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(i)    EXT RAIT    T>U    TO  ME    L 


N  n'avoit  encore  jamais  vu  un  Ti  grand  Re- 
cueil  d'A(3:es  &  de  Monuniens  Publics,  que 
celui-ci ,  qui  contient  deja  (ix  Volumes  in 
folio  (2).  11  commence  juftement  avec  lc 
douzieme  Siecle,  au  Regne  de  Henri  I;  & 
doit  etre  continue,  felon  le  projet  que  Ton 

en  a  fait  en  Anglcterre,  jufqu'a  notre  tems. 

Lcs  Ades  des  cinq  premiers  Volumes  ne  vont  que  jufqu'a  l'an 

1355  i  &  comme  Ton  trouve  plus  d^Adles  des  derniers  tems, 

que  des  precedens  ,    on  peut  croire  que  le  nombre  des  Volu- 

mes  augmentera  (3)   a   mefarc  que  Ton  s'approchera  du  tems 

prefent.     Ceft  une  entreprife  digne  de  la  generofite  d'unc  gran- 

de  Reine ,   &  d'un  Confeil  aulH  eclaire  que  reft  celui  de  la 

Grande-Bretagne.     On  trouvera  ici  des  materiaux  tres  conlide- 

rables ,  pour  rerabelliirement  &  pour  reclairciflement  de  THif- 

toirc  d' Angleterrc ,  des  Etats  voifms ,  &  en  general  de  tous  ccux 

avec  qui  elle  a  eu  quelque  chofe  a  traitcr ,  depuis  le  commen- 

cement  du  douzieme  Sieclc.     On  decouvrira  par-la  qumtite 

de  fautes  des  Hiftoriens  ,    qui  ont  ecrit  ce  qui  s'eft  pafte  de- 

puis  ce  tems-la  ,  &  pour  les  faits  &  pour  ks  daces  ■■,   on  fup- 

pleera  des  vuides  confidcrables  ,    par   le   moyen  des  Actes  fe- 

crets  que  Fon  n'avoit  pas  encore  publies,  &  qui  n'etoient  pas 

venus  a  la  connoilfance  des  Hiftonens  concemporains,  ni  me- 

me  des   Siecles  fuivans ;    enfin  on  ecablira  touc  fur  des  Ades 

auchentiques  des  tems  memes,  Sc  fur  des  Originaux  dignes  de 

foi.     Le  Pyrrhonifme  Hiftorique,  que  ccrraines  gc-ns  tachent, 

avec  beaucoup  d'affeiSacion ,  d'incroduire  pour  faire  doucer  de 

tout  ,    &   pour  reiidre  inucile  toute  THiftoire  d;s  Sieclei  paf- 

ies ,   fe  trouvera  detruit  en  partie  par-la.    Si  ces  Actes  ne  peu- 

vent  pas  verifier  chaque  circonftance  d'un  fait  ,    au  moins  on 

pourra  s^aflurer  ,  par  leur  moycn,  du  fait  confidere  en  gene- 

ral ,  &  du  tems  auquel  il  eft  arrive.    II  eft  vrai  qu'il  y  a  tres 

fouvent  du  deguifement  dans  les  Ad:es  Publics,   comme  dans 

toutes  les  adtions  des  hommesj  mais  fouvent  auiri  on  voic  bicn 

qu'il  n'y  en  a  poincj  ou  Ton  penecre  ce  qui  eft  vrai,    au  tra- 

vers  du  deguifement;  ou  enfin,  ce  deguifement  meme  fait  une 

grande  partie  de  THiftoire.    Un  habilc  homme  s'appergoit  fa- 

cilement  de  ce  que  fon  cache  ,    &  le  diftingue  fins  peine  de 

ce  qu'on  veuc  faire  paroitre.     II  le  fait  bien  fentir  au  Lcfteur, 

lorsqu'il   entreprend  d'ecrire'  l'Hiftoire   du   tems   duquel   font 

ces  Adiies;   &:  fi  cela  n'eft  pas  poilible,   il  lailTe  la  chofe  in- 

decife ,  &  fe  contcnte  de  rapporter  ce  que  Ton  difoit  alors ,  & 

de  marquer  lc  fujec  que  Fon  peut  avoir  de  douter  de  la  fince- 

rite  des  Adles. 

Les  Genealogiftes  trouveront  aufiTi  dans  ce  Recueil  quantite 


(1)  Cet  Extrait  eft  le  feul  que  Mr.  Lp  Ckrc  ait  fait:  tous  les  au- 
tres  font  de  Mr.  de  Rapsn. 

(t)  Le  premier  Vol.  de  cc  Recueil  parut  a  Londrcs ,  en  1704,.  En 
voici  le  Titre.  FOEDERA.CONVENTIONES,  LITE- 
R  JE,  y  &  cnjufcumqHe  generis  ACTA  PUBLICA,  inter  Reces 
Anglia  cy  alios  q'iofvis  Imperatorcs ,  Regcs ,  Pontificcs  ,  Principes, 
vel  Coniniunit_tcs ,   ai  ineur.le  Siculo  Vmdecimo,    videlicet  ai  amo 

Jom.  X.  P.  I. 


d'A(ftes,  pour  decouvrir  les  PredecefTeurs  de  plufieurs  Familtes 
illuftres  de  1'Europc  ,  &  pour  confirmer  ce  que  Ton  en  liiit. 
Comme  ce  font  ici  dcs  Adles  que  Ton  n'avoit  point  encore  vus, 
il  y  aura  fans  doute  infiniment  a  profiter  pour  ceux  qui  s'atta- 
chent  a  cccte  efpece  d'etude.  Mais  je  ne  m'arreterai  pas  i  ce- 
la.  Ceux  qui  s'y  intcreffcnt  pourront  examiner  ccs  fortes  de 
chofes,  dont  les  aucres  ne  font  point  touches. 

Apres  cela ,  on  ne  peut  pas  douter  que  l'on  ne  foit  tres  rede- 
vable,  &  a  Sa  Majeftc  Britannique , &  a  fes  Miniftres,quidans 
lc  milieu  d'uneGuerre  qui  demande  une  depenle  prodigieufe ,  6c 
a  laquelle  chacun  contribue  a  proportion  de  Ibn  bien ,  ont  bien 
voulu  que  Ton  format  une  entreprife  telle  que  ce  Recueil,  & 
ront  pouftee  par  lcurs  liberalites.  J'avoue  quej'aime  a  voir  que 
Ton  penfe  a  la  Pofterite ,  &  a  la  mettre  en  etat  d'etre  mieux 
inftruite  du  paffe ,  que  nous  ne  Tavons  ete  jufqu'a  prefent.  Celt 
une  penfee  qui  ne  tombe  que  dans  des  Ames  grandes ,  &  ele- 
ve:s  au-delTus  de  la  vicinTitude  des  tems.  En  bien  des  lieux,  la 
poudre  &  les  vers  confument  le  peu  qui  refte  d'A(Ses  anciens, 
en  attendant  que  quelque  Incendie  ou  quelquc  autre  accidenc  les' 
faffe  encieremsnt  dilparoicre  ;  fans  que  perfonne  s'en  metce  en 
peine  ,  parce  qu'on  n'y  penfe  qu'a  joair  du  prefent,  fans  fe 
foucier  de  favoir  le  paffe,  ni  fe  mettre  en  peiiie  de  cc  qui  pour- 
ra  arriver  ci-apres.  Les  Philofoph:s  nous  apprennjnt  qu."  la 
curiofite  de  favoir  le  paflc ,  rattention  que  Ton  y  fait  pour  s'en 
former  des  regles  afin  de  fe  bien  conduire  pour  le  prefent  & 
pour  Tavenir ,  6c  le  foin  que  Ton  piend  de  la  Pofterite ,  fonc 
encre  les  principales  chofes  qui  diftinguent  les  Hommes  des  Be- 
tes.  ,,  Entre  1  Homme  &  la  Bece  (dit  un  Ancien  qui  n'avoic 
j,  pas  moins  de  lavoir  que  d  eloquenccj  il  y  a  principale.menc 
„  cettc  difterence,  que  la  Betc  n'eft  frappee  quc  par  les  Sens, 
„  qu'elle  ne  fs  re^le  que  fur  le  prefjnt,  &  qu'elle  n'a  que  tres 
„  peu  dc  fencimenc  du  paffe  &  de  Tavenir.  L'Hjmme.  au  con- 
„  traire,  qui  cft  doue  de  la  Raifon,  par  laquclle  il  voit  les  fui- 
„  tes  &  les  progres  des  cliofes ,  &  ce  qui  avoit  precede,  com- 
„  pare  ce  qui  fe  reffemble ,  &  joint  Tavenir  avcc  le  prelent". 
f.f)  Inter  hominem  ^-  belluam  boc  maxnne  interefi  ,  quod  hiec 
tantum^  quantum  fenfu  move/ur ,  ad  id  folum  quod  adefi ,  quod- 
que  friefens  f/? ,  fe  accommoJat ,  faullulu7n  admodum  fentiens 
fr^teritum  aut  futurum.  Ilom)  auiem  ,  quod  rationis  efi  farti- 
ceps.  fer  quam  confequentia  cernit ,  caufas  rerum  videt ,  earum- 
que  frogrejfus  <ir  quafi  anteceffiones  non  ignorat  ,  fimilitudines 
comparat .,  (^  rebu!  prafentibus  adjungit  atque  adneciit  futuras. 

C'eft  avec  un  plaifir  particulier ,  que  ron  voit  que  les  perfon- 
nes  du  premier  rang  de  la  Grande-Brctagn-  /elevent  au-deffus 
des  defauts  du  Sieclci  &  peut-eire  que  leurs  Voifins  les  imite- 

ronc 

iioi.  ad  ncflra  ufque  lempora  ,  habita  am  tnclata  i  ex  Autographis , 
infra  fecrttiores  Arcuivorum  R^giorum  Thf.ti!r.irips  per  mit.ta  fuuia  ri- 
conditis,  fideliter  exprejfa:  in  lucem  m Jfa  de  mirJato  KegiN/E.  Accu- 
rante  THOMA  RYMER,  ejiifJem  s,rinij/imi  Rfgi.ti  Hiftoriograjh». 
Tom.  I.  Londini,  per  A.  &  j.  Chiirciiiii.  M.   DCC    IV. 

(3)  Le  Recuci!  compiet  contient  XVll  Volumet. 

(aS  Cicero  Ofticior.  Lib.  I.  Cap..  4. 

A 


ii  G  E'      HISTORIQ^UE 
A  P 

.le  le  font  pas  a  prelent,  &  »«,    qui  vivere  c^  ?nori  pojjint-,  faha  fidelitate  LoJivici  Regif 

.ruire  fa  Pofterite  de  ce  qui  s'eft  Fraiicoru?n.     Ita  ji  Kcx  L.odovicus  Regntim  Anglite  invadere  vo- 

,j-     ,     — --...aiiu  uc  loipA  ,    qu  ils  en  avoieiit  il  y  a  environ  luerit  ^    Comes  Kohertus  ,  fi  poterit ,    Regem  Lodovicum  remanere 

V     s  ae  niemorable  cb  raire  THiftoire  d'an  Siecle  entier,  de-  faciet .,   &  qu^ret  quocumque  modi  poterit ,  co^iftio  ^  precibus., 

■    ,^^tL  ,"  y  aur^   Provinces-Uunies  firent   avec  1  Efpagne  per  fdem  ab/que  malo  i>!ge>tio ,  pne  datioae  pecuniiC ^    ut  maneat, 

en     /f      "^^^^  '^y  ^^^'^^^  P^^  ^^'^  chofes  moins  importantes  a  Et  f  Rex   Lodovicus  irt  Angham  venerit  cf-  Rohertum  Comitem 

,         °5;   ^volutions  moins  furprenantes  ,  que  dans  THiftoi-  fecum  adduxerit ,  Comes  Robertus  tam  parvam  firtitudi^iem  homi- 

'  "'  'iSnte  ans  qui  precedtrent  cctte  Treve,  & 


jont,aumoinsquelqueiour 
quil.aurontautantdefoirA, 


HE  N  R  I 
I. 


|.        I  -aiiLu    aiio    uui   pi  ^v.&u^iv.iiL    ^_L.i.L^-    xiiL:vc,    KJ^-    QUw    tant 

j)i    ,  L^gens  de  ce  tems  la  ont  ecrit  a  Tenvi  les  uns  des  autrcs. 
^  .  pour  s'en  acquiuer  comme  il  faut ,  il  faudroit  avoir  acces 
.ix  Ades  Publics  de  ce  Siecle-la. 
En  attendant  quc  cela  puiiTe  arriver ,  il  faut  que  nous  nous 
amufions  a  rHiftoire  plus  ancienne  ,  ou  a  celle  de  nos  Voilins. 
Pour  faire  voir  Tutilite  de  cette  occupation ,  je  donnerai  un  Ex- 
trait  du  I.  Tome  des  Ades,  dont  j'ai  mis  ici  le  Titre.    Mais 
avant  que  de  commencer,  je  dois  temoignerque  j'ai  robligition 
a  Mylord  Halifax ,  dont  le  merite  eft  connu  de  tout  le  monde, 
noafeulement  en  Angleterre,   mais  encore  dcga  la  Mer,  de  ce 
quc  j'ai  les  cinq  Volumes  de  ce  Recueil  qui  ont  deja  paru.    Je 
voudrois  pouvoir  donner  a  cette  leclure  tout  le  tems  &  tout  le 
foin  qu'elle  mcriteroit,  &  comparer  exademeiit  ces  Ades  avec 
les  Hiftoriens  que  nous  avons,  pour  en  bien  faire  icntir  Tufage. 
Mais  pour  cela,  il  faudroit  fe  preparer  plulieurs  mois,  &  avoir 
bien  des  Livres  que  je  n'ai  p.is ,  &  que  l'on  ne  trouve  pas  com- 
munement  ici ;  outre  que  je  n'ai  pas  atTez.  de  loifir  pour  ce  des- 
fein.     Ce  que  j'en  dirai  pourra  ntanmoiiis  taire  compren.Jre,  en 
quclque  forte ,  ce  que  Ton  pourroit  faire,  ii  Ton  y  apportoit  ''out 
•le  ioin  qu'il  faudroit. 

II  feroit  a  fouhaiter  que  Mr.  Rymer,  Hiftoriographe  de  la 
Reine  de  la  Grande- Brctagni:  ,  nous  eiit  fait  en  peu  de  mots 
rHiftoire  &  le  Plan  de  fon  dilTein,  &  nous  eut  donne  quelque 
delcription  des  .'\rchives  d'ou  ces  Acles  ont  ece  tires.  Je  fuis 
perfuade  que  le  Public  auroit  regu  agnablement  ce  petit  detail. 
II  s'clt  contente  de  nous  donncr,  dans  fa  Prci:ace,  une  lifte  de 
divcrs  faits,  par  le  moyen  deiquels  on  peut  redreffer ,  ou  fup- 
plecr  THiftoirc  i  &  iemble  promettre  quelques  Remarques  iur 
les  Ades  qu'il  pub:ic.     Cependant  on  doit  lui  favoir  beaucoup 


ttum  fcum  adducet ,   qudm  minore?ti  poterit  j    ita  tamen  ne  inde 
feodum  fttum  erga  Regem  Franciie  forisfaciat. 

II  y  a  enfuite  diverles  conditions ,  que  Ton  verra  dans  rOri- 
ginal,  car  je  ne  puis  pas  m'y  arreter.  II  y  a  entre  autres  ces 
mots  :  Et  f  quis  Comes  Anglia  vel  alii  homines  ejufdem  terra 
bofaverint ,  ita  quod  Rex  Comitatum ,  vel  valens  Comitatum  a- 
mijerit,  &cc.  II  y  a  encore  des  Garans  des  deux  cotes  pour  ce 
Traite,  qui  font  nommes  Ohfides ;  &  dans  le  fecond  AStt  ces 
Garans  s'obligent  a  payer  loo  Marcs,  pour  celui  pour  qui  ils 
font  Garans,  en  cas  qu'il  n'obferve  pas  le  Traite.  Le  Roi  d'An- 
gleterre  s'oblige  de  fon  cote  a  payer  au  Comte  de  Flandre ,  uno 
quoque  anno ,  400  marcas  argenti  in.feodo,  quatre-cens  Marci 
d'argent  en  Fief ,  par  an. 

Mr.  Rymer  remarquc  fur  ces  Conventions,  i.  Qa^Eadmer^ 
Hiftorien  du  tems ,  temoigne  qu'on  ne  fut  rien  parmile  Peuple, 
de  la  raifon  pour  laquelle  Rober:  etoit  alle  en  Angleterrciraifon 
que  Ton  voit  daiis  cet  Atle,  qui  fut  apparemment  tenu  fecrec, 
de  peur  de  choquer  le  Roi  de  France.  2.  Que  les  Hiftoriens 
de  Flandre  prcnnenc  mal  a  propos  les  400  Marcs  d'argent,  pour 
ua  Tributi  puiique  le  Roi  le  donnoit  au  Comte  de  Fiandre  /« 
feodo,  comme  un  Fief,  en  vertu  duquel  lc  Comte  ecoit  oblige 
de  lui  rendre  un  certain  fervice i comme  il  paroic  par  cetteCon- 
vention  originale  &  par  pluficurs  autres,  quoique  quelques  HiP 
toriens  anciciis  &  modernes  en  ayent  parle  tout  autrcment,  par- 
ce  quils  n  etoient  pas  inftruits  du  fait.  3.  Que  les  Fran^ois 
ont  ici  un  A<Ste ,  par  lequel  ils  peuvent  prouver  que  les  anciens 
Comtes  de  Flandre  ecoient  Vaffaux  de  leurs  Rois,  plus  ancien 
que  ceux  qu'il3  onc  produits  pour  cela.  4.  Quc  Louis  eft  ici 
nomme  pour  ibn  Pere  Phi/ippe,  (2)  parce  que  ce  dernier  etoit 
alors  excommunie ,   a  caufe  de  fon  Commerce  avec  Bertrade 


de  gre  de  la  peine  qu'il  a  eue  de  lire,  &  de  faire  copier  tous    Femme  de  Faulques  Cornce  d'Anjoii,  quoique  Louis  n'euc  pas 


ces  Adles ,  dc  prendre  garde  qu'on  les  imprimat  correctemcnt , 
&  d'en  avoir  faic  graver  plufuurs,  tels  quils  font  dans  les  Par- 
chemins,  pour  donner  quelque  connoiiTance  de  rEcriciure  de  ce 
tems-la,  des  Sceaux  &  des  Seings  de  ceux  entre  qui  ces  Ades 
ont  Cic  palTes ;  ou  des  Temoins ,  &  des  Agens  ou  AmbalTadeurs 
qui  s'en  fonc  meles.     Tout  cela  ne  s'eft  pas  pu  faire,  fans  bien 


encore  commence  a  prendre  foin  des  afFaires  du  Royaume 
comme  il  le  fit  dans  la  fuite ;    fur  quoi  Ton  refute  Vavid  Blon~ 
del.,  qui  dans  fon  Livre  de  formula  Regnante  Chrifio ,  avoit  fou- 
tenu  qu'on  n'avoit  jamais  donne  dans  aucun  Adle  le  titre  deRoi 
a  Louis,  du  vivant  de  fon  Pere. 
On  peut  ajouter  a  ces  remarques,  1.  Que  heanmoins,  dans 


de  la  fatigue  <5c  de  Tennui.  On  pourroit  faire  la-deflus  une  Di-  ^  feconde  Convention ,  le  Roi  Philippe  eft  nomme  plufieurs 
p/omatique, c^ui  ne  feroit  pas  moins  fure  que  celle  que  le  P.Ma-  fois,  apparemroent  parce  que  cet  Ade  fut  feit  dans  un  inter- 
ii//on ,  celebre  Benedidtin  mort  depuis  peu ,  a  faite  pour  les  Sie-  valle  oii  quelques  Eveques  de  la  Belgique  approuvoient  le  pr^- 
clcs  precedens.  Des  Aftes  tires  des  Arch.ves  des  Rois  font  me-  tendu  mariage  du  Roi  avec  Bertradci  fur  quoi  Ton  peut  con- 
me  plus  afl'ures  que  ceux  que  le?  Moines  ont  gardes ,  qui  ne  fultcr  les  Hiftoriens  Frangois.  2.  Qu'il  eft  remarquable  qu'une 
contiennent  la  plupart que  des  Donations  en  leur  faveur,  touvenc  penfion  eft  ici  nommee  Feodum,  au-Iieu  quc  ce  nom  n'eft  don- 
trl-s  fufpedtes.  Si  on  les  en  croyoit,  les  trois  quarts  de  riiuro-  n^  communement  qu'a  des  Biens  immeubles,  d'ou  vient  que 
pe  appartiendroient  aux  Couvens,  ou  aux  Egliies.  Ce  n'eft  pas  ^on  definit  le  Fief:  Ufusfruiius  rei  immobi/is  fub  conditione  fidei. 
que  je  veuiile  entrer  dans  la  querelle  des  Benediftins  &  des  Je-  Cependant  dans  Tune  &  dans  Tautre  Convention ,  il  eft  dit  que 
r..:...\     j-rr         :  :  i ^  _i  ,-  .      .        Ics  quatrc-cens  Marcs  d'argent  fcront  donncs  au  Comtc  Robcrt , 

in  Feodo,  comme  s'il  s'agilToit  d'une  Terre. 

II  fauc  encore  dire  en  palTant,  que  fi  quelqu'un  vouloit  entre- 
prendre  d'enrichir  le  GlolTaire  de  la  Baffe  Latinice  de  Mr.  du 
Cange,  il  crouveroic  bien  des  exemples  nouveaux  ici  des  mors 
que  Mr.  du  Cange  a  expliques ,  &  fans  douce  encore  bien  des 
mots  dont  il  n'a  ricn  dit.  11  faut  necelTairement  avoir  ce  Livre, 
ou  Spe/man ,  fi  Ton  veut  pouvoir  entendre  ces  Adies.  Qui  en- 
tendroit  fans  cela ,   bofare  pour  fc  rebeller ,  exonium  pour  em- 


fuites  la-delTus;  ni  encore  moins  me  declarer  en  faveur  des  der- 
niers.  Ceft  une  remarque  generalc,  que  je  ne  pretends  appli- 
quer  qu'aux  A6tes  qui  font  futpedis  avec  raifon. 

Ceux  qui  auront  befoin  de  trouver  quelque  ancien  AcSe,  fe 
ferviront  trcs  utilement  de  Tlndice  Chronologique  quc  Mr,  Ry- 
mer  en  a  fait  &  qui  eft  au-devant.  On  voitpar-lad'un  coupd'ceil 
fous  q.iel  Rcgne,  en  quelle  annee  &  cn  quel  mois,  lorfqu'on 
Ta  pu  favoir,  chaque  Adle  a  ete  ecrit,  ou  paile,  depuis  Tan 
iioi.  j'jfqu'a  Tan  1273. 

I.  Ce  Volume  commence  par  une  Convention  du  17  deMai 
iioi,  entre  Htnri  I  Roi  d'Ang1eterre,  &  Robert  (i)  Comte 
de  Flandre,  faite  a  Douvres;  par  laquelle  le  Roi  s'oblige  de 
lui  payer  pir  an  en  fief  400  IVlarcs  d'arf;ent,  a  condition  que 
Robert  fera  oblige,  lorsqu^il  en  fera  befoin,  d'envoyer  en  An- 
Comirde  glecerre  500  Cavalicrs  au  fcrvice  du  Roi.  II  y  a  enfuitc  une 
Fundre.  lemblable  Convention  de  Tannee  fuivante,  ou  le  meme  Comte 
*"'  *■         s'oblige  de  fourn;r  1000  Chevaux,  aux  memes  conditions. 

Comnie  ce  ne  font  pas  les  Pieces  les  moins  conliderables  de 
ce  Recueil,  il  ne  lcra  pis  mal  de  s'y  arreter  un  peu;  &  en  effet 
Mr.  Rymer  fait  la-deflus  des  Reir.arques ,  dans  fa  Preface,  qui 
meritent  qu'on  y  fafle  attention ;  &  Ton  y  cn  joindra  aulTi  d'au- 
tres,  quand  on  aura  rappo.-;e  quelques  endroits  de  ces  Ades. 
Apres  avoir  nomme  lesTemoins  de  la  part  du  Roi  &  duCom- 
te ,  le  premier  concinue  ainfi :  Robertlts  Comes  F/andriie 
fide  Cf  facramento  ajfeveravit  Regi  H  E  N  R  l  c  o  vitam  fuam 
^  v.embra  qu^  corpori  Juo  pcrtinent ,  ^  captionem  corforis  fui 
ne  Rex  eum  habeat  ad  damnum  fuum ,  ^  quod  juvabit  eum  ad 
tenendum  ^^-  defendeiidum  Regnum  Ang/ia ,  co>itra  omnes  /oomi- 


(t)  'Kibfrt  Comte  de  FhnJre  fut  appelle  Robtrt  Je  Jerufalem,  acau-> 
fe  qu'il  fe  trouva  a  la  piift;  de  cettc  Ville  fur  les  Sarazins ,  par  Co- 
Jffroy  Je  Brnilio't.  La  Flandie,  de  fon  tems ,  fut  ii  affligee  de  I'es- 
tc,  de  Fairinc,  d'Ir.o[iJations ,  &  dc  [-'luyes  continuelics,  depuis  le 
mois  d'Ottobre  1108,  juluu'au  mois  d'Avril  1109,  qu'un  grand 
nombre  d'lr.b!tans  du  pais  furenc  obllges  ik  fe  refugier  en  Anglctor- 
re.  Henri  I.  c:i  fit  une  Colonie  dans  la  partic  oricntale  du  Roviu- 
mc.  Roiot  fiit  le  p.  emier  Comte  de  Flandre  que  lcs  Empeieurs 
nominerctit  Protecieur  de  la  Ville  dc  Cainirny. 


pechement  ,  firisfacere  pour  rejetter ,  renoncer ,  perdre ,  qui 
fe  renconcrent  dans  les  premiers  Adtes^  &  autres  femblabies 
mocs  que  Ton  trouve  en  grande  quantite  dans  la  fuite .' 

Comme  la  Langue  Frangoife  d'aujourdhui  etT  nee  immedia-     Origlne 
tement  de  cette  Bafl'e  Latinite,  c'elt-la  qu'il  faut  chercher  To-  <^<='3Lan- 
rigine  de  la  plupart  des  mots:  comme  Mr.  M^nage  Ta  atfez  fait  foffc.""" 
voir  dans  fes  Origines  de  la  Langue  Fran^oife.     Parexemple, 
ceux  qui  n'ont  connoifTance  que  de  Tancienne  Latinite ,  auroienc 
bien  de  la  pcine  a  dire  d'oiJ  vient  cette  expreflion:  1/  fera  quit- 
te  de  ce/a  ;    mais  ceux  qui  auront  lu  ces  premiers  Ades  ,   fau- 
ront  que  Ton  difoic  alors,  qutetus  erit  de  i//a  re.   Pour  parler  de 
TEcymologie  d'un  mot  Latin  de  ce  tems-Ia,  qui  ne  tire  pas  fon 
originc  dc  Tancienne  Langue  Latine ,  Torthographe  du  mot  Feo- 
dum,   pour  Fief,   &  le  fens  auquel  il  fe  trouve  dans  les  Aifles 
dont  on  a  parle,   me  perfuadent  que  ceux  (5)  qui  derivent  ce 
mot  de  Tancien  Saxon  Feo,   qui  fignifie  recompenfe,  ont  rai- 
fon. 

II.  On  trouve  ici  une  Bulle  (4)  d^Innoeent  II  de  Tan  1137, 
dans  laquelle  il  prend  en  fa  protcdiion  l'EgIife  d'A/dgate  a  Lon- 

dres, 

Apres  fon  retdur  de  la  Terre-Sainte,  il  embrafTa  le  parti  de  LotHs 
le  Cros  Roi  de  France,  contre  lcs  Anglois.  Ce  Comtc  afliegca  la 
Ville  deMitnte  fur  la  Seine  ,  alors  pofrcdee  par  les  Anglois;  maisdans 
unc  de  lcurs  forties  ce  Seigneur  fut  foule  aux  pieds  des  cliev3u.\,  & 
cn  mourut  a  Arras ,  l'annee   iiil. 

(z;  Philifipe  repudia  fa  Femme ,  fous  pretexte  qu'clle  eroit  fa  pa- 
rentc  dans  un  degre  prohibe ;  8c  en  epoufa  une  autre.  11  fut  excommu- 
nie  pour  cela,  &  enluite  abfous  par  le  Pape,  qui  confirma  Ibn  der- 
uier  mariagc.    11  s'encrva  par  fes  debauches,  &  mouruc  en  no8, 

£ait 


DES    ACTES    FUBLICS    D'A  NGLETERRE, 


TiEN-    dres,  &  confirmc  les  donations  qu'on  lui  avoit  faites.    Mr.  Ry- 

E.  mer  en  a  fiit  graver  le  commencement  &  la  fin  ,  puur  en  don- 

3uUe  du  j^gj  quelquc  idee  a  ceux  qui  n 'ont  jamais  vu  dc  fcmbUbles  Ac- 

um?E-  tes.     On  y  peut  voir  tres  diftindemcnt  le  Sfhtg  du  Pape  ;  fon 

iie  Mojiogramme  ,  ou  certaines  lectres  embaraflees  qu'il  mettoit  a- 

,^"|*'    pres  fon  nom  ;   &  enfin  fon  Sceau.     Elle  eft  datee  de  /"<»»  Ju 

'^'  '     Seig7ieur  1137:  ce  qui  fait  voir  ,   felon  la  remarquc  de  Mr.  R/- 

mer  ,    que  le  P.  Papcbroch  Jefuite  s'eft  trompc  ,  lorfqu'il  a  nie 

que  les  Bullcs  eulfent  eie  datees  de  la  forte  avant  F.ugeueW,  & 

pretendu  que  celles  que  l'on  produiibit  au  contraire  ,   etoient 

fuppofees.     Le  P.  Mabillon  Ta  nie  avec  raiibn  ,    &  ce  Monu- 

ment  ancien  le  fait  voir.   On  trouveia  la  meme  chole  dans  unc 

.11.         Bulle  femblable  A"Eugene  III,  qui  ell:  un  pcu  plus  bas^  &  dans 

une  autre  du  Pape  Honorius  ,   que  l'on  produit  entre  les  Ades 

.  1^7-       du  Regne  d'Henri  III  :  de  forte  qu'on  n'a  que  faire  d'cn  cher- 

cher  des  exemples  ailleurs. 

.3.  L'annee  1 141 ,  rimperatrice  Matilde  Fille  d'He»ri  I ,   Reine 

d'Angleterre  ,    fit  Mi/on  de  Glocefter  ,  Comte  de  Hereford,  & 

Ton  en  voit  ici  la  Patente  ;   par  ou  Ton  apprend  que  les  Com- 

tcs  de  ce  tems-la  ,   en  Angleterre  ,   etoient  de  veritables  Fiefs 

Don  fajt  gc  non  dc  fimples  Titres  ,    comme  a  prefcnt.     Cette  Princeirc 

cHeiT"  donne  a  Milon  la  Mote  de  Herefard  &  tout  le  Chateau  ,   avec 

«j."       plufieurs  droits  qui  font  fpecifies.     On  croit  qu'il  ne  refte  au- 

cune  Charte  plus  ancienne ,  touchant  la  creacion  d'un  Comte. 
Conven-  Enfin  le  dernier  des  Ades  que  Ton  trouve  ici  du  Regne  d  E- 
on  entre  tiejine ,  eft  celui  dc  la  Convencion  qu  il  fit  en  1153  ,  apres  une 
c.meal  longue  Guerre  avec  Henri,  Fils  de  rimperatriceMacildci  qu'il 
lenriFiis  declara  pour  fon  Succefleur  apres  fa  mort  ,  a  condition  que  lui 
0  Matii-  Etienne  jouiroit  du  Royaume  pendant  fa  vie.  (5)  Les  Hiito- 
Umli  '■iens  d'Angleterre  font  mention  de  cet  Ade  ,  que  Ton  voic  ici 
icccirioo.  tout  au  long. 

III.  Apres  cela  vicnnent  les  Ades  du  Regne  dHenri  II.  Le 

fi'"     premier  eft  un  Bref  de  l'an  1154.,  d'Adrien  IV,  (6)  Pape,  par 

.  ,y. '       lequel  il  approuve  forc  la  conquete  qu'Henri  vouloit  faire  de 

L.-  Pape   rirlande  ,  \  condition  que  chaque  maifon  de  cette  Ue  payeroit 

j^'  au  Siege  Apoftolique  le  Denier  dc  S.  Pierre  ,   fclon  1'offie  quc 

cc  Prince  lui  en  avoit  faite.    Mais  cettc  conquecc  ne  fuc  ere;u- 

uete  de    tgg  que  longccms  apres. 

'Autfe'  L'an  1163  ,  il  fe  fic  unc  nouvelle  Convencion  a  Douvrcs,  cn- 
:onvea-  trc  lc  Roi  d'Angleterre  &  fon  Fils  d'une  parc  ,  &  Thierry  (7) 
on  entre  Comte  dc  Flandre  &  fon  Fils  de  Tautre  part  ;  par  laquelle  lc 
Comte    Comte  de  Flandre  recevoit  500  Marcs  d'argent  en  Fief,  commc 


cncoui' 
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c  Klan-     on  Fa  deja  dic  auparavant  ,    a  condition  qu'il  envoyeroit  niille 

Chevaux  au  Roi  d' Angleterre ,  quand  il  en  auroic  befoin.  Mais 

il  y  a  ici  de  plus  une  aucre  Convencion  approchance  de  la  pre- 

cedcntc,  des  Seigneurs  Flamands  ,  Vairaux  du  Comtc  de  Flan- 

dre  ,  qui  font  de  femblables  promefTes  au  Roi  d'Ai)gleterre;  i 

proportion  du  K^/,  ou  de  Targenc  qu'ils  recevoienc  dc  lui  tous 

les  ans. 

Lcttredu      ^ur  Tan  11^9,  il  y  a  une  Letcre  aflez  vehemente  d'Henri  au 

loiHen-   Pape  Alexandre  III  ,    contre    Thomas  Becl^et  Archcvequc  dc 

1  »u  Pape  Cantorbery ,  dans  lauuelle  le  Roi  demande  au  Pape  ,   qu'il  ab- 

ontte  ,-,  ..''_„  oAii'  «1        f       '      '     ■ 

rhomas    folve  divcts  Evcqucs  &  Abbcs ,  que  cec  Archcveque  avoit  ex- 

jetlcet.      communies.  II  eft  furprenant  qu'il  n'y  aic  pas  plus  d'Adtes  tou- 

'■  *^^'        chant  raffaire  que  le  Roi  eut  avec  Becket;  mais  peut  etre  qu'ils 

ons  ete  fupprimes  par  Tautorite  des  Papes  ,  qui  voulurent  qu'on 

regardat  Becket  comme  un  Saint ,  parce  qu'il  avoic  defendu  les 

Libert/s  de  fEgliJe,  comme  I'on  parle,  contrc  Ibn  Roi. 

II  y  a  enfuice  divers  Adtes  ,    concernanc  dcs  afFaires  dc  ce 

tems-la,  telles  qu'etoient  les  demeles  qu'Henri  eut  avec  fesFils, 

p.  ,j.        &  avec  un  Roi  d'Irlandci  ceux  des  Rois  de  Caftille  &  d'Arra- 

gon ,  pour  lefquels  ils  reconnoilfoient  le  Roi  d' Angleterre  pour 

&c.  Arbitrci  des  Conceflions  des  Papes  ,    cn  faveur  des  Chevaliers 

' .  '  du  Teniple  de  Jerufalem,  &c. 

^"  Ri-*^       IV.  RiCHARD  I,  fils  d'H?wri /J/,  Roi  d'Angleterre,  ayant 

CHARD     refolu  d'aller  dans  la  Terre-Saintc  avec  Phi/ippe  Roi  de  France, 

1.        pafTa  divcrs  Aftes  avec  lui,  dont  on  en  verra  quelques-uns  ici. 

p.6?,&c.      II  y  a  de  forc  feveres  Reglemens  qu'il  fic  a  Chinon  en  1169, 

^  ^^'        pour  tenir  dans  I'ordre  les  Soldats  &  les  Matelocs,  que  Ton  em- 

barqua  pour  cela.     Si  quelqu'un  tuoit  un  homme  fur  un  Vais- 

feau,  il  devoit  ecre  lie  avec  Ic  morc  &  jecce  dans  laMer^  s'irle 

p  6j.        tuoit  fur  la  Terre  ,   il  devoit  ecre  enfeveli  avec  lui.     Celui  qui 

„,  ,      auroit  tire  fon  couteau  contre  un  autre,  &  qui  Tauroic  bleflTe, 

men^i^  '    devoit  avoir  le  poing  coupe.     Celui  qui  frapperoit  un  autre  de 

qu'il  fit     la  main,  &  lui  donneroic  un  foufflct  ,  devoit  etre  plonge  crois 

ran"les     ^°'^  ^^^^  ^^  ^^^'     ^'  quclqu'un  difoic  des  injures  a  un  aucre  ,  il 

Soidats      devoic  lui  donner  autant  d'onces  d'argent  que  d'injures.  Les  Vo- 

&  lcsMa-  lem-j  devoicnt  etre  tondus,  recevoir  de  la  poix  bouillante  fur  la 

qu-iTpaT"  t^tc,  fur  quoi  on  devoit  jetter  des  plumes  de  couifm  ,    &  les 

lit  pour     mettre  ainli  a  terre,  au  premier  lieu  auquel  on  aborderoit.    Par 

s  ces  fupplices  ,  on  pouvoit  empecher  que  les  iimples  Soldacs  ne 


fe  querelalfent  ;  mais  le  plus  grand  mal  venoit  de  la  divifion  R  «= 
des  Pnnces,  qui  rendit  la  pluparc  des  voyagcs  d'Outre-mer  inu-  char» 
ciles.  L 

On  voit  ici  divers  Traites  de  Richard  avec  Tancredc  Roi  de    SesTiai- 
Sicile  ,   &  avec  Philippe  Roi  de  France  ,    qui  aborda  dans  la  '"j,  j,, 
menie  lle  en  allant  en  Terre-Sainte.   II  n'y  a  aucune  Piece,  qui  66.|iis- 
nojs  apprenne  ce  que  Richard  fit  en  Judee  :    mais  on  fait  par  S">^9* 
rHiftoire  ,   qu'en  revenant  il   fut  arrete  en   1192  par  le  Duc  pnf"na™' 
d'Autriche  ,   &  remis  a  TEmpereur ,   qui  ne  le  vouluc  relacher  ment. 
que  pour  cent-mille  Marcs  d'argenc  ,   qui  ecoit  une  tres  grande 
fomme  en  ce  tems-la. 

On  trouvera  ici  dcquoi  eclaircir  &  appuyer  tout  le  detail  dc     Hiftoiis 
cette  Hiftoire.    i.  Dans  une  Lettre  de  1'Empereur   Hcnri  IV,  |^  "', 
oii  il  raconce  commenc  Richard  tomba  entre  les  mains  de  Leo-  mem. 
pold  ,  Duc  dAutriche  ,  qui  l'arreta  pour  fe  venger  d'en  avoir  i-  7°-  *"=■• 
re^u  un  aff^ront  a  Ptolem^ide  ,  ou  5.  yean  d'Acre  ,  en  Terre- 
Sainte.  2.  Dans  une  Lettre  remarquable  du  Vteux  de  la  Monta~ 
gne  au  Duc  d'Autriche  ,  oii  il  declare  que  c'etoit  lui ,  &  non 
Richard  ,   qui  avoit  fait  airalliner  a  Tyr  le  Marquis  de  Monfer- 
rat;  parce  qu'il  avoit  fiit  mourir  un  de  fcs  Sujets  ,  pour  lui  6- 
tcr  fon  argent ;  &  protelte  qu'ils  ne  faifoient  alTailiner  que  ceux 
qui  lcur  avoient  fait  quelque  mal.    3.  Dans  trois  Lettres  de  la  p.  71. 
Reine  Aleonore ,  ou  Eleonore ,  Mere  de  Richard  ,  au  Pape  Ce-  P-  74- 
leftin  (8)  ,   pour  le  prier  d'incerpofer  fon  autorite  ,  afin  d'obli-  '^'^ 
gcr  rEmpereur  de  rendre  Ic  Roi  fon  Fils.   4.   Dans  quelques  p  80. 
Lettres  de  ce  meme  Prince  a  la  Reine  fa  Mere  ,   i  TArcheve-  P"|'- 
que  de  Cantorhery  ,  &  a  la  Nobleire  d'Angleterre  ,   ou  11  leur  pis^'. 
apprend  les  conditions  auxquelles  il  ^toit  convenu  de  fe  rache- 
ter.  On  voit  meme  apres  cela  le  Traite  de  Richard  avec  FEm- 
pereur,  oii  il  lui  piomet  cent-mille  Marcs  d'argent. 

Quoiqifil  y  efit  eu  pluficurs  Traites  de  Paix,  entre  la  France  P''5'9»> 
&  rAngleterre  ,  avant  que  Richard  fiit  en  Terre-Sainte  ,   & 
qu'il  y  en  eCit  cu  meme  depuis  ,   dont  on  voic  ici  des  copies ; 
ces  deux  Royaumes  fe  brouillerent  bientot  apres.     Ce   ftit   a    Liguede 
caufe  de  ce'a  que   Richard  fit  en  1197  une  Ligue  offenfive  &  ^"^hari 
defenfive  coucre  la  France  ,  avec  Baudouin  Comre  de  Flandre,  Comte 
&  cela  \  perpetuite.     Ce  dernier  ne  parle  plus  dans  ce  Traice,  de  Fian- 
comme  Vaiial  du  Roi  de  France  ,   ainfi  qu'il  faifoic  auparavanc.  <*'«•'<«*■ 
On  en  troavera  la  raifon  dans  lesHiftoriens  Franqois,  qui  par-  Fiance. 
lenc  aufli  de  ce  Traice.     Peu  de  cems  apres ,  Richard  encra  en  p  94^ 
Guerre  avec  la  France,  &  il  remporta  quelque  avantage  fur  les 
Fran^jois,  pres  de  Gifors,  pecite  Ville  de  Normandie  ;  dont  il  p.9& 
donna  lai-meme  avis  a  TEveque  de  Durham  ,  le  30  Septembre 
de  la  meme  annee. 

Iinocent  III  travailla  a  accommoder  les  deux  Rois  ,  &  on  p.pSii»». 
voit  ici  des  Lettres  qu'il  6crivit  a  ce  dellein  en  1198.  IIs  firent 
en  effet  une  Treve ,  fur  laquclle  on  trouve  quelques  A6les,  aux- 
quels  jc  ne  m'arreterai  point 

V.  Les  Ades  pafles  fous  le  Regne  du  Roi  yea»  ,   commen-  Jean." 
cent  par  quelques  Privileges  accordes  a  ceux  de  rile  d'0/eron,  p. lu. 
cn  1199.  II  y  a  cnfuite  beaucoup  d'A6tes  particuliers ,  qui  peu- 
vent  fervir  a  divers  details,  ou  a  vcrifier  des  faics  &  des  dates, 
dont  on  paurroit  avoir  befoin ,  mais  dont  on  ne  peut  pas  par- 
ler  ici. 

II  y  a  un  Ecrit  affez  particulier ,  de  Sanche  Roi  dc  Navarre ,    Tiaitif  dc 
qui  faic  Alliance  perpetuelle  avec  Jean  &  fes  Succeffeurs  ,    &  ^anche 
promet  de  les  fecounr  contrc  tous ,  excepti  contre  le  feul  Roi  de  jMiia^re 
Maroc.    Cet  Ecrit  fuc  faic  en  1201.  avcc  le 

On  voic  auffi  diverfes  Lectrcs  du  Roi  Jean  ,  aux  Abbes  de  '^°'  l""* 
rOrdre  de  Ciceaux  ,   &  a  fon  Clerge  ,  oii  il  leur  demande  du  a/ij.ijt. 
fecours,  canc  contre  le  Roi  de  France,  que  pour  foutenirTEm- 
pcreur  Otbon.    En  effet,  comme  on  avoit  donne  la  meilleura 
partie  du  Royaume  aux  Moines  &  aux  Eglifes,  il  n'yavoit  gue- 
re  que  ces  gens-la  qui  futlent  en  etac  de  crouver  promcement 
de  rargenc.  II  faluc  enfin  que  les  Rois  demandaflenc ,  pour  ainfi 
dire  ,   raumone  i  ceux  qui  ne  s'ecoienc  enrichis  que  des  aumo- 
nes  des  Rois  &  du  Peuple.  „  Parce  qu'il  eft  jufte,dit_7f.7»dans    Lenre<ftft 
„  une  Lettre  de  Tan  1202  ,   que  tous  les  Membres  en  general  ^o°Jj'j" 
„  fccourent  &  defendent  la  Tete ,  nous  avons  cru  devoir  prier  mandcr 
„  vocre  Commuaauce  ,  puifque  vous  avez.  ete  fondes  &  enri-  ""  <'°'> 
„  chis  par  les  biens  &  les  liberalites  de  nos  Predecelfeurs  ,    de  ^7ci"gi.** 
„  nous  douner  un  fecours  gratuic  &  efficace,  pour  repoufler  la  p.  i}»% 
„  violence  d'im  fi  grand  Ennemi.  Nous  vous  en  faurons  le  gre 
„  que  nous  dcvrons  ,   &  nous  expedierons  plus  promtement  i 
„  votre  dcvotion  ce  que  vous  jugerez.  devoir  nous  demander, 
„  Sachez  aufli   que  nous  ne  tirerons  point  la  fubvention  que 
,,  vous  nous  ferez. ,  a  confequence.     §luia  ad  defenftonem  capi~ 
tis   tequitm  eft  ttmverfalem  membrorum  fubventionem  accurrere  y 
univerptatem  veftram  rtgandam  dtiximus  ,   quatenus  vos  qui  de 
bonis   e^  largitionibus  Prisdecefforum   noftrorum  fu7tdati  eftis  ^ 
ditati,  ad  tanti  hoftis  propulfandam  violentiam ,  gratuitum  nobis 


fort  peu  regrette  par  fes  Sujets,  qu'il  opprimoit  fans  pitie. 

(3)  Voyei  y Etymologicon  de  Skinner ,   mot  Fee. 

(4}  Innocent  II  eut  une  Conterence  en  France  avec  !e  Roi  d'An- 
gleterre ,  a  qui  il  tacha  de  perluader  de  taire  ua  Voyage  dans  laTer- 
rc-Sainte. 

(j-)  Voyez.  Volydore  VirgHe ,  in  Stephano. 

(fi)  Adrien  Z^' Pape  etoit  Anglois  ,  &  le  nommoit  Nicolts  Ereak- 
fpenr  :  il  etoit  ne  de  petites  gens  a  Abbats-LaugUy  ,  dans  le  Comte 
idc  Hertford.    Son  Fcre  etoic  Frere-Lay  dans  l^Abbaye  de  S.  ALbam , 

T»m.X.P.L 


ou  il  recevoit  l'aum6ne  journellemcnt  a  la  portc  ,    &  rendoit  pour 
cela  des  fervices  bas. 

(7)  Thierry  i' Alface  Comte  de  Flandre  fit  quatre  voyagcs  dans  h. 
Terre-Sainte,  contve  les  Intideles.  II  epoula  cn  premicics  noces  ia 
Douairieie  de  Chitrles  furnomme  le  Pieux  ,  Roi  de  Fratice  ;  8c  ea 
fecondes  noces  une  Fille  de  Fotttques  d'Anjou  ,   Roi  dc  firufnlem, 

(8)  Le  Pape  Celeftin  prit  le  parti  de  Richard  l  contre  les^TJarons  dc 
fon  Royaume ,  8c  l'engagea  dans  la  Croifade  encrcprile  pour  recoa- 
querir  la  Terre-SaintCi 


4  ABREGE'HISTORI  au  E 

Iean.    &  tflcax  confetatii  auxilium;  ita.  quod  vobis  inde  debeamus  gra-  Cependant  le  Roi  ne  voulut  point  executer  fes  promeflcs,  & 

tes  coHdir-ias  impendere  ,   &  i»  his ,  qua  d  Kobis  duxeritis  expe-  fe  fit  lelever  par  le  Pape  du  ferment  qu'il  avoit  fait  de  retablir 

Catafte-  tenda     devotionem  vejiram  kenigfiius  expedire.     L'Hi:ioirc  nous  les  ancienncs  Loix  &  d'obferver  !a  Grande  Charte.    II  n'impor- 

'  '■  "    apprend  qae  Jean  fe  fit  par-la  des  affaiies  avec  fon  Clergei  mais  toit  nullen-ient  au  Pape,  que  le  Peupie  fut  tyrannife  par  leRoi; 

il  nt  triita  pas  moins  nial  les  Laiqucs.     Cecoit  un  Prince  a-a-  pourvu  que  leRoi  fut  foumis  a  rEglife,qui  avoic  ainfi  la  meil- 

re  &  ambitieux    qui  ne  penfoit  qi'.'a  s'enrichir  des  depouilles  de  leure   part    de  FAutorite  arbitrairc  que  le  Roi  pretendoit  s'at- 

£es  Sujets,  &  qui  n'obfervoit  aucanes  Lo!.\-.  tribuer. 
On  voit  un  Afte  de  i'an  1205,  oii  il  pr;nd  en  fa  proteftion 


rc  dc  ce 
l-^iince. 


II  piend         -  --  --  .--,,  -     1.  ^       ,  o     rt 

leRoide    le  Roi  de  Man,  qui  eft  une  petite  Ile  entre  1  Anglcterre  6c  1  Ir- 
M.in  fous  j^i^j^     jj     g^  ^  encore  un  autre  femblable  dans  la  fuite  ,  pag. 

teftion.     2;4-  Vcycz.  de  plus  la  pag.  379- 

'On  fait  que  Jean  fe  brouilli  avec  h  Pape  hinoeent  III  ,  qui 
avoit  fiit  elire  fins  fon  confentement  Archevequc  de  Cantorbe- 
J«..  avcc  ry ,  un  bomme  qui  ne  lui  plaifoit  pas.  Le  Roi  refufa  de  le  re- 
le  Pape.  connoitre,  jufqu'a  ce  que  le  Pape  Feut  excommunie.  On  voit 
la-delTus  une  Lettre  d'Innocent  ,  ou  il  fe  plaint  a  lui  de  cette 
pretendue  defobeifTance.  EUe  fut  ecrite  en  1207.  H  y  a  enco- 
re  une  Lettre  du  meme  Pape ,  ecrite  Tannee  fuivante  aux  Ba- 
rons  d'AngIcccrre,  fur  la  mC-me  chofe.  Ce  meme  Papc  lui  c- 
crivit  Tannee  d'apres  une  Lettre  fort  mena^ante,  pour  robiiger 
dc  rendre  les  biens  a  Berevgaire ,  Reine  Douairiere  d'AngIcter- 
re.  II  y  a  encore  d'autres  Pieces  la-dcflus ,  parmi  les  Adtes  de 
ce  Regne 
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On  trouve  donc  ici  i.  Une  Lettre  de  la  meme  annee  121  ^, 
ou  le  Pape  defapprouve  cntierement  1'Accord  qui  avoit  ete  faic 
entre  le  Roi  &  les  Barons.   2.   Une  autre  ou  il  exhorte  les  Ba- 
rons  a  renoncer  a  cet  Accord.  3.  Une  Lettre  du  Roi  au  Pape,  ''"'^o'  ^^ 
ou  il  fe  plaint  de  ce  que  les  Barons  lui  ecoient  moin>  foumis,  pf^of. 
depuis  qu'il  ecoit  devenu  le  Feudatairc  du  Pape,  &  de  ce  qu'ils  p.  207. 
le  blamoient  meme  a  caufe  de  cela  en  particulier ;  de  forte  qu'il 
fupplie  le  Pape  de  pourvoir  a  un  Royaume  qui  etoit  a  lui.   4. 
Une  Excommunication  generale  contre  les  Barons  d'AngIeter-  P*  ^°^" 
re ,  parce  qu'ils  troubloient  un  Royaume  qui  appartenoit  a  TE- 
glife  Romaine.  5.  Une  autre  encore  plus  particuliere. 

Celt  ainli  que  la  Cour  de  Rome  favorifoit  la  tyrannie  d'un 
fort  mechmt  Roi ,  quand  ellc  ne  s'etendoit  que  fur  les  Laiques; 
quoiqueile  fs  fut  violcmment  oppofee  a  quelqucs  entrcprifcs 
qu'il  avoit  faites  ,  comme,eIIe  le  difoit  ,   contre  les  droits  de 


p.zii. 


rtglife  ,  jufqu"a  re.sxommunier.  Si  Ton  compare  ces  Adtes, 
Le  Roi  ayant  ete  excommunie ,  il  falut  qu'il  fe  racommodat  avec  Polydore  Virgile,  &  d"au!res  Auteurs  de  rHiitoire  d'AngIe- 
avec  le  Pape  qui  lui  prefcrivit  en  1215  ,  les  conditions  aux-  terre  ,  on  s'ap^>eicevra  facilcment,  qu  ils  peuvent  fervir  a  y  re- 
quelles  il  vouloir  le  recevoir  a  la  paix  de  rEgliie.  On  en  trou-  cireiTer  5c  a  y  ft:ppleer  bien  des  chofes ,  auxquelles  je  ne  puis 
vc  une  Copie  dans  ce  Recueil  ,   avec  rinftruction  de  Pandulfe    pas  m'i,ri<."ter. 

Legat  du  Pape,  &  autres  P:eces  concernant  cette  afFaire.     La         VI.  Le  rdle  des  Adtes  de  ce  Volume  ,   qui  en  fait  les  trois  Henri 
plus  remarquable  &  la  plus  fcandaleule  eft  la  Rtilignation  qu'il    quarrs,  regarCc  le  Regiie  d'He«ri  III ,  qui  regna  56  ans,y  com- 
fit  Hes  Royaumes  d"Angleterre  &  alrlande  au  Pape  j    que  lon    prjs  ic  corns  •auqujl  Simon  de  Montfort  regna  fous  lonnom,pcn- 

•-^   °  •    '^•''    '    —  '---.--: r^,  T> -.      dant  qu  il  !e  dnt  priu/nnier. 

Le  prrniier  Acte  cll  une  Lettre  de  Tan  1216  ,  dans  laquelle 
Henri  donna  avis  a  ibn  Jufticier  d'Irlande  de  la  mertdefonPe- 
re ,  5c  de  f  )n  avenement  a  la  Couronne.  II  y  a  ici  une  infini- 
te  d'Adtf.s  qui  regardent  des  choles  particulieres  &  publiques, 
auxque!.=:  il  n"eft  pas  polTible  de  s'arreter  ,•  mais  qui  ne  laifTe- 
roient  pas  dc  fervir  beaucoup  a  ceux  qui  ecriroient  THiftoire 
tie  ce  :ems-ia. 

L'aii  1218  ,  le  Pape  (2)  Honorius  III  envoya  une  Bulle  en  p^""'^'''* 


publie  ici  fur  un  MS.  de  la  pibIioth:que  Cottonienne.  Ce  Roi , 
aulli  lachc  dans  radveriite,  qu'infolent  dans  la  profperite,  y  dic: 
„  Qi_ie  fans  y  etre  force  par  la  violence  ,  ni  contraint  par  la 
„  peur ,  mais  de  fa  bonne  volonte  ,  &  par  le  coultil  corarmm 
„  d-.:  fes  Barons ,  il  offi-oit  &  donnoit  Ii>irement  i  Dieu  ,  aux 
„  SS.  Apotres  S.  Pierre  &  S.  Paul ,  a  la  Sainte  Eglifc  Romai- 
„  ne  la  Mere ,  a  fon  Seigneur  Innjcent  III,  6c  a  tous  lii;  Suc- 
„  ccfleurs  Catholiques,  tout  le  Royaume  d'Ang!eterre  &  tout 
„  le  Royaume  d'Irlande,  avec  tous  leurs  droits  &  apprrtcnan- 
„  cas,  pour  la  remifiion  dc  tous  fes  peches  &  de  ceux  dc  tou- 
„  te  fa  Race ,  tant  vivans  que  morts  :  Que  des  a  prefent  il  ks 
„  rccevoit  &  tenoit  de  Dieu  &  de  1'EgIife  Romaine  ,   comme 

„  fon  Feudataire.  Qu'ii  lui  en  avoit  fait  publiquement 

„  hommagCi  &  qu'il  avoit  oblige  fes  Succefleurs  a  en  fai- 

„  re  autant.  Qiie  pour  marque  de  cette  ConceiTion  ,   il 


111. 


p.ii5. 


EcolTe,  ou  il  accorda  divers  Privileges  a  ce  Royaume;  favoir,  favcut  de 
que  perfonne  ne  pourroit  le  mettre  en  Interdit ,  que  le  Pape  ou  l"£coii'e. 
fes  Legats;  que  perfonne  ,   qui  ne  feroit  pas  Ecoflbis,  n'y  fe-  P'"7» 
roit  la  fonftion  de  Legat,  a  moins  que  le  Siege  Apoftolique  ne 
reut  choifi  ;   que  s'il  arrivoit  des  querelles  dans  le  Royaume, 
touchanc  le  droit  a  la  Couronne ,  aucun  Etranger  n'en  jugeroit , 


Honnc- 
teie  du 


vouloit  que  de  fes  propres  revenus  de  fes  deux  Royaumes,    a  moins  que  Ton  n"en  eiit  appelle  au  Pape  ;  que  les  Immunitos 
-■•""■  »         T,  •,.      Sc  les  Privileges  accordes  par  lesPapes  prccedens,fubfifteroient 

toujours.  On  voit  que  dans  le  fond  le  Pape  ,  felon  Fufage  de 
ce  tems-Ia ,  prenoit  plus  potlr  lui  ,  qu'il  nc  doanoit  aux  Ecos- 
fois ;  &  que  cependant  il  vouloit  qu'oa  regardat  tout  cela  com- 
me  des  graces  fingulieres.     Ceft  une  des  Bulles  ,  dont  Mr.  Ry- 


„  (i)  outre  le  Denier  de  S.  Pierre  ,  on  payat  au  Pape  mille 

„  Marcs  fterling,  Scc. Que  fi  quelqu'ua  de  fes  SuccelTeurs 

„  manquoic  a  cela  ,    il  feroit  dechu  du  droit  qu'il  avoit  au 
„  Royaume. 

Apres  cela  ,  il  y  a  une  efpece  dc  Serment  de  fidclite  qu'il 


preta  au  Pape'  comme  fon  ValTal.     U  n'y  a  pas  fujet  de  s'eton-     »'er  a  fait  graver  le  commencement  &  la  fin  ,  comme  nous  I'a- 


^gard!       "£'■  li  le  Pape  le  menagea  extraordinairement  daiis  la  luite  ,   & 


egard 


p.  177. 
jur.]u'a 
iSi. 

p.iSv 


p.  231. 

Grande 
CiiaKe. 


prit  fon  parci  contre  les  Barons  du  Royaume  ,  qui  voulurent 
J'obIiger  de  gouverner  felon  les  Loix  ,  &  a  qui  il  fut  contraint 
de  donner  ce  qu'on  appelle  la  Magna  Charta.  On  trouve  ici 
quantite  de  Brefs  d'Innicent  III  en  fa  faveur ,  qui  ne  font  fon- 
des  que  (ur  cette  balTelTc.  Le  Pape  lui  accorda  ,  entre  autres 
chofes,  comme  une  faveur  extraordiaaire  ,  par  un  Bref  de  Tan 
12 14.,  de  ne  pouvoir  etre  excommunie  ,  que  par  un  ordre  ex- 
pres  de  Sa  Siintete.  . 

II  n'y  a  pas  ici  la  Grande  Charte ,  dont  on  a  parle  dans  le  Vol. 
XV  de  cette  Bibliotheque  ,  pag.  40  ;  mais  on  y  voit  un  Ade 
remarquable  tou.hani:  lon  execution  faite  en  121^  ,qui  fut  Tan- 
nee  a  l.iquelle  elle  fut  donnee.  Par  cct  Adte,  le  Roi  remet  aux 
Comtes  &  Bjrons  dc  fon  Royaume  la  Ville  de  Londres  pour 
la  tenir  en  Bail  jufqu^au  jour  de  TAlTompticr!  de  la  Sce  Vierge 
Vierge  de  lannee  17.  de  fon  .".egne.  II  remet  de  meme  la 
Tour  de  Londres  a  TArcheveq>.ie  de  Cantorbery  ,  pour  la  gar- 
der  jufqu"a  cc  terme-Ia  ;   lans  qu'ils  foient  obliges  de  recevoir 


Erreur 
de  Bucha- 
nan  dans 


vons  d'ja  dit,  pour  en  faire  connoitre  la  forme  a  ceux  qui  n'en 
ont  jamais  vu. 

II  remarque  aufli  dans  fa  Preface,  que  George  Buchanan  ,  au 

Livre  VII  de  <on  Hiitoire  d^Ecoffe,  accufe  mal  apropos  Hen- _^ 

ri  III,  Koi  d'Anglecerre  ,   d'avoir  manque  a  !a  parole  qu'il  a-  i^HiHolre 
voit  donnee  ,    de  marier  les  deux  Sceurs  d'/\Iexandre  Roi  d'£-  '*"'i^°'« 
colTe  fon  Beau-frerc  ,   dans  un  certain  tems  ;   puisqu'il  paroit  "278, 
par  deux  .•\ctes  quc  fon  trouve  dans  ce  Recueil  ,   qu'elles  fu-  3i8- 
rent  en    efTec  mariees.     II  y  a  premierement  une  Declaracion 
d'Henri  du  15  dc  Juin  1220  ,  oii  il  promet  de  donner  fa  Soeur 
ainee  jfane ,  s'il  la  pouvoit  avoir  entre  les  mains  ,  (elle  etoit  en  p.  240. 
France  entre  les  mains  du  Comte  de  la  Marche)  a  Alexattdre 
Roi  d'EcolTe  ;   ou  s"il  ne  le  pouvoit  pas ,  fa  Sceur  oadette  IJa- 
bei/e;  &:  enfuite  de  marier  en  Angleterre  les  deuxSoeurs  du  me- 
me  Prince ,  Marguerite  ^  Ifabelle ,  dans  un  an ,  a  compter  du 
jour  de  la  S.  Denys  1220.  Si  Henri  m-anqua  de  parole  ,   cc  ne 
fut  qu'a  fegard  du  tems,  puifqu'il  paroit  par  un  Adte  du  12  de 
Mai  1225  ,   qu'Ifabe//e  fe  maria  alors  avec  le  Fils  du  Comte  le  p.  17? 


aucunes  Troupes  de  fa  part  ,  ni  dans  la  Ville,  ni  dans  la  Tour.    Bigod;  &  par^un  autre  du^8  d  0>^obre  de  1  an  1232,  que7li<?r-  p.?i7. 

Cependant  cout  le   Royaume  devoit  pretcr  aux  Baron«  le  fer-    " "  "'"'  "°  ""'"'  "•""■"    "  «'•"'■"■ 

ment,  dont  nous  avons  parle  au  Tom.XV.  p.  37 ,  &  i"on  de- 
voit  reftituer  tout  ce  que  le  Roi  &  les  Barons  juroient  devoir 
etre  reftitue.  La  reftitution  etant  executee  dans  ce  terme ,  ou 
s'il  navoit  pas  tenu  au  Roi  qu'el!e  ne  le  fiit,  la  Ville  &laTour 
lui  devcient  etre  reraifes  fans  aucun  delai.  Qiie  li  elle  n'etoit 
pas  executee  dans  le  terme  marque ,  les  Barons  devoient  retenir 


guerite  etoit  mariee  avec  Hugues  du  Bourg. 

On  voit  aulTi  par  des  Aftes  de  l'an  1221  ,    que  le  Comte  de  P-  iJi. 
la  Marche ,  qui  avoit  epoufe  la  Mere  d'Henri  Roi  d'Angleterre,  ^''' 
apres  la  mort  de  fon  Pere ,  lui  envoya  fa  Soeur  ^ane ,  &  qu'el- 
le  fe  maria  avec  le  Roi  d'Ecofle;  en  coolideration  de  quoi  Hen- 
ri  rendit  ,   comme  il  femble  ,   a  fa  Mere  les  Terres  qui  lui  a- 
voient  ece  afiagnees  en  Angleterre  pour  fon  Douaire,  ainfi  qu'il 

la  Ville      &;"r"\rche'vJque'  fa  Tour  de  Londres  ,  jufqu'a  ce    paroit  par  deux  Ades  de  l'an  1222.    Ilsne  lailTerent  pas  d'avoir  p.ijj. 

quclle  le'fut  ;  '&c  cependant  chacun  recouvreroit  les  Chiteaux    enfuite  des  demeles,  dont  le  Pape  fe  mela,  comme  on  le  pour- 

&  les  Terres  Qu'il  avoit  eues  avant  la  Guerre  entre  le  Roi  &    ra  voir  par  d'autres  Adtes.  ,       ^  . 

Ics  Barons  ^^*  ^°'^  d'AngIeterre  avoient  fouvent  des  affaires  avec  les    VaPiia- 

Prin- 

raffaire  etant  decoueene  ,   le  Medecin  fut  pendu  ,    &  le  Chancelier 

eut  les  yeux  arraches  :   rEmpereur  ordonna  encore  qu'on  le  prome- 

nit  dans  la  plupavt  des  Villcs  d'Italie  ,    pour  faire  connoitre  fon  cri- 
,       ..  ,  f     '^  II ' i  n.v.     r /r-  I-  *-._      j_    1   /- 


(i)  Voyez  le  G/-/airf  a'Henri  Spelman  ,  fur  Romefcot  ,  par  ou  l'on 
voit  que  ce  Tribut  etoit  de  trois-cens  Marcs  d'argent ,  £c  qu'il  etoit 
beaucoup  plus  ancicn  que  ce  Re?ne 


i)  Le  P.ipe  Honoriui  lU  excommunia  rErapereur  FreJeric  II ,    Za     me  det 
onna  qu'on  fe  niettroit  a  2;enoux  a  l'elevation  dc  rHoftic.  efpoir. 


me  deteftable.    Ce  malhcureux  etant  a  Pife ,  fe  cafla  la  tete,  de  def- 


ordonna  qu'on  fe  mettroit  a  £;enoux  a  relevanon  dc  rHolHc.  elpoir.     Voyex   Ali^crt  Krantz       liv.  i    cb^  14     Cet  Hiftorien  etoit 

^      .  —         s^^       .    ,..,  ..    ^      ^      r  ;   .  Dofteur  en  Droit  &  cn  Theologie  ,    &  Doyen  de  1  Eghfe  de  Ham- 


(5)  ri.rre  Jes  1'tgnes  Chancelier  de  rEmpercur ,  8c  fon  Confeil  dans 
s  aftaites  les  plus  fecretes  ,    fe  kiifa  luborner  avec  d'autrcs  Creatu- 


les  aftaiies  lcs  plni  fecretes  ,  fe  kiifa  luborner  avec  d'autrcs  Creatu-  bourg.  II  vecut  dsns  le  quinzieme  &  dans  :e  feizicme  Sieclc.  Ce 
res  de  l'Empereur,  pour  attenter  a  fa  vic.  II  avoit  eu  recours  pour  fut  un  homme  d  une  gvande  piete.  8c  d  un  grand  lavoi:  :  il  ht  plu- 
ccla  a  un  iMedccin ,  qui  devoit  donner  du  poifon  a  ce  Prince  :  mais     fieuvs  Livres. 
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Princes  dc  Galles,  &  on  trouve  dans  ce  Volunie  quantited"Ac- 
tes  ,  qui  concernent  un  Princc  de  ce  pais-iii  nomir.e  Leiveljn, 
qui  fut  fouvent  brouille  avec  Henrt  ,  quoiqu'il  euc  epoule  la 
Sccur  de  ce  Roi.  Comme  les  Papes  i'e  nieloietu  le  plus  qu'ils 
pouvoient  des  aifaires  des  Princes,  le  Pape  Hoaonus  e.xcommu- 
nia  Leiuelyn  en  1223  ,  en  cas  quM  ne  iatistit  pas  le  Roi  d'An- 
gletene.  II  prit  aulii  tres  fouvent  le  parti  de  ce  Pnnce  coutre 
,d'au[res,  apparemmcnr  a  caule  de  la  loumillion  qu'il  avoit  pour 
le  Sicge  deRome.  On  en  verra  quantice  d'exempies  dans  les 
Actes  de  fon  Regne. 

On  y  voit  auiii  le  Contrat  de  Mariage  de  rEmpereur  Frede- 
ric  II  avec  IfaM/e,  Sceur  de  ce  Prince,  pafle  en  1236  ^  &  di- 
verfes  autres  Pieces  concernant  la  meme  chofe.  Ce  fut  Pierre 
de  la  Vi^i/e  (3) ,  nomme  autrement  des  V/i/jes  ,  qui  fut  envoye 
en  Angleteire  pour  cela,  comme  il  paroit  par  lcs  Ades.  Heuri 
promit  a  fa  Soeur  trente-mi  le  Marcs  d  argent  en  mariage  ,  & 
ecrivit  au  Pape  Gregoire  IX  pour  le  prier  de  repondre  a  TEm- 
pereur  de  cette  fomme-iai  ie  foumettanc  aux  Cenfures  Eccle- 
IJaftiques,  s'il  ne  payoit  pas  dans  les  termes  marques.  II  paroit 
par  la  fuite  ,  qu'il  acheva  en  efFet  de  payer  cette  iomme.  De 
ce  maiiage  il  naquit  un  Fils  ,  nomme  He?iri  ,  a  qui  fon  Pere 
donna  la  Sicile  ,  comme  on  le^voit  par  un  Ade  de  Tan  1237. 
Mr.  Rj^wer  fe  plaint,  dans  fa  Preface,  de  quelques  Hulionens 
qui  navoient  pas  daigne  faire  mention  de  ce  iVlariage  oe  Freae- 
ric ,  ni  de  ion  Fils  He/iri  ;  &  fait  voir  que  d'autres  en  avoient 
parle. 

On  voit  ici  un  Bief  du  7  de  Juillct  de  la  meme  annec  1137, 
par  lequel  le  Pape  Gregoire  demande  a  Henri  le  Cens  {innuel  de 
mille  Marcs  fierling  de  rannee  precedente  ,  qui  n'avoit  pas  ete 
paye.  On  nouve  un  lenVolable  compliment  ^inaocent  IV,  fon 
Succefleur,  en  1247. 

Le  Pape  en  recompenfe  fe  meloit  de  toutes  les  sfFaires  du 
Roi  d'Ang;cterrc,  &  l'on  voit  une  Declaration  de  la  meme  an- 
nee,  touchant  la  fin  de  tous  les  denieles  quc  le  .Koi  d^Angleter- 
re  avoit  eus  avec  le  Roi  d'£cjfle.  Cette  reconciliation  tut  fai- 
te  en  pref.nce  dun  Le^at  du  Pape ,  &  fuc  lignce  par  plulicurs 
Eveques  &  Sarons  d' Anglecerre ,  ieion  la  coutuine.  Ce  qu  rl  y 
a  ici  de  furprcnint  ,  c  Cic  qu:  1  011  voit  eniuite  une  Lettre  du 
Roi  d'Ecolie  au  Pape,  quil  nom;r.e  Inno.ent  ;  a.i-lieu  que  le 
Pape  d'alors  fe  no.ninoit  Gr^^oire  ,  6c  ibn  Succeilear  Inno- 
cent. 

L'Empereur  &  le  Pape  ie  brouillerent  biencot  apres ,  &  Ton 
voit  ici  des  pla  ntes  tres  ameres  de  (+)  Frederic  coatrc  le  Pape, 
&  contre  les  Anglois ,  qui  avolenc  ibatF.;rt  qu'on  publiat  chez. 
eux  rExcommunicatioii  que  le  P..pe  avoit  fulminee  contre  ce 
Prince.  Cell  d  )mmage  qLi'il  n'y*ait  plus  de  faits  dans  ces  E- 
crits  ,  au-lieu  qu'il  ii'y  a  prelque  que  de  la  Rhetorique  de  ce 
tems-la  ,  qui  n'el1:  nu.lement  agieable  a  lire.  U  paroit  par  les 
plaintcs  de  rEmpereur ,  que  fon  Beau-frere  le  Roi  d'Angleterre 
panchoit  beaucoup  du  cote  du  Pape  ;  qui  apparemment  pour 
le  recompenfer,  ecrivit  Tannee  fuivante  1239,  en  Angleterre, 
pour  donner  ordre  qu"on  n'y  elijt  pas  aux  Eveches  de  Wincbes- 
ter  &  de  Durham ,  des  perlbnnes  defagreables  au  Roi ;  car  dans 
ce  tems-la  il  n'oibit  pas  nommer  aux  Eveches.  II  y  a  encore 
des  Lettres  du  meme  Empereur ,  oii  il  donne  avis  a  Henri  des 
fucces  avantageux  de  la  Guerre  qu'il  faifjit  en  Italie,  &  eniui- 
te  de  la  mort  de  ia  Sceur  IJabelle ,  du  Mariage  de  laquelle  nous 
avons  parle  ci-devanc. 

Je  ne  m'arrete  pas  aux  Aftes  qui  concernent  la  France ,  avec 
laquelle  rAngleterre  aroit  toujours  quelque  chufe  a  demeler ;  ni 
a  ceux  qui  regardent  la  Principaure  de  Galles  ,  qui  n'etoit  pas 
encore  tombee  entre  ies  mains  des  Rois  d'Angleterre.  II  y  a 
un  tres  grand  nombre  d^Actes  concernant  lune  6c  raucre  ,  qui 
confidercs  a  part  ne  conciennent  rien  d'important ,  mais  qui  fe- 
roient  trcs  utiles  a  ceux  qui  eciiroient  rHiltoire  de  ce  tems-la, 
quand  ce  ne  ieroit  que  pour  fixer  les  dates  6c  ranger  les  eve- 
nemens. 

En  1250,  le  Pape  Iimocent  IV  ■^nhWz.  une  Croifade,  donton 
voit  la  BuUe  dans  ce  Recueil ,  &  d'autres  Brefs  qui  s'y  rappor- 
tent ,  &  qui  ne  furent  pa>  ians  efFet  ,  comme  rhlifl:oire  de  ce 
tems-lii  nous  Tapprend.  On  trouve  encore  Uiie  autre  BuUe  l'an 
1252  ,  pour  le  mcme  efFet  ,  &  d'autres  Aiftes  qui  concernent 
la  meme  chofe.  Les  Papes  etoient  bien-aiies  d^env.-yer  en  Atie 
les  Princes  de  rOccident  ;  parce  que  dans  leur  abfence  ils  a- 
voient  plus  dautorite  dans  leurs  Etats  ,  &  que  ces  Princes  re- 
venant  ordinairement  ruines  d'Outre-mer  ,  ils  etoient  plus  Ibu- 
mis  au  Siege  de  Rome,  quc  s'ds  avoient  eie  en  meiUeur  etat. 

Outre  les  mille  Mircs  dargent  ,  que  rAngle.crre  payoit  au 
Pape  tous  les  ans  ,  le  Clerge  de  ce  Royaumc  l"e  plaignit  en 
1252  ,  que  la  Cour  de  Rome  en  tiroit  cinquacne-mille  Marcs 
d'argent  pour  la  Provilion  des  Bei;ehces.  (5)  Imiocevt  ecrivit 
la-deiFus  un  Bref,  pour  adoucir  les  plaintes  des  Anglois  ;   mais 


(4)  Le  Do£teur  Nicholfori  dit  que  rEmpereur  Vrederic  favoit  le 
Grec ,  le  Latin ,  VAllemand,  Vltalieu,  fic  lc  Tiirc.  11  poitcdoit  I.1  plu- 
part  des  Arts  8c  dcs  Scieaces.  U  avoit  autant  de  prudence  que  de 
bravoure;  &  n^eifuya  pas  moins  de  cinq  Excomiiiunicaiions  du  Pa- 
pe.  L'Hiltoire  de  cct  liiuilre  Empercur  ,  &:  dc  ics  diiFerends  avcc 
le  Pape  qu'ii  qualifioit  d' Antechrijt  ,  i'e  trou/e  au  iong  dans  le  pre- 
mier  Volumc  du  l.ivre  des  Mnrtpi. 

(f)    Le  Pape  Inmcent  IV  perlecuta  violemmcnt  k  fivant  Sc  reli- 


ou  il  y  a  plus  de  parolcs  que  de  realite,  felon  rufj2;e  de  laCour  HEMRi 
de  Rome.     il  y  a  aulTi  divers  Brefs  de  ce  Pape  qui  rcgaidencla      lU. 
Cailation  du  Mariage  du  Roi  d"Anglecerre  avec  la  Fill..'  du  Com-  ?•*''■ 
te  de  Ponchieu  ,   Ibus  pretcxte  quelle  s'ctolt  trouvce  fa  parente  ''"♦"'•^'^- 
au  quatricme  degre  ;   &  ia  confirmation  de  fon  Mariage  avec 
Eleouore ,  FiUe  du  Com.te  de  Provence. 

Apres  quelques  demeles  avec  le Roi  de  Caftille ,  leRoid'An- 
gleterre  fit  une  Alliance  perpetuelle  avec  !ui  eo   1254,  contra  p.  ^05, 
omires  de  p.undo  ,fahia  fide  Ecclefia  Romana .  II  y  a  diveri"es  Pie-  504.  |us- 
ces  la-deifus,  propres  a  eclaircir  rHiftoire  d'alors.  <lu'ajio. 

Conrad  Roi  de  Naples ,  &  Fils  de  Frederic  II ,  ayanc  fait  tuf r 
fon  Frere  Henri,  Neveu  du  Roi  d'Angleterre,  &  Roi  de  Sici- 
le,  donna  avis  de  fa  mort  a  fon  Oncle  en  1254,  par  une  Let-  p.  ^4. 
tre  ,   oii  il  fait  fort  rafflige  ;   mais  ie  Pape  hinocent  donna  le  P- ^"' 
Royaume  de  Sicile  a  Edmond  Fils  du   Roi  d'Anglecerre  ,   qui  1",'^"''' 
etoic  encore  Enfant  ,   &  n'oublia  rien  pour  engager  fon  Pere  a 
s'en  metcre  en  polFeflTion  ,   comme  on  le  voic  par  plulieurs  Ac- 
tes  de  cette  annee,  jufqu'a  donner  ordrc  au  Clerge  d'Anglctcrre 
d'cniprunccr  de  1'argent  pour  ce  Prince ,  &  d'engager  pour  ce- 
la  les  biens  de  leurs  EglKes.     Tout  cet  argent  fuc  dilFipe  par  cc 
Pape  meme,  qui  mourut  i"ur  la  fin  de  Fannee  ,   &  couC  le  pro- 
jec  fuc  deconcerce. 

Edouard,  Fils  aine  du  Roi  d'Angleterre ,  s'etant  marie  a  E-     Le  Roi 
leonore,  Sccar  d'^/fonfe  Roi  de  CaltiUe,  ce  dernier  ceda  a  E-  Ae  Ca\,\- 
do;-ard  tomcs  ies  pretencions  lur  la  Gaicogne  ,   par  des  Lettres-  Edoutid* 
Patences,  donc  Mr.  Rjmer  a  taic  gravcr  une  parcie.     II  y  a  un  lcs  pte- 
Sceau  d'or  du  poids  d'un  xMarc  d'argenr,  attache  a  cette  Paten-  {-[if^^G^s. 
te,  duquel  Alatthieu  Parii  a  fait  mention.    Les  autres  ornemens  cognc. 
en  lont  aulFi  tout  particuliers.     L'Auteur  de   ce  Recueil  croic  P-S5'- 
que  c  eit  un  Adte  iemblable  a  ces  l-^rivileges  ,  qu'on  appelloic 
en  El"pagnol  Previlieits  Rodados  ,  de  la  rouc  que  l'on  voic  dans 
la  lignaiure. 

Alexandre  IV ,  qui  fucceda  a  Innocev.t  IV ,  ecrivit  dcs  le  p.55r.,&fo 
conimenccmcnc  de  ibn  Pontificat  ,  divcries  BuUes  &  divers 
Brefs  ,  qu'il  envoya  en  Angleterre.  II  s'echaufFa  aufFi  beau- 
coup  j  pour  oter  la  Sicile  &  le  Royaume  de  Naples  a  Mainfroi, 
Batard  de  Frederic  II.  11  s'en  ecoit  rendu  maitre  ,  apres  qu"il 
avoit  fait  tuer  Cor.rad.  Le  Pape  chingca  meme  le  Vceu  ,  que 
le  Roi  d'Angleterre  ,  le  Roi  de  Norwege  &  d'autres  avoient 
faic  d'aller  en  Terre-Sainte ,  en  un  Voeu  de  conquerir  la  Sic>!c  p.548,5t«.' 
^  le  Royaume  de  Naples ,  en  faveur  de  FEglife.  On  trouvera 
ici  &  dans  la  iuite  quantice  de  monumens  ,  propres  a  eclaircir 
&  a  confirmcr  \qs  circonftances  de  cecte  entrcpriie. 

II  y  a  cntre  autres  une  Lettre  du  Roi  de  Fan  i^^tJ,  aux  Car-  p.jSr. 

dinaux ,  oii  il  dit  que  Ls  Barons  de  i"on  Roysumc  avoient  trou-     Les  Bj- 

ve  tres  dures  les  conditions  fous  lel"quelles  le  P.ipe  Favoit  enga-  '°"5 

ge  a  aller  prendre  polFelFion  du  Royaumc  de  Sicilc :  qui  etoient,  fe„"  fe" 

qu'avant  la  prochaine  S.  M:chel  11  y  iioic  en  perfonne  ,  ou  en-  piaignen» 

voyeroic  un  Capit.iine  pour  commander  1'Armee  ,    avec  cenc  *!" '""" 
^    '  ■  .,,  '^     .         '  .  .  .    '  _        tioos  dc» 

trence-cinq-rmlle  cinq-cens  quarance-un  Marcs  d  argenc  ;   fans  pjpes. 

quoi  le  Traice  feroit  nul  ,   le  Roi  feroic  excommunie  ,    &  le 

Royaume  mis  en  Incerdit.     On  crouvera  la  Bulle  meme  du  Pa-  p.895. 

pe  Alexandre  IV ,    oti  ce«  conditions  font  exprimees  plus  au 

long,  a  la  fin  encre  les  Ades  oniis.     Cependanc ,  le  Roi  etoic 

entre  en  traite  a  ce»  coniitionsj  &  pendant  que  1'affaire  en  e- 

toit  la,  il  etoit  arrive  un  malheur  a  rArmce  du  Pape,  qui  avoit 

ll  tort  degoute  les  Anglois  ,   qu'ils  deconfeilloietit  au  Roi  d'y 

aller  j  mais  11  temoigne  dans  cette  Lettre  ,  qu'il  etoit  ret"olu  dc 

poulFcr  cette  entreprife  ,    quoiqu'il   ne  la  put  pas  executer  fi 

promtement  que  le  Traice  portoit  ,   a  caufe  de  la  difiiculte  dc 

trouver  une  li  grande  fomme  d'argent.     Neanmoins  1'aftaire  en 

deraeura  la  ,   cc  le  Roi  d'Angleterre  ne  voulut  point  s'engager 

rians  une  entrepriie  li  diflicile  ;  mais  11  ne  put  evitcr  de  fournir 

de  grandes  fommes  d'argent  a  la  Cour  de  Rome  pour  cela, 

comme  on  le  voit  par  quancice  d'A<2:es  ;  jufqu'a  ce  que  Simon 

de  Montfort  renongat,  au  nom  du  Roi ,  a  ies  pretentions  i\xx  le 

Royaume  de  Sicilej  corame  on  le  verra. 

Heuri  temoigne  que  le  malheur  dont  il  parle  ,    etoit  arrive 

par  la  trahifon  du  Marquis  d'Herebroke.     Mr.  Ryiner  rapporte 

cette  Hiltoire  dans  ia  Prcface.     II  Fa  tirce  de  Matthieu  Paris, 

Hiltonen  alFez,  fincere,  qui  vivoit  fous  ce  Regne,  &  qui  etoit 

en  grande  eftime  en  Angleterre.   Pour  dire  en  peu  de  mots  cet-     L'Ac. 

te  avanture,  il  faut  favoir  que  Mainfroi  tenoic  la  Ville  de  N^ce-  p  ^^,**! 

ra ,  dans  la  Campanie  ,  avec  une  Armee  que  Fon  dit  avoir  ece  hneVi 

de  ibixance-miile  hommes ,  qui  etoienc  des  iiarazins  ,   que  Fre-  Mainftoi. 

deric  II  avoic  faic  venir  en  Icalie  ,  pour  les  oppofer  a  ceux  qui 

fuivoient  le  parci  dcs  Papes.     Alexandre  IV  ayanc  envoye  une 

Armee  conliderable  concre  cecce  ViUe,  Ibus  la  conduice  duCar- 

dinal  Oilavien ,  mais  fous  qui  le  Marquis  (i'Herebroke  comman- 

doit ;  cecce  Armee  s'arreta  a  bloquer  Nocera  ,   ians  rien  encre- 

prendre  contre  la  ViUe  ,   6c  ians  que  Maijif-a;  fl:  aucun  mou- 

veracnt  de  fon  cote.    Comme  il  n'y  avoit  pas  dapparence  d'ea 

vc- 

gieux  Croflhid  Eveque  de  Llncoln  ,  qm  ravoit  qualifie'  d^AntechriJl. 
Mjtthieu  tiiris ,  Ceftrenfis ,  2c  autics  Hiltoricni  dc  ce  tems-la  ,  diiciit 
que  lc  PontiiC  fut  ei^.raye  par  une  App.,rition  de  rEvcque  mort.qui 
lc  1'ommoit  de  conip:.'.oitre  dcvant  ic  Tribunal  dc  uicu  :  que  cct- 
te  Viiion  le  tit  tomber  mnlaiie  ,  8c  qu'il  ne  tit  que  ijnguir  julcu';! 
fa  moit ,  qui  arriva  peu  dc  tems  ap; es.  Cc  t'.ipc  tut  le  premicr  qui 
donaa  des  Chapeaux  rouges  aux  Cardinau.v . 
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Henri     vcnir  h  un  combat,le  Marquis  fit  cn  forte  quc  le  Cardiiial  con- 

III.      gediat  la  plas  grande  partie  de  fon  Armce,  pour  epargner  les 

fraix;  de  ibrce  qu"il  n'y  demeura  que  dix  ou  d()U7,e-mille  hom- 

nies:  apres  quoi  il  en  avertit  lui-meme  liiainfroi,  qui  hc  unc 

fortie  &  tailla  cn  pieccs  TArmee  du  Pape.  Oiiavien  ncanmoins 

fe  fauva ,  &  il  n'y  eut  periorine  d'epargne  que  le  Mirquis  &  fes 

gcns.     Ce  fuc  cec  evenement  qui  degoiita  le  Roi  d^Anjlecerre 

de  l'en:rcprife  de  Sicilei  mais  il  ne  puc  pas  eviter,  comme  je 

Tai  dit ,  de  payer  beaucoup  d'argent  pour  foutenir  les  interets 

des  Papes. 

Le  Pape       Ahxa^idre  ^  au  mois  de  Juin  1256,  lui  ecrivit  &  lui  envoya 

inandei     **"  homme,  pour  recevoir  de  lui  Targent  promis,  au  pluttk.  II 

de  i'af     impofa  en  meme  tems  une  Dccime  fur  le  Clcrge  d'Angleterre, 

gem  au     de  Mantriis  fropiis ,  ou  qui  devoit  etre  levee  fur  les  Terrcs  qui 

f9°',  &c.  appartenoient   en   propre  a  chaque  Eveche,  &  a  chaque  Ab- 

£t  im      baye.    II  y  euc  meme  des  Marchands  de  Romc,  qui  avoienc 

?)ccim"'    avance  dc  Targent  au  Pape  fur  ce  qui  lui  ccoit  du  en  Anglecer- 

fur  le  '     rcj  qui  allcrenc  en  ce  pais-la  pour  y  ecre  payes;  &  le  Papeleur 

Cierge'.     accorda  pour  cela  une  Bulle  adreffee  au  Roi ,  qui  elt  une  Let- 

595^>"&c!  ^"^^  ^^  rccommandacion.  II  employa  aulli  dans  la  fuite  dcs  Mar- 

chands  de  Florence,  dont  il  foutint  vigoureulemenc  le  credit 

piT  des  Excommunications ,  contrc  ceu.^c  qui  ne  les  payeroient 

pas. 

Graces         Paf  d'aucres  Bulles  de  la  meme  annee,  le  Pape  accorda  au 

a"Roi"   ?'°*"  ^"     ^^  revenu  des  Benefices  vacans  en  Anglecerre  ,   q:ii 

pjc  |j"       etoient  a  la  Collation  du  Pape ,  pour  accomplir  le  Voeu  qu'il 

i'ape.        avoit  fait  d'al!er  en  Terrc-Samte :  2.  Celui  de  ceu.^c  qui  n'y  re- 

furqu-V      ^'^o''^'"  P^^  f^'i'  permillion  ,  ni  difpenfe:  3.  Le  revenu  d'un  an  , 

4oi.         de  tous  les  Benehces  qui  viendroient  a  vaquer  pendant  cinqans: 

4..  La  Dixme  de  tous  lcs  revenus  Eccleiiaftiques  ,   felon  leur 

jufte    valeur  :    5.    Les  biens-meubles  de  ceux  qui  venoient  z 

mourir  fans  Teft:amcnt.    Ceft  ainfi  que  les  Papes  ont  toujours 

ctc  liberaux  du  bien  d'autrui;  fi  l'on  peut  nommer  liberahre, 

une  concedion  qui  leur  rcvcnoit  a  eux-memes  ,   par  une  autre 

voye;  puifqu^ils  employoient  contre  les  Gibe//ms ,cc  quils  don- 

noicnt  aux  Rois  pour  ailer  en  Terre-Sainte ,  en  leur  accordanc 

dc  changer  leur  Voeu  d'aller  en  ce  Pais-la,  en  celui  de  com- 

battre  en  favcur  de  1'Eglife. 

Tixes  II  y  a  meme  ici  des  Bulles  qui  impofenc  aux  Prelats  d'Ecof- 

pTr^°Jl"-  ^^  ^^f  Ta^es ,  afin  de  payer  les  dettes  que  le  Pape  avoit  con- 

pc  aux       traftees  pour  rentrcprife  de  Sicile.     II  y  en  a  d'autres  qui  ac- 

^'k"»-     ^"'■'^^'^^  *"  ^°'  d'Angleterrc  un  tcrme  plus  long  pour  s'y  ren- 

p.  66«  r    '^''^  lui-memc,  ou  pour  envoyer  un  Capitaine  avec  de  Targenc 

&c.  p."     dans  la  Pouille  :    mais  ce  Prince  n'exccuca  pas  non  plus  cc 

*"•         projct. 

Le  Frere      ^^  V  eut  alors  unc  aucre  afFaire ,  qui  donna  auffi  de  Toccupa- 

du  Roi      tion  a  rAnglecerre ,  &  qui  lui  caufa  de  1»  depenfe,  fans  qu'elle 

des  Ro-     ^"  ^"^^  ^"*^^"  avantage.  Ceft  que  Richard,  Frere  du  Roi  d'An- 

mains.  p.  gleterre ,  fuc  nomme  Roi  de$  Romains ,   par  quelques  Princes 

6ii.         d'Allemagne.    On  voit  ici  une  Lettre  adreflee  par  Richard  a 

Edouard,  Fils  aine  du   Roi  d'Angleterre,  pour  lui  donner  avis 

de  fon  Couronnemcnt  i  Aix-la-Chapelle.    Cette  Lettre  eft  da- 

tce  du  18  de  Mai  1257.    Mais  Ruhard  ne  fiit  jamais  reconnu 

dc  toute  rAUcmagne  (i). 

Le  Roi        En  ce  tems-la, le  Roi  d'Angleterre ,  las  de  dcpcnfer  tant  d'ar- 

obiige  le  gcnt  pour  TafFaire  de  Sicile ,  fans  cn  eiperer  une  bonne  fin ,  or- 

Pape'i       "iofiii^  ^  Maitre  Rofiaud ,  Chape/ain  ^  Nonce  du  Pape  en  An- 

deporer     gkterre ,  de  depofer  tout  Targent  qu'il  avoit  leve  dans  ce  Ro- 

tout  Tar-  yaume  fous  ce  pretexte ,  &  rempecha  d'en  payer  les  Banquiers 

fvoitle-'   '^^  ^^P^-    ^^  '^^P^  ^'^^  ^^^^^  extremement,  &  ordonna  a  fon 

ve  pour     Nonce  demployer,  malgre  les  defenfes  du   Roi ,  tout  Targent 

raffaire      qu'ii  avoit  des  Decimes,  du  rachat  des  Voeux,  &  de  tous  les 

p^e^',''  autres  moyens  qu'il  avoit  employcs  pour  en  tirer  des  Anglois, 

&c.  a  aquiter  les  dettcs  du  S.  Siege.     L'aflaire  s'accommoda  enilii- 

te,  comme  il  paroit,  quoique  le  Roi  d'Angleterre  temoignat 

des-lors  quil  etoit  pret  a  renoncer  au  Royaume  de  Sicile. 

p.  «H,         ^^  paroit  par  quelques  Ades,  que  lcs  Juifs  qui  etoient  alcrs 

63«.    '     en   Angleterre  ,   tachoient  de  s'intriguer  dans  les  afFaires  de  la 

Cour,  fclon  leur  coutume.     Pour  quelques  fervices  que  deux 

Freres  Juifs,  nommes  CreJJe  &  Hagen,   avoient  rendus  a  Ri- 

cbard,  le  Roi  les  dechargca  en  1257, de  toute  Taille  &  char- 

ge  p<jur  cinq  ans,  en  payant  un  Marc  d'or  &  dcmi.  Dans  une 

Pitentc  de  la  meme  annce ,  le  Roi  depofa  un  Juif  nomme  E/ie , 

qu  il  appellc  Eveque  &  Sacrificateur  des  Juifs ,  c'eft:-k-Jire  ap- 

paremment ,  Rabbin ;  pour  une  faute  qu'il  avoit  commife  con- 

tre  Sa  Majelle ,  &  contre  Richard  Roi  dcs  Romains.  Les  deux 

Juifs  ci-deflus  nommes  donnerent  au  Roi  trois  Marcs  d^or, 

pour  obtenir  la  permiflion  i  la  Communaute  des  Juifs  d'An- 

gleterre,  d'elire  pour  Rabbin  celui  qu'elle  voudroit. 

Letttede      ^"  tiouve  lijr  Tan  1258,  une  Lettre  remarquable  fignee  par 

la  No-      onie  Seigneurs  d'Anglcterre ,  &  adreflce  au  Pape,  au  nom  de 
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tous  lcs  autrcs.    Ils  s'y  plaignent  de  ce  que  le  Roi  avoit  accep-  Henri 
te  pour  fon  Fils  le  Royaume  de  Sicile,  contre  leur  avis  &  leur      III. 
confentement  ,   a  caufe  que  TAngleterre  n'etoit  nuUement  en  '^'^"g'»- 
etat  de  faire  une  femblable  cntreprife.     Ils  ajouicnt  quc  nean-  i^ape  " 
moins,  par  rclpeft  pour  lc  Siege  ApoftoliquC,  ils  avoient  cru  'ouchant 
devoir  lui  dire  que  s'il  vouloit  redrefler  les  defordres  qu'il  y  ^^^f"'" 
avoit  dans  le  Royaume,  &  obtenir  la  Sicile  a  de  meilleuresp.  eVc'/" 
conditioiis ,  ils  le  fouticndroient  dans  une  entreprile  dans  laquel-  Ac> 
le  il  s'etoit  engage  fans  leur  confentement.     lls  racontent,  que 
fur  cela  le  Roi  &  le  Prince  Edouard  fon  Fils  aine  y  ayant  con- 
fenti  ,   on  etoit  convenu  de  prendre  vingt-quatre  perfonncs  , 
dont  le  Roi  nommeroit  douze,  &  les  Barons  douze,  &  de 
fuivre  ce  qu'eux  tous  ou  la  plupart  auroient  refolu.    Ceft  ce  a 
quoi  le  Roi  &  fon  Fils  Edouard  s'etoient  engages  par  ferment. 
Cependant,  felon  la  Lettre  des  Seigneurs  Anglois,  les  (2)  Fre- 
res  du  Roi,  qui  etoient  vcnus  de  France,  avoient  empeche  le 
Roi  d'executer  fa  parole.    Ademar ,  fur-tout ,  qui  avoit  ete  elu 
Eveque  de  lVi?icl}efier ,  mais  qui  n'avoic  pas  encore  pris  les  Or- 
dres,  entretenoit  le  Roi  dans  ces  penfees,  lui  promettoit  tout 
Targent  donc  il  auroit  befoin  dans  ce  demele,  fans  le  foucier  de 
ruiner  fon  Eveche,    &  avoit  mis  lc  trouble  par-tout.     Les  Ba- 
rons  faiioient  tout  ce  qu'ils  pouvoient  pour  faire  retablir  les 
Loix,  comme  on  en  etoit  convenu;  mais  lcs  Frercs  du  Roi 
tachoient  de  rompre  toutes  leurs  mefures ,  &  caufoient  de  tres 
grands  defordres  dans  le  Royaume:  de  forte,  difent  les  Barons, 
^ue  »i  ceux  qui  itoie^it  au-dejfus  d'eux  ,    «/  ceux  qui  etoient  leurs 
4gaux ,  ni   ceux  ^ui   /toient  au-dcjfous  d'eux ,  ne  pouvoient  f/us 
vivre  avec  eux.     On  les  fit  donc  citer  en  Juftice,   pour  rendrc 
raifon  de  leur  conduitc,  en  forte  qu'on  permettoit  a  dcux  d'en- 
trc  euY  de  fe  rctirer  en  France,  pourvu  qu'il  en  demeurat  deux 
en  Angleterre  pour  comparoitre  en  JuIHcc.    Mais  ils  fc  retire- 
rent  tous  en  France,  avec  un  Pafleport  du  Roi,  qu'on  voitp.  661. 
aprcs  cet  A(Ste. 

Les  Barons,  apres  avoir  inftruit  le  Pspe,  demandent  qu'il 
faife  cn  forte  que  les  Freres  du  Roi  demcurent  en  France,  & 
fur-tout  Ademar ,  elu  a  1'Eveche  de  Witzchejler,  qui  etoit  la 
principale  caufe  de  tout  lc  mal ;  a  qui  ils  fouhaitoient  meme 
que  le  Pape  otac  entierement  lEveche  de  Winchefler ,  puif^ 
qu'aufli  bien  les  Pcuples  d'Angleterre  ne  pourroient  pas  fouffrir 
qu'il  y  rentrat  jamaisj  ce  qui  etoit  d'autant  plus  facile,  qu'il 
n'avoit  que  1'adminiftratiou  de  rEveche,  fans  avoir  ete  con- 
fecre. 

A  caufe  de  fes  brouilleries,   Henri  fit  une  Paix  defavantageufe  paij  en- 
avec  la  France;  comme  les  Hifloriens  d'Angletcrre  &  de  Fran- "e  le.lioi 
ce  nous  1'apprennent.    On  en  verra  les  Articles  en  Latin  &  en  x!^f"uj, 
Frangois,  dates  du  20  de  Mai  1259,  &  divers   autres  Adcs  IX.  Roi 
qui  s'y  rapportent;  tel  qu'eft  TAde  Frangois  &  Latin  du  mois  ^^  f'"- 
d'0<ftobre  de  la  meme  annee.    Je  ne  puis  pas  entrer  dans  le  de-  &'/."|gt' 
tail  de  tout  cela. 

Le  Pape  repondit  enfuite  par  dcux  Bullcs ,  ou ,  au-lieu  d'ex-  Le  Pape 
horter  le  Roi  a  robfcrvation  des  anciennes  Loix  du  Royaume,  abfoui 
il  envoya  a  quclques  Preiats  ordre  d'abfoudre  tous  ceux  qui  s'e-  """.1'" 
toient  engages  par  ferment  a  executer  ce  que  la  plupart  des  fait  1«- 
vingi-quacre  Barons  avoicnt  refolu  ,  &  d'excommunier  ceux  "^c°' 
qui  ne  voudroient  pas  rompre  leurs  engagemens.     Les  brouille-  ^j"  j^' 
ries  s'augmenterent ,  au-lieu  de  diminuerj  &  oucre  les  demcles  Loi*.  p, 
que  le  Roi  avoic  avec  tout  lc  Royaume,il  en  cutde  particuliers  72i- 
avec  Simon  de  Montfort ,  Comte  de  Leyceltcr ,  qui  avoit  epou-  ju  ^™*  * 
fe  E/eonore  fa  Soeur ,  &  qui  fe  mettant  a  la  tete  des  Ennemis  avcc  le 
d'Henrj,  lui  caufa  beaucoup  de  mal,  comme  on  le  verra.     On  J^"™'^Je 
voit  ici  des  Lettres  de   1261,  par  lcfquelles  ce  Prince  vouloit  le/.'^'^ ' 
prendre  la  Reinc  de  France  Marguerite,  fa  Bellcfceur,  pour   Hcnri 
Arbitre  du  demele  qu'il  avoit  avec  le  Comte  de  Montfort ;  mais  j.^'^  **' 
ceia  nc  fervit  de  rien,  &  les  efprits  s'aigrirent  toujours  davanta-  menre  i 
ge  en  Angleter^e.  rarbina- 

En  1262,  le   Roi  demanda  au  Pape  Vrbain  IV,  fucceCTeur  fvj^arLe. 
diA/exandre ,  d'etre  abfous  du  fermenc  qu'il  avoic  faic  aux  Ba-  lue  Kei- 
rons,  par  une  Leccre  du  i  de  Janvier  j  &  ce  Pape,  fans  delibe-  2,^  ^^ 
rer,  lui  envoya  cecce  abfolucion  des  le  25  de  Fevrier,  avec  or-  „";^ 
dre  a  TArcheveque  dc  Cantorhery  de  dilfoudre  &  de  cafler  tous   Obtient 
les    engagemens    dans    lefquels    les    Barons   avoient  pu  entrer.  f."J.'*|" 
Ceft   ainfi  que  les  Papes  fe  jouoient  des  fermens  des  Rois  &  lion  du* 
des  Peuples,  comme  ii  ni  les  uns  ni  les  autres  n'avoient  cu  au-  lctment 
cun  droit  de  s'engager  fans  leur  permifllion.  ^"^'|  , . 

L'annee  1263  ,  Url>ain  ccrivit  au  Roi  &  au  Prince  Edmond,  aux  15a-, 
qu'il  etoit  refolu  de  donner  le  Royaume  de  Sicile  J  un  autre,  '^°"^' 
puifqu'ils  n'etoient  pas  en  etat  d'accomplir  les  conditions  aux-  ^La'sici- 
quelles    il  avoit  ete   donne  k  Edmtnd.    II  en  inveftit  enfuite  le  donDee 
Char/es  d'Anjou  ,  Frere  de  S.  Louis  Roi  de  France.    Ainli ,  P"  '*  ^**" 
apres  avoir  tire  de  TAngleterre  de  tres  grandes  fommes  d'argcnt  ^*' 
pour  cettc  affaire ,  le  Siege  de  Rome  la  fruftra  de  toute  efpe- 

ran- 


(i)  L'Hil1oire  du  P.  Daniel,  fous  cetems-la,  nous  apprend  que 
le  Comtc  RuL.iru  pouiTa  ratiaire  de  ibn  eleftion  de  Roi  des  Romains 
contre  un  Com^-etiteur  auiii  redoutable  i\\x' Alftnfe ,  Roi  d'Efpagnc, 
apres  avoir  tait  partir  le  Comte  de  Glocejler  &  le  Chevalier  7p4»  M(»?j- 
fell,  pour  londer  rafteaion  des  Princes.  L'Hiflorien  ajoute,  que 
le  Roi  d'El"pagne  pretenjoit  avoir  cte  e!u  le  premierimais  quecom- 
me  il  etoit  l-^iiilofophe  &  adonne  a  Tetude  des  Mathe'matiques  qu'il 
rclTafcita  en  Europc,  il  mettoit  la  main  a  la  Regle  &  au  Compas , 
<iins   lc   tcms   qu'il  raloit  k  mettre  a  la  Bourfe,-  qu'ainli  Richard  le 


prevint ,   &  le  debufqua. 

Le  Dofteur  Ho-well  dit  que  RicharJ  paya  cet  honneur  d'une  grande 
fomrae  d'argentj  &  qu'il  paflbit  dans  ce  tems-la  pour  avoir  tant 
d'argent  monnoye,  qu'il  pouvoit  lirer  de  fon  Capitai  cent  iVIarcs 
par  jour  pendant  dix  ans ,  fans  compter  les  revenus  qu'il  pofledoit 
en  Allemagne  &  cSans  les  Etats  d'Angleterre. 

(2)  Les  Enfans  ilu  Comtt  ili  ia  Mirche  (^  de  l»  Reine  Mere  de  Henri 
III ,  nes  en  Frnnce.  (Le  Clerc). 

())  La  premicrc  Bauillc  coatre  les  Barons  fe  donna  ».  Horth.imftn. 


DES    ACTES    PUBLICS     D'ANGLETERRE. 


"     rance.     Tout  le  mal  qu'il  y  eut,  c"efl  que  le  Roi  d'Angleterre 

auroit  dii   d'abord  refufer  cecre  Couronne ,  ou  au  moins  y  re- 

nonccr  peu  dc  tems  apres.     Donner  ua  Royaume  lur  lequel  on 

n'a  dans  le  tbnd  aucun  droit  ,   a  condition  quon  Tira  conquerir 

a  fes  nfques  &  a  les  depens,  c'ell  faire  un  preient  egalement 

injufte  ik  nuilible,  &  qui  fait  autar^,c  ds  mal  a  celui  qui  Taccep- 

te,  que  de  deshonneur  a  celui  qui  le  donne. 

■°'        Le  Roi  d'Angleterre  dune  part ,  U  les  Barons  de  Tautre ,  pri- 

s^      rent  pour  Arbltre  de  leurs  demelcs  le  Roi  de  Fraiice  en  126+, 

^r-    comme  on  k  voit  par  leurs  Lettres  datees  de  cecte  annee,  &.  la 

^^'    meme  annee  Louis  pronanga  a  Amiens  lur  leurs  differends. 

nii        II  caffa,  a  Timitation  du  Pape,de  rautorice  duquel  il  ie  cou- 

'«'     vre,  tout  ce  que  les  Barons  avoient  obtenu  du  Roi,  &  jugea 

5*      tout  a  fait  en  fa  faveur ;   quoiqu'il  laiffat  les  chofes  dans  le  nie- 

me  etat  ou  elles  avoient  ete,  avant  le  Traite  que  les  Barons 

"       avoient  fait  avec  le  Roi.     Urhain  confirma  le  jugement  du  Roi 

c"    de  France,  &  voulut  qu'on  employat  rExcommunication  con- 

e      tre  ceux  qui  ne  s  y  foumettroient  pas ,  comme  oil  le  voit  par 

fir- '       La  faute  que  firent  les  Barons ,  ce  fut  d'avoir  mis  en  com- 
"      promis  les  Loix  &  les  Privileges  de  leur  Pais  ,   &  d'avoir  bien 
^,'^'     voulu  en  pafler  par  le  jugement  d'un  Piince  qui  etoic  Beau- 
'»'      frere  de  leur  Roi ,  &  qui  etoit  Roi  lui-memej  nom  que  Ton 
regarde  ordinairemenc ,  au-de^a  de  la  Mer ,  comme  incompaci- 
•'des  ble  avec  les  Privileges  &  les  Libertes  des  Peuples.     Louis  ctoit 
is.      de   plus  bigoi ,  &  aveugle  en  matiere  de  Religion  j  &  il  fuffi- 
foit  pour  lui,  que  le  Pape  fiit  du  Parti  de  Henri,  pour  en  ecre. 
11  n'ctoic  pa*;  non  plus  de  la  bonne  Politique,  pour  un  Roi  qui 
avoit  lui-meme  quantite  de  Vaflaux  tres  puilfins,  de  juger  en 
faveut  des  Vallaux  contre  leurs  Souverains^  de  peur  que,  dans 
un  ferablable  cas,  les  VaiTaux  des  Rois  de  France  ne  preten- 
diffent  a  quelque  choie  de  femblable. 
^^'        Les  Barons  d'Angleterre  ne  voulurent  nullement  fe  foumet- 
1-  fe  tre  au  jugement  de  Louis.     lls  ne  tircnt  pas  plus  de  cas  de  leur 
c"re  Compromis,  que  le  Roi  lui-meme  en   avoit  fait  de  celui  de 
^^f'     12.58 ,  donc  le  Pape  lavoit  releve,  comme  on  Ta  deja  dit.     On 
lc      en  vmt  aux  armcs,  &  il  y  eut  un  Combat  (3)  cncre  les  deux 
:«•      Parcis  au  mois  d'Avril,  auquel  les  Barons  eurent  du  deffous; 
^      mais  ils  ne  perdirent  pas  courage  pour  cela.    l)s  donnerent  un 
lent    nouveau  (4.)   Combat  a  rArmee  Royale  le  14.  de  Mars,  la  dc- 
^'       firent  &  prirent  Je  Roi  prifonnier,  aulTi-bien  que  K/fAijr(/ fon 
Frere  qui  etoit  venu  a  fon  fecours.     Edouard  meme  Ibn  Fils , 
avet-  &  Henri  Fils  de  Richard  ,  fe  niirent  comme  en  otage  entre  les 
i^mon  "^2"^  ^^  Barons.    Depuis  ce  tems-la  jufqu'au  28  de  Mai  1265, 
4om-  Simon  de  Montfort  gouverna  le  Royaume  fous  le  nom  du  Roi , 
qui  paroilToit  libre,  mais  qifil  faiibit  garder  avec  foin.     11  lui 
fit  donner  les  ordres  qu'il  voulut ,  &  fit  former  un  Confeil , 
par  1'avis  duquel  le  Roi  fe  devoit  conduire,  dans  un  (5)  Parle- 
ment  tenu  aLondres  au  moisdeJuin,dont  on  voit  ici  les  Aftes. 
Mr.  'B.ymer  a  eu  foin  de  diftinguer  les  Adlres  faits  pendant  la 
captivice  du  Roi,  des  autres;  comme  on  le  verra  a  la  page 
790  julcju'a  la  815. 
s  Ba-       Le  Pape  ayant  appris  ce  qui  s'etoit  pafle  en  Anglecerre,  y 
1^^'.    envoya  Gni   Eveque  de  Sabine  ,   qui  fut  depuis  Clement  li^ : 
pout  mais  les  Barons  lui  refuferent  Tentree  d'Anglecerre ;  ioar  quoi  il 
"''      ne  manqua  pas  de  les  extommunier,  &  de  leur  ordonner  de  re- 
la  jj.  lacher  les  prifonniers ,  dans  une  Lectre  que  Ton  voit  ici. 
tie  le      Cependant,   Edouard  trouva  moyen  dc  l"e  fauver  d'entre  les 
'^^  ^'^  mains  de  ceux  qui  le  gardoient,  le  8  de  Mai  1265,  &  fe  mit 
98.      a  affembler  le  plus  promtement  qu'il  put  des  Troupes  pour  de- 
l'na-  livrer  le  Roi  fon  Pere.     La-delTus  Simon  de  Montfort  fit  faire 
itd  fe   ^  ^°"  ^srt  plulieurs  Ordonnances  contre  luij  comme,  un  Or- 
e.        dre  aux  Vaffaux  du  Roi  de  s^ailembler  pours'oppotera  Edouard ^ 
!io-      un  autre  Ordre  de  1'arreter,  un  autre  de  rexcomniunier,&c.  11 
l^;      y  a  auiri  parmi  les  Adtes  de  ce  tems-la,   un  Pouvoir  dc  renon- 
iiii      cer  au  Royaume  de  Sicile,  au  nom  du  Roi  &  de  fon  Fils  Ed- 
"1"^'     mond^    que  le  Roi  donna  a  Simon  de  Montfort ,   a  Pierrc  de  Sa- 
voye ,  a  fArchevequc  de   Tarentai/e  .^  &  a  Manjeil,  Treforier 
ii?.      dTork.     Le  Comte  dc  Leycejier  ne  nlanqua  pas  de  lc  faire  en 
faveur  de  Charles  d^Arijou. 

Edouard  fe  moqua  de  tout  ce  qu'on  avoit  publ,ie  de  la  pai T 

du  Roi  contre  lui ,   &  affembla  affcz  dc  Troupes  pour  don- 

ner  le  combat  a  celles  de  Sijnon,  le  4  (6)  d'Aout,  oii  tous  les 

Chefs  du  Parti  ayant  ete  pris  ou  tues,   le  Roi  fat  delivre,  & 

revoqua  tout  ce  que  le  Comte  de  Leycefier  avoit  fait  fous  fon 

nom.     L'Eveque  de  Sabine  ayant  ete  f^it  Pape,  fe  fervit  auffi 

des  armes  fpirituelles ,  &  envoya  en  Anglecerre  quantite  de  Bul- 

les  inutiles ,  avant  que  de  favoir  ce  qui  s'y  etoit  pafle. 

,^'"  11  femble  c[nEdoMard  avoit  eu  affex  de  peine  6c  de  fotigues 

t^l'     les  annees  paffees,  pour  Texempter  daller  en  Terre-Sainte.    11 

lon  Je  ne  laifla  pas  de  fe  dilpofer  a  y  aller  aveci'.  Louis  Roi  de  Fran- 


(4)  La  fcconde  Bataille  fe  donna  pres  dc  Lewes ,  dans  lc  Comte  de 
Sttjfex.  Ceci  decouvre  Tcrreur  de  quelques  Hiltorieiis  ,  qui  eii  pla- 
ccnt  la  dateau.19  de  Mai. 

(^-)  Le  Doftcur  Brady  croit  que  ce  fut  ici  la  premicre  Ailcmblee 
oii  les  Shcrifs  eurent  ordre  d'cavoyer  au  Parlemcnt  dcux  Chevaliers 
pour  chaquc  Comte ;  les  Cites  ,  dcux  Citoyeiis  ;  &.  Ics  autres  Villes 
non  Epifcopales ,  dcux  Bourgcois  chacunc,  Que  Simon  lie  Montfort 
convoqua  cette  Afll-mblee,  bc  changea  Tancien  ufage ,  a  caufc  du 
4anger  ^ue  lui   &  fei  Ainis  cr^gooicat  du  concuuis  de  ia  Noblcfl'e 


ce,  &  Ton  voit   deux   A<Ses  en   Frangois  de  cette  annee,  par  Henri 
lefquels,  le  Roi  d'Angleterre  &  fon  Fils  empruncenc  une  fomme       IH- 
de  foixante  zb'  dix-mille  livres  tournvis ,  pour  mettre  Edouard  en  ^^y^^ft" 
ctat  de  faire  ce  Voyage.     Le  meme  Edouard  donna  la  garde  de  p.  817. 
fes  Enfans,  pendant  Ibn  ablence,    a  fon  Oncle  Rkhard  Roi  des  iufq"'! 
Romains,  comme  un   Adte  Frangois  de  Tan  1270  le  fait  voir.  o.^ez 
On  trouve  auffi  des  Sauf-conduits  de  Charles  d'Anjou ,   Roi  de    Edouitd 
Sicile,  pour  Edouard^  qui  alla  en  effet  en  TerreSainte;    quoi-  y"  "" 
que  fon  Pere  re&t  rappelle  par  une  Lettre  de  Tan  127 1,   du  enWr% 
6  de  Fevrier,  parce  que  fe  fentant  malade,  il  craignoit  de  mou-  Sainte. 
rir  dans  rablence  de  fon  Fils.     II  guerit  de  cette  maladie,  &  fit  ?'.-^'^f* 
voeu  de  prendre  lui-meme  la  Croix  &  d'a!ler  aulli  en  Terre-  869. 
Sainte,  comme  il  le  temoigne  dans  un  A<fle  Frangois  du  16    Le  Roi 
d'Avril  de  la  meme  annee.     II  croyoit  que  c'etoit  la  plus  gran-   fjf^yjj,, 
de  marque  de  reconnoilfance  qu'il  piit  donner  a  Dieu,  qui  ve-  dVntre- 
noit  de  lui  accorder  la  fante.  ptendre 

Gr^goire  X  etant  monte  fur  le  Trone  Pontifical,  en  donna  Vopg™ 
avis  k  Henri  par  une  BuUe  du  26  de  Mars  1272;  &  deux  jours  p-  871. 
apres,  publia  une  Croifade,   par  laquelle  il  ordonnoit  ^  tous  les  j^  pf'°" 
Croifes  de  fe  rendre  en  Terre-Sainte ,  dans  felpace  de  deux  ans ,  cJiego^fe. 
a  compter  depuis  le  i  de  Mai  1274.  p-  879-. 

On  crouve  ici  un  Teftament  du  Prince  Edouard.,  qui  y  etoit  un/c^of- 
arrive  depuis  quelque  tcms,  fait  i  Acre.    11  eft  en  Frangois,  &   fade. 
Edouard  y  nomme  des  Executeurs  Teftamentaires  &  des  Tu-  P'™,'"'" 
teurs  pour  fes  Enfans,  en  cas  que  le  Roi  fon  Pere  vint  amou-    mem  da 
rir  avant  que  1'aine  fQt  en  age  de  regner  par  lui-meme.     On  Pnnce 
peut  voir  a  quels  rifques  les  Princes  expofoicnt  leurs  Etats  &  Eiiouard. 
leurs  Familles,  en  allant  en  Terre-Sainte;   &  cependant  on  nc  ^'     ** 
laiflbit   pas  de  les  y  envoyer,  parce  que  Tabfence  des  Princes 
donnoit  lieu  aux  Eccleiialtiqucs  d'augmenter  leur  autorite  & 
leurs  biens.     Edouard,  comme  nous  apprend  rHiftoirc  ,   penfa 
ecre  cue  par  un   AiralTm  qui  lui  donna  quelques  coups  de  poi- 
gnardi  &  comme  il  fut  gueri  &  qu'il  eut  appris  que  Louit 
Roi  de  France ,  qu'il  attendoit ,  etoit  mort  en  Afrique ,  il  fe 
mit  en  chemin  pour  revenir;  &  fon  voit  ici  une  Lettre  du  23 
de  Decembre   1272 ,  par  laquelle  les  Grands  du  Royaume  lui  ?•  ***• 
donnerent  avis  de  la  mort  du  Roi  fon  Pere. 

Voiia  ce  que  j'ai  cru  devoir  dire  des  Adtes  renfermes  dans 
ce  Volumej  par  oii  Ton  pourra  voir  rutilite  dont  ils  peuvent 
etre  a  ceux  qui  etudient,  ou  qui  voudroient  ecrire  1'Hiltoirc 
du  douxieme  Siecle ,  particulierement  par  rapport  a  ce  qui  s'eft 
pafle  en  Angleterre.  J'aurois  pu  metcre  la  chofe  dans  un  plua 
grand  jour,  li  dans  un  Ouvrage  comme  celui-ci,  je  pouvois 
entrer  dans  un  plus  grand  detail.  Je  parlerai  de  meme,  dans 
d'autres  Tomes,  de  chacun  des  Volumes  fuivans,  auxquels  je 
m'arreterai  plus  ou  moins,  felon  rimportance  des  A6les  quil» 
renferment.  Je  dirai  feulement  ici  en  paffant ,  qu'il  ne  faut  pas 
croire  qu'il  ne  manque  dans  ce  Recueil  aucun  Acfte  important  du 
Regne  des  Rois  dont  il  y  a  ici  les  Adtes.  Le  Collefteur  n'8 
pu  y  mettre  que  ceux  qui  fe  font  trouves  dans  les  Archives 
d' Angleterre ,  &c  qui  ne  font  pas  toujours  les  plus  importans.  II 
s'en  eft  fans  doute  peidu  de  plus  grande  confequence,  qu'un 
grand  nombre  dc  ceux  que  Ton  trouve  dans  ce  Recueil.  Par 
exemple  ,  on  nc  trouve  ici  aucuns  Adtes  qui  concerncnt  le  r6- 
nbliflement  des  Loix  &  de  la  Grande  Charte  en  particulier, 
que  Henri  fit  la  51  annee  de  fon  Regne,  comme  les  Hiftoriens 
le  temoignent.  Cependant,  ce  n'elt  pas  la  fune  des  moindres 
chofes  qui  fe  foient  paffees  dans  ce  Regne ,  puifque  rinoblerva- 
tion  de  ces  Loix  avoit  ete  Tune  des  principales  caufes  de  la 
Guerre-civile  dont  nous  avons  parle.  Peut-etre  que  pendanc 
des  Regnes  ou  Ton  naimoit  pas  a  entendre  parlcr  de  Privile- 
ges,  ni  de  Loix,  &  oii  l'Autorite  arbicraire  etoit  Tunique  but 
des  Princes,  on  a  fait  difparoltre  ces  Aftes,  qui  auroient  dii  fe 
confcrver  dans  les  Archives  preferablement  a  tous  autres.  Quoi 
quil  en  foit,  ils  ne  s'y  trouvent  plus;  &  fon  ne  doit  pas  dou- 
tcr  que  la  iiegligence  de  ceux  qui  avoient  foin  des  Archives, 
&  le  temsi^  fans  qu'il  s'y  melat  aucune  vue  intereflSe,  n'ayent 
fait  difparoitre  quantit^  de  Pieces  confiderables. 

Mais  cela  ne  doit  pas  nous  empechcr  de  confiderer  ce  Re- 
cueil,  comme  un  excellent  fecours  pour  s'inftruire  de  rHiftoi- 
re  d'Anglecerre  &  du  voiiinage  ,  depuis  le  XII  Siccle  ;  ainfi 
que  je  Tai  deja  dit  des  le  commencement  de  cet  Extrait.  Pliic 
a  Dieu  que  nous  en  eulTions  de  femblables  ,  des  Siecles  plus 
anciens !  Une  infinite  de  conteftations  hiftoriques  &  chronolo- 
giques,  qui  ont  donne  tant  de  peint  aux  plus  favans  ho.-nmes, 
s'evanouiroient  tout  d'un  coup ;  &  la  Vence  affuree  tuccede- 
deroit  aux  Doutes  ,  ou  au  a  Vrailemblances  ,  qui  ont  tenu  fa 
place  dans  l'Hiftoirc  incicnne  jut'qu'a  prefent.  Car  quand  on 
ne  peut  pas  trouver  la  Verite,  on  ne  demeure  pas,  parmi  les 
Nations  qui  fe  piquent  d'efprit  &  de  favoir,  dans  iine  caime 
&  tranquille  ignorance,  comme  on  le  devroic,  dans  Talfuran- 

cc 

8c  de  leur  fuite ,  vu  rexemple  que  lui  &  les  Barons  ayoient  donne 
par  lcur  conJuite  a  0.y/></.  (IntrotUaion  du  Doa.ur  Bniy,  pag.  143.) 
Mais  Spelman  ,  Bede ,  S-Uen,  le  Doaeur  Ho.-iy ,  &  autres  Hilloriens 
authcnti^ues.ont  prouve  que  les  memes  AfTLinblees  ont  ete  toujours  • 
en  ulage  ;  &  qu'on  en  peut  faire  meme  remontcr  1'origine  au  tems 
dcs  Saxons,  quoiqu'clles  aye.it  eu  ditVerens  noms. 

(6)  Cette  Batailk  fe  donua  pres  d'Evesha,a,  daas  le  Comte  de 
fyarchejler. 
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ce  qu'une  Verite  que  nous  ne  pouvons  pis  favoir  ,  n'eft  pas 
du  nonibre  de  celles  dont  Dieu  exiige  la  connoiflance  de  nous, 
puifquc  Dieu  ne  demande  rimpofTible  de  perfonne.  On  fubfti- 
tue,  a  force  de  conjeiftures ,  la  Vraifemblance  a  la  Verite;  & 
peu  a  peu  on  les  confond  ii  bien,  qu'on  a  beaucoup  de  peine 
^  les  diftinguer. 

Je  ne  veux  pas  m'engagcr  dans  ce  fujet,qui  eft  dc  plus  gran- 
de  etendue  que  bien  des  gens  ne  penfent,  en  finiffant  cet  £x- 
trait.  II  vaut  mieux  avertir  le  Public,  qu'il  a  1'obligation  du 
premier  delli^in  de  ce  Recueil  a  Mylord  Ha/ifax  &  a  Mylord 
Sowmers^  qui  Tont  audi  foutenu  depiiis.  Le  merite  de  cts  Sci- 
gneurs  eft  li  connu ,  &  les  louanges  que  je  leur  pourrois  don- 
ner  a  caule  de  cela  font  d'ailleurs  de  li  peu  de  poids,qu'il  vauc 
mieux  que  je  me  taife,  pour  laifler  ce  ibin  a  de  plus  habiles 
gens.  Affjres  de  lapprobation  de  notre  Siecle ,  &  de  celle  de 
la  Pofterite  ,  ils  font  au-deffus  de  tous  les  cloges  que  je  leur 
pourrois  donner. 


EXTRAIT  T>U  TOME  L 
Par.   Mr.   DE    RAPIN   THOYRAS, 

Totir  fervir  de  Supplement  a  l'Extrait  ^ne  Mr.  LE  CLERC 
a  fdit  dn  meme  Tonte. 

MoNsiEUR  LE  Clerc  ayant  donnc  TExtrait  du 
premier  Tomc  du  Recueil  dc  Mr.  Rj?/;?^  ,dans  le  XVI 
Tome  de  la  Bihliotheque  Choifie ,  ce  feroit  en  moi  une  extrc- 
me  prefomption ,  que'  de  m'ingerer  de  faire  un  fecond  Extrait 
de  ce  meme  Tome,  fi  je  le  faifois  dans  la  peniee  que  je  puis 
faire  micux,  ou  de  corrigcr  quelque  chofe  dans  ce  qu'il  a  juge 
a  propos  de  reman]ucr.  Mais  ce  n'cft  pas  la  ce  qui  me  porte 
a  donner  ce  Supplemcnt.  Je  fuis  au  contraire  tres  perfuade , 
quc  rExtrait  de  Mr.  L.!  Clerc  fait  affcz  connoitre  a  ceux  qui 
ai-.nent  i'Hiftoire  moderne,  combicn  ils  ont  perdu,  loriqu  il  a 
bicn  vou'u  fe  dechirger  fur  moi  du  foin  de  continuer  ces  Ex- 
traits.  Si  ia  multiplicite  de  fes  affaires  lui  avoit  permis  de  s'ap- 
pliquer  i  ce  travail ,  il  auroit  fait  fur  ce  Recueil  une  infinitc  de 
Remarques ,  qu'on  ne  pouvoit  pas  attendre  de  moi.  Mais  com- 
me  j'ai  donne  les  Extraits  de  tous  les  Tomcs  fuivans,  dans  une 
methode  diffcrente  de  celle  de  Mr.  Le  Clerc,  &  dans  d'autres 
vues,  j"ai  cru  qu'ilne  feroit  p.is  inutilede  faire  encore  celui-cicn 
fuivant  la  meme  methode,afinde  rendre  tout  TOuvrage  plus  u- 
niforme.  Comme,felon  les  apparcnces,  Mr.  Le  C/erc,  en  don- 
nant  TExtrait  du  premier  Tome,  n'a  pas  eu  dcffein  de  travail- 
ler  fur  les  fuivans,  il  s'eft  contente  de  faire  connoitre  en  gros, 
Tufage  qu'on  pouvoit  faire  de  ce  Recueili  premierement,  par 
quclqucs  Remarques  generales;  &  fecondement ,  en  indiquant 
qu;iqujs-uns  des  Adl:es  les  plus  importans  qui  fc  trouvent  dans 
le  premier  Tome.  Mais  mon  but  dans  les  E  ■.traits  fuivans ,  de- 
puis  le  fecond  jufqu'au  XVII, a  ete  dentrer  dans  un  plus  grand 
de'-ail,  de  marqucr  le  rapport  des  Aftes  avec  les  evenemens  qui 
fc  lifent  dans  FHiftoire,  &  d'eclaircir  les  uns  par  les  au:res. 
Ccft  dans  cette  meme  vue,  &  pour  fuivre  la  meme  methode, 
q-.ic,  fans  toucher  k  TExtrait  de  Mr.  Le  Clerc,  je  me  fuis  pro- 
pole  de  donner  cclui-ci,  qui ,  bien  que  le  premier  en  ordre, 
cft  pourtant  le  dernicr  ,  par  rapport  au  tems  de  la  compofition. 

Ce  prcmier  Tome  contienc  lcs  Adtes  qu'on  a  pu  trouver  de 
fix  Regnes,  favt.;ir,  de  Henri  I,  d'Etienne,  de  Henri  II,  de 
TiKhard  1,  dc  Jean,  &  de  Henri  III.  Ccs  fix  Regnes  font 
enlcmble  un  cfpace  de  172  ans,  depuis  iioi ,  jufqu'a  1272.  II 
auroit  ete  a  foahaiter,  qu'on  eut  pu  commenccr  ce  Recueil 
par  le  Regne  de  Guiiiauvie  le  Conquhant.  Outre  que  c'eft-la 
rEpoque  la  plus  conlidtrable  de  rHittoire  d'Angleterre,  il  cft 
ccrcain  que  ia  connoinance  de  ce  qui  s'eft  paffe  dans  ce  Royau- 
me,  dcpuis  la  Conqucte,  c'eft  a  dirc,  depuis  rannee  1066, 
jufqua  rannee  iioi ,  oii  commence  ce  Recueil,eft  ahlolument 
necellaire  pour  la  pajfaite  intelligence  d'un  grand  nombre  de 
Pieces  qui  sy  trouvenc.  Cela  eft  vrai  principaiement  dans  ce 
qui  rfgarde  la  Succeffion  a  la  Couronne,  (iir  quoi  il  y  a  cu  des 
Guerres ,  donc  on  ne  peuc  bien  connoitre  les  fondemcns ,  fi  on 
jgnore  en  qucl  etat  ie  trouvoit  le  Droit  de  la  SuccelTion  pen- 
dant  lcs  dcux  premicri  Siecles  qui  fuivireni  la  Conquete.  Ceft 
ce  qui  nvengage  a  dire  un  mot  fur  cette  matiere  ,  que  je  re- 
gar.ic  comme  tres  importante,  par  rapport  aux  diverles  Revo- 
lutions  arrivees  dans  la  fuite,  &  meme  a  ce  qui  s'eft  pafli:  de 
nos  jours. 

0:i  ne  peuc  guere  difconvenir  ,  que  Gui//aume  le  Batard , 
Dtic  de  Kormandie  ,  ne  conquic  veriLaoIement  rAngleteire  , 
par  la  Vicloire  de  Hafi-.np  qu'il  rcmporta  fur  Hara/d ,  &  par 
tout  ce  qu'il  fit  dans  la  iuite  ,  tant  pour  fe  procurer  la  Cou- 
ronne ,  que  pour  en  conferver  la  polfeffion.  La  force  fcule  le 
fic  monter  fur  le  Trone,  &  ce  fut  par  cc  meme  moyen  qu'il 
s'y  niaintint  Je  n^cntrerai  point  ici  dans  la  difcuflion  des  preu- 
ve.'i,  que  quelques-uus  onr  alleguees  pour  faire  voir  que  la 
Couronne  d'Ar.gleterre  etoit  jultement  devolue  i  Gui/laumc  , 
apres  la  mort  dEdoiard  le  ConfeJJeur;  comme,  le  Teftament 
d'Edoiiard,wt  n'a  jamais  ete  vu  de  perfonne;la  prerendue  ap- 
probation  du  Parlement,  meme  pendant  la  vie  d^Edouard,  qui 


n'eft  appuyee  que  fur  le  temoignage  de  quelques  Hiftoriens  fort 
polliericurs  a  ce  tems  Ik  ;  &  cnfin  la  Parente  entre  ces  deux 
Princes,qui  ne  pouvoit  etre  que  defefcueufe ,  puifque  Gk;//<»«- 
me  etoit  batard,outre  qu'elle  n'etoit  que  p?rles  Femmes.  Touc 
le  Droic  de  Guii/aume  fe  reduifoit  a  ceci.  Ceft  qu'E(/9»(er(/avoit 
eu  la  penfec  de  le  nommer  fon  Heritier ,  &  que  peut-etre ,  il 
lui  en  avoic  faic  quelque  promeffe  verbale.  Mais  comme  E- 
douard  avoic  un  Neveu  ,  favoir  Edgar  Athe/ing ,  Fils  de  fon 
Frere ,  il  eft  cercain ,  qu'il  ne  dependoic  pas  de  lui  de  laiffer  fa 
Couronne  a  un  Etranger.  Du  moins  on  ne  crouve  aucun  exem- 
ple,  dans  THiftoire  des  Saxons,  duquel  on  puille  inicrer,  qu'il 
fiic  au  pouvoir  d'un  Roi  de  lailler  fa  Couronne  a  des  Ecran- 
gers,  au  prejudice  de  la  Race  Royale. 

Apres  la  morc  d'Edouard,  Edgar  At/:e/ing  fut  exclus  de  k 
Succeffion ,  &  les  Anglois  elurenc  Harald  II,  qui  n'ecoic  pas 
du  Sang  Royal.  Ce  fuc  cecce  Eledtion ,  qui  fournic  a  Guil/au- 
vie  un  pretexte  d'afpirer  a  la  Couronne  d'Angleterre.  II  preten- 
dit  que  ^\Xiia^Edgar  etoit  rejette,  le  Droit  que  Harald  pouvoit 
tirer  du  conientement  des  Grands  qui  Favoicnt  elu ,  n'etoit  pas 
niieux  fonde  que  celui  qu'il  pouvoic  lui-meme  cirer  de  la  pro- 
mefle  d'Edouard.  Ce  fuc-la  le  veritable  fondement  de  la  que- 
relle  encre  les  deux  Princes,  dans  laquelle  H<ar(j/(/ fuccomba, 
ayanc  ete  vaincu  &  cue  a  la  Bacaille  de  Haflings. 

Depuis  ce  tems-Ia,  Gui//aHrne  ayant  ete  place  fur  le  Trone,     ^.^'■^^«n 
aquit  un  nouveau  Droit,   par  le  Sermcnt  que  fes  Sujets  lui  pre-  Conque^' 
terentj  Scrment  qu'ils  n'etoient  pas  cn  etac  de  lui  refufer,  &  "it. 
qui  certainement  fut  plutoc  excorque,  qu'accorde  voloncaire- 
menc.     Mais  ccla  n'cmpecha  pas  que  Guil/aume  ne  fe  regardat 
lui-mcme  comme  un  vericable  Conquerant,  &  qu'il  n^exergat 
urj   Pouvoir  defpotique  fur  fes  Sujets,  pendant  tout  lc  refte  de    Sonpou- 
fa  vie.    II  ota  aux  Anglcis  leurs  Biens  &  leurs  Heritagcs.  pour  """ 
les  donner  a  des  Etrangers;  &  dans  lefpace  de  peu  d'annees, 
on  vit  i'Anglcterrc  ^ieuplee,  s'il  faut  ainfi  dire,  de  nouveaux 
Habitans ,  &c  fur-tout  de  nouveaux  Seigneurs. 

Pcndanc  tout  ce  Regne,  il  ne  fe  fit  aucunc  Loi  touchant  la    Sa  ne- 
Succcllion  a  la  Couronne.     La  Conquete  etant  fuppofee ,  elle  s''Sen<:e 
ne   forinoit  par  elle-meme  aucune  forte  de  Droit  par  rapport  ^  port^i^u 
la  Succeffion,  puilque  de  ce  qu'un  Royaume  eft  conquis ,  on  fucceinon 
n'en  peut  inferer,  ni   un  Droit  hereditaire  de  Pere  en  Fils,  ni  "  '^  ^*"' 
des  Males  k  rexclufion  des  Femmes ,  &  encore  moins  un  Droit 
d'£Ie(fljon  dans  le  Peuple ,  ou  dans  les  Grands.     Ce  fut  dans 
cct  etat  de  confufion,  que  Guiilaume  laiffa  la  Succefiiion,  cn 
mourant;  c'eft  a  dire,  qu'il  n'y  avoit  rien  de  regle  a  cet  egard. 
Ceft  une  chofe  que  je  pofc  en  fait,  &  que  je  prouve  par  cc 
qui  fe  paffa  dans  la  fuite. 

Guil/aume  le  Conqufrant  ecanc  dans  fon  lic  de  mort,  ne  jugea 
pas  a  propos  de  difpoler  de  ia  Couronne  par  un  adle  de  Puis- 
lance  abfolue.  II  fe  contenta  de  cemoigner  qu'il  fouhaicoic  que 
Guillaume  fon  fecond  Fils  montat  fur  le  Trone  apres  lui;  &  ii 
prit  meme  quelques  mefures  fecretes  avec  Lanfranc  Archeve- 
que  de  Cantorbery ,  pour  faire  en  forte  que  fon  fouhait  fut  ac- 
compli ,  comme  il  le  fut  cffedtivcment. 

Guillaume  II  furnomme  le  Roux ,  fecond  Fils  de  Guillaume  le    Moyen 
Conquerant,  s'aflit  fur  le  Trone  de  fon  Pere,  au  prejudice  de  ^^iJf"*' 
Rol>ert  fon  Frere  aine.     Ce  ne  fut  pas  en  vcrtu  d'une  Nomina-  me^le"* 
tion  cxpreffe ,  ou  par  un  Teftament  du  Pere ,  ni   par  une  E-  '^°"* 
ledion   en  forme ;  mais  par  les  Brigues  qu'il  avoit  faites  parmi  fo"  Pete^ 
lcs  Grands,  pour  lcs  empecher  de  s'y  oppofer;  &   il  fut  s'y 
maintenir  tout  le  refte  de  fa  vie ,  malgre  les  efforts  de  Rol>ert. 

Henri  I  lui  lucceda  de  la  meme  maniere,  a  peu  pres,  quoi-    Hcnri  I 
que  Rohert  fon  Frcre  aine  fiit  encore  en  vie.  Jufques-li  on  ne  lui  lucce- 
voit   aucune   trace   de  Succeffion  Hereditaire  ,  de  la  maniere  ^^' 
dont  ce  tcrme  eft  ordinairement  entendu    Henri  laifla  une  Fil- 
le  uniquc  nomme  Mathtlde ,  Veuve  de  rEmpereur  Henri  IV, 
&   Femme  en  feccndcs  noces  de  Geffroi  P/antagenet  ,   Comte 
d'Anjou.     Mais   Etienne  ,  Fils  cadct  d'une  Fille  de  Guil/aume 
le  Conquerant ,  mariee  au  Comte  de  Blois ,  trouva  le  moyen  de  (uc'cVde"^5 
montcr  fur  le  Trtine,  de  la  meme  maniere  que  fes  deux  Pre-  Hcnn  V 
deceffeurs.  II  eut  une  longue  Guere  a  ibutenir  contre  Mathil- 
de,  qui  avoit  fes  Parrifans  en  Angletcrre;  mais  enfin  il  vint  a 
bout  de  la  chafler  du  Royaume.    J'avoue  que  je  ne  comprens 
pas  bicn  pourquoi  Etiinne  merite  mieux  le  Titre  d'Ufurpateur, 
que  les  trois  Rois  qui  font  preccdc  ;  &  neanmoins,  c'eft  un 
Titre  que  les  Hiftoriens  lui  donnent  communement  ,    commc  f^'  P'"' 
s'il  lui  convcnoit  mieux  qu'aux  autres.    Mais  apres  qu'il  fe  fut  'd'uru™pj., 
delivre  de  Mathilde ,  il  lui  furvint  un  nouveau   Concurrent,  teur  quei 
favoir  Henri ,  Fils  de  Matloilde  &  du  Comte  d' Anjou.   Ce  jeu-  ''^  ?"• 
ne  Princc  s'etant  rendu  cn  Angleterre,  .difputa  la  Couronne  l  ft^""  '' 
Etienne,  &  enfin  le  contraignit  de  faire  avec  lui  un  Traite,    n  fiit 
par  lequel  il  le  declaroit  fon  Succeffcur  prefomptif,  quoiqu'il  un  Trai- 
eiit  lui-meme  un  Fils;.  &  ce  Traite  fut  approuve  de  tous  les  ^,„""11 
Grands  du  Royaumc.    Ceft  ici  oii  roa  commence  a  entrevoir  fonTiva. 
un   Droit  de  Succeffion  Hereditaire,  puifque  Henri  ne  difputa 
la  Couronne  a  Eticnne,   qu'en  qualite  de  Fils  de  Mathdde  ;    & 
neanmoins,  MatlMe  etoic  cncore  en  vie,  lorfque  Henri  fon 
FjIs  fic  ce  Traite,  &  lorfqu'il  monta  fur  le  Trone,  fans  qu'il 
paroilTe  dans  THiftoire ,  qu  elle  lui  eur  cranfporte  fes  Droits. 

Henri  II  eut  un  Fils  de  meme  nom  que  lui ,  lequel  il  fit  cou-    Un  Fi 
ronner  par  avance;  precaution  qui  auroit  ece  affez  inucile,  s'il  de  Heo 
avoic  cru  la  Succeflion  Heredicaire  futfifammenc  etablic.  II  avoic  J'  "."' 
encore  trois  autres  Fils,  favoir,  Richard,  Geffrgt,  &  Jean   i^ate. 

Henri. 
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tlenri,  Taine  des  quatre,  mourut  fans  Enfans  ,  pendant  la  vie 
de  fon  Pere.  Richard  fut  Roi  d'Anglcreri'e.  Geffroi  mourut 
avant  fon  Pere,  laiffant  une  Filie  nommce  Alieiwr  ,  &  un  Fils 
poltliume  i]ui  fut  nomme  Arthur.  Richard  fucceda  au  Roi  fon 
Pere :  mais  api  es  fa  mort ,  ce  ne  fut  pas  Arthur  qu'on  mit  fur 
le  Trone,  mais  fea?! ,  le  dcrnier  des  Fils  de  Henri  tl ^  quoique 
felon  Tordre  naturel  d'une  Succeffion  Herediraire  &  Lineale,la 
Couronne  fiit  devolue  a  Arthur  Fils  de  Gejfroi ,  qui  etoit  Fre- 
re  aine  de  yeajt. 

Jean  ,  ilirnomme  fans  Terre  ,  s'etant  fort  brouille  avec  fes 
Barons  ,  ils  appellerent  a  leur  iecours  le  Prince  Louis  Fils  du 
Roi  de  France  ,  &  le  reconnurent  pour  Roi.  Ce  Prince  fe 
rendit  maitrc  de  prefque  tout  le  Royaume;  &  Jean  ,  qui  n'a- 
voit  qu'un  tres  petit  nombre  de  partifans  cn  Angleterre,  mou- 
rut  avant  la  fin  de  cette  Guerre.  Apres  fa  mort,  les  Barons  qui 
s'etoient  attaclies  a  lui  ,  couronnerent  Hetiri  III  fon  Fils ,  age 
de  dou7,e  ans.  Enfuite  Lou!s  ayant  cte  contraint  d'abandonner 
lAngleterre  ,  les  deux  Partis  fe  reunirent  ,  &  reconnurent  le 
jeune  Henri  pour  leur  Roi. 

Voila  une  Hiftoire  abregee  de  la  Succeffion  a  la  Couronne 
d'Angletcrre,  depuis  la  Conquete  jufqu'a  Henri  III.  On  y  peut 
obierver  i.  Qiie  la  Couronne  a  ete  confervee  dans  la  pofterite 
de  Guillaume  I  ,  quoiquEtienne  &C  Henri  II  nc  defccndiffent 
de  ce  Prince  que  par  des  Femmes.  2.  Que  tous  les  Rois  d'An- 
gleterre  ,  depuis  Henri  II ,  tirent  leur  origine  de  Mathilde.  3. 
Que  des  huit  premiers  Rois  qui  onr  regne  depuis  la  Conquete , 
il  n'y  en  a  eu  que  deux,  favoir  Richard,  &c Henri III, quiayent 
fuccede  felon  TOrdre  naturel ,  c'eft-a-dire ,  de  Pere  en  Fils ,  en 
fuivant  la  priorite  des  Branches.  Ceux  qui  admettent  cet  Or- 
dre  ,  comme  une  maxime  fondamentale  de  la  Succeftion  ,  ne 
peuvent  s'cmpecher  de  reconnoitre  que  Guillaume  I,  Guillaume 
II ,  'Ettenne  ,  Henri  11,  &  Jean,  ont  ete  des  Ufurpateurs  j  du 
moins  ,  s'ils  veulent  s'en  tenir  a  leur  principe.  Mais  comme 
dans  cet  efpace  de  tems  ,  on  ne  trouve  aucune  Loi  ni  aucun 
Reglcment  qui  ait  etabli  cetOrdre,  &  quau  contraire,on  voit 
dans  cet  huit  premiers  Regnes  iix  Prejuges  oppoles  ^  il  me  fem- 
ble  qu  on  en  peut  infcrer  ,  qu'il  n'y  avoit  rien  de  fixe  a  cet  e- 
gard,  ni  aucun  principe  affure  pour  regler  la  Succeffion.  Ces 
Remarques  pourrc^nt  etre  de  quelque  utilite,  dans  la  fuite  de  ces 
Extraits.  Je  viens  prefentemer.t  aux  iix  Regnes  ,  dont  les  Ac- 
tes  font  contenus  dans  le  premier  Tome. 

REGNE   DE   HENRI  PREMIER. 


fans  d'elle.  Mathilde  etant  retournee  aupres  du  Roi  fbn  Pere 
fut  remariee  aGf/roiPW^gf„fj.^  Comted'Anjou  1127  De' 
ce  Manage  naquit  Henri ,  de  qui  j'aurai  occafion  de  parler  dans 
la  iuire.  Cependant  Gudlaurne ,  Fils  unique  de  Henri  I,  fe  „ova 
malhcureulement  en  repafKnt  de  France  en  Angleterre  Par 
cette  mort,  1'lmperatrice  Alaihilde  devint  Heritiere  prefompti- 
ve  du  Roi  ion  Pere,  qui  la  fit  reconnoitre  pour  telle,  &  lui  fit 
preter  Serment  par  tous  les  Scigneurs  Anglois :  mais  ce  Serment 
tut  mal  obferve,  amli  qu'on  le  verra  dans  la  fuite.  112  7  &  en 
111,0  Henri  avoit  avec  lui  en  Angleterre  deux  Neveux',  Fils 
dAdeie  ia  Sceur,  Comteffe  de  Blois.  II  fe  fit  un  plaifir  d'enri- 
chir  ces  deux  Neveux  &  de  les  rendre  puiffans  ,  en  procurant 
a  lame  nomme  Etienne  ,  le  Mariage  de  l'Heritiere  de  Boulo- 
gne  ;  &  au  fecond  nomme  Henri  ,  ]'Eveche  de  Winchefter 
Son  but  etoit  de  donner  par-)a  un  appui  a  l'lmperatrice  fa  Fil- 
le  ,  en  cas  que  les  Anglois  filfent  difficulte  de  la  reconnoitre 
pour  Reme.  Comme  il  n'y  avoit  encore  rien  de  regle  par  rap- 
port  a  la  Succeffion,  il  craignoit  qu'ils  ne  refufaffent  d'obeir  a 
une  Femme.  Mais  cette  precaution  ne  fervit  qu'a  mettre  Etien- 
ne  en  etat  de  fupplanter  rimperatrice.  Henri  mourut  en  11  ^c 
apres  avoir  regne  environ  trente-iix  ans.  ' 

II  n'y  a  fur  ce  Regne  que  deux  Aftes  ,  qui  font  voir  tOtiS 
deux  ,  que  c'etoit  alors  la  coutume  de  donner  des  Penfions  en 
Fief,  comme  on  donuoit  des  Terres. 

Ann^e  iioi. 

Convention  entre  Henril,  &  Rohert  Comte  de  Flandre  Fai- 
te  a  Douvre  le  17  Mai  iioi.  Page  i. 

Par  cette  Convention ,  Hotri  donnoit  a  Rohert  en  Fief  une 
Penhon  de  400  Marcs^  &  Robert  s'engageoit  a  lui  envoy'er  en 
Angleterre,  ou  en  Normandie  ,  500  Hommcs-d'armes  ay-^nt 
chacun  trois  chevaux ,  &  250  dans  le  Maine  :  Salva  fidel.tate 
Ludovici  Regis  Francorum.  Philippe  1  etoit  pouftant  en  vie- 
mais  comme  il  etoit  excommunie  ,  on  ne  nommoit  dans  les 
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Adtes,  que  le  Roi  Louis  fon  Fils. 

Autre  Convention  entre  les  memes 
Mars  iioi.  Page  4. 

Le  Comte  de  Fl.indre  s'engageoit  par  cette  Convention  ^ 
fournir  au  Roi  1600  Cavalicrs  ,  pour  une  Penhon  de  400 
Marcs  en  Fief ,  &  lui  donnoit  dou2.e  Cautions  ,  chacune  pour 
100  Marcs.  Le  Roi  donnoit  auffi  des  Cautions  pour  le  paye-. 
ment  de  la  Penlion.  '  ' 
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Ann^e  11 00. 

"Enri  J  monta  fur  le  Trone  apres  Guillaume  le  JiouX  \  quoi- 
que  Robert  leur  Frere  aine  ,  qui  avoit  ete  deja  fupplante 
une  fois  ,  fut  encore  en  vie.  Ce  n'eft  pas  ici  le  lieu  d'exami- 
ner  fi  Henri  devint  Roi  par  la  rufe ,  par  la  force  ,  par  le  droit 
de  ia  naitlance  ,  comme  etant  ne  en  Angleterre  depuis  que  le 
Roi  fon  Pere  fut  Roi,  par  une  Eleftion  libre  ,  ou  forcee  ou 
par  tous  ces  droits  reunis  enfemble.  Comme  il  n'y  a  dans  ce 
Recueil  aucun  A6i:e  qui  ait  du  rapport  a  cela  ,  je  n'infifterai 
point  fur  cette  matiere.  Ce  Prince  pouvant  aifement  prevoir 
qu'il  auroit  befoin  du  fecours  de  fes  Sujets  pour  fe  maintenir  fur 
le  Trons,  leur  accorda  une  Chartie  tres  avantageufe  ,  par  la- 
quelle  il  leur  reftituoit  les  anciens  Privileges  ,  dont  ils  avoient 
joui  fous  les  Rois  Saxons.  Mais  cette  Chartre  fut  ii  mal  obfer- 
vee  ,  qu'on  en  perdit  meme  la  memoire.  Ce  ne  fut  que  par 
hazard  ,  que  cent  ans  apres,  on  cn  trouva  une  copie,  de  cel- 
les  qu'on  avoit  mifes  en  depot  dans  les  principaux  Monafteres. 

iioi.  Pour  s'attirer  encore  mieux  Taffec^ion  des  Anglois, 
Henri  rappella  Anfelme  Archeveque  de  Cantorbery  ,  qui  avoit 
eu  de  grands  demeles  avec  Guillaume  le  Roux ,  &  qui  s'etoit  re- 
tire  en  France.  De  plus  ,  il  epoufa  Mathilde  d'EcolIe  ,  Fille 
de  Mdcolm,  &  d'une  Soeur  A'Edgar  Atbeling  ,  dernier^Prince 
de  la  Race  des  Rois  Saxons.  Par  ce  M;.,iage  ,  il  fc  fit  une  u- 
nion  du  Sang  Saxon  avcc  ie  Normand  &  l'Angevin  ,  en  forte 
que  la  polterite  de  Henri  tira  fon  origine  de  Tun  &  de  Fautre. 

Ce  n'etoit  pas  fans  quelque  neceffite,  que  Henri  prenoit  ces 
precautions ,  puifqu'il  eut  bientot  lieu  de  connoitie  combien  le 
fecours  des  Anglois  lui  etoit  neceffaire  pour  relifter  aux  atta- 
ques  de  Rohert  fon  Frere  ,  qui  tacha  ,  quoiqu'en-vain  ,  de  le 
detroner.  Les  Anglois  fervirent  fi  bien  leur  Roi  ,  que  Robert 
le  vit  oblige  de  fe  defifter  de  fes  droits ,  moyennant  une  certai- 
ne  Penlion.  1103.  Henri  bruloit  d'envie  de  fe  venger  de  fon 
Frere,  ou  plutot ,  de  lui  enlever  la  Normandie  ;  mais  il  fut 
arrete  quelque  tems ,  par  un  demele  qifil  eut  avec  Anfelme  au 
fujet  des  Inveftitures ,  &  qui  fut  enfin  termine  par  un  Accom- 
modement. 

1105.  Cette  affaire  etant  finie,  Henri  attaqua  Robert ,  le  bat- 
tit ,  le  fit  prifonnier ,  lui  enleva  fon  Duche  ,  &  le  confina  dans 
le  Chateau  de  Cardijf  au  Pais  de  Galles  ,  ou  ce  malhcureux 
Prince  mourut,  apres  une  prifon  de  vingt-huit  ans.  1108.  Pen- 
dant  qu'il  etoit  en  priibn ,  Guillaume  fon  Fils  ,  furnomme  Cri- 
ton,  etant  appuye  du  Roi  de  France,  caufa  beaucoup  d'emba- 
ras  a  Henri  Ibn  Oncle  >  qui  n'en  fut  delivre  que  par  la  mort  dc 
ce  jeune  Prince,  qui  arriva  en  1128. 

Dans  Tannee  1109  ,  Henri  donna  Mathilde  fa  Fille  en  Ma- 
riage  a  TEmpereur  Hmi  iF,  qui  mourut  fans  avoir  eu  des  En- 

Tom.  X.  P.  I. 


REGNE    D'ETIENNE. 


Annee 


1135. 


iSiienne 
fuccedc  i. 
la  Cou- 
lonuc. 


Pour- 
quoi  lcj 


■pEndant  que  Henri  I  etoit  au  lit  de  la  mort ,  au  Chateau  de 
■*-    Lyon  proche  de  Rouen  ,   FEveque  de  mnchejler  briguoit 
en  Angleterre,  en  faveur  d^Etieme  fon  Frere.     II  reuffit  fi  bien 
dans  le  projet  qu'il  avoit  forme  de  lui   procurer  la  Couronne , 
que  quand  Etiemie  arriva  en  Angleterre  aprcs  la  mort  du  Roi 
lon  Oncle,  les  Grands  fe  trouver;nt  difpofes  a  le  placer  fijr  le 
Trone ,  malgre  le  Serment  qu'ils  avoient  f.iit  a  Mathllde.  II  ne 
paroit  pas  qu'en  ce  tems-Ia ,  le  Pe jple  fe  me!at  en  aucUne  ma- 
niere  de  ce  qui  regardoit  la  Succeflion  a  la  Couronne.  Cetoient 
les  Grands  ,    tant  Eccleliaftiques  que  Laiqucs  ,    qui  en  difpo-  '^'^J"r 
foient.     Le  fexe  de  1'Imperatrice  fut  le  grand  ^-retex  e  dont  on  dccUil-  ' 
fe  lervit  pour  Texclure.     Mais  la  veritable  raifon  qui  porta  les  '«■"  <=n  il 
Barons  a  fe  declarer  pour  Etienne  ,   fut  que  TEv^que  de  Win-  ^^'*'"° 
chefter  s'etoit  engage  pour  lui  ,   qu'il  les  maintiendroit  dans  la 
poffeffion  de  leurs  Biens  &  de  leurs  Privileges.     Ce  fut  fur  cet- 
te  promeffe  pofitive,  que  les  Grands  voulurent  bien  s'engQger  \ 
lui  obeir.     Cela  paroit  par  le  Serment  du  Comte  de  Glocefler , 
Fils-naturel  de  Henri  I,  qui  contenoit  cette  claufe  ,   quil  feroit 
fidele  auRoi  ,pendant  ^u'il  obferveroit  les  Conventions  faites  avec 
les  Barons. 

J'obferverai  ici  en  paffant,  qu'en  ce  tcms-Ii,  prefque  tousles 
Barons  d'Angleterre  etoient  Etrangers,  c'c:t-a-dire,  Normands, 
Bretons,  Angevinsi  &  quils  polfedoient  les  Fiefs  que  Guillau- 
me  le  Coaquirant  avoit  otes  aux  AnglOis.  Or  comme  ils  a- 
voient  re§u  ces  Fiefs  de  la  puiffance  abfolue  du  Conquerant, 
ils  craignoient  avec  raifon  ,  que  la  meme  Puiffance  Royale  ne 
fut  en  droit  de  les  en  privcr.  Ce  fut  par  cette  raifon  qu'ils  pla- 
cerent  Etienne  fur  le  Trone,  parce  que  ,  comme  il  n'avoit  au-i 
cun  droit  a  la  Couronne,  ils  etoient  en  droit  d'exiger  de  luides 
conditions  auxquelles ,  peut-ctre  ,  Mathilde  n'auroit  pas  voulil 
s'engager.  La  plus  importante  de  ces  conditions  etoit  ,  qu'ils 
jouiroient  de  leurs  Fiefs  ,  independamment  de  la  volonte  du 
Roi  ;  avec  le  Privilege  de  n'en  pouvoir  etre  depouill6s  ,  que 
par  les  Jugemens  de  leurs  Pairs  ,  &  conformement  aux  Loix. 
Les  deux  Guillaumes  n'avoient  pas  eu  beaucoup  d'egard  a  ces 
Privileges :  mais  Henri  I  avoit  pretendu  leur  en  affurer  la  pos- 
leifion  par  une  Chartre  ,  qui,  comme  je  Fai  deja  dit  ,  navoic 
pas  ete  bien  obfervee.  Ainfi  ,  en  ne  pretant  a  Ef.emie  qu'un 
Scrment  conditionnel  ,  les  Barons  fe  mettoient  a  couvcrt  dti 
danger  que  la  meme  Puilfance  Royale  ,  qui  les  avoit  mis  en 
pofleffion  de  leurs  Biens  ,  ne  fut  en  pouvoir  de  les  en  priven 
Etienne  promit  tout  ce  qu'on  voulut  ,  pour  obtenir  la  Couron-» 
ne :  mats  dans  U  fuite  >  les  Barons  pr^tenairent  qu'il  ne  leur  a- 
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voit  pas  tenu  parole;  &  ce  fut-la  le  fujec  d'uneGuerre,  qui  du- 
ra  autant  que  ce  Regne.  1138.  Le  Comte  de  Glocefter  k  ht 
Chef  du  Parti  contraire  au  Roi  ,  &  rEveque  de  Winchefter., 
quoique  Frere  d'£//>««f ,  fe  joignic  aufli  a  fesEnnemisj&  com- 
me  il  etoit  Legac  du  Pape  ,  il  cntraina  prefque  tout  le  Clerge 
dans  le  meme  Parti.  Enfin ,  David  Roi  d^Ecoffe  voulant  pro- 
fiter  de  ces  divifions  ,  fous  pretexte  de  foutenir  les  droits  de 
rimperatrice  fa  Niece  ,  encra  aulli  dans  cecte  querelle.  Mais 
ce  qui  fic  le  plus  de  corc  au  Roi  ,  c'eft  qu'il  euc  Timprudence 
de  fe  brouiller  avec  le  Clerge ,  qui  lui  debaucha  fes  Sujets  ,  & 
fit  en  forte  qu'on  appella  Mathtlde  ,  pour  la  metcre  fur  le  Tro- 
ne.  Ceft  dans  les  evenemens  que  cecce  Guerre  Civile  produi- 
fic,  que  confifte  couce  la  maciere  de  ce  Regne.  1140.  Mais  fans 
encrer  dans  aucun  decail,  je  me  concencerai  de  dire,  ofiBtienne 
ayanc  ete  vaincu  dans  une  Bacaille  ,  &  faic  prifonnier  par  le 
Comce  de  Glocefter  ,  languic  quelque  cems  en  prilon  ,  pendanc 
que  Mathilde  ecoic  reconnue  pour  Reine  ,  quoiqu'elle  ne  fuc 
pas  encore  couronnee.  1141.  Mais  TEveque  delVinchefter  etanc 
meconcenc  de  1'Imperacrice  ,  repric  le  Parti  du  Roi  fon  Frere , 
tout  prifonnier  qu'il  etoit ,  &  fic  encore  une  fois  changer  la  fa- 
ce  des  afFaires.  Par  fes  intrigues,  Mathilde  fuc  comme  chafiTee 
de  Londres  ,  &  reduite  a  s'enfuir  avec  beaucoup  de  precipita- 
cion.  Eniuice,  ayanc  efpere  de  furprcndre  TEveque  dans  Win- 
chefter  ,  &  s'ecanc  amufee  a  faire  le  Siege  du  Chaceau  de  cecce 
Ville,  elle  fuc  elle-meme  furprile  par  une  Armee  que  ce  Prelac 
avoit  mife  iur  picd ,  &  contrainte  de  fe  retirer  en  diligence:  mais 
le  Comte  de  Glocefter  ,  qui  l'e  tenoit  a  TArriere-garde  pour  fa- 
vorifer  fa  retraite ,  fut  fait  prifonnier.  Comme  ce  Comte  etoic 
fon  plus  grand  appui  ,  &  que  fan5  lui  elle  ne  fe  fentoit  pas  en 
ecac  de  fe  maincenir  ,  elle  confencic  qu'il  fuc  echange  avec  le 
Roi.  1146.  Depuis  ce  cems-la  ,  Etienne  remporta  de  fi  grands 
avantages  fur  fa  Concurrence ,  qu'il  Fobligea  enfin  a  s'en  recour- 
ner  en  Normandie ,  aupres  du  Comte  fon  Epoux. 

La  tranquillite  que  la  retraice  de  Mathilde  procura  au  Roi, 
ne  dura  que  crois  ou  quacre  ans.  Henri  ,  Fils  de  Mathilde  & 
du  Comte  d'Anjou  ,  etant  devenu  Duc  de  Normandie  par  la 
cclllon  que  fa  Mere  lui  fit  de  ce  Duche  ,  &  enfuite  Duc  dc 
Guyenne  par  fon  Mariage  avec  Alienor  Heritiere  de  ce  Pa'is-la, 
entreprit  de  faire  valoir  fes  droits  fur  la  Couronne  d'Angleter- 
re  ,  comme  Petic-fils  de  Henri  I.  1151.  Ce  fut  en-vain  qu'JB- 
tienne  vouluc  faire  couronner  Euftache  fon  Fils  ,  pour  affurer 
la  pofTeffion  du  Trone  a  fa  Famille :  il  y  crouva  une  refiftance 
invincible  dans  le  Clerge  ,  qui  avoic  deja  pris  des  engagemens 
avec  He7iri.  1152.  Ce  jeune  Prince  s'ecant  rendu  en  Angleter- 
re,  y  fuc  appuye  d'un  puiflant  Parti,  &  fit  une  rude  Guerre  au 
Roi  ,  qui  de  fon  coce  fe  defendic  avec  beaucoup  de  courage. 
115  3.  Enfin,  Euftache  Comce  de  Boulogne,  Fils  aine  du  Roi, 
ecanc  morc ,  6c  la  Guerre  fe  concinuanc  coujours  encre  les  deux 
Concurrens  ,  il  arriva  que  les  deux  Armees  fe  crouverent  dans 
une  telle  fituacion  ,  qu'elles  ne  pouvoient  eviter  d'en  venir  a  une 
Bataille.  1154.  Mais  lcs  Seigneurs  des  deux  Parcis  s'ecanc  encre- 
mis  pour  accommoder  cecce  querelle  fans  une  plus  grande  efFu- 
fion  de  fang,  il  fe  fic  un  Traite  ,  par  lequel  Henri  fut  declare 
Succefleur  prefomptif  d'Etien?ie ,  qui  meme  Tadopta  ,  quoiqu'iI 
eiit  encore  un  Fils  nomme  Guillaume.  Ce  Traice  ecanc  figne, 
Henri  s'cn  rccourna  en  Normandie  ,  pour  y  accendre  la  morc 
d^Etienne.,  qui  devoic  conferver  la  Couronne  fa  vie  durant.  II 
ne  la  garda  qu'environ  un  an  ,  etant  mort  Tannee  1154,  apres 
un  Regne  plein  de  Troubles,  qui  avoit  dure  dix-neuf  ans. 

Voici  les  Ades  qui  fe  trouvent  dans  le  Recueil  ,  fur  le  Re- 
gne  £Etie}i7ie. 

Annee  1141. 

Patente  par  kquelle  Mathitde  cree  Milon  de  Glocefter ,  Com- 
te  de  Hcreford.    Donnee  le  25  de  Juillet,  Page  8.    A  Oxford. 

Ceft  la  plus  ancienne  qu'Gn  connoifle,  pour  la  creation  d'un 
Comce. 

An7ie'e  1144. 

Bulle  du  Pape  Luciut,  qui  cafle  les  Chartres  par  lefquelles  les 
Enfans  pretendent  fucceder  a  leurs  Peres ,  dans  les  Benefices  Ec- 
clefiaftiques.     La  date  n'eft  poinc  exprimce.  Page  9. 

Annee  1153. 

Traitc  entre  le  Roi  Etienne  ,  &  Henri  Duc  de  Normandie. 
A  Weftminfter ,  fans  dace.  Page  13. 

Etien7!e  reconnoit  Henri  pour  fon  Succefleur  prefompcif.  II 
eft  dic  que  Guillaume ,  Fils  d'Etienne ,  a  faic  hommage  a  Henri, 
qui  s'eft  engage  a  lui  laifler  cous  les  Biens  quEtienne  pofledoic 
avanc  que  detre  Roi,  &  a  lui  faire  d'aucres  faveurs.  Les  Ba- 
rons  s'engagenc  a  rendre  hommage  a  He?iri ,  comme  SuccelTeur 
prefompcif  d'£/re«»e  .■  Salva  fidelitate  Regis  Stephani  ,  quandiu 
vixerit.  Ils  promeccent  aufli  dabandonner  Etienne  ,  s'il  agit 
concre  ce  Traice. 

On  voic  dans  ce  Traice  ,  que  Geffioi  Comte  d'Anjou ,  Pere 
de  He7iri ,  etoic  en  vie  j  quoique  les  Hiftoriens  ayent  marque  fa 
mort  quelque  cenas  auparavant. 


R  E  G  N  E    D  E     H  E  N  R  I    II. 

Ann(e   11 54. 

HEnri  11  ,  furnomme  Flantagenet ,  monta  fur  le  Trone  a-  Henii  II 
pres  la  mort  d'Etienne ,  quoique  1'Imperatrice  fa  Mere  ffit  j"S?'?  *"' 
encore  en  vie,  &  qu'ellc  ne  lui  eiit  fait  aucun  tranfport  authen- 
tique  de  fes  droits.  Du  moins  ,  on  ne  trouve  rien  fur  ce  fujet 
dans  rHiftoire.  Le  Rcgne  de  ce  Prince  condent  plufieurs  ma- 
tieres  principales ,  dont  je  ferai  divers  Articles  ,  pour  une  plus 
grande  clarte.  Le  premier  fera ,  de  rAccroiffement  de  la  Mo- 
narchie  Angloife  ,  arrive  principalement  fous  ce  Regne.  La 
connoifiTance  de  cet  AccroilTemtnt  eft  abfolument  neceflaire 
pour  rintelligence  de  THiftoire  d'Angleterre  ,  tanc  par  rapporc 
a  ce  meme  Regne  ,  qu'aux  fuivans.  Le  fecond  conticndra  un 
petit  Abrege  de  la  Querelle  de  Henri  II  avec  Thomas  Becket 
Archeveque  de  Cantorbery  ,  quoiqu'on  ne  trouve  dans  le  Re- 
cueil  qu'un  feul  Ade  qui  s'y  r*apporte.  Le  ^e.  fera  de  la  Con- 
quete  de  rirlande.  Le  4«.  de  la  Revolte  des  Enfans  du  Roi. 
Le  5^.  des  alfaires  de  Henri  II  avec  rEcofife.  Le  6«.  des  afFai- 
res  de  He?iri  avec  la  France.  Le  7^.  de  la  Revolte  de  Richard 
Fils  du  Roi  ,  &.  de  la  Guerre  qu'elle  produific  entre  HcTiri  & 
Fhilippe-Augufte. 

ARTICLE     PREMIER. 

De  l'  Accroijfement  de  la  Monarchk  Angloije. 

J'AppelIe  Accroiflement  dc  la  Monarchie  Angloife  ,  ce  qui  ne  Accroiire- 
fut  proprement  que  Taugmentation  de  la  PuiCTance  des  Rois  Monar-^'* 
d'Anglecerre.     Mais  quoique  les  Provinccs  que  ces  Rois  pofiTe-  chie  An- 
derent  en  France,  ne  fuflent  pas  unies  a  la  Couronne  d'AngIe-  8'°''*- 
terre,  elles  ne  laifiToient  pas  d'en  dependre  en  quelque  maniere, 
puifqu'elles  dependoienc  de  celui  qui  la  porcoic.     Auili  arrivoit- 
il  en  toutes  occafions  ,    que  les  Rois  d'Angleterre  ne  faifoienC 
aucune  ditficulte  d'employer  les  forces  &  les  finances  des  An- 
glois  ,  pour  la  confervation  de  ces  Provinces  eloignees,  quoi- 
qu'dles  ne  fiCTent  pas  partie  de  leur  Royiume. 

De  cette  maniere  ,    GuillauTne  te  Con^juerant  ajouta  la  Nor-    ^»  Not- 
mandie  a  la  Couronne  d'Angleterre.    Mais  ce  Duche  en  fut  fe-  ^"^"'^•'li 
pare  apres  fa  mort ,  parce  qu'il  tomba  entre  les  mains  de  Rohert  i'Angie- 
ibn  Fils  aine  ,   pendant  que  GuillauTne  le  Roux  fon  fecond  Fils  tc".e  8t 
poCTedoit  la  Couronne  d'AngIeterre.    Celui-ci  fit  bien  connoitre  fep"J^e 
qu'il  croyoit  que  la  Normandie  devoit  etre  unie  a  rAngleterre,  de  ce 
puifqu'il  fic  des  eflForcs  pour  en  depouiller  fon  Frere.     Mais  '^°y*"- 
n'ayanc  pu  reuffir  dans  fon  encreprife  par  le  moyen  des  armes, 

il  acquit  ce  meme  Duche  d'une  aucre  maniere,  fur  la  fin  de  fon     ^ 

Regne  ,  Rohert  le  lui  ayanc  engage  pour  une  fomme  d'argenc ,  P"  p*/  * 
afin  d'avoir  dequoi  faire  le  voyage  de  la  Terre-Saince.  Hcmi  I. 

Apres  la  mort  de  Guillaume  le  Roux  ,   Henri  fon  Frere  cadet 
s'empara  du  Trone  d'Angleterre  ,    en  1'abfence  de  Robert  Ibn 
Frere  aine :  mais  il  n'ofa  d'abord  tencer  de  fe  rendre  maicre  de 
la  Normandie.     Dans  la  fuice  ,  Robert  ecanc  de  recour  de  la 
Terre-Saince  ,   fe  mic  en  pofleflion  du  Duche :  mais  Henri  lui     Hcnri  1 
fic  la  Guerre  Ibus  un  cres  leger  precexce,  &  Tayanc  baccu  &faic  ''^°  ""'' 
prifonnier ,  il  s'empara  de  lon  Pafs  ,  &  le  garda  touc  le  refte  *  "^*"*' 
de  fa  vie. 

Ce  meme  Duche  devint  un  fujet  de  Guerre  entre  Etien?te  &      Enfuite 
rimperacrice  Mathilde.     Etien^te  s'en  failic  ,    &  le  garda  quel-  ^  !^°' 
que  cems,  en  ayanc  obcenu  du  Roi  de  France  rinvefticure  pour    Enfin^ce 
Euftache  fon  FiJs  aine.     Mais  enfin  ,   il  comba  encre  les  mains  P»>s  eft 
de  Matbilde  &  de  Geffroi  Pla7:tagenet  fon  Epoux ,  qui  le  cede-  u***^  ^t 
renc  a  He?iri  leur  Fils.     Ainfi  ,   Henri  ecoic  aduellemenc  Duc 
de  Normandie,  quand  il  parvinc  a  la  Couronne  d'Anglecerre. 

11  ecoic  encore  Comce  de  Poicou  ,  &  Duc  de  Guyenne,  par     Ses  au- 
fon  Mariage  avec  Alienor  de  Guyenne.    L.ouis  le  Jeune  ,    Roi  'jesacqui- 
de  France ,  avoic  epoufe  cette  Princeire  ,    &  en  avoit  eu  deux  ''"°"^' 
Filles :  mais  il  fe  brouilla  tellement  avec  elle ,  qu'il  la  repudia , 
&  lui  rendit  tous  les  Etats  qu'elle  lui  avoit    apportes  en  Dot. 
Par  cette  reftitution ,  il  priva  la  Couronne  de  France  du  Du- 
che  de  Guyenne  &  du  Comte  de  Poitou  ,   qui  comprenoient 
le  Limoufin,  le  Perigord,  TAuvergne,  le  Rouergue,  la  Sain- 
tonge ,  le  Pais  d'Aulnis  ,   outre  la  Guyenne  &  le  Poitou  pro- 
prement  dits.  Henri^  qui  etoit  deja  Duc  de  Normandie,  voyanC 
une  i\  riche  Heritiere  qui  ne  demandoic  qu'un  Mari ,  lui  fic  par- 
ler  de  Mariage ,  &  cette  afiaire  fut  menagee  fi  fecretemenc ,  que    Son  .Mi^ 
la  premiere  nouvelle  que  le  Roi  de  France  en  euc ,  fuc ,  que  les  '"S<=* 
Noces  s'etoienc  celebrees  a  Bourdeaux. 

II 56.  A  ces  belles  acquificions ,  He»r/ joignic  encore,  apres     li  de- 
la  morc  de  Geffroi  fon  Pere,  1'Anjou,  le  Maine,  &  la  Tourai-  ixjujjle 
ne,  donc  ildepouilla  Geffroi  fon  Frere  cadec.   Le  Comce  d'An-  cadet'&c. 
jou,  leur  Pere  commun,  avoic  laifTe  ces  crois  Provinces  a  fon 
fecond  Fils ,  compcanc  que  TAine  auroit  lieu  d'etre  facisfaic  du 
Duche  de  Normandie  ,    donc  il  etoic  deja  en  pofiTeffion,  &  de 
la  Couronne  d'Anglecerre  qui  devoic  lui  revenir  un  jour ,  par  le 
Traite  qu'il  avoic  faic  avec  Etien?te.    11  Tavoic  meme  faic  jurer , 
qu'il  execuceroic  ponftuellemenc  cecce  difpoficion  de  fon  Tefta- 
menc.     Mais  Henri  ne  jugea  pas  a  propos  de  laitfer  THericage 
de  fes  Ancecres  a  fon  Frere  cadec ,  &  secanc  faic  relever de  fbu 
Sermtnt  par  k  Pape ,  il  s'empara  de  ces  trois  Provinces. 
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Geffroi  etant  chafle  de  rAnjou ,  fe  retira  en  Bretagne ,  ou  il 
fut  reconnu  Comte  de  Nantes  par  les  Nantois ,  qui  n  etoient 
pas  contens  de  leur  Comte.  115  9.  Ce  Prince  etant  mort  deux 
aus  apres ,  Co7ian  Duc  dc  Bretagne  fe  faifit  de  Nantes.  Mais 
Henrt  foutenant  qu'il  etoit  le  legitime  Heritier  de  fon  Frere, 
marcha  en  Bretagne  avec  de  fi  grandes  forces ,  que  Conaii  fe  vit 
obiige,  non-feulement  de  lui  ceder  le  Comte  de  Nantes,  mais 
encore  de  faire  avcc  lui  un  Traite,  par  lequel  il  promic  dedon- 
ner  Confiance  (a  Fille  unique  cn  Mariage  a  Gejfrot ,  troifieme  Fils 
de  Henri ,  qui  etoit  encore  au  berceau.  Ce  iVIariage  fe  celebra 
cinq  ans  apres,  malgre  la  jcuneirc  du  Prince,  qui  devint  Duc 
de  Bretagne  apres  la  mort  de  fon  Beau-pere.  JVlais  comme  il 
etoit  encore  Mineur  lorfque  Conan  mourut,  Henri  fe  mit  en 
poireffion  de  la  Bretagne ,  au  nom  de  fon  Fils.  Pour  empecher 
que  la  France  ne  s'oppolat  a  fon  agrandilfemcnt ,  il  s'etoit  ren- 
du  a  Paris ,  &  y  avoit  conclu  le  Mariage  de  Henri  fon  Fils  ai- 
ne,  avec  Marguerite  Fille  de  J^ouis  le  Jeune ,  agee  feulement 
de  cinq  ou  iix  mois. 

Toutes  ces  acquiiitions  n'etant  pas  encore  capables  de  le  con- 
tenter ,  11  entreprit  de  fe  rcndre  maitre  du  Comte  de  Touloufe , 
fur  lequel  Alienor  fa  Femme  avoit  des  pretentions ,  comme  He- 
ritiere  de  la  Maifon  de  Poiticrs.  Dans  ce  deflein  ,  11  fit  AUian- 
ce  avec  le  Roi  d'Arragon  &  avec  le  Comte  de  Barcelonne,  & 
alla  aflieger  Touloufe ,  apres  avoir  pris  Cahors  en  palfant.  Mals 
le  Roi  de  France,  qul  avoit  ete  plus  diligent  que  lul,  s'etoit 
deja  jette  dans  Touloufe,  &  defendit  ii  bien  cette  Ville,  qu'il  le 
contraignit  enfin  de  lever  le  Siege. 

Je  parleral  dans  la  fuite ,  dc  la  Conquete  de  rirlande,  qul  fe 
fit  fous  ce  meme  Regne. 

A    R    T     I    C    L    E       II. 

j^ffairei  de  H  E  N  R  i  II    avec   Thomas  Becket, 
^rchevecjHC  de  Cantorberj. 

THomas  Becket  etoit  Fils  d'un  Bourgeois  de  Londres,  & 
d'une  Mere  Syrienne.  II  exerga  dans  fa  jeunefle  la  pro- 
fellion  d'Avocat,  &  s'y  etant  diftingue  par  fon  habilete,  1!  fut 
fait  Archidiacre  de  Cantorbery.  Quelques  affaires  qu'il  eut  a 
menager  a  la  Cour,  le  firent  connoitre  a  Henri  H,  qui  Tayant 
employe  en  diverfes  occafions,  con^ut  tant  d'eftime  pour  lui, 
qu'il  le  fit  Grand-Chancelier.  II  fe  comporta  dans  cette  nou- 
velle  Dignlte ,  d'une  maniere  fort  fuperbe  envers  tout  le  mon- 
de,  excepte  le  Roi,  pour  qui  11  temolgna  toujours  toutc  force 
de  foumiflion  &  de  complaifance.  Henri  fe  perfuadant  que  Bec- 
ket  lui  etoit  entiercment  devoue,reiolut  de  ie  lervir  delui  pour 
executcr  le  projet  qu'il  avoit  forme  d'abaifler  un  peu  le  Clerge, 
&  de  reduire  fon  pouvoir  a  de  juftes  bornes,  en  lul  retranchant 
une  partie  de  fa  Jurifdidirion.  Pour  en  venir  a  bouc  avec  plus 
de  facilite ,  11  etolt  abfolument  neceflaire  d'avoir  la  concurrence 
de  rArcheveque  de  Cantorbery;  c'eft  pourquol  Henri  crut  ne 
pouvoir  mieux  faire  que  de  procurer  a  Becket  cette  Dignite  £c- 
cleliaftique,  aprcs  la  mort  de  l'Archeveque  Thibaud ,  qui  arriva 
cn  1163.  Ce  ne  fut  quavec  beaucoup  de  peine,  que  les  Mol- 
nes  de  Saint-Auguftin  fe  refolurent  a  elire  Becket ,  parce  qu'ils 
Ic  croyoient  trop  devoue  a  la  Cour. 

Sous  le  Regne  de  Guillaume  le  Comju^rant ,  le  Clerge  d'An- 
gleterre  etoit  fort  dechu  de  la  grandeur  &  du  pouvoir  ou  il  s'e- 
toit  vu  fous  les  Rois  Saxons.  Ce  Prince  faifoit  tout  ce  qu'il 
vouloit,  tant  dans  rEglife,  que  dans  TEtat;  &  Gregoire  yil , 
avec  toute  fa  fierte,  n'ofa  jamais  entreprendre  de  le  contrequar- 
rer.  II  en  fut  a  peu  pres  de  meme  fous  Guil/aume  le  Roux ,  qui 
n'etolt  pas  d'humeur  a  fe  laifler  gourmander ,  ni  par  le  Clerge , 
ni  par  le  Pape.  Ce  Prince  eut  un  grand  demele  avec  Anfelme 
Archeveque  de  Cantorbery ,  qui  fe  vic  enfin  oblige  de  fortir  du 
Royaume,  &  d'aller  fe  refugier  a  Lyon,  ou  11  demeura  jufqu'a 
la  mort  de  ce  Roi.  Henri  I  perdit  un  peu  de  terrein,  &  ne 
put  conferver  le  Pouvoir  abfolu  que  les  deux  Rois  precedens  a- 
voient  eu,  tant  fur  le  Clerge,  que  fur  le  relte  du  Peuple.  L'o- 
piniatrete ,  ou  fi  Ton  veut ,  la  fermete  A^Anfelme ,  dans  la  que- 
relle  qu'ils  eurent  enfemble  au  fujec  des  Invefticures,  lui  caufa 
beaucoup  de  morcificacions ;  &  enfin ,  il  fe  vit  oblige  de  la  ter- 
miner  par  un  Accommodement.  La  Couronne  perdit  encorc 
plus ,  fous  le  Regne  d'Etienne.  Le  Clerge ,  qui  avoic  propre- 
ment  place  ce  Roi  fur  le  Trone,  fe  rendit,  pour  ainli  dire, 
tout-puiflant  j  &  quand  Etienne ,  qui  en  craignit  les  confequen- 
ces  ,  voulut  tacher  de  rabaifler,  ies  cfForts  n'aboutirent  qu'a 
rengager  dans  une  Guerre ,  qui  fit  perdre  la  Couronne  i  fes  En- 
fans. 

Henri  II  connolflbit  parfaitement  quel  etoit  le  pouvoir  du 
Clerge,  puifqu'il  en  avoit  fait  lui-meme  un  grand  ufage  avant 
que  d'etre  Roi.  II  ne  fut  pas  plutot  fur  le  Trone,  qu'il  forma 
le  projec  de  Tabaifler ;  mais  11  ne  put  rcxecuter  d'abord ,  a  caufe 
des  affaires  qui  le  retinrent  en  France.  1163.  Ces  affaires  etant 
finies ,  il  periifta  dans  Ibn  deflein ;  &  regardant  Thomas  Becket 
comme  un  homme  fur  lequel  il  pouvoit  compter ,  il  le  fit  Ar- 
cheveque  de  Cantorbery ,  afin  que  pofledant  enlemble  deux  Di- 
gnites  aufli  conliderables  que  celles  de  Chancelier  &  d'Arche- 
veque,  il  fuc  plus  en  etat  de  lui  aider.  Vaifemblablement ,  il  a- 
voit  fait  confidence  de  fon  deflTein  a  Becketj  pendant  qu'il  n'e- 
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toit  encore  que  Chancelier ;  &  ce  fut  ce  qui  rompit  fes  mefu- 
res.  Becket  ne  fut  pus  plutot  revetu  de  la  Dignite  Archiepif- 
copale,  qu'il  renvoya  au  Roi  le  Grand-Sceaui  de  quoi  ce  Mo- 
narque  parut  fort  (urpris.  De  plus  ,  au-Iieu  qu'auparavanc  il  a- 
voic  aime  le  fafte  avec  exces ,  il  changea  de  manicres  des  qu'il 
fut  Archeveque,  en  s'habillant  d'une  etoffe  grofficre,  &  en  ne 
gardant  qu'un  tres  petit  nombre  de  Domeftiques.  Enfin  11  fic 
voir  dans  toute  fa  conduitc ,  qu'il  rouloit  dans  fa  tete  quelque 
grand  dcffein.  II  parut  dans  la  fuite,  que  ce  deflein  etoit  de 
s'oppofer  au  projet  du  Roi,  par  rapport  a  rabaiflement  duCler- 
ge,  Ibit  que  ce  lut  par  perlualion,  ou  par  Tenvie  de  fc  rendre 
plus  recoinmandable.  Le  Roi ,  qui  pendant  ce  tems-la  avoic  et6 
en  Normandie,  etant  retourne  en  Angleterre,  &  foupc^onnant 
ce  queBeciet  zvoit  dans  l'ame,  le  regut  fort  froidement.  Mais 
quoiqu'il  previt  bien  roppofition  qu'il  trouveroit  dc  la  part  de 
ce  Prelat,  il  ne  lailfa  pas  de  perfifter  dans  la  refolution.  Pour 
mettre  le  droit  de  fon  cote,  11  cntreprit  premierement,  de  re- 
formcr  un  Abus  tout  manitefte,  qui  s'etoit  introduic  dans  h 
Jurifdiftion  que  le  Clerge  avoit  acquife  fur  fes  propres  Mcm- 
bres.  Cctte  Jurifdiiftion  etoit  exercee  avec  tant  d'induloence 
pour  les  Pretres,  ou  les  Clercs,  que  les  crimes  les  plus  enor- 
mes  n'etoient  punis  que  par  la  degradation ,  &  les  moindres  par 
quelque  legere  cenfure,  ou  par  quelques  jours  de  prifon.  Un 
Jugement  de  cette  nature,  fut  ce  qui  donna  commencement  a 
la  querelle  entre  le  Roi  6c  l'Archeveque.  Un  Pretre  du  Dio- 
cele  de  Salisbury  ayant  commis  un  meurtre,  la  Cour  Ecclefiaf- 
tique  fe  contenca  de  le  punir  en  le  privant  de  fon  Benefice,  & 
en  le  faifant  enfermer  dans  un  Monaftere.  Le  Roi  fe  plaignic 
de  la  douceur  de  cette  Senteuce,  comme  autorifant  le  crimej 
&c  rArchfveque  la  foutint  hautement  en  preience  du  Roi  me- 
me,  fe  fondant  fur  les  Privileges  du  Clerge.  Quoique  par-li 
Becket  eut  mii  Ic  Roi  dan«  une  aflez  grande  paffion  ,  il  ne  laif- 
fa  pas  de  prendre  ce  meme  tcms ,  pour  lui  reprocher  qu'il  vio- 
loit  les  Immunices  de  TEglife  de  Cancorbery,  en  le  privant  de 
la  Garde  du  Chateau  de  Rochefter.  Quelques  jours  apres,  il 
fit  fommer  le  Comte  de  Clare  de  venir  lui  faire  Hommage  pour 
le  Chateau  de  Tunbridge ,  fans  avoir  daigne  informer  le  Roi  de 
cette  pretention.  Le  Comte  refufa  THommage,  parce  qu'il  te- 
noit  ce  Chaceau  de  la  Couronne ;  &  Becket  qui ,  felon  les  ap- 
parences ,  etoit  mal  fonde.,  laifla  tomber  cetce  affaire.  Enfuite, 
il  d3nna  la  Cure  d'Ainesford  a  un  Pretre,  contre  les  droits  du 
Patron.  Ce  Patron ,  qui  etoit  un  des  Barons  du  Royaume ,  Sc 
qui  tenoit  fes  Terres  immediatement  de  la  Couronne ,  ayant  em- 
peche  le  Pretre  de  fe  mettre  en  pofleffion,  rArchcveque  fex- 
communia ,  quoique  ce  fiic  un  droit  reconnu  des  Vaflaux  im- 
mediats ,  de  ne  pouvoir  etre  excommunies  que  du  confenteraent 
du  Roi. 

L'audace  de  Becket  confirma  de  plus  en  plus  le  Roi  dans  la 
refolution  qu'il  avoit  prife  contre  le  Clerge.  Pour  cet  effet,  il 
convoqua  une  Aflemblee  de  Seigneurs  Ecclefiaftiques  &  Lai- 
ques ,  a  laquelle  il  fe  plaignit  de  rinfolence  de  rArcheveque ;  a- 
pres  quoi ,  11  propofa  de  reformer  certains  Abus  qui  s'etoient 
introduits  dans  le  Royaume,  &  de  faire  un  Reglement,  dont  il 
donna  le  modcle.  Ce  Reglement  etoit  divife  en  cinq  Articlcs, 
favoir:  I.  Que  perfonne  ne  pourroi:  porter  des  Appels  a  Kome, 
fans  Tapprobation  du  Roi.  II.  Qu'aucun  Evtque  ou  Archeve- 
que  ne  pourroic  aller  a  Rome,  fans  en  avoir  obrenu  la  licence 
du  Roi,quand  meme  il  y  feroit  mande  par  le  Pape.  III.  Qu'au- 
cun  Vallal  immediat  de  la  Couronne  ne  pourroit  etre  excom" 
munie,  a  moins  que  leRoi  n'y  confentit  cxpreflement.  IV.  Qiie 
les  Hcclefiaftiques ,  accufes  d'un  crime  capital,  fcroient  juges 
par  les  Cours  Laiques.  V.  Que  les  aflFaires  de  1'Eglife  ,  qui  nc 
regardoient  pas  diredtement  la  Rcligion ,  comme  celles  qui  con- 
cernoient  les  Dixmes  ,  les  reparations  des  Eglifes,  &c  autres 
chofes  de  cetre  nature,  feroient  d'abord  portccs  aux  Gours  Ro- 
yales.  Les  Seigncurs  Temporels  confentirent  unatiimement  a 
ces  Articles:  mais  les  Eveques  tacherent  de  les  eluder,en  y  vou- 
lant  laire  inferer  cette  claufe ,  fauf  les  Droits  de  FEglife.  Ce- 
pendant ,  le  Roi  les  ayant  menaces  de  fon  indignation ,  ils  y 
donnerent  auffi  leur  approbation.  II  n'y  eut  que  Becket  qui  fe 
fit  longtems  foUicitcr :  mais  enfin  il  le  laifla  vaincre  par  Iss  in- 
ftances  de  fes  Confreres ,  qui  craignoient  les  effets  du  reflenti- 
ment  du  Roi.  Cependant,  comme  cettcAiTemblee  n'etoit  pas 
alfez,  folemnelle ,  le  Roi  convoqua  1' Aflemblee  generale  du  Ro- 
yaume ,  ou  le  Parlcmcnt ,  a  Clarendon ,  pour  y  faire  confirmer 
les  memes  Articles.  IIs  y  palTerent  lans  beaucoup  d'oppofition, 
&  1'Archeveque ,  apres  avoir  longcems  rcfufe  de  les  figner,  fe 
lailfa  perluader  comme  la  premiere  fois.  Cela  ne  paroillant  pas 
encore  fufiSfant  au  Roi,  11  voulut  faire  confirmer  Ics  Articles  de 
Clarendon  par  une  Bulle.  Mais  le  Pape ,  bien  loin  d'accorder 
la  Bulle  que  le  Roi  lui  demandoit ,  declara  que  ces  Articles  e- 
toient  prejudiciables  a  rEglile.  Alors  Becket  fe  repentic  d'y  a- 
voir  donne  fon  confencemenc ,  &  fe  fufpendit  lui-meme ,  pour 
fe  punir  de  fa  faute :  mais  le  Pape  le  retablit. 

Depuis  ce  temsla,  ce  Prelat  s'oppofa  de  touK  fon  pouvoir  \ 
rexecution  des  cinq  Articles.  Cela  fut  caufe  que  le  Roi  lui  fuf^ 
cita  diverfes  atfaires  fachcufes ,  pour  tacher  de  domter  fa  ficrte : 
mais  tout  ccla  ftit  inurile.  Enfin ,  ce  Prelat  ayant  fait  quelques 
demarches  qui  donnoient  prife  fur  lui,  laCour  des  Pairs  le  con- 
damnaa  la  prilon:  mais  il  fe  fauva  enFlandre,en  habit  feculier. 
Je  n'entrerai  pas  plus  avant  dans  le  detail  de  cetce  affaire.    Je 
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dirai  fculement ,  que  le  Pape  foutinc  hautement  rArcheveque ; 
que  le  Roi  de  France  lui  donna  un  alyle  dans  fon  Royaume ;  & 
que  cette  querelle ,  qui  avoit  deja  dure  plufieurs  anoees ,  fut  en- 
fin  tcrminee  en  1170,  par  un  Accommodement  &  par  uneRe- 
conciliation  entre  le  Roi  &  rArcheveque.  Elle  avoic  com- 
mence  en  1163. 

Becket  etant  de  retour  en  Angleterre ,  apres  avoir  force  le 
Roi  a  fe  reconcilier  avec  lui,  ie  conduifit  d'une  maniere  fort 
hautaine.  II  excommunia  rArchcveque  d'Yorck  &  quelques 
autres  Eveques ,  outre  divers  autres  Seigneurs  qui  avoient  tenu 
le  parti  du  Roi,  comme  s'il  eut  cherchd  a  re-nouveller  la  que- 
relle.  Sur  les  plainces  qui  en  furent  portees  au  Roi  ,  qui  e- 
toit  alors  en  Normandie  ,  il  s'ecria,  qu'il  etoit  bien  malheu- 
reux  ,  qu'3yant  tant  de  gens  a  fon  fervice ,  il  ne  fe  trouvat 
perfonne  qui  voulut  entreprendre  de  le  dehvrer  de  ce  Pretre. 
nyi.  Sur  cela,  quatre  de  fes  Domeltiques  fe  rendirent  a  Can- 
torbery,  &  maflacrercnt  FAvcheveque  dans  l'Eglile  ,  au  pied 
de  rAucel.  Cette  mort  caufa  plus  d'embaras  au  Roi,  quc  la 
querelle  navoit  fait.  Le  Pape  pretendit  qu'il  etoit  Tauteur  de 
■  ce  meurtre  ,  &  mena^a  de  1'excommunier.  On  attribue  au 
Morc  plufieurs  miracles  ,  qui  le  firent  canonifer  fort  peu  de 
tems  apres  fa  mort,  fous  le  nom  de  S.  Thomas  de  Ca^itorbery. 
Aiors ,  le  Peuple  le  regardant  comme  un  veritable  Marcyr ,  eut 
pour  lui  une  cxtreme  veneration,  qui  fe  communiqua  bientot 
a  toutc  la  Chretiente  Le  Roi  de  France  qui  etoii  jaloux  dc 
He?iri,  &  qui  cherchoit  a  lui  caufer  des  embaras,  excitoic  de 
tout  fon  pouvoir  le  Pontife  a  venger  la  mort  du  nouveau 
Saint.  Enfin  Henri,  a,  force  de  ibumiffions,  &  de  protelta- 
tions  qu'il  n'avoit  jamais  penfc  h  faire  alTalEner  rArchcve- 
que,  fut  rcgu,  quoiqu'avcc  beaucoup  dedifficulte,  a  la  Paix 
de  rEglife.  Mais  il  lui  falut  calTer  les  Articles  de  Clarendon, 
&  fe  foumettre  a  recevoir  quelques  coups  de  verge  par  les 
mains  des  Moines  de  S.  Augufiin ,  en  faifant  le  tour  du  facre 
Tombcau. 

On  ne  trouve,  comme  je  Tai  deja  dit,  qu'un  feul  Ade  dans 
le  Recueil  touchant  cette  afeire ,  favoir : 

Ann^e  I169. 

Lettre  de  Henrl  H  au  Pape  Alexandre  UI.  Page  28. 

Le  Roi  fe  plaint  dans  cette  Lettre ,  que  le  Pape ,  apr^s  lui 
avoir  promis  dexempter  TAngletcrre  de  la  Jurifdidion  de  Bec- 
ket,  avoit  change  d'avis.  II  fe  plaint  encore,  que  Vivien  & 
Gratien,  Legats ,  ayant  protefte  qu'ils  ne  venoient  en  Angle- 
terre  que  pour  avancer  la  gloire  de  Dieu ,  n'avoient  pas  laifle 
d'excommunier  quelques-uns  de  fes  Domeftiques.  Qu'enfuice 
on  ecoit  convenu  avec  eu^ ,  que  rExcommunication  ieroit  an- 
nuUee,  cvixzVivien  pafferoit  en  Angleterre  avec  le  Roi,  &  que 
Gratien  iroit  annonccr  a  Becket  que  le  Roi  le  retabliflbit. 
Que  neanmoins ,  ils  avoient  manque  de  parole ,  fans  que  le  Roi 
en  fut  la  raifon.  Cetoit  fur  cela  qu'il  envoyoit  des  Ambafla- 
deurs  au  Pape.     Cette  Lettre  contient  auiTi  quelques  menaces. 

A     R    T    I     C     L     E       III. 


femble,  le  dernier  fit  la  Guerre  au  Roi  de  Linfter,  !e  chaffa  Henri 
de  fes  Etats ,  &  le  contraignit  meme  de  fortir  de  l'Ile.  Der-  U* 
moth ,  c'etoit  le  nom  du  Roi  de  Linfter ,  alla  trouver  Henri  qui 
etoic  alors  en  France ,  pour  lui  demander  du  fecours.  Mais 
Henri  ,  qui  etoit  alors  embarafle  dans  raff^aire  de  Becket  qui 
n'eCoic  pas  encore  terminee,  ne  put  lui  accorder  fa  deraande.  II 
fe  contenta,  en  lui  faifant  eljperer  fon  afliftance  dans  un  tems 
plus  convenable,  de  lui  permettre  d'engager  quelques  Seigneurs 
Anglois  ^  fon  fervice  j  jugeant  bien,  qu'il  ne  pouvoit  que  lui 
etre  avantageux  d'entretenir  les  divifions  en  Irlande.  Dermoth 
trouva  deux  Seigneurs  qui  voulurent  bien  s'engager  a  le  fervir  , 
fous  certaines  conditions.  Ce  furenc  Rohert  Fitz-Stephen,  & 
Richard  Strong-Bo-w  Comte  de  Pembroke.  Les  progres  de  ces 
Avanturiers,  conduits  par  le  Roi  de  Linfter,  fiirent  fi  prodi- 
gieux  &  ii  rapidcs ,  qu'en  tres  peu  de  tems  ils  conquirent  une 
bonne  partie  de  Tlle ,  &  poufll-rent  meme  leurs  Conquetes  juf- 
qu'a  Dublin.  Ces  heureux  fucces  exciterent  la  jaloufie  de  Hen- 
ri,  qui  craignanc  que  toute  Tlrknde  ne  tombat  entre  les  mains 
des  Avanturiers,  6c  d'avoir  enfuice  trop  depeine  k  leur  arracher 
leur  proye  ,  les  rappella,  &  defendit  a  cous  fes  Sujecs  de  leur 
donner  aucun  lecours.  Alors  les  Avanturiers  comprenant  qu'ils 
auroient  trop  de  peine  a  fe  maintenir,  fi  le  Roi  etoit  contre 
eux,  lui  envoyerenc  des  Deputes,  &  firent  avec  lui  un  Traite, 
par  lcqucl  ils  s'engageoient  a  lui  remettre  les  Places  maritimes, 
&  a  lui  fairc  Hommage  de  tout  ce  qu'ils  avoient  conquis  en 
Irbnde.  La  terreur  etant  repandue  parmi  les  Irlandois,  Hen- 
ri  crut  qu'il  devoit  profiter  d'uR«  conjonfture  fi  favorable  , 
pour  fe  rendre  maitre  de  rile.  11 72.  Dans  cette  vue  ,  il  fe 
rendit  a  Waterford  avec  une  nombreufe  Armee ,  a  laquelle  les 
Irlandois  n'curenc  pas  meme  la  penfee  de  s'oppofer  :  tant  les 
arme.s  dcs  Avanturiers  Anglois  les  avoient  deja  epouvantes.  Au 
contratre,  pcu  de  tems  aprfes  Tarrivee  de  Henri,  tous  les  Rois 
de  rile  allerent  fe  foumettre  a  lui  ,  &  lui  rendre  Hommage. 
Enfuite  il  fe  rendit  a  Dublin  ,  oii  il  fit  quelques  Reglemens 
pour  le  Gouvernement  dc  fa  nouvelle  Conquete;  &  y  ayant 
laifle  Hue,ues  Lacy  pour  Gouverneur,  il  s'en  retourna  triom- 
phant  en  Angleterre.  Ceft  ainli  que  Tlrlandc  fut  conquife  en 
trcs  peu  de  teras ,  &  fans  aucun  effort  confiderable. 

11  n'y  a  dans  ce  premier  Tome  du  Recueil  pour  le  Regne 
de  Henri  II,  que  deux  Adtes  feulement,  qui  regardent  l'lrlan- 
de  i  favoir : 

Jl«nfe  1174. 

Bre(  d'Adrien  IV  a  Henri  II,  touchant  rirlande.  Page  i^: 
11  n'y  a  point  de  doute,  dit  le  Pape  dans  ce  Bref,  comme 
aufli  vous  le  reconnoiflez,  que  Tlrlande,  de  meme  que  toutes 
les  autres  Iles  qui  ont  le  bonheur  de  jouir  de  la  lumiere  du 
Solcil  de  Juftice ,  &  qui  ont  rcgu  les  preceptes  de  la  Religion 
Chrecienne,  ne  doive  ecre  foumiie  a  la  Jurifdidtion  de  S.  Pier- 
re,  &  de  rEglife  Romaine,  &c. 
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De  U  Conquhe  de  1'IrUnde. 

'Ai  deja  fait  remarquer  dans  le  premier  Arcicle  ,  combien 
Henri  11.  ecoic  ambicieux  On  en  verra  ici  une  nouvelle 
preuve.  La  Coiuonne  d'Anglecerrc  ,  avec  touces  les  riches 
Provinces  qu"il  pofledoit  en  France  ,  n'ecanc  pas  capables  de 
concencer  fcs  dcfirs ,  il  forma  de  bonne  hcure  le  projec  de  con- 
querir  flrlande,  &  il  cn  demanda  Tapprobacion  au  Pape  A- 
drien  IV,  .Anglois  de  Nation,  cjui  occupoit  alors  le  Siege  Pon- 
tifical.  Pour  ubtenir  plus  aifemcnt  cette  approbation  ,  il  lui 
reprefenta  deux  choies  ,  bien  capablcs  dc  faire  imprelTion  fur 
Ibn  eipric.  La  premiere,  que  fi  les  Anglois  faifoienc  la  Con- 
quete  de  l'Irlande  ,  ce  lcroit  un  moycn  infaillible  pour  fou- 
metcre  a  rEglifc  Romaine  cctte  Ile  ,  qui  ne  reconnoiifoit  pas 
encorc  ia  Jurifdidion.  La  fccondc,  qu'apres  qu'il  Tauroit  con- 
quife,  il  y  etabliroic  le  Denier  de  S.  Pterre,  de  la  meme  ma- 
niere  qu'il  ecoic  ccabli  en  Ani;lctcrrc.  Adrien  ,  touche  de  ces 
avantages ,  lui  adreiia  un  Brcf  par  lequcl ,  cn  feignant  de  croi- 
re  que  Henri  n'avoit  uniquement  pour  but  quc  la  gloirc  de 
Dieu  dans  rentreprife  qu'il  meditoit  ,  il  lui  iaiioit  iavoir  qu'il 
approuvoit  fon  pieux  deflein ,  d'etendre  lcs  borncs  de  rEgliie , 
de  portcr  la  connoiirance  dc  la  Verite  parmi  des  Peuplcs  grof- 
ficrs  &  ignorans ,  d'cxiirper  les  Viccs  du  Champ  du  Seigneur, 
&  d'etablir  des  Colonies  de  Fidcles  en  Irlande.  Ce  n'eit  pas 
que  cette  Ile  ne  fijt  Chretiennc  depuis  pluiieurs  Siecles :  mais 
ellc  ne  reconnoiifbit  point  l'Autorite  du  Pape.  Cetoit-la  le 
Vice  qu'il  faioit  cxtirper ,  &  la  loumiilion  a  rEglifc  Romaine 
etoic  la  Verite  qu'il  faloic  y  planter.  Henri  ne  puc  faire  ufage 
de  ce  Bref  dans  le  tems  quil  le  rcgut  ,  a  cauie  des  afFaires 
qu'il  avoit  en  Francc.  Ce  nc  fut  qu'en  11 71,  qu'il  en  trouva 
Toccaiion. 

1 171.  L'Irlande  etant  partagee  en  fept  Royaumes ,  dont  celui 
de  Connaivght  etoit  le  plus  confiderablc ,  le  Roi  de  ce  Pais-la 
ayant  mcme  une  cfpece  dc  Souvcrainete  fur  les  autres  i  il  arri- 
va ,  que  les  Rois  de  Linjier  &  de  Meath  ayant  pris  querelle  en- 


Annie  W)%. 

Traite  entre  Henri  II,  &  Roderic  Roi  de  Connawght.  Fait 
'  a  Windfor,  in  oiiavis  SanEli  Michacl.  Page  4.1. 

II  eft  dit  dans  ce  Traite  ,  que  Roderic  dcmeurera  Roi  de 
Connawght ,  fous  la  dependance  du  Roi  d'Angleterre ,  a  qui 
ii  rcndra  Hommage. 

Que  de  dix  Animaux  qui  feront  tues  dans  fcs  Etats,  il  don- 
nera  une^peau,  ou  un  cuir,  au  Roi  d'Angleterre  j  excepte  de 
ceux  qui  fc  trouveront  dans  les  Terres  que  Henri  fe  referve, 
ou  qu'il  a  donnees  a  des  Anglois ,  dont  Roderic  ne  fe  melera 
point. 

II  y  a  quelque  apparence ,  ou  que  Henri  n'avoit  pas  conquis 
le  Royaume  de  Connawght  avant  Tannee  117^  i  ou  que  Ro- 
deric  s'ctant  revolte  ,  fe  vit  enfin  oblige  de  faire  ce  Traice  a- 
vec  Henri. 

A    R    T    I     C    L    E      IV. 

De  la  Revolte  des  Enfans  de  H  E  N  R  i  II. 

HEnri  II  avoic  quatre  Fils ,  favoir :  Henri ,  qui  avoit  epou- 
fe  Marguerite  de  France,  Fille  de  Louis  le  Jeune,  &  qui 
avoic  cce  couronne ;  Richard  ,  qui  porcoic  le  Ticre  de  Comce 
de  Poicou  ;  Geffroi  qui  ecoic  Duc  de  Brecagne ,  par  fon  Ma- 
riage  avec  Confiajice  Hericiere  de  ce  Duche  ;  &  fean.  Les 
crois  premiers  ecoicnc  meconcens  du  Roi  leur  Pere.  Henri  e- 
tant  d'une  humcur  fort  altiere,  ne  pouvoit  qu'avec  beaucoup  de 
chagrin,  fe  voir  revecu  de  la  Dignite  Royale,  fans  en  exercer 
aucune  fondion.  Richard  etoit  Comte  de  Poitou,  mais  fans 
avoir  aucune  autorite  dans  cette  Province.  Geffroi  ie  croyoit 
aflez  age  pour  gouverncr  lui-niemc  fon  Duche  de  Bretagne ,  & 
ne  voyoit  qu'avec  une  excreme  f>eine,  que  le  Roi  le  cinc  exclus 
du  Gouvernemenc  de  cecce  Province,  fous  precexce"d'une  Tu- 
cele  donc  il  croyoic  n'avoir  plus  befoin.  Les  meconrencemens 
de  ccs  crois  Princes  ecoienc  encore  fomences  par  Alienor  leur 
Mere,  qui  foufKroic  beaucoup  dc  voir  le  Roi  (bn  Epoux  tou- 
jours  diltrait  par  des  amours  etrangeres.    Entre  les  MaitreflTcs 
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latiun 
contre 
Henii. 


Henri 

palic:  ea 
Fiaucc. 


H  E  N  R  I  du  R.oi,  il  y  en  avoit  une  nommee  Rofemonde,  qu'il  aimoit  paf- 

n.       iionnement;  &  conime  la  Reine  1'avoit  fouvent  menacee,  il  a- 

Amours  ^^^^  ^gj^  jr^j^g  ^  Woodftock  une  elbece  de  Labyrintlie  ou  il  la 

dc  Hcnti  .  ^         ,  ,  ,  r  i 

avec  Ito-  tenoit  enfermee ,  pour  la  mettre  a  couvert  de  la  vengeance  de 
feiuonde.  la  Reine.  Mais  cette  prccaution  n'empecha  pas ,  que  pendant 
rExpedition  qu'il  fit  cn  Irlande,  la  Reme  ne  trouvat  le  moyen 
d'6ter  la  vie  a  cette  Rivale.  Enfuite,  prevoyant  que  cette  vio- 
lence  attireroit  enfin  quelque  orage  fur  fa  propre  tete ,  elle  tacha 
Confpi-  (^e  fe  foutenir ,  en  engageant  fes  trois  Fils  aines  dans  une  Con- 
fpiration  contre  le  Roi  leur  Pere,  dans  laquelle  entrerent  auiri, 
outre  un  grand  nombre  de  Seigneurs  Anglois ,  les  Rois  de  Fran- 
ce  &  d'Ecoire,  les  Comtes  de  Flandre,  de  Blois,  de  Boulo- 
gne,  &  plufieurs  Seigneurs  Frangois,  VaiTaux  de  Henri.  Le 
but  de  cette  Confpiration  etoit  de  depcfer  He?iri  le  Pcre ,  pour 
mettre  Henri  le  Fils  fur  le  Trone.  Le  Roi  ne  Ibup^onnant  rien 
de  ce  qui  s'etoit  trame  en  fon  abfence ,  ne  fit  que  palFer  en  An- 
gleterre  i  fon  retour  dTrlande ,  parce  qu'il  etoit  preire  de  fe  ren- 
dre  a  Montferrand  en  Auvergne ,  pour  traiter  du  Mariage  du 
Prince  ^ean  fon  quatrieme  Fils,  avec  une  Fille  du  Comte  de 
Maurienne.  1173.  Des  qu'il  fut  arrive  a  Rouen,  il  y  re^ut  une 
Lettre  du  Roi  de  France,  qui  n'ayantpas  vu  fa  Fille  depuis  fon 
enfance,  le  prioit  de  la  lui  envoyer  a  Paris  avec  le  jeune  Roi 
fon  Epoux,  pour  pafler  quelque  tems  avec  lui.  Comme  Henri 
navoit  encore  aucun  foupcon,  il  confentit  au  Voyage  dc  fon 
Fils :  mais  peu  de  tems  apres ,  il  le  rappella ,  pour  le  mener  a- 
vec  lui  a  Montferrand.  Le  Fils  n'ofa  defobeir  ,  parce  que  fes 
afFaires  n'etoient  pas  tout  a  fait  pretes.  D'ailleurs,  il  avoit  be- 
foin  d'un  pretexte  pour  faire  eclater  la  Conjuration,  &  il  efpe- 
roit  que  le  fejour  qu'il  feroit  aupres  du  Roi  fon  Pere  lui  en 
fourniroit  qaelquun.  En  eflFet  le  Roi,  pour  conclure  le  Ma- 
riage  du  Prince  Jean ,  ayant  ofFert  de  lui  donner  les  Villes  de 
Lnudun ,  Chinon ,  &  Mireheau  ,  le  jeune  Henri  s'y  oppofa  for- 
tement.  Cette  oppofition  ecant  aflez  mal  fondee,  le  Roi  foup- 
^onna  que  fon  Fils  n'eut  quelque  mauvais  delTcin,  &  le  fit  e- 
pier  foigneufement :  mais  cela  n'empecha  pas  que  ie  Fils  ne  s'e- 
vadat ,  &  n'allat  trouver  le  Roi  de  France.  II  ne  fut  pas  plu- 
tot  arrive  a  Paris ,  que  la  Reine  y  envoya  aufli  les  deux  Prin- 
LaCon-  ces  Richard  &  Geffroy ;  &  incontinent  apres,  la  Conlpiration 
fpiration  gclata  en  divers  endroits  a  la  fois,  comme  en  Guyenne,enPoi- 
ecate.  ^^^  ^  ^^  Brctagne.  En  meme  tems,  le  Roi  d^EcoiTe  entra  dans 
le  Northumberland  ,  &  le  Comte  de  Leycefter  fic  debarquer  a 
Southampton  une  Armee  qu'il  avoit  levee  en  France. 

Henri ,  quoiqu'attaque  par  tant  d'endroits ,  bien  loin  de  per- 
dre  courage ,  temoigna  une  fermete  extraordinaire.  Je  ne  pre- 
tends  pas  entrer  ici  dans  le  detail  de  cette  Guerre ,  dont  il  luffit 
Viftoites  priur  mon  deffein,  de  rapporter  le  ilicces.  Henri  fut  vidrorieux 
tl^^pat"  par-tout,  ou  par  lui-meme,  ou  par  fes  Lieutenans.  Humphroy 
Hsmi.  Bohun  battit  cn  Angleterre  le  Comte  de  Leycefter,  &  le  fit  pri- 
fonnier.  Enfuite ,  il  marcha  vers  le  Nord  contre  le  Roi  d'£- 
coiTe,  &  mit  fon  Armee  en  deroute.  Le  Roi  lui-meme  tom- 
ba  entre  les  mains  des  Anglois,  &  tiit  envoye  en  Normandie, 
pour  y  etre  garde.  Les  fucces  que  Henri  eut  en  Guyenne ,  en 
Poitou,  en  Saintonge,  en  Bretagne,  ne  furent  pas  moins  heu- 
reux.  Pour  comble  de  bonheur  ,  une  Armee  compolee  de 
Troupes  Frangoifes  &c  Flamandes  ,  que  le  jeune  Roi  vouloit 
faire  pafler  en  Angleterre,  fut  retenue  Ci  longtems  a  Graveline 
par  le  vent  contraire  ,  quelle  devint  inutile.  Ce  retardemenc 
donna  au  Roi  le  tems  de  pailer  lui-memc  en  Angleterre,  oii 
il  acheva  de  reduire  les  Villes  qui  s'etoient  revoltees  contre 
lui. 

Un  fucces  fi  contraire  a  celui  que  les  Allies  avoient  efpere , 
obligea  le  Roi  de  France  a  faire  des  propofitions  de  Paix.  Ri- 
(hard,  qui  etoit  d'une  humeur  fougueufe  &  inquiete ,  s'y  oppo- 
fa  de  tout  fon  pouvoir :  mais  fes  F^reres  &  le  Roi  de  France  ne 
jugeant  pas  a  propos  de  continuer  la  Guerre  pour  Famour  de 
Paix.  lui,  la  Paix  fut  conclue,  &  les  hils  de  Hrar;  allerent  fe  jettera 
Mariage  fes  pieds  pour  lui  demander  pardon.  Dans  cette  Negociation, 
on  arreta  le  Mariage  de  Richard  avec  Aliv^  Fille  du  Roi  de 
France  ■■,  &  cecte  Prmceffe  qui  etoit  fort  jeune ,  fut  mife  entre 
les  mains  de  Henri,  pour  la  fairc  elever  jufqu'a  ce  que  le  Ma- 
riage  fe  put  confommer. 
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FiK  Ri- 
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de  Htiiii 
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ACTES  fur  cet  Article. 
Ann^e  I173. 

Lettre  de  Henri  II  au  Pape.  Page  35. 

Le  Roi  fe  plaint  de  ia  revolte  de  fes  Enfans,  &  demande  Faf^ 
fiftance  du  Pape. ...  Veftra  yurifdttlionis  eft  Regfium  Angli^ , 
e^  quantum  ad  Feudatarii  yuris  obligationem,  vobis  duintaxat 
obnoxius  teneor  <^  obftringor.  Experiatur  Aiiglia  quid  pojjh  Ro- 
manus  Ponttfex ,  ^  quia  matenalibus  armis  non  utitur ,  Patri- 
monium  Beati  Petri  Ifirituali  gladio  tueatur. 

Henri  avoit  belbin  du  Pape ,  &  ie  reconnoiffoit  fon  Feuda- 
taire:  mais  je  ne  fai  fur  quoi  cette  reconnoiiFance  etoic  fondce. 

'\ 
Ann/e  H74. 


Ttaiteen.     Traite  entre  Henri  II  &  fes  Enfans.  Page  37.  Voici  rArti- 

treHenri    clc  VL 

&lesFils,      ^f  Domims  Rex  fer  hanc  Conventionem  donat  Regi  filio  Caf- 


tella  idenea  in  Normania,  ad  tjoluntatem  ipftus  Pairis.,  (^  fin-  Hsnri 
gulis  annis  quindecim  millia  hbrarum  Andegavevfum.  Et  Ricar-  IL 
do  fi/io  fno ,  in  Ptdavia  duo  Receptacula  idonea ,  unde  Dojnin» 
Regi  non  pojjit  dam^ium  provenire ,  (§■  medietatem  redituum  Pic- 
tavite ,  in  denariis.  Et  Gaufredo  filio  fuo  tn  Britanma  dat  i?t 
denariis  ?>iedietate?/i  redituum  ??iaritagiifilta  Cotnttis  Conam  qua??t 
duccre  debet  i»  uxorem.  Et  poftquam  concsjfione  Ecclefiiie  Ro?na- 
nx  eam  in  uxorem  duxerit ,  hahebit  omnes  reditus  maritagii,  fic-' 
ut  continetur  in  Charta  Comitis  Cona?ti. 

Tous  les  prijonniers  de part  &  d'autre  feront  rdachh,except^  le 
Roi  (TEcojfe  ,  <itii  a  dfja  fatt  fon  accord. 

H^nri  le  Pils  promet  d'exe'cuter  la  volonti  de  fon  Pere ,  tou- 
chattt  certains  dens  ,   que  le  Fere  a  faits  a  Jean  fon  ^uatrieme 

II  eft  dtt  dans  le  Trait^,  que  Henri  le  Fils  ayant  voulu  faire 
Horttmage  au  Roi  fon  Pere ,  le  Pere  n'afas  voutu  V accepter ,  (ar- 
ce  que  fon  Fils  eft  Roi. 

A    R    T    I     C     L    E       V. 

.Afaires  de  Henri   II  avec  l' Ecojfe. 

PEndant  le  Regne  A'Etienne,  David  Roi  d'Ecoffe,  profi- 
tant  des  Troubles  qui  agitoient  rAngleterre,  avoit  fouvent 
porte  la  Guerre  dans  ce  Royaume,  fous  pretexte  de  foutenir 
les  droits  de  rimperacrice  fa  Niece,  quoiqu'il  fut  auffi  Oncle 
de  la  Reine  Mathi/de,  Fsmmz  d'Etienne.  Enfin,  il  avoit  reulli 
a  fe  faire  ceder  la  Province  de  Northumberland  ,  fur  laquelle 
il  avoit  quelques  pietentions.  Maco/m  fon  Petit-fils  ,  qui  lui 
fucceda  ,  voyant  Hemi  II  fur  le  Trone  d' Angleterre ,  &  que 
la  puiffance  de  cc  Prince  alloit  toujours  en  augmentant,  jugea 
qu'il  lui  etoit  plus  avantageux  de  gagner  Ibn  amitie,  en  lui  ren- 
dant  Car/tfls,  Ne-jjcaft/e.,  &  le  Chateau  de  Ba?/:bottrg,  que  de 
s'engager  dans  une  Guerre  inegale ,  en  voulant  conferver  ce  que 
ton  Ayeul  avoit  acquis  dans  un  tems  de  Troubles.  II  conferva 
pourtant  le  Comie  dc  Huntingdon,  que  He?iri  fon  Pere  avoit 
pollede,  &  pour  lequel  il  rendit  Hommage  i  Henri  II. 

Maco/m  etant  mort  en  11 71,  Gui//aume  fon  Frere  monta  fur 
le  Trone  d^Ecoffe;  &  deux  ans  apres,  il  fe  jetta  dans  le  Parti 
des  Fils  de  He?iri  ,  en  vue  de  recouvrer  ce  qu'il  croyoic  que 
Maco/m  fon  Frcre  avoit  mal  a  propos  reilitue  a  rAnJlccerre. 
11  entra  dans  le  Northumberland  a  la  tete  d'une  Armee ,  &c 
ravagea  cette  Province ;  pendant  que  le  Comte  de  Leycefter  a- 
giiloit  du  cote  du  Midi,  pour  les  mterets  du  jeune  Roi.  Mais 
Humphroy  Boloun  ayant  trouve  le  moyen  de  faire  une  Treve 
avec  iui ,  employa  utilemenc  ce  tems  pour  aller  combattre  le 
Comte  de  Lejcefter;  apres  quoi  il  marcha  fans  perte  de  cems 
vers  le  Nord  ,  tailla  en  pieces  TArmee  du  Roi  d'Ecoffe,  & 
le  fic  lui-meme  priibnnier.  11 73.  Les  Ecoffois  pretendent 
que  le  General  Anglois  n'attendit  pas  la  fin  de  la  Treve  pour 
attaquer  le  Roi  d"Ecoffc  :  mais  quoi  qu'il  en  (oit,  le  Roi  pri- 
fonnier  fut  envoye  en  Normandie,  pour  y  etre  garde.  Avanc 
que  la  Guerre  fut  finie ,  Gui//aume  ayant  bc-aucoup  d'impatiea- 
ce  de  fe  voir  en  liberte,  fit  avec  He?iri  un  Trake  particulier, 
par  lequsl  il  s'engagea,  non-feulement  a  rendre  touc  ce  dont  il 
s'etoit  empare  en  Angleterre ,  mais  cncore  a  faire  Hommaue  a 
Henri  pour  tout  le  Royaume  d'Ecoffc-;  &  fur  le  Serment  folem- 
nel  qu'il  fic  d'executer  le  Traitc,  il  fut  reiache.  Enfuice,  lorf- 
que  Henri  fic  la  Paix  avec  fes  Enfans,  il  fuc  convenu  que  tous 
les  Prifonniers  leroient  relaches,  excepte  ceux  qui  avoient  deja 
fait  leur  Accord.  Ainli  Gui//aume  ne  put  tirer  aucun  avantage 
de  ce  Traite. 

1174.  Lorfque  Henri  eut  termine  coutes  fes  affaires  avec  ks 
Fils,  &  avec  la  France,  il  fe  rendit,  accompagne  du  Roi  fon 
F'ils,  a  Yorck,  ou  Gui//aume  leur  vint  rendre  Hommige  pour 
tout  le  Royaume  d'Ecofle  en  general,  &  pour  la  Province  de 
Gallway  en  particulier ;  &  cet  Hjmmage  fut  confirme  par  les 
Sermcns  d'un  grand  nombre  de  Seigneurs  Ecollbis.  De  plus 
He>iri  fe  fit  livrer  comme  des  filretes  ,  les  Chateaux  de  Bar- 
viick,  de  Roxborowgh ,  de  Jedvjorth  &  de  Ster/yn, 

ACTE  fnr  cet  Article. 
Ann^e  11 74. 


Scj  AfFil", 
les  avcc 
l'£colle. 


Macolm 
rcnd  a 
Henii  les 
Placcsfii- 
fes  pai 
fouAyeul. 


Mort  de 
Macolm. 
Sou  Ftero 
Guillau- 
me  lui 
fuccede. 


ri  cft 

vaincu  & 
fait  pafoD 
Qiei. 


II  recou", 
vie  fa  li- 
beite. 


Et  rcnd 
Homnia- 
gc  a  Hen' 
ri  pour 

i-Ecoffe. 


iiuos  enti« 
ccs  deus 
l'iiace>> 


Conventions  entre  Gut//au?ne  Roi  d'Ecoffe,  &  Henri  Roi  Conven- 
d' Angleterre ,  Fils  de  Mathilde.  Page  39. 

Gt(t//aume  fe  reconnoit  Homme-lige  de  Henri  ,  &  lui  fait 
Homraage  de  couc  le  Royaume  d'Ecoffe,  aulli-bien  qu'a  Hetiri 
le  Fils. 

^luod  Ecclefia  Scoticana  talem  fubjellionem  faciet  a  modo  Ec- 
c/efia  Attg/tcana ,  cfua/em  il/i  facere  debet  O'  fo/ebat ,  tempore  Re- 
gum  Ang/ia  PnedeceJJbrum  fuorum. 

Que  les  Ba'ons  d'£cofle  feront  Hommage  au  Roi  d'AngIe- 
terre,  toutes  les  fois  qu'ils  en  feronr  requis. 

Gui//aume  livre  a  Henri,  pour  lurete  de  fa  parole,  les  Cha" 
teaux  de  Barwick,  &c. 

Les  Barons  d'EcoIfc  fe  fnnt  fort  de  faire  approuver  ces  Con- 
ventions  par  les  Barons  ableiis ,  &:  de  faire  en  iorte  qu'ils  ren- 
dronc  Hommage  aux  Rois  dAngleterre.    Jls  promettent  de  fc 
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A  B  R  E  G  E'    HISTORiaUE 


Conrte 
Gucire 
avcc  la 
France  a 
rocca- 
lion ,  &c 


Emre- 
piife  con- 
freTou- 
loufe. 


Hainc 
dc  Louis 
contie 
Heuti. 


Henri     declarer  contre  Guillaume  &   de  fervir  Henri  contre  lui  ,   s'il 
nexecute  pas  ces  Conventions. 

A     R     T     I     C     L     E       VI. 

y^ffAirei  de  H  E  n  r  i   II  avec  la  France. 
Annk  1159. 

J'Ai  deja  dit  que  Marguerife  ,  Fille  de  Louis  le  Jeune  ^  avoit 
ecc  mife  entre  les  mains  de  Henri  pour  la  faire  elever  jufqu'a 
ce  qu'elle  fut  cn  agc  de  confommer  le  Mariage ,  dont  on  etoit 
convenu  dans  k  Traitti  faic  a  Faris.  Une  parcie  de  fa  Dot  con- 
fi/toic  dans  la  Ville  de  Gifors,  que  L.ouis  rcmic  aux  Chevaliers 
du  Tempie  ,  pour  la  livrer  a  Henri  des  que  le  Mariage  feroit 
celebre.  1161.  Henri  ayant  la  PrmcelTe  en  foa  pouvoir  ,  fit  ce- 
lebrer  le  Mariage  deux  ans  aprfes  ,  quoiqu  elle  ne  fut  agee  que 
de  cinq  ans ,  &  TEpoux  de  lepc ,  &  les  Templiers  lui  livrerenc 
Giibrs.  Cecte  precipitation  caufa  encre  les  deux  Rois  une  Guer- 
rc ,  qui  ne  dura  que  peu  de  tems  ,  &  qui  fut  terminee  par  la 
Mediation  du  Pape  Alextniire  111. 

Depuis  ce  tems-la  ,  ces  deux  Monarques  ne  furent  jamais 
bons  Amis ,  &  en  toutes  occafions ,  L,ouis  tacha  de  s'oppofer  a 
ragrandiflemcnt  de  Hinri.  L'encrepnl'e  de  Henri  contre  Tou- 
loule  produifit  une  nouvelleGuerre,  qui  finit  par  un  Traite  oii 
cclui  de  Paris  fut  confirme  ,  lans  quii  fut  fait  aucune  nieution 
de  1'affaire  de  Touloulc.  Ainli  Henri  conferva  fes  pretencions 
fur  ce  Comte. 

Dans  la  querelle  que  Henri  cut  avec  Beckct ,  Louis  temoigna 
une  excreme  envie  de  lui  caufer  des  embarras  ,  en  excitanc  Je 
Pape  concre  lui.  Sans  cela  ,  Henri  fe  feroit  fans  douce  mieux 
tire  de  cetce  affaire. 

La  Conlpiracion  des  Enfans  dc  Henri  contre  leur  Pere  ,  fut 
un  nouveau  iujet  de  Gucrre  encre  les  deux  Monarques.  Loujs 
fit  paroitre  en  cette  occalion  beaucoup  d'anirnolue  contre  Hen 
ri.  Non-feulement  il  donna  du  fecours  au  Fils  concre  le  Pere  ^ 
mais  meme,  dans  la  penlee  que  les  meiures  qu'il  avoic  priles  ne 
pouvoienc  manquer  de  reulTir,  il  ne  vouluc  plus  reconnoitreque 
Henri  le  Fils  pour  Roi  dAnglecerre.  II  ne  louffroit  meme  qu'a- 
vec  peine  ,  qu'on  donnat  au  Pere  le  Titre  de  Roi.  Le  projet 
de  detroner  ce  Prince  echoua ,  comme  je  Tai  dcja  dit  j  &  Hert- 
ri  fortit  a  fon  honneur  de  cette  affaire  ,  qui  devoit  caulej  fa 
ruine. 

1177.  Quelques  annees  apres,  Louis  alla  enPelerinage  aCan- 
torbery ,  pour  demander  a  Dieu ,  par  1'mtercellion  du  nouveau 
Saint  Thomas  j  la  guerifon  de  Philippe  Ibn  Fils  ,  qui  etoit  atta- 
que  d"une  maladie  dangercule.  Henri  alla  le  recevoir  a  Douvre, 
&  le  conduilic  au  facre  Tombeau  ,  oii  ils  firent  enfemble  leurs 
devotions  i  &  Lows  donna  pour  la  Chaffe  du  Saint  ,  un  Joyau 
d'un  tres  grand  prix.  Ce  fut  vraifemblablement  en  cetce  occa- 
fion,  que  les  deux  Monarques  convinrcnt  enfcmble  ,  de  faire 
une  Expedition  dans  la  Terrc-Saintc.  Mais  Louis  mourut  bien- 
tot  aprcs  ,  en  1180  j  &  Fhilipfe  fon  Fils,  qui  fut  enfuite  fur- 
nomme  Augujle ,  lui  fucceda. 

Pour  bien  encendre  la  dernicre  affaire  que  Henri  II  eut  avec 

la  France  ,  il  faut  neceffairemenc  favoir  queile  ecoit  la  lituacion 

de  la  Cour  d'Anglccerre ,  depuis  que  Philippe-Augufte  fuc  nion- 

te  fur  le  Trone  de  France.  Des  le  premier  avis  que  Henri  avoit 

eu  de  la  Confpiration  dont  j'ai  parle  cians  le  IV  Article ,  il  avoit 

faic  meccre  en  prifon  la  Reine  Alienor  fon  Epoufe  ,   &  cette 

Princeffe  y  fut  detenue  jufqu'a  la  mort  du  Roi.    Henri  le  Jeu- 

ne  ecoit  toujours  mecontcnt  ,    quoiqu'il  fe  fut  exterieurement 

reconcilie  avcc  le  Roi  lon  Pere.     'Richard  demandoit  qu'il  lui 

fuc  pcrmii  de  conibmmer  fon  Mariage  avec  Alix  de  France, 

pour  avoir  un  precexte  de  fe  plaindre  ,  fachant  bien  que  le  Roi 

ionPere,  qui  ecoit  amoureux  de  cetce  jeune  Princeffe ,  n'ycon- 

fcntiroit  jamais.    II  y  avoit  meme  lieu  de  foupgonner,  qu'il  en- 

tretcnoit  une  intrigue  criminelle  avec  elie.     Geffroi  n'ecoit  pas 

moins  meconcent.     11  etoit  parvenu  a  fa  vingt-quacrien^.e  annee, 

ians  que  le  Roi  voulut  fe  dehiire  en  fa  faveur  de  rAdminiltra- 

tion  dc  la  Brecagne.     Le  mecontencement  de  ces  trois  Princes 

etoic  encore  augmente  par  Texces  d'affe(ilion  que  leur  Pere  te- 

moignoit  au  Pvince  Jean ,  qui  ecoit  le  plus  jeune.     Pour  fe  de- 

livrer  des  d  •ngers  auxquels  Thumeur  inquiete  de  fes  Enfans  pou- 

voit  rcxpofer  ,   He^iri  tacha  de  femer  la  divilion  entre  eux ,  & 

fut  meme  fur  le  point  de  reullir :  mais  comme  ils  s^appergurent 

enfin  de  fes  artifices  ,   ils  prirent  enfemble  des  mefures  pour  fe 

foutenir  reciproqucment.  LejeuneRoi  brafloit  memedesCom- 

plots  ,   qui  auroienc  pu  devcnir  funeftes  au  Roi  Ibn  Pere :  mais 

la  morr,  qui  1'enleva  en  1183  dans  l'a  vingt-huitieme  annee,  fit 

evanouir  fes  projecs. 

Richard  etant  devenu  Succeffeur  prefomptif  par  la  mort  de 
fon  Frere  aine,  qui  navoic  pomc  iaufe  d'Heritiers  ,  fouhaitoit 
paffionnenicnc  detre  couronne  ,  corome  fon  Frere  favoit  ete. 
Mais^  il  etoit  d'une  humeur  crop  fougueufe  ,  pour  que  le  Roi 
voulut  s'expofer  au  rilque  de  le  voir  marcher  fur  les  traces  de 
fon  frere.  11 85.  Ccla  n'empecha  pas  que  Richard  ne  tentat  de 
fe  retirer  de  la  dependance  du  Roi  fon  Pere ,  en  fe  rendant  mai- 
tre  de  la  Guyenne.  Mais  fa  tentacive  ne  lui  ayant  pas  reuffi,  il 
fe  vic  oblige  de  fe  foumettre.  1186.  Geffroi  fon  Frere  mourut 
quelque  tems  apres  ,   laiffant  une  Fille  nomnaee  Alienor  ,  & 
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Conflance  (a.  Femme  enceinte  d'unFils,  qui  fut  nomme Arthur.  Henri 
Cette  mort  caufa  quelque  brouiilerie  dans  Ja  Brctagne.     Het.ri      ^^- 
pretendoit  avoir  la  Tutele  des  Enfans.de  lonFiIs:  mais  lesEtats 
i'ajugerent  a  Conflance  Icur  Mere,  a  condition  qu'elle  ne  feroit 
rien  d'jmportant,  fans  Favis  du  Roi. 

A    R    T     I    C    L    E       VIL 

De  U  Revolte  de    R  i  c  h  a  r  d. 
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PHilifpe-Augufle  projetta,  des  le  commencement  de  fon  Re- 
gne,  de  reunir  a  la  Couronne  de  France  les  Provinces  que  les 
Rois  d  Angleterre  polledoient  j  6c  nabandonna  jamais  ce  pro- 
jet,  jufqu'a  ce  qu'il  en  fut  a  peu  pres  venu  a  bouc,  fous  leRe- 
gne  du  Roi  Jean.  C'eft-la  la  veritable  caule  dcs  Guerres  qu'il 
y  eut  entre  la  France  &  TAngleterre,  pendant  tout  leRegnc  de 
ce  Prince.  II  commen^a  dc  bonne  heure  a  manifefter  les  def- 
feins.  n86.  Dcs  qu'il  vit  un  commencement  de  brouillerie  en- 
tre  Richard  &  le  Roi  Ibn  Pere ,  il  crut  que  cette  diffenlion  pour- 
roic  lui  etre  favorable  j  &  ce  fuc  dans  cecce  vue  quil  actaqua 
Riehard  ,  a  qui  le  Roi  Ibn  Pere  avoit  enfin  cede  le  Poitou. 
Mais  le  Pere  &  le  Fils  5'erant  reunis  enlemble  pour  leur  com- 
mune  defenfe,  Phi/ippe  ,  qui  navoit  pas  bien  pris  fes  mefures, 
conlentit  a  une  Treve  de  deux  ans. 

Cette  prcmicre  enireprife  ne  lui  ayant  pas  reuffi  comme  il  Ta- 
voit  elpere  ,  il  jugea  ,  que  pour  recommencer  la  Gucrre  avec 
avantage  ,  il  etoit  de  fon  interet  d'augmenter  la  divifion  entre 
Henri  &  IbnFils.  1187.  Pour  cet  effet,  ayant  trouve  le  moyen 
d'attirer  Richard  a  Paris  ,  il  lui  fit  cant  de  carelles  ,  jufques-la 
qu'il  couch  it  avec  iui  dans  un  meme  lit ,  que  ce  Prince  le  re- 
gardoit  conime  le  meifeur  de  fes  Amis.  Henriy  qui  fut  infor- 
me  de  cetce  etroite  union ,  en  craignit  les  fuites ,  &  voulut  rap- 
pcller  lon  Fils  auprcs  de  lui.  Mais  Richard  refufa  d'obeir,  fe 
plaignanc  de  ce  qu  il  ne  lui  etoit  pas  permis  de  confommer  foa 
Mariage  avec  ydix ,  &  feignant  de  croire  que  le  Roi  ne  le  rap- 
peiloit  que  pour  renf  rmer  dans  une  prifon  ,  a.*in  de  pouvoir 
laiffer  la  Couronne  a  Jean  fon  Frere  cadet.  C'etoienc-ia  des 
precexces  que  i  l:ii:ppe  lui  fuggeroit  ,  pour  fomenter  la  dillen- 
lion.  Mais  Henri  ayant  crouve  le  moyen  de  fairc  parler  a  fon 
Fils  par  un  EmilTaire  fecrec ,  Richard  quitta  tout  a  coup  la  Cour 
de  France ,  &  le  rendit  aupres  de  lui. 

Dhs  que  la  Treve  fut  expiree ,  les  deux  Rois  reprirent  les  ar- 
mes.  Mais  la  Guerre  fut  fufpendue  par  la  nouvelle  qui  vint  en 
Europe,-  que  le  Sultan  S<i/^^/«  s'etoit  rendu  maitre  de  Jerufalem. 
1187.  Cela  fut  caufe  que  les  deux  Monarques  relolurent  d'aban- 
donner  leur  querellc  particuliere  ,  pour  aller  enfemble  fecourir 
les  Chretiens  de  la  Paleiline.  Richard  prit  la  Croix  avec  eux, 
&  s'engagea  folemnellement  a  les  accompagner  dans  ce  Voyage. 

1188.  Les  preparatifs  qui  fe  faifoient  pour  cette  Expedition, 
furent  interrompus  par  une  brouilleric ,  qui  furvint  cntre  Richard 
&  le  Comte  de  Touloufe ,  fur  un  fujet  de  peu  d'importance.  Cet- 
te  brouillerie  alla  fi  loin  ,  que  Richard  entreprit  de  renouveller 
le.";  pretcntions  de  la  Rcine  fa  Mere  fur  le  Comte  de  Touloule, 
&  qu'il  s'empara  de  Moijflac ,  &  de  quelques  autres  Places.  Lc 
Comte  de  Touloufe  implora  lc  fecours  de  la  France  ;  &  Philip- 
pe  ,  feignant  de  croire  que  Henri  etoit  le  veritable  auteur  de 
cetce  Guerre  ,  fit  une  irruption  dans  le  Berri  ,  &  s'empara 
d']fl'oudun. 

La  Guerre  ctant  ainfi  rallumee  ,  &  fe  pouffant  des  deux  c6- 
tes  avec  affez  de  vigueur  ,  Henri  fut  terriblement  fui  pris  d'ap- 
prendre  que  Richard  etoit  alle  fe  jettcr  encre  les  bras  de  Fhilippe. 
Des  que  ce  Prince  fuc  arrivti  a  Paris  ,  il  renouvella  fes  premie- 
res  plaintes ,  feignant  de  croire  quc  le  Roi  fon  Pere  vouloit  don- 
ner  Aitx  a  Jean^  &  lui  laiffer  fa  Couronne.  Mais  ce  n'e.oic 
pas  tout.  Richard,  avant  que  de  partir,  avoit  debauche  au  Roi 
prefque  tous  fes  Sujets  de  f  rance ,  en  forte  que  le  Pere  fe  voyoit 
hors  d'ecac  de  continuer  la  Guerre.  1189.  II  fit  tout  fon  poflible 
pour  obtenir  la  Paix  de  Philippe  :  mais  plus  il  paroiflbit  la  Ibu- 
haiter,  plus  Philippe  s'en  eloignoit.  Celui-ci  demandoit  que  Ri- 
chard  fut  couronne  ,  &  quon  lui  livrat  fon  Accordee  pour 
coniommer  le  iVlariage.  Mais  Henri  avoit  de  forces  railons  de 
rejccter  ces  concficions.  Dans  la  fuice,  Phi/ippe  en  ajouca  enco- 
re  une  aucre  ,  en  demandanc  que  le  Prince  Jean  fic  le  Voyage 
de  la  Terre-Sainte ,  de  peur  qu'il  ne  fupplancat  fon  Frere  aine, 
s'il  arrivoic  que  le  Roi  leur  Pere  mourut  dans  ce  Voyage.  Cet- 
te  nouvelle  condition  ayant  encore  ece  rcjettee  ,  la  Guerre  fe  Haiheui» 
continua;  &  Henri ,  abandonne  de  tous  les  Sujets  de  France,  dc  Hemi. 
fut  toujours  battu.  Enfin ,  apves  avoir  inutilcment  employe  la 
Mediacion  du  Pape  pour  obcenir  la  Paix ,  il  fe  vit  contraint  de 
fubir  toutes  les  conditions  qu'il  plut  a  Philippe  de  lui  impofer, 
pour  finir  une  Guerre  qui  ne  pouvoit  que  lui  devenir  funefte. 
Quelque  tems  apres ,  il  decouvrit  que  Jean  fon  Fils  bien-aime  gi  mort. 
ecoic  encre  dans  les  Complots  de  fon  Frere.  Cela  lui  caufa  un 
fi  grand  chagrin  ,  qu'il  en  comba  dans  unc  maladie  ,  donc  il 
mourut  a  Chinon  dans  1'annee  1189  ,  apres  avoii  rcgne  trente- 
quatre  ans. 
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II.  ACTES  qui  fe  rapportent  aux  deux  Articles  prMdefis. 

Ann(e  1162. 

Bref  dtt  T)Ref  dii  Pape  Alexandre  111  au  Roi  ,   en  lui  envoyant  un 
Pape  a       Jj  Cordelier  notnme  Manfuatus  ,  pour  moyenner  la  Paix  en- 
""'       tre  lui  &  le  Roi  de  France.     Viterbii  ,   Id.  Sept.  Pontificatus 
noftri  III.  Page  21. 

Annh  11  jj. 

Traite  Convention  entre  Louis  le  Jeune  &  Henrill,  touchant  TEx- 

de  Henii    p^fjitjon  de  ia  Terre-Sainte.  Pagc  5:0. 

Ann^e  1180. 


avcc 
Louis 


Avec  Traite  de  Paix  entre  Henri  II  &  Philippe-Au£ujle.  4.    Kal. 

dS-    >'"•  f2g^53-  Presde  G;yir.. 
cc. 

Autres  ACTES  du  Regne  de  HENRI  II,  qui  »'oHt  point 
de  rapport  anx  Articles  pr^c^dens. 

Ann^e  1163. 


Avcc  I 

Comccs 
de  FliUi- 
drc. 


es  /^Onventions  entre  les  deux  Henris,  Pere  &  Fils,d'une  part, 
^  &  Theodorick  Comte  de  Fiandre ,  &  Philippe  fon  Fils,  d'au- 
trej  apud  Doverham.  14.  Kal.  April.  Page  23. 

lles  deux  Rois  donnent  cn  Fief  au  Comte  de  Flandre ,  4000 

Marcs ;  &  100  Marcs  a  la  Comteffe ;  pour  lequel  Fief,  le  Com- 

te  &  Ibn  Fils  font  tenus  de  faire  Hommage. 

Engage-       Engagement  des  Seigneurs  Flamans  ,  de  fervir  Henri,  felon 

meut  des   jgj  p|gfj  ^jj  ^jggnt  qu'ils  tiennent  de  lui ,  favoir ,  de  lui  fournir 

Fhmands  dix  Cavaliers  pour  30  Marcs.  Page  27. 

de  (ervic        Ces  deux  Aftcs  prouvent  clairement ,  que  c'etoit  alors  la  cou- 
tume  de  recevoir  de  l'argent  ou  des  Peniions ,  en  Fief. 


Her, 


Ann/e 


1173. 


Conven-     Convention  entre  Hexri  II  &  le  Comte  de  Maurienne  ,   fur 
tion  furie  le  Maiiage  du  Prince  Jean  avec  une  Fille  du  Comte.  Page  33. 

Mariage  o  J  o    jj 

du  Pimce 

Jean.  Annee  11 76. 


Lettre 
duRoJ  dc 

Sicilc  a 
Henri. 


Lettre  de  Guillaume  II  Roi  de  Sicile,  a  Henri  II.   A  Paler- 
me.  23.  Aour.  Page  42. 

Cette  Lettre  eft  fur  le  Mariage  de  Guillaume  ,  avec  Jeanne 
Fille  de  Henri.  Le  Roi  de  Sicile  dit  ,  qu'il  n'a  pas  jure  lui- 
meme  le  Traite  ,  parce  que  ce  n'a  pas  ete  la  coutume  de  fes 
Predecefleurs ;  mais  qu'il  Ta  fait  jurer  en  fon  nom  par  fes  Am- 
balTadeurs ,  &  qu'il  Fa  ratifie. 
Conven-  Conventions  par  lefquelles  Alphonfe  Roi  de  Caftille ,  &  Gar- 
"  "  -      ~     .  jj  p^^^  Arbi- 


ance 


en  cas 


tions  pat    (ias  Roi  de  Navarre  fon  Oncle,  prennent  Henri 

Ucuu  "\  fe  &  Juge  de  leurs  difFerends  ;  ou  le  Roi  de  Fr; 

piis  poui    que  Hejiri  vint  a  mourir  avant  le  Jugement.  Iriter  Navarres  ^ 

Aibiiie.     j_Mcro7iium.  Kal.  Septenib.   Page^^. 

Alfhonfe  avoit  epoufe  Alienor ,  Fille  de  Hefiri  II. 
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Ann6e  1177. 

Lettre  de  Pierre  de  Blois,  Archidiacre  de  Bath  ,  a  Henri  II. 
Page  45. 

11  lui  donne  avis  de  1  arrivee  des  Ambafladeurs  de  Caftille  & 
de  Navarre,  pour  terminer  le  Proces. 

II  liii  dit  auffi  :  Nuncii  'veflri  a  Romani  Curia  redieruut  ex- 
oneratt  ^uidem  argento,  onerati  plunibo. 

Sentence  de  Hettri  II  ,  fur  les  difFerends  entre  les  Rois  de 
Ctftille  &  de  Navarre.  Page  48. 

On  voit  dans  cette  Sentence  le  fujet  du  Proces  ,  &  les  deux 
Rois  acquiefcerent  au  Jugement. 

Traice  de  Mariage  entre  Guillaume  II,  Roi  de  Sicile ,  &  /1?^»- 
»e  Fille  de  Htnri  II.  Menfe  Februario.  Page  52.  A  Palerme. 

Ann/e  1181. 
BuUe  en  faveur  des  Chevaliers  du  Temple.  Page  54. 

Annee  1182. 
Tcftament  de  He7iri  II.  Apud  Waltam.  Page  57. 

R  E  Q  N  E     D  E     R  I  C  H  A  RD     I. 


Richard  T  A  principale  matiere  du  R^ne  de  Richard  I,  confifte  dans 
monic    L-i  rExpedition  de  ce  Prince  a  la  Terre-Sainte  ,    &  dans  fes 
dependanccs  &  fes  fuites :  c'eft  pourquoi  cet  Abrege  ne  contien- 
dra  qu'un  feul  Article. 

1 1 89.  Quoique  Richard  eut  temoignc  beaucoup  d'ardeur  pour 
confommer  fon  Mariage  avec  A/ix  de  France  ,  il  en  perdit  la 
penfee,  des  qu'il  fut  en  fon  pouvoir  de  fe  fatisfaire.  D'un  au- 
tre  cote,  il  ne  fit  paroiire  aucunc  inquietude  par  rapport  a  J^m» 


Rt- 


I 

fur  le 
Tione. 


Comte  de  Morton,  fon  Frere  ,   quoiqu'il  eut  pris  de  ces  deux 
articles  un  pretexce  pour  le  revolter  contre  le  Roi  Ibn  Pcie     II  '=«'^'<'' 
alla  d'abord  rendre  Hommage  au  Roi  de  France.    Enfuite    il     t/"   j 
fe  fit  couronner  Duc  de  Normandie  a  Rouen  j  &  il  rr  mffzen  ho,i,[n,g6 
Angleterre,  qu'un  mois  apres  la  mort  de  Henri.     tcu  ae  jours  ^"'^°i  ''"= 
apres  qu'il  eut  ete  couronne  a  Londrcs,  il  re§ut  une  Lettre  de  ^T"flv> 
i^^/%.e  ,   qui  ie  tommoit  de  tenir  fon  engagement  par  ranport  «n  An- 
a  1  Expedicion  de  la  Terre-Sainte.     II  n'avoit  pas  befoin  d'etre  ^'""if- 
beaucc)up  follicite  ,    puifquil  y  etoit  entierement  refolu.     H  f^t  derpr^l' 
des  preparatifs  prodigieux ,  &c  employa  pour  recouvrer  de  l'ar-  P"^"fs 
gent,  divers  moyens,  qui  ne  furent  pas  tous  trop  reguliers    En-  '("v"  -a- 
tre  autres,  il  accepta  dix--mille  Marcs,  que  le  Roi  d'EcolTe  lui  t.onT' 
fit  ofirir  j  moyennant  quoi,  il  lui  rendit  les  Places  de  furete  qui  '^Ter.-e, 
avoient  ete  mifes  entre  les  mains  de  H(nri  II  ,  &  fe  delifta  de  ^"°'*' 
la  Souverainete  t^ue  la  Couronne  d'Angleterre  avoit  acquife  fur 
le  Royaume  d^EcofTe.    Le  Comte  de  Morton  fon  Frere  ayant 
temoigne  qu'ii  n'etoit  pas  difpofe  a  faire  le  Voyage  de  laTerre-    Bicnfiitj 
Sainte ,  li  crut  devoir  s^afTurer  de  fa  fidelite  ,  en  le  comblant  de  accordes 
bienfaits.    II  lui  donna  fix  Comtes  confiderables  en  Ansleterre   ^"S"""' 
&  lui  fit  epoufer  Havo^Je  ,   H6ritiere  de  Glocefter  ,    quoique  to,- 
1  Archeveque  de  Cantorbcry  s'oppofat  a  ceMariage,  a  caufe  de    ^^"^Z^ 
la  Parence  qu'il  y  avoit  entre  les  Parties.  ^^  " 

1190.   Des  que  Richard  fut  pret  ,  il  partit  avec  fon  Armec 
pour  fe  rendre  en  France ,  laiffant  pour  Regent  en  Angleterre 
Longchamp  fon  Favori  ;   homme  de  bafle  naiflance  ,   &  Nor- 


Comte. 


La  Re'- 


mand ,  mais  qu'il  avoit  eleve  a  la  Dignite  de  Chancelier     d'E-  s^nce 
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veque  d'Ely ,  &  de  Legat  du  Pape.    Ainfi ,  en  lui  confiant  en 
core  la  Regcnce  ,   il  rendit  fon  pouvoir  parfait ,  tant  dans  TE- 
tat  ,^  que  dans  rEglife.     II  eft  vrai  qu'il  lui  donna  pour  Ajoint 
l'Eveque  de  Durham,  qui  avoit  achece  de  lui  la  Regence      ou 
plutot  le  Titre  de  Regenc :  car  Lo7igchamp  ne  lui  permit  pas  de 
le  meler  des  afFaires  du  Gouvernement.  Les  deux  RoisdeFran-    K.chan 
ce  &  d'Anglecerre  fe  rencontrerenc  a  Vezelay  dans  le  Niver-  paiic  en 
nois ,  d<  apres  y  avoir  renouvelle  leur  Alliance  ,    &  fait  quel-  ^"°"- 
ques  Reglemens  pour  le  Voyage  ,   ils  marcherent  enlemble  jus- 
qu'a  Lyon ,  ou  ils  le  feparerent  ;   Philippe  prit  la  route  de  Ge- 
nes  ,   &  Richard  alla  droit  a  Marfeille  ,  oii  il  avoit  envoye  fa 
Flotce.     Mais  en  arrivant  a  cette  Ville  ,  il  crouva  que  la  Flocte 
n'y  etoit  pas  encore  arrivee ;  ce  qui  lui  fit  prendre  la  refolution 
de  fretter  quelques  Vaiireaux  pour  fe  rendre  plutot  a  Mefline 
ou  etoic  le  Rendez.-vous  gen6ral  des  Croifes.     Sa  Flocte  Tayant 
joint  a  Fembouchure  du  Tibre,  il  concinua  fon  Voyage  julqu'a 
Mefllne ,  oii  le  Roi  de  France  etoit  deja  arrive.  Les  deux  Mo- 
narques  paflerent  THiver  en  Sicile  ;    &  pendant  le  fejour  qu'ils 
y  firent,  il  s'y  paiLa  certaines  chofes  ,  dont  il  eft  necelTaire  de 
dire  un  mot. 

Roger,  Roi  de  Sicile,  avoit  laifTe  dcux  enfans  legitimes  ,  fa- 
voir,  Guillaume  &  Co7ifiance  ;   &  un  Batard  nomme  Tancrede.    i^ereii 
Guillaume,  qui  fut  furnommc  k  Mauvais,  fucceda  au  Roi  fon  '°"5''^'" 
Pere  ,   &  Conflafue  fut  Religieufe  a  Palerme.     A  Guillaume  le  [cffio^n, 
Mauvais  fucceda  Guillaume  le  Bon  fon  Fiis,  qui  epoufa  Jea^me  &<^-  dan» 
Fille  de  Henri  II,  &  Soeur  de  Richard.  GuilUume  le  Bon  etant  "'^°>'*" 
mort  fans  Enfans  ,    le  Pape  Cle7ne7tt  III  pretendit  etre  en  droit  ™' 
de  difpofer  du  Royaume  de  Sicile,  parce  que  c"etoic  unFief  de 
rEglife:  mais  Tancred    s'etant  fait  elire  par  le  Peuple,  fe  mic 
en  poffeirion  du  Trone.     Celeflin  III  ,   SuccefTeur  de  Clement , 
eut  les  memes  pretentions  que  fon  Predecefleur  ;  &c  pour  arra- 
cher  la  Couronne  a  Tancrede ,  il  donna  le  Royaume  dc  Sicile  i 
TEmpereur  Henri  W,  de  la  Maifon  de  Souabc  ,  &  lui  fit  epou- 
fer  Conflance  Fille  du  Roi  Roger ,  agee  de  cinquante  ans  ,  aprcs 
avoir  fait  cnlever  cette  Princefle  du  Monaftere  de  Palerme.   De 
ce  Mariage,  naquit  deux  ans  apres  ,   un  Fils  nomme  Frideric 
nonobftant  Tage  de  Conftance  ,   qui  pour  prevenir  tout  foup' 
con  ,   voulut  accoucher  en  public.     Comme  Jean^ie  ,    Reinc 
Douairiere  de  Sicile  &  Soeur  de  Riehard  ,   s'ecoit  un  peu  trop 
remuee  en  faveur  du  Pape ,  Tancrede  ravoit  confinee  dans  une 
prifon :  mais  a  Tapproche  de  Richard,  il  la  mit  en  liberce. 

Richard  ecant  arrive  en  Sicile,  &  s'ecant  campe  tout  prochc 
de  Mefline,  fit  demander  a  Tancrede  ,  qui  rcfidoic  a  Palerme 
le  Douaire  qui  avoit  ete  afligne  a  la  Reine  fa  Soeur  par  le  Roi 
fon  Epoux,  &  un  Legs  que  ce  meme  Roi  avoit  fait  zHeurill 
fon  Beau-pere.     Comme  Tancrede  tachoit  de  Tamufer  par  des 
dclais  ,    il  le  faifit  d'un  Chateau  &  d'un  Monaftere  voifins  de 
fon  Camp ,  &  les  ayanc  fait  forcifier  ,    il  y  fit  porccr  ks  muni- 
tions.     Cecte  adtion  fit  croire  a  Tancrede  ,   que  Richard ,  fous 
pretexce  d'aller  a  la  Terre-Saince  ,   etoit  venu  en  Sicile  ,   a  la 
foUicicacion  du  Papc  ,   pour  lui  enlever  fa  Couronne.     Ainfi, 
craignanc  qu'il  n'eut  deflein  de  fe  rendre  maicrc  de  MelTine  ,   il 
fit  en  forte  que  les  Anglois  ,    qui  alloient  tous  les  jours  dans  la 
Ville  pour  leurs  affaires  ,  en  furent  tous  chaflcs  par  les  Habi- 
tans.  Richard,  offenfe  de  cet  affront,  en  demanda  fatisfadtion  j    Richard 
&  comme  on  le  faifoit'crop  longtems  attendre,  il  fit  a  Timpro-  '^'^J 
vifte  elcalader  les  murailles ,  &  fe  rendic  maitre  de  la  Ville.  Des 
qu'il  y  fuc  entre  ,   il  fit  planter  les  Drapeaux  dans  tous  les  quar- 
tiers  de  la  Villc  ,   fans  exxepter  ceux  qui  avoient  ete  marques 
pour  les  Frangois  ,  comme  on  en  avoit  aufiii  marque  pour  les 
Anglois  ,  afin  de  prevenir  le  defordre.     Phi/ijppe  fe  plaignit  de 
cette  efpece  d'aflFront  ,   &  les  deux  Rois  en  leroient  pcuc-ecre 
venus  a  une  rupcure,  ii  Richard  ne  fe  fiit  pas  enfin  laifle  perfua- 
der  de  faire  oter  fes  Drapcaux  ,    &  de  donner  quclque  iacisfac- 
tion  a  Philippe.     La  furprife  de  MefTine  ayant  faic  connoitre  i. 

Tan- 
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Rt-     TaTicreJe  qu'U  n'etoit  pas  fur  pour  lui  de  mecontenter  Ruhard 
CHA  R  D  ,1  alla  le  trouver  a  MelTine  ,   &  fit  avec  lui  un  Traite  pour  le 
I. 
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fatisfaire  fur  ies  pretentions.  , 

noi.  Dans  la  fuite,  TaKcreJe  fema  une  telle  aiCrenfion  entre 
les  deux  Monarques  Croifes  ,  en  montrant  l  R.chard  certaines 
Lettres  ecntes  par  le  Duc  deBourgogne,  &  qui  peut-etre  dtoient 
fuppofees,  quc  depuis  ce  temsla,  ils  ne  celferent  prelque  pomt 
de  fe  chagriner  l'im  l'autre.  Fbd.ppe  fit  dire  a  R.chard  ,  quil 
ne  pourroit  le  regarder  que  comme  unEnnemi,  sU  ne  conlom- 
moit  pas  fon  M^nage  avec  la  Pnncelfe  fa  bceui.  R../;.r^  re- 
pondit ,  qu'il  ne  vodoit  pas  epoufer  une  Pnnceife  qui  avoit  eu 
un  Eni^nt  du  Ro.  fon  Pere,  &  ofFrit  de  le  prouver  pardesTe- 
moins,  qui  etoient  ac^uellement  en  Sicile.  Cette  leponie  obh- 
sea  PhUhpe  a  fe  delifter  de  fa  demande,  &  a  conlentir  meme 
Gue  Richard  fe  mariat  aiUeurs.  Mais  Rnhard  avoit  deja  pns  de 
lui-meme  cette  permiffion  ,  en  concluant  lon  Mariage  avec  la 
Princelfe  Berenguelle  de  Navarre  ,  qui  devoit  venir  le  trouver 
en  Sicile  pour  confommer  le  Mariage.  Enhn,  les  deux  Rois  le 
reconcilierent  cxterieurement  :  mais  depuis  ce  tems-la  ,  ils  ne 
furent  jamais  Amis.  PhUippe  partit  le  premier  de  Melline,  & 
fe  rendit  au  Siege  d^Acre,  ou  Ptolemaide  ^  que  les  Chreiiens  a- 
voient  commence  depuis  quelque  tems. 

Richard  ne  partit  quapres  larrivee  de  la  Reme  Altinor  fa 
Mere  qui  lui  amena  la  PrinceCTe  de  Navarre,  &  qui  layant 
laiflee  avec  lui  ,  s'en  retourna  en  Angleterre.  Richard  etoit  h 
preffe  de  partir,  quU  mit  a  la  voile  avant  que  d'avoir  coniom- 
me  fon  Nlariage,  amenant  avec  lui  la  Reine  de  SicUe  fa  Soeur, 
&  Berenguelle  fon  Accordee.  Quand  il  fut  arrive  proche  de 
llle  de  Chypre  ,  une  violente  tempete  dUperla  fa  Flotte  & 
quelques-uns  de  fes  Vaiffeaux  ayant  aborde  a  cette  Ue  ,  furent 
pilles  par  les  ordres  A'Ifaac  Comnene  ,  qui  ,  de  Gouverneur  de 
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Iirercnd  Chypre  ,   s'en  etoit  rendu  Souverain  ,  &  avoit  pris 

-  '-  d'Empereur.  Richard  fe  vengea  de  cet  outrage  ,  en  le  rendant 
maitre  de  Tlle  de  Chypre  ,  au  grand  conrentement  des  Habi- 
tans,  las  de  la  tyrannie  de  Comnene,  qui  tomba  meme  entre  les 
raains  des  Anglois.  Apres  cette  Expedition  ,  Richard  remit  a 
la  voile,  &  fe  rendit  devant  Acre ,  dont  leSiege  fuc  poufleavec 
une  nouvelle  vigueur,  cn  forte  que  la  Place  le  rendit  par  Capi- 
tulation.  Pendant  ceSiege,  Lcofold  Duc  d'Autrichesetant  ren- 
du  maitre  d'une  Tour,  y  fit  planter  fes  Drapeaux.  Rtchardxt- 
gardant  cela  comme  une  injure,  y  envoya  des  gens  qui  arrache- 
rent  ces  Drapeaux,  &  les  foulerent  aux  pieds.  Cec  aftront  ne 
fut  que  trop  bien  venge  dans  la  fuite. 

Apres  la  prife  d'Acre  ,   les  aigreurs  entre  les  deux  Rois  Croi- 

fes  fe  renouvellerent ,  par  fextieme  jaloufie  qu'Us  avoient  Tun 

de  Tautre.    lls  etoient  venus  pour  conquerir  le  Royaume  de  Je- 

rufalem :  mais  Phiiippe  vouloit  que  ce  tut  pour  Conrad  Marquis 

de  Motitferrat,  Sc  1'autre  pour  Guy  de  Lufgnan;  chacun  deces 

Princes  ayant  des  pretentions  fur  ce  Royaume  ,   qui  etoit  entre 

les  mains  de  Saladi».    Ces  differends  firenc  trainer  longtems  les 

deliberations  touchant  la  continuation  de  la  Guerre.    Apres  ce- 

la    les  deux  Rois  furent  attaques  d'une  meme  maladie ,  qui  leur 

fit'tomber  les  cheveux  ,  &  dont  ils  ne  guerirent  qu'avec  beau- 

Philippe  coup  de  peine.  1192.  Enfin,  Philippe  voulut  sen  retourner  en 

s-enie-     Francci  &'comme  les  deux  Monarques  s'etoKnt  engages  a  ne 

fourne  en  ^^  quitter  point ,  ce  ne  fut  pas  fans  beaucoup  de  difficulte ,  qu'il 

""■      obtint  le  confentement  de  Rtchard.     II  laida  dix-miUe  hommes 

dans  la  Paleftine  ,  fous  le  commandement  du  Duc  de  Bourgo- 

gne ,  a  qui  U  ordonna  publiquement  d'obeir  au  Roi  d'Anglecer- 

re ,  comme  a  lui-meme  :    mais  on  pretend ,  que  ce  Duc  avoit 

un  ordre  fecret  de  le  traverfer.  ^ 

Philippe  etant  parti,  Richard  fe  mit  en  marche  avec  1  Armee 
des  Croiies ,  pour  aller  affieger  Jerufalem :  mais  U  faloit  aupara- 
vant  fe  faifir  des  Villes  maritimcs  de  Jaffa  ,  A^Afcalon  ,  &  de 
C^faree ,  fans  quoi  U  nauroit  pas  ete  pollible  de  reuffir  dans  ce 
-     Siege.     Pcndant  qu'U  marchoit  vers  ces  ViUes,  U  rencontra  le 
Sultan  Saladin ,  qui  1'attendoit  dans  un  Pofte  avantageux  ,^  avec 
une   Armee  fort  fuperieure  en  nombre  a  celle  des  Chretiens. 
Comme  les  Croifes  ne  pouvoient  s'approcher  de  Jerufalem,  fans 
paifer  fur  le  ventre  a  cette  Armee,  i?;f/;<iri  refolut  de  rattaquer, 
&  U  le  fit  avec  tant  de  valeur  &  de  fucces  ,  qu'U  la  mit  dans 
une  entiere  deroute.     Cette  detaite  mit  Saladin  dans  la  neceffite 
d'abandonner  les  ViUes  maritimes  dont  je  vicns  de  parler ,  apres 
en  avoir  rafe  les  murailles.     Mais  comme  elles  etoient  abfolu- 
ment  neceilaires  pour  faire  fubfifter  l'Armee  des  Croifes  pendant 
le  Siege  de  Jerufalem  ,   Richard  s'arreta  quelque  tems  a  Jaffa, 
Ilmarche  pour  les  faire  reparer.     Cela  fait,  il  marcha  vers  Jerufalem  ;  & 
•'"fM-     il  eut  le  bonheur  dans  fa  marche,  de  rencontrer  une  grandc  & 
riche  Caravane ,  dont  ii  fe  rendit  maitre ,  &  en  diftribua  le  bu- 
tin  a  toute  TArmee.     Enfin ,  U  arriva  fur  une  CoUine ,  d'ou  U 
eut  la  fatisfaftion  de  voir  la  Ville  de  Jerufalem.     Mais  comme 
tout  le  Pais  des  enyirons  manquoit  de  fourage ,  il  fe  vit  oblige 
de  remettre  le  Siege  au  Printems  iuivant.     Dans  cet  intervalle , 
le  Duc  de  Bourgogne  quitta  TArmee  des  Croifes  avec  (es  Trou- 
pes  Frangoifes,  pour  s'en  retourner  en  Europe^  mais  il  mourut 
a  Acre,  pendant  que  fes  Troupes  s'embarquoient.     D'un  aucre 
cote,  le  Marquis  de  Montferrat  ,   qui  commandoit  un  Corps 
de  Troupes  Italiennes,  fit  entendre  a  Richard,  qu'U  ne  prcten- 
doit  point  contnbuer  a  la  Conquete  du  Royaume  dejerulalem, 
qui  lui  appartenoit  legitimement  ,  mais  qui  etoit  deftine  a  Guy 
de  Lufgnan  fon  Concurrent.  Le  Duc  <i'Autricbe  fe  retira  aulli. 


fort  mecontent  de  rafFront  qu'il  avoit  regu  de  Richard  au  Siege 
d' Acre.    Ces  contretems  obligerenc  Richard  a  fe  defifter  du  des- 
iein  d'affieger  Jerufalem,  &  a  faire  ayec  Saladin  une  Treve  de 
tiois  ans  ,    apres  quoi  U  refolut  de  s'en  retourner  en  Europe. 
Avant  que  de  partir ,  U  fit  aifembler  les  Chefs  de  TArmee  ,  afin 
d'ehre  un  General  pour  commander  les  Troupes  qui  devoient 
demeurer  dans  la  Palcitine.     Le  choix  tomba  fur  le  Marquis  de 
Montferrat  :    mais  ce  Prince  ayant  ete  affaffine  peu  de  tems  a- 
pres  ,   par  les  ordres  du  Viei/  de  /a  Montagne  qui  s'etoit  rendu 
fameux  par  de  pareils  coups ,  Richard  fit  elire  Henri  Comte  de  dTrJJom- 
Champagne  ,   6c  lui  fit  epouler  la  Veuve  du  Marquis  ,    qui  lui  fenat 
porta  en  Dot  la  Couronne  titulaire  de  Jerufalem.     Cependant , 
comme  Kichard  avoic  pris  des  engagemens  avec  Guy  de  Lufgnan, 
il  le  recompenfa  par  le  don  de  flle  de  Chypre,  qu'U  avoit  ven- 
due  aux  Chevaliers  du  Temple ,  mais  dont  U  les  depouUla ,  par- 
ce  qu'Us  en  cyrannilbient  les  Habitans. 

Rtchard  nayant  plus  rien  a  faire  en  ce  PaVs-la  ,  alla  s'embar- 
quer  a  Acre.     Lorfqu'U  fut  arrive  proche  de  rHe  de  Corfou , 
il  fut  porte  par  la  tempete  au  fond  du  Golfe  de  Venife  ,    oii  il 
fit  naufrage  tout  proche  d'Aquilee  ,  .la  Galiotte  fur  laqueUe  U 
etoit  s'ecant  bnfee  contre  un  rocher.     II  eut  pourtant  le  bon- 
heur  de  fe  fauver  :    mais  s'etant  engage  dans  les  Etats  du  Duc 
dAutriche ,  il  y  fut  reconnu  ,  &  pourfuivi  de  fi  pres ,  qu'on  lui 
enleva  d'abord  plulieurs  perionnes  de  fa  fuice.    Enfin ,  comme 
il  tachoit  de  donner  ie  change  a  ceux  qui  le  pourfuivoient  ,   il 
arriva  a  un  VUlage  proche  de  Vienne  ,   oii  U  fut  arrcte ,  &  li- 
vre  par  le  Duc  <X'Autriche  a  TEmpereur  ,  qui  le  demanda.     II 
feroit  trop  long  d'entrer  ici  dans  le  detail  de  toutes  les  duretes 
que  TEmpereur  fit  elliiyer  a  fon  Prifonnier.  1195.   II  iuffira  de 
dire  en  deux  mots  ,   qu'U  le  retint  quinxe  mois  en  prifon :  qu'il 
le  fit  conduire  i  Haguenau  oii  la  Dicte  de  FEmpire  etoit  aiTem- 
blee,  6c  oii  ,  ccomme  ii  les  Princes  AUemands  avoient  ete  ies 
legitimes  j  uges ,  il  1'accufa  de  divers  crimes  contenus  en  fix  Ar- 
ticles.  I.  II  pretendit  que  Richard  avoit  fait  AUiance  avec  Tan- 
crede  ,  pour  mainienir  cet  Ufurpateur  fur  le  Trone  de  Sicile. 
II.  II  1'accufa  d'avoir  recherche  les  occalions  de  fe  brouiller  a- 
vec  le  Roi  de  France  ,  pour  mettre  des  obftacles  a  la  prife  de 
Jerufalem.  III.  D'avoir  injufteir.ent  depouille  un  Prince  Chre- 
tien,  du  Royaume  de  Chypre.  IV.  D'avoir  fait  un  affront  fan- 
glant  au  Duc  d'Autriche  ,  pendant  le  Siege  de  Ptolemaide.  V. 
Davoir  fait  aCfaffiner  le  Marquis  de  Montferrat.    VI.  D'avoit 
trahi  les  interets  des  Chretiens  ,  en  faifant  une  Treve  avec  Sa~ 
ladin.     Richard,  fans  reconnoitre  la  competence  des  Juges  ,  fe 
defendit  iur  ces  accufations,  d'une  maniere  dont  les  Princes  de 
la  Diete  furent  fatisfaits.     Mais  cela  u  empecha  pas  ,  que  pour 
obtenir  fa  liberte ,  il  ne  fe  vit  oblige  de  s'engager  a  payer  une 
Rangon  de  cent-cinquante-miUe  Marcs  d'argent ,  favoir ,  cent- 
miUe  comptant  ,  &  de  donner  des  Otajes  pour  le  refte.     De 
plus  ,    U  promit  de  donner  en  Mariage  Aiienor  de  Bretagne  la 
Niece,  au  Fils  aine  du  Duc  d'Autricl}e.    Pour  le  dedommager 
en  quelque  maniere  ,    TEmpereur  lui  fit  prelent  du  Royaume 
d'Arles,  &  voulut  le  couronner  en  cette  qualite  ,   quoique  de- 
puis  longtems  ,   les  Empercurs  n'euifent  fur  cet  ancien  Royau- 
me  que  des  pretentions  lurannees.    Enfin  ,  Richard  retourna  en 
Angteterre  ,  apres  une  abfence  de  pres  de  quatre  ans  ,  dont  U 
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avolt  paffe  quifixe  mois  en  prifon.  II  faut  prelentcment  dire  un  '^"'  ^" 
moc  de  ce  qui  s"etoit  pafle  en  Angleterre  ,  pendant  fon  ab-  tct"!.'" 
fence. 

J'ai  deja  dit ,  qu'en  partant  d'Angleterre ,  Richard  avoit  laiile    Caraae- 
la  Regerice  du  Royaume  a  Longchamp  ,    qui  etoit  en  meme  Long- 
tems  ,  Chancelier  ,  Eveque  d'Ely  ,•  &  Legat  du  Pape.     Cet  champ. 
homme  fe  conduifit  avec  tant  de  hauteur  &  de  fierte  dans  fon 
Adminiftration  ,  que  les  Confeillers  nommes  par  le  Roi  pour 
Taffiiler ,  fc  virent  obliges  de  fe  plaindre  au  Prince  Jean  Com- 
te  de  Morton,  &  de  fe  mettre  fous  fa  protedlion.     Jean  fe  fer- 
vit  utilement  de  cetce  occafion,  pour  s'introduire  dans  le  Gou- 
vernement ,  dont  le  Roi  fon  Frere  ne  lui  avoit  fait  aucune  part^ 
&  s'etant  imi  avec  les  Barons ,  il  chafla  Longchamp  du  Royau-     Long- 
me.  Enfuite  ,  U  fit  plulieurs  demarches  pour  s^affurer  de  la  Cou-  'f'^'?P , 

fr.-Av  -j  r       \T  r^  challe  da 

ronne,  en  cas  que  le  Roi  vint  a  mounr  dans  ion  Voyage.  Cet-  Royau- 
te  precaution  lui  paroifToit  neceffaire  ,  a  cauie  des  juftes  pre-  mc. 
tentions  que  pouvoit  avoir  le  jeune  Arthur ,  Duc  de  Bretagne, 
Fils  de  Geffroi  fon  Frere  aine. 

La  nouvelle  de  la  prifon  de  Richard  ne  fut  pas  plutot  venue 
en  Angleterre  ,  que  Jean  fic  paroicre  fenvie  qu'il  avoic  de  lui 
enlever  la  Couronne.  Mais  par  les  ioins  d'Aiienor  leur  Mere, 
il  fe  fic  une  AfTociacion  encre  les  Barons  ,  pour  maintenir  les 
Droirs  du  Roi.  Cela  fut  caufe  que  Jean  ,  apres  divers  tSons 
inutiles  pour  feduire  les  Seigncurs  Anglois  ,  fit  Alliance  avec 
Phi/ippe-Augufle,  qui  n'avoic  pas  moins  d'envie  que  Iui,de  pro- 
fiter  de  cette  occaiion  pour  s'emparer  des  Provinces  que  les  An- 
glois  pofledoient  en  France.  II  affiegea  meme  Rouen  :  mais  il  de  Frah' 
fut  contraint  de  lever  le  Siege.  Ces  deux  Princes  ligues  firent  ''" 
tous  les  effbrcs  poffibles  pour  empecher  que  Ricliard  ne  fat  mis 
en  hberte.  Ils  ofTrirent  a  rEmpereur  des  ibmmes  qui  tenterent 
tellement  ce  Prince  avare  ,  qu'encore  qu'il  eut  donne  fa  paro- 
le ,  &  fait  un  Traite  avec  Richard  ,  il  voulut  fe  retrader.  Mais 
lesPrinces  d'Allemagne  lui  ayant  fait  connoitre,  qu'il  ne  viole- 
roit  pas  impunement  une  promeife  dont  Us  s'etoient  rendusGa- 
rants ,  U  n'ofa  retenir  fon  Priibnnier. 

11^4.  Des  que  Ricbard  fiit  en  Angleterre,  U  fit  donnercon- 
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tre  fon  Frere  une  Sentence ,  qui  confiiquoit  tous  fes  Biens  ,  & 
le  decloroit  incapable  de  fucceder  a  la  Couionne  :  mais  dans  la 
fuite ,  il  lui  pardonna. 

1195.  Cependant  Richard  ,  brulant  d'envie  de  fe  venger  de 
Phitippe,  ft  de  grands  preparatifs  pour  pofter  laGuerreenFran- 
ce:  mais  il  fut  prevenu  par  fon  Ennemi,  qui  alliegea  F^^rwf»//, 
dont  pourtant  ii  ne  put  fe  rendre  maitre.  Cette  Guetre,  qui  du- 
ra  trois  ou  quatre  ans  avec  des  (ucces  divers,  dont  le  detail  fe- 
roit  ici  affez.  inutile  ,  fut  interrompue  par  une  Treve  dc  cinq 
ans. 

II 59.  Qiielque  tems  apres,  Pichard  ayant  appris  qu'un  Gen- 
tilhomme  Limoulin  avoit  trouve  dans  ia  Terre  un  Trefor  ca- 
che,  demanda  ceTrefor,  pretendant  qu'il  lui  appartenoit,  com- 
me  Souverain  du  Pais  Limoufin ,  qui  etoit  une  dependance  de 
la  Guyenne.  Le  Gentilhomme  ne  voulant  point  s'en  delfaifir , 
fe  refu^ia  dans  le  Chateau  de  Cha  'uz  ,  appartenant  au  Viconite 
de  Lirmges,  oii  Richard  alla  l^alfieger.  Pendant  qu'il  faifoit  le 
tour  de  la  Place  pour  la  reconnoitre  ,  il  fut  bleile  a  Tepaule 
d'un  coup  d'Arbalete ,  dont  il  mourut  quelques  jours  apres.  11 
avoit  fait  en  Sicile  un  Teftament,  en  faveur  d^Arthur  Duc  de 
Brctagne  fon  Neveu  :  mais  il  en  fit  un  autre  avant  fa  mort, 
dans  lequel  il  nommoit  le  Prince  Jean  fon  Frere  pour  fon  He- 
ritier. 

ACTES  du.  Regne  de  RICHARD  I. 

An7ih  1189. 

Lettrede  T  Ettre  de  Vhilippt-Augu^e  a  Richard,  pour  le  fommer  d'exe- 

Pniiippe  ,  J_j  (-mer  leurs  Conventions  touchant  le  Voyage  de  la  Terre- 
&c. 
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cum  mortuo  ligatus  proji- 


Sainte.     Datee  au  mois  ^'Octobre.  Page  63. 

Nouvelles  Conventions  entre  Philippe  &  Richard,  far  le  me- 
me  fujet.  Page  63.  A  Nonancourt. 

Chartre  de  Richard  I  ,  par  laquelle  il  fe  defifte  de  fa  Souve- 
rainete  fur  le  Royaume  d'Ecoffe.  A  Cantorbcry ,  le  5  Decem- 
bre.  Page  64. 

Praterea  ,  quietgvitnus  omnes  Pa£liones  quas  bonus  Pater  no- 
Jier  Henricus  Rex  Angliie  ,  fer  novas  Cartas  ,  i^  per  captionem 
(uam  extorfit :  Ita  videlicet ,  ut  Nobis  faciat  integre  <^  plenarie, 
auidquid  Rex  Scotiie  Macolmus  frater  ejus  Aiitecejforihus  nofiris 
de  jure  fecit  t^  facere  debuit. 

Reddidimus  etiavi  ei  ligantias  Hominum  fuorum  quas 

Tater  nofier  de  illo  habuit  per  captionem  fuam :,  ^  qute  forte  per 
obUviOfiem  retenta  c^  inventa  fnerint  ,  eas  penitus  carere  viri- 
hus  pracipimus.  Sape  di&us  vero  Gulieh/ius  Rex  ligius  Homo  no- 
fler  deveniat ,  de  omnibus  terris ,  de  quibus  Antecejfores  fui  An- 
tecejforum  jtojirorum  ligii  Homines  fuerint  ,  ^  Nobis  atque  Ha- 
redibus  nofiris  fidelitatem  juravit. 
Ordon-       Ordonnances  de  Richard  fur  le  Voyage  de  la  Terre-Sainte. 

nancesfur  p  r 

de  laTcr-      ^lui  homtnem  tn  navt  tnterjecertt 
le-iainie.  ciatur  in  mare. 

Si  autem  ad  terram  eum  interfecerit  ,  cum  mortuo  ligatus  in- 
fodiatur. 

Si  quis  culteUum  extraxerit ,  aut  alium  ad  fanguinem  percujje- 
rit ,  pugnum  perdat. 

Si  palma  percujferit ,  tribus  vicibus  mari  mergatur. 

Si  quis  ferib  convitia  aut  odium  Dei  injecerit ,  quot  vicibus  ei 
(Onviciatus  fuerit ,  tot  uncias  argenti  ei  det. 

Latro  autem  fondeatur  ad  modum  Campionis  ,  ^  pix  hulliens 
fupia  caput  ejus  ejfundatur  j  &  pluma  pulvinaris  fupra  caput  e- 
jus  excutiatur  ,  ad  cognofcendum  eum  j  (^  ia  prim^  terra  qud 
navis  applicuerit ,  projiciatur. 

Annie  1150. 

Traite        Traite  entre  Richard  J,  &  Tancrede  Roi  de  Sicile.  Page  66. 

*h"  d  &  ^'  '''^'^  ^"^  'fi"  ^  fraterna  dile&to ,  tam  multiplici  quam  ar- 

Tancrede  ^iori  vinculo  convertatur  ,   pfedidis  CuritP.  Vefirtc  Magnatibus  , 

Roi  de       id  ex  parle  vefird  traBantihus  ,  Domiito  d/Jpouente  ,    condixitnus 

^'        inter  Arthurium  egregium  Ducem  Kritanniie  karijfimum   nepotem 

tiofirum  ,    ^  Hjeredem  ,  fi forte  fne  prole  Nos  obire  contigerit , 

(^  Fi/iam  vefiram  ,    matrimonium  in  Chrifii  jiomine  contrahen- 

dum ,  ut  cum  illa  ad  nubiles  annos  pervenerit aut  tl 

Celfitudivi  vcfira  placuerit ,  eam  infra  annos  nubiles  dejponfari 
pradifJus  Nepos  nofier  ,  juxta  henep/acitum  vefirtim  ,  id  faciet 
Ji  Summus  Pontifex  difpenjare  voluerit  .... 

.  .  .  Si  autcm  Nohis  fine  Harede  decedentibus ,  ipfe  ad  Regnum 
nofirum  ha:reditario  jure  pervenerit ,  ei  {Filiie)  dotarium  dep^na- 
mus  de  Regno  nofiro ,  quale  antiquum  ^  confuetum  dotarium  Re- 
ginarutn  Anglia. 

Richard  reconnoit  qu'il  a  requ  de  Tancrede  vingt-mille  onces 
d'Or,  &  s'engage  a  les  reftituer  ,  li  le  Mjriage  ne  s'accomplit 
pas ;  en  quoi  il  ic  foumec  au  J  ugemenc  du  Pape. 


Lertre  deRichard  aa  Pape.  Du  11  Novembre,  pres  deMef-      Ri- 
fine.  Page  68.  ch  arb 

11  lui  fait  parc  du  Traite  qu'il  a  fait  avcc  Taticrede  ,  &  rcpete        '• 
la  claufe  ci-delTus,  en  parlant  d'Arthur  :    Et  Haredem  fi  forte  Rj/ha?/' 
ftneprole.,  &c.  auPapc 

Cela  fait  voir  qu'en  ce  tems-la  il  ne  faifoit  aucune  difficulte, 
que  s'il  venoic  a  mourir  fans  Enfans  ,  Arthur  ne  diit  etre  fon 
Heritier  ;  &  neanmoins  ,  ecant  au  lic  de  la  mort  ,  il  inftitua 
Jea»  fon  Frerc. 

Ann^e  iif)i. 

Traite  fait  a  Meffine  ,    entre  Philippe-Augufie  &  Richard  1.    Traitc'dc 
Meftanx,  menfe  Martio.  Page  69.  Richard 

Priediclo  Regi  [Ricardo)  hono  corde  ,  (jr  bond  voluntate  conce-  fjp"  j^'' 
dimus ,  quod  a  modo  libcre  quamlibet  voluerit  ducat  uxorem ,  non-  Eiance. 
obfiante  illd   conventione  inter  Nos    c^  Ipjum  faild  ,    de  Sorore 
nofird  Adeldis ,  quam  debebat  ducere  in  uxoretn. 

Et  fi  Rex  Angli£  haberet  dtios  Mafculos  aut  plures^ 

voluit  ^  covcejfit  ,  quod  major  natu  tetteat  in  capite  de  Nobis^ 
totum  id  quod  tenere  debet  d  Nohis ,  citra  mare  Angliae  ;  (S-  a- 
lius  tenehit  d  Nohis  in  capite ,  unam  ex  trihus  Earoniis  ,  videli- 
cet  Dominium  Normanite ,  aut  Dominium  Audegavite  ^  Cenoma- 
niie  .^  aut  Dominium  Aquitanix  <^  Pitiavia. 

Ipfe  autem  concejfit ,  quod  de  Terra  Sanili  Egidii  Ctf- 

fnitis  (i)  nihil  de  catero  occupabit  ,  ultrd  quod  diximus ,  quam- 
diu  Comes  S.  Egidii  in  Curid  nofird  Jufferre  jufiitiam  voluertt  aut 
foterit. 

Concejfit  etiam  Nobis  Rex  Angliis  ,  quoJ  infrd  pri- 

mum  menfem  d  reditu  Juo,  remittet  inFranciam  fine  contradidio- 
ne  altqud  (4-  impedimetito ,  Adelais  Sororem  Jiofiram  ,  five  vivi^ 
five  tnortui  fuerimus . 

Ann^e  1192. 

Lettre  de  TEmpereur  Hetiri  VI  ,   \  Philippe-Augufie  Roi  de     Lettre 
France.  Apud  Rhetienfe ,  V.  Kal.  Januarii.  Page  70.  dc  l'Era- 

Illui  fait  parc  de  la  nouvelle  de  la  prife  de  Richard,  &  de  ia  {'^"•"j*"' 
maniere  dont  il  fut  pris.  Apres  que  Richard  eut  faic  naufrage  Fiaoce. 
dans  1'Iftrie  proche  d'AquiIee ,  le  Comte  de  Gortze  le  pourfui- 
vit ,  &  prit  huit  de  ks  Chevaliers.  Enfuite  Richard  fe  rendit  at 
un  Bourg  de  1' 'Vchevechc  de  Saltzbourg  ,  ou  Frideric  de  Ba- 
tefvowe  lui  pric  fix  Chevaliers.  Apres  cela,  Leopold  Duc  d'Au- 
Criche  mit  des  Gardes  dans  tous  les  chemins  ,  &c  prit  Richard 
dans  un  Village  proche  de  Vienne. 

Ceci  peut  lcrvir  a  fiire  comprendre  ,  que  felon  les  apparen- 
ces ,  Richard  prit  le  chemin  de  Vienne  pour  donner  le  change  a 
ceux  qui  le  pourfuivoient. 

Lettre  du  Fieil  de  la  Montagne  (2)  au  Duc  ^Autriche.  Au 
Chateau  de  Meffiat  ,  au  milieu  du  mois  de  Septembre,  fan  5. 
du  Pape  Alexandre.  Page  71. 

II  juftifie  Richard  du  meurtre  du  Marquis  de  Montferrat ^  & 
avoue  q_ue  c'eft  lui-menie  qui  Ta  fait  affafliner  au  milieu  dcTyr, 
parce  q/e  le  Mnrquis  avoit  faic  cuer  un  de  fes  Freres  ,  que  la 
tempece  avoic  poulie  a  Tyr. 

Si  La  Montagne  n'etoic  pas  Chretien  ,  comme  tous  les  Au- 
teurs  en  conviennent ,  la  date  de  cette  Lectre ,  l'an  5 .  du  Ponti- 
ficat  d' Alexandre ,  pcuc  faire  foup^onner  qu'e;le  eft  fuppoiee. 
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Annie  1193. 

Trois  Lettres  de  la  Reine  AHenor  au  Pape  ,  pour  le  prier  de 
s'employer  pour  procurer  la  libcrte  a  Richard,  Pages  72.  74. 
&c  76. 

Ces  Leccres  font  fortes ,  &  pleines  de  rcproches  au  Pape ,  fur 
fa  froideur. 

Autre  de  Pierre  de  B/ois,  Archidiacre  de  Bach  ,  a  TArcheve- 
que  de  Mayence,  fur  le  meme  fujcc.  Page  78. 

Lectre  de  Riihard  I  ecanc  en  piiibn ,  a  la  Reine  fa  Mere ,  & 
aux  Jufticiers  d'Angleterre.  Apud  Haguenau.  Xlll.  Kal.  Maji. 
Page  80. 

II  demande  70000  Marcs  d'argcnc  pour  payer  fa  Ran^on ,  & 
ordonne  qu'on  cienne  un  comptc  exadt  de  l'Argcnterie  q'j'on 
prendra  des  Egiifes,  auffi-bien  que  de  cc  que  chaque  Baron  don- 
nera  ,  afin  qu'il  puille  connoicre  ia  bonne  volonte  de  chacun, 
&  qu'on  cienne  precs  les  Ocages. 

&uem  autem  in  nofird  necejjttate  promptum  inveniemus  ,  ami- 
cum  in  fuis  necejfitatibus  Nos  reperiet ,  c^  remuneratorem  ;  gra- 
tiusque  Nohis  erit  ,  fi  quis  in  abjentid  nofird  ,  in  a/iqiio  Nobis 
Jtthveniat  ,  quam  fi  in  prafentid  nofird  i»  duplo  quis  nthis  fub- 
ventret. 

Accord  entre  Philippe-Augufie  &c  les  AmbafTadeurs  d'AngIe- 
terre,  envoyes  en  France  pendant  la  prifon  de  Richard.  Adum 
Meduncie,  VIII  Idusjulii.  Pagc  81. 

Les 
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(i)  Le  Comtd  de  Touloufe. 

(1)  Mr.  i/e  KxYin  dit  dans  fa  grande  Hiftoire  ,  que  lc  Vied  ilc  U 
Montagae  etoit  le  nom  que  l'on  donnoit  au  Chef  dcs  ChaJJins ,  Pcu- 
plc  qui  habitoit  aux  cnviions  SAntioche  ,  8c  que  les  Fran^ois  nom- 
moient  AJfaJfms.     Et  le  Traducteur  Angiois  de  cette  Hiltoire  a  ob- 

Tom.  X.  Part.  I. 


ferve  dans  une  Note  fur  cet  endroit  ,  que  ccs  AfTafrms  etoient  une 
Sedfc  dc  Mahomctans  ,  qui  occupoient  fi.v  Villes  pres  d' AntaritJus 
en  Syrie  ;  qu'ils  etoient  toujours  pr^ts  a  affaflriner  quelque  Piince 
quc  cc  fut  ,  a  qui  le  Kfi/  dt  ln  Montagne  lcur  ordonnoit  (1'allcr  6ter 
la  vie ,  Sc  a  executcr  les  entrcprilcs  les  plus  defelperess. 
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iS 

Les  Ambafladeurs  promettent,  au  nom  de  Richard,  de  payer 
a  Thilippe  vingt-mille  Marcs,  &  de  lui  remettre  quatre  Cha- 
teaux  pour  furete  de  cetce  fomme. 

Ils  promettent ,  que  le  Prince  Jean  ne  fera  point  recherche 
pour  avoir  viole  la  promefle  qu'il  avoit  faitc  a  RicharJ,  de  ne 
retourner  point  en  Angletcrre. 

II  y  a  auffi  queique  chofe  par  rapport  a  Jean ,  que  je  n'en- 
tends  pas.  Savoir :  Si  bominis  Regis  Angha  poterunt  monflrare, 
quod  Coines  Johannes  juraverit  ad  fercjuirendum  pecuiiiam  ad  li- 
berationein  Regis  Anglta. 

Les  Hiftoriens  ont  dit  que  Richard,  av.mt  que  de  partir,  a- 
voit  ftipule  avec  Jean ,  que  pendant  fon  abfence ,  il  fe  tiendroit 
en  Normandie ,  fans  remettre  le  picd  en  Angleterre :  mais  qu'en- 
fuite ,  il  l'avoit  difpenfe  de  cette  obligation.  II  paroit  pourtant 
dans  cec  Ad:e ,  quc  "^can  etoit  toujours  oblige. 

Lettre  de  Richard  "a  Hubert ,  Archeveque  de  Cantorbery.  A 
Spire,  le  22  Septembre.  Page  83. 

II  lui  dic ,  que  rEmpereur  a  fixe  le  Lundi  apres  Noei ,  pour 
le  mettre  en  liberte ;  &  que  le  Dimanche  fuivant ,  il  fcra  cou- 
ronne  Roi  de  Provcncc.  Vigilia  Beati  Thom^  Apoftoii. 

Lettre  de  1'Empereur  H^/vr;  FT  aus  Anglois.  ApudThealufamj 
Page  84.. 

II  leur  donne  avis ,  qu'il  a  fixe  un  jour  pour  mettre  Rtchard 
en  libcrte,  &:  un  autrc  pour  le  faire  couronncr  Roi  de  Proven- 
ce.  Noftrie  fiquidem  eft  voluntatis  prafatum  Dominum  'veftrum, 
ficttt  amtcuvi  noftrum  fpccialem  ,  fromovere  ,  <^  magnificentius  ho- 
norare. 

Conventions  entre  rEmpereur  &  Richard.  Page.  84. 

1.  Les  AmbalTadeurs  de  fEmpercur  iront  en  Anglecerre  avec 
ceux  du  Roi.  On  leur  comptera  cent-mille  Marcs  d'argent, 
qui  feront  cachetesi  &  les  gens  du  Roi  en  feront  charges  juf- 
qu'a  ce  que  Targent  foit  arrive  fur  les  Terrcs  defEmpne,  en 
forte  que  s'il  fe  perd  avant  ce  tems-la ,  la  perte  fera  pour  le  Roi. 
Enfuite ,  il  fera  remis  aux  Ambafladeurs  de  TEmpereur ,  qui  en 
feront  feuh  chargcs.  De  plus,  le  Roi  donnera  encore  cinquan- 
te-millc  Marcs  d'argent ,  poids  de  Cologne ,  a  TEmpereur  & 
au  Duc  d^Autriche;  &  au  defaut  d'argent,  il  donnera  (bi-cante 
Otages  a  l'Emperear  pour  trente-milk  Marcs,  &  iept  au  Duc 
SAutriihe  pour  vingt-mille  Marcs. 

2.  Si  le  Roi  d"Anglecerre  veuc  executer  ce  a  quoi  il  s'eft  au- 
trefois  engage  envers  TEmpereur,  concernant  le  Duc  de  Saxe, 
rEmpereur  le  tiendra  quitte  des  50000  Marcs,&  s'obiigera  d'en 
payer  20000  au  Duc  d^Autriche. 

3 .  Le  Roi  fera  mis  en  liberte ,  immediatement  aprcs  que  TEm- 

ijereur  aura  regu  les  1 00000  Marcs,  &  que  le  Roi  aura  donnc 
es  Ocages. 

4..  Le  Roi  d'Angleterre  s'oblige  par  Serment,  de  donner  la 
Soeur  d^Arthur  Duc  de  Bretagne,  en  Mariage  au  Fils  du  Duc 
d^Autriche,  &  de  la  faire  mener  fur  les  Terres  de  TEmpirc. 
Que  fi  le  Duc  refufe  de  la  recevoir ,  le  Roi  fera  quitte  de  fon 
Serment. 

5.  S'il  refufe  d'accomplir  fon  engagement  par  rapport  au  Duc 
de  Saxe,  il  fera  tenu  de  payer  les  50000  Marcs,fept  mois  apres 
fon  arrivee  en  Angleterre. 
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Annee  II 94. 

Bref  du  Pape  CeUftin  jk  TEveque  dc  Verone.  'Roma.  Id.  Jun. 
Pontific.  IV.  Page  88. 

11  lui  donne  commiffion  dordonner  de  fa  part  au  Duc  cTAu- 
triche,  de  renvoyer  les  Otages  Anglois,  6c  de  faire  reftitucion 
a  Richard.  Apres  que  le  Duc  aura  obei ,  il  lui  ett  ordonne 
d'allcr  faire  la  Guerre  aux  Infideles  dans  la  Paleiline,  aucant  de 
tems  que  Rich.ird  a  ete  detenu  en  prifon. 

11  faut  remarquer,  que  pendanc  couc  le  tems  que  Richard  fut 
en  prilbn ,  le  Pape  ne  fit  pas  la  moindre  demarche  en  fa  faveur, 
comn:e  ii  paroit  par  les  Letcres  d'Ali^nor  indiquees  ci-defliis. 
Mais  des  q-ae  ce  Prince  fuc  arrive  en  Angleterre,  le  Pape  parut 
s'intcrefler  beaucoup  pour  lui. 

Chartre  de  Rickard  I,  en  faveur  des  Rois  d'Ecoflc.  Du  17 
Avril.  Page  87.  A  Winchefter. 

Cette  Chartrc  conticnt  certains  Privileges  accordes  aux  Rois 
d^EcoiFe,  quand  ils  fe  trouveronc  en  Angleterre. 

Traice  entre  Philippe  -  Augufte  &c  Richard  I ,  conclii  entre 
GaUlon  &  Val-Rodelle.  Page  91. 

Lettre  de  Richard  I  a  TEvcque  de  Durham.  Du  30  Septem- 
bre.    Page  96.  A  Dangu. 

Lc  Roi  donne-  avis  a  rEveqne,  d'un  avancage  qu'il  a  rem- 
porte  fur  le  Roi  de  France  proche  de  Gilbrs.  II  dic  que  le 
Roi  QeFrance  avoic  avec  lui  ^ooChevaliers  avec  leurs  Ecuyers, 
C^  Communihus  fuis ;  &C  qu'ayant  ete  poufle  jufqu'a  Gifors,  le 
Ponc  rompit  fous  lui.  II  ajoute:  Rex  Franci^,  ut  audivimus , 
hibit  de  rivcria  ,  c?"  viginti  milites  fuhmerfi  fu?it.  Nos  autem  ibi 
fum  una  lancea  proftravimus  Mathieum  de  Montmorrency ,  ^  A- 
lanum  de  Rufci,  <^  Tulcofiem  de  Gilcrval ,  g^  captos  detinuimus 
(^  kene  capti  Jitnt  gentes  ufque  ad  centum  milites. 

Cette  Lettre  p:uc  fervir  a  redrefler  les  Hiftoriens  Anglois, 
&  Franqois,  dont  ks  uns  exagerent  cet  avantage  comme  une 
grande  Vi>.^oire  ,  &  les  autres  en  parlent  comme  d'une  baga- 
lelle. 
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Bref  du  Pape  Innocent  III  au  Duc  d'Auttiche.  III.  Kal.Ju- 
nii,  l^ontif.  1.  Page  102. 

Leofold  Dac  d' Autriche ,c^\i\  avolt  arrete  RifWi, etoitmort, 
&  avoit  ordonne  a  fon  Fils  &  Succefleur  de  renvoyer  les  Ota- 
ges  Anglois.  Le  Pape  ordonne  au  Fils  par  ce  Bref,  d'execu- 
ccr  la  volonte  de  fon  Pere,  fous  peine  d'Excommunicacion. 

Aucre  Bref  du  meme  Pape  a  TArcheveque  de  Magdebourg. 
II.  Kal.  Junii.  Page  103. 

11  lui  ordonne  de  foUicicer  le  Duc  de  Souahe,  Frere  &  Heri- 
tier  du  defunt  Empereur  Henri  FI,  a.  faire  reftitution  au  Roi 
d'Angleterre. 

Bref  du  Pape  Innocent ,  qui  confirm?  le  Statut  de  Richard  I, 
par  lequel  il  ordonne  que  les  fecours  qu'on  a  tires  des  Eglifes 
pour  le  delivrer  de  ia  prifon,  ne  foient  pas  cires  a  confequence 
pour  Tavenir.  V.  Kal.  Odtob.  Page  104.  Ferufe, 

R     E     G     N    E      D     E      J    E     A    N, 
Surnommi  Sans-Terre. 


QUoique  Richard  tut  infticue  Jean  fon  Frere,  fon  Heritier     ^^  Ro« 
univerfel,  le  Droic  dtjean  netoit  pas  inconteftable.  Ar-  i^ontefur 
thur  Duc  de  Brecagne  fon  Neveu,    Fils  dt  Geffroi  fon  le  Trone. 
Frere  aine,  ne  minquoic  pas  de  raifons  plaufibles  pour  lui  dif- 
puter,  &  la  Couronne  d'Angleterre ,  &  les  Provinces  de  Fran- 
ce,  dont  la  Succeifion  de  Richard  etoit  compofee.   Pour  ce  qui 
regarde  rAngleterre,  il  n'y  avoit  ni  Loi,  ni  Reglemenc,niPre- 
juge,  depuis  la  Conquete,   qui  pijt  etablir  un  Droit  fixe  pour 
la  Succeilion  a  la  Couronne,  comme  je  Tai  fait  voir  au  com- 
mencemenc  de  cec  Excrait.  Par  confequent,  les  Droits  dtjea» 
&  d'Arthur  etoient  cgalement  fujets  a  dcs  objections  embarif- 
fantes,    &  pouvoient  ecre  egalcmcnt  foutenus  par  de  puiflantes 
raifons.     Quant  aux  Provinces  de  France ,  favoir ,  Ja  Norman- 
die,  la  Guyemie,  le  Puitou,  la  Saintonge ,  la  Touraine ,  VAnjoit, 
le  Maine ,   il  y  a  beancoup  d'apparence  que  le  Droit ,  par  rap- 
porc  a  la  Succellion,   y  ecoit  mieux  regle  qu'en  Angleterre: 
mais  comme  cetoient  des  Fiefs  de  la  Couronne  de  France ,  il 
etoit  appaient  que  Philippe-Augufte ,   comme  Souverain,  pre- 
tendroit  etre  en  droit  de  decider  la  quefHon  entre  les  deux  Con- 
currens ,  &  qu'il  fe  regleroit  plutot  fur  fon  interet ,  que  fur  la 
Jufticc.     Si  ce  Proccs  avoit  du  etre  decide  regulierement ,  & 
dans  toutes  les  formes,  les  Juges  y  auroient  fans  doute  trouve    Mefiiref 
de  grandes  difiicukes.    Mais  Jean  ne  trouvant  pas  a  propos  de  poul  ^'if. 
commettre  fes  DroitsaunJugement  de  cette  nature ,  aima  mieux  furerU 
fuivre  une  autre  route.    Ce  Prince  fe  trouvant  en  Francc  lors-  Couion- 
que  Richard  fon  Frere  mourut,  envoya  d'abord  en  Anglcterre     * 
Huhert  Archeveque  de  Cantorbery ,  8c  Guillaume  Marshal,  qui 
etoient  alors  avec  lui ,   pour  difpofer  les  efprits  des  Anglois  en 
fa  faveur.    Ces  deux  Seigneurs  qui  lui  etoient  devoues  ,  ctant 
aides  du  credit  de  la  Rcme  Alienor  qui  fe  declara  pour  Jean, 
travaillerent  avec  tant  d'ardeur  a  gagner  les  Grands  &  le  Pen-     Ardeut 
ple,  qu'ils  reuflirent  enfin,  quoiqu'avec  beaucoup  de  difiiculte,  **'.  '".'^* 
dans  ce  qu  ils  avoient  cntrepris.     Ce  ne  fut  pas  en  fanant  deci-  fcrvir. 
der  la  queftion  qu'il  pouvoit  y  avoir  entre  Jean  &  Arthur , 
par  un  Jugcment  des  Etats,  ou  du  Parlement  j  mais  engagnanc 
les  uns  apres  les  autres ,   ceux  qui  auroient  pu  s'oppofer  a  Tele- 
vation  de  Jean  fur  le  Trone.  Ceft  ainfi  que  Guillaume  leRouxy 
Henri  1 ,   &  Etienne ,  avoicnt  agi  pour  reuflir  dans  leurs  def- 
feins. 

Pendant  que  les  Amis  de  Jean  le  fervoient  utilement  en  An- 
gleterre ,   il  cravailloit  de  fon  cote  ^  s'afliirer  la  poflelTion  des 
Provinces  de  France  qui  faifoient  partie  dc  la  Succellion  de  Ri- 
chard.     Le  premier  pas  qu'il  fit  pour  cela ,   fuc  de  gagner  Ro- 
hert  de  Tuinham,   qui  lui  livra  les  Trefors  du  feu  Roi  qu'il  a-   "  met  l» 
voic  en  garde,  avec  les  dcux  importances  Places  de  Chinon  &  I^s  Tte"' 
Saumur,   donc  il  ecoic  Gouverneur :    mais  cela  ne  fuffifoic  pas.  forsdufeu 
Le  Gouverneur  A'Aiigers  avoic  deja  livre  fa  Place  au  Duc  de  '^'"- 
Bretagne;  lcs  Seigncurs  de  Poitou,  de  Touraine,  d'Anjou,  du 
Maine,  etoient  tous  diipofes  a  reconnoicre  ce  jfune  Princepour 
leur  Souverain;  .&  il  y  avoit  beaucoup  d'apparence  que  Phtlip- 
pe  le  favoriferoic  aufli,  puisqu'il  ne  pouvoit  qu'etre  avantageux 
a  la  France ,  que  ces  Provinces  fuflent  feparees  de  la  Couronne 
d'Angleterre.    J^""  ne  pouvant  pourvoir  a  tout  dans  un  meme 
tems,  s'attacha  a  ce  qu'il  y  avoit  de  plus  preffe,  c'eft-a-dire,  k 
fe  faire  reconnoitre  par  la  Normandie,  dont  lesHabitans  etoient 
encore  incertains  du  parci  quils  devoient  prendre.    Pour  cet  ef- 
fet ,   il  fe  fervir  dcs  Trefors  qu'il  avoit  en  main ,  pour  gagner 
les  principaux  Seigneurs  Normands;  &  en  meme  teras  il  leva 
une  Armee,  avec  laquelle  il  alla  faire  le  Siege  du  Mans,  qui  a-     prcnd 
voit  pris  lc  parti  d'Arthur.    Des  qu'il  fut  maicre  de  cecce  Ville,  '«  '^^n.s. 
il  en  fic  rafer  les  murailles,  &  traita  les  Habitans  avec  beaucoup  ^fez^hV^ 
de  feverite.     Cec  exemple  acheva  de  determiner  les  Normands,  muraiiies. 
qui ,   craignant  un  femblable  fort ,   fe  haterent  de  reconnoitre    <^""fon- 
Jean  poKxr' lenr  Duc,  &  le  couronnerent  a  Rouen.     Cela  fait^de^jean 
il  fe  hata  de  paffer  en  Anglecerre ,  oii  couc  etoit  difpofe  a  le  re-  en  Nor- 
cevoir.     Peu  de  jours  apres,  il  fut  couronne,  apres  que  TAr-  ^^"^'^n. 
cheveque  de  Cantorbery  cut  fait  un  Difcours  a  rAffemblee,  gieterre. 
dans  lequel  il  fic  entendre,  que  Jean  ne  parvenoit  a  la  Couron-     Remir- 
ne  que  par  Eleftion;  &  parce  qu'etant  de  la  Race  Royale,  il  ^'}^^^^^, 
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avoit  ete  trouve  digne  de  commander  aux  Anglois.  Ce  Prelat 
ne  sexprima  lans  doute  de  cette  raaniere,  que  pour  eviterd'en- 
trer  dans  la  difcuflion  du  Droit  de  Jean ,  qui  etoit  trop  dou- 
teux  pour  pouvoir  en  faire  un  folide  fondement  de  fon  elevation 
fur  le  Trone.  ' 

Jsa7i  ne  fit  qu'un  petit  fejour  en  Angleterre ,  apres  avoir  ete 
couronne,  etant  prefle  de  sen  retourner  en  France,  oii  Fhilip- 
fe  avoit  rompu  la  Treve  de  cinq  ans  qu'il  avoit  faite  avec  Ri- 
chard.  Confia^ice .,  Mere  d^Arthur ,  iui  avoit  deja  livre  toutcs 
lcs  Places  donc  elle  pouvoit  difpofer  ,  &  s'etoit  mifc  avec  le 
Prince  fon  Fils,  fous  fa  protedtion,  &  entre  ks  mains.  Ainfl, 
fous  pretexte  d'agir  pour  Arthur ,  Fhilippe  avoit  repris  les  ar- 
mes,  &  s'etoit  empare  d'Evreux,  &  de  toute  la  Province  du 
Maine.  Jean  etant  arrive  a  Rouen,  y  leva  une  Armee,  qui 
devint  bientot  fort  nombreufe,  par  les  Troupes  qu'on  lui  ame- 
noit  de  tous  cotes.  Mais  Fhilippe  lui  fit  perdre  un  tems  qui  lui 
ecoit  prccieux  ,  en  lui  demandant  une  treve  de  cinquante  jours , 
qui  luifijt  aifement  zzcoxdec  \,yean  s'imaginant  que  la  terreurde 
ies  armes  avoit  reduit  fonEnnemi  a  faire  cette  demarche,&  que 
bientot  il  lui  demanderoit  la  Paix.  Cependant,  il  lailfa  difper- 
fer  fbn  Armee,  qui  n'etoit  prefque  compofee  que  de  Voloncai- 
res.  Mais  au-lieu  de  la  Paix  a  quoi  il  s'attendoit,  Philippe, 
dans  une  Entrevue  qu'il  euc  avec  lui ,  demanda  pour  Arthur 
toutes  les  Provinces  de  France  que  Richard  avoic  pofledees ,  & 
pour  lefquelles  il  avoit  deja  re^u  rHommage  de  ce  jeune  Prin- 
ce.  Cette  demande  ayant  ece  rejettee,  la  Guerre  commen^a 
incontinent. 

Dans  ce  memetems,  Jeanne  Reine  Douairiere  de  Sicile,qui 
avoit  epoufe  en  fecondes  noces  le  Comte  de  Touloufe^  mourut 
a  Rouen ,  oii  elle  etoit  allee  pour  y  voir  le  Roi  fon  Frere.  Pen- 
dant  que  Jeati  s'amufoit  a  faire  les  funerailles  de  fa  Sceur,  Fhi- 
lippe  faifoit  des  progres  dans  TAnjou,  8c  s'emparoit  des  Places 
qui  avoient  pris  le  parti  de  Jean:  mais  fur  quelque  mecontente- 
menc  qu'il  donna  au  Gouverneur  du  Duc  de  Bretagne,  ce  jeu- 
ne  Prince,  avec  la  Duchefle  fa  Mere,  &  fon  Gouverneur ,  alla 
fe  jetter  entre  les  bras  du  Roi  fon  Oncle.  Ce  coup  imprevu 
auroic  pu  rompre  les  mefures  du  Roi  de  France ;  mais  peu  de 
tems  apres,  la  Duchefle  congut  contre  Jean  des  foupgons,  qui 
Tengagerent  a  remener  le  Duc  fon  Fils  a  Philippe.  Malgre  tout 
cela,  les  affaires  de  Jean  fe  trouvoient  dans  une  heureufe  fitua- 
tion.  II  avoit  faic  Alliance  avec  TEmperenr  Othon  fon  Neveu, 
&  avec  le  Comte  de  Flandre ;  &  dans  le  meme  tems ,  la  Guy- 
enne  fe  declara  pour  lui.  Cela  fut  caufe  que  Phiiippe ,  qui  fe 
trouvoit  prefle  d'un  autre  cote,  demanda  la  Paix.  Elle  fe  con- 
clut  a  Tavantage  de  Jean ,  a  qui  Philippe  facrifia  les  interets  du 
Duc  de  Bretagne,  en  s'engageant  a  ne  donner  aucun  fecours  a 
ce  Prince.  Pour  amener  Philippe  a  ce  point ,  Jean  promit  de 
ceder  pour  un  certain  tems  au  Prince  Louis  fon  Fils,  TAuver- 
gne  &  le  Berry ,  &  de  donner  une  Dot  de  vingc-mille  Marcs  a 
Blanche  de  Cafiille  fa  Niece,  que  ce  meme  Princc  devoit  epou- 
fer.  Arthur  etant  ainfi  abandonne  de  fon  Procetfteur ,  nc  le 
trouva  phis  en  etat  de  refifter  au  Roi  fon  Oncle ,  qui  fe  mit  en 
polIelTion  de  toute  la  Succeffion  de  Richard,  &  ne  lui  laifla  que 
la  Bret;igne.  Le  Mariage  de  I.ouis  avec  Blanche  fuc  celebre 
peu  de  tems  apres,  a  Rouen. 

Pendant  que  Jran  faifoit  ces  acquifitions,  il  devint  amoureux 
d'IJaheau  d'A"goH/eme,  qui  avoit  ete  accordee  par  paroles  de 
prcfent  avec  Hugues  le  Brun,  Comte  de  la  Marche.  Sa  paffion 
fuc  li  violence ,  qu"il  vouluc  a  quelque  prix  que  ce  fuc  Fepoufer, 
quoique  pour  faire  ce  Mariage  il  faliat  rompre  celui  ^lfabeau , 
&  It  fien  propre  avec  Havoife  de  Glocefter.  Mais  la  faveur  & 
Tautorite  du  Pape  furmonterent  tous  les  obftacles  qui  s'oppo- 
foient  a  fon  bonheur. 

Tout  lui  ayant  ainfi  reuffi  felon  fes  fouhaits ,  il  repafla  6n  An- 
gleterre,  &  y  afifembla  un  Parlement,  auquel  il  demanda  de 
Targent  pour  payer  la  Dot  qu'il  avoit  promife  a  Blanche  de  Caf- 
tille  fa  Niece.  Cette  demande  parut  forc  excraordinaire ,  per- 
fonne  ne  pouvanc  comprendre  pourquoi  il  falloit  que  TAngle- 
terre  payat  le  Mariage  d'une  PrinceflTe  Efpagnole ,  qui  epoufoit 
un  Prince  Fran^ois.  Mais  le  Roi  fit  entendre  aflez  clairement, 
qu'il  ne  vouloit  pas  etre  refufe;  &  comme  c'etoit  le  premier 
Subfide  qu'il  demandoit,  le  Parlement  Taccorda ,  quoique  d'u- 
ne  maniere  a  faire  comprendre  qu'il  etoit  tres  mecontent.  Ce- 
pendant ,  le  Roi  ayant  fait  plier  le  Parlement  en  cette  occafion 
en  devint  plus  fier  dans  la  fuite.  On  pretcnd  meme  qu'il  com- 
men§a  des-lors  a  travailler  pour  fe  rendre  abfolu ,  &  que  les 
Grands  etant  perfuades  qu'il  avoit  ce  deflein,  commencerent  de 
leur  cote  a  penfer  aux  moyens  de  s'y  oppofer.  En  efifet,  des 
la  premiere  annce  de  fon  Regne ,  il  euc  a  elluyer  des  morcifica- 
tions,  qui  pouvoient  lui  feire  comprendre  combien  il  auroit  de 
peine  a  reuflir  dans  fes  defifeins.  Geffroi  Archeveque  d'Yorck 
fon  Frere-naturel  ,  s'oppofa  de  touc  fon  pouvoir  a  la  levee  de 
Targenc  que  le  Parlement  venoit  d'accorder  au  Roi ;  &  il  ne  tint 
pas  a  ce  Prelat  inquiet ,  que  tout  le  Royaume  ne  fe  foulevat. 
D'un  autre  coze, Hubert  Archeveque  de  Cantorbery,ayant  con- 
voque  le  Synodc  de  fa  Province  fans  en  informer  le  Roi ,  con- 
tre  la  ccutume  de  fes  Predecefifeurs,  le  Roi  lui  fit  defendre  de 
rafTembler :  mais  malgre  cette  defenfe ,  le  Synode  ne  laifiTa  pas 
de  fe  tenir. 

Ce  ne  fut  pas  feulement  avec  le  Clerge ,  que  Jean  eut  afifaire 
des  le  commenceraenc  de  fon  Regne.    Tous  les  Seigneurs  cn 
Tom.  X.  P.  L 
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general  etoient  mecontens.    Ils  ne  TaVoient  place  fut-  le  Tro-  J  e  a  n; 
ne ,   que  fur  la  promefle  pofitive  qui  leur  avoit  ete  faite  de  fa     Mecon- 
part,   qu'il  les  retabliroit  dans  leurs  Privilcges ;  &  cependant ,  deT^-°' 
ils  ne  lui  voyoient  faire  aucune  demarche  qui  tendit  a  ce  but.  giois. 
Au  contraire,   depuis  qu'il  etoit  de  reiour  en  Angleterre  apres 
avoir  fi  bien  reuffi  en  France,   il  prenoit  une  route  tout  oppo- 
fee.     II  avoit  deja,  comme  je  Tai  dit  ci-defllis ,  exige  un  Sub- 
fide  du  Parlemenc.  De  plus,  dans  un  Voyage  qu'il  avoit  fait  du 
cote  du  Nord,  il  avoit  extorque  de  grandes  fommes  dequelques 
Provinces,  fous  pretexie  de  punir  certaines  malverfations,   qui 
s'etoient  commiles  dans  fes  Forets.    Enfin ,  il  donnoit  un  granci 
fujet  de  mecontentement  a  fon  Peuple,  en  debaucham  des  Fem- 
mes  &  des  Filles ,   fans  aucun  egard  pour  les  Familles  les  plus 
diftinguees.    Tout  cela  donnant  de  grands  foupgons  aux  Barons 
du  Royaume,   quelques-uns   d'entre  eux  s'aflemblerent  fecrete- 
ment ,  &  s'engagerent  a  fe  foutenir  mutuellement.    En  meme 
tems,  ils  relblurent  de  faifir  la  premiere  occafion  qui  fe  prefen-  f-oppoVe^ 
teroit ,  pour  faire  connoitre  au  Roi  qu'ils  ne  pretendoienc  point  aa  Roi. 
fe  foumetcre  a  un  pouvoir  abfolu. 

Quelque  cems  apres,  les  Poicevins  ayanc  faic  quelque  demar- 
che  qui  donnoit  lieu  de  croire  qu'ils  avoient  deflein  de  fe  revol- 
tcr ,  Jean  refolut  de  les  aller  chatier ,   &  fic  fommer  tous  les 
Vafifaux  de  la  Couronne  de  fe  rendre  a  Portfmouth ,  pour  Tac-  Hs  lefU- 
compagner  en  France.    Mais  les  Barons  lui  firent  dire ,  qu'ils  jt"' ''' 
n'obeiroient  point  a  cet  ordre,  a  moins  qu'il  n'executat  fes  en-        "'"' 
gagemens  par  rapport  a  leurs  Privileges.    Jean  regardant  ce  re- 
fiis  comme  une  Rebellion ,  fe  mit  incontinenc  a  la  tete  de  quel- 
ques  Troupes,  &  fans  leur  donner  le  tems  de  fe  reconnoitre,  il     , 
fe  faifit  de  quelques-uns  de  leurs  Chateaux.  Comme  ils  n'avoient  a'taque  & 
encore  pris  aucunes  mefures  pour  oppofer  la  force  a  la  force ,  i'fe°fou-* 
ils  fe  virent  contraints  de  promettre  qu'ils  fe  rendroient  a  Ports-  metHe. 
mouth ,  &  de  lui  donner  leurs  Enfans  en  Orage.   Quand  ils  fu- 
rent  arrives  au  Rendez-vous ,  le  Roi  les  difpenfa  de  ce  Voyage, 
moyennant  deux  Marcs  d'argent  pour  chaque  Fief.    Enfuite  il 
le  rendit  en  Normandie,  avec  peu  de  Troupes.  Entrevuc 

Des  qu'il  fut  arrive  a  Rouen,  Philippe  fouhaita  d'avoir  avec  &de'phi- 
lui  une  Conference,  daas  laquelle  ils  confirmcrent  le  dernier  lippe. 
Traite  qu'ils  avoient  fait  enfemble.  PhiUppe  lui  fit  toutef  les  ca- 
refifes  poffibles,  &  Tengagea  meme  a  laller  voir  a  Paris,  ou  il 
lui  donna  tanc  de  marques  d'une  parfaite  eftime,  &  d'une  fin- 
cere  amitie,  que  Jean  le  regarda  comme  le  meilleur  de  fes  A- 
mis ;  en  quoi  U  fe  trompa  beaucoup ,  ainfi  qu'on  le  verra  dans  la 
fuite. 

J'ai  rapporte  jufqu'ici ,  le  plus  brievement  qu'il  m'a  ete  poffi- 
ble  ,  ce  qui  fe  pafla  dans  les  deux  premieres  annees  du  Regne 
de  Jean :    mais  ce  n'eft  pas-la  ce  qu'il  y  a  de  plus  confiderable.   Lcs  ttoij 
Ceft  dans  la  fuite  de  ce  Regne  qu'on  trouve  trois  Evenemens  P'""^': 

r  1  •  o      t  .     .-      .         .      paux  evc- 

importans,   qui  en  font  touce  la  maciere,  &  dont  je  ferai  trois  nemeus 
Articles  fepares.     Le  premier  contiendra  les  Aff^aires  que  Jean  ^^  <^= 
eut  avec  Philippe-Augufte.     Le  fecond ,  celles  qu'il  eut  avec  le  '^'S"^'* 
Pape  Innocent  III ;  &c  le  troifieme ,  fa  Querelle  avec  fes  Barons. 
Avant  que  de  pafler  a   ces  trois  Arcicles ,  j'indiquerai  ici  les 
A6tes  qui  fe  trouvent  dans  le  Recueil  fur  les  deux  premieres  an- 
nees  de  ce  Regne. 

Annk  1199. 

Engagement  de  Jean,  de  payer  212«^  Marcs  d'Argent  pretes     Engage- 

a  Richard  par  des  Marchands  de  Plaifance.  A  Rouen  le  25  Aoiit.  1^^^'  ^^ 

Page  115.  J      •     • 
Annee  1200. 

Aifle  par  lequel  Hugues  le  Brun  Comte  de  hMarche,&cRjoul  Hommef- 


Comte  d'Augi ,   fe  declarent  Hommes-liges  du  Roi  jea». 
Caen,  le  28  Janvier.  Page  116. 

Autre  femblable,  du  Vicomte  de  Thouars.  Page  117. 

Traite  de  Paix  entre  Philippe-Augufte  &:  Jean.  A  Galeton. . . 
Mai.  Page  117. 

Prteterea  dedit  nohis  Rex  Angliie  20  inillia  Marcarum  ftef- 
lingarujn ,  ad  pondus  <ir  legem  in  quo  fuerunt ,  vid.  1 5  folidos 
<dr  4  denarios  pro  Marca ,  propter  Rechatum  noftrum ,  g^  prop- 
ter  feoda  Britayinia:  quiS  Nos  ipft  demiftmus.  Ipfe  vero  recipiet 
Arthurum  i»  Hominem ,  ita  quod  Arthurus  Britanniam  tenehit 
de  Rege  Angliis. 

In  c07iventionibus  iftis  cum  Rege  Anglia  ,  habemus  conven- 
tionern,  quod  ipfe  Otho7ii  7tepoti  juo  nullu7n  auxilium  faciet ,  tiec 
pergentem,  nec  per  fe ,  nec  per  alium,  nifi  per  conftlium  ^  coa' 
fe7ifum  noftrum. 

He  Arthuro  fic  erit ,  quod  Rex  Angliie  mn  minuet 

eum  7tec  de  feudo  nec  de  dominio  Britan7iite  titra  mare,  vifi  per 
redum  judiciu/ii  Curia  futs. 

Annfe  1201. 
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Afte  par  lequel  Leolyn  Ap-Jorvjorth  ,   Gallois  ,  /e  declare     Aurre 
Homme-lige  du  Roi  Je«Ji.  V.  Id.  Jul.  Anno  Regis  Johannis  .Ho^^i^e- 
m.  Page  123.  """'^' 

Conventions  entre  Jea»  &  la  Reine  Berenguelle  de  Navar- 
re,  Veuve  de  Richard  I  A  Chinon,  le  20  Aoiit.  Page  124. 

Jean  lui  affigne  une  Penfion  annuelle  de  Mille  Marcs ,  cha- 
que  Marc  de  1  j  fous  4.  deniers  fterling. 

Ca  Char- 
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jo  ABREGE'HISTORIQUE 

Teak.  Chartre  de  D.  Sanche,  Roi  de  Navarre  ,  par  laquelle  il  de- 

AiliJoce  clare  qa'il  fait  Alliance  avec  le  Roi  Jean,  contre  tous  ,  excep- 
&  ic  RoT  te  le  Miramolin  d'Atrique.    A  Chinon  ,  lc  i+  Odobre.    Pa- 
ge  126. 


Jean. 
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ARTICLE    PREMIER. 
ulfaires  de  ]i.KVt  avec  P  H i  L  i  p  P  E-A  u  g  u  s  T E. 


Chartre  qui  etablit  le  Douaire  d^lfahelle  J^AngouUme  ,   Fem- 
me  de  Jean.  A  Porchefter.  Dii  5  Mai.  Page  134. 

A    R    T    I    C    L    E       II. 

Affaires  de  J  E  a  N  avec  le  Pape. 


ilippe  T)Endant  que  Fkiliffe  careflbit  Jean  a  Paris,  il  cxcitoit  fecre-  -rjUbert  Archeveque  de  Cantorbery  etant  moft  en  1205 ,  un 
"*  '"^  A  tement  le  Comte  de  la  Marche  a  fe  venger  de  TafFront  qu'il  -tJ-  petit  nombre  de  Moines  dvi  Monaftere  de  S.  Auguftin  fe 
^,.He  .....       Le  Comte  fe  '•  '•       '    '        -^  —  -  ■-        ^  m.  ., „..     ,, 
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voyant  ainfi  alTure  d'etre  appuye  ,   cabala  parmi  les  Poitevins 
pour  les  difpofer  a  la  revolte,  a  quoi  il  reuffit  avec  aflTeT,  de  fa- 
cihte.  Arthur  Duc  de  Bretagne  entra  dans  le  meme  Complot, 
pour  tacher  d'arracher  quelque  chofe  au  Roi  fon  Oncki  &  ¥hi- 
Itfpe  le  prepara  de  meme  ^  profiter  des  occaiions  qui  pourroient 
fe  prefenter.     Quand  les  afFaires  des  Allies  furent  pretes ,  Fhi- 
liffe  eut  avec  Jean  une  Entrevue  ,  dans  laquelle  il  foutint  hau- 
tement  les  interets  dHArthur ,  &  du  Comte  de  la  Marche  ,  de- 
mandant  pour  Tun  toutes  les  Provinces  que  Jean  poffedoit  en 
France  ,   &  pour  Tautre  ,   une  fatisfadlion  raifonnable.    Jean 
ayant  rejette  ces  demandes  avec  hauteur ,  fut  cite  ^  la  Cour  des 
^taque  la  p^irs  ■  &  n'ayant  pas  comparu ,  Fhiliffe  attaqua  la  Normandie, 
die.""    '    &  s'empara  de  quelques  Places. 
Aithur        Apres  cette  premiere  Campagne  ,  dans  laquelle  Jean  n'avoit 
fait  aucun  efFort  pour  fe  defendre  ,   Phi/ippe  accorda  Marie  fa 
FiUe  au  Duc  de  Bretagne  en  Mariage  ,  &  fit  celebrer  lcs  fian- 
gailies  a  Paris.     Enfuite  il  envoya  ce  jeune  Prince  en  Poitou, 
pour  y  comraandcr  les  Poitevins  revoltes.     Arthur  etant  arrive 
dans  cctte  Province,  &  ayant  appris  que  la  Reine  AHenor  fon 
Ayeulc  setoit  renfermee  dans  Mirebeau^  alla  fubitement  fe  pre- 
fenter  devant  cette  Ville  ,   &  obligea  la  Reine  a  fe  retirer  dans 
le  Chateau  ,   ou  il  raffiegea.     Pendant  qu'il  etoit  occupe  a  ce 
Jein  ac-  Siege  ,   Jean  marchoit  ii  grandes  journees  pour  deUvrer  la  Rei- 
7euZT  nt  la  Mere,  &  (xz  tant  de  diligence  ,  qu  U  furprit  Arthur  dans 
fi  Mete.     la  ViU^,  &  le  fit  prilbnnier  avec  Ek«nor  fa  Soeur.     Des  qu'il 
Arthui    jg5  gyf  eii  fon  pouvoir ,  il  fit  conduire  le  Duc  a  Falaife  ,  &  la 
duitTfa-  Princefle  au  Chateau  de  Briftol,  ou  elle  finit  fa  vic  ,  apres  une 
laife,  8c     longue  priloD.     Peu  de  tems  apres  ,  Jean  fe  rendit  a  Falaife, 
ou  il  tacha  ,  par  toutes  fortes  de  voycs  ,  d'obliger  le  Duc  fon 
Neveu  a  quitter  lc  Parti  de  ia  France  ,  &  a  fe  reconcilier  avec 
lui.     Mais  le  jeune  Prince  fut  inflexible  ,  &  au-licu  de  fe  ren- 
dre  a  fes  Ibllicitations ,  il  eut  la  hardiefle  de  lui  reprocher  l'ufur- 
pation  de  la  Couronne  d'Angleterre ,  &  desProvinces  de  Fran- 
cei  ajoutant,  qu'il  ne  pouvoit  le  regarder  que  comme  fon  pliis 
grand  Ennemi  ,  &  qu  il  ne  ceflcroit  jamais  de  faire  des  efibrts 
iduit  a    pour  lui  arracher  ce  dont  il  s'etoit  injuftemcnt  empare.     Apres 
-"^"'     une  declaration  fi  precife,  Jean  nefperant  plus  de  le  gagner,le 
^.on"      fit  conduire  au  Chateau  de  Rouen,  oii  peu  de  tcms  apres  ,  cc 
ctoit.mis  jeune  Prince  difparut  ,  fans  quon  fflt  ce  qu'il  etoit  devenu. 
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Mais  perfonne  ne  douta  que  le  Roi  fon  Oncle  ne  lui  eut  ote 
la  vie;  &  ce  qui  confirma  ce  foupgon  ,  c'eft  que  Jean  ne  fic 
aucune  demarche  pour  s'en  juftifier,  quoique  ce  qu'on  difoicde 
lui  ne  lui  fiit  pas  inconnu. 

Ce  fut  de  ce  mcurtre  ,  vrai  ou  pretendu  ,  que  Phi/ipfe  pric 
a^Ta  Cout  occafion  de  faire  citer  Jeaa  a  la  Cour  des  Pairs  ;  &c  fur  le  re- 
"^Le^^sTer-  fu^  quil  fit  de  comparoitre  ,  il  fit  confifquer  toutes  les  Tcrres 
ics  qu-il '  qaejean  poffedoit  en  France,  &  dans  1'efpace  de  dcux  ou  trois 
poffedoit  ans ,  il  lui  enleva  la  Normandie  &  toutes  les  autres  Provinces , 
confis-""  excepte  la  Guyenne.  II  n'eft  nullement  neceflaire  de  parler  en 
quces.  detail  de  ceite  Guerre  ,  dans  laquelle  Jean  fe  defendit  li  mal , 
Jeanperd  q^-j  ^'attira  un  mepris  univerfel  ,  &  particulierement  celui  des 
reand.e,     Anglois,  qui  lui  fut  tres  funefte  dans  la  fuite. 

1205.  Enfin,  Jean  fembla  reprendre  courage,  &  vouloir  fai- 
rc  quelquc  effort  pour  recouvrer  le  Poitou.  Mais  comme  il 
etoit  fur  le  point  de  s'embarquer,  TArchcveque  de  Cantorhery, 
&  Guillaume  Marsbal/  Comte  de  Pembroke  ,  Ten  detournerent 
en  lui  rcprefentant  qu'il  alloit  trop  s'expofer  ,  puifqu'il  n'avoic 
aucune  Flace  en  Poitou  pour  le  recevoir.  Dhs  qu'il  fuc  de  re- 
tour  a  Londres ,  il  fe  repentic  d'avoir  fuivi  ce  confcil  ;  &  fup- 
pofanc  fans  fondemenc  ,  que  ces  deux  Seigneurs  avoient  agi  au 
nom  &  de  la  parc  de  tous  les  autres  ,  il  punit  cette  pretendue 
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rendirenc  au  milieu  de  la  nuit  a  TEglife,  oii  ils  elurent  R^gina/d  roidicda 
leur  Sous-Prieur :  mais  ils  tinrent  cette  Eleftion  fecrete  ,  ayant  S.  Augu- 
defTein  de  la  faire  confirmer  par  le  Pape  ,  avant  que  le  Roi  &z  ,^„1  u^" 
les  autres  Moines  en  fuflent  informes.    Pour  cet  eflTet,  ils  firent  Aicheve- 
en  forte  que  R^gina/d  fut  depute  pour  aller  folliciter  a  Rome  5-"^^^*^* 
certaine  affaire  qui  regardoit  la  Communaute.     Mais  ce  Moint  ;,e,y  °  "  , 
indifcret,  ayant  pris  le  Titre  d'Archeveque  dc  Cantorbery  cies   Jean  les 
qu'il  euc  palfe  la  Mer ,  le  Roi  en  fut  averti ,  &  ne  doutanc  poinc  "^^"".gUe 
que  cout  le  Monaftere  ne  fut  complice  de  cet  actentat,  menaga  ticttion. 
les  Moines  ,    qui  ne  purent  rappaiier  qu'en  elifant  pour  Arche-     Momei 
veque  TEveque  de  Norwich ,  a  fa  recommandation.    Cette  E-  Rq^^**  * 
ledtion  etanc  faite  ,   le  Roi  mit  le  Prelac  elu  en  poCTeflion  du  pour  ob- 
Temporel  de  TArcheveche  ,  &  le  Monaftere  deputa  au  Pape  """gjj^ 
pour  le  faire  confirmer.     Mais  Innocent  III  trouva  plus  a  pro-  ^°^^  j,,*" 
pos  de  calTer  les  deux  Eleftions  deja  faices  ,  6c  de  contraindre  Papc ,  qui 
les  Moines  deputes  d'elire  le  Cardinal  La?tgton  ,  Anglois  ,  qui  "^^'jt'". 
fe  trouvoit  alors  a  Rome.    Non-fculement  il  confirma  cette  ieaions&: 
derniere  Eledion  ,  qu'il  avoit  extorquee  des  Deputes  par  fon  cnfaitucc 
autorite ;  mais  il  voulut  meme  facrer  le  nouvel  Archeveque  de  ""'''^™^'' 
la  propre  main.    C'eft-la  le  fujec  de  la  grande  brouillerie  qu'il  y 
eut  entre  Jean  &  hmocent ,  qui  dura  plufieurs  annees.    Je  ne 
pretends  pas  m'engag;cr  \  faire  ici  un  recit  exacft  de  touc  ce  qui 
fe  pafla  pendant  cette  fameufe  Querelle.    II  me  femble  ,  quc 
pour  rintelligence  des  Ades  qui  s'y  rapportenc  ,  il  fufBra  d'en 
parcourir  les  principales  circonftanccs. 

Le  Pape  voulanc  foutenir  ce  qu'il  avoit  fait,  fe  contenta  d'a-   LePapc 
bord  d'infinuer  doucement  au  Roi  ,   a  quoi  il  s'expoferoic,  s'il  ro^^uuc* 
pretendoic  s'y  oppoler.  Ceft  ce  qu'il  fic  en  lui  adreflant  un  Bref,  L;tiic 
dans  lequel  il  lui  donnoic  rexnlication  myfterieufe  de  quatre  a*c<=  <!"*" 
Anneaux  quil  lui  envoyoit,  montes  de  difterentcs  pierres,donc  «caux. 
chacune  avoit  fa  fignificacion  particuliere.    Mais  de  peur  quc     H  cx- 
Jean  ne  comprit  pas  afleT.  bien  ce  qu'il  vouloit  lui  faire  encen-  Ro"'gf'fea 
dre ,  il  lui  adrefla  un  autre  Brcf  ,  pour  re.xhorter  fans  detour ,  Moines  a 
a  reconnoitre  le  Cardinal  Laugton  pour  Archeveque  i   &  en  rcconnoi- 
meme  tems ,  il  ordonna  aux  Eveques  SuflTragans  de  le  recevoir  "f„/i    ^' 
en  cette  qualite.     Jean ,  choque  de  la  conduite  du  Pape ,  &  fe  Ljngtoa 
perfuadant  qu'il  agiflbit  de  concert  avec  les  Moines  de  S.  Au-  ^1°"^^'^ 
guftin  ,  les  chaflS  tous  de  leur  Monaftere  ,    &  les  bannic  du  qi"' 
Royaume.    Enfuite ,  il  ecrivit  au  Pape  une  Lettre  pleine  de  re-     Jean 
proches  ,   a  laquelle  le  Pape  repondit  d'une  maniere  douce  cn  Momes'** 
apparence,  mais  tres  mortifiante  pour  le  Roi.   Enfin,  Innocent  dc  s.  Au- 
voyant  le  Roi  obftine  a  ne  vouloir  poinc  reconnoitre  Langton.,  guft«r 
mit  le  Royaume  en  Interditi  &  Tannee  fuivante,  il  excommu-  ,„'^^'^ 
nia  le  Roi  :     mais  il  difFera   de   publier   rExcommunication.  Lcttiedu 
Comme  Jean  n'etoit  ni  aime ,  ni  eftime  de  fes  Sujets ,  le  Pape  p  "'^*" 
eut  un  beau  champ   pour  faire  valoir  fon  Autorite  i  d'autanc    Reponfe 
plus  que  dans  le  meme  tems  le  Roi  excrgoit  des  violences ,  qui  de  cclui- 
n'etoient  pas  propres  a  mettre  les  Grands  &  le  Peuple  dans  fes  ^l  n  , 
interets.    Cependant,  comme  le  Pape  ne  vouloitjouer  qu'a  jeu  yaume' 
fur  ,  il  voulut  ,  avanc  que  d'aller  plus  loin ,  s'a{Iljrer  fi  la  fer-  mis  «1 
mete  du  Roi  etoit  feinte  ou  veritable.    Dans  cetre  vue  ,  il  en-  ^ieRoj 
voya  deux  Nonces  en  Angleterre,  fous  pretexte  de  vouloir  tra-  excom- 
vailler  a  un  Accommodement  avec  le  Roi :  mais  ce  n'ecoic  que  "J"""^'- 
pour  fonder  s'il  etoit  veritablement  reiblu  a  foutenir  la  querel-  envoyc^* 
le.    Jeai  fut  la  dupe  de  ces  Nonces.     Apres  qu'ils  lui  eurent deu.^c 
cemoigne  que  le  Pape  fouhaitoit  paflionnement  de  terminer  cet-  ^"""^ 
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beaucoup  de  joye,  &  leur  fit  de  fi  grandes  avances,  qu'ils  s^ap-tcsNon- 
per^urent  aifement  ,   que  dans  la  difpofition  oii  il  fe  trouvoic ,  "„  "gf ' 
le  Pape  obtiendroic  tout  ce  qu'il  voudroit  exiger  ds  lui.    Ils  re-  avances 
jetterent  donc  fes  offires,  &  ayanc  rompu  la  Ncgociation  ,   ils  |"^|^°* 

iiuiii  .^  uv.  .-    ".-  -w  .- ,  --  r i publierent  TExcom.munication,  &  fe  retirerent.    Peu  de  cems -''^"■pa, 

faute  "^n^exi^cant  dTla  Noblefle  des  Taxe^s ,  qu'elle  ne  croyoic    apres ,  le  Pape  delia  les  Sujecs  de  Jean  de  leur  Sermenr  de  fide-  blient 

pas  qu'il  euc  droic  de  lui  impofer,  &  donc  eUe  fut  tres  mecon-     lite.     Jean  fe  trouvant  dans  cette  facheufe  fituation  ,   leva  une  ^^^^°^: 

tcnte    1206    L'annee  fiiivante,  il  mena  une  Armee  en  Poitou,    Armee,  fous  pretexte  de  vouloir  porter  la  Guerre  dans  le  Pais  „on  con- 

&  recouvra  une  partie  de  cette  Province.     Mais  dans  le  tems    de  Galles,  fe  perfuadant,  que  pendant  qu'il  feroit  arme,  les  ef-  tro  lui. 

qu'il  faifoit  le  plus  de  progres ,  il  confentit  a  une  Treve  de  deux     forts  du  Pape  feroient  inutiles :  mais  ayan:  re§u  A^  avis  fecrets,  ^^l^^, 

s    aprcs  laquelle  il  ne  fuc  plus  en  ecac  de  continuer  la  Guer-    qu'il  feroic  trahi  par  fes  propres  Troupes,  il  les  congedia,  &  fe  mce, 

,  a  caufe  des  affaires  qu'U  eut  avec  le  Pape  ,  donc  je  parlerai    retira  dans  Londres.    Peu  de  tems  apres ,  le  Pape  le  depofa  fo-  q''^''' 

lemnellement ,  &  comrait  Texecution  de  la  Sentence  a  Ploi/ifpe-  J^  ,e, 
Awufie,  qui  accepta  la  commiflion  ,  &  fit  des  preparatifs  pro-  aptcs. 
digteux  pour  rexecuter.     Jean  en  fic  aufli  de  fon  cote ,  &  les 
deux  bords  de  la  Mer  fe  trouverent  couverts  de  Troupes. 

Pend:nc  que  1' Armee  de  France  fe  preparoit  a  s'embarquer ,     Airivfe 
un  Legat  du  Pape  ,  nommc  Pando/p/}e  ,   arriva  en  Angleterre,  j^  P»^" 
<^r-es  avoi:  paffe  par  la  France  ,   ou  il  avoit  exhorce  Phi/iffe  a  Legat  du 
comporter  en  veritable  Champion  de  TEglile.  Dans  lesCon-  Pape  en 
;Vrences  quil  eut  avec  Jcan ,  il  lui  reprefenta ,  que  vraifembla-  ,5,"^.*" 
blcment  ,  il  alloit  etre  accable  par  les  puiffantes  forces  que  la 

Fran- 


dans  TArticle  fuivant. 

ACTES  fur  le  pr^nier  Artic/e. 
Atn^e  1202. 

Sommation  a  Artkur  ,  Duc  de  Bretagne  ,  de  venir  rendre 
Hommage  au  Roi  Jean.  ApudAnde/.  i2.-j  Maitii.  Pagc  128. 

Demande  du  Roi  a  f  Ordre  de  Citeaux  ,  d'i'ne  Subver.!:ion 
pour  la  Guerre  contre  laFrance.  Du  11  Decembre.  Pageiji. 
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Jban. 


Pandol- 

fheoffre 
Jcan  U 
pioteftion 
du  Pape. 


Jean 
piutnet 
d'obeir  au 
Pomife. 


Ican  re- 
frgne  (a 
Couton- 


pe. 


France  mcttoic  fur  pied  ;   &  que  fes  propres  Sujets  ,  qui  fei- 
gnoient  de  vouloir  le  fervir  ,  n'3ttendoient  que  l'occafion  de  le 
livrer  a  fes  Enncmis.     Cet  avis ,  qui  s'accordoit  avec  ceux  qu'il 
avoit  deja  requs  ,    le  mit  dans  un  embaras  5  dont  il  ne  fut  pas 
difficile  au   Legat  de  s^appercevoir.     Alors  ^atidolphe  feignant 
d'avoir  pitie  de  fon  forc  ,   lui  reprefenta  ,   qu'il  n'avoit  qu'une 
feule  rclTource ,  qui  eCoit  de  fe  mettre  fous  la  protedion  du  Pa- 
pe,  feule  capable  de  le  foutenir:  raais  que  pour  Fobcenir,  il  ft- 
loit  qu'il  s'engageat  a  faire  tout  ce  qui  lui  feroic  ordonne  par  le 
Pape,  qui  ,  comrae  un  bon  Pere,  ne  demandoit  pas  fa  mort, 
mais  fa  converlion.    Jean  qui  avoic  pris  raliarme  ,   &  qui  fe 
croyoic  effeftivemenc  reduic  a  la  neceiTite  de  fe  foumettre  ,  ou 
au  Pape,  ou  au  Roi  de  France,  aima  mieux  ceder  au  premier, 
&  promit  d'obeir  aveuglement  au  Pontife.     Pandolphe  s'etoic 
d'abord  contente  de  lui  faire  entrevoir  certaines  conditions  dont 
fon  Abfolution  dependoit  ,    comme  ,   de  reconnoitre  Langta» 
pour  Archeveque ,  de  rappeller  les  Bannis  ,  de  faire  une  entiere 
reftitution  a  TEglife  ,    &  d'en  payer  comptant  huit-mille  livres 
fterling.     Ainfi  Jean,  qui  ne  foupgonnoit  riendeplus,  promic 
par  Serment  d'obeir  au  Pape  ,  fe  perfuadant  que  fon  Serment 
etoit  relatif  aux  conditions  dont  on  lui  avoit  parle.     Mais  des 
qu'il  fe  fut  cngage,  le  Legac  lui  fic  entendre  ,  qu'il  y  avoic  en- 
core  une  condition  neceflaire  pour  obcenir  la  Paix  de  rEgliie. 
Cetoic  de  refigner  fa  Couronne  au  Pape.    La  demarche  que 
yean  venoit  de  faire  ,  &  qui  etoit  connue  de  tout  le  monde, 
ayant  entierement  aliene  de  lui  les  coeurs  de  fes  Sujets,  il  nc  fe 
trouva  plus  en  etat  de  refufer  ce  qu'on  demandoit  de  lui.  Ainfi, 
des  le  lendemainj  s'etant  rendu  a  rEglife  de  Douvre,avec  tous 
P^.  les  Ornemens  Royaux ,  il  les  mit  entre  les  mains  dc  Pa^idolphe, 
en  prefence  du  Peuple  qui   afliftoit   a  ce  fpedtacle.     Enfuite  il 
figaa  une  Charcre  ,  dans  laqueile  il  reconnoiflbit  ,  que  fans  y 
ctre  force ,  &  uniquement  en  vue  d'expier  fes  peches  ,   il  refi- 


l'Intetdit. 


Ja,  il  leva  rinterdit  quiavoit  fubfifte  jufqu'alors,  &  dechargea  Jeaw. 
le  Roi ,  pour  une  fomme  tres  modique  ,  de  la  reftitution  a  la-  ..Lcveede 
quellc  il  s'etoit  engage. 

^CTES  qui  fe  rapportent  au  fecond  Article. 

Ann4e  120J. 


Bref  ^tnnocent  III  au  Roi  Jeaa  , 
Anneaux.  Page  139. 

Ann^e  1106. 


cn  lui  envoyant  quatre     Brefda 

Pape  au 
Roi  Jeaa, 


Traite  de  Treve  pour  deux  ans ,  entre  Fhilippe  &  Jean, 
Thouars,  le  26  Oftobre.  Page  141  ^ 

Annfe  1207. 

Bref  d'Innocent  III  a  Jean.  A  Viterbe.  IIL  Non.  Sept.  Pa- 
ge  142. 

II  Texhorte  a  rendre  juftice  a  la  Reine  Berenguelle  fa  Belle- 
foeur. 

Autre  du  meme  au  meme  ,  touchant  rEledion  d'Etieane 
Langton.  Anno  Pontific.  X.  Page  143. 

'Annie  1208. 

Autre  du  meme  aux  Seigneurs  Anglois  ,  fur  le  meme  fujet. 
Page  147.  A  Rome. 

Vos  igitur  ,  quorum  fidem  atque  prudentiam  Eegis  g^  Regni  ne- 
cejjltates  dehent  efficaciter  experiri ,  fc  in  articulo  mali  hujus ,  in- 
te}itio7n  prtefati  Regis  occurratis  fideliter  ^  prude?iter  ,    ut  von 


Treve 

avec  Phi» 
lippc. 


Autit 
Bref  du 
Pape  a« 
Roi. 


Autre 
aux  Sci.- 
gneurs 
Anglois, 


gnoit  au  Pape  le  Royaume  d'Angleterre  &  la  Seigneurie  d'Ir-    patiarnini  i)os  ^  Regnum  ejus  in  illam  perturbatio^mn  induci^  qua 
lande  j  ajoucant,  que  c'etoit  du  confentement  des  Barons,quoi-     {qfod  abft)  de  facili  nequeat  expediri. 


qu'ils  n'euflent  pas  ete  confultes.  Le  Legat  garda  trois  jours  la 
Couronne,  apres  quoi  il  la  rendit  au  Roi  ,  comme  une  mar- 
que  fignalee  de  la  bontd  du  Poncife.  Mais  il  falut  que  Jeajt  fe 
reconniit  Vaflal  du.Pape  ,  &  qu'il  lui  rendit  Hommage  ;  en 
s'engageant  de  plus  ,  a  lui  payer  une  redevance  de  mille  livres 
fterling  tous  les  ans  ,  favoir  ,  fept-cens  pour  1'Angleterre,  & 
trois-cens  pour  Tlrlande.  Des  qu'il  eut  fait  cette  demarche ,  il 
ne  fut  plus  regarde  que  comme  un  Prince  indigne  de  porter 
cctte  Couronne ,  qu'il  venoit  de  refigner  fi  lachemenc. 

Pandolphe  ayanc  obtenu  ce  qu'il  fouhaitoit ,  retourna  promte- 
ment  cn  France,  &  ordonna  de  la  part  du  Pape  a  Phi/ippe,  de 
quitter  les  armes,  puifque  le  Roi  d'Angleterre  etoit  devenu  un 
Fils  obeiflant  de  rEgliie.  Philippe  ,  furpris  de  ce  changement , 
refufa  d'abord  d'obeir  a  cet  ordre.  II  voulut  meme  engager  (ts 
Phiiippe  Vaflaux  qui  etoient  avec  lui ,  a  lui  promettre  par  Serment  qu'ils 
d^obd  "^  1'abandonneroient  point  ,  quand  meme  il  feroit  excommu- 
&  tache'  n'^'  Mais  le  Comte  de  Flandre  s'y  oppofa  hautement,  &  dic, 
tfengager  qu'il  feroic  bien  plus  a  propos  dc  rendre  au  Roi  Jean  ce  qu'on 
c-^\r,^-  j^j  ^y^jj.  g^jgy^  gj^  France  ,  que  d'ajouter  une  nouvelle  injufti- 
ce,  en  lui  enlevant  encore  fa  Couronne.  Philippe ,  choque  de 
la  hardiclfe  du  Comte  de  Flatidre  ,  refolut  de  le  chacier,  d'au- 
Cant  plus  qu'il  efperoit  d'incimider  par-la  fes  autres  Vaflaux. 
Dans  cette  vue ,  il  fit  marcher  fon  Armee  dans  la  Flandre  ,  oii 
il  fit  d'abord  des  progres  confiderables.  Mais  Jean  ayant  en- 
voye  fa  Flotte  au  fecours  du  Comte  de  Flandre  ,  le  Comte  de 
tourne^^ies  Salisbury ,  qui  la  commandoit,  furprit  celle  de  Phi/ippe  ,  &  la 
comf  1  ■  <^^'^''"i^"^  entierement.  On  pretend  qu'en  cette  occalion  ,  P/si- 
Fiotte  de  ^W*  perdit  plus  de  quatre-cens  Vailieaux.  Ce  fucces  imprevu 
Phiiippe  1'obligea  a  fe  retirer,  &  en  meme  tems  a  fe  defifter  de  fes  deC 
par^^cdle  ^?'"^  5  ^^""^  ^  Tegard  de  la  F/andre  ,  qu'a  Tegard  de  TAngle- 
<i'Angie-   terre. 

terre.  jvfais  d'un  autre  cote  Jeaa  ,  enfle  de  eet  avantage ,  &  vou- 

po"er7a"'  ^^^^  ^^  profiter ,  refolut  de  porter  la  Guerre  en  France.  Pour 
Gucrreen  cet  effet  ,  il  fit  fommer  les  Barons  de  fe  rendre  a  Portsmouth 
^'Le"i?a  P°"'^  Faccompagner :  mais  ils  refuferent  d'obeir,jufqu'a  ce  qu'il 
lons  refu-  f"t  delie  de  fon  Excommunication.  II  falut  donc  attendre  Tar- 
fent  de  le  rivee  de  Langton  6c  des  Ecclefiaftiques  bannis ,  auxquels  le  Roi 
avoit  envoye  des  Sauf-conduits.     Langton  etint  srrive ,  fic  pre- 


Et  lui 
iciid 

Homma- 
«e. 


Pandol- 
phe  01- 
donnea 
Pliilippe 
de  quit- 
tei  lcs 
armcs. 


lisVas- 
faux  a 
I-affifter. 

Le  Com- 
te  de 
Flandre 
s'oppofe 
a  ce  def- 
fcin. 

Philippe 


Nos  e?tim  qui  pro  jufiitia  caufa  /jujus  ,  fi  forptan  expediret  ■, 
certare  usque  ad  mortem  nul/atenus  "vitaremus ,  a  defenfone  /ibcr- 
tatis  Ecc/cfafiicie  manum  Apofio/icam  retrahere  ?ia?t  difpo?jimuSy 
qute  profeiio  abbreviata  non  efi ,  imo  per  Dei  gratiam ,  fic  exteti- 
ta,  quod  i?i  quem  fuerit  aggravata  ,  fpirituaiiter  i^  te?npora/i- 
ter  ,  ittgens  po?idus  opprefiionis  i?idiicere  va/ebit  in  ipfu?n. 

Annie  1209. 

Bref  d'Innocent  III  a  Jean  ,  en  faveur  de  la  Reine  Beren- 
guei/e.  XII.  Kal.  Febr.  Poncif  II.  Page  152. 

Engagemenc  du  Roi  d'Ecoffe,  de  payer  a  J  an  quinM-mille 
Marcs  ,  &  de  lui  donner  ks  deux  Filles  en  Ocage.  A  Norc- 
hampton,  le  7  Aoiic.  Page  155. 

Jean  voulanc  ecre  arme  pendant  fa  brouillerie  avec  le  Pape, 
chercha  querelle  au  Roi  d'£coffe ,  &  leva  une  Armee  pour  lui  '^'"  J""' 
faire  la  Guerre.    Ceft  ce  qui  produifit  cet  enga^emenc  de  la 
part  du  Roi  d'Ecofle. 

Annk  121 3. 


Autre  am 
Roi  eii  fa- 
veir,  &c. 

tngagc- 
meij'  du 
R  .1  d'ii- 
coSe.  a 
IVg^rd  du 


faire  jus 

<]u'i  ce  n    ■•         c  •  » 

qu'!!  foit  ter  au  Roi  un  Serment  extraordmaire  ,  par  lequel  il  s'engao-eoit 
deU|de  a  protegcr  la  SainteEglffci  a  retablir  lesLoix  d'Edouard /Tco?!- 
commu-  /'#'"'  y  a  '^'^V^  rendrc  la  Juftice  par  les  Cours  ordinaires  ,  & 
Dication.  non  pas  par  des  Jugemens  arbitraires,  comme  il  avoic  faic  jus- 
arrWe^&"  l"'^^"''^  '■>  ^  reudre  aux  Communauces  &  aux  Parciculicrs  leurs 
fait  preter  Libertes  &  leurs  Privileges;  a  reparer  avanc  la  Fece  de  Paques, 
un  Scr-  tous  Ics  dommages  qu'il  avoic  caufes.  Apres  cela,  le  Roi  con- 
Roi"'  ^"  '^'■'"^  '2  Chartre  de  Refignacion  qu'il  avoit  donnee  a  Pattdo/p/ie, 
II  abfout  &  regut  fon  Abfolution. 

ce  Prince.  Jeau  fe  croyoit  au-dcffus  de  fes  affaires,  puifqu'il  etoic  affu' 
rons"s'as-  ""^  ^^  '^  protedtion  du  Pape.  Mais  il  ne  tarda  pas  longcems  a 
focient  connoitre  qu'elle  ne  lui  etoit  pas  d'une  grande  utilite.  II  fe 
contre  iui,  brouilla  bientot  apres  avec  les  Barons  ,  ainfi  qu'on  le  verra 
<i'un  au^  fJans  rArticle  fuivant ;  &  les  B.irons  ayant  fait  une  Aflbciation 
tre  Lcgat,  concre  lui  ,  il  fe  vic  dans  la  neceflite  d'impIorer  le  fecours  du 
RoiTi-'^  Pape  ,  qui  envoya  d'abord  un  Legac  en  Angleterre.  Mais  ce 
figne  unc  Legat  ne  voulut  rien  faire  en  faveur  du  Roi  ,  avant  qu'il  eQc 
^coiide  religne  une  feconde  fois  fa  Couronne  au  Pape ,  &  fait  expedier 
Couron-  ^^^  nouvelle  Chartre  plus  etendue  que  la  premicre.    Apres  ce- 

cc. 


Bref  menagant  Slnmcent  III  a  Jean  ,  au  fujet  de  fon  Ex- 
communication.  Page  165:. 

Conditions  d'Accommodement  propofees  par  le  Pape.  Kal. 
Martii,  Pontific.  XV.  Page  T.G6. 

„  I.  Que  Jean  s'engagera  par  Serment  a  obeir  au  Pape,dans 
„  tous  les  Articles  pour  lefquels  il  a  ete  excommunie. 

„  2.  Qu'il  recevra  en  grace  FArcheveque  Langton,  &  tous 
„  les  autres  Exiles. 

„  3.  S'il  manque  de  parole,  il  perdrala  gardedesEglifes  va- 
j,  cances,  &  le  Droit  de  Patronage  fur  touces  les  Egliies  d'An- 
„  glecerre. 

„  4.  II  envoyera  unSaufconduic,en  forme  de  Lectres-Patcn- 
,i  tes,  a  TArcheveque ,  &  a  tous  les  autres  E.xiles,  avanc  qu'ils 
„  rentrent  en  Angleterre. 

„  f.  Ilfera  une  reftitucion  entiere  de  couces  chofes,  fans  rien 
,j  excepter. 

„  6.  II  payera  huit-mille  livres  fterling  ,  incontinent  apres 
„  Tarrivee  de  celui  qui  viendra  Fabfoudre  de  la  part  du  Pape, 
„  &  diverfes  autres  fommes  a  divers  Eveques. 

„  7.  II  rendra  tous  les  Biens  meubles  &  immeubles  ,  faifis 
„  fur  les  Eveques,  Eccleliaflriques ,  &  Eglifes. 

„  II  revoquera  couces  les  Scncences  donnees  ,  canc  contre  les 
„  Laiques,  que  con^re  les  Ecclefialtiques. 

Inftrudtions  du  Pape  a  Pando/phe  &  a  Dura?:d.  Page  i6y. 

Ces  Inftruftions  lont  contormes  aux  Conditions  de  rAde 


Bref  me- 
na^ant  du 
P.ipe  au 
Roi. 

Ccndi- 
tionsd'ac- 
commo- 
dcmcnt 
propofee» 
par  lc 
Pape. 


Inftrue- 
tions  du 

precedent.     Mais  il  n'y  eft  poinc  parle  dc  la  Relignation  de  la  Legats. 
Ccuronne.     Apparemmcnt ,  cet  Arcicle  ecoic  reierve  pour  des 
Inftrudions  fecreces. 


A  Lon- 


Convencions  entre  Jean  &  le  Comte  de  Ho//ande. 
dres,  le  29  Mars.  Page  168. 

Le  Comte  fe  declare  Homrae-Iige  du  Roi ,  &  promet  de  le 
fecourir. 

Forme  de  la  Paix  enCre  Jean  &  1'Eglife.     A  Douvres,  le  13 
Mai.  Page  170. 

Ceci  elt  conforme  aux  Condicions  marquees  ci-deifus. 

Sauf-conduit  pour  le  Cardinal  Archeveque,  &  autres,  Apud  h. 
Tmplum  de  E-wei,  24  Maji.  Page  171.  Sauf-con. 

C  3  Ac^e  """'»''• 


Conven- 
tions  cn- 
tre  Jean 
&  lc 
Ccmtc 
de  Hol- 
landc. 

Paix  en- 
irejcan 
&  l'fcgli- 
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ABREGE'    HISTORI  au  E 


Tean.        Ad:e  par  lequel  Jea»  refigne  fa  Couronne  au  Pape.   A  Lon- 
Aae  pat   (jre^  jans  rEglile  de  S.  Paul,  le  3  Odobre.  Page  176. 
lequei  ^^,^^  .^^  ^^  leconde  Relignation  ,  la  premieie  ayanc  ete  faite 


Jeaii  le- 
lu;ne  'a 
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ne. 
Oorcdu 
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6iulci  les 
Leiiiesi 
&c. 
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avec  li 
F'ance. 
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Jean  cn- 
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qiielqucs 
Hcien- 
<^ues. 


a  Douvre. 

Ordre  du  Pape  au  Cardinal  de  Tffculum  fon  Legat  ,  de  bru- 
ler  toutes  les  Lcttres  impetrees  contre  leRoi^^"»»-  Romae.  XL 
Kai.  Novemb.  Pontif.  XVI.  Page  180. 


Ann^e  12 14. 


Sep- 


Traite  de  Treve  entre  ^hilifpe  &  Jean.  A  Chinon 
tembre.  Page  193. 

Jufqua  P-que  de  Tannee  121 5  ,  &  de  la  en  avant  pour  cinq 
ans. 

Lettre  de  GuiHaume  Maucler  ,  Ambafladeur  de  Jean  aupres 
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LOrfque  les  Barons  d'Angleterre  avoient  confenti  a  relevation 
de  Jean  fur  le  Trone  ,  malgre  les  precentions  du  Duc  de 
Bretagne ,  ce  n"avoit  ete  que  fur  les  aflurances  qu'on  leur  avoit 
donnees  de  fa  part  ,    qu'il  les  retabliroit  dans  leurs  Privileges, 
pour  lefquels  les  Rois  precedens,  depuis  la  Conquete ,  n'avoient 
pas  eu  beaucoup  d'egards.     Mais  quand  il  fut  fur  le  Trone  ,^  il 
ne  temoigna  pas  la  moindre  envie  d'obferver  fes  promefles.  Ce- 
la  fit  naitre  des  foup^ons  dans  Tefprit  des  Grands ,  &  ces  foup- 
5ons  fe  changerent  en  une  efpece  de  certicude  ,  quand  on  le  vit 
en  diverfes  occafions ,  exercer  un  Pouvoir  arbitraire ,  dont  tous 
lcs  Grands  fouhaitoient  paflionnement  de  fe  voir  delivres.  D'un 
autre  cote  ,  la  conduite  ne  contribua  pas  ^  lui  attirer  Tamour 
&  l'eftime  de  fes  Sujets.     La  diiTolution  de  fon  Mariige  avec 
Havoife  de  Glocejler  ,   Tindolence  avec  laquelle  il  fe  vit  enlever 
fes  Provinces  de  France  ,   le  meurrre  du  Duc  de  Bretagne  fon 
Neveu,  la  double  Rehgnntion  de  fa  Couronne  au  Pape,  &  la 
fervitude  a  laquelle  il  ravoit  loumife  i  enfin  ,   la  hauteur  avec 
laquelle  il  traitoit ,  aufli-bicn  les  .Seigneurs ,    que  le  refte  de  fes 
Sujcts ,  Tavoient  rendu  odieux  &  meprilable  au.ic  Grands  &  au 
Peuple.     Cttte  difpofition  parut  favorable  aux  Barons  pour  fe 
fiiire  retablir  dans  leurs  Privileges  ,   &  ils  refolurent  d  en  profi- 
ter.     II  y  a  beaucoup  d'apparence  ,   que  le  Cardinal  Langton , 
avant  que  de  partir  de  Rome  ,  etoit  entre  dans  ce  Complot, 
s'il  n'en  etoit  pas  lui-meme  Tauteur.  Sans  cela  il  eft  ditficile  de 
cocnprendre  ,    qu'avant  que  de  donner  l'Abfolution  au  Roi ,  il 
eut  affede  de  lui  faire  prctcr  le  Serment  dont  j'ai  parle  ci-def- 
fus  ,   dans  lequel  il  y  avoit  tiiverfes  chofes  qui  n"avoient  aucun 
rapport  a  fa  querelle  avec  le  Pape.     11  neil  point  du  tout  vrai- 
feuiblable,  qu"il  eut  re^u  un  pareil  ordre  duPontife,  qui  etant 
devenu  fouverain  Seigneur  de  F.Angleterre ,  ne  pouvoi-  trouver 
aucun  avantage  a  etendre  les  Privileges  des  Anglois.  Quoi  qu'il 
cn  foit  ,    le  defl^ein  des  Barons  eclata  immediatement  apres  que 
Jean  eut  regu  rAbfolution.  Ils  avoient  deja  refufe  de  l'acconi- 
pagner  en  France  j  &  quand  fon  Abfolution  leur  eut  ote  cepre- 
texte ,  ils  en  trouverent  un  autre  ,    fur  ce  qu'ayant  fait  un  long 
fejour  a  Portsmouth ,  ils  avoient  depenfe  Targent  qu'ils  avoient 
Jcanveut  prepare  pour  la  Campagne.  LeRoi,  choque  de  ce  refus,  vou- 
chatiei  les  Jut  les  chatier :  mais  Larigton  s"y  oppoia  hautement ,  &  mena- 
^a  d'excommunier  tous  ceux  qui  prendroient  les  armes  avanc 
que  rinterdit  fut  leve.    Cecte  menace  obligea  Jean  a  fe  delis- 
ter  de  fon  entrcprife. 

Peu  de  tems  apres ,  Langton  ayant  recouvre  une  copie  auten- 

thique  de  la  Chartre  que  Hejiri  I  avoit  autrefois  accordee  a  fes 

Sujets ,  aflembla  les  principaux  Barons  ,  &  leur  ayant  faic  voir 

cette  Chartre  ,    il  les  exhorta  fortement  a  la  faire  valoir,  &  a 

profiter  de  la  foiblelTe  du  Roi ,  pour  faire  retablir  leurs  anciens 

Privileges.     Le^  Barons  virent  avec  plaiiir  cetce  Chartre  ,    qui 

conhrnioit  les  Libertes  dont  les  Anglois  avoient  joui  fous  lado- 

miivation  des  Rois  Saxons  ,   &  firent  une  Confederation  pour 

h  faire  confinr.er ,  &  pour  fe  foutenir  reciproquement.    Ji'an 

en  ayant  ete  informe,  &  en  apprehendant  les  fuites  ,   implora 
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•,  p  ,^  la  pfoteclion  du  Pape  ,  &  prit  la  Croix  ,  comme  s'il  eut  eu 
llieiignc  deflein  daller  combattre  les  Infideles.  Ce  fut  a  cette  occalion, 
tinc  ic-  que  le  Pape  envoya  en  Angleterre  un  Legat ,  qui  obligea  le  Roi 
fa"cou-'*  a  reiigner  une  feconde  fois  i'a  Couronne  au  Pape,  &  qui  ne  fit 
ronne.  autre  chofe  en  ia  faveur  ,  que  de  lever  rinterdit  fous  lequel  le 
Royaume  gemifllMt  depuis  plulieurs  annees.  Maisjea?!  crut  que 
II  potte  c'ecoit  aflex  d'avoir  fait  voir  aux  Barons ,  que  la  faveur  du  Pa- 
laGucrie  pg  „£  i^i  nnanqueroit  pas  au  beloin.  Ainfi,  croyanc  avoir  fuffi- 
&  k"o"u"  famment  pourvu  a  fa  i"urete  ,  il  fe  rendit  a  La  Rochelle  avec 
»re  le  unc  nombreuie  Armee,  &:  rccouvra  le  Poitou  avec  alTez.de  fa- 
''."'' p'-  cilice ,  parce  que  le  Roi  de  France  eroit  occupe  ailleurs.  De 
ccLcuiT  la,  il  marcha  dans  TAnjou;  mais  lc  Prince  Louis ,  Fils  de  Phi 


aiieie  Ics 
pio£ies. 


/;//)<■  j  larreta  tout  court,  ians  ({\ie  Jean oik  lui  prefenter  laBa- 


taille,  parce  qu'il  fe  vit  abandonne  des  Poirevins.     Enfuite,  k 
nouvelle  de  la  Bataille  de  Bovines  ,    que  Pbiiifpe  venoit  de  ga-  ^  pj 
gner  concre  TEmpereur  &  le  Comte  de  Flandre ,  ayanc  fait  com-  pe  a  Bch 
prendre  a  Jean  qu'il  auroit  bientot  cet  Ennemi  l'ur  les  bras,  il  *'"'»■ 
demanda  une  Treve ,  qui  liii  fut  accordee  pour  cinq  ans.  tien^t^une" 

Cette  Treve  ne  procura  quelque  repos  a  Jean  .^  que  pour  le  Tieve. 
jetter  dans  de  plus  grands  troubks.  II  avoit  chez  lui  dcs  Enne- 
mis  domeftiques,  qui  n'etoient  pas  moins  a  craindre  que  le  Roi 
de  France.  Les  Barons  ,  comme  je  l'ai  deja  dit,  etoient  relb- 
lus  de  profiter  de  la  conjondfure  favorable  que  leur  oflFroit  le 
mepris  univeriel  du  Peuple  pour  le  Roi  ,  &  la  Ctuation  oQ  il 
fe  trouvoit  par  rapport  aux  PuiiTances  etrangeres.  Ils  favoient 
bien ,  que  Jean  ne  trouveroit  que  peu  de  partil'ans  dans  le  Ro- 
yaume;  quil  ne  pouvoit  efperer  aucun  fecours,  ni  de  la  Tran- 
ce,  ni  de  l^Ecofl^ej  encore  moins  de  TEmpereur  (bn  Neveu,& 
du  Comte  de  Flandre^  qui  venoient  d'etre  accables  par  la  perte 
de  la  Bataille  de  Bovines.  Dans  ce  deflein ,  ils  s^afltjniblerent  a 
Edmondbury  ,  &  apres  avoir  renouvelle  leur  Afl'ociation ,  ils 
allerent  en  Corps  crouvcr  le  Roi  ,  &  lui  prefencerent  une  Re- 
quete  tres  refpedueufe  ,  par  laquelle  ils  demandoient  la  confir- 
mation  de  la  Chartre  de  Heuri  I,  &  le  retabliflement  des  Loix 
Saxonnes.  Le  Roi,  qui  ne  cherchoit  qu'a  les  amufcr,  deman- 
da  un  delai,  &  promit  de  repondre  a  leur  Requete  ,  a  la  Fete 
de  Paques  prochaine.  Pendant  cet  intervalle  ,  les  Barons  alle- 
rent  fe  preparer  pour  contraindre  le  Roi  ,  s'il  etoit  neceffaire, 
de  leur  accorder  leurs  demandes  ;  &  le  Roi  ecrivit  au  Pape, 
pour  lui  demander  fa  protedtion  contre  les  Barons.  Comme 
c'eft  ici  une  aff^aire  d'une  tres  grande  importance  ,  &  qui  eut 
de  grandes  iuites ,  on  nc  fcra  peut-etre  pas  fache  de  voir  ici  en 
peu  de  mots,  en  quoi  confiftoit  leDroit  dei  Barons,  &  les  rai- 
ibns  fur  lefquelles  le  Roi  pouvoit  fc  fonder  pour  rejetter  leur 
demande. 

II  eft  tres  certain  ,   quoi  qu'en  puifl^ent  dire  certains  Hifto- 
riens  ,    que  Guillaume  le  Contiue'ravt  opprima  beaucoup  les  An- 
glois.    Ce  n'eft  pas  ici  ie  lieu  d'examiner  fi  ce  fut  par  Politique,  du 'i\°oT& 
ou  pour  les  punir  des  frequentes  Revoltes  dans  lefquelles  ils  tom-  des  Ba- 
bcrent  lous  fon  Regne.      Mais  on  ne  peut  difconvcnir  ,    qu'il  "'°'' 
n'ait  ote  aux  Seigneurs  Anglois  les  Fiefs  qu'ils  tenoicnt  de  la 
Couronne,  pour  les  donner  a  dcs  Normands,  des  Bretons,  ou 
autres ,  qui  Tavoient  fervi  dans  fa  Conquete.    La  violence  fut 
pouiTee  li  loin  a  cet  egard  ,   qu'enfin  il  ne  fe  trouva  prefque 
point  de  Seigneur  Anglois ,  qui  pofledat  un  Fief  tant  foit  peu 
conliderable.     On  ne  parloit  alors  des  Loix  Saxonnes  reduites 
en  un  Corps  par  Edouard  le  Confeffeur ,  que  pour  s'en  moquer. 
Si  GutUaume  le  Conqu&ant  ne  les  cafTa  pas  exprelTement  ,    du 
moins  ,  on  n'y  avoit  aucuii  egard  dans  les  Jugemens.     En  ce 
temt-Ia,  les  nouvcaux  PoilHLurs  des  Fiefs  ne  trouvoient  nulle- 
ment  etrange,  que  le  Roi  ulat  d"un  Pouvoir  defpotique  ,  puis- 
que  c'etoit  en  leur  faveur.     M..is  quand  ils  fe  virent  enfin  dans 
une  pofleflion  tranquille  des  Biensquiavoientappartenu  aux  An- 
glois  ,   ils  commencerent  a  craindre  que  le  meme  Pouvoir  Ko- 
yal,  qui  leur  avoit  accorde  ces  Biens  ,   ne  fut  aufli  en  droit  de 
les  en  priver.     Ce  fut  alors  qu'ils  fouhaiterent  d'etre  confondus 
avec  les  Anglois,  &  de  jouir  des  memes  Priviieges  dont  ccux- 
ci  avoient  joui  fbus  les  Rois  Saxons.     Les  occalions  fe  prelen- 
terent  naturelleraent ,  de  faire  valoir  cette  pretention  :    car  les 
trois  premiers  Rois  qui  liiccederent  a  Guillaume  le  Conqufyant , 
n'ayant  aucun  Droit  fur  la  Couronne,  fe  virent  obliges  ,   pour 
moncer  iiir  le  Trone ,  de  promettre  ce  que  les  Barons  vouloient 
exiger  d"eux.    Cette  promefl"e  fut  mal  obfervee  p^TGuil/aume  te 
Roux.    He?iri  I ,  qui  avoit  a  craindre  les  attaques  de  Robert  fon 
Frere  aine  ,  mit  les  Barons  dans  fbn  Parti  ,   en  leur  accordant 
une  Chartre  tres  avantageufe:  mais  quand  il  fe  vit  bien  etabli, 
il  fe  diipenfa  de  robierver.     Etien?ie  fe  conduifit  de  la  meme 
maniere,  6c  la  Guerre  qu'il  eut  a  foutenir  cont.re  Matbilde  ,  ne 
vint  que  du  mecontentemcnt  des  Baron.';  ,   qui   fe  plaio;noienC 
qu'il  n'executoit  pas  fes  promefTes.  Cependant,  ces  engagemens 
des  Rois ,  quoique  mal  oblerves  ,    ne  laiflbient  pas  de  donner 
aux  Barons  un  Droit,  auquel  fans  cela  ils  n'auroient  pas  pu  le- 
gitimement  precendre.    En  effet  ,   il  avoit  dependu  du  Conqui- 
ra?it,  de  leur  donner  les  Terres  qu'il  avoic  otees  aux  Anglois, 
fans  y  attacher  les  Privileges  donc  les  anciens  Polfefleurs  avoient 
joui  ,  &  que  les  nouveaux  n"ecoient  pas  en  droit  d'exiger  de 
lui  ,    ni  de  fes  Succefleurs.     Tout  le  droit  des  Barons  n'etoit 
donc  fonde  que  fur  les  promefles  reicerees,  &  fur  les  Chartres 
de   quelques-uns   des  Rois   Succefleurs  du  Co^iquerant.     Mais 
comme  ces  Chartres  &  ces  promefles  n'avoient  jamais  ete  bien 
obfervees ,  Jean  ne  pretendoit  pas  etre  plus  lie  que  fes  Prede- 
ceffeurs.     II  tiroit  de  Tinexecution  de  leurs  promelTes  une  rai- 
fon ,  qui  lui  paroilToit  tres  plaufible ,  pour  leur  refufer  dcs  Pri- 
vileges  dont  ils  n'avoient  jamais  joui  ,    quoiqu'ils  eulTent  voulu 
les  extorquer  des  Rois  preciJdens.     Ceft-Ia  le  veritable  fonde- 
menc  de  ia  querelle  de  Jean  avec  les  Barons ,  dont  je  vais  con- 
tinuer  le  recit  en  peu  de  mots.  _  .^^^  ^^ 

Avant  que  le  terme  fixe  par  le  Roi  pour  donner  fa  reponfe  fa,-i  ,e. 
fiit  expire,  il  fe  fic  renouvellcr  THommage  &  le  Serment  de  fi-  ,".™';^"'' 
delite  par  tous  les  Barons.     Mais  cela  n"empecha  pas  qu'ils  ne  '" 
fe  rendiffent  a  Stamford  ,    au  nombre  de  plus  de  mille  Cheva- 
liers  bien  armes  &  bien  montes  ,  outre  les  Ecuyers  &  les^  Do-  5^"'j:ij^"j 
meftiques.    Jean ,  qui  les  attcndoit  a  Oxford  pour  Icur  repon    d/Je?on- 
dre  de  fa  propre  bouche  ,  ne  jugcant  pas  a  propos  de  fe  mettre  dreiieur 
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Jean.    i  leur  difcretion,  leur  envoya  Gu://aume  Marskall,  Comte  de 
Pemkroke,  poiir  leur  demander  quelles  etoienc  ces  Loix  8<  ces 
Libcnes  dont  ils  parloient  dans  leur  Requete.     Ils  repondirent 
a  cette  queftion  par  un  long  Memoire ,  dans  lequel  ils  infererenc 
tous  les  Articles  contenus  dan*  la  Chartre  de  Heiiri  I:,   &c  firenc 
dirc  au  Roi,  quc  c'etoic-li  ce  qu'iis  demandoient ,  &  que  sils 
ne  pouvoient  pas  1'obtenir  par  la  douceur,  ils  ecoient  refolus 
Jean  le-  (l'cmployer  la  force.  yean  ayant  lu  ce  Memoire,  le  rejetta  hau- 
o'emande.  temcment,  dilant,  qu'il  ne  vouloit  pas  fe  rendre  Efclave  de  fes 
iis  choi-  Sujets.    Sur  cela  les  Barons  leverent  des  Troupes,  elurent  un 
oin"'""    Gcneral,  &  commencerenc  les  hoftilites.     Pendant  ce  tems-la , 
ic  coin-    le  Roi  s'etoic  retire  dans  la  Tour  de  Londres,  d'ou  il  n'ofoic 
mcnccnt    forcir,  parce  qu'il  n'avoit  pas  eu  le  tems  d'aflembler  des  Trou- 
ifus."  ''  P^^>  &  1"^  d'ailleurs,  il  n'avoic  que  peu  d'Amis  dans  le  Ro- 
yaume.  Mais  peu  de  tems  apres,  les  Barons  ayanc  ete  introduits 
dans  Londres  par  les  Bourgeois ,  affiegcrent  le  Roi  dans  la  Tour, 
&  firent  publier  par  tout  le  Royaume,  qu'ils  ne  vouloient  poinc 
fouffrir  de  Neutralicc ,  &  que  ceux  qui  ne  fe  joindroient  pas  a 
eux,  feroient  traites  en  Ennemis.     Comme  ils  etoient  en  etat 
d'executer  leurs  menaces,  &  que  le  Roi  fe  trouvoit  affiege  dans 
Ja  Tour,  leur  Parti  fe  renforga  tellement,  que  le  Roi  fe  voyant 
abandonne  de  tout  le  monde ,  fe  foumit  enfin  a  toutcs  ies  con- 
ditions  qu'on  voulut  exiger  dc  lui.    Pour  cet  effet ,  il  fe  rendit 
avec  tous  les  Barons  fur  une  Bruyerc  nommee  Runefmede,  oti  il 
figna  deux  Chartres,  dreiTees  par  les  Barons,  dans  lefquelles  ils 
Et  figne  avoient  infere  tout  ce  qu'ils  avoicnc  voulu.    La  premiere  de  ces 
la  giaude  Charcres  fu:  nommee,  /a  C/oartre  des  Libertifs ,  ou  /a  Graitde 
Chartre  j  &   1  autre ,  /a  Cloartre  des  Forets.     La  premiere  a  ete 
depuis  ce  tems-la  regardee  comme  le  fondement  des  Libertes  des 
Anglois ,  dont  ils   ne  fe  font  jamais  departis ,  quelques  efforts 
que  J-ean  &c  quelques-uns  de  fes  Succelleurs  ayent  fait  pour  le 
delivrcr  de  ce  joug. 
Jeaa  n'eut  pas  plutot  figne  ces  deux  Chartrcs,  qu'il  chercha 
voir  ligne  ^^^  moyens  de  ies  rcvoquer.  Mais  comme  il  voyoit  preiique  tout 
cesChat-  fon  Royaumc  bande  contre  lui,  il  envoya  des  gens  dans  les 
tics,  iSc     pgjg  etrangers  pour  y  lever  des  Troupes,  avec  pouvoir  de  scn- 
commu-    gager  en  lon  nom,  qu'il  donneroit  a   ceux  qui  viendroient  le 
jiouaeic-  lervir,  les  Terres  qui  feroienc  confifquees  fur  ks  Barons  revol- 
Ttoupes     ^^^-    ^"  meme  tems  il  ecrivit  au  Pape,  pour  lui  demander  lon 
hois  du     fecours  &  fa  protedtion.     En  attendant  ks  efiets  de  ces  precau- 
P^'*-         tions,  il  fe  retira  dans  Tlle  de  Wighr  avec  fort  pcu  ae  fuite, 
luaadcd^u  "^^  P'^^'^  'V^^  s'il  fe  communiquoit  trop  ,   on  ne  penetrat  lon  fe- 
lecouisau  crct.     Peu  dc  tems  apres,  Innocent  III  adrefla  aux  Barons  un 
^lFc  re-  ^^^^  fulminant ,  dans  lequel  il  leur  coramandoit  de  fe  departir 
tire  dans    des  Chartrcs  qu'ils  avoient  excorquees  du  Roi ,  s'ils  ne  vouloient 
nie  de      pas  attirer  fur  leurs  tetes  1'indignation  du  S.  Siege.     Mais  les 
i*  Pape  Barons,  fans  faire  attention  a  cet  ordre,  allerenc  coujours   leur 
menacc     train ,  &  fe  mirent  en  pofleirion  de  Rochefter ,  que  le  Cardi- 
nal  Langton  leur  livra.     Cetoit  dans  cette  Place,  que  Jean  a- 
voit  fait  un  grand   Magafin  de  munitions  de  guerre  6c  de  bou- 
che,  pour  s'en  fervir  au  befoin.     Cependant  le  Pape,  choque 
au  dernier  point  de  la  defobeiffance  des  Barons  ,   cafla  les  deux 
Chartres  par  fon  Autorite,  &  delia  le   Roi  du  Serment  qu'il 
avoit  feit  de  les  obferver.     Dans  lc  meme  tems ,  le  Roi  ayant 
ete  informe  que  les  Commiffaires  qu'il  avoit  envoyes  dans  les 
Pais  etrangers ,  avoient  parfaitement  reuffi,fe  rcndita  Douvre, 
pour  y  attendre  les  Troupes  qu'on  lui  amenoit  ,   qui  etoient  en 
fcrt  grand  nombre.     Des  qu"elles  furent  arrivees,  il  fe  mit  a 
leur  tete,  &  apres  avoir  repris  Rochefter,  il  ravagea  impito- 
yablement  les  Terres  de  fes  Ennemis.    Peu  de  tems  apres,  le 
raMge'  le  P^P^  fulmina  contre  les  Barons  une  BuIIe  d'Excommunication, 
Kojau-      qui  fut  publiee  par  Fando/f/oe  &  par  TEveque  de  Norwich ,   au 
'iTc  Hape  ^^^^^  ^'^  Langton  qui  cn  avoit  re§u  1'ordre ,   mais  qui  fe  dilpcn- 
crcom-      fa  d'obeir,  ious  pretexte  que  le  Pape  avoit  ete  furpris.     Mais 
munic  lcs  les  Barons  ne  firent  aucun  cas  de  cette  Excommunication ,  par- 
Londrcs  '•^  qu'aucun  d'eux  en  particulier  n'etoit  nomme  dans  la  Bulle. 
mitc  cn     Cela  tut  caufe  que  le  Pape  en  envoya  une  leconde  ,  oii  ils  ecoient 
Y"^"*/)''    tous  excommunies  nom  par  nom,  &  chacun  en  particulier,  & 
rons  cni-  ^*^  plus,  leurs  Terres  &  la  Ville  de  Londres  etoent  raifes  en 
P^chcnt     Interdit.   Celle-ci  ne  fut  pas  plus  efficace  que  la  premiere.    Les 
Barons  empecherent  qu'elle  ne  fut  publiee  dans  Londrcs ,  foute- 
nant,  que  le   Pape  outrepaffoit  fon  pouvoir,  en  fe  melant  des 
affaires  qui  ne  le  regardoient  pas. 

Cependant,  le  Roi  continuant  toujours  a  ravager  tout  le  Ro- 
yaume  avec  lon  Armee  d'Etrangcrs,   les  Barons  prirenc  enfin  le 


Qiioique  Jean  eflt  une  Armee  confiderable,comme  elle  6toit 
pour  la  plus  grande  partie  compofee  de  Soldats  &  d'Officiers 
Frangois ,  il  n'ofa  fe  confier  \  fes  Troupes ,  ni  offrir  la  Bataille 
a  fon  Ennemi.  Au  contraire,  il  tacha  de  Teviter,  en  marchant 
dans  les  Provinces  orientales  ,  ou  il  commit  de  grands  ravages. 
Mais  ayant  appris  que  Lows  &  les  Barons  fe  preparoient  a  le 
fuivre,  il  refolut  de  fe  retirer  dans  la  Province  de  Lincoln.  II 
s'en  falut  peu ,  qu'il  ne  perit  avec  toute  fon  Armee ,  en  traver- 
fanc  un  grand  Marais ,  pour  n'avoir  pas  bien  pris  Ibn  tems  pen- 
dant  que  la  r^Ier  etoit  baffe.  Mais  il  ne  put  fauver  fon  baga- 
ge,  fon  argent,  &  fa  Couronne  meme,  qu'il  faifoit  porter  a- 
vec  iui.  Le  chagrin  que  cette  perte  lui  caufa,  le  fit  tomber 
dans  une  violente  fievre,  qui  en  peu  de  jours  le  coucha  dans  le 
tombeau,  apres  qu'il  eiit  fait  un  Teftament,  dans  lequel  il  in- 
ftituoit  fon  Heritier ,  Henri  fon  Fils  aine ,  age  de  douze  ans.  II 
avoit  encore  un  fecond  Fils ,  norame  Ric/oard ,  qui  fuc  Comte 
de  Cornouaille. 

ACTES  ^uije  rapportent  au  trQiJlme  ArticU. 

jinnfe   1215. 
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&  lcsBa-  parci  defefpere  d'appeller  a  leur  lecours  le  Prince  Louis  ,  Fils  de 

rnn<!  ot-        ^.  ...  n  y     •  J      i 

Fbiltppe-Augulte ,  en  lui  promectant  de  le  reconnoitre  pour  leur 
Roi;  &  ce  Prince  accepta  rinvitation,du  confentement  du  Roi 
fon  Pere.  Immediatement  apres,  on  fit  de  grands  preparatifs 
en  France,  malgre  Ics  mcnaces  du  Pape,   auxquelles  P/oi/ippe 

■- n'eut  aucun  egard  ;   &  Louis  k  rendit  en  Angleterre ,    avec  un 

kur'')'^-'  ^^"  Corps  de  Troupes  Fran^oifes.  Alors  les  affaires  dcs  Barons 
met  tiu  commencertnt  a  changer  de  face.  Louis  allicgea  &  pric  Ro- 
chefter,  &  quoiquc  FAbbe  de  S.  Auguftin ,  par  ordre  du  Pa- 
pe,  reut  folemnellement  declare  excommunic,  les  Barons  ne 
laiifertnt  pas  de  le  reconnoitre  pour  Roi  d'AngIeterre,  &  de  lui 
preter  Senncnt  de  fideliie.  Le  Roi  d'Ecoffe  nieme  alla  lui  ren- 
dre  Hommagc,  pour  les  Terres  qu'il  tcnoit  de  la  Couronne 
d'Angl^-'terre.  Enfin,  Louis  foumit  en  peu  de  tems  toutes  les 
Provmces  meridionales:  il  n'y  eut  que  Douvre,  donc  Hutert  de 
Buig/}  etoit  Gcuverneur ,  qu"il  affiegca  inutilement. 
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Bref  d'Innore!it  III  au  Cardinal  Langton  ,  fur  la  Conjuration 
des  Barons.  Romx  XIV.  Kal.  April.  Page  196. 

Autre  du  meme  aux  Barons.  Page  197. 

Lettre  de  Jean  au  Pape.  A  Odiham,  le  29  Mai.  Page  200. 

II  dit,  que  la  Revolte  des  Barons  1'etTipeche  d'executer  fon 
Voeu,  touchant  le  Voyage  de  la  Terre-Sainte. 

Accord  entre  le  Roi  &  les  Barons.  Fage  201. 

II  eft  dit ,  que  les  Barons  tiendront  la  Villc  de  Londres ,  & 
que  rArcheveque  gardera  la  Tour. 

Lettre  du  Roi  au  Papc.  Page  202. 

Pro  certo  /oabentes ,  ^uod  poj/  Deum ,  ferjonam  vefirani  ^  au- 
fioritatem  Apeflu/icte  Sedis  /jabemus  unicum  c?-  fingu/are  praf- 
diiim ,  ac  fuh  vcftri  confideittia  patrocinti  refpiramus. 

Bulle  qui  calfe  1'Accord  fait  entre  le  Roi  &  les  Barons.  A- 
nagnia    IX.  Kal.  Sepc.  Page  203. 

Bref  du  Pape  aux  Barons.  Anagnia.  VIII.  Kal.  Sept.  Page 
205. 

II  les  exhorte  a  fe  defifter  de  rAccord  qu'ils  ont  fait  avec  le 
Roi. 

Lettre  du  Roi  au  Pape.  Du  13  Sept.  Page  207. 

II  lui  dit ,  que  les  Barons  fe  font  revoltes ,  parce  qu'il  lui  a 
refigne  fa  Couronne. 

Bulle,  contenant  une  Excommunication  generale  des  Barons. 
Page  208.  A  Rome. 

Autre,contenant  une Excommunication  fpeciale.iJffw^e. XVII 
Kal.  Jan.  Page  211. 

R  E  G  N  E    D  E    H  E  N  R  I    11  h 

"P  Our  donner  une  connoiffance  un  peu  diftindle  de  ce 
-^  Regne,  qui  a  dure  cinquance-fix  ans  ,  je  me  vois  oblige 
de  le  divifer  en  deux  ParLies  ,  dont  la  premiere  contiendra  ce 
qui  s'eft  paffe  en  Angleterre  depuis  la  mort  du  Roi  Jean  fa'^- 
qu'a  fannee  1254.  Cctte  premiere  Partie  fcra  parragee  en  cinq 
Articles;  fivoir :  i.  Les  .Affaires  domeftiques.  2.  Les  Affaires 
de  Henri  III  avec  la  France.  3.  Les  Affiires  avec  FEcoffe  4.. 
Les  Affaires  avec  les  Gallois.  5.  La  conduite  des  Papes  envers 
rAngleterre. 

La  feconde  Partie  contiendra  ce  qui  s'eft  paffe  depuis  l'anne: 
1254,  jufqu'a  la  mort  de  Heitri  III ,  arrivee  en  1272,  6c  lcra 
diviiee  en  trois  Articles;  favoir:  i.  C;  qui  rcg^rde  le  don  de  la 
Sicile  fait  par  le  Pape  a  Henri^  pour  Edmona  fon  fecond  Fils. 
2.  La  Guerre  des  Barons.  3.  Le  refte  de  ce  Rcgne,  depuis  la 
fin  de  la  Guerre-civilc,  jufqu'a  la  mort  du  Roi. 

T  RE  MI E  R  E    TARTIE. 

ARTICLE     PREMIER. 
AFFAIRES    DOMESTJOUES. 


TpOute  la  matiere  de  cet  Articlc  ne  confifte  que  dans  i-amas 
-^  d'un  affez,  grand  nombre  de  fairs  ,  ou  pcu  importaas  erl 
eux-memes ,  ou  detaches  ies  uns  des  autres ;  mais  qui  fervent 
pourtant  a  faire  connoitre  1'hameur  &  le  caradtere  de  Hcnri  11!^ 
6c  de  fes  Miniftres,&  a  donner  une  idee  du  Gouvernement  de 
ce  Prince  ,  qui  produilit  enfin  une  Guerre-civile.  Parmi  ces 
faits,j'cn  choilirai  quelques-uns  d':s  plus  coniiderables, &  priii- 
cipalement  ceux  qui  regardent  les  efforts  que  hrenc  le  Roi  & 
les  Barons,  chacun  de  Ibn  c6te,pour  annuller,  ou  pour  main- 
tenir  les  Chartres  accordees  par  le  Roi  Jean.  Dans  toute  THis-  idee  g^- 
toire  de  ce  Rcgne,  on  voit  un  Roi  d'un  merire  fort  medio-  neraie  de 
cre,  inconftant,  capricieux,  imprudcnci  des  Minillres  fiers  &  "'^'6'^' 
hautains ,  mcnageant  peu  le  Peuple ,  &  failiint  peu  d'attention 
aii  bien  du  Royaumc;  &c  d'un  autrecote,  des  Seigneurs  opi- 
niatres ,  qui  ne  vouloient  poin:  fe  laiffer  depouillcr  de  ce  qu  ils 
avoient  gagne  fous  le  Regne  precedent,  ni  kiffer  p;rdre  roc- 
cafion  que  leur  offroit  un  Roi  foible  &  peu  guerriex,  pour  le- 

main- 
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Henri  maintenir  dam  leurs  Privileges.  Enfin,  on  y  voit  les  Papes  u- 
in.  fer  d'une  tyrannie  ouverte  envers  le  Clerge  d'Angleterre  ,  & 
regarder  ce  Royaume  comme  un  Pais  de  Conquete.  Ceft  a 
cela  que  fe  rapportent  prefque  tous  les  Evenemens  du  Regnc 
de  Henri  III.  Je  nc  ferai  que  parcourir  quelques-uns  des  prin- 
cipaux,  de  peur  d'allonger  trop  cct  Extrait. 

1216.  Des   que  yean  eut  les  yenx  ferm^s  ,  le  Comte  de 
Pemkroke,  qui  avoit  toujours  ete  attache  au  fervice  de  ce  Prin- 
ce,  airembla  le  petit  nombre  de  Seigneurs  qui  fuivoient  le  me- 
Couron-  xne  Parti,  &  avec  leur  approbation,  il  fit  couronner  Henri  Fils 
de  Henri.  ^"1^  de  Jean,  qui  n  etoit  que  dans  la  douT.ieme  anneei&  u  hit 
Le  Com-  lui-meme  dcciare  Regent  par  les  memes  Seigneurs.     Le  Cou- 
Pembro-    "^onnemcnt  du  nouveau  Roi  ayant  ete  notifie  a  tout  le  Royau- 
ke  decU-    me ,   pluficurs  Barons  fe  detacherent  du  Parti  de  Louis  ,    lcur 
re  Re-       haine  pour  yea?t  s'etant  eteinte  par  fa  mort.  D'ailleurs ,  ils  n'e- 
^Les  Ba-  ^0'^"^  P2s  contens  du  Prince  etranger,  qui,fe  defiant  de  !a  fi- 
ronsquit-  delite  des  Anglois,   ne  confioit  la  garde  des  Places  qu'a  des 
pa"ti'd       Prangois.     Ce  mecontentement ,  la  mort  dsyean,  la  jeunefTe 
Loujs.'      '^^  Heuri  qui  n'etoit  pas  coupable  des  fautes  du  Roi  fon  Pere, 
Fhabilete  du  Comte  de  Femhroke  qui  favoit  bien  profiter  de  ces 
difpofitions ,  la  faveur  &  la  protcdtion  du  Pape  qui  etoit  alors 
un  fecours  tres  confiderable ,  fircnt  au  jeune  Roi  un  Parti,  qui 
le  mit  en  etat  de  refilter  a  fon  Ennemi. 
Louis  de-       121 7.  Comme  le  detail  de  cette  Guerre  feroit  ici  aflez  inuti- 
obtieut  la  ^^}  J^  nie  contentcrai  de  dire  en  un  mot,  que  Louis  le  trouva 
V^vi.         enfin  reduit  a  une  telle  extremite,   qu'il  demanda  la  Paix,  pour 
qu^dam    Po^^o'''  s'en  retourner  en  France  avec  furete.    Cette  Paix  fut 
Londtes.    bientot  conclue.     Louis ,  qui  fe  trouvoit  bloque  dans  Londres, 
ne  cherchoit  qu'a  fe  tirer  du  danger  oii  le  meitoit  la  defetSion 
des  Anglois,  qui  panchoient  manifeftement  du  cote  du  nou- 
veau  Roi.    Le  Regcnt  de  fon  cote  ne  fouhaitoit  rien  tant  que 
de  voir  les  Frangois  hors  du  Royaume  ,  &  prefque  tous  les 
But  dcs    Barons  etoient  dans  la  meme  difpofition.  S'ils  paroilToient  en- 
Baronsat-  core  attaches  au  Parti  du  Prince  Louis,  ce  netoit  que  pour  ta- 
fon  patti.  <^^^'^r  de  trouver  leur  furete  dans  un  Traite  general.    En  cfFet , 
Louis  protefta  qu'il  ne  figneroit  point  de  Traite ,   qui  ne  mit  a 
couvert  fes  Partifans  de  toute  recherche.    Le  Regent  ne  jugea 
pas  a  propos  de  refufer  cette  condition ,  puifque  fon  but  etoit 
de  retablir  la  PaLx  dans  le  Royaume ,  &  faire  reconnoitre  par- 
tout  fon  jeune  Pupile.     On  pretend  neanmoins,   &  ce  n'eft 
peut-etre  pas  fans  quelque  fondement,quepourobtenircepoint, 
avec  la  liberte  de  fe  retirer ,  Louis  promit ,  que  quand  il  feroit 
fur  le  Trone  de  France,  il  rendroit  les  Provinces  que  Thilippe 
fon  Pere  avoit  cnlevees  au  Roi  Jean.    Veritablement ,  le  Trai- 
te  dont  je  viens  de  parler ,  ne  faifoit  aucune  mention  de  cet 
Engagement ;  mais  les  Hiftoriens  des  deux  Nations  en  ont  par- 
le  d'une  maniere  aftez,  pofitive ,  &  fon  en  decouvre  meme  quel- 
ques  traces  dans  les  fcrupules  que  S.  Louis ,  Fils  de  ce  Prince , 
cut  dans  la  fuite  fur  ce  fujec. 
Louis  fe      Louis  s'etant  retii-e,  Henri  fit  fon  Entree  dans  Londres,  & 
Henrifait  J'^''^  robfcrvation  des  deux  Chartres  du  Roi  fon  Pere.    Ainfi , 
foiicntrec  tout  lc  Royaumc  fe  rangea  fous  robeilTance  du  jeunc  Henri,  & 
d?es.^°"'  la  Paix  fut  enticremcnt  retablie. 

Le  Coin-      12 18.  11  y  eut  bicn  quelques  efprits  inquicts  ,  qui  tachcrent 

te  de        encore  d'excitcr  des  Troubles  :  mais  ils  furent  rangei  a  leur  de- 

kcpro-"    ^°^''-     Comme  les  effbrts  que  yean  avoit  faits  pour  fe  delivrcr 

met  de     du  joug  des  dcux   Chartres ,  avoient  ete  funique  caufe  de  la 

fatrc  ob-    Gucrrc  precedente ,  le  Comte  de  Pemhroke  prit  foin  de  foire 

rieux         connoitre  aux  Barons,que  ibn  intcntion  etoit  delesfaire  exatfle- 

Cliartrcs.  mcnt  obfcrvcr ,  cn  donnant  diverfes  fois  des  ordres  fevcres  fur 

ce'c'  "^!  ^^  i^]it.  1219.  Mais  ce  Grand-homme,   fi  afteitionne  au  bien 

te.  du  Roi  &  de  FEtat,  etant  mort  peu  de  tems  apres,  TEveque 

L'F.ve-    de  Wi7icbefter,  Poitcvin,  qui  fut  fait   Regent  enfaplace,  & 

Wmches-  ^"^^^^  ^^  ^urgh ,  qui  fut  pourvu  de  la  Charge  de  Grand-Jufti- 

ter  eft       cier ,  fc  trouverent  d'un  caraftere  tout  diflFcrent,  &  furcntcau- 

dans  d'au-  fg  (jg  (qu,  \q^  maux  dont  rAngletcrre  fut  accablee  fous  ce  Re- 

mcns'!''"'  S"^-     ^^5  deux  hommes,  qui  gouvcrnerent  le  Royaume  pen- 

dant  la  Minorite,   infpirercnt  au  jeunc  Roi  des  pnncipes  di- 

rectement  contraires  aux  Libertes  etablies  par  les  deux  Char- 

tres;  &  pendant  leur  Adminiftration,  ils  ne  ccfiTerent  point  de 

Henriti-  porcc'^  dcs  atteintcs  a  ces  Libertes.     Henri  etant  devenu  majeur, 

che  d'a-    &  fc  trouvant  imbu  de  ces  memes  principes ,  fit  tous  les  effbrts 

Chart'"    poflibles  pour  le  deUvrer  du  joug  de  ces  Chartres ;  &  les  Ba- 

&  lcsBa-  ■'ons  ne  ceiTerent  point  dc  chercher  Ics  moyens  de  lcs  mainte- 

rons  s'et^  nir.     Ccft-la  la  principale  matiere  des  AflTaires  domeftiqucs  de 

fes"°ain'-  '^^  R^gne,  dont  je  vais  parcourir  les  Evenemens  les  plus  confi- 

tenir.        derablcs ,  en  fuivant  Tordre  des  annees. 

Henrieft      £„   1220,  Henri  fut  couronne  une  feconde  fois,  avec  plus 

couronne    j     r  1  •  ^        vi         i>        •     ^   '  1  -      ■  t  >         '    r  ■ 

une  ic-  "^  folemnite  qu  il  ne  1  avoit  ete  la  premiere.     L  annee  luivante, 

conde  un  Scigneur  nomme  Guillaume  £Alhemarle,  fe  revoIta,&  cau- 

*^Revcite  ^^  luelque  pcinc  au  Regent. 

du  Coni-  Une  quercUe  qui  arriva  par  hazard  en  1222,  entre  les  Habi- 

te  d'Al-  tans  de  Weftminfter  &  les  Bourgeois  de  Londres,  fur  un  fujet 
-'ouetelie  ^^  P^^  d'importance,  caufa  une  violente  emeute  dans  Londres. 

entre  Un  Bourgeois  de  cette  Ville,  nomme  Conftajitin,  s'etant  mis 

Londrcs  \  ja  tetc  de  la  Populace ,  fe  rcndit  a  VVeftminfter ,  en  criant  dans 

miniter!'  ^^  marchc,  Movtjo)e  S.  Denys ,  qui  etoit  le  cri  de  Guerre  des 

Ciiati-  Frangois ;  &  vengea  un  aftront ,  que  lcs  Bourgeois  de  Londres 

mcnt  at-  pretendoicnt   avoir  regu  de  leurs  voifins.     Le  Tumulte  etant 

dcjitdl-  paffe,  Hubert  de  Burgh ,  Grond-Jufticier,  fe  rendit  a  la  Tour, 

ucux.  dont  il  etoit  Gouverneur,  &  y  attira  par  adreire  Its  principaux 


de  ces  Seditieux,  parmi  lefquels  etoit  Conftantin,  lequel  il  re-  HiNni 
tint,  &  il  le  fit  pendre  fur  le  champ.    Des  le  lendemain,  il  fit      ^^^' 
enlever  de  leurs  maifons  quelqucs  autres  de  plus  mutins ,  &  leur 
fit  couper  les  pieds  &  les  mains. 

1223.  Quoique  la  punition  des  coupables  fut  jufte,  comme  du  i^ade- 
elle  s'etoit  faite  par  une  Autorite  arbitraire,  leParlemcnt,  qiii  ment  lut 
s^affembla  bientot  apres,  en  fut  tres  mecontcnt,  &  demanda  '^ '"'^'- 
au  Roi,  qu'il  lui  plut  de  faire  obferver  exadlement  la  Grande 
Chartre ,  comme  il  s'y  etoit  engage  par  Serment.    Lorfqu'on  chel^de' 
prefenta  cette   AdrefTe  au  Roi,  TEveque  dc  Wimhefter  repon-  i'_Atcbe- 
dit ,  que  cette  Chartre  ayant  ete  extorquee  du  feu  Roi ,  il  n'y  ^?'!"'^  *** 
avoit  aucune  jufticc  dans  cette  demande.  Mais  rArcheveque  de  bery  a 
Cantorhery  lui  repondit  vertemcnt  ,   &  lui   reprocha  qu'il  ne  i'tvc.]ue 
cherchoit  qu'a  plonger  le  Royaume  dans  dc  nouveaux  Trou-  chettet"' 
bles.     Le  Roi ,  qui  etoit  alors  dans  fa  feiiieme  annee ,  prit  le    Urdtes 
parti  de  rArcheveque,  &   dit  fans  confulter  le  Regent,  qu'il  ■*"  '^°', 
accordoit  ce  que  le  Parlement  dcmandoit;  &  en  eff^et,  il  envo-  e°"cute"* 
ya  des  ordres  dans  tout  le  Royaume ,  pour  faire  executer  les  les  deux 
deux  Chartres.  Chatties. 

Ce  fut  une  mortification  pour  le  Regent  ^  mais  il  en  eut  bien- 
tot  une  autre  plus  confiderable.     Hubert  de  Burgh,  qui  pofTe- 
doit  toutc  la  faveur  du  Roi,fe  trouvant  incommode  par  l'Au- 
torite  du  Regent ,  fit  en  forte  que  le  Pape  declara  le  Roi  ma- 
jeur ,  quoiqu'il  n'eiit  pas  encore  Tage  prefcrit  par  les  Loix.  Mais 
les  Seigneurs  s'y  oppolerent  fortement ;   &  neanmoins  ,   cela    .   .- 
n'empechapas  que  Huhert  ,<\m  avoit  mis  le  Roi  dans  fonCom-  dcHu" 
plot ,  ne  travaillat  a  Texecuter  par  un  artifice.    Comme  il  etoit  beit  de 
inutile  d'avoir  fait  declarer  le  Roi  majcur ,  puifque  les  Grands  '^"^f  j- 
n'y  vouloient  pas  confentir,  &  qu'il  etoit  trop  difficile  d'extor-  uunuer* 
quer  leur  confentement  pendant  qu'ils  etoient  maitres  des  Pla-  '•iutotite 
ces  fortes ;  il  fe  fit  dcmander  par  le  Roi  ,  celles  qu'il  avoit  lui-  gcn;^^' 
meme  en  ibn  pouvoir  ,   &  il  lui  livra  Douvre  ik  la  Tour  de 
Londres.     Quelques-uns  des  Barons  imiterent  cet  exemple ;  &c 
quand  le  Roi  fut  en  pofrellion  de  lcurs  Placcs ,  il  rendit  a  Hu- 
hsrt   cclles  qu'il  avoit  re^ues  de  lui.    Cette  fuperchcrie  deplut 
beaucoup  aux   Seigneurs.    Piufieurs  de  ceux   qui  avoient  des 
Charges,  remirent  leurs  CommiflTions  au  Roi;&  ceux  qui  n'a-  jj^u^"' 
voient  pas  livre  leurs  Places ,  refolurent  de  les  garder ,  malgre  s"auitent 
rExcommunication  dont  Hubert  les  menagoit.     En  general,  la  '^  i>a'n= 
demarche  que  le  Roi  vcnoit  dc  faire ,  donna  aux  Seigneurs  une  £'"''^1'*** 
mauvaife  opinion  de  lui,  &  infpira  a  tout  le  monde  une  haine 
extreme  contre  Hubert. 

1224..  Quelque  tems  apres,  le  Roi  de  France  s'etant  rendu  i^^.y"'- 
maitre  de  La  Rochelle ,  le  Roi  demanda  au  Parlement  un  fe-  accordc 
cours  d"argent ,  pour  le  mettre  en  etat  de  recouvrer  cette  Ville.  <^^  ''^f- 
Le  Parlemcnt  Taccorda:  mais  ce  ne  fut  qu'a  condition  que  les  fe"rccou- 
deux  Chartrcs  feroicnt  exadcmcnt  obferveesj   a  quoi  le  Roi  vrcmcac 
confentit.     II  envoya  meme  dcs  ordrcs  fur  ce  fujet ,  dans  tout  '^^  V* 
le  Royaume.    II  paroit  par-la,  quil  y  avoit  du  relachement    Le^Roi' 
dans  rexecution  de  ces  Chartres.  deciare 

En   1226,  le  Parlement  ayant   declare  le   Roi  majeur,   ce  "^''.j'' 
Prince  commenga  fa  Majorite  par  une  demarche,  qui  deplut  a  jt,r.aiche 
tout  le  monde.    Ccft   que,  pour  avoir  de  Targent,  il  obligea  dc  ce 
tous  ceux  qui  avoient  des  Chargcs,  ou  des  Patentes,   a  les  faire  co'^^n- 
renouvcUcr ,  &  mit  une  Taxe  lur  chacune.  '       ^aut  ib 

1227.  L'Eveque  dc  IVinchefter  n"etant  plus  neccflTaire  au  Roi,  '*M?"fe'- 
Huhert  fit  en  forte  qu'il  fut  renvoye  a  fon  Eglifej  &  par-la,  qu^^jie^" 
il  jouit  fcul  de  la  faveiu-  du  Roi.     Dcs  que  ce  Miniftre  fe  vit  v/iachej- 
fans  Concurrent,  il  pcrfuada  au  Roi,  qu'il  etoit  indigne  d'un  'ei  "u- 
Prince   de  vivre  fous  le  joug  des  Chartres  qu'on  avoit  extor-  Ijii^t^i,. 
quecs  du  Roi  fon  Pere  ,   &  trouva  en  lui  un  Difciple  tres  dif-  fe. 


pofe  a  profiter  de  fes  lecons.     Bientot  apres ,  lc  Roi  e.xigea  de    '^^''"' 
la  Ville  de  Londres  un  cmprunt  de  cinq-millc  livres  fterling ,  i'e"'Roi'" 
fous  prctexre  quelle  avoit  prete  une  pareille  au  ibmme  au  Prin-  '^""e  les 
ce  1-0«;/ ,  lorfqail  quitta  1' Angletcrre.  La  Ville  de  Northampton  Y^c^^^J* 
fut  aulfi  contrainte  de  lui  donner  douxe-cens  livre.s.     Les  Mo-  c.\ige 
nalteres  ne  furent  pas  plus  epargnes:  il  falut  qifils  donnaflent  5OD0l.de 
au  Roi  ce  qu"il  leur  demanda ,  fans  que  lcur  Appel  au  Pape  lcs  ^^  Lon- 
en  put  difpenfcr.    Enfin ,  Henri  annuUa  les  deux  Chartres  du  drcs .  & 
Roi  yean  ,   fous  pretexte  qu'elles  avoient  ete  extorquees  ,   &  '',?f 'j''^ 
pretendant ,  qu'il  n'etoit  pas  oblige  de  tenir  ce  qu'il  avoit  di-  Nor^th-' 
vcrfes   fois   promis   avec  Sermcnt  pendant  fa  Minorite.    Mais  ampton. 
bientot  apres ,  ics  Seigneurs  fe   liguerent  enfemble  pour  faire  p^' 'nV 
maintcnir  les  Chartres ;   &  Richard  Comte  dc  Cornouaille  Frere  ^lfmi- 
du  Roi,  qui  etoit  brouillc  avec  lui,  fc  mit  a  la  tete  de  cette  i»e  les 
Ligue;  qui  neanmoins  n'aboutit  a  rien,  parce  que,par  le  con-  ^^'5*^°^"'' 
feil  de  Huhert ,  le  Roi  prit  foin  de  fatisfaire  le  Chef  fur  fes  inte-    Et  an- 
rets  particuliers.  """' '" 

En  1228,  Henri  ayant  leve  une  Armee  pour  portcr  la  Guer-  ci^a^ttres. 
re  en  France ,  quand  fes  Troupes  furent  fur  lc  point  de  s'em-   Li^ue 
barquer,  il  nc  fe  trouva  point  de  Vailfeaux  prets  pour  les  tranf-  '^'^^  '^f" 
portcr,  &  par-la  il  fe  vit  contraint  de  remettre  fon  Expedition  'du'c  mu*^" 
au  Printems  fuivant.     II  en  fut  dans  utie  fi  grande  colere,  qu'il  tUc. 
voulut  tuer  Huhert  fon  Minillrre  ,  de  la  propre  main:  mais  Hu-  ^^"^"jj 
bert  trouva  le  moyen  de  Fappaifcr.  comre 

Pcndant  qu'il  attcndoit  le  tems  proprc  pour  pafler  en  Francc,  Hubctr. 
il  exigca  dc  Fargent  de  la  Ville  dc  Londres  &  du  Clerge  ,  &  ^j  j"'f * 
contraignit  les  Juifs  de  lui  payer  une  Taxe  de  la  troifieme  partie  gcnt  de 
dc  Icurs  Biens.  1229.  Je  ne  dirai  rien  ici  de  fon  Expedition  en  ^"^"ajes , 
Francc,  parcc  que  j'cn  dois  parlcr  en  un  autrc  endroir.  ^^  ^^' 

En  123 1 3  le  Prince  jR/f/;>«r^  epoufa  la  Comtelle  Douairierc  ucs  Juifi. 

de     '''.'"3^6 


DES    ACTES    PUBLICS    I>ANGLETERRE 


tlENRi     de  Ghiefter^  Soeur  du  Comte  de  Pembroke.     Ce  Comte  etant 

III-      mort  peu  de  tems  apres,  &  ayant  fait  Richard  {on  Frere  fon 

Richaid"  Heritier,  le  Roi  s'empara  de  la  SuccelTion ,  &  refufa  de  la  ren- 

Le  Roi    dre  a  THeritier ,  fous  pretexte  de  certains  crimcs  imaginairesdont 

s'cnipate    ji  raccufoit.  M-iisRkhard  s'etant  retire  en  Irlande,  y  envahit  les 

bicn'.        Terres  du  Roi,  en  reprefailles  du  Bien  qu'on  lui  retenoit  en 

Richatd  Afigleterre.     Enfin,  le  Roi  fe  vit  contraint  de  le  rappeller,  & 

^^  naade  ^^  '"'  rendre  fes  Biens  &  fes  Charges,  apres  avoir  temoigne 

l^y  jn.    fon  ingratitude  envers  le  Fils  d'un  homme  qui  avoit  rendu  de  fi 

vahit  lcs    grands  fervices  &  a  lui-meme,  &  au  Roi  fon  Pere. 

T^'n^'.  1232.  L'annee  fuivante,  le  Roi  demanda  de  l'argent  au  Par- 

Heuiile  lement,  qui  le  lui  refufa  nettement,  par  la  raifon   qu'il  avoit 

rappeile     fait  un  trcs  mauvais  ufage  de  celui  qu'on  lui  avoit  auparavant 

iend"res    ^ccorde.     Outrecela,  tout  le  Peuple  etoit  m.econtent,   tant  de 

biens.       la  revocation  ies  Chartres,que  de  ce  que  le  Roi  favorifoit  ou- 

Le  Pai-  vertemenc  les  exaftions  de  la  Cour  de  Rome  ,    &  rintrulion 

leHjre'de  ^'^^  ^''^^  grand  nombre  d'£trangers  dans  les  Benefices. 

l'aigent         Les  Ennemis  de  Hubert  de  liurgb  ayant  trouve  le  moyen  de 

*J','^°;*     faire  rappeller  a  la  Cour  TEveque  de  IVhichefter,  ce  Prelat  n'y 

que  d"'    ^^^'  P^^  plutot,  qu'il  travaiUa  de  tout  fon  pouvoir  a  la  ruine  de 

Winches-  Hubert,  &  il  y  reuffit  enfin.     Le  detail  de  la  conduite  du  Roi 

'"^''    .  dans  toute  cette  affaire,  fon  inconllance,  fes  injuftices,  fes  vio- 

laXoui.    lences  envers  ce  Favori  difgracie ,  ferviroient  beaucoup  a  faire 

Diigiace   bien  connoitre  fon  humeur  &  fon  caraftere.     Mais  la  peur  que 

beit    '     J'^'  d'etre  trop  long ,  me  fait  pafler  par-dcfTus  toutes  ces  cho- 

fes,  pour  dire  en  un  mot,   que  Hubert  de  Burgh  fut  non-feule- 

ment  difgracie  &  depouille  de  toutes  fes  Charges ,  &  de  la  plus 

grande  partie  de  fes  Biens  ;    mais  meme  opprime  ,   perfecute  , 

emprilbnnei  &  que  ce  ne  fut  pas  fans  beaucoup  de  difficulte, 

L'Eve-     l"-'''  P''^  conlerver  fa  vie. 

tjue  de  1-33-  Le  Peuple  d'Angleterre  ne  gagna  rien  par  le  change- 

Winches-  ment  de  Miniflre.     L'Eveque  de  Wmchefter  qui  prit  fa  place, 

lc  Roi       ^  ^u'  "^  stoit  pas  moms  porte  que  iui  a  ecablir  un  Gouverne- 

comrc        ment  defpotique,  tacha  d'abord  de  diminuer  le  trop  grandpou- 

'"f^iSc     voir  des  Seigneurs :  car,  felon  les  apparences,  c'etoient  eux, 

ttavaiiie  a  avec  le  CIerge,qui  compofoient  alors  le  Parlement.  Du  moins, 

ie  [ciidie  je  n'ai  jamais  vu  de  preuve  alTez  forte  pour  me  convaincre, 

quc.'^"'     1'i'^f>  ce  tems-la  les  Communes  y  envoyaflent  des  Deputes. 

Quoi  qu'il  en  foit,  le  nouveau  Mini/tre  perfuada  au  Roi,  que 

les  Barons  Anglois  etoient  peu  afFed:ionnes  a  fon  fervice  ^  qu'ils 

pretendoient  le  tenir  dans  une  efpece  de  dependance ,  fous  pre- 

texte  de  leurs  pretendues  Libertes,  en  ne  lui  accordant  desfe- 

cours  d'argent  que  quand  ils  le  trouvoient  a  propos:  que  pour 

11  lui  i     reprimer  leur  infolence,iI  faloit  peu  a  peu  les  priver  des  Char- 

conieiiie    ges  &  des  Gouvernemens ,  qui  fervoienc  a  entretenir  leur  fier- 
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d'avancef^  te  :  que  cela  fe  pourroit  faire  aifement ,  en  conferant  les  Char 

geis.        ges  lucratives,  &  la  garde  des  Places  fortes,  a  des  Etrangers, 

qui  devenant  avec  le  teras  riches  &  puiflans,  pourroient  fervir 

a  contrequarrer  les  Barons  Anglois.    Henri  ayant  approuve  ce 

confeil,  on  vit  tout  a  coup  arriver  en  Angleterre  un  prodigieux 

Remon-   nombre  de  Poitevins,  auxquels  FEveque  de  IVinchefter  ^  kur 

trancesdu  compatriote,  fit  donner  les  meilleurs  Emplois.  Les  Barons  mur- 

Pe'mb7o-'^  ijiurerent  beaucoup ,  de  voir  des  Etrangers  fi  bien  pourvus ;  & 

ke  lui       le  Comte  de  Pembroke  reprefenta  fortemenC  &  publiquement  au 

cetiecon-  Roi  les  inconveniens  qui  pouvoient  en  arriver.  Mais  TEveque 

duuc.        ^g  Winchefter  repondit  pour  le  Roi,que  fi  le  nombre  d'Etran- 

•    gers   qui   etoit  en  Angleterre  ne  fufSfoit  pas  pour  domter  les 

RebelleSjOn  en  feroit  vcnir  encore  davantage.  Depuis  ce  tems- 

la ,  les  Barons  Anglois  fe  retirerent  de  la  Cour ,   &  commence- 

rent  a  former  une  Confederation  pour  fe  maintenir  dans  leurs 

Privileges. 

Quelque  tems  apres,  le  Roi  ayant^^onvoque  le  Parlement. 

Les  Ba-  ^"  Barons  refuferent  de  s'y  trouver ,  qiQoiqu'iIs  fuflent  fommes 

tons  me-  plufieurs  fois.     Enfin,   ayant  appris  qu'il  etoit  encore  arrive  un 

nacent       grand  nombre  de  Poitevins,ils  s^afTemblerent  fous  quelque  pre- 

choilit  un  ^^"/^^^  >  ^  fi''^'"  ''''^^  ^11.  ^^o'  ■>  °i^^  s'il  n'eIoignoit  pas  de  fa  per- 

autieRoi,  fonne  &  de  fon  Confeil,  FEveque  de  Wi^uhefter  &  les  autres 

\oi  ue tas  Etrangers ,  ils  etoient  refolus  i  elire  un  aurre  Roi ,  qui  fauroit 

les^^Etun-  mieux  obferver  les  Loix  du  Royaume.  L'Eveque  de  Winchefter 

geis  dc  fa  trouvant  une  fi  belle  occafion  d'animer  le  Roi  contre  les  Ba- 

peiioune.  ^^,^3  ^  l^j  f^j  entendre ,  qu'il  etoic  tems  d'employer  la  force  pour 

les  chatierj  &  le  Roi  commenga  meme  a  agir  contre  quelques- 

uns  d'entre  eux.    Enfuite  il  convoqua  un  Parlement,  dans  la 

penfee  que  la  plupart  n'oferoient  s'y  rendre ,  qu'il  les  feroit  con- 

damner,  &  qu'il  auroit  par-la  une  raifon  legitime  pour  lespour- 

fuivre.    Mais  contre  fon  attente ,  les  Barons  fe  rendirent  au  Par- 

lcment,  fi  bien  accompagnes,  qu'i!s  n'avoient  rien  a  craindre 

iVde   ""'  ^^  ^°''  ^^  ^'^  ^°"  Miniftre.   Le  Comte  de  Fembroie,  qui  etoit 

Pembio-  le  Chef  de  la  Confederation ,  etoit  en  chemin  pour  fe  rendre 

ke  fe  re-  ^  Londres  :   mais  ayant  appris  que  le  Miniflire  braCToit  quelque 

»"pai?de  fecret  Complot  contre  lui,  il  rebroufTa  chemin,  &  fe  retira 

Gaiies  &  dans  le  PaVs  de  Galles  ,   ou  il  s^afTura  de  la  proteftion  de  Leo- 

Li2u"e°'    '^'^'  P"""^*^^  ^^  ^^  Pais-Ia,  &  fit  AUiance  avec  lui.    La  retraite 

avec  le      <^^  Comte  de  Femhroke  &  de  quelques  autres ,  ayant  fourni  au 


a  la  decifion  du  Parlement  ,   qui  devoit  s'afrem.bler  au  mois  Henr* 
d  Uttobre.     Mais  il  demanda,  que  pour  fon  honneur,   la  Pla-      HI. 
ce  qu  il  al.iegcoit  lui  fut  rcndue,  promettani:  de  la  reflitu"r  au  "'""« 
Coinre ,  qumzc  jours  apres.    Cela  lui  ayant  ete  aecorde,  il  ne  piJTuper 
voulut  plus  rendre  le  Chateau  quand  il  leut  en  fon  pouvorr    ''^1^' 
quoique  plufieurs  Eveques  euffent  cautionne  pour  lui  '    Remon- 

Le  Parlement  qui  s'afTembIa  au  mois  d'Odobre,'fit  au  Roi  "a"ie-  **" 
une  leneufe  Remontrance  fur  fa  conduite  en  general     &  plus  ""«nt «"« 
particuherement,  fur  ce  qu'il  donnoi:  toute  fa  confiance  a  des  "  *"'"• 
Etrangers,  &  qu'il  s'attribuoic  le  pouvoir  de  declarer  Traitres 
&  de  traiter  en  Rebellcs,  des  gens  qui  n'avoient  pas  ete  con-  ^"  ^^^" 
damnes.     L'Eyeque  de   Wi.chefter ,  qui  en  ces  occalions  pre-  TcLT' 
noic  toujours  la  parole  pour  le  Roi,  repondit  a  cette  Remon-  <l'"com 
trance,  d  une  maniere  h  dure  &  fi  hautaine,  que  les  Eveques  ?r"1" 
menacerent  de  1  excommunier.   Cependant,  le  Comte  de  Pem-  de  Wm! 
troke  ayanc  repris  fon   Chaceau  que  le  Roi  avoic  refufe  de  lui  ^~^^H' 
rendre,  Je  Roi  fe  mic  en  marche  a  defiein  de  Taller  chacier :  ITllt 
mais  malheureufemenc  pour  lui ,  le  Comce  le  furpric  pendanc  la  '=">= '«- 
nuit,  mit  fon  Armee  en  deroute,  &  le  contraignit  de  fe  reti-  ^^r' 
rer  a  Glocefler.     Depuis  ce  tems-la,  le  Comte  fe  rendant  de  te'de   "' 
plus  en  plus  redoutable,  1'Eveque  de  Wiuchefter  crouva  le  mo-  P'"')"- 
ycn  de  faire  ravager  fcs  Terres  en  Irlande,  &  de  1'accirer  par-la  ^liTsr 
dans  cecce  Ile,  ou  il  le  fic  affaffiner.  ^  Sefeit 

Enfin ,  TArcheveque  de  Cantorhery  ayant  reprefente  au  Roi  '"'^""ee 
a  quels  dangers  il  s'expofoit  en  fuivant  les  confeils  violens  de  ^"1^»«- 
lEveque  de  Wincbefier^  fic  en  force  que  ce   Miniftre  odieux  '"«  & 
fuc  congedie,  auffi-bien  que  Fierre  de  Rivaux  fon  Fils      qui  ^^'f^^' 
paffoic  pour  fon  Neveu,  Segrave,  Fafeleu,   &  les  aucres  Poi-  de."" 
tevins,  a  qui  le  Roi  avoic  confere  les  Charges  les  plus  impor-    *-"  ^- 
tantes  de  TEcac.  1236.  lls  furent  meme  pourfuivis  en  Jullice,   fon1^^"„ 
pour  rendre  compce  de  leur  Adminiflracion:  mais  ils  crouverenc  gedies  & 
le  moyen  d'obtenir  leur  grace.  pouriui- 

Dans  cecce  meme  annee,  Ifahe/le  Soeur  du  Roi  fuc  envoyee  "iiVob*'* 
a  TEmpereur  Frederic  II,  qui  Tavoic  demandee  en  Mariage^   tiennent 
&  le  Roi  epoufa  Ele'onor  de  Provence  ,  apres  avoir  inucilement   ''"'  2"' 
cente  pendanc  plafieurs  annees ,  de  fe  marier  ailleurs.     La  nou-   'Mariagea 
velle  Reine  amena  en  Angleterre  un  de  fes  Freresnomme  Athel-   «^e  ''E™- 
mar    qui  avoit  ete  elu  Eveque  de  Valcnce,  &  qui  devint  d'a-  ^'edefic 
bord  Favori  du  Roi.     Ainfi,  les  Barons  An^lois  ne  gagnerent   &  duRoi 
pas  beaucoup  par  TexpuUion  des  Miniflres  Poitevins.    Le  Par-  "^"''- 
lement  fe  plaignit  au    Roi  d'une  maniere  fi  forte,  de  cc  quil  du  Pa"iTe- 
continuoit  toujours  a  donner  touce  fa  confiance  kdcs  Etrangcrs,   ment  au 
que  ce  Prince  craignant  quelque  infuitc  dc  fa  part,  voulut  fe  '<°'  "^- 
tranfporter  dans  la  Tour :  mais  les   Baions  ayant  refule  de  s'y  li!nge'is 
rendre,  le  Roi  fe  vit  oblige  de  retourner  a  VVeftminfter ,  &  de    Ancien» 
leur  prometcre  quelque  facisfadion  fur  leurs  Griefs.    Feu  de  f/'"eu^ 
tems  apres,  au-lieu  de  tenir  parole  aux  Barons,  il  rappella  fes  dT^^ji!' 
anciens  Miniftres  Poicevins,  excepce  TEveque  de  Winchefter ,  '"'^- „ 
qui  etoic  alle  a  Rome.     II  vouluc  auffi  revoquer  cous  les  dons  lemem 
qu'il  avoic  faits  avant  fa  Majorite ,  fous  pretexte  que  le  Pape  ne  s-oppofc 
les  avoit  pas  confirmes :  mais  le  Parlemenc  refufa  fon  confence-  \  \'^'^^ 
ment  a  cette  revocation  ,  principalement  a  caufe  de  la  raifon  levoqi* 
fur  laquelle  le  Roi  Tappuyoit.  fes  an- 

1237.  Enfin,  le  Roi  ayant  grand  befoin  d'afgent,  &  voyant  "^onl 
que  le  Parlement  iTetoit  pasdifpofe  \  lui  en  donner,promit  fur    Henri 
fon  honneur ,  de  faire  obferver  les  deux  Charcres  d  u  Roi  y-:a7i;  &  "''"f °' 
ce  fut  a  cette  condition ,  quon  lui  accorda  ce  qu'il  demandoit.    gent"e 

En  ce  tems-la,  Simon  de  Montfoi  t  commenipit  a.  eimer  en  lon  Patle- 


raent  un  pris  aucune  mefure  pour  fe  defendre.  Le  Roi  pourfuivant  fa 
Chi"  pointe,  affiegea  un  Chateau  du  Comte  de  Fembroke;  &  com- 
«eaux.  me  il  avoic  crop  de  peine  a  s'en  rendre  maicre,  il  feignit  de 
ff,°fnV'  vouloir  remettre  le  difrerend  qu'il  avoic  avcc  les  Barons  abfens 
'^'""         Tm.  X.  Fart.  L  ' 


faveur  aupres  du  Roi.ll  epoufa  la  ComceilJ  de  Fewbroke,Sc£UT  '"^'V  ^ 
du  Roi,  &  fuc  faic  Comte  de  Leycefter.  II  ^toic  FUs  du  fameux  drfarre"" 
Simon  de  Moni fort  ,Ccncri\  dela  Croifade  concre  les  Albigeois.  obfeivet 
Le  Prince  Richard  fe  plaignic  aigremenc  au  Roi  au  fujec  de  ce  cha^„„f 
Mariage,  nonfeulemenc  k  caufe  de  Tinegalice  des  condfcions,    Ong.ne 
mais  parce  que  Montfort  avoit  eu  Taudace  de  debaucher  leur  ^  '^'"'»" 
Soeur,  qui  ecoit  enceince  Iorfqa'il  Tepoufa^  &  que  le  Roi,fans   Ln'de 
temoigner  aucun  reffencimenc,  avoir  faic  celebrer  le  Mari.i^e  Momfoit. 
daris  fa  Chapelle.     Les  plaintes  de  Richard  obligerent  Monffort    ^'"'-  ^'" 
a  s'en  aller  a  Rome ,  pour  y  faire  confirmer  fbn  Mariage  par  le  fimf/pM 
Pape.     A  fon  retour ,  il  fuc  tres  bien  recu  du  Roi :  mais  dans   '<=  ''^pe- 
la  liiite ,  ce  Prince  voulut  le  punir  de  ce  qu'il  avoit  feduit  fa  t^^i^ 
Sceuri  &  enfin,  il  lui  rendit  encore  fa  faveur  &  fa  confiance.    Roi  afon 

1238.  La  faveur  &  le  credit  dcs  Etrangers  allant  toujours  en  «S"^- 
augmcntant,   le  Prince  Richard,  qui  necoit  pas  moins  mecon-  ^onl  fon« 
tenc  que  les  Barons,  fe  mic  3  leur  cece,  &  ils  firent  tous  enfem-  uneLi- 
ble  dire  au  Roi ,   qu'ils  le  prioienc  de  fe  fouveiiir  de  ce  qu'il  a-  P^  *^'* 
voic  promis.     Le  Roi  vouluc  les  amufer  par  une  reponfe  gene-  Richa°r, 
rale:  mais  comme  bientoc  ils  fe  rendirent  tous  a  Londres  bien  &dcmia 
accompagnes,  le  Roi  fe  vit  concrainc  de  plier,  &  de  donner  '^^"^'^- 
fon  confentement  a  un  Reglement  qui  fuc  fait  pour  le  Gouver-  d"l"i^ 
nement  du  Royaume,  mais  qui  fuc  cres  mal  obferve.  giiefs. 

En  1239,  Hemi  eut  un  Fils,  auquel  il  donna  le  nom  d'E-  ^\^a- 
douard.  ^  ^^^^  ja 

124.0.  Dans  l*annee  fuivance,  le  Roi  envoya  des  Juges  extra-  P''^'-- 
ordinaires  dans  les  Provinces  ,  fous  pretexte  de  reformer  certains  cg  au 
abus :  iriais  ce  n'ecoit  que  pour  amaffer  de  Targent  par  des  A-  Piioce 
mendes  &  des  Confifcations ,  a  quoi  ces  Juges  condamnoient  E*i°''*."'- 
pour  les  moindres  fauces,  &  par  des  Jugemens  arbicraires.     Le  canoul'" 
Prince  Richard  alla,  cette  meme  arinee,  voyager  a  la  Terre-  arbitiai- 
Sainte.  '« P'"'' 

Thomas  Comte  de  Savoye,  Oncle  de  la  Reine,  etant  arrive  de"'atgsn« 
cn  Anglcterre  en  124.1,  &  le   Roi  marlquanc  d'argent  pour  le  aiiRo», 

D  fe- 
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HeNR»   recevoir  avec  fomptuofite ,  contraignit  les  Juifs  de  lui  donner 
III.    vingt-mille  Marcs,  en  les  menagant  de  ks  chaffer  du  Royau- 

Le  Roi     jng 

luiffV"     En  1242,  Henri  s'etant  engage  dans  une  Guerre  contre  la 

lai  foui-   France,  demanda  de  Targent  au  Parlement:  mais  il  eut  lamor- 

'."^\.     tification  d'effuyer  un  refus,  accompagne  de  reproches  piquans 

Mo^ns  touchant  l'moblervation  des  Chaitres,  &  fur  fon  manquement 


iniuftcs  ^  de  parole.     Comme  il  vit  qu'il  ne  pouvoit  rien  tirer  du  Parle- 
icrtpour    ment,  il   employa  divers_moyens  injuftes  &  violens,  pou|' ex- 


dont  il  ie 


d'Ansle- 


exiotq"er  torquer  de  Targent  des  Particuliers ,  apres  quoi  i!  fe  rendit  en 
de  i'ar-  Poitou.  Cctie  Guerre  lui  reuffit  trcs  mal.  II  fut  batcu  deux 
^tTcVc  fois,  &  contraint  de  s'enfuir  jui'qu'a  Bourdeaux,  ou  il  obtint 
avec  la  une  Treve  dc  cinq  ans.  II  paffa  rHiver  dans  cette  Ville,  mais 
^{l'"'^-  fi  denue  d'argent,  qu'il  n'avoit  pas  dequoi  fournir  a  la  depenfe 
l'Hf^ct*^a  de  fa  Mailbn,  bien  loin  de  pouvoir  entretenir  fes  Troupes,  qui 
Bouf-  fouftroient  une  extreme  difette  ,  les  Gafcons  retufant  de  leur 
demand^  fournir  leur  fubfiftance.  Enfin ,  il  ecrivit  a  rArchevequedTorc,^, 
qu'on  lui  qa'il  voit  laiffe  pour  Regent  en  Angleterre,  de  confifquer  les 
cmoyede  yjgnj  jg  quelques-uns  des  Barons,  qui  avoient  quitte  rArmee 
l-aisent.  ^^^^  congc.  Mais  le  Regent  refufa  d'executer  cet  ordre,de  peur 
d'allumer  un  feu  trop  difficile  a  eteindre.  Ce  moyen  ayant  man- 

U  Pai-  qy^^  ji  jgj,^,^  Qrdre  a  rArchcvcque,  d'emprunter  des  Religieux 
ImaTcot-  de  Citeuux,  une  annee  du  revenu  de  leurs  Lainesi  mais  il  ne 
de  qnci-  put  rien  obtenir ,  &  le  Regcnt  comprit  qu'il  ne  pouvoit  ufer  de 
K^m''''      violence,  fans  un  grand  danger.     Enfin,  rArchevequc  fachant 

LcRc-  que  le  Roi  fe  trouvoit  dans  un  tres  facheux  etat ,  affembla  le 
gentem-  Parlement,  qui  accorda  quelque  argent  au  Roi.  Ce  fecours  vint 
ro"c'lui  au  Roi  tres  a  propos  :  mais  il  fut  bientot  confomme,  &  ie 
dc  l'ii-  Regent  regut  un  nouvel  ordre  d'exiger  de  Targent  en  pret,  des 
gcnt  de  Particuliers  qui  paffoient  pour  les  plus  aifes.  Cet  ordre  fut  exc' 
rara?u^  cute  en  partie:  mais  le  Regent  fit  favoir  au  Roi,  qu'apres  ce- 
licis.         la,  il  n'y  avoit  plus  de  relfource,  &  le  conjura  de  retourncr 

•^''""     au-pluc6t  dans  fon  Royaume.    Ces  inftances  obligerent  Henri  a 

gfofe""^  reprendre  le  chemin  d'Angleterre,   ou  il  ne  fut  pas  plutot  arri- 

tomuic      ve,  qu'il  exigea  une  grofle  fomme  des  Juifs. 

'^MiVu^e       P^^  ^^  tems  apres,  la  Comteffe  de  Provcvce^  Belle-mere  du 

dti  Pnirce  Roi ,  arriva  en  Angleterre ,  amenant  avec  elle  Sauche  fa  fecon- 

lucnard.    Je  f  jUe^  qui  devoit  epoufer  le  Prince  Richard,  dont  la  premie- 

re  Femme  etoit  morte.     Le  Roi  fit  la  depenfe  de  ces  Noces , 

&  Ton  pretend  qu'au  Feftin  qui  fe  fit  en  cctte  occalion ,  11  fut 

fervi  trente-mille  plats. 

LePar-  En  1244,  le  Roi  affembla  le  Parlement,  &  lui  demanda  un 
Icmciic  fecours  d'argent :  mais  il  troava  les  deux  Corps  du  Clerge  &  de 
|c,^^r«  la  Nobleffe  tellement  unis  enfemble ,  qu'il  comprit  non-feulc- 
qu-ilue  micnt  qu'il  n'obtiendroit  rien,  mais  quil  etoit  meme  dangereux 
Teatpoim  jg  ^^^^^  je  Pjrlemeni  plus  longtemi  affemble.  En  effet,  on  y 
dVe^nt  prenoit  deja  des  mefures  ,  pour  lui  oter  rAdminiftration  du 
*.<R..i.  Gouvernement.  Cela  fut  caufe  qu'il  le  proragea,  apres  lui  a- 
obt'iwi  ''  ^*^'""  pron^'^  pofitivement,  qu'a  la  premiers  Seance,  il  lui  don- 
«  l^\  neroic  toate  la  fatisfaction  qu'il  pourroit  fouhaiter.  Lorlquc  le 
dtrtnaniic,  Parlemcnc  fe  raircmbla,  lc  Roi  renouvelia  fa  demande,  &  pro- 
^  "^"%^t>-  "^'■^  ^^■'^'^  Serment,  de  f.aie  executer  les  deux  Chartres.  II  con- 
fc^ralcs  fentit  meme  que.  les  Eveques  rexcommuniaffent ,  s'il  manquoit 
Ctu^es.  ^  fa  parole.  Cela  lui  fit  obtenir  ce  qu'il  demandoit. 
«di  En   1245  ,  Henri  eut  un  autre  Fils,  auqucl  il  donna  le  nom 

Prince       d^Ednwnd.  9 

Edmood.  j,^^  DciK  ans  apres,  on  vit  arriver  en  Angleterrc  trois 
dc  V'p^t  Freres  uterins  du  Roi,  Fils  du  Comte  de  la  Marche  ^  &  de  la 
res  ute-  Reine  Douairiere ,  qui  apres  la  mort  du  Roi  Jean.,  avoit  epou- 
nns  da  f^  ^-g  Comte ,  avcc  lequel  elle  avoit  ete  autrefois  accordee. 
l^  Pat-  124.8.  Quoique  le  Roi  eiat  promis  avec  Sermcnt  de  faire  ob- 
leiutatcft  ferver  les  deux  Charcres,  il  navoit  pourtant  pas  execute  fa  pro- 
&dXis  ^^'^^^-  Cela  nempecha  pas  qu'il  ne  demandat  encore  un  fe- 
poMa-  '  cours  d'argent  au  Parlement,  qui  s'a{Iembla  au  commencement 
»oiE  le-  de  fannee  124;^ :  mais  il  en  regut  une  reponfe  fi  aigre,  qu'il  lc 
t?"ifcM  prorogea  fur  le  champ-  A  la  nouvelle  Seance,  il  parla  fort  ru- 
au.  Roj.  deinent  aux  Seigneurs ,  qui  lui  repondirent  fur  le  raeme  ton. 
Cela  fut  caufe  que  le  Parlement  fut  dilTous. 

U  Roi  i=4-9-  ^""''  "n'ayant  pu  rien  obtenir  du  Parlement ,  &  ayant 
vend  ton  un  grand  befoin  d'avgent ,  parce  que  fes  Freres  &  les  Parens  de 
atgcnre-  j^  Reine  en  confommoient  beaucoup,  vendit  fon  Argenterici 
einpSoyc  &  outre  cela,  il  exigca  une  groffe  fomme  de  la  'Ville  de  Lon- 
d-OTtres  clres.  II  voulut  aufli  emprunter  de  rargenc  des  Particuliers  : 
£?P^  mais  comme  il  n'ecoit  pas  aime,  &  qu'on  n'avoit  pas  beaucoup 
a»ait  dc  de  confiance  en  lui ,  ce  moyen  ne  lui  reulfit  pas. 
1'aicgcnj.  1250.  L'annee  fuivante,  Henri  ayant  appris  que  L*s  Gafcons 
tedeL^"  etoient  fur  le  point  de  fe  revolter,  envoya  en  Guyenne  Sifnon 
ceiixt  co-  de  Montfort  Comte  de  Leycefier ,  qui  trouva  le  moyen  de  les 
vmt.  etj     ranger  a  leur  devoir. 

tic^^'  Enfin ,  le  Roi  ne  voyant  plus  ancune  reffource  pour  recou- 
piend  I3  vrer  de  l'argent ,  s'avifa  de  prendre  la  Croix ,  &  de  s'engager  a 
*"**^-  faire  la  Guerre  aux  Sarazins,  a  Fexemple  du  Roi  de  France, 
qui  etoit  deja  pani  dans  un  femhlable  deffein.  Ce  n'eft  pas  que 
Henri  euc  envie  d'executer  cet  engagement :  mais  il  jugeoit  que 
c'ecoic  un  moyen  affure  pour  faire  venir  de  rargent  dans  fes 
coffres,  &  que  le  Parlement  n'oieroit  lui  en  refufer,  lorfqu'il 
lui  en  demanderoic  fous  ce  pretexte.  Unt  infinite  de  gens  fui- 
virent  cet  exemple ,  &  fe  preparerent  a  fairc  le  Voyage  de  la 

Le  Fapc  Palcftine.  Mais  quand  ils  furent  prets  a  partir,  le  Roi,  qui 
rfeiend  n'avoit  fait  de  fon  cote  aucun  preparatif  ,  obtint  du  Pape  unc 
"cf^S^"'  defenfe  aux  Croifes  de  partir  fans  luii&  par-la,la  depenfe  qu'ils 


avoient  faite  devint  inutile.    Cependant,  quoique  1'Expedition  Hemki 
du  Roi  de  France  eiic  mal  reulTi,  puifque  ce  i'rince  ecoic  tom-       ^'J- 
be  encre  les  mains  des  Infideles  ,  Henri  feignoic  toujours  de  vou-  vant"lc" 
loir  parcir  au-plucot.     Mais  comme  il  avoit  befoin  d'argent ,  &  Roi. 
qu'il  n'ofoit  en  demander  au  Parlement  apres  avoir  ii  mal  exe-    f'«"l"'''- 
cuce  fes  promeffes,  il  nomma  des  Commiffaires  pour  aller  dans  chant  Us 
les  Provinces,  faire  des  perquilicions  touchant  les  malverfations  Fotets. 
commifes  dans  fes  Forets.    Cetce  Commillion  procura  beau- 
coup  d'argenc  au  Roi  :   mais  les  vexacions  des  Commiffaires 
cauferenc  un  murmure  univeifel. 

1251.  Le  Comce  de  Lejcefier  ccant  venu  rendre  compte  au    Retour 
Roi  du  Commandement  qu'il  avoic  eu  en  Guyenne,  kii  amena  J^^Guyde 
Guy  de  hufi.gnan ,  un  de  fes  Freres  uterins ,  lequel  il  recut  avec  Fr^erf  uu- 
beaucoup  de  careffes,  &  il  lui  fit  de  grands  prefens.     Ses  Fre-  r-n  du 
res,  &  les  Parens  de  la  Reine,  abforboient  tous  fes  revenus,  '^°'' 

&  tout  ce  qu'il  pouvoit  amafler  d'ailleurs,  par  des  voyes  qui 
n'etoient  pas  toujours  legitimes. 

1252.  Les  Gafcons  ecoienc  fi  mecontens  du  Comte  de  Lf/.  '"^'  ^.^^- 
ccfler ,  qu'ils  firent  au  Roi  de  grandes  plaintes  contre  lui ,  Tac-  piai"nent 
cufant  d'avoir  ufe  d'une  tyrannie  extieme  envers  eux.  Sur  ce-  du  Com- 
la,  le  Roi  envoya  des  Commillaires  en  Guyenne,  pour  s'in-  "^jl^Lcy- 
former  de  la  verite.  Mais  quoique  ces  Couimiffaires,  a  leur  Le  Itoi 
rctour,  euflent  pleinement  decharge  le  Comte,  les  Gafcons  ne  ''"'  '^"- 
laifferent  pas  de  renouveller  leurs  plaintes,  &  TArcheveque  de  cJmni^». 
Bourdeaux  fe  rendic  a  la  Cour,  pour  agir  contre  lui,   en  quali-  iJires. 

te  de  Depuce  de  toute  la  Guyenne.    Ce  Prelat  fut  fi  bicn  tour-    Lc  Roi 
ner  refprit  du  Roi,  en  lui  taifant  craindre  qu'il  alloit  perdre  la  a^iaatfiet 
Guyenue,  fi  le  Comte  n'etoit  pas  puni,  que  le  Roi  prit  la  re-  Leyces- 
folution  de  facrifier  ce  Seigneur  aux  Gaf;ons.    Mais  le  Comte  "'• 
trouva  tant  d'Amis  parmi  les  Pairs ,  devant  lefquels  il  fut  obli- 
ge  de  comparoitre,  &  il  fe  detendit  par  de  fi  bonnes  raifons, 
qu'il  rendit  les  plaintes  de  rArcheveque  inutiles.     Le  Roi  vo- 
yantqu'ilnepouvoit  venir  a  bout  dece  quil  avoit  entrepris,en- 
tra  dans  une  violente  colere,&  dit  au  Comte  it Leycefter ,c\\i'i\    Et  Tap- 
etoit  un  Traicre.    Le  Comte  pique  de  cette  injure,  &  oubliant  R^'''^ 
qu"il  parloit  a  fon  Souvcrain,  lui  donna  un  dementi  en  facc,en   l"coh-- 
prefence  de  tous  lcs  Pairs.    11  fembloit  qu'une  infolence  dc  cct-  te  lui  cn 
te  nature  pouvoit  difficilement  fe  pardonncr :  mais  le  Roi  n'o-  '^^"^ '« 
fa,  ni  fe   venger  lui-meme,  ni  faire    arrttcr  le  Comte,  parce    L'e1"oi 
qu'il  remarqua ,  que  tous  les  Pairs  etoient  difpofes  a  prendre  en  "'o''^  'e 
main  la  caufe  de  ce  Seigneur.  II  fe  vit  meme  comme  contraint  f|''^j  ^A' 
de  fe  reconcilier  avec  lui,  quoique  ce  ne  fGt  qu'exierieurement,  i'c  tccon- 
&  de  le  renvoyer  en  Guyenne.    Mais  peu  de  tems  apres,  pour  '^'''^  "*=<= 
avoir  un  pretexte  de  lui  otcr  ce  Gouverntment,  il  inveftic  JE-   "V  ^en- 
douard  fon  Fils  aine  du  Duche  dc  Guyenne.  voyc  en 

Cette  affaire  etant  finie,  le  Roi  tcnta  d'obcenir  du  Clergeun  tjuyenne. 
Subiide  extraordin.iirc,pour  lui  aidera  fupporter  les  fraix  de  fon  ma^deua 
precendu  Voyage  a  la  Tei^re-Sainte :  mais  le  Clerge  fut  inflcxi-  Subfide 

Kje  au  Cicr- 

1253.  He7iri  fe  perfuadoit  qu'il  avoit  prevenu  la  rcvolte  des  Secretes 
Gafcons ,  en  otant  au  Comte  de  Leycefier  le  Gouvcrntmcnt  de  pfaiiciucs 
la  Guyenne :  mais  il  ignoroit  ce  qui  fe  paffoit  en  ce  Pais-la.  joj^u  ■*'" 
Les  Gafcons  n'avoient  agi  contre  le  Comte,    que  pour  eloignA- 

un   Gouverneur  trop  vigilant,  &  pour  pouvoir  mieux  reulfir 
dans  le  Complot  qu'ils  avoicnt  fait,  de  livrer  la  Guyenne  au    Le  Roi 
Roi  de  Caftille,  qui  commenga  immediatement  apres  le  depart  {'.'^F^"''* 
du  Comte,  a  declarer  ouvertement,   qu'il  avoit  des  pretentions  des^pi"'- 
fur  ce  Duche.    Henri  fe  voyant  en  danger  de  perdre  la  Guyen-  tcmions 
ne,  prit  la  refolution  d'aller  lui-meme  en  ce  Pais-Ia,  pour  ta-  ["[^ '^j 
cher  de  la  fauver.     Mais  prevoyant  qu'il  auroit  de  la  dilficulte  a    Hemi"'* 
tirer  du  Parlement  Targent  qui  lui  ctoit  necelTaire  pour  ce  Vo-  demandc 
yage  ,  il  fe  fervit  du  pretexte  de  rExpedition  de  la  Terre-Sain-  |j"  ^q^^' 
te,  &  demanda  un  fecours  proportionne  a  fes  bel"oins.  Le  Par-  une  expe- 
lement  Taccorda  fans  fe  faire  foUiciter :  mais  ce  fut  a  condition,  ?*""">  '^" 
qu'on    prendroit    des  furetes  fuffifantes  pour  robfervation  des  SalmV, 
deux  Chartresi  &  le  Roi  voulut  bieii  y  confentir.  Ces  precau-  iequei'lui 
tions  furent,  que   tous  les  Seigneurs,  Ectleliaftiques  &  Lai-  ^ft  accot- 
ques,fe  rendirent  dans  la  grande  Salle  de  Weftminfter,oiirAr-  dftron^^quc 
cheveque  pronon^-a  un   Anatheine  contre  ceux  qui  a  Tavenir  'cs  Char- 
s'oppoferoient,  diredtement  ou  indireftement ,  a  re.xecution  des  obfet"""' 
deux  Chartres.     Cela  fait,  les  Seigneurs,  qui  avoienc  chacun  vees. 
un  cierge  allume  a  la  main,  jetcerent  leurs  cierges  a  terre,  en     Auathc- 
fouhaitant ,  que  ceux  qui  violeroient  les  Chartres  fumaffentain-  ^2^ci' 
fi  dans  TEnfer.     Le   Roi  navoit  pas  voulu  avoir  de  cierge ;  comte 
mais  il  tint  toujours  la  main  fur  fon  coeur ,  pendant  toute  la  Ce-  "^f '"  Sl'» 
remonie,  pour  marque   de  la  fincere  approbation  qu'il  donnoit  loiou  1" 
a  rAnatheme.     Cependant,  le   Parlement  ne  fut  pas  plutoc  fe-  i;cxccu- 
pare ,  qu'il  demanda  au  Pape  la  difpenfe  de  fon  Serment.  "°"/^u 

L         '  ^      ,  .  \       f^  rj,ii  1  ces  Cliar- 

He»»7'.etanc  parti  pour  la  Guyenne,  y  htdabord  quelques  tres. 
progres  contre  les  Rebelles ,  Partilans  du  Roi  de  Caftille.  Mais    Dcpart 
comme  il  ne  fe  fentoit  pas  en  etat  d'entretenir  une  Armee  en  „^,1^^" 
ce  Pa'is-la,  aufli  longtems  quil  auroit  ete  necellaire,   il  trouva  Guyenne. 
le  moyen  tie  le  deUvrer  de  cet  embaras ,  en  faifant  demander  au  ^\  '^.'"'^ 
Roi  de  Caftille  une  de  fes  Filles  en  Mariage,pour  Edouard  fon  caftiUe  ' 
Fils  aine.    Cette  propofition  ayant  ete  acceptee,  leRoi  de  Caf-  mari^e 
tille  ceda  fes  pretencions  fur  la  Guyenne,  a  fon  futur  Gendre;   p^joyg"^*^ 
&  le  Mariage  s'accomplit  Tannee  luivante.     Comme  cette  Ne-  Henti  'ta'- 
gociation  avoit  ete  tenue  fecrete,  Henri  voulut  tencer  d'arracher  che  d'ob- 
encore  quelque  chofe  du  Parlemenc,  fous  le  pretexte  du  dan-  ^^^'Lue 
ger  oii  etoic  la  Guyenne ,  d'ecre  envahie  par  les  Caftillans.  Mais  argcm  de 
quand  la  Reiue,  qui  ctQit  Regence  en  Tabfence  du  Roi,  vou-  lonPaiie- 

luf  "^*^"' 
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Henri     lut  faire  cette  demande,  les  Seigneurs,  qui  etoient  mieux  infor- 

III.      mes  qu'elle  ne  penfoit ,   repondirent,    qu'ils  fe  tiendroient  prets 

Sli"'!!*  de  '^  ^^'"^'*"  '^  ^°'  '^^  ^^'^''^  perfonnes,  au  presnier  avis  qu'ils  au- 

Guyenne.  roient,  que  les  Caftillans  feroient  entres  en  Guyenne.     Le  Roi 

n'ayant  pu  rien  tirer  du  Parlement,  s'en  retourna  en  Anglecer- 

re,   en  traverfant  la  France,  oii  Louis,  revenu  depuis  peu  de 

II  exige  fon  efclavage,  lui  rendit  tous  les  honneurs  diis  i  fon  Rang.   11 

fenc^dc'la  etoit  a  peine  arrive  a  Londres,  que,  fous  quelque  pretexte,  U 

Viiic  de    exigea  un  prefent  de  cette  Ville. 
Londtes. 

ACTES  qui  fe  rapportent  a  ce  fremier  Article, 

Annee  12 17. 

Traite'en-      Traite  entre  Uenri  III  &  le   Prince  Louis  Fils  de  Fhilippe- 

tre  Henti  j^ugufte'.     Apud  Lameth ,  die  11  Septembns.  Page  221. 

«c  Louis.       ^^  Traite  contient  dix-huit  Articles :    mais  il  n'y  en  a  pas  un 

feul ,  qui  fafle  mention  de  la  reftitution  des  Provinces  de  Fran- 

ce.    Si  Louis  entra  dans  un  pareil  engagement ,   il  faloit  que  ce 

fat  ou  verbalement ,  ou  par  quelque  Article  fecret. 


Annee  1232. 


Ordonnance  du  Roi ,  portant  defenfe  aux  Barons  de  fe  trou- 
ver  a  la  Table  Ronde.  Du  20  Juillet.  Page  32^)..  A  Weft- 
minftcr. 

Annee  123^. 


Interdic- 
tion  de 

1'Epteiave 
dc  l'Oi- 
deal. 


Ordon- 
nance  du 
Pape  lou- 
chant  les 
Poirel- 
feuis  des 
Cha- 
teaux. 


Douai- 
le  de  Be- 

lenguclle 
continuc. 
Ordon- 
nancc  du 
Legat 
contre  les 
Tournois. 


Leitre  de 
Haliitans 
deBa- 
yonne. 

Lcttre 
dc  l-Ar- 
chidiacte 
<ie  Lich- 
field  i 
VEveque 
de  Chef- 
ter. 


Lettte 
de  Henri 
au  Ouc 
«i'Autri- 
che. 

Son  con- 
trat  4e 
Mariage 
avec  U 
Fille  du 
Duc  de 
Breiagne. 


Sa  Lettre      Lettre  de  Henri  III  a  TArcheveque  dc  Cologne.  Du  13  A- 

ij'Arche-  vfil.  Page  293.  A  Weftminflter. 

Colognef      ^  '"*  propofe  fon  Mariage  avec  une  Fille  du  Roi  de  Boheme. 


Brefdu 
Papc  con- 
trc  lcs 
Touinois. 


Ann^e  1228. 

Bref  du  Pape  Gr^goire  IX  aux  Eveques  d'Ang!eterre.  III.  Kal. 
Martii.  Page  301. 

II  leur  ordonne  d'excommunier  les  Barons  qui  fe  trouverout 
aux  Tournois ,  par  la  raifon  marquee  ci-defl"us. 


(i)  On  dit  que  cette  coutumc  fubfifte  encore  dans  quelques  Pro- 
vinces  de  Suede,  ou  elle  eft;  etablie  depuis  tres  longtems,  comme 
il  paroit  par  les  plu?  anciens  Monumens  hiftoriques  de  ce  Royaume. 
Ces  Epreuves  fe  faifoient  par  le  Clerge ,  avec  beaucoup  de  folemiii- 
te.  Dans  celle  du  Fcj  ,  on  mettoit  un  Fer  ardent  dans  les  mains  de 
TAccufe ;  ou  on  le  faifoit  pafTer ,  nuds-pieds  8c  les  yeux  bandes,  par- 
deffus  neut  ibcs  de  Charrue  rougis  au  feu  ,  &  places  a  egale  diftan- 
ce  l'un  de  rautre:  c'fft  cette  derniere  Epreuve  que  fubit  Em»>a, 
Mere  A.'Edouard  U  Confejfeur.  Si  l'Accufe  avoit  le  bonheur  de  n'etre 
{)oint  oftenfe  du  feuj  il  etoit  abfousj  finon,  ob  lc  declaroit  coupa- 

Tm.K.F.L 


Henri 
111. 

Derenfe 
aux  Ba- 
roiis  defc 
trouver  i 
la  Table 
Ronde. 


Lettre  du  Pape  au  Roi.  V.  Non.  Maji.  Page  ^^o. 
Ceft  une  intercefllon  pour  Hubert  de  Burgb, 

Annee  1235. 


Annh  1219. 

Interdiaion  de  TEpreuve  de  VOrdeal.  Da  26  Janvler.  Page 
228.  A  Weftminfter. 

Cette  Epreuve ,  qui  avoit  ete  fort  commune  parmi  les  Saxons , 
fe  faifoit  de  diverfes  manieres,  &c  pour  Tordinaire  avec  le  Fer 
chaud,  ou  TEau  bouillante  (i). 

Annie  1220. 

Ordonnance  du  Pape,  que  perfonne  cn  Angleterre  ne  puifle 
tenir  en  fa  main  plus  de  dcux  Chateaux  du  Roi.  Viterbii,  V. 
Kalcndas  Junii.  Page  24.0. 

Lettre  de  Henri  III  au  Pape.  Du  20  Juin.  Page  242. 

Ceft  pour  prier  le  Pape  d'ordonner  a  Hugues  de  Lujignan , 
Comte  de  la  Marche ,  de  lui  renvoyer  Ifabelle  fa  Soeur ,  qui  e- 
toit  promife  au  Roi  d'Ecofle. 

Aftc  par  lequel  He^tri  continue  a  Berenguelle  de  Navarre, 
Veuve  de  Ricbard  I,  le  Douaire  qui  lui  avoit  ete  afligne.  Men- 
fejulio.  Page  213.  A  Londres. 

Ordonnance  du  Legat ,  pour  defendre  les  Tournois.  VIII. 
Kal.  Septemb.  Page  245.  A  Cery. 

Cetoit  parce  que ,  fous  ce  pretexte ,  les  Barons  s^affembloient 
pour  comploter  contre  le  Roi. 

Ann(e  1224. 

Lettre  des  Habitans  de  Bayonne  au  Roi.  Page  269. 

Ils  difent  que  La  Rochelle  a  ete  rendue  au  Roi  de  France  ^ 
quoiqu'elle  fiit  encore  en  etat  de  foutenir  le  Siege. 

Lettre  de  TArchidiacre  de  Lichfield  a  TEveque  de  Chefter. 
Page  271. 

II  lui  parle  de  la  Difpenfe  que  le  Pape  accorde  aU  Roi,  pour 
epoufer  la  Fille  du  Comte  de  Bretagne. 

An7tee  \ii^. 

Lettre  de  Henri  III  au  Duc  SAutriche.  Janvier.  Page  275. 
A  Weftminfter. 

Ceft  fur  le  Mariage  qui  avoit  ete  propofe ,  du  Roi  avec  une 
Fille  du  Duc  ^Autriche. 

Lettres-Patentes  de  Henri  III  ^  par  lefquelles  il  declare,  qu'il 
s'eft  engage  par  Serment  a  epoufer  Tolante  FiUe  de  Pierre  Duc 
de  Bretagne ,  pourvu  qu'il  puifle  obtenir  la  Difpenfe  du  Pape. 
Du  19  d'06tobre.  Page  283.  A  Weftminfter. 

Annh  IZ2J, 


Intercel^ 
fion  du 
Pjpe  pout 
Hubeitde 
Biirgh. 

Let;reda 
Roi  au 

Lettre  du  Roi  au  Comte  de  Ponthieu.  Du  8  Avril.  Page^iS.  Comtc 
AHavermg.  ^^1°-- 

Ceft  fur  le  Mariage  propofe  du  Roi  avec  la  Fille  duComte.    Leitrede 

Autre,  de  feanne  Fille  du  Comte  de  Ponthieu,  au  Pape,  'iF'11-dii 
fur  le  meme  fujet.  Page  339.  Pomhieu 

Lettre  du  Roi  a  Thomas  Comte  de  Savoye.    Du  2  Juin.   Pa-  au  Pipe. 
ee  341.  A  Vi/indfor.  "'^°" 

Ceft  fur  le  deflein  qu'il  a  d'epoufer  Alienor  de  Provence,  fa  lepouvoit 

Niece.  "  donn^  i 

Lettres-Patentes  ,  par  lefquelles  He7tri  revoque  le  Pouvoir  baVnkJrs 
donne  a  fes  Ambafladeurs  a  Rome,  de  folliciter  la  Difpenfe  de  de  foiiici- 
fon  Mariage  avec  la  Fille  du  Comte  de  Poutbieu.  Du  16  de  '"'aDif- 

penlc  dc 
fon  Ma- 

SaLettie 


Le 


Juillet.  Page  342.  A  Weftminfter. 

Lettre  du  Roi  au  Comte  &  a  la  Comtefle  de  Provence. 
10  d'Od:obre.  Page  343.  A  Windfor. 

Ceft  fur  fon  Mariage  avec  Alienor  leur  Fille. 

Articles  arretes  pour  le  Mariage  du  Roi  avec  Alienor  de  Pro- 
vence,     Le  15  d'Od:obre.  Page  344.  A  Weftminfter. 

Pouvoir  donne  par  le  Roi  a  fes  Ambafladeurs  j  de  recevoir 
du  Comte  de  Provence  vingt-mille  Marcs,  pour  la  Dot  d'A/ie-  ^^  '°" 

•     Le  19  d'Oaobre.  Page  346.  A  Windfor.  *  ""^ 


au  Comtc 
&  a  la 
Comiefle 
dc  Pio- 

vencc. 
Aiticles 


»or. 


Ann^i  1236. 


Dot  d'A- 
lienor. 

Tiaite 
fur  le  Mi- 

riage  dc 


Traite  fur  le  Mariage  A'Ifahelle  Soeur  de  Henri  III,  avec  a^.f^pt^^. 
rEmpereur  Fredertc  II.     Le  2   Fevrier.  Page   355.     A  Weft-  pereur 
minfter. 

Ade  par  lequel  le  Roi  fc  foumet  au  jugement  du  Pape,  tou' 
chant  le  payement  de  la  Dot  d'Ifabeile  U  Soeur.  Du  3  Mai.  Pa- 


ge  361.  A  Weftminfter. 


Lettre  du  Roi  a  rEmpereur.  Page.  .  . 

II  s'excufe  de  ce  qu'il  n'a  pu  lui  envoyer  Richard  fon  Frere. 

Autre  du  meme  au  meme.  Page  362. 

II  lui  demande  un  Sauf-conduit  pour  Ricb.ird. 

Ann/e  1237. 


Acie  pai 
lciiuel 
Hcnii  fc 
Ibumei, 
&c. 

Lettrcs 
du  Rui  i 
l'F.nipe- 
rcur. 


Bulle 


Bulle  de  Gregoire  IX,  par  kquelie  il  abfout  Hcnri  du  Serment  d-Abfota- 
qu'il  avoit  fait  d'epoufer  la  FiUe  du  Comte  de  Po!:ibicu.V.Kal.  Uon.&c. 
Maji,  Pontif.  X.  Page  371. 

Bref  du  meme  a  rArcheveque  de  Cantorbery ,  fur  le  meme  p^  ^^f '''' 
fujet.  Interavin.  III.  Kal.  Junii.  Page  372.  J'AichV 

Lettre  de  rEmpereur  Frederic  II  a  Henri  111.  Page  374.         vcque  de 

II  lui  notifie  la  naiflance  d'un  Fils,  qu'il  a  eu  d'lfabelle,  au-  ^e^°""' 
quel  il  a  donne  le  nom  de  Henrii  &  dit  qu'il  Ta  fait  Gardien 
du  Royaume  de  Sicile. 

Ann^e  1238, 


Lettre  de 
l'Empe- 


Lettre  de  Frederic  II  au  Roi.  Page  283. 

II  i'e  plaint  de  ce  qu'il  a  permis  que  rExcommunication  lan' 
cee  contre  lui  par  le  Pape,ait  ete  publiee  dans  les  Eglifesd'An- 
gleterre ;   &  de  ce  qu'il  lbuff"re  qu'on  leve  dans  fon  Royaume  j^"^^* 
de  l'argent ,  pour  lui  faire  la  Guerre. 

Autre  du  meme  aux  Barons  d'Angkterre,  fur  le  meme  fujet, 
III.  Kal,  Novembris.  Page  285. 


Autre 
Leitreaux 
Baions. 


Ann/e  1242. 


Lettre  de  Trederic  II,  ^  Henri  III.  30  Januarii.  Page  399.     ,  ^"'/? 

II  lui  notifie  la  mort  de  rimperatrice  Ifabelle  fa  Ferame,  arri-  Htntt 
vee  au  mois  de  Dccembre. 

Ordre  du  Roi  pour  lever  de  Targent  en  Angleterre.  A  Xain-     Ordre 
tes,Ie8Juin.  P.ge404  ^  ^  /■  /        j^      .pouHcve/ 

Et  ^uod  idem  Archicpifcopus  Eborum ,  &  Gulte/mut  de  Canti-  de  l'at- 

lupo  gcot. 

pable.  VOrded  ou  TEpreuve  de  l'Eau  etoit  en  ufage  ponr  le  Peu- 
ple.  Elle  fe  faifoit  avec  de  TEau  froide,  ou  avec  de  TEau  bouillan- 
te.  Dans  cellc  d'Eau  froide  ,  on  lioit  le,';  mains  &  lc^  picds  a  TAc- 
cufe ,  &  on  le  jettoit  dans  une  Riviere  ou  dans  un  Ftang.  On  le 
declaroit  innocent ,  s'il  ailoit  i  fond  ;  &  coupabte  ,  s'il  furnageoit: 
ce  qui  s'obierve  encore  dans  quelqucs  cndroits  d'Angleterre,  pour 
faire  rspreuve  des  Sorciers.  Dans  cellequi  fe  faifoit  avcc  TEau  bouil- 
lante  ,  i'Accufe  etoit  oblige  d'y  plonger  le  bras  ou  lc  pLd  OrJe»l 
eft  un   mot    Saxon,   <jui  iignilie  ^ranJ  7«^«w»»/,  ou  j«ifw«n«  i/i- 

pnrtial.  _ 
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ABREGE'    HISTORICIUE 


Henri 
111. 


lupo  fciavt  y  quod  Domtnui  IRex  incidit  i»  takm  necejjitatem^  fuod 
ultra  tiiodum  indiget  pecunia ,  quia  ad  prafens  recuperaturus  eft 
honorem  fuum  in  partibut  tranjmarinis ,  vel  ignominiam  ^c^uod  ab~ 
jit ,  incurret  in  perpetuum. 

Traite  d'Alliance  entre  Henri  lU,  &  le  Comte  de  Touloufe , 
contre  tous,  excepte  le  Pape  &  l'Empereur.    A  Bourdeaux,  k 
ic  Comte  28  Aout.  Page  4.10. 

de  Tou- 

'""'■'^-  Annfe  12+3. 


Trait^ 
entre 
Hcnri  8c 


BuUetou- 
chant  la 
fete  de  S. 
Edouard. 
Accord 
entre 
Henri  & 
fon  Frere 
Ricliaid. 


Bulle  A'Innocent  IV,  qui  ordonne  que  la  Fete  de  S.  Edouard 
fera  obfcrvee  dans  toute  la  Chretiente.  IV.  Kal.  Junii.  Page 
+18. 

Accord  entre  Henri  III,  &  le  Prince  Richard  (bn  Frere.  In 
(rafti?!0  fandi  Andrete  Apoftoli.  Page  421. 

Rithard  fc  dclifte  du  don  de  la  Gafcogne ,  qui  lui  avoit  ete 
fait,  &  de  toutes  fes  aurres  pretentions. 

Le  Roi  lui  donne  lc  Comte  de  Cornpuaiile,  une  Penfion,& 
lui  accorde  d'autres  faveurs. 


Ann4e  1244. 

Btefd'In-      Bref  i^Innocent  IV  \  Henri  III.  X.  Kal.  Febr.  Page  421. 
noceiit  a      •    i  o     t    j 

Hcnii.      A  Lyon. 

11  exhorte  le  Roi  de  fe  croifer  pour  la  Guerre  dans  la  Ter- 
re-Sainte. 

Ann^e  1246. 


Penfion 
accordee 
au  Comte 
dciavoye. 

Ordre 
d'oo!er- 
vet  les  . 
Loix 
d'Anglc- 
teiic  eu 
Iilandc. 


Penfion  de  mille  livres  fterling  accordec  a  Am4dk  Comte 
de  Savoye ,  pour  certaines  Terres  que  le  Comte  reconnoit  te- 
nir  en  Fief  de  la  Couronne  d'Angleterre.  Du  16  Janvier. 
Page  441. 

Lettres-Patentes  dc  Henri  IH,  pour  confirmer  celles  du  Roi 
Jean,  touchant  les  Loix  d'Angleterre  qui  doivent  etre  obfer- 
vecs  en  Irlande.  Du  9  Septemb.  Page  4.42.  A  Woodftock. 

Annh  1248. 


Commiftion  du  Roi  a  Thomas  de  Savoye ,  pour  recevoir  rHom- 
Pc^rfiion  mage  de  la  Comteffe  de  Flandre ,  pour  la  Penfion  qu'elle  re^oit 
de  la         du  Roi.     S^am<iuam  inufitatum.  Du  15  Fevrier.  Page  445.  A 


Hom- 
iDagc  6c 


ic  Flau- 
«fie. 


Weftminfter. 


Ann/e  1250. 


& 

Hcori 
auuuUcs. 


rnfrac- 
«eurs  des 
Charires 
du  Roi 
Jean  ei- 
commu- 
nie<. 

Miriage 
du  Ptmte 
EJouard. 
La  Reine 
eiablie 
Regente 
en  l'ab- 
fence  du 
Roi. 

Ordre 
touchant 
rinvalioa 
du  Roi 
dc  Caftil- 
lc. 


Lettre  de 
la  Reine 
au  Roi. 


Lettre  de  la  Reine  au  Roi.  Page  499. 

Elle  lui  fait  favoir  que  les  Barons  ont  repondu ,  qu'ils  etoient 

precs  a  le  fervir ,   aullitot  qu'ils  fauroient  que  le  Roi  dc  Caftille 

leroit  entre  en  Guyenne ;  &  que  le  Qerge  n'a  voulu  rien  accor- 

der. 

Dons  fjits      Lettres-Patentes ,  par  lefquelles  le  Roi  fait  don  au  Prince  E- 

Ei""'^i    </"«<??■(/  fon  Fils,  de  toutes  les  Terres  de  France,  dont  les  Rois 


de  France  fe  font  empares.  11  lui  avoit  deja  fait  un  tranfport 
du  Duche  de  Guyenne.  Du  18  F^vrier.  Page  500. 

Autres,  par  lefquelles  le  Roi  donne  rirlande.au  Prince  E- 
douard  (on  Fils.  Du  24  Fevrier.  Page  501. 

Confederation  entre  Henri  III  &c  Alphonfe  Roi  de  Caftille. 
A  Tolede.  Pridie  Kal.  Maij.  ./Erse  1292.  A  Tolede. 

L'Epoque  dont  on  fe  fervoit  en  Efpagne,  etoit  differente  de 
celle  du  refte  de  la  Chretiente. 

Ann^e  1255. 


Hen  B  « 

III. 
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Aifte  par  lequel  Henri  livre  a  Richard  fon  Frere  tous  lesjuifs     '^'-'"'^* 
de  fon   Royaume ,   pour  payement  de  la  fomme  qu'il  lui  doit.  f °n 'F.eic 
Du  24  Fevrier.  Page  523.  A  Weftminfter.  ti.us  les 

Rex  omnibus,  &c.  ]"'*"'« 

Noveritis ,  Nos  mutuo  accepijfe  a  dileito  Vratre  <^  fdeii  noftro  yaumc  , 
Ricardo  Comite  Cornuhi^  5000  marcarum  ftcrling.  .  .  ad  quorum  pour  pa- 
folutionem  ajfignavimus  ^  tradidimus  ei  omnes  fudieos   noftros  j?"^"'.j. 
Angli^ ,  &c.  luVdoT. 


Bief  du     BrePdu  Pape  au  Roi.  IIL  Id.  Apr.  Page  451. 
Pa^.e  au         £|  ^:^^^  (je  le  difliiader  d'entreprendre  le  Voyage  de  Terre- 

Oidre     Sainte. 
d'obiiivet      Ordre  du  Roi  a  tous  les  Sujets ,  d'obferver  rAnniverfaire  dc 
velfa^.c     l^  R""e  fa  Mere.  Du  17  Oaob.  Page  458.  A  Weftminfter. 

de  la 

mort  de  Ann^e  12?  i. 

la  Reiae.  ' 

Serment      Scntence  donnee  par  TEveque  de  Hereford ,  &  TArcheveque 
'  ^'""  dTorfi ,  Juges  delegues  du  Pape,  qui  annulle  le  Sermcnt  que 

Heiiri  lU  avoit  fait  d'epoufer  la  Fille  du  Comte  de  Fonthieu. 

Die  a?ite  ramos  Palwarum.  Pagc  464. 
Cctte  Sentence  eft  fondec  fur  ce  que  les  deux  Parties  etoient 

parentes  au  4=.  degre.  Gregmre  IX  avoit  annuUe  le  meme  Ser- 

ment  en  1257.    II  eft  difficile  de  comprendre  a  quoi  cette  der- 

niere  Sentence  etoit  necelTaire. 


Annee  1255. 

Afte  par  lequel  le  Roi  confent,  que  les  Infraflieurs  des  deux 
Chartres  du  Roi  yea?i  foicnt  excommunies.  Page  489. 

Inftruftion  fur  le  Mariage  du  Prince  Edouard  Fils  de  Henri 
III,  avec  Ahe?tor  de  Caftille.  Du  2f  Mai.  Page  491.  A  Lon- 
dres 

Lettres-Patentes  pour  etablir  la  Reine ,  Regente  en  Tabfence 
du  Roi  j  &  pour  commettre  la  garde  du  Grand-Sceau  a  laRci- 
ne,  &  au  Prince  Richard.  Du  22.  Juin.  Page  491.  A  Win- 
chefter. 

Ordre  de  la  Reine  &  du  Prince  Richard  a  tous  les  Sujets ,  de 
fe  tenir  precs  a  rcpoulTer  le  Roi  de  Caftille.  Du  29  Decembre. 
Page  497.  A  Weftminfter. 

On  fuppofe  dans  cet  Ordre  ,  que  le  Roi  de  Caftille  avoit 
delTein  d'envahir  la  Guyenne ,  rAugleterre  &  Tlrlande ;  pour 
avoir  un  pretexte  de  tirer  de  Targent  du  Parlement.  Cepencfant, 
la  Paix  avec  le  Roi  de  Caftille  etoit  faite ,  &  k  Mariage  du  Prin- 
ce  Edouard  conclu. 

Ann(e  1254. 


A     R     T     I     C     L    E 


II. 


AJfaires  dt  Henri  III  ivec  la  France. 


T)  Hilippe  -  Augufte  mourut  en   1223,  &  eut  pour  Succefleur    Moit  de 
-'-     Louit  VIU  fon  Fils.     Des  que  ce  Prince  fut  fur  le  Tronc,  ^'^p'''" 
Henri  lui  envoya  des  AmbafTadeurs,  pour  le  fommer,  en  vertu    s  ,,','Vuc- 
de  Tengagement  ou  il  etoit  entre  en  partant  dAngleterre ,  de  ceiicui  le- 
lui  rendre  les  Provinces  que  Fbiiippe  fon  Pere  avoit  cnlevees  au  ,'£„',  1, 
Roi  yean.     Mais ,  foic  que  fa  parole  ne  fut  pas  aufli  pofitive  pron.eira 
que  Henri  le  pretendoit,  ou  par  quelquc  autre  raifnn ,  il  repon-  (■ine^z 
dit,  qu'il  vouioit  bien  s'en  tenir  au  Jugcment  de  la  Cour  des  ''°   "'' 
Pairs ;  ce  qui  ctoit  autant  qu'un  refus. 

Des  1'annee  fuiVante,  Louis  fit  confifquer  tout  ce  que  Henri 
pofledoit  cn  France.  Le  pretcxce  fut,  que  Henri  n'avoit  pas 
aflifte  a  fon  Sacre:  mais  felon  les  apparences,  la  veritable  rai- 
fon  etoit,  qu'il  vouloit  profiter  de  la  Minorite  de  Henri,  pour 
lui  enlever  encore  une  pai  tie  de  fes  Domaines. 

En  vertu  de  cettc  confifcation ,  il  marcha  dans  la  Saintonge,  f  ^'"q"* 
&  apres  s'etre  rcndu  maitre  de  quelqucs  petites  Places ,  il  aflie-  lon^eSc 
gea  La  Rochelle,  qui  lui  fut  rendue  en  tres  peu  dejours,  par  La  Ro- 
Savary  de  Mauleon,  qui  en  etoit  Gouverneur,&  qui  enrra  dans  '''^'''' 
fon  fervice.    Cette  attaque  imprevue  ayant  fait  comprendre  au 
Confeil  de  Henri  la  necefl[ite  de  s'oppofer  de  bonne  heure  aux 
defleins  du  Roi  de  France,  le  Parlement  fut  convoque,  &  il 
y  fut  refolu  de  lever  une  Armee;  &  le  Prince  Richard,  Frere     ^"^^^ 
du  Roi,   fut  envoye  en  Guycnne  pour  y  commander,   ayant  enGuyen- 
fous  lui  le  Comte  de  Salnhury ,  Frere  batard  du  Roi  Jean.  Ri-  nefousies 
chard  cmporta  d'abord  la  Ville  de  S.  Macaire,  qui  s'etoit  re-  p^^'„ll 
volteej  &  enfuite  il  afliegea  La  Reole,  dont  le  Comte  de  la  Richaid. 
Marche  lui  fit  lever  le  Siege.     Les  Hiftoriens  Frangois  difent 
que  ce  Prince  fe  retira  derriere  la  Dourdogne,  &que  peu  apres 
il  s'en  retourna  en  Angleterre.     Mais  il  eft  certain,  qu'il  etoit 
encore  en  Guyenne  en  1227.    Ledetail  de  cette  Guerre,  tou- 
chant  lequel  les  Hiftoriens  des  deux  Nations  ne  s'accordent  pas, 
feroit  ici  aflez.  inutile.     II  fuffira  de  dire,  qu'avant  qu'elle  fijt  v|^°"i?- 
finie,  Louis  ayant  ete  declare  General  de  la  Croifade  contre  les  nerai  da^" 
Albigeois,  obtint  du  Pape  un  ordre  a  Henri,  de  fufpendre  les  la  Croi- 
hoftihtes  pendant  qu'il  feroit  occupe  ^  cettc  Expedition.    Louis  '^''Y'>n- 
mourut  a  Perpignan  eni226,  lailTant  pour  fonSuccelTeurLow/y  Albi- 
IX  fon  Fils ,  en  age  de  Minorite ,  fous  la  Regence  de  Blancbe  g<:o's. 
de  Caftille  fa  Mere.  &^ib™°" 

1228.  La  Regence  de  cette  Reine  etrangere  caufa  en  Fran-  fuccef- 
ce  des  mecontentemens ,   qui  aboutirent  enfin  \  une  Guerre-  '^"^- 
civile,  dont  Henri  auroit  pu  tirer  de  grands  avantages,  s'il  eut  cn  Fian-* 
fu  s'en  prevaloir  a  tems.    Mais  par  un  aveuglement  extreme,  c». 

ou  par  la  trahifon  de  ies  Miniftres ,  il  laifla  echaper  une  occa- 
fion  fi  favorable.  Ce  fut  en  cctte  occafion ,  qu'il  voulut  tuer 
Huhert  de  Burgh. 

1229.  Enfin,  quand  il  ne  fut  plus  tems,  il  alla  defcendrc  a  Hcmifait 
Saint  Malo,    oii  le  Duc  de  Bretagne  alla  le  recevoir,   &  lui  cjnte^en 
rcmit  fes  plus  fortes  Places.     Les  Frangois ,  qui  avoient   eu  Btetagne. 
tout  THiver  pour  fe  preparer  ,  s'etoient  poftes  dans  TAnjou , 

&  Henri  leur  laifla   tout  le  tems  neceflaire  pour  s'y  fortifier, 
&  pour  Tempecher  de  pafler  dans  le  Poitou.    Cependant,  les 
Mecontens  de  France   s'etant  reveilles  quand  ils  furent  que  le 
Roi  d'Angleterre  etoit  en  Bretagne,  TArmee  de  France  fe  vit 
obligee  de  quitter  T Anjou ,  pour  aller  s'oppofer  a  leurs  entre- 
prifes.     Cctoit  alors  pour  Henri  ,    le  tems  d'agir  vigoureufe- 
ment ,  d'autant  plus  que  les  Normands  ofti-oient  de  le  recevoir 
dans  leur  Pais.    Mais  au-lieu  de  profiter  de  cette  conjondtu-  p^^'" 
re  ,    il  alla  faire  un  voyage  en  Guyenne  ,    pour  y  recevoir  le  siTemut- 
Serment  de  fidelite  des  Gafcons.    Enfuite  il  retourna  en  Bre-  neenBre- 
tagne ,   oil  il  s'amufa  inutilement ;  &  enfin  il  s'embarqua  pour  ? 8^5  ^ 
retourner  en  Angleterre,  des  qu'ii  fut  que  TArmee  de  France  Angletci- 
fe  rapprochoit  de  lui,  apres  avoir  contraint  les  Mecontens  de  te. 
rentrcr  dans   leur  devoir.     Cette  conduite   donna  au   Peuple 
d'Angleterre  une  fi  mauvaife  opinion  de  lui ,  que  depuis  ce  tems- 
la,   le  Parlement  ne  voulut  plus  lui  accorder  de  Targent  pour 
de  pareilles  Expeditions.    Cette  Guerre  fe  termina  fans  aucun 
Traite,  ni  de  Paix,  ni  ds  Treve.    Le  Roi  de  France,  qui  a- 

voit 
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voit  attaque  le  Duc  de  Bretagne,  le  fourait  enfin  aux  condi- 
tions  quil  voulut  lui  impoferi  &  Henrr  ne  fic  rien  pour  fou- 
tenir  ce  Duc,  qui  s'etoit  mis  fous  fa  prote6bion. 

En  X24.1 ,  il  y  eut  entre  Louis  IX  &c  Henri  une  nouvelle 
Guerre,  dont  ceiui-ci  fe  tira  fort  mai ,  a  fon  ordinaire.  Henri 
ayanc  invefti  le  Prince  Richard  fon  Frere,  du  Comte  de  Poi- 
tou;  Louis,  qui  poifedoit  une  partie  de  cette  Province,  ficpre- 
fent  k  Al^hinji  fon  Frcre  de  la  portion  qui  etoit  en  fon  pouvoir, 
&  lui  en  donna  rinveftirure.  Hugues  de  Luftgnan,  Comte  de 
la  Marche ,  qui  avoit  epoufe  la  Mere  de  Henri ,  &  qui  avoit 
fes  Terres  dans  la  portion  du  Poitou  qui  venoit  d'etre  donnee 
au  Prince  Alphonfe,  en  avoit  toujours  fait  Hommage  au  Roi  de 
France :  mais  la  ficrte  d£  la  Reine  fa  Fcmme  ne  put  lui  permet- 
tre  de  voir  ibn  Epoux  flecliir  le  genou  devant  Alphonfe.  Elle 
le  Ibllicica  donc  avcc  tanc  d'inftance ,  qu'elle  le  porta  enfin  a  re- 
fufer  de  rendre  Hommage  au  nouveau  Comte  de  Poitou.  Mais 
comme  il  previt  bien  que  le  Roi  de  France  ne  latfleroit  pas  cet 
attentat  impuni,  il  engagea  Henri  a  faire  la  Guerre  a  la  France, 
&  lui  promic  dcs  forces  fuffilantes  pour  chafiTer  les  Frangois  de 
tout  le  Poitou ,  pourvu  qu'il  voulut  fe  charger  de  la  depenfe  de 
li  Guerre.  Henri  accepca  fes  offres ,  &  le  rendit  en  Poitou : 
mais  il  s'en  falut  bien  qu'il  n'y  trouvat  ce  qu'on  lui  avoit  fait 
efperer.  Son  Armee  fe  trouva  fort  foible,  &  fort  inferieure  a 
celle  de  Louis ,  qui  '^toit  deja  entre  dans  la  Province ,  &  allie- 
geoit  Fonrenay.  Qrioique  Henri  fut  peu  en  etat  de  lui  faire  lc- 
ver  le  Siege,  il  ne  laifla  pas  de  lui  envoyer  des  Ambaffadeurs , 
pour  lui  demander  toutes  les  Provinces  que  le  Roi  fon  Pere  s'e- 
toit  engage  \  reftituer ;  &  en  cas  de  refus ,  pour  lui  declarer  la 
Guerre.  Lcuis ,  qui  fut  canoniie  apres  fa  mort,  avoit  la  con- 
fcience  tendre ;  &  felon  les  apparences ,  il  avoit  quelque  fcru- 
pule  touchant  rengagement  du  Roi  fon  Pere.  II  offrit  donc  de 
rendre  a  Henri  une  partie  du  Poitou  6c  de  la  Normandie ;  &c 
une  Treve  de  trois  ans,  a  condition  qu'ii  fe  defiftat  de  prote- 
ger  le  Comte  de  la  Marche.  Mais  Henri  rejecca  ces  offres ,  quel- 
que  avantagcufes  qu'elles  fuffent  en  Tetat  oii  il  fe  trouvoit.  Ce- 
pendant ,  Louis  s'etant  rendu  maitre  de  Foncenay ,  s'approcha  de 
Henri,qm  avoit  mis  la  Charence  encre  lui  6c  fonEnnemi.  Mais 
Louis  ayanc  gagne  le  Ponc  de  Taillehourg ,  &  ayant  paffe  de  Fau- 
tre  cote,  lui  donna  un  fi  terrible  echec,  qu'il  le  reduifit  a  s'en- 
fuir  a  Xaintes,  oii  il  defit  encore  une  bonne  partie  de  fon  Ar- 
mee.  Ces  deux  pertes  confecutives  obligerent  Henri  a  s'aller 
renfermer  dans  Bourdeaux.  Cependant,  le  Comte  de  la  Mar- 
che  fit  fa  Paix  particuliere  avec  Louis ,  &  laifla  au  Roi  d'Angle- 
terre  le  foin  de  fe  tirer  d'affaires  commc  il  pourroit.  Rien  ne 
pouvoit  empecher  Louis  de  porter  fes  armes  vidtorieufes  en 
Guyenne:  mais  la  Pefte,  qui  fe  mit  dans  fon  Armee,  fit  qu'il 
voulut  bien  accorder  a  Henri  une  Treve  de  cinq  ans. 

ACTES  quife  rapfortent  att  fecond  Article. 

Annfe  1235. 

Hcnrife      Lettre  de  Henri  III  au  Pape.  Du  25;  Fevrier.  Page  335.  A 
plaiutau    Weftminfter. 

II  fe  plaint  que  le  Duc  de  Bretagne  Ta  abandonne,  qu'il  a  fait 
fa  Paix  particuliere  avec  le  Roi  de  France,  &  lui  a  rendu  un 
Hommage-Iige.  Ce  Duc  dc  Bretag/te  ecoic  Pierre  I,  que  les 
BreCons  furnommerent  Mau-Ckrc,  a  caufe  de  cet  Hommage: 
mais  11  y  fut  force ,  parce  qu'il  ne  pouvoit  plus  attendre  aucun 
fecours  du  Roi  d'Angleterre. 
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Royaume,  &  lui  rendit  Carlifle,  dont  il  s'etoit  empare  pendant  H  e  n  r  i 
la  Guerre-civile.  m. 

En  I22I,  Henri  fit  un  voyage  a  Yorck,  ou  il  arreta  le  Ma-    SunMa- 
riage  de  Jeamie  fa  Soeur  ,   avcc  Alexandre  II  Roi  d^Ecoffe.  {"glur" 
Cette  PrincelTe,  qui  avoit  eie  accordee  avec  le  Fils  du  Comte  de  Heuii. 
de  la  Marche,  fe  trouvanc  entre  les  mains  de  fon  futur  Beau-pe- 
re ,  on  n'euc  pas  peu  de  peine  a  l'en  recirer.  Mais  enfin ,  le  Com- 
ce  la  renvoya  au  Roi  fon  Frere,   &  fon  Mariage  avec  le  Roi 
d'Ecoffe  s'accompiir. 

123(1.  Comme  Hevri  etoit  peu  redoutable  a  fes  Voifins,  a  hoI,eu/ 
caufe  de  la  mefintelligencc  qui  regnoic  encre  lui  &  les  Barons,  de  Hciui 
Alexandre  renouvella  ks  prccencions  fur  le  Northumberland  ,  &  ^'^'^  'f . 
demanda  cctce  Province  avec  unc  hauceur,  donc  les  Rois  d'E-  l^^i^' 
coffe  n'avoienc  pas  accoucume  d'ufer  envers  les  Rois  d'Ang!e- 
terre.    Hw/,   bien  loin  de  repondre  fur  le  meme  ton,  fit  un 
voyage  i  Yorck,  pour  y  negocier  un  Traite  avec  ce  Prince, 
&  nc  fe  fic  pas  un  fcrupule  d'achecer  la  Paix ,  en  lui  accordanc 
une  Penfion  de  quacre-vingcs  Marcs  d'argenc. 

Jeanne  Reine  d'Ecoffe  &  Soeur  de  Henri ,  etanc  morte  en 
1238,  &  Alexandre  ayant  pris  une  feconde  Fenime  qui  ctoit 
Fran^oife,  fit  favoir  a  Henri,  quil  ne  vouloit  plu?  lui  rendre  ~L7\io. 
Hommage.  II  s'etoit  attendu,  que  comme  la  premiere  fois ,  leie.i).ui« 
Heuri  voudroit  mettre  cette  affaire  en  Negociation ,  &  il  efpe-  ^^  7e»!fre 
roit  d'en  tirer  quelque  avantage.  Miis  le  Parlement  fut  telle-  rio.nmage 
ment  choque  de  cette  bravade,  que  la  Guerre  contre  FEcolIe  •}  '^='"'- 
fuc  refolue,  &  on  leva  inconcinenc  une  Armee,  qui  s^avanga  (jeia'>!ux". 
jufqu'a  Newcaftle.  Quand  Alexandre  vit  les  Anglois  (i  proches  Sa  moit 
de  lui,  il  demanda  la  Paix^  &  Henri  la  lui  accorda  volontiers,  *<)  "'"^- 
fous  la  condition  ,  qu'il  rendroit  le  meme  Hommage  que  fes  ''''Ku-ige 
Predecefleurs.  de  ce  dei- 

Ce  Prince  mourut  en  1249,  laiffant  pour  lui  fucceder,   Ale-  "i'j';.,^. 
xandre  III,  fon  Fils,   en  age  de  MinoritCi  &  qui  en  1251,   prciiecu^ 
epoufa  Marguerite,  Fille  de  Henri  III.     Les  deux  Rois  s'etant  vain  de 
rendus  a  Yorck  oii  les  Noces  fe  devoient  celebrer,  Henri  vou-  h"o'n^"'- 
lut  engager  le  jeune  Roi  ibn  Gendre  i  lui  faire  Hommage  pour  ge.'"'"*" 
tout  le  Royaume  d^Ecolfe.     Mais  Alexandre  s'en  defendit  avec 
beaucoup  de  fermece,   quoiqu'il  en  fut  inftamment  preffe.     II 
fe  contenta  de  rendre  le  meme  Hommage  que  {<is  Predeceffeurs 
avoient  rendu,   &  Heiri  en  fut  fatisfaic,  foic  qu'il  ne  fe  cruc 
pas  bien  fonde,  ou  qu'il  eiic  peur  de  croubler  la  Fete.    On  ver- 
ra  dans  la  fuice,  <\\.\Edouard  I,  Fils  de  Henri,  fe  fic  une  affaire 
de  faire  valoir  ce  Droic  precendu ,  pour  recabliffemenc  duqud 
le  Roi  fon  Pere  n'avoic  fait  qu'une  legere  tencacive. 

ACTES  qui  regardent  L'ECOSSE. 

Arinee  1220. 

Leccre  de  Henri  III  au  Pape.  Du  20  de  Juin.  Page  241. 
A  Nottingham. 

II  le  prie  d'empIoyer  fon  autorite  pour  obliger  le  Comte  de 
la  Marche  a  lui  renvoyer  Jeanne  fa  Soeur  ,  accordee  avec  le 
Roi  d'Ecoffe. 

Autre  aux  Cardinaux,  fur  le  meme  fujet.  Du  20  de  Juin. 
Page  242. 

Autre  du  Roi  au  Comte  de  la  Marche  ,  fur  la  meme  affai- 
re.  Du  16  Septembre.  Page  248.  A  Winchefter. 

Ann^e  1221. 


Lefirei 
dc  Hcnii 
au  Pape. 


Auireaux 

Cardi- 

naux. 

/^utreau 
Comte  dc 
la  Mat- 
che. 


Henti 
loinpt  la 
Tteve 
avcc  la 
Fiance. 


Aan(e  1242. 

On  trouve  dans  cette  annee  diverfes  Pieces,  par  lefquelles  il 
paroit  que  Henri  etoit  le  premier  infrafteur  de  la  Treve  avec 
la  France,  quoiqu'il  fe  plaignit  beaucoup  de  S.  Louis. 


Annie 


1243. 


Copie   dc 
la  Tieve. 


Traite  de  Treve  entre  les  deux  Rois  de  France  &  d'Angle- 
terre,  jufqu'a  ia  Fete  de  S.  M!cbel,&c  de-la  en  avant  pour  cinq 
ans.    A  Beurdcaux,  le  7  d'Avril.  Page  416. 

A    R    T    I     C    L    E      IIL 

jiffiiires  de  Henri  III  avec  l'EcoJJe. 

T  Es  Affaires  qu'il  y  eut  entre  rAngleterre  &  TEcoffe  pendant 

J'-'  le  Regne  de  Henri  lU,  furent  pe»  confiderables.  Ainfi  cec 

Article  ne  fera  pas  long. 

Homma-       Le  Roi  d'Ecoffe,  qui  avoit  fait  Hommage  a  Louis  lorfque 

^d-Zcl^^l  ^^  P""-^  f"'^  appelle  en  Angleterre  par  les  Barons,  fe  fervit  de 

Henii.       I2  faculte  qui  lui  fut  laiffee  d'ecre  compris  dans  le  Traite  qui  fe 

conclut  entre  Heiiri  &  Louis  en  1217.  Des  quil  eut  appris  que 

Louis  s'en  etoit  retourne  en  France ,  il  fe  rendit  en  Angleterre  , 

ou  il  fit  Hommage  a  He^iri,  des  Terres  qu'il  poffedoit  dans  ce 

(i)  Selon  Sktne  (De  verb.  fignif.  verio  Bovatjt  terra')  !a  Librata 
terrs.  contenoit  quatre  Ox-gangs ,  c'efi;-a-tlire .  cuatre  fois  aucant  de 
Terre  qu'un  Bceuf  en  peuc  labourcr  j  8c  chaque 'OA:-^;t»j  ,  15  Acres. 
Dans  le  Regitr.  Orig.  fol.  i.  B.  une  LiirMa  tem  eft  fuppofee  mon- 


Lettres-Patences  du  Roi  d'Ecoffe,  pour  ecablir  un  Douaire    Douaire 
a  la  Reine  Jeanne  fa  Femme.    A  Yorck,  le  18  de  Juin,  Pa-  de  'aRei' 

ge   252.  ne  d'E- 

Annie  1235.  "  *" 

Bref  de  Gregoire  IX  au  Roi  d'Ecoffe.     II.  Nonas  Januarii.     Ref  du 
Page  334.  A  Peroufe.  Papc  au 

II  rexhorte  a  rendre  Hommage  au  Roi  d'Angleterre.  fjfl-'*''^' 

Annee  1237. 

Autre  du  meme,  au  meme.  V.  Kalend.  Maji.  Page  371.  A 
Viterbe. 

II  le  blame  ,    de  ce  qu'il  n'a  pas  rendu  fon  Hommage  au 
Roi  d'Angleterre. 

Traite  de  Paix  entre  les  Rois  d'Angleterre  &  d'Ecofl!e.     Hie 
Veneris  proxima  anle  Feftum  S.  Michaclis.  Page   374. 

Le  Roi  d'Ecoire  fe  defifte,  1.  de  fes  pvetencions  fur  le  Nor-    Tmtt 
thumberland  ,   Cumberland   &  Weftmorland.    2.  De  fa   pre-  ^"^*:  '"^" 
tention  de  la  fomme  de  15000  M ar cs  ,    qu'il  avoit  payee  au  "^  *' 
Roi  Jean  ,    fous   des  conditions  que  Jcan  n'avoit  pas  execu- 
tees.     3.  De  Tengagement  oii  Henri  &c  le  Prince  Richard  foii 
Frere  etoient  entres,  d'epoufer  Marguerite  &  Ijabelle  les  Soeurs. 
4.   De  l'Engagement  particulier  de  He^iri  avcc  Marguerite  fa 
Soeur. 

Henri  lui  donne  en  recompenfe  200  Uhratas  terra  ( i)  dans 

\a 

tcr  a  240  Acres.  Dans  le  meme  Rcgitr.  fol.  9+  A.  8c  fol.  148  B. 
il  femble  c^ac\i.Librata  tem  eft  prife  pour  une  etendue  deTeirequi 
rapporie  20  chelins  par  an. 

D? 
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le  Corate  de  Cumberland ,  a  tenir  de  la  Courocne  d'Angleter- 
re ,  fbus  la  redevance  d'un  Auiour. 

Annie  1244. 

Confirmation  du  Roi  d'Ecofle ,  du  Traite  conclu  avec  Hen- 


ABREGE'    HISTORIQ.UE 


Ratifica- 

ccTiai.e     "  £"  1237-    PagC  428. 

par  lcRoi 

<i'Ecoire. 


Ann^e  1251. 


Btefdu 
Pape  \ 
Hcnii. 


Mariage 
du  Roi 
d'£cofle. 


Wirtoire 
dcs  GjI- 
lois. 


Bref  d'J»»««»/  IK,  a  Henri  III.  VIII.  Id.  April.  Page  463. 
A  Lyon. 

II  lui  refufe  deux  chofes  qu'il  avoit  demandees  ;  favoir ,  que 
le  Roi  d'Ecofle,  comme  fon  ValTal,  ne  puc  ecre  couronne/ans 
fa  permiflion ;  ik  de  pouvoir  lever  des  Decimes  en  Ecolfe. 

Acle  fur  le  Mariage  dAlexandre  III  avec  Margutrite  ,  Fille 
de  Henri  III.  A  Noel.  Page  467.  A  Yorck. 

A     R    T     I     C     L    E       IV. 

Affaires  de  Henri  III  avec  les  Princes  de  Galles. 

T  Es  GaUois  etoient  les  Defcendans  des  anciens  Bretons  ,  qui 
-*-'  ayant  ete  chalTes  de  leur  Pacric  par  les  Anglo-Saxons  ,  s'e- 
toient  retires  dans  un  Pais  raontagneux  ,  litue  a  TOccident  de 
la  Saverne.  Les  Saxons  appellerent  ce  Pais-la,  Pais  de  Galles, 
ou  des  Gaulois ,  parcc  qu'ils  fuppofoienc  que  les  Bretons  etoienc 
d'origine  Gauloiie.  Ainfi ,  en  donnant  a  ce  Pais-ia  le  nom  de 
Fais  de  Gatles ,  ils  vouloient  raarquer  que  c  etoit  le  Pais  oii  les 
Bretons  s'etoient  retires ;  pour  le  diftinguer  du  refte  de  la  Bre- 
tagne ,  qu'ils  avoient  eux-memes  conquis.  Pour  les  Bretons  ou 
Gallois,  ils  fe  nommoieut  eux-memes  Cambres,  &  lePaisfitue 
a  l"Occident  de  la  Saverne  ,  oii  ils  fe  retirerent  ,  retint  pr.rmi 
eux  le  nom  deCambrie.  Cetoit  vraifemblablemenc  le  nomqu'ils 
donnoienc  au  Pais  qu"ils  avoienc  habite  dans  Tlle  de  la  Grande- 
Bret;ignc ,  quoique  lcs  Grecs  &  les  Romains  ne  reuflent  connu 
que  fous  celui  de  Britannia ,  qui  etoit  im  nom  donne  4  Tlle  par 
des  Etrangers. 

Depuis  que  les  Anglq-Saxons  fe  furent  emparcs  de  la  Breta- 
gne,  il  y  eut  des  Guerres  continuelles  entre  eux  &  les  Gallois, 
qui  habitoient  au-dela  de  la  Saverne  :  mais  les  premiers  ne  pu- 
lent  jamais  fe  rendre  maitres  enticrement  du  Pa'is  de  Galles.  A- 
pres  la  dilTolution  de  VHeftarchie ,  les  Rois  Saxons  firenc  diver- 
fes  tcntatives  pour  le  conquerir  :  mais  tout  ce  qu'ils  purent  fai- 
re ,  fut  de  le  tenir  dans  quelque  dependance  de  leur  Couronne. 
Les  Rois  Norraands  &  Angevins,  qui  regnerent  en  Angleterre 
depuis  la  Co7iquete ,  voulurent  aulfi  tres  fouvent  entreprendre  de 
s"en  rendre  maitres ;  mais  ce  fut  toujours  inutilement.  Verita- 
blement  ,  ils  contraignirent  aflez  fouvent  les  Princes  de  Galles 
de  leur  rcndre  Hommage  :  mais  cette  dependance  ne  duroit, 
qu'autant  qu'elle  etoit  maintenue  par  la  force  des  armes.  Des 
que  les  Rois  d'Angleterre  fe  trouvoient  embaralTes  dans  des 
Guerres-civiles ,  ou  ecrangeres,  pour  l'ordinaire,  les  Princes  de 
Galles  fecouoient  le  joug.  C'etoit-la  un  fujet  continuel  deGuer- 
res  entre  les  Anglois  &  les  Gallois.  L'EgIife  du  Pais  de  Galles 
etoit  a  peu  pres  dans  les  memes  terraes.  Elle  reconnoiflbic  quel- 
quefois  la  Jurididion  de  rArcheveque  de  Cantorbery,  &  quel- 
quefois  elle  la  rcjetcoic ,  felon  les  changemens  qui  arrivoient  dans 
TEtat. 

Sous  le  Regne  du  Roi  Jean ,  Leolyn  Prince  de  Galles ,  pro- 
les  fait  la  ^'^"'^  '^^  ^^  dilTcnfion  qu'il  y  avoit  encre  le  Roi  &  les  Barons, 
Paix  avec  s'ecoit  empare  de  diverfes  Places  que  les  Anglois  avoient  enle- 
vees  a  fes  PredecelTeurs ,  &  avoit  ete  excommunie  par  le  Legat 
qui  avoit  ete  envoyc  en  Angleterre  pour  favorifer  le  Parti  du 
Roi.  La  Paix  s'ecanc  retablie  dans  le  Royaume  ,  par  le  Traite 
qui  fut  conclu  en  1217  entre  Henri  III  &  le  Prince  Louis;  le 
Rcgent  ,  qui  avoit  pour  but  de  bien  afFermir  le  jeune  Roi  fur 
fon  Trone ,  ne  jugca  pas  a  propos  d'encreprendre  une  nouvelle 
Gucrre,  pour  depofl"ederL,fo//«  des  Places  donc  il  s'ecoic  empa- 
re.  II  aima  mieux  lui  accorder  une  Paix  honorable  &  avama- 
geufc,  i  condicion  qu'il  rendroit  Hommage  a  laCouronned'An- 
gleterre.  Leo/jn  ,  qui  voyoit  les  Troubles  d'Angleterre  finis, 
accepta  la  Paix ;  &  apres  avoir  rendu  fon  Hommage  ,  il  regut 
TAbfoIution  du  Legat. 

1228.  Dix  ans  apres,  les  Gallois  voulant  profiter  du  mecon- 
tentement  univerfel  que  produifoit  en  Angleccrre  la  revocation 
des  Chartres  ,  fircnt  des  courles  dans  les  Provinces  voifines  de 
leur  Paisi  &  par-la  ,  ils  engagerent  Henri  3.  mener  une  Armee 
fur  leurs  frontieres.  Mais  comme  ce  Prince  n'etoit  pas  guer- 
rier,  il  reulTit  afl^ei.  mal  dans  fon  Expedition  ,  &  s'en  retourna 
fans  avoir  rien  fait  de  confiderable. 

1235.  Dans  la  fuite ,  Leoljn  prit  le  parti  du  Comte  de  Pem- 
hroke ,  &  hc  une  Ligue  avec  lui  contre  le  Roi.  Sans  le  fecours 
du  Prince  de  Galles,  le  Comte  de  Pembroke  n'auroit  pas  pu  le 
P^m"bt'o'^-'  ''0'Jt'^"'''-  Apres  la  mort  de  ce  Seigncur ,  qui  fut  tue  en  Irlan- 
ke  contie  dc  ,  Henri  envoya  au  Prince  de  Galles  1'Archeveque  de  Can- 
torbery,  £c  TEveque  de  Chefter  ,  qui  conclurent  la  Paix  avec 
lui. 

En  1137,  Leolyn,  qui  etoit  vieux  &  infirme,  fe  voyant  per- 
fecute  par  Griff.n  fon  Fils  ,   fe  mit  fous  la  protedtion  du  Roi 
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fes  PredeceCfeurs  n'avoient  jamais  fait  ,  mais  feulement  apres  y 
avoir  ete  forces. 

Ce  Prince  mourut  en  1241  ,  laiflant  fes  Etats  a  David  &  a 
Grijfin  fes  Fils,  qui  devoient  les  partager  egalement:  mais  Ha- 
vid  fe  failit  de  la  Portion  de  fon  Frere  ,  &  le  retint  en  prilon. 
La  Femme  de  Griffin  ,  voyanc  fon  Mari  depouille  &  pnfon- 
nier,  s'adrelTa  au  Roi  d' Anglecerre ,  &  lui  promic  de  la  parcde 
fon  Epoux  ,  un  prefent  de  iix-cens  Marcs  ,  6f  un  Tribut  de 
trois-cens,  s'il  le  delivroit  de  ia  priibn,  &  le  mettoit  en  pofl^es- 
lion  de  fes  Droits.  Henri  accepta  cette  offie  ,  &  fit  fommer 
David  de  mettre  fon  Frere  en  liberte.  David  fe  voyant  prefle, 
prit  le  parti  de  gagner  la  bienveillance  du  Roi  d" Angleterre ,  en 
lui  faifant  des  oflFres  beaucoup  plus  avantageufes  que  celles  de 
fon  Frere  ;  &  Henri  les  accepta  ians  balancer.  II  fe  chargea 
meme  de  faire  garder  Griffin  dans  la  Tour  de  Londres  ,  ou  ce 
Prince  fut  conduit.  Trois  ans  apres,  ayant  voulu  fe  fauver  par 
une  fenetre,  il  tomba  dans  le  fofle,  &  fe  rompit  lecou. 

1244.  David  ne  fe  vit  pas  plutot  delivre  de  fon  Frere,  qu'il 
celTa  de  menager  Henri  ,  &  fit  des  courfes  fur  les  frontieres 
d'Angleterre  ,  fous  quelque  pretexte  recherche.  Heuri  ne  fei- 
fant  aucun  mouvement  pour  rej-oufler  cette  injure  ,  les  Habi- 
tans  du  Pais  prirent  d'eux-memes  les  armes  pour  fe  defendre : 
mais  ils  furent  toujours  battus.  Cetoit  precifement  dans  le 
tems  qu"une  Armee  Angloile  marchoit  vers  TEcoflfej  &  com- 
me  elle  devint  inutile  par  la  Paix  qui  fe  concluc  entre  Henri  & 
Alexandre ,  le  Prince  de  Galles  ne  douta  point  qu'on  ne  Tem- 
ployat  contre  lui.  Dans  cette  penfee,  comme  il  ne  fe  trouvoit 
pas  en  etat  de  refifter  a  de  ii  grandes  forces  ,  il  ecrivit  au  Pa- 
pe,  qu'il  avoit  ete  force  a  faire  Hommage  au  Roi  d'AngIeter- 
re,  &  a  lui  payer  unTribut  de  cinq-raille iVIarcs ,  par  unTrai- 
te  qui  avoit  ete  excorque  de  lui.  Sur  ce  fondement  ,  il  prioit 
le  Pape  de  le  deiier  de  fon  Serment  ,  &  d"annuller  le  Traite ; 
offirant  de  faire  Homraage  au  S.  Siege  ,  8c  de  lui  payer  le  me- 
me  Tribut  qu'i!  payoit  au  Roi  d'Angleterre.  Innocent  IV,  qui 
etoit  aiors  fur  le  Siege  Pontifical ,  navoit  garde  de  refufer  cet- 
te  ofFre.  Cependani ,  pour  donner  quelque  couleur  a  cette  en- 
treprife,  il  donna  commillion  a  deux  Abbes  du  Pais  de  Galles, 
de  faire  des  informacions  fur  cctte  affaire  ;  &  s'ils  trouvoient 
que  David  eut  cte  force  ,  il  leu''  donnoit  pouvoir  de  le  delier 
de  fon  Serment ,  &  d'annullcr  le  Traice.  Ces  deux  Abbes  ayant 
eu  Tinfolence  de  faire  citer  le  Roi  devant  eux ,  le  Parlement  en 
fut  tellemenc  indigne  ,  que  la  Guerre  concre  les  Gallois  fut  re- 
folue.  1245.  Mais  cette  Guerre  fut  nioUement  pouflee  par  les 
Anglois,  qui  furent  toujouis  battus.  1246.  Enfin  ,  Henri  etant 
alle  fe  raetcre  a  la  tece  de  fon  Annee  ,  les  Gallois  fe  retirerent 
fur  leurs  Montagnes  :  ou  il  n'ecoit  pas  poflible  de  les  pourfui- 
vre.  Cela  fic  que  Henri  fe  retira  de  fon  cote,  apres  avoir  fait 
conftruire  un  Chateau  dans  un  lieu  avantageux.  David  etant 
mort  peu  apres  fans  Enfans,  Leoljn  fon  Neveu,  Fils  de  Gr;j^», 
lui  fucceda. 

Depuis  ce  teras-la ,  les  Anglois  &  les  Gallois  vecurent  en  af- 
fez  bonne  intelligence  pendant  dix  aiis.  Mais  en  1256  ,  Henri 
ayant  donne  quelque  fujet  de  raecontentement  aux  Gallois  ,  ils 
prirent  les  armes,  &  firent  des  courfes  en  Angleterre.  Le  Prin- 
ce  Edouard,  qui  etoit  alors  age  dc  dix-fept  ans  ,  voulut  entre- 
prendre  de  les  repoufTer  :  mais  il  n'en  put  venir  a  bout  ,  parce 
que  manquant  d'ai^enc ,  il  etoit  fort  raal  fervi  par  fes  Troupes. 

1257.  Enfin,  les  progres  des  Gallois  obligerent  le  Roiamar- 
cher  en  performe  dans  leur  Pais.  Mais  comme  a  fon  approche 
ils  firent  eux-memes  Ic  dega:  dans  leurs  propres  Terres,  6c  qu'ils 
fe  retirercnt  fur  lcurs  Montagnes,  il  fe  vit  contraint  de  s'arreter 
tout  court.  Cepenciant,  dans  le  tems  qu'il  crovoit  fes  Ennemis 
bien  eloignes ,  ils  tomberent  fur  lui  a  Timprovifte  ,  &  mirent 
fon  Armee  en  deroute.  Depuis  ce  tems-la  ,  d'autres  afiaires 
empecherent  les  Anglois  de  continuer  cette  Guerre. 

ACTES  tjui  regardent  le  Pais  dcs  GALLES. 

Annfe  1218. 

Sommation  a  Leolyn  Prince  de  Galles  ,  de  venir  rendre  fon 
Hommage.  Le  12  Fevrier.  Page  225.  A  Exceter. 

Annie  1220. 
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LePiin-  d'ADgleccrre ,  &  lui  rtndit  Hommage  voloncairement  ;  ce  que 
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Lettres-Patentes  ,   par  lefquelles  Henri  prend  David  Fils  de     bavid 
Uolyn  fous  fi  protedioa.  Du^  Mai.  Page^sp.  A  Shrewsbury.  P™cge. 

Annh  1244. 

Bulle  d'Innocent  IV  ,  qui  cafle  rAbfolution  donnee  a  David  Abroln- 
Prince  de  Galles  ,  fous  pretexte  que  le  Scrment  qu'il  avoit  fait  "on  don- 
a  Henrt  avoit  ete  extorque.    VII.  Id.  Apr.  Page^a^.  A  Lyon.  p"^*" 

&c. 
Ann^e  1246. 

Accord  entre  Henri  III  ,  &  les  deux  Princes  Qwn  &  Leo-  Accoid 
Ip ,  Fils  de  Grijfin.  Du  30  Avril.  Page  448.  A  Woodftock.      etitie.  ^ 

Le  Roi  leur  pardonne  leur  Revolte  ,    &  leur  laifle  la  Partie  deu"'l'ttn. 
du  Nord  du  Pais  de  Galles  ,  fous  la  condition  de  THomraage,  cesGai. 
&  de  lui  fournir  un  ccrtain  norobre  de  Cens  de  guerre.  '»"• 

AR. 
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A     R     T     I     C     L    E       V. 

yijfaires  de  H  E  n  R  i  III  avec  la  Cotir  de  Rome. 
Ann(e  1216. 

IMmediatement  apres  que  Henri  III  eut  ete  couronne ,  il  ren- 
dit  Hommage  au  Pape  entre  les  mains  du  Legat ,  le  Regenc 
ayant  trouve  a  propos  de  mettre  la  Cour  de  Rome  dans  les  in- 
terets  du  jeune  Roi  ,  en  confirmant  par  cet  Hommage  ce  qui 
avoit  ete  fait  par  le  Roi  fon  Pere.  En  meme  tems  il  ecrivit  au 
Pape ,  pour  lui  notifier  la  mort  de  yedin  ,  &  le  Couronnemenc 
de  He?m  ,  &  pour  lui  dcmander  fa  protedion  pour  ce  jeune 
Prince.  Le  Pape  n'avoit  garde  de  negliger  fes  propres  interets, 
dans  une  femblable  occafion  ,  oii  il  s'agiffoit  de  fauver  TAngle- 
terre,  qui  etoit  devenue  le  Patrimoine  de  S.  Fierre.  Ainli ,  pour 
favorifer  He^iri  autant  qu'il  dependoit  de  lui  ,  il  envoya  en  An- 
gleterre  un  nouveau  Legat ,  qui  renouvella  &  aggrava  l'Ex'com- 
munication  contre  Louis ,  &  contre  cous  fes  Adherans.  Loiiis , 
de  fon  cote,  protefta  folemnellement  contre  tout  ce  que  leLe- 
gat  pourroit  faire  a  fon  prejudice. 

12 17.  Le  Traite  qui  fe  conclut  Tannee  fuivante  entre  Henri 
&  Louis  ,  ne  fut  pas  capable  de  mettre  a  couvert  du  reflenti- 
ment  du  Pape ,  les  Ecclefiaftiques  qui  avoient  adhere  au  Prince 
etranger.  Qyoiqu'il  portat  en  termcs  expres  ,  que  perfonne  ne 
pourroit  etre  recherche  pour  avoir  pris  le  parti  de  Lonis,  leLe- 
gat  pretendit  que  les  Eccleliaftiques  ne  pouvoient  pas  etre  cen- 
fes  compris  dans  cet  Article ,  parce  qu'ayant  defobei  au  Pape  en 
n'obiervant  pas  rinterdit,  c'etoit  une  afiairequi  regardoit  laRc- 
ligion ,  &  fur  laquelle  les  deux  Princes  n'avoient  pas  pu  tranli- 
ger.  Ainli  ,  ceux  qui  fe  trouverent  coupables  de  ce  crime ,  fe 
vircnt  contraints  d'acheter  leur  pardon  par  de  grandes  fommes 
d'argent,  leRegent  refufant  de  les  proteger,  de  peur  d'attirer  la 
colere  du  Pape  fur  le  Roi  ,  dans  ua  cems  ou  ii  etoit  encore  fi 
peu  affermi  fur  le  Trone. 

1223.  Imiocent  III  mourut  cette  mcme  annee,  &  Honorius 
III  lui  fucceda.  Quelques  annees  apres  ,  le  Pape  fic  un  atfle 
d'Aucorite  fouveraine,  en  declarant  par  une  Bulle  ,  que  le  Roi 
etoit  majcur  ,  quoiqu'il  n'eut  pas  encore  Tage  prefcrit  par  les 
Loix  ;  &  en  ordonnant  a  cous  ceu.x  qui  avoienc  en  gardc  des 
Places  de  la  Couronne ,  de  les  mettre  incontinent  entre  lcs  mains 
du  Roi.  Mais  cette  Bulle  ,  que  Huhert  de  Eurgh  avoic  obte- 
nue  pour  fe  delivrer  du  Regenc  qui  1'incommodoic  ,  ne  fuc  pas 
exa6temcnt  obeie ,  ainfi  qu'on  Ta  vu  dans  le  premier  Arcick. 

En  1226,  le  Pape  cnvoya  en  Anglecerre  un  nouveaj^  Legat, 
qui  demanda  en  arrivanc,  que  le  Parlement  fut  convoque,pour 
delibcrer  fur  une  Propofition  qu'il  avoic  a  faire  de  la  parc  du  Pa- 
pe.  Sa  demande  lui  ayanc  ete  accordee  ,  il  propofa ,  que  par 
Autorite  du  Parlement  ,  on  adjugeat  au  Pape  deux  Prebendes 
dans  chaque  Eglife  Cathedrale  ,  &  deux  places  de  Moine  dans 
chaque  Monaftere.  II  appuya  cette  Propofition  par  ces  raifons: 
Que  depuis  longtems  on  fe  plaignoit  publiquement ,  que  la  Cour 
de  Rome  n'accordoit  aucune  faveur  ians  argent :  Que  pour  fai- 
re  ceirer  ce  fcandale  ,  il  falloit  faire  ceffer  la  caufc  qui  le  pro- 
duifoit  ,  favoir  ,  rextreme  pauvrcte  du  S.  Siege ,  &  pourvoir 
d'une  autre  maniere  a  fes  befoins.  Le  Parlement  s'etant  fepare 
fans  avoir  rien  repondu  a  cette  Propofition  ,  le  Legat  alla  faire 
un  tour  dans  les  Provinces  du  Nord  ,  oii  il  vexa  tellement  les 
Eglifes ,  qu'on  fut  contraint  de  fe  plaindre  au  Pape  ,  qui  le  rap- 
pella,  dc  peur  d'irriter  les  Anglois,  &  de  porter  du  prejudicea 
fa  demande,  de  laquelle  il  ne  s'etoit  point  defifte.  Au  contrai- 
re ;  il  enjoignic  a  TArcheveque  de  Cantorbery ,  de  procurer  unc 
autre  AfTemblee  du  Parlement ,  &  d'in(ifter  fortement  fur  lade- 
mande  que  fon  Legat  avoit  faice:  mais  il  ne  put  ricn  obtenir. 

Gregoire  IX  fut  le  Succefieur  d'Honorius  IH,  en  1227. 

1228.  Le  Cardinal  Langton  Archeveque  de  Cantorbery  etant 
morc  Tannee  fuivance  ,  les  Moines  de  S.  Auguftin  fe  hacerenc 
d'elire  un  de  leurs  Confreres ,  fans  en  avoir  obcenu  la  permilTion 
du  Roi.  Miis  le  Roi  ayanc  refufe  de  lc  reconnoitre,  &  les  E- 
veques  Suffragans  ne  voulanr  poinc  confentir  a  cette  Eleftion, 
il  falut  porter  cette  afl^aire  a  Rome.  Comme  le  Pape  ne  fe  ha- 
toit  pas  de  la  terminer,  le  Roi,  fans  confulter  le  Parlementjlui 
fit  offrir  la  dixieme  partie  des  Biens  mobiliaires  d'Angleterre  & 
d'Irlandc,  pourvu  qu'il  calTdt  rElcdlion.  Cette  offre  rendit  le 
droit  de  TArcheveque  elu  fi  mauvais  ,  que  le  Pape  annulla  fon 
Eledtionj  &  en  meme  tems,  dc  fa  propre  aucorice,  il  confera 
rArcheveche  de  Cantorbcry  a  V.ichard  le  Grand,  Chanoine  de 
Lincoln  ,  qui  vraifemblablement  lui  avoit  cte  recommande  par 
le  Roi.  Quoique  ce  fiit  un  attentat  manifefte  ,  le  Roi  n'eut 
garde  de  s'en  plaindre,  &  les  Eveques  Suffragans  fe  trouverent 
contens  d'avoit  fait  calTer  rEledtion  des  Moines  de  S.  Auguftin. 
Peu  de  tems  apres  ,  ie  Pape  envoya  un  Nonce  en  Angleterre, 
pour  y  recevoir  ce  qui  lui  avoic  ete  promis.  Le  Roi  ayant  af- 
femble  le  Parlement  fur  ce  fujet ,  les  Seigneurs  s'oppoferenc  for- 
temenc  a  la  demande  du  Pape.  Mais  quelques-uns  d'encre  eux 
ayanc  ete  gagnes  par  des  promefles  ,  &  d'aucres  incimides  par 
des  menaces ,  le  Nonce  obtinc  enfin  couc  ce  qu'il  vouluc.  En- 
fuite  ,  en  vercu  d'un  pouvoir  qu'il  avoit  du  Pape  ,  il  lcva  lui- 
meme  cecce  Taxe  avec  canc  de  rigueur ,  qu'il  fe  fic  meme  payer 
la  Dixrae  des  fniics  qui  n'ctoienc  pas  cncore  recueillis.  De  plus , 
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il  concraignit  les  Evequesd'avancer  I'argent  pour  le  reftedu  Cler-  Hekri 
ge,  fauf  a  eux  i  fe  faire  rembourfer  dans  la  fuite.     A  1'egard  de 
ceux  qui  n'avoient  point  d'argent  ,  le  Nonce  y  avoic  pourvu 
en  menanc  avec  lui  des  Ufuriers  Icaliens  ,  qui  leur  en  precereu:  crreve"' 
a  gros  interec.  cctic  Ta- 

L'Arcbeveque  de  Cantorbery  ,  ayant  quelque  differend  avec 
le  Roi  ,  partit  en  123 1  pour  aller  porter  fes  plaimes  au  Pape. 
Ce  Prelat  etant  mort  a  Romc  cette  meme  annee  ,  les  Moines 
de  S.  Auguftin  elurcnt  en  fa  place  TEveque  de  Chichefter  ,  & 
le  Roi  le  mit  en  pofleffion  duTemporel  de  rArchevechc.  Mais 
le  Pape  ayant  ett;  informe  que  rArcheveque  elu  etoic  trop  de- 
pendant  de  la  Cour ,  cafla  cette  Eleftion ,  &  ordonna  aux  Moi- 
nes  dc  proceder  a  une  autre.  La  feconde  Eleftion,  qui  fe  fit  en 
1232  ,  n'ayant  pas  ece  au  goilt  du  Pape  ,  il  en  falut  faire  une  iviat 
croiheme,  qui  comba  fur  Richard  Blunt  ,  Profefleur  en  Theo-  LePape 
logie  a  Oxford  ,  donc  le  Pape  ne  fuc  pas  content.  Enfin ,  de 
peur  que  les  Moines  ne  fe  mepriflent  encore,  il  leur  donna  pou- 
voir  d'elire  Edmotid  Chanoine  de  Salisbury  ,  qui  tlic  effetStive- 
ment  elu,  &  confirme  par  le  Pape. 

Ce  meme  Pontife  publia  une  Croifade  en  1236  ,  parce  que 
la  Trcve ,  que  Frederic  II  avoic  faice  avec  les  Sarazins ,  ctoic  fur  P"^i'"^« 
le  poinc  d'expirer.  Une  infinice  de  gens  prirenc  la  CroLx  ,  dans 
la  penfee  ,  que  c'etoic  couc  de  bon  qu'on  alloic  faire  la  Gucrrc 
aux  Infideles.  Mais  pendanc  qu'on  fe  preparoic  a  ce  Voyage,  le 
Pape  publia  une  BuUe  ,  par  laquelle  il  difpenfoic  les  Croifes  de 
leur  VcEu,  moyennanc  une  Taxe  qu'il  impola  fur  chacun. 

En  1237  ,  le  Pape  envoya  en  Angleterre  un  nouveau  Legat     Atrivee 
nomme  Othon  ,  fans  qu'il  en  parut  aucune  neceflite.     Mais  on  "^"  ^.«g" 
s^apper^ut  dans  la  fuite  ,    que  le  Roi  Tavoit  demande  pour  fe  °''"'"' 
fervir  de  fon  autorite  5c  de  la  protedtion ,  contre  ks  B.uons,  qui 
lc  mena^oient. 

1238.  Mais  Tannee  fuivante  ,  le  Roi  fe  brouilla  tellemenc  a- 
vec  la  Cour  de  Rome ,  en  envoyanc  un  Corps  de  Troupes  An- 
gloifes  au  fcrvice  de  TEmpereur,  que  duranc  quelque  cems  ,  les 

Ecclefiaftiques  Anglois  y  furenc  forc  mal  recus.  Mais  le  Roi  & 

lePape  avoienc  trop  befoin  Tun  de  Tautre,  pour  demeurer  lon^-  '"'^'"  te 
tems  brouilles.     L'Eveque  de  Wincheftcr  etanc  morc  cecce  me-  ]!^l  ^  '^*^ 
me  annee  ,  le  Roi  recommanda  au  Chapicre  de  cecce  Eglife,    Mort  de 
rEveque  de  Valence,  Frere  de  la  Reine.  Mais  fans  avoiregard  '"^^e^uc 
a  cfecce  recommandation  ,    le  Chapitre  eluc  I  Eveque  de  Chi-  cheUe'"" 
chefter.     Cccce  Eledtion  n'etant  pas  agreable  au  Roi ,  il  fit  des      Henii 
avances  pour  fe  raccommoder  avec  le  Pape  ,  &  enfin  il  obcinc  R'°P°'<=  '= 
qu'ellefucannullee.  \ll\^^^ 

1239.  Depuis  que  le  hegztOthon  ecoic  cn  Anglecerre,  il  n'a-  au  Cha- 
voic  poinc  cefle  d'extorquer  de  Targent  du  Clerge  ,  fous  divers  ^"^^- 
pretextes.     Ses  exadlion;  etoicnt  allees  fi  ioin,  que  leClerge  en  duTega"' 
avoit  porte  des  plaintes  au  Pape  ,   qui  avoit  vouiu  le  rj.ppeller:   Hdeman- 
mais  le  Roi  s'y  etoit  coujours  oppofe.  Enfin  le  Clcrge , '  voyanc  subfld 
qu'il  n'y  avoic  poinC  de  fin  aux  vexaCions  qu'il  fouffroic  de  la  auClcigc, 
parc  du  Legac,  s^aiTembla  excraordinairemenc  ,   pour  chercher  1"'  '.""* 
quelque  remede  a  ce  mal.     II  ne  fut  pas  pkicoc  aflemble  ,    que      "'*• 

le  Legac  lui  demanda  un  fecours  d'argenc  pour  les  befoins  pref- 
fans  du  S.  Siege.  Mais  on  lui  repondic  nettement,  quele  Cler- 
ge  etoit  refolu  a  iie  plus  endurer  fes  vexations.  Cependant 
rAflemblee  fe  fepara  ,  pour  ne  pas  donner  lieu  au  Legat  d'in- 
filter  fur  fa  demande.  Le  Pape  n'y  perdit  pourtant  rien ,  parce 
que  le  Legat  fit  payer  aux  Monafteres  ce  qu'il  avoit  voulu  exi- 
ger  du  Clerge. 

Ce  Legat,  toujours  infatiable  ,  n'etant  pas  content  de  piller    LeLe'at 
impunement  I' Angleterre ,  voulut  aulii  en  faire  autant  en  Ecof-  cherche° 
fe.     Mais  en  arrivant  fur  la  frontiere  ,  il  y  trouva  le  Roi  d'E-  ^"^' 
cofle,  qui  ratcendoit  pour  rempecher  d'entrer  dansfonRoyau- 
me :  il  lui  fit  meme  entendre  ,    que  fa  Perfonne  ne  feroit  pas 
en  furete  parmi  un  Peuple ,  qui  n'ecoit  point  accoutume  a  voir 
des  Legats  du  Pape.    Le  Legat  infifta,  &  mena§a  meme  d'ex- 
communier  le  Roi  d^Ecoflfe  ,  qui  ne  paroiiroit  pas  fe  mettre 
beaucoup  en  peine  de  cecte  Excommunicacion.    Enfin      quel- 
ques  Seigneurs  s'etant  entremis  pour  les  accommoder  ,  le  Roi 
confentit  qu'il  entrat  en  Ecofle  ,   comme  Perfonne  privee      a 
condition  qu'il  reconnoitroit  par    un  Ecrit  figne  de  fa  main 
qu'on  n'avoit  eu  egard  en  lui  accordant  cette  permiifion,  qu'i 
fa  Perfonne  feulement  ,    &  non  pas  a  fa  Dignite.    II  ne  laifla 
pas,  quand  il  fut  a  Edimbourgh  ,  d'extorquer  quelque  argent  '"'^'"^ 
du  Clerge  d^Ecoflb.   Cetoic-la  1'unique  but  de  fon  voyage.  aT.cmdu 

Le  Roi  favorifoit  laCour  deRome  en  toutes  occafions,  par-  cferge. 
ce  que  la  protedion  du  Pape  etoic  la  feule  reflburce  qa'il  avoic 
concre  les  meconcentemens  de  fcs  Sujets.  Pour  ne  pas  deplaire 
au  Pontife ,  il  avoit  permis  quc  rExcommunication  lancee  con- 
Cre  TEmpereur  fon  Beau-Frerc ,  fut  p  ibliee  dans  toutcs  les  Egli- 
fes  d^Angleterre^  &  quand  l'Em.pereur  voulut  s'en  plaindre,  11 
lui  repondit,  qu  ctant  Vaffal  du  S.  Siege,  il  ne  pouvoic  fe  dif- 
penfer  d'obeir  aux  ordres  du  Pape.  Apres  cela  ,  il  n'eft  paj 
etonnant  que  Ic  Legac  concinuk  a  opprimer  le  Clerge  d^Angie- 
terre  avec  couce  la  rigueur  imaginable ,  puifqu'il  ecoit  aflure  d'e- 
trc  foutenu  par  le  Roi.  Mais  le  Clerge  n'etoit  pas  le  feul  vexe. 
Dans  Tannee  124.0,  le  Legat  fic  publier  dans  couc  le  Royaume, 
que  non-feulement  il  avoit  le  pouvoir  de  dilpenfer  les  Croifesdc 
leurVoeu,  mais  mcme  de  les  contraindre ,  fous  peine  d'Excora- 
munication ,  de  fe  redimer  pour  de  Targent. 

Immediatement  apres  ,   ce  meme  Legat  demanda  au  Clerge  RtlT 
la  cinquieme  partie  de  tous  fes  Biens  j    pour  aidsr  a  la  defenfe  Pape  au 
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de  TEglife ,  contre  les  sttaques  de  FEmpereur.  Les  Eveques  re- 
fuferent  d'abord  hautement  ce  qui  leur  etoit  demande  :   mais 
enfin  l'Archeveque  de  Cantorbery  ,  qui  fouhaitoit  de  vivre  en 
Paix  ,    fit  confentir  le  Clerge  a  donner  la  cinquieme  partie  de 
fes  rcvenus.     Le  Legat  accepta  le  don^  mais  avec  tant  de  diffi- 
culte    qu'on  auroit  dit  qu'il  donnoit  au  Clerge  Targent  de  fon 
Maitre.     L'Archcveque  ,   voyant  qu  il  n'y  avoit  aucun  moyen 
de  faire  changer,  ni  le  Roi,  ni  le  Pape,  &  fouhaitant  de  paf- 
fer  tranquillement  le  rcfte  de  fa  vie  ,   fe  retira  en  France  dans 
le  Monaftere  de  Pontigny  ,   ou  il  mourut  cette  meme  annee , 
en  odeur  de  Saintete.     II  fut  enfuite  canonife  au  Concile  de 

Lyon.  .... 

Ce  Prelat  ne  fut  pas  plutot  parti,  quon  vit  arrivcr  un  nou- 
veau  Nonce  nomme  Tierre  Rojji,  qui  portoit  une  Lifte  de  trois- 
cens  Italiens  ,  auxquels  le  Pape  ordonnoit  qu'on  conferat  les 
prcmiers  Benefices  vacans  ,  nonobftant  tout  droic  d'£led:ion , 
de  Patronat ,  ou  autre  quelconque.  Mais  ce  n'ctoit  pas-la  Tu- 
ce  duPa-  nique  motif  de  fon  voyage.  II  avoit  une  commiffion  plus  im- 
pe  eiVaye  porcante ,  qui  conilftoit  a  tirer  de  Fargent  de  toutes  les  Maifons 
Religieufes  ,  d'une  maniere  qu'il  ne  parut  pas  qu'elles  y  fuflent 
forcees.  Pour  cet  effet,  il  engagea  quelquesAbbes  a  iigner  un 
Ecrit,  par  lequel  ils  prometcoient  de  donner  une  cercaine  fom- 
me  au  Pape.  Enfuite ,  il  fe  fcrvoit  de  cet  Ecrit ,  pour  cn  por- 
ter  d'autres  a  fuivre  cet  exemple  ,  en  kur  taifanc  craindre  le 
danger  qu'il  y  auroit  pour  eux  a  fe  diftinguer  des  autres  par  un 
retus.  Mais  fa  trame  ayant  ete  trop  tot  decouverte,  il  ne  put 
reuffir  dans  fon  projet.  Cependant  ,  le  Legat  fit  une  nouvelle 
demande  au  Clerge  ,  toujours  fous  pretexte  de  defendre  I'Egli- 
fe  contre  rEmpereur.  Le  Clerge  refufa  hautemenc  de  fe  fou- 
mettre  a  cette  exadion,  &  fe  fepara  fans  rien  accordef.  Mais 
le  Roi  &  le  Legat  ayant  trouve  le  moyen  d'intimider  quelques- 
uns  des  Membres,  ceux-ci  fe  laiflerent  gagner  ,  &  les  autres  fe 
virent  comme  contraints  de  les  imiter.  Ainli  ,  chacun  fit  ea 
parcicuher,  ce  que  le  Corps  avoit  refufe. 

1241.  Enfin  ,  le  Legat  Othon  partit  pour  s'en  retourner  a 
Rome,  portant  avec  lui  des  fommes  immenfes  ,  qu'il  avoit  a- 
malfees  en  Angleterre.  Mais  en  entrant  en  Italie ,  il  cut  le  mal- 
heur  de  toniber  entre  les  mains  des  Troupes  dc  rEmpereur,  qui 
lui  enleverent  toutes  fes  richeifes.  Gr/goire  IX  mourut  pendant 
que  le  Legat  etoit  en  chemin.  Ce  Pape ,  qui  avoit  commt  e- 
puife  rAngleterre  ,  n'etoit  pas  encore  content.  Peu  de  tems 
avant  fa  mort ,  il  avoit  fait  propoler  a  TAbbe  de  Peterborough, 
que  s'il  vouloit  lui  donner  un  Benefice  de  deux-cens  livres  fter- 
ling  de  rente  ,  il  le  lui  donneroit  a  ferme  pour  cent  livres,  & 
qu'ainfi ,  chacun  profiteroit  de  la  moitie.  Mais  TAbbe  fut  aflez 
honnete-homme  pour  rejetter  cette  ^  propofition  fimoniaque. 
Vraifemblablemcnt ,  fi  le  Pape  avoit  reuffi ,  il  auroit  tcnte  la  me- 
me  chofe  avec  tous  les  autres  Abbes.  La  mort  de  Gr^goire  IX 
produilit  un  Schifme ,  qui  dura  dix-huit  mois. 

Cette  meme  annee,  Hcnri  trouva  le  moyen  de  faire  elire  Ar- 
d7u'ReV-  cheveque  de  Cantorbery  ,  Boniface  Frerc  de  la  Reine,  jeune- 
re  fait       hommc  qui  nentendoit  pas  la  Langue  Angloife. 

Le  Trone  Pontifical  fut  rempli  en  124.3  >  P^"'  Ji^o^ent  IK 
Ce  nouveau  Pape  envoya  en  Angleterre  un  Nonce  nomme 
Martin  ,  qui  etoit  autorile  pour  remplir  tous  les  Benefices  va- 
cans.  De  plus,  il  avoit  pouvoir  de  fuipendre,  d'e.\-communier, 
de  depofer  tous  les  Ecclefiaftiques  qui  feroient  refradlairesi  c'eft- 
a-dire ,  qui  refuferoient  de  donner  rargent  qu'on  leur  demande- 
roit.  Ce  Nonce,  apres  avoir  commis  une  infinite  d'extorfions 
particulieres ,  en  vertu  de  fon  pouvoir  ,  demanda  cncore  au  Cler- 
ge  un  Subfide  extraordinaire ,  pour  payer  les  dettes  que  Gr^goi- 
re  IX  avoit  contraftees  dans  la  Guerre  contre  rEmpereur:  mais 
il  ne  put  ricn  obtenir. 

1245.  Enfin,  les  Barons  voyant  que  la  Cour  de  Rome  epui- 
foit  le  Royaume  d'argent,  &  que  le  Clerge  moUifloit  toujours 
quand  il  s'agiflbit  de  refiftcr  au  Pape  ,    prirent  la  refolution  de 
s  oppofer  ^  fes  brigandages ,  de  leur  propre  autorite.    Pour  ^cec 
e3et      ils  ordonnerent  aux  Gouverneurs  des  Ports  ,  d'arreter 
Bitons  de  ^^^^  ^^^^  q^j  viendroicnt  dans  le  Royaume  de  la  part  du  Pape. 
1  f«  ve"    Peu  dc  tems  apres ,  on  arreta  un  Courier  venant  de  Rome ,  qui 
etoit  charge  de  diverfes  BuUes  pour  exiger  de  Targent  du  Cler- 
ge.    Sur  lcs  plaintes  que  lc  Nonce  en  fit,  le  Roi  lui  fit  rendre 
tout  ce  qui  avoit  etc  enleve  au  Courier.   Mais  les  Seigncurs  lui 
firent  fur  ce  fujec  une  vive  remontrance,  &  lui  firent  voir,par 
un  calcul  exadl ,  que  les  revenus  des  Bcnefices  Italiens  excedoien: 
de  beaucoup  ceux  de  la  Couionne.     Le  Roi  en  fut  lurpris ,  & 
permit  aux  Scigneurs  de  porter  leurs  plaintes  au  Concile  gcne- 
ral     qui  etoit  affcmble  a  Lyon.    Ils  ecrivirent  donc  au  Conci- 
le  par  des  Ambaffadeurs  expres  ,  une  longue  Lettre  ,  pour  lui 
reprefenter  leurs  Grieft.     Mais  comme  ils  jugerent  que  cette  af- 
faire  pourroit  trainer  plus  qu'ils  ne  le  fouhaitoient  ,   ils  s'affem- 
blerent  malgre  les  defenfes  du  Roi ,  &  envoyerent  au  Nonce  un 
Chevalier ,  qui  lui  commanda  de  leur  part ,  de  fortir  inceffam- 
ment  du  Royaume,  s'il  ne  vouloit  etre  mis  en  pieces.  LeNon- 
ce  eut  beau  s'adrefler  au  Roi  ,  qui  n'etoit  pas  alors  en  etat  de 
le  proteger.    II  fut  contraint  d'obeir ,  &  tout  ce  qu'il  put  obte- 
nir ,  fut  un  Paffeport  pour  pouvoir  fe  retirer  avec  furete. 
LesAm-      Lcs  Ambaffadeurs  etant  arrives  au  Concile  ,  y  prefenterent 
bafladeuis  jgm-  Lettrc,  qui  fut  lue  publiquement.     Apres  cda  ,   ils  expli- 
*e?G[!efs   querent  plus  au  long  tous  les  Griefs  dont  les  Anglois  fe  plai- 
de  la  Na-  gnoient ,  &  apres  avoir  protefte  contre  le  Tribut  de  miileMarcs 
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accorde  au  Pape  par  le  Roi  yea»,  ils  fe  retirerent ,  fans  que  le  Henri 
Pape  repondit  un  ieul  mot  a  leurs  plaintes.    Mais  quand  ils  fu-      '''L 
rent  partis ,  il  voulut  faire  accroire  au  Concile ,  qu'il  avoit  def-  teftetit'"" 
fein  de  remedier  a  ces  abus.     Pour  cet  effet  il  publia  deux  Bul-  contre  le 
les,  dont  la  premiere  accordoit  comme  une  grace  aux  Anglois  Ifbutac- 
qui  avoient  droit  de  Patronat  ,   de  nommer  ceux  qu'ils  vou-  le  Roi 
droient  aux  Benehces  qui  dependoient  d'eux.     La  feconde  or-  Jcan. 
donnoit ,  que  quand  un  Ben6ficier  Italien  mourroit  ,  ou  quitte-  ^^j^^  ^P^ 
roit  fon  Benehce  ,  on  ne  feroit  pas  oblige  de  mettre  un  autre  vouioit 
Italierf  en  fa  place.  II  fit  une  grande  parade  de  ces  deux  Bulles ,  contenta 
comme  s'il  avoit  entierement  redreffe  tous  les  torts  dont  TAn-  g"is.°* 
gleterre  fe  plaignoit.     Mais  des  que  le  Concile  fut  fini  ,  il  con-     11  con- 
traignit  tous  les  Eveques  d'Angleterre,  fouspeine  d'Excommu-  "*'?'  •" 
nication  ,  de  foufcrire  la  Chartre  de  refignation  du  Roi  Jean;  ^^  ti^^na 
&  Heini  fouffrit  cela  fans  s'y  oppofer.  laCiiame 

1246.  Les  plaintes  desBarons  ne  furent  pas  capables  d'arfeter  gn/jtoa 
les  exaftions  de  la  Cour  de  Romc.    D6s  l'annee  fuivante  ,  le  du  Roi 
Pape  impofa  fur  le  Clerge  d'Angletcrre  une  Taxe  intolerable,  Jean. 
fans  que  les  Eveques  ofaflent  fe  remuer.  Mais  il  n'en  fut  pas  de  jgj  °xac,' 
meme  a  Tegard  des  Seigneurs  Laiques  ,  qui  firent  en  forte  que  tions  de 
le  Parlement  refolut  de  faire  mettre  par  ecrit  les  Griefs  de  la  Na-  J?  *^"' 
tion  ,  &  d"en  demander  fatisfadtion  au  Pape  par  une  Lettre, 
qui  fut  lignee  de  tous  les  Seigneurs ,  tant  Eccleliaftiques  que  Se- 
culiers.     Cette  Lettre,  toute  vigoureufe  quelle  etoit  ,  produifit 
un  effet  contraire  a  celui  qu'on  en  avoit  attendu.     Le  Pape  fe 
roidiffant  contre  les  difficultes  ,  contraignit  le  Clerge  de  fous- 
crire  a  TExcommunication  qu'il  avoic  fulminee  contre  TEmpe- 
reur.     Apres  cela  ,    pretendant  que.toutes  les  Eglifes  ,  &  plus 
parciculieremenc  encore  celle  d'Anglctcrre  ,  etoient  intereflecs  a 
le  foutenir  dans  la  Guerre  qu'il  faifoit  a  ce  Monarque  ,  il  obli- 
gea  chaque  Membre  du  Clerge  a  lui  fournir  de  1'argent  pour  la 
levee  &  pour  rentrctien  de  fes  Troupes.    De  plus  ,  il  s'appro- 
pria  par  uneBuUc,  les  Biens  de  tous  lesEccleliaftiquesqui  mou- 
roient  fans  avoir  fait  Teftament.     Enfin ,  pour  mettre  foppres- 
lion  au  comble  ,  il  voulut  impofer  fur  le  Clerge  d'Angleterre  ^"^^[^'"jc. 
une  Taxe  de  la  troifieme  partie  des  Biens  mobiliaires  de  ceux  uques 
qui  relidoient  dans  leurs  Benefices,  &  de  la  moicie  de  ceux  qui  mortsfani 
ne  refidoient  pas.     Mais  le  Roi  ne  put  fe  difpenfer  de  defendre  ^jXefta- 
au  Clerge  de  fe  foumettrc  a  cette  Impofition.  ment ,  & 

1247.  Au  commencemcnt  de  rannee  fuivante,  on  vit  arriver  '«"f  '■"* 
un  nouveau  Legat,  qui  exigea  d'abord  des  Eveques  &  dcs  Ab-  fpaxe"^- 
bes  d' Angleterre ,  un  prefent  de  mille  Marcs  ,    &  cinq-cens  de  tolciable. 
ceux  d'Irlande.     Pour  recompenfer  le  Roi  de  fa  condefcendan- 
ce  ordinaire  a  Tegard  des  exadlions  de  la  Cour  de  Rome  ,  le 
Pape  lui  envoya  une  Bulle  par  laquelle  il  ordonnoit  ,  qu'aucun 
Italicn  ,   fiit-il  Neveu  d'un  Cardinal  ,  ou  du  Pape  meme ,  ne 
pourroit  etre  mis  en  poffeffion  d'un  Benefice  en  Angleterre,  fans 
le  confentement  du  Roi.     Mais  il  favoit  bien  que  ce  confente- 
ment  feroit  tres  facile  a  obtenir. 

Dans  rannee  1250  ,  Menri  fit  elire  Eveque  de  Winchefter,' 
Athelmar  fon  Frere  uterin ,  &  le  Pape  confirma  cette  Eleftion. 
J'aurois  pu  entrer  dans  un  plus  grand  detail  des  exadtions  de 
la  Cour  dc  Rome  fur  le  Clergc  d'Angleterre.  Mais  je  crois 
que  ce  que  je  viens  d'en  rapporccr  fuffit  pour  faire  connoitre  fa- 
vidite  des  Papesi  d'autant  plus  que  je  ferai  oblige  dans  la  fecon- 
de  Partie  de  ce  Regne  ,  d'en  donner  des  preuves  encore  plus 
inconteftables. 
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ACTES  qui  ont  iu  rapport  au  cinquieme  Article ,  touchant 
la  Cour  de  Jt.ome. 

Annie  1224. 

Bref  d^Hotiorius  III  2.  Henri  III  ,  pour  rexhorter  a  prendre     Bief  dt 
la  Croix  ,  a  rexemple  de  1'Empereur  Frederic.    V.  Kal.  Maji.  \{lax\, 

pour  l'ex- 
bortei  i 
piendre  U 
Cioix 


Page  267. 

Annie  \i,ii. 

Bref  de  Gr(goire  IX  au  Roi.    A  Spolete.  VII. 
ge  322. 

II  fe  plaint  que  fes  Miniftres  font  maltraitcs  , 
meprffees. 

Annie  1235. 


Id.  Jun.  Pa-  Lctticde 
plainte  de 
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Hemi. 


Lettre  du  Roi  aux  Cardinaux.  Le  25  Fevrier.  Page  337.  A 
Weftminfter.  ^^,^ 

Ceft  une  reponfe  a  leur  plainte,  que  leTribut  de^ooMarcs  naux. 
avoit  ete  paye  au  Pape  feul,  fans  qu'on  leur  en  eiit  fait  part. 


Letttedu 
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A»n(e  1244. 

Brefd'7««fl«»/I^au  Roi.  X.Kal.Febr.  Page^j^.  ALyon. 
II  exhorte  le  Roi  a  faire  le  Voyage  de  la  Terre-Sainte. 


Brefdii 
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Annee  1245. 


Oidiedl 
Roi  aux* 

Prelats 

Ordrc  du  Roi  auxPrelats  Anglois,  qui  doivent  aller  auCon-  qai  de- 
cile  general  de  Lyon,  de  ne  rien  faire  dans  leConcile,  au  pre-  ^"^j"^  f, 
judice  de  fa  Couronne.  Page  434.  Conciie 

Bulle  contre  les  Eveques  qui  re^oi/ent  de  Targent  pour  ab-  dcL.yon. 

fou- 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


lENRi    foudre  les  perfonnes  cxcommuniees.  X.  Kal.  Julii.  Page^.^^.  A 
III.     Lyon. 
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Brefd^Infiocent  If^au  Roi.  II  Id.  Junii.  Page  4.4.1.  A  Lyon. 

II  le  prie  de  permettre  la  levee  du  vingtieme  des  revenus  des 
Benefices ;  moyennant  quoi  ,  il  promct  de  fe  comporter  avec 
beaucoup  de  moderation  a  Tegard  des  Provitions. 

Annie  1250. 

Autre  au  Roi.  III  Id.  Aprilis.  Page  4.51.  A  Lyon. 

II  veut  le  diffuader  d'entreprendre  le  Voyage  de  la  Terre- 
Sainte. 

BuUe  qui  cafle  rExcommunication  lancee  par  rArcheveque 
de  Cantorbery  contre  les  Moines  de  S.  Auguftin.  V  Id.  Odto- 
bris.  Page  458.  A  Lyon. 


Annk 


1252. 


Bref  du  Pape  pour  repondre  aux  plaintes  des  Eveques  d'An- 
gleterre  ,  fur  le  grand  nombre  de  Beneficiers  etrangers.  II  Kal. 
Jun.  Page  4.71.  1\  Affife. 

II  elude  cette  plainte  par  des  generalites. 

Awtee  1253. 

Bulle  ^lmocent  IV  ,  au  fujet  des  Provifions.  III  Non.  No- 
vemb.  Page  4.95.  A  Latran. 
11  accorde  quelque  chofe :  mais  c'eft  bien  peu. 

S  E  C  O  N7)  E    T  A  RT  I  E 

Du  Regnt  de  H  E  n  r  l  IH. 

ARTICLE    PREMIER. 

jijfa.ires  de  H  E  n  R  i  Avec  les  Pafes ,  tonchant  le 
don  du  Royaume  de  Sicile. 
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N  vient  de  voir  dans  le  dernier  Article  de  la  premiere  Par- 
tie  ,    que  touies  les  cxaftions  de  la  Cour  de  Rome  fur  le 
Clerge  d'Angleterre  avoient  pour  pretexte  la  Guerre  que  rEgli- 
fc  avoit  a  foutenir  contre  TEmpcreur.  Cet  Article-ci  n'eft  pro- 
prement  qu'une  fuite  du  precedent.    On  y  verra  des  vexations 
encore  plus  intolerables ,  quoique  fous  un  autre  pretexte  ,   qui 
feront  voir  jufqu'a  quel  point  les  Papes  portoient  leur  avidite 
pour  fargent,  &  leur  durete  pour  le  Clerged'Angleterre.  Pour 
convaincre  le  Ledleur   de  cette  verite  ,  j'expliquerai  ici  aufli 
brievement  qu'il  me  fera  poifible  ,  ces  deux  pretextes  dont  je 
viens  de  parler ,  parce  que  celui  dont  il  s'agit  ici  ,    n'eft  qu'une 
fuite  &  une  dependance  du  premier  ;   apres  quoi  je  ferai  voir 
les  rigueurs  &  les  injuftices  que  les  Papes  Innocent  IV  &  Ale- 
xandre  W  exerccrent  contre  le  Clerge  d'Angleterre  ,   pcndant 
les  quatre  annees  a  quoi  cet  Article  fe  borne  ,  lavoir  ,  depuis 
1254.  jufqu'en  1258. 
MoitJt       J'ai  deja  dit  dans  TAbrege  du  Regne  de  Richard  I,  que  Tan- 
Succefleur  crede ,  Fils-naturel  de  Roger  Roi  de  Sicile  ,  s'etoit  empare  de  ce 
Royaume,  &  en  avoit  garde  la  poffeffion  jufqua  fa  mort,  mal- 
gre  les  efForts  de  TEmpereur  Henri  de  la  Mailbn  de  Souabe ,  a 
qui  le  Pape  avoit  fait  epoufer  Conflance  de  Sicile  ,   quoiqu'agee 
de  cinquante  ans.     Apres  la  morc  de  Tancrede  ,   Guillaume  III 
fon  Fils  monta  fur  le  Trone  de  Sicile;  &;  TEmpereur  Henri  re- 
,       nouvellant  fes  pretentions  fur  ce  Royaume  ,   fe  rendit  en  Italie, 
Divifion  gc  affiegea  Naples.    La  Sicile  etoit  alors  divifee  en  deux  par- 
decePais.  jjgg  ^  ^qi^j.  j^  premiere  comprenoit  Tlle  de  Sicile  ,  qu'on  appel- 
loit  la  Sicile  au-dela  du  Fhare  j  &  la  feconde ,  ce  qu'on  appelle 
aujourdhui  le  Royaume  de  Naples  ,    &  qui  etoit  alors  connue 
fous  le  nom  de  Sieile  en-de^a  du  Phare.    He?!ri  trouvant  dans  le 
Siege  de  Naples  plus  de  difficulte  qu'il  n'avoit  penfe ,  fit  propo- 
fer  a  Guillaume  un  accommodemenc ,  qui  fut  accepte.     Par  ie 
Traite  qui  fe  fit  fur  ce  fujet ,  1'Empereur  eut  la  Sicile  au-dela  du 
Phure ,  &  Guillaume  garda  le  Royaume  de  Naples.   Mais  Heiiri 
ayant  trouve  le  moyen  de  fe  faifir  de  la  perfonne  de  Guillaume , 
lui  fit  crever  les  yeux  ,  &  Fenvoya  en  AUemagne  pour  y  etre 
garde  en  prifon.    Apres  cela,  il  s'empara  de  Naples  ,   &  garda 
les  deux  Royaumes  reunis,  jufqu'a  fa  mort,qui  arriva  en  1199, 
Frederic  fon  Fils ,  age  de  onze  ans ,  lui  fucceda ,  &  fut  couron- 
ne  a  Palerme,  avec  Tapprobation  du  Pape,  qui  lui  donna  l'In- 
velliture  des  deux  Siciles.  ConflanceVcuvs  de  fEmpereur  ,etant 
morte  irois  ans  apres  ,   laiffa  au  meme  Pontife  hmocent  III  la 
Tutele  de  Frederic  fon  Fils  ,   qui  ,    a  l'age  de  quatorze  ans ,  e- 
poufa  Canflance  de  Caftille.     Ce  meme  Prince  fut  elu  Empe- 
reur  par  le  Parti  A'Innocent  III  ,   oppofe  a  celui  de  l'Empereur 
Othon  excommunie  ^  mais  il  ne  fut  couronne  qu'apres  la  mort 
d'Othon ,  en  1 220 ,  par  le  Pape  Honorius  III.  Conflance  de  Caf- 
tille  etant  morte  en  1222,  Frederic  epoufa  rff/^w^? ,  Fille  de  J^eaa 
Croifade  de  Brienne  ,    Roi  titulaire  de  Jerufalem.     Comme  ce  Royaume 
omre  les  ^[oit;  encore  entre '°" '"-"■"'■ '^°'- '^ '"•'■"'• 
Tom.  X.  Fari.I. 


contte  les  ^^q[i  encore  entre  les  maing  desSaraiins,  HoturiHS  Ul  publiaen 


1224.  une  Croiiade  ,   dont  Frederic  fut  declare  General  ,   pour  Henri 
arracher  ce  Royaume  aux  Infideles.  III. 

Pendant  que  TEmpereur  fe  preparoit  pour  cttte  Expedition ,  Revolte 
quclques  Villes  d'Itahe  fe  revolterent  contre  lui  ;  &  comme  il  ''^  "3 y.'r 
ne  vouloit  point  laifler  Tltalie  en  trouble  pendant  fon  abience,  lcs"'itar 
il  relblut  de  domter  ces  Villes  avant  fon  depart.  Mais  Gregoire  ';«  concre 
IX  ,  Succeffeur  d'Honorius  ,  le  prelToit  extraordinairement  de  leu',"^*" 
partir ,  fous  prc:exte  que  les  Croifes  ne  pouvoient  fe  paifer  plus 
longtems  de  leur  Gcneral ;  mais  vrailemblablement ,  fa  raifon  fe- 
crete  etoic  ,  qu'il  avoit  deflein  de  profiter  de  rabfence  de  TEm- 
pereur  ,  pour  fomenter  la  Revolte  de  ritalie.  Quoi  qu'il  en 
foit  ,  Frederie  ne  pouvant  plus  refifter  aux  preffantes  follicita- 
tions  du  Pape ,  s'embarqua ,  comme  ayant  deffein  de  paffer  dans 
la  Paleftine :  mais  il  ne  fut  pas  plutot  dans  le  Vailleau  ,  qu'il  fe 
fic  reporter  a  terre  ,  ^  caufe  d'une  maladie  dont  il  fut  furpris. 
Ce  fut-la  ce  qui  fournit  au  Pape  un  pretexte  pour  Texcommu-  LePape 
nier  ,  parce  qu'il  pretendit  ,  non-feulement  que  cette  maladie  n^nii"^" 
etoic  feinte  ,  mais  encore  ,  qu'un  tres  grand  nombre  de  Croi- 
fes ,  qui  ecoient  deja  arrives  a  la  Terre-Sainte  ,  s'en  etoienc  re- 
tournes  chez  cux  ,  quand  ils  avoient  vu  que  1'Empereur  n'arri- 
voic  pas.  Cette  Excommunication  irrita  tellement  lEmpereur, 
que  s'etant  mis  a  la  tece  de  fon  Armee ,  il  marcha  droic  a  Ro- 
me,  d'ou  le  Pape  fe  vit  contrainc  de  ibrcir.  II  partic  neanmoins 
rannee  fuivance  pour  la  Terre-Saince  ,  oii  il  fit  de  grands  pro- 
gres ,  quoiquil  ffic  craverfe  par  les  Chevaliers  Hofpitaliers ,  qui 
nieme  avoienc  comploce  de  le  livrer  aux  Saiazins  ,  apparem- 
menc,  pour  faire  plaifir  au  Pape.  Car  Gregoire  avoic  renouvel- 
le  TExcommunication  de  TEmpereur  ,  fur  ce  qu'il  etoit  parti 
avant  que  de  s'etre  rcconcilie  a  ftiglife.  En  meme  tems  ,  il 
avoit  donne  le  Commandemenc  d'une  Armee  a  Jean  de  Brien- 
ne,  pour  aller  fe  faifir  du  Royaume  de  Naples.  Ceft-la  rorigi- 
ne  de  cette  fameufe  Guerre  ,  qui  couta  canc  de  fang  a  ritalie, 
&  qui  donna  la  naiffance  aux  deux  Fadions  des  Guelfes  &  des 
Gibelins  ,  qui  s'encre-dechirerenc  pendanc  fi  longtems  ,  &  qui 
remplirent  ce  Pais-la  de  meurtres  &  de  carnage.  L'Angleterre, 
quoique  fort  eloignee  dc  flcalie ,  en  fouffric  auffi  ,  pu.lque  c'e- 
toic  cecce  meme  Guerre  qui  iervoit  de  precexte  au  Pape  pour 
opprimer  le  Clerge. 

Imiocent  IV,  SuccefRiur  de  Gregoire  IX,  marchant  fur  les  tra-    '""°'«n' 
ces  de  fon  Predeceffeur ,  fit  cous  les  efforcs  poffibles  pour  enle-  succes- 
ver  a  1'Empereur  le  Royaume  de  Sicile  ,   &  pour  lui  faire  per-  feur  i'cx- 
dre  rfimpire.     II  rexcommunia  folemnellement ,  au  Concile  de  "™ 
Lyon  ,   &  tacha   de  foulever  toute   la  Chretiente  contre  lui, 
Mais  malgre  tous  fes  efforts ,  Frederic  garda  la  Sicile  &  rEmpi- 
re  jufqua  fa  mort,  qui  arriva  en  1250. 

Ce  Prince  ayanc  des  Enfan >  de  crois  Femmes ,  leur  avoic  par- 
tage  fa  Succeffion  par  fon  Teftamenc.    II  avoic  donne  VAutri- 
che  a  He7iri  fon  Fils  aine,  de  Co?iflance  de  Caflille;  la  Sii.iie  en-  Siciles 
de^a  du  Phare ,  ou  le  Royaume  de  Naples ,  a  Conrad  Fils  dTo-  "^^^  '^' 
lante  de  Brienne;  &  l'lle  de  Sicile  iHe?iri,  qu'il  avoic  eu  d'Ifa- 
helle  d'Angleterre  Sceur  de  Henri  III,  fa  croilieme  Femme.     II 
avoic  encore  un  Fils-nacurel  nomme  Mainfroj/  ,   auquel  il  laifla 
la  Principauce  de  Tarente  ,   avec  la  Regence  des  deux  Royau- 
mes  ;   favoir  ,  de  celui  de  Naples,  en  1'abfence  de  Conrad,  & 
de  celui  de  Sicile  ,   pendanc  la  Minorite  de  Henri.     Mainfroy 
ayanc  pris  poffelfion  de  k  RegencedeSicile,  vouluc  faire  lame- 
me  chofe  a  Tegard  de  Taucre  Royaume  :    rnais  les  principales 
Villes  ayanc  refufe  de  le  recevoir ,  il  preffa  Conrad  de  venir  lui- 
meme  en  ce  Pais-la ,  pour  s'y  faire  reconnoitre.     L"Allemagne 
fe  trouvanc  alors  divifee  en  deux  Fadlions ,  auffi-bien  que  l'lta- 
lie,  une  partie  des  Princes  avoit  elu  Co?trad  pour  Empereur,^: 
le  Parti  du  Pape  avoic  faic  choix  de  Guillau?ne  Comce  de  Hol 
lande.    Conrad  ne  fuc  pas  plucbc  elu  ,    que  le  Pape  rexcommu- 
nia;  mais  ce!a  ne  l'empecha  pas  de  fe  rendre  dans  le  Royaume 
de  Naples ,  pour  y  foucenir  fon  Parci  contre  le  Pape ,  qui  avoic 
faic  revolcer  les  plus  grandes  Villes.  Cecce  Guerre  coutanc  beau- 
coup  au  Pape  ,  il  cacha  de  perfuader  au  Prince  Ricbard  Frere  5,^11^  ^,, 
de  He?tri  lll  ,  d'accepter  la  Couronne  de  Sicile  qu'il  lui  fit  of-  P.-mce 
frir.    Richard,  qui  ecoic  un  Prince  fort  oeconome,  avoit  amaf-  R^^haid. 
fe  de  grandes  richeftes,  pendant  que  le  Roi  fbn  Frere  ecoit  tou- 
jours  dans  la  difette.    C'etoic  ce  qui  avoit  engage  le  Pape  a  jec-  p^^Tea 
cer  les  yeux  fur  lui  ,  dans  1'efperance  qu'il  prodigueroic  fes  cre-  faiiint 
fors  pour  fe  procurer  une  Couronne.     Veritablement  ,  Richard  ceticoffte, 
ne  rejetta  pas  la  propofition ;  mais  il  voulut  prendre  ccrtaines  l"u- 
retes  ,   qui  ne  plurent  pas  au  Pape.     En  lui  offrant  cette  Cou-     La  Ne'- 
ronne ,  il  avoic  precendu  ,  que  concenc  du  fimple  Titre  de  Roi  gocianoa 
de  Sicile  ,    il  fe  lailferoit  diriger   par  fes  confeils  ,    &  le  ren-  f^P"e. 
droic   maicre  de  fon  argenc.     Mais   Richard  nayanc  pas  juge  fe  rcnd 
a  propos  de  fe  hvrer  ainfi  a  fa  difcrecion  ,  la  Negociacion  fe  "J»'"e  '*» 

rompic.  ■  ,   n  ^'=l"p« 

Cependanc ,  Conrad  contmuant  coujours  avea  vigueur  la  Ouer-  oftVe  les 
re  contre  le  Pape,  fe  rendic  enfin  maiire  deNaples,  &  de  pres-  dcuxSici- 
que  cout  le  Royaume.  Cela  obligea  Unocent  IV  l  fe  tourner  du  j"  ''^J'^' 
cote  du  Roi  d'Angleterre,  &  a  lui  offrir  la  Couronne  des  deux  retuic  ce 
Siciles  ,    pourvu  qu'il  voulut  s'engager  a  en  faire  la  Conquete.  '"q,"^';^^ 
Mais  Henri  refufa  ce  prefenc ,  fe  failant  un  fcrupule  de  depouil-  jccufe"' 
ler  He?iri  fon  Neveu  de  la  portion  qui  lui  6toit  combee  en  par-  d'avoir 
tage^     Dans  ce?  encrefaices  ,   Co?irad  trouva  le  moyen  de  faire  tait  moa- 
mourir  He?iri  ion  Frere  ,    &  de  s'emparer  de  la  Sicile.     Cette  pjere. 
aftion  donna  lieu  au  Pape  de  rcnouveller  rExcommUnication    E.xcom- 
(ie  ee  Princc;  qui  moutuc  ciaq  moisapres,  empoiibnae ,  com- 


QUIU- 

nie  aufli. 


L'Empe- 
reur  par- 
ta"e  les 


Conrad 

excom- 
raui:ie'. 

Innocent 
offre  la 


fi- 


einpoi- 


3+ 


ABREGE'    HISTORIQUE 


Henhi    me  on  Ta  pretendu,  par  Maivfroy  fon  Frere  batard,  qui  avoit 

111.      toujours  paru  devoue  a  fa  perlbnne  -"a:  a  fon  fervice. 
Innoctnt      Immedutement  apres  la  mort  de  Co?trad ,  Innocint  IV  profi- 
£'""''     tant  de  la  conjondure  ,  fe  rendit  encore  une  fois  maitre  du  Ro- 
unefois     yaLime  de  Naples  ;   &  Mainfroy  ,   quciqae   couvant  dans  lon 
Buiire  de  ame  le  deflein  de  s'emparer  des  deux  Siciles  ,    feignit  de  fe  de- 
Ma^infroy  vouer  entierement  a  lui.     11  fut  fi  bien  diffimuler  ,   que  le  Pape 
fcini  Je  ic  le  croyant  entierement  dans  fcs  interets  ,  ne  prtnoit  aucune  re- 
dcvouer     folution  par  rapport  a  fa  nouvelle  Ccnquete  ,   fans  le  confulter. 
LePape    Cependant,  comme  lePape  ne  pouvoit  eniretenir  qu^avec  beau- 
oftieiaSi-  coup  de  depcnfe  rArmce  qu'il  avoit  menee  a  Naples  ,il  fe  tour- 
Hei)?i       "^  encore  une  fois  du  cote  du  Roi  d'Angktv:rre  ,   &  lui  ofFrit 
pcur  fon    la  Couronne  de  Sicilc ,  c'elt  a  dire  des  deux  Royaumes  ,   pour 
FilsEd-    E dmoK d  [on  Fiis  cadet,  en  lui  reprcfentanr ,  que  la  mortduRoi 
'"Heiiti    '^^  Sicile  fon  Neveu  devoit  avoir  fait  ccfler  ies  fcrupules.   Heari 
I'accet>ie.    fut  aflez  dupe  pour  accepter  fans  aucune  precaution  ce  prelent, 
^Soinwlu  qui  n'avoit  que  Tapparence  ,   &  dont  le  but  etoit  de  le  ruiner. 
fme»ou-  ^^  "^  ^^  contenta  pas  d'envoyer  d'abord  au  Pape  tout  Targent 
ver  dc       qu'il  put  amalTer  :    mais  il  eut  encore  rimprudence  de  s'engager 
^auiCuT     ^  payer  toutes  les  fommes  que  le  Pape  emprunteroit  pour  mct- 
tre  le  Prince  Edmond  fur  le  Trone  de  Sicile.     Depuis  qu'il  fe 
fut  ainfi  engagc  ,   il  fe  vit  continuellement  preflc  denvoyer  de 
Targent   a  Rome.     iVlais  comme  il  netoit  pas  eii  fon  pouvoir 
de  dilpofer  des  bourfes  de  fes  Sujets  ,   ainli  que  je  Tai  deja  fait 
voir,  le  Pape  le  chargea  du  foin  de  lui  en  faire  recouvrer.     Ce 
fut  en  impolant  continuellement  des  Deciraes  &  dautres  char- 
ges  fur  le  Clerge  d'Angleterre  ,  fous  pretexte  de  fecourir  le  Roi 
dans  les  befoins,  mais  en  efFet,  pour  fubvenir  aux  fraix  de  la 
Guerre  de  Sicile. 
yucsde       Quoiqu' hittocent  fut  maitre  de  Naples  ,  &  des  principales 
furicsSi-   * "Jss  du  Royaume,  il  y  avoit  neanmoms  contre  lui  un  Parri , 
ciies.         qui  etoit  foutenu  par  les  Troupes  AUemandes  quc  Conrad  y  a- 
voit   amenees ,  &  qui  etoienr  ious  le  Commandement  de  deux 
Princes  de  Baviere.    Mainfroy  qui ,  comme  je  Tai  deja  dit ,  a- 
voit  forme  le  projet  de  s'emparer  des  deux  Royaumes  ,   avoit 
cgalement  a  combattre  les  obftacles  qu'il  devoit  naturellement 
rencontrer,  tant  de  la  part  du  Pape ,  que  des  deux  Princes  Al- 
lemands  qui  loutenoient  les  interets  du  jeune  Conradin  Fils  de 
Conrad.     Comme  il  n'etoit  pas  alors  en  etat  d'etnployer  la  for- 
ce,  il  refolut  de  fe  fervir  de  la  rufe  ,   &  voici  commcnt  il  s'y 
prit  pour  fe  delivrer  de  tout  ce  qui  1'embaraflbit.     11  perfuada 
au  Pape,  qui  n'avoit  aucun  foupcon  contre  lui,  que  la  Ville  de 
Naples  etant  trop  foulee  par  le  long  fejour  que  TArmee  y  avoic 
ftit ,  il  etoit  necefTairc  de  la  foulager ,  en  difperfant  les  Troupes 
en  divers  lieux  :  que  d'ailleurs ,  il  n'etoit  pas  avantageux  au  Pa- 
pe  de  laifler  aux  Allemands ,  qui  etoient  a  une  des  extremites  du 
Royaume,  la  liberce  d'etendre  lcurs  quartiers  autant  qu'ils  vou- 
foient  j  &  qu'il  faloit  les  tenir  en  bride  ,  en  failant  marcher 
quelques  Troupes  de  leur  cote.     Le  Pape  fuivit  ce  confeil  ,  & 
difperfa  fon  Armee  en  plufieurs  quarticrs.    Ce  premier  point  du 
projet  etant  execute,  Mainfroy  penfa  aux  moyens  de  fe  delivrer 
des  deux  Princes  de  Baviero.     Pour  cet  efFet ,  il  leur  fit  enren- 
dre  par  des  gens  affides  ,   qu'encore  qifil  fcignit  d"etre  devoue 
au  Pape  ,  ce  n'etoit  que  pour  mieux  j  rofiter  des  occafions  qui 
pourroient  fe  prefenter  de  fervir  Conraain  ,   comme  fon  devoir 
l'y  obligeoit.    Mais  qu'il  ne  voyoit  aucune  apparence  de  pou- 
voir  lui  procurcr  la  pofrcfTion  du  Royaume  ,   avec  le  peu  de 
Troupes  que  le  defunt  Empereur  avoit  laiffees ,  vu  les  grandes 
fbrces  que  le  Pape  avoit  amcnees  avec  lui.     Qu'il  leur  confeil- 
loit  donc  d'aller  faire  de  nouvellcs  levees  en  AUemagne,  &  que 
pendant  leur  abfence ,  il  fe  faifoit  fort  de  pourvoir  a  rentretien 
de  leurs  Troupes,  en  faifant  entcndre  au  Pape,  qu'en  leur  four- 
niflant  quelque  fubfiftance  &  un  peu  d'argent  ,  il  les  engageroit 
a  fe  retircr  volontairement  i   mais  qu'il  feroit  en  forte  ,  que  la 
Negociation  dureroit  jufqu'a  leur   retour.     Les  deux  Princcs 
ayant  donne  dans  ce  piege ,  partirent  pour  rAUemagne ,  &  laif- 
ferent  leurs  Troupes  fans  aucun  Chef  de  diftindtion  ,   fe  repo- 
fant  fur  Mainfroy  ,   qui  leur  avoit  fait  entendre  que  c'etoit  un 
moyen  afTurc  pour  tromper  le  Pape.     La  troifieme  chofe  a  la- 
quelle  Mainfroy  s'attacha  ,  ce  fut  a  s^afTurer  fecretement  du  fe- 
cours  des  Sarazins  ,   qui  etoient  encore  en  aflez  grand  nombre 
Miinfroy  dans  lcRoyaume,  &  qui  etoient  maitres  de  diverfes  Places.  Ses 
irn^hom-    mefures  etant  ainfi  prifes,  il  arriva,  qu'ayant  me  un  hommequi 
me  le  rc-  Tavoit  oflFenfe  ,  il  quitta  la  Cour  du  Pape ,  fous  pretexte  de  fe 
Cou^V^   mettre  a  couvert  de  la  Juftice  ,   &  fe  retira  dans  la  petite  Ville 
de  Nocera,  dont  les  Saraxins  etoient  en  pofrefiflon.     II  fut  cite 
pour  repoiidre  a  Taccufation  intentce  contre  lui  ,   &  comme  il 
refufa  de  comparoiire  ,   le  Pape  fit  marcher  une  partie  de  fon 
LePape    Armee  pour  aller  le  faifir  dans  le  lieu  de  fa  retraite.  Mais  Main- 
fuif&eft  f^^y  y  1"'  l'^voit  prevu  ,   &  qui  s'e:oit  deja  prepare  ,   alla  ren- 
defait.       contrer  ces  Troupes  en  chemin  ,  les  furprit  ,  &  les  mit  dans 
Mort  «c   une  enriere  deroute.     Innocent  ouvrit  alors  les  yeux  ,    &  s'ap- 
dul-^aiie"    psrcevant  de  finfidelite  de  Mai^ifroy  ^  il  en  congut  un  chagrin, 
qui  le  coucha  dans  le  tombeau.     Akxandre  IV  fut  fbn  Succef- 
leur.     Cependant ,  Mainfroy  tenant  encore  fes  defleins  fecrets  , 
prit  ouvertement  le  parti  de  Conradin  ;    &  par  ce  moyen  ,   il 
difpofa  des  Troupes   AUemandcs    qui   etoient    dans    le  Ro- 
Lcnou-  yaume. 
ure^Ar-'        ^^  nouvcaii.  Pape  ayant  pris  la  refolution  de  faire  la  Guerre 
mie  con-  a  Mainfroy .,  empranta  de  Targent  de  tcus  cotes,  fur  le  compte 
tre  Niaiii-  du  Roi  d' Angletcrre  qui  s'etoic  cngage  k  le  payer  i  &  enfin ,  il 
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aflTembla  une  Armee  de  foixante-mille  hommes,  a  la  tetc  dela-  Henri 
quelle  il  mit  le  Cardinal  Ubaldini ,  General  peu  e:cperiniente,  &      ^^^" 
lui  donna  pour  Lieutenant  le  Marquis  de  Hoi-./:! i/rch  AUemand, 
qui  avoit  fidelement  fervi  Innocent  IV:,  mais  qui  depuis  la  niorc 
de  ce  Pape  ,  s'ctoit  laifTe  corrompre  pu;   Manifroy.     Le  Cardi- 
nal  fe  preparant  a  marcher  contre  NoccrLi  avcc  toute  fon  Ar- 
mee,  le  Marquis  lui  fit  entendre  ,   que  le  Pais  des  cnvivcn?  dc 
cette  Ville  manquoit  de  fourage  &  de  vivres:  que  d'aillcurs,  il 
n'auroit  pas  beaucoup  d'honneur  d'attaquer   une  bicoque  avec 
une  fi  grande  Armee,  d'autant  plus  que  Mainfroy  fe  tenant  ren- 
ferme  dans  cette  Ville ,  c'etoit  une  marque  qu'il  ne  fe  trouvoit 
pas  en  etat  de  ricn  entreprendre.     Le  Cardinal  le  crut  ,    &  fe 
contenta   de   marcher  avec  une  partie  de  fes  Troupes  :    mais  Mainfroy 
Mainfroy .  qui  en  fut  bienrbt  informe  ,   etant  forci  de  Nocera,  V  "'^'  ^" 
rencontra  1  Armce  ennemie  entre  Iroya  cc  ^oggia  ,  &  la  bat-  &  fe  fait 
tit  a  platte  couture.     Aprcs  cela,  ne  craignanc  plus  ni  le  Pape,  couron- 
ni  les  AUemands  ,  il  lcva  le  mafque  ,  &  fe  fit  couronner  Roi  d"s'i^t"ij. 
des  deux  Siciles. 

Le  Pape  ayant  perdu  la  meilleure  partie  de  fon  Armee ,  &  ne 
fe  trouvant  pas  en  etat  d'en  lever  une  autre  ,  ne  fit  depuis  cc 
tems-la  aucun  cfFort  confiderable  pour  arracher  la  Couronne  i 
rUfurpateur.  II  ne  laifTa  pourtant  pas  de  fe  fervir  du  precexte 
de  cecce  Gucrre,  pour  tirer  du  Roi,  du  Pcuple,  &  principale- 
ment  du  Clcrge  d'Angleterre  ,  des  fommes  prodigieufes  ,  outrc 
ce  qu'il  avoic  emprunte  fous  le  nom  du  Roi.  Pour  encretenir 
les  efperances  de  ce  Prince  trop  credule  ,  il  envoya  en  Angle- 
terre  TEveque  de  Bologne  ,  qui  inveftit  folemnellement  le  Prin-  LePape 
ce  Edmond  du  Royaume  de  Sicile  ,  en  lui  mettant  un  Anneau  !.?r'^"j 

,.  TT^^-^-  j  ^'    '  t.cimond 

au  doigt.  Le  Roi  etoit  tres  content  de  voir  cette  Ceremonic,  duRo^au- 
commc  fi  par-la  le  Prince  fon  Fils  eiit  ete  veritablement  place  °'=  <^=Si- 
fur  le  Trbne  de  Sicile;  &  ne  daignoit  pas  meme  3'informer  de  "'*" 
Tetat  ou  fe  trouvoient  les  afFaires  de  ce  Royaume  ,  dont  le  Le- 
gat  n'avoit  garde  de  lui  rendre  un  fidcle  compte.  J'ai  deja  dit, 
(\\i'Alexa7iiire  IV  n'avoit  plus  d'efperance  de  depolleder  Main~ 
froy.  U  auroit  falu  pour  cela  faire  des  depcnfes  exceflives  j  & 
neanmoins ,  il  ne  laifToit  pas  de  faire  entendre  a  Henri  ,  que  I3 
chofe  ctoit  facilc  ,  &  fur  le  point  de  s'executcr  ,  pourvu  qu'il 
fournit  quelque  argent  pour  hatcr  la  levee  des  Troupes  :  levee 
imaginaire  ,  qui  ne  fe  fit  jamais  ,  &  pour  laquelle  neanmoins 
jilexandre  epuila  l'Angletcrre  d'argent.  Ceft  dans  les  moyens 
extraordinaires  qu'il  employa  pour  tircr  de  rargent  de  rAngle- 
terre ,  que  confifte  la  principale  matiere  de  cet  Article.  Je  me 
contenterai  d'en  rapporter  quelques-uns  ,  parce  qu'il  feroit  trop 
long  d'entrer  dans  un  grand  detail  fur  ce  fujet.  Si  quelqu'un 
avoic  la  curiofice  de  voir  ce  decail  ,  il  n'auroit  qu'a  confulter 
rHiftoire  de  Matthieu  Farit ,  fur  le  Regne  de  Henri  III. 

En  1255  ,  on  vit  arriver  en  Angleterre  un  Nonce  nomme  '''"/"ye 
Huftand  ,   qui  portoic  diverfes  Bulles.    II  en  produific  d'abord  « Ruf-°" 
deux,  dont  la  piemiere  ordonnoit  la  levee  des  Decimes  en  An-  rand  en 
gleterre,  en  Irlande,  en  EcofFe,  pour  les  befoins  du  Roi  &  du  ^"S'='"- 
S.  Siege,  c'eft-i-dire  ,    pour  la  pretendue  Conquete  de  Sicile,  desBulles. 
nonobflant  toutes  manieres   d'oppofitions  qui  pourroient  etre 
imaginees.    La  feconde  autorifoit  le  Roi  a  changer  le  Vceu 
qu'il  avoit  fait  d'aller  a  la  Terre-Sainte ,  en  celui  d'entreprendre 
la  Conquete  de  la  Sicile:  Conquete  qui  ,    felon  le  Pape,  etoit 
plus  necefFaire  &  plus  avantageufe  a  rEglife  ,    que  cclle  de  Jc- 
rufalem. 

i25<5.  Dans  l'annec  fuivante  ,  on  vit  paroitre  huit  difFerentes 
BuIIes,  dont  Tunique  but  etoit  d'arracher  de  Targent  auCIerge, 
pour  la  precendue  Conquete.  Je  n'cn  rapporterai  point  ici  le 
contenu ,  parce  quc  comme  elles  fe  trouvent  dans  le  Recueil  des 
Ades  Publics  ,  on  le  vcrra  dans  Imdication  des  Ades  qui  fe 
rapportent  a  cet  Article.^  Rien  n'eft  plus  propre  a  confirmer  ce 
que  Matthieu  Paris  a  ecrit  fur  ce  fujct  ,  quoiqu'on  ait  voulu 
rendre  fon  temoignage  fufpedl. 

Toutes  cesBuUes,  &  Targent  qu'elles  avoient  produit,ne  fuf-    Etraoge 
fifant  pas  pour  contenter  rayidite  du  Pape  ,  comme  fi  ce  n'euc  ^pioye*!: 
ete  qu'une  goutte  d'eau  jettee  dans  la  Mer  ,  il  falut  encore  que  P"  '«  P»- 
le  Clerge  d'Angleterre  payat  135540  Marcs,  que  le  Pape  pre-  ^',/,°^ 
tendoit  avoir  empruntes  pour  le  floi.  Mais  comme  le  Pape  crai-  i-argent 
gnoit  ,   quen  fournifFant  au  Roi  les  moyens  de  tirer  de  Targenc  duCIerge. 
du  Clerge  ,  cet  argent  ne  fut  employe  a  toute  autre  chofe  par 
le  Roi  meme,  ou  par  fes  Miniftres;  il  obtint  premierement du 
Roi ,  quc  toutes  les  levees  d'argent  extraordinaires  qui  fe  feroienc 
en  Angleterre  ,  feroient  employees  au  payement  de  cette  dette. 
Des  que  le  Roi  eut  confenci  a  cela  ,   les  moyens  de  trouver  de 
Targent  ne  manquerent  pas.   En  voici  un  des  plus  etranges.  Le 
Nonce  Ruftand  fit  faire  un  grand  nombre  d'ObligationsouPro- 
mefTes  ,   pour  diverfes  fommes  ,   contenant ,  que  les  fouflignes 
reconnoiflToient  avoir  regu  chacun  en  pret  ,  d'un  tel  Marchand 

de  Sienne  ou  de  Florence,  la  fomme  de ,   laquelle  ils  s'o- 

bligeoient  de  payer  dans  un  certain  tcms  ,  fous  peine  d'etre  ex- 
communies.  Apres  cela  ,  il  precendit  que  chaque  Membre  du 
Clerge  fignat  une  de  ces  Obligations ,  felon  la  fomme  a  laquel- 
le  il  etoit  taxe.  Les  oppofitions  que  Ruftand  trouva  dans  fon 
enrreprife  ,  mnlgre  fes  menaces  &  fes  emportemens  ,  furent  fi 
grandes,  qu'il  fe  vit  contraint  de  faire  un  voyage  aRome,  pour 
en  informer  le  Pape.  Le  Clerge  deputa  aufFi  de  fon  cbte,pour 
inftruire  le  Pape  des  raifons  de  Ibn  refus.  Mais  tout  ce  qu'il 
put  obtenir  du  fier  &  avide  Pontife  ,  fut ,  que  le  Clerge  paye- 
roic  les  fommes  concenues  dans  lesObligations,  fauf  a  s'en  rem- 

bour- 
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bourfer  fur  les  Decimes  qui  feroient  dans  la  fuite  accordees  au 
Roi.  Ceft  une  tyrannie  d'une  telle  nature  ,  qu'on  auroit  de  la 
peine  k  la  croire  fur  le  temoignage  de  Matthteu  Paris  ,  fi  elle 
ne  fe  trouvoit  pas  confirmee  par  un  Bref  du  Pape  a  Rufiand^ 
qu'il  a  infere  dans  fon  Hiftoire. 

Qyoique  Targent  provenant  des  Obligations  dont  je  viens  de 
parler  ,  eut  ete  d'abord  deftine  au  payement  des  fommes  em- 
pruntees  par  le  Pape  ,  il  ne  fut  plus  queftion  de  cela  des  que 
les  Obligations  furent  fignees.  Le  Roi  pretendit,  que  le  Cler- 
ge  devoit  etre  fa  Caution  pour  ces  memes  fommes  j  &  qu'ou- 
tre  cela,  il  confentit  que  lesDecimes  qui  avoient  ete  accordees 
pour  trois  ans ,  fuflent  continuees  pour  cinq  autres  annees.  Le 
Clerge  voulut  fe  roidir  contre  cette  nouvelle  demande:  mais  le 
Pape  ayant  parle  d'un  ton  abfolu ,  11  falut  obeir ,  ou  du  moins 
donner  une  fomme  telie  que  le  Roi  la  demanda. 

La  pretendue  Armee  que  le  Pape  etoit  oblige  d'entretenir 
pour  faire  la  Conquete  de  la  Sicile  ,  ne  fubfiftoit  que  dans  fon 
imagination ;  &  neanmoins  ,  il  preflbit  fans  cefte  le  Roi  dc  lui 
envoyer  de  l'argent.  II  le  menagoit  meme  de  donner  le  Royau- 
me  de  Sicile  a  un  autre  Prince  ,  puifqu'il  etoit  fi  peu  exadt  a 
executer  les  Conventions  qu'ils  avoient  faites  enfemble.  Mais 
il  n'etoit  pas  au  pouvoir  du  Roi  de  lever  de  Targent  fur  fon 
Peuple ,  quand  il  le  trouvoic  a  propos.  Les  Barons ,  qui  n'ap- 
prouvoient  en  aucune  maniere  les  engagemens  oii  il  ecoit  entre , 
n'avoient  garde  de  lui  fournir  les  fecours  qu'il  demandoit  pour 
cette  entreprife  chimerique.  Le  Roi  s'excufoit  envers  le  Pape, 
le  mieux  qu'il  pouvoit ,  fur  la  refiftance  du  Parlement  i  &  nean- 
moins ,  pour  lui  donner  quelque  fatisfadtion  ,  il  lui  envoya  en- 
core  quatre-mille  Marcs ,  &  fit  ratifier  les  Conventions  dont  je 
viens  de  parler ,  par  le  Prince  Edouard  fan  Fils  aine.  Mais  une 
fi  petite  fomme  n'etant  pas  capable  de  fatisfaire  le  Pape  ,  il  en- 
voya  encore  en  Angleterre  de  nouvelles  Bulles  ,  qui  tendoient 
toutes  a  faire  trouver  de  Targent  au  Roi  ,  en  opprimant  le 
Clerge. 

1257.  Dans  Tannee  fuivante  ,  le  Roi  demanda  un  nouveau 
fecours  au  Clerge ,  toujours  pour  TafFaire  de  Sicile.  Le  Cler- 
ge  voulut  d'abord  s'excufer  fur  fa  pauvrete  :  mais  Rufiand  Vo- 
bligea  par  fes  menaces  ,  i  donner  au  Roi  quarante-deux-milje 
livres  fterling.  Tout  cet  argent  fe  portoit  a  Rome  :  &  nean- 
moins ,  il  s'en  faloit  bien  que  le  Pape  ne  fijt  content.  Rufiand 
ayant  fait  un  court  voyage  i  Rome  ,  en  revint  avec  un  Pou- 
voir  en  forrae ,  d'excommunier  le  Roi  ,  s'il  n'entreprenoit  pas 
au-plutot  la  Conquete  de  la  Sicile.  Le  Pape  pretendoit  ,  que 
les  fommes  qu'il  avoit  regues  ne  fuffifoient  pas  pour  payer  les 
depenfes  deja  faites ,  &  que  le  Roi  devoit  envoyer  en  Sicile  une 
Armee  avec  un  bou  General  ,  pour  arracher  ce  Royaurae  a 
rUfurpateur.  Hejtri  ne  fachant  plus  de  quel  cote  fe  tourner, 
fit  ecrire  au  Pape  par  le  Prince  Edntond,  pour  le  prier  humble- 
ment  d'adoucir  un  peu  la  rigueur  de  leurs  Conventions.  Mais 
comme  le  Pape  ne  fit  aucune  reponfe  ,  Henri  fe  vit  enfin  con- 
traint  de  nommer  des  Ambafladeurs  ,  qui  devoient  aller  k  Ro- 
me  renoncer  pour  le  Prince  Edmond  a  la  Couronne  de  Sicile. 
Une  telle  Renonciation  n'accomraodoit  pas  le  Pape  ,  par  deux 
raifons.  Premierement ,  il  vouloit  encore  tirer  de  Fargent  d'An- 
gleterre.  Secondement ,  le  don  de  la  Sicile  fait  \  Edmond  etoit 
fi  peu  connu  en  Italie  ,  qu'on  ne  trouve  point  d'Hiftoriens  dc 
ce  Pais-la  qui  en  parlent,  &  qu'une  Renonciation  publique  au- 
roit  decouvert  ce  fecret,  que  le  Pape  vouloit  tenir  cache.  En- 
tre  plufieurs  Hiftoriens  de  Naples  &  de  Sicile  que  j'ai  lus  ,  je 
n'en  ai  trouve  qu'un  feul  qui  dit  un  mot  cn  paftant,  dudon  fait 
par  le  Pape  a  un  Fils  du  Roi  d' Angleterre ;  encore  fe  trompe-t- 
il  dans  le  nom  du  Prince ,  a  qui  ce  don  avoit  ete  fait. 

Alexattdre  IV  ne  voulant  point  recevoir  la  Renonciation  dont 
je  viens  de  parler  ,  envoya  en  Angleterre  un  nouveau  Nonce 
nomrae  Arlot ,  avec  pouvoir  de  faire  quelque  petit  changement 
aux  Conventions.  Mais  en  meme  tems,  il  fit  de  nouveaux  ef- 
forts  pour  engager  Henri  de  plus  en  plus ,  en  lui  accordant  de 
nouvelles  graces ,  toujours  aux  depens  du  Clergc. 

Quoique  cette  afEiire  durat  encore  quelques  annees  ,  je  me 
vois  obligc  de  m'arreter  ici,  parce  que  laGuerredes  Baronsqui 
furvint ,  en  interrompit  le  cours.  D'ailleurs ,  la  caufe  qui  la  fit 
cefTer  ,  eft  une  dependance  naturelle  des  Affaires  dont  je  dois 
parler  dans  TArticle  fuivant,  oii  Ton  en  verra  la  fin. 

ACTES  ^ui  regardent  le  Don  de  la  SicileJ 

Annee  1252. 

Btcf  du      Bref  d'r»»w»?  IV  au  Roi.  III.  Non.  Aug.  Page^yfi.  APe- 

Pape  au      roufe. 

*"•  II  le  prie  d'exhorter  Richard  fon  Frere  a  accepter  le  don  du 

Royaume  de  Sicile. 
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Ann^e  1254. 

Afte  par  lequel  le  Notaire  Alhert  donne  au  nom  du  Pape  le 
Royaume  de  Sicile  au  Prince  Edmond^  fecond  Fils  de  Hf»r; /J7. 
Pridie  Non.  Mart.  Page  502.  A  Vendome. 

Bulle  qui  donne  pouvoir  aFArcheveque  de  Cantorbery,  d'em- 
prunter  de  Targent  en  Angleterre,  pour  la  Guerre  de  Sicile.  II. 
Id.  Maji.  Page  511.  A  Affife. 

r«w.  X.  F.i. 


Autre ,  qui  confirme  le  don  du  Royaume  de  Sicile  au  Prince 
Edmond.  II.  Id.  Maji.  Page  512. 

Bret'  d'Innocent  IV  zu  Roi.  Id.  Maji.  Page^i^.  A  AfTife. 

II  exhorte  Henri  a  accepter  pour  Edmond  le  Royaume  de  Si- 
cile ,  &  lui  reprefente  ,  que  la  mort  du  Roi  de  Sicile  fon  Ne- 
veu  doit  faire  cefler  fes  fcrupules. 

Lettre  de  FEmpereur  Conrad  \  Henri  III.  Page  ^t^. 

II  lui  notitie  la  mort  de  Henri  Roi  de  Sicile ,  Fils  de  Fredc' 
ric  II. 

Quoique  ces  deux  derniers  Ades  foient  places  apres  les  trois 
premicrs  de  cette  meme  annee  1254  >  ^  "''£  femble  qu'ils  de- 
vroient  les  preceder ,  puifque  ce  ne  fut  qu'apres  la  mort  du  jeu- 
ne  Roi  de  Sicile  ,  que  Henri  III  accepta  le  don  fait  a  Edmond 
fon  Fils. 

Bulle  qui  change  le  Voeu  fait  par  Henri  HI  d'aller  i  la  Ter- 
re-Saince,  en  celui  d'entreprendre  la  Conquete  du  Royaume  de 
Sicile.  XI.  Kal.  Junii.  Page  517.  A  Aflife. 

II  eft  parle  dans  cetce  Bulle,de  la  mort  deTEmpereur  Conrad. 

Lettres-Patentes  du  Roi  ,  par  lefquelles  il  donne  fon  confen- 
tement  au  don  de  la  Principaute  de  Tarente  ,  fait  par  Edmond 
fon  Fils  au  Comte  Thomas  de  Savoye.  ABourdeaux,  le  3  Odo- 
bre.  Page  527. 

Bxd  A'Innocent IV znKoi.  A  Naples.  XV.  Kal.  Decembris. 
Page  53<r. 

II  lui  ordonne  d'envoyer  une  Armec  dans  la  Pouille  ,  &  le 
menace  de  donner  la  Sicile  a  quelque  autre  Prince. 

Annh  i2yj. 

Bref  d'Alexandre  IV  au  Roi ,  pour  lui  notlfier  fon  Esraltation 
au  Pontificat.  XI.  Kal.  Jan.  Page  536. 

Plufieurs  Hiftoriens  ont  mis  un  long  intervalle  entre  la  morc 
d^Innocent  IV,  &c  rEled:ion  d'Alexa»dre  IV :  mais  on  voir  par 
la  date  de  ces  deux  derniers  Brefs  ,  que  TEledtion  ^Alexandre 
fuivit  de  pres  la  mort  d'Innocent. 

BuUe  d'Alexandre  IV,  adreflee  a  rArcheveque  de  Cantorbe- 
ry.  Non.  Maji.  Page  547.  A"Naples. 

II  autorife  rArcheveque  a  changer  le  Vceu  du  Roi  ,  comme 
ci-delTus. 

Autre  ,  qui  autorife  le  Roi  de  Norwege  a  changer  le  Vceu 
d'aller  a  la  Terre-Sainte  ,  en  celui  d'aider  a  la  Conquete  du 
Royaume  de  Sicile.  V.  Id.  Maji.  Page  509. 

C'etoit  aller  chercher  du  fecours  bien  loin  ,  pour  conquerir 
la  Sicile  :  mais  Targent  etoit  bon  ,  de  quelque  part  qu'il  vintj 
car  ce  n'etoit  que  de  cela  qu  il  s^agifToit. 

Confirmation  d'Alexandre  IV ,  des  conditions  fous  lefquelles 
Innocent  IV  avoit  donne  la  Sicile  au  Prince  Edmond.  V.  Id.  A- 
prilis.  A  Naples. 

Cet  Adte  ,  qui  auroit  du  etre  infere  parrai  ceux  de  Tannec 
I255,ayant  ete  omis,a  ete  place  a  la  finde  ceTome.  PageS^^. 

Voici  les  Conditions.,,  Qu  Edmond  fcrz  Hommage  lige  au  Pape. 

„  Que  la  Sicile  ne  fera  plus  divifee  ,  &  que  les  deux  Parties 
„  feront  fous  la  Domination  d'un  meme  Roi. 

„  Que  le  Roi  donnera  tous  les  ans  au  Pape  une  Redevance 
5,  de  deux-mille  onces  d'Or  pur. 

„  Qu'il  envoyera  300  Chevaliers  ,  pour  trois  mois ,  au  fer- 
„  vice  de  rEglife,  quand  elle  en  aura  befoin. 

„  Que  les  Eglifes  de  Sicile  jouiront  de  leurs  Libertes ,  &  que 
„  le  Pape  jouira  tranquilleraenc  de  (es  Droits  fur  ces  memes 
„  Eglifes. 

„  Qn' Edrnoud  &  fes  SuccefTeurs ,  en  rendant  leur  Hommage, 
„  jureront,  qu'ils  ne  confentiront  jamais  a  etre  elus  Empereurs, 
„  fous  peine  de  perdre  leur  Couronne  ,  &  d'etre  excoraraunies. 

„  Qiie  TEglife  gardera  la  pofTefTion  du  Duche  de  Benevent. 

„  QaEdmond  etant  parveuu  a  Tage  de  quinxe  ans  ,  rendra 
„  fon  Hommage  en  perfonne ;  &c  que  jufqu'alors  ,  ie  Roi  fon 
„  Pere  le  rendra  pour  lui :  la  forme  de  rHommage  eft  ici  infe- 
„  ree,  &c. 

„  Que  le  Pape  aura  le  choix  de  fe  faire  rendre  rHoramage 
„  par  Edmond  &  fes  SuccefTeurs,  ou  enPerfonne,  ou  par  Pro- 
„  cureur. 

„  Qa'Edmond  confirmera  &  maintiendra  les  dons  accordes 
„  par  fes  PredecefTeurs  a  la  Famille  de  Hoemhurch. 

„  Outre  ces  conditions  ,  il  faloit  qu'il  y  eut  encore  d'autres 
„  Conventions  touchanc  les  fraix  a  fairc  pour  mettre  Edmond 
„  en  pofTeflion  du  Royaume. 

Annie  12^6. 

Bref  d'Alexandre  IV  n\iRoi.  Non.  Februarii.  Page  581.  A 
Latran. 

II  lui  demande  le  payement  des  fbmmes  avancees  par  le  S. 
Siege  pour  la  Conquete  de  la  Sicile  ;  &  le  menace ,  qu'en  cas 
de  refus,  il  donnera  ce  Royaume  a  un  autre. 

Defenfe  du  Roi  a  tous  les  Clercs  fes  Sujets  ,  d'aller  a  Rome 
avant  que  d'avoir  prete  ferment  qu'ils  n'y  impetreront  rien  tou- 
chant  la  Sicile.  Le  15  Fevrier.  Page  582.  A  Woodftock. 

Lettrc  du  Roi  a  Guillaume  Bonquer ,  par  laquellc  il  fe  recon- 

noit  debitcur  du  Pape  ,  pour  la  fomme  de  135501  Marcs.  Pa- 

ge  583- 
Lettre  duPrince  Edouard  3,m  Pape.  Pag.  58^. 
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II  approuve  le  don  du  Royaume  de  Sicile  feit  a  Edmond  fon 
Frere. 

BuUe  qui  taxe  tous  les  Eveques  d'Angleterre ,  pour  rafiaire 
de  Sicile,  nonobftant  tous  Privileges,  &c.  Id.  Julii.  Page  595. 
A  Anagni. 

Ordre  du  Pape  i  TEveque  de  lVhuhefier,At  marquer  un  jour 
fixe  au  Roi  pour  fon  Voyage  dc  la  Terre-Sainte.  Non.  Sep- 
tembris.  Page  60«,.  A  Anagni. 

Apparemment,rargentnevenantpointd'Angleterreau(riprom- 

tement ,  ou  en  auffi  grande  quantite ,  que  le  Pape  le  fouhaitoit , 
11  pretendoit  que  le  changement  du  Vceu  du  Roi  etoit  nul , 
puifque  les  conditions  n'en  etoient  pas  executees. 

BuUe  qui  excommunie  tous  les  Prelats,  qui  n'ont  pas  paye 
les  Decimes.  X.  Kal.  Oftobris.  Page  607.  A  Anagni. 

Bulle  qui  ordonne  la  levee  d'un  Subfide  fur  ie  Clerge  d'Ecof- 
fe,  pour  le  paycment  des  dettes  contraftees  pour  l'affaire  de  Si- 
cile.  V.  Kal.  Odob.  Page  609.  A  Anagni. 

BuUe ,  qui  prolonge  pour  fix  mois  le  payement  dc  Targent  du 
par  le  Roi  au  Pape.  II.  Non.  0«ftob.  Page  (Jii.  A  Anagni. 

Le  Pape  ordonne  au  Roi  dans  cette  Bulle,  d'envoyer  une 
Armee  en  Sicile ,  4  peine  d'Excommunication  &  d'Interdit. 

jinn^t  1257. 

Bref  mena^ant  SAlexandre  IV  au  Roi ,  fur  fa  negligence 
dans  raffaire  de  Sicile.  III.  Non.  Junii.  Page  624..  A  Viter- 
be. 

Commiffion  du  Roi  a  rArcheveque  de  Tarente^  &  autres 
Ambafladeurs  nommes  pour  aller  renoncer  au  Royaume  de  Si- 
cilc.  Du  28  Juin.  Page  630.  A  Windfor. 

Inftrudions  aux  Ambaffadeurs.  Page  632. 

Annh  1258. 

Bref  da  Brcf  SAlexandrt  IV  \  fon  Official  1' Archidiacre  de  Londres. 

rySTu  ^'  ^°°-  Decemb.  Page  670.  A  Anagni. 

diacrcde  H  ordonnc  dVxcommunier  les  Dtibiteurs  des  Marchands  Flo- 

Londtcs.  rcntins,  s'ils  ne  payent  pas  dans  un  certain  tems. 

A    R    T    I    C    L    E      II. 

Cnerre  des  Barons. 

kEpuis  le  commencement  de  ce  Regne,  ou  du  moins,  de- 
'  puis  la  mort  du  preroier  Regent,on  s'etoit  plaint  duGou- 
vernement.  J'ai  deja  fait  voir  que  les  Barons,  en  extorquant  du 
Roi  Jean  les  deux  Chartres  dont  j'ai  ii  fouvent  parle  ,  avoient 
cu  des  vues ,  qui  s*etendoient  plus  loin  que  lc  tems  ou  ils  vi- 
Motift  de  voient.  Leur  but  etoit  de  fapper  les  fondemens  du  Pouvoir  def- 
dK^Ba™  potique,  &  de  faire  en  forte  qu'il  ne  fiit  pas  au  pouvoir  du 
i^.  '  Roi,  d'6ter,  ou  a  eux-memes,  ou  a  leur  Pofterit^,  les  Fiefs 
que  leurs  Ancetres  avoient  re^us  en  don  de  Guillaume  le  Con- 
^u^rant;  ni  d^impofer  fur  ces  memes  Fiefs,  les  Taxes  qu'il 
trouveroit  a  propos ,  fans  les  confulter.  Ce  fut-l^  le  fujet  de 
la  Guerre  qu'ils  foutinrent  contre  le  Roi  "Jean^  dans  laqudle  ils 
auroient  fans  doute  fuccombe ,  fans  le  fecours  de  la  France. 
Depuis  que  cette  Guerre  fut  hcureufement  terminee  par  la  bon- 
ne  conduite  du  Comrc  de  Prmhroke,  les  Barons  eurent  conti- 
nuelleraent  roeil  fur  la  conduite  de  ceux  qui  furent  charges  du 
Gouvernement  pendant  la  Minorite  de  Henri  111 ,  de  peur  de 
laifler  perdre  des  Privileges  qu'i!s  avoient  conferves ;  ou  pour 
mieux  dire ,  acquis  avec  tant  de  rifque  &  de  peine.  tJubert  de 
Burgh,  &  1'Eveque  de  Winchefter  ,  regardant  ces  Privijegcs 
comme  extorques,  voulurent  revendiquer  les  Droits  de  la  Ro- 
yaute ;  &  par  la  ils  firent  comprendre  aux  Barons ,  combien  ils 
devoient  etre  fur  leurs  gardes  pour  les  empecher  d'executer  leur 
deflein.  Les  Barons  fe  plaignirent  j  mais  comme  on  n'eut  pas 
beaucoup  d'egard  a  kurs  plaintes,  ils  employerent  le  moyen 
ordinaire,  pour  fe  foutenir  contre  la  Pujflance  Royale,  en  fo- 
mentant  le  mccontentement  du  Peuple,  &  en  tachant  de  le 
mettre  dans  leurs  interets,  par  les  allarmes  continuelles  qu"ils  lui 
donnoient,  de  voir  etablir  la  Tyrannie  avec  le  Pouvoir  abfolu. 
Les  premiers  Miniftres  du  jeune  Roi  n'eurent  pas  aflez,  de  foin 
de  prevenir  ces  inttigues,  par  un  jufte  Gouverr.cment.  Au 
contraire,  ils  tomberent  dans  des  exces,  qui  commencerent  \ 
faire  perdre  au  Roi  raftedion  dc  fon  Peuple :  perte  qui  manque 
rarement  a  pioduire  enfin  de  funeftes  effets. 

Henri  III ,  qui  fe  trouva  un  Prince  d'un  petit  genie,  &  qui 
pour  rordinaireagiflbit  plutot  par  caprice,  que  par  raifon,don- 
na  encore  plus  lieu  que  ies  Miniftres,  au  mecontentement  de 
fes  Sujcts.  Non-feulement  il  revoqua  les  Chartres  du  Roi  fon 
Pere  ;  mais  quand  dans  la  fuite  le  befoin  d'argent  le  contraignit 
aflez  fouvent  de  promettre  qu'il  les  retabliroit  &  les  feroit  ob- 
ferver,  il  manqua  toujours  de  parole.  II  eut  fur-tout  Timpru- 
dence  de  ne  favoir  pas  menager  la  Ville  de  Londres ,  &  de  la 
traiter  toujours  au  contrairc  avec  beaucoup  de  durete.  Dun 
autre  cote ,  le  confentement  tacite  ou  expres  qu'il  donnoit  aux 
cxtorfions  de  la  Cour  de  Rome,  lui  attira  le  mepris  &  la  haine 
du  Clcrge,  qui  fc  voyant  fans  protecSlion,  ne  fouhaitoit  pas 
moins  que  le  refte  du  Peuple ,  de  voir  changer  le  Gouverne- 
mcnt.  Cc  font-la  les  caufes  generales  de  la  Guerre  cntre  le  Roi 
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&  les  Barons,  qui  va  faire  le  fujet  de  cet  Article.  II  n'eft  pas  Henr» 
neceflTaire  de  repeter  ici  les  caufes  particulieres ,  dont  j'ai  d6ja  1^^- 
parle  dans  les  Articles  precedens.  Je  ferai  feulement  remarquer, 
que  le  don  pretendu  de  la  Sicile ,  cn  achevant  d'epuifer  le  Ro- 
yaume  d'argent,  forga  pour  ainfi  dire  les  Barons  a  chercher  un 
remede  a  ce  mal ,  auquel  on  ne  voyoit  aucunc  fin ,  tout  Tar- 
gent  comptant  du  Royaume  allant  fe  pcrdre  \  Rome,  comme 
dans  un  gouffre  ,  d'ou  il  ne  revenoit  jamais. 

En  1256,  le  Roi  ayant  aflemble  le  Parlement,  lui  demanda 
un  fecours  d'argentpour  cntretenir  une  Armee,que  le  Pape  vou- 
loit  qu'il  envoyat  en  Sicile.     Le  Parlement  refufa  nettement  ce  Le  Paile- 
que  le  Roi  demandoit ,  &  lui  prefenta  unc  Adrefle ,  pour  Tin-  ™|°i  '^ 
former  des  raifons  de  fon  rcfus.  Ces  raifons  etoicnt.  i .  La  pau-  "argent? 
vrete  du  Royaume.  2.  La  difficulte  ,  ou  plutot  1'extravagance   Raifoni 
d'une  pareille  entreprife.    3.  Le  danger  qu'il  y  avoit  d'envoyer  ^^^ 
les  Forces  du  Royaume  dans  un  Pais  fi  eloigne.  4.  Que  leRoi,  " 
en  s'engageant  dans  cette  affaire,  n'avoitpas  confulte  fon  Parle- 
ment.  5.  Que  par  les  Conventions  qu'il  avoit  lignees,  le  Pape 
s'eroit  referve  la  facuke  de  pouvoir  fe  retradter,  au-lieu  que  le 
Roi  n'avoit  ftipule  rien  de  iemblable  pour  lui-meme.     Le  Roi 
fe  vit  oblige  de  prendre  patience,  fa  pauvrete  lc  mettant  hors 
d'etat  de  rien  cntreprendre  pour  forcer  lc  Parlement  a  lui  ac- 
corder  fa  demande. 

Cette  pauvrete  etoit  caufee,  premierement ,  par  cette  mal- 
heureufe  afiaire  de  Sicile,qui  abforboit  tous  les  revenusduRoi, 
&  tout  ce  qu'il  pouvoit  amaflTer  par  des  raoyens  extraordinaires. 
Secondement,  par  fes  Freres  uterins,  &  par  ceux  de  la  Reine, 
qui  ne  ceflToient  jamais  de  demandcr.  Le  Roi  avoit  tant  de 
foibleflTe  fur  leur  fujet,  que  ne  pouvant  les  contenter,  il  leur  i<oi"pout 
permettoit  de  piller  le  Royaume  comme  ils  le  trouvoient  a  pro-  '«  Fteic» 
pos ,  &  meme  fans  craindre  d'etre  punis ,  puifqu'il  avoit  ex-  "■*""*• 
preflement  defendu  au  Chancelier  d'exp.;dier  aucun  Ordre  qui 
leur  put  etre  prejudiciable.  Le  grand  credit  de  ces  Etrangers 
etoit  pour  les  Barons  un  Grief  des  plus  infupportables ,  parce 
qu'ils  pofledoient  les  meilleures  Charges  &  prefque  tous  les  Gou- 
vernemens  du  Royaume. 

1257.  Pour  comble  de  malhcur,  le  Prince  Richard  Frac  du  Le  Princc 
Roi ,  apr^s  avoir  amafle  des  richefles  immenfes,  fut  elu  Roi '^,"*!"'^, 
des  Romains,  par  les  intrigucs  du  Pape,  qui  vouloit  Toppofer  dcs  ko- 
au  Roi  de  Caftille  ^lu  par  un  autre  Parti ;  &  alla  porter  en  Al-  "laujs. 
lemagne  tout  Targent  conpt.int  qu'il  put  ramafler,  tant  pour 
recompenfer  ceux  qui  ravoient  elu ,  que  pour  les  fraix  de  fon 
Couronncment,  qui  fe  fit  a  Aix-la-Chapelle. 

1258.  Le  Roi  fe  voyant  prefle  par  le  Pape,  qui  vouloit  a- 
voir  de  Targent ,  &  qui  le  mena^oit  de  donner  la  Sicile  k  quel- 
que  autre  Prince,  fe  refolut  enfin  \  raflembler  le  Parlement, 
quoiqu'il  fut  peu  content  de  la  derniere  Seance.    D'abord ,  il 
rcnouvella  fa  demande  d'un  fecours  d'argent  pour  rafl^ire  de 
Sicile.     Mais  il  eut  bientot  lieu  de  s'appercevoir ,  qu'il  avoic 
mal  pris  fon  tems.   Les  Seigneurs  avoient  deja  refolu  entre  eux, 
dans  les  Conferences  fecretes,  de  reformer  le  Gouvernement, 
&  de  demeurer  etroitement  unis  enfemble  ,  pour  executer  leur 
deflein.     Ainfi,  au-lieu  de  lui  accorder  fa  demande,  ie  Parle-    Projet» 
ment,  dans  une  Adreffe  qu'jl  lui  prefenta,  lui  fit  des  reproches  <'"Baron« 
tres  mortifians  fur  fa  conduite,  &  principalemenf ,  fur  la  viola-  form«"ie 
tion  de  fes  promefles;   &  lui  fit  entendre  bien  clairement,  qu'il  Gouvei- 
avoit  refolu  de  travailler  malgre  lui,  k  etablir  un  mcilleur  Gou-  "lTp"'- 
vernement  dans  le  Royaume.    Les  Seigneurs  ayant  deja  pris  des  lement  ' 
mefures  pour  executer  leur  deflein ,  &c  le  Roi  n'ayant  rien  de  ajourne  a 
prer,  il  voulut  encore  les  amufer  par  des  promeflTes  generales,  °^/°Roi 
&  en  reconnoiflant  fes  fautes  j  mais  rien  ne  fut  capable  de  les  confent 
appaifer.    Tout  ce  qu'il  put  faire,  fut  d'ajourner  le  Parlement  l"' '= 

\  Oxford ,  afin  de  gagner  un  peu  de  tems.    Mais  pour  obtenir  ncmcnt" 
le  confentement  des  Seigneurs  a  cet  Ajournement,  il  fe  vitobli-  foittefot- 
ge  de  donner  un  Ecrit   figne  de  fa  roain,  par  lequel  il  s'enga-  "^'J"". 
geou  a  conlcntir  que  le  Gouvernement  fut  reforme  par  Tavisde  gMMf'. 
vingt-quatre  Seigneurs ,  dont  il  en  nommcroit  douie,  &  le 
Parlement  ks  douze  autres. 

Les  Barons  fe  defioient  tellement  du  Roi ,  qu'ils  fe  rendirenc 
a  Oxford,  accompagnes  d'un  grand  nombre  de  gens  armes,  & 
avec  une  ferme  relolution  d'executer  leur  projet  a  quelque  prix 
que  ce  fflt :  de  forte  que  le  Roi  ne  vit  aucun  jour  a  pouvoir 
eluder  fa  promefTe.  On  proceda  donc  d'abord  a  reledtion  des 
vingt-quatre  Commiflaires,  qui  peu  de  tems  apres,  prefenterent 
un  Reglement  confiftant  en  fix  Articles,  auxquels  le  Parlement, 
en  les  approuvant,  fe  referva  la  Iiberte  d'ajouter  de  temsentems 
ce  qu  il  jugeroit  a  propos.  Voici  la  fubftance  de  ces  fix  Arti- 
cles ,  qui  furent  appelles  les  Trovifions  ou  les  Statuts  lOxford.    "<^',f « 

„  I.  Que  le  Roi  confirmerok  la  Grande  Chartre.    ^  3r"e'fferent 

„  2    Que  la  Charge  de  Grand-Jufticier  feroit  conferee  \  un  nomme» 
„  homme  de  bien ,  approuve  par  le  Parlement.  P'^°"- 

J5  3.  Que  le  Grand-Chancelier ,  le  Grand-Treforier,  &  les  Stawts" 
,  Juges   du  Rcyaume  ,  feroient  nommes  par  les  vingt-quatrc  d^Ojtfotd. 
„  CommifTaires. 

4.  Que  toutes  les  Places  fortes  feroient  remifes  entre  les 
„  mains  des  Vingt-quatre ,  pour  y  mettre  tels  Gouverneurs  qu'ils 
„  jugeroient  a  propos. 

5  •  Qy^  '^^  feroit  un  crime  de  Trahifbn ,  que  de  s'oppofer 
„  diredeinent ,  ou  indireaement ,  aux  ordres  des  vingt-quacte 
„  Commiflaires. 

„  6,  Que  le  Parleraent  s'affembleroic ,  au  moins  une  fois 

„  tous 
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„  tous  lcs  trois  ans ,  pour  faire  les  Statuts  qui  feroient  juges  ne- 
„  ccffaires. 

Douie  Deputes  des  Communes  aflifterent  I  ce  Parlement : 
mais  fi  ce  fijt  de  droit ,  ou  par  une  faveur  extraordinaire ,  c'ell 
ce  que  je  n'oferois  decider,  puifque  les  Anglois  n'en  convien- 
nent  pas  entre  eux.  Tout  ce  que  j'ajouterai  fur  ce  fujet,  c'eft 
que  fi  avant  ce  tems-la  les  Communes  etoient  appellees  au  Par- 
lement ,  il  eft  aflez  etrange  qu'en  cette  feule  occafion ,  les  Hif- 
toriens  fe  foient  accordes  a  marquer  cette  circonftance,  qui 
dans  cette  fuppofition  ,  paroit  forc  peu  neceiTaire.  Aulli,  le 
fentiment  le  plus  conamun  eft ,  que  les  Seigneurs ,  qui  fouliai- 
toient  de  mettre  le  Peuple  dans  leurs  interets,  voulurent  gagner 
fon  fuffrage  pour  le  changement  qu'ils  avoient  refolu,  par  cette 
condefcendance. 

Les  Statuts  d'Ox'ford  trouverent  d'abord  quelque  oppofition. 
Le  Prince  Edouard  cherclioit  des  defaites  pour  s'empecher  de 
les  approuver,  quoiqu'il  euc  figne  avec  le  Roi  fon  Pere  TEnga- 
gement  dont  il  a  ere  parle  ci-delTus.  Henri  Fils  du  Roi  des 
Romains  refufoit  abfolument  d'approuver  un  changement  d'u- 
ne  fi  grande  confequence ,  fait  en  Tabfence  du  Roi  fon  Pere. 
Mais  on  leur  fit  entendre  d'une  maniere  un  peu  rude,  que  leurs 
oppofitions  feroient  inutiles,  &  qu'on  fauroit  bien  trouver  le 
moyen  de  les  forcer  a  fe  conformer  aux  refolutions  du  Parle- 
ment.  D'un  autre  cote,  les  Freres  uterins  du  Roi,  &  les  Pa- 
rens  de  la  Reinc,  protefterent  hautement,  qu'ils  ne  quitteroienc 
ni  les  Charges,  ni  les  Gouvernemens  donc  ils  etoient  en  pof- 
feCSon.  Mais  ils  ne  purent  fe  foutenir  contre  tous  lcs  Barons 
ligues  contre  eux  ^  &  enfin ,  il  fe  virent  reduits  a  demander  des 
Pafleports,  pour  fe  retirer  hors  du  Royaume. 

Cela  feit ,  les  Seigneurs  firent  entre  eux  une  Aflbciation ,  qui 
fut  confirmee  par  un  Serment  folemnel ,  pour  maintenir  les 
Statuts  d'Oxford.  Enfuite  ,  le  Parlement  fe  fepara  ,  laiifant 
le  Gouvernement  entre  les  mains  des  vingt-quatre  Commiflai- 
rcs,  jl  la  tete  defquels  etoit  le  Comte  de  Leycefler,  foit  par 
eledion  en  qualite  de  Prefidcnt ,  ou  par  la  fuperiorite  de  fon 
genie.  Ces  Commiiraires  abuferent  bientot  de  leur  pouvoir. 
Ils  donnerent  toutes  les  Charges  &  les  meilleurs  Emplois  a  leurs 
Amis,  &  a  leurs  Parens,  fous  pretexte  de  les  mettre  en  des 
mains  fures;  &  au-lieu  que  le  but  de  leur  etabliflement  etoic 
uniquement  de  temperer  le  Pouvoir  du  Roi ,  la  Puiifance  Ro- 
yale  ne  fut  plus  comptee  pour  rien.  Mais  comme  le  Roi  n'e- 
toit  ni  aime ,  ni  eftime ,  il  y  avoit  peu  de  gens  qui  fe  miflent 
en  peine  des  injuftices  qu'on  lui  faifoit.  Au  contraire ,  la  Ville 
de  Londres  entra  dans  rAlTociation  des  Barons ;  &  le  prochain 
Parlement  fit  un  Afte  pour  bannir  a  perpecuite  les  Etrangers , 
que  les  Barons ,  de  leur  autorite  privee  ,  avoient  chafles  du 
Royaume. 

Le  Roi  n'etant  plus  confulte  fur  les  Affaires  du  Gouverne- 
ment,  les  Barons  ecrivirent  au  Pape  une  longue  Lettre  fignee 
de  tous ,  pour  juftifier  leur  conduite  fur  trois  chofes  principale- 
ment.  i.  Sur  lcur  refus  d'aflifter  le  Roi  pour  la  Conquete  de 
la  Sicile.  2.  Sur  lcs  Statuts  d'Oxford.  3.  Sur  lc  banniflement 
de  rEveque  de  Winchefter,  auquel  le  Pape  pouvoit  prendre  un 
interet  plus  particulier.  Le  Pape  difFera  quelque  tems  fa  repon- 
fe  a  cette  Lettre,&  fit  aflurer  le  Roi  en  fecret  de  fa  protcdion. 
En  meme  tems ,  il  le  prelTa  fur  raffaire  de  Sicile ,  comme  fi  le 
Roi  avoit  ete  en  etat  de  lui  fournir  Targent  qu'il  demandoit,  & 
qu'il  pretendoit  avoir  emprunte  pour  lui  dc  quelques  Marchands 
d'ltalie.  Mais  le  tems  etant  change,  il  n'etoit  pas  au  pouvoir 
du  Roi  de  lc  fatisfaire. 

1259.  Cependant,  le  Roi  des  Romains,  apres  avoir  ece  cou- 
ronne,  voulant  retourner  en  Angleterre,  ecrivit  aux  Barons, 
qui  leur  ofBoit  fon  affiftance  pour  pacifier  les  Troubles  du  Ro- 
yaume.  Mais  les  Vingt-quatre  lui  envoyerent  des  Deputes , 
pour  lui  notificr,  qu'ils  nc  fouffriroient  pas  qu'il  remit  le  pied 
dans  le  Royaume ,  s'il  ne  promettoit  pas  de  ratifier  les  Statuts 
d'Oxford.  Richard  K^oniit  fort  fierement  a  ces  Deputes,  trou- 
vant  fort  etrange ,  qu'on  eut  fait  de  fi  grands  changemens  en  fon 
abience,  &  fans  fa  participation ;  &  protefta,  qu'il  ne  preteroic 
point  le  Serment  qu'on  vouloit  exiger  de  lui.  Mais  dans  la 
fuite ,  ayant  appris  qu'on  equipoit  une  Flottc  pour  mettre  des 
obftaclcs  a  fon  retour ,  il  s'adoucit ,  &  promit  dc  ratifier  les 
Statuts;  comme  il  le  fit  cffedtivement  dans  rEglife  dc  Douvre, 
en  prefencc  du  Roi,  du  Princc  Edouard,  Sf  d'un  grand  nom- 
bre  de  Barons. 

Les  vingt-quatre  Commiffaires  exer^ant  aduellement  Ics  fon- 
dtions  Royales  fans  aucune  contradidtion ,  jugerent,  que  pour 
s'cn  afliirer  la  pofleflion ,  il  etoit  neceffaire  de  mettre  la  France 
dans  Icurs  interets  ,  parce  que  c'etoit-la  le  feul  endroit  d'oi3 
ils  pouvoient  craindre  de  fe  voir  inquictes.  IIs  refolurent  donc 
de  faire  avec  cette  Couronne,  au  nom  du  Roi,  un  Traite,dans 
lequel  ellc  trouvat  de  ravantage ,  afin  de  Tengager  par-la  i  fou- 
tenir  le  Gouvernement  nouvellement  etabli  en  Angleterre.  Sc- 
lon  ce  projet,  le  Comte  de  Leycefter  s'etant  rendu  a  Paris,  y 
dt  avec  le  Roi  de  France  un  Traite ,  par  lequel  Henri  fe  de- 
fiftoit  dc  toutes  fes  pretentions  fur  la  Normandie  &  fur  1' Anjou, 
&  Louit  IX  lui  cedoit  de  fon  cote  le  Limoufin  &  le  Perigord, 
avec  tout  ce  que  la  France  poffedoit  au-dcli  de  la  Garonnc. 
Ce  Traite  etant  conclu,  Henri  fe  vit  oblige  d'aller  trouver 
Louis  a  Abbeville,  ou  les  Etats-Generaux  etoient  affcmbles,8c 
d'y  mifier  le  Traite. 


Pendant  que  le  Roi  etoit  en  France,  les  Vingt-quatre  or-  Henr» 
donnerent  a  tous  ceux  qui  tenoient  a  Ferme  des  Benefices  des      ^'f- 
Etrangers,  de  remettrc  Targent  qu'ils  devoicnc  payer  aux  Pro-    ^"  ^' 
prietaires,  cntre  les  mains  de  certains  Receveurs  ,   qui  furent  pnvfs'dc9 
etablis  dans  chaque  Province.     Par  ce  moyen,  ic  Royaumc  fe  '^"cnus 
vic  enfin  delivre  d'un  tres  grand  nombre  dc  Sangfues  Italiennes    Bti^fi? 
qui  le  fugoient  depuis  longtems.  ces. 

1260.  Le  Comte  de  Leycefter  qui,  comme  je  Tai  deja  dit,  '-e  Com- 
etoit  a  la  tete  des  vingt-quatre  Commiffaires ,  s'attribuoit  fur  ceftci  ja"" 
lcs  CoUegues  unc  preeminence ,  qui  caulbit  de  la  jaloufie  a  quel-  'o"*  du 
ques  Seigneurs  du  meme  Parti.   Le  Comte  de  Glocefter  fur  tous  §uCo|^ 
les  autres,  ne   pouvant  endurer  cette  fuperiorite  ,  chercha  lc  dc  Lc"'' 
moyen  de  le  ruiner ,   en  faifant  courir  le  bruit  qu'ii  s'etoit  ligue  ^^^"- 
avcc  lc  Prince  Edouard,  pour  le  placer  fur  le  Trone  pendanc  ifaufk* 
la  vie  du  Roi  fon  Pere.    Mais  le  Prince  fe  juftifia  aifement  de  Ptince 
cette  acculation,  qui  n'avoit  aucun  fondement.     Le  Comte  de  '"-''.""ard, 
Glocefter  n'ayant  pu  reuflir  par  cette  voye ,   attaqua  diredement  jlrtiife. 
le  Comte  de   Leycefter ,  &  rayant  accufe  de  diverfes  malverfa-    Giocef- 
tions,  il  demanda  qu'on  lui  alfignat  un  jour  pour  donner  fes  ^"  *}•*" 
preuves.     Mais  quand  ce  jour  fut  vcnu,  voyant  que  Leycefter  ^e^aement 
fe  prefentoit  hardiment  pour  repondre ,  il  laiffa  tomber  Taccu-  Lcyceftet,  < 
fation  fous  quelque  prccexte.  Enfin ,  le  Roi  des  Romains  trou-  i^^ombct 
va  le  moyen  de  les  reconcilicr  enfemble,  du  moins  cxtericure-  i'accu&- 
ment.  "<>"• 

Cctte  brouillerie  entrc  deux  des  plus  puiffans  Barons,  ayant 
fait  concevoir  au  Roi  refperance  d'en  tirer  quelque  avantage , 
il  fe  hata ,  avant  qu'elle  fut  terminee ,  de  dcmander  au  Pape , 
qu'il  lui  plilt  de  le  delier  du  Serment  qu'il  avoit  fait  par  rapport 
aux  Statuts  d'Oxford.    En  meme  tems,  comme  il  ne  doutoit   Rappd 
pas  que  le  Pape  ne  lui  accordat  fa  demande,  il  rappelia  TEve-  d^eT-EvV 
que  de  Winchefter,  pour  fe  fcrvir  de  fes  conleils  quand  il  feroit  que  de 
tems  d'agir.    Mais  ce  Prelat  mourut  pendant  qu'il  etoit  cn  che-  Wmchcf. 
min  pour  fe  rendrc  en  Angleterre.    Cela  n'cmpecha  pas  Henri  Hemi  de- 
de  pourfuivre  fa  pointe.    Akxandre  IV  lui  accorda  volontiers  iie  de  fon 
cc  qu'il  dcmandoit;  mais  ce  Pontife  etant  mort  avant  que  la  ^"■"«"t 
Bulle  fut  expediee,  il  falut  attendrc  qu'il  y  cut  un  nouveau  Pa-  p"it"ux 
pc.     Ce  fut  Urbain  IV,  qui  n'etant  pas  plus  fcrupuleux  oue  fon  Stamts 
Predeceffeur,  fit  expedier  la  Difpenfe.  '  **i?dt'cif- 

lL>hs  que  le  Roi  fut  muni  de  cette  Bullc ,  il  fe  rendit  au  Par-  re  au  Vai- 
lement,  6c  y  decLira  ouvertemcnt,  qu'il  ne  vouloit  plus  obfer-  '«'^«"t 
ver  les  Statuts  d'Oxford.^   II  en  allegua  pour  raifon,  qu'on  ne  3eut  pfus 
lui  avoit  pas  tenu  fc  qu'on  lui  avoit  promis;  comme  il  etoit  obfetver 
bien  vrai :  mais  il  ne  parla  pas  de  la  Difpenfe  du  Pape.     Apres  ^io^  f '"" 
cela  s'etant  rendu  a  la  Tour ,  dont  il  avoit  gagne  le  Gouver-    11  fc  rcnd 
neur,  il  caffa  tous  les  Magiftrats  ctablis  par  les  Vingt-quatrc ,  »  la  Tour 
&  en  nomma  d'autres  en  leur  place.    Cela  caufa  une  confufion  ^am^ti 
cxtreme  dans  ie  Royaume,  les  uns  voulant  obeir  aux  Magiftrats  Magi- 
etablis  par  les  Vingt-quatrc,  &  les  autres  a  ceux  du  Roi,  en  ^'^"- 
fortc  que  la  Juftice  ne  pouvoit  etrc  que  bien  difficilemcnt  ad-  des^^Ba*? 
miniftrec.    Les  Barons  prirent  d'abord  le  parti  de  prefenter  au  rous  au 
Roi  une  Adreffe,  dans  laquelle  ils  le  prioient  de  fe  fouvenir  de  '^'"'  1"' 
fon  Serment :  mais  il  differa  de  repondre ,  fous  pretexte  qu'il  Sonn^ 
attendoit  le  retour  du  Prince  fon  Fils,  qui  ecoit  alle  en  Fran-  pointde 
ce.    Edouard  ayant  ete  informe  de  ce  qui  fe  paffoit  en  Anglc-  '^"jf^  _ 
tcrre,  y  retourna  promtcmcnt,  &  contrc  1'attentc  du  Roi,  il  le  ce  Edou" 
blama  hautement  d'avoir  viole  fa  parolc.    Ce  fut-la  un  grand  '"^  l>iame 
fujet  de  mortification    poiu-  le  Roi :  mais  il  en  eut  bientot  un  'r^c",^. 
autre  encore  plus  facheux,  dans  la  reconciliation ,  plus  fincere  ciiiation 
que  la  precedcnte,cntre  les  Comtes  de  Leycefter  &  de  Glocefter,  desCora- 
fur  la  defunion  defquels  il  avoit  fonde  fes  efperances.    Cettc  re-  Uyc^^eftet 
conciliation  lui  otant  toute  fa  reffource,  il  prit  le  parti  de  de-  &dcGlo- 
mander  un  Accommodement  aux  Barons.    On  y  travailla  ef-  "^"' 
fcdtivement :  mais  le  Roi ,  qui  croyoit  de  rendre  fa  Caufe  meil-  moX-'"* 
leure,  ayant  eu  rimprudcnce  de  faire  voir  la  BuIIe  qu'il  avoit  ment  a- 
obtcnue  du  Pape,  la  Negociation  fc  rompit,  parce  que  les  Ba-  Bam" 
rons  comprirent  qu'ils  ne  pouvoicnt  plus  compter  fur  les  enga-  rompu 
gemens  du  Roi.    Peu  de  tems  apres ,  ils  tacherent  de  fe  faifir  ^" '''™- 
du  Roi ,  qui  etoit  alle  a  Winchcfter  ■■,  mais  il  cut  le  bonheur  dtrRt^!' 
d'etre  averti  de  leur  deflein ,  atfez  a  tems  pour  pouvoir  fe  re-    Hs  la- 
mettre  en  furetc  dans  la  Tour.    Tout  tendant  manifeftement  a  f"i"K^'^ 
unc  Guerre-civile ,  les  Gouvemeurs  dcs  Cinq-Vorts  prirent  le  dc  lui'. 
parti  des  Barons ,  &  fircnt  equiper  cinquantc  Vaiffeaux ,  commc  ^^^  Gou- 
ils  y  etoient  obliges  par  leurChartrc,  pretendant,  quc  c'etoit  jej^ci^q 
pour  le  fervicc  du  Roi,   quoique  cette  Flotte  fijt  deftinee  a  l^orts 
fervir  contrc  lui.  prennent 

12(52.  Enfin  le  Roi  des  Romains ,  voyant  le  Roi  fon  Frere  des^^Bai 
dans  une  tres  fachcufe  fituation,  trouva  le  moyen  de  le  porter  cons. 
a  promettre  qu'il  confirmeroit  les  Stacuts  d'Oxford ,  &  eugagea    ^^  ^°^ 
les  Barons  a  fe  defifter  des  Articles  qui  portoient  le  plus  de  pre-  fonfiimcr 
judice  a  rAutorite  Royale.  ics  Siatms 

Vraifcmblablcment ,  le  pouvoir  des  Vingt-quatre  fut  aboli,  <i'0»fotd. 
ou  du  moins  borne  ,  par  cet  Accommodemcnt,  qui  dcJjnit  en- 
ticremcnt  le  Parti  des  Barons,  dont  les  uns  raccjpterent  pour 
eviter  unc  Guerre-civile ,  &  les  autres  le  rejetterent  entiereinent. 
Le  Comte  de  Leycefter  fut  du  nombre  de  c^s  derniers,  &  le  re-  ,        . 
tira  en  France,  pour  ne  demeurcr  pas  expofe  au  reflentiment  fc  iciiie 
du  Roi.     Mais  Ic  calme  que  cct  Accommodement  procura,  ne  cuFiauce, 
fut  pas  de  longue  durec. 

Vraifcmblablement  le  Roi,  qui  n'avoit  confenti  a  la  Paixque    Henti 
pour  gagncr  du  tems,   navoit  pas  eu  deflein  de  tenir  fa  parolc,  pafl'«  «" 
puifqu'il  partit  pour  faire  un  voyage  en  Guyenne,  fans  avoir  '^")"=''"''- 
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Hekri     confirme  les  Statuts  d'Oxford,  quoique  les  Baroiis  euflent  de 

in.      leur  cote  execute  leurs  engagemens  avec  beaucoup  d'exa6titu- 

de.     Cette  inobfervation  de  la  part  du  Roi  allarma  les  Barons. 

Ceux  qui  n'avoient  pas  figne  l'Accommodement ,  fomenterent 

le  mecontentement  de  ceux  qui  Tavoient  accepte,  en  leur  per- 

fuadant ,  que  ce  n'avoit  ete  qu'un  piege  pour  les  furprendre ,  & 

un  artifice  pour  rompre  l'Airociation.    Le  Comte  de  Gbcefter 

etant  mort  dans  ces  entrefaites ,    Gilbert  fon  Fils  alla  trouver  le 

Roi  en  Guyenne ,  pour  recevoir  Tlnveftiture  des  Fiefs  que  le 

Comte  fon  Pere  avoit  pofledes,  &  en  revint  tres  mecontentdu 

Roi,  parce  qu'il  n'avoit  pu  Tobtenir  qu'en  lui  payant  unegrof- 

Ketout     fe  forame  d'argent.    Enfin,  le  Comte  de  Leycefler  etant  infor- 

•**  ^'y*     me  de  la  difpofition  des  IBarons,  retourna  promtement  en  An- 

"  "■       gleterre ,  &  prit  un  extreme  foin  d'entretenir  le  feu  ,  qui  com- 

men^oit  a  fe  rallumer. 

Et  du  1263.  Henri  ayant  appris  ce  qui  fe  pafToit  en  Angleterre ,  par- 

V''  B      tit  incontinent  pour  s'y  rendre :  mais  il  arriva  trop  tard.     Les 

lons  le "    Barons  avoient  deja  pris  des  mefures  pour  fe  mettre  en  etat  de 

fommeat   n'avoir  plus  befoin  de  fe  confier  a  fes  promedes.    II  ne  fut  pas 

plfr"f°r'   pl^Jtot  arrive,  qu'ils  le  fommerent  d'accomplir  fes  engagemens 

^romd-     touchant  les  Statuts  d'Oxford.     Mais  le  Roi,  au-lieu  de  repon- 

•'"•  dre  doucement,  comme  ils  s'y  ecoient  attendus,  les  traita  de 

lcsmena-  Rebelles ,  &  menaga  de  les  chatier.    Sa  confiance  etoit  fondee 

ce.  fur  ce  que  pendant   fon  voyage  de  Guyenne,  il  avoit  gagne  le 

II  enga-   -^xmct  ion  Fils ,  &  le  Roi  des  Romains ,  &  les  avoit  engages 

Js  int"c'     dans  fes  interets.     Deja  meme   Edouard  avoit  levc  quelques 

rSts  fon     Troupes  en  France ,  &  les  avoit  fait  paffer  en  Angleterre ,  fous 

doua^ti      pretcxte  dc  faire  la  Guerre  au  Prince  de  Galles.     Quoique  la 

&  lc  Roi  Guerre  parut  inevitable,  elle  ne  commenga  pourtant  pas  aufli- 

dcs  Rq-     £5[  qu'on  Tavoit  cru.     Aucun  des  Partis  n'avoit  encore  rien  de 

*'""■       pret :  c'eft  pourquoi  on  tacha  des  deux  cotes  a  s'amufer  reci- 

proquement  par  des  Negociations,  qui  n'aboutirent  qu'i  don- 

ner  a  chacun  des  deux  Partis  le  tems  de  fe  preparer  ,   puisqu'en 

effet,  on  levoit  ouvertement  des  Troupes  des  deux  cotes,  & 

Les  Ba-    que  les  Barons  avoicnt  deja  fait  choix  du  Comte  de  Leycefter 

lonspien-  ^q^^  ^j^g  [gm-  c^neral.  Pendant  qu'on  negocioit  encore,  quoi- 

eefter  '^"  que  fans  beaucoup  d'apparence  de  reuflir,  le  Peuple  s'anima 

pour  leur  contre  les  Etrangers,  qui  etoient  dcvenus  odieux,  ^  caufe  de 

General.    j^  preferencc  que  le  Roi  leur  donnoii  fur  fes  propres  Sujets.    II 

ttalt^fi"'  y  en  eut  un  grand  nombre  qui  furent  fort  maltraites ,  pendant 

««.  que  de  fon  cote  le  Comte  de  Leycefter  faifoit  ravager  fans  mife- 

Londres    ricordc  les  'Terres  des  Favoris  &  des  Confeillers  du  Roi.    En- 

prend  ic    fin,  la  Vilic  de  Londres  prit  hautement  le  parti  des  Barons  con- 

pani  dcs    jjg  jj  j^pj^  quj  (e  tenoit  renferme  dans  la  Tour,  en  attendant 

""""^     que  fes  Troupes  fulTent  pretesi  car  les  levees  ne  fe  faifoient  pas 

pour  lui  aulTi  promtemcut,  que  pour  les  Barons. 

Quoique  la  Guerre  fCit  refolue  des  deux  cotes,  les  deux  Par- 

lis  ne  laiffoient  pas  de  temporifer.    Chacun  fouhaitoit  que  fon 

Enncmi  commengat  les  hoftilites,  parce  qu'il  s^agilToit  de  gagner 

'     le  Peuple ,  qui  cn  ces  occafions ,  ne  doit  pas  etre  neglige.    Ce 

Requete  fiit  dans  cette  vue ,  que  les  Barons  firent  prefenter  au  Roi  une 

desBa-      Requete  tres  refpcftueufe,  dans  laquelle  ils  difoient,  qu'ils  con- 

Ro//"      fentiroient  qu'un  Parlement  libre  reformat  les  Status  d'Oxford, 

a  condition  que  les  Miniftres  du  Roi  feroient  choifis  parmi  des 

gens  natifs  du  Pais,  comme  il  fe  pratiquoit  par-tout  ailleurs.  Le 

Koi  ne  repondit  rien  ^  cette  Requete,  quoiqu'il  fut  etroite- 

ment  bloque  dans  la  Tour,  parce  qu'il  efperoit  que  le  Prince 

fon  Fils  viendroit  au-plutot  le  degager.     Mais  les  Barons  s'etant 

cainpes  a  Gitt/eworth,   boucherent  au  Prince  le  fcul  paffage 

qu'il  avoitj  &  par-li  ils  rompirent  fes  mefures,  aulfi-bien  que 

celles  du  Roi.   Cette  reflburce  manquant  au  Roi,  il  fe  vit  con- 

traint  de  faire  dirc  aux  Barons,  qu'il  confirmeroit  les  Statuts 

d'Oxford.     Quoiquc  les  Barons  ne  fe  fiaflent  par  trop  a  fes  pro- 

mefles ,  ils  n'ofcrent  rcjetter  cette  offre ,  puilque  c'etoit  tout  ce 

qu'ils  avoient  demande  ,   &  que  leur  rcfus  auroit  donne  lieu  de 

Hcnti  ^  croire  qu'ils  vouloient  la  Guerre ,  fans  neceflite.    II  fe  fit  donc 

eonfent  a  un  Traite  contenant  ces  quatre  Articles.  i.Que  les  Statuts  d'Ox- 

Aiucic"*   fc"'<l  feroient  inviolablement  obfcrves.    2.  Que  toutes  les  Places 

dc  ce        fortes  feroicnt  mifes  entre  lcs  mains  des  Barons.    3.  Que  tous 

Ti»ite.      jgj  Etrangcrs  qui  n'auroient  pas  rapprobation  unanime  des  Ba- 

rons  ,   feroient  bannis  du  Royaume.    4.  Que  rAdminiftration 

des  AfFaircs  du  Gouvernement  feroit  confiee  a  des  Anglois  na- 

turcls,  approuves  par  les  Barons.  Le  Roi  figna  ce  Traite,  fe- 

lon  les  apparences,  fans  deflein  de  Texecuter,  ibn  but  n'ayant 

ete  que  de   fe  tirer  de  la  facheufe  fituation  oii  il  fe  trouvoit. 

L»R  i     ^"^  infulte  faite  par  la  Populace  a  la  Reine  ,   qui  paflbit  en 

infuit*e     bateau  fous  le   Pont  de  Londres  ,  fournit  au  Roi  le  pretexte 

enpaHant  qu'il  chcrchoit  apparemment.    II  commenga  donc  a  munir  les 

Pontde     Places  qu'il  avoit  entre  fes  mains,  &  qu'il  auroit  du  remettre 

Loadics.    aux  Barons,  felon  le  Traite^  &  par-la,  il  lcur  fit  coimoitre 

qu'il  n'etoit  pas  encore  tcms  de  congedier  leurs  Troupes. 

Quoique  la  Paix  ffit  faite ,  la  defiance  etoit  fi  grande  des  deux 

cotes ,  qu'on  ne  pouvoit  rcgarder  cette  Pabc ,  que  comme  une 

fimple  interruption  de  la  Guerre.  Le  Prince  Edouard  ^prevoymt 

aifement  qu'on  ne  tarderoit  pas  longtems  a  reprcndre  les  armes , 

penla  de  bonne  heure  a  fortifier  le  Parti  du  Roi ,  en  munilfant 

Le  Prin-  k  Chatcau  de  Briftol  de  toutes  fortes  de  provifions.     Mais  le 

ee  Edou-    Peuple  de  Briftol  voulant  eviter  le  joug  qu'on  lui  preparoit, 

oulfdani    ^jloi^i*  ^>  etroitcmcnt  le  Chateau,  q\i'Edouard, qui  s'y  etoit  reri- 

?e  Cha-    du  pour  y  donncr  fes  ordres ,  fe  vit  oblige  d'ufer  d'artifice  pour 

Jj"4''=      pouvoir  s'en  retirer.    II  fit  dire  a  TEveque  de  Worcefter,  que 


fon  intcntion  etoit  d'aller  trouver  le  Roi,pour  rexhorteri  don-  Hekr! 
ner  une  entiere  fitisfadion  aux  Barons:  mais  quc  ne  pouvant      '^'" , 
fortir  du  Chateau,  il  le  prioitd'etre  fa  Caution  envers  lesHabitans  me"'e^c" 
de  Briftol ,  &  de  raccompagner  a  Londres  pour  etre  temoin  Prince 
de  fa  conduite.     L'£veque  ayant  fait  ce  qvCEaouard  fouhaitoit ,  E°".'  «o 
le  Blocus  fut  leve,  &  ils  partirent  tous  deux  pour  Londres.  'n"fcren. 
Mais  quand  ils  furent  proche  de  Windfor ,  le  Prince  lachant  ferme 
tout  k  coup  la  bride  a  fon  cheval  ,  fe  fepara  du  Prelat  fans  ^,"f  '= 
prendre  conge,&  alla  fe  renfermer  dans  fon  Chatcau  de  Wind-  dc  wUd- 
ibr.    Les  Barons ,  qui  etoient  campes  a  Kingfton  fur  la  Tami-  fot. 
fe ,  ayant  ete  informes  de  cette  fupercherie ,  marchercnt  incon- 
tinent  pour  aller  aflieger  Windfor ,  qui  etoit  trop  mal  pourvu 
pour  pouvoir  faire  une  longue  refiftance.  Cela  fut  caufe  qu'E-    ?*  ^^  "' 
douard,  dans  rcfperance  de  les  amufer,  refolut  d'aller  avec  peu  fonme"" 
de  fuite,  negocicr  avec  eux.     Mais  il  fut  arrete  prifonnier,  &  «iansune 
contraint ,  pour  obtenir  fa  liberce ,  de  leur  livrer  Ibn  Chateau.    J^°"*'^'  jj 

1264..  Ccpendant  ,  comme  le  Roi  n'etoit  pas  encoie  aflez  obiigi  de 
prepare  pour  cxecuter  fes  defleins,  il  fit  demandcr  aux  Barons  11,"^  '= 
une  Treve,  qui  lui  fut  accordee,  &  qui  fut  fuivie  d'une  Paix    Tt\'ve"' 
fur  le  meme  pied  que  la  precedente.  Mais  le  Roi  la  rompit  tout  «""e  les 
aufli-tot ,  par  la  tcntative  inutile  qu'il  fit ,  pour  fe  rendre  maitre  ^".?"'  ^ 
par  furprife  du  Chateau  de  Douvre.   Cette  demarche  acheva  de    Lc  Roi 
fiire  perdre  aux  Barons  toute  confiance ,  6c  lcs  reduifit  a  ne  pen-  '*  tonipt. 
fer  plus  qu'a  la  Gucrre.     Le  Comte  de  Leycefter  ayant  ete  in- 
troduit  dans   Londres  ,  fe  fortifia  tellement  par  l'afliftance  de 
cette  grande  Ville ,  que  le  Roi  fe  vit  encore  une  fois  contraint 
de  demander  a  s'accommoder.     Mais  comme  jufqu'alors  tous   Le  Roi 
lcs  Traites  avoient  ete  inutiles ,  on  convint  enfin  de  prendre  ^  '^^  ^^' 
le  Roi  de  France  pour  Arbitre,  &  de  fe  foumettre  a  fon  ju-  nenlu*"" 
gement.    Louis  ayant  accepte  la  qualite  de  Juge  ,  rendit  une  ''^°'  de 
Sentence  toute  favorable  au  Roi.     Mais  parce  que  dans  cette  pou""Ar- 
meme  Sentence.  il  dilbit  qu'il  ne  pretendoit  pas  porter  aucun  bitre. 
prejudice  aux  legitimes  Privileges  des  Anglois,  les  Barons  la    Scntenct 
rejctterent ,  pretendant  qu'il  y  avoit  une  contradidion  manifefte,  rc%tt'^e'* 
puifque  les  Statuts  d'Oxford,  qui  etoient  cafles  par  la  Sentence,  pat  les 
navoicnt  ete  faits  que  pour  les  maintenir  dans  leurs  Privileges.      Batou». 

Les   hoftilites  ayant  recommence  des  deux  cotes ,   le  Roi    ^^^  ^°^- 
qui  avoit  aflemble  une  Armee  aflez  nombreufc  ,  par  les  foins  commen> 
du  Prince  fon  Fils  &  du  Roi  des  Romains ,  eut  d'abord  des  cem. 
fucces  tres  avantageux.  U  fe  rcndit  maitre  de  diverfes  Places,  A*''""- 
fans  que  les  Barons  ofaflent  paroitre  devant  lui.     Enfin,  il  re-  forie1™ii 
foiut  de  marcher  droit  a  Londres ,   dans  refperance  que  cette  '« Ro'- 
Ville  intimidee  lui  ouvriroit  fes  portes ,  &  que  par-la ,  le  Parti  che^dr* 
des  Barons  feroit  entierement  ruine.    Mais  le  Comte  de  Ley-  Londtei. 
cefter^  qui  etoit  entre  dans  la  Ville  avant  lui,  anima  tellement 
les  Bourgeois  par  la  crainte  qu'il  leur  infpira  de  fe  voir  S  la  dif- 
cretion  du  Roi ,  qu'ils  lui  offrirent  un  Corps  de  leurs  Milices 
pour  aller  combattrc  TArmee  Royale.    Hevri  ayant  ete  informe    s^  ,j,j„ 
de  cette  refolution ,  ne  jugea  pas  a  propos  de  donner  Bataille  a  Lewci 
aux  portes  de  Londres.    II  fe  retira  donc  dans  la  Province  de 
SuHex,  &  alla  camper  a  Lewes,  oii  le  Comte  de  Leycefter, 
renforce  des  Milices  de  Londres ,   fut  prefque  aufli-tot  que  lui. 
Les  deux  Armees  etant  fi  proches  Tune  de  Tautre,  qu'il  etoit  Le  Conv 
comme  impoflible  d'eviter  le  Combat,  les  Barons  firent  prefen-  tedcLcy- 
ter  au  Roi  une  Requete  tres  foumife ,  par  laquelle  ils  le  prioient  fu||*^'f„j 
de  travailler  avec  eux  a  reformer  lcs  Abus  du  Gouvernement,  pteicme 


ayant 
icjet- 

lui  &  fes  Adherans ,  Ennemis  de  la  Patrie.  '  "c ,  les 

Touce  efperance  de  Paix  etant  evanouie  par  cette  declara-  re"on- 
tion,  les  deux  Armees  fc  mirent  en  Bataille  pour  decider   la  ccm  ij 
querelle  par  les  armes.     Le  Prince  Edouard,  qui  commandoit  }j"j'/' ^ 
rAiie  droite  de  TArmee  du  Roi ,  fe  trouvant  oppofe  aux  Mili-  Roi"  " 
ces  de  Londres  qui  etoicnt  a  la  gauche  de  1' Armee  ennemie ,  les    BaiaiUe 
attaqua  fi  brufquement  &  avec  tant  de  fucces ,  qu'il  lcur  fit  ^^^*" 
prendre  la  fuite :  mais  comme  il  voulut  les  pourfuivre  trop  loin ,    Edouard 
il  trouva  en  retournant  au  Champ  de  bataille  ,   que  TArmee  ^!-""  '<:» 
Royale  avoit  etc  deja  mile  en  deroute  ,  &  que  le  Roi  fon  Pere  Lolldrcs'' 
&  lc  Roi  des  Romains  etoient  prifonniers.     Comme  TArmee  mais  ics ' 
des  Barons  etoit  encore  occupee  a  la  pourfuite  des  fuyards ,  &  pouffu" 
qu'elle  fe  trouvoit  dans  quelque  defordre ,  il  voiilut  d'abord  Tat-  "HenrT& 
taquer  avec  le  Corps  vidiorieux  qu'il  commandoit.    Mais  il  ne  le  Roidei 
trouva  pas  dans  fes  Troupes  aflez  de  refolution  pour  prendre  ce  ^'^""'"^ 

K^  VI  ~     f    '       .       rc  •  T\       \  ...    taits  pri- 

parti  aufli  promtement  qu  il  auroit  ete  necetiaire.   Pendant  qu  il  fonmers. 
perdoit  du  tems  a  tacher  de  les  perfuader ,  le  Comte  de  Ley-  Lc  Princ< 
cefter  remettoit  fon  Armee  en  ordre ,  avec  toute  la  diligence  ^^^^^^^ 
poflible  i  &  pour  gagner  du  tems ,  il  fit  faire  au  Prince  dcs  de  pour- 
Propofitions  d'accommodement.    Edouard  eut  rimprudence  de  •?»'"«  '" 
fe  laifler  amufer ,  pendant  que  fon  Enncmi ,  en  faifant  trainer  eft^^amufi 
la  Negociation,  envoyoit  de  tous  cotes  des  Detachemens ,  pour  par  Lcy- 
rendre  fa  retraite  impoflible.    Enfin ,  pour  nentrer  pas  ici  dans  ^^^^^^- 
un  trop  long  detail,    Edourd  fe  trouva  dans  la  facheufe  fituation  ni"om- 
de  ne  pouvoir  ni  combattre,  ni  fc  retirer,  fans  un  peril  mani-  baitre  ni 
fefte.     Cela  fut  caufe  qu'il  le  vit  enfin  contraint  d'accepter  les  '^Jjjpt" 
conditions  que  le  Comte  lui  offroit.    II  fut  donc  convenu  en-  Us  con- 
tre  eux ,  que  les  Statuts  d'Oxford  pourroient  etre  reformes  par  duions 
quatre  Eveques  ou  quatre  Barons  ,  dont  le  Parlement  feroit  le  ^at^Ley- 
choix ;  &  qu'en  cas  que  ces  Commiflaires  ne  puflTcnt  pas  s'ac-  ccfter, 
corder  ,  on  s'en  rapporteroit  au  jugement  du  Duc  iiAnjou^ 
Frere  du  Roi  de  France ,  aflifte  de  quatre  Scigneurs  Fran^ois : 

qu'en 
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Hhnri  qu'en  attendant  que  tout  fut  regle  par  le  Parlement,  Edouard 
''!•      &  Henri  Fils  du  Roi  des  Romains  demeureroient  en  otage  en- 

La  Mife  tig  jgs  n',ains  des  Barons.  Cell  ce  qui  fut  appelle  la  Mtfe  ou 
l  Accord  de  Lewes ,  qui  ne  fut  jamais  execute 
Leycefter  Le  Comte  de  Leycefler  ayant  le  Roi  &  prefque  toute  la  Fa- 
i^c"m)m  du  '"'"^  Royale  en  Ibn  pouvoir  ,  fe  fervit  deformais  du  nom  & 
tloi  con  de  rautorite  du  Roi  pour  fe  faire  obeir.  II  exigeoit  du  Roi 
:ie  le  Roi  prifonnier  ,  des  ordres  a  fes  propres  Partilans  ,  de  livrer  les 
m^-me-  pig^-gj  qu'ils  avoient  en  leur  pouvoir  ,  &  trairoit  de  Rebelles 
ceux  qui  refufoient  dobeir  aveuglement  au  Roi  ,    depuis  qu'il 

Lcs  15a-  etoit  Ibn  prifonnier.  Peu  de  tems  apres  ,  les  Barons  forme- 
[Tn  nou"^  rent  un  nouveau  Plan  de  Gouvernement,  &  voulurent  ie  fai- 
veau  Plan  re  approuver  par  le  Parlement.  Pour  rendre  plus  nombreufe 
de  Gou-  gc  p]^j5  folemnelle  cette  Aflemblee  ,  dont  i!s  pretendoient  ex- 
[^Jnt'       clure  tous  les  Partifans  du  Roi ,  ils  etablirent  dans  chaque  Pro- 

Co;ifet-  vince  quatre  Officiers ,  auxquels  on  donna  le  Titre  de  Cojifer- 
""m"      •vateurs ,  avec  une  tres  grande  autorite.     Enfuite,  ils  firent  a- 

Quaire  dreffer  a  ces  Confervateurs  un  ordre  du  Roi ,  de  faire  choix 
Cheva-  de  quatre  Chevaliers  "de  leur  Diftrict  ,  pour  adirter  au  Parle- 
Gs'da^ns°''  "''^"f-  Plufieurs  trouvent  ici  1'origine  du  droit  que  les  Com- 
chaque  munes  ont  d'allifter  au  Parlement  par  leurs  Dcputes.  D'autres 
Pruvincc    croyent   ce   droit  beaucoup  plus  ancien.     Quoi  qu'il  en  foit, 

pour  afiil-  T\     \  •    r  !■'  1  T-ii  I 

terauPar-  ^^  Parlement  amli  compoie  ,    approuva  le  nouveau  Plan  des 

lenient.      Barons  ,  qui  contcntoi^im  fubftance:   S^e  le  Tarlement  nomrr.e- 

Plan  dcs  ^gj^  j^^j^  Grands-Commijfaires ,  qui  auroient  le  pouvoir  de  cboifir 

ptouve       »?«/  Cotifeillers  ,    auxquels  l' Adminiftration   des  Affuires  publi- 

pat  lePat-  ques  feroit  confiee.    §}ue  fi  les  deux  tiers  des  neuf  ne  fe  trouvoient 

lemcat.     ^^^  ^^^  meme  avis  ,  l' Affaire  dont  il  s'agiroit  fejjpit  renvoy^e  aux 

trois  Gra7ids-CommiJfaires.     ^he  le  Roi ,  avec  le  confenteriient  des 

trois  Grands-Commijpiires  jpourroit  cajfer  ou  chavger  les  neufCa^i- 

Jeillers ,  ou  partie  d'entre  eux ,  g^  riieme  les  trois  ,  avec  Pappro- 

hation  des  Barons.    ^hte  les  Ojjices  publics  feroient  a  la  difpofition 

.  des  neuf  Confeillers.     II  feroit  aife  de  faire  voir,  que  ce  nou- 

Bc  le^Prin-  ^^^"  P'''"  ^^^^'^  ^'^^^  ^  Tavantage  du  Comte  de  Leycefter.    Mais 

ce  obiigcs  je  ne  crois  pas  qu'il  y  ait  aucune  neceffitc  de  s'arreter  fur  ce  fu- 

l'approu-  jgt      Lg  Rqi  gj  ig  Prince  furent  obligcs  d'approuver  cette  nou- 

Pian.         velle  forme  de  Gouvernement. 

Les  Ba-  Pendant  que  ces  chofes  fe  paflbient  en  Angleterre ,  Vrbain 
ions  tetu-  jy  ^yQJf  nomme  pour  Legat  dans  ce  Royaume  ,    Guy  Cardi- 


Legat. 


nietttcun  nal  de  Ste.  Sabine,  qm  etant  arrive  a  Pans,  y  re§ut  une  Let- 
tre  du  Corate  de  Leycejler  ,  par  laquelle  il  lui  faifoit  favoir 
qu'il  ne  feroit  pas  regu  en  Angleterre.  Cela  n'empecha  que  le 
Legat  ne  s'avangat  jufqu'a  Boulogne,  d'ou  il  cita  tous  les  E- 
veques  d'Angleterre  de  fe  rendre  aupres  de  lui ,  pour  lui  ren- 
dre  compte  de  leur  conduite.  Mais  les  Eveques  nc  jugerent 
pas  a  propos  d'obeir  a  cet  ordre.  Quand  les  afl&ires  du  Gou- 
vernement  eurent  ete  reglecs  de  la  maniere  dont  je  Tai  dit  ci- 
deflus ,  les  Barons  crurent  qu'il  etoit  neceflairc  de  donner  quel- 
que  fatisfadtion  au  Legat,  en  lui  envoyant  quatre  Eveques  pour 
Colcre  du  juftifier  leur  conduite.  Mais  ces  Deputes  le  trouverent  telle- 
I-«g»t-  ment  irrite  ,  que  fans  vouloir  ecouter  aucune  raifon  ,  il  les 
chargea  d'un  Ordre  par  ecrit  >  d'excommunier  les  Comtes  de 
Leycefter  &  de  Glocefter ,  &c  de  mettre  leurs  Terres ,  &  la  Vil- 
le  de  Londres ,  en  Interdit.  Les  Deputes  ayant  fait  favoir  en 
Angleterre  TOrdre  dont  ils  etoient  charges,  trouverent  en  re- 
paflant  la  Mer  un  Vailfeau  dont  le  Commandant,feignant  d'e- 
tre  un  Corfaire  ,  leur  enleva  leurs  Papiers  ,  avec  TOrdre  du 
Le  Legat  Legat,  &  les  jetta  dans  la  Mer.  Le  Legat,  voyant  bien  que 
«lu  Pape.  le  [-erns  n'etoit  pas  propre  pour  faire  valoir  Tautorite  de  fon  Mai- 
tre,  reprit  le  chemin  de  Rome,  oii  bientot  apres  il  fut  elu  Pa- 
pe  fous  le  nom  de  Clement  IV. 

Peu  de  tems  apres,  le  Comte  de  Leycefter  le  vit  tout  a  coup 
Ouelques  embarafle  de  deux  affaires,  qui  lui  cauferent  de  rinquietude.  La 
An|"ois"  Reine  avoit  leve  cn  France  une  Armee,  &  la  faifoit  marcher 
quittent  a  Graveiinc,  pour  paffer  en  Angleterre;  pendant  que  d'un  au- 
des^Ba-  ^*^^  cote,  quelques  Seigneurs  prenoient  les  armes  pour  le  Roi, 
lons.  dans  les  Provinces  voilines  du  Pais  de  Galles.  La  bonne  for- 
Lcyccfter  tune  du  Comte  le  tira  heureufement  de  ces  embaras.  Premie- 
ract'!^"'  '■^■"^"^5  i'  prevint  les  Revoltes,  qui  avoient  compte  fur  le  fe- 
cours  de  Leo/yn  Prince  de  Galles,  en  mettant  ce  Prince  dans 
fes  interets:  apres  quoi  il  les  battit,  &  les  reduiiit  h.  quitter  les 
armes.  D'un  autre  cbte,  le  vent  demeura  fi  longtems  contrai- 
re,  que  la  Reine  fe  vit  obligeede  congedier  fon  Armee,  n'ayant 
plus  d'argent  pour  la  faire  fubfifter. 
foupcoli"  ^^^^-  ^^^  embaras  fut  fuivi  d'un  autre,  dont  les  fuites  furent 
ni  u^afpi-  bien  plus  funeftes  pour  le  Conite  de  Lfycefter.  Depuis  quelque 
rer  a  la  tems,  il  etoit  foupgonne  d'avoir  des  deffeins  trop  ambitieux,& 
^^outon-  jg  vouloir  fe  frayer  le  chemin  au  Trone.  Ce  foup^on  etoit 
Leyccaer  principalement  fonde  fur  ce  qu'il  retenoit  en  prifon  le  Prince 
rendt'"i  ^'^"uard.,  qui  auroit  du  etre  relache  felon  1'Accord  de  Lewes, 
liberie  a  puisqu'il^  n'etoit  en  otape  que  jufqu'a  ce  que  le  Gouvenement 
Edouard  ,  fut  regle ,  &  que  ce  Reglement  etoit  deja  tait.  Le  Comte  de 
kl^tii"-'  ■^'«^ff/^y^fentant  bienquily  avoit  quelque  chofe  adire  contrefa 
nient.au-  conduite  a  cct  egard,  entrepnt  d'eblouir  le  Public ,  en  feignant 
suei  cha-  de  rendre  la  liberte  au  Prince,  quoiqu'en  le  retenant  toujours 
viTce  dT-  ^°^^  ^^  gi-^^dt.  Pour  cet  effet,  il  convoqua  le  Parlement,  &  fit 
pute  deux  publier ,  que  c'etoit  pour  chercher  les  moyens  de  mettre  le  Prin- 
n^t7*&  "  ^"  liberte.  En  cette  occafion ,  chaque  Province  eut  ordre 
ch"^ue  ^^  deputer  deux  Chevaliers ,  &  chaque  Cite  deux  Bourgeois , 
Citc deux  pour  aflifter  au  Parlemenr.  On  pretend  que  ceft  ici  la  premic 
gcTs^       re  fois  que  les  Villes  ont  envoye  des  Deputes  au  Parlement , 


Mais  (ans  entrer  ici  dans  une  queftion  fi  difficilc,  je  me  con-  Henri 
terai  de  dirc,  que  depuis  le  tems  de  rAdminiftration  du  Comte      ^'^- 
de  Leycefter.,  le  droit  des  Communes  nc  leur  a  jamais  ete  difpu-  quc7ij'r^cc 
te.  Ce  Parlement,  dont  ce  Seigneur  etoit  a  peu  pres  le  maitre,  ruier. 
ordonna,   que  le  Prince  feroit  mis  en  liberte,   &  qu'il  fe  tien-    Edouard 
droir  toujours  aupres  du  Roi  fon  Perc,pour  lui  obeir  en  toutes  'Roll^quj 
chofes.     Mais  comme  le  Roi  etoit  prifonnicr,  cetoit  toujours  cotitinue 
laifler  le  Prince  fous  la  garde  du  Comte  de  Lf/ce/er ,  qui  effec-  ^  ^"^  ''* 
tivcment ,  le  failbit  garder  fort  f.)igneufement.  fonnier!" 

Cette  demarche   ne  fit   que   confirmer  les  foup§ons  du  Pu-  ^'^  ^om- 
blic  ,    &z   particulierement  du  Comte  de  Glocefter  ,    qui  ne  (e  ceftciMi"' 
payant  point  d'une  telle  fatisfatif  ion  ,   prit  les  armes ,   &  attira  dcciare 
bcaucoup  de  monde  dans  fon  Parti.     Le  Comte  de  L:ycefter  J"""^- 
ne  voulant  pas  lui  laifler  le  tems  de  fe  fortifier  davantagc  ,    le  i!^cyceftec 
fit  declarcr  Traitrc  ;    &  s'e[ant  mis  a  la  tete  de  rArmee  ,    il  le  fait 
marcha  droit  a  Hereford  pour  etre  a  portee  de  Tattaquer,  me-  ^*:'^"' 
nant  avcc  lui  le  Roi  &  le  Prince  bien  gardes.     Mais  fes  pre-    Le  P.ia- 
cautions   furent  inutiles.     Edouard  ayant   trouve  le  moyen  de  ^'^  ^- 
s'evadcr  ,   alla  trouver  le  Comte  de  G/ocefter,   qui  lui  ceda  le  s^-^vadf  & 
Commandement  de  fes  Troupes,  apres  lui  avoir  fait  preter  fer-  va  ttouvct 
ment , quil  travailieroit  de  tout  fon  pouvoir  a  remettre  les  Loix  Gip^^^^j^eF 
anciennes  en  vigueur ,  a  reformer  les  Abus ,  &  qu'il  eloigneroit  jH^cr^qi^ii 
les  Etrangers  de  la  pcrfonne  du  Roi.  rcdrefiirra 

L'evalion  du  Prince  fut  un  coup  mortel  pour  le  Comte  de  \"  ^^^^- 
Leycefter ,  qui  neanmoins  diflimula  fon  inquiecude  autant  qu'il  dinlmuU: 
lui  fut  poflibie ,    agiffant  toujours  ,    comme  fi  cet  evenement  '""  '"- 
n'avoit  apporte  aucun  chanT;ement  dans  fes  affaires.     Ce  fiit  en  1""^""^"=- 

1  j  j;  /^  ■ -r  1       II     •       -1  II  rcnon- 

ce  tems-la  ,  qu  en  vertu  d  une  Commniion  du  Roi ,  il  rcnon-  ce  aux 
ca  (biemnellement  pour  le  Roi  &  pour  lc  Prince  Edmond,    a  1'"^'^^- 
toutes  les  pretentions    qu'ils    pouvoient  avoir  fur  le  Royaume  'h^sKi"?. 
de  Sicile :  apres  quoi  il  fit  notifier  cctte  renonciation  au  Pape,  Les  tbrcc» 
par  une  Lettre  du  Roi.  d'KJonard 

Des  quc  le  Prince  Edouard  fut  a  la  tete  d'une  Armee  ,  le  fc-.t. 
nombre  de  fes  Troupes  s'accrut  i\  conliderablement,  qu'il  ie  vit  '..^y"^-'^" 
bicntot  en  etat  d'allcr  chercher  le  Comte  de  Leycefter ,  qui  fe  'jijoua^j 
fentant  inferieur,   fe  retiroit  de  licu  en  lieu,  dans  des  Poftes  a-  deiaitSi- 
vantageux  ,  pour  eviter  le  Combat.    11  attendoit  avec  inipiticn-  '"""  <'s 
ce  un  fecours,  que  Simon  de  Montfort  fon  Fils  lui  amenoit  du  ^"ic      ' 
Pais  de  Kent.     Ce  fecours  arriva  eftcctivement,  a  une  journee  '  omtcde 
d'Evcsham,  oii  lc  Pcre  etoit  campe.     Mais  Edouard,  qui  avoit  '^'^y"^'* 
ete  averti  de  la  marche  de  Montfort ,  erant  alle  a  fa  renconrre ,  d-^Eves'^- 
le  defit  cnticrement.     Immediatement  apres  cctte  vidloire ,  il  re-  liam,  St 
tourna  fur  fes  pas,   &  alla  attaquer  le  Comte  de  Leycefter ,  qui  'j?'"'^'  '* 
n'avoit  pas  encore  re^u  la  nouvellede  ladefaitedelonFils.  Dans  ubeue. 
cette  Bataillc ,  qui  fe  donna  tout  proche  dEvesham ,  le  Comte 
de  Leycefter  fut  tue ,  fon  Armee  mife  en  deroutci  &  le  Roi  qu'il 
avoit  avec  lui,  recouvra  fa  liberte. 

Henri  ne  fe  vit  pas  plutot  libre ,  qu'il  voulut  fe  venger  de  (es 
Ennemis;  &  par-la,  il  en  reduifit  quclques-uns  au  defelpoir.  Si- 
mon  de  Montfirt,  qui  avoit  le  Roi  des  Romains  fous  fa  garde 
dans  le  Chateau  de  Kenelworth,  le  mit  cn  libjrte,  fans  en  exi- 
ger  aucune  ran^on ,  aftn  de  fe  faire  un  Protcfteur  de  ce  Prince. 
Mais  cette  protedlion  n'ayant  pu  lui  faire  obtenir  fon  pardon  du  Si.-non  de 
Roi ,   il  fortic   de   Kcnelworth  apres  y  avoir  laifle  une  bonne  fj  r"jf°" 
Garnifon,  &  fe  retira  dans  rile  d'Axl:io/m  fituee  dans  la  Pro-  dans  i'IIe 
vince  de  Lincoln.     Ce  fut  la  qu'il  raflembla  lcs  debris  de  l'Ar-  ^''"V''' 
mee  de  fon  Pere ;   &  cornme  cette  Ile  pouvoit  etre  ail'e;nent    " '"' 
gardee,   il  donna  lieu  au  Roi  de  fe  repcntir  d'avoir  ete  trop  ri- 
goureux. 

1266.  Au  commenccment  de  rannee  12155,  la  Reine  &  le  '-»  Reine 
Prince  Edmond  arriverent  de  France,  ou  ils  s'e:oienc  retires  a-  i."-'^*** 
pres  la  Bataille  de  Lewes.     IIs  furent  bi^'nt6t  fuivis  d'un  Legat  fuivie 
dc  Clement  Il^ ,    Succcn'cur  d^Urbain  IV,    qui  excommunia  le  '*''"'  '-'^; 
Comtc  de  Leycefter  tout  mort  qu'il  etoit ,  avec  tous  ks  Adhc-  fxcom'^' 
rans,  tant  ceux  qui  etoient  morts,  que  ceux  qui  etoient  en  vie.  munie 
Enfuite,  il  notifia  au  Roi  une  BuUe  d'Urbaiu  IV,  qui  revoquoit  j?"'  '"* 
le  don  de  la  Sicile  fait  au  Prince  Edmond.     Cctcc  Bulle  avoit  e-  reljcnes," 
te  tenue  fccrete,   parce  que  la  Cour  de  Rome  etoit  en  Nego-  niorts  ou 


ciation  fur  cette  meme  affaire  avec  Charles  Duc  A'Anjou,  Fre-  '"."'^'^ 
re  du  Roi  de  France,  a  qui  C/ement  JFdonna  cette  meme  an-  nueie"doi» 
nee  rinveftiture  dc  la  Sicile ,  a  condition  qu'il  en  depoflederoit  °=  '^  Si- 
Mainfroy,  qui  en  avoit  garde  la  poircllion  jufqu'alors.  "  ^' 

Simon  de  Montfort  fe  rendant  de  jour  cn  jour  plus  redoutable  Simon  d« 
dans  rile  ^'Axholm,  Edouard  fit  marcher  rArmee  de  ce  coie-  ^'y^'""^;'" 
la;  &  cnfin ,  quoiqu'avcc  beaucoup  de  peine,  il  obligea  Mont-  u  promet 
fort  a  fe  rendre,  &  a  promettre  de  livrer  Is  Chatciu  de  Kenel-  «ie  rcndie 
worth.     Mais  il  ne  fut  pas  le  maicre  d'accompIir  fa  pro.-neHe,  |^^^ j*' 
lc   Gouverneur  du  Chateau  ayant  reful'e  d"obeir  a  fon  ordre.  K.ciicl- 
Peude  tems  apres,  Edouard  trouva  le  moyen,  par  dts  voyes  de  '*''"''• 
douceur,  de  ramcncr  les  Cinq-Forts  a  robciflance  du  Roi.  pe«.  "* 

Dans  le  tems  que  la  Cour  fe  perfuadoit  qu'il  n'y  avoit  plus    Edouatd 
rien  u  faire  qu'a  foumettre  le  Chatcau  dc  Kenelvvoi  th  ,  quelques-  ''  "-'"'^, 
uns  d'entre  les  Mrcontcns  s'emparerent  de  i'I!e  d'£// ,  &  s'y  Cui'q- 
fortifierent  fi  bicn  par  la  joniSion  d'un  grand  nombre  d'autres  Pons. 
qui  allerent  s'y  renfermer  avcc  eux,  que  cecte  aftairc  dcvint  tres  ^^'^^f 
lerieule ,  a  caufe  de  la  lituation  de  1  lle ,  qiii  avoit  autretois  cau-  wotih, 
fe  beaucoup  d'embaras  a  Gui/laume  /e  Conquerant.     11  fut  nean- 
moins  trouve  a  propos  d'alfieger  lc  Cha.eau  de  Kenelworth ,  a- 
vant  toutes   chofes.     Mais   comme  cette  Place   ctoit  force  & 
bien  munie,  k  Roi  le  vit  obiige  de  changer  le  Siege  en  BIo- 
cus. 

12^7.  C« 
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1267.  Ce  fut  pendant  ce  Blocus,  &  dans  la  Ville  meme  de 
Kenelworth ,  lituee  au  bas  du  Chaceau ,  que  le  Roi  aflembla  un 
Parlement,  qui  offrit  des  conditions  alTez,  avantageufes  aux  Re- 
beiles  d'Ely ;  mais  ils  ne  jugerent  pas  a  propos  de  les  accepter , 
par  les  railbns  qu'on  verra  tout  a  l'heure.  Enfin,  la  Garnifon 
de  Kenelworth  ayant  capitule  apres  avoir  fouffert  un  long  Blo- 
cus,  le  Roi  penfa  d'abord  aux  raoyens  de  foumettre  les  Rebelles 
d'Ely.  Mais  il  lui  furvint  de  nouvelles  affaires ,  qu'il  navoit  pas 
prevues.  Depuis  la  Bataille  d'Eveshani ,  il  avoit  repris  fon  train 
ordinaire,  &  croyant  qu'il  n'avoit  plus  rien  a  craindre,  il  por- 
toit  fon  Autorite  auffi  loin  qu'il  eut  jaraais  fait ,  fans  fe  mettre 
beaucoup  en  peine  ni  des  Loix,  ni  des  Privileges  du  Peuple.  E- 
douard  meme,  quoiqu'engage  par  fernient  avec  le  Comte  de 
Glocsfier,  ne  failoit  aucune  demarche  pour  accomplir  fa  pro- 
mefle.  Le  Comte  de  Glocefter ,  indigne  de  cette  conduite ,  vou- 
lut  faire  fentir  au  Roi  &  au  Prince,  qu'on  ne  le  meprifoit  pas 
impunemcnt.  D'ailleurs ,  il  comprenoic  par  leur  conduite ,  que 
fi  les  Rebelles  d'Ely  etoient  une  fois  opprimes,  il  feroit  trop 
difficile  de  mettre  rAutorite  Royale  fur  le  pied  oii  il  la  fouhai- 
toit.  II  fic  donc  favoir  de  bonne  heure  aux  Rebelles  d'Ely ,  qu'il 
alloit  travailler  a  les  fecouiir  ^  &  en  efftt,  il  fit  des  preparatifs 
qui  cauferent  de  rinquietude  auRoii&:  comme  il  ne  favoitquel 
jugement  en  faire ,  il  lui  fit  demander  quel  etoit  le  motif  de  fon 
armement.  Le  Comte  repondit ,  que  ce  n'etoit  que  pour  fe  de- 
fendre  contre  Morttmer  fon  Voifin  &  fon  Ennemi^  &  donna 
un  Ecrit  ligne  de  fa  main ,  par  lequel  il  promettoit  de  ne  pren- 
dre  jamais  les  armes  contre  le  Roi.  Cette  promeffe  endormit  le 
Roi,  qui  ne  craignant  plus  rien  de  ce  c6te-la,  fe  rendita  Cam- 
bridge  avec  fon  Armee ,  pour  aller  faire  le  Siege  d'Ely.  Le 
Comte  de  Glocefter  ne  fut  pas  plutot  iiiforme  que  le  Roi  etoic 
forti  de  Londres,  qu'il  fe  mit  en  marche,  &  avec  une  extre- 
me  diligence  il  fe  rendit  dans  cette  ViUe,  oii  il  fut  agreable- 
ment  recu  par  les  Habitans.  Enfuite,  11  fit  fommcr  le  Legatde 
lui  remettre  la  Tour ,  dont  le  Roi  en  partant  lui  avoit  confie  la 
garde.  Le  Legat  fit  mine  d'abord  de  vouloir  foutenir  un  Sie- 
ge :  mais  il  fe  rendit  neanmoins  en  tres  peu  de  jours.  Cela  fait, 
le  Comte  publia  un  Manifefte,  dans  lequel  il  difoit,  qu'il  avoic 
pris  les  armes  pour  obliger  le  Roi  &  le  Prince  a  mieux  execu- 
ter  leurs  engagemens. 

Comme  le  Roi  ne  favoic  de  quelle  maniere  s'y  prendre  pour 
fe  demeler  de  Tembaras  que  cette  nouvelle  Revolte  lui  caufoit , 
il  ne  vit  point  d'autre  moyen  que  de  rappcUer  le  Prince  fon 
Fils,  qui  etoit  occupe  a  quelque  autre  Expedition.  Edouard 
ayant  joinc  rArmec  du  Roi  avec  le  Corps  qu'il  commandoit, 
&  y  ayanc  faic  venir  d'autres  Troupes  d'-iilleurs ,  le  Comte  de 
Glocefter  qui  fe  trouvoit  fort  inferieur ,  &  qui  n'ofoit  fortir  de 
Londres,  fe  vit  enfin  reduit  a  demander  la  Paix,  qui  lui  fuc 
affez,  aifement  accordee  ,  &  la  Ville  de  Londres  fut  meme 
comprife  dans  le  Traite.  Cette  reflburce  ayant  manque  aux 
Rebelles  d'Ely,  ils  fe  virent  enfin  contraints  de  fe  rendre,  fans 
pouvoir  obtenir  d'autre  condition ,  que  la  conlervation  de  leurs 
vies  &  de  leurs  membres.  Ce  fut  par-la  que  finit  la  Guerre 
des  Barons,  qui  veritablement  fut  fimefte  i  ceux  qui  vivoient 
alors :  mais  qui  nc  laifla  pas  de  procurer  a  leurs  defcendans  & 
a  tout  le  Peuple  d'Angleterre  ,  la  jouiffance  des  Privileges 
contenus  dans  la  Grande  Chartre.  Les  Succeffeurs  de  Henri 
lU  aimerent  mieux  fe  foumettre  a  ce  joug  ,  que  de  s'expofer 
au  meme  rifque  que  lui,  en  tachanc  de  s'en  delivrer. 

ACTES  qui  fe  rapportent  a  l'  Article  precedent. 

Annie  1257. 

Lettre  de  Richard  Roi  dcs  Romains  au  Prince  Edouard  fon 
Neveu ,  pour  lui  doimer  avis  de  fon  Couronnement. 
A  Aix-la-Chapelk.  Du  18  Mars.  Page  622. 

Annie  1258. 

Lettres-Patentes  de  Henri ,  par  lefquelles  il  fe  foumet  par  a- 
vance  a  ce  qui  fera  regle  par  les  vingt-quatre  Commiffaires  qui 
doivent  etre  elus  &  s'afferabler  a  Oxford.  Le  2  Mai.  Page. 
654  &  655.  A  Weftminfter. 

Lettre  des  Barons  d'Angleterre  au  Pape.  Sans  date.  Page  660. 

Ils  fe  juftifient  de  ce  qui  s'eft  paffc  a  Oxford ,  &  fe  plaignent 
beaucoup  de  TEveque  de  IVinchefter. 

Lettrc  du  Roi  aux  Habitans  de  Tlle  d'01eron.  Le  ii  Juillec. 
Page  66^.  A  Winchefter. 

II  leur  ordonne  de  ne  pas  confcntir  q\i'Edouard  fon  Fils  ven- 
de  cette  Ile. 

Bref  d'Alexattdre  IV,  a  fon  OfGcial  1'Archidiacre  de  Lon- 
dres.  III.  Non.  Decemb.  Page  670.  A  Anagni. 

II  lui  ordonne  d'excommunier  les  Debiteurs  des  Marchands 
Florentins,  s'ils  ne  payent  pas  dans  un  certain  tems. 


&  yean  Fils  du  Duc  de  Bretagne.  Du  10  Mai.  Page  67?.  A  Henri 
Windfor.  III. 

Traite  de  Paix  entre  Louis  IX  Roi  de  France,  &  Henri  III.  ^""^^' 
A  Weftminfter.  Le  20  Mai.  Page  675.  Traiteen- 

Cetoit  le  Comte  de  Leycefter  qui  avoit  negocie  ce  Traite.       "^  ^'"" 
■'■>'■  o  &IaFran- 

ce. 
,  Ann/e  1260. 

Lettre  du  Grand-Maitre  du  Teniple  a  Henri  III.  A  Acre.  Le    Lettredu 
4  Avril.  Page  699.  m""'^  h 

11  lui  demande  du  fecours  pour  la  Terre-Sainte.  Tempie  t 

flenii. 
Annie  1261. 


Lettre  du  Princc  Edmond  aux  Siciliens.  XIII.  Kal.  Aprilis. 
Page  720.  A  Windfor. 

Bulle  qui  cafle  TAffociation  des  Barons  touchant  les  Statuts 
d'Oxford.  III.  Kalend.  Maji.  Page  722.  A  Rome. 

Autre  fur  le  meme  fujet.  Non.  Maji.  Page  722.  A  Viterbe. 

Lettrcs-Patentes  du  Roi  ,  par  lefquelles  il  fe  foumet  au  Ju- 
gement  de  Marguerite  Reine  de  France,  touchant  le  differend 
qu'il  a  avec  le  Comte  &  la  Comteffe  de  Leycefter.  A  la  Tour. 
Le  20  Juillet.  Page  724. 

La  Comteffe  de  Leycefter  etoic  Soem^d)|  Roi. 

Lettre  de  1'Archeveque  de  Cantorherf  a  Jean  Manfil  Tre- 
forier  d'Yorck  j  lui  infinuant  un  Bref  du  Pape  qui  ordonne 
d'excommunier  Hugues  Bigod,  s'il  refufe  de  rendre  au  Roi  les 
Chateaux  de  Scarborowgh  &  de  Pickering.  Le  8  d'Ao(it.  Pa- 
ge  726.  A  Winflfor. 

Reponfe  de  Manfel  a  TArcheveque.  III.  Kal.  Septemb.  Pa- 
ge  727.  A  Hilburg. 

II  lui  dit  que  Bigod  a  repondu ,  que  tenant  ces  Chateaux  du 
Roi  &  des  Barons  ,  il  ne  peut  les  rendre  que  par  Tordre  des 
memes  conjointement,  ou  de  la  plus  gratide  partie  des  Barons. 

Reconnoiffance  de  Marguerite  Reine  de  France  ,  qu'elle  a 
re^u  du  Roi  d'Angleierre  certains  Joyaux  qu'elle  a  mis  en  de- 
pot  au  Temple.  A  S.  Germain,  le  Mardi  apres  la  Pentecote. 
Page  730. 

Lettrc  de  Henri  III  au  Roi  &  a  la  Reine  de  France,  &  a 
la  Reine  de  Navarre,  fans  date.  Page  730. 

II  les  prie  d'interceder  pour  lui  envers  le  Pape,afin  qu'il  con- 
ferve  a  Edmond  fon  Fils ,  fon  droit  fur  le  Royaume  de  Sicile. 

Annee  1262. 

Lettre  du  Roi  a  Vrhairt  IV.  Le  1  de  Janvicr.  Page  73^.  A 
Weftminfter. 

II  le  prie  de  confirmer  la  caffation  des  Statuts  d'Oxford, 
faite  par  fon  Predecefleur. 

Lettre  du  Roi  aux  Cardinaux.  Le  i  Janvier.  Page  737. 

II  juftifie  Manfiel  de  Taccufation  intentee  a  Rome  contre  lui  y 
qu'il  eft  la  caufe  de  la  difcorde  entre  le  Roi  &  eux.  Ce  Man- 
yf/poffedoit  lui  feul  plus  de  300  Beneficcs. 

Jugement  de  'Richard^Rov  des  Romains,  fans  date.  Page  738. 

II  avoit  ete  choifi  Arbitre  entre  le  Roi  &  les  Barons,  pour 
decider  fi  le  Roi  pouvoic  mettre  des  Vicomtcs  dans  les  Pro- 
vinces,  &  les  changer,  fans  le  confentement  des  Barons.  Le 
jugement  eft  en  faveur  du  Roi. 

Bidle  qui  canonife  Richard  Eveque  de  Chefter.  A  Viterbe, 
le  Lundi  apres  lejour  de  la  Purification.  Page  740.  A  Viterbe. 

Bulle  d'Urbain  IV,  qui  annulle  le  Serment  fait  par  le  Roi, 
par  la  Reine,  &  par  le  Prince  Edouard ,  au  fujet  des  Statuts 
d'Oxford.  V.  Kal.  Martii.  Page  742.  A  Viterbe. 

Proclamation  du  Roi ,  pour  notifier  qu'il  eft  delie  par  le  Pa- 
pe,  de  fon  Sermenc  par  rapport  aux  Statuts  d'Oxford.  Du  2 
Mai.  Page  746.  A  Weftminfter. 
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Atinie  1259. 

Afte  par  lequel  le  Roi  pretend ,  que  le  Roi  des  Romains  doit 
preter  ferment  touchant  les  Stacucs  d'Oxford.  Le  23  Janvier. 
Page  671.  A  Cantorbcry. 

Adte  pour  traiter  du  Mariage  entre  Beatrix  Fille  du  Roi , 


Annie  \2S\. 

Citation  de  "Richard,  &  du  Roi  de  Cafttlle ,  a  Rome ,  pour 
vuider  leur  differend  touchant  le  Titre  dc  Roi  des  Romains, 
par  Tautorite  du  Pape.  II.  Kal.  Septemb.  Page  762.  A  Orvieto. 

On  voit  ici  les  raifons  par  lefquelles  les  deux  Concurrens  fou- 
tenoient  leur  Droit. 

Bulle  d"Urhain  IV,  qui  revoque  le  don  de  la  Sicile  fait  lEd- 
mond.  V.  Kal.  Aug.  Page  769.  A  Orvieto. 

Ade  par  lequel  le  Prince  Edouard  fe  foumet  au  Jugement 
de  Hetni  Fils  du  Roi  des  Romains,  &  du  Comte  de  Warren, 
touchant  fon  differend  avec  les  Barons.  Samedi  aprcs  rAffomp- 
tion.  Page  773. 

Annie  12^4. 

Sentence  Arbicraie  de  S.  Louis ,  fur  les  differends  entre  le  Roi   Scmence 
&  les  Barons.  A  Amiens,  le  jour  apres  la  S.  Vincent.Page^^d.  ^J-^  g^ 

Les  Statuts  d'Oxford  font  caffes,  fans  prejudice  des  Chartres  Us  diife- 
&  des   Libertes  dont  les  Anglois  jouiffoient  avant  ce  rems-la.  "^"'i^  "^: 
Hotumus  autem  nec  intendimus  per  prafientem  Ordinationem  ,  de-  ^  le,  g"" 
rogare  in  aliquo ,  Regiis  PrivHegiis,  Chartis,  Lihertatihus ,  Sta-  toas.       j 
tutis ,   &  laudahilihus  Conftitutionihus  Regni  Anglne ,  ^ua;  eraitt 
ante  tempus  Provifwnum  ipfiarum. 

Bulle 
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Bulle  A'Urbam  IF,  qui  confirme  la  Sentence  precedente.  XVII. 
Kal.  Aprilis.  Page  782.  A  Orvieto. 

Autre  a  rArcheveque  de  Cantorbery,  touchant  la  punition 
des  infracteurs  de  la  Sentence.  XVI.  Kal.  Aprilis.  Page  782.  A 
Orvieto. 

Autre,qui  caffe  toutes  les  Confederations  feites  contre  lcRoi. 
XII.  Kal.  Aprilis.  Page  782.  A  Orvieto. 

Les  A  C  TE  S  fuivans  Jbnt  depuis  la  Bataille  de  Lewes  ,  ^ 
fendant  ^ue  le  Roi  4toit  prifonnier. 

Ordre  du  Roi  pour  etablir  des  Gardicns  ou  Confers'ateurs 
dans  les  Provinces.  Du  4  de  Juin^  Page  732.  A  Londres 


fions  unc  extreme  envie  de  fomenter  la  divifion  entre  les  An- 
glois.  II  s'avan^-a  dans  ce  deflein  jufqu'a  Montgommery  ,  oii 
Leolyn  lui  enyoya  dcs  Ambaffadeurs  pour  lui  deniander  la  Paix 
offrant  en  meme  tems  de  lui  faire  hommage  de  fes  Etats ,  &  de 
iui  payer  vingt-cinq-mille  Marcs  d'argent.  Mais  Henri  voulut 
avoir  de  plus  certains  Chateaux ,  qui  pouvoient  lui  faciliter  Ten- 
tree  dans  ie  Pais  de  Gallcs,  en  cas  que  Leolyn  vint  a  fe  revol- 
ter.  Ce  fut  fur  ce  picd-la  que  la  Paix  fe  conclut  ,  par  la  M^-  deGalles. 
diation  du  Cardinal  Ottobom ,  qui  etoit  Legat-  en  Angleterre. 

En  1268,  le  Parlement  s'etant  affembie  ,  le  Legat  lui  fit  fa-    LePape 
voir  que  le  Pape  avoit  deliein  dc  publier  une  Croifade  contre  ^f"'  P"" 
les  Infideles-  &  en  menie  tems  il  exhorta  les  Anglois  a  ne  per-  Cioiude. 
dre  pas  cetie  occafion  de  meriter  le  Paradis  ,   en  fervant  Dieu 


Henri 
IIL 


Accord 
eniie 
Henii  ae 
le  Piincc 


Accord  fait  apres  la  Bataille  de  Lewes,  qui  devoit  durer  pen-    &  rEglife.     Le  Prince  Edouard  ,  Henri  Fils  du  Roi  des  Ro- 


dant  les  vies  du  Roi  &  (TEdouard.  Page  793 

Ordre  du  Roi  pour  obliger  a  payer  les  Decimes.  Le  1  de 
Sept.  Page  795.  A  Cantorbery. 

Autre  a  rArcheveque  d'Torci ,  fur  le  meme  fujet.  Le  3  de 
Sept.  Page  795-  ^  Cantorbcry. 

CommuTion  du  Roi  &  du  C.  de  Leycefter  &  autres  Barons , 
a  l'Eveque  de  Londrcs  &  autres  ,  pour  traiter  de  la  Paix  avec 
le  Roi  de  France.  Jeudi  apres  la  Nativite  de  la  Ste  Viergc. 
Page  796.  A  Cantorbery. 

Plein-pouvoir  du  Roi  fur  le  meme  fujet.  Page  797.  A  Can- 
torbery. 

Ordre  du  Cardinal  Guy ,  Legat  du  Pape  ,  aux  Suffragans  de 
Reims,  de  faire  publier  l'Excommunication  &  Tlnterdit,  con- 
tre  les  Barons  d'Angleterre  ,  qui  lui  ont  refufe  l'entree  dans  ce 
Royaume.  AHesdin,  XIII.Kal.  Novemb.  Page^pS. 


mams,  plufieurs  Comtes  &  Barons,  &  plus  de  lix-vingts  Che- 
valiers,  outrc  une  grande  quantite  de  Peuple,  regurent  la  Croix 
des  mains  du  Legat ,  qui  peu  de  cems  apres ,  repnt  le  chemin 
de  Rome. 

Cle?netit  IF  etant  mort  cette  meme  annee,  le  Siege  Pontifical     LeSicgi 
demeura  vacant  pendant  trois  ans.  Pontifica 

Quoique  5.  Louis  eut  mal  reuffi  dans  la  premiere  Expedition  penXnt 
qu'il  avoit  entreprife  contre  les  Infideles,  il  ne  laifla  pas  de  s'en-  "°'s  ana. 
gager  dans  cette  nouvelle  Croifade  dont  il  devoit  etre  le  Chef ;  pf^e^e"" 
&  comme  il  favoit  qii'EdouarJ  avoit  aulli  pris  la  Croix  ,  il  le  douard  di 
pria  de  le  venir  voir  a  Paris  ,  en  vue  de  le  por:er  a  ie  joindre  '^ '"""'" 
avec  lui.  Edouard  ne  demandoit  pas  mieux  que  d'aller  fervir  fa 'cioil" 
fous  un  fi  grand  Prince:  mais  il  lui  fi:  connoitre,  que  k  defaut  fadc 
d'argent  rempechoit  de  partir  auffi  promtement  qu'il  le  fouhai-  ^""'' 
toit.    Pour  furmonter  cet  obdacle,  Louis  lui  preta  trente-mille  pouTcet 


Convocation  d'un  grand  Confeil  ,  compofe  dEveques  ,  de    Marcs  d'argenti  &  pour  le  payement  de  cette  iomvi-it,Edouard  effetde 

..^.nc      rl*AUK^c      Af^   PrnrurfiirQ  _    dp  T^pniir^^  rff;  Villp';  /V  Apii     Ini  fnaocrr^o    Ipc   rp\/^niic  Af^    Rn,ir/^p<iiiv  r^t^r^A^nf  Car^*-  ^t^n       /^,..-«    1  argent  a 


que  Barons ,  d' Abbes ,  de  Procureurs ,  de  Deputes  des  Villes  &  des 
''l''"  Provinces ,  pour  deliberer  fur  les  moyens  dc  rendre  la  liberie  au 
'    '^"  PnnceEdouard.  AWeftminfter,  le  i^deDecembre.  Pagc8o2. 

A»n/e  12^5. 

Defenfe  a  la  Noblcffe  de  fe  trouver  au  Tournoi  de  Dunfta- 
ple.     Le  16  de  Fevrier.  Page  806.  A  Weftminfter. 

Ce  Tournoi  avoit  ete  propofe  par  Ics  Ennemis  du  C.  de  Ley- 
cejler,  pour  y  cabaler  contre  lui. 

Don  du  Comte  de  Chefter ,  fait  par  le  Roi  a  Simon  de  Mont- 
fort.  Le  20  de  Mars.  Page  807.  A  Weftminfter. 

Ordre  pour  lever  une  Armee  contre  le  Prince  Edouard.  Le 
30  de  Mai.  Page  810.  A  Hereford. 

Ordre  d'arreter  les  Adherans  du  Prince  Edouard.  Le  22  d^ 
Juin.  Page  811.  A  Hereford. 

Ordre  aux  Eveques  fuffiagans  de  Cantorbery  ,  d'excommu- 
nier  le  Prince  Edouard.  A  Hereford ,  leSdeJuin.  Page  812. 

Commiffion  au  Comte  de  Leycefter  ,  pour  renoncer  au  don 
de  la  Sicile ,  au  nom  du  Prince  Edmotid.  Du  26  de  Juin.  Page 
815.  A  Windfor. 

Diverfes  BuUes  de  Clement  IV  contre  le  Comte  de  Leycefter. 
Id   Sept.  Page  817.  &  feq.  A  Peroufe. 

BuUe  adreffee  au  Leg«t  Ottoboni,  pour  abfoudre  leComte  de 
Glocefter.  Kal.  Odtob.  Page  825.  A  Peroufe. 

Ce  fut  apres  que  le  Comte  de  Glocefter  fe  fut  declare  pour  le 
Roi. 
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ACTES  depuis  que  le  Roi  fut  en  liherti. 


;voca- 
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pendant 


Revocation  de  tous  les  Ades  faits  au  nom  du  Roi , 
fa?ts  ^^  captivite.    Le  i  d^Oftob.  Page  826.  A  Windlbr. 
t  la        Lettres-Patentes ,  par  lefquelles  le  Roi  donne  au  Prince  Ed- 
jtivite'  mond  tous  Ics  Biens  qui  ont  appartenu  au  Comte  de  Leycefter, 

sbiens 
Ley- 


:er 

ines  aa 
nce 
mond. 


&  le  fait  Grand-Senechal  d'Angleterre. 
d'Oaob.  Page  830.  A  Cantorbery. 

Ann^e  ii6j. 


A  Cambridge  ,  le  26 


Convention  entre  lc  Roi  &  le  Comte  de  Glocefter.  A  Straf- 
ford,  le  16  de  Juin.  Page^^i. 

Ils  fe  remettent  au  Jugement  du  Pape  ,  touchant  la  fufEfance 
de  la  Caution  que  le  Comte  doit  donner  au  Roi  de  vingt-mille 
Marcs ,  pour  affurance  qu'il  ne  prendra  plus  les  armes  contre  lui. 

A    R    T    I    C    L    E       III. 

^ffaires  e^ui  regardent  le  refte  dn  Regne  de  H  E  n- 
R I  III ,  defms  la  fin  de  la  Guerre-civile. 

TNEpuis  que  la  Guerre  des  Barons  fut  terminee  ,  jufqu'^  la 
■*-'  mort  de  Henri  III  ,  on  ne  trouve  dans  THiftoire  de  ce 
Prince  aucunc  Affaire  fuivie ,  qui  demande  une  grande  explica- 
tioni  c'eft  pourquoi  je  me  contenterai  dans  cet  Article,de  rap- 
porter  brievement  fur  chaque  annee  ,  ce  qui  s'eft  paffe  de  plus 
confiderable  dans  cet  intervalle. 

1267.  Apres  que  Henri  eut  foumis  le  Comte  de  Glocefter  & 
les  Rebelles  A'Ely  ,  il  voulut  avant  que  de  congedier  Ibn  Ar- 
mee ,  chatier  le  Prince  de  Galles ,  qui  durant  tous  les  Troubles 
precedens  avoit  affifte  ks  Barons ,  &  teraoigne  en  toutes  occa- 

Tom.  X.  P.  L 


lui  engagea  les  revenus  de  Bourdeaux  pendant  fept  ans.    Outre  '"Rince. 
cela  ,  le  Parlement  accorda  au  Roi  une  f^mme  conliderable ,    Subfijc ' 
dont  une  partie  etoit  deftinee  auPrincc,pour  fubvenir  aux  fraix  a"°r<ic 
de  fon  voyage.  f-,';„P"- 

L'annee  12^)9  n'offre  riende  remarquable,  que  laTranflation  daus  ic 
du  Corps  d^EJouard  le  Confejfeur  dans  la  nouvelle  Eglife  de  Weft-  ™^|J'j* 
minfter,  qui  venoit  d'etre  achevee.     Le  Roi  lui-meme,  leRoi    LaOls- 
des  Romains ,  &  quelques-uns  des  Seigneurs  les  plus  diitingues,  <£  de  S. 
porterent  la  Chaffe  du  Saint  fur  leurs  epaules.  ^Mtie^ea 

1270.   S.  Louis  etant  parti  de  France  ,   au-lieu  d'aller  tout  pro^ces-' 
droit  en  Syrie  ,  fe  laiifa  perfuader  par  Ic  nouveau  Roi  de  Sicile  ^'°"- 
fon  Frere,  de  faire  debarquer  fon  Armee  en  Afrique  ,  pour  o-  dtbai°quc 
bliger  leRoi  deTunis  a  lui  payer  un  certain  Tribuc,  quil  avoit  en  Afii- 
accoutume  de  payer  a  rEmpereur  de  Conibntinople  ,  dans  le  queavant 
tems  que  les  Grecs  etoient  maitres  de  la  Sicile.    Edouard,  qui  InSyhe." 
n'avoit  pu  partir  fi  tot  ,   alla  prendre  la  Princeffe  fon  Epoule  a    Eaouaid 
Bourdeaux,  6c  s'etant  rendu  a  Aiguesmortes  ,  il  s'y  embarqua,  ^ '^"^f-, 
&  alla  joindie  le  Roi  de  France  ,  qui  etoit  campe  proche  de  unTiaue 
Tunis  ,   oii  il  attendoit  Texecution  d'un  Traite  qu'il  avoit  fait  a^ec  lc 
avec  le  Roi  Maure.    Quelques  inftances  qu'Edjuard  pCit  faire  ^H^f' 
pour  engager  Louis  a  pourfuivre  fon  voyage  vers  la  Paleftine ,  il 
ne  lui  fut  pas  poffible  de  1'obliger  a  partir  avanc  que  le  Traite 
fut  execute.    Cela  fut  caufe  que  comme  il  n'avoit  rien  a  deme- 
ler  avec  le  Roi  de  Tunis  ,   il  ie  retira  en  Sicile,  pour  y  pafler 
THiver ,  en  attendant  que  Louis  fiit  pret.     Peu  de  tcms  apres ,    Mon  de 
il  apprit  que  ceMonarque  etoit  mortde  laPefted.ns  fonCamp.  S.Louis. 
La  crainte  qu'il  eut  que  PhiUppe  III  fon  Fils  qui  lui  fuccedoic , 
&  qui  s'en  retournoit  en  France,  n'attentit  quelque  chofe  con- 
tre  la  Guyenne  ,   lui  fit  prendre  la  precaution  d'envoyer  Henri 
fon  Coufin  ,  Fils  du  Roi  des  Romains  ,  dans  cette  Province. 
Mais  ce  Prince ,  en  paffant  par  Viterbe ,  fut  tue  dans  une  Egli-    Lc  FiU 
fe,  par  Guy  de  Montfort ,  Fils  du  feu  Comte  de  Leycefter.  du  Roi 

1271.  Edouard  etant  arrive  a  Acre  ,  ne  put  ,  avec  le  peu  de  "^=^5  '^^"  , 
Troupes  qu'il  avoit  ,  faire  des  progres  confiderables  contrc  les  "anTune* 
Infideles.    Neanmoins,  foit  que  fa  reputation  eiat  deja  vole  en  Egiife. 
ce  Pais-la  ,   ou  que  pcut-etre  la  memoire  de  Richard  I  fon  jf^lo^^i 
Grand-oncle  ne  fiat  pas  encore  eteinte ,  il  ne  laiffa  pas  de  leur  jans  la 
etre  affez  redoutable  pour  les  porter  a  fe  delivrer  ,  par  une  tra-  Palcftine. 
hifon,  de  rinquietude  qu'il  leur  caufoit.    Un  Scelerat,  qui  s'e-  fc'e'|"a^,'"' 
toit  charge  de  raffaffiner,  ayant  trouve  le  moyen  de  fe  faire  in-  qui  vou- 
troduire  dans  fa  chambre  ,  fous  precexte  de  lui  communiquer  '°'' ''"'" 
un  fecret  ,   voulut  lui  plonger  un  poignard  dans  le  lein  :   mais  ^^^'^"' 
Edouard  para  le  coup  avec  fon  bras  ,  oii  il  fut  dangercufement 
bleffe.     L'Affaffin  alloit  redoubler ,  fi  Edouard  ne  reiit  pas  pre- 
venu  par  un  coup  de  pied  dans  Teltomac  ,   qui  le  renverfa  par 
terre.     En  meme  tems  ,   s'etant  jette  fur  lui  ,   il  lui  arracha  le 
poignard  &  le  tua.  La  blefiure  qu'il  avoit  regue  au  bras  i'e  trou-    Mais  eft 
va  tres  dangereule  ,   parce  que  le  poignard  etoit  empoiibnne:  dangcieu. 
mais  un  habile  Chirurgien  le  tira  d'affaire.     Quelqu:s-uns  onc  blcfl"^. 
attribue  fa  guerifon  a  la  Princelfe  fon  Epoufe  ,  qui  voulut  bien 
fe  charger  de  fucer  tout  le  venin  qui  fe  trouvoic  dans  la  playe. 
Cette  Princeffe  accoucha  dans  Acre  d'une  Fille  ,  qui  fut  nom- 
mee  Jeanne ,  &c  furnommee  d'Acre  du  lieu  de  fa  nailfance.  Eleftion 

1272.  Pendant  qu  Edouard  etoit  en  ce  Pais-Ia,  Thihaud  Ar-  du  Pape 
chidiacre  de  Liege  ,  qui  fy  avoit  accompagne,  fut  elu  Pape,  *l-^,^°"j 
&  prit  le  nom  de  Gregoire  X.  f^i,  ""y 

Edouard  voyant  bien  ,  qu'avec  le  peu  de  forces  qu'il  avoit,  Tievc  d< 


les 


&  qui  diminuoient  meme  tous  les  jours  par  les  maladies  ,   il  ne 
pourroit  pas  faire  de  grandes  Conquetes  fur  les  Sarazins  ,   fit  a-  Sauzin». 
vec  eux  une  Treve  de  dix  ans  ,  &  reprit  la  route  d'Angleterre.    Mondi» 
Pcndant  <iu'il  etoit  en  chcmin  ,  le  Roi  des  Romains  fon  Oncle  ^«'pfa^ai 

F  mou. 
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HsNRi    mouTUt,  &  certe  mort  fut  bientot  fuivie  de  celle  du  Roi  He»- 
III.     ri  III ,  qui  finit  fa  courfe  a  Tage  de  foixante-fix  ans ,  apres  avoir 
Hewilll   ^^B'^^  cinquante-fix  ans  &  quelques  jours. 

ACTES  qui  fe  rapporteut  au  troijieme  Artide. 


de  fon  Regne  ,   &  le  demier  de  fa  vie  ;  car  il  mourut  le  7  de  E  n  o  i 
Juillet  de  cette  meme  annee,  comme  on  le  voit  par  un  Memoi-  ^"^" 
re  qui  eft  dans  ce  Volume,  page  1059.     Je  Favois  prete  h  un        ^* 
Gcntilhommet  de  merite  ,   qui  travaille  iur  THiftoire  d'Angle- 
terre ,  &  qui  ne  manquera  pas  de  produire  en  fon  tems  quelquc 


Annie  1267 

Paii  en-      Traite  de  Paix  entre  Kenri  III , 
^',^5"-"   A  Montffommeri.  III.  Kal.  Oftob.  Page  844 

&  lc  l'i  in-  ° 

tcdcGai- 

Its. 


Ann4e  116^ 


choie  de  plus  exadt  que  ce  qu'on  a  vu  fur  cette  matiere.  £n  me 

le  renvoyant ,  il  a  eu  la  bonte  d'y  joindre  TExtrait  fuivant ,  que 

j'ai  cru  devoir  publier  ici  lel  que  je  Fai  regu ,  a  quelques  retran- 

&  Leolyn  Prince  dc  Galles.    chemens  pres ,  que  j'ai  ete  obiige  d'y  faire ,  a  caufe  de  la  peti- 

teffe  des  Volumes  de  la  Bibliotbeque  Choijle.  Je  le  nommerois, 
fi  je  favois  qu'il  le  trouvat  bon ;  mais  comme  je  ne  le  fai  point, 
il  fuffit  que  je  dife  ici ,  que  ce  n'eft  pas  a  moi  que  le  Public  eft 
redevable  de  cet  Extraic. 


Traite  d'Allianee  entre  Henri  III  &  Magnus  Roi  de  Norwe- 
ge.  A  Winton.  Mecrcdi  apres  rAflbmpcion.  Page  857. 

Conventions  entre  5.  Louis  &  Edouard,  touchant  le  Voyage 
de  la  Terre-Saintc.  A  Paris.  Mardi  apres  la  S.  Barthelemi.  Pa- 
ge  858. 

Ratification  de  ces  Ck)nventions  par  Henri  III.  A  Winchefter, 
le  Mardi  avant  la  S.  Michcl.  Page  859. 

Aun/e  1270. 

Afte  pat  A<fte  par  lequel  Edouard  laifle  la  garde  de  fes  Enfans  ,  pen- 
doaaid  ^'  ^^^^  '^"  abfence  ,  au  Roi  des  Romains  Ibn  Oncle.  A  Win- 
&c"!"  '     chefter,  ie  a  d'Aout.  Page  862. 


AUisnce 
avec  le 
Roide 
Notivc^c. 

Conveu- 
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Ann/e  127 1. 


Lettie 
duRoi  X 
Eduiuid. 


Lettre 
du  Roi  de 


HcDri 


Du  6  de  Fevrier.    Page 
&  lui  ordonne  de  retour- 


Lettre  du  Roi  k  Edouard  fon  Fils, 
869.  A  Weftminrter. 

II  lui  fait  favoir  qu  il  eft  malade  , 
ner  en  Anglecerre. 

Lettre  de  Cbarles  d'A»jou  Roi  de  Sicile  ,  k  Edouard.  A  Vi- 
terbe.  Du  3  de  Mars.  Page  870. 

II  lui  apprend  la  morc  de  Henri  fon  Coufm  ,   tue  ^  Viterbe 
par  Guy  de  Montfort. 

Acte  par  lequel  Henri  ecant  gueri ,  reprend  la  Croix.  A  Weft- 


J^P;^  ^  rainikr.  Du  16  d'AvrU.  Page  871. 


Ctoiz 


Ann^e  1272. 

Bref  de  Gregoire  Xau  Roi.  IV.  Kal.  Aprilis.  Page  879.  A 
Latran. 

II  lui  notifie  fon  exakation  au  Trone  Pontifical. 

Lectre  de  Hefiri  III  a  Phiiippe  III  Roi  de  France.  Du  20  de 
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EXTRAIT  T>U  TOME  II. 

NOu  s  avons  parle*  dans  rArticlel  duTome  XVIdecet- 
te  Bihliotheque  Choife,  du  I  Tome  de  ce  grand  Recueil, 
&  nous  en  avons  moncre  Tucilice.  Depuis  ce  tems-ia ,  on  en  a 
vu  encore  trois  Tomes,  le  VII,  leVIIf,  &  le  IX,  quej'efpe- 
re  de  rccevoirbientot.  J'tn  fuis  redevablea  la  liberalit6d'unSei- 
gneur,qui  a  ece  caufe  que  cec  Ouvrage  a  ete  encrepris  ,  &  que 
j'ai  nomme  a  la  fin  de  TExcrait  du  I  Volume.  Je  fuis  fi  eloi- 
gne  de  ne  reconnoitre  pas  la  generoGte  de  ceux  qui  m'onc  faic 
de  femblables  honnececes ,  que  je  ne  perds  poinc  d'occafion  de  le 
faire.  Je  ne  puis,  a  cec  egard  ,  que  me  loucr  du  Clerge  &  de 
la  Noblefle  d'Angleterre  j  &  je  le  ferai  de  touce  autre  Nation , 
des  que  j'aurai  ilijet  de  le  faire. 

Ce  Volume  contient  lcs  Ades  du  Regne  d'Edouard  I  ,  de- 
puis  Tan  1273  ,  julqu'a  Tan  1307,  qui  etoic  le  trente-cinquieme 

*  Ceft  Mr.  Le  Clerc  qui  piile,  dans  cet  Avant-propos. 

f  Mr.  de  Rapin  Thoyras. 

(1)  En  1176. 

(1)  Les  particularites  de  la  Guerre  dc  Gxlles  font  rapportees  dans 
la  Chronique  du  menie  Pais  par  Vowel ;  Sc  li  elles  font  viaies  ,  elies 
paroilTcnt  confiderables.  Mais  Edouard  ayant  refolu  de  faire  la  coa- 
qiiete  de  ce  Pais-la  ,  ne  cherchoit  qu'un  pretexte.  (Rapin.)  Le  Doc- 
teur  Knmet ,  dans  fa  remarque  fur  la  relation  que  donne  le  P .  Dnniel 


CE  feroic  un  tres  grand  travail ,  que  de  faire  TExtrait  de  tous 
les  AcSes  de  ce  Volume  ,  6c  cela  demanderoit  en  meme 
tems ,  qu'on  fit  un  Abrege  de  tous  les  evenem^s  auxquels  ces 
Aftes  ont  du  rapport.  Je  ne  precends'  m'engager  qu'a  vous  don- 
ner  une  idee  des  choles  principales  qu'on  y  crouve;  afin  qu'apre 
avoir  lu  cccce  efpece  d'Extraic  ,  vous  puiflicz  en  parcouranc  la 
Livre,  favoir  a  quoi  rapporcer  les  Adles  que  vous  y  verrez ,  & 
en  tirer  les  ufages  qui  peuvent  donner  quelque  fatisfadtion  aux 
efprics  curieux  de  ces  forccs  de  chofes.  J'avoue  que  dautres 
pourroient  confiderer  ce  Recueildans  une  aucre  vue  que  je  n'ai 
fait ;  par  cxemple  ,  ils  pourroient  faire  remarqucr  les  Formules 
dcs  Ades  ,  &  les  termcs  Latins  ou  Francois  qui  y  font  em- 
ployes.  II  peut  meme  y  avoir  ,  parmi  lcs  Faits  que  je  paflerai 
ibus  filence  ,  quclques  Faits  imporcans  par  rapporc  a  cercaines 
AfFaires,  dans  lefquelles  Fecude  parciculicre  de  qudqucs  Perfon- 
nes  pourroient  les  interefler.  Mais  il  n'eft  pas  poflible  de  iatis- 
faire  la  curiofite  de  tout  le  monde ,  a  moins  que  de  fairc ,  com- 
me  je  Tai  deja  dit ,  une  Hiftoire  de  tous  les  evenemens  iauxquels 
ces  Aftes  ont  du  rapporc  ;  ce  qui  engagcroic  a  faire  un  Livre 
trois  ou  quatre  fois  plus  gros  que  celui-ci.  Je  me  bornerai  donc 
a  ce  quc  j'ai  crouve  moi-meme  de  plus  curieux;  &  pour  le  fai- 
re  avec  quelque  neccece ,  au-lieu  de  fuivre  1'ordre  du  tems  felon 
lequel  ces  Adtcs  font  ranges  ,  je  les  coniidererai  felon  les  diffe- 
rcnces  maticres ;  me  refcrvanc  d'cn  rapportcr  dans  la  fuice  qucl- 
ques-uns ,  qui  n'onc  aucune  liaiion  les  uns  ayec  les  aucres.  ■ 

Les  principales  matieres  contenues  dans  ce  Volume ,  font : 

1.  La  Gucrre  de  Galles  ,  qui  fut  terminec  par  la  conquete 
qu'Edouard  I  fit  de  ce  Pais-la. 

2.  Les  Diflerends  entre  les  deux  Maifons  d'Arragon  &  d'An- 
jou,  dont  Edouard  I  fut  choifi  pour  Mediatcur. 

3.  La  Guerre  d'Ecofle  ,  avec  Torigine  &  les  caufes  de  cettc 
Guerre,  qui  eut  de  fachcufes  fuites. 

4.  Lcs  Affaires  qnEdouard eut  avec  la  France. 

5.  Les  Affaires  qui  regardent  rAngleterre  en  particulier. 

6.  Lcs  Affaires  Ecclciiaftiques,  ou  plucot,  celles  qviEdouar/ 
cut  avec  les  Papes. 

7.  Quelques  Acftes  qui  regardent  Edouard  en  particulier. 

8.  £t  enfin  divers  Ades  lepares  ,  qui  peuvent  avoir  quelque 
chofe  d'importanc,  ou  de  curieux. 

I.    A  F  T  A  1  R  E  S    D  E     G  A  L  L  E  S. 

ON  voic  dans  ce  Volume  divcrs  Aftes,  qui  regardcnc  lePais 
de  Galles,  &  la  Guerre  o^Edouard  y  porta;  mais  il  y  en 
a  peu  qui  foicnt  importans.  On  trouvcroit  forc  ctrange  aujour- 
d  hui  ,  qu'un  Prince  s'avilat  de  faire  excommunier  les  Princes 
avec  qui  il  eft  en  Gucrre,  par  les  Chefs  de  fon  propre  Clerge. 
II  faloit  pourtant  qu'cn  ce  cems-la  ,  cela  fervic  a  quelque  cho- 
fe;  puifqu'on  trouve  ici  ,  page  79,  que  l'Archeveque  dc  Can- 
torbery ,  apres  avoir  excommunie  Leolyn  Prince  de  Galles ,  re- 
quiert  rArcheveque  d'Yorck  d'en  faire  de  mcme. 

Cecce  Guerre  de  Galles  ne  fut  commencee,  qu'apr^s  (i)  un 
Jugement  folcmnel  rcndu  par  les  Grands  d'Angleterre  contre 
Leolyn--,  on  voit  cejugement  dans  la  page68.  II  fuc  condamne, 
fur  ce  qu'il  avoit  refule  de  venir  rendre  hommage  a  Edouard, 
&c  avoit  allcgue  dcs  cxcufes  qui  n'ecoient  pas  recevables.  Pour 
rexadtitude  ,  il  auroit  falu  expliquer  les  excufes  (2)  que  Leoly» 
all^guoit ,  mais  c'eft  ce  qu'on  ne  trouve  ici  qu'en  general. 

Cecce  Gucrre  fur  terminee  enfin,  par  la  morc  ds  (3)  Leolyn 
qui  fuc  tue  dans  un  Combat.  On  voic  dans  la  page  224  ,  une 
Leccre  de  rArchevequc  de  Cantorhery  a  Edouard  ,  par  laquelle 
il  rinforme  qu'on  a  trouve  dans  lcs  poches  de  Leolyn  quelqucs 
Lettres  en  chiffre ,  par  lefquelles  il  paroiflbit  qu'il  avoit  des  in- 
telligcnces  en  Angletcrre. 

Apres  la  mort  de  ce  Prince ,  David  fon  Frere  fuC  pris  &  en- 
voye  a  Edouard  ,  qui  le  fit  juger  par  le  Parlement  aflemble  a 

Shrews- 

de  cette  afFaire  ,  Taccufe  de  ne  pas  parler  aufTi  favorablement  des 
Cnllois  qu'il  auroit  du  le  faire.  Ce  Do£teur  cite  la  Chronique  dont 
nous  venons  de  parler,  pour  montrer  qu'ils  avoient  d'autres  raifons 
eiTentitlles  pour  faire  la  Guerre  ;  que  Leolyn  &  fon  Frere  donnerent 
a  l'Archeveque  de  Cantorbery  plus  de  douze  Articles  de  leurs  Griefs, 
dont  k  plupart  etoient  confiderables  ,  &  les  obligcoient  de  prendre 
les  armes ;  &  que  le  Roi  Edoutrd  refufa  de  traiter  avec  eux. 

(j)  En  1281  ;   cc  qui  te&idc  iwe  autre  erreur  des  Hiftoriens  An« 

glol«. 
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F,  Do  u-  Shrewsbury,  ou  il  fut  condamne  &  foufFrit  le  fupplice  des  Trai- 
A  «  D  tres ,  qui  n'avoit  jamais  ete  mis  cn  ufage  auparavant  envers  les 
'•  Perfonnes  un  peu  diilinguees  (4).  On  ne  peut  nier  qu'il  n'7 
eiit  beaucoup  de  barbarie  dans  le  procede  (SEdouard  envers  ce 
Prince ,  le  dernier  de  la  Race  des  anciens  Princes  Bretons ,  ou 
Gallois.  Ceft-la  ,  a  peu  pres,  ce  qu'il  y  a  de  plus  important 
dans  les  Aftes  qui  regardent  cette  Affaire. 

II.  ^CTES  fftr  les  Difereads  entre  les  Rois  d'^RRj4- 
GON  &  de  SICILE. 

IL  y  a  dans  ce  Volume  un  grand  nombre  d' Ades  qul  concer- 
nent  ces  DifFerends ,  &  la  Negociation  d'Edouard  pour  ac- 
commoder  enfemble  ces  dcux  Maifons.    Mais  pour  pouvoir  a 
la  premiere  vue  entendre  ces  Aftes,  il  faut  neceffairement  avoir 
dans  Tefprit  THiftoire  de  la  querelle  entre  les  deux  Maifons  d'Ar- 
Execu-    ragon  &  d'Anjou.     Voici  en  gros  ce  que  c'eft.  Lorfque  Char- 
Coml-     ^"  dAnjott  fit  couper  la  tete  a  Conradin ,  ce  jeune  Prince  etant 
iia.         fur  rechaffaut ,  jetta  fon  gand  dans  la  Place  ,  &  pria  celui  en- 
tre  les  mains  de  qui  ii  tomberoit  ,  de  le  porter  a  quelqu'un  de 
fes  Parens  ,  pour  marque  de  rinveftiture  qu'il  lui  donnoit  de 
rHeritage  de  la  Maifon  de  Souabe ,  dont  il  etoit  le  dernier  ma- 
le.     On  pretend  que  ce  gand  fut  porte  a  Pierre  Roi  d'Arragon, 
qui  avoit  epoufe  Conftance  Fille  de  Mainfroy  dernier  Roi  de  Si- 
cile ,  &  batard  de  TEmpereur  Frederic  II.  Pierre  ne  fe  hata  pas 
de  faire  valoir  les  pretentions  qu'il  pouvoit  avoir  fur  la  Sicile 
par  le  droit  de  fa  Femme,  jufqu'a  ce  que  yean  de  Procide  .^  Sei- 
gneur  Sicilien ,  mecontent  de  Charles  d'Anjou  ,   forma  la  refo- 
lution  de  faire  revolter  les  Siciliens  ,   par  le  fecours  &  les  con- 
feiJs  du  Pape  Nico/as  III,  qui  s'etoit  auffi  brouille  avec  Charles. 
Apres  que  yeajt  de  Procide  eut  pris  avec  le  Pape  les  mefures  ne- 
ceffaires  pour  Texecution  de  fon  projet  ,  il  alla  trouver  le  Roi 
d'Arragon  pour  lui  communiquer  le  complot,  &  Finformer  du 
Complot  deffein  qu'il  avoit  de  lui  livrcr  la  Sicile.  Pierre  craignit  d'abord 
le  livrer    d'entrer  dans  une  Guerre  ,  dont  il  ne  prevoyoit  pas  qu'il  put 
!a  Sicile.    fortir  a  fon  honneur  ;   mais  Procide  leva  toutcs  les  difficultes , 
I.  en  lui  fourniffant  de  Targent  qu'il  avoit  re^u  de  TEmpereur 
de  Conftantinople ,  qui,  pour  detourner  Charles  du  deflein  qu'il 
avoit  de  lui  faire  la  Guerre  ,  mit  de  grandes  fommes  entre  les 
mains  de  Procide  pour  faire  reuflir  la  Confpiration  :    2.  en  lui 
donnant  fecretement  rinveftiture  de  la  Sicile ,  de  la  part  du  Pa- 
pe  Nicolas  III;  &  3.  enfin  ,  en  lui  faifant  entendre  qu'il  n'e- 
toit  nullement  neceffaire  quil  s'engageat  dans  cette  entreprife, 
que  quand  la  Confpiration  de  Sicile  auroit  reuffi.    Pour  cet  ef- 
fet  il  fut  convenu  entre  eux  ,   que  le  Roi  d'Arragon  equiperoit 
une  Flotte  confiderable ,  fous  pretexte  de  faire  la  Guerre  aux  Sa- 
rai.insj  qu'il  fe  tiendroit  fur  les  Cotes  d'Afrique  ,   pret  a  faire 
voiie  en  Sicile,  fi  la  Confpiration  venoit  a  reuffir;  &  que  fi  el- 
le  venoit  a  manquer  ,   il  pourroit ,  fans  paroicre  y  avoir  eu  au- 
cune  part,  continuer  de  faire  la  Guerre  aux  Sara2,ius.    Ces  me- 
fures  etant  prifes ,  Pierre  mena  fa  Flotte  en  Afrique ,  &  y  aflie- 
gea  une  Ville  que  les  Hiftoriens  de  Sicile  appellent  Andacalle. 
Cependant  le  complot  de  Procide  reuflit,  &  les  Siciliens  coupe- 
rent  la  gorge  a  tous  les  Frangois  qui  etoient  dans  Tlle ;  c'eft  ce 
_  Vepres    gu'on  appelle  ks  Vepres  Siciliennes  (5).  Charles  d^Anjou ,  qui  avoit 
.icilien-    une  Flotte  toute  prete  qu'il  deftinoic  contre  rEmpereur  Grec, 
fic  voile  incontinent  vers  la  Sicile,  &  affiegeaMeffine,  dont  les 
Habitans  offrirent  de  fe  rendre  a  lui  ,  avec  la  feule  condition 
qu'il  epargneroit  leurs  vies ;  mais  il  etoit  fi  tranfporte  de  colere, 
quil  leur  refufa  cette  condition,  ce  qui  leur  fit  prendre  la  refo- 
lution  de  fe  defendre  jufqua  rextremite.     Pendant  ce  Siege, 
Procide  alla  trouver  le  Roi  d'Arragon  en  Afrique  ,  pour  rinfor- 
mer  du  befoin  prellant  que  les  Mellinois  avoient  de  fon  fccours. 
Avant  que  Pierre  quittat  lesCotes  d'Afrique,  il  ecrivic  uneLet- 
tre  a  Edouard  (6)  datee  ^Altojl  fje  ne  fai  fi  c'eft  le  meme  lieu 
qu'AndacaIle)  dans  laquelle  il  lui  dit,qu'e:ant  occupe  a  laGuer- 
re  contre  les  Sarazins  ,  I^s  Siciiiens  lui  avoient  envoye  des  De- 
putes  pour  le  prier  de  venir  fe  mettre  en  poffeffion  de  la  Sicile; 
ce  qu'il  etoit  refolu  de  faire  ,   puifque  ce  Royaume  appartenoit 
a  Conftance  fa  Femme.     Ceite  Lettre  fe  trouve  a  la  page  208. 
II  fit  donc  voile  vers  la  Sicile,  &  arriva  a  Palerme  ,  ou  il  fut 
regu  &  couronne  Roi  de  Sicilc.    II  ecrivit  de  la  un  BiUet  a 
Charles ,  dans  lequel  il  Finforme  qu'il  eft  arrive  dans  rile  de  Si- 
cile,  qui  lui  a  ete  ajugee  par  rautorite  de  rEglife,  du  Pape,  & 
des  Cardinaux  ;    &  lui  commande  de  fortir  de  l'IIe  ,   dcs  qu'il 
auroit  lu  fa  Lettre  ,  s'il  ne  veut  y  etre  contraint  par  la  force. 
Charles  repOndit  a  ce  Billet  par  un  autre  de  meme  teneur,  &:  le 
traite  de  mechant  &  de  traitre  a  Dieu  ,  &  a  la  Sainte  Eglife 
Romaine  (7).    Ces  deux  Billets  fe  trouvent  en  Italicn,  a  la  pa- 
ge225.     Cependant  Charles  ,  qui  en  affiegeant  Meffme  n'avoit 
pas  prevu  que  cette  Ville  put  recevoir  du  fecours,  craignit  d'e- 
tre  affame  par  la  Flotte  du  Roi  d'Arragon ;    &  abandonnant  le 
Siege ,  fe  retira  en  Calabre ,  d'ou  il  alla  a  Rome  porter  fes  plain- 

glois,  qui  pkcent  la  raort  de  teolyn  en  Decembre  1183. 

(4.)  Le  P.  Daniel  dit  que  David,  Frere  de  Leolyn,  fut  attache  a  la 
queue  d'un  Cheval  8c  traine  autour  de  Shrevnbury  i  cnfuite  de'capite, 
fon  cceur  8c  fes  cntrailles  brules.  Sa  tete  fut  envoyee  pour  etre  mi- 
fe  fur  la  Tour  avec  celle  de  fon  Frere ,  8c  fes  quatre  quartiers  a  qua- 
tre  Villes ,  favoir ,  Sriftol ,  Northamptoa ,  Torck  &  IVinchefte!: 

(y)  Les  Vepres  Siciliennes  furent  ainli  appellccs,  a  caufe  quelaClo- 
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tes  au  Pape,  contre  fon  Ennemi.  II  letraita  de  traitre,  de  per- 
fide ,  &  le  defia  a  un  Combat  fingulier.  Pendant  que  Charles 
perdoit  fon  tems  a  fe  plaindre  ,  Pierre  fe  fic  reconnoitre  dans 
Melfine ,  &  dans  tout  le  refte  de  Tlle ;  apres  quoi  il  envoya  les 
Ambaffadeurs  a  Rome  ,  oii  il  y  avoic  un  nouveau  Pape  qui  a- 
voit  fuccede  a  Nicolas  III.  Cetoit  Martin  IV ,  Creature  de 
Charles  d^Anjou.  II  avoic  ete  elu  par  les  intrigues  de  ce  Prin- 
ce  ,  ou  plutot  ,  par  la  violence  qui  avoit  ete  faite  aux  Cardi- 
naux.  Les  Ambaifadeurs  de  Pierre  repondirent  du  mieux  qu'ils 
purent  pour  leur  Maitre ,  &  felon  leurs  Inftrudlions  ,  accepte- 
rent  pour  lui  le  Duel  propofe  par  Charles  d^Anjou.  Cela  pro- 
cura  une  Treve ,  pendant  laquelle  les  deux  Rois  convinrent  de 
choifir  chacun  dou2.e  Perfonnes  ,  pour  regler  le  tems,  le  lieu, 
&  les  conditions  du  Combat.  Ces  vingt-quatre  s'etant  affem- 
bles ,  drefferent  quelques  Arcicles  qui  furent  ratifies  par  les  deux 
Rois.  II  y  fut  arrete,  qu'ils  fe  battroient  k  Bourdeaux  le  i.  de 
Juin  128^,  chacun  accompagne  de  cent  Cavaliers.  On  trouve 
dans  ce  Volume ,  \  la  page  226  &  fuivances ,  ces  memes  Arti- 
cles.  Comme  ils  n'ecoienc  pas  connus  ,  ccla  a  faic  faire  quel- 
ques  bevues  aux  meilleurs  Hiftoriens  ,  &  a  ece  tres  prejudicia- 
ble  a  la  reputation  du  Roi  d'Arragon.  Voici  les  principaux  de 
ces  Articles,  en  abrege. 

„  I .  Que  le  Combat  fe  fera  a  Bourdeaux ,  dans  le  lieu  que  le 
„  Roi  d'AngIeterre  jugera  le  plus  convenable  ,  lequel  lieu  fera 
„  environnc  de  barrieres. 

„  2.  Que  les  deux  Rois  fe  prefenteront  devant  le  Roi  d'An- 
„  gleterre  pour  faire  ce  Combat,  le  1.  dejuin  de  "annee  1283. 

„  3.  Que  fi  le  Roi  d'Angleterre  ne  peut  pas  fe  trouver  en 
„  perlbnne  a  Bourdeaux  ,  les  deux  Rois  feront  tenus  de  le  pre- 
„  ienter  devant  celui  que  le  meme  Roi  aura  depute  pour  rece- 
„  voir  leur  prefentation  en  fa  place. 

„  4.  Que  fi  le  Roi  d'Angleterre  ne  fe  trouve  pas  en  perfonne 
„  au  meme  lieu  ,  ni  n'envoye  quelqu'un  pour  tenir  fa  place, 
„  les  deux  Rois  feront  pourtant  tenus  de  fe  prefenter  devanc 
„  celui  qui  commande  a  Bourdeaux  pour  lui. 

„  5.  II  a  ^t^  (8)  aujft  convenu  ,  ^ue  ledit  Cotnhat  ne  fe  fcra 
„  pas  devant  qui  jue  ce  fiit  des  gens  duRoi  S Angleterre,»  moint 
„  que  ledit  Roi  ne  s'y  trouve  a&uellement  prifent  en  perfoune. 
„  Sauf  aux  dcux  Rois  de  convenir  entre  eux  ,  par  un  confen- 
„  tement  reciproque  ,  de  faire  ledit  Combat  de  cette  maniere  j 
„  c'eft-a-dire  en  labfence  d'Edouard. 

„  6.  Que  fi  le  Roi  d'AngIeterre  ne  fe  trouve  pas  en  perfon- 
„  ne  au  lieu  &  au  cems  marques  ,  les  deux  Rois  feront  tenus 
„  de  Tattendre  trentejours. 

„  7.  Et  afin  qu'on  puifie  en  toute  maniere  procurer  la  pre- 
„  fence  du  Roi  d'Angleterre,  les  deux  Rois  promettent  &  ju- 
„  rent  de  faire  leur  poffible  de  bonne  foi,  &  fans  fraude,pour 
,j  obtenir  dudic  Roi  qu'il  fe  trouve  au  lieu  marque,  &  au  jour 
„  fusdit  ,  &  de  faire  en  forte  que  leurs  Letcres  lui  foienc  ren- 
„  dues. 

Apres  quelques  autres  Articles ,  qui  regardent  la  Treve  &  les 
filretes  que  les  deuxRois  fe  donnenc  reciproquemenc,  il  eft  con- 
venu: 

„  8.  Que  celui  des  deux  Rois  qui  manquera  de  fe  trouver 
„  au  lieu  &  jour  fusdits,  foit  repute  vaincu,  parjure,  faux,in- 
„  fidele  ,  traitre;  qu'il  ne  puiffe  jamais  s'attribuer  ,  ni  ie  nom 
„  de  Roi,  ni  les  honneurs  dus  a  ce  rang  ;  qu'il  demeure  pour 
„  coujours  prive  &  depouille  du  nom  de  Roi ,  &  de  fhonneur 
„  royal ;  &  foic  incapable  de  couc  Emploi ,  &  Dignice  ,  com- 
„  me  vaincu  ,  parjure  ,  faux,  infidele,  traicre,  infame,  e:er- 
„  nellemcnc. 

Tous  les  Hiftoriens  Frangois  ,  Efpagnols  ,  &  Icaliens ,  ont 
dic  unanimement ,  quEdouard  affura  le  Camp  aux  deux  Rois ; 
trompes  par  la  prefentation  que  fit  Charles  dAnjou  a  Bourdeaux, 
avec  ies  cent  Cavaliers  :  car  ils  n'ont  pu  comprcndre  que  ce 
Prince  fiit  venu  avec  fa  Troupe  prete  a  combatcre  ,  &  fe  fut 
tenu  a  Bourdeaux  depuis  le  Spleil  levant  jufqu'au  foir  du  jour 
marque ,  s'il  n'eiJt  cru  de  combattre.  Mais  on  voit  ici  dans  I2 
page  239.  une  Letcre  d'Edouard  au  meme  Prince  ,  par  laquelle 
il  lui  faic  favoir,  que  quand  it pourroit  gagner  les  deux  Royaumes 
d'Arragon  ^  de  Sicile  ,  il  ne  voudroit  pas  afturer  le  Camp  aux 
deux  Rois ,  7ti  permettre  que  ce  Duel  fe  fit  dans  aucun  Iteu  de  fa 
domination  ,  ni  en  aucun  autre  oii  il  feroit  en  pouvoir  de  rempf- 
cher.  Dans  la  Leccre  qu'il  ecrivoic  au  Prince  de  Salerne  ,  Fils 
de  Charles ,  page  240.  il  lui  dic  ,  que  hien  loin  £avoir  accordi  » 
fon  Pere  ce  quil  lui  a  demand/  touchaut  ce  Comhat  ,  il  fa  refufi 
tout  outre;  c'eft  le  ccrme  dont  il  fe  fert  ,  car  ces  Letcres  font 
en  Frangois.  II  n'y  a  donc  aucun  lieu  de  croire  qu'Edouard  zit 
aucorife  ce  Combac ,  ni  par  fa  prefence  ,  ni  en  envoyanc  quel- 
qu'un  pour  le  reprefencer  ,  ni  en  donnanc  des  fauf-conduics  aux 
Rois  ,  ni  enfin  en  faifanc  preparcr  le  lieu  ;  &  neanmoins  les 
Hiftoriens  le  liippofcnc  comme  cercain  ,  quand  ils  difenc  que 
Charles  vint  a  Bourdeaux,  qu'il  entra  dans  leCamp,  &  s'y  tint 

de- 

che  du  Service  du  foir  donna  le  fignal  du  maflacre.  Cela  arriva  la 
veille  de  Paques. 

(6)  En  1181. 

(7)  Ces  deux  Lettres  font  en  Italien  ,  mais  d'unftyle  qui  reflem- 
ble  beaucoup  a  celui  des  Defis  que  fe  font  les  Gbdiateurs  de  Lon- 
dres. 

(8)  Cet  ArticU  eft  rtmarquable.  (Rapin.) 
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ABREGE'     HISTORIQ.UE 


E  oou-   depuis  \e  Soleil  levmt  jufqu'au  Soleil  couchant  ,  fans  voir  pa- 

A  RD  1.    roitre  fon  Ennemi.     Ce  qu'il  y  a  de  vrai  ,   c'eft  que  Charles 

lAnjou  vint  effeiftivement  a  Bourdeaux  le  jour  marque ,  qu'il  y 

denieura  jufques  vers  le  foir  ;   &  qu'ayant  des  nouvelles  que  le 

Roi  d' Arragon  eroit  encore  eloigne ,  il  fe  retira  ce  jour-la  me- 

me.     Mais  a  peine  fut-il  parti  ,   que  Fterre  ,  qui  etoit  dans  la 

Ville  deguife  fous  le  noro  d'un  des  Seigneurs  de  fa  Cour  ,   alla 

fe  prefsnter  au  Senechal  deGuyenne,  prit  Afte  de  l'a  prefenta- 

tion ,  &  lui  laiffa  fes  Armes  en  temoignage ;  apres  quoi  il  fe  re- 

tira  en  diligence  ,   &  reprit  la  route  de  fes  Etats.     Cette  con- 

duite  a  donne  lieu  aux  Hiftoricns  Francois  de  raccufer  de  pol- 

tronnerie ,  &  de  n'avoir  ofe  fe  mefurer  avec  fon  Ennemi.  Mais 

fi  on  confidere  la  teneur  des  Articles  arretes  entre  les  deux  Rois, 

il  eft  viiible  quc  la  prelentation  de  ces  deux  Princes  devant  lc 

Senechal  de  Guyenne,  n'etoit  que  pour  fatisfaire  au  4.  Article, 

&  non  pas  pour  fc  battre  ;   puilque  par  le  5 .  il  ne  devoit  point 

y  avoir  de  Combat,  fi  le  Roi  d'Angleterre  n'y  etoit  prefent;  & 

que  par  les  Lettres  d'Edouard,  mentionnees  ci-delTus,  rien  n'e- 

toit  plus  eloigne  de  Fintention  de  ce  Prince ,  que  d'affifter  a  cc 

Combat.  Qu'on  accufe  donc  le  Roi  d'Arragon  d'avoir  eu  peur, 

}y  coniens ;  mais  la  peur  qu"il  avoit  netoit  pas de  fe  battre  con- 

trc  fon  Ennemi  ,  puifque  par  kurs  Conventions  il  n'y  etoit  pas 

oblige.     Cell  pourtant  fur  quoi  tombe  TAccufation    qu'on  a 

portee  contre  lui,  &  les  raillcrics  qu'on  a  faites  de  fa  conduite. 

QLi'a-t-il  donc  craint  ?    Les  Hiftoriens  Franqois  ,   qui  cnt  ete 

bien  aifes  de  trouver  une  occalion  d'aviiir  ce  Frince  ,   Ennemi 

de  la  Maifon  de  France ,  n'ont  cu  garde  d'expliquer  lc  fujet  de 

fa  crainte;  mais  lesSiciliens  &  les  Napolitains  Tont  fait,  en  di- 

fant  qu'il  etoit  informe ,  non-ftuleraent  que  Charles  avoit  amc- 

ne  fes  cent  Cavaliers  avec  lui  dans  Bourdeaux ,  mais  qu'il  avoit, 

lcs  uns  difcnt  3000,  les  autres  5000  Chevaux  a  une  journee  de 

cette  Ville  ;   &  quelques-uns  meme  ajoutent  ,  que  le  Roi  de 

France  fon  Ncveu  etoit  a  leur  tcte:  ce  que  J^Iezerai  n'a  pu  en- 

tierement  diifimulcr  ,   quand  il  a  dit  ,  que  Pierre  Je  retira  ,  fei- 

g)ia?it  davoir  peur  de  quelque  jurprife  de  la  part  du  Roi  de  Fra»- 

ce.    Car  li  le  Roi  de  France  n'avoit  pas  eu  des  Troupes  pres  de 

Bourdsaux  ,  comment  Pierre  fe  trouvant  dans  les  Etats  du  Roi 

d'Angleterre  ,   auroit-il  pu  feindre  d'avoir  peur  de  quelque  fur- 

prife  du  Roi  de  France.'  II  y  a  deux  chofes  a  examiner  pour  la 

juftification  du  Roi  d'Arragon.     La  premiere  ,  s'il  a  execute 

les  Conventions ;  &  c'eft  ce  dont  on  ne  peut  douter  ,  apres  a- 

voir  lu  les  Articlcs  rapportes  ci  defllis.     La  feconde  ,  s'il  a  eu 

fujet  de  fe  defier  de  Charles  &  du  Roi  dc  France.     Quant  au 

premier  de  ces  Princcs  ,   les  Hiftoriens  de  Naples  &  de  Sicile 

difent,  qu'il  s'etoit  vant6  publiquement  de  fa-re  airafliner  leRoi 

d'.\rrai/,on ;  ce  qui  fulfifoit  pour  donner  un  jufte  fujet  de  crain- 

te  a  ce  dernier,  qui  fe  trouvoit  dans  un  Pais  eloigne  de  fes  E- 

tats ,  voifin  de  ccux  du  Roi  de  France ,  &  fans  fauf-conduit  du 

Roi  d'Angletcrre,  ni  aucune  autre  lurete  que  la  parole  d'un  En- 

nemi  ,   fur  la  bonne-foi  de  qui  il  ne  pouvoit  point  compter, 

puifqu'il  s'etoic  vanre  de  le  faire  afralTmer.     Quant  au  Roi  de 

France,  les  Italiens  aflurent  qu'il  avoit  un  Corps  de  5000,  ou 

de  3000  Cheviux ,  a  une  journee  de  la.     Mezerai  &  les  autres 

Hiftoriens  Fran^ois  ,  qui  n'ont  pas  pu  ignorer  ce  que  les  Ita- 

liens  ont  dit,  ne  le  nient  pas  ,    &  fe  contentent  de  n'en  point 

parler  ;   de  lorte  qu'il  eft  du  moins  auiii  apparent  que  la  chofe 

cft  vraye,  qu'il  cft  apparcnt  qu'elle  elt  faulle.   Au  fond,  quand 

memc  Pierre  auroit  ete  faili  d'une  frayeur  mal  fondee  de  quel- 

que  furprife  da  la  part  du  Roi  de  France  ,  je  ne  vois  pas  que 

ceia  piit  faire  un  grand  tort  a  fa  reputation.     Garibay  ,    Hifto- 

rien  Efpagnol ,  qui  ignoroit  fins  doute  les  Conventions  pallees 

entre  les  deux  Rois  ,    a  ete  alTez  hardi  pour  dire  que  le  Roi 

d'.Arragon  fe  prefenta  a  Bourdeaux ,  &  qu'il  s'en  retourna ,  par- 

ce  que  Charles  ne  s"y  trouva  pas.     Despuez  que  el  Rey  D,  Pedro 

fe  apodsrb  del  Rcyno  de  Siciiia  ,  vivie  cinco  anms  y  dando  orden 

en  las  cojas  del  nuevo  Reyno  ,    torno  a  Efpana   v  tuvb  rieptos  y 

dejafios  con  el  Rey  Carlns  ,  y  dtsfracado  pajsb  por  la  Provincia  de 

Gutpuscoa ,  para  la  ciudad  de  Burdeos  ,  qu;  por  Jer  en  ejie  tiempo 

de  Inglcjis  era  el  lugar  de  la  hatalhn  ,  a  la  qual  por  no  acudir  el 

Rey  Carlos ,  tornb  el  Rey  D.  Pedro  en  Arragon  y  Cataluna. 

Je  me  fuis  un  peu  etendu  fur  ce  fujet,  parce  qu'il  m'a  femble 

que  les  Actes  de  ceRecueil  qui  le  regardent,  nous  donnent  une 

idec  toute  nouvelle  de  cette  affaire. 

BuUe  pat       Les  autres  Adtes  importans  qu'on  trouve  ici  fur  les  differends 

leTape*.    ^"^""^  ^^^  "^^"^  Maifons,  dont  Edouard  etoit  Mediateur,  font  la 

excom-      BuUe  de  Martin  IV ,  qui  excommunie  le  Roi  d'Arragon  ,  & 

g""»'» '«    donne  fon  Royaume  a  Charles  de  P'alois  ,   Ftls  de  Philipps  UI 

ta°on.   '"  Roi  dc  France.     Elle  fe  trouve  a  la  page  252. 

"hcii-  On  y  voit  encore  tous  les  foins  que  fe  donna  Edouard  pour 

Panccde"  Procurer  la  liberte  du  Prince  AtSaler^ie,  pris  prifonnier  dans  un 
Sileme.  Combat  naval,  par  Ro^fr  L/7«r/a  ,  Amiral  d'Arragon.  II  au- 
roit  fervi  de  reprefailics  pour  Co7iradin,  fi  Confiance,  Femmc  de 
Pierre,  qui  commandoi:  alors  en  Sicile  ,  ne  reiit  arrache  a  la 
vengeance  des  Siciliens ,  en  Tenvoyant  en  Arragon  au  Roi  fon 
Mari.  Le  fujet  des  Negociations  d'Edouard  fut  donc  la  liberte 
de  ce  Prince  ;  il  y  a  fur  ce  fujet  un  grand  nombre  d'A(ftes  & 
de  Lettres  dans  ce  Volume.  Les  pnncipaux  font  les  Articles 
dont  Edouard  convint  a  Oleron  en  Bearn ,  avec  le  Roi  d'Arra- 
gon ,  pag.  342.  Une  Bulle  du  Pape  Nicolas  IV,  qui  defapprou- 
ve  ces  Articles,  page  358.  La  confirmation  de  ces  menies  Ar- 
ticles  faite  a  Campo-Fran^o  ,  pag.  371.    Les  engageraens  ou 


Edouard  entra  lui-memc ,  pour  fervir  d'affurance  au  Roi  A'Ar-^  E  o  o  w- 
ragon;  au. moyen  defquels  le  Prince  de  Salerne  fut  mis  en  liber-  a  rb  I. 
te ,  a  condition  de  revenir  dans  fa  prifon ,  s'il  n'executoit  pas  le 
Traite.  Un  Certificat  du  meme  Prince ,  appelle  depuis  Roi  de 
Sicile,  comme  il  etoit  venu  a  un  certain  lieu  pour  fe  remettre 
en  prifon  ,  page  435.  Deux  Lettres  du  Roi  ^Arragon  a  E- 
douard,  pag.  450.  &  456,  oii  il  feit  voir  la  fupercherie  dont  a 
ufe  le  Prince  de  Salerne  a  cet  egard.  Comme  ceci  eft  tout  3 
fait  etranger  a  THiftoire  d'Angleterre  ,  j'ai  cru  qu'il  fufSfoit  de 
remarquer  les  Adtes  principaux  qui  regardent  cette  affaire. 

III.     A  F  F  A  I  R  E  S    D'E  C  O  S  S  E, 

"pOur  pouvoi»  entendre  les  Adtcs  concemant  ceRoyaume,     Regle- 
•*-    qui  fe  trouvent  dans  ce  Volume  ,  il  faut  favoir  c\\iAUxan-  "'^"' """ 
dre  II  Roi  d'Ecoffe  ,    mariant  Marguerite  fa  Fille  a  Erick  Roi  fuccefllon 
de  Norwcge ,  il  fut  ftipule  dans  le  Contrat  de  Mariage  ,   que  fi  i  la  Coa- 
Alexandre  venoit  a  mourir  fans  Enfans  males  ,   Marguerite  fa  ^^^^^^ 
Fille  &  fes  Defcendans  fuccederoient  a  la  Couronne  d'Ecoffe. 
Ce  Contrat  fe  trouve  a  la  page  1079,  parmi  les  Aftes  omis.  Le 
cas  arriva.  Les  deux  Fils  ^Mexandre  moururent  pendant  la  vie 
de  leur  Pere.  Marguerite  \e\iT  Soeur,  Reine  de  Norwege ,  mou- 
rut  auffi ,  &  laiffa  une  jeune  Princefle  qui  ne  venoit  que  de  nai- 
tre ,  nommee  Marguerite  comme  elle.  Alexandre  II  etant  mort 
la  meme  annee  1282  ,  la  jeune  Marguerite  de  Norwege  devoic 
etre  reconnue  pour  Heritiere  du  Royaume  d'Ecoffe,  immedia- 
tement  apres  la  mort  de  fon  Ayeul ;  cependant  ce  ne  fut  qu'en- 
viron  dcux  ans  apres,  Tan  1284,  que  les  Grands  d'Ecoffe  s'o- 
bligerent  a  la  reconnoitre  pour  leur  Reine.    Cet  Adte  fe  trouve 
i  la  page  266.    Cependant  Marguente  demeura  en  Norwege , 
fans  doute  a  caufe  de  fon  bas  age  ;   &  TEcoffe  fut  gouvernee 
par  des  Regens  jufqu'^  fan  1289,  qu'£r/V^  fonPerc  envoya  des 
Ambaffadeurs  a  Edouard ,  pour  traiter  avec  lui  de  certaines  af- 
faires  conccrnant  fa  Fille  ,   qui  ctoit  Pctite-niece  du  m.eme  E- 
douard.     La  meme  annce  1289  ,   Edouard  etant  de  retour  de 
France  ,   les  Regens  d'Ecoflc  envoycrent  des  Ambaffadeurs  en 
Angleterre,  pour  traiter  en  prefence  du  Roi  avec  ies  Ambafla- 
deurs  de  Norw(;ge,  page  431.  Ces  Amballadeurs  s'aflt;mblerenc 
a  Sahsbury,  &  drefferent  quelques  Articles,  dans  lefquels  il  fut 
ftipule,  que  Marguerite  feroit  envoyee  a  Edouard ,  libredetout 
engagement  de  Mariage  ,   &  que  ce  Prince  la  remettroit  dans 
le  meme  etat  entre  les  mains  dcs  Ecoffois  ;  a  condition  que 
ceux-ci  s'engageroient  de  leur  cote  ,  a  ne  pas  la  marier  fans  le 
confentement  du  Roi  de  Norwege  fon  Pere  ,  &  du  Roi  d'An- 
gleterre  fon  Grand-oncle.    Ces  Conventions  fe  trouvent  en  La- 
tin  &  cn  Frangois,  page  446  &  448.  Cependant  Edouard,  qui 
penfoit  a  marier  fon  Fils  du  mcme  nom  que  lui ,  avec  Margue- 
rite ,  foUicita  a  Rome ,  &  obtint  une  Difpcnfe  pour  ce  Maria- 
ge ,  dont  il  fit  enfuite  la  propofition  aux  Regcns  d'EcofIe ,  qui 
rapprouverent.     La  Difpcnfe  fe  trouvc  a  la  page  450,  &  l'ap- 
probation  des  Ecoffois ,  avec  quelques  autres  AGtts  concernant 
ce  Mariage  ,  a  la  page  471  &  fuivantes.    On  dreffa  donc  des 
Articles  pour  etre  inferes  dans  le  Contrat,  pag.  482  ;  &  il  pa- 
roit  que  les  Ecoflbis  prirent  toutes  les   precautions  poffibles, 
pour  qu'a  Toccafion  de  ce  Mariage  ,   qui  devoit  unir  les  deux 
Royaumes  fous  la  domination  du  jeune  Edouard  ,  la  liberte  de 
rEcoffe  n'en  regut  point  de  prejudlce.    Ils  ftipulerent  que  le     LesE- 
Royaume  d'Ecoffe  demeureroit  toujours  entierement  fepare ,  &  'oflo'* "'- 
fans  aucime  dependance  de  rAngleterre;  a  quoi  Edouard  nt  fit  quc^kur 
aucune  oppofition.     Tous  ces  projets  s'en  allercnt  en  fumee,  Royaume 
par  la  mort  de  la  jeune  Marguerite,  qui  mourut  avant  de  quit-  d'""!^ 
ter  la  Norwege ,  ou ,  comme  quelques-uns  faffurent ,  dans  une  de^^caui 
petite  Ile  ou  elle  fut  obligee  de  relacher.  Oii  voit  dans  la  pa-  ^'Angle- 
ge  1090 ,  parmi  les  Adles  omis  ,  une  Lettre  de  S.  Andri  \  E-  *""" 
douard,  oii  il  lui  donne  avis  du  bruit  qui  couroit  de  la  mortde 
la  jeune  Reine ,  &  des  Troubks  que  cette  pene  devoit  vraifem- 
blablement  caufer  en  Ecoffe.  ' 

Marguerite  etant  morte  ,  il  fut  queftion  de  regler  la  Succes- 
fion  du  Royaume  d'Ecoffe  ,  fur  lequel  quelques  Grands,  dcf- 
cendus  par  les  Femmes  de  la  Famille  Royale ,  avoient  des  pre- 
tentions.    Lcs  deux  plus  confiderablcs  etoient  Jean  Baillol,  &    Difpuic» 
Robert  Brus  ,  tous  deux  tres  puiflans  &  tres  accredites  en  E-  Jflf^^^^f 
coffe ;  de  forte  qu'en  peu  de  tems  toute  la  Nation  fe  trouva  di-  fion  entre 
vifee  en  deux  Partis  ,   ce  qui  rendoit  la  decifion  de  ce  Proces  Biiiioi  & 
tres  difficile ;  &  quand  meme  on  auroit  pu  parvenir  a  juger  qui       '' 
des  deux  Pretendans  avoit  le  meilleur  Droit,  il  auroit  ete  tres 
difHcile  d'executer  la  Sentencc  ,  fans  plonger  le  Royaume  dans 
une  Guerre-civile.     Les  Hiftoriens  d'Ecofle  pretendent  que  les 
Ecoffois  prierent  Edouard  d'etre  rArbitre  de  ce  differend  ;    & 
les  Anglois  affurent  que  ce  fut  lui-meme  ,   qui  ,  en  vertu  du 
Droit  de  Seigneurie  direde  qu'il  avoit  fur  TEcofle,  fe  porta  pour 
Juge.   II  eft  difficile  de  favoir  fi  Edouard  eut  d'abo'rd  cette  pre- 
tention ,  ou  s"il  ne  la  declara  qu'apres  avoir  accepte  1'offre  des 
Ecoffois  ,   &  on  ne  trouve  rien  dans  ce  Recueil  qui  juftirie  ce 
que  Buchanan  dit  fur  ce  fujet.     On  trouve  au  contraire,  qu'£- 
douard  ne  negligca  rien  pour  etablir  fa  Souverainete  fur  TEcof- 
fe;  mais  cela  ne  juftifie  pourtant  pas  qu'il  eut  manifefte  fes  pre- 
tentions  avant  que  d'etre  reconnu  pour  Arbitre  de  ce  differend.    Edouatd 
Quoi  qu'il  en  foit,  il  convoqua  les  Etats  d'Ecoffe  i  Norham,  J^s^Etais* 
Ville  d'Angleterre,  fituee  fur  la  Tvvede  ;  mais  fi  ce  fut  par  un  d'£cofle 
adte  de  pure  autorite,  ou  a  la  priere  des  Ecoffois  ,  c'eft  cc  qui  ^""f  "°* 
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nc  peut ,  ce  me  femble ,  etre  bicn  decide.  Ce  qu'il  y  a  de  cer- 
tain,  c'eft  q[i'Eiiouard  regarda  cette  occalion  comme  tres  favo- 
rable  pour  etablir  fon  Autorite  fur  TEcofle  ,  d'une  manier^  in- 
difputable  a  l'avenir. 

Les  Etats  d^EcolTe  ayant  ete  convoques  k  Norham ,  EJouard 
s'y  rendit,  accompagne  de  beaucoup  de  Seigneurs  Anglois,  & 
meme  de  quelques  Troupes  j  comme  il  paroit  par  la  Somma- 
tion  faite  a  divers  Seigneurs,  de  fe  trouver  a  Norham  avec  les 
armes  &  les  chevaux  qu'ils  s'etoienc  obliges  de  fournir  au  Roi. 
Cette  Sommation  fe  voit  dans  la  page  525.  La  premiere  Af- 
femblee  fe  fit  le  10  de  Mai  de  Tan  129 1  ^  &  depuis  ce  jour-la, 
jufqu'a  la  fin  de  ce  Proces,on  trouve  dans  ce  Recueil  unjour- 
nal  de  ce  qui  fe  pafla,  dont  je  ferai  ici  un  petit  Abrege.  Je 
crois  neanmoins  etre  oblige  d'avertir,  que  ce  Journal  doit  etre 
lu  avec  precaution.  La  railbn  en  eft,  qu'il  a  ete  fait  par  Maitre 
Jean  dt  Cadam ,  Clerc  du  Roi  Edouard,  &  apparemment  par 
ordre  de  ce  Prince.  Comme  les  Ecoflbis  acculent  ce  Roi  de 
n'avoir  eu  autre  chofe  en  vue  dans  toute  la  conduite  qu'il  tint 
dans  ce  Jugement ,  que  fes  propres  interets ,  &  d'avoir  facrifie 
ceux  de  rEcolTe  a  fon  ambition^  on  peut  prefumer  qu'il  prit 
fbin  qu'on  n'inferat  rien  dans  ce  Journal  qui  p&c  lui  porter 
du  prejudice ,  ou  faire  voir  le  deflein  qu'on  iuppofe  qu'il  avoit 
de  le  lervir  de  cette  conjondture  pour  s'agrandir ,  fous  le  fpe- 
cieux  pretexte  de  rendre  une  Juftice  exadte  &  impartiale.  Les 
remarques  que  j'ajouterai  a  la  fuite  de  ce  Journal ,  qui  eft  une 
efpece  de  Proces-verbal ,  feront  voir  ia  neceflite  de  cet  aver- 
tiflement. 

J'ai  deja  dit  (\\x'Edouard  avoic  pris  la  refolution  de  fe  fervir 
de  cette  conjondture  pour  faire  reconnoitre  aux  Ecoflbis,  que 
rEcofle  etoit  un  Fief  de  la  Couronne  d'Angleterre ,  ce  que  le 
dernier  Roi  d'Ecofle  avoit  abfolument  refufe  ;  ce  fut  par-la 
qu'il  voulut  commencer  ,  remettant  rafFaire  principale,  qui 
etoit  la  Succeflion  ,  apres  que  celle-ci  feroit  terminee.  Pour 
cet  effet,  dans  la  premiere  Aflemblee  qui  fe  tint  a  Norham  le 
10  de  Mai  1291  ,  il.  fit  dire  aux  Ecoflbis  par  Roger  Brahan- 
%on  ,  Grand-Jufticier  d'Anglcterre  ,  que  1'etat  ou  etoit  alors 
le  Royaume  d'Ecofie  qui  fe  trouvoit  fans  Roi ,  Tavoit  enga- 
ge  a  les  requerir  par  fes  Lettres-Patentes  de  fe  rendre  en  ce 
lieu  ,  oii  il  s'etoit  tranfporte  lui-meme  j  pour ,  en  qualite  de 
Souverain  dire<S  du  Royaume  d'Ecofle  ,  rendre  Juftice  aux 
Pretendans  a  la  Couronne,  &  etablir  une  folide  Paix  dans  le 
Royaume:  Que  fon  intention  n'etoit  pas  de  retarder  la  Jufti- 
ce  ,  ni  d'ufurper  le  Droit  de  perfonne  ,  ou  les  Libertes  du 
Royaume  d^EcolTei  mais  de  rendre  a  chacun  ce  qui  lui  etoit 
du :  Et  qu'afin  que  cela  fe  put  faire  plus  aifement  ,  il  reque- 
roit  par  furabondance  de  Droit ,  que  les  Etacs  d'Ecofle  le  re- 
connuflent  pour  Seigneur  direft  de  ce  Royaume;  voulant  en- 
fuite  fe  fervir  de  leurs  confeils ,  pour  faire  ce  que  la  Juftice 
demanderoit.  Sur  cette  propofition  ,  les  Etats  demanderent 
du  tems  pour  confulter  les  abfens ,  &  pour  deliberer  fur  la  re- 
ponfe  qu'ils  devoient  faire.  Edouard  leur  fit  dire ,  que  quoi- 
qu'il  eiat  lieu  de  fe  perfuader  quils  etoient  venus  prepares  fur 
cet  article  ,  puifqu'ils  ne  pouvoient  pas  ignorer  quel  etoit  fon 
deflein,  il  leur  donnoit  du  tems  jufqu'au  lendemain.  Le  jour 
fuivanc,  la  meme  propofition  ayanc  etc  faite  aux  EcolTois,  ils 
infifterent  encore  fur  la  demande  d'un  plus  long  delai  j  fur  quoi 
Edouard,  de  l'avis  de  fon  Confeil,  leur  accorda  trois  femaines 
a  compter  depuis  le  10  de  Mai  ,  pour  preparer  ce  qu'ils  au- 
roient  a  alleguer  contre  fa  pretention. 

Le  2  de  Juin  on  tint  uiie  autre  Aflemblee ,  &  il  cft  a  re- 
marquer,  que  felon  le  delai  accorde  par  Edouard,  elle  auroit 
dii  fe  tenir  le  jour  precedent.  Cette  remarque  peut  etre  dequel- 
que  utilite  dans  la  fuite.  Dans  cette  Aflemblee,  TEveque  de 
Bath  &  Wells ,  Chancelier  d'Angleterre ,  porta  la  parole  pour 
Edouard,  &  dit  aux  Etats,  quc  dans  la  precedente  Aflemblee 
le  Roi  leur  avoit  accorde  trois  femaines ,  pour  preparer  ce  qu'ils 
avoient  a  oppofer  a  fa  pretention ;  mais  que  puifqu'iis  n'avoient 
abfolument  rien  repondu,ni  allegue,pour  affoiblir  fon  Droir, 
rintention  de  ce  Prince  ctoit  d'agir  dans  raffaire  qui  etoit  en 
queftion ,  en  vertu  de  fon  Droit  de  Souverainete  reconnu  j  & 
en  qualite  de  Souverain  direft  de  l'Ecofle,  d'examiner  &  ter- 
miner  ce  difl^erend.  Enfuite  s'adrcflant  a  Rohert  Erus ,  Tun  des 
Pretendans,  il  lui  demanda  s'il  vouloit  recevoir  Jugement  fur 
les  pretentions  qu'il  avoit  a  laCouronned'Ecofle,  du  Roid'An- 
gleterre,  comme  Souverain  §c  Seigneur  diredt  du  Royaume;  a 
quoi  celui-ci  repondit  en  termes  precis  &  formels  ,qu'il  le  recon- 
noiflbit  pour  tel,  &  qu'en  cette  qualite,  il  confencoit  de  fe  fou- 
mettre  a  fon  Jugement. 

La  meme  queftion  fut  faite  enfuite  aux  autres  Pretendans  ; 
favoir ,  Florent  Comte  de  Hollande ,  fean  HaJiiTfgs  ,  Patrik  Dum- 
bar  Comte  de  la  Marche ,  Guillaume  Rofs ,  Gautier  de  Hunter- 
cumhe ,  Guillaume  Vefci ,  Rohert  de  Pynkeny ,  &  Nicolas  de  Sou- 
les.  lls  firent  tous  la  meme  reponfe  que  Robert  Brus.  Apres 
cela  fe  leva  un  Chevalier ,  qui  excufa  fabfence  de  Jean  Bail- 
lol ,  &  demanda  pour  lui  un  delai  jufqu'au  lendemain.  Dans 
rAlTemblee  fuivante ,  Baillol  fe  prefenta ;  on  lui  fit  la  raeme 
queftion,  &  il  repondit  comme  les  autres. 

Dans  la  ^e.  Alfemblee,  l'Eveque  de  Bath  &  Wells,  apres 
avoir  recapitule  ce  qui  s'etoit  fait  jufqu'dlors  ,  protefta  de  la  part 
d.'Edouard ,  que  quoique  dans  le  differend  qui  s'etoit  emu  entre 
divers  Pretendans  touchant  la  Succeflion  du  Royaume  d^Ecof- 
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fe,  ce  Prince  agtt  en  qualite  de  Souverain,  pour  rendre  Juftice 
a  cclui  a  qui  elle  fcroit  due  ;  il  ne  pretendoic  pas  pourcant  fe 
deparcfr  du  Droit  Hereditaire  qu'il  pourroit  avoir  hii-meme  fur 
ce  Royaume,  lequel  Droit  U  pretendoit  faire  valoir  quand  il  le 
jugeroic  a  propos.  Le  Roi  lui-meme  repeca  cetcc  proceitacibn 
de  fa  propre  bouche,  en  Fran^ois.  Cela  faic,  Jeau  Comyn  Sei- 
gneur  de  Badenough  demanda  d'etre  admis  a  produire  fes  pre- 
tencions  fur  la  Couionne ;  ce  qui  lui  fut  accorde ,  apres  qu'il 
eut  reconnu  Edouard  pour  Seigneur  dire>ft  &  Souverain  de  VE- 
cofTe,  comme  les  autres  ravoienc  faic. 

Avant  que  de  pafler  plus  avant,  on  redigca  par  ecrit  la  le- 
connoifTance  que  les  Pretendans  avoient  faite  d'Edouard  pour  Edouard 
Souverain  de  TEcolfe,  &  on  en  fit  un  A(fte  auchentique,  qui  P°"'Sou- 
fut  figne  de  tous  les  Pretendans.  Cet  Adte  fe  trouve  dans  le  d-Ecoae'''' 
Journal  a  la  page  555,  &  a  la  page  529.  II  eft  en  Fran^ois. 
Le  jour  fuivant ,  les  Precendans  palferenc  &  fignerent  un  autre 
Ade  qui  fe  trouve  a  la  page  529,  par  lequel  ils  confentoient 
qu'Edouard  fut  mis  en  polTeirion  du  Royaume  d^Ecolfe ,  pour 
le  delivrer  enfliite  a  celui  d'entre  eux  a  qui  il  feroit  ajutJe. 

La  Souverainete  d'Edouard  ayant  ete  ainli  etablie,  on  vint 
enfin  a  raffaire  principale,  je  veux  dire,  a  rexamen  des  Droits 
des  Pretendans  a  la  Couronnej&  afin  que  cet  examen  fe  fic  d'u- 
ne  maniere  imparciale,  on  convinc,  que  Jeaji  Baillol  6c  Jean  p.  55 j. 
Comyn ,  d'un  cbce ,  pour  eux  &  pour  tous  les  aucres  Precen- 
dans,  choiiiroienc  quarance  Commilfaires  Examinaceurs;  que 
Rohert  Brus  pour  lui-meme  &  pour  les  autres,  en  choiliroit 
autres  quarante  j  &  qu' Edouard  ajouteroit  de  fa  part  a  ce  nom- 
bre  vingt-quatre  Anglois,  pour  fervir  comme  de  Mediateurs 
entre  les  quacre-vingts  Ecolfois;  &  que  tous  ces  CommifQires 
enfemble  donneroient  au  Roi  leur  avis  pour  le  Jugement  de 
cette  AfFaire. 

Dans  rAflemblee  du  5  Juin ,  on  ne  fit  autre  chofe  que  lire  p.  5j6. 
&  enregitrer  les  noms  de  ceux  qui  avoient  ete  choifis.  Le  6 , 
Edouard  ordonna  aux  Commiiraires  de  convenir  entre  eux  du 
lieu  &  du  tems  auxquels  on  devoit  s'airembler  pour  terminer  le 
Proces.  Ils  n'eurent  pas  de  peine  a  convenir  du  lieu ,  qui  fut  p-  yj4- 
la  Ville  de  Berwick,  diftante  d'environ  quatre  milles  de  Nor- 
ham ,  de  Tautre  cote  de  la  Twede ,  &  dans  le  Royaume  d'E- 
cofTei  car  il  faut'  remarquer  que  les  Ecoifois  avoient  obtenu 
d'Edouard,  que  cette  AfFaire  feroit  jugee  dans  le  Royaumcd'E- 
cofTe  meme,  quoique  les  Lcttres-Patentes  qu'il  leur  accorda  fur 
ce  fujet,  &  qui  fe  trouvent  a  la  page  532,  ne  foicnt  que  du  12 
de  Juin,  jour  pofterieur  a  celui  auquel  fe  fit  la  nominacion  de 
Berwick :  mais  apparemmenc ,  il  le  leur  avoit  promis  vcrbale- 
ment.  Quant  au  tems,  cornme  lcs  Commiflaires  ne  purenc 
s'accorder  entre  eux,  Edouard  fixa  lui-meme  le  2«.  jour  d'Aout 
prochain. 

Le  II  Juin,  les  Regens  remircnt  leurs  Commiflions  au  Roi, 
qui  les  re^ut  &  les  leur  rendit ,  pour  gouverner  cn  fbn  nom ; 
apres  quoi  il  nomma  TEveque  de  Cath?iefs  pour  Chancclicr  d'E- 
cofle,  &  lui  donna  un  Anglois  pour  Ajoint. 

Le  12,  le  Chancelicr  prCta  ierment  de  fidclite  a  Edouard. 

Le  1 3  ,  •  les  Regcns  &  les  principaux  Seigneurs  d'£coire  en 
firent  de  meme. 

Le  14  f  &  les  jours  fuivans,  tant  a  Berwick  qu'a  Norham,  ftrmenr 
tous  les  autres  Seigneurs,  Magiftrats,  Gouverneurs  de  Places,  <'«  fideii- 
&c.  preterent  le  meme  ferment.  douard" 

Edouard  s'etant  enfuite  tranfporte  a  Berwick ,  avcc  tous  les  *  p.  j<8. 
Commilfaires ,  y  fit  une  proteftation  dans  laqueile  il  dit ,   que  t  P-  ^.^^' 
que  quoiqu il  eut  accorde  que  le  Proces  touchant  la  Succeflion  5"^"  ^ 
feroit  juge  en  EcofTe,  il  ne  pretendoit  pourtant  pas  porter  par-    ?•  574- 
la  prejudice  au  Droit  qu'il  avoic  dans  un  cas  femblabIe,ou  dans 
tout  aucre,  d'exercer  la  Juftice  en  Anglecerre,  touchant  les  Af- 
faires  qui  pouvoient  regardcr  rEcoffe. 

Le  3  d'Aout,  les  Commiflaires  s'etant  aflembles  a  Berwick, 
chacun  des  Pretendans  prefenta  fa  Requete ,  dans  laquclle  etoient 
contenues  les  raifons  quils  alleguoient  pour  pretendre  a  la  Cou- 
ronne  d^Ecoffe.  Comme  toutes  leurs  pretentions  etoicnt  fon- 
dees  fur  leur  dcfcendance  de  quelque  Perfbnne  de  la  Famille 
Royale  d^Ecoffe,  on  pourroit  mieux  voir  dans  une  Genealogie 
le  fondement  de  leurs  pretentions,  que  par  un  long  difcours. 
Mais  le  format  de  cet  Ouvrage  ne  permet  pas  qu^on  \'y  infcre. 
Les  Pretendans  etoient : 

Fhrent  Comte  de  Hollande,  defcendu  d'Ada  Soeur  du  Roi  Ge'nc'jio- 
Guillaume. 

Patrik  Dumbar  Comte  de,  la  Marche ,  defcendu  d'Ilda  Filledu 
Roi  Guillaume. 

Guillaume  de  Vcfci ,  defcendu  de  Marguerite  Fille  du  Roi 
Guillaume. 

Robert  de  Pynkeny ,  defcendu  de  Margerie  Soeur  du  Roi  Guil- 
laume ,  par  une  Fille  de  Margerie ,  nommee  Alix. 

Guillautne  de  Ro/y,defcendu  d'lfaheUe  Fille  du  Roi  Guillaume. 

Nicolas  de  Soules ,  defcendu  de  Marguerite  Fille  ^Alexandre 

n. 

Patrick  Galythly ,_  defcendu  de  Henri  Fils  de  Guillaume. 

Roger  de  Mandevillc,  defcendu  d' Aufrique  feconde  FiIIc  du 
Roi  Guillaume. 

fean  Comyn  Seigneur  dc  Badenough ,  defcendu  dc  Donald  au- 
trefois  Roi  d^Ecblfe. 

Jean  Hafliiigs ,  defcendu  de  la  3«.  Fille  de  David  Comte  de 
Hutingdon,  Frere  du  Roi  Gutllaume. 

F  3  Jean 
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""'""        yean  Baillol,  defcendu  de  Marguerite  Fille  ainee  de  David 
Comte  de  Huntingdon. 

Robert  Brus,  defcendu  (TJfahelle  2«,  Fille  de  David  Comte 
de  Hu7itifigdo?t. 

Pour  bien  comprendre  toutes  ces  pretentions,  il  eil  necef- 
faire  de  remarquer,  que  Florent  Comte  de  HoUande,  Robert  de 
Tynkeny ,  &  yean  Comyn ,  etant  defcendus ,  les  deux  premiers  de 
deux  Soeurs  de  David  Comce  de  Huntingdon,  &c  ie  dernier  de 
Donald  Frere  cadet  de  Macolm  IH;  ils  ne  pouvoient  pas,  felon 
le  Droitjpretendre  d'etre  preferes  aux  defcendans  de  David:  ce 
qui  eft  manifefte.  A  Tegard  de  Nico/as  de  Soules,  Gutllaume 
Rofs ,  Patrick  Dumhar  ,  Guillaame  Vefci ,  Tatrick  Galythly ,  & 
Roger  de  Mandevilh-,  fi  leur  Genealogie  etoit  bien  expofee,  il 
ell  certain  que  dans  la  fucceflion  d'un  Fief  qui  n'etoit  pas  maf- 
culin ,  ils  auroient  du  etre  preferes  aux  deicendans  du  Comte 
de  Hitntingdon,  puilqu'ils  defcendoient  de  Guillaume  Roi  d'£- 
cofle,  fon  Frere  aine;  mais  il  y  a  lieu  de  croire,  ou  qu'ils  n'a- 
voient  pas  bien  expofe  leur  Genealogie,  ou  que  ceux  dont  ils 
tiroient  leur  origine  n'etoient  que  des  batards  ,  &  par  conie- 
quenc  incapables  de  tranfmettre  aucun  Droit  a  leurs  dcfcendans. 
Ce  qui  confirme  cette  conjedure  ,  c'eft  que  dans  la  Requete 
i  prefcntee  par  Baillol ,  oii  il  expole  en  detaii  comment  la  Cou- 

ronne  a  du  palTer  d'une  main  a  I'autre  jufques  a  lui ;  npres  a- 
voir  parle  de  la  morc  de  Marguerite  de  Norwege,  il  dit  qu'a- 
pres  la  mort  de  cette  Princelle  ,  la  Couronne  avoit  du  vcnir 
a  Marguerite  fa  Grande-tante,  Fille  d^Alexandre  II;  S:  de  cet- 
te  Marguerite ,  a  Magothe  fa  Fille :  mais  que  cctte  Magoihe  etant 
morte  lans  Enfans,  la  Succeflion  venoit  a  ^/<?rg*r/f  fa  Soeur, 
qui  mourut,  dit-il,  fans  Enfans:  &  cc^^cndint  Nicolas  de  Sou- 
les  fe  difoit  Fils  de  cette  Margerie;  &  ainli,  du  propre  aveude 
Baillol,  ce  mtme  Nico/as  auroit  du  lui  etre  prefere ,  s'il  eut  ete 
veritablement  Fils  de  Margerie,  comme  il  Tavoit  avunce.  11 
n'y  a  point  d'apparence  que  Bai//o/  k  fut  contente  de  combat- 
tre  le  Droit  de  Nico/as  de  Sou/es  par  une  fimple  negation,  s'il 
n'eut  ete  conttant  &  connu  de  tout  le  monde,que  cette  Mar- 
gerie ,  Mere  pretendue  de  N:co:as  de  Sou/eSj  etoit  morte  fans 
lailTer  de  pofterite. 

Tout  de  meme  £W/o/,dans  fa  Rcquete,apr^s  avoir  dit  quT- 
fahe//e  troilieme  Fille  A^A/exandre  II,  mourut  fans  Enfans,  af- 
fure  que  la  Couronne  devoit  rcvenir  aux  Defcendans  de  David 
Comte  de  Huntingdon ,  &  faute  tout  d'un  coup  par-deflus  Hen- 
ri  de  Ga/ythtly ,  Ifahe//e ,  I/Ja,  Marguerite,  &  Aufrique,  Filks 
du  Roi  Gui//aume;  defquelles  Patrick  Ga/yth/y  ,  Gui//aume  Rofs  , 
Patrick  Dnmbar ,  Gui//aunie  Vefci,  &  Roger  de  Mandevi//e ,  fe 
difoient  defcendus.  Ce  qui  donne  licu  de  croire  que  cet  Henri 
&^ks  trois  Soeurs  ,  fuppofe  qu'ils  fuflcnt  Enfans  de  Gui//aume 
n'etoient  que  des  batards^  c'eft  que  dans  la  fuite,  les  Preten- 
dans  qui  tiroient  d'eux  leur  originc ,  fe  departirent  tres  aifemenc 
de  kurs  pretentions,  avant  meme  qu'elles  fuflent  examinees ; 
marque  alfuree  que  Bai//o/  avoit  railon  de  les  pafler  Ibus  fllen- 
ce,  comme  ne  pouvant  pas  !ui  porter  un  grand  prejudice. 

II  ne  s'agiflbit  donc  que  de  regler  la  Succellion  entreles  Def- 
cendans  de  David  Comte  de  Huntingdon  ,  Frere  du  Roi  Gui/- 
laume ;  de  qui  la  Branche  legitime  venoit  de  finir  par  la  jeune 
Marguerite  de  Norwegc.  Ce  David  mt  plufieurs  enfans,  dont 
quatre  moururenc  avant  lui;  &  laifla  trois  ¥A\ts,Marguerite  qui 
cpoufa  Alain  de  Ga/^xay ,  Ifahe//e  Femme  de  Rohert  Brus  ,  & 
Ada  C[u.i  fut  mariee  a  Hetiri  Hajiings,  Anglois.  De  Marguerite 
r<iinee  des  trois,  vinrent  Dcvergu/de ,  &c  Marioue;  celle-ci  fut 
mariee  a  Jean  Comyn,8c  apparemment  etoit  morte  iansEnfansj 
&  quoi  qu'il  en  foit,  elle,  ni  fes  Enfans  fi  elle  en  eut,  ne  paru- 
rent  point  dans  ce  Proces.  Devergulde  fa  Soeur  ainee ,  qui  epoufa 
Jean  Bai/lo/ ,tr\  eut  ce  Jean  B a i//o /  ,qui  demandoit  laCouron- 
ne  en  vertu  du  Droit  de  faMere,quietoit  encore  en  vie.Ifabe/- 
le  2e.  Fille  de  David,  Femme  de  RohertBrus,  eut  un  Fils  nom- 
me  Rohert  comme  ibn  Pere:  c'etoit  Tun  des  Precendans.  Enfin 
Ada  euc  de  Henri  Hafiings  fon  Mari,  Jean  Haflings ,  qui  avoit 
auni  les  pretentionsi  mais  comme  il  prevoyoit  bien  que  les  Def- 
cendans  de  fes  deux  Tantes ,  ainees  de  fa  Mere ,  Femporteroient 
fur  lui,  il  l'e  reduifit  a  dire,  que  TEcofle  etoic  un  Fief  divifible 
&:  que  par  confequenc  il  devoit  etre  partage  entre  les  trois  Filles 
de  David  Comte  de  Huntingdon,  fon  Ayeul.  Le  grand  fujet  de 
conteftation  etoit  donc  entre  Jean  Bai/lo/,  &  Robert  Brus.  Le 
rrcmier  alleguoic  pour  Iui,qu'il  etoic  Petic-fils  deMarguerite  fil- 
le  ainec  de  David;&c  le  dernierpour  Iui,qu'il  ecoic  Petic-fils  de 
David  lui-meme,&  par  confequent  qu'il  etoicpIusprochaind'un 
dcgre  :  mais  comme  on  lui  oppofoic  que  Devergu/de ,  qui  ^coit  en- 
core  en  vie,etoit  dans  un  degre  aufli  prochain  que  lui,&qu'el- 
le  avoic  Tavantage  d"ecre  Fille  de  fainee,  il  repondoit,que  dans 
un  pareil  degre  de  proximite ,  les  Hommes  devoicnt  etre  prefe- 
res  aux  Femmes.  Cetoit-Ia  le  precis  des  raifons  des  uns  &  des 
autres,  &  le  fujet  de  rexamcn  qu'on  devoic  faire.  Revenons 
prefentemenc  ^  ce  qui  fe  palfa  dans  les  Aflemblees  fuivances. 

Toutes  les  Requetes  des  Precendans  ayanc  ete  lues  ,  Edouard 
fixa  le  26.  jour  de  Juin  de  Tannee  fuivante  1292,  pour  ouir  le 
rapporc  des  Commiflaires  Examinateursj&  ainfi  ils  eurent  neuf 
ou  dix  mois  pour  s'inftmire. 
».  y8o.  Le  jour  marque  etant  venu ,  les  Ambafladeurs  d'Erick  Roi 
de  Norwege  fe  prefenterent,  &  demanderent  pour  leur  Mai- 
tre,  a  etre  admis  au  nombre  des  Prctendans,  comme  Pere  & 
legitime  Heritier  de  Marguerite  fa  Fillei  ce  qui  lui  fut  accor- 


de;  apres  que  fes  Ambafladeurs  eurent  premiereiftent  reconnu  Edou- 
la  Souverainete  des  Rois  d'Angleterre  fur  rEcofle.  ^^^  '• 

Les  Commiflaires  fe  mirent  enfuite  a  examiner  enfemble  les 
Requetes  de  chacune  des  Parties;  mais  comme  il  fembla  i  E- 
douard  que  cette  raaniere  de  proceder  feroit  trainer  TafFaire  en 
longueur,  il  fic  trouver  bon  quon  examinat,  avant  toutes  cho- 
ks ,  les  Droics  de  Bai//o/  &  de  Brus ,  fans  prejudice  de  ceux 
desautres  Pretendans.  Cela  etant  ainfiregle,  il  ordonna  aux 
CommiiTaires  d'examiner ,  par  quelles  Loix  il  faloic  proceder  au 
Jugemenr  de  cecce  AfFairci  fur  quoi  les  avis  furent  fi  divers, 
que  pour  leur  donner  le  tems  de  s'accorder,  ou  de  s'inftruire, 
il  prorogea  rAflemblee  jufqu'au  12  d'06tobrei  voulant  aufl[i,di- 
foic-il ,  confulcer  de  fon  coce  les  Jurifconfultes  des  Pais  etrangers. 

A  la  prochaine  Aflemblee,  qui  fut  le  14  d'0&iohrc, Edouard  P-  ^^'' 
mic  deux  Queftions  fur  le  tapis,  &  fouhaica  d'avoir  les  avis  des 
Examinateurs.  La  i.  par  quellcs  Loix  il  faloit  proceder  au  Ju- 
gement  de  cette  Affaire ,  en  cas  qu'on  ne  trouvat  poinc  dans  lcs 
deux  Royaumes  des  Loix  &  des  Coutumes  communes ,  ou  me- 
me  diverfes.  La  2.  s'il  falloit  confiderer  le  Royaume  d'Ecoflle 
comme  tout  autre  Fief,  &  en  juger  comme  on  jugeroit  des 
Comtes  &  des  Baronies.  II  fut  repondu  a  la  premiere  de  ces 
deux  Queftions ,  par  un  avis  unanimc  des  Commiflaires ,  que  le 
Roi  devoit  juger  cettc  Affeire  conformement  aux  Coutumes 
etablies  dans  les  deux  Royaumes ,  s'il  s'en  trouvoit  quelques-unes 
qu:  pufTent  y  fervir  j  mais  que  s'il  ne  s'en  trouvoit  pas,  le  Roi 
pourroic ,  par  Tavis  des  Grands  de  fon  Royaume ,  etablir  une 
Loi  nouvelle.  Quant  a  la  feconde,  il  fuc  repondu,  qu'on  de» 
voit  juger  de  la  Succeffion  du  Royaume  d^Ecofle ,  comme  de 
ceiles  des  Baronies  &  des  Comtes.  Ces  deux  Arcicles  etant 
vuides,  Edouard  s^adrefTa  a  Bail/o/  &  a  Brus,  pour  leur  de- 
mander  s'ils  avoient  encore  quelque  chofe  a  alleguer  pour  foute- 
nir  leur  Droit ;  &  chacun  de  ces  deux  Seigneurs  ayant  parJe 
pour  foi-meme,  &  s'etant  etendu  fur  les  railbns  deja  alleguees, 
qu'ils  prenoient  toujours  pour  fondement  de  leur  Droit,  Edou' 
ard  dcclara  que  le  6  de  Novembre  il  prononceroit  la  Sentence  • 
&  ce  jour-Ia  etant  venu ,  Robert  Brus  fut  entierement  deboute 
dcs  pretentions  qu'il  avoit  a  la  Couronne  d^Ecoffe :  fur  quoi  il 
protefta ,  qu'il  avoit  deffein  de  pourfuivre  fon  Droit  fous  une  au- 
tre  forme. 

Jean  Hafiingt  fe  prefenta  enfuite ,  &  foutenant  que  le  Ro- 
yaume  d^Ecoffe  etoit  un  Fief  divifible ,  il  demanda  qu'il  fut  par- 
tage  entre  les  Defcendans  des  trois  Filles  de  David  Comte  de 
Huntingdon,  dont  la  troifieme  etoit  fa  Mere.  Rohert  Briis  (e 
leva  en  meme  tems,  &  fe  reduifit  a  demander  la  meme  chofe. 
Sur  cette  demande,  Edouard  ordomy^i  aux  Commiflaires  d'exa- 
miner  fi  1'Ecofle  etoit  un  Fief  divifible ,  &  leur  donna  du  tems 
pour  en  deliberer  jufqu'au  17  du  meme  mois. 

Ce  jour-la,  Edouard  demanda  Tavis  des  Examinateurs,  qui 
rcpondirent,  que  le  Royaume  d'Ecofle  n'etoit  pas  divifible;  fur 
quoi  le  Roi  prononga,  que  Jean  Hafiings ,m  Rohert  Br»/,  n'a- 
voitnt  rien  a  pretendre  fur  la  Succeffion  du  Royaume.    Cette 
Sentence  ne  donnoit  pas  encore  gain  de  caufe  a  Bai//o/,  puiC- 
qu'il  y  avoit  encore  tant  d'autres  Pretendans ;  mais  ceux-ci  epar- 
gnercnt  a  Edouard  &  aux  Commiflaires  un  plus  long  examen , 
en  fe  deportant  entierement  de  leurs  pretentions.     N'y  ayant  Edouard 
donc  plus  rien  qui  put  mcttre  obftacle  au  Droit  de  Bai//o/,  E-  declare 
douard  pronon(;a  en  fa  faveur,  &  le  declara  Roi  d'EcofIe:  a-  BaiUoi^ 
pres  quoi  s'adreflant  a  lui ,   il  fexhorta  a  gouverner  fon  Peuple  ^ofli'''^' 
equitablement,  &  d"une  telle  maniere  qu'il  ne  donnat  aucun  p.  589. 
lieu  a  fes  Sujets  de  le  plaindre  de  lui,  &  de  porter  leurs  plain- 
tes  au  Seigneur  direft  &  Souverain  de  rEcotfe.    II  lui  afligna 
enfuite  un  jour  pour  preter  le  ferment  de  fidelite  ,  &  un  autre  pA'te°f„ 
pour  rendre  fon  hommage  du  Royaume  d^Ecoffe:  ce  qui  fut  inent&' 
executei  le  premier,  le  20  de  Novembre  a  Norham ;  &  le  fe-  ""'* 
cond  a  Newcaftle,  le  lendemain  de  Noel  1292.    Sur  quoi  il  geT^Roj 
eft  bon  de  remarquer,que  le  Chambellan  d' Edouard  demand^nt  Eciou- 
peut-etrc  trop  a  Bai//o/  pour  fon  droit,   lorfque  ce  Princ  rendit  "'^'  P' 
rhommage,  ou  ne  fachant  ce  qil'il  devoit  demander,  Edouard  ^^''^"^ 
fixa  lui-meme  ce  droit  a  20  livres,  ce  qui  etoit  le  double  de  ce 
qu'un  Comte  payoit.    Voyez  page  600. 

A  ne  confiderer  que  ce  qui  eft  rapporte  dans  ce  Joumal,  il  Rjmaj. 
femble  quil  n'y  ait  rien  de  plus  exadt,  ni  de  plus  impartial , que  ques dc 
le  procede  d'Edouard,  dans  le  Jugement  de  ce  fameux  Proces.  ^'^■.'*'% 
II  demande  d'abord  aux  EcofiTois,  qu'ils  reconnoiffent  par  fur-  ia?o'ndu"i- 
abondance  de  Droit,  que  fEcofTe  eft  un  Fief  dependant  de  u  qu'E- 
1'Angleterre ;  &  ceux-ci  n'oppofant  rien  ^  fes  pretentions,  il  fe  f;"""'' 
confticue  lui-meme  Juge  de  ce  difFerend,en  vertu  de  fa  Souve-  cette  oc- 
rainete  reconnue^  &  pour  pouvoir  juger  d'une  maniere  impar- "'»°n- 
tiale,  il  faic  choifar  80  Commiflaires  Examinaceurs , par  les  deux 
principaux  Precendans;  &  ne  prononce  la  Sentence,  que  fur 
les  avis  de  ces  CommitTaires.    Peut-on  rien  voir,  ce  femble, 
de  plus  jufte ,  &  de  plus  exaft  ?  Les  EcolTois  ne  laiflTent  pas  ne- 
anmoins  de  fe  plaindre  de  lui,  &  d^afTurer  qu'il  n'a  eu  egard 
qu'a  fes  interets.     Ceft  pourquoi ,  pour  avoir  une  idee  nette 
&  diftindte  de  cette  affaire ,  il  eft  bon  de  voir  les  plaintes  des 
Ecoflbis ,  &  fur  quoi  elles  Ibnt  fondees ,  quoique  ce  Recueil 
n'en  fafle  aucune  mention. 

Ils  difent  donc ,  que  1'unique  but  d'Edouard  etoic ,  non  pas 
de  pacifier  rEcoffe  ;  mais  de  profiter  de  cette  conjonfture  , 
pour  fe  faire  reconnoitre  fouverain  Seigneur  du  Royaume,  & 
pour  faire  tomber  la  Couronne  fur  la  tete  de  celui  qui  etoit 

le 
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Edou-  le  moins  etl  etat  de  lui  difputer  ce  Droit  ;  c'eft-a-dire  ,    fur 
ard  I.    celle  de  Baillol^  qui  avoit  un  genie  bien  moins  eleve  que  fon 
Rival ,    &  moins  d'Amis  &  de  credit  en  Ecoflfe  :    Qu'il  ne 
laiffa  pas  les  fuffrages  libres  ,    &  que  pendant  qu'en  public  ii 
temoignoit  une  grande  impartialite,  il  agiffoit  en  fecret  pardes 
nrenaces   «bc  par  des  promcffes  ,    pour  porter  les  Commiffaires 
deputes  a  juger  felon  fes  delleins:  Qu'il  offiitd^abord  la  Cou- 
ronne   a   Rohert   Briis  ,   s'/!    vouloit  s'engager  a  lui  en  faire 
hommagej  &  que  celui-ci  Tayant  refufee  a  ce  prix ,  il  la  pro- 
mit  a  Baillol  Ibus  ces  mt-mes  conditions:  QLie  fi  Robert  Brut 
vint  enfuite  a  reconnoirre  Edouard  pour  Seigneur  fouverain  de 
TEcoffe,  ce  fut  parce  qu'il  comprit  bien  quel  prejudice  il  s'6- 
toit  porte  a  lui-meme  par  fon  refus.    On  ajoute,  qu'une  mar- 
que  que  les  Etats  afiembles  a  Norham  n^etoient   pas  libres  , 
c'eft  premiercment ,  ({WEdotiard  y  avoit  amene  des  Troupes;  & 
en   fecond  lieu  ,     qu'ils   ne   repondirent  rien  a  la  propofition 
qi^Edoiiard  leur  fit  de  le  reconnoitre  pour  Seigneur  fouverain ; 
car  s'ils  euffent  cru  que  ce  Droit  eut  ete  inconteftable ,  poar- 
quoi  euffent-ils  demande  du  tems  pour  deliberer  ?    ou  s'il  ne 
retoit  pas,  d'ou  peut  venir  que  les  Etats  aflembles  ne  purent 
trouver  aucune  raifon  pour  difputer  ce  pretendu  Droit,   puif- 
qu'il  eft  certain  que  les  derniers  Rois  d'Ecoffe  s'y  etoient  tou- 
joars  oppofes?  Qu'on  ne  voit  pas,  malgre  tout  ce!a,   que  les 
Etats  ayent  reconnu  cette  Souverainete  j    &  que  la  reconnoil- 
fance  qui  en  fut  faite  ,    ne  venoit  que  de  la  part  des  Regens 
gagnes   par  Edouard  ,    ou  de  celle  des  Pretendans  interelles  a 
gagner  fa  faveur ,  Sc  dont  la  plupart  etoient  fes  Vaffaux ,  ou  fes 
Sujets ;  &  qui  dans  le  fond  n'avoient  aucun  pouvoir  de  lier  le 
Peuple  d'Ecoffe,  par  leur  foumiffion  particuliere.    On  pretend 
encore  ,    que  ce   fut  Edouard  qui  fit  par  fes  intrigues  interve- 
nir  tous  les  Pretendans,  a  Texception  de  Baillol^  de  Briis ,  & 
de   Hafiings  ,    afin  d'embaraller  Taffdire  ;    pour  faire  voir  aux 
deux  principaux ,  qu'ils  avoient  befoin  de  fa  faveur,   &  pour 
avoir  parmi  les  Pretendans  memcs  la  pluralite  des  voix  pour 
lui;   ce  qui  paroit,  dit-on,  manifeftement ,  de  ce  qu'auffi-t6t 
que   Robert  eut  perdu  fa  Caufe ,    tous  les  autres  Pretendans 
(^Bai/M  &c  Hafiifigs  exceptes)  fe  departirent  de  leurs  preten- 
tions :  marque  evidente,  que  ce  qu'ils  avoient  fait  n'etoit  qu'u- 
ne  pure  grimace,  k  la  foUicitation  du  Roi  qui  les  faifoit  agir. 
Car  comment  peut-on  concevoir,   difent-ils,  que  TArret  pro- 
nonce  contre  Brus  fut  prejudiciablc  aux  autres  Pretendans ,  & 
dut  les  obliger  a  fe  defifter  de  leurs  pretentions?  II  paroit  en- 
core  plus  evidemment,  que  rintervention  du  Roi  de  Norwe- 
ge  etoit  mendiee  ;    puifqu'il  n'y  a  aucune  apparence  que  fes 
Ambaffadeurs  euffent  ofe  trahir  les  interets  de  leur  Maitre,  s'ils 
neuffent   eu  des  ordres  fecrets  d'agir  felon  ies  diredions  d'£- 
douard,  qui  n'eut  plu;  befoin  de  lui  apres  que  Robert  Brus  eat 
ete  deboure.    II  femble  memc  qu'il  y  avoit  quelque  myftere 
dans  li  conduitc  de  Baillol,  qui  affefta  de  ne  pas  fe  trouver  a  la 
premiere   Ailemblee  dc   Norhara ,  pour  lailTer  faire  aux  autres 
cette  premiere  demarche  ,   de  reconnoitre  le  Roi  d'Angleterre 
pour  Souverain,  comme  s'il  eut  eu  plus  de  mefures  a  garder 
que  les  autresj  ce  qui,  dit-an,  ne  pouvoit  provenir  que  de  Taf- 
furance  qu'il  avoit  d'obtenir  la  Couronne :  mais  que  nonobftant 
cette  precaution,  il  ne  put  empecher  que  la  voix  publique  ne 
Taccuiat  d'avoir  ete  le  premier  a  s'engagcr  avec Edoumd.  Aufli 
continua-t-on  toujours  a  le  lui  reprocher  j  &  quoique  dans  la 
fiiite  il  ait  perdu  cette  meme  Couronne  pour  avoir  voulu  fe  re- 
tradler,   il  ne  put  jamais  acquerir  Teftime  de  fes  Sujets,  qui  fe 
tournerent  enfuite  du  cote  du  Fils  de  fon  Rival. 

Je  ne  puis  m'einpecher  de  faire  ici  une  remarque  qui  vient 
uniquementde  moi,  &queje  nedonne  aulllque  comme  unefim- 
ple  conjefture;  c'eft  fur  la  feconde  Affemblee  qui  fe  fit  a  Nor- 
ham  le  2  de  Juin  1291.  Edouard  avoit  accorde  un  delai  de  trois 
femaines  depuis  le  10  de  Mai,  afin  de  donner  le  tems  aux  E- 
coffois  de  preparer  ce  qu'ils  avoient  a  repondrc  ^  fes  pretentions 
fur  la  Souverainete  de  rEcofle.  Selon  ce  delai,  rAftemblee  fe 
devoit  tenir  le  i  de  Juin ;  &c  neanmoins  on  ne  trouve  ici  que 
celle  qui  fe  tint  le  2,  dans  laquelle,  fans  qu'il  paroiffe  qu'on  ait 
demande  aux  Ecoffois  ce  qu'ils  avoient  a  repondre,  le  Chance- 
lier  ouvre  la  Conference  en  difant,  que  puifqu  ils  n'avoient  rien 
repondu,  le  Roi  d'Angleterre  etoit  refolu  d'u(er  de  fon  Droit. 
Cela  me  donne  lieu  de  conjedturer ,  qu'il  pourroit  bieh  s'ctre 
tenu  une  autre  Affeemblee  le  jour  precedent,  dans  laquellc  les 
Etats  d'Ecoffe  produiiirent  leurs  raifons,  qifon  n'a  pas  juge  a 
propos  d'infercr  dans  ce  Journal.  Car  comment  le  Chancelier 
pouvoit-ii  commencer  d'ouvrir  rAffemblee,  en  difant  que  les 
Ecoffois  n'avoient  rien  repondu,  avant  que  de  les  avoir  fom- 
mes  de  repondre?  Que  s'ils  ont  ete  fomTnes  &  qu'ils  ayent  re- 
pondu,  ce  nc  peut  etre  qu'une  de  ces  deux  chofes:  ou  que 
l'hommage  n'etoit  pas  du ,  ou  qu'ils  avouoient  que  rEcolIe  e- 
toit  un  Pief  de  rAngleterre.  Au  premier  cas,  il  faloit  dire  au 
moins  un  mot  de  leur  reponfe ,  dans  un  Journal  aufli  exa61:  que 
celui-ci,  oii  les  propres  paroles  font  rapportees,  &  fouvent  re- 
petees  mot  a  mot;  &  au  fecond  cas,  rien  ne  pouvoit  etre  plus 
avantageux  aux  interets  du  Roi ,  qu'un  tel  aveu.  Que  s'ils  n'ont 
rien  repondu  du  tout,  du  moins  faloit-il  rapporter  les  Somma- 
tions  qu'on  leur  fit  de  repondre,  6c  ajouter  qu'ils  etoient  de- 
meures  muets ;  car  il  faut  remarquer ,  que  ce  n'eft  pas  ici  une 
narration,  dont  les  termes  dependent  du  caprice  de  celui  qui  la 


47 

fait ,  mais  une  efpece  de  Proces-verbal  ou  les  propres  mots  font 
rapportes. 

Cette  conjeiflure,  &  ce  que  les  Ecoffois  oppofent ,  paroit  a- 
voir  un  fondement  d'autant  plus  folide,  que  les  raifon;  dont  E- 
douard  fe  iervit  pour  faire  voir  que  1'Ecoffe  avoit  ete  de  tout 
tems  un  Fief  dependant  de  la  Couronne  d'Ang!enfrre,  ne  pa- 
roiffent  rien  moins  que  convaincantes.  Ceft  cet  Acl:e'quc  j'ai 
encore  a  examiner,  &  dont  je  n'ai  pas  voulu  parler  jull]u'ici, 
pour  ne  pas  interrompre  la  narration;  quoiqu'il  fe  trouve  infere 
au  milieu  du  Journal  dont  je  viens  de  parler,  page  559  &  fui- 
vantes  de  ce  Recueil. 

Dans  le  difcours  que  fit  le  Chancelier  a  la  feconde  Affemble: 
de  Norham,  il  dit,  que  le  Roi  fon  Miitre  pretendoit  prouver 
fon  Droit  de  Souverainete  fur  rEcoffe,  par  des  documens  in- 
conteftables ;  &  ce  fut  dans  ce  deffein ,  c^xxEdouard  fit  faire  un 
Ecrit  qui  contient  fes  preuves.  Cet  Ecrit  eft  trop  long  pour  e- 
tretranfcrit  ici;  c'ell  pourquoi  je  me  contentcrai  de  dire  en  un 
mot,que  toutes  les  preuves  Ibnt  fondeesilir  dcs  paffatres  extraits 
de  quelques  Hiftoriens :  comme  ,  Marianus  Scotus' h\mio\s 
Guillaunie  de  Malmeshury ,  Roger  de  Hoveden  ,  Henri  de  Huntir.g- 
don ,  Raoul  de  Dicet ,  &  quelques  autres  ,  toi  ts  Anglois :  que  le 
fort  des  preuves  confifte  a  faire  voir  par  ces  Hilforiens,  que  les 
Rois  d^Angleterre  ont  fouvent  vaincu  les  Ecoffois,  qu'ils  ont 
quelquefijis  mis  des  Rois  fur  le  Trone  d'Ecoffe  par  la  force  de 
leurs  armes,&  que  les  Rois  d'Ecoffe  leur  ont  fouvent  faithom- 
mage.  Les  Hiftoriens  An_^lois,  qui  parlent  de  la  SouverainetS 
de  ieurs  Rois  fur  l'Ecoffe ,  fe  fondent  fur  cet  Ecrit  d'Edouard; 
dont,  pour  le  dire  en  paffant,  ils  ne  rapportent  que  pea  de  par- 
ticularites.  Quoique  peu  de  gens  s'intereffent  prefentement  dans 
cette  difpute,  je  me  pcrlujde  pourtant,  qu'il  y  a  des  Curieu.x 
qui  ne  leront  pas  faches  de  voir  quelques  remarques  fur  les  preu- 
ves  alleguees  par  Edoudrd. 

I.  Les  Auteurs  d^oil  les  paffages  font  extraits,  font  tous  An- 
glois;  &  il  paroit  extraordinaire  qu'on  pretende  prouver  pardes 
Ecrivains  Aiiglois,  que  TEcoffe  eft  un  Fief  de  TAngleterre,  ce 
qui  fait  le  fujec  du  Proces  entre  les  deux  Nations  :"  car  c'eft 
prendre  les  Parties  pour  Juges.  Cela  feroit  bon,  fi  ces  paffa- 
ges  ne  fervoient  qu2  de  confirmation  a  des  preuves  plus  au- 
thentiques. 

3.  Pour  prouver  que  TEcoffe  a  ete  depuis  longtems  un  Ficf 
dependant  de  la  Couronne  d'Angleterre ,  il  ne  fuffit  pjsdeprou- 
ver  que  les  Roi;  d^Ecoffe  ont  rendu  hommage  auxRoisd'Angle- 
terre  j  il  faut  juftifier  qu'ils  ont  rendu  cet  homiTiage  pour  TEcof- 
fe.  Car  fi,  pir  exemple,  le  Roi  de  France  vouloit  prouver 
que  les  Rois  d'Angleterrc  ont  rendu  hommage  a  fes  Predecef- 
feurs,  il  le  pourroit  aifement  par  une  foule  d'Hiftoriens:  mais 
s'il  pretendoit  inferer  de-la,  que  rAngleterre  eft  un  Fief  de  la 
Coui-onne  de  France,  cette  confequence  feroit  riiiculci  parce 
que  rhommage  quc  les  Rois  d'Angleterre  ont  rendu  aux  Roisde 
France  ,  11'etoit  pas  jwar  lAngleterre  meme  ,  mais  pour  les 
Provinces  qu'ils  polledoient  dans  le  Royiume  de  France.  II  en 
peut  etre  de  merae  a  legard  dcs  Rois  d^Ecofle,  qui  ont  poffe- 
de  en  Angleterre  le  Comte  de  Hitntingdm  .^  &  qudques  Terres 
fur  la  frontiere  des  deux  Royaumes,  dont  ils  faiibient  homma- 
ge  au  Roi  d'Angleterre. 

•%.  Mais  quand  meme  ils  n'auroient  rien  poffede  en  Angleter- 
re,  il  ne  s'enfuivroit  pas  de  ce  qu'ils  ont  fait  hommage  auxRois 
d'Angleterre,  que  rEcoffe  eut  ete  un  Fief  de  cette  Couronne- 
puifqu'il  eft  certain  qu'on  faifoit  fouvent  hommage  pour  de  fim- 
ples  Penfions  annuelles ,  fans  exprimer  la  Caufe  de  rhommao-e. 
On  en  voit  des  exemples  dans  le  premier  Volume  de  ce  Recueii* 
page  I,  &  en  quelqaes  autres  endroits,  a  Tegard  des  Comtes 
de  Flandre  ,  qui  rendoient  hommage  aiix  Rois  d^An^Icterre 
pour  une  Penfion  de  500  Marcs ;  de  forte  qu'on  ne  peut  rien 
conclure^des  hommages  rendus  par  les  Rois  d'Ecoffe,  a  moins 
qu'il  ne  fut  exprime  que  c'etoit  pour  le  Royaume  d'Ecoffe. 

tf.  Tout  le  monde  fait  avec  quelle  exadtitude ,  ceux  a  qui 
rhommage  ctoit  dii ,  fe  le  faifoient  rendre  a  tous  les  changemens 
de  Souverain,  &  de  Vaffal,  en  prefence  de  plufieursTemoins  j 
qu'on  en  dreiroit  des  Ades  authentiques ,  &  que  celui  qui  Ta- 
voit  rendu  en  donnoit  fes  Lettres-Patentes.  D'ou  vient  donc 
op^Edouardx^t  produifoit  aucun  de  ces  hommages  en  bonne  for- 
me ,  &  qu'il  fe  reduifbit  a  prouver  Ibn  Droit  par  des  paffages 
des  Hiftoriens  ?  N'etoit-ce  pas  avouer  qu'il  n'avoit  pas  de  meil- 
leures  preuves  ? 

5.  On  pourroitpeut-ttre  oppofer,que  dans  \'^cx\tA'Edouardy 
il  y  a  un  long  recit  de  l'hommage  que  Guilljume,  Roi  d'Ecof- 
fe,  rendit  pour  rEcoffe  meme  au  Roi  Henri  II  &c  a  fon  Fils- 
outre  que  cet  hommage  ffeft  pas  contefte.  Mais  on  peut  re- 
pondre ,  que  commc  cet  hommage  avoit  ete  extorque  de  Guil- 
laume ,  comme  une  des  conditions  de  fa  hberte  apres  qu'il  eut 
ete  pris  prifbnnier  par  Henri  II;  Richard,  Fiis  6c  Succefleur 
de  Henri,  s'en  departit  volontairement,  comme  les  Hiftoriens 
Anglois  raflurent  eux-memes  ,  &  comme  on  lc  peut  prouver 
par  un  Adte  qui  fe  trouve  dans  le  premierTome  de  ceRecueil  p 
parmi  ceux  de  Richard:  &  ainfi  cet  article  ne  peut  poinc  faiie 
de  preuve 

6.  II  eft  bien  vrai  que  les  Rois  d'Angleterre  ont  fouvent  de- 
mande  rhommage  aux  Rois  d'Ecofl"e  ,  pour  TEcofle  meme  : 
tnais  cela  ne  prouve  que  icurs  pretentions ,  &  non  pas  leur 
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Droit.  dr  fi  cette  fitnple  demande  fuffifoit  pour  prouver  leur 
Droit,  ileft  certain  que  le  fimple  retus  des  Rois  d'Ecoffe  pourroic 
prou ver  le  contraire  j  5C  il  eft  d'une  notoriete  inconteftabie ,  que  les 
Rois  d'Ecoire  ont  quclquefois  refufe  de  rendre  hommage  pour 
kur  Royaume.  Alcxajidre  II  ayant  rendu  hommage  a  Hefirt  III 
lon  B^au-pere,  pour  le  Corate  de  Huntmgdon ,  He/iri  lui  de- 
manda  le  meme  hommage  pour  rEcolTe;  mais  ce  Prince,quoi- 
que  fort  jeune  en  ce  tems-la,  s'en  excufa  endifanc,  qu'il  ne 
pouvoit  le  faire  lans  le  confentement  des  Etats  de  fon  Royau- 
me  i  &  ce  qu'il  y  a  de  particuUer ,  c'eft  q\i'Edouard  dans  fon  E- 
crit,  cite  rhommage  rendu  par  Ahxandre  a  Henri,  pour  prou- 
ver  fon  Droit :  confondant  adroitement  rhommage  du  Comte 
de  Huntingdon  quAiexajidre  rendit ,  avec  celui  de  l'EcofIe  qu'il 
refula.  Lc  mcme  Alexandre  etant  venu  rendre  hommage  a  E- 
douard  lui-meme,  protefta  que  ce  n'etoit  pas  pour  le  Royaume 
d^Ecoife,"  &  fon  hommage  fut  regu  avec  cette  protcftation  & 
cette  reltridion ,  comme  il  paroit  par  un  Ade  infere  dans  la 
126  page  de  ce  II  Volume.  Et  idcm  Rex  Anglta  bomagium 
tjiifd-m  Regis  Scotia  recepit ,  faho  jure  c^  clamio  ejufdem  Regis 
Anglite ,  ^  haredum  fuorum ,  de  homagio  fr>£di{li  Regis  Scotia , 
C$i-  hter^dum  fuorum  de  Regno  Scotine ,  cu?n  inde  loqui  "joluerint. 

7.  En  lifant  lcs  palfages  dfs  Hiftoriens  cites  par  Edward , 
on  ne  peut  s'empecher  de  s'appercevoir  ,  combien  les  confe- 
quenc&3  qu'il  prciCnd  tircr  de  quelques  expreflions  generales ,  iont 
foibles. 

8.  Enfin,  quant  aux  pafTages  qui  montrent  que  lesRois  d'An- 
gleterre  ont  mis  quelquefois  des  Rois  dEcofle  fur  le  Tr6ne,ce- 
la  n'emporte  point  que  l^Ecolfe  fijt  dependante  de  rAngleterre. 
Si  Lauis  Xiy  avoit  eu  le  bonheur  de  remettre  yaques  II  fur  le 
Trone,  il  ne  s'enfuivroit  pas  que  TAngleterre  diit  reconnoitre 
Is  Roi  de  France  &  fes  Succefleurs  pour  ies  Souverains. 

Je  pourrois  ajouter  piufieurs  autres  remarques  fur  ces  preu- 
ves  alleguees  par  Edouard  j  mais  cela  fuffit  ,  ce  me  femble , 
pour  faire  voir  combien  il  eft  etonnant  que  lej  Etats  d'Ecofle 
n"ayent  rien  repondu  aux  pretentions  ^'Edouard:  ce  qui  donne 
quelque  Ijjtrt  de  croire ,  oa  que  le  Journal  n'eft  pas  exad,  fe- 
lon  ma  conjefture;  ou  que  s'ils  n'ont  point  repondu,ils  etoient 
intimides  par  EdouarJ,  de  qui  ils  avoient  tout  a  craindre  en  le- 
tat  oii  ils  l'e  trouvoient. 

Jc  me  fuis  un  peu  etendu  fur  ce  Journal,  parce  que  c'cft  le 
fondement  de  toutes  les  Guerres  qui  aftligerent  les  deaxNations 
pendant  ^oo  ans.  Et  qiiant  aux  remarques  que  j'y  ai  ajoutees, 
c'eft  pour  empecher  qu'on  ne  fe  previerme  en  faveur  d'un  E- 
crit  qui  paroit  li  authentiquci  corame  s'il  devoit  etrc  le  feul  fon- 
dement  de  la  verite,  quoiqu'il  ait  ete  fait  par  Tordre  d"une  des 
Parties  intereflees  (i). 

Les  autres  Adtes  les  plus  importans ,  qui  fe  trouvent  dans  ce 
Volume  touchant  rEcoffe,  font  la  demande  que  fit  Bail/o/,que' 
les  Caufes  des  Ecofl"ois  fufl^ent  jugees  en  EcoITei  &  le  refus 
qu'en  fit  Edouard  ,  page  ^96.  On  voit  dans  la  page  597  la  de- 
claration  du  meme  Baillol,  par  laquelle  il  fe  delifte  de  la  Con- 
ceflion  accordee  par  Edouard  fur  le  meme  l'ujet ,  aux  Regens  & 
Pretendans  a  la  Couronne,  laquelle  fe  trouve  a  la  page  532. 

Page  60+  ,    on  voit  que  le  Pirlement  d^Ecolfe  condamna 
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niem  de    Macdulfe ,  Comte  de  Fife ,  a  tenir  prifon.    Cet  Adte  eft  remar- 
MicJulfc.  quablc,  parce  que  la  plainte  qu'en  fit  Macdulfe  a  Edouard,  fut 
un  des  principaux  fujets  de  la  brouillerie  qui  arriva  cntrecesdeux 
Princes.    Voici  ce  que  c'eft. 

Pendant  q\iEdouard  etoit  en  pofTeflion  de  rEcofle,  par  la 
conceffion  des  Regens  &  des  Pretendans  a  la  Couronne,  il  or- 
donna  quc  Macdulfe,  Comte  de  Fife,  feroit  mis  en  polTeffion 
de  ccrtaines  Terres  fur  lefquelles  il  avoit  des  pretentions.  L'af- 
faire  de  la  Succeflion  etant  reglee, 6c  Bail/ol  reconnu  pour  Roi, 
Macdulfe  fut  cite  au  Parlement  pour  s'etre  mis  en  pofl"eflion  de 
ces  Terres ,  qui  devoicnt  etre  en  la  garde  du  Roi  d'Ecofle ;  & 
fut  condamne  a  etre  mis  en  prifon.  Etant  delivre ,  il  alla  ft 
plaindre  a  Edouard  de  Tmjuftice  qui  lui  avoit  ete  faite^  &  fur 
fa  plainte,  Edouard  cita  le  Roi  d'EcolTe  a  comparoitre  devant 
lui:  a  quoi  celui-ci  ayant  obei,  on  le  traita  comme  un  fimple 
Lc  Roi  Parti:ulier,  (2)  &  on  robligea  d'aller  lui-meme  plaider  fa  Cau- 
Ejoa.ird  fe  a  la  Barre ;  ce  qui  Taigrit  au  dernier  point.  La  Citation  de 
Bai/lo/  fe  voit  a  la  page  606. 

Mais  ce  ne  fut  pas  la  feule  occafion  qn'Edouard  prit  de  faire 
valoir  fa  Souverainete  fur  TEcolTe :  on  trouve  ici  huit  diverfes 
Citations  faites  a  Baillol,  fur  des  fujets  tres  Iegers,devenircom- 
paroitre  en  perfonne  devant  Edouard.  Voyez  depuis  page  605 
jufqua  page  641.  Ce  fut  ce  qui  engagea  Bai//o/  a  fonger  aux 
moyens  de  fe  delivrer  d'un  joug  fi  facheux.  La  Guerre  qui 
s'emut  entre  la  France  &  TAngleterre,  fembla  lui  en  offrir  unc 
occalion  favorable.    II  fit  un  Traite  de  Ligue  ofienlive  &  de- 


(i)  Pour  juftifier  cc  qui  a  ete  avance  par  Mr.  Je  Rapln,  il  faudroit 
ajouter  bien  cl'autres  chofes  ,  qu'on  pourroit  tirer  de  divers  Hifto- 
riens,  tant  Anglois  qu'Ecoffois.  Mais  n'y  ayant  point  ici  de  place 
pour  des  citations  ,  les  Curieux  qui  fouhaitent  de  fe  fatisfaire  plus 
plcinement  au  fujet  de  Flndependance  £c  de  la  Souverainete  du  Ro- 
yaume  d^EcolTe  ,  ne  trouveront  pas  niauvais  qu'on  les  renvoye  aux 
Pieces  qui  traitcnt  ce  fujet  plus  au  long  ,  en  particulier,  aux  Ob- 
fervations  du  Chevalier  Gtorge  Mackenzie ,  fur  les  Loix  (y  les  Coutu- 
t>tes  dis  Nations  far  rapport  a  la  Vrefeance ,  Cliap  III ;  a  la  Diffute 
du  Chcvalier  Thom»s  Craig,  touchant  l'Hommage,  intitulee,  Defm- 


venfive  avec  la  France,  page  695;  maria  Edouard  fon  Fils  avec 
une  Fille  de  Cbar/es  de  Valois,  Frere  de  Philippe  /e  Bel,  page 
697  j  &  enfin  renonca,  par  un  Afte  expres,  a  I  hommage  qu'il 
avoit  rendu  a  Edouard.  Cette  Renonciation  eft  a  la  page  707. 
Baillol  a.vo[z  cru  qu  Edouard,  occupe  avec  la  France,  n'auioit 
pas  le  tems  de  penfer  a  lui ;  mais  le  contraire  arriva.  Edouard 
neghgea  fes  aff"aires  en  France ,  pour  s'attacher  a  chatier  le  Roi 
d'Ecoflfe,  qui  fut  vaincu  &  oblige  a  venir  fe  rendre  kEdouard, 
a  qui  il  refigna  fon  Royaume.  On  trouve  cette  Refignation  k 
la  page  718.  Apres  quoi  il  fut  envoye  prifonnier  a  la  Tour. 

Les  Ecoflbis  fe  revolterent  diverl.es  fois ,  &  furent  toujours 
vaincus ,  &  enfin  contramts  a  reconnoitre  Edouard  pour  leur 
Souverain,  page  950. 

Robert  Brus ,  Fils  de  celui  qui  avoit  pretendu  a  la  Couron- 
ne,  s'echape  d'AngIeterre,  va  en  Ecofl'e,  ou  il  tue  Jean  Co- 
myn  qui  Tavoit  trahi  ( page  988 )  ,  &  fe  fait  couronner  Roi 
d'Ecofli:.  II  eft  vaincu  &  va  fe  cacher  ;  les  Prifonniers  de 
fon  Parti  font  tres  maltraites  par  Edouard.  Voycz.  la  page 
1012.  On  ne  trouve  point  ici  d'autres  A^ftes  qui  faflent  men- 
tion  de  la  derniere  Expedition  i^Edouard  en  EcoiTe,  dans  la- 
quelle  il  mourut. 

IV.   ATFAIRES   DE    FRANCE. 

ON  trouve  (page  134)  un  Traite  entre  Philippe  III,  dit  le 
Hardi,  &  Edouard,  qui  confirme  celui  qui  avoit  ete  fait 
cntre  Henri  III  &  S.  Louif,  par  Itquel  le  Roi  de  France  etoit 
oblige  de  rendre  a  celui  d'AngIeterre  la  Terre  d'Agenois.  Ce 
Traite  eft  date  a  Amiens,  le  23  Mai  1279. 

Page  139,  on  voit  une  Letire  d'Edouard,  par  laquelle  il 
prie  1'Eveque  d'Agen,  entre  les  mains  de  qui,  felon  la  coutu- 
me,  il  devoit  faire  le  ierment  en  pcribnne,  de  vouloir  le  rece- 
voir  pour  fon  Senechal  de  Guyenne.  Elle  eft  datee  d'AbbeviI- 
le,  le  4  Juin  1279. 

Page  167,  il  y  a  une  Lettre  6'Edoiiard  a  P/)i/ippe,  par  la- 
quelle  il  le  prie  de  ne  rien  changer  aux  coutumes  de  Gafco- 
gne,  fans  fon  confentement.  Elle  eit  du  4  Mars  1281.  La  Gaf- 
cogne  &  la  Guyenne  etoient  alors  deux  noms  equivalens. 

Page  168,  on  trouve  une  Lettre  de  la  Noblefle  de  Gafco- 
gne  a  Edouard,  par  laquelle  les  Seigneurs  de  cePai's-la  le  prient 
de  ne  pas  ceder  la  Haute-Juftice  de  leurs  Terres  a  Arnaud  du 
Seuil.  Cette  Lettre  commence  :  Domino  pne  cunilis  mortali- 
hus  diligendo  Edioardo ,  &c.  Cependant  ils  lui  parlent  d"un  ton 
aflez.  ferme  :  Dominationem  'uefiram  tenere  vo/umus  pro  cojitlan- 
te ,  quod  nullatenus  nohis  placet ,  ut  altam  jufiitiam  terrarum 
jiofirarum  in  Arnaldum  Raimundi  de  Solio ,  ije/  aliquem  a/ium , 
viaxime  ignohilem ,  conferatis ;  &  un  peu  plus  bis  ,fiii?iqua?a  enim 
frtemiffa  proponimus  fufinere,  nifi  id  faceremus  ,  quod  abjit ,  coa£Ii 
d  vobis.     D\i  I  Mai  1281. 

Page  320 ,  on  lit  les  reftridions  cs^Edouard  apporta  dans 
Thommage  qu'il  rendit  a  Philippe  Tan  1286,  TEveque  de  Bath 
&  Wells  portant  la  parole.  Sur  quoi  il  faut  remarquer,  que  ibus 
les  Regnes  de  Jean  &  de  Henri  III ,  Ayeul  &  Pere  d'Edouard, 
h  France  avoit  enleve  plufieurs  Provinces  aux  Rois  d'Angleter- 
re,  &  qu'apres  plufieurs  Gucrres  faites  fur  ce  fujet,  il  y  eut 
quelques  Traites  de  Paix,  de  Tinobi'ervation  deCquels  Edouard 
fe  plaignoit,  Ceft  pourquoi ,  apres  avoir  protelte  contre  ces 
intradtions ,  il  ne  rendit  ibn  hom.mage  qu'en  termes  generaux ; 
de  peur  de  fe  priver  duDroit  qu'il  pretendoit  avoir  fur  cesPro- 
vinccs ,  s'il  rendoit  feulement  hommage  des  Terres  qu'il  tenoic 
alors,  en  les  nommant  ipecialement.  L'hommage  eft  donc  con- 
§u  en  ces  termes :  Je  dcvie?ts  votre  komtne  ,  des  Terres  que  je 
tiens  de  vous  defd  la  Mer  ,  felon  la  forme  de  /a  Paix  qui  fut 
faite  entre  nos  Ancetres  j  &  cec  hommage  fut  regu  de  cctte 
manicre. 

Page  336,  on  voit  unTraite  de  Paix  entre  T/oi/ippe  le  Be/  & 
Edouard  I,  du  mois  d'Aout  1286. 

Page  617.  Une  querclle  particuliere  entre  fleux  Mariniers, 
Tun  Anglois,  &  Tautre  Normand ,  ayant  donne  occafion  a  une 
rupture  entre  la  France  &  TAngleterre,  Philippe  cita  Edouard  a 
comparoitre  en  perfonne  a  Paris,  devant  la  Cour  des  Pairs.  On 
trouve  ici  cette  Citation. 

Pour  entendre  les  Acftes  fuivans,  &  le  fujet  des  demeles  en^ 
tre  Philippe  le  Bel  &  Edouard ,  il  faut  favoir  qu'Edouard  fe  trou- 
vant  engage  dans  la  Guerre  d'Ecoffe ,  envoya  a  Paris  Edmond 
fon  Frere,  pour  y  comparoitre  en  fon  nom;  avec  ordre  de  fai- 
re  tout  ce  qu'il  feroit  poffiblepour  eviter  laGuerre  avec  laFran- 
ce.  Les  Hiftoriens  Frangois  difent,  quc  Philippe  n'etant  pas 
content  de  ce  qu'Edouard  n'avoit  pas  comparu  en  pcrfonne  , 
confifqua  la  Guyenne,&  envoya  dans  ce  Duche  Raoulde  Nejle 

fon 

fe  de  la  Souverainete  d'Ecoffe  ;  a  \'Hifloire  generale  i'AngUterre  ,  de 
Mr.  Tyrreli  aux  Recueils  concernant  1'Hiftoire  d'Ecejfe  ,  du  Chevalier 
Jaques  Dalrymfle  ;  a  \'£jfai  de  Mr.  Anierfon  ,  pour  faire  voir  quc 
le  Royaume  d^EcoiTe  eft  Imperial  gc  independant:  &  pour  conclu- 
rc  le  tout  ,  on  peut  voir  le  deinier  Traite  d'Union  conclu  entre 
1'Angleterre  Sc  fEcoife,  comme  entre  deux  Nations  independantes. 

(i)  Bttchaniin. 

(3)  En  confultant  les  Vaeiera,  11  paroit  que  Mr.  ie  Rapin  s'efl:  me- 
pris  lorfqu'il  appelle  cette  Ifabelle  la  Soeur  de  Philifpe :  c'etoit  fa  Fil- 
le.     Nous  avons  auiTi  reftitie  dant  l'Anglois ,  quelques  page*  plei- 
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lu-     fon  Cinnetable,  qui  s'cn  rendit  miitre.    On  nc  peut  s'empe- 

I  cher  d'etre  furpris,  que  ce  General  piit  s'empirer  li  aifementde 
I.       la  Giiyennei  mais  on  trouve  ici ,  a  la  page  620, le  denouement 

de  cette  afFaire,  &  la  rule  dont  Phi/ippe  l'e  fervit.  11  fit  enten- 
dre  a  Edmovd ,  quil  ne  regardoit  en  cette  occation  que  fon  hon- 
neur,  &  fon  Droit  de  Souverain  j  &  que  pourvu  qti  Edouard 
voulut  faire  quelques  demarches  pour  lc  iatistaire,  il  fe  conten- 
teroit  de  fexterieur.  Pour  cet  efiet,  il  demanda  qa'Edouard  lui 
livrat  cerraines  Villes  de  Guycnne  ,  &  quelques  Perfonnes  dc  la 
meme  Province  dont  il  avoit  fujet  de  fe  plaindrc.  Edward,  qui 
vouloit  eviter  la  Guerre,  ne  fe  contenta  pas  de  donner  cette  la- 
tisfacStion  exterieure  au  Roi  dc  France,  il  lui  livra  meme  toute 
la  Guyenne,  dans  la  croyance  ou  il  etoit  que  Philippe ,  content 
de  cette  foumillion,  la  lui  rendroit  incontinent,  felon  fapromef- 
fe.  Mais  il  fut  dupe  par  le  Roi  de  France ,  qui  envoya  le  Con- 
netable  en  Guyenne  pour  s'en  mettre  en  poflcirion  i  ce  qui  fefic 
volontairement:  apres  quoi  Philippe  refuta  de  la  rendre. 

On  trouve  donc  ici ,  page  619,  rOrdre  d'Edouard  a  fes  Of- 

ficiers  de  Guyenne  d'obeir  a  Edmond  fon  Frere,  comme  a  lui- 

meme ;  &  TOrdre  (TEdmond  en  confequence  de  celui-ci ,  de  li- 

vrer  la  Guyenne  au  Roi  de  Francc.     On  ne  peut  prefque  poinc 

douter  que  la  chole  ne  fe  foit  palfee  dc  cecte  maniere,  &  com- 

me  Edmond  la  raconte  dans  la  pagc  620 ,  puifque  divers  Aifles 

&  Lettres  d'Edouard^  qu'on  voit  dans  les  pages  642,64.5  ,644, 

645,  652,  687,  789,  957,  fuppofent  manifeltemenc  cecce  fu- 

pcrcherie  donc  Edouard  fe  plainc. 

ouard      Pagc  650,   on  trouve  la  Renonciation  que  fit  Edouard,  en 

)iKc  i  termes  formels,  a  rhommage  qu'il  avoit  rendu  a  Philippe.    EUe 

Tnini  cft  dc  fan  1294. 

lippe.  Page  741.  II  y  a  les  Conventions  du  Mariage  projette  entre 
Edouard  Fils  d'Edouard  I  ,  &  Philippe  Fillc  de  Guy  Comte  de 
Flandres,  1296.  Mais  comme  cette  Fille  fuc  gardtie  a  Paris  par 
Thilippe  le  Be/,  qui  vouloit  cmpecher  ce  Mariage,  Edouard  & 
Guy  firent  de  nouvelles  Conventions  pour  marier  Ifabelle  Fille  ca- 
detce  de  G»/,  avec  le  jeune  Edouard.  Page  742. 

Page  789  ,  on  voit  une  Leccre  d'Edouard  aux  Gafcons,  par 

laquelle  il  s'excufe  envers  eux  ,   de  ce  que  ,   fans  les  avoir  con- 

fultes  ,   11  s'etoit  laiffe  duper  par  Philippe  dans  le  Traite  fecret , 

qnEdmond  fon  Frere  avoit  fait  avec  lui. 

hilip-       ^^S^  ^°^  ^  ^^2 5  °"  ^^^"^  unCompromis  de  Phi,'ippeScd'E- 

5c  E-    douard  ,    pour  faire  Boniface  VIII  Arbitre  de  leurs  differends  j 

^"'      non  comme  Pape,  mais  comme  Perfonne  privec ,  fous  le  nom 

>ape      de  Be»o!t  Cajetan.  Voyez  aulli  page  B17. 

II  Ai-        Page  812.  Boniface  caffe  les  Conventions  du  Mariage  projec- 
rs  dif-   '^  ^""^^  Edouard  ie  jeune  ,  &;  Philippe  de  Flandre. 

;nds.         Page  819,  on  lic  la  Sentence  arbitrale  du  Pjpe,  pour  ccrmi- 

ner  les  differends  des  deux  Rois.    Ceft  cetceSentence  qui  cho- 

qua  fi  fort  la  Cour  dc  France ,  felon  Mezerai ,  qu'ecanc  prelcn- 

tee  a  Phi/ippe  par  un  Ambaffadeur  d'Edouard  ,    Rul>ert  d'.Artois 

la  lui  arracha  &  la  jetta  dans  le  feu.  II  falut  donc  penfer  a  d'au- 

tres  moyens  ,  pour  finir  cctte  querelle.     Pour  y  parvenir  ,  les 

Amballadeurs  des  deux  Rois  s'affemblerent  a  Montreuil  fur  la 

Mer  ,   &  conclurent  une  Trevc  ,   cn  arretant  le  Mariage  d'E- 

douard  le  Pere  avec  fllarguerite  Sceur  de  Phi/ippe,  tc  celui  d'E- 

Irrcut    douard  le  Fils  avsc  lfahe//e  Sceur  du  meme  Roi  (5).     Plufieurs 

Hifto-  Hiftoriens  onc  parle  de  cecte  Treve  comme  d'une  Paix  finale , 

"^"'^"  &  fe  fonc  crompes.     On  voic  par  les  cermes  memes  du  Traice, 

lixen-  qu'on  trouvc  ici  a  la  pagc  841   ,   que  ce  n'etoit  qu'une  Treve, 

'''^"'   cn  1299.  La  Paix  ne  fut  faite  qu'cn  1503  ,    &  Fon  en  voit  les 

la         Articles  a  la  page  923  ;   ou  on  peut  remarquer  ,    que  les  deux 

mce.      Rois  abandonnerenc  enticrcment  leurs  AUies  les  plus  attaches  a 

odcux  jgy^g  interetsi  Phi/ippe  les  Ecolfois  ,   &  Edouard  lc  Comte  de 

andon-  Flandre  ,  dont  il  n'eft  pas  fait  la  moindre  mention  dans  le 

m  leuts  Traite. 

'Aiiies:  On  trouve  \  la  page  929  ,  une  Lettrc  dc  quelques  Ecoffois 
qui  etoient  a  la  Cour  de  France  ,  a  leurs  Amis  d'Ecoffe,  dans 
laquelle  ils  leur  difenc  ,  qu'ils  ne  doivenc  pas  s'etonner  s'ils  ne 
fonc  pas  compris  dans  le  Trai;e,  puifque  Phi/ippe  leur  a  promis 
de  ne  pas  les  abandonner ;  &  qu'il  leur  rendroic  plus  de  fcrvice 
dans  rEncrevuc  qu'il  dcvoit  avoir  a  Amiens  avec  Edouard,  que 
s'il  les  avoit  fait  comprendrc  dans  la  Paix.  Mais  ce  que  le  Roi 
dc  France  leur  difoit  n'etoic  que  pour  les  amufer,  puifqu'il  n'euc 
point  d'Encrcvue  avec  Edouard  (page  952)  ,  &  qu'il  ne  fit  ricn 
pour  eux.  D'un  aucre  cote  ,  !es  Hiftoriens  Flamands  accufenc 
Edouard  d'une  noire  perfidic ,  d'avoir  ainfi  abandonne  leur  Com- 
te,  &  d'avoir  ete  Tunique  caufc  dc  fa  ruinc ;  malgre  les  fermcns 
les  plus  folcmnels  qu'il  avoic  faics,  de  ne  confenrir  jamais  a  au- 
cunc  Paix  avec  la  France ,  fans  qu'il  y  fut  compris. 

On  trouve  parmi  les  Adies  omis,  a  la  page  1083  ,que  leRoi 
deFrance  etoit  ohoque,que  dans  les  Chartres  expedieesenGuy- 


enne  ,   on  mic  la  claufe  ,    Regnajite  Edwardo  Rege  Ang/ia ;  &  Edoo-  ' 
qu'il  pretendoic  qu'on  mic,  Regnante  Pht/ippo  Rege  Fra?icits.    A-  ■^''° 
pres  bien  des  debats  lur  cedifferend,  il  fut  convena  cnvctyean        ^* 
de  Grai//y  Senechal  de  Guyenne,  &  la  Cour  de  France ,  quon 
mcttroic ,  Regnante  Phi/ippo  Rege  Fra7icix  ,  Edicardo  Rege  An- 
g/iis  teftente  Vucatum  ylquitaniie-^  mais  il  ne  paroic  pas  ici  qu  JS- 
douard  aic  approuve  cet  expedienc. 

V.  ACTES  QUI  REGARDENT  VANGLETERRE 

en  panicH/ier. 

/^N  peut  remarquer  dans  les  premiers  Aites  de  ce  Volume, 
^^  qu'etant  pallss  cn  Angleterre  pendant  rabfcnce  d'Ed«uard 
qui  ecoic  dans  la  Paleftine  ,  il  ecoic  reconnu  pour  Roi  ,  qnoi- 
qu'il  n'eut  pas  ete  couronnei  la  fimple  Proclamatioii  ayanc  ece 
futlifante  pour  lui  conferer  coute  rAucorite  Royale,  Auffi  tous 
ces  Adtes  font  ici  patles  en  fon  nom.  Mais  au-Iieu  que  quand 
le  Roi  etoit  prefent ,  on  mettoic  a  la  fin ,  Tefe  Rege ,  ou ,  Tefe 
me  ipfo ;  on  mettoit  pendant  fon  abfence  ,  Tefle  IV.  Ehorum  E- 
pifcopo.  Ed.  Cornubia ,  <^  Gi/b.G/oceJiriie  Comitihus  ^  qui  ecoienc 
les  trois  Regcns  du  Royaume  :  ou  bicn  on  mectoic,Pcr  inanum 
IV.  Nerton  Cance/iarii  nojiri. 

Pagc  21 ,  on  voit  la  maniere  dont  on  faifoic  ama5  des  provi-     Provi- 
fions  dc  vivres  neceffaires  pour  le  Couronnemenc  du  Roi ;  cha-  r"^"i  f"^"** 
quc    Provmce   etanc  caxee  a  en  fournir  une  cercaine  quancite.  lonnt- 
Par  exemplc,  ccUc  de  Glocelter  devoic  foiirnir  60  Boeufs  ,  ou  «"="'  «l* 
Vaches,  60  Cochons,  2  Sangliers  gras  ,  60  Moutons  en  vie,  ^^^^i 
3000  Chapons  ,   ou  Poules  ,  40  quarciers  de  lard.  &c.  &  les 
autres  a  proporcion. 

Page  34,  il  y  a  un  Memorandum  du  jour  qu'Edouard  aborda 
a  Douvre  ,  &c  du  jour  qu'il  fuC  couronne. 

Page  49.  Je  ne  fai  ce  quc  c'eft  (4)  q\i'0jjicium  Spigorfie//o- 
rum ,  donc  il  eft  ici  faic  mention.  D»  Cange  en  parle  ,  mais  il 
ne  s'explique  pas  bien  ,  ce  me  femble.  II  cice  un  paffagc ,  qui 
femble  marquer  que  c'ecoic  une  Chargc  qui  regardoic  la  Chapel- 
le  du  Roi  (5). 

Page  78.  Edouard  ecric  a  fon  Jufticier  en  Irlandc  ,  qu'on  lui  1-es  k- 
a  offert  8000  Marcs  ,  pour  eiabiir  les  Loix  Angloites  dans  cct  •  ^^°^"'^ 
ce  Ile  ,  a  quoi  il  confent ;  parce,  dic-il,  que  celles  dont  on  le  une  gran- 
ferc  en  Irlande  Ibnt  deteftahles  ,  &  par  coniequent  ne  doivent  derumnne 
pas  etre  cenlees  Loix.  Neanmoins  ,  il  lui  ordonne  d'en  tirer  pout^qu-a 
tout  autant  d'argcnc  qu'il  pourra.  «tabhiie 

Page  124.  A/exandre  ,   Roi  d'Ecoffe  ,  etant  fur  le  poinc  de  '"  ^°'' 
venir  cn  Anglecerre  ,  Edouard  ordonne  a  cous  les  Baillys  d'cm-  03101^" 
pcchtr  qu'on  ne  lui  vcnde  les  vivrcs  crop  cher.     Une  pareille  eux. 
preeaucion  fcroic  fouvenc  necctlaire  ailleurs  ,  fur-tout  en  Hol- 
lande. 

Page  157  ,  il  paroic  que  les  Rois  d'AngIecerre  permetcoient      RueU 
encore  les  Duels  entre  les  Parciculiers.  Voyez  aulli  page  62.        per'i"s 

Page  \(\o ,  on  voic  que  la  Mailbn  de  Gui/dha//  ,   qui  eft  au-  r/is 
jourdhui  la  Maifon  de  Ville  dc  Londres  ,  apparcenoic  alors  aux  <i'Ang!e- 
Negocians  Allemands.  '"a  qui 

Page  168,  il  paroic  que  les  Loups,  defccndus  desMontagnes   Guiuhall 
du  Pais  dc  Gallcs,  infcftoienc  les  Provinces  voifines  dAnglecer-  ^PF^""^" 
rc ,  de  ce  quc  lc  Roi  donna  ordrc  de  les  exterminer.  uefoit"" 

Page  427  ,   il  y  a  un  Memorandum  du  jour  qaEdiuard  abor-      Oniie 

da  a  Douvre  cn  revcnanc  deFrance,  oii  il  avoic  demeure  ^ans,  '*'^/<'^''; 
0  ^        '    nunei  le« 

Page  787  ,  on  crouve  qvtEdouard  s'exciifa  cnvers  fes  Sujets 
pour  les  grandes  Taxcs  qu'il  avoic  ete  oblige  d'impofer  fur  eux; 
&  la  raitbn  pour  laquelle  il  avoic  bce  les  Charges  de  Conncia- 
ble  &  de  Grand-Marechal  a  Humphroy  Bohun  &  Hugues  Br^ot: 
pour  prevenir  les  bruits  qu'on  faifoic  courir  ,  que  c'etoic  parce 
quc  ccs  Seigneurs  avoicnc  faic  quelques  remontrances  au  Roi 
pour  lc  bien  commun  du  Royautne. 

Page  813  ,  on  voic  une  Commillion  d'Edouard  ,  pour  s'en- 
querir  des  corcs  qu'il  pcut  avoir  faics  a  fon  Pcuple ,  auxqucls  il  a 
detlein  de  remedier. 

Pagc  1043  ,   on  voit  un  Scrment  quEdouard  fit  faire  a  Ga-   BannilTe  • 
-vejion  Favori  d'Ed<)uard  fon  fils  ,   dc  ne  remectre  jamais  le  pied  G^fton 
en  Angleccrre  ;   &  celui  que  fic  Edouard  le  Fils  ,   dc  ne  jamais 
le  rappellcr.    Cct  Ade  peuc  ecre  de  quelquc  ufage  pour  le  Re- 
gne  fuivanc. 

Pagc  1059,  il  y  a  un  Memorandum  dc  la  mort  d'Edouard,  le  ^ortd'E- 
3  de  Juillcc  1307.  °"^'  ■ 

II  paroic  dans   la  page  169,  que  les  Juifs  avoienc  un  Chef  de    Lcs}mfs 
leur  Synagogue  a  Londres ,  &  quc  cetce  Charge  ecoic  conferee  d'An"e- 
par  le  Roi.     Lesjuifs  furenc  cous  chaffes  d'Anglcterre  lous  ibn  tcnc.'' 
Regne  (6). 


nes  de  fautes  d'iiriprctlion  dans  rOriginal. 

(4)  Henri  Spelman  en  parlt  aujjt  dans  foH  Clojfnire  ,  ^  les  nomme 
SpigurncUi.  ll  cite  un  fitjfage  ou  deux ,  oit  il  en  eji  parle  :  mais  il  ne 
dit  pas  ce  que  c'etoit. 

(5)  C'etoit  rEtnploi  de  mettre  le  Sceau  aux  Ordres  du  Roi,  ainfi 
nonime  de  Galfridus  Spgurnel  ,  qui  fut  nomme  a  cet  OfKce  par  le 
Roi  Henri  lll. 

(<5)  Le  Dofteur  Kennet  ,  dans  fes  Remarques  fur  I'Hi(Ioire  que 
Mr.  Daniel  nous  a  donnee  du  Regnc  d'EdoHard  I ,  apres  avoir  obfer- 
ve  que  le  Grand-Pretrc  des  Juifs  etoit  confirme  dans  fon  pofte  par 

Tom.  X.  Parf.  I.  ^     ^ 


VI.  AF- 

le  Roi ,  rapporte  ,  que  les  Juifs  palTerent  en  Angleterre  avec  Guil- 
laume  le  Cotiquerant  ,  £c  s'etablirent  dans  certaincs  rucs  qui  leur  e- 
toient  particulicres  a  Londres ,  dcfquelles  Oldfctory  ou  la  viedle  fui- 
■uerie  etoit  la  princip.ilc.  Et  comme  iis  etoieiit  toujours  hais  par  le 
Peuple ,  a  caufe  dc  lcurs  extorlions  &  de  leurs  ufuies,Ies  Roisd'An- 
glcterrc  les  toleroient  plutot  qu'ils  ne  les  aimoient,  8c  nc  miuquoidnt 
point  de  les  tondrc  de  tcms  en  tems.  Mais  alors  ils  s'etoient  ren- 
dus  li  infupportables  a  caufe  dc  leurs  Sortilegcs ,  de  lcurs  Empoilbn- 
nemens ,  &  de  ce  qu'ils  rognoicnt  la  monnoye  ,  contrefailbient  le» 
Signatures  Sc  les  Sceaux,  crucifioicnt  des  Enfans  en  fccrct,  81  exer- 
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VI.  AFFAIRES  AVEC  LES  PAPES. 

IL  y  a  ,  dans  ce  Volume  ,  un  grand  nombre  de  Lettres  d'JS- 
douard  aux  Papes  qui  ont  iiege  ibus  fon  Regne  ,  &  des  Bul- 
les  des  Papss  adreiTees  a  ce  Prince.  Le  fujet  de  la  plupart  de 
ces  Bulles  &  Lettres ,  etoit  une  pretendue  Expedition  (\n'Edouard 
feignoit  de  vouloir  faire  dans  la  Terre-Sainte  ■■,  afin  d'obtenir  la 
permilTion  de  lever  les  Decimes  fur  le  Clerge  de  fon  Royaume, 
auili-bien  que  fur  l^Ecolle  &  fur  Tlrlande.  Cell:  de  quoi  il  vou- 
lut  amufer  les  Papes  ,  pendant  tout  le  cours  de  fon  Regne. 
Ceux-ci  de  leur  cote ,  qui  ne  vouloient  pas  fe  laiiTer  duper,  vou- 
loient  bien  accorder  la  levee  des  Decimes  j  mais  ils  entendoienc 
que  premicrement  le  Roi  prit  la  Croix  ,  apres  quoi  ils  conicn- 
toient  bien  qu'il  regut  une  partie  des  Dccimes  levees ,  a  condi- 
tion  que  le  refte  demeurat  entre  lcs  mains  de  leurs  Commiffai- 
res,  pour  en  pouvoir  dilpofer  ^  leur  volonte  ,  &  toujours  fous 
le  fpecieux  pretexte  de  la  Guerre-Sainte.  Mais  c'etoit  a  quoi 
Edouard  ne  pouvoit  confentir :  ii  le  Clerge  du  Royaume  devoic 
ctre  ruine,  il  vouloit  en  retirer  tout  Tavantage.  Ce  manege  du- 
ra  pendanc  tout  ce  Regne.  Quelquefois  le  Roi  &  le  Pape  s'ac- 
corderent  enfemble  fur  ce  fujet  ,  &  d'autres  fois  iis  eurent  de 
grands  difKrends-  Quoi  qu'il  cn  foit  ,  on  voit  aifement  par 
rHiftoire  dc  ce  Prince  ,  qu'il  n'eut  jamais  une  veritable  inten- 
tion,  dcpuis  qu'il  fut  revenu  de  la  Paleftine,  d'y  retourner  une 
feconde  fois.  Les  BuUes  &  Lettres  fur  ce  fujet  ,  fe  trouvenc 
aux  pages  119. 122.202.235.259.273.316.321.  323.341.413. 
432.  459.  460.  475.  495.  499.  501.  509.  jufqu'a  523.  872. 876. 
915.  968.  1006. 1036. 1039. 

II  paroit  par  diverles  Quittances  des  Papes  inferees  dans  ce 
Recueil,  pages  107.  208.  267.  &  ailleurs,  qu'£</««<jr</ paya  ex- 
aftement  aux  Papes  le  Tnbut  annuel ,  a  quoi  le  Roi  Jean  s'e- 
toit  engage  envers  eux.  (i)  II  fit  a  la  verite  une  tentative  pour 
tacher  de  denaturer  cc  Tribut  ,  en  demandant  au  Pape  ,  page 
III,  qu'il  affignat  lc  revenu  de  certaiues  Abbayes  du  Royaume 
pour  le  payer^  a  quoi  celui-ci  ne  voulut  point  confentir. 

Page  36,  on  voit  uneBuIle  de  Gregoire,  qui  exhone  Edouard 
a,  ne  pas  fe  meler  des  revenus  dcs  Egliles  vacantcs  en  Gafco- 
gne.  1274. 

Page  130.  Edouard  prie  Nicolas  de  ne  pas  ufurper  les  Privi- 
leges  de  rAngleterre.  1279. 

Page  201.  Edouard  defend  a  fes  Sujets  de  tranfportcr  hors  du 
Royaume  Targent  leve  pour  le  iecours  dc  la  Terre-Sainte.  Ap- 
paremment,  le  Pape  avoit  deftein  de  s'en  emparer. 

Page  272 ,  il  y  a  unc  BuUe  de  Martin  JK,  qui  abfout  Edeu- 
ard  de  tous  les  crimes  qu'il  peut  avoir  commis  ,  tant  pendanc 
la  Gu  'rre  des  Barons  fous  le  Regne  de  fon  Pere  ,  que  dans  cel- 
le  de  Gallcs. 

Page  417  ,  la  Bulle  de  Nicolas  IV,  qui  cafte  la  coutume  qu'il 
y  avoit  en  Ecoffe  ,  de  ne  recevoir  point  les  Etrangers  dans  les 
Monafteres  pour  y  faire  ProfeiTion  ;  &  en  cas  qu'il  y  en  cuc, 
de  ne  leur  conferer  pas  lcs  Dignites. 

Page  493.  Edouard  fe  plaint  au  Pape  des  cxces  commis  par 
la  Cour  deRome  cn  Angleterre.  1290.  Et  Ton  trouve  uneLec- 
tre  fcmblable  des  Grands. 

Page  493  ,  il  y  a  une  Reponfe  du  Pape  ,  qui  eft  touc  a  faic 
illufoire,  1290;  &  lesPapes  concinuerenc  a  en  ufcr  comme  au- 
paravanc.     Plulieurs  Actes  en  font  foi. 

Page  706,  on  trouve  unc  BuUe  de  Boniface FIII ,  qui  defend 
aux  Ecclefiaftiques  de  payer  aux  Princes  aucune  Taxe  fans  fa 
permiflion  (2) ,  en  1296.  Le  Clerge  d'Angleterre  ayant  voulu 
s'appuycr  fur  cccte  Bulle  ,  pour  s'empecher  de  donner  au  Roi 


^oiciit  (Jes  ufures  impitoyables  ,  quc  rien  ne  ponvoit  fatisfaire  le 
Peuplc  que  leur  deftruiSion  entiere  ,  ou  au  moins  leur  banniflcment 
du  Royaume  ;  a  quoi  le  Roi  'EJounrd  confentit  fans  beaucoup  de 
repugnance ,  a  caufe  qu'il  ne  leur  etoit  permis  d'cmportcr  avec  eux , 
que  ce  qu'il  lcur  faloit  pour  lcs  fraix  de  leur  voyage  ,  &  qu'ils  laif- 
foient  ainfi  au  Roi  de  giands  trefors.  La  plupart  d'entre  eux  s'cn 
alleient  cn  Italie  &  en  Allemagne.  Le  Do<Stcur  Howel  rapporte,  que 
197  Juifs  furent  executes  a  Londres,  tout  a  la  fois,  pour  avoir  ral- 
lifie  ou  rogne  la  monnoye  du  Roi. 

(i)  Dans  le  Memoire  prefente  par  les  Proteflans  Anglois  au  Prin- 
ce  Sc  a  la  Princeffe  A'Or.i>ige  ,  on  foutient  qu'Edouard  I  refufa  ce  tri- 
lut  a  Cregoire  X  ,  ^  on  cite  au  bas  Cook.'s  Inftit.  fol.  13.  Cependant 
il  ffiroit  par  les  frequentes  ^ittances  ir.ferees  dans  ce  Recueil  ,  que  ce 
Prince  pay.i  exaciement  le  meme  Tribut  fendant  tout  fon  Regne. 

(2)  Cette  Bulle  eft  inferee  de  ineme  dans  le  Martyrologe  de  Foxe, 
fol.  310.  Le  mcme  Auteur  nous  apprend  ,  que  peu  de  tems  apres, 
le  Parlen^nt  aflemble  a  S.  Edmondshury  ayant  accorde  au  Roi  un 
Huitieme  dans  toutes  les  Cites  Sc  les  Villes  ,  le  Clerge  a  caufe  de 
cette  BuUe  s'y  oppofa  vigoureufement  ,  &  ne  voulut  pas  payer  un 
liard ;  £c  qu'inlifl:ant  encore  fur  cela  dans  le  Parlement  fuivant  tenu 
a  Londies  ,  le  Roi  fut  fi  oftenfe  de  fon  refus  ,  qu'il  de'clara  qu'ils 
ne  feroient  plus  fous  fa  protetlion  ,  &  ne  jouiroient  pas  du  beneti- 
ce  dc  fes  Loix  ;  Sc  cela  avec  juftice  ,  dit  notre  Auteur:  car  com- 
ment  celui  qui  ne  veut  rien  contribuer  pour  le  fouticn  du  Gouverne- 
ment,  peut-il  pretcndre  d'en  recueillir  les  avantages?  Et  a  Tegardde 
Peckham  Archeveque  de  Canrorbcry  ,  qui  etoit  a  la  tete  de  ces  Non- 
Payeurs,  le  Roi  lui  fit  faihr  tous  fesBiens;  ce  qui  eflraya  fi  fort  ks 
autrcs  Membres  du  Clerge ,  qu'ils  payerent  volontairement  un  Cin- 
quieme  de  leurs  Bicns  au  Roi  ,  Sc  rentrerent  ainfi  daus  fcs  bonnes 
graces. 


Targent  qu'il  demandoit,  fut  mis  hors  de  la  protedion  des  Loixj  Enou 
ce  qui  le  fit  plier.  arb 

Page  787.  Edouard  ayant  faic  prendre  du  bled  de  quelques  ^' 
Particuliers  ,  defend  a  TArcheveque  de  Cantorbery  d'excom- 
munier  fes  Officiers.  Et  comme  apparemment  ce  Prelat  les  me- 
nagoit ,  malgre  la  defcnfe  du  Roi  ,  on  voic  dans  la  page  788, 
que  le  Roi  ordonna  de  mettre  en  prifon  ceux  qui  feroienc  alTez 
hardis  pour  publier  TExcommunication. 

On  trouve  encore  dans  les  pages  989.  1002.  1020.  1021. 
q\i'Edouard  fe  plaignit  au  Pape  du  procede  dc  cec  Archeveque, 
&  qu'il  ie  fic  enfin  fufpendre. 

Page  844,  il  y  a  une  BuUe  de  Boniface  VIII,  od  il  fe  confti- 
tue  pour  Juge  des  afiaires  que  le  Roi  d'Angleterre  avoit  avec 
les  EcolTois.  Cccte  BuUe  eft  tres  hautaine  :  le  Pape  ne  fe  con- 
tcnte  pas  d'ordonner  a  Edouard  d'envoyer  ies  Ambafladeurs  a 
Rome ,  pour  y  voir  terminer  cecte  aftaire  ;  mais  il  commencc 
meme  par  un  menfonge ,  car  il  dic  ,  quil  efi  de  notoricte  fuhli~ 
que ,  que  de  tout  tems  tEcoffe  a  H4  un  Eief  de  lEgltfe.  Ceft  de 
cecte  Bulle  que  j'ai  tire  une  partie  des  raifons  que  j'ai  alieguees 
ailleurs,  contre  la  Souverainete  i^Edouard  fur  TEcofle,  dont  il 
y  a  apparence  que  Bomface  avoit  eie  inftruit  par  les  Ecoflbis. 

Page  873  ,  il  y  a  unc  reponfe  vigoureule  des  Gran.is  d'An- 
gleterre  (3)  a  cette  Bulle.  L'on  voit  auflTi  a  la  page  883  ,  une 
reponfe  du  Roi  moins  forte  a  la  meme  Bulle  ;  avec  un  Ecrit 
oii  il  prouve  fa  Souverainete  fur  TEcofle  ,  par  les  preuves  con- 
tenues  dans  TEcrit  prefente  aux  EcoiTois  dont  j'ai  parle  ci-def- 
fus.  Toute  la  difFerencc  qiTil  y  a  ,  c'ert  quc  dans  celui-ci  ,  il  ' 
prend  de  plus  haut  la  Souverainete  de  TAngleterre  fur  TEcoflej 
lavoir  ,  depuis  Brutus  ,  premier  Roi  fabuleux  de  la  Bretagnei 
au-Iieu  que  dans  le  premier ,  il  ne  commence  que  depuis  Athel- 
fian,  Tun  des  Rois  Saxons.  II  favoic  bicn  que  le  Pape  ne  s'a- 
muferoic  pas  a  examiner  tous  ces  faits.  On  peut  voir  encore, 
page  1026 ,  une  Lettre  du  meme  Edouard  a  ce  Pape  ,  oii  il  le 
prie  de  n'ufurper  pas  les  Droits  de  la  Couronne  d'Anglcterre. 

VII.  ACTES  cjtti  regardent  Edouard  I  e» particulier. 

■pAge  290,  on  trouve  des  Lettres-Patentes  de  Philippe  Com-  Edou- 
•*-    te  de  Savoye  ,   par  lefquclles  il  lui  confere  le  droit  de  Jui  a!;o 
nommer  un  SuccelTeur,  Tan  1:84.  i. 

Ganday,  dans  la  Vie  d'Alfhonfe  III  Roi  d'Arragon,  dit  qu'on 
pouvoit  a  bon  droit  le  furnommer  /1?  Chafe ,  puifqu'il  ne  fe  ma- 
ria  jamais :  T  dignamente  fe  puede  cognominar  cl  Caflo  ,porque  to-     Edoua 
da  fua  fjida  vivio  en  cafiidad ,  fm  cafarfe  jatnas.  II  eft  vrai  qu'il  '[larie  i! 
ne  fut  jamais  marie,  c'eft-a-dire,  qu'il  ne  confomma  point  fon  ^'^^- 
Mariage  :  mais  il  ne  tint  pas  a  lui.     On  voic  dans  ce  Recueil, 
page  14  ,  que  Fierre  fon  Pere  Tavoic  accorde  avec  unc  Fille 
d'Edouard  ,   Tan  1273.    Cec  Accord  fuc  confirme  en   1281, 
comme  il  paroit  par  une  Lettre  <i'Edouard  a  fes  AmbafTadeurs , 
page  173  ;  par  le  Plein-pouvoir  donne  aux  meraes  en  1282, pa- 
ge  187  j  &  par  les  Conventions  pafTees  cntre  les  deux  Rois,  pa- 
ge  210,  cn  1282.     En  1287  ,   Edouard  promit  par  ks  Lettres- 
Patentcs,  de  faire  confommer  le  Mariage,  page  ^^pjmais  pour 
quelques  obftacles  furvcnus ,   la  PrincelTe  ne  fut  poinc  envoyee 
cn  Arragon ,  &  Alfhonfe  mourut  avant  qu'elle  arrivat  (4) . 

On  voit  dans  la  page  18,  qu'Edouard  ,  pendant  fon  premier 
voyage  en  Guyenne,  avoit  accorde  Henri  Ton  Fils  ainc  ,  avec 
Jeanite  Fille  unique  &  Heritiere  de  Henri  Roi  de  Navarre; 
mais  le  jcune  Prince  mourut  avant  que  d'etre  en  age  d'etre 
marie. 

Page  70  ,  on  trouve  que  le  Mariage  entre  Uartman  Fils  de 
TEmpereur  Rodolphe ,  &  Jeanne  Fille  d'Edouard ,  avoic  eie  ac- 

cor- 

(3)  Le  Dofteur  Homl ,  dans  fa  Medulla  Hifloria  Anglicant ,  a  don- 
ne  les  noms  de  tous  ceux  qui  la  fouscrivirent  ,  au  nombre  de  cent 
Pairs ,  qu'il  intitule ,  Lifle  des  dignes  Defenfeurs  de  la  Vatrie ,  qui  s'op- 
fofereiit  aux  Ufurfations  dit  Paf;. 

(+)  Ce  fut  Alfhonfe  III  qui ,  fclon  les  Hiftoriens  Efpagnols ,  chaf- 
fa  ies  Mores  de  Majorque  &:  de  Minorque  :  mais  il  fut  meprife  par 
fes  Sujets  ,  a  caufe  du  Traite  fcandaleux  qu'il  fit  avec  le  Fape  &  le 
Roi  de  Naples.     Cet  Alfhonfe  mourut  de  Pefte. 

(f)  Le  Do£teur  Kcnnet  le  nomme  le  Comte  de  ChMons. 

(6)  Gregoire  X  fut  eleve  au  Pontificat  tandis  qu'il  etoit  en  Syrie 
avec  le  Roi  Edouard  ,  apres  que  la  Chaire  eut  ete  vacante  pres  de 
trois  ans  ;  a  caufe  de  quoi  ,  pour  prevenir  les  inconveniens  de  ces 
Eleftions  tardives  ,  on  imagina  &  Ton  etablit  la  forme  des  Concla- 
ves,  dans  un  Concile  tenu  a  L)on,  en  1273. 

(7)  II  ne  fera  pas  hors  de  propos  de  conclure  le  Regne  d'EdouarJ 
1 ,  par  le  Portrait  general  que  Mr.  Rymer  en  a  donne ,  dans  la  Dedi- 
cace  de  fon  fecond  Volume  a  la  feue  Reine  Anne. 

„  Ce  fecond  Volume,  dit-il  ,  fait  connoitre  ce  qui  s'eft  palTe'  de 
„  memorable  ,  pendant  le  Regne  de  votre  illuftre  PredecefTeur ,  Z- 
„  douard  Premier  .  Prince  le  plus  celebre  de  fon  Siecle  .  dans  l'Art 
,,  militaire. 

„  Cetoit  pourtant  un  Sieck  guerrier  &  aftif  ,  pendant  lequel  oa 
„  vit  plufieurs  grands  Capitaines  ,  entre  autres  ,  Albert  le  Grand , 
„  Duc  de  Brunswick  i  Guillaume  le  Grand  ,  Marquis  de  Montferrat ; 
„  Amedee  le  Grand,  Comte  de  Savoye ;  trois  proches  Parens  du  Roi 
„  Edounrd  ,    Sc  fes  Amis  intimes.     Chacun  d'eux  eut  le  furnom  dc 

Granii,  a  caufe  de  fa  prudente  conduite  &  de  fa  bravourc",  Voi- 
la  cc  que  dit  Mr.  Rymer. 

Le  premier  de  ces  Grands-Hommes  etoit  le  fccond  Fils  Sc  le  Suc. 
ceifeur  de  cct  Othtn  ,    qui  ,   fuivant  TArbre  Genealogique  dis  cette 
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5u-  oord^j  mais  la  mort  de  Hartman  en  prevint  la  confommation. 
j  II  y  a  un  grand  nombre  de  Pieces  touchaut  ce  Mariage  ,  dans 
I-       ce  Volume. 

Page  17^,  on  trouve  dans  ce  meme  Volume  ,  divers  Ades 
fur  le  Mariage  projette  entre  Alfhonfe  Fils  diEdouard,  &  Mar- 
guerite  Fille  de  Fkrent  Comce  de  HoUande ;  mais  le  jcune  Prin- 
ce  mourut  a  l'age  de  12  ans. 

II  feroit  inutile  de  faire  mention  ici  de  tous  les  Aftes  qui  re- 

gardent  les  Mariages,  ou  projets  de  Mariagcs,  des  autres  Filles 

d'Edouard,  qui  le  trouvent  dans  ce  Volume  cn  grand  nombrei 

auffi-bien  que  le  fien  propre  avec  Margucrite  de  France ,  &  ce- 

lui  d'Edouard  fon  Fils  avec  Ifahelle  Fille  de  Phi/ippe  de  Valois , 

en  confequence  du  Traite  de  Montreuil. 

douard      Lcs  Hiltoriens  Anglois  difent  qa'Edoi<ard  revenant  de  la  Ter- 

'"  re-Sainte ,  &  paflant  en  Bourgogne ,  fut  defie  par  yean  de  Cha- 

'•   lo}is  (5)  a  un  Tournoi  qui  fe  devoit  faire  en  Bourgogne  ^    qu'il 

accepca  le  Defi  ■-,  &  que  ies  Bourguignons  ayant  ule  de  mauvai- 

fe-fbi ,  lc  Tournoi  le  changea  en  un  vericable  Corabat ,  qui  fut 

appelle  la  petite  Bataille  de  Chalons  ,   dans  lequel  Edouard  eut 

9, 30.   lavantage.     On  trouve  ici  deux  Bulles  de  Gr^goire  X  (5)   qui 

r  1'ape  etoit  alors  a  Lyon  ,   dans  lelquelles  il  exhorte  Edouard  a  ne  fe 

'"^'''^    pas  trouver  au  Tournoi  qui  devoic  fe  faire  en  France.     II  fem- 

trou-    ble  qu'clles  ont  du  rapporc  a  ce  Tournoi  de  Chalons  ;    mais  ce 

qu'il  y  a  d'cmbaralTanr ,  eft:  qu'elles  font  dateesdu  milieuderan- 

nee  127+ ,  au-lieu  <i\iEdouard  ,   revenant  de  la  Paleftine  ,  doit 

avoir  patie  en  Bourgogne  en  1273.  Ainli ,  il  y  a  apparence  que 

les  Hiftoriens  ont  mal  airigne  le  tems . 

VIII.  ACTES  fur  diverfes  Afurcs. 

Jafton  C\^  trouve  dans  les  Hiftoriens  Fran^ois  &  Anglois  ,  qu'£- 
Bcara  ^^  douard  rcvenant  de  la  Terre-Sainte ,  alla  d'abord  en  Guyen- 
Jhom-  j^g  pym-  c^  j.-^j^p  reconnoitre  par  les  Gafcotis  j  &:  qu'il  forga 
i  E-  Gajion  Vicomte  de  Ti^arn  a  lui  rendre  hommage ,  ce  quil  avoit 
laiJ.  rcfufe  d'abord.  On  ajoute ,  que  fur  fon  retus  ,  il  fut  mande  a 
Bourdeaux,  que  s'y  ecant  rendu  ,  il  y  fut  arrete  prifonnier  ,  & 
qu'il  fut  enfin  conc.aint  de  rendre  l'hommage  o^\iEdouard  lui 
demandoic.  II  eft  econnint ,  que  d'un  affez,  bon  nombred'Ac- 
tes  inferes  dans  ce  Recueil,  qii  concernenc  Gafton  de  B^arn,  il 
ne  s'en  trouve  pas  un  feul  couchanc  cet  hommage  ;  mais  fcule- 
raent  touchant  quilques  differeiids  entre  lui  &  Edouard  ,  dans 
lefquels  le  Vaifelage  de  Gajloii  eft  evidemment  iuppofe.  Par 
exemple,  page  13  ,  il  s'engage  de  ne  pas  quiiter  laCourduRoi 
d'AngIeterre  fans  fon  confentement  ,  a  peine  de  perdre  les  Ter- 
res  qu'il  tient  de  lui.  Cecte  dependance  cft  encore  fuppofee 
dans  TAdte  de  la  page  i()  ,  &  enfin  dans  tous  les  autres  qui  rc- 
gardent  les  difFerends  d'Edouard  avec  ce  Seigncur.  II  eft  vrai 
^u'on  voit  dans  la  meme  page  ,  qu'une  des  plaintes  d'Edouard 
ecoit  ,  quc  Gajfon  n'avoic  pas  obei  aux  Sommacions  qui  lui  a- 
voient  ece  faices  ;  mais  il  ne  s'enfuit  pas  de-la  ,  qu  il  difpucat 
Ihommage  qu'il  devoit  i  Edouard.  Mezerai  le  dtt  pourtant  po- 
fitivement,  &  apparemment  il  a  eu  fes  garants  pour  ccla  j  niais 
quoi  qu'il  en  Ibit ,  il  eft  etonnant  que  dans  aucun  des  Aftes  de 
ce  Volume  qui  regardent  le  rneme  Gajlon  ,  il  ne  foit  pis  fait 
mencion  de  ccc  hommage  qu'on  pretend  qu'il  retufa.  Voycz 
page  3»  H>  1(^5  25, i8, 93,  94, 106, 107. 

Dans  la  page  4 ,  on  voit  le  Proces  faic  par  le  Pape  i  Guy  de 
Montfort ,  Fils  du  feu  Comte  de  L.eycefter  ,  pour  avoir  tue  dans 
rEglile  de  Viccrbe  ,  Henri  Fil?  de  Richard  Roi  des  Romains, 
&  Comce  de  Cornouaille.  Ce  fuc  a  la  ibllicitacion  d'Edouard  1, 
Coulin  de  ce  meme  Henri  ,  qui  pendant  fon  fejour  a  Rome, 
cn  revenant  de  la  Tcrre  Saince  ,  obtint  la  condamnation  des 
Meurtriers.  On  voit  quelques  fuites  de  cecte  aftaire  ,  qui  ell 
d'ailleurs  aiTci  peu  importante  ,   aux  pages  17,  143,  144,  145^ 


Famille  drefTe  par  Rlr.  T>!sney ,  fut  cree  Duc  de  Brunsmick  &  de  Lu- 
nebourg  en  izj)-  ,  par  l'EmpL-reur  FrcJ:ric  U  ,  dont  lc  Diplome  ell 
encorc  dans  les  Arcliives  de  Zdl.  Cct  Albert  epoufa  AMaide ,  Fille 
de  Hmri  le  Magiimine  Duc  de  Brabant.  La  Dot  de  cettc  Piinccire 
dcvoit  etre  payee  par  Hmri  lll  Roi  d'Angleterre ,  qui  propofa  le  Ma- 
riage  a  Albert ;  comme  il  puroit  par  une  Lertre  qui  ell  a  la  fin  de  ce 
Volume,  p.  1065 ,  cntre  les  Aftcs  omis  :  elle  fut  ecrite  par  la  Du- 
cheiTe  elle-memc  au  Roi  Elouard  ,  oii  ,  apres  Tavoir  felirite  fur  le 
fucces  de  fes  Expeditions  dans  la  Tcrre-Sainte  ,  fur  fon  retour  dc  ce 
Pais-la  ,  &  fur  fon  Couronncmcnt  ,  clle  le  fait  fouvcnir  de  la  Dot 
que  le  Pcrc  d^Edounrd  avoit  promis  a  elle  ,  avec  le  conle.itcmcnc 
d'Edouard.  Et  en  Tan  1 180  ,  apres  la  mort  du  Duc  fon  Mari  ,  ellc 
ecrivit  cncore  a  Edoitard,  pag.  10715,  pour  le  prier  de  prcndre  fesFils 
fous  la  protecHon.  On  doit  rcniarquer  ,  que  dans  ccs  Lcttres  elle 
fe  nomnie  elle-mcme  Adelaide  ;  de  forte  qu'il  doit  y  avoir  une  er- 
reur  dans  Mr.  Disney  &  dans  VAtUs  Hijiorique  ,  qui  font  Adebide 
Fille  du  Marquis  de  Montferrat ,  feconde  Femme  d'Albert  ,  &  Mcre 
de  fcs  Fils:  &  rHilfoire  dc  la  Maifon  de  BrUHsmick-Lunebourg  ,  im- 
primee  a  Londres  en  17  if  ,  doit  s'etre  trompec  auni  en  nommant 
cctte  Princefle  Elifabcth  ,  puifque  le  contraire  paroit  par  fes  propres 
Lettres  dans  rAppendice  du  Livrc,  &  dans  le  Livre  mgmcpag.^o, 
oij  il  la  nomrne  AdeUiaiz.it  ,  &  dit  qu'clle  etjit  Coufinc  de  la  Rcine 
Leonor  ,  &  s'etoit  marice  ea  Angleterre.  On  doit  cncore  tcmarquer, 
■juc  cet  Albert  fon  Mari  doit  avoir  polTcde  Breme  ;  car  il  y  a  une  de 
cs  Lettres,  pag.  1065-,  ecrite  en  1176  au  Roi  Edouard  l,  cn  tavcur 
des  Habitans  dc  cette  Ville  ,  qu'il  appelle  fes  Sujcts.  11  y  avoir  alors 
un  differcnd  entre  eux  &  les  Habitans  de  Londres ,  au  fujet  du  Com- 
ircrcc.  VAtLas  Hijloriqne  ajoutc,  (]}i'Aliert  dt  la  Guene  contre  Gc 
Tom.  X.  P.  I. 


156,  178,  i8f ,  188,  189,  192,  1^3,  197,  io<J8,  1060,  &  Edou- 

1077-  AKO 

Comme  on  trouve  dans  le  prem.ier  Volume  dc  ce  Recueilj  L 
page  I  &  ailleurs  ,  que  les  Comte^-  de  Flandre  rendoient  hom- 
mage  aux  Rois  d'AngIeterre ,  pour  de  iimples  Penlionsion  voic 
ici  la  meme  chofc  a  1'egard  des  Cotntes  de  Savoye  ,  de  Bourgo- 
gne,  &  dtKatzeitellehogen  m  k\\tm3.gnt ,  pagcs  12,41,  56, 2()2, 
663.  La  difterence  qu'on  y  trouve,  c'crt  que  ces  derniers  afFec- 
toient  quelques-unes  de  leurs  Terres  ,  qu'ils  reconnoifTent  tenir 
en  Ficf  du  Roi  d'Angleterre  ,  moycnnant  la  Penfion  donc  ils 
etoient  convenus  enfemblc. 

Le  fameux  Jurisconfulce  Acciirfe  ,  ProfefTeur  a  Bologne ,  e- 
toit  au  fervice  d'Edouard,  qui  fc  fervic  dc  lui  en  diverlc"  occa- 
iions,  &  principalcment  dans  I'afl"aire  qu'il  avoit  avec  Gafron  de 
Bearn.  II  Fcnvoya  aulTi  a  la  Cour  de  France,  pour  y  Ibutenir 
fcs  interecs  dans  rAffcmblee  de  Etats-Gencraux  ,  &  lui  donna 
unePenfionannuelle.  Voyezlespages  4,25,28,  37,  50  52  12? 
180,496.  '     ' 

On  peut  voir  par  cet  Extrait  ,  rutilite  du  Recueil  des  Aftes 
de  ce  Volume  ,  pour  ceux  qui  veulent  ecrire  l'Hiftoire  d'An- 
gleterre  ,  ou  celle  des  Pais  avec  kfquels  elle  a  eu  quelques  de- 
mcles.  S'i\  y  a  quelcjues  AcSes  de  moindre  importance  que 
d'aucres ,  on  a  bien  faic  neanmoins  de  Ics  meccre ;  parce  qu'il  elt 
diificile  de  deviner  tous  les  ufages  pour  lefquels  on  en  peut  a- 
voir  befoin  (7). 


K 


EXTRAIT  TiU  TOME  III. 

CHaque  Tome  (S)  de  ce  Recueil  eft  compofe  de  tant  de 
Pieces  difFerentes  fur  differentes  macieres,  que  pour  le  fai- 
re  bien  connoitre  ,  il  feroit  necelfaire  d'en  faire  un  Abregej 
plucdt  qu'un  Extraic.  II  faudroit  meme,  pour  donner  nne  clai- 
re  intelligence  de  toutes  ces  Pieces  ,  y  ajouter  un  Abrege  tres; 
etendu  de  THiftoire  d'AngIeterre  j  mais  c'eft  cc  qu'on  ne  doit 
pas  attendre  prefentemenr.  L'Extrait  du  II  Tome,  oa  Von  efi: 
entre  dans  un  plus  grand  detail  qu'on  ne  fera  dans  les  fuivans, 
pourra  fervir  a  donner  une  idee  generale  de  ce  Rccueil  ,  puis- 
qu'a  la  difference  des  macieres  pres,  on  peuc  tirer  autant  d  ufa- 
ge  des  autres  Tomes  que  de  celui-la.  J'ajoucerai  feulement  quel- 
ques  remarques,  fur  rutilite  de  ce  Recueil  en  general. 

II  coniient  un  tres  grand  nombre  de  Lectres,  de  Traites,  de 
Proclamations  ,  de  Memoires ,  de  Lettres-Pacentes  &:  d'aucres 
chofes  de  cette  nature  ,  fur  les  evenemens  de  THiftoire  d'An- 
gleterre.  Chacune  de  ces  Pieces  portant  la  date  du  jour  ,  du 
mois  &  de  Fannee ,  on  ne  peut  douter  que  ces  dates  nc  fervent 
beaucoup  a  eclaircir  les  Faits  les  plus  obfcurx  &  les  plus  cmba- 
raflans.  Tout  de  meme  que  dans  un  ChifFre  ,  unc  Letire  de- 
couverte  vous  aide  a  en  decouvrir  unc  feconde ,  &  ces  dcux-la 
une  troifieme  :  ainfi  la  date  d'un  Aite ,  quelquefois  peu  impor- 
tant  ,  vous  fert  bien  fouvent  a  ranger  en  fa  vcritable  placc  un 
Fait  plus  confiderable.  Mais  ce  qu'il  y  a  encore  ici  de  bien  a- 
vantageux ,  c'efl:  qu'on  y  ti  ouve  aufli  les  dates  des  lieux :  ce  qui 
n'efl:  pas  d'un  petit  fccours  j  car  par  ce  moyen  on  peut,  pour 
ainfi  dire ,  fuivre  le  Prince  de  lieu  en  lieu  ,  depuis  le  conimen- 
cement  de  fon  Regne  jufqu'a  la  fin. 

Avant  que  d'y  avoir  bien  penfe  ,  j'avois  en  moi-meme  un 
peu  blame  cclui  qui  a  digere  ce  Recueil ,  &  trouve  ccrangequ'il 
feiu  grolTi  d'un  tres  grand  nombre  de  Pieces  qui  ne  paroifTcnC 
a  la  premicre  vue  d'aucune  confideration ,  ou  meme  encierement 
inuciles;  mais  apres  y  avoir  mieux  reflechi,  je  me  fuis  convain- 
cu  qu'il  n'y  en  a  point  qui  ne  puiifent  avoir  leur  ucilite,  princi- 
palement  pour  ceux  qui  voudront  ecrirc  rHiftoire d'Angleccne 

L'His- 

rard  Archeveque  dc  Mayence  ,  &  Conrad  Comte  d' Ebfrjlcin  ;  qu'il  les 
fit  tous  dcux  Prifonnici-s ,  &  fit  prndre  ce  dernier  par  les  pieds.  II 
mourut  enfuitc  ,  d'une  blclTurc  qu'il  re^ut  dans  une  Bataille  contre 
le  Marquis  de  Misnie  ,  en  1179  ;  laiffant  apres  lui  fix  Fils,  &  une 
Fillc. 

Le  meme  Autcur  nous  donne  la  relation  fuivante  du  dcrnier  dc 
ces  Gvands-Hommes  ,  favoir,  Amedee  V.  II  defit  le  Comtc  de  Ge- 
ntve  Sc  le  Dauphin  de  Viennois ,  qui  lui  failoicnt  la  Guerrc.  II  fe  joii 
gnit  a  Albert  d'AHtr'iche  ,  contre  Adolfhe  qui  lui  difputoit  PEmpirej 
8c  alla  enfuite  au  fccours  du  Roi  Edotiard  1 ,  contrc  lcs  Ecoflbis.  II 
fut  hcureuK  dans  la  Guerrc  qu'il  fit  contre  lc  Marquis  dc  Montferrat,  . 
&  celui  de  Salujfes.  Apres  avoir  ete  l'Arbitre  dc  la  Paix  entrc  le  Roi 
de  France  &  le  Comte  de  Flandre  ,  il  fut  avec  unc  grandc  Flottc  af- 
fifter  les  Chcvaliers  de  S.  fean  de  ferufahm  contre  lcs  Turcs  ,  qu'il 
defit ,  prit  leur  Amiral,  tua  leur  Commandant,  coula  a  fond  la  plu- 
part  dc  leurs  Brigantins  8c  dc  lcurs  Galeres  ;  8c  par  cette  famcufe 
ViCtoire  fauva  l'Ile  de  Rhodes  ,  qui  etoit  a  la  veille  de  fc  rendre  aux 
Turcs.  li  obtint  la  Ville  d'Afi  de  rEmpereur  Henri  Vll  ,  &  fut  Ibn 
Vicaire  cn  Italie.  Ccux  de  Berne  8c  dc  Geneve  fe  foumirent  a  lui, 
8c  il  cut  le  dcflus  contre  le  Dauphin  8c  plulieurs  autres  Princes. 
Lorfquc  TEmpercur  Henri  VIII  mourut  ,  il  fut  clioifi  unanimcment 
a  Pife  par  lcs  Italicns  ,  qui  lc  prierent  de  s'afleoir  fur  le  Tr6ne  Im- 
perial ;  mais  il  nc  voulut  point  accepter  cct  honncur.  11  mourut  ea 
1315,  apres  avoir  fait  trente-deux  Sieges  ,  8c  etendu  confidcrable-' 
mcnt  les  Etats  de  Savoye. 

(8)  VAuteur  de  cet  Extrait ,  <^  des  fit'ivMt  ,  ejl  U  meme  ^ite  alui 
de  1'Zxtrnit  dn  11  Titm, 
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L'Hiftoire  de  France  cn  peut  encore  recevoir  de  grands  e- 
clairciflemens,  par  la  conncxite  qu'elle  a  avec  celle  d'Angleter- 
re  ,  a  caufe  des  AfFaires  que  ces  deux  Royaumes  ont  eues  tre- 
quemment  enfemble.  En  mon  parciculier  ,  jai  trouve  que  ies 
meilleurs  Hiftoriens  de  France  peuvent  etre  fouvent  relcves  par 
le  moyen  de  ce  Recueil. 

Je  dis  la  meme  chofe  de  THiftoire  d'Ecoffe  ,  les  Hiftonens 
de  ce  Pais-la  ayant  fouvent  manque  d  exacSitude  dans  les  dates , 
&  meme  dans  cerrains  Fairsi  comme  il  me  feroit  aile  de  le  jus- 
tifier  en  plus  d'un  endroit ,  a  1  egard  de  Buchaaas. 

Les  Aflaires  que  l'Angleterre  a  eues  de  tenis  tn  tems  avec  les 
Princes  des  Pai's-Bas  ,  font  quon  trouve  dans  ce  Recueil  des 
Pieces  qui  peut-etre  ne  font  jamais  forcies  des  Archives  dc  ces 
Princes ;  comme  des  Lettres ,  des  Traites ,  <Sc  autres  chofes  qui 
peuvent  etrc  utiles  pour  THiftoire  de  ces  Provinces. 

II  ne  faut  que  jetter  les  yeux  lur'  le  premier  &  le  fecond  To- 
me  ,  pour  decouvrir  combien  THiftoire  de  Sicile  peut  etre 
eclaircie  par  un  tres  grand  nombre  de  particularites  qui  s'y  trou- 
vent  ,  &  dont  on  ne  voit  pas  la  moindre  trace  dans  les  Hilto- 
riens,  ou  de  Sicile,  ou  de  Naples  (i). 

Celles  deCaftille,  d'Arragon  &  de  Portugal  ,  peuvent  aufli 
tirer  de  ce  Recueil  certains  Faits  qui  manquent  dans  leurs  meil- 
leurs  Hiftoriens  ,  ou  qui  n'ont  jamais  ete  bicn  eclaircis.  Ceft 
de  quoi  on  a  pu  voir  un  exemple  dans  TExtrait  du  II  Tome, 
par  rapport  au  Duel  projette  entre  les  Rois  d'Arragon  &  de  6i- 

cile  (2). 

Ceiix  qui  voudroient  travailler  fur  rHiftoire  des  Papes,  pour- 
roient  encore  trouver  ici  des  Brefs,  ou  dcs  BuUes  des  Papes,& 
des  Lettres  des  Rois  d' Angleterrc  i  qui,  outre  les  Faits  particu- 
liers  quelles  contiennent  ,  pourroient ,  par  rexaftitude  des  da- 
tes,  leur  etre  d'un  grand  kcours. 

Enfin  ,  quelques  Particuliers  trouveront  dans  ce  Livre  des 
circonftances  qui  regardent  leurs  Familles,  ou  les  Perfonnes  de 
leurs  Ancctres  ;  ce  qui  neft  pas  une  pctite  fatisfaftion.  II  eft 
vrai  que  ceci  ne  couvient  guerc  qu'aux  Anglois  &  aux  Gaicons. 
Je  dis  aux  Gafcovs  ,  parcc  que  la  Guyenne  ayant  ete  longtems 
fous  la  domination  des  Roisd'Angleterre,  on  trouve  ici  une  in- 
finite  de  Pieces  qui  regardent  cette  Province. 

Ge  Recueil  eft  donc  tres  utile  a  ceux  qui  veulent  s'attacher  a 
Tetude  de  fHiftoire,  &  particulierement  de  celle  d'Angleterrei 
c'eft  pourquoi  ils  ne  peuvent  allez.  reconnoitre  la  liberalite  de 
Faugufte  Rcine  qui  lui  leur  fait  un  fi  beau  prelent ,  6c  la  gene- 
rolite  des  Seigneurs  qui  Tont  procure.  Si  tou ;  les  autres  Etats 
vouloient  fuivre  cet  exemple  ,  on  pourroit  avoir  une  Hiltoire 
des.divcrs  Etats  de  J'Europe,  du  moins  pour  ce  qui  regarde  les 
fept  derniers  Siecles,  aufli  partaite  qu'on  lc  pourroit  fouhaiter. 

Apres  ces  remarques  fur  tous  ccs  Volumcs  en  general  ,  il  eft 
tems  d'en  vcnir  a  ce  troiliemc  Tome  cn  particulier  ,  qui  con- 
tient  les  16  premieres  annecs  du  Regne  dEdouard II.  La  me- 
thode  qu'on  a  obfervee  en  rangeant  tous  les  AcTies  felon  leurs 
dates ,  quoique  fur  diflerentes  matieres ,  caufe  quelque  confulion. 
a  Tegard  de  ceux  qui  n'ont  pas  la  memoire  fraiche  des  evene- 
mcns  auxqucls  ces  Aftes  fc  ragportent.  Pour  remedier  cn  quel- 
que  maniere  k  cet  inconvenicnt ,  &  po_r  donner  une  idee  plus 
diftinfte  dc  cc  que  ce  III  Tome  contient  de  plus  important,  je 
rangcrai  le  tout  fous  quatre  Articles  ,  qui  fonc  la  principale  ma- 
tierc  dc  ce  Volume ;  favoir  : 

1.  Les  Troubles  domeftiques  d'Anglcterrc  ,  arrives  a  Tocca- 
fion  de  Gave(io7t  &  des  Spenfers ,  Favoris  d^Edouard  II. 

».  Les  AffaJres  que  cc  Prince  eut  avec  TEcoffc  ,  qui  font 
une  fuicc  de  ce  qui  a  ete  rapporte  fur  ce  fujet  dans  TExtrait  du 
II  Tome. 

3.  Les  demelcs  avec  la  Cour  de  Romc  ,  &  quclqucs  autres 
Affaires  Ecclclialtiques. 

4.  Cc  qui  rcgarde  lcs  Templiers ,  dont  TOrdre  fut  aboli  fous 
ce  Regne. 

L  DES  TROUBLES  DOMESTIQUES 
UANGLETERRE. 


EDouard  II  etoit  un  Prince  foiblc,  &  d'un  genie  peu  elcvej 
s'engageant  aifement  dans  les'Affaires  fans  en  prevoir  les  fai- 
tcs  &  fans  avoir  la  capacite  neceffaire  pour  fe  tirer  des  emba- 
ras  oii  il  fe  jettoic.  Son  attachemenc  extreme  pour  Gavefion , 
Gentilhommc  Gafcon  ,  a  qui  il  fc  livra  cntiercmcnc  ,  &  qu'il 
combla  de  bienfaits  fans  garder  aucune  mcfurc  ,  foulcva  contre 
lui  les  plus  confiderablcs  Seigneurs  du  Royaume  ,  qui  s'unirent 
enfemblc  pour  perdre  le  Favori.    Ils  demandercnt  ion  eioigne- 


(i)  Dc  Slcik  ou  dt  Nafles.  Voyez  pag.  31,  35-.  jufqu  a  39, 41,  48, 
jufqua  j-i  des  Acia  Regm  <ie  Scpterabre. 

(2)  D'Arragoa  0>  de  Sicile.  Voyez,  pag.  5-0  des  ASia  Bigia  de  Sep- 
tembre. 

(3)  Le  Do£lcur  Kennet ,  dans  fes  Remarqucs  fur  l'Hiftoire  de  Mr. 
T)Aniel  fous  ce  Rcgne ,  dit  que  les  Eveques  s'etoient  contederes  dans 
cette  artairc  avec  tant  de  zele  ,  que  l'Aichcveque  de  Cantorbery  ex- 
communia  H^nlter  Eveque  de  Coventry  ,  a  caulc  qu'il  retufa,  par  un 
principe  dc  fidelite  au  Roi,  de  fe  joindre  a  eux. 

(4)  Le  Dofteur  Brxdy  affure  ,  fur  k  foi  d'un  Regitre  de  la  Tour 
dont  il  fait  mentioa  dans  TAppendice  dc  fon  Hijhire  Abregee  ,  que 
Cavejlon  ne  fe  rendit  point  au  Comte  de  ?embrtke  ,    mais  au  Lord 


ment  j  lc  Roi  le  leur  promit  ,  &  fit  enfuite  tout  ce  qui  fut  en 
fon  pouvoir  pour  fc  difpenlcr  de  tenir  fa  parole.  Ne  pouvant 
enfin  s'en  dctendre ,  il  trouva  le  moyen  de  tourner  cct  eloigne- 
ment  a  Tavantage  de  cclui  qui  devoit  etrc  exile  ,  en  le  faifant 
Gouverneur  dlrlande.  Cette  demarche  auroit  pourtant  fuffi 
pour  fatisfairc  les  ^icigneurs  ,  fi  la  tendreffe  extreme  qu'.il  avoit 
pour  Gavefiojt ,  ne  Tcijt  porte  a  lc  rappeller  incontinent.  II  le 
fit  menie  affilter  a  un  Tournoi ,  oii  cet  imprudcnt  Favori  effa- 
§a  tous  les  autrcs  Scigncurs,  par  la  magriificcncc  de  fon  equipa- 
ge  &  par  une  nombreufe  fuitc  dc  Gentilshommcs  qui  raccom- 
pagnoient  ,  &  qui  lui  fervoicnt  comme  dc  Gardes.  Lcs  Sei- 
gncurs  le  voyant  trompes  par  le  Roi  ,  prircnt  dc  nouvelles  me- 
lures.  Ltant  aflcn.ble;  cn  Parlerfcnt  ,  ils  lui  prefenterent  une 
Requete  ,  dans  laquelle  ils  lui  rcprefcntoient  ncttement  &  fans 
detour ,  que  TEtat ,  &  fa  rropre  Maiion  ,  e.oient  fi  mal  gou- 
vernes  ,  qu'il  etoit  neceffairc  d'y  mettrc  quelque  ordre  :  Que 
pour  cet  eflet  ,  ils  le  prio.ent  de  lcur  permettre  de  faire  choix 
d'un  ccrtain  nombrc  de  Pcifonnes  qui  euffent  le  pouvoir  de  fai- 
re  un  Reglement  pour  mieux  gouverncr  TEtat  &  la  Maifon  du 
Roi  ,  &  de  !e  fairc  obfci  vcr.  Edouard  n'etant  pas  en  etat  de 
leur  refifter,leur  accorda  ce  qu'il  n  ofoit  leur  refuler.  CcsCom- 
miflaircs  ,  ^  qui  on  donna  le  nom  A'Ordinateurs  ,  &  dont  le 
Comte  Thomas  de  Laicafire  etoit  le  Chef,  furent  donc  eiusiils 
firent  lc  Reglemcnt,  &  furent  autorifes  par  le  Roi  &  par  lePar» 
lemcnt,  pour  en  procurer  fobfervation.  II  n'y  etoit  fait  aucu- 
ne  mention  dc  GavefiQn  j  mais  lcs  Ordinateurs  voyant  quc  le 
Roi  continuoit  ^  repandre  toutes  ies  favcurs  fur  lui  ,  fircnt  un 
nouvcau  Reglement  qui  contenoit  41  Articles,  par  rundefquels 
Gav.fion  etoic  condamne  a  un  Banniffement  pcrpetuci  i  a  quoi 
lc  Roi  fut  oblige  dc  fe  conlormcr. 

A  peine  ce  Prince  avoit  donne  fon  coiifcntement  \  TExil  de 
fon  i-avori  ,  qu'il  s'en  repcntit  &  le  rappella  ,  fans  en  donncr 
avis  aux  Ordi,.aieurs  i  ce  qui  fit  foulever  les  Barons.  Ils  pri- 
rent  les  armes  (3;  ,  &  mcttant  a  lcur  tete  le  Comte  de  Lan- 
caftre,  ils  prirenc  la  routc  d'Yorck  oii  le  Roi  etoit  alors,  pour 
le  forcer  a  leur  livrer  Gavefion.  Sur  le  bruit  de  la  marche  des 
Seigncurs ,  Edouard  le  retira  dans  Ne.vcartlc  ;  mais  comm.c  il 
apprit  que  l'Armee  des  Barons  tournoic  de  ce  c6te-la,  il  quitta 
certe  ViUe  ,  ou  il  ne  fe  trouvoit  pa  en  furete  j  &  craignant 
plus  pour  fon  Favori  quc  pour  loi-meme  ,  il  lc  conduifit  &  le 
laiila  dans  leChateau  dc  ccarhorough .,  qui  etoit  alors  la  plus  for- 
te  Place  du  coce  du  Nord  ;  &  pnt  lui-meme  la  route  de  War- 
"wick ,  oii  il  avou  deffein  daflemblcr  une  Armee ,  pour  s'oppo- 
fcr  aux  ■^eigncurs.  Ces  dcrnicrs  arrivercnt  a  Newcaftlc  le  me- 
me  jour  que  lc  Roi  en  e  ott  parti  ,  piilercnt  fes  meublcs  &  fon 
bagage,  &  fircnt  de-la  un  Detachemcnt  pour  aller  allieger  Scar- 
borough.  Le  Comte  de  Vemhroke  ,  qui  fut  chrge  de  faire  ce 
Siegc  ,  prefla  li  vigoureufcment  ccttc  Place  ,  que  Gaveflon  fut 
oblige  dc  capituler  (4)  ,  a  condition  qu'on  lui  feroit  parler  au 
RoL  ,  &  qu'il  ne  pourroic  ctre  juge  quc  felon  les  Loix  &  les 
Coutumcs  du  Royaume.  LcsSeigneurs  ligues  ne  furent  pas  trop 
contcns  de  cettc  Capitulation  ,  inais  le  Com'c  de  Femhroie  qui 
avoit  donne  fa  parole  ,  s'etanc  charge  de  conduirc  Gavefiort  au 
Roi  ,  &  dc  le  ramener  enfuite  entrc  lcs  mains  des  Seigneursj 
ils  y  confcntirent  enfin  ,  malgre  les  oppofitions  du  Comte  dc 
Warwick  ,  &  de  quelques  autres.  Pcndant  quc  lc  Comte  de 
Femhroke  conduifoit  fon  Prifonnicr ,  lc  Comtc  de  War-wick  fa- 
chant  que  Gavefion  etoit  dans  un  Chateau  fur  la  route  ,  oii  Fem- 
hroke  n"avoit  pu  logcr  lui-meme  ,  y  vint  pcndant  la  nuit,  forga 
la  Garde,  &  enleva  lc  Prifonnicr  qu'il  emmcna  dans  ibn  Cha- 
tcau,  ou  il  lui  fit  couper  la  tece  <^j. 

Quelque  irrite  que  tut  Edouard  de  Taffront  qu'il  vcnoit  de 
reccvoir  ,  il  fut  encore  conrraint  de  dcmander  la  Paix  aux  Sei- 
gneurs,  par  rentrcmile  dc  dcux  Legats  du  Pape  ,  qui  fe  trou- 
voicnt  cn  Anglcterre.  Par  FAccord  qui  fut  conclu  pcu  dc  tcms 
apres ,  les  Seigneurs  s'engagercnt  a  faire  au  Roi  une  fatisfadtion 
publique  ,  &  a  reftituer  lout  ce  qui  avoit  ete  pille  dans  New- 
caftle  ,  &  lcs  Joyaux  cnleves  a  Gavefion.  Lc  Roi  promit  de 
fon  cote  dc  donncr  une  ample  Amniftie  aux  Seigneurs  ,  &  sk 
tous  lcurs  Adherans.  Tout  fuc  c.vecuce  promtemcnt  &  de  bon- 
nc-foi  de  la  part  des  Scigneurs  ;  mais  le  Roi  differa  pres  d'un 
an  a  faire  publicr  lc  Pardon  promis  :  cc  qui  produifit  une  telle 
defiancc  parmi  les  Scigncurs  ,  quc  lcs  Troubles  alloicnt  recom- 
mencer,  fi  lc  Roi  de  Francc,  Beau-pcre  d'Edouard ,  n'eut  en- 
voye  en  Angleccrre  le  Comte  d'Evreux  fori  Frere  ,  avcc  En- 
guerrand  de  Marigny ,  qui  obtinrent  du  Roi  que  1' Amniftie  fut 
publiee. 

Ceft-la  la  premicre  partie  des  Troubles  domeftiques,  qui  fi- 

ni- 

Ttercy  ;  &  cela  eft  confirme  par  un  Afte  rapporte  dans  le  III  Volu- 
me  des  Vaedera,  pag.  334. 

(y)  Le  Dodteur  Kertnet  dit  que  Gavejlon  fut  deeapite  le  19  de  Juia 
I3IZ. 

(6)  Adam  Mttrimnth ,  dans  fon  Hiftoire  du  Roi  EJouard II,  qM'on 
trouve  daas  la  Bibiiothequc  du  College  de  la  UagJekine  a  Oxford, 
rapporte  que  le  jeune  Sfenfer  fe  fit  Pirate,  &  pilla  tous  les  Vaifleaux 
marchands  qu'il  put  reiKoatrer. 

(7)  Cetoit  Aniri  Harclxy  ,  Connetable  de  Carlifie. 

(8;  Le  Pcuple  couroit  en  foule  aa  Tombeau  du  Duc  de  Lancajhe 
a  PontefraB  ,  &  apres  que  les  Spenfers  eurent  obtenu  du  Roi  qu'oa 
y  mU  une  Garde  poui  empediet  les  gens  d'y  aller  ,   ils  le  fircnt  en 

fe- 
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Edou-  hirent  au  mois  d'0£l:obre  13 13.     11  eft  vrai  qu'ils  eurent  enco- 

ARD  II.  re  quelque  fuite  dans  les  annees  fuivances  jufqu'en  1318  ,    mais 

cela  ne  vaut  pas  la  peine  de  nous  arreter. 

Hiftoire      L'annee  1314.  vit  naitie  de  nouvelles  difleniions  entre  le  Roi 

^es  Spcn-  gj  jgg  Seigneurs ,  a  roccafion  d'un  nouveau  Favori  nomme  Hv 

gues  Speftjer.     Celui-ci  abufa  de  ia  faveur  comme  le  premier.  11 

fit  faire  Hugues  fon  Pere  Comte  de  Winchefter ,  &  partagea  avec 

lui  le  Gouvernement  du  Royaume ,  Edouard  approuvanc  aveu- 

gl6ment  tout  ce  qu'ils  faifoient.     Le  Comte  de  L,a?teaftre ,  qui , 

depuis   qu'il  s'etoic  reconcilie  avec  le  Roi  ,  avoic  re^u  de  ce 

Prince  un  afFronc  fanglant ,  prit  pretexte  de  la  taveur  des  Spen- 

fers  ,    pour  renouer  la  Ligue  des  Seigneurs.     II  leva  des  Trou- 

pes,  &  ht  ravager  les  Terres  des  Favoris  par  Tioger  Mortimer  le 

jeune  ,    qui  y  fic  un  degat  de  60000  livres  fterling.     Ce  coup 

etant  fait  ,   les  Seigneurs  demanderent  hautement  leloignement 

des  Spenferi;  ce  que  le  Roj  n'ofa  leur  refufer  ,  quand  il  vit  que 

le  Parlement  prenoit  leur  parti.    Spenfer  le  jeune  fut  conduit  i 

Douvre  ou  on  le  fit  embarquer  (6)  ;   le  Pere  etant  alors  abfent 

du  Royaume  pour  les  aflpaires  duRoi.     Ce  Prince  fe  trouvoit 

dans  un  etat  tres  violent  :   il  fe  voyoit  force  a  recevoir  la  Loi 

de  fes  propres  Sujets  ,   fans  avoir  les  moyens  de  fe  tirer  de  cet 

efckvage.     Un  nouvel  afFront  ,   qu'il  re^ut  de  la  part  d'un  des 

Seigneurs  ligues,  mit  enfin  &  patience  a  bouc  ,   &  lui  fit  pren- 

dre  la  refolution  de  fecouer  un  joug  fi  facheux. 

Afftont      La  Reine  fa  Femme  ayant  dellein  d'aller  a  Cantorbery ,  don- 

ftit  a  la    jjj  ordre  a  fes  Officiers  de  lui  preparer  un  logement  fur  la  route 

r,(fufe  d'E'-  ti^ns  le  Ciiateau  de  Leeds  ,  ♦ppartenant  a  Barthelemy  Baldefie- 

douard.      re  ■,  l'un  des  Barons  liguesj  mais  le  Gouverneur  *  dCiChateau  en 

P;  ^^J^^  refufa  rentree  aux  gens  de  la  Reine  ,  dont  il  y  eut  meme  quel- 

Ctiifeper.     qucs-UDS  de  cucs.     Elle  s'en  plaignit  a  Baldejmere  ^  qui  eut  fin- 

folence  d'avouer  radion  du  Gouverneur,  &:  de  repondre,qu'il 

n'avoic  rien  fait  que  par  ks  ordres.     Edouard  ne  put  foufFrir  un 

fi  grand  meprisj  il  leva  des  Troupes  ,  alJiegea  &  prit  le  Cha- 

teau  de  Leeds  ,  &  fit  pendre  le  Gouverneur.    Se  trouvant  la 

force  en  main,  il  fe  fervit  de  roccafion,&  pouiTa  lesSeigneurs 

ligues ,  fans  leur  donner  le  tems  de  fe  reconhoitre.   Apres  s'etre 

rendu  maitre  de  la  pluparc  de  leurs  Chateaux ,  il  les  obligea  aile- 

ment  a  fe  foumettre  a  ks  volontes  ,  &  ne  fit  plus  difficulte  de 

rappeller  ies  Spenfers  aupres  de  lui. 

Moit  &      Le  Comte  de  Lancaftre,  qui  n'ofoit  fe  confier  au  Roi  ,  leva 

juf;"'^"g  des  Troupes  poyr  fe  defendrei  mais  comme  il  etoic  abandonne 

de  Lan-    de  li  plupart  de  ks  Amis  ,   il  ne  fut  pas  en  ecat  de  lui  faire  te- 

te :  ce  qui  lui  fit  prendre  la  refolution  de  fe  retirer  vers  le  Nord, 

pour  fe  joindre  aux  Ecoffbis  qui  lui  avoient  promis  du  lecours. 

Le  Roi  le  pourfuivir  \   &c  comme  le  Comce  ,   pour  eviter  le 

Combat  avec  Edouard,  voulut  forcer  le  pafTage  d'un  Pont  que 

le  Chevalier  Harclay  (7)  gardoit  ,   il  fut  fait  prifbnnier  &  con- 

duit  a  Pontefi-afl  ,    oii  le  Roi  lui  fit  couper  la  tete.     Ce  Sei- 

gneur,  qui  etoit  Petit-fils  de  Henri  HI  ,   pafTa  pour  un  Martyr 

dans  Fefprit  du  Peuple  ,    &  fut  enfin  canonile  Ibu?  le  Regne  de 

Richard  ir  (8). 

Voila  la  matiere  des  Aftes  de  cc  Volume  qui  regardent  ies 
Troubles  domeftiques  d'Angleterre,  &  qui  ne  contiennenc  que 
les  16  premieres  annees  du  Regne  d'-Edouerd  II,  les  quatre  au- 
tres  ayant  ete  renvoyees  au  IV  Tome. 

Entre  toutes  ces  Pieces  qui  font  en  tres  grand  nombre,  je  ne 
ferai  qu'indiquer  fimplement  les  principales ,  qu'on  pourra  aife- 
tnent  appliquer  aux  evenemens  donc  on  vient  de-voir  THiftoi- 
re  abregee. 

On  trouve  dans  ce  Tome  les  grands  dont  faits  par  Edouard  a 
Gaveften  ,  &  particulierement  celui  du  Comte  de  Coywo«<7;//e, 
de  la  Ville  d'Exeter,  &  de  quinze  autres  Terres,  ouChateaux  j 
ce  qui  le  rendit  en  un  inftant  le  plus  grand  Seigneur  du  Royau- 
me.  Pagc  i. 

Cec  A&e  eft  date  de  Dumfrees  en  Ecode,  le  5  Aoiit  1307: 
c'eft-a-dire  un  mois  apres  la  mond'Edouard  I,qui  peu  de  tems 
auparavant  avoit  hinmGaveftou^Sc  exige  de  fonFils  un  ferment 
qu'il  ne  le  rappelleroit  jamais. 

Une  Parente  qui  conftitue  Gi2i;p/?ow  Gardien,  c'eft-a-dire, 

Royaun^e.  ^iceroi  du  Royaume,  pendanr  rabfence  du  Roi,  qui  alloit  en 

■  France,  pour  y  confommer  fon  Mariage  avec  Ifahelle  Fille  de 

Fhilippe  le  Bel.  Page  47. 

Erteurdcs     Je  rcmarquc  expres  cet  Afte,   pour  faire  voir  l'erreur  de  la 

Hiftoriciis  plupart  dcs  Hiltoriens  (9) ,  qui  affurent  que  Gavefton  accompa- 

gna  le  Roi  en  Francej&  en  particulier  celle  du  Pered'Or/A?»r, 

qui  dit  que  ce  fiic  a  Boulogne  oii  le  Roi  vit  Gavejlon^  pour  la 

premiere  fois  depuis  fon  Exil;  ce  qui  ne  peut  etre,  puisqu'il  e- 

toit  alors  Gardien  ou  Viceroi  du  Royaumci  &  en  cftet,  on 


fecret.  Sous  le  Regnc  fuivant ,  on  bdtit  une  Eglife  fur  le  Tcwnbcau 
de  ce  Seigneur;  &  la  Reine  Ifabelle  ecrivit  au  Pape,  pour  confirmer 
les  Miracles  qui  s'y  faifoient  ,  8c  pour  demander  fa  Canonilation , 
qui  fut  Oi  tenui.- cn  l'annee  1389  :  honneur  qu'i!  meiitoit  certaine- 
jnent  bc  ucoup  m-eux  ,  qu'iucun  de  fes  Compatriotcs  qui  1'obtin- 
rent  depuis  la  Cj^iquete.  Car  li  ramour  pour  la  Pa'rie  peut  ^tre  ap- 
pelle  Piete  ,  ce  seigneur  etoit  veritablemcnt  &  inviolablement  plein 
de  Piete.     Voyez  les  Note-;  du  Dofteur  Kemet  fur  Mr.  Daniel. 

(9)  Cette  eircur  n'a  p;is  ete  corrigee  par  le  favant  Auteur  des  Re- 
marques  fur  rH.floire  de  ce  Regne  par  Mr.  Dmiel.  Eile  a  eclupe 
auffi  aux  ycu;<  i  u  Doi£leur  Hoivd ,   &  a  d'autres  celebres  Hilioriens. 

(10)  LcCoutounement  d'JE</<)««r(i//fe  fit  le  2jde  Fevrier  1307-8, 


tions  faits 
par  E- 
douard  ^ 
Cavedon. 

Voyc» 
aufllp.  87, 
136, 16+. 


tl  le  fait 


le^fice. 


trouve  enfuite  quelques  Ordres  fignes  de  lui  en  cette  qualite 
Tefte  Gavefton,  pendant  Tabfence  du  Roi.  Page  57. 

Dans  un  Memoire  qui  regarde  le  Couronnement  d'EdouarJ 
II,  on  voit  que  Gavefton  y  portoit  la  Couronne  de  S.  Edouard 
(10).  Page  63. 

Ce  fut  peu  de  tems  apres,  que  les  Seigneurs  demanderen^  l'e- 
loignemenc  de  ce  Favori;  &  Ton  crouve  ici  les  Lettres-Paten- 
tes  du  Roi,  dans  lefquelles  il  s'engageoit  a  le  faire  fortir  duRo- 
yaume ,  avant  la  Fete  de  S.  Jean-Baptifte.  Page  80.  EUes  font 
du  18  de  Mai  1308. 

Le  7.  de  Juin  fuivant,  Gavefton  &  fa  Femme,qui  etcic  Nie- 
ce  du  Roi(ii)  ^re^urent  un  prefent  de  ce  Prince  de  3000  Marcs 
de  revenu  cn  fonds  de  Tcrre.  Page  87. 

Lei()dumeme  mois,  il  le  fit  Gouverneur  d'Irlande.  Pagep^. 

Depuis  le  retour  de  Gavefton ,  on  voit  que  le  Roi  lui  fit  di- 
vtrs  dons  (12).  Page  136.   16^. 

Le  premier  Reglement  que  firent  les  Ordinateurs  ,  &  qui 
ne  contient  que  fix  Articles,  eft  du  16  Mars  1310  (13).  Pa- 
ge  204. 

On  ne  voit  point  ici  le  fecond,  de  41  Articles,  qui  conte- 
noit  le  bannifTement  dc  Gaveflon;  mais  il  y  a  dans  h  fuite  quel- 
ques  Aftes  qui  en  iuppofent  la  verite.  Ce  fecond  Reglement 
fut  faic  vrailemblablemenc  en  13 11. 

On  trouve  eniliite  une  Prorcdion  pour  Gavefton ,  venant  fe 
rendre  a  la  Cour  par  ordre  du  Roi.  Du  8  d'Odlobre  1311.  Pa- 

ge  279- 

Lcs  5eigneurs  s  erant  plaints  de  fon  rappel,  il  fe  tint  cache; 
&  ie  Roi  fut  contraint  de  donner  un  Ordre  pour  le  faire  cher- 
cher.  Du  30  de  Novembre  13 11.  Page  294. 

II  le  rappella  encore  une  fois,  &  envoya  un  Ordre  a  toi;J 
ies  Sherifs  de  faire  publier  dans  les  Provinccs ,  qu'il  regardoic 
Gavefton  comme  un  fidele  Sujet.  Le  18  de  Janvier  1312.  Pa- 
ge  298. 

Ce  Favori  ayant  ete  decapire,  le  Roi  donna  ordre  de  faiflr 
ceux  qui  etoient  coupables  de  fa  mort.  Le  30  dc  Juillet  13 12. 

L'accommodement  entre  le  Roi  &  les  Seigneurs  fe  fit  vers  la 
findc  cette  meme  annee ,  &  les  Seigneurs  rendirent  lesjoyauxqui 
avoient  ete  enleves  a  Gavefton,  dont  on  voit  la  ]ifte,page  388, 
&  fuiv.  I!s  ecoient  en  tres  grande  quantite,  &  le  prix  de  cha- 
cun  y  eft  marque.  On  voit  meme  qu'il  y  en  avoit  beaucoup 
qui  apparcenoient  au  Roi,  ou  a  la  Couronne.  Le  27  de  Fe- 
vrier  13 13. 

On  trouve  enfufte  deux  Amnifties ,  Tune  pour  ceux  qui  a- 
voienc  favorife  le  retour  de  Gavefton,  &  Tautre  pour  les  Sei- 
gncurs  ligues ,  au  nombre  de  468,  dont  chacun  avoit  en  fon 
particulier  une  Amnillie  fembiablc.  Le  16  dOdlobre  1313. 
Page  442. 

Ceft  par-la  que  finirent  les  premiers  Troubles. 

A  fegard  des  derniers ,  on  voit  page  866  &  867 ,  des  Ordres 
du  Roi,  pour  informer  des  Confederations  qui  fe  faifoient  a 
Londres  &  ailleurs  contre  les  Spe>tfers.  Le  14  &  le  30  de  Jan- 
vier  1320. 

Des  Lcttres-Patentes  du  Roi,  contenant  P.Arretc  du  Parle- 
ment  contre  les  Spenfers.    Du  21  d'Aout  1321.  Page  891. 

Une  Lettre  d'Edouard,  contenant  le  narre  de  raffront  fait  a 
la  Reine  au  Chateau  de  Leeds,  &  la  reponfe  infolente  de  Bal- 
defmere.     Le  6  d'Oftobre  1321,  Page  897. 

Une  Proclamation  pour  faire  connoitre  que  le  Roi  ne  levoit 
pas  des  Trojpes  pour  faire  la  Guerre  a  ibn  Peuple,  mais  pour 
punir  le  Gouverneur  de  Leeds.  Page  898.  Ile  16  d'Od:o- 
bre  1321. 

Le  rappel  des  Spenfers.  Le  18  de  Decembre  1321.  Pagc  907. 

Le  Proces  &  ia  Condamnarion  du  Comte  de  L.ancaftre  a 
Pontfraft.     Le  8  d'Aoiic  1322.  Page  968. 

Une  Letcre  d'Edouard  a  TEveque  de  Londres ,  pour  lui  or- 
donner  de  faire  cefler  ies  hommages  religieux  que  le  Peuple  ren- 
doit  au  Portrait  du  Comte  de  Lancaftre ,  fufpendu  avec  plufieurs 
autres  dans  l'Eglife  de  S.  Paul.  Du  28  Juin  1322.  Page  1033. 

Ce  font-U  les  principales  Pieces  qu'on  trouve  dans  ce  Recueil, 
fur  cetre  matiere.  J'omets  couccs  les  aucresqui  fbnc  en  trcsgrand 
nombre,  pour  ne  pas  trop  groffir  cet  Extrait. 

IL   AFFAIRES  D'ECOSSE. 

LA  mort  d'Edouard  I  fut  le  falut  de  VEcofe.  Ce  Prince, 
apre-  avoir  trois  fois  conquis  ce  Royaume,  y  etoit  rentre 
eu  mteiKion  de  le  mettre  hors  derat  dc  fe  revolcer  une  quatrie- 
me  fois  j  mais  la  morc  prevint  rexecution  de  fes  defleins.     C'e- 

toic 

(Chronique  Je  Thomas  Wike). 

(ii)  L'Epoufe  de  Gavefton  etoit  Fille  de  "feamt  A'Acre,  Sosurde 
Giliert  Comte  de  Glocefier ,  qui  s'oppo(a  a  ce  Mariage,  felon  Kennet. 
Mai  fes  Remarques  lur  l*Hilloire  de  Mr.  DmieL  ne  s'accordent  avec 
les  FxJera,  ni  fur  le  nom ,  ni  fur  la  date  du  Mariage:  on  a  mis  mal 
a  piopos  Oclobre  pour  fui»  ,  Bc  feanne  pour  MAr^uerite. 

(12)  Une  dcs  Patentes  du  Roi  pour  ies  ConLeiuons  faites  a  Gavef- 
toa  ,  eft  datee  a  Weftminfter ,  le  ij- dc  Mai  ijop;  Sc  une  autre,  le 
18  d'Aoiit  fuivant. 

(13)  Mr.  ite  Rapin  a  pris  cet  A&e  pour  le  premier  qui  fut  fait  par 
les  Ordonnateurs ,  &  conticnt  G.X  Articles  j  L  eft  date  de  tiorthamt- 
(9n,  le  3:  d'Aout. 
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toit  rafFairequ'il  avoit  eu  leplus  i  coeur  pendant  tout  fonRegne, 
&  celle  qu'il  recommanda  le  plus  fortement  a  fon  Succeffeur  j 
mais  Edouard  II  fe  trouva  dans  dautres  difpofitions  Environ 
un  mois  apr^s  la  mort  de  fon  Pere,  il  quirta  TEcoffe,  oti  il  se- 
toit  avance  jufqu'a  Dumfreesj  &  laitfanc  fon  Armee  entre  les 
mains  de  Cumia  Ecoffois ,  il  retourna  en  Angleterre  pour  con- 
Cumiii  fommer  fon  Mariage ,  &  pour  fc  faire  couronner.     Cumin  vou- 

Biu"  ^■"  lut  profiter  en  1308  de  l'etat  ou  fe  trouvoit  Robert  Brus  nou- 
vcau  Roi  d'Ecoffe,qui  eioit  dongereufement  malade,  &  s'avan- 
^a  vers  lui  poLir  rattaquer.  Rubert ,  touc  malade  qu'il  etoit ,  Tac- 
tendic  de  picd  fermc,lc  bactit&  le  chalfa du  Royaume.  Edouard 
hrus  fon  Frere  gagna  auili  unc  aucre  Bataille  djus  le  Comte  de 
Calway;  ce  qui  mit  les  affaues  des  Ecoffois  dans  une  tres  bon- 
ne  fituacion. 

Le  Roi  d'Angleterre  revint  Tannee  fuivante  1309  en  Ecoffe, 
avec  une  puiffjnte  Arnieej  mais,  faute  d'avoir  bien  pris  fes  me- 
fLires  pour  la  faire  fubliller ,  il  fuc  concrainc  de  s'en  recourner 

Bruscmre  ians  rien  faire.    En  1310  &  1311,  Rohtrt  eiicra  diverles  fois  en 

cnAiisU-  Anglcterre,  &  y  fic  un  grand  bucin. 

*°S'en  re-      ^n  1312,  il  pric  Pcrch,  aucremenc  S.  Jean ,  Dumfrees,  La- 

touriie  &  narick,  Roxborough,&  enfin  Edimbourgjpendanc  qu'£<^tf</<ir^, 

prendplu-  e;,->baraffe  dans  des  diffenfions  domeffiques  ,  fe  trouvoic  hors 

lcs  en       d  ecac  de  s  oppoler  a  les  progrcs 
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incendia,  facrilegia ,  c^  mala  innumerabilia  cemmlttenda.     Par  la    Edou- 
Capiculacion  de  Sccrling,  cecte  Place  devoit  ecre  fecourue,  ou  ard  II, 
renduc,  avanc  le  24.  de  Juin  13 14.    Edouard  entw  dans  TEcof- 
fe  avec  une  puiffanre  Armee  pour  la  degigeri  cependant  les  E- 
coffois  ravagerent  les  fronciercs  d'Anglecerre  le  10  d'AoiJt  fui- 
vant  i   marque  evidente ,   qu'ils  avoienc  battu  &  chaffe  les  An- 
glois.    J'omets  un  tres  grand  nombre  d'Afl:es  peu  importans , 
pour  venir  a  cequ'il  y  a  de  plus  curiejx  fur  certe  matiere.  Cell   P"tialit^ 
la  partialite  avec  laquelle  le  Pape  Jean  XXII  agit  contre  Robert  contt^''* 
Brus.     Peuc  ecre  feroit-il  difficile  de  crouver  ailleurs  les  parcicu-  Robert 
larites  que  ce  Recueil  renferme  fur  ce  fjjec^  c'eft  pourquoi  je  ^'"^' 
m'y  arrecerai  un  moment. 

Edouard^  qui  Ibuhaicoit  avec  paffion  de  finir  la  Guerre  d'E- 
coffe  par  une  Treve,  ou  par  une  Paix,  comme  les  Adles  de  ce 
Recueil  le  temoignent  en  divers  endroits,  avoit  mis  dans  its  in- 
terets  le  Pape  Jean  XXII,  qui  poijr  le  favoriier ,  entreprit  de 
forcer  Robert  a  faire  la  Paix  avec  rAngleterre.  Il  envoya  pour 
cec  effec  deux  Legacs  munis  de  diverfes  Bulles,  donc  la  premie- 
re  ordonaoit  une  Treve  de  deux  ans  entre  lcs  deux  Nations  j  en  p.  594. 
•vertu  de  l'Autorit^  confer^g  au  Priace  des  Afotres  ■,  ^  a  fes  Suc- 
cejfeurs ,  comme  "Lieutenans  du  Roi  paciji^ue ,  pour  procurer  ta  Paix 
dans  toute  l'Egltfe  Vnfverfelle  ,  <^  pour  la  faire  exaliement  ohfer- 
ver.     La  feconde  BuUe  commectoic  les  deux  Cardinaux,  Gauce-  p.  613. 


En   1313,  il  fic  aflieger  la  force  Place  de Sterling , par E:/oa<7r</    lin  &  Luc ,  du  Ticre  de  S.  Marcellin  &  de  Ste.  Marie ,  pour 
fon  Frere.     Le  Gouverneur,   apres  s'etre  bien  delVndu,  capi-    faire  la  Paix  encre  £i/o»ar</ Roi  d'Angleterre ,  &c  Robert  Brut 
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tula ,  ik  promir  de  rendre  la  Place  fi  elle  necoit  lecourue  dans 
un  an:  c'eH:-a-dire,  avant  la  Fece  de  S.  Jean-Baptifle  de  Tan- 
nee  fuivante. 

En  1314.,  Edouard  fe  mit  a  la  tetc  d'une  Armee  de  iooood 
hommes  pour  aller  degagcr  Scerling.  11  fuc  bariu  par  K<jW/, 
&  perdic  50000  hommcs,  fi  Ton  en  veuc  croire  les  Ecollbis. 
Dep.iis  ce  tems-la,  les  Anglois  fe  tinrent  prefiue  coujours  furla 
defenfive  (i). 

En  1315  ,  Robert  envoya  fon  Frere  en  Irlande,au  fecours  des 
Irlandois  revolces  concre  Edouatd  Ce  Prince  y  fit  de  fi  grands 
progres,  qu'il  y  fuc  enfin  couronne^  >;iais  apres  avoir  deineure 
pres  de  trois  ans  dans  cetce  Ile ,  il  y  fuc  tue  drns  un  Conibat , 
dans  le  tems  que  Robert  fon  Frere  accouroit  a  fon  fecours. 

En  1317,  le  Pape  Jean  XXII  envoya  des  Legats  tn  Angle- 
terre  pour  iaire  la  Paix  entre  les  deux  Rois,  &  de  fa  ftrule  au- 
toritc ,  fit  publier  une  Treve  de  deux  ans.  Rohert ,  qui  n'avoit 
pas  meme  ete  confulce  fur  cecieTrevejS^cn  nioqua  &  pricBar- 
luick;  ce  qui  lc  fic  excommunier  par  les  Legats. 

En  1 3 1 8  ,  il  fuc  oblige  dc  paffer  en  Irlande  pour  fecourir  fon 
Frere ,  qu'il  trouva  dcja  mort.  Lc  Koi  d' Angleterre  prof.ta  de 
fon  abfence,  pour  ailieger  Bar-wick.  Pendanc  qu'il  e.oit  a  ce 
Siege,  le  Comte  dc  Murray,  General  dEcoffe,  entra  par  un 
autre  endroic  cn  Anglecerre ,  &  defit  les  Milices  d'^orck,  au 
nombre  de  10000  hommesi  ce  qui  obligea  le  Roi  d'AngIeterre 
alever  le  Siege  de  Barwick. 

L'annee  1 3 1 9  fe  pafla  prefque  toute  entiere  en  Negociations , 
qui  furcnt  fuivies  d"unc  Treve  de  deux  ans. 

La  Treve  ecant  expiree  au  commencemement  de  1322,  les 


Ecoffois  entrcrenC  en  Angleterre ,  d'ou  ils  emporterent  un  grand 
butin. 

Au  mois  de  Mai  1323  ,fut  enfin  conclue,  entre  les  deux  Na- 
tions,  une  Treve  de  13  ans. 

C'eft-la  le  fujet  des  Ades  de  ce  III  Tome  qui  regardent  TE- 
cofle. 

Qcioique  ces  Adtes  ne  faffent  pas  une  mencion  expreffe  des 
perces  des  Anglois,  on  ne  laillie  pas  d"y  en  crouver  plutieurs  qui 
les  fuppofeni  manifcftemenc;  comme,  par  exemple ,  des  Ordres 
reite'es  tous  les  ans,  de  lever  des  Troupes  &  de  preparer  des 
Arrnecs  contre  rEcoffe,  ce  qui  marque  que  les  affaires  des  An- 
glois  n'alloitnt  pas  trop  bien  dans  ce  l^ais  la ;  car  il  eft  dit  dans 
la  plupai  t ,  que  c'eft  pour  repouffer  les  Ecoffois.  Une  des  Pic- 
ct&  les  plus  expreffes  qui  fuppole  la  perte  de  la  BataiUe  de  Ster- 
Commis-  ling,  c'eft  une  Commillion  au  Comte  de  Pembrol^,  pourpren-    'videatur  co'2cepiJ]e  audaciam 

fion  au      dre  le  Commandement  de  rArmee.    Cettc  Commiilion,  dont      ---'•'-'- —  f.-(,_ /:. 

P^aiTbro-^  la  datc  eft  remarqable,  eft  du  10  d'Aouc  131 4..    Voici  comme 
ke.  le  Roi  s'exprime.     Au  refranandam  Scotorum  inimicorum  ify  re- 

bellium  ?ioJ}roruj»  ohfiinatam  ?na!itiam,  tjui  flagitiis  per  ipfos  tn 
terra  noflra  Scotia ,  ac  in  propinquis  finibus  Regni  noflri  Angiia, 
diverfimode  perpetratis ,  non  covtenti  ^  ipfum  Rfgnum  jam  hoflili- 
ter ,  in  noflri  ac  omnium  fldehum  noflrorum  dedacus ,  opprcbrium , 
f^  difpendium,  funt  ingrejfl ^  ibidem  homicidia  y  depnsdationes  , 


le  qualifianc  Roi  d'Ecoffe.  Cetce  Commiilion  ecoit  aufli  amplc 
qu'eue  pouvoit  Tecre  j  non-feulemenc  cUe  leur  donnoit  pouvoir 
de  regler  les  condicions  de  cecce  Paix ,  comme  ils  le  jugeroient  a 
propos^  elle  les  aucorifoit  encore  a  y  contraindre  les  deux  Par- 
ties,  leurs  Sujers  &  Adherans,  foit  Ecclefiaftiques,  foit  La'i- 
ques,  de  quelque  qualite  qu'ils  fuffent,  par  diS.s  Sufpenfions,  des 
Excommunicacions,  des  privations  des  Privileges  &  du  droit  de 
tertcr,  ou  de  rccevoir  des  fucceffions  ou  des  heritages;  quand 
Edouard  ou  Robert  auroient  obtenu  du  S.  Siege  le  Privilege  de 
ne  pouvoir  etre  cxcommunies. 

Le  P.ipe  favoit  bien  q\.\'Edouard  ne  feroit  pas  diflficulte  de  fe 
foumettre  a  une  Autorice  fi  excraordinaire ,  &  qu'il  accepceroit 
la  Paix ,  ou  la  Treve ,  de  quelque  maniere  qu'elles  fe  fillenc :  mais 
il  ,s'actendoi:  a  trouver  plus  de  refiftance  dc  li  p-.rt  de  Rohsrt ; 
c'eft  pourquoi ,  par  une  troifieme  BuUe  du  meine  jour ,  il  don- 
na  pouvoir  aux  Legats  d'excommunier  Robert  Brus.  Page  614.. 
Quelques  jours  apres,  il  expedia  encore  trois  Bulles,  dont  la 
prenuere,  adreffee  aux  Archeveques  de  Dublin  &  de  Caffel, 
leur  permeccoic  d'excommunier  Robert  &  Edor.ard  Brus ,  qui  a- 
voienc  envahi  Tlrlande;  la  feconde  excommunioit  tous  les  En« 
nemis  du  Roi  d'Angleterre  ;  &  la  troilieme  etoit  contre  les 
Moincs  mendians  d'Irlande,  qu',  par  leurs  intrigues  &  leurs 
predications ,  favorifoient  rinvalion  d'Edouard  Brus.  Page  615. 
e^  Juiv. 

C'etoit  dans  ces  difpofitions  que  Jean  travailloit  a  procurer  la 
Paix  cntrc  1'Anglecerre  &  rEcofl'e;  ncn  en  qualite  dc  Media- 
teur ,  car  Robert  ne  Tavoit  jam.ais  reconnu  pour  tel ;  mais  par 
la  plhiitude  de  fa  Puijfance  Apoflolique ,  comme  s'il  eut  ete  Ju- 
ge-ne,  &  fouverain  Magiftrac  des  Princes  Ghretiens. 

La  luice  de  ces  AcSes  faic  voir  que  Rohert  ne  voulut  point  fe 
foumeccre  a  raucorice  des  Leg.tsiqu'il  r.fufa  de  les  recevoirdans 
ks  Ecacs,-&  meme  de  faire  repjnfi  aux  Lettres  du  Pape,  fous 
pretexce  que  le  Poncife  ne  lui  donnoic  pai  le  Titre  de  Koii  & 
qu'enfin  ,   il  le  moqua  de  cecte  piecendue  Treve  que  les  Legats 
avoient  faic  publier  en  Anglecerre,  ne  faif.uit  poinc  de  fcrupule 
d'affieger  &c  de  prendre  Barwick  cette  meme  annee.     La  defo- 
beiffauce  de  Robert  donna  fujec  au  Pontife  d"ordonner  aux  Le- 
gats  de  fe  lervir  du  pouvoir  quils  avoien:  regu  de  lui,  d"excom-    Le  Pip« 
munier  ce  Princc.  Page  707.  Voici  oommtnc  il  parle  de  lui.  excom- 
Ijje  vero  intelligere  nolens  ut  bene  ageret ,  fed  atires  Juas ,  more  Robert 
afpidis  furda ,  ne  audiret  vocem  patris  fapienter  hortantis  ,ohtu-  Btut. 
rans ,    ijuap  de    impfnfa  a  nobts  fiper  his  benignitate  ,  Juperbits 

iniquitatem ,  de  exhibitd  Jibi  per 
Apojloltcam  Sedem  maitfuetudine ,  non  abfjue  ingratitudinis  vitiOy 
parturivit ,  cintemnens  ipfas  }toflras  rectpere  Ititeras ,  per  Nun- 
cios  ipfof  eidem  oblatas:  Ne  non  foret  ambtgutim ,  quid^eid  ma- 
lignitatis  in  hac  parte  conceperit ,  licet  Treuga  pradida  per  vos  , 
vel  altum,  feu  altos  ,  de  mandato  jtoflro,  per  Angliam  folemniter 
puhlicata  fuijfent  i  ita  quod  verifimiliter  poterat  ad  ejus  notitiam 
ejujmodt  publicatio  pervenijfe  ,  ne  lateret  eum  cominus  pofltum  quod 
alits  eminus  conflitutis  non  credehatur  occultum :  Ipfe  tamen  Treu- 

gas 


(1)  Le  Dofteur  Kennet ,  dans  fes  Remarques  fur  l'Hifloire  de  ce 
Regne  par  Mr.  Daniel ,  dit  quc  cctte  Bataille  fut  nommee  la  Barail- 
Je  dc  Bxnnockboum  ,  ayan:  ete  donnee  fur  les  bor..:s  dc  cctte  Riviere 
le  xf  dc  luin  ij'4>  &.  les  Hillo  icns  Anglois  rcmarquent ,  comme 
un  exemplc  dcs  jugemens  de  Dicu,  qu'il  puni:  la  debauche  &  les 
exces  de  rArmee  Angloile,  ciui  avoit  paiTe  toutc  la  nuit  qui  prece- 
da  la  Bataille,  a  manger  &  a  ivrogncr;  &  qu'il  recompenfa  la  pie- 
te  des  EcolTois ,  qui  ic  prepavercnt  a  combartre  par  une  Confefllon 
gentrale,  &  en  recevant  le  Sacrement:  ce  q'ji  lcur  fit  obtenir  de 
Dica  une  Viiioirc  miraculcufc,  vu  lc  petic  nombre  de  ceux  qui  la 
remportercnr.  Lc  Doft..-ur  Ho-ael  dit  aulTi  ,  que  les  Anglois  dans 
cette  Expedition  avoicnt  ,  a  1'cxemplc  du  Prince  qu'ils  accompa- 
gnoicnt ,  deploye  le  luxc  dans  lcurs  habits,  qu'ils  avoient  couverts 
ti'or ,  d'argent  ik  d'autres  ornemens  fuperflus. 

(i)  II  paroiffoit  par  upe  icchcrche  faite  fur  cc  fujet  ea  ixfi,  que 


les  Revenus  Ecclefiaftiques  dont  jouiflToient  les  Etrangers  en  Angle- 
terre,  la  plupart  Enfans  ou  fans  aucun  merite,  nc  fe  montoient  pas 
a  moins  de  70000  Marcs  l^annee  ;  ce  qu'on  regardoit  alors  comme 
un  Revcnu  plus  grand  que  celui  du  Roi  ;  &  qui  donna  occafion  a 
Kohert  Crojlhend  d'ecrire  une  Lettre  fort  aigre  au  Pape  ,  qui  la  requt 
avec  beaucoup  dc  mepris  ,  comme  cela  eft  rapporte  au  long  par 
Matth.  Faris. 

Dans  un  Parlement  tenu  Tan  1379.  {RoS.  Parl.Angl.  j.  Rtch.  IT.) 
on  fit  dc  grandes  plaintes  fur  ce  que  les  Etrangers  pofledoieiit  des 
Benefices  Eccleliaftiques  ;  piuf.cu:s  Cr-.vdinaux  a  Rome  etant  nom- 
mes  aux  mciUeurs  ,  qu'on  lear  conteiol:  ,  ou  dont  on  lcs  lailfoit 
jouir  en  Commende  :  on  cn  rrouve  encore  des  Li;K's  (.Mi.  &  Mo- 
num.  Tom.I.  fol.389).  U  s'enfuivoi£  de-li  de  grands  mc.^nvcniens: 
il  n'y  avoit  prefque  plus  aucun  Service  Divin ,  ni  d^Iaftruttion  pour 
le  Peuple;  point  d'Hofpitalite  pour  lc  foulagement  des  Pauyresj  les 

jQaj. 
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Edou-     gas  ifiaSj   no»  ahfque  multa  infilentite  temeritate ,  ^  ple&ibili 
ARD  7toJiro  ^  Sedis  Apofloiicie  contemptu  ,  fpretdque  fententia  ante- 

II.       ditia  ,  obfervare  contemfit ,  villam  Bar-wici ne^uiter  in- 

liadens. 

Cependanc  lc  Pape,  voyant  que  Robert  meprifoic  ks  foudrcs, 
iie  vouluc  pas  commectre  plus  longtems  Ibn  Aucorite,  &  rap- 
pella  fes  Legacs. 

II  paroit  en  divers  endroits ,  que  pendant  la  Treve  de  deux 
ans  qui  fut  enfuite  conclue  vers  la  fin  de  1 3 1 9 ,  Robert  follicita 
fon  Abfolution :  de  quoi  le  Pape  donna  connoilTance  a  Edouard 
par  une  Lettre  qui  fe  trouve  page  848 ,  donc  voici  le  precis. 
Qu'il  avoit  marque  un  certain  tcms  a  Robert  pour  comparoicre 
devanc  lui  en  perfonne,  ou  par  Procureur  ,  &  que  n'y  ayanc 
poinc  fatisfait,  le  Pape  avoic  renouvelle  la  Sentence  d'Excom- 
munication  contre  lui  ,  &  mis  l'Ecofle  fous  Tlnterdit  ;  mais 
qu'a  la  priere  des  Ambafladeurs  Ecoflbis,  il  en  avoit  fufpendu 
leffet. 

11  y  a  grande  apparence  que  Robert  avoic  tire  parole  du  Pape, 

que  fEcommunicacion  &c  rintcrdit  feroient  kves,  comme  aufli 

Buchanan  Taflure  politivcment  i    car  oa  voic  dans  la  fuite  de 

ces  A(ftes,  que  le  Pape,  au-lieu  d'agir  en  Maitre  comme  au- 

paravant  ,    offric  de  faire  roffice  de  Mediateur  entre  les  deux 

Rois ;  &  qu'il  exhorta  le  Roi  d'Angleterre  a  la  PaLV.    Page 

846,  Uo. 

Ticvcde      Le  dernier  Afte  qui  fe  prefente  dans  ce  Tome  touchant  TE- 

I?  ans      coffe,ell  la  Treve  de  13  ans  conclue  le  20  de  Mai  1323.  Dans 

avec  i'E-   jg  'Y^caxte  meme ,  le  Titre  de  Roi  n'eft  pas  donne  a  Robert  ,• 

raais  dans  la  Ratification  que  ce  Prince  en  fit ,  il  commengoit 

par  ces  mots ,  Robert  Brus ,  fuivis  d'un  e^  cetera ,  &  finit  par 

ceux-ci:  Nous  Robert  Roi  d'Ecojfs,  fusnomm^.  Page  1030. 

On  voit  en  divers  endroits  ,  que  la  Femme  de  Robert,  pri- 
fonniere  en  Angleterrc  depuis  le  Rcgne  d'Edouard  ,  y  fut  rete- 
nue  du  moins  jufqa'en  1314,  comme  il  paroit  de  divers  Ordres 
de  la  transferer  d'une  prifon  en  une  autre  ;  jufqu'a  ce  qu'enfin , 
au  mois  de  Juillet  13 14,  Edouard  la  ht  conduire  a  Yorck,  pa- 
ge  489.  Cetoic  apparemmenc  pour  la  rendre  a  fon  Mari  ;  car 
11  n'eft  plus  faic  mention  d'elle  dans  la  fuite.  11  femble  qu'£- 
douard  ne  lui  aflignoit  que  vingc  fous  par  femaine  pour  fa  fub- 
fiftance,  page  385. 

La  Comcefle  de  Boghan  ,  quEdouard  I  avoit  fait  renfermer 
dans  une  Cage  ,  pour  avoir  aflifte  au  Couronnemcnc  de  Robert 
Brus ,  en  fuc  tiree  par  Edo-uardll,  &  mife  fous  la  garded'Hf«- 
ri  de  Beaumont ,  page  401. 

III.    AFFAIRES  ECCLESIASTIOUES. 

EUouard  II  n'euc  pas  avcc  la  Cour  de  Rome  de  ccs  demeles 
eclaians  ,  qui  cauferent  tanc  de  Troubles  en  Angletcrre, 
fous  les  Regnes  de  He?iri  II,  &  de  J-ean:  cependanc  ,  les  me- 
mes  fujecs  de  difTcnfion  fubfiftoienc  coujours.  Quoique  les  deux 
Rois ,  donc  je  viens  de  parler ,  euffenc  ece  fubjugues  par  les  Pa- 
pes,  on  peuc  dire  que  rAnglecerre  ne  le  fuc  pas.  EUe  conferva 
toujours  fes  Droits ,  fans  jamais  les  abandonner  :  &  les  accom- 
modemens  qui  fe  fircnc  encre  les  Papes  &  les  Rois  ,  ne  furenc 
jamais  approuves  par  lc  Royaume  ,  &  par  confequenc  les  An- 
glois  confcrvcrenc  Coujours  leurs  precencions ;  ce  qui  ne  doic  pas 
lemblcr  etrange  a  ceux  qui  connoiffcnc  la  conftitucion  de  ce 
Gouvcrncmenc.  11  cft  ccrtain  que  le  Parlemcnc  ne  ccffa  jamais 
de  maiocenir  les'  Droics  du  Peuple  &  duClerge,  dans  toutes  les 
occalions  qui  fc  prefenterent.  Que  s'il  n'agit  pas  toujours  avec 
la  meme  vigueur  ,  c'eft  que  les  Anglois,  en  fortant  du  Regne 
de  Jcan ,  curenc  le  malhcur  de  tombcr  dans  un  Regne  foible  & 
impuiflant  fous  un  Roi ,  ou  mincur  ,  ou  d'un  genic  peu  eleve 
pendant  fa  Majorite,  &  qui  fe  jettoit,  pour  ainfi  dire,  a  corps 
perdu  entre  lcs  mains  du  Pape  ,  au-lieu  dc  faire  des  efforts  pour 
arreter  ce  que  les  Anglois  regardoicnt  comme  des  ufurpations  de 
la  Cour  de  Rome.  Ceft  de  Henri  III  ,  dont  je  veux  parler. 
Edouard  J,  qui  lui  fucccda,  avoit  ete  temoin  &  aiSteur  dans  les 
Troubles  qui  avoient  agite  le  Regne  de  fon  Pcre ;  ce  qui  lui  fai- 
foit  craindre  de  les  rcnouveller  ,  en  donnanc  lieu  aux  Papes  de 
fe  melcr  dcs  Affaires  du  Royaume  Sc  de  fouccnir  les  Mecon- 
tens.  On  pcut  donc  dire  que  lcs  demeles  encre  les  Anglois  & 
la  Cour  de  Rome  ,  avoient  ete  plutot  aflbupis  ,  que  termines 
par  Taccommodement  honteux  que  le  Roi  Jean  fit  avec  le  Pape 
Innocent  ;  &  que  les  Seigneurs  ,  ni  lcs  Communes,  n'etoicnC 
nullement  perfuades  que  la  force  majeure  qui  obligea  Jean  a  fai- 


maifons  tomboient  en  ruine  ,  8c  la  Barbaric  fe  gliffoit  de  plus  en 
plus;  deforte  qu'avec  rHofpitalite  Italicnne  dont  on  ne  voyoitpoint 
<J'exemple  ,  &  le  peu  de  Service  Divin  fait  en  Latin  que  prefque 
perfonne  ne  pouvoit  entendre ,  les  Pauvres  Anglois  etoient  mal  nour- 
ris  ,  8c  encore  plus  mal  endoftrines.  Enfin  rappauvriffement  des 
Peuples  ,  caufe  par  repuifement  des  richefles  au  profit  des  Etran- 
gers ,  afroibliflbit  le  Roi  8c  le  Royaume  ,  5c  lcs  mettoit  hors  d'etat 
de  refifter  a  1'invafion  des  Etrangers. 

Cefl  une  chofe  remarquable  encore ,  que  fous  les  J^egnes  de  Hen- 
rt  VII  &  de  Henri  VIII ,  on  vit  fur  le  Siege  Epifcopal  de  Worcefter  qua- 
tre  Italiens  fuccefTivement ,  qui  n'y  refiderent  jamais.  Oa  en  trou- 
ve  les  noms  dans  Goodwin  ,  De  Prsfulihis  AngVu.  L'infiuence  dcs 
Papes  &  des  Cardinaux  fur  cette  affaire  etoit  U  grande  ,  que  le  Roi 
Xilouard  J  ,  a  la  foilicitation  de  rEvSque  de  Sabine  Cardinal  ,  ayant 
promis  de  nommer  un  certain  Hivi/inHi  Italien  Chambellan  du  Pre- 


rc  cctte  demarche,  ni  la  complaifance  de  Henri  lll  pour  le  Pa-  Edou- 
pe>  ni  la  moderation  d'Edouard  I,  lcur  euffent  faic  perdreleurs  ^"^" 
Droits.    Aufli  ne  manqucrenc-ils  pas  dans  les  occafions    de  fai-       ^'- 
re  fentir  a  la  Cour  de  Romc  ,   qu'ils  n'etoient  pas  d'humeur  de 
fc  laifler  priver  de  leurs  Privileges ;  quoique  dans  la  veiue,l'op- 
polition  qu'ils  faifbienc  de  ccms  en  Cems  a  fes  cncreprifes      fem- 
blac   etre   plutot    une   precaution  pour   eviter  la  prefcription 
qu'une  refiflancc  formelle ;  ce  qui  faifoit  que  les  Papes  gagnoienc 
toujours  du  cerrein. 

Les  chofes  etoient  en  cct  etat,  quand  Edouard  II  parvint  ala     '^''^fpi- 
Couronne.     Les  Papes  entreprcnoienc  de  cems  en  cems  dc  con-  il^Co'^'' 
ferer  dcs  Benefices ,  &  meme  des  Eveches ,  concre  lc  droic  des  Jc  Rome. 
Pacrons  &  des  Chapicies,  &  fe  mercoienc  peu  en  peine  d'avoir 
le  confentemenc  du  Roi ;  qui  precendoic  pourtanc,  que  fon  ap- 
probacion  ecoit  neceiraire  afin  qu'unEveque  pucecremis  en  pos- 
feflion  du  Tcmporcl.  Ils  citoient  lcs  Ecclefiaiciques  aleurCour 
malgre  les  defenfes  du  Roi,  &  ne  vouloienc  poini  foiiffrirqu'ils 
fuffcnc  juges  par  des  LaVquesi  quelques  pruteftacions  quc  le  Roi 
&  le  Parlcmenc  puffenc  faire  fur  ce  fujer.     Ils  envoyoienc  fre- 
quenimencdes  Nonces  &  dcsLegacs,  qui  abibrboient  toutc  Tau- 
torite  des  dcux  Archeveques  ,   par  lc  grind  pouvoir  qui  leur  e- 
coic  confere.     Ce  n'eft  pas  ici  le  lieu  d>\aminer  qui  des  deux 
avoic  raifon  ,  ou  du  Pape,  ou  des  An:^lo.s  :   il  ihtBi  de  remar- 
quer  que  c'etoic-li  un  fujcc  perpetucl  de  d''lputes  &  de  demeles 
encre  rAnglecerre  &  la  Cour  de  Romj.     Mais  ceUc-ci  avoic  un 
grand  avancagc  fur  rautre  ,   en  ce  qu'c!'j  agiffbic  coujours  d'une 
maniere  uniformci  au  lieu  que  h  preuiiere  fe  trouvant  gouver- 
nee  par  des  Chefs  dont  les  interets  fe  trouvoient  quclquefois  dif- 
ferens  de  ceux  de  TEtac  ,  elle  perdoir  coujour.;  qiielque  chofe 
par  la  lachete ,  par  la  complaifance  ,   &  fbuvcnc  par  les  interecs 
parcicuhers  de  fon  Roi.     Cefl-la  gcneralemenc  la  matiere  des 
Adtes  dc  ce  Volume,  qui  regardeiic  les  Aftaircs  Ecciefiaftiques,- 
entre  lefquellcs  je  choifirii  feulement  trois  Articles  ,  fur  lcfquds 
ceTome  fburnit  quelques  particularites.     i.  L.i  difpofition  des 
Benefices  :    2.  La  Jurisdiction  Ecclenaftique  :  3.  Les  Citacions 
perfonnelles  a  la  Cour  de  Rome  ,  ou  devant  les  Delegues  du 
Pape. 

Pour  ce  qui  regarde  la  difpofition  des  Beneficcs  ,   ce  Recueil 
eft  rempli  des   plaintcs  que  les  Rois  faiibicnc  fur  ce  flijec.    Ils 
pretendoicnc  que  lcs  Papes  faifbienc  cres  fouvcnc  du  torc  auxPa- 
Crons,  &  au  Roi  lui-memc.     Lcs  Papes  dc  leur  cbce  n'etoicnC 
pas  moins  perfuades  qu'iis  avoienr  droic  de  difpofer  cxcraordi- 
nairemenc  des  Benefices  ,   quand  le  bien  dc  rEglile  le  dcman- 
doic,  de  quoi  ils  ecoienc  les  feuls  Juges.     Mais  nonobftanc  cet- 
te  raifon  ,    a  laquelle  il  fcmble  qu'il  n'ecoit  pas  neccffaire  d'ea 
ajouter  d'autres ,  ils  ne  laiffoient  pas  d'appuyer  leur  Droit  fur  des 
fondemens  particuliers  ,   qui  fembloicnt  plucot  faire  tort  a  leur 
Caufe,  que  la  forcifier.     Par  e.xemple  ,   ils  avoicnc  ecabli,  que    Piouvee* 
quand  un  Eveque  venoic  a  mourir  dans  lcur  Cour,  cetoic a  eux  f"  '•• 
a  difpofcr  du  Siege  vacant.     Ce  fut  fur  ce  fondement,  queC/?-  d^°jf^I,°" 
ment  K  confera  l'Archevcche  d'Armagh  en  Irlande  ,   page  13.  rensB^- 
Tout  dc  meme,  quand  un  Eveque  fe  demeccoic  de  fon  Eyeche  "'^'i'^"- 
encre  les  mains  du  Pape  ,   celui-ci  ne  manqucir  jainais  dc  rem- 
plir  le  Siege  qui  vaquoic  par  ceccc  demiflion  ;   camme  lc  praci- 
qua  le  meme  Pape,  a  Tegard  de  rArcheveche  d::  Dublin  ,  pa- 
ge  273.     Quelqucfois  le  Poncife  fe  refervoic  par  avancc,  la  dis-  ' 

poficion  d'un  Eveche  quand  il  viendroit  a  vaquer.  Cfit  fur 
cette  raifon  que  Clement  difpofa  dc  TArcheveche  de  Cantorbe- 
ry ,  en  faveur  de  IValter  Eveque  de  Worcefter,  qucique  lc  Pricur 
&  lc  Chapitre  euflenc  canoniqueraenc  elu  Tbomas  Cobbam  dont 
relc6tion  fuc  caffee  :  Non  perfonee  ditli  Tboma;  vitio  ,  difbic  le 
Pape  ,  fed  utpote  pofl  Reformationem  ^  Decretum  pradilia  at- 
temptatam.   Page  439. 

Qyanc  aux  Beneficcs  infericurs  ,  les  pretextes  ne  manquoienc 
jamais  aux  Papes  pour  les  conferer  ,  &  fouvcnc  meme  fans  au- 
cre  raifon  quc  leur  volonte  ;  ce  qui  faifoic  beaucoup  cricr  lcs 
Pacrons  qui  avoicnc  droic  de  prefentacion  a  ces  Beneficcs.  En- 
Cre  les  preccxces  dont  je  viens  de  parler ,  celui  de  la  vacancc  du 
Sicge  donc  les  Bencficcs  vacans  dependoienc ,  etoic  un  des  prin- 
cipauxi  &  comme  le  Siege  ecoic  regarde  comme  vacanc  ,  jus- 
qu'a  ce  que  le  Papc  euc  confirme  la  Perfbnnc  elue ,  il  fe  paflbic 
fouvenc  bicn  du  tems  encre  la  morc d'un  Eveque,  &  la  confirma- 
cion  de  celui  qui  lui  fuccedoic  j  ce  qui  donnoic  lieu  au  Pape  de 
conferer  les  Benefices  qui  venoienc  a  vaquer  dans  cec  Eveche. 

Mais  ce  qui  faifbic  le  plus  de  peine  aux  Anglois  ,   c'elt  que    ^s'"^''- 
bien  fouvenc  le  Pape  gratifioit  des  (2)  Ecrangers  de  ces  Benefi-  a"s  p^Jj, 

ces, 

lat ,  a  un  Benefice  dans  le  Comte  de  hincoln  ,  qui  etoit  a  fa  Colla- 
tion  par  la  mort  d*un  autre  Italicn  Chapelain  du  Papc;  le  Roi  ou- 
bliant  fa  proniefTe ,  le  confcra  a  fon  Secretairc  :  niais  i'cn  etant  ref- 
fouvenu,  il  revoqua  fa  Prefcntation  ,  pour  conferer  lc  Benefice  aN'- 
vinnus  ,  commc  il  paroit  pir  la  Patente  qu'on  cn  conferve  encore 
parmi  les  Regitres  d'Anglctcrre  (Pat.  25-.  Ed.  I.  m.  16.  De  frsfenta- 
tione  pro  M.  Antonio  deNizimio.)  Matth.  Paris,  fur  l'an  1140 ,  dit  quj 
tandis  que  Rubeus  &  Ruffinus ,  deux  Aijcns  du  Pape  ,  etoient  occu- 
pes  en  Angleterre  a  ramafler  de  Targcnt  pour  le  Pontife,  un  nomn.e 
Mumtlinus  vint  dc  Rome  avec  14  Itaiicu!  ,  £c  de;  Ordres  pour  les 
faire  pourvoir  d'un  pareil  nombre  dcs  nieiilcurs  Benefices  qui  vien- 
droient  a  vaquer.  Le  mcrne  Hiflorien  dit  encorc,  que  la  mcmc  an- 
nee  le  Pape  fit  unc  Convention  avec  les  Habitans  de  tlome  ,  por- 
tant  ,  que  s'ils  vouloient  lui  donner  des  fecours  contre  rEmpereur 
Frtderic,  il  fetoit  mettre  leurs  Enfaas  en  poffellion  de  tt)us  lec  Bene- 
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ces ,  quelqucfois  des  Cardinaux,  ou  autres,  qui  en  retiroient  les 
revenus  ,  fans  en  exercer  les  fonftions ;  &  qui  outre  cela  clia- 
grinoient  perpctuellemenc  ceux  qui  dependoient  d'eux  ,  par  le 
credit  qu'ils  avoient  aupres  du  Pape,  &  par  des  citatiofts  ou  des 
evocations  a  cette  Cour.  Par  exemple ,  le  Doyenne  de  S.  Paul 
de  Londres  ,  Benefice  qui  requeroit  abfohiment  la  relidence, 
fut  confere  par  le  Pape  au  Cardinal  de  S.  Marcel ,  Archeveque 
de  Bourdeauv.  Page  154. 

Ceiit  ece  peu  de  chofe  ,  fi  le  Pape  s'etoit  contente  de  difpo- 
fcr  de  tems  en  tems  de  quelques  Benefices ,  contre  le  Droit  des 
■Parrons.  11  faifoit  plus;  il  s'attribuoic  quelquefois  la  difpohtion 
de  tous.  Ceft  de  quoi  on  voic  deux  exemples  dans  ce  Volume. 
Le  premier  ett  de  Clement  V  ,  qui  donna  tous  les  Binetices  va- 
cans  de  la  Province  dTorcls,  au  Cardinal  Aiemar  du  Titre  de 
S.  Amfiaje.,  fous  pretexte  de  lui  aider  a  foutenir  fa  Dignitei& 
peu  de  cems  apres ,  il  lui  donna  encore  tous  ceux  qui  vaquoient 
dans  la  Province  de  Cantorbery  :  &  fur  ce  que  le  Roi  avoit 
confere  dcux  Prebendes  du  nombre  de  ces  Benefices  donnes  par 
le  Pape ,  &  que  le  Cardinal  avoit  ete  cite  au  Parlementi  (i)  Cle- 
ment  ecrivit  au  Roi  d'une  maniere  extrememcnc  forte  ,  appel- 
lant  !es  deux  Beaeficiers  du  Roi ,  7ils  de  perdition  ,  &  fe  plai- 
gnant  que  c'ctoic  vihblemcnt  offenfer  Dieu ,  que  denipechcr  cc 
Cardinal  de  jouir  de  fes  revenus.  Page  284. 

Jea?i  XXII  (2)  alla  plus  avanti  non-feulemenc  il  voulut  dis- 
poler  des  Benefices  vacans ,  raais  meme  de  ceux  qui  ne  retoient 
pas  ,  en  revoquant  toutes  les  Dilpenfes  donnees  par  fes  Prcde- 
cefleurs  pour  la  plurahte  des  Benefices  ,  &  reiervant  au  S.  Sie- 
ge  la  difpofition  de  ceux  qui  viendroient  a  vaquer  par  cette  re- 
vocation  j  fur  quoi  le  Roi  lui  ecrivit  d'une  maniere  fi  forcc  (pa- 
ge  691.)  qu'il  y  a  quelque  apparence  que  le  Pape  laiffa  tomber 
cette  affairc  i  du  moins  ,  on  n'en  trouve  point  la  fuite  dans  ce 
Recueil. 

11  feroit  trop  long  de  rapporter  dans  un  Extrait ,  tous  les  ex- 
emples  qu  on  trouve  dans  ce  Volume  fur  ce  fujet  ;  mais  je  ne 
dois  pas  oublier  de  remarquer ,  qu'il  n'arrivoit  jamais  au  Pape  de 
conferer  des  Evcclnes  fous  quelqu'un  des  pretextes  dont  j'ai  par- 
ie,  que  le  Roi  ne  s'y  oppofat  avec  vigueur  en  apparence :  mais 
il  n'y  a  pas  un  feul  exemple  que  je  fache ,  ou  il  ait  eu  le  deffus; 
de  lorte  qu  apres  avoir  beaucoup  crie  ,  ecrit  plufieurs  Lettres 
au  Pape  ,  ou  a  TEveque  nomme  ,  il  etoit  enfin  contraint  de 
plier  fous  la  puiffance  du  Pontife.  Tout  ce  Recueil  fourmille 
de  femblabies  plamtes.  Ce  fu;  'Edffuard  II  ,  fi  je  ne  me  trom- 
pe ,  qui  s'avifa  le  premier  ,  quand  il  ne  pouvoic  p!us  fe  defen- 
dre  d'admetLre  un  Eveque  pourvu  par  le  P.ipe  ,  de  robligcr  a 
figncr  un  Adte  paffe  devant  un  Nocaire  public ,  par  lcquel  il  re- 
nou-oit  a  la  Claufe  de  la  Bulle  qui  lui  adjugeoit  Ibn  Evech.-,  & 
a  reconnoitre  qu'il  le  tenoit  de  la  pure  grace  du  Roi.  On  en 
voit  plufieurs  excmples  dans  ce  troilieme  Tome  ,  a  1'egard  des 
Arcbeveques  de  Cancorbery ,  page  +65  ,  de  Dublin  ,  page  273  , 
d'.<\rmagh,  page  15,  8t  de  1'Eveque  de  Winchclkr,  pageS^/. 
Mais  le  P.ipe ,  q ji  vouloit  ignorer  ces  renonciations ,  ne  laiffoiE 
pas  de  racctre  toujours  cette  Claule  dans  fcs  Bidles. 

Le  fecond  point  ,   qui  rcgarde  la  Jurisdi£l:ion  Ecclefiaftiquc , 
fe  peut  coQliderer  par  rapport  aux  Clercs  inferieurs ,  ou  par  rap- 
port  aux  Eveques.  A  1'egard  des  premiers,  il  ne  paroit  pas  que 
Kome  agit  avec  autant  de  vigueur  pour  maincenir  la  Jurisdic- 
tion  de  la  Cour  Eccleliaftique  ,   que  les  Magiftracs  pour  foute- 
nir  les  Droits  du  Royaume.   La  raifon  en  eft,  qu'en  ces  occa- 
lions  le  Pape  avoit  a  taire  a  des  Otficiers  de  Juftice,  qui  ne  pou- 
voient  fe  difpcnfer  d'executer  les  Loix  du  Royaume  faites  par  le 
Parlement,  fans  fe  mettre  cn  rifque  d'etre  punis  de  leur  negli- 
gence  ;    au-licu  qu'a  Tegard  des  Evcques  ,  il  navoit  a  difputer 
qu'avec  le  Roi  ,    qui  n'avoit  pas  les  memes  fujets  de  crainte. 
Aulii  la  Cour  de  Rome  ne  fe  relachoit-elle  jamais,  quand  il  s'a- 
gillbic  d'empecher  que  les  Eveques  ne  fuffenc  craduics  dans  les 
Cours  Seculieres.     Nous  en  voyons  des  exemples  remarquables 
foua  ce  Regne  ,  a  Tegard  des  Eveques  Ecoffois  de  Glasgow  & 
de  S.  Andre,  pris  les  armes  a  la  main  par  Edoiiard  I ,  &  rete- 
nus  en  prifon ;  mais  qaEdouard  II  fuc  enfin  oblige  de  relacher 
apres  s'en  ecre  longcems  defendu  ,   pages  73  ,  98  ,  118,  121 , 
122,  6c  710.   La  meme  chofe  arriva  dans  1'affaire  de  TEveque 
de  Lichfield  ,  Grand-Treforier  fous  Edouardl,  &  qu.'Edouard 
II  avoit  faic  mettre  en  pnfon  ,   raccufant  de  malverlation ;  car 
quoique  ce  crime  fiit  de  la  competence  de  laCour  Laique,C/?- 
mertt  Kpretendit  pourtant,  qu'a  caufe  de  fon  caraftere,  cet  E- 
veque  ne  pouvoit  etre  retenu  dans  les  prifons  du  Roi ,  &  il  o- 
bligea  enfin  Edouard  a  le  mettre  en  liberte. 
Citations      Pour  ce  qui  cft  du  troilieme  Article  ,   favoir  ,   les  (3)  Cita- 
pction-      tions  perfonnelles  a  la  Cour  de  Rome,  ou  devant  lesjuges  de- 
legues  du  Pape,  les  Magiftrats  Anglois  n'cpargnoienc  ni  peines, 
ni  loins,  pour  en  arreter  Tabus  ;    mais  ils  ne  pouvoient  empe- 


fices  qui  vaqueroicnt  en  Aiigleterre  ;  8c  fur  cek  des  Ordres  furcnt 
envoyts  a  rArchevequc  de  Cniuoriery  ,  &  aux  Eveques  de  Lincoln  8c 
dc  Salisbury ,  de  faire  en  forte  que  trois-ccns  jeunes  Romains  fuffent 

Fourvus  des  premiers  IBenetices  qui  vicndroient  a  vaquer :  cequi.dit 
Hiftorien,  etonna  fi  forc  tous  ccuxqui  en  entcndirent  parler,  qu'ils 
fembloicnt  s'abandonner  au  dernier  delefpoir ;  &  celi  fit  une  impres- 
fion  h  profonde  dans  Tame  de  rArcheveque  qui  avoit  la  confcicnce 
timorec,  de  voir  rEglife  rccevoir  de  fi  grandes  blclTures ,  &  tant  de 
defordres  arrirer  de  lon  tems,  qu'il  mit  ordre  a  fes  affaires  ,   £(  fe 
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cher  que  les  Ecclefiaftiques  ,   ou  par  un  raotif  de  Religion,  ou  '^°°^'" 
pour  d'autres  interecs  ,  ne  preferaffent  d'obeir  aux  commande-  ''^° 
mens  du  Pape,  plucoc  qu'aux  Loix  du  Royaume.  Cetoic-laun 
fujec  concinuel  de  difpuces  &  de  demeles  encre  les  deux  Cours. 
Auili  trouve-c-on  dans  ce  Recueil  un  cres  grand  nombredeLet- 
tres  du  Roi  au  Pape  lur  ce  fujet,  &  d'Ordres  aux  .'\r-;heveques 
de  n'admettrc  point  ces  Cicacions.  Nos  volentes ,  difoic  Edouard  ^^"jyx 
dans  une  Lectre  aux  Archeveques ,  hujusinodi  prajudicio ,  reme-  Aictieve- 
dio  quo  poterimus ,  obviare  ,   &  omnes  jura  Coronie  noflne  impu-  4"'*  '""• 
gnantium  conatus  illicitos  refnenare ,  vobis  mandamus  firmiter  in-  cnj„o„s. 
jujigendo ,  ne  pratextu  alicujus  Con,mijpo?tis  ,   aut  Mandati ,  vo~ 
his  ,  aut  alicui  veftrum,  per  quemcumque  faili  ,  tiel  fiendi ,  quid- 
quam  in  bac  parte ,  per  citatio?ies ,  vel  i?iduiliones ,  aut  atio  quo- 
vis  modo,  nobis  i?tco?ifultis  ,  jacere  prafumatis  ,  page  500.     On 
trouve  meme,  que  le  Parlemenc  qui  fe  cinc  aScamforden  1309, 
ordonna  qu'on  ecriroic  au  Pape  une  Leccre  vigoureufe  ,    lignee 
de  cous  les  Seigneurs  ,  pour  le  plaindre  de  ces  vexacions  ,   pa- 

ge  159- 

II  eft  conftant  que  la  Cour  de  Rome  fe  mettoic  peu  en  pei- 
ne  de  ce  que  le  Roi  pouvoic  dire,  ou  6crire.  Ce  Prince  ,  qui 
croyoic  avoir  befoin  du  Pape,  ne  jugeoic  pas  qu'il  fiit  de  labon- 
ne  Politique  de  pouffer  les  chofes  trop  loin  ;  &  c'eft  de  quoi 
cette  Cour  favoit  bien  profiter.  Mais  quand  le  Parlement  s'en 
meloit ,  elle  etoic  plus  refervee ,  &  gardoic  plus  de  meliires  avec 
lui  qu'avec  le  Roi.  Auffi  Edouard  qui  s'en  etoit  bien  appergu, 
fe  faifoit-il  fouvent  fort  de  Tappui  du  Parlement  ,   afin  que  fes  : 

inftances  produififfent  lin  plus  grand  effec.  Ceft  de  quoi  ce  Re- 
cueil  fournit  divcrs  exemples.  Edouard  kccivml  a  un  Cardinal, 
lui  difoit :  ^luod  ft  nos  ?iolle?nus  facere  ,  illas  defe?ideret  Co?nmu- 
nitas  Regni  noftri ,  ut  jus  noftru?n  hareditarium  ac  noftne  R^gia 
dignitatis.  Page  573.  Et  en  une  autre  occalion  ,  ecrivant  au 
meme:  Advertentes  fi  placet  ,  quod  etfi  diiius  Clericus  ttofter  i 
jure  in  hac  parte  fibi  <fUiefito ,  fiu  projecutio?ie  ejusdem  ,  defiftere 
vellet ;  nihilommus  jus  noftrum  prad:tlu?n  ,  vinculo  juramenti  nos 
arilante ,  ^  Magnatu?n  noftrorutn  Confilio  perurgente  ^  qui  etiamy 
nobis  dijfi?nulantibus  ,  toto  ?iifu  contradicercnt  ,  projequi  togere~ 
mur,  page  965. 

Si  les  Anglois  fe  plaignoient  de  laCour  de  Rome,  celle-ci  ne 
fe  plaignoit  pas  moins  de  fon  cote  des  Magiftrats.  On  voit, 
page  187,  un  Bref  du  Pape  a  TEveque  de  Worcefter  ,  ou  fonc 
ramafles  tous  les  Griefs  du  S.  Siege  contre  les  Officiers  du  Roi, 
ou  plutot  concie  les  Loix  d'Angkterre  qui  fe  trouvoient  con- 
traivcs  i  fes  pre:entions ;  mais  comme  ils  regardenc  prefqUE  tous 
lcs  Articles  que  je  viens  dc  toucher,  il  n'eft  pas  neceffaire  de  s'y 
arreter.  II  luffit  de  remarquer  que  cc  que  le  Pape  appelloit  les 
Frtvileges  ^  les  Immunit^s  de  /  £^///1? ,  les  Anglois  le  nommoienc 
les  Entreprifes  <^  les  Ufurpations  de  la  Cour  ae  Rome. 

On  auroit  peut-etre  plus  efficacemenc  refifte  au  Pape  ,  fi  ie 
Roi  euc  bien  feconde  fon  Parlement  ;  mais  des  intcrets  parti- 
culiers  obligeoient  quelquefois  ce  Prince  ,  non-feulement  a  fe 
foumettre  aux  pretencions  du  Poncife ,  mais  a  les  fortificr  meme 
en  le  foUicitant  a  ufer  de  fon  pouvoir  abfolu.  Ceft  ce  quSl  fic, 
entre  autres  occafions ,  pendant  la  vacancc  du  Siege  deHereford. 
II  defifoit  de  placer  fur  ce  Siegc  Tfesw.?/  Charkton  ;  mais  crai- 
gnanc  de  ne  pouvoir  obtenir  fon  eledlion  du  Chapitre  ,  il  pria 
le  Pape  de  fe  referver  la  difpofition  de  cet  Eveche  ,  par  la  pl{- 
nitude  de  fa  Puijfance  Apoftolique  ,  ce  qu'il  n'eut  pas  de  peine  a 
obtenir  ;  &  lui  recommanda  CharIeto?t.  Qiielque  tems  apres, 
il  appric  que  le  Pontife  avoic  dellcin  de  grarifier  Adam  Orleto?t 
de  cec  Eveche  ;  fur  quoi  il  le  pria  de  ne  poinc  penfer  i  ce  Su- 
jec  qui  lui  ecoit  tres  defagreable,  raffurant  en  meme  tems,  qu'il 
ne  permettroit  jamais  qiiOrleton  fijt  place  fur  ce  Siege.  Ses  inf- 
tances  furent  fans  effet ;  car  le  Pape  confera  cet  Eveche  au  me- 
me  Orleton^  qui  devint  enfuite  un  des  principaux  Auteurs  de  la 
ruine  de  ce  Prince.  Pages  617,  622  ,  &  fuivantes. 

Ceux  qui  font  tant  foic  peu  verfes  dans  rHiltoire  de  ce  Sie- 
cle ,  favenc  que  le  cems  pendant  Jcquel  les  Papes  tinrent  leur  Sie- 
ge  dans  Avignon  ,  n'eft  pas  celui  qui  a  fait  le  plus  d'honneur 
au  S.  Siege.  On  trouve  un  indice  de  la  maniere  irreguliere  donc 
la  Cour  de  Rome  agiffoic  en  ce  cems-Ia ,  dans  une  Lectre  d'E- 
douard II ,  adreffee  au  Cardinal  de  S.  Cyriaqne ,  (page679),ou 
Ton  voit  que  Cle?nent  V ,  en  conferant  1' Abbaye  de  Weftminfter 
i  un  Abbe  nomme  Richard  ,  avoic  exige  de  lui  une  promeffe 
de  6000  florins  pour  foi-meme,  &  une  aiure  de  2000  pour  les 
Cardinaux. 

Le  differend  entre  les  Archeveques  de  Cantorbery  &  d'Yorck,     DifFg'- 
touchant  le  porc  de  la  Croix  ,  fubfiftoic  coujours.     Le  premier  ""«^  =""= 
precendoic  avoir  le  droic  de  faire  porcer  la  Croix  devanc  lui  dans  vVq^es^de 
la  Province  d'Yorck;  mais  il  refufoic  le  meme  Privilege  a  TAr-  Camor- 
cheveque  d'Torck  ,   qui  avoic  les  memes  pretentions  dans  celle  j.y^  ^. 
de  Cantorbery.    Cette  querelle  alloit  ii  loin ,  que  les  deux  Pre-  touchanc 
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retira  en  France  ,  ou  palTant  le  relte  de  la  vie  a  lamenter  le  deplora-  Croix. 

ble  etat  de  fa  Patrie  ,    il  mourut  peu  apres  de  chagrin ,  a  Pontigny. 
Voyez  la  Vie  de  cet  Archev^que,  ecrite  par  Godwin. 

(i)  Le  ?3peClement ,  dont  il  eft  ici  parle',  eroit  plonge'  dans  tous 
les  plailirs  des  fens  ;  &  fi  infolent  ,  qu'il  traita  comme  un  Chien 
Tranfois  Dmdnlo  Venitien ,  qui  Tavoit  offenfe  par  fa  fidelite  a  la  Re- 
publique,  le  faifant  coucher  fous  fa  table.  Ce  meme  Pape  condam- 
na  a  mort  les  Chevaliers  du  Temple  ,  connus  fous  le  nom  de  Tem- 
flitrs  j  8t  tranfporta  le  Siege  a  Aiignm  ,    ou  il  continua  foixante  St 
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]ats  fe  faifoient  accompagner  de  gens  armes  ,  quand  ils  fe  trou- 

■*'*°        voient  dans  une  meme  Province  j  ce  qui  arrivoic  toutes  les  fois 

Lcctre    1"^  ^^  Parlement  etoit  affemble.     Ceft  ce  qu'on  voit  dans  une 

d'Edouaid  Lettre  qu'Edi)uard  ecrivoit  au  Pape  ,   pour  le  prier  de  faire  un 

au  fape     Reglement  fur  ce  fujet.  Page  659. 

Le  meme  differend  regnoit  aulTi  entre  les  Archeveques  d'Ir- 


Sf 


placc  dans  ce  Recueil  avant  les  deux  Lettres  prec6dentes  imais 
il  ejt  vidble  que  ceft  une  meprile,qui  peut  avoir  ece  caulee  par 
le  defaut  de  date  de  ce  dernier.  ^ 

En  confequence  de  cet  Ordre ,  tous  les  TempHers  qui  fe  trou- 
vercnt  en  Angleterre,  furent  arrctes  en  un  mcme  jour  ,  &  leurs 
.,         „    _       .  ,    ,,,     ,  .  oiensfurentlaiilsenla  main  du  Roi.  Pa^e  81 

me-  lande ;  comme  il  paroic  d  une  Lettre  de  1  Archeveque  d  ^rmagh,        Tout  cela  elt  fuivi  d'une  Buile  du  Pape  adreffee  a  rArche vA 
'»'-  ou  il  lupplioit  le  Roi  de  le  difpenicr  d'anifter  aux  Synodes  qui    que  de  Ca,itorl^erj  &  a  fes  Suffi-agans  ,    pour  leur  donnec  cqn- 

noiffince  de  ce  qui  s'etoit  fait  a  I  egard  des  Templiers.  Jl  y  re- 
pete  a  peu  pres  les  memes  chofcs  qu'il  avoic  expoiees  au  Roi 
dans  le  Bref  precedent.    II  ajoute  feulement,  qu"il  avoit  fait  ex- 
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*"Le 

nic  difte-  Q^^i  j[  luppiioit  le  Roi  de  le  diipenicr  d^afffter  aux  Synodes  qui 
UUaiz.     s'anembloient  dans  la  Province  de  Dublin  ,  &  lui  demandoit  la 
permillion  de  s'y  faire  rcprefenter  par  Procureur.  Page  8(J, 
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IV.     D  E  S    TEMPLIERS. 
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'Ordre  des  TempUers  fut  inftitue  en  11 18  ,  pour  la  defenfe 
des  Saints  Lieux  de  Jerufalem.  Leur  premiere  Maifon  qui 
etoit  fituee  pres  duTempIe ,  donna  occalion  de  les  appeller  Tem- 
fliers,  &  toutes  les  Maifons  qu'ils  eurent  dans  la  fuitc,  Temples. 
Cec  Ordre  fuc  confirme  au  Concile  de  Troyes  en  1127  :  ce  fut 
S.  Bernard  qui  en  compofa  la  Regle.  Les  Religieu.x,  ou  Fre- 
res,  etoient  diviles  en  deuxClaffesj  Tune  deChevaliers,8c  Tau- 
tre  de  Freres  fervans. 

Apres  que  Saladin  eut  conquis  le  Royaume  dejerufalem  fur 
les  Chretiens  ,  cet  Ordre  fe  difperfa  dans  prefque  tous  les  Etats 
de  1'Europe,  oii  il  devint  tres  puiffant,  &  acquit  de  grandes  ri- 
chelVes  (4.)  par  la  hberalite  des  Pcuples  &  des  Souverains  ,  qui 
faifoient  un  cas  touc  particulier  des  vertus  qui  fe  pratiquoienc 
parmi  ces  Freres.  Les  richeffes  changerenc  enfin  leur  humilite 
cn  orgueil  ,  &  la  vie  exemplaire  qu'ils  menoient  au  commence- 
ment ,  en  libertir.age ;  ce  qui  les  rendit  odieux. 

Philippe  leBel  fuc  Tauteur  de  leur  ruine,  pour  fe  vengerd'une 
emeute  que  quelques-uns  d'entre  eux  avoient  excicee  dans  Paris. 
11  s'aboucha  pour  cec  effet  avec  le  Pape  Clemejit  V  a  Poitiers , 
ou  la  deftrudtion  de  TOrdre  entier  fut  refolue.  Qtielques  fce- 
lerats  qui  etoient  eux-memes  Membres  de  ce  Corps,  foitde  leur 
propre  mouvement  ,  foit  qu'ils  fuffent  gagnes  par  le  Roi  de 
France,  denoncerent  tout  FOrdre  ,  comme  coupable  des  plus 
grands  crimes  j  fur  quoi  Fhilippe  fic  arrecer  tous  ceux  qui  fe 
trouverenC  dans  fes  Ecacs,  &  en  fic  bruler  cinquance-fepc.  Cec- 
le  vengeance  lui  paroiflanc  trop  legere  ,  il  pourfuivic  rabolicion 
de  cet  Ordre;  &  le  Pape,  qui  s'ecoic  engage  a  favorifer  ce  def- 
fein  ,  convoqua  un  Concile  general  a  Vienne  ,  oii  cet  Ordre 
fuc  incerdic. 

Comme  TAnglecerre  prenoic  beaucoup  de  part  a  ce  qui  re- 
gardoic  les  Temp/iers,  a  caufe  des  grandsBiens  qu'ils  poffedoienc 
dans  ce  Royaume  ;  on  trouve  dans  ce  Recueil  un  grand  nom- 
bre  d'A(ftes  fur  cetce  matiere  ,  donc  nous  allons  parcourir  les 
principaux. 

La  prcmiere  Piecc  eft  une  reponfe  d'Edouard  k  VhlUppe  le  Bel, 
dans  laquelle  il  lui  dic  ,  qu'il  ne  peut  ajouter  foi  a  ce  qui  eft 
contenu  dans  fa  Lettre  touchant  la  diftefiablc  Herefie  qui  fe  re- 
pand  cn  Guyenne;  mais  qu'il  a  mande  le  Senechal  d'Agen  pour 
s'inftruire  plus  particulierement  de  cette  affaire.  Quoique  le 
nom  des  Templiers  ne  fe  trouve  pas  dans  cette  Lettre ,  il  y  a  pour- 
tant  apparence  que  c'ecoic  d'eux  dont  il  s'agiffoic.  Page  18. 

On  trouve  enfiice  un  Bref  de  Clemetit  V  adreffe  au  Roi,dans 
lequel  il  expofe  ,  que  le  Roi  de  France  ayant  ete  inlbrme  que 
les  Templters  renongoient  Jefus-Chrift  a  leur  entree  dans  TOr- 
dre,  qu'ils  crachoienc  concre  un  Crucifix  ,  adoroienc  une  Idole 
dans  leurs  Chapicres ,  &  commeccoicnc  d'aucres  crimes  enormes, 
ce  que  le  Grand-Maicre  meme  avoic  avoue;  ce  Princcavoic  faic 
arrecer  en  un  meme  jour  cous  ceux  de  cec  Ordre  qui  s'etoient 
trouves  dans  fes  Etacs ;  &  faic  failir  tous  leurs  Biens  ,  pour  ecre 
appliques  a  Tufage  de  la  Guerre-Saince  ,  fi  ces  crimes  ccoient  a- 
veres.  II  ajoutc ,  que  fur  ces  informatious  dont  Fbilippe  lui  avoit 
donne  connoiffance,  il  avoit  lui-meme  examine  un  des  Cheva- 
liers,  magvie  getierofitatis  virum  ,  qui  avoit  confeffe  qu'il  avoit 
lui-meme  fait  cette  abnegation ,  &  qu'il  Favoic  vu  pratiquer  dans 
rile  de  Chypre  ,  par  le  commandemenc  du  Grand-Maicre ,  en 
prefence  de  plus  de  200  Freres,  donc  100  ecoient  Chevaliers.  11 
Texhorte  enfuice  a  imiter  rexemple  du  Roi  de  France.  Ce  Bref 
eft  du  30  de  Novembre  1307,  page  30. 

Page  35  ,  il  y  a  une  Leccre  d'Edouard  aux  Rois  de  Caftille, 
Roi  furle  d'Arragon,  de  Porcugal  fk  de  Sicile,  a  qui  il  faic  favoir,qu'un 
meme  u-  ^^^.^^^j^  (-]g^^  3»g(^  pr^fente  a  lui ,  accufanc  les  Templiers  des  cri- 
mes  les  plus  acroces ;  raais  qu'il  n'a  pu  y  ajoucer  foi ,  &  les  ex- 
horte  a  fufpendre  leur  jugement  ,  fi  une  pareille  accufacion  eft 
portee  devant  eux.  On  voit  une  autre  Lectre  au  Papc  fur  le  me- 
me  fujet,  &  pour  juftifier  les  TempUers  ,  qui  font,  dit-il,  dans 
une  tres  bonne  reputation  en  Angleterre ,  page  37  ^  &  un  Ordre 
a  tous  les  Sherifs  ,  d'arreter  tous  les  Templiers  le  jour  de  TEpi- 
phanie  1308,  page  45.    Cet  Ordre  ,  qui  eft  fans  date  ,  a  ete 


dix  ans.  Cette  Tranflition  fut,  pour  cettc  raifon,  appelle'e  par  les 
Italiens  ,  la  CapliTJite  de  Baiylcne. 

(i)  JeanXXlI  etoit  Fils  d'un  Cordonnier ;  mais  d'ailleurs,  hom- 
nie  de  beaucoup  d'efprit  &  de  favoir.  Lorlqu'il  mourut  ,  k  dix- 
ncuvieme  annee  de  fon  Pontificat  ,  il  laiflfa  un  plus  grand  Trelbr 
qu'aucun  de  fes  Piedeceifeurs.  Voycz  VUtine  ,  &  VAtlns  Hijlorique 
©>  Geografhitjue. 

(3)  Ce  troilieme  Articlc  ,  Sc  le  fuivant,  ont  ete  amplement  dif- 
cutes  par  le  Frere  Paul  Sarii ,  de  Venife,  cc  grand  homme  ,  fi  pro- 

Tom.  X.e.J.  '     i-    . 
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aminer  foixante  &  douze  Chevaliers  ,  ou  Freres,  par  des  Car- 
dinaux  ;  qui  apres  un  examen  trcs  exadt  lui  avoient  rapporte 
que  les  accules  avoient  avouc  les  crimes  dont  ils  etoient  char- 
ges,  favoir,  1'abnegation  de  Jefus-Chnft  ,  &  le  crachat  contrc 
le  Crucihx  ;  &  que  quelques-uns  avoient  conieffe  des  cnmes 
que  la  pudeur  rempechoit  de  nommer.  Aprcs  quoi  il  les  in* 
torme  ,  quil  a  comrois  trois  Cardinaux  ,  quatre  Eveques  An- 
glois,  &  quelquesEcclefiaftiques  deFrance,  pour  travailler  aux 
informations ,  &  a  toutes  les  procedures  qui  devoienc  fe  faireen 
Angleterre  contre  les  Temp/iers.  Page  101. 

Ces  Commillaires  ecant  arrives,  le  Roi  ordonna  expreffement 
aux  Eveques  Anglois,  uommes  dans  la  Commilfion  ,  daffifter 
avec  affiduite  a  toutes  les  procedures  ;  comme  il  paroit  par  uii 
Ordre  adreffe  a  l'£veque  de  Lincoln,  page  168.  De  peur,fans 
doute  ,  de  quelque  fupercherie  de  la  part  des  Icaliens  &  des 
Fran^ois. 

11  eft  encore  remarquable  ,  que  dans  tous  les  Ordres  que  ce 
Prince  donna  pour  faciliter  ces  informations  ,  on  trouve  tou- 
jours  cecte  clauie,  Oh  reverentiam  Sedis  Apojioiice.  II  craignoic 
apparemment ,  que  comme  ce  Proces  fe  failoic  au  nom  du  Pa- 
pe,  on  ne  preLcndic  \€  cirer  a  confequence. 

Quand  cec  examen  fuc  acheve  ,  on  alfembla  un  Concile  Na- 
tional  a  Londres ,  ou  les  Templiers  furent  condamnes :  mais  ils 
ne  iurent  pas  traices  avec  la  meme  rigueur  qu'en  France ;  on  fe 
contenta  de  les  renfermer  dans  des  Monafteres  ,  comme  dans 
autanc  de  prifons  ,  avec  des  Penfions  modiques  pour  leur  fub- 
liltance, 

Le  Concile  General  de  Vienne,  qui  avoit  ete  en  partie  con- 
voque  pour  la  condamnation  des  Templiers ,  s'affem'bla  Tannee 
1311  i  raais  ce  ne  fut  qu"a  la  feconde  Seffion  qui  ie  tinc  au  raois 
de  Mai  1312,  que  leur  Sentence  fut  publiee.  On  croit  com- 
munement  que  ce  fut  le  Concile  qui  les  condamna  :  mais  il 
femble  plus  fijr  de  fuivre  le  fentiment  de  quelquss  Hiltcriens  qui 
paroillent  mieux  inftruits  ,  &  qui  ont  ecric  que  lc  Concile  ne 
jugea  pas  qu'il  fuc  jufte  d'abolir  un  Ordre  encier  ,  pour  les  cri- 
mes  de  quelques-uns  de  fes  Membresid'autanc  plus  que  lesTem- 
pliers  n'avoient  ece  ni  convaincus  ,  ni  meme  cices  au  Concile. 
Ces  memes  Hiftoriens  ajoucenc  ,  que  les  Peres  incimides  par  la 
prefence  du  Pape  qui  prefidoic  en  perfonne,  &  duRoideFran- 
ce  qui  affiftoit  a  cette  feconde  Seflion ,  n'oferent  s'oppofer  a  la 
BuUe  de  condamnation  qui  fut  lue  en  leur  prefence.  II  eft  vrai 
que  dans  une  BuIIe  fuivante  qu'on  trouve  dans  ce  Recueil,  pa- 
ge  323  ,  Clement  affure  que  le  Concile  avoit  approuve  ce  qui 
s'etoit  fait  a  cet  egard ;  mais  il  paroic  autfi  dans  la  meme  Bulle, 
qu  a  caufe  que  les  procedures  contre  les  Templiers  n'avoient  pas 
ete  tout-a-fait  juridiques  ,  il  n'avoit  pu  abolir  entierement  cec 
Ordre,  mais  feulement  linterdire  pour  jamais.  Voici  fes  paro- 
les.  Ejusdemque  Ordinis  fiatum  j  hahituvt,  atque  nomen  .... 
facro  approhante  Cotici/io  ,  7ion  per  modum  diffiaitiva  feiite7tti<e  y 
cum  eam  fuper  hoc ,  fecundiim  iaquifitiones  &  procejjiis  ,  7ion  pof- 
femus  ferre  de  jure ,  fed  per  viam  Frovifionis ,  ^  Qrdinatiouis  A- 
pofiolica,  irrefragahili  ^  perpetuo  vaiitura  fufiu/tmus  fanaione  ; 
ipfujn  prolnbitiofii  perpetute  fuppoue7ites.  XJniverfa  etiam  hona  Or- 
dinis  pralihati ,  Apofio/ica  Sedis  ordinationi  &  difpoftioni,  auHo' 
ritate  Apofiolicd  duximus  refervanda. 

II  paroic  par-Ia  ,  que  bien  que  le  Pape  s'appuyc  de  rautoricc 
du  Concile ,  il  agic  pourtanc  en  fon  propre  nom  ,  en  vercu  de 
fon  Autorite  Anoftolique.  On  peuc  dire  meme  que  Tapproba- 
tion  du  Concile ,  donc  parle  lc  Pape  ,  paroic  affez  conforme  a 
la  maniere  dont  les  Hiftoriens  Tont  expliquee  ;  puisqu'il  n'eft 
guere  apparent  que  des  gens  choifis  pour  Juges  dans  une  Affaire 
de  cecce  confequcnce  ,  ayenc  approuve  une  Sencence  ,  qu'ils 
n'ont  pas  eux-memes  ofe  prononcer.  II  eft  d'ailleurs  tres  vrai- 
femblable ,  que  puifque  le  Pape  avoit  alfemble  ce  Concile  prin- 
cipalement  pour  y  faire  condamner  les  Templiers  ,  il  auroit  ete 
bien  aife  de  fe  decharger  fur  lui  de  cette  condamnation  ,  s'il  y 
eut  trouve  les  difpolitions  qu'il  fouhaitoit. 

Dans  la  meme  Bulle  que  je  viens  de  citer,  le  Pape  declaroit, 
qu'apres  avoir  referve  au  S.  Siege  la  difpolition  des  Biens  des 
Templiers  ,   il  avoit  longtems  confult^  avec  les  Cardinaux,  les 

Pa- 

fond  dans  la  Jurifprudence  &  dans  la  The'ologie,  dans  un  de  fes  ex- 
cellens  Traites  intitule ,  Les  Droits  des  Souverains. 

(4)  Matthieu  V;iris  dit  que  les  Tcmpli^Jrs  avoient  9000  richesCou- 
vens  ,  quoiqu'au  commencement  ils  nc  vecuflcnt  que  d'aum6nes. 
D'autres  Auteurs  dilent  qu^i!.';  avoicnt  des  Gouverneurs  fubordonnes 
dans  toutes  les  Provinces  de  l'Europe  ,  Sc  pas  moins  de  16000  Sei- 
gneuries.  Ces  Revenus  immenfes  ne  furent  pas  la  raoindre  caufe 
de  I'abolition  de  cet  Ordre. 

H 
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Edou-  Patriarches,  les  Archeveques,  les  Eveques,  les  Pr61ats,  &  au- 
ARD  II.  tres  qui  fe  trouvoient  au  Concile,  £k  qu"il  avoit  enhn  trouve  a 
propos  d'adjuger  ces-  Biens  i  l'Ordre  de  S.  Jean  de  Jcrulalem  , 
far  la  flMtude  de  fa  Fuijfamc  ^pofioltque  II  en  exceptoit 
pourtant  ceux  qui  etoient  litues  dans  la  Caftille,  TArragon ,  le 
Portugal,  &  rile  de  Majorque,  dont  11  fe  relervoit  encore  la 
difpolition.  Remarquez,  qu'il  ne  dit  pas  que  ce  iut  une  relb- 
lution  du  Concile  memc;  mais  feulement,  quil  avoit  pns  les 
avis  de  ceux  qui  le  compofoicnt.  II  ajoutou  la  pcine  de  l'Ex- 
communication  contre  tous  les  detenteurs  de  ces  Biens ,  qui  re- 
fuferoient  de  ks  delivrer  a  fOrdre  de  S.  Jean,  dans  un  mois  a- 
pres  la  premiere  requifition.  Page  383. 

Cette  BuUe  fut  bientot  luivie  d'un  Bref  adreffe  au  Roi  E- 
douard,  pour  fexhorter  a  fe  foum.ettre  a  ceite  dilpofiiion  ,  & 
pour  erijoindre  a  tous  les  Comtes  &  Barons  du  Royaumc  de 
d^livrer  les  Biens  des  Templiers  dont  ils  etoient  en  poHeiTion  , 
aux  Chevalicrs  de  S.  Jean.  Page  326. 

Lo\i<\\x Edjuard  avoit  contribu:  fi  volontiers  a  la  ruuie  des 
Templiers,  il  avoit  efpere  de  profiter  de  leurs  depouilles,  donc 
il  avoit  meme  commente  a  dilpoler^  de  ibrte  qu'il  ne  fut  pas 
peu  furpris ,  quand  il  apprit  qu  on  vou'oit  le  contrandre  de  s  en 
deffiilir.  Le  Bref  du  Pape  arriva  dans  le  tems  que  ce  Prince 
etoit  le  plus  embaraffe  par  des  diffenfions  domeftiquesi  c'efl  a 
dire,  fort  peu  de  tems  apres  la  mort  de  Gaveflov.  II  ne  laiffa 
pas  pourtant  de  fe  maintenir  dans  la  poncfTion  de  ces  Biens , 
jufqu'a  la  fin  de  Tannee  131 3.  M"is  enfin,  le  Prieur  dc  TOr- 
dre  de  S.  Jean  en  Angleterre ,  muni  d'une  Piocurationda  Grand- 
Maitre,  lui  ayant  prelente  une  l^equete  fur  ce  fujet,  il  n'oia  re- 
fifter  plus  longtems ,  &  lui  accorda  la  main  levee  des  Biens  des 
Tcmpliers  qui  ecoient  en  fon  pouvoir.     Cependant,  comme  il 


ce  qui  paroit  par 
&  meme  dans  le 


ARD  IL 


Etats,  pour  lefquelles  ils  rendoient  hommage  autant  de  tems  Edou- 
que  les  Penfions  etoient  continuees.     Ceft 
divers  endroits  de  ces  trois  premiers  Tomes 
IV. 

On  voit  (\viEdouard  I  n'avoit  pas  ete  fort  exaft  a  payer  au 
Pape  le  Tribut  annuel  de  mille  Marcs ,  etabii  par  le  Roi  Jeany 
puifque  Cltment  V  demandoit  a  fon  Fils  quinze  annees  d'arrera- 
ges,  page  187.  On  trouve  ici  une  Quittance  de  ce  meme  Tri- 
but  pour  Tannee  1317,  page  633  ^  6c  unc  autre  pour  rannee 
1318 :  mais  le  refte  demeura  en  arriere;  car  on  voit  dans  le  IV 
Tome,que  le  Pape  deraandoit  30  annees  d'arrerages  4  Edouard 
III. 


EXTRAIT 
M  E  N  T 


T>U  COMMENCE- 
T>U  TO  M  E  IV, 


Contenant  les 


atfatre  dernteres  annees 

i 

D  O  U  A  R  D    II. 


dn   Regne  <^'E- 


AF  F  AI  RE  S     D'ANGLETERRE. 

LA  mort  Hu  Comte  de  Lancaftre  ,    &  les  rigueurs  qui  furent  Hiftoire 
exercees  contie  tous  fes  Adherans ,    dont  quelques-uns  fu-  des  Spea- 
rent  executes,  d  auires  bannis  du  Royaume,&  un  grand  nom-  ''"• 
bre  dcpouillei  de  leuis  Biens,  fcmbioient  avoir  mis  les  Spenfers 
en  eta    de  jouir  tranquillement  de  ieur  fortune,  fans  craindre 
que  peribnne  olat  plus  s'oppofer  a  leur  pouvoir.     II  ne  leur  ref- 
toit  pliis,  pour  achever  de  fe  mettre  Tefprit  en  repos,  que  de  fe 


etoic  periuade  quon  lui  failoit  une  grande  injuftice,  il  fit  une    delivrer  de  quelques   Perlbnne^  qu'ils  regardoient  comme  leurs 
^        "    ■        '        -      -  xT_..:.._     j_    i._.-.„ii„:i  j.;_i.-.     „..':i     Ennemis  particuliers ,  &  entre  au.ns  de  1'Eveque  de  He>p/orJ, 


Proteftation  devant  un  Notaire,  d.n.v  l.iqOelle  il  declara,  qu'i 
ne  le  deliailiHoit  de  ces  Biens  que  par  la  crainte  da  danger  au- 
quel  il  sexpoleroit ,  s'il  le  refulbit:,  vu  le  peu  de  tems  que  la 
Buile  lui  donnoit,  lelon  la  claufc  que  le  Prieur  avoit  pris  ibin 
d'inferer  dans  fa  Requete.  Mai  il  proteftoit ,  que  cela  ne  pcur- 
roit  porter  aucun  prcjudice,  ni  ^  fes  Droits,  ni  a  ceux  de  fes 
Sujets ,  qu'il  le  refervoit  de  faire  valoir  quand  il  en  feroit  tems. 
Cette  Proteihtion  fe  trouve  page  451. 

Les  Anglois  qui  avoient  rc^u  qu  Ique  partie  de  ces  Biens, 
de  la  liberaliie  du  Roi,  ou  qui  peutetre  les  avoient  achetes, 
n'obeirent  qu'avec  pene.  En  1322,  11  y  en  avoit  encore  qui 
s'en  trouvoitnt  lai()S,  ce  qui  fut  le  iujet  d'une  plaintc  tres  forte 
qu'en  fit  Jean  XXII  a  Edouard.  Page  957. 

Ces  gens-la  fe  fondoient  fur  ce  que  le  Parlement  n'avoit  pas 
donne  ion  confcntement  a  la  Ceflion  quc  le  Roi  avoit  faite  de 
ces  Biens  ,•  qui ,  felon  les  Loix  du  Pais ,  devoient  etre  confif- 
ques  a  la  Couronne,  &  non  pas  au  Pape,ou  en  faveurde  l'Or- 
dre  de  S.  Jean.  II  lemble  nieme  que  le  dernier  craignic  que 
tot  ou  tard,  le  Parlement  ne  vint  l  remuer  ccrte  affaire  j  c'eft 
pourquoi  il  preffa  le  Pape  de  foUiciter  Edouard,  afin  qu'il  ob- 
tint  le  confentement  du  Parlement  lur  ce  qui  avoit  ete  fait.  On 
trouve  cn  effet,  dans  le  Tome  fuivant,  qu'en  132+  Edouard  e~ 
crivit  au  Papc,  qu'on  avoit  agit6  cette  affaire  dans  le  Parle- 
ment,  &  qu'il  efperoit  que  fOrdre  de  S.  Jean  demeureroit  en 
poffelfion  des  Biens  des  Templiers  (1).  Tome  IV,  page  46. 

C'eft-la  ce  qui  fe  trouve  de  plus  remarquable  dans  ce  troifie- 
rae  Tome,  fur  les  quatre  Articles  generaux  fous  lefquels  j'ai  ta- 
che  de  ranger  les  principales  matieres.  II  y  a  une  infinite  d'au- 
tres  Pieces  lur  des  fujets  qui  n'ont  aucune  relation  a  ces  quatre 
Articles^  mais  pour  pouvoir  les  remarquer  &  lcs  expliquer,  il 
faudroit  entrer  dans  un  detail  qui  groffiroit  trop  cet  Extrait.  Jc 
me  contenterai  donc  d"en  rapporter  deux  011  trois. 

Jufqu'au  tems  d'Edouard  II,  on  fe  fervoit  en  Angleterre  des 
Notaires  Imperiaux:  ce  qui  paroit  affez  etrange,  puifque  depuis 
TEnipire  dHovonus,  les  Empereurs  n'avoient  jamais  eu  aucune 
Jurifdidion  dans  ce  Royaume.  On  voit  ici,  page  829,  qu'E- 
douard  II  cafl"a  tous  ces  Notaires  Imperiaux ,  &  defendit  d'a- 
voir  aucun  cgird  aux  Ades  qu'ils  palferoient  a  Tavenir. 

On  trouve  encore,  qu'en    1317   il  y  avoit  en  Guyenne  des 
Clercs  maries ;  cc  qui  fe  juftifie  par  un  Ordre  (^Edouard  II  au 
Connetable  de  Bourdeaux  ,  de  leur  faire  payer  Timpot  du  Vin , 
nonobftant  leurs  Privileges;  dont  ils  abufoient,  en  faifant  ven- 
chandsde  dre  lc  Vin  d'autrui  fous  leur  nom.  Page  666. 
*'"•  II  pourroit  paroitre  etrange  que  le  Comte  de  Savoye  fut  Vaf- 

fal  du  Roi  d'Anglererre,  &  qu'il  lui  rendit  hommage  pourquel- 
ques  Terres  du  Chablais  ;  comme  il  paroit  dun  AiSe  qu'on 
tiouve  dans  ce  Volume,  page  715  :  mais  il  faut  iavoir  qu'en  ce 
tems-la,  &c  meme  dans  les  Siecles  preceien-,  c'etoit  une  cou- 
tume  affez  ordinaire,  que  les  pcrits  Princes  recevoient  des  plus 
grands  certaines  Penfions,  pour  lelquelles  ils  s'engageoient  a 
Jeur  rendre  hommagei  &  que  bien  iouvent,pour  fervir  de  fon- 
dement  a  ces  Penlions ,  ils  affedoient  ctrcaines  Terres  de  leurs 


(i)  Les  Curieux  qui  cn  voudront  lavoir  davantage  au  fujet  des 
Regies  primitives  ,  Sc  de  la  natuie  de  ces  deux  Ordres  ,  pourront 
confuitei  Dugiiale ,  fur  le  Comte  de  M^arwiek ;  Henri  Knighton  ,  dans 
fon  Rccueil  ;  THiftoire  de  Thomas  Waljingham  ;  &.  b  Defcriptioa  de 
Ston.  A  l'egard  des  Hofpitaliers ,  ou  Chevaliers  de  S  Jcan  de  Jerufa- 
lem,  nous  trouverons  dans  la  luite,  que  HcnriVIll  lcs  catTa,  &  s'em- 
para  de  leurs  Biens ;  que  la  Reine  Mstrie  les  retablit  dans  leur  demeu- 
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Dc  TE- 
&  du  jeune  Mortimer ,    qui  etoit  adtuellement  prifonnier  dans  la  Hu"1, 
Tour.     Quelque  grand   que  filc  leur  ciedit,  quand  ils  voulu-  ^x  de 
rcnt  travailler   a  la  luine  dc  ces  gcns-la  qui  leur  eioient  encore  Mo"» 
redoutables,  ils  y  trouverent  dcs  oppofrions   a  quoi  ils  ne  s'e-  '""' 
toient  point  attendus.     Le  premier  ,  qu'ils  avoient  fait  accufer 
de  Trahifon ,  fut  arrache  aux  Juges  du  Roi ,  avec  une  elpece 
de  violence,  par  les  Archevequos  de  Cantorhery  &  de  Dublin-y 
fous  pretexte  que  ce  Prclat  ne  pouvoit  erre  juge  par  une  Cour 
Laique.     Cette  adtion  arreta  les  procedures  qu'on  avoit  com- 
mencees ,  &  celles  qu'on  avoit  deflein  de  faire  contre  quelques 
autres  Eveques  qui  fe  trouvoient  dans  le  merae  cas,  &  raffaire 
fut  renvoyee  au  Parlement. 

Celle  de  Mortimer  ne  fouffroit  pas  les  memes  difBcultes ,  puiP- 
qu'il  n'avoic  aucun  caradtere  qui  put  le  mettre  a  couvert,  auffi 
fut-il  condamne  a  morc :  mais  le  Roi  changea  la  peine  en  une 
prifon  perpetuelle.  Peu  dc  tems  apres,  ce  meme  Mortimer  ^ 
tout  prilbnnier  qu'il  etoit,  forma  le  projet  de  s'emparer  dc  la 
Tour,  &  des  Chateaux  de  Windfor  &  de  WalUngford:  mais 
fon  complot  ayant  ete  decouvert ,  il  fubit  de  nouveau  le  meme 
Jugement,  &  le  Roi  lui  fit  encore  une  fois  grace  de  la  vie. 
Quand  on  confidere  que  cet  homme  avoit  pour  Ennemis  les 
deux  Sfenfers ,  \  qui  il  avoit  caufe  un  dommage  de  60000  li- 
vres  fterling,  ainfi  qu'il  a  ete  remarque  dans  TExtrait  prece- 
dent  j  on  ne  peut  qu'ecre  convaincu ,  qu'il  devoit  avoir  une  pro- 
tedfion  bien  puiffante,  puisqu'elle  etoit  capable  de  balancer  le 
credit  des  deux  Favoris.  Cela  donne  lieu  de  conjedturer,  que 
c'etoit  la  Reine  Ifabelle  de  France  qui  rarrachoit  a  la  vengeance 
de  ces  deux  puiflans  Ennemis.  Cette  conjedture  fe  fortifie  par 
la  paffion  que  la  Reine  temoigna  pour  lui  dans  !a  fuite ;  d'ou 
ron  peut  inferer ,  que  leur  bonne  intelligence  avoit  commence 
avant  que  Mortimer  ihx.  mis  a  la  Tour.  On  peut  ajoucer  en- 
core,  que  ce  fut  a  peu  pres  en  ce  meme  tems,  que  les  Spenfers 
commencerent  a  chagriner  la  Reine ,  en  lui  rerranchant  une 
partie  de  Targent  qui  lui  etoit  alTigne  pour  fa  depenfe ;  te  qui 
lui  donna  lieu  de  fe  plaindre  a  Charles  le  Bel  fon  Frcrc,  quelic 
etoit  traitee  comme  une  Servante.  Comme  11  ne  paroii  pas 
qu'ils  euffent  aucun  autre  fujet  de  fe  plaindre  de  certe  Pnncefle, 
il  eft  tres  vraifemblable ,  que  les  chagtins  qu'ils  lui  donnoient, 
n'etoient  que  pour  fe  vcnger  de  la  protedtion  qu'elle  avoit  don- 
nee  a  leur  Ennemi.  Cctce  vengoance  leur  coura  cher,  &  en- 
traina  le  Roi  meme  dans  leur  ruine.  La  bonne  forcune  de  Mor- 
timer  ne  fe  borni  pas  a  eviter  le  fupplice  qui  lui  etoit  deftinej 
il  trouva  bientot  ap  es  le  moyen  de  fe  iauver  de  la  Tour  ,  & 
de  fe  refugier  en  France,  malgre  tous  les  foins  qu'on  prit  pour 
le  rattrapper.  Ce  detail  etoit  neceffaire  pour  faire  connoi-re  cet 
homme,  qui  joua  depuis  un  role  affez  coniiJerable  dans  le  Ro- 
yaume.  11  eft  tems  prefentement  de  rapporter  e;i  gros  les  eve- 
nemens  des  quatre  dernieres  annees  du  Regne  d'Edouard  /7,qui 
finit  par  la  depolition  de  ce  Prince.  Quelques  differinds  qui 
furvinrent  entre  la  France  &  TAngleterre  couchant  la  Guyenne, 
fournirent  roccalion  des  derniers  Troubles  qui  agiterenc  l'An- 

gle- 

re  endommagee,  a  Clerkenwell;  &  que  le  Chevalier  Thomas  Tresham, 
qui  fut  fait  Prieur  de  TOrdre,  fut  convoque  pai-  ecrit  a  Ii  Chambre 
des  Pairs  au  Earlement,  en  qualite  de  Biron  :  mais  qu'entin  ils  fu- 
rent  abolis  par  la  Reine  Elifaieth.  On  dit  que  le  Temple  a  Londres 
etoit  ancienncment  la  Mailbn  principale  de  cet  Ordre  en  Angletcrre , 
8c  qu'ils  la  remirent  a  des  Etudians  en  Droit  ,  qui  avoient  quitte 
rHotel  de  Thavies ,  pour  le  loyer  aanuel  de  dix  livres  ftetling  ;  (cela 

fe 
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Edoo-  g!eterre:  la  hainede  la  Reine  contre  les  Spenjers ,  ajoutonshar- 
ardII.  diment  fa  paffion  pour  Mortimer  ^  &  le  delir  de  vengeance  dans 
ceux  que  les  Spenfers  avoient  perfccures,  en  farenr  la  veritable 
caufe.  Ceft  ce  qu'il  faut  un  peu  expliquer,  pour  lintelligen^ 
ce  des  Adtes  contenus  au  commencement  de  ce  quatrieme  To- 
me. 

Depuis  le  Traite  de  Montreuil ,  fait  entre  Edouard  1  &  Thi- 
lippe  k  Bcl,  la  France  &  rAngleterre  avoicnt  ete  dans  une  af- 
fei  bonne  intelligence  ;  jufqu'a  ce  qu'au  commcncement  du 
Regae  de  Cbarles  k  Bel,  un  accident,  peu  confiderable  en  lui- 
meme,  altera  Tunion  dc  ces  deu\'  Couronncs.  Dans  un  Bourg 
de  TAgenois,  nomme  Saint  Sardos ,  il  s'e:oit  commis  quelque 
.  exces  que  ce  Recueil  n'explique  pas,  fur  Isquel  les  Officiers 
d^Edouard  avoient  neglige  de  rendre  une  exadte  Juftice:  ce  qui 
donna  lieu  a  quelques  Perfonnes  qui  etoient  intereflecs  dans  ce 
fait,d'en  appelier  au  Roi  de  France , comme  Seigneur  fouverain 
de  ia  Guyenne.  Sur  cet  Appel,  Charles  fic  donner  un  Arret 
qiii  condamnoit  au  banniflement  quelques  Gentilihommes  Gaf- 
cons  Sujets  d^Edouard,  &  confisquoir  leurs  Biens  a  la  Couron- 
ne  de  France ,  &  entre  autres  le  Chateau  de  Montfezat ,  dont 
le  Bourg  de  S.  Sardos  dependoit.  Pour  empccher  rexecution 
de  cet  Arret,  ceux  qui  commandoient  dans  la  Guyenne  pour 
Edouard^  mirent  Garnifon  dans  ce  Chateau :  ce  qui  obligea  le 
Roi  de  France,  qui  n'en  voulut  pas  avoir  le  dementi,  a  faire 
lever  dcs  Troupes  daiis  le  Perigord  iSc  autres  lieux  du  voilina- 
ge,  pour  aflieger  Montpez.at.  II  fit  en  meme  tems  fommer 
Edouard  de  lui  venir  rendre  hommage  pour  la  Guyenne  ,  & 
pour  le  Comte  de  Ponthieu.  Ce  fut  un  facheux  contre-tems 
pour  le  Roi  d' Angleterre ,  ou  plutot  pour  ks  Speafers,  a  qui 
la  Guerre  ne  convenoit  nuUement ,  parce  que  tout  le  Royau- 
me  etoit  plein  de  mecontcns.  Ils  refolurent  donc  denvoyer 
des  Ambalfadeurs  en  France ,  pour  tacher  de  terminer  ce  dif- 
ferend  par  la  voye  de  la  Negociation  j  mais  les  Ambaffadeurs 
ne  furenc  point  ecoutes.  Char/es,  qui  vouloit  pi'oti.er  de  la 
conjondture ,  envoya,  pour  commandsr  fon  Armee  en  Guyen- 
ne ,  le  Comte  de  Falois  fon  Oncle ;  qui  s'empara  de  T Agenois , 
&  de  quelques  autres  Terres.  II  ne  fe  contenia  pas  de  ces  avan- 
tageSjil  menac^a  TAngleterre  meme  d'une  invaiion  jce  qui  four- 
nit  aux  Speufers  \in  pretexte  de  depouiller  la  Reine  du  Comte 
de  Cornouaille,  dont  elle  etoit  en  poffeffionj  comme  fi  ce 
Pais-la  eiit  couru  trop  de  rifque  entre  fes  mains.  II  feroit  trop 
long  de  faire  ici  le  detail  de  toutes  les  Negociations  qu'il  y  euc 
fur  ce  fujet ;  des  projets  faits ,  mais  mal  executes ,  pour  fecou- 
rir  la  Guyenne;  &  du  peu  de  reliftance  que  fit  le  Comte  de 
Kra/,  Frere  du  Roi,  envoye  dans  ce  Pais-la  pour  s'oppofer 
au^c  progres  du  Comte  de  Valois.  II  fuffira  de  remarquer  , 
Qa'Edotiard  ne  fe  croyant  pas  en  ecat  de  foutenir  la  Guerre  , 
voulut ,  a  quelque  prix  que  ce  fur ,  terminer  ce  differend  par 
un  Traite.  II  depecha  donc  ea  France  l'£veque  de  Norivich 
&i  le  Comte  de  Ricberuont  ,  avec  les  Plein-pouvoirs  neceffai- 
res  pour  accorder  tout  ce  qu'ils  jugeroient  a  propos  fur  le  dif- 
ferend  en  queftion.  Apres  que  le  Roi  Cbarles  les  euc  fait  lan- 
guir  quelque  tems  ,  il  leur  fic  inlinucr  par  les  Nonces  du  Pa- 
pc  ,  que  (i  le  Roi  d'Angleterre  envoyoic  fa  Femme  a  Paris  , 
on  ne  doutoit  nullcment  qu'elle  n'obtint  des  conditions  favo- 
rables  du  Roi  fbn  Frere.  Edouard  accepta  la  propofition  ;  il 
envoya  la  Reine  en  France  ,  oii  elle  conclut  un  Traite  qui 
portoic  en  fubilance:  Que  coute  la  Guyenne  feroic  delivree  au 
Roi  de  France;mais  que  (i  Edouard  vouloic  fe  rendre  a  Beau- 
vais,  il  y  feroi:  re^u  a  riiommage;  &  qu'enfuite  Charles,  par 
amitie  pour  fa  Sceur,  rendroit  cette  Province  au  Roi  d'An- 
gleterre,  a  la  referve  de  TAgenois,  &  des  autres  Terres  con- 
quifcs  en  dernier  lieu  ,  fur  lefquelles  Edouard  pourroit  former 
fes  demandes  a  la  Cour  des  Pairs.  Edouard  ratifia  ce  Traite, 
&  fe  prepara  pour  aller  rendre  fon  hommage.  Avant  que  le 
tems  marque  par  le  Traite  fiit  venu  ,  on  convint  d'un  expe- 
dient,  pour  le  difpenfer  de  cette  corvee  qui  lui  etoit  tres  fa- 
cheufe;  ce  fut  qu'il  cederoit  la  Guyenne  &  le  Comte  de  Foti- 
thieu  au  Prince  Edouard^n  Fils,  age  de  13  ans  j  &  que  Char- 
les  recevroic  le  Fils  a  fui  faire  hommage ,  &  lui  reftitueroit  c^5 
deux  Provinces,moyennant  la  fommede  60000  livrcs  tournois. 
Edouard  accepta  fans  balancer  un  expedient  qui  s'accommo- 
doit  ii  bien  a  Ibn  inclination,  &  ceda  ces  Terres  a  fon  Fils, 
qui  partit  incontinent  pour  en  aller  rendre  hommage.  Ce  fut- 
la  le  terme  fatal  ou  finit  le  peu  de  tranquillite  dont  Edouard  a- 
voic  joai  depuis  qu'il  avoit  foumis  les  Barons.  Auffi-coc  que  le 
jeune  Prince  fuc  a  Paris,  la  Reine  fa  Mere,  qui,  felon  toutes 
les  apparences,  avoit  menage  toute  cette  intrigue  pour  ravoir 
aupres  delle ,  commenga  prefque  ouvcrtement  a  prendre  des 
mefures  pour  Texecution  des  projets  qu'elle  avoit  deja  formes. 
EUe  cenoic  des  Confeils  fecrets,  dans  lefquels  elle  n'admettoic 
que  Mortimer-,  &  les  autres  Bannis  Anglois  qui  fe  rendoient  af- 
fidus  aupres  d'elle;  pendant  que  les  Eveques  de  W:7uhefier  & 
SExceter  .^  Ambaffadeurs  ^Edouard,  en  etoienc  exclus.  Ce  fut 


fe  palTa  vers  le  milieu  du  Regne  A'Ei!oHiirJ  III.)  Sc  quc  les  Juiiscon- 
fultes  furcnt  locataiies  de  ces  memes  Hofpitaliers  ,  jufqu'a  ce  qu'ils 
furent  abolis  par  Henri  VIII. 

(i)  Le  vieux  Spinfer  fut  tvainc  8c  pendu  avec  fa  Cotte-d'armcs , 
au  Gibet  public;  eventre  avant  t]u'il  tut  moit;  6c  enfuite  decapite, 
8c  mis  en  quarticrs.    Kcmet ,  Hiftoire  d'Anglcterre. 

Totn.  X.  P.  I. 
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dans  ce  meme  tems,  que  par  {cs  familiarit&  avec  Mortimef ,  &c  Edoii- 

par  le  pcu  de  mefurcs  qu'elle  prenoit  pour  caclrer  lcs  fentimens    ^"^"  ^^' 

quelle  avoic  pour  cet  homme,  qu'elle  auroit  dii  eloigner  de  fa 

prefence  comme  un  Ennemi  du  Roi  fon   Epoux,  elle  donna 

lieu  a  toute  la  Cour  de  France,  &  pi^-ticulierement  aux  fervi- 

teurs  d'Edouard,  de  foupgonner  que  leurs  Conferences  fecretes 

cachoient  ,   outre  quelque  complot  pernicieux,  quejque  chofe! 

encore  de  plus  criniinel.     L'£veque  d'Exceter  ne  put  voir  une 

femblable  conduite,  lans  en  erre  fcandalife;  il  crut  qu'il  etoic 

de  Ibn  devoir  d"en  avertir  le  Roi  fon  Maitre,auffi-bien  que  des 

foupcons  qu'i!  avoit  qu  il  fe  tramoit  quelque  chofe  contre  lui, 

ce  qu'il  etoit  facile  de  conjecturer  des  fecretes  Conferences  que 

la   Reine  avoit  avec  les  Bannis;  &  pour  cet  efFec  il  fe  deroba 

de  Paris  fans  prendre  conge ,  pour  aller  informer  le  Roi  dt  touc 

ce  qui  fe  pallbit.     Edouard  commencoit  deja  a  trouver  etran.cre 

que  la   Reine  differat  Ibn  retour  fur  azs  pretextes  frivoles,  & 

lui  avoit  ecrit  plulieurs  fois ,  pour  la  preffer  de  revenir  &  de 

lui   ramener   ibn  Fils.     L'mformation  quil  regut  de  rEvcque 

dExceter  1'obUgea  a  reitcrer  fes  ordres,qui  ne  furenc  pas  mieu!f 

obeis.     Quand  Ifabelle  ne  put  plus  trouver  de  pretcxte  iur  les 

affaires  qui  Tavoicnt  amcnee  a  Paris,  elle  fit  ecrire  a  Edouard 

par  le  Roi  fon  Frere ,  qu'elle  ne  vouloit  plus  s'expofer  aux  mau- 

vais  traitemens  de  Spenfer  le  jeune,    qui  la  haiilbic.    Cependant 

les  Amis  qu'elle  avoic  en  Anglecerre,   particulierement  lEveque 

de  Hereford,  travailloient  a  debaucher  les  Sujcts  du  Roi ,  &  a 

former  un   Parti,  qui  devint  en  peu  de  cems- tres  confiderable, 

ce  qui  n'eft  pas  furprcnant,  vu  la  haine   qu'on   avoit  concue  x 

contre  les  Spenfers,  &  le  peu  de  cas  qu'on  faifoic  du  Roi.     La 

Reine  n'agillbit  pas  moins  de  fon  cbte  pour  fe  procurer  des 

Amis.     Elle   fut  engager  le  Comte  de  Uainaut  a  lui  fournir  uii 

fecours   conliderable ,  en  accordant  le  jeune  Edouard  z.vtc  Phi' 

lippe ,  Fille  de  ce  Comte.     Quand  elle  eut  pris  toutes  fcs  mefu- 

res,  elle  quitta  la  Cour  de  fon  Frere,  d'ou  Ton  pretend  qu'elle 

fut  chair,  e ,  &  prit  la  route  du  Hainaut  oii  eile  trouva  des  Trou- 

pes  pretes,  dont  le  Comte  de  Hainaut  donna  le  c^mmande- 

ment  a  Jean  Ibn  Frere ,  Seigneur  de  Beaumont , qalfal>el/e  vou- 

lut  bien  reconnoitre  pour  fon  Chevalier.     EUe  s'embarqua  donC    Elle  pal- 

avec  fes  Troupes,  &  mit  pied  a  terre  dans  la  Province  de  S.if-  gjJen^c"' 

folk,  oii  tous  fes  Amis  la  vinrent  joindre,  conduits  par  le  Com-  arcc  dcs 

te  de  Kent,  Frere  du  Roi,  le  Comte  Henri  de  Lancaftre,  Fre-  Tioufcs. 

re  de  celui  qui  avoit  ete  decapite,  !es  Eveques  de  Li?icohi  &c 

de  Hereford,  &  plufieurs  autres  ;    qui  lui  amenerent  des  Forces 

qu'ils  avoienc  preparees  fous-main  pour  cette  occafion. 

Edouard  s'etoit  flate  jufqu'alors  de  pouvoir  conjurer  cet  ora-* 
ge  par  les  Lettres  qu'il  ecrivit  au  Pape,  aux  Cardinaux,  au  Roi 
de  France,  a  fa  Femme,  &  a  fon  Fils;  fans  coniiderer  ,  que 
pendant  qu'il  employoit  ces  remedes  inutiles,  il  donnoit  le  temS 
a  la  Reine,  &  a  fes  Amis,  de  fortifier  leur  Parti.  Ils  y  reuffi- 
rent  (i  bien ,  que  perlbnne  n'ofa ,  ou  ne  voulut  ie  declarer  pouf 
le  Roi,  quand  il  fe  mit  en  devoir  de  lever  une  Armec  pour 
s^oppofer  a  cette  invafion.  La  froideur  qu'il  trouva  prcfque  par- 
tout  obligea  ce  malheureux  Prince  a  fe  retirer  dans  les  Provin- 
ces  Occidentales ,  oii  i!  efperoit  trouver  plus  d'appui.  Miis  les 
Peuples  de  ces  quartiers-la  n'etoient  pas  mieux  diipofes  que  les 
autres;  la  Reine  ayant  fait  encendre,  &  par  elle-meme,  &  par 
fes  Amis,  qu'elle  n'en  vouloit  qu'aux  Favoris,  pour  qui  le  Peu- 
ple  ne  s'intereffoit  pas  beaucoup.  Etant  a  WaUingford,  elle  y 
publia  un  Manifefte  qui  contenoit  la  mcme  cliofe;  &  continua 
fa  marche,  pour  pourfuivre  le  Roi  dans  rOuefl:.  En  cette  ex- 
tremite,  Edouard  denuc  d'Amis,  &  fe  trouvant  fans  Troupes 
&  fans  argent,  prit  enfin  le  parti  de  ccder  a  fa  mauvaife  fortu- 
ne;  &  ayant  laiffe  Spenfer  le  Pere  dans  Briilol,  il  s'embarqua 
fur  un  petic  batiment,  dans  le  deffein  de  fe  retirer  en  Irlande. 
Les  vents  contraires  ne  lui  permirent  pas  de  l'executer;  ils  le  Edouutd 
repoufferent  fur  la  Cote  de  Galle.s,  ou  il  fuc  contraint  de  pren-  |\o'"j  !f 
dre  terre ;  &  ne  lachanc  oii  donner  de  la  tete ,  il  fe  refugia  dans  me. 
rAbbaye  de  Netbe,  oii  il  fe  tint  quelque  tems  cache.  Ccpen-  Sp^nCet 
danc  la  Reine  arriva  devant  Briltol,  qui  ne  fit  pas  grande  refif-  p.,is'^s^ 
tince.  Soencer  le  Pere  y  fut  pris ,  &  pendu  incontinent,  fans  pendu. 
aucune  formalite  de  Jurtice,  a  l'age  de  quatre-vingt-dix  ans(2). 
Comme  le  Roi  ne  paroillbit  plus,  &  qu'on  affuroit  qu'il  avoic 
paffe  la  Mer;  lcs  .Seigncurs  qui  accompagnoient  la  Reine,  s'al^ 
femblerenc  a  Briftol  meme ,  &  nommeient  pour  Gardien  ,  011 
Regent  du  Royaume ,  le  jeune  Edouard,  qui  en  accepra  VAd-' 
miniitration.  Cela  fait,  la  Reine  marcha  vers  Glocelter ,  oi2 
elle  fit  publicr  une  Proclamation ,  pour  inviter  le  Roi  fon  E- 
poux  a  venir  reprendre  le  Gouvernement,  quoiquc,  felon  les 
apparences,  &  comme  la  fuite  le  fit  voir,  elle  n'eijt  aucune  en- 
vie  de  !e  lui  laiffer.  Pendant  ce  tems-la,  le  bruit  s'etanc  re- 
pandu  que  le  Roi  fe  tenoic  cache  dans  le  Pais  de  Galles  ,  le 
Comte  de  Lancaftre  le  chercha  fi  foigneufement  qu'il  le  trou- 
va ,  &  s'etant  alliire  de  lui ,  &  de  (cs  Comp.ignons  de  fortune, 
Spenfer  le  jeune  ,  Baldoh  ( 5 )  Chancelier  ,  &  Simon  Reding ,  il  Mort  do 
les  conduilit  a  Monmouth.     A  cette  nouvelle,  !a  Reine  fe  ren-  jeu"< 

dic  ^f'"'*'' 


(0  I-e  Cliev;ilicr  V.oger  ^xljock  etoit  auffi  Eveque  de  Xorwich.  Il 
fut  mis  premicremcnt  dans  b  Prifon  de  rEvcque  de  £p«</rw ,  d'oa 
jl  fut  tire  par  la  Populace  pour  etre  amcne  a  Newgate :  niais  il  en  fut 
battu  ii  cruellcmcnt  pcndant  le  chcmin  ,  qu'il  en  mourut  d,ins  de 
grandes  douleurs.   Chroiii<iue  de  [ialfiigham. 

H  » 
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Edou- 

AKU   il. 


dit  a  Hcreford,  oii  elle  fit  conduire  Spenfer ,   qui  y  fuc  pendu  a        Une  Lettre  A'Edottard  au  Pape,  page  140,  cft  confiderable,    iEoou- 

une  Potence  de  cinquante  pieds  fi).     EHe  fit  enfuite  aHcmbler  en  ce  quelle   fait  voir,  que  la  premiere  propofition  d'envoyer  ar°^^* 

un  Grand-Confeil ,  ou  il  fut  refoiu,  qu'a  cauie  que  la  Com-  Ifabelle  en  France ,  vint  de  la  part  de  la  France:  que  ce  furent  d'Edou. 

milTion  du  Gardien  etoit  finie  par  le  recour  du  Roi ,  FEveque  des  gens  conliderables  du  Confeil  du  Roi  Cbarles  qui  s'en  ou-  aid  au 

de  Hereford  feroit  envoye  au  Roi,  pour  lui  demander  leGrand-  vrirent  les  premiers  aux  Nonces  du  Pape,  &  que  ceux-ci  pro-  P^"?' 

Sceaui  fans  quoi  ceux  qui  gouvernoient  alors  ne  pouvoient  rien  poferent  cet  expedient  aux  Ambaffadeurs  Anglois;,  fur  quoi  TE-  nant"en- 

feire  qui  fCit  valable.    Edouard,  qui  n'etoit  rien  rooins  que  li-  veque  d'Exceter  fut  depeche  cn  Angleterre  pour  en  fairelapro 

bre,  le  delivra  de  bonne  grace,  &;  autorila  fa  Femme  &  fon  polition.     Du  8  Mars  132^ 


Fils  pour  s'en  fervir  ainfi  qu'ils  le  jugcroient  a  propos ,  meme 
dans  les  affaires  de  pure  grace.  Des  que  la  Reine  eut  le  Grand- 
Sceau  en  fa  pofleffion ,  elle  s'en  fervit  pour  fceller ,  au  nom  du 
Roi,  tous  les  Acles  dont  elle  crut  avoir  befoin;  &  principale- 
ment,  un  Ordre  pour  la  convocation  d'un  Parlement.  Ce  fut 
un  des  derniers  Ordres  qui  furent  expedies  au  nom  &  en  Tau- 
torite  du  Roi,  quoiqu'il  n'y  euc  aucune  part;  &  par  ou  finif- 
fent  les  A6les  de  ce  Volume  qui  regardent  le  Regne  de  ce  Prin- 
ce.  Comme  on  trouve  dans  ce  Recueil  un  petit  vuide  entre  la 
convocation  du  Parlement  &  le  commencemenc  du  Regned'JE- 
dotiard  III,  j'ajouterai  en  peu  de  mots,  pour  la  fuite  de  THif- 
toire,  que  le  meme  Parlement,  qui  s'alTembla  vers  la  fin  de 
Janvier  1328  ,  refoluc  cout  d'une  voix  de  depoler  Edouard  II, 
&  de  mettre  fon  Fils  fur  le  Trone.  On  auroic  execute  cette 
refokuion  fans  autre  formalite,  fi  le  jeane  Prince  n'eut  protefte 
avec  ferment,  qu'il  naccepceroic  jamais  la  Couronne  fans  le 
Le  Roi  confentement  de  fon  Pere.  Cecte  termere ,  a  quoi  on  nc  s'ecoit 
Eiiouard  accendu ,   fic  que  le  Parlemenc  envoya  des  Deputes  a  Kenel- 

Couron- 
ne  a  lon 
Fils. 


voi  de 
la  Reine 
en  Fran- 
ce. 

Le  Ttai- 
te  fait  a- 
vecIeRoi 
de  Ftaa- 


Le  Traite  faic  par  Ifahelle  avec  le  Roi  fon  Frere  ,  fe  trou- 
ve  touc  entier,page  161.  Traice  fi  defavantageux  au  Roi  d'An- 
gleterre,  qu'il  faloit  que  les  Spenfers  qui  le  gouvernoienc ,  crai- 
gnilTenc  bien  la  Guerre,  puifqu'ils  lui  confeillerenc  de  le  ratifier 
En  efFeC ,  non-feulemenc  il  s'engageoit  a  livrer  toute  la  Guyen-  «• 
ne  au  Roi  de  France ,  &  a  ne  prendre  d'autre  furete  pour  la 
refticution ,  que  la  parole  de  Charles ,  iiirete  dont  Edouard  fon 
Pere  s'etoic  tres  mal  trouve  a  Tegard  de  P/vIipfe  te  Bel;  mais 
encore,  il  confentoit  que  Charles  retint  TAgenois ,  fur  lequel 
Edouard  ne  fe  refcrvoit  que  la  liberce  de  faire  difcuter  fon  Droit 
^  la  Ccur  des  Pairs  ;  &  enfin  ,  en  cas  qu'il  vinc  enfuitc  a  ga- 
gner  fon  Proces  dans  cecte  Cour  ,  il  s'engageoic  a  payer  une 
cercaine  fomme  pour  les  fraix  de  la  Guerre.  Par-la  on  voit 
qu'Ifahe//e  n'avoic  pas  bien  menage  les  interets  de  fon  Epoux. 
Ce  Traite  eft  du  31  Mai  1325. 

Le  complot  forme  par  la  Reine  Ifabel/e  contre  fon  Mari ,  a  Complot 


ete  ,   fi  je  Tofc  dire  ,   mal  explique  par  ies  Hilloriens.    On  fe 


de  laRei- 


-       -  .  re  contic 

trouve   touc  iurpris  de  voir  cettc  Reme  ,  qui  n'avoic  pas  fait  fon  E- 

'luorth,  ou  ie  Roi  etoit  garde,   pour  exiger  de  lui  une  Refigna-    une   grande  figure  en  Angleterre  jufqu'a  fon  Voyage  de  Fran-  P°"^- 


tion ,  que  le  malheureux  etat  oii  il  fe  trouvoic  ne  lui  permettoit 
pas  de  refufer.  Cetce  Refignation  patTa  pourtant  pour  volontai- 
re^  &  ce  fut  fur  ce  fondement  que  le  jcune  Edouard,  qui  n'a- 
voit  que  quatorxe  ans,  accepta  la  Couronne  qu'on  lui  offroic. 

Vent^ns  prefentem.ent  aux  Adfes  de  ce  quatrieme  Tome ,   qui 
fe  rapportent  aux  evenemens  dont  on   vient  de  voir  TAbrege. 


ce  ,  revenir  un  an  apres  a  la  tcte  d'unc  Armee,  &  detroner  le 
Roi  fon  Epoux  ,  fans  qu'on  ait  rien  vu  auparavant  touchant 
fes  inrrigues.  Mezerai  fe  contente  de  dire  ,  que  Char/es  fon 
Frere  lui  promit  du  fecours  contre  les  Spenfers  ;  mais  qu'en- 
fuite ,  fur  ce  qu'il  apprit  de  fa  conduite  avec  Mortimer  ,  il  la 
chaffa  de  fes  Etats ,  &  defendit  a  fes  Sujets  de  Taflifter ;  que 


Erreur  de 

Msietai 
toucliant 
Mojuincr 
tcctidee. 


Ce  feroit  un  ouvrage  d'une  trop  longue  haleine ,  que  de  s'enga-  cetce  Reine  defolec  fe  refugia  dans  le  Haynaut ,   ou  jean  , 

ger  a  faire  voir  Tutilite  de  chacun  de  ces  Aftes  en  particulier ;  Frere  du   Comte  de  ce  nom  ,  la  fic  recevoir  ,  fe  declara  fon 

c'eft  pourquoi  je  me  contenterai  d'en  choifir  quelques-uns  des  Chevalier  ,    &   affembla  300  Chevaliers  pour  la  conduire  en 

plus  remarquables ,  par  ou  on  pourra  juger  de  Tufage  qu'on  pcut  Angleterre.     Ce  Recueil  donne  un  peu  plus  de  lumieres  fur  ce 

faire  dds  autres.  fujet  ;   &  fait  voir  ,    i\  je  ne  me  trompe  ,    que  ce  complot  e- 

Premierement ,  divers  Ordres  qu'on  trouve  ici  pour  arreter  toic  forme  avanc  que  la  Reine  allac  en  France,  &  fe  continua 

Mortimer  qui  s'ecoic  fauve  de  la  Tour ,  &  qui  fonc  dates  du  pendant  tout  le  tems  qu'elle  fut  a  Paris 


mois  d'Aouc  1323  ,  fonc  voir  que  Mezerai  s'eft  trompe,quand 
il  a  dit  que  Mortimer  s"evada  en  1325,   &  vint  trouver  Ifabe//e 


Je  ne  repererai  point  ici  ce  que  j'ai  dit  deja  touchant  la  vrai- 
femblance  qu'il  y  a ,  que  fa  correfpondance  avec  Mortimer  a- 


a  Paris,  puifquil  paroit  qu'il  y  ctoit  pres  de  deux  ans  avant  el-  voit  commence  des  Tan  1323  ,ou  plut6t,&  que  fa  protedion 

le.  Pages  7 ,  8 ,  &  9.  fauva   la  vie  a  cct  homme  ;   ce  qui  attira  a  la  Reine  les  cha- 

Celui  qu'on  trouve  page  22,  eft  confiderable,  ea  ce  qu'il  grins  que  lui  donnerent  les  Spenjers.  Cela  fuppofe,  on  en  peut 

kiii-iH  ""  ^^''-  rn^rition  du  double  Pardon  accorde  a  Mortimer.    II  eft  in-  conclure,   que  ce  fut  elle  qui  ie  fit  demander  par  le  Roi  fon 

Ro^er        titule,  De  Hutefo  ^  C/amore;  Titre  qui  eft  fans  doute  enten-  Frere;  puifqu'il  p; 


Oii  cher- 


Morii- 
mei. 


du  de  peu  de  gens.  Ceft  une  tradudtion  des  mots  Anglois, 
Hue  and  Cry  (z),  qui  viennent  des  Frangois,  Huer  &  crier. 
On  fe  fert  quelquefois  en  Angleterre  d'une  voye  inufitee  ailleurs, 
pour  chercher  les  Criminels  qui  fe  cachent.  Les  Connetables 
afliftes  de  tous  les  hommes  du  Bourg,  ou  de  la  Paroifle,  font 
d^exades  pcrquifitions  dans  les  Maifbns  &  dans  la  Campagne, 
avec  de  grands  cris ,   ou  Huees ,  ce  qu'on  appelle  Hue  and  Cry. 


paroit  que  ce  fut  de  lui  qu'en  vinc  la  premie- 

re  propofition ,  comme  on  Ta  vu  ci-deffus.   II  n'y  a  pas  moins 

d'apparence  que  cc  fut  elle  qui  fit  propofer  Texpedient  de  I3 

cellion  de  la  Guyenne  6c  du  Ponthieu  a  fon  Filsj  car  Tufage 

qu'elle  cn  fit  ,  fait  voir   qu'elle  y  avoit  grand  interet :  au-lieu 

qu'on  nc  fauroit  imaginer  quel  avantage  le  Roi  de  France  au- 

roit  pu  trouver  dans  ce  changement,   fi  ce  n'avoit  ete  pour  fa- 

vorifer  fa  Sceur.     Les  Hiftoriens  Frangois  ont  pretendu  ,  que  Autre  et. 

Cette  recherche  fe  pourfuit  dans  toutes  les  Paroiffes  ,  jufqu'a  ce    Char/es  n'eut  aucune  part  au  comploc  forme  par  fa  Soeur  ,   &  reur  hif- 

qu'on   vienne  au  bord  de  la  Mer;  &  comme  perfonne  ne  peut    qu'il  la  chaffa  mcme  de  fes  Etats;  mais  ce  Recueil  fait  voir  •o"<J''| 

fe  difpenfer  d'affifter  les  Connetabies  qui  ont  droit  de  chercher    affez.  clairement  ,   ce  me  femble,  qu'il  entroit  bien  avant  dans  "^""'8  *' 

par-tout ,  il  eft  difficile  que  le  Criminel  echape  a  cette  pourfui-    cette  menee  :   car  outre  ce  que  Me^zerai  ne  faic  pas  difficulte 

te.     Cependant  Mcrtimer  ne  fuc  poinc  trouve ,  ce  qui  fait  voir    d'avouer  ,   qu'il  avoit  promis  un  fecours  d'hommes  &  d'argent 

qu'il  avoit  dcja  pafle   la  Mer;  car  cet  Ordre  eft  du  4  de  No-    a  fa  Sceur  j   le  defir  qu'il  temoigna  de  la  voir,  &c  la  facilite 

vembre  1323.  qu'il  apporta  dans  le  changement  qui  fe  fit  a  Tegard  de  Ihom- 

Lcsdiveries  Pieces  qu'on  voit  dans  ceRecueiI,touchantTAf-    mage,  de  la  perfonne  d'Edouard  le  Pere  ,   en  cclle  du  Fils,  ne 

faire  arrivee  a  5.  Sardos ,  inffruifcnt  parfaitement  de  la  caufe  &    pouvoicnt  avoir  d'autre  caufe  que  le  dclir  de  la  fervir  j  car  au- 

de  Torigine  des  demeles  entre  rAngleterre  &  la  France  ;    ce    trement  il  lui  auroit  ete  plus  honorable  de  recevoir  Thommage 

qu'aucun  Hiftorien,  que  je  fache,  ibit  Francois,  foit  Anglois,    du    Roi  d'Angleterre,  que  de  fon  Fils.     II  apporta  fi  peu  d'ob- 

y\u,je      n'a  bien  explique.     Mezerai  dit  quc  le  fujet  de  la  querelle  entre    ftacles  a  ce  changement ,  que  la  Negociation  s'en  fitdansmoins 

erteur  de  les  deux   Rois ,  fut ,  qifEdouard  avoit   refufe  de  fe  trouver  au    de  quinze  jours  ;   car  les  Aftes  de  ce  Volume  fonc  voir  que  le 

Mezciai.     Sicre  de  Char/es  /e  Be/,  &  que  lc  Senechal  de  Bourdeaux  avoit    21  d'Aouc  1325 ,  Edouard  croyoit  encore  d'allcr  lui-meme  ren- 

mis  Garnilbn  dans  le  Chateau  quekSeigncur dcMontpezatzvok    dre  Thommage  ;   mais  que  le  24  il  ecrivit  au  Roi  de  France, 

bati  fur  lcs  Terres  de  Francej  mais  iis'eft  certainement  trompe    pour  s'en  excufer,  fous  pretexte  d'une  maladie  (page  169)  i  que 

dans  tous  les  deux.  Car  premicrement ,  pour  ce  qui  eft  du  Sa-    le  2  de  Scptembrc  il  ceda  le  Comte  de  Ponthieu  a  fon  Fils  (pa- 

cre,  il  ny  a  pas  un   feul  Afte  de  ce  Recueil,  quoiqu'il  y  en    ge   163;  j  que  les  Lettres-Patentes  du  Roi  Char/es,  par  lefquel- 

ait  un  grand  nombre  fur  cette  matiere,  qui  faffe  la  moindre    les  il  confent  a  ce  changement,  font  du  4  de  ce  meme  mois  ; 

xnention  de  ce  premier  fujec  de  querellei  mais  bien  de  Thom-    que  le   10,  Edouard  fit  une  cellion  de  la  Guyenne,  felon  le 

mage  qu'Edouard  avoit  diSere  ,  parce  qu'il  pretendoit  que  fa    modele  qui  avoit  ete  envoye  de  Francc  (page  165) ;  &  que  le 

Sommation  n'avoic  pas  ece  faice  dans  les  formes.    Quanc  au  fe-    12 ,  Edouard  le  Fils  s'cmbarqua  pour  allcr  en  France.  Si  Ton 

cond  point ,  il  eit  aufli  mal  explique ;  car  il  ne  s'agiffoic  pas    aujoute  a  cela  ,   que  le  Roi  de  France  garda  fa  Soeur  aupres 

d'un    Chateau  nouvellemenc  bati ,    mais  de  la  Confifcation  du    de  lui  pres  d'un  an,apres  avoir  re^u  Thommage  du  jeune  Prin- 

Chateau  de  Montpezat ,  a  caule  du  faic  arrive  a  S.  Sardos  ,<\u\    ce  ,   malgre  couces  les  follicitacions  d'Edouard ,   qui  le  prefla 

etoit  un  Bourg  de  la  dependance  de  Montpezat.     Cette  affaire    plufieurs  fois  de  la  lui  renvoyer^  que  cecte  Princeffe  etoit  en- 

eft  parfaitemtnc  bien  expliquee  en  diverfes  Pieces  qu'on  crou-    core   cn   France  le  4  de  Sepcembre  1326  ,   comme  il  paroic 

ve  dans  ce  Recueil ,  tant  fous  le  Regne  d'Edouard  II ,  que  fous    d'une  Lettre  d'Edouard  aux  habitans  de  Bayonne  (page  226)  , 

celui  d'Edouard  III.  &   qu'elle  prit  cerre  dans  la  Province  de  Suffolk  le  22  ;   on 

Ordre  du      On  voit ,  page  84,  un  Ordre  du  Roi  pour  reprendre  en  fa    trouvera    que  toutes  les  affaires  etoient  pretes  avant  qu'elie 

^h°ant°ie'    '"^'"  ^^  Conite  de  Cornouai//e  ,\  caufe  du  riique  qu'il  y  avoic  a    quictat  la  Cour  du  Roi  fon  Frere;  &  par  confequent,  qu'el- 

Comtede  le  laifler  entre  les  mainsde  la  Reine.  Le  8  dc  Septembre  1324.    le  ne  fut  chaffee  ,  comme  on  le  pretend  ,  que  quand  il  etoit 

Cornou-  tem* 

aille. 

(i)  Le  jeune  S^tncer  etoit  en  ce  tems-la  Comte  de  Glocejler ,  Sx.  fut     d'EJouartl  II. 
pendu  avec  fa  Cotte-d'armes,    ou  etoient  ces   mots  ecrits  delTus:         ( i)  Voyez    la  RepHbHque  d'AngUttrre  ,   par  le  ChevaJier  Thomat 
^uid  gloriaris   in  maUtia''  (Tourquoi  tires-tu    vanite  de  mal  faire?)     Smith. 

Pieaume  /2.    Simon  Bjmding  fut  pendu  avec  lui.    Dannl ,  Hijloirt        (j)  On   trouve  les  particularites  de  cette  Affaire   dans   \'HiJloire 

Cm- 


DES    ACTES    PUBLICS    D*ANGLETERRE. 


(Jt 


Edou-  tems  qu'ellc  commen^at  d'agir. 

ARD  H.        On  trouve,   page  i2o,  unc  rcponfe  A'E<iouard  a  Chartes  le 

d'Ed ""  d  ^^^'  'l"'  ^^^  ^'^^^^  fait  favoir  que  la  Reine  ne  pouvoit  retour- 

au  Roi  de  ner  en  Angleterre,  a  caufe  de  la  haine  que  Sfevfer  le  Fils  lui 

Fianccau  portoit.     'Edouard  yi^Hdiiz  Spenfer  dans  cette  reponie,  &  aiTure 

Fcmme&  '1"''^  n'avoit  jamais  manque  au  refpedl  qu  il  devoit  a  la  Reine, 

dc  Spen-    &  que  s'il  ravoit  fait ,   il  en  auroit  cte  chatie.     Car  par  Dieu , 

f"-  difoit-il,  n'y  a  Hugh  ,  nautre  vivant  en  7iofre  poair ,  que  mal  le 

'voufift ,  cr  nous  /e  puijftons  fentir ,  que  nous  nc  lui  chafttrians ,  en 

manere  que  les  autres  prenderoieut  enfemple  ,•    ^  ce  eft  &  a  f/?/, 

C^   («uzjours  fra  noftre  entiere  vo/onte  ^  C^  ajfez,  ent  avons  /e 

poair ,    /a  Dieu   mercy.     II  ajoutoit ,  qu'il  ne  pouYoit  compren- 

dre  que  fa  Femme  fe  plaignit  de  Spenfer ^ii^rhs  les  careifes  qu'el- 

le  lui  fit  lorfquil  prit  conge  d'elle,  &  lesLettres  pleines  d'afFec- 

tion  qu'elle  lui  avoit  ecntes  depuis  fon  depart.     Du  i  de  De- 

cenibre  i^if- 

Letite        II  ecrivit  le  meme  jour  a  fa  Femme,  pour  la  prefler  de  revc- 

a  fa  Fcm-  nir.     II  lui  difoit  que  TEveque  d'Exceter  Tavoit  aflure,  qu'en 

TsV  ^'      f^  prefencc ,   le  Roi  fon  Frere  avoit  protefte  qu'il  ne  la  retien- 

droit  pas  contrc  la  teneur  de  fon  Sauf-conduit.     Cetce  Lettre 

commence  par  ce  mot,  Dame.    Je  ne  fai  fi  c'etoit  le  ftile  ordi- 

naire ,  ou  s'il  lui  donnoit  un  Titre  li  fec ,  a  caufe  des  fujets  de 

plainte  qu"il  avoit  contre  elle. 

E,  j  Voici  la  Lettre  qu'il  ecrivit  le  jour  fuivant  "k  fon  Fils,laquel- 

fon  Fils.    le,  a  caufe  de  fa  brievete,  &  pour  donner  une  idee  du  langage 

Fran^oit  de  ce  temb'-la,  je  mettrai  ici  toute  entiere. 

Tres  cher  Fiutz ,  tot  foyez  vous  jwfie  ,  g^r  de  tendre  aage ,  re' 

membrez   bien   ceo  que   nous  vous  chargcafnes  ^  comajidafmes  a 

veftre  departir  de  nous  a  Dovre,^  de  ceo  que  vous  nous  refpon- 

diftes  /ors,  dount  Jious  vous  favions  mo/t  bon  gre' ,  df  'te  trefpaf- 

fez  ne  contreveiiez,  en  mtt  poynt ,  ceo  que  nous  vous  chargeafmes 

adonques  ,  pur  nu//y.     Et  puifqi/  eft  enft ,  que  veftre  hommage  eft 

refceu,  efp/oitez  vous  devers  yioftre  tres    cher  frere   /e  Roy   de 

Fraunce  ,  voftre  unc/e ,  <^  parttez  conge  de  /uy  ^  venez  par  de- 

vers  nous ,  en  /a  compagnie  nojlre  tres  c/jere  compaigne  /a  Reine 

voftremere ,  fi  e//e  veigne  tantoft.  Et  fte/te  ne  veigne  ,  Venez  vous 

ove  toute  hafte ,  fans  p/us  /ongue  demoere ,  car  7ious  avons  tres 

grant  deftr  de  vous  veer  <^  par/er ;  df  (^o  ne  /aijfctz  en  7iu//e  ma- 

«ere  ,  7ie  pur  niere ,  7ie  pur  autri ,  fur  notre  heneizon.  Page  182. 

La   plupart  des  Hiftoriens,   meme  des   An:^Iois,   ont  aifure 

Erreur  de  (\ViEdouard,   irrite  de  la  defobeillance  de  fa  Femme  &  de  fon 

U  piupait  Fils  (5) ,   les  avoit  tous  deux  bannis  du  Royaume  par  une  Pro- 

^"^rffu"-  '^l^rn^tion :  mais  cela  s'eft  dit  fans  autre  fonciement ,  que  le  bruit 

tee  par      qui  en  avoit  ete  repandu  en  France.     Cela  paroit  par  une  Let- 

une  Let-   tre  q\i'Edouard  ecrivit  au  Pape  fur  ce  fujet,  dans  laquelle  il  fe 

auPape!'  plaignoit  de  crux  qui  faifoient  courir  ces  faux  bruits,  &  ralTu- 

touchant    roit  qu'une  telle  penfee  ne  lui  etoit  jamais  venue  dans  Fefprit ; 

ft  Femme  puifque  bien  loin  de  mettre  obftacle  a  leur  retour,  il  faifoit  tous 

Yi\i,         les  efForts  poffibles  pour  les  faire  revenir  auprcs  de  lui.  Et  idem 

fi/ius  nofter ,  dlfoit-il,  erga  nos  non  de/iquit ,  nec  perniittit  tetatis 

teneritudo  ut  fbi  offenfa  atiqua  pojftt  aut  debeat  i^nputari.     Prop- 

ter  quod  inhumanum  foret ,  nec  fadus  per^nitteret  naturate ,  tan- 

tiS  crude/itatis  feevitiam  contra  eos  exercere.  Du  15  d'Avril  132^, 

page  200. 

Edouard  n'eut  pas  plutot  appris  la  nouvelle  du  debarquement 

Procla-  de  la  Reine,  qu'il  publia  une  Proclamation,  pour  ordonner  de 

mation      courir  llis  a  ceux  qui  envahiiroient  le  Royaume ;  mais  il  en  ex- 

Mortf-      ceptoit  la  Rcine,  fbn  Fils,  &  le  Comte  de  Kent  ibn  Frere.   II 

mei,  &c.  mettoit  auiTi  la  tete  de  Mortimer  a  prix,  &  promettoit  ^  celui 

qui  la  lui  apporteroit,  le  pardon  de  tous  fes  crimes,  &  trois  (4) 

livres  fterling  de  recorapenfe.    Cetoit  bien  peu  de  chofe  pour 

un  fi  notable  fervice ,  ce  qui  me  fait  conjedurer  qu'il  pourroit 

bien  y  avoir  la  quelque  faute.  Page  232. 

On  trouve  encore  le  Manifelte  de  la  Reine,  A^EdouardXc 
Manifefte  Fils ,  &  du  Comte  dsKent,  contre  les  Spenfers  ,  page  236,  dans 
comie  ics  le  ftile  ordinaire  de  ces  fortes  de  Pieces,  ou  Ton  prend  a  tache 
Spenfets.    ^jg  ^^^^^  ^^-^^  qu'on  n'a  que  le  Bien-public  en  vue. 

Page  237,  on  voit  un  Memoire  touchant  la  nomination  fai- 

Regence  ^^  ^  Briftol ,  CCEdouard  le  Fils  pour  Gardien  ou  Regent  du  Ro- 

confiee  i    yaume  j  &  un  autre  touchant  1'envoi  de  TEveque  de  Hereford, 

Edoiiaid    pour  demandtr  au  Roi  le  Grand-Sccau.     Voici  ce  que  porte  ce 

'    '  '■       Menioire.     Et  idem  Dominus  Rex  habita  inde  aliqua/i  de/ibera-' 

tione  pe7ies  fe ,    rejpondebat ,  qubd  p/acuit  ftbi  7nittere  diElum  7na- 

gnum   Sigi//um  fuum  prafatis  Conforti  fua  t^  Fi/io ;  c^  quod  ii- 

dem  Confors  e^  Fi/ius  diiium  Sigi/tum ,  fub  private  figi//o  fuo  tunc 

c/aufum,  aperiri  facere^tt ,   ^  7ion  fo/u7n  ea  qua  pro  jure  ^  pace 

effent  facienda  ,  fed  etiam  qute  gratite  fore^it ,  fuh  di6l»  tiiag7ioSi- 

gi//o ,  ficri  facereTtt. 

On  fe  icrvit  de  ce  Grand-Sceau  pour  faire  payer  quelques 
dettes  de  la  Reine ;  pour  faire  rendre  les  Biens  du  Comte  de  Ri- 
chemont ,  que  le  Roi  avoit  fait  laiiir ,  parce  que  ce  Comte  avoit 
cu  part  auTraite  fait  i  Parisj&  enfin  pour  convoquer,  au  nom 
duRoiiUn  Parlement  qui  dcvoit  le  depofer.  Page  239, &  fuiv. 
Ce  font-la  lcs  Pieces  les  plus  remarquables  du  commencement 
de  ce  IV  Tome,  qui  regardent  les  AflFaircs  domeftiques  d'An- 
gleterre. 


AF  F  A  I  R  E  S    D'E  C  O  S  S  E. 


ARU    ll. 


PEndant  les  quatre  dernieres  annees  du  Regne  d^Edouard  11, 
on  ne  trouve  rien  de  conliderable  dans  ce  Recueil  par  rap- 
port  a  rEcolIe,  quune  Lettre  de  yean  XXII  a  ce  Prince,  par     Lettfi 
laquelle  il  Tinformoit  des  raifbns  qu'il  avoit  eues  de  donner  a  tj''''''^* 
Robert  Brus  le  Titre  de  Roi  d^Ecolle  qu'il  lui  avoit  refufe  juf-  au  fufct 
qu'aIors ;   ce  qui ,   dilbit-il ,   nc  pouvoic  porter  aucun  prejudice  '^^  f^obert 
aux  Droits  d^Edouard.  Pagc  28.  Janvier  1323.  '^™*' 

On  peut  inferer  de-Ia  ,  que  i'Excomn)unication  contre  la 
perfonne  de  Robert  etoit  levee:  mais  il  n'cn  etoit  pas  de  mc' 
me  de  rinterdit  du  Royaume  d^EcolTe  ;  car  il  fubfifta  juf- 
qu'a  la  Paix  qui  fut  faice  au  commcncement  du  Regne  d'£- 
douard  III. 

A  FFAIR  E  S  E  CCLES  I  ASTI  OUESi 

LA  Collation  des  Eveches  fournifToit  de  tems  en  tems  de 
nouveaux  fujets  de  differend  encre  Ic  Pape  &  le  Roi ,  & 
par  confequent  de  nouvelles  mortifications  pour  le  dernicr.     11 
en  re§ut  une  tres  grande  a  roccafion  de  TEveche  de  IVincheJ^ 
ter,   laquelle  j'expliquerai  en  deux  mots,  parce  qu'elle  fait  une 
des  matieres  principales  des  Aftes  dc  ces  quatre  annces.  Edouard 
avoit  pour  AmbafTadeurs  aupres  du  Pape,  7?;^^«^  Eveque  de 
IVinchefter ,   &  Jean  de  Stratford  Archidiacre  de  Unco/n.     Le     De'mJU 
premier  etant  mort  a  Avignon,  Jea7i  XXII,  felon  la  pratique  ^]""^ ^ u 
deja  etablie,   devant  difpofer  de  cec  Eveche,  &  le  Roi  recon-  1'ape  lur 
noilTant  ce  Droit  auquel  il  s'etoit  auparavant  en-vain  oppofe ;  rEveche 
il  donna  promtement  ordre  a  Stratford  de  demander  cet  Eveche  chcfteti" 
pour  Robert  Ba/doc/i ,  qui  fut  enfuite  Chancelier.     Stratford  fic 
fi  bien,  qu'il  fe  le  fit  donner  a  lui-meme  :   ce  qui  mic  Edouard 
dans  une  grande  colere  contre  fon  AmbafTadeur ,  qu'il  traita  de 
prevaricateur.     II  ecrit  diverfcs  Lectres  au  Pape  pour  faire  re- 
voquer  cette  nomination ,   mais  ce  fut  en-vain ;  fean  foutint 
toujours  ce  qu'il  avoit  fait ,  &  renvoya  le  nouvel  Kveque  avec 
uneLettre  de  recommandation,dans  laquelleil  a.ffurok Edouard, 
que  Stratford  avoit  fait  tout  Ibn  ponTibie  pour  obtenir  de  lui 
que  Ba/dock  fut  promu  a  ccx  Eveche ;  mais  que  le  merite  ex- 
traordinaire  de  Stratford  ravoit  decermine  a  l'en  gratifier  lui- 
meme,  en  quoi  il  avoit  cru  faire  plaifir  au  Roi.     Des  que  cet 
Eveque  fut  de  retour,  Edouard  voulut  lui  faire  fon  proces  fur 
diverfes  accufations ,  qui  regardoient  les  autres  chefs  de  fon  Am- 
baflade :  mais  il  ne  put  venir  a  bout  de  le  faire  condamner ,  & 
cette  afFaire  fe  termina  de  la  meme  maniere,  que  celles  de  cette 
nature  finiffoient  ordinairementi  c'eft-a-dire,  que  le  nouvel  E- 
veque  fut  approuve  par  le  Roi ,  apres  avoir  renonce  a  rArcick 
de  la  BuUe  du  Pape  qui  lui  ajugeoit  le  Tcmporel. 

Edouard  cntreprit  une  autrc  afFairequi  ne  lui  reuffitpasmieux: 
il  voulut  faire  depofer,  par  l'autoricc  de  rArcheveque  de  Dk- 
h/in ,  les  Eveques  de  Linco/n ,  de  Bath  &  We//s ,  de  Herefordj 
&  de  Condom  en  Guyenne,  ou  du  moins  les  faire  transfercr 
hors  de  fes  Etats.  Ceft  le  fujet  d'un  grand  nombre  de  Lec- 
tres  que  cc  Prince  ecrivit  au  Pape ,  mais  qui  ne  produifirent 
aucun  efFec. 

On  voit,   pages  2<f,  26,  &  27,  <\w'Edouard  fe  plaignit  au     P'aintt< 
Pape  d'un   certain  Droit,  appelle  Confervati^ ,  fur  lequel  un  fouclunt 
Cardinal,qui  etoit  Archidiacred'EIy  ,s'etoic  fonde pour citer  de-  les  Con- 
vant  lui  TEveque  de  ce  Diocefe.  j'ignore  ce  que  c'efl  que  ces  Con^  fcnvitL-e, 
fervatia ,  cp'Edouard  appelloit  dans  fes  Lettres ,  Novai  adi^iven- 
tiones,  quts  a  tramite  juris  com?nunis  (5)  exorhitant.     11  femblc 
que  c'etoit  quelque  Privilege  accorde  aux  Cardinaux,  a  legard 
des  Benefices  qu'ils  poffcdoient  en  Angleterrei  mais  je  ne  don- 
ne  ceci  que  pour  une  conjedure. 

Si  le  Pape  prenoit  foin  de  maintenir  fon  Autorite,  il  n'en 
prenoit  pas  moins  d'accroicre  fes  revenus.     On  trouve  ici  que 
Jean  XXII ,   apres  avoir  accorde  au  Roi  une  Decime  llir  le 
Cierge  pour  la  Guerre  d^EcofTe  ,  fe  referva  dans  la  fuite ,   par 
une  autre  BuUe,  la  quatrieme  partie  de  cette  Decime,  pour  le* 
bclbins  prcfFans  du  S.  Siege.     Edouard  refufa  pendant  quelque  Leftft  di* 
tems,  de  payer  au  Pape  cette  quatrieme  partie,  fur  ce  qu'elle  l'apc  a 
n'avoit  pas  ete  refervee  dans  la  premiere  BuIIe:  fur  quoi  le  Pape  ^fY^Dt» 
lui  ecrivit  une  Lettre  aflez.  feche,  page  19.  eime. 

Cela  n'empecha  pas  qaEdouard  ne  tint  bon,  jufqu'a  ce  que 
fe  trouvant  dans  de  tres  grands  embaras  en  I32(),  il  ecrivit  au 
Pontife,  qu'il  fe  remetcoic  encieremcnc  a  fa  difcrecion  fur  cec- 
te  afFaire. 

L'obligation  ou  fe  trouvoienc  les  Archeveques  de  Cantof- 
bcry  ,  d'aller  recevoir  en  perfonne  le  Pa//ium  de  la  main  du 
Pape,  etoit  teUement  etabUe,  que  depuis  Honorius ,  qui  fut  lc 
troilieme  Archeveque  de  ce  Siege  ,  aucun  n'en  avoit  ete  dif* 
penle.  On  trouve  meme  que ,  fous  le  Regne  de  GuU/aume  /e 
Conquerant ,  Lanfranc  ne  put  jamais  obtenir  eette  difpenfe  j 
quelque  grande  que  fijt  la  confideration  que  la  Cour  de  Roma 
avoit  pour  lui.  IVa/ter  Reyno/ds ,  qui  fut  elu  en  1313  ,  fut  plu^ 
h^ureux :    il  regut  le  Pa/lium  a  Cantorbery ,   &  obtint  de  C/i" 

tne7ti  V 


ComfUte  d'AngUttrre. 

(4.)  Mr.  Daniel  ecrivant  k  Vie  de  ce  Roi ,  dans  fon  Hiftoire  fuf- 
dite,  fait  monter  la  fomine  4  louo  livres  fterling. 


(<-)  On  remarquc  en  particulier  du  Papc  Jean  XXJt,  qu'il  eroff 
amoureux  des  nouveautes;  Sc  qu'il  changooit  continuellement  le» 
anciennes  Dignites  &.  Societes  del'Eglife,  pour  de  nouvelles. 
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Edou- 
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III. 


rnent  V  un  delai  de  cinq  ans ,  qui  fuc  fouvent  renouvelle ,  com- 
nic  on  ic  voit  dans  les  Actcs  de  ce  Recueil. 

Ce  Pjllium  etoit  devenu  ii  necefTiirc  aux  Archeveques,qu'on 
le  regardoit  coiiinie  une  marque  eirencielle  de  leur  Dignite,lkns 
quoi  ils  ne  pouvoient  exercer  leurs  ibndions.  On  voit  ici,pa- 
ge  199,  que  l'Archeveque  ^''Torck  ayant  lailTe  perdre  le  lien  qui 
lui  aVoit  eie  voie,  le  Roi  ecrivic  au  Pape  pour  le  prier  de  lui 
cn  envoyer  un  autre  (ij. 


SUITE   DE   UEXTRAIT  DU  TOME   IF^ 

Oui  comprend  les  onz^e  pTemieres  annees 
d'll  D  o  u  A  R  D    III. 


V 


EdouaiJ 
III  pat- 
vient  a  la 
Courou- 
sc. 


Les  Tu- 

teurs  du 
jcuncRoi 

j,iia'cs 

faris  auto- 
ritc. 

LaRcine 
&  Morti- 
mcr  gou- 
vernent 
louc. 


Es  Pieces  cie  ce  Recueil  qui  regardenc  le  Regne  d^EJouard 
■*  III,  remplillent  prefque  tout  le  Tome  IV,  le  V ,  le  VI,  & 
une  p.-^.rtie  du  VII.  Si  l'on  vouloit  donner  un  Extrait  exiA  de 
cliacun  de  ces  Volumes,  on  s'engageroit  dans  une  longueur  ex- 
traordinaire.  On  le  bornera  donc  aux  Actes  les  plus  importans 
qui  peuvent  donner  quelques  eclaircilTemens  fur  ce  Regne,  Tun 
dcs  plus  confiderables  de  rHilloire  d'AngIecerre  (2). 

La  matiere  principale  de  ce  Volume,  qui  comprend  les  onze 
premieres  anneesdu  Regne  A^Edouardlll,  fe  peut  reduireaqua- 
tre  Chefs  principaux.  Le  i.  contienc  les  AfiFaires  domefliques; 
le  2.  celles  qui  font  com.niunes  a  TAngleterre  &  a  TEcolTe  ;  le 
3.  les  demcles  quEdouard  III  eut  avec  la  France;  le  4.  les  Af- 
faires  qui  ont  du  rapport  a  rEglife  ,  ou  a  la  Religion.  Pour 
pouvoir  evpliquer  o'.i  faire  voir  Tunlite  d'une  infinice  d'aucres 
Pieces  qui  ne  fonc  point  contenues  dans  ccs  quacre  Articlcs  ,  il 
faudroit  faire  un  Livre  beaucoup  plus  grosquek  Recueil  meme. 

I.  AFFAIRES  DOMESTIOUES. 

Tj'  Bouard  III  parvint  a  la  Couronne  a  Tage  de  quatorze  ans , 
•'--'  par  la  Relignation  forcee  qu'on  en  fit  faire  a  fonPere.  Cc- 
la  n'empecha  pas  qv.e  dans  la  premierc  Proclamation  qui  fut  pu- 
bliee  au  nom  du  nouveau  Roi  ,  on  ne  lui  fit  dire  que  c'etoic 
non-feulement  du  confentement  dc  fonPere,  mais  par  obeilTan- 
ce  a  les  ordres  ,  qu'il  s'eC'.it  charge  du  Gouvernement  du  Ro- 
yaume  (3).  Page  2+3.  On  peut  connoitre  par-Ia,  comme  par 
bcaucoup  d'aucres  Actes  femblablcs,  qu'il  n'y  a  pas  de  plus  mau- 
vais  garancs  de  la  verice  de  THilloire,  que  les  Dcclaracions  des 
Princes. 

Le  meme  Parlement  qui  depofa  Edouard  II  ,  fic  proclamer 
Edouard  III,  &  lui  choific  dou2.e  Tuceurs  ,  ou  Gouverneurs, 
dont  Henri  de  Eancafire  devoit  etre  le  Chef.  Cetce  naminaciou 
fut  entierement  inuiile.  La  Reine,  qui  avoit  la  force  en  main, 
s'empara  du  Gouvcrnement  ,  <Sc  ne  laifli  aucune  autorite  aux 
Tuceurs  nommes  par  le  Parlemenc.  Ce  fuc  Ii.oger  Mortimcr  qui 
gouverna  fous  elle  ,  avec  un  pouvoir  abfolu.  Le  Parlement , 
bien  loin  de  le  trouver  mauvais  ,  feconda  de  tout  fon  pouvoir 
les  deflTeins  de  la  Reine  &  de  fon  Miniftre  ;  defTeins  qui  n'a- 
voient  pour  but  ,  que  de  decrier  le  Gouvcrnement  pade.  Les 
Bannis  furcnt  rappellcs  ,  la  conduite  du  dernier  Comte  de  Ean- 
cajlre  fuc  approuvee,  &  lejugemenc  rendu  contre  lui  fut  calTe, 
comme  contraire  aux  Loix  du  Royaume.  Les  Eveques  de  ?r/»- 
chcjicr ,  de  Nor-ujiih ,  de  Uncoln ,  &  de  Hereford  furenc  recablis 
dans  la  jouilTancc  de  leurTemporel ,  &  eurenc  la  principale  ad- 
miniflracion  des  AfFaires  ,  fous  la  direiftion  de  la  Reine  &  de 
Mortimer,  Touces  les  Scncences  rendues  concre  les  Adberans 
du  Comte  de  Eajnajire  fiircnt  annullees  ,  dans  la  fuppofition 
qu'elles  avoienc  ece  exiorquees  par  le  credic  des  S^enjers.  Ceft- 


(1)  Le  Fallium  etoit  une  efpece  de  M;ntcau  ,  que  portoient  les 
Empercurs  comme  une  marque  de  leur  pouvoir.  l!s  l'accorderent 
dans  !e  IV  Siecle  aux  Prelats  ,  commc  unc  marque  de  leur  autorite 
fur  les  Ordres  infciieurs  du  Clcvge.  Au  commencement  ,  il  alloit 
depuis  lc  cou  jufqu^aux  talons  ,  couvrant  tout  le  corps  ,  comme  li 
Chipe  d'un  Pretrc  ,  excepte  qu*il  e'toit  ferme  en  devant.  Dans  !a 
fuite  ,  !e  Vdiium  dcvint  unc  manicre  d'Etole  qui  pendoit  devant  Sc 
dcrriere,  avec  quatre  Croix  d'ecarlate,  Tune  fur  lapoitrine  ,  l'autre 
fur  le  dos ,  &  une  a  cliaque  epaule.  Les  Papcs  la  donnerent  premie- 
rement  aux  Pimiats  8c  aux  Vicaires  Apollo^iques  feulcment  ;  raais 
non  a  aucun  Prelat  de  rOccident ,  avant  lc  VI  Siecle.  Dans  lcVUI, 
les  Papes  l'accorde-cnt  a  tous  les  Metropolitains  ou  Abbes ;  &  enfui- 
te  a  plufieurs  Eveques  de  marque  ,  qui  recevoient  le  Paltium  a  ia 
Confecration ,  avant  quoi  ils  ne  pouvoient  faire  aucune  fonftion  E- 
pifcopale.  l!s  s'cn  fervoient  ii  rAutc!  fculement  a  la  celebration  des 
grandcs  Meffes.le  mcttant  autour  du  cou  fur  leurs  autresHabits  Pon- 
tificaux.  Le  Dofteur  Homl  dit  que  le  Pallium  ed  fait  dc  laine  d'A- 
gneau ,  &  fans  aucune  tcinture ,  filee  par  dcs  Religieufes  d'un  Ordre 
particulicr.  H  elt  orne  de  Croix  noires  ,  &  a  deux  queues  pendan- 
tes  dcvant  8c  derriere.  A  ccrtains  jours  ,  on  ic  jctte  dans  le  Tom- 
bcau  de  S.  Tierre.  Nous  lifons  qu'on  le  met  fur  le  Corps  des  Pa- 
triarches  &  des  ArchcvSques ,  lorfqu'on  les  cnterre. 

Les  Prelats  de  !'Eglife  Romaine  donnent  une  grandc  fomme  pour 
le  Tallium  ,  Sc  le  DoftcurHon-f/  nous  apprend  que  lorfque  !e  Dofteur 
Cray  fut  nomme  Archcveque  dTorrnt  fous  !e  Regnc  du  Roi  fean ,  il 
en  donna  milie  livres  fterling.  Sclon  !e  Reglemcnt  fupcrftitieux'de 
TEglife  de  Rome  ,  le  Patiium  doit  etre  tifl^u  de  la  laine  de  deux  A- 
gneaux  que  l'on  ofFre  au  grand  Autel  le  jour  de  Ste  Agr.ei ,  &  apres 
qu'on  les  a  benits ,  on  les  donnc  a  garder  aux  Sousdiacres  de  la  me- 


la  la  principale  maciere  des  premiers  A£tes  de  ce  Volume  ,  qui  Eoou- 
contiennent  les  Requetes  prefentees  au  Parlement  par  ceux  qui  ^*"" 
avoient  cce  difgracies  fous  le  dernier  Regne.     Ifabelle  fe  fit  al-    ^^^: 
louer.un  Douaire,  qui  emportoit  les  deux  tiers  des  Revenus  de  dekRei- 
la  Couronne  ,   &  paya  du  Trefor  public  les  detces  qu'elle  avoic  "«• 
contradlees  en  France.    Oucre  cela  ,   elle  fit  afTigner  a  Jean  de 
Hay?iaut ,  qui  Tavoit  accompagnee  cn  Angleterre,  une  Penfion 
annuelle  de  mille  Marcs.     Celt  ce  qu'on  trouve  de  principal, 
depuis  la  page  2+9  ,  jufqu'a  la  page  262. 

Toutes  les  demarches  de  la  Reine ,  de  Mortimer ,  &  du  Par- 
lement,  ne  tcndoient  qu'a  decrier  la  conduite  du  dernier  Roij 
afin  de  jufhfier  par-la  celle  qu'on  avoit  tenue  a  fon  egard.  Lors- 
qu'Ifal>e//e  avoic  entrepris  fon  Expedition  contre  le  Roi  fon  E- 
poux,  elle  s'etoit  principalement  fondee  fur  Tappui  des  partilims 
du  dernier  Comte  de  Lancajire,  decolle  a  Pontefradt.  Ce  fu- 
rent  eux  proprement  qui  depoferenc  Edouard  11 ,  8c  qui  mirent; 
fon  Fils  fur  le  Trone.  II  etoit  donc  necefTaire  ,  pour  donner 
quelque  couleur  a  la  rigueur  exccllive  dont  on  avoit  ufe  envers 
le  dernier  Roi  ,  non-leulemenc  de  juftifier  ia  conduice  de  ce 
Comte  ,  mais  encore  de  relever  fon  merite  pour  le  meccre  en 
oppofition  avec  la  precendue  injuftice  <i'E.iouard  II.  La  con- 
jonclure  fe  trouvanc  cres  favorable  ,  puifque  le  Peuple  prevenu 
alloic  reverer  le  Porcrait  de  ce  Seigneur  dans  TEglife  de  S.  Paul, 
ainfi  quc  je  Tai  remarquedans  TExtrait  precedenci-  on  ne  la  lait^ 
fa  pas  echapcr.  On  crouva  donc  a  propos  d'ecrire  au  Pape ,  au 
nom  du  Roi  ,  pour  lui  demander  la  Canonifation  du  Comte 
Tliomas  de  Lancafre  ;  &  voici  une  partie  des  expreffions  dont 
on  fe  fervit  dans  cette  Lettre : 

G)uadam  floruit  prterogativa  conftantie  fmgu/aris.  Nant  flatu- 
tis  (^  ordinationibus  Regtii  Ang/ite  ,  fecundum  Deum  ,  pro  uti/i- 
tate  Reipub/icie  ^  /ibertatum  Ecc/efa  ,  digeflo  Regtii  Confiio  ra- 
tiona/iter  provm/gatis  ,  juratus  corpora/iter  ,  gj-  adflridus ,  pro- 
mijfam  Deo  fidem  itivio/abi/iter  tenuit ,  c^  inurgeutes  ex  adi/erjb  ''^/1^^"' 

Regis  perfidos  fedudores  zelo  juflitia:  corripuit ,  cjr  attrivit 

Fofi  p/urima  atque  longa  qute  fic  in  puritate  fpiritus  ,  ^  fpe  cas- 
/eflis  retributionis ,  feregit  certamina  ,  juflus  ab  itijuflis  capita/ent 
fubiit  fenientiam ,  (ir  flc  in  Domino  fe/iciter  obdormivit.  §lui  jant 
ve/ut  fluvius  de  /oco  vo/uptaiis  ad  irrigandum  egrediens  Paradi- 
fum  ,  in  partes  divijus  ,  terram  Ang/ia  fanE/i  fui  farguivis  ejfu- 
fione  rubricatam  rore  cae/efli  temperat  ^  fxcundat ,  dum  aJ  piam 
ejus  invocationem  tot  gloriofa  Jiipra  naturam  divinitus  fiunt  mi- 
racula  ,  ^  iiifinita  falutis  remedia  ,  faventc  Deo  ,  per  ipflus  pre- 
ces  ^  merita  concedutitur. 

II  n'eft  pas  fiarprenant ,  que  dans  les  circonftances  ou  la  Coiur 
d'Angle:crre  fe  trouvoit  alors  ,   ceux  qui  gouvcrnoicnt  au  nom 
du  Roi  ecrivifTent  une  femblable  Lettre.  Mai;  on  ne  peut  s'em- 
pecher  de  trouver  ecrange  ,  qu  Edouard  III  parvenu  a  la  Ma-  Edouatd 
jorice,  &  parfaicemenc  inflruit  du  tort  qu'on  avoit  faita  foaPe-  '"'l'<:'tc 
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re,  aic  foliicite  plus  d'une  foi-^  cette  Canonifation  ,  comme  on _  ^^_ 

le  voit  pages  421 ,  &  4.77.    Ce  nouveau  Saint  ne  flit  pourtant  te  Cono- 
place  dans  le  Calendrier  que  fous  le  Regnc  fuiv.int.    Mais  quoi-  '^'fa"'"»- 
que  fa  Canonifation  fe  fic  longtems  attendre ,  on  ne  iailTa  pas  de 
le  reverer  par  avance  comme  un  Martyr.  On  trouve^page^pi, 
une  permilTion  du  Roi  de  faire  une  Quete,  pour  bitir  uueCha- 
p.IIe  fur  le  lieu  oii  ce  Comte  avoit  ece  decolle. 

Cetoit  ainfi  qu'on  prenoic  a  Cache  de  denigrer  le  Gouveme- 
menc  d'Edouard  II.  Quelque  deplorable  que  fiac  Tecat  de  ce 
Roi  depofe,  il  nc  lailToic  pas  de  caufer  des  inquiecudes  a  laRei- 
ne ,  &  a  Mortimer.  Henri  de  Laticaflre ,  qui  Tavoic  fous  fa  gar- 
de  dans  le  Chaceau  de  Kene/iuort/: ,  n'avoit  pas  fujet  de  Taimer; 
mais  fon  nacurel  genereux  ne  lui  permcctoit  pas  d'infulter  a  la 
mifere  de  ce  Prince.  Sans  negliger  le  foin  de  fa  garde  ,  il  Iui 
rendoic  des  devoirs  qui  allarmerent  la  Reine.     Cela  joint  aux 

rai- 

me  Eglife,  qui  les  font  paitre  dans  un  lieu  deftine'  a  ccla.  II  faut  re- 
marqucr  ,  quc  lc  Corps  cntier  de  ce  vetcment  n'cft  point  d'un  tiflli 
de  laine,  mais  feulemcnt  !a  lifiere  qui  tombc  devant  8c  derriere  ,  & 
entoure  le  cou.  Clauuc  Villette ,  Chanoine  de  S.  Marcel,  decrit  tout 
cela  au  long,  dans  fon  Livre  intituie :  Raijons  de  1'Office  (^  desCeri- 
monies  de  l  Eglife  Romaine. 

(2)  Le  Dodtcur  Nieholfon,  ci-devant  Evcque  de  C;ir///7« ,  &  a  pre- 
fent  de  LonJonUery ,  parlant  d'EJouardin ,  rappclle  le  ftus  grand  Hom- 
me  de  1'Eurofe  ,  de  Jon  lems  ,  £c  /«  gloire  du  Trone  d'ylngteterre.  Mr. 
Jofue  Bariies ,  qui  a  fait  la  meillcure  lelation  de  ce  Rcgne  qu'on  puif- 
fc  confulter,  au  fentiment  du  favant  Prehtfibien  inltruit  dans  l'An- 
tiquite  ,  nous  a  donne  dans  fa  Prefacc  ce  Portrait-ci  d'Edouard  III. 

„  Le  pvincipal  fujet  de  mon  Ouvrage,  eft  la  gloirc  de  ma  Patrie; 
„  c'eft  la  Vie  &  les  Aclions  d'un  des  plus  grands  Rois  qui  ayeat 
,,  peut-etre  jamais  ete  au  mondc. .  .  On  a  rcmarque  de  tout  tems, 
„  5«c  les  Sujits  ordinairement  Je  conforment  aux  moeurs  du  Prince.  Ici 
„  je  puis  dire  ,  que  fi  jamais  un  Monarque  illuftre  8c  belliqueux  a 
„  ete  le  Souverain  d'un  homme  qui  lui  reHemblat ,  nous  trouverons 
,,  que  c*eft  le  Prince  dont  je  pailc.  II  y  a  cu  de  fon  tems  plufieurs 
„  Grands-Hoinmes,  plufieurs  Capitaines  celebrcs ,  hardis  dans  leurs 
,,  cntreprifes ,  fages  dans  leur  conduite  ,  &  heureux  dans  le  fucces : 
,,  c'eft  ce  qu'on  volt  a  chique  page  de  cette  Hiftoire  ,  ou  Ton  ver- 
„  ra  la  plus  grande  variete  dans  lcs  evcnemens  ;  les  entreprifcs  les 
„  plus  perillcufes  dans  la  Gucrre  ,  les  Confeils  les  plus  prudens  8c 
,,  les  Negociations  lcs  plus  rafinees ,  dins  la  Politique ;  les  exemples 
„  les  plus  frequens  de  courage  ,  de  piete  ,  de  generofite,  8c  de  la 
„  p!us  fage  conduite  d'un  Souverain  ;  avec  les  Loix  8c  les  Regles 
„  de  Gouvernement  les  plus  falutaires  ,  dont  peut-etre  le  Mondc 
,,  puifle  nous  donner  Teicmple  dans  un  fi  court  efpace  de  tcms. 

Mr. 
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railbns  particulieres  que  ce  Seigneur  avoit  d'etre  mecontent  d'I- 
fabelle ,  qui  s'ctoit  emparee  du  Gouvcrnement  a  ibn  prejudice, 
fit  juger  a  cette  Princelle ,  qu'il  n'etoit  pas  fiir  de  lui  laifler  plus 
long-cems  la  garde  du  Roi.  Elle  fit  donc  expedier  un  Ordre 
aux  Chcvaliers  Maltravers  &  Gournay  ,  de  tirer  Edouard  du 
Chateau  de  Kenel-worth  ,  pour  le  transferer  dans  celui  de  Bar- 
(lay.  Ces  deux  Chevaliers  ,  les  plus  brutaux  de  tous  les  hom- 
mes,  firent  foufFrir  a  ce  malheureux  Prmce  mille  affreufes  indi- 
gnites ,  capables  de  le  faire  mourir  de  chagrin.  Cetoit  aufli  la 
vuc  de  ceux  qui  ravoient  mis  entre  leurs  mains  j  mais  fa  con- 
ftance  fut  a  Fepreuve  de  toutes  leurs  cruautes.  Ces  moyens 
n'ayant  pas  reufli,  les  deux  Gardes  eurent  ordre  de  ie  depecher 
aufli  fecretement  qu'il  feroit  poflible.  Ils  executerent  leur  com- 
miflion  de  la  maniere  du  monde  la  plus  barbare  ,  en  lui  fou.r- 
rant  dans  le  corps  un  tuyau  de  corne  ,  au  travers  duquel  ils  fi- 
rent  paflTcr  un  fer  ardent  qui  lui  brula  les  entrailles  (4).  Ces 
Scelerats,  au-lieu  de  recevoir  la  recompenfe  qu'ils  attendoient, 
furent  contraints  de  s'enfuir ,  voyant  que  ceux-la  memes  qui  les 
avoient  employes ,  etoient  les  premiers  a  les  defavouer  ,  pour 
couvrir  la  part  qu'ils  avoient  a  lcur  parricide.  Ce  fut  apparem- 
ment  dans  le  mois  d'Odobre  de  Tannee  1327  ,  que  ce  Prince 
perdit  la  vie  ,  immediatement  apres  TExpedition  que  le  jeune 
Roi  venoit  de  faire  contre  les  Eco  flbis,  dont  il  fera  parle  dans 
la  fuiie. 

Peu  de  tems  apres ,  Edouard  III  folennifa  fon  Mariage  avec 
Thilippe  de  Haynaut ,  avec  laquelle  fa  Mere  ravoit  accorde  avant 
fon  retour  en  Angleterre.  On  voit,  page  306,  la  Bulle  de  Dis- 
penfe  pour  ce  Mariage,  datee  du  mois  d^Occobre  1327  j  &  pa- 
ge  323 ,  un  Pafleport  pour  le  Comte  de  Haynaut  ,  qui  menoit 
fa  Fille  en  Angleterre  pour  accomplir  ce  Mariage. 

Les  noces  du  Roi  avoient  ete  precedees  d  une  Expedition 
qu'il  avoit  faite  contre  les  Ecoffois ,  dans  laquelle  il  avoic  mal 
reufli.  Kohert  Brus  ayant  rompu  la  Treve  ,  avoit  envoye  les 
Troupes  ravager  les  frontieresd'Angleterrej  ce  qui  avoit  engagc 
les  Anglois  a  lever  une  grande  Armee  pour  les  chafTer  du  Pais. 
Edouard  s'etoit  mis  lui-meme  a  la  tete  de  cette  Armce  ^  mais 
apres  beaucoup  d'efForts  inutiles  ,  il  avoit  vu  retirer  les  Enne- 
mis ,  fans  avoir  pu  en  venir  aux  mains  avec  eux.  Cette  Guer- 
re  fut  terminee  par  un  Traite  de  Paix  tres  defavantageux  a  TAn- 
gleterre.  Par  le  confeil  de  la  Reine-Mere  &  de  Mortimer,  E- 
douard  fe  defifta  de  toutes  fes  pretentions  fur  TEcofle  ,  pour 
une  fomme  de  30000  Marcs  fterling,  &  conclut  le  Mariagede 
feamie  fa  Soeur  avec  David  Fils  de  Rohert  Brus.  Le  fervice 
pretendu  que  Mortimer  venoit  de  rendre  en  negociant  cette  Paix, 
fuc  recompenfe  par  le  Titre  de  Comte  de  la  Marche ,  que  le  Roi 
lui  donna  en  plein  Parlement  (5). 

La  Paix  (6)  honteufe  faite  avec  TEcofle  fans  neceflite,  join- 
te  a  la  mort  rragique  d'Edouard  II  ,  &c  a.  Torgueil  du  nouveau 
Comte  de  la  Marche ,  fic  impreflion  fur  le  Peuple  ,  &  plus  en- 
core  fiir  les  Grands.  Henri  de  La7tcaftre  fut  un  de  ceux  qui  te- 
moignerent  leur  mecontentemenc  avec  le  plus  de  franchife  ;  ce 
qui  fic  prendre  a  la  Reine  &  au  Favori  la  refolution  de  perdre 
ce  Seigneur.  Ils  crurent  en  avoir  trouve  Toccafion ,  fur  la  pro- 
tedion  qu'il  donnoit  a  un  Chevalier  qui  avoit  tue  le  Lord  Hol- 
land.  Comme  il  refufa  de  livrer  ce  Chevalicr  a  la  Juftice  ,  il 
ne  leur  fut  pas  difficile  de  perfuader  au  jeune  Roi  qu'il  etoit  ne- 
ceflaire  de  chatier  cette  prefomption  ,  &.  on  leva  des  Troupes 
pour  cet  efFet.  Lancaftre  fic  de  fon  cote  des  preparacifs  pour  fe 
defendre  ,  &  fut  mettre  dans  (es  interets  Edviond  Comte  de 
Kent ,  Oncle  du  Roi,  &  quelques  aucresSeigneurs.  CesCon- 
federes  publierent  un  Manifefte ,  qui  mettoit  dans  tout  fon  jour 
!a  conduite  de  la  Reine  &  de  fon  Miniftre.  Les  Griefs  expo- 
fes  dans  cet  Ecrit  ecoient  fi  forts  &  fi  evidens  ,  que  la  Reine 
craignant  de  fe  mectre  tout  le  Royaume  a  dos ,  confentic  a  un 
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accommodement ,  qui  fut  conclj  par  rentremife  de  r.Archeve- 
que  de  Cantorbery.  Quoiqu'on  ne  trouve  rien  fur  cette  macie- 
re  dans  ce  Recueil  ,  il  a  ece  neceffaire  d'en  parler  ,  pour  faire 
voir  la  caufe  de  la  haine  o^\fahelle,  &  leComte  de  la  Marche 
congurent  contre  le  Comte  de  Ke^u;  haine  qui  ne  puc  ecre  af- 
fouvie  que  par  la  morc  de  ce  Prince.  Ils  braflerenr  pour  cec 
efFec  un  complot  diabolique ,  donc  il  feroic  peuc-etre  difficile  de 
trouver  des  exemples.  Comme  Edinond  ,  qui  n  ecoic  age  que 
de  28  ans,  ecoic  d'un  naturel  franc  ,  genereux  ,  &  fans^^doute 
un  peu  trop  crcdule  ,  il  s'etoic  laifle  perfuader  par  la  Reine  fa  u^^U"^ 
Belle-Soeur  ,  que  le  bien  public  demandoit  que  fon  Frere  fuc  1'amtice 
depofe.  Ce  fuc  cette  pLrfualion  qui  le  fit  concotirir  avec  elle  ^^  '^'  '^""' 
au  projet  donc  on  a  vu  1'execucion  dans  I'£xtraic  precedent.  II  "'"""^ 
iie  tarda  pas  longtems  a  ouvrir  les  yeux  ,  &  a  connoitre  qu'on 
Tavoit  engage  dans  une  fauile  demarche.  Ses  difcours  &  le  re- 
pentir  qu'il  temoignoic  ,  faifoient  aflez  comprendre  qu'il  auroit 
Ibuhaite  quc  la  chole  n'eiit  pas  ete  faite  ,  &  fervirent  de  fonde- 
menc  au  complot  de  fes  Ennemis.  On  lui  detacha  certaines 
gens  ,  qui  lui  firent  accroire  que  le  Roi  fon  Frere  etoic  encore 
en  vie,  detenu  dans  le  Chateau  de  Corfe ,  &  1'engagerent  a  prcn- 
dre  quelques  rnefures  pour  le  tirer  de  captivice.  11  lemble  qu' £</- 
mond  avoic  aflilte  lui-meme  aux  funeraillcs  de  fon  Frerc  ;  mais 
Tenvie  qu'il  avoic  que  le  precendu  fecret  qu'on  lui  avoit  decou- 
vert  fut  vrai,  lui  fit  croire  aifement  qu'on  avoit  pu  le  tromper 
par  de  feintes  obfeques.  II  donna  donc  dans  le  piege  qu'on  lui 
tendoic ,  &  fe  rendic  au  Chacean  de  Corfe  ,  ou  on  Faffuroic  que 
fon  Frere  ecoic  prifonnier ,  &  demanda  la  permiflion  de  le  voir. 
Le  Gouverneur ,  qui  avoic  fes  inftrudtions  ,  s'excufa  fur  les  or- 
dres  qu'il  avoit  de  ne  laiffer  voir  ce  Prince  a  perfonne  ;  ce  qui 
achcva  de  confirmer  le  Comte  dans  fa  croyance.  Voyant  donc 
qu'il  ne  pouvoit  etre  admis  ,  il  chargea  le  Gouverneur  d'une 
Lettre,  par  laquelle  il  affuroic  le  Roi  ibn  Frere,  qu'il  alloic  tra- 
vailler  a  fa  Liberte.  Cettc  Lettre  fut  portee  a  la  Reine-Mere, 
qui  la  fit  voir  a  fon  Fils ,  &  obtint  fon  confcntement  pour  faire 
arreter  fon  Oncle.  Ce  fut  a  'Winchefter  ,  oii  le  Parlement  e- 
toit  affemble ,  que  ce  malhcureux  Prince  fut  arrece ,  condamne 
a  perdre  la  tetc,  &  execuce  (7). 

Voici  prefencemenc  les  Ades  de  ce  Volume  ,  qui  regardent 
Edouard  II,  ou  le  Comce  de  Kent.  ■ 

Deux  Aflignations  a  Barclay  &  a  Maltravers  ,  pour  la  fub- 
fiftance  du  Pere  du  Roi,  prifonnier  dans  leChaceau  dtBarclaj. 
Pages  287.  29|. 

Un  Ordre  de  recevoir  la  caution  offerte  par  Guillaume  Aylme- 
re,  accufe  d'avoir  voulu  enlever  Edouard  de  fa  prifon.  Du  20 
AoCit  1327.  Page  304. 

Un  Ordre  d'etablir  dcs  Prieres  pour  \ kmt^Edouardll.  Qc- 
tobre  1327.  Pages  312,337. 

Une  Lettre  du  Roi  au  Pape,  du  24  Mars  1330  ,  page  324^ 
ou  ce  Prince  dit  au  Pontife,  que  le  Co)nte  de  Kent  avoic  voulu 
cxciter  dcs  Troubles  dans  le  Royaume  ,  en  faifant  courir  le 
bruit  ,  que  le  feu  Roi  etoit  encore  en  vie  ;  &  que  ce  Comte 
avoit  ete  d'autanc  plus  juftemenc  puni ,  qu'il  avoit  lui-memc  af- 
fift:e  aux  funerailles  dc  ibn  Frere.  II  n'cft  pourtant  pas  impofll- 
ble  qu'on  n'ait  tache  de  prevenir  le  Papc  par  cetce  circonftan- 
ce,  quand  meme  elle  n'auroit  pas  ete  vraye  ;  puifque  ceux  qui 
gouvernoient  alors  ,  n'etoient  pas  fort  fcrupulcux.  D'ailleurs , 
on  trouve  fi  fouvent  du  deguifement  dans  les  Letcres  qui  fc 
voyenc  dans  ce  Recueil ,  qu'il  n'eft  pas  toujours  fiir  d'y  ajouter 
unc  enciere  foi. 

Une  Ordre  du  Roi  ,  pour  faire  publier  dans  le  Royaume  la 
mort  du  Comte  de  Kent  ,  &  pour  faire  arretcr  ceux  qui  re- 
pandoient  le  bruit  a^Edouard  II  etoit  encore  vivant.  Page 
430. 

\J\\  autre  Ordre  pour  faire  arretcr  Rees  Ap  Griffin  ,  Gallois, 

com- 


Mr.  'Exchitri,  clans  fon  Introduftion  ri  ct  Rcgne  ,  dit?  que  la  Na- 
tion  Angloife  non-feu!ement  y  acquit  de  la  bravoure  8c  des  forces ; 
niais  aufli  une  gloire  eclatante. 

(3)  Mr.  Daniet,  dans  fon  Hiftoire  de  ce  Regne  ,  remarque,  que 
ce  Preambule  etoit  fait  pour  pallier  le  tort  qa'Edouard  III  faifoit  a 
fon  Pere;  mais  que  cela  meme  le  rendoit  plus  viiible. 

Le  Dodteur  Kennit  ,  dans  fes  Reniarqucs  fur  cet  Hiftorien  ,  fait 
remarqucr  au  Ledteur ,  que  l'Hittorien  n'etoit  pomt  partifan  des  Ba- 
rons ,  ni  de  leur  Ligue. 

L'Eveque  Nicholfon  a  fait  une  Remarque  confiderable  ,  eu  egard 
aux  Barons :  c'el1:  que  ceux  qui  fe  joigniient  avec  le  Comte  de  Lan- 
eajlre  contre  Edouard  U ,  etant  trop  nombreux  Sc  trop  puiHans  pour 
etre  qualifies  du  nom  dc  Rebelles ,  eurent  le  nom  plus  doux  de  Con- 
trarians ,  qu'on  leur  donna.  Et  il  fait  mention  d'un  Rolle  des  Re- 
gitres  a  la  Tour,  qu'on  appelle  ,  du  nom  de  ces  Barons,  Rot.  Con- 
Imricntium. 

Mr.  Barnes  dit  qu'on  publia  une  Araniflie  generale  a  l'avenement 
6'Edouard  Ul ,  dont  Texemple  fut  fuivi  par  lcs  Rois  fuivans,  qui  en 
cela  fe  conformerent  a  fa  conduite, 

(4)  Mr.  Barnes  dit  que  ce  crime  fut  commis  le  ii  de  Sept.  1317  , 
a  minuit,  non  pas  dans  le  tems  que  le  Roi  etoit  alle  decharger  fon 
ventre  ,  felon  Mr.  Ho-wel  &  d'autres  ;  rpais  dans  le  tems  qu'il  etoit 
profonde'ment  endormi  dans  fon  lit,  Mr.  Barnes  ajoute  ,  que  les 
Gardes  ,  etonnes  des  ordres  de  la  Reine  Sc  de  Mortimer  ,  quoiquc 
d'ailleurs  ils  en  ufaffent  tres  mal  avec  le  Roi  ,  envoyerent  confuiter 
l'Eveque  de  Hereford  ,  Cafuifte  fort  propre  a  decider  ce  cas  qu'il  a- 
Voit  imagine  lui-meme ,  favoir ,  fi  cela  etoit  legitime  ;  fur  quoi  il 
envoya  cette  reponfc ,  rapportee  par  le  Chevalier  Jhotnas  de  k  More : 


Edwardum  occidere  nolite  timere  Bonum  efl.  Ceft-a-dire  :  Nir  craignen 
pas  de  tuer  Edouard ,  cela  eft  bon.  Laquclle  reponfe,  felon  la  pon£tua- 
tion ,  etoit  une  juftification  pour  TEveque  ,  ou  un  encouragement 
pour  fes  Aflallins. 

(f)  Mortimer  fut  fait  Comtc  de  la  Marche  ,   dans  le  Parlement  te- 
nu  a  Salisbury  au  mois  d'Aout  ijiS. 

(6)  Le  Parlement  qui  conclut  cette  Paix  honteufe  avec  les  Ecos- 
fois ,  fut  tenu  a  Norlhamplon  au  mois  de  Mars  ijzS.  Le  Roi ,  par 
la  machination  de  fa  Mcre  ,  de  Mortimer  ,  &  du  Chevalicr  faques 
Douglas  ,  fans  la  participation  dcs  Pairs  du  Royaume  ,  abandoima 
dans  uneChartre,  fon  Titre  8c  fa  Souverainete  Air  le  Royaume  d'£- 
cofle;  r.endit  plulieurs  ancicns  Bijcux  8c  Monumcns  ,  entre  lefquels 
il  y  cn  avoit  un  d'une  grande  vaieur  ,  nomme  la  Croix  noire  d'Ec(jJfe: 
il  livra  aufli  plufieurs  Acles  &;  autreslnftrumens  de  lcur  ancienne  Foi 
8c  Hommage,  avcc  le  faraeux  AsSte  nomme  le  Uagman-Roll ,  qui  e- 
toit  une  furcte  8c  un  Memoire  de  la  Foi  8c  Hommage  que  les  Ecos- 
fois  devoient  rendre  aux  Rois  d'Angleterre.  Outre  cc!a  ,  il  n'etoit 
permis  a  aucun  Anglois  de  pofTeder  des  Tcrres  en  Ecoffc  ,  a  moins 
qu'il  n'y  fixat  fon  fejour. 

■Voyci  rHiftoire  de  ce  Rcgne  ,  par  Mr.  Bxrnes  :  elle  porte ,  que 
Jeanne  Soeur  du  Roi  Edouard  fut  mariee  avcc  David  Druce  ,  jeune 
Roi  d'Ecofie  ,  vers  le  milieu  de  Juiilet  ijiS  j  8c  que  les  Ecoffois 
eux-memes  ,  comme  par  manierc  de  triomphe,  appellerenc  leurRei- 
ne,  feanne  de  U  Paix :  cor.ime  fi  le  Royaumed'Angleterre  avoit  fait 
ce  Mariage  par  crainte  ,  Sc  pour  fe  delivrer  de  ia  Guerre. 

(7)  Lc  Comte  de  Kent  fut  execate  a  Winchefter  ,  le  19  de  Mars 
IJ30.     Voyez  rHiltoire  de  Barnes. 
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complics  du  Comtc  de  Kc»t  ,  qui  cxcicoit  quelque  mouvement 
dani  le  Pais  dc  Galles.  Page  4.4.6. 

Edouard  etanc  encoie  jeune,  le  confioit  entierement  a  la  Me- 
re  ,  &  au  Comte  de  la  Mjinhe  ,  eu  faveur  de  qui  jl  etoit  ex- 
traordinairement  prevenu.  Ceux-ci  de  leur  coie  profitoient  dc 
cette  confiance ,  &  fe  fervoient  du  nom  du  Roi  pour  ie  procu- 
rer  toute  foite  d'avantages.  IJ.ibelle  ie  fit  donner  loooo  Marcs 
fur  le?  30000  que  le  Koi  dEcolTe  devoit  payer  ,  page  415  i  & 
il  y  a  gran  le  apparence  que  le  Comte  de  ia  Marche  profita  des 
20000  reltaiis,  comme  il  en  fuc  accule  dans  la  fuite. 

Ce  fiit  par  leur  confeil  (]^x'Edouard  fe  deterraina,  quoiquavec 

une  cxtre.ne  peine ,  a  pafler  en  France ,  pour  faire  hommage  a 

P/j;%£>  de  Valois  ,   quil  regardoit  comme  1'ufurpateur  de  lon 

Bien  ,   ainfi  qui  nou>  le  verrons  dans  la  iuite.     II  ell  tres  vrai- 

{eaiblible  que  ce  fut  dins  ce  voyage  qu'ii  fuc  inftruic  de  diver- 

fes  parcicularices ,  qui  commcncercnt  a  luidonntr  quelque  loup- 

con  ilir  1.1  conduite  de  la  Mere  ;  puiique  ce  f  it  immediatement 

apres  fon  retour ,  qu'il  fouhi.ta  de  s  eclaircir  enticreir.ent  lur  ce 

fujet.     Ceux  qui  pnrent  foin  de  linftfu.re,  lui  fircnt  remarquer 

les  fjurei  que  la  Reine  &  le  Comte  de  la  Manhe  avoient  fai- 

tes,  tant  dans  la  premiere  Exp^dition  contre  les  Ecollbib  ,   la- 

quelle  avoit  tres  mal  reuin  ,    que  dan;  la  honteufe  Paix  qu'on 

lui  avoit  fait  faire  ians  necellice  avec  Robert  Brus.     On  lui  ap- 

pric  la  maniere  baibiie  donc  ion  Pere  avoit  ece  cue.   On  lui  de- 

velopa  le  complot  qui  avoit  tait  perdre  la  tete  au  Comte  de  jfCew/ 

fon  Oncle.  On  lui  fit  toucher  a*i  doigt  le  ptejudice  qu'il  s  ecoic 

porte  k  ui-meme,  en  allanc  rendrc  hommage  a  Phi/ippe  de  Va- 

iois     On  lui  exagera  les  richeffes  6c  la  depenle  du  Comte  de  /a 

Marcbe ,  qui  excedoienc  de  beaucoup  ci;Iles  d'iin  Sujec      On  lui 

infinua  ,  qu"il  etoic  tres  apparcnt  que  la  Reine  Mere  &  ion  Fa- 

vori  avoienc  deirein  de  le  tenir  dani  unc  perpeiucUe  Mmorite. 

Enfin  ,  pour  achever  de  rirriter  ,  on  lui  dit  que  la  Mere  etoic 

cnceince  du  fait  de  Mortimer  (i).     Ces  informations  firenc  un 

tel  efFcC  fur  fon  efpric  ,   qu'il  relblut  dc  fecouer  le  joug  de  ks 

Maitres  &  de  les  punir.     II  fe  rendit  pour  cet  effic  a  Notting- 

ham  oj  le  Parlemenc  devoit  s^alljmbler,  dans  ledelTein  d'y  e^:e- 

cuter  fon  pnjec.     II  fut  loge  dans  la  Vilh  avec  peu  de  luite, 

pcndant  que  la  Reine  fa  l\l:re  &.  leComce  dc  laMarche  etoient 

dans  le  Chate.u  avec  unc  Garde  de  l>o  Chevaliers      II  auroit 

ete  diiiicile  de  les  y  attaquer  a  force  ouvercei  aulli  Edouard  s'y 

prit-il  duneautre  nianiere.  II  gagna  le  Gouverneur  du  Chateau, 

quirinrroduilit  pen:ant  la  nuit  par  un  conduit  ibuterrainj&  lui 

donna  le  moyen  dentrer  dani  rapartement  de  fa  Mere,  accom- 

pagne  de  quelques  Hraves  determines,  a  qui  il  avoit  communi- 

que  ibn  delfein.     Le  Comte  de  la  Marcbe  fut  arrcte  dans  TAn- 

hchambie  de  la  Reine  ,   malgre  les  cris  &  les  larme«  de  cette 

Priareffe,  qui  pri-Mt  lan^  celle  for.  Fils  depargner/?  gentil Mor- 

timer.     C^la  ne  fe  put  faire  fans  qu'il  en  coutat  la  vie  a  deux 

Chevaliers  de  la  Garde,  qui  voulurent  faire  quelque  refillance. 

Cc  coup  et  mt  fait ,  le  Comte  fut  tire  du  Chateau ,  par  le  me- 

me  chemin  par  oii  le  Roi  etoit  entre,  qui  fut  appelle  depuis 

le   Trou  de  Mo'iiner  (2)  ,   &  conduit  a  la  Tour  de  Londres. 

Des  lc  lend  m.iin  Edvuard  congedia  le  Parleraent,   &  en  con- 

voqua  un  autre  a  Weftmtnfter.   Ce  nouveau  Parlement  s'etant 

affcrable  ,   le  Roi  s'y  plaignit  dc  la   mauvaiie   Adminiftiation 

de  la  ReiiK,  &  declara  q.:'il  vouloic  prendre  deibrraais  les  re- 

nes  du  Gouverneraent,  nonobltant  la  Minoritc.     Enfuite  il  fit 

faire  le  Proces  au  Comte  de  la  Marche  ,<\\.n  fans  etre  oui  dans 

fes  defenfes    3),  &  fur  la  finiple  nororiete  publique,  fut  con- 

damne   a   fouffrir  le  iuppiicc  des  Traitres  ,  ce  qui  fut  execute 

au  G;bet  public  de  Tyburn  (4).  La  Reine  IfabeUe  fut  depouil- 

lee  de  fes  Biens  &  de  fon  Aurorite,  &  confince  dans  le  Cha- 

teau  de  Rifing  (5).     Mezerai .,  &  ceux  qui  Tont  luivi,  le  Ibnt 

trompe;  quand  ils  ont  dit  que  ce  Prince  avan^a  les  jours  de  la 

Mere  dans  ce  Chateau ,  puifqu'il  eft  certain  qu'ellc  y  vecut  en- 
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on  trouve  dans  cc  Recueil  un  grand  nombrc  d'A6les,  dont  les  Edou- 

plus  importans  ibnt:  ardIII 

Une  Proclamation ,  contenant  les  motifs  qui  avoient  porte  le  Hift" 
Roi  a  faire  arreter  le  Comte  de  la  Marche.  II  diioit  dans  cette  lieni. 
Proclamation ,  qu'ayant  ete  informe,  que  ceux  qui  jufqu'alors  P"^''*' 
avoient  eu  en  main  le  Gouvernement  de  l'Etat,  s"ecoient  mal  d'Edou- 
acquittes  de  leur  devoir^  il  etoit  relblu  de  gouverner  lui-meme,  ard  con- 
par  les  confeils  des  Grands  du  Royaurae.  Du  20  Odtobre  1330.  "i^jj"'' 
Page  452.  ^ 

Une  autre  Proclamation ,  pour  inviter  les  Sujets  \  porterleurs  ffo'i»- 
plaintes  au  Parlemcnt.  Le  Roi  fe  plaignoit  beaucoup  de  la  pre-  Mur^un 
cedente  Aflfemblee,  &  difoit  que  les  Membres  ayant  ete  cor-.  nouveau 
rompus,  refufoient  d'ecouter  les  Griefs  du  Pcuple.  II  prenoic 
occafion  de-la,  d'exhorcer  les  Sherifs  a  faire  elire  dans  les  Pro- 
vinces,  des  Depuces  affedtionnes  au  bien  de  la  Patrie.    Page 

453 

Ceci  fait  voir  c^Edouard  convoqua  un  nouveau  Parlement, 
quoique  les  Hiftoriens  aflurent  qu"il  ne  fic  que  proroger  celui 
de  Nottingham,  &  Tajourner  a  Weftminfter  {6). 

Cailation  des  procedures  faites  contre  He?:ride  Lancajlre ,  conigec 
lors  de  fa  priie  d'armes  contre  le  Comte  de  la  Marche.  Page  ^f^tl^. 
457.  Du  12  Decembre.     "  cedures 

Une  permiflion  d'enterrer  les  os  de  Hugues  Sfenfer  le  jeune,  fa""co 
pendu  a  Hereford.  Page  461.  cfomte 

Unc  revocation  de  tous  les  dons  faits  depuis  ravenement  du  de  Lan- 
Roi  sl  la  Couronne.  Page  487.  '^ft'^ 

Une  Penfion  alfignee  a  Jfan  Melvil{j),  pour  avoir  arrete  fiond'« 
le  Comte  de  la  Marche.  Page  487.  tcrrcr  l 

Un  Pardon  accorde  a  Guillaume  Montaigu,  pour  la  mort  s^g^^k, 
des  dcux  Chevaliers  tues  lorfque  le  Comce  de  la  Marche  fut  ar-  Revoc 
rcte  (8j.  Page  506. 

Gournay ,  fun  des  meurtriers  SEdouardll,  ayant  ete  arrete 
\  Burgos  en  CaftiUe,  par  les  Ibins  de  Jean  Leynham,  Cham- 
bellan  du  Roi  de  Caltille  ;  Edoui.rd  ecrivit  fur  ce  fujet  diverfes 
Lettres  qui  fe  trouvent  dans  ce  Recueil,  k  jfean  de  Ley7tham  a 
qui  il  alligna  une  Penfion  de  300  livres  Iterling ,  au  Roi  de 
Caftillc,  &  aux  Echevins  de  Burgos.  Page  498  6c  fuivantes. 

Un  Ordre  pour  conduire  Gournay  a  Bayonne. 

Un  autre  au  Maire  de  Bayonne,  pour  remettre  Gournay  en- 
tre  les  mains  de  celui  que  le  Roi  envoyoit  pour  transferer  le 
Prifonnier  en  Angleterre.  Page  50;. 

Les  Hiftoriens  fe  Ibnt  trompes,  quand  ils  ont  dit  que  Gour- 
nay  fut  arrete  a  Marfeille  (9) ,  puifque  ce  Recueil  fait  voir  ma- 
nifefteraent  que  ce  fut  en  Efpagne.  Ce  Scelerac  fuc  decapice 
dans  le  VailTeau  qui  lc  cranfporcoic  en  Anglecerre,  appareniraent 
par  les  incrigues  de  ceux  qui  avoient  part  a  fon  crime. 

Une  Airignacion  des  revenus  du  Comte  de  Ponthieu  a  laRei- 
ne-Mere,  pour  fa  fubfiftance.  Du  24  Septembre  1334.  Page 
623. 

Un  Ordre  de  porter  au  Trefor  (Joooo  livres  fterling  trouvees  P-  69; 
dans  le  Pais  dc  Galles,  faifant  parcie  du  Trefor  peidu  par  E- 
douard  II. 
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(i)  Mr.  Barnes  remarque  pourtant,  qu'il  ne  pirut  dans  la  fuite  au- 
cune  marque  de  ceite  groneffe  pieccndue  de  la  Rcine-Mere. 

(i)  Notre  Hiftoricn  cite  YHiJloin  Jes  Guerres  dis  Bijrowj  ,  par  Dray- 
ton  ,  pour  montrer  que  ce  Paflage  merveilleux  fut  taiile  Sc  creufe  par 
\in  des  Kois  S^xons ,  pour  une  plus  grande  furete  en  cas  de  Siegc;  8c 
ceia  au  tcms  des  Invaiions  des  Danois.  II  iemble  que  la  Reine ,  ni 
Mortimer ,  ni  aucune  pcrfonne  de  lcur  fuite,  ne  connoiflbient  ce 
Paflage  ,  dont  les  Curieux  trouveiont  une  delcription  detaillee  dans 
I'Hiltoii-c  de  Bames ,  pag.  48. 

(j)  Mr.  Banes  remarque,  qu'a  cet  egard  Mortimer  requt  le  meme 
traitement  qu'il  avoit  fait  aux  deux  Spenfers ,  &  au  Comte  de  Kent 
Oncle  du  Roi. 

(4)  La  plupart  des  Hiftoriens  Anglois  difent  que  rexecution  de 
Moni,rer  le  fit  le  19  de  Novembre  1530.  Mais  Mr.  Bitrr.es  prouve 
que  cc  fut  le  i.6;  ia.  qu'il  tut  cnfeveli  le  19,  apres  avoir  demcure 
a  la  Potence  dcux  iours  Sc  deux  nuits ,  par  ordre  expres  du  Roi. 

($•)  Mr.  Barnes  cite  HoVmgsheitd,  pour  montrer  que  Ripng  etoic  un 
Chatcau  pres  de  Londres. 

(6)  Mr.  haraes  meme,  avec  toute  fon  exadtitude,  efl:  tombe  dans 
la  meme  erreur  quc  les  autres  Hiftoriens.  p.  49. 

(7)  Ce  tut  le  Chevalier  Jean  Nevil  de  Hemeby,  a  qui ,  felon  Bar- 
nts,  le  Roi  accorda  un  don  ipecial  a  perpetuite,de  zoo  Marcs;  &  la 
ifc.  annee  du  Regne  d'Eiiouar<i  Ul,  ce  Seigneur  etoit  Gouvcineur 
dc  Kevcaflle  fur  la  Tine,  quoiquc  Mr.  Draylon,  &  autres  Hiftoriens 
ayent  dit  a  ravanturc,  qu'il  tut  tue  quand  on  arrfita  Mortiroer,   Mr, 


A  C  TE  S  d/tach&  (oncernant  let  Affaires  domefiijues. 

On  trouve,  pag.  361,  une  confirmation  d'une  Chartre  en 
faveur  des  Marchands  etrangers  negocians  en  Angleterre.  Cette 
Chartre,  qui  ell  ici  toute  entiere,  eft  du  mois  d'Aoijt  1328. 
Elle  fut  encore  confirmee  en  1332,  &  en  1333,  page  516,  & 

Deux  Lettres  du  Roi  touchant  le  Mariage  de  Jean  d^Eltham 
fon  Frere,avec  Marie  de  Bifaye.  Page  334. Voici  la  plus  cour- 
te  de  ces  Lettres ,  par  oii  on  pourra  fe  former  une  idee  du  lan- 
gage  6c  dc  la  maniere  d'ecrire  de  ce  tems-la. 

Le  Roi ,  a  noftre  tres  chere  &  tres  ame  M  A  R  i  E  Dame 
de  Bifcaye,  Jaluta  bonne  affeiiion. 

Four 

Drayton  mSme  Ta  pris  pour  un  Ami  de  Mortimer:  erreur  dont  Mr. 
Barnes  rexcufe,  lur  ce  qu'il  etoit  Poete. 

(8)  Lcs  Chevaliers  etoient,  Hu^ues  Turplington,  &  Riehard  Mon- 
mouth,  felon  les  FoeJera;  quoique  Mr.  Barnes  en  citant  Knighton, 
nomme  le  dernicr,  le  Chevalier  Jean  Monmouth. 

(9)  On  trouve,  entre  autres,  cette  erreur  dans  l'Hiftoire  de  ce 
Regnc  par  Mr.  Daniel.  Elle  a  echape'  a  la  corredlion  du  favant  Au- 
teur  des  Remarqucs. 

(10)  Lincoln. 

(11)  Cette  Eleonor  etoit  Soeur  cadette  du  Roi  Edouard:  elle  avoit 
quatorzc  ans  quand  elle  fut  mariee.  Et  cc  Reyncld  ou  Reginald,  Com- 
te  dc  Gueldre  ,  etoit  grand  amateur  du  Roi  Edouard ,  &  de  la  Nation 
Angloife.  La  Dot  de  cetfe  Princcfle  etoit  de  ij-ooo  livres  fteviing, 
dans  ce  tems-la  que  les  Dots  des  Filles  de  France  n'excedoient  pas 
6000  ecus  en  argent  comptant.  Cette  Dame ,  feconde  Femme  du 
Comte  dont  nous  venons  de  parler,  lui  donna  deux  Enfans,  Renaud 
ou  Reginald,  8c  Edouard,  qui  furent  Ducs  fucceflivement  apres  la 
mort  de  leur  Pere;  car  lorfqu'£</o;«ir;/  //;  fut  fait  Vicaire  du  S.  Em- 
pire,  il  crea  ce  Comte  RcginalJ  Duc  de  GueUre  ;  depuis  lequel  tems 
ce  Comte  eft  devenu  Duche.     Barnes,   Hiftoire  d^EiionW ///. 

(11)  Environ  la  Fete  de  Paques  de  Tannee  i^iy  ,Rohert  Bruc: ,  Roi 
d'EcoiTc  ,  envoya  un  Dcfi  tort  court  &  fort  vif  au  Roi  Edouard, 
&  a  tout  fon  Royaume,  portant  ,  qu'il  vouloit  rattaquer  cn  peu  de 
tems  avec  toutes  fes  torces  ,  mettrc  tout  a  feu  &  a  lang ,  &  y  fai- 
re  ce  qu'il  avoit  deja  fait  fous  k  Regne  de  Ibn  Pere  a  la  Bataille  de 
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Edou-  Tour  ees  ^ue  parlaunce  a  efie  faite  par  devers  nous ,  de  ma- 

ARD  III.  riage  faire  entre  nofire  tres  a?ne  frere  Johm  de  Eltham,  <^  /a 
fille  de  vofire  fiuz, ,  que  Dieu  ajfoille :  Et  nous  ferio7is  hien  de  faf- 
fent  que  te  mariage  fe  freig7ie  ijfuit  ,  que  ces  fufi  a  la  plaifaunce 
de  vous  ^  ^  de  nofire  cher  CoJy7t  ly  Roys  d'Efpaig7te ,  7i0us  en- 
tendo7is  que  ces  pourroit  cfire  a  ho7tneur  cr  profit  de  vous  ^  ^  de 
Mous ,  e^-  affurance  de  nns  arnis  celles  parties  ;  vous  prions  ^  re- 
quirons  affedueufeme^tt  ^  que  vous  voillez.  au  dit  mariage  bonne- 
7ne7it  ajfe7itir  y  &•  nous  certifier  de  ce  que  vous  voudriez  efire 
fait^  plus  en  hafi  que  vous  pourriez.  Donne  a  (lo;  Nicole  ^  le 
zS  jour  de  Marcs  1328. 
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Parmi  les  Adtes  de  1329  >  il  y  a  ua  Ordre  d'amener  au  Roi , 
de  gre  ,  ou  de  force,  dcux  horames  qui  fe  vantoient  de  favoir 
&irc  de  l'Argent.  II  paroit  meme  que  le  Roi  avoit  deflein  de 
les  faire  travailler  pour  lui.   Page  384. 

Une  Penfion  accordee  a  "Ihomas  Friour,  pour  la  nouvelle 
portee  au  Roi  de  la  naiflauce  d'Edouard  fon  Fils  aine.  Odobre 
1331.  Page497. 

Contrat  de  Mariage  d^Alienor  (11)  Sceur  du  Roi,  avec  Re- 
naud  Comte  de  Gueldre.  Odobre  13 4-3-  Page  512. 

Edouard  prit  occafion  de  ce  Mariage,  pour  demander  a  fcs 
Sujcts  un  fecours,  que  le  Cierge  lui  refufa.  II  faiut  enfin  qu'£- 
douard  l'e  fervit  de  Tautorite  abfolue  pour  rcxiger,  avec  pro- 
melTe  qu'il  nc  feroit  pas  tire  a  confeqence.  Pages  542 ,   543 , 

Une  approbation  &  confirmation  du  Roi  ,  du  don  d'une 
portion  de  la  Provence ,  fait  autrefois  par  Alie/ior ,  Femme  de 
He7tri  III,  a  Tliomas  &  a  He7iri ,  Fils  d'Ed7nond  Comte  dc 
Lancaflre.  Pages  655,  682,  701. 

Une  Lenre  d'Edouard  au  Roi  d'Armenie,  oii  il  lui  promet 
d'aller  cn  perfonnc  faire  la  guerre  aux  Infideles,  auili-tot  qu'il 
fera  debaralle  de  fes  Affaires.  Cetoit  le  renvoyer  a  un  teras 
bicn  eloigne,  puifqu'il  commengoit  alors  de  faire  fes  prepara- 
tifs  pour  taire  la  guerrc  au  Roi  de  France.  Page  679. 

Quoiquc  fous  le  Regne  d'Edouard  III  il  fe  fit  un  grand 
commerce  de  Laincs  en  Angleterre,  il  femble  qu'on  n'y  avoic 
pas  encore  rinvcntion  de  faire  du  Drap.  Cell  ce  qu'inlinue  u- 
nc  Protedtion  accordee  a  un  Tiflerand  de  Draps  Flamand ,  qui 
venoic  en  Angletcrre  pour  y  excrcer  fon  metier ,  &  pour  Ten- 
feigner  aux  Anglois.  Page  49(1. 

On  trouve  une  femblable  Protedion,  page  751 ,  pour  quin- 
2.e  Tiflerands  de  Zelande,  qui  venoient  s'eublir  en  Angleterre 
pour  le  meme  fujec. 

//.   AFF  AI  RE    p'  E  CO  SSE. 

TL  y  avoit  deja  trois  ans  que  la  Treve  de  13  ans,  entre  TAn- 
-*■  gleterre  &  l'EcQfle,  avoit  ete  arretee,  \oxi({\\Edouard  III 
parvint  a  la  Couronne.  Un  des  premicrs  foins  de  fon  Confeil 
fut  dc  mainccnir  cette  Treve,  &  memc  de  la  changer  en  une 
Paix  de  duree ,  s'il  etoit  poflible.  On  voic  divers  Adtes  du  com- 
mcncement  de  ce  Regne ,  qui  font  voir  que  c'ecoic  la  difpofition 
de  la  Cour  d'Angleterre. 

Le  premier  eft  un  Ordre  du  15  Fevrier  1327,  pour  faire  ob- 
ferver  la  Paix  avec  rEcofle.  Page  256. 

Le  fecood  cft  un  Plem-pouvoir  donne  a  des  Commiflaires , 
pour  traitcr  avec  les  Ecoffois  d'une  Paix  finale.  Du  4  Mars. 
Page  270. 

Le  troifieme  eft  une  confirmation  faice  par  Edouard,  de  la 
Treve  de  13  ans.  Page  271. 

Rohert,  Roi  d'Ecofle  ,n'ecoic  pas  dans  les  memes  difpoficions. 
II  vouloic  profiter  dc  la  Minorice  d'Edouard,  &  fans  aucun 
pretexce  apparent  il  rompit  laTrevc  (12).  Murray  &  Doug/as, 
fcs  Generaux,  s'avanccrcnt  fur  les  fronciercs  avec  une  Armecde 
25000  hommcs  ,  prcfque  couce  Cavalcrie,  &  firent  quelques 
ravagcs  fur  les  Terres  que  lcs  Anglois  pofledoienc  encore  en  E- 

"Bmnockbourn.    Voyez  l'Hiftoire  de  Barnes. 

(13)  Cette  querelle  eft  tlecritc  en  detail  par  Mr.  Barnes.  Il  rappor- 
te,  que  fean  de  Hnynaut  &  fes  Etrangers  Auxiliaires  etoient  foit  fa- 
vorifes  par  le  jeune  Roi  8c  par  fa  Mere,  a  caufe  (^u'ils  venoient  de 
fe  declarer  pour  leur  defenfe  contre  les  Spenfers ,  daiis  le  teins  meme 
que  le  Roi  de  France  Frere  de  la  Reine  avoit  abandonne  la  caufe  de 
fa  Sceur.  11  arriva  que  le  Roi  &  la  Reine  Mere  donnercnt  une  Fe.' 
te  fplendide  pour  faire  honneur  a  ces  Etrangers ;  mais  leurs  Domef- 
tiques  pouflcrent  fi  fort  a  bout  les  Anglois  par  leur  infolence  ,  que 
pres  de  tiois-mille  Archers  Anglois  s'etant  aiTembles,  tuerent  un 
grand  nombre  de  Hennuyers ,  8c  forcerent  le  reftc,  avec  !a  plupart  de 
leurs  Chevaliers  8c  Commandans ,  de  s'enfuir  a  leurs  logis  dans  les 
Fauxbourgs  d.'Xorck  t  o\x  ils  fc  fortifiercnt  du  mieux  qu'ils  purcnt. 
Mr.  Barnes  dit  que  dans  ce  Tumulte  ,  une  partie  de  la  Ville  fut  bru- 
lee;  que  quatre-vingts  Archers ,  la  plupart  de  la  Province  de  Z,;>z- 
eoln ,  furent  tues  cc  m^mc  jour,  qui  etoit  le  Dimanchc  de  la  Trini- 
te;  8c  que  dans  la  nuit,  les  Etrangers  fe  leverent  fecretemcnt  ,  Sc 
tuerent  environ  trois-cens  Archers  des  Comtes  de  Lincolii  8c  de  Nort- 
hampton;  ce  qui  obligea  6000  Archersfde  fe  joindre  enfemble,  8c  de 
protefter  qu'ils  en  tireroient  une  vengeance  terrible :  mais  le  Roi , 
pour  mettre  ccs  Etrangers  a  couvert  deleur  fureur,  mit  3upresd'eux 
une  bonne  Garde,  8c  tira  les  Archers  de  leurs  anciens  quartiers.  Son 
Autorite  ,  8c  les  foins  charitables  que  fe  donnerent  les  Grands  pour 
ces  Etrangers,  appaiferent  la  coleie  dcs  Archers  avec  le  tems. 

(1+)  Mr.  Barnes  ,qui  rapporte  que  le  Roi  fit  Chevalier  KoAw^v  avcc 

Tom.  X.  P.  I. 


cofle.  Cctte  irrupcion  engagca  les  Anglois  a  levcr  une  Armee 
de  60000  hommcs,  y  compris  500  Hommes-d'armes ,  que  7^ a» 
de  Haynaut  amena  de  fon  Pais  au  fecours  d'Edouard.  Comme 
lc  Roi  etoic  fur  le  poinc  de  partir  d'Yorck,  ou  il  avoit  aflem- 
ble  fes  Troupes  ,  il  furvint  cntre  les  Hennuyers  &  les  Archers 
dc  la  Provincc  dc  Lincoln,  une  querelle,  dans  laquellc  il  y  euc 
beaucoup  de  iang  repandu  de  part  &c  d'autrc  (15J.  II  falut  du 
tems  pour  appailer  cette  querellc;  &c  cependant  les  Ecoflbis 
pallerent  la  Thyne  encre  Carlifle  &  Ncwcaftle ,  &  ravagcrenc 
les  Provinces  Septentrionales  d'Anglcterre. 

On  trouvc,  page  287,  un  Ordre  d^Eiouard,  pour  Icver  des 
Troupcs  ,  inticule  ,  De  Arraiatione  facienda.  Ce  mot  barbare 
eft^  forme  du  vieux  mot  Frangois  arrayer ,  qui  fignific  orner 
preparer ,  ou  mettre  en  ordre ,  en  Latin  infiruere.  Les  Anglois 
ont  approprie  ce  mot  aux  Troupes  qu'on  prepare  pour  laGuer- 
re.  Ils  appellcnt,  a  ConmiiJJion  of  Array ,  une  Commiflion  pour 
lever  des  Soldatsj  &  ceux  qui  en  font  charges  font  nommes 
Arrayateurs,  comme  on  le  voit,  page  296. 

L'emeuce' ecanc  appaifee,  Edouard  marcha  vers  Durham  pour 
chercher  lcs  Ecoflbisi  mais  il  fuc  longcems  fans  pouvoir  ap- 
prendre  de  leurs  nouvclles.  Ceccc  incerticudc  lui  donnanc  beau- 
coup  de  chagrin,  il  promic  une  Penfion  de  cenc  livres  fterling, 
&  le  Titre  dc  Chevalier ,  a  quiconquc  le  mcneroic  cn  prefence 
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II  y  couruc  inconcinenc  ,  a  deflein  dc  les  combaccre :  mais  ils 
ecoienc  fi  avancageufemcnt  poftes ,  qu'il  n'y  euc  pas  moyen  de 
les  atcaquer.  Lcs  dcux  Armees  furenc  en  prefence  quinze  jours 
duranc ,  la  Riviere  entrc  deux ,  fans  cn  vcnir  aux  mains.  Enfin 
les  Ecoflbis  fe  recirerenc  pcndanc  la  nuit,  &  par  dcs  marches 
precipicees  rctournerent  dans  lcur  Pais,  ou  les  Anglois  nc  jugc- 
renc  pas  a  propos  de  les  pourfuivre.  Ce  fuc  de  ccccc  maniere 
que  fe  pafla  cette  premiere  Expedition  d'Edouard,  du  mauvais 
fucces  de  laquclle  Morti7/ier  fut  accufe  dans  la  fuite ,  comme 
ayant  favorife  h  retraice  dcs  Ennemis. 

Le  detail  quc  lcs  Hiftoricns  fonc  de  cctce  Expedition ,  eft  un 
peu  confus ;  mais  on  peuc  reclaircir  par  les  dates  de  divers  Or- 
drcs  <\\i'Edouard  donna  pendanc  la  Campagnc ,  &  qui  fe  crou- 
vent  dans  ce  Recueil.  II  fcroic  trop  long  de  faire  voir  lcs  me- 
prifes  dans  lefquelles  quelques  Hiftoriens  modernes  font  tombes 
fur  ce  fujet  j  il  fufiit  d'avoir  faic  cetce  remarque,  afin  que  ceux 
qui  en  auronc  befoin,  puiflenc  confulcer  lc  Livre  memc. 

On  voic,  page  312,  une  Penfion  aflignee  a  Jean  Rokehy 
pour  avoir  mene  le  Roi  en  prefence  des  Ennemis  (14). 

La  Reine  Ifahelle  &  Mortinxr ,  qui  cenoienc  en  Anglcterre  le 
timon  des  Afiaires,  nc  croyoicnc  pas  quc  la  Guerre  fuc  conve- 
nable  a  leurs  incerets ,  &  marquoienc  bcaucoup  d'inclinacion 
pour  la  Paix.  Le  Roi  d'Ecofle  profica  dc  cecce  difpoficion ,  & 
Icur  fit  propofcr  de  faire  une  Paix  fermc  &  durable  encre  les 
deux  Nations ,  ce  qui  fuc  d'abord  accepce.  Le  Traice  fut  tout 
i  ravantage  de  TEcofle.  Edouard  fe  defifta  de  fon  Droic  \  la 
Souvcrainece  de  cc  Royaume,  aufli-bien  que  de  couces  fes  aucres 
pretencions ,  &  rcndic  a  Rohert  cous  les  Adtes  fur  lefquels  elles 
ecoient  fondees;  avcc  tous  lcs  Joyaux  enleves  d'Edimbourg, 
par  Edouard  I  fon  Ayeul.  Trence-mille  Marcs,  que  Rohert 
promit  de  paycr  dans  trois  ans,  furcnc  juges  une  recompcnfe 
fuflrfance  de  coutes  ccs  refticutions ;  &  ccctc  Paix  flit  fcellec  par 
le  Mariage  de  Jean/te  Soeur  d'Edauard, ^.wnc  DavidVnnct  d'E- 
cofle,  age  de  7  ans.  Ccft  ainfi  que  rAngleterre  fouffroit  de  la 
Minorite  de  fon  Roi ,  &  de  la  mauvaife  Adminiftration  de 
ceux  qui  gouvcrnoicnc  en  fon  nom.  On  voit  dans  ce  Recucil , 
pagc  337  ,  TAdc  auchenciquc  qu Edouard  delivra  pour  fe  defif- 
cer  de  couces  fes  preccncions  fur  TEcofle.    Du  i  Mars  1328. 

Lc  Roi  Rohert  mourut  en  1329.  On  crouvc,  pagc  400, 
un  Pafleport  d'Edouard  pour  Jaques  Douglas ,  qui  alloic  porter 
le  Coeur  de  ce  Prince  a  Jerufalem  (15).  Du  27  Aouc  1329. 

Peu 

fa  propre  Epee,  en  preTcnce  de  toute  rArme'e,  nous  donne  le  Dif- 
cours  remarquable  qu'il  fit  au  Roi ,  en  ces  termes.  ,,  Sire ,  que 
„  Votre  Majefte  ait  la  bonte  d'agreer  ce  que  je  vais  luidire.  Je  viens 
,,  de  porter  des  nouvelles  ceitaines  des  Ecolfois  vos  Ennemis :  ils  ne 
„  font  pas  a  plus  de  trois  milles  d'ici,  bien  retranchcs.furunegran» 
,,  de  Colline  en  IVerednle ,  au-dela  de  la  Riviere  de  Werc,  oii  ils  ont 
,,  attendu  votre  venue  pendant  huit  jours.  Cc  que  je  dis,  Augufte 
,,  Monarque,  je  le  fouticns  vrai.  Je  me  fuis  li  fort  expole  pour  les. 
„  bien  obferver,  que  je  fuis  tombe  cntre  lcurs  mains.  J'ai  ete  me- 
,,  ne  devant  Icurs  Chcfs,  qui  m'ont  interroge.  Je  leur  ai  avoue  quc 
,,  Votre  Majefte  a  fort  fouhaite  pendant  longtcms  de  les  decouvrir  j 
,,  8c  lorfque  je  leur  ai  dit  les  grands  Biens  que  Votre  Majefte  m'a- 
,,  voit  promis ,  fans  compter  rOrdrc  de  Cievalerie,  en  cas  que  je 
,,  lui  portaife  les  premieres  nouvelles  de  Tetat  de  leur  Armee ,  les 
,,  Seigneurs  qui  la  commandent  m'ayant  promis  de  decouvrir  a 
,,  Votre  Majefte  le  lieu  ou  ils  font ,  m'ont  liberalcment  fait  gracc 
,,  de  ma  ran^on  ,  8c  m'ont  mis  en  liberte:  difant ,  qu'ils  ne  fou- 
,,  haitoient  pas  moins  que  vous ,  de  combattre ;  8c  ii  Votre  Majefte 
„  le  fouhaite ,  je  les  lui  ferai  voir  tout  prerentcment. 

(if)  Ce  brave  Comte ,  que  le  defunt  Roi  avoit  con)ure  a  fon  lit 
de  mort  de  porter  fon  Coeur  dans  la  Terre-Sainte ,  pour  fecourir  les 
Chretiens  contre  les  Infideles ,  fut  tue  allant  a  Jerufxlem ,  dans  unc 
Bataille  donnee  contre  les  Mores  en  Eipagne,  fannee  t^jo.  Voyez 
Bnrhanm ,  fur  fa  mort  8c  fur  fon  caradtere  perfonncl. 
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Edou-  Peu  de  tems  apr^s,  les  affaires  changerent  de  face.  Edouard 
ardIII.  devint  majeur,  ou  da  moins  prit  les  renes  du  Gouverncment, 
&  rEcoire  fe  trouva  fous  une  Minorite,par  la  mort  de  Robert 
Brus,  qui  avoit  laille  ibn  Fils  en  enfance.  La  chute  de  la  Rei- 
ne  Ifahelk,  &  le  chatiment  du  Comte  de  la  Marche ,  donne- 
rent  aux  Anglois  la  hberte  de  fe  plaindre  du  Traite  honteux 
qu'on  avoit  fait  avec  rEcoffe.  On  n'eut  pas  beaucoup  de  peine 
a  perfuader  au  jeune  Roi ,  qu'il  n'etoit  pas  oblige  dobferver  un 
Traite  fi  defavantageux  a  rAnglecerre,  &  fait  pendant  fa  iMino- 
rite.  II  prit  donc  la  refolution  de  s'en  rclever ;  mais  il  atten- 
dit  qu'il  eut  termine  quelques  affaires  qu'il  avoit  avec  la  Fran- 
ce.  Ce  ne  fut  qu'en  133 1,  qu'il  prit  des  mcfures  pour  rexe- 
cution  de  fon  projet-  Son  intention  netoit  pas  de  rompre  ou- 
■vertcment  avec  TEcoffe ,  puifque  les  Ecoffois  ne  lui  en  don- 
noient  aucun  pretexte ;  il  vouluc  aller  a  fes  fins  par  une  autre 
voye.  11  prit  donc  la  refolution  d'exciter  en  Ecoffe  des  Trou- 
bles,qui  lui  fourniffent  Toccalion  qu'il  cherchoir.  Pour  cet  ef- 
fet,  il  fit  venir  en  Angleterre  Edouard  Eaillol,  Fils  de  Jean 
Baillol,  quEdouard  I  avoit  mis  fur  le  Trone  d'£coffe,&  qu'il 
avoit  cnfuite  depofe.  II  y  avoit  deja  trente-deux  ans,  que  la  Fa- 
mille  de  Baillol  avoic  renonce  a  la  Couronne.  yean  etoit  morc , 
&  fon  Fils  ne  penfoit  a  rien  moins  qu'a  faire  revivre  fes  Droits. 
Cependant,  comme  Edouard xvoiz  befoin  de  lui,  il  lui  fitbeau- 
coup  de  carelles ,  &  lui  perfuada  que  le  Royaume  d'Ecoffe  lui 
appartenoit.  A  ces  perfuafions ,  il  ajouta  une  promeffe  pofitive 
de  lui  donner  du  fecours  pour  le  mettre  en  etat  de  recouvrer  ce 
Royaume.  Comme  on  fe  flate  aifement  dans  ce  qui  eft  avan- 
tageux,  Baillol  crut  (\\iEdouard  n'agiffoit  que  par  un  txchs  de 
bonne  volonte  pour  lui  ,  &  accepta  fes  offres  fans  balancer. 
Rien  n'etoit  pourtant  plus  eloigne  de  la  penfee  de  ce  Roi,  fon 
unique  but  etant  de  fe  fervir  de  lui  pour  Texecution  de  ics  def- 
feins.  II  laiffa  donc  Baillol  croire  tout  ce  qu'il  voulut ,  &  Ten- 
gagea  dans  cette  entreprife ,  dont  il  efperoit  de  lirer  lui-meme 
tout  le  profit. 

Cette  affaire  etant  ainfi  difpofee ,  Edouard  prit  foin  de  faire 
favoir  fecretement  a  fes  Sujets  ,  qu'on  lui  feroit  plaifir  d'affifter 
Baillol,  dans  le  deffein  qu'il  avoit  de  recouvrer  fon  Royaume. 
II  n'en  falut  pas  davantage  pour  engager  diverfes  Perfonncs ,  qui 
avoient  de  vieilles  pre'entions  fur  des  Terres  d'Ecoffe  qu'ils  a- 
voient  obtenues  de  la  liberalite  ^Edouard  I,  mais  qu'ils  avoient 
perdues  par  les  revolutions  arrivees  depuis  le  Couronnement  de 
Rohert  Brus.  Ils  leverent  donc  des  Troupes  qu'ils  allerent  of- 
frir  a  Batllol,  qui  prit  la  refolution  de  les  tranfportcr  par  Mer 
en  Ecoffe.  Comme  il  fut  fur  le  point  de  s'embarquer,  Edouard 
fit  publier  des  defenfes  tres  expreffes  a  fes  Sujets  d'affifter 
Baillol;  mais  ce  ne  fut  que  quand  il  n'etoit  plus  poffible  de  les 
arreter.On  trouve  cette  Proclamation  datee  du  9  d'Aout  1352, 
fage  529  j  avec  un  Ordre  du  mcme  jour  a  tous  les  Habitans 
de»  Provinces  Septentrionales,  d'obferver  exadtement  la  Paix 
avec  rEcoffc.  11  avoic  publie  un  Ordre  femblable  Tannee  pre- 
cedente ,  pendant  que  Baillol  faifoit  fes  preparatifs ;  mais  ce  n'e- 
toit  que  pour  endormir  les  Ecoffois.  Ceft  fur  ces  divers  Ordres , 
&  fur  la  Proclamation  dont  je  viens  de  parler,  que  quelques 
Hiftoriens  fondent  la  juftification  d'Edouard ,  &  c'eft  par-la 
qu'ils  pretendent  faire  voir  qu'il  n'avoit  aucune  part  a  cette  en- 
treprife.  Mais ,  outre  qu'il  n'eft  pas  toujours  fur  d'en  croire  les 
Princes  fur  la  foi  de  leurs  Declarations ;  il  elt  manifefte  qu'£- 
douard  n'avoit  pas  ignore,  des  le  commencement ,  les  deffeins 
de  Baillol,  puifque  ce  dernier  n'etoit  venu  en  Angleterre  que 
fur  deux  bons  Paffeports,  Tun  du  20  Juillet,  &  Tautre  du  lo 
d'06tobre  1^30.  Pages  445,  452.  La  fuice  fera  encore  mieux 
voir  leur  intelligence. 

La  Proclamation  d^Edouard  n'empecha  pas  Baillol  d'embar- 
quer  fes  Troupes,  au  nombre  de  2500  hommes,  avec  quoi  il 
alla  prendre  terre  a  Kingcom.  A  peine  eut-il  debarque,  qu'il 
lui  falut  foutenir  un  Combat  contre  le  Lord  Seton ,  qui  s'avan- 
goit  avcc  loooo  hommes  pour  lui  difputer  la  defcente.  La  ne- 
ceffite  oii  les  Anglois  fe  trouverent  de  vaincre,  dans  un  Pafs 
ennemi  oii  ils  n'avoient  aucune  retraite ,  fic  qu'ils  pafferent  fur 
le  ventre  a  cette  Armee  Ecoffoife.  Ce  premier  fucces  acquic 
a  Baillol  de  nouveaux  fecours,  que  les  anciens  Amis  de  fa  Mai- 
fon  lui  amenerent.  Avec  ce  renforc,  il  eut  lc  courage  d'aff'ron- 
ter  le  Comte  de  Fife ,  qui  fuivoit  le  Lord  Setoji  de  pr&s ,  avec 
une  puiffante  Armee.  II  vainquit  celui-ci  comme  le  premier, 
&  le  mit  en  fuite.  Deux  jours  apres ,  il  battit  encore  une  autre 
Armiee,  conduice  par  Nigel  Brus ,  &c  groflie  du  debris  de  la 
precedente.  Enfin,  il  dent  une  feconde  fois  le  Comcc  de  Fife, 
qui  ayant  voulu  avoir  fa  revanche,  ne  remporta  qu'une  double 
honte  de  cette  feconde  tentative.  Quatre  Batailles  gagnees  en 
peu  de  jours ,  mirent  Baillol  en  etat  de  ne  plus  craindre  de  long- 
tems  aucune  oppofition  confiderable.  II  s^avanga  donc  plus  a- 
vant  dans  le  Pais,  prit  Terth  ou  S.  Jean,  &  Edimbourgh ,  a- 
pres  quoi  il  alla  fe  faire  couronner  a  Scone ,  finon  du  confente- 
ment  de  tout  le  monde,  du  moins  fans  oppofition  (1). 

Pendant  que  ces  chofes  fe  paffoienc  en  Ecoffe  ,  Edouard  pro- 
fitoic  adroitcment  dc  Toccafion  de  quelques  Troubles  furvenus 
cn  Irlande,  pour  avoir  un  pretexte  d'armer.    II  affembla  pour 
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cet  effet  fon  Parlement,  auquel  il  reprefenta  la  neceffite  ou  il  "r, 
fe  trouvoit  de  mener  une  Armee  en  irlande,  pour  mettre  or-  ardHI. 
dre  aux  affaires  de  cette  lie.  Son  deffein  fut  approuve ,  &  le 
Parlemenc  lui  accorda  un  Subfide  confiderable,  II  leva  donc 
des  Troupes,  &  les  fit  marcher  vers  la  cote  occidentale,com- 
me  pour  les  faire  embarquer.  Pendanc  qu'elles  etoient  en  mar- 
che  ,  il  reprelenta  au  Parlement,  que  les  Troubles,  furvenus 
en  Ecoffe ,  demandoienc  fa  prefence  dans  les  parcies  feptentrio- 
nales ,  &  qu'il  n'etoit  pas  fur  de  laiffer  les  frontieres  degarnies , 
pendant  que  leurs  voilins  etoient  en  armes.  Son  voyage  d'Ir- 
lande  fut  donc  rompu ,  &  fes  Troupes  deftinees  pour  cette  Ile , 
curent  ordre  de  s'avancer  vers  les  frontieres  d'Ecoffe.  Edouard 
commencja  des-lors  a  fe  plaindre,que  les  Ecoffois  avoient  rom- 
pu  la  Paixi  &  feignic  d'avoir  appris  de  bon  lieu,  qu'ils  avoient 
deffein  d'envahir  rAngleterre.  Quoique  ce  filt  une  plainte  tres 
mal  fondee,  vu  le  trille  etat  oii  les  Ecoffois  fe  trouvoient  a- 
lors  i  ce  fuc  pourtant  fur  ce  pretexte  qu'il  leva  de  nouvelles 
Troupes ,  comme  il  paroit  d'une  Commiffion  donnee  pour  cet 
effet  le  7  Odobre  1332.  Page  533. 

Cependant  le  Roi  David,  apres  toutes  fes  pertes,  s'etoit  re- 
tire  en  France  avec  fa  Fcmme :  laiffant  en  Ecoffe  un  Regent , 
qui  tachoit,  autant  qu'il  lui  etoit  poffible,  de  relever  les  affai- 
res   de   fbn   Maitre   qui  etoient  tombees  dans  un  tres  facheux 
etat.  Ce  Regenc,  voyant  Edouard  s'approcher  des  frontieres  , 
voulut  favoir  quel  etoit  fon  deffein.     Edouard  amufa  quelque 
tems  fes  Envoyes ,  en  nommant  des  Commiffaires  pour  traiter  det^^m- 
avec  eux.   Page  535.     Du  23  Novembre  1332.   Mais  fon  in-  miflaite» 
tention  n'etoit  pas  de   rien  conclure.    Dans  le  meme  tems  il  P°"' """ 
faifoit  avec  Baillol  un   Traite  ,  par  lequel  il  le  reconnoiflbit  ics  Envo- 
pour  Roi  d'Ecoffe ;   &  'celui-ci  lui  cedoit  la  Ville  de  Bar^wick  yes|d'E- 
&c  fon  Territoire,  &  s'engagcoit  pour  lui  &  pour  fes  Succef-  '^"iff;. 
feurs ,  de  faire  un  hommage-lige  aux  Rois  d'Angleterre  pour  la  dans  le 
Couronne  d'Ecoffe.    Cet  Adle  eft  du  23  Novembre,  c'eft-a-  ""emc 
dire,  du  meme  jour  <\u  Edouard  nommi  des  Commiffaires  pour  TrTite"" 
traiter  avec  le  Regent.  Page  537.    On  voit  manifeftement  dans  avec  Bail- 
cet  Adte ,  rintelligence  qu'il  y  avoit  entre  Edouard  &  Baillol.  i°'  •  P^' 
Ce  dernier  y  declaroit,  qu'il  avoit  ete  couronne  par  la  permif-  lu^-ci'''* 
fion  diEdouard,  &  par  le  fecours  des  honnes gens  d'Angleterre.  '"engage 
II  ajoutoit  dans  TAfte  de   CeflSon  ,  qu'il  avoit  rendu  au  Roi  ^^'jj'  ^*'" 
d'Angleterre  un  hommage-lige  pour  toute  TEcoffe  &  les  lles  inage"'" 
qui  en  dependent ,  &  qu'il  lui  avoit  prete  ferment  de  fideUte  P?""  '* 
comme  fon  Vaf&l.   Dans  un  autre  Adte  du  meme  jour,  page  ^c°d'E"' 
539  ,  Baillol  s'engageoit  i  fecourir  Edouard  de  toutes  fes  for-  cofTs. 
cts ,  toutes  les  fois  qu'il  en  feroit  requis ;  &  reconnoiffoit  ou- 
vertement,  que  c'etoit  par  fon  fecours  qu'il  avoit  etc  couronne. 
II  faut  remarquer  que  ces  Adtcs  font  du  23  Novembre,c'eft-a- 
dire,  trois  mois  apres  rentree  de  Baillol  en  Ecofle.     Qui  pour- 
ra  donc  fe  perfuader ,  qu'en  fi  peu  de  tems ,  &  immediatement 
apres  fon  Couronnement,  Baillol  ait  pu,  fans  aucune  caufe  ap- 
parente,  prendre  la  refolution  de  fe  rcndre  Vaffal  d.'Edouard,Sc 
de  lui  ceder  Bariuici ,  s'il  n'en  etoit  pas  ainfi  convenu  avec  lui 
avant  que  de  s'engager  dans  cette  entreprife.'   Ceft  donc  en» 
vain  que  quelques  Auteurs  fiant  des  eflbrts  pour  juAiBeT  Edouard 
fur  cct  article ,  puifqu'il  eft  mauifefte  qu'il  ftjt  lc  premier  Au- 
teur  de  cette  Expedition. 

Malgre  tout  cela,  Edouard  ne  laiffoit  pas  de  continuer  fa  Edouar^ 
diffmulation,  &  d'amufer  k  Regent  d'£coffe  par  des  Nego-  i^^^kt 
ciacions;  comme  il  paroit  par  un  Plein-pouvoir  donne  a  des  le  Regent 
Commiiraires  pour  traiter  avec  lui,  du  14  Decembre  1332. 
Page  540. 

Ces  deguifemens  n'etant  pas  capables  de  tromper  le  Public , 
le  Pape  lui  ecrivit,  pour  lui  rcprocher  Tadion  injufte  qu'il  fei- 
foit  jk  l'egard  de  l'Ecoffe.  On  voit,  page  540,  la  reponfe  de ''"pfpe. 
ce  Prince ,  par  laquelie  il  pretendoit  fe  jultifier  des  calomnies  de 
fes  Ennemis.  II  employoit  pour  cela  les  memes  moyens  dont 
nous  avons  deja  parle;  c'eft-a-dire,  qu'il  vouloitfaire  entendre 
au  Pape ,  qu'etant  fur  le  point  de  paffer  en  Irlande ,  il  avoit  ap- 
pris  que  les  Ecoffois  avoient  deflein  d'envahir  fes  Etats,  &  que 
c'etoit  la  raifbn  qui  Tavoit  engage  a  marcher  vers  les  frontieres. 
Cette  reponfe  elt  du  i  ?  Decembre ,  trois  femaines  apres  avoir 
regu  rhommage  de  Baillol. 

Le  Regent  d'Ecoffe  ne  fut  pas  longtems  fans  s'appercevoir 
des  vues  intereffees  d'Edouard,  qui  ne  pouvoit  etre  vcnu  fur  la 
frontiere  avec  une  puilfante  Armee ,  que  dans  un  mauvais  def- 
fein.  II  employa  donc  tout  cet  Hiver  a  lever  une  Armee  dans 
Jes  Provinces  qui  reconnoiffoient  encore  le  Roi  David.  Cea 
fut  affez  pour  donner  au  Roi  d'Angleterre  un  pretexte  de  le 
plaindre,  que  les  Ecoflbis  avoient  deffein  de  rompre  la  Paix, 
&  d'envahir  rAngleterrci  ce  qui  robligcoit,  difoit-il,  a  lespre- 
venir :  &  en  effec ,  il  commenga  lui-meme  les  hoftUites.  Les 
Ecoffois  ayant  voulu  fe  defendre,  Guillaume  Douglas,  qui  eut 
le  malheur  d'etre  fait  prifonnier  par  les  Anglois,  fut  mis  aux 
fers,  comme  s'il  eut  ete  coupable  de  Rebellion,  ou  de  Trahi- 

La  Guerre  etant  commencee ,  Edouard  pretendic  toujours  que  Au  Roi 
les  Ecoffois  etoient  les  agreffeurs ,  &  tacha  de  le  faire  entendre  ^^  ^""" 
ainfi  au  Roi  de  France,  &  au  Comte  de  Flandre,  par  deux  Comiede 
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(t)  Mr.  -Bxyr.is,  qui  donne  une  Relation  paniculiere  de  tous  ccs         (5)  WdfKghnm  &  B/ir«ej,  ont  tous  deux  commis  eette  erreur,  & 
Combats ,  dit  que  le  Couronnement  fe  fit  le";  17  de  Sept.  1331.  leur  autorite  fans  doute  a  eg.we  bien  d'autres  Ecnvams. 

(i)  Selon ii«»ri  .fe  Kniihton  &/«/»« JSarw^laBataUlefedonna  le  ij).        (4)  Mr.  Hnrnes  rapportc,  que  cette  BataiUe  fe  donna  dms  la  Plal- 
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lou-  Lettres  qu'on  ircuve  ici  pages  556  &  557,  Tunc  du  27  Avril, 
111.  &  Taucre  du  7  Mai  13  3  3-  Cela  faic  connoicre  avec  quelle  pre- 
cautioii  il  faut  lire  les  Lettres  de  ce  Prince ,  &  celles  de  plu- 
lieurs  autres,  ou  la  verice  elT:  f:  fouvenc  deguifec. 
fiegc  Toutcs  les  demarches  d'Edouarei  aboutiretic  enfin  au  Siege  de 
e"J  Bar-jjick ,  qu'il  tit  au  mois  de  JuiUet  luivanc.  On  trouve  ici  la 
'!l^'  Cipiiulation  de  cette  Place,datee  du  15  du  meme  mois.  Com- 
'  *'    me  le  Gouverneur  avoit  etc-  mforme  que  leRegent  s'approchoic 


Mtirray  prifonnier  ,   page  70S.     Cette  Penfion  fut  augniente:  Edou- 

dans  la  fuite,  jufqu'a  26  fous  &  demi,  a  caufc  de  la  cherte  des  ardTIJ. 

vivres.  Page  729.  ''^"ce  du 

Apres  plufieurs  Negociations  infruftueufes  faites  au  commen-  Muiray 

ccment  de  I'annee  1337  ,   Edouard  retourna  au  mois  de  Juin  P"*"^»- 

vers  les  frontieres  d^Ecolfe  ,  &  dans  cette  quatrieme  EKpedi-  "ouatrie- 

tion,  il  fic  cruellemenc  ravager  ce  malheureux  Royaumcj  apres  me  t-xpe- 

quoi  il  recourna  dans  fes  Etacs,   faute  de  crouver  des  Ennemis  ^''^" '*'''■" 

douatd  ca 


pour  fairelever  le  Siege,  il  crut  ne  rien  hazarder  en  s'engageanc    qui  soppofalfenc  a  fes  armes.     Nous  verrons  dans  TArcicle  fui-  £°o','ij_ 
a  rcndre  la  Place,    !i  eile  n'e:oic  fecourue  avant  le  20  du  mois.    vanc,  la  raifon  qui  porta  ce  Prince  a  donner  quelque  relkhe 
A  peme  la  Capiculation  fuc-elle  fignee,  c^xxEdouard  appric  que    aux  EcofiTois.  ^  Cependant  il  nauroic  pas  ab.indonne  fon  entrc' 


lei  "Ennemis  ecoienc  pres.  II  alk  les  atcendre  lur  la  hauceur  de 
Halydivjn  oii  il  ramporca  une  des  plus  memorablcs  Vidtoires 
'  que  les  An^^Iois  ayenc  jamais  remporcees  fur  1'EcolTe.  On  voit 
'',,  ici,  pages  5<58  &571,  des  Ordres  pour  rendre  graces  a  Dicu 
fesdu  pojr  b  gain  dc  ceccc  Bataille,qui  fuc  donnee,fi  je  ne  me  trom- 
'*■'■"    pe,  le"i8  deJuiUet  1333  (2) • 

Barvj-.ck  fe  rendit  cnluitei  &;  les  EcolTois,  abattus  par  tantde 
pertes  ,   laiirerent  Edouard  &c  Baillol  jouir  de  leurs  svanc.iges. 
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prife,   s'il  n'eijt  cru  les  avoir  aflez  bien  reduics.     Ceft  ici  oii 
hniflent  les  Adles  de  ce  IV  Volume  qui  regardent  rEcolTe. 

On  a  vu  au  long  ,  dans  TExrraic  du  II  Tome  ,  les  fonde- 
msns  des  precentions  des  Rois  d'Anglecerre  lur  TEcofle.  Ceft 
au  Ledeur  a  juger  li  ce  fuc  avec  jultice  ,  <\\xEdouard  III  les 
fic  revivre,  apres  s'en  ecre  folennellement  delifle  j  &  li  les  voyes 
dont  il  fe  fervit  pour  cela  furenc  regulieres.  Ceux  qui  onc 
voulu  le  juitifier  fur  cet  article  ,    ont  donne  plucoc  des  mar- 


Quelques-uns  pourcanc  perfulanc  dans  leur  fidelite  pour  le  Roi    qucs  de  leur  prevencion  ,    que  de  leur  bonne-foi 


Cecte  pre- 


David,    fe  cinrenc  a  couverc  dans  les  marais  &  fur  les  raonca- 

gnes,  precs  a  profiter  des  occaiions  qui  fe  pourroicnt  prefen- 

ter. 
rieur       ^*-'  "^^^^  '^-  f^^'''^''  ^l^i^ , Baillol  tint  fon  premier  Parlement 
rlifto-  a  Edimbourg ,  &  non  pas  a  Perth ,  comme  les  Hiftoriens  Taflli- 

s,'"'^    rcnc  (3).    On  voic  ici,  page  590  &  iuivantes,  les  Adtes  de  ce    quc  Tunion  des  deux  Royaumes  ecoufFera  cette  difpute ,   qui 
ement  premier  Parlement.  L'hommage  rendu  par  Baillol  y  fut  approu-    n'a  regne  que  trop  longtems. 
1  pat    ve,   la  Souverainete  de  TAngletcrre  fur  TEcofle  recablie,  &  la 

celfion  de  Barwick  confirmee.    On  y  caffa  de  plus  cous  les  Ac- 

tes  paffes  fous  le  Regne  de  Rebert  Brus ,  conmie  ayant  ete  faits 

par  unc  Autorice  illcgitimc. 

Le  i2juin  fuivanc,jB«?//o/n'etant  pas  concent  de  cout  cequ'il 

avoic  faic  en  faveur  d'Edouard,  voulut  lui  donner  un  nouvcau 

temoignige  de  fa  reconnoiflance ,  par  le  don  pur  3f  fimple  quil 

lui  fit  A^Edimbourg  ^Roxborougb  yjedworth ,  Selkirk,  &C  de  quel- 

qies  aucres  Terres  6c  Chateaux  a  la  bienfeance  de  TAngleterre. 

Page  614..    Edouard  fe  mit  en  poffellion  de  toutes  ces  Places, 

comme  on  le  voit,  pages  616  &  Gij 
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vencion  de  la  Souveraincte  de  TAnglecerre  fur  TEcoffe ,  a  ec6 
longcems  la  paflion  favorire  des  Policiques  Anglois.  Elle  n'a 
pas  meme  encierement  ceffe.  II  n'y  a  que  peu  d'anneei  qu'on 
a  encore  publie  des  Livres  fur  cetce  meme  matiere,  avec  autant 
de  vivacite  que  li  Tatfaire  etoit  encore  recente.     11  faut  efperer 


III.  AFFAIKES  DE    FRANCE. 

PEu  de  gens  ignorent  le  grand  &  fameux  demele  qu"£- 
douard  III  eut  avec  Philippe  de  Valois ,  touchant  la  Cou- 
ronne  de  France  i  &  la  Guerre  qui  s'alluma  entre  ces  deux 
Princes  a  cette  occafion.  Ce  IV  Tome  ne  contienc  que  ks 
preparatifs  de  cette  fanglante  Guerre  ;  preparatifs  qui  durerent 
huit  ou  neuf  ans  ,  avant  qaEdouard  fe  declarat  ouvertement. 
Quoique  ce  qui  s'eft  paffe  pendant  ces  neuf  annees  paroifle 
d'abord  peu  important ,  on  peuc  pourtant  tirer  diverfes  inftruc- 


Les  EcolTois,  qui  fe  virent  ainfi  trahis  par  leur  nouveau  Roi,    tions  des  Pieces  que  ce  Recucil  fournit   fur  ce  meme  tems. 
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life 


commencerent  a  prendre  de  nouvelles  mefures ,  &  reiblurent  de 
perir  plutot  que  dc  fe  voir  plus  longtems  foumis  au  Roi  d'An- 
gleterre.  Ils  s'appcrgurent  aiiemenc  que  c'etoit  raoins  Baillol 
quEdouard,  qui  ecoic  le  vericable  Roi  d^EcolTe ;  le  premier  n'e- 
tant  qu'un  inftrumenc  dont  le  Roi  d'AngIetcrre  fe  fervoit  pour 
parvenir  a  fes  fins.  Ils  aflemblerent  donc  fecretement  quelcjues 
pat  Troupcs  &  allerent  furprendre  Bai/lol,qai  nc  fe  doutoitde  ricn. 


Elles  peuvent  fervir  principalcment  a  faire  connoitre  le  Carac-  Caraaete 
tere  d'Edouard  III.  Les  grands  &  heureux  fucccs  dont  les  en-  rJi'^"',) 
treprifes  de  ce  Prince  furent  accompagnees  ,  ont  faic  que  les 
Hiftoriens  ont  paffe  legerement  fur  fes  moindres  adions,  pour 
s'arreter  fur  les  plus  confiderables.  Dans  le  recit  de  fes  Vic- 
toires,  ils  ont  fait  avec  plaifir  Teloge  de  fa  valeur,  de  fa  pru- 
dence,  de  fa  generofite,  de  ia  grandeur  de  fon  genie^  &  Ton 


Dans  cette  actaque  imprevue  ils  le  deftrent  entierement,  &  To-  ne  peut  nier  qu'il  n'ait  meritc  les  louanges  qu'on  lui  a  dormees: 
bligerent  a  fe  fauver  fur  un  cheval  fans  fclle  a  Carlifle,  d'ou  il  mais  cela  ne  fuffit  pas  pour  achever  ibn  Portrait.  11  faut  a- 
fit  favoir  fbn  defiftre  a  fon  Protecteur.  jouter  a  cela,  pour  faire  connoitre  a  fond  le  Caraftere  de  ce 

douatd  Edouard  etoit  trop  engage ,  pour  laiffer  fon  ouvrage  impar-  Prince ,  fa  foupleffe  dans  les  Negociations ,  &  quelques  autres 
tiie  fait.  II  marcha  donc  en  Ecoffe  &  ravagea  diverfes  Provinces ;  circonftances  de  fes  moindres  aitions  ,  qui  font  voir  que  fa 
igean-  ^^,-^3  qmjj  jj  retourna  dans  fes  Etats.  Les  Ecoffois  fe  raffem-  Vertu  n'etoit  pas  des  plus  rigides  ,  ou  du  moins ,  qu'il  etoit 
jjnj  blerent  pendanc  THiver ,  pour  s'oppofer  i  la  nouvelle  invafion  perfuade  que  la  diflimulation  n'etoit  pas  incompatible  avec  les 
:jire.  quil  meditoit  ■-,  mais  une  Treve  que  le  Roi  de  France  leur  pro-  vertus  d'un  grand  Roi.  Ceft  un  defaut  qui  lui  a  ete  commun 
'1"*^"^  cura  juiqu'a  la  fin  de  Juin,  leur  donna  quelque  relache.  Dbs  avec  piufieurs  grands  Princes ,  qui  ont  comme  lui  neglige  le 
:vc,ce  qu'elle  fut  expiree,  Edouard  nvzgsa.  TEcoffe  une  feconde  fois;  foin  de  leur  reputation  envers  la  Pofterice  i  foin  qui  devoi: 
/aume  niais  fans  donner  de  Bitaille ,  les  Ecoffois  n'ofant  expofer  le  peu  pourtant  fuppleer  a  leur  egard  a  la  crainte  des  Loix  ,  qui  ferc 
:?ecmi- '^^  Troupes  qui  leur  reftoient.  Cependant  le  Comte  de  W<i- 
fois.  mur,  qui  fervoit  TAngleterre,  fut  pris  par  les  Ecoffois;  mais  il 
j^m"*  fut  mis  en  liberce  par  Murray  Regenc  d'Ecoffe,  qui  voulanc 
ir  piis  pouffer  plus  loin  fa  generofite,  s'avifa  de  Taccompagner  fur  la 
lesE-  frontiere,  &  eut  le  malheur  d'etre  fait  prifonnier  par  la  Garni- 
Com^  fon  de  Roxhorough ,  le  1 3  Aout.     Apres  c^^Edouard  eut  fait  en 


Vluitay  EcoiTe  tout  ce  qu'il  voulut,  il  accorda  une  Treve  jufqu'a  Pa- 
1«  ques  de  Tannee  1336,  a  la  requificion  du  Pape  &  du  Roi  de 
S'"'-    France.  Pages  674,  676,  684.. 


de  frein  aux  Particuliers.  Nous  venons  de  voir  une  preuve 
remarquable  de  ce  Caradtere  d'Edouard  ,  dans  le  projet  qu'il 
forma  contre  l^EcoiTe.  Le  refte  de  ce  Volume  en  fournit  enco- 
re  quelques  autres ,  dans  la  conduite  qu'il  tint  avec  Fhilippe  de 
Valois  ,  avant  que  de  coramencer  la  Guerre  qu'il  meditoit  de 
lui  faire  depuis  longtems. 

Des  q\s'Edouard  fut  monte  fur  le  Trone ,  la  Reine  fa  Mere 
qui  tenoient  le  timon  des  Affaires ,    &  qui  ne 


&  Mortimer 

craignoient  pas  moins  la  Guerre  avec  la  France  qu'avec  TEcof- 
Pendant  cecce  Treve,  le  Roi  David ,  toujours  refugie  en    fe,  penferent  a  terminer  tous  les  differends  que  TAngleterre  a- 
France ,   eut  la  liberte  d'envoyer  dcs  Ambaffadeurs  en  Angle-    voit  avec  lc  preraier  de  ces  Royaumes.  Le  dernier  Traite  qu'/- 
^^auire  jgj ^e  pgur  y  negocier  quelque  accommodement ;  mais  tout  cela    fabelle  avoit  fait  a  Paris ,  avoic  laiffe  cercaines  chofes  indecifes 
fuc  inucile.     Ces  Negociations  fonc  le  fujet  de  divers  Actes  peu     qui  auroient  pu  caufer,  entre  les  deux  Couronnes ,  des  Troubles 
;rr,r,rsrrn,,o     i-„,,r,^,,Mo  „'„u^. .,.:_„_- i  „.„„      r\..^: —  n.iri.i —      j^ij'jj  ^j.QJ|.  neceffaire  de  prevenir ,  fur-tout  dans  une  Minorite. 

On  envoya  donc   en  France  des  Ambaffadeurs  pour  regler  tous  ^'^l'^^*\ 
ces  differends.     Ce  fut  le  22  de  Fevrier  1327,  im  mois  apres  voye»ea 
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kiillol 
'ant 
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le  Couronnement  du  Roi ,  pages  264  &  267.  Ces  Ambaffadeurs  f^"""-, 
y  conclurent  un  Traite  le  31  de  Mars,  (page  289)  qui  portoit  avec*"° 
entre    autres    chofes  ,     quEdouard    payeroit   a  Charles  le  Bel  t:harlc« 


imporcans ,  puifqu  ils  n'aboutirent  a  rien.     Quoique  Baillol  por 

tat  toujours  le  Titre  de  Roi  d'Ecoffe,iI  n'avoic  plus  aucuneAu- 

torite  clans  ce  Royaume.     Cetoit  Edouard  qui  en  ecoit  lc  Mai- 

tre,  &  qui  ne  donnoit  a  ce  Roi  que  cinq  Marcs  par  jour  pour 
uIjIi-    fa  fubfillance. 
:  |u''e'-'      ^'•"^  1*^^  '^  Treve  fiic  finie,  Edouard  marcha  pour  la  troifie- 

i  itd  lui  tne  fois  en  EcolTe,comme  il  p.iroic  de  diversOrdrcs  de  cePrin-     50000  livres  fterling  pour   les  fraix  de  la  Guerre  precedente  , ''  ^''' 
'  "<■■       ce  dates  de  Perth ,  ou  S.  Jean ,  depuis  le  3  dejuillet,  julqu'au    &  fcroit  demolir  les  Chaceaux  des  Seigneurs  Gafcons  condam- 

3  de  Sepcembre  1336.  nes ,    qui  d'ailleurs  etoient  pardonnes  ,   quant  a  la  vie  &  aux 

Le  refte  de  1'annee  fut  employe  en  diverfes  Negociations  en    membres,  pourvu  qu'ils  obeillenc  au  Ban.    QnoxqaEdouard  viq 

faveur  des  EcolTois,  a  la  follicicacion  du  Roi  de  France,  qui  fe    fe  mit  pas  beaucoup  en  peine  d'execucer  ce  Traice,  les  deux 

laiffoic  arauler  par  Edouard.  Pages  704.,    707.     Le  dernier  a-    Rois  vecurent  en  paix  tout  le  refte  de  cette  annee 

voit  laiffe  le  coramandement  de  les  Troupes  au  Comte  d'  Athol, 

qui  fe  laiffa   furprendre  par  les  EcolTois  ,  &  fut  tue  dans  un 

Combat  (+). 

Parmi  les  Ades  de  Tannee  1337  ,   on  trouve  une  Afligna- 
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tion  de  20  fous  par  femaine  pour  la  fubfiftance  du  Comte  de    ceinte  d'environ  fept  mois. 


Au  commencement  de  1328,  il  furvint  encre  les  deux  Cou-  Demele 
ronnes  un  nouveau  demele ,  bien  plus  important  que  celui  qui  5""^'  ^j. 
venoit  d'etre  termine.     Charles  le  Bel  mourut  le  i  de  Fevrier  ,  nons  au 
fans  laiffer  d'Enfans  males ;   mais  Blanche  fa  Femme  etoit  en-  '"^1"  ^  '* 


On  pretend  qu'avanc  ia  morc 

nom 


.,  Rcgence 
"  de  Fianst' 


ne  de  KMlain,  vers  le  dernier  de  Decembre  153^ ;  8c  que  lc  Comte     me   Heilor  Boece  Sc  Buchttnan  le  nomment,)  etoit  aufli  Bvoa  d'Aa- 
<i'Athol  cjui  y  fut  tue,  favoir  David  Str»6oki(aoa  pas  Cumiit  ,co:n-     eletcrie,  oij  il  poifcdoic  de  grandes  Terres. 
Tom.  X.P.I.  b  t  j  ^ 
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ABREGE'    HISTORIQ^UE 


Edou-  nomma  pour  Regent  du  Royaume,  Phi/ippe  de  Valois  fon  Cou- 
*RD  111.  lin-germajn,  en  attendant  les  couches  de  la  Reine.  Edouard  de 
lon  cote  demanda  la  Regence,  comme  le  plu?  proche  Parent 
du  dernier  Roi,  puifqu^il  ecoit  fon  Neveui  au-lieu  que  Philippe 
n"etoit  que  Coufin-germain.  Ce  fut  aux  Etats  du  Royaume  , 
aflembles  lur  ce  fujct,  a  dccider  cette  queftion.  Philippe  fe  fon- 
doit  fur  la  Loi  Salique ,  qui  excluoit ,  dilbit-il ,  les  Femmes  & 
les  Defcendans  des  Femmes,  de  la  Couronne,  &  par  confe- 
quent  de  la  Regence.  Edouard  foutenoit  au  contraire  que  la 
Loi  n'excluoic  que  les  Femmes,  a  caufe  du  defaut  de  leur  fexe; 
mais  uon  pas  les  Males  defcendus  dcs  Femmes,  puifqu'ils  n'a- 
voient  pas  k  memc  defaut.  Les  Etats  ajugercnt  la  Regence  ^ 
Pbilippe  de  Valois ,  pcndant  la  grofrcffe  de  la  Reine.  Cette  Prin- 
cefle  ayant  mis  au  monde  une  FiUe  le  premier  d'Avril  de  cette 
meme  annee ,  Philippe  de  Valois  fut  reconnu  pour  Roi  de  Fran- 
ce,  <Sc  fe  fit  facrer  le  28  de  Mai  fuivant. 

Avant  que  d'alier  plus  loin ,  il  eft  neceflaire  de  remarquer  , 

quc  fur  le  fujet  que  nous  avons  prefentement  en  main  ,  il  y  a 

certaines  difficultes  qui  n'ont  jamais  ete  bien  eclaircies,  6c  fur 

lefquelles  les  Ades  de  ce  Volume  peuvent  fournir  quelques  lu- 

mieres.     La  i.  eft  ,   fi  Edouard  envoya  des  AmbaiHdeurs  en 

France  incontinent  apres  la  mort  de  Charles  le  Bel,  pour  de- 

mander  la  Regence  da  Royaume.    La  2.  li  les  Etats  donnerent 

deux  Jugemens ,  l'un  pour  decerner  la  Regence  a  Philippe ,  & 

Tautrc  pour  lui  ajuger  la  Couronne.     La  3.  confifte  \  favoir, 

fi  les  Ambafladeurs  d'Edouard  demanderent  la  Couronne  pour 

leur  Maitre,  apres  les  couches  de  la  Reine  Blanche;  s'ils  furent 

ecoutesjSc  fi  ce  fut  fur  les  raifons  de  Tun  &de  Tautre  des  deux 

Pretendans ,  que  les  Etats  fe  determinerent  pour  Philippe.    4.  II 

fera  neceflaire  d'exaniiner  en  quoi  conliftoit  principalement  le 

noeud  de  la  queftion,  que  les  Auteurs  Fran^ois  ont  traitee,  ce 

femble  ,   d'une  maniere  trop  generale ,   &  avec  beaucoup  de 

confufion  ,    de  peur   que  le  detail  ne  leur  fut  pas  favorable. 

J'efpere  qu'on  ne   fera  pas  fache  que  je  m'arrete  un  momenc 

fur  chacune  de  ccs  q^eftions ,    puilque  cette  matiere  fait  un 

des  points  les  plus   conliderables  des  Hiftoires  de  France  & 

d'Angleterre ,    a  caufe  des  grandes  fuites  de  ce  fameux  Pro- 

ces. 

Affiiiie       L  Tous  lesHiftoriens  Frangois  aflurent  unanimemenc,  qu'E- 

^""«d  &  '^""'"''^  envoya  des  Ambafl^sdeurs  a  Paris  pour  demander  la  Re- 

^Ti"pi>e    gence.    Ils  rapportenc  meme  la  Hirangue  qu'ils  firent  devant 

dc  viiois  ies  Ecats,  les  railbns  qu'ils  alleguerent ,  &  la  reponfe  qu'y  fic  Ro- 

«"fn^  dc'  ^^^'  d'Artois ,  qui  etoic  alors  grand  parrifan  de  Philippe.     Entre 

fiFiincr.  les  Hiftoriens  Anglois,  il  n'y  en  a  pas  un ,  que  je  fjche,  qui 

fafle  mention  de  cette  Ambaffade.     Dans  tous  les  Acles  de  ce 

IV  Tome,  qui  cn  contiem  une  infinite  d'autres  moins  impor- 

tans ,  on  ne  trouve  pas  un  feul  raot  qui  donne  lieu  de  croire 

qn'Edouard  envoya  des  Ambafladeurs  fur  ce  fujet.     II  eft  me- 

mc  a  prefumer  que  la  Reine  Ifahelie  &  le  Comte  dc  la  Mar- 

ebe ,   qiii  gouvernoient  les  Aftaires  du  Royaume ,  n'auroient  pas 

voulu  faire  cette  demarche ,  de  peur  de  s'engager  dans  une  Guer- 

re  avec  la  Francei  eux  qui,  pour  eviter  la  Guerre  avec  rEcof- 

fe,  n'avoienc  pas  crainc  de  crahir  vifiblemenc  les  incerecsde  leur 

Pupile.    Ces  raifons  peuvenc  donner  lieu  de  foupgonner,  que 

lcs  Harangues  des  Ambafladeurs  Anglois  &  de  Rohert  dArtois , 

ont  ete  forgees  a  plaifir  par  Paul  Emile  qui  les  a  rapportees ,  ou 

par  quelque  aurre  Hirtorien.    Ce  n'eft  pourcanc  qu'unc  preuve 

negative  ,  fur  laquelle  on  ne  pcut  pas  entieremenc  s'appuycr , 

puilque  tous  les  Hiftoriens  Franqois  conviennenc  du  contraire. 

Quoi  qu'il  en  foit  ,    c^Edouard  ait  envoye  des  Ambalfadeurs 

pour  demander  la  Kegence,  ou  qu'il  n'en  ait  pas  envoye,  il  eft 

certain  qu'il  regarda  comme  une  injuftice  qu'on  lui  avoic  faice, 

la  determination  Ats  Ecats  en  faveur  de  Philippe  de  Valois  i  com- 

prenant  bien  1'avantage  que  fon  Rival  pourroit  tirer  de  la  Re- 

gence,  en  cas  que  la  Reine  Veuve  vint  a  inettre  une  Fille  au 

monde.    Cela  paroit  par  des  Lectres  qu'il  ecrivic  dans  le  cems 

qui  fe  pafla  entre  1'adjudication  de  la  Regence,  &  les  couches 

•Lettres   de  la  Reine,  qui  ne  fuc  delivree  qu'au  mois  d'Avril.     Ces  Lec- 

<fJidouMd  jjes  adreflees  a  divcrs  Seigneurs  de  Guyenne,  a  18  Villes  de  Na- 

S«-nems  varre,   a  29  Seigneurs  de  Foix  &C  de  Languedoc,  a  19  Villes 

ieftauce.  de  cecte  derniere  Province,  portoient,  que  fon  intention  etoit 

de  recouvrer  fes  Hericages ,  par  couces  les  voyes  polTibles ,  quand 

le  cems  en  feroic  venu.    On  pourroit  croire  que  par  fes  Heri- 

tjges  il  encendoit  la  Guyenne,  fi  dans  quelques-unes  de  cesLet- 

tres ,  il  ne  parioit  clairemenc  des  Heritages  de  ia  Mere.    Cela 

fait  voir  ,    que  c'ecoit  du  Royaume  de  Francc  qu'il  parloit , 

aufli-bien  que  de  IaNavarre,qui  fe  trouvoit  dans  le  meme  cas; 

&  non  pas  de  la  Guyenne ,  fur  laquelle  fa  Mere  n'avoic  aucun 

B.  u4.     Droic.  Ccs  Lectres  font  datees  du  28  Mars  1328  ,avanc  les  cou- 

jufqu"»      ches  de  la  Reine. 

'*''•  II.  La  feconde  difficulce  confifte  a  favoir  fi  les  Etats,  apres 

avoir  ajuge  la  Regence  a  Phtlippe  de  Valois ,  immediatement  a- 

pres  la  mort  de  Cbarles  le  Bel,   lui  decernerent  la  Couronne  a- 

prei  la  delivrance  de  la  Reine  Veuve,  par  un  fecond  Jugemcnt. 

Confu-  C'eft  ici  oii  Ton  trouve  une  tres  grande  confufion  dans  les  Hif- 

ks"wa<h-  to"e"s  FrangoiSjqui  confondent ces deux  chofes , qu'ils  auroient 

riens 

(i)  L'Autorite  de  ces  Maires  du  rala,is  ,  comme  les  FraiKjois  les 
appelloient  ,  etoit  fi  exorbitante  ,  qu'iis  etoient  non-lcuiement  les 
Curateurs  ,  mais  aulTi  ics  Gouvemeurs  des  anciens  Rois  j  les  pla- 
coient  iur  le  Tr6ne,  ou  les  cn  depolledoicnt ,  felon  leur  bon-plailir. 


pourtant  du  diftinguer.  Ils  difent  veritablement ,  que  les  Etats  Ed( 
ajugerenc  la  Regence  a  Philippe;  ils  alfurenc  la  meme  chofe  a  ^Rd 
fegard  de  la  Couronne  ;  mais  en  parlant  de  ce  dernier  Juge- 
nienc ,  il  paroic  qu'ils  entendcnc  le  premier  rouchant  la  Re- 
gence  ,  puifqu'ils  y  fonc  incervenir  les  AmbafTadeurs  Anglois, 
&  leur  attribuent  la  meme  Harangue  qu'ils  firenc  en  deman- 
danc  la  Regence  pour  leur  Maitre  ,  comme  ils  fonc  feire  a 
Rohert  d'Arto!s  la  meme  reponfe.  II  eft  impoffible  que  les 
memes  chofes  fe  ibienc  pafliSes  dans  ces  deux  diverfes  occafions. 
La  railbn  en  eft,  que  liippofe  que  les  Ambafl^adeurs  d'AngIe- 
terre  ayent  affifte  au  premier  Jugemenc  des  Etats,  touchant  la 
Regencej  ce  que  je  ne  voudrois  ni  avouer,  ni  nier,  pour  les 
railons  deduices  dans  rArticIe  precedent ;  il  eft  du  moins  cer- 
tain  qu'ils  ne  furent  point  prefens  quand  on  decerna  la  Cou- 
ronne  a  Philippe  ,  &  qu'ils  ne  la  demanderent  pas  ,  pui(qu'ils 
n'en  avoient  pas  encore  recu  rordre.  Ce  que  jc  viens  de  dire 
eft  manifefte  par  deux  Pieces  decilives  ,  qui  le  trouvent  dans 
ce  Recueil.  La  premiere  cft  un  Plein-ponvoir  donne  par  £-  Le  I 
douard  a  fes  AmbaiTadeurs ,  de  demander  la  Couronne  de  Fran-  ^"* 
ce  en  fon  nom  ,  le^uel  Pieinpouvoir  eft  date  du  16  de  MaihCoi 
1328  ,  douze  jours  feulement  avant  le  Sacre  de  Philippe.  II  £?""« 
eli  tres  difficile  de  fe  pcrfuader  que  les  AmbaflTadeurs  Anglois  p"^j' 
ayent  pu  fe  rendre  aPans ,  ou  que  s'ils  y  eroient  deja  ,  ils 
ayent  pu  recevoir  leur  Commiffion  ,  &  rexecuter ;  qu'une 
queftion  li  importante  ait  ete  examinee  &  decidee  dans  les  E- 
ca:s,  oii,  felon  Mezerai,  les  brigues  etoient  extremement  for- 
tes^  &  qu'enfin  les  preparatifs  du  Sacre,  &  le  Sacre  meme, 
ayent  pii  fe  faiie  dans  Teipace  de  douie  jours,  &  qu'un  fi  pe- 
tic  cfpace  de  tcms  ait  pu  fuffire  pour  touccs  ces  chofes.  La 
feconde  Picce  clt  uiie  efpece  de  Manifeftc  du  Roi  Edouard  , 
qu'on  tror.vc  dans  le  V  Tome  dc  ce  Recueil.  Dans  ce  Ma- 
nifefte ,  Edouard  fe  plainc  expreflemenc  que  fes  Ambafladeurs 
n'avoienc  pas  cce  ecoutes  ,  &  qu'ils  avoient  meme  couru  rif- 
que  de  la  vie.  Tout  cela  donne  lieu  de  croire  qu'il  n'y  euc 
point  de  Jugemcnt  folennel  couchanc  la  Couronne  ,  &  que 
Phtlippe  de  l-alois  ne  fc  metcanc  poinc  en  peine  d'ime  feconde 
deciiion,  apres  avoir  obtenu  la  Regcnce,  fe  fit  facrer ;  comp- 
tant  qu'il  dcvenoic  Roi  ,  par  le.^  mcmes  raifbns  qui  ravoient 
faic  declarer  Regenc  Du  nioins  doit-on  avouer  ,  que  s'il  y 
eut  un  fecond  Jugement  ,  il  fut  fait  avec  beaucoup  de  preci- 
pitation,  &  fans  rintervention  des  AmbaTadeurs  Anglois. 

III  La  troifieme  difficulte  a  ete  eciair:ie  conjointemenc  a- 
vec  la  feconde  ,  c'eft  pourquoi  il  n'eft  pas  necellaire  d'y  re- 
venir. 

IV.  Bien  c\\x'Edouard  paruc  Cacicemenc  acquiefcer  au  Jugement 
des  Etats ,  il  ne  perdic  pourtant  jamais  la  penfee  de  faire  valoir 
fes  Droics  quand  il  en  crouveroit  une  occafion  favorable;  mais 
fon  age,   la  fujettion  ou  fa  Mere  &  Mortimer  le  ctnoicnc,  &C 
la  Guerre  d  Ecolfe  qui  furvinc  enfuice,  rempecherent  de  faire 
paroitrc  ouvercement  fon  deflcin,  jul'qu'en  1357.    Ceft  ce  que 
nous  allons  voir  tout  a  Ibeure.     Mais  comme  cctte  Affaire  eut 
de  terribles  fuices,   &  qu'elle  eft  comme  le  principe  &c  la  caufe 
dc  ce  qu'il  y  a  de  ptus  remtrquable  dans  les  Hiftoires  de  Francc 
&  d'Anglecerre,  penJan:  plus  d'un  fiecle;  il  eft  neceffaire  d'e- 
claircir  la  quaCtienie  difficultc,  qui  confifte  a  favcir  cxadtemenC 
fur  quoi  Edouard  fc  fondoit,   quand  il  entrepric  dairacher  la 
Cooronne  de  France  a  Philippe.  II  femble  que  les  Auteurs  Fran-     i^^^, 
gois  ont  eu  pour  buc  d'obfcurcir  cette  mariere ,  en  la  traitanr  quc  foi 
d'une  maniere  generale,  &  en  faifanc  cntendre  <\uEdt,uard  dif-  '^'  '^" 
pucoic  aux  Fr;:ni5ois  raucorice  de  leur  Loi  Salijue,  dont  iis  e-  '^ZLo 
coient  en  poireifion  depuis  pres  de  mille  ans.    Ceft  par-la ,  fi 
j'ofe  le  dire,   qu'ils  ont  donne  le  change  a  leurs  Lcdeurs,  & 
ont  prevenu  une  infinite  de  gcns ,  contre  les  pretentions  d'JS- 
douard. 

La  Loi  Salique,  fur  laquelle  les  Fran^ois  fe  fonden:  pour  ex-  loj. 
clure  les  Femmes  de  ia  Couronne,n'eft  appuyee  que  fur  laTra-  liquc. ' 
dition.  On  n'en  a  jamais  produic ,  :ii  FOnginal ,  ni  aucun:  Co- 
pie  auihentique.  Son  Auteur,  &  ccux  qui  Tont  appuyee  dc 
leurs  fuffiages ,  font  egalemenc  uiconnus.  Cn  fe  contcnte  de 
citer  fur  ce  fujet,  une  ancienne  Chromque,  dont  on  ne  marque 
ni  le  tems,  ni  TAuteur,  qui  en  donne  la  gloire  a  Pharawoxdj 
premier  Roi  connu  des  Frangois.  Depuis  Pbaramond  jufqu'a 
la  morc  de  Louis  Hutin ,  c'eft-a-dire  pendant  pres  de  900  ans  , 
on  ne  Ta  point  mife  en  pratique.  Du  moins,  on  ne  connoit 
ni  aucun  Acle  public ,  ni  aucun  Faic  rapporce  dans  les  ancien- 
nes  Hiftoires,  qui  fafle  voir  inconceftablemenc ,  que  les  Frangois 
fe  foienc  conduics  par  raurorite  de  cette  Loi ,  dans  radjudication 
de  leur  Couronne.  Ceci  paroitra  fans  doute  etrange  a  ceux  qui 
font  deja  prevenus  en  fa  fayeuri  c'eft  pourquoi  il  eft  neceflai- 
re  d'entrer  dans  un  pecic  detail  fur  ec  fujec  ,  &  de  parcourir 
en  peu  de  mocs  les  crois  Races  ou  Familles  des  Monarques 
Frangois. 

Pendanc  que  la  Famille  de  Merovh  fuC  fur  le  Trone  ,  on  ne  x>.ict 
trouve  que  trois  exemples  qui  puilTent  etreproduits,  pour  prou-  Merovi 
vcr  la  pratique  de  cette  Loi  ;  &  tous  crois  e^alemenc  fbibles,  £'«"""«• 
pour  en  pouvoir  deduire  les  confequences  qu'on  en  veuc  cirer. 

Le 

L'Hiftoire  nous  apprcnd  que  Clovis  II,  &  les  dix  Rois  qui  lui  fuc- 
cederem  jul"qu'i  b  fin  de  la  Rac«  des  Meroviiigiens  ,  lurcnt  appelle's 
TMninns ,  a  caufe  qu'au-lieu  de  fonger  au  Gouvernement  ,  i!s  cn  a- 
bandonnoient  ia  condnite  a  ce»  Maires ,  a  qui  tout  le  naoade  faifoit 
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Le  premier  eft  pris  de  la  difpofition  qui  fe  fic  de  la  Couronne , 
aprci  la  m-^rt  de  ChiUebert  Roi  de  Paris  ,  dont  les  deux  Filles 
furent  privies  de  la  .SuccelTion  de  leur  Pere.  Voici  ce  que  Me- 
zerai  dit  llir  ce  fujet  dans  ibn  Abrege :  Leur  Oncle  Cloiaire  Joit 
en  haine  de  lcur  Pere  ,  ou  de  peur  quelles  pr(teiid'jje>;t  a  la  Suc- 
cej/toa,  les  detint  en  prifon  jujijua  tant  quilfefut  ajfuri  du  Ro- 
yaume.  Voici  le  primier  exemple  de  la  Loi  Salique  ,  en  faveur 
des  Males.  Peut-on  allcguer  rien  de  pliis  foible  ,  pour  prouver 
rautorite  de  certe  Loi,  puifquon  y  voit  manifellement,  que  ce 
fut  la  force  feule ,  qui  priva  ces  Filles  de  Childehert  de  l'Herita- 
ge  de  leur  Pere  }  Le  fecond  exemple  peut  fe  tirer  de  ce  qui  ar- 
riva  par  rapport  a  la  Succeffion  ,  apres  la  mort  de  Cherehert 
Roi  de  Paris.  Ce  Prince  avoit  laifle  trois  Filles,  dont  lesdeux 
preniieres  etoien:  batardes  ,  &  Religieules.  Berthe  ,  qui  etoit 
la  troifieme,  &  qui  fut  depuis  Femme  A^Athelhert  Roi  de  Keat 
en  Angleterre  ,  fut  privee  de  la  Succellion  de  fon  Pere  par  ks 
trois  Oncles ,  Gontran ,  Sigebert ,  &  Chilperic ;  mais  ce  fur  audi 
par  la  force ,  &  non  pas  en  vertu  de  la  Loi  Salique ,  dont  THis- 
toire  ne  fait  aucune  mention  eii  cet  endroit.  Pour  pouvoir 
prouver  que  ce  fut  en  vertu  de  la  Loi  Sahque  ,  il  faudroit ,  ou 
produire  cette  Loi  en  bonne  forme,  ou  du  moins  juftifierqu'el- 
le  etoic  deja  en  ufage.  Mais  rexemple  qa'on  vient  de  rapporter 
eft  le  feul  qui  precede  celui-ci  ■,  &  comme  j'ai  faic  voir  qu'il  cft 
infuffiiant ,  on  ne  lauroit  s'en  fervir  en  cette  occalion,  Le  troi- 
fieme  exemple  eft  tire  de  la  Succeffion  de  Gontran ,  laquelle  fes 
Freres  partagercnt,  parce  qu'il  n'avoit  lailfe  qu"une  Fille.  Mais 
cette  Fille  etoit  Religieufe  ,  &  par  confequent  hors  d'etat  de 
fucceder.  D'ailleurs ,  rHiftoire  ne  dit  nuUement  ,  que  les  Fre- 
res  de  Gontran  lui  fuccederent  en  vcrtu  de  la  Loi  Sali<}ue ;  mais 
feulement,  qu'ils  partagerent  la  Succeffion.  Cela  le  poavoit  fai- 
re  auffi  bien  par  la  fbrce ,  que  par  un  Droic  le^idme ,  d  aucant 
plus  qu'on  fait  bien  que  les  Princes  Fran^ois  n'ecoienC  pas  en  ce 
teras-la  fort  fcrupuleux.  Tous  ceux  qui  font  tant  foit  peu  ver- 
fes  dans  rHilloire  de  France,  favent  allez ,  qu'en  ce  tems-la  la 
fbrce  avoic  plus  de  part  que  les  Loix  ,  dans  la  diftribation  des 
Royaumes  qui  partageoien:  cette  Monarchie.  Sur  la  fin  de  cet- 
te  meme  Race ,  ce  furent  les  ( i )  Maires  du  Palais  qui  mirent 
fur  le  Trone  ceux  des  Princes  du  Sang  Royal  qu'ils  trouverent 
^  propos,  fans  fe  mettre  trop  en  peine  des  Loix  du  Pais;  Loix 
qui  nous  fonc  d'ailleurs  fort  inconnues. 

Dans  la  Famille  Carlovingienne  ,  qui  occupa  le  Trone  apres 
celle-ci ,  on  ne  trouve  point  que  les  Filles  ayent  ete  privees  de 
la  Couronne  en  vertu  de  la  Loi  Sa/ique.  Je  ne  fai  meme  ,  s'il 
y  a  eu  quelque  occalion  de  la  mettrc  en  ufage.  Quoi  qu'il  en 
foit  ,  on  voit  au  contraire  ,  que  vers  la  fin  de  cette  Rice,  ce 
furent  des  Defcendans  de  Charkmagne  ,  par  les  Femmes  ,  qui 
demembrerent  cette  puiflante  Monarchie  ,  comme  Mezerai  le 
remarque  en  quelque  endroiti  fansquil  paroifle  qu'on  ait  oppo- 
fe  la  Loi  Salique  a  leurs  pretentions. 

Pour  ce  qui  regarde  la  troifieme  Race  des  Capetietis  ,  il  eft 
certain  que  pendant  plus  de  300  ans,  on  n'eut  point  d'occaiion 
de  mettre  en  pratique  cette  pr.4tendue  Loi.  Que  li  on  precend 
objedler  que  les  Femmes  n  avoient  jamais  fuccede  a  la  Couron- 
ne,  depuis  le  commencement  de  la  Monarchie,  ce  n'eft  jasdi- 
re  aflezi  car  par  la  meme  raifon  ,  on  pourroic  prouver  qu'il  y 
a  unc  Loi  qui  exclud  les  Aveugles  ncs  de  la  Couronne  ,  puis- 
que  depuis  Pharamond  ,  il  n'y  a  point  eu  d' Aveugle-ne  qui  foit 
monte  fur  le  Trone.  Ajoutons  encore  ,  que  ii  la  Lm  Sal;<jue 
avoit  ete  etablie  &  reconnue  en  France,  Hugues  Capet ,  qui  dis- 
tribua  aux  Grands  de  fon  Royaume  les  Terres  dont  f,-  forme- 
rent  enfuite  les  Duches  &  Comtes-Pairies  ,  n'auroit  pas  man- 
que  d'aflujettir  ces  Terres  a  cette  meme  Loi ;  puilque  perfonne 
n'auroit  pu  trouver  mauvais  qu'il  eut  alfujetti  ies  parties  a  la  me- 
me  Loi  ,  ^  laquelle  le  tout  etoit  alfujetci.  Cependant  il  iie  le 
fit  pas :  il  eft  certain  au  contraire ,  que  les  grands  Fiefs ,  qui  de- 
pendoient  de  la  Couronne,  defcendoient  aux  Femme;,  comme 
Fafquier  6c  Mezerai  raflijrent  poli;ivement.  Jc  ne  pretends  pas 
au  refte  combatcre  le  Droit  des  Males  ,  pour  ce  qui  regarde  le 
tems  prefent  :  il  fufiit  que  les  Etats  Tayent  ainfi  ettibli  ,  pour 
qu'il  foit  hcrs  de  toute  conceftation.  Je  ne  veux  parler  que  dc 
ce  qui  s'ecoic  pafle  jufqu'a  ia  premiere  decilion  des  Kcacs  ,  faice 
apres  la  mort  de  Louis  Hutin  ,  qui  ne  preceda  que  de  quelques 
annees  le  Proccs  dont  ii  s'agit.  A  cet  eclaircillement  touchant 
la  Loi  Salique  en  general  ,  il  eft  neceflaire  d'en  ajourer  un  fe- 
cond ,  pour  les  cas  particuliers  qui  regardent  cette  Loi  j  en  fai- 
fant  voir  ce  qui  s'etoit  paffe  depuis  la  mort  de  Louis  Hutm ,  jus- 
qu'a  celle  de  Charles  le  Bel. 

Louis  Hutin  ,  qui  mourut  en  13 16  ,  ne  laifla  qu'une  Fille 
nommee  Jeanne.  Commc  la  Reine  fa  Veuve  ecoic  enceintc, 
les  Ecacs  voulurenc  attendre  qu'elle  fiit  delivree  ,  avant  que  de 
difpofer  de  la  Couronne.  En  effet,  en  cas  qu'elle  eiit  un  Fils, 
cc  Fils  devoit  fuccedcr  a  fon  Fere  j  non  pas  en  vertu  de  la  Loi 
Salique  ,  mais  en  vertu  d'une  Loi  commune  a  tous  les  Etats , 
ou  les  Males  font  preferes  aux  Femmes  ,  dans  un  meme  degre. 
En  attendant  que  la  Reine  accouchat ,  Phi/ippe  Frere  du  dernier 
Roi  fut  declare  Re^ent,  honneur  que  la  petite  Jeannt  fa  Niece 
ne  pouvoit  lui  difputer  ,   puifquelle  avoit  elle-meme  befoin  de 
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Tuteur.  Mais  Mezerai  remarque  ,  que  le  Duc  de  Bourfogne  ^ 
Oncle  materncl  dzJeAitne,  lc  preparoit  \  faire  valoir  lesDroits 
de  fa  Niece,  en  cas  que  le  fruit  de  la  Reine  ne  vintpas  a  bien, 
ou  qu'elle  accouchat  d'une  Fille  Cependmc  la  Reine  mit  au 
mondc  un  Fils  nomme  Jean  ,  qui  fut  d'abord  reconnu  pour 
Roi  ;  mais  qui  ne  vccut  que  huit  jours.  Ce  fut  alors  que  s'e- 
mut  une  grande  queftion  touchant  la  Succeffion.  Charles  Com- 
te  de  Va/ois  Oncle  du  derni.'r  Roi  ,  &  le  IJuc  de  Bourgogne ., 
Ibutenoient  hautement  le  parti  de  Jeanne  contre  Phiiippe  fon  On- 
cle  ,  &  tous  deux  conrre  leurs  propres  intt:iets  ;  puilqu'etant 
Princes  du  Sang  ,  la  Loi  Sa/ique  etoit  avaniageufe  a  leurs  Fa- 
milles.  Cela  faic  voir  que  cecce  Loi  n'ecoic  pas  encore  bien  eta» 
blie  ,  puifque  les  premiers  Princes  du  Sang  ,  &  les  premiers 
Pairs  du  Royaume  ,  ne  faifoienc  poinc  difficulce  de  foucenir  un 
Droit  qui  ecoit  direflement  oppofe.  Quoi  qu'il  en  foit ,  les  E- 
tats  deciderent  en  faveur  de  Phi/ippe  ,  qui  fut  funiomme  /e  Long, 
&  le  cinquieme  Roi  de  France  de  ce  nom.  Voila  la  premiere 
decifion  ,  clairc  ,  precife  ,  &  inconteftable,  que  les  Etats  de 
France  onc  faire  en  faveur  de  la  LoiSa/ique ,  neuf-cens  ans  apres 
la  fondation  de  la  Monarchie  Francoife.  Phi/ippe  /e  Lovg  ecan: 
morc  apres  un  courc  Rcgne  ,  &  ne  laiflant  que  trois  Filles, 
Charles  ie  Bc!  fon  Frere  lui  fucceda  fans  oppoiition  ,  au  preju- 
dice  de  fes  Nieces.  Ce  fut  cncore  une  feconde  decifion  incon- 
teftable  ,  en  faveur  des  Males.  Enfin,  apres  la  mort  de  Chav- 
les  /e  Be/,  qui  laifla  fa  Femme  enceinte  ,  la  difputc  dont  nous 
avons  psrle,  s'emut  entre  Edouardlll  &  Phiiippe  deVa/ois  tou- 
chant  la  Couronne.  Voila  ce  qui  s'etoit  paife  de  plus  eflentiel 
touchant  la  Loi  Sa/ique,  depuis  la  fondation  de  la  Monarchie. 

Pour  pofer  maintenant  lc  veritable  ecac  de  la  queftion  entre 
Edouard  6c  Philippe  de  Va/ois ,  il  fauc  confiderer  qu'ils  prenoienc 
l'un  &  rautre  la  Loi  Sa/ique  pour  fondemenc  de  leurs  preren-  Edouatd" 
tions.  La  difference  qu'il  y  avoit  entre  eux  etoit ,  quc  P/ii/ippe  *=  •''"- 
vouloit  quelle  s'etendit  jufques  aux  Defcendans  des  Femmes ;  vafois.' 
mais  Edouard  pretendoit  qu'elle  n'alIoit  pas  plus  loin  quc  lcs 
Femmes ,  a  caufe  du  defaut  de  leur  fexe ;  mais  non  pas  a  leurs 
Defcendans  males  ,  qui  n'avoient  pas  lc  meme  defaut.  il  eft 
donc  certain  ,  que  ceux  qui  onc  dit  quEdouard  alloit  diredtc- 
ment  contrc  la  Loi  Sa/ique  ,  n'ont  pas  pofe  ,  comme  il  faloit, 
l'ecat  de  la  queftion.  Ce  Prince  eroit  trop  habile  pour  rejetter 
cette  Loi,  qui  faifoic  Tunique  fbndement  de  fon  Droit. 

En  efFet  >  fans  la  Loi  Sa/ique ,  dc  qucl  Droi:  Char/es  /e  Bei  fe-     Errear 
roit-il  parvenu  a  laCouronne,  puifque  fon  Frere  aine  avoit  laif-  de  q"ci- 
fe  trois  Filles .'  Et  fi  Char/es  navoit  point  eu  de Droic  a la Cou-  tlj^Puy'*" 
ronne,  commenc  2/rt/ie//f  fa  Sceur ,  Ni&xt  A'Eduuard,  auroic-el- 
lc  pu  en  avoir  .'   D'ailleurs  ,    fi  la  Loi  Sa/ique  ^'avoit  poinc  eu 
lieu,  Edouard  n'auroic  eu  lui-meme  aucun  Droic  a  la  Couron- 
ne  ,   puifqu'il   auroic  ete  precede  par  les  Filles  de  Phiiippe  le 
Long ,  par  celle  de  Charles  le  Bei  ,   &  par  fa  proprc  Mere  qui 
etoit  encore  en  vie.    II  n'avoit  donc  garde  de  contefter  fauto- 
rite  de  cette  Lor^  qui  lui  etoit  fi  avantageufe,  foit  qu'e!le  fuc 
vraye  ou  non  ;    mais  il  foutenoit  qu'e!le  ne  s'etendoit  pas  aux 
Delcendans  des  Femmes ,  mais  aux  Femmes  feulement :  d'ou  il 
inferoic  ,   qu'ecanc  le  Male  le  plus  prochain  du  dernier  Roi,  la 
Couronne  lui  ecoic  devolue  par  Uroic  de  parente  ,  &  non  pas  a 
Phiiippe  de  Vaiois  ,   qui  etoit  plus  eloigne  d'un  degre.     Philippe 
de  fon  cote  foutenoit  que  la  Loi  n'excluoit  pas  leulemenc  ies 
Femmes,  mais  leurs  Defcendans  ;  &  c'etoic-Ia  vericablement  la 
qucftion  qu'il  s'agilToit  de  decider  dans  les  Eats.     Pour  jugsr 
ce  Proces  dans  les  regles  ordinaires  de  la  Juftice  ,   il  auroit  falu 
avoir  recours  a  la  Loi  meme  ,  ou  aux  Prejuges  \    mais  on  ne 
ptjjvoit  trouver  ni  Tun  ,  ni  Tautrc.     La  Loi  Sa/ique  n'exiftoic 
nune-par:  ;   fc  dans  touce  FHiftoirc  de  France  on  ne  pouvoit 
trouver  aucun  evemplc  qui  put  s'accommoder  au  cas  qu'il  faloit 
j.gcr.    En  effec  ,  les  deiix  decifions  precedences  des  Etacs  ,   x 
fegard  de  Pbi/ippe  /e  Loag  Sc  de  Char/cs  le  Bei  ,  &  qui  ccoient 
pourtanc  les  leulef  qu'on  pCic  trouver  dans  IHiftoire  ,    ne  tou- 
choient  en  aucunc  maniere  le  cas  qul  fe  prelentoir.    Elles  e.a- 
buloicnt  a  la  verite  rautorite  dc  la  Lo;  Sa/ique  ;    mais  elles  ne 
regardoien:  point  lexclulion  des  Defcendans  des  Femmes  ,  dc 
quoi   il  etoit   feulement  queftion.     Ceft  ce  qui  me  perfuade, 
pour  le  dire  en  paflanc,  que  les  Harangues  rapportees  par  PjiuI 
Emiie ,  jc  veux  dire  colle  des  AmbaflaJeurs  Anglois  &  la  repon- 
fe  de  Robert  ^^rtois,  n'ont  pas  ete  veritablsmcnt  prononcees; 
parce  que,  ni  Tune  ni  rautre  ne  touchent  en  aucune  maniere  le 
na;ud  de  la  difficulte.     S'il  etoit  difficile  de  prouver  1  exift  iicC 
de  la  Loi  Saiique,  comme  je  Tai  deja  fait  voir ;  il  ne  rcLoit  pas 
moins  de  rexpliquer,  puifqu'on  ne  pouvoit  ni  en  pefcr  les  ter- 
mes,  ni  en  examiner  les  circonftances.     II  faloic  pourt^nt  jugcr,    Examea 
&  lcs  Etats  deciderent  en  faveur  de  Phiiippe  de  Va'ois.     Quatre  ,ne,"^Ji|^ 
raifons  les  determinerent  vrailimbla^olement  a  cette  deciiion.  La  ta.s  ea 
premiere  ,   qulfabe//e  ne  pouvoit  pis  conferer  a  Ibn   Fili  un  ^y^^-Jfde 
Droit  qu'elle  n'avoic  pas  elle-meme  ;  la  icconde  ,   qa'Edouard  devilojJ. 
etoit  etranger,  ne  hors  du  Rovaume  ;  la  croilieme,  quil  etoit 
encore  mineur  ;   &  la  quatrierae  enfin  ,   qu'iN  craignirent  une 
Guerre-civile,  s'i!s  ajugcoient  la  Couronne  i  cc  Prince  j  &:qu'au 
pis  aller  ,  ils  aimerent  mieux  s'expofcr  aux  rifques  d'une  Guerre 
ecrangere.     Ce  n'eft  pas  ici  le  lieu  d'examiner  ces  raifons.     II 

fuf- 


la  cour  ,   tandis  que  les  Princes  perdoient  tout  leur  tem?  dans  les     t6t  des  Efpions ,  quc  des  Serviteurs.    Ce  meme  ClovisII  epoufa  une 
plailirs ,  8c  etoicnt  en  qdelquc  maniere  emprifonnes  dans  lcur  Pabis,     Efclave ,  qui  appaiccnoit  au  Maire  du  Palais.  Vojez  MeMrai. 
avec  let  Domeftique*  quc  le  Maire  leur  donnoit ,  8c  qni  ecoicnt  plu- 

I  -? 
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fuffic  de  remarquer,  que  la  decifion  des  Etars  etoic  nouvelle,& 
fans  aucun  exemple  precedent  :  qu'ellc  n'etoit  point  prife  de  la 
Loi  meme ,  &  qu'elle  6toit  fondee  fur  des  raifons  de  Politique. 
On  peut  donc ,  ce  me  iemble  ,  inferer  de-la  ,  que  les  precen- 
tions  A'Edouard  n'etoient  pas  auffi  extravagantes  ,  que  les  Au- 
teurs  Franrois  le  veulenc  communement  faire  entendre.  Une 
premiere  decifion ,  qui  n'a  pour  appui  ni  la  Loi  meme  ,  ni  au- 
cun  Jugement  precedent  ,  eli  neceirairement  fujette,  de  quel- 
que  cote  qu'on  la  tourne  ,  aux  reproches  de  la  Partie  qui  perd 
fon  Proces  ,  fans  qu'on  puiffc  traiter  dc  frivoles  les  raifons  de 
celui  qui  ie  plaint.  Edouard  pouvoic  donc  fe  plaindre  que  Taf- 
faire  avoic  ece  mal  jjgee,  quanc  a  la  maciere  ^  &  que  le  Juge- 
menc  ecoit  nul ,  quant  a  la  forme ,  puifqu'il  avoic  ece  donne  a- 
vec  crop  de  precipitacion ,  &  particulierement  parce  qu'on  n'a- 
voic  pas  voulu  ecouter  fes  Ambaffadeurs.  Que  fi  on  ajoute  a 
cela ,  qu'il  y  a  grande  apparence  qu'il  n'y  eut  d'aucre  Jugemenc 
At%  Etats,  quc  celui  qui  ajugea  la  Regence  a  Philippe  ,  on  juge- 
ra  aifement  miEdouard  ne  fe  plaignoic  pas  fans  raifon ;  &  c'eft 
ce  qui  lui  fic  prendre  la  refolution  de  maintenir  fon  Droit  par 
les  armes.  J'elperc  qu'on  me  pardonnera  cette  digreffion,  quoi- 
qu'elle  ne  loit  pas  ciree  des  Actes  de  ce  Recueil  ,  ou  Ton  ne 
trouve  rien  qui  parcicularife  le  Droic  d'Edouard.  Dans  coutes 
les  diverfes  Pieces  oii  il  en  eft  fait  mention  ,  ce  Droic  eft  tou- 
jours  fuppofe  devolu  a  Edouard  par  la  mort  de  Charlts  le  Bel , 
fans  entrer  dans  aucun  detail. 

Mais  fi  on  nc  trouve  pas  dans  ces  Aftes  le  dctail  des  raifons 
que  oc  Prince  avoit  de  pret^ndre  a  la  Couronne  de  France ,  on 
y  voit  du  moins  manifeftement  le  deffein  qu'il  avoit  de  les  faire 
valoir  un  jour ;  contre  ropmion  de  ceux  qui  afliirent  que  ce  fut 
Rohert  d'  Artois  qui  lui  en  infpira  la  penfee,  &  de  ceux  qui  pre- 
tendent  que  ce  ne  fut  qu'en  1339  qu'il  en  forma  le  projec  a  1  oc- 
cafion  du  fcrupule  des  Flamands  ,  donc  il  fera  parle  dans  TEx- 
traic  du  Tome  fuivant.  Ce  fut  dans  cetce  vue ,  que  des  le  mois 
de  Juin  1 328  ,  il  forma  le  projec  d'une  Ligue  contre  la  Francc 
avcc  le  Duc  de  Brahant ,  &•  avec  toutes  les  Villes  &  les  Com- 
munautes  dc  ce  Pais-lk ,  auffi-bicn  qu'avec  tous  les  Seigneurs  par- 
ticuliers  qui  voudroient  s'engager  a  fon  ferviceicomme  il  paroic 
de  diverfes  Commiffions  qu'il  cxpedia  cette  meme  annee. 

On  voit  dans  un  Plein-pouvoir  donne  a  fes  Commiffaires ,  le 
ae  jour  d'Aout  1328,  qu'il  leur  ordonnoic  d'exiger  du  Duc  de 
Brabant ,  &  de  tous  ceux  qui  voudroienc  entrer  a  fon  fervice , 
qu'ils  s'engageroienc  a  le  fervir  ,  foic  en  Paix,  foit  en  Guerre, 
concre  quelque  Roi  ou  Prince  que  ce  piJt  ecre.  Cela  faic  voir 
manifeftement  que  c'ecoic  contrc  le  Roi  dc  France ,  avec  qui  il 
etoic  alors  en  Paix ,  &  a  qui  il  avoic  pourcanc  deffein  de  faire  la 
Guerre ;  car  fi  cecte  Ligue  eut  regardd  les  Ecoffois ,  il  n'auroit 
pas  ece  neceffaire  de  menager  ainfi  fes  expreffions.  Page  366. 

Autrc  Commiffion  a  fes  Envoyes,  pour  craicer  avec  leCom- 
tc  de  Los  ,  &  avec  coutes  fortes  de  Perfonnes  qui  voudroient 
s'engager  dans  Ic  fervice  du  Roi.  Pagc  366. 

Une  autre  au  Senechal  &  au  Connetable  deBourdcaux,pour 
traiter  fur  le  meme  pied  avec  le  Comce  d'^m<j^»<i(r ,  Ic  Vicom- 
te  de  L.omagne ,  le  Seigneur  ^Alhret  ,  &  avec  toutcs  fortes  de 
Perfonnes  de  quelque  condition  quelles  fuffent  ,  page  367.  Di- 
ra-t-on  que  tous  ces  preparatifs  fe  faifoient  contre  r£coffe,avec 
laquelle  A  venoit  de  fairc  h  P<iix  }  Mais  il  paroit  au  contrairc 
que  c'etoit  contre  la  France  ^  par  cercaines  Lettres-patentes  d'£- 
deuard  dacees  du  26  Sepcembre  de  la  memc  annee,  inferecs  pa- 
gc  368 ,  par  lelquelles  ii  s'engageoic  a  ne  faire  ni  Paix  ni  Treve 
avec  la  France ,  que  les  ViHes  &  les  Seigneurs  de  Gafcogne  n'y 
fuffenc  compris.  Or  on  ne  peut  pas  dire  que  ce  fuc  pour  d'au- 
tres  interecs  quc  pour  laCouronne  elle-meme,  qu'il  vouloit  fai- 
re  la  Guerre  a  la  France,  puifquc  des  1'annee  precedente  ,  il  a- 
voit  regle  avec  elle  tous  fes  autres  differends. 

Philifpe  do  Valois ,  qui ,  des  le  commenccment  de  fon  Regnc, 

fe  trouva  engage  dans  une  Guerre  concre  lcs  Flamands  ,  ne  i'e 

haca  pas  de  demander  a  Edouard  Thommage  poufle  Duche  de 

Guyennc  &  le  Comte  de  Ponthieu.     Ce  ne  fut  qu'au  raois  de 

Mars  1329,  qu"il  le  fit  fommer  de  venir  le  rendre  en  perfonne. 

"Edouard  n'etoic  pas  trop  porte  a  s'aller  humilier  devant  unPrin- 

ce  ,  qu'il  ne  regardoic  que  commc  un  Ufurpateur  ;   mais  fon 

Confeil  fut  d'une  autre  opinion ,  &  il  fut  arrete  qu'il  iroic  ren- 

dre  cec  hommage.     Ce  Prince  ecoic  encore  Ibus  la  Tutele  de  fa 

Mere  ,  &  du  Comtc  de  la  Marche  ,  qui  croyoient  la  Guerre 

tres  prejudiciable  a  leurs  interets  ,  comme  il  avoic  bien  paru , 

dans  la  Paix  quils  avoienc  faitc  avec  rEcoife.  11  y  a  donc  gran- 

de  apparencc  que  ce  furcnc  eux  qui  firent  paffer  cec  avis  dans  le 

Confeil  ,   pour  evicer  une  Guerre  qui  auroic  etc  inevitable  ,   fi 

cet  hommage  avoic  ete  refufe.    Ce  ne  fut  pourtanc  qu'a  regrec , 


quEdouard  fe  laiffa  vaincrc,  n'ayanc  pas  encore  affez  de  fcrme- 
ce  pour  refifter  en  facc  a  ceux  qui  avoienc  le  maniement  de  fes 
Affaires.  Son  { i )  Hiftorien  affure  ,  qu'il  fic  ,  en  prefencc  dc 
fon  Confeil ,  une  Proreftacion  concre  Thommage  qu^  alloic  ren- 
dre;  afin  qu'il  nc  puc  pas  lui  porcer  du  prejudice  ,  par  rapporc 
aux  pretentions  qu'il  avoic  fur  la  Couronne  de  France.  Quoi- 
qu'on  ne  crouvc  rien  d'approchanc  dans  ce  Recueil  ,  couces  les 
demarches  que  ce  Prince  fic ,  devant  &  apres  Thommage ,  ren- 
denc  cette  circonftance  fort  vraifemblable.  Tout  ce  qu'on  trou- 
ve  ici  fur  ce  fujec,  eft  un  Lectrt  d'Edouard  a  Philifpe  ^  dans  la- 
quelle  il  lui  difoit  ,  que  depuis  longtems  il  avoit  pris  la  refolu- 
tion  de  s'acquitcer  de  Ibn  devoir  envers  lui  j  mais  que  les  diver- 
fes  affaires  qui  lui  etoient  furvenues,I'avoienc  empcche  de  Texe- 
cucer.  Le  14.  Avril  1329,  page.  ...  11  pafla  donc  cn  France 
le  15  Mai ,  &  rendic  lon  hommage  a  Amiens  lc  6  Juin  fuivanc. 
L'Inftrumenc  de  cec  hommage  fe  trouve  page  389  ,  oii  fon  voir 
un  detail  de  tout  ce  qui  fe  paifa  en  cette  occaiion  ;  detail  qui 
peuc  fervir  a  eclaircir  ce  que  quelques  Hiftoriens  Frangois  onc 
mal  explique.     Voici  cc  que  porce  ce  Memoire. 

Philippe  avoic  pretendu  quEdouard  lui  rendroic  un  (2)  hom- 
mage-lige  ,  pour  le  Duche  de  Guyenne  &  le  Comte  de  Pon- 
chieu  j  mais  dans  les  Conferenccs  qui  furenc  cenues  fur  ce  fujec , 
avanc  la  cercmonie  ,  Edouard  procefta  qu'il  etoic  incertain  s'il 
devoit  rendre  un  hommage-lige  ,  &  refufa  de  le  rendre  autre- 
ment  qu"cn  termes  generaux.     11  promic  pourcanc  fur  fon  hon 
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(1)  EJouarJ  S*rnes. 

(1)  L'HoiTiinage-lige  eft  rendu  par  le  VafTal ,  fans  ceinturc  Sc  nue- 
tSte ,  les  mains  jointes  fur  les  Evangilcs.  11  reijoi:  un  baifer  du  Sci- 
gneur  a  qui  il  prete  le  Serment.  Voyez  Cotgmve. 

(3)  Mr.  Barnes  cite  aulli  Mezerai  ,  &  enfuite  les  propres  Lettres 
du  Koi  d'Anglcterie ,  pour  montrer  que  c'eil  une  meprife  ;  &  cela 
ineiite  d'autant  plus  d  ctre  remarque  ,  que  ce!i  n'a  pas  ete  corrige 
dans  rHiltoire  generale  d'Angleterre  ,  oii  Mr.  Dartiel  ,  Hillorien  dc 
ce  Rcgne  ,  femblc  Tavoir  empruntee  des  Ecrivains  peu  exa<t1s  dont 
nous  venons  de  parler.  11  dit ,  que  lorfque  le  Roi  parut  devant  P/A- 
lipfe ,  il  confentit  a  6ter  fa  Couronne  ,  fon  Epee ,  &  fes  Eperons , 


neur,  que  li  apres  avoir  confulte  fes  Archives  ,  il  trouvoic  quc 
riiommage  diic  ecre  lige ,  il  en  donneroic  fa  Declaracion  en  for- 
me  de  Leccres-pacentes  fcellees  de  fon  Grand-Sceau.  Ce  fut  ^ 
cetce  condicion  qu'il  fuc  regu  a  laire  un  hommage  fimple. 

L'lnftrumcnc  dont  je  vlens  de  parler  porte,  qu'£^o»ar</ayant 
comparu  devant  Phi/ippe,  Miles  de  Moyers ,  Vicomte  de  Melun, 
Grand-Chambellan  de  France  ,  lui  dic  :  Sire  ,  le  Roi  tsentend 
poifit  de  vous  recevoir  d  l hommage  des  Terres  quil  tient  ^  doit 
tenir  tn  Gafcogne  ^  dans  1'Agenois  ,  touchant  lefque/les  le  feti 
Roi  Charles  protefia  qutl  nentendoit  point  de  recevoir  l'/oomma- 
ge.  Alors  VEve^ue  de  Lincoln  protefta  de  fon  cote  pour  Edou- 
ard,  que  fhommage  qu'il  alloit  rendre  ,  ne  pourroit  point  lui 
portcr  de  prejudice  touchanc  Ics  Droics  qu'il  avoic  fur  couce  la 
Guyenne  ,  &  fur  toutes  fcs  dependances ,  &  que  la  France  ne 
pourroit  pas  acquerir  par-Ia  un  nouvcau  Droic.  Enfuite  il  dcli- 
vra  au  Chambellan  une  Ccdule ,  contenant  la  forme  dc  Thom- 
mage  qu'ii  alloic  rendre.  La  Cedule  ecanc  regue  ,  le  Grand- 
Chambellan  dic  au  Roi  d'Angleterre:  Sire,  -vous  devetiez  Hom~ 
me  du  Roi  de  France  mon  Seigneur  ,  pour  le  Duch^  de  Guyenne  ^ 
^f  fes  appartenances  ,  que  vous  reconnoijfez  tenir  de  lui ,  comme 
Duc  de  Guyenne  ,  ^  Pair  de  Erance  j  felon  la  forme  des  Paix 
faites  entre  fes  Devanciers ,  Rois  de  France ,  ^  les  votres  ,  feloit 
yue  vout ,  (^  vos  Ancetres  Rois  d'A«gleterre ,  ^  Ducs  de  Guye»- 
ne  ,  avez  fait  pour  le  meme  Duc/o^  d  fes  Devanciers  ,  Rois  de 
France.  Le  Roi  d'Angleterre  repondit ,  Voire.  Le  Chambellan 
reprcnant  la  parole ,  dic  :  Le  Roi  de  France  notre  Sire  vous  re- 
foit,  fauves  fes  proteftations  ,  g^  ies  retenues  dejfus  dites;  Sc  lc 
Roi  de  France  repondic,  Voire.  Enfuice  Edouard  ayanc  mis  ks 
mains  encre  celles  de  Phi/ippe  ,  cclui-ci  k  resut  au  baifer  de  la 
bouche.  La  meme  chofe  fuc  reiceree  pour  rhommage  de  Pon- 
rhieu,  &  de  Moncreuil.  Cecce  Cedule  donc  il  a  ete  parle,  qui 
fe  Crouve  page  389,  eft  conforme  a  ce  qui  vienc  d'ecre  rappor- 
Ce.  II  eft  donc  cercain  quEdouard  ne  rcndic  alors  qu'un  hom- 
mage  fimple,  &  en  cermes  gcneraux  ,  quoique  Du  Ti/let  ,  De  dcsHifto- 
Serres ,  &  quelques  autres  Hiiloriens  Fran$ois  ,  ayent  affure  le  F"njoi«. 
contraire  (3). 

Edouard  revinc  en  Angleterre  le  11  C4)  Juin  ,  comme  on  le 
voit  dans  un  Memoire  ,  infere  page  390.  Avant  que  de  partir, 
il  convinc  avec  Philippe,  que  fur  lcurs  demandes  &  preccncions 
reciproques  ,   il  cnvoyeroic  des  Ambaffadeurs  a  Paris  pour  cer- 
miner  cous  les  differends.     Le  refte  de  cecce  annec  fuc  employc    PtopoC- 
en  diverfes  Negociacions  ,    canc  fur  les  demandes  reciproques  tionsdc 
faices  a  Amiens ,  que  fur  des  propolicions  de  Mariages  cncrc  le  ^"e^f^ 
Frere  &  la  Soeur  d'Edouard  ,   &  lcs  Enfans  de  P/:i/ippe ,  pages  Familie» 
392, <j.03.  Edouard ,  felon  qu'on  en  ecoic  convcnu,envoya  pour  '*'^"^''j 
Ambafladeurs  a  Paris,  Henri  de  Lancaftre  &  TEveque  de  Nor-  p/a"ce. 
•wich ,  pages  407,  411. 

Au  commencemenc  de  Tannee  fuivante,  Edouard  tmz.v\sc[wc 
Phiiippe  avoic  deflein  de  le  preirer  de  repondre  nettemenc  fur  la 
qualice  de  Thommage  rendu  a  Amiens  ;  ce  qui  fic  qu'il  cnvoya 
un  Plein-pouvoir  a  fes  Ambafladeurs  ,  pcur  debactre  cous  fes 
Droics  a  la  Cour  de  Francc.  Touc  cela  n'ecoic  que  pour  gagner 
du  cems ;  &  Phiiippe ,  qui  s'en  apper$uc ,  lui  envoya  de  fon  c6- 
ce  des  Ambafladeurs ,  pour  le  fommer  d'envoyer  la  Declaracion 

pro- 

&  a  fe  mcttre  a  genoux  fur  un  carreau.  Mr.  Barnes  remarque ,  quel 
contre-tems  cc  fuc  pour  Fhiliffe  Roi  dc  France  ,  de  voir  la  roideur 
du  Roi  d'AngleteiTe  fur  cct  articlc  ,  lui  qui  s'attendoit  a  un  Hom- 
mage  plein  &.  formel  ,  8c  qui  avoit  invite  les  Rois  de  Boheme  ,  de 
Navarrt  ,  Si  de  Majorque  pour  cn  etre  lcs  temoins  illuftrcs.  La  fe 
rendit  aulfi ,  dit  le  meme  Auteur ,  la  flcur  de  la  Noblclfe  de  France, 
comme  li  ellc  avoit  voulu  l'emporter  fur  la  Nation  Angloife  dont  el- 
le  ne  s'attcndoit  a  voir  que  fix-ccns  Cavaliers ;  mais  le  Roi  dAngle- 
terre  mena  avec  lui  quatre  Eveques  ,  quatre  Comtes  dont  dcux  e- 
toient  fes  Oncles  ,  huit  autres  Seigneurs  ,  plus  de  quarante  Cheva- 
liers ,  Sc  mille  homme»  dc  guerie  a  chcval. 

(4)  La 
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promife  le  5  Fevrier.  Edouard  aniufi  pres  dun  an  ces  AmbanTa- 
deurs,  faiis  leur  donner  une  reponfe  politive,  faifant  faire  pen- 
dant  tout  ce  leins-la  des  propolitions  qui  amufoient  le  tapis, 
&  dont  on  trouve  les  Negociations  dans  les  Aftes  de  l'annee 
1330. 

II  continuoit ,  pendant  tout  ce  tems-la  ,  a  s^afTurer  d'un  fe- 
cours  extraordinaire  ,  de  la  part  dts  Seigneurs  &  des  Villes  de 
Guyenne,  ce  qui  paroit  de  diverfes  Procurations  expediees  pour 
cet  efFet,  pages  442,  &  433.  On  trouve,  page  443  ,  une  Lifte 
de  118  Seigncurs;  ce  qui  fait  voir  qu'il  avoit  de  grands  deffeins, 
qui  ne  regardoient  pas  la  feule  Guyenne.  Cependant  ,  comme 
Philippe  le  faifoit  preller  ,  &  <^v:Edouard  n'avoit  pas  fes  afFaires 
pretes,  on  conclut  a  Vincennes ,  le  i  de  Mai  (y)  ,  un  Tiaice 
(page  447)  dans  lequel  Edouard  s'engageoit  a  payer  a  Pbilippe 
les  50000  livres  fterling  ftipulees  dans  TAccord  fait  avec  Char- 
iss  ie  Bel ,  &  6000D  livres  Paiifis ,  a  quoi  il  s'etoit  engage  pour 
le  tranfport  de  la  Guyenne  que  fon  Pere  lui  avoit  fait.  II  s'en- 
gageoit  encore  a  faire  abattre  les  Chateaux  desSeigneursGafcons 
condamnes.  H  ratifia  ce  Traice  le  8  Juillet  (page  443)  :  mais 
il  lemble  que  Philippe  n'en  fut  pas  content,  comme  il  paroitdc 
deux  Lettre»  d^Edouard,  Tune  au  Pape  ,  ]'autre  au  Senechal  de 
Guyenne,  du  aoSeprembre,  pages  449  450  Philippe  avoit  rai- 
fon  de  netre  pas  fatisfait  d'unTraite  qui  ne  lui  procuroit  aucun 
nouvcl  avantage  ,  &  oii  le  pnncipal  Arti  le  de  fes  pretentions 
etoit  oublie  ,  iavoir  ,  la  Declaration  de  rhommage.  Le  refus 
quil  fit  de  ratifier  ce  dernier  Traite  ,  ne  fut  pas  defagreable  au 
Roi  d'-\ngleterre,  qui  n'etoit  pas  fache  de  tenir  les  afFaires  em- 
brouiilees ,  pour  avoir  un  pretexre  de  faire  des  preparatifs  con- 
tre  Philippe,  fans  lui  donner  lieu  de  foup^onner  que  ce  fiit  pour 
lui  enlever  la  Couronne.  II  envoya  donc  une  Commifiion  au 
Senechal  de  Guyenne,  pour  traiter  avec  les  Comtes  de  Foix  & 
de  Cominges  ,  &  avec  plurieurs  autres  ,  le  20  Septembre.    Page 

II  donna  de  pareils  Piein-pouvoirs  pour  (aire  des  Confedera- 
tions  avec  le  Duc  de  Brabant ,  les  Comtes  de  Flandre ,  de  Guel- 
dre ,  dc  Los  ,  &:  de  Chiny  ,  &  avec  tous  ceux  qui  voudroient 
s'unir  avec  lui.     Le  1 1  Oitobre.  Page  45 1 . 

Pendant  que  ces  chofes  fe  pafToient ,  Pbilippe  ,  impatient  de 
ce  que  fes  Ambafladeurs  ne  recevoient  point  de  reponfe,  envoya 
dans  la  Guyenne  le  Cowte  d'Ale»fon  fon  Frere  ,  qui  prit  &  fic 
demolir  le  Chateau  de  Xaintes ,  Sc  piller  celui  de  Bourg.  Edou- 
ard  minutoit  alors  avec  Bail/ol  lentreprife  dont  il  a  ete  parle 
dans  TArticle  prfcedenc.  Pour  ne  pas  interrompre  fes  projets ,  il 
fe  refolut  ^  donner  fatisfadlion  au  Roi  de  France ,  &  lui  envoya 
les  Letcres-patentes  promifes  au  fujec  de  rhommage.  II  decla- 
roic  dans  ces  Lettres  ,  que  rhommage  qu'il  avoit  rendu  devoic 
etre  cenfe  lige  ,  &  qu'a  Favenir  ceux  que  lui  &  fes  Succefleurs 
rendroienc  ,  fe  feroient  de  la  meme  maniere  ,  &  avec  lcs  me- 
mes  circonftances  que  Phiiippe  le  pretendoit;  de  quoi  il  y  avoit 
un  modele  dans  ces  memes  Lettres  ,  du  30  Mars  1331.  Page 
477-. 

Cinq  jours  apres ,  Edoitard  fe  rendit  en  France ,  fous  pretex- 
te  d'y  accomplir  un  Vceu.  II  y  vit  Philippe  ,  &  fit  un  Accord 
avec  lui,  par  lequel  ce  dernier  lui  quitta  30000  livresTournois, 
pour  les  dommages  faits  3  Xaintes  &  a  Bourg.  Page  483.  II 
pardonna  les  Seigneurs  Gafcons  ,  page  485 ,  &  confsntit  que 
leurs  Chateaux  ne  fuffent  pas  demolis.  Un  Hiftorien  d'Edouard 
pretend  quc  ce  Princc  pafla  en  France  deguife  ,  &  a  rinfii  de 
Pbilippe:  en  quoi  il  s'eft  certainement  crompe  (6). 

II  fembloic  que  la  Paix  devoit  etre  parfaitement  etablie  entre 
les  dcux  Rois :  mais  Edouard  n'avoit  pas  defTein  de  rentretenir; 
c'eft  pourquoi  il  tachoit  de  laifTer  quelque  queue  atousIesTrai- 
tes  qu'il  faifoit  avec  Phiiippe  ,  afin  d'avoir  toujours  un  pretexte 
de  prendre  les  armes ,  quand  il  verroit  le  tems  propre  pour  cela. 
L'occafion  n'etoit  pas  alors  favcrable  II  fe  trouvoit  engage 
dans  la  Guerre  d^EcofVe  ,  &  bien  loin  d'etre  en  etat  d'attaquer 
Phiiippe  ,  il  avoit  lieu  de  craindre  que  celui-ci  ne  donnat  de 
puifTans  fecours  aux  EcofTois.  II  etoit  donc  necefTaire  de  Tamu- 
fer  pendant  cette  Guerre  ,  par  les  apparences  d'un  defir  fincere 
d'entretenir  la  Paix  avec  lui  ;  &  laifler  pourtant  les  afFaires  en 
un  tel  etat,  que  le  pretexte  de  rompre  ne  manquat  pas  quand  il 
en  feroit  tems.  Cetoit-la  manifeftement  le  but  de  toutes  les 
Negociations  6'Edouard  avec  la  France  ,  pendant  les  cinq  an- 
nees  que  la  Guerre  d^Ecoffe  dura.  Pour  cec  effec,  fachant  que 
Phiiippe  avoit  a  coeur  fExpedition  de  la  Terre-Sainte ,  a  laquel- 
le  il  s'etoit  engage ,  il  feignit  de  vouloir  etre  de  la  partie,  &  lui 
envoya  des  Amballadeurs  ,  pour  regler  avec  lui  touc  ce  qui  re- 
gardoit  ce  voyage  qu'ils  devoient  faire  enfemble.  Mais  comme 
cette  affaire  auroit  pu  etre  trop  tot  rcglee ,  il  chercha  lesmoyens 
de  la  tirer  en  longueur  ,  en  renouvellanc  quelques  vieilks  pre- 


tentions  ,  qac  les  Traites  de  Montreuil  &  de  Perigueux  ,  faics 
enire  fon  Ayeul  &  Phiiippe  ie  bel,  avoient  laiftees  indecifes;  & 
fous  pretexte  de  terminer  ces  difFerends  avant  que  de  commen- 
cer  le  voyage  pretendu  ,  il  amufoit  le  tapis  pendanc  qu'il  pous- 
foit  (es  conquetes  en  Ecofle.  Pour  endormir  d'aucant  mieux  le 
Roi  de  France,  il  accorda  de  tems  en  tems  ,  a  fa  foUicitation, 
quelques  Treves  aux  Ecoifois,  afin  de  lui  faire  croire quil avoit 
veritablement  deffein  de  demeurer  uni  avec  lui.  Ceft  ^  quoi 
conduilent  tous  les  Aftes  qui  fe  trouvent  fur  cecte  matiere ,  de- 
puis  1352  jufqu'en  1335.  Ce  ne  font  que  des  Pleinpouvoirs 
pour  traiter  avec  Philippe,  tantot  fur  rExpeditiond'Orient,  tan- 
tot  fur  des  projets  de  Mariages  entre  les  Princes  &  les  Princelles 
des  deux  Mailons,  tantot  fur  les  Traites  de  Montreuil  &dePe- 
rigeux,  dont  il  feroit  inutiie  de  rapporter  le  detail. 

Cependant  ,  quoique  Phiiippe  ne  foap^onnat  pas  qu^Edouard 
vouliit  faire  revivre  fcs  pretentions  fur  la  Couronnc  ,  il  ne  lais- 
foit  pas  de  s'appercevoir  que  fon  interet  n'etoit  pas  de  foufFrir 
qu'il  fe  rendic  maicre  abfolu  de  rEcolIe.  II  temoigna  donc  quc 
fon  delFein  etoit  d  aiTifter  ce  Royaume  aflBige,  donc  le  Roi  s'e- 
coit  venu  refugier  chez  lui.  Edouard  fe  fervic  dc  ce  pretexte, 
pour  faire  des  preparatifs  de  fon  cote.  II  convoqua  pour  cet  ef- 
fet  un  Grand-Confeil  a  Londres  ,  pour  y  deliberer  fur  les  pre- 
paratifs  que  la  France  faifoit  contre  rAngleterre.  II  prefuppo- 
foit  que  la  France  donnant  du  fecours  a  rEcofle  ,  c'etoic  rom- 
pre  la  Paix  avec  1'Angleterre  ;  mais  il  ne  vouloit  pas  que  la 
Guerre  qu'il  faifoit  lui-meme  a  rEcoffe  alliee  de  laFrance,  i\\t 
une  rupture  de  la  Paix.  Ce  fut-Ia  le  fujec  apparcnc  de  ia  brouil- 
lerie,  qui  fe  rendoic  tous  les  jours  plus  forie  entrelesdeux  Rois; 
les  heureux  fucces  qu'Edouard  avoit  eus  concre  rKcolIe  le  fai- 
fant  parler  avec  d'autant  plus  de  hauteur  ,  qu'il  fe  voyoit  pres 
du  tems  auquel  il  pourroit  mettre  au  jour  tous  iles  defFeins.  C'efl 
de  cetce  maniere  que  fe  pafferent  les  annees  1332,  1333,  1334, 
&  1335,  c'eft-a-dire,  prefque  couc  le  cems  qu^Edouard  luc  oc- 
cupe  a  la  Guerre  dEcoffe. 

£n  1336  ,  coinmc  il  ne  voyoic  plus  une  grande  oppofition 
de  la  part  des  Ecoflbis  ,  il  prcffa  plus  fortement  la  conclufion 
de  fes  AUiances  etrangeres;  principalement  avec  le  Duc  de  Bra- 
hant  ,  le  Comte  de  Gueldre,  &  le  Marquis  de  J-uliers.  Pour 
porter  fes  Sujets  a  lui  fournir  de  grands  Subfides ,  il  feignit  que 
le  Royaume  etoit  menace  d  une  invafion  de  la  part  de  la  Fran- 
ce  ,  &  fic  armer  tous  its  Sujets  depuis  l'age  de  16  ans  julc^u^a 
foixante.  Page  687.  En  mecne  tems ,  il  demanda  la  reftitution 
de  quelques  Terres  quc  Philippe  lui  detenoit  en  Guyenne  ,  & 
convoqua  un  Grand-Confeil  pour  deliberer  fur  les  moyens  de 
refifter  a  la  pretenduc  invafion  de  la  France,  pages  701,  &  705; 
ce  qu'il  faifoit  apparemment,  pour  avoir  un  pretexte  de  deman- 
der  a  fes  Siijets  de  plus  grands  fecours.  II  ne  laifFa  pas  d'en- 
voyer  encore  des  AmbafMeurs  en  France  ,  pour  trai-er  avec 
Phiiippe  du  voyage  de  la  Terre-Saince  ,  ce  qui  ne  s'accordoit 
gueie  avec  la  crainte  d'une  invafion.  Page  703.  Ce  n'etoit  pas 
qii'il  eut  envie  de  s'engjger  dans  cette  entrepnfe  :  c'etoit  feule- 
ment  pour  ne  pas  s'attirer  le  reproche  d'avoir  rais  obftacle  a  ce 
voyage,  de  quoi  Phiiippe  fe  prevaloit  envers  le  Pape.  Dans  la 
meme  vue,  U  donna  commilfion  a  fes  Ambafladeurs  de  traiter 
avec  Philippe,  de  tous  les  difFerends  quils  avoient  enfemble, pa- 
ge  704 :  voulanc  faire  croire  par-l4  ,  qu'il  ne  cherchoit  que  la 
Paix.  Mais  il  avoic  eu  radrefFe  de  mettre  au  nombre  de  ces 
difFerends,  des  dependances  des  ancien^  Traites  de  Montrueil  & 
de  Perigueux ;  ce  qui  caulbic  des  embaras  qui  rendoient  la  con- 
clufion  du  Traire  tres  difficile ,  &  c'etoit  ce  qu'il  deniandoic 

L'invafion  que  Phiiippe  meditoit  ,  ielon  Edouard,  aboutit  a 
une  AmbatFade  qu'il  envoya  en  Angleterre  ,  pour  y  folliciter 
quelque  accommodement  en  faveur  du  Roi  David.  Du  5  Sep- 
tembre  1336,  page  707.  Tout  cela  fut  inutile,  Edouard  n'a- 
voic  en  vue  que  d'amufer  le  Roi  de  France ;  aufli  n'y  eut-il  rien 
de  conclu.  Comme  il  voyoit  que  laGuerre  d'Ecoli"e  tiroit  a  fa 
fin ,  par  repuifement  des  EcofFois  ;  il  rcdoubloit  fes  foins  pour 
conclure  les  Alliances  etrangeres  ,  afin  d'etre  en  etat  d'artaquer 
la  France  aulli-tot  que  cette  Guerre  feroit  terminee.  Ceft  ce 
qui  paroit  manifeftement  de  tous  les  Ades  de  Tannee  I33<ii  oii 
Fon  voit  des  Procurations  pour  faire  des  AUiances  avec  divers 
Princes  d'Allemagne  &  des  Pais-Bas,  pendant  qu'il  achevoit  de 
reduire  TEcofle.  Peut-etre  auroit-il  ,  des  ce  tems-Ii ,  fait  pa- 
roitre  ouvertement  les  delFeins  qu'il  avoit  formes  contrela  Fran- 
ce,  fi  la  difgrace  arrivee  en  Ecolle  auComte  d'Athoi,  fon  Ge- 
neral  ,  n'eiit  aitire  une  quatrieme  fois  fes  armes  dans  ce  Pais- 
la  (7).  II  continua  donc  a  feindre  qu'il  vouloic  s'accommoder 
avec  Phiiippe ,  &  meme  avec  David  Brus ,  &  reguu  les  AmbaC- 
fadeurs  qui  lui  furent  envoyes  par  ces  deux  Princes  ,  le  2  Jan- 
vier  1337,  pagcs  730,  745.  Cependant  il  negocioit  toujours  a- 
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(4)  La  raifon  pourquoi  le  Roi  d'Ang!eterre  fe  hata  de  partir ,  pa- 
roit  unc  circonftance  trop  cirenticlle  pour  etre  omife  ,  il  clle  efl  tel- 
le  quc  la  rapporte  Mr.  Bnrnei  ,  favoir  :  Quc  Philippe  ,  depite  intei-ieu- 
rement  dc  ce  que  le  Roi  d'Anglcterre  nc  lui  avoit  pas  rcndu  la  ibu- 
niifl"ion  qu'il  en  attendoit  ,  lui  dreifa  un  piege  pour  ie  failir  de  fa 
pcrlbnne.  Le  Roi  cn  fut  averti  l"ecretcment  ,  8c  il  s'embarqua  fur 
lc  champ  avec  fa  Suitc  ,  pour  s'en  retourner  en  AngletciTe  ,  avant 
que  pcrlbnne  ptlt  favoir  la  raifon  d'un  depart  fi  prec:o;tc. 

is)  II  n'y  a  pas  julqu'a  Texaft  Mr.Bnrnes ,  qui  ne  ic  foic  ici  trom- 
pe  cn  datint  ce  Traite  du  30  de  Mai. 


l 


(6)  Mr.  Barrtes  a  commis  cette  erreur ,  lorfquc  parlant  du  Voyage 
du  Roi  d'Ang!etcrre  en  Francc  pour  s'y  acqaitter  du  Voeu  qu'il  a- 
voit  Fait  d'y  viiiter  de  faints  Lieux  ,  afin  d'errc  delivre  des  embaras 
8c  des  dangers  qu'il  venoit  d^elTuyer  ,  Mr.  Barnes  dit  qu'il  y  fut  ia- 
cognito  ,  avec  feulemcnt  ijuatorze  Perfonnes  de  fa  fuite ,  tous  degui» 
fes  cn  Marchands. 

(7)  II  paroit  par  ce  que  dit  Mr.  Barnes  ,  que  cette  Bataille  oii  le 
Comtc  d'Athol  t'ut  tue  ,  fe  donna  le  dcrnicr  jour  de  Deccmbre  IJJ)-, 
dans  les  Prairics  de  KHbl.un  ,  pres  du  Chateau  de  KiUrummy.  Lc 
Ledieur  peut  en  voir  les  panicularites  daas  cet  Eciiviin, 
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Edou-  vec  les  Princes  etrangers  ,  &  non  feulement  avec  les  Princcs , 
ardIII.  niais  encorc  avec  toute  forte  de  Perfonnes  qui  vouloien:  s'enga- 
^'^"'''     ger  a  Ibn  fervice.  Page  74^. 

<irang^-"      Robert  d'Artois ,  qui  s'etoit  brouille  avec  Philippe  ,  etoit  de- 

les.  °       ja  en  Angleterre  au  mois  d'Avnl  1357  (i)  ,   comme  ii  paroit 

^'  ^-"n      d'une  Permiffion  (\\xEdouard  lui  donua  de  chalVer  dans  fes  Fo- 

mci  a  Ko-      ^  ,     ,       ,  ^,  ..  t         i  j 

beitd'At-  rets,  datee  du  23  du  meme  mois  ,   page  747.     La  plupart  des 
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fourni  un  pretexte  dc  retirer  fa  parole.  Auffi  Thilippe  ne  s'y 
laifla  point  amufer.  La  ruine  des  Ecoflbis  (car  c'eft  tout  ce 
que  Philippe  craignoit  alors)  etoit  trop  prejudiciable  i  fes  inte- 
rets,  pour  abandonner  ce  Peuple ,  comme  £</tf«<7r^  le  deman- 
doit  en  vertu  de  ces  ofFres ,  qui  etoient  bien  moins  avantageu- 
fes  ^  Philippe ,  qu'au  Roi  d'Angleterre. 

Edouard  ecrivit  a  peu  pres  les  memes  chofes  au  Pape,  pour 


Edou- 

ARolll 


Hiftoriens  pretendent  que  ce  fut  Tiobert  d^Artois  qui  lui  infpira    le  munir,  difoit-il,  contre  les  faufiTes  fuggeftions  de  fes  Enne 
la  penfee  d'arracher  la  Couronne  a  PM//'ff  </(?  Fd/(">  j    mais  les  n  t^ 

mefures  (^ViE.douard  avoit  prifes  avant  larrivee  de  cc  Prince, 
font  voir  qu'il  ne  fit  tout  au  plus ,  que  le  confirmer  dans  le  des- 
fcin  quil  avoit  d  ja  forme. 

Voici  une  Lifte  des  principaux  Princes,  ou  Seigneurs,  avec 
qui  Edouard  negocia  piour  traiter  avec  eux  pendant  la  Guerre 


Le  Comte  d'Ar»iag»ac. 

Le  Comte  de  Foix. 

Le  Vicomte  de  Lomagne. 

Le  Vicomte  de  Tartas. 

\.t  Seigneur  A'Alhret. 

Le  Duc  iH Autriche. 

Le  Duc  de  Brabant. 

Le  Comte  Palatin  du  khin. 

Le  Comte  de  Hollande. 

Louis  de  Savoye. 

l,ouis  de  Baviere ,  Empereur. 

Le  Marquis  de  Brandebourg. 

L'Archeveque  de  Cologne. 

Le  Marquis  de  Juliers. 

Le  Comte  de  Haynaut. 

Le  Comte  de  Gueldre. 

Le  Comtc  de  Z^lande. 

Lc  Comte  de  Mons. 


Lc  Comte  de  Marle. 
Edouard ,    Fils  du  Comtc 

Limhourg. 
Le  Comtc  de  Geneve. 
Hughes  de  Geficve. 
Lc  Comte  de  Los. 
Le  Comte  dc  Chyny. 
Herman    de  Blankard  , 

dAire. 
Guillaum*  de  Duyvenvorde. 
Le  Seigneur  de  Chalanck. 
Andre  de  Peyteyr. 
Ntcolas  de  Dordrecht. 
P.obert  de  Toebourgh. 
Lamhert  de  Deppy. 
Croye  de  Hoihfiraet. 
Jean  de  fluatre  Mars. 
Henri  de  Geminith. 
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A  quoi  il  faut  ajouter  un  tres  grand  nombre  d'autres  Particu- 
liers  de  Guyenne,  d'Allemagne,  &  des  Bais-Bas,  &  principa- 
lement  les  Villes  de  Flandre ,  qui  par  les  intrigues  de  Jaques 
d'Artevelle  (2)  fe  liguerent  avec  lui  dans  la  fuite.  Chacun  dc 
ces  AUies  s'engageoit  a  lui  fournir  un  certain  nombre  deTrou- 
pes,  pour  les  lommes  dont  ils  convenoient. 

Dans  les  Conventions  qu'il  fit  avec  le  Comte  dc  Haynaut,  il 
paroit  que  ce  Comte,  quoique  fon  Beau-frere,  ne  voulut  s'en- 
gager  avec  lui,  qu'a  condition  q^iEdouard  auroit  le  Titre  de 
Lieutcnant  ou  Vicaire  de  FEmpereur,  page  783.  Ce  qui  fait 
connoitre  la  raifon  q[i'Edouard  euc  de  rechcrcher  cette  Digni- 
te,  que  le  Papc  lui  reprocha  dans  la  fuite,  comme  etant  au- 
deiTous  de  lui. 

On  voit,  page  798,  une   Lettre  6'Edouard  a  Louis  de  Ba- 


viere  Empereur,  par  laquelk  il  le  foUicitoit  a  fe  reconcilier  avec 
le  Saint  Siege.  On  voit  encore  dans  cette  Lettre,  que  TEmpe- 
reur  s'ecoit  engage  a  venir  lui-merae  fervir  Edouard  avec  2000 
Hommej-d'armes ,  pour  lelquels  il  devoit  recevoir  300000  flo- 
rins.  Page  799. 

Tout  le  monde  voyoit  bien  qu'Edouard  avoit  deflein  de  faire 
la  Guerre  a  la  France ,  mais  il  ne  s'etoit  pas  encore  declare  que 
ce  filt  pour  faire  valoir  ibn  Droit  ilir  la  Couronne:  c'ecoit  ce 
qu'il  cachoit  encore  avec  foin.  Le  pretexcc  qu'il  prenoit  pour 
armer,  ecoit  de  fe  mectre  en  etat  de  defenfe  contre  Phi/i-pe,  qui 
avoit  fait  AUiance  avec  les  Ecoffois,  &  menagoit,  difoit-il, 
d'envahir  rAngleterre.  Pour  peifjader  a  fes  Sujets  qu'il  ne  pre- 
noit  les  armes  qj'k  regret,  il  publia  unc  Proclimation  (page 


mis,  page  807.  Du  i  de  Septembre  1337.  Mais  il  ne  parloit 
pas  encore  de  fes  precencions  fur  la  Couronne  de  France.  Au 
concraire,il  donna  le  3  Odtobre  des  Plein-pouvoirs  a  fes  Com- 
miffaires,  pour  traiter  avec  le  Roi  de  France  a  tous  egards, 
fans  parler  pourtant  de  la  Couronne.  Page  812. 

JVlais  le  meme  jour  il  donnoit  pouvoir  a  les  Envoyes  au-del^ 
de  la  Mer,  de  ceder  a  ccux  qui  voudroient  s'engager  a  fon  fer- 
vice,  des  Terres  ou  Fiefs  a  lui  appartenans ,  foit  qu'il  en  fut  en 
poireflion  ,  ou  non ;  ce  qui  ne  fe  peut  entendre  que  des  Terres 
licuees  en  France.  Page  815. 

Quacre  jours  apres,  il  leva  entierement  le  mafque,  dont  il 
s'etoit  fl  longtems  couvert.  II  donna  Procuration  au  Duc  de 
Brahant ,  au  Marquis  de  Juliers,  &  a  Guillaume  ^phun  Comce 
de  Nortbampton ,  pour  demander  la  Couronne  de  France ,  & 
en  prendre  poffeilion  en  fon  nom.  Le  7  Odtobre  1337.  Page 
818. 

Le  meme  jour  il  fit  expedier  au  Duc  de  Brabant  une  Paten- 
te,  qui  le  confticuoit  fon  Lieutenant-General  en  France.  Page 
818. 

De  plus,  un  Ordre  a  tous  les  Fran^ois  d'obeir  au  Duc  de 
Brabant ,  comme  a  lui-m.eme.  Page  819. 

Ces  trois  dernieres  Pieces  font  deciiives,  pour  prouver  <3u'il 
n'attendit  pas  jufqu'en  1339,  i  declarer  ouvertement  fes  pre- 
tentions  fur  la  Couronne,-  ainli  que  Taflurent  quelques  Hifto- 
riens  Franqois,  a  Toccafion  du  fcrupule  des  Flamands,  dont  il 
fera  parle  dans  TExtrait  du  Tome  fuivant. 

Ce  pas  etant  fait,  Edouard  ecrivit  au  Pape,  pour  s'excufer 
de  ce  quil  avoit  fait  AUiance  avec  rEmpereur,  qui  etoit  ex- 
communie.     Le  1 7  Odobre.  Page  8 1 9. 

Benoit  XII,  qui  occupoit  alors  le  Siege  de  Rome,  &  qui  e- 
toit  un  peu  partial  pour  la  France,  apprenant  les  preparatifs 
d'Edouard,  lui  envoya  deux  Cardinaux ,  pour  tacher  de  preve- 
nir  reff^.ifion  du  fang  Chretien.  Leur  Pafleport  eft  du  17  Odo- 
bre   Page  827. 

Sur  la  nouvelle  de  rapproche  des  Legats,  Ed  uard  a{ikmbh 
fon  Parlement ,  pour  deliberer  avec  lui  fur  leur  reception ,  & 
fur  les  motifs  de  leur  envoi.  Le  20  Decembre.  Page  832. 

Les  Legats  etant  arrives,  Edouard  leur  fit  beaucoup  de  ca- 
reffes,  &  hc  fort  valoir  rcngagement  qu'il  prit  a  leur  confidcra- 
tion,  de  nc  pas  commencer  la  Guerre  contre  la  France,  avant 
le  I  de  Mars  1338.  Cette  grace  etoit  peu  confiderable,  puif- 
que  cet  engagement  eft  du  24  Decembrei  page  833.  II  eft  vrai 
que  ce  terme  fut  prolonge  dans  la  fuite  julqu'^  la  Fete  de  S. 
Jean. 

Ceft  par-I^  que  finiffent  les  Ades  de  ce  Tome  IV,  qui  re« 
gardent  la  France.  Le  but  que  jai  eu  en  faifant  cet  Excrait, 
qui  dans  le  fond  ne  contient  que  les  preparatifs  de  la  Guerrc 
contre  la  France ,  a  ece  de  faire  connoitre  le  genie  &  une  par- 
tie  du  caradere  d'Edouard  UI;  &  il  ne  m'a  pas  ete  poffible  de 
Tabreger  davantage,  de  peur  de  perdre  de  vue  le  but  que  je 
m'etois  propofe. 

ri.   AFFAIRES  ECCLESIASriOUES. 


Letire 

d'Edou- 
ard  au 
Pape  lui 
lc  mem 
fujct. 


II  demi 
dc  la 
Coucon 
ne  de 
Fiance. 


II  «tab 
un  Vice 
Koi  en 
Francc , 
&  ordo 
ne  aux 
Ftanjoi 
de  lui 
obcic. 

Eiceoi 
de  quel- 
qucs  Hi 
toiicns 
Franjcii 

Lctite 
d'Edou" 
atd  au 
Pape. 


PafTepoi 
pour  dei 
Caidi- 
naux. 

A  lcui 
aitivee 
il  convc 
que  foo 
Paile- 
mcnt. 

Petitdi 
lai  acco 
de  a.la 
Fiaacc. 


poui  juf-    gQ^j  jji^j  laquelle  il  cxpalbit  a  fon  Peuple  toutes  les  deraarches     TL  y  a  dans  ce  Volume  moins  de  Pieces,  touchant  les  Affai- 
GuViie      <iu'il  avoit  faites  pour  prevenir  cette  Guerre.  En  voici  les  prin-    -*■  res  Eccleliaftiques,que  dans  aucun  des  trois  precedens.  Cel 


<]u'il  al- 
loit  de- 
claiei  ^ 
Ja  Francc. 

Offrcs 
faitcs  \ 
Fbilippe. 


cipales. 

1.  11  avoit  offert  le  Mariage  du  Duc  de  Cornouaille,  fon  FiJs 
avec  une  Fille  de  Philippe. 

2.  Le  Mariage  d^Alioior  fa  Sceur ,  Comtefle  de  Gueldre ,  a-- 
vec  Jean  Fils  aine  dc  Philippe ,  &c  unc  groffe  fomme  d'argent. 

3 .  II  avoit  offert  autant  d'argent  que  Phtlippe  en  demanderoit 
pour  le  fatisfaire 


trois  precedens. 
les  qui  s'y  crouvcnc  font  ou  peu  conliderables ,  ou  ne  font  pro- 
prement  qu'une  repetition  de  ce  qu'on  a  deja  vu  dans  lcs  autres 
Tomes.  Ce  font  les  memes  demeles  entre  les  Papes  &  les  An- 
glois,  touchant  la  Collation  des  Benefices,  les  Appels,  &  les 
Citations  a  la  Cour  de  Rome.  Je  crois  donc  inutile  d'entrcr 
dans  aucun  detail  fur  ce  fujec ,  puifqu'on  a  vu  de  quoi  il  s'agit 
dans  les  Tomes  precedens.     11  faut  feulement  fe  fouvenir^  que 


4.  De  Taccompagner  a  la  Terre-Sainte  ,  a  condition  qu'il  lui    dant  toutes  les  dilputes  qui  arriyoient  entre  le  Roi  &  le  Pape, 
rendroit  la  moitie  des  Terres  qu'il  lui  retenoit.  touchant  la  CoUation  des  Benefices,  le  premier  avoit  toujours 

5.  II  avoit  fait  les  memes  offres,  fi  Philippe  vouloit  s'engager    du  delTous,  parce  que  le  Clerge  prenoit  le  parti  du  Pape.   Ceft 
a  lui  faire  cetce  refticucion  au  retour  de  leur  voyage.  "  "      " 

6.  A  la  requifition  de  Philippe,  il  avoit  accorde  aux  Ecoffois 
unc  Treve,  pendant  laquelle  ils  avoient  tue  lc  Comte  d'Athol. 

7.  Malgre  cetce  perfidie,  il  leur  avoit  accordc  une  autreTre- 
▼e,  a  la  requilition  du  Roi  de  France 


ce  qui  failoit  que  les  Papes  tachoient  tous  les  jours  d'augmenter 
le  nombre  des  Benefices ,  dont  ils  s'attribuoient  a  eux-memes  la 
difpolition.  Par  exemple,  on  voit  dans  ce  Tome  IV,  que  TE- 
veche  de  Worchefter  ecant  venu  \  vaquer  par  la  tranllation  de 
fon  Eveque  au  Siege  d'Ely,  le  Pape  rcmplit  d'abord  le  Siege 
Le  Lefteur  jugera  dc  l'importance  de  ces  offres,  &  fi  elles    vacant,fans  avoir  egard  a  la  nominacion  du  Chapicre.La  raifon 

ement    qu'il  en  donnoit,  n'etoit  pas  tiree  dc  TEcriture,  ou  des  anciens 

Ca- 


n'etoient  pas  fujettes  a  des  explications  qui  lui  auroient  ailement    qu'i 


(i)  Selon  Mr.  Barnes  ,  Roiert  d'Artois  s'etoit  enfui  en  Angletcrre 
des  la  tin  de  1'annee  1331 ,  vers  le  tems  que  le  Roi  Edouard  tint  fon 
premier  Parlcment  a  Xorck. 

(1)  Mr.  Barnes  nous  a  donne  un  recit  extraordinairc  de  cet  hom- 
me.  11  dit  que  quoiqu'il  fut  de  mediocre  naiirance ,  fimple  Rafineur 
de  micl  a  Gand,  ou  comme  d'autres  difent,  Brafleur,  il  s'elevaaun 
te!  cxces  de  richefles  &  d'autorite ,  par  fon  efprit  &  fon  grand  cou- 
rage ,  qu'il  fe  rendit  plus  abfolu  qu'3ucun  Comte  de  Flandre  ne  Ta- 
voit  jamais  ete.    Comme  il  entreprit  de  fe  faire  le  Defenleur  du 


Peuple  ,  il  avoit  tout  a  fon  commandement ;    &  ceux  qui  ne  fe  de- 

chroient  pas  pour  lui,  etoient  traites  comme  des  Enncmis  publics. 
II  n'alloit  jamais  dans  le.';  rues,  fans  avoir  a  fa  fuite  foixante  ouqua- 
tre-vingts  puiflans  Eftafiers,  entre  lefquels  il  y  en  avoit  trois  ou 
quatre  de  fa  confidence,  qui  au  moindre  figne  qaArtevelle  leur  fai- 
foit ,  tuoient  quelque  homme  que  ce  filt,  s'il  en  etoit  craint  ou  haV. 
II  s'emparoit  jufqu'au  dernier  fou  des  Revenus  du  Comte,  &  les  dc- 
penfoit  a  fa  fantailie ,  fans  prendre  ni  donner  aucun  compte.  II  ban- 
niffoit  tous  ks  Seigncurs  £c  Gcnlilsliommes  qu'il  foupqonnoit  etre 
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Canons,  mais  de  fa  fimpld  volonte.  Car,  difoit-il,  avant  la 
•vacame  de  FEglife  de  Worcefier ,  nous  avions  ordonni  que  tous 
les  Eveche's  vacans  far  la  tranjlation  dts  Eveques  a  un  autre 
Siege,  feroicnt  a  notre  difpofition,  S'il  lui  avoit  pris  envie  d'of- 
donner  par  avance ,  que  tous  les  Benefices  vacans ,  de  quelque 
maniere  que  ce  fuc,  ieroient  a  la  difpofition  du  Saint  Siegej 
5'auroit  ete  une  raifon  futfifante  pour  priver  tous  les  Chapitres, 
&  tous  les  Patrons,  de  leur  Droit.  Nous  verrons  dans  la  fuitc 
dc  ce  Regne  ,  que  le  Roi  &  le  Parlement  mirent  un  frein  a 
cctte  Ufurpation. 

On  trouve  dans  ce  Tome  ,  comme  dans  les  autres  ,  divers 
Ordres  du  Roi  contre  les  Appels  &  les  Citations  pcrfonnelles 
a  la  Cour  de  Rome  ,  &  contre  diverfes  autres  vexations  des 
Papes ;  mais  comme  ils  ne  contiennent  rien  de  nouvcau ,  ou  de 
particulier ,  nous  ne  nous  y  arreterons  pas. 

Une  Lettre  d'Edouard  a\i  Pipe  yean  XXII ,  page+^S,  fait 
voir  que  ce  Pape  ne  s'oublioit  pas  lui-meme,  quand  il  accor- 
doit  au  Roi  les  Decimes  fur  le  Clergej  puifqu'il  s'etoit  referve 
la  moitie  de  celles  qu'il  avoit  accordees  a  ce  Prince  pour  quatre 
ans. 

On  trouve  encore,que  le  meme  Pape  demanda  les  arrerages 
de  30  ans  du  Tribut  etabli  par  Jean  fans  Terre  ,  fauf  a  ra- 
battre  ce  quEdouard  II  en  avoit  paye.  Le  Roi ,  qui  avoit 
alors  interet  de  menager  la  Cour  de  Rome,  promit  de  payer 
500  Marcs  tous  les  ans,jufqu'a  1'entier  payement  de  ces  arrera- 
ges,  comptant  quatre  florins  d'or  pour  chaque  Marc.  Page^SS. 
II  n'accomplit  pas  fa  promefle ,  &  nous  verrons  dans  les  Tomes 
fuivans,  qu'il  abolit  enfin  ce  Tribut. 

Edouard  ayant  accorde  a  un  Cardinal,  qui  avoit  des  Benefi- 
ces  en  Angleterre ,  la  permilTion  de  faire  appeller  fes  Debiteurs 
a  la  Cour  Ecclefiaftique ;  le  Parleraent  le  pria  de  revoquer  cet 
Ordre ,  comme  contraire  aux  Loix  du  Royaume  j  ce  qui  fut 
execute.  Page  ^j6. 

II  y  a ,  dans  ce  Tome ,  diverfes  Lettres  A'Edouard  au  Pape , 
pour  obtenir  la  Canonifation  du  Comte  de  Lancaftre,  pages 
268,  421,  &  478;  de  Robert  de  Winchelfey ,  Archcveque  de 
Cantorbery,  page  271  j  de  Jean  £ Alderhy  ,  Eveque  de  Lin- 
coln,  pages  275,  ^j^  j  &  de  Guillaume  de  la  Marche,  Eveque 
de  Bath  &  WcUs,  page  375. 

UnBref  de  Benoit  XX//,qui  notifie  fon  eledion  a  Edouard^ 
avanc  tout  autre  Prince  Chretien.  Page  633. 

Ce  qu'il  y  a  de  plus  confiderable  dans  ce  Tome  IVjpar  rap- 
port  a  la  Religion ,  c'eft  une  BuUe  de  Jean  XXII  contre  cer- 
tains  Heretiques  de  Baviere  ,  qui  prenant  le  parti  de  l'Empe- 
reur  contre  le  Pape,  awoient  fait  un  Livre  contenant  diverfes 
Propofitions ,  que  le  Pape  condamne  dans  cecte  BuUe.  II  ne  fe 
contente  pas  de  les  condamner,  il  les  rcfute  pied  a  pied,  par 
des  Argumens  qui  lui  ont  ete  fournis,  ou  qui  ont  ete  approu- 
ves,  dit-il,  par  un  grand  nombre  de  Cardinaux,  d'Archeve- 
ques,  d'Eveques,  &  de  Dofteurs  en  Theologie  tx.  en  Droit. 
Si  cet  Extrait  netoit  pas  deja  trop  long  ,  je  ferois  ici  un  detail 
de  tous  les  railbnnemens  de  ce  Pontife ;  mais  pour  abreger ,  je 
me  contenterai  de  donner  les  cinq  Propofitions  condamnees,& 
quelques-unes  des  preuves  les  plus  particulieres ,  par  lefquelles  le 
Pape  refute  ces  Propofitions.  Cette  Bulle  eft  datee  d' Avignon , 
le  3  des  Calendes  de  Septembre  1337.  Page  315. 

1.  Propoiition.  ^and  Jefus-Cbrift  paya  te  (3)  Didrachme  a 
tEmpereur ,  par  le  moyen  de  la  (4)  Statere  frije  dans  la  houche 
^un  poiffon ,  ;/  ne  le  fit  pas  par  condefcendance ,  mais  par  necef- 
fite. 

Jefus-Chrift,  repond  le  Pape,  6tant  Fils  de  David,  n'eto!t 
point  oblige  de  payer  le  Tribut :  donc  il  eft  faux  qu'il  Tait 
paye  par  neceilite.  Ce  que  les  Heretiques  difent,que  les  Biens 
temporels  de  Jefus-Chrift  etoient  foumis  a  la  Jurifdidtion  de 
rEmpereur ,  &  par  confequent  les  Biens  de  rtglife  ,  eft  un 
raifonnement  faux  i  parce  que  Jefus-Chrift  paya  pour  fa  Per- 
fonne,  6c  non  pas  pour  fes  Biens. 

2.  Propofition.  Saint  Vierre  na  fas  eu  plus  d'autorit/ que  lei 
autres  Apotres ,  ^  Jefus-Chrifi  na  ^tabli  aucun  Cheffur  PE- 
glife. 

Entre  autres  raifons  dont  le  Pape  fe  fert  pour  refuter  cette  Pro- 
pofition,il  dit,queJefus-Chrifta  donne  aux  autres  Apotres  une 
autorite  limitee,  en  leur  difant,  Ceux  dont  vous  retiendrez  les 
p^chfs,  &c.  ou  bien,  Altex.  ^  baptifez,  &c.  Mais  que  celle 
qu'il  a  donnee  a  S.  Pierre,  eft  fans  bornes,  Pais  mes  brebis  ,o\x 
bien,  Je  te  dotmerai  les  Clefs,  &c.  ce  qu'il  n'a  dit  a  aucun  au- 
tre  Apotre  en  particulier. 

De  plus ,  il  a  dit  \  S.  Pierre ,  t)uc  in  altum :  Mene  en  haute 
mtr ;  voulant  dire ,  que  c'etoit  a  lui  feul  a  definir  les  doutes  & 
les  difputes  les  plus  importantes  touchant  la  Foi:  au-lieu  qu'il 
a  dit  aux  autres  Apocres ,  Lachex.  les  filets. 


du  Parti  du  Comtej  il  s'emparoit  de  la  moitie  de  leurs  Biens  ,  8c 
laiflbi:  Tautre  moitie  aux  Fcmmes  &  aux  Enfans  des  Exiles.  II  en- 
tretenoit  dans  chaque  V  ille  des  Soldats  &  des  Creatures ,  pour  lui 
fervir  d'Efpions,  81  lui  faire  favoir  li  quelqu'un  formoit  dcs  delfeins 
contrc  lui;  gc  n'avoit  point  de  repos,qu'il  ne  l'eiit  baniii  ou  fait  pe- 
rir.  Les  Anglois  furent  a  caufe  de  cela  obliges  dc  rcchercher  fon  a- 
mitie ;  ce  qui ,  par  un  coup  de  la  Providence ,  fut  la  caufe  de  fa  per- 
tc:  car  le  17  de  Juillet  ij+f.il  fut  tue  a  Gani  par  la  Populace ,  dans 
fa  propre  mailon.  Ce  qui  avoit  irrite  lc  Peuple  contrc  lui ,  etoit . 
Tim.  X.  P.  /, 


n 

3.  Propofitiort.  Cefi  a  TEmpereitr  i  faire  te  Fape ,   ^  te  d/po-  Ebou- 
Jvr    &  a /e  punir.  "^      ap.dIIL 

Parmi  les  argumens  dont  Je.in  XXII  fe  fert  cour  combattrd 
cette  Propofition,  il  dit  que  5.  Pierre  a  etc  eiabli  par  Jefus- 
Chrift,  &  non  pas  par  un  Seigneur  Temporel;  &  que  les  Em^ 
pereurs,  avant  Confta?ttin,  n'ont  pas  fait  les  Papes:  que  bien 
loin  que  Confiantin  ait  acquis  ce  Droit  par  fa  converfion  il  eft 
au  contraire  devenu  Fils  &  Difciple  fujet  du  Pape.  II  ^ouce 
que  cec  Empereur  a  transfere  Ic  Siege  de  I'Empire  a  Conftanti- 
nople,  ne  jugeant  pas  qu'il  puc  e.xercer  fa  pui.Tancc  dans  une 
Ville  ou  relidoit  le  Chef  de  rEgliie  Chrctiinne. 

Apres  plufieurs  autres  reponfe.  qui  n'oar  rien  di;  particuller, 
il  attaque  les  Heretiques,  lllr  ce  qu'ils  foutiennen:  que  Pilate . 
en  quahte  de  Juge  ordinaire,  a  fait  crucifier  jefus-Chrift.  II 
dit  fur  ccla,que  ces  paroles  peuvent  avoir  un  double  fens.  Car 
ou  on  entend  que  Pilate  la  faic  de  Droit,  ou  de  Fait  Si  011 
1'entehd  de  Droit,  cela  eft  faux;  car  perfoime  ne  peut  ecre  ju- 
ge  de  Droit ,  qu'il  ne  foit  criminel.  Or  Jefus-Chrift  etoit  m- 
nocenc.  Si  on  1'enCerid  de  Fait ,  on  n'en  peuc  conclure  autre 
chofe  ,  finon  que  l'Empereur  peiic  injuftemenc  tuer  le  Pipe  j 
cc  qui  eft  avoue,  non-feulement  de  rEmpereur,  mais  de  tou- 
te  autre  Perfonne  privee. 

4.  Propofition.  Tous  les  Tretres  ,  foit  Papes ,  Archeveques  ^ 
ou  Evii^ues ,  ont  une  ^gale  Jurifdiaion ,  par  riKffitutian  de  Je- 
fus-Chrifi.  ^e  p  quel<jues-uns  ont  plus  iautoriti  que  les  autres^ 
ils  Font  refue  de  TEmpereur ,  qui,  coi/ime  il  la  peut  donner  la 
peut  aujfi  revoquer.  ' 

Parmi  pluficurs  autres  raiforls ,  le  Pape  fc  ferc  de  celle-ci , 
pour  faire  voir  que  la  diftinftion  des  divers  degr^s  de  purilm^ 
ce  dans  1'EgIife,  eft  de  rinfticution  de  Jefus  Chrift.  Celu:  en 
raucorite  de  qui  on  faic  quelque  choie  ,  femble  la  faiie  lui- 
meme.  Or  P/Vfrf ,  Vicaire  de  Jfefus-Chnft,  &  Chef  du  Trou- 
peau,  voyant  que  ce  Troupeau  etanc  augmente,  il  etoit  necef- 
faire  d'augmenter  le  nombre  de  fes  Gardiens,  a  inlfitue  les  di- 
vers  degres  de  puiffance  dans  TEglife.  Donc  cetie  duhncftion, 
faite  par  rautorite  de  S.  Pierre^  doit  etrc  cenfee  faite  par  Jcrus- 
Chrift  meme. 

Sur  la  Queftion,  fi  toiis  les  f*retres  font  egaux,  il  dit ,  que 
felon  la  dignite  de  rOrdre,  ils  ibnt  tous  egaux:  mais  non  pas 
quant  k  la  puifiTance.  II  avoue  pourtant,  que  quand  un  Pretrd 
inferieur  celebre  I'Euchariftie,  il  en  fuit  le  meme  efFet,  qje  fi 
c'etoit  un  fuperieur;  parce  que  c'eft  un  meme  Pretre  incerieur^ 
a  favoir  Jefus-Chrift ,  qui  produit  la  Trahflubftanriation. 

5.  Propofition.  Toute  FEglife  jointe  enfemhle  ne  peut  pas  punir 
^ueJqu^un  par  une  puijfance  coaiiive,  fi  ce  7tefi  par  concejjtow  di 
PEmpereur. 

Jean  XXII  pretend  que  le  pouvoir  d'excommunier  eft  une 
puiflance  coaftive ;  or  le  pouvoir  d'excommunier  a  ete,  donne 
a  1'Eglife  par  Jefus-Chrift ;  donc  fEglife  a  une  puiflince  coadi- 
ve.  Pour  prouver  que  rExcommunication  eft  coadtive,  il  dic 
que  rExcommunication  jVkjeure  prive  la  Perfonne  excommu- 
niee ,  nbn-  feulement  des  Sacremens ,  mais  encore  de  la  commu- 
nion  des  Fideles.  Or  ajoute-t-il ,  les  Loix  Imperiales  difent, 
qu'il  eft  plus  rude  de  converfer  parmi  les  hommes  eiant  prive 
de  leuirs  fuffrages,  que  d'en  etre  fepare.  Donc  rExconimUni- 
cation  eft  plus  rude  qu'une  peine  temporelle:  d'oil  il  iixit,  que 
rEglife  a  une  puiflince  coaftive. 

Pour  prouver  encore  que  la  puifiTance  dc  1'Eglife  eft  coadive  j" 
il  allegue  eelle  dont  S.  Piefre  le  fervit  envers  Anania:  ,  avec 
ce  palfage  de  S.  Paul  aux  Corinthicns  :  Viendrai-je  avec  la 
verge  ?  &  cet  autrc :  Nos  armes  ne  font  point  charnelles ,  maii 
puijfantei  de  par  Dieu  pour  la  defiruHion  des  forterejfes. 


EXTRAIT  T>U  TOME    V. 

Contenant  19  annees  dti  Regne  ^'Edouard   III,  debHli 
le  commencement  de  1338  ,  jiifqiia  lafin  de  13  5(J. 

/^  E  cinquieme  Tome  contient  un  tres  grand  riombre  de  Pie- 
^  ces,  qui  pcuvent  etre  d'uh  gi-ano  ulngc  pour  leclaircifle- 
mcnt  de  divers  evenemens  du  Regne  d'Edouard  III ,  iun  des 
plus  confiderables  de  THiftoire  d'Angleterre.  Mais  con)ne  il 
n'eft  pas  polfible  de  parler  dans  un  E.xtrait,  de  tous  ces  Ad?s  j 
qui ,  outre  qu'iis  font  en  trop  grand  nombre,  ne  font  pas  ^gale- 
ment  importans ;  je  me  bornerai  a  quelques-uns  de  ce  ceux  qul 
peuvent  fervir  i.  eclaircir  quelque  Fait  obfcur  ,  ou  douteux  ^ 
ou  deguife  par  les  Hiftoriens. 
Les  afFaires  c^Edouard  III  avoit  avec  la  France  j  etarii 

com- 

qu'il  faifoit  tous  fes  efforts  pour  faire  reeonnoitre  !e  Fils  du  Roi  E-' 
Jauard  Comtc  dc  flandre  ,  au  prejudice  des  legitimcs  Saccen(.-urs;  8c 
aufiTi ,  pa#ce  qu'il  dilTipoit  les  Trefors  du  Pais,  &  ks  faifoit  pafier 
en  Angleterre.  ' 

(j)  Ce  Tribut,  qui  eft  appelle  D/</r;»i:^»>e  dans  l'Original ;  valoif 
quinze  deniers  fterling. 

(4)  Le  Statere ,  ainii  nomme  dans  rOriginal ,  efl  une  deaii-onctf 
d'argent ,  valant  deux  fous  fix  deniers  flerling. 
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Edou-     comme  le  centre  ou  toutes  fes  Negociations  aboutiflbient ;  il  eft 

ardUI.  neceflaire  de  commencer  par  cet  Article ,  comme  le  plus  impor- 

tant,&  celuidont  tous  les  autresdependent,en  quelque maniere. 

AFFAIRES  D'EDOUARD  AVEC  LA  FRANCE, 
depuis  le  commencement  de  1338,  ju.jua  la  fin  dt  1556. 

Annee  1338.     Quoiqu'Ei^<?«W  eut  employe  plufieurs  annees 

a  fe  prepjrer  a  la  Guerre  contre  Thilippe  de  Valois ,   &  que  des 

Tannee  precedente  1337,  il  eiit  manifefte  le  deflein  qu'il  avoic 

de  lui  arracher  la  Couronne  i  ce  ne  fut  pourtanc  qu'au  mois  de 

Septembre  1339,   qu'il  put  fe  mettre  a  la  tete  de  fon  Armee. 

Comme  fon  intention  etoit  d'attaquer  Philippe  par  la  Flandre , 

Aljjances  cc  fut  aufli  dans  les  Pais-Bas ,  &  en   AUemagne ,  qu'il  tacha 

principalement  de  fortifier  fa  Ligue  par  des  AUiances  avec  les 

Princes  de  ces  quartiers-la.     L'Empereur  Louis  de  Baviere ,  les 

Ducs  de  Brabant  &c  de  Gueldre,  le  Comte  dt  Haynaut ,  les 

Flamands  qui  etoient  alors  gouvernes  par  Jaijues  d' Artevelle , 

&  les  Princes  AUemands  voifms  de  la  Flandre,  etoient  ceux 

dont  TAlliance  pouvoit  lui  etre  la  plus  avantageufe  pour  faire 

reuflir  fon  entreprife.    H  avoit  dcja  fait  quelques  Traites  avec 

plufieurs  d'entre  eux,  ainfi  qu'on  l'a  vu  dans  TExtrait  i.\x  To- 

me  precedcntjmais  il  etoit  neceflaire  qu'il  ailat  lui-meme  dans 

les  Pais-Bas  pour  confirmer  toutes  ces  Alliances,&  pour  pren- 

dre  avec  fes  AUies  de  juftes  mefures  pour  rexecution  de  fes 

projets.    II  partit  donc  d'Angleterre  au  mois  de  Juillet  1338, 

pour  fe  rendre  a  Anvers,  oii  il  fejourna  plus  d'un  an,  afin  d'y 

regler  toutes  fes  aftaircs.    Peu  de  jours  apres  fon  arrivee,  il  al- 

la  s'aboucher  a  Cologne  avec  TEmpereur,  qui  lui  confera  le  Ti- 

reur,  qui  ^^^  jg  Vicaire  de  rEmpire  (i).  Oii  a  vu  dans  rExcrait  precedenf, 

Vicjirede  'V^^  '^  Comte  de  Haynaut  avoic  fouhaice  c^aEdouard  i\xi  revecu 

l'Empite.  de  cecce  Dignite ;  &  fans  doute  le  Roi  lui-meme  cruc  qu'elle  lui  fe- 

roit  utile  pour  engager  plufieurs  Princes  AUemands  dans  la  Ligue. 

Ces  affaires  Tayant  occupe  jufqu'au  mois  de  Septembre  1339, 

ce  ne  fut  qu'cn  ce  tems-la  qu'il  le  mit  a  la  tete  de  fesTroupes, 

pour  entrer  dans  les  Terres  de  France.   On  trouve  dans  un  des 

•p.  114.     A(Ses  de  ce  Recucil,  *  que  le  26  du  meme  mois  il  etoit  a 

Marchieme ,  entre  S.  Amand  &  Douay ,  d'ou  il  s^avanga  dans 

le  Cambrefisi&  ce  fut  la  qu'il  appric  que  Phdippe  de  Valoiss'z^- 

prochoit  avec  une  nombrcufe  Armee.     La  fuperiorice  des  En- 

nemis  n'empccha  pas  quEdouard  ne  paflac  1'Efcauc  pour  les  al- 

ler  rencontrer  ;de  forte  que  les  deux  Armees  fe  trouverent  bien- 

Philippe   toc   aflez   prcs   Tune  de  Taucre  pour  donn:r  Bacaille.    Philippe 

fait  un      fit  meme  a  Edouard  un  Defi,  qui  fut  accepte  liir  le  champj 

Edou' rd  ■  ^  '^  J°^''  ^  ^^  ''^^  etoient  deja  marques  pour  decider  la  que- 

&  puis  fe  relle  ,  par  un  Combat  general  ;  lorfque  Philippe  fe  retira  touc 

letirc.       (]'un  coup  ,  fans  vouloir  combattre.    On  precend  qu'il  fut  in- 

timide  par  des  Lettres  dc  Robert  Roi  de  Naples ,  grand  Aftro- 

logue,  qui  hii  predifoic  un  mauvais  fucces.    Quoi  qu'il  en  foit, 

Edouard  fe  voyanc  dechu  de  Tefperance  de  donncr  Bacaille,  fe 

recira  de  fon  cote  dans  le  Haynauc.    Ce  fut  dc  cecce  maniere 

que  le  cermina  cecte  premiere  Campagne ,  fans  efflifioii  de  fang. 

Edouard  pafla  le  refte  de  cette  annee  a  Anvers,  oii  des  affai- 

res  imporcantes  rarreterent  jufqu'au  mois  de  Fevrier  de  Tannee 

1340.    La  Negociation  qu'il  avoit  commencee  pour  faire  en- 

trer  les  Villes  de  Fiandre  dans  la  Ligue ,  etoic  cc  qui  Toccu- 

poic  le  plus.    Des  l'an  1331,  il  avoic  faic  avec  elles  un  Traite 

qui  ne  les  engageoit  qu'a  obferver  une  exadle  Neucralicc;  mais 

enfin  il  vinc  a  bout  de  mettre  les  Flamands  dans  fon  parti,  a 

condition  qu'i'  prendroit  le  Titre  de  Roi  de  France.    La  rai- 

fon  de  cette  condicion  ecoic,  que  les  Emiflaires  de  Philippe  a- 

voienc  infpire  a  ce  Peuple  un  fcrupule,  qui  leur  faifoic  regarder 

comme  un  grand  crime ,  dc  porcer  les  armes  concre  le  fouverain 

Seigneur  de  la  Flandre;  de  forte  qu'ils  croyoient  fc  metcre  a 

couvert  de  ce  reproche,en  reconnoiffanc  Edouard  en  ceccequa- 

EJouatd  lice.  Depuis  ce  cems-la,  Edouard  prit  le  Ticre  de  Roi  de  Fran- 

S^T^^ie     ^^  >   ^   fit  ecarteler   fes  Armes  de  cellcs  de  France  &  d'An- 

lesArmes  gleterre   (2).     II   n'eft   pas   bien   ctrange  a^'Edouard  ie.  laiflat 

de  Roi  de  porter  \  prendre  ce  Titre ,  puifqu^il  avoit  ceffe  de  le  donner  a 

Philippe,  depuis  qu'il  avoit  fait  connoitre  le  deflein  qu'il  avoit 

de   faire  valoir  fcs  Droits  fur  cette  Couronne  ,  ainfi  qu'on  le 

verra  dans  la  fuite. 

Le  tems  (\n'Edouard  pafla  dans  fon  Royaume  ,  jufqu'a  la 
prochaine  Campagne ,  fut  employe  en  preparatifs  pour  la  Guer- 
re ,  a  emprunter  de  1'argent  de  tous  cotes ,  &  a  prendre  des  pre- 
cautions  pour  maintenir  fes  Allies  dans  la  Ligue,  &  fes  Sujets 
de  Guyenne  dans  la  fidelite.  Apres  avoir  pris  couces  ces  me- 
fures,  il  partic  d'Anglecerre  le  22  de  Juin,  pour  fe  rendre  dans 

(i)  Cette  F.ntrevue  fut  veritablement  glorieufe  &  magnifique.  On 
eleva  deux  TrOnes  ta  pleinc  Pkce  publiquc,  ruii  pour  l'Empereur, 
8c  1'autre  pour  le  Roi.  L'Enipereur  fe  pbqa  Ic  premier  ,  &  le  Roi 
EilouarJ  s*aiTit  pres  de  lui.  Ils  etoient  alTiftes  de  4.  Grands-Ducs, 
3  Archeveques,  8c  6  Eveques,  37  Comtesj  &  fuivant  l'eftimation 
des  Herauts ,  17000  Eirons ,  Bannerets ,  Chevaliers,  5c  Ecuyeis. 
L'Empeieur  tenant  fjn  Sceptre  a  la  mtin  droite  ,  le  Globe  it  la  gau- 
che,  &  un  Chtvalier  d'AIlemagne  tenant  fur  la  tete  de  l'Empe- 
reur  une  Epee  nue,  Sa  Majefte  Imperiale  manifefta  la  deioyaute  ,  la 
perfidie  &  la  lachete  du  Roi  de  Francc;  &  lur  ccla  le  derta,  &  de- 
chra  que  lui  &  fes  Adherans  avoient  perdu  par  Confifcation ,  k  pro- 
te6lion  &  les  Privileges  de  l'Empire;  &  en  meme  tems,  il  nomma 
le  Roi  Eilouard  (on  Licutenant  ou  Vicaire-General  derEmpirc  ,  lui 


Fiaace. 


les  Pais-Bas ,  menanc  avec  lui  une  Flotte  de  300  voiles.  Deux 
jours  apres  fon  depart ,  il  rencontra  fur  la  route  de  L'Ecluje ,  la 
Flotte  de  France,  forte  de  500  Vaifleaux,  qui  Tattendoit  fur  le 
paflage.  Malgre  la  fupcriorite.  des  Ennemis ,  il  ne  laifla  pas 
d'engager  avec  eux  un  Conibat ,  qui  dura  touce  la  journee ,  & 
dans  lequel  la  Flocce  Frangoile  fuc  ii  entieremcnc  detruite,  qu'il 
ne  s'en  fauva  que  trence  VaiflVaux.  Ce  Combat  naval  fe  don- 
na  le  2+  de  Juin  134.0  {3). 

Apres  cette  Vidoire  Edouard  ie  mit  a  la  tete  de  fon  Armee, 
qui  etoit  de  cent-cinquance-mille  hommes,  donc  il  en  decacha 
cinquance-mille  fous  la  conduice  de  Rohert  d'Artois,  pour  aller 
a  S.  Omer;  pendanc  qu'avec  le  refte,  il  alla  lui-meme  faire  le 
Siege  de  Tournay.  II  s'en  faluc  bien,  que  les  fucces  de  cecce 
Campagne  ne  repondiflent  a  de  fi  grands  preparatifs.  Robert 
^Artois ,  apres  avoir  re§u  un  echec  pres  de  S.  Omer  ,  vit 
dilfiper  coute  fou  Armee,  qui  ecoic  principalement  compofee 
des  Milices  de  Flandre ;  pendant  que  Philippe  de  Valois ,  qui  s'e- 
coic  approche  de  Tournay,  meccoic  de  li  grands  obllacles  au 
Siege ,  qaEdouard  fuc  crois  mois  dcvanc  cecce  Place ,  fans  efpe- 
rance  de  s'en  rendre  maicre.  II  ne  lui  fuc  pas  meme  poffible 
de  donner  Bacaille ,  quoiqu  il  envoyat  un  Cartel  de  defi  a  Phi- 
lippe ,  qui  nc  vouluc  pas  1'acceptcr.  Comme  EJouard  ne  voyoit 
aucune  apparence  de  pouvoir  prendre  Tournay  ,  &  qu'il  ne 
pouvoit  lever  le  Siege  fans  honte,  il  fut  tire  de  cct  embaras  par 
Jeamte  Comtefle  Douairiere  de  Haynaut ,  fa  Belle-mere  ,  6c 
Sceur  de  Philippe  de  Valois;  qui  etant  fortie  d'un  Couvent  oii 
elle  s'etoit  retiree,  negocia  fi  heureufement ,  qu'elle  fit  confen- 
tir  les  deux  Rois  a  une  Treve,  dans  laquelle  tous  leurs  AlUes 
furent  compris.  CetteTreve  devoic  durer  jufqu'au  25  de  Juin 
de  1'annee  fuivance. 

Apres  une  fi  grande  levee  de  bouclier ,  Edouard  fe  trou- 
voic  cres  mortifie  d'avoir  ete  oblige  de  faire  une  Treve,  qui 
rompoit  toutes  fes  mefures  ,  &  rendoit  inutiles  toutes  les  de- 
penfes  qu'il  avoit  faites  ju(qu'alors.  II  avoit  d'autant  plus  de 
fujet  ds  s'aifliger  du  mauvais  fucces  de  cette  Campagne  , 
qu'il  fe  voyoit  fur  le  point  de  perdre  tous  fes  Allies.  Le 
Duc  de  Brabant  avoit  deja  retire  fes  Troupes  ,  pendant  le 
Siege  de  Tournay.  Les  Flamands  fembloient  fe  repentir  de  s'e- 
tre  engages  dans  la  Ligue.  L'Empereur,  mecontent  de  ce  que 
la  Treve  de  Tournay  s'^toit  faice  fans  fa  parcicipacion ,  menagoic 
d'abandonner  le  Parti;  &  fa  defedtion  cntrainoit  celle  des  Prin- 
ces  Allemands.  A  cela  fe  joignoit  un  autre  foin ,  qui  n'occupoit 
pas  moins  Edouard;  c'etoit  de  trouver  de  rargent  pour  payer 
fes  detces,"  &  d'en  faire  provifion,  pour  recommencer  la  Guer- 
re  aufifi-tot  que  la  Treve  feroit  expiree,  Cetoit  par  les  confeils 
de  TArcheveque  de  C(2»/«rifr;' fon  principal  Miniftre ,  qu'il  a- 
voit  encrepris  cetce  guerre ,  &  fur  les  promefiTes  que  ce  Prelac  lui 
avoit  faices  de  ne  le  laifler  manquer  de  rien.  Cependant,  il  ne 
fuc  pas  plutoc  engage  au  Siege  de  Tournay ,  que  TArcheveque 
gagne ,  comme  on  le  croit ,  par  le  Pape  Benoit  XII  qui  etoic 
forc  parcial  pour  la  France ,  non-feulemenc  ne  lui  envoya  poinc 
1'argenc  qu'il  lui  avoic  promis ,  mais  s'oppofa  meme  i  la  levee 
d'un  Subiide  que  le  Parlemenc  avoic  accorde  au  Roi.  Ce  man- 
quement  de  parole  obligea  Edouard  a  s'engagerdansdesemprunts 
confiderables ,  pour  lefquels  il  payoit  un  gros  incerecj  ce  qui  le 
meccoit  hors  d'etat  de  fe  preparer  pour  recommencer  la  Guerre. 
Annee  13+1.  D^s  quil  fuc  de  retour  en  Angleterre , il  s'en  prit 
a  rArcheveque  ,  qu'il  accufa  d'avoir  malicieufement  mis  des 
obftacles  a  rexecution  de  fes  deiTeins.  Cepcndant,  comme  il 
avoit  befoin  du  Clerge,  il  n'ofa  poufler  ^  bout  ce  Prelat,qui 
en  fut  quitte  pouf  quelques  foumiflTions  ,  apres  avoir  inutile- 
ment  tente  d'exciter  le  Peuple  contre  le  Roi.  Dans  cet  em- 
baras  ,  Edouard  trouva  le  moyen  de  faire  prolongcr  la  Treve 
jufqu'au  24.  de  Juin  13+2.  H  avoit  befoin  de  ce  tems-la  pour 
mettre  en  ordre  fes  aflaires  qui  etoient  fort  dcrangees  ,  tant 
par  le  defaut  d'argent,  que  par  rinfidelite  de  fes  Allies.  Vrai- 
femblablemeiM  ,  cecte  Treve  auroic  ecc  fuivie  d'une  Paix  fina- 
le,  fi  la  mort  du  Duc  de  Bretagne,  qui  arriva  dans  ces  encre- 
faices,  n'eilt  produit  des  evenemens  qui,  firenc  concevoir  ^  £- 
douard  l'efperance  de  pouvoir  accaquer  Philippe  avec  plus  de 
fucces  de  ce  c6ce-Ia.  Comme  TAnglecerre  fe  trouva  tres  inte- 
reflee  dans  la  querelle  qui  s'emut  a  Toccafion  de  la  SuccefiTion 
du  Duc  de  Bretagne ,  il  eft  neceflaire  d'expliquer  en  peu  de 
mots  Torigine  de  cette  querelle,  &  roccafion  a^Edouard  eut 
de  s'en  meler. 

Arthur  II,  Duc  de  Brecagne,  avoit  eu  des  Enfans  de  deux 
Femmes  j  de  la  premierc,  Jea»  II  qui  lui  fucceda ,  Guy  qui  fuc 
Comte  de  Ponthieure,  &  Pierre  qui  ne  laifTa  point  de  pofteri- 

te; 

accordant  un  plein-pouvoir  abfolu  fur  tout  le  Pais  qui  eft  depuis 
Cologne  en-de^a ,  dont  il  lui  expedia  la  Chartre  Imperiale ,  aux  yeux 
de  tous  ceux  qui  etoient  prefens.  Mr.  Bxrnes ,  a  qui  nous  devons 
cette  relation  ,  rapporte  cc  qui  a  ete  dit  par  quelques-uns ;  qu'a  la 
premiere  Entrevue,  TEmpereur  trouva  mauvais  que  le  Roi  Edouard 
refufat  de  fe  foumettre  a  lui  baifer  Ics  pieds.  (II  fcmble  par-Ia  que 
les  Rois  avoient  accoutume  d'en  ufer  ainfi  envers  lcs  Empcreurs). 
Mais  Ic  Roi  Ed cuard  repondh  couragcufement  i  rEmpereur:  ,,Qu'i{ 
„  etoit  lui-raeme  Roi  facre  &  oint;  qu'il  avoit  fa  vic  &  fes  mcm- 
,,  bres  CD  fa  proprc  puilfancc,  n'etant  comptable  qu'd  Dieu,enqua- 
„  lite  de  Souverain  independant  de  toute  Puiflance  humaine  ,  etant 
,,  auHi  Seigncur  de  la  Terre  &  de  la  Mer  ,  &  portant  meme  une 
„  Couronne  lmperi4e ;  a  caufe  de  quoi  il  ne  dcvoit  s'abaiffer  devant 
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DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


F.nou-  ce;  &  de  la  feconde,  Jean,  qui  fut  Comte  de  Montfort  en 
aku  III.  France,  par  le  droit  de  fa  Mere.  Guy ,  fecond  Fils  de  la  pre- 
niiere  Femme  d'ylrthur,  mouruc  en  1331  i  &  ne  iaiflant  qu'u- 


tjouver  des  cautions  en  France.    II  eft  pourtant  vraifemblable  Edou- 

que  tous  ces  obftacles  auroient  cte  leves,s'il  ne  fut  furvenu  un  ■*''"1II. 

aucre   accident  ,   qui  caufa  h  rupture  dc  la  Treve.  Oliv.cr  de  dfsH^ 


ne  Fille  nommee  yeamte ,  que  le  Duc  yea»  llion  Oncle  don-    C/ipa,   Seigneur  Breton,    &  dix  autres  Seigneurs  ou  Gentils-  'oiicns 


<x  \.Kiuries  ae  mois;  le  premier  loucenanc  que  cc  uin-iic  lui  ae-  rnnce  les  tic  decapiter  ,  lans  aucune  torme  de  proces.  I,es  fScntils- 
voit  revenir,  comme  au  plus  prochain  Hericier  de  Jean  II  fon  Hiftoriens  Fran^ois  precendent  que  ces  Seio^neurs  etoient  du  '^""'"'^» 
Frere  j  &  Charks  de  Blois  fe  fondant  fur  le  Droic  de  reprefen-    Parti  dc  Charles  de  Bluis,&c  qu'ils  etoienC  all^s  voloncairement  cap^tfs''** 


L-Conite 

d;    Moiit 
tViii  tait 
huinnia- 

doujiduu 
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ptoces. 


tacion ,  qui   donnoit  a  Jea^ine  fa  Femmc  le  meme  Droit ,  que    a  Paris  pour  affifter  a  un  Tournoi ;  mais  nous  verrons  dans  la  l""  °"*"= 
Guy  fon  Pere  auroic  eu  s'il  eut  ece  en  vie.     Cecce  affuire  ayant    fuite,  quc  ce  recit  eft  concre  la  verire,  &  qu'au  contraire,  ils  Roi'^f' 
ete  portee  en  France,  a  la  Cour  des  Pairs,  la  Brecagne  fut  aju-    ecoienc  du  Parti  de  Jean  de  Montfort ,  &  quils  fuient  arrSces  aucline*"' 
gee  a   Cbarles  de  B/ois ,  qui   etoic  Neveu  de  Philifpe  de  yalois.    en  Brecagne.    Quoi  qu'il  en  foic,  Edouard  demanda  reparacion  ^"""5  ^' 
Jean  de  Mo?itfort  precendanc  qu'on  lui  avoic  faic  injuftice,  eut    de   cetce  violacion  de  la  Treve',   &  envoya  des  AmbalJideurs  """'"" 
recours  a  la  Y>iott&ionA'Edouard;   &  apres  lui  avcir  fait  hom-    expres  au  Pape  pour  ce  fujet.   Cecte  afFaire  traina  cout  le  refte 

"  '  de  cette  annee,  &  une  parcie  de  la  fuivante,  ians  que  je  Pape 
piitjou  vouluc  procurer  a  Edouard  la  facisfadtion  qu'il  deman- 
doit.  Aii  contraire,  il  paroit  de  divers  A£tes  de  ce  Recueil 
qu'il  le  prellbit  de  faire  la  Paix,fans  y  comprendre  fes  Allies' 
&  qu'il  tachoit  de  le  rendre  refponfable  de  la  rupture  de  la 
Treve,en  mettant  tout  lc  tort  de  fon  coce.  Enfin,apres  qu'£ 


mage,  il  fe  rendic  en  Brecagne,  oii  il  tic  quelques  progres.  Mais 

ce  bonheur  ne  dura  pas  longcems,  puifqu'a  Tapproche  de  Jean 

Duc  de  Normandie,  que  le  Roi  Fbilippe  fon  Pere  avoit  charge 

-  .    de  fexecution  de  TArret  donne  en  faveur  de  Chartes  de  Blois , 

&  mifen  Montfort  fiit  oblige  de  le  retirer  \  Nantes,  oii  il  fut  inconti- 

pnion,      ncnt  alTiege,  pris,  conduit  a  Paris,  &  renferme  dans  la  grolfe 

Tour  du  Louvre. 

Cette  affaire  ne  fut  pourtant  pas  terminee  par  la  captivite  de 

ce  Pretendant.     Marguerite  de  Flandre  fa  Femme,  prenant  en 

main  rAdminiftration  des  affaires  de  Ibn  Epoux  prifonnier,  re- 

nouvella ,  au  nom  de  fon  Fils  age  de  quatre  ans ,  TAlliance  a- 

vec  Edouard,  ^  qui  elle  promit  de  livrer  toutes  les  Places  de 

Eiiouard    Bretagne   dont  elle  pouvoic  difpofer.    En  eonfequence  de  ce 

eiivme  ^  nouveau  Traice,  Edouard  envoya  des  Troupes  en  BreCagne  , 

pcs  en       fous  la  condujcc  du  Comte  de  Northatnpton ,  pour  fe  mettre  en 


douard  eut  attendu  un  an  entier  la  fatisfaclion  qu'il  demandoic 
a  Fhilippe ,  voyant  qu'il  n"y  avoit  aucune  apparence  de  robte- 
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11",  il  lui  fit  declarer  le  24.  Avril  1345,  que  la  Tieve  etoit 
rompue.  Cependant,  commc  il  ne  s'ecoic  poinc  attendu  a  cet- 
te  rupture ,  il  ne  put  etre  en  etat  de  lecommencer  la  Guerre 
que  vers  le  milieu  de  Tannee  134(1. 

Annee  1 346.  Ce  recardemenc  failiit  a  Fui  couter  cher ,  puif- 
que   Vhilippe  s'en  feivit  pour  envoyer  en  Guyenne  le  Duc  de 
Normandie  fon  Fils ,  avec  une  Armee  de  cenc-mille  hommes     '"n  Fils 
agne.   poffeffion  de  ce  Duche.  Peu  de  tems  apres,  il  y  envoya  'Rohert    qui  menagoic  de  challer  encieremenc  les  Anglois  de  cecce  Pro-  '^"  ^"^* 
d^Artois ,  qui  apres  s'ecre  rendu  maitre  de  Vannes ,  fut  affiege    vince.  La  bonne  fortune  d'Edouard  fi:  que  les  progrcs  du  Duc  '^'"'^' 
dans  la  meme  Ville,   &  mourut  des  bleflures  qu'il  avoit  regues     ne  repondirent  point  a  ce  qu'on  attendoic  d'un  fi  grand  arme- 
en  defendanc  cecte  Place ,  qui  fut  emportee  d'affaut.  Comme  le     ment.  Ce  Prince  ne  fit  aucre  chofe  que  prendre  quelques  Bico- 
Comce  de  Wor/^^jra/i/ow  n'avoit  pas  aflez  de  forcespourfemain-    ques  le  long  dc  la  Garonne;  apres  quoi  il  s'attacha  au  Siege 
tenir  dans  la  Bretagne,  E dou ar d  pnt  en  1342,  la  refolution  d'y    d'AiguilIon,  ou  la  brave  refiftance   des  Affieges  lui  fic  perdre 
mener  lui  meme  un  puiffant  fecours;  &  s'etant  rendu  dans  ce    bien  du  tems.    Cependant  Edouard,  qui  voyoit  la  Guyenne  en     Edouard 
Duche,_il  y  fit  affieger  quatre  Places  a  la  fois.   Mais  a  Tappro-    grand  danger,  refolut  d'y  mener  lui-meme  du  fecours.  Dans  ce  ^'"'  P''^- 
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-,_,..  ,  layant  repouffe 

que  les  deux  Armees  eurent  demeure  comme  en  prefence  une  fois  fur  fes  cotes.    Enfin ,  voyant  qu'il  ne  pouvoit  pourfuivre  fa 

bonne  partie  de  fHiver,  avec  beaucoup  d^incoramodite ,  deux  route,  il  refolut,  par  le  confeil  de  Gefroi  de  Harcour t ,Seigneur 

Legats  du  Pape  moyennerent  une  Treve  generale,  dans  laquel-  Normand  qui  s'etoit  refugie  aupres  de  lui,  de  faire  deicente  en 

le  tous  les  AUies  &  Adherans  des  deux  Rois  furent  compris.  Normandie.  Suivant  cette  refolution ,  il  fit  debarquer  fes  Trou- 

Annee  1343.    Cette  Treve  ,  qui  fut  conclue  le  20  de  Fevrier  pes  k  La  Hogue  dans  le  Cotentini  &  comme  les  forces  AePhi- 

1345  ,  devoit  durer  jufqu"a  la  Fete  de  S.  Michel  1346.  On  con-  lippe  etoient  eloignees,  il  eut  le  loifir  de  ravager  la  Normandie, 

vinc  encore  ,  que  les  deux  Rois  envoyeroient  a  Avignon  leurs  fans  trouver  aucune  refiftauce,  que  de  la  part  du  Comte  d'£« 

Plenipocentuires,poui  y  negocier  la  Paix  devant  le  Papc,com-  Connecable  de  France,  qui  ayant  voulu  s'oppofer  a  fes  progres 

me  Perfonne  privee ;  &  quc  cette  Negociation  commenceroit  avec  les  Milices  du  Pa'is ,  fut  battu ,  &  faic  prifonnier.    Enfui- 

un  certain  jour  &  dureroit  un  certain  tems:  Que  le  Pape  en-  te,  Edouard  s^avan^a  jufqu'a  Foijfy;  d'oii  il  envoya  defier  Phi- 

voyeroit  un  Nonce  en  Bretagne,  pour  y  faire  obferver  la  Trc-  Uppe,  offirant  de  le  combattre  fous  les  murailles  du  Louvre.     A 

ve :    Que  la  Ville  de  Vannes  feroit  mife  entre  les  raains  du  la  premiere  nouvelle  du  debarquement  d'Edouard,  Phi/ippe  avoic 

Nonce,  pour  la  garder  au  nom  du  Pape,  jufqu'a  la  fin  de  la  ufe  d'une  diligence  extraordinaire  pour  affembler  une  Armee, 

Trcvei    &  que  Jean  de  Montfort  feroit  rais  en  liberte.  qui  fe  trouva  bientot  de  plus  de  cent-mille  hommes,  avec  la- 

Quoique  des  le  20  de  Mai ,  Edouard  eut  nomme  fes  Pleni-  quelle  il  forma  le  deffcin  d'enfermer  les  Anglois  entre  la  Seine 

potentiairespourlaPaix,&qu'illeureutdonneleursInftrua:ions  &  1'Oyfe,  pour  leur  couper  le  chemin  du  recour.    Edou ar d  qm 

&  leurs   Plein-pouvoirs ,  un  accident  inopine  fic  recarder  leur  s'en  apperguc,  quoiqu'afle2,  tard,  prit  la  refolution  de  fe  reci- 

depart.    Nicolas  de  Flifco ,  Envoye  d'Edouard  a  la  Cour  du  Pa-  rer  dans  le  Ponthieu  ;  a  quoi   il  trouva  de  grandes  difficultes 

pe,  ayanc  ece  enleve  de  fa  Maifon  pendant  la  nuit,  &  emmene  puifqu'il  n'avoic  aucun  paffage  fur  la  Somme.  II  fut  pourtantaf- 

en  France;   Edouard  voulut  avoir  reparation  de  cet  aff^ront ,  a-  fe2,  heureux,  pour  decouvrir  &  pour  forcer  le  pafTage  de  Blan- 

vant  que  de  faire  partir  fes  Ambafladeurs,   &  demanda  en  me-  quetaque,  quoiqu'il  fut  garde  par  dou7.e-mille  hommes ,  com- 

nie  tems  un  Sauf-conduit ,  qui  les  mit  a  couvert  de  pareilles  mandes  par  Gondemar  du  Fay.     Le  foir  meme ,  apres  avoir  fait 

violences.  Mais  le  Pape  n'ayant  fait  aucune  demarche  pour  pu-  palfer  fon  Armee,  il  alla  camper  a  Crecy ,  ou  il  refolut  d'atten- 

nir  ceux  qui  avoient  enleve  TEnvoye  du  Roi,  &  ne  voulanc  dre  Pbilippe ,  qui  racceignit  des  le  lendemain.     Ce  fut  la  que  fe 

point  d'ailleurs  accorder  un  Sauf-conduit  contre  la  forme  ordi-  donna  la  fameufe  Bataille  de  Crecy ,  le  26  d'Aouc  \-i,\6.   Philippe 

naire,  les  Plenipocentiaires  Anglois  demeurerenc  dans  leur  Ile;  y  fut   mis  dans   une  enticre  deroiite ,  apres  avoir  perdu  trente-  pafE-' 

ce  qui  fut  caufe  que  le  terme  pris  pour  traiter  la  Paix  fut  fou-  mille  hommes,  douxe-cens  Chevaliers,  le  Comte  d'A/enconion  ''«""d  '« 

vent  prolonge.  Frere,  le  Roi  de  Bobene  fon  Allie,&  quinze  Princes ou grands  i'""'* 

tion 

fon  E 

doit  pour  l'es  Ambaff^adeurs.     A  cela  fe  joignoit  encore  un  au-  contente  de  fc  tenir"a  portee,  avec  un  Corps  de  referve,  pour 

tre  fujet  de  plainte  touchant  la  detention  de  Jean  de  Montfort ,  le  foutenir  en  cas  de  befoin  ;  fans  vouloir  fe  meler  dans  le  Com- 

que  Philippe  recenoit  encore  en  prifon,   contre  un  Article  ex-  bat,  pour  ne  pas  ravir  au  Prince  fon  Fils  une  parcie  de  fa  gloi- 

pres  de  la  Treve ;  fous  pretexce  que  ce  Prince  ne  pouvoit  pas  re  (4) 
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,i  aucun  Potentat  de  la  Terrc".     Laquelie  reponfe  fut  admife. 

(a)  Ce  fut  en  ce  tems-la,  ou  a  peu  pres  ,  que  le  Roi  d'Angleter- 
re  mit  au  bas  de  l'Ecufl"on  fous  lcs  Armes  de  France  Sc  d'Angleterre 
ccaitelees,ce  Cri  que  ron  y  voit  encore ,  DIEU  ET  MON  DROICT. 
Pour  faire  entendre  fon  unique  conliancc  en  Dieu  ,  8c  dans  la  jufti- 
cc  de  fa  Caufe.     Voyez.  Mr.  Bnrnes. 

(3)  Mr.  Barnes,  qui  rappoite  les  particularites  de  ce  Combat,  dit 
quc  les  Fran^ois  y  pcrdirent  vingt-cinq  a  trentc-miilc  hommcs ,  en- 
tre  lefquels  etoient  deux  de  leurs  Amiraux;  &  que  les  Anglois  leur 
prirent  zjo  dc  leurs  Navircs,  fans  compter  ccux  qu'ils  coulerent  d 
tond. 

(4)  Mr.  Barnes,  qui  a  donne  le  detail  de  cette  gloricufe  Viaoire, 
en  rappovtc  une  ou  deux  particulatites  qui  meritent  bien  d'etrc  rc- 

Tom.  X.  f.  l. 


Apres 

marquees  en  cet  endroit.  II  rcmarque,  comme  une  faveur  fingu- 
lierc  dc  Dieu  fur  les  armes  d'£Jouard ,  qu'aucun  Scigneur  Angiois 
ne  perit  dans  cctte  journee;  &  que  trois  Chevaliers,  &  un  Ecuycr, 
furent  tues.  Il  dit  encore ,  que  le  Roi  dc  France  apporta  avcc  lui 
de  S.  Denjs  lc  grand  Etcndart  dc  France ,  que  les  Francois  rcgardent 
comme  iacrc ,  &:  qui  a  caufe  dc  ccla  ne  fervoit  au  commencement 
quc  dans  les  Guerrcs  contrc  les  Infidelcs.  Que  Pbilifpe  fc  croyant  af- 
furc  de  la  Victoire,&  ayant  rcfolu  de  finir  la  Guerrc  tout d'uncoup, 
fit  arborer  cet  Etendart  lacre  fur  le  Champ  de  Bataille ,  pour  faire 
cntendrc  que  tous  les  Anglois  feroicnt  pafles  au  fil  dc  l'epee  ,  i  la 
refcrve  du  Roi  EjouarJ  8c  du  Prince  de  Calles  fon  Fils.  Que  le  Roi 
£tlouarJ,  informe  dc  cette  cruelle  refolution ,  fit  arborer  lc  Dragoa 
couleur   de   feu ,  pour  marquer  qu'on  ne  feroit  pas  plus  de  quartier 
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Apres  cette  grande  Viftoire,  Z<^a«<«r</  fit  inveiiir  Calait  le^de 
Septembre,  &  continua  ce  Siege  pendant  onxe  moisi  fans  que 
Phi/jfpe,  qui  s'en  approcha  fur  la  fin,  a  la  tete  d'une  Armeede 
ccnt-cinquante-mille  hommes,  put  trojver  roccafion  de  Tatta- 
quer  dans  fes  retranchem.ens,  &  encorc  moins  de  rengager  a 
une  Bataiile  en  plein:  campagne.  Ann^e  1347.  Pendant  qu'£- 
douard  etoit  occupe  au  Siege  de  Calais  ,  il  y  requt  la  nouvelle 
que  Daisid  Roid^EcofTe,  qui  etoit  cntre  en  Angleterre  avec 
foixante-mille  hommes,  y  avoit  ete  defait  &  pris  prifonnier. 
Enfin,  le  i  d'Aoiit  134-7,  Edouard  ie.  rendit  maitre  de  Calais, 
d'oii  il  chaffa  tous  les  Habitans,  pour  y  mettre  en  leur  place 
une  Colonie  Angloife. 

Deux  niois  apres  la  prife  de  Calais ,  les  Legats  du  Pape  mo- 
yennerent  uneTreve  depuis  le  28  de  Septembre ,  juiqu'a  la  finde 
Juin  i348,apres  quoi  Edouard  s'cn  retcurna  triomphant  en  An- 
gleterre.  Dans  ccttc  Treve ,  comme  dans  la  precedente ,  il  a- 
voit  ete  convenu,  que  les  deux  Rois  envoyeroient  leurs  Am- 
baffadeurs  a  Avignon,  pour  y  negocicr  la  Paix  en  prefence  du 
Pape ,  qui  devoit  fervir  de  Mediateur.  Mais  les  memes  diffi- 
cultes  qui  s'e[oient  rencontrees  auparavant ,  touchant  l'envoi 
des  Ambaffadeurs  Anglois,  fubliflant  toujours,  il  falut  fouvent 
prolonger  le  terme"  fixe  pour  cette  Negociation ,  &  par  conle- 
quent  la  Treve,  qui  fut  pluiieurs  fois  renouvellee.  Une  cruelle 
Pefte  qui  affligea  la  France  en  1348,  &  rAngleterrc  en  1349, 
ne  contnbua  pas  peu,  fans  doute,  a  oter  aux  deux  Rois  l'en- 
vie  de  recommencer  la  Guerre ;  de  forte  que  la  Treve  fiit  a  di- 
verfes  fois  prolongee  jufquau  i  d'Aout  1350. 

Annee  1350.  Le  Roi  Philippe  etant  le  mort  le  22  du  meme 
mois,  'fea?t  fon  Succeffeur  fouhaita  de  renouveller  la  Treve  \  a 
quoi  il  ne  trouva  pas  beaucoup  de  difficulte  ,  rAngletcrre  fe 
trouvant  dans  un  tres  facheux  etat,  a  caule  de  la  Pefte  ,  qui  a- 
voit  emporte  prefque  la  moitie  du  Peuple.  Cette  Treve  iut 
donc  prolongee  jufquau  i  d'Aout  1551  \  &  comme  la  Ville 
d'Avignon  etoit  trop  eloignee  de  rAngleterre,  &  que  d'ailleurs 
Edouard  n'etoit  pas  trop  contcnt  du  Pape,  les  deux  Rois  con- 
vinrent  de  faire  negocier  la  Paix  en  un  lieu  qui  fut  plus  i  portee 
de  tous  les  deux.  Annee  1351.  Pour  cet  effct,  ils  envoyerent 
leurs  Ambafladeurs,  Tun  a  Calais ,  &  rautre  a  Guifnes  ;  &  ce 
fut  fous  des  Tentes  ,  qui  furent  dreffees  entre  ces  deux  Villes , 
que  les  Plenipotentiaires  des  deux  Partis  confererent  enfemble, 
pour  chercher  les  moyens  de  parvenir  a  une  bonne  Paix. 

Annee  1352  &  1353-  La  premiere  chofe  dont  ils  convinrent, 
fut  de  prolonger  la  Treve  jufquau  12  deSeptembre  i^^^^mais 
ce  tems  n'etant  pas  fuffifant  pour  ajulfer  tous  les  differends ,  el- 
le  fut  encore  prolongee  jufqu'au  i  d'Aout  1353  i  &  enfin,  jus- 
qu'au  I  d'AvriI  135^.. 

Pendant  cette  derniere  prolongation  ,  le  Roi  ^ean  fembla 
vouloir  enfin  conclure  la  Paix ,  en  cedant  a  Edouard  la  Guyen- 
ne ,  &:  les  Comtes  d^Artois  &  de  Guifnes ,  avec  la  Ville  de  Ca- 
lais  &c  fon  Territoire  ,  en  toutc  Souverainete.  Ceft  ce  qu'on 
apprend  clairement  de  THiftoire  d'.'ngleterre,  &  dont  Mezerai 
ne  fait  aucune  mention  :  mais  divers  Aftes  qu'on  trouve  dans 
ce  Recueil  ,  faifant  voir  manifeftement  quEdouard  croyoic  la 
Paix  faitei  &  n'etant  nuUement  vraifemblable  quelle  fe  put  fai- 
re,  fans  qu'il  y  trouvat  quelque  avantage;  ce  que  les  Hiftoriens 
Aiiglois  avancent ,  paroit  hors  de  toute  conteftation. 

Quelque  peu  de  proportion  qu'il  y  eut  entre  les  premicres 
pretcntions  AEdouard,  &  les  offres  qu'on  lui  faifoit  ,  il  les  ac- 
tepta  pourtant.     II   n'etoit  plus  queftion  que  de  conclure  ce 


Traite  d'une  maniere  folennelle  ,  ce  que  les  deux  Rois  ne  cru- 
rent  pouvoir  mieux  faire  qu'en  le  faifant  confirmer  par  le  Pape, 
a  qui  ils  donnerent  pouvoir  de  les  contraindre  tous  deux  pardes 
Cenfures  Eccleliaftiques  ,  a  roblervation  de  ce  meme  Traite 
qui  devoit  etre  figne  en  fa  prefence.  Suivant  ces  Conventions , 
EdoHard  fit  partir  ies  Ambafladeurs  pour  Avignon  ,  avec  des 
Pouvoirs  tres  amples  de  figner  le  Traite  ,  &  de  le  foumettre 
lui-meme  a  la  Junsdidtion  duPape,  pour  ce  qui  regardoit  Tob- 
fervation.  Mais  Tefperance  de  cette  Paix  s'evanouit  bientot , 
par  le  refus  que  firent  Ics  Ambaffadeurs  de  Jean  ,  de  confirmer 
devant  le  Pape  ,  ce  qui  avoit  ete  arrete  entre  Guifnes  &  Ca- 
lais. 

Ce  reftis  produifit  une  nouvelle  rupture ,  Edouard  ne  voulant 
plus  entendre  parler  de  Paix,  quelques  inftances  que  lePape  fit 
pour  robliger  a  renouer  la  Negociation.  La  refoiution  etant 
prife  de  recommcncer  la  Guerre  avec  vigueur,  Edouard  donna 
le  Gouvernement  de  Guyenne  au  Prince  de  Galies  ibn  Fils,  & 
Tenvoya  dans  cette  Province  pour  y  commencer  les  hoftilites, 
pendant  qu'il  ie  preparoit  a  faire  lui-meme  une  feconde  invafion 
en  France  d'un  autre  cote. 

Annee  1356.  Le  Prince  de  Galles  ,  qui  etoit  alors  age  de 
vingt-cinq  ans,  etant  arrive  en  Guyenne,  fe  mit  a  la  tete  d'une 
petite  Armee,  &  alla  ravager  le  Languedoc  ,  oii  il  prit  Carcaf- 
fonne  &  Narbonne  ,  &  en  emporta  un  grand  butin  ,  qu'il  alla 
mettre  en  furete  dans  Bourdeaux.  Apres  s'etre  un  peu  rafraichi 
dans  cette  Ville  ,  il  en  parti:  avec  une  Armee  de  douze-mille 
hommes  ,  dont  trois-miJle  feulement  etoient  des  Anglois  natu- 
rels.  11  traverfa  le  Perigord  &  le  Limoufin  ,  &  entrant  dans  le 
Berry  ,  il  alla  fe  faire  voir  aux  portes  de  Bourges  ,  ou  il  appric 
que  le  Roi  Jean  s^avan^oit  a  la  tete  de  foixante-mille  hommcs. 
Cette  nouvelle  roblig(.-ant  a  penfer  a  la  retraite,  il  voulut  pren- 
dre  un  detour ,  pour  le  retirer  en  Guyenne  par  le  Poitou ;  mais 
Jean  ufa  de  tant  de  diligence  ,  qu'il  ratteignit  enfin  a  Maufer- 
tuis  proche  de  Poitiers  ,  ou  le  Prince  fut  oblige  de  fe  retran- 
cher  dans  un  pofte  embar.ifle  de  vignes  &  de  hayes  ,  qui  lui 
donnoient  un  grand  avantagc.  Quoiqu'iI  fut  facile  au  Roi  Jea» 
d'affamer  cette  petite  AtiP.ee ,  qui  fe  trouvoit  enfermee  dans  un 
Pafs  ennemi  ;  1'impatience  qu'il  eut  de  venger  les  ravages  que 
les  Anglois  avoient  faits  en  France  ,  ne  lui  permit  pas  de  pren- 
dre  cette  voye.  II  voulut  attaquer  le  Prince  dans  fes  retranche- 
mens  ,  &  il  eut  le  malheur  d'etre  entierement  defait  par  cette 
poignee  d'Anglois  ,  &  de  tomber  lui-meme  entre  les  mains  des 
Ennemis,  avec  Philippe  fon  quatrieme  Fils,  age  de  quinie  ans, 
&  un  grand  nombre  d'autres  Seigneurs  des  plus  qualifies  du  Ro- 
yaume  (i).  Dans  cette  Bataille,  qui  fut  fi  funeite  a  la  France, 
il  n'y  eut  que  fi\'-mille  Frangois  de  tues;  mais  dans  ce  nombre 
fe  trouverent  huit-cens  Gentilshommes ,  outre  le  Duc  de  Bour- 
hon  Prince  du  Sang  ,  le  Duc  ^'Athenes  Connetable  de  Fran- 
ce ,  le  Marechal  de  Nefle  ,  &  plus  de  cinquante  autres  grands 
Seigneurs. 

Apres  cette  glorieufe  Vidoire  ,  le  Prince  de  Galles  mena 
tranquillement  ies  Prifonniers  a  Bourdeaux  ,  &  fit  favoir  cette 
grande  nouvelle  au  Roi  fon  Pere  ,  qui  en  fit  rendre  graces  i 
Dieu  huit  jours  durant  ,  dans  toutes  les  Eghles  d'Anglererre. 
Celt  par-la  que  finiflcnt  les  Afles  de  ceVolume,  qui  regardent 
la  Francc.  Nous  verrons  les  fuites  de  cette  fameufe  Bataille, 
dans  i'Extrait  du  Tome  fuivant. 

L'Abrege  qu'on  vient  de  lire  contient  en  gros  la  matiere  des 
Adtes  dc  ce  Tome  V ,  qui  regardent  la  France.  II  eft  tems  pre- 
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aux  Franqois.  L'Auteur  profite  judicieufement  de  ces  circonftances  , 
pour  jullifier  la  conduite  d'£Jo»ari/ ,  qui  ie  tint  a  Tecart  pendanttout 
le  tems  de  la  Bataille  ;  parce  que  fi  fon  Armee  avoit  eu  du  pire  ,  tout 
auroit  ete  perdu  ians  refTource ;  Jc  c'eft  aux  declarations  des  Ktcn- 
darts  dont  nous  venons  de  parler ,  que  TAuteur  attribue  la  mort  de 
tant  de  Fran^ois  qui  furent  paflres  au  fil  de  repet: ,  ians  que  pas  un 
fut  fait  prifonnicr.  Mr.  Barnes  ajoute ,  quc  ce  tut  dans  cette  Batail- 
le  que  le  Prince  dc  Gnlles  fe  rcndit  maitrc  des  Ai  mes  du  Roi  dc  Bo- 
heme ,  qui  etoient  des  Plumes  d'Autruche,  avcc  ie  Cii  ICH  DIRN, 
c'eft-a-dirc  ,  jE  SERS.  Elles  ont  ete  dcpuis  ce  tcms-la  portecs  par 
tous  lcs  Princes  de  Gulles ,  Heritiers  prefomptifs  de  la  Couronnc 
^'Angleterrc.  Le  meme  Autcur  rcmarque ,  qu'apres  cette  Vidloire, 
lcs  Fian^ois  appellerent  cet  illuftre  Prince  de  Galles ,  EJouard  le  Hoir , 
ou  le  Trince  Koir. 

(i)  Cctte  BatailiC  fe  donna  le  19  Septembre  ijj^fi.  Les  Fran^ois 
avoient  cinquante- mille  homines  de  Cavalcrie  ,  8c  autant  d'Infantc- 
ric.  Lcs  Anglois  n'avoient  que  huit  a  neut-raille  hommes  en  tout , 
au  rapport  de  Kibaumont  ,  envoye  par  le  Roi  Jean  avant  lc  Combat 
pour  rcconnoitrc  rArmee  du  Pnnce  EJouard.  On  di:  aulfi  que  les 
Anglois  fircnt  plus  de  Fran^ois  prifonnicrs,  qu'ils  n'avoient  d'hora- 
mes  pour  lcs  gardcr.  Mr.  Barnei  donnc  une  amplc  rclation  de  la  Ba- 
taille  ,  que  je  ne  mettrai  pas  ici  ,  faute  de  place.  Mais  je  ne  puis 
omcttre  une  des  remarqucs  de  cct  Auteur  ,  fiar  Philipfe  Fils  cadet  du 
Roi  fenn  ,  prifonuier  avec  fon  Pere.  Plufieurs  Auteursont  cru  que 
fon  furnom  dc  HarJi  vcnoit  de  fa  bravoure  a  la  Guerre  :  mais  Mr. 
S»rnes  en  rapportc  une  railon  plus  vraifemblable  qu'aucune  autre  que 
l'on  ait  donnee.  Ceft  que  lorfque  fon  Pere  ,  prifonnier  cn  Angle- 
terre  ,  dinoit  un  jour  avec  lc  Roi  EJouarJ  a  la  table  dc  ce  dernier, 
lc  jcune  Philippe  avoit  ete  nomme  pour  fervir  avcc  d'autres  Seigneurs 
Fran^ois.  Un  jeunc  Scigncur  Anglois  d'entre  lcs  fervans  ayant  ier- 
vi  lc  Roi  EdouarJ  le  premier  ,  &  cnfuite  lc  Roi  fean  ,  le  Prince 
Thilippe  donna  un  foufflet  a  l'Anglois  en  lui  difant :  ^ioi  Jonc !  ofei.- 
vous  feriiir  le  Roi  d'An^leterri  ii  frimier,  lorfi^ue  U  Roi  Je  Francs  efi  « 


txble  >  Le  Seigneur  Anglois  mit  la  dague  a  la  main  ;  mais  EJousrJ 
lui  ordonna  de  la  remettre  au  fourrcau ,  8c  vantant  la  noble  fierte  du 
jeune  P:ince,  il  lui  dit  en  Fran^ois  :  Vous  etes  Philippe  le  Hardi. 

(1)  On  peut  mettre  en  qucftion  ,  lcquel  etoit  plus  a  charge,  ou 
unc  Trevc  dc  ccttc  nature ,  ou  une  Guerre  ?  Mr.  Bames  dit  quc  ces 
Pacificateurs ,  Chefs  du  Chriftianifme  ,  couterent  a  rEglife  d*Angle- 
tcrre  fo  Marcs  par  jour  tout  Ic  tems  qu'ils  y  fe]oumercnt  ,  qui  fut 
depuis  le  milicu  de  Decembre  1337  ,  jufqu'au  ii  de  Mars  fiiivant. 

(3)  Nous  pouvons  conefturer  cn  partic  ,  ce  que  c'ctoit  quc  ces 
Taxes,  p.ir  lc  recit  que  Mr.  Barnes  nous  en  a  donne.  II  dit  quc  les 
Laiqucs  accorderent  au  Roi  la  moitie  de  lcurs  Laincs  ,  dans  toutc 
l'etendue  du  Royaumc,  pour  TEte  fuivant ;  lcqucl  don  le  Roi  re^ut 
de  bon  cceur.  Et  a  Tegard  du  Clerge  ,  le  Roi  en  prit  la  Laine  cn- 
ticrc ,  ordonnant  qu'on  lui  payeroit  ncuf  Marcs  dc  chaque  fac  de  la 
plus  fine  Laine  :  apres  quoi  il  en  prit  la  moitie  du  prix  ,  de  tout 
homme  entre  les  mains  de  qui  on  le  trouvoit,  Marchand  ou  autre, 
conformement  au  don  que  nous  venons  dc  rapporter.  De  forte 
qu'au  temoignage  de  Knighten  qui  dtoit  Religieux  de  l'Abbaye  de 
Leycefler  ,  il  n'eut  de  cctte  Maiiqn  pas  moins  de  18  facs  de  Laine. 
Apres  cela,  le  Roi  prit  un  Quinzieme  fur  toute  laCommunaute  du 
Roy.aume  ,  en  Laine  ,  felon  reftimation  de  deux  chelins  pour  qua- 
torze  livrcs  de  Laine ;  &  encore  le  dernier  de  Novembre  il  ayoit  en- 
voye  l'Eveque  de  Lincoln,  8c  les  Corates  de  North»mfton  8c  de  Suf- 
folk ,  dans  le  Brabant  ,  avcc  dix-mille  facs  de  Laine  ,  pour  engager 
des  Troupcs  dans  la  Haute  Allemagne.  Ces  Envoyes  vendirent  en 
meme  tems  toute  leur  Laine  a  raifon  de  quarante  livres  le  Sac  ,  ce 
qui  monta  cn  tout  a  400000  L.  Outre  tout  cela,  on  dit  que  cePrin- 
ce,  environ  le  meme  tema  ,  faifit  lcs  Bicns  des  Religieux  de  Clugny 
&  de  Citeau.x  ,  etrangcrs ,  ceux  des  Lombards,  8c  toutes  les  Dixracs 
triennalcs  qui  avoient  ete  dans  leur  origine  deftinees  a  laGuerrecon- 
tre  les  Infidclcs. 

(4)  Mr.  Barnes  dit  qu'immediatement  apres  ceci  ,  Edou^rd  voyant 
Que  le  Roi  de  France  rcfufoit  de  donner  des  furetes  pour  robferva- 
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fentement  de  parcourir  les  plus  importans.  Mais  comme  il  n'eft 
pas  poffible  de  s'arrecer  fur  tous  ,  fans  s'engager  dans  une  lott- 
gueur  exceflivej  je  me  contenterai  d'en  indiquer  feulemenc  quel- 
ques-uns ,  &  je  n'infifterai  que  fur  ceux  qui  peuvent  fervir  a  e- 
claircir  quelque  point  de  THiftoire  d'Anglecerre.  Pour  une  plus 
grande  commodite,  je  les  rangerai  felon  lordre  des  annees,afin 
qu'en  cas  de  befoin ,  on  puifle  avoir  recours  a  ce  qui  a  ete  rap- 
porte  dans  TAbrege  fur  ces  memes  annee.^. 

Ann(e  1338. 

Prolongation  jufqu'au  24  de  Juin ,  de  la  furfeance (^'Edouard^ 
\  Tinftance  des  Legats ,  avoic  accordee  a  la  France  j  ufqu'a  Pa- 
ques.  Pagea  (2). 

Lectre  ^Edouard  \  TEmpereur  ,  pour  le  prier  d'accorder  le 
Titre  de  Roi  au  Daupbin  de  Viennois.  Du  3  deMars.  Page  10. 

Apparemmcnt  ,  le  Dauphin  avoit  promis  de  s'engager  a  ce 
prix ,  dans  le  Parti  ^Edouard. 

Lettre  ^Edouard  aux  Archeveques  de  Cantofhery  &  ^Torck ., 
pour  leur  demander  le  fecours  de  leurs  prieres  ,  &  pour  les  re- 
querir  de  Texcufcr  envers  fon  Peuple,  touchant  les  grandeslm- 
poCtions  dont  ii  eft  oblige  de  le  charger  (3).  Le  28  de  Mars. 
Page  20. 

Ordre  de  faire  armer  les  Habicans  de  rile  de  Wight  ,  fur  le 
poinc  d'ecre  accaquee  par  laFlocceFran^oife.  Le  15  d'Avril.  Pa- 
ge24. 

Ceft  apparemment  cc  qui  donna  lieu  a  rAfte  fuivant. 

Revocacion  de  la  furfeance  accordee  a  la  France ,  fur  ce  que 
Philippe  a  commence  le  premier  les  hoftilites.  Du  i  de  Mai. 
Page  35  (4). 

Traite  entre  Edouard  &  les  Villes  &  Pais  de  Flandre.  Page  53. 

Dans  ce  Traice ,  les  Flamands  ne  s'engageoienc  a  aucre  chofe, 
qu'a  obferver  une  exadle  Neutralite  entre  les  deux  Rois-  enncmis. 
Mais  la  date,  qui  eft  de  Tan  1331 ,  en  eft  confiderable  ^  en  ce 
qu'elle  prouve  que  des^ce  tems-Ia,  Edouard  avoit  forme  le  des- 
fein  d'arracher  la  Couronne  a  Fhilippe  ,  ainfi  que  je  fai  avance 
dans  TExcraic  precedent.  Quoiqu'il  n"y  eui  pas  encore  deux  ans 
qu'il  avoic  rendu  fon  hommage  a  Vbilippe ,  &  qu'il  neuc  encore 
rien  fait  paroitre  de  fes  pretentions  j  il  dit  dans  cet  Afte  ,  en 
parlant  de  Phi/ippe ,  fe  pr^tendant  Roi  de  France.  Ce  Traite  ne 
fut  racifie  par  Edouard,  que  le  26  de  Juin  1338.  Page^p. 

Plein-pouvoir  a  rArcheveque  de  Cantorbery  ,  &  a  quelques 
autres,  pour  traiter  avec  Philippe  de  Valois  ,  qu'il  qualifie  feule- 
menc,  Confanguineum  noflrum  Francite  y  fans  lui  donner  le  Titre 
de  Roi.  Du  21  Juin.  Page  51?. 

Leccre  a  TEmpercur,  a  qui  Edouard  fait  favoir  qu'il  eft  fur  le 
poinc  de  s'embarquer  pour  fe  rendre  dans  les  Pais-Bas.  Le  21 
Juin.  Page  59. 

Memoire  qui  marque  le  jour  de  rembarquement  du  Roi ,  le 
16  Juillec.  Page  65  15). 

Revocation  dc  tous  les  Plein-pouvoirs ,  oii  Phi/ippe  de  Va/ois 
eft  nomme  Roi  de  France.  A  Anvers,  le  22  Juillet.  Page  66. 

Peu  de  jours  apres ,  Edouard  parcic  pour  aller  a  Cologne ,  oia 
TEmpereur  lui  confera  le  Titre  de  Vicaire  de  1'Empire.  Je  fuis 
furpris  que  cette  Patente  ne  fe  trouve  pas  dans  ce  Recueil(<J). 

firef  de  Be>ioit  XII  ^  dans  lequel  ce  Pontife  reproche  a  Edou- 
ard  fon  Alliance  avec  Louis  de  Baviere  ^  fe  pretendant  Empe- 
reur,  qui  etoic  excommunie.  II  s'excufe  auffi  fur  les  Decimes 
accordees  ^  Philippe ,  pretendanc  qu'il  n'a  pas  eu  intention  d'as- 
fifter  ce  Prince  contre  Edouard^  mais  contre  ks  Allemands  qui 

tion  inviolable  de  la  Treve  ,  nort-feulement  en  revoqua  la  derniere 
Prorogation ,  mais  partit  encore  pour  la  Flandre  ,  dans  le  deflein  de 
s'aboucher  avec  fes  Allies  pour  rexecution  de  fes  delTeins  contre  la 
France. 

iS)  Eiiounrd  fe  mi:  a  bord  d'une  Flotte  Royale  de  foo  voiles,  ac- 
compagne  d'un  grand  nombre  dc  Seigneurs  Augloi's ,  dont  les  noms 
font  rapportes  par  Mr.  Barnes. 

(6)  Mi:  Bxrnes  nous  donne  la  forme  du  Serment  prete  a  Edouxrd 
le  jour  fuivant  ,  par  l'Empereur  &  par  tous  fcs  Barons  ;  favoir : 
>,  Qu*ils  le  fecourroient  contre  le  Roi  de  France  &  toUs  fes  Adhe- 
«,  rans ,  tant  en  la  vie  qu'en  la  mort  ,  pendant  fept  ans ,  fi  la  Guer- 
..  re  duroit  tout  ce  tenis-Ia:  Que  tous  les  Barons  d'Allemagne  ,  de- 
«>  puis  Cologne  en-de^a  ,  entreroient  immediatement  au  fervice  du 
..  Roi  d'Angleterre,  Sc  feroient  toujours  prets  de  fc  joindre  a  lui ,  a 
>,  la  premiere  femonce,  contre  le  Roi  deFrance,  foit  a  rendroitoii 
>,  lc  Roi  d'Angleterre  feroit  en  perfonne  ,  foit  en  tel  endroit  qu'il 
..  voudroit  leur  alfigner  :  Et  que  fi  quelqu'un  des  Seigneurs  fusdits 
»  refufoit  d'abeir  audit  Roi  d'Angleterre ,  tous  les  autres  Seigneurs 
..  de  la  Haute  Allemagne  prendroient  Ics  armes  contrc  lui,  8c  ne  les 
..  quitteroient  point  qu'i!s  ne  reulTent  fait  perir. 

Mr.  Bnrnei  dit  que  le  Roi  Edouard  tint  un  Parlement  environ  le 
«I  de  Novembre,  dans  lcBrabant,  ou  revStu  de  fes  Habits  Royaux, 
une  Couronne  d'or  fur  la  tete  ,  gc  affls  fur  un  Tr6ne  magnifique  e- 
leve  cinq  pieds  au-deffus  de  tous  les  autres  ,  il  fir  lire  a  haute  voix 
&  publiquenient  la  Chartre  de  rEmpereur  ,  qui  decUroit ,  „  qu'£- 
„  douard  Roi  d'Angleterre  etoit  fait  Vicaire-Generai  ou  Lieutenant 
.,  de  l'Erapereur,  avec  plein-pouvoir  de  faire  des  Loix  ,  d'admini- 
„  ftrer  la  juftice  a  un  chacun  au  nom  de  TEmpereur  ,  de  battre 
.,  Monnoye  d'Or  &  d'Argent,  felon  fon  bon-plailir,  avec  fx  propre 
>.  empreinte  &  inlcription  ".  II  etoit  porte  par  la  m6me  Chartre, 
t,  que  tous  les  Seigneurs,  &  autres  Sujets  dc  l'Empereur,  rendroient 
>.  obeiiTaiice  8;  hommagc  au  Roi  d'AngletciTe  fonVicaire,  comme 


menagoieiit  d'cnvahir  la  France.     II  en  allegue  pour  pfeuve  les  EdoW^ 
termes  memes  de  fa  BuUe  ;  comme  fi  les  expreffions  de  cetce 
Bulle  rendoienc  ce  fecours  moins  efficace  contre  Edouard    Id 
Nov.  Page  88. 

Defenfe  auv  Plenipotenciaires  Anglois,  de  donner  a  Phi/ippe 
de  Va/ots  le  Ticre  de  Roi  deFrance.  Du  16  Novembre.  Pagep^. 


Ann(fe  1339. 

Plein-pduvoir  aux  memes  Ambafladetirs  ,  pcur  traitct  avec 
Philippe,  qifil  qualifie  feulemcnc,  Pln/ippuni  de  Va/efio,  Confan^ 
guineum  noftrum.  Du  1 1  de  Janvier.  Page  95. 

A  la  fin  de  cec  A<fte,  on  trouve  ce  Memorandum :  lidem  Ar- 
cbiepifcopus ,  Epifcopi  ^  (y-  a/ii  fuprd  fripti ,  habent  confmi/e  Pro- 
curatorium  ,  ad  traiia-idtttn  cum  Exce//entiJ]imo  Principe  Domtni 
Pfji/ippo  Rege  FraTicia:  I//uftri. 

Cetoic  apparemment  pour  en  faire  ufage  ,  en  cas  qu'dn  puE 
convenir  des  Articles  de  la  Paix.  Cela  faic  voir  en  menic  rems 
(\u'Edouard  fe  feroic  contente  de  moins  que  de  la  Couronne  de 
Francc. 

Lettres-Patentes  d^Edouard,  par  lefquelles,  en  cjuahte  de  Vi- 
caire  de  fEmpire  ,  il  declare  que  le  Comte  de  Jiaynaut  n'eft 
point  oblige  a  lui  fournir  le  fecours  qu'il  lui  donne.  Le  27  Sent. 
Fage  123. 

Un  Ordre  date  de  Marhoing  (Marc/sienne)  infra  March/afit 
Francia.  Du  26  Sepc.  Page  124. 

Promefle  au  Marquis  de  Juliers ,  de  le  faire  Pair  d^Anglerer- 
re.  Du  28  Novembre.  Page  139.  Cecoit  au  retour  de  laCam- 
pagne  de  1339. 

Bulle  dc  Benoit  XII ,  qui  s^offre  pour  Mediaceur  encre  les  deux 
Rois.  X.  Kal.  Jan.  Page  146. 

Ann/e  1340. 

Plein-pouvoir  pour  traiter  avec  les  Flamands ,  qui  avoierit  re- 
folu  d'entrer  dans  la  Ligue  <:ontre  la  France.  Du  2  Janvier.  Pa- 
ge  149- 

En  vertu  de  ce  Pouvoir  ,  il  fut  fait  avec  les  Flamands  un 
Traite,  par  lequel  ils  s'engagerent  a  fe  joindre  a  la  Ligue,  a  con- 
dition  qu'Edouard  prendroic  le  Titre  de  Roi  de  France  On  ne 
trouve  poinc  ici  ce  Traicci  mais  on  en  voir  la  Racification  pa- 
ge  155,  datee  de  Gand,  le  8  Janvier  1340  (7). 

Reponfe  d'Edouard  a  une  Letcre  du  Pape.  SanEiijJiTno  ,  6cCi 
Ediuardus  Rex  Francia  ,  c^  Ang/ia ,  &C. 

II  paroic  par  cette  reponic-  ,  qu'encore  (\\xEdouard  precendit 
avoir  droic  fur  Couc  le  Royaume  de  France,  il  le  feroir  pourcanc 
concence  de  beaucoup  moins ,  li  Philippe  avoic  pu  fe  refoudre  a 
lui  fairc  quelques  ofti"es.  Pro  certo  turnen  ,  de  iiu/untate  Partis 
adverfte  ,  nec  pcr  diiios  Cardina/es ,  nec  per  a/ios ,  buc  usque  liire 
nequivimus  quod  idem  Philippus  nobif  ^uidjuam  facere  i'o/uerit 
iie/  oiferre.  Et  revera  ,  f  ?tobii  ob/ationem  ,  etiam  mediocrem  j 
/««1:  fecijfet ;  ad  'vitandum  guerrarum  difrimina ,  ^  expenfarum 
proflwvia  ,  fuper  ea  refponflonem  rationahilem  fecijfeinus.  Sed  jani 
non  rudimus  quid,  per  viam  pacis  ,  u/teriiis  cum  hotiore  nofiro  fa- 
cere  valeamus.  A  Gand ,  le  30  Janvier.  Pagc  15^. 

Ordre  de  payer  une  certaine  Ibmme  a  N  colas  de  Flifco  ,  qiii 
alloic  a  Avignon  pour  les  affaires  duRoi.  Le  ^ojanv.  AnnoRe' 
gni  noflri  Franciis  primo ,  Ang/ia  nierb  quarto  decimo.  Pace  I^^i 

Declaration  d'Edouard  pour  notifier  aux  Frangois  ,  quc  les 
Flamands  Tonc  reconnu  pour  Roi  de  France  ,  &  pour  invirer 

ies 

,,  a  rEmpereur  lui-meme. 

(7)  Ce  fut  un  des  Articles  de  la  Gonvention  ,  felon  Mr.  Bnrnes  noa' 
tre  fidele  Hiftorien  ,  (\\i.' Edounrd  prendroit  Ics  Armes  &  le  Titre  de 
Roi  de  France;  ce  qu'il  fit,  &  re^ut  cn  cctte  qualite  1'Hommage  des 
Flamands.  Notre  Auteur  fait  voir  ,  que  quoique  dans  la  fuue  ce 
Prince  ,  peut-etre  pour  faire  plailir  aux  Fran^ois  ,  ou  a  caufe  que 
leur  Monarchie  cft  plus  etendue  &  plus  ancienne,  cut  placeles  Flcurs.» 
de-Lys  a  la  droite,  &  ainli  au  Quartier  lc  plus  honorable  ,  il  ri'en 
etoit  pas  ainli  quand  on  conimen^;^  d'ec3rteler  les  Armcs.  II  appuye 
lon  opinion  fur  cc  quc  Philipfe  Roi  de  France  dit  fur  ccla  a  dcs  A" 
gens  du  Roi  d'Angleterre,  qui  etoieiit  a  fa  Cour  :  ,,  xVIon  Coulin» 
,,  dit-il  ,  a  tort  d'ecarteler  ainfi  les  Armes  d'Anglererre  &  de  Fran- 
,,  ce  ;  ce  qui  ne  me  chagrine  point  ,  parce  qu'il  dcfcend  dc  meS 
„  Ancetres,  quoique  par  les  Femmcs:  ainll,  moi  etint  Gjr^on ,  ja 
„  confentirois  aifem'jnt  a  lui  accordcr  une  partie  dcs  Armcs  de  Fran* 
,,  cc.  Mais  dc  voir  que  dans  fon  Sccau  &  dans  fcs  Lcttres  ,  il  fa 
„  qualifie  Roi  d'Angleterre  ,  8c  de  France,  d'un  cote  ;  &  que  de 
,,  rautre  en  ecartclant  fes  Armcs  ,  il  met  lc  Quartier  des  Leopards 
,,  avant  cclui  dcs  Lys ,  c'cll  ce  que  je  trouvc  foit  mauvjis:  il  lem'' 
,,  ble  pretercr  par-la  fon  lle  d'Angleterre  qui  cft  d'une  mediocre  va-» 
,,  lcur,  au  puiifant  Royaumc  dc  France".  Le  Chevalier  ^f;»»  Sho- 
reditch  repondit  a  cctte  plainte  :  ,,  Que  c'etoit  la  coutumc  dcs  Roii 
,,  d'Anglctcrre  ,  dc  mettre  le  Titre  &  lcs  Armcs  de  lcurs  Predece(-i 
,,  fcurs  ,  avant  le  Droic  qu'ils  tircnt  du  cdte  d.s  Femmes.  Ccft, 
,,  dit-il ,  cc  que  fait  le  Roi  d'Angleterrc  mon  Maitre,  lorfqu'il  p.e- 
„  ft;re  les  Arnies  qu'il  a  du  chct  paternel  ;  a  quoi  il  eft  fonde  cit 
,,  dcvoir  5c  cn  raifon".  U  femble  quc  ces  Armes  furcnt  changeeS 
peu  apres ,  &  niifes  dans  l'ctat  o\x  elies  font  a  prefeut  ,  lors  feuls' 
incnt  que  Charles  VI  Roi  de  Francc  ,  pour  montrcr  unc  difterence, 
reduifit  les  Fleurs-de-Lys  fans  nombre  a  trois  fcuicmtnt  ;  Her.rii^ 
Roi  d'AnglcteiTe  fit  la  mlme  chofc  ;  ce  qui  a  continue  fur  ce  pi«4 
depuis  cc  tems-la. 
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les  premiers  ^  fuivre  cet  exemple.  Id.  Febr.  Page  158. 

II  difoit  dans  cctte  Declaracion ,  que  pour  ne  pas  iembler  ne- 
gliger  les  faveurs  de  Dieu ,  &  pour  fe  conformer  a  ia  volonte , 
il  avoit  refolu  de  prendre  le  Gouvernement  du  Royaume  de 
France ,  qui  lui  etoit  devolu  par  la  morc  de  Charhs  le  Bel,  & 
donc  ,  pendant  fa  Minorite  ,  Philippe  de  Valois  s'etoit  empare 
injuftement  &  par  violence.  II  prometcoit  encore,  de  gouver- 
ner  ce  Royaume  felon  les  Loix  &  les  Coutumes  qui  ecoient  en 
ufage  du  tems  de  5.  Louis,  fon  [-"redecefleur. 

Autre  Declaracion  ,  qui  marque  en  detail  toutcs  les  avances 
qu'il  avoic  faices  a  Phi/ippe,  &  les  injures  qu'il  avoic  regues  de 
la  part.  Pag€  ifo. 

Memoire  qui  marque  le  jour  du  retour  ikEdouard  en  Angle- 
terre,  le  21  Fevrier  13+0.  Page  174. 

Letcre  a  rArcheveque  dc  Cantorhery  ,  pour  le  fommer  de  fe 
trcjuver  au  Parlemenc,  &  couchanc  le  Ticre  deRoi  de  France. 

Xion  mirantes  ex  hoc  qubd  flylum  mfirum  confuetum  mutavi- 
tnus  ^  ^  Regem  Framiie  ms  facimus  nominari.,  nam  diverfa  juh- 
funt  caufte  ,  per  quas  hoc  facere  neceffario  nos  oportet  ,  ^-  ^uas 
"vohis,  ac  aliis  Pnelatis  ^  Magnatibus  ,  nec  non  Commu:iitati- 
hus  ejusdem  Regni  Anglia;  ad  diClum  Parlamentum  plemus  expo- 
nemus,  &c.  Tefte  me  ipfo,  apud  Har-wich ,  21  Febr.  Page  174. 

Bref  de  Bettoit  XII  ,  qui  exhorce  Edouard  sl  quitcer  le  Titre 
de  Roi  de  France.  Nuper  ExceZ/entia  Regia  Litteris  ,  dit  ce 
Pape,  noftro  Apofiolatui  prafentatis^  ^  contentis  in  ipfis  pleniiis 
intelle&is  ,  novus  tn  eis  defcriptus  Titulus  ,  &  imprejjio  figilli 
deRoi  de  Prancix  armis  ^  Ajtglia  fculpti ,  ut  primd  facie  videhatur ,  ftu- 
""'«•  foris  ^  admirationis  magnam  nohis  7nateriam  prshuerujit.  Dans 
touc  le  relte  de  cecte  Lettre  ,  le  Pontife  tache  ,  par  touces  lcs 
raifons  dont  il  peuc  s'avifer  ,  de  perfuader  au  Roi  de  quiccer  ce 
Titre.  III.  Non.  Marc.  Page  175. 

Lectrcs-Patentes ,  par  lefquelies  Guillaume  Marquis  de  Juliers 

eft  cree  Pair  d'Angleterre  ,   fous  le  Titre  de  Comte  dc  Cam- 

quis  de     hrtdge,  avcc  une  Penlion  annuelle  de  1000  1.  Du  12  Mai.  Pa- 

J-uUers.       ge  jg^  (i^)_ 

II  paroit  de  divers  A&es  de  ce  Recueil  ,  qa'Edouard  avoit 
engage  k  Couronne ,  hareditariam  ^  prtecellentiorem  ,  a  TAr- 
cheveque  de  Treves,  pour  50000  florins;  &  ccUe  de  la  Reine, 
avec  une  autrc  plus  perite  ,  a  quelques  Marchands  de  Cologne. 

queiirE-  Pages  101,185,409,447. 

douard  fe  Lectrc  A'Edouard  au  Pape ,  a  qui  il  fe  plaint  de  ce  que  Nice- 
las  de  Flifco,  fon  Envoye  ,  a  ece  enleve  d'Avignon  &  conduit 
en  Francc.  II  dcmandc  reparacion  de  cet  affront,  &  dit  nette- 
ment  air  Pontife  ,  qu'il  ne  doit  point  s'attcndrc  a  rcccvoir  des 
Amballadeurs  de  fa  parc  ,  jufqu'a  ce  qu'il  lui  ait  fait  raifon  de 
cecte  violacion  du  Droic  des  Gens  (2).  Leijuin.  Pagei88. 

Lcttre  d'Edouard  au  Parlement  ,  a  qui  il  notifie  la  Vidtoire 
qu'il  a  remportee  fur  Mer  ,  le  24  Juin.  II  lui  fait  auffi  favoir 
qu  il  niarche  a  Tournay  ,  avec  cent-mille  hommes  ,  &  Robert 
d'Artois  a  S.  Omer,  avec  cinquante-mille.  A  iiruges,  le  ojuil- 
kt.  Page  197. 

Mezerai ,  parlant  du  Cartel  de  defi  q\i'EdouarJ  envoya  au  Roi 
Philippe,  ditqu'on  lui  repondit,  qu'un  Seigneur  ne  rcgoit  point 
de  defi  de  fon  ValTal  Mais  ce  ne  fut  poinc  la  reponfc  de  Phi- 
liffe  (3).  Voici  le  Cartel  &  la  Reponfe. 
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l^^HILIP    DE    VALEYS, 

j,  Par  lonc  tems  avoms  pourfui  par  devers  vous ,  par  Mefla- 
\y  ges  &  toutes  autres  voyes  ,  quc  nous  favidioms  raifonables, 
„  au  fyn  quc  vous  nous  voufiffiez  avoir  rendu  noftre  droift  He- 
„  ritage  de  Fraunce  ,  lequel  vous  nous  avez  lonc  tcms  dctenu, 
„  &  a  grand  tort  occupe.  Ec  pur  ce  que  nous  vcoms  bien, 
„  quc  vous  eftes  en  entent  de  perfcvercr  en  voftre  injurioufe  de- 
„  tenuc ,  fans  nous  fairc  rayfcn  dc  noftre  Dcmaundc ; 

„  Sumus  nous  entrcz  en  la  Tcrre  dc  Flandres,comeScigneur 
„  foverain  dc  yccle,  &  paffe  parmy  le  Pays. 

„  Et  vous  fignifioms  que, 

„  Pris  ovefque  Nous  le  eyde  de  Noftre  Scigneur  Jefu  Chrift, 
"„  &  noftre  Droit ,  ovefque  le  poer  dudit  Pays ,  &  ovefque  nos 
„  Gentz  &  Alliez ,  regardaiis  le  Droit  que  nous  avoms  a  THe- 
„  ritage ,  que  vous  nous  deccncz  a  voftre  cort , 

„  Nous  nous  treoms  vers  vous ,  pur  mettre  droit  fyn  fur  no- 
5,  ftre  droitur  Chalaunge ,  fi  vous  voillei  approcher. 

„  Et  pur  ce  quc  fi  grand  poer  dcGcntz,  airemblez,  quc  vei- 


(1)  Mr.  Barnes,  en  cet  endroit,  releve  unc  erreur  de  Cambden  ,  ce 
favant  Antiquaire,  qui  dit  dans  fa  Briiitmia  ,  qn'EJouarJ  III ,  a  cau- 
fe  de  ramour  qu'il  portoit  a  la  Reinc  Philippe  fon  Epoufe ,  crea^M» 
de  Haynaut  Oncle  dc  cette  PrincefTe  ,  Conite  de  Cambridge ;  8c  que 
ce  PrincL-  s'etant  tourne  du  c6te  des  Fiangois  ,  il  le  depouilla  de  ce 
Titrc,  &  le  (.onfera  a  CuilUume  Marquis  de  Juliers  ,Y'\\%  de  la  Sccur 
dc  cette  Reine.  Mais  la  verite  eft ,  que  Jean  de  Haynaut  n'avoit  pas 
alors  pris  le  pani  des  Frangois  ,  &  ne  le  prit  que  quclques  annees 
apres  ,  comrae  cela  ell.  reconnu  par  le  laborieux  2c  exad  Ecrivain, 
le  Chevalier  CuVlaume  Dugdnle. 

C»)  Mr.  Barnes  dit,  que  tandis  que  Nicolas  de  Flifio ,  &  ^adre  fon 
Fils ,  etoient  a  Avignon  fous  la  proteaion  du  Pape  ,  ccrtains  Scele- 
rats ,  pour  avoir  les  bonncs  graces  du  Roi  de  France  ,  entrerent  par 
forcc  dans  la  maifon  de  Flifio  a  minuit  ,  la  veillc  du  Vendredi  faintj 
eiifoucctent  la  poite  de  fa  chaiabre  ,   &  faa*  prcfque  lui  donner  Ic 


III. 


gnent  de  noftre  part,  &  que  bienquidoms  que  vous  averriez  Edo»- 
de  voftre  parc,  ne  fe  purront  mie  longemcnt  tenir  enfemble,  *"° 
fans  faire  grcf  deftruiition  au  People  &  au  Pays  ,   la  quelle 
chofe  chafcuns  bons  Chriftiens  doit  efchuer,  &  efpecialement 
Prince  ,   &  autre  qui  fe  tignent  Gouvemeurs  des  Gentz.  i  fi 
defiroms  mout , 

„  Que  brief  point  fe  prift  ,  pur  efchucr  mortalite  des  Chrif- 
tiens.  Enfi  comme  la  querelle  eft  apparaunc  a  vous  &  a  nous, 
„  Que  la  Defcufiion  de  noftre  Chalaunge  fe  fefift  entre  nos 
deux  corps ,  a  laquele  chofe  nous  nous  ofroms ,  par  les  caufes 
deffus  dites  ,  comenc  que  nous  penfoms  bien  le  graunt  no- 
bleffe  de  voftre  corps ,  de  voftre  fens ,  auxi  &  avifement. 
„  Ec  en  cas  que  vous  ne  vourriex  cele  voyc  ,  quc  adonques 
fu  mis  noftre  Chalaunge  ,  pour  affiner  ycelc  par  bacaille  dc 
corps  de  cenc  pcrfonnes  des  plus  fuffifauncs  de  voftre  parc,& 
nous  aucres  tauns  de  nos  Genti  Liges. 
„  Ec  fi  vous  ne  voillei  Tune  voye  ne  rautre,  que  vous  nous 
„  allignez  cercaine  journe  devanc  la  Cicee  de  Tourney  ,  pur 
„  combactre,  poer  concre  poer,  dedens  ces  lojours  profchiens 
„  apres  la  dace  de  ces  Letcres. 

„  Ec  nos  offres  deffus  dices  vouloms  par  tout  le  Mount  eftre 
connus  ,  ja  que  cc  eft  noftre  defyr  ,  ne  mye  par  orgul,  ne 
furquidance,  mais  par  les  caufes  defTus  dites  ,  au  fyn  que  la 
voluntc  Noftre  Scigncur  Jehu  Chrifl  monftre  entre  nous, 
repos  putffe  cftre  de  plus  en  plus  entre  Chriftiens  ,  &  que 
par  cco  les  ennemys  Dicu  fuffent  refiftez ,  &  Chriftiente  cq- 
faufie. 

„  Et  la  voye,  fur  ce  que  cflirc  oillcz  ,  des  offres  deffus  di- 
tes,  nous  voillez  fignefier  par  le  Portour  de  ces  dites  Lettres, 
&  par  lcs  veftres ,  en  luy  fefaunt  haftive  delivcrauncc. 
„  Donee  de  fouz  noftre  Privee  Seal ,  i  Chyn ,  fur  les  Charops 
„  de  lccs  Tourney,  Ic  26^.  jour  du  mois  dc  Juille,  l'An  de  no- 
„  ftre  Regne  dc  Fraunce  primer,  &  d'Anglecerre  14.  Pagc  198. 

R^onfe  de  Philippe. 


■p  H  I  L  I  p  ,  par  la  Grace  de  Dieux  ,  Roi  de  Fraunce,  a 

•■-    Edouard  Roi  d'Anglecerre. 

„  Nous  avoms  vcu  vos  Lcctres  apporcecs  a  noftrc  Court ,  de 

par  vous,  a  Philip  de  Valcys,  en  quclcs  Lectrcs  eftoient  con- 

tenucs  afcunes  Requeftes  ,   que  vous  feiftes  al  dit  Philip  de 

Valeys. 

»  Et, 

„  Pur  ceo  que  les  ditz  Lettres  ne  venoient  pas  \  Nous  ,  & 
„  que  les  dicz  Requeftes  ne  eftoient  pas  faites  a  Nous ,  comxnc 
„  apcrt  cleirement  par  le  tenor  des  Lectres  i 

„  Nos  ne  vos  feifoms  nul  Reponfe.  Nient  mye  ,  pur  ceo 
„  que  nos  avoms  cntenduz  par  lcs  dits  Lettres  ,  &  autrcment, 
„  quc  vos  eftes  entrez  en  noftre  Roialme ,  &  a  uoftrc  People, 
„  mcs  de  volente ,  fauntz  nul  rezon ,  &  noun  regardant  ceo  que 
„  Homme  Ligc  doic  garder  a  fcm  Seigneur : 

Car  vous  eftes  encrez  en  contre  voftre  Hommage  lige,  en 


''  _      _  - 

,,  nous  reconniffant  ,  fi  com  rezon  eft  ,  Roi  de  Fraunce,  & 
„  promis  obefflaunce  fiel ,  come  lon  doit  promettre  a  fou  Sci- 
„  gneur  lige ,  fi  com  appert  plus  clerement  par  vos  Lettrcs  Pa- 
„  tentz  ,  feales  de  voftre  Graunt  Seal  ,  les  queles  nos  avoms 
„  de  par  devers  nos  ,  &  de  quelcs  vous  devets  avoir  a  taunt 
„  dcvcrs  vous: 

„  Noftre  entent  fi  cft,  quant  bon  nous  femblera,de  vosgct- 
„  ter  hors  dc  noftre  Roialme,&  en  profit  dc  noftre  People,  & 
„  a  ceo  faire  avoms  ferme  efpcraunce  en  Ihefu  Chrift,  dount 
„  tout  puiffance  nous  vient. 

j)  Que  par  voftre  Entreprife,  qu'efte  de  volente,  &  noun 
„  refonable ,  d'cftrc  empefchez  la  faint  voiage  d'oucre  Meer ,  & 
graunc  quantice  de  Gcntz  Chriitiens  mis  a  mort ,  le  fcrvice 
Divine  apetifez,  &  Saince  Eglife  en  meindre  rcverence. 
„  Et  du  ceo  qu'efcript  avoyez,  que  vous  cntcndcz  avoir  TOfl 
des  Flemings,  nous  quidoms  ettrc  cerccins,  que  les  bones 
Gencz  &  les  Comunes  du  Pais  fe  porceront ,  par  tiel  mane- 
re,  par  devcrs  noftre  Cofin  lc  Counc  de  Flaundres  lor  Sei- 
gncur  fauncz  meinc,  &  Nos  lor  Seigneur  Soveraign,  qu'ilj 
garderont  lor  honure  &  lor  loialce. 

„  Et  que  cco  qu'ils  ont  mespris  jufqucs  a  cy ,  ceo  a  efte  par 
malvais  confeil  des  Gentz,  que  nc  regardans  pas  au  profit 
comunc ,  ne  honure  de  Pays ,  meas  au  profit  de  eaux  taunc 
feulement. 

„  Donne 

tems  de  fe  couvrir  d'un  mechant  habit ,  ils  I'cnleverent  avec  fon  Fils 
&  un  autre  jeune  Gentilhomme  ,  leur  firent  defcendrc  le  Rhdne  jus- 
qu'a  une  certaine  Tour,  d'oii  ils  les  menerent  cn  France.  Le  Pape, 
pour  fe  venger  de  cette  injure  ,  fit  non-feulement  gronder  le  Ton- 
nerre  de  fes  plus  terribles  Sentences  contre  les  Auteurs  &  les  Com- 
plices  du  crime  ;  mais  encore  ,  mit  tout  le  Royaume  de  France  a 
l'Interdit :  ce  qui  obligea  Philippe  de  renvoyer  les  Prifonniers  au  Pa- 
pe ,  qui  alors  leva  rinterdit  ,  &  fit  pendre  ceux  de  fes  propres  Do- 
meftiques  qui  avoient  tenu  la  main  a  renlevement,  lls  furent  exe- 
cutes  devant  la  porte  meme  qu'ils  avoient  enfoncee  ,  fans  excepter 
le  propre  Ecuyer  Cavalcadour  du  Pape,  qui  fe  tua  lui-mSme  dans  ia 
prifon  ,  de  honte  &  de  douleur.  Le  Pape  fic  expofer  fon  corps  au 
Gibet ,  pour  y  etre  devore  par  les  Oileaux. 

(5)  Mr.  Bariies  qui  accufe  Mtzerai ,  de  raSme  quc  Du  Chefne  ,  de 
ccttc  abfurdite ,  la  refutc  en  ces  termcs.    „  Comment  pouvoient-ils 

,.  fa- 


DESACTESPUBLICSD'ANGLETERRE.  ;f> 

„  Donne  fous  les  Campes,  pres  de  la  Priorie  Sz.  Andreu;    mais  que  ce  Prince  n'a  pu  encore  en  trouver.  XIV.  Kal.  Jun.     Edou. 
„  foatz  le  Seal  de  noftre  fecrer,  en  1'abfence  du  Graunt.  Le  30     Page  7,6^.  '  J     '  ^^^  jjj' 

„  jour  de  Juyl,  TAn  de  Grace  1340.  Page  199.  Plein-pouvoir  donne  par  Edouard  a  (es  AmbafTjdeurs  ,  pour     Plcin- ' 

aller  traiter  devanc  le  Pape  ,     non  ut  Judke  ,    fed  ut  privata  •"''"'°'; 
Traite  de  Treve  conclu  entre  les  deux  Rois,depuis  le  25  Sep-    ferfojta,  ^  Mcdiatore  coi/imuni.     Non  in  for-na  iiec  figuri  fu-  &c'^°' 
tembre,  jusqu'au  24.de  Juin  13+1-  Page  205.  dicii.,  jed  extrajudicialiter,  i^  amicabiliter.     Le  20  Mai.     Pa- 

Rois.  Mcmoire,  qui  marque  le  jour  du  retour  d'Edouard  en  Angle-    ge  3<S6. 

•'out'  ''"^^'^'■^j  ^^  3°  Noveaibre  1340  (4).  Envoi  d'autres  Ambaffadeurs  au  Pape,  pour  fe  plaindre  que     Autr« 

'^  Trcve  n'a  pas  ete  executee  en  tous  fes  Arcicles,  de  la  part  _f'"''^}p" 
Aun^e  1341.  de  P/.v/ippe  ;    &  pour  excufer  Ejouard  ,    3'il  ne  fait  pas  partir  pe.^"     ' 

fes  AmbaiTideurs  avant  quc  d'aToir  regu  fatisfadiion.     Du  20 
Diverfes   Lettres  SEdouard  aux  Prelats  d' Angleterre ,  &  au    Mai.  Page  367. 


EdoU- 
*kdJII. 


Tieve 

enue  les 
deux 


xeiour 
d'Edou- 
ard  cn 
Aiigletei- 
le 


DlVCtfeS  J-'lVtlira      L,ctin.c>     UJ.^»""",^    -v*-i     .»    .^.»w     v^  .ii..o«vvv.wv.,     «^    au  ^         ^_,, 

dcPape,   qui  marquent  les  fujets  de  plaimes  que  ce  Prince  avoit         Lettre  d'£«/o»Wau  Pape,  dans  laquelle  il  fe  plaint,queceux    .       -- 
'     rnntTP  1' A rrhpupntie  de  Cantorberv .    &  les  mtilverfarions  de-  ce     Gui  onr  pnli°vp  ATim/^r  //»  p/;/^/!  /7^n   U,,,,/^„.i .  l^l  _.    i         -'    ^'E-outrJ 


X..ettICS    ».    ^    «4L/.,    ,  UU&        &4*utvjuw.>w -— y ^  ^  ,  . 

piainie,    contre  TArcheveque  de  Cantorhery ,   &  les  malverfations  de  ce 

Prelat.  Pages  225,  235,  23(5.  En  Fevrier  &  Mars  (5). 

fEmpe-      Lectre  de  TEmpereur,   qui  s'offre  pour  Mediateur  entre  les 

leurievo- j^^^  Rois ,  &  dit  que  Fhilippe  a  deja  accepte  fa  Mediation.    71 


Let»f< 


:  qui  s'ex'cufe  fur  ce  qu'il  s'eft  accommodc  avec  le  Roi  de  France , 


ric  de 

rEmpe- 

lcur. 


qui  ont  enleve  Ntcolas  de  FHfco  fon  Eiivoye,  ont  ece  pardonnes  au  iw' 
trop  legerement.     II   lui  dit  franchement,   que  les  Grands  de  ^urujcd» 
fon  Royaume  «'oppofent  au  depart  de  fes  Plenipotentiaires    juf-  '''"  '^"* 
qu'a  ce  qu'on  lui  ait  donne  fatisfadion  fur  cet  article  ^  &  prend  Fifico'!* 
scAcuii.  lui   >.t  ijLi  i.  ov.t  <iv.vv^...w.uu>.  avv>.  .^  a^w.  uv;  xirt.iv.c,    occafion  dc - lii  de  demander  un  Sauf-conduic  extraordinaire 
&  prend  pour  pretexte,  a^xCEdouard  z  fait  la  Treve  fans  iapar-    dans   lequel  foienc  fpecitiees  diverles  Claufes  ,    qji  mectenc  fes 
fi/-in-.t-i,->n      F.nfin.    i1   rpvnnnp  h  Parpnrf    nni  rnnftin.nir  K.    Ambafladeurs  a  couvert  dc  pareillcs  violcnccs.     Du  6  de  luil- 

let.  Page  374. 

Renouvellement  du  Plein-pouvoir  pour  rAmbaffade  folennel- 
le  d'Avignon.  Du  29  Aoiit.  Page  381. 

Lettre  d'Ed'Juard  au  Pape,    a  qui  il  fe  plaint  de  diverfes  in- 
fradiions  de  la  Treve.     II  confent  a  la  prolongation  du  cerme 
affigne  pour  le  Traite,  &  demande  pour  fes  Plenipotenciaires  le  Lcme 
SauNconduit  en  la  forme  qu'il  a  dcja  prefcrite.   Le  29  Novem»  d'E«uuard 
bre.  Page  394.  au  P.^c. 


que  la  Pa 
tente  • 
confti 

douatd  '  ticipation.  Enfin,  il  revoque  fa  Pacente,  qui  conftituoit 
Vxiiieie  douard  Vicaire  de  rEmpire.  Le  25  Juin.  Page  262. 
'  Rep^o"re  Rcponfe  d' Edouard  a  la  Lettre  precedente.  II  dit  a  TEm- 
d'Edouaid pereur ,  qu'a  Tegard  de  la  Mediation  propofee,il  lepriede  Tex- 
ibLct-  cufer  s'il  ne  Taccepte  pasj  fei  Droits  etanc  d'une  telle  eviden- 
ce,  qifil  ne  croit  pas  devoir  les  mettre  en  compromis.  Tou- 
chant  la  Treve,  il  le  prie  de  fe  fouvenir,  quc  par  leurs  Con- 
ventions  il  etoit  autonfe  pojr  faire  la  Treve  quand  il  le  juge- 
roit  a  propos;  mais  non  pas  une  Paix  finale.  II  ajoute,  qu'il  ne 
peuc  alfez.  s'etonner  de  la  revocation  de  la  Patente;  puifque, 
felon  leur  Traite,  il  devoit  jouir  du  Titre  de  Vicaire,  jufqu'a 
ce  qu'il  fut  en  paifible  polfellion  du  Royaume  de  France,  oude 
la  mcillcure  partie.     Le  25  Juin.  Page  262. 

Prolongation  de  la  Treve  ,    jufqu'au  24.  Juin  1 342 


Renou» 

vellcinent 
du  Plcin- 
pc.oii , 

/1  utre 


Prolonga 

tion  de  la  281. 

Treve  a- 


Annfe  1344. 
Autre  Lettre  pour  deminder  le  Sauf-Conduit.     Le  3  Aoiit. 


Page    Page  419 

Plein-pouvoir  a  TEveque  de  Noriuich,  pour  portcr  des  plain- 
Don  fait  a  Jean  de  Montfort .,   du  Comte  de  Richemont  en    tcs  au  Pape ,  fur  les   infradions  de  la  Treve.     Du    3   Aout 


^^^  j^  j-^oii  i.iR  a  7-™»  »e  dnunijuii..,   uu  v..uraic  uc  titcuemonf  cn  ccs  au  rape  ,  lur  les    intractions  de  la  Ireve.     Da 

Fiance.     Angleterre ,    pour  recompenfe  de  celui  de  Montfort  ^  qui  avoit  Page  419. 
Don  (M^ie  confifque  en  France.     II  paroit  par  cet  Ade,  qu'il  y  avoit        Bref  de  Ckment  VI ,    qui  demande  quEdouard  lu 

lAowfoii!  ""  Traite  d'Alliance  entre  Edouard  &  Jean  de  Montfort.     Le  rAmbaflade  folennelle  qu'il  lui  a  fait  efperer  j  &  que 

2.d.  .Senrembre.   Pacre  aSi  Convcnrinnc      il   r,  lir  r^irrr^i  r^,.    A™u.jr.j _    _:' 


Lctire 
pour  dc- 
ina...ler  le 
Siut-con- 
au.t. 

[•■lcJn. 

pouvoir  \ 

i'Eveju3 


24  Septerabre.  Page  283. 

Annh  1342. 

Commiffion  donnee  \  Gautier  de  Mawny ,  pour  fe  tnettre  en 
pofTelfion ,  au  nom  du  Roi ,  des  Places  de  Bretagne.  Du  lo 
Mars.  Page  301. 

Cetoit  apres  la  prile  de  Jean  de  Montfort ,  &  en  vertu  du 
nouveau  Traitc  fait  avec  Marguerite  fa  Femme. 

Envoi  du  Comte  de  Northampto»  en  Bretagnc.  Du  27  Mars. 


Nor- 


Commif- 
'fion  a 
Gautiet 
dc  Maw- 

uy ,  &c. 

Et  au 

diT^it.  Page  304. 

han.pton.       Lettrc  fur  releftion  du  Pape  Clement  VJ.     Du  8  Avril.  Pa- 

l,euie  lui  np    T  10. 

du  Pape"       Envoi  de  "Rohert  d'Artois  en  Bretagne.     Le  3  Juillet.     Pa- 
&c.  ge  J2(J 

Envoi  de 
Robcit 


1  envoye 

-     . -1 —  —  -  ■— .•  ^.f...v.. ,  »^  M"'-3  feion  les  ^yi.u  «^. 

Conventions,   il  y  ait  parmi  fes  Amballadeurs,  quclque  Prince     BicVdu' 
de  fon  Sang.     II  le  prie  auffi  que  fun  d'entre  eux  foit  chiro-e  ae  ''^P^  '"'*• 
fon  fecret,  &  qu'il  ait  ordre  de  le  lui  communiquer;  pro^met-  i-a^V  r 
tant  de  le  tenir,  quaf  fub  Confejfionis  fgillo.  VIII.  Id.  Deceuib   iadeV"-"" 

Page  433.  uu.epat 

i^duuaid. 

AnnSe  1345. 

Reponfe  du  Roi  a  deux  Legats ,   qui   lui  avoient  ecrit  de    R'-ponfe 
Lyon ,   pour  l'informer  qu'ils  lui  etoient  envoyes  poiir  rexhor-  j"  ^°\  * 
ter  a  la  Paix.     II  leur  dit,  qu'il  ne  peut  traiter  fans  la  participa-  gaTdu  * 
Uonde  fes  Alliesi  qu'il  a  deja  repondu  la  meme  chofe  au  Non-  ''•'l?*- 
ce  du  Pape,  par  Tavis  de  fon  Confeil,  &  qu'il  ne  peut  s'en  de- 
partir.     Le  28  Janvier,  page  439.    li  paroit  par-la  que  le  Pape 
le  prefloit  d'abandonner  fes  Aliies,   ce  qui  regardoit  fans  doute 


cn 

:ne. 


j .t  picuuiL  u  auarii 

Lettres-Patentes   qui  etabliflent  le  Comte  de  Northampton    Jean  de  Montfort 
^i!"^!?™?""l'!„^?'  ^"/'■ance  &  en  Brecagne,  &  lui  don-     ^  Lettre  d'Edouard  au  Pape,   fur  la  violation  de  la  Treve  en 


d-Ar,ois    i-ieucenanc  pour  le  1^01  en  rrance  «  en  Brecagne,  &  lui  don-         Lettre  d'Edouard  au  Pape,   fur  la  violation  de  la  Treve  m     Lettre 
Brcta-  nent  pouvoir  de  conferer  des  Titres  &  des  Honneurs  dans  le    Bretagne,   par  la  mort  des  Seigneurs  Bretons  decapites  l  Paris   ^'H'"'"'^ 
^„„.  Royaume  de  France.     Le  3  Juillet.  Pages  226  &  252.  Le  26  Mai.  nao-e  a<:i.     n.n.  ?Prr,.  r  ..r.^  „.,:  ^cJc^.. ,_.        '  ',"  ^?v^> 


-  :eve 
cn  Bie- 


.  Royaume  de  France.^   Le  3  Juillet.  Pages  326  &  332  Le  26  MaiVpage  453-     Danrmc^lmre 'ii^^ft ^^-ort  lon-^ue  "  l^  h^v^o 

>      Lettre  d  Edouard  a  1  un  des  Legats ,    a  qui  .1  fe  plaint  que  Edouard  tait  une  breve  recapitulation  de  tcut  ce  qui  s'etoit  n.f  1^"«"  de 

hampton   Vhilippe  avoit  rompu  la  Treve  par  des  hoftaites  commifes  fur  fe,  dcpuis  le  commencement  de  la  Guerre     iufau-a  h  Tr^,  Z  '"  I' 

tfe^ule-     Mer,  &  cn  Guyenne.  Du  8  Aout.  Page  337.  co'nclu'e  en  Bretagne^  apres  quoi  il  ajoutriA"!^;.  '//?--  "»'; 

rant  pour      Mcmoire  qui  marque  le  jour  du  depart  du  Roi  pour  la  Bre-  ">  arridente,  fub  diaarum  Treugarum  fiducia  redeuntes  in  J 

Fra");»."  "S^ ,  le  5  Odlobre  1 342.  Page  344.  gUam ,  dim:jfs  pauds  Miniflris  noftris  ;«  Britannia ,  fro  reg,m,^ 

^""=        ,„u„"n._„.  f  ./'^f!  r^.  •^"■^  ^"  Bl^^f^g^C-     Le  12  No-  di^arum  Partiam,    ^  Coadjutorum  noftrcrum,  ihidem  ordinaZ 


Le  Com 

tedcNort 


L.CILIC  — — 

d'Edouaid  vembre.  Pages  345  &  fuiv 

au  Legat 
du  Pape. 

Dcpait  Annee  1343 

?ouHa  r.,/1»  -  .  ci,     T  J>A     1  j    r-  u,-      ,    ^  v  '"'"^'' '  ■viaencet  ,  quorunaam  IMobxlium  nobis  adhserenrium 

brcagne.  .    0',^re  aux  Shcrifs  d  Ang leterre  ,   de  faire  publier  la  Treve ,     captorum  in  Britannia,  &  de  fpecati  pr^cepto  diili  PhiiiDDi 

Treve  de  jufqu  a  la  Fete  de  S.   Michel  1346.   Page    357 .   Le  20  Fevrier.         PariHis  i^nomimofe  morti  tr^Aitnv,.,,,  ■   ,L  _„f  J.  n..  „      "    TP   » 


'     —  -"  -j..»,»,.. ,   ...lucw  uiainai/e» 

mus  Nunctos  noftros  ad  Sanditatis  wftr^  prafentiam,  pio  Trac- 
tatu  Pacis,  tranfnittendos ,  prout  condtdum  fuerat ;  fupervene- 
runt  nobis  nova  certa  non  leviter  puvgentia  meittem  noftram  de 
morte  ,  videlicet  ,  quorundam  Nobilium  nobis  adhserenrium 

/-onrr»nim     in      Rrir.Tnnt.,         /r^     Jy.      /^.-:_y:       ....  ,,/.,.     t*.    .    .  ' 


Anjlc- 
terre. 
Brcf  du 
Pape  au 
Koi. 


...j.. —    — ^JT"'    •'"&"-     5J/-    *-">-    ."-"icviici. 

tiois  ans.       Meinoire  qui  marque  le  jour  du  reiour  du  Roi  en  Andeter- 

^^^-''"rc.     Le  2  Mars  1343.  Pagc  363. 

Bref  dc  Ckment  VI,  qui  notifie  au  Roi ,  que  fuivant  les  Con- 
veniions  de  la  Trcve ,  Philippe  a  promis  d'envoyer  fes  Ambafla- 
deurs  a  At-igno»;  &  le  prie  d'y  envoyer  auffi  les  fiens.  II  lui 
dit  encore  ,  que  Phi/ippe  a  offert  de  mettre  Jean  de  Montfort 
en  libeite,  pourvu  qu'il  donne  des  Cautions  pour  fon  retouri 

„  favoir  ce  que  le  Roi  Thiliffe  fit  dire  de  bouchc;  &  comment  Pi&i- 
»  lip^  pouvoit-il  s'im3giner  qu'on  fc  contenteroic  de  fa  p:irole,dans 
,,  une  affaire  de  cette  conlequence  ,  fachant  que  tous  lc,;  Defis  de- 
„  vt)ient  etre  confirmes  pir  la  fignaruie  Sc  le  cachct  ,  ii  ron  ne  les 
„  faifoit  de  vive  voix  a  rAdverfaire  en  peribnne  ?  Et  comment  ne 
„  pouvoit-ce  pas  £tre  une  reponfe  au  Deii  d'£ji;«W,puiique,com- 
„  me  le  Roi  rhilippe  le  declare  dans  fa  Lettre  ,  il  ne  vouloit  pas  lui 
„  repondre,  a  caule  qu'il  ne  crut  pas  que  la  Lettre  lui  ftjt  adreflee? 
„  La  verite  n'a  pas  befoin  d'une  ii  pitoyablc  echapatoire. 

(4;  EJouarJ  retourna  fecrctement  a  Londres ,  gc  debarqua  a  k  Tour 
i  une  heure  apres  minuit,  pour  prevenir  le  bruit  de  fon  arrivee. 

(y)  L'Archeveque  etoit  par  hazard  parti  de  Lamhetb ,  lors  du  re- 
tour  du  Roi.  11  apprit  l'indignation  de  ce  Prince  contre  lui,  &  fe 
tint  prudemment  a  recart ,  jufqu'a  ce  que  l'orage  fut  paiFe.     Mr. 


Panfis  tgnomintoje  morti  traditorum;  nec  non  de  ftrage  &  depo- 
pu/atione  magna  fde/ium  c^  /ocorum  noftrorum  in  Britannia  Vaf- 
conia,  &  a/ihi,  ac  Traaattbus  fubdo/is  cb-  occultis  cum  Alligatit 
&  fubditis  noftris  ,  hahitis ,  quos  fc  a  nobis  auferre  (f-  fbl  at- 
trahere  nitehatur ;  ac  a/iis,  de  faci/i  non  numerajidis  flagitiis 
&  if/juriis,  contra  diaas  Treugas ,  per  partem'pra;fati  Phitippi* 
tam  tn  terr^  quam  i»  mari  faHis ,  ^  attemptatis,  per  qua  did^ 
Treugie  mfcuntur  per  partem  ditti  Philippi  notorie  dijfoluta.     U 

ajouce 

"Barrtes  accufe  ce  Pre'bt  a'avoir  ete  auffi  froid  a  continuer  la  Guerre 
contre  la  France  ,  a  caufe  des  menaces  8c  des  prieres  du   Pape,  qu'il 
avoit  ete  au  commcncement  ardent  a  1'allamcr.     II  avoit  gouverne 
le  Royaume  pendant  que  le  Roi  etoit  en  Flandre;  &  lorsqu'on  vou- 
lut  robliger  a  rendre  compte  de  ibn  Adminillration.  il  s'en  defendit 
a  la  manicre  de  ce  tems-la,   en  lan^anc  rE.vconitnunication  avcc  lej 
cereraonies  redoutables  des  Cloches,    dcs  Livres  Sc  des  Chandclles 
contre  tout  honime  qui  mcttroit  la  main  fur  la  Pcrfonne  ou  lur  ]« 
Biens  dcs  Ecclefiafliques.     Les  Clochcs  fonnoicnt  d'un  ton  lueubre 
pendant  la  cercmonic,    Sc  on  etcignoit  tout  d'un  coup  lcs  Chandel- 
Ics ,  qui  rendoicnt  une  mauvaiie  odeur.     Le  Ledtcur  pouna  voir  un 
detail  particulicr  dc  raffaire  de  cet  Archeveque,  Sc  fes  difenfes ,  daru 
1'Hifloire  de  Mr.  Barnes ,  ou  nous  trouvons ,  qu'apres  fa  fouiniffion 
il  fut  enticrement  pardonne,  &  rentra  ineine  en  grace. 


8o 


ABREGE'    HISTORiaUE 


Edou-     ajoute  un  peu  plus  bas :   Ut  taceamus  de  excejjibus  per  Nu7tcium 
ARD  111.  SanHitatH  Veflr^  ,  pridein  pro  conlervatione  Treugarum  pradiBa^ 
rum^  wijfum  in  Britanniam,  perpetratis:,  qui  quod  fedajje  dehuzt 
dijftdium^  propertflus  excitavit ,    no7t  Conjervatorem  Treugarnm  ^ 
fed  Fartem  contra   nos  d^  nofiros  polius  Je  oftendens  j  fuper  quo 
San&itas  Vefira  {Jalva  pace  Jiia )  rmedium  non  adlotbuit ,  licet 
fuper  hoc  fuijfet ,  ut  decuit ,  rejuijita. 
Etreut  de      Cette    Lettre    fait  voir  maniteftcmcnt  Terreur  dans  laquelle 
Meieni    j^^g^^j.^i  ^  leg  auties  Hiftoriens  Francois  font  tombes,  en  a- 
quciquej   vangant  que  les  Seigneurs  Bretons  decapites  a  Paris  etoient  du 
amies        pjrti  dc  Charks  de  Blois ,  &  qu'ils  avoient  ete  arretes  a  P-iris 
"i^^han?'  meme ,  ou  ils  etoient  aUes  volontairement  pour  affifter  a  un 
l'empti-     Tournoi;  puifquon  voit  au  contraire,qu'ils  etoient  du  Parti  de 
fonne-       y^^„  jg  Montfort ,  &  qu'ils  furent  arretes  en  Bretagne.  Siuorun- 
«ttains'     dam  Nobilium ,   dit   Edouard,   nohis  adharentium ,  captorum  in 
Seigneurs  Britannid.     Cette  erreur,  volontaire  ou  non ,  elt  d'autant  plus 
en  lireta-  jmportante ,  que  la  mort  de  ccs  Seigneurs  etant  le  principal  fon- 
^""  dement  de  la  rupture  de  la  Treve,"  fi  ce  que  ces  Hiftoriens  a- 

vancent  etoit  vrai,  on  ne  fauroit  juftifier  Edouard  d'avoir  mal  a 
propos  rompu  la  Treve.     En  effet,  quelle  raifon  auroit-il  pu  a- 
voir  de  fe  formalifer  de  la  mort  de  quelques  Seigneurs  du  Parti 
contrairei  quand  meme,  ainfi  (\n'Argentri  Hiltorien  de  Breta- 
gne  l'airure,   iis  auroient  entretenu  correfpondance  avec  lui  ? 
N'etoit-il  pas  permis  a  Philippe  &  l  Charles  de  B!ois,  de  punir 
leurs  propres  5ujets  ?  Mais  fi  ces  Seigneurs  etoient  du  Parti  de 
yean  de  Moiitfort  ,   &  s'ils  furent  arretes  en  Bretagne  ,   pen- 
dant  la  Treve  ;    comment  peut  -  on  excufer  Phi/ippe  fur  cette 
infraftion  ? 
lean  dc      Jl  femble  que  Philippe  voulut  donner  quelque  fatisfadion  a 
U°UaT    'Edouard,   en  tirant  Jean  de  Montfort  de  la  Tour  du  Louvre, 
&  en  fe  lailTant  dans  Paris  fur  h  parole.    Mais  Jean,  qui  ne  fe 
crut  pas  oblige  de  la  garder,  s'otant  evade  de  Paris,  alla  trou- 
ver  Edouard,  a  qui  il  fit  un  nouvel  hommage  en  ces  termes: 
*'  '""i  J^  '"""^  reconnoijfe  droiturel  Roi  de  France ,   S'  a  vous  comme  k 
homma-     mon  Seigneur  Lige ,  &  droiturel  Roi  de  France,  fajfe  mon  hom- 
gc  a  E-     p,age  par  la  Duche  de  Bretagne ,  que  je  clame  tenir  de  vous  mon 
douard.      Seigneur ,  &  devientz  vofire  Homme  Lige  de  vie  ^  de  memhre , 
^  de  terrien  horiure ,  a  vivre  ^  a  mourir  contre  toutes  gentx,. 
Le  20  Mai.  Page  4.52. 
Mani-         Deckration  d'Edouard  fur  les  caufes  de  la  Guerre ,  &  pour 
fcitc  d'E.  juftificr  fa  conduite.    Du  14  Juin.  Page  459. 
H  "mma-        Hommage  fait  i  Edouard  par  Geffroy  de  Harcour ,  Seigneur 
gcdeGef-  Normand,  qui  s'etoit  refugie  en  Angleterre.     Le  15  Juin.  Pa- 

H  '  **"      ge  +59- 

BuiieTns       Bulle  de  Clement  VI,  qui  repond  a  la  Lettre  d'Edouard  du  6 

laquciie     de  Mai.    Cette  Bulle  eft  remarquable ,  en  ce  qu'elle  donne  tout 

dor!'ne^!e    '^  ^°"  ^  Edouard,  dans  la  rupture  de  la  Tr^ve.    Ceft  ce  qui 

to.-t  i  E-  m'engage  a  en  cxaminer  les  principaux  Articles,  parce  que  de 

douard       cct  examen  d6pend  leclairciflement  de  ce  Faic,  que  les  Hifto- 

luptVrc      '■iens  ont  laiilc  dans  une  grande  obfcurite;   ce  qui  eft  un  des 

de  la         principaux  ufages  qu'on  peut  tirer  de  ce  Recueil. 

Trcve.  Porro ,  dit   ce  Pontife,  quia  ttli  qui  diilas  tuas  Nobis  mijfas 

Litteras  diilitarunt ,    ret  veritatem  forfitan  ignorahant ,  multa 

pofuerunt  in  eis ,  <ir  aliqua  tacuerunt ,  />/  quihus  erraverunt  nota- 

biliter ,  faHum  taliter  recitando. 

Voici  les  preuves  fur  lefquelles  il  fe  fonde ,  pour  convaincre 
Edouard  qu'il  eft  rinfradteur  de  la  Treve. 

I.  II  lui  reproche  qu'il  n'a  pas  e.xecute  les  Conventions  par 

lefquelles  il  s'eioir  engage  a  lui  envoyer  des  Ambafladeurs ,  en- 

tre  lefquels  il  y  auroit  quelque  Prince  du  Sang  Royai;  &  que 

Philippe  avoit  fatisfait  a  ces  deux  Articles. 

Juflifica-       Pour  repondre  a  cette  objedion ,  on  peut  dire ,  qu'entre  les 

tiun  d'E-    Ambafladeurs  (\nEdouard  avoit  nommes ,  fe  trouvoienc  Henri 

douaid.      j^  Lancafire  Comte  de  Derhy ,  fon  Coufin  ;  &  Hugues  Spenfer, 

Fils  d'une  de  fes  Coufmes  -  germaines.     La  nomination  de  cts 

•••  Ambafladeurs  fe  prouvepar  le  Plein-pouvoir  qui  leur  fut  donne, 

&  qui  i'e  trcuve  a  la  page  381  de  ce  Recueil.    II  eft  vrai  qu'a- 

vant  que  de  faire  partir  cette  Ambalfade  folennelle ,  il  envoya 

au  Pape  d'autres   Ambafladeurs ,  pour  fe  plaindre  de  quelques 

infraftions  de  la  Treve,  &  de  1'enlevement  de  Flifo:,  comme 

aufll ,  pour  demander  un  Sauf-conduit  en  la  forme  qu'il  le  de- 

firoit.     Ceft  de-la  que  le  Pape  prend  occafion  de  lui  6bjeder , 

qu"entre  les  Ambafladeurs  qui  lui  ont  ete  envoyes ,  il  ne  s'eft 

point  trouve  de  l^rince  de  la  Famille  Royale.    Mais  qui  ne  voit 

que  cette  objedion  eft  illufoire,  puifque  ces  Ambafladeurs  n'e- 

toient  pas  envoyes  pour  traiter  la  Paix  ?  D'un  autre  cote,  fi  E- 

douard  ne  fit  pas  partir  fes  Plenipotentiaires ,  c'etoit  parce  qu'on 

ne  lui  donnoit  aucune  fatisfadlion  fur  renlevemenc  de  fon  En- 

voye,  &  que  nieme,  fans  fa  participation ,  le  Pape  avoic  abfous 

ceux  qui  avoienc  commis  cette  violence.    En  fecond  lieu ,  Jean 

de  Movtfort  etoit  retenu  en  prifon,  contre  les  Conventions  de 

la  Treve.     Entin,    le  Pape  retufoit  de  donner  aux  Plenipoten- 

tiaires  Anglois  le  Sauf-conduit ,  en  la  forme  q\i'Edouard  le  de- 

mandoit.   II  ne  devoic  donc  s'en  prendre  qu'a  lui-meme,  du  re- 

( I )  Mr.  Barnes  dit  cjue  ccla  fut  appelle  VOrdonntince  de  Kormnndie , 
Jc  qu'on  en  produilit  unc  Copie  au  Parlemcnt  d'Angleterre ,  cn  Jan- 
vier  1337  :  felon  lcquel  Afte  ,  le  Duc  de  Normanjie  dcvoit ,  en  cjua» 
hte  de  Chcf,paffer  de  cctte  Province  avec  d'autres  Seigneurs  en  An- 
gleterre,  avec  quaiante-millc  hommes  armes,  Chevaliers,  Ecuyers, 
8c  Gcns  de  familie ,  &  quarante-mille  hommes  de  pied.   On  y  avoit 


tardement  des  Ambaffadeurs  Anglois ,  jufqu^au  tems  de  la  hiort     EDot;- 
des  Seigneurs  Bretons.  ard  III. 

2.  A  fegard  de  fExecution  de  ces  Seigneurs,  voici  comment 
le  Pape  excufe  ce  Fait.  II  dit  qu'en  ayant  ecrit  au  Roi  deFran- 
ce ,  Philippe  avoit  rcpondu ,  qu'il  avoit  fait  punir  ces  Seigneurs 
pour  divers  crimes  qu'ils  avoient  commis,  &  pour  avoir  viole 
la  Treve  en  Bretagne.     Que  dailleurs  ces  memss  Seigneurs  a- 
voient  aflure ,  qu'ils  n'avoient  aucune  forte  de  confederation  a- 
vec  Edouard,  mais  feulement  avec  Jeaii  de  Montfort;  &  que 
ce  Comte,  qui  etoit  alors  Prifonnier  a  Paris,  affuroit  de  fon 
cote ,  qu'il  n'avoit  fait  aucune  AUiance  avec  Edouard.     La  foi- 
bleife  de  cette  excufe  eft  manifefte.    Philippe  pouvoit-il  ignorer 
que  la  Treve  s'e:oit  faite  en  Bretagne ,  a  roccafion  de  la  Guer- 
re  q\i'Edouard  y  avoit   portee  en  faveur  de  Jeau  de  Mov.tfort  ? 
D'ailleurs,   il  n'eft  nuUement  vraifemblable  que  Montfort  euE 
declare  qu'il  n'avoit  point  fait  Alliance  avec  Edouard,  puifque 
c  etoit  en  vertu  de  cetce  AUiance,  que  fa  Iiberte  avoit  ete  fti- 
pulee  dans  leTraite  de  Treve,&  quc  c'etoit  vraifemblablement 
a  cela  feul  qu'il  etoit  redevable  de  la  vie.    En  efftt,  fans  la  pro- 
tedtion  d^Edouard,  il  auroic  ete  expofe  a  la  rigueur  des  Loix, 
pour  avoir  pris  les  armes  contre  fon  Souverain.   II  n'avoit  donc 
garde  de  fe  priver  de  cette  protedlion,  endedarant  qu'il  n'avoit 
point  fait  d'AIliance  avec  Edouard.    Reraarquons  encore,  que 
Philippe  avouoit  que  les  Scigneurs  decapices  etoient  du  Parti  de 
Jean  de  Montfort ,  &  qu'il  ne  nioit  pas  qu'ils  n'euflent  ete  ar- 
retes  en  Bretagne,  ainfi  q{i'Edouard  rafluroit  dans  fa  Lettre  au 
Pape.     II  cft  donc  manifefte ,  que  la  Bretagne ,  &  tous  les  AU 
lies  &  Adherans  des  deux  Rois ,  etant  compris  dans  la  Trcve , 
Philippe  ravoit  violee ,  en  faifant  arreter  dans  ce  Duche  des 
Seigneurs  du  Parci  contraire,  &  en  les  faifant  mourir  ji  Paris. 

3.  Le  Pape  dit  a  Edouerd ,  que  comme  il  fe  plaint  de 
quelques  infradtions  de  la  Treve  ,  Philippe  s'cn  plaint  auflTi  de 
lon  cote.  En  cela  ,  il  peut  fe  faire  que  les  deux  Partis  a- 
voient  torr. 

\.  Sur  ce  c^Edouari  s'etoit  plaint,  que  Charks  de  Blois  vio- 
loic  la  Trcve ,  &  que  Philippe  lui  donnoit  du  fecours  j  le  Papc 
repond,  que  le  Roi  de  France  avoit  aflure  qu'il  ne  donnoit  au- 
cune  alliftance  a  ce  Prince.  II  ajoute,  que  Charles  de  Bieis  e- 
tant  alle  lui-meme  i  Avignon ,  avoit  declare  en  fa  prefence , 
qu'il  n'etoit  point  compris  dans  le  Traite,  qn'il  n'y  ecoic  point 
nomme,  &  qu'il  n'avoit  pas  meme  ete  requis  de  le  figner.  Mais 
c'ell  encore  une  reponfe  illufoire,puifque  la  Treve  faite  enEie- 
tagne  entre  les  deux  Rois ,  comprenoit  tous  leurs  Sujets  &  Al- 
lies,ainfi  qu'on  le  peut  voir  \  la  page  357  de  ce  Recueil ; quoi- 
qu'ils  n'y  fuflent  pas  nommes ,  &c  que  les  feuls  Ambafladcurs  des 
deux  Rois  eulfent  figne  )e  Traite.  Que  fi,  fous  pretcxte  que 
Charles  de  Blois  n'avoit  pas  figne  la  Treve ,  6c  n'y  etoic  pas 
nomme ,  il  lui  etoit  permis  de  continuer  la  Guerre  en  Bretagnei 
il  n'auroit  pas  ete  moins  permis  aux  Partifans  de  Montfort  de  la 
continuer  aufli.  Ainfi  cette  Treve,  qui  avoit  ete  principaleraent 
faite  pour  la  Bretagne,  n'aui"oit  ete  qu'unc  iliufion. 

5.  Sur  les  plaintes  qn'Edouard  avoit  faices  au  Pape,  a  regard 
de  fon  Nonce;  Clement  fe  conten;:e  de  nier  le  fait,  &  de  diro 
fimplement  qu'il  auroit  chatie  fon  Nonce,  s'il  eut  marquequel- 
que  partialite. 

6.  II  eft  plus  difEcile  d'excufer  Edouard  fur  la  plaintc  du  Pa- 
pe ,  que  les  Anglois  s'etoient  empares  par  force  dc  !i  Ville  de 
Vannes ,  apres  en  avoir  chaflTe  les  gens  du  Pape  qui  devoient  la 
garder  jufqu'a  la  tin  de  la  Treve.  Peut-etre  etoit-ce  par  rcpri- 
failles,  pour  quelque  Place  dont  Charles  de  Blc.s  s'etoic  empare. 
Pour  le  dire  en  palTant,  ccci  peut  fervir  a  ec'aircir  commenc 
Vannes  tomba  entre  les  mains  de  Jean  de  Montfort,  ce  que 
THiftorien  de  Bretagnc  %  ignore. 

Voila  les  principales  raifons  lur  lesquellcs  Clement  fe  fondoit,' 
pour  convaincre  Edouaru  qu'il  ctoit  le  premitr  Aufeur  de  Tin- 
fradtion  de  la  Treve.  II  ne  parloit  point  dans  cette  Balle,  de 
renlevement  de  Fiifo ,  fur  lequel  app..remment  il  n'avoit  aucu- 
ne  bonne  excufe  a  donner.  Edouard  pouvoit  donc,  fur  cet  ar- 
ticle,  comme  fur  les  precedens,dire  a  fon  tour  au  Pontife,que 
ceux  qui  avoient  didte  fa  BuUe  avoient  paffe  fous  lilence  des  ar- 
ticles  importans,  &  deguife  la  verite  fur  quelques  aiitres.  II  y 
auroit  encore  diverfes  obfervations  a  faire  fur  cette  BuUe ,  ii  je 
ne  craignois  de  ni'engager  dans  une  trop  longue  difcuilion.  Ce 
que  je  viens  de  dire  fuffira,  ce  me  femble,  pour  faire  juger  au- 
quel  des  deux  Rois  on  devoit  atcribuer  la  rupture  de  la  Treve. 
XII.  Kal.  Aug.  Page  460. 

Lettre  d'Edouard  m  Pape,  fur  la  Bulle  precedente,  a  laquelle  Letue 
il  dit  qu'il  prepare  une  Reponfe,  dont  il  ne  douce  pas  que  le  '•'Edouar 
Pontife  ne  foit  fatisfait.    Du  11  de  Novemb.  Pag  4.83.  *"  ^^' 

Annfe  1346. 

Cette  Reponfe  ne  fe  trouve  pas  dans  ce  Recueil ;  mais  on  y 
voit  que  dans  la  fuite  il  envoya  un  horarae  au  Pape,  avec  des 

In- 

aufft  regle  la  maniere  dont  on  fcroit  maitre  de  la  r>ler,  &  on  y  a- 
voit  ajoute  un  Reglement  portint :  Que  le  Duc  dcineureroit  eu  An- 
glcterre  avec  les  Forccs  ci-deflus  fpecifiecs,  pcndant  dix  femaines: 
Que  ii  le  Royaume  d' Angleterre  etoit  conquis ,  ie  Duc  en  auroit  non- 
feulement  tout  Thonneur  &  tout  ravantage ;  niais  cncorc  ,  que  tout 
ce  «jue  leRoi  d^Angleterre  poffsdoit,  appartiendroit  au  Duc  fani  re- 

ferve, 
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Inftrutflions  fur  ce  fujet.     Du  8  de  Fevrier.  Page  489. 

Proclamadon  pour  juftifier  la  Guerre  contre  Fhilippe  de  Va- 
lois.  Ce  qu'iJ  y  a  de  reuiarquable  dans  cette  Proclamation,  c'eft 
(\\i'Edouard  y  dir ,  qu'incontinent  apres  la  mort  de  Charles  la 
Bel ,  il  confuita  les  Grands,  les  Prelats,  &  les  Jurisconfultesde 
fon  Royaume  ,  &  que  ce  fut  par  leur  confeil  qu'il  envoya  des 
Ambaliadeurs  en  France  pour  demander  la  Couronne  dc  ce  Ro- 
yaume.  II  ajoute ,  quils  ne  purent  avoir  Audience ,  &  qu'apres 
avoir  fait  leurs  Proceftations ,  ils  furent  obliges  de  fe  retirer, 
ayant  fujet  de  craindre  pour  leur  vie.  Ceci  confirme  ce  qui  a 
ete  avance  far  ce  iujet,  dans  TExtrait  du  Tome  IV.  Du  15  de 
Mars.  Page  497. 

Conventions  entre  Jean  Duc  de  Kormandie  Fils  de  Philippe 
de  Valois ,  &  les  Normands ,  dans  lefquelles  ceux-ci  s'obligent  a 
fuivre  le  Duc  en  Angleterre  avec  40000  hommes,  pour  faire 
la  conquete  de  ce  Royaumej  avec  diverfes  conditions  de  part 
&  d'autre,  en  cas  que  cette  entreprife  reuflit.  Au  Bois  de  Vm- 
cenves,  le  23  de  Mars,  Tan  38.  Je  ne  fai  ce  que  fignifie  cette 
date,  s'il  n'y  a  pas  faute  d'impreirion.  Peut-etre  ces  Conven- 
tions  font-elles  de  l'an  1338  (i). 

Lettre  de  Lionel,  Fils  du  Roi,  Regent  en  Angleterre,  aux 
Maires  &  aux  Sherifs  des  principales  ViiJes  du  Royaume,  pour 
leur  notifier  la  Vidoire  remportee  par  le  Roi  a  Crecy.  Du  6 
Sept.  Page  525. 

^UTt/e  1347- 


Otdte         Ordre  d'amener  uh  grand  fecours  au  Roi ,  pour  refifter  a  Phi- 
d'anicner  /ippg,  qui  affeiiibloit  toutes  les  forces  de  la  France  pour  faire  le- 
fe^coulsau  ver  le  Siege  de  Calais.     Du  3  Odtob.  Page  527. 
Uoi,&c.       Traite  de  Treve  fait  pres  de  Calais,  depuis  le  28  de  Sep- 
fJte"ptes  tetnbre  1347,  jusquau  9  de  Juillet  1348.  Page  588, . 
de  Calais. 

Aun/e  1348  &  I349. 

Diverfes  prolongations  de  la  Treve ,  &  Plein-pouvoirs  pour 
faire  la  Paix  jufqu'au  i  d'Aout  1350. 

Bref  de  Clement  VI ,  fur  la  mort  de  Pkilippe  de  Valois ,  &  pour 
cxhorter  Edouard  a  faire  la  Paix  avec  Jean.  III  Non.  Septemb. 
Page  680. 

Plein-pouvoir  pour  renouveller  avec  Jean,  la  Treve  faite  a- 
vec  Pbilifpe  fon  Pere.  Du  2  de  Novemb.  Page  6^0. 
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Annie  I351. 

Diverfes  prolongations  de  la  Treve,  pour  negocier  la  Pak. 

Annee  1352. 

Lettrc  ^Edouard  au  Pape ,  dans  laquelle  il  paroit  refblu  de 
conclure  la  Paix  avec  Jean.  Ita  quod  ex  parte  nofird  non  re- 
perietur  y  per  Dei  gratiani  ,difjimulatio ,  ditatio ,  vet  defeiius  ,quod 
de  nobis  jentire  velit  vejira  moderatio  circumfpe£la.  Du  8  de 
Novemb.  Page  772. 

Cetoit  lorfque  Jean  s^avanga  jusqu'a  ofFrir  la  Gujemcy  l'Ar- 
tois^  Guifnesj  &  Catais ,  en  toute  Souverainete. 

Ann^e  1353. 

Lettre  a  Innocent  VI,  fur  fon  exaltation  fur  la  Chaire  de  S. 
Pierre.  Du  20  de  Juin.  Page  753. 

Plein-pouvoir  donne  par  Edouard  a  fes  AmbafTadeurs  ,  plus 
ample  que  les  precedens,  pour  conclure  la  Paix,  &  pour  re- 
noncer  en  fon  nom  a  la  Couronne  de  France.  Du  30  de  Mars. 
Page  779. 

Prolongation  de  la  Treve,  depuis  le  6  d'Avril  I353,jufqu'au 
I  d'Avril  1354.  Sous  les  Tentes  devant  Guilhes.  Le  6  d'Avril. 
Pagc  784. 

Pouvoir  donne  aux  Ambafladeurs ,  plus  ample  que  tous  les 
precedens,  par  lequel  il  paroit  manifeftement  c^viEdouard cro- 
yoit  la  Paix  faite.  Voici  ce  que  portoit  ce  Plein-pouvoir.  Dan- 
tes  iiif  concedentes  eifdern  Frocuratoribus  auiioritatem,  ^-  fpeciale 
mandatum ,  traBandi  cum  Adverfario  7ioflro ,  fcu  Deputatis  ^ 
Ajflgnatis  per  eum,  de  pace  fiiiali  inter  nos  (f  'pfum,  per  Dei 
gatia?» ,  ineunda ,  ^  fuper  omnibus  Debatis ,  Litihus ,  (^  Coji- 
troverfiis  ,  ititcr  Nos  ^  diSlum  Adverfarium  nofirum  exortis  : 
Spsciatiter  fuper  jure  quod  habemus ,  vet  habere  poterimus  ad  Co- 
TOnam  ^  Regnum  Francia ,  <^  pertinentia  eorundem :  Vet  in  eis 
tranfigettdi ,  componendi ,  pacifendi ,  e^  etiam  juri  Nobis  in  hac 
parte  compctenti ,  ex  caufa  Tranfa&ionis ,  feu  Compofitionis  ac 
V.ecompenfationis  ,  nobis  fuper  hoc  facienda ,  renunciandi  (^c.  Et 
cum  inter  Nuncios  utriufque  Partis  fic  tra£iatum  fuerit  z^finali- 
ter  cancordatum  ,  ut  fic  concordata ,  quajitum  ad  nos  attinet ,  fe- 
liciter  obferventur,  fuhmittendi  Nos ,  H<sredes  ,  &  fuhditos  ?w- 
firos,  ac  Jerras    <^  Dominia  quacumque  qute  jam  hahemus  in 


fervc,  aux  Chevaliers,  &aux  Seigneurs  de  fa  fuite-.Que  tout  ce  qui 
appartenoit  a  h  Nobleffe  8c  aux  Laiques  d'Angleterre ,  feroit  doifne 
aux  Eghfes ,  &  aux  groffes  Villes  de  Norraandic ;  excepte  feulenient, 
que  le  Roi  de  Francc  prendroit  fur  les  Revenus  de  1' Eglife  d' An^^leterre ' 
lafomme  de  10000  liv.  fterling  Tannee , fauf  le  droit  duPape°  Etaue 
2T)W.  X.  F.  I.  ^        ^ 


Regno  Francia,  &  quas,   virtute  hujufmodi  Concordi^  in  eo-  Edoi;- 
dem  continget  nos  hzbtrs ,  junfdiiiioni  diBi  Suvimi  Fontificis ,  audIII 
videticet ,  ut   ipfe  per  cenfuras  ecc/efafiicas ,  ^  alias  vias  tegiti- 
mas ,  ad  ohfervationem  promijforum  Nqs,  H^redes ,  (^  ftbditos 
nofiros ,  compeltere  valeat ,  ^  arffare ;  i^  omnia  fic  concordata 
auCloritate  Apofioitca  confirmare ,  omologare  ,(^  quacumque  firmi- 
tate  vallare.     Du  28  Aoiit.  Page  794. 

II   eft  manifdle  par  ce  Plein-pouvoir,  qu'on  avoit  fait  a  E-    Mczera 
douard  des  oft^res  qu  il  jugeoit  a  propos  d^accepter^  ce  qui  con-  ""^^'n-. 
firme  ce  que  les  Hiftoriens  Anglois  ont  avance  fur  ce  fujet,  &  garde"e" 
que  Mezerai  a  cru  devoir  pafTer  fous  filence.  uicnce 

Procuration    des   Archeveques  &    Evcques  d'Angleterre  ,  a  a"^  "." 
cinq  Jurifconfultes  ,  pour  confentir  cn  laur  nom  au  Traite  qui  impor- 
doit  etre  figne  devant  le  Pape ,  6c  que  le  Pontife  puifTe  le  con-  ","'• 
firmer  par  lon  autorite ,  &  obliger  a  robfervation  du   meme  tio'n  di?* 
Traite,  par  les  plus  graves  cenfures.     Du  28  Aout.  Page  796.    Archcva» 

Semblable  Procuration  de  Lionet,  &  de  Jea?:,  Fiis  du  Roi    JL,"^''^=' 
&  de  85  Seigneurs  Anglois.  Page  797.  '  Prfnces" 

Cette  Negociation  ayant  traine  toiit  le  refte  de  Tannee  1254    &  dc  la 

Edouard  fc  vit  enfin  fruftre  de  fes  efperances ,  par  le  refus  que  ^'''^"^- 

fit  le  Roi  Jean   de  confirmcr  ce  qui  avoit  ete  arrcte  devant  Jean  icfi- 
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Ann{e  135S. 
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Lettre  d'Edouard  aux  Prelats  Anglois ,  par  laquelle  il  les  in- 
formc  que  les  Ambafladeurs  des  dcux  Couronnes  s'etant  aflem- 
bles  entre  Guifnes  &c  Calais,  ils  etoicnt  convenus  des  Articles  ?/''i'"'' 
de  la   Paix ,  &  qu'il  avoit  ete  arrete  que  les  Ambiiradeurs  fe  Angtois 
rcndroient  aupres  du  Pape,    pour  les  faire  confirmcr  par  fon  au-  '"'^ ''  f"" 
torite;  mais  que  les  fiens,apres  avoir  longtcms  attcndu  ,  avoienc  ''""'" 
cte  obliges  dc  s'en  retourncr ,  ceusc  de  France  ayant  refuftj  de 
confirmer  ce  qui  avoit  ete  arrete.     Du  1  de  Juin.  Page  816. 

Envoi  du  Princc  de  Gattes ,  en  quaiite  de  Lieutenant  duRoi  ^""^' 
dans  cette  Province.    Du  . . . .  d'Aout.  Page  816.  '  deGiik? 

Patente  qui  etablit  Henri  de  Lancafire  Lieutenant  du  Roi  en  ^'^-  ' 
Bretagne.    Du  14  de  Scptcmbre.  Page  827.  Hcnri  de 

Reponfe  du  Roi  a  une  Lette  du  Pape,  qui  le  prefToit  de  re-  tre""i"bU 
nouer  la  Negociation  de  la  Paix.    Edouard  lui  dit,  qu'apres  a-  1-ieute- 
voir  ete  li  manifeftement  trompe  par  fon  Ennemi,  il  ne  neur    "n"''*'?- 
prefcntement  qu  il  a  repris  les  armes ,  rcntrer  dans  une  nouvcl-  dans  la- 
le  Negociation,  fous  unc  efperance  tr^s  incertaine.    Du  28  de  9."*^"« 
Mai.  Page  851.  dedare'* 

Pour  donncr  pourtant  quelque  fatisfacftion  au  Pape,  qui  ne  ^u  Pi^z 
cefToit  point  de  le  folliciter  a  la  Paix ,  Edouard  donna  pouvoir  *'"'''  "^ 
au  Prince  de  Gattes  fon  Fils,  qui  etoit  deja  en  Guyeune  de  *^"""' 
traiter  avec  la  France.    Du  i  d'Aoiit.  Page  859. 

II  y  a  grande  apparence  que  ce  n'etoit  que  pour  fe  delivrer 
de  cette  importunite  ,  qu'il  renvoya  rafiFaire  au  Prince  fon 
Fils ,  qui  etoit  deja  occupe  a  ravager  les  Provinces  de  France. 

Lettre  d'Edouard  aux  Prelats  de  fon  Royaume ,  pour  leur  P^ind  T 
donner  connoitfance  de  la  grande  Viftoire  que  le  PrincedcGa/-  g"u"  ° 
ies  avoit  remportce  prds  de  Poitiers ,  &  de  la  prife  du  Roi  P°"'  "**' 
Jean.     Du  10  Odlobre.  Page  859.  ']^^^^^ 

LettresPatentes  qui  etablilTcnt  Ptvtippe  de  Navarre ,Gouver-  d'Edou- 
tieur  de  Normandic  pour  Edouard.  Du  30  d'06tob.  Page  871.  p"'  "  ^^* 

Ce  Prince  etoit  Frere  de  Chartes  Roi  de  Navarre ,  que  le  Roi  fu7la" 
Jean  detenoit  en  prifon  dans  le  Chateau  d'Arteux  en  Canibre    "  " 
lis  (2j. 
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AFFAIRES  D^EDOUARD  AFEC  VECOSSE. 
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X\  Ans  TExtrait  du  Tome  pirecedent ,  nous  avons  laifle  TE- 
^  cofiTe  en  un  tres  facheux  etat.  Annee  1338.  Edouard    mai- 
tre  des  principales  Places,  y  regnoit  fbus  le  nom  d^E^douard 
Baittot,  qui  portoic  le  Titre  de  Roi,  mais  qui  n'etoit  qu'une 
ombre  de  Souverain ;  tandis  que  le  Roi  David  etoit  rcfuf ie  a 
la  Cour  de  France,  qui  cherchoit  plutot  a  faire  durcr  la  Guer- 
re  en  EcofTe,  qu'a  la  terminer  par   quclque  puiffant  fecours. 
Dcpuis  qu'Edouard  avoit  manifcfie  ks  defleins  contre  la  Fran- 
cc ,  Phitippe  de  Valois  auroit  bien  fouhaite  de  pouvoir  fairc  une 
puiflTante  diverfion  cn  EcofiTcj  mais  il  etoit  trop  tard,  puifqu'il 
faloit  qu'il  pcnfat  a  fe  defendre  lui-meme  contre  une  Ligue  qui 
s'etoit  formee  contre  lui,   pendanc  qu.' Edouard  favoit  amufe 
d'une  vaine  efperance  de  Paix ,  ainfi  qu'on  Fa  vu  dans  TExtraic 
precedcnt.     Par  cette  raifon ,  les  fecours  qu'il  pouvoic  donner 
aux  EcofTois  n'etoient  pas  bien  conliderables.    Cepcndant  Ro.  PfogrS» 
hert  Siuart,  Regcnt  en  EcoCfe  pour  le  Roi  David,  voyant  s^ '^°''"' 
qu'Edouard  alloit  etre  afiTez  occupe  en  Flandre,  congut  quel-  EcQffc.'" 
que  efperance  de  pouvoir  proficer  de  cette  diverfion ;  &c  ayanc 
afiTcmble  quclques  Troupes,  aufifi-toc  qu'il  fuc  qu' Edouard  nvoit 
pafTe  la  Mcr,  il  recommcn§a  lcs  hoftilites  cn  EcofiTe.    Le  peu 
d'oppofition  qu'il   rcncontra  de  la  part  de  Baittot ,   a  qui  E- 
douard  n'avoit  laifTe  que  peu  de  forces  ,   &  quclques  heureux 
fucces  que  (es  armes  eurent  au  commencement ,  lui  ayant  don- 

tout  ce  qui  avoit  ece  pris  aux  Ecoffois,  &  armexe  a  ia  Couronne 
d'Angleterre ,  lcur  feroit  reflitue. 

(i)  Mr.  Banies  pretend  que  le  Roi  Jean,  qui  etoit  Beau-pere  de 
ce  Prince ,  le  fit  mettre  en  prifon  ,  a  caufe  qu'il  entretenoit  des  cor» 
rcfpondances  avec  les  EnQemis  du  Roi. 
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Fdou-  ne  la  facilite  d'augmenter  fon  Armee,il  prit  la  refolution  d'af- 
jkRDlII.  iieger  Perth;ct  qu'il  executa  Tannee  fuivante  1339,»  peu  pres 
dans  le  ttms\u' EJouahi  commengoit  fa  premiere  Campagne 
en  Flandre.  La  piiie  de  cette  Place ,  qui  lui  couta  un  Siege  de 
trois  mois,  ayaiit  oblige  Baillol  de  fe  recirer  vers  les  frontieres 
d'Angleterre,  le  Regcnt  profita  de  fes  avantages  pour  attaquer 
h  forte  Ville  de  Srer/i?2g,q\ii\  prit  par  compolition  j  apres  quoi 
il  fe  rendit  encore  maitre  d'Edimbourg  par  un  ftratageme. 

Annee  134.0.  Edouard  etant  trop  occupc  aux  preparatifs  de 
la  Campagne"  qu'il  devoit  faire  en  Flandre  en  1340,  pour  pou- 
voir  penfcr  a  fEcoffe,  Stuart  prolita  de  la  conjondture  pour 
faire  une  irruption  dans  le  Northumberland  ,  d'ou  il  emporta 
un  grand  butin.  Enfuite ,  pendant  q\.\  Edouard  e.toi\.  devant  Tour- 
itay ,  le  Regcnt  d'Ecoffe  s'empara  de  Koxborough,  &  enfin  de 
toutes  les  autres  Pkces  que  les  Anglois  tenoient  en  Ecoffei  de 
fcrte  Qu'il  ne  leur  relta  plus  que  Barwick. 

Annee  134.1.  [,es  Ecoffois  ayant  ete  expreffement  compris 
dans  la  Treve  qui  s'ctoit  faire  dcvant  Tournay ;  aulfi-tot  qu'el- 
le  fuc  expiree ,  Edouard  prit  la  relblution  d'aller  encore  une  fois 
ravager  1'Ecoffe,  pendant  que  la  Treve,  quil  avoit  prolongee 
avec  la  France,  diiroit  encore.  Dans  ce  deifein,  il  fe  renJit 
a  Neu^cafi/e,  oii  il  attendit  inntilement  fa  Flotte,  qui  portoit 
des  provifions  pour  fon  Armee.  Une  violente  tempete,  qui  dif- 
fipa  cettc  Flotte,  ayant  rompu  ies  roefures,  il  le  vit  oblige 
d'accorder  une  Tr.ve  aux  Ecoffois,  a  condition  qu'ils  ft  fou- 
mettroient  a  fa  domination ,  fi  le  Roi  David  n  etoit  pas  de  re- 
J^s  Ecof-  tour  en  EcofTe  dans  un  certain  tems,  avec  une  Armee  capable 
fois.  de  livrer  BataUle.     Bnchujian  precend  que  David  etoit  deja  en 

EcolTe  incognito,&  qu'il  fit  meme  une  irruption  cn  Northum- 
berland-  C^oi  qu'il  en  foit,  Edouard,  qui  avoit  cn  tece  Faf- 
faire  de  Bretagnc  ,  dont  il  a  ete  parle  dans  rArticle  precedent, 
accorda  une  nouveile  Treve  au  Roi  David,  &c  fe  retira. 

Annee  1342.  Ce  fut  pendant  cette  Treve,  fur  la  fin  de  1342, 
<\vCEdouard  alla  porter  la  Guerre  en  Breragne,  ou  il  fit  au  niois 
dc  Fevrier  1343  ,une  Treve,  qui  dcvoit  durer  jufqu'a  la  S.  Mi- 
chel  1346,  &  dans  laquelle  TEcoffe  fut  comprifc.  On  a  vu, 
dans  1'Article  p.  ecedent ,  que  cette  Treve  fu"^  rompue  a  Tegard 
de  la  France ,  des  1'annee  1 345 ,  &  qa'Edouard  defcendit  en 
Normandie  en  1346. 

Annee  1 346.  Pendant  qiCEJouard  ravageoit  la  Normindie  & 

les  environs  de  Paris ,  David  rompit  la  Ireve  de  fon  cote ,  par 

muption    une  irruption  quil  ht  taire  en  Angleterre,  pendant  qu  il  lepre- 

enAngle-  paroit  a  faire  lui-meme  une  plus  puilfante  diverlion.    Celt  ce 

'"'^-        qui  paroit  manifeftement  par  un  Adte  de  ce  Recueil,  queje 

rapporterai  dans  la  fuice. 

Apres  la  Bataille  de  Crecy,  Edonard  ayant  mis  le  Siegedevant 
Ca/ais,  Fhi/ipfe ,  qui  ne  pouvoit  pas  etre  li-tot  pret  pour  faire 
lever  ce  Siege,  engagea  le  Roi  David  a  fire  une  puiffantc  di- 
verlion  en  Angleterrci  dans  reiperance  qn'Edouara  feroit  obli- 
ge  d'accourlr  dans  fon  Royaume ,  au  fecours  de  fes  Sujets.  11 
falloit  bien  quc  David  (ut  deja  lout  prepare,  puifque  fix  femai- 
ncs  apres  la  Bataille  de  Crecy ,  il  etoit  deja  en  Anglecerre  a  la 
tete  dc  foixance-millc  hommes,  &  s'etoit  meme  avance  jufqu'a 
Durham.  La  diligence  que  les  Anglois  firent  pour  s'oppoler  a 
cette  invafion,  fuc  fi  grande,  que  p..r  les  foins  de  rArcheveque 
6'Torck ,  &  de  quelques  Seigneurs  des  quartiers  du  Nord,  ils  fe 
virent  bientot  en  etat  dclivrer  Bataille  aux  Fcolfois.  Dans  ce 
Combat ,  qui  fe  donna  tout  proche  de  Durham ,  1" Armee  d'E- 
coffe  fut  mife  dans  une  entiere  deroute ,  avec  perte  de  quinzc- 
mille  hommes ,  &  le  Roi  David  fut  lui-mcme  fiiit  prifonnicr. 

La  perte  que  les  Ecoffois  avoienc  faite ,  &  la  prilbn  de  leur 

Roi ,  les  auroicnt  mis  hors  d'etat  de  refiftcr  aux  armcs  Angloi- 

les ,  fi  la  France  n'cut  pris  foin  de  les  faire  comprendre  clans  la 

Trerve  de  Calais ,  &  dans  les  frequences  prolongations  de  cettc 

Trcve,  qui  dura  jufqu'cn  1354,  comme  on  Ta  vu  daus  FArti- 

de  precedent.     Pcndant  ces  Trevcs ,  on  tacha  de  procurer  au 

Roi  David  fa  liberte,  par  diverfes  Negociationsi  qui  apres  a- 

voir  dure  plufieurs  ani.ees,  furent  enfin  termintes  par  un  Trai- 

Ranjon   te  qui  fe  fit  en  1554.  Edouard  s'engageoit , par  ce  Traicc,4  met- 

Da^^d"     ^^  David  en  pleine  liberce;  moyennant  une  Ran^on  de  quatre- 

vingt-dix-mille  Marcs  fterling  payables  dans  neuf  cns,  &  pour 

lefqucls  David  devoit  donner  divers  Otages.     Cetoit  pretife- 

tnent  dans  le  tcms  qviEdouard  fe  croyoit  fur  le  point  de  conclu- 

re  la  Paix  avec  le  Roi  Jea?i ,  felon  les  Articles  arre^^es  entre  Ca- 

LeRoide  lais  &  Guifncs.    Mais  comme  Jcan  n'avoit  pas  dciiiin  de  con- 

firmer  ces  Articles ,  il  engagea  les  Ecoilcis  a  recommencer  les 

hoftilites  ,  en    faifant  diftribucr  quiranre-mille  ecus  parnii  les 

Grands,  ainfi  que  Buchana?i  l'affurc.    Dans  le  tems  donc  que 

David  alloit  eire  mis  eii  liberte,  Stuart  s'empara  par  furprife  de 

Baiwick  Barwick,  &  y   (1)  fit  metcre  le  feu.     Cette  rupture  imprcvue 

Fu"rifc     obligcant  Edouard  a  prcndre  d'autres  n^.cures,  i!  fit  rcnfermer 

brule,  &  David  plus  ecroiicment  dan.?  le  Chateau  d'0/^>^tf m ,  &  marcha 

abandon-  vcrs  les  frontiercs  des  deux  Royaumcs ,  pour  recouvrcrSjriuicjt  j 

£j/jfj/"  ce  qui  ne  lui  fut  pas  difHcile ,  puifque  les  Ecoffois  ravoitnt  a- 

bandonne 
Ednuatd  ■    L'Expedition  A'Edouard  ne  fe  termina  pas  a  Bar-u^ick.     II  fe 
ff"£^       rendit  cncorc  mr.irre  A'Edimbourgh  &  de  Roxborough  ,  &  rava- 
^"    gea  impitoyablement  quelques  Provinces  d'Ecoffe.    Si  la  ruptu- 
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re  du  Traitc  commence  avec  la  France  ne  fut  arrivec  en  ce 
tems-la,  il  y  a  grande  apparence  q\i'Edouard  fe  feroit  rcndu 
maicre  de  toute  TEcoffe.  On  ne  peut  du  moins  douter  qu'il 
n'eut  ce  deffein ,  quand  on  conlidere  que  des  ce  cems-la  il  com- 
menga  fes  Negociations  avec  Bai//o/,  pour  ie  faire  ceder  tous 
les  j3roits  que  ce  Prince  pouvoit  avoir  fur  ce  Royaume ,  com- 
me  il  p.iroit  pir  quelques  Ades  de  ce  Recueil.  Cetce  Nego- 
ciacion ,  qui  vraifemblablement  fut  interrompue  par  les  prepara- 
tifs  q\iEdouard  ftit  oblige  de  faire  pour  recommencer  la  Guer- 
re  contre  la  France,  fut  renouvcllee  en  1356.  Edouard  s'eto\t 
fervi  jufqu'alors  du  nom  de  Bai//o/,  pour  faire  la  Guere  a  FE- 
coffe  ;  mais  cnfin  il  leva  le  mafque ,  &  il  vouluc  agir  en  fon  pro- 
pre  nom.  Pour  cet  effet ,  il  ie  fit  ceder  par  Bai//o/  le  Royau- 
me  d^Ecoffe  ,  avec  toutes  fes  dependmces  ;  moyennant  une 
Penfion  annuelle  de  deux-mille  livres  fterling ,  qu'il  lui  donna 
pour  rccompcnfe  de  cecce  Couronne  imaginaire.  Ceft  par-la 
que  finiff-:nc  les  Aftes  de  ce  Tome,  qui  regardent  1'Ecoffe. 
Nous  allons  prefentement  parcourir  les  principaux. 

Annife  1338. 

On  voit  dans  Tannee  1338,  un  Afte  qui  fait  voir  la  depen-  „^,l°"l"' 
dancc  de  Bai//o/  a  1  cgard  de  1  Angleterre.  Ceft  une  pnere,ou  au  Gou- 
plutot  un  ordre  a  Bai//ol  de  donner  le  Gouvernement  de  Perth  verne- 
a  Thomas  Ughtred,  en  ces  termes  ■.  Cum  pro  reipub/ua  ac  vefiro-  pj'^ 
rum  (ir   nofirorum  fubditorum  cammodo  (^  utilttate,  de  Concilio 
nofiro   ordi?iaverimv.s  quod  di/eilus  ^  fide/is  jiofier  Thomas  Ugh- 

tred  habeat  cuflodiam  Vi//e  Sanili  Johannis  de  Perth  in  Scotia 

vefiram  a?tiic:tiam  retjuiriji.us  ^  rogamus ,  (juatenui  eidem  Tho- 
ma  cufiodiam  Vi/U  pr^ediii^ ,  per  Litteras  vtfiras  Patentes ,  in 
form^  dehita ,  cotnmitti  faciatis.  Tefte  Cuftode  Anglise.  Du 
4  d'Aoiit.  Page  70. 

Annfe  1339. 

Ordre  de  payer  a  Bai//ol  pour  fa  fubfiftance  trente  fous  par  ^^f\ 
jour,  en  tems  de  Paix,  &  cinquante  en  tems  de  Guerre.  Tefie  fubfiflan- 
Ctifiode.  Du  3  de  Mai.  Page  109.  «  de 

Pardon  accorde  a  Thomas  Ughtred,  pour  avoir  rendu  la  Vil-   i^allTon 
le  de  Pfr<^  aux.Ennemis.  Du  29  d'Odobre.  Page  131.  accotdei 

Tliomas 
Annie  1340.  ^^hucd. 


Aflignation  a  Bail/o/  de  quarante  fous  par  jour ,  cn  tems  de 
Paix ,  &  de  Ibixantc ,  en  teras  de  Guerre. 

Divers  Congcs  au  Comte  de  Murray  prifonnier  en  Angle- 
terre. 

Annfe  1341. 

Pouvoir  donne  ^  Henri  de  Lancafire ,  de  faire  la  Paix  ou  la 
Treve  avec  les  Ecoffois.  Du  10  d'Odob.  Page  286. 

Ordre  d^afterr.bler  une  Armee  contre  rEcolfe.  Du  4  de  No- 
vemb.  Page  290. 

Annie  \\^'. 

Sauf-conduit  pour  quclques  Envoyes  de  David  Brus ,  venant 
en  Anglcterre  pour  traitcr  avcc  le  Roi.  Du  20  de  Mars.  Pa- 
ge  303. 


Anni  1343. 

Ordre  d'obferver  exaftement,  avec  les  Ecoffois ,  la  Treve 
conclue  en  Bretagne.  Du  20  de  Mai.  Page  367. 

A7in(e  1345. 

Ordre  d'affembler  des  Troupes  pour  s'oppofer  aux  Ecoffois, 
qui ,  apres  avoir  fait  une  irrupcion  en  Angleterre,  &  s'etre  re- 
tircs ,  affemblent  touces  leurs  forccs  pour  faire  une  nouvelie  in- 
vafion.  Trfie  Cufiod".  Du  20  d'Aout  134(5.  Cette  date  efl  re- 
marquable ,  cn  ce  qu'elle  fait  voir  que  le  Roi  David  avoit  com- 
mence  les  hoftilites,meme  avant  la  Bat3'lle  de  Crecy,  qui  ne  fe 
donna  que  le  26  du  meme  mois.  Page  524. 

Lettre  du  Regent  d'Angleterre  a  rArcheveque  d'Yorck,pour 
le  remercier  de  la  Vidtoire  de  Durloam.  Du  20  d'0(5lobre.  Pa- 
ge  528. 

II  paroit  de  cettc  Lettre,  que  ce  Prelat  ne  s'etoit  pas  con- 
tente  de  donncr  les  foins  a  la  levee  des  Troupespour  refifteraux 
EcoffoisimaJs  qu'il  s'ctoit  trouvc  a  la  Bataille.  Veftras  ,infuper  ,fi. 
de/itatem  ^  ftrenaitatem  probatijfimas  ,pro  honore  noftri  nominis  y 
(^  tnitione  Rei  noftrte  puh/ica  .^lvg/iana  contra  hefti/es  invapones 
Scotorujn  Inimicorum  (^  Rehe/ttiim  noftrorum,  modernis  tempori' 
bus  praexpertes ,  fudoribus  he//icis ,  pratjertim  in  noftra  ahfentia, 
c/aras  fatlas  ,  cum  intimis  gratiarum  aitiojtihus  in  Domino  com- 
viejidamus. 

Dans  un  autre  Aifte,  qui  fe  trouve  a  la  pagc  6j2,  le  Roi 

dic. 
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(i)  Mr.  'Barnts  dit  que  ceci  atviva  le  6  de  Nov.  ijff. 
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dit :  Attendcntes  grata  <^  lauiahilia  ohfcqula ,  quje  venerahilis 
Pater  IVillielvius  de  la  Zouche  Eborum  Archiepijcopus  multiplict- 
ter  nobis  fecit ,  necnon  locum  magnunt ,  quem  nohis  ^  toti  Regno 
Angli£ ,  pro  defenfione  ejujdem  Regni ,  fr^fertim  in  cotifiiilu  Du~ 
ne/menf ,  nnfcitur  tenuijfe. 

Ordie  pour  conduire  David  Brus  i  ia  Tour.  Du  15  de  De- 
ccmbre.  Page  537. 

Ann^t  134.7. 

Honneur  confere  \  Jean  CouplanJ, qui  avoit  pris  DavidBrus. 
Dii  20  Janvier.  Pagc  542. 

Ordre  pour  faire  le  proces  aux  Comtes  de  Menteith  &  de 
Tife,  qui  apres  avoir  pris  le  parti  d'Edouard,  avoient  ete  pris 
dans  la  Bataille  de  Durham.  Page  549. 

Jugement  qui  condamns  ces  dcux  Comtes  a  la  mort,&  Re- 
pit  accorde  au  Comte  de  F//e ,  parenc  du  Roi.  Dli  2a  Fevrier. 
Page  550. 

Annie  1351.' 

Depuis  Tannee  134S,  jufqu'en  1351,  on  trouve  diversAftes, 
qui  regardent  les  Negociacions  deftinees  a  procurer  b  liberte  de 
David  Brus. 

Proteftation  de  Baillol,  que  le  Traite  qui  fe  negocioit  avec 
David  Brus,  ne  piic  pas  porter  de  piejudice  a  fes  Droits,  ac- 
ceptee  par  Edofiard.  Du  4  MarSi  Page  djjc?. 

Aftrtfe  1352. 

Sauf-conduit  pour  David  Brus,  allant  en  Ecofle  avec  la  per- 
mifnon  du  Roi.  Du  4  Septembre.  Page  722. 
Continuation  des  Negociations  pour  la  liberte  de  David. 

Annk  1353. 

ConceflSon  a  BaiUol ,  que  le  Traite  qui  fe  negocie  avec  TE- 
cofle,  ne  puifle  poinc  lui  porter  de  prejudice.  Du  8  Mars.  Pa- 

ge748.  ^     ^ 

A7inee  1354. 

Lettres-Patentes  i^Edouard,  par  lefquelles  il  confent  que  tou- 
tes  !es  avances  que  Baillol  ^oana.  faire  dans  le  Traite  qui  fene- 
goeie  avec  lui,  touchant  la  ceffion  du  Royaume  d^Ecoffe,  ne 
lui  porteront  aucun  prejudice  en  cas  que  le  Traite  ne  fe  con- 
clue  pas.  Du  30  Juin    Page  788. 

Conventions  entre  les  Commiflaires  Anglois  &  Ecoflbisjtou- 
chant  la  liixrte  dc  David  Brus.  i.  Que  David  fera  mis  en  li- 
berte  pour  aller  ou  bon  lui  fembiera.  2.  Quil  payera  au  Roi 
Edouard  90000  Marcs  fterling  dans  neuf  ans,  loooo  chaque 
annee.  3.  Qu'il  y  aura  Treve  entre  TAngleterre  &  l^EcofTe, 
jufqu'i  rcntier  payement.  4.  Qa'Edourd  Baillol  fera  compris 
dans  la  Treve.  5.  Que  D^w^/ livrera  vingt  Otages.  Les  au- 
tres  Conventions  regardent  la  qualite  des  Otages,  &  la  furete 
du  payement.    A  Nevjcaftle ,  le  13  Juillet  5354. 

Ratificarion  d'Edouard.  Du  5  Odtobre ,  page  800.  Ratifica- 
tion  du  Prince  de  GalUs.  ibid.  Ces  Conventions  furent  redi- 
gees  en  forme  de  Traite  folennei ,  qui  fut  figne  a  Barwick  le 
12  de  Novembre  de  la  meme  annee,  page  8ia  II  eft  furpre- 
nant ,  qu'aucun  Hiftorien  Anglois  ou  Ecoflbis  n'ait  parle  de  ce 
Traiie. 

En  confequenee  de  ce  Traite ,  David  fut  conduit  a  Newcaftle 
pour  etre  mis  entre  les  mains  des  Ecoflbis ;  &  il  paroic  de  di- 
vers  Adtes  de  cette  meme  annee,  quon  n'attendoit  que  Tarri- 
vee  des  premiers  Otages,  pour  etre  echanges  avec  ceTrince. 
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Armh  1356. 

Ce  Traite  n'ayant  pas  ete  execute,  a  caufe  de  la  furprife  de 
Barivick  arrivee  vers  le  milieu  de  Decembre  1354  ,  Robert 
Stuart  Regent  ^Ecoffe  voulut  renouer  cctte  Negociation  en 
1356,  comme  il  paroit  d'un  Plein-pouvoir  donne  par  ce  Re- 
gent  a  fes  Envoyes  le  17  Janvier  1356,  page  822.  Cette  afeire 
traina  jufqu'a  Tannee  1357,  que  Uawf/ fut  enfin  relache,  ainfi 
qu'on  le  verra  dans  le  Tome  VL 

Ceflion  de  Baillol  \  Edouard,  du  Royaume  d'Ecofle ,  &  de 
toutes  fes  dependances.    A  Roxborough.  Du  20  Janvier  1356 
page  832,  &  fuivantes. 

Conventions  entre  Edouard  Roi  d' Angleterre ,  &  Edouara 
Baillol,  par  lefquelles  le  premicr  s'engage  a  payer  a  Baillol ,  en 
recompenfe  de  la  Couronne  d^EcolIe,  une  Penfion  annueUe  de 
deux-mille  livres  fterling ,  payable  en  quatre  termcs.  A  Bambu- 
ry.  Du  20  Janvier.  Page  856. 

Proclamation  d^Edouard,  qui  promet  de  maintenir  les  Loix 
&  les  Coutumes  d'£cofle  fans  y  ricn  changer.  Du  15  Mars. 
Page  146. 

On  trouve  dans  li  page  859 ,  q\i'Edouard  demanda  du  tems 
a  Baillol  pour  lui  payer  le  iecond  quartier  de  fa  Penfion  ,  a 
caufe  des  grandes  depenfes  qu'il  etoit  oblige  de  faire. 

Commiffion  pour  iraiter  avec  les  Ecoirois,  furla  libertc  dc 
David  Brus.  Du  25  Mars.  Page  847. 

Tom.  X.  P.  I. 


Mariage 
dc  la  FiUc 
a'Edoii- 


Sauf-conduit  pour  les  Envoyes  d^EcofTe,  Du  13  Decembre.  Edo«- 
Page  875.  ardIIL 

Sauf-con- 

AUTRES  ^FFAIRES  ETRANGERS.  tlVaZ 

ycs  d'E- 

■pEndant  les  19  annees  dont  on  trouve  les  Adtes  dans  ce  Vo-  "''" 
-*-  lume ,  Edouard  eut  une  infinit^  d' Aftaires  a  negocier  avec 
divers  Princes,  fur-tout  par  rapport  a  fon  Affaire  principale, 
je  veux  dire,  la  Guerre  concre  la  France.  Mais  corame  on  ne 
fauroit  expliquer  les  fujets  de  toutes  fes  Ncgociations ,  fans  s'en- 
gager  dans  uii  trop  long  detail,  je  me  contenterai  d'indiquer  les 
Princes  ou  autres,  avec  qui  il  eut  a  negocier  pendant  ce  tems- 
la  i  afin  que  ceux  qui  pourront  avoir  beloin  de  quelqu'uii  de  ces 
Arcicles,  puifTent  confulter  le  Recueil  mcme. 

II  y  a  donc  des  Negociations  avec  FEmpereur  Louis  de  Ba-  Ncgocia- 
vierc,  les  Villes  de  Flandre,  le  Duc  de  Gueldre,  le  Marquis  j^y^^jf"* 
de  Juliers ,  le   Duc  de  Brabant ,  particulieremetic  couchant  un 
Mariage  projetce  entre  Edouard  FUs  aine  du  Roi ,  Sc  une  Fille 
du  Duc.     II  y  a  de  Tapparence  que  le  Pape  refufa  la  Diipenfe 
pour  ce  Mariage,  quoiqu'eile  lui  eut  etc  fouvent  demandcc. 

II  y  en  a  avec  le  Comte  de  Haynaut,  Beau-frere  d'Edouard.  ^',f"f"'* 
Apres  la  mort  de  ce  Comte ,  il  y  eut  un  differend  encre  fes  deux  Kcioe  & 
Soeurs ,  donc  Marguerite  Tainee  etoit  Veuve  de  FEmpereur  l.ouis  '*  ^*"- 
de  Baviere;  &  Philippe ,  qui  etoit  la  cadette,  avoic  epoufe  E- 
douard  III.     Elles  pretendoient  toutes  deux  a  la  Succelfion  du 
Haynaut ,  dc  la  Hollande ,  &  de  la  Zelande ;  fur  quoi  on  trou- 
ve  divers  Ades  dans  ce  Tome  V. 

On  y  voit  des  Negociations  avec  Alpbonfe  IX  Roi  de  Caftil-  , 
le,  principalement  touchant  le  Mariage  de  Jean  Fille  ainee  d'E- 
douard,  avec  Pierre,  qui  fut  enfuite  furnomme  ie  Cruel,  Fils  *"^' 
aine  d'Alphonfe.  Ce  Mariage  ayant  ete  cnfin  arrete  apres  de 
longues  Negociations ,  la  Princeife  mourut  a  Bourdeaux ,  en  al- 
lant  trouver  ion  Epoux. 

On  trouve  encore  dans  ce  Recueil ,  quelques  Actes  qui  font  ^Trevcde 
mention  d'une  Flotte  d'Efpagne  qui  faifoit  beaucoup  de  defor-  vecrEi^" 
dres  dans  la  Manche,  &  C[\x'Edouard  alla  combattre  en  perlon-  pague. 
ne.    L'avantage  qu  il  eut  dans  ce  Combat,  procura  une  Tr6ve  ^'  ''''■ 
de  20  ans  avec  les  Efpagnols ,  en  1351. 

II  y  a  de  plus  des  Traites  avec  le  Roi  d'Arragon  ,  le  Roi  de 
Portugal,  le  Roi  de  Majorque ,  Philippe  de  Navarre,  Frv.re  de 
Cbarles  le  Mauvais ,  les  Ducs  d' Autriche ,  le  Marqui.  de  Bran- 
debourg ,  Charles  IK  Empereur ,  le  Comte  de  Geneve  ,  le  Dau- 
phin  de  Viennois ,  Gcjfroi  de  Harcour ,  &  divers  Seigneuis  de 
Guyejine ,  &  particulierement  avec  le  Seigneur  de  Le  Bret ,  ou 
d'Albret. 

On  trouve  encore  datts^ce  Tomedivers  Ades  qui  concernent  f'^^^^ 
la  Brecagne ,  &  rAUiance  avec  Jean  de  Montfort ;  un  Traice  je^s  de  "" 
fait  avec  Charles  de  Blois ,  qui  ayant  ece  fait  prifonnier  a  la  Ba-  Bloi*- 
taille  de  Rien  en  1347,  fut  conduic  en   Angleterre,  oii  il  de- 
meura  jufqu'en   1356,  qu'il  obcinc  fa  libercei  moyennnnc  une 
Ran^on  de  fept-cens-mille  ecus,  payable  en  divers  termes,donc 
Edouard  lui  quitta  la  moitie ,  a  condition  qu'il  payeroit  exadte- 
ment  1'autre  moitie  a  chaque  terme. 

On  y  trouve  encore  divers  projets  de  Mariage  des  Enfans 
d'Edouard.  Tous  ces  Articles  fourniflent  la  matiere  d'iine  in- 
finite  de  Pieces ,  qu'il  feroit  trop  long  d'expliquer  dans  un  Ex- 
trait. 

AF  F  AIRES   D  OMESTIQU  ES. 

LTnterieur  de  rAngleterre  ayant  ete  dans  une  profondc  Pais 
pendantces  19  aniiees,il  nes'y  eft  point  pairti  d'evenemenc 
qui  ait  eu  aucune  fuite.  Toute  la  matiere  de  cet  Article  fe  re- 
duit  donc  a  quelques  Adtes  detaches,  dont  voici  quelques-uns 
des  plus  imporcans. 

Annie  1338. 


Ordre  de  fe  faifir  de  tout  TEtain  de  Comouailh,  &  de  De- 
vonshire,  pour  fervir  aux  fraix  de  la  Gueire,  en  donnant  des 
luretes  aux  Proprietaires.  Du  10  Mai.  Page  39. 

Emprunts  faits  par  le  Roi  aux  Abbayes ,  confiftant  en  diver- 
fes  pieces  d'Argenterie,  appartenant  aux  Egiifes. 

Permiffion  de  fouiUer  dans  le  Pais  de  Cornouaille,pourtrou- 
ver  des  Mines  d'Or  ou  d'Argent;  i  condition  que  les  Proprie- 
taires  en  feront  les  fraix ,  &  que  le  Roi  aura  le  tiers  de  TOr 
ou  de  TArgent ,  quand  ils  feronc  epures. 

Annh  1339. 


Ordred* 
fc  lailir 
dc  l'Etaia 
de  Cor-i 
nouailJci 
&c. 

Einprunu 
faics  pat 
ie  Roi , 
6cc.  p.  4S 
*c  fui». 
Pcrii)i& 
£on  de 
tbuillcr  , 
p.&c.  7t. 


Defcnfe  de  payer  ni  les  Creanciers  du  Roi,  ni  les  Affigna-  Paycment 
tions  donnees  fur  fes  revenus,  juiqu'a  fon  recour.  d"Roi'^* 

Permiffion  aux  TiiTerands  en   Laine  de  faire  du  Drap ,  fans  artece.  p. 
etre  fujets  a  aucune  vexation  de  la  part  des  Officiers  du  Roi.       '°9. 

Revocarion  d'un  Statut  du  Parlement ,  faite  par  la  feule  au-  fion^de* 
torite  du  Roi ;  fous  pretexte  qu'il  n'y  avoit  donne  fon  confen-  ft"fc  du 
tement,  que  dans  ia  crainte  que  le  Parlement  ne  fe  feparat  fans  ^'^^'  ^' 
finir  les  Affaires  publiques.  Du  i  Odobre.  Page  282.  R/voca- 

tion  d'ua 
Annh  1341.  S,a,ut1a 

iDcni,&o» 

Revocation  d'un  Jugetnent  donne  contrc  7m«  Maltravers,   i<«''''^ 

■"   "  I     -  "^  ^'  tiua  d'u« 


H 


ABREGE'    HISTORIdUE 


mcnca 


Edou-  fur  ce  que,  contre  les  Loix  du  Royaume,  le  Condatnne  n'a- 
ardIII.  voic  pas  ete  oui  dans  les  defenfes.  Du  28  Decembre.   Page 
doo. 

II  y  a  grande  apparence,  que  c'etoit  le  meme  Mahravers 
qui  avoit  ete  accufe  d'avcir  tue  Edouarcl  II;  car  il  eil  dit  dans 
cet  A&e ,  que  cet  homme  etoit  venu  trouver  le  Roi  a  VEclufe 
en  Flandre.  Mais  cette  Revocation  ne  regardoit  que  la  forme , 
Y>m(cij}i'Ed0uard  ne  raceordoic  qu'a  condition  qu'il  fe  prelbnte- 
roic  devanc  ia  Cour  quand  il  y  feroic  cite. 


Annk  1348. 


Etape  des  Laines  etablie  st  Calah.  Du  28  Decembrc. 
600. 


Page 


Eiape  des 
Laines  a 

C^  I 

L'Empi-  Lettre  de  creance  aux  Ambafladeurs  des  Eledeurs ,  pour  lcur 
re  often  notificr  la  reponfe  du  Roi  au  fujet  de  roffre  qu'on  lui  faifoit  de 
i^Edou-    i'^iever  a  TEmpire.  Du  10  Mai.  Page  622. 

On  ne  trouve  poinc  ici  cecce  Reponfc ,  roais  on  faic  d'ailleurs 
qu'il  refufa  cette  Dignite. 

Annie  134J. 

La  Pefte ,  qui  affligea  1' Angleterre  pendanc  Tannee  1 349  , 
fournic  la  matiere  de  quelques  A(Ses,  donc  il  y  en  a  deux  re- 
marquables. 
Defenfe        Le  premier  eft  une  defenfe  de  quitter  le  Royaume  a  caufe  de 
j1rR'o"au-  ^*  Contagion.  Du  i  Decembre  1349.  Page  668. 

ojau-  j^^  fecond  eft  un  Ordre  pour  obligerles  Hommes  &lesFem- 
mes,qui  ne  pouvoient  pas  vivre  de  leurs  revenus,&  quinexer- 
^oient  aucune  profeflion,  a  fe  mettre  en  fervice  aux  gages  or- 
dinaires  des  lieux  ou  ils  fe  trouvoienC ;  \  peine  d'etre  emprifon- 
nes ,  jufqu'a  ce  qu'ils  euflent  trouve  des  cautions  pour  leur  obeif- 
fance.  Cet  ordre  etoit  fonde  fur  ce  que  la  Pcfte  ayant  emporce 
la  plupart  dcs  Domeftiques,  il  etoit  tres  difficile  d'en  trouver; 
&  que  ceux  qui  vouloienc  bien  fervir,  en  prenoienc  occafion  dc 
rangonner  les  Maicres.  Page  693. 


me  ,  &c. 
Ordre 
toucliaoc 
les  Do- 

nielli- 
qucs. 


Otdrede 
tevoquec 
cectaincs 
Ceafijccs, 
&c. 
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Nouvel 
Ordic 
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Lettre 
du  Roi 
■u  Pape 
<ur  ce  fil- 

itc 


AFFAIRES  ArEC  LA  COUR  DE  ROME, 
OH  qui  conctrnent  la  Religio», 

LEs  Ufurpations  des  Papes  au  fujec  de  la  CoUacion  des  Bene- 
fices ,  &  quelques  differends  entre  les  Archeveques  au  fujet 
du  port  de  la  Croix ,  font  la  principale  maciere  du  peu  de  Pie- 
ces  qui  fe  crouvenc  dans  ce  Tome  par  rapporc  \  la  Religion. 
Voici  celles  qu'on  peut  regarder  comme  les  plus  importanccs. 

Annh  1541. 

Un  Ordre  a  TArcheveque  de  Cantorherj/ ^  de  revoquer  cer- 
taines  Cenfures,  denoncees  aux  Commiffaires  charges  par  le 
Roi  de  faire  des  informations  couchanc  les  malverfacions  de  fes 
Miniftres,  dont  ce  Prelat  etoic  le  principal. 

^od  fi  facere  non  curaveritis ,  ad  vos  tanquam  inimicum  ^ 
rehclkm  nojirum ,  e^  pacis  Regni  nofiri  perturbatortm ,  quan- 
tum  de  jure  poterimus ,  capiemus.  Du  6  Mars.  Page  234. 

Notihcation  i  deux  Chapelains  &  Commiflaires  du  Pape,de 
certains  Articles  qui  regardcnt  les  Droits  &  les  Prerogatives 
Royalesi  afin  quils  ne  les  violent  pas  dans  les  Jugemens  des 
Caufcs  qui  ftront  porrees  devant  eux.  Page  335. 

Lettre  oii  Edouard  prie  inftamment  le  Pape  de  revoqucr  cer- 
tains  Ordres  contraires  aux  Prcrogatives  de  la  Couronne,  M- 
quellcs  il  eft  refolu  de  maintenir.  Page  363. 

Ordre  d'arrcter  cous  ceux  qui  porteront  dans  le  Royaume  des 
BuUes  de  Provifion ,  pour  des  Benefices  dependans  de  la  CoUa- 
tion  du  Roi.  Page  371. 

Defenle,  en  confequence  d'une  Refolution  du  Parlemcnt , 
d'executer  les  Mandcmens  dii  Pape ,  touchanc  les  Provifions  des 
Benefices  accordees  ^  des  Ecrangers.  Page  377. 

Ordre  d'arreter  cous  ceux  qui  porcent  des  Bulles  dans  le  Ro- 
yaumc.  Page  381. 

Lettre  au  Pape  fur  ce  fujet ,  ou  Ton  voic  ces  mots :  Novit 
igitur  Deus  Veritatis ,  ejfe  verum,  quod  tam  Proceres  (^  Nohiles, 
quim  Communitas  Regnt  nofiri  Anglia ,  nuper  in  Parlamento  no- 
ftro  apud  Wefimonafierium  congregati  ,  attendentes  Provifbrum 
cxcercitum  qui  Regnum  noftrum  Anglije  in  cxceffiva  multitu- 
dine  iam  invalit ,  ^  perpendentes  ac  dolentes  dampnum  ^  praju- 
dicium  intolerabilia ,  quie  dtiio  Pegno  ex  hujufmodi  Provifionihus 
provenerunt  ,  ^  provenire  timentur  per  amplius  in  futurum ,  e^ 
impatientes  diBorum  doloris  ^  prajudicii  propofuerunt  querelofe 
(^  clamoje  unanimiter  ,  quod  talia  diutiiis  tolerare  non  poterant , 
Tiec  valebant.  Pagc  382. 

Auae  Letcre  au  Pape,  beaucoup  plus  forte,fur  le  meme  fu- 


(i)  PIus  de  mille  Bourgeois  de  Lonires  a  cheval  allcrent  au-devant 
du  Roi  Jean  au  Bour^  de  South-aarck.  Le  Roi  prifonnier  montoit 
un  beau  courlier  blanc  ,  en  iigne  <Je  Souverainete  ;  &.  le  Vainqueur 
roarchoit  a  cote  de  lui  ,  monte  fur  un  petit  chcval  noir  ^'Irlanit , 
comme  pour  eviter  un  air  de  triomphe.  fean  fut  reju  par  le  Lord- 
Maire  dc  Londres ,  &c.  avec  toutes  les  cereraonies  &  rappareil  de  la 
iVillc}  &  dans  toutes  les  rucs  oii  il  paffa  pour  aller  a  H^ijlminjltr ,  les 


jet,  ou  on  lit  ces  paroles:  Sed,  quod  dolendum  efi  ipfius  vine*  Ei 
propagines  degenerant  in  lahrujcas  ,  <^  exterminan  eam  Apri  de  aRb 
fyiva ,  dum  per  impofitiones ,  &  Provifones  Sedis  Apofiolicie  ,  qua 
folito  graviiis  invalefcuvt ,  ipfius  peculium ,  coatra  piam  volunta- 
tem  c^  ordinationem  Donatorum ,  manus  occupant  indignorum  ,  ^ 
pr^fertim  Exterorum  ,•  ^  ejus  Dignitates  fb'  Beneficia  pinguia 
perfonJs  couferuntur  aiiejiigenis ,  plerumque  Nobis  fufpeilis  ;  qui 
no»  refidejit  in  diBis  Be?ieficiis  ,  (^  vultus  commifforiim  eifdem 
pecorum  non  agnofcunt ,  linguam  non  intelligunt ;  fed  animarum 
cura  negleiia ,  velut  jnercejiarii ,  folummodo  temporalia  lucra  qua- 
runt ,  idr  fic  dimijiuitur  Chrifii  culttis ,aJiimarum  cura  negiigitur  ^ 
fubtrat}itur  loojpitalitas  ,  Ecctefiarum  jura  dgpereunt ,  ruunt  adi- 
f.cia  Clericoium,  attenuatur  devotio  Populi  j  Clerici  diili  Hegni , 
viri  magnx  litteratura ,  <^  converfationis  honejiie ,  qui  curan* 
animarum  pojfejit  ibi  faluhriter  peragere ,  t^f  forent  pro  nofiris  c^ 
puhlicis  Conftliis  opportujii  fiudium  deferunt ,  propter  promotionis 
congruie  fpem  ahlatam ,  qua  divina  fcimus  non  ejfe  placita  voiun- 

tati Nos  autejn  Anglicajia  deprejfionejn  Ecclefiie ,  <^  exhit- 

redatiojiem  Corojia  Regiie,  ^  mala  pr^edi&a  qua  diutiiis  tolerata 
adjicerejit  verifimiliter  graviora ,  patulo  cernentes  intuitu ,  ad  vot 
fuccejjhrem  Apofiolorum  Principis ,  qui  ad  pafcendum ,  non  «d  ton- 
dendum  Oves  Dominicas ,  ac  ad  confirmandujn ,  ^  non  deprimen- 
dum  Fratrei  fuos  jnandatum  a  Chrifio  fufcepit ,  ifia  deferimutf 
votivis  affedihui  fupplicantes  quatenus  ,  ^c.  Page  385. 

Annie  1344. 

Memoire  fur  un  homme  qui  avoit  ete  arrete,  portanc  neuf  J°^ 
Bulles  de  Provilion.  Page  433.  Jijtc 

Ann(e  I34<). 

Quelque  fortes  que  fuflent  les  remontrances  qu'E</o«<zr</ avoic 
faites  au  Pape,  il  paroic  que  ce  Pontife  n'y  avoit  eu  aucun  e- 
gard ;  ce  qui  obligea  le  Roi  a  fe  procurer  quelque  fatisfadtion 
par  une  autre  voye.    Pour  cet  eftet ,  il  fit  failir  tous  les  revenus    Rcv 
des  BeneFlces  polledes  par  les  Ecrangers ,  pour  fervir  aux  fraix  ^" ^*^ 
de  la  Guerre ;  fur  quoi  il  ecrivic  au  Pape  une  Letcre  d'excufc,  fedts 
qui  fe  trouv  page  491.  de*^! 

L.ts  Papes  ne  fe  concentoient  pas  de  pourvoir  aux  Benefices  f"*' 
vacans:  ils  fe  refervoienc  encore,  fous  divers  pretextes,  la  Col-  Lett 
lation  des  Archeveches ,  des  Eveches ,  &  de  tous  les  meilleurs  ^'  P' 
Benefices ;  &  accordoient  des  Lettres  de  Provifion ,  avant  qu'ils  CDidei 
vinflent  a  vaquer,  de  peur  d'etre  prevenus.  On  crouve  ici  di-  ^r  le 
verfes  Bulles  contenant  de  femblables  Provifions.  ^V* 

Bulle  qui  ordonne  de  mettre  TEveque  de  Worcefier  en  poflef-  Bulie 
fion  de  rArcheveche  ^Xorck,  auffi-coc  qij'il  fera  vacant.    Page  ™^'"' 

744.  ,  «""' 

Autre  pour  remplir  TEveche  de  Worcefier,  quand  il  vaquera 
par  la  tranflation  de  TEveque  \  rArchevechc  ^Xorck.    Page 

74f- 

BuUe  de  Provifion  poiir  un  Canonicat  de  rEglife  de  Lichfield,  BuII« 
quoiqu'il  n'y  en  eut  point  de  vacant,  &  pour  la  premiere  Pre-  pou/, 
bende  vacance:  Non  obfiantihus  de  certo  CaJionicorum  numer» ,  CaoDc 
(^  quihuslibet  aliis  Statutis  df  Confuetudinihus  tjufdem  Ecclefia  "'  ** 
contrariis,juramento  confirmatioae  Afofiolicd  ,vei  alia  quacum^ut 
firmitate  roboratis.  Page  513. 

AnH^e  1347. 

Defenfes  aux  Prelats,de  permetcre  qu'on  leve  dans  leurs  Dio-  Defei 
cefes  des  Procurattons  pour  les  Cardinaux  Legacs ,  employes  en  ^"  ^°, 
France  aux  Negociations  de  la  Paix.  Page  558.  ^^ll\^^ 

Permiffion  de  lcver  ces  Procurations,  a  caufe  des  boos  fervi-  «'om> 
ces  que  les  Legats  avoient  rendus  au  Roi.  Pagc  6ji. 

Ann/e  1349. 

Ordre  pour  cmpecher  TArcheveque  d'Armagh,  fc  preten- 
dant  Primac  d'Irlande,  de  faire  porter  la  Croix  devant  lui  dans 
Dublin. 

Permiffion  au  meme  Prelat,  de  n'affifter  pas  aux  Parlemens 
aflembles  k  Dublin ,  a  caufe  dcs  differends  qu'il  avoic  avecTAr- 
cheveque  de  cette  Ville. 

A'in/e  1353. 

Defenfes  au  Nonce,  de  lever  les  Premiers-fruits  des  Benefi- 
ces  pour  le  Pape,  fous  prercxce  des  Collations,  ou  Referva- 
cions  de  la  Cour  de  Rome.  Page  747. 

Lectre  a  Innocent  VI  fur  fon  exalcacion.  Du  ao  de  Juin.  Pa- 

gc  752- 

An- 

habitan";  avoient  etale  leur  argenterie  ,  leurs  armes  ,  8c  tendu  leurs 
tapilTcries  ;  '  dc  forte  qu'on  n"avoit  jamais  rien  vu  de  femblable  ,  de 
memoire  d'homme.  Le  Roi  Edouard  re^ut  le  Roi  priibnnier,  aflis 
fur  fon  Trone  Royal  dans  la  Salle  de  IVcfiminJicr  ,  d'oii  il  fe  ieva  fur 
lc  chacnp  gc  courut  rembralTer.  11  !e  regala  en  Roi  le  meme  jour, 
avec  Philiffe  fon  Fils ,  &  les  autres  Prifonniers  de  marque  ^  8c  en  at- 
tendant  quc  le  Palais  de  la  Savoye  fut  en  eUJ  de  rccevoir  le  Roi  pri- 
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8r 


Annce  1354.. 

Defenfe  de  troubler  1'  Archeveque  A^Xorck ,  fur  le  porc  de  la 
Croix  dans  Londres.  Page  753. 

Ann^e  13^5. 

II  paroit  d'un  Ade ,  qui  fe  trouve  parmi  ceux  de  Tannee 
1355,  qu'il  y  avoit  encore  i  Bourdeaux  des  Clercs  tonfures  qui 
etoient  maries. 

Permis-  H  y  a  une  Permidion  a  Jean  Blome  de  faire  fouiller  dansTen- 
he^tctier  ceinte  du  Monaftere  de  Glafi07i ,  pour  y  chercher  le  Corps  de 
:  Corps  Jofiph  d'Armatbfe.  Cette  Permiffion  etoit  fondee  fur  une  Re- 
e  loieph  y^iatiQn  j  que  Blome  difoit  avoir  eue  fur  ce  fujet  en  I3'}4'  ^^ 
1«."°*"  ioJ.uin  1345;.  Page458. 


EXTRAIT  T>U  TOME  FI.  ET  T>U 
COMMENCEMENT  T>U  VII. 

LE  VI  Tome  de  ce  Recueil  contient  feize  annees  du  Regne 
A'Edouard  111  i  favoir ,  depuis  le  commenceraent  dc  Tan- 
nee  1357»  jufqu'a,  la  fin  de  1372.  Le  commencement  du  VII 
regarde  les  dernieres  annecs  de  ce  Prince  ,  depuis  1373  jufqu'a 
fa  mort,  qui  arriva  au  mois  de  Juin  1377.  Commc  les  afFaires 
q\i'Edouard  avoit  avec  la  France  font  la  principale  matiere  des 
Adles  de  ce  Volume  ,  c'elt  fur  celles-ia  que  j'inlifterai  le  plus. 
Les  autres  Articles  ne  contiennent  que  peu  dc  chofe  digned'etre 
remarquees. 

l.   AFTAIKES  DE  FRANCE. 

IMmediatement  aprcs  la  glorieufe  Vidloire,  (\\x^Edouard\cYi\s 
avoit  gagnee  pres  de  Poitiers  ,  ce  Prince  fe  rendit  a  Bour- 
deaux ,  oii  le  Pape  lui  envoya  un  Cardina! ,  pour  y  negocier  une 
Treve  en  faveur  de  la  France.  *  Cette  Treve  ayant  ece  arrecee 
pour  deux  ans,  le  Prince  de  Galles  partit  au  moisd'Avril  1357, 
pour  conduire  le  Roi  yean  a  Londres,  oii  (1)  Edouard  re^ut  ce 
Roi  prifonnier  ,  avec  les  memes  honneurs  que  s'il  fuc  venu  ex« 
pres  pour  lui  rendre  vifire. 

Cependant,  la  prifon  de  ce  Prince  caufoit  enPrancedes  trou- 
bles  qui  ne  permettoient  guere  au  Dauphin  fon  Filsi  qui  prit  lc 
titre  de  Regent ,  de  penfer  aux  moyens  dc  procurer  la  liberte  au 
Roi  fon  Pere.  II  avoit ,  dans  le  Roi  de  Navarre  ,  un  Ennemi 
qui  fut  fi  bien  profiter  de  cecte  fatale  conjondure  pour  femer  la 
divifion  dans  TEtat ,  qu'il  ne  fut  pas  pofliblc  au  Regent  de  faire 
dcs  preparatifs  pour  recommencer  la  Guerre  ,  aufti-tot  que  la 
Treve  feroit  expiree.  Le  Roi  yean,  qui  etoit  parfaitement  in- 
ftruic  de  tous  ces  defordres  ,  tSc  qui  comprenoit  bien  qu'il  n'a- 
voic  rien  a  efpercr  du  cote  des  armcs  ,  penfa  a  fe  procurcr  la 
liberte  en  negociant  lui-meme  un  Traite  de  Paix  avec  Edouard. 
Ce  Traite  ,  qui  ne  pouvoit  qu'etre  tr^s  avantageux  a  TAngle- 
terre,  vij  la  conjondture  du  tems,  ayant  ete  envoye  en  France, 
les  Etats-Generau.K  refufcrent  de  le  ratificr  ,  &  promirenc  au 
Dauphin  de  lui  fournir  les  moyens  d'obtenir  des  condicions  plus 
avantageufes;  mais  ils  tinrent  mal  leur  parole. 

Edouard  fe  voyant  ainli  dechu  de  1'efperancedefaire  uncPaix 
telle  qu'il  la  fouhaitoit ,  refoluc  de  reprendre  les  armes ;  &  com- 
me  il  crut  que  dans  la  negociation  precedente  Jean  n'avoic  eu 
pour  but  que  de  Tamufer,  il  euc  moins  d'egards  pour  lui,  &  le 
fit  rentermer  dans  le  Chkcau  de  Sommerton.  Cependant  ,  il 
faifoit  fes  preparatifs  pour  portcr  la  Gucrre  dans  le  cccur  de  la 
Francc ,  ne  doutant  point  qu'il  nc  dut  tirer  de  grands  avantages 
de  la  confufion  qui  rcgnoit  alOrs  dans  cc  Royaume.  11  parcit 
d'Anglettrref  au  mois  d'Odobre  1359  ,  avec  une  Flotte  de 
mille  Vaiffeaux  ,  qui  porcoicnc  unc  Armee  de  cenc-mille  hom- 
mes.  Avcc  ees  nombreufes  Troupcs,  il  fc  rendic  maitrede  plu- 
fieurs  Places  dc  Normandie  ,  oii  il  mic  fon  Armee  en  quarcier 
d'Hiver;  &  des  le  mois  de  Mars  *  1360  ,  il  fe  mic  cn  marche 
vexs  la  Champagne,  a  defTcin  de  s'emparer  de  Reims,  oii  Ton 
pretend  qu'il  avoic  refolu  de  fe  fairc  facrer.  Ce  coup  lui  ayanr 
manque,  il  fe  fic  ouvrir  les  porces  de  Sensj  Sc  enfuice  cournanc 
vers  la  Bourgogne,  il  mcnaga  cccce  Province  d'une  enciere  de- 
folacion.  Le  Duc  de  Bourgogne ,  qui  n'ecoit  pas  en  etat  dc  s'y 
oppofer,  prit  le  parti  de  compofer,  pour  exemptcr  fcs  Etats  du 
pillagei  &  obtint  une  Treve  particuliere  pour  trois  ans,  moyen- 
nant  deux-ccns-miUe  florins  ,  &  des  vivres  qu'il  fournit  a  l'Ar- 
mee  Angloiie. 

En  quittant  laBourgogne,  Edouard  marcha  vers  riledcFran- 
ce  ,  ^  deflein  d'attirer  le  Regenc  au  combat.    Mais  ce  Prince 


fonnier  ,   ZJouard  le  fit  loger  dans  fa  propre  Cour.     Voyez  VHiftcire 
dr  Bames ,  p.  fi6. 

(i)  Mr.  Barnes  releve  plufieursEcrivains  Anglois  ,  qui  fe  font  ima- 
gintis  imprudemment  ,  quc  la  raifon  qui  obligea  le  Roi  Jean  i  ve- 
nir  cn  cc  tems-ci  en  Angleterre  ,  etoit  fon  amour  pour  la  Comteflc 
de  Snlisiury.    Cctte  opinion ,  dit-il ,  a  cte  aut^riiee  pai  la  plume  ia- 


etoit  trop  iage ,  pour  hazardcr  ainfi  temerairement  le  falut  de  la 
France.  U  fe  tint  donc  renfcrme  dans  Paris  ,  fans  quc  toutcs 
les  bravades  d^Edouard  puffent  roWiger  d'en  fortir.  Le  Siege 
de  Paris  paroiflant  une  entreprife  trop  difficOe  au  Roi  d'Anglc- 
terre ,  il  rebrouffa  chemin  vcrs  la  Bcauffe  ,  pour  aller  faire  ra- 
fraichir  fon  Armeele  long  de  laLoire.  Pendant  qu'il  etoit  cam- 
pe  pres  de  Chartres,  11  furvint  un  orage  epouvantable ,  accom- 
pagne  de  tonnerres  ,  &  d'une  grcle  d'une  grofleur  prodigieufe , 
qui  tua  trois-mille  chevaux  &  plus  de  mille  hommcs  de  fon  Ar- 
mee.  Cet  evenement  extraordinaire  ,  qui  fembloit  marquer  la 
colere  du  Cicl,  frappant  de  terrcur  Tefprit  de  ce  Prince  ,  il  fe 
tourna  vers  la  Tour  de  rEglife  de  Chartres  ,  &  mettant  les  ge- 
noux  en  terre ,  il  fit  voeu  de  donner  la  Paix  a  la  France  ,  a  des 
conditions  equitables.  Suivant  cette  refolution  ,  il  envoya  le 
Prince  de  Galles  fon  Fils  au  Village  de  Brctigny  ,  ou  le  Dau- 
phin  fe  rendit  aufli.  Ce  fut  en  cet  endroit  que  ces  deux  Prin- 
ces,  apres  une  negociation  qui  ne  dura  que  huit  jours,  conclu- 
rent  un  Traitc  de  Paix ;  qui ,  fclon  les  apparences  ,  ecoit  a  peu 
pres  le  meme  que  celui  qui  avoit  ete  arrete  a  Londrcs  Tannee 
precedente. 

Par  le  Traite  de  Brecigny ,  la  Couronne  de  Francc  cedoic  au 
Roi  d'Angleterre  un  grancl  nombre  dc  Provinces  en  toute  Sou- 
verainete,  &  partageoit  ,  pour  ainfi  dire,  le  Royaume  avec  les 
Anglois.  Outre  ccla,  le  Roi  Jeaa  s'engageoit  a  paycr  crois  mil- 
lions  d'ecus  d'or  pour  fa  ran^on,  &  a  livrcr  divers  Ocages,  encre 
lefquels  fc  trouvoienc  cinq  Princes  du  Sang.  En  confequencc  de 
ce  Traice ,  le  Roi  Jean  fuc  conduit  a  Calais  ,  ou  il  fut  mis  en 
liberte,  apres  qu'il  eut  ratifie  le  Traite,  &  donne  toutes  les  au- 
tres  affurances  qu  Edouard  voulut  exiger  de  lui. 

Des  qu'il  fut  arrive  a  S.  Omer  ,  il  ratifia  tout  ce  qu'il  avoit 
fait  a  Calais,  il  jura  la  Paix  encore  unc  fois,  &  fit  faire  le  me- 
me  fermcnc  a  Charles  fon  Fils  aine ,  a  fes  aucrcs  Fils ,  &  a  vingt 
Seigneurs  des  plus  quahfies  du  Royaume.  Enfin  ,  il  n'oubIia 
rien  dc  ce  qui  pouvoic  contribuer  a  fairc  connoicre  qu'il  n'avoit 
rien  faic  que  voloncairemcnt ,  quoiqu'il  cuc  ece  prifonnier.  Mais 
il  fic  encore  mieux  paroirre  fa  bonne-foi  dans  la  fuice  ,  en  exe- 
cucanc  ponftucllemenc  le  Traite  de  Brecigny  ,  a  deux  Arcicles 
pres.  Le  premicr  regardoic  le  Comce  de  Gavre  en  Gafcogne, 
&  la  Terre  de  Belville  en  Poicou  ,  fur  lefquclles  il  furvinc  quel- 
que  differend.  Le  fecond  ecoic  par  rapporc  a  fa  rangon  ,  qu'il 
ne  lui  fut  pas  poffible  de  payer  aux  termes  prefcrits,  acaufe  du 
mauvais  etat  ou  fon  Royaume  fe  trouvoit. 

Cependant ,  le  defaut  d'execution  de  ces  deux  Articles  faifoit 
qu'Edouard  retenoit  les  Otages  en  Angleterre.  Entrc  ccs  Ota- 
ges  ii  y  en  avoit  quatre ,  qu'on  appelloit  /es  Seigneurs  des  Fkurs 
de  lis  ;  favoir  ,  le  Duc  d'Orleans  Frere  du  Roi  de  France  le 
Duc  d'Anjou  &c  le  Duc  de  Berry  ,  Fils  du  meme  Roi  ,  &  ]e 
Duc  de  Bourbon.  Comme  cts  Princes  s'ennuyoient  beaucoup 
en  Angleterre  ,  Edouard  voulut  bien  les  mcttre  en  libcrte  ;  \ 
condition  qu'on  lui  livreroit  le  Comte  de  Gavre  &  la  Terre  de 
Belville,  qui  faifoient  lc  fujet  de  fo'n  differend  avec  ^sKoiJeaTt. 
Mais  pcndant  qu'on  ctoit  fur  le  point  d'cxecuter  cec  Accord , 
qui  fut  ratifie  par  le  Roi  de  France  ,  6c  que  les  Princes  qui  de- 
voicnc  etre  delivres  avoienc  ece  deja  conduics  a  Calais ,  lc  Duc 
d'Anjou  fc  rccira  fans  conge,  &  ne  revint  plus.  Quatre  autres 
Otages  d'un  rang  infericur  imitercnt  ce  mauv.iis  exemple;  &  par 
leur  evafion  ,  les  mefures  qu'on  avoit  prifes  pour  la  iiberte  des 
autres  Princes,  furent  entieremenc  rompues. 

II  eft  difficile  de  comprcndre  pour  quelle  raifon  le  Roi  Jean 
qui  avoic  agi  avec  tant  de  bonne-foi  dans  rexecution  du  Trai- 
te ,  n'obIigea  pas  le  Prince  fon  Fils  i  retourner  en  Angleterre  - 
ou  pourquoi  il  n'y  envoya  pas  le  Prince  Philippe  fon  quatrieme 
Fils,  ou  du  moins  quslqucs  autres  Otages  ,  pour  tenir  la  place 
du  Duc  d'Anjou.  Quoi  qu'il  en  foit ,  comme  peu  de  tems  apres 
il  pric  la  refolucion  dc  retourner  cn  Angleterre  ,  on  lui  a  fait 
Thonncur  dc  dire  que  c'etoit  pour  fe  remetcre  en  prifon  ,  afin  de 
reparcr  par-la  la  faute  dc  fon  Fils  ,  &  de  faire  voir  qu'il  n'avoit 
pas  confenti  a  fon  evalion.  Mais  c'eft  a  quoi  il  n'y  a  pas  la 
raoindre  apparence,  puifque  par  le  Traite  il  n'ecoic  oblige  qu'a 
renvoycr  le  Duc  d^Anjou  ,  ou  a  donner  quelque  fatisfadtion  au 
Roi  d'Angleccrre  ,  en  lui  envoyant  d'aucres  Ocages  en  la  place 
de  celui-la.  D'ailieurs ,  il  avoit  deja  execurc  cc  qu'il  y  avoit  de 
plus  important  dans  lc  Traite,  puifqu'il  nc  reftoir  plus  que  Taf- 
faire  de  Gavre  8c  dc  Belville  a  cerminer,  &  le  refte  du  payemenc 
dc  fa  ran^on,  dont  il  avoit  deja  paye  pres  d'un  million.  Ainfi, 
il  n'etoit  nullement  neceflairc  qu'il  allat  fe  remettrc  en  prifou 
pour  degagcr  fa  foi.  II  eft  encore  plus  ridicule  de  dire  ,  com- 
me  quelqucs-uns  Tont  avance ,  que  famour  qu'il  avoit  pour  une 
Damc  dc  laCour  d^Angleccrre,  le  fic  recourner  a  Londres.  Car 
quelle  apparence  y  a-c-il ,  qu'un  Prince  age  de  cinquantc  ans  aic 
abandonne  un  Royaume  en  un  auffi  mauvais  ecac  quc  lc  ficn  fe 
trouvoic  alors  ,  pour  fuivre  les  mouvemens  d'une  follc  pas- 
fion  (z)  ?  Ccux  qui  onc  dic  qu'il  vouloit  rcgler  avec  Edouard 
rexpedicion  d'unc  Croifade  dont  le  Pape  l'avoit  declare  Gene- 

ral, 

genicufe  de  riiluHre  Lord  Orrery,  dans  fa  Piece  ds  Theatre  intitulee, 
Le  Vrinci  hioir  :  mais  on  dcvoit  conllderer  quc  ce  Seigneur  ecrivoit 
un  Poeme  pour  divcnir,  8c  non  pas  pour  inftruire  la  poftcrite  d'un 
fait  hiftorique.  Ainli  ,  il  ne  fauroit  pardonner  au  Chc»alier  Richari 
Baker,  £c  a  d'autres  Ecrivains  de  fon  caraftere:  car,  dit-il,  s'il5  en- 
tendent  par  1»  Comtcfle  de  Saiisbury  ,   rEpoufe  du  premier  Coroto 
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Enou-    ral ,  remblent  avoir  plus  de  raifon  ;   mais  cc  n'eft  tout  au  plus    Lettres  d' Appel.  Charles  les  entretlnt  quelque  tems  a  Paris,  jus-  Edou- 

III. 

Lc  Roi 
ycar  s'en 
tciourDca 


quune  conjecturc.    Quel  que  puifle  avoir  ete  le  motif  de  fon 

retour  ,   il  efl  certain  qu'il  fe  rendit  a  Londres  ,  ou  il  mourut 

quelques  mois  apres,  le  8  d'Avril  1364. 

Au  mois  de  Septembre  de  cettc  meme  annee ,  la  faraeufe  que- 

Lor.Jies    ygiie  £„^^6  les  Mailons  de  Blois  &  de  Monfort  fut  decidee  parla 

*/urt.       Bataille  (i'Avray  ,   oii  Charles  dc  Blois  fut  tue.    Cette  Bataille 

Batanie    fut  fuivic  du  Traite  de  Gucrande ,  qui  mit  Jean  de  Montfort  en 

^utIII'   poffeflion  de  la  Bretagne. 

deGue-  Depuis  k  Paix  de  iiretigny,  Edouard  avoit  en  1362  erige  en 
rande.  Principaute  le  Duche  de  Guyenne,  dont  il  avoit  invefti  Edou- 
cti^oit"' '"'''  ^°"  ^''^  ^'"^-  ^^  Piincc  etoit  alle  tenir  fa  Cour  a  Bour- 
faitPfince  deaux  ,  ou  il  vivoit  dans  une  oifivete  tres  oppofee  a  fon  hu- 
*Gu/-     rneur  guerriere,  la  Psix  ne  lui  donnant  point  doccafion  dexcr- 

cer  fa  valeur.     En  1366  ,  il  fut  retire  de  cette  oiiivete  par  Pter 


ecne. 
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Tioae 
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qu'a  ce  que  les  affuires  fuflTent  pretea  ■-,  &  enftn  ,  il  leur  accorda  ^^" 
ce  qu'ils  demandoient.    En  confequence  de  cet  Appel  ,  il  f.t  f}: 
citer  lePrince  de  Galles  a  comparoitrc  devant  laCour  desPairs,  ci.c  le*^ 
pourfe  jurtifier  fur  les  piaintes  de  its  Sujets.     Le  Prince  ayant  Princede 
repondu  qu'il  ne  manqucroit  pas  de  comparoitre  a  la  tete  de  ,  ^Ya''*" 
foixante-mille  hommes,  Chtries  fit  declarer  la  Guerre  a  f  ^9«<?r(/ Com  Jes 
par  un  limple  Valet;  parce  que  le  Prince  avoit  fait  arreter,{bus  ^^'^-  , 
quelque  pretexte,  ceux  qui  lui  avoient  porce  la  Citacion.  laGu-tef 

Comme  on  ne  trouve  que  tres  peu  de  circonft.inces  de  cette  »  £doii- 
Guerre ,  dans  le  Recueil  des  Adtes  Publics  ,   je  rae  contencerai  "<*■ 
d'en  rapporter  brievement  le  fucces ,  qui  fut  tres  funefte  a  1'  \  n- 
gleterre.  Immediatement  apres  la  dcclaration  de  Guerre,  Edou- 
ard  fe  vit  enlever  le  Comte  de  Ponthieu  ,   &  apprit  en  nieme 
tems  quc  la  plus  grande  partie  de  la  Guyenne  a  ecoit  revoltee. 


re  le  Cruel ,  Roi  de  Caftille  ,  qui  ayant  ete  chafte  dc  fes  Etats    Comme  il  lc  vit  dans  une  neceirite  indifpenfible  de  recommen-   EdouaiJ 


par  Henri  Comte  de  Trafiemare,  fon  Frere  batard  ,  l"e  rendit  a 
Bayonne  pour  implorer  le  fecours  du  Prince  de  Galles.  Com- 
Caitiiie.  me  la  France  favorifoit  Henri  quelle  avoit  mis  fur  le  Trone  de 
Caftille  ,  ce  fut  une  raifon  fuffifante  pour  porter  le  Prince  An- 
glois  a  prcndre  le  parti  de  Pierre.  II  afleinbla  donc  une  puis- 
fante  Arraee  dans  fa  Prmcipaute ,  &  apres  avoir  fait  un  Traite 
avec  le  Roi  de  Navarre  qui  iui  donna  paifage  dans  fes  Etats,  il 
fe  rendit  lur  les  frontieres  de  Caftille ,  oii  il  rencontra  Henri  qui 
s'etoit  avance  pour  lui  difputer  rentree  du  Royaumc.  Ce  fut 
tout  proche  dc  la  petite  Ville  de  Najara  ,  quc  ces  deut  Princcs 
fe  livrerent  une  fanglante  Bataille  ,  dans  laquelle  les  CaftiUans 
furenc  entierement  defaits.    La  Vidtoirc  du  Prince  de  Galles  fut 


Ingraii- 
tjue  de 
«.c  Roi. 


cer  la  Gutrrre,  il  reprit  le  Titre  de  Roi  de  France  ,    qu'il  avoit  XK,g"j  ^ 
quitte  depuis  le  Traite  de  Brctigny  :   mais  ce  Titre  ne  lui  pro-  Rji  ue 
cura  aucun  avantage.    Bertrand  du  Guefdin  ,    Connetabie  de  ''';'"<:«. 
France,  fit  de  grands  progres  dans  la  Guyenne  &  dans  lesPro-  ^^^.f^  [-y"." 
vinces  voilinesi  fans  quc  le  Prince  de  Galles ,  dont  le  mal  avoit  cc5d>:ies 
degeneie  en  une  parfaitc  Hydropifie,  put  s'oppoier  a  fes  armes. """«  =  ft 
Au  contraire  ,  apres  avoir  liiverement  puni  la  Ville  de  Limoges  i^  |-„„  ,jl 
de  fa  rebellion  ,   il  fut  oblige  de  retourner  en  Angleterre  pour  '«Ju^  ca 
tacher  d'y  rctablir  fa  fantei  laiflanc  yeait  Duc  de  Lancaftre ,  Ibn 
Frere,  en  fa  place. 

Peu  de  temi  aprt:s,  le  Duc  epoufa  la  Fille  ainee  de  Pierre  le 
Cruel  ,   &  prit  incontinent  Ic  Titre   de  Roi  de  Caftille,     Cette 


teiie. 


fuivic  du  retablilTement  de  Fierre  ,  qui ,  bien  loin  de  reconnoi-    entreprife  obligea  le  Batard  Henri  a  s'unir  plus  etroitement  avec 


tre  un  li  grand  fcrvice,  laifla  perir  de  faim  &  de  mifere  la  plus 

grandc   partic   dc  rArir.ee  qui  avoit  li   vaillamment  combattu 

pour  lui.     Cette  perfidie  obligea  le  Prince  de  Galles  a  quitter  la 

Caftiile ,  ou  il  avoit  contradte  une  maladie  dont  il  nc  relcva  ja- 

mais ,  pour  s'en  retourner  en  Guyenne  avec  le  refte  de  fes  Trou- 

pes  ,   tres  raal  fatisfaites  de  leur  cxpedition  ,   quelque  glorieufe 

qu'elle  cut  ete. 

Lc  Piin-      Des  que  le  Princc  fut  a  Bourdeaux  ,  il  congedia  fon  Armce 

cc  deGal-  r      j^  pavcr  ,   n'ayant  pris  aucune  mefure   pour  avoir  de  Tar- 

de  conge-  gcnt  ,   puiiqu  il  avoit  compte  lur  la  bonne-toi  de  Pierre  ,    qui 

diei  icj     s'etoit  engage  a  faire  tous  les  fraix  de  cctte  Guerrc.    Ccs  Trou- 

qui^'ute  P^5>  ^*''^''  caflees  ians  avoir  regu  leur  folde  ,  fe  crurent  autori- 

dc  paye     (ttt  a  chcrcher  leur  payemcnt  ou  clles  pourroient.   EUes  fe  par 

lavagcnt 

^^Gujeo-  qi^gjqygj  Officiers  de  reputation ,  &  firent  une  infinite  de  rava 
ges  dans  la  Guyenne.  Le  Prince  de  Galles  ,  qui  n'etoit  pas  en 
«tat  de  les  fatisfaire  ,  &  qui  ne  pouvoit  fe  refoudre  \  pourfuivre 
a  toute  outrance  des  foldats  qui  1'avoient  fi  bien  fervi  ,  fe  con- 
tenta  de  les  prier  qu'ils  eulfent  a  porter  leurs  ravages  ailleurs. 
Soit  que  cc  fiit  par  rcfpcift  pour  le  Prince  ,  ou  que  ccs  Trou- 
pes  cruilent  pouvoir  faire  ailleurs  un  plus  grand  butin  ,  elles  fe 
jettcrent  fur  lcs  Provinces  dc  Francc  Ics  plus  voifines ,  ou  elles 


la  France,  &  a  donner  au  Connetable  un  puilfaiit  fecours  par 
Mer,  pour  faire  lc  Siege  de  La  Rochellc.  Edoua^-d  iyMt  vou- 
lu  faire  un  efFort  pour  lecourir  cette  Place  ,   fa  Flotte  ,   com- 
mandee  par  le  Comce  de  Pembroke  ,  fut  batiuc  par  les  Efpa- 
gnols ,  &  La  K.ochclle  fut  prifc.     Enfuitc  Du  Guefclin  s^avan^a    Ptire  de 
dans  le  Poitou  ,    &  mit  le  Siege  devant  Thouars  ,  oii  tojte  la  LaRo- 
Noblefle  Poitevinc  s"etoit  retiree.    Cette  ViUc  ne  fe  trouvant  '''*""=• 
pas  en  etat  dc  faire  imc  longuc  refiftancc  ,  les  Seigneurs  Poite- 
vins  capitulerent ,  &  promirent  dc  reconnoitre  lc  Roi  de  Fran- 
cc  pour  leur  Souverain  ,  fi  le  Roi  d'Anglccerre  ,    ou  un  de  fes 
Fils  ,   ne  venoicnt  dans  le  Poitou  ayant  la  Fete  de  S.  Michel , 
avcc  une  Armec  capablc  de  donncr  bataille.    Edouard  ayant  ap- 
pris  cettc  Capiculation ,  fit  promtcmcnt  equipcr  une  Flotte  ,  ou 

tagerent  donc  cn  piulieurs  petits  Corps  ,  fous  la  conduite  de    il  s'embarqua  lui-meme  fur  la  fin  du  mois  dAout,  pour  tacher 

^rr  ■        j- :_„     o-£- —  ■.-C^:.L  j-  dc  fauvcr  ccttc  Proviucc.  Mais  lcs  vcnts  contraires  s'eti.nt  cons- 

tamment  oppofes  a  fon  paflage  pendant  plus  d'un  mois,Thouars 

lui  fut  enleve ,  avec  tout  Ic  refte  du  Poitou.  Pened» 

Enfin ,  pour  dire  tout  en  un  mot  ,  cettc  Guerre  fut  fi  fatale  P""'"'- 
aux  Anglois ,  qu'il  ne  Icur  rcfta  plus  ricn  dc  toutcs  les  Conque- 
tes  qu'ils  avoient  faites  en  France  ,  quc  la  feule  Ville  de  Calais. 
Lcs  afFaircs  ctant  reduitcs  a  ce  poinc  ,   lc  Roi  de  Francc  con- 
fentit  a  une  Trevc  qui  fut  arretee  Ic  11  de  Fevrier  1375  ,  &     Tieve 

comir.irent  de  grands  exces.    Charles  r',  qui  regnoit  alors  en    qui  fut  enfuite  prolongec  jufquau  i.d^Avrili^yy.  Edouard  mou-  p^^^^'* 

France ,  s'en  plaignit ,  comme  d  une  infraftion  de  la  Paix.    On    rut  le  21  de  Juin  de  cette  meme  annee,  trois  mois  apres  Texpi- 

lui  repondit,  quc  c'etoicnt  dcs  gens  fans  aveu,  &  qu'il  pouvoit    ration  de  la  Treve. 

leur  courir  fus,  lans  quc  1'Angleterre  y  prit  aucun  interet.    Ce-        Voici  prefencement  les  Aftcs  les  plus  importans  qu'on  trouve 

pendant,  pour  lui  donner  une  plus  grande  fatisfatftion ,  E</tf«<jr</    dans  ce  lixieme  Tome,  &  dans  le  commcnccmeuc  duVII,  par 

publia  une  Proclamation  qui  rappelloit  tous  ccs  Vagabonds,  &,    rapporc  aux  AfFaires  de  France. 

qui,  en  cas  de  refus,  les  declaroit  Traitrcs  &  Rcbelles , &  con-        Un  Traitc  de  Treve*  fait  a  Bourdeaux  le  23  dc  Mars  1357,     Autte 

fifquoit  tous  leurs  biens.  Bien  qu'apres  une  pareille  declaration,    jufqu'a  Paqucs  de  Tannee  1359.  Page  3.  ^",*f? 

ce  tut  a  la  France  a  cherchcr  les  moycns  de  fe  delivrer  de  ces        Sauf-conduit  f  pour  un  Cardmal  allant  cn  Angletcrre  ,  pour    ^  ^^^^^ 

pillards  ,  le  Pnnce  de  Galles  craignit  que  cette  aftiiire  n'aboutit    y  travailler  a  la  Paix  ,  avec  unc  fuite  de  100  Domeftiques,  & 

cnfin  a  une  Guerrc,  dont  il  fcroit  accufe  d'etrc  i'auteur.    Pour    de  150  Chevaux.  Page  21. 

prevenir  cet  inconvenicnt ,  il  chcrcha  lcs  voycs  de  fatisfaire  ces        ^^''«ire  de  conduire  le  Roi  Jean  au  Chateau  de  Sommerton,   ■%  1,^9. 

Troupes  ,   en  mettant  fur  fes  Etats  un  Impot  qui  fut  appelle    du  2  Janvier.  Page  113.     Cetoit  apres  que  les  Etats  de  ^i^^^ice  ^OrJje * 

Fouage,  parce  qu'il  etoit  etabli  (iir  chaque  Feu  ,   ou  Cbeminee.    eurent  refule  d'approuver  les  Articles  de  PaLx  arretes  a  Londres  i^  roi"^' 
Edouaid  Cet  cxpedicnt  auroit  pu  reuflir,  fi  malheureufcment  ,  depuis  la    entre  Ics  deux  Rois.  Jean  a 

mctun     paix  dc  Bretigny,  le  Roi  fon  Perc  n'avoit  revoque  divers  dons        Sauf-conduit  pour  des  Deputes  du  Langiiedoc  ,  allant  trou-  f^^'^^' 

qu'il  avoit  faits  aux  principaux  Seigneurs  de  Guycnnc  ,   dans  le    ver  le  Roi  Jean  en  Angleterre  ,   du  13  de  Fcvrier.  Pagc  117. 

tems  quc  ies  aSaires  demandoient  qu'il  s'aflurat  de  la  fidclite  des    Cette  Province  fe  diftingua  entre  toutes  les  autres  ,   par  fon  af- 

Gafcons.    Cecte  revocation  avoit  tellement  irrite  ccs  Seigneurs,    fection  pour  ibn  Souvcrain. 

qu'ils  avoient  refolu  de  s'en  venger  ;  a  quoi  le  nouveau  Roi  de        Prolongation  de  la  Treve  ,  jufqu'au  24  dc  Juin.    Du  18  de  Proion- 

France  nc  nianqua  pas  dc  les  excicer  fecrecement.     Nous  ver-    Mars.  Page  121.  pv^',"'*' 

rons  ailleurs,  quc  ce  Princc  avoit  deja  forme  Ic  dciTein  de  rom-        Lettre  d'Edouard  aux  deux  Archeyeques  d'Angleterre  ,   dans  \[\^^'^ 

pre  la  Paix ,  pour  avoir  occafion  de  rccouvrer  les  Provinces  quc    laquelle  il  fe  plaint  qu'on  Fa  trompe  dans  la  negociation  de  la  d^Kdouat 
1-   I? „;, ._j.>„„  j„„..;„  i„  T-_-;.'    j„  D__.; i  ..  c?  ■       T».,;..  .    a.-  ^^^.^^  ;l  ort-  ,^.^P.t  >,  rpnrpnrlrp  les  armes.   il  charsre  ces  aux  dcu) 


Procla- 
mation 
d>£doa- 

aid  con- 
tic  eux. 


iinpot  (iu 
les  Che- 
mioia. 


dre  a  eux  du  Droit  de  Fouage  nouvellement  etabli  ;   &*ayant        Memoire  qui  marque  le  jour  de  l'embarqucment  d'Edouard,    Embai 

recu  leurs  plaintes  ,  ils  lcs  porterent  au  Prince  ,   de  qui  ils  fu-  pour  pafler  en  France,  le  28  dOdtobre  1359.  Page  14.1.  S."/^" 

Tcnc  tres  mal  re^us.     Sur  le  refus  qu'il  fit  de  rcdrefl^er  cet  Abus        *  Accord  fait  avec  le  Duc  de  Bourgogne,  contenant  uneTre-  1^^°'"' 

pretendu  ,  ils  s'adreflerent  au  Roi  de  France  ,   fuppofant  qu"il  ve  particuliere  de  trois  ans  pour  cettcProvince,  moyennant  une   *  ,,& 

ctoit  toujours  Souverain  dc  ia  Guyennc  ,    malgre  fa  rcnoncia-  fomme  de  200000  deniers  ou  moucons  d'or  (1)  ,  payables  par  J^fj^ti 

tion  a  cette  Souverainete ,  &  le  fupplierent  de  leur  accorderdes  le  Duc  dans  un  an.  Du  lo  dc  Mars.  Page  161.  ^^^^  ,j. 

Bul-  Djc  de 
Bouigo 

vains  d'>:n  apporter  k  moindrc  ombre  d'autorite.     Sur  tout  cek  Mr.  S"' 
Barnes   temoigae   beaucoup  d'indignation  ,    de  voir  non-fculement 
riionneur  d'une   illuftre  Dame  ,    mais  encone  celui  de  deux  Rois, 
qu'on  dit  qui  en  ont  ete  amoureux  ,   iodignement  attaque   par  dei 
Ecrivains  fans  efprit ,  ou  plut6t  fans  pudeur. 

(1)    Les    Auteurs   ne  font  pas  d'accord  fur  revaluation  de  cette 
fomnie.   Mnt.  Villam  la  dit  de  looooo  Moutons,  Pamim  de  200000 

flo- 


de  Montaigtt,  qui  etoit  Cntherine  Fille  de  Mylord  Crttndifon  ,  il  y  a- 
voit  deji  douze  ans  qu'elie  etoit  morte  :  s'ils  nous  renvoyent  a  ia 
belle  Dame  de  Ktnt ,  elie  etoit  mariec  deux  ans  aupiravant,  au  Prin- 
ce  Edounrd,  &  ctoit  alors  avec  lui  en  Guyenne  ;  ce  que  le  Roi  Jenn 
ne  pouvoit  pas  ignorcr:  £c  s'ils  font  reduits  i  dire  la  Dame  Elifaieth 
Yn\e  de  Mylord  Mohun  ,  Femme  du  fccond  Comte  de  Montaigu  ,  gc 
ii,  feule  ConatelTe  de  Salisiury  qu'i!  y  cit  alors  ,    il  defie  cet  Ecri- 
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tisny. 


)ou-        Bulle  A'InKocent  VI ,  pour  exempter  les  Eglifes  de  France  de 

°        pillage.  6.  Cal.  Maj.  Page  171. 

'l^l|-^^       Odre  de  conduire  le  Roi  Jcan  a  la  Tour  de  Londres.    Te^e 

'c*&c.  Cuftode.  Du  28  d'Avril.  Page  173. 

:Kci        Traite  conclu  a  Bretigny  lez.  Chartres,  le  8  deMai  1360.  Pa- 

>Toii.  gc  178  &  Ibivantes.  . 

ra.tede  Quclque  long  que  foit  ce  Traite  qui  contient  quarante  Arti- 
cles  ,  il  ell  abiblument  neceilaire  d'en  faire  un  Extraic  ;  parce 
quil  fert  de  fondement  a  prelque  tous  les  Adles  de  ce  VI.  To- 
me  ,  &  ^  plufieurs  de  ceux  des  Tomes  fuivans.  On  peut  dire 
meme  ,  qu'il  eft  preique  impoffible  de  bien  entendre  1'Hiftoire 
dc  ce  tems-la ,  fans  la  connoillance  de  cc  Traite. 

Article  I.  Premierement ,  le  Roi  d'Ang!eterrc,  outrecequ'il 
poffede  en  Guyenne  &  en  Gafcogne  ,  aura  pour  lui ,  &  pour 
fes  Heritiers  ,  &  pofledera  de  la  meme  maniere  que  le  Roi  de 
FraBCc,  ou  (on  Fils  aine,  ou  leurs  Ancctres  les  Rois  de  Fran- 
ce,  Tont  poflede  ,  le  Poitou  ,  la  Saintonge ,  VAgettois.,  le  Peri- 
gord,  le  Limoufin,  le  ^erci ,  le  Pais  de  Bigorre  ,  le  Coniti  de 
Gaiire ,  VAngoumois,  le  Rouergu;. 

II.  III.  IV.  V.  VI.  Montreuil,  le  Comte'  de  Ponthieu  ,  Calais 
dr  fon  territoire,  &  le  Comte  de  Giiifites,  &  toutes  ks  Ifles  ad- 
jacentes  aux  Pais  ci-deiTus  nommes. 

VII.  Item,  il  a  ete  convenu  que  le  Roi  de  France&  fonFils 
aine  tranlporteront  au  Roi  d'Angleterre  ,  dans  un  an,  apres  la 
fete  prochaine  de  S.  Michel,  tous  Immeurs ,  ohfijjances  ,  hom~ 
mages,  ligeances ,  vajjaux ,  fiefs ,  fervices ,  reconnoiJfances,droits, 
empire  pur  e^  mixte ,  jurisdidions  hautes  <^  bajfes  ,  reJforts,Jau- 
vegardes ,  patronats  ,  &c  toute  autre  manicre  de  Seigneuries  & 
Souverai?ietes ,  avec  tous  les  droits  qu'ils  avoient ,  ou  pouvoient 
avoir,  fous  quelque  titre  ou  couleur  de  droit,  d'eux,  ou  de  la 
Couronne  de  France,  fur  les  lieux  fusdits  &  lcurs  dependances, 
fans  rien  referver  pour  eux  ,  ni  pour  leurs  fuccefleurs.  Qu'ils 
ordonneront ,  par  leurs  Lettres  Patentes ,  a  tous  Prelats ,  Com- 
tes,  Vicomtes,  Barons,  Nobles,  &  Citoyens,  d'obcir  au  Roi 
d'Angleterre  &  a  fes  Heritiers  ,  de  la  meme  maniere  qu'ils  ont 
obei  aux  Rois  de  France,  &  leur  quitteront  tous  les  hwmages, 
fois ,  fermens ,  obligatioiis  ,  fujettions  &c  promeffes ,  faites  par  au- 
cun  d'eux  aux  Rois  &  i  la  Couronne  de  France  ,  de  quelque 
maniere  que  ce  foit. 

VIII.  Que  toutes  les  alicnations  faites  depuis  les  70  ans,  que 
les  Rois  d'Angleterre  ne  font  plus  en  poffeflion  de  ces  Provin- 
ces  ,  feront  caifees  &  annullees. 

IX.  Que  le  Roi  d'Angleterre  tiendra  ,  dans  les  fusdits  lieux , 
ce  qui  n'a  pas  appartenu  a  fes  Predeceffeurs  ,  de  la  meme  ma- 
niere  que  les  Rois  de  France  Tont  tenu  jufqu'a  prefent. 

X.  Que  tout  ce  qui  fe  trouvera  dans  les  fusdits  Pais  avoir  ap- 
partenu  au  Roi  de  France  ,  le  jour  de  la  Bataille  de  Poitiers , 
demeurera  au  Roi  d'Angleterrc. 

XI.  Que  le  Roi  de  France  &  fon  Fils  aine  tranfporreront  au 
Roi  d'Angleterre  ,  toute  maniere  de  Scigneurie  &c  Souvcr.unete 
iur  lesdits  lieux  ,  &  que  les  Sujets  desdits  Pais  ieront  hommes- 
liges  des  Rois  d'Anglecerre  ,  qui  tiendront  les  fusdites  Terres, 
commc  Souverains  liges  ,  &  comme  voifins  du  Royaime  de 
France  ;  {ans  y  reconnoicre  aucune  Souverainete  ,  &  fans  etre 
fujets  a  aucune  reconnoiifance  ou  l*ervice  envers  la  Couronne  de 
France. 

XII.  Qiie  le  Roi  de  France  &  fon  Fils  aine  rcnonceront  ex- 
preirement  a  la  Souverainete  fur  lcsdits  Pais  ;  &  que  le  Roi 
d'Angleterre  &  fon  Fils  aine  renonceront  a  toutes  les  chofes, 
fur  lefquelles  le  prefent  Traite  ne  leur  donne  aucun  droit  ,  fpe- 
cialement  au  Nom  &  a  la  Couronne  de  France  ,  a  Fhommage 
&  fouverainete  des  Duches  de  Normandie  &  de  Touraine ,  & 
des  Comtes  d'Anjou  &  du  Maine ,  a  1'hommage  dc  la  Bretagne 
&  du  Comte  de  Flandres  ,  6c  generalemcnt  a  toutcs  autrcs  de- 
mandes,  &c. 

XIII.  Que  le  Roi  d'Angleterre  fera  conduire  le  Roi  de  Fran- 
ce  a  Cilais,  dans  trois  femaines  apres  la  fete  de  S.  Jean  ,  aux 
depens  dudit  Roi  d' Angleterre ,  les  fraix  de  la  Maifon  du  Roi  de 
France  exceptes. 

XIV.  Que  le  Roi  de  France  payera  auRoi  d'Angleterre  trois 
millions  d'ecu.s  d'or  ,  dont  deux  valent  un  Noble  ,  favoir  fix- 
cens-m:lle  ecus  quatre  mois  apres  fon  arrivee  \  Calais  ,  &  en- 
fuite  400000  ecus  tous  les  ans  jufqu'a  rentier  payement. 

XV.  Qu'auffi-t6t  que  le  RoidcFrance  aura  paye  les  premiers 
600000  ecus,  &  livre  les  Otages  ci-deirous  nommes  ,  avec  la 
Ville  de  La  kochelle,  &  le  Comte  de  Guifnes  ,  il  fera  mis  en 
liberte;  a  condition  qu'il  ne  pourra  faire  la  Guerre  au  Roi  d'An- 
glcterre,  que  le  Traite  ne  ibit  entierement  execute. 

Les  Otages  qui  doivent  etre  livres  au  Roi  d'Angleterre  ,  tant 
du  nombre  de  ceux  qui  ont  ete  faits  prifonniers  a  la  Bataille  de 


Louis  Comte  d'Anjou  (enfuite  Duc). 


Poitiers,  qu'autres,  font: 


Florin.';  ;  IValJinghntn  ,  &  un  vieux  Manufcrit  Anglois  qui  eft  dans 
la  Bibliothequc  du  CoUege  de  l'Egliie  de  Chriii  a  Cambridge  ,  ne  la 
fontaller  qu'a  700*0  Klorins -.  niais  Mezerai ,  HollingsheJ ,  SpeeJ ,  & 
'Barnes  l'evaluent  a  zooooo  Floiins  d'or ,  ou  jfooo  livres  ilerlin''. 

(2)  Le  Letteur  peur  renaarquerque  les  noms  des  Otages  ci-dellus  , 
copies  d'apres  lcs  FceJera  ,  fe  monteut  a  41.  Mr.  Barnes  les  faic  re- 
pondre  exa<ftement  au  nombre  de  quarante  ,  en  fuppriraant  les  Sei- 


\Tous  deux  Fils  ^'^'^^ 
Jean  Comte  de  Poitiers  (enluite  Duc  de  Berrj/j.Jda  Roi  Jean 


Philippe  Duc  d'Orieans.  (Frere  du  Roi  Jean). 

Le  Duc  de  Bourbon. 

Le  Comte  de  Blois ,  ou  fon  Frere.     [Prifonniers  qui  doivent  fer- 

Le  Jomte  d'A/enfon,ou  Ibn  Frerc.  vir  d'Otages.] 


AHD 

in. 


Le  Comte  dc  S.  Pol. 
Le  Comte  de  Harcour. 
Le  Comte  de  Porcien. 
Le  Comte  dc  Valentinois. 
Le  Comte  de  Brenne. 
Le  Comte  de  Vaudemont . 
Le  .'^ire  de  Coucy. 
Le  Sire  de  Piennes. 
Le  S:re  de  Preaux. 
Le  Sire  de  S    Venant. . 
Le  Sire  de  Garectieres. 
Le  Dauphin  a  Auvergne, 
Le  Sire  de  Hevgeeft. 
Le  Sire  de  Montmorency. 
Le  Sire  GuHlaume  de  Craon 
Le  Sire  Louis  Harcourt. 
Le  Sire  Jean  de  Ligny. 


Phi/ippe  deFrance,(.]ui  fut  cnfuite 
Duc  dv  Bourgogne,  Fils  dejean. 
Le  Comte  d'£». 
Le  Comce  de  Longueville. 
Le  Comte  de  Ponthieu. 
Le  Comte  de  Tancarvi//e. 
Le  Comte  de  Toigny. 
Le  Comte  de  Sancerre. 
Le  Comte  de  Dampmartin. 
Le  Comte  de  Ventadour. 
Le  Comte  de  Sa/bruck. 
Le  Comte  i^Auceurs. 
Le  Comte  de  Venddme. 
Le  Sire  de  Craon. 
Le  Sire  de  Derval. 
Le  Sire  de  Denham. 
Le  Sire  d'Aubigny. 


XVI.  Que  les  feize  Prifonniers,  qui  doivenc  fcrvir  d'Otagcx, 
ne  feront  plus  cenles  Prifonniers  ,  &  leront  quittes  de  toute 
ran^on,  &c. 

XVII.  Si  quelqu'un  des  Otages  quitte  rAngletcrre  fans  con- 
ge ,  le  Roi  de  France  fera  oblige  d'en  bailler  un  autre  ,  quatre 
mois  apres  que  le  BaiUy  d'Amiens  ,  ou  le  Maire  de  S.  Omer, 
aura  etc  certifie  du  feit,  par  le  Roi  d'Ahglecerre. 

Que  le  Roi  de  France,  en  partant  de  Calais ,  pourra  emme- 
ner  avec  lui  dix  (2)  des  Otages  ,  dont  le  Roi  d'Angleterre  & 
lui  conviendront ,  auxquels  dix  Otages  le  Roi  d' Angleterre  don- 
ncra  un  conge  abfolu. 

XVIII.  Que  le  Roi  de  France  ,  trois  mois  apres  fon  dcpart 
de  Calais  ,  livrcra  pour  Otages  quatre  Bourgeois  dc  Paris  des 
plus  coniiderables  ,  &  deux  de  chacune  des  VjUes  ci-delTous 
nommees. 


PariJ. 

S.  Omcr. 

Arras. 

Amiens. 

Beauvais. 

Lille. 

Douay. 

Tournay. 

Reims. 

Chalon. 


Troye. 

Lyon. 

Orleans. 

Compiegne. 

Rouen. 

Caen. 

Tours. 

Bourges. 

Touloufe. 

Chartres. 


XIX.  Que  le  Roi  de  France  fejournera  quatre  mois  a  Calais, 
le  premier  mois  aux  depens  du  Roi  d'Angleterre. 

XX.  Qu'il  rendra  au  Comte  Jean  de  Montfort  fa  Terre  de 
M 'nrfort,  dont  ledit  J-an  lui  fera  hommage-lige. 

XXI.  Qiiant  au  diiferend  mu  pour  la  fuccelBon  du  Duchc 
de  Bretagne,  les  deux  Rois  nommeront  des  Commilfairesjpour 
accommoder  les  Parties  ;  fans  pouvoir  entrer  en  Guerre  fur  ce 
fujec ,  en  cas  que  raccommodement  n'ait  pas  lieu. 

Les  XXII.  XXIIl.  XXIV.  XXV.  &  XXVI.  regardent  des 
Particuliers ,  ou  font  de  peu  d'iniportance. 

XXVII.  Que  le  Roi  de  France  ,  un  an  apres  fon  depart  de 
Calais ,  mettra  le  Roi  d'Angleterre  ea  pofleflion  des  Terrcs  qui 
lui  font  cedees  par  le  prefent  Traite. 

XXVIil.  Aufli-tot  que  le  Roi  de  France  aura  livre  les  Tcr- 
res  ci-deflbus  fpeciii.es,  avec  les  renonciacions  neceflTaires  ,  fa- 
voir,  Ponthieu,  Montfort,  la  Sainconge,  &  l'Angoumois ;  Ic 
Rol  d'Anglettrre  le  mettra  tn  poflefiTion  de  tout  ce  que  lui  ou 
fes  AUies  tiennent  en  Touraine  ,  Anjou  ,  Berry  ,  Auvergne, 
Bourgogne,  Champagne,  Normandie,  Picardi-^  ,  &  dans^flle 
de  France,  la  Bretagne  exceptee. 

XXIX.  Que  s'il  fe  trouve  des  Sujets  defobciifans  ,  le  Roi 
de  France  les  contraindra  d'obeir  a  fes  depens  ;  &  que  le  Roi 
d'Angleterre  s'engagera  a  la  meme  chofe  ,  a  1  egard  de  fes  Su- 
jets. 

XXX.  Que  le  Clerge  fera  fujet  de  celui  des  deux  Rois  ,  de 
qui  fon  Temporel  releve;  que  s'il  en  tient  de  l'un  &  de  Tautre, 
il  fera  Sujet  de  tous  les  dcux. 

XXXI.  Qifil  y  aura  bonne  amitie  &  AUiance  entre  les  deux 
Rois,  nonobftanc  toutes  autres  Alliances ,  particulierement  cel- 
les  d  RcoiTe  &  de  Flanores. 

XXXII.  Que  le  Roi  de  France  ne  donnera  aucun  fecours 

aux 


gneurs  de  Firnnes  ,  Freaux  ,  &  S  Venant  ,  &  en  changcant  la  dis. 
jonctive  oh  apres  les  noms  des  Comtes  de  Bloi}  £c  d' ^ienfon  ,  pour 
la  conionftive  0"  i  en  quoi  il  corrigc  tous  lcs  cxemplaires  F-anfois  ic 
Latiiis.  Mr.  B^rnes  i'ait  de  ceci  uii  Articie  fepare  ,\o.  XVII.  con- 
tre  ies  Originaux  Latins  &  Franqois  ^nFceder^  ,  &  contreD«r*)e/wf, 
Ses  autorites  pour  ceia  ,  font  un  Manuicrit  A>iglois  du  DotteurS^^n- 
ctr,  &  un  autre  en  Latin  du  Dofteur  Stillingjleet . 
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Eoou- 
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aux  EcofiTois,  contre  le  Roi  d'Anglcterre  i  ni  le  Roi  d'Angle- 
terre  aux  Flamans ,  contre  la  Francc. 

XXXIII.  Que  ies  deux  Rois  feront  confirraer  ce  Traite  par 
le  Pape ,  de  la  maniere  la  plus  forte  qu"il  fe  pourra. 

XXXIV.  Que  les  Collations  des  Benefices,  faites  pendant  la 
Guerre ,  deraeureront  en  leur  entier. 

XXXV.  Que  les  Sujets  des  deux  Rois  jouiront  des  privile- 
ges  des  Univeriites  des  deux  Royaumes. 

XXXVI.  Que  le  prefent  Traite  fera  confirme,  par  des  Let- 
tres  Patentes  des  deux  Rois,  par  leurs  Sermens  reciproques,  & 
par  ccux  des  Princes  de  leur  Sang ,  &  des  Seigneurs  lcs  plus  con- 
liderables  de  chaque  Nation 

Qu'on  contraindra  les  defobciflans. 

Que  les  deux  Rois  fe  foumettront  aux  cenfuresde  rEglife  Ro- 
maine,  pour  rexecution  du  Traire. 

Qu'ils  renonceront  a  toutes  Guerres ,  &  ^  toutes  voyes  de 
fait,  en  cas  d'inexecution. 

Que  fi  par  ladefobeiflance  dequelques  mal-intentionnes ,  quel- 
ques-uns  des  Articles  du  prefentTraite  ne  pouvoient  s'executer, 
les  deux  Rois  ne  pourront  pourtant  fe  faire  la  Guerre,  mais 
«'efforceront  de  ranger  les  Rebelles  a  leur  devoir. 

XXXVII.  Que  par  le  prefent  Traite,  tous  les  autres  prece- 
dens  font  calTes  &  annuUes. 

XXXVIII.  QLie  le  prelent  Traite  fera  jure  a  Calais,  par  les 
deux  Rois  en  leurs  propres  perfonnesi  &  quun  mois  apres  que 
le  Roi  de  France  fera  parti  de  Calais ,  ils  s'envoyeront  recipro- 
quement  leurs  Lettres  Patentcs,  confirmant  ledit  Traite. 

XXXIX.  Qu'aucun  des  deux  Rois  ne  procurcra  aucune  op- 
pofition,  ou  obftacle,  a  rexecution  du  Traite  de  la  part  de  la 
Cour  de  Romei  &  que  fi  le  Pape  vouloit  rentreprendre,  les 
deux  Rois  Ten  empecheront  de  tout  leur  pouvoir. 

XL.  Que  les  deux  Rois  conviendront  enfemble  a  Calais , 
touchant  les  dLx  Qtiges  que  le  Roi  de  France  doit  emmener 
avec  lui. 

Ceft-la  en  fubftance  le  fameux  Traite  de  Bretigny ,  qui  eft 
la  principale  Piece  de  cc  Volume.  Continuons  a  voir  les 
autres  Adles,  qui  pour  la  plupart  font  des  depcndances  de  ce 
Traite. 

*  Memoire  qui  marque  le  retour  ^'Edouard  en  Angleterre , 
le  i8  de  Mai  1560.  Page  196. 

Ordre  pour  conduirc  le  Roi  Jean  a  Calais,  du  16  de  Juin. 
Page  198.    II  n'y  arriva  que  le  8  de  Juillet,  comme  il  paroit 

Lc  Roi  (i'une  Lettre  ,    qu'il  ecrivoit  aux  Habitans  de  La  Rochelle. 
lean  con-   rj  z 

iuit  a        ^age  206. 

Calais.  Privileges  accordes  par  Edouard  a  La  Rochelle ,  Ic  22  d'Oc- 

tobre.  Pagc  217. 

Tout  le  tems  entre  Tarrivee  de  Jean  a  Calais,8f  le  24d'Oc- 
tobre ,  fut  employe  a  preparer  tou^  les  Adtes  neceflaires  pour  la 
Ratifica-  confirraation  du  Traite  de  Bretigny.  Non  feulement  Jean  ra- 
tion  du  tifia  le  Traite  en  general,  mais  il  fit  encore  des  Adtes  particu- 
liers  pour  la  ratihcation  de  chaque  Articls  du  Traite  ■■,  tant  en 
fon  nom ,  qu'en  celui  du  Dauphin ,  qui  s"et0!t  rendu  a  Boulo- 
gne.  Tous  ces  Adtes ,  qui  etoient  des  confirmations ,  des  rati- 
Scations ,    des  renonciations  ,    des  mandemens ,    fe 
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prets,  Edouard  fe  rendit  a  Calais,  oii  les  deux  Rois  lignerent 
ces  Ades  particuliers,  &  jurerent  folemaeUement  le  Traue,  le 
24  d'Od:obre. 

A  toas  ces  Aftes  on  en  ajouta  un  qui  contenoit  une  obliga- 
tion  du  Roi  Joa^t  &  du  Dauphin,  que  pour  le  defaut  de  refti- 
tution  d'un  ou  de  deux  Chateaux ,  de  la  part  ^Edouard^  ils  ne 
Edouatd  laifferoient  pas  d'executer  le  Traite.  Pagc  276 
teliche  ic      Ediuard  voulut  bien  accorder  au  Roi  de  France  que  Phi/ip- 
pe  fon  Fils ,   qui  avoit  ete  pris  a  la  Bataille  de  Poitiers,  fijt  un 
des  dix  Otages  qu  il  pouvoi:  emmener  en  partant  de  Calais. 
Obligation  d'Edouard  a  1  tgard  des  Otages. 
Renonciation  a  toutes  voyes  de  fait, de  la  part  des  deux  Rois, 
regaiddes  de  leurs  Fils,  &  des  plus  granJs  Seigneurs  des  deux  Royau- 
Otages.p.  niej  ^  g^  (-35  d'inexecution  du  Traite. 

Renon-      Tous  ces  Aclcs,  qui  pour  la  plupart  font  dates  du  24.  d'Oc- 
ciation  i    tobre,  fc  trouvent  depuis  la  Page  217  jufqu'a  la  Page294.,avec 
voves  de    ^"  confirmations  du  Dauphin  ,  datees  tle  Boulogne. 
fait.  p.  *  Obligation  du  Roi  Jean  qui  s'engage  a  payer  au  Roi  d'An- 

^•''  f.      gl^terre  ce  qui  lui  refte  dii  pour  la  Bourgogne,  qui  etoit  reunie 
En"age-  *  '*  Couronne  par  la  raort  du  Duc  de  cc  nom.    Du  21  de  Fe- 
Bienfcon-  vrier.  Page  351. 

tiade  par      .j.  Xraite  pour  la  libertc  des  Princes  des  fleurs  de  lis ,  qui  e- 
Jcan.        toient  en  Otage.     En  Novembre.  Page  396. 

Ratification  du  Roi  Jean,  avec  quelque  changeraent.  Page 
400. 

Ratification  pure  &  fimple,  fans  aucun  changement.     Page 
405. 

Lettre  ^Edoua^d  au  Prince  de  Galles,  a  qui  il  feit  favoir  que 
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Ptince  de  ce  Traite  eft  rompu.   Du  6  de  Decembre.  Page  430.  Cetoit  a 
'^"""       caule  de  Tevafion  du  Duc  d' Anjou. 

Sauf-conduit  pour  le  Roi  Jean^  allant  en  Angleterre.    Du 
10  de  Decembre.  Page  430. 

t  Sommation  \Charles^6\  deFrance,de  rendre  le  Ducd'An- 
jtm  fon  Frere,  &  les  autres  Otages  qui  s'etoient  evades.   Du  20 
de  Novembre.  Page  452.      ♦ 
Sommations  au  Buc  SAnjou  &  aux  autres  Otages.  Page  453. 
Lettrc  iHEdQuard  au  Roi  de  France  fur  ce  fujet. 


Galles. 
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Avis  donne  au  Maire  de  S.  Omer  de  revafion  des  Otages, 
conformement  a  TArticle  duTraite  de  Bretigny.  Le  20  de  No- 
vembre.  Page  455. 

On  nc  trouve  ici  aucune  reponfe ,  ni  sk  ces  fommatioDS ,  ni  \ 
ces  Lettres. 

Don  fait  par  le  T>uc  SOrleans  \  Thomas  de  Woodftock.  Tun des 
Fils  d'Edouard ,  des  Seigneurics  de  Chifay ,  Melle ,  Chivray  , 
Villeneuve,  &  de  tout  ce  qu'il  poiTedoit  en  Saintonge  &  en 
Poitou.     Le  27  de  Decembre.  Page  458. 

§  Conge  abfolu  donne  au  Duc  d'Or]eans ,  en  confideration 
du  don  qu'il  a  fait  de  fon  propre  mouvement  au  Prince  Thomas. 
Le  30  de  Mars.  Page  467. 

Obligation  du  Cemte  dHartour  i  qui  Edouard  donnoit  un  con- 
ge  limne  pour  aller  en  France,  de  retourner  cn  Angleterre  au 
tems  prefcrit      Le  28  de  Juillet.  Page  473. 

Diverfes  quittances  du  payement  dc  la  rangon  du  Roi  Jean. 
II  faut  remarqaer  que  le  10  de  Decembre  1365,  il  reftoit  cn- 
core  quelque  chofe  i  payer  du  premier  million,  quoique,  felon 
les  termes  du  Traite ,  les  trois  millions  duffent  etre  deja  payes, 
a  400000  ecus  pres. 

*  Conveations  pour  mettre  Taffaire  de  Belville  en  arbitra^e. 
Le  30  de  Janvier.  Page  484. 

Obligation  du  Duc  de  Bourbon  &  du  Comte  d^Alenfon ,  de  de- 
meurei  en  Otagc  jufqua  ce  que  le  differend  touchant  Belville 
foit  termine.  Page  486. 

Conge  au  Duc  de  Bourbon  &  au  Dauphin  eC Auvergne ,  d'al- 
ler  en  France  fous  la  caution  du  Duc  de  Berry.  Le  i  de  Fe- 
vrier.  Page  492. 

Congc  limiie  au  Comte  de  S.Pol,  en  laiffant  deux  de  fesFils 
en  fa  piace.     Du  25  de  Fevrier.  Page  494. 

Revocation  du  don  de  certaines  Terres  en  Gujienne  ,inatxees 
a  la  Couronne  d'Angleterre      Du  8  de  \in.  Page  499. 

Conventions  entrc  Pierte  Roi  de  Caftille,  Charles  Roi  de 
Navarre,  &  Edouard  Prince  de  Gaile.s,  par  lefquelJes  Charles 
s'oblige  a  donner  paffage  au  Prince  dans  fes  Etats.  Du  5  de  Sep- 
tembre.  Page  514. 

Don  fait  par  Pierre  au  Prince  de  Galles ,  de  quelques  Terres 
cn  Caftille,  le  22  de  Septembre.  Page  521. 

t  Privilege  accorde  aux  Anglois,  qu'ils  auront  toujours  TA- 
vant-garde,  quand  ils  fe  trouveront  dans  les  Armees  deCaftille. 
Du  II  de  Fevrier.  Page  531. 

Lettre  en  Efpagnol  du  Prince  de  Galles  au  Comte  de  Trafte- 
more ^  deux  jours  avant  la  Bataillc  de  Najara.  Page  554, 

Reponie  de  Henri.  Page  55<>. 

Memoire  qui  marque  le  jour  de  la  Bataille  de  Najara,  le  1 
d'Avril  1367.  Page  557. 

Obligation  de  Pierre ,  Roi  de  Caftille ,  qui  s'engage  i  payer 
les  fraix  de  la  Gucrre.    Du  2  de  Mai.  Page  559. 

Prolongation  du  terme  ,  pour  Taffaire  de  Belville  ,  &  des 
conges  du  Duc  de  Berry  ^  &i  du  Comte  d'Alenfon.  Duj  deMai. 
Page  562. 

Proclamation  d'Edouard  contre  ceux  de  fcs  Sujets  qui  rava- 
geoient  la  France.     Du  16  de  Novembre.  Page  577. 

Quittance  de  100000  ecus  fur  le  fecond  railiion  de  la  ran^on 
du  Roi  Jean.     Du  13  de  Mai.  Page  562. 

Autrc  quittance  de  92000  ecus  fur  le  fecond  million.  Du  18 
de  Noverabre.  Page  579. 

Ceft  ici  le  dernicr  payement  qui  fut  fait  fur  cette  ran^on;de 
forte  qu'au-lieu  de  trois  raillions  ,  Edouard  ne  regut  qu'un  mil- 
lion  192000  ecus. 

Soramation  au  Comte  d^Harcour  de  retourner  cn  Angleterre, 
fon  conge  etant  depuis  longcems  expirc.  Du  i  dc  Decembre. 
Page  580  &  Page  582. 

a  Traite  de  Ligue  offenfive  &  defenfive  entre  le  Roi  de  Fran- 
ce  &  Henri  Roi  de  Caltille ,  par  lequel  ce  dcrnier  s'engage  a 
donner  du  fccours  au  Roi  de  France  contre  le  Roi  d'Angleter- 
rc.    Du  20  de  Novembre.  Page  598. 

Quoique  Charles  fe  preparat  a  la  Guerrc ,  il  vouloit  pourtant 
fairc  croire  a  Edouard  qu'il  avoit  deffein  d'entretenir  la  Paix. 
Mais  il  parok  <^'Edouard  n'etoit  pas  contcnt  de  lui ,  puifqu'il 
lui  renvoya  un  prefent  de  cinquante  tonneaux  de  Vin ,  l>  com- 
me  il  paroit  d'un  Afte  du  26  d'Avril  1369.  Page  6i-j. 

Proclamation  d'Edouard^  pour  mettre  a  couvert  les  Otages 
Fran^ois  des  inlultes  des  Anglois.  Du  26  d'Avril.  Page  617. 

Edouard  reprend  le  Titre  de  Koi  de  Frante ,  par  Tavis  du  Par- 
lement.     Du  3  dejuin.  Page  621. 

Don  fait  par  Edouard  ,  des  Terres  qui  pourront  etre  con- 
quifes  fur  la  France,a  ceux  qui  s'en  empareront.  Du  19  dejuin. 
Page  626. 

Lettre  d'Edouard  aux  Seigneurs  de  Guyenne ,  fur  la  rupture 
avee  la  France.     Du  30  de  Deccmbre.  Page  643. 

c  Traite  d'Alliance,  entrc  Edouard  Sc  le  Duc  de  Bretagne. 
Page  698. 

AUiance  entre  Charles  V  Roi  de  France ,  &  Robert  Stuart 
Roi  d'Ecoffe.     Du  28  d'Oa:obre.  Page  696. 

d  Sauf-conduit  pour  les  Ambaffadeurs  de  France,  nommes 
pour  la  negociation  de  la  Paix.    Du  19  de  Juillet.  Page  718. 

Embarquement  d'Edouardy  pour  aller  fecourir  Thouars.  Du 
30  d'Aoiit.  Page  747. 

e  Plcin-pouvoir  aux  Ambaffadeurs  d'Angleterre ,  pour  traiter 
ia  Paix  avec  la  France.    Du  %  de  Janvier.  Page  761. 
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.'"•  r  O    M   E     VII. 

in- 

\m-       f  Embarquement  du   Duc  de  Lancaflre  ,    Roi  de  Caftille  , 
euis-  pour  aller  porter  la  Guerre  en  France.     Le  7  de  Mai.     Pa- 
'^'-  ges  8  &  13. 
?74-      g  Embarquement  du  Comte  de  Cambriiige ,  pour  le  meme  fu- 

jet.     Le  18  de  Novembre.  Page  48. 
'''J-       h  Treve  avec  la  France  jufqu'a  Paques.    Du  ix  de  Fevrier. 
Page  53. 

Trcve  prolongee  jufqu'au  30  de  Jum  1376.  Page  6%. 
Autre  prolongation  de  la  Trcve  jufquau  i  dAvril  1377. 
176.       i  Plein-pouvoir  pour  faire  la  Paix  avec  la  France.   Du  12  de 

Juin.  Page  iio. 
7-  k  Autre  Plcin-pouvoir  iemblable.  Du  16  d'Avril   Page  143. 

Memoire  qui  marque  le  jour  de  la  mort  d'Edouard  III.     Le 
^      21  de  Juin  1377. 

II.  R^Jlexions  fur  le  Traitl  'de  Bretigny ,  ^  fur  la  rufture  de  ce 

meme  Traite ,  de  la  part  de  la  Vravce  j    oit  l'on  njerrn 

dtvers   tclaircijfemens  fur  les    Aiies   contenus 

dans  le  VL  Tome. 

mar-  TL  n'y  a  perfonne,  qui  n'etanc  point  inftruit  de  I'Hiftoire 
'>",  J[  d'Angleterre,  aprcs  avoir  parcouru  ceTraice  ne  croye  qu'E- 
^'ti!  douard  profita  de  fes  avantages,  d'une  maniere  injufte  &  impi- 
toyable.  En  effet,  a  ne  confiderer  que  le  Traitememe,  on 
voit  qu'il  ne  le  contenra  pas  d'arracher  a  la  France  un  grand 
nombre  de  Provincesj  mais  qu'il  la  priva  meme  de  la  Souve- 
rainete  de  ces  memes  Pais ,  lans  lui  donner  d'autre  equivalent, 
que  quelques  Places  detachees,  qu'il  avoit  conquifes  depuispeu, 
en  diverfes  Provinces.  II  eft  pourtant  certain  que  ceTraite, 
bien  loin  d'etre  injufte,  etoit  au  contraire  plein  de  moderationi 
foic  qu'on  confidere  Tetat  ou  la  force  des  armes  avoit  mis  JS- 
Jouard,  foit  qu'on  n'ait  egard  qu'a  ks  droits  ,  &  a  la  juftice 
meme. 

On  a  vu  dans  ies  Extraits  precedens ,  les  pr^tentions  qu'B- 
rf9»ar</ avoit  a  la  Couronne  de  France;   pretentions  qui,  bien 
loin  d'etre  aufli  frivoles  que  les  Auteurs  Frangois  ont  voulu  le 
faire  croire,  ne  manquoient  pas  de  fondement,  ii  on  les  confi- 
dere    par   rapport  a  fequite  ,    independamment  de    la  Politi- 
conr-  que ,  &  des  avantages  de  la  France.  Quoi  qu'il  en  foit ,  dans 
5  ou  le  tenjs  qu^Edouard  exigea  les  conditions  contenuesdans  ceTrai- 
i«d"  te ,  il  fe  voyoit  fur  le  point  de  toucher  au  but  qu'il  s'etoit  pro- 
de  la  pofe  en  commengant  la  Guerrei  je  veux  dire,  d'arracher  la 
'""      Couronne  de  France  au  Prince  qu'il  regardoit  comme  TUfur- 
is.      pateur  de  fon  bien.    11  tenoit  le  Roi  Jean  prifonnier  en  Angle- 
terre.    Les  Ecoflbis,  dont  le  Roi  etoit  encore  entre  fes  mains, 
n'etoient  pas  en  etat  dc  lui  donner  la  moindre  inquietude.     La 
France  etoit  dans  une  telle  confufion ,  par  les  dilTenfions  qui  re- 
gnoient  dans  ce  Royaume,  &  par  les  cabales  du  Roi  de  Navar- 
re,  ennemi  jure  de  la  Maifon  Royale,  qu'il  n'avoit  pas  etepof- 
fible  au  Dauphin  de  lever  une  Armee ,  capable  de  defendre  le 
Royaume.     De  plus ,   Edouard  fe  trouvoit  dans  le  cceur  de  la 
France ,  avec  une  Armee  de  cent-mille  hommes ,  a  laquelle  on 
ne  pouvoit  rien  oppofer.  II  s'etoit  rendu  maitre  d'un  tres  grand 
nombre  de  Places  dans  la  Normandie,  dans  la  Touraine,  dans 
rAnjou,  dans  le  Maine,  dans  le  Poitou,dans  rAuvergne,dans 
le  Berry ,  dans  la  Bourgogne  ,  dans  la  Champagne,  dans  la  Pi- 
cardie ,  &  avoit  porte  fes  conqueces  dans  Flle  de  France ,  juf- 
qu'aux  portcs  de  Paris.     Qu'eft-ce  donc  qui  peut  Favoir  pouife 
a  fe  contenter  d'une  fi  petite  partie  du  Royaume  de  France, 
dans  le  tems  meme  qu'il  pouvoit  le  mieux  fe  flater  de  1'avoir 
toutentier?  Certainement ,  on  ne  peut  Tattribuer  a  autre  chofe 
qu'a  fa  moderation ,  &  au  voeu  qu'il  avoit  fait  dc  faire  la  Paix 
4  des  conditions  equitables.     Cette  moderation  eft  d'autant  plus 
remarquable,  qu'on  a  peu  accoutume  de  voir  des  Conquerans 
fe  borner  tout  d'un  coup ,  fans  aucune  caufe  apparente ,  ou  fans 
y  etre  forces ,  a  une  petite  partie  de  leurs  pretentions ,  lorfqu'ils 
font  fur  le  point  de   voir  raccomplifTement  de  leurs  defieins. 
Voili  ce  qui  rcgarde  1'etat  ou  Edouard  fe  trouvoit  ,    au  tems 
de  la  conclufion  de  ce  fameux  Traite.     Venons  prefentement  a 
fes  Droits. 
>toit»        Lorsqu'Hf»ri  71,  l'un  de  ks  Predeceffeurs,  parvint  a  la  Cou- 
.dou-     ronne  d'Angleterre ,  il  poffedoic  tranquillcment ,  &  par  un  droit 
hereditaire,  la  Normandie,  TAnjou,  la  Touraine,  le  Maine; 
&  par  fon  mariagc  avec  Alienor  d^Aquitaine ,  il  etoit  en  poffef- 
fion  de  la  Guyenne  &  du  Poitou,  &  de  toutes  leurs  dependan- 
ces.  Ceft  un  fait,  qui  ne  peut  crre  contefte.    La  France,  con- 
teige  de  conferver  la  Souverainete  direfte  de  ces  Provinces,  ne 
s'avifa  jamais  d'en  contefter  la  poffeffion  a  ce  Prince ,  non  plus 
qu'a  R;f<)<7n/ fon  Fiis ,  qui  lui  fucceda.     Jean  fans  Terre ^  Frere 
&  fucceffeur  de  Richard,  fe  mic  en  poffefiion  dc  ces  memes 
Pais,  fans  que  FhiHppe-Augufte,  qui  regnoit  alors  en  France,  y 
mit  le  moindre  obltacle;  fachant  bien  qu'il  ne  pouvoit  y  avoir 
d'autre  droit,  que  celui  de  Souverainete.     Mais  dans  la  fuite, 
Jean  ayant  ete  accufe  d'avoir  fait  mourir  Artbur  Duc  de  Bre- 
tagnc ,  ion  Neveu ;  fur  cette  fimple  accufation ,  Phthppe ,  fans 
faire  ouir  des  temoins,   &  fans  faire  les  procedures  nccefTaires 
dans  une  affaire  de  cette  importance ,  fit  condamner  Jean    & 
confifquer  toutes  ks  Terres  que  ce  Prince  poffedoic  en  France. 


Ce  fut  en  confequence  de  cet  Atret,  donn6  par  defaiit,  que  Edou- 
Phihppe-Augufte  fe  mit  en  poffcffon  de  la  Normandie,  du  Afai-  aicd  IIL- 
ne,   &  d  une  partie  de  TAnjou ;  fans  qu'il  fut  poffible  au  Roi 
Jean  de  recouvrer  ce  qui  lui  avoit  ete  cnleve. 

Henri  III,  Fils  &  fuccelfeur  de  Jc-an,  Prince  d'un  tres  pd- 
tit  genie,  &  peu  propre  a  la  Guerre,  ayant  voulu  faire  un  ef- 
fort  pour  recouvrer  ccs  Provmces,  he  fit  qu'attircr  dans  celles 
qu'il  poffedoit  encorc ,  les  armes  de  S.  Louis ,  qui  lui  enlcva  lc 
refte  de  TAnjou ,  le  Poitou ,  &  une  partie  de  la  Guyenne. 

On  a  vu,   dans  rExtrait  du  fecond  Tome  de  ce  Recueil 
comment  Edouard  perdit  la  Guyenne  ,   par  la  mauvaife  -  foi  de 
Phihppe  le  Bel.   II  eft  vrai  que  cctte  Province  lui  fut  enfin  refti- 
tuee;  mais  ce  ne  fut  pas  fans  qu'il  en  reftat  une  partie  entre  leS 
mains  du  Roi  de  France. 

Edouard  II  perdit  1'Agenois,  a  roccafion  de  1'afFaife  de  S. 
Sardos, dont  il  a  ete  parle  dans  un  desExtraits  precedens.  Non- 
feulement  la  France  lui  oca  cette  parcie  de  la  Guyenne ,  mais  el- 
le  lui  fit  encore  payer  les  fraix  de  la  Guerre ,  qu'elle  lui  a'voit  faite 
mal  a  propos.  Enfuite,  pour  lui  accorder  la  permiffion  de  tranf- 
porter  la  Guyenne  k  Edouard  fon  Fils,  elle  exigea  de  lui  une 
fomme  de  foixante-mille  livresitant  elle  favoit  prendre  fes  avan- 
tages  contre  1'AngIeterre ,  quand  elle  en  trouvoit  roccafion! 

On  peut  voir  dans  ce  petit  Abrege,  ou  il  n'y  a  rien  d'exage- 

re,  que  c'etoit  avcc  beaucoup  d'injuftice  que  la  France  s'etoit 

em.pareedes  Provinces ,  qui  appartenoient  legitimement  aux  Rois 

d'AngIeterrei  fans  y  avoir  d'autre  droic ,   que  celui  que  la  force 

lui  avoit  donne.    Ces  Pais  dont  nous  venons  de  parler ,  n'e- 

toient  pas  parvenus  a  la  Couronne  d'Angleterre  par  Conquete, 

ou  par  des  Traites  faits  par  la  force  des  armes;  mais  par  une  le- 

gitime  fucceffion  de  Pere  en  Fils,  depuis  un  tems  immemorial. 

Quant  au  Comte  de  Ponthieu,  il  etoit  echu  \  Edouard  par  le 

droit  A'Alienor  fa  Mere ,  &  ce  fut  le  Roi  de  France  meme ,  qui 

lui  cn  donna  la  premiere  Inveftiture ;  qitoiquil  ufat  de  quelque 

injuftice  en  cetcc  ocCafion ,   puifqu'il  exigea  d'Edauard  qu'il  fe 

defiftat  auparavant  de  tous  fes  droics  fur  la  Normandie. 

^  Qu'on  examine  donc  fur  ce  picd-la  le  Traite  de  Brecigny,  & 

Ton  trouvera  qu'Edouard  III  ne  fit  autre  chofe  que  revendi- 

quer,  dans  ce  Traite,  des  Provinces  que  la  France  avoit  injuf- 

ftement  arrachees  a  fes  Ancetrespar  la  pure  force  des  armes.  En 

effet,   tous  ces  Pais  que  la  France  cedoit  au  Roi  d'Angleterre, 

fi  Ton  en  excepte  Guifnes  &c  Calais,  ecoient  dcs  dependances 

de  la  Guyenne  &  du  PoicoU ,  &  avoienc  ece  tranquillement  pof^ 

fedes  par  les  predeceffeurs  d'Edouard.     II  eft  vrai  que  ce  Prince 

exigea  de  plus  Calais  ,&  le  Comte  de  Guifnes,  avec  la  Souve- 

rainete  dc  toutes  les  Provinces  que  la  France  lui  livrcic :  mais 

en  recompenfcj  il  lui  abandonnoic  la  Normandie,  l'Anjou,'la 

Touraine  &  le  Maine ,  avec  rhommage  de  la  Brccagne  j  fur  quoi 

il  n'avoic  pas  moins  de  droic ,  &  qui ,  comme  couc  le  refte ,  fai- 

foic  partie  de  rheritage  de  fes  Ancetres.     II  lui  cedoit  encore 

toiites  les  Conquetes  qu'il  avoit  faites  en  diverfes  Provinces  de 

France,-  &,  ce  qui  etoit  encore  plus  eonfiderable ,  il  fe  dcfiftoit 

de  fes  pretentions  fur  la  Couronne. 

Pour  ce  qui  regarde  la  rangon  du  Roi  Jean ,  je  ne  fai  fi  on 
peut  dire  qu'elle  etoit  exceffive,  pour  un  fi  grand  Prince,  que 
la  Guerre  avoit  fait  tomber  entre  les  mains  de  fes  ennemis.  Ces 
exemples  font  fi  rares,  qu'il  cft  difficile  de  pouvoir  fixer  la  ran- 
Son  d'urt  Roi  prifbnnier,  a  proportion  de  la  grandeur  de  fes  E- 
tats,  fuivant  les  regles  de  la  juftice  &  de  requite. 

A  Fegard  des  Otages  qifEdouard  demanda  pour  fa  fiirete  , 
quclqu'un  pourroit-il  crouver  etrange ,  qu'en  une  telle  conjonc- 
ture  il  aic  pris  fes  furetes,  pour  obiiger  les  Frangois  a  l'execu- 
tion  d'un  Traite  qui  leur  6toit  fi  defavantageux  ?  II  parut  bien 
que  ces  precaucions  ecoienc  plus  que  neceffaires ,  puifque  memfi 
elles  ne  furenc  pas  capables  d'arrecer  la  mauvaife-foi  de  Char/eS 
V,  non  plus  que  de  quelques-uns  des  plus  confidcrables  Otages, 
qui  ne  firenc  pas  difficulce  de  violer  la  foi  publique,  &de  fervif 
meme  concre  un  Prince  a  qui  ils  s'etoient  engages  par  parolc 
d'honneur  &  par  ferment. 

Ce  font-Ia  les  reflexions  que  j'ai  cru  neceffaires,  pour  donnef- 
au  Lefteur  une  jufte  idee  du  Traice  de  Bretigny ;  dans  lcquel  on 
ne  peut  s'empecher  de  voir  une  moderation ,  peu  drdinairc  par- 
mi  les  Princes  victorieux.  Venons  prefcntemenc  a  la  rupcure 
de  cc  meme  Traice,  &  voyons  a  qui  la  fautc  en  doit  etre  im- 
putee.  Mais  pour  n'en  pas  porter  un  jugement  precipite,  il  efl 
ncceffaire  de  connoirre  premierementquel  etoit  Tetat  des  affiires 
entre  ia  France  &  rAngleterre ,  au  tems  de  cette  rupture. 

Le  Roi  Jean,  dont  la  bonne-foi  ne  peuc  etre  afllez,  louee,  a- 
voit  mis  Edouard  en  poffelfion  de  toutes  lei  Tcrres  qu'il  s'etoit 
engage  de  lui  livrer ;  a  rcxception  du  Comte  de  Gavre  fitue 
dans  TArmagnac ,  &  de  la  Terre  de  Belvilie  cn  Poitou ,  fur  lef- 
quels  il  etoic  fiirvenu  quelque  differend.  A  feiiard  du  premier, 
j'en  ignore  le  fujec.  Mais  pour  ce  qui  regarde  BelviIIe,  je  crou- 
ve  dans  un  des  A3.ci  de  ce  Reciieil,  q\x'Edouard  prettndoic  que 
ccrcaines  autres  Terres,  qui  dependoipnc  de  ce  Fief ,  devoient 
lui  ecre  livrees,  de  quoi  Jean  ne  convcnoic  pas.  Pour  ce  qui 
elt  des  Otagcs,  ils  avoient  tous  ece  li.res,  \  la  referve  de  diu)4 
liourgeois  de  Touloufe,  crop  peu  confiderables  pour  pouvoit 
faire  le  fujec  d'un  grlnd  differend. 

Bien  que  Jean  cflc  exadtemenc  tertu  fa  parole ,  dans  ks  Arti 
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Traite  qui  regardoient  ks  Provinces  cedees  a  FAnglctera 
c  lui  avoit  pas  ete  poHibk  d'avoir  la  meme  exadtitude  I 
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Edou-  regard  du  payement  de  fa  rangon.  Apres  avoir  compte  les  pre- 
A  R  o  miers  600000  ecus  avanc  fon  depart  de  Calais ,  le  refte  ne  ve- 
III.  noit  que  bien  lentement.  Des  trois  millions  qui ,  felon  qu'on 
en  etoit  convenu ,  auroient  du  etre  payes  a  la  fin  de  Tannee 
1366,  il  n'y  avoit  de  paye  cn  1369,  lorfque  la  Guerre  fiit  de- 
daree,  qu'un  million  &  quelque  deux-cens-mille  ecus.  II  ya 
grande  apparence ,  qaEdouard  recevoit  avec  bonte  les  excufes 
qu'on  lui  faifoit  de  tems  en  tems  fur  le  defaut  de  payement  i 
d'autant  plus  qu'il  avoit  toujours  entre  fes  mains  des  Otages ,  qui 
lui  repondoient  de  ce  qui  lui  etoit  dii. 

Entrc  ces  Otages ,  il  y  avoit  cinq  Princes  du  Sang  de  Fran- 
ce;  favoir,  le  Duc  d^Orleans  ,  les  Ducs  ctAnjou,  de  Berry,  & 
de  Bourho»  ,  6c  le  Comte  iAlcnpn.  Comme  11  ne  s'agiiroit 
plus,  pour  rentiere  execution  duTraite,  que  des  deuxSeigneu- 
ries  de  Gavre  &  de  Belville ,  &  du  payement  du  refte  des  trois 
millions,  Edouard  fe  fit  vraifemblabkment  un  fcrupule  de  rete- 
nir  tant  de  Princes  en  Otage  pour  fi  peu  de  chofc.  II  propofa 
donc  ,  de  lui-meme  ,  qu'il  donneroit  un  conge  abfolu  aux  qua- 
tre  premiers ,  &  aux  Seigneurs  de  Brenne ,  de  Montmorency ,  de 
Clare  ,  de  Hengeeft  ,  &  A' Andrefel  ,  dont  le  demler  etoit  du 
nombre  des  Prifonniersi  a  conditlon  qu'on  lul  livreroit  le  Com- 
te  de  Gavre  ,  &  la  Terre  de  Belville  ,  dans  Tetat  qu'il  les  de- 
mandoit :  Que  pour  furete  de  rexecution  ,  on  lui  donneroit  en 
gage  Melle ,  Chifay ,  Chivray ,  Villeneufve ,  &  quelques  autres 
Terres  en  Poitou  &  en  Saintonge :  Et  que  fi  ,  avant  la  fete  de 
Tous  les  Saints ,  on  ne  le  mettoit  pas  cn  pofreffion  de  Gavre  & 
de  Belville ,  les  Seigneuries  qu'on  lui  auroit  baillees  en  gage  fe- 
roienc  confifquees  a  fon  profit ,  &  que  les  quatre  Princes  &  les 
autres  fix  Seigneurs  feroient  obliges  de  revenir  fe  mettre  en  O- 
tage,  comme  auparavant.  Les  Princes  Fran^ois  ayant  accepte 
ces  conditions  ,  le  Roi  Jean  en  confirma  le  Traite  ;  a  condi- 
tion  qu'au-lieu  des  Sires  de  Grandpr^,  de  CUre  ,  &  A'Andrefely 
Edouard  metcroit  en  liberte  le  Comte  d^Aienfo»  ,  le  Dauphin 
A'Auvergne  ,  &  le  Seigneur  de  Coucy.  Mais  Edouard  n'ayant 
pas  voulu  confcntir  a  cet  echange,  Jean  ratifial'accordtelqu'il 
avoit  ete  fait  premierement. 

Des  que  la  ratificacion  du  Roi  de  France  fuC  arrivee ,  ces  dix 
Seigneurs  furenc  conduits  a  Calais ,  oii  on  leur  laifla  une  entic- 
re  liberte  ,  non  feulement  de  fe  promener  dans  la  Ville  ,  mais 
meme  de  s'en  abfenter  pendant  trois  jours  ,  a  condicion  d'y  rc- 
venir  coucher  le  quatrieme.  II  y  a  quelque  apparencc  ,  qu'il 
furvint  quelque  difficulte  a  Tegard  des  Terres  qui  devoient  etre 
donnees  en  gage ,  &  que  ce  fut  ce  qui  arreta  les  Seigncurs  Fran- 
^ois  a  Calais,  plus  longtems  qu'ils  n'avoient  cru.  Quoi  qu'il 
en  foic ,  le  Duc  d'Anjou  ,  qui  craignit  fans  doute  d'etre  obligc 
de  retourner  en  Angleterrc  ,  profica  de  la  liberte  qu'il  avoit  de 
fortir  de  Calais,  &  n'y  retouma  plus.  Les  Comtes  de  Brenne 
&  de  Grandpri,  &  les  Sires  de  Clare  &  de  Derval ,  iraicanc  ce 
mauvais  exemple ,  s'evaderent  comme  lui ;  apres  quoi ,  il  ne  fuc 
plus  parle  de  l'execution  du  Traite  pour  la  liberte  des  autres. 
Peu  de  tems  apres,  lc  Roi  Jean  etant  retourne  en  Angleterre, 
foit  pour  excufer  le  Duc dAnjou , ou  pour  quelque  autre  deirein, 
y  finit  fa  vie,  au  mois  d'Avril  1364  (i). 

Charles  V  fon  Fils  etant  monte  fur  le  Trone ,  les  affaires  chan- 
gerent  de  facc ;  &  fi  Edouard  n  avoit  ete  aveugle  par  la  bonne 
opmion  qu'il  avoit  de  la  bonne-foi  de  ce  Prince  ,  qu'il  croyoit 
femblable  au  Roi  fon  Perc  ,  il  ne  lui  auroit  pas  cte  difficile  de 
comprendre  qu'il  avoit  quelque  mauvais  deflein.  Cbarles  ne  lui 
donna  aucune  fatisfadtion  fur  Tevafion  des  Otages  ,  quoiqu'il  la 
demandat  avec  inliance  ;  aufli-bien  que  fur  les  deux  Bourgeois 
de  Touloufe,  &  fur  deux  autres  Otages  ,  qu'il  vouloit  avoir  a 
la  place  des  Sires  diEftampes  &  de  Hengeeft  ,  qui  etoient  morts 
en  Angleterre.  II  ne  fe  mit  point  en  peine  de  payer  le  refte  de 
la  ranqon  du  Roi  Jean :  que  s'il  lui  en  fit  toucher  quelque  par- 
tie,  ce  ne  fut  qu'en  tres  petite  quantite,  &,  felon  les  apparen- 
ces ,  pour  Tamufer.  Quatre  annees  fe  paflerent  de  cette  manie- 
re ,  dans  des  negociations  inutiles  pour  i'affaire  de  Belville  ,  qui 
ne  fuc  jamais  decidee ,  quoiqu'elle  eut  ete  remife  a  des  Arbitresi 
parce  que ,  felon  les  apparcnces ,  Charles  ne  fe  Ibucioit  pas  d'en 
voir  la  fin. 

On  ne  peuc  s'empecher  dc  foupgonner  que  les  Otages  ,   qui 


(i)  Mr.  Barnes  dit  que  le  Roi  Jettn  arriva  a  Douvres  le  4.  de  Jan- 
vier  ij6+  ,  &  mourut  le  8  d'Avri!  fuivant  ,  au  Palais  dc  ia  Snvoye , 
qui  etoit  alors  un  Jcs  plus  beaux  d'Angleterre.  li  y  etoit  loge  avec 
les  Otages  qui  etoicnt  du  Sang  Royal :  il  faifoit  &  recevoit  trequem- 
ment  des  vifites  des  Rois  d' Angleterre ,  d'EcoJfe,  de  Dmemarc,  ficde 
Chypre.  StorD  nous  apprend  dans  fa  Defcription  de  Londres ,  quc  ces 
cinq  Rois  enfcnible  furent  regaies  un  jour  ,  avec  les  principaux  O- 
tages  de  France ,  les  Fils  du  Roi  Edouard ,  &  plufieurs  dcs  principaux 
Seigneurs  d'Angleterre,  par  le  Chevalier  Henri  Picard ,  Marchand  de 
Vin,  qui  quelques  annees  auparavant  avoit  ete  Lord-Maire  de  Lon- 
flres.  Mr.  Barnes  cite  Knighton  &  Walfmgham  ,  pour  prouver  que  le 
Roi  Jem  a  fon  lit  de  mort  fit  venir  le  Roi  Edouxrd ,  &  lui  contefla 
«jue  depuis  le  tems  de  fa  premicre  arrivee  en  Artgleterrt ,  il  a<pit  dcs 
intelligenccs  dans  Londres  ,  8c  des  Agens  qui  ramaflbient  fecr^ement 
le  plus  fin  Or  du  Royaume,  qu'on  mettoit  en  lingots  dans  des  bar- 
rils  garnis  de  cercles  de  fer  pour  renvoyer  en  Erance  ,  avec  des  arcs , 
des  Heches,  &  une  grande  quantite  d'autres  armes  ;  quc  li^  jean  a- 
voit  injuftement  retenu  la  Couronne  de  France  a  Edojtard^  )ufqu'a 
la  Paix  de  Bretigny  ;  toutes  chofes  dont  il  demandoit  parabn  au  Roi 
de  bon  cceur.    £d«H»rd  lui  pardoona  fans  refsrve  ,  ii  fit  arr£cer  tout 


etoienc  en  Angleterre  ,  furent  avertis  du  deflein  que  le  Roi  de  E  n  o  u 
f  rance  avoit  de  rompre  la  Paix  ,  quand  on  voic  dans  ce  Re-  *  R  "* 
cueil  ,   qiie  ce  fuc  principalemenc  en  ce  ceras-la  qu'ils  firenc  les     *"* 
plus  grands  efForts  pour  obtenir  des  conges ,  fous  divers  pretex- 
tes,  ou  pour  compofer  avec  Edouard  touchant  leur  liberte. 

Le  Duc  d'Or/eans  obtint  fa  liberte  ,  &  celle  d'Andrefelf  en 
donnant  quelques  Teires  en  Poitou  a  Thomasde  Woodftock^  Fils 
d'Edouard. 

Le  Duc  dtBourhon ,  &  le  Dauphin  dAuvergney  eurent  con- 
ge  pour  aller  en  France,  fous  la  caution  du  Duc  de  Berry;  Sc 
ce  conge  ayanc  ece  prolonge,  le  Duc  de  Bourbon  s'accommoda 
avec  Edouard,  pour  douze-mille  ecus  que  cePrince  avoit  paycs 
a  celui  qui  avoic  pris  le  Duc ,  a  la  BaCaille  de  Poiciers. 

Le  Duc  de  Berry  ayant  eu  conge  pour  aller  a  Paris  ,  ne  re- 
vinc  plus. 

Le  Comce  de  5.  Pol  obcinc  la  meme  permiflion  ,  cn  lailHuit 
ks  deux  Fils  pour  furece  de  fon  recour. 

Le  Comce  d'Harcour  ,  qui  avoic  eu  un  conge  limite  fur  fa 
parole  d'honneur  ,  fe  difpenfa  de  cenir  fon  engagemenc ,  quoi- 
^uEdouard  le  rappellac  plufieurs  fois. 

Mo?itmorency ,  Boucherche,  Maulevrier,  firenC  la  meme  cho- 
fe^  mais  il  y  a  de  1'apparence  ,  qu'ils  donnerenc  enfuice  quelque 
facisfadtion  au  Roi. 

Charles  d'Artois  fe  recira ,  fans  prendre  congc. 

Enguerrand  de  Coucy  fe  procura  un  conge  abfolu  ,  je  ne  fai 
par  quel  moyen. 

Guy  de  Blois ,  qui  avoic  eu  un  conge  limice ,  ne  recourna  plus 
en  Anglecerre ,  s'ecanc  accommode  pendanc  qu  il  ecoic  eloigne. 

Le  Daiiphin  d'Auvergne  obtint  fon  conge  ,  a  condition  de 
payer  dix-mille  ecus  ,  en  cas  qu'il  ne  retournat  pas  au  cems  qui 
lui  fut  prefcrit. 

Le  Comte  de  Luxembourg  ,  les  Sires  d'Eftampes  &  de  Hen- 
geeft,  moururent  en  Angleterre ,  ScCharles  ne  donna  pointd'au> 
cres  Otages  en  leur  place.  Joignons  k  ccux-la  les  dix  Otages, 
que  Jean  avoit  emmcnes  avec  lui  en  partanc  de  Calais  ,  &  qui 
vraifemblablemenc  etoient  des  principaux  ;  &  nous  trouverons 
qu'il  n'en  reftoit  plus  guere  de  confiderables  entre  les  mains  d'E- 
douard,  au  tems  de  la  rupture  de  la  Paix. 

Tout  cela  paroit  par  divers  Ades  ,  qui  fe  trouvent  dans  ce 
Recueili  par  oii  Ton  peut  aifement  comprendre,  que  la  confi- 
deration  des  Otages  qui  reftoient  encore  en  Angleterre  ,  n'ecoit 
pas  capable  de  laire  un  grand  effec  fur  Tefpric  du  Roi  de  Fran- 
ce.  Aufll  ne  fe  mit-il  plus  en  peine  d'exccuter  le  Traite  ,  d^s 
qu'il  eut  recire  fesFreres,  &  les  principaux  des  aucrcs  Seigneurs. 
D'un  aucre  cote  ,  la  maladie  du  Prince  de  Galles  devenant  de 
jour  en  jour  plus  dangereufe  ,  Charles  ,  qui  voyoic  ce  Prince 
hors  d'ecac  d'agir ,  cruc  qu'il  devoic  proficer  de  cecte  conjonftu- 
re  j  pendant  c^Edouard  ,  qui  etoit  dans  une  parfaite  fecurite  , 
ne  pouvoic  s'imaginer  que  la  France  fuc  en  etat  de  recommen- 
cer  la  Guerre.  Dans  cette  rcfolution  ,  il  fit  diverfes  Alliances 
avec  des  Princes  d'AIlemagne  ,  &  particuUeremcnc  avec  le  Roi 
de  Caftille  ,  avant  que  de  faire  connoitre  ouvercemenc  ks  des' 
feins.  II  obtint  de  grofTes  fommes  des  Etats-Generaux ,  qui  fans 
doute  n'ignoroient  pas  fes  intentions  ,  quoique  ces  fommes  fus- 
fent  accordees  fous  d'aucres  precextes.  Quand  fes  affaires  furent 
\  peu  pres  dans  Tetat  ou  il  les  fouhaitoit ,  il  fe  plaignic  avec  ai- 
grcur ,  au  fujec  des  Troupes  Angloifes  qui  ravageoienc  la  Fran- 
ce.  Nous  avons  vu  <\\i'Edouard  lui  donna  coute  la  fatisfadion 
pofllble  dans  un  pareil  cas ;  mais  comme  Charles  cherchoit  unc 
occafion  de  querelle  ,  il  temoigna  qu'il  n'ecoic  pas  concenc ,  & 
pretendit  c{\i'Edouard  lui  faifoit  aftuellement  la  guerre.  Pout 
colorer  encore  un  peu  mieux  la  rupture  qu'il  meditoit  ,  il  fe 
plaignit  que  les  Anglois  n'avoient  pas  vuide  tous  lcs  Chateaux 
qui  devoient  lui  etre  reftitues.  Mais  comme  aucun  Hiftorien 
n'a  fpecifie  quels  etoient  ces  Chateaux  ,  on  a  lieu  de  croire  que 
ce  fujet  de  plainte  etoit  de  peu  de  confequence.  Dans  ces  cn- 
trefaites  ,  arriva  rafFaire  de  rimpot  que  le  Prince  de  Galles  a- 
voit  etabli  dans  la  Guyenne  ;  affaire  qui  vraifemblablemenc  lui 
fuc  fufcicee  par  le  Roi  de  France.  Quoi  qu'il  en  foic ,  bien  que 
Charles  n'euc  aucun  droic  de  fe  meler  des  afFaires  de  cette  Prin- 
cipaute  ,  a  la  Souverainece  de  laquelle  le  Roi  fon  Pere  &  lui 

avoient 

rOr  8c  toutes  les  armes ,  8c  punir  feVerement  les  Ar^lois  qui  etoient 
tombes  en  contravcntion  ,  entre  lefquels  il  y  avoit  plufieurs  Mar- 
chands  Lombards  qui  furent  mit  en  prifon  a  la  Tour  ,  d'ou  ils  nc 
fortirent  qu*apres  avoir  paye  au  Roi  ce  quil  trouva  a  propos  d'exi- 
ger  d'?ux. 

(i)  11  paroit  par-la  que  Mn.Barnis  8c  quelques  autrcs  Hiftoriens 
fe  font  ttompes  en  plaqant  fa  mort  en  Tannee  1J70.  Robert ,  fon 
SucceiTeur,  tut  le  premicr  Roi  de  la  Race  des  Stuarts:  Famille  dont 
Mr.  Bames  hous  a  donne  la  Genealogie  ,  a  propos  de  laqueile  il  re- 
fute  une  ancicnne  crreur  des  Hiftoriens  Ecojfois ,  touchant  les  Enfans 
de  Robert. 

(j)  Mr.  Barnes ,  qui  dit  que  la  Reine-Mere  mourut  le  ii  d'Aoiit, 
s'ell  anurement  trompe  au  tems  de  fon  enteneraent ,  qui  fe  fit ,  fe- 
lon  lui,  lc  17  de  Septembre  fuivant,  au  milieu  du  Chceur  de  l'Egli- 
l'e  des  Francifcains  ,  qu'on  nomme  a  prefent  VEglife  de  Chrift.  La 
verite  eft  qu'il  y  a  un  Ordre  dans  ce  Volurae  des  Ecedera ,  pag.  1 10. 
en  date  du  20  de  Novembre  a  Wtftminjler  ,  ^our  faire  nettoyer  les 
rues  au  dehois  de  Bifljofsgatt  8c  d'Aldgate  ,  a  Tarrivec  du  Corps  de 
ia  Reine  a  Londres.  A  Tegard  de  la  prifon  de  cette  Princefle  ,  quel- 
quc  loogue  i^u^ellc  fut ,  on  i»  lui  reodit  douce  £(  refpe£tueufe  i  cllc 

avoit 
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^voient  expreffemeiit  renonce  ,  il  en  prit  occafion  de  citer  le 
Prince  de  Galles  a  la  Cour  dcs  Pairs  j  &:  lur  le  reiiis  que  ce 
Prince  fit  de  comparoJtre,  11  fit  ordonner  laconfifcatiohdetou- 
tes  les  Terres  qiie  les  Anglois  pofTeJoient  cn  France. 

Aprcs  avoir  vu  Fetat  ,  oii  fe  trouvoient  les  afFaires  entre  les 
dcux  Couronnes  ,  il  ne  reile  plus  qu"a  juger  li  la  rupture  etoit 
bicn  fondec,  de  la  part  de  la  France.  Eaouard  avoit  des  fujets 
de  plainte  tres  reels.  Gavre  &:  Bclville  etoient  encore  entre  les 
mains  daRoi  de  Francc:  il  reftoit  encore  a  payer  pres  des  deux 
tiers  de  la  rancon  du  Roi  JeaTi ,  &  les  principaux  Otages,  ou 
s'etoient  cvades^  ou  ayant  eu  conge  ,  netoient  plus  retournesj 
ou  avoicnt  compofe  pour  de  tres  petites  lommes  ,  par  propor- 
tion  aux  deux  millions  d'ecus  d'or  qui  lui  etoicnt  encore  dus. 
Cependant  Charles  pretendit  que  leTraite  deBretigny  etoit  nul, 
par  le  defaut  de  reftitution  de  quelques  Chatcaiix  ,  dont  aucun 
Hiftorien  n'a  pu  marquer  les  noms  ;  parce  quEdouard  n'avoit 
pas  empeche  que  fes  Sujets  ne  ravagealient  la  France,  qUoiqu'il 
les  eut  defavoues;  &  enfin  ,  parce  que  lc  Prince  de  Ga//es  avoit 
refufe  de  comparcitre  comme  VafTal,  quoiquil  fut  certain  que 
la  France  avoit  renorice  a  la  Souverainete  de  la  Guyenne. 

Froijfard  dit  ,  que  Char/ei  ayant  fait  examiner  le  Traite  de 
Bretigny  dans  fon  Confeil ,  on  s'arreta  principalement  fur  TAr- 
ticle  qui  portoit,  que  les  dcux  Rois  renongoicnt  a  toutes  voyes 
de  fait,  en  cas  d'inexecution.  II  ajoute  ,  que  ce  fut  fur  cette 
confideration  ,  qu'on  lui  confeilla  de  fonder  la  Declaration  de 
gucrre;  parce  qlfon  prctendit  ({iSEdouard  n'avoit  jamais  cefTe, 
depuis  la  Paix  de  Bretigny  ,  de  faire  la  guerre  a  la  France.  II 
feroit  a  fouhaiter  que  cet  Hiftorien  fe  fflt  un  peu  niieux  expli- 
que,  &  qu'il  eut  fait  connoitre  fur  quoi  cette  plainte  etoit  fon- 
dee.  Si  c'etoit  fur  les  ravages  que  les  Troupes  callees  du  Prin- 
ce  de  Ga/les  faifoient,  il  femble  que  puifque  la  France  ne  pou- 
voit  pas  elle-meme  s'en  delivrer,  il  etoit  encore  plus  difficile  au 
Prince  dc  GcJ/es,  ou  au  Roi  fon  Pere  ,  de  forcer  ces  Trciipes 
vagabondes  a  robeiiTance  ,  parce  quelles  fe  trouvoient  dans  un 
Etac  etranger. 

Mez.erai ,  qui  a  bicn  fenti  rinjuftice  de  cctte  nipture  ,  paflTe 
tres  legerement  la-defTus ,  &  en  parle  d'une  maniere  ,  qui  fait 
afTez  comprendre  que  la  Politique  y  eut  plus  de  part  ,  que  Te- 
quite.  Voici  ce  qu'il  en  dit  dans  fbn  Abrege  lur  Tan  ilC'9-  E- 
douard  fe  croyoit  Souverain  ahfolu  en  Guyenne  ,  depuis  le  Traite 
de  Bretigny :  mais  comme  de  fon  coti  i/  navoit  pas  fait  vuider  /es 
gens  de  Guerre ,  ^  e^ue  de  plus  il  avoit  commis  diverjes  looflilites, 
le  Roi  pr^tendit  que  le  Traite  (toit  ftul  ^t  r^folu  ,  (^  partant  ,(^ue 
ce  Prince  demeuroit  toujours  Vajfa/  de  la  Couronne.  Ce  fut  /ur  ce 
fied-ld  quil  lui  envoya  dsc/arer  /a  Guerre ,  e^  quejifuite  fon  Par- 
lement  s^tant  afferr.bU ,  la  Vigi/e  de  V Afcenfion  ,  lui  fe'ant  en  fon 
Lit  de  Jufice ,  donna  un  Arret ,  c^ui  pour  ces  rebellions  ^  atten- 
tats  ,  <S-  defohfijfances  ^  cot.ffquoit  touies  /es  Terres  que  /es  An- 
glois  tenoient  en  France.  Quon  confere  ces  termes  de  rehe/lions 
&  de  defob^ijfances ,  avec  les  Articles  du  Traite  de  Bretigny ,  ou 
Jean  &  Charles  fe  departoient  de  toute  forte  de  Souverainete  fur 
i£j  Provinces  qu'ils  cedoient  au  Roi  d'Angleterre  j  &  i'on  jugs- 
ra  fi  le  Parlement  pouvoit ,  avec  la  moindre  couleur  ,  fe  iervir 
de  femblables  expretTions  ,  contre  un  Prince  qui  depuis  la  dcr- 
niere  Paix ,  ne  pofTedoit  pas  un  feul  Village  ,  pour  lequel  il  fut 
Vaffal  de  la  Couronne  de  France. 

Cette  rupture,  qui  fut  faite  fi  a  propos,  &  qui  remit  la  Fran- 
ce  en  fon  premicr  etat ,  a  ete  une  des  principalcs  caufes  qui  ont 
fait  donner  a  Cliar/cs  V  le  lurnom  de  Sage.  JVIais  qufl  nom  au- 
roit-on  pu  lui  donner,  fi  la  Guerre  avoit  reutli  '■out  au  contrai- 
re,  commc  il  pouvoit  arriver  ?  Etoit-il  fiir  des  evenemens .'  & 
ne  peut-on  pas  dire  qu'il  ae  tint  pas  a  lui  qu'il  ne  replongeat  la 
France  dans  rabime  d'ou  elle  ne  faiioit  que  de  Ibrtir.'  Au"refte, 
quoique  ce  Prince  ait  eu  de  trcs  heurtiiv  fucces-,  c'eft  pourtant 
lui  qu'on  doit  regarder  comme  ia  premiere  caufe  de  toures  les 
miferes ,  que  la  France  foufFrit  fous  le  Regne  de  Charles  VI  fon 
Fils  &  fon  Succefifeur  ,  pendant  lequel  les  Anglois  eurent  aflez, 
bien  leur  revanchc. 

Iir.     A  F  F  A  I  R  E  S    D'E  C  0  S  S  E. 

/^Et  Article  a  ne  contient  que  peu  de  circonftancei  remar- 
^  quables.    On  a  vu  dans  l'Extrai:  du  Tome  V ,  qu'on  etok 

avoit  afTez.  de  libertg  fous  les  yeux  du  Concierge  ,  &  une  pcnfion 
de  4000  liv.  (terl.  par  an.  Lc  Roi  lui  rcndoit  vilite  au  inoins  une 
fois  Tan  ,  8c  lui  donna  pluficurs  amufemcns  convenablcs  a  une  Piin- 
celTe.  A  Tegard  de  la  part  qu'elle  avoit  a  l'airalTinar  du  Roi  Ibn  Ma- 
ri ,  notre  Aiiteur  croit  que  lorfqu'elle  viiit  a  main  annec  cn  Ani/lc- 
terre,  clle  n'avoit  aucun  delTein  contrc  la  perlbnne  de  ce  Princc;c'c- 
toit  feulcmcnt  contre  les  Sj/m[ers ;  mais  que  Mortinitr  8c  d'aatres  qui 
avoient  cncouru  les  peines  de  la  Loi  a  caule  rfe  leur  trahilbu  ,  la 
poulTcrent  li  loin  pour  fe  mettre  a  couvert  ,  qu'cl.e  ne  put  plus  re- 
culcr ;  8c  lorlque  le  Roi  fut  depofe  ,  ils  firent  rant  de  p.-ur  a  cctte 
Princefle ,  lui  faifant  accroire  quc  li  le  Roi  rcmoncrii  fur  !e  Trone , 
il  la  fcroit  brulcr  toute  vive  ,  qu'elle  donna  les  inains  a  li  morl;  de 
ibn  Mjri. 

(4)  Mr.  Bxrnes  dit  que  le  Duc  (^cClare-nct  mouvut,  non  fans  foup- 
^on  de  poifon  ,  le  17  d'06tobie  ,  li  premicrc  annee  de  Ibn  ma- 
riage. 

(f)  Mr.  B.irna ,  qui  nomme  cette  Dame  Alitc  ?errers ,  citc  la  Dc- 
fcription  de  Londres  par  Stow ,  pour  pvouvcr  que  c'etoit  une  peifon- 
nc  d'une  bcaute  fi  cxtraordiDaire  ,  qu'environ  Tan   1174,  e''le  tut  fai- 
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convenu  d'un  Traite  pour  ta  liberte  du  Roi  David,  qui  s'6tolt 
engage  a  payer  90000  marcs  fterling  pour  fa  ranqon.  Ce  Trai- 
te,  qui  etoit  dcmeiire  fans  execution,  ftit  repris  en  1^57;  mais 
avec  cette  difTerence  ,  que  le  Roi  d'EcolTc  ftit  oblige  de  payer 
dix-niii!e  marcs  de  plus.  Ce  dernier  Traite  eft  du  3  Octobre 
1357,  page  46. 

11  eft  fuivi  de  beaucoup  d'A6t:es  ,  par  lefquels  les  Prelats,  les 
Seigneurs  Laiques ,  &  toures  les  bonnes  Villes  d'Ecoirj  s'enga- 
geoient  au  payemcnt  de  la  rangon  de  leui-  Roi. 

^On  trouve,  page  90,  un  Bref  du  Va.pe  Imocent  VI,  adrefiTe 
au  Roi  d'Ecofie,  qui  contient  un  refus  de  confentir  que  leCler- 
ge  d'Ecofre  s'engageat  pour  lui. 

c  Quelques  Plein-pouvoirs  d'Edouard,  pour  traiter  d'une  Paix 
finale  avec  rEcofie.  Page  361. 

d  Un  Sauf-conduit  pour  le  Roi  David  ,  allant  en  Angleterre. 
Page  375. 

e  11  paroit  par  un  Memoire  infere  dans  la  page  476  ,  qu'E- 
dtuard  fit  quelque  tentative  pour  perfuader  aux  Ecoffois  de  le 
declarer  Succefleur  dti  Roi  David,  en  cas  que  ce  Princc  mou- 
riit  fans  Enfans,  &  qu'il  leur  faifoit  de  grandes  promelTes  pour 
lcs  y  porter.  Mais  ce  projet  ne  reuflit  point.  Du  27  de  No- 
venibre. 

/Prolongation  de  la  Treve,  pour  quatre  ans.  Du  12  dejuin. 
Pages  46-1.  &  468. 

g  Aurre  prolongation  ds  la  Treve,  pour  14  ans.  Page  632. 

h  David  etant  mort  en  1371  (2) ,  Robert  Stuart  fon  Neveu, 
Fils  de  la  Sceur  ainee,  qui  fut  fon  Succeffeur  ,  ne  fut  pas  plu- 
tot  fur  le  Trone  ,  qu'il  fit  Alliance  avec  la  France  ie  28  d'Oc- 
tobre  13  71.  On  trome  ce  Traite,  page  699. 

Ceft  tout  ce  qui  sofiie  de  plus  conliderable  dans  le  VI  To- 
me ,  par  rapport  a  l"Eco)Te. 

IV.    AFFAIRES  DOMESTIOUES. 

/^Et  Article  ne  confifte  qu'en  quelqucs  AiStes  d^taches  ,  qui 
^  ont  du  rapport  a  TAngleterre  en  particulier ,  ou  a  laFamil- 
le  Royale,  dont  voici  les  principaux. 

a  11  paroit  par  un  Ordre  d'Edouard,  pour  faire  payer  les  fraix 
de  Fanniverfaire  de  la  Reine  Ifabelle  ia  Mere  j  qiie  cette  Prin- 
cefiTe  etoit  morte  en  1356,  dans  le  Chareau  de  Riling  ,  oii  elle 
avoit  ete  confinee  vingt-huit  ans  auparavant.  Page  140.  (3). 

^Erecfion  du  Duche  de  Guyenne  en  Princip.ute,  en  faveur 
du  Prince  de  Galles.  Du  19  de  Juillet.  Page  384. 

Afte  par  lequel  le  nouveau  Pnnce  d'Aqu:taines'engage^payer 
tous  les  ans  a  laCouronne  d'Angleterre  une  redevancedune  on- 
ce  d'Or.  Du  19  de  Juillet. 

c  Defenfe  au  Peuple  d'Angleterre  de  s'occuper  a  diverfes  (br- 
tes  de  Jeux  inutiles,&  ordre  aux  Sherifs  de  le  faire  exercer  a  ti- 
rer  de  l'Arc.  Du  i.  de  Juin.  Page  417. 

rfSauf-conduit  pour  Valdemar  Roi  de  Danemarc  allant  en  An- 
gleterrc.  Du  i.  de  Fevrier.   Page  432. 

e  Articles  de  mariage  entre  le  Cowte  de  Cimhridge  Fils  d'Edou- 
"^d  ,  rSc  h  Diichejfe  Douairiere  de  Bourgogne  ,  Fille  de  Louis 
Comte  de  Flandre.   Du  9  d'06lobre  44.5. 

/  Articles  de  mariage  ,  entre  L.ionel  Ouc  de  C'arence ,  fccond 
Fils  d'Edouard  ,  &  Violente  ,  Filk  de  Galeaz.  Duc  de  Milan. 
Du  5  de  Mai.  Page  564. 

g  Depart  du  Duc  de  Clarence  ,  pour  aller  a  Milan  ,  avec  une 
fuite  de  457  hommes  &  de  1280  chsvaux.  Page  ^yo. 

Ce  Priiice  mourut  en  Iralie  en  1370  (4J. 

Protedti Jii  pour  trois  Horlogers  de  D^lft  ,  allant  cxercer  leur 
metier  en  Angleterre.  Page  590^ 

Conimillion  qui  etablit  Jean  de  Gand,  Duc  de  Lancaftre  & 
Roi  de  Caftille,  Fils  d  Edouard,  Ltentenant  du  Roi  au  dela  de 
la  Mer.  Tome  VII,  p'ge  13. 

On  ne  trouve  ici  qu'un  feul  Afte  ,  qui  donne  quelque  indice 
de  ramour  c^nEdouard  congut  en  fa  vicillffTe  pour  Aiix  Pier- 
ce  (5)  :  c'eft  un  don  que  ce  Princc  lui  lit  de  mieiqucs  Joyaux, 
qui  avoient  appartenu  a  la  Reine  Philippe.  Tome  VII.  Du  8 
d'AoiJt  1373.  Page  28. 

Cette  Maitrelle  d'Edouard  eft  nommee  ,  par  quelques  Au- 
tcurs  ,  Alix  Percy  ,  par  d'autres  Piers  ou  Pisrcc  j  &  dans  cet 

A(fte 

(e  Bame  Ju  SoleH  ,    8c  fit  une  C:rvalcade  depuis  la  Tour  de  Londres  ,^  ^^ 
par  la  rue  de  Cheap/iile  ,  fuivie  de  plulicurs  Seigneurs  ,  Chcvaliers  8c  Gand. 

■  "  .  -   .  ..-,        ,  .  Don'd'E- 

.  douatd  % 
.  AliJt 
Pietce. 
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/m6S. 
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g  «i??- 
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Hotlo- 
gers. 

Com- 
miirion 
donnee  ^ 


Damcs  ;  chaque  Dame  avoit  un  Seigneur,  ou  un  Chcval:er,  qui  te- 
noit  la  biidc  de  Ibn  Cheval ,  jufqu'a  la  Place  dc  Smitijfielil ,  oii  com- 
menqa  un  Tournoi  inagnifiquc  qui  dura  lcpt  jouvs  dc  fuitc.  Mais 
quoiqu'il  paroille  par  ua  Regitre  mcntionne  pav  le  Chcvnlicr  Kobert  ' 
C-tton ,  que  cctfc  Damc  etoit  cn  li  grand  credit  aupres  iVE.ioiiarHIir, 
quelle  eioit  alfife  au  chcvct  de  ibn  Kt  daiis  lc  teins  que  lcs  autres 
Counifans  etoicnt  reduits  a  demeurcr  a  la  poite  de  I.1  chambre  ,  8c 
qu'clle  portoit  au  Roi  des  chofcs  que  lcs  OiHciers  dc  la  cliambre  fc- 
cicte  n'o;bient  lui  povtcr  ;  ccpenJant  Mr.  Barru-s  ns  vcut  poiiit  con- 
vcnir  de  cc  qui  a  cte  alltire  par  plulieurs  Ecnvains  ,  i'avorr ,  qu'ei!e 
etoit  Concubine  d^Edouanl:  a  caufe,  coinmc  il  dit,  du  pca  d'.ippa- 
rcnce  qu'un  Princc  qui  avoit  ete  li  fagc  a  la  flcur  de  fon  ai^e ,  fc  fut 
livre  au.t  flammes  de  la  concupilirencc  dans  fa  caducite;&  qu'nn  aufll 
illultvc  Seigncur  quc  Guiliaume  Baron  de  IVin.for  IVvit  cfflu-itc  epou- 
fee,  li  cllc  avoit  pafle  pour  aufli  impudiquc  en  ce  tcms-la  qu'on  l'a 
rcpvefcntec  daus  ks  iiccics  l'uiv.iU5. 

M  3 


5)2 


ABREGE'     HISTORIQUE 


Edoo-  Aifte  cllc  eft  nommee  Terreres ,  qui  etok  apparemment  fon  ve- 
A  R  "       ritable  nom. 

III-  Memorandum  de  la  mort  6!Ed»uardj  21  Juin  1377.  (i) 

Mort 

l!i!r,1r     V.  AFFAIRES  OUI  REGARDENr  LA  RELIGION, 
'^''  ott  qHelques  ajfaires  avec  les  Papes. 

LEs  memes  differends  fubfiftoient  toujours ,  entre  TAngleter- 
re  &  la  Cour  de  Rome  ,  touchant  la  CoUation  des  Beneti- 
ces  ;  les  Eccleliafliques  etrangers ,  &  non  refidens  •■,  les  Benefi- 
czs  de  Colation  Royale ,  que  le  Pape  ufurpoit  de  tems  en  tems; 
le  Temporcl  des  Eveches  ,  que  le  Pape  pretendoit  conferer  par 
fes  Bulles  ;  les  Provifions  qu'il  donnoit  pour  des  Beneficcs  qui 
n'etoient  pas  encore  vacans  ,  par  oii  il  privoit  les  Patrons  de 
leurs  droits.  Ceft  fur  ces  matieres  ,  que  roulent  la  plupart  des 
A<Stes  qui  regardent  la  Religion.  Mais  comme  on  a  deja  vu  les 
mcmes  chofes  dans  les  Extraits  precedens,  il  n'eft  pas  neceflaire 
de  s'y  arreter  longtems.  Je  me  contenterai  donc  de  faire  remar- 
quer  quelques  Aftes  ,  qui  font  voir  que  ni  le  Roi  ,  ni  le  Pape , 
ne  ie  defiftant  point  de  leurs  pretentions,  ces  differends  demeu- 
roient  indecis  j  chacun  de  fon  cote  fe  fervant  des  occafions  fa- 
vorables  qui  fe  prelentoient ,  pour  maintenir  leurs  droits. 

a  Ordre  du  Roi  au  Maire  de  Londres  ,  d'emprifonner  ceux 
qui  feroicnt  uouves  dans  la  Ville  ,  portant  des  BuUcs  du  Pape. 
Du  10  d'Oaobre.  Page  65. 

Ordre  de  payer  auT  Cardinaux,  envoyes  pour  traiter  la  PaiX, 
les  Procurations  qui  leur  etoient  dCies  fur  f  Eveche  d'Ely  ,  qui 
etoit  alors  entre  les  mains  du  Roi.  Du  7  de  Novembre.  Pa- 
ge  d8. 

Quand  lc  Roi  avoit  befoin  de  la  Cour  de  Rome  ,  il  faifoit 
payer  ccs  Procurations  ^  mais  en  d'autres  tems  ,  il  les  defen- 
doit. 

h  BuUe  A'In»ocent  VJ ,  qui  confent  que  le  Traite  de  Paix  de 
Bretigny  foit  execute  ,  bien  quil  concienne  des  Articles  cffen- 
fans  pour  le  S.  Siege.  Page  201.  Cetoit  par  rapport  a  l'Arti- 
cle  39. 

c  Renonciation  de  TEveque  d'Ely  au  Temporel ,  qui  lui  etoit 
confere  par  les  BuUes  du  Pape.  Du  6  dejanvier.  Page^^^. 

(^Defenfcs  de  traniporter  de  1'argent  hors  du  Royaume,c'eft- 
a-dire ,  a  Avignon ;  &  Ordre  d'arreter  ceux  qui  portent  des  Bul- 
les  en  Angleterre.  Du  28  de  Juillet.  Page  475. 

*  Lettre  de  Gr^oire  a  Edouard ,  par  laquelle  il  Tinforme  qu'il 
a  deffein  d'aller  tenir  fa  Cour  a  Rome.  Non.  Jul.  Tom.  VII. 
Page  115. 

/Conventions  entre  le  Roi  &  le  Pape  ,  fur  leurs  differends. 
Par  ces  Conventions ,  Edouard  s'engageoit  a  ne  conferer  aucun 
Benefice,  qui  auroit  vaque  avant  le  15  de  Fevrier  de  la  cinquan- 
tismc  annee  de  fon  Regne;  fans  confequence  pour  1'avenir. 

Le  Pape  ,  dc  fon  cote ,  s'engageoit  a  diverfes  chofes  :  mais 
d'une  maniere  fi  generale ,  &  avec  tant  de  reftridlions ,  qu'il  pa- 
roitfoit  bien  qu'il  ne  pretendoit  pas  fe  lier  par  ces  fortcs  d'enga- 
gemens. 

1.  II  promettoit  d'ctre  a  ravenir  plus  modere  ,  dans  les  Col- 
lations  des  Benefices  en  Angleterre. 

2.  Qu'il  accorderoit  un  tems  raifonnable  pour  faire  les  Elec- 
tions;  &  qu'il  admettroit  le  Sujct  elu  ,  pourvu  qu'il  fe  trouvac 
propre  a  fervir  fEglile. 
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*  T560. 
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hois  Jii 
Royjume. 
<  M7V 
Leccccdu 
Pape  au 

Uoi. 

Conven- 
tioQs  en- 
trc  lcRoi 
&lcl'apc 


3.  Qu'il  donneroit  lesBenefices  a  des  gens  qui  fuffent  cn  etat 
d'y  refider 

4.  Sur  ia  plainte  qu'on  lui  avoit  faite  du  grand  nombred'Ec- 
clefiaftiqucs  etrangers  ,  qui  pofledoient  des  Benefices  en  Angle- 
terrcj  il  repondoit,  qu'il  n'en  avoit  confere  qu'un  feul,  4  d'au- 
tres  qu'a  des  Cardinaux. 

5.  Sur  ce  qu'on  lui  avoit  reprefente  que  les  Cardinaux  avoient 
plus  de  revenu  en  Angleterre ,  qu'en  France ,  quoique  la  France 
fiit  trois  fois  plus  grande  que  rAngleterre  j  il  repondoit ,  qu'il 
feroit  a  Tavenir  plus  modere. 

6.  Qu'il  ne  pouvoit  fe  departir  des  Premiers-fruits ,  maisqu'il 
efperoit  de  trouver  quelque  moyen  pour  les  moderer. 

7.  Que  pour  ce  qui  regardoit  lcs  Expedtatives  &  Provifions, 
il  fe  rendroit  a  1'avenir  plus  difScile  ^  fauf  fon  droit ,  qu'il  pre- 
tendoit  conlerver.  TomeVII,  page  135. 

Atteftation  du  Roi ,  qu'une  Femme  qui  etoit  detenue  en  pri- 
fon  ,  y  avoit  fubfifte  quarante  jours  fans  manger  ni  boire  i  & 
pardon  a  cette  Femme  ,  en  faveur  du  miracle.  Du  25  d'AvriI 
1357.  Page  13. 

Don  fait  par  Edouard  a  rEglife  de  Weftminfter  ,  dc  la  Tete 
de  S.  Benoit  ,  Abbe  <Sc  Confeffeur.  Du  5  de  Juillet  1368.  Pa- 

ge  93- 

Atteftation  dHEdouard  ,  qu'un  Gentilhomme  Hongrois  avoit 
paffe  un  jour  &  une  nuit  dans  le  Purgatoire  de  5.  Vairice  en  Ir- 
lande.  Du  2  d'0(Stobre  1358.  Page  107. 

Reftitution  aux  Prieurs  etrangers  ,  de  leurs  revenus,  qui  a- 
voient  ete  faifis  au  commenccment  de  la  Guerre.  Du  i6  de  Fe- 
vrier  1360. 

Ordre  aux  Archev€ques  d'Armagh  &  de  Dublin  en  Irlande, 
de  s'accorder  fur  le  port  de  la  Croix  ,  &  de  fe  permectre  reci- 
proquement  de  faire  porter  la  Croix  dans  leurs  Provinces  ,  a 
1'exemple  des  Archeveques  de  Cantorbery  &  d'Yorckj  fautede 
quoi,  il  leur  ordonne  de  fc  rendre  a  la  Cour  ,  pour  y  cerminer 
lcur  diftercnd.  Du  9  de  Juin  1365.  Page  467. 

Permiffion  a  TEveque  de  Londres  d'emprifonner  un  Hereti- 
que.  Du  20  dc  Mars  1370.  Page  561. 

On  trouve,  dans  un  Acte  de  rannee  1374,  o^tJeanWiclejf\ 
qui  fit  tant  de  bruit  dans  la  fuite,  etoit  un  des  Ambaffadeursque 
le  Roi  envoya  au  Pape,  cette  annee-la.  Tome  VII,  page  41. 
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EXTRAir  T>U  TOME  VlL 

RIcHARD  II,  Fils  du  fameux  Prince  de  Galles  ,  fucceda 
au  Roi  Edouard  III  fon  Ayeul,  le  21  de  Juin  1377, n'e- 
tant  age  que  d'onze  ans  j  &  regna  jufqu'a  la  fan  de  Septembre 
1399. 

Ce  VII  Tome  du  Recueil  des  Aiftes  Publics  ,  &  une  petite 
partie  du  VIII  ,  contiemient  les  Adtes  qui  ont  du  rapport  aux 
evenemens  arrives  fous  le  Regne  de  ce  Prince.  De  tous  les 
Tomes  que  j'ai  deja  parcourus  ,  celui-ci  me  paroit  le  moins 
rempli  de  Pieces  propres  a  cclaircir  quelque  point  de  THiftoire 
de  ce  tems-la.  On  n'y  cn  trouve  qu'un  petit  nombre  fur  le» 
principaux  evenemens  ;  &  au  contraire,  il  y  en  a  une  infinite 
fur  des  matieres  detachees ,  dont  il  ne  feroit  pas  poflible  de  fai- 
re  un  Extrait  ,  fans  s'engager  dans  une  exceffive  longueur.    Je 

me 


Ri-- 

CHARD 
II. 


(i)  Nous  ne  faurions  terminer  dignement  les  Remarques  fur  ce 
grand  &  gloi  ieu.x  Regne ,  fans  donner  un  Abrege  du  Caraftere  d'£- 
tiounrJ  ,  &.  une  idee  de  fes  cxploits  ,  d'apres  Mr.  Bames  fon  Hifto- 
rien. 


PORTRAIT       d'£dOUAR 


III. 


Cs  fut  un  Prince  le  plutot  forme,  &  qui  fe  foutint  le  plus,  dont 
on  puiile  avoir  memoire.  Sa  ftature  n'avoit  rien  d'extraordinaire : 
eile  e'toic  grande ,  fans  retre  trop  ,  n'excedant  pas  la  hauteur  de  fix 
picds ,  mefurc  d'Angleterre.  Ses  membres  etoienc  proportionnes  8c 
bien  faits ,  ibn  corps  robulle  ,  fa  taille  bien  tournee  :  lon  vifage  un 
peu  long,  mals  fott  beiu  ,  gracieux  ,  8c  d'une  phyfionomie  angeli- 
que  :  le  nei  long  ,  droit  &  viril  :  les  yeux  pleins  de  feu  8c  ma- 
jeftueux ,  mais  ccla  avec  tanc  dc  douceur ,  quc  Ton  tenoit  a  bon  au- 
gure  de  lc  regarder  au  vifage ,  quand  ce  n'cut  ete  qu'en  fonge.  Ce 
Pjincc  fut  extremement  heureux  ,  fur-tout  )ufqu'aux  fix  dernieres 
annees  de  fon  Regne.  U  eroic  fagc  8c  prudent  dans  le  Confeil ;  ver- 
fe  dans  les  Loix  ,  dans  rniftoirc  ,  dans  les  Humanices  ,  8c  dans  la 
Thcologie;  il  cntcndoic  lc  Latin  ,  le  VrMcoii  ,  YEffngnol,  Vltditn, 
lc  haut  8c  le  bas  AlkmanJ,  ,  oucre  fa  Langue  naturelie.  II  avoit  la 
conception  prompte  ,  naturellement  beaucoup  de  jugement  8c  d'a- 
drefte.  Son  langage  etoit  eloquent.  11  etoit  doux  ,  famiiier  8c  af- 
fable  ,  dans  fa  maniere  ordinaire  ;  terrible  a  ceux  qui  vouloient  lui 
refifter  ,  mais  bon  8c  genereux  pour  ceux  qui  fe  foumettoient.  il 
etoit  plein  dc  courage  8c  de  grandeur  d'ame  ,  plus  qu'aucun  Prince 
de  fon  Cems  ;  propre  a  la  Guerre,  8c  amareur  de  la  Paix.  II  n'etoit 
jamais  enfle  par  la  profperite  ,  ni  abattu  par  radverlice.  Son  efprit 
etoit  grand  ,  eclatant  ,  8c  vraiment  Royal  ;  ne  s'amufant  jamais  a 
rien  de  bas  ou  de  trivia! ,  comme  on  le  voit  par  les  Loix  excellentes 
qu'il  fit,  par  les  dcux  famcux  Jubiles  qu'il  obierva  ,  8c  par  TOrdre 
illuftre  de  la  Jarretiere  qu'il  imagina,  8c  inftitua  le  premier.  Ses  di- 
vertiiTemens  etoient  le  Vol  de  roifeau  ,  la  Chaffe  8c  la  Peche.  11 
aimoit  fur-tout  i'cxercice  guerrier  des  Joutes  8c  des  Tournois.  II 
etoit  curieux  ,  fpleodide  ,   £c  magaifiquc  dans  fes  batimens  :  porte 


a  la  liberalite ,  8c  a  faire  des  graces ,  fur-tout  pour  les  perfonnes  de 
merite  8c  de  genie.  11  etoit  devot  envcrs  Dieu ,  bienfaifant  pour  le 
Clerge ,  gracieux  a  fes  Sujets  ,  charitable  pour  les  Pauvres ,  fideie  3 
fa  parole  ,  plein  de  chaleur  pour  (es  Amis  ,  8c  terrible  a  ics  Enne- 
mis.  Scs  Sujets  le  voyant  fi  religieux  obfervateur  de  fa  parole  ,  fi 
delicat  fur  le  point-d'honneur ,  8c  avec  cela  ii  vaillant  ,  li  politique 
8c  fi  heureux  ,  s'imaginoient  que  c'etoit  triompher  que  de  vivre 
fous  fon  Regne  ;  8c  fa  renommee  pafla  jufqu'aux  Nations  !es  plus 
reculees  8c  les  plus  barbares  :  tous  les  Peuples  s'eftimoient  heureux 
8c  en  furete,  s'ils  etoient  fous  fa  protedtion,  ou  allies  avec  lui.  Les 
Turcs  8c  les  Sarazins  le  craignoient  ;  les  Princes  Chretiens  opprime's 
iraploroient  humblement  fon  afliftance.  II  eut  les  AllemanJj  fous 
fon  commandement ,  pendant  le  tems  de  fonVicariat  ou  Lieutenan- 
ce  fous  Louis  de  Baviere ;  8c  les  auroit  eu  tous  pour  Sujets  ,  s'il  eut 
accepte  1'ofFre  de  !'Empire  ,  qu'ils  lui  firent.  Les  Fl.imans  etoient 
fes  confederes.  11  avoit  attache  les  Italiens  a  fa  perfonne  ,  par  les 
liens  de  raftinite.  11  vainquit  par  les  armes,  les  Franfois  ,  les  EJpa- 
gnols  8c  les  Ecojfois.  I!  fe  rendit  maitre  de  Calais,  recouvra  la  Guyen- 
ne ,  la  Normandie  8c  le  Ponthieu.  II  fit  prifonniers  Jean  Roi  de  Wran- 
ce ,  8c  David  Roi  6'EcoJfe.  II  fut  le  premier  Roi  d'AngUterre  ,  qui 
porta  les  Armes  8c  le  Titre  de  Roi  de  France.  Pour  abreger  ,  il  a- 
voit  le  plus  grand  nombre  de  vertus  ,  8c  le  plus  petit  nombre  de  de- 
fauts  ,  qu'aucun  Prince  dont  j'aye  lu  l'Hiftoire.  U  etoit  vaillant, 
jufte ,  bienfaifant ,  temferant ,  8c  fage :  le  meilleur  Roi  ,  le  plus  grand 
Capitaine,  le  plus  fage  Legiflateur  ,  !'Ami  le  plus  Cncere,  le  meil- 
leur  Pere  ,  8c  le  meilleur  Mari  de  fon  tems.  Apres  tout  ce  que  je 
viens  de  dire  ,  ajoute  Mr.  Barnes  ,  fes  ennemis  memes  trouveronc 
que  je  n'ai  pas  tout  dit. 

J'ajouterai  a  cela  le  temoignage  d'un  homme  d'honneur  ,  lavoir 
du  Chevalier  Roiert  HowarJ  ,  dans  fa  Comparaifon  des  Regnes  des 
trois  premiers  EJouarJs ,  8c  de  Bichard  II. 

EJouarJ  III,  dit  ce  Chevalier,  au  moyen  des  vertus  8c  de  la  con- 
duite  de  fon  Grand-pere,  retablic  ce  que  fon  Pere  avoic  perdu.  II  re- 
marque  que  ce  Prince  parvinc  a  !a  Couronne  lorfqu'elle  avoit  ete  e- 
branlce  pat  les  fautes  de  foa  Pcre  :   que  de  mSme  c^uEdouard  I  ,   i! 

fut 


DES    ACTES    PUBLI 

Ri-      me  bornerai  donc  a  fix  Articles  principaux  ,  qui  regardent  la 

:  H  A  R  D  France  ,   la  Bretagne ,  XEcojfe  ,  la  Caftille ,  les  Affaires  domeftt- 

iJ-       iptes  ,    &  VEglife.     11  y  a  peu  devenemens  remarquables  dans 

tout  ce  Regne ,  qui  ne  foienc  renfermes  dans  quelqu^un  dc  ces 

iix  Articles, 

I.  AFTAIRES  DE   FRANCE. 

LA  Treve  qu^Edouard  III  avoit  faite  avec  la  France  ,  etoit 
expiree  au  mois  d'Avril  1377  3  pres  de  trois  mois  avant  la 
mort  d^Edouard;  fans  que  les  Anglois  euflent  fait  aucun  prepa- 
ratif  pour  recommencer  la  Gucrre.  11  n'en  etoit  pas  de  meme 
«n  France,  oii  Ton  fe  preparoit  avec  ardeura  profiter  de  la  foi- 
blcfle  d'un  Ennemi  mourant ,  &  d'une  Minorite  qui ,  vraifem- 
blablement  ,  devoit  avoir  de  facheufes  fuites  pour  rAngleterre. 
Cc  ne  fut  pourtant  que  vers  la  fin  de  Juin  ,  que  Charles  V  re- 
commen^a  les  hoftilites  ,  cinq  ou  fix  jours  apres  la  mort  d'£- 
douard.  Les  Frangois  firent  defcente  en  Angleterre,  &  dansflle 
de  Wight,  ou  ils  firenc  de  grands  ravages ,  a  caufe  du  peu  d'op- 
pofition  qu'ils  trouverent  de  la  part  des  Anglois. 

L'annee  fuivante,  (1378)  le  Roi  de  Navarre  ,  qui  pofTedoic 
de  grands  domaines  enNormandie,  \\vx'i.Chcrhourg  aux  Angloisj 
mais  ils  ne  furenc  pas  profiter  de  cette  acquifition  ,  qui  leur  ou- 
vrolt  une  entree  dans  la  Normandie ,  comme  ils  en  avoient  une 
dans  la  Picardie  par  le  moyen  de  Calais. 

En  1380,  ils  firent  un  efFort  pour  fecourir  le  Duc  de  Breta- 
gne;  mais  ils  n'eurent  pas  le  fucces  qu'ils  en  avoient  attendu. 

Charles  V  etant  mort  cette  meme  annee  ,  &  Charles  VI  fon 
Succefleur  ecant  mineur  lorfqu'iI  monta  fur  leTrone,  la  Guer- 
re  ne  fe  continua  que  foiblement  de  la  part  de  la  France  ,  6c 
plus  foiblement  encore  du  cote  de  TAngleterre  ,  qui  n'ecoit  pas 
en  meilleurs  termes. 

En  1383,  les  Frangois  firent  encore  une  defcente  en  Angle- 
terre  ;  &  peu  de  tems  apres  ,  les  deux  Couronnes  conclurent 
une  Treve  de  dix  mois  ,  qui  fuc  prolongee  pour  pcu  de  cems, 
en  1384,. 

Cctte  Treve  etant  expiree  en  1385 ,  le  Roi  de  France  envoya 
un  puifTant  fecours  au  Roi  d^Ecofle  ,  pour  faire  diverlion  dans 
les  Provinces  feptentrionales  d'Angletcrre  ;  pendant  qu'il  prcpa- 
roit  une  Flotte,  pour  faire  ravager  les  cotes  meridionales.  La 
Cour  d'Angleterre  prit  une  telle  allarme  des  preparatifs  de  la 
France ,  qu'ayanc  aflemble  coutes  les  Milices  du  Royaume ,  el- 
ie  mit  fur  pied  une  Armee  de  trois-cens-mille  hommes.  Cette 
precaution  fit  peur  auxFran^ois,  qui,  fe  defiltant  de  leurs  prcv- 
jets ,  laiflerent  tomber  le  faix  de  la  Gucrre  fur  rEcofle. 

En  1386  ,  le  Duc  de  Lamaftre  ,  Oncle  de  Richard,  ayant 
emmene  cn  Caltille  une  Armee  de  vingt-mille  hommesi  laFran- 
ce  refolut  de  profiter  decette  conjoixdure,  pour  conquerir  1' An- 
gleterre.  Elle  prepara  pour  cette  expedition  une  Armee  de  foi- 
xante-mille  hommes  ,  &  une  Flotte  de  neuf-cens  Vaiflcaux; 
ipais  on  pretend  que  le  Duc  de  Berry .,  Onclc  de  CharlesVI ,  fic 
echouer  cetce  encreprife,  par  un  delai  afFede.  Quoi  qu'il  en 
foic ,  ces  Troupes  ne  furenc  poinc  embarquees  ,  &  la  tempete 
difperfa  lesVaifTeaux  deflines  a  les  tranfporter ,  dont  meraequel- 
ques-uns  furent  pris  par  les  Anglois. 

La  grande  depenfe  que  cet  armement  avoit  caufee ,  ne  permit 
pas  au  Roi  de  France  de  faire  de  grands  efForts  dans  la  fuite.  Ri- 
ehard  ,  de  fon  cote  ,  n'etoit  guere  mieux  en  ecat  de  poufler 
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fut  plutot  hommc-fait  que  les  autres  ,  8c  viftorieux  a  un  age  oij 
d'autics  ne  fongent  pas  encore  a  combattrc  ;  de  forte  qu'avant  qu'il 
fut  Roi  ,  il  fic  voir  combien  il  etoit  Aigne  de  1'etre.  Quoiqu'il  fuc 
tres  capable  de  juger  par  lui-meme  ,  il  n'avoit  aucune  repugnance  a 
ecouter  lec  avis  des  autrcs.  Avife  dans  fes  refolutions  ,  &  ferme 
dans  fes  entreprifes :  inebranlable  dans  le  danger ,  ferme  8c  d'une  hu- 
meur  egale  dans  lc  calme.  Ses  engagcmens  regardoient  toujours  la 
Paix  du  Genre-humain  ;  8c  fa  prudence  confiftoit  a  etre  fidele  a  la 
Verite.  Ses  vertus  Sc  fon  courage  faifoicnt  toujours  efperer  a  la 
Nation  qu'il  gouvernoit  ,  un  hcureux  fucces  dans  toutcs  fes  entre- 
prifes.  Larefiftance  le  rendoit  terrible  :  mais  la  foumiftion  le  ren- 
doit  doux  &  traitable.  11  refufoit  raremcnt  lc  pardon  a  ceux  qui  le 
lui  demandoient  de  bonne  foi ;  mais  il  favoit  fc  venger  de  tous  ceux 
qui  abufoient  de  fa  clemence.  11  avoit  tout  le  courage  nereffaire 
pour  vaincre  fes  Ennemis,  &  la  grandcur  d'ame  pour  pardonner  a 
ceux  qu'il  avoit  vaincus.  II  etoit  egalement  viinqueur  de  lui-md- 
me,  5c  des  autres;  8c  ceux  qui  fe  foumettoient  a  lui  ,  etoicnt  plus 
heureux  que  ceux  qui  lui  reliftoient.  Dans  les  occafions  lcs  plus 
dangereufes  ,  il  n'exigeoit  pas  de  fes  Soldats  ,  qu'ils  s^cxpofafTent 
plus  que  lui-meme  ;  &  dans  la  Paix  ,  il  ne  donnoit  point  de  Loix 
fur  la  Vertu  &  fur  la  Temperance  ,    qu'il  n'appuyat  par  fon  exem- 

file.  ll  favoit  acquerir  la  puiflance,  8c  en  faire  un  bon  ufage  :  ce- 
.ui'  qui  pouvoit  enfreindre  les  Loix  inipunement  ,  etoit  celui  qui  les 
obfcrvoit  Ic  plus  inviolablement.  II  favoit  gagner  8c  conferver  Ta- 
mour  8c  la  confiance  de  fes  Sujets  ,  par  dcs  fi^ntimens  de  reconnois- 
fancc  pour  le  premier  ,  8c  par  fon  eloigncment  a  abufcr  du  fecond. 
Les  Taxes  qu'il  impofoit  ,  quelque  grandes  qu'clles  fuffent  cn  elles,- 
mcmcs,  netoient  point  a  comparer  avec  fcs  Vidtoires  dans  la  Prin- 
cipiute  de  Gxlks  ,  fur  les  Royaumes  d'EcoJfe  8c  de  France  :  ce  n'e- 
toient  pas  des  Vidtoires  qu'on  put  obtenir  fans  de  grands  fecours. 
Ce  que  la  Nation  donnoit,  etoit  employe  felon  fon  intention  ;  8c  le 
Roi  l'impofoit  pour  l'honneur  8c  1'avantagc  de  fcs  Peuples.  II  lcur 
rendit  en  echange  dc  leurs  dons  ,  non-feulement  la  furete  8c  le  pro- 
fit  ,   mais  encore  des  Loix  exceilentes  au-deilan*  du  Royaume  :   ce 


cette  Guerre.     Ainfi  ,  en  1389,  les  deux  Rois  conclurent  une 
Treve  de  trois  ans,  qui  fut  prolungee  pour  un  an,  en  1591. 

Le  peu  d'inclination  que  Rnhard  avoit  pour  les  armes  ,  & 
les  depenfes  exceflives  &  inutiles  qu'il  faifoit  d'aillcurs,  1'empc- 
choient  de  penfer  ferieufement  a  la  Guerre.  D'un  autre  cote 
Charles  VI  ayant  ete  actaque,  en  1392  ,  d'une  maladic  qui  iui 
otoit  affez,  iouvent  1'ufage  de  la  raifon  ;  la  Cour  de  France  fe 
trouva  tellement  divifee  ,  qu'on  n'y  penfoit  qu'a  s'entre-detrui- 
re  ,  bien  loin  de  fe  preparer  a  profiter  de  la  nonchalance  de 
rEnnemi.  Cela  fut  caufe  qu'il  ne  fe  paifa  rien  de  conliderable , 
depuis  que  lcs  hoftilites  eurent  recommence  ,  jufqu'a  fannee 
1395  ,  que  les  deux  Couronn,es  convinrent  d'une  Trevede  vingt- 
huic  ans,  qui  fut  fcelee  par  lc  mariage  de  Richard  avec  IfabelJe,  m^L<-^ 
Fille  de  Charles  VI.  de  R.- 

On  peut  bien  juger  qu'il  n'y  a  pas  dans  ce  Recueil  beaucoup  '''*"'• 
de  Picces  imporcantes  fur  ce  fujet.     Ce  ne  font  que  des  Ordres 
pour  garder  les  cotes ,  des  Sauf-conduits  pour  des  Ambaffadeurs, 
&  des  Traices  de  Treve,  qui  furenc  fouvenc  renouvelles. 

Voici  une  Lettre,  que  le  Sire  de  Coucy  ,  Gendre  d'EdouardIII,  LeSire 
ecrivit  a  Richard,  en  lui  renvoyant  TOrdre  de  la  Jarretierei  par  'J=^^o"<=/ 
laquelle  on  pourra  fe  faire  une  idee  de  la  maniere  d'ecrire  de  ce  ro^afede 

tems-la.  la  Jane- 

tieie. 

Tres  honoure  ^  Tres  poijfa^it  Seigmur. 

Voftre  Noble  f^  Graat  Seignourie  fcet  ^  congnoit  ajfez,  Val- 
liance,  que ,  de  la  grace  ■^  honte  de  7'res  poijfant  &  bon  Roi , 
mon  Tres  honoure  iS"  Tres  redouble  Seignour  e>  Fere  ,  /'?  Roy 
dernierement  tres-faffe  [que  Dieiix  face  7nercy)  ^;  ptu  que jaye  ai 
aly  ^  au  encore  avec  vous  ,  do?it  Tres  honoure  Seignour ,  je  vav.s 
mercie  tant  comme  je  puis  ('^  Tf  "«'• 

Or  il  eft  advenu  que  la  Guerre  eft  entre  le  Roi  de  Eranco  , 
mo7i  Haturel  ^  fouverain  Seignour ,  d'une  part ,  c^  vous  d'au- 
tre. 

Dont  il  m«  dejplait  plus  que  de  chofes  qui  puift  cftre  en  te  mon- 
de ,  fe  amendcr  le  puijfe. 

Et  m'a  commande  <^  requis  que  je  le  ferve ,  ^  aquitte  mon 
devoir ,  comme  je  y  fuis  tenus  ,   auquel ,  comme  vous  ffavez,  bien 
je   ne   doy  dejobeir ,  fi  le  ferviray  a   vwn  pooir ,  eomme  je  le  diy 
faire. 

Et  pour  ce,  Tres  honoure  ^  Tres  poiJfa7it  Seignour,  que  on  ne 
puift ,  en  aucune  manere,  parler  7ie'dire  chojes  qui  fuft  co7itre  7noi. 
ne  mon  homieur ,  vous  fais  ajfavoir  les  chofes  dcjjus  dittes ,  ^ 
vous  renvoye  tout  ce  que  je  pourroie  tenir  devous  eit  Foy  ^  Ho7;i-' 
mage. 

Et  aujji,  Tres  hoTWure  Seig7iour ,  waw  Tres  redoubtc  Seigizour 
e^  Pere  dejjiidit  vuolt  moy  ordonner  (^  Tncttre  tw  la  tres  7:oble 
compagnie  ^  Ordre  du.  Jartier  ;  ft  plaije  Voftre  tres  7:oble  ^  poif- 
famt  Seigvourie  de  pourvoir ,  e«  licu  da  moi ,  tel ,  ou  ainft  quil 
vous  plaira ,  ^  moy  tenir  pour  ex.ufe  cn  ce. 

Car ,  tres  honoure  Seigncur,  fe  en  autre  maniere  vous  me  vo- 
liez,  aucune  chofe  commander ,  je  h  feroie  de  toui  mo7.  pooi". 

Tres  ho7ioure  (^r  Tres  poijjaiit  Seigneur ,  je  prie  a  Alcjftre  quil 
vous  dont  bonne  liie  ^  lv7igue, 

Ecrit  le  XXVI.  jour  d'Aoiit. 

Le  Sire  de  Coucy.  Page  172.  1377. 

II  y  a  une  Lettre  de  Richardll  au  Duc  de  Lancaftre  fonOn-  'Lettrcde 
cle,  par  laquelle  il  lui  donnc  pouvoir  ,  s.'il  k  trouvc  a  propos,  ^.'ouc^^de 

d'of-  Lancaftic. 

<lu'E Jouard  I  avoit  commence  hcureufcment  ,  fut  conduit  a  la  per- 
fcdtion  par  Ejouardlll.  Ce  grand  Prince  etoit  non-fculement  jufte 
dans  la  compolition  dc  fes  Loix ,  mais  encorc  fcvcre  dans  leur  exe- 
cution.  II  n'a  jamais  montre  plus  de  rigucur ,  que  contre  ceux  qui 
abufoient  du  depot  de  la  Juftice.  Plus  irrite  contre  les  Ennemis  du 
Gcnre-humain  que  contre  les  (iens  propres  ,  il  confondoit  fes  i:ite- 
rets  avec  ceux  de  fes  Sujets  ,  8c  n'a  jamais  refufe  de  pretcr  1'oreillc 
aux  plaintes  des  injuftices  fouftertes  par  ceux  qui  ravoient  aide  a 
venger  fes  propres  injurcs.  EJouard  I  8c  EdouarJ  III  etoient  e^gale- 
ment  vaillans  8c  heureux  ;  aucun  d'eux  n'effuya  les  revers  de  la  For- 
tune:  avcc  cette  difference,  qu'£Jo«W/  mourut  a  propos  ,  8cqu'£- 
dounrj  III  furvecut  a  lui-mcme.  La  mort  de  fon  illultre  Fils  ,  le 
Prince  noir  ,  jointe  au  poids  de  Tage  ,  firent  quc  ce  Solcil  fut  cou- 
vert  de  nuagcs  a  fon  couchant. 

TroiJfarJ  rapporte,  que  lorfque  Charles  Roi  de  Ff^n«apprit  la  mort 
i'EJoutirJ  fon  Ennemi ,  il  lui  rendit  cc  temoignage  ,  qu'il  avoit  re- 
gne  avec  heaucouf  Je  nobUjfe  ^  de  i/ateur  ,  0>  qu'il  meritoit  a  f.ifie 
titre  J'etre  mis  au  rang  des  at/ciens  Heros.  11  aflemUa  toute  la  No- 
blcffe  8c  lcs  Prelats  de  lon  Royaumc  ,  8c  lui  fit  avec  cux  dcs  Obfe- 
ques  magnifiques.  Nous  conciurons  lc  Portrait  A'Euou.ird ,  par  TE- 
pitaphe  Latine  qu'on  lit  fur  fon  Tombeau  dans  rAbb.iye  de  IVeJimin- 
Jler  i  faite  felon  le  goiit  8c  les  rimes  du  Siccle  auquel  il  vivoit, 

Hic  Decus  Anglorum ,  Tloi  Regum  prstcritorum , 
Tonna  futurorum  ,  Rex  clemens ,  Pax  fofulorum , 
Tertius  Edwardus  Regni  complens  yubiUum , 
InviHus  ParJus ,  Bellis  potens  Machaiium. 
Profpere  Jum  vixit ,  Regnum  pietate  revixit, 
^imfiitens  rexit.  Jam  Coelo  {Cxlice  Rex)  Jh ! 

Tertius  Edwardus  famd  Juper  &thera  notut. 
PucNA     Pro     Patria. 
M.      c   c   c.      L   X  X   V   I   I. 
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dofFrir  de  fa  parC  au Roi  de France ,  de  terminer  leurs difKirends 
par  un  Combat  (ingulier,  entre  lcurs  deux  perlbnnes  ,  ou  clii- 
cun  ecant  allirtc  cie  fes  trois  Onclej  j  ou  bien  par  une  Batai.Je. 
Du  8  de  Sepcembre  1387.  Page  407. 

Richard  avo:C  alors  dix-lept  ans ,  &  Charlcs  n'en  avoit  que 
quinze.  Ainli,  il  n'y  avoit  aucune  apparence  qu'on  acceptac 
ce  deti;  ni  que  le  Duc  de  Laitcaflre .,  que  le  Roi  neveu  lailfoit 
maitre  de  le  propoler,  ou  non,  voulut  l'engager  a  ce  Combat. 

Traite  de  Treve  conclu  a  Lelingriim,  entre  Ardres  &  Ca- 
lais,  dcpuis  le  18  de  Juin  1389,  jui'qu'au  mois  dOdobre  1592. 
Page  622. 

Autre  Traite  de  Treve  pour  vingt-iiuic  ans,  commensant  le 
29  Septembre  1398,  &  finiffanc  le  meme  jour  14.26.  Page 
820. 

II.    AF  F  AI  RE    D  E   BRETAGNE. 

LE  Duc  de  Breiagne  avoic  toujours  tenu  le  parti  diEdouard 
III,  fon  Beaupere.  Cetoit  alfei  pour  irriter  contre  lui 
le  Roi  de  France,  qui,  par  la  connivence  des  Seigneurs  Bre- 
cons,  le  chafla  de  fes  Etacs,  &  le  contraignit  de  fe  refugier  en 
Fiandre.  Le  Duc  de  Lancaflre  ayant  voulu  fiire  un  etforc  pour 
le  recablir,  alla  faire  le  Siege  de  S.  Maloi  mais  il  fuc  oblige  de 
le'  lever.  Cbnrlcs  F,  encore  plus  irrite  concre  lui  depuis  cetce 
cntreprife,  le  fic  citer  devanc  la  Cour  des  Pairs,  &  fic  donncr 
par  defaut  un  Arret ,  qui  reunillbic  la  Breta2;ne  a  la  Couronne 
de  France.  Alors  les  Bretons,  voyanc  qu'il  s'appropnoit  ce 
Duche,  rapDcllerenc  leur  Duc,  qui,  pour  le  mam  enir,  fic  un 
Traice  avec  lcs  Anglois,par  lequel  il  leur  livra  la  Ville  de  Breft. 
En  confequence  de  ce  Traice  ,  le  Comce  de  huckwgham , 
Oncle  de  Richard^  fuc  mvcy::  en  Bretagnc  avec  une  Armee  de 
huit-mille  hommes,  qu'i!  fic  dtibarquer  a  Calais,  afin  de  pren- 
drc  fi  route  par  tene.  P^-nd int  qu'il  etoit  en  chcmin ,  le  Roi 
tharles  V  mouruc  ,  laiifmc  fon  Succeifeur  age  feulemenc  de 
dcu7.e  ans.  [,a  conjonAiire  paroilTanc  favorable  au  Duc  de  Bre- 
cagne,  il  fic  fa  Paix  particuliere  avec  la  France,  &  renvoya 
les  Aiiglois.  Ils  garderenc  pourtant  Breft,  jufqu'en  1397,  que 
Richard  le  rendit  au  Duc ,  po  jr  une  fomme  modique. 

Parmi  un  grand  nombre  d'Adtes  ,  qui  regardent  la  Bretagne, 
les  deux  plus  importans  fonc : 

Un  Traite,  par  lequel  le  Ouc  de  Brecagne  s'engage  ^  livrer 
Breft  aux  Anglois  ,a  condicionque  cette  Place  lui  fera  reftituee, 
des  que  la  Guerre  cellera,  ou  par  la  Paix,  ou  par  une  longue 
Trcve.  Du  i.  d'Avril  1378    Page  190. 

Un  Traite  de  Ligue  offenfive  &  defenfive,entreIeRoid'An- 
gleterre  &  le  Duc  de  Bretagne,  par  lequel  les  deux  Princes 
s'engagent  a  ne  faire  ni  Paix,  ni  Treve,  fans  un  confenteraenc 
mutuel.  Du  i.  de  Mars  1380.  Page  236. 

Ce  Traice  fut  violc  peu  de  mois  apres  par  le  Duc. 

Plufieurs  autres  Aftes,  qui  regardenc  1'expedition  du  Comte 
de  Euckingham,  &  la  Ville  de  Breft. 

IIL    AFFA/RES    D' E  C  O  S  S  E. 

LA  Treve  quEdouard  Itl  avoit  faite  avec  rEcofte ,  devOit 
durer  julqu'a  fannee  138+:  mais  elle  avoic  ete  mal  obfervee 
par  ies  deux  Pirtis,  qui  s"accufoient  reciproquemerrt  de  lavoir 
rompus.  Sous  ce  prerexte,  dhs  qti  Edouard  III  fut  mort,  Ro- 
bert  Stuart  Roi  d^Ecolfe  s'empara,  par  iurprile  ,  de  Roxbo- 
rough. 

En  1378,  il  fe  faifit  encore  du  Chateau  de  Barwick,  qui  fut 
tout  aufii  tot  repris  par  le  Comte  de  Northumbcr/and. 

En  1580,  le  Duc  de  Lancaftre  ayant  fait  rcfoudre  ,  dans  le 
Confeil  d'Angletcrre,  qu'on  envoyeroit  du  fccours  au  Roi  de 
Portugal,  concre  la  Caifillc,  crut  qu'il  etoit  neceflaire,  avant 
que  de  faire  partir  ces  Troupes,  de  confirmer  la  Trcve  avec 
rEcofle.  Pcur  cet  eftet,  il  fe  rendit  lui-meme  fur  la  frontiere; 
mais  il  y  trouva  de  grandes  difficultes.  Les  Ecoflbis  foutenoient 
que  les  Anglois  avoient  les  piemiers  rompu  la  Trevc,  &  que 
s'ils  vouloient  la  renouveller  ,  il  faloit  faire  de  nouvelles  condi- 
tfons :  a  quoi  les  Anglois  ne  vouloient  point  confentir ,  mais  ils 
demandoient  une  fimple  confirmation  de  la  Treve.  En  atten- 
dant  qu'on  piat  s'accorder  fur  ce  difterend ,  le  Duc  de  Lancaftre 
obiint,  qu'au-Iieu  de  confirmer  la  Treve,  on  fe  donneroit  des 
deux  coces  des  furetes  reciproques,  que  pendanc  trois  ans  il  ne 


fe  commettroic  aucunes  hoftilites.  Ce  fut  un  grand  bonheur 
pour  rAngietcrre ,  que  cecte  aftaire  fe  crouvac  lerminee  avanc 
quon  eCit  le^u  cn Ecoffe la  nouvelie  du  fculevemenc  excite  dans 
la  Province  de  Kent,  dont  il  fcra  parle  dans  la  fuite. 

En  1383  ^Robert  fic  une  irruption  en  Anglecerre , pendanc  que 
les  Francois  ravageoic.ic  les  cbtes  meridionales.  Peu  de  cems  a- 
pres ,  la  France  &  rAngleterre  convinrent  d'une  Treve  ,  dans 
laquelle  on  lailla  une  place  au  Roi  d  EcolTe,  en  cas  qu'il  vou- 
liit  y  cntrer.  f  ependant  comme  il  differa  trop  longtems  a  ren- 
dre  reponfe,  le  Duc  de  Lancaftre  entra  en  EcolTs  j  &  comme 
Robert  ne  fe  vic  plus  foutenu  par  k:;  Fran^ois ,  il  demanda  d'e- 
tre  compris  dan  >  la  Treve ,  cc  qui  lui  Ric  accorde. 

En  1385 ,  pcndanc  que  le  Roi  de  France  fe  preparoic  sk  con^ 
querir  rAngleterre,  le  Roi  d'EcolTe  fic  une  feconde  irrupcion 
dans  les  frontieres  dd  Nord;  &  comrae  le  deflein  de  la  France 
echoua,  ainli  qu'il  a  ece  dic,  Richard  marcha  lui-meme  en  E- 
cofTe,  &  ravagea  les  environs  d'Edi!aibourg.  S'il  avoic  fu  pro- 
ficer  de^fts  avanciges,  il  aiiroit  pu  conquenr  ce  Royaume  :  mais 
s'ctant  bientot  lalTe  de  la  Guerre  ,  il  fc  recira,  laiflanc  fon  ou- 
vrage  imparfait. 

Depuis  ce  tems-la,  les  EcofTois  furcnt  compris  dans  toutes 
les  Treves  qui  fe  firenc  entre  la  France  &  TAngleierre. 

On  crouve  dans  ce  Tome,  unc  granJe  quancice  d'A(2:es  qui 
regard.nc  fEcoffe;  donc  quel  jues-uns  pourroienc  etre  uciles  a 
ceu<  qui  voudroienc  ecrire  THiftoirc  di  ce  Royaume,  princi- 
palemenc  a  caufe  des  dates :  mais  je  n'en  ai  point  trouve ,  qui 
fulTent  afTez,  remarquables  pour  meriter  que  j'en  fifle  le  decail. 

Farmi  ces  Actes  on  en  trouve  quelquesuns  en  Angloi3,de  la 
maniere  qu'on  Tecrivoic  &  qu'on  le  pronongoit  en  Ecofle. 

IV.    AFFAIRES    t)  E   CASTILLE. 

r\  N  a  vu ,  dans  TExtrait  du  VI  Tome ,  que  Fierre  h  Cruety 
^-'  Roi  de  Caftille,  avoit  ete  recabli  dans  fon  Royaume  par 
le  Prrnce  de  Galles ;  qui  enfuice  s'etoic  fepare  de  lui ,  tres  me- 
concenc.  Apres  le  deparc  de  ce  Prince  ,  Pierre  fuc  attaque  de 
nouveau  par  Henri,  foa  Frere  batard^qui  gagna  fur  lui  une  Ba- 
caille,  &  enfuite  le  cua,  de  fa  propre  main,  dans  la  Tente  de 
Du  Gueflia,  General  Fran^ois,  ou  ils  s'etoienc  rencontres  par 
hazard.  Apres  ia  defaite  &  la  mort  de  Pierre,  Uenri  fuc  recon- 
nu  pour  Roi  de  Caftille. 

Pierre  avoic  laifTe  deux  Filles,  Conftance  &  Catherine,  qui  fe 
recirerent  a  Bayonne,  oii,  malgre  Tingratitude  de  leur  Pere,  le 
Prince  AtGalles  voulut  bien  leur  donner  un  afyle.  Lorfque  ce 
Prince  quitta  la  Guyenne,  a  caufe  de  fa  maladie,  il  y  laiiTa  le 
Duc  de  Lancaftre  &  le  Conne  de  Cambridge ,  fes  Freres;  qui, 
peu  de  tems  aprcs,  epouferenc  les  deux  Princeftes  Caftillanes, 
Le  Diic  de  Lancaftre ,  qui  avoit  eu  Tainee  en  partage ,  ayant  pris 
d'abord  le  Titre  de  Roi  de  Caftille ,  fut  caufe  que  le  Bicard  Henri 
s'unit  etroitement  avec  la  Franccj  &  depuis  ce  tems-la,  il  y 
cut  coujours  une  Guerre  ouverte  encre  fAnglecerre  &  la  Caf- 
tille. 

Pcndant  le  PvCgne  de  Richard,  une  rupture  qui  arriva  entre 
Ferdinand  Roi  de  Pormgal ,  &  le  Roi  de  Caftille ,  obligea  le 
premier  a  demander  du  fecours  a  TAngleterre ;  oftranc  de  don- 
ner  B/atrix  fa  Fille  unique  en  mariage  au  Fils  aine  du  Comte 
de  Camhridge ,  &  de  le  faire  declarer  Ibn  SuccefTeur  prefomptif. 
Cette  offre  ayant  ece  acceptee ,  le  Comte  de  Cambridge  fut  en- 
voye  en  Portugal,  avec  une  Armce.  Mais  Ferdinatid  ne  fe  fer- 
vit  de  ce  fecours,  que  pour  fiiire  une  Paix  plus  avantageufeavec 
le  Roi  de  Caftille ,  au  Fils  duquel  il  donn-a  fa  Fille  ■■,  &  il  ren- 
voya  les  Anglois. 

En  1365,  ou  environ,il  arriva  un  nouveau  fujet  de  Guerre, 
entre  la  Caltille  &  le  Portugal.  Ferdinand  etant  morc,  fans 
lailler  d'autre  Enfanc  que  B^atrix  Femnie  de  ^ean  Roi  de  Caf- 
tille ,  qui  avoit  fucceJe  a  Henri  fon  Pere ;  jFean  precendit  que 
la  Couronne  de  Portugal  etoit  devolue  a  Beutrix  fon  Epoufe: 
mais  les  Portugais  mircnt  fur  le  Trone  Jean ,  Frere  batard  de 
leur  dernier  Roi.  Ce  fut-la  le  fujet  d'une  Guerre,  qui  ne  fut 
pas  aufli  avantageufe  au  Roi  de  Caftille  qu'il  Tavoit  efpere.  Ce- 
pendant,  comme  il  ne  vouloit  point  demordre  de  fes  preten- 
tions,  il  rechercha  le  fecours  de  la  France.  Le  nouveau  Roi  de 
Portugal ,  de  fon  cote ,  fic  AUiance  avec  le  Roi  d'AngIecerrc , 
&  avec  le  Duc  de  Lancaftre ,  qu'il  reconnuc  pour  Roi  de  Caf- 
tille.    Richard,  qui  naimoic  pas  le  Duc  fon  Oncle,  fut  bien 
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(i)  Wdftns^am ,  Mome  Benediftin  de  TAbbaye  de  S.  Mans ,  dans 
cc  Tcms-li,  dit  que  le  Duc  avoit  obtcnu  des  Indulgences  aulTi  am. 
ples  que  celles  qui  furent  accordees  a  rEvcque  de  t^oraich  en  1381 , 
pour  fa  Croifacic  contre  le  fufdic  Antipapc ;  mais  il  remarque  que  la 
multitude  de  ces  Pardons  &  de  ces  Indulgences  les  .ivoit  ii  fort  avi- 
lis  &  rendu  meprilables,  qu'a  pcine  y  avoit-il  quelqu'un  qui  vouliat 
]es  regarder,  ou  donner  un  fou  pour  cette  derniere  Croilade ,  quel- 
que  cntetcment  qu'iis  euflent  eu  pour  la  premiere,  Ce  qui  doit  etre 
une  lc^on  ,  c^uune  imfojlure,  quelqtte  /acree  quelle  foit ,  ne  iloit  fns 
etre  mije  dtux  fois  en  tifage  Jans  un  meuse  fiecle. 

(i)  l.es  Chcts  des  Rcbcllcs  ayant  puulie  qu'ils  ne  venoient  pas 
pour  piller,  nc  iouflroient  pas  que  lcurs  gens  emportalTent  la  moiii- 
drc  chofe:  de  foite  quc  l'un  d'eux  ayant  voulu  empocher  une  piece 
dc  vailVclle,  ils  le  jettercnt  dans  le  feu  ,  oii  ils  confumcrent  toutesles 
dcpcuillcs  dcs  maifoDS  qu'ils  avoient  pillees,    Dans  cc  defordre ,  Lon- 


th-fs  paroilToit  une  Ville  prife  d^aflaut:  le  Paiafs  de  rArcheveque, 
rHotcl  dc  S.  Jeim  pres  dc  SmithfieU,  &  le  Temple ,  rH6tcl  de  Lan- 
csijlre,  les  mailons  tles  Juges.des  Seigneurs ,  &:  dcs  piincipaux  Bour- 
gcois,  tout  ccla  futconliime,  pour  e-Necutcr  lc  fermcnt  qucles  Rebel- 
lcs  avoicnc  fait  de  ne  rien  epargner  de  ce  qui  auroit  un  air  de  gran- 
deur  ou  de  dilHnCtion.  Les  FixmAnds ,  qu'on  diloit  etre  les  Inven- 
tcurs,  de  mcme  quc  les  Fcrniiers  de  la  Capitation  ,  lcur  etoient  de- 
vcnus  li  odieu.x,  qu'on  les  tira  meme  dcs  Ejjlifes  oii  ils  avoient 
cheiche  un  aiylc,  &  qu'on  les  manacra  fur  la  place. 

{%)  On  faifoit  generalcmcnt  des  plaintes  contre  lcs  Seigrteors  i 
cauie  de  lcur  oppieilion,  Jk  contre  lcs  Gens  de  Juflice  a  caufe  de 
leuis  cxtorfions ;  £c  commc  !es  Moincs  etoicnt  fujcts  a  la  Capitation 
de  meme  que  les  autres  Sujets,  les  Ecrivains  de  ce  tems-li  afllirent 
qu'ils  n'epargnoient  rien  pour  fomcnter  la  Sedition^  Les  Rcbellcs  s*e- 
tant  avances  jul'qu'a  Londres ,  y  rairent  toits  let  prilbnniers  en  liberte, 
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aife  de  trouver  roccafion  de  reloigner  fous  un  pretexte  fi  plau- 
fible,  en  lui  donnant  le  commandement  d'une  Armee  de  vingt- 
mille  hommes ,  pour  aller  faire  valoir  fes  droits  fur  la  Caftille. 
Le  Duc  pri:  terre  a  la  Corogne,  &  dans  la  premiere  Campa- 
gne,  il  s'empara  de  Compollelle  &  de  plulieurs  autres  Places. 
Pendant  THiver,  il  iit  le  mariage  de  Catherine  fa  Fille  ainee, 
qu'il  avoic  eue  de  Blanche  de  Lancaftre  fa  premiere  Femme,  a- 
vec  le  Roi  de  Portugal.  Sans  nous  arretcr  au  detail  de  cette 
Guerre ,  il  fuffira  de  dire  qu'elle  fut  terminee  par  un  Traite. 
Le  Duc  donna  Conftance  fa  Fille,  qu'il  avoit  eue  de  Conftance 
de  Caftille,  fa  feconde  Femme,  l  Henn  Fils  du  Roi  de  Caf- 
tiUe,  &  fe  defifta  de  fes  precentions  fur  cette  Couronne.  Le 
Roi',  de  fon  cote  ,  promit  de  payer  au  Duc  une  fomme  de 
fix-cens-mille  francs,  &  une  penfion  annuelle  de  quarance-mille 
francs ,  pendant  la  vie  du  Duc  &  de  la  Ducheirc  fa  Femme. 

Cet  Abrege  contient  la  matiere  des  Adles  de  ce  Volume,qui 
regardent  la  Callille.  Ils  font  en  tres  grand  nombre  :  mais  je 
pafTerai  fou?  filence  les  moins  importans,  pour  ne  parler  que  de 
quelques-uns  des  principaux. 

II  y  a  un  Engagement  de  Ferdinand  Roi  de  Portugal ,  &  de 
la  Reine  L(fonor  fa  Femme,  touchant  le  fecours  qu'ils  deman- 
doient  a  l'Angleterre.  On  voit  dans  cet  Adte,  qu'ils  s'etoient 
pofitivement  engages  a  donner  B/atrix  leur  Fille  au  Fils  aine 
du  Comte  de  Cambridge,  &  d^aflurer  la  Couronne  de  Portu- 
gal  a  ce  jeune  Prince,apres  leur  mort.  1380.  Du  15  de  Juil- 
let.  Page  262. 

Renouvellement  de  TAlliance  entre  la  France ,  &  ^ean  Roi 
de  Caftille,  ou  il  eft  ftipule,  qu'en  cas  que  le  Duc  de  Lan- 
caftre  foit  fait  pnlbnnier  par  les  Fran^ois ,  il  fera  livre  au  Roi 
de  CaftiUe.  1381.  Page  2«5.  Du  18  de  Decembre. 

Plein-pouvoir ,  donne  par  Richard  a  fes  Ambafladeurs  ,  de 
traiter  avec  ^ean  Roi  de  Caftille.  Du  i  Avril  1383.  Page  388. 
II  paroit  par-Ia,  que  le  Roi  de  Caftille  craignoit  le  fecours  que 
l'Angleterre  pouvoit  donner  aux  Portugais.  On  voit  meme  dans 
TAdte  fuivant,  quil  avoit  fait  quelque  avance  pour  s'accom- 
moder  avec  les  Anglois. 

Conventions  entre  Richard  II,&  le  Duc  de  Lancaftre , com- 
me  Roi  de  Caftille ;  par  lefquelles  lc  Duc  s'engage  i  ne  faire 
point  ia  Paix  avec  le  Roi  de  Caftille,  a  moins  que  celui-ci  ne 
s'obIige  de  payer  a  Richard  deux-cens  mille  Doubles  d'or  , 
pour  les  dommages  caufes  aux  Anglois ,  ainfi  qu'il  Tavoit  deja 
ollert  une  aucre  fois.  Du  7  d'Aouc  i^StJ.  Page  495. 

Ordre  de  faire  publiet  cn  Angleterre  une  Bulle  AVrbain  FI, 
qui  accordoit  des  Indulgences  a  ceux  qui  aflifteroient  le  Duc 
de  Lancaftre  dans  fon  ejtpedition  contre  jfean  ,  fe  difant  Roi 
de  Caftille,  &  adheranc  de  TAntipape  Robert  de  Geneve.  (Cle- 
tnent  IIL)  (i). 

Traite  d'Alliance  &  de  Ligue  perpetuelle ,  entre  Richard  & 
le  Duc  de  Lamaftre  fon  Oncie,  comme  Roi.  Du  8  d'Avril 
1386.  Page  511. 

Conventions  touchant  le  fecours,  que  rAngleterre  devoit  en- 
voyer  au  Roi  de  Portugal.  Du  9  de  Mai  1386.  Page  521. 

Traite  d'Alliance  &  de  Ligue  perpetuelle,  entre  rAngleterre 
&  le  Portugal.  Du  9  Mai  1386.  Page  524. 

Plein-pouvoir  donne  au  Duc  de  Lancaftre,  pour  traiter  au 
nom  de  Richard,  avec  Jean  Roi  de  Caftille.  Du  i.  de  Juin. 
1388.  Page  583. 

Inftrudtions  au  Duc ,  fur  ce  fujet. 

Le  Duc  de  Lancaftre  avoit  alors  fait  fon  Traite  avec  le  Roi 
de  Caftille. 

Protedtion  accordee  aux  Otages ,  que  le  Roi  de  Caftille  de- 
voit  donner  au  Duc  de  Lancaftre  pour  la  furete  de  leur  Trai- 
te ,  afin  qu'ils  puflent  demeurer  en  Angleterre.  Du  26  d'Aout 
1388.  Page  603. 

V.   AFFAIRES  DOMESTIOUEs. 

Rlchard  II  n'etant  age  que  de  onz,e  ans  quand  il  monta  fur  le 
Trone,  le  Duc  de  Lancaftre  &  ie  Comte  de  Camhridge 
fes  Oncles  prirent  foin  des  affaires  du  Gouvernement ,  depuis 
le  21  de  Juin  1377,  jufqu'^  la  S.  Michel  de  la  meme  annee, 
que  le  Parlement  s'aflembla.  Pendant  cet  intervalle,  les  Fran- 
^ois  firent  de  grands  ravages  en  Angleterre  ,  &  les  EcoiTois 
s'emparerent  de  Roxborough.  On  attribua  ces  malheurs  a  la 
negligence  du  Duc  de  Lancaftre ,  qui  n'ecoit  pas  aime ,  a  cau- 
fe  qu'il  avoit  abufe  de  la  confiance  que  le  Roi  fon  Pere  avoic 

au  nombre  defquels  etoit  fenn  Straw  ,  PrStre  dc  MaiJ-Ston:  ,  qui  ai- 
griflbit  les  Peuples  contre  les  Superieurs  par  des  Sermons  qu'il  faifoit 
a  tout  bout  de  chainp  pour  apoftropher  les  Grands  ,  difant,  qa'e'tant 
tous  Enfans  d'Adam  ,  il  ne  devoit  y  avoir  entre  les  hommes  ni  dis- 
tin£tion  ni  fuperiorite,  &:  que  tout  devoit  etre  poflede  en  commun. 

(4)  Les  Rebelles  avoicnt  con^u  une  fi  ctrange  haine  contre  fean 
Duc  de  Lancajlre  qu'ils  foupqonnoient  d'afpircr  a  la  Royaute ,  qa'ils 
inirent  le  feu  a  fon  Palais  de  la  Snvoye ,  le  plus  beau  qu'il  y  eut  en 
Angleterre,  &.  le  reduifirent  en  cendres.  lls  s'obligerent  aufli  par 
ferment  a  ne  reconnoitre  aucun  Roi  qui  fe  nommat  ^ea«. 

(f)  Le  Detichement  des  Rebelles  d^EflTcx  avoit  pour  Chef  fean 
StraiP. 

(<S)  IVat-Tyler  fut  infolent  au  point  de  repondre  au  Chevalier  que 
le  Roi  lui  envoya  pour  lui  demander  un  pour-parler ,  qu'il  viendroic 
«luand  il  le  jugeroit  a  ptopos  j  8t  lorsqu'il  fc  roit  en  chemin  ,   il 
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eue  en  lui,  pendant  les  derniers  annees  de  fon  Rcne.  Cela 
fut  caufe  que  le  Parlement  Texclut  de  rAdminiftration  des  af- 
faires ,  en  nommant  douze  Seigneurs  pour  ^tre  Gouverneurs 
du  Roi,  pendant  fa  Minorice. 

Le  meme  jour  que  Rtchard  fuc  couronne,  il  crea  Comte  de 
Bucki7igham ,  Thomas  de  Woodftock  fon  Oncle,  le  feul  des  Fils 
d'Edouard,   qui  n'avoit  pas  encore  de  Titre. 

En  i^Sojle  Parlement  cafla  les  douze  Gouverneurs  du  Roi 
&  commit  reducation  de  ce  Prince  au  feul  Comte  de  Wa/. 
inick.  En  meme  tems,  il  etablit  quatorze  Commiifaires  pour 
avoir  infpedtion  fur  les  Revenus  du  Roi,  &  pour  e.\'aminer  a 
quoi  ils  avoient  ete  employes  depuis  fon  avenement  a  la  Cou- 
ronne. 

Au  mois  de  Novembre  de  cette  mame  annee,  le  Roi  con- 
voqua  un  autre  Parlement,  qui  lui  accorda  un  fubfide  de  dou- 
M^  fous  pour  chaque  perfonne  au-defl"us  de  quinz.e  ans  dont 
meme  les  Moines  ne  furent  pas  exemptes. 

En  1381,  la  lcvee  de  cette  Capitation  caufa  un  terrible  fou- 
levement.  Un  des  CoUeaeurs  en  ayant  demande  le  payement 
a  la  Fille  d'un  Couvreur  de  Deptford  ,  dans  ia  Province  de 
Kent ;  le  Pere  ,  qu'on  appelloit  communement  Wat-Tyler 
c'eft-a-dire,  Gautier  U  Couvreur ,  foutint  que  fa  Fille  etoit  au- 
deflbus  de  quinze  ans.  Sur  cette  conteftatiort ,  le  Colledeur 
ayant  voulu  s'aflurer  de  la  verite  par  quelque  aftion  indecen- 
te ,  Wat^jyler  lui  calTa  la  tete  avec  fon  marteau.  Les  Afliftans 
applaudirent  a  cette  adion,  &  promirent  de  foutenir  le  meur- 
trier.  En  meme  tems ,  refprlt  de  revolce  s'empara  non-feule- 
ment  de  cette  Ville ,  mais  encore  des  deux  Provinces  de  Kent 
&  d'Efirex.  La  Canaille  s^aflTembla  de  tous  cotes,  &  en  peu 
de  jours  il  y  eut  plus  de  deux-cens-mille  hommes  qui  recon- 
nurent  Wat-Tyler  pour  leur  Chef.  Les  feditieux  fe  voyant  en 
fi  grand  nomhre,  marcherent  droit  \  Londres,  dont  la  Popu- 
lace  leur  ouvrit  \zs  portcs.  IIs  y  commirent  des  exces  epou- 
vantables ,  (2)  apres  quoi  ils  fe  rcndirent  maites  de  la  Tour. 
L'Archeveque  de  Cantorbery  &  le  Grand-Tr^forier ,  qui  s'y 
etoient  recires  ,  furent  facrifies  a  la  fureur  de  cette  multitude 
infolente,  qui  leur  fit  d'abord  couper  la  tete.  Les  Revoltes  e- 
toient  principalement  irrites  contre  la  Noblefle  &  contre  les 
Gens  de  Juftice,  dont  ils  n'epargnerent  aucun  de  ceux  quitom- 
berent  entre  leurs  mains  (3).  Le  Duc  de  Lancaftre  etoit  enco- 
re  un^  des  principaux  objets  de  leur  fureur,  parce  qu'on  Taccu- 
foit  d'avoir  ete  caufe,  par  fa  negligence,  des  ravages  que  les 
Frangois  avoient  faits  dans  le  Pais  de  Kent.  (4) 

Apres  qu'ils  eurent  exerce  leur  barbarie  aux  environs  de  la 
Tour,  ils  fe  feparerent  dans  la  Ville,  au  nombre  de  foixante- 
millc  hommes  (5) ,  &  jetterent  une  telle  terreur  dans  le  Con- 
feil  du  Roi,qu'on  leur  fic  ofFrir  une  Chartre , telle  qu'ils  pour- 
roient  la  fouhaiter,  pour  la  furece  de  leurs  Privileges,  &  une 
Amniftie  generale  pour  tous  ceux  qui  avoient  pris  les  armes. 
L^oflTre  fut  acceptee,  &  cette  Troupe  fe  recira,apres  avoir  ob- 
teiiu  tout  ce  qu'elle  avoit  demande.  Wat-Ty/er  etoit  cncore 
pres  de  la  Tour  avec  environ  quarante-mille  hommes,  paroif- 
fant  peu  difpofe  k  fe  contenter  de  la  meme  chofe.  Neanmoins 
le  Roi,  qui  s'ecoit  avance  jufqu'a  la  Place  de  Smithfield,  lui 
ayant  fait  demander  une  Conference  ,  il  voulut  bien  Taccorder. 
Dans  ce  deflein,  ii  marcha  vers  cette  Place  a  la  tete  de  fes 
gens  (6),  &  parla  au  Roi,  tousdeux  etant  a  cheval.  Les  de- 
mandes  qu'il  faifoit  etoient  fi  extravagantes,  que  ce  Prince  nc 
favoit  ce  qu'il  dcvoit  lui  repondre  (7).  Cependant  le  Rebelle, 
qui  avoit  fon  epee  nue  a  la  main ,  faifoit  de  tems  en  tems  cer- 
tains  geftes,  qui  fembloient  menacer  le  Roi.  Cette  infolence 
irrita  tellemcnt  Walviorth,  Mairede  Londres,  que,  fans  confi- 
derer  ^  quel  peril  il  alloit  expofer  la  perfonne  du  Roi,  il  fendic 
la  tete  d'un  coup  d'epee  a  ce  Chef  orgueilleux ,  &  le  fit  tom- 
ber  mort  a  its  pieds.  Deja  les  Revoltes  commengoient  a  ban- 
der  leurs  arcs  pour  venger  fa  mort;  lorfque  le  Roi,  avec  une 
fermete  qu'on  ne  devoit  point  attendre  d'un  Prince  de  quinze 
ans,  leur  cria  d'un  ton  refolu,  qu'ils  ne  fe  miflent  point  enpei- 
ne,  &  qu'il  vouloit  etre  lui-meme  leur  General.  En  meme 
tems  il  fe  mit  a  leur  tete,  &  les  conduifit  au  petit  pas  jufqu'a  la 
Place  de  S.  George.  Ils  n'y  furent  pas  plutot,  qu'ils  y  virent 
arriver  mille  Bourgeois  armes ,  qui  etoient  fous  la  conduite  de 
Robert  Knolles ,  Officier  d'une  grande  reputation.  Cette  vuelcur 
donna  une  telle  terreur ,  que  jettant  leurs  armes  a  terre ,  ils  de- 
manderent  pardon  au  Roi,  &  fe  difperferent.  (8). 

Dans  le  meme  tems ,  il  y  avoic  de  pareils  mouvemens  parmi 

les 

marcha  avec  un  attirail  fi  lent ,  que  le  Roi  lui  ayant  envoye  une  fe- 
conde  fois  le  memc  Chevalicr  pour  le  faire  hater,  cette  commiffion 
faillit  a  lui  couter  la  vie:  car  lorfque  ce  Chef  de  Rebelles  arriva  a  la 
Place  de  Smithfieid ,  le  Chevalier  pcnfa  etre  maflacre,  parce  que  lui 
parlant  de  la  part  du  Roi ,  il  ne  defccndit  point  de  cheval ;  ce  qui  ir- 
rita  fi  fort  rimperieux  Tyler ,  qu'il  alloit  lui  pafler  fon  epee  au  tra- 
vers  du  corps ,  fi  le  Roi  ne  fe  fut  avance  &  n'eut  ordonne  au  Che- 
valier  de  mettre  pied  a  terre. 

(7)  tVitt.Tyler  en  general  demandoit  rabolition  de  toutes  les  Loix 
ancicnncs,  &  un  changement  du  Gouvernement  conforme  a  fon 
plan  vifionaire :  Que  toutes  lcs  Garenncs ,  Parcs  8c  Lieux  de  chaflc 
fuirent  rendus  communs,  &  Hbres  au  pauvre  comme  au  riche,  pour 
pecher  ,  prendre  des  oifeaux ,  chafler ,  &  le  refte. 

(8)  Mr.  de  Rapin,  en  remarquant  dans  fon  Hiftoire  d'Angleterre 
^u'il  n'y  eut  aucun  des  Rebelles  tue  pendanc  ce  tema-la,  a  la  referve 
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ks  habitans  des  Provinces  de  SufFolk  &  de  Cambndge  (i),  ou 
les  leditieux  tuerent  Cavemdisb  le  premier  Juge,  &  le  Comte 
de  Suffolck.  L'£vcque  de  Norivich  s'etant  nus  a  la  tete  de  quel- 
ques  Troupes,  aib  cherchcr  lcs  Revoltes,  les  battit,  &  en  fit 
un  erand  carnage.  Par  cette  detaite,  la  ledmon  fut  appaifeei 
apres  quoi  le  Roi  revoqua  l'Amniftie  quil  avoii:  accordec,  & 
fit  faire  une  fevere  punition  des  coupables ,  dont  plus  de  quin- 
2£-cens  palTerent  par  les  mains  des  Bourreau.x  (2).  Pendant  que 
la  Sedition  dura,  le  Duc  de  l^ancaftre  fe  tint  en  Ecoffe,  n'o- 
fant  s'expofer  a  la  furcur  dc  cette  Populace,  particuherement  ir- 


Ri- 


ritee  contrc 


iLii, 


fion ,  pour  demander  que  les  Favoris  fuflent  chaffes ,  &  qu'on 
leur  tit  rendre  compte  de  radminiftration  des  Fiuances.  Le  Roi  ^  h  a  r  d 
le  refufa  hautement  ,&  il  y  eut  fur  ce  fujet,  entre  lui  &  le  Duc  ^^  p^^j^^ 
de  Glocefter  fon  Oncle ,  que  le  Parlement  lui  avoit  depute ,  des  mcnt  ob- 
paroles  tres  aigres,  qui  attirerent  au  Duc  la  haine  du  Roi  &  "^"'  1"« 
des  Favoris.  Enfin ,  le  Roi  fe  vit  oblige  de  confentir  a  tout  ce  ,"  foi°„, 
que  le  Parlement  fouhaitoit.  II  chalia  le  Duc  d'Irlande  &  le  chaflss, 
Comte  de  Suffolck  i  mais  des  que  le  Parlement  fut  fepare ,  ii  les  "S^'^  |' 
rappeila.  uppcUe. 

(1387.)  Les  Favoris  ayant  repris  leur  premier  pofte,  anime- 
rent  de  plus  en  plus  le  jcune  Roi  contre  leurs  Ennemis,  &  particu- 
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Pp.1  de  mois  auparavant,  le  Roi  avoit  envoye  a  Nuremberg    lierement  contre  le  Duc  de  Glocefter.  Peu  de  lems  apres,  leDuc 


des  An.baffadeurs,  qui  y  arreterent  fon  mariage  avec  .^««e  <^f 
Luxembourg  ,  Soeur  de  l'Empereur  IVenceftas  (3)-  La  nou- 
velle  Rcine  n'arriva  en  Angleterre  qu'apres  que  la  Sedition  tut 
appaifee,  &  qu'on  eut  puni  ceux  qui  en  etoiencle  plus  coupa- 

bles.  V    ^    1-    r     • 

En  1382,  Richard  etant  parvenu  a  fa  dix-feptieme  annee, 
commencoit  a  faire  paroitrc  des  inclinations ,  qui  n'etoient  gue- 
re  agreables  au  Peuple.  Quoique  fa  capacite  fut  d«s  plus  me- 
diocres,  il  avoit  une  haute  opinion  de  lon  merite,  &  fe  taiioit 
un  honneur  de  furpaffer  fes  Predeceffeurs  dans  la  depenfe  de  ia 
niaifon.  Outre  cela,  il  avoit  choifi  certains  Favoris  ,  qui  ne 
aucune  mefure  dans  leur  avidite ,  &  qui  ne  celibient 
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dlrlande  ayant  repudie  Fbilippe    fa  Femme,   Fille  du  Sire  de 

Coucy  &  d'une  Fille  d'EJouard  III,  le  Duc  de  Glocefter  reffen- 

tit  vivement  cet  affront,  &  fic  aux  Favoris  des  menaces  ,   qui 

leur  firenc  prendre  la  refolution  de  le  prevenir.    Pour  cet  effet , 

ils  crurent  que  le  meiUeur  moyen  de  parvenir  a  leur  but,  etoit 

de  faire  en  forte  que  le  Roi  fe  rendit  abiblu  j  apres  quoi ,  ils  ef-  le  Derpo' 

peroient  qu'il  ne  leur  feroit  pas  ditiicile  de  fe  defaire  dc  leurs  "fme. 

Ennemis.  liichard,  luivant  ce  confeil ,  fe  rendit  a  Nottingham, 

oii  il  fit  aireuibler  les  Sherifs  du  Royaume,  avec  quelques  habi- 

tans  de  Londres.    Quand  ils  furent  en  fa  prelence,  il  demanda 

aux  Juges  s'il  ne  pouvoit  pas  cailer  les  Commiffaires,quelePar- 

lement  avoic  etablis  pour  prendre  foin  du  Gouvernemenc.     Les  h^^  l'^^'* 
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re,  Comte  d"dxford,  Micbel  de  la  Pole, 
de  Londres,  l'Archeveque  d^Torck,  un  Alderman  de  Londres 
nomme  Bremhre,Sc  le  Juge  Tr^fdian.  Ce  dernier  etoit  unhom- 
me  vendu  a  Tiniquite,  qui  ne  failoit  aucun  fcrupule  dc  crahir 
les  interets  de  fa  Patrie,  pour  procurer  au  Roi  une  Autorite 
fans  bornes.     Ces  Favoris  fe  rendirent  bientot  odieux ,  par  leur 
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Doint  de  lui  infpirer  I'envie  d'ufurper  un  Pouvoir  defpotique  fur    Juges   repondircnc ,  que   non-feulement  il    pouvoit  caffer  des  gue  ic 
fp^  Si.iprQ    r  es  orincioaux  de  ces  Favoris  etoient  Robert  de  We-    Commillaires ,  mais  meme,  en  vertu  de  fa  Prerogative  Roya-  Ro.  eft 
les  ^ujets.  Les^prmcp   ^^  ^  ^   _    ^    ^  ^     Fils  d'un  Marchand    le  ,   annuller  tous  les  Acftes  du  Parlementi  &  ils  iignerent  cec  ''1^^^ 

Avis  (4.).  Enfuite,  le  Roi  s^adrelfant  aux  Sherifs  leur  commu- 
niqua  le  deflein  qu'il  avoit,  de  convoquer  un  Parlement  qui  fijc 
a  fa  devotioni  &  en  meme  tems  lcur  commanda  de  nc  pasper- 
mettre  qu'aucun  Depute  fuc  elu ,  qui  nc  s'engageac  auparavanc  a 
feconder  ics  projecs.  II  ajouca,  qu'il  vouloic  lever  une  Armee  pour 
oraueil  &  par  leur  avidice.  Comme  ils  craignoient  dc*trouYer  fe  meccre  en  etac  de  pouvoir  chacier  ceux  de  ks  Sujecs,qui  pre- 
de^roDpofition  de  la  part  des  Oncles  du  Roi,  ils  s'attacherenc  tendroient  s'oppofer  a  fes  volontesi  &  leur  demanda  combien 
a  les  lui  rendre  fufpefis,  &  le  porterent  Ibuvent  a  fe  lervir  de  chaque  Comte  pourroit  lui  fournir  de  Troupes.  Les  Sherifs  re-  L"  She- 
mauvais  moyens  pour  les  perdre.  pondirenc,  qu'il  leur  commandoit  des  choles  qu'il  n'etoit  pas  ;',^/„°V 

En  1^8^     &  en  i;84,  ils  firent  accufer  le  Duc  de  hancaftre    en  leur  pouvoir  d  cxecuteri  que  le  Peuple  ne  fouffriroit  jamais  les  deC- 
d'avoir  confpire  concre  k  Roii  mais  ils  ne  purent  venir  a  bouc    de  fe  voir  prive  de  la  liberte  des  Eledtionsi  &  que  pour  ce  qui  ''""«• 
de  le  ruiner  regardoit  I' Armee  qu'il  avoic  deffein  de  lever ,  il  H'y  avoit  aucune 

En  ix%^Richard  ent-a  en  Ecoffe,  &  a  fon  retour  il  confe-    apparence  que  perlonne  voulut  prendre  lcs  armes  pour  opprimer 
ra  le  Titre  de  Duc  d^rorck  au  Comte  de  Cambridge,  &c  celui    des  Seigneurs  qui  etoient  dans  Tapprobation  generale  de  tout  le 
de  Duc  de  Glocefter  au  Comte  de  Buckingham,  fes  Onclcs.     II    Peuple.     La  reponle  dcs  Shcrifs  ayant  fait  comprendie  au  Roi    H  s-ea 
crea  le  Comte  ^Oxford,  Marquis  de  Dubltn,  &  peu  apresD«f    qu'il  ne  lui  feroit  pas  facile  de  reuffir  dans  fes  deffcins ,  il  s'cn  '^l°^^^_ 
d'Irlande-  &  Michel  de  la  Fole  fut  fkit  Comte  de  Suffoick ,  &    defifta,  &  reprit  le  chemiri  de  Londrcs.  „„ghanx 

Ce  comploc,  faic  avec  h  pcu  de  menagement , obligea  lcDuc  i  Lon-, 
de  Glocefter  a  fc  liguer  avec  le  Comte  de  Derby  fon  Neveu ,  '^^*'  ; 
Fils  du  Duc  de  Lancaftre,  avec  les  Comtes  diArundel  &c  dc  ^ 

Wariiiick,  &  avec   quclques  autres,  qui  n'etoient  pas  dans  un 
moindre  dangcr  quc  lui  (5).    En  peu  dc  ccms,  ccs  Seigneurs  Les  Sel- 
affemblerent  une  Armee  de  quarante-mille  hommes,&  marche-  gneurs 
renc  droit  a  Londres.     'Richard,  de  Ibn  cote,  envoya  le  Duc  tfc^nTun* 
^lrlande  dans  le  Pais  de  Galles,  pour  y  lever  unc  Armee;  &  Atmee. 
en  attendant  qu'clle  fiit  prete ,  il  tacha  d'amufer  les  Confederes ,    ^=  ^°^ 
par  des  propofitions  d'accommodement.     II  leur  engagea  fa  pa-  1"  *""' 

_ role  ,qu'il  leur  donneroit  latisfadion  au  prochain  Parlcment  (_6), 

l!.ichard  de  fon  cote  ,  affembla  unc  puiffante  Armee  dans  lefperance  que  lur  cette  promeffe,  ils  ne  feroient  pas  diffi- 
Dour  defendre  fon  Royaume,  &  convoqua  un  Parlcment  pour  culte  de  quitter  les  armes^  mais  ils  ne  crurent  pas  devoir  defar- 
en  obtenir  un  Subfide.    Le  Parleroenc  fe  fervit  de  cette  occa-    mer,  avant  que  d'en  voir  lcxecuuon.    Pendant  cet  mtervalle, 

ayanc 


revetu  dela  Charge  de  Grand-Chancelier. 

En  1386,  Leon  Roi  d'Armenie,  qui  avoit  etc  chaffe  de  fes 
r-Ctme-  Etats  par  les  Turcs,  fe  rendic  en  Anglecerre,  pour  cacher  de 
.ie  tlche  pfocurer  la  Paix  encre  le  Roi  de  France  &  Ricbard;  dans  Tefpe- 
de  ptocu-  ^^^^^  ^^  ^^^^  Princes  uniroienc  enfuite  leurs  armes  pour 


le  retablir :  mais  il  ne  lui  fut  pas  poffible  dc  reuffir  dans  ce  pro- 

jet.  n  ■  r  ' 

La  meme  annee,  le  Duc  de  Lancaftre  partic  pour  fon  expe- 
dition  de  Caftille,  emmenanc  avec  lui  une  Armee  de  vingt- 
mille  hommes.  La  France  voulant  proficer  de  cetce  conjondtu- 
re,  fic  des  efforcs  prodigieux,  a  deffein  de  conquerir  rAngleter- 


de  leur  Chef ,  te'moigne  fon  admiration  pour  certaines  circonftances 
qui  accompagnerent  ce  foulcvement.  Cc  n'eft  pas ,  d.t-il,  une  cho- 
fe  extraordinaiie  de  voir  le  Peuple  prendre  les  armes  contre  le  Gou- 
vernement;  m,iis  il  eft  rare  qu'il  mette  a  fa  tete  un  homme  te!  que 
Wat-TAcr,  quoiqu'il  y  ait  des  exemples  de  cela  dans  les  autres  Hil- 
toires.  U  cft  cncore  plus  extraordinairc  de  voir  un  feul  homme, 
comnie  le  Maire  de  Londres,  avoir  lc  courage  de  tuer  un  Chcf  des 
Rebelles  fuivi  dc  trente-mille  hommes.  lleft  encore  plus  merveilieux 
que  le  courage  du  Roi  Bichnri,  &  fa  refolution,  fi  rare  a  fon  age. 
ait  produit  un  aufli  heureux  effct.  Et  enfin  ,  quune  nombreufe  mul- 
titudc  attroupee  pour  fe  gorger  de  fang  £c  de  carnage  fc  foit  difper- 
re'e  tout  d'un  coup,  par  une  terreur  panique,  a  li  vue  d'une  poignec 
de  Bourgeois  armesj  c'eft  ce  qu'on  ne  lauroit  conliderer  lans  eton- 
nement ,  &  fans  en  attribuer  la  caufe  a  celui  qui  tient  le  coeur  des 
Pcuple^  en  fa  .nain. 

(i)  Les  Rebelles  de  ces  Comtes  aftembles  au  nombre  de  j-oooo, 
furent  attroupes  par  Jean  IVra-a  ik  par  Jean  Bail  ,  deux  Pretres  fedi- 
tieux.  Outre  les  meurtres  que  ces  Rebelles  commirent,  ils  brulerent 
tous  ics  anciens  Titres  qui  etoient  dans  le  Monaftere  dc  S.  Edmonis- 
bury,  &  dans  l'Univerlite  de  Cxmbridge;  ils  couperent  la  tete  au 
Chcvalier  feaa  Cavendish ,  &  la  mirent  fur  le  Pilori  a  S.  Edmondsbu- 
ry.  A  tierwich  un  certain  Liltejier,  qui  tenoit  un  Cabarct  a  biere, 
etant  a  la  tete  d'une  troupe  de  Rebelles,  tua  tous  les  Juges  &  tous 
les  Gens  de  Juftice  qu'il  put  rencontrer ,  &  obligeoit  ies  Seigneurs 
&  les  Gentilshommes  -de  le  fervir  a  genoux ,  faute  de  quoi  il  leur 
coupoit  la  tete  fur  le  champ.  Mais  ces  Rebelles  ayant  ete  a  la  fin  de- 
faits  par  rEveque,  comme  il  eft  rapporte  plus  haut,  &  les  deux 
Chefs  mitn>  &.  Liitefter  pris,  le  premier  eut  d'abord  la  tete  trauchce, 
8c  Tautre  fut  envoye  a  Londres. 

(2)  Le  Juge  Trejilian  envoye  dans  le  Pais  pour  punLr  lcs  Rebelies 
leur  fit  fi  peu  de  quartier,  que  Mr.  de  R»pin  dans  fon  Hiltoire  com- 
pare  les  ciuautes  qu'il  cxer^a  durant  fa  Commiir.on ,  a  celles  qui 
rendire  it  fi  odicux  un  Juge  de  la  memc  trempe  fous  le  Regne  de 

faiiues  11.  ■  ^  ^     ,  ,  I  • 

(})  Cette  Alliancc  fut  regardec  commc  allei  honoiabie,  mais  peu 


utile  au  Royaume,  parce  qu'elle  fut  fuivie  d'unc  multitudc  de  Sohe- 
miens  infatiables,  a  qui  la  trop  grande  facilite  du  Roi  donnoit  occa- 
fion  d'emporter  de  grandes  richelles  hors  du  Royaunie. 

(4.)  Mr.  de  Rnpin  dans  fon  Hiftoire  d'Angleterre,  Liv.  X.  p.  joi. 
dit  que  quelques-uns  des  Juges  auroient  bien  voulu  fe  difpenfer  de 
cctte  fignaturc ,  mais  qu'ils  y  furent  reduits  par  les  menaces  des  Fa- 
voris.  11  ajoute  qu'on  difoit  publiquement,  qu'un  des  Juges  d'abord 
apres  avoir  iigne ,  declara  fans  faijon  ,  que  jamais  adtion  n'avoit  mieux 
merite  la  potcnce  que  celle  qu'il  venoit  de  taire. 

()-)  Mr.  de  Rapin  dit  au  meiTie  cndroit  que  le  Duc  dc  Glocefter ,  en 
homme  fage,  tenta  toutes  les  voyes  de  douceur ,  &:  envoya  TEvg- 
que  de  Londres  au  Roi  pour  rafTurer  de  fa  tidelite ,  &  qu'il  etoit  prft 
dc  fe  purger  par  'fermcnt  fur  tous  les  Articles  dont  il  etoit  accufe. 
Mais  le  Duc  de  Suffolck  qui  etoit  prefent,  rallentit  les  difpofitions 
favorables  que  le  Roi  avoit  pour  ce  Prince,  en  lui  difant,  que  Sa 
Majefte  ne  feroit  jamais  en  furete  fur  le  Trone,  tant  que  le  Duc 
de  Glocefler  feroit  en  vie.  Cc  difcours  irrita  fi  fort  rEveque  de  Lon- 
dres,  qu'il  ne  put  s'empecher  de  dire  a  ce  Favori,  qu'il  s'etonnoit 
d'entendic  tenir  un  tel  langage  a  un  homme ,  qui  devoit  etre  le  der- 
nier  de  tous  a  accufer  les  hdelcs  ferviteurs  dc  Sa  Majefte  ■,  lui  qui 
etoit  deja  condamne  par  le  Parlement,  &  qui  ne  tenoit  fa  vie  que  de 
la  pure  grace  du  Roi.  Notre  Auteur  ajoute,  que  ce  difcours  libre 
de  i'Eveque  oftenla  fi  fort  le  Roi,  qu'il  lui  ordonna  de  fe  retirer  de 
fa  prefence. 

(6)  Mr.  de  Rapin  nous  apprend  dans  la  page  fuivante  de  fon  Hif- 
toire ,  que  les  Seigneurs  fupplierent  le  Roi  a  genoux  dans  la  Salle  de 
IVeJlminJler ,  de  ch:itier  fes  Miaiftres;  ajouUnt  ,  que  )a  perfonne  de 
Sa  Majefte  leur  fcroit  toujours  facree,  &  qu'ils  n'avoient  pris  les 
armes  que  pour  le  falut  du  Roi  &  du  Royaume,  &  pour  faire  pu» 
nir  les  Traitres  qui  etoient  autour  de  la  perfonne  du  Roi;  entrc  lef- 
quels  ils  nommerent  en  particalier  le  Duc  d'/WWe,  le  Comte  de 
Suffolck,  rArcheveque  d^rorck  ,  le  Jugc  Treftlian,  Sc  UB  Aldcrmaa 
de  Londres  nomme  Brambre  qui  etoit  de  la  mcme  cabale.  Le  Roi 
repondit  aux  Scigneurs,  que  Ton  reodroit  juftice  »  tout  le  monde, 
daas  le  FarlemeDi  luivaat. 

(7)  No- 
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ayant  appris  que  le  Duc  A^lrlatide  s^avan^oit  a  la  tete  cl'une  Ar- 
raee ,  ils  detachsrent  le  Comtc  de  Derby  pour  lc  combattre.  La 
viiitoire  s'etant  declaree  pour  les  Confedercs  ,  le.Duc  d'Ir/aucie 
prit  la  fuice,  &  fe  lauva  en  Hollande,  d'ou  il  alla  mourir  a 
Louvain  {j).  On  trouva  parmi  fes  papier.«,  des  Letires  qui  h- 
.  rent  comprendre  que  Richard  avoit  deniaiide  du  fecours  au  Roi 

^nnigucs  ^^  France,  &   qu  il  s'ecoit  engge  a  lui  livrcr  Calais  6c  Cber- 
bourg. 

Au  mois  de  Fevrier  1388,  le  Parlement  s^affembla  djns  des 
difpolicions  peu  favorables  au  Roi.  II  bannit  fes  deux  prcmisis 
Fdvoris  &  l'Archeveque  d'Torck ,  &  fic  pendre  Treji/iaa  & 
Brembre ,  pour  avoir  ligne  des  Avis  contraires  aux  Loix  du  Ro- 
yaume.&  aux  Libertei  des  iujets.  II  finit  ia  feance  par  une  Am- 
niltie  generale  pour  tous  ceux  qui  setoient  engages  dans  lespre- 
ceJens  mouvemens.  (8j 

Quelques  mois  apres,le  Roi  etant  parvenu  a  1'age  de  21  an, 
pnc  entre  fes  mains  les  rencs  du  Gouvernement.  Depu^s  ce 
tems-la,  TAngleterre  fut  allez,  tranquiUe  pendant  quelques  an- 
nees  i  quoi  qu'on  remarquat  avcc  chagrin ,  que  de  tems  en  tems, 
le  Roi  s'attribuoit  un  Pouvoir  au-delfus  des  Loix.  Comme  il 
aimoit  be.iucoup  le  fafte  &  la  magnihcence ,  il  faifoit  une  de- 
penfe  qui  alloit  beaucoup  au-dela  de  fes  revenus;(!k  pour  y  fub- 
venir ,  il  eioit  oblige  d'employer  plulieurs  moyens  lilicices.  II 
vouiuc  un  jour  eprouver  raftedlion  de  la  Viile  de  Londres,  par 
un  emprunt  de  mille  livres  Iterling:  mais,  quelque  modique 
que  fuc  cette  fomme ,  elle  lui  lut  refufee  avec  durcie  (9^.  Peu 
de  tems  apres,  11  fe  vengea  de  cet  affront,  a  locca.ion  d  une  e- 
meuce  (loj  qu'un  Boulanger  avoit  e.nmet  dans  Londrcs.  li  pri- 
va  la  Ville  de  fes  Pnvileges ,  calTa  le  IVIaire ,  etablit  un  Gardien 
en  la  place,  &  transfera  les  Cours  de  Judicature  a  Torck.  Ii  en 
couta  dix-mille  livres  ilerling  a  ia  Viile  pour  recouvrer  iaChar- 
tre,  donc  elle  avoit  ete  privee. 

Li  Reine  Anne  mourut  en  159+i  &  la  me.me  annee,  Ri 
cbard  partic  pour  Tlrlande ,  ou  il  y  avoic  eu  un  foulevemenc.  II 
en  revint  liibitement  Tannee  fuivante  (1395)  a  la  priereduCler- 
ge,  qui  avoit  pris  rallarme  de  ce  que  les  iVicleffites  ou  Lol/ards 
avoicnc  prefence  une  Requete  au  Parlemenc,  pour  demander  u- 
ne   Reformation. 

Depuis  que  le  Duc  de  Laucajfre  ecoit  retourne  en  Caltille, 
le  Roi  lui  avoit  donne  la  Guyenne  en  touce  Cjouveia  nece,  mais 
en  1396  il  revoqua  ce  don,  a  la  pricre  de.s  Gafcons  (nj. 

En  1397,  Ricbard  fit  paroitre  manifeilement  le  dellein  qu'il 
avoit  forme  d'ufurper  un  Pouvoir  defpotrque.  ies  revenus  ne 
pouvant  pas  fuftire  a  fon  excellive  Jepenfe,  il  voului  fe  deiivrer 
de  la  peine  de  demand;r  ii  Ibuvenc  des  .Sub.idcj  a  Ibn  Parie- 
ment.  Pour  cec  efFet,  il  emprunta  diverfes  I'jmme>  de  prcf.)ue 
toutes  les  Commanauces,  &C  d:s  plu?  riches  faraculiers  de  fon 
Royaume.  Comme  ces  prets ,  qai  n  eroient  r.en  moms  que 
volontarres,  faifoient  beaucoup  murmurir  ie  Peuple,  j1  craignit 
que  ie  Duc  de  Glocefter,  Sc  \si  Co.nres  d'Arn:jde.  6c  de  fVar- 
luick,  qui  ecoient  fort  populaires ,  ne  fe  ferviirent  de  cecce  oc- 
caiion  pour  excuer  quelque  Revolt^.  Dans  ceae  vue,  il  les  fic 
arrecer  tous  trois ,  apres  avoir  pris  toates  les  mefares  neceiiai 
cl  &  de  res  pour  procurer  infailliblement  leur  rume.  L;  premier  fut  en- 
^aiwick.  yQyg  ^  Calais ,  &  les  deux  autres  a  la  Toar ,  en  acteniant  que 
le  Parlement  s'aili;mblat  ^12). 

Ricbard  avoit  ii  bien  dtfpofe  toutes  chofcs  par  avance,  qu'il 
ne  pouvoit  manquer  d'avoir  un  Parlement  a  fa  devotion.    II  a- 

(7)  Notre  Hillorien  dit  que  la  Bataille  fut  donnee  dans  le  Comte 
6'Oxforil,  &  que  le  Duc  d'lrlii»de  mourut  daiis  lci>  Pais-Bas  Ciiviiou 
trois  ans  apres. 

(8)  L'Hiftorien  remarque  que  les  Seigneurs  Confede'i  es ,  avant  ce- 
ci  Sc  immeJiatement  apres  la  victoire  qu'ils  avoicnc  rerapjrtee  dans 
le  Comte  d'Oxford ,  tircnt  avanccr  toute  leur  Armec  a  LoaUres ,  & 
demanderent  unc  Confercncc  avec  le  Roi  RicharJ  qui  etoit  aljrs  a  la 
Tour,  &  qui  craignant  d'y  ctre  force  par  la  faim  ,  y  confentit.  Ccs 
Seigneurs  lui  reprocherent  fon  deflein  dc  rendrc  fon  Gouveruement 
delpotique  par  le  moycn  d'une  Armee  8c  d'un  P.ulemcnt  a  fa  devo- 
tion  ,  &  de  fon  rraite  avcc  la  France ,  &c.  ce  qui  obligca  le  K.01  a 
pleurer  du  fond  du  coeur ,  8c  a  lcur  pvomettrc  qu'il  iroit  les  trouver 
le  lendcmain  alVefiminJler  pour  regler  1'Adminiitraiion  dcs  Aifaires. 
Mais  a  peine  fut-il  forti  de  la  Tour  ,  qu'il  changca  de  dcflein.  Cctte 
conduite  irrita  les  Seigncurs  a  un  tcl  point,  qu'ils  lui  dirent  quc  s'il 
ne  fe  rcndoit  a  Weft.ninfier  felon  ce  qu'il  avoit  promis  ,  ils  y  iioient 
eux-memcs  choiiir  uu  nouveau  Roi;  ce  qui  fit  trnt  de  pcur  au  icu- 
ne  Prince  ,  que  non-feulement  il  s'y  rcndit,  mais  encore  qu'il  con- 
fentit  a  1'eloignement  dcs  Favoris  dont  il  ell  parle  plus  haut,  &  a 
celui  dcs  autres  Scigncurs  8c  Dames  qui  etoient  de  leur  parti. 

(9)  On  dit  qu'un  Marchand  Italicn  ,  qui  avoit  otfert  de  portercet- 
te  iommc  au  Roi,  fut  infulte  par  la  populace. 

(10)  Voici  la  raifon  du  tumulte  ,  fclon  les  Hiftoriens  Anglois.  Le 
Gar^on  d'un  Boulangcr  allant  dans  la  rue  nommee  Fleet  47rfif ,  char- 
ge  d'un  panier  de  pain,  un  DomclHque  de  TEveque  de  Londres  ,  fe- 
lon  Cnmon,  (felon  le  Chevalicr  Jenn  Hnyward  dans  fa  Vie  de  Henri 
IV,  c'etoit  un  Domeilique  de  l'Eveque  de  Sulubury ,  en  quoi  ce 
Chevalicr  s'accorde  avcc  Holingshed  8c  d'autres  Ecrivains;)  ce  Do- 
mefriquc  donc  prit  un  pain  au  Gar^on,  8c  le  maltraita.  Le  Gar(,on 
fe  plaignit,  dc  lortc  qu'il  e.xcita  la  po.puace,  qui  mcna^a  de  mettre 
le  feu  au  Palais  de  rEveqiie  oij  ce  DomctHquc  s'etoit  refugie.  Les 
Magiftrats  furcnt  obliges  de  v-enir  appailer  le  tumultc. 

(11)  Les  Gafcons  foutcnoient  que  lcur  Pais  etoit  li  infeparablement 
uni  a  la  Couronne  d'Angkterre,  qu'il  n'etoit  point  au  pouvoirdu  Roi 

Tom.  X.  e.  1. 
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voic  caffe  tous  les  Sherifs  &  autres  Magiftrats  des  Villes  &  dcs 
Pro/inces,  qui  ne  lui  ecoient  pas  favorables,  pour  en  mectre 
d'autres  en  leur  place ,  dont  il  piit  s^aliurer.  Toutes  les  ChargCi 
du  Royaume,  qui  pouvoient  donner  quelque  credit  parmi  le 
l^cuple,  avoient  ece  mifes  entre  les  mjins  de  gens  devoues  au 
.R;u,  ou  de  fcelerats,  qui,  fans  fe  mettre  en  peine  du  Bien-pu- 
blic ,  ne  chtrchoient  qu'a  faire  leurs  propres  allaires.  Ces  pre- 
cautions  erant  pnfes,  il  con/oqua  un  Parlement,  &  envoya  des 
ordres  expres  dans  les  Vii  es  &  dans  lcs  Provinces,  qu'on  n'y 
eJuc  aucun  Depute,  que  ceux  dont  il  avoit  lui  meaie  donne  la 
lifte.  II  n'elt  pas  ditiicile  de  coninrendre  quil  ait  pu  reuffir 
dans  ce  deilein,  quand  on  conlidcre  qu'il  etoit  appuye  par  tous 
ceux  qui  poilcdoienc  dcs  Charges  publiques,  dans  les  lieux  ou 
les  Elections  le  faifoient. 

Ce  Paiiement,ainfi  compofe,  s'affeip.bla  dans  la  difpofition 
de  faire  tout  ce  que  le  Roi  pourroit  Ibuhaircr.  II  commenqa 
d'abord  par  revoquer  le  pardon  accorde  neuf  ans  auparavant^ 
ceux  qui  avoient  pris  les  armes  contre  le  Roij  &  fur  ce  fonde- 
munt,  il  fic  le  proccs  au  Duc  dc  G/o:efter,&c  aux  Comtes  d'^- 
rundel  &  de  iVarwick,  pour  le  meme  crime  dont  le  Roi  &  le 
Parlemenc  de  1388  leur  avoient  accorde  le  pardon.  Les  dcux 
derniers  furent  condamnes  a  mort,  &  la  Sentence  fut  executee 
a  1'egard  du  Comte  d'Aru'jdel:  mais  on  le  conrenta  de  relcguer 
le  Comte  de  IVarwick  dans  rile  de  Man.  Quanc  au  Duc  de 
Glocefter,  le  Roi  avoit  pris  une  voye  plus  cource  pour  l'e  defai- 
re  de  lui,  en  le  faifint  etrangler  a  Calais  dans  fa  prilon.  Ce- 
pendanc,  on  fic  courir  le  bruit  qu'il  y  ecoit  morc  d'apoplexie ,  & 
qu'avanr  que  d'expirer,  il  avoit  avoue  touj  fes  crimes.  Sur  cet- 
te  pieccndue  conFeilion,  tous  fes  biens  furent  confilques  (13). 

L'affaire  de  ces  trois  S.-ignsurs  etanr  terminee,  le  Parlement 
fuc  ajoarne  a  Sbrewshury ,  ou  il  conrinua  fes  procedures  excra- 
ordinaires.  II  declara  quelesjuges,  que  le  Parlemen:  dr-  1388 
avoit  fait  pendre,  etoient  innocens,  &z  leurs  Avis  co;iformes 
aux  Loix.  Sur  ce  ibndement,  on  caffa  tous  les  Aftes  de  ce 
Parlement,  6c  on  en  fit  d'autres  diredtcmenc  contraires.  On  de- 
cidi,  que  c'eto  c  un  crime  de  Haute-Trahifon  ,  quj  de  propo- 
fer  aucune  aifaire  d.m>  le  Parle.nent,  avant  qus  celles  que  le 
Roi  avoic  c.i  n-.naaJ;e;,  fuiFenr  en  ieremenc  ach;vees.  E.i:ni, 
pr)ur  tout  dir;  en  un  mot,  ce  Parlement  prit  a  tachc  de  porter 
k  Prerogative  Royale  audeilus  d.-  touKs  ies  Loi.x.  Pour  ache- 
yer  de  donuer  au  Roi  une  enciere  liber^e  de.faire  tout  ce  qu'il 
ju.jeroit  a  propos,  le  ParL\n.'nr  co.mmit  toute  foa  autori.e  k 
douie  Seign:urs,  &  a  fix  Diputes  des  Cimmunts,  qui  farent 
choifis  parmi  ceux  qui  eroient  les  plus  devoues  au  Roi  O  ipeut 
voir,  par  cec  exe.mple,  qu'il  n'ell  pis  impollible  que  le  Pjrle- 
ment,  qui  eft  deftne  a  maintenir  les  Privileges  de  la  Nation , 
la  jette  dans  rEfclavage.  Par  ce  mo/en,  ce  qui  en  un  tems  e- 
toit  jufte  &  avanrageux  au  RoyiuiTie,  fe  crouve  inj  ift;  en  un 
autre  tems,  &  prejudiciable  a  TEcat  Quand  un  telle  ch  )fe  ar- 
rive,  il  eft  prefque  impoilible  de  guerir  le  mal,  que  par  des  re- 
medes  violensi  &  ceft,  a  mon  avis,  a  cetie  feule  caufe  qu'U 
fauc  attribuer  les  frequences  Guerres-civiles ,  qu"il  y  a  eu  en  An- 
glecerre,  plutot  qu'a  finconftance  naturelle  dont  on  accufe  les 
Anglois  Ceft  un  inconvenienc  qu'on  ne  peut  cviter ,  dans  un 
Gouvernement  tel  que  cclui  de  ce  Royaume 

L'execu:ion  du  Comte  dAruude/,  la  condamnation  du  Com- 
te  de  IVarwick,  &  la  mort  tragique  du  Duc  de  Ghcefter,  jet- 
terenc  repouvante  dans  tout  le  Royaume.     D  un  autre  cote, 

les 

de  raliener ;  Sc  qu'en  ie  fe'paTant  d'avec  VAngleterre  ,  on  lui  faifoit 
perdre  la  feule  protcction  qui  put  les  cmjjcchcr  dc  tombcr  fous  la  do- 
mmation  de  la  France.     Hift.  d'Angleterre  par  Mr.  de  Rapin. 

(ii)  Le  Ducdc  Gloccfier  etoit  li  innocent  de  ce  dont  ou  raccufoit, 
8c  il  etoit  li  aime  du  Pcuple,  que  RichnrJ  fut  re.iuic  a  1.ji  jou.t  un 
tour  de  Corfairc.  U  fut  un  m  itin  a  la  Maifon  de  campagne  du  Duc, 
a  Plaihj  dans  le  Comte  d'tjfex ,  lc  pria  de  s'habiiler  8cde  veniravec 
lui  a  Lmdres  pour  unc  afiaire  de  confcqucnce,  qu'il  vouloit  lui  com- 
muniquer  en  chcmin;  &  loi-fqu'ils  furent  a  un  endroit  ou  le  terrein 
eroit  creux  ,  k  Duc  fe  trouva  d'abord  invefti  d'unc  Troupe  de 
gens  a  cheval ,  qui  le  men  rent  de  la  a  bord  d'un  Navirc  fur  la  Tcimi- 
Je ,  pret  a  le  tranfporter  a  Calais. 

(13;  Sil;  Parlemcit  de  l'an  i;86  raeritoit  d'etre  appclle  imp:toy.ible, 
notre  Hiftorien  ne  fait  ou  prendre  un  nom  aiVez  fort  pour  le  donncr 
a  unc  Alfeinblee,  qui  p;.r  unc  prevarication  manifcftc  ne  fit  aucun 
fciupule  de  iacrificr  le  plus  pur  fang  du  Royaume,  8c  les  plus  pre- 
cieufcs  Franchifci  des  Sujcts,  au  capricc  d'un  Roi  Sc  de  fes  Minif- 
tres.  Tho.-nas  AritnM  Arcliev(?que  de  Ctrttorbsry ,  qui  avoit  ere  ua 
des  Commiif.iires  nommes  par  lc  Parlemcnt  en  1386  pour  examiner 
rAdminiftration  des  Affiires  publiques,  fut  accufe  de  Haute  Trahi- 
fon,  banni ,  8c  fes  bicns  confifques.  Le  LorJ  Cobhzm  fur  condamne 
au  banniflement  pour  le  meinc  crime.  Qi^iant  a  1'exe'c.ition  a  mort 
du  Comte  d' Aritnitel ,  Froijfird  nous  app-cnd  que  lc  Roi  voulut  y 
etre  prelent ;  8c  IValJinghnm  aflure  que  cet  horriblc  fpctfacle  fit  une  fi 
profonde  imprcftion  fur  l'im.igination  du  Roi ,  qu'i!  faifoit  fouvenc 
des  fonges  elfrayans,  oia  il  voyoit  i'Ombrc  de  ce  Seigneur  toute  fan- 
glante  qui  lui  rcprochoit  fon  injufticc.  Mr.  </?  Rapin  remarque  que 
lc  Comte  de  W.umck  tut  traire  avec  nioins  de  rigueur  qiic  lcs  autres, 
a  caufe  qu'il  ne  s'c,i  etoit  pas  tcnu  a  TAfte  d^Amniftie  avec  lc  cou- 
rage  £c  la  relblution  des  autres ,  mais  s'etoit  confelTe  lachement  cou- 
pable.  A  Tegard  du  Duc  de  Glocejier,  il  fut  etoutfe  entre  deuv  lits 
de  plume.  Ce  Prince  etoit  Fils  Sc  Oncle  de  Roi,  8c  extrememenr 
cheri  du  Peuple ,  qui  vit  cxpircr  avcc  lui  ,  dh  Waljingha/» ,  la  confo- 
latioa  8c  Telperancc  publique. 

N  (i)  Mr, 
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les  decifions  du  Parlement,  qui  rendoient  le  Roi  arbitre  de  la 
fortune  dcs  Sujecs,  &  la  concurrence  des  dix-huit  CommilTai- 
res  a  tout  ce  que  le  R6i  fouhaitoit ,  firent  qu'il  ne  trouva  phis 
d'oppo(ltion.  Les  Seigneurs  etoient  effiayes  pir  lc  fort  de  ceux 
qui  vcnoient  d  ecre  facrifies  a  la  vengeance  du  Roi ;  &  le  Peu- 
ple,  gourmande  par  fes  propres  Magiftrats ,  &  opprime  par  je 
Parlement  qui  le  reprefentoit,  ttoic  oblige  de  feindre  quil  ap- 
prouvoit  ce  qu'il  n'etoitpas  en  etatd'empecher.  Mais  cettefein- 
te  eft  fouvcnt  fatale  aux  Rois  du  caraiitere  de  Richard,  qui  fe 
laiflent  trop  aifement  tromper  p.;r  cette  obeiflance  forcee.  Si 
celui-ci  avoit  fu  mettre  lui-meme  des  bornes  au  Pouvoir  excef- 
cif  qu'il  venoit  d'ufurper ,  il  y  a  grande  apparcnce  qu'il  rauroit 
conlerve  toute  fa  vie. 

Richard  croyoit  avoir  pris  toutes  les  precautions  poftibles, 
pour  conferver  fon  Pouvoir  illimite  j  en  foumettant  les  uns  par 
la  crainte ,  &  en  gagnaat  les  autrts  par  des  bienfaits.  II  avoit 
fait  le  Comte  de  Derby ,  fon  Couun,  Duc  de  Hereford;  &  a- 
voit  donne  le  Titre  de  Duc  d' Alhemarle  au  Fj!s  ame  du  Duc 
d^Yorck.  Plufieurs  autres  Seigneurs  avoient  ete  honores  de  plus 
grands  Titres  qu'ils  n'avoient  auparavant;  &  ies  biens  confifques 
des  Seigneurs  condamnes ,  avoient  etc  diftribues  a  ceux  qui  te- 
moignoicnt  le  plus  de  foumillion  &  de  complaifance  aux  volon- 
tes  du  Roi.  Cependanc  cela  ne  fut  pas  capable  de  mettre  ce 
Prince  en  furete,  parce  qu'il  abufa  d'une  ecrange  maniere  de  la 
puilTance  qu'il  venoit  d'acquerir.  Connne  je  ne  pretends  pas 
faire  ici  une  Hirtoire  exacte  de  fa  Vie,  mais  feulement  rappor- 
ter  les  principaux  cvenemens  dc  Ibn  Regne ,  je  me  contenterai 
de  donner  deux  exemples  remarquablcs,  qui  font  voir  lc  pcu  de 
inefures  qu'il  gardoic  avec  tes  Sujets. 

Quoique  par  divers  moyens  illicites  il  eut  deja  tire  de  groffes 
fommcs  de  ion  Peuple ,  cela  ne  fuffifjnt  pas  pour  contenter  Ibn 
avidite,  il  fit  condamner  dix-fepc  Provinces,  poiir  avoir  fourni 
des  Troupes  aux  Seigneurs  confederes  en  1388,  nonobftant 
T Amniftie  qui  avoit  ete  publiee.  Par  cetce  condamnacion ,  les 
biens  de  tous  les  habitans  de  ces  dix-fept  Comtes  furent  ajuges 
au  Roi;  tc  pour  fe  racheter,  les  plus  riches  furent  obliges  dc 
donner  des  Promeffes,  dont  la  fomme  etoit  en  blanc,  &  que  le 
Roi  remp'it  enluite  comme  il  voulut.  On  peut  bien  juger  qu'u- 
ne  fi  grande  tyrannie  lui  attira  la  haine  de  i'cs  Sujcts;  mais  une 
autre  mjuftice  qu'il  commit,  lui  fut  encore  plus  funefte. 

Le  Duc  de  Hereford,  Fils  du  Duc  de  Lancafre,  ]'ayant  in- 
forme  que  le  Duc  de  Norfolck  lui  avoit  tenu  des  difcours  peu 
refpedtueux  pour  fa  perfonne ,  &  qui  tendoient  a  foulever  le 
Peuple  contre  fon  Gouvernement,  &  celui-ci  ayant  haucement 
nie  le  fait,  il  fut  arrece  que  cecte  aftaire  feroit  decidee  par  un 
Combat  fingulier,  entre  rAccufaceur  &  TAccufe.  (i)  Le  Roi 
voulut  affifter  a  ce  Combat,  qui  fe  devoit  faire  dans  la  Viile  de 
Coventry :  mais  dans  le  tems  qu'ils  alloient  le  commencer,  il 
leur  fit  defenctre  de  pafler  outre.  Enfuite ,  il  fit  enforte  que  par 
un  Jugement,  qui  ne  pouvoit  etre  qu'injufte,  ils  furent  tous 
deux  bannis  du  Royaume ;  le  Duc  de  Norfolk  pour  toute  fa  vie , 
&  le  Duc  de  Hereford  pour  dix  ans.  Le  premier  alla  demeurer 
a  Venife,  &  le  fecond  choifit  la  France  pour  y  pafler  le  tems 
de  fon  exil,  dont  avant  fon  depart  le  Roi  retrancha  quatre  an- 
ni-es.  II  lui  accorda  meme  des  Lettres-Patentes ,  qui  lui  don- 
noient  la  permiflion  d'etablir  des  Procureurs  pour  le  mettre  en 
pofleffion ,  en  fon  nom ,  des  Fiefs  qui  viendroient  a  lui  echeoir 
pendant  fon  abfence ,  avec  fufpenfion  de  rhommage  jul"qu'a  fon 
retour.  Cependant,  le  Duc  de  La^icaftre  fon  Pere  etant  mort 
peu  de  tems  apres,  le  Roi  s'empara  de  tous  les  biens,  &  or- 
donna  que  le  barmifl"ement  du  Fils  feroit  perpetuel  ,  defen- 
dant  a  toutes  perfonnes  de  parler  en  fa  faveur  ,  a  peine  de  la 
vie. 

Quelque  tems  apres,  il  y  eut  en  Irlande  une  Rebellion,que 


le  Roi  vouluc  aller  lui-meme  chatier.  II  eut  Timprudence  de 
quitcer  fon  Royaume  &  d'emmener  toutes  les  Troupes  avcc 
lui,  quoiqu"il  ne  put  pas  ignorer  qu'iil  ne  le  laiflat  plein  de  me- 
contens.  Pendant  fon  ablence,  les  Seigneuvs  qui  e:oient  de- 
meures  en  Anglecerre  appellerent  le  Duc  de  Hereford.,  qui  avoic 
pris  le  Titre  de  Duc  de  Laucaftre.,  depuis  la  mott  de  fon  Pere. 
Ce  Prince,  fe  confiant  fur  le  mecontentement  du  Peuple  ,  (e 
rendit  inconcincnt  en  Bretagne,  ou  il  fit  equiper  crois  VailTeaux, 
&  avec  une  fuicc  de  quatre-vingt s  perfonnes  feulement ,  alla  de- 
barquer  a  Rave?ifpur  ,  dans  la  Province  d'Torck  ,  ou  plufieurs 
Seigneurs  allerenc  le  joindre.  L'extreme  delir  ,  que  le  Peuple 
avoic  de  fe  tirer  de  deflbus  le  joug  qu'ou  lui  avoit  impofe ,  le 
fitj  courir  avec  tant  d'ardeur  pour  l'e  ranger  fous  les  drapeaux  du 
Duc ,  qu'en  peu  de  jours  ce  Prince  fe  vit  a  la  tete  de  plus  de 
foixante-mille  hommes.  Avec  cette  nombreufe  Armee  il  mar- 
cha  droit  a  Londres,  qui  lui  ouvrit  les  portes  avec  joye.  En- 
fuice  il  alia  faire  Siege  de  Briftoi,  oii  les  Miniftres  du  Roi  s'c- 
toicnt  retires ;  &  s'en  etant  rendu  maitre ,  il  fic  couper  la  tcte  au 
Comte  de  JVihshire,  &  a  deux  Chevaliers  qui  etoienc  du  Con- 
feil  du  Roi. 

Pendant  ce  tems-la ,  Richard  n'eut  aucune  nouvelle  de  cette 
revolution  ;  le  vent  etant  demeure  concraire  plus  d'un  mois  , 
fans  qu'il  fut  poffible  a  aucun  VailTcau  de  pafler  en  Irlande. 
Des  qu'il  en  fut  informe  ,  il  repaffa  promptement  en  Angle- 
cerre,  ou  il  crouva  fes  aff^aires  dcl"efperee3 ,  prefque  tout  le  Ro- 
yaume  ayant  pris  parti  pour  le  Duc.  Dans  cette  facheufe  (i- 
tuation ,  il  s'arreta  quelque  tems  au  Pais  de  Galles  ,  fans  lavoir 
a  quoi  le  determiner.  Enfin ,  craignant  d'etre  trahi  par  fa  pro- 
pre  Armee ,  il  s'en  deroba  fecretement,  &  prit  le  chemin  du 
Comte  de  Carnarven,ou  il  alla  fe  renfermer  dans  le  Chateaude 
Connnay.  Mais  cette  precaution  ne  fut  pas  capable  de  le  ("auver. 
Le  Duc  de  Lancaftre ,  qui  avoit  ece  informe  de  fon  retour ,  mar- 
choic  a  grandes  journees  vers  C/jp/y^y ,  a  deflein  de  lc  combattre; 
dans  la  penfee  que  cctte  aff^aire  ne  pouvoit  (e  decider  que  par  une 
Bataille.  Cepcndant,  comme  Richard  s'etoit  mis  hors  d  ecat  de 
tenter  cette  voye,  &  qu'il  ne  pouvoit  pas  faire  une  longue  re- 
fiftance  dans  le  Chateau  ou  il  s'ecoic  renferme,  il  fe  livra  vo- 
loncairemenr  encre  les  mains  du  Duc  ,  6c  offiic  de  refigner  fa 
Couronne,  ii  on  vouloic  lui  fauver  la  vie.  Cecte  offre  ayanc 
ete  accepcee,  le  Duc  le  conduific  lui-meme  a  Londres,  ou  il  le 
fic  renfermer  dans  la  Tour.  Peu  de  cems  apres,  le  Pariemtnt 
s'etant  affemble ,  fit  dreffer  contre  le  Roi  des  Articles  d'accufa- 
tion  ,  fur  lelquels  ce  Prince  fut  folemnellement  depofe.  L.es 
Chefs  d'accufation  etoient  au  nombre  de  trente-cinq  (2) ,  &  il 
feroit  trop  long  d'en  donner  ici  le  detail ,  d'autant  plus  que  ce 
Recueil  n'en  fait  aucune  mention.  Je  ne  puis  pourtant  m'em- 
pecher  de  faire  obferver  le  XXIV.  qui  me  paroic  fingulier. 
Dans  cec  Article ,  Richard  etoit  accufe  d'avoir  ufe  de  tant  d'e- 
quivoques  &  de  mauvaife-foi  dans  les  Traites  qu'il  avoit  faits 
avec  les  Princes  etrangers  ,  qu'il  ne  s'en  trouvoit  aucun  qui 
voulut  plus  prendre  aucune  confiance  en  lui. 

Richard  ayant  ece  depouille,  la  Couronne  fut  ajugee  a  Henri 
de  Lancaftre ,  qu'on  regardoic  com.me  le  Liberaceur  de  la  Pa- 
trie ,  quoiqu'iI  y  cut  un  Hericier  p!us  procbain.  C  ecoit  Edmond 
Mortimer ,  Comce  de  la  JSlarche ,  Petit-Fiis  de  Phitippe,  Fille 
de  Lionnel  Duc  de  Clarence ,  le  ftcond  des  Fils  A^Edouard  III; 
au-Iieu  qu'Henri  ne  defcendoit  que  de  Jean  Duc  de  Lancaftre, 
qui  etoit  le  troifieme  des  Fils  d  Edonard.  Quoiqa' Edmond  ne 
vint  que  d'une  Fille  de  Liouael,  fon  droic  etoit  li  incontefta- 
b!e ,  que  Roger  Comte'  de  la  Marthc ,  ibn  Pere ,  avoit  ete  de- 
clare  Succeffeur  prefomptif  de  Richard,  par  un  AAe  du  Parle- 
ment.  Ainfi  ,  dans  le  tems  qu'on  puniflbit  Richard  pour  avoir 
contrevenu  aux  Loix  du  Royaume,  le  Parlcment  s'attribuoit  le 
pouvoir  de  priver  de  fes  legitimes  droits  uu  Prince  contre  le- 
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(i)  Mr.  de  TUpln  remarque  dans  fon  Hiftoire,  Verreur  ie  PolyJore 
Virgile  £c  de  quelques  autres ,  qui  ont  alfure  que  le  Duc  dc  Norfolk 
accufoit  le  Duc  de  Herefori  d'inve6tiver  contre  lc  Roi.  II  rcnvoye 
pour  cela  lc  Lecteur  aux  Aftcs  du  Parleinent  de  Tan  n  du  Regne  de 
Jdchiird  U. 

(z)  Les  Auteurs  ne  font  pas  d'accord  fur  le  noinbre  de  ces  Arti- 
cles.  Quelques-uns  n'en  comptent  que  3;.  L'Ecrivain  de  Ja  Vie  & 
du  Regne  de  cc  Roi ,  qu'un  hommc  de  qualite  publia  en  i6Si  d'i- 
pres  les  rclations  de  Knightort  &  de  Walftngham  ,  les  rapporte  au  long 
au  nombre  de  jj,  d'apres  un  Regiftie  imprime  dans  un  Livre  inti- 
tule  Hiftorii  Anglicinii  Scriftores  decein ,  qui  fut  pubiie  premierement , 
tire  de  Manulcrits  authentiques  ,  par  dcux  favans  Antiquaircs,  fa- 
voir,  le  Chevaiier  Roger  Ttpisdeii  Baronet,&  Mr.  fean  SelJen  Ecuycr. 
La  fubftance  dcs  Articles  eft  rapportee  dans  VHijhire  Complete  d'An- 
gUterre,  Vol.  I.  de  meme  quc  dans  lc  III  Tomc  de  Mr.  de  Biafin. 

(})  Ceci  decouvre  une  erreur  d«  l'HiJloire  Complete  d'AngUterre,  qui 
met  la  date  du  Couronncment  au  feizieme  de  Juin,  cinq  )ours  avant 
k  mort  d'EdouarJ  IJI. 

(4)  La  vraye  origine  de  cet  ufage ,  qui  s'eft  maintenu  jufqu'a  no- 
tre  tems  ,  n'eft  pas  connue.  Mr.  Je  Rapin  dans  fon  Hiftoire  paroit 
^tre  affure  qu'clle  eft  plus  anciennc  que  le  Couronnement  de  Richard 
11 ,  a  caufe  que  le  Chevalicr  Jean  Dimmock  ,  qui  fit  Toffice  de  Cham- 
pion  en  ce  tems-Ii,  fut  admis  a  cette  fonttion  cn  vcrtu  d'une  pre- 
rogative  attachec  a  une  Terre  qu'il  poffedoit  dans  le  Comte  de  Lin- 
coln. 

(f )  Cette  PrincefTe  arriva  en  Angkterre  peu  de  tems  apres  que  la 
Rebellion  dc   IVat-Tyler  eut  ete  etouffee.     £lle  fut  re^ue  avec  beau- 


coup  de  magniScence ,  conformement  a  1'huraeur  du  Roi,qui  avoit 
beaucoup  de  gout  pour  cette  forte  de  fafte.  Le  Maire ,  les  Alder- 
mans  £c  les  principaux  Bourgeois  dc  Londres  lui  allerent  au-devant  a 
BUck-Heathj  &.  tous  les  Seigncurs  du  Royaume  allifterent  a  fon  Cou- 
ronnement  ,  &  n'epagnercnt  rien  pour  rehaulTer  la  gloire  &  la  ma- 
gnificcnce  de  cctte  journee. 

(6)  Ce  Duc  s'etant  rctire  en  EcoiTe ,  fts  ennemis  publiercnt  qu'il 
avoit  delTein  de  venir  a  LoiUrts  a  la  tete  d'uneArmee  d'EcoJfois  .^out 
s'eraparcr  de  la  Couronne. 

(7)  Knighton  dit  qu'ils  ctoient  au  nombre  de  40000. 

(8)  Le  Roi  preta  de  nouveau  le  ferment  fait  a  fon  Couronnement, 
comme  s'il  avoit  commence  fon  Regne  dc  nouveau,  Sc  tous  lesSei- 
gneurs  lui  rendirent  de  nouveau  foi  &;  hommage. 

(9)  Mr.  de  Rapia  rcmarque  dans  fon  Hiftoirc,  que  Richard  fouhai- 
toit  de  voir  lc  Duc  de  Laucajlre  hors  de  VAngleterre ,  &  qu'ainfi  il  lui 
donna  l'lnvcftiture  du  Duche  de  Guyenne  avec  les  memcs  prerogati- 
ves  qui  furent  accordees  a  Edouard  lurnomme  le  Vrince  Noir :  ce  qui, 
dit  notre  Auteur,  etoit  le  plus  riche  prefent  qu'un  Roi  d'Angleterie 
piit  faire  a  un  Sujet. 

(10)  CeGardien  de  Unires  etoit  \eC\^ev3V\er  Edouard  Dalyngrugge , 
qui  fut  bientot  demis  de  fa  Charge,parcc  qu'on  le  crut  tiop  favora- 
ble  aux  Bourgeois;  &  le  Chevalier  Baudouin  Radington  ,  d'une  humeur 
plus  feverc ,  fut  mis  a  fa  place.  Ce  dernier  fut  plaire  au  Roi  &  a 
la  Vil!e,par  fa  prudcnte  conjuite.  On  voitdans  le  recit  de  cc  Regne, 
contenu  dans  VHiftoire  ComtLle  A'Atigleterre,  Vol.  I,  &  dans  cclui 
qui  cft  intitule,  Vie  &  Kegne  du  Roi  Richard  U ,  rccucilli  par  une 
perfonne  de   qualite  dont  nous  avons  parle  plus  haut ,  tire  des  rela- 
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R.I-  que!  on  ne  pouvoit  rien  objefter,&  de  difpofer  ds  la  Couronne 
A  R  D  en  faveur  d'un  autrt  qui  ii'y  avoic  aucun  droit.  Ce  n'eft  pas 
ici  le  Jieu  d'examincr  ii  le  Pjrlemen: ,  dans  un  tems  ou  il  n  y 
avoit  encore  aticun  Prejugc  fur  ce  fujet,  du  moins  depuis  la 
Conquete,  avoic  plus  de  droit  que  le  Roi,  de  fe  mcttre  au- 
dcniis  des  Loix.  Je  remarquerai  feulemenc  ,  que  rmjuftice 
qu'on  fit  en  cette  occafion  au  Comce  de  /a  AUrche,  fuc  Tuni- 
que  fource  desGuerres-civiles  qui  dans  Ja  fuite  affligerenc  ie  Ro- 
yaume. 

Ceft-Ja  la  maciere  des  A£tes  qu'on  trouve  dans  ce  VII  To- 
me,  &C  dans  le  commencemenc  du  VIII,  touchanc  les  Aftaires 
domeftiquesi  dont  voici  les  principaux. 

Memoire  qui  marque  Je  jour  de  la  mort  d^Edouard  III ,  un 
Diinanche  21  de  Juin  1^77,  dans  fa  Maifon  de  Sheeue ,  appcl- 
\cc  au)om(ihui  Richemo^id.  Page  151. 

Ordre  oblerve  dans  le  Couronnement  de  Richard  II,  le  16 
de  luillec  17,77.  (3)  Page  157. 

Quoiqu"a  roccalion  de  ce  Couronnement  rHiftoire  faUe  men- 
tion,  poiir  la  premiere  fois,  du  Champion,  qui  dans  de  fem- 
hJablcs  folemnites  fe  prefente  dans  la  grande  Salle  de  Weftmin- 
fter,  pour  defendre  les  droits  du  Roi ;  il  eft  a  remarquer ,  qu'on 
ne  trouve  rien  d"approchan:  dans  ceMemoire,quoiquc  d'ailleurs 
fort  circonftancie  (4). 

Plein-pouvoir  pour  traitcr  du  Mariage  du  Roi  avec  une  Fille 
de  Barjiah^  Duc  de  Milan,  du  18  de  Mars  1579.  Page  213. 
Cctte  negociation  ne  reufTit  pas. 

Commilfton  qui  etabli:  quatorze  CommifTaires ,  pour  exami- 
ner  Temploi  des  Revenus  du  Roi ,  en  confequence  d'une  refo 
lution  du  Parlement.     Du  2  de  Mai  1380.  Page  250. 

Plein-pouvoir  pour  :rai:cr  du  Mariage  du  Roi  avec  Catherine 
de  Baviere ,  Fille  du  feu  Empereur  Louis.  Du  12  de  Juin  1380. 
Page  257.     Ce  proje:  echoua,  comme  le  precedenc. 

Trai:e  pour  le  Mariage  du  Roi  avec  Anne  de  Luxemhourg, 
Sceur  dc  rEmpereur  Wenceflas.  Du  2  de  Mai  1381.  Page  290. 
(5)  II  eft  a  remarquer  que,  dans  ces  Conventions,  il  nell  poin: 
RtfV  P'"^''^  ^^  ^^  ^°'-  ^^  ^^  future  Reine ,  &  qu'au  contraire ,  Richard 
U       preta  20000  florins  a  rEmpeur  fon  Beau-frere. 

Ordre  pour  ajourncr  les  Cours  de  Judicature,  a  caufe  du  fou- 
levement  de  Wat-Tyler.     Du  15  de  Juin  1381.  Page  311. 

Cette  date  marqae  a  peu  prcs  le  commencement  de  la  Re- 
volte. 

Proclamation  pour  informer  le  Peuple,  qu'il  etoit  faux  que 
les  Rebelles  euflent  agi  du  confentemcnt  du  Roi  ,  ni  par  fes 
ordres  ,  comme  ils  s'en  glorifioient.  Du  23  de  Juin  1381, 
Page  31^. 

Les  Seditieux  s'etoient  fondes,  apparemment ,  fur  ce  qu'apres 
la  mort  de  Wat-Tjler^  le  Roi  leur  avoit  dit,  qu'il  vouloit  etrc 
leur  Gcneral. 

Revocation  de  la  Chartre  &  de  rAmniftie  accordee  auxRe- 
belles,  pendant  kur  foulevement,  fur  ce  que  ces  Adiles  avoient 
\_  ete  expedies  fans  une  mure  deliberation.  Du  2  de  JuiUet  1381. 
Page  317. 
ibelies.       Cette  date  fait  voir,  que  la  Sedition  ne  dura  guere  plus  de 

quinze  jours. 
3cUma-      Proclamation  pour  juftifier  le  Duc  de  Lanfafire ,  des  calom- 
n  pour  nies  que  les  Scditieux  avoient  publiees  contre  lui.  Du  3  dejuil- 
^;«J^'Met.  (6)  Page  318. 

Commiffion  donnee  auDuc  de  Lancaflre,  pour  aller  dans  les 
Provinces,  faire  le  proces  aux  Coupables.     Du  8  d'Aout. 

Amniftie  accordee  a  ceux  qui  s'etoient  revoltes,a  la  prierede 
la  future  Reinc.     Du  23  de  Decembre  1381.  Page  337. 

Penfion  annuelle  de  1000  L.  fterling,  accordee  a  Leon  Roi 
d'Armenie.     Du  3  de  Fevrier  1386.  Page  494. 

Lorfque  fur  la  fin  de  Tannee  i^S^^rArmee  desSeigneurscon- 
federes  fe  fut  approchee  de  Londres  (7) ,  le  Roi  leur  promicde 
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tions  de  Knlghton  8c  de  IVdfinghnm  i  il  paroit ,  dis-je,  que  1'Eveque 
de  Snlisbury  avoit  une  ancienne  rancune  contre  les  Bourgeois ,  qu'on 
croyoit  en  general  attach^s  a  !a  Doctnne  de  IVulef.  Ce  Prelat  fe 
prevalut  de  remeute  dont  vous  avons  fait  meiition  a  ia  pagc  97  ,  pour 
aigrir  fi  fort  Tefprit  du  Roi  contre  la  Ville,  qu'il  mena^a  de  la  lafer 
julqu'aux  fondemens:  mais  on  employa  la  medlation  de  certains  Sei- 
gneurs,  qui  firent  venir  le  Maire  ,  les  Shtnk  ,\cs  Alilermnns  &vingt- 
quatre  des  principaux  Bourgeois ,  a  la  Cour  que  le  Roi  tenoit  alors 
a  Nottmgham.  Ceft  la  que  s'accufant  les  uns  les  autres,  pour  s'in- 
finuer  dans  les  bonnes  graces  du  Roi,  le  Maire  fut  emprilbnne  au 
Chateau  de  Windfor ,  8c  les  autres  dans  d'autres  prifons.  Cependant 
la  Reine,  le  Duc  de  Glocefler ,  TEveque  de  Londres ,  gc  d'autres  per- 
fonnes  de  diftinftion  employant  fincerement  leur  intercelVion  pour  la 
Ville,  vinrent  it  bien  a  bout  d'appailer  le  Roi ,  qu'il  partit  pour  Lm- 
dru ,  £c  vit  venir  au-devant  de  lui  quatre-cens  hommes  a  cheval  a- 
vec  des  habits  uniformes ,  une  quantite  prodigieufe  de  gens  a  picd , 
une  ProcelVion  folemnelle  du  Clerge ,  8c  5-00  jeunes  gar^ons  en  fur- 
plis.  Les  balcons  etoient  tendus  de  tapilferies  &  de  peintures;  il  y 
avoit  des  fontaincs  de  vin  ,  &c.  Outre  cela  ils  firent  prefent  au  Roi 
d'une  Couronne  d'or  de  grand  prix,  &  d'une  autre  de  la  meme  ma- 
ticre  a  la  Reine  ,  avcc  un  Tableau  de  la  Trinite  valant  800  livres 
fterling,  &  divers  autres  dons:  ce  fut  par  ce  moyen  qu'ils  obtinent 
la  reftitution  de  leurs  ancicns  Privileges.  Mais  apres  tout  ceci ,  ils 
furent  obliges  de  payer  encore  la  Ibmme  de  loooo  livres  ftcrlin'»  pour 
ne  pas  encourir  de  nouveau  rindignution  du  Roi.  L'Eveque  deLo»- 
dr>s ,  qui  avoit  eu  fi  bonnc  part  a  la  reconciiiation  du  Roi  avec  la 
Tom.  X.  P.  L 


les  fatisfaire  au  prochain  Parlement ,  &  pour  cc:  efFet  il  en  avoit      R  f- 
convoque  im  j   &  dans  les  Letcres  ou  Ordres,  pour  en  fairc  e    c  h  akb 
lire  les  Membres,  il  avoic  iniere  cette  claufe:  EUgi  faciatis  duos      ^L 
Milites  gladits  cindos ,  viagis  idoneos    <^-  difcretos  [c^  in  dehatis  ?'"'  '^'j 
modernis  rnagis  indifferentes.']    Dans  la  fuice,  il  revoqua  ces  der-  Kichatd, 
nieres  paroles  ,    in  debatis  modernis  ?n.3gis  indifferentes ,    parce  ^'- 
qu'elles  eioient  contre  Tufage.     Apparemment  les  Seigneurs  ne 
pretendoient  pas  que  les   Deputes  fullenc  des  gens  indifFcrens, 
ou  peut-ctre  ccaignoient-ils  que  cecte  claufe  ne  donnat  aux  She- 
rifs  la  liberte  de  chicaner  fur  les  ele«5tions.  Du  i  dejanvier  i^iiS. 
Page  5^d. 

Ordie  d"arreter  le  Juge  TrefiUan  &  Uicolas  Bremhre .,  fur  rac-  ,P^^^'^ 
cufation  intencee  concre  eux  par  le  Duc  de  Glocefier  &  aurres  le^^fuge" 
Seigneuis.     Du  4.  de  Janvier  1388.  Page  5-56.  Ticiinan, 

Proclamation  pour  faire  arrecer  le  Dac  d'lrlande  &c  le  Com-  i^'^"^"^' 
te  de  Suffolck.     Du  meme  jour.  d-Irla^nde 

Serment  que  tous  les  Sujets  etoient  obliges  de  preter    pour  la  ^  '^ 
fiarete  du  Duc  de  Glocefter ,  des  Comtes  d" Arundel  &  de  VVar-  s^rflbkk^* 
■uiick ,   &  du  C9w/?-M;;r/f/3<j/,  pendant  la  tenue  du  Parlement.    iiernient 
Du  20  de  Mars  1388.  Page  572.  pout  U 

Proclamation  pour  informer  le  Peuple ,  que  le  Roi  avoit  pris  Prodama- 
en  fes  propres  mains  les  renes  du  Gouvernement.   (8)  Du  8  de  "on  pout 

Mai    1389.    Page   6l8.  infurmer 

Don  faic  au  Duc  de  Lancafire ,  pour  fa  vie  fculement,  du  &c.'^"^'* 
Duche  de  Guyenne ,  a  le  tenir  (Ju  Roi ,  comme  Roi  de  France,  D''"  du 
fous  condition  de  rhommage;  avec  fufpenfion  du  Privilege  ac-  ^■"':!^^  '^^ 
corde  auparavant  au  meme  Duche,  qu'il  ne  pourroit  point  etre  au  bucde 
aliene  de  la  Couronne  d'Angleterre.  (9)  Du  2  de  jMars  1390.  i-ancafti«. 
Page  659. 

Lcttres-Patentes  du  Roi,  pour  certifier  qu'il  avoit  donne  la 
Guyenne  ati  Duc  de  Lancaflre,  volontairement ,  &  par  les  avis 
des  Trois  Etats  alTembles  en  Parlement.  Du  7  de  JuiUet  1392. 
Page  727. 

Ordre  aux  Cours  de  Judicature  de  Weflminfter,  de  fc  tranf-  Of''"»"» 
porter  a  Torck.  g°""> 

Etabiiiremcnt  d'un  Gardien  a  Londres,  a  la  place  du  Maire  Maiie  da 
depoie.  (loj  Du  24  de  Juin  1352.  Page  727.  d°"r" 

Quittance  de  di:{-mille  livres  fterling,  payees  au  Roi  par  la  Q^utancc 
Ville  de  Londres ,  pour  rentrer  dans  fes  bonnes  graces.  Du  28  '^^  '°ooo 
deFevrier  1393.  Page  739-  '■R^ftitu- 

Ordre  de  reftituer  Cherbourg  auRoi  deNavarre.  Du24d'Oc- tion  de 
tobre  1393.  Page  756.  Chet- 

Ordre  pour  renterremen:  de  la  Reine  Antie.  Du  10  de  Juin  Em^rre- 
1394.  (iij  Page  779.  mciit  de 

Ordre  concernant  le  Duche  de  Guyenne,  donne  au  nom  du  Kl'^'^'"^' 
Roi,  le  21  dejuin  1394.     II  paroi:  par-la,  que  Ric^art^  avoi:  tion  du"" 
deja  revoque  le  don  At  la  Guyenne  (12).  don  de  la 

Conventions  pour  le  Mariaee  du  Roi ,  avec  Ifabelle  de  Fran-  ^"y^""^- 

1^11      j      /-./       ;      ,,r  Conven- 

ce,  FlUe  de  Cbarles  VI.  tionspout 

Voici  quelque.'-unes  de  ces  Conventions.  'e  mana- 

La  Doc  ecoic  de  8ooojo  livres,  donc  300000  devoient  ecre  !l^"i!l'" 
payees  le  jour  du  mariage,  &  le  refte  looooo  cous  les  aus.  belle  de 

Que  quand  la  fiiture  Reine  feroic  agee  de  douze  ans ,    (elle  Fance. 
n'en   avoic   alors  que   fepc , )    cUe  renonceroit  a  toutes  fuccef- 
fions  paternelles  &  maternelles,  a  Texception  du  Duche  de  Ba- 
viere  ,  s'il  venoic  a  lui  echeoir ,  du  coce  d'Ifabeile  de  Baviere 
fa  Mere. 

Que  lesEnfans,  males  &  femelles,  qui  viendroient  de  ce  ma- 
riage,  ne  pourroienc  point  pretendre  a  la  Couronne  de  Fr.tnce, 
quand  mcinc  quelquun  d'encre  eux  viendroic  a  fe  trouver  leplus 
prochain  Heritier. 

Richard  fe  refervoic  exprelTemen:  les  droics  qu'il  pouvoit  avoir 
d'aillcurs  fur  cctce  Couronne,  auxquels  il  ne  pretendoit  point 
renoncer  par  ccs  Conventions  (13;. 

VI.  AC- 

Ville,  regut  de  grands  honneurs  des  Bourgeois ,  non-feulementpen- 
djnt  fa  vie,  mais  encorc  apres  fa  mort :  le  Miire ,  les  Aldermans , 
£c  lcs  Compagnies  failoicnt  neuf  Procelfions  Tannee  a  IV.Jlmin/ier 
ou  il  etoic  entjrre,  &  y  faifoient  dcs  piiercs  pour  le  repos  de  Ibn 
ame.  Mr.  de  l!..ipin  remarque,que  Richxrd  vecut  alfez  longtems  pour 
fc  repentir  du  traitemcnt  ligoureux  qii'il  avoic  f=it  a  la  Villc  de  Lon- 
dres ,  Icquel  lui  tit  pcrdre  lc  cceur  des  Bourgeois;  &  il  apprit  a  (ei 
depens  dans  la  fuite  ,  combicn  il  eft  dingcreux  a  un  Roi  d*AngIe- 
terre  d'avoir  certe  Capitale  pour  ennemie. 

(11)  Lc  Roi  fut  li  touche  de  la  mort  dc  la  Reine  ,  qu'il  profera  des 
maledidlions  contre  Sheen  pres  de  R'chemo>ul,  oii  clle  etoit  mortc;  il 
ne  voulut  plus  y  rctourner ,  8c  en  fit  demolir  lc  Palais.  On  dit  quc 
cette  PrincelTe  tavorifoit  la  Dottrine  dc  Wiclef ,  5c  qu'elle  avoit  beau- 
coup  de  vertu  &.  de  picte.  Eile  tut  enfevelie  avec  beaucoup  de  ^ova.- 
pe  a  Weftminfcr ,  lc  5  d'Aout. 

(ii)  Quoique  le  Duc  dc  Lancnflre  vint  de  gagner  le  cccur  des  Gnf- 
cons  avec  de  grand~;s  dcpcnfes ,  il  ne  laifTa  pas  d'obeirponcl:uellement 
a  fon  rappel ,  8c  tut  re^u  avec  beaucoup  d'honneur  par  le  Roi,  fi  cc 
ne  fut  pas  dc  bon  coeur.  Apres  que  ce  Seigneur  eut  fait  pcu  de 
fejour  a  la  Cour  ,  il  obtint  la  permi.lion  de  fe  retirer  dans  fon  Palais 
a  Lincolu ,  ou  il  epoula  Catherine  Svirford  qu'il  avoit  entretcnue  du 
vivant  de  fa  Femme  ,  &  dont  ii  avoit  eu  deux  Fils  &  une  Filic. 

(13)  IValfingh.im  nous  apprend  quc  le  voyagcque  le  Roi  R/c/idr^  fit 
en  France,  pour  Tamour  de  ces  Arrnoiri--s ,  lui  couta  plus  de  300000 
marcs,  fans  comptcr  les  prefens  qu'il  fit  au  Roi  dc  Franc^  8c  a  ie| 
Scigneurs,  qui  en  yaloient  plus  de  10000. 
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VI.   ACTES  DU  TOME  rill. 

TOVCHANT  LES  AFFAIRES  DOMESTIQUES , 

pend.int  le  Regne  de  Richard  II. 

PRoclamation  pour  appaifer  le  Peuple ,  touchant:  la  prifon  des 
Comtes  d'Aru?idei  &  de  Wariuick ,  &  du  Duc  de  Glocef- 
ter.     Du  15  dejuillet  1397.  Page  6. 

Richard  proteltoit  dans  cette  Proclamation  ,  que  ces  Sei- 
neurs  n'avoient  pas  ete  arretes  pour  la  prife  d'armes  de  1388, 
mais  pour  de  nouvelles  malverfations.  Cependanc  ,  ce  fut 
uniquement  fur  cette  accufation,  qu'iis  furenc  condamnes.  Ce 
fuc  dans  la  fuite  un  des  Chefs  d"accul'ation  contre  le  Roi,  en 
13.9. 

Emprunts  faits  par  le  Roi,  des  Communautes,  &  de  divers 
Particuliers.    Du  10  d'Aout  1397-  Page  8. 

Ces  empruuts  montoient  entout  a  19735  marcs,  &  a  5685 
livres  fterUng. 

Ordre  d^alfembler  le  Oerge  pour  accorder  unSubfide  au  Roi. 
Du  14.  d'Aoijt  1397.  Page  12. 

Ordre  a  un  nomme  Rikil  Irlandois,  d'aller  de  la  part  duRoi, 
parler  au  Duc  de  Giocejier,  prifoiinier  a  Calais.  Du  17  d'AoiJc 
1397.  Page  13. 

Selon  les  apparences ,  ce  Rikil  fut  ua  des  meurtriers  du 
Duc  (I). 

Quoique  Richard  fut  bien  aflure  de  la  morc  du  Duc  fon  On- 
cle,  il  ne  lailfa  pas  d'envoyer  un  Ordre  au  Gouverneur  de  Ca- 
lais ,  de  faire  conduire  ce  Prince  en  Anglecerre ,  pour  repondre 
devanc  le  Farlemenc  aux  accufatioiis  intentees  contre  lui.  Du  21 
de  Septembre  1397.  Page  15. 

Ordre  a  1' Archeveque  d'T»rck ,  de  faire  prier  Dieu  pour  Tame 
du  Duc  de  G!>cejler.  Da  6  d'Odobre  1397.  Page  19. 

Dans  cec  Ordre,  le  Roi  difoic  a  1'Archeveque ,  que  le  Duc 
avoit  avoue  tous  ces  crimes  avanc  fa  morc ,  &  que  fa  ConfelTion 
avoic  ece  communiquee  au  Parlemenc.  Mais  c'ecoic  un  Parle- 
menc  qui ,  felon  les  apparences ,  ne  ravoic  pas  crop  fcrupuleufe- 
menc  examinee. 

Amniltie  pour  tous  les  Adherans  du  Duc  de  Glocefler ,  &  des 
Comtcs  d'Arundel  Sx.  de  Warviiik.  Du  29  de  Novembre  1397. 
Page  26. 

Revocation  du  Pardon  accorde  au  Comte  ilArundel.  Du  3 
de  Fevrier.  Page  34. 

Ordre  au  Gouverneur  de  IVindfor ,  de  garder  furement  les  Ducs 
de  Hereford  &  de  Norfolck ,  qui  devoienc  lui  ecre  livres.  Du  23 
d'Avril  1398.  Page  47. 

Letcres-Patentes,  pour  accorder  au  Duc  de  Hereford  la  per- 
miflion  d'etablir  des  Procureurs ,  pendanc  fon  abfence.  Du  8 
d'0<Sobre  1398.  Page  49. 

Lettres  femblables,  pour  le  Duc  de  Norfiki. 

Ordre  de  publier  les  Scatucs  du  Parlemenc  de  Shrewsbury.  Du 
25  de  Mars  1399.  Page  72. 

Teftamenc  de  Ricbard.  Page  72. 

Dans  ce  Teftament ,  ce  Prince  marquoic  dans  un  grand  decail 
couc  ce  qu'il  vouloic  ecre  obferve  a  fon  enccrremenc ,  &  faifoic 
divers  legsj  mais  il  ne  nommoic  poinc  d'Heritier,  ni  celui  qui 
devoit  lui  iucceder.  Ce  Teftament ,  qui  eft  fans  da:e ,  fuc  fait 
apparemment  peu  de  tems  avant  fon  dernier  voyage  d"lrlande. 

La  revolution,  donc  il  a  ece  parle  dans  1'Abrege,  etant  arri- 
vee  pendanc  que  Richard  ecoic  dans  cecte  Ile,  on  ne  crouve  plus 
que  quelques  Adles  qui  fonc  fous  fon  nom,  quoiqu"il  fuc  encre 
les  mains  du  Duc  de  Lancafire. 

Ordre  d'arreier  ceux  qui  fonc  des  AfTemblees ,  pour  troubler 
la  Paix  du  Royaume.  Date  de  Chefler  le  20  d'Aout  1399. 
Page  84. 

Autre  fur  le  meme  fujet,  date  de  Lichfield  le  24.  d'Aouc  1599. 
Page  85. 

Ces  deux  derniers  Ordres  furent  donnes  fur  la  route ,  pen- 
danc  qu'on  conduiloic  Richard  a  Londres ,  &  contre  [es  pro- 
pres  partifans. 

VII.   AFFAIRES  DE   VEGLISE. 

LEs  Extraits  des  Tomes  precedens  peuvent  donner  une  idee 
de  celui-ci,  pour  ce  qui  regarde  les  afFaires  derEglife.i 
puifque  les  memes  diflerends  fubfiftoient  toujours  entre  les  deux 
Cours  de  Rome  &  d'Angleterre.  Tout  1'effct  que  le  Schifme 
produifoit ,  etoit  (\vi!Urhain  VI,  a  qui  TAngleterre  adheroit, 
gardoit  un  peu  plus  de  menagemens  pour  la  forme :  mais  au  fond, 
il  agillbit  de  la  meme  maniere  que  fes  Predeceffeurs. 

Q^6\c^Edouard  IH   eiic  faic   un  accord  avec  Gregoire  XI 
fur  leurs  differends,  cec  accord,ain(i  qu'on  Va.  vu  dans  TExtrait 
precedent,  ne  confiftoit,  de  la  part  du  Pape,  qu'en  certaines 
generalices  qui  pouvoient  recevoir  diverfes  explications ,  felon 


les  conjondhires  du  tems.    Aufli  paroic-il  en  plufieurs  endroits     '^  ■• 
de  ce  VII  Tome  ,   que  le  Roi  rentendoit  d'une  maniere,    &  char 
le  Paps  d'une  autre  ;    ainfi  les  memes  pretentions  fubfiftoient       ^^- 
des  deux  cotes. 

Pendant  le  Regne  de  Richard  II ,    le  Parlement  fit  divers  ,i„^["Jf 
Statuts,  contre  les  Provifions  de  Rome,  les  Refervations ,    les  Cou'r  d^c 
Expeiiatives ,  &  les  Benehciers  etrangers.  Mais  le  Pape  ne  laif-  Ron"'- 
foic  pas  d'aller  coujours  fon  train,  &  apres  quelque  dilpute,  qui 
lui  actiroit  quelquefois  des  reproches  un  peu  durs  ,   il  rempor- 
Coic  coujours  la  vidtoire.     II  pourvoyoic  aux  Eveches,  cantoc 
parce  qu'il  s'etoic  referve  la  CoUacion  de  ceux  qui  viendroienc 
a  vaquer  par  la  tranflation  d'un  Eveque  £l  un  autre  Siege,  can- 
toc  parce  qu'un  Eveque  ecoit  mort  a  fa  Cour,  ou  fous  divers 
aucres  pretextes.     Quand  ceux-Ia  lui  manquoienc,  il  ne  laillbii 
pas  de  s'attribuer  le  droit  d'y  pourvoir,  fous  pretexte  que  fon 
lele  ne  lui  permec.oic  pas  de  fouffnr  qu'une  telle  Eglife  demeu- 
rat  longtems  priv^e  de  Pafteur. 

II  eft  cercain,  cue  li  le  Roi  avoit  voulu  ferieufement  tenir  la 
main  a  Texecution  des  Statuts  du  Parlement,  il  auroit  ete  fou- 
cenu  de  couc  fon  Peuple,  &  qu'enfin  la  Cour  ds  Ro.me  auroic 
ete  obligee  de  lacher  prife.  Mais  comme  il  arrivoit  fouvent, 
qu'il  vouloit  faire  tomber  les  eledtions  far  des  perfonnes  qui  n'e- 
toient  pas  agreables  aux  Chapicres ,  de  peur  de  n'obtenir  pas  ce 
qu'il  foahaitoit  de  ceux  qui  devoient  faire  le  choix ,  il  s'adref- 
(oit  au  Pape ,  qui  manquoit  raremenc  de  le  favorifer ,  afin  d'eta- 
blir  en  meme  tems  Ibn  propre  droit.  On  trouve  dans  ce  Vo- 
lume  pluiieurs  Licences ,  accordees  par  le  Roi ,  de  foUiciter  des 
Provifions  &  des  Expedatives  \  la  Cour  de  Rome;  de  fe  met- 
tre  en  poffeflion  des  Benefices  conferes  par  le  9ape,  contre  les 
droits  de  la  Nation^  a  des  Etrangers,  de  polfeder  des  Benefices 
en  Angleterre ;  6c  a  des  Anglois ,  de  prendre  \  ferme  les  Be- 
nefices  des  Etrangers;  &  touc  cela  contre  dcs  Statuts  expres  du 
Parlement.  Apres  ceia,  le  Roi  avoit  mauvaile  grace  d'e.xagerer 
les  conl"equcnces  de  ces  abus,  puifqu'il  leur  ouvroit  lui-meme 
la  porte. 

11  y  a  dans  ce  Tome  quelques  Aftes ,  qui  regardent  la  St€tt  Scfle  c 
des  lilclefiifies,  qu'on  appelloit  communement  Lollards  {2) ,  qui  Loliard 
s'etoic  beaucoup  accrue  fous  ce  Regne :  mais  ce  ne  fonc  pro- 
prement  que  des  Ordres,  cendans  \  la  ruiner. 

Une  Croifade  o^Urbain  VI  publia  conrre  Clement  UI,  fon  Croifi 
Compeciteur ,  &  dont  TEveque  de  Norwich  fut  declare  Gcne-  «i"  ''IP' 
ral,  fournit  aafli  quclques  Acles  de  peu  d'importance.  ^mre" 

Pendant  ce  Regne,  les  Religicux  Mendians  furent  vivement  Clemei 
attaques  par  diverfes  perfonnes,  qui  tachoient  de  tourner  en  ri-  '''■ 
dicule  leur  pauvrete  sSFedtee.    Entre  autres ,  un  certain  Arche- 
veque  d'Armagh  precha  contre  cux  dans  Londres ,  &  leur  por- 
ta  un  grand  prejudice,  tant  par  fes  Livres ,  que  par  fes  Sermons.  jjjj'*''** 
IIs  fe  plaignircnt  au  Roi  de  la  malice  de  leurs  ennemis ,  &  en 
obtinrent  divers  Ordres  en  leur  faveur. 

Voici  prefentement  quelques  A<ftes ,  qui  regardent  les  matieres 
que  nous  venons  d  indiquer. 

Ordre  de  chafTer  du  Royaume  tous  les  Religieux  etrangers,  Reiigit 
felon  rOrdonnance  du  Parlement.    Du  20  de  Decembre  1377.  'il'^^-^^ ' 

challes. 

Page  180.  Ordic  . 

Ordre  de  faiGr  tous  les  Benefices  appartenans  aux  Cardinaux,  '^'fir,'^' 
qui  obeiflbient  a  l'Antipape  Ckment.    Du  6  de  Juillet  1387.  l^"^^^' 

Page  222.  L'auto 

Divers  Ordres  pour  faire  reconnoitre  rautorite  d^Urbain  VI  '^^  '[^ j; 
dans  le  Duche  de  Guyenne. 

Permiifion  de  prcndre  \  fermc  les  Benefices  d'un  Cardinal  pa- 
rent  du  Pape ,  nonobftanc  le  Statuc  du  Parlement.  Du  8  dejuil 
let  1380.  Page  265. 

Autre  Licence  femblable.  Page  266. 

Conceflion  au  Pape  Urbain ,  des  revenus  de  tous  les  Benefi- 
ccs  des  Cardinaux  adherans  a  l'Antipape.  Du  6.  Juillet  1379. 
Page  222. 

Urbaitt  abufant  du  pretendu  droit  de  conferer  tous  les  Bene 
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fices  d' Angleterre ,  le  Roi  lui  ecrivit  pour  lui  remoncrer,  qu'il 
violoit  1'Accord  qui  avoit  ece  fait  avec  Gregoire  IX.     On  trou- 


Plainlt  • 
Richard 
au  Pape 
reponfe 

vc  ici  la  reponfe  du  Papc,  quielude  ce  reproche,en  difant,que  du  Pou' 
pour  le  prefent  il  n'a  pas  cet  Accord  encre  les  mains ;  mais  qu'en  " 
attendant  qu'il  Taic  trouve ,   il  coafent  qu'il  ne  foic  rien  innove. 
Cependant,  il  fe  maincenoic  dans  la  poflelCon  deconferer  lesBe- 
nefices.  Page  362.   1382. 

Ordre  a  rUniverfite  d'Oxford,  de  chafler  tous  les  Sedlateurs 
de  IViclef,   &  de  failir  tous  les  exemplaires  d'un  Livre  de  ce  V^!  ..^ 
Dodeur,  intitule  Trialogus.    Du  13  de  Juillet  1382.  Page  363.  foX^ 

PermifTion  \  TEveque  de  Norwich,  d'accepter  la  Charge^de     Gena 
General  de  la  Croifade ,  publiee  par  Vrbain  VI.    Du  6  de 
cembre  1382.  Page  372. 

BuUe  de  Provilion ,  pour  l'Eveche  de  Landaf,  fondee  fur  la     BuUe 
tranflation  de  TEveque ,  &  fur  la  refervation  que  le  Pape  avoit  '^^^^IJJ 
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faice  en  pareil  cas.    En  Fevrier  1383.  Page  276. 
II  y  en  a  plufieurs  aucres  de  meme  efpece. 


Or- 


(i)  Ceft  peut-^tre  le  Juge  RicW,  dont  il  eft  parle  dans  VHiJloire 
Comflete  A' Angleterre ,  c^\ii  apres  la  mort  du  Duc,  lut  une  Confellion 
de  plulieurs  perF.dies  iignee  de  fa  propre  maia ,  gc  pour  lesqoeiles  on 
jjronon^a  enluite  contre  lui,  quoique  mort,  la  meme  fentence  qu'on 
prononce  dans  les  ciimes  de  Haute-Trahifon. 

(i)  Trithemt  dit  <jue  ces  Heretiques  fureot  aiafi  nomme's  a  caufe 


de  Giutier  LolUrJ,  AUemand  ,  qui  fleurinbit  environ  Tan  tjif  ;  ou, 
comme  d'autres  pretendent  ,de  Lolmm  mot  Latin  qui  iigaifitTvroye ; 
Sobriquet  quon  croit  venir  des  Moines  leurs  ennemis,  qui  ne  man- 
querent  pas  de  leur  donner  le  nom  diifamant  6.'rvroye  ieraee  par  le 
Malin  dans  le  champ  de  rEglil"c  de  Dieu. 
(3;  IVIr.  B-ymer  nous  en  a  donne  la  Relation  en  general,  dans  fon 
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Ordre  de  mettre  garnifon  dans  Graviline,  conquife  par  TE- 
veque  de  Norwich,  Gencral  des  Croiles.  Du  2  de  Juin  1383. 
Page  399. 

Proteiftion  pour  les  quatre  Ordres  de  ReligieuxMendians.  Du 
4.  de  NoVembre  1384..  Poge  4-)-8. 

li  y  en  a  quelques  autres  iemblables. 

Ordre  a  l'Archeveque  de  Caittorhery ,  d"arreter  !a  levee  d'une 
Impoiition,  mile  par  lc  P.3pe  fur  le  Clerge  d'Angleterre,  con- 
tre  un  Statut  du  Parlement.  Du  10  d'Od:obre  1389.  Page  644.. 

Licence  du  Roi  de  pouvoir  inipetrer  des  Benehces  en  Cour 
de  Rome,  nonobltant  le  Scacut  concraire.  Du  26  de  Mai  1390. 
Page  672. 

On  en  trouve  plufieurs  autres  femblables. 

Lettre  du  Roi  &  des  Scigneurs  :iu  Pape,  fur  les  horrihles  ex- 
ces  de  la  Cour  de  Rome,  touchjnt  la  CoUation  des  B.;nefices. 
Du  16  de  Mai  1390.  Page  672. 

Voici  un  endroic  de  cette  Lettre,  qui  fait  voir  en  fubftance 
de  quoi  les  Anglois  fe  plaignoient ,  &  combien  ils  etoienc  ou- 
tres  de  la  maniere  dont  la  Cour  de  Rome  en  ufoit  avec  euv. 
Imo  quod  a  feculis  inauditum  ?/? ,  hmnanie  artis  induflria  tantitm 
didicit  avaritiie  famulari  y  ut  fforte  ^  unicam  Ecclefiam  vacare 
contigerit ,  fex  aut  t^uinque  tranjlationes  Sedum  Epifcopalium  con- 
tinub  celebrentur ;  7ion  ut  de  virtute  fit  tranfitus  ad  virtutem  , 
fed  potiits ,  ut  faliat  uberius ,  qui  falit  altiits ,  ^  itnago  Cafaris 
»'»  domum  Domini  multipliciter ,  Jed  tamen  abominabiliter ,  trans- 
feratuf. 

deterum,  in  tantuvt  procejjit  Provi/ionum  (^  Refervationis  a- 
bufio,  qubd  Dignitates  Ecclefiajlicte  Regni  nojtri ,  ^  pinguiora 
Beneficia,  curata  ^  non  curata,  alienigenis  conferuntur ,  inter- 
dum  fortafjis  nobis  feraliter  inimieis ,  <^  aliis  nunquam  refidenti- 
hus ,  nec  refidere  valentihus  in  eifdemj  qui  linguam  non  intelli- 
gunt ,  nec  cognofcunt  oves  fuas ,  nec  a  fuis  ovibus  cognojcuntur. 

Cette  Lectre  eft  pleine  de  femblablcs  plainces,&  d'expreffion$ 
extrememenr  fortes ,  qui  ne  produilirent  pourtant  aucun  efFet. 

Ordre  a  tous  les  Sujets  du  Roi ,  qui  etoieiit  a  la  Cour  du  Pa- 
pe  pour  folliciter  des  Beneftces ,  dc  retourner  cn  Angleterre  dans 
un  certain  tems.  Du  3  de  Mai  1391.  Page  698. 

Autre  du  meme  jour,  a  cecte  meme  Univerfitej  d'examiner 
le  Livre  de  Wiclejf,  intitul6  Trialogus. 

Autre  a  la  meme  Univerlite,  d'examiner  rafFaire  du  Schif- 
me  ,  afin  de  pouvoir  repondre  aux  Lettres  du  Roi  dc  France 
fur  ce  fujet.    Du  2  de  Novembre  1398.  Tome  VIII.  Page  61. 

Avant  que  de  finir  cet  Extrait,  je  crois  devoir  avercir,  que 
bien  qae  je  n"aye  confidere  ce  Recueil  que  par  rapporc  a  THif- 
toire  ,  parce  que  c'eft  apparemment  le  buc  principal  de  ceux 
qui  ont  pris  foin  de  le  donner  au  Public  ;  on  peut  pourtanc 
en  tirer  divers  autres  ufages.  Par  exemple ,  pour  les  Traites 
de  Paix  ou  de  Treve,  qui  s'y  trouvenc  en  forc  grand  nombre, 
les  Miniftres  publics  peuvenc  en  tirer  quelque  udlice,  tant  par 
rapporc  a  la  forme  de  ces  Traites  ,  qu'au  choix  des  termes , 
aux  precautions  qu'on  a  prifes  pour  les  bien  expliquer,  &  a 
diverfes  antres  chofes  de  cecte  nature.  Si  quelqu'un  feifoic  des 
recherches  fur  les  progres  de  la  Langue  Frangoife,  il  pourroit 
trouver  ici  quelquc  fecours,  dans  une  infinite  de  Picces  ecrites 
en  cecte  Langue  ,  depuis  le  Regne  de  Henri  1.  Enfin ,  il  y  a 
dans  ce  Recueil  une  li  grande  variete  d'Adtes  de  toute  efpece, 
qu'il  ne  faut  pas  douter  que  des  gens  habiles  n'en  puiflent  ti- 
rer  du  fruit,  felon  les  diverfes  vues  dans  lefquelles  ils  voudront 
lcs  examiner. 


EXTRAIT  T>U  TOME  VIII. 

CE  (3)  VIII  Tome,  qui  n'eft  pas  moins  gros  que  les  pre- 
cedens,  contient  une  infinite  de  Picces,  qui  regardent  le 
Regne  de  Henn  IV.  Parmi  ces  Adtes,  il  s'en  trouve  peu  de 
curieux  &  qui  vaillent  la  peine  d'etre  expliques  en  detail.  On 
peut  pourtanc  en  tirer  quelque  utilite  ,  par  rapport  aux  daces 
des  tems  &  des  lieux,  pour  reclairciffement  del'Hiftoire  d'An- 
gleterre. 

Depuis  que  Henri  W  fut  monte  fur  le  Trone  par  une  voye 
extraordinare ,  fn  Politique  perpetuelle  fut  d'eviter,  autant  qud 
lui  fut  poirible  ,  la  Guetre  avec  fes  Voifins,  Le  grand  nom- 
bre  de  mecontens  qu'il  y  avoit  dans  fon  Royaume  ,  &  les 
frequentes  Confpirations  qui  fe  faifoient  contre  fa  Perfonne  & 
contre  fon  Gouvernement ,  lui  donnoient  alTez,  d'occupation 
chcz.  lui.  D'ailleurs,  il  avoit  fujet  de  craindre  que  les  Guer- 
res  etrangeres  ne  favorifairent  les  defleins  de  fes  Ennemis  do- 
meftiques.  Ainfi,  les  principaux  Evenemens  de  ce  Regne  fonc 
renfermes  dans  les  ASaires  du  dedans,  qui  peuvent  etre  parta- 
gees  en  deux  Articles.  Le  i.  regarde  les  Confpirations  des 
Anglois  contre  le  Roi,  le  2.  la  Revolte  des  Gallois.  Quoi- 
que  les  affaires  que  ce  Prince  eut  avec  fes  Voifins  ne  fuflent 
pas  confiderables ,   la  fuitc  de  rHiftoire  demande  qu'on  expli- 

Epitre  Dedicatoire  a  la  Rcine  Anni.  II  faut  remarquer  qu'elle  fut  c- 
crite  en  rannee  1709,  tems  011  chacun  peut  fe  ibuvenir  que  le  Pre- 
tendant  4  la  Couronne  d'Anglccerre  etoit  aufli  pubii.^ucment  appuye 
par  une  Nidon  voifine ,  qu'il  en  a  ete  enluite  abandonne ,  a  caufe 
qu'elie  cft  devenue  i  prefent  notre  bonnc  Amie  Sc  Alliee,  &  s'eft 


plique ,   3.  celles  qu'il  eut  avec  rEcolTe  ,  4.  avec  la  France,  Henrj 
5.  a/ec  la  Bretagne.    Enfin,  nous  y  ajourerons  un  6.  Article        ^^- 
des  AfFaires  qui  regardent  i'Eglife  ou  la  Religion ,  afin  de  n'ea 
pas  perdre  le  fil. 


AFFAIRES  DOMESriOUES. 

f~^  Omme  relevation  de  Henri  W  fur  le  Trone  a  ete  rorigi- 
^  ne  &  le  fondeuient  des  Guerrci-civiles  qui  ont  lon<Ttems 
afflige  l'Angleterre ,  il  eft  important  de  s'arreter  un  peu  lur  ce 
fujet ,  pour  deux  raifons  principales.  Premierement ,  il  feroit 
trop  dilficile  d'cntendre  ce  qui  fera  dit  dans  les  Extraits  fuivans 
a  Toccafion  de  ces  Guerres,  fi  Ton  n'avoit  pas  par  avance  u- 
ne  connoiiTance  diftincte  de  cette  mjtiere.  En  fecond  lieu 
cette  explication  peut  fervir  a  faire  connoitre  les  railbns  de  la 
conduite  du  Prince ,  qui  fait  le  fujet  des  Actes  conccnus  dans 
ce  VIII  Tome. 

On  a  vu  dans  TExtrait  preceJent  ,  que  Richard  II  s'etoit 
lui-meme  livre  a  Hemi  Duc  de  Hereford  &  de  Lancaflre  qui 
Tavoit  conduit  a  Londres  &  fait  cnfermer  dans  la  Tour.'  Ce 
premier  pas  etant  fait,  le  Duc  vidorieux  ne  fe  trouva  pas  peu 
embarafle,  touchant  les  moyens  qu'il  devoit  empioyer  pour  fe 
procurer  la  Couronne.  II  tint  fur  ce  liijer  divers  Confeils  a- 
vec  fes  Amis  ,  qui  convinrent  unanimement  que  Richard  de- 
voit  etre  depofe.  Cetoit  la  premicre  demarche  neceflaire.  On 
ne  doutoit  point  qu'il  ne  fut  facile  de  faire  reiilfir  ce  projet, 
vu  la  haine  exceflive  que  le  Peupie  avoit  congue  contre  ce 
Prince.  Mais  ,  par  la  depoficion  de  Richard ,  ia  Couronne 
n'e:oit  pas  de  droit  devolue  au  Duc  de  Lmcajlre  ,  puifqu'il  y 
avoit  un  Heritier  plus  prochain.  Cetoit  Edmond  M^rtimer 
Comte  de  la  Marche  ,  donc  le  Pere  avoit  ete  declare  Succef- 
feur  prefompcif  de  Richard,  par  un  Aiflre  de  Parlement.  Ed- 
mond  defcendoic  de  Lionel  Duc  de  Clarence  ,  fecond  Fils  d'JE- 
douard  111;  au-lieu  que  Henri  ne  venoit  que  dz  J.'a:i  de  Gand 
Duc  de  Lancajire ,  Frere  cadec  de  Lionel.  II  eft  vrai  cmEd- 
mond  ne  tiroic  fa  defcendance  de  Lionel ,  que  par  une  Femme- 
favoir,  de  Philippe,  FiUe  de  ce  Prince.  II  ecoit  meme  dans 
un  degre  de  parente  plus  eloigne  que  Henri  Mais  cela  n'em- 
pechoit  pas  que  fon  droit  ne  fut  inconteftable.  Non-feu!e- 
ment  les  Anglois  n'avoient  point  de  Loi  feaiblable  a  la  Loi 
Salique;  mais  m.eme  fous  le  Regne  d'Edouard  III,  ijs  avoient 
fait  tous  leurs  efiforts  pour  prouver  que  cette  Loi  ne  s'etendoic 
point  j'jfqu'aux  Deicendans  m-ale>  des  Femmss.  Ainfi,  alleo-uer 
en  faveur  du  Duc  de  Lancajire  ,  qu'il  etoit  le  plus  procliain 
Heritier  male  ,  dtfcendu  des  males ,  c'etoit  detruire  le  fonde- 
menc  fur  lequel  Edouard  III  avoic  fait  la  Guerre  a  la  France 
&  fe  defifter  en  quelque  maniere  des  pretentions  que  fa  pofte- 
rite  pouvoic  avoir  fur  ce  Royaume.  II  faloit  donc  trouver 
quelque  autre  expedient ,  pour  faire  monter  He?tri  fur  le  Trone. 

Parmi  ccux  qui  alfiftoient  ^  ces  Confeils  fecrets  ,  le  trouvoit 
Edmond  Duc  dYorck,  quatrieme  Fils  d'Edouard  I!I ,  &  Oncle 
de  Richard  &  de  Hemi.  Ce  Prince ,  qui  dans  la  deroute  des  af- 
faires  dc  Richard  ^yoii  pris  parti  pour  le  Duc  de  Lancaflre ,  ou- 
vrit  un  avis,  qui  fut  unanimement  approuve.  II  ne  prevoyoit 
pas  combien  cet  avis  devoit  porter  de  prejudice  a  fa  pofterite. 
II  dit  premierement ,  quil  faioit  cMS^pxRichard  afaire  une  Re- 
fignation  de  la  Couronne,  comme  scn  reconnoiifant  indi^ne  • 
mais  que  certe  Relignation  ne  devoic  pas  ctre  en  faveur  du  Due 
de  Lancajire  ,  de  peur  quelle  ne  parCit  trop  manifeftcment  ex- 
torquee :  Que  fur  cette  Refignation  gener.ale ,  le  Parlement  pro- 
cederoit  a  la  depofition  de  Richard;  &  qu^enfuire  cette  .Aflem- 
blee,  comme  etant  revetue  d'une  autorite  fupreme  ,  eliroic  /e 
Duc  de  Lancafre  ,  fans  faire  aucune  mention  du  Comte  ds  la. 
Marcbe. 

Pour  fuivre  une  fcmblable  route  ,  il  faloit  qu'on  fut  bien  as- 
fure  des  Membres  du  Parlement ,  puifqu'on  precendoit  les  por- 
ter  a  faire  une  demarche  contrdre  aux   Loix  &  aus  Coutumes 
du  Royaume,  dans  une  chofe  de  grande  importance.     Mais  ce 
n'ecoit-la  qu'une  petite  dilFiculte ,  vu  la  fituation  oii  les  afiaires 
fe  trouvoient  alors.     Le  Parlement  avoic  ete  convoque  au  nom 
de  Richard,  pendant  que  ce  Prince  etoit  adluellement  entre  les 
mains  du  Duc  de  Lancajlre.     On  pcut  bien  juger  que  les  De- 
putes  n'avoient  pas  ete  choifis  parmi  les  amis  5c  les  partifans  de 
ce  Prince  inforcune.    D'ailleurs  les  Anglois,  en  general,  rc^ar- 
doient   avec  beaucoup  de  fatistaction  la  revolution  qui  venoit 
d'arriver.     Ainfi,  natureilement ,  ils  devoient  fe  trouver  dans  h 
difpofition  de  reconnoitre  rimportant  fervice  ,   que  Ic  Duc  de 
Lancajlre  venoic  de  leur  rendre.     Cetoit  deja  un  grand  avan- 
tage  pour  Henri ;  mais  ce  n'etoit  pas  le  feul.     Prelque  tous  les 
Grands  ecoient  dans  fes  interets.  II  n'avoit  contie  lui  qu'un  pe- 
tit  nombre  de  Seigneurs,  Favoris  de  Richard ,  qui  ayant  perdu 
leur  credit  par  le  malheur  arrive  a  ce  Prince  ,   n'etoient  pas  en 
etat  de  balancer  celui  des  autres.     De  plus  ,   Henri  avoit  a  fa 
difpolition  foixante-mille  hommes  en  armes ,  qui  favoient  joinc 
a  la  defcente  ,   &  qui  depuis  ce  tems-la  ravoient  toujours  ac- 

com- 

de'cliree  contre  lui ,  fes  fauteurs  8c  fes  adherans:  ainfi  le  Leftjur  rai- 
fonnabie  ne  doit  point  trouver  njauvais  le  paraliele  qui  a  ete  fait  ici 
par  l'Hiftoriographe  Anglois,  quelijue  defobligeant  i^uil  paroiire  iu- 
jourdhui. 
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Henrj  compagne.  II  n'y  avoit  donc  aucun  lieu  de  craindre  qu'il  fe 
IV-  trouvat  dans  la  Chambre  des  Communes  un  nombre  contidera- 
ble  de  gens,  aflez,  aicaches  aux  Loix  &c  aux  Coutumes  du  Ro- 
yaume,  pour  oier  difputer  zHenri  fes  pretentions,  quelque  mal 
fondees  qu'elles  fuflent.  Dans  tous  les  tems  ,  il  ne  fe  trouve 
que  trop  de  Membres  de  ce  Corps  ,  qui  dependent  des  evene- 
mens,  &  qui  fe  rangent  volontiers  du  cote  pour  lequel  la  For- 
tune  fe  declare.  Enfin ,  le  Comte  de  la  Marche  n'avoit  pas  aflez, 
dc  credit  pour  former  un  Parti  capable  de  s'oppofer  a  celui  du 
Duc;  ou  de  faire  valoir  l'Acte  du  Parlement,  iait  en  faveur  de 
fon  Pere. 

Selon  ce  qui  avoit  ete  refolu  dans  ces  Conferences  fecretes , 
Bichjirii  II ,  par  un  Ecrit  de  ia  propre  main ,  fe  reconnut  indi- 
gne  de  la  Couronne  '-,    &  fur  cet  aveu ,  le  Parlement  le  depofa. 
Apres  cela,  le  Trone  etant  devenu  vacant,  le  Duc  de  hancajire 
fe  leva  dans  I'AflembIee  ,    &  demjnda  la  Couronne.     Les  pa- 
roles  dont  il  fe  fervit  pour  etablir  le  fondsment  de  ies  preten- 
tions,  etoient  tellcment  obfcures,  qu'il  faloit  cn  deviner  lelens. 
Mais  cette  obfcurite  n'etoit  pas  fans  deflein.  II  faloit  quc  le  Peu- 
ple  crut  que  ce  Prince  avoit  eftectivemcnt  droit  a  la  Couron- 
ne ;  mais  il  n'etoit  nullement  neceflaire  d'expliquer  ce  droit  trop 
diilintT:ement.  Quant  au  Parlement ,  on  favoit  bien  qu'il  vouloit 
etre  ebloui.     Henri  allegua  donc ,  en  premier  lieu,  quil  etoit 
Heritier  de  la  premiere  Maifon  de  Lancajlre  ,   qui  Ibrtoit  d'un 
Fils  de  Henri  111.  Par-Ia  il  pretendoit  appuyer  un  certain  bruit, 
qu'on  avoit  eu  foin  dc  repandre  parmi  le  Peuple  ignorant ,  que 
cette  Maifon  avoic  ete  injullement  privee  de  la  Couronne.    On 
difoit  que  de  deux  Fils  que  Henri  III  avoit  laiifes  ,    favoir ,  E- 
douard  f ,  &  Edmond  le  Bojfu  Comte  de  Lancafire  ,  celui-ci  e- 
toit  Taine  j  mais  qu'a  caufe  de  fa  difFormite  ,   on  lui  avoit  pre- 
fere  Edouard  fon  Frere.    Cetoit  une  fuppofition  (i  notoirement 
faufle  ,   qu'il  eft  furprenant  que  Henri  voulut  donner  lieu  de 
croire  qu'il  appuyoit  fon  droic  la-deffus.   En  fecond  lieu ,  il  dit 
qu'il  fondoit  iii  demande  fur  le  droit  quil  avoit  refu  de  Disu  , 
far  le  fecours  de  fes   Pareus  ^  de  fes  Amis  ,  four  recouvrer  le 
Royaume.,  qui  ^toit  fur  le  point  d'etre  ruin^;  exprefl[ions  donc  on 
pouvoit  a  peine  entendre  le  fens.     La  verite  eft ,  que  ce  Prince 
etoit  fort  embaralTe.    II  vouloit  monter  fur  le  Irone  avec  Tap- 
probation  du  Parlement  ;   &  neanmoins  il  nc  vouloit  pas  qu'il 
pariit  que  le  Parlement  lui  ajugeoit  la  Couronne  ,   conime  une 
grace ,  ou  une  recompenfe ;  de  peur  que  ce  don  ne  fiit  quelque 
jour  fujet  a  conteftation.  Ainfi ,  fon  but  etoit  de  laifler  en  quel- 
que  maniere  indecis  par  quelle  voye  il  parvenoit  a  la  Couronne. 
Le  Parlement ,  qui  ecoit  deja  tout  difpoie  a  faire  tout  ce  que  ce 
Prince  fouhaitoit,  feignit  d'entendre  &  d'approuver  les  raifons, 
&  le  declara  Roi ,  fans  entrer  dans  rexamen  de  Ces  droics. 
Apres  que  Henri  eut  ete  couronne  ,  &  le  jour  meme  de  fon 
matioade  Couronnement,  il  publia  une  Proclamation  ,  oii  il  parIoitd'une 
'""■      maniere  moins  equivoque.    11  dilbit  ,   qu'il  etoit  parvenu  a  la 
Couronne,  i.  Par  droit  de  conquete:  2.  Parce  que  Richard  II 
la  lui  avoit  refignee:  3.  Parce  quil  etoit  le  plus  prochain  Heri- 
tier  male  (i).  Tous  ces  trois  fondemcns  etoient  cgalement  foi- 
bles  &  faux.     i.  II  n'etoit  pas  vrai  qu'il  eut  conquis  l'Angle- 
terre  ;  puifque  n'y  etant  arrive  qu'avec  quatre-vingts  hommes , 
c'etoient  les  Anglois  eux-memes  qui  1'avoient  foutenu  ,  &  aide 
a  executer  fes  defleins.     2.  Richard  ne  lui  avoit  pas  refigne  la 
Couronne,  ainli  qu'on  Ta  vu  ci-defliis.     D'ailleurs  ,  comment 
auroit-on  pu  reconnoitre  le  droit  de  difpofer  de  la  Couronne, 
dans  un  Prince  qui  s'etoit  lui-meme  declare  indigne  &  incapa- 
ble  de  la  porter .'  Enfin,  dahs  la  troifieme  raiibn  que  ce  Prince 
alleguoit,  il  y  avoit  une  equivoque,  qui  ne  pouvoiteblouirque 
ceux  qui  vouloient  bien  s'aveugler  volontairement.  Cetoit  dans 
le  mot  <i'Heritier,  qu'il  confondoit  avec  celui  deplus  prochePa- 


Proch 


Son  but  etoit  de  faire  comprendre  au  Peuple,  qu'il  etoit  monte  Henri 
fur  ie  Trone  conformement  aux  Loix  &  a  laCoutume,  quc  cc      IV. 
Statut  fembloit   reconnoitrc   &  confirmer.     Mais  cec  Aile  nc 
fublifta  que  jufqu'a  la  fin  de  cette  meme  annee.     Le  Parlement 
en  ayant  reconnu  Tinjuftice  &  les  mauvailes  confequences  ,    le 
revoqua ,  &  en  fit  un  autre  ,  qui  retablit  les  Fcmmes  dans  leur 
droic  naturel.    Cependant,  il  ne  revoqua  pas  celui  qui  avoit  ete 
fait  la  premiere  annee  dc  ce  Regne  ,  pour  ecablir  la  Succcflion 
dans  la  IVlaifon  de  La^icaflre.   Cecoit  une  marque  bien  fenfible, 
que  le  Parlement  reconnoiflbit  finjuftice  qui  avoit  ete  faite  au 
Comte  de  la  Marche ;  &c  en  meme  tcms,  quc  c'etoit  par  un  acire 
d'autorite  lupreme  qu'on  avoit  ajuge  la  Couronne  a  Heuri,  pour 
recompenler  le  iervice  qu'il  avoit  rendu  au  Royaume.   Voila  le 
Fait,  touchant  TElevation  de  Henri  /K  fur  le  Tronc  d'Angle- 
terre.     Le  Lecteur  pourra  ,   sil  veut ,  y  appliquer  les  regles  du 
Droit  ,   pour  examiner  jufxjaou  peut  aller  rautorite  du  Parle- 
ment  ,  en  certains  cas  ^   car  je  ne  pretends  point  decider  cette 
queftion.    Je  dirai  feulement,  que  dans  la  fuite,  la  pofterite  du 
Duc  d'Torck  fe  trouva  intereflec  a  renverfer  lc  fondement  fur  le- 
quel  ce  Prince  avoit  appuye  fon  Avis  ;  je  veux  dire  TAutorits 
du  Parlement ,  fans  aucunes  bornes  ,   &  contre  les  Loix.     R:- 
chard,  Comte  de  Camhridge ,  fon  fccond  FilSjayant  depuis  epou- 
fc  une  Soear  du  Comte  de  la  Marche  ,  laifla  un  Fils  du  meme 
norti ,  qui  fut  Duc  dlorck  ,    &  qui  etant  devenu  Heriticr  de  la 
Maifon  de  la  Marche ,  difputa  la  Couronnc  au  Petit-fils  de  Hen- 
ri  ly.     Ceft  de-Ia  que  prirent  leur  origine  les  Guerrcs-civiles  , 
entre  lcs  deux  Mailbns  de  Lancaflre  &c  d'Yorck  ;   dont  nous  au- 
rons  occalion  de  parler  dans  quelques-uns  des  Extraics  fuivans. 
J'efpere  qu'on  nc  trouvera  pas  mauvais  que  je  mc  fois  un  pcu 
etendu  fur  cette  matiere ,  qui  fert  de  fondcment  a  beaucoup  d'e- 
venemens  importans  ;  quoique  les  Adtes  contenus  dans  ce  VIII 
Tome  y  ayent  pcu  dc  rapport.    Voyons  prefentcment  ce  qui  fe 
pafla  de  plus  important  en  Angleterre,  par  rapport  aux  Affaircs 
Domeftiques,  depuis  quc  Henri  jy  eut  ete  place  fur  le  Trone, 
jufqu'a  fa  mort. 

Le  Comte  de  la  Marche  voyant  le  train  que  les  affaires  pre- 
noient,  fe  rciira  dans  fa  Terre  dc  Wigynore ,  fur  les  frontieres  du 
Pais  deGalles;  de  peur  de  cauferde  la  jaloulie  au  nouveauRoi, 
s'il  dcmcuroit  a  la  Cour. 

Une  injuftice  en  attire  ordinairement  plufieurs  autres.  LePar- 
lement  ne  fe  contenta  pas  dc  faire  un  pafle-droit ,  en  faveur  de 
la  pcrfonne  de  Henri;  il  retendit  encore  jufqu'a  fcs  Defcendans, 
en  etabliflant  la  SucceflTion  du  Trone  dans  fa  Famillc.  Enfuite , 
il  condamna  Richard  II  a  une  prilbn  pcrpetuelle  ,  fans  rouir 
dans  fes  defenfcs,  &  fans  cxaminerdes  temoins.  Thomas  Mercks, 
Eveque  de  Carlifle  ,  fit  tous  fcs  efTorts  pour  empecher  la  con- 
damnarion  de  cc  Prince  ,  dans  un  long  difcours  qu'il  prononqa  perpe- 
fur  ce  fujet  ;  mais  ce  fuc  inutilement.  Bien  loin  que  Ic  Parle-  "'"*• 
ment  voulut  avoir  aucun  egard  aux  raifons  alleguees  par  ce  Pre- 
lat ,  il  ordonna  que  s"il  fe  faifoit  aucnn  remuemcnt  dans  le  Ro- 
yaume  pour  retablir  le  Roi  dcpofe,  on  feroit  mourir  cc  Prince 
le  premier.  Cetoit  proprcmcnt  un  Arrct  de  mort ,  donne  con- 
tre  lui ,  puifque  fa  vie  dependoit  d'unc  condition  dont  il  n'etoit 
pas  le  maicre. 

II  arriva  la  meme  chofe  a  Richard  II  ,  qu'^  Edouard  II  fon 
Bifayeul.  Pendanc  qu'il  fut  fur  le  Trone  ,  il  fut  hai  des  An- 
glois  :  mais  cettc  hamc  fe  changea  en  pitie ,  des  qu'il  eut  cefle 
de  leur  etre  redoutable.  Le  Peuple  avoic  Ibuhaite  paflionnement 
detre  delivre  de  fa  Tyrannie  ,  &  tous  moyens  lui  femblerent 
bons  &  legitimcs ,  pour  parvenir  a  ce  but.  Mais  quand  les  pas- 
iions  furent  un  pcu  calmees ,  &  qu'il  vit  quc ,  fous  pretexte  de 
venger  rinfraction  des  Loix,  oa  les  fouloic  aux  pieds,  il  penfa 
tout  autrement.     En  effet,  que  pouvoit-il  penfer  en  voyant  Ri- 


rent.     Dans  la  fuccellion  dont  il  s'agifloit ,  c'etoit  a  la  Branche    chard  depofe,  &  condamne  a  une  prilbn  perpetuelle,  oii  plu- 


qu'il  faloit  avoir  egard,  &  non  pas  au  degre  de  Parente.  Ed- 
mond  Mortimer  fortoit  de  la  feconde  Branche  d'Edouard  III ^  & 
Henri  netoit  quc  de  la  troifieme.  Ainfi ,  quoiqu'effed:ivement 
Henri  fijt  plus  proche  Parent  de  Richard  que  le  Cornte  de  la 
Marche ,  il  ne  s'enfuivoit  point  qu'il  fut  fon  plus  proche  Heri- 
tier.  Pour  pouvoir  juftemcnt  pretendre  a  la  preference  fur  ce 
Comte ,  il  auroit  falu  qu'il  y  euc  en  Angleterre  une  Loi  fembla- 
ble  a  la  Loi  Salique,  qni  eut  exclus  de  la  Couronne  les  Femmes 
&  lcurs  Defcendans.    Mais  ,   quand  meme  la  fucceiTion  auroit 


tot  a  mort,  fans  qu'on  eut  daigne  obferver  a  (bn  egard  les  for- 
malites  les  plus  indilpenfables  dans  ies  Jugemens  des  moindrcs 
Sujets .''  Un  des  principaux  crimcs  dont  on  accufoit  ce  Prince  , 
etoit  d'avoir  fait  mourir  le  Duc  de  Glocefler  fon  Onclc ,  fans  lui 
avoir  fait  faire  Ibn  Proces  felon  les  Loix.  Ccpendant  ,  on  le 
puniflbit  lui-memc  fans  aucun  examcn  ,  fur  la  fimpie  notoricte 
publique.  Enfin  ,  le  Peuple  pouvoit-il  fe  perfuader  qu'on  eiit 
veritablement  le  defTein  de  maintenir  les  Loix  du  Royaume, 
lorfque  dans  une  aftaire  capitalc  ,  telle  quetoit  la  Succcffion  de 


du  fe  regler  par  le  degre  de  Parente,  Hejiri  n'auroit  pas  pu  pre-  la  Couronne ,  on  n'y  avoit  aucun  egard?  Ces  confiderations  fi 

tendre  preceder  le  Duc  d'Yorck  (bn  Oncle,  qui  etoit  encore  en  rent  un  tel  effct  fur  un  grand  nombrcd'AngIois,  que  depuis  ce 

vie.     Ce  Prince  s'appuyoit  donc  fur  de  faux  fondemens  ,   pen-  tems-Ia  il  p.irut  en  diverfes  occafions  ,    qu'ils  fouhaitoient  que 

dant  qu'il  laiffoit  en  arriere  le  feul  qui  pouvoit  lui  etre  favora-  Richard  neiit  pas  ete  opprime.  De-la  naquirent  toutes  lcs  Con- 

blc  ;  favoir  ,  relcdtion  que  lc  Parlement  avoit  faite  de  fa  per-  fpirations  qui  fe  firent  contre  Henri  ,   dont  nous  allons  donncr 


fonne.  S'il  s'en  fut  tenu  a  celui-ci  ,  peut-etre  auroit-il  evite  les 
Confpirations  qui  fe  firent  contre  lui  ,  pendant  prefquc  tout  le 
cours  de  fon  Rcgne.  Mais  puifqu" il  refulbit  de  reconnoitre  qu'il 
devoit  Ibn  Elcvation  au  Peuplc  d'Angleterre  ,  il  n'eft  pas  eton- 
nant  que  plufieurs  le  regardairent  comme  un  Ufurpateur. 

Ces  Confpirations  lui  ayant  fait  comprendre  que  le  Peuple 
n'etoit  pas  trop  convaincu  de  la  juftice  de  fes  droits,  il  vouluc 

les  appuyer  par  un  nouveau  moyen.  En  1404.  il  obtint  du  Par- 

FTmmcs  lcmcnt,  je  ne  fai  par  quelle  voye  ,    un  Adte  ,  qui  excluoit  les 
de  bSuc-pemmes  &  leurs  Uefcendans  de  la  Succeffion  a  la  Couronne 

ccliion  a 
la  Cou- 

lonnc.  ^j)  Ceci  donna  occafion  a  la  pointe  de  Mortimer  .-    Hires  Malus. 

Sur  quoi  le  Podteur  Kennet  remait^ue  ,  c{\x'£,dmond  garda  fa  railleric , 


Afte  du 
Paile- 
mciit  ex- 
cluani  les 


un  pctit  Abrege.  D'un  autre  cbte,  ces  Confpirations  rendirent  ^CnuStA 
le  Roi  tellemcnt  attentif  aux  moyens  dc  fe  maintenir  furleTro-  >le  He»' 
ne,  qu'il  abandonna,  pour  ainfi  dire,  toutes  fes  autres  affaires,  :\ 

pour  ne  pcnfer  uniquement  qu'a  celle-ci.     Mais  comme  il  em-  j 

ploya  la  rigueur  ,  plutot  que  la  clemence  ,  pour  arriver  a  fon  I 

but ,  il  fe  rendit  odieux  a  fes  Sujets.     Auffi  ,   fon  Regne  ne  fut  j 

quune  fuitc  continuelle  dc  Troubles  inteftins  ,   qui  augmentant  1 

fans  ceffe  fcs  foupgons  &  fi  jaloufie ,  ne  le  laiffercnt  jouir  d'aucun 
repos.  Le  Clerge  feul  demcura  toujours  attachc  a  les  interets, 
par  lcs  raifbns  quc  nous  verrons  dans  la  fuite.  Sans  cela ,  peut- 

etrc 
Sc  Hmri  fa  Couronne. 
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etre  ce  Prince  auroit-il  eprouve  le  meme  fort  que  fon  Prede- 
celTcur. 

Des  le  commencement  de  Tannee  1400 ,  c'e(l-a-dire  ,  envi- 
ron  trois  mois  apres  que  Hejin  eut  ete  place  fur  le  Trone ,  il  fe 
fit  une  terrible  Confpiration  contre  lui.  Le  Duc  cTAlhemarle 
fon  Coulin-germain ,  Fils  aine  du  Duc  d  Torck  ,  le  Duc  d^Exe- 
ter  fon  Beau-frere  ,  le  Duc  de  Surrey  ^  les  Corntes  de  Hu^itiiigton^ 
de  Salisbtiry,  de  Glocefter',  TEveque  de  Car/ifte  ,l'AhhedelVeft- 
mit/fter ,  &  divers  autres  Seigneurs  ,  comploterent  de  lc  uicr  a 
Oxford  ,  dans  un  Tournoi  ou  ils  Favoient  invite.  Leur  com- 
plot  ayant  manquc  par  un  accidenc  imprevu  ,  &  par  l'impru- 
dence  du  Duc  dAlhemarle  qui  fe  trouva  dans  la  necelTite  de  le 
decouvrir  au  Roi  ,  les  Conjures  reiblurent  de  prendre  les  ar- 
mes,  &  d'agir  ouvertement.  Comme  ils  n'ignoroient  pas  quei- 
les  etoient  les  difpofitions  du  Peuple ,  ils  revetirent  d'liabits  ro- 
yiux  un  Domeflique  de  Richard  ,  nomme  Magdalen,  qui  res- 
fembioit  beaucoup  a  fon  iVIaitre  ,  &  firent  courir  le  bruit  que 
B.ichard  s'etoit  fauve  de  prifon.  Ils  n'eurent  pas  plutot  produit 
cn  public  ce  fantome  de  Richard,  que  le  Peuple  courut  fe  ran- 
ger  fous  leurs  drapeaux  avec  une  telle  promtitude ,  qu  en  peu  de 
jours,  ils  fe  virent  a  la  tete  de  quarante-mille  hommes.  II  s'en 
falut  peuxju'ils  ne  furpriflent  le  Roi  a  Windpir  (2).  Mais  ayant 
manque  leur  coup,  ils  n'ol"erent  jamais  attaquer  ce  Prince  ,  qui 
Ics  attendoit  dans  les  bruyeres  de  Honflow  avec  vingt-mille  hom- 
mes.  Pour  eviter  fa  rencontre,  ils  refolurent  de  fe  retirer  vers 
le  Pais  de  Galles ,  qui  etoit  bien  difpofe  en  faveur  de  Richard, 
&c  camperent  aux  Portes  de  Cire?icefter.  Quatre  d'entre  eux, 
qui  etoient  les  Chefs  de  Tentreprife  ,  favoir ,  les  Ducs  de  Surrey 
&  d'Exeter  ,  &  les  Comtcs  de  Salisbury  &  de  Glocefter  ,  eu- 
rent  rimprudence  d'aller  loger  dans  deux  Cabarets  de  la  Ville, 
fans  s'affurer  par  aucune  garde ,  pendant  que  leur  Armee  cam- 
poit  dehors.  Le  Maire  de  la  Ville  profita  de  leur  negligenee, 
&  alla  les  attaqucr  pendant  la  nuit.  En  ayant  pris  deux ,  il  leur 
fit  incontinent  couper  la  tete.  Les  deux  autres  qui  avoient  trou- 
ve  le  moyen  dechaper ,  voulurent  aller  rejoindre TArmee ;  mais 
ils  trouvcrent  toutes  leurs  Troupes  difperfees  par  une  terreur 
panique  ,  que  le  bruit  qu'elles  avoient  entendu  dans  la  Ville  a- 
voit  caufee.  Ces  deux  dcrniers  furent  aufli  arretes  ,  &  eurent 
lc  meme  fort  que  leurs  Compagnons.  L'Eveque  de  Carlifte  fut 
aufli  pris,  &  condamne  a  mort  i  mais  le  Roi  lui  fit  gracc,  cn 
favcur  de  fon  caradlere.  Ainfi  cette  Confpiration  fut  etouffec, 
plus  par  un  coup  de  la  fortune  ,  que  par  la  prudence  du  Roi. 

Cela  ayant  fait  connoitre  a  ce  Prince,  qu'il  n'etO!t  pas  en  fu- 
rete  pendant  que  Richard  feroit  cn  vie  ,  il  le  fit  mourir  dans  le 
Chatcau  de  VontefraB ,  ou  il  Favoit  fait  renfermer.  Son  corps 
fut  porte ,  le  vifage  decouvert ,  jufqu'a  L.angley  ,  oii  on  renter- 
ra  fans  aucune  pompe, 

La  mort  de  Richard  n'cmpecha  pas  qu'il  ne  fe  fit  de  nouvel- 
les  Confpirations.  Prefque  tous  les  ans ,  pendant  lc  cours  de  ce 
Regne ,  il  y  en  cut  quelqif  une  fur  pied ,  &  toujours  fur  le  fon- 
dement  quc  Richard  etoit  en  vie ,  &  qu'il  s'etoit  fauve  de  fa  pri- 
fon.  Les  Auteurs  dc  ces  bruits  etoicnt  bien  convaincus  de  leur 
fauffcte ;  mais  ils  etoient  aufli  perfuades  que  c'etoit  un  bon  mo- 
ycn  pour  emouvoir  le  Peuple.  Marquc  evidente  ,  que  lcs  An- 
glois  cn  general  n'etoient  pas  contens  du  traitcmcnt  fait  a  ce 
Prince,  ni  de  TElevation  de  He?tri  ,  quoique  1'autorite  du  Par- 
lement  y  fut  intervcnue. 

En  1402,  il  fe  repandit  dans  tout  le  Royaume  un  bruit,  que 
Eichard  etoit  en  vie ,  &  qu'il  etoit  en  Ecoffe ,  fur  le  point  d'en- 
trer  cn  Anglcterre  pour  arracher  la  Couronne  au  nouvcau  Roi. 
Cc  bruit  fut  fuivi  de  plufieurs  Ecrits  violens  ,  qu'on  afficha  de 
nuit ,  en  divers  cndroits  de  Londrcs.  Le  Chevalier  C/arendo?! , 
Fils-naturel  du  fameux  Pri?tce  de  Ga//es  ,  fut  pendu  pour  avoir 
appuye  ce  bruit ,  avec  huit  Moincs  &  un  Doftcur  en  Theolo- 
gie,  coupables  du  meme  crime.  He?tri  etant  perfuade  qu'il  ne 
gagncroit  rien  par  la  clemence  ,  ne  pardonna  jamais  a  ceux  qui 
confpirerent  contre  lui ,  ou  qui  furcnt  convaincus  d'avoir  appuye 
la  fauffe  nouvelle  de  la  vie  de  Richard. 

II  faut  pourtant  cxcepter  de  ce  nombrc  Ic  Comte  de  Nort- 
ku?nberland ,  de  la  Famillc  dcs  Vercys  ,  auqucl  il  pardonna  une 
fois.  Comme  les  Rcvoltes  dc  ce  Comte  font  la  matiere  d'unc 
partie  confiderable  de  THiftoire  de  ce  Regne  ,  nous  allons  en 
donncr  un  pctit  detail. 

Hc?tri  Fercy ,  Comte  de  Northumber/and  ,  etoit  Gouverncur 
des  Provinces  du  Nord,  fur  la  fin  duRcgnc  deRichardn.  Peu 
de  tems  avant  que  ce  Prince  partit  pour  fon  dcrnier  voyage 
d'lrlande  ,  il  envoya  un  ordre  expres  a  ce  Comte  de  lc  venir 
joindre  ,  fur  quelques  foupgons  qu'il  avoit  congus  contre  lui. 
Soit  que  cc  Seigneur  ciit  deja  commence  fes  pratiques  avec  le 
Duc  de  Lancaftre ,  qui  etoit  alors  a  Paris ,  ou  pour  quelque  au- 
tre  fujet  ,  il  fc  difpenfa  d'obeir  au  Roi  ,  fous  pretexte  que  fa 
prefcnce  etoit  neceffaircdansIcsProvincesdont  il  avoit  leGou- 
vernement.  Sur  ce  refus,  Richard  le  declara  Traitre,  par  une 
Proclamation ,  &  confisqua  tous  fes  bicns.  Irrite  de  cc  traitc- 
ment ,  Percy  fut  le  premier  qui  alla  joindre  He?!ri ,  Iorfqu'il  fut 
defcendu  a  Rave?ifpur.  II  y  a  beaucoup  d'apparencc  qu'il  etoit 
du  nombre  ,  &  peut-etre  le  Chcf  de  ceux  qui  Favoient  invite 
a  paffer  en  Angleterrc.  Quoi  qu'il  en  foit ,  par  fa  promdtude  a 

(1)  Le  Roi  fe  deroba  pendant  la  nuit  pour  fe  rcndre  a  Londres ;  8c 
peu  d'heures  aptes  ,   les  Rebelles  airiverent  a  mndfor.     Hiftoire'de 


fe  declarer  pour  lui,  il  entraina  tout  le  refte  du  Royaume  dans 
la  memc  refolution.  11  fut  aufli  un  de  ceux  qui  travaillerent  le 
plus  fortement  a  kii  mettre  la  Couronne  iur  la  tete.  Ces  fervi- 
ces  importans  nc  demeurerent  pas  fans  recompenle.  Des  que 
Henri  eut  ete  proclame  ,  il  lui  confirma  le  Gouvernemcnt  des 
Provinces  du  Nord  ,  &  lui  confera  la  Charge  de  Grjnd-Con- 
netable.  Pcu  de  jours  apres ,  il  lui  fit  prefcnt  de  riie  dc  Man. 
De  fon  cote,  le  Comte  de  Nortloumber/Mtd  etoit  teUement  at- 
tachc  aux  interets  &  a  ia  perfonne  du  Roi  ,  que  ce  Prince  le 
regardoit  comme  le  plus  fidele  de  fcs  Sujets  ,  &  le  plus  zsle 
pour  fon  fervice. 

En  14.02 ,  le  Comte  remporta  deux  viftoires  fignal6es  fur  lcs 
Ecoffois ,  la  premierc  a  Kesbyt ,  la  fcconde  a  Huv!b/edo?i.  Dans 
cctte  derniere,  qui  etoit  la  plus  confidcrablc,  le Comte de  JD»»- 
glas ,  General  de  rArmee  d'Ecoff;,  fut  tait  prifonnicr,  avec  le 
Comtc  de  Fyffe  Neveu  du  Roi  Tlobert  ,  &  divers  autres  OfiS- 
ciers  diltingucs.  Cette  vid:oirc  fut  la  fource  d'une  brouillerie , 
qui  furvint  entre  le  Roi  &  le  Comte  de  Northu?!iber/avd.  Le 
premicr  voulut  avoir  ces  Prifonniers  a  ia  dilpofition ;  &  le  Com- 
te  pretendit  que  c'etoit  lui  faire  tort  ,  que  dc  le  priver  dcs  ran- 
gons  qu'il  en  pouvoit  attendrc.  II  fur  pourtant  oblige  de  cedcr 
aux  ordres  ablblus  du  Roi.  Malheureufemcnt  pour  lui  ,  il  re- 
garda  le  defaut  de  complaifance  du  Roi  comme  un  affront, 
dont  il  voulut  fe  venger.  Dans  ce  deffein  ,  il  fe  ligua  etroite- 
ment  avcc  Owen  G/endor  ,  qui  avoit  fait  revolter  les  Gallois, 
&  avec  le  Comte  de  la  Marche  ,  qui  etoit  alors  prifonnier  de 
G/endur.  Leur  projct  etoit  dc  detrbner  Henri ,  &  de  mcttrc  le 
Comte  de  la  Marc/je  fur  le  Trbne;  apres  quoi  ,  le  nouveau  Roi 
devoit  laifler  le  Pais  de  Galles  a  G/endor  ,  &  les  Provinccs  fi- 
tuecs  au  Nord  de  la  Trente  au  Comte  de  Northu?nber/and. 
Leurs  mefurcs  etant  prifcs ,  le  Comte  lcva  une  Armee  dans  fbn 
Gouvernement  ;  &  a  caufe  d'une  maladie  dont  il  fut  attaque, 
il  en  donna  la  conduite  a  Hejiri  Percy  fon  Fils  ,  furnomme 
Chaud-^peron ,  &c  auComtc  de  IVorcefifr  fon  Frere,  qui  allerent 
le  joindrc  aux  Gallois  ,  pres  de  Shrewsbury.  Lc  Roi  alla  lcur 
prefcnter  la  Bataille  ,  &c  remporta  ia  vi(ftoire.  Lc  jcunc  Percy 
ayant  ete  tue  &:  enterre  apres  la  Bataille  ,  le  Roi  lc  fit  deterrcr 
6c  couper  Ibn  corps  en  quatre  quarticrs ,  qui  furent  mi^  fur  des 
pieux.  Le  Comte  de  Worcefter  ,  qui  avoit  ete  fait  prifonnier, 
fut  condamne  a  perdre  la  tete.  (Jepcndant ,  le  Roi  ne  laifla  pas 
de  pardonner  au  Comte  de  Northumber/and ,  qui  alla  fe  jetter  a 
fes  pieds.  Mais  cette  faveur  ne  fut  pas  capable  de  redonncr  au 
Comtc  fcs  premiers  fentimens  pour  ce  Prince  ,  ainfi  que  nous 
le  verrons  tout  a  rheure.  Mais  il  faut  rapportcr  auparavant  les 
autrcs  Confpirations  qui  fe  fircnt  contre  le  Roi. 

En  1404  ,  Ic  bruit  fe  repandit  que  Richard  II  etoit  en  vie, 
&  en  Ecoffc.  Un  certain  Ser/ow ,  qui  avoit  ete  fon  Domefti- 
que,  etoit  Tautcur  dc  cc  bruit ,  avec  un  nomme  Tho?nas  IVard, 
qui  fe  donnoit  pour  le  Roi  Richard.  Ser/ow  fut  pris  &  pcndu 
avec  plufieurs  autres  ,  qui  avoient  appuye  ce  bruit  par  de  faux 
rapports. 

En  1405,  on  enleva  les  Enfans  du  Comte  de  /a  Marcl^e ,  qui 
etoient  gardes  a  Windfor  par  ordre  du  Roi.  Quoique  ces  En- 
fans  fiiflent  repris  ,  on  ne  put  jamais  decouvrir  les  auteurs  de 
cet  attentat.  Le  Duc  d'A/bemar/e ,  qui  etoit  dtvtn\xDuc  d'Torcl: 
par  la  mort  de  fon  Pere ,  fut  arrete  fur  quelques  foupgons ,  & 
demeura  plus  dc  trois  mois  cn  prifon. 

La  memc  annee  vit  naitre  une  grande  Confpiration  contre  le 
Roi.  Ricbard  Scroop  .^rchevequc  d'Torck  ,  le  Comte  dc  Nort- 
hu?nberland  ,  Tho?nas  Mo-wbray  Comtc-Mirechal  ,  les  Lords 
Bardo/f,  Haflings ,  Hc  divers  autrcs  Seigneurs  ,  ayant  refolu  de 
faire  leurs  efforts  pour  detroner  le  Roi ,  aflembl^ent  une  nom- 
breufe  Armce  a  Torck.  Ils  y  publierent  un  Manifcfte ,  dans  le- 
quel  les  noms  d'Vfurpateur ,  de  Tra-tre,  &  d' Archi-Traitre  ,ne 
lui  etoient  pas  epargnes.  Heureufement  pour  lui,  le  Comte  de 
Weftmor/and  ,  qui  marchoit  alors  vers  TEcoffe  avcc  un  Corps 
d'Armee,  s'etant  trouve  proche  d'Torck  lorfque  la  Rebellion  e- 
clata,  le  delivra  de  ce  danger  par  une  infigne  trahilbn.  II  fei- 
gnit  d'adherer  aux  fentimens  des  Revoltes  ,  &  ayant  trouve  le 
moycn  d'attircr  a  une  Conference  rArcheveque  d'Torck  &c  le 
Comte-Marecha/,  il  les  arreta  prifonnicrs.  La  prife  de  ces  deux 
Chefs  diffipa  la  Confpir.ition  ;  le  Roi  lcur  fit  couper  la  tete , 
aulTi-bicn  q'j'aux  Lords  Haftings  &c  Falconbridge  ,  qui  eurent  le 
malheur  d'etrc  pris  dans  la  fuite.  Lcs  Comtes  de  Northu/nber- 
/and  &  B.irdolf  fe  retircrent  en  Ecoffe.  L'annee  fuivante  ,  le 
Roi  noua  une  fccrcte  intelligence  avcc  certains  Seigneurs  Ecos- 
fois ,  qui  promirent  de  lui  livrcr  ccs  dcux  fugitifs.  Mais  ceux- 
ci  en  furent  avcrtis  a  tems  ,  6c  fe  fauverent  dans  le  Pais  de 
Galles. 

En  1407  on  trouva  dans  Londres  ,  &  dans  pluficurs  autres 
Villes,  dcs  Affiches  qui  marquoient  que  Richard  II  etoit  en  vie, 
&  qu'il  alloit  rentrer  dans  le  Royaume ,  a  la  tete  d'unc  puiffan- 
te  Armee.  Le  Peuple  y  etoit  exhorte  a  le  joindre  a  lui ,  pour 
chaffcr  fUfurpateur.  Divcrfes  perlbnnes  furent  punics  ,  pour 
avoir  repandu  ou  apptiye  ce  faux  bruit.  La  Comteffc  d'Oxford, 
Mcre  du  feu  Duc  d^Irlande,  Favori  dc  Richard  II,  eut  fa  gra- 
cc;  mais  fon  Secretaire  fut  pendu 

La  meme  annee  ,  le  Roi  fut  (iir  le  point  d'etre  pris  par  des 
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Corfaires  Frangois  ,  en  allant  par  mer  a  une  de  fes  Maifons  de 
la  Province  de  Norfokk.  On  ne  douca  point  quil  n'eut  etc  tra- 
hi  par  quelqu'un  de  fes  Domeftiques.  Une  autre  fois ,  on  avoit 
troave  fous  fon  matelas  un  inftrument  de  fer  a  trois  pointes,qui 
ne  pouvoit  manqucr  de  lui  oter  la  vie ,  s"il  ie  fut  couche  deflus. 
Ainli  cePrince  ne  vivoit  pas  fans  inquietude ,  au  milieu  de  ceux 

qui  le  fervoient.  .  ,  ,^         u r     j         t- 

En  1+08  ,  le  Comte  de  Northumberland  &  le  Lord  Bardolf  quables  de  ce  Tome 
s'etant  ligues  avec  Oww  Glendor,  publierent  un  Manifefte  tres 
injurieux  au  Roi.  En  meme  tems  ,  ils  rentrerent  par  rEcoffe 
dans  les  Provinces  du  Nord ,  oii  ils  leverent  une  Armee  a  des- 
fein  de  s'aller  joindre  aux  Gallois.  Le  Roi  fe  trouva  extreme- 
ment  furpris  de  cette  nouvelle  Revolte  ,  contre  laquelle  il  n'e- 
toit  pas  prepare.  Miis  pendant  qu'il  prenoit  des  mefures  pour 
aller  soppofer  aux  Revoltes  ,  &  qu'il  etoit  meme  en  tnarche 
vers  le  Nord,  Tlmnas  Rokehji  ,  qui  etoic  Grand-Sherif  dTorcX-, 
le  tira  de  cet  embara^-.     Cet  OfH:ier  ayant  deja  leve  quelque 


fon  lit,  de  peur  quequelqu'un  ne  les  lui  enlevat.     II  raourut  le  Henrj  q 


20  de  Mars  1413,  apres  avoir  langui  quelques  mois. 

Je  me  lc-rois  volontiers  difpenie  de  faire  l'Abrege  des  Evene- 
mens  de  ce  Regne  ,  a  caufe  du  petit  nombre  de  Pieces  impor- 
tantes  qui  fe  trouvent  dans  ce  VIII  Tome.  Mais  j'ai  cru  qu'il 
ne  faloit  pas  perdre  le  til  de  THiftoire  ,  qui  pourra  etre  neces- 
faire  pour  la  fuite.  Voici  prefentemcnt  les  Aftcs  les  plus  remar- 
par  rapport  aux  Aftdiies  domeftiques. 

ACTES  concernant  les  AFFAIRES  DOMESTI^ES. 


IV. 

Mori  d*, 
Heiiri. 


1399 

Grand-! 


Mariage 


monle,  pour  fe  joindre  au  Roi^  a  fon  arrivee  ,  le  Comte  de 
Northumberland  jugea  qu'il  etoit  tres  important  pour  lui  de  dis- 
fiper  cette  Troupe,  qui  auroit  pu  s'augmenter  &  lui  faire  de  la 
peine.  Rokeby  ,  quoique  tres  inferieur  en  nombre  ,  ne  pu:  fe 
refoudre  a  reculer.  II  regut  le  Comte  avec  tant  de  fermete, 
quapres  un  combat  fort  opiniatre ,  il  remporta  la  vidoire.  Le 
Comtc  de  Northumberland  fut  tue  ,  £f  le  Lord  Bardolf  ayant 
ete  bleffe  &  fait  prifonnier,  le  Sheriflui  fit  couper  la  tete.Ceft 
ainii  que  le  Roi  fe  vit  enfin  delivre  du  Comte  de  Northumher- 
la7id,\ni,  apres  lui  avoir  rendu  de  grands  fervices,  etoit  deve- 
nu  fon  plus  dangcreux  ennemi.  Si  ce  Comte  eut  vecu  plus 
longtems ,  il  lui  auroit  fans  doute  fait  courir  encore  le  rifque  de 
perdre  la  Couronne ,  qu'il  lui  avoit  procuree. 

J'ai  mis  toutes  ces  Confpirations  dc  fuite  ,  comme  ayant  du 
rapport  a  un  meme  Article ;  je  veux  dire ,  au  mecontentement 
des  Anglois,  touchanc  la  Depolition  de  Richard,  &  rElevation 
de  Henri.  Celui-ci  n'evita  tous  ces  dangers ,  que  par  des  acci- 
dens  extraordinaires.  Naturellement ,  ces  Confpirations  devoienc 
lui  caufer  plus  d'embaris ,  qu'elles  ne  lui  en  donnerent  en  eflfet. 
Mais  elles  le  rendirent  fi  Ibupgonneux  ,  que  la  moindre  chofe 
lui  faifoic  ombrage.  Pallbns  prefencement  a  quelques  aucres  ma- 
tieres,  qui  regardent  fes  Affaires  domeftiques. 

En  i+oi,  Henri  arreta  lemariage  de  Pbilippe ,  fa  Fille  ainee, 
de  ii  FiUe  avec  Louis  de  Baviere  ,  Comce  Palacin  du  Rhin  ,  Petit-fils  de 
Henrf      l'Empereur  Robert. 

En  1402  ,  il  maria  Blanche  fa  feconde  Fille  ,  avec  Eric  Roi 
de  Danemirc ,  qui  etoit  encore  fous  la  Tutele  de  la  Reine  Mar- 
guerite  fa  Mere. 

Dans  le  nieme  tems ,  il  faifoit  negocier  le  mariage  du  Prin- 
ce  de  Galles  ,  fon  Fils  aine,  avec  une  Soeur  d'Eric  ;  miis  ce 
projet  ne  reuffit  pas. 
Manege        Enfin  ,  dans  la  meme  annee  il  conclut  fon  propre  mariage, 
deceKoi,  avec  Blavche  de  Navarre ,  Veuve  du  Duc  de  Bretagne. 

En  14.04  ,  la  Chambre  des  Communes  prefenta  une  Adreffe 
au  Roi,  pour  le  prier  de  faire  faifir  les  Revenus  du  Clerge,  qui 
eroit  trop  i  fon  aife ;  mais  le  Roi  le  rcfufa.  Ce  Parlement  fut 
flppelle  Lack-learning  ,  c'eft-a-dire ,  fans  Lettres ,  ou  Ignorant. 

En  1406 ,  les  Communcs  ayant  refufe  un  Subfide  au  Roi ,  il 
tint  le  Parkment  affemble  jufqu'a  ce  qu'on  lui  eut  accorde  ce 
qu'il  fouhaitoit.  Ce  fut  dans  cecte  Seance  ,  que  fe  fit  TAfte 
contre  la  Succeffion  des  Femmes  &  de  leurs  Defcendans ,  dont 
il  a  ete  parle  ci-devant.  II  y  a  beaucoup  d'apparence  ,  que  le 
Roi  Tobtint  par  la  meme  voye  que  le  Subfidcj  ou  par  quelque 
autre,  oii  il  entroit  de  la  contrainte. 

La  meme  annec  ,  cet  A6te  fut  revoque  ,  au  mois  de  De- 
cembre. 

En  1410,  le  Comte  de  Northumherland  etant  mort  ,    &  la 

France  commencant  a  ctre  agitee  par  des  divifions  inteftines, 

Henri  ne  fut  plus  dans  les  inquietudes  ou  il  avoit  ete.    II  com- 

menga  meme  ,  par  certaines  demarches  ,   a  faire  comprendre 

Effotts     qu'il   n'avoit  pas  pour  TAutorite  defpotique  autant  d'averfion 

deHenri    qu'il  en  avoit  fait  paroitre  avant  que  de  monter  fur  le  Trbne. 

pour  avoir  j|  employa  divers  moyens  illicites  ,   pour  faire  tomber  le  choix 

ment^iVa  des  Deputes  pour  le  Parlement  fur  des  gens  qui  lui  fuffent  de- 

ievotion.  voues.     Ces   pratiques   allerent  fi  loin  ,   que  le  Parlement  qui 

s'affembla  cette  annee  ,   fe  vit  oblige  de  faire  un  Ade  tres  ri- 

goureux  pour  remedier  a  cet  abus ,  dont  on  avoit  fenti  les  terri- 

bles  fuites  fous  le  Regne  precedent. 

Dans  cette  meme  Seance,  laChambre  des  Communes  revint 
a  la  charge ,  couchanc  les  Revenus  du  Clerge  ;  mais  le  Roi  lui 
fic  une  reponfe  fort  aigre.  Dans  la  difpoficion  ou  il  favoit  que 
le  Peuple  etoit  a  fon  egard ,  il  n'avoit  garde  de  fe  brouiUer  avec 
le  Clerge;  moins  encore  de  lattaquer  par  un  endroic  fi  fenfible. 
II  repondic  auffi  duremenc  a  une  autre  Adreffe  ,  que  la  meme 
Chambre  lui  prefenta  en  faveur  des  Widcffites ,  ou  Lollards.  La 
hauteur  du  Roi  aigrit  les  Communes  ,  qui  a  leur  tour  lui  refu- 
ferent  un  Subfide  qu'il  demandoit.  Mais  il  tint  le  Parlement 
affemble  jufqua  ce  qu'il  Teiit  obtenu. 

Ceft  ici  que  finiffent  les  Affaires ,  que  ce  Prince  eut  avec  fes 
propres  Sujets.  II  vecut  encore  un  peu  plus  de  deux  ans,  tou- 
jours  jaloux  de  fon  autorite  jufqua  rexces  ,  &z  porcant  meme 
les  foupi:ons  fur  fon  propre  Fils.  Pendanc  fa  derniere  maladie  , 
il  vouloit  avoir  toujours  la  Couronne  6c  le  Sceptre  auprcs  dc 
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Patente  qui  conititus   le  Comte  de  Korthutnberland 
bnnetable  d'Angleterre.  Du  30  Sept.  Page  89. 

Autre  pour  la  Charge  de  Grand-Marechal  ,  donnee  a  Raoul 
Newill ,  Comte  de  Wflmorland.  Ibid. 

Autre  pour  la  Charge  de  Grand-Senechal ,  conferce  \Thomas 
de  Laticaflre ,  fecond  Fils  du  Roi.  Du  15  Oitob.   Page  91. 

Aucre  qui  conftitue  Thomas  Percy  ,QoaMe:  de  VForccfler,  Lieu- 
tenanc  du  Grand-Senechal  ,  pendanc  la  Minorite  de  Thomas  de 
Lancaflre.  Ibid. 

Autre  qui  cree  He?iri ,  Fils  aine  du  Roi ,  Duc  de  Cornouaille . 
Ibid.  Celle  qui  regarde  la  Principaute  de  Galles  ,  ne  fe  trouve 
point  d.ins  ce  Recueil.  _ 

Doii  au  Comte  de  Northumberland ,  de  rile  de  Man ;  avec  nouailie.  1 
le  Privilege  de  porter  au  Couronnement ,  TEpee  nommee  Lan-  J?,'^".'^  ' 
caftre ,  a  ia  main  gauche  du  Roi.  Cetoic  la  meme  Epee  que  Man,8ccj 
Hejiri  portoit ,  lorfqu'il  defcendit  i  Ravenfpur.  Du  ijNovem-  '  | 
bre.  Page  94.  ' 

Ordre  de  bruler  les  Ragmans  ,  ou  Promeffes  en  blanc,  exi- 
gees  par  le  Roi  Richard.  Da  10  Decembre.  Page  117. 

1400.  Ordre  pour  arrerer  les  Comtes  de  Kent  ScdeHunting- 
ton.  Du  5  Janvier.  Page  121. 

Autre  pour  garder  a  la  Tour,  le  Comte  de  Huntington ,  TE- 
veque  de  Car/tfls  &c  Roger  IValde».  Ibid.  Ce  Roger  JValden  a- 
voit  ete  nomme  a  rArcheveche  de  Cantorbery  ^  a  la  place  dc 
Thomas  Arundel,  exile  fous  le  Kegne  de  Richard  II  ,  &c  avoit 
fait  depuis  les  fonftions  d'Arch:veque.  Mais  par  rOrdonnan- 
ce  du  Parlement,  An/ndel  avoit  repris  fon  polte,  depuis  la  re- 
volution.  Peut-ctre  IValden  e:oit-iI  entre  dans  la  Confpiration ' 
des  Seigneurs.  Quoi  qu'il  en  foit  ,  il  fut  dans  la  luite  Eveque 
de  Londres. 

Ordre  de  proceder  au  Jugement  des  Eveques  accufes  de  Tra- 
hifon ,  nonobftanc  cercain  Statut  de  Parlement.  Du  28  Janvier. 
Page  123. 

Don  fait  aux  habitans  de  Cirencefter  ,  pour  le  fervice  rendu 
au  Roi,  contre  les  Seigneurs  rebelles.  Page  130.  Parmi  lesHis- 
toricns  Anglois,  les  uns  veulent  i^ue  ce  fut  a  Chichefier  ,  oii  les 
quatre  Seigneurs  ftirent  attaqutis  par  le  Maire,  &  d'autres  a  Ci- 
rencefter.  Cet  Afte  determine  la  cbofe  en  favcur  des  derniers. 
1401.  Plulieurs  Picces  ,  comme  Conventions  ,   Contrats  de 
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mariage,  &c.  qui  regardent  le  mariage  de  Blanche ,  Fille  ainee 
du  Roi,  avec  le  Comte  Palatin.  Page  170.  176.  179.200.205. 
&:c. 
Pardon  a  TEveque  de  Carlifle.  Du  18  Novembre.  Page  kS^. 
1402.  Ordre  d'arrecer  &  mettre  en  prifon  ceux  qui  fontcou- 
rirje  brLiic  que  Rich.^rd  H  eft  en  Ecoffe.  Du  9  Mai.  Pagei^j.  d.^YZ-ISJ 

&c. 

Piecu  I 
concet- 
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Diverfes  Pieces ,  qui  regardent  le  mariage  de  Philippe  Filledu 
Roi  ,  avec  Eric  Roi  de  Danemarc  ;  6c  du  Prince  dc  Galles , 
avec  une  Saeur  d'£r;V.  Mai  &  Juin.  Pnges  257.  259.  265. 

Proclamation  contre  ceux  qui  femenc  de  faux  bruics  ,  tou- 
chanc  le  Roi  Richard  II.  Du  5  Juin.  Page  261. 

Defenfe  de  pourfuivre  ceux  qui  onc  dit  innocemment  ,  que 
le  Roi  Ricbard  eft  en  vic.  Du  13  Juillet.  Page  268.  Cette  De- 
fenfe  ne  fut  faite  qu'apres  que  plufieurs  perfonnes  eurenc  ece  exe- 
cutees. 

Defenfe  au  Comte  de  Northumberland  de  difpofer  dcs  prifon- 
niers  Ecoffois,  faits  au  combat  de  Humbledon  (ij.  Du  22  Sep- 
tembre.  Page  258. 

Ordre  qui  regarde  le  voyage ,  que  la  nouvelle  Reine  doit  fai-  ^'},"'''H 
re  de  t3retagne  en  Angleterre.  Du  10  Novembre.  Page  281. 

1403.  Don  de  certaines  Terres  fait  au  Comte  de  Nortbum- 
herland  ,  pour  les  fervices  qu'il  a  rendus  au  Roi  contre  les  E- 
coflbis.  Du  2  Mars.  Page  289. 

Ordre  pour  accompagaer  le  Roi  a  laGuerre,  contre  ksPer- 
cys.  Du  i5  Juillet.  Page  313. 

Pouvoir  au  Princc  de  Galles  de  recevoir  en  grace  les  Rebel- 
les  vaincus  a  Shre-wshury.  Du  2^  Juillec.  Page  320. 

Ordre  de  mectre  la  cete  du  Comte  de  Worcefler  fur  le  Pont  beilcs. 
de  Londres.  Ibid.  Teiedt* 

Serment  exige  des  habitans  de  Northumberland,  qtfils  n'obei-  ^°^^^A 
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(i)  DaDS  les  FaiJera  cet  endroit  eft  nomme  Hemelden 


ront  plus  au  Comte  de  ce  nom.  Du  15  Aodt.  Page  322 

Patente  qui  confere  la  Charge  de  Grand-Connetable  a  Jean 

de  Lancaflre,  fecond  Fils  du  Roi.  Du  loSeptembre.  Page^^o. 

Ceft  celui  qui  fut  dans  la  fuite  le  fameux  Duc  de  Bedfort. 
1404.  Amniftie  a  ceux  qui  onc  feme  de  faux  bruits  couchanc 

Ricbard.  Du  20  Mars.  Page  35;. 

Convention,  par  laquelle  le  Comte  de  Northumberlaiid  s'en-  de  Bat-t1 

gage  a  livrer  au  Roi  le  Chateau  de  Barwick.   Da  9  Juillet.  Pa-  "''pjjjc, 

ge   364.  accoide 

Pardon  a  la  Comteffe  d^Oxfird ,  pour  avoir  appuyc  les  faux  laCom- 

bruits-g^.fo^ 
pres  de  tVoller  dans  le  Comte  de  ^orthumberltmd. 


D    E    S    ACTES.PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


Henri 
IV._ 
Requete 
lu  Djc 
l-Yorck. 
Autrede 
abu- 
:hefle 
l'Yorck. 
Pouvoit 
Jecom- 
lofcr,  &c. 
Ordre  de 
aiflr  les 
'rivilc- 
jes,  &c. 
Ordre  de 
alCt  l'Ile 
le  Man. 
^dhifrans 
lcl-Arch. 
PYorck. 
Citanon 
lu  Ccmte 
ie  Nort- 
lumbei- 
land. 
Voyage 
3e  la  Rei- 
jePhilip- 
)e,  &c. 
Succes- 
ion. 

Prepara- 
ifi  pout 
t  Voyage 
Itt  Roi. 

Amniftie 
(enetale. 

Patentes 
lu  Duc  de 
^iCQce. 


bruits  touchan'  'Richard  II.  Du  5  Decembre.  Page  579. 

1405.  Requete  du  Duc  d'Torci,  m  prifon  depuis  dix-fept  fe- 
maines,  adreilee  au  Conleil.  Du  6  Mars. 

Autre  de  la  Ducheffe  d'Yorck  ,  qui  demande  une  fubfiftance 
pour  le  buc  fon  Epoux.  Pages  386.  388. 

Pouvoir  de  compofer  avec  les  Rebelles  j  pour  leur  pardon. 
A  Pontefraff.  Du  25  Avril.  Page  394. 

Ordre  de  faifir  les  Privileges  de  la  Ville  d'Torci.  Du  3  Juin. 
Page  398. 

Ordrc  de  faifir  rile  de  Ma»,  appartenant  auComte  deNort- 
humherland.  Ibid. 

Pouvoir  de  compofer  avec  les  adherans  de  TArcheveque 
^Torci,  pour  leur  pardon.  Du  13  Juin.  Page  399. 

Citation  au  Comte  de  Northu?nberland  &  a  Thomas  Bardolf. 
Du  18  Juiliet.  Page405. 

1401$.  Proclamaiion  contre  les  memes.  Du  i^Juin.  Page442. 

Ordre  touchant  le  voyage  de  la  Reine  Philipfe  en  Dancmarc. 
Du  32  Juillet.  Page  446. 

A(Se  du  Parlement,  qui  regle  la  Succeffion  de  la  Couronne, 
&  qui  en  revoquc  un  de  ia  meme  annee ,  qui  excluoit  les  Fem- 
mes  &  leurs  Defcendans.  Decemb.  Page  462.  Cet  Adte  eft  ii- 
gne  du  Roi  ,  des  Seigneurs  ,  &  de  TOrateur  des  Communes, 
au  nom  de  toute  fa  Chambre. 

141 1.  Ordre  de  preparer  des  VaifTeaux,  pour  un  voyage  que 
le  Roi  doit  faire  au-dela  de  la  Mer.  Du  3  Septemb.  Page  700. 

Cetoit  pour  aller  fe  mettre  en  poffeflion  de  certaines  Places 
de  Guyenne  ,  que  les  Orleannois  devoietit  lui  livrer.  Voyez 
l'Article  de  France. 

Amniftie  generale ,  pour  tous  les  Criminels ,  lcs  debiteurs  du 
Roi  exceptes.  Du  22.Decemb.  Page  711. 

1412.  Patente  qui  cree  Thomas  ,  fecond  Fils  du  Roi ,  Duc 
de  Clarence.  Du  i  Juillet.  Page  757. 

Autre  qui  etablit  ce  meme  Prince  ,  Lieutenant-General  en 
Cuyenne.  Du  ii  Juillet.  Page  758. 

^FFAIRE  S  DE  GALLES. 

DEpuis  ie  commencement  du  Regne  d'Edouard  I ,  le  Pais 
de  Galles  etoit  uni  k  TAngleterre ;  mais  les  Gallois  regar- 
doient  cette  union  comme  une  veritable  fervitude.  On  les  avoit 
fbrces  a  recevoir  des  Loix  &  des  Coutumes  ,  qui  ,  bien  que 
meilleures  que  celles  de  leurs  Ancetres  ,  etoient  pourtant  celles 
d'un  Peuple  vainqueur  ,  contre  lequel  ils  avoient  longtems  dis- 
pute  leur  Liberte.  Cetoit  affez  pour  les  leur  rendre  infuppor- 
tables.  Le  Regne  de  Henri  IF  ayant  ,  pour  ainfi  dire  ,  com- 
mence  par  une  Confpiration  ,  qui  avoit  fait  connoitre  que  les 
Anglois  n'etoient  pas  trop  contens  de  la  revolution  qui  venoit 
d'arriver  dans  leur  Pais,  les  Gallois  crurent  que  la  conjondture 
etoit  favorable  pour  fecouer  le  joug. 

Oiuen  Glendor ,  ou  plutot  Glendourdy  ,  ainfi  qu'il  eft  toujours 
homme  dans  les  Adles  de  ce  Recueil  ,  fut  celui  qui  infpira  ce 
Siendoi.  deflein  aux  Gallois  fes  Compatriotes.  Cetoit  un  Gentilhomme 
mecontent  des  Anglois,  pour  certains  interets  particuliers  ,  & 
qui  etant  plein  d'ambition  ,  cherchoit  a  etablir  fa  fortune  fur 
quelque  changement  extraordinaire.     Il  fit  eclater  fon  deflein, 

I  annee  1400  ,  pendant  que  Henri  etoit  occupe  a  la  Guerre  con- 
tre  TEcofle.     Tout  a  coup ,  les  Gallois  prirent  les  armes ,  fous 

n  ptend  '^  conduite  de  Glendourdy.    Dans  la  fuite  ,   ce  Chef  ambitieux 
le  titre  de  fut  fi  bien  fe  concilier  rafFeftion  &  la  confiance  de  fes  Compa- 
Prmce  de  triotes ,  qu'ils  le  reconnurent  pour  leur  Souverain.     Depuis  ce 
tems-l^,  il  prit  lc  Titre  de  Prince  de  Galies. 

Le  Roi  fe  trouvant  en  EcofTe  lorfque  cette  Rebellion  eclata, 

le  Comte  de  la  Marche,  qui  fe  tenoit  dans  fa  Terre  de  Wigmo- 

re ,  affembla  quelque  Noblefle  des  environs  ,   pour  s'oppofer  ^ 

Glendourdy.      Celui-ci  ,   qui  vouloit  acquerir  de  la  reputation 

parmi  les  Gallois ,  ne  fe  contentant  pis  de  fe  precautionner  con- 

tre  les  attaques  des  Anglois  ,  alloit  encbre  les  infulter  fur  leurs 

II  defait  frontieres.    Le  Comte  de  la  Marche ,  ayant  voulu  le  repouffer, 

'^Coime  fiit  battu  &  fait  prifonnier.    Le  Roi  crut ,  ou  feignit  de  croi- 

jjj        "  re,  qu'il  s'etoit  fait  prendre  volontairement ;  &  fous  ce  pretex- 

te ,  il  ne  voulut  jamais  faire  aucune  demarche  pour  le  racheter. 

II  etoit  trop  content  de  voir  ce  Rival  hors  d'etat  de  lui  nuire, 
pour  vouloir  travailler  a  le  tirer  de  captivite.  Ainfi  Gkndourdy 
garda  fon  prifonnier ,  cn  attendant  Toccafion  d'en  faire  quelque 
ufage  contre  le  Roi,  ou  d'en  tirer  une  grofTe  rangon. 

Henri  ayant  d'abord  neglige  la  Revolte  des  Gallois  ,  Glen- 
dourdy  fit  quelques  progres,  &  infulta  fouvent  les  Anglois,  fans 
trouver  beaucoup  d'oppolltion.  Enfin  ,  en  1401  le  Roi  entra 
LesGal-  dans  le  Pais  de  Galles  ,  a  la  tete  dune  Armee.  Mais  comme 
ois  fe  te-  les  Gallois  fe  retirerent  fur  leurs  Montagnes  ,  il  ne  lui  fut  pas 
'ans\eurs  poffible  de  les  joindre.  Tout  ce  qu'il  put  faire ,  fut  de  ravager 
iionti-    leur  Pafs. 

"«•  En  1402 ,  il  fit  en  ce  Pais-la  une  feconde  expedition  ,   dont 

il  ne  tira  pas  de  plus  grands  avantages ,  a  caufe  que  rEte  fut  ex- 
traordinairemeut  pluvieux. 

En  1405  ,  Henri  donna  la  conduite  de  la  Guerre  de  Galles  au 
Prince  Henri  fon  Fils  aine  ,  qui  battit  deux  fbis  les  Rebelles 
dans  Tefpace  d'environ  un  mois. 

Dans  cette  meme  annee  ,  eclata  la  Revolte  de  TArcheveque 
icveque  ^"^"^'^  ■>  1"'  '^^  etoufFee  plutot  qu'on  n'avoit  pu  l'efperer ,  par 
Y9J*.  la  P"^e  &  le  fupplice  de  ce  Prelac.    Vraifemblabkment ,  lui  & 
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les  autres  Chefs  des  Mcxontens  agifToient  de  concert  avec  la 
France  &  avec  Giendourdy.  En  effet,  ce  meme  Ete-la,  le  Ma- 
rechal  de  Mantmorenci  airiva  dans  le  Pais  de  Galles  ,  avec  une 
Armee  de  doiize-mille  hommes.  Si  en  ce  tems  la  les  Rebelles 
navoient  pas  ete  dUfipM  ,  le  Roi  (e  feroit  fans  doute  trouve 
bien  embaraffe.  Les  Fran^ois  &  les  Gallois  s'etaiit  joints  en- 
femble ,  s'emparerent  de  Carmarthen  ,  de  Worcefier ,  &  de  quel- 
ques  autres  Places,  ou  ils  firent  un  grand  budn  Le  Roi  qui 
etoit  alors  dans  les  Provinces  du  Nord  ,  fe  mit  inconcinent  en 
marche  vers  le  Pais  de  Galles.  Mais  a  fon  approche,  les  Fran- 
501S  fe  rembarquerent  ,  &  laifTerent  a  Glendourdy  le  foin  de  fe 
tirer  d'afFaire  comme  il  pourroit.  Heureufement  pour  les  Gal- 
lois,  la  faifon  fe  trouva  trop  avancee,  pour  que  Henri  put  faire 
aucun  exploit  conliderable  en  ce  Pais-la. 

Depuis  cette  expedition  ,  le  Roi  laifl-a  les  Gallois  cn  repos 
de  peur  que  le  defefpoir  ne  les  portat  a  faire  venir  de  nouvelles' 
Troupes  de  France.  Comme  ce  n'etoit  que  de  ce  cote  la  que 
lesGallois  &  les  autres  Mecontens  pouvoient  efpererdu  fecours 
il  avoit  pris  une  ferme  reiblution  de  ne  pasrompreouvertement 
avec  cette  Couronne.  II  aimoit  mieux  abandonner  pour  un  tems 
le  Pais  deGailes,  que  de  donner  lieu  auxGaliois  d'y  attirer  des 
Armees  etrangeres,  qui  auroient  pu  caufer  un  Soulevement  ge- 
neral  en  Angleterre.  Cetoit  la  veritable  raifon  ,  qui  lui  faifoit 
foufFnr  avec  fi  peu  de  fenfibilite  les  infultes  des  Gallois  des 
Fran§ois  &  des  EcofFois.  Amfi  Glendourdy  demeura  maitre  du 
Pais  de  Galles,  fans  que  le  Roi  fit  de  grands  efForts  pour  le  rc- 
duire  a  robeifTance. 

En  1408,  Glendourdy  fe  ligua  encore  une  fois  avec  le  Com- 
te  de  Northumherland;  mais  la  mort  de  ce  Seigneur  rompit  tou- 
tes  fes  mefures,  &  depuis  ce  tems-la,fes  affaires  allerent  en  de- 
cadence.  Prive  du  fecours  de  cet  Ami,  &  de  celui  de  la  Fran- 
ce  dont  les  affeires  coramengoient  a  fe  brouiller,  il  perdit  peu  a 
peu  fon  credit  parrai  fes  Sujets ,  qui  le  voyoient  deformais  hors 
detat  de  les  proteger.  Meme,  dans  ia  crainte  oii  il  etoit  d'etre 
livre  au  Roi,  il  fe  tint  cache  pendant  longtems.  Ceft  ce  qui  a 
donne  lieu  a  quelques  Hiftoriens  de  dire  qu  il  mourut  en  1400 
Mais  on  trouve  dans  le  IX  Tome  de  ce  Recueil  ,  qu'il  Itoit 
encore  en  vie  en  141 7.  Apres  cela  ,  les  Gallois  fe  rangerent 
d  cux-memes  fous  robeifFance  du  Roi. 

■jiCTES  concemant  les  Afaires  de  GALLES. 

140©.  Ordre  aux  VaifTeaux  de  fe  tenir  prets  a  fijivre  !e  Roi 
dans  le  Pais  de  Galles.  A  Northumherland.  Du  19  Septemb. 
Page  159.  Cetoit  lorfque  le  Roi  retournoit  d'Ecofle. 

Don  a  Jean  de  Sommerft,  Frere  du  Roi,  des  Terres  d'Owfa 
Glendourdy.  Pagc  163. 

Protedtion  pour  lesGallois,  qui  fe  tiendront  dans  leurdevoir. 
Du  30  Novemb.  Page  167. 

140 1.  Ordre  de  fe  tenir  pr8t  a  refifter  auxEnnemis  [/«Fr*»- 
jroM]  qui  doivent  envoyer  du  fecours  aux  Gallois.  Du  10  Jan- 
vier.  Page  172. 

Pardon  aux  Gallois  rebelles ,  qui  fe  rangeront  fous  robeifTan- 
ce  du  Roi,  O-weu  Glendourdy,  Rees-ap-Tudor ,  &C  Guillaume-aP- 
Tudor  exceptes.  Du  10  Mats.  Page  181. 

Reglement  &  Ordonnance  du  i^arlement  ,  touchant  le  Pais 
de  Galles.  Du  18  Mais.  Page  184. 

Proclamation  contre  O-vjen  Glendourdy.  Page  220. 

1403.  Patente  qui  etablit  lc  Prince  Henri,  Fils  du Roi,  Lieu- 
tenant  dans  lc  Pais  de  Galies.  Du  7  Mars.  Page  291. 

1404.  Pouvoir  de  recevoir  en  grace  les  Gallois  rebelles.  Du 
4  Septemb.  Page  331. 

Plein-pouvoir,  donne  par  Glendourdy  a  k%  Ambaffadeurs,  de 
traiter  ime  AUiance  perpetuelle  ,  ou  \  tems  ,  avcc  la  France. 
Du  10  Mai.  Page  356. 

Traite  de  Ligue ,  entre  le  Roi  de  France  &  Owe»  Glendour- 
dy.  Du  I4juillet.  Page  365. 

1405.  Ratification  de  Glendourdy.  Du  12  Janvicr.  Page  382. 
Lettre  du  Prince  Henri  au  Roi  fon  Pere ,  ou  il  lui  rend  corap- 

te  de  la  viftoirc  qu'il  a  remportee  for  les  Gallois. 

141 1.  Amniftie  generale  ,  dont  Glendourdy  eft  excepte.  Du 
21  Decemb.  Page  7 11. 
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PEndant  le  Regne  de  Richard  II,  tOutes  lesTreves  queTAn- 
gleterre  avoit  faites  avcc  la  France,  avoient  ete  communes 
avec  1'Ecofle,  Sous  le  Regne  de  Hexri  W ,  prefque  toutes  les 
ruptures  le  furent  aufli. 

Au  mois  d'Odtobre  de  1'annee  13  99,  peu  de  ttrtii  apres  que    Les  E- 
Henri  eut  ete  couronne ,  Rohert  Roi  d'Ecofle  rompit  la  Treve,  \lff^ 
&  s'empara  du  Chatcau  de  IVerci.  II  croyoit  que  la  revolution,  urtt^.. 
qui  venoit  d'arriver  en  Angleterre  j  ne  pouvoit  mariquer  de  pro- 
duire  de  grands  Troubles ,  &  il  vouloit  en  profiter.  Par  la  me- 
me  raifon,  Hcnri  diifimula  Cette  infulte,   &  mit  falFiire  en  ne- 
gociation.    Rohert  voyant  que  perfonrie  ne  branloit  encore  ert 
Angleterre,   &  que  h  Frarice  nc  failbit  aiicun  preparatif  poUr 
foutenir  les  interets  du  Roi  d6pofe ,  fut  bien  aile  que  Henrt  lui 
ouvrit  une  porte  pour  fe  tirer  d'afFaires. 

L'annee  fuivante,  1400,  George  Dumbar ,  Comte  de  la  Mar-  LeCom. 

chii  Ecoflbis,  mecoutent  de  fon  JjouYerain,  demanda  la  pro«  t:  ae  u 
-      _..   _.  Q     .        .         ,       _  ^^g^_Maulie 


IO<J 


ABREGE'    HISTORI  Q^V  E 


H  R  K  R  I 

IV. 
dcinaiuic 
la  proicc- 
tion  du 
Roid'An- 
glcierrc. 

Gucrie 
avec  rE- 
coffe  i 
ceite  oc- 
tanoo. 


Lc  Com- 
t«  deNoii- 
humbei- 
hnd  bat 
lesEtQl"- 
fois. 


Treve 

avec  l'li- 
cbfle. 

Rompue 
paT  une 
irruption 
en  Angle- 
lerre. 
Robert 

le  Dac 

d'-Mba- 

nie. 


Uques 
Priiice 
d'Ecoire 
piis  & 
enJtrme 
dins  la 
'loar. 


Treve 
avcc  les 
Ecollvis. 


tedtion  du  Roi  d'AngIeterre ,  par  le  moyen  du  Comre  de  Nort- 
hu7ribcrland.  Heiiri  la  lui  accorda  ^  &  peu  de  tetns  apres  ,  ce 
Seigneur  s'etant  rendu  a  Londres ,  y  fit  hommage  au  Roi  ,  qui 
lui  donna  certaines  Tcrres ,  en  recompenfe  de  celles  qu'il  aban- 
donnoit  en  Ecolfe.  Robert  demanda  le  Transfuge  ,  &  Henri 
refufa  de  le  livrer.  Sur  ce  refus ,  Eobert  lui  declara  la  guerre. 

Henri  ne  voulant  point  attendrc  fon  ennemi  dans  Ibn  Royau- 
me ,  fe  hata  de  marcher  vers  l'Ecoffe.  En  approchant  des  fron- 
tieres,  il  fit  Ibmraer  Robert  de  venir  lui  rendre  hommage  pour 
le  Royaume  d'Ecoffe.  Robert  s'etant  moque  de  ces  pretentions 
furannees,  Henri  entra  dans  l'£cofle  ,  &  y  afliegea  le  Chateau 
^Edimbourg  ,  dont  il  fut  contraint  de  lever  le  Siege,  a  caufe 
que  la  faiibn  etoit  trop  avaucee.  (i)  A  peine  fe  fut-il  retire 
pour  aller  pafler  THiver  a  Londres ,  que  les  Ecollbis  firent  une 
irruption  en  Angleterre  ,  fous  la  conduite  des  Chevahers  Hop- 
burn  &  Haltberton.  En  fe  retirant ,  ils  rencontrerent  le  Conue 
de  Nortb/mber/and  ,  qui  les  batcit,  &  leur  enleva  leur  butin. 
Cette  vidoire  procura  une  Treve  de  fix  femaines  ,  qui  fut  en- 
fuite  prolongee  pour  plus  longtems. 

En  1402,  les  Ecoflbis  firent  encore  une  irruption  en  Angle- 
teire ,  &  furent  aufli  battus ,  a  Nesbj/t ,  par  le  Comte  de  Nort- 
humberland. 

La  meme  annee,  le  Comte  remporta  une  vidioire  fignalee  ^ 
Humbledon ,  fur  le  Comte  de  Deug/as  ,  qui  etoit  entrc  en  An- 
gleterre  avec  une  nombreufe  Armee.  Le  General  EcofiTois  y 
perdit  un  ceil ,  &  il  y  fut  fait  prifonnier ,  avec  le  Comte  de  Fjffe, 
Neveu  du  Roi  Robert  ,  &  plufieurs  autres  Seigneurs  &c  Offi- 
cicis  de  diibndtion. 

En  1+04,  on  conclut  une  Tr^ve  entre  les  deuxNations,de- 
puis  lc  15  de  Juillet,  jufqua  Paques  de  ranoee  fuivante. 

En  14.06  ,  les  Ecoifois  firent  de  nouveau  une  irruption  en 
Angleterre.  Buclia^ian  dit  quellc  fut  fuivie  d'une  Treve  dc  huit 
ans  ;  mais  on  ne  trouve  point  cccte  Treve  parmi  les  Aftcs  de 
ce  Volume. 

Robert  Stuart  ,  Roi  d'Ecoflc  ,  etant  un  Prince  d'un  gcnie 
tres  mediocre ,  abandonnoit  le  foin  du  Gouvernement  a  Robert 
Duc  d^Albanie  ,  ibn  Frere.  Celui-ci  ayant  goute  le  plaifir  de 
commander ,  forma  Je  delTein  de  fe  rendre  maitre  de  la  Couron- 
ne,  apres  la  niort  du  Roi.  Pour  cet  eflfet ,  il  faloit  fe  defeire 
de  David  &  de  Jaques  fes  Nevcux  ,  Fils  de  Robert  fon  Frere. 
II  vint  a  boiit  de  cc  deflein ,  a  Tegard  du  premier.  Robert  Ten 
ayant  foup^onne,  &  n'ayant  pas  aflez  de  fermete  pour  i"en  pu- 
nir,  penfa  aux  moyens  de  mettre  le  Princc  ya^ues,  le  feul  Fils 
qui  lui  reftoit  ,  a  couvert  de  fes  embuches.  Pour  cet  eftet,  il 
prit  la  refolution  de  Tenvoyer  en  France.  Le  jeune  Prince ,  fai- 
fant  voile  pres  des  cotes  d'Angleterre  ,  fe  trouva  tellement  in- 
commode  de  la  Mer,  qu'il  voulut  defcendre  a  terre.  II  n'y  fuc 
pas  plucot  ,  qu'il  fe  vit  arrete  ,  &  conduit  au  Roi,  qui  le  hc 
cnfermer  dans  la  Tour.  Le  Roi  fon  Pei-e  cn  mourut  de  cha- 
grin,  &  le  Duc  dAlbanie  prit  la  Regence  du  Royaume,  cn  at- 
tcndant  le  retour  de  Jaques ,  a  qui  la  Couronne  appartenoit. 
Depuis  cc  tenis-Ia,  le  Duc  d'Albajiie  evita  foigneufement  de 
cb^riner  le  Roi  d'Angleterre ,  de  peur  qu'il  ne  mit  fon  prifon- 
nier  cn  liberte. 

Cepcndant,  en  1410,  Rebert  de  Huwfre^ville ,  Commandant 
d'une  Floftc  Angloifc,  entra  dans  le  Golfe  d'Edimbourg,  &c  fit 
quclques  ravages  des  deux  cotes.  Cela  donna  lieu  de  prefumer, 
qull  n'y  avoit  point  de  Treve  conclue  en  1406  pour  huit  an- 
nees ,  ainfi  que  Buchanan  raflurc. 

En  1412 ,  on  fic  une  Treve  pour  fix  ans. 

ACTES  concernant  L.'E  COSSE. 
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1599.  Pouvoir,  pour  confirmer  la  Treve  avec  rEcoffe.    Du 

10  Decenib.  Page  113. 

1400.  Sauf-conduit  pour  George  Dumbar,  Comte  de  la  Mar- 
chc.  Du  12  Mais.  Page  133.  Commilfion  pour  traiter  avec  le 
meme.  Ibid. 

Oidre  de  notifier  au  Roi  d^Ecoffe  la  confirmation  de  la  Treve 
entre  1'Angleterre  &  la  France.     Du  24  Mai.  Page  144. 

Ordie  aux  Valliux  de  fe  tenir  prets  pour  accompagner  leRoi 
cn  Ecoflc.     9  Juin.  Page  146. 

Paflcport  pour  le  Comte  de  la  Marche.     Du  21  Juin.  Ibid. 

Autre  pour  des  Ambafladeurs  d^EcofTe.    Du  24  Juin.     Pa- 

poui  le       _.    ,    _  '   "^ 

l:om.edeg^^^+9-     ,^ 

UMatche.      Commiflioa  pour  ttaiter  avcc  rEcoffe.  A  T»rck.  Du26Juin. 

banadeuij  Engagement  du  Comte  d*  la  Marche  de  renonccr  i  Tobeiffan- 
d'Ecoire.  ce  du  Roi  d'Ecofl'e,  &  de  faire  hommagc  au  Roi  d'Angleter- 
avrtTE-  '^'^'  '"oye""^"'^  ""e  penfion  de  500  marcs,  &  le  don  du  Cha- 
cofle.  J^^iu  de  Sommerton.  Du  25  Juiliet.  Page  153. 
Homma-  Lettrc  de  Henri  au  Roi  Robert ,  pour  le  ibmmer  de  venir  lui 
Ifomte  de  ''^"'^^6  homniage  pour  fEcolfe.     A  Newcaji/e.     Du  6  Aout. 

laMarche  Page    I56. 
a  Henri. 
Somma- 

HenrTa  "^  ( ' )  Le  Chcvalier  Jean  H/iyward  raconte ,  que  le  Roi  Htnri  entra 
Robeit.  <^''  EcoUe  a  li  tete  d'unc  puiirautc  Armee  ;  qu'il  brula  plulieurs  Vil- 
les  Sc  Viilages,  demolir  pluficuri  Chiteaux  ,  &  unc  grande  partiedes 
Villes  6.'EdimbeHrg  &  de  Leith ,  n'e'pargnant  rien  que  les  Egiifes  & 
les  Maifons  Religieufes:  de  lorte  que  par-tout  oii  fon  Armee  pafla, 
on  ne  v«yA«  quc  gadavres  humaint  mij  en  picces ,  £t  i  demi  pour- 


Dans  cette  Lettre  Heuri  renouvelle  les  pretentions  d'Edouard 
1  fur  rEcoffe,  &  les  deduic  depuis  Brutas,  premier  Roi  fabu- 
leux  dc  rile  d'A/bion. 

Autre  Lcttre  aux  Grands  d'Eco{te,  de  la  meme  teneur.    Du 

7  Aout. 
Citation  peremptoire  au   Roi  d'Ecoffe.    A  Lith.    Du  21 

Aout. 

Dcfcnfe  de  relacher  les  prifonniers  faits  en  Ecoffe.  Du  30 
Odlob.  Page  162. 

Treve  avec  TEcoffc  ,  pour  fix  fcmaines.  Du  9  Novemb, 
Page  i66. 

140 1.  Prolongation  de  la  Treve  jufqu'au  29  Deccmb.  140 1. 

1402.  Ordre  aux  Vaffaux  de  fe  tenir  prets  pour  accompagner 
le  Roi  en  Ecoffe.  Du  4  Aout.  Page  172. 

1403.  Commiffaires  etablis ,  pour  decider  les  differends  tou- 
chanc  les  prifonniers  Ecoffois  faits  a  Humbledon.  Du  9  Mars. 
Page  192. 

1404.  Plein-pouvoir  pour  craiter  avec  le  Roi  d'Ecoffe.  Du 
6  AoClt.  Page  321. 

Plein-pouvoirs  des  Rois  d'Angleterre  &  d'Ecoffe,  pour  trai- 
cer  de  la  rancron  du  Comte  de  Fyffe ,  Fils  du  Duc  d'A/hanie, 
&  d'Archibaid  Douglas.  Du  23  Mai  &  26  Juin.  Pages  359 
&  362. 

Treve  entre  rAngkterre  &  rEcoffe,  depuis  le  20  Juillet  juf- 
qu'a  Paques  1405.  Pagc  363. 

1405.  inftirutflions  pour  les  Commiffaires  qui  doivent  traiter 
avec  rEcofle.    Du  4  Mars.  Page  484. 

Ordre  d'armer ,  contre  fjnvafion  projettee  des  Ecoffois.    Du 

8  Septemb.  Page  403. 

1406.  Ordre  dg  garder  Jaefues ,  Fils  du  Roi  d'Ecoffe,  dans 
la  Tour  de  Londres.  Du  11  Juin.  Pagc  484. 

1410.  Ordre  d'armer  contre  1'invafion  projcttec  des  Ecoffois. 
Du  5  Juillet.  Page  642. 

1412.  Treve  avec  1'Ecoffe,  jufqu'i  PSques  de  rannee  1418. 
Du  17  Mai.  Page  737. 

AFFAIRES  AVEC  LA  FRANCE. 

LA  Cour  de  France  auroit  bien  fouhaitc  que  Richard  II  eut 
regne  plus  longtems.  Elle  voyoit  avec  plaifir  fur  le  Tronc 
d'Angleterre ,  un  Prince  fi  peu  propre  a  lui  cauler  de  finquie- 
tude.  Incapable  de  faire  un  genereux  effbrt  pour  recouvrer  ce 
qui  s'etoit  perdu  fur  la  fin  du  Regne  d^Edouard  Hl  fon  Ayeul, 
Richard  nef  s'etoit  pas  contente  de  faire  avec  la  France  une  Tre- 
Tc  de  vingt  -  huit  ans ,  mais  il  s'etoit  meme  aUie  avec  lc  Roi 
Charles  IV  en  epoufant  Ifabel/e  fa  Fillc.  Cc  mariage  n'avoit 
pas  ete  confomme,  a  caufe  de  la  jeunefle  de  la  Reine;  mais  la 
France  avoic  fujet  d'efpcrer  qu'il  contribueroit  \  faire  changer  la 
Treve  en  uiic  Paix ,  par  laquelle  elle  conferveroic  les  Provinces 
conquifes  par  Edouard.  La  revolution  arrivee  cn  Angleterre 
par  la  Depofition  de  Richard,  &c  par  TElcvation  de  Henri  fur 
lc  Trone ,  changea  cette  efperance  en  craintc.  Le  Roi  Char/es, 
toujours  malade ,  tomboit  frequemment  dans  des  acces  de  folie, 
qui  le  mettoicnc  hors  d'etac  de  prennire  foin  des  affaires  de  fon 
Royaume.  Le  Duc  d'Or/ea»s  fon  Frere,  &  les  Ducs  de  Berri 
&  de  Bourgogne  fes  Oncles ,  qui  gouvernoicnc  cn  fon  nom ,  ne 
s'accordoient  pas  bien  cnfcmble.  Dans  cecte  ficuation ,  il  n'e- 
toit  que  trop  a  craindre  que  le  nouveau  Ro;  d'Angleterre  ne 
vouluc  remettre  rancienne  querclle  fur  pied.  Ces  confiderations 
porterent  la  Cour  de  France  a  demander  un  Saufconduit ,  pour 
des  Ambafladeurs  qu'elle  avoic  deffein  d'envoyer  en  Angleterre. 
Le  precexte  de  cette  Ambafi&de  etoit,  felon  les  apparcncCs,  d'a- 
gir  en  faveur  du  Roi  depofe;  mais  le  veritable  motif  etoit  de 
fonder  les  difpofitions  du  nouveau  Roi. 

Henri  ne  laiffa  pas  longtcms  la  France  cn  doute  fur  ce  fujet: 
Immediatement  apres  qu'ii  eut  regle  fes  Affaires  domeltiqucs 
dans  le  premier  Parlement  qui  fe  tint  fous  fon  Regne,  il  en- 
voya  pour  Ambaffadeurs  en  Francc ,  TEveque  de  Durham ,  & 
le  Comte  dc  Worcefler.  Ces  deux  Seigneurs  eurent  ordre  de 
confirmer  la  Treve  dc  vingt-huit  ansj  &,  fi  la  France  le  Ibu- 
haitoit ,  de  temoigner  rinclination  du  Roi  a  conclure  une  Al- 
liance  perpetuelle  entre  lcs  deux  Couronnes;  &  de  propofer  le 
Mariage  du  Princc  de  Ga//es,  fon  Fils  aine,  avcc  une  des  Filles 
de  Charles  VI.  Cen  fiit  aflez ,  pour  faire  comprendre  a  la  Cour 
de  France  qu'elle  n'avoit  aucun  fujet  de  craindre,  &  qu'au  con- 
trairc  Henri  la  craignoit.  La  Tr^ve  fiit  pourtant  confirmeci 
mais  on  eluda  la  propofition  du  Mariage,  Ibus  pretexte  de  la 
maladie  du  Roi. 

Depuis  ce  tems-la,  les  frequentcs  Confpirations  qu'il  y  euten 
Angleterre  contre  Henri ,  firent  prcndre  3  la  Cour  de  France  de 
nouvclles  mefures.  EUe  refolut  de  fomentcr  les  Troubles  de  ce 
Royaume,  cn  harcelant  continuellcment  He?iri,  malgre  laTri- 
ve  qui  venoit  d'etre  confirmee.  Ainfi,  pendairt  tout  ce  Regne, 
I'Angleterre  ne  fut  jaraais,  ni  en  Paix,  ni  en  Gucrre  ouverte, 

avcc 

ris ;  Tair  en  etoit  iufeae  ,  5t  la  terre  fouillee  de  fang  &  de  carnage : 
la  campagne  etoit  ravagee ,  Therbe  Sc  le  ble  foules  atix  pieds  &  ga- 
tes.  Ceux  qui  avoient  echape  a  la  tucrie,  lemplirent  de  terreur  tous 
les  lieux  oii  ils  fuyoient,  en  exagerant  les  forces  de  i'/{n^leterre,fo\tt 
diminuer  la  honte  de  Icur  fuite. 
(2)  La  fomme  due  fe  rnoatoir  a  un  millioD  Sc  denai  d'Scu5. 
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t  avec  la  France.  Lc  biitdii  Confeil  de  Charles  etoic  de  laificr 
ce  point  indecis,  ahn  de  faire  valoir  la  Tieve,  fi  les  aftuires 
d'Angletei-re  tournoient  a  ravantage  dii  nouveau  Roij  ou  de 
pouvoir  profiter  des  Troubles,  que  le  mecontcntement  des  An- 
giois  devoit  vrailcmblablcmenr  produire  en  Angleterre.  En  me- 
nie  tenu,  il  vouloit  faire  concevoir  aux  Mecontens  de  ce  Ro' 
yaume  refperance  d'une  puilunte  diveriion ,  en  cas  qu  ils  fe  re- 
ibluffent  -i  faire  quelque  vigoureux  etForc.  La  Politique  dc  Hm- 
ri  donnok  lieu  a  cette  conduite  de  la  France.  Comine  c'ctoit 
de  ce  c6tc-la  feulemenf ,  que  les  Mecontens  de  fon  Royaume 
pouvoient  efpcrcr  du  fecours,  il  avoit  pris  une  ferme  rtl-folution 
de  ne  rompre  jamais  ouvertement  avec  cette  Couronne.  II  vou- 
loit,  a  quelque  prix  que  que  ce  fCit,  oter  cette  protedion  aux 
Qailois,  &  aux  aurres  Mecontensj&;  pendant  preique  tout  fon 
Rcgne ,  il  ne  ceira  point  de  travaiiler  au  projet  qu'il  avoit  for- 
rac  d'une  Alliance  perpetuelle  avec  la  France.  Par  cette  con- 
fjderation,  il  foutFrit  diverfes  infultes  de  fa  part,  fans  en  temoi- 
gner  beaucoup  de  rcllentiment.  Toujours  prct  a  recevoir  les 
e.^icufes  les  plus  frivolcs ,  il  ne  rcfufoit  jamais  d'cntrer  en  nego- 
ciation  pour  la  confervation  de  la  Treve ,  qu'elle  vioioit  fans 
celTe  impun^ment ,  &  fans  le  moindre  pretexte.  Telles  etoient 
les  dilpolitions  des  dcux  Cours,  jufqu'a  ce  que  les  divilions  in- 
teilines  de  ia  France  leur  donnerent  lieu  de  prendre  d'autres 
meiures. 

En  1399,  la  Trtve  de  vingt-liuit  ans  fut  confirmee,  ainfi 
qu'il  a  eie  deja  dit.  Cette  meme  annee,  Hsuri  fut  fur  le  point 
de  perdre  tout  ce  qui  lui  reftoit  enCuyenne,  par  la  revolte  que 
les  Gafcons  meditoient,  excites  par  lc  Duc  de  Bourhon ^  qui  a- 
voit  cte  cnToye  dans  cette  Province  a  ce  deilcin. 

£n  14.01  .,Charlcs  deraanda  qu'on  lui  renvoyat  Ifabdle  fa  Fil- 
le,  Veuve  de  Richard  II.  Ce  fut-la  le  fujet  d'une  negociation, 
que  Heriri  tiroit  en  longueur ,  parce  qu'il  avoit  dcfiein  de  ma- 
rier  cette  Reine  au  Pnnce  de  Gallcs ,  fon  Fils.  Ce  projet  n'ayant 
pas  reuffi ,  IJabelle  fut  renvoyee  au  Roi  lon  Pere. 

En  14.02,  Charles  demanda  la  reftitution  de  l'argent  que  Hi- 
chard  II  avoit  regu  fur  la  Dot  dHfcbelie.  Pour  s'ernpecher  de 
rendre  cette  fomnie ,  Hcuri  fit  demander  a  fou  tour  les  arrera- 
ges  dijs  de  !a  Rangon  du  Roi  Jsan  (2}. 

En  I403  ,  Valeran  Comte  de  S.  Pol,iz  la  Maifbn  deLuxe-fit- 
hourg.,  fit  une  defcente  dans  l'Hlc  de  IVight.  Corame  il  avoit  e- 
poufe  une  Soeur  uterine  du  Roi  Richard.,  il  pretendoit  etre  au- 
torife  a  venger  la  mort  du  Roi  fon  Beau-frere.  La  France  four- 
nit  des  Troupes  «Sc  des  'VaifTeaux  pour  cette  expedition,  &  pre- 
tendit  que  par-la  elle  navoit  pas  viole  la  Treve  (3). 

Cette  nieme  annee,  le  Duc  d'Orlca?ts.,  Frere  de  Char/es  VI, 
envoya  au  Roi  d'Angleterre  un  Cartel  de  defi,  pour  l'e  battre 
contre  iui  en  combat  lingulier.  (4.)  Henri  fit  demander  a  la  Cour 
de  France,  li  le  Roi  avoit  queique  part  a  cctte  demarche,  & 
protelia  qu'en  ce  cas,  il  la  regardoit  comme  une  tupture  de  la 
Treve.  Mais  A  n'en  put  jamais  tirer  aucune  repoiife,  li  non, 
quc  Tintetion  de  Charles  etoit  d'obferver  la  Treve. 

Pendant  la  Rebellion  des  Fercys.,  le  Duc  ^Orleaiis  avoit  pro- 
jette  de  faire  unc  defcente  en  Angleterre,  pendant  que  le  Duc 
deBourgogne  feroit  le  Siege  de  Calais.  La  confirruation  trequen- 
te  de  la  Treve  ne  fut  jamais  un  obftacle  a  ces  forteS  de  projets, 
quc  la  France  fit  pendant  tout  ce  Regne.  La  viftcire,  rem- 
portee  par  le  Roi  a  Sbrewsbury ,  la  fit  delifler  de  celui-ci. 

En  1405  ,  le  Comte  de  S.  Pol  afliegea  le  Chateau  de  Mercki, 
proche  de  Ca/ais,  comme  un  preparatif  au  Siege  de  cette  Pla- 
ce.  Mais  le  Gouverneur  de  Ca/ais  accourut  au  fecours  ,  & 
challi  les  Fran^ois ,   qui  etcient  deja  dans  la  Cour  du  Chateau. 

Pendant  ce  Kms-la ,\cDuc cCOr/^aiis  alTiegeoit  a  la  foisB^»r^ 
&  B/aye,  en  Guyennej  mais  il  ne  put  reuilir  a  les  prendre. 
Heuri  foufFroit  &  diirimuloit  ces  afFronis ,  fans  ofer  prefque  fe 
plaindre  de  ces  frequentes  violations  d'une  Treve,  qui  etoit  tous 
les  ans  confirmee  inunlement. 

Cette  meme  aiince ,  le  Marechal  de  Montmorevci  mit  douze- 
mille  hommes  a  tcrrc,  dans  le  Pais  de  Galles.  Le  detlein  de 
cette  expedition  etoit  manifelFement  de  favorifer  la  lievolte  de 
rArcheveque  A^Torc/: ,  &  des  autres  Conjures,  laquelle,  heu- 
reufement  pour  le  Roi,  fe  trouva  ctoufFee  quand  les  Fran^ois 
arriverent. 

La  Ligue,  que  la  France  fit  avec  G/eudourdy ,  fait  encore 
voir  qu'elle  ne  comptoit  la  Treve  pour  rien.  Seulement  elle 
protcftoit  qu'elle  n'avoit  pas  envie  de  la  rompre ,  quand  elle  n'a- 
voit  pu  reulFir  dans  fcs  defleins.  Malgre  tout  cela,  M(z.eray , 
&  les  autres  Hifloriens  Fian^ois,  difent  avec  confiance,  que 
Henri  rompoit  tous  les  ans  la  Treve  de  gayete  de  cceur.  Mais 
ils  ne  produifent  pas  le  moindre  Fait  particulier ,  pour  prouver 
ce  qu'ils  avancent  d'une  manicre  generale.  D'ailleurs,  il  eflrcer- 
tain  quc  ce  netoit  ni  rinteret ,  nj  le  deffein  dc  Henri ,  de  f om- 
pre  la  Tr£ve. 

Dans  la  luite,  la  France  fe  trouva  tellement  agitee  pardesdi- 
vifions  inteltines ,  qu'elle  ne  fut  plus  en  c:at  de  caufer  de  Fin- 

(3)  Le";  S^eigneurs  Franfois  arriverent  au  moi;  deDccembrc,  dirant 
qu'ils  ctoient  venus  pour  y  palTer  lcs  fctcs  de  Noel,&  dcmandcrcnt 
contribution:  mais  Mr.  de  R:ipm  dit  qp'apres  qa^ils  eurent  pill^quel- 
qucs  Villagcs,  lcs  hibitaus  de  i'llc,  lans  auuc  lccours ,  lcs  forccrenC 
dc  fe  rctircr  cn  defordre  dans  lcuis  Navircs. 

(+)  Mr.  ite  li.ipin  remarque ,  que  i.'uv  c;  que  Hmi  rcfuia  d'accep- 
Teiii.  X.  P.  I.  ^ 


quietude  a  Henri.  Jcan  Duc  de  Bourgogne ,  qui  avoit  fuccede 
3  Phiiippe  fon  Pere  en  I+03  ,  vivoit  en  tres  mauvaifi  intelli^en- 
ce  avec  le  Duc  d'Orie'ans.  La  haine  reciproque  de  cesdeiix  Prin- 
ces  etoit  montee  a  un  tel  degre,  qu"il  eioit  comme  imponible 
qii'elle  ne  produisit  de  faneft;es  effets.  Enan  ,  ea  1407  /f  Duc 
de  Bokrgogne  fit  aflafliner  le  Duc  d'Orle'ans ,  &  eiit  aiTe?,  de  cre- 
d:t  pour  fe  faire  donner  des  Letres  d'afaolition  ponr  ce  crime. 
Apres  cela,  il  fe  rendit  maitre  dc  la  pcrlbnnc  du  Roi ,  fif  gqu- 
verna  feul  le  Royaurae. 

En  1403,  la  Treve  entre  les  dcux  Couronnes  fut  renouvel- 
lee  pour  la  Picardie  &  la  Guyenne,  ;ufqu'au  i  d_"  Mai  i.Lip. 
Lorfque  cette  Trcve  fut  llir  lc  point  dexpirer ,  !e  Duc  de  Bour- 
gogne  fit  de  grands  preparatifs  a  S.  Ovar ,  pour  le  Sicge  de  Ca- 
lais.  On  pietend  que  le  Gouverncui-  de  Calais  envoya  a  S. 
Otner  uii  Incendiaite ,  qui ,  ayant  mis  le  fvu  aux  munitionsprepa- 
rec3,  rendit  inutilcs  les  deflcins  du  Duc. 

Les  affaires  de  ce  Prince  Tayant  appelle  dans  les  Pais-Bas ,  les 
Ennemis  profiterent  de  fon  abfence ,  pour  faire  revoqiier  Ics  Let- 
tres  d'abolition  qui  lui  avoient  ete  accordees,  &  pour  le  faire 
declarer  Ennemi  de  TEtat.  Sur  ces  entrefaites,  il  gagna  unc  Ba- 
taille  contre  les  Liegeoisi  &c  iminediatement  apres  fa  viifluirc 
ii  fe  rendit  a  Pa,is  avec  dix-mille  chevaux.  Mai^  il  trpuva 
qa'on  avoit  cmmene  le  Roi  a  Tours.  Qiielque  tems  apres  ij 
fe  fit  un  accommodement  entre  ce  Princc  &  le  jeune  Duc 
itOr/c'ans :  roais  le  premier  demeura  toujours  maitre  de  la  pcr- 
fonne  du  Roi ,  &  par  confequent  du  Goiivernement. 

Henri  voyant  le  Duc  d?  Bourgog::e  li  bien  ctabli ,  reprit  fon 
prcmicr  projet  de  faire  AUiance  avec  la  France;  a  quoi  il  crut 
que  Ic  Mariage  du  Prince  de  Gai/es ,  avec  une  dcs  Fillcs  du  Duc 
de  Bourgogne ,  pourroit  contribuer.  II  fit  propofer  cc  iVIari.it^e  • 
mais  le  Duc,  qui  avoit  alors  d'autres  vues,ne  fe  hara  pas  de  re- 
pondre  a  cette  propolicion.  Peu  de  tems  apres,  le  affaires  de 
France  changcrcnt  tile  face. 

Lcs  Dui^s  dOr/eans.^  de  Berry ,  dc  Bretagne ,  les  Comtes 
^A/cnpn,  iC  Artnagnac ,  de  C/erniont ,  &  plufieurs  autres,  s'e- 
tant  hguej  eniemble  contre  le  Duc  de  Bourgogne ,  leverent  des 
Troupes,  &  s'approcherent  de  Paris.  Le  Duc  leur  oppofa  une 
Armee,  qui  n^etoit  pas  infcrieure  a  la  leur.  Dans  le  tems  qu'on 
etoit  comme  pret  d'en  venir  aux  mains,  il  fe  fit  entre  eux  uii 
Traite  ,  par  lequel  il  fut  convenu  ,  que  les  Chefs  des  deux 
Partis  fc  t.endroient  eloignes  de  la  Cour.  Le  Duc  de  Bourgo- 
gne  executa  cst  Accord ,  &  fe  retira  dans  fon  Pais  de  Flandrc. 
Mais  les  Orie.inuois  ne  furent  pas  de  fi  bonne  foi.  IIs  leverent 
de  noavelles  Troupes,  &  s'approcherent  de  Paris ,  a  defTein  de 
fe  rcndre  maitres  de  cette  Capitale,  &  de  la  perfonne  du  Roi. 
Alors  le  Duc  de  Bourgogne  eut  recours  au  Roi  d'Angleterre,qui 
lui  envoya  un  puifTant  fccours,  avec  lequel  il  alla  delivrcr  Pa- 
rif.  II  cntra  dans  cette  Ville,  le  30  d^Odlobre  141 1.  Ce  fut 
en  ce  tems-  la ,  qu'on  donna  aux  deux  Faitions  lcs  noms  de 
Boiirguignons  &  d'  Armag-iacs. 

Jufqu'alors,  He>iri  avoit  craint  la  France:  rnais  les  Troubics 
de  ce  Royaume  ayant  fait  evanouir  ks  craintes,  il  refolut  de 
tirer  quelque  avantage  des  conjonftures.  Lcs  Fian,-ois  eiix- 
memes  lui  en  fournirent  bien-tot  l'occa(ion.  Lts  OrWannois 
ou  Armagnacs ,  fe  trouvant  trop  foibles  pour  refifler  au  Duc  de 
Bourgogne.,  s'adre£Tercnt  a  Henri  pour  lui  demander  du  fecours. 
IIs  lui  firent  de  fi  grandes  oflies ,  qu'ils  le  detacherent  du  parti 
de  leurs  Ennemis.  Le  Duc  de  Bourgogne  ayant  appri^  qu'ils  a- 
voient  des  Deputes  a  Londres  ,  y  envoya  aulli  Jes  An.baiTi- 
dcjfs  ,  pour  renouer  la  negociation  du  Mariage  entre  une  de 
Tes  Filles  &  le  Prince  de  Ga/les.  Heiiri  feignit  d'ecouter  favo- 
rablement  cette  propoiition ;  mais  ce  n'etoit  cjue  pour  tirer  ua 
mcilleur  parti  des  Or/^annois.^  Les  Deput^s  fe  haterent  de  con- 
clure  avec  lui  ,  de  peur  d'etre  prevenus  par  le  Bourguignon. 
IIs  promirent  de  mcttre  Henri  en  poflelTion  de  la  Guyenne,  & 
de  toutes  fcs  dependances ,  de  la  meme  manicre  que  Ccs  Ance- 
tres  Tavoient  polTedee.  Heiiri  s'engagea  de  ibn  cote,  a  leur  don- 
ncr  un  puifTant  fccours  contre  /e  Duc  de  Bourgogne.  Le  Traite 
fut  conclu  le  18  de  Mai  1412. 

Suivant  ces  conventions,  le  Roi  prepara  Ic  fecours  promis, 
dont  il  donna  la  condtjite  a  Thomas  fon  fecond  F1I3 ,  qu  il  fit  en 
meme  tems  Duc  de  C/arcnce.  Fendant  cjue  ce  Ibcours  fe  pre- 
paroit  en  Angleterre ,  les  Chcfs  des  Orleannois  s'etoient  renter- 
mes  dans  Bourges ,  oii  /e  Duc  de  Bourgogne  alla  les  allieger,  me- 
nant  le  Roi  avec  lui  au  Siege.  Le  fecours,  qui  devoit  venir 
d' Angleterre ,  intriguoit  egalement  les  AlTiegeans  Sc  les  AfTie- 
gcs.  Ceux-la  craignoient  qu"il  iTarrivat  avant  la  prite  de  la  Pla- 
ce,  &  ccux-ci  etoient  dans  TapprehenficMa  qu"il  ne  vint  trop 
tard.  Ces  confiderations  les  portant  egalement  a  s'accommo- 
der,  ils  firent  enfemble  un  Trajte,  qui  fe  trouva  fignc  lorfque 
les  Anglois  arriverent.  Le  Duc  de  Clarence  fe  trouya  fort  em- 
barafTe,  dans  la  crainte  oii  il  etoit  que  les  dcuxPartis  nc  s'unif- 
Tent  concre  kli.  II  fit  pourtant  bonne  mine,  &  apres  que  leDuc 
dOrieani  lui  eut  donne  le Comte  dCAngou/eme  Ton  l-^rcre  en  ota • 

g? 

ter  le  defi  parce  qu'il  etoit  Sujet ,  le  Duc  lui  ecrlvlt  une  Lettre  ou 
il  lui  donnoit  !es  nonis  de  Traitic,  d'Ufuip.itcui" ,  ik.  dc  Mcu;tiierde 
fon  Roi:  i  quoi  Hmri  fit  une  leponfe  r.u  Ouc  auiTi  piquaiitc  que  la 
Lettre ;  ii  lui  donua  un  demcnii ,  £c  Taccufa  d'avoir  cu  rccours  ai^ 
foniicgc  pour  don.ncr  ■*  fon  Frcrc  la  mal-dic  doi;-  :i  titoit  afflige. 
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gc  pour  la  fuiete  dupayement  de  fes  Troupes ,  il  traverfalaFran- 
ce,  &  fe  rcndit  a  B<'«''<^.'^».v.  Cell  par-la  que  finiffent  les  af- 
faires,  qus  Henri  eut  avec  la  France.  II  mourut  au  mois  de 
Mars  ds  Tannce  fuivante  14.13. 

ACTES  concernant  la  FRANCE. 

1399.  Sauf-conduit  pour  des  Ambafladeurs  de  Francc.  Du 
31  OLtob.  Page  98. 

Pouvoir  a  rEveque  de  Durham,  &  au  Comte  de  iVorceJier , 
de  traircr  toucliant  le  Mariage  du  Fnnce  de  Galles ,  avec  une  des 
Filles  de  France.  Du  29  iSovemb.  I-age  108.  Autre  au\'  me- 
mes ,  pour  confirmer  la  Treve  de  28  ans ,  ou  pour  faire  la  Paix 
avcc  la  France.  Ibid. 

14.00.  Lcttre  de  Charks  VI  a  Henri ,  ou  il  promec  de  main- 
tenir  ia  Trcve  de  28  ans.     Du  29  Janvier.  Page  124.. 

Piein-pouvoir  defiesr;  a  fes  Ambaffadeurs  en  France,de  trai- 
tcr  avec  la  France ,  de  la  Paix ,  d  une  AUiance  perpetuelle ,  & 
des  Mariages  reciproques  des  Princes  &  des  Princelies  des  deux 
Maifons  Royales.  Page  130. 

Commillion  pour  recevoir  le  ferment  du  Roi  de  France ,  tou- 
chant  lobijrvation  dc  la  Treve.     Du  10  Mars.  Page  132. 

Engagement  du  Roi ,  dobferver  la  Trcve.  Du  18  Mai. 
Page  142. 

Defenle  de  molefler  les  Allies  de  la  France ,  les  Ecoffois  cx- 
ceptes.    Du  18  Juin.  Page  147. 

1401.  Ordre  d'armcr  contre  les  Frangois  ,  qui  fe  preparent  a 
donner  du  lecours  aux  Gallois.  Du  11  Janvier.  Page  172. 

Pardon  aux  habitans  de  Bayonne,  qui  avoicnt  voulu  le  revol- 
ter.  Du  14  Mars.  Page  182. 

Pouvoir  pour  connrmer  la  Treve  de  28  ans.  1  Avril.  Pa- 
ge  186. 

Traite  touchsnt  le  retour  d^Ifabelle  ,  Veuve  de  Richard  II. 
Du  27  Mai.  I'age  199. 

Qiiictance  d'ljahelle,  de  ce  qui  lui  a  ete  rendu  en  partant 
d'.\ng'eterre.     A  Boulopie.     Du  i.  Aout.  Page  217. 

Convcnrions  touchant  laTreve  entre  TAngleterre  &  laFran- 
ce.  Du  3  Aout.  Page  219. 

Commillion  aux  Ambaffadeurs  du  Roi,  pour  demander  le 
payement  des  arrerages  de  la  Ran^on  du  Roi  Jean.  Du  i  No- 
vemb.  Page  230. 

1402.  Autre,  pour  liquider  les  dettes  du  Roi,  avec  ce  qui 
reftoit  dii  par  la  France  pour  la  Rangon  du  Roi  Jean.  Du  i 
Juillet.  Page  267. 

Conventions  touchant  la  Treve  de  28  ans,  &  confirmation 
de  la  meme  Treve.  Page  275. 

Ordre  de  publicr  la  Trcve  \  Calais.  Du  8  Octob.  Page 
279. 

1403.  Commiffi^n  pour  demander  les  arreragesde  laRancon 
du  Roi  feaa.     Du  27  Avril. 

Conventions  touchant  la  Treve  de  28  ans.  Du  27  Juin.  Pa- 
ge  405. 

Meoioire  de  la  negociation  dcs  Ambaffadcurs  d' Angleterre  ,  a- 
vec  ceux  de  France ,  touchant  le  Defi  porte  au  Roi  de  la  part 
du  Diic  d'Orleans.     D\i  27  Juin.  Page  310. 

Autre ,  de  la  negociation  touchant  ia  reftitution  de  la  Dot 
A"Ifab-!!e.  Page  314.. 

Ordre  touchant  I'irruption  du  Duc  dOrleans  en  Guyenne,  & 
fur  le  Sicge  de  Caiais  projctte  par  !e  Duc  de  Bourgogne.  Du  28 
Oiftob.  Page  3  36. 

Autre  pour  s'oppofer  au  Comte  de  S.  Fol,  qui  fe  difpofe  a 
faire  une  defcente  dans  rile  de  Wight.    Du  9  Decemb.    Pa- 

ge  342. 

1404..  Lettre  de  Henri  a  Charles  VI,  •touchant  le  Cartel  de 
defi  du  Duc  dOrleans ,  &  fur  le  Siege  projette  de  Bourdeaux. 
Du  25  Fevrier.  Page  348. 

Letcre  iur  le  mcme  fujet,des  Seigncurs  Anglois  auxSeigneurs 
Frani^ois.  Ibid. 

Ordre  d'armcr  contre  rinvafion  projettee  des  Fran^ois.  Du 
2(5  0<Sob.  Page  374. 

140V  Leitre  a  ['.Acheveque  de  Cantorbery ,  touchant  la  vic- 
toire  obtenjc  a  Mercks  par  le  Comte  de  Sommerfet ,  fjr  leCom- 
te  de  S.  Fo!.  Du  21  Mai.  Page  397. 

Ordre  d'2rmer  contre  rinvalion  projettee  des  Frangois.  Du 
2  Juillet.  Page  402. 

1406.  Plein-pouvoir  )l  TEveque  de  IVmcljefler  ,Vrzxc  duRoi, 
de  conclurc  la  Paix  pcrpetuclle  avec  la  Francc.  Du  22  Mars. 
Page  434. 

Autre  au  meme,  pour  traiter  du  Mariage  du  Frince  de  Gal- 
les,  avec  une  Fille  de  Char!es  VI.  Ibid  6c  page  4^3. 

Ordre  de  fe  tenir  pret  contre  Tinva^fion  des  Fran^ois.  Du  20 
Odtob.  Page  456. 

1407.  Autre  femblable.  Du  5  Fevrier.  Page  466. 
Treve  d'un  an,  pour  la  Guyemie.     Du 

507,  521. 
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(1)  Nous  apprcnons  dan';  le  Livre  indtule  Hifloire  ComfUte  d'An- 
gUterrc ,  que  les  agreireuvs  etoient  commandes  pir  le  Lord  CaJJils ,  & 
4u'apres  avoir  faccage  &  brule  Plimouth,  ils  s'cn  retournerent  char- 
^cs  dc  richcs  depouilles.    La  Flotte  Aaghife  envoyee  fur  les  cotes  de 


1408.  Treve  par  Mer,  avec  la  France,ji!rqu'a',i  moisdcMai. 
Page  537. 

Alliance  renouvellee,  entre  la  France  &  la  Caftille,  contre 
rAngleterre.  Du  7  Decemb.  Page  563. 

1409.  Pouvoir  du  Roi  a  fes  Ambaffadeurs ,  de  traiter  uneAl- 
liance  perpetuelle  avec  la  France.  Du  15  Mai.  Page  586. 

Sauf-conduit  pour  dcs  Ambaffadeuis  de  France ,  avec  trois- 
cens  perfonnes.    Du  15  Aout.  Page  593. 

1410.  Traite  de  Treve  particuliere  pour  la  Picardie,  &  ge- 
nerale  par  Mer.  Page  641. 

141 1.  Plein-pouvoir,  pour  traiter  du  Mariage  du  Frince  de 
Gaiies ,  avec  une  Fille  du  Duc  de  Bourgogne.  Du  1  Septemb. 
Page  698. 

1412.  Sauf-conduit ,  pour  des  Envoyes  du  Duc  de  Bourgogne. 
Du  II  Janvier.  Page  712. 

Commillion  des  Ducs  de  Berry  &  A^Orleans ,  des  Comtes 
^Aicn^on,  ia Armagnac ,  &c  pour  offrir  au  Roi  d'Angleterre 
J'entiere  reftitution  de  la  Guyenne.  A  Bourges.  Du  24  Janvier- 
Page  716. 

Autre  femblable  du  Comte  d^Armagnac,  en  particulier.  Du 
28  Janvier.  Page  716. 

Sauf-conduit  pour  ks  Envoyes  des  Princes  Frangois.  Du  6 
Fevrier.  Page  718. 

Confirmation  aux  habitans  de  Guy^nne  ,  du  Privilege  de 
Naturalite  qu'ils  ont  en  Anglcterre.    Du  7  Fevrier.  Page  719. 

Commiffion  pour  traiter  du  Mariage  du  Frince  de  Galies ,  a- 
vcc  une  des  Filles  du  Duc  de  Bourgogne.  Du  10  Fevricr.  Pa- 
ge  721. 

Sauf-conduit  pour  dcs  Envoyes  du  Duc  de  Bourgogne.  Ibid. 

Autre  pour  des  Envoyes  dcs  Ducs  de  Berri ,  d'Orieans ,  &c. 
Du  2  Mars.  Page  726. 

Defenfe  aux  Anglois  de  fervir,  en  France,  Tun  ou  Tautre  des 
deux  Partis.  Du  10  Avril.  Page  728. 

Divers  Ordres  touchant  un  voyage ,  que  le  Roi  devoit  faire 
au-dela  de  la  Mer.  Avril  &  Mai.  Pages  730  733.  &c.  Cetoit 
pour  allcr  prendre  poffeffion  des  Places  de  Guyenne,  que  les 
Orieamiois  lui  offroient. 

Lettre  du  Roi  aux  Flamands,  pour  leur  demander  s'ils  enten- 
doient  d'affifter  /^  Duc  de  Bourgog»e,dzns  rinvafion  qu'il  fedif- 
pofoit  a  faire  en  Guyenne.  Du  16  Mai.  Page  737. 

Traite  entre  le  Roi  &  les  Princes  de  la  Fadion  d^Orleans.  Du 
18  Mai.  Page  738.  Par  ce  Traite,  les  Princes  s'engagcoient  a 
remettre  au  Roi  environ  1500  Places,  Villes,  ou  Chateaux  en 
Guyenne,&  a  lui  aider  a  conquerir  tout  ce  que  leRoi  de  Fran- 
ce  y  poffedoit.  Le  Roi  s'cngagcoit  de  fon  cote,  a  lcur  cnvoyer 
un  fccours  de  1000  Hommes-d'armcs,&  de  3000  Aichers,qui 
feroient  payes  par  les  Princes ,  &c. 

Engagement  des  Princes ,  Fils  du  Roi ,  pour  robfervation  de 
ce  Traite.  Du  20  Mai.  Page  747. 

Ratification  du  Roi.  Du  15  Juillet.  Page  763. 

AFFAIRES  AFEC  LA  BRETAGNE. 

C^Ean  de  Montfort ,  Duc  de  Bretagne,  avoit  toujours  ete  fort 
J  attache  aux  interets  de  rAngleterre.  Cetoit  par  le  fecours 
d'Edouard  III  fon  Beau-pere ,  qu'il  etoit  enfin  parvenu  a  la  pai- 
fible  poffedion  du  Duche  de  Bretagne  ,  fi  opiniatrement  difpu- 
te  entre  lui  &  Charies  de  Biois.  La  Ducheffe  fa  Femme  etanc 
morte  fans  lui  laiffer  des  Enfans ,  il  epoufa  en  fecondes  noces 
Bianche  de  Navarre,  de  laquelle  11  eut  trois  Fils.  II  mourut  au 
mois  de  Novembre  1399,  &  laiffa  la  Tutele  de  fes  Enfans  au 
Duc  de  Bourgogne,  &  a  Oiivier  de  CHjfon.  L'aine  de  fes  Fils 
lui  fucceda,  fous  le  nom  dtjean,  quoiqua  fon  Bapteme  11  eut 
regu  le  nom  de  Fierre. 

En  1402  ,  Henri  epoufa  Blanche  de  Navarre  ,  Veuve  du 
Duc  de  Bretagne ,  &  Mere  de  ces  trois  Princes.  La  Cour  de 
France  apprit  avec  chagrin  la  nouvelle  de  ce  mariage.  Elle 
craignoit  avec  raifon  Tunion  de  1' Angleterre  avec  la  Breragne , 
qul  lui  avoic  autrefois  caufe  tant  d'embaras.  Pour  prevenir  cec 
inconvenient ,  ie  Duc  de  Bourgogne  fe  rendit  en  Bretagne,  & 
eramena  le  jeune  Duc  &  fes  Freres  a  Parls.  Depuis  ce  tems-la, 
les  Affairej  de  la  Bretagne  ne  furent  plus  dirigees  que  par  la 
Cour  de  France ,  qui  avoit  1«  Duc  en  fon  pouvoir.  Son  prin- 
cipal  foin  fut  de  mectre  en  miuvaife  intelligence  les  Bretons  a- 
vec  les  Anglois.  Pour  cet  effet ,  faifant  agir  les  premiers  de  k 
meme  maniere  qu'elle  agiffoit  elle-meme,  elle  fit  enforte  qu'ils 
harcelerenc  continuellemenc  les  Anglois,  fans  en  avoir  le  moin- 
dre  pretexce. 

En  1403,  ils  firenc  une  defcente  fur  les  cotes  occidencales 
d'AngIeterre,  ou  ils  commirenc  de  grands  exces.  Henri  fe  plai- 
gnit  de  cec  attentati  mais  il  n'en  put  tirer  d'autre  fatisfaftion , 
finon  ,  que  les  auteurs  furent  defavoues.  II  diffimula  cec  affront, 
ainfi  que  beaucoup  d'autres  ,  par  la  raifon  fouvenC  indiquee, 
qu'il  vouloic  eviter  toute  rupcure  avec  fes  Voifins.  Neanmoins 
les  habicans  des  coces ,  qui  avoienc  fouffert ,  mirenc  une  Flocce 

en 

Bretagne  pour  tirer  raifon  de  cette  infulte,  etoit  commantiee  par  G«i/- 
laume  Wiiford,  Ecuyer ,  qui  non-1'eulemenc  prit  quarante  VaifTeaur 
marchands  chargt;s  d'Huiie  8c  de  Savon,  Sc  de  mille  tonneaux  de 
Via  embarque   a  la  Rochelle  i  mw  il  mit  a  terre  fes  foldats  &  de- 
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en  mcr,  avec  le  confentement  tacite  du  Roi,  &  fe  vengerent 
des  Bretons  (i). 

En  1404.,  les  Bretons  fircnt  une  autre  defcente  a  Fortland. 
Mais  au-lieu  d'y  faire  du  butin ,  ils  furent  battus,  &  y  laiffe- 
rent  quelques-uns  de  leurs  prilbnniers  entre  les  mains  des  An- 
glois  (2).  Le  Roi  difiimula  encore  cette  infulte.  Depuis  ce 
tems-la,  les  hoftilites  de  part  &  d'autre  continuerent,fans  qu'il 
eiitdey  rupture  ouverte,ou  du  moinsde  dticlaration  de  Guerre. 

En  1407  ,  les  divifions  de  la  Cour  de  France  faifant  craindre 
aux  Bretons  de  n'en  pouvoir  plus  etre  proteges,  ils  demande- 
rent  a  Henri  une  Treve  d'un  an ,  qui  leur  fuc  incontinent  ac- 
cordee.  lis  rauroient  obtenue  pour  plus  longtems ,  s'ils  Teuf- 
fent  fouhaite.  Mais  lcur  but  6toit  de  voir ,  pendant  ce  tems- 
la ,  quel  train  prendroient  les  afFaires  de  France ,  afin  de  fe  re- 
gler  la-deffu».  II  faut  remarquer,  que  dans  cette  Trcve,  la  pe- 
tite  Ile  de  Brehac ,  retraite  ordinaire  des  Corfaires,  etoit  parti- 
culierement  exceptee- 

Quelque  tems  apres ,  des  Corfaires  Frangois ,  qui  infeftoient 
les  cotes  d'Angleterre ,  fe  trouvanc  pourfuivis  par /e  Comte  de 
Kent  qui  commandoit  une  Flocte  Angloife ,  fe  retirerent  dans 
la  Ville  de  Brehac.  Le  Comtc  de  Kent  les  y  ayant  attaques, 
fut  tue  au  premier  Affaut.  Mais  cela  n'empecha  pas  fes  Trou- 
pes  de  continuer  le  Siege  &  de  prendre  la  Ville ,  ou  ils  firent 
tout  paffer  au  fil  de  Tepee. 

En  1409 ,  la  Treve  entre  TAngleterre  &  la  Bretagne  fut  pro- 
longee  jufqu'au  i.  de  Juillet  141 1  j&  avant  qu'elle  mc  expiree  , 
on  la  proiongea  encore  pour  dix  ans. 

ACTES  concentant  U  BRETAGNE. 


OiJre  i^o^-  Ordre  de  s'oppofcr  aux  Bretons,  crus  Amis,  &  qui  fe 

e  5'op-     font  declares  Ennemis.     Du  26  Aout.  Page  325. 
iretons""      "^^^-  Defenfe    de  relacher  les  prifonniers  Bretons ,  pris  a 
Defenfe   Port/and.  Du  23  Mai.  Page  357. 

le  reia-        1407.  Trevc  d'une  annee,  avec  la  Bretagne.  Du  11  Juillet. 
Page  490. 

1409.  Treve  de  deux  ans. 

141 1.  Treve  de  dix  ans,  entre  rAngleterre  &  la  Bretagne. 
Du  21  Decemb.  Page  719. 
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u4F  F  AIR  E  S  DE   V  E  G  L  I  S  E. 

LEs  differends  entre  rAnglererre  &  la  Cour  de  Rome,dont 
noui  avons  fouvent  parle  dans  les  Excraits  precedens ,  fub- 
fiftoient  toujours.  II  etoit  meme  comme  impoffible  quils  finif- 
fent  autrement  que  par  une  entiere  rupture,  ainfi  qu'il  arriva 
dans  le  Siecle  qui  fuivit  celui  dont  nous  parlons.  La  Cour  de 
Rome  ne  vouloit  rien  relacher,  &  les  Anglois  commen^oient 
\  n'etre  plus  li  dociles.  En  effet ,  il  y  avoit  beaucoup  de  dif- 
ference  entre  ceux  qui  vivoient  fous  les  Regnes  de  Jea7i  fans 
Terre  &  de  H.enri  III ,  &  ceux  qui  vecurenc  depuis.  Les  der- 
niers  trouverent  chez  eux-memes  les  remcdes  aux  maux  dont 
ils  fe  plaignoient,  au-lieu  que  les  premiers  lcs  chcrchoient  vaine- 
ment  dans  la  juftice  &  dans  la  condefcendance  des  Papes.  De- 
puis  quelque  tems,  parciculierement  fous  les  Regnes  d^Edouard 
III  &  de  Richard  II ,  les  Parlemens  avoienc  fait  des  Statuts  ca- 
pables  de  mettre  les  Anglois  a  couverc  des  vexacions  de  la  Cour 
de  Rome,  s'ils  euffent  ete  bien  obferves.  Mais,  malheureufe- 
ment  pour  eux,  les  interets  de  leurs  Rois  fe  trouvant  fouvent 
oppofes  k  ceux  duRoyaume,  les  Difpenfes  de  ces  StacuCs  Parle- 
mencaires  ne  devenoient  que  trop  frequentes.  Le  Statut  de 
VrismunWe  ,  qui  fut  d'abord  nomme  Statut  C07itre  les  Provi- 
"^txmani-  jiurs,  ecoit  la  plus  forte  digue  quc  le  Parlement  euc  oppolee 
aux  ufurpations  de  la  Cour  de  Rome,  fi  lcs  Rois  euffenc  pris 
le  foin  qu'ils  devoienc  de  le  faire  executer.  Comme  le  mot 
de  Pra77!uiiire  revient  fouvent  dans  THiftoire  d'AngIeterre  ,  il 
ne  fera  pas  inutile  d'expliquer  ici  en  peu  de  mots  ce  qu'il  fauc 
entendre  par-la. 

Le  Statut  contre  les  Provifeurs,  fait  du  tems  d'Edourd  III, 
ordonnoit  certaines  peines,  concre  ceux  qui  pourfuivroienc  en 
Cour  de  Rome  des  Provifions  pour  les  Benefices  vacans,  ou 
pour  ceux  qui  viendroienc  a  vaquer  ,  contre  les  droits  de  la 
Couronne  ,  ou  des  Patrons  des  Benefices.  On  appelloit  les 
Proviiions  pour  ceux  qui  n'eCoient  pas  encore  vacans,  Graces 
Expeffatives.  Les  memes  peines  etoient  ordonnees  contre  ceux 
qui  tiroienc  a  la  Cour  de  Rome ,  ou  a  quelque  Cour  Eccle- 
liaftique ,  les  Caufes  qui  etoient  du  rcfforc  des  Cours  Royales , 
ou  Civiles.  Lorfque  quelquun  fe  rendoit  coupable  de  ce  nou- 
veau  crime,  on  lui  adreffoit  un  IVrit ,  ou  Ordre,qui  commen- 
9oit  par  ces  mots,  Pr.emu7iire  facias,  par  lequel  il  lui  etoit  en- 
joint  de  comparoitre  devant  la  Cour  Royale.  Ceft  de  ce  pre- 
mier  mot  que  le  Statuc ,  auffi-bicn  que  la  peine  portee  par  le 
Statut ,  ont  pris  leur  nom.  Cette  peine  confiftoit,au  commen- 
cement ,  dans  la  confifcation  des  biens ,  &  dans  Temprifonne- 
ment  du  Coupable,  pendant  le  bon-plaifir  du  Roi.    Depuis  le 


tems  d'Edouard  III,  la  peine  fut  fouvent  agravee,  &  lc  Starut  HEN-in 
ecendu  a  divers  autres  cas,  qui  avdient  du  rapport  aux  demcles  l^- 
que  rAngleterre  avoit  avec  la  Cour  de  Rome.  Ainfi,  tous  les 
Acftes  de  Pra;>/!U7!!re  font  autant  d'extenfions  de  ceux  qui  fuienc 
faits  fur  ces  matieres ,  du  tems  dEdouard  III  &  de  Richard  II. 
En  general,  le  Pnemunire  regarde  les  offcnfes  commifes  parrap- 
port  a  quelque  matiere  de  Religion,  ou  Ecciefiaftique,  ou  la 
Jurifdidtion  Civile  eft  inceieffee.  On  entend  auifi  par  ce  mot, 
la  peine  qu'encourenc  ceux  qui  portent,  ou  qui  re^oivcnt  a  la 
Cour  Eccleiiaftique  ,  lcs  Affaires  qui  doivent  ecre  jugees  par  la 
Cour  Royale.  Rien  n'efi:  plus  farnilier  aux  Anglois  que  cette 
expreflion  ,  tomber  dans  un  Pra^nunire. 

Quoique  ces  Stacucs  ne  fuffent  pas  obferves  avec  toute  Texac- 
tude  requife,  ils  ne  laiffcrent  pas  de  produire  quantite  de  bons 
effets.     Les  Papes  en  devinrent  plus  referves  qu'ils  ne  1'avoienc 
ece  auparavant,  de  peur  de  donner  lieu  au  Parlement  de  pren- 
dre  des  mefures  encore  plus  efficaces.     Cependant,  quand  ils 
trouvoient  des  occafions  favorables ,   ils  faifoient  affez.  connoitre 
qu'ils  ne  s'etoient  pas  defiftes  de  leurs  pretentions.     C'etoit-la  la 
difpofition  generaie  des  Papes  &  des  Anglois,  par  rapport  aux 
Affaires  qu'ils  avoient  enfemble.     Comme  dans  ces  demeles,    LeCIer- 
le  Clerge  avoit  ordinairement  tenu  le  parti  de  Rome ,  il  s'etoit  S^  "^»"" 
attire  par-la  l'indignation  du  Peupie ,  qui  d'ailleurs  regardoit  a-  envte ^pai 
vec  envie  les  richeffes  que  les  Ecclefiaftiques  poffedoient.    La  lcPcuple. 
Sedte  des  Wicleffites  ou  Lollards  ,qui  k  forcifioit  tous  les  jours,  I^^i^f." 
portoit  encore  un  prejudice  notable  au  Clerge ,  par  le  foin  que  i,,ijs  fait 
ces  gens-Ia  prenoient  de  faire  connoitre  au  Peuple  les  Abus  qui  g'^"'* 
s'etoient  introduits  dans  la  Religion.     Entre  ces  Abus,  la  Ju-  cierge.. 
rifdidtion  Ecclefiaftique ,  &  les  richeffes  du  Clerge  ,  etoient 
ceux  fur  lefquels  ils  iniiftoient  le  plus  forcement.  Aulfi  le  Clerge 
nc  negligea- t-il  rien  pour  ruiner  cette  Sedte. 

Ce  qu'on  a  vu  ,  dans  le  premier  Arcicle  ,  touchant  les  Affai- 
res  domeftiques ,  peut  faire  aifement  comprendre  que  He7!ri  IV  rnen'le 
avoit  interec  de  menager  le  Clerge.  II  y  avoit  affei.  de  Mecon-  leCkig», 
tens  dans  fon  Royaume ,  fans  fe  faire  encore  un  ennemi ,  d'un 
Corps  qui  n'etoic  que  crop  en  etat  de  lui  nuire.  C"eft  par  cecte 
raifon ,  que  ce  Prince  cut  toujours  pour  les  Ecclefiaftiques  tou- 
te  la  complaifance  qu'ils  pouvoient  defirer  de  lui.  Le  Synode 
etant  affemble  pendant  le  premier  Parlement  qui  fe  tinc  fous  fon 
Regne,  il  lui  envoya  deux  Seigneurs  pour  1  aliurer  de  fa  pro- 
tedtion ,  &  lui  faire  connoicre  qu'il  etoit  difpole  a  concourir  a- 
vec  lui,dans  toutes  les  mefures  propres  a  extirperrHerelie.  Rien 
ifecoit  plus  capable  de  concilier  au  Roi  raftedlion  du  Clerge, 
que  cet  engagement.  Le  nombre  des  Lollards,  qui  augmentoit 
tous  les  jours,  faifoit  craindre  avec  raifon  aux  Eveques  &  aux 
Abbes,  qu'on  ne  procedat  enfin  a  une  Reformation,  qui  ne 
pouvoic  que  leur  ecre  prejudiciable. 

Sous  le  Regne  de  Ricbard  II,  les  Eveques  avoienc  obcenu  de    Heicti- 
la  Cour  la  permillion  de  faire  emprifonner  les  Hereciques,  fans  nisparics 
ecre  obliges  de  demander  ragrcment  du  Roi :  mais  la  Chambre  Evequcs 
des  Communes  avoit  fait  revoquer  cette  conceffion.    Depuis  ce  „"^,0"" 
tems-la,  il  ne  s'etoit  fait  aucun  Afte  de  Parlement  fur  ce  fujet.  fpcciaie 
Seulement ,  le  Roi  accordoit  plus  frequemment  cette  permiffion  ^^  ^"^- 
aux  Eveques.    Cependant  les  Eveques  reprefencerenc  a  He^tri 
IV,  que  le  fimple  emprifonnemenc  n'etoic  pas  capable  d'arrecer 
les  progres  de  la  Sefte  des  Lollards.     Henri  aftedtant  un  grand 
2,eIepour  la  Religion ,  mais  n'ayanten  effet  pour  but  quedecon- 
ferver  le  Clerge  dans  fes  interets,  il  recommanda  forcemenc  au 
Parlement  qui  s'affembla  en  1401 ,   de  prendre  foin  que  rEglife 
ne   fouftiit  point  de  dommage  par  le  moyen  de  cecce  Sede. 
Quelque  repugnance  que  la  Chambre  Baffe  eut  a  perfecuter  les    Afte  qui 
Lollards,  le  credit  de  la  Cour,  &  les  cabales  du  Clerge  ,    ob-  'ondam- 
tinrent  enfin  un  Aifte  qui  condamnoit  au  feu  les  Heretiques  ob-  Hcr*!:!!- 
ftines.     Ce  Statut  ne  fut  pas  plutot  fait ,  qu'un  nomme  GuUlau-  qucs  ob- 
me  Salter ,  ou  Sautre ,  fut  livre  au  bras  feculier,  6c  brule  tout  1''"'^' 
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Vlf. 

Cette  Loi,  &  rexecution  dont  elle  fiit  immediatement  fui- 
vie,  furent  un  grand  fujet  de  triomphe  pour  le  Clerge,  qui  ne 
pouvoit  s'empecher  de  craindre  que  rHerefie  des  Lollards  ne 
lui  lit  perdre  fes  richeffes  &  fon  autorite.  EHe  avoit  deja  faic 
une  telle  impreffion  fur  le  Peuple,  que  les  Ecclefiaftiques  n'e- 
toient  plus  regardes  avec  le  meme  refpedt  6c  lamemeveneration 
quauparavant.  On  commen^oit  meme  a  prendrc  des  mefures 
pour  abaiffer  leur  orgueil,  en  les  privant  de  leurs  revenus.  Le 
Parlement  s'etant  allemble  en  1404,  les  Communes  prefente- 
rent  au  Roi  une  Adreffe ,  pour  le  prier  de  faire  faifir  les  reve- 
nus  du  Clerge.  EUes  lui  rcprefentoient ,  que  les  richcffes  de 
ce  Corps  etoicnt  exceflives,  &  qu'elles  etoient  employees  a  des 
ulages  tres  oppofes  a  ceux  auxquels  elles  etoienc  deftinces. 

Mais  le  Roi  ayant  compris,par  un  difcours  que  l'Archeve- 
que  de  Cantorbery  lui  fit  fur  ce  fujet ,  qu'il  pourroit  s'attirer  de 
facheufes  affaires,  rejetta  cecte  propolicion.  Les  Communes  a- 
voient  pourtant  deffein  d'infifter  fur  leur  demandcj  mais  la 
Chambre  Haute  rompit  leurs  mefures. 

Ceux  qui  avoient  forme  ce  projet  contre  le  Clerge,  furent 
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truifit  les  Villes  &  Villages  penJant  deux  grandes  lieues  jufqu'a  la  fi)  VHijlolre  Cor7tfiete  d'^ngletme  porte  que  cetce  expedition  fut 
Vilie  de  S.  Mntthieu  ou  ii  mit  lc  feu  ,  8c  fe  rembarquanc  il  brula  aulli  conduite  par  le  Lord  C.-4jpl> ,  ciui  fut  tue  dans  un  combac  con- 
plufieurs  Vaiffeaux  vuides  qui  etoient  dans  le  Portjapres  quoi  il  s'ea  tre  la  Flotte  Angloife  a  Blackpool  -,  il  y  perit  avec  quatrc-cens  de  let 
retourn».  foldatSi  deux  ccns  autres  furent  taits  priionniers. 
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tres  tnortifics  ti^avoir  fi  mal  rcuffi.  Cependant  ,  ce  mauvais 
fucces  nc  fut  pas  capablc  de  les  rebuter.  En  i+io,  la  Cham- 
bre  Bafle  prelcnta  au  Roi  une  AdrelTe  femblabie  a  la  prece- 
dente.  Eile  lui  difoit,  que  le  Clerge  polledoit  le  tiers  des  re- 
venus  du  Royaume,fans  quii  en  revint  aucun  avancage  a  I'E- 
tat.  Quon  pourroit  aifement,  du  fuperflu  de  fes  revenus,en- 
tretenir  ccnt-cinquante  Comtes  a  3000  marcs  ciiacun  par  an, 
1500  Chevalicrs  a  100  marcs,  6200  Ecuyers  a  40  marcs,  & 
100  liopitaux  a  100  marcs.  Que  par-la,  le  Royaume  fe  trou- 
veroit  en  mcilleur  etat  de  defenfe,  que  lcs  Pauvres  en  leroient 
mieux  fecourus,  &  ies  Ecclefiaftiqucs  plus  attaches  a  leur  de- 
voir.  Le  Roi  lejttta  cette  Adreire  avec  aigreur  ,  &  defendit 
aux  Communes  de  fe  meler  des  Affaires  de  l'Eglife. 

Enfuite,  lcs  memes  Communes  prefenterent  au  Roi  une  au- 
tre  Adrelfe ,  pour  le  prier  de  confentir  que  le  Statut  fait  contre 
lcs  LoUarJs  tut  rcvoque,  ou  du  moins  adouci.  Le  Roi  repon- 
dit,  que  bien  loin  de  confentir  que  ce  Statut  fut  revoque,  il 
fouliaitoit  qu'on  en  put  faire  dc  plus  rigoureux. 

Entin,  cecte  Chambre  fe  reduifit  a  demandcr  que  les  Clercs , 
accufes  de  crimes  capitaux,  ne  fulVent  pas  juges  par  la  Cour 
Eccleliallique.  Cela  meme  leur  fut  refufe ,  avec  une  hauteur 
furprenance.  Apparemment  on  avoit  inUnue  au  Roi,  que  cet- 
te  Chambre  ccoit  pleine  d'Hcrcciques,  ou  de  fauteurs  d'Here- 
tiques.  Ce  Prince  alla  encore  plus  loin.  Non  content  d'avoir 
rcjecte  la  Rcquete  dcs  Communes  cn  favcur  dcs  Lollards  ,  il 
donna  ordrc  quc ,  pendant  la  tcnue  mcme  du  Parlcment  ,  & 
commc  ibus  leurs  ycux,on  brulat  vif  un  Lollardj  nommt  Jean 
BaSy. 

II  faut  rcmarquer  que  c'etoit  en  fannce  i+io,  tems  auquel 
ie  Roi  nc  craignoic  plus  rien  du  cote  de  la  France.  D'ailleurs, 
les  Gallois  commemjoient  a  abandonner  Glendourdy.  Enfin  ,  le 
Comte  de  Nortbumkerlaad  etoit  mort :  de  forte  que  ce  Prince 
n'avoit  plus  rien  a  craindre  dans  Ibn  Royaume,  que  le  Clerge, 
s'il  lui  cut  donnc  tjuelque  fujct  de  mecontentement.  Sans  Taf- 
femblage  de  toutes  ces  circonllances,  il  n'auroit  jamais  ofti  trai- 
ter  les  Communes  avcc  tant  dc  hauteur.  Ccpcndant ,  environ 
un  an  avant  fa  mort,  s'etant  appcr^u  que  le  Peuple  etoit  trcs 
mecontcnc,  &  ayant  con^u  des  foup^ons  concre  le  Prince  de 
Galles  fon  Fils,  il  tacha  de  reparer,  par  une  conduite  plus  mo- 
deree,  le  tort  qu'il  s'ecoit  fait  par  ces  demarches.  II  mourut  peu 
plaint  de  fes  Sujets.  Le  Cierge  feul  donna  quelques  regrecs  a 
fa  perte ,  pour  la  raifon  que  ron  a  dice. 

ACTES  concernant  VEGLISE. 
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1399.  Rcvocation  de  k  faifie  des  biens  de  Thamas  Arundel, 
Archeveque  de  Cantorbery ,  faite  fous  Richard  II ;  &  reftitu- 
tion  au  nieme  Prelat ,  de  fcs  rcvenus ,  en  confequence  d'un  Or- 
dre  du  Parlcment.  Du  21  Odobre.  Page  96. 

Reftitution  aux  Pricurs  Alliens,  ou  Ltrangers.  Du  21  Odo- 
bre.  Page  loi. 

1400.  Ordre  au  Clerge  de  s'armer ,  pour  la  defenfe  du  Ro- 
yaume.  Du  27  Janvier. 

Defenfe  au  Grand-Prieur  de  TOrdre  de  S.  Jean^  de  pourlui- 

Ofdreau  vre  aucunc  Caulc  en  Cour  de  Romc.  Du  6  Aoiit.  Page  154. 
S'i"iil''^      1401.  Ordre  au  Maire  de    Londres,  pour  faire  bruler  G*;7- 

Defer.fe  '^"^^  Saiitre ,  Herecique  condamnc.  Du  20  Fevricr.  Page  178. 
auGrand-  Ccft  Ic  premicr  Anglois,  qui  a  fouftert  pour  caufe  de  Reii- 
y-"'-      gion(i). 

Ordfcau      Confirmation  dc  la  Primatie  d^IrlandeyZ  TArcheveque  d'Ar- 
Waire  dc   ma,!ih.  Du  5  Juillct.  Page  218. 
&°"  '"'      Pardon,  pour  avoir  impecre  unc  grace  en  Cour  de  Rome. 

Piimatie  Da  lo  Deccmbre.  Page  244. 
''pa'rdo"s'       ^+o--  -Aucre  de  menie. 

pouraTO^ir      Modification  de  ces  Pardons  &  Licences.  Page  252. 
impcrre,       1403.  Reftiiution  aux  Pricurs  Altiens.  Du  5  Decembre.  Pa- 

^Modifi-   S^  504. 

ciiion  de       I40+-  Lettre  du  Pape  Innocent  VII.,   pour  notifier  au  Roi 
ccs  pat-    fon  e.valcation.  Du  VI  des  Gal.  de  Janvier.  Page  381. 
''Rciiitu-       ^+°^  Licence  pour  impetrer  des  Expedatives  a  Rome.  Du 
ti<;n,icc.  27  Aout.  Page  409. 

du^^Pa'^         1406.  Autre  iemblable.  Du  i.  Janvier.  Page  426. 
au  Roi'        1407-  Amballadeurs  nom.mes,  pour  aller  perfuader  au  Pape 
Licencc  Gregoire  XII  de  fe  demettre  du  Pontificat.  Du  26  Avril.   Page 

pcur  nn-  .  ,„ 

Ambaiia-      1^0%.  Ordrcs ,  qui  rcgardent  le  Concile  Gcneral,  qui  doi: 
dcuis  en-  fc  tcnir  a  Vife.  Du  24  Decemhre.  Page  667. 
Fap"^"        1409-  Ordre  a  tous  les  Sujecs  du  Roi,  de  reconnoitre  le  Pa- 
Concilc  pe  Alexandre  F,  elu  par  le  Concile  de  Pife.  Du  22  Odtobre 

G^ncral      pagc  6oO. 

1410.  Ordre  pour  faire  bruler  Jean  Badhy,  Heretique.  (2) 
Du  5  Mais.  Page  627. 


Otdicde 
reconnoi- 
tie  l'ape 
Aiexan- 
dic  V. 


(i)  Ce  GiiiUxf.me  Sautre  e'toic  Prctre  de  la  Paroifle  dc  Sre  Margite- 
rite,  a  Linn  dans  le  Comte  de  Norfolk ,  &.  enluitc  de  S.  Syth,  autre- 
fois  dsns  la  ruc  de  Sy:h-Lane  a  tondres. 

(2)  Jeim  Bailhy  etoit  un  Tailleur  <i'Evesham ,  dans  le  Comte  de 
U'orcejttr.  Celui-ci,  &  GuilUnme  Saiitre  nomme  ci-defllis,  furent 
lcs  premicrs  que  nous  lachions ,  qui  ayent  ete  brules  cn  Angletcr- 
rc  pour  Heiefie,  &  pour  avoir  combattu  la  Doarine  de  TEgliic  Ro- 
ci.unc.     A    i'egavd  de  l'accufatioQ  particuiiere  de  ces  deux  Martyrj , 


j 

1 

PermifTion   a  un  Cardinal,  d'obtenir  du  Papc  quatre  Beneti-  HenrI  J 

ces  en  Anglecerre.  Du  14  Sepcembre.  Page  659.  IV     ] 

141 2.  Liccncc  poui  obtenir  des  Expeiiatives  de  Rome.    Du  fion?&c.' 

SJuillcc.  Page  756.  Uccncc,! 

£cc. 


EXTRAIT  'DJJ  TOME    IX. 


CE  IX.  Tome  contient  les  Adtes  qui  regardent  le  Regne  de 
Henri  V,  depuis  le  20  de  Mars  1413,  jour  de  la  mort  de 
Henri  IV,  jufqu^a  la  Paix  de  Troye,fignee  le  21  de  Mai  1420, 
inclufivement.  Parmi  ccux  dont  on  a  deja  vu  les  Extraits ,  il 
n'y  en  a  point  de  li  abondant  que  celui-ci,  en  Pieces  impor- 
tantes,  fccretes ,  &  utiles  pour  reelairciflement  des  Hiftoires  de 
France  &  d'Angleterre.  J'ofe  meme  dire  qu'il  s'y  en  trouve  de 
li  neceffaires , que  ,  pour  les  avoir  ignoreeSjles  Hiftoriens  Fran- 
^ois  &  Anglois  ifonc  donne  qu'une  connoiirmce  tres  impar- 
faite  de  cc  tems-la.  Les  pretcntions  de  Henri  Vz.\z  Couronne 
de  France,  les  Ncgociations  qui  fe  firent  fur  ce  fujct,  la  Guer- 
re  qui  fut  renouvellee  a  cette  occalion ,  &  la  Paix  qui  la  ter- 
mina,  font  la  principalc  matiere  de  ccs  A(5les.  Ce  Rccueil  e- 
tant  un  amas  de  diverfes  Pieces  qui  ont  du  rapport  a  THiftoire 
du  tems,  n'eft  propremenc  qifun  corps  fans  ame,  quand  il  eft 
fepare  dcs  cvcncmcns  qui  en  font  le  fujet.  Ainfi ,  pout  en  don- 
ncr  unc  idee  gcnerale,  il  eft  abfolument  neccflaire  d'inftruire  lc 
Lciitcur,  I.  de  rctat  oii  fe  trouvoicnt  les  Affaires  cntrc  les  deux 
Couronnes ,  lorfquc  Heuri  V  monta  fur  le  Trone  d'Anglctcrre : 
2.  de  la  fituation  dans  laquelle  etoit  la  Cour  de  France,  depuis 
la  mort  de  Charles  V,  dit  le  Sage.  Apres  cela,  il  ne  fera  pas 
mal-aife  de  comprendre  ks  motifs  de  ces  Adtes ,  &  d'en  apper- 
cevoir  rutilite. 

On  a  vu ,  dans  un  des  Extraits  precedcns ,  qn^EdouarJ  III 
avoit  precendu  a  la  Couronne  de  France ,  &c  fur  quels  fonde- 
mens  il  avoit  appuye  lcs  pretentions.  La  preference ,  que  les 
Etats  Geneiaux  donncrent  a  Philippe  de  Valois,  fut  la  caufe  de 
la  Guerre  (\\x'Edouard  entreprit  contre  la  France.  Dans  cettc 
Guerre,  il  gagna  une  Bataille  navalc,  il  vainquit  Philippe  aCre- 
cy ,  &  conquit  Calais,  qui  lui  donna  dans  la  fuite  une  entree  cn 
France,  toutes  les  fois  qu'il  voulut  y  porter  fes  armes.  Enfuite, 
apres  quelque  interruption  de  la  Gucrre,/?  Prinee  de  Galles  fon 
Fils  remporca  la  famcufc  vidtoire  de  Poitiers,  oii  le  Roi  Jean, 
Fils  &  luccclTeur  dc  Philippe  de  Valois ,  fut  fait  prifonnier.  Pen- 
dant  que  ce  Monarque  etoit  capcif  en  Angleterre,  Edoyard  en- 
tra  en  France ,  a  la  tete  de  cent-mille  hommes ,  &  fe  fit  voir 
aux  portcs  de  Paris.  Cette  puiflante  invafion ,  a  laquelle  la  Fran- 
ce  n'etoit  pas  en  etat  de  refifter ,  produifit  le  Traite  de  Bretigny. 
Par  ccite  Paix ,  Edouard  recouvra  toutes  les  anciennes  depen- 
dances  de  la  Guyennc ,  qui  avoient  ete  enlevees  a  fes  Ancetres. 
Ces  dependances  contenoient ,  outre  la  Gafcogne ,  ou  la  Gujenne 
en  parciculier,  la  Bigorre,  la  Saintonge,  le  Poitou,  VAngoumois , 
le  Perigord,  le  Limoufm ,  le  Rouergue ,  &  gcneralemenc  tout  ce 
qui  avoit  ete  poflede  par  les  anciens  Comtcs  de  Poitiers,  Ducs 
de  Guycnne.  Toutes  ces  Provinces  etoient  venues  aux  Rois 
d'Ariglererre,  par  le  mariage  d'Alienor  Heritiere  de  Guyenne, 
avec  Henri  II.  Mais  du  tems  de  Jean  faiis  Terre ,  &  de  Hen- 
ri  III,  Philippe-Augufte  &  S.  Louis ,  Rois  de  France,  avoienc 
tc!lenient  ecornc  ce  vafts  Corps,  qu'il  nc  reftoit  plus  a  TAngle- 
terie,  quc  Bourdeaux,  Bayoune ,  &  la  Gafccgne.  Dc  plus ,  par 
le  meme  Traite  Edouard  it  fit  rendre  Montreuil ,  &  le  Comte 
de  Ponthieu ,  qui  avoient  ete  confifques ,  au  commencemcnt  de 
la  Guerre.  II  s'aflura  cncore  la  poflelfion  de  Calais  ,Sc  duCom- 
te  de  Guines.  La  meme  Paix  lui  acquic  la  Souverainete  abfolue, 
£c  fans  aucune  dependance,  de  toutcs  les  Tcrrcs,  Villcs  &  Pro- 
vinccs,  qui  lui  etoient  cedees  par  lc  Traiie,  fans  ecre  obligc 
d'cn  fairc  hommage  a  la  France.  Enfin ,  il  ftipula  une  fomme 
de  crois  miilions  d'ecus  d'or,  pour  la  Ran^on  du  Roi  Jean.Dc 
fon  cbce,  il  fe  deparcic  de  cous  les  droics  qu'il  pouvoic  avoir 
fur  la  Couronne  de  France.  En  particuiier  ,  il  rcnon^a  aux  ju(- 
tes  preccncions  qu'il  avoit  fur  la  Kormandie ,  YAnjou,  le  Maine, 
la  Touraine,  he^itage  de  fes  Ancctres,  quc  la  France  leur  avoit 
injuftcment  enleve,  &c  au  droit  de  Souverainete  fur  la  Bretagne. 

Ce  Traiie  fut  rcligieufement  execute  par  le  Roi  Jean,&c ob- 
ferve  pcndant  fa  vic,  a  la  referve  de  la  Rangon ,  dont  ii  reftoic 
encore  prcs  des  dcux  tiers  a  paycr  lorfquc  cc  Prince  mourut. 
Mais  Charles  V,  fon  Fils  &  fon  Succclfeur,  trouvant  cctte 
Paix  trop  defavantageufe  a  la  France,  quoiqu'iI  1'eiit  lui-mcmc 
conclue,  fignee,  &  juree,  pendant  la  c.iptivite  du  Roi  fon  Pe- 
re ,  la  rompit  fous  un  precc.«e  frivole.  II  declara  la  Gucrre  a 
Edeuard,  &  dans  1'efpace  de  pcu  d'annees,  il  recouvra  tout  ce 
qui  avoit  etc  cedc  a  rAngleterre  par  le  Traite  dc  L^rctigny  ,  a 
lexccption  de  Calais,  de  Bayoniic,  dc  Bourdcaux,  &  d'une 

par- 

du  couras;c  £c  dc  la  patience  qu'ils  temoignercnt  psnJant  Icur  vie  & 
a  leur  morr,  qu'ils  confacvcicnt  a  la  detenle  de  la  Verite,  voyez 
Vtiifioire  Jes  M-irtyrs  il' Anglettrre :  elle  porte,  quc  !c  Prince  de  GMles, 
entuite  Henri  V,  tut  p  elcnt  a  i'execution  de  BaJby  dans  la  Place  pu- 
blique  Ci  SmithficU ,  &:  qu'i!  le  follicita  de  fe  retrafter ,  lui  orfiaut 
noii-feuieinent  la  vic.  mais  encore  une  penfion. 

(5)  On  a  tant  paric  de  la  folie  de  Ckaries  VI,  que  nous  avons  eu 
h  curioluc   d'cn   rechcicher  la  ciufe.     Quelques  Autcui!,  l'ont  artri- 
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II    partie  de  la  Guyenne  proprement  dite. 

Cette  feconde  Guerre  fut  interrompue  par  une  Treve  ,  qui 
dura  jufqu'a  la  mort  ^Edouard  III,  arrivee  en  1377.  Pendant 
le  Regne  de  Rkhard  II,  le  refte  de  celui  de  Char/es  V,  &c  les 
premieres  annees  de  Charles  VI ,  la  Guerre  &  les  Trcves  fe  rc- 
nouvellcrent  tour  a  tour ,  fens  qu'il  fe  fit  des  conquetes  de  part 
ni  d'nutre,  du  moins  qui  fuflent  confiderables.  Enfin  en  1395, 
Charles  VI  &c  Rjchard  II  conclurent  une  Trcve  de  28  ans,  qui 
fiit  fcellee  par  le  mariage  de  Richardavec  Ifabelle  ,¥\\\t  de  Char- 
les. 

Richard  11  ayant  ete  depofe  en  1399,  Me?iri  IV,  fur  la  fin 
de  fa  vie,  ne  fut  pas  plus  fcrupuleux.  Mais  quoi  quMl  en  foit, 
parmi  ces  frequentes  violations  de  la  Treve ,  on  preteadit  des 
deux  cotes  qu'elle  fubfiftoit  toujours. 
:s  Tel  £tpit  Tetat  des  aflaires  entre  les  deux  Couronnes ,  lorfquc 
■  Hoiri  K  monta  fur  le  Trone  d'Angleterre,  La  France  ayant 
'&  rompu  la  Paix  de  Bretigny ,  &  pretendant  que  le  Traite  etoit 
ci-nul,  il  -eft  manifefte,  que  par-la  les  Rois  d'Angleterre  etoient 
'^'  rentres  dans  tous  les  droits  qu'ils  avoient  avant  cette  Pai.v.  Aufli, 
icimcdiatemont  apres  la  rupture ,  Edouard  III  reprit-il  le  Titre 
de  Roi  de  France,  qu'il  avoit  quitte  depuis  la  Paix;&  fes  Suc- 
■cefleurs  le  prirent  «ufli ,  comme  lui.  Depuis  le  commencement 
de  la  Guerre  qui  fuivit  le  Traite  de  Brctigny,  il  n'y  eut  jamais 
de  ■Paix  entre  les  deux  Couronnes ,  mais  leulement  dcs  Treves , 
qui  ne  donnojem  aucune  atteince  aux  droits  des  Parties.  II  eft 
donc  clair ,  qu'en  montant  fur  le  Trone ,  Henri  V  fe  trouvoit 
aux  memes  termes  oii  Edouard  III  fon  Bifayeul  etoit,  quatre- 
vingts  ans  auparavant,  lorfqu'il  commenga  la  premiere  Guerre. 
Mais,  outre  ce  droit  primitif ,  Henri  avoit  pour  lui  un  Traite 
folemnel ,  que  la  France  n'avoit  rompu  qu'apres  une  entiere 
execution ,  &  fur  le  plus  foiblc  de  tous  les  pretextes.  C'eft-la 
J'ctat  od  fe  trouvoient  les  difterends  entre  les  deux  Couronnes , 
cn  141 3.  II  faut  yoir  prelentement  quelle  etoit  la  fuuation  de 
la  Cour  &  du  Royaume  de  France. 

Charks  V,  dit  U  Sage ,  mourut  cn  1380.  II  laifla,  pour  lui 
fucceder,  Charks  vHon  Fils,  age  de  douze  ans;  &  pour  gou- 
verner  le  Royaume,  pendant  la  Minorite  du  jcune  Roi,  trois 
Freres;  favoir,  Louis  Duc  d'Anjou,  yean  E)uc  de  Berry,  & 
PMippe  Duc  de  Bourgogne  j  qui ,  par  leur  ambition  immode- 
ree,  &  par  leurs  jaloufies  reciproques,  bouleverferent  toutTE- 
t«.  Charlss  V  zvoii  encore  laifle  un  autre  Fils,  nomme  Louis , 
portant  le  Titre  de  Duc  d'Orleans,  qui  en  fon  tems  ne  con- 
tribua  pas  moins  que  ks  Oncles  a  deranger  les  affaires  du  Ro- 
yaume.  Des  les  premiers  jours  du  Regne  de  Charles  VI,  la  ja- 
loufitt  entre  fes  Oncles  eclata  d'une  telle  maniere ,  qu'on  eut  un 
jufte  ftijet  d'en  craindre  les  fuites.  lls  ne  s'accordoient  qu'en 
un  feul  point ,  qui  etoit  de  charger  le  peuple  d'Imp6ts.  Cela 
produifit  un  mecontentement  univerfel ,  qui  dipofa  le  Peuple  a 
le  divifer  en  Faftions ,  lorfque  la  haine  entre  les  Grands  fut 
montee  au  fupreme  degre. 

Le  Ditc  ^Anjou  etant  devcnu  Roi  de  Sicile ,  quitta  la  Fran- 
"ce  en  1381  pour  pafler  en  Italie.  Apres  fon  depart ,  les  Ducs 
^e  Berry  &  de  Bourgogne  gouvernerent  au  nom  du  Roi  leur  Ne- 
veu.  En  1385  i!s  le  marierent  avec  IfaheUe ,  Fille  d'Etieu?ie 
J>itc  de  Baviere.  Quoique  Charks  VI  fiit  majeur  des  Tannee 
1382,  felon  rOrdonnance  du  Roi  fon  Pere,  qui  fixoit  la  Ma- 
jorite  des  Rois  a  leur  quatorzieme  annee  ,  fes  deux  Oncles 
gouvcrherent  fa  perfonne  &  fon  Etat,  jufqu'a  ce  qu'il  fut  age 
3e  vingt  ans. 

En  \i,%% yCharles  prit  lui-meme  les  renes  du  Gouvernement , 
dont  il  d^chargea  fes  deux  Oncles.  II  retint  aupres  de  fa  per- 
fonne  le  Duc  d^Orluns  fon  Frere ,  age  de  dix-fept  ans  ,  &  le 
Duc  de  Bottrba»,  leur  Oncle  maternel. 

Le  Duc  dc  Bourgogtte  ne  put  voir ,  fans  une  extreme  jaloufie , 
les  Ducs  d'Orle'aiis  &  de  Bourhon  gouverner  le  Royaume  Ibus 
le  nom  du  Roi,  qui  etoit  dun  naturel  doux  &  facile.  II  fit 
fi  bien  par  fes  cabables,  qu'en  1391  les  Etats-Generaux  lui  de- 
ftrerent  le  Gouvernement  du  Royaume ,  fous  pretexte  d'aider 
le  Roi  a  en  porter  le  fardeau.  Apparemment ,  Charks  com- 
mengoit  des-lors  a  donner  des  marques  de  cette  foiblefle  d"ef- 
prit,  qui  le  rendit  toute  fa  vie  incapable  de  prendre  foin  de  fes 
affaires.  Sans  cela,les  Etats  n'auroient  pas  entrepris  de  lui  don- 
Tier  un  Miniftre ,  ou  plutot  un  Gouverneur ,  qui  n'etoit  pas  de 
fon  choix.  Cetoit  aufli  par  cette  meme  raifon ,  que  le  Duc  de 
Bourgogne  etoit  fi  ardent  a  fe  procurer  cet  emploi ,  dans  Tefpe- 
Tance  que  fon  Adminiftration  feroit  de  longue  duree.  En  effet, 
cette  meme  annee ,  le  Roi  fut  furpris  d'un  acces  de  folie.  Les 
annees  fuivantes ,  ces  acces  fe  renouvellerent  frequemment.  En- 
fin,  en  1395  il  fut  attaque  de  ce  meme  mal,  avec  tant  de  vio- 
lence,  que  dcpuis  ce  tems-la  il  n'eut  plus  que  quelques  bons  in- 
tervalles,  &  meme  pendant  qu'il  paroiffoit  etre  en  fante,  il  lui 
reftoit  une  foibleffe  de  corps  &:  d'efprit ,  qui  le  rendoic  entiere- 
rement  incapable  du  Gouvernement. 
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Le  Roi  fe  trouvant  dans  ce  trifte  etat ,  qui  dura  tout  le  refte  HtNii} 
de  fa  vie  (3),  la  Reine  fa  Femme,  les  Ducs  ^OrUans ,  de  Ber-       Iv. 
ry ,  de  Bourgogne ,   &  celui  de  Bourhon ,    ne  ceflertnt  poiot ,  ,''^!-'''  *>"' 
pendant  quelques  annees,  de  fe  difputer  le  Gouverncment  dii  nientiii 
Royaume.     Enfin ,  les  Ducs  d^Orkans  <Sc  de  Bourgagne  forme-  Cour. 
rent  deux  Partis  oppofes,   auxquels  toute  la  Cour  fe  joic^nit,  fe- 
lon  les  inteiets  ou  rinclination  des  Courtifans ;  &c  bienrot  a- 
pres,  tout  le  refte  du  Royaumc  fe  rangea  aufli  dans  fune  oil 
dans  Fautre  de  ces  deux  Fadtions.     La  Reine  Ifabclk  s'unit  a- 
vec  le  Duc  d'Orkans.     Le  Duc  de  Berrjr  flotoit  entre  les  deux 
Partis,  &  n'avoit  pas  peu  de  peine  a  lcs  empecher  d'en  venir 
aux  dernieres  extrcmites.     Parmi  ces  divifions,  les  deilx  princi- 
paux  Chefs  devinrent  enfin   ii  egaux ,  que  pour  ne  rien  ie  ce- 
der  Tun  a  fautre,  ils  convinrent  de  lailfer  le  ioin  du  Gouver- 
nement  au  Confeil  du  Roi.     Le  Duc  de  Bourgogne  fe  rctita  dans 
les  Pais-Bis,oii  il  poffedoit  les  Com:es  de  Flandre  &  d'Artois 


lui  fucce- 


Reiraite 
du  Duc 

&  le  Duche  de  Brabant.     11  y  mourut  en  14.03 ,  laiflant  pour  ^gne"" 
lui  fucceder  ,   Jean  fon  Fils  aine ,  qui  devint  Duc  de  Bourgog»e     Sod  Pili 
&C  Comte  de  Vlandre  &  diArtois.     Les  Prmces  iftz  Freres  heri- 
terent  dcs  autres  Etats  de  leur  Pere. 

Pendant  que  le  nouveau  Duc  de  Bottrgogne  etoit  anete  par 
fes  afRiires  dans  les  Pais-Bas,la  Rcine  &  le  Duc  d' Or /^ans s^em' 
parerent  du  Gouvernement ,  mais  avec  peu  de  fKisfaftion  pour 
le  Peuple ,  qui  fe  voyoit  accable  de  nouveaux  Impots.  Cepen- 
dant,  le  Duc  de  Bourgogne  maria  Pljdippe  fon  Fils,  Comte  de 
Charolois ,  avec  MicheUe  Fille  du  Roi;  &  donni  une  de  fes 
Filles  en  mariage  au  Dauphin  Louis,  Fils  du  mcme  Roi,  & 
qui  n'etoit  age  que  de  neuf  ans. 

Qiielque  tems  apres,  Charles  VI  fe  trouvant  dans  un  de  fes 
bons  intcrvalles  ,   &  apprena-nt  les  plaintes  qu'on  faiibit  de  toiis 
cotes  contre  la  Reine  &  contre  le  Duc  dOrkans ,  convoqua 
une  Affemblee  de  Notables ,  pour  tacher  de  remJdier  a  ces  def- 
ordres ,  &  manda  au  Duc  de  Bourgogne  de  s'y  trouver.   Le  Duc 
obeit.     Mais  il  fe  fit  fi  bien  accompagner ,  qu'a  fon  approche , 
la  Reine  &  le  Duc  d'OrUans  trouverent  a  propos  de  quiiter  Pa- 
ris,  &  d'emmener  le  jeune  Dauphin  avec  eux.  Le  Duc  de  Bour-  d^o  Uans 
gogn^  en  ayant  ete  informe,  fit  une  fl  grande  diiigence,  qu'il  aflhfiinc 
les  atteignit,  &  leur  enleva  le  Dauphin.     Ce  fur-la  un  fujet  de  S""r '^'"° 
rupture  ouverte  entre  les  deux  Princes.     On  les  reconcilia  ex-  gogne",'' 
terieurement ,  mais  leur  haine  rccipro  lue  n'en  fut  pas  moins  §«'  '<= , 
violente.    Enfin,  pour  ne  pas  entrer  dans  un  pkis  grand  derail  ^cr '°"" 
fur  ce  fujet,  il  fuffira  de  dire ,  qu'en  1407  le  D;>i  de  Bourgogne  letcics 
fit  affaffiner  le  Duc  d'OrUans.     II  fut  affez,  hardi  pour  avouer  '''-boii- 
qu'il  etoit  Tauteur  de  ce  raeurtre  ,  6c  alfez,  puiflant  pour  s'en  "°"' 
faire  <k)nner  des  Lettres  d'abolition.     Mais  fannee  fuivante, 
fes  aftaires  Tayant  rappdle  dans  les  Pais-Bas ,  fes  Ennemis  pro- 
fiterent  de  fon  abfence,  &  firent  revoquer  1'Amniftie. 

En  ce  meme  tems-la ,  le  Duc  gagna  une  Bataille  contre  !es 
Liegeoisi  &  immediatement  apres  fi  vidoire  il  m.ircha  dioit  a 
Paris,  avec  4000  chevaux.  A  fon  approche,  la  Reine  s'en- 
fuit  \  Tours,  &  emmena  le  Roi  avec  elle.  Cependant,  comme 
elle  ne  fe  fentit  pas  affez.  puiflante  pour  refifter  i  ce  Prince ,  el- 
le  confentit  a  un  accommodemmt.  Le  Roi  le  regut  en  grace, 
&  le  reconcilia  exterieurement  avec  Charks  Dnc  dOrleans  , 
Fils  aine  du  dernier-mort.  Apres  cela  ,  le  Duc  de  Bourg»gne 
demeura  maitre  du  Gouvernement ,  &:  de  la  pjrfonrte  du  Roi. 

On  a  vu  dans  lExtrait  du  Tome  Vill,  qu'en  1401  il  fe  fit 
une  puiffante  Ligue  a  Gien ,  contre  le  Duc  de  Boiirgogne.  Djns 
cette  Ligue  entrerent  comme  Chefs,  les  Ducs  de  Berry ,  d'Or- 
Uans ,  d'A/en^on  &c  le  Comte  d'Ar?nagnac  Gouverneur  du  Lan- 
guedoc  ,  &c  Beau-pere  du  Duc  de  Berry.  Ce  fut  en  ce  tems-Ia , 
qu'on  donna  aux  deux  Partis  les  noms  dc  Bourguignons  &  d'Ar- 
mag?tacs.  Le  dernier  tiroit  fon  nom  du  Comte  cf  Armagnae .,, 
qui  par  fa  capicite  dirigeoit  les  affaires  de  tout  le  Parti.  Au 
commencement,  le  Duc  dc  Bourgogne  ayant  regu  du  fecours  de 
Henri  IV  Rbi  d'AngIeterre ,  eut  un  grand  avantage  fur  ks  En- 
nemis.  Dans  la  fuite  les  Arinag?iacs  ayant  obtenu  un  fecours 
confiderablc  du  meme  Roi,  obligerent  le  Duc  de  Bourgogne , 
qui  les  affiegeoit  dans  Bourges,  k  leur  accorder  la  Paix.  Mais 
comme  ce  fut  a  condition  qu'aucun  de  leurs  Chefs  n'auroit  la 
permiflion  de  retourner  a  la  Cour ,  le  Duc  de  Bourgogne  demeu- 
ra  maiire  de  la  perfonne  du  Roi. 

Le  Parti  Armagnac  fe  trouvant  ainfi  confidcrablement  abaif- 
fe ,  le  Duc  de  Bourgogne  fe  flatoit  qu'il  ne  trouveroit  plus  d'op' 
pofitioni  Ioriqu'il  vit  s'elever  contre  lui  un  nouvel  Ennemi,  foutilm 
duquel  il  croyoit  n'avoir  rien  a  craindre.     Cetoit  k  Dauphin  comre 
Louis  fon  Gendre ,  qai  n'etoit  alors  age  que  de  feize  ans.     Ce  E?"^  '"^^. . 
jeune  Prince  voyant  avec  chagrm  le  Duc  de  Bourgogne  maitre 
du   Gouvernement ,  forma  le  deffein  de  le  fupplanter.    II  cro- 
yoit,  que  ni  le  Duc,   ni  aucun  autre  que  lui-meme  n'avoit 
droit  de  pretendre  a  rAdminiftration  des  affaires  de  rfitat,  pen- 
dant  la  maladie  du  Roi  fon  Perc.    Dans  cette  vue  ,  il  gagna  le 
Gouverneur  de  la  Baftille ,  &  fe  faifit  de  cette  Fortereile.    A 
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buee  a  rcffroi  qu'il  eut  <i'une  Apparhion  ,  lorfqu'il  traverfoit  la  Fo- 
ret  du  Mans.  Mais  Mez.eriiy ,  Hiftoricn  le  plus  accretlite  parmi  les 
Franqois ,  rapporte  que  ce  Prince  alknt  a  cheval  pendant  un  jour  d'u- 
ne  chaleur  etouiijute ,  dansunc  expedition  contre  le  Duc  dc  Bretngne, 
arme  de  pied  en  cap ,  fuivi  d'un  Page  qui  portoit  ia  lance,&  s'etant 
laiffe  aller  au  fommeil.il  arriva  que  le  Page  laifla  tomber  la  lancefur 
le  cafquc  du  Roij  cequi  le  fit  eveiller  en  furfaut,  ii  furieux  ,  qu'il  fe 


jetta  fur  tous  ceux  qui  fc  trouverent  autour  de  lui,  Sc  il  en  auroit 
tue  quelqu'un,  fi  l'on  ne  s'eioit  laili  vigoureufement  de  lui.  Sa  ma- 
ladie,  dit  Mezerai ,  empira  pnr  une  peur  qu'il  eut  Tannee  fuivarite  » 
dans  un  Bal  oii  il  alla  malque:  les  lubits  dc  !cs  Compagnons  de  fflaf- 
carade,  enduits  de  poix  8c  de  reline,  pnrent  teu,  de  ibrte  qu'avant 
qu'on  piit  les  deshabiller,  ils  furcnt  oubrule6,*)u  etoutfes.  Gela 
elfraya  fi  toi  t  le  Roi  ,   qu'!!  ne  rentra  jamais  plus  eii  fon  bors-fcu: 
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cette  nouvelle,  les  Paririens  prennent  les  armes,  par  les  fecrettes 
inftigations  du  Duc  de  Bourgogne.  Un  Chirurgien  nomme  Jean 
de  Troye,  s'etant  mis  i  la  tete  de  dix  ou  douz,e-mille  hommes, 
marche  droit  a  rHotel  du  Dauphm,  il  en  enfonce  les  portes, 
&  en  ayant  enleve  les  principaux  Favoris  du  Prince,  il  les  fait 
conduire  en  prifon.  Ceci  fe  paflbit  au  commencement  de  Tan- 
iiee  14.13  ,  pendant  que  H?«n  IV  Roi  d'Angleteire  etoit  atcaque 
de  la  maladie  donr  il  mourut.  He?iTi  y  lui  fucceda  le  20  de 
Mars  de  cette  meme  annee. 

A  la  fin  du  mois  d'Avril,  les  feditieux  de  Paris,  qui  ctoient 
tous  Bourgaignons  >  commirent  de  nouveaux  exces ,  tant  con- 
tre  le  Roi  lui-meme,  que  contre  XzDaufhitty  &  les  obligercnt 
tous  deux  a  prendre  le  Chaperon  blanc ,  qui  etoit  la  marque  de 
Isur  Parti.  Cctoit  le  Duc  de  Bourgogne  qui  les  incitoit  fecretement  j 
quoique  fouvent  ils  allaflent  plus  loin  qu'il  ne  fauroit  fouhaite. 
Le  Daufhin  avoit  voulu  lui  arracher  Tautorite  d'entrc  les  mains  \ 
&  c'en  etoit  aflez, ,  quoique  ce  jeune  Prince  fut  fon  Gendre , 
pour  le  lui  rendre  odieux,  &  pour  le  porter  a  lui  donner  toutes 
les  mortifications  polTibles. 

Le  Dauphin,  le  voyant  ainfi  gourmandc,  eut  recours  aux 
Armagnacs ,  qui  etoient  en  grand  nombrc  dans  Paris ,  quoiqu'ils 
vecuITent  dans  ropprelfion  fous  le  Gouvernemcnt  du  Duc  de 
Bourgogne.  II  fut  li  bien  couvrir  fes  deireins,  qu'au  commence- 
ment  de  Septem.bre  il  fe  trouva  tout  a  coup  dans  Paris  30000 
hommes  fous  les  armes ,  tout  prets  ^  le  foutenir.  II  fe  mic  a 
leur  tete  &  courut  d'abord  les  rues  de  Paris,  afia  d'infpirer  la 
lerreur  aux  Bourguignons,  &  de  les  empecher  de  s'aflembler. 
Cette  aition  lui  reuflit  felon  fes  fouhaics.  Les  Bourguignons 
faifis  de  frayeur  abandonnerent  la  Baftille,  le  Louvre,  &  IH6- 
tcl  de  Ville,  dont  ils  etoient  en  pjlTeflion ,  &  ne  penferent 
qu'a  fe  fauver.  Leur  Chef  vovant  fon  Parci  confterne ,  &  ne 
fe  jugeant  pas  aflez,  fort  pour  relifter  au  torrent,netrouvapoint 
d'autre  reflburce  que  de  fe  retirer  en  Flandre. 

Le  Dauphin  ne  profita  pas  du  changement  qu'il  venoit  de 
caufer.  Le  Roi  fon  Pere  s'etant  trouve  dans  un  de  fes  bons 
intervalles,  immediatement  apres  cette  Revoljiion  ,  prit  en  fes 
propres  mains  les  renes  du  Gouvernement ,  &  appella  aupres  de 
fa  perfonne  le  jeune  Duc  d'Orle'ans  fon  Neveu,  qui  devint  fon 
principal  Favori.  Ce  jeune  Prince  profitant  de  cet  avantage, 
porra  le  Roi  a  publier  des  Declarations  fulminantes  contre  le 
Duc  de  Bourgogne ,  &  a  faire  cxecuter  plufieurs  de  fes  partifans , 
auteuis  de  la  derniere  Sedition.  II  a  ete  neceflaire  d'cntrer  dans 
ce  detail  des  Troubles  de  France ,  parce  que  ce  fut  fur  la  fitua- 
tion  des  affaires  de  ce  Royaume,  que  Henri  <^  regla  tojs  (os 
mouvemens.  II  eft  tems  prefentement  de  parler  de  quelques- 
unes  des  Pieces  qui  fe  trouvent  au  commencement  de  ce  IX 
Tome  du  Recueil. 

14.13.  Quoiqu'au  commencement  de  cette  annee  141 3,  le 
Duc  de  Bourgogne  eut  eu  Tavantage  fur  le  Dauphin ,  par  le  mo- 
yen  de  la  Sedition  qu"il  avoit  exc;tee  dans  Paris,  il  comprenoit 
bicn  que  cet  ecat  violent  ne  pouvoit  pas  ecre  de  longue  duree. 
Le  Daufhin  eiant  THeritier  prelbmptif  de  la  Couronne  ,  devoit 
enfin  vraifemblablement  Temporter  fur  lui.  11  n'y  avoit  point 
d'autre  pretexte  que  fon  age ,  pour  le  priver  de  TAdminiftr..tion 
6ts  aiTaires  publiques  ,  pendant  la  maladie  du  Roi.  Mais  cepre- 
texte  ne  pouvoit  pas  durcr  longtems.  D'ailleurs  ce  Prince  ayant 
deja  feixe  ans ,  etoit  au  deflus  de  Tage  fixe  pour  la  Majorite  des 
Rois,  &  par  conlequent,  cenfe  capable  de  gouvemer  TEtat. 
Par  cette  raifon ,  le  Duc  de  Bourgogne  crut  que  pour  fe  main- 
tenir  dans  le  pofte  oii  il  ecoit ,  il  devoit  par  avance  s'aflurer  du 
fecours  du  nouveau  Roi  d'Angleterre.  Dans  cccte  vue ,  il  en- 
voya  divers  Ambafladeurs  a  ce  Prince,  comme  on  ie  voit  par 
les  Saufconduits  qui  leur  furenc  expedife. 

Le  premier  eft  pour  le  Gouverneur  d'Arras,  avec  16  perfon- 
nes.    Du  7  de  Mai.  Page  7. 

Le  fecond,  pour  un  Baron,deux  Chevaliers  &  deuxClercs, 
qui  ne  font  point  nommes,  &  qui  devoient  aller  en  Angleterre, 
certis  de  caufis.  Du  24.  de  Mai.  Page  14. 

Cette  maniere  de  Sauf-conduits ,  lans  nommer  les  perfonnes , 
ri  celut  qui  les  envoyoit,  fait  prefumer  que  c'etoit  pour  quel- 
que  afiuire  fort  fecrete.  La  fuite  fera  voir  que  ces  Envoyes  ve- 
noient  de  la  part  du  Duc  de  Bnurgogne. 

Le  troifieme  Sauf  conduit  ctoit  pour  Haoul  le  Afaire,  Prevot 
de  S.  Donas  de  Bruges,  &  quelques  autres.  Du  14.  de  Juin. 
Page  72. 

Nous  allons  voir  tout  i  Theure,  que  ces  Envoyes  avoient 
ordre  de  propoler  au  Roi  une  etroite  Alliance  avec  le  Duc  de 
Bourgogne.  C'etoit  avant  qu'il  iu:  chafle  de  Paris,  ce  qui  n'ar- 
riva  qu'au  mois  de  Septembre. 

II  eft  incertain ,  fi  avant  ce  tems-la  Henri  avoit  refolu  de 
faire  la  Guerre  a  la  Fiance.  Mais  quoi  qu'il  en  foit,  d6s  qu'il 
fe  vit  recherche  par  le  Duc  de  Bourgogne ,  ou  il  forma  ce  def- 
fein ,  ou  il  s'y  onfirma  entierement. 

Vers  le  milieu  du  mois  de  Juillet,  H«wr/ envoya  en  France 

cinq  AmbaCfadcurs ,  favoir,  Henri  Chiceley ,  Eveque  de  S.  Da- 

'  vid,  qui  devint  bientot  Archeveque  de  Cantorbery,  le  Comte 

de  IVafv^ick  ,  &  tr(/is  aucics.    Ils  etoient  munis  de  divers  Pou- 

voirs,  tous  dates  du  14.  de  Juillet. 


Treve  «I 

vec  la 
Fiaacc. 


Le  I.  etoit  de  traiter  d'une  AUiance  &  amitie  pSrpetuelle,  Hen*i 
entre  Henri  &  le  Duc  de  Bourgogjie.  V. 

Le  2.  de  renouveller  la  Treve  entrc  TAngleterre  &  la  Flan- 
dre. 

Le  premier  de  ces  Pouvoirs  eft  une  preuve  manifefte  que  le 
Duc  de  Bourgogne  avoic  deja  faic  propofer  cecte  AUiance  au  Roi , 
par  les  railbns  marquees  ci-delTus. 

En  effec ,  les  affuires  de  ce  Duc  paroiflant  etre  alors  au  plus 
haut  point  de  profperite,  il  n'y  a  aucune  apparence  que  Henri 
fe  ftit  avife  de  propofer  au  Duc  une  Alliance  particuliere.  Le 
fecond  n'e.oic  que  pour  fervir  de  pretexte  aux  fecretes  Confe- 
rences ,  que  ces  Ambaifadeurs  devoient  avoir  avec  le  Due. 

Le  3.  Pouvoir  etoit  d'informer  la  Cour  de  France  de  Tin- 
tention  que  leur  Maitre  avoic  d'obferver  la  Treve  de  28  ans,  8c 
de  fommer  la  meme  Cour  de  la  taire  mieux  obferver  que  par  le 
pafle. 

Le  4..  de  traiter  avec  FAdverfaire  de  France,  de  tous  les  dif^ 
ferends ,  que  leur  Maitre  avoic  avec  lui  ,  &  de  conclure  I2 
Paix. 

Le  5.  ctoit  de  donner  des  PafiTeports  aux  Ambifladeurs  de 
France,  pour  fe  rendre  au  lieu  dont  on  conviendroic  pour  le» 
Conferences.  Tous  ces  Pouvoirs  fe  trouvenc  page  34.  &  fui- 
vantes. 

La  fuite  du  Duc  de  Bourgogne  de  Paris,  interrompit  la  Ne- 
gociation  qui  le  regardoiti  &  ce  ne  fut  que  quelque  tems  apres, 
quelle  fuc  reprife. 

Cependanc  les  Ambafladeurs  des  deux  Couronnes  s'etant  af- 
fembles  a  Lelingham,  immediitement  apres  la  ReVoIution  arri-' 
vee  a  la  Coar  de  France,  &  pendant  qu;  le  Dic  d'OrUans  y 
tenoic  le  cimon  ,   y  conclurenc  une  Treve,   depuis  le  i  d"Oiio-  ; 

bre  14.1^,  juf^u'au  1  Juin  1414..  Da  25  Odobre.  Page  56.  \ 

Dan»  les  Conferences  que  ces  AmbaiTdeurs  eurenc  enfemble ,"  \ 

ceux  d'Anglecerre  firenc  enceudre,  que  ieur  Maitre  precendoic 
que  le  Traite  de  Bretigny  tiic  renouvelle,   &  qu'oa  lui  reftituat 
tout  ce  qui  avoit  ete  eniCve  a  ks  Predec  (feurs ,  depuis  ce  Trai- 
te.     La  Cour  de  France,  allarmee  de  cetce  deraande,  depe^ha  ■Ambifli* 
incontinent  en   AmbalTade  a  H'nri  VAfcheveque  dc  Bourges ,  le  Rqj  j^ 
Connitable  d Alhret ,  &  un  Sccretaire  du  Roi,noiume  Gonthier  Frauce  i^j 
Col.     Leurs  PalTeports  font  du  8  dOitobre,  &  leur  Commif- 
fion  du  n  de  Novembre.  Pages  60,  69. 

Cetoit  appar^mmenc  pour  aecouvrir  ce  que  Henri  avoitdans 
Tame ,  car  leur  Pouvoir  ne  porcoic  que  de  prolonger  la  Treve. 
1414.  Tc   13  de  Janvier,  Hettri  nomma  des  CommifTaires 
pour  irai.er  avec  ces  Amb.ilTadeurs.  Page  88.     II  paroic  par  u-  ft»cs  de 
ne  aucre  Piece  de  ce  Recueil,  que  dans  cecte  Conference  les   ^cgocit» 
Anglois  renouvellerent  la  demande  de  leur  Roi  ,  couchanc  le  tions  eoj, 
Traice  de  Bretigny.     Les  Frangois  repondirenC ,  qu'ils  n'avoicnt  '"  '** 
poinc  d'Inftrudtion  fur  cs  fujcc.     Cependanc  ils  propoferent,  Ceuif'    ! 
comme  d'eux-menr.es,une  voye  qui  leur  paroifToic  propre  apro- 
curer  la  Paix  en  re  les  deux  Couronnes.     Cecoic  le  Mariage  de  •] 

Henri  avec  la  Princefle  Catherine ,  Fille  de  lcur  Maicre,  la  feu-«  \ 

le  qui  reftoic  a  marier.    Henri  ne  trouvoic  nuUement  qus  cette 
voye  fut  propre  a  procurer  la  Paix  ,   &  il  infifta  toujours  fur  la  ! 

Reftitution  ,  comme  fur  le  fejl  moyen  efficace.     Neanmoins, 
comme  le  Mariage  qu'on  lui  propofoit  n'avoit  ricn  d'inGompa-  , 

tible  avec  la  Reititution,  il  voulut  bien  confencir  a  rraiter  fur  ; 

Tun  &  fur  fautre  de  ces  deux  moycn";.   Sur  cela ,  la  Treve  fut  i 

prolongee  jufqu'au  2  de  Fevncr  15 15.  Page  91.     Cela  fait,  les    Xfj^    | 
Anibafladeurs  de  France  s'en  retournerent  a  Paris.  On  voit  par-  proion-    : 
la  Terreur  des  Hiftoriens  Frangois,  qui  difent  que  la  propofition  S"-         I 
de  ce  Mariage  vint  premierement  du  Roi  d'Angleterre.     Mais  des^H^ 
cette  erreur  n'eft  pas  de  confequence.  toiiens 

Quatre  j^urs  apres  la  fign.iture  de  la  Treve  ,  favoir  le  28  de  a""i,'°i6*.  i 
Janvier ,  Henri  nomma  des  AmbalTadeurs  pour  la  Cour  de  Fran-  de  envo-' ' 
ce.  Page  102.  Tf^P?' 

Voici  quelques  A6tes  du  Recueil,qui  peuvent  fervir  \  eclair-  fimcc*" 
cir  cette  matiere. 

Un  engagement  de  Henri ,  qn'il  ne  concradlera  point  de  Ma-  Promelft  1 


Hcnri. 
Lcuit    ,{ 
Pafli:- 
poris. 
Comai(* 
fion. 
C  ommif] 


riage  avec  aucune  aucre  Femme, 
vanc  le  15  de  Mai.  Page  103. 


que  la  Princefle  Catherine,  a- 


Pa- 


de  n'e- 

poufcr 

que  lat 

Piincefle 

Catheii- 

ne. 

Saufcon- 


Un  Pouvoir  a  fes  Ambafladeurs  de  prolonger  ce  terme. 
ge  104. 

Un  Sauf-conduit  du   Roi,  ^onr  Raoul  le  Maire,  Prevot  de 

S.  Donas  de  Bruges ,  &  pour  quatrc  aucres  Envoyes  du  Duc  de  duit  pout 
BourgogKe.  Du  29  Janvier.  Page  112.  lom°d 

Un  autre  femblable,  pour  Roland  de  Hutkerke,  Envoye  du  Bouigof 
meme  Duc.  Du  2  d'Avril.  Page  102.  gne. 

La  Cour  de  France  ayant  trouve  quelque  chofe  a  redire  aux 
Pouvoirs  des  Ambafl"adeurs  Anglois,ou  peut-etrevoulant  gagner 
du  tems,  pria  Henri  de  lui  envoyer  d'aurres  Ambafladeurs,  a- 
vec  des  Pouvoirs  plus  etendus.  Sur  cette  demande,le  Roi  nom- 
ma  fept  autres  Ambafl"adeurs ,  le  31  de  Mii.  Page  131.  Leur 
Commiflion  portoic  de  traicer  avec  la  Coar  de  France  fur  ]es  ^^"'^  ^'^'  1 
deuv  voyes  propofces  des  deux  cotes,  favoir,  la  Refticution  &  Fiance. 
le  Mariage. 

Une  Commiflion  du  Roi  au  Lord  Srroo/» ,  &  cinq  autres,  ^„„„^1^; 
pour  traiter  avec  les  Envoyes  du  Duc  de  Bourgggue ,  qui  ctoient  faires 
en  Angleterre ,  du  Mariage  du  Roi  avec  la  PhncejTe  Catherine.  po"t 


Aatres 
AmbaiJa- 


(0  fOrifitmme  etoit  un  Etendard  couleur  de  Pourprc ,  que  les  Rois  de  Vrnnce  portoient  toujours  i  la  Guerre  coott^  les  lafideles , 


Du 

8c  que 


mariage 
du  Roi, 
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Henri     Du  4  de  Juin.  Page  136. 

V.  Avant  que  de  pafler  a  d'autres  Pieces  de  ce  Recueil,  il  eft 

abfoiument  neceflaire  de  rapporter  ce  qui  s'etoit  paffe  en  Fran- 
ce,  depuis  le  commencement  de  I'annee  1+14. 

Le  Du(  (tOrkans  qui  gouvernoit  au  nora  du  Roi  ,  craignant 

que  le  Daufhin  ne  fit  contre  lui  quelque  equipee  femblable  a 

celle  qu'il  avoit  faite  contre  le  Duc  de  Bourgogne,  tenoit  ce  jeu- 

ne  Prince  tellcment  de  court,  qu'il  n'etoit  gueres  moins  quc 

Le  Duc    prifonnier  dans  le  Louvre.     Un  pareil  etat  ne  convenant  point 

de  Bour-   \  rhumeur   du  Dauphhi ,  il  appclla  fecretemcnt  le  Duc  de  Bour- 

fuf«ouis  ^"^"^  ^  fon  fecours.    Incontinent,  le  Duc  fe  mit  a  la  tete  d'u- 

du  Dau-    ne  Armee ,  &  s'approcha  de  Paris.    II  fut  regu  a  Noyon ,  a 

phin.        Soiflbns,  &  a  Compiegne,  &  fe  rendit  maitre  de  S.  Denys. 

Refolu-       Mais  comme  fon  Parti  ne  fe  trouvoic  pas  affcz  forc  dans  Pa- 

cion  du     ris ,  &  qu'il  ne  put  entrer  dans  la  Ville ,  il  fe  retira.    Immedia- 

deTuffai-  t^rnent  apres  fa  retraite,  le  Roi  publia  contre  lui  une  Declara- 

le  k        tion  fulminante  ■■,  &  la  refolution  fut  prife  ,  dans  le  Confeil ,  de 

Gucire.     \^{  ^^.ne.  la  Guerre.    Pour  cet  effet ,  le  Roi  alla  lui-raeme  a  S. 

Denys,  prendre  rOriflamme  (i),  comme  devant  marcher  con- 

tre  un  Ennemi  de  TEtat. 

Ce  fut  pendant  qu'on  faifoic  en  France  les  preparatifs  de  cette 

Guerrc ,  que  le  Duc  de  Bourgogne  envoya  en  Angleterre  les  Am- 

baffadeurs  dont  on  a  vu  ci-deffus  les  Paffeports.    Pour  favoir 

quelle  etoit  leur  Coramiflion  ,   il  n'y  a  qu'a  confiderer  les  Pou- 

voirs  que  Henri  donna  a  fes  Commiffaires  pour  traiter  avec  eu5f . 

Pouvoirs      Le  premier  portoit  de  traiter  avec  les  Ambaffadeurs  du  Duc, 

donnes      du  Mariagc  du  Roi  avec  Catherine,  Fille  de  fon  Adverfaire  de 

auxCora-  -praHce.  Page  135.     Cependant  en  ce  meme  tems-la,  le  Duc  de 

*e  Hcnfi.  Bourgogne  etoit  non-feulement  fans  credit  a  la  Cour  de  France , 

mais  meme  declare  Ennemi  de  TEtar. 

Le  fecond  Pouvoir  portoit  de  traiter  avec  les  memes ,  d^une 
Ligue ,  Confed&atioH ,  S"  Amiti^  perp^tuelle ,  ou  a  tems ,  entre 
Henri  i^j^  fes  Succejfeurs  Rois  d'Angleterre ,  d^^une  part ;  c^  de 
Fautre,  leur  tres-cher  Coufm,  Jean  Duc  de  Bourgogne ,  fes  Suc- 
cejfeurs ,  fes  Sujets ,  ^  Vajfaux ,  <^  tous  fes  Etats ,  que/s  qu'ils 
foient.  Comme  aujji  de  la  maniere  ^  de  la  forme  du  fecours ,  fub- 
fide,  ou  fuhvention  ,  quHls  fe  devront  donner  les  uns  aux  autret , 
&c.  Page  137. 

Le  troifieme  Pouvoir  portoit  de  recevoir  rhommage  du  Duc 
de  Bourgogne,  comme  Vaffal  du  Roi.  Page  138. 

Par-la  il  eft  aife  de  comprendre,  que  le  Duc  de  Bourgogne , 
qui  voyoit  toutes  les  forces  de  la  France  pretes  a  fondre  fur  lui , 
demandoit  du  fecours  au  Roi  d' Angleterre ,  qu'il  offroit  de  fe 
rendre  fon  Vaffal ,  &  de  faire  reuffir  Ibn  Mariage  avec  Catheri- 
ne  a  fa  fatisfadtion ,  pourvu  que  par  ibn  rnoyen  il  put  recouvrer 
le  poft:e  qu'il  avoit  pcrdu  a  la  Cour  de  France.  Ce  n'eft  donc 
pas  fans  fondement ,  qu'on  a  dit  que  les  armes  d'Angleterre  fu- 
rent  attirees  en  France  par  les  Franqois  memes.  Cependant  au- 
cun  Hiftorien ,  que  je  fache ,  n'a  parle  de  ces  intrigues  fecretes 
entre  Kenri  6c  le  Duc  de  Bourgogne,  avant  le  comraencement 
de  la  Guerre.  Ce  font  des  Anecdotes  qui  ne  fe  trouvent  que 
dans  ce  Recueil,  &  neanmoins  elles  fbnt  abfoluraent  neceffai- 
res  pour  rintelligence  de  THiftoire  de  ce  cems-la.  £n  effec,  ce 
fut  vraifemblablement  fur  la  recherche  que  le  Duc  de  Bourgogne 
faifoit  de  fon  amitie ,  que  Hejiri  forma  le  detfein  de  faire  valoir 
ks  pretentions  fur  la  France.  Ccpendant  cette  negociation  n'eut 
point  de  fuite  pour  cette  fois,  ^  caufe  du  changeraent  qui  arri- 
va  dans  les  affaires  du  Duc  de  Bourgogne,  dont  il  eft  neceffaire 
de  dire  un  mot. 

Le  Roi  de  France  s'etant  mis  en  campagne ,  reprit  les  Places 

dont  le  Duc  s'etoit  empare.    Enfuite ,  les  Flamands  ayant  refu- 

fe  de  fervir  le  Duc  contre  la  France,  le  Duc  de  Bourbon  ,   qui 

avoit  ete  detache  vers  TArtois,  s'y  rendit  maitre  de  Bapaume. 

Charlcs  *-^"  n'avoit  pas  deffein  d'en  deraeurer  laj  mais,  heureufement 

tetombe    pour  le  Duc ,  le  Roi  retomba  dans  fa  demence.    Cela  lui  don- 

en  ii-      na  le  loifir  de  bien  munir  Arras,  &  d'y  faire  entrer  une  bonne 

'"=''«•      Garnifon. 

Le  Oau-      Des  que  lc  Roi  fut  attaque  de  fon  mal ,  le  Dauphin  fe  faifit 

phin  fe     du  Gouvcrnement ,  que  le  Duc  d^Orleans  n'avoit  pas  droit  de 

Gouver"    '"'  difputer.     II  mena  le  Roi,  tout  malade  qu'il  etoit,  au  Siege 

rement.    i^^Artas,  ou  il  trouva  plus  de  difficulte  qu'il  n'avoit  penfe.  Ain- 

II  accor-  fi  j  fans  s'opiniatrer  davantage,il  fut  refolu  dans  le  Confeil  d'ac- 

auDuc^de  cordcr  la  Paix  au  Duc  de  Bourgogne.    Mais  ce  fut  a  de  dures 

Bourgo-    conditions.    II  eft  vrai  qu'on  lut  accorda  une  Amniftie  ;   mais 

8°*"         on  en  excepta  cinq-cens  defes  partifans.  De  plus,  il  fut  conve- 

nu  qu'il  nc  retourneroit  plus  a  la  Cour,  &  quc  les  Bannieresdu 

Roi  feroient  arborees  fur  les  murailles  A'Arras.  Le  Duc ,  con- 

tent  de  s'etre  tire  de  cc  mauvais  pas ,  interrompit  pour  un  tems 

fcs  Negociations  avec  le  Roi  d'Angleterre. 

Nous  avons  laiffc  a  Paris  fept  Ambaffadeurs  d'Angleterre ,  en- 
voyes  pour  traiter  avec  la  Cour'  de  France  fur  les  deux  voyes 
propofees ;  favoir ,  la  Reftitution  &  le  Mariage. 

Ces  Ambaffadeurs  s'affemblerent  a  Paris ,  au  commencement 
de  Mars ,  avec  les  Commiffaires  du  Roi  de  France ,  a  la  tete 
Protocol-  defquels  etoit  le  Duc  de  Berry.  On  trouve  dans  ce  Recueil  le 
le  de  la  Protocollc  authentiquc  de  leur  Conference.  Comme  il  eft  trop 
Confe-  long  pour  pouvoir  etre  ici  rapporte  en  detail,  je  me  contente- 
«"!«'"'  rai  d'en  dire  la  fubftance. 


Les  Ambaffadeurs  d'Angleterre  demanderent  d'abord  tout  le  Henri 
Royaume  de  France.     EnlLite  ils  fe  reduiiiient  a  demander  la    .  ^'^ 
Normandie,  la  Touraine ,  VAnjou,  le  Maine;   tout  ce  que  la  dcurs* 
France  pofledoit  en  Guyemie ,  tout  ce  qui  avoit  ete  cede  a  E-  d'Angle- 
douard  III  par  le  Traite  de   Bretigny ,  tout  le  Pais  litue  entre  j'""^,'^ 
Graveline  6c  la  Riviere  de  Somme ,  rhoraraage  de  la  Bretagne ,  miflai^M* 
&  la  Souverainete  abfolue  de  tous  les  Pais  mentionncs  dans  cet  de  Ftan* 
Article.  •=«• 

Les  Commiffaires  Fran^ois  ayant  fait  plufieurs  objedions  a 
ces  demandes,  &  diverfes  offres  de  leur  cote,  les  Anglois  fe 
reduifirent  a  ces  quatre  Articles. 

1.  Le  Traite  de  Bretigny.  2.  La  moitie  de  la  Vrovence,  & 
les  Comtes  de  Beaufort  &c  de  Nogent.  3.  Six-cens-mille  ecus 
d'or  des  arrerages  de  la  Rangon  du  Roi  Jean.  4.  Deux  mil* 
lions  d'or,  pour  la  Dot  de  la  Princeffe  Catherine. 

A  ces  deraandes,  le  Duc  de  Berry  donna  ces  reponfes  par  e* 
crit.  I.  II  offrit  de  rendre  a  \ hn'^tx.zxxtV Agenois ,  le  Baxa' 
dois,  Auch  en  partie ,  le  Perigord,  la  Bigorre ,  la  Saintonge  au« 
dela  de  la  Charente,  le  ^ercy ,  Montauban  excepte,  \'A?igou- 
mois  &  la  Rouergue. 

2.  Au  fecond  Article  il  repondit,  que  le  Roi  fon  Neveu  ne 
tcnoit  rien  en  Provence,  &  qu'il  n'y  avoit  jamais  rien  occupe 
fur  les  Anglois. 

3 .  Au  troifierae ,  que  le  Roi  de  France  offrant  de  ceder  tant 
de  belles  Provinces,  le  Roi  d'Angleterre  devoit  5'abftenir  de 
faire  des  demandes  ulterieures. 

4.  Au  quatrierae ,  que  le  Roi  offroit  fix-cens-mille  ecus  d'or 
pour  la  Dot  de  Madame  Catherine. 

Apres  plufieurs  debacs,  les  Anglois  perfiftant  dans  leurs  pre« 
mieres  demandes  a  Tegard  des  trois  premiers  Articles  ,  fe  re« 
duifirent  pour  le  4.  a  une  Dot  d'un  million  d'ecus  dor. 

Dc  Duc  de  Berry  perfiftant  tout  de  meme  dans  fes  offres 
fur  les  trois  premiers  Articles ,  alla  jufqu'a  offrir  huic-cens  mil- 
le  ecus  d'or  pour  la  Dot. 

La  principale  difficulte  confiftoit  en  ce  que  Henri  vouloit 
avoir  la  Souverainete  de  tout  ce  qui  lui  feroit  cede,  &  que  la 
France  ne  vouloit  le  donner  qu'en  Fief,  ou  en  Doraaine,  fe- 
lon  retat  ou  chacune  de  ces  Pieces  fe  trouvoit.  La  Confe- 
rence  finit  le   14  de  Mars. 

Depuis  ce  tems-la,  jufqu'a  1'ouverture  de  la  Guerre,il  y  eut 
diverles  Ntrgociations,  des  Ambaffades  reciproques,  des  Con- 
ferences  qui  rouloient  fur  les  Articles  de  celle  qui  vient  d'etre 
rapportee. 

11  etoit  comme  impoffible  que  la  Paix  fe  put  faire  fur  le  pied 
que  Henri  la  propofoic,  a  moins  que  d'y  forcer  la  France  par 
les  armes.  Cecoit  aufli  ce  que  ce  Monarque  efperoit  de  pou- 
voir  faire,  a  caufe  des  divifions  inteftines  de  ce  Royaurae. 

II  favoit  bien  qu'il  n'auroic  a  faire  qu'a  un  des  Partis ,  &  qu'ils 
etoienc  trop  animes  Fun  concre  Tautre,  pour  pouvoir  fe  reunir 
concre  lui.    D'ailleurs,  il  ne  defefperoic  pas  de  gagner  le  Duc 
de  Bourgogne.  Ainfi,    dans  un  Parlement  qui  fut  aflemhle  a  Lei-    Guctre 
cejler  le  31  de  Mai  1414,  la  Guerre  contre  la  France  fuc  re-  comre^la 
folue,&  le  Parlcmenc  donna  au  Roi  les  fecours  neceffairespour  France 
en  faire  les  preparatifs.  par  le 

Touc  le  refte  de  Tannee  1414  fe  paffa  en  Negociations  in-  '^' 
fruducufes.  La  France  n'avoic  pour  buc  que  de  gagner  du  cems, 
&c  d'amufer  Henri ,  qui  de  fon  cbce,  la  leurroic  toujours  de 
Tefperance  qu'en  faveur  du  Mariage  propofc ,  il  pourroit  fe  de- 
partir  d'une  partie  de  fes  pretentions.  Cetoic  dans  cette  vue 
qu'il  prolongeoit,  de  tems  en  tems,  rengagement  volontaire 
qu'il  avoit  pris  a  Tegard  de  Catheri?ie ,  ainfi  qu'on  le  voic  dans 
diverfes  Pieces  de  ce  Recueil.  Pendanc  ce  cems-la,  les  Am- 
baffadeurs  alloienc  &  venoient  de  Londres  a  Paris ,  &  de  Paris 
a  Londres.  Ceft  pour  cela  qu'on  voic  dans  ce  Recueil,  pen- 
danc  cec  intervalle,  tanc  de  Sauf-conduics ,  &  de  Commiffions 
pour  craicer  de  la  Paix  &  du  Mariage.  Mais  ce  n'etoit  que  pour 
s'amufer  reciproquemenc. 

Parmi  les  Ades  de  cette  annee,  on  trouve  un  Pafleportpour 
un  Envoye  AmDuc  £OrUans,  du  i  Novembre.  Page  170.  Ce- 
la  donne  lieu  de  prefumer ,  que  ce  Prince  recherchoit  la  pro- 
tedion  du  Roi  d' Anglecerre ;  mais  ce  n'eft  qu'une  conjedlure. 

Un  autre  pour  Copin  de  la  Fieuville  ^Envoye  du  Duc  de  Bour-    Paflcpon 
gogne,  du  16  de  Novembre.  Page  179.  Ce  Prince  vouloic  tou-  ^"„"0/6 
jours  entretenir  fur  pied  la  Negociation  commencee,  touchant  du  Duc 
fon  AUiance  avec  le  Roi  d'Angleterre.  de  Bout-; 

1415.  Le  15  de  Janvier  la  Treve  fut  prolongee  jufqu'au  i  de  ^xfe^v^^e»- 
Mai,  &  enfin,  a  diverfes  fois,  jufqu'au  15  de  Juillet  de  cecte  vec  la 
meme  annee.  Pages  197.  199.  225.  262.  France 

La  France  etoit  alors  gouvernee  par  le  Dauphin  Louis ,  jeu-  |c'e.'°"' 
ne  Prince  prefomptueux,  qui  jufqu'alors  avoit  cru  pouvoir  a- 
mufer  Henri  par  de  feintes  Negociations.    Cependant,  les  pre-  Pafleport 
paratifs  qui  fe  faifoient  en  Angleterre  ayanc  ouverc  les  yeux  a  P°"*  «l*"*- 
fon  Confeil,  il  y  fuc  refolu  d'envoyer  en  Angleterre  douze  Am-  bafla-'"' 
bafladeurs ,  a  !a  tete  defquels  etoit  V Archeveque  de  Bourges.  Leur  <*«""  «lc 
Paffeport  eft  du  13  d'Avril  1415.  Page  119.  Francc. 

Trois  jours  apres ,  Henri  ayant  aflemble  tous  les  Seigneurs  qui    Declara- 
fe  trouvoient  k  Londres ,  leur  declara  que  fon  deffein  etoic  de  '*?"  '^^ 
paffer  cn   France  ,    pour  recouvrer  fon  bien  par  les  armes.  au^x"sei. 

Le  gneutt. 


ment. 


Thilipfe  prit  avec  lui  a  la  Bataillc  de  Crecy ,  ou  fon  Armce  fut  defaite  d'unc  manierc  Cgnalee  par  Edouard  lll. 
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Henrj     Le    16  d'Avril.  Page  222. 

V.  L'Ambaffade  de  rArcheveque  de  Bourges  ne  produifit  qu'une 

lio^nT/ia  prolongation  de  la  Treve,  jufqu'au  15  de  Juillet.  Page  262. 
Treve.  On  trouve  a  la  page  289  le  Teftament  du  Roi,  qui  ne  con- 

Tefta-     tierij  q„g  jg3  j  ggg  ^  fe3  Favoris  &  Domeftiques. 
Ro".  Lc  5  d' Aout ,  le  Roi  etant  a  Southampton ,  pret  a  s'embar- 

Confpi-  quer,  decouvrit  une  Confpiration  tramee  par  le  Comte  de  Cam- 
laiion       hridge ,  Frere  du  Duc  d^Torck,  &  par  le  Lord  Scroop,  qui  furent 
Roi  de-    punis  felon  leurs  merites.     Les  Hiftoriens  Anglois  difent  que  la 
eouverte    France  leur  avoit  donne ,  ou  promis  un  million  de  livres ,  pour 
Confei"-   ^"^''  ^^  ^°'-  '^^^'^  °'^  '^^  trouve  rien  d'approcliant  dans  la  Con- 
iion  du      fedion  du  C07nte  de  Camhridge ,  qui  fe  voit  page  300.  Leur  dc(- 
^0'"''^.'^«  fein  etoit  de  faire  proclamer  Roi  Edmond  Mortimer ,  Comte  de 
ain  ti  -  j^  Marche,  qui  decouvrit  lui-meme  ia  Conlpiration  au  Roi. 
Defcente     Henri  ayant   fait  embarquer   ibn  Armee,   qui  confiftoit  en 
de  Henii   «roooo  hommes,  ou  environ.mit  a  la  voile  vers  le  20  d'AoiJt, 
de  Giace.  laiilant  le  Duc  de  Bedford  fon  Frere  pour  Regent  en  Angleterre. 
II  defcendit  au  Havre-de-Grace,  &  peu  de  jours  apres,  il  allic- 
gea  Harfleur,  dont  il  fe  rendit  maitre  le  10  de  Septembre. 
II  cnvo-     Le  16  du  meme  mois,  il  envoya  au  Dauphin  \in  Cartel  pour 
^anel  au  ^*^  b.ittre  feul  a  leul  contre  lui ,  a  condition  que  le  vainqueur  fe- 
Daupliin.  roit  Roi  de  France,  apres  la  mort  du  Roi  Charles ,  qui  con- 
ferveroit  la  Couronne  fa  vie  durant.  Page  313.     On  ne  trouve 
point  de  reponfe  a  ce  Cartel. 
Lettre  du      Page  3 14.  On  voit  une  Lettre  de  G.  Bardolf,  Lieutenant  du 
Lieuie-     Roi  a  Calais,  ecrite  au  Duc  de  Bedford,  dans  laquelle  il  lui  dit, 
RoTa'^     que  dans  15  jours,  au  plus  tard,  le  Roi  donnera  Bataille.    JI  a- 
Caiais  au  joute  que  les  Frangois  alTemblent  toutes  leurs  Troupes ,   &  que 
^A^^T      quand  elles  feront  enfemble ,  elles  feront  une  Armee  de  plus  de 
urre.^'"    cent-mille  hommes.  A  Calais ,  le  7  d'0(ftobre. 

Quoique  les  Actes  de  ce  Recueil  faiTent  peu  de  mention  de 
cecte  Bataille,  qui  fe  donna  effeftivemcnt  a  Azincourt  le  22 
d'Oi5tobre,  ils  la  fuppofent  en  beaucoup  d'endroits.  D'ailleurs 
la  viftoire ,  quc  Hemi  remporta  en  cette  occaiion ,  eft  comme 
le  fondemcnt  de  tous  les  evenemens  dont  nous  avons  a  parler 
dans  la  fuite.  Ainii  nous  ne  pouvons  nous  difpenfer  d'en  dire 
deux  mots. 

Apres  que  Henri  fc  fut  rendu  maitre  d'Harfleur  ,   il  demeura 

campe  pres  de  cette  Ville  jufqu'a  ce  qu'elle  fiit  reparee,  &  n'en 

partit  qu'a  la  hn  de  Septembre,oa  au  commencement  d'Od:o- 

Mortalite  brc.    Pendant  ce  fejour ,  fon  Armee  fut  attaquee  de  la  Dif- 

daus  \'\i-  fenterie  ,  qui  en  fit  perir  un  tiers  ,   &  cn  mit  un  autre  tiers 

eloTfe        hors  d'etat  de  fe  fervir  de  fes  armes.     Ce  facheux  etat,  &  la 

faifon  qui  etoit  deja  bicn  avancee  ,   lui  firent  prendre  la  refo- 

lution  de  (z  retirer  a  Calais.    II  efperoit  dc  pouvoir  pafTer  la 

Somme,  au  Gue  de  Blanquetaque ,  oii  Edouard  HI  ravoit  paf- 

fee  le  jour  avant  la  Bataille  de  Crecy.     En  arrivant  a  ce  Gue, 

il  le  trouva  impraticable-  Cela  le  fit  refoudre  a  remonter  le  long 

de  la   Riviere,  jalqu'a  fa  fource,  afin  de  pouvoir  trouver  un 

pafTige.    Pendant  ce  tems-la ,  le  Connetable  A'Albret  qui  com- 

mandoit  TArmee  de  France,  ayant  recu  divers  renforts,  &  fe 

trouvant  a  la  tete  de  plus  de  cent-mille  hommes,   ne  fe  foucia 

plus  de  garder  la  Somme.    Au  contraire  il  fut  bien  aife  que  les 

Anglois  la  pafTalTent ,   afin  qu'il  ne  fut  pas  en  leur  pouvoir  d'e- 

Batallle    viter  le  corabat.    II  alla  donc  les  attendrc  dans  le  Comte  de  S. 

tfAzin-     Polj  tout  proche  d'un  Chateau  nomme  Aziticourt.    Ce  fut  en 

'"'"'■        cet  endroit  que  Henri  le  rencontra ,  &  quavec  quinze  ou  vingt- 

mille  hommes  (quelques-uns  difent  neuf-mille)  tous  recrus  & 

obliges  de  combattre  nuds  de  la  ceinture  en-bas,  a  caufede  la 

maladie  qui  les  prelToit ,  il  mit  cette  grande  Armee  en  deroute. 

Le  Connetable,  le  Duc  dAlen^on^  les  Ducs  de  Braba?tt  &  de 

Nevers  Freres  du  Duc  de  Bourgogne ,  &  un  grand  nombre  d'au- 

tres  Seigneurs  de  marque ,  y  furent  tues.     Parmi  les  Prifonniers 

fe  trouverent  les  Duci  d  Orleans  &  de  Bourbon ,  les  Comtes  d'£« , 

de  Vetidome ,  de  Richemont ,  le  Marechal  de  Boucicaut ,  le  Sirc 

d^Etouievi/k,  &  plufieurs  autres  d'un  rang  inferieur  (i).     Le 

kndemain,  le  Roi  viftorietix  continua  fa  marche  vers  Calais. 

Enfuite  il  repaflTa  en  Angleterre  avec  fes  Prilbnaiers ,  &  y  arri- 

du  Roien  va  le  16  de  Novembre.  Page  327.  Ceft  ainfi  que  fe  pafla  Tan- 

/ngleicr-   nec   1415. 

J^  ^.""  1416.  II  fembloit  qu'apres  cette  grande  viftoire,  Henri  ne 

fonmeis.    diit  plus  penfer  qu"a  continuer  la  Guerre.    Cependant,  toute 

Tannee  1416  &c  la  moitie  de  141 7  fe  palTerent  en  Negociations, 

fans  que  ce  Monarque  parut  meme  faire  le  moindre  preparatif 

pour  reporter  fes  armes  en  France ,   ou  le  commencement  de  la 

Guerre  lui  avoit  fi  bien  reuffi.  Ceft  ce  que  les  Hiftoriens  n'ont 

pas  bien  explique,&  qui  ie  trouve  parfaitement  eclairci  par  les 

Poutquoi  Ades  de  ce  Recueil.    Ceft  que  pnidant  toute  i'annee  141 5  il 

ii  necon-  continua  (es  Negociations  avoc  le  Duc  de  Bourgogne,  pour  le 

»oim  la     mettre  dans  fes  interets ,  ce  qui  lui  etoit  plus  avantageux  que  le 

Cucirc.     gain  d'unc  autre  Bacaille,  &  que  la  prife  de  pluiieurs  Places. 


(i)  HitrJing  ,  Hiftorien  Anglois  qui  etoit  a  la  Bataille,  di:  que 
l'Armee  du  Roi  Henri  ne  confiftoit  qu'en  9000  hommes ,  au  plus; 
Walfingh^m  pretend  qu'ils  n'etoient  que  8000  ;  8c  les  Hiftoriens  Fran- 
^ois  ne  les  font  allcr  que  jufqu^a  lyooo  tout  au  plus.  Les  memes 
Auteurs  des  deux  Nations  conviennent  que  rArmee  du  Connetable 
etoit  de  14.0000  hommes,  au  moins.  La  Chronique  du  Dotteur 
Vnrnel  rapporte  ,  que  lorfque  le  Roi  Henri  envoya  David  Gum ,  Com- 
inandant  d'une  Compagnie  de  GnUois  ,  pour  reconnoitre  TEnnemi, 
fgn  rapport  fut  >  ^»'/i  y  tn  avoii  ajfez  ^onr  luer ,  ajfexi  four  faire  Jes 
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Pour  le  dire  en  paflant,  il  me  femble  que  ce  fut  en  ceci  que  Hekh 
ce  Monarque  fit  principalement  paroitre  fon  habilete.  II  faut 
prefentement  parler  de  ces  Negociations ,  tant  avec  la  Cour  de 
France,  qu'avec  le  Duc  de  Bourgogfie, qui  font  le  fujet  des  Adtes 
de  cette  annee  141 7.  Pour  cet  efiec,  il  eft  neceflaire  premie- 
rement  de  voir  en  quel  etat  fe  trouvoit  la  Cour  de  France  apres 
la  Bataille  d^Azincourt,  puifque  c'eft  la-defllis  que  Henri  regloit 
toute  fa  conduite. 

La  confternation  qui  etoit  repandue  en  France ,  faifant  con- 
cevoir  au  Duc  de  Bourgogne  Tefperance  de  rentrer  dans  le  Gou- 
vernement,  il  crut  devoir  proliter  de  cette  conjonfture.     Pour 
cet  eiTet,  un  mois  apres  la  Bataille,  il  marcha  droit  \  Paris,  a 
la  tete  d'une  Armee.     Mais  le  Dauphin  avoit  pris  de  ii  bonnes  Atmic! 
precautions,  qu'il  Tempecha  d'y.  entrer.     Cependant  ce  jeune 
Prince,  loit  par  un  motif  de  vengeance  contre  fon  Beau-pere, 
foit  qu'il  ne  fe  criit  pas  capable  de  tenir  (eul  le  timon  dans  une 
fi  grande  tempete ,  fit  venir  a  Paris  le  Comte  d' Armagttac ,  enne-  Lc  Com- 
mi  mortel  du  Duc  de  Bourgogne ,    pour  lui  donner  TEpee  de  ^n-f^alc 
Connetable,     Le  Comte  arriva  le  20  de  Decembre  ,■  il  fut  re-  fait°Con- 
vetu  de  la  Chargei  &  cinq  jours  apres,  le  Ddi»/>^7»  mourut,  "«til^le 
non  fans  ibupgon  qu'il  avoit  ete  empoifonne.  ^^    '*"" 

Apres  la  mort  du  Dauphin ,  le  nouveau  Connetable  s'empara    Mort  dn 
du  Gouvernement ,  avec  une  autorite  fi  abfolue,  qu'il  fembloit  D^^ui^Vn.i 
moins  agir  en  Miniftre  qu'en  Souverain.     II  ne  gardoit  aucune  nctable"* 
forte  de  menagement  avec  le  Duc  de  Bourgogne.    Tous  les  Sol-  «'empare 
dats  Bourguignons  qui  etoient  faits  prifonniers,  etoient  pendus  *'"  '~^°^' 
fans  mifericorde  ;  6c  les  habitans  de  P.iris ,  du  meme  parti ,  fe 
trouvoient  expofes  a  de  continuelles  infultes. 

Le  Roi  Charles  avoit  encore  deux  Fdsifavoir,_7fa»,Duc  de 
Touraine , & C/.;dr/«,  Comte  de Ponthieu.  Le  premier,qui  etoit 
devenu  Dauphin  par  la  mort  de  ion  Frere  aine,fe  trouvoitchex 
le  Comte  de  Haynaut ,  dont  il  avoit  epoufe  la  Fille.  Ce  Prin- 
ce,  par  le  confeil  du  Comte  fon  Beau-pere,  envoya  des  ordres 
aux  deux  Partis,  de  pofer  les  armes,  comme  ayant  droit  de 
commander  pendant  la  maladie  du  Roi  fon  Pere.  Le  Duc  de 
Bourgogne  obeit ,  &  fe  retira  en  Flandre.  Mais  le  Connetable ,  Le  Con« 
comprenant  que  le  Dauphin  vouloit  demeurer  neutre  dans  la  "^c'^^''j 
querelle,  refufa  de  recevoir  ies  ordres,  a  moms  quil  ne  fe  de-  lui  obeir. 
clarat  ouvertement  contre  le  Parti  Bourguignon.  Le  Dauphin 
ne  put  fe  refoudre  a  reccvoir  cette  condition.  II  jugeoit  iage- 
ment,  qu'un  Prince  charge  du  Gouvernement  d'un  Etat,  ne 
peut  en  lemblable  occafion  ie  declarer  Chef  de  Parti,  fans  fe 
porter  un  grand  prejudice.  Sous  le  pretexte  de  ce  refus ,  le 
Connetable  d'Armagnac  garda  Tautorite  entre  fes  mains,  pen- 
dant  que  le  nouveau  Dauphin  le  tenoit  toujours  en  Haynaut. 

Pendanc  ce  tems-la ,  le  Duc  de  Bourgogne  renouoit  ks  Ne- 
gociations  avec  le  Roi  d'AngIetcrre.    Parmi  les  Adtes  du  com- 
mencement  de  cette  annee  1416,  on  trouve  divers  PaflTeports  ^^ac(n 
pour  des   Envoyes  du  Duc  de  Bourgogne.     Cetoit  tantot  fous  Ncgocia< 
pretexte  dc  renouveller  la  Treve  marchande  cntre  les  Anglois  j,T*,**' 
&  les  Flamands,  tantot  pour  certaine  afFaire  pendante  au  Con-  leuc?*' 
cile  de  Conftance.    Nous  verrons  bientot  a  quoi  ces  frequens 
envois  aboutirent. 

Cecte  Negociation  entre  Henri  &  le  Duc  de  Bourgogne,  etoit  Caufe 
la  veritable  caufe  de  Fincerrupcion  de  la  Guerre.  Le  Duc  pol^  pourquoi 
fedoic  de  grands  Domaines  en  France,  &  les  Comtes  de  Flan-  J^^^Jj'^  "' 
dre  &  d'Artois  dans  les  Pais-Bas.  D'ailleurs ,  il  etoit  en  Fran-  pohu*la 
ce  Chef  d'un  Parti  puiiTant,  quoiquopprime ,  &  qui  pouvoit  Guerte. 
regagner  l'avantage,  comme  il  le  fit  effed:ivement.  Cetoitdonc 
pour  Henri  un  coup  de  partie,  que  de  mettre  ce  Prince  dans 
fes  interets.  II  etoit  alTez.  clairvoyant ,  pour  s'appercevoir  que 
le  Duc  ne  recherchoit  fon  AUiance  que  pour  s'en  fervir  au  be- 
foin ,  en  cas  qu'il  fe  trouvat  trop  preflTe.  II  faloit  donc  Tame- 
ner  a  faire  cette  demarche ,  par  le  defefpoir  de  pouvoir  fans  ce- 
la  refifter  a  fes  Ennemis.  Par  cette  raifon,  il  n'avoic  garde  de 
prefler  la  France ,  comprenanc  bien  que  cous  les  avancages  qu'il 
obtiendroit ,  ne  pouvoient  que  reculer  Texecution  de  ce  projet. 
Plus  il  auroit  remporte  de  viftoires,  plus  le  credit  du  Conne- 
table  auroit  ete  ruine.  Par  confequent!,  le  Duc  de  Bourgogne 
auroit  pu  rentrer  dans  le  Gouvcrnement,  &  n'avoir  plusbefoin 
du  fecours  de  TAngleterre.  II  etoic  donc  avancageux  pour  Hen- 
ri,  que  les  afFaires  demeuraflent  en  France  fur  le  pied  oii  elles 
fe  crouvoient.  II  faloit  que  le  Connetable  confervat  fon  autori- 
te,  &  qu'il  putfans  obftacle  perfecuter  les  Bourguignons^  afin 
que  le  depit  &  le  defir  de  vengeance  portaiTent  le  Duc  de  Bour- 
gogne  a  faire  une  demarche,  qu'il  n'auroit  jamais  hkc  s'ileut 
pu  trouver  quelque  autre  voye  pour  ruiner  fes  Ennemis.  C'e- 
toit-la,  fans  difficulte,  la  veritable  caufe  de  Tinterruption  de  la 
Guerre  du  cote  de  Henri.  Mais  ,  il  s'en  falut  peu  qu'il  ne  fiic 
la  dupe  de  fa  Politique. 

L'Empercur  SigifmonJ  etoit  alle  en  France,  au  commence-  L'Empe. 
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priftnniers,  &  iiJfez'pour  futr.  Le  Roi  d'Angleterre  expofa  fa  vie  au 
plus  grand  danger ,  combattant  a  pied  a  la  tete  de  fon  Armee.  Le 
Fevre ,  qui  etoit  aulTi  a  la  Bataille ,  rapporte  que  dix-huit  Gentils- 
hommes  Fran^ois  ayant  complote  de  le  tuer ,  ou  de  perir  dans  Ten- 
treprife ,  le  ferrerent  de  fi  pres ,  qu'un  d'eux  avec  fa  hache  d'armes 
lui  donna  un  furieux  coup  fur  la  crete  du  cafque,  qui  le  tit  tomber 
fur  fes  genoux ;  mais  ces  dix-huit  Gentilshommes  turent  tous  tues 
fur  le  chanip.  A  l'egard  de  la  perte  des  Anglois  a  cctte  Bataille, 
Uonfirekt  fait  aller  le  notnbre  des  morts  a  1700;  ik  le  F*»j»,  autre 
^  m&iy 
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ment  de  Tannee,  pour  tacher  de  moyenner  une  Paix  entre  les 

deux  Rois  Ennemis;  mais   il   n'avoit  pas  trouve  ,   dans  cette    q 

Cour,  les  dilpolicions  necellaires  pour  fairc  reuflir  ce  projer.    mois  d'Aofit 

ixcmre  Au    mois 
I  jcux     laiide  s 

ces  deux  Princes,  crut  qu'il  devoit/e  lc.rvir  d'eux  pour  etidor 
mir  Henri  ^  &c  lui  cnlever  Harfleur.  Dans  cette  vue,  il  con- 
fentit  quils  chcrchaflent  des  expediens  pour  procurer  une  Tre- 
ve,  qui  donnat  le  loifir  de  travailler  a  la  Paix.  Sur  ce  confen- 
'"nce^'*  temcnt  ,  les  deux  Princes  Mediateurs  convinrent  avec  He?!ri 
^      '      d'une  Treve  de  quacre  ans,  pendant  laquelle  Harfleur  feroit  mis 


line  Treve  avec  Henri,  pour  tous  leurs  Pais  reciproques,  juf-  Henri 
qu'a  la  S.  Michd  1+17.     Cette  Treve  fut  publiee  a  Calais  au        ^-  ,1 
Mjis  ce  n'etoic  pas  a  cela  fculement,  que  fa  ven-  X'^^' 


Treve   du 
de 


reve  ar 
:cc. 


gement  etoit  tenu  iecret,  parce  qu'il  etoit  ainii  utile  auxdelfeais  reconnoit 
du  Roi  &  du  Duc.  Hemi 

Voici  preientemen:  ce  qu'on  trouve  dans  le  Recueil  des  Adles  dc^Fian- 
Publics,  lur  cette  matiere.  ce. 

Commitlion  a  /  Eveque  de  Lichfield,  &  au  Camte  de  War-  ^^1°"^- 
"wicky  pour  conferei-  avec  les  Envoyes  du  Ditc  de  Bourgogne,  ics  Envo- 


ac  de 


toit  le  pretexte  des  Conferences.  ^^^^  ^^ 

Autre  du  meme  jour,  pour  convenir  avec  les  memes,  d'urie  gne. 

entrcvue  entre  le  Roi  &  le  Duc.  Entrcyue 

Ordre  a  tous  ceux  qui  fonc  tenus  d'accompagner  le  Roi ,  de  jv^ec  le 


en  depot  entre  lcurs  mains ,  fous  cercaines  conditions,  que  les  i^ir  certaines  AfFaires  de  TEglifc.  Du  5  d'AoQt.  Page  374..  C'e-  y"du 

Princes  Fran§ois  prifonniers  en  Angleterre  s'engigcoient  a  exe-  *■"'•■  '"  "'-'»''•■»  '^»-  '^-"f--^—-.-  '»<:  d' 

cuter.    Ceft  ce  qui  fe  voit  dans  uue  dns  Pieces  de  ce  Recueil 
(pag--  362),  &  dont  les  Hiftoriens  n'ont  poinc  parle.    Pendanc 

que  Heari  s'endormoit  fur  Tefperance  de  certe  Trevc ,   le  Cori-  .        ,  -       ,  .  .   _  ,        ...v  .. 

netable,  fous  divers  pretextes,  faifoic  appvocher  toures  fesTrou-  fe  tenir  prets  pour  aller  avei:  lui  a  Calais  ,  ou  il  doit  avoir  une  Dnc  d« 

pes  de  l'a  Normandie.  Qumd  il  fut  pret,  les  Princes  prifonniers  entrevue  avec  quelques-uns  de  fes  Ennemis.  Le  7  d'Ao(it.  Page  Boi^S*^- 

.  refuferent  de  ligner  le  Traite,  qui  p.u-la  devint  inutile.     Dans  375-  Tieve  pu« 

le  meme   tems,  le  Connecable  alla  faire  le  Siege  de  Harflcur ,        Ordre  aii  Gouverneur  de  Calais,  d'y  faire  pyblier  la  Treve  biiee  i 

dont  Heiiri  avoit  neglige  de  renforcer  la  Garnilbn.  conclue  avec  le  Duc  de  Bourgogne.  Du  16  d'Aout.  Page  383.      ^q/";^ 
Ce   Monarque  fe  voyant  ainfi  dupe,  voulut  a  fon  tour  avoir        JVlemoire  qui  marque  le  jour  du  depart  du  Roi  pour  Calais,  du  Roi 

rccours  \  ia  rufe,  &  propofer  une  Treve,  afin  d'avoir  le  tems  favoir,  le  4.  de  Septeinbre.  Page  385.  pout  ' 
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ne  Tie   Je  preparer  le  fecours  pour  Harfleur.  Le  28  de  Juin.  Page  365. 

^'  Enfuite,  il  demanda  une  entrevue  avec  ftn  (.oufin  de  trame. 

Page  3(5(J.  Mais  le  Connetable  fut  fourd  a  touce.j  ces  propoli- 
tions.  Ainfi  Henri  n'eut  plus  de  reiTaarce  que  dans  lcs  annes. 
II  eiperoit  que  la  valeur  &  Texperience  du  Cmte  de  Dorfet  iow 
Oncle,  qui  commandoit  dans  Harfleur ,  lui  donn-jroienc  letenis 
de  pieparer  le  fecours.  II  paroit  par  diverfcs  Pieces  du  Kccueil , 
depuis  le  3  de  Juin  juiqu'au  22  de  Juillet,  que  le  defiein  du 
Roi  ecoit  d'aller  en  perfonne  fecourir  la  Place  alliegee.  M.us 
enfin ,  a  la  Ibllicitacion  de  rEmpereur ,  il  en  donna  la  comniii"- 
(ion  au  Duc  de  Be dfor d  (on  Frerc.  Page  371.  Le  Duc  ayant 
mis  a  la  voile  vers  la  fin  de  Juillec,  b.iccic  le  Vicomcc  d.;  Nar- 
honne,  qui  tenoit  la  Place  bloqufe  par  Mer^  &  par-la  le  Cou- 
netable  fe  vit  oblige  de  lever  le  Siege. 

Nous  avons  laifTe  le  Dauphin  J-ean  en  Hiynaut,  refufant 
d'accepter  la   condition  de  laquelle  dependoic  fon  recour  a  la 


Et  une 

ncrevue 
k^ec  lc 
.01  de 
lance. 


Ca- 

Sauf-conduit  pour  le  Duc  de  Bourgogne ,   avec   une  fuite  de  sJuV-con- 
800  perlonnes,  le  Duc  de  Glocefler  etant  donne  en  otage  au  dii  pour 
CoMe  de  Cbaroloic ,  pour  furece  du  Duc  fon  Pere.     A  Calais,  !?  ^'^^'^' 
en  prefcncc  dc  V ]Lm^trc\xx  Sigifmond.  Du  i  d^OAobre    Page^^o.  ^nz!°^'  . 

Coaiiniinon  a  Thomai  de  Camois,    &c.  pour  recevoir  ies  ler-    Scrmens 
mens  du  Duc  de  Bourgogne ,   &c  du  Comte  de  Charolois  fon  Fils,  '^"D.icdc 
comme  aulli  dc  jurer,  au  nom  du  Roi ,   touchanc  les  Conven-  giic! 
tioiis  palTecs  entve  eux.  Du  2  d'0£lobre.  Page  394..  Conven. 

Convencions  entre  le  Roi,  &  le  Duc  de  Bourgognt^   qui  doi-  V,°T(!Roi 
vcnc  etre  jurees  par  le  Duc.  Page  394.  &ieOiic. 

Leccres-l-^acences  du  Duc  de  Bourgogne,  conformcs  aux  Con-  1-«'"^' 
vencions  precedenccs.  Cell:  ici  une  Piece  anecdoce,  donc  Jes  (i"i?e"s' 
Hilloricns  n'onc  eu.aucune  connoiUance,  &  qui  elt  alfez  cu-  rt  le  ■ 
rieufe  pour  mericer  d'etre  tranlcrite  ici  toute  entiere.  ^;"^  ^^ 

Jea»  Duc  de  bourgogne  ,  ^c.  A  tous  ceux  qui  cfies  Lettres  onc.'""' 
verront  ou  orront ,  Salutz. 

Comme  le  T,es-baut  <^c.  Henri  par  la  grace  de  DieuRoid'En- 


Cour  du  Roi  fon   Pere.     Le  Duc  de  Bourgogne ,  fachant  qu'il 

etoit  dans  la  difpofition  de  demeurer  neutre,  etoit  alle  le  trou-  ghterre ,  qui  fe  dit  Roi  de  France ,  nous  a  enfourmes  de  fes  drois 

legocia-  ver  a  Valenciennes ,   au  commencement  de  rannee.     Dans  la  &  titre  quil  a  au  Royaulme  dr  Coronne  de  Franee; 

ons^en-    Confcrence  qu'il  eut  avec  lui  &  avec  le  Comte  de  Haynaut ,  il  Et  cotmnent ,  a  la  reverence  de  Dieu ,  c^  pour  ejchuir  Vcjfufiori 


Duc 


ie  Bo^^ut-  ^"^  arrete,  que  le  Dauphin  fe  prefenteroit  pour  alier  prendre  en    de  fang  humain ,  il  a  fait  requerir  Cbarles,  fon  Adverjatre  de 

1  naifTance  lui   donnoit,  &  que  s'il  ecoit     France ,  de  lui  lejfer  les  Corone  ^  Royaulme  de  France  avantditz. 


;ogne  8c    France  le  rang  que  fa 


Dau 
lun. 


ove  toutes  les  apourte/tances :  auquelte  Requete  fo?i  dit  Adverjaire 
na  voulu  en  fiulle  maniere  ajfentir ,  ne  a  tiul  aultre  bon  moyen  de 
Paix ; 

Fourquoi ,  le  dit  Roi  iT Engleterre  nous  a  dit ,  que  a  Caide  de 
Dieu ,  de  Noftre  Dame ,  ^  de  Monfieur  Saint  George  ,  ;/  entend 
a  proceder  par  voye  de  fait ,  a  la  lecouverir  dudit  Royaulme  <^ 
de  la  Coronne  de  France  ,  comme  de  droit  lui  femble  qu'it  doit  fai- 
re ,  comme  celui  qui  ft'a   Souverain ,  fors  que  Dieu ,  d  qui  ii  puet 


re^u,  il  y  meneroit  le  Duc  avec  lui.     Que  li  on  refufoit  de  le 

recevoir ,  il  prendroit  avec  le  Duc  &  le  Comte  de  Haynaut  les 

mefures  convenables  pour  tirer  le  Roi  fon  Pere  de  captivite. 
Suivant  cette  relblution  ,  le  Dauphin  fe  rendit  a  Compiegne , 

ou  il  s'arreta,  pendant  que  le  Comte  de  Haynaut  alla  negocier 

cette  affaire  a  Paris.     Des  qu'il  eut  fait  entendre  que  rincencion 

du  Dauphin  etoit  de  rappeller  le  Duc  de  Bourgogne ,  on  ne  vou- 

lut  plus  Tecouter.     Alors  ce  Prince  ne  put  s'empecher  de  faire 

quelques  menaces,  qui  allarmerent  le  Connetable  &  les  parti-  demander  droit. 

Le  Dau- fins.     Pour  fe  delivrer  de   rinquietude  qu'elles  leur  caufoient ,  Et  nqus ,  cogrioiffans  le  droit  dudit  Roi  d'Englcterre ,  <^  confi- 

phin  em-  Hs   fircnt  empoifonner  le  Dauphin  ,   qui  mourut   a  Compiegne  d<^rans  lcs  grandes  yiiioires ,  que  Dieux  ,  de  Jd  grace ,  a  doim^es 

^"'re°"i"de  'Ticme,  le   16  d'Avril  1416,  &  non  pas  en  1417,  comme  Me-  <dr  montr^i-s ,  fi  hien  au  dit  Roi  d'Engleterrt  ^c.  qor  eft ,  com- 

Meieiay    z.eray  le  marque  dans  fon  Abregi,  rne  d  fes  nobles  Progeniteurs  <^  Predecejfeurs ,   Rois  d  Etigieterre , 

fur  ic             Pai-  \^   morc  du  Dauphin  Jean,  Charles  fon  Frere  Comte  de  en  aquerant  leur  droit  de  les  Coronne  <if  Royaulme  de  France  def- 

C^'nov.-  Ponthicu  devint  Dauphin ,  &  Hericier  prefompcif  de  la  Couron-  fus  ditz  ; 

vcau  Dau-  ne.     Ce  jeunc  Prince,    qui  n'etoic  age  que  de  quacorze  ans,  i'e  Promettons  par  ceftes  L?ttres ,  efriptes  de  noftre  main  ,<^fea- 

P'"^  ''"    Itvra  encieremenc  au  Connetable,   par  les  inlTiigacions  du  Roi  de     '"'"  ^ ""'  ■   '    '  '"   '      '    ^"  "'    ^'^ -' ' 

Sicile  fon  Beau-pere,  ennemi  jure  du  Duc  de  Bourgogne.  Alors, 

lcs  afFaires  du  Duc  allerenc  de  mal  en  pis.     Le  Connetable,  ne 

j^irJant  aucune  mefure  dans  les  violences  qu'il  cxergoit  contre  de  France ,  nous  avons  tenu  la  partie  de  fon  dit  Adverjdire ,  e» 

l:s  B.)urgu'.gnons,    &  ayant  mieux  aime  qu'on  tlt  perir  le  Dau-  cuidatit  bicufairc: 

phin  y:an ,  quc  de  s'expoIer  au  rifque  de  voir  triompher  fon  Mais  ores ,  Nous  mieux  enfourmez,,  tenons  ^  des  ore  en  avant 

Knnemi ,  celui-ci  ne  trouva  plus  d'aucre  relTource ,  que  de  fe  voulons  tenir  la  partte  de  l'avant  dit  Roi  cCEngleterre  <^c. ,  ^ 

Entrcvue  j  •'^^■'  encre  les  bras  du  Roi  d'AngIeccrre.     Ainli,  fans  bilanccr  de  fes  Hoirs ,  comme   celui,  ^  ceux  qui  de  droit  efi ,  ^  feront 

eiicre         davantage,    il  donna  ordre  aux  Envoyes  qu"il  avoic  a  Londres,  droits  Rois  de  Fraitce,  dr  qui  de  drott  auroient  la  pojfejjion  du 

h"Dii'c^e  '^'^  convenir  encre  lui  &  Je  Roi ,  d'unc  cncrevue,    qui  devoic  l"e  Royaulme  e^  de  la  Coronne  de  France. 

Bouigo-    fiire  a  Calais   au  mois  d'0£tobre.  Du  5   &   7  d'AoiJt.  Pagcs  Mais  pour  ce  que  le  dit  Roi  d'Eitgleterre  fe  veutabftinerdenous 

gne.           37+5  3 "T-  defirer  d  lui  faire  hommage pour  le  prefent  y  comhien  ^ue  faire  le 

„       j^       Pendant  quc  cctte  affaire  fe  negocioic  a  Lnndres,  il  arriva  dettfftonsy 

de5°liou°' «JLie  les  Bourguignons  de  Paris  comploterent  de  livrer  une  des  Nientmoins ,  Nous  promettons  par   ceftes  prefentcs ,  que  fi  toft 

guignons   portcs  de  cette  Ville  a  leur  Chef.     Cetce  Confpiration  ayant  e:e  que   d  Vaide  de  Dicu ,  de  Noftre  Dame,  &  de  Monfieur  Saint 

i'lcur"^'    decouverte,  le  Connecable  en   fit  punir  lcs  auteurs,  d'unc  ma-  George ,  le  dit  Roi  dEngleterre   ^c.  aura  notable  partie  du  dit 

Cl.et  une  niere  qui  acheva  de  metcre  le  Duc  de  Bourgogne  z.w  defefpoir,&  Royautme  de  France ,  Nous  ferons  au  dit  Roi  d^Engleterre  <^c. 

Je:,poias  ie  determina  enfin  a  faire  la   demarche  qu'il  avoit  li  longtems  hommage  lige ,  <^  ferment  de  foiault^,  tiei  comme  foubgtt  du  Ro^ 

e  1  aiis,    ci,ffgr^g_     ^jrjf,  ^  rie  fe  fouciant  plus  de  gardcr  des  mefures  avec  yaume  de  France  doit  fatre  d  fon  Souverain  Seigneur  Roi  de  Fran- 

la   Cour  de  France,  il  fit  conclure  a  Londrcs  par  fes  Envoyes  tti  &  aujfi  paurchacherons ,  par  toutes  les  voyes  <^  manieres  fe- 


v;c  au 

Cpnneta 

IjIc. 


l^es  de  noftre  priv^  Jeal ,  au  dit  Roi  d^Engleterre  crc ,  que 

Ja  foit   que ,  par  dejfaulte  ae  bonne  tnformation ,  des  drois  ^ 
titre  que  le  dit  Roi  d'Engleterre  a  aux  dits  Royaulme  i^  Coronne 


cre' 


Hiftorien  Franqois  ,  ne  la  fait  monter  qua  quatre  ou  cinq-cens.  Cax 

ton  affure  qu'il  n'y  eut  que  16  foldats  Anglois  de  tues ,  8c  Wdfmg 

h»m  n'en  compte  gueres  davantagc;  favoir,  le  Duc  dTorW;,  lc  Com-     lement,  d'3pres  Stow  ,  que 
tc   de  Siijfoik ,  quatrc  Clieviliers,  8c  z8  liinplcs  foldats.     Le  Fevre  e-      '        '^'  "  '"       '  ' 

ciit  que  du  cote  dcs  Framjois  il  y  en  eut  loooo  de  tues,  ceiit  def- 
quels  dtoient  Princes  ,  &  fept-milie  Gentilsliommes.  Juvenal  des  Ur- 
Jiiis  tuit  monter  le  nombre  des  Priibnniers  a  14000,  Sc  tous  les  Au- 
teurs  ronvienncnt  qu:  leur  nombre  egaloit  celui  dc  rArmee  Anoloi- 
Tem.  X.  P.  L 


fe.  A  rdgard  des  particularites  de  cette  Journee ,  le  Ledteur  n'a  qu'a 
conlulter  l'Hiftoire  de  ce  R-egnc  par  Goodtnin.  Nous  ajouterons  icu-. 
lement,  d'3pres  StOTiV  ,  que  le  Roi  s'en  retournant  a  LonUres ,  trouva 
d  S.  Thoinas  of  IVateringi ,  le  Maire,  les  Aldermans,  &  le  Clergt;  qui' 
lui  ctoient  venus  au-dcvant:  ces  derniers  tirent  une  Proceillon  de  re- 
jouifl"ance,  dans  laqueile  les  Pretres  porterent  lcs  Reliques  ds  70 
Saints. 


P  i 


1x6 


ABREGE'     HISTORIQUE 


H  E  V  R  1  cTCtes  que  nous  faveroiis ,  ou  que  aucun  nous  puet  er.fourmer ,  de 
V.      faire   le   dit   Roi  cCBngleterre  &c.  wnir  a  fon  propos  ,  d^avoir 
reale  (^  paifble  poffeffion  de  les  Royaulvie  O"  Coronne  de  Fran- 
ce  ava?it  dit. 

Et  que.,tout  le  temp  que  le  dit  Roi  d^Etigleterre  <irc.  fe  vuet 
employer  a  ia  recouvere  des  dits  Royaulme  <^  Coronne  de  Fran- 
ee ,  7J0US  fcrojjs  guerre,  ove  toute  7ioJire  puijfance ,  a  noz.  enne- 
wis  du  Royaulme  de  France  :  Cefi  affavoir  ,  <j  A.  B.  C.  D  , 
^  a  toutes  leurs  gens ,  pais ,  (^r  Bienvueillantz,  qui  feront  def- 
obeijfans  au  dit  Roi  dEngleterre  &c. 

Et  outre  ce ,  promettons  que , 

Pour  nulles  alliances  ou  lettres  faites  ou  a  faire ,  efitre  le  dit 
Roi  d' Engleterre  (^c.  (^  nous  ,  en  kfquelles  font  ou  feront  ex- 
ccptcz  lc  dit  Adverfaire ,  ou  le  Filz  du  dit  Adverfaire  au  dit 
Roi  d'F,ngleterre  ^c. 

Nefl  ,  ne  fera  nojlre  entention  ,  de  faire  prfjudice  nulle  au 
dit  Roi  dEfjgleterre  ,  ne  a  chofe  que  nous  lui  avons  promis  en 
cejtcs  noz.  Lettres,  rnais  les  accomplirons  en  chafcu7i  point. 

Et  aujji,  fi  aucune  tielle  cxception  de  VAdverfaire,  ou  de  fon 
Filz ,  comme  d:JJus ,  foit  par  nous  exprejfee  ,  pour  un  plus  grant 
bien  c^  pour  plufiof ,  a  Vaide  de  Dieu ,  venir  au  bien  de  la  be- 
foingne  dejfus  dit ,  Nientmoins ,  nous  voulons  ^  defclairons  par 
ceftes  noz  Lettres ,  tielles  exceptions  pour  voides  «^  ds  ntille  va- 
lue ,  ne  efj'et. 

Et  a-jin  que  chafun  fache  que  cefles  itoz  Lettres  procedent  de 
noflre  piire  ^  franche  voulonte ,  <^  que  jtous  les  voulons  garder 
^  objcrzer  en  tout  (^  en  chafcun  point ,  faiifiz  Janiais  faire  ou 
've-fiir  d  1'encontre  en  aucune  maniere ,  Nous  le  jurons  e^  pro- 
?nettons ,  par  la  foi  c^  loyaultS  de  noflre  corps ,  ^  en  parole  de 
Tri'tce. 

Ejcripte  &  fgnh  de  nofire  propre  main  ,  ^  feaUe  du  privf 
feal  de  tios  armes.     A  Calais  ,  le jour  d'Oilobre ,  l'An   erc. 


danne  a 
cette  at- 
faiic. 


Erreut 


^liin. 


Tour  quc  Mezeray  (iic  „  qiie  la  paffion  de  domincr  tranfporta  fi  fort 
Mczcray  ^^  jg  j^^^.  ^^  Bourgogne ,Q^'\\  aila  s'aboiiclier  avec  le  Roi  d'Aa- 
„  gleterre  a  Calais,  &  y  conclut  avec  lui  une  Treve  particu- 
„  liere,  par  oii  il  s'engageoit,  en  quelque  manicre,  a  ne  pas 
„  fecourir  le  Roi  de  France  fon  Souverain".  Mais,  outre  que 
la  Trcve  etoit  deja  conclue  &  publiee  a  Calais  ,  avant  que  le 
Duc  s'y  rendici  ce  qu'on  vient  de  voir  fait  aflez  connoitre  qu'il 
s^agiflbit  de  tout  autre  chofe ,  entre  Henri  &c  le  Duc ,  que  d'une 
Treve  particuliere. 

Je  remarquerai  ici  en  palTant,  que  Mezeray  commet  une  er- 
grofllcre  ^.^^^  capitale,  qui  caufe  beaucoup  de  confufion  dans  THiftoire 
Hiftorien  de  ce  tems-la ,  en  difant ,  que  de  Calais  le  Duc  de  Bourgogne  alla 
touchanr  s'aboucher  avec  le  Dauphin  yean  ,  qui  etoit  mort  depuis  fix 
]e  Dau-  ^^.^  ^  ^  gj^  pla^anc  la  mort  de  ce  Prince  en  Tannee  1417  ,au- 
lieu  qu'il  mourut  au  mois  d'Avril  i^id.  Cela  paroit  manifefte- 
ment  par  les  Lettres-Patentes  qu'on  vient  dc  voir ,  ou  le  Duc 
fe  ligue  avec  Henri  contre  le  Dauphin.  Or  ce  Dauphin  ne  pou- 
voic  etre  que  Charles,  qui  etoit  fon  Ennemi  jurej  au-lieu  que 
jfean  etoit  fon  Ami ,  ainfi  qu'on  Fa  vu  ci-devant.  Ceft  moins 
pour  faire  remarquer  Terreur  de  Mczeray ,  que  pour  donner  a 
connoitre  rutilite  de  ce  Recueil ,  que  j'ai  fait  cecte  obferva- 
tion. 

Pendant  que  Henri  etoit  a  Calais,  la  France,  allarmee  de 

Tentrevue  qu'il  devoit  avoir  le  Duc  di  Beurgogtie ,y  envoya  TAr- 

cheveque  de  Reims,  avec  cinq  autres  Ambairadcurs,  fous  pre- 

^Vf^""  tcxte  d'y  travailler  a  la  Paix.     Mais,  felon  les  anparences,  c'e- 

iic   Hcnii  1      .,  .     ,  ,-r  •  Ti  ~  1 

&  le  Duc  toit  pour  decouvrir  ce  qui  s  y  palloit.     11  paroit,   par  toutes  les 

de  Bour-  Hiftoircs  de  France,   qu'ils  ne  purent  penetrer  ce  fecret,  quoi- 

que  dans  la  fuite  les  demarches  du  Duc  de  Bourgogne  le  firent  af- 

fez  foupgonner  d'etre  trop  bon  Ami  des  Anglois.     Cependant, 

cette  AUiance  entre  le  Roi  &  le  Duc  de  Bourgogne  eft  comme 

le  pivot,  fur  lequel  tournenc  les  principaux  evenemens  qui  Tont 

Utilite   precedee,  &  qui  Tont  iuivie.  On  pcut  comprendre  par-lacom- 

de  ce  Re-  ^:^^^.^  j^  plupart  des  Hiftoircs  font  imparfaites ,  &  combien  ceRe- 

cueil  peut  etre  utile  a  ceux  qui  ecriront  a  Tavenir  cclled'Angle- 

terre.    Pendant  leur  fejour  i  Calais,  les  Amballadeurs  de  Fran- 

ce  obtinrent  une  Treve,   depuis  le  9  d'Odl:obre  jufqu'au  2  de 

Fevrier  1+17,  N.  S.  Page  597. 

Liguc  de     parnni  les  Aiftes  de  Tannee  i\iG  on  trouve  un  Traite  d'Al- 

vccl-Em-liance  &  de  Ligue  concre  la  France,entre  rEmpereur  Sigifmond 

pereur.     ^  Henri.     Ce  Traite  fut  figne  a  Cantorbery   le  15  d'Aout, 

pendant  que  1'Empereur  etoit  en  chemin  pour  fe  rendre  a  Ca- 

lais.     Pages  377  381.     Cela  fait  comprendre  que  rEmpereur 

rEmpc-    n'etoit  pas  un  Mediateur  impartial ,  puifque,  fans  avoir  regu  au- 

teur  ai'e-cune  injurc  de  la  Cour  de  France,  il  fe  liguoit  contre  elle  avec 

f"«n''''*^°"  Ennemi,  fous  pretexte  qu'il  n'avoitpu  reulTir  a  faire  laPaLx 

entre  les  deux  Couronnes.     Ce  Traite  fait  encore  voir  que  le 

voyage  dc  Sigifmond,  &  fon  fejour  en  France  &  en  Angleterre, 

n'etoient  pas  definterefTes ,  comme  il  avoit  voulu  le  faire  enten- 

dre.     On  y  voit  que  Henri  s'engageoic  a  lui  procurer  la  jouif- 

fance  de  certaines  pretentions  qu'il  avoit  fur  quelques  Provinces 

de  France ,  &,  rhommage  de  certains  Pais  qui  n'y  iont  pas  nom- 

mes.    Apparemment  c'etoient  la  Provence  &  le  Dauphine.  De 
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Dinimu- 1 

lation  de 


fon  cote ,  Sigifmond  s'engageoit  a  aider  de  tout  fon  pouvoir  He»-  H  e  n  « j 
«,3  conquerir  tout  le  Royaume  de  France.  Jl  paroit  encore,  ^'- 
par  quelques  Pieces  de  ce  Recueil ,  qu'apres  la  fignacure  du  Trai- 
te  de  Ligue  contre  la  France,  rEmpereur  etant  a  Calais,  y  con- 
tinuoit  encore  rOfiice  de  Mediateur  entre  les  deux  Couronnes, 
la  France  ignorant  its  engagemensj  ce  qui  nc  paroit  pas  trop 
honnete.  Page  387.  Enfin  on  voit  en  divers  endroits  du  Re- 
cueil,  qu'il  y  avoit  une  etroite  liaifon  &  une  parfaite  correfpon- 
dance  entre  TEmpertur  &  Henri. 

Des  que  le  Roi  d'Angleterre  fe  flit  aiTure  du  fecours  du  Duc 
de  Bourgogne,  il  tourna  toutes  fes  penfees  du  cote  de  la  Guer- 
re.     Dans  cetce  vue,  il  envoya  des  Ambaffadeurs  en  Arragon,  Ambaira- 
en  Caftille,  en  Allemagne  ,   aux  Villes  Hanfeatiques ,   &.  a  la  ^^  '^.'^ 
Republique  de   Gcnes  ,    afin  de  tircr  des  fecours  de  tous  ces  p j^ur  re^uf- 
Etats,  ou  du  moins  les  engager  a  garder  la  Neutrahte.    Tou-  ''f  iians 
tes  ces  Commiflions  fe  trouvent  parmi  les  Ades  du  mois  de  f"„'?'f' 

-i-~i  f  .       .  *  itiiis  con~ 

Decembre.  trc  la 

Avant  que  de  paflcr  a  ceux  de  Tannee  fuivante  141 7,  il  ne  'l"""'. 
fera  pas  hors  de  propos  de  remarquer  un  fecond  anachronifme  nadironil^ 
de  Mezeray ,  qui  met  la  feconde  defcente  de  Henri  en  France ,  mc  de 
dans  rannee  1416.  Ccrtainement  ce  ne  fut  qu'a  la  fin  de  Juillet  ^^^''"ay. 
141 7,   commc  il  paroic  par  diverfes  Pieces  de  ce  Recucil ,  6c 
par  toute  la  luitc  de  THiftoire. 

1417.  Parmi  les  Ades  du  mois  de  Janvier  de  Tanne  1417,  Lettrc  de 
on  trouve  une  Lettre  du  Roi  a  Tiptoft,  ibn  Ambafladeur  aupres  S'""^* 
de  rEmpereur  6';^//«?o»z/,dans  laqueUe  il  lui  decouvre  unSecret, 
avec  ordre  de  n'cn  parlcr  qu'a  rEmpereur  lui-meme.     Voici  ce 
que  c'cfl ,  en  fubftance. 

Les  Princes,  &:  aurres  Prifonniefs  de  marque  Fran^ois,  qui   '^'^Sfcia- 
etoient  en  Angleterre,  avoicnt  propopole  au  Roi  de  fairc  lcur  ncuUeres" 
accord  particulier  avec  lui.    Mais  ilir  ce  que  He?:ri  avoit  vou-  c""e 
lu  exiger  d'eux  qu'ils  le  reconnuflent  pour   Roi  de  France  ,  \^'^""  ^ 
le  Duc  d'Orl/ans  avoic  repondu  pour  tous,  qu'il  n'y  avoit  pas  fonmers 
moyen  de  traiter  fur  ce  pied-la.     Quclque  tems  apres,  le  Duc  Funsois, 
de  Bourbon  lui  demanda  une  Audience  particuliere ,  &  lui  dit, 
que  dcpuis  qu'ils  avoient  eu  Thonncur  de  lui  parler ,  ils  avoient 
envoye  des  gcns  en  France,  afin  de  s'inftruire  exaftement  tou- 
chant  les  droits  qu'il  avoit  llir  ce  Royaume ,  &  qu'il3  en  avoienc 
rcgu  des  lumieres  quils  n'avoient  pas  eues.     Qy'en  fon  particu- 
licr  ,    ayant  appris   qu'il  avoit  oftert  de  fe  departir  des  droits 
qu'il  avoit  fur  la  Couronne  de  France  ,   moyennant  qu'on  lui 
reftituat  les  Terres  cedees  a  Edouard  III  dans  le  Traite  de 
Bretigny,   &  qu'on  y  ajoutat  la  Normandie,  il  trouvoit  cette 
ofire  fi  raifonnable ,  qu'il  jugeoit  que  la  Paix  pouvoit  &  devoit 
fe  faire  k  cette  condition.    U  lui  fit  meme  entendre,  que  c'etoit 
le  fentiment  des  autres  Prifonniers. 

Sur  ce  fondement ,  il  lui  demanda  la  permiflion  d'aller  en 
France ,  pour  y  foUiciter  la  Cour ,  ,au  nom  de  tous ,  a  accep- 
ter  cette  propofition.  Que  fi  elle  refufoit  d'y  confentir,  il  s'en- 
gageoit  a  mettre  fes  Places  en  des  mains  fures ,  &  a  revenir  en 
Angletcrre,  oii  il  lui  feroit  hommage,  &  lui  preteroit  fcrmcnt 
de  fidelite.  En  memc  tems,  il  le  pria  de  lui  garder  le  fecrer, 
a  caufe  du  danger  qu'il  y  auroit  pour  lui ,  s'il  etoit  decouvert 
pendant  fon  fejour  en  France.  Sur  cct  engagement ,  le  Roi  lui 
donna  un  Congelimite,  apres  avoir  regu  fon  Fils  en  otage,  & 
des  cautions  pour  200000  ecus.  Ceft  ce  que  le  Roi  chargeoit 
Tiftaft  de  decouvrir  a  rEmpereur ,  pour  en  avoir  fon  avis.  En 
meme  cems,  il  lui  ordonnoit  de  dire  a  ce  Prince,  que  cette  af- 
faire  ne  retardcroic  pas  rExpedition  qu'il  projettoit  de  faire  en 
France.  Du  25  de  Janvier.  Pagc  427.  Comme  on  ne  trouve 
point  de  fuite  a  cette  afFaire,  je  conjefture  que  c'ecoit  une  rufe 
du  Connecable  d'Ar>nagnac,  qui  faifoic  agir  le  Duc  de  Bourbon 
pour  endormir  Henri  ibus  refpcrance  de  cette  negociation ,  & 
retarder  ks  preparatifs.  LeDuc  deBourbon  nefit  ricn  en  Francc  i 
&  quand  il  fut  de  retour  en  Anglcterre ,  il  n'executa  point  fon 
engagemcnt.  On  trouve  dans  ce  Recueil  quantite  de  Pieces, 
qui  regardent  cette  affairc.  Peut-etre  rordrc  quc  le  Roi  donna 
le  I  dejuin,  de  rcnfcrmer  le  Duc  d'Orl/ans  dans  le  Chateau  de  dans  le 
Pontefra<fl  (Page  476)  en  etoit-il  unc  fuite.  £'i^"rc 

Pendant  que  Henri  fe  preparoit  a  reporter  ks  armcs  en  Fran-  f,acir. 
ce ,  le  Connctable  ^Armagnac  tachoit  de  le  recarder  par  de  nou-    Hcnri  «c 
velles  ncgociations.    Henri  l'amufoit  a  fon  tour  de  la  meme  ma-  ^^^^^^ 
niere,  en  ne  refufant  jamais  d'entrcr  en  Traite.     Cependant,  il  s-amufcnt 
:  perdoic  pas  un  moment  dans  fes  preparatits  pour  la  Guerre.  ''«ipro- 
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On  trouve  dans  ce  Recueil,  que  pendant  ce  tems-la,  il  ve-  ^^ J;°"'~ 
noit  frequemment  des  Envoyes  du  Duc  de  Bourgogne  a  Lon-  ^  ^  ' 
dres,  fous  pretexte  de  rcnouveller  la  Treve,  qui  fuc  en  eftet 
prolongee.  Du  8  de  Mai.  Page  451.  Mais  ce  n'etoit  pas  l^ 
leveritable  motif  de  ces  Ambaffades.  Vraifemblablement,  c'e- 
toit  pour  conccrter  avec  le  Roi  la  diverllon  que  le  Duc  fe 
propofoit  de  faire ,  pcndant  que  le  Roi  attaqueroit  la  Norman- 
die.  Le  Connctable  lui  fournic  lui-meme  un  pretextc  de  pren- 
drc  les  armes,fans  qu'il  pariit  quc  ce  fut  en  feveur  du  Roi  d'An- 

gleterre.  .  , 
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(.)  Les  habitans  du  plat-pais  avoient  congu  une  fi  terrible  frayeur     Lainc  &   dc  faire  du  Drap.     De  fortc  quc    es  An|lois  etant  alles  a 
s  Ansilois ,  qu'il  ii'y  eut  pas  moins  de  2>-ooo  familles  qui  s*cnfui-     UJimx ,  Ville  confidcrablc  %  fix  licues  de  la  Mer_,  ;ls  n  y  trouverent 
dans  la  Bww^se,  donc  lcs  hibitans  apprircnt  l'art  de  preparer  la     qu-un  Vieilliid  Sc  une  Fcmraci   tout  le  rcae  s  etoir  retire  dans  le^ 
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Qaoiquc  ia  Reine  lfal>e/'e,  Fcmnie  du  Roi  Charles,  ne  fuc 
pas  Amie  du  Duc  de  Bourgogne  ,  clle  ne  laiflbit  pas  d'incom- 
moder  le  Connerable.  II  craignoit  qu'elle  ne  trouvit  le  moyen 
de  reloigner  du  Gouvernemcnt  ,  loit  en  gagnanc  le  Roi  fon 
Epoux  dans  quelqu'ua  de  fcs  bons  intervalles ,  ou  bien  le  Dau- 
phin  fon  Fils.  Pour  eviter  ce  coup,  il  lut  infpirer  au  Roi  & 
au  Dauphin  tant  de  foup^ons  contrc  cecte  Princelle,  qu'il  la  fit 
releguer  a  Tours:  affi-onc  qu'elle  ne  lui  pardonna  jamais,  non 
plus  qu'au  Dauphin. 

Le  Dttc  de  Bourgogve ,  qui  ne  chcrchoit  qu'un  pretexte  pour 
agir,  prit  occafion  de  la  rclegacion  de  la  Reine,  de  la  morc  des 
deux  premiers  Dauphius,  &  de  diverles  autres  chofes,  pourde- 
cricr  la  conduite  du  Connetable.  II  publia  fur  ce  fujet  un  Ma- 
nifelle,  qu'ii  envoya  aux  principales  Villes  du  Royaume,  dont 
plulieurs  prirent  ouvertemenc  fon  parci.  Tout  le  monde  gene- 
ralemenc  ecoic  mecontent  du  Gouvernement  du  Connecable, 
qui  ecoic  des  plus  violens.  Apres  cela ,  ie  Duc  de  Bourgogne  s'ap- 
procha  de  Paris  avec  une  Armee,  &  s'enipara  de  plufieurs  Vii- 
les  du  voifinage. 

Dans  ce  meme  tems,  leRoi  d'Angleterre  ayant  mis  a  la  voi- 
le  vers  ia  fin  du  mois  de  Juillec,alla  defcendre  a  Touque  enNor- 
mandie ,  avec  une  Armee  d'environ  vingt-cinq-mille  hommes. 
Ainli,  ic  Dauphin  &c  ie  Connecabie  fe  virenc  reduics  i  ia  necef- 
fite ,  ou  d'abandonner  Paris  au  Duc  de  Eourgogne ,  ou  de  iailler 
la  Normandie  expofee  aux  armes  Angloifes,  pour  pouvoir  fau- 
ver  Paris.  Ils  prirenc  ce  dernier  parci,  «Sc  fe  tinrenc  renfermes 
dans  la  Capitaie.  On  peuc  aifemenc  juger  que  les  afFaires  ecant 
dans  cecce  fituation ,  Henri  ne  trouva  pas  beaucoup  d'oppolitioii 
tn  Normandie.  D'abord,  il  le  rendit  maitre  de  Touque,  &  de 
divers  aucres  Chateaux  :  enfuite  de  Caen ,  de  Bayeux ,  de  Man~ 
te  f  d^Alenpn,  de  Falaize.  On  trouve  dans  ce  Recueil  les  Ca- 
pituiacions  de  toutes  ces  Places ,  dont  ies  dates  peuvent  etre  de 
quelque  utiiite. 

Nous  avons  vu  la  Reine  Jfabelk  releguee,  &  commeprifon- 
niere  a  Tours.  Cette  retraite  forcee  ne  convenoit  poinc  a  fon 
humeur,  &  eile  s'unic  pour  s'en  cirer,  avec  ie  Duc  de  Bourgo- 
gae.  Leur  Traice  fe  fic  (i  fecrecemenc,  que  la  Cour  de  France 
n'en  euc  pas  ie  moindre  avis.  Touc  a  coup  Ic  Duc  de  Bonrgo- 
gntf  qui  affiegeoic  Corbeil,  partic  de  fon  Camp,iSc  pric  la  rou- 
te  de  Tours,  d'0Li  ii  enleva  cetce  PrinccflTe  fans  oppoficion.  II 
la  conduifit  i  Troye  en  Champagne ,  ou  elle  prit  la  qualite  de 
Regente,  precendant  que  le  Roi  &  le  Dauphin  ctoicnc  deccnus 
captifs  par  le  Connetable. 

Cependant ,  Henri  concinuoit  toujours  fes  conquctes  en  Nor- 
mandie.  Immediatement  apres  la  prife  de  Touque,  il  avoit  e- 
cric  au  Roi  Charles,  pour  lui  notifier  i'intention  oii  il  etoit  de 
recouvrer  fon  bien  par  les  armes.  Du  ^  d'Aout.  Page^Sz.  Char- 
les  lui  repondit,  qu'ii  avoic  toujours  defire  ia  Pai.x,  qu'il  la  de- 
firoit  encore ,  &  ecoic  pret  a  prendre  pour  cela  touces  ies  voyes 
convenables.  Page  517.  H?«ri  repliqua ,  que  s'il  fouhaicoic  d'en- 
trer  enTraice,  il  ofFroic  d'envoyer  fes  Ambafladeurs  en  quei- 
que  licu  commode.  Sur  ceia  on  convint  du  iieu  de  Bernojivil- 
le ,  entre  Touque  &  Harfleur.  Mais  cette  Conference  ne  fe 
tinc  que  ie  28  dc  Novembre.  On  en  voit  le  detaii ,  page  517 
&  fuivantes.  Ce  qu'il  y  ade  pius  important  fur  ce  fujec,  cefonc 
les  conditions  fous  lefquelles  Henri  oflFroic  de  faire  ia  Paix,  fa- 
voir :  Que  Charles  conferveroic  ia  Couronne ,  fa  vie  duranc  ; 
mais  qu'apres  fa  morc ,  elle  viendroic  a  He?iri  &  a  fes  Heritiers : 
Que  pendanc  la  vie  de  Charles ,  Henri  feroic  Regenc  du  Royau- 
me.  A  ces  conditions,  il  ofFroic  d'epoufer  la  Princefle  Cathe- 
ri7ie,  fans  impofer  aucune  charge  au  Roi  fon  Perc,  ni  au  Ro- 
yaume.  Cette  Conference  ne  fut  pas  pouflee  forc  loin ,  parce 
que  l'Arclievequs  de  Reims ,  qui  ecoic  \  la  ceCe  de  i'Ambatra- 
de  de  France,  n'avoic  pas  des  Inftruftions  pour  traiter  fur  une 
femblable  demande. 

Pendant  ce  tems-ii ,  He^iri  continuoit  la  Guerre  en  Norman- 
die,  malgre  la  rigueur  de  l'Hiver.  II  vouloit  profiter  de  la  con- 
jonfture,  qui  ne  pouvoit  ecre  plus  favorabie  pour  lui.  Les  Ca- 
pitulations  des  Places  qui  furenc  prifcs  pcndanc  ie  refte  de  l'an- 
nee  1417,  &  ies  premiers  mois  de  1418,  occupenc  un  efpace 
aflez  confiderable  dans  ce  Voiume  (i). 

1418.  L'annee  1418  apporta  aux  affaires  de  Henri  un  chan- 
gemenC  confiderabie ,  qui  fuc  caufe  par  la  revoiution  arrivee  en 
celles  de  la  Cour  de  France.  Martin  V,  qui  avoit  ete  eiu  Pa- 
pe  au  Concile  de  Conftance  ie  11  de  Novembre  141 7,  en- 
voya  deux  Legats  en  France,au  mois  d'Avril  1418.  Leurcom- 
miffion  portoic,  de  faire  ia  Paix  entre  les  Rois  de  France  8c 
d'Angleterre,  ou  de  faire  publier  des  Treves,  &c.  Tartitm  ta- 
rnejt  dijjidentium  accedente  confenfu.  11  fut  en  cela  plus  retenu 
que  Jeaii  XXII,  qui ,  comme  on  Ta  vu  dans  i'Extrait  du  To- 
me  IV  de  ce  Recueii ,  ordonnoit  a  fes  Legats,  de  faire  la  Paix 
entre  les  Rois  d'Anglecerre  &  d^Ecoffe ,  fans  ajcucer  cecce  clau- 
fe.  11  paroic  par  l^Hiftoire  de  Mezeray,  que  ies  Legats  de  Mar- 
tin  V  avoienc  ordre  de  faire  premieremenc  tous  ieurs  efForts , 
pour  accorder  ies  dcux  Fadtions  qui  divifoicnt  la  France.  Ce 
fut  auffi  par-la  qu'ils  commencerent.  Ils  firent  tant,  que  le  17 
de  Mai,   lc  Dauphin  &  le  Duc  de  Bourgogne  convinrent,  que 


toutes  haines  eteintes,  iis  gouverneroient  conjointement ,  pen-  Henri 
dant  la  vie  du  Roi.     Mais  le  Connetabie  mit  des  obflacles  in-       V. 
vincibles   a  l'e.\ecution  de  ce  Traite^  &  ie  Chanceiier,  qui  e-  ^''"'s  ^a 
toit  fa  creature ,  refufa  de  le  fceler.  emp£-- 

La  demarche  du  Connetabie  ouvrit  les  yeux  a  bien  des  gens  cbee  par 
de  fon  propre  Parti.  Iln'ecoitpas  mal-aifede  comprendre , qu'en  'i.*^"' 
s'oppofanc  a  une  reconciiiacion  fi  defiree  de  rouce  la  France,  il  bie."'"'"'' 
facrihoir  le  bien-public  a  fes  propres  inrereCs.     Ses  Ennemis  en  Les  Uout- 
prirent  occafion  de  decrier  fa  conduite,  8c  quand  ils  virentque  g"ig"ons 
le  Peuple  etoit  emu  contre  lui,  ils  drelTerent  un  compiot  pour  ^pjii, 
rendre  ies  Bourguigimts  maitres  de  Paris.     Ce  deflein  leur  reuf- 
fit.  Le  24  de  Mai ,  Lijle-Adam ,  Gouverneur  de  Pontoife  pour 
le  Duc  dc  Bourgogne ,   fut  introduit  dans  Paris  par  la  porte  S. 
Germain,avec  800  chevaux.  M^ais  incontinent  apres , une gran- 
de  quantite  de  Peuplc  fe  joignit  a  lui,   en  forte  que  les  Arma- 
gnacs  n'eurent  pas  ie  tems  de  prendre  des  mefures  pour  fe  defen- 
dre.     Tanneguy  du  Chatel,  Gouverneur  de  la  Bailille,  accourut 
promptemenc  au  Louvre ,  &  en  enleva  le  Dauphin ,  nud  en  che- 
mife ,  afin  de  le  mettre  a  couverc  de  ia  fureur  des  Bourguignons. 
Le  Connecable  ne  trouva  point  d'autre  reffource,  que  de  fe  ca- 
cher  chez,  un  Ma^on ,  qui  le  decouvrit.    On  i'enferma  incon- 
tinent  dans  les  Prifbns  du  Palais. 

A  cecce  nouvelle ,  les  Bourguignons  qui  avoienc  ete  bannis  dc  fls  maffi- 
Paris  y  etant  retournes,  fircnt  ie  12  de  Juin  un  maffacre  epou-  S'"-'"'  '.^ 
vantable  des  Armagnacs.     Le  Connetabie  fut  tire  de  prifon,  bie'^^:"^"" 
maffacre,  &  traine  dans  ies  rues.     En  un  mot,  il  y  eut  jufqu'a  «>"' lon 
2000.  perfonnes  d'egorgees,  en  peu  de  jours.     Le  14  de  Juiilet,  l"',';  • 
la  Reine  8c  ie  Duc  de  Bourgogne  firent  leur  entree,  comme  en  &  icDuc 
triomphe ,  dans  Paris ,  &  s'emparerent  de  la  Perfbnne  du  Roi ,  '^'^  1^°"'- 
&  du  Gouvernement  du  Royaume.  fbm"k 

Pendant  ces  tumultes,  Henri  continuoit  a  fe  rendre  maitre  er.tri.<e 
des  Piaces  de  Normandie ,   qui  etoient  en  fort  grand  nombre.  ''.^"  ''*" 
On  trouve  dans  ceRecueil  les  Capitulations  d^Eireax , de  Dow/>-  s-emra. 
front,  du  Pont  de  PArche.  Pages  589,  601 ,  602.  Cherhourg  ne  '«"'  du 
fe  rendit  qu'apres  avoir  foufFert  un  Siege  de  trois  mois ,  le  22  ^°"^'''" 
d'Aout.  Page  618.  Comme  ii  ne  manquoit  prefque  plus  au  Roi  Coai\li:. 
que  Rouen,  pour  etre  encierement  maitre  de  la  Normandie ,  il  '^'  <^^ 
en  commen^a  le  Siege  vcrs  le  i  de  Septembre,  6c  non  au  mois  Korinaa" 
de  Juin  ,  ninfi  que  ie  dit  Mezeray  (2).  die. 

Par  la  revolution  qui  venoit  d'arriver  ^  la  Cour  de  France ,  ?,"^"^  '^' 
ia  Scene  fe  trouvoit  entierement  changee,  &  les  interets  des  touchant 
principaux  Adteurs  etoient  devenus  tout  autres  qu'ils  n'etoient  '<=  ■'^'cgc 
auparavant.     Le  Dauphin,   qui  fe  voyoit  cxclus  du  Gouverne-. ''^'^°"^"' 
ment,   comprenoit  aflez  que  le  Duc  de  Bourgogne  favorifoit  ie 
Roi  d'Angleterre  ,  quoiquil  ignorat  ieur  fecrete  AUiance.     II 
craignoit  que  ces  deux  Puiflances  ne  s'unilFent  enfemble  contre 
lui,  &  il  cherchoit  avec  inquietude  les  moyens  de  parer  ce  coup. 
D'un  autre  cote,  il  vouloit  tacher  de  fauver  Rouen  ,   Ville  ca-    Le  Dau- 
pitale  de  Normandie,  de  iaquelle  dependoic  la  confervation  de  ^.^  *?"" 
cecte  Province.     Ceft  a  quoi  il  crut  pouvoir  reuflir  en  nouant  i^\iluli 
une  negociation  avec  Henri,    &  en  iui  propofant  de  fe  iiguer  Aliiance 
avec  lui  contre  le  Duc  de  Bourgog?ie.     Dans  cetce  vue  ,   il  lui  ^y^'^^=''* 
envoya  fon  Maicre  d'H6tei,  pour  iui  en  faire  l'ouverture.    Le  ic  Ducde 
Sauf-conduit  de  cet  Envoye  eft  du  3  d'Oi5tobre.  Page  624,        Bour^o- 

Le  Duc  de  Bourgogne  ne  fe  trouvoic  pas  moins  embarafle.     II  ^"^^e  Duc 
fe  voyoic  lie  avec  le  Roi  d'Angieterre ,  par  ie  Traite  fecrec  qu'ils  de  Bour- 
avoient  fait  enfemble.     Cependant ,  depuis  qu'il  etoit  maitre  du  8?§-'"=^ 
Gouvernement ,  fes  interets  fe  trouvoient  fepares  de  ceux  de  ce  'brouiiict 
Monarque.     11  n'ofoit  pourtant  rompre  avec  lui,  de  peur  que  avcc 
les  etForts  du  Dauphin  ne  lui  rendilFent  cette  proteiftion  necef-  ^''=°"' 
faire.     Ainfi ,  pendant  qu'il  penfoit  au  parti  qu'il  pourroit  pren- 
dre  dans  unc  conjondlure  fi  delicate,  ii  laiflbi:  He?iri  continuer 
tranquillemenc  le  Siege  de  Rouen.     II  cft  vrai  qu'il  fic  quelque 
mine  de  vouloir  marcher  au  fecours  des  Alfieges.     Mais,  foit 
qu'il  fe  fentic  trop  foible,  ou  qu'ii  craignit  de  rompre  trop  tck 
avec  ie  Roi ,  il  fe  defifta  de  cecce  entreprife.  Par  ce  qu'on  vienc 
de  dire  ,   on  peuc  aifement  remarquer  que  la  pluparc  des  evene- 
mens  de  ce  tems-la  font  des  dependances  du  Traite  fecrcc  faic 
entre  Hejiri  &  le  Duc  de  Bourgogne;    &  que  par  confequent  Ics 
Hiftoriens  qui  i'ont  ignore,  n'ont  pu  donner  qu'une  connoiflan- 
ce  tres  imparfaite  de  icurs  caufes. 

Henri  ayant  rcgu  ia  propofition  du  Dauphin,  ne  crut  pas  de-  ^,^^^.^'^ 
voir  la  rejetter.     Ce  n'eft  pas  qu'il  jugeat  qu'elle  pourroit  abou-  tra^iunt*" 
tir  ^  une  conclufion.     Mais  il  vouloit  par-la  donner  de  la  jalou-  avcc  le 
fie  au  Duc  de  Bourgogjte ,    6c  Fobliger  a  fe  hater  de  conclure  la  ^-lupl»"». 
Paix  avec  lui,  par  ia  peur  d'etrc  prevenu.    Telle  etoit  la  fitua- 
tion  des  aflfaires,  &  la  difpolition  de  c&s  trois  Princes,  pendant 
le  Siege  de  Rouen ,  qui  dura  pres  de  cinq  mois. 

Le  Roi  &  ie  Dauphin  etant  convenus  d'envoyer  leurs  Pleni-  .  IndrucJ 
potentiaires  i  Alen^on,  Hejtri  donna  aux  fiens  des  Inftrudtions,  Hc''''^^ 
qui  fe  trouvent  a  la  page  628 ,  dacees  du  Camp  devanc  Rouen,  fcs  Am- 
le  26  d'Oftobre.    Rien  ne  marque  mieux  la  prevoyance  &  le  ^^^^- 
jugcmenc  de  ce  grand  Prince ,  que  ces  Inftrutftions.   Mais  com-  ''^""" 
me  elles  fonc  trop  ampies  pour  etre  inferees  ici ,  il  fuffira  de  di- 
re  qu'elles  rouloienc  fur  Crois  articles.     Le  i.  regardoic  la  Paix 
entre  la  France  6c  rAnglecerre.     Le  2.  une  longue  Treve  avec 
le  Dauphin.    Le  3.  une  Ligue  avec  ce  Prince  contre  le  Ducde 

Bour- 


Villes  fortifice».    Cootlain  cite  la-defTus   let  Ann»Ui  dt  TlanJrei  par         (1)  II  faut  que  Goodvin  fe  foit  auffi  trompe  ,  lorfqu'iI  affurc  cjue 
Meyer.  l'Armec  Angloife  invcftit  Ronen  lc  dcrnier  de  Juillct. 
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Bjurgogne.  A  Tcgard  de  la  Paix ,  Hetiri  vouloit  qu'on  deman- 
Ait  en  Ibn  nom,  outre  le  Traite  de  Bretigny ,  r^«/o«,  le  Mai- 
j«?,  la  Towaine,  la  Norma^idie ,  la  Fla-sdrc ,  &  le  Pais  fitue  en- 
tre  la  5i;.v.'-vf  &  Gravelme ,  le  tout  en  Soaverainetc.  Qi_ie  fi  les 
Ambafladsurs  du  Dauphifi  venoient  a  offnr  au  Roi  une  fatisfac- 
tion  raiionnable,  il  ne  vouloit  pourtant  pas  qu'on  conc  ut  avec 
eax ;  mais  qifon  leu'-  demanda: ,  comment  &  par  quel  moyen 
lc  Daiipbin  pouiToit  effcdtuer  cespffres. 

2.  Pour  la  Treve,  (i  les  Plcnipotentiaires  du  Dauphin  fe  bor- 
noient  a  une  Tieve  de  peii  de  duree,  il  vouloit  qu'on  la  refu- 
fat,  mais  qu'on  en  offrit  une  longue  ;  &  alors  qu'on  leur  de- 
mandat ,  ce  que  leur  Maitre  vouloit  donner  pour  l'obtenir. 

3.  Venant  enfuite  a  l'Alliance  propofee,  il  difoit  ,  que  cette 
propolidon  tendoit  infailliblement  a  fibtenir  de  lui  du  fecours 
contre  le  Duc  de  Bourgogne.  En  ce  cas-ia  ,  il  ordonnoit  a  fes 
Ambaffddeurs  de  ne  recevoir  pas  la  demande  d'un  petit  fecours, 
mais  d'en  offrir  un  digne  d'un  grand  Roi  ,  &  qui  tut  capable 
de  retablir  la  Paix  &  la  tranquillite  dans  le  Royaume  de  Fran- 
ce.  En  confideration  de  ce  pniffant  fecours  ,  il  vouloit  quc  le 
Dauphin  lui  aidat  a  conquerir  la  Flandre  ;  &  quenfuite ,  tou- 
tes  les  autres  conquetes  qui  fe  feroient  fur  le  Duc  de  Bourgogne , 
feroient  pour  la  France. 

II  eit  clair  par  ccs  Inftruclions,  que  H?«ri  n'avoit  pas  deffein 
de  rien  conclure  avec  le  Dauphin  ,  puifque  ,  quand  meme  ce- 
lui-ci  auroit  tout  accorde  ,  il  n'e:oit  pas  en  fon  pouvoir  de 
rexecuter. 

Apres  ces  Inllruibions,  on  trouve  iine  Letrre  du  Roi  Char- 

les  VI  a  Henri  (page  631)  oii  il  lui  dit,  quil  a  vu  dans  faLec- 

tre  du  26  d'0>ftobre  adreffee  au  Duc  de  Bourgngne  ,   qu'il  etoit 

pret  a  recevoir  toutes  les  propofuions  raifonnables  qui   pour- 

roisnt  avancer  la  Paix ,  fi  Ton  vouloit  lui  envoyer  des  Ambaila- 

deurs.     Cetce  Lettre  de  He".ri  au  Duc  de  Biurgogne  ,   datee  du 

nieme  jour  qu'il  Ir^na  les  Inftrudions  preccdentes,  fait  voir  que, 

comme  il  vouloit  donner  de  la  jaloufie  au  Duc  de  Bourgogie  par 

les  negociations  avec  le  Dauphin  ,   il  vouloit  produire  le  meme 

effct  llir  Tefprit  du  Dauphin  par  fes  Conferences  avec  les  \m- 

b  .ffadeurs  du  Roi  fon  Pere.     II  y  avoit  pourtant  certe  differen- 

ce,  qu'il  fouhaitoit  de  conclure  avec  le  dernier;  au-lieu  qu'il  ne 

pretendoit  qu'amufer  le  Dauphi»  ,  &  lobliger  a  offrir  des  con- 

ditions  dont  il  piit  le  prevaloir  cn  traiiant  avec  le  Duc  de  Bour- 

]z\itic\-  gogne.    De  fon  cote  ,  le  Dauphtn  ne  cherchoit  aufli  qu'a  obre- 

prcHjucdc  nir  une  Treve  ,   pour  fauver  Rouen.     C'etoit-li  le  jeu  qui  fe 

dls"i''rm-  jouoit  cn^e  ces  Princes.     Cepcndant  les  deux  Rois  convinrcnt 

cesFtan-  d"envoyer  leurs  Plenipotcniiaires  au  Pont  de  TArchc  ,  pour  y 

to's-         traiter   de  la  Paix.     Ces  dcux  negociations  font  la  matiere  des 

Ad-cs  qui  fe  trouvent  dans  leRecueil,  depuis  le  commencemenc 

dOdobre,  jufqu'a  la  fin  de  Tannee  141 8. 

Confe-        Entre  ces  Actes,  un  dcs  principaux  eft  un  Journal,  ou  Pro- 

lence  en-  tocolle  dc  la  Confcrence  entre  les  Ambaffadeurs  du  Roi  d'An- 

'a*  'i^V    eleterre  &  ccux  du  Dauphin.     On  y  voic ,  que  les  premiers  a- 

deursAn-  menerent  les  autres  jufqu  a  oftrir  lc  Traite  de  Bretigny  ,  excep- 

glois  Sc     te  la  Souverainete  des  Provinces  cedees.     Mais  ce  fut  fur  cette 

exception  que  la  Conference  fe  rompit.    D'ailleurs,  le  Dauphin 


Lettre  d^ 

Charici  a 
Hc.-n. 


ceu.^  du 
Dauphin 


ne  pouvoic  donner  aucune  flirete  valable  pour  rexecution  ,  la 
plupart  de  ces  Provinces  n'etant  pas  cn  fon  pouvoir.     II  n'y  fut 


point  parle  des  deux  autres  articles,  contenus  dans  les  Inftruc- 
tions  du  Roi.  Page<552. 

Pendant  que  cette  Conference  duroit  encore  ,  Henri  envoya 
un  pouvoir  a  fes  Ambairadeurs ,  de  s'engager  cn  ibn  nom,  qu'il 
ne  conclurroit  aucune  aniitie  ni  AUiance  avec  le  Duc  de  Bour- 


Duc  de 

Bouigo- 

gne. 


Promefie 
deHmt 
de  Dc 

K  d"'p!?i'x  5"^"^  5  ^V""'^  l^  '^"^  ^^  laCirconcifion.  Du  1+  Novembre.  Pa- 
avec  lc      jjc  646.   Cetoit  pjur  faire  hater  ks  AmbalTadeurs  du  Dauphin 
de  produire  tout  ce  qu"ils  avoient  pouvoir  d'offrir:  car  rAllian- 
ce  entre  le  Roi  &  le  Duc  etoit  faite  ,  il  y  avoit  deja  plus  d'un 
an.  Mais  le  Dauphin  rignoroit. 

Oa  trouve  encore  ,  qu'en  ce  meme  tems-Ia  le  Deuphiu  ecri- 
D^aupliln    vit  a  Henri,  pour  lui  demander  une  entrevue  (Du  15  de  Nov. 
"a  Henri.    Page  6+7.) ;  &  la  reponfe  du  Roi  ,   oii  il  acceptoic  cettc  pro- 
Re^onrc  pgfnion.  Du  27  Novcmb.  Page  651. 

"'■  Enfuite   vicnnent  quelques  Ades  ,    qui  ont  du  rapporc  a  la 

Confcrence  tenuc  au  mois  de  Deccmbre  ,   au  Pont  de  TArche , 

entre  les  Ambairadeurs  des  deux  Rois  ,   avec  la  mediation  du 

Cardinal  Jordan  des  Uijins ,  Legat  du  Pape  ,    &  de  fon  Colle- 

gue.     Cette  Conference  fut  commencee  ,  mais  elle  n'eut  aucu- 

ne  fuite  ,   a  caufe  d'une  chicane  que  les  Fran^ois  firent  interve- 

nir  expres  ,   pour  la  rompre.     Ils  pretendirent  qu'elle  fe  fit  en 

Frangois ,  &  que  le  Protocolle  fe  tint  en  la  meme  Langue  ;   a 

quoi  les  Anglois  ne  vouloient  pas  confentir.     Le  Cardinal  des 

Vrfws  fe  donna  beaucoup  de  peine  ,  pour  accommoder  ce  dif- 

ferend.     Henri  meme ,  qui  efperoit  tirer  quelque  avantage  de  la 

Conference  ,   confentit  qu'on  tint  deux  ProtocoUes  ,   Tun  en 

Latin,  &  Tautre  en  Fran^ois ,  dont  le  premier  feroit  authenti- 

que.    Mais  les  Fransois  rejetterent  ccc  expedient.    Apparem- 


Confe- 
rcnce  au 
Poni  lie 
1'Arelie. 


ment,  le  Duc  de  Bourgogne  avoit  fu  que  la  Confercnce  d'AIen-H£Nm 
^on  avoit  ete  infruitu:ufe.     D'ailteurs  il  avoit  cn  tete  un  autre      V. 
delVeia,  qui  ne  demandoit  pas  qu'il  fe  hatat  de  concluro  ]i  ['aix 
avec  le  Roi  d' Angleterre ,  ni  meme  qu'il  entra:  en  negociation 
avec  lui. 

Ceft  ainfi  que  fe  paffa  Tannee  141S  ,  Henri  etant  toujours 
occupe  au  Siege  de  Rouen  ,  que  la  rigueur  de  THiver  ne  lui  fic 
jamais  interrompre.  L'annee  i^ipproduilit  des  revolutions  bien 
plus  etranges ,  &  plus  prejudiciables  au  repos  de  la  France. 

1419.  Le  i^dejanvier,  (i)  Rouen  capitula  (Page 664) ;  &   Capita- 
le  Roi  y  fit  fon  entree  le  19.  Par  la  prife  de  cette  Ville  ,    il  fe  'j"(,'°"„^' 
vic  maitre  de  toute  la  Normandie,  a  i'exception  de  quelque  pc- 
tit  nombre  de  Chateaux. 

Quoique  la  Conference  du  Pont  de  TArche  n'eut  point  eu  de 
fuite,  le  Dauphin  ne  lailla  pas  d'en  etre  allarme.     II  renouvella     Projet 
fes  inftances  pour  hater  fon  Entrevue  avec  Henri  ,■    &  ce  fuc  '''^°"«- 
pour  en  regler  le  tems  &  le  lieu,  que  fes  Ambafladeurs  s'affem-  Hemrac 
blerent  avec  ceux  du  Roi  a  Louviers  ,   au  commencement  de  'e  Dau- 
Fevrier.     II  y  fut  arrete  ,   que  les  deux  Princes  fe  vcrroicnt  le  ^ 
26  de  Mars,  entre  Evreux  &  Dreux.   Du  12  de  Fevrier.    Page 
686.  Mais  le  Dauphin  ayant  pris  dans  la  fuite  d'autres  mefures, 
ce  projet  n'eut  point  dc  fuite.    Cependant  le  Roi  continuoit  a 
le  rendre  maitre  de  plufieurs  Places  ,    donc  on  voit  les  Capitu-  Capito- 
lations,  page  674  &  fuivantes.  laiions  de 

Pendant  toutes  ces  negociations ,  le  Duc  de  Bourgogni  fe  trou-  amrcs"" 
voit  dans  un  extreme  embaras.    II  n'ecoit  plus  de  lon  interet  de  Haccs. 
tenir  parole  au  Roi  d'AngIetcrre,  en  Taidant  a  fe  rendre  maitrc 
de  la  France  ,  comme  il  s'y  etoit  engage.     II  comprenoic  bien, 
que   fi  une  fois  ce  Monarque  etoit  en  poffeffion  du  Royaume, 
il  ne  lui  en  laiiTeroic  pas  le  Gouvernement  ;    &  neanmoins  c'e- 
toit  a  cela  feul  ,  que  depuis  plufieurs  annces  toutes  fes  dcmar- 
ches  avoient  tendu.     D'un  autre  cote  ,   il  avoic  dans  le  jeune 
Dauphin  un  Ennemi  mortel,  qui  pouvoit  un  jour  regagner  Ta- 
vantage  fur  lai,  foit  par  la  mort  duRoi  fonPere,  foit  parquel- 
que  autre  moyen  imprevu.     Apres  qu'il  eut  longcems  cherchc    LeDuc 
les  voyes  les  plus  propres  pour  ie  tirer  de  cet  embaras ,  il  fe  de-  <1«  8»"'- 
termina  enfin  a  prendre  le  parti  le  plus  fiar  &  le  plus  honorable  ^°f^^  jg 
pour  lui.  Ce  fut  de  faire  tous  fes  efforts  pour  porter  le  Dauphin  deflein  dc 
a  une  fincere  reconciliation ,  afin  qu'ils  puffcnt  gouverner  con-  [f  '^ 
jointement  le  Royaume  ,   &  en  chafler  les  Anglois.    Par-Ia  il  le^^Dau-^** 
s'affuroit  du  moins  Ic  fecond  rang,  &  il  ne  defefperoic  pasd'ac-  phin. 
querir  dans  la  fuitc  fur  ce  jeune  Prince  autant  de  pouvoir  ,  quCv 
le  feu  Comte  <i'Armagnac  en  avoit  eu.  Mais  en  cas  qu'il  ne  put 
abfolument  reuflir  dans  cc  projet  ,   il  pric  la  refolution  defefpe- 
ree  de  mettre  Henri  en  poffeflion  du  Royaume.     La  fituation 
ou  il  fe  trouvoit,  demandoit  que  Taffaire  en  vinc  bientnc  \  un 
denouemenc.    Auffi  ne  perdic-il  point  de  tems.     II  fit  propofer 
cette  reconciliation  au  Dauphin.    Mais  ce  Prince  en  rc^ut  la   Le  Daa- 
propofition  fi  froidemenc ,  qu'il  fuc  aife  a  ccux  qui  fe  meloienC  P'''"  ^n 
de  cette  affaire,  de  comprendre  qu'elle  ne  reufliroit  pas.     IIs  fe  propofi-' 
bornerent  donc  a  propofer  une  Treve.     Le  Dauphi<i  vouluc  uon. 
bien  y  confencir,  pourvu  qu'elle  fut  de  trois  ans  ;   mais  le  Duc 
de  Bourgogne  ne  la  vouloit  que  de  deux  mois.     Ses  afi^iires  ne 
lui  permettoient  pas  de  demeurer  plus  longtems  dans  Tetat  in- 
certain  &  chancelant,  oii  il  fe  trouvoit.    Ainfi,  la  negociation 
fut  rompue. 

Pendant  ce  tems-Ia ,  le  Duc  commenqoit  a  prendre  dcs  mefu-   l^  p^^ 
res  pour  traiter  de  la  Paix  avec  leRoi  d'AngIeterre,  en  cas  que  de  Bour- 
le  Dauphia  refufat  toujours  de  fe  reconcilier  avec  lui.     II  avoit  S°S"^ 
prie  le  Duc  de  Bretagne  d'aller  trouver  Henri,  &  de  lui  cn  fai-  fa^^a^ix^i 
re  la  premiere  ouverture.     Immediatement  apres  ,  la  Cour  de  Hemi. 
France  demanda  que  les  Plenipotentiaires  des  deux  Couronnes 
s'affemblaflent  a  Mante  ,    &  parut  difpofee  a  faire  des  propoli- 
tions  propres  a  latisfaire  Henri. 

Pour  avoir  une  idee  complette  de  la  fituation  des  affaires  au 
commencement  de  Tannee  141 9  ,  il  faut  neceflaircment  favoir 
quelles  etoient  les  difpofitions  du  Duc  de  Bourgogne  ,  du  Dau- 
phin ,  &:  du  Roi  d'Angleterre.  Le  premier  avoit  ,  comme  on 
dit  communemcnc,  deux  cordes  a  fon  arc.  II  etoic  relolu,  ou 
de  fe  reconcilicr  de  bonne  foi  avec  le  Dauphin  ;  ou  ,  a  ce  de- 
fauc,  de  s'unir  cncore  plus  etroitement  avec  le  Roi  d'Angleter- 
re.  Mais  il  preferoit  le  premier  parti ,  ■Sc  ne  vouloit^  prendre  le 
fecond  qu'a  Textremite.  Pour  cct  effet ,  il  faloit  qu'il  negociat 
ouvertemenc  avec  le  Roi  d'Anglecerre ,  afin  que  le  Dauphin  en 
prit  Tallarme  ,  &  qu'il  fe  hatat  de  confentir  a  la  reconciliation 
propofee.  Mais  en  memc  tems ,  il  etoit  neceflaire  de  prolongijr 
cette  negociation ,  afin  de  donner  au  Dauphin  le  tems  de  refle- 
chir  fur  le  rifque  qu'il  alloic  courir.  Le  Duc  comptoic  qu'il  fe- 
roit  toujours  a  tems  de  conclure  avec  TAngleterre  ,  en  cas  quc 
le  Dauphin  dcmeurat  obftine. 

Le  Dauphin  navoit  en  vue  que  de  gagner  du  tcms  ,  &  de    LeOau- 
mettre,  autant  qu'il  dependroit  de  lui  ,    des  obftacles  a  la  con-  phi"  y 
cluuon  de  la  Paix  ,   qui  ne  pouvoit  fe  faire  qu'a  fon  prejudice.  """''  *" 

C'e- 


( I )  On  ne  peut  fe  difpenfer  de  marquer  quelques-unes  des  extre- 
mites  qu«  cette  ViJe  lie  Koum  eiluya  pcnJant  le  Siege  ,  commc  el- 
les  font  rapportees  par  GooJmn  ,  qui  cite  ItolUngshed  ,  Hall ,  Monftre- 
let ,  Fierre  <le  Feniii,  Le  Fevre ,  &  autres  Hilloriens  Fran^ois  ,  pour 
appuyer  cc  qu'il  avance.  Plus  de  yoooo  perfonnes  furent  reduites  a 
ia  faim  ,  Sc  dans  un  fjul  Cimetiere  il  y  en  eut  plus  de  jiooo  mis  en 
jcrrc.     Les  perfonacs  de  la  plus  hautc  Jiftindion  etoient  reduites  ii 


manger  leurs  Chcvaux  ;  les  Pauvres  fe  repaifToient  dc  Chiens ,  de 
Chats,  de  Rats  &c  de  Souris ,  tant  ils  s'etoicnt  opini-jtres  a  defendrc 
la  Villc  jufqu'a  la  derniere  extremite.  On  voyoit  de  petits  Enfans 
pendins  au  fein  de  leurs  Meres  ,  mortes  de  faim  au  milieu  des  rues. 
La  taim  reduiiit  la  Populace  au  defefpoir,  8c  a  comraettre  millevio- 
lences  :  qui  que  ce  fut  qui  portic  quelque  chofe  bonne  a  manger , 
etoit  d'abord  attaque :  on  fe  blelToit  ,    8c  Ton  fe  tuoit  ,  pour  s'arra- 

cher 
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Henri     Cetoit  k  quoi  il  jugeoit  qu'il  pourroit  parvenir,  en  faifant  efpe- 
V.       rcr  au  Roi  d'Angleterre  plus  d'avantage$  avcc  lui  ,  qu'il  n'en 
pourroit  trouver  avec  le  Duc  di  Bourgogne. 

Henri  de  fon  cote ,  connoiffant  parfaitemcnt  ranimofite  qu'il 

y  avoit  entre  ces  deux  Princes  ,  tachoit  d'en  profiter ,  en  don- 

nant  a  tous  les  deux  de  ia  jaloufie  Tun  de  Tautre.    Dans  cette 

vue ,  il  ne  refufoit  aucune  des  propofitions  qu'on  lui  faifoit  des 

deux  cotes,  foit  pour  des  Aflemblees  d^Amballadeurs,  foit  pour 

des  Entrevues  &  des  Conferences  perfonnelles.    Telle  etoit  la 

difpofition  des  trois  Cours  ,  par  oii  Ton  comprendra  aifement 

les  caufes  &  les  motifs  des  Ades  ,  que  nous  allons  feulement 

indiquer. 

Pouvoir       Pouvoir  a  rArcheveque  de  Cantorbery ,  &c.  de  traiter  avec 

^°r"avecle  '^^  AmbalTadeurs  du  Dauphin  ,   ou  d'une  Paix  finale,  ou  d'une 

BLuphin.*  Entrevue,  &c.  Du  21  Janvier.  Page  670. 

Sauf-conduit  pour  TArcheveque  de  Sens ,  &  autres  Ambaflia- 
deurs  du  Dauphin,  pour  fe  rendre  a  Rouen.  Du  ^ijanvier.  Pa- 
ge  6-j6. 
Entrevue      Traite  touchant  une  Entrevue  ,  entre  le  Roi  &  le  Dau^hin. 
«iitre  le     £)u  xz  Fcvrier.  Page  686. 

Sauf-conduit  pour  le  Duc  de  Bretagne ,  allant  aupres  du  Roi. 
Du  12  Fevrier.  Page  688. 

Sauf-conduit  pour  les  Ambafladeurs  de  France ,  allant  a  Man- 
te.  Du  14  Fevrier.  Page  689. 
Treve  avec  le  Dauphin  ,  jufqu'a  Paques  ,  pour  tout  le  Pais 
baflidews  '^^"^  ^""^^^  '^  Seine  &  la  Loire,  Du  16  Fevrier.  Page  692. 
de  France.      Pouvoir  au  Comte  de  Warwick  ,  &c.  de  traiter  la  Paix  avec 
Treve    la  France.  Du  23  Fevrier.  Page  6<)6. 

Ratification  du  Traite  touchanr  TEntrevue  avec  le  Dauphin. 
Du  28  Fevrier.  Page  701. 

Pouvoir  a  l' Archeveque  de  Cantorbery ,  de  traiter  de  la  Pai;t 
Emievue  ^vec  les  Ambafladeurs  du  Dauphin.  Du  8  Mars.  Page  703. 

Autre  Sauf-conduit,  pour  les  Ambafladeurs  de  France.     Du 
18  Mars.  Page  709. 
On  voit  par-la,  comment  Hewr;  traitoit  a  la  fois  avec  lesdeux 

AmbaOa-   Partis. 

deurs  du        Pendant  ces  allees  &  venues ,  le  Duc  de  Bourgog?ie  faifoit  pref- 
fer  le  Dauphin ,  pour  le  porter  a  la  reconciliation. 

Mais  ce  jeune  Prince ,  toujours  obfede  par  Tanneguy  du  Cha- 
?V°i^bafla-  ^^^5  ^  P^''  ^o'*'"^*  Prefident  de  Provence  ,   anciens  Domefli- 
deurs.       ques  du  feu  Duc  d'Orleans  ,  n'en  voulut  point  entendre  par- 
ler. 

Alors ,  le  Duc  de  Sourgogne  crut  qu'il  etoit  tems  de  prefler  la 
negociation  avec  le  Roi  d'Angleterre  ,  dans  la  vue,  ou  de  for- 
cer  le  Dauphm  ^  la  reconciliation  ;  ou  ,  en  tout  cas ,  de  con- 
clure  la  Paix  avec  les  Anglois,  quoiqu'au  prejudice  de  la  Fran- 
ce  &  de  la  Maifon  Royale. 

Selon  cette  refolution  ,  il  fe  conclut  i  Vernon  fur  Seine  un 
pourrEn-  Traite ,  pour  rEntrevue  des  deuxRois,  qui  fe  voit  ici  tout  en- 
deux^Roii  tier,  page  717.  II  y  fut  convenu,  que  le  Roi  Char/es,  la  Rei- 
ne  IJabelle ,  la  Princefle  Catherine  ,  le  Duc  de  Bourgogne ,  d'un 
cote ;  &  le  Roi  d' Angleterre  de  Tautre ,  fe  trouveroient  enfem- 
ble,  entre  Meulant  &  Fontoife  ,  le  if  de  Mai,  &  que  le  Duc 
de  Bourgogne  y  feroit  prefent  :  Qu'il  y  auroit  une  Treve  ,  dont 
la  Picardie  &  la  Normandie  feroient  excepteesi  que  cetteTre- 
ve  commenceroit  du  jour  de  la  ratification  de  ce  Traite ,  &  du- 
reroit  tout  le  tems  de  la  Conference  ,  &  huit  jours  apres ,  &c. 
Du  7  d'Avril. 

Enfuite  on  trouve  divers  Adtes  qui  ont  du  rapport  a  ceTrai- 
te  ,  comme  ,  des  Conventions  fur  le  lieu  &  fur  le  jour ;  une 
prolongation  du  tems,  jufqu'au  31  de  Maij  le  Serment  duRoi 
de  France  fur  ce  fujet  ■,  &  autres  chofes  de  cette  nature.    Page 

747  j  7^7- 

La  premiere  Entrevue  fe  fit  le  29  de  Mai  pres  de  Meulant , 

au  lieu  dont  on  etoit  convemi.     Le  Roi  Charles  ne  s'y  trouva 

point,  a  caufe  de  fa  maladie.    Ce  fut  la  ou  Henri  vit  pour  la 

Artides   premiere  fois  la  Princefle  Catherine.     Le  meme  jour,  il  fit  ex- 

'  pedier  des  Lettres-Patcntes  ,  contenant ,  qu'on  etoit  convenu 

que  les  Conferences  fe  continueroient  jufqu'a  la  conclufion  de 

la  Paix :  Qu'en  cas  que  Tun  des  deux  Rois  vouliit  les  rompre , 

11  cnvoyeroit  huit  jours  auparavant,  fes  Lettres-Patentes  a  Tau- 

tre ,  pour  le  lui  notifier  :   Que  cependant ,  la  Treve  fubfifteroit 

pendant  ces  huit  jours  ,  &  huit  jours  encore  au-dela.    Du  29 

Mai.  Page  759. 

Com-        Henri  voyoit  les  afFaires  fi  bien  difpofees  a  la  Paix  ,  que  des 

]|^'ir^r«   le  2  de  Juin ,  il  nomma  par  avance  les  Ducs  de  Clarence  &  de 

""""    G/oceJler,  fcs  Freres  ,   pour  mettre  la  derniere  main  au  Traite, 

qui  feroit  ebauche  dans  les  Conferences.  Page  761. 

Apres  cela ,  on  trouve  les  demandes  de  Henri ,  contenant  en 

fubftance  ces  trois  Articles.     i .  Le  Traite  de  Bretigny.   2.  La 

Normandie  &  fes  dependances.   3.  La  Souverainete  abfolue  de 

tout  ce  qui  lui  feroit  cede  par  la  Paix. 

Nous  avons  deja  vu  que  le  deflein  du  Duc  de  Bourgogne  etoic 
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de  ne  conclure  avec  Hinri ,  qu'apres  avoir  perdu  toute  efpetan- 
ce  de  s'accommoder  avec  le  Dauphin^  &  qu'il  efperoit  que  ces 
Conferences  aideroient  a  determiner  ce  jeune  Prince.  Selon  ce 
defiTein  ,  il  etoit  neceiiairc  de  tenir  les  Conferences  de  Meulant 
fur  pied  ,  afin  de  donner  le  tems  au  Dauphin  de  prendre  fa  re- 
folution.  Par  confequent  ,  il  ne  faloit  pas  difputer  au  Roi  ces 
trois  Articlcs ,  de  peur  de  rompre  les  Conferences.  Henri  etoit 
fi  pofitif  la-defTus ,  qu'il  ne  vouloit  abfolument  faire  la  Paix  qu'4 
ce  prix.  Le  Duc  de  Bourgogne  voulant  donc  fe  relerver  la  fa- 
culte  de  conclure  la  Paix  a  ces  conditions ,  s'il  y  etoit  contraint; 
&  en  meme  tems ,  celle  de  rompre  les  Conferenccs  ,  fi  fes  in- 
terets  le  demandoicnt  ,  prit  le  parti  de  faire  des  contre-deman- 
des  de  la  part  de  la  France.  Ces  demandes  qu'on  trouve  dans 
le  Recueil,  avec  les  Reponfes  du  Roi,  (page^^^jetoientd^une 
telle  nature,  que  le  Duc  pouvoit  les  faire  valoir,  ou  s'en  defis- 
ter  ,  felon  qu'il  le  jugeroit  a  propos.  EUes  font  trop  longues 
pour  pouvoir  etre  inferees  dans  cet  Extrait  ,  qui  n'efl;  deja  que 
trop  etendu.  II  fuffit  de  remarquer  ,  que  la  plupart  ne  plurent 
pas  au  Roi  ,  parce  qu'elles  requeroient  une  plus  ample  explica- 
tion  i  &  c'etoit  juftement  le  but ,  que  le  Duc  de  Bourgogtie  s'e- 
toit  propofe.  Au  refte ,  Texplication  que  le  Roi  fouhaitoit ,  pa- 
roiffoit  ii  facile  ,  que  ce  Prince  ne  croyant  pas  qu'elle  du:  ap- 
porter  des  obftacles  a  la  Paix  ,  ne  douta  nuUement  qu'elle  ne 
fut  fur  le  point  de  la  conclufion. 

Le  refte  du  mois  de  Juin  fut  employe  a  traiter  touchant  le 
Commerce ,  entre  TAngleterre  &  la  Flandre.  Le  Duc  de  Bour- 
gogiie  etoit  bien  aile  d'amufer  le  tapis  ,  en  attendant  la  derniere 
relblution  du  Dauphin.  Page  767  &  fuivantes. 

Hefiri  voyant  le  Traite  en  fi  bon  train ,  nomma  des  Ambas- 
fadeurs  pour  y  aller  mettre  la  derniere  main,&  leur  donna  pou- 
voir  de  faire  accord  avec  la  Cour  de  France  ,  touchant  les  ar- 
rerages  de  la  Rangon  du  Roi  fean  ,  comme  auffi  touchant  les 
pretentions  que  cette  Cour  avoit  fur  lui ,  pour  la  reftitution  de 
la  Dot  de  la  Reine  IJabelle  ,  Veuve  de  Richard  II.  Du  6  de 
Juillet.  Page  774.  De  plus,  il  donna  pouvoir  aux  memes  Am- 
baffadeurs  ,  de  conclure  fon  Mariage  avec  la  Princeffe  Catheri- 
ne.  Page  775.  Mais  fes  affaires  ne  demeurerent  pas  longtems 
dans  cette  fituation. 

Le  Dauphin ,  qui  vit  la  Paix  prete  £l  fe  conclure  ians  fa  par- 
ticipation ,  &  qui  comprit  qu'elle  ne  pouvoit  fe  faire  qu"a  fon 
prejudice ,  ne  trouva  point  d'autrc  moyen  pour  parer  ce  coup , 
que  de  fe  reconcilier  avec  le  Duc  de  Bourgogne.  Le  11  de  Juil- 
let,  ces  deux  Princes  fe  virent  &  s'embrafferent  a  une  lieue  de 
Meulant,  fur  le  chemin  de  Paris,  chacun  accompagne  de  plu- 
fieurs  Seigneurs.  En  meme  tems  ils  fignerent  un  Traite,  qu'on 
avoit  apporte  tout  dreffe ,  par  lequel  iis  fe  promettoient  de  s'ai- 
mer  reciproquement  comme  bonsParcnsj  de  gouverner  enfem- 
ble  le  Royaume ,  en  bonne  union  &  concorde  ;  &  d'unir  tou- 
tcs  leurs  forces,  pour  s'oppofer  a  ladamnable  cntreprifedes  An- 
glois.  Ce  Traite ,  qui  fe  trouve  tout  entier  page  776  ,  fut  ju- 
re  entre  les  mains  ^Alain  Eveque  de  Leon  ,  Legat  du  Pape, 
par  les  deux  Princes  ,  par  dix-huit  Seigneurs  du  cote  du  Dau- 
phin ,  entre  lefqucls  etoient  Tamieguy  du  Chatel  &  Louvet  ,  & 
par  vingt  &  un  du  cote  du  Duc  de  Bourgogtie.. 

Immediatement  apres  ceTraite,on  trouve  un  fragmentd'une 
Lettre  ecrite  de  Mante  ,  le  14  de  Juillet  ,  par  Rohert  Priour, 
oii  il  cft  dit  ,  qu'apres  qu'on  etoit  convenu  des  Articles  de  la 
Paix  ,  &  qu'il  ne  reftoit  plus  qu'a  mettre  le  Traite  au  nct,  les 
Fran§ois  avoient  produit  de  nouvellcs  demandes,qui  cn  avoienc 
arrete  la  conclufion  :  De  plus  ,  que  le  Daupbin  &  le  Duc  de 
Bourgogne  s'etoient  rcconcilies  le  1 1  ,  &  que  leur  Traite  avoit 
ete  pubhe  a  Faris  le  meme  jour  :  Qu'ainfi ,  on  ne  pouvoit  pas 
tarder  plus  de  fix  jours  a  favoir  s'il  y  auroit  Paix  ,  ou  Guerre. 
Page  77+. 

II  femble  pourtant  que,  malgre  ce  qui  venoit  d'arriver, ?/<•«- 
ri  fe  flatoit  encore  de  rclperance  de  la  Paix.  Cela  paroit  par 
un  Pouvoir  donne  au  Comte  de  War-wick,  le  19,  de  prolongcr 
la  Treve  au-dela  du  29  de  Juillct ,  a  caufe  de  ccrtaincs  occur- 
rences  ,  qui  faifoient  croire  que  la  Paix  ne  pourroit  pas  etre 
conclue  avant  ce  jour-la,  auquel  la  Treve  devoit  cxpirer.  (Pa- 
ge  782.)  En  effet ,  on  trouve  cncorc  dans  le  Recueil  un  Sauf- 
conduit  pour  quatrc  Confeillcrs  du  Roi  Charles  ,  qui  devoient 
fe  rendrc  a  Mante ,  aupres  du  Roi  d'AngIeterre. 

Cependant ,  Hettri  ne  s'endormoit  pas  tellcment  fur  rcfperan- 
ce  de  la  Paix ,  qu'il  ne  peniat  a  recommencer  la  Guerre.  Les 
Conferences  etant  rompucs  a  caufe  des  nouvelles  chicaneries  de 
la  France,  il  fit  efcalader  Pontoifc,  fous  la  conduite  du  Duc  de 
Clarence  fon  Frere,  &  s'en  rendit  maitre.  Lijle-Adam ,  qui  en 
etoit  Gouverneur  ,  fe  vit  contraint  de  fe  fauver ,  nud  en  chemi- 
fe,  avec  une  partie  de  fa  Garnifon.  Le  butin  que  les  Anglois 
firent  dans  cette  Ville  ,  d'ou  la  Cour  de  France  ne  s'etoit  rcti- 
ree  que  depuis  peu  de  jours  ,  montoit  a  plus  de  dcux  millions 
de  livres.  J'ai  trouvc  dans  un  Hiftorien  Fran^ois  (2) ,  que  cet- 
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cher  les  uns  aux  autres  les  plus  vils  alimens.  Durant  trois  mois  on 
n'avoit  vendu  aucune  viande  a  la  Boucherie  ,  de  Ibrtc  que  ce  qui  fe 
vendoit  un  fol  avant  le  Siege  ,  etoit  encheri  jufqu'a  30  &  40.  Les 
jeunesFilles  etoient  reduites  a  feproftituer  pour  avoir  du  pain.  Good- 
vin  ajoute  ,  quc  le  Roi  Henri  etoit  fi  touche  des  miferes  des  AlTie- 
ges  ,  qu'il  envoyoit  des  vivres  aux  pauvres  gens  etendus  dans  les 
fofles  de  la  Ville  j  &  ce  Princc  accufa  les  Officiers  Franjois  <l'inhu- 


manite,  de  ce  qu'ils  ne  leur  envoyoient  pas  de  fecours  ,  comme  ils 
l'avoient  promis.  Par  la  date  de  la  reddition  de  la  Placc ,  le  Lettcur 
pourra  corrigcr  une  erreur  grolTiere  du  Dofteur  Howel ,  qui  dit  que 
le  Siege  en  avoit  dure  un  an  enticr. 

(1)  Cet  Auteur  eft  Juvend  Jes  XJrfins  ,  dans  fon  Hifloire  Je  Charlei 
VJ.  Mais  GooJwin  aifure  que  Henri  obferva  la  Treve  fi  ponauelle- 
nient,  que  Fontoife  ae  fut  alliege  que  le  lcndemain  qu'elle  fut  cxpi- 

t4e. 
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ABREGE'     HISTORIQ.UE 


HtNRi    te  fadion  fe  pafla  le  i%  de  Juillet.     Si  ceia  eft,  ce  fut  un  jour 

V.  avant  Texpiration  de  la  Treve. 
VUnifes-  Aprcs  la  priie  de  Pontoife ,  Henri  publia  une  efpece  de  Ma- 
He^  nifefte ,  oii  il  marquoit  en  detail  tout  ce  qui  s'etoit  pafle  depuis 
le  commencement  de  fon  Regne  ,  par  rapport  a  fes  pretentions 
fur  la  Couronne  de  France.  On  trouve  Ik-dedans  diverfes  par- 
ticularites  ,  qui  peuvent  beaucoup  contribuer  a  eclaircir  THis- 
toire  de  ce  tems-li.  Mais  parce  que  je  m'en  fuis  fervi  jufqu'ici , 
U  n'eft  pas  neceflaire  de  les  repeter. 

Outre  plulieurs  chofes  peu  importantes  ,   Henri  fe  plaignoit 
principalement ,  quapres  qu'on etoit  convenu  des  condicions  de 
la  Paix  ,  la  Partie  adverfe  avoit  refufe  de  confencir  qu'on  en  fit 
un  Ecrit  authentique  :   Qu'elle  avoit  mis  en  avant  de  nouvelles 
demandes ,  toutes  contraires  aux  premieres  :   Qu'elle  avoit  pre- 
tendu  qu'il  renongat  a  tout  droit  qu'il  pouvoit  avoir  ,   ou  qui 
pourroit  lui  furvenir  ,    foit  de  tranfport  ,   foit  d'achat  ,  ou  de 
quelque  autre  maniere  que  ce  put  ecre,  a  la  Couronne  de  Fran- 
ce,  tant  pour  le  prefent  que  pour  Tavenir,  pour  lui  &  pour  fes 
Heritiers  &  Succefleurs  :  mais  que  cette  demande  regardant  Ta- 
venir ,  &  renfermant  coutes  fortes  de  cas  imprevus  ,   il  n'avoit 
pu  raccorder  de  cette  manicre  generale  ,  &  fans  aucune  expli- 
cation  :    Que  la  France  lui  avoit  encore  demande  des  chofes , 
qu'il  ne  pouvoit  accorder  fans  oflfenfer  Dieu  ,  6cc.     Qu'ayant 
donne  fes  reponfes  aux  premieres  demandes  de  la  Partie  adverfe, 
elle  avoit  repondu  en  general ,  qu'elles  ecoient  vagues ,  deraifon- 
nables  ,  &  obfcures  :    Que  les  Plenipotentiaires  Anglois  ayant 
demande  qu'on  marquat  en  quoi  confiftoit  leur  obfcurite  ,   elle 
Tavoit  refufe  :   Enfin,  qu'elle  n'avoit  voulu  entrer  dans  aucune 
forte  d'expedient ,  demandanc  qu'il  acceptat  fes  ofFres  ,  fimple- 
ment  &  expreflement ;  ou  qu'a  faute  de  cela  ,   les  Conferences 
fuflent  rompues.    II  ajoutoit  a  la  fin  ,  qu'encore  que  la  rupcure 
dtit  etre  actribuee  a  la  Cour  de  France  ,  6c  que  depuis  il  fe  fuc 
rendu  maitre  de  Pontoife  ,   qui  ecoit  comme  la  clcf  de  Faris, 
il  vouloit  bien  s'en  cenir  a  fes  premieres  ofFres ,  a  ccndition  que 
Poncoife  lui  demeureroit.  Page  786  &  fuivantes. 
SUuation      Quelque  fierce  que  cePrince  fic  paroicre,  il  eft  certain  qu'el- 
des  affai-  le  ne  convenoit  nuUement  a  la  fituation  ou  fes  affaires  fe  crou- 
jj'"*^*        voient.    I.  II  n'avoit  pas  plus  de  vingr-cinq-mille  hommes  en 
France  ,   nombre  qui  fufSfoit  a  peine  pour  bien  pourvoir  les 
Places  qu'il  avoit  conquifes,  &  fur-tout  Pontoife  ,  qui  deman- 
doit  une  forte  Garnifon.     Si ,  d'abord  apres  la  rupture  ,    il  eut 
ete  oblige  de  mettrc  dix-mille  hommes  en  campagne  ,   il  fe  fe- 
roit  lans  doute  trouve  bien  embarafTe.    II.   Les  deux  Fadions, 
fur  la  divilion  defquelles  il  avoit  comptc,  s'ecant  reunies,  ilde- 
voit  nacurellement  avoir  bientot  toutes  les  forces  de  la  France 
fur  les  bras.    III.  II  y  avoit  apparence  que  les  Flamands  ,  qui 
avoient    refufe  de  fervir  le  Duc  de  Bourgog?ie  leur  Souverain , 
concre  la  France  ,  raflifteroient  de  tout  leur  pouvoir  quand  il 
Lettre    s'agiroit  de  defendre  ce  Royaume.    IV.  Dans  le  tems  meme 
<cri!c  de    donc  nous  parlons  ,   Henri  requc  une  Leccre  de  Bayonne  ,   qui 
f  Henri^    rintormoit  que  le  Roi  dc  Caftille  avoit  equipe  une  Flotte  de 
quarance  Vaiffeaux,  pour  aller  prendre  en  EcoflTe,  &c  mener  en 
France  ,  un  Corps  de  Troupes  que  les  EcolTois  deilinoient  au 
fecours  du  Dauphin.    Du  22  de  Juillet.  Page  783.    Une  autre 
Autre.    Lectre  du  Maire  de  la  meme  Ville  ,  ecrice  peu  de  tems  aprds  la 
premiere,  lui  donnoit  avis  ,    que  les  Caftillans  &  les  Arragon- 
nois  etoient  encres  dans  le  Bearn ,  &  qu'ils  fe  preparoient  a  fai- 
re  le  Siege  de  Bayonne  :   De  plus,  que  leur  deflein  etoit  d'en- 
voyer  un  puiflant  fecours  au  Dauphin.  V.  Les  Anglois  qui,  fe- 
lon  leur  genie  bouillant,  avoient  entrepris  avec  ardeur  la  Guer- 
re  concre  la  France  ,    dans  Fefperance  qu'une  Bataille  ou  deux 
la  termineroient  par  la  conquece  de  ce  Royaume ,  voyoient  avec 
chagrin ,  qu'en  cinq  ans  de  tems  il  n'y  avoit  encore  qu'une  feu- 
le  Provmce  de  conquife.     Ils  comprenoient  meme  ,    que  cetce 
conquete  ecoit  moins  diie  aux  forces  du  Roi  ,   qu'aux  divifions 
des  Frangois.     Ainfi  le  Parlement  fe  refroidilToit  ,    &  n'accor- 
doit  que  des  Subfides  peu    proportionnes  aux  befoins  prefens. 
Revenus,  Le  Roi  fe  voyoit  fans  ceffe  oblige  d'empruncer  de  Targent  ,  & 
depenies    ^'engager  fes  joyaux,  &  fa  Couronne  meme,  pour  la  furetedu 
xi  duRol.  payemenc.  Cela  fe  voic  en  plufieurs  endroics  duRecueil.  Ses  re- 
venus  ordinaires  ne  moncoient  qu'a  5^000  L.  fterling  ,   &  les 
depenfes  ordinaires  a  52000.  (TomeX.  Pageii^.)  Si  donc  on 
joint  enfemble  toutes  ces  chofes ,  favoir ,  le  peu  de  Troupes  que 
Henri  avoit,  la  reunion  des  <^orces  de  laFrance,  la  jondlion  des 
Flamands  &  des  Ecoffois  ,  la  diverfion  des  Arragonncis  &  des 
Caftillans ,  la  difette  du  Roi ,  &  la  froideur  du  Parlement  ,  on 
comprendra  aifement  que  ce Prince  netoit  guere  en  ctat  de fou- 
tenir  la  gageure ,  quelque  bonne  mine  qu'il  fit.    Mais  fa  bonne 
fortune,  &  ranimofite  du  Dauphin  contre  le  Duc  de  Bourgogne^ 
lui  ouvrirent  une  voye  pour  pouffer  jufqu'au  bout  fon  entrepri- 
fe,  fans  aucun  efFort. 

Dans  rEntrevue  que  le  Dau^hin  &  le  Duc  de  Bourgoine  a- 


voient  eue  enfemble,  leii  dejuillet,  ils  etoient  convenus  qu*ils  Henrj 
fe  verroient  encore  le  18  d'Aout  ,   fur  le  Pont  de  Montereau-      ^* 
faut-Yonne.    Ce  jour-la  ,  les  deux  Princes  fe  rendirent  fur  ce  ,^"|P'"^ 
Pont  fatal,  oii  le  Daufhin  fit  affafliner  le  Duc  de  Bourgogne ,  pn  gognraV- 
Tanneguy  du  Chatel  ^  &  par  quelques  autres  ,   qui  avoient  figne  faflme  pai 
&  jure  avec  lui  le  Traite  de  reconciliation  (i).  k  Dau- 

Depuis  ce  tems-la ,  les  affaires  de  Henri  prirent  une  face  tou-  ^  ' 
te  nouvelle.  Phi/ippe,  Fils  du  defunt,  &  nouveau  Duc  deBour- 
gogne ,  ne  penfanc  qu'a  venger  la  mort  de  fon  Pere  ,  crut  qu'il 
n'y  avoit  point  de  moyen  plus  promc  &  plus  efficace  ,  qiie  de 
s'unir  etroiteraent  avec  le  Roi  d'Anglecerre  ,  &  avec  la  Reine 
Ifabelle  ,  Ennemie  morcelle  du  Daupbin  fon  Fils.  II  conferva 
auprcs  du  Roi  Charles  le  pofte  que  le  Duc  fon  Pere  y  avoit  oc- 
cupe  i  &  ne  fe  fervit  de  cet  avancage ,  que  pour  facrifier  la  Fran- 
ce  <5c  la  Famille  Royale  a  la  pairion  dont  il  ecoit  polTede. 

Tout  le  refte  de  cette  annee ,  ce  ne  furent  qu'allees  &  venues  Negocia- 
continuelles  de  Couriers  &  d'Envoyes  du  Duc  de  Bourgogne  au  tie  He^nrl 
Roi.     Ceft  ce  qu'on  voit  parmi  les  Adles  de  la  fin  de  fannee  &lenou- 
liip.    Touces  ces  negociations  aboucirent  enfin  a  une  Ligue,  ^"3^"! 
que  le  Roi  &  le  Duc  firent  enfemble ,  contre  le  Dauphin.  Mais,  gogae. 
avant  que  d'en  venir  la ,  le  Roi  voulut  etre  fiar  de  la  Paix ,  aux 
condicions  qu'il  demandoit.     La  conjondlure  lui  etant  fi  favora- 
ble  ,  il  ne  crut  pas  devoir  s'en  tenir  a  fes  dernieres  demandes, 
favoir  ,   le  Traite  de  Brctigny  ,   la  Normandie  ,    &  Poncoife ; 
mais  il  reprit  fes  premieres  pretencions  fur  tout  le  Royaume  de 
France :  feulement ,  il  voulut  bien  laifler  la  Couronne  a  Charles, 
fa  vie  durant.     Des  que  le  Duc  de  Bourgogne  eut  confenti  a  ce-   PKlimi- 
la,  on  en  drefla  un  Inftrument  public,  que  cePrince  approuva,  "^p"^  j, 
figna,  8c  jura.     II  contenoit  en  fubftance:  Que  le  Roi  Charles  Henri 
garderoit  la  Couronne  &  le  Ticre  de  Roi  de  France  ,   pendant  p!'"  '* 
fa  vie ,  &  jou iroit  des  revenus  du  Royaume  :  Que  Henri  feroit 
Regent,  &  epouferoit  \3.VnnctSeCatherine :  Qu'apres  la  mort 
de  Charles ,  la  Couronne  de  France  feroit  devolue  a  Henri ,  & 
a  fes  Hericiers.     Le  Duc  de  Bourgogne  Ijgna  cet  Adte  a  Arras , 
le  2  deDecembre  1419.  (Page8i6.)  Enfuice,  on  convintd'une    Tieve 
Treve  entre  la  France  &  TAngleterre,  jufqu'au  i  deMarsi^^o,  f\jnce. 
de  laquelle  les  Pais  obeiffans  au  Dauphin  furent  exceptes.  (Page   Aiiiance 
822.)  Cela  fait ,  le  Roi  ratifia  le  Traite  de  Ligue  &  d'A]liance,  ^^^^',°" 
faic  entre  lui  &  le  Duc  de  Bourgogne.  Du  25  de  Decembre.  Pa-  Duc  dc 
ge  815.  La  ratification  du  Duc  eft  datee  d'Arras,  le  ^jdejan-  Boutga, 
vier  1420.  Page  840.  ^n*- 

Ce  Traice  portoit  :  Que  le  Roi  d'Angleterre  &  le  Duc  4e 
Bourgogne  s'aimeroient  reciproquement,  comme  Freres  :  Qu'ils 
joindroient  enfemble  touces  leurs  forces  ,  contre  le  Dauphin ; 
Que  fi  le  Dauphin ,  ou  quelque  autre  des  Meurtriers  du  feu  Due 
de  Bourgogne  ,  etoit  pris  ,  il  ne  pourroit  etre  relache ,  fans  le 
confentement  du  Duc :  Que  le  Roi  feroit  affigner  au  Duc  &  ^ 
Michelle  fa  Femme,  Fiile  du  Roi  Charles,  desTerres  de  20000 
livres  de  rence,auffi  proche  qu'il  fe  pourroit  de  celles  qu'il  pos- 
fedoit  en  France ,  pour  les  tenir  en  Fief  de  la  Couronne  :  Que 
fi  quelque  autre  Prince ,  qui  auroit  epoufe  une  Fille  de  la  Mai- 
fon  Royale  de  France,  vouloit  pretendre  a  la  meme  chofe  ,  le 
Duc  alTifteroit  le  Roi  de  tout  fon  pouvoir  ,  pour  rempechen 
Ccci  ne  pouvoit  regarder  que  les  Ducs  de  Bretagne  &  ^OrUans^ 
qui  avoient  pour  Femmes  deux  autres  FiUes  de  Charles  VI. 

1420.  Les  cinq  premiers  mois  de  Tannee  i42ofurent  emplo- 
yes  4  dreffer  le  Traite  folemnel  de  Paix  ,   felon  les  conditions 
dont  on  etoit  deja  convenu.    Pendant  ce  tems-la ,  la  Treve  fut 
fouvent  prolongee.  Quand  tout  fut  regle ,  on  fit  un  autre  Trai- 
te  pour  convenir  de  TEncrevue  des  deux  Rois  ,  qui  devoient 
figner  &  jurer  la  Paix.     On  arreca  d'abord  ,    que  ce  feroit  en    Prelimi- 
quelque  lieu  proche  de  Troye  ,  oii  la  Cour  de  France  6toit  a-  Tra?t6 
lors.    Mais  dans  la  fuite,  Henri  fe  rendit  \  Troye  meme.  Cet-  avec  le 
te  Paix  fut  d'abord  reduice  en  Articles  preliminaires ,  qui  furent  p°'j,j' 
confirmes  par  des  Letcres-Patentes  du  Roi  Charles  ,   donnees  a 
Troye  le  i  d'Avril.  Page  877. 

Par  un  de  ces  Articles  on  convenoit ,  que  pendant  la  vie  de 
Charles  ,   Henri  ne  pourroit  jamais  prendre  le  Titre  de  Roi  de 
France.  (Page88o.)  Cependant,  on  trouve(page  888)  que  neuf   Ordon- ' 
jours  apres  la  date  de  ces  Lettres,  Henri  publia  une  Ordonnan-  h"^^^.'** 
ce ,  pour  faire  baccre  en  Normandie  une  nouvelle  monnoye ,  a-  touchaiit 
vec  cecte  Infcription  fur  Tun  des  cotes  ,  Henricus  Fran-  une  nou- 

-r,  '  velie 

CORUM  ReX.  r.    •  ^,      i      ^  i    t.    •     monn»Te, 

On  voit  (page894)uneProcuration  du  Koi  Charles  a  laRei-  &c. 
ne  Ifabelle  fa  Femme  ,  &  au  Duc  de  Bourgogne  ,  pour  jurer  la    f^focun- 
Paix  en  fon  nom.  Du  19  de  Mai.  KoiChar- 

Le  Traice  de  cette  Paix ,  qui  fut  nommee  T.a  Paix  de  Troye,  lcs,  &c. 
fe  trouve  tout  entier  ,  en  Latin  &  en  Frangois  ,   page  896.    II  j^' ^»'* 
contenoit  51  Arcicks,  dont  les  principaux  etoient  ,  le  Douaire  ^  * 

affif  ne  par  Henri  a  Catherine  fon  Epoufe  ;  la  Regence  du  Ro- 
yaume  de  France  ajugee  a  Henri ,  pendant  la  vie  du  Roi  Char- 
les  fon  Beau-pere  ;  &  la  fucceffion  de  ce  meme  Royaume,  a- 

pr^s 


rce.     Le  Dofteur  HototX  dlt  que  Pontoife  fut  pris  lc  j  i  de  Juillet. 

(1)  GooJwin,  en  rapportant  les  particularites  de  ce  fait,  &  cn  pei- 
gnant  la  perfidie  avec  toutes  fes  couleurs  ,  remarque  comme  un  ex- 
emplc  de  la  Juftice  Divine,  que  le  Duc  de  Bonrgogne ,  qui  avoit  fait 
aflafnnei-  le  Duc  HOrlems  dans  une  ruc  de  Paris  ,  fut  tue  de  la  me- 
me  maniere ,  apres  plufieurs  delais  &  remifes  pour  deliberer  de  quel 
c6te  il  iroit  pour  eviter  les  embuches  qu'on  lui  preparoit.  Tanneguy 
d»  Chajld ,  qui  avoit  etc  fidele  Domeftique  da  Duc  d'OrUans  aifas- 


fine ,  fut  le  premier  qui  attaqua  le  Duc  de  Bourgogne,  &  avec  une 
hacfie  d'arme^  qu'il  avoit  cachee  fous  fon  habit  ,  il  lui  en  donna  un 
coup  fur  le  rou,  qui  le  fit  tomber  fur  fes  genoux.  Le  Duc  voulut 
tirer  fon  epee  pour  fe  defendre  ,  mais  il  fut  abattu  par  ceux  qui  e- 
toient  avec  Tannguy  ,  8c  tue  de  plufieurs  coups.  Un  des  Airaflins 
lui  avant  enfoncc  Tepee  dans  le  ventre  jufqua  la  garde  ,  lui  fit  une 
fi  grande  blefTure  ,  que  les  enuaiUes  fortirent  ,  &  le  Duc  tomba  a 
tcrre.    Un  de  fes  Arais  s'etant  jette  fur  lui  pour  le  couvnr  ,   fiit 

d'abord 
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HtNit»  prSs  la  mort  de  Charlet  ,  conformement  aux  Articles  prelimi- 
V,  naires.  La  plupart  des  autres  Articles  n'etoient  que  des  exten^ 
fions  de  ceux-ci. 

Au  22=.  il  etoit  dit,  que  dans  tous  les  Ades  Publics,  le  Roi 
Charles  qualifieroit  Henri  d^  l^otre  tres  cher  Fils  ,  Henri  ,  Roi 
d' Angleterre ,  R^gent  <ir  H^ritier  de  Fraiice. 

Dans  le  2^<:,  que  les  Royaumes  de  France  &  d'Angleterre  de- 
meureroient  toujours  unis  Ibus  un  meme  Souverain  ,  ians  pou- 
voir  jamais  etre  fepares:  Que  neanmoins,  chacun  des  deux  Ro- 
yaumcs  conferveroit  fes  Libertes,  Franchifes,  Privileges,Cou- 
tumes,  &c. 

11  n'y  etoit  parle  du  Dauphiii  qu'a  rArticle  ape.  en  ces  ter- 
raes :  Item  ,  conftder^s  les  inormes  crimes  ^  delits  ferpetres  par 
Charles  ,  fe  difant  Daupbin  de  Vienne ,  il  efi  accorde  que  7ii  Nous^ 
Tii  nofire  dit  Fils  le  Roi  Henri ,  »;'  auffi  nofire  tres  cher  Ftls,Phi- 
lippe  Duc  de  Bourgogne  ,  ne  traitcront  aucunement  de  Vaix ,  ni 
de  comorde ,  avec  le  dit  Charles ,  fi-7ion  du  confeil  <^  confentement 
chacun  de  nous  trois ,  i&  des  Etats  des  deux  Royaumes. 

Apres  le  Traite,  on  ne  trouve  que  quelques  Adles  qui  regar- 
dent  les  fermens  reciproques  des  deux  Rois ,  &  de  quelques  au- 
tres  perfonnes ,  &  rexecucion  du  Traite. 

Tout  etant  ainfi  regle ,  Uenri  fe  rendit  a  Troye  le  20  de  Mai. 
Le  kndemain ,  la  Paix  fut  fignee  &  juree  ,  dans  i'£glife  Cathe- 
drale  de  Troye ,  &  Henri  fianqa  la  Princefle  Cathertue.  Cela  fe 
voit  dans  une  Lettre  du  Duc  d'Exeter,  datee  de  Troye  le  23  de 
Mai.  Page  907. 

Le  Dimanche  2  de  Juin  ,  le  Mariage  fut  folemnife  ;  &  le 
Mardi  fuivant ,  les  deux  Cours  marcherent  enfemble  vers  la  Vil- 
le  de  Se}is  ,  dont  le  Siege  fut  forme  le  lendemain.  Page  910. 

Enfuite  on  trouve  quelques  Aftes  ,  oii  He?iri  prend  le  Titre 
de  Regent  &  Hericier  de  France.  Cefl:  par-la  que  finit  ce  IX 
Tome ,  pour  ce  qui  regarde  les  Affaires  de  TAngleterre  avec  la 
France. 

II.   AFFAIRES  DOMESTIQUES. 

CEt  Article  fe  reduit  a  peu  de  chofe,dans  ceTome-ci.Nous 
allons  parcourir  brievement  les  prmcipa.cs  Picces  qui  peif- 
vent  s'y  rapporter. 

Premierement  on  voit ,  page  9 ,  un  Ade  par  lequel  il  paroit 

que  le  feu  Roi  Hemi  I^avoit  laifls  des  deties  particulieres  ,  & 

fait  des  legs  dans  fon  Teftament,  pour  seiquels  fon  bien  ne  fuf- 

fifoit  pas.    Que  les  Executcurs  du  TeAament  propofoient  de 

faire  vendre  publiquement  i^  ,,'oyaux,  pour  latiilaire  les  Crean- 

^^"j.yy  ciers  &  les  Legaiaires.    Mais  Henri  V  Ibn  Fils  jugea  qu'il  etoit 

«uteufsde  plus  hoiinete  de  garder  ces  Joyaux  ,    &  de  fe  charger  de  payer 

foDTefla-  dajis  quacre  ans  le  prix  dc  ieur  eftimation,  qui  montoit  a  24000 

*"*"''       Marcs  i  afin  que  les  Legacaires  &  les  Creanciers  pulTent  etre 

payes  ,   chacun  a  proportion.     II  auroit  ete  pius  honnete  ,   de 

payer  tout.     Mais  il  faut  confiderer  ,  qu'en  ce  tems-Ii  les  Rois 

n'ctoient  pas  fort  riches  ;   que  le  Parlement  ne  fourniiroit  des 

Subfides  ,  que  pour  les  befoini  extraordinaires  &  publics  j   & 

que  par  coniequent  le  Prince  etoit  oblige  de  ie  borner  a  la  de- 

penfe  que  fon  revenu  pouvoit  porter  ,   comme  un  fimple  Parti- 

culier.     II  avoit  meme  ce  deiavantage  ,  que  dans  un  befoin  ex- 

traordinaire ,  il  fe  trouvoit  plus  embaralfe  que  ne  Tauroit  pu  etre 

un  des  Seigneurs  de  fa  Cour;  parce  qu'il  avoit  moins  de  credir, 

n'y  ayant  guere  de  gens  qui  aimalfent  d'avoir  leur  bien  entre  les 

mains  de  leur  Souverain. 

Parmi  les  Adtes  des  annees  14.1+  &   1415  ,  il  s'en  trouve 
beaucoup  qui  ont  du  rapport  a  unc  Confpiration ,  de  laquelle  il 
fera  parle  dans  TArticle  de  la  Religion. 
Cieation      Le  \(t  de  Mai  1414,  Jean  de  Lancafire,  Frere  du  Roi ,  fut 
^"D""ie  cree  Duc  de  Bcdford.  Page  128. 

Conven-      On  trouve  dans  ce  Tome  ,   diverfes  Pieces  qui  font  connoi- 

lions  de     tre  la  maniere  dont  He7iri  V  levoit  des  Troupes  pour  la  Guerre 

ilec"i"cs     ^^  France.     II  faifoic  des  Conventions  ,   appellees  en  Anglois 

Sujets        Indentures* ,  avec  des  Seigneurs  ou  Gentilshommes  ,  qui  s'en- 

poui  levei  gageoient  a  lui  fournir  un  certain  nombre  de  Soldats  a  pied  ou 

des  Tiou-  ^  (-i^gyal ,  pour  une  certaine  fomme ,  payable  par  quartiers.   Ce 

netoit  pas  feulement  a  Tegard  des  Troupes  ,   qu'ii  faiibit  ces 

fortes  de  Conventions  ;   mais  encore  avec  ies  propres  Officiers 

Qc  Domeftiques,  comme  fon  Medecin,  fon  Chirurgien,  &c. 

Comme  les  fonds  aflignes  pir  le    Parlement  nentroient  pas 

tout  aufli-tot  dans  laTieibrerie,  Henri  fe  trouvoit  fouventdans 

rimpuiflance  de  payer  exaftement,  chaque  quartier,  a  ceuxqui 

Moyens   lui  foumiflbient  des  Troupes  felon  leurs  Conventions.    Afin  de 

r°voi't       remedier  a  cec  inconvenient,  il  lcur  donnoit  fes  Joyaux  en  gage 

pouiiiou-  pour  la  furete  de  leur  payement;  avec  permillion  de  les  vendre, 

vei  de       s'iis  n'etoient  pas  payes  au  tems  marque.  En  cela  il  trouvoit  cet 

l'»igent.    gyjj^tjgg  ^   que  ces  genb-l.i  etant  nantls  de  ces  gages  ,  lui  don- 

noient  du  tems  pour  faire  le  payement  ,   &  quelquefois  de  deux 

ou  trois  ans.   Par-la  il  pouvoit  tranquillement  attendre  que  l'ar- 
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gent ,  provenant  des  fonds  publics  ,  fut  entre  dans  la  Trefore- 
rie.  Le  Tome  IX  eft  plein  de  femblables  Engagemens. 

On  a  trouve  fort  cxtraordinaire  ,  que  Charles  VIII  Roi  da 
France,  allant  a  la  conquete  du  Royaume  de  Naples,  fiic  oblj- 
ge,  en  paflant  par  Turin ,  d'emprunter  lesBijoux  de  laDuches- 
fe  de  Savoye.  Mais  on  voit  ici  o,.ieliue  chofe  de  plus  etrangc 
Hetiri  V  l'e  preparant  k  faire  la  co-.;  i-rc  de  la  France  ,  fe  voit 
contraint,  avant  que  de  part'.rd'Anglcierre,d'engagerfesJoyaux 
pour  le  payement  du  fecond  qu  r.i-r  du  a  ceux  qui  lui  fournis- 
foient  des  Troupes.  Ceft  ce  qui  p.«o"r  dans  plufieurs  Adres  de 
Tannee  1415.  Apres  la  prife  de  Harfleu'-,  il  fut  encore  oblige 
d'empruncer  ,  pour  mettre  cette  Place  en  etat  de  defenfc.  En- 
fin,  pendant  tout  le  cours  de  fon  Regne,  il  ne  fe  paiFa  prefque 
point  d'annee,  qu'il  ne  fe  trouvat  dans  la  necefli:e  d'emprunter 
de  Targent  des  Parciculiers ,  en  leur  donnant  en  gage  fesjoyaux 
&  fes  Couronnes  memes  ,  pour  des  fommes  aifez  modiques' 
comme  on  ie  voit  dans  les  Ades  de  ce  Recueil.  Cela  paroic 
pourtant  moins  furprenant ,  quand  on  confidere  que  les  revenus 
ordinaires  de  laCouronne  ne  montoient  alorsqu'a  55000  Livres 
fterling,  &  que  les  charges  alloient  a  plus  de  52000  ;  de  forte 
qu'il  n'y  avoic  qu'environ  3000  Livres  fterling  pour  1'Extraordi- 
naire.  Cell  ce  qu'on  voit  dans  un  fragment  d'un  Etat  des  re- 
venus  &  des  depenfes  oriinaires,  qui,  felon  les  apparcnces  e- 
toit  fait  pour  ecre  prefente  au  f  arlement.  Tome  X.  Page  113. 

Depuis  la  page  701  jufqu'a  la  711  ,  on  trouve  diverfes  Pie- 
ces,  qui  ont  du  rapport  a  un  projet  forme  entre  Jeamic  Reine 
de  Naples ,  &  le  Duc  de  Bedford  Frere  du  Roi.  Cette  Reine 
fameufe  par  ks  avantures,  i'e  trouvant  preflee  par  fes  Ennemis' 
vouloit  tirer  du  fecours  de  rAngleterre  ,  en  adoptant  le  Dtic  de 
Bedford,  &  en  lui  faifant  efperer  i"a  fuccefTion.  On  voit  ici  les 
Inftruclions  du  Duc  de  Bedford  a  fes  Envoyes,  les  Conventions 
paiKes  entre  la  Reine  &  ce  Prince  ,  &c.  II  feroit  trop  long 
d'expliquer  le  fujet  de  ces  Pieces,  qui  demanderoit  qu'on  entrac 
dans  le  detail  des  affaires  de  Naples.  II  fuflit  de  les  avoir  indi- 
quees. 

Dans  le  meme  tems  ,  HeTiri  projettoit  de  marier  le  Duc  de 
Glocefier  ,  fon  autre  Frere  ,  avec  Blanche  de  Navarre ,  Reine 
Douairiere  de  Sicile  ,  qui  avoit  de  fon  chef  quelques  precen- 
tions  fur  ce  Royaume.  Mais  il  fut  prevenu  par  la  diligence  de 
rinfantd'Arragon,  qui  epoufa  cette  Princefle.  Pages  716  741 
742. 

AF  F  A  I  R  E  S    D  E     L'E  G  L  I  S  E. 


Henri 

V, 


d'abord  tue,  dc  mfime  que  leSeigneur  de  Noailks  qui  avoit  rais  I'e'- 
pee  a  la  mam  pour  defendre  le  Duc ,  ou  pour  vCnger  l'a  mort.  Scs 
autres  Compagnons ,  au  nombre  de  huit  ,  furent  tous  faits  prifon- 
niers. 

*  Voyez  le  Gloffaire  dc  D»  Canie ,  fur  ce  mot. 

(1)  Gooilwin  dit  que  ce  Seigneur  avoit  ce  Titre  d'honneur  du  chef 
de  fa  Femme  ,    Petitc-iille  de  Mylord  Cibbnm  j    8c  uu'cn  qualire  de 

Xb28.  X.  P.  /. 
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■p  Ntre  les  evenemens  du  Regne  de  Henri  V  qui  regardent  la 
••-'  Religion  ,  je  ne  parlerai  en  detail  que  d'un  feul  ,  qui  mc 
paroit  le  plus  important,  &  celui  qui  peur  recevoir  le  plus  d'e- 
clairciffement  des  Adles  de  ce  Recueil.  Ceft  de  la  Perfecu- 
tion  excitee  contre  les  Wiclejptes  ou  Lollards  ,  au  commence- 
ment  de  ce  Regne. 

Depuis  que  IViclef  eut  commence  a  publier  fa  Doftrinejvers 
la  fin  du  Regne  d'Edouard  III,  jufqu'a  ravenement  de  HenriV 
a  la  Couronne,  la  Scfle  des  Wicleffites ,  ou  Lollards ,  s'e:oit  e.x- 
tremement  accrue.   La  Mmorice  de  Rtcha^d  /f ,  Tappui  d' Anm 
de  Luxemhotirg,  premiere  Femme  de  ce  Prince,5c  la  protedioa 
ouverte  du  Duc  de  Laucaftre  ,  leur  avoient  ete  tres  favorables. 
II  ne  s'etoit  point  iaic  d^Adte  de  Parlement  contre  eux  ,  julqu'a 
ce  que  Henri  IV  voulant  mettre  le  Clerge  dans  fes  interets,  ob- 
tint  des  deux  Chambres  un  Statut  ,   qui  condamnoit  au  feu  les 
Heretiques  obftines.    Malgre  cene  feverite  ,   &  rexecucion  de 
deux  Lollards  lous  le  meme  Regne ,  cette  Sefte  ne  lailTa  pas  de 
le  fortifier  d'une  telle  maniere  ,  qu'un  Hiftorien  alTure  qu'on  ne 
pouvoit  trouver  dcux  ou  trois  perfonnes  enfemble  ,   fans  y  re- 
connoicre  un  Lollard.   Le  point  principal  de  leur  Doftrinc,  & 
celui  qui  deplaifoit  le  plus  au  Clerge  ,  ecoit  qu'ils  ns  vouloienc 
point  reconnoitre  TAutorite  du  Pape  ,    ni  des  Prelats  ,   ni  par 
par  confequent  qu'il  fQt  neceflaire  que  le  Clerge  poffedat  tanc 
de  richefles  temporelles.    (Z'zxi  etoit  alTez  pour  les  lui  rendre 
tres  odieux.     Dans  cecte  difpofition,  le  premier  Synode,  ou  la 
premiere  Convocation,  qui  s'aflembla  fous  leRegne  de  HenriV 
en  141 3  ,   chercha  ferieuiemeut  les  moyens  de  detruire  cette 
Sede.     Le  refultat  de  cette  confultation  fut ,  qu'on  ne  pouvoic 
eiperer  d'exterminer  ces  Heretiqiies ,  fi  Ton  ne  prenoic  foin  d'en 
faire  punir  les  principaux  Chef3'&  Fauteurs:  Qu'entre  ceux-ci,    LeChe- 
Jean  Oldcafile ,  Chevalier ,  etanc  notoiremenc  un  dss  plus  opi-  ic''^oij 
niatres,  &  dcs  plus  animes  contre  le  Clerge  ,   il  faloit  lui  faire  taftic. 
fon  proces  pour  crime  d'Herefie  ,  &  le  livrer  au  bras  feculier. 
Cependant  comme  ce  Scigneur  ,   auquel  quelques-uns  donnenc 
le  titre  de  Baron  de  Cobham  (2)  ,   etoit  Domeftique  du  Roi, 
Thomas  Arundel ,  Archeveque  de  Cantorbery  ,  fut  prie  de  faire 
part  au  Roi  de  cetce  refolution  ,  &  de  lui  demander  la  permis- 
iion  de  rexecuter.     Le  Roi  ne  jugea  pas  a  propos  d'accorder 
d'abord  cetce  demande.    II  repondit  qu'il  parleroit  lui-meme  a 

Old* 

Pair  du  Royaume  ,  il  fut  convoque  au  Parlement  fur  la  fin  du  Re- 
gne  de  Henri  Jr  ,  8c  a  la  prcmiere  annee  de  H;nri  V.  Qye  Hinri  IV" 
lui  donna  an  Commandement  confiderable  dans  TArmee  qu'il  envo- 
ya  au  fecours  du  Duc  de  Bourgogne  contre  le  Duc  d'Orleans.  La  de- 
meurc  de  Mylord  Cobhn/n  etoit  au  Chateau  de  Caiviing ,  4  une  lieue 
de  Rochejier, 
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OUcaJllc^  &  que  s'il  ne  pouvoit  le  detoumer  de  fes  Erreurs,  il 

permettroit  qu  on  executat  les  Loix  contre  lui.     Cependant ,  a- 

fin  de  donner  quelque  fatisfaftion  au  Clerge ,  il  defendit  par  u- 

coot"e"ies  ne  Proclamatiou  a  tous  les  Pretres  non  licenties,  de  precheri 

Loliaids.  aux  Lollards,  de  s'alfembler  en  particulier;  &  a  tous  les  Su- 

jets,  d^allifter  a  leurs  Affemblees.    Du  21  d'Aout  1413.  Page 

4.6. 

Le  Roi  ayant  parle  a  Oldcafile,  &  Tayant  trouve  inflexible, 
permit  qu'on  procedat  contre  lui.  Sur  cette  permilfion ,  Oldcafi- 
le  fut  cite  par  l'Archeveque ;  mais  il  refufa  ,  non-feulement  de 
comparoitre,  mais  meme  de  recevoir  la  Citation.  Henri  infor- 
me  de  cela  lc  ht  arreter,  &  mettre  prifonnier  ^  la  Tour.^  Le  23 
de  Septembre ,  H  fut  raene  devant  f  Archeveque ,  qui  ctoit  af- 
fiile  de  deux  Evcques,  &  de  quelques  autres  Ecclefiaftiques. 
On  lui  lut  les  Articles  de  fon  accufation ,  a  quoi  il  repondit , 
qu'il  etoit  pret  a  rendre  raifon  de  fa  Foi.  Enfuite  il  prefenta 
un  Ecrit,  contenant  en  fubftance: 

1.  Que  le  Sacrement  de  TAutel  etoit  le  veritable  Corps  de  Je- 
fus-Chrift,  ne  de  la  Sainte  Vierge,  fous  les  efpeces  du  pain  & 
du  vin. 

2.  Que  la  Penitence  eft  abfolument  neceflaire. 

3.  Que  lcs  Images  ont  ete  introduites  dans  I'Eglife,  pour  fer- 
vir  de  Calendrier  aux  Ignorans;  afin  qu^ils  puilfent  mieux  fe 
reffouvenir  des  adions  dcs  Saints.  Mais  que  ceifx  qui  mettent 
dans  les  Images  la  confiance  quils  ne  doivent  avoir  qu'en  Dieu 
feulement,  ou  qui  s'attachenc  a  Tune  plutot  quafautre,  ne  s'e- 
loignenc  pas  de  1'Idolatrie ,  &  pechent  contre  Dicu. 

4.  A  fegard  des  Pelerinages ,  que  Thomme  qui  n'obferve  point 
les  Commandemcns  de  Dieu  parcc  qu'il  les  ignore ,  ou  qui  veut 
les  ignorer,auroit  beau  parcourir  tous  les  coins  du  Mondejque 
par-la  il  nobtiendroit  point  le  Salut:  Qu'au  contraire,  celui 
qui  les  obferve,  n'a  belbin  d'aller  ni  a  Rome,  ni  a  Compoftel- 
le ,  ou  en  quelque  autre  endroit  que  ce  puille  etre. 

Cetce  Confellion  de  Foi  ayant  pcru  trop  generale  aux  Pre- 
latSjOn  lui  ordonna  de  repondre  nettement  aux  Articles  fuivans. 

1.  Si  dans  le  Sacreraent  de  rEuchariftie,  apres  la  confecra- 
tion,  il  reftoit  du  pain  materiel,  ou  non .' 

2.  S'il  croyoit  qu'il  fiit  necelTaire  de  fe  confeffer  ^  un  Pre- 
tre ,  ordonne  par  TEglife ,  ou  non  ? 

II  repondit ,  qu'il  n'avoit  autre  chofe  i  dirc  ,  que  ce  qui  etoit 
contenu  dans  fon  Ecrit. 

Apres  cela  I' Archeveque  lui  dit ,  que  la  Sainte  Eglife  Romai- 
ne  avcit  fait  des  decifions  fur  ces  niatieres ,  felon  lcs  fentimens 
de  Saint  Augufiin,  de  Saint  Jerime,  de  Saint  Amhroife-,  que 
tous  les  Chretiens  etoient  obliges  de  fc  conformer  ^  ces  deci- 
fions. 

Oldcafile  repondit ,  qu'il  vouloit  bien  croire  tout  ce  que  TE- 

glife  avoit  decide,  &  touc  ce  que  Dieu  vouloit  qu'il  obfervat. 

Saiepon-  Mais  qu'il  ne  pouvoit  pas  afBrmer  que  le  Pape,  les  Cardinaux, 

**•  &  les  autres  Prelats  euflent  k  pouvoir  de  rien  decider  fur  ces 

inatieres. 

Cette  reponfe  n'ayant  pas  fatisfait  les  Prelats  ,  on  lui  ordonna 
de  fe  preparer  a  repondre  aux  Articles  fuivans ,  qu'on  lui  donna 
par  ecrit ,  &  on  lui  accorda  du  teras  jufquau  lundi  fuivant. 

I.  La  Sainte  Eglife  a  decide,  touchant  le  Sacrement  deTAu- 
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d'y  adorer  les  Reliques  des  Apotres,   des  Martyrs,  des  Confef-  Henrt 
feurs ,  &  aucres  Saints  que  rEglife  a  approuves.  Que  croyez-vous      V. 
fur  cela.? 

Le  2<i  de  Septembre ,  Oldcafile  ayanc  ece  ramene  devant  fes 
Juges,  fut  exhorte  a  demander  fon  Abfolution;a  quoi  il  rcpon- 
dit,qu'il  ne  demanderoit  point  d'Abfolution  a  d'autrequ'aDieu. 
Enfuite  il  repondit  aux  Articles  precedens ,  de  cette  maniere. 

Au  I.  Que  comme  la  Divinite  invifible  de  Jefus-Chrift  etoit  Sa  i^poa- 
voilee,  fous  fon  humanite  vifible^  ainfi  dans  le  Sacrement,  il  y  '^- 
a  le  vrai  Corps  de  Jefus-Chrift ,  &  du  vrai  pain  i  le  pain ,  que 
nous  voyons  j  &  le  Corps  de  Jefus-Chrift,  que  nous  ne  voyons 
pas,  voiie  fous  le  pain.  II  nia  que  1'EgIifc  eut  autrement  decide; 
&.foutint  que  fi  elle  1'avoit  fait,  c'etoit  contre  la  Sainte  Ecritu- 
re,  &  depuis  que  le  poifon  avoit  ete  repandu  dans  TEglife, 
&j  non  auparavant. 

Au  2.  Qu'il  pouvoit  etre  utile  i  un  Pecheur ,  qui  fentoit  fa 
confcience  chargee  de  quelque  grand  peche ,  de  demander  con- 
feil  a  un  Pretre  difcret  i  mais  qu'il  etoit  indiflerent  pour  le  Sa- 
lut,  que  ce  fut  a  fon  propre  Pafteur,  ou  a  un  autre  Pretre, 
parce  que  la  feule  contrition  pouvoic  effacer  le  peche. 

Au  3 .  Que  le  feul  Corps  de  Jefus-Chrift ,  qui  avoit  etc  atta- 
che  a  la  Croix,  devoit  etre  adore. 

Interroge  la-deflus,  ce  qu'il  feroit  de  Timage  de  la  Croix;  il 
repondit ,  qu'il  la  nectoyeroic  bien ,  &  qu'il  la  mettroit  cn  un 
heu  fur,  fans  lui  faire  d'aucre  honneur. 

Au  4.  Que  le  Pape  eft  le  veritable  Antechrift,  c'eft-a-dire, 
la  cece  de  rAntechrifti  &  que  les  Cardinaux,  les  Archeveques, 
les  Eveques,  &c.  en  etoienc  les  membres  &  la  queue:  Qu'il  ne 
faloir  point  leur  obeir,  qu'autant  quils  etoient  imitateurs  de 
Jefus-Chrift;  &  que  celui-la  feul  etoic  Succefleur  de  SaincPier- 
re,  qui  vivoic  le  plus  faintementi  &  aucun  autre. 

Apres  qu'il  eut  acheve  de  repondre  aux  quatre  Articles ,  il 
eleva  fes  mains  &  la  voix ,  &  exhorta  les  affiftans  a  fe  donner 
garde  de  ces  gens-la,  qui  les  menoient  en  Enfer. 

Sur  ces  repoufes,  les  Juges  procederent  au  Jugement,  &  lui 
prononcerent  fa  Sentencci  par  laquelle  il  etoit  declare  Hereti- 
que  ,  excoramunie ,  &  comme  tcl  livre  au  bras  feculier. 

Tout  ce  qui  vient  d'etre  dit  au  fujet  d'Oldcafile,  eft  tire  d'u- 
ne  Relation  faite  par  I'Archeveque  de  Cantorbenr  a  TEvequede  cespai 
Londres ,  pour  rinformer  de  ce  qui  s'ecoit  pafle  dans  ce  Juge-  i'Aiche- 
ment.  Page  6\.    On  peut  voir  par-Ia  quelles  etoient  les  opi-  Camoi-''* 
nions  des  IVicleffites ,  ou  Lollards.    Si  en  ce  tems-la  ils  euflent  bcry.*"* 
foutenu  toutes  les  Erreurs  qu'on  leur  a  depuis  attribuecs,il  n'eft 
pas  croyable  qu'on  ies  eut  paffees  fous  filence  dans  TAcculation 
intentee  contre  Oldcafile. 

Quelque  diftingue  que  cet  homme  fut  par  fa  naiffance  &  par  oidcalUt 
fon  merite,  il  auroit  fans  doutc  des-lors  fouffert  la  peine  du  ftlauvc. 
Feu ,  s'il  n'eQt  trouve  le  moyen  de  fe  fauver  de  la  Tour.    II  y 
a  quelque  apparence  que  le  Roi ,   qui  avoit  dc  reftime  pour  lui , 
&  qui  n'etoit  pas  encore  prevenu  contre  les  Lollardsy  conniva 
lui-meme  a  fon  evafion. 

Le  Clerge  fut  au  defefpoir,  que  fa  vidlime  lui  eutechape. 
II  avoit  encore  un  autre  grand  fujet  de  chagrin,  en  ce  (\\icHen~ 
ri  V  ne  temoigna  pas  le  meme  zele  que  le  Roi  fon  Pere ,  con- 
tre  les  Heretiques.    II  etoit  aife  de  comprendre  que  les  efforts 
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pain  materiel  eft  change  dans  le  Corps  materiel  dc  Chrift ,  & 
le  vin  materiel  dans  le  Sang  raateriel  de  Chrift  ;  de  teUe  forte 
qu"il  ne  refte  plus  dans  le  pain ,  ni  dans  le  vin ,  aucune  fubftan- 
ce  qui  y  fut  auparavant. 

Que  croyez.-vous  fur  cet  Article? 

2.  Que  chaque  Chretien  eft  obUge  de  confeffer  fes  peches  i 
un  Pretre,  ordonnc  par  rEgUfe,  s'il  en  peut  trouver.  Que 
croyez.-vou  sfur  cela? 

3.  Jefui-Chrift  a  etabli  S.  Pierre  pour  fon  Vicaire  fur  laTer- 
re,  &  rEglife  Roraaine  eft  fon  Siege.  II  a  donne  le  meme 
pouvoir  a  tous  les  Succeffeurs  de  S.  Pierre ,  qu'on  appelle  Pa- 
pes  Romains.  Ceft  par  leur  autorite,  que  les  Archeveques, 
les  Eveques,  &  les  autres  Ordres  Eccleliaftiques  font  etablis 
dans  I'Eglife ;  &  c'eft  a  eux ,  que  tous  les  Chretiens  font  obli- 
ges  d'obeir,  felon  les  Traditions  de  rEglife  Romaine.  Qu'en 
croyez-vous-vous  ? 

4.  La  Tres  Sainte  Eglife  Catholique  a  dccide,  qu'il  eft  ne- 
ceffaire  a  tout  Chretien  d'aller  en  pelerinage  aux  Saints  Lieux , 


Roi  feroit  daiis  cette  difpofition.  Ainfi,  runique  foin  du  Cler 
gc  fut  de  prevenir  Tefprit  de  ce  Prince  contre  les  Lollards ,  & 
contre  Oldcafile  en  particulier. 

Au  commencement  de  Janvier  1414,  le  Roi  etant  a  une  de 
fes  Maifons  a  fept  milles  de  Londres,  fut  averti  que  les  Lol- 
lards,  ayant  Oldcaflle  a  leur  tete,  ecoient  affembles  au  nombre 
de  20000  hommes  dans  les  Champs  de  S.  Gilles ,  qui  font  pre-  ^P"^  '°i-: 
fcntement  un  quartier  de  Londxt-,;  que  leur  deifcin  etoit  de  le  Gouver-  ' 
tuer  lui-meme ,  les  Princes  fes  Freres ,  &  la  plupart  des  Sei-  ncmcni. 
gneurs  Ecclefiaftiques  &  Temporels  du  Royaume.     Sur  cet  a- 
vis,  qui  fut  appuye  de  beaucoup  de  circonfiances ,  le  Roiayant 
affemblc  autour  de  lui  touc  autant  de  monde  qu'il  lui  fUt  poffi- 
ble,  marcha  lui-memc  contre  les  pretendus  Conjures  vers  S. 

Gilles ,  ou  il  arriva  fur  le  minuit.    II  y  trouva  environ  quatre-  

vingts  hommes  armes,  dont  trente  furent  tues  fur  la  place,  &  eux  vci» 
la  plupart  des  autres  faits  prifonniers.     II  y  a  beaucoup  d'appa-  S-  GiUc», 
rence  que  ces  gens-Ia  s'etoient  affembles  cn  ce  lieu  pour  y  prier 
Dieu  en  fecret,  &  a  leur  maniere,  &  qu'ils  avoient  pris  des 
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(i)  Ce  Grand-Homme,  le  premier  Gentilhomme  execute  a  mort 
en  Angleterre  par  la  cruaute  des  Papiftes,  pour  caufe  de  Religion, 
fut  pris  dans  le  Pais  de  Galles  par  Mylord  Vowis  ,  accompagne  de  la 
Populace  qui  lui  prStoit  itiain-forte ,  &  contre  laquelle  il  fe  defendit 
fi  bien ,  qu'il  en  blefTa  pluiieurs  avant  qu'il  filt  accable  par  le  nom- 
bre.  11  fut  conduit  fous  fure  garde  a  Londres ,  mene  devant  le  Par- 
lement  le  18  de  Decembre,  &  execute  le  jour  de  Noil  aux  nouvel- 
les  Fourches  patibulaires  de  Tyburn ,  qu'on  croit  avoir  ete  ainii  • 
nommees  du  genre  de  fupplice  qu'on  tic  fouffrir  a  lui  81  a  d'autres 
dont  on  attachoit  les  corps  au  Gibet,  qui  avoit  un  teu  au-delTous. 
Goodvm  temoigne  <^\iOUcaJlle  avoit  toutes  les  qualites  d'un  Gentil- 
homme  brave  6c  plein  d'honneur  ,  egalement  illuftre  a  la  Guerre  ,  & 
dans  les  beaux  Arts ;  qu'en  plufieurs  Parlemens  8c  en  prefence  de  ce 
Roi-ci  &  de  deux  de  fes  Predeceffeurs  ,  il  s'etoit  de'clare  hardiment 
contre  la   corruption  du  Chriftianifme  dans  la  Foi  &  dans  le  Culte , 

*  T/e  en  Anglois  fignifie  attathtr ;  8c  inTn  fignific  hufeT. 


contre  les  ufurpations  des  Papes ,  &  les  abominations  des  Pretres.  II 
avoit  foin  d'entretenir  des  Predicateurs  odieux  au  ClergeiSc  a  laprie- 
re  de  Jean  Hus ,  il  fit  ecrire  &  repandre  en  diverles  parties  dc  TEu- 
rope  tous  les  Ouvrages  de  Wiclef,  dont  plus  de  deux-cens  volumcs 
furent  brules  par  ordre  de  TArcheveque  de  ?rague.  II  ne  faut  pas 
s'etonner  apres  cela ,  quOUcaJlle  f ut  hai  mortellement  par  les  mal- 
honnetes-gens  du  Clerge  Papifte ;  que  par  complaifance  pour  certe 
Cabale  perfecutrice ,  les  Rimailleurs  dcs  Siecles  fuivans  Tayent  repre- 
fente  dans  leurs  Farces  comme  un  Rodomont,  un  Breteuti  Sc  qu'a- 
pres  eux  leurs  Confreres  les  Barbouilleurs  Tayent  pemt  un  rouge- 
bord  a  la  main,  aux  Enfeignes  des  Cabarets  a  biere. 

(2)  Par  cette  Loi  les  pauvres  LollarJs  fe  trouvoient  dans  un  aulTi 
mauvais  cas  pour  l'Hereiie,  que  s'ils  avoient  ete  coupables  de  Tra- 
hifon  ou  de  Meurtre.  Ils  perdoient  vie  &  bien ,  avec  cet  adoucifle- 
ment,  que  l'on  ne  repandoii  point  leur  fang,     Et  Ton  doit  remar- 
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armes  pour  fc  defendre,  s'ils  y  etoient  attaques. 

Quoi  qu'il  en  foit,  le  Roi  s'etant  laifTe  prevenir  contre  les 
Lollards ,  &  contre  Oldcafile  ea  particulier,  publia  une  Procla- 
tion,  par  laquelle  il  promettoic  500  Marcs  a  quiconque  feroic 
prendre  Oldcafile ,  1000  a  celui  qui  rarreteroiti  &  li  c'etoic  u- 
ne  Communaute ,  il  s'engageoit  a  lui  donner  une  exempcion  de 
toutes  fortes  d'Imp6ts  a  perpecuite.  II  difoic  dans  cecce  Procla- 
mation ,  que  par  les  fuggeitions  d'0/dcafi/e  les  Lollards  avoient 
confpire  d'exterminer  toute  la  Famille  RoyaIe;parce  que,com- 
me  un  Prince  vraiment  Chretien ,  il  s'etoit  declare  partie  con- 
trc  eux.  Du  11  de  Janvier,  page  89.  De  ceux  qui  furent  pris 
i  S.  Gilles,  quelques-uns  furent  executes,  &  la  plupart  par- 
donnes ,  meme  apres  avoir  ece  condamnes  a  mort.  On  ne  voic 
poinc  dans  1'Hiftoire ,  qu'on  aic  faic  de  grandes  perquiiitions  dans 
le  Royaume  couchanc  cetce  Confpiracion  ;  quoique  la  nature  du 
crime ,  &  le  nombre  des  Confpiraceurs ,  femblafTenc  le  deman- 
der  neceflairemenc.  Si  ce  complot  euc  ece  vericable ,  ou  que 
Henri  en  euc  toujours  ece  perfuadc  ,  il  n'eft  nullemenc  vraifera- 
blable  qu'il  eiic  fi  aifemenc  pardonne  aux  coupables.  Son  natu- 
rel  le  porcoic  plucoc  a  la  feverite,  qu'-^  la  clemence  ,  comme 
les  Auceurs  Frangois  le  lui  ont  cous  reproche.  Cependanc  on 
voic  dans  ce  Rccucil  un  grand  nombre  de  Pardons  accordes  pour 
ce  meme  fait,  ainfi  qu'on  le  va  voir  couc  a  rheure.  Cela  don- 
ne  lieu  de  prefumer  que  ce  Princc ,  qui  d'abord  avoic  cni  la 
Confpiration  veritable,  revint  enfuite  de  fa  prevention,  apres 
en  avoir  bien  confidere  les  circonflances.  Neanmoins,  pour 
fon  honneur,  il  ne  voulut  point  fe  dedire.  Dans  tous  les  Par- 
dons  qu'il  accordoit ,  il  fuppofoit  coujours  le  fait  comme  ave- 
re,  &  fe  refervoic  la  gloirc  de  pardonner  de  fon  propre  mou- 
vemcnt,  &  fans  y  avoir  ete  foUicite,  ainfi  qu'il  s'en  expliquoic 
lui-memc.  Voici  prefentement  quelques  Adtes  fur  cetce  macie- 
re ,  qui  peuvenc  en  quelque  maniere  fervir  de  prcuve  a  ce  que 
j'ai  avance ,  que  le  Roi  ecoit  revenu  dc  ia  prevencion  a  Tegard 
de  ce  prccendu  comploc. 

Pardon  a  tous  les  Lollards ,  pour  le  fait  de  la  Confpiracion ; 
Oldcafile  excepce  ,  avec  onze  autres.  Du  28  de  Mars  1414. 
Page  119. 

Semblable  Amniftie  a  Thomas  Turner  &  a  25  autres  ,  pour 
le  meme  fujet.  Page  129.  II  y  a  beaucoup  d'apparence  que 
ceux-ci  etoient  du  nombre  de  ceux  qui  avoient  ete  arretes  i 
S.  Gilles. 

Pardon  a  Thomas  Wikam,  Tun  des  Confpirateurs,  quoiqu'il 
ait  toujours  nie  le  fait  dont  il  a  ete  trouve  coupable ,  &  pour 
lequel  il  a  ete  condamne.  Du  6  de  Novembre,  page  170.  A- 
t-on  accoutume  de  pardonner  a  des  gens  condamnes  a  mort , 
qui,  meme  apres  en  avoir  ete  convaincus,  ne  fe  reconnoif- 
fent  point  coupables  .'  Le  Roi  difoit  dans  cet  Ad;e  ,  que  les 
LoIIards  avoient  confpire  dc  lc  tuer,  avec  fes  Freres,  &c.  6c 
de  faire  enfuite  Qldcafile  Regent  du  Royaume.  Qu'ils  avoient 
refolu  de  s'aflembler  a  S.  Gilles,  au  nombre  de  20000  hom- 
mes ,  6c  qu'ils  s'y  etoient  en  effet  alfembles.  Mais  il  ne  dit 
pas  qu'il  n'y  en  trouva  que  quatre-vingcs :  comme  s'il  eut  vou- 
lu  laifler  croire  par  ces  paroles,  i^uils  s^  ajfimhlerefit  en  effet  ^ 
qu'ils  etoienc  20000  hommes  ,  ou  du  moins  un  cres  grand 
nombrc.  II  y  a  dans  ces  exprcffions  un  decour,  qui  faic  com- 
prendrc  que  cc  que  le  Roi  en  difoit,  n'etoit  que  pour  fauver 
fon  honneur ,  &  juftifier  fa  premiere  conduite. 

Semblable  Pardon  a  13  des  Confpirateurs ,  quoiqu'iIs  euflent 
nie  le  fait  donc  ils  avoient  ete  trouves  coupables.  Du  16  de 
Decembre.  Page  193. 

Enfin  il  paroic  que  les  pourfuites  qu'on  faifoit  contre  plu- 
fieurs  perfonnes  fur  ce  fujet ,  commcngoienc  a  deplaire  au  Roi ; 
en  ce  qu'il  fit  publier  une  Declaracion  auchencique  ,  appellee 
Injpeximus  ,  d'un  Statuc  faic  fous  Edonard  IIl  pour  arrecer  le 
cours  des  faufles  accufations.  Du  24  de  Janvier  141 5.  Page 
196.  Comme  il  n'y  avoic  alors  aucune  aucre  affaire  que  cel- 
le-la  ,  qui  pijt  obliger  le  Roi  a  nocifier  publiquemenc  cc  Sca- 
tut ,  il  y  a  lieu  de  prefumer  que  ce  fuc  a  cecce  occafion.  II 
eft  du  moins  cercain,  que  depuis  ce  ccms-la  on  vic  cefler  cou- 
tes  ces  pourfuices;  donc  on  ne  trouve  plus  aucune  trace  ,  juf- 
qu'a  la  fin  de  ce  Regne.  II  en  faut  pourtant  excepcer  Old~ 
cafile  ,  qui  ayant  ete  arrete  1'annee  141 7  pendant  que  le  Roi 
Cioic  en  France,  fut  brule  couc  vif,  ecanc  pendu  a  utie  chaine 
par  lc  milieu  du  corps  (i).  Mais  le  genre  de  fon  fupplice  fait 
comprendrc  qu'il  foufFric  moins  pour  avoir  confpire  concre  le 
Roij  que  pour  crime  d'Hcrelie. 

quer,  que  conforme'ment  a  cet  A£le,  on  mit  dans  le  Scrment  du 
Sherif,  meme  dcpuis  la  Reformation ,  certc  Ckufc-ci :  Vous  employe- 
rez  tous  vos  foim  (^  toute  la  dHigeirce  fojjihle  four  cietruire  (^  /aire 
tejfer  toute  forte  d'Herejies  ^  d'Erreurs,  communiment  qualijiees  du 
nom  de  Lollards ,  tlans  l'etendue  de  -votre  Bailliage.  (Voy,  \e  Liv.  des 
Sermens ,  p.  27.)  Ccla  continua  ainfi  jailju^au  commencement  du 
Regne  de  Charles  /j  2c  alors,  favoir  lc  4  Decembre  i(Sij- ,  le  Ser- 
ment  fut  retorme  &  la  claufe  omife,  par  la  diredtion  du  Confeil  du 
Roi. 

(3)  Ceci  produifit  un  fi  tcrrible  effet,au  rapport  de  Hall ,  que  les 
gros  Abbes  commencerent  a  fuer,  les  fiers  Prieurs  a  fe  refrogner, 
les  pauvres  Moincs  a  proferer  des  malediitions ,  &.  les  innocentes  Re- 
ligieufes  a  pleurer,  de  peur  que  leur  Tour  de  Babel  ne  vint  a  etrc 
entierement  dsmolie. 

(4)  Cet  Arundd  etoit  l'ennemi  le  plus   implacablc  du  Chevalier 
Tm.  X.  F.  L 


Avant  que  dc  quitter  l'article  des  LoIIards ^  je  ne  puis  m'em-  Henrj 
pecher   de   dire  ici  deux  mocs  d'un  evenement  qui  en  eft  une       ^  - 
dependance  j   non  qu  il  en  foic  fait  mention  dans  ce  Recueil  , 
mais  feulement  pour  la  fuite  de  rHiltoire. 

Quoiquc  les  Loltards  fuffcnt  perfecuces ,  ils  ne  laiffoient  pas  '^'^'""' 
d  etre  tres  puiflans  dans  le  Royaume.  Depuis  quelque  tems  ils  ics  l.ol' 
etoient  en  fi  grand  nombre  dans  la  Chambre  des  Communes,  '^"Is, 
qu'ils  auroient  peut-etre  ece  alfez  forts  pour  y  faire  pafTer  bien 
des  refolutions  en  leur  faveur,  s'ils  n'euflenc  craint  d'efFaroucher 
trop  le  Peuple.  On  a  vu  daiis  1'Extrait  precedenc,  que  fous  le 
dernier  Regnc ,  la  Chambre-Bafle  avoit  dans  deux  diflferens  Par- 
lemens  propofe  au  Roi  de  faire  lailir  les  revenus  du  Clerge  j  ten  - 
tatives  qui  ne  pouvoient  etre  attribuees  qu'aux  Lollards ,  &  a 
leurs  fauteurs.  Ce  projet  avoit  manque,  parce  que  le  Clerge 
avoit  toujours  reprefente  au  Roi,  que  cecce  propofition  venanc 
de  la  part  des  Heretiques,  tendoit  a  la  ruins  dc  la  Religion.  Au 
commencement  du  Regne  de  Hcnri  K,  le  Clerge  ayant  fait  les 
cfForts  qu'on  vient  de  voir  pour  detruire  les  Lol/ards,  fes  Enne- 
mis  formerent  le  deflein  de  tirer  avantage  de  fon  7.ele  furieux, 
pour  le  faire  tomber  dans  un  piege.  II  s'en  falut  peu ,  qu'il  ne 
fut  la  dupe  de  fon  animofite. 

Dans  le  Parlemcnt  qui  s^afTembla  le  31  dc  Mai  1414  a  Leji-    Tons 
cefier,  la.  Chambre-Balfe  propofa  de  faire  un  nouveau  Statut  con-  """  1°' 
tre  les   Lol/ards.    Cetce  propofition  ayant  ete  re^ue  avec  joye  desEm- 
par  les  partifans  du  CIerge,il  fut  fait  un  A<5te  portanc,que  tous  plois  pu- 
ceux  qui  exergoienc  des  Emplois  publics,  feroienc  cenus  de  faire  '''"^^«'^.li- 
fermenc  qu'ils  alfilferoienc  les  Eveques ,  de  couc  leur  pouvoir ,  a  ler  ks'" 
decruire  1'Herelie  des  Lollards  (2).    Par-la,  les  Communcs  se-  Eveques 
canc  mifes  a  couverc  de  touc  foupgon  d'Herelie,  preiencerent  au  fjs^^Lou'* 
Roi  une  Adrelle  femblablc  a  celle  qui  avoic  ece  preiencee  au  lards. 
Roi  fon  Pcre,  pour  le  prier  de  fairc  laifir  les  revenus  du  Cler-    Adrcfie 
gc.    Henri,   qui  n'avoic  aflemble  cc  Parlemenc  que  pour  y  faire  muiKsTj 
approuver  la  Guerre  contre  la  France  ,  &  en  tirer  un  Subfidc ,  Roi  pouc 
ne  rejetta  pas  cette  propofition.il  voyoit  bien  qu  une  pareille  iai-  [^ifir  lcs 
fie  pouvoit  le  mettre  en  etat  d'executer  fcs  vaftes  delieins.     Ce  du  Ckr- 
ftit  alors  que  lc  Clerge  fe  trouva  terriblement  ulhrme.  (5)  II  ne  ge. 
pouvoit  plus  acculer   la  Chambre  des  Comiuunes  d'e:re  Here- 
tique,aprcs  leStatut  qu'ellc  venoit  de  pafTer  contre  ks Lo/iaras. 
Ses  principaux  Chefs  s'etant  aflimbles  pot"  chercher  les  mo}ens 
dc  parer  ce  coup  ,  jugerent  qu'il  etoit  u!  loluiiicnt  neceflairc  de 
ceder  quelque  chofe  au  Roi ,  afin  de  iauv^er  Ic  rcite.    Dans  ccttc  Le  Cleri 
vuc,  ils  lui  oftrircnc  de  lui  abandonner  ies  revenus  de  110  Mo-  |^  auRol 
nafteres  Allie^ts ,  ou  Ecrangcrs,  qui  fe   trouvoient  dans  \i  Ro-  iio  Mo- 
yaume:  ce  que  le  Roi  accepta.     Ainfi,  fi;ns  aucune  oppofition  'J^,?.*'" 
de  la  part  du  Clerge,  le  Parlemcnt  accorda  au  Roi  les  biens       "^"'' 
dc  ccs  Moines  Etrangers.  Page  280. 

Les  Hiftoriens  Anglois  ajoutent ,  que  dans  les  Confultations   Erreuts 
du  Clerge  fur  cc  fujet,  il  fuc  relblu  qu'il  faloic  engager  le  Roi  fo"^^,'' 
dans  une  Guerre  contre  la  France^  afin  de  lc  decouiner  de  pre-  Anglois. 
ter  roreille  a  !a  propolition  des  Communes.    Qu'en  confequen- 
ce  dc  cette  refolucion,  Henri  C/oicheley ,    qui  venoic  d'etre  fait 
Archcveque  de  Cantorbery  a  la  placc  <i'Arundel  (4) ,  harangua 
lc  Roi  dans  lc  Parlement,  &  Ic  porta  par  fon  eloquence  a  en- 
trcprendrc  la  Guerrc  contre  Char/es  VI.    Mais  on  a  vu  ci-de- 
vant,  que  cette  Guerre  etoic  rcfolue  un  an  avant  la  SefTion  da 
Parlemcnt  de  Leycefter. 

Finiflbns  cet  Extraic  par  quclqucs  autres  Aftes  qui  peuvent 
etre  dc  quelque  utilite,  &  que  nous  ne  ferons  qu'indiquer  feu- 
lcment. 

On  trouve  dans  ce  IX  Tome  ,  quelques  Pieces  qui  regardent 
le  Concile  de  Confiance ,  dont  voici  les  principalcs. 

Unc  Lcttre  ecnce  de  Conftancc  au  Roi,oii  on  !ui  fait  lede-  .Lettre 
tail  de  rentree  de  1'Empereur  Sigifmond  dans  Conftance,  por-  ConL''^- 
tant  le  Colier  de  rOrdre  de  la  Jarretierc.    (5)  Du  27  de  Janvier  ce  au 
1417.  Page434.  ^  K^°J;^ 

Une  autre  Leccrc  ecricc  du  meme  licu  a  "Eveque  de  Durham^  rEveauc 
avcc  lc  decail  de  la  dilpuce  qui  s'emut  au  Concile ,  encrc  les  'i^  ^^t-- 
Nations  Angloifc  &  Arragonnoife ,  couchanc  la  Prefeance.    Lcs  '^^™' 
Anglois  fouftrirenc  quelque  echec ,  en  cectc  occafion  ;  parcc ,  dic 
FAuteur  dans  la  Lcccre ,  qu'ils  craignirenc  qu'on  ne  vouluc  fefer- 
vir  de  cecte  occafion  pour  rompre  le  Concilc  (6).  Pagc  439. 

On  voic  dans  cercaines  Pieces  de  ce  Recueil ,  quc  Ba/thazar    Depofi- 
Cojfa  ,  qui  avoic  ete  Pape  fous  le  nom  de  Jean  XXIII,  &  de-  ''°"  jJ" 
pofe,  fuc  remis  par  le  Concile  encrc  les  niains  de  rLmpereur    cejw 
Sigijrnond,  qui  le   donna  en  gardc  au  Comte  Pa/atin  du  R/}iu.  donne  en 
Quelque  tcnis  apres,ce  Comce  eut  ordre  de  le  rcmettre  au  Pa-  l?"'^  ^^ 

PC  Palaiindu 
Jean  Oldcafile.     II  avoit  defendu  dans  un  Synode  de  traduire  ou  dc 
lire  l'Ecriture  en   Langue   Angloile.     II  mourut  en  14.14,  d'une  e- 
trange  maladie :  l"a   langue  s'enfla  fi  fort ,  qu'il  ne  pouvoit  parler  ni 
avalcr.     Voycz.  le  Diftionaire  Theologique  de  Thomas  Gafconous. 

(f)  Ce  Colier  lui  fut  donne  a  fon  Inftallation  a  iVindfor ,  Tannee 
precedente.     Voyez  Goodwin. 

(6)  Good-ain  dit  que  dans  un  ample  debat  au  fujet  de  la  prefeance . 
celle  de  rUniverfite  d'Oxford  fur  celle  de  SaUmanque  fut  prouvee  Jans 
un  Difcours  eloquent  fait  par  Henri  d' Abendo/i ,  iVlembrc  du  College 
de  Merten  ,  qui  tit  voir  le  grand  nombre  de  Privileges  que  les  Eve- 
ques  de  Rome  avoient  accordes  a  l'Univerlite  d'Augleterrc,  par  pre- 
f^rence  a  celle  d'Efpagne.  Tout  le  Concile  fut  li  ebranle  par  ies 
Argumens  du  Dodleur  Anglois ,  qu'ils  adjugerentla  preeminsnce  ii  k 
Nacion  Angloife. 

Qa 


124 
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Henri   pe  Marti»  y,  qui  voulut  en  charger  TEveque  de  Winchefter,  leur,  la  France  fe  trouvoit  partagee  entre  le  Roi  Henri  F&z  le  Hekri 

V-     Oncle  du  Roi  Wuri  V.     Mais,  felon  les  apparences,  ce  Prelat  Daupbia.  Le  premier  ecoit  iuperieur  en-dega  de  la  Loire;  mais       V. 

s'en  excufa.   Enfin,  pendant  qu'on  conduiibit  Balthazar  au  Pa-  fes  armes  n'avoienc  pas  cncore  penetre  au-dela,  oil  le  Dauphin 

pe ,  il  trouva  le  moyen  de  fe  fauver  dans  un  Chateau  du  Doge  pofledoic  diverfis   Provinces.     Celui- ci  avoic  encore  dans  llle 

de  Genes  ,  fon  incime  Ami.    Mais  ayanc  regu  un  Sauf-conduit  de  France,  en  Champague,   &  en  Picardie,  diverfes  Places, 

de  Martin  V,  il  alla  le  crouver  a  Florence,  oii  il  confirma  &  qui  lui  donnoient  le  moyen  dentretenir  la  Guerre  aux  environs 

renouvella  fon  Abdicacioni  apres  quoi  il  fuc  fait  Cardinal.  Pa-  de  Paris,  &  d'empecher  parla  les  Anglois  de  s'avancer  de  Ibn 

ges  538.  5+0.  766.  cote.    Ainfi,  He^irt  fe  voyoit  oblige    de  s'attacher  a  fe  ren- 

Lettre  du      l^mrt  d^x  mcmc  Balthazar  Cojpi^  au  Roi  Hwr;  T,  ou  illui  dre  encierement    maiti;^  des    Provinces  feptentrionales,  avant 

dic,  qu'ayanc  coujours  eu  beaucoup  d'affcdtion  pour  lui  pendant  que  de  pouvoir  attaquer  fon  Ennemi  au-dela  de  la  Loire,  &  le 

qu'il  avoic  joui  de  la  Dignice  Papale ;  il  confervoit  le  meme  ze-  chalTer  du  Royaume.     Ce  fuc  aufli  a  Texecucion  de  ce  Projec 

le  pour  fes  interets ,  depuis  qu'il  etoic  Cardinal  ^  &  lui  deman-  qu'il  donna  cous  les  foins ,  immediatement  apres  la  fignaturc  du 

doic  fa  proceftion.  Du  13  de  Juillec  1419.  Page  767.  Traite. 

On  ne  crouve  aucune  Piece  de  ce  Recueil,  qui  faile  mention 
de  raffaire  de  Jea>i  Hus  &  de  Jerdme  de  Prague  (i). 
Conven-      Les   Ambalfadeurs  d'Angleterre  ayant  demande  au  nouveau 

tionsavcc  Pape  la  reformation  de  divers  Abus  incroduics  dans  ce  Royau 

vcau  Pa- 


Pape  J  eaa 
a  Hcnii.) 


Aniiee  1420  ,  en  Juin. 


pe  tou- 
chant  la 
reforma- 
tion  de 
divets 
abus. 


En  partanc  iss.  Troye^  il  alla  faire  le  Siegc  de  SeJis ,  &  puis  ce- 
lui  dc  Montereau.     Apres  qu'il  fe  fuc  rendu  maitre  de  ces  deux  ^'^S^J^' 
me\on  fic  a  Florence  des  Conventions  fur  ce  fujet.  Ces  Con-    Places,  il  fe  tint  quelque  tems  a  Corbeil,  oii  le  Siege  de  Melun  Monte- 
ventions,  de  meme  que  ceiles  que  Gregoire  XI  fic  avec  Edou-    fuc  relblu,  dans  un  Confeil  de  Guerre.    On  trouve,  (page  +.)  ^eau  & 
ard  in,  font  pleines  de  decours,  de  tcrmes  generaux,   d'equi-    une  Commilljon  au  Duc  de  Bourgogfie,   pour  coram:ndcr  au  fu,,'^'^" 
voques,   qui  laiflbienc  au  Pape  le  pouvoir  de  concinuer  les  A-    Siege  du  coce  de  la  Brie.    Cecce  Place  fe  defendic  quatre  mois,    Prife  de 
bus,  a  la  reformacion  defquels  il  feignoit  de  confcntir.  A  Flo-    fclon  qu'on  pcut  rinferer  de  dcux  Ades,  dont  Tun  efl:  date  du  Melun. 


rence,  le  17  Avril  1419.  Page  730. 


EXTRAIT  TtU  TOME  X. 

LE  X  Tome  des  Ades  Publics  contient  les  Aftes  qui  regar- 
dent  les  deux  dcrnieres  annces  du  Regne  de  Henri  V,  &c 
une  partie  de  celui  de  Hcari  FJ.  Je  relerverai  le  Regne  de  Hen- 
ri  VI  pour  un  autre  Extrait ,  &  me  bornerai  dans  celui-ci  aux 
Aftes  qui  fe  rapportcnt  a  Henri  V,  depuis  que  ce  Prince  eut 
figne  la  Paix  de  Troye ,  julqu'a  fa  mort.  Quoique  ce  qui 
reiie  de  ce  Regne  n'occupe  dans  ce  X  Tome  que  250  pages, 
on  ne  laiile  pas  d'y  trouver  diverles  chofes  qui  peuvcnt  fervir 
a  reclaircinement  des  Hiftoires  de  France  &  d'Anglecerre. 

La  Paix  de  Troye  auroit  pu  retablir  la  tranquilliie  en  France, 
fi  tous  les  Frangois  reuirenc  acceptee.  II  y  a  nicme  beaucoup 
xioos  lur  d'apparence,  quc  s'ils  fe  fuflent  tous  accordes  a  la  rejetter,  leur 
n^i^'"«  union  en  ce  point  auroit  enfin  produit  lc  meme  eftet.  En  ce 
Fr^a^^^ois,  cas-la,  le  Roi  d'Angleterre  auroit  ete  trop  foible  pour  les  for- 
&  fut  (.gr  i  robferver.  S'ils  euifent  ece  fages ,  ils  auroienc  pris  cous 
limen^^l'  enfcmble  Tun  ou  Taucre  de  ces  deux  parcis.  Par-li,  ils  fe  fe- 
rcMtddc  roienc  procure  un  repos,  auquel  leur  divifion  meccoit  des  ob- 
^^y'^  ftacles  invincibles.  A  ne  conlidercr  que  leur  propre  interet ,  il 
c  foyc.  j^.^yjj.  ^  pg^j  pj.^j  I^^j^  ^fyg  indifterent  quc  la  France  tiit  gou- 
vcrnee  par  un  Roi  d'Angleterre ,  ou  par  un  Prince  de  la  Mai- 


Rcfie- 


fon  de  'Valois.  Ils  ne  pouvoient  gucre  efperer  d'etre  plus  heu- 
reux  fous  Tun ,  que  Ibus  1'autrc.  Ainii ,  Ton  peut  dire  que  dans 
•la  querelle  qui  avoit  deja  fait  couler  tant  de  fang  des  deux  Peu- 
ples  ennemis,   il  ne  s'agiiToit  proprement  que  des  incerets  des    juillec  1420.  Page  8 


Camp  devant  Melun,  le  20  de  Juilleti  &  le  fecond  eft  la  Ca- 
piculacion  de  la  Place,  dacee  du  17  de  Novembre,  psge  29. 

Pendanc  le  Sicge  de  Melun,  il  fe  paiTa  plufieurs  chofes  aux- 
quelles  les  Adies  du  Recueil  fe  rapporcent.  Mais  comme  elles  en 
lont  pas  egalement  imporcances ,  j'en  indiquerai  feulemenc  quel- 
ques-unes ,  iur  leiquelks  on  trouvc  ici  plufieurs  eclaircitlemens. 

Le  Duche  de  Brecagne  avoic  ete  longtems  dilpute  entre  les 
Maifons  de  Montfort  &  de  Blois ,  &  la  premiere  Tavoit  enfin  Ancienne 
emporce ,  par  le  lecours  SEdouard  III  &  par  la  viftoire  d'A-  "^"^"^^^^^ 
niray.    Au  cems  donc  nous  parlons  prefencement,  il  y  avoit  en-  le  Duche 
core  dcux  Freres  de  la  Mailbn  de  Blois,  dont  Taine  nomme  ^^  Btcia- 
Olivier  ecoic  Comte  de  Pontieure.    La  foumiflion  oii  ils  le  te-  louvcl- 
noient  a  Tegard  de  Jean  le  Vaiilant ,  qui  regnoit  alors  en  Bre-  Ue. 
tagne ,  donnoit  lieu  dc  croire  qu'ils  avoient  oublie  les  preten- 
tions  de  leurs  Ancetres  fur  ce  Duche.     Cependant ,  lorfque  le 
Duc  penfoit  le  moins  a  fe  precautionner  contre  eux,  ils  rinvite- 
rcnt  a  unc  de  leurs  Maifons,  fous  pretexte  de  le  divertirj  & 
Tayant  arrete  en  chemin,  ils  le  retinrcnt  en  prifon,  dans  un 
Chaceaui  etanc  avoues  du  Dauphin,  qui  ecoic  entre  bien  avant 
dans  ce  complot.    A  cecte  nouvelie,  lcs  Etats  de  Bretagne  eta- 
blirent  Alain  de  Rohan  pour  Lieutenant-General,  ou  Regent, 
en  !'abfence  A'Arthur  Comie  de  Riebc7iiojit ,  Frere  du  Duc,qui 
etoit  prifonnier  en  Angleterre  depuis  la  Bataille  d'A2incourt.  En 
mcme  tems  ils  deputerent  au  Roi  Heuri,  pour  le  fupplier  de 
donner  un  conge  limite  au  Comte  de  Richemo»t ,  afin  qu'il  pCic  aller    Congc 
travailler  a  procurer  la  liberce  au  Duc  fon  Frere.    Hoiri  voulut  ^^oji^^  ^ 
bien  accorder  cecce  grace  au  Comce,  fous  cercaines  conditions,  aiors  pri- 

contenues  dans  un  Traice  qu'ils  firenc  enfemble,  date  du  22  de  lonnictea 

-  -  Angletct- 


Le  Duc 

dc  Breta- 
gne  rete- 
nu  CQ 
prifon. 


La  principale  de  ces  conditions  etoit ,  ^«f  le  jour  de  la  Saint 
Michel  1422 ,  le  Comte  de  Richemojit  retourneroit  a  Londres  en 
Angleterre  ,pour  s'y  canjlituer  prijonnier  comme  auparavant :  ^lue 
ce  jour-la  meme,  il  fe  prefcnteroit  au  Roi,  ou  a  fon  Succejfeur ; 
^  en  fon  abfence ,  d  Jon  Lieutenant ,  au  GrandChancelier ,  ou 
au  Maire  de  Londres. 

Cec  Ade  decouvre  deux  erreurs,  dans  lefquelles  Argentre, 
Hiftorien  de  Bretagne,  &  plulieurs  autres  Fran^ois  apres  lui , 
font  tombes.  Premierement ,  il  aflure  que  le  Roi  retufa  con- 
ftamment  le  conge  qui  lui  etoit  demande  pour  le  Comte  de  Ri- 
chemont,  ce  qui  fe  trouve  detruic  par  ce  Traice. 

On  trouve  encore,  page  46,  des  Letcres-Pacentes  de  Henri,  tcs. 


deux  Mailbns  qui  fe  difpucoienc  la  Couronne  de  Francc ;  & 
peu,  ou  poinc  de  ceux  des  Fran<;ois  en  general.  Mais,  en  fem- 
blables  occalions,  lc  Peuple  eft  ordinairemenc  la  dupe  des  Prin- 
ces.  II  prend  leurs  interecs  avec  chaleur,  comme  li  c'etoient 
les  fiens  propres;  fans  conllderer ,  que  de  quelque  cote  que  la 
viftoire  fe  tourne ,  le  fucces  lui  en  ell  prefque  toujours  egale- 
mcnt  defavancageux. 

Dans  la  difpofition  oii  les  Frangois  fe  trouvoient ,  le  Traice 
qui  venoit  de  fe  conclure ,  loin  d'avoir  cermine  la  Guerre ,  four- 
niflbic  aux  deux  Parcis  de  nouveaux  mocifs  pour  la  concinuer. 
Avant  cecte  Paix ,  Henri  V  auroic  pu  fe  concencer  d'une  parcie 

de  la  France ,   &  lailTer  le  rcfte  a  la  Famille  de  Valois.    Cecoit  .  .  _     . 

fur  ce  picd-la,   que  la  Paix  de  Bretigny  s'etoit  faice  autrefois  du    datees  du  ^dejanvier  1421 ,  apres  la  delivrance  du  Duc  de  Bre- 

tems  d'Edouard  III,  &  cecoit  fur  un  partage  a  peu  pres  fem-    tagne,  par  lefquelles  il  confent,    qu'en   cas  qu'il  ic  trouye  o- 

blable,  qu'etoient  fondees  toutcs  les  Negociations  de  la  Paix,    blige   de   faire  la  Guerre   au   Duc  de  Bretagjte ,    qui   n'avoit 

depiiis  que  Henri  V  avoit  renouvelle  la  Guerre.     Mais  depuis    pas    encore  jure   la    Paix  de    Troye  ,   le  Comte  de  Richmont 

que  la  Paix  de  Troye  fuc  fignee ,  Hrari  fe  confiderant  comme    ne    foit  pas   tenu    de  prendre   les  armes  contre  le  Duc  fon 

prefomptif  &  leoitime  Heritier  de  Charles  VI,  ne  pouvoit  plus    Frere.     Mais  dans  ces  Lcccres  il  ajoute  ,  que  le  Comcc  fera 

confentir  a  un  tel  parcage.    D'un  aucre  coce  le  Dauphin ,  qui    toujours   oblige   d'execucer    les    conditions  fous  lefquelles  il  a 

par  le  dernier  Traite  fe  voyoic  exclus  de  la  Succeflion  du  Roi    obtenu   fon    conge.     Hejiri    V  mouruc  le  31   d'Aoiit  1422  , 

fon  Pere,  comprenoit  aifement,  quc  ce  n'etoic  que  dc  la  force    un  mois  avant  1'expiration  du  conge  du  Comte,  qui  nejugea 

des  armes  qa'il  pouvoic  cfperer  fon  retabliflement.  pas  a  propos  d'executer  fon  cngagement.    La-delTus,  Argentr4 

A  Tegard  du  Peuple  de  France,  il  regardoit  diverfement  la    &  quelques  autres  Hiftoriens  Fran^ois  ont  Ibutenu  une  feconde 

Paix  de  Troye,  felon  qu'il  fe  trouvoic  engage  dans  Tun  oudans    erreur;  favoir,  que  rengagement  du  Comte  de  Richemont  envers 

rautre  des  dcux  Parcis.     Lcs  Bourguignons ,  fe  rejouiflant  de  la    Henri  V  etoic  perfonncl  a  1'egard  de  ce  Monarque,  &  qu'il  en 

ruine  des  Armagnacs,  aimoient  mieux  que  la  France  fut  fous    ecoit  delivre   par  fa  mort:  contre  les  termes  expres  du  Traite , 

une  domination  ecrangere,  que  de  fe  voir  expofes  au  rifque  d'e-    qui  porcoic,  que  le  jour  de  Saint  Michel  1422,   il  fe  fr(fenteroit 

tre  un  jour  fous  le  Gouvernement  de  leurs  Ennemis.     Cecoit    d  Londres ,  au  Roi,  ou  a  fon  Succeffcnr,  &c. 

la  vericable  raifon  qui  leur  faifoic  approuvcr  la  Paix  de  Troye,        Comme,  felon  Jes  appaiences,  il  y  aura  encore  pccafion  de 

independamment  des  Droics  des  deux  Princes  concurrens  ,   a 

quoi  ils  feifoienc  peu  d'atcention;  quoiquils  precendiifenc  n'a- 

voir  en  vue  que  1'incerec  de  la  juftice ,  en  favorifant  la  Caufe 

du  Roid'Anglecerre.     Par  une  femblable  raifon,  les  Armagnacs 


Erreatf 
dcs  Hif- 
toriens 
Ftanjois 
decouvet- 


parlcr  de  cecte  aff"aire,  dans  1'Extraic  de  la  fuite  de  ce  Tomej 
j'ai  cru  qu'il  n'etoit  pas  inutile  de  rexpliquer  en  cet  endroit. 


On  trouve  encore  une  feconde  Piece ,  qui  peut  fervit  a  Te-  L-Emp«- 
claircilTement  de  FHiftoire,  dans  rincervalle  du  Siege  de  Me-  leut  «ati- 1 
declamoienc 'contre  cetce  meme  Paix  ,   fous  precexce  du  cort    lun.   Ceft  une  Racification,  envoyee  par  rEmpereur  %jy»?W,  l^^^-^j^.  ^^  j 
qu'cUe  faiibic  a  la  Famille  Royale.     Mais  dans  lc  fond,  les  uns    du  Traice  d'Alliance  qu'il  avoic  faic  zvtc  Henri ,  pendanc  fon  quahtede 
&  les  autres  n'agilToient  que  dans  un  efpric  de  Parti.  Ainfi,  leur    fejour  en  Anglecerre  en   1416.     II  avoit  deja  ratifie  ce  Traice,  g°^^^^    1 
animoiice  reciproque  concinuant  toujours  avec  la  meme  cha-    comme  Roi  des  Romains  j  mais  ayant  ete  couronne  Roi  de  Bo-    ^  ^^  •  • 

he-  I 

(0  Ces  deux  Martyrs  furent  condamnes  aux  flames  par  le  Concile    i[u'd  ne  faut  foint  garJer  la  foi  aux  Heretiquts. 
de  Conjimce ,  qui,  a  ce  qu'on  pretend ,  fit  cettc  deteftable  Decifion , 
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Henri 
V. 


Appro- 
batioii  Je 
la  l'aix  cle 
Tioye  j)ar 

icur  ic  par 
rtledtcur 
{-'alatui. 


Commis- 

lion  cou- 
ceinauc 
lesEiats 
de  Breta- 
gnc. 


Confir- 
niaiion 
dii  Traite 
par  l'As- 
lciublee 
dcs  Etars. 


Sentence 
contre  les 
Meur- 
triers  du 
Duc  dc 
Bourgo- 
gnc. 


Erreur 
groirierc 
dcs  Hifto- 
rieiis 
^iaajois. 


Senten- 
ce  des 
Aiiallins. 


Ijeme  en  1420,  &  ecant  devenu  Eledeur  de  rEmpirc,  il  confir- 
me  cn  cette  qualite  la  meme  Aliiance :  comme  tous  les  autres 
Eledeurs  ravoient  deja  fait ,  excepte  le  Roi  de  Boheme.  Cette 
Ratification  eli:  datec  de  Frague  le  31  de  Juillet,jour  du  Cou- 
ronnement  de  Sigijmond  comme  Roi  de  Boheme.  Page  14. 

Comme  le  Traite  entre  TEmpereur  &  Henri  V 3.  ece  inconnu 
a  la  piupart  des  HiHoriens,  quelques-uns  ont  foupijonne  le  Pe- 
re  Maimhourg ,  qui  en  a  parle,  d'avoir  avance  ce  fait  fans  fonde- 
ment.  Mais  cet  Auteur  fe  trouve  juftifie  par  le  Traite  nieme, 
qu'on  peut  voir  dans  le  Tome  IX  du  Recueii  des  Adles  Pu- 
blics ,  &  par  h  Ratification  dont  nous  parlons. 

Ces  A&cs  ibnt  fuivis  de  deuxautres,  qui  font  des  Lettres- 
Patences  du  meme  Empereur,  &  de  Louis  Eledeur  Palatin, 
par  iefquelles  ils  approuvent  la  Pai.^  de  Troye ,  &  fouhaitenc 
d'y  etre  compris  ,  ielon  la  licence  qu'ils  en  onc  par  la  teneur  du 
Traite.  Sigifmond  ajoute  cette  exception  dans  ces  Lettres :  Sauf 
la  JLigue  ^  Coiifediration  que  7ious  avons  avec  mtre  Frere  le  Roi 
c^ Ajtgleterre .,  ik.c.  Du  mcme  jour  que  les  precedences.  Page 
14  &  15. 

Le  Duc,  ni  les  Etats  dc  Brctagne  ,  n'ayant  pas  encore  jure 
la  Paix  de  Troye ,  He^iri  nomma  des  Commillaires  pour  traiter 
avec  eux  de  l'acceptacion  de  cette  Paix ,  &  pour  recevoir  leurs 
Scrmens.  Page  15. 

Immediateraent  apres  la  prife  de  Melun ,  les  deux  Rols ,  C/:;ijr- 
les  &  He?tri  ,  fe  rendirent  h.  Paris  ,  oii  les  Etats-Generaux  a- 
voient  ece  convoques  pour  confirmer  k  Paix  de  Troye.  On 
voic  ici,  page  30,  TAdte  de  confirmation  ,  par  lequel  les  Etats 
ordonnent  que  cette  Paix  fera  tenue  pour  Loi  publique ,  &  que 
tous  les  Frangois  feront  obligcs  de  la  jurer.  Mais  ces  Etats  n'e- 
toient  compofes  que  des  partifans  du  Roi  d'Angleterre  &  du 
Duc  de  Bourgog7ie. 

Enfuite  on  trouve,  page  33  ,  la  Sentence  donnee  contre  les 
Meurtriers  du  Duc  Jean  de  Bourgogne  .^  qui  fuc  cue  aMoncereau 
en  1419.  Tous  les  Hiftoriens  Frangois  diienc  unanimemenc, 
que  le  Dauphin  fuc  cice  a  la  Table  de  Marbre ,  &  que  n'ayanc 
point  comparu,  il  fut  declare  acteint  &  convaincu  de  ce  meur- 
tre,  banni  du  Royaume,  &  prive  de  tout  droit  de  fucceflion , 
nommetnent  de  celle  de  la  Couronne :  c'eft  ainfi  quc  s'exprime  Me- 
s.tray.  Je  n'oferois  accufer  ce  celcbre  Hiftorien ,  &  tant  d'au- 
tres,  de  s'etre  trompes  dans  un  fait  de  cette  importance,  &des 
plus  extraordinaires  qui  foienc  arrives  en  France  depuis  le  com- 
mencement  de  la  Monarchie.  Ceperidanc ,  je  ne  fai  quel  juge- 
ment  en  porter  ,  quand  je  confidcre  que  la  Sencence  ,  qui  fe 
trouve  ici  couce  enciere  ,  ne  porce  rien  de  cel  ,  du  moins  qui 
foic  parciculier  au  Dauphin.  Elle  eft  generale  ,  concre  cous  les 
coupables  de  la  morc  du  Duc  en  general  i  fans  fpecifier,  ni  lc 
Dauphin  en  parciculier ,  ni  aucun  autre.  Gn  fera  peut-etre  bien 
aife  de  la  voir  ici  tout  du  long. 

Charles ,  par  la  grace  de  Dieu ,  Eoy  de  Frattce  :  .4  tous  ceulx 
qui  ces  Lcttres  verront ,  falut.     Savoir  faifons  que , 

„  Comparans  en  noitre  prefence  ,  nofl:re  tres  cherc  &  tres 
„  ame  Fiiz,  Phelippe  Duc  de  Bourgoigite  ,  Comte  de  Flandres, 
5,  Arthois  ,  &  de  Bourgoigne  ,  en  fa  perfonne  ;  Noftre  tres 
„  chere  6c  tres  ame  Couiine  ,  la  Duchejfe  de  Bourgoigne  fa  Mie- 
,,  re ,  &  nos  tres  cheres  &  tres  ames  Fille  &  Coufines 
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5,  guerite  Duchejfe  de  Guyenne  ,   An7ie  ,   e^  Agnez,  ,  fes  Filies  , 
„  Suers  de  noftre  dit  Filz,,  ou  leur  Procureur  pour  elles. 

3,  Et  ouye  par  nous  la  Complaint  a  nous  faite  de  leur  part, 
„  en  la  prelence  de  noftre  tres  chere  &  tres  ame  Filz  ,  le  Roi 
„  dEngleterre  ,  Herretier  dr  Regent  de  France  ,  &  des  Gens 
„  Aes  trois  Eftats  de  plufours  Villes  &  Pays  de  noftre  Royau- 
„  me ,  nos  bons  &  loyaux  fubgez ,  &  obeiiTans : 

„  Requerans  nos  diz  Filz  &  Coufins  Juftice  leur  eftre  faite 
„  &  adminillree,  contre  les  coupables  de  la  morcde  feu  noftre 
„  tres  chere  &  cres  amc  Coulin  Johan  Duc  de  Bourgoigne ,  que 
„  Dieu  abfoille  ,  leur  Pere  &  Mary  de  noftre  dice  Coufine  la 
„  Duchejfe  de  Bourgoigne ,  en  prenanc  fur  ce  leurs  Conclulions, 
„  A  fin  de  Reparation  ,  &  pour  leurs  incerecz  councre  les  diz 
„  coupables  ,  tellei  que  faire  peuvenr  ,  felon  la  Cuftume  de 
„  France. 

„  Ouy  aufti  noftre  Procurcur  General  ,  lequel  a  prins  ks 
„  Conclufions  percinens  au  cas ,  pour  Tincereft  de  J  uftice  con- 
„  tre  yceulx  coupables. 

„  Avecques  les  Requeftes  &  Supplications ,  a  nous  faices  par 
„  noftre  tres  chcre  &  tres  amee  Fille  FUniverfite  de  Paris ,  par 
„  nos  cheres  &c  bien  amez,  les  Efchevins,  Bourgeois,  &  Ha^ 
„  bitans  de  noftre  bonne  Villc  de  Paris  ,  &  lefdites  Gens  des 
,3  trois  Eftacs  de  plufours  bonnes  Villes  de  noftre  dic  Royaume. 

j,  A  fin  que  fur  ce  ,  Nous  voulhtrions  faire  &  adminiftrer 
„  bonne  &  briefve  Juftice. 

„  En  declaranc  couces  voyes  ,  &  proceftanc  ,  au  regarc  des 
„  Gens  d'Eglife  ce  requerans  ,   que  ils  ne  rendoienc  fors  a  fin 

civile ,  &  felon  que  leur  profeflion  donne. 

5,  Nous,  eue  fur  ce  granc  &  meare  Deliberation  ,   &  veues 

en  noftre  Confeil ,  &  diligentment  vifitees  les  Lettres  des  Al- 
„  liances  faites  entre  noftre  dir  feu  Coulin  le  Duc  de  Bourgoi- 
„  gne ,  &  Charles ,  foy  difant  Daulphm ,  accordees  &  j  urees  (o- 
„  lempnellement  par  eulx,  fur  la  vray  Croix  ,  &  fains  Evangi- 
3,  les  de  Dieu ,  es  mains  de  VEvefjue  de  Leon ,  Legat  de  noltre 
,)  Saint  Pere  le  Pape. 
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„  fi  notables ,  &  tanc  proficables  a  cout  noftre  dic  Royaume ,  & 
3,  du  confentemenc  des  Parcies  ,  Nous  avons  ordonne  bonne 
3)  Paix  &  Union  ferme  &  eilable  eftre  des  lors  en  avanc  en 
„  noftre  dic  Royaume,  perpecuellcment  tenue&  gardee,  entre 
3,  rous  ceulx  de  noftre  Sang  &  lignage  ,  &  aucres  nos  fubgez 
„  de  quelque  eftac  &  condicion  qu'ils  fuifenr. 
_  ■  „  En  faifanc  pour  ce  Abolicion  general  ,  &  aulcres  Ordon- 
,,  nances  au  bien  de  la  dice  Paix. 

3,  Voulans  les  cranfgreilcurs ,  ou  qui  accempceroit  countre  y- 
„  cellePaix,  en  fait,  ou  en  parole,  eftre  pu^niz  commeCom- 
,,  metteurs  de  crime  de  Leze  Majefte. 

„  Et  que  les  Gens  d'Eglife ,  Nobles ,  &  Gens  des  Villes ,  de 
„  noftre  dic  Royaume,  promeiflenc  &  juralTenc  tenir  &  garder 
„  chafcun  en  fon  endroit,  la  dite  Paix,  lans  infraction  aucune, 
„  &  foi  employer  a  toute  puiifance ,  contre  ce.lui  ou  cculx  qui 
,,  enfraindroient  la  dite  Paix  ,  non  obftant  qu'ils  fuflent  leurs 
„  Homes ,  Subgez ,  ou  Serementez. 

„  Defquelx  Houmages ,  PromefTes ,  &  Seremens ,  Nous  les 
„  declarafmes,  des  lors  pur  maintenant,  ablblz  &  quittes,  ainii 
„  que  plus  a  plein  eft  contenu  es  Lectres  Patentz  fur  ce  faites. 

„  Laquelle  Paix  ,  enfemble  tout  le  contenuc  cs  dites  Lettres 
„  Patentz ,  noftre  dit  feu  Couf?i  de  Bourgoigiie  &  le  dit  Charles^ 
3,  leurs  Gens  &  Serviteurs  ,  jurerent  es  mains  du  dit  Evefque 
„  de  Leo»  comme  deflus ,  &  avecques  ce ,  baillerent  leurs  Let- 
„  tres  Patentz  iur  ce. 

„  Lefquelles ,  enfemble  les  dites  Lettres  Royaux  du  Traite  de 
„  Paix  ,  &  auffi  les  Lcttres  des  dites  AUiances  ,  furcnt  &  ont 
„  efte  publiees  en  noftre  Cour  de  Parlement  en  noftre  Chafcelec 
„  de  Paris ,  &  les  Seremens  fais  par  les  Gens  d'Eglife ,  Nobles, 
„  Bourgeois,  &  Habitans  de  noftre  ditte  bonne  Ville  deParis, 
„  &  femblablement ,  en  &  par  les  bonnes  Villes  dc  noftre  Ro- 
„  yaume.  Et  que  neancmoins  ,  noftre  dic  feu  Coufn  de  Bcur- 
,3  gD^gve , 

„  Lequel  eftoit  dc  noftre  Maifon  de  France  ,  noftre  Parent 
3,  fi  prouchein ,  comrae  noftre  Coufin  germain ,  allic  avecques 
,,  nous  par  granc  alifinice  de  mariages ,  Doyen  d^s  Pers  &  deux 
„  fois  Per  de  France^  qui  tant  avioit  &  avoit  toujours  ame  le 
„  bien  de  Nous  &  de  nos  Royaume  &  Subgez  ,  &  leqjel  en 
„  obeilTant  a  noftre  commandement  ,  pour  le  bien  pubUque  de 
„  noftre  dit  Royaume, 

„  Et,  afin  dentretenir  la  dite  Paix  ,  eftoit  ale  a  Monfereait 
„  ou  fault  To?!?ie ,  accompaignez  dc  plufours  Seigneurs  &c  Gens 
„  notables  d'Eglife  &  Secuhers ,  noz  Ofticiers  iSc  aultres ,  a  la 
3,  priere  &  requefte  de  la  partie  des  diz  crimineux. 

3,  Avoit  &  a  efte  murtry  &  tue  au  dit  lieu  de  Mo?iflereau^ 
„  mauvaiiement  3  traitreulement ,  &  dampnablemcnt  ,  non  ob- 
„  ftant  les  dices  promefles  &  Sereraens  ainfi  faiz  &  renovellez, 
j,  au  dic  lieu  de  Mo?ifereau ,  par  luy  &  fcs  complices. 

„  Ec  avecques  ce  ,  avoienc  &  ont  ete  prins  &  imprifonnei 
„  defaite,  plulburs  Seigneurs,  Chivaliers,  Efcuiers  ,  Gens  de 
„  Eglife  &  Bourgeois,  de  la  corapagnie  de  noftre  dit  feu  Coufm 
„  de  Bourgoig?te,  noz  Officiers  &  aultres  ,  &  les  aucuns  tucz 
„  &  mis  a  mort  dampnablement ,  les  aulcres  rangonnez  ^yicts- 
„  fivemenc,  &  aulcremenc  perfecucez  en  diverfes  maneres  ,  & 
„  encore  en  y  a  aucuns  qu'ils  detiennent  prifonniers. 

„  En  enfreignant  par  les  ditz  crimineux  ladite  Paix  ,  Allian- 
,3  ces,  Promelles  ,  &  Seremens,  en  commettant  par  eulx  cri- 
3,  me  de  Leze  Majefte ,  &  aultrement  delinquant  en  plufours  & 
„  diverfes  maneres. 

„  Et ,  tout  veu  &  confidere ,  &  raefmement  que  Nous  avons 
„  tcnu  iSc  repute ,  tenons  &  reputons  lcs  chofes  detfus  dites  pur 
„  notoires,  a  Nous  &  a  touce  noftrcRoyaume,  &  couces  aui- 
„  cres  chofes  qui  fonc  a  voir  &  confiderer  en  cecce  parcie. 

„  Par  TAdvis  &  Deliberacion  des  Gens  de  noftre  Grand 
„  Confeil,  des  Prefidcns  &  Gens  Laiz  de  noftre Parlemenc,  6c 
„  aucres  nos  Confeillers  en  granc  nombre ,  avons  declare  &  de- 
,5  clarons  par  la  ceneur  de  ces  Prefences ,  cous  les  coupables  du- 
„  dic  dampnable  crime ,  faite  &  perpetre  en  la  perfonne  de  no- 
3,  ftre  dit  feu  Coufin  de  Bourgoig?te  ,  &  chafcun  d'euk' ,  avoir 
„  coramis  crime  de  Leze  Majefte  ,  &  confequemment ,  avoir 
„  forfait  envers  Nous  corps  &  bicns  ,  &  eftrc  inhabiles  &  in- 
3,  dignes  de  toutcs  fucceOions  diredes  &  allaceaulx ,  &  de  tou- 
„  tes  dignitez  ,  &  honneurs ,  &  prerogatives  quelconques ,  a- 
„  vecques  les  aultres  peines  &  pugnitions  que  ordonnent  Sc 
„  mettenc  lcs  Droiz  contre  les  commetteurs  de  crimc  de  Leze 
„  Majefte,  &  leur  ligne  &  pofterite.  Avons  en  outre  declare 
,)  &  declarons  yceux  crimineux  &  chafcun  d'eulx  eftre  encheu 
„  es  autres  peines  declairees  es  AUianccs  &  Traite  dePaix,dont 
„  defllis  eft  fait  mencion ,  encant  qu'il  concerne  noftre  Puiflance 
„  &  autorite  Royal. 

,,  En  efpecial  ,  avons  declare  &  declarons  toutes  les  Gens 
„  vaflaux,  fubgez,  6c  fauteurs  ,  prefens  &  advenir  ,  des  diz 
„  coupables  &  crimineux  6c  de  chafcun  d'eulx,  ellre  abfoiz  &c 
33  quittes  de  tous  Seremens  de  feaulce  ,  &c  de  touces  promefles 
3,  6c  obligacions  de  fervice  ,  au  regard  d'eulx  6c  leurs  fucces- 
„  feurs,  ores  6c  pour  le  cemps  advenir  ,  pcrpemellemenc ,  en- 
„  tant  que  meftier  eft ;  &c  les  quictons  6c  abfolvons  de  teus  les 
„  ditz  Seremens  &c  promclles  i  &c  leur  deftendons  a  tous  par 
„  ces  mefmes  prefentes ,  que  dores  en  avant  ils  ne  fervient ,  ai- 
„  dent  ou  confortent  aucuncment  les  ditz.  crimineux  Sc  coupa- 
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„  b!es,  fur  peine  d'efl:re  reputez,  s'ils  font  le  contraire,  crimi- 
„  neux  du  crime  de  Leie  Majefte  &  d'encourir  noftre  perpe- 
„  tuclle  indignation. 

j,  Et  tout  ,  fans  prejudice  des  Requeftes  &  Conclufions  a 
j,  Nous  faites  par  noz  ditz  Fils  &  Coufins  complaignans,  pour 
-j,  leur  intereft ,  contre  aulcuns  qui  par  eulx  ont  efte  nomez  par- 
j,  ticuliercment  ,  &  auffi  contre  tous  ceulx  generalement  qui 
),  font  ou  feront  trouvez  chargez  du  dit  dampnable  Murtre,  & 
„  autres  cas  deCTus  touchez. 

"  „  Si  donnons  en  mandement  a  nos  amez  &  fealx  Confeillers, 
,>  les  Gens  de  noftre  dit  Parlement ,  &  a  tous  nos  autres  Jufti- 
5,  ciers  &  Officiers  ou  a  leurs  Lieutenans  &  a  chafcun  d'eulx, 
„  fi  come  a  luy  appartiendra  ,  que  ,  au  regard  des  dites  Con- 
„  clufions  &  poLirfuites  des  ditz.  complaignans  &  de  noftre  dit 
„  Procurcur ,  ils  &  chafcun  d'eulx  en  la  Jurisdidion  ,  faffent 
5,  &  adminiftrent  Juftice  aux  Parties  ,  &  procedent  contre  les 
„  ditz  coupables ,  par  voye  extraordinaire  ,  fe  meftier  eft ,  & 
„  tout  ainfi  que  le  cas  requiert,  &  cn  adminiftrent  diligentment 
„  aus  ditzcomplaignans,  fur  les  chofes  deffiisdites&  leurs  cir- 
„  conftances  &  dependances,  bon  &  brief  accompUflement  de 
„  Juftice. 

„  En  tefmoin  de  ce  ,  Nous  avons  fait  mettrc  noftre  Seel  a 
„  ces  Prcfentes. 

„  Donnee  a  Paris  le  xxm  jour  de  Decembre,  TAn  deGra- 
„  ce  mille  quatrc  cents  &  vynt,  &  de  noftre  Regnc  le  xli. 

Par  le  Roi  en  fon  Confcil. 

M   I   L   E  T. 

On  ne  pcut  pas  dire  que  cette  Sentence  ait  6:e  donnee  contrc 
le  Dguphin  en  particulicr  ;  puisqu'il  n'eft  pas  meme  nomme 
dans  le  Dijpojitif  ,  mais  feulemcnt  dans  le  ^u  des  Pieccs.  EUe 
ne  peut  le  regarder,  qu'en  le  fuppofant  coupable  du  crimc  dont 
il  eft  queftion  j  &  en  ce  cas-Ia  ,  elle  le  confond  avec  tous  les 
autres.  II  eft  vrai  qu'il  y  a  un  endroit,  oil  la  Sentence  infinue 
que  le  Dauphin  eft  coupable.  Ceft  celui  oii  il  eft  dit  ,  que  le 
Duc  de  Bourgopie  a  ete  tue  par  hi  df  fes  complices ;  lequel  mot, 
lui ,  fe  rapporte  au  Dauphin,  nomme  beaucoup  plus  haut.  Ap- 
paremment  cette  expreffion  a  ete  inferee  en  cet  endroit  ,  afin 
qu'on  ne  piit  douter  qae  le  Daulphin  ne  fut  regarde  comme  e- 
tant  du  nombre  des  Meurtriers.  Mais ,  quoi  qu'il  en  foit  ,  fi 
Ton  avoit  voulu  donner  une  Sentence  direftement  contre  lui , 
on  Tauroit  congue  d'une  autre  maniere.  D'ailleurs  ,  il  n'y  eft 
point  parle  nommiment  de  la  fuccejjton  i  la  Couronne  ,  comme 
lcs  Hiftoriens  Tont  avance.  II  faut  donc ,  ou  qu'ils  n'ayent  pas 
vu  la  Sentence  meme  ,  ou  qu'il  y  en  ait  eu  une  autre  particu- 
liere,  &  direac  contre  le  Dauphin  Mais  en  ce  cas-Ia  ,  il  fe- 
roit  etonnant  que  He7iri  V  fe  fiit  avife  de  faire  metcre  la  moins 
importante  dans  fes  Arcliives,  &  qu'il  eut  neglige  la  principale. 

Ann^e  1421. 

Apres  cette  Sentence  ,  on  trouve  un  Accord  entre  tli^iri  V 
&  la  Maifon  d^Alhret  en  Guyenne,  date  du  i6dejanvier  1421. 
Sous  le  Regne  ^Edouard  III ,  le  Sire  d'Albret  ,  avec  quelques 
autrcs  Seigneurs  de  Guyenne  ,  avoit  porte  un  Appel  a  la  Cour 
des  Pairs  de  France  contre  le  Princ»  de  Galles  ,  qui  etoit  alors 
Prince  d'Aquitai?!e.  Cet  Appel ,  diredement  contraire  au  Trai- 
tc  de  Bretizny ,  dans  lequel  la  Guyenne  avoit  ete  declaree  inde- 
pendante  dc  h  Couronne  de  France  ,  ayant  pourtant  ete  regu , 
avoit  caufe  le  renouvellement  de  la  Guerre.  Depuis  ce  tems-la, 
ks  Maifons  d'A/hret ,  A' Armagnac  ,  &  quelques  autres  du  me- 
me  Pais,  avoient  conftamment  fuivi  le  parti  dc  la  France,  jus- 
qu'a  la  mort  du  Connetable  d'Armagnac.  Des  que  ce  Conne- 
table  eut  ete  tue ,  le  Sire  d'Athret ,  &  les  autres  Seigneurs  Gas- 
cons  du  meme  Parti,  dcmanderent  unc  Treve,  &  robtinrent. 
Enfin,  apres  la  Paix  deTroye,  les  Seigneurs  de  hM2.il'ond'Al- 
hret ,  &  quclques  autres  ,  jugerent  a  propos  de  demander  par- 
don  au  Roi  ,  &  dc  rentrer  dans  leur  devoir.  L'A(fte  ,  dont 
nous  venons  de  parler  ,  regle  Ics  condittons  de  leur  accommo- 
dement.  II  eft  fuivi  d'un  Pardon ,  que  le  Roi  leur  accorda  pour 
le  crime  qu'ils  avoient  commis  en  adherant  I  rAppel  de  leurs 
Ancetres.  Pages^i.&^^.  Cetoit  un  coup  de  partie  pour  Hen- 
■  ri ,  que  de  detacher  ces  Seigneurs  du  Parti  de  fcs  Ennemis.  II 
evitoit  par-Ia  des  diverfions  en  Guyenne  ,  qui  lui  etoient  tres 
incommodcs. 

Ces  affaires  etant  tcrminees  ,  Henri  partit  pour  rAngleterre , 
Oii  trois  afiaires  importantes  rappelloient.  La  premiere  etoit, 
qu'il  vouloity  faire  couronncr  la  Reine  Catherine  faFemme,  la- 
quelle  il  mena  pour  cet  effet  avec  lui.  La  feconde  etoit  la  Con- 
vocation  d'un  Parlement  ,  qui  devoit  confirmer  la  Paix  de 
Troye,  felon  la  teneur  du  Traite  :  de  plus,  il  avoit  deflein  de 
demander  un  Subfide  pour  continuer  la  Guerre  contre  le  Dau- 
fhin.  La  troifieme  regardoit  TEcoffe.  En  partant  de  France, 
il  laiffa  le  Commandement  de  fes  Troupes  au  Duc  de  Clarence 
fo»  Frere,  Page  49. 


La  Ceremonie  du  Couronnement  de  la  Reine  le  fit  le  troifie- 
me  Dimanche  du  Careme.  (i)  Page  36. 

Le  Parlement  s'aflembla  le  2  de  Mai,  &  confirnu  volontiers 
la  Paix  de  Troye,  fi  glorieufe  a  rAngleterre.  Page  iio. 

A  Tegard  du  Subfide ,  il  y  eut  quelque  difficuke.  Du  moins , 
la  Chambre  des  Communes  prefenta  au  Roi  une  Adreffe  ,  par 
laquelle  elle  fe  plaignoit  que  la  Conquete  de  la  Francc  ruinoit 
rAngleterre.  Elle  ne  laifla  pourtanc  pas  de  lui  accorder  enfin 
ce  qu'il  demandoit.  On  trouve,  page  113,  un  Fragment  d'un 
Memoire,  contenant  en  abrege  un  calcul  des  Revenus  publics, 
&  des  charges  a  quoi  la  Couronne  etoit  engagee.  II  paroit  par 
ce  Memoire  ,  que  les  Revenus  ordinaires,  &  les  cafuels  ,  ne 
montoient  qu'a  55745  Livres  fterling  ,  &  que  les  charges  al- 
loient  i  52234  Livres  ,  outre  quelques  Articles  extraordinaires 
a  quoi  il  n'etoit  pas  encore  pourvu.  Apparemment  ce  Memoi- 
re,  qui  eft  date  le  6  de  Mai  ,  avoit  ete  drefle  pour  etre  com- 
munique  au  Parlement. 

Dans  rintervalle  entre  rarrivee  du  Roi  &  la  Seance  du  Par- 
lement ,  on  trouve  dans  le  Recueil  deux  Pieces  qui  peuvent  etre 
de  quelque  utilite.  La  premiere  eft  un  Paffeport  pour  Margue- 
rite  de  Baviere  ,  Comteffe  de  Haynaut ,  de  Hollande ,  de  Ze- 
lande,  &  de  Frile,  &  pour  yaqueli^te  fa  Fillc  ,  Comteffe  des 
memes  Pais.  Page  67.  11  faut  remarquer  que  Marguerite  ,  qui 
etoit  la  Mere ,  etoit  de  la  Maifon  de  Bourgogne  j  mais  que  Hen- 
ri  lui  donne  dans  ce  Pafleport  le  nom  de  Baviere ,  felon  la  cou- 
tume  d'Anglecerre  ,  parce  qu'elle  etoit  Veuve  du  Comte  de 
Haynaut  de  la  Maifon  de  Baviere.  yaqueline  fe  Fille  etant  Veu- 
ve  du  Dauphin  Jean,  fecond  Fils  de  Charles  VI,  s'etoit  rema- 
riee  avec  jean  Duc  de  Brahant  fon  Coufin  ,  de  la  Maifon  de 
Bourgogne.  Ce  fecond  Mari  n'ayant  pas  eu  le  don  de  lui  plai- 
re  ,  elle  fe  fit  cnlever  par  quelqucs  Cavaliers  ,  qui  la  menerenc 
en  Angleterre.  II  y  a  lieu  de  prefumer  que  ce  Paffeport  dont 
nous  parlons ,  etoit  deftine  a  facilitcr  fon  evafion  ,  &  que  par 
confequent  Hf»r/  n'ignoroit  pas  fes  deffeins.  Cette  feconde  con- 
jedture  peut  etre  appuyce  par  les  honncurs  qu'on  lui  fit  en  An- 
gleterre ,  &  par  un  Acte  de  ce  Recucil  ,  dans  lequel  le  Roi  lui 
accorde  une  Penfion  de  cenc  Livres  fterling  par  mois ,  pour  fa 
fubfiftance.  D'aiIIeurs  ,  ce  Paffeport  etoit  pour  aller  dans  le 
Comt^  de  Ponthieu ,  appartenant ,  dit  le  Roi  ,  a  ladite  Ja^ue- 
line.  Ceci  fournit  une  autre  preuve  ,  que  Henri  etoit  informe 
du  deffein  de  cette  Princelle.  Le  Comte  de  Ponthieu  appaite- 
noit  au  Roi  d'Angleterre  ,  depuis  le  Regne  d'Edouard  I;  raais 
depuis  la  rupture  du  Traite  de  Bretigny  ,  le  Roi  de  France  Ta- 
voit  coafisqucj  &  Charles  VI  lavoit  donne  a  Jean  fonFiIs,en 
le  mariant  avec  Jaque/ine ,  a  laquelle  il  etoit  apparemment  de- 
meure  pour  fon  Douaire.  Mais  cette  confiscation  ,  dont  nous 
venons  de  parler ,  n'etoit  pas  une  raifon  affez  forte  pour  obliger 
Henri  a  reconnoitre  que  le  Comte  de  Ponthieu  appartint  i  Ja- 
queline.  Cetoit  un  heritage  de  fes  Ancetres,  fur  lequel  il  avoic 
un  droit  bien  plus  indifputable  que  fur  la  Couronne  de  Francc, 
dont  il  avoit  contefte  le  Titre  au  Roi  fon  Beau-pere.  Ainfi ,  on 
ne  peat  conjefturer  d'autre  raifon  qui  ait  pu  1'obUger  a  rccon- 
noitre  que  le  Comte  de  Ponthieu  appartenoit  a  Jaque/ine  ,  que 
pour  faire  voir  qu'il  ne  faifoit  que  donner  un  Paffeport  a  cectc 
Princeffe  pour  aller  dans  fon  propre  Pais;  &  fe  preparer  par-Ii 
une  excufe  ,  en  cas  qu'on  lui  eut  reproche  qu'il  avoit  favorife 
Tevafion  de  Jaqueline.  Mais  en  meme  tems ,  cette  defaite  faic 
voir  qu'il  n'ignoroit  pas  fon  deffcin.  La  fuite  dc  THiftoire  de 
Jaque/ine  develope  entierement  cctte  affaire.  Quand  elle  fut  ar- 
rivee  en  Angleterre  ,  clle  fit  cafler  fon  Mariage  avec  le  Duc  de 
Brahai.t ,  par  le  Pape  Benoit  XIII ,  quoiqu'iI  eut  ete  depofe  au 
Concile  de  Pife.  Enfuite  clle  epoufa  le  Duc  de  Glocejler ,  Fre- 
rc  de  Henri  j  non  pas ,  a  la  verite ,  pendint  la  vie  du  Roi,  mais 
immediatement  apres.  Ainfi ,  on  ne  peut  prefque  douter  que  la 
fuite  de  cette  Princeffe  n'eut  ete  auparavant  projettec  avec  Hen- 
ri  &  avec  le  Duc  de  Glocejler  ,  cn  vue  dc  ce  Mariage.  JI  eft 
vrai  qu'on  garda  quelques  mefures ,  &  qu'on  n'agit  pas  d'abord 
ouvertement,  parce  que  leRoi  vouloit  menager  leDucdeBour- 
gogne  ,  qui  etoit  Coufin-germain  du  Duc  de  Brahant.  II  n'eft 
pas  furprenant ,  que  les  riches  Etats  dont  Jaqueline  etoit  en  pos- 
feffion,  ayent  excite  Tambition  du  Prince  Anglois.  Nous  au- 
rons  occafion ,  dans  quelqu'un  des  Extraits  fuivans ,  de  faire  re- 
marquer  ,  que  ce  fatal  Mariage  fut  la  premiere  caufe  de  la  de- 
cadence  des  Anglois  en  France.  Lorfque  Henri  V  penfoit  a 
l'agrandiffement  de  fa  Maifon  ,  en  etabliffant  le  Duc  fon  Frere 
dans  Ics  Pais-Bas  par  le  moyen  de  ce  Mariage  ,  il  ne  prevoyoit 
pas  que  cet  injufte  projet  devoit  un  jour  ruiner  les  aftaires  de 
fon  Fils. 

La  feconde  Piece  ,  qui  fe  trouve  dans  1  mtervalle  dont  nous 
avons  parle  ,  eft  une  Convention  entre  le  Roi  &  le  Duc  de 
Bourhon  i  par  laquelle  ce  Duc  ,  qui  etoit  prifonnier  en  Angle- 
terre  depuis  la  Bataille  d'Azincour  ,  devoit  etre  mis  en  liberte 
fous  certaines  conditions ;  donc  la  premiere  etoit ,  qu'il  jurcroit 
la  Paix  de  Troye.  Page  85.  Mais  cetce  Convention  n'eut  point 
de  lieu ,  parce  que  le  Roi  mourut  avant  que  le  Duc  eut  execute 
fes  engagemens. 
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(i)  Ce  fut,  felon  Cooiwin ,  le  24,  de  Fcvrier  1421. 
(1)  II  y  eut  en  cettc  Bataiile  plus  de  2000  Anglois  de  tues  ,  fclon 
iHchttr,»n  i   mais  les  Hiftoricns  Iranpis  difent  feulement  ijoo.    JLa 


pcrte  det  Fran^ois  etoit  eftimee  aller  a  plus  de  mille  hommes.  Cood- 
B>ia  dit  quc  Je»n  Svinton  ,  Cavaiier  tcoiTois  ,  blefla  le  piemier  le 
Duc  de  QUrmt ,  mais  ijue  ce  fut  le  Comte  de  Buchan  qui  lc  tua. 
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Pendant  que  He»ri  etoit  en  Angleterre  ,  le  Duc  de  Clarence 
fon  Frere  fut  tue  i  Baug^  cn  Anjou  (2)  ,  dans  un  Combat  qu'il 
livra  au  Comte  de  B»f/;<iw  Ecoflbis ,  qui  avoit  amene  7000  hom- 
mes  de  fon  Pais ,  au  fecours  du  Dauphin.  Ce  Combat  fe  don- 
na  la  veilie  de  Paques  1421.  Page  95.  Pour  recompenfe  de  ce 
fervice,  leDauphin  donnaauComte  de  Buchan  TEpee  de  Con- 
netable. 

Ce  fecours  EcofTois  etoit  la  troifieme  affaire  ,  qui  avoit  ap- 
pelle  Henri  cn  Angleterre.  Voici,  en  peu  de  mots  ,  de  quoi  il 
s'agiffoit.  Janues  I,  Roi  d'Eco£le,  etoit  prifonnier  en  Angle- 
terre  depuis  Tannee  1406.  II  y  avoit  ete  arrece  cn  ailant  en 
France ,  ou  le  Roi  fon  Pere  l'envoyoit.  Depuis  ce  tems-la ,  il 
etoit  devenu  Roi  d'Ecoffe ;  mais  quoique  fa  detention  fut  tres 
injufte  ,  Henri  IV  ne  Tavoit  jamais  voulu  relacher.  Dans  la 
diipofition  oii  etoit  Henri  V  cn  montant  fur  le  Trone  ,  de  fai- 
re  Ja  guerre  a  la  France  ,  il  avoit  cru  devoir  garder  ce  Prince 
comme  un  Otage  contre  les  Ecolfois ,  qui  auroient  pu  faire  une 
divcrfion  dans  les  frontieres  du  Nord.  11  avoit  ece  encore  por- 
te  a  le  retenir  ,  par  le  Duc  iAlhanie  ,  Regent  d'Ecoffe ,  qui 
etoit  Oncle  du  Roi  Jaques.  Ce  Prince  craignant  que  le  Roi 
fon  Neveu  ne  filt  relache,  avoit  fait,  felon  Buchanan,  un  Ac- 
cord  fecret  avec  Henri  ,  par  lequel  il  s'etoit  engage  a  nc  trou- 
bler  point  fon  Expedition  en  France  ,  i  condition  qu'il  garde- 
roit  fon  Prifonnier.  Cec  accord  avoit  ete  execute  de  part  & 
d'autre,  jul"qu'en  Tannee  1419.  Mais  apres  la  mort  du  Conne- 
table  iiArmagnac ,  le  Dauphin  ayant  ete  chaffe  de  Paris  ,  &  le 
Buc  de  Bourgogne  s'etant  empare  du  Gouvernement  de  la  Fran- 
ce ,  le  premier  avoit  demande  du  fecours  aux  Ecoffois.  Le  Re- 
gent,  preffe  par  les  Grands  de  fon  Pais  ,  ne  put  fe  dilpenler  de 
lui  envoyer  7000  hommes  ,  fous  la  conduite  du  Comte  de  Bu- 
than  fon  Fils. 

Henri  ,  voyant  que  les  Ecoffois  commengoient  a  fe  remuer 
en  faveur  de  la,  France  ,  prit  la  refolution  d'aller  neij,oc;er  lui- 
meme  avec  le  Roi  d'Ecoffe  fon  Prifonnier  ;  dans  la  vue  de  le 
porter  a  employer  fon  autorite  ,  pour  rendre  ce  fecours  inutile 
au  Dauphin.  On  trouve  dans  le  Recueil,  page  125  ,  un  Adte 
qui  parle  d'un  Accord  fait  entre  les  deux  Rois  j  par  lequel  Hen- 
ri  s'engageoit  a  donner  au  Roi  d'Ecoffe  un  conge  limite  pour 
aller  dans  fon  Royaume,  a  condition  que  prem-ierement  il  Tac- 
compagneroit  en  France  ,  &  que  trois  mois  apres  leur  retour , 
il  lui  livreroit  certains  Otages.  Cet  Adte  eit  date  du  3 1  de  Mai 
142 1 ,  &  par  confequent  apres  la  defaite  &  la  mort  du  Duc  de 
Clarence  a  Bauge.  Le  but  de  Henri  ,  en  prenant  Jaques  avec 
lui  en  France  ,  etoit  de  le  porter  a  ordonner  aux  Troupes  E- 
coffoifes  qui  fervoient  le  Dauphin  ,  de  s'en  retourner  en  leur 
■  Pais.  On  voit  dans  THiftoire ,  qu'effed:ivement  Jaques  donna 
un  pareil  ordre  a  fes  Troupes.  Mais  le  Comte  de  Buchan  ne  fe 
crut  pas  oblige  d'obeir  a  fon  Souverain  ,  pendant  qu'ii  etoit 
aftuellement  entre  les  mains  des  Anglois.  AjnQ  ia  rufe  de  Hert- 
ri  lui  fut  inutile. 

II  y  a  ,  page  117  ,  un  Traite  d'Alliance  entre  Henri  8c  h 
Republique  de  Genes.  Mais  cc  Traite  eft  peu  important,  par- 
ce  qu'il  n'engageoit  pas  les  Parties  a  fe  donner  des  fecours  mu- 
tuels  dans  Toccafion.  Cela  fait  voir  pourtant  rattention  du  Roi 
a  tout  ce  qui  pouvoit  priver  le  Dauphin  des  fecours  des  Allies 
de  la  France  ,  dont  il  avoit  tant  de  befoin.  En  effet,  on  ne 
trouve  point  qu'aucun  Prince  ouEtat  etranger  ait  pris  partidans 
cecte  Guerre ,  qui  fe  faifoit  en  France ;  quoiqu'elle  ait  dure  plus 
de  trente  ans,  depuis  que  Henri  Teut  renouveilee. 

Apres  que  ce  Prince  eut  termine  toutes  fes  affaires  dans  fon 
Royaume,  il  s'en  fretourna  en  France  ,  vers  le  milieu  du  mois 
de  Juin.  II  laiffa  en  Angleterre  la  Reine  fon  Epoufe,  qui  ecoit 
enceinte  ;  &  confera  la  Dignite  de  Gardien  ,  ou  Regent ,  au 
Duc  de  Bedford  fon  Frere.  Page  129.  Sa  prefcnce  etoit  neces- 
faire  en  France  ,  ou  le  Dauphin  commengoit  a  faire  d'affcz 
grands  progres ;  jufques-U  ,  qu'il  tenoit  la  Ville  de  Paris  com- 
me  bloquee.  Son  arrivee  degagea  cette  Capitale  ,  oii  il  fit  une 
pompeufe  Entrec  ;  mais  il  n'y  fejourna  que  pcu  de  tems.  Au 
commencement  du  mois  d'Aout  ,  il  en  partit,  a  deffein  d'aller 
Jivrer  Bataille  au  Dauphin,  qui  avoit  affiege  Chartres.  Celui-ci 
s'etant  retire ,  il  le  pourfuivit ,  fans  pouvoir  Tatteindre  ;  &  en- 
fin  il  fe  rabattit  fur  Dreux  ,  dont  il  fe  rendit  maitre.  II  etoit 
devant  cette  Place  le  20  d'Aout.  Page  150.  La  Dyfenterie  s'e- 
tant  mife  dans  fon  Armee  ,  il  fe  vit  oblige  de  lui  donner  des 
quartiers  de  rafraichiffement  ,  &  retourna  lui-meme  a  Paris. 
Vers  le  milieu  du  mois  d'06tobre  ,  il  en  partit  pour  aller  faire 
le  Siege  de  Meaux.  Mezeray  met  ce  Siege  avant  celui  de  Dreux, 
&  meme  avant  le  voyage  du  Roi  en  Angleterre  (3) ;  en  quoi  il 
s'eft  beaucoup  trompe.  Sa  Chronologie  eft  li  confufe  dans  les 
evenemens  des  annees  1420,  1421  &  i422,qu'ilyauroit  beau- 
coup  d'erreurs  a  relever  ,  fi  Ton  vouloit  s'y  arreter.  Le  Siege 
de  Meaux  commenga  le  25  d'0(fl:obre  ,  felon  Monflrelet ,  & 
dura  plus  de  fept  mois  ,  puifque  cette  Place  ne  capitula  que  le 
2  de  Mai  1422  ,  felon  les  Adtes  Publics.  Page  112.  Mezeray 
dit  encore ,  que  ce  Siege  ne  dura  que  trois  mois.  Cette  erreur 
vient  de  ce  que  la  ViUe  de  Meaux  etant  partagee  en  deux  >    fa- 
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voir ,  la  Ville  &  le  Marche  ,  la  prcmiere  fut  emportee  pendant 
i'Hiver;  apres  qiioi  il  falut  faire  un  nouveauSiege  pour  leMar- 
che.  La  Capitulation  de  cette  Place  ,  qui  fe  trouve  ici  toute 
entiere  (page  212)  ,  peut  fervir  a  juftifier  Henri  touchant  quel- 
ques  acftes  de  cruauce  qu'on  lui  a  imputes  ,  comme  d'avoir  fait 
pendre  quelques-uns  des  OflEciers  de  la  Garnifon.  On  y  voit 
qu'il  avoit  expreffement  ftipule  de  mettre  entre  les  mains  de  la 
Juftice  un  certain  nombre  de  gens,  qui  y  fontnommesi  acau- 
fe  des  crimes  dont  ils  s'ctoient  rendus  coupables.  Par  exem- 
P'e  (+;  j  Vaurus  y  fut  pendu  k  un  arbre  ,  auqucl  on  avoit  don- 
ne  le  nom  d'Arbre  de  Vaurus  ,  parce  qu'il  y  faifoit  pendre  tous 
les  Bourguignons  qui  tomboient  entre  fes  mains. 

Parmi  les  Ades  de  Tannee  1421 ,  on  voitdeux  Commiffions 
du  Roi  a  des  Ambaffadeurs  qu'il  envoyoit  a  TEmpereur  Sigis- 
mond.  La  premiere  etoit  de  traiter  avec  ce  Prince  ,  de  Tachat 
du  Duche  de  Luxembourg.  La  feconde  regardoit  Tachat  de 
tous  les  Droits ,  que  le  meme  Prince  pouvoit  avoir  fur  le  Dau- 
phine,  &  fur  la  Terre  de  Landok.  Pages  143,144. 

Une  autre  Commiffion  pour  traiter  avec  le  Marquis  de  Bade 
du  rachat  d'Olivier  de  Blois,  qui  etoit  fon  Prifonnier.  Cet  O- 
livier  de  Blois  etoit  le  meme  Comte  de  Po?ttieure  ,qm  avoit  en- 
leve  le  Duc  de  Bretagne.  Apres  la  delivrance  du  Duc ,  il  avoit 
ete  obhge  de  quitter  fon  Pais;  &  fon  deirein  etoit  de  fe  recirer 
dans  fa  Terre  d'Avefnes ,  en  Haynaut.  Mais  comme  il  n'avoit 
ofe  s'y  rendre  en  droiture ,  de  peur  d'etre  pris  en  chemin ,  il  a- 
voit  pris  la  route  de  Suiffe  &  d'Allemagne  ,  oij  le  Marquis  de 
Bade  Tavoit  arrete,  a  caufe  de  certains  droits  qu'il  pretendoit  a- 
voir  fur  Avefnes  ,  ainli  ({\i'Argentr^  le  rapporte.  II  eft  affez 
difficile  de  deviner  quel  pouvoit  etre  le  but  de  Heftri  ,  en  fou- 
haitant  d'avoir  le  Comte  de  Pontieurc  entre  fes  mains  ;  li  c'e- 
toit  pour  faire  plailir  au  Duc  de  Bretagne,  en  lui  remettant  ctt 
£nne:ni  ■-,  ou  pour  robliger  d'autant  plutot  a  figner  la  Paix  dc 
Troye  ,  par  la  peur  qu'il  ne  s'en  fervit  pour  le  troubler  dans  la 
poileffion  du  Duche  ;  ou  enfin  ,  s'il  avoit  deflein  de  fe  fervir 
du  nom  d'Olivier  de  Blois  ,  pour  envahir  la  Bretagne  pour  foi- 
meme.  Cecoit  ainfi  (\u'Edouard  HI  s'ctoit  autrefois  fervi  du 
nom  d'Edouard  Baillol,  pour  fe  rendre  maitre  de  rEcofTe. 

On  voit  encore  ,  parmi  les  Aftes  de  cette  annee  ,  des  In- 
ftruolions  donnees  par  Henri  a  des  Ambaffadeurs  qu'il  envoyoit 
en  Allemagne,  pour  demander  du  fecours  a  rEmpereur  &  aux 
Elefteurs.  Page  161.  Ce  qu"il  y  a  de  particulier  dans  ces  In- 
ftrudions  ,  c'eft  qu'apres  avoir  tache  de  prevoir  tout  ce  qui 
pourra  leur  etre  objede  ,  &  leur  avoir  fourni  des  reponfes ,  il 
leur  ordonne  ,  en  cas  que  les  Eledeurs  foient  trop  opiniatres , 
d'ouvrir  un  certain  Papier  cachete  ,  qu'il  leur  remet  entre  les 
mains.  Cela  fait  voir  qu'il  nc  confioit  pas  le  fecret  des  Ambas- 
fades,  aux  Ambaffadeurs  eux-memes,  fans  une  grande  necenite. 
Cclle-ci  fut  pourtant  inutile ,  a  caufe  des  Troubles  que  la  Reli- 
gion  excitoit  en  Boheme ,  ainfi  qu'il  paroit  par  une  Lettre  d'un 
des  Envoyes  du  Roi.  Page  208. 

Le  6  de  Decembre  1421  ,  la  Reine  accoucha  d'un  Prince, 
auquel  on  donna  le  nom  de  Henri.  Jaqueline  de  Haynaut  fut 
une  de  its  Maraines. 

Annfe  \\ii. 

Parmi  les  Aftes  de  Tannee  1422,  on  trouve  plufieurs  Paten-    Patentes 
tes  du  Roi  Charles ,  par  lefquelles  il  donne  le  Gouvernement  du  P''  ''*- 
Languedoc  &  de  Bigorre  ,   a  Jean  Comte  de  Foix.    Mais  c'e-  ^o^Jl,^^  1° 
toit  un  Gouvernement  dont  il  faloit  depoffeder  \tComtedeCler-  Dcmcnt, 
moTit,   que  le  Dauphin  y  avoit  ecabli  pendant  que  Heuri  etoi:  ^^-  ^^ 
occupe  au  Siege  de  Melun.     Au  bas  dc  ces  Patentcs  eO-  ecric,  Comt/de 
Par  le  Roi ,    a  la  relation  de  fon  Grand  Confetl,  te?tu  par  le  Roi  Foix. 
Hiritier  <ir  Rifgejtt  de  Fratice. 

Vers  le  milieu  du  mois  d'Avril,  la  Reine  C<?fAmw  repaffi  LaRcine 
d'Angleterre  en  France;  etant  accompagnee  du  Duc  de  Bed-  '^Hnc^'^ 
ford,  qui  laiffa  la  Regence  du  Royaume  au  Duc  de  Glocefier  Re?ence 
fon  Frere.  confiie  au 

Le  Duc  de   Bretagne  paroiffant  enfin  refolu  a  jurer  la  Paix  Gloccftet 
de  Troye,  Henri  lui  fit  expedier  un  Sauf-conduit  pour  fe  ren- 
dre  a  Paris,  avec  une  fuite  de  mille  perfonnes.    Du  24  Avril. 
Page  206. 

Ce  Sauf-conduit  eft  immediatement  fuivi  d'un  autre  du  me-  SauPcon- 
me  jour,  dans  lequel  il  eft  dit,  que  le  Duc  de  Bretagve  ne  pou-  '•"''pout 
vant  fe  rendre  en  perfonne  aupres  du  Roi  Charles ,  W?iri  accor-  lJirag*nc* 
de  un  Sauf-conduit  3  fes  Envoyes ;  a  condition  qu'ils  auront 
pouvoir  de  jurer  la  Paix  de  Troye,  &  d'engager  leur  Maitre  a 
la  jurer  lui-meme,  &c.  Du  24  Avril.  Pagc  207.    Cependant,    CePrin- 
ce  Prince  fit  naitre  encore  divers  obftacles,  pour  s'empecher  de  "-^^^. 
faire  cette  demarche.    II  avoit  ete  neutre  ,  depuis  b  commen-  Sffficui,** 
cemcnt  de  la  Guerre ;  il  ne  pouvoit  fe  refbudre  a  prendre  un  '"• 
parti,  avant  qu'elle  filt  terminee,  de  peur  de  rendrc  fon  Pais  le 
theatre  de  la  Guerre.     11  fut  agir  fii  adroitement,  qu'il  n'avoit 
pas  encore  jure  la  Paix  au  tems  de  la  mort  des  deux  Rois. 

Le  Dauphin  ayant  affiege  Cofne  fur  la  Loire,  au  moisdejuil-   siege  69, 
let,  les  Allieges  capitulerent  de  fe  renure,  s'ils  n'etoientpas  fe-  Coinc. 
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(j)  II  eft  ccrtain  que  le  Siege  ne  commenqa  quequatre  mois  apres     tomber  Mci.cM^  dans  cette  erreur. 
le   retour   du  Roi.     Mr.  de  Rafin  ,    dans  ibn  Hilloirc  d'Angleterre ,         (4)  Goodwin   dit  que  ce  Vaurus  etoit  le  Comnr.andant  en  Chef  dc 
rcmarque  que  Juvtnd  des  XJrfins  ,    dans  fa  Vie  de  Charlts  VI ,  a  fait    k  Place. 
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cc.:.rus  par  le  Duc  de  Bourgogiie,  le  18  d'Aouc.  Le  Duc  ayant 
eie  informe  de  cecte  Capitulacion ,  demanda  au  Roi  Hefiri  un 
fecours  de  Troupes ,  pour  aller  faire  lever  ce  Siege.  F?»r;  re- 
pondit ,  qu'il  vouloic  etre  lui-meme  de  la  pariie ,  &  L  mic  ef- 
feaivement  en  marche ,  a  la  tete  de  fon  Armee.  Une  Dyfen- 
terie ,  dont  il  fut  accaque  en  chemin ,  Tayanc  oblige  a  s'arrecer , 
11  donna  le  cominandement  de  fes  Troupes  au  Duc  de  Baiford 
fon  Frcre,  qui  alla  juindre  le  Duc  de  Bourgogne.  Le  Dauphin 
voyanc  approcher  ces  deux  Princes,  rendit  Iss  Ocages  de  Cofne, 
6c  fe  recira. 

Cependanc,  Heuri  fencanc  fon  mal  empirer,  fe  fit  porter  au 
Bois  de  Vincennes ;  oii  le  Duc  de  Bedford  acccaruc  incontinenc, 
&  lui  vic  rcndre  le  dernier  foupir.  Ce  grand  Prince  mouruc  ie 
31  d'Aouc  1422,  apres  avoir  regne  glorieufement  neuf  ans  & 
quelques  mois.  II  ordonna  par  fon  Teftameni;,  que  lc  Duc  de 
Bedford  kroit  Regenc  en  France,  &  le  Duc  de  Glocefier  en  An- 
glecerre,  pendant  la  Minorice  du  Printe  fon  Fils  ,  qui  n'avoic 
pas  encore  accompli  fon  neuviemc  mois.  De  plus,  il  recom- 
manda  cres  forcemenc  qu'on  ne  relachac  poinc  les  Princes  Fran- 
^ois,  Prifonniers  en  Anglecerre,  jufqu'a  ce  que  le  jeune  Henri 
fuc  en  age  dc  gouverner  lui-meme  fes  Ecacs  ■-,  a  moins  qne  ce 
ne  fuc  un  moyen  pour  procurer  la  Pai.x.  Mezeray  scA  trom- 
pe  de  quelques  jours  ,  en  metcanc  la  morc  de  Henn  V  au  28 
d'Aout.  Un  Memoire  qui  fe  trouve  a  la  pjge  252  de  ce  X 
Tome  du  Rccueil ,  dit  poficivemenc  qu'il  mouruc  le  3 1  du  me- 
me  mois  (i). 

J'ai  palTe  fous  filence  quelques  aucres  Ades ,  qui  pourroienc 
fcrvir  a  reclairciiremenc  des  Hiltoires  de  France  &  d'Ang!ercr- 
re  i  miis  qui  m'auroient  engage  a  une  c.xplication  trop  e^endue , 
pour  en  faire  voir  TutiUte. 

SUITE  T>E   VEXTRAIT  T>U 
X.  TOME. 

ON  a  vu ,  dans  rE.Ktrait  precedenc ,  lcs  principaux  Aftes  de 
ce  X  Tome ,  qui  regardenc  !es  dcux  derniercs  annees  du 
Regne  de  Henri  V.  Le  rctte  du  Tome  contienc  les  dix-ni'uf 
premiercs  annecs  da  Henri  VI ,  dcpuis  le  i  de  Septembre  1422, 
jufques  vers  la  fin  d'0£i:obre  1441. 

II  y  a,  dans  THiltoire  de  ces  19  annees,  deux  matieres  prin- 
cipales ;  favoir ,  les  AfFiires  de  France,&  les  domeftiqucs.  C'eil 
particulierement  de  ces  deux  fortes  d'AfFaires,  qu'il  faut  avoir 
une  julle  idee,pour  pouvoirbien  entrerdans  les  motiis  dcs  Ades 
contenus  dans  ce  Volume.  Ce  n'eil  pas  qu'il  n"y  aic  beaucoup 
d'aucres  macicrcs  ,  donc  quelqucs-unes  dependenc  naturellement 
de  celles-ci.  Mais  pour  en  parler  en  detarl,  il  faudroit  etendre 
cec  Extraicjufqu'a  une  longueur  excedive. 

Avanc  que  de  parler  des  Pieces  de  ce  X  Tome  qui  peuvenc 
fervir  a  rdclairciflemenc  de  rHiftoire  ,  il  ell  abfolumenc  necef- 
faire  de  faire  voir  en  quel  etac  fe  crouvoienc  les  afFaires  des  An- 
glois ,  au  cems  de  la  mort  de  Henri  F;  &  le  train  qu'elle  pri- 
rcnc  enfuite,  pendanc  les  19  premieres  annees  de  Henri  VI. 

Henri  V  avoit  mis  fes  atFaires  ,  canc  en  Anglecerre  qu'en 
France  ,  dans  une  iicuition  cres  avancageule.  En  Angleterre, 
il  ecoit  aime ,  craint ,  elFime  de  tous  fes  Sujets.  On  ne  voyoit 
parmi  eux  aucune  femence  de  Rebellion.  La  Couronne  fem- 
bloit  fi  afFermie  dans  la  Maifon  de  Lancaftre,  qu'il  n'y  avoit 
aucunc  apparence  qu'elle  piit  jamais  lui  ctre  arrachee.  A  Fe- 
gard  de  la  France  ,  tout  y  etoit  alle  au  gre  des  delirs  de  ce 
Monarque,  &  beaucoup  au-dela  de  fcs  efpcrances.  Depuis  la 
Bataille  d'A2.incour  ,  il  tenoit  Prifonniers  en  Angleterre  pref- 
que  tous  les  Princes  du  Sang  Royal  de  France,  ou  du  moins 
les  principaux  de  ceux,qu'il  comptoit  au  nombre  de  fes  En- 
nemis.  Par  la  Paix  de  Troye  ,  il  avoit  acquis  les  Titres  de 
B.igent  &  dH^ritier  de  France ,  avec  le  droit  de  fucceder  a  la 
Couronne  ,  aprcs  la  mort  de  Char/es  VI  fon  Beau-pere.  On 
peut  dire  meme,  que  pendant  lcs  deux  dernieres  annces  de  fa 
vie,  il  fuc  vericablemenc  Roi  de  France  ,  quoiqu'il  n'en  por- 
tac  pas  le  Titrc ;  puifqu'il  gouvernoic  abfolumrrnc ,  fous  le  nom 
de  Cbarlei  VI ,  qui  necoic  que  rombre  d'un  Roi.  Mais ,  pour 
ne  pas  fe  faire  une  faufle  idee  de  l'c(.endue  de  la  dominadon 
de  ce  Prince  en  France  ,  il  fauc  fe  rcfFouvenir  qu'immediace- 
menc  apres  que  le  feu  Duc  de  Bourgogne  fe  fut  rendu  maitre 
de  Paris ,  &  de  la  perlbnne  du  Roi  Charfes ,  le  Dauphin ,  qui 
s'etoit  fauve  comme  par  miracle  ,  prit  la  qualite  de  Regent , 
&  que  pluGeurs  Villes  &  Provinces  fe  rangerent  fous  ibn  u- 
beifTance.  Ainfi ,  la  domination  de  Henri  V  en  qualite  de  Re- 
gent  ne  s'eCendoic  que  fur  l'Ile  de  France,  la  Brie,  la  Cham- 
pagne  &  la  Picardie.    II  y  avoit  meme,  dans  ces  Provinces, 


(1)  On  fait  plufieurs  relations  ,  fur  !e  genre  de  maladie  qui  em- 
porta  le  Roi.  Les  Hifioriens  Franc;ois  (comme  Mr.  Rymer  le  remar- 
que  dans  la  Dcdicace  de  ce  Volunic)  difcnt  que  c'etoit  le  MalS.  Fia- 
cre ,  qui  eft  un  Flux  de  fang  accompagne  d'HemorroiJes.  MonfireUt 
dit  qu'il  raouru:  du  FfH  5.  Antoine.  Sclon  Waljingham  !es  fatigues 
que  le  Roi  avoit  efluyecs  a  la  Gucne,  lui  f.rent  contrGcfter  une  Fie- 
vre  malignc  ,  accompagnee  de  Dyfentcrie.  Mais  Pierre  Bajfet ,  E- 
cuyer,  qui  etoit  lon  Valet  de  Chambre  au  tems  de  fa  moit  ,  &  qui 
i'avoic  accompagne  pendant  toutes  fes  Viftoires,  dont  il  a  donne  un 


plufieurs  bonnes  Villes  qui  cenoient  le  parti  du  Dauphin.  I1e?i-  Henki 
ri  pofFedoit  encore  la  Guyenne  &  la  Normandie  ,  non  com-  V. 
me  des  Fiefs  de  la  Couronne  de  France  ,  mais  en  propre  & 
cn  toute  Souverainete  ;  du  moins  ,  il  le  pretendoic  ainfi.  La 
premiere  de  ces  deux  Provinces  etoit  dans  fa  Maifon ,  depuis  pres 
de  trois-cens  ans;  &  il  avoit  reconquis  la  feconde  depuis  le 
renouvellement  de  la  Guerre.  II  comproit  aufli ,  que  les  deux 
Bourgognes,  la  Flandre  &  rArtois  dependoient  de  lui  i  puifque 
ces  Pais  appartenoient  au  Duc  de  Bourgogne  ,  qui  le  reconnoif- 
foic  pour  Regenc  &  Hericier  de  France ,  &  qui  d'ailleurs  etoit 
ecroicement  uni  avec  lui. 

Le  Dauphin  cenoic  fbus  fon  obeifTance  !e  Languedoc ,  le  Dau- 
phine,  le  Poitou,  la  Sainconge,  TAngoumois,  le  Limoufm, 
le  Perigord,  FAuvergne,  le  Lyonnois,  lc  Berry,  la  Touraine, 
la  Beauce ,  &  generalemenc  couc  le  Pais  ficue  le  long  de  la  Loi- 
re.  il  ecoic  aulli  reconnu  dans  la  Provence,  dans  FAnjou,  &  * 
dans  le  Maine,  qui  apparcenoienc  a  Louis  d'Anjou  Roi  de  Si- 
cile,  fon  Beau-frerc.  11  n'y  avoic  dans  coute  la  France  que  la 
feule  Brecagne  ,  qui  gardac  la  neuCralice.  Par  cette  enumera- 
tion  dcs  Provinces  des  deux  Partis,  il  efl  aife  de  comprendre 
que  leurs  forces  auroient  ete  afFez  egales ,  ii  YAngleterre ,  qui 
fourniHoit  continuellement  des  Troupes  &  de  rargcnt  a  Henri ^ 
n'eut  fait  pancher  la  balancc  de  fon  ccjte. 

Ce  n'etoit  pas  un  pctit  ouvrage  pour  Her.ri,  que  de  chafTer  le 
Dauphin  des  Provinces  dont  il  etoit  en  pollellion  ,  ou  qui  le 
reconnoilFoient  pour  legitime  Hcritier  du  Roi  ibn  Pcre,  mal- 
gre  la  Paix  de  Troye  qui  rcxcluoit  de  la  fucceffion.  Pour  reuf- 
fir  dans  ce  deflein  ,  il  faloit  prcmierement  fe  rendre  maitre  des 
Places  que  le  Dauphin  tenoit  dans  Tlle  de  France,  &  dans  les 
Provinces  voifines.  Ce  fut  aulFi  le  principal  foin  de  He^iri  , 
pendant  les  dcux  dernieres  annees  de  fa  vie.  II  y  a  beaucoup 
d'apparence,que  s'il  eut  vccu  plus  longtems,  il  auroit  non-fcu- 
lement  executc  ce  projet ;  mais  qu'il  auroit  meme  porte  fes  ar- 
mes  dans  les  Provinces  meridionales ,  au-dcla  defquelles  il  n'y  a- 
voic  plus  de  reflburce  pour  fon  Ennemi. 

Un  autre  foin  occupoic  encore  ce  Monarque.  Cetoit  d'obli- 
ger  le  Duc  de  Bretag?ie  a.  jurer  la  Paix  de  Troye. 

Depuis  que  la  Guerre  etoit  recommencee,  ce  Prince  avoit 
obferve  une  exade  neutralitc.  Mais  dcs  quc  la  Paix  fut  pu- 
bliee,  il  fe  vit  nccefFairement  oblige,  ou  de  s'y  fbumetcre,  ou 
de  fe  jeccer  dans  le  parci  du  Dauphin.  II  compric  aifemcnt  , 
que  Hetiri  ctanc  devenu  Regent,  ne  foufFriroic  pas  qu'un  Vaf^ 
fal  de  la  Couronne  demeurac  dans  un  etat  de  neucralice,  En 
effec,  la  neucralice  du  Duc  de  Breiagne  ,  qui  etoit  avantageufe 
au  Roi  d'Angleterre  pendant  qu'il  difputoic  la  Couronne  de 
France  ,  avoic  cefle  de  retre  depuis  que  la  querelle  avoit  ete 
decidee  en  fa  faveur.  Ainfi,  le  Duc  de  Bretagne  ne  pouvoit, 
ni  demeurer  neutre  ,  ni  prendre  le  parti  du  Dauphin  qui  n'e- 
toit  pas  en  etat  de  le  proteger ,  fans  attirer  la  Guerre  dans  fon 
Pais.  Ces  confidcrations  lui  firent  prendre  le  patci  d'envoyer 
des  Amballadeurs  a  Hettri,  pour  lui  faire  encendre  qu'il  ecoic 
difpofe  a  jurer  la  Paix  de  Troye.  Henri  accepca  fon  ofFre. 
Mais  le  Duc  ufa  de  canc  de  delais,  qu'avanc  qu'il  eut  faic  cec- 
te  demarche ,  il  appric  la  morc  de  ce  Monarque.  Ainfj ,  contre 
fon  efperance,  il  fe  vit  encore  une  fois  dans  la  liberte,  ou  de 
demeurer  neutre  ,    ou  de  prendre  le  parti  qui  conviendroit  le  '. 

mieux  a  fes  inttirets. 

Henri  ^  mourut  le  31  d'Aout  1422,  dans  le  tems  qu'il  e-     Mortdc 
toic  occupe  a  la  conquece  des  Places  que  le  Dauphin  avoit  aux   f;f'»'it« 
environs  de  Paris ,  <Sc  a  negocier  avec  le  Duc  de  Bretagne  l'ac- 
ceptation  de  ia  Paix  de  Troye.     Charles  VI  fon  Beau-pere  ne  I 

lui  furvecut  que  de  cinquante  jours,  ou  jufqu'au  21  d'0(ftobre.  ' 

Ces  deux  morts ,  arrivees  prefque  en  meme  tems ,  changerenc  en-  i 

cieremenc  la  face  des  afFaires.     Des  que  Charles  VI  euc  les  yeux  I 

fermes,  le  Duc  de  Bedford ,  Frere  du  feu  Roi  Henri  V,  fit  pro-  '  I 

clamer  Roi  de  France  Henri  VI  fon  Neveu,   qui  n'etoit  age 
que  de  dix  ou  onxe  mois.     D'un  autre  coce,  le  Dauphin  le  fic  Henri  VI 
facrer  a  Poitiers,   fbus  le  nom  de  Charles  VJI.     Ainfi,  la  me-  ptociame  ' 
me  rsifon  qui  avoit  porte  autrefois  Edouard  III  a  commencer  France 
la  Guerre,  &  Henri  V  z  h.  renouveller  apres  une  alTez  longue  mais  le*    i 
interruption  ,    lubliftoit  encore  pour  porcer  Henri  VI  ou  fon  ^juphin J 
Coniei!  a  la  continuer,  mais  avcc  plus  de  fondement  que  fes    """"'"'' 
deux  illuftres  PrcdecefFcurs.    En  effet,  Edouard  in  8c  Henri  '\ 

V  ravoienc  commcncee  fur  des  pretentions  encore  indecifes.  ' 

Mais  Henri  VI  avoit  pour  lui  le  Traite  de  Troye ,  qui  lui  ad-  j 

jugeoit  ia  Couronne  dc  France,  apres  la  mort  de  Charles  VI  fon 
Ayeul  maternel.    D'un  autre  cote  Char/es  VII,   loin  de  recon-      „  ,       j 
noitre  Tau:' rte  ou  la  validice  de  la  Paix  de  Troye,  foutenoit  au  tiom  de"~' 
contraire  qjcUc  ,retoitqu'un  efFetde  la  malice  &de  laprefomp-  HentiVI,! 
tion  de  la  tlcine  fa  Mere,  &  du  Duc  de  Bourgogne.  qui  avoient  '=°'»'>»'-    ' 

abufe  Chatlci 
VII. 

compte  fidele,  aflure  que  ce  Prince  mourut  d'une  Pleurefie.  j 

(1)  Cette  Bataiile  le  donna  lc  28  d'Aoiit  ,  felon  YHiJicire  Compkte  \ 

d' Angleterre  ,  ou  l'on  voit  ,  d'apres  une  remarque  de  HollmgsheaJ , 
que  Montjoye  Roi  d'Armes  ,    6.  les  autres  Heraurs  Anglois  qui  y  e-  j 

toient  prelens  ,  rapporterent  qu'il  y  avoit  9700  Franfois  &  Ecojfois 
tues  ,  &  1100  Anglois.  Le  nombre  des  morts  dii  cote  des  Francois 
etoit  aufli  grand  que  rArniee  Angloife  ,  qui  conliiloit  feulement  en  | 

1800  hommes  de  Cavalerie  ,  &  8000  d'Infantcrie.  VHiJioire  Comple-  ! 

te  ajoutc,  que  le  Duc  d'Alenfoti ,  !es  Lords  Tajeii  &  Hermit  ,lcChe-  ] 

va- 
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HiKRi  abufe  de  la  foiblefle  du  Roi  fon  Pere,  connue  de  tout  le  mon- 
VI.  de.  II  inferoit  de-la,  que  cecte  pretendue  Paix,  faite  par  un  Roi 
imbecille,  &  qui  n'avoit  ete  ratifiee  que  par  une  tres  pstite  par- 
tie  des  Etats  de  France,  ne  pouvoit  etre  regardee  comme  unc 
Loi  fondamentale  j  d'autant  plus  qu'el]e  fappoit  les  veritabies  fon- 
demens  de  la  Succeffion  du  Trone.  C'etoit-la  le  fujet  de  cecte 
Guerre,  qui  fe  continua  encore  pendant  plus  de  trente  ans;  juf- 
qu'a  ce  que  la  pure  force  des  armes  decida  la  quercUe  en  faveur 
de  Charles  Vll.  Ceft  auffi  ce  qui  fait  la  matiere  des  Adles  ds 
ce  X  Tome ,  qui  regardent  les  Affaires  de  France.  La  plupart 
de  ces  Ades  lervent  peu  a  reclairciflement  des  ailions  de  Guer- 
re ,  dont  le  detail  le  voic  dans  touces  les  Hiftoires  de  ce  tems-la. 
Mais  il  y  en  a  quelques-uns,  qui  fonc  tres  uciles  par  rapporr  aux 
AflFaires  policiques  &  aux  Negociacions.  Cependant,  commt 
ils  fuppofenc  les  evenemens  que  h  Guerre  produifir  pendanc  les 
19  annees  comprifes  dans  ce  X  Tomc,  il  elt  ablblunienc  necef^ 
faire  de  rapporcer  en  gros  ce  qui  fe  pafta  dans  cec  intervallei 
parce  que  c'eft  ce  qui  leur  fert  de  fondemenc.  Enfuite,  il  l'e- 
ra  aufli  neccffaire  de  dire  un  moc  des  Af¥!^ires  domefliques 
d'Angleterre.  Ces  deux  macieres  onc  tanc  de  liaifon  Fune  avec 
Tautre,  qu'il  feroit  dilficile  de  les  feparer,  fans  y  lailler  quelque 
obfcurite. 

l.  ATFAIRES  DE    FRANCE. 

LE  Duc  de  BeJford,  Taine  des  Freres  de  Henri  V,  avoit  ece 
nomme  Regent  de  France  par  le  Roi  fon  Frere,  dans  fon 
lit  de  mort.  Ce  fut  iui  qui  dirigea  toutes  les  afFaires ,  tant 
militaires  que  politiques ,  jufqu'a  fa  mort  qui  arriva  en  1435. 
Ce  Prince  ctoic  doue  de  tres  excellentes  qualites.  Pour  faire 
fon  eloge  en  un  mot,  il  fuffic  de  remarquer,  qu'il  refrembloit 
parfaitement  au  feu  Roi  fon  Frere.  Sous  fa  conduite,  lcs  af- 
faires  du  Roi  fon  Neveu  allerent  toujours  de  bien  en  mieuxj 
jufqu'au  tems  du  facal  Siege  d'Orlcans ,  dont  on  parlera  dans  la 
fuite. 

En  1423  ,  le  Comte  de  Sahshury  gagna  la  Bataille  de  Crevant; 
&  en  1414,  le  Duc  de  Bedford  remporca  une  grande  &  fignalec 
Vidloire  ^  Verneuil  (i).  Ces  deux  echecs,  que  Charles  avoit 
regus  coup  fur  coup  ,  Tauroimt  mis  hors  d'ecat  de  fe  foutenir 
plus  longtems,  fi  plufieurs  evenemens  imprevus  n'euflenc  contri- 
bue  z  remertre  fes  affiires  fur  un  meilleur  pied. 

Le  premier  de  ces  evenemens  fuc  une  querelle  ,  qui  s'emut 
entre  le  Duc  de  Bourgo^ne  &  le  Duc  de  Glocefier ,  Frere  du  Duc 
de  Bedfnrd  &  Regent  en  Angleterre  ,  a  Toccafion  de  Jaquelme 
de  Hajnaut.  Cette  Princefle  ,  qui  etoit  Veuve  du  Dauphin 
yearty  fecond  Fils  de  Cbarles  VI,  ayant  epoufe  le  Duc  de  Bra' 
bant,  fe  brouilla  tellemenc  avec  ce  fecond  Mari  ,  qu'enfin  elle 
prit  le  parti  de  fe  retirer  en  Angleterre.  Des  qu'elle  y  fut  ,  el- 
le  fit  demander  au  Pape  Be^wh  XIII  ,  quoique  depofe  par  le 
Concile  de  Pife  ,  la  diflblution  de  fon  Mariage.  Ce  pretendu 
Pontife  Tayant  accordee  ,  elle  epoufa  le  Duc  de  Glocejier  ,  qui 
fe  mit  en  pofl^eflion  du  Haynaut.  Ce  fut-la  le  fujet  de  la  ruptu- 
re  entre  lui  &  le  Duc  de  Bourgogne  ,  qui  loutenoit  le  parti  du 
Duc  de  Brahant  fon  Coufm-germain.  Leur  querelle  alla  fl  loin, 
qu'iis  convinrent  de  la  decider  par  un  Combat  fingulier.  Mais 
ce  projet  ne  fut  pas  execute.  Quoi  qu'il  en  foit,  le  Duc  deGlo- 
cefter  ne  penfant  qu'a  fes  affaires  particulieres ,  &  a  racquifition 
du  Haynaut  ,  de  la  HoUande  ,  de  la  Zelande ,  &  de  la  Frife , 
qui  etoient  rheritage  de  Jaqueline  ,  negligea  d'envoyer  au  Re- 
gent  de  France  fon  Frere  ,  des  fecours  qui  vraifemblablement 
rauroient  mis  en  etat  d'achever  la  conquete  de  la  France  ,  vil 
l'etat  defefpere  oii  les  affaires  de  Charles  fe  trouvoient  alors. 

Le  fecond  evenement  favorable  au  Roi  Cbarles  ,  fut  la  de- 
fedtion  du  Duc  deBretagne  du  parti  de  1'Angleterre ,  qu'il  avoit 
embrafle  depuis  peu.  En  1423  ,  les  Ducs  de  Bedford  &  de 
Bourt^ogne  avoient  gagne  le  Comte  de  Richemont ,  qui  avoit  me- 
ne  !e  Duc  de  Bretagne  fon  Frere  a  Amiens  ,  oii  il  avoit  fii^ne 
un  Traite  d'Alliance  avec  ces  deux  Princes.  En  meme  tems 
ils  avoient  conclu  le  Mariage  du  Duc  de  Bedford  avec  Anne 
Soeur  du  Duc  de  Bourgogne  ,  &  celui  du  Comte  de  Htcbemoitt 
avec  Marguerite,  Soeur  du  meme  Duc  ,  &  Veuve  du  Dauphin 
Louis.  Quelque  tems  apres  ,  le  Comre  de  Ricbemont  s'etant 
brouiUe  avec  le  Duc  de  Bedford  ,  porta  le  Duc  de  Bretagne  fbn 
Frere  a  prendre  le  parti  du  RoiC*;<jr/M,  &  regutrEpeedeCon- 
netable  de  France  ,  pour  recompenfe  de  ce  fervice.  Ainfi,  le 
Duc  de  Bretagne  etant  devenu  Ennemi  des  Anglois ,  pcrmit  que 
le  Connetable  fon  Frere  levat  dans  fon  Pais  une  Armee  de 
20000  hommes ,  pour  agir  concre  eux. 

Dans  ce  meme  tems  ,   une  querelle  tres  animee  entre  le  Duc 

valier  Pftj-re  Harrifon,  Sc  plus  dc  300  Gentilshommes  ,  fans  compter 
les  Soldats  ,  furenc  faits  prifonniers :  Que  le  Vicomte  de  Narbonne , 
quoiquc  tue  dans  le  combat,  fut  enfuite  attaclie  a  un  Gibet,  a  cau- 
ie  qu'il  avoit  eK  un  des  AfTalTins  du  Duc  de  Bourgogne.  Les  Enne- 
xnis  aulli ,  tmt  Franfois  quEcoJfois,  perdircnt  la  plupartde  lcurs  meil- 
leurs  OfScicrs  ,  favoir  ,  les  Comtcs  d'W«wr/  ,  DougUs ,  Buchan , 
Ventadour  ,  La  Forefi  &  M.trie ;  les  Lords  Gravile ,  Founiaias ,  Amboi- 
fe,   Gnutes  ,  Tonars  ,  &  Poiffy. 

Mr.  de  Rapin  ,  qui  met  b  date  de  cette  Bataille  au  16  d'Aout,  dit 
que  les  Franfois  8c  hs  Ecojfois   laifll-rent   plus  de  5-000  morts   furle 
ehamp  de  Bataille ,  fans  compter  un  graad  nombre  ds  blefles  8c  dc 
Tm.X.  P.  i. 
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de    locefter  &  Henri  Beaufort  Eveque  de  Winchefter ,  fori  On-»  HENsi 
cle,  occupoit  fi  forc  la  Cour  d'Angleterre  ,    que  la  Gucne  de      ^f- 
France  etoit  entierement  negligee.     Cette  querellc  fut  p juflee  n"^ll 
des  deux  cotes  avec  tanc  de  chaleui-  ,   que  le  Duc  de  Bcdford  fe  Glo«ftet 
vit  oblige  d'accourir  prompcement  en  Anglecerre   pour  cacher  ^  ''^'** 
de  Tappaifer  ,    dans  un  cems  oxi  le  Connecable  de  Ruhemont  fe  ^.nclfes- 
preparoit  a  envahir  la  Normandie  avec  une  Armee  de  20600  ter. 
hommes.     Ces  crois  evenemens,  donc  je  viens  de  parler  ,  don-  rf''^!,'^''' 
nercnc  au  Roi  Charles  le  cems  de  refpirer  ,  &  firenc  perdre  aux  ford  ac- 
Anglois  loccafion  de  le  pouffer  au-del^  de  la  Loire  &  peuc-etre  ■^"""poui 
de  le  chafler  du  Royaume.  lcs  lecoo- 

Le  Duc  de  Bedford  demeura  en  Angleterre  ,   pendartt  tdute  " 
Tannee  1426.  Le  Connecable  de  Rtche^nant  profitanc  de  fon  ab-  /'°S'"  . 
lence ,  &  de;  Troubles  de  la  Cour  d'Angleterre  ,  encra  dans  la  de  Rtchcl 
Normandic  ,   &  fe  reniic  maicre  de  Pontorfon.     Mais  enfuice    '""'"• 
ayant  voulu  affteger  S.  James  deBeuvron,  il  y  pcrdit  fon  Baga- 
ge  &  fbn  Artillene ,  par  une  terreur  panique,  qui  faiht  fesTrou- 
pcs  pendant  un  Alfaut.     Peu  de  cems  apres  ,  fon  Armse  fe  de- 
banda,  parce  qu"il  manquoic  d'argent  pour  ia  payer.     D'un  au-  u..„.,u= 
tre  coce  le  Comte  de  Warwick  ,  qui  commandoit  en  France  en  '^"'^  "*' 
Tabfence  du  Regent  ,  re^uc  un  rude  echec  au  blocus  de  Mon-  ^te  c"om^ 
targis,  oii  le  Batard  £OrUa?is  battit  deux  Qi^iartiers  de  l'Armee  tedeWat- 
Angloile  ,  qui  s'ecoic  parcagee  en  trois  Corps  pour  bloquer  la  Y^'^^-  '''* 
Place.    La  foiblefle  ou  les  Anglois  fe  trouvoient  en  ce  tems-Ia,  Momui- 
auroic  pu  procurer  de  grands  avantages  au  Roi  Cbarks  ,    fi  hs  g's. 
Troubles  de  fa  propre  Cour  ,   caufes  par  la  fierte  du  Conneta- 
ble,  ne  feuffent  empeche  d'en  profiter. 

En  1427,  le  Duc  de  B?^or<^  retburna  en  France  ,  avec  un    R«font 
grand  rcnforc  de  Troupes ,  dont  0  fe  fervit  pour  obliger  le  Duc  b"  j^-ot/* 
de  Bretagne  a  renoncer  a  rAlliance  du  Roi  Charks ,  &  i  pro-  enl^.auce: 
mettre  quil  rendroit  hommage  a  Henri  ,  conformemenc  a  la    ' ''"      ' 
Paix  de  Troye. 

Par  le  retour  du  Duc  de  Sedford,  U  face  des  aff^aires  fe  trou- 
va  entieremenr  changee.  En  1428,  les  Ariglois  avoienc  en  Fran- 
ce  20000  hommes  fur  pied  ,  outre  leurs  Garnifons  ;  peiidant 
que  le  Roi  Charles  fe  voyoic  hors  d'6cat  de  mectre  une  Armee 
en  campagne.  De  plus  ,  le  Comte  de  Salishury  arriva  d'An- 
gleterre  au  mois  de  Juillet,  avec  un  renfort  de  5000  hommes. 

Le  Regent  fe  trouvant  avec  une  h  grande  fuperiorite  ,  refo- 
lut  d'executer  le  projet  qu'il  avoit  forme  depuis  longtems  ,  de  q.^,,, 
porter  la  Guerre  dans  le  cceur  d^s  Provinces  qui  obeiiToient  au  mii. 
Roi  Charles.  Pour  cet  effec  ,  il  donna  au  Comte  de  Salisbury 
une  Armee  de  feiM-mille  hommes,  avec  ordrede  s'avancer  vers 
la  Loire.  Ce  General  fe  trouvant  maitre  de  la  campagne ,  fans 
aucune  apparence  que  Charles  puc  s'oppofer  a  fes  progres  ,  tint 
un  grand  Confeil  de  guerre  ,  oti  le  Siege  d'Orleans  fut  refolu. 
Mais  avant  quc  de  le  commencer,  il  voulut  fe  rendre  maitrede 
plufieurs  petites  Places  des  environs  ,  qui  auroient  pu  1'incom- 
moder.  Pendant  qu'il  etoit  occupe  a  ces  legeres  conqueces,  les 
Frangois  munirent  Orleans  de  tout  ce  qui  etoit  necelLire  pour 
fa  defenfe  ;  &  en  meme  tems  ,  plufieurs  Generaux  &  aucres 
Officiers  de  diftinftion  s'y  jeccerent.  Ce  ne  fut  que  le  12  d'Oc- 
tobre,  que  TArmee  Angloife  parut  devant  cette  Ville. 

Ce  feroit  perdre  du  tems  inutilement,  que  de  faire  une  Rela- 
tion  en  detail  de  cc  fameux  Siege  ,  dont  les  circonftances  font 
rapportees  dans  toutes  les  Hiftoires  de  France  &  d'Angleterre. 
Ce  detail  eft  d'autanc  moins  necefl^aire  ici  ,  que  les  Adfes  de  ce 
Recueil,  qui  en  font  mencion,  fonc  en  tres  petit  nombre.  Ce- 
pendant ,  comme  le  fucces  de  ce  Siege  fert  de  bafe  &  de  fon-i 
dement  a  tout  ce  qu'on  verra  dans  la  fuice ,  il  n'eft  pas  poflible 
de  fe  difpenfer  d'en  dire  un  moc. 

Le^Comce  de  Salisbury  ,  G6neral  de  rArmee  Aftgloife  ,  fut  LeCom= 
tue  d'un  coup  de  canon  ,  des  le  commencement  du  Siege ;  &  1"  tuf  *' 
le  Comte  de  Sujfokk  prit  le  commandement  de  rArmee.  Pen-  tuedevant 
dant  le  Careme  de  Tannee  1429  ,  le  Duc  de  Bedford  fit  partir  '«"«Vil- 
de  Paris  un  Convoi  de  PoilTon  fale  ,  qui  fuc  accaque  par  les  'LeCorn- 
Frangois.  Mais  ils  furenc  repouflTes  ,  avec  beaucoup  de  perte.  te  de  SuP 
Ce  Combat  fut  appelle  /a  JoumSe  des  Harengs  (2).  '  ^'''ck 

Jufqu'alors  ,  tout  alloit  a  fouhait  pour  les  Anglois.    Comme  comman- 
le  Roi  Charks  ne  pouvoit  point  mettre  une  Armee  en  campa-  liemcmdd 
gne  ,    il  n'y  avoit  aucune  apparence  qu'il  pfit  fauver  Orleans.  'i^"""" 
Mais  un  evenemenr  des  plus  extraordinaires  lui  procura  ce  que,  dcs^H»^* 
naturellement ,  il  ne  pouvoit  pas  efperer.    Pendant  qu'il  etoit  a  '*°S*- 
Chinon  en  Poitou  ,   defefperant  de  pouvoir  le  maintenir  plus 
longcems  dans  les  Provinces  fepcencrionales ,  &  medicant  fa  re- 
traite  dans  le  Dauphine  ,  il  vit  arriver  a  fa  Cour  une  Paifanne 
de  Lorraine,  nommee  Jeanne  d^ Arc ,  agee  de  28  ans  ,  qui  lui 
dit,  qu'elle  avoit  un  ordre  expres  du  Ciel,  de  faire  lever  leSiei-- 
ge  d'OrIe3ns  ,  &  de  le  faire  lui-meme  facrer  a  Reims.    Cetttf 
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prifonniers  :  (entre  ces  dcmiers  etoient  les  Mar^chaux  de  La  Tayitte 
&  de  GaucQur;)  &  que  les  Anglois  ,  qui  perdirent  feiie  ou  dix-fept- 
cens  hommcs  de  la  fleur  de  leur  Armee  ,  trouverent  tput  le  Bagage 
dcs  OfKciers  Franfois ,  Ecojfois ,  Sc  Italiens ,  dans  Verneuil  ,  avec  l'ar» 
gent  deftine  a  payer  rArmee. 

(1)  Le  Convoi  etoit  conduit  par  le  bravc  ChcValier  Jeda  Vdflaff, 
avcc  1700  hommes.  II  fut  attaque  le  11  de  Fevrier  1419  ,  par  ie 
Comte  de  Ckrmont  qui  etoit  a  la  tetc  de  jooo  hommes.  Ils  f^rent 
repouffes  avec  tant  de  perte  ,  que  110  de  leurs  Gentilshommes  & 
Officiers  de  diftindlion  furent  tues  ,  fans  compter  les  fimples  S(rf«5 
dat«, 
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Henri    Hiftoire  efl  fi  connue,qu'il  feroit  fuperflu  d'entrer  dans  un  plus 

VI.      grand  detail  fur  ce  fujet.     II  eft  encore  n/oins  necelTaire  d'e.xa- 

Hirtoiic  n^ijjgr  j(.j^  pj,.  mjgi  motif  agiflbit  cette  FiUe  ,  quon  pretend  a- 

d-Ai^dile  voir  ete  miraculeufement  luscitee  pour  le  ialut  de  k  France,  & 

la  PiKel-    a  laquelle  on  donna  depuis  le  nom  de  Pucelle  d'Orleans.    II  fuf- 

i"^'"our  ^'^'^  ^^  '^''■^  ^"  '^^^^  ^°^^  '  'l^^  C/^'"'^^^  ayant  refolu ,  pour  der- 

atw^-ai"   niere  rcliburce  ,   de  tacher  d'introduire  un  Convoi  dans  Or- 

Jever  le      leans ,  Je^imn  d'Arc  fouhaita  d'etre  de  la  partie  ;  Quc  le  Con- 

wulvmc   voi  ^""^  ^'^'^^  la  Ville,  malgre  tous  lcs  cfForrsque  les  Alfiegeans 

firent  pqur  rempechcr  :    Que  deux  jours  apres  ,  la  Pucelle  s'e- 

tant  mifc  a  la  tete  d  un  gros  Detachement  de  la  Garnifon  ,  at- 

taqua  les  priucipaux  Forts  que  les  Anglois  avoicnt  eleves  autour 

de  la  Place ,  &  les  emporta  1'epee  a  la  main  :  Enlin ,  que  cette 

adion  vigoureufe  obligea  les  Afliegeans  a  lever  le  Siege  en  des- 

ordre,  apres  avoir  ete  fept  mois  entiers  devant  la  Place. 

De'ca£en-      Depuis  ce  tcms-la  ,   les  afFaires  des  Anglois  torabcrent  dans 

ce  dcsat-  y^g  decadcnce  etonnante.     Ils  perdirent  bientot  toures  les  Pla- 

Ar'si*oi"    ces  qu'ils  avoicnt  conquifes  aux  environs  d'Orleansi  &:leCom- 

eiiFrance.  te  de  Stijfokk  fut  fait  prifonnier  dans  Gergeau.     Dans  cctte  mc- 

Kdt  Suf'  ^^  annee  1429  ils  furent  defaits  a  Patay ,  &  Talbut  leur  Gene- 

f!icVfaii  ral  demeura  prilbnnier  entre  les  mains  d  .s  Frangois.  Enfin ,  peu 

r.;i;oQ-      de  tems  apres,    le  Roi  C/.).jr/M  alla  fe  faire  facrcr  a  Rcims  j   a- 

'^'^nciede  pf«:3  -voir  travcrfe  cinquance  licues  dc  Pais  cnnemi  ,   &  pris 

ciiarics  a  poifcflion  fur  la  route  de  plufieurs  Places  qui  s'e:oient  rendues 

Reims.      volontairement  a  lui. 

Lc  Duc  dc  Bcdford  fe  trouvant  fans  Armee  ,  fe  tenoit  a  Pa- 

ris,  en  attendant  de  nouvellesTroupcs  qui  devoient  venir(i'An- 

ProgrH    gleterre.    Pendant  cc  tems-la,  CA.jr/«  prohtoit  de  fes  avantages. 

dcCliat-    ji  j-g  rendoit  maitre  ,   fans  Sieges  &  fans  Combats,  d'un  grand 

'*'  nombre  de  Places  qui  quittoienc  volontairement  le  parri  des  An- 

giois.     Enftn  ,   le  lecours  ^'.'Xnglcterre  etant  arrive,  le  Regent 

y  joignic  des  Dctachemcns  confiderables  de  fes  Garnifons ,  &  en 

ayant  forme  une  .Armec  ,    il  marcha  droit  a  TEnnemi.    II  n'y 

eut  pourtant  point  de  Bataille  ,  parce  que  chacun  vouloit  com- 

battre  avec  avantage,  &  fans  rien  rifquer.     Cependant ,  le  Du( 

de  Bcdjord  avoic  lc  chagrin  de  fe  voij-  enlever  ies  Places  ,   (ans 

pouToir  rempcchcr  j  parcc  quayant  ete  contraint  d'en  tirer  ou 

d'cn  aflbiblir  les  Garnifons  ,  elles  etoicnt  demeurees  fous  la  feu- 

le  garde  des  habitans.   Ceft  ainfi  que  fe  paffa  Tannee  14251 ,  qui 

fut  fi  fatale  a  rAngleterre. 

Hentifa-      Au  mois  d'Avril  1430,  le  Roi  Henri,  age  de  ncuf  ans ,  pafla 

crc  aPa-    £„  Francc  ,  &  fut  facre  a  Paris  au  mois  de  Decembre. 

'LaPucci-      La  meme  annee,  le  Duc  dt  Bourgogne  rait  une  puilTante  Ar- 

le  uOi-     mee  en  campagne  ,  &  fic  faire  le  Siege  de  Compiegne  par  le 

leans  pfi-   Comte  de  Ligny  ,  dc  la  Maifon  de  Luxembourg.    La  Pucelle 

desAn-     ^OrUans ,  qui  s"etoit  jettee  dans  la  Place,  ayant  fait  une  fortie, 

glois.        y  demeura  prifonnicre,  &  fut  livree  auxAnglois. 

Sa  fen-        ^"  ^+3^  '  '^^"^  fameufc  Fille  fut  jugee  par  une  Cour  Ecclc- 

tencc  &     fiaftique,  declaree  Sorcicre,  Herecique,  Schismatique ,  &con- 

foo  exe-    damnee  a  etre  brulee.     Cet  Arret  s'executa  dans  Rouen,  le  50 

""^"      dcMai. 

Hci,ri  Au  commencement  de  Tannee  1432  ,  le  Roi  Henri  repafTa 
lepaire  cn  cn  Angleterre.  La  Guerre  ne  fe  continuoit  en  France  que  par 
i^ir^'       maniere  d'aquit,  a  caufe  dc  la  foibielfe  des  deux  Partis. 

Les  annees  1453,  1434  &  14-35,  furent  prcfque  entierement 

employees  a  une  negociation,  dont  les  Anglois  furent  les  dupes. 

Comme  ceci  a  du  rapport  a  une  Piece  des  plus  curieules  de  ce 

X  Tome  du  Recueil  ,  &  qui  contient  des  particularites  qui  ne 

fe  trouvcnt  point  dans  les  Hiftoires  ,    ]1  ne  fera  pas  inutile  d'en 

donner  ici  la  cle ,  ahn  qu'on  puilfe  comprcndre  la  Piece  memc, 

dont  la  fubftance  fera  rr.pportec  dans  la  fuite. 

Kegocii-       Dcpuis  que  les  affaires  dex  Anglois  ecoient  en  decadence  ,  lc 

oon  du      j)y^   ^^  Bourgogne  penfoit  a  faire  fa  Paix  particuliere  avec  lc 

Bouteo-     Roi  Charles.    II  eft  vrai  qu'en  1430  11  envoya  ou  amena  lui- 

gne  avec    memc  unc  Armee  en  France,  au  iecours  des  Anglois  :  mais  ce 

le  Roi 

Chaik-5 


on  en  Henri 
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le  Roi       fyj  parce  qu'il  netoit  pas  encore  bien  decermine.     D'ailleurs, 
fon  troifienie  Mariage  avcc  Ifahelle  de  Fortugal ,  proche  paren- 
te  AeHenri.  ne  contribua  pas  peu  a  le  recenir  encore  pour  qucl- 
que  tems  dans  rAliiance  de  rAngleterre.   Quoi  qu'il  en  foit,  en 
1433  il  reprit  fon  premicr  deffein.   Le  Roi  Charles  ayant  ete  in- 
forrae  de  la  dilpofition  ota  ce  Prince  le  trouvoit  ,  fit  negocier 
cette  aftaire  ave;  lui,  fi  fecretement  ,   que  les  Anglois  n'en  eu- 
rent  aucune  connoiirance.  Enfin,  leur  accommodenient  fe  con- 
clut  par  le  miniftere  du  Connetable  de  Richemofit  ,  qui  prit  oc- 
cafion  d'aller  s'aboucher  avec  le  Duc ,  fur  une  aftaire  qui  regar- 
doit  le  Comte  de  Clermont.    II  ne  reftoit  plus  qu'une  difficulce. 
Cetoit  de  fournir  au  Duc  de  Bourgogne  un  honnete  precexce  de 
faire  fa  Paix  en  parciculier,ahn  de  le  difculper  aux  yeux  duPu- 
blic.     Pour  cet  effet  ,    il  fuc  convenu  qu'on  feroic  propofer  au 
Confeil  d'Anglcterre ,  par  quelque  perionne  interpofee ,  un  Con- 
gre-:  d'Amballadeurs,  pour  y  traiter  de  la  Paix;  &  qu'on  feroit 
efperer  a  Henri  dcs  avancages  fi  coniiderables  ,  foic  que  la  Paix 
fe  conclijc  ,  ou  que  la  Conference  vint  a  fe  rompre  fans  fruit, 
qu'il  ne   pourroit  manquer  d'en  tirer  beaucoup  de  profit.     Le 
but  de  cette  propolnion  ecoit  d'engager  les  Anglois  a  entrer  en 
negociation  ,   fur  ces  efperances  ;  afin  qu'enfuite ,  ne  trouvant 
rien  de  ce  qu'on  leur  auroic  fait  efperer ,  ils  rompiflent  brusque- 
ment  la  Conference.  Cetoit  de-la  que  le  Duc  de  Bourgogne  de- 
vcit  prendre  un  pretexte  de  dire  ,   qu'il  paroiffoit  bien  que  les 
Anglois  ne  vouloient  point  la  Paix  ,   8f  qu'il  n'ecoic  pas  oblige 
de  rendre  laGuerre  eternellc,  pour  ramour  d'eux.  Ce  n'eft  pas 


k  feule  fois ,  que  cecce  meme  rufe  a  ete  mife  en  ufagc 
pourroit  citer  dcs  exemptes  bien  plus  recens. 

Le  Duc  d'Orl^aus,  pnfonnicr  en  Angleterre  depuis  la  Batail- 
le  d'AL.ncour  ,  fut  juge  linftrument  le  plus  propre  pour  faire 
tomber  les  Anglois  dans  le  piege  qu"on  avoit  deflein  de  leur  tcn- 
dre.  Ce  Prince,  m.algre  le  caradtere  de  probite  ,  &  meme  dc 
faincece ,  que  les  Hiftoriens  Fran^ois  lui  ictribuent  ,  ne  iit  pas 
difficulte  de  i"e  prccer  a  cette  iupercherie.  En  1433  ,  il  fit  en- 
tendre  au  Conleil  d'Angl-terrc ,  que  la  Reine  de  Si.ci/e  ,  Belle- 
mere  du  Roi  Char/es ,  Charks  d'A.'jou  fon  Fils  ,  alors  Favori 
du  mcme  Roi,  &  plufieurs  aucres  Grands ,  lui  avoienc  faic  l"a- 
voir  que  toute  la  France  etoic  ti  Lffe  de  la  Guerre  ,  qu'il  etoic 
tems  de  penfer  efiicaccment  a  la  Paix.  Que  pour  parvenir  a  uq 
fi  grand  bien ,  on  Favoit  charge  d'en  faire  la  propoficion  au  Roi 
d'Angleterre  &  a  fon  Conl"eil.  Apres  ce  debuc,  il  ofFric  de  tra- 
vailler  de  tout  lon  pouvoir  a  cet  ouvrage  ^  dans  1'efperance, 
que  rheureux  iucces  qu'il  en  accendoic ,  lui  procureroic  fa  Iiber- 
te,  qu'il  ne  pourroit  obtenir  fans  cela.  En  cfFet,  le  Roi  Henri 
V  avoic  cxprelfement  recommande  en  mourant ,  qu'on  ne  rela- 
chat  point  ce  i-^rifonnier,  a  moins  que  fa  liberte  ne  fuc  un  mo- 
yen  pour  procurer  la  Paix.  Cependanc  ,  comme  le  Duc  d'Or- 
Uans  comprenoic  bien  qu'une  propoficion  fi  generale  ne  produi- 
roic  pas  un  grand  eftcC,  il  en  fit  d'autres  plus  parciculieres  ,  par 
lefquelles  il  iit  voir,  que  foit  que  la  Paix  fe  fit  ,  ou  qu"elle  ne 
fe  fic  pas  ,   it  reviendroit  coujours  de  grands  avantages  au  Roi  1 

dAngtecerre  ,    de  la  Conference  que  les  Fran^ois  demaudoicnt. 
Ces  avancages  confiftoienc  en  ceci. 

Premierement  ,  il  faifoi:  entendre  qu'il  ne  doutoit  nullement 
que  la  Paix  nc  l"c  conclut  ,  pourvu  qu'on  accordat  au  Dauphi» 
un  honorable  Appanagcj  &  il  inlinuoic,  que  laRcine  de  Siciley 
CharLs  d^Anjou,  &c  lcs  autresGrands ,  etoient  de  ce  fenciment. 
Par  la,  il  laiiroit  inferer  que  c'ctoit  auffi  celui  du  Roi  Charles  ; 
puil"que  les  perfonnes  qu'il  nommoit  ,  etoient  celles  qui  etoient 
le  plus  avant  dans  fa  confidcnce.  Secondement ,  en  cas  que  la 
Paix  ne  fe  fit  pis,  il  oftroit  de  reconnoitre  Henri  pour  Roi  de 
Francei  de  lui  rendre  OrKans  ,  Blois  ,  &  generalement  toutes 
les  Places  de  fon  Domaine ,  avec  plufieurs  autres  qui  ne  lui  ap- 
partenoiciit  pas,  comme  L.a  Rochelle  &  le  Mont  S.  Michel.  A 
ccla  il  ajoutoit  encore  d'aucres  ofFres  tres  avancageulcs  au  Roi, 
qu'on  verra  dans  la  Piece  meme  dont  j'ai  deja  parle.  Le  Con- 
feil  d'Angleterre  ,  aveugle  par  ces  avantages  qu'il  croyoic  reels, 
foit  que  la  Paix  fe  fit ,  foit  que  la  Negociation  fut  infrudueu- 
fe,  confentit  a  entrer  en  Traice.  La  Ville  de  Calais  fut  d'abord 
choifie  pour  le  lieu  du  Congres  ,  afin  de  faire  voir  aux  Anglois 
qu'on  agilTbit  de  bonne  fbi.  Mais  dans  la  fuite  le  Duc  de  Bouv 
gogne,  qui  avoit  fcs  vues  particulieres  ,  fic  fi  bicn  ,  qu'il  obcint 
que  la  Conference  fe  tiendroit  i  Arras. 

Cette  afi"aire  traina  longtems ,  avant  que  d'etre  ajuftee ;  car  le  CongtJi 
Congres  nc  s'ouvrit  a  Arras  ,  que  le  6  d'Aout  1435.  Dabord  d'Auas.. 
les  Plenipotentiaires  de  Charies ,  comme  faifant  un  grand  effort 
de  generofite  ,  ofFrirent  de  laifTer  a  Henri  la  Guyenne  &  la 
Normandie,  ^  condition  qu'il  cn  feroit  hommage  auRoi  CA^r- 
les ,  &  qu'il  quitteroit  le  Ticre  de  Roi  de  France.  Ceft-l-dire, 
qu  ils  vouloient  bien  laifler  ^  Henri  deux  Provinces  donc  il  ecoi:  ■ 

aduellement  en  pofTeflion ,  &  oii  le  Roi  Charles  n'avoit  pas  ua 
pouce  dc  terre,  excepte  le  IVlont  S.  Michel  cnNormandic;  fa- 
veur  qu'il  devoit  acheter  par  la  ceflion  de  tout  le  refte  de  ce 
qu"ii  poffcdoit  dans  le  Royaume,  &  du  Ticre  de  Roi  de  Fran- 
cc.    Les  Anglois  ,  furpris  d'une  propoficion  ii  eloignee  des  efpe- 
rances  que  le  Duc  d'Orleans  leur  avoit  fait   concevoir  ,   n'en 
voulurent  pas  ecouter  davantage  ,   &  fe  recirerent  tres  mecon- 
tens.  Ce  tut  alors  qu'on  fic  valoir  leur  recraice  precipicee,  com-    charles 
me  une  marque  evidence  qu'ils  ne  vouloienc  poinc  la  Paix ,  puis-  fiit  la 
qu'ils  refuloient  des  ofFres  fi  raifonnables.  Ce  fut  aufli  de-la  que  ^^'^  ^''p 
le  Duc  de  Bourgogne  prit  un  precexce  de  fairc  fa  Paix  particulic-  ijou^co-' 
re ,  ou  du  moins  de  la  ligncr  publiquemenc ,  car  elle  ecoic  dcja  gnc 
toute  conclue.    Jamais  Roi  de  France  n'avoit  fait  une  Paix  fi 
honteufe  :   mais  la  neceflite  excufa  tout.    D'un  autre  cote,  le 


Lc  Duc 
Bout" 


Duc  dOrleans  n'execuca  rien  de  ce  qu'il  avoit  promis. 

On  voit  dans  ce  Recueil  ,    que  lc  Confeil  d"Angleterre  etoit 
fi  eloigne  de  loupgonner  le  Duc  de  Bourgogne  d'infidelite  ,  qu'il  de 
etoit  nomme  par  le  Roi  pour  Chef  de  I'Ambafl"ade  de  la  part  ^^^f^^^  ■  i 
de  1'AngIeterre,  &;  que  rien  ne  fe  pouvoit  conclurefans  lui.  Pa-  poutChef 

ge6ii.  b^ffd""" 

On  trouve  aufTi  dans  le  meme  Recueil  ,  qu'on  avoic  eu  cn  d-Angfe-  ! 
Angleterre  quelques  avis  fecrccs  ,   que  ce  Prince  avoic  demande  teire. 
au  Papc  une  Dilpenie  des  fermens  quil  avoit  preccs  au  feu  Roi 
d'Anglccerre  &  a  celui-ci.  Sur  cet  avis,  on  envoya  un  Ambas-    Leittedu 
fadeur  au  Pontife,  pour  en  favoir  la  verite.     'Eugene  IV  repon-  P|P«  » 
dit  en  termes  ambigus  ,   qu'aucun  Prince  Fran^ois  ne  lui  avoit  (-„"1"  ^* . 
demande  une  telle  Difpenfe.     II  ajoucoic  a  la  fin  de  la  Lettre  au  ce  Duc. 
Roi  :   l>i  futurum  autem  credere  dehes  nos  ,    in  ea  partc  <^  reli- 
quis  honorem  <^  defiderium  tuum  concernent'ibus ,  ita  difpofituros , 
ut  de  7iohis  meritb  contentas  debebis  remanere.    Ccs  dernicres  pa- 
roles  ne  font  qu'une  generalite  ,   qui  ne  fignihoit  ritn ,  &  qui  | 

lailToi:  au  Pape  la  liberte  de  fairc  ce  qu'il  voudroit.  £n  efTe:  fes 
Lcgat;  ,  qui  afliftoient  au  Congres  d'Arras  ,   ne  firenc  aucune  j 

difficulte  de  delier  ie  Duc  de  Bourgogne  de  ks  i"ermens.  La  Re-  i 

ponfe  du  Pape  fe  trouve  pag  620. 

Les  oftVes  que  les  Frangois  avoient  faites  l  Arras,  &  la  Ne-    Mott  du 
gociation  que  le  Duc  de  Bourgogne  continuoit  avec  eux,  ayant  Duc  de 
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fait  cotnprendre  au  Duc  de  Bedford,  que  le  Roi  fon  Neveu  ,  le 
Confeil ,  &c  lui-meme  avoient  ete  abufes ;  il  en  mourut  de  cha- 
grin ,  a  Rouen  ,  quelques  jours  avant  que  ie  Duc  de  Bourgogne 
ciiC  ligne  fa  Paix. 

En  14.36  ,  le  Duc  de  Bourgogne  prit  ouvertement  le  parti  du 
Roi  Cbarlcs^  contre  TAngleterre.  II  envoya  un  Corps  deTrou- 
pes  au  Connetable  de  Richetno7it  ,  qui  avec  ce  fecours  fe  rendic 
maitre  de  Paris. 

Peu  de  cems  apres,  le  Duc  iTTorck  arriva  en  France,  en  qua- 
lite  de  Regenc.  Par  fa  valeur  &  par  fa  conduite ,  &  avec  Tas- 
filtance  du  brave  Talbot  qui  avoit  ece  echange  avec  Xaiutrail- 
les ,  ce  Prince  rerai*  les  affaires  des  Anglois  fur  un  meilleur  pied 
qu'elles  n'avoient  ete  depuis  la  morc  du  Duc  de  Bcdford. 

Le  Duc  de  Bourgogne,  voyanc  les  progres  du  Duc  d'Torck,&c 
que  le  Roi  Charles ,  trop  adonne  a  fes  piaifirs,  negligeoit  beau- 
coup  fes  affaires  ,  craignic  quelque  facheufe  revolutiop.  Pour 
tacher  de  la  prevenir  ,  il  reiblut  de  faire  un  effort  confiderable 
contre  les  Anglois  ,  en  affiegeant  Calais  avec  une  Armee  de 
40000  hoinmes.  Mais  le  Duc  de  Glocefter  etant  pafle  d'AngIe- 
terre  en  Frauce  avec  un  renforc  de  15000  homme3,Iui  fit  hon- 
teufement  lever  le  Siege,  &:  le  pourfuivic  julques  dans  les  Pais- 
Bas,  d'oii  il  enleva  un  grand  butin. 

En  1437  5  's  ^^P^  ayanc  fortement  follicite  les  deux  Rois  a 
faire  la  Paix  ,  il  fut  reiblu  des  deux  cotes  ,  qu'on  feroit  une 
nouvelle  tentitive  pour  parvenir  a  ce  bien  ,  li  neceflaire  aux 
deux  Royaumes.  Le  Confeil  d'Angleterre  la  fouhaicoit  avec 
beaucoup  d'ardeur  ,  contre  le  fentiment  du  Duc  de  Glocefter. 
Mais  ce  Prince  n'avoit  plus  aucun  credic.  Le  Cardinal  de  IVin- 
chefter ,  fon  Oncle,  Favoit  encieremenc  fupplance.  Ainli,  mal- 
gre  la  fupercherie  dont  le  Duc  diOrl/aas  avoic  ufe  dans  l'affai- 
re  du  Congres  d^Arras  ,  ce  Prince  fut  regarde  comme  un  Me- 
diateur  imparcial,  &  il  fuc  choifi  pour  agir  en  cecce  qualite,con- 
joiniement  avec  le  Duc  de  Bretagne. 

En  1438  ,  le  Duc  de  Bourgogne  tacha  de  furprendre  Calais. 
Mais  ayant  manque  ion  coup  ,  il  fe  rabattit  fur  Guiihes,  d'ou 
le  Comte  de  Hu7itirtgton  le  fit  recirer  avec  honce. 

En  1439,  on  conviut  d'un  Lieu  pour  tenir  un  nouveauCon- 
gres  ,  entre  Calais  &  Graveline.  On  verra  dans  la  fuite  ,  par 
les  Inllructions  qui  furent  donnees  aux  Pienipocenciaires  d'An- 
glecerre  ,  combien  le  Confeil  iouhaitoit  la  Paix.  Mais  cecce 
Conference  fut  infrudlueufe ,  par  le  peu  d'avances  que  les  Fran- 
5ois  firent  de  leur  cote. 

En  1440,  le  Duc  A^OrUans  obtint  enfin  fa  liberte,  apresune 
captivite  qui  avoit  dure  vingt-cinq  ans.  II  avoit  fi  fort  mis  le 
Cardinal  de  U-'inchefter  ,  8c  tout  le  Confeil  d'AngIeterrc  ,  dans 
fes  interets  ,  qu'on  le  relacha  fans  exiger  de  lui  rien  de  ce  qu'il 
avoi:  offert  avant  le  Congi  es  A^Arras.  II  eft  vrai  qu'il  s'enga- 
gea  ,  par  de  nouvelles  Conventions  ,  a  payer  deux-cens  miile 
ecus  pour  fa  Ran§on.  Mais  il  y  a  beaucoup  dapparence  que 
cette  fomme  ,  ou  du  moins  la  meilleure  partie  ,  ne  fut  jamais 
reellement  comptec.  Le  Duc  de  Glocefter  s'oppofa  fortement  a 
la  deliberation  ,  que  le  Confeil  prit  au  fujet  de  ce  Prince  pii- 
fonnier.  II  fic  mcme  enregiftrer  une  Proteftation  en  forme.  Mais 
on  n'y  cut  aucun  egard. 

Cette  meme  annee  ,  cn  convint  de  tenir  un  nouveau  Con- 
gres  pour  la  Paix,  a  S.  Omer.  Mais  le  Duc  de  Bourgogne  n'en 
efperanc  rien  de  bon ,  fe  tira  d'intrigue  par  une  Treve  particu- 
liere,  qu'il  fit  avec  le  Roi  d'Angletcrre. 

En  1441  ,  les  Plenipotentiaircs  des  deux  Rois  fe  rendirent  a 
S.  Omer.  Mais  le  Co)?ite  de  Venddme ,  Chef  dc  l'Ambairade  de 
Francc,  qui  avoit  apparemment  des  ordres  fecrets ,  refufa  d'ou- 
vrir  la  Conference  ,  fous  prctexte  que  les  Ambafladeurs  d'An- 
gleterre  n'etoient  pas  d'une  qualite  zSez  diftinguee. 

Apres  avoir  vu  en  gros  la  difpofition  des  affaires  de  France 
pendanc  les  19  premieres  annees  du  Regne  de  He7iri  VI,  il  fauc 
voir  en  peu  de  mots  celle  de  !a  Cour  d'Angleterre.  Ceci  n'eil 
pas  moins  neceflaire,  pour  entcndre  plufieurs  Pieces  de  ce  Re- 
cueil. 

II.  ^FFjilRES  DOMBSTIOXJES, 

TTEa»";  V  avoit  ordonne ,  en  mourant  ,  que  pendant  la  Mi- 
-■--*■  norite  de  Ibn  Succeffeur ,  le  Duc  de  Bedford  feroic  Regenc 
en  France ,  &  le  Duc  de  Glocefter  Regenc  ou  Protedteur  en  An- 
gleterre.  Mais  le  Parlement  ne  jugea  pas  4  propos  de  ratifier 
cet  Ordre  ,  fans  quelque  reftridtion.  Le  Duc  de  Bcdford  ecoit 
Taine  des  deux  Freres  i  &  par  confequenc,  rAdminiftration  des 
affaires  du  Royaume  d'Angletcrre  lui  appartenoit  ,  pref^rable- 
ment  a  fon  Frere  cadet.  Amfi  lc  Parlement  ordonna  qus  lc  Duc 
de  Bedford  ftroit  Proteileur  en  Angleterre  ,  pendant  qu'il  feroic 
aftuellemenc  prefent  dans  le  Royaume  j  &  qu'en  fon  abfence 
le  Duc  de  Ghcefter  jouiroit  ,  comme  par  lui-mcme  ,  &  non 
comme  Depute  ou  Lieutenant ,  de  tous  les  droits  attachcs  a  cet- 
te  Dignite. 

Thomas  Beaufort  Duc  d'Exeter,  &  Henri  Beaufort  fon  Fre- 
re ,  Eveque  de  Winchefter  ,  furent  faits  Gouverneurs  du  Roi 
leur  Petit-neveu.  Ils  ecoieut  Fils  de  Jean  de  Ga^id  Duc  deLa»- 
caftre,  &  de  Catherine  Roet  fa  troifieme  Femme.  Mais  comme 
ils  etoient  nes  avant  que  leur  Pere  &  Mere  fuffent  maries  en- 
lernble ,  le  Parlement  ies  avoit  legitimes  fous  le  nom  de  Beau- 
fort.  Jean  Duc  de  Summerfet  leur  Frere  aine  ecoit  mort,  ayanc 
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ayant  laiffe  quatre  Fils,  qui  etoient  trop  jeunes  pour  «voir  parc  Hekr  ' 
au  Gouvernement  du  Royaurae ,  ou  de  la  Perfonne  du  Roi.  VL 

Outre  ces  Princes  de  la  Maiibn  de  Lancaftre  ,   il  y  en  avoit    Gene'aIo- 
en  Angleterre  piuiieurs  autres  qji  dekendoim:  d^Edouard III  par  8-=  '^'^'^' 
d'autres  branches.  Mais  il  futHra  de  parlffr  ici  djdeux  feuleraeiit.  Mom- 
Edmond  Alortimer  ,   C)nite  de  la  iVlarche  ,  ecoit  le  pre.nier,  njer, 
corame  delcendant  d'une  Fiile  de  Liomiel ,  Duc  de  Ch:eu:e,  i^fj^^jjf* 
fecond  Fils  d^Edouard  III.    II  auroic  dij  fucceder  a  la  Couron- 
ne  ,   apres  la  depofition  de  Richard  II  ,   ii  le  Parlement  n'avoit 
juge  a  propos  de  la  tranfporter  dans  la  Maifon  de  Lancaftre. 

Richard  Duc  d'Torck  etoit  le  fecond  dont  j'ai  deffein  de  par-  EtduDue 
ler.^  II  etoic  Fils  de  Richard  Comte  de  Cambridge ,  qui  fut  exe-  ^'''^'"'^' 
cute  a  Southampton  en  1415  ,  pour  crime  de  Traiiiibn.  Ce 
Prince  ,  qui  euc  une  fin  fi  tragique  ,  etoic  Fils  d'Ed:no>id  de 
Langley  Duc  dTorck,  &  Frere  d'Edouard  Duc  du  mcme  nom , 
qui  mourut  peu  de  mois  apres  ,  a  la  Bataille  d' Azincour ,  fans 
laiffer  de  pofterite.  Si  fon  Frere  cadet  lui  avoic  furvecu,  il  au- 
roit  herite  dj  Titre  de  Duc  d'Torck.  A  fon  dcfaut  ,  Richard 
fon  Fils  porta  ce  memeTitre,  foit  qu'il  lui  fuc  devolu  de  droit, 
nonobftanc  la  condamnation  du  Comte  fon  Pere  -  foit  par  la 
conceffion  de  Henri  V.  Tous  les  Hiftoriens  affurent  pourtant 
qu'il  ne  regut  ce  Titre  ,  qu'au  Parlement  de  Leycefter  ,  qui  fe 
tint  ibus  Henri  VI  en  1426.  Mais  on  verra  dans  la  fuite  uns 
preuve  du  contraire. 

Quoi  qu'il  en  foit  ,  ce  Princc  ,  qui  etoit  encore  en  Minorite 
au  commencemenc  de  ce  Regnc  ,  etoit  recommandable ,  non- 
feulement  parce  qu'il  etoic  le  feul  Male  de  la  Maifon  dTorf/t; 
mais  principalemenc  ,  parce  qu'il  etoic  Htritier  prelbmptif  du 
Comte  de  la  Marche  ion  Oncle  ,  etant  Fils  d'.Am!e  Mortimer 
fa  Soeur.  Par  confequent ,  apres  la  mort  de  fon  Oncle  mater- 
nel ,  il  devoit  entrer  dans  tous  lcs  droits  de  la  Muifon  de  la  Mar- 
che  ,  par  rapport  a  la  Couronne.  On  verra  dans  les  Extraits 
fuivans,  comme  il  fut  ks  faire  valoir. 

Le  Parlemcnt  ayant  nomme  le  Duc  de  G/ocefter  pour  Pro-    LePat. 
tedleur  du  Royaume  en  rai)fence  du  Duc  de  Bedford,  &  domiC  '=™^"' 
des  Gouverneurs  au  Roi  ,  prit  foin  enfuite  de  former  le  Con-  Conic.l' 
feil,  des  Perfonnes  les  plus  fages  &  les  plus  habiles  qu'il  y  cric  '^n  i^i^"» 
dans  le  Royaume,  particuliirement  des  Princes  du  Sang  Royal. '^°'" 
Jamais  Confeil  n'avoit  ete  mieux  compofe.    Maii  il  arriva  dans 
la  iuite,  quune  malheureule  jaloufie  ,   entre  le  Duc  de  Gbcefter 
&  rEveque  de  Wincbefter  fon  Oncle,  caufa  parmi  les  Mernbres 
de  ce  Confeil  unc  funeite  diviilon ,  qui  ruina  les  affaires  du  jeu- 
ne  Roi.     Cette  jaloufie  degenera  enfin  en  une  rupture  ouverte 
qui  obligea  le  Duc  de  Bedfird  a  lailler  les  affnres  de  France  en    Le  Duc 
allez  mauvais  etat  ,  pour  aller  tacher  d'appaifer  les  Troubles  de  ^^  '^^'^' 
la  Cour ,  qui  pouvoient  avoir  de  fachcufes  fuites.  Des  qu'il  cjc  je^France 
mis  le  pied  dans  le  Royaume,  il  y  fut  reconnu  pour  Protefteur  po"^  ap- 
&  il  en  fit  toutes  les  foncftions,  conformement  a  I  Ade  du  Par-  f^''"  '<=» 
lement  de  raniiee  1422.    D'abord  ,   il  fit  tous  fes  efforts  pour  de^u 
accommoder  la  querelle  qui  etoit  la  caufe  de  fon  Voyage    mais  ^'"«- 1 
il  ne  lui  fut  pas  poffible  d'y  reullir.     Enfin  ,  il  fe  vit  oblige  de 
convoquer  le  Parlement  a  Leycefter,  afin  qu'il  tcrminat  ce  dif- 
ferend  par  fon  autorite.     Le  Duc  d:  Glocefter  y  produifit  divers    Accufi. 

Arrir]p'i  fi'Arriifarinn  cnnfrf  (r\n  Onrlo  ■    m.,;..  ^n.^.^„  ;i ..  tions  du 


Articles  d'Accufation  contre  fon  Onclcj  mais  comme  il  ne  put  ix,c 
pas  les  bien  prouver  ,   le  Prelat  fut  declare  innocent.     Cepen-  Glo^c^fter 
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mortification  ,  il  lui  permic  d'accepter  la  Dignice  de  Cardinal      ^"'  - 
que  le  Pape  lui  avoit  Ibuvent  offtrce  ,  mais  pour  laquelle  il  n'a-  ^"guS- 
voit  jamais  pu  obtenir  le  confentement  du  fcu  Roi ,  qui  le  con-  '"^«a"  «* 
noillbit  pour  un  efprit  trop  intriguanc.    Je  le  nommerai  deibr-  "•''  ^  '"'^" 
mais  le  Cardinal  de  Wtncbefter  ,   pojr  m'accommoder  aux  His-  qmeftfiic 
toriens  Angiois ,  qui  ne  lui  donnent  point  d'autre  Titre  •    quoi-  '-^»t'i">»l' 
que  dans  le  Recueil  des  Ades  Publics  ,  il  foit  toujours  nomme 
le  Cardinald'Angleterre;  fans  doute,  a  caufe  qu'ii  etoit  du  San2 
Royal.  ^ 

La  nouvelle  Dignite ,  que  ['Eve.jue  de  Winchefter  venoic  d'ob-    ^^  ^'^ 
tenir,  fournic  au  Duc  de  Glocefter  fon  ennemi  ,    un  precexte  de  '^'^.&n\t- 
Paccaquer.     Comme  il  n'avoit  pas  eu  la  precaution  de  fe  munir  t"qu"a*cc 
d'une  permiffion  exprcfle  du  Roi,par  des  Lettres  fousleGrand-  '"'"• 
Sceau ,  pour  pouvoir  recevoir  le  Chapeau  de  Cardinal  ,  le  Duc 
de  Glocefter  pretendit,  que  par  le  Statut  fait  fous  Edouard  I  coa- 
tre  les  t^rovijeurs  ,   il  devoic  ecre  pnve  de  fbn  Eveche  de  Win- 
chelter.     II  Tattaqua  diverfes  fois  fur  le  meme  fujcc       mais  le 
Prelac  fe  tira  toujours  d'atlaires.     Comme  il  etoit  extraordiiiai- 
rement  riche  ,   il  pretoit  fbuvent  de  Fargent  au  Roi  ,  pour  les 
belbins  de  TEcat  i   ce  qui  n'etoit  pas  un  petit  fervice  ,  dans  un 
tems  ou  la  Guerre  dc  France  epuilbit  le  Trefor  public.   £n  re- 
compenfe  de  fon  zele  ,   il  obtenoit  de  frequens  pardons  ,   qui 
rompoient  toutes  les  mefures  de  fon  Ennemi. 

En  1429,  le  Cardinal  re^uc  une  i3u!le  du  Pape,  qui  retablis-  ,'!  «ftfai» 
foit  fon  Legat  cn  Allemagne  &  en  Boheme  ,   ik  General  de  la  Pa^"  "^" 
Croifrde  publiee  concre  les  Huffices.     Des  qu'il  euc  re^u  cette  ■Aiicma- 
BuIIe  ,   il  prefcnta  une  Requcte  au  Confeil,  pour  demander  la  2-"*'  '^ 
permiiiion  de  faire  publier  la  Croiladc  en  Anglecerre,  &  d'y  le-  de'iaCroi- 
ver  500  Homraes-d'armes  ,    &:  5000  Archers  ,  outre  ceux  qui  lidecon- 
voudroient  s'engager  a  fervir  fms  gagcs.     Le  Confeil  lui  accor-  Vf  '.^' 
da  une  parcie  de  la  demande,  avec  certaines  reftri(aions,qui  le-  '*' 

ront  rapportd-es  dans  la  fuite.    Cependanc,  comme  pcu  de  jours 
apres ,   on  re^ut  en  Angleterre  la  nouvelle  de  la  defaite  des  An- 

^  2  glois. 
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H«NRi  glois  a  Patay,  le  Confeil  engagea  le  Cardinal  a  fervir  en  Fran 
VI.      ce  avec  les  'Croifes  ,   fous  le  Duc  de  Bedford ,  jufqu'a  la  fin  6 
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Cette  inenne  annec  ,  Henri  VI  age  de  huit  ans  fut  couronne 
en  Angleterre.  Peu  de  jours  apres ,  le  Parlemcnt  fupprima  la 
Charge  de  Protedteur,  fuppofant  qu'elle  ne  pouvoit  fubfifter 
avec  un  Roi  couronne.  Selon  les  apparences,  le  Cardinal  ne 
contribua  pas  peu  par  ies  intrigues  a  caufer  cette  mortification 
au  Duc  de  Glocefter.  Dans  la  luite  de  ce  meme  Regne  ,  le 
Parlement  ne  fuivit  p.is  toujours  fcrupuleufement  la  maxime 
qu'il  venoit  d'ctablir  ,  par  rapport  a  la  Charge  de  Protec- 
teur. 

Hczri  partit  au  mois  d'Avril  de  Tannee  1430 ,  pour  aller  fe 
faire  facrer  ea  France,  laiflant  le  Duc  de  Ghcefter  fon  Oncle 
en  Anglererre ,  avec  le  titre  de  Gardien.  II  etoit  accorapagne 
du  Cardinal  de  IVrachefter ,  qui  avoit  la  qualite  de  premier  Con- 
feiller  du  Roi,  avec  de  fort  grands  appointemens.  Cetoit  un 
expedient  qu'on  avoit  trouve  pour  feparer  les  deux  Ennemis,  de 
peur  qu'en  l'abfence  du  Roi  leur  divifion  ne  caufat  de  nouveaux 
Troubles. 

Pendant  que  le  Cardinal  fut  en  France,  le  Duc  de  Glocefter 
lui  porta  diverles  atteines ;  niais  il  ne  put  jamais  venir  a  bout 
de  le  ruiner. 

£n  14.31 ,  il  excita  le  Procureur-General  du  Roi ,  a  deman- 
der  au  Confeil  ,  que  le  Cavdinal  fut  prive  de  Ibn  Eveche  , 
conformement  aux  Loix  du  Royaume.  Mais  le  Confeil  ne 
jugea  pas  a  propos  de  rien  decider  fur  cette  affaire,en  Tabfence 
du  Preiat. 

Oii  peu:  aifement  concevoir ,  que  le  Cardinal  ne  negligeoit 

F3  de  ibncote  les  occafions  de  fe  venger  de  fonEnnemi.  JVlais 
moyen  de  il  s  y  prenoit  d  une  maniere  plus  hneocplus  lure,quoiquemoins 
fevcnger.  ouvertement.  Des  que  le  Roi  fut  dans  un  age  a  pouvoir  pren- 
dre  qaelque  connoilVance  de  fes  afFaires ,  le  Prelat  commen^a 
peu  a  peu  a  lui  infpirer  des  Ibupgons  contte  cet  Oncle;  com- 
ms  s'il  avoit  deiTe;u  de  le  tenir  dans  une  continuelle  fervitudc. 
Ces  difcours,  ibuvent  reiteres,  ne  manquerent  pas  de  produire 
leur  efFet  en  leur  tems.  Cependant,  en  attendant  que  le  Roi 
fut  en  age  d'agir  par  lui-meme,  le  Cardinal  fit  fi  bien,  qu'il 
mit  h  Ckambre  Balfc  du  Parlement  dans  fes  interets,  par  ou 
il  acquit  un  tr^s  grand  credit.  Enfuite,  par  fes  intrigues  U  trou- 
va  le  moyen  de  faire  oter  du  Confeil  plufieursCreaturcsduDuc 
de  Glacefter ,  &  y  fit  appeller  de  fes  Arais  en  leur  place.  Par- 
la  #  Duc  pcrdoit  peu  I  peu  fon  credit,  pendant  que  Ic  Cardi- 
nal  devcnoit  de  jour  en  jour  plus  puiffant. 

La  mort  du  Duc  de  Bedford  ne  contribua  pas  peu  a  faire 
tomber  le  Duc  fon  Frere.  Pendant  que  le  preraier  fut  en  vic , 
on  n'ofoit  atraquer  Tautre  qu'indireftement.  Mais  des  que  le 
Duc  de  Glocefter  eut  perdu  ce  puiflant  appui,  fes  Ennemis  ne 
le  menagerent  prelque  plus.  Cependant,  comme  par  la  mort 
de  fonFrereaine  il  etoit  devenu  rHeritier  piefomptif  de  laCou- 
ronne ,  fi  le  Roi  mouroit  fans  Enfani ,  plufieurs  des  Grands  de- 
meuroient  encore  attaches  a  \m;  dans  la  penfee,  qu'il  pourroit 
un  jour  parvenir  a  la  Couronne,  le  Roi  etant  d'une  complexion 
aflez  delicate.  Cxft  ce  qui  fit  que  fes  Ennemis  ne  purent  lc 
ruiner  qua  peu  a  peu,  &  par  degres.  Mais  quoique,  par  cette 
meme  raifon,  le  Confeil  eijt  du  garder  beaucoup  de  menage- 
mcns  avec  lui,  il  ne  laiffoit  pas  de  lui  donner  tous  les  jours  de 
nouveaux  fujets  de  chagrin ,  afin  de  le  porter  ^  faire  quelque 
fauflfe  demarche,  qui  donnat  prife  fur  lui.  Ce  n'ctoic  plus  le 
memeConfeil,que  le  Parlement  avoit  etabli  au  commencement 
de  ce  Regne.  Des  Tannee  1437,  il  etoit  deja  rempli  de  Crea- 
tures  du  Cardinai. 

Lorfque  !e  Duc  AtBourgogne  eut  abandonne  le  parti  de  TAn- 

gleterre,  le  Dac  de  Glocefter  vouloit  qu'on  fit  des  efForts  d'au- 

tant  plus  gr.nds,  afin  de  continuer  la  Guerre  de  France  avec 

LeCon-  vigueur.     Le  Confeil,   au  contraire,   tiroit  de  cet  evenement 

'^"'i'  '"p"^   une  forte  raifon  pour  faire  la  Paix.   Mais  ce  n'etoit  proprement 

qu'un  pretexte.     La  veritable  raifon  etoit,   que  le  Confeil  fe 

trouvant  plein  d'Eccleliaftiques,  la  Guerre  n'e:oit  pas  leur  fait. 

D'ailleurs,  les  AfFaires  des  Anglois  en  France  etant  dsja  fur  un 

affez.  mauvais  pied,  ils  jugeoient  qu'il  feroit  fort  difficiie  depre- 

venir  de  plus  grandes  pert'es  ^  dont  ils  ne  manqueroient  pas  d'e- 

tre  chirges,    puisqu'ils  dirigeoient  toutes  les  afFaires.     Cetoit 

fur  cette  politique,  qu'ils  regloient  toutes  leurs  demarches.     On 

verra,  dans  les  Inltructions  qui  furent  donnees  aux  Plenipoten- 

tiaires  d'Angleterrc  en  1419,  que  pour  obtenir  la  Paix,  le  Con- 

feil  alla  jufqu'a  porter  le  Roi  a  offrir  de  quitter  le  Titre  de  Roi 

de  France,  pour  lequel  la  Guerre  fe  faifoit  uniquement  depuis  fi 

Henri  fclongtems.     Henri  avoit  deja  dix-huit  ans;  mais  fes  iumieres  e- 

laiflecon-  ^q\^^^  jj  boniees ,  pour  ne  rien  dire  de  plus  fort,   qu'il  etoit  in- 

fo^n' Con-  capable  de  difcerner  les  bons  confeils  d'avec  les  mauvais.  Ainfi , 

fans  fairebeaucoup  d'attention  a  fes  afiaires,   il  fe  lailToit  aveu- 

glement  conduire  par  fon  Confeil ,  &  par  ceux  qui  etoient  au- 

tour  de  lui. 

La  Conterencc  pour  la  Pabc  ayant  ete  infruftueufe,  le  Car- 
diual  fait  dinal  ne  lailTa  pas  de  faire  valoir  le  z.ile  &  les  fervices  du  Duc 
5*^'/^"^*^^^  <i'0/-//flaj,  6c  de  faire  refoudre  qu'il  feroit  mis  en  liberte,  mal- 

Ducd'Oi- 

\iias. 

(i)  Le  Leftcur  trouvera  ces  deux  erreurs  dans  \'HiJioire  d'AngUter~ 
re  de  Mr.  ixcbnri,    II  ne  faut  pas  douter  qu.'il  n'y  foit  tombe,  fau- 
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gre  la  Proteftation  du  Duc  de  Glocefter.  Peut-etre  meme ,  que 
Tobftination  que  le  Buc  de  Glocefter  temoignoit  a  le  faire  rete- 
nir  en  prifon,  fut  la  principale  caufe  qui  lui  fit  obtenir  fa  li- 
berte. 

Enfin,  le  Roi  etant  parvenu  a  Tage  de  ao  ans,  &  ayant  tres 
peu  de  genie  pour  les  AfFaires,  le  Cardinal  lut  fi  bien  le  pre- 
venir  contre  lc  Duc  fon  Oncle,  qu'il  s'imaginoit  que  tous  fes  "eieDuc 
confcils  &  toutes  its  demarches  tendoient  a  le  tenir  dans  la  fer-  ce(i^*°" 
vitude ,  &  peut-ctre  a  lui  ravir  la  Couronne.  Ainfi  il  fufiSfoit 
que  le  Duc  propofat  quelque  chofe  dans  le  Confeil ,  pour  qu'on 
prit  precifement  le  contrepied.  Dans  TExtrait  du  Tome  fui- 
vant,  on  verra  la  perfecution  contre  ce  Prince,poufTee  jufqu'au 
dernier  degre.  Mais  il  faut  s'arreter  ici,  puisque  ce  X  Tome 
ne  va  pas  plus  loin. 

Ce  qui  vient  d'etre  dit,  tant  fur  les  AfFaires  de  France  que 
fur  celles  d' Angleterre ,  contient  en  gros  la  matiere  des  Aftes 
de  ce  X  Tome.  On  y  trouve  aufTi  diverfes  autres  matieres ,  fur 
lefquelles  il  y  a  des  Adtes  qui  peuvent  etre  de  quelque  utilite. 
Mais  je  les  laifTerai  en  arriere,  afin  d'avoir  plus  de  place  pour 
rapporter  la  fubftance  de  ceux  qui  me  paroilTent  les  plus  remar- 
quables,  &  les  plus  propres  a  eclaircir  l'Hiftoire  de  ce  tems-la. 
Pour  cet  efFet  je  fuivrai  Tordre  des  annees. 


Annie  1422. 

Ordre  pour  'appaifer  quelques  mouvemens  dans  le  Pais  de 
Galles,  &  dans  les  Provinces  voifines.     Du  3  Odtobre.     Pa- 

ge  35+- 

II  y  a  beaucoup  d'apparence ,  que  les  partifans  de  la  Maifon 
de  la  Marche  ,  voulant  profiter  de  la  circonltance  de  la  mort 
de  Henri  ^  &  de  Tenfance  de  Henri  VI ,  excitoient  ces  tu- 
multes.  Cela  paroit  d'autant  plus  probable  ,  que  le  Confeil 
nomma  des  CommifTaires  pour  tcnir  la  main  \  Tex^cution  de 
cet  Ordre,  qui  etoit  adrefle  aux  Sherifs.  Cela  fait  voir  qu'il 
etoit  de  confequence.  D'ailleurs  il  ne  parut  que  trop,  fur  la 
fin  de  ce  Regne ,  que  le  Peuple  n'avoit  pas  oubUe  les  droits  de 
la  Mailbn  de  la  Marche. 

Lc  Grand-Sceau  dorme  ^  TEveque  de  Durham.  Du  15  de 
Novembre.  Page  259. 

Ceci  peut  fervir  a  corriger  une  petite  meprife  des  Hiftoriens , 
qui  ont  dit  que  le  Grand-Sceau  fut  d'abord  confie  a  TEveque 
de  IVimhefter  (i). 

Lettres-Patentes  qui  etabliHent  le  Duc  de  Bedford  Protediteur 
du  Royaume,  Defenfeur  de  TEglife  Anglicane,  &  Principal 
Confeillcr  du  Roi ,  pendant  quil  fcra  adtuelleraent  prelent  dans 
le  Royaume. 

Les  memes  Lcttres  etabhfTent  le  Duc  de  Glocefter  Protedeur 
du  Royaume,  &c.  en  Tabfence  du  Duc  de  Bedford. 

Je  ne  croi  pas  qu'aucun  Hiftorien  ait  fait  mention  de  cette 
difpofition  du  Parlement,  en  faveur  du  Duc  de  Bedford.  Ils  di- 
fent  tous,  que  le  Duc  de  Glocefter  fut  fait  Protcdeur,  fans  y  a- 
jouter  aucune  reftridtion. 

Ann(e  1423. 

Lettres-Patentes ,  qui  aflignent  au  Protedleur  8000  Marcs 
fterling  tous  les  ans,  pour  fes  appointemens.  Du  27  de  Fc- 
vrier.  Page  268. 

Commiflion  pour  demander  au  Pape ,  ou  a  celui  qui  prefide- 
ra  au  prochain  Concile  Gencral,  la  Place  de  Roi  de  France 
dans  le  Concile ,  pour  le  Roi  Henri ,  ou  pour  fes  AmbafTadeurs. 
Du  4  de  Mars.  Page  269. 

Traite  d'AlIiance,  &  de  Fraternite,  entre  les  Ducs  de  Bed- 
ford  &c  de  Bretagne ;  ou  il  eft  aufTi  parle  des  Mariages  des  Ducs 
de  Bedford  &  du  Comte  deRichemont.  Signe  JAmiens  lei^d^A- 
vril.  Page  280. 

Ann(e  1425. 


Ordre 
pour  ap- 
pailer 
quelcjuei 
mouvc- 
mensdans 
le  Pais  de 
GaUet. 


L'Eveqae 
dc  Dut- 
ham  I-ic 
Grand- 
Cliance- 
l;er. 

Lettre» 
Patcntct* 


Appoin- 
temens 
du  Pro- 
tefteur. 
CommiP. 
lion  ponr 
demandec 
au  Pape  > 
&c. 

Traiie 
entre  lcs 
Ducs  de 
Bedford 
&  de  Bre- 
ugne. 


Don  a  la  Reine  Catherine.,  Mere  du  Roi,  de  la  jouiflancede  Don  de 
THotel  de  la  Marche,  tombe  entre  les  mains  du  Roi ,  pendant  \^^^^^^^ 
la  Minorite  du  Duc  d^Torck.  Du  zS  Fevrier.  Page  542.  j  laRcinc 

Ceci  fert  a  faire  voir  que  le  jeune  Duc  d^Torci  portoit  ce  Ti-  Catlic- 
tre  avant  le  Parlement  de  Leycefter,  qui  ne  s'afFembla  que  plus  '">*- 
d'un  an  apres  la  date  de  cct  Ade ,   ou  ce  Prince  eft  qualifie 
Duc  iTorck. 


Annh  1426. 


Ordre  pour  publier  la  Declaration  de  Guerre,  contre  le  Duc 
de  Bretagne.     Du  15  de  Janvier.  Page  349. 

Cetoit  parce  que  ce  Prince  avoic,  des  Tannee  precedente,  a- 
bandonne  le  Parti  de  TAngleterre. 

Lifte  de  ceux  que  le  Duc  de  Bedford  fit  Chevaliers  au  Parle- 
raent  de  Leycefter,  a  la  tete  defquels  eft  le  Duc  itorck.  Du  4 
de  Mai.  Page  356. 

Je  conjedure  que  c'eft  ce  qui  peuc  avoir  donne  lieu  de  dirc,  „^j/* 

que 


Ptocla- 
mation  de 
Guerre 
comte  le 
Ducde 
Breiagae. 
Clicvaliei 
cr^^s  au 
Parlement 


te  d'avoir  confulte  les  Vosiera. 
(z)  Mr.  Eachard  eft  un  de  ceux  qui  afTurent  pofitivement ,  qu  U 

fiit 
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H  E  N  R  T  que  ce  Prince  recut  le  Titre  de  Duc  JYorck  dans  ce  Parlement 
VI.      dc  Leycefter,  qui  ctoit  alors  affemble  (2). 

AiTigna-       Affignation  au  Duc  de  Bedford,  des  appointemens  de  la  Char- 
BauoQ,     ge  (je  Protecteur,  pendant  fon  fejour  en  Angleterre.  27  deMai. 
Page  359. 

jimee  1427. 

Don  au      Don  au  Duc  de  Gloceftev ,  de  5000  Marcs,  a  la  recomman- 
GU)'cefter  dation  dc  la  Chambre  des  Communes ,  pour  fecourir  la  Duchef- 
pour  la     fe  fa  Femme.  Du  9  de  Juiliet.  Page  374. 
DucheQi       Jaqueline  etoit  alors  en  HoUande,  oii  le  Duc  de  Bedford  lui 
nie.  faifoit  la  Guerre. 

Serment      Serment  prete  au  Roi,  par  le  Duc  de  Bretagne.  Page  378. 
BJefaene'      Lc  Duc  de  Bedfird  l'avoit  oblige  a  renoncer  a  rAUiance  du 
au  Roi.      Roi  Charles. 

Annh  1428. 

Son  hom-      Pfoclamation  touchant  rhomHiage  ,    que  le  Dut  de  Breta- 
mageau    g„g  s'^toit  engage  £l  rendre  au  Roi.     Du  28  de  Janvier.    Pa- 

Permif-  ge  3<5o- 
fion  de      ,    Permiflion  de  tranfporter  hors  du  Royaume  certaines  chofes , 
tranfpor-    pg^j  l'ufage  de  Jaquelvie  Duchefle  de  Glocefter  &  de  Hol/ande, 
Tante  du  Roi.  18  de  Mai.  Page  398. 

Ceci  fait  voir  que  le  Duc  de  Glocefter  n'avoit  pas  encore  quit- 
te  Jaqueline ;  quoiquc  les  Hiftoriens  Flamands  mettent  la  fin  de 
cette  afFaire  dans  Tannee  1427. 
fragmenc      Fragment  d'une  Lettre  du  Duc  de  Bedford  au  Roi  fon  Neveu , 
\T^tr^'  touchant  le  Siege  diOrl^ans ,  8c  la  Puce/le.  Page  408. 

„  Toutes  chofes  profperoient  ici  pour  vous ,  jui'qu'au  tems  du 
„  Siege  d'Or!/ans,  entrepris,  Dieu  fait  par  quels  confeils.  De- 
„  puis  k  morc  de  monCoulin  le  Comte  de  Sa/isbury ,quQDkvi 
„  abfolve ,  vos  Troupes ,  qui  etoient  affemblees  a  ce  Siege  en 
„  grand  nombre ,  ont  requ  un  terrible  echec ,  comme  il  fem- 
„  ble  ,  par  la  main  de  Dieu.  Cela  eft  arrive  en  partie ,  par  la 
„  grande  confiance  que  vos  Ennemis  ont  eue  en  une  Fille  nee 
„  du  limon  de  TEnfer,  &  Difciple  dc  Satan,  qu'ils  appellent 
„  Ja  Pt!ce//e,  &  qui  s'eft  fervie  d'enchantemens  &  de  ibrtile- 
,,  ges.  Cetce  defaite  a  non  -  feulemenc  diminue  le  nombre  de 
j,  vos  Troupes,  mais  elle  a  encore  ote  le  courage  a  celles  qui 
„  reftent ,  d'une  maniere  etonnante.    EUe  a  de  plus  encoura- 

„  ge  vos  Ennemis  a  s'aDrembler  en  grand  nombre Le 

refte  manque, 

Cette  Lettre,  qui  eft  fans  date,  a  ete  par  megarde  inferee 
parmi  les  Ades  de  l'annee  1428 ,  quoiqu'il  foit  manifefte  qu'el- 
le  ne  peut  avoir  ete  ecritc  qu'apres  la  levee  du  Siege  d'0^//<j«/, 
arrivee  au  mois  de  Mai  1429. 


Henrj 
VI. 


le,  &c. 


Rifola- 

[ion  du 
Confcil 
jrdon- 
iaat  au 
Cardinal 
[lc  s'abfte- 
nic,  &c. 
Reponfe 
iu  Coa- 

r«ii. 

RequSte 
louchant 
'a  Ctoi- 
adc. 


Ann(e  1429. 

Refolution  du  Confeil ,  par  laquelle  il  flit  ordonne  au  Cardi- 
nal  de  Winc/oefter  de  s'abftenir  pour  cette  fois ,  de  faire  les  fonc- 
tions  d'Evequc  de  Winc/oefter  a  Windfor ,  le  jour  de  la  fcte  de  S. 
George.  Inftance  du  Cardinal  fur  ce  fujet ,  &  confirmation  de 
la  Refolution  du  Confeil.  Du  17  d'Avril.  Page  414. 

Requete  prefentee  par  le  Cardinal  au  Confeil ,  touchant  la 
Croifade.  Page  4x9. 

Conditions  fous  lefquelles  le  Confeil  accorde  la  demande  du 
Cardinal.  Du  18  Juin.  Page  420. 

Voici  les  principales. 

Que  l'argent  que  les  Sujets  du  Roi  voudront  donner  pour  le 
fervice  de  la  Croifade ,  fera  leve  par  des  Commilfaires ,  qui  fe- 
ront  nommes  par  le  Roi. 

Que  Tor  &  fargent  ne  feront  point  tranfportes  hors  du  Ro- 
yaume,  mais  qu'on  les  employera  cn  Marchandifes. 

Que  le  Cardinal  ne  pourra  lever  en  tout,  que  250  Lances, 
&  2500  Archers,  &  en  y  comprenant  tous  ceux  qui  voudront 
fervir  fans  gages. 

Que  le  Pape  n'impofera  aiicune  Taxe  pour  ce  fujet,  ni  fur  les 
Laiques  ni  fur  le  Clergejmais  qu'il  fe  contentera  de  ceque  cha- 
cun  voudra  donner  volontairement. 

Q.u'avant  le  depart  des  Troupes,  on  fera  voir  au  Confeil  des 
furetes  fuffifantes ,  pour  leur  retour. 

Qu'il  fera  dit  expreflement ,  dans  la  publication  de  la  Croifa- 
de ,  qu'elle  fe  publie  avec  le  confentement  du  Roi. 

Que  celui  qui  commandera  ces  Troupes,   aufli-bien  que  tous 
les  Officiers,  auronc  leurs  Commiflions  du  Roi. 
^  Qu'en  cas  que  la  Croifade  n'ait  pas  lieu,  Targent  qui  auroit 
ete  regu  des  Sujets ,  ne  fera  employe  qu'avcc  Tapprobation  ex- 
preffeduRoi. 

Tous  ces  Articles  font  autant  de  precautions  contre  les  pre- 
tentions  du  Pape,  &  pour  prevenir  les  abus  des  precedentes 
Croilades. 
Conven-     Conventions  entre  le  Roi  &  le  Cardltial,  par  lefquelles  celui- 

ions  en- 
le  lc  Roi 
k  leCar- 

linal,&c.  fut  cree  Duc  iL^rmk  par  ce  Parlement;  Sc  il  appcllc  ccla,  Terreur  fa- 
tale  de  cette  Aflcmblee. 


Inftrue- 
tionsdoii- 
nt?es  au 
Koi-d/Ar- 
mcs,  &c. 


ci  s'engageGit  a  fervir  fix  mois  en  France,  fous  les  ordres  du 
Duc  de  Bedford,  avec  les  Troupes  Croifees.  Du  i  de  Juillet. 
Pagc  421. 

Ceci  faic  voir  que  le  Cardinal  ne  paffa  en  AUemagne^  pour 
le  plus  toc,  qu'en  1430;  concre  ce  que  dic  Sponde ,  apres  Me- 
c/}ovius,  que  ce  fut  en  1428.  Cetce  errcur  eft  fans  doute  ve- 
nue  de  la  date  de  la  Balle  de  Martin  V,  qui  etablinbit  le  Car- 
dinal  de  Winc/oefter  pour  fon  Legat.  Car  elle  ecoic  dacee  le  18 
de  Mars  1428.  Mais  le  Cardinal  ne  la  re^uc  qu'au  mois  de 
Juin  1429. 

Inftrudions  donnes  a  Par/ier  Roi-d'Armes,  envoye  de  Fa- 
ris  en  Anglecerre,  par  le  Duc  de  Bedford.  Du  i(j  Juillet.  Pa- 
ge  432. 

II  priera  lc  Confeil  de  hater  le  depart  des  Troupes  qui  doi 
vent  aller  en  France  fbus  la  conduite  du  Cardinal,  &  de  celles 
que  leChevalieri?<j</f/;_^doit  amener;&  d'enfaire  favoir  le  tems 
precis  au  Regent. 

II  reprefentera,  que  le  Daup/iin  s'eft  mis  a  la  tete  d'une  puif- 
fante  Armee;  &  que  plufieurs  bonnes  Villes,  comme  Troye  fic 
Chalons ,  fe  fonc  deja  rangees  fous  fon  obeiftance.  Que  ce 
jour-la  meme,  16  de  Juillec,  il  doic  entrer  dans  Reims,  pour 
s'y  faire  facrer.  Qu'enfuice ,  il  doit  fe  prefenter  devanc  Paris, 
011  il  efpere  d'ecre  regu ;  mais  qu'il  y  trouvera  plus  de  difficul- 
te  qu'il  ne  penfe. 

Que  toute  cettc  femaine,  /e  Regent  &  le  Duc  de  Bourgogne 
ont  ece  occupes  a  donner  les  ordres  neceffaires  pour  la  confer- 
vacion  des  Places ,  &  parciculieremenc  de  Paris. 

Que  le  Duc  de  Bourgogne  s'eft  honorablement  acquitte  de  (bn 
devoir ,  &c  s'eft  montre  en  toutes  occalions  vrai  Parenc ,  Ami 
&  VafTal  du  Roi^  &  que  fans  lui,  la  Ville  de  Paris  feroit  per- 
due.  Qii'il  eft  parti  ce  jour-la  meme  pour  1' Artois ,  afin  de  fai- 
re  avancer  ks  Troupes. 

Que  dans  deux  jours,  le  Wgent  partira  pour  aller  affembler 
les  Garnifons  de  Normandie  &  de  Picardie  ,  afin  de  les  joindre 
aux  Troupes  qu'il  atcend  d'AngIecerre. 

Que  le  Confcil  de  France  fupplie  inftammenc  le  Roi  de  ve- 
nir  fe  faire  facrer  a  Paris.  Car  s'il  avoic  plu  \  Dieu  de  lui  met- 
tre  au  cceur  dacquiefcer  a  lapriere  qui  lui  en  aece  faice par  deux 
diverfes  fois ,  on  auroit  apparemmenc  prevenu  par-la  les  incon- 
veniens  qui  fonc  arrives. 

Memoire  qui  marque,  que  le  Roi  ayant  ete  couronne  en  An-    Couron- 
gleterre,  le  6  de  Novembre;  peu  de  jours  apres,  la  Charge  dc  de^HTnri 
Procedeur  avoit  ete  fupprimee,  par  un  Afte  de  Parlement :  a  e.i  Angle- 
quoi  le  Duc  de  G/ocefter  avoic  acquiefce ,   fauf  les  droics  du  Duc  \"'^  •  '^ 
de  Bedford  fon  Frere.  Page  436.  ^'jf,, 

Charge 
Ana/e  1430.  de  Pro- 

Convencions  touchant  relargiffement  duDuc  AtBourbon.  Du    Conven- 
25  dejanvier.  Page  438.  tions  tou- 

Ceft  ici  la  troilieme  fois,   que  le  Duc  de  Bourbon  avoic  fait  lar^ift-^' 
des  Convcntions  avec  le  Roi ,  pour  fe  cirer  de  la  capcivite  oil  ment  du 
il  etoic  depuis  la  Bacaille  d'Azincour.     Mais ,  comme  il  ne  lui  P "'^  ^' 
avoic  pas  ece  poffible  d'execucer  les  deux  premieres  ,    il  ne  fe     '^"'  °"' 
trouva  pas  plus  en  etat  d'accomplir  celles-ci.     Dans  toutes  les 
trois,  il  s'engageoit  a  reconnoitre  Henri  Roi  de  France,  &  3 
lui  rendre  hommage.    II  mourut  en  Angleterre  ,  en  1433  ou    Sa  mort 
en  1434  (3). 

Annie  143 1. 

Memoire  qui  contient  la  Requete  du  Procureur-General  du  Demande 
Roi,  pour  demander  que  le  Cardinal  de  Wiiichefter  fut  prive  de  '^°""'  '= 
fon  Eveche.  Du  6  Novembre.  Page  297.  ^^w"*' 

On  voit  dans  ce  Memoire  ,  que  le  Cardinal  avoit  obcenu  cheflei?* 
de  Rome  une  exempcion  de  la  jurifdiftion  de  TArcheveque  dc 
Cantorbery,  pour  lui-meme,  pour  la  Ville,  &  pour  tout  le 
Diocefe  de  Winchefter.  Ceft  ce  que  le  Duc  de  G/ocefter  faifoic 
valoir  contre  lui,  pour  convaincre  le  Confeil  de  rinconvenient 
qu'il  y  avoit  a  permectre  que  les  Cardinaux  poffedaffent  des  E- 
veches  en  Angleterre. 


■  Annie  1432. 

Pardon  au  Cardinal  de  Winc/oefter ,  \  la  requificion  des  Com-   Pardon 
munes ,   de  toutes  les  fauces  commifes  concre  le  Scacut  des  Pro-  ^""/"^f  * 
vifeurs  ,  &  autres  Ades  de  Pnemunire.    Du  28  de  Mai.   Pa-  '*         ' 
ge  516. 

Annh  1433. 

Conditions  ofTertes  par  lc  Duc  d'Or/^ans ,  pour  obtenir  fi  li-  Condi- 
berte,  acceptees  par  le  Roi  &  par  fon  Confeil.  Page  •^66.         V°"*  "^" 

Voici  la  fubftance  de  ces  offres ,  qui  font  voir  manifefte- k 'duc^" 
ment  que  le  Duc  d'Or//<j»x  n'avoit  pour  but  que  de  tromper  '''Oiieanf 
lesAnglois.  P-;""- 

„  S'il  plait  au  Roi  qu'on  travaille  cfEcacement  a  la  Paix  en-  iiben». 

„  tre 

(3)  Les  meilleurs  Hiftoriens  Anglois  conviennent  qu'il  mourut  au 
commencemcnt  de  juin  1434. 

R3 
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3> 

» 
5> 
3) 
» 
5> 
» 


trc  iui  &:  /?  Daupbin ,  nous  nous  engageons  a  faire  aller  i 
Calais,  ou  en  tel  autre  lieu  qu"il  lui  plaira,  la  Rehte  de  Si- 
cile,  Charlcs  d^Anjou  fon  Fils ,  le  Duc  de  Bretagne  avec  Ar- 
tbur  &  Riihard  fes  Freres  ,  les  Comtes  d^Armagnac  ,  de 
Foix ,  &  de  Rerdriac,  le  Duc  dAien^on  ,  rArcheveque  de 
Reims  ,  ou  l^Archeveque  dEmbruti  ,  &c  le  Comte  de  C/er- 
mout;  pour  y  tenir  un  Congres,  avec  les  Plenipotentiaires 
du  Roi.  Dans  lequel  Congres  noiis  efperon; ,  qu'avec  fai- 
de  Dieu,  &  les  foins  que  nous  y  employerons  ,  la  i-aix  fe 
fera  infailliblement  j  vii  Fardeur  que  ladite  Reine  &  les 
Grands  fufnommes  temoignent  a  la  faire  reuffir,  amfi  qu'ils 
„  uous  ionc  tait  fignifier  ;  moyennanc  qu'on  adjuge  au  Dau- 
„  phin  une  notable  &  honorable  poition  des  Terres  du  Ro- 
„  yaume  de  France. 

II  y  a  plufieurs  chofes  a  remarquer  fur  ce  premier  Article. 
1.  Que  les  perfonnes  qui  y  font  mentionnees  ,  etoient  celles 
qui  entroienc  le  plus  avanC  dans  la  conF.dence  du  Roi  Char- 
les.  Par-la  le  Duc  dOrlea-ns  vouloit  inlinuer,  que  la  propofi- 
tion  venoit  ds  Ckares  lui-meme.  2.  II  ne  donnoit  au  Roi 
Charles  que  le  Titre  de  Dauphin ;  ce  qu'il  n'avo.t  jamais  fait 
auparavant  ,  &  qu'd  ne  fic  jamais  depuis.  II  faifoic  enrendre 
que  Charles  fe  contenteroic  d'une  mediocre  parcie  du  Royau- 
me  de  Francei  ce  qui  etoit  alors  crcs  eloigne  de  la  penfee  de 
ce  Prince,  co.iime  il  paruc  bien  au  Congres  d'Arras.  4.  Les 
termes  de  riotable  i^  bonorahle  prtion ,  lui  laifloient  une  por- 
te  de  dciriere  ,  pour  fe  fauver  a  la  faveur  de  ceice  ambigui- 
te. 

„  Quoique  la  Paix  vienne  a  fe  conclure  par  notre  moyen, 
5,  nous  offrons  pourtanc  de  demeurer  un  an  encitr  en  Angle- 
3,  terre,  apres  fon  execution.  Enfuice,  cec  an  expire,  le  Roi 
,,  fera  tenu  de  nous  mettre  en  Uberte,  apres  quc  nous  lui  au- 
„  ront  rendu  hommage  &  prete  fcrmenc. 

II  faifoic  cncendre  par-la,  quil  n'y  avoic  poinc  a  douter  que 
la  Paix  fc  faifant ,  le  Roi  HsTirt  ne  demeurat  feul  Roi  de  Fran- 
ce. 

„  En  cas  que  la  Paix  fe  faffe  ,  nous  promettons  de  ne  re- 
„  connoicre  jumus  d"autre  Roi  de  France  ,  quc  le  Roi  Henri 
„  &  fes  Heiitieis  &  leurs  SuccclTeurs. 

»  Qli^  fi  l^  P*'''  ""'^  ^^  ^^^  P^^  >  °°"^  offrons  &  prometcons 
„  d'executer  ponftuellcmcnt  les  conditions  fuivantes. 

„  I.  Nous  rendrons  hommage  au  Roi  Henri,  notre  fouve- 
rain  Seigneur,  fous  le  Titre  de  Roi  de  France,  &  lui  pre- 
terons  ferment  de  fidelite. 

„  2.  Nous  ferons  cn  forte  que  tous  nos  Sujets  &  Vaflaux  le 
reconnoitront  en  la  rneme  qualiie,  &  fe  loumettront  a  fa 
Domination.  Que  fi  quelques-uns  le  refufent,  ils  feront  pu- 
nis  corame  Rebelles. 

„  3.  Nous  ferons  en  forte,  que  le  Duc  ^'Alenpn,  le  Com- 
,,  te  A'Armag?tac,  le  Comte  de  PerJriac  fon  Frere,  le  Comte 
„  A'Angouleme  notre  Frere ,  &  generalemenc  tous  nos  Amis ,  le 
j,  reconnoicronc  pour  Roi  de  France. 

„  4.  Si  le  Roi  le  crouve  a  propos,  nous  nous  engageons  a  la 
'„  meme  chofe,  a  Tegard  des  Ducs  de  Savoye  &  de  Milan. 

5.  Nous  mettrons  entre  lei  mains  du  Roi  Henri,  Orleans , 


VI. 


„  valent,  celles  dont  le  Roi  fon  Pere,  ou  lui-meme  ont  deja  H^,*J*' 
„  dilpofe,  lefquelles  fonc  expreiTement  exceptees. 

U  ell  a  remarquer  fur  cet  Article ,  que  pour  toutes  les  condi- 
tions  preceJences ,  qui  fonc  tres  avancageuies  au  Roi  d'Angle- 
cerrre,  le  D-iC  d'Orleans  ne  demande  aucre  choie,  finon  que  le 
Roi  le  regoive  avec  fes  VafTaux  a  fon  obeillance.  Pour  la  ref- 
titution  dont  i!  elt  parle  dans  le  meme  Arcicle ,  ce  n'eft  quune 
pure  chimere  j  puifque  Henri  n'avoic  plus  rien  dans  les  Provin- 
ces,  ou  les  Domaines  du  Duc  dOrle.ifts  etoient  ficues.  Rien  nc 
raarque  mieux  un  deflein  forme  de  tromper  le  Roi. 

„  Moyennant  les  condicions  iufdites ,  le  Roi  nous  fera  rela- 
„  cher  fans  Rangon,  &  nous  recevra  a  foi  &  hommage. 

Ceft  ici  proprement  la  feule  condicion  que  le  Duc  d'Orleatis 
dcmande  pour  lui-meme,  mais  qui  eft  bien  compenfee  par  tou- 
tes  celles  qu  il  offre  au  Roi.  Qu'on  compare  la  valeur  de  tou- 
tes  les  Places  qu'il  promet  de  livrer  au  Roi ,  avec  la  Rangon 
de  trois  millions  d'ecus  que  le  Roi  jfean  «'obligea  de  payer  a 
Edouard  III,  &  Ton  trouvera  que  celle  du  Duc  dOr/eans ncA 
pas  moindre.  Ceft  une  marque  evidente  ,  qu'il  y  avoic  de  U 
fupcrcherie  dans  les  promelles. 

Tous  ces  Arcicles,  que  j'ai  extremement  abreges,  fonc  de- 
duics  forc  au  long  dans  TEcric  du  Duc  dOr/eans ,  qui  eft  en 
Latin ,  en  forme  de  Leccres-Pacentes.  Tout  y  eft  exprime  en 
termes  tr^-s  foumis,  ou  pour  mieux  dire,  rampans.  U  ne  nom- 
mejamais  Henri,  qu'il  n'y  ajouce,  Roi  de  France  ,mon  Seigneur  ^ 
mon  Roi,  ou ,  mon  Sowverain.     Quand  il  parle  du  Roi  Charles  ^ 


il  dit,  le  Daufhin,  qui  fe  fatt  appel/er  Roi  de  Fra?tce.     Tout  ce- 


la  fervoit  a  fon  buc. 


Annfe  1435. 


„  Blois ,  Chateaudun ,  La-Ferte-Mi/on ,  &  generalement  toutes 
„  les  Villes  &  Chiceaux  de  nocre  Domaine. 

„  6.  Icem ,  entre  les  Places  qui  ne  nous  appartiennent  pas , 
„  nous  lui  ferons  livrer  La  Roche//e,  /e  Alont  S.  Miche/,  Limo- 
„  ges ,  Bourges,  Xai?:tes,  Chinon,  Poitiers ,  Tournay ,  Tonneins, 
„  Beziers,  Loches.  Que  fi  quelque  obftacle  nous  empeche  de 
„  lui  livrer  quelques-unes  de  ces  Villes,  nous  lui  en  livrerons 
„  d'autres  en  leur  place,  a  fa  fatisfadtion  ^  excepte  La  Roc/}e//e 
„  &  /e  Mo?it  S.  Miclie/,  qui  ne  pourront  etre  changees  pour 
„  d'autres. 

II  eft  clair  qu'il  n'ccoic  pas  au  pouvoir  du  Duc  d'Or/eans 
d'execucer  ces  condicions;  particulierement  fi  la  Gucrre  fe  con- 
tinuoitjpuifquc  Charles  avoit  des  Gamifons  dans  toutes  cesPla- 
ces. 

„  7.  Si  le  Roi  notre  fouverain  Seigneur  veut,  de  fa  liberali- 
„  te  &  munificence  royale,  nous  donner  quelques  Terres  en 
„  Angletetre;  nous  lui  en  ferons  hommage,  comme  Sujet  de 
„  la  Couronne  d'Angleterre. 

3,  8.  Nous  travaiUeions  de  tout  nowe  pouvoir,  a  le  mettre 
„  en  poflcffion  de  touce  la  Monarchie  de  France,  &  de  fes  de- 
„  pendances ;  &  le  fcrvirons  a  nos  depens ,  &  aux  depens  de 


Plein-pouvoir  des  Plenipotentiaires  d'Angletcrre  au  Congres 
6.'Arras.  Du  20  de  Juin.  Page  611. 

Le  Duc  de  Eourgogne  eft  a  la  tete  de  ces  Plenipotentiaires , 
&  lun  des  dix,  fans  lefquels  il  ne  le  devoit  rien  conclure.  Le 
Confeil  d'AngIeterre  etoit  bien  eloigne  de  la  penlee ,  que  ce 
Prince  fQc  d'intelligence  avec  le  Roi  Charles. 

Lettre  d'Eugene  IV  a  Henri  ,  par  laquelle  il  affure  qu'aucun 
Prince  Frangois  ne  lui  a  demande  d'etre  delie  de  fes  fsrmens, 
&c.     A  Florence,  le  14  des  Cal.  d'Aoiit.  Page  620. 

Exemplitication,  c'eit-a-dire,  Copie  authemique  atteftce  par 
le  Roi ,  de  la  Lettre  du  pape  Eugetie.  Du  12  de  Novembre. 
Page  628. 

Le  but  de  la  publication  de  cette  Lettre  etoic,  ou  de  faire 
honte  au  Pape,ou  de  perfuader  au  Public  que  le  Duc  de  Bour- 
gogne  necoit  pas  deUe de  fes  fermens  ;  £>C  qu'ainfi  la  Paix  parti- 
culiere ,  qu'il  avoic  fignee  i  Arras ,  cn  ecoit  une  violation  ma- 
nifefte. 

Annfe  1436. 

Don  au  Seigneur  de  Beaumont,  du  Comtc  de  Boulogne  ,doat 
le  Duc  de  Bourgogne  etoit  en  pofleffion.  Du  30  de  Juillct.  Pa- 
ge  652. 

Don  au  Duc  de  Glocefter ,  du  Comte  de  F/andre.   Ibid. 

Ces  Patentes  fiirent  expediees  pendant  que  le  Duc  de  Bour- 
gegne  affiegeoit  Calais. 
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Ann^e  1437. 
Amniftie  generale,  pour  le  Cardinal  de  Winchefier.  Du  26  Amniftie 


de  Juin.  Page  670. 

Cetoit  pour  arreter  les  pourfuites  du  Duc  de  G/ocefier. 

Ann^e  1439. 


poi 
Caiuinal 
dc  Wia-  , 
chcllu. 


» 


nos  Vaffaux. 


„  9.  Nous  demeurcrons  prifonniers  en  Angleterre ,  jufqu'^  ce 
5,  que  toutes  ccs  conditions  foient  pleinemenc  executecs;&  n'en 
iorcirons  poinc,  que  par  une  permiifion  expreffe  du  Roi,fce- 


lee  du  Grand-Sceau. 


II  eft  fort  ditficile  de  comprendre,  comment  le  Duc  d'Or- 
leans  ,  demeuranc  prifonnier  en  Angleterre,  auroit  pu  execucer 
toutes  les  conditions  qu'il  offroit. 

„  En  confider.ition  des  conditions  fus-mentionnees ,  le  Roi 
„  promec  de  nous  recevoir,  nous  &  nos  Vaffaux,  a  fon  obeif- 
„  fance,  &  de  nous  prendre  fous  fa  protedlionj  ceux-la  feule- 
„  menc  excepces,  qui  fonc  coupables  du  meurtre  du  feu  Duc 
,,  de  Bourgogne.  De  plus,  il  promec  de  rendre  a  nos  Vaffaux 
„  &  Sujcts ,  leurs  Terres  &  Poffeffions,  ou  du  moins  un  equi- 
„  valent,  apres  avoir  re^u  d'eux  le  ferment  de  fidelite.  Mais  , 
„  ne  lera  point  tenu  de  refticuer,  foit  en  nature,  foit  en  equi- 


Inftrudions  pour  les  Ambaffadeurs  d'Angleterre,quidevoient 
s'affembler  avec  ceux  de  France  ,  encre  Calais  &  Grave/ine, 
pour  y  traiter  de  la  Paix.  Du  21  de  Mai.  Page  724. 

Voici  un  petit  Abrege  de  ces  Inftrudions,  qui  font  fort  lon-  ^'AngU- 
gues  &  fort  circonftanciees  dans  rOriginal.  uhc. 

Les  Ambaffadeurs  demanderont  tout  le  Royaume  de  France,  J 

&  appuyeront  cette  demande  de  toutes  les  raifons  convenables  j  ] 

£ans  pourtant  mettre  en  compromis  le  Titre  primordial  du  Roi.  '\ 

Si  les  Frangois  s'emeuvent  a  cette  demande,  nos  Ambaffa- 
deurs ,  apres  une  Proteftation  prealable ,  offriront  au  Dauphitt 
des  Terres  au-dela  de  la  Loire,  parciculieremenc  le  La?/guedoc ,  , 

jufqu'a  la  valeur  dc  200000  L.  de  revenu  annuel.  ! 

Si  les  Adverfaires  n'en  ibnt  pas  contens ,  le  Cardinal  de  JVin-  i 

ehefier,  comrae  Perfonne  Ecclefiaftique ,  leur  reprefentera  les  | 

horreurs  d'une  fi  longue  Guerre,qui  a  confume  plus  d'hommes,  1 

qu'il  ne  s'cn  trouve  aujourdhui  dans  les  deux  Royaumes.     II  a-  I 

joutera,  entre  autres  confiderations,  que  Dieu  n'a  pas  fait  les  ' 

Peuples  pour  les  Rois,  mais  les  Rois  pour  les  Peuples,  &c. 

Qu'avant  &  apres  Char/e?nag?ie ,  il  y  a  eu  en  France  deux ,  crois,  ' 

&  quelquefois  quacre  Rois  enfemble.     De-Ia ,  il  prendra  occa-  1 

fion  de  faire  Toffre  fuivance:  Que  le  Roi  cedera  au  Dauphin,  -> 

touc  le  Pais  fitue  au-dela  de  la  Loire,  excepte  la  Guyenne  &  | 

le  Poitou,&  tout  ce  que  les  Rois  d'AngIeterre  ont  pollede  au- 

dela  de  ce  Fleuve,  avant  que  la  Couronne  de  France  leur  fiit  t 

devolue. 

Les 


DES     ACTES    PUBLICSCANGLETERRE. 


iBf 


Henri  Les  Amba{Iadeurs  pourront  etendre cette ofFrejufqu^a ce point, 
Vi-  que  le  Roi  ne  fe  rekrvera  rien  audela  de  la  i.oire,que  cedont 
il  cft  aifluellement  en  polTeffion  j  ou  dont  il  iera  en  poireilion , 
au  jour  que  le  Traire  fera  ligne. 

Si  cettc  offre  ne  fatisfait  pas ,  on  pourra  palTer  plus  avant , 
jufqu'a  offrir,  que  le  Roi  i"e  contentera  dc  ce  que  fes  Ancetrcs 
ont  poffede  en  France  par  un  droit  hereditaire;  non  comme 
Kois  de  France,  mais  fous  le  meme  Titre  que  leurs  Devancicrs, 
avant  qu'aucun  d"eux  fut  parvenu  a  la  Couronne  de  Francei 
moyennant  qu'on  y  ajoute  Cj/ais ,  Guifnes ,  &  les  Marchss  adja- 
centes:  le  tout  conformement  au  Traite  de  Bretigny ,  &:  lans 
aucime  dependance  de  qui  que  ce  foit,  que  de  Dieu  lcul. 

Que  s'il  plait  a  Dieu  que  le  Traite  foit  pouQejufqu'acepoint, 
qu'il  n'y  aic  plus  de  diiSculte  que  fur  le  Titre  de  Roi  de  Fran- 
ccj  en  ce  cas,  les  Ambafladeurs  s'en  rapporteront  au  Cardmal 
de  IVinchefier ,  a  qui  le  Roi  a  fait  connoitre  les  intentions. 

Le  refte  de  ces  Inftruftions,  que  je  palTe  pour  evitcr  la  lon- 
gueur,  regarde  le  Mariage  qui  pourrok  etre  propofe  entre  le 
Koi  He7iri  &  une  Fille  du  Roi  Charles-^  une  Treve  a  conclure, 
au  defaut  de  la  Paix  i  fechange  de  quelques  Places  \  6i  h  liberte 
du  Duc  d'Or/ea»f. 
Vonvoir       Pouvoir  au  Cardinal  de  Wificbefier  de  traiter  &  dc  conclure 

^,|l*-j^"^'' avec  les    Ambaffadeurs  du  Roi  Charles ,  touchant  le  Titre  de 

\Vinchcf-  Roi  de  France.  Du  25  de  Mai.  Page  752. 

'='■  II  eft  vilible  que  le  Cardinal  avoit  pouvoir  de  confentir  que 

!e  Roi  fe  departic  du  Ticre  de  Roi  de  France ,  car  autrement  le 
myftere  auroit  eie  inutile. 

Annh  1440. 

T^fotfSa-      Proteftacioa  du  Duc  de  G/jc^er,  contre  la  de.ibcration  pri- 
t;.i;i  du     fc  dani  le  Confeil,  de  relacher  le  Duc  ^Orleans.  Page    762. 
Giocef-         Cette  Proieftation   condent  diverles  raifons ,  dont  je  ne  rap- 
cer  contic  porterai  que  quelques-unes. 

la  libcite  La  premiere  etoit  prife  de  rincapacite  du  Roi  Charles ^  &  de 
S'Oi-  *^^ll2  '^^  Datiphin  fon  Fils ,  connues  de  touc  le  monde.  Dans 
lcaci.  cectc  iuppolition,  le  Duc  de  Glocefier  diibit ,  qu'il  ecoic  a  crain- 
dre  que  les  Etacs-Generaux  de  France  ne  donnalTencau  Duc 
d'Orleans  rAdminiftration  du  Royaume.  Sur  cela  il  reprefcn- 
toit,  que  vii  les  vaftes  connoilTinccs  de  ce  Prince,  &c  recen- 
due  de  fes  lumieres,  rien  nc  pouvoit  ctre  plus  defavancageux  a 
rAngleterrc;  d'autant  plus  que  par  un  fejour  de  vingt  cinq  ans, 
il.s'y  ecoit  parfaitcmcnt  inftruit  du  fort  &  du  foible  dc  TEtat. 

Le  Duc  de  Glocefier  pouvoit  avoir  raifon ,  en  faifant  valoir 
rincapacite  du  Roi  Char/es,  qui  certainemcnt  n'avoic  qu'un  ge- 
nie  fort  mediocre.  Mais  il  fe  trompoit  fans  doute  a  Tegard  du 
Dauphin,  qui  fit  bien  voir  qu'il  n'etoic  rien  moins  qu'incapable  de 
gouverner  TErat,  lorfqu'il  regna  fous  lc  nom  de  Louis  XI. 

II  tiroit  une  autre  raifon ,  dc  la  dilTenfion  qu*il  y  avoic  entre 
le  Roi  Charles  &  le  Daupbin  fon  Fils  i  &  de  ce  qu'il  y  avoit 
lieu  de  craindre  que  lc  Duc  d'Orleans  ne  fiit  un  inftrumenc  pro- 
pre  a  les  reconcilier. 

II  faifoit  voir ,  en  un  autre  endroit ,  combien  il  etoit  inutilc 
de  faire  preter  ferment  au  Duc  cTOrleans  \  puifqifetant  dc  noto- 
rieti  publiquc  qu'il  reconnoilTbit  le  Roi  Charles  pour  fon  Sou- 
verain,  le  fcrment  qu'il  fcroit  contrc  lui,  pendant  qu'il  etoitac- 
tutUement  Prifonnier,  feroic  coujours  regarde  comme  invalide. 

II  allegaoic  cncore  la  reconciliation  que  la  DucheJJe  de  Bour- 
gogne  avoit  procuree,  dans  le  dernier  Congres  ,  encre  le  Duc 
Ibn  Epoux  &  le  Duc  dOrleans,  comme  unejurte  caufedecrain- 
dre  que  ccs  deux  Princes  nc  s'uni[Iinc  enfemblc  conrre  TAngle- 
terre,  au-Iieu  de  renouveller  les  anciens  Troubles  dc  France  , 
comme  le  Confeil  fembloic  Tefperer. 

Enfin,il  inliftoit  forcemenc lur  lesderniersordresque  le  fcu  Roi 

fon  Frere  avoic  donnes,en  mourant,au  fujec  du  Duc  A^Orleans. 

Conventions  fur  Telargiffemcnc  du  Duc  <i'Orleans.     Du  2  dc 

Jullet.  Page  -j-jG. 

Conven-      Dans  ccs  dernicres  Conventions  on   n'exigea  point  du  Duc 

^}""^J}^1.    d'OrIea?is ,  qu'il  reconnut  Heuri  pour  Roi  de  France,  ni  rien 

ment°du    d'approchanc.    II  ne  lc  nommoic  plus  dans  ccc  Ecrit ,  Roi  ds 

Dnc  France,fon  Se'gneur ,  o\i  Jon  Souverain ;   mais  limplcment ,  Roi 

f "^''       £ Angleterre .     On  ne  lui  demanda ,  ni  Places ,  ni  Ocages :  & 

on  ne  lobhgea  pomt  a  pretcr  lcrmenc,  quil  ne  icrviroit  jamais 

Sa  Ran-  contre  le  Roi.     11  s'engagea  feulcmcnt  i  payer  pour  fa  Ran- 

jon.         ^Qn  quatre-vingt-mille  ecus,  avant  que  de  Ibrtir  d'Anglcterre, 

&  cent-vingt-mille  fix  mois  apresj  en  tout,  deux-ccns-mille  e- 

cus.    Mais  a  Tegard  du  fecond   payemcnt,  on  fe  contenta  de 

recevoir  de  lui  des  Cautions,   qu'on  ne  pouvoic  pas  contraindre 

de  paycr.    Cetoient  des  Princes  &  des  Grands  de  France,  de 

Tobeiffance  du  Roi  Charles ,  entrc  lcfquels  le  Dauphin  cautionna 

pour  30000  ecus.  D'un  autrc  cote  ,   on  fc  contcnta  d'avoir  dcs 

Lettres-Patcntes  du  Roi  Charles,  par  lefquellcs  il  approuvoit  ccs 

Conventions.  Tout  cela  donne  lieu  dc  foup^onner ,  que  le  Duc 

6'Orleans  ne  paya  pas  toute  fa  Rancon,&  qu'on  ne  la  fit  mon- 

ter  a  200000  ecus,  que  pour  jetter  de  la  poudre  aux  ycux  du 

-  Public ,  &  combattre  par-la  les  railons  alleguces  par  lc  Duc  de 

Qa\ttin- Q/gcefier  dans  fa  Proteftation.     En  effet,  on  trouve  bicn  dans 

pou^t^un^ele  Recueil  des  Aftes   Publics,  page  • ,  la  Quittance  du  Roi 

panie  de  pour  les  80000  ecus  du  prcmier  payement ;  mais  on  n'y  trou- 

laiiite       yg  yjjjj  q^i  marque  que  lc  Duc  ou  les  Caucions  ayent  rien  pa- 


ye  de  la  fomme  de  120000  ecus,  qui  devoit  etre  comptee  fix  ^*'-^"' 
mois  apres  ia  delivrance.  Si  cette  fomme  avoit  ete  reellcment      ^'■' 
paycc  ,   il    y  a   beaucoup  d'apparence  qu'on  en   trouveroit  la 
Quittance  dans  ce    Recueil ,   auffibien   que  de   la  prfemiere  j 
comme  on   y  en  trouve  beaucoup  d'autrcs,  pour  des  fommes 
moins  conliderables.    J'avoue  pourtant  ,   que  ce  n'eft  qu'unc 


dinal  dc  IVincheficr  agit  avcc  bcaucoup  d'ardeur  en  cette  occa-  mis  ea 
lion  ,  pour  fervir  le  Duc  dOrleans,   qui  fut  enhn  mis  en  libcr*  libcite- 
te,  au  commencement  du  mois  de  Novembre  1+40,   apres  u- 
ne  captivite  de  vingt-cinq  ans.  Page  829. 

Les  Hiftoriens  Frangois  ont  fait  Thonneur  au  Duc  de  Bour- 
gogne  de  dire,qu'il  preta  de  Targcnt  a  fon  Ennemi  nouvellcmcnt 
reconcilie,  pour  lui  aider  a  paycr  fa  Rangon.  Mais  je  ne  fti 
fi  c'eH;  avec  fondement.  Premiercment ,  il  eft  certain  que  le 
Duc  de  Bourgogne  n'etoit  pas  du  nombre  de  ceux  qui  fervirent 
de  Caution  au  Duc  d'Orleans ,  pour  !a  fomme  de  120000  e- 
cus.  En  fecond  lieu  ,  on  trouve  dans  ce  Recueil  une  Piece 
qui  pourroit  bicn  avoir  donne  lieu  a  ce  que  les  Hiftoriens  ont 
avance,  mais  qui  pourtant  nc  marque  rien  de  fembl.^ble.  Cetl 
que  le  Dauphin  s'etant  engage  i  donner  fon  Obligation  pour  la 
fomme  de  30000  ecus,  le  Duc  de  Bourgogne  conlentit  que  la 
Ducheffe  fa  Femme  s'engageat  par  un  Atte  expres  a  livrer  au 
Roi  d'Angleterrc  cette  Obljgation  du  Dauphin ^    ou  a  demeurcr  j^',' 


Ordre  du 


de 


Pinvoa. 


pa- 


elle-nicme  chargec  du  paycincnt  de  cettc  Ibmme.  Page  787.  ."cutgo- 
Mais  comme  le  Daupbin  nc  fit  point  dilEculte  d'envoycr  fon  S"^  tou> 
Obligation ,  le  Duc  ni  la  Ducheffc  de  Bourgogue  ne  detneurc-  '.o"[iga. 
rent  point  engages.  tioii  da 

Le  Comce  dc  IFarivici,    qui  avoit  fuccede  au  Duc   d'Torci  pjui'iiii5. 

j  1       r»  -  11-.'  -  1       *-Oiii  11)11- 

danj  la  Regcncc  dc  France,    etant  mort  cetcc  annee  144-0,  lc  c^,„  ^u 
Duc  d'Torci  y  fut  rcnvoye  en  la  mcme  qualite.     Ses  Lt.ttres-.  Dnc 
Paten'cs  du  28  de  JuiUet  fe  trouvent  pagc  786.  'J[?'"'u'!i- 

Trove  entrc  le  Roi  d'AngIetcrre  &  le  Duc  de Bourgogne,pour  te  de  Rc- 
tou^  leurs  Pais  relpeclifs.  Page  791.  scn:  de 

Pour  finir  cet  Extrait  ,  je  n'ai  plus  qifun  mot  a  y  ajouter  ^""^^^ 
touchanc  lcs  Affaires  d'Ecoffc,  qui  font  le  fujet  de  plufieurs  Ar-  Henn  a- 
ticlcs  de  cc  X  Tomc  du  Recueil.  j:^"  '« 

Jiiues  I,  Roi  d'Ecoffe,  etoit  prifonnier  en  Angleterre  de-  q^^^^I.. 
puis  le  Regne  de  Henri  Il^.     Le  Duc  d'A'i>anie  fon  Oncle  ,  gne. 
defiranc   dc  fe  conferver  la  Regence  du  Royaume  ,  avoit  fait 
uii  Traite  fecrcc  avec  Henri  V ,    par  lequcl  le  Roi  s'engageoiC 
a  garder  fon  Prifonnieri&  lcDuc,  a  ne  donner  aucun  fecours 
a   la   France.     Henri  V  &c  \t  Duc  d'Albanie  etant  morts,  les 
Ecollbis  commencerent  a  prenJre  des  refolutions  vigoureufcs, 
pojr  allifter  le  Roi  Charles  VII.     Cela  fut  caufe  quc  le  Con- 
fcil  d'Angletcrre  fe  detcrmina  enfin  a  mettre  le  Roi  prilonnier 
en  libcrte  ,   fous   cer^aines   conditions.     Cette  Negociation  fe  ^"°'f^ 
commen^a  &  fe  termir.a,  dans  les  trois  ou  quatrc  dcrniers  mois  ^^^"ji- 
dc  Tannee  1+23.     li  irut  convenu,  que  le  Roi  Jaques  feroit  re-  ques  1 , 
lache,  cn  payant  40000   Mircs  ftcrling,  pour  la  depcnfe  qu'il  ^^°|^^' 
avoit  faite  cn  Anglecerre  pendant  fa  pnlon    Page  299.    De  plus ,  x,'e¥eea- 
il  fe  concluc  entre  TAngleterre  &  TEcoiTc  uacTrevc,    par  la-  tre  les^^ 
quelle  chacun  dcs  deux  Rois  s'engi!g."oic  a  nc  donner  aucun  fe-  j'^='^^  '  ■*" 
cour.'-  aux  Ennemis  de  Tautre.   Cetoit  la  k  grand  but  du  Con- 
feil  d' Angleterrs ,   dans  cette  Negociation.     Pour  mieux  atta- 
cher  le  Roi  d'Ecoffe  au<  intercts  de  TAngleterre,  on  trouva  le 
moy;n  de   lui  fairc  epoufer  Jeanne  Bi'au\)rt ,  SccJr  du  ^uc  de 
So:ninerfet  ,&c  Nicce  du   Duc  aExetir  &  de  TE v cqu c  de  IVin- 
chefier. 

Tous  les  Hiftoriens  Anglo";  affurent  unanimement  ,   qu'avant    Erreur^ 
que  de  quitter  TAngleterre ,  Jaques  iic  ho:  imagc  au  jcunc  Hcn-  ^"^^1^" 
ri  a  Windfr ,  pour  couc  le  Royaume  dEccfle,  &  qa'il  iuiprc-  Angici» 
ta  fcrmenc  de  fidclite.     Ils  rap,ortenc  me.nc  lc;  cxprelTians  de  ^"  '.^f^' 
THommage  &  du  Sermenc.     A4.iis  il  eit  bon  de  remarquer  fur  ,nage'd™* 
ce  fujec,  que  dans  les  terme.;  oi\  Taffairc  dc  rHommagc  etoit  J.'iue$ 
entre  TAnglctcrre  &  TEcolTe,  famies  ne  p^uvoit  rendre  un  pa-  '"'^,"'?* 

■111  >  ,-  j  -r^     '  ,     au  Kot 

rcil  hlommige  ,   qu  en  conlequcncc  de  quclque  nouveau  rraife.  d'Angle- 

Djpuis  quc  Robert  Brus  etoic  monte  fur  le  Trbue  d"EcoiTe,  ""«• 

tous  fcs  Succeffeurs  avoicnt  refu.^e  cct  Hommageaux  Roisd'An- 

glcterre,  fi  on  en  exccpte  Edouard  Baillol,  qii' Edauard  III  mit 

par  forcc  fur  cc  Tronc ,  &  qui  n'y  demcura  que  p:u  de  temJ.  ^ 

En  dernicr  lieu,  Robert  III,  Pcre  dc  Jaqnes  l,  Tavoic  nctte- 

menc  rcfufe  a  Henri  IV;  &  dcpuis  cc  tems-la,  il  n'y  avoic  eu 

rien  dc  regle  fur  ce  fujet.    Ainfi ,  Jaques  ne  pouvoit  rendre  cec 

Hommagc,  qu'cn  vcrtu  de  quelque  nouvelle  Convention.    Ce- 

pendant,  on  ne  trouve  aucun  Traite,  Accord,  ou  Conventiora 

fur  ce  fujet,  dans  le  Rccueil  des  A£tcs  Publics.     On  n'cn  voit 

pas  la  moindre  trace,ni  dans  les  Convcntions  pour  la  liberte  du 

Roi  Jaques ,  ni  dans  lc  Traite  de  Treve,   ni  dans  plus  de  tren- 

tc  Pieccs  dc  cc  Volume,  qui  regardent  les  Affiires  d'£cofIej& 

pas  meme  un  feul  mot,  qui  puiffe  y  fairc  alliiiion.     Ne  feroit- 

il  pas  bien  ctonnant ,  s'il  y  avoi':  un  Traice  de  cctce  confequcn- 

ce,  qu'il  ne  fe  trouvat  poinc  dan.^  ce  Recueil ,  ou  Ton  voic  une 

infinice  d'A(ftes  crcs  pcu  importans .'     Cela  peut  donner  lieu  de 

prelLimer  que  ce  que  lcs  Hiltoriens  Anglois  ont  "vancc,  au  fu- 

jec  du  prctcndu  Hommage  fait  a  Windjor  par  Jacjues  I ,  pour- 

roic  bien  etre  un  effet  de  la  prevcntion  de  l'Hiftorien  Hollings- 

head,  qui  cn  a  parlc  le  premier,  &  qui  a  ete  fuivi,  par  tous  les 

autres. 

E  X- 
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EXTRAIT  T>U  TOME    XL 

CE  XI  Tome  contient  les  Aftes  du  refte  du  Regne  de  Hen- 
ri  VI,  depuis  le  raois  de  Novembre  1441,  jufqu'a  la  fin 
du  meme  Regne,  &  les  quinze  premieres  annees  dHEdouard  IV. 
tre  lcDuc  jg  j^g  bomerai ,  dans  cet  Extrait,  a  ce  qui  regarde  Henri  F/, 
cefter°&  en  fuivant  les  deux  principales  matieres  deceRegnei  favoir, 
le  Caidi-  les  Affaires  de  France,  &  les  domeftiques; 

sal. 

AFFAIRES  DE  FRANCE. 


LA  querelle,  entre  le  Dtic  de  Glocefler  &  le  Cardinal  de  JVin- 
chefter  y  fut  la  principale  caufe  du  peu  de  fucces  que  les 
AfFiires  des  Angiois  eurent  cn  Francejufqu'^  la  fin  de  laGuer- 
re.  Le  Cardinai ,  ne  penfant  uniquement  qu'a  detruire  fon  En- 
nemi ,  trouva  le  mnyen  de  remplir  le  Confeil  du  Roi ,  de  fes 
Creatures ,  la  plupart  Eccleliaftiqucs ,  &  fans  aucune  experien- 
ce  dans  les  Affaires  de  la  Guerre.     De-li  vint  la  grande  pailion 


Taition 
du  (Jon- 
feil  pour 
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prit  cette  affaire  fort  ^  cceur.    II  detnanda  feize-cens-mjlle  e-  Henri 
cus  de  dedommagement  pour  le  Duc  de  Bretagne,  avant  me- 
me  qu'on  eut  pu  calculcr  a  quoi  fe  montoit  le  dommagej  & 
enfin,  fur  ce  qu'on  n'accordoit  pas  affez  promtement  ce  qu'il 
demandoit  ,   il   fit  furprendre  plufieurs  Places  des  Anglois  ,   & 
entra  en  Normandie  avec  quatre  Armees.  Depuis  que  la  Guer-  t^,^^^. 
re  eut  recommence,  les  Aftaires  des  Anglois  allerent  fi  mal  en  mence, 
France,  que  dans  la  premiere  Campag;ne  ,   ils  perdirent  la  moi-  ^  va  mal 
tie  de  la  Normandie,  avec  Rouen  Ville  Capitale.     Dans  la  fe-  5wiou. 
conde  en  1450,  Charles  acheva  de  leur  enlever  le  refte  de  cet- 
te  Frovince,  &  toutes  les  conquetes  qu'ils  avoient  faites  en 
France.    Eniuite ,  il  fit  marcher  fon  Armee  en  Guyenne,  oii 
ii  fit  quelques  progres  j   &  cn  1451  il  acheva  la  conquete  de 
cette  Province.     En  14.52,  los  Gafcons  11"  revolterent  de  fon 
obeiflance,  &  introduifirent  les  Anglois  dans  Bourdeaux.  Mais 
en  i453,ceux-ci  furent  entierement  chaffes  de  Guyenne.  Ceft 
ainli  que   finit  cette  longue   Guerre  ,  fans   que   de  toutes  les 
Conquetes  que  les   Anglois  avoient  faites  en  France  ,   il  leur 
demeurat  autre  chole  que  Ca/ais,  Guifnes  ^  &  quelques  petites 
Places  aux  environs.  De  plus,  ils  perdirent  la  Guyenne,  ancieri 
heritage  de  leurs  Rois. 


que  ce  meme  Confeil  temoigna  pour  la  Paix,  &  fa  froideur  ^h,   Recueil  des  AcSes  Pubhcs,  dans  ceXITome,  eft  fort 

quand  il  s'a2iffoit  de  faire  des  eftbrts  pour  reparer  les  pertes  «^"'^  ^""^  ^"  evenernens  dont  je  viens  de  parler.    Du  moms,  je 

paffees.     Oulre  ccla,  plufieurs  autres  motifs  portoient  le  Cardi-  "^  ."0"^,f.  PO'"^.^'^^  P'«"  '"IPT^"'^  '  rV  P"'"^  beaucoup 

nal,  &  k  plupart  des  autrcs  Membres  du  Confeil,  a  fouhaiter  ^^'''"  ^  leclairciffement  de  IHifloire  j   fi  lon  en  excepte  les 
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que  la  Guerre  finit  bientot.  Premierement ,  ils  craignoient  que 
dans  la  continuation  de  la  Guerre  il  n'arrivat  des  evenemens, 
qui  rendiffent  le  Buc  de  Glocefter  neceffaire.  En  iecond  lieu,  il 
leur  ctoit  facheux  de  s'entendre  fans  ccile  reprocher  les  fautcs 
qui  i'e  faifoient  tous  les  jours ,  par  rapport  aux  Affaires  de  Fran- 
cej  ibit  en  negligeant  d'envoyer  des  iccours  a  tems  au  Regent; 
ou  en  lui  donnant  des  Ordres  embaraffes,  ou  equivoques,  qui 
marquoient  leur  peu  de  capacite  dans  les  Affaires  Militaires. 
Enfin,  comme  tout  alloit  toujours  de  mal  en  pis,  ils  fentoient 
bien  qu'on  les  rendroit  quelque  jour  refponfablesdesevenemensj 
fur-tout  ayant  un  iurveillant  auffi  habile  que  le  Duc  de  Glocef- 
ter.  Par  toutes  ces  raiibns,  ils  fouhaitoient  ardemment  la  Paix. 
Cetoit  dans  cette  vue,  que  le  Duc  d^Orleans  avoit  ete  careile, 
&  meme  mis  en  liberte,  comme  un  inftrument  propre  a  faire 
reuflir  ce  projet.  Le  Confeil  etant  dans  cette  diipoiition ,  on 
pcut  bien  juger  que  la  Guerrc  ne  fe  pouflbit  en  France  que  foi- 
blemenr.  Les  progres ,  que  les  Armes  des  Anglois  y  auroient 
faits ,  n'auroient  fervi  qu'a  reculer  la  Paix  ,  au-Ueu  de  la  procu- 
rcr. 

Quoique  Henri  VI  fut  age  d'environ  vingt  ans,  il  etoit  fi 
peu  capable  de  prendre  en  main  les  renes  du  Gouvernement , 
qu'il  ne  faifoit  que  preter  fon  nom  \  ce  qu'il  plaiibit  afonCon- 
feil  de  refoudre.  Comme  il  avoit  un  genie  beaucoup  au-def- 
fous  des  raediocres,  il  recevoit  fans  examen  toutes  les  impref- 
fions  que  ceux  qui  Tapprochoient  vouloient  !ui  donner.  Le  Car- 
dinal  de  Winchefter  fut  bicn  profiter  dc  cecte  difpoiition.  T)hs 
qu'il  eut  commcnce  a  ecarter  le  Duc  de  Glocefter ,  il  fit  enten- 
dre  au  Roi,  que  cet  Oncle  avoit  deffein  de  le  tenir  perperuelle- 
ment  en  Tutele,  &  pcut-etre  de  lui  ravir  la  Couronne.  Ainfi, 
peu  i  peu ,  le  Duc  perdit  tout  fon  credit  aupres  du  Roi ,  qui 
ne  faifoit  plus  aucun  cas  de  fes  confeils. 

Malgre  les  empreffemens  que  la  Cour  d'AngIeterre  marquoit 
pour  la  Paix,  la  Guerre  ie  continua  pourtant  pendant  les  an- 
nees  1442  &  1443,  ibus  la  conduite  du  Duc  d'Torck,  qui  etoit 
Regent  en  France,  pour  Henri  VI.  Cetoit  un  Prince  fage, 
vaillant ,  &  qui  entcndoit  fort  bien  la  Guerre  j  s'il  eiit  ete  aliif- 


dates,  qui  peuvent  veritablement  ecre  de  quelque  utilite 

Ce  qu'on  y  trouve  de  plus  important ,  eft  un  Pouvoir  du  Pouvoir 
Roi  Henri  VI  a  fes  Ambalfjdeurs,  pour  conclure  fon  Maria-  ^c  c^n-" 
ge  avec  une  des  Filles  du  Comte  d'Armagnac.  Page.  3.  Du  12  dutc  fon 

de  Mars  ,    1442.  Mariage  , 

£>cs  Traites  de  Treve  entre  Henri  &  Ifahelle  de  Portugal,     '' 
Duchefte  de  Bourgogne  ^  agiilant  pour  le  Duc  fon  Epoux. 

Le  Traite  de  Treve,  conclu  i  Tours  le  28  de  Mai  14.44.  •f'^'"  **' 
Page  51.  Les  diverits  Prolongations  de  la  Trevei  &  fles  Con-     """' 
veutions  pour  une  Entrevue  des  deux  Rois,  qui  n'eurent  pour- 
tant  aucune  fuite. 

La  Commiilion  donnee  a  Talhot  Comte  de  Shrewhury ,  pour  Commif- 
etre  Lieutenant  du  Roi  en  Guycnne,  fur  la  promeffe  des  Gaf-  ''°"  *°^' 
cous  d'introduire  les  Anglois  dans  Bourdeaux.  Du  a  de  Sep-  Comiedc 
tembre  1452.  Page  313.  siucws- 

'  t>     3    3  bury.&c. 

n.   AFFAIRES   DOMESTIOUES. 

L'Unique  but  du   Cardinal  de  TVinchefler  etoit  de  perdre  le  Haine  du 
Duc  de  Glocefler.  Dms  cette  vue,  il  avoit  attire  a  la  Cour  con'tie"fe 
le  Comte  de  Suffblck ,  qui  devint  Favori  du  Roi  i  &  Jean  Kemp  Duc  de  . 
Archevequc  d^Yorck  ,  a  qui  il  procura  le  Chapeau  de  Cardi-  Glocefter. 
nal.    Ces  trois  Miniftres ,  qui  dirigcoient  toutes  les  Affaires , 
etoicnt    Ennerais    mortels  du   Duc  de   Glocefler.     Comme   ce 
Prince  faifoit  beaucoup  de  bruit  de  ce  qu'on  avoit  relache  le 
Duc  d^Orleans ,  contre  les  ordres  cxpres  du  feu  Roij   on  trou- 
va  le  moyen  de  lui  fermer  la  bouche ,  par  unc  mortification  des 
plus  cruellcs.    On  fit  accufer  14.42  la  Ducheffe  fa  Femme,  d'a-  '-»  ^«m- 
voir  voulu  faire  mourir  le  Roi  par  des  fortileges ;  &  on  la  fit  0^^  ^^l^ 
condamner  a  etre  enfermee  pour  le  refte  de  iesjours,  apres  a-  cufeede 
voir  fait   publiquement   Amende-honorable  dans  TEglife  de  S.  ^"  rft' 
Faul.  Quelque  tems  apres,  le  Duc  accufa  le  Cardinal  de  Hau-  dinai  «- 
te-Trahiibn.    Mais  le  Prelat  fe  tira  d'affaircs  par  un  nouveau  tuCe  de 
Pardon,  que  le  Roi  lui  accorda.  T?a"hifon 

J'ai  deja  dit,  que  lcs  Miniftrcs  fouhaitoient  de  faire  la  Paix    Paidon ' 


^     _  ^__ ^  _^_  ^ _^__. avec  la  France,  a  quelque  prix  que  ce  fiit;  &  les  raifons  qui  d<=. « 

teToinme  il  frioiV",  irauioit  cauf^  beaucoup  d'embaras  au  Roi  les  y  portoient.    Pour  y  parvenir  plus  aifemcnt,  ils  penferent  "y^i^y. 

Capitula-  Charles.     Miis ,  par  les  raifons  indiquees  ci-deffus,  il  ne  rece-  a  marier  le  Roi  avec  Marguerite  d' Anjou  ,FA\e.  de  V.en4  cCAn-  ptopofc 

tion  Jc     Yoit  que  de  tres  petits  fecours  d'Angleterre.  >«,  &  Nicce  de  la  'Reine  de  France ,  &  du  Comte  du  Maine,  «^"«e^e 

LeCom-      En   1442,  le  Roi  Charks  VII  ayant  deffein  de  fecourir  Tar-  Favori  de  Charles  VII.    Mais  le  fimple  defir  de  la  Paix  n'ctoit  Margueti. 

te  d'At-    tas,  Place  de  Guyennc,qui  avoit  capitule  de  fe  rendre  au  mois  pas  le  feul  motif,  qui  les  determinoit  a  ce  Mariage.    Ils  en  a-  ted-Aa- 

rhMft"de  de  Juin  de  Tannee  1443,  ^ous  certaines  conditions,  paila  I'Hi-  voient  encore  un  autre,qui  netoit  pas  moms  preirant.  Le  Roi  '°''- 

Comin-    ver  a  Touloule;  oii  il  depouilla  le  Comte  cTArmagfiac  d'unspar-  pouvoit  mouriri  &  en  ce  cas-Ia,  la  Couronne  vcnoit  incon- 

E5„       tie  du  Comte  de  Cominge  ,  dont  il  s'etoit  empare.     Le  Comte  tcftablement  au  Duc  de  Glocefler  leur  Ennemi.  D'ailleurs ,  Hf«- 

x^t^T'  ^^rma-^nac,   qui  avoit  toiijours  ete  attache   au  fcrvice  de  la  ri  etant  comme  imbecille,   ils  crurent  quil  leur  feroit  avanta- 

unedefes  Frauce,  fut  tellemcnt  outre  de  la  rigueur  dont  Ic  Roi  avoit  uie  geux   d'avoir   une  Reine  ,   pour  la  charger  du  Gouvernemcnt 

^""«"-  a  fon   egard,  qu'il  fit  offrir  au  Roi  Henri  une  de  fes  Fillcs  en  du  Royaumc  ;   de  peur  que  Ic  Duc  de  Gloceflerne  fut  pourvu 

HeniL"  Mariage,  avec   la  meilleure  partie  dc  fes  Etats,  qui   comprc-  de  la  Regence  par  lc  Parlcment.     Marguer,te  ^Anjou  etoit  u- 

noient  la  Gafogne  proprement  dite,  TAu-vergne.,  Ic  Rouergue,&c  ne  Princeffe  tout  a  fait  propre  a  cela.  EUe  avoit  beaucoup  d'ef- 

plulkiirs  autres  domaines.     La  propofition  ayant  ete  acceptee  ,  prit ,  &  un  efprit  hardi  &  entreprcnant.    D  ailleurs  elle  etoit  fi 


Hcari  lui  envoya  des  Ambailiideurs ,  avec  pouvoir  de  fiancer  en 
fon  nom  une  de  les  Filles:  ce  qui  fut  execute.  Mais,  quelque 
tems  apres,  ie  Comte  ayant  ete  entierement  depouille  de  fes  E- 
tats,  Henrinc  penia  plus  a  'C  Mariage. 

Enfin  en  1444,  Charles  VII  &c  Henri  VI  conclurent  a  Tours 
une  Treve  de  deux  ans ,  pour  avoir  le  loifir  de  travailler  a  la 
Pabc.  Cette  Treve  fut  ibuvent  prolongee  &  renouvellee  juf- 
qu'en  1448,  qu'elle  fut  r'>mpue  par  la  prife  dtFougeres,  Ville 
appartenante  au  Duc  de  Bretagn?.  Surien?te ,  Gouverneur  de  la 
f^o^S""' Bane-Normandie  pour  les  'Anfflois  (ij,  furprit  cetcc  Place  au 
miUeu  de  la  Trt-ve,  &  y  fit  un  ties  grand  butin.     Charles  KH 


Tteve  a- 
vec  la 
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denuee  dc  bien ,  qu'elle  ne  pouvoit  que  leur  avoir  obligation  de 
fa  fortune.  IIs  fe  propofoicnt  donc  de  la  mettre  a  la  tete  des 
Affaires  &  de  la  foutenir  par  leur  credit  ,  afin  d'en  etre  pro- 
teges  a  lcur  tour.  Par-Ia  ,  ils  cfperoient  de  fe  conferver  dans 
les  poftcs  qu'ils  occupoient,  &  de  detruire  le  Duc  de  Glocefler  ^ 
ne  doutant  nuUemcnt  que  la  nouvelle  Reine  ne  s'umt  avec  eux, 
pour  ce  deffein. 

Cette  aflaire  fut  fecrctement  negociee  pendant  toute  rannee  AmbaT- 
1443 ;   Sc  enfin  ,  en  14.44  on  convint  que  le  Roi  envoyeroit  f»dcui» 
des    Ambaffadcurs  sl  Tours  ,  ou  lc  Roi  Charles  faifoit  fa  refi-  ^l^^^f', 
dence,  pour  y  conclure  une  Treve,  &  regler  en  meme  tems  gier  ccn» 


qui  avoit  fait  comprendre  le  Duc  de  Bretagne  dans  la  Treve ',    lcs  conditions  de  fon  Mariage.  Le  Comte  de  Suffolck  fut  nom-  "Sute. 


me 


(t)  Ce  Gouverneur  etoit  le  Chevalier  Franfois  Surier.ne ,  que  Mr.    £/?f^flr</ Chevalier  d'uirr»£0?t, 
dt  Rafm  dans  lon  Hiftoire  quilifie  Chevalier  de  la  Jarrctiere,  &  Mr. 


DES     ACTES     PUBLICS    D^ANGLEtERRE. 


HtNRi    me   pour   etre  Chef  de  cette  AmbafiTide  ,  &  il  reguc  Ces  In- 

VI.     ftruftions  par  ecrit.  Quoique,  felon  les  apparences,  il  eut  lui- 

meme  dreffe  ces  Inftrudtions^  comme  il  comprenoit  biert  qu'il 

alloit  faire  une  demarche  qui  pourro;c  e;re  fujetce  a  dc  facheu- 

ies  recherches,  il  prelenta  une  Requete  au  Roi,  pour  le  prier 

de  le  decharger  de  cette  Ambairade,ou  du  moins ,  de  lui  don- 

ner  les  iflreies  neceflaires.    Le  Roi  lui  accorda  la  derniere  par- 

tie  de  fa  demande,  par  une  Patente,  dans  laquelle  il  lui  enjoi- 

gnoit  de  fuivre  pondruellement  fes  Inftruftions,  qui  ne  regar- 

doient  pas  feulement  le  bien  de  TEtat,  mais  encore  fa  proprc 

Perfonne  &  fon  Mariage. 

La  Tre-       Les  Ambailadeurs  s'etant  rendus  a  Tours ,  y  fignerent  la  Tre- 

»c  ligriec.ve  dont  j'ai  deja  parle.     Enfuite,  le  Comte  de  Suffblck  propofa, 

Pufe  fe' "    °"  ^^  '^^  propoler ,  le  Mariage  du  Roi  fon  Maitre  avec  Mar- 

Aiarijge.  guerite  ctAiijou  ;  &  au-lieu  dc  ftipuler  une  Dot  ,   il  s'engagea 

au  nom  du  Roi,a  reftituer  la  Ville  du  Mans  &  tout  le  Com- 

te  du  Maine  ,    a  Louis  tTAnjou^    Roi  de  Sicile;    a  condition 

que  ce  Prince  en  fcroit  prelent  au  Comte  du  Maine  fon  Frere. 

II  eft  incertain  ,  ii  le  Comte  de  Sujfokk  avoit  re^u  pour  In- 
ftruiftion  de  reftituer  le  Maine^ou  s'il  le  fit  de  lui-meme ,  com- 
me  il  eft  plus  apparent.  Quoi  qu'il  en  foit,  il  repafla  en  An- 
gleerre,  afin  de  faire  approuvcr  par  le  Roi  &  par  le  Confeil, 
les  conditions  dont  il  ecoit  convenu  touchant  le  Mariage  du 
Roi.  Le  Duc  de  Glocefler  s'y  oppofa  de  tout  fon  pouvoir,  en 
Qiii  eft  faifant  voir  que  le  Maine  etoit  la  Clef  de  Normandie.  M.iis 
ipt.touve  contre  Ibn  avis,  touc  ce  que  le  Comte  de  Siiffolck  avoit  fait  fut 

ur  lcRoi  '        T)  j      ■  -  1  I- 

>c  pai  fon  ^Pprouve.     Peu   de  )ours  apres,  il  retourna  en  l-rance  ,   muni 

^onicil.    d  une  Procuration  du  Roi  pour  cpoufer  Marguerite-^  &  avec  le 

Titre  de  Marquis,  dout  le  Roi  Tavoic  honoie  avanc  fon  de- 

part. 

E[  fo-        Le  Mariage  le  folemnifa  au  mois  de  Novembre  1444,  aTours, 

eiuiiie.    oii  le  Roi  de  France  rciidoit  alors.     Peu  de  mois  apres  ,   en 

cikRei-  ^+45  '  '^  nouvelle  Reine  arriva  en  Anglecerre,  &  felon  le  pro- 

ic  ariive,  jet  deja  forme  ,   elle  fe  rendic  maitrefle  du  Gouveraemenc  ,  au 

sc  le  rend  ^q^  ^j^  ^.oi  fon  Epoux  j  les  Minifties  aftedlant  de  recevoir  en 

lii^Gou-    public  ics  Ordres  ,   qu'elle  concertoit  premieremenc  avec  eux. 

■etne-       Quauc  au  Roi ,  il  ne  faiibic  que  iigner  touc  ce  qu'on  lui  prelen- 

ncnt.       x.o\i^  fans  s'informer  de  quoi  il  s'agilfoit,  quoique  tout  fe  fiten 

fon  nom.     Ces  commencemcns  promettoi:nc  uneRcgence  heu- 

rcufe  a  la  Reine  &  aux  Miniftres  ;   d'autanc  plus  que  le  Parls- 

LeMar-  ment ,  qui  s^affembla  en  I44<J  ,  remercia  le  Marquis  de  Sujfokk 

juis  de     du  grand  fervice  qu'il  avoic  rcndu  au  Royaume  ,  &:  le  dedom- 

'elnercie    '"^gea  des  depcnfes  qu'il  avoic  faices  daus  fon  Ambaflade.     II  y 

wr  lePji-  avoic  pourcanc  encore  deux  perfonnes,  qui  cmbaraflbicnc  la  Rei- 

!r«!)°r      "^   ^  '^^  Miniftres.     Cecoit  le  Duc  de  Glocefler  ,    &  le  Duc 

legociece  ^^orck.   Pour  Ic  premier ,  comme  il  n'y  avoic  aucune  apparen- 

luariage.    ce  de  pouvoir  le  gagner,  fa  perce  fuc  refolue.  Mais  pour  le  liuc 

d^Torck^  qui  ecoit  nouvellement  arrive  de  France  ,  on  tacha  dc 

le  mettre  dans  les  interets  de  la  Cour  ,   en  le  comblant  de  ca- 

LaRc'-   fefles;  &  le  Roi  lui  continua  la  Regence  deFrance,  pourcinq 

gence  dc    ans    Ccpcndanc ,  commedans  la  fuice  on  ne  trouva  pas  cePrin- 

coummce  ^^  ^^^^  fouple  ,   cecte  Regence  lui  fuc  otee  avant  le  terme  ex- 

»u  Duc     pire ,  pour  la  donner  au  Duc  de  Sommerfet. 

d'Yorck.        Les  Ennemis  du  Duc  de  Ghcefter  ie  trouvant  fi  bien  etablis, 

dV  GU)"-'^    &  ayanc  un  Parlemcnc  a  leur  devotion ,  relolurent  enfin  d"exe- 

ccftei-        cuter  Ic  projet  forme  contre  lui.     D'abord  ,    ils  lui  firent  oter 

perJ  fa      l^  place  qu'il  avoit  dans  le  Confeil,  en  qualite  de  premierPrin- 

kOon^"^  ce  du  Sang.  Enlliite  ils  le  firent  acculer  de  divers  crimes,  qu'on 

reil,&  eft  precendoic  qu'il  avoic  commis  pendanc  fa  Regence.  Mais  il  s'en 

jccuie  de  juiHfia  li  bicn ,  que  le  Confeil  nejugea  pas  a  propos  de  remettre 

incs.         cctte  affaire  a  la  decifion  des  Pairs.     Ainfl,  pour  cette  fois,  ce 

II  fe  jus-  Prince  fut  abfous  ;   fans  pourcanc  qu'on  lui  procurac  aucune  i"a- 

gr^ni  ^^    cisfadion ,  de  la  parc  de  fes  Accufateurs.     Cette  affaire  fit  beau- 

contemc-  coup  de  bruic  dans  Londres ,  oii  le  Duc  etoic  fort  aime  ,   &  le 

'"yt  <J<=    Peuple  paruc  meme  touc  porce  a  le  proteger  ouvcrcement  con- 

Londrcs.^  cre  tous  fcs  Enncmis.     Mais  cecce  affedtion  du  Peuple  pour  lui, 

Mais  ert  ne  fic  que  hacer  fa  ruine.  Peu  decemsapres,  leParlement  ayant 

atietcpcu  ete  convoque  a  S.  Edmondbury  en  1447  ,  le  Duc  dc  Glocelier 

de  icms  ^  «   -   j~      i  /      ■        ■      '    ,    ^         .  ,■         ,    ,  ■'  , 

apics.cm-  y  fiJt  arrctc  des  le  premier  jour  (i)  ,  6c  renterme  dans  une  e- 
ptiionne  troitc  prifon ,  fans  qu'on  lui  laiflac  aucun  de  fes  Domeftiques. 
^JJJ"  *    Le  lendemain ,  il  fuc  trouve  mort  dans  fon  lic.    Enfuite  on  pu- 

Scscooi-  Wia  qu'il  avoic  voulu  cuer  le  Roi  j  &  pluGeurs  de  fes  Domelti- 

piiccs  lont  ques  ayanc  ete  an  eces  ,    furenc  cous  condamnes  a  morc ,  com- 

cond^ain-    j^^  complices  de  ce  pretendu  crime :  mais  le  Roi  leur  fic  grace 

mutt,       a  tous.     Perfonnc  ne  douca  que  la  Reine  &  les  crois  Minillrcs 

injisob-   n'eulTenc  faic  perir  ce  Prince,  d'une  mort  violente;  &  cela  leur 

pa  dvu!'    actira  la  haine  publique  ,   donc  ils  reflencirenc  les  eftets  dans  la 

fuite.    Le  feul  Cardmal  de  Winchefler  echapa  au  chatiraent  qu'il 

mcritoit  ,  par  fa  promte  mort  ,   qui  arriva  fort  peu  de  tems 

apres. 

Rcfle.xion     Ce  fut  alors  que  le  Peuple  ,  ouvranc  les  yeux  fur  la  conduice 

duPcuple  (]u  Marquis  de  Si<jfulck  ,   1'accufa  publiquement  d'avoir  trahi  le 

liutc  X"  R°'  ^  ^^  Royaume  ^   tant  a  Tegard  du  Mariage  du  Roi  ,    que 

Maniuis    par  rapport  a  laTreve  qu'il  avoit  fignee  a  Tours.     Le  Marquis 

V\  1"'"     ^y^'"^  ^^  connoiffance  de  ces  plaintes  ,   obtint  du  Roi  dcs  Let- 

CcMat-  tres-Patentes ,  qui  le  julliifioient  pleinement,  comme  n'ayantfait 

«jms  juiii-  que  ce  qui  lui  avoit  «te  exprciremenc  ordonne.     Mais  con^mc 

Roi''^'  '^  o"  favoit  bien  que  le  Roi  ne  faifoic  rien  de  lui-meme,  cela  nz 

fuc  pas  capable  d'eftacer  les  impreflions  que  le  Peuple  avoic  de- 

(1)  Ce  fut  le  14.  de  Fevrier,  felon  VHiftoire  Comfkte  d'ui>icleterrt. 
Tom..  X.  P.  L 
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ja  prifes.     Dans  ce  memc  tems  ,  en  1448  ,  la  Reine  voulant  Hrrfl, 
comme  braver  le  Peuple  ,   &c  faire   voir  qu'elle  ne  craignoic      VI. 
point  les  murmures ,  fic  cteer  le  Mar^uis  de  Suffolch  Duc  du  me-    ^'  "^^ 
me  nom.  '5"=  pat 

La  rupture  de  la  Treve  avcc  la  France  arriva  cette  meme  an-   Vf^v^ 
nee,  par  la  lurprife  de  Fougeres,  donf  Surienne  s'empara,  pen-  i""  '* 
danc  que  le  DucdeSoiumerfet ^  Rcgenc  er.  France,etoitaRouen.  ro™"pue 
Qiiand  on  conhdere  attentivemenc  radtion  de  Surienne  ,    on  ne  P«  la  lur-i 
peuc  s'empechcr  de  foupsonner  qu'il  avoit  des  ordres  fecrets,  &'''=''' 
de  furprendre  cettePIace^  afin  de  donner  occafion  a  CharlesVIl   rS-'' 
de  regagner  tout  ce  que  x-s  Anglois  poffedoient  en  France  com-  1""  '"' 
rac  il  arriva  effectivement.     Piufieurs  raifons  peuvent  appuyer  "e,>r.fe°J« 
ce  foupgon.  Je  me  conteuLcrai  de  les  indiqucr  en  peu  de  mots,  Suueun? 
parcc  que  ce  n'eft  pas  ici  le  lieu  de  les  mettre  dans  tout  leur 
jour.     I.  II  n'y  avoit  aucune  raiibn  apparente  d'6ter  la  Recren- 
ce  de  France  au  Duc  dTorci^,  pendant  la  Trevci  fi  ce  n^aTOic 
ete  pour  quelque  deflein,  auquel  on  ne  le  crut  pas  pronre,     Ce 
Prince  s'etoic  parfaitemenC  bica  ^cquitte  de  fon  devoir^,  pendant 
la  Guerre,  &  jufqualors  on  n^avoiV  eu  aucnr.  fujet  de  fe  piain- 
dre.  2.  II  n'y  a  point  d'apparence,  que  Surie^me  eui.  ofe  encrc- 
prendre  de  s'emparer  de  Fougeres  comme  fous  ies  yeux  du  Re- 
genc  ,   &  dans  un  cems  qu'on  venoic  de  renouveller  la  Treve 
s'il  n'euc  ece  affure  de  pouvoir  Ic  faire  irapunemenc.     3.  L'ar- 
deur  que  Charles  VII  fit  paroitre  dans  cette  aftaire  ,   qui  ne  le 
regardoit  pas  en  parciculier,  fait  voir  que  c'ecoicun  prtitexte  re- 
cherche,  pour  rompre  la  Treve.    4.  L'obftination  de  ce  Prin- 
ce ,  ■a  demander  feiz,e-cens  mille  ecus  de  dedommagement  pour 
\ftDuc  de  Bretagne,dc  lans  en  vouloir  rien  rab.attre,avancqu'on 
euc  pu  faire  uii  jufte  ecac  des  dommages,  fait  alfez  comprendrc 
qu'il  vouloic  mettre  rAngleterre  hors  d'(itat  d'accommoder  ce^t^ 
te  affaire.     5.  II  fe  trouva,  peu  de  tems  apres,  avoir  quatre  Ar- 
mees  fur  pied,  pour  envahir  la  Normandie  ;   preparacif  qui  de- 
voic  neceirairemenc  avoir  ete  commence  avant  la  prife  de  Fou- 
geres.     6.  Le  Duc  de  Sommerfet  &c  la  Cour  d'Angletcrre  desa- 
vouerenc  bien  Stirienne  j  mais  ils  n'offrirent  jamais  rien  de  pofi- 
Cif  au  Duc  de  Brctagjie ,  pour  fon  dedommagemcnc.     On  ne  lui 
relticua  poinc^Fougeres,  &  on  ne  lui  donna  aucunc  fatisfadtion, 
en  puniffant  Tauteur  de  cct  attentat.     7.  Lorsque  le  Roi  Charles 
entra  en  Normandie,  les  Places  de  ce  Duche  fe  trouverent  de- 
nuees  de  vivres,  de  munitions,  &  de  Garnifons  fufififantes.    La 
pluparc  des  Gouverneurs  ctoienc  en  Angletcrre  ,   par  con<Je  de 
la  Cour  ,   ou  du  Regent.     8.  On  ne  fit  en  Angleterre  aucune 
Ibrte  de  preparatif ,    pour  foucenir  la  Guerre  qui  alloic  recom- 
mencer.  9.  Le  Duc  de  Sommerfet ,  qui  ne  manquoic  pas  de  bra- 
voure ,  fe  dcfendic  miferablemenc  ,  &  rcndic  meme  la  ViUe  de 
Caen  ,    concre  Tavis  dzs  principaux  OfSciers  de  la  Garnifon, 
10.  Enfin  ,   le  Duc  de  Suffilck  fut  accufe  dans  la  fuite  ,   par  la 
Chambre  des  Communes ,  d'avoir  ete  d'incelligence  avec  les  En- 
nemis  du  Roi ,  pour  lui  foire  perdrc  la  Normandie ,  &  tout  ce 
qu'il  pofledoit  en  France. 

Le  Roi  Charles  ayanc  faic  de  ft  grands  progres  cn  Norman-    Mtcor.- 
die,  en  1449,  jufqua  fe  rendre  maicre  deRouen;  le  meconten-  ^'^•"'- 
temenc  du  Peuple  contre  la  Cour  s'accrut  extraordinairemenc.  Peupie" 
On  commencoic  a  parler  des  droits  que  le  Duc  d'Tar:k  avoit  fur  4U1  coin- 
la  Couronne,  comme  Htiritier  de  la  Maifbn  de  la  Marche.   Ces  "«"«  ^ 
difcours  etanc  venus  a  la  connoiflance  de  la  Reinc  &  dcs  Mi-  Srous  du 
niltres ,  ils  crouverenc  a  propos  d'envoyer  le  Duc  d'Torck  en  Ir-  ^^"<^ 
lande  ,   fous  pretexte  d'y  appaifer  quelques  Troubles  qui  s'y  e-  f  j''''^  "^ 
toient  eleves.        ^_  lo.fne.""' 

Le  Parlemenr  s'ecanc  aflemble  en  1450  ,  les  Communes  en-    Cesdis- 
voyerenc  -a  la  Chambre  des  Pairs  une  Accufation  de  Hauce-Tra-  """  '  y"' 
hiibn  ,   contre  le  Duc  de  Suffdck.     Ceite   Accufation  portoit ,  cc Du?cft 
qu'il  avoic  ete  d'intel!igence  avec  lesFran^ois,  &  trahi  les  inte-  <="™ye':i» 
rets  du  Roi  &  de  la  Pacrie.     Sur  cela,  le  Duc  fur  envoye  a  la    Lc"Diic 
Tour.    Mais  pour  empecher  que  cetce  affaire  ne  ie  pouflac  trop  ^e  Suf- 
loin,  la  Reine  jugea  qu'il  etoic  a  propos  de  faire  ajournerle  Par-  ''''S,''  "- 
lemenc  a  Lejcefter.     Immediatemenc  apres  ,   le  Duc  de  Sufo/ck  Haute° 
fuc  tire  de  la  Tour ,  &  reprit  a  la  Cour  fon  pre.mier  Pofte.  Le  Trahifon 
Parlement  s'etant  raifemble  k  Leycefter  ,  le  Roi  &  la  Reine  s'y  fja^To?/ 
rendirent,  etant  accompagnes  du  Duc  de  SuffoUk.     Cela  depluc    H  en  eft 
fi  forc  aux  Communes,  qu'elles  prefencerent  au  Roi  uneAdres^  '''^  ^^^' 
fe  ,   pour  le  prier  de  renvoyer  le  Duc  a  la  Tour.     La  Reine  ^Jemier"'* 
comprenant  par  cette  demarche  qu'il  feroit  difficile  de  le  fauver,  pofl e  i  1» 
fit  en  forte  que  le  Roi  le  bannit  du  Royaume  ,    pour  cinq  ans.  ^"'r 
Le  Duc  etant  parti  pour  le  retirer  en  France,  rencontra  en  iVJer  m"nes°(^' 
un  Vaiffeau  de  guerre  Anglois,  donc  leCapicaine  lui  fit  trancher  mandenc 
la  tece,  fans  aucune  forme  de  Proces.  ^''■^p'. 

Cependanc ,  le  Duc  d'Torck  qui  ecoic  en  Irlande ,  jugeant  que  remis  ^'la 
la  difpofition  ou  le  Peuple  d'AngIeterre  fe  crouvoic  concre  la  "p?"'- 
Reine  &  les  Miniftres,  pourroic  lui  ecre  favorable,  penfoic  aux  eft  bii"tj 
moyens  de  s'en  prevaloir.     Pour  cec  effec ,  il  fit  agir  un  certain  &:  deci-  * 
Irlandois,  nomme  Jean  Cade  ;    qui  ayant  pris  le  nom  de  Jea»  P"^- 
Mortimer,  Frere  du  feu  Comte  de  la  Marcbe .,  fe  rendit  dans  la  deVad^e"** 
Province  de  Kenc  ,   oii  il  affembla  une  prodigieufc  quantite  de    Ilviema 
Peuple.     Des  qu'il  fe  vit  alfez  fort  ,   il  marciia  vers  Londres,  ^°?'''^"' 
qui  lui  ouvrit  fes  portes  j  &  fit  couper  la  tete  au  Grand-Trefo-  cjuper  U 
ner  ,   pendant  que  la  Cour  fe  retiroit  -a  K.enel-vjorth.     Cette  af-  tfteau 
faire  n'euc  pas  un  heureux  fucces  pour  les  Revoltes  ,    par  Tim-  TrTo^r"  r ' 
prudence  de  Cade\  qui  ayanr  ete  abandonne  de  fes  Troupes,fut    Cjde  eft 

tu,^pris85ius. 
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Henri     tiie  d.ins  un  lieu  ou  il  s*ecoit  alle  cacher.    Vraifemblablement , 

VI.      le  Duc  £rorck  n'avoit  fait  agir  cet  homme  ,  que  pour  fonder  la 

djfporition  du  Peuple  en  faveur  de  la  Maifon  de  Mortimer  ou  de 

la  Marche ,  dont  il  etoit  Heritier  par  fa  Mere. 

Plaimcs       Cette  mcme  annec,  C^^r/w  VII  acheva  de  conquerir  la  Nor- 

comre  le    mandie  ,   &;  fit  marcher  fon  Armee  en  Guyenne.     Le  D;<c  de 

SomiMr-  Sommerfet  ayant  perdu  par-la  fa  Regence  ,    retourna  en  Angle- 

lec-  tcrre,  &  y  arriva  pendant  que  le  Parlement  etoit  affembie.    Les 

plaintes  qui  fe  faifoicnt  contre  lui ,  etoient  ii  publiques  ,   que  la 

Chambre-Baffe  ne  put  fe  difpenfer  de  prier  k  Roi  de  Fenvoyer 

a  la  Tour.     Mais  le  Parlement  ne  fut  pas  plutot  fepare ,  que  le 

Duc  rsvinc  a  la  Cour  ,  ou  il  occupa  la  place  du  Duc  de  5»/- 

fokk. 

Mnrmu-       La  Guyenne  fe  perdit  entierement,  en  1451.  Cctte  perte  cau- 

les  tou-     fa  de  fi  grands  murmures  en  Angleterre ,  que  le  Huc  dforck  crut 

'c«e'dc  U  ^"^''^  *^'^°''^  ^^"^^  '^'^S''^  '   ^^^*"  pourtant  faire  paroitre  qu'il  afpirat 

Gii/cnnc.  a  la  Couronnc.     11  fc  rcndit  en  Angleterre  ,   malgre  les  ordres 

'  H*^  '^t*^    qiJe  le  Roi  avoit  donnes  pour  l'empecher  d'y  dcbarquer  j  &s'e- 

s-'e\°lc-     tant  retire  dans  fa  Maifon  de  Wigmor,  il  y  prit  Ati  mcfures  pour 

tournc  en  avoir  une  Armee  prete  au  befoin.     Enfuite  il  ecrivit  au  Roi , 

•^"g'=-      pour  lui  reprefenter  le  facheux  etat  oii  le  Royaume  fe  trouvoit, 

'""■         par  la  faute  de  fes  Miniftres;  &  pour  lui  demander,  quc  \cDuc 

de  Sovnnerfet  fut  puni  felon  fes  merites.   Qiioique  le  Roi  luieilt 

fait  une  reponfe  trcs  modcree,  cela  nempecha  pas  qu'il  nemar- 

II  mar-     ^hat  en  1452  vers  Londres  ,   oii  il  efperoit  d'etre  recu.     Mais 

chc  vcts     cn  ayant  trouve  lcs  portes  fermees  ,   il  alla  fe  pofter  dc  Tautre 

Loiidies.    j.(",t^  jg  ]j  Tamife.     Le  Roi  qui  s'etoit  deja  prepare  ,   lc  pour- 

fuivit,  &  paffa  la  Riviere  de  Londres.    Quand  les  deu.^c  Armces 

lldcman-  furcnt  proches  Tune  de  Tautre  ,  on  en  vint  a  une  Negociation , 

detiiicie    dans  laquelle  le  Duc  promit  dc  quitter  les  armes,  pourvuque  le 

Sommcr-  ^"'^  ^'^  Sommerfet  fiit  envoye  i  la  Tour.     Le   Roi  Tayant  pris 

ictlbit       au  mot,  il  congedia  fcs  Troupes,  &  fc  rendit  a  la  Cour  ,    fans 

mis  a  la    a^cune  precaution.     II  le  trouva  fort  furpris ,  en  parlant  au  Roi 

iviai^s  il  y  contre  le  Duc  de  Sommerfet ,  de  voir  paroitre  ce  Seigneur  ,  qui 

eft  iui-      s'etoit  cache  derricre  la  tapifferie  ;   &  de  rentendrc  non-feulc- 

"'^.'"*       mcnt  fe  defendre  ,   mais  Taccufer  lui-meme  davoir  des  deffeins 

pernicicux  contre  le  Roi.     En  fortant  de  la  chambre  ,  le  Duc 

d  Yorck  fuc  arrttc ;  &  vraifcmblablcment  ,  il  auroit  paye  chcre- 

ment  fon  imprudence,  fi  diverfcs  raifons,  qu'il  feroit  trop  long 

Iieftmis  de  rapporter,  ne  lui  euffent  fauve  la  vie.     La  Cour  fe  contenta 

eii  libctie  d'cxiger  de  lui  un  ferment  ,  qu'il  ne  prendroit  jamais  les  armes 

^^^'"'"es''  contre  le  Roi,  moyennant  qu'il  fiit  mis  en  liberte.    II  fe  retira 

Tcitcs"     dans  fa  Terre  de  IVigmor ,  en  attendant  une  occafion  plus  favo- 

rable  pour  executer  fes  deffeins.     Cependant  ,  la  Reine  &  le 

Duc  di  Sommerfet  demeurercnt  en  polteffion  du  Gouvernement, 

fous  le  nom  du  Roi. 

Droitsdcs      A  ne  confiderer  que  les  Loix  ordinaires  &  les  Coutumes  du 

Maiibns     Royaume  ,  les  droits  du  Duc  d'Torck  fur  la  Couronne  etoient 

caihe  &     inconteftablesi  puifquil  etoit  Hcritier  de  la  Maifon  dc  la  Mar- 

d-Yo^rck  a  che ,  qui  defcendoic  du  fccond  Fils  d^Edouard  III  ,  au-lieu  que 

la  Cou-     la  Maifon  de  Lancaftre  ne  venoic  que  du  troifieme.     Mais  cel- 

loune.       j^_^j  ^y^.j.  pQ^jj.   ^[[g  ^j^  p^Q^^  jg  Parlement  qui  lui  ajugeoit  la 

Couronnc,  &  une  poffeffion  de  plus  de  cinquanre  ans.    Le  Duc 

tTYorck  n'avoit  garde  de  contefter  direftement  fon  autorite  au 

Parlement.     Au  contraire ,  c'etoit  par  fon  moyen  qu'il  pretcn- 

doit  arriver  a  fon  buc.     II  faloic  donc  Cacher  de  faire  naitre  des 

evenemens,  qui  lui  donnaffcnc  occaGon  d'amencr  les  aftaires  au 

Le  Duc    buc  qu'il  fe  propoloit.     La  Reine  &   le  Duc  de  Sommcrfet  lui 

tfYotck     fourniiroient ,  par  leur  manicre  de  gouverner,  un  pretexte  plau- 

cKctche  a  ^jj^j^  jj'^;^  ^   ^n  fcignant  de  n'avoir  uniquement  en  vue  que  le 

loiH'es      bien  du  Peuplcj  mais  pret  a  profiter  des  evenemens ,  que  cette 

droits.       qucrelle  pourroit  produirc.  Dans  cette  vue ,  il  fe  concilia  Tami- 

^\e'ra""  '^'^  ^^  *^^"^'  Seigneurs  ,   qui  etoient  les  deux  meilleures  tetcs  dii 

mitie  des    Royaumc.    Cetoicnt  le  Comte  de  Salisbury ,  de  la  Maifon  de  Ne- 

Comtes     ^^//  ^  Gendre  du  Comte  du  mcme  nom  ,    qui  fut  tue  au  Siege 

buf^&dc  d'Orleans j  &  le  Comtc  de  War-wick  fon  Fils.    II  avoit  encore  a 

Wwwick.  la  Cour  quelques  aucres  Amis  ,  qui  feignant  d'etre  devoues  a  la 

Reine  &  au  Duc  de  Sommerjet  ,   nattendoient  que  loccafion  de 

lui  rendre  quelque  grand  iervice. 

Cette  occafion  fe  prefenta  naturcUement  vers  la  fin  dc  Tannee 

1453.  Le  Roi  etant  tombe  dans  une  maladie  de  langucur  ,   qui 

faiibit  craindre  pour  fa  vie  ,   &  la  Reine  ayant  accouche  d'un 

Prince '-,  le  Duc  dYorck  ,    par  le  confeil  de  fes  Amis ,  affeftoic 

une  foumiflion  extraordinaire  pour  le  Roi ,  &  qc  temoignoit  pas 

la  moindre  envie  de  remuer.     Les  aftaires  du  Royaume  ayant 

requis  la  convocation  d'un  Parlement  ,   la  maladie  du  Roi  Ta- 

ScsAmif  voit  fait  ajourner  jufquau  mois  de  Fevrier  1454.     Pendant  cet 

font  une    jntervalle ,  les  Amis  que  le  Duc  d'Torck  avoit  a  la  Cour,  repre- 

ufion^i  li  fentercnt  a  la  Reine  &  au  Duc  de  Sommerfet  ,  que  pendant  que 

Reine  8c    le  Roi  etoit  en  fante  ,   il  leur  etoit  permis  de  gouverner  en  Ibn 

auDucdc  nom,  Darcc  qu'on  fuppofoit  que  le  Roi  le  vouloit  ainli,  &qu'ils 

Sominer-  »  .r       ,^_,_.  jl  1..;  .    „,_;„ t),;„_„  A„„.  i j'- 


diftingues.    La  Reine  &  le  Duc  de  Sommerfet  ayant  fuivi  ce  fu-  Henbi 
nefte  conieil,  le  Duc  dYorck  &c  fes  Amis  devinrcnt  fi  fiipericurs      VI.    ^ 
dans  le  Confeil-Prive,  que  la  Reine  &  le  Duc  fon  Miniftre  n'y  \ 

eurent  plus  aucun  credic.     La  premiere  demarche  des  nouveaux    Le  Duc  'j 
Confeiilers  fut  d'envoyer  le  Duc  de  Sovmierfet  a  la  Tour.  meifct"'  1 

Le  Parlement  s'etant  aflemble  en  1454  ,  les  Communes  ac-  envoye  \  \ 
cufercnt  le  Duc  de  Sommerfet  de  Haute-Trahilbn  ;  &  le  Duc  '^^""f,-,  | 
dYorck  fut  declare  Vrotedeur ,  pendant  la  maladic  du  Roi.  Peu  ^^  Ha"uteJ 
de  tems  aprcs  ,  le  Gouvernement  de  Calais  fut  ore  au  Duc  de  Trahiibn.; 
Sommerfet  ,  &  le  Duc  dYorck  s'en  pourvut  lui-meme  ,  ou  s'en  ^  ^'^  ' 
fit  pourvoir  par  une  Patente,  donnee  au  nom  du  Roi.  dcciare 

La  Regence  du  Duc  d'Yorck  ne  dura  que  tout  le  refte  de  cct-  Pfotefteut 
te  annee.    Au  commencement  de  la  fuivante  ,  le  Roi  etant  re-  verneur 
venu  en  fante,  reprit  lc  Gouvernemcnt  entre  fes  mainsjou  plu-  deCaiais.i 
tot  ,   la  Reine  gouvcrna  comme  auparavant  ,    fous  le  nom  du   '-■^'^«'ne 


rcprend 


main 


fct.  recevoient  les  ordres  de  lui ;  mais  que  ce  Prince  etant  hors  d'e- 

tat  de  prendre  connoiflance  des  afiaires  ,  leur  autorite  n'etoit 
plus  appuyee  fur  aucun  bon  fondement.  Qu'ainfi  ,  comme  il 
n'y  avoic  que  trop  de  gens  malcontens  dans  le  Royaume  ,  il  e- 
toit  dangereux  quc  le  Parlement  ne  nommat  d'autres  Gouver- 
neurs.  Par  cette  railbn  ,  ils  leur  conleillerent  de  faire  quelque 
demarche  ,  qui  fit  connoitre  quils  ne  precendoienc  poinc  ufur- 
per  toute  rAutorite.  Que  pour  cec  effet  ,  il  feroic  a  propos 
d'appeller  dans  le  Confeil ,  le  Duc  d'Yorck,  les  Comtes  de  Salis- 
burji  &  de  Warinick  ,  avec  quelques  autres  Seigneurs  des  plus 


Roi.     Peu  de  tems  apres  ,   elle  tira  le  Duc  de  Sovimerfet  de  la  en 
Tour ,  pour  lui  faire  occuper  le  meme  Pofte  qu'il  avoic  cu  avant  '«  Gou- 
fa  prifon.  «^^=-  ^; 

Cependant  quelques  Seigneurs  des  plus  fages  ,  craignant  que  lirc  le'  i 
ccs  brouillcries  ne  produiliffent  enfin  quelque  facheuie  revclu-  J?""^  ^e  1 
tion  ,  s'entremircnt  en  1455  pour  accommoder  les  deux  Ducs,  ic^J^dcT 
&  les  portercnt  enfin  a  remettre  leurs  differends  a  des  Arbitres.  Tour.  I 
Mais  cette  precaution  dcmeura  fans  eftet  ,  par  l'impatience 
qu'eut  le  Duc  de  Sovwierfet  de  faire  oter  au  DucdYorck  le  Gou-  Le  Gou- 
vernement  de  Calais.     Lc  Roi ,  fous  pretextc  dc  earder  la  neu-  """^- 

,.   ,  j  Ti  .  ■    r     jr  /^  niCEit  de 

tralite  entre  ces  deux  Princes  qui  fe  difputoicnt  ce  Gouverne-  CalaisOte 
ment,  en  priva  Ic  Dnc  d'Yorck ,  en  fe  dcclaranc  lui-mcme  Gou-  ^^  D"<:  i 
verneur  de  cettc  Place.  Le  Duc  d'Yorck  feignic  de  le  foumeccre,  "^ii  °J'j,';. 
de  bonnc  grace  ;  mais  peu  de  cems  aprcs  ,  il  fe  recira  dans  le  re  dans  le 
Pais  de  Gallcs  ,  oii  il  leva  une  Armee.  Le  Roi  aflembia  aufli  p-"'  **<= 
des  Troupes  de  fon  cote ,  &  marcha  contre  le  Duc  ,  pour  le  icile"ne 
combattre.  Armce.    ! 

Les  deux  Armecs  fe  rencontrerent  tout  proche  de  S.  Albans,  ^^  !^°' 
oii  fc  donna  la  prcmiere  BatailJe  ,  des  treize  qui  fe  donncrent  eontre  le 
pour  cecte  querelle.  Le  Duc  de  Somvierfet  y  fut  tue,  &  le  Roi  Duc,  mais 
ayant  erc  vaincu  &  bleffe  au  cou ,  d'un  coup  dc  flcche,  tomba  is'^^?-'^ 
entre  les  mains  du  Duc  d'Torci,  qui  le  conduifit  aLondrcs  avec  baVs,  ^ 
toute  forte  de  refpect,  &  agit  coujours  avec  lui  comme  avec  fon  ^'.'Ij.*^' 
Souverain.  II  ne  jugea  pas  qu'il  fvic  encore  tems  de  manifcfter  fonnict!  i 
fes  defleins. 

Le  Parlement  s'ctant  aflemble  peu  de  tcms  apres ,  condamna 
la  conduite  de  la  Reine  &  du  feu  Duc  de  Sommerfet,  &  pria  le  ; 

Roi  de  nommcr  un  Protetfteur.     Mais  le  Duc  d'Torck  ne  vou-  ' 

lant  pas  donncr  lieu  de  croire  que  le  Roi  fut  force  ,  fit  differer 
cette  nomination  ,  &  le  Parlement  fuc  proroge  jufqu'au  12  de 
Novembre.  " 

Le  meme  jour  que  leParlemenc  fe  raflembla,  lcRoi  nomma    LeDu* 
le  Duc  d'Torck  pour  Protedteur  du  Royaume  ;  avec  cctce  clau-  d'Yorck 

r  VI  ■       ■      j      .  1        n    '  •  j  i-y.       •    -       nomme 

le  ,    qu  il  jouiroit  de  toutes  les  Frerogatives  de  cette  Dignite,  PiotefteK 
jufqu'a  ce  que  le  Parlement  Ten  eijt  decharge.  Le  nouvcau  Pro- 
tedeur  (e  repofant  fur  cette  claufe ,  vivoit  dans  une  grandc  fecu- 
rite  ,    &  laiffoit  le  Roi  &  la  Reine  dans  toute  la  liberte  qu'ils  ^ 

pouvoient  fouhaiter.    Cependant,  la  Reine  ayant  pris  des  melii-  ., 

res  avec  Henri  nouveau  Duc  de  Sommerfet  ,  Fils  de  cclui  qui  a-  k 

voit  tte  tue  -a  S.  Albans  ,  trouva  le  moycn  de  fairc  finir  cette 
Regence,  quc  le  Duc  d'Torck  fe  flatoit  de  garder  ju(qu'a  la  mort 
du  Roi.     Lc  Parlcment  s'etant  raflemble  en  1456  ,    le  Roi  s'y  v 

jrendic  a  rimproviife  ,   &  dit ,  que  fe  trouvant ,  par  la  grace  de  : 

Dieu,  en  bonne  fante  ,   il  ne  croyoit  pas  que  le  Royaume  eiit  ■; 

bclbin  dc  Protciftcur ;  &  pria  le  Parlement  de  decharger  le  Duc 
d'Torck  de  cet  Emploi.  La  Rcine  avoit  fi  bien  lie  fa  partie,que    Ceitedi- 
fur  le  champ ,  le  Parlcroent  ordonna  que  la  Dignice  de  Protec-  S""« '"» 
teur  ii;roit  fupprimee.  Peu  de  tems  apres,  le  Vuc  dlorck,  avec  une  tbu" 
les  Comtes  de  Salisbury  &  de  Warixick  ,    quitterent  la  Cour ,  &  biee. 
fe  retirerent  dans  la  Province  d'Yorck.     Une  fedition  ,   qui  fut    LaReim 
excitee  dans  Londres  pour  un  fujcc  affez,  leger,  ayant  faic  crain-  ^'^^'^  ''^ 
dre  a  la  Reine  que  les  Amis  du  Duc  dTorck  n'en  fuffenc  les  au-  avc^/lcs^' 
teurs  fecrets  ,   clle  mena  le  Roi  a  Coventiy  ,    fous  precexte  de  dcui       1 
lui  fairc  changcr  d'air.   II  s'en  faluc  peu  qu'elle  ne  les  actirat  •a  la  *-<""'". 

„  ^     .,  1111  j.  .  .    ,  mns  ils 

Cour,  par  un  piege  quelle  leur  tendit;  mais  cn  ayant  ece  aver-  evitcnt  lc 

cis ,  ils  eurenc  le  cems  de  Tevicer.  Le  Comte  de  Warivick  fe  ren-  p'eg<:- 
dic  a  Calais ,  dont  il  avoit  eu  le  Gouvernement  apres  la  Batailie 
de  S.  Albans. 

Toute  Tannee  1457  fe  paffa  fans  aucun  mouvement  domefti-  in„^(;o„ 

que  ,  les  efprits  n'etant  occupes  que  des  invalions  que  les  Fran-  des  Fran- 

cois  firent  lur  les  cotes  Meridionales  ,  &:  les  Ecoflbis  dans  le  i"'' ^'^'^: 

1 T      j  B.coflois. 

Nord.  \ 

Quoique  le  Dtic  cTTorck  firt  eloigne  de  la  Cour  ,  la  Reine  &  Le  Duc 
le  Duc  de  Sommcrfet  n'ecoienc  pas  fans  inquiecude.  D'un  autre  d'Yorck( 
cote  ,  le  Duc  d'Torck  comprenoit  bien  ,  qu'il  nc  lui  feroit  pas  commou- 
facile  de  detroner  le  Roi  par  la  force.  Ces  difpoiicions  firent  avec  la 
que  cercains  Seigneurs,  qui  s'entremirent  en  1458  pour  accom-  p;°"''v,  ^ 
moder  les  deux  Partis  ,  y  trouverent  beaucoup  de  facilite.  La  ^^Y^x 
reconciliation  fe  fit  \  Londres,  au  commencement  d'Avril  1458;  Le  Duc! 
&  le  cinquieme  du  meme  mois  ,   il  fe  ftt  une  Proceflion  a  S.  ''"Yorck^ 


Paul,  oiiies  Seigneurs  marchoient  deux  a  deux  ,   un  de  chaque  amisquii 
Parci  ,   le  Duc  d'Torck  donnanr  li  main  -a  la  Reine.     Par  TAc-  «nt  la 
cord  qui  avoit  ete  faic ,  on  ecoit  convenu  ,  que  le  Duc  d  Torck ,  ^°"(;on, 
le  Comte  de  Salisbury  ,  le  Comte  de  War-uiick ,  &  quelques  autres  te  dcWai 
de  leurs  Amis  ,  leroicnc  rc§us  dans  le  Confeil  du  Roi.     Mais,  wick 
foic  qu'il  ne  fe  fiaffenc  pas  trop  z  la  Reine  ,  ou  par  quelque  au-  ^^"^„5; 

tre 
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tre  motif,  ils  quitterent  la  Coar  fous  divers  pretextes.  Le  Com- 
te  de  IVar-wkk ,  s'en  allant  a  Calais  ,  rencontra  quelques  Vais- 
feaux  de  Genes  &  de  Lubeck ,  qu'il  crut  devoir  emmener  avec 
lui,  &  les  plaintes  en  ayant  ete  porties  a  la  Cour  ,  il  y  retour- 
na  pour  juitifier  fa  conduite.  Un  jour  pendant  qu'il  etoit  au 
Confeil  ,  il  arriva  qu'un  de  fes  Domeftiques  prit  querelle  avec 
un  de  ceux  du  Roi,  &  le  bleffa.  Le  Comte,  qui  fortoit  alors 
du  Confeil  ,  fe  vit  d'abord  environne  de  tous  les  bas  Domefti- 
ques  du  Roi  &  de  la  Reine  ,  qui  pretendoient  venger  leur  ca- 
marade.  JVlais  de  la  roaniere  dont  ils  s'y  prcnoient,  il  connut 
aifement  qu'ils  en  vouloient  a  fa  perfonne.  11  echapa  pourtant: 
mais  bientot  apres  il  fut  confirme  dans  fa  penfce  ,  par  Tavis 
qu'on  lui  donna  ,  qu'il  y  avoit  ordre  du  Roi  de  le  mener  a  la 
Tour.  II  ne  douta  plus  alors ,  que  ce  ne  fut  une  partie  dreffee 
par  la  Reine ,  pour  le  faire  perir  ,  fans  qu'il  parut  quelle  y  eiit 
aucune  part ;  ou  pour  Taccufer  d'avoir  lui-meme  excite  ce  tu- 
muke  dans  le  Palais  du  Roi.  Cela  lui  fit  prwdre  la  refolution 
d'aller  trouvcr  le  Duc  cTTorck  &  le  Comte  fon  Pere  ,  afin  de 
concerter  avec  eux  les  moyens  de  fe  mettre  a  couvert  de  fem- 
blables  pieges. 

Immediatement  apres,  en  1459,  le  Cot?ite  deTVarwick  fe  rcn- 
dit  a  Calais  ,  Sc  le  Duc  dYorck  avec  le  Cot/jte  de  SalisbHry  alle- 
rent  lever  des  Troupes  ■,  le  premier  dans  le  Pais  de  Galles ,  & 
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Cependant  ,  la/  Cour  s'ctant  preparee  avec  une  extreme  aili- 
gence,  le  Roi  &  la  Reine  fe  trouverent  a  Coventry  ,  a  la  tete 
d'une  puiffante  Arniee  ,   &  fc  mirent  en  marche  vers  Londres. 
D'un  autre  cote  ,   les  Comtes  de  la  Marche  &  de  War-mick,  a- 
yant  iaiffe  le  Comte  de  Salisbury  a  Londres  ,    s'avanc£rent  auiTi 
vers  le  Roi.     Les  deux  Armees  fe  rencontrerent  tout  proche  de 
Northampton,  oii  fe  donna  une  fanglantcBataille,  dans  laquel- 
le  TArmee  Royale  fut  entierement  defaite,  &  le  Roi  meme  fait 
prifnnnier.    La  Reine  &  le  Duc  dc  Sommerfet  eurent  le  bonhjur 
de  fe  fauver  vers  le  Nord.     Les  Seigneurs  vidlorieux  rendircnt  &dcLa 
au  Roi  tous  les  honneurs  qu'il  auroit  pu  demander  dans  fa  plus  caftrc, 
grande  profperite  ,   &  le  conduiiirent  a  Londres  ,  oii  le  Parle-  <^^"s  u- 
ment  fut  convoque.  Cependant ,  la  Reine  &  le  Duc  de  Sommer-  [|"^i  /j^° 
jet  fe  retiierent  en  Ecotle.     Le  Roi  fe  trouvant  entre  les  mains  fm  p" 
des  Seigneurs ,  faifoit  tout  ce  qu'ils  jugeoient  a  propos  ,  &  pu- 
blioit  des  Proclamations  pour  juitifier  leur  conduite. 

Pcndant  que  ces  chofes  fe  paffoient  en  Angleterre  ,  le  Duc 
d'Torck^  qui  ne  s'attendoit  pas  a  cette  heureufe  revolution,  avoit 
engage  Jaques  II  Roi  d'Ecoffe,  a  faire  une  irruption  en  Angle- 
terre,  afin  de  caufer  des  embaras  a  la  Cour.  Peu  dejours  apres 
la  Bataille  de  Northampton ,  Jac^ues  alla  faire  le  Siege  de  Rox- 
borovYgh ,  dont  les  Anglois  etoient  en  poireffion.  Mais  il  pent 
malhtureufement  a  ce  Siege  ,  par  un  eclat  d'un  de  fes  proprcs 
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rautre  dans  la  Province  d'Yorck.     De  leur  cote  ,   la  Reine  &    canons,  qui  creva.     Jaiucs  III  fon  Fils  ,  age  de  fept  ans,  fuc 
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le  Duc  de  Sommerjit  ne  perdirent  pas  de  tems  pour  affembler  une 
Armee.  Cependant,  la  Reine  ayant  ete  avertie  que  le  Comte  de 
Salisbury  avoit  delTein  de  marcher  a  Londres ,  detacha  le  Lord 
^udtey  pour  aller  s'oppofer  a  fa  marche ,  6c  lui  ordonna  de  s'a- 
vancer  autant  qu'il  feroit  poflible ,  afin  d'empecher  aulH  la  jonc- 
tion  du  Comte  de  Salisbury  avec  le  Duc  iTorck.  Audley  s'etant 
avance  juiques  dans  la  Province  de  Lancaftre  ,  y  rencontra  le 
Comte  fur  la  Bruyere  de  Boreheath  ,  oii  fe  donna  une  Bataiile, 
dans  laquelle  les  Troupes  du  Roi  furent  battues  &  leur  General 
tue.  Neanmoins  le  Comte  de  Sahsbury  ,  touc  viftorieux  qu'il 
etoit,  n'ofa  pouffer  jufqu'a  Londres.  II  fe  contenta  d'aller  join- 
dre  le  Duc  dTorck  dans  le  Pais  de  Galles  ,  ou  ils  attendirent  le 
Comte  de  Wariuick ,  qui  leur  amena  un  Detachement  de  la  Gar- 
nifon  de  Calais. 

Le  Roi  ne  put  fe  mettre  en  marche  qu'au  mois  d'Odobre, 
pour  aller  combattre  les  Mecontens.  Des  qu'il  s'en  fuc  appro- 
che,  il  leur  fit  offrir  une  Amniltie  ;  mais  ils  demanderent  dcs 
furetes,  que  la  Cour  n"etoic  pas  d'humeur  de  leur  donner.  Ce 
fuc  en  ce  meme  tems  ,  que  le  Roi  donna  le  Gouvernement  de 
Calais  au  Duc  de  Sovjmerjet  j  mais  il  n'etoit  pas  facile  de  Tarra- 
cher  au  Comte  de  WariDick. 

Le  Duc  d'Torck  &  fes  Amis,  fachant  que  le  Roi  etoit  dans  la 
rcfolution  de  leur  livrer  Bataille  ,  lui  ecrivirent  une  Lettre  fort 
foumife ,  a  laquelle  il  ne  fic  poinc  de  reponfe.  Mais  il  fic  femer 
dans  leur  Armee  une  Proclamation  ,  par  laquelle  il  promectoic 
un  pardon  abfolu  a  tous  ceux  qui  quitteroient  le  parti  des  Re- 
belles.  Cecte  Proclamation  fit  un  tel  eff;t,  que  cette  meme  nuit 
les  Seigneurs  Mecontens  fe  virent  abandonnes  de  la  plus  grande 
partie  de  leurs  Troupes ,  &  contraints  de  fe  iauver  en  diligence, 
de  peur  d'etre  livres  au  Roi.  Le  Duc  d'Torck  s'enfuit  en  [rlan- 
de  ,  &  les  deux  Comtes  de  Salisbury  &  de  IVarwick  prirent  la 
route  de  Calais  ,  oii  ils  emnienerent  avec  eux  le  Comte  de  la 
Marche,  Fils  aine  du  Duc  dTorck. 

Le  Parlement,  qui  s'ailenibla  peu  de  tems  apres  ,  declara  le 
Duc  d'Torck  &  fes  Adherans  ,  coupables  de  Haute-Trahifon , 
incapables  de  fuccedcr  a  aucun  heritage  ,  jufqu'a  la  quatrieme 
generacion  ,  &  confisqua  cous  leurs  biens.  Des  que  le  Parle- 
menc  fe  fut  fepare  ,  le  Duc  de  Sommerfit  partit  pour  aller  pren- 
dre  poffeffion  du  Gouvernement  de  Calais ;  mais  il  fut  repouffe 
a  coups  de  canon  ,  &  oblige  de  fe  retirer  a  Guifnes.  Qj.ielque 
tems  apres,  en  1460,  la  Reine  lui  ayant  envoye  un  fecours  de 
Troupes  &  de  Vaifleaux,  le  Comte  de  IVarwick  trouva  le  moyen 
de  les  faire  enlever  du  Port  de  Sandvjich ,  ou  la  Flotte  atcendoit 
le  venc.  Le  Comte  fe  fervit  de  cctte  meme  Flotte  ,  pour  aller 
s'aboucher  en  Irbnde  avec  le  Dric  d'Torck  ,  afin  d'y  prendre  des 
mefures  pour  leur  commune  defenfe.  En  s'en  retournant ,  il  ren- 
contra  la  Flotte  du  Roi  commandee  par  le  Duc  d^Exeter  ,  qui 
n'ofa  jamais  Tattaquer. 

La  Cour  comprenant  aifement ,  que  les  Mecontens  ne  tarde- 
roient  pas  longtems  a  reprendre  les  armes  ,  refoluc  de  les  affoi- 
blir  en  fe  defaifant  de  tous  ceux  qui  etoient  les  plus  attaches  a 
leur  parti.  Pour  cet  effet  ,  le  Roi  donna  une  Commiffion  au 
Comte  de  Wiltshire  &  au  Lord  Scales  ,  pour  aller  dans  tout  le 
Royaume  ,  faire  le  Proces  a  ceux  qui  avoient  pris  le  parti  du 
Duc  d'Torck.  La  rigueur  ,  que  ces  Commillaires  exercerent  en 
quelques  endroits  ,  effraya  tellemenc  les  habitans  du  Pais  de 
Kenc,  qui  fe  fencoienc  plus  coupables  que  les  aucres,  qu'ils  im- 
plorerent  la  protedtion  des  Comtes  de  la  Marche  ,  de  Salisbury , 
&  de  Warwick ,  &c  les  inviterent  a  fe  rendre  dans  leur  Pais ,  ou 
ils  promirent  de  vivre  &  de  mourir  avec  eux.  Cette  invitation 
ayant  ete  acceptee  avec  joye  ,  bientoc  apres  ,  ces  Seigneurs  fe 
rendirent  a  Sandwich  ,  oii  ils  trouverent  quatre-mille  hommes 
armes ,  tout  prets  a  les  fuivre.  En  peu  de  jours  ,  cette  Armee 
s'accrut  jufqu'au  nombre  de  quarante-mille  hommes  ,  avec  quoi 
les  Seigneurs  marcheient  a  Londres,  qui  leur  ouvrit  fes  portes, 
apres  avoir  refufe  de  laiffer  entrer  les  Troupes  que  la  Reine  a- 
voit  voulu  y  envoyer. 

Tom.X.P.J. 
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fon  Succelfeuri  &  la  l<,eine  fa  Mere  continua  le  Siege  ,  jufqu'a 
ce  que  la  Place  fut  prife. 

Charles  VII  Roi  de  France  etoit  mort  quelques  jours  aupara- 
vant ,  ayant  laiffe  Louis  XI  fon  Fils  pour  lui  fucceder. 

Le  Duc  £Torck  ne  put  fc  rendre  a  Londies ,  qu'apres Touver- 
ture  du  Parlenient.  II  alla  defcendre  a  Weftminller  ,  &  etant 
entre  dans  la  Chambre  des  Seigneurs  ,  il  fe  tint  quelque  tems 
debout  pres  du  Trone  &  tenant  fa  main  deffus  ,  comme  pour  jci  „" 
attendre  qu'on  le  priat  de  s'y  placer.  Mais  le  iilence  des  Sei-  daifs"i'es-' 
gneurs  lui  ayant  fait  comprendre  qu'il  s'y  attendoit  vainement ,  pejance 
il  fe  retira  tout  confus.  Le  lendemain  ,  il  envoya  au  Parlement 
un  Memoire  contenant  les  raifons  qu'il  avoit  de  pretendre  a  la 
Couronne.  Cette  queftion  ayant  ete  agitee  pendant  quelques 
jours,  le  Parlement  en  vint  enfin  a  une  relbhition  ,  qui  fut  mi- 
fe  en  forme  d'Ad:e.  Elle  portoit  ,  que  nonobftant  le  droit  in- 
conteftable  que  le  Duc  d'Torck  avoit  a  la  Couronne  ,  il  vouloic 
bien  confencir  que  Henri  la  conlervac  fa  vie  duranc  ;  mais  qu'a- 
pres  la  morc  du  Roi,  elle  feroic  devolue  au  Duc,  ou  a  fes  He- 
riciers;  &  quc  fi  Ic  Roi  venoic,  en  quelque  maniere  que  cefut, 
a  violer  cet  Accord  ,  il  perdroit  par-Ia  tous  fes  droits. 

Dans  le  tems  que  le  Duc  iTorck  fe  trouvoit  comme  au  com- 
ble  de  fes  iouhaits  ,  il  apprit  que  la  Reine  levoit  des  Troupes 
dans  le  Nord.  Comme  il  etoit  de  la  derniere  importance  de 
s"oppofer  de  bonne  heure  a  fes  deffeins  ,  il  partit  ide  Londres, 
avec  cinq-mille  hommes  feulement ,  &  envoya  le  refte  de  TAr- 
m«e  dans  le  Pais  de  Galles  pour  s'y  rafraichir ,  fous  la  condui- 
te  du  Comte  de  la  Marche  fon  Fiis.  A  mefure  qu'il  s^avangoic 
vers  le  Nord ,  il  apprenoit  de  facheules  nouvelles  du  fucces  que 
la  Reine  avcit  dans  fes  levees.  Enfin,  etant  arrive  dans  la  Pro- 
vince  d'Yorck,  il  apprit  que  laReine  marchoit  a  lui  ,  a  la  tetc 
de  dix-huit-mille  hommes.  Cette  nouvtlle  lui  fit  prendre  la  re- 
folution  de  fe  jetter  dans  le  Chateau  de  Sandal  ,  oii  la  Reine , 
qui  n'avoit  point  d'Artilkrie  ,  n'auroit  jamais  pu  le  forcer,  s'il 
eiit  pu  fe  relbudre  \  attendre  le  Comte  de  /a  Marche  ,qiiil  avoic 
mande.  Mais  elle  le  provoqua  tellement  par  fes  bravades,  quii 
fonit  enfin  pour  ie  mettre  en  Bataille  dans  la  Plaine  de  Wake- 
field.  Ce  fut  la  que ,  fur  la  fin  de  Decembre  14.60  ,  fe  donna  Quatrie- 
une  Bataille  ,  dans  laquelle  l'Armee  du  Duc  iTorck  fut  mife  en  "'.l^l^f 
deroute,  fa  lui-meme  tue  fur  la  place  ,   avec  le  Comte  de  Rut-  ' 

la?id  fon  fecond  Fils.  La  Reine  fit  mettre  fa  tete  fur  la  murail- 
le  d'Yorck  ,  avec  celle  du  Comte  de  Salisbury  ,  qui  avoic  eu  le 
malheur  d'etre  fait  prifonnier. 

Le  Comte  de  la  Marche  ,  qui  n"etoit  age  que  d'environ  vingc 
ans,  ne  fut  pis  decourage  par  la  mort  du  Duc  fon  Pere.  11  a- 
voit  avec  lui  vingt-trois-mille  hommes  ,  outre  ce  qui  etoit  de- 
meure  a  Londres  avec  leComte  de  Warwick;  c'ctoit  affez  pour 
aller  combattre  la  Reine  ,  qui  n'en  avoit  que  dix-huit  mille. 
Mais  ayant  appris  qu'el!e  marchoit  vers  Londres  ,  il  prit  la  re- 
folution  de  faire  tous  les  efforts  poflibles  pour  s'y  rendre  plutoc 
qu'elle.  Cependant,  fur  Tavis  qu'il  rcguc  que  la  Reine  envoyoic 
concre  lui  Gafpar  Tudor ,  Comte  de  Pembroke ,  avec  un  Detache- 
ment  de  fon  Armee ,  il  rebrouffa  chemin  pour  Taller  combattre. 
II  le  rencontra  tout  proche  de  la  Croix  de  Mortimer  ,  dans  la 
Province  de  Hereford,  Fattaqua,  le  battit,  &  lui  tuadeux-mil- 
le  hommes.     Enfuite,  il  reprit  la  route  de  Londres. 

Cependant  la  Reine  marchoit  en  1461  vers  la  meme  Ville, 
avec  une  diligence  extraor^inaire  ;  ne  doutant  point  que  les  ha- 
bitans  ne  chairalfent  le  Comte  de  Warwick ,  quand  ils  h  verroient 
a  leurs  portes  avec  une  Armee  vicborieufe  du  Duc  dTorck.  Mais 
le  Comte  de  War-wick  ,  qui  fans  doute  craignoit  le  changemenc 
des  Bourgeois  de  cette  Capitale ,  crut  qu'il  y  auroit  moins  de  dan- 
ger  pour  lui  d'aller  a  la  rencontre  de  la  Reine.  11  la  trouva  tout 
proche  de  S.  Albans,  dans  la  Bruyere  dtBemards-heath ,on\Qs 
deux  Armees  en  vinrent  aux  mains. 

Le  Comte  de  Wariuiik ,  qui  avoit  mene  le  Roi  avec  lui  ,  fut  Siitiem* 
battu  a  platte  couture ,  avec  perte  de  deux-mille  huit-cens  hom-  B»"'"*- 
mes;  &  la  Reine,  outre  le  plaifir  de  la  vidloire,  eut  lafacisfac- 
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HEN«t    tion  de  delivrer  le  Roi  fon  Epoux.  Son  imprudence,  ou  peut- 

VI.      etre  fa  pauvrete  ,   lui  firent  neanmoins  perdre  le  fruit  de  cette 

vidtoire.    Comtne  elle  manquoit  d'argent  pour  payer  fes  Trou- 

La  Ville  pes  ,   elle  leur  permit  dc  piller  la  Ville  de  S.  Albans;  ou  peut- 

etre  ,   il  ne  lui  fut  pas  poffible  de  rempecher.    Cette  violence 

efFraya  tellement  les  habitans  de  Londres ,  qu'ils  refolurent  de  lui 

fermer  les  portes  de  leur  Ville.     La  Reine  ayant  appris  ieur  re- 

Lts  por-  folution  ,    s'amiifa  queique  tems  a  negocier  avec  le  Maire  ,   fe 

l"  ^J       flatant  qu'enfin  on  la  recevroit  dans  ia  Ville.     Pendant  ce  tems- 

fer^mccVa  '^ ,  le  Comte  de  la  Marche  ,   qui  s^avangoit  a  grandes  journees , 

la  Reine,  s'etant  approche  de  Londres  ,    la  Negociation  de  la  Reine  en 

&  ouvcr-  dgyjjjt  pjus  difficile ;  &  enfin ,  ce  Prince  fut  recu  dans  Londres, 

Comtede  comme  en  tnomphe.     La  Keine  nayant  plus  delperance  d  en- 

la  Mat-     trer  dans  la  Vilie ,  fe  retira  vers  le  Nord  ,  6c  le  Comte  la  laiira 

marcher  fans  la  pourfuivre. 

Qiielques  jours  apres ,  le  Comte  de  Warivick  ayant  fait  affem- 
bler  l'Armee  &  le  Peuple,  lut  a  haute  voix  TAfte  du  Parlement 
fait  en  dernier  lieu ,  touchant  la  Succeflion  ;  &  en  confequen- 
ce ,  le  Comte  de  la  Marche  fut  proclame  Roi ,  fous  le  nom  d'£- 
douard  ll^.  Ceft-la  la  matiere  des  Adles  de  ce  XI  Tome  des 
Ades  Publics ,  jufqua  la  fin  du  Regnc  de  Henri  VI. 

Pour  bien  entcndre  les  Ades  de  ce  XI  Tome ,  il  faut  confi- 
derer  quc  Henri  VI  ,  depuis  le  commencement  de  fon  R^ne 
jufqu'a  la  fin  ,    fut  toujours  comme  en  Tuteie  ^   tantot  fout  le 
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Duc  de  Glocefter  fon  Oncle ,  coinme  on  Ta  vu  dans  FExtrait  pre- 
cedent;  tantot  fous  le  Cardinal  de  Wtnchefter  ;  puis  lous  le  Duc 
de  Suifolck;  enluite  Ibus  la  Reine  fon  Epoufe,  alfiltee  da  Dncde 
Sommerfet.  Enfin,  il  fe  vit  quelquefois  fous  le  Gouvernement 
du  Duc  d'Tirck  ,  des  Comtes  de  IVarviick  &  de  Salisbury  ,  £c 
quelquefois  fous  celui  de  la  Reine.  Jc  croi  que  Ja  meilieure  me- 
thode  ,  pour  faire  mieux  comprendre  les  Adles  dont  j'ai  a  par- 
ler  ,  eft  de  marquer  dillindlement  ces  divers  etats  :,  parce  que 
par-la  on  verra  tout  d'un  coup  le  but  &  les  motifs  des  Aites  , 
qui  regardent  lcs  AtFaires  domeftiiques. 

HENRI  etant  fous  le  Gouvertiement  du  Cardinal  de  Wl  N- 

CHESTER,  du  Cardinal  K  E  M  P  Archevenue  d'Torck , 

Cf  du  Comte  </?  S  U  F  F  o  L  C  K. 

1443.  Ordre  de  conduire  E!eo»or  Cohham,  Duchefle  de  Glo- 
cefter ,  du  Chateau  de  Chefter  a  celui  de  Kenelworth.  Du  26 
d'Oclobre.  Page  45. 

1444.  Lettres-Patentes  au  fujet  des  fcrupules  du  Comte  de 
Suffltck ,  touchant  fon  AmbaiTade  de  France  ■■,  par  lefquelles  le 
Roi  lui  ordonne  de  fuivre  ks  Inftrudtions,  &  dit  qu'il  s'agit 

OmKcdc  dans  cette  affaire  de  Ibn  propre  Mariage.     Du  20  de  Fevrier. 
Suilolck.    Page  c2. 

Cela  fait  voir  qu'on  etoit  convenu  avec  la  Cour  de  France , 

du  Mariage  du  Roi,  avant  le  depart  des  Ambaffadeurs. 

CommiiTion  au  Marquis  de  Suffolck ,  d'aller  chercber  la  nou- 
velle  Reine.    Du  28  dOftobre.  Page  74. 

1447.  Commillion  pour  donner  en  garde  les  biens  du  feu 
Duc  de  Glocefter ,  mort ,  comme  on  le  dit ,  ab  inteftat.  Du  24 
de  Mars.  Page  160. 

Lettres-Patentes  pour  la  juftification  du  Duc  de  Suffolck,  fur 

Biens,&c.  ce  qu'on  Taccufoit  d'avoir  engage  le  Roi  a  reftituer  le  Maine 

Jurtifica-  g^  l'Anjoa,  fans  y  avoir  ete  autorife.     Le  Roi  declare  que  le 

Duc  n'a  fait  que  ce  qui  lui  avoit  ete  ordonne  ,   &  defend  de 

le  difFamer.    Du  i8  de  Juin.  Page  172. 

Pardon  a  Humfhroy  Herbard  Ecuyer,  &  a  trois  autres  Do- 

meftiques  du  Duc  de  Glocefter ,   condamnes  "a  mort  pour  avoir 

nfe*^q"«  conlpire  contre  le  Roi.  Du  14  de  Juillet.  Page  1 79. 

Gloocfler.      II  paroit  par  cet  Aa:e,que  ces  gens-Ia  avoient  ete  juges  par 

'  des  Commiirairesj  dont  le  Duc  de  Suffolck.^  Tun  des  auteurs  de 

la  mort  du  Duc  de  Glocefter.,  etoit  le  Prefidcnt. 

Comme  on"n'avoit  pas  interet  de  faire  mourir  ces  gens-Ia, 
qu'on  avoit  peut-ecre  gagnes  ,  pour  leur  faire  avouer  la  preten- 
due  Confpiration  du  Duc  de  Glocefter^  ou  du  moins  qui  en  e- 
toient  innocens,  le  Roi  leur  accorda  leur  pardon,  fonde  fur 
quatre  modfs ,  qui  marquent  bien  la  fcelerateflTe  de  ceux  qui  lc 
faifoicnt  parler. 

I.  Parce  que  Dieu  s'eft  referve  la  vengeance. 
-/■  ,        2.  A  caufe  que  le  jour,  auquel  le  Roi  accordoit  le  pardon 
ccp'ido^aux  coupables,  etoit  unVendredij  jour  auquel  Jefus-Chrift  a 
fouffert  la  mort  pour  nous. 

3.  A  caufe  de  la  proximite  de  la  Fete  de  rAffomption  de  la 
Sainte  Vierge ,  a  laquelle  le  Roi  avoit  toujours  eu ,  depuis  fon 
enfance,  beaucoup  Ge  devotion. 

4.  Par  la  conlideration  de  pluCeurs  faveurs,  que  Dieu  avoit 
repandues  fur  le  Roi ,  Tannee  precedente. 

Sous  /a  R  E  I  N  E  e^  /e  Duc  «/eSuFFOLCK. 

1448.  Proteftation  faitc  au  nom  du  Roi ,  lors  de  la  reftitu- 
tion  du  Mans,  qnil  ne  pretend  point  fe  defifter  du  Droit  de 
Souverainete.  Page  204. 

Decharge  pour  ceux  qui  avoient  livre  le  Mans  aux  Fran^ois , 


Henri 

Sous  /«  R  E  I  N  E  feule,  afres  la  mort  du  Duc  </«  S  U  F  F  O  L  C  K.      VL 

Ordre  de  payer  1000  Marcs,  pris  fur  la  confifcationdesbiens  ^°^  ^. 
des  Rebelles,  a  Alexandre  Iden.,  qui  avoit  apporte  a  Londres  a voU  ap- 
le  Corps  de  Jean  Cade.     Du  15  de  Juillec.  Page  275.  potte  lc 

145 1.  AfTignation  de  500  Marcs,  fur  les  ibmmes  dues  au  ca^e''* 
Roi  par  le  Duc  dOrleans ,  pour  payer  la   Ran.^on  de  Thomas  o.dte  de 
Kiriei.  fait  prifonnier  a  la  Bacaille  de  Fourmigny.  Du  22  d' Aoiit.  P^yci  l> 

■n „  _Q_  Kancon 

P^e  ^^7-  ,  ,      .  de  •?.  Ki- 

Ceci  confirme  ce  qui  a  ete  dit  dans  rExtrait  precedent ,  que  ritl. 
le  Duc  d'Orleans  n'avoit  pas  paye  fa  Ran^on. 

Sous  le  Duc  d'Y  OKC  K.,  &  les  Comtes  «/fSALiSBURY^ 
de  W  i»  R.  V7  I  C  K ,  apres  quils  eurent  h£  admis  dans  le  Con- 

feil. 

1454.  Commiffion  au  Duc  d^Torck,  pour  tenir  le  Parletnent  ^°"""''' 
au  nom  du  Roi  malade.     Du  13  de  Fevrier.  Page  344.  Duc*'' 

Lettres-Patentes  qui  etabliflent  le  Duc  d'Torck  Protedeur  du  u^Votck 
Royaume.     Du  3  d'AvriI.  Page  346.  f^^atie- 

Semblables  Lettres,  en  faveur  d'Edouard  Fils  du  Roi,  age  meat. 
d'environ  fept  inois,  pour  ctre  Protedleur  lorfqu'il  fera  en  age. 
Ibid. 

Ceci  fait  voir  que  le  Roi  etoit  hors  d'etat  de  gouverner  lui- 
merae,  &  qu'il  n'y  avoit  pas  d'apparence  qu'il  le  fut  jamais. 
Par  confequent ,  il  faloit  que  fa  maladie  fit  plutbt  une  maladie 
d'efprit,  que  de  corps^  quifquautrement,  il  n'auroit  pas  ete  nc- 
ceffaire  de  prendre  cecte  precaution  vingt  ans  a  1'avancc. 

Patente  qui  ctablit  le  Duc  d'Torck  Gouverneur  de  Calais 
pour  fept  ans.     Du  28  de  Juillet.  Page  351. 

Ordre  au  Duc  de  Sammerfet .,  de  livrer  le  Gouvernement  de  DuV 
Calais  au  Duc  dTorck.    Du  4  de  Novembre.  Page  359.  d'Yotck 
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pout  ceux  comme  Tayant  fait  par  ordre.  Du  12  de  Juin.  Page  216. 


qui  avo 
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1450.  Proclamation  contre  ceuxqui  fcment  des  Libelles  fcan- 
daleux.    Du  14  d'Avril.  Page  268. 

C'etoit  iotfque  le  Ducdt  SuffoUk  fac  accufe. 


145  j.  Uautions  ottertes  6c  acceptees ,  pour  le  Duc  de  Sm-^^^^°^* 
merfet  prifonnier  a  la  Tour.     Du  5  de  Fevrier.  Page  361.         ?)"g  de 

Ordre  du  Roi  &  du  Confeil,  le  Duc  d'Torcky  &  les  Comtes  Sommet- 
de  Warivick  &  de  Salisbury  prefens ,  de  relacher  le  Duc  de  Som-  ^'^j^^  . 
merfet.  Ibid.  ie  leli- 

Demande  du  Duc  de  Sommerfet  au  Confeil,  que  fes  Cautions  <:';':'- 
foient  dechargees,  fur  ce  qu'il  a  ete  detenu  14  mois  en  prifon  [lo",'^^! 
fans  caufe ;  accordee.    Du  3 1  de  Mars.  chargcei, 

Obligation  du  Duc  dTorck  au  Duc  dc  Sommerfet ,  de  lui  payer   Obliga- 
la  fomme  de  20000  Marcs ,  en  cas  quc  lui  Duc  d'Torck  refufe  dc  p°°   " 
s'en  tenir  au  Jugement  des  Arbitres  ,   nommes  pour  terminer  dYorcfc 
leurs  ditferendsj  a  condition,  que  le  Jugement  fera  donne  a- j"  ? ** 
vant  le  i  de  Juin.     Du  4  de  lAzxs.  Page  162.  mctft"" 

Autre  femblable  du  Duc  de  Sommerfet.  ibid. 

Le  Gouvernement  de  Calais  oce  au  Duc  STorck.  UhQ.s  dit  '■-«  ^^''«•t 
que  c'eft  a  fa  requifition.   Mais  il  y  etoic  forcc.  Du  5  dc  Mars.  J^emde 

Page  363.  Calais 

Ordre  a  un  Medecin  de  fe  rendre  a  Windfor,  pour  afljlier  le  °q',  ^?- 
Roi  malade.    Du  5  de  Juin.  Page  366.  „0  Mede- 

cin,  &c. 
Sous  le  Duc  d^Y  o  R  c  K,  apres  la  Bataitle  de  S.  Albans. 

Commiffion  au  Duc  d^Torck^  pour  tenir  le  Parlement  au  nom  CommiP 
du  Roi. 

Patente  qui  etablit  le  Duc  d'Torck  Protedeur  ,  jufqu'^  ce  que 
le  Parlement  trouve  a  propos  de  le  decharger.  Dj  19  de  No- 
vembre.  Page  369. 

Commiffion  au  Duc  d^Torck,  de  tenir  le  Parlement  au  uom 
du  Roi,    Du  II  de  Decembre.  Page  370. 

Sous  la  RzitiE.  &  le  Duc  </eSoMMERsET. 

Ordre  au  Duc  dTorck^  de  fe  defifter  des  fonftions  dc  Pro- 
tefteur,  fuivant  FArrete  du  Parlement.  Page  373.  Du  25  Fe- 
vrier.  ^^^^^^  ^ 

Lettre  fort  fiere  de  He^iri  VI  au  Roi  d'Ecoffe,  en  reponfe  fonaion» 
d'une  Lettre  fort  outrageante  qu'il  avoit  regue  de  ce  Prince.  II  de  pto-  ; 
appelle  le  Roi  d'Ecoffe  fon  Vaflkl,  &  foutient  qu'il  a  le  droit  '^^^l^^^  i 
dc  Souverainete  fur  le  Royaume  d'Ecoffe;  ce  que  le  Roi  J''^- de  Henri  j 
^«M  avoit  apparemment  nie.     Du  26  de  Juillet.  Page  383.         ^a.v^°\c     ' 

Mr.  Kymer  s'eft  mepris  ici :  car  voulant  donner  une  explica-  Meprife  1 
tion  de  cette  Lettre,  il  dit  quelle  avoit  ete  ecrite  pendant  le  de  Mr.  I 
Gouvernement  du  Duc  iTorck ,  qui  vouloit  mortifier  le  Roi  '^X  •"."  ^'  j 
d'Ecofle ,  Neveu  du  Duc  de  Sommerfet.  Mais  cette  Lettre  eft  "  '''^'"  : 
du  26  Juillet,  &  le  Duc  d'Torck  avoit  ete  depouille  de  ia  Re-  j 

gence  au  mois  de  Fevrier  precedent.  D'ailleurs,  le  Duc  de  Som-  \ 

merfet  avoit  ete  tue  a  la  Bataille  de  S.  Albans,  il  y  avoit  deja  1 

un  an.  ^  i 

1457.  II  paroit  par  un  AiSte  du  8  de  Janvier  1457,  que  le  Cr^3tio„  I 
Roi  avoit  cree  le  Prince  Edouard  ioa  Fils,  Prince  de  Galles,  duPrincei 
cnviron  le  meme  tems.  Page  385.  de  Gal-    , 

1458.  Permiffion  au  Cornte  de  War-witk  de  fe  rendre  a  Lon-  p^jmif.  , 
dres,  avec  24  Etrangers.     Du  22  dc  Janvier.  Page  408.  fion  aa     ! 

Cetoit  dans  lc  ccms  qu'on  projettoit  la  reconciliation,  qui  fe  Comtedej 
fit  cette  annee  au  mois  d'AvriI,  entre  les  deux  Partis.  ^yfjk      j 
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Cotnmiflion  pour  informer  de  la  rencontre  qu'il  y  avoit  eu 
fur  JVIer ,  entre  le  Comte  de  Wariuick  &  quelques  Vaifleaux  de 
Lubeclc.    Du  31  de  Juiliet.  Page  415. 

145:9.  Le  Gouvernement  de  Calais  donne  au  Due  de  Som- 
merfet.     Du  ^^^'Odtobre.  Page  436. 

Le  Roi  etoit  alors  dans  le  Pais  de  Galles ,  a  la  tefe  de  fon 
Armee ,  cn  prefence  des  JVIecontens ,  qui  furent  contraints  de 
s'enfiiir. 

1460.  Patente,  qui  confirme  le  Gouvernement  de  Calais  au 
Duc  de  Sommerfet ,  pour  dix  nns.     Du   i  de  Janvier.    Page  439. 

Divers  Aftes  contre  le  Duc  d'rorck,  qui  etoit  en  Irlande,  & 
COntre  les  Comtes  de  ia  Marche,  de  War-akk  &c  de  Salisbury  ^ 
qui  etoient  a  Calais. 

Pouvoir  d'offrir  le  pardon  aux  Comtes  de  la  Marche,  de  War- 
luick,  &  de  Sa/isburjij  qui  avoient  debarque  a  Sandwich.  Du 
5  Juin.  Page  454. 

Proclamation  contre  les  Rebelles ,  fuivant  un  Statut  fait  fous 
le  Regne  d' Edouard  111.    A  Coventry.  Du  11  Juin.  Page  454. 

Sous  les  Comtes  de  la  Marche,    de  Warwick,  ^  de 

S  A  L  I  s  B  u  R  y  ,  qui  avoient  le  ROI  en  leur  fouvtir ,  apres ' 

la  Bataille  de  Northampto». 

Proclamation  en  faveur  du  Duc  SYorck  &  de  fes  Adherans, 
qui  avoient  aiTifte  le  Roi,  non  pas  de  parole,  mais  par  des  ef- 
fets  tres  reels.     Du  8  d'Aout.  Page  460. 

Commillion  au  Comte  de  Salisbury ,  pour  aller  au  fecours  de 
Roxborowgh ,  afliege  par  le  Roi  d^Ecolfe.  Du  8  d'0(St:obre. 
Page  462. 

Le  Gouvernement  de  Briftol  donne  au  Comte  de  la  Marche. 
Du  14  de  Novembre.  Page  465. 

146 1.  Commiffion  au  Comte  de  la  Marche ,  pour  aller  com- 
battre  les  Rebelles.  Du  11  de  Fevrier.  Page  471. 

Ces  Rebelles,  c'etoic  la  Reine  qui  avoit  defait  &  tuc  le  Duc 
£Xorck  a  la  Bataille  de  Wakefield  ,  qui  s'etoit  donnee  fur  la  fin 
de  Decembre.  Mais  cette  Commiffion  etoit  donnee  au  nom 
du  Roi ,  qui  etoic  encore  a  Londres ,  entre  les  mains  du  Com- 
te  de  Warioick. 

On  trouve  encore  dans  ce  Tome  quelques  autres  Ades ,  dont 
je  rapporterai  le  concenu  en  deux  mots. 

En  1442,  Henri  i^envoyaun  AmbaiTadeur  a  Rome,  avec 
commiffion  &  pouvoir  dc  faire  un  Traite  d'Alliance  &  de 
Confederation  avec  Eugeue  IF.  Cetoit  dans  le  tems  des  brouil- 
leries ,  qu'il  y  avoit  entre  ce  Pape  &  le  Concile  de  Bafle.  Ce- 
pendant,  rAngleterre  reconnoiffoit  le  Concile  pour  legitime. 
Dans  la  fuite ,  la  France  fit  a  peu  pres  la  mem.e  chofe ;  en  ce 
que,  reconnoiflant  le  Concile  de  Bafle,  elle  adheroit  pourtant 
au  Pape  Eugcne  IV,  que  cc  Concile  avoit  depofe.  Du  12  de 
Mars  1442.  Page  3. 

On  y  voit  encore  diverfes  Difpenfes  du  Roi ,  contre  le  Statut 
de  'Pramunire.  Cela  faifoit  un  tort  extreme  a  TAngleterre  ,  en 
ce  que  les  Papes  confervoient  toujours  reiperance  de  faire  abolir 
cetre  Loi. 

Etabliflement  d'un  Juge  dans  Londrcs ,  pour  la  Nation  Alle- 
mande.  Du  12  de  Novembre  1442.  Page  \6. 

Fondation  du  College  de  Ste.  Marie  &  S.Nicolas,  a  Cam- 
bridge  ;  fur  ce  que  le  Roi  etoit  ne  Ic  jour  de  S.  Nicolas  ,  en 
1422.  Du  10  de  Juiilet  1443.  Page  36. 

Un  Atfte  en  Gaibon ,  de  Gafio?i  de  Foix ,  Comte  de  Lon<nie- 
ville  &  de  Benanges  ■■,  qui  donne  a  un  Gentilhomme  une  certai- 
ne  Terre,  dans  le  Comte  de  Benanges.  Page  181. 

En  145 1  ,  les  AmbafTadeurs  d'Angleterre  &  d'Ecofle  etanc 
aflembles  pour  faire  une  Treve  ,  ceux  d'Angleterre  firent  une 
Proteflation  folemnelle  ,  touchant  le  droit  de  Souverainete  que 
leur  Roi  pretendoit  avoir  fur  le  Royaume  d^EcolFe.  Ils  difoient 
que  ,  dans  tout  ce  qu'ils  pourroient  dire  ou  faire  pendant  le 
Traite  ,  ils  ne  pretendoient  pas  porter  le  moindre  prejudice  au 
droit  que  leur  Maitre  avoit,  ou  pretcndoit  avoir,  fur  la  Souve- 
rainetc  de  rEcolTe.  Cela  fait  voir  que  les  Ecoirois  n'avoient 
pas  voulu  qu'on  touchit  a  cette  matiere  ,  dans  la  Negociation 
du  Traite.  Si  le  Roi  Jaques  I  avoit  fait  hommage  a  ce  meme 
Roi  pour  rEcoife  ,  cemme  on  le  pretend  ,  il  etoit  naturel  de 
faire  mention  de  cet  hommage  ,  dans  la  Protefl:ation.  Mais 
quand  meme  cet  hommage  feroit  auffi  reel  qu'on  le  veut ,  ceci 
fait  voir  qu'il  auroit  ete  defavoue  dans  la  fuite ,  puifque  dans  cet- 
te  Negociation  dont  nous  parlons  ,  les  Ecoflbis  ne  voulurent 
point  confentir  qu'il  en  fut  parle.  Ainfi ,  Tavantage  que  les  An- 
glois  pourroient  tirer  de  rhoramage  rendu  par  un  Roi  prifon- 
nier  ,  &  defavoue  dans  la  fuite  ,  ne  feroit  que  tres  mediocre. 
Du  13  Aout  1451.  Page  291. 


14.1 


EXTRAIT  'DE   LA  T>ERNIERE 
TARTIE  T>U  XI  TOME. 


J 


■'Ai  *  deja  publiie  plufieurs  Extraits  du  vafte  Recueil  des  Ades 
Publics  d'AngIeterre.     Ce  n'eft  pas  neanmoins  moi  qui  les 

•  Ceft  Mr.  ie  CUrc  qui  parlc  dans  cet  Avant-Propos. 


ai  compofes,  excepte  celui  du  I  Tome  ,  qui  a  ete  infere  dans  EDot> 
le  Volume  xvi.  p.  i.  de  la  Biblwtheque  Choife.  Le  reflre  a  ete  ard  iV, 
fait  par  Mr.  Thoiras  Rapiti ;  comme  je  Tai  marque  ,  fans  nean- 
moins  le  nommer,  en  publiant  les  Extraits  du  II  &  du  III  Vo- 
lume  ,  dans  les  Tomes  xx.  p.  49.  &  xxi.  p.  118.  Je  n'ai  ja- 
mais  fonge  a  Ics  faire  paffer  pour  mon  propre  Ouvrage  ,  &  je 
n'ai  fait  aucune  difficulte  de  dire  a  mes  Amis  qui  en  etoit  V.\u' 
teur,  comme  ils  le  pourroient  temoigner  ,  s'il  en  etoit  befoin. 
Je  fuis  oblige  de  dire  cela  ,  parce  que  certaines  perfonnes  tres 
mal  informees  ,  &  encore  plus  mal  intentionnees  a  mon  egard , 
ont  voulu  faire  croire  le  contraire  au  Public. 

II  y  en  a  d'autres  ,  a  qui  les  matieres  hilloriques  qui  y  font 
renfermees ,  ne  plaifent  pas  ;  quoiqu'elles  foient  de  tres  grande 
importance,  non-feulement  pour  rHiftoire  de  la  Grande-Breta- 
gne,  mais  meme  pour  celle  de  France  ,  avec  laquelle  la  prece- 
dente  a  beaucoup  de  liaifon.  Quelques  Gens  de  Lettres,  favans 
d'ailleurs ,  &  eftimables  meme  par  leurs  Ouvrages  ,  ont  temoi- 
gne  qu'ils  etoient  de  ce  gout-la ,  parce  qu'ils  ne  voudroient  trou- 
ver  dans  cette  Bihliothe^ue  ,  que  des  chofes  qui  eufTent  du  rap- 
port  a  leurs  etudes.  On  a  tache,  par-tout  oii  Foccalion  s'cn  eft 
prefentee  ,  de  les  fatisfaire  autant  que  Ton  a  pu  ,  &  on  le  fera 
encore  dans  la  fuite.  Mais  ces  Meffieurs  doivent  confiderer, 
qu'il  y  a  encore  plus  de  Ledteurs  qui  prennent  plaifir  a  s'infor- 
mer  de  ce  qu'il  y  a  dans  les  Hiftoires  modernes  ;  &c  qui  etant 
hors  d'etat  de  liie  eux-memes  les  Ades  dont  j'ai  parJe,  fouhai- 
tent  extremement  de  favoir  ce  que  Ton  en  peut  tirer  par  rapport 
a  1'Hiftoire.  II  y  a  eu  plufleurs  Anglois  ,  qui  m'ont  temoigne 
quils  avoient  lu  avec  beaucoup  de  plaifir  les  Extraits  que  j'en  ai 
deja  publies  ,  &  qui  ont  marque  meme  de  rimpatience  d'en 
voir  la  fuite.  D'autres  perfonnes  de  difFerentes  Nations  ,  qui 
font  dans  le  meme  gouc,  m'ont  aufli  demande  plufieurs  fois,fi 
Ton  ne  continueroit  pas  ces  Extraits  jufqu'a  la  fin ,  lorfqu'iIs  ont 
remarque  que  les  fuivans  fe  faifoient  un  peu  attendre.  Je  leur  ai 
dit  ,  que  ce  retardement  etoit  venu  des  occupations  &  des  dis- 
tradtions  de  TAuteur  ,  mais  que  j'cfperois  qu'il  ne  manqueroit 
pas  de  donner  la  fuite,  des  que  cela  lui  feroit  poffiblej  &  je  me 
fuis  meme  engage  de  travailler  moi-meme  a  les  fatisfaire,  fiMr. 
Rapi»  ne  le  pouvoit  pas.  A  la  verite  ,  le  Pubhc  perdroit  a  ce 
changement  ,  parce  qu'il  n'y  a  perfonne  qui  puifTe  faire  auffi 
bien  ces  Extraits  que  lui,  qui  non-leulement  a  extremement  e- 
tudie  rHiftoire  d'AngIeterre,  mais  qui  Ta  meme  ecrite,  jufqu'4 
la  fin  du  Regne  de  Henri  VIII.  L'attention  quil  a  faite  a  tou- 
ce  cecce  Hiftoire,  &  le  foin  qu'il  a  eu  de  la  comparer  avec  ces 
Ades,  Tonc  renciu  cres  capable  de  connoitre  Tufage  de  ces  Pie- 
ces  authentiques ,  &  de  diflinguer  les  plus  importantes,  de  cel- 
les  qui  ne  le  font  pas.  II  y  en  a  meme  qui  font  alles  jufqu'a  di- 
re ,  quc  quand  ces  Extraics  feroient  acheves ,  on  feroit  bien  d'en 
faire  un  petit  Volume ;  mais  j'ai  toujours  cru  qu'il  valoit  infini- 
ment  mieux  attendre  THiftoire  de  Mr. Rapin.  On  y  verra  quan- 
tite  de  Faits  confiderables ,  dont  les  Hiftoriens  n'avoient  pas  fait 
mention ,  ou  racontes  plus  exacflement  qu'ils  ne  Tonr  ete  jufqu'a 
prefent ,  ou  ranges  autrement  qu'on  ne  l'a  fait  ;  car  il  y  a  dans 
rHiftoire  d'Angleterre  beaucoup  d'An3chronifmes  ,  non-feule- 
ment  dans  les  Ouvrages  des  Etrangers  qui  Tont  ecrite  ,  ou  qui 
ont  parle  des  anciennes  Guerres  que  laFrance  a  eues  avec  TAn- 
gleterre  ;  mais  meme  dans  ceux  des  Anglois ,  qui  n'avoient  pas 
vu  ces  Ades.  Le  Public  attendra  avec  impacience  TOuvrage  de 
Mr.  Rapin  ,  apres  avoir  vu  une  partie  des  decouvertes  de  cette 
forte,  dans  les  Extraits  qui  ont  paru. 

II  y  a  neanmoins  deux  fortes  de  gens  ,  qui  femblenc  moins 
s^interefTcr  que  les  autres  dans  THiftoire  de  la  Grande-Bretagne. 
L'une  eft  de  ceux  dont  j'ai  deja  pa'Ie  ,  qui  n'aimcnt  que  l'Anti- 
quite.    On  ne  peut  pas  blamer  Tetude  qu"ils  en  font,  puifqii'on 
en  peut  tirer  une  infinite  d'ufages  tres  confiderables ;  mais  ils  ne 
doivent  pas  trouver  miuvais ,  qu'on  s'attache  auifi  a  Tetude  des 
Hiftoires  des  Etats  &  des  Royaumes  qui  fubliftent  encore.    On 
en  peuttirer  d'autant  plus  d'ufages,qu'elIesnousregardentdepIus 
pres ,  &  qu'il  arrive  tous  les  jours  des  chofes  femblables  a  cel- 
ies  qu'on  a  vues  autrefois.   D'ailleurs  les  Aftes  Publics ,  fur  \qs- 
quels  une  partie  de  cette  Hiftoire  eft  fondee  ,   fbnt  des  garants 
inconteftables  de  fa  verite  ,   a  divers  egards  ,   &  il  feroit  fort  a 
fouhaiter  que  nous  cn  euffions  de  femblables  pour  les  Hiftoires, 
dont  on  ne  doute ,  qu'a  caufe  qu'on  n'en  a  aucunes  prcuves  que 
dans  les  narrations  des  Hiftoriens ,  qui  fe  contredifent  frequem- 
ment  les  unes  les  autres  ,    &  ou  fordre  n'eft  quelquefois  qu'une 
fuite  de  conjeftures  affez.  incertaines.    L'autre  forte  de  perfbn- 
nes  ,  que  rHiltoire  d' Angleterre  fatigue ,  ce  fonc  ceux  qui  s'er\.- 
nuyenc  d'y  voir  trop  fouvent  desParlemens,  gagnes  pardesMi- 
niltres  d'Etat ,  opiner  contre  le  bien  de  leur  Pais  ;  ou  au  con- 
craire  des  Parlemens ,  pouflTes  par  quelques-uns  de  leurs  Mem- 
bres,  ou  par  des  intrigues  peuhonnetcs,  contredire  le  Gouver- 
rement  le  plus  fage  &  le  plus  jufte.    IIs  ne  peuvent  fouffrir  que 
des  Parlemens  y  detruifent  fi  frequemment  ce  que  d'autres  a- 
voient  fait  pour  de  bonnes  raifons ,  &c  que  les  Miniftres  y  foient 
changes  comme  ils  le  font.    Mais  ne  peut-on  pas  tirer  de-la 
beaucoup  d'utilite  ,  quand  on  voit  pratiquer  la  meme  chofe  de 
nos  jours;  &  s'empecher  d'etre  trompe  par  les  Miniftres,  &  par 
ceux  que  Ton  nonime  des  Chefs  de  Meutes  ,   en  voyant  le  mal 
que  les  uns  £c  les  autres  ont  fi  fouvent  caufe  a  leur  Patrie.'  Mais 
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Edou-    ces  confiderations  nous  meneroient  trop  loin,  &  il  vaut  mieux 
ARD  IV.  qu'on  life  FExtraic  qui  fuit. 

I.    AT  F  AI  RES   DOMESTIOUES^ 
fendant  les  XIF fremierei  Annees  (^'Edouard  IV. 

/'^tte  derniere  parcie  du  XI  Tome  contient  les  Aftes  qui  fe 
^-^  rapportent  aux  premieres  annees  du  Regne  d'EdouardIV, 
depuis  le  lo  de  Mars  i^fJi  ,  jufqu'au  22  de  Fevrier  1475.  Les 
Affaires  domeftiques  &  les  ecrangeres  font  la  matiere  de  ces  Ac- 
tes  ,  commc  de  ceux  qui  font  dans  les  Tomes  precedens.  Par 
confequenc ,  il  eft  neceflaire  de  rapporter ,  auffi  brievemenc  qu'il 
fera  poiTible ,  les  principaux  evenemens  de  ces  quatorze  annees, 
avanc  que  de  parler  des  Aftes  memes.  Je  commencerai  par  les 
Affaires  domeftiques. 

On  a  deja  vu  dans  rExtrait  precedenC ,  que  la  Reine  Margue- 
rite  ,  Femme  de  Henri  VI  ,  n'ayant  pu  entrer  dans  Londres, 
quoiqu  elle  eut  gagne  deux  Batailles  ,  le  recira  dans  les  Provin- 
ces  du  Nord  ,  avcc  le  Roi  fon  Epoux  ix.  le  Prince  de  GalUs 
leur  Fils,  qui  n'ecoic  age  que  de  huit  ans.  On  y  a  vu  encore, 
Edouard  qu'apres  o^zXzTiuc  dXorcktni  etetueJ  la  Bataille  de  J^^f^f/»/,  le 
Comce  de  la  Marche  fon  Fiis  ainc,  qui  etoit  dans  lePais  de  Gal- 
lesy  pric  la  route  de  Londresj  qu'il  y  fuc  regu  &  proclameRoi, 
fous  le  nom  d^Edouard  IV  ,  par  les  foins  &  par  radtivite  du 
Comte  de  IVarwck ,  etant  age  d"environ  vingt  ans. 
Peu  de  jours  aprcs  *  (\n'Edouard  IV  eut  ete  proclame  ,  il  fe 
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vit  oblige  de  marcher  vcrs  le  Nord  ,  pour  aller  s'oppofer  aux 
progres  de  la  Reine  Marguerite  ,  dont  les  forces  s'etoient  telle- 
raent  augmentees,  qu'elle  ecoit  a  la  tece  de  foixante-mille  hom- 
mes. 

qua 
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Les  deux  Armees  fe  rencontrerent  a  Ta^-jjnton.    Ce  fut  la 

,  le  Dimanche  des  Rameaux  ,   fe  donna  une  fanglante  Ba- 

^^^^*"'  taille,  qaEdouard  gagna.     Si  ron  en  croit  quelques  Hiftoriens, 

'*    '■       la  Reine  y  perdit  crente-fept-mille  hommes  (i).    Apres  la  Ba- 

taille ,  Henri  VI ,  la  Reine ,  &  le  Prince ,  le  retirerent  en  Ecos- 

fe,  &  le  Roi  Edouard  alla  fe  faire  couronner  a  Londres. 

Le  Parlement  ,   qui  s^aflembla  bientot  apres  ,   revoqua  tous 

les  Adtes  paftes  contrc  le  feu  Duc  d'Torck,  approuva  tout  ce  qui 

avoit  ete  pour  placer  Edouard  fon  Fils  fur  le  Trone,  &  recon- 

nut  ce  Prince  pour  vrai  &  legitime  Roi  d'Angleterre.     Ainfi, 

la  Maifon  ^Xonk  fut  mife  en  ponelTion  de  la  Couronne  ,   par 

rautorire  du  Parlement  j   quoique  peu  de  tems  auparavanc  ,   le 

Hiic  (tTorck  en  euc  ete  exclus  ,  avec  toutc  fa  Pofterite.     II  eft 

bon  de  remarquer ,  que  dans  cette  querelle  entre  les  deux  Mai- 

fons  d^Torck  &  de  Lancajire ,  lcsParlemens  obferverent  toujours 

de  i'e  tourner  du  coce  de  celle  qui  fe  trouvoit  victorieufe  ,  parce 

qu'ils  n'eurent  jamtis  la  libercc  de  faire  aucrement.     Ils  n'ecoient 

confultes  ,    que  quand  la  queftion  etoic  deja  decidee  par  les  ar- 

mes.  Ainfi,  c'cft  en-vain  qu'on  allegue  des  Acftes  de  Parlemenc, 

pour  appuyer  les  droits  de  Tune  ou  de  Tautre  Mailbn. 

.?0H  offrc      'Jn  <^ss  premiers  foins  d^Edouard  ,   apres  fa  vidtoire  ,  fuc  de 

d"uiicTri;-  faire  offrir  une  Treve  aux  Regens  d'Ecolfe  ,  afin  de  les  empe- 

coffc'^;^"   cher  de  donner  du  fecours  au  Roi  depouille.     Mais  la  Reine 

vciiecpar  Marguerite  rompit  cette  Negociation  ,  en  livrant  Barwick  aux 

la  Rcine    Ecoflbis ,  &  en  arretant  le  Mariage  du  Prince  fon  Fils  avec  une 

Sceur  du  Roi  d^Ecoffe.    Cependant,  comme  le  fecours  qu'elle 

pouvoit  efperer  de  ce  c6te-la  ne  fuffi.^bit  pas  pour  remettre  le 

Roi  fon  Epoux  fur  le  Trone  ,   a  cUe  fit  un  voyage  en  France , 

pour  allcr  implorer  la  protediion  de  Louis  XI.     L*  Mailon  de 

Lancafire  ayant  encore  un  grand  nombre  de  parcifans  en  Angle- 

cerre  ,   la  Reine  ne  defefperoic  pas  d'y  raflembler  une  Armee , 

pourvu  que  Louis  XI,  qui  ecoit  fon  proche  Parent,  lui  donnat 

quelque  fecours. 

En  efFet  ,  b  bientot  apres  elle  retourna  dans  le  Nord  d'An- 
glecerre,  oii  elle  mit  fiir  picd  une  nouvelle  Armee,  &  y  fic  ve- 
nir  le  Roi  fon  Epoux  &  le  Prince.  Edouard  en  ayanc  regu  la 
nouvclle ,  fic  marcher  inconrinenc  le  Lord  Montatgu  ,  Frere  du 
Corace  deWariuick  ,  avec  la  meilkure  partie  de  fesTroupes, 
pour  tacher  d'arreter  la  Reine  ;  pendant  qu'il  fe  preparoic  a  le 
foivre  avec  un  puiflanc  renforc.  Montaigu  ayant  trouve  une  oc- 
cafion  favorable  ,  actaqua  la  Reine  a  rimprovifte  ,  &  mit  fon 
Armee  en  dcroute  (2).  Le  Duc  de  Sommerjet .,  &  plulieurs  au- 
tres  Seigneurs  Lancaftriens,  ayant  eu  le  malheurd'etre  faits  pri- 
fonniers  ,  furenc  facrifies  a  la  vengeance  ^Edouard  ,  qui  les  fic 
decapiter.  Edmond ,  Frere  du  Duc  de  Sommerfet  ,  lui  fucceda. 
La  Rcine  Lc  Roi  Henri ,  la  Reine  Marguerite ,  &  le  Prince  de  Ga/let,  fe 
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fauverent  en  EcofTe.    Pour  recompenfer  ./(fo«/(7;£« ,  Edouard  le  ^°o^' 
crea  Marquis  du  meme  nom;  &  dans  le  memc  cems,  Guillau-  ^'^?  ^^- 
me  Herbert  fuc  faic  Comce  de  Pembroke,  quoique  GaJparTudor,  "ec^e  '^ 
Frere-ucerin  du  Roi  Henri  ,   portac  le  rneme  Ticre.     Mais  on  Roi  &  le 
fuppofa  que  celui-ci  1'avoit  perdu  par  fa  rebellion ,  en  fervanc  le  ''H""'- 

01  fon  rrere.  du  ^i^. 

Une  Treve ,  qu^Edouard  fic  avec  rEcofle  e  ranrtee  fuivance ,  q"'*  Jc 
ayanc  faic  perdre  a  Henri  &  a  la  Reine  Tefperance  de  fe  confer-  ^^''^^'S'* 
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ver  la  protedtion  des  Ecoffois  ,  ils  prirent  la  refolution  de  quit-  Comte  de 
ter  ce  Pais-la.     La  Reine  &  lc  Prince  allerent  en  France.  lClais  fcnbto- 
He?2ri,  on  ne  fait  par  quel  mocif,  haz,arda  de  recourner  en  An- 
glecerre  ,  peuc-ecre  dans  refperance  de  pouvoir  s'y  tenir  cache 
Quoi  qu'il  emfoit,  il  y  fut  reconnu,  arrece  ,  mene  a  Londres,  <'"Ed"""'i 
&  enferme  dans  la  Tour  (3).  ^*'' 

Edouard  fe  voyant,  felon  les  apparences  ,  bien  afFermi  fur  le 
Trone  ,   refoluc  de  fe  marier.     Dans  ce  dcflein  ,   il  envoya  le 
Comce  de  tVariuick  a  Paris,  pour  demander  de  fa  part  Bonnede  Fiance, 
Savoye  ,   Sceur  de  la  Reine  de  France.    Mais  pendant  que  fon  ^  icRoi 
Ambafl^adeur  etoic  occupe  a  negocicr  ce  Mariage  ,   il  devint  a-  au"".*" 
moureux  d'Elifai>eth  IVoodwille  ,   d  &  Tepoula.    Cecce  Dame  tenc. 
ecoic  Fille  du  Chevalicr  Richard  Wood^wille  ,  6c  dc  Jaqueline  de  Ce  Piince 
Luxembourg  ,   Veuve  du  famcux  Duc  de  Bedford.     Elie  avoic  mis''i  U 
epoufe  en  premieres  noces  le  Chevalier  Gray  (4) ,  grand  parcifan  Tour. 
de  la  Maifon  de  Lancaftre ,  &  en  avoit  eu  plufieurs  Enfans.        rfEdou-' 

Le  Mariage  d'Edouard  ,   fair  avec  tanc  de  precipitacion  ,    &  ard. 
malgre  les  forces  oppoficions  de  la  Duchefle  d'Torck  fa  Mere,    "^146^. 
fut  pour  lui  une  fource  d'infortunes.  Les  bienfaits,  dont  il  com-    Bienfaits 
bla  d'abord  tous  lcs  Parcns  de  !a  Reine  ,   exciterent  la  jaloulie  '''^"V/ 
des  Grands.     Le  Chcvalier  Woodwil/e  ,   Pere  de  la  Reine ,  fut  le,  nou- 
cree  Comte  de  Rivers;  &  par  la  faveur  du  Roi  ,   Antome  fon  vcaux  pa- 
Fils  epoufa  la  plus  riche  Heritiere  du  Royaume  (5).  Le  Duc  de  '*'"" 
Clarence ,  Frere  du  Roi ,  fe  fentit  ofFenfe  de  ce  que  le  Roi  n'a- 
voit  pas  penfi:  a  lui  pour  lui  procurer  ce  riche  Parti.     Par-la, 
il  fe  trouva  difpofe  a  entrer  dans  dcs  complocs  ,  qui  mirenc  E- 
douard  a  deux  doigts  de  fa  ruine.     Mais  celui  qui  porta  le  plus    Me'con- 
impatiemment  leMariage  du  Roi,  ce  fut  leComtede  Wariuick.  "=!"=- 
Non  feulement  ,   ce  Mariage  s'etoit  fait  fans  fa  participation ;  Comtede 
mais  encore  ,    dans  le  tems  qu'il  etoit  lui-meme  employe  a  ia  Waiwick, 
Cour  de  France  pour  en  negocier  un  autre ,  qu'il  avoit  deja  con- 
clu.     Un  procede  li  ctrange ,  envers  un  Seigneur  dc  cette  dis- 
tinftion,  qui  avoit  mis  la  Couronne  fur  k  tete  du  Roi  ,  &  qui 
jufqu'aIors  avoit  ece  rcgarde  comme  fon  bras  droit  ,  etoit  diffi- 
cile  a  digerer.  Plufieurs  autres  caufes  contribuercnt  encore  a  ul- 
cerer  le  coeur  du  Comte.    Louis  XI  Tanima  aucanc  qu'il  lui  fut 
poffible  concre  Edouard  ,  &  lui  fic  enccndre  aCfez,  clairement, 
que  fon  fecours  ne  lui  manqueroit  pas  au  befoin.     II  etoit  outre 
de  Faffi^ont  qui  avoit  ete  fait  a  la  Princefle  fa  Belle-foeur,  auffi- 
bien  qu'a  lui-memcj  mais  certaines  conjondlures  ou  il  fe  trou- 
voit  alors  ,   ne  lui  permettoient  pas  de  faire  eclater  fon  reffenti- 
ment.    D'un  autre  coce  ,  lorfque  le  Comte  de  Warvjick  fut  de 
retour  en  Angleterre,  il  trouva  le  Roi  fort  refroidi  envers  lui; 
&  le  Comte  de  Rivers  en  pofleffion  de  toute  la  favcur  ,  &  de 
la  direiftion  des  aff"aires  :   rien  ne  fe  failbit  i  la  Cour  ,   que  par 
fon  canal.     Ainfi  Warwick  n'etoit  plus  ce  qu'il  avoic  ece,  avant 
fon  voyage  dc  France.     II  diffimula  pourtant  fon  chagrin ,  &  la 
haine  qu'il  avoit  con^ue  contre  le  Roi  ,  pour  la  faire  eclater  a- 
vec  plus  de  violence  ,  quand  il  en  trouveroit  roccafion.    Mais 
fa  diffimulation  mcme  fic  comprendre  au  Roi  ,  qui  le  connois- 
foic  afl^ez  bien ,  ce  qu'il  vouloic  cacher  avec  tant  de  foin.  Ainfi,    n  eft  o- 
ne  le  regardanc  plus  que  comme  un  Ennemi  couverc ,  il  lui  cau-  ''''g^  <*= 
fa  cant  de  mortificacions ,  qu'enfin  il  lui  fic  prendre  la  refolution  2,"o'ur"'* 
de  quitter  la  Cour,  epour  fe  retirer  dans  fes  Terres.  <i467. 

L'annee  fuivance  / ,    Charles  Duc  de  Bourgogne  epoula  Mar-   f  '4^*' 
guerite  d'Torck ,  Saur  d' Edouard.  dcBour- 

Pendanc  qu^Edouard  repandoit  {es  faveurs  i  pleines  mains  fur  gogne 
le  Pere  ,   les  Freres  ,  &  les  Enfans  de  la  Reine  ,  le  Comte  de  ^^""''j.c, 
Warwick  penfoit  aux  moycns  de  fe  venger  de  lui.     Ce  ne  fut  douard. 
pourcanc  qu'cn  14(19  ,   qu'il  fe  vic  en  ecac  de  commencer  a  exe-  iLeCom- 
cucer  les  projets  qu'il  avoic  formes  dans  fa  recraice.     Sa  premie-  "j^kYn"" 
re  demarche  fut  de  gagner  rArcheveque  d'Torck  &  le  Marquis  gage  fcs 
de  Montaigu ,  fes  Freres ,  pour  les  faire  entrer  dans  fes  vues,  afin  Fictcs  J 
de  travailler  tous  enfcmble  a  decroner  le  Roi.    L'Archeveque  "j^f^njj 
fe  jecca,   tete  baiflee,  dans  ce  complot.    Mais  Montaigu  parut  le  Roi. 
plus  referve.     Selon  les  apparences ,  il  ne  fe  Iaifl"a  engager  qu'a 
un  fimple  acquiefcemcnt ,  fans  vouloir  fervir  d'inftrument  k  fai- 

re 


(i)  BionJi,  Auteur  Italien  qui  eciivit  rHiftoire  de  ces  Guerres-ci- 
viles  ,  fait  cettc  reflexion  fur  cette  Bataille;  quc  li  hFrance  &  VEcoJfe 
avoicnt  attaque  \' AngUterre  dans  cette  conionifture  ,  lorIqu'eile  venoit 
de  repandre  unc  fi  grande  quantite  de  fon  propre  fang  ,  ils  en  au- 
roient  infailliblement  fait  la  conqu^te.  Mais  Mr.  de  Rapin  remar- 
que  ,  par  le  grand  nombre  de  Batailles  qui  fe  donnerent  apres  celle- 
ci  dans  k  mSme  Guerre  ,  que  les  Anglois  avoient  encorc  a.  verfer 
bien  du  fang,  avant  que  de  pouvoir  expirer. 

(z)  Cette  Bataille  fut  donnee  pres  de  Hexam. 

(3)  Mr.  Cuillaume  Habington  ,  qui  a  donne  la  meilleure  Relation 
des  grands  Troubles  dc  ce  tems-la,  8c  dans  THiftoire  duquel,  impri- 
inee  en  16+0,  nous  avons,  fclon  TEveque  Nichol/on  ,  une  auffi  cx- 
cellente  Copie  du  Portrait  du  Roi  qu'on  puilTe  l'attendie  dans  un  fi 
grjnd  eloignement  de  POriginal  ;  Mr.  Hxbington ,  dis-je  ,  rappoite 
que  k  Roi  Henri  fut  pris  dans  la  Province  de  Lmcajlre  ,  par  Thomai 


Fils  du  Chevalier  EJouard  Talbot ,  du  mdme  Pais,  tandis  que  leRoi 
dinoit  a  Waddington-Hall.  Cc  Thomas  ayant  attache  les  jambes  du 
Roi  aux  etriers  ,  le  mena  de  cette  maniere  ignominieufe  a  Londres. 
Le  nouveau  Duc  de  Sommerjet  &  !e  Duc  d.'Exeter  s'enfuirent  aux 
Pais-Bas  ,  oii  ils  endurerent  toutes  les  peines  quc  des  Perfonnes  de 
leur  caraftere  puilTent  efluyer  dans  un  mifcrable  Exil  ,  &  dans  une 
extrerae  pauvrete.  Thilippe  de  Comines,  cct  Wlndse  HiSiosicn,  Secre- 
taire  de  Louis  XI  &  de  Charles  VIII,  Rois  de  France ,  qui  nous  a  laif- 
fe'  fes  Memoires  ineftimables,  qu'on  a  traduits  en  Anglois  &  cn  plu- 
lieurs  autres  Langues  ;  Comines  ,  dis-je  ,  rapporte  qu'i!  vit  le  Duc 
d'Exeter,  qui  etoit  incognito  aux  Pais-Bas ,  a  la  fuite  du  Duc  deBour- 
gogne,  pieds-nuds  &  jambes  nues ,  demandanr  l'aum6ne,  quoiqu'il 
tdt  ie  fecond  de  !a  Maifon  de  Lancafire  ,  8c  qu'il  eiit  epoufe  Annt 
<i'rorck ,  Sceur  ainee  du  Roi  Edouard.  E!!e  avoit  obtenu  d'etre  fepa- 
ree  de  lui  par  un  Divorce.    Voyez  les  Memeires  cites,  avec  les  No- 

tes 


I 
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■F.nou-  rc  reufTir  lc  projet.     Enfuire,  k  Comtc  de  Warvjuk  s^adrefTi        La  Guerrc  qui  venoit  de  s'allumcr,  fur  intevrompue  depuis  la 

Bataillc  de   Bambury     ""'   (^  A^^i^r.'^   i>.  .,,...%.  j'/'-ir'..i-..      .^_ 


qui  fe  donna  au  mois  d'Odcobr'j  "1+69,  ^''"  1'' 


.AiiolV.  au  Duc  de  Clareace^  Frere  du  Roi,  &  trouva  le  moyen  de  le  j  .    , ......... 

a!infk'"^  faire  entrer  dans  la  Confpiration ,  en  lui  donnant  fi  Fille  ainee  jufju'au  Printems  de  Vannee  1470.  Le  Roi  avoitlicfohrdelem.s 
Piic  de  cn  Mariage.  Ce  Prince,  qui  etoit  mecontent  du  Roi  fon  Fre-  pour  fe  preparer,  &  les  Mecontcns  n'avoicnt  encorc  a  leur  tc- 
CUtcncc.  rc,  s'engagea  fans  beaucoup  de  pcinc  dan.?  une  entreprife  dont  le    te  aucun  Chef  de  coniideraticn ,  pour  les  diriger.    Selon  les  ap- 

but  etoit  de  le  ruiner  :   comme  s'il  eut  dii  trouver  fon  propre    parcnccs,  ce  ne  fut  que  vers  le  mois  de  Fcvricr,  que  le  Duc 

avantage  dans  fa   perte.    11  femble  qu'en  ce  tems-la,   Edouard    de  Clarence  &  le  Comte  de  War-wkk  retournerent  en  Angleccr- 

commcn^oit  a  fe  repentir  d'avoir  trop  mecontcnte  le  Comte  de    rc.     Le  Roi  etoit  fi  eloigne  de  tout  foupqon  a  Jcur  egard,  que 

lVari::ick.     Du  moms,  on  trouve  dans  le  Reci-cil  dcs  kGtzs, 

Publics,   qu'il  lui  donna  diverfes  marqucs  de  fa  favcur.     Mais 

cela  ne  fut  pas  capable  de  faire  defifter  le  Comte  de  fon  pro- 

jct. 
Soulcvc-       Au  mois  de  Septembre  de  cettc  mcme  annee,il  y  eut  un  fou- 


foup^on  a  Jcur  egard,  que  II  Icnr 
le  7  de  Mars,  il  kur  adrcflTa  conjointemcnt  une  Commiflion '^;""'='^"<! 
pour  lever  des  Troupes  contre  les  Rcbelles.  Mais  p:n  ::c  jours  ifon"""o'ur 
apres,  le  Duc  &  le  Comte  s'etant  declaics  Ciiefs  des  Mecon-  le^ei  dM*^ 
tens,   le  Roi  ne  put  plus  demcurer  dans  le  doute.     On  fe  pre- '^'''^"'''^' • 


para  donc  des  deux  cotes  a  !a  Guerre,  avec  toute  !a  diliffence  1" 


iecla- 


a'lorck. 


Ti\\t^'^^  levement  dans  la  Province  iiTorck ,  fiir  ce  qu'on  vouloit  obliger  poflible.    Edouard,  par  je  ne  lai  quelle  fccurite  mal  fondcc',  fe  rcn<Chefs 

vMice"'      toute  cette  Province  a  contribuer  a  rcntretien  d'un  certain  H6-  perfuadoit  que  le  Duc  &  le  Comte  nolcroicnt  paroitre  devant  '^"  '^*" 

pital,    fitue  dan:  la  Ville  Capitale.     Quoique  la  caufe  fijt  alTez  lui ,  &  que  leur  deflein  etoit  de  fe  retircr  cn  Irlande.     Mais  rien  '^°"'"^' 

Jegere,  le  Peuple  prit  feu,  comme  fi  elle  eijt  ete  tres  importan-  netoit  plus  eloigne  de  leur  penfee.     Au  contraire,  fachant  que 

tc.    Cela  donne  lieu  de  juger,  quc  le  foulcvement  avoit  ete  fx.-  le  Roi  s'etoit  mis  en  marche  pour  venir  a  eux,    ils'fe  refolurenr 

cite  par  des  Emiflaires  du  Comte  de  Waririck ,  qui  vouloit  fans  i  rattcndre  de  pied  ferme. 

doure  faire  une  epreuve  de  la  difpofition  du  Peuple.    Quoi  quil         Les  dcux  Armees  fe  trouvant  a  une  petite  diftance  rane  de 

en  foit,ily  eut  jifqui  quin7.e-mille  hommcs  qui  b'attrouperent,  Tautre  ,    on  s'attendoic  des  deux  cotes  a  une  Bataille;  lorfque 

&  qui  ayant  mis  a  leur  tete  un  Chcf  nomme  Robert  Hiildurjie^  quelques  Seigneurs  des  deux  Partis  s'entremirent  pour  procurer 


Lcs  Re- 

bdles 
Ibni  mis 
cn  derou- 
le  par  le 
Maniuis 
dc  Nion- 
iai"u. 


Le  Ro 

envoyc  le 


marcherent  droit  a  Torck.     Mais  le  Marquis  de  Montaigu ,  qui    la  Paix.    Edouard  !a  fouhaitoit  de  tout  fon  cteur,  parcs  qu'il  a- 


er  la  tcte.  Cela  pourroit  faire  prefumcr,  ou  que  le  Comte  de  ^^nt  que  la  Paix  fe  negocioit,  Edouard,  prevenu  que  fes  Enne- 
Farwick  n'e:oit  pas  1  auteur  fecret  de  cette  emeute,  ou  qu'il  mis  la  iouliaitoient  encore  plu.<;  que  Jui,  negligcoit  la  garde  de 
'„„  — :.  „,.  ;„f,..-,..^/,  r^„  ir,-o.-o      jy^jjj  J2  conduite  de  Montai-    fon  Camp,  comme  fi  le  Traite  cu!:  ete  deja  conclu      '      "" 


pe: 


iformc 


om-  Le  roni- 


n'en  avoit  pas  intormc  fon  Frere.     Mais  ia  conduue  de  Montai-  lon  <^amp,  comme  Ii  le  'l'raite  efi!:  ete  deja  conclu.     Le  Cc... 

gtt  fut  toujours  fi  equivoque,   qu'on  ne  peut  former  fur  fon  fu-  te  de  War-vjick ,  informe  de  cela,  fe  mit  en  marchc  pendant  l'a  t^^le  w"a 

jet  aucun  jugemeut  afllire.  nuic  ,    &  par  une  attaque   imprevue  il   mit  rArmec  du  Roi  ^^'''^  ""^' 

Le   Roi  ayant  etc  informe  du  foulevcmcnt  de  la  Province  dans  une  cntiere  deroutc,   &  le  fit  lui-mcme  prilonnier.    Dcs  Csmtdu 

Xrorck,   craignit  qu'il  n'cut  des  fuitcs  facheufes.     Le  Parti  de  qu'il  l'eut  entre  fes  mains,  il  le  fit  conduire  au  Chaccau  dc  Mid-  R'"'  '= 


PembTo'^'^  la  Maifon  de  iflJ^fij/r^,  quoiqu'ab,iifle,etoit  encore  nombreux.;    delhmi ^  appartenant  a  TArcheveque  dHTQrck  fon  Frere,  a  qui  il 


tait  lui- 


kc  pour 
levcr  unc 
y\imce 
dans  le 
Pais  dc 
Calles. 


&  felon  les  apparences ,  le  foulevement  devoit  avoir  une  autre 
caufe ,  que  celle  qui  paroiflbit.  Mais  il  nc  foupgonna  point  le 
Comte  dc  Warwick  d'enetre  Tauteur.  Dans  !a  penlee  oii  iJ  etoit, 
qu'il  avoit  ete  excite  par  les  partifans  de  Henri  VI,  il  donna 
ordre  a  Guillaume  Herbert  Comte  de  Fcmbrckc,  de  lever  une 
Armee  dans  le  Pais  de  Galles ,  &  de  fc  tenir  prec  ^  marchcr  au 
premicr  commandement. 

Pendant  que  le  Comte  de  Femhroke  fe  preparoit,  les  Soule 


cn  con;ia  la  garde.  '  '    '  "'"  "  '^'Xt 

Cet  evencmcnt  imprcvu  ayant,   comme  il  fembloit,  termine  '\'"'  ^ 
la  Guerre,   &  les  deux  Seigneurs  vidtoricux  nc  craignant  plus  [^"0.^ 
rien  depuisquc  le  Roi  etoit  prifonnicr,congedierent  lcurs  Trou-t"u  de 
pes ,    &  ne  penfcrcnt  plus  qu'a  jouir  dc  leur  bonne  fortune.     II  ^1'^''«'- 
ne  parut  pas  qu'ils  eufient  envie  de  remettre  Henn  VI  fur  le     "' 
Trone,  pui^quils  le  laifTerent  toujours  en  prifon. 

Mais   un  autre  accident,  auiTi  peu  attendu,  changca  cncorc  _Ed''"»f<J 


II  va  \ 

lcur  rcn- 
contre. 


Li  neu- 
TiemeUa- 


ves  de  la  Province  iXYorck  rcprirent  les  armes,  &  au-lieu  de    une  fois  la  face  des  aiiaires.     Par  la  negligencede  l^A^rchcveque  ?  '''rn'"^ 
niarcher  vers  rorc/',comme  la  premiere  fois,  ils  priyent  la  rou-    A'Torck,    Edouard  trouva  le  moyen  de  fe  iauver  de  fa  prifon 
te  de  Londres,  quoique  le  Roi  n'eut  aucune  part  au  pretendu    &  fe  rendit  a  Londies,  01}  il  etoit  fort  aime,  &  dont  lc  Com- 
tort  donc  ils  fe  plaignoient.    Comme  leur  nombre  augmentoic    te  ds  War-wick  avoit  ncglige  de  s'aflurer.    Ainfi,  les  deux  Par- 
fans  cefle  ,  a  mefure  quils  s'approchoienc  de  la  Capitale ,  le    tis  fe  trouverent  dans  la  meme  fituation  oii  ils  etoient  au  com- 
Comte  de  Fembroke  fe  hata  de  les  aller  renconcrer,  avant  quils    mencement  des  Troublesi  c'eil-a~dire,  qu'ils  fe  virsnc  oblises 
fe  forcifiaflenc  davantage.    Alors  les  Mecontens  voyanc  qu'ils  ne    a  rallembler  des  Troupes  qui  s'ctoient  deja  difperfees ,    a  quoi 
pouvoient  continuer  la  meme  route  fans  danger,  parce  qu'ils  a-    chacun  travailia  fans  perte  de  tems.  La  diligence  dont  Edouard 
voicnc  avis  que  le  Roi  fe  difpofoic  a  marcher  contre  eux,  &    ufa  ca  cetce  occafion  ,    lui   fut   tres  avantageufe.    Son  Armee  Ljdixic. 
qu'i!s  craignoienc  de  fe  crouver  entre  deux  Armees,  refolurenc    ayant  ete  prete  avant  que  fesEnnemis  eullent  aflcmble  leurs  for-  '^m^^'- 
de  fe  retirer  a  War-iuick.     Mais  le  Comte  dc  Tembroke  les  ayant    ces,  11  euc  le  tems  de  marcher  du  cote  de  Stafford,  oii  i!  atta-  Siaftbrd! 
atteints  touc  proche  de  Bamhury,  ils  fe  virent  contraints  de  s'ar-    qua  &  battit  le  Fils  du  Lord  Wells,  qui  avoic  deja  mis  dix  mil- 

le  hommes  far  pied  pour  aller  fe  joindre  au  Comte  dcWariuick; 

&  Tayant  fait  prifonnier,  il  lui  fit  couper  la  tcte. 

La  defaite  du  jeunc  Ws/ls  fit  perdre  courage  au  D"c  de  C!a-     Le  Duc 


compre  fur  ce  fccours.     Des  qu'ils  cn  eurent  la  nouvelle ,   ils  lc'cou, 
Peu  de  jours  apres  la  Bataille  de  B.nnhury,  il  y  eut  un  autre    s'embarquercnc  pour  aller  hors  du  Royaume,  fe  mectre  a  cou-  ''^  ^^^f 


reter,  &.  d'en  venir  aux  mains  avec  lui.  Apres  un  combac  fort 
opiniatre ,  ils  remporcerenc  la  vicloire ,  &  ayanc  faic  prifonniers 
Bimb\uy,'^  Comte  de  Pembroke  &z  le  Clievalier  Herbert  fon  Frere,  ils 
on  il  eit  leur  firent  couper  la  tete.  Enfuite,  ils  continuerent  leur  mar- 
dcfait,       che  vers  Wavwick.  o\x  ils  entrerenc  fans  oppolition. 

pris  &  _  -  '._....  rr 

dccapite. 
Soulcve- 
ment 
dans  la 
Provincc 
de  Nott- 
hanipton. 
Le  Coni- 
te  dc  Ri- 
vcts  deca- 


rettce  &  au  Comte  de  Wirwick  ,    qui  avoicnt  principalemenc  ''^  ^'"" 


tencc  Sc 


foulcvcmenc  dans  la  Prorince  de  Norihampto;^.  La  Canaille  sy 
etant  attroupee,  alla  invcftir  la  Maifon  de  campagne  du  Comte 
de  Fivers ,  Pere  de  la  Reine ,  &  y  ayant  trouve  ce  Seigneur  qui 
ne  s'attcndoit  a  rien  moins,  elle  lc  mena  en  triomphe  a  Nort- 
hampton,  011  elle  lui  fit  tranchcr  la  tcte. 

Tout  devoit  faire  comprendre  au  Roi,  que  le  Comte  de  War- 
tuick  etoit  Tauteur  fecret  de  ces  Troubles.  Le  pretexte  peu 
^'analliV.''  plaufiblc  dc  la  Revolte  d^Torck,  h  marche  des  Revolccs  vers 
Atcuglc-  Londres,  leur  retraite  dans  une  ViUe  appartenante  a  ce  Comte 
mcnt  du  5^  fur  coutes  chofcs ,  la  morc  du  Comcc  dc  Rivers  donc  i!  etoic 
lujetX  rEnnemi  jure,  etoient  des  raifons  iuiHfantes  pour  faire  conce- 
Comte  dc  voir  au  Roi  des  foup^ons  contre  ce  Scigneur,  fcul  capable  en 
ce  cems-la  d'exciter   de  pareils  mouvcmens  dans  le  Royaume. 


dc  War 
wick  iSc 
du  l)uc 
de  Cla- 
lence. 


vcrt  du  dangcr  qui  les  mena^oit.     Leiar  delfcin  etoit  dc  fe  re- 1""'^-^.  ^' 
tircr  a  Calais,  ou  !e  Comte  de  Warivick  avoit  laiflc  pourCom-  t-ian^cJV.^" 
mandant  un  Capitaine  Gafcon  nomme  Vaudair,    qui  lui  etoit  ^^  Com- 
devoue.     Mais  quand  ils  volurent  entrcr  dans  le  Port,    ils  eu-  dT^Cabij 
rent  la  mortification  de  fe  voirrepouifcs  a  coups  de  canon.  (d).  leut  rctu- 
IIs  furent  donc  obliges  d'aller  debaiquer  a  Dieppe,  d'oii  ils  fe  'f ''-'"''«= 
rcndirenc   a   la  Cour  de  France  ,   qui  etoit  alors   a   Amboiie. "''    °"'' 
Ce  fut   la  que  fe  forma   un  nouveau   projet   contre  Edouard 
Louis  XI  avoit  un  grand  interec  a  ailifter  le  Comce  de  War- 
•wick  ,    parce  qu'etanc  Ennemi  jur6  du  Duc  de  Bourgogne  ,    il 
ne  pouvoit  que  lui  etre  avantageux  que  le  Roi  fon  Beautrcrc  fCic 
ruine. 
Mais  ce  Prince  etoit  crop  habile ,  pour  fe  charger  feul  de  re- 


Cependant,   il^ne  porta  pas  fa  vue  fur  lui.     Ce  qui  le  crompa  tablir  les  affaires  du  Comte  de  Warwick,^:  pour  s'engager dans 

fans  douce  ,    c'eft  que  le  Comte  de  Warwick  etoit  alors  avec  une  Guerre  qui  auroic  deconcerte  fes  aucres  projets.  °  11  lui  Rt 

le  Duc  de  Clarence  fon  Gendre,  a  Calais,  dont  il  etoit  Gou-  donc  entendre,  que  le  meilleur  &  le  plus  promt  moyen  donc  il 

"'"'""'""■  pouvoic  fe  iervir  pour  fe  venger  d'Edouard,  etoic  dc  fe  recon- 


yerneur. 


tc?  dc  SleiJan  traJuites  par  Mr.  U-veJale  ,  &  imprimes  pour  les  Li- 
braires  Anglois,  Voi.  l.  p.  140. 

(+)  Cetoit  le  ClievaUer  yenn  Grtvy  de  Grooby ,  qui  fuc  tue  a  la  Ca- 
taitlc  de  S.  Albans.  Sur  quoi  la  Vcuvc  prelcnta  un  Placet  au  Roi , 
pour  lui  demaiader  certaines  Tcrrcs  que  lon  Mari  lui  avoit  donnees 
pour  fon  Douaire.  Le  Roi  fut  ii  trappe  de  la  'oeaute  &  de  la  bon- 
nc  grace  de  la  Suppliante  _,  qu'il  prit  la  relblution  de  l'epoufer  ;  ce 
qu'il  iit  le  premicr  de  Mai  ,  contre  Pufage  de  fcs  ancctres  ;  etant  i 
remarqucr  ,  que  c'efi:  le  premier  Roi  d'Angleterre  depuis  Tlnvailon 
dcs  NormaiiJs  ,  qui  fe  foit  marie  avec  une  dc  fcs  Sujetcs. 

(5-)  Ce  fut  la  FiOe  du  Lord  ScaUs.  Le  Pere  fut  fait  Pair  du  Ro- 
yaume  fous  ce  Titre. 

(6)  Philippe  ile  Comines  dit  que  Mr.  de  Vaurlair  non-feulemcnt  fit 
fircr  fon  canon  contre  lui  i    mais  eucore  ,  que  quoiquc  la  liuclieire 


Cl- 

de  Clarence  ,  Fille  du  Comte  ,  cut  accouche  a  borj  du  v.iiflcau  qui 
etoit  a  Tancre  devant  la  Vilie  ,  on  obtint  dc  lui  avec  bcaucoup  de 
pcine  dcux  flacons  dc  Vin.  Comines  fait  remarquer  ce  proccde.com- 
me  un  mauvais  trairement  qu'un  Maitre  recoit  de  ibn  Domcftique. 
De  !'aurre  c6te  ,  il  decouvre  i"a  perfidie  &  ibn  ingratitude  pour 
Ic  Roi  A' AiigUterre  ,  qui  lui  donna  le  Gouvcrnement  de  C.Uais  ,  \c 
meilleur  qui  depcndit  dc  TAnglcterre  ,  portant  i  -000  ecus  cliaquc  an- 
nee  ;  5c  pour  le  Duc  de  Boitrgogne  ,  qui  r.vcit  afligne  mille  ecus  de 
penlion  a  ce  Gouverneur  :  car  dans  !c  mcme  tcms  qu'il  rcpouira  le 
Comte  de  ^Kir-mick  avec  fon  canon  ,  il  chargea  ibn  fidele  Mt-flaeer 
d'aflLirer  ce  Scigneur  de  fa  fidclite,  qu'une  autre  fois  il  lcur  rcndioit 
fon  comptc  de  Calais;  &  que  pour  le  prefenr  ,  le  meillcuravis  qu'il 
pjt  lui  donner  ,  etoit  d'a'.ler  debarquer  cn  quelquc  autre  eiidioit  de 
Fraiti-e, 
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Ei)ou-  cilier  avec  !a  Reine  Margusrite ,   parcc  que  par  la  il  mettroit 
ARo  IV.  cJans  fes  interets  tous  les  partifans  de  la  Maifon  de  Lancaftre.  Ce 
confeil  etoic  fort  iniereffe,  en  cc  que  par-la  il  allumoit  en  An- 
gieterre  le  feu  de  la  Guerre-civile ,  qui  vraifemblablemenc  de- 
voit  empecher  Edouard  daffifter  les  Ducs  de  Bourgogne  &  de 
'Bretagyte,  auxquels  il  faifoit  aauellemenc  la  Guerre.     Depuis 
que  les  Anglois  ont  ete  chafles  dc  France  fous  le  Regne  de 
Charks  VII,    la  conftante  Politique  des  Rois  de  France  a  ete 
Le  C.cm-  de  lcs  tenir  occupes  chex  eux.     Le  Comte  de  Wartuick  ,  qui 
KdeWa-  ne  voyoit  aucune  autre  refTourcc,  confentit  a  la  reconciliation 
que  Louis  lui  propofoit.     D'un  autre  cote  la  Reine  Marguert- 
te  ,    qui  s'etoit  retiree  avec  le  Prince  fon  Fils  cheT.  'Rene  fon 
Pere,  comprcnoit  bien  que  ce  n'etoit  que  par  cc  feul  moyen, 
quelle  pouvoit  faire  revivre  les  cfperances  de  la  Maifon  de 
Lancaftre.     Ainfi,  quoique  cette  Reine  &  le  Comte  de  War- 
'wick  eulfent  une  forte  haine  Tun  pour  Tautre  ,    leur  interet 
commun  les  mit  dans  la  neceffite  de  fe  reconcilier.     Margueri- 
te  s'etant  renduc  a  Amboife,  convint  avec  le  Comte,  par  la 
mcdiation  du  Roi  de  France,  de  certains  Articlcs,   dont  voici 
les  principaux.     Que  le  Duc  de  Clarence  &c  le  Comte  de  War- 
ivick  feroient  leiirs  efFortJ  pour  tirer  Henri  VI  de  prifon  ,  &  pour 
le  remettre  fur  le  Trone.     Que  pendant  la  vie  dc  ce  Prince,& 
pendant  la  Minorite  duPrince  de  Galles, s'i\  arrivoit  qu'il  mon- 
tac  fur  le  Trone  avant  que  d'etre  Majeur,  le  Duc  &  le  Comts 
Le  Princ e  feroient  Regens  du  Royaume.    Enfin ,  que  le  Prince  de  Ga/Ies 
de  GiUes  gpouferoit  la  Fille  cadette  du  Comte  de  Wdriuick.    Ce  dcrnicr 
Articlc  fut  d'abord  execute. 

Le  Duc  de  Bourgogne,  qui  avoit  de  bons  Efpions  a  la  Cour 
de  Francc ,   avertit  Edouard  de  ce  qui  s'y  paflbit.    Mais  le  Roi 

d'attention.     Cependant,  par  le 


trouvant  alors  a  Alcmaar,  le  tira  de  ce  danger,  &  le  conduific  Edow- 
a  la  Haye,  ou  il  Ic  detVaya  honorablemcnt,  en  attendant  les  or-  aro  IV. 
dres  du  Duc  de  Bourgogne ,  qui  etoit  en  Flandre.  Pendantqu'£-  Son  E- 
douard  fe  fauvoit  par  Mer,  la  Reine  fon  Epoufe  ayant  ete  in-  fe^redans 
formee  de  fa  fuite,  fe  retira  dans  TAfyle  de  Weftminfter  ,  oii  rAfyle  de 
peu  de  jours  apres  elle  accoucha  d'un  Prince,  qui  fut  nomme  Weftinin- 
^douard.  «couche^ 

Cependant  le  Duc   de  Clarence  &  le  Comte  de  War-wick  ,  <l'un  Filj. 
ne  trouvant  plus  d'oppoIition  ,   fe  rendirent  a  Londres,  ou  ils 
furcnt  re^us  en  triomphe.  Le  meme  jour,  6  d'Odi:obre  1470, 
ils  tircrent  He/jri  VI  de  la  Tour ,  &  le  remirent  fur  le  Trone. 
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IL  Sous  He  N  R  I  VI  retabli. 

Un  nouveau  Parlement  s'etant  aflemble  le  20  de  Novembre,  Henri 
approuva  le  retabliflement  de  Heitri,   declara  Edouard  Traitre      ^^- 
&c  Ufurpateur ,  confifqua  fes  biens,   &  annulla  tous  les  Aftes  ment^e-' 
qui  sctoient  faits  fous  fcn  Regne.     De  plus,  il  etablit  la  Suc-  glelaSuc- 
cefllon  de  la  Couronne  dans  la  Pofterite  male  de  Henri  VI ;  &  ccHlon. 
enfuite,  dans  la  perfonne  du  Duc  de  Clarence  &c  de  fes  Defcen- 
dans.     Ce  n'eft  pas  ici  le  lieu  de  faire  des  reflexions  fur  cet  Ac- 
te,  quiexcluoit  les  Femmes  de  la  Maifon  de  Lancaftre,&c  leurs 
Defcendans,   de  la  SuccelTion,    pour  faire  pafler  la  Couronne 
dans  la  Maifon  d^Torck,   apres  la  Pofterite  male  de  Henri.     l\ 
fuffit  de  dire  en  un  mot,    qu'en  cette  occafion,  non  plus  qu'en 
toutes  les  autres  oii  il  sagilToit  des  Droits  des  deux  Maifons, 
les  Parlemens  n'ont  ja""ais  ete  libres.  Celui-ci  n'agiflbit  que  par 
lcs  direftions  du  CG:nte  de  War-xick.     Cela  paroit  manifeite- 
ment ,  en  ce  qj'il  r/ordonna  rien ,  que  ce  qui  avoit  ete  rcgle  a 
Amboife  par  I'Accord  I^it  entre  le  Comce  dc  Warwick  &  la 


UncFein-  ne  pirut  pas  y  faire  beaucoup  ..._,..  ^  , 

e  eften-  moyen  d'une  certaine  Femme ,  Domeftique  de  la  Ducheffe  de    Reme  Marguente.    Ncanmoins  on  peut  voir  par-la,  que  depuis 
CLirence,  qui  alloit  joindre  fa  Maitrcffe,   il  trouva  le  moyen  de    ce  tems-U,    on  croyoit  le  confentem.ent  du  Parlement  neceffai- 
ga2;ner  le  Duc  fon  Frere,   &  de  tirer  parole  dc  lui,  qu'il  aban-     re  pour  reg.er  la  Succeffion  a  la  Couronne. 
donneroit  le  Comte  de  War-u^ick ,  des  qu"il  cn  trouveroit  unc     _  Pendant  qu'on^  prcnoit  des  mefures  en  Angleterre  pour  oter  ^ 
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Pendant  ce  tems-la  le  Duc  dc  Baurgogne,  plus  inquiet  qu'E- 
douard  meme  fur  ce  qui  fe  paflbit  en  Francc ,  fit  equiper  une 
Flotte ,  qui  fc  tint  a  rembouchure  de  la  Seine ,  pour  s'oppofer 
au  paffage  du  Comte  de  Warwick.  Mais  cctte  precaution  fut 
inutile.  La  Flotte  Flamande  ayant  ete  battue  d'une  grande  tem- 
petc,  fut  obligee  de  rcntrcr  dans  fes  Ports  pour  fe  radouber. 
Dans'  cet  intervalle ,  le  Duc  de  Clareitce  &  le  Comte  de  War- 
ivick  mircnt  a  la  voile,  avec  von  pctit  Corps  de  Troupes  que 
Louis  XI  lcur  avoit  donnc ,  &  arriverent  heureufement  a  Dar- 
mouth.  Dcs  qu'ils  furent  a  terre,  ils  publierent  un  Manifefte 
dans  lequel  ils  declaroient,  qu'ils  etoient  venus  pour  remettre 
Henri  VI  fur  le  Trone.  Ce  Manifefte  produifit  un  fi  grand  ef- 
fet ,  qu'en  peu  dc  jours  ils  fe  virent  a  la  tete  dc  foixante-mille 
hommes.  Ce  fut  alors  quils  firent  proclamer  Henri,  &c  publier 
en  fon  nom  un  Ordre  a  tous  les  Sujets,  de  prendre  les  armcs 
contre  Edouard,  qui  etoic  qualific  de  Traitre ,  de  Tyran  &  d'[7- 
Jurpatcur. 

Edouard  s'etoit  fi  peu  attendu  a  cette  revolution ,  qu'il  avoit 

neglige  de  tenir  une  Armee  prete  a  tout  evenement.     11  fe  vit 

donc  oblige  d'ordonner  de  nouvelles  levees,  auxquelles  il  donna 

pour  quartier  d'affemblec  lcs  environs  de  Nottingham ,  licu  affcz 

eloigne  de  Darmouth ,   oii  le  Comte  de  War-wick  avoit  debar- 

Edouard  quc  ies  Troupes.     Mais  fes  partifans  ie  trouvoient  fort  decoura- 

decourage  g^„  p^^.  j^g  progres  du  Comtc  de  War-wick ,  que  la  renommee 

progris      groflilfoit  meme  au-dela  de  la  verite.    Ainli  fe  voyant  infcrieur 

du  Com-  de  beaucoup  a  fon  Ennemi ,  qui  marchoit  a  lui  a  grandes  jour- 

nees,    il  prit  la  refolution  de  fe  retirer  dans  les  Provinces  du 

Nord.     Mais  la  nouvelle  qu'il  regut ,  que  le  Marquis  dc  Mon- 

taigu  s'etoit  declare  contre  lui ,   le  fit  marcher  dans  la  Province 

de  Lincoln,   fans  favoir  trop  bien  comment  il  pourroit  eviter 

fes  Ennemis,  dont  il  etoit  comme  envelope.     Enfin,  fc  rrou- 

vant  campe  fur  le  bord  de  la  Mer  tout  proche  de  Lyn ,  il  ap- 

prit  que  le  Comte  de  Warivick  netoit  plus  gucre  eloigne  de  lui. 

Cette  nouvelle  fut  fuivie  de  ccrtains  mouvemens  dans  fa  propre 

Armee ,  qui  delibcroit  fi  ellc  l'abandonneroit.  Ccla  lui  fit  pren- 

dre  la  rcfolution  de  s'embarquer  avec  peu  de  fuite,  fur  trois  pe- 

tits  Vaiireaux  qui  avoient  fervi  a  porter  des  provifions  a  fon 

Camp ,  &  il  l'executa  dans  le  tems  qu'on  entendoit  deja  parmi 

fes  Troupes  les  cris  de  Vive  Henri !     Des  qu'il  fut  embarque , 

il  fit  mcttre  a  la  voilc ,  a  deffein  de  fe  retirer  en  Hollande  chcz. 

11  e£l  fui  le  Duc  de  Bourgogne  fon  Beau-frere.     Dans  ce  trajer,  il  fut  fur 
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nouvelle  dc  famorc,  que  celle  de  fon  arrivee  enHolIandc.  Pour  Conduite 
fiurc  bien  comprendrc  rembaras  du  Duc  de  Bourgogne,  il  fau-  ?°''A"'"5 
droit  entrcr  ici  dans  un  detail  de  fes  Afiaires,  qui  nous  mene-  Bourgo- 
roit  trop  loin.  II  fufEra  donc  de  remarquer  en  dcux  mots,  qu'il  gne  i  re- 
etoit  adiuellement  en  guerre  avcc  Louis  X/,  qui  Tavoit  attaque  ^^LS^ 
a  rnnprovifte,  &  lui  avoit  enleve  plufieurs  Placesi  &  qu'en 
protegeant  ouvertement  le  Roi  fon  Beau-frere ,  il  craignoit  de 
donner  occafion  au  Comte  de  Warwici  de  fe  liguer  avec  la 
France  contre  lui.     Cela  fut  caufe  qu'il  traita  fon  hote  avec 
beaucoup  de  froideur,  du  moins  exterieuremcnt ,  afin  dc  faire 
croire  au  Comte  de  Warwick  qu'il  ne  lui  donnbit  qu'un  fimple 
afyle ,  fans  aucun  deffein  de  raflifter  pour  le  /aire  remonter  lur 
le  Trone. 

Edouard  voyoit  avec  beaucoup  dc  chagrin ,  cette  Politique  du 
Duc  de  Bourgogne.  Son  interet  demandoit  qu'il  tentat  quelque 
grand  coup,  avec  que  le  Comte  de  Warvjick  i\xt  bien  aftermi. 
Mais  cetoit  ce  quil  ne  pouvoit  faire  fans  le  fecours  du  Duc, 
qui  etoit  peu  difpofe  a  lui  en  donner.  II  entreprit  dc  lui  per- 
fuider,  qu'il  s'abulbit  lui-meme  par  une  fauffe  Politique ,  &  que 
fon  grand  interet  etoit  de  faire  un  vigoureux  effbrt  pour  lc  re- 
mettre  fur  le  Trone  d'AngIeterre.  II  fe  fervit  pour  ccla  de  di- 
verfes  raifons  ,  dont  il  fuffit  de  rapporter  la  principale.  C'e- 
toit,  que  le  Comte  de  Warivick  ne  fc  croiroit  jamais  affure, 
pendant  qu'il  lc  verroit  en  etat  de  lui  nuire :  Que  par  cctte  rai-  '"_  lelDuc 
fon,  il  fe  ligucroit  infailUblement  avec  la  Franccj  &  qu'il  e-  ^''*'''ft"' 
toit  meme  apparent  que  cette  Ligue  etoit  deja  conclue,  puis- 
qu'il  avoit  fait  paffcr  fix-mille  hommes  a  Calais  :  Qiie  le  feul 
moyen  qui  reftoit  au  Duc  pour  prevenir  les  effets  de  cctte  u- 
nion,  n'etoit  pas  de  diflimulerj  mais  de  retablir  fur  le  Trone 
d' Angleterrc  un  Frince  fon  Ami ,  qui  employeroit  en  fa  faveur 
ces  memes  forces  qui  etoient  deftinees  contre  lui.  Ces  raifons 
ebranlerent  le  Duc  de  Bourgogne.  Mais  elles  ne  furent  pas  ca-  Le  Duc 
pables  de  le  porter  a  fecourir  ouvertement  Ic  Roi  fon  Beau-fre-  l'aflifte 
rc  ,  au  hazard  de  fournir  au  Comte  de  Warwick  un  pretexte  mem!" 
legitime  de  s'unir  avec  la  France  pour  Taccabler.  II  prit  donc 
le  parti  de  donner  fecretement  quelque  fecours  au  Roi  depouil- 
ie.  Par  cette  voye  ,  il  crut  pouvoir  accorder  deux  interets , 
favoir ,  celui  de  iecourir  Edouard ,  &  celui  de  menager  le  Com- 
tc  de  War-wick.  Suivant  cctte  refolution  ,  il  fic  en  forte  que 
des  Particuliers  ,  auxquels  il  fournit  de  Targetit ,  equipcrent  a 
quatre  Vaifleaux  ,  au  Port  de  la  Veere  en  Zelande,  &c  il  en- 
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gagea  fecretcment  quatorze  Vaiffeaux   Corfaires  a  efcorter  E- 

lc  point     Ye  "point  de  tomber  entre  les  mains  de  quelques  Corfaircs,  qui    douard  jufqu'en  Angleterre  (i).     Enluite  il  partit  pour  la  Flan- 

plfdcs"*  le  pourfuivirent  jufqu'a  la  Rade  d'Alcmaar,ou  ils  n'attendoient    drc  ,   laiffant  Edouard  a  la  Haye.     Quand  tout  fut  pret ,   E- 

CorlaiicJ.  que  la  hautc  maree  pour  Tattaquer.  Par  bonheur  pour  lui,  Louis    douard  ayant  difparu  ,  on  eii  donna  avis  au  Duc,   qui  fit  pu- 

de  Bruges  Sei^neur  de  Gruihufe,  Gouverneur  de  Hollande,  fe    blier  des  Defenles ,    a  peine  de  la  vie,    de  lui  donner  aucun 

"  '  fecours. 


(1)  PhiUpfi  de  Comines  dit  qu'i!  lui  fit  tenir  en  fecrct  unc  remife  de 
^■oooo  florins ,  avec  h  Croix  dc  S.  jindre. 

(i)  Hahington  ripporte  que  les  Bourgeois  ,  par  principe  de  con- 
fcience  ,  eu  egavd  au  ferment  folemnel  qu'ils  avoicnt  prete  lu  Roi 
Benri  ;  &  a  rinftigation  du  Duc  de  Sommerfel  ,  de  rArcheveque 
ti'1'orck  8c  autres  pirtifans  du  Comte  de  JVarwick  ,  firent  quelque 
iBontre  de  reliliance  ;  mais  le  delir  de  lcur  confervation  lcs  affranchit 


bientot  de  ce  fcrupule,  leur  apprcnant  que  les  fermens  extorquespar 
la  criinte  n'obligent  point  la  confcience.  Le  iavant  Dofteur  Kennet, 
dans  unc  Remarque  fur  la  relation  de  cette  afiaire  par  Haiingtm , 
comparant  ce  qui  a  ete  ecrit  par  Philifpe  de  Comines  avec  la  rclatioii 
du  premier  ,  fouticnt  que  Comines  dit  avec  plus  de  raifon  que  Tau- 
tre,  que  les  Bourgeois  etoient  interejfes  att  retablijfement  ^'Edouard  ,  a. 
cniife  des  fommes  ^hU   itxr  dtveit.    lls  etoim  encore  imfortHrses  fur 

«eln 
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bou-     fecours.  Mais  ceux  qui  etoient  engages ,  favoient  bien  que  cet- 
RD  iV.  te  Defenfe  n'etoit  pas  pour  eux. 

Quelque  fecret  qu'on  eut  obferve  en  Hollande,  le  Comte  de 

War-uiick  avoit  eu  des  avis  conRis,  qu'il  s'y  tramoitquelquecho- 

fe  en  faveur  d^Edouard.     Cela  fut  caufe  qu'il  ordonna  au  Mar- 

quis  de  Mo?itaigu  fon  Frere ,  de  icver  une  Armee  dansleNord. 

Tioupcs  Mais  peu  de  tems  apres  ,    les  avis  qu'il   ret^ut  de  Hollande  fe 

'*"       trouvant  un  peu  plus  certains ,  le  Duc  de  Clarevre  eut  ordre  du 

ord'      Roi  d'allcr  lever  des  Troupes  dans  le  Pais  de  Galles ,  pour  s'op- 

Angle-  pofer  a  Edouard  en  cas  qu'il  entreprit  de  retourner  en  Angleter- 

'"•        re ,  &  le  Comte  de  War-wick  fe  fit  expedier  une  femblable  Com- 

miffion.     Dans  ce  meme  tems,  le  Grand-Prieur  de  1'Ordre  de 

S.  Jean  partit  pour  aller  chercher  la  Reine  &  le  Prince  de  Gal- 

les .,  qui  etoient  demeures  en  France. 

Edouard      Cependant  Edouard  s'etant  embarque  a  la  Veere,  avcc  deur- 

barque  mille  hommes  qu'il  avoit  fecretement  enroles,  mit  a  la  voile,  & 

"' '"      a  alla  defcendre  a  Ravenfpur  dans  la  Province  d'Yorck.     II  eut 

d'abord  quelques  difficultes  a  furmonter ,  parce  que  ,  comme  il 

n'avoit  amene  que  peu  de  Troupes ,  fes  Amis  meme  craignoient 

de  fe  joindre  a  lui.    II  trouva  pourtant  le  moyen  d'entrer  dans 

Yorck  ,  oii  il  fe  pourvut  de  quelque  argent  ,  &  augmenta  fon 

Armee;  fans  que  Mentaigu  ,  qui  etoit  campe  a  Pontfradt,  fit 

aucune  demarche  pour  le  traverfer. 

Le  Duc      Des  que  la  nouvelle  du  debarquement  A^Edouard  fut  parvenue 

:  Cl»-     a  la  Cour  ,  le  Duc  de  Clarerue  alla  fe  mettre  a  la  tete  de  TAr- 

"c  ^'te  "'^"  '5"''^  avoit  fait  lever  dans  le  Pais  de  Galles.     Le  Comte  de 

;  War-    War-wick  alla  aufli  joindre  un  Corps  de  Troupes  qu'il  avoit  as- 

ick,&c.  femble  tout  proche  de  Londres  ,  &  envoya  des  ordres  reiteres 

"         au  Marquis  de  Montaigu  ,   de  combattre  Edouard  avant  qu'il  fe 

fut  renforce.  Mais  celui-ci  demeura  toujours  immobile  a  Pont-' 

frad:. 

Pendant  ce  tems-lk  ,  Edouard  etoit  parti  d'Yorck  pour  s'ap- 

procher  de  Londres ,  ies  Troupes  croiffant  toujours  ,   a  mefure 

qu'on  le  voyoit  plus  en  etat  de  foutenir  fes  Droits.     Le  Comte 

de  Wartuitk  n'avoit  qu'une  petite  Armee ,  parce  qu'il  comptoit 

fur  fa  jondtion  avec  le  Duc  de  Clareme  ;  outre  qu'il  ne  doutoic 

pas  que  Montaigu  ne  fiit  afTez  fort  pour  arreter  Edouard.  Mais, 

contrc  fon  attente  ,  Montaigu  Tavoit  laifle  palfer  fans  s'y  oppo- 

fer  ;   &  le  Duc  de  Clarence  ne  fe  hatoit  pas  autant  qu'il  au- 

roit  ete  neccflaire.     Ainfi  ,  le  Comte  de  Wartjick  fe  voyanc 

expofe ,  avec  le  peu  de  Troupes  qu'il  avoit ,  a  1' Armee  d^Edou- 

ard  qui  marchoit  droit  a  lui  ,    prit  le  parti  de  fe  retrancher  tout 

proche  de  Coventry ,  &  d'envoyer  des  ordres  expres  a  Montai' 

Le  Duc  gu  de  le  venir  joindre.     Dans  le  meme  tems  ,  le  Duc  de  Cla- 

■  ^'y^^r^wcf  s'etoit  approche  de  lui  ;  mais  il  differoic  toujours  la  jonc- 

ocia-     tion ,  fous  divers  pretextes.    Enfin  ,  £</a«W  etant  arrive  tout 

'"  ^'t\i  P''°'^^^  ^^^  retranchemens  du  Comte  ,  feignit  de  les  vouloir  at- 

in"foQ    taquer.     Mais  tout  a  coup  le  Duc  de  Clarence  Tayant  fait  pro- 

imee,    clamer  dans  fon  Armee,  les  deux  Freres  fe  joignirent  enfemble, 

:  piend    &  prirent  la  route  de  Londres  ,  laiflant  le  Comte  de  Warwick 

;  chemin  ^^^^  ^'^^  Camp  bien  retranche.     Ils  furent   regus  b  dans  Lon- 

;  Lon-    dres  ,    malgre  les  oppofitions  du  Duc  de  Sommerfet  &  de  TAr- 

E^  A     cheveque  A'Torck  j  qui  voyant  enfin  quc  leurs  foins  etoient  inu- 

[ij"    '   les  ,   en  fortirent  pour  iler  porter  cette  facheufe  nouvelle  au 

Comte  de  War-wick  (i). 

III.   Edouard   IV  rAabli. 

Edouard      Ce  fut  le  1 1  d' Avril  c\\x'Edouard  entra  dans  Londres  ,  envi- 

Btabli,&  ron  un  mois  apres  etre  parti  de  la  Veere.     Des  qu"il  fut  maitre 

lenri  re-  ^^  cette  Ville,  il  fit  remetcre  a  la  Tour  le  malheureux  Hf»r;  K/, 

rom.       que  fes  pretendus  Amis  avoient  abandonne  ,  fans  que  perfonne 

fe  fut  mis  en  peine  de  le  faire  failver  ,   pour  lui  conferver  du 

moins  la  liberte ,  fi  I'on  ne  pouvoit  pas  lui  fauver  fa  Couronne. 

Edouard  Edouard  avoit  eu  a  peine  le  tems  de  fe  faire  voir  a  Londres , 

ra  fe  re-    qu'il  fe  vic  oblige  d'en  fortir  pour  aller  fe  remettre  a  la  tete  de 

j'("' j  de  '^"  Armee.     Le  Comte  de  Warnuick  &  le  Marquis  de  Montai- 

on  Ar-     gu  s'etant  enfin  joints ,  avoient  marche  a  grandes  journees  pour 

*>«•         tacher  de  fauver  Londres  par  le  bruit  de  leur  approche,  &  pour 

tacher  d'engager  Edouard  a  une  Bataille  ,  avant  que  la  Ville  ie 

de;erminat  a  le  recevoir.     Leur  coup  etant  manque  ,  ils  perfis- 

terent  dans  le  deflein  de  donner  Bataille  ,    la  viftoire  etant  la 

feule  reflburce  qui  leur  reftat.    Les  deux  Armees  fe  rencontre- 

Oniieme  rent  a  Barnet,  lieu  eloigne  d'environ  dix  milles  de  Londres.  Ce 

fut  la  que  le  14  d'Avril,  jour  de  PaqueSjfe  donna  unefanglan- 

te  Bataille,  dans  laquelle  Edouard  fut  vi<9:orieux.    Le  Comte  de 

Warijjtck  &  le  Marquis  de  Montaigu  y  perdirenc  la  vie ,  en  com- 

battant  courageufement.     On  a  donne  au  premier  le  furnom  de 

i  BaiueV.  Faifeur  de  Rois ,  pour  avoir  mis  Edouard  IF  fur  le  Trone ,  &  y 

avoir  retabli  Henri  VI. 
La  Reine      La  Reine  Marguerite  e  oit  arrivee  avec  le  Prince  fon  Fils  dans 
tc  lc  Prin-  la  Province  de  Dorfet ,  le  jour  avant  la  Bataille.     Deux  jours  a- 
"  ^"'&    P"^^^ '  ^''^  regut  la  trifte  nouvelle  de  la  perte  de  la  Bataille  ,    & 
fontjoinnde  la  mort  duComte  dtWar^wick.  Ce  revers  Tetonna  tellement, 


Bataille 
CDiie  les 
Maifons 
de  Lan- 
cadre  Sc 
d'Yorck, 


Gloceffet 
fermc  le» 
portes  i 
U  Reinc. 

La  der- 
niere   Ba^* 
laiile  prei 


tda  par  leurs  Temmes ,  avei  qui  ce  ieau  Vrince  de  comflexlon  amoureu- 
fe  avoit  auparavtir,t  forme  des  intrigues.  Car  a  l'egjrd  de  leur  con- 
fciencc  ,  dit  le  Dofteur  ,  certiinement  leur  premier  Serment  au  Roi 
Kenri  auroit  juftitie  le  fecond. 

(2)  Mr.  de  RapiHJ,  dans  fon  Hiftoire ,  fait  remarquer  corabien  les 
Mariages  avec  des  Princeires  Fransoifes  ont  toujours  eu  de  fatalite 

Tm^  X.  P.  l* 


qu'elle  ne  vit  point  d'autre  reflburce  que  de  le  retirer  dans  un  Enow- 
Afyle.    Peu  de  jours  apres,  elle  y  vit  arriver  le  Duc  de  Soumier-  ^""  l^* 
fet ,  &  quelques  autres  Seigneurs  echapes  du  Conibat  ,   qui  lui  ^'^^  'j^ 
redonnerent  du  courage.   Ils  lui  perfuaderent ,  qu'ayant  le  Prin-  Sommeri 
ce  de  Galles  a  leur  tete,  il  leur  feroit  facile  de  raflembler  lci  de-  '<='  •  &<=; 
bris  de  rArmee  du  Comte  de  Warwick,  &  de  la  metrre  en  ^tat 
de  tenter  encore  une  fois  la  fortune  des  Armes,     Certe  refolu- 
tion  etant  priie  ,   Gafpar  Tudor  ,    Conire  de  Pembroke,  fut  en- 
voye  dans  le  Pais  de  Galles  pbur  y  lever  des  Troupcs,  pendant    Qui  i^ve 
que  le  Duc  de  Sommerfet ,  dc  les  autres  Seigneurs  du  memePar-  dcsTrou* 
ti,  en  faifoient  autant  ailleurs.  ^"' 

Ceft  une  chofe  etonnante  ,  que  la  promtitude  avec  laquelle 
ils  mirent  une  nouvelle  Armee  fur  pied.    Mais  comme  Edouard 
etoit  deja  pret  ,    &  qu'il  ne  donna  pas  a  la  Reine  le  tems  de  fe 
fortifier  davantage  ,   elle  prit  la  relblution  de  fe  rctirer  dans  le 
Pais  de  Galles ,  pour  joindre  \  fes  Troupes  celles  que  le  Comte 
de  Pembroke  y  preparoit.     Son  deflein  etoit  de  pafler  la  Saverne 
a  Glocefter.     Mais  en  ayant  trouve  les  portes  fermees  ,   &  le 
tems  etant  trop  court  pour  en  faire  le  Siege  ,   elle  fe  vit  con- 
trainte  de  remonter  jufqu'a  Tewksbtiry ,  ou  Edouard ,    qui  etoit 
a  fes  troufles  ,  Tatteignit  avant  quelle  eut  paffe  la  Riviere.     Ce 
fut  en  cet  endroic,  que  le  9  de  Mai  ,   fe  donna  la  derniere  Ba- 
cailie  ,    qui  decida  du  forc  de  la  Maifon  de  Lavcaftre.     L'Ar-  defcwics- 
mee  de  la  Reine  y  fut  mife  en  deroute;  &  cette  Princefle  elle-  bury,&c. 
meme ,  le  Prince  de  Galles  fon  Fils  ,    &  le  Duc  de  Sommerfet , 
eurent  le  malheur  de  tomber  entre  les  mains  du  Roi  vidtorieux. 
Le  Duc  eut  d'abord  la  tete  tranchee.     Le  Prince  de  Galles  fuc 
mafTacre  de  fang-froid  par  les  ordres  d'Edouard  ,  &  la  Reine 
conduite  a  la  Tour  de  Londres.     Pour  He?tri  VI,  il  ne  confer-    HenriVI 
va  fa  vie  que  jufqu'au  retour  d'Edouard  ,   qui  le  fit  inhumaine-  anaiTine. 
ment  afiaHincr  dans  fa  prifon  (2). 

Le  Comte  de  Pembroke ,  qui  n'avoit  pu  fe  trouver  a  la  Batail-  l-e  Cam- 
le  de  Teiiiksbury ,  voyant  tout  Ibn  Parti  ruine ,  prit  la  refolution  b'oke""° 
de  fe  retirer  en  France ,  avec  le  jeune  Comte  de  Riche??wnt  fon  raffe  ea 
Neveu,  feul  refte  de  tant  dePrinces  de  la  Maifon  de  Lancajire^   Fiance 
qui  avoient  perdu  la  vie,  ou  dans  les  Batailles  ,   ou  fur  des  E-  ^^"^  '^ 
chaffauts ,  depuis  le  commencement  de  la  querelle.  II  etoit  Fils 
de  Marguerite  de  Sommerfet ,  6c  ^Edmond  Tador  ,  Comte  de  Ri- 
chemont ,  Frere  aine  du  Comte  de  Pembroke.     Ces  deux  Com- 
tes  s'ctant  embarques  dans  le  Pais  de  Galles,  furent  poulTes  par 
le  vent  fur  les  Cotes  de  Bretagne  ,    &  obliges  de  relacher  dans 
un  Port  de  ce  Pais-Ia,  d'oii  ils  furent  menes  au  Diu  de  Breta-  deBiet». 
gne ,  qui  lcs  arreta  dans  ks  Etats,  &  leur  affigna  la  VilledeVan-  6"e- 
nes  pour  leur  demeure. 

*  L'annee  fuivante ,  Edouard  envoya  un  Ambaffadeur  auDuc 
de  Bretag?ee  ,  pour  le  prier  de  lui  livrer  ces  deux  Seigneurs. 
Mais  le  Duc  s'en  etant  civilement  excufe  ,  fe  contenta  de  lui 
donner  fa  parole  ,  qu'il  les  feroit  fi  bien  garder  ,  qu'i!s  ne  fe- 
roient  jamais  en  etat  de  lui  nuire.  En  cette  conlideration  ,  E- 
douard  lui  accorda  une  Penlion ,  pour  le  dedommager  de  la  de-  l^'  Jonna 
penfe  qu'il  faifoit  pour  rentretien  des  deux  Prifonniersi  ou  plu-  ^o^''"'" 
tot,  pour  Fengager  k  les  faire  garder  avec  plus  de  foin. 

Depuis  ce  teiTis-Ia,jufqu'au  commencementde  Tannee  147^  oQ 
le  XI  Tome  du  Recueil  finit ,  il  ii'y  a  rien  de  confiderable  par 
rapport  aux  Affaires  domeftiques.  Parmi  les  Aftes  qui  ont  quel- 
que  relation  ^  rAbrege  qu'on  vient  de  voir  ,  il  y  en  a  plufieurs 
qui  paroiffent  d'abord  peu  importans  ,  mais  qui  ne  lailfent  pas 
de  fervir  a  fixer  les  datesj  fur  quoi  on  peut  dire,  qu'en  general, 
les  Hiftoriens  Anglois  font  peu  exaiSs.  On  en  peuc  voir  un  Errdurj 
exemple,  fur  cettc  premiere  partie  daRegned'EdouardlV  dorit  desHifto- 
je  viens  de  parler^  &  en  meme  tems,  une  preuve  de  rutilicede  "{^^l 
ce  Recueil  ,  par  rapport  aux  dates.  Tous  les  Hiftoriens  An- 
glois  ont  mis  dans  lannee  14.7+,  les  evenemens  qui  doivenc  ecre 
places  en  1473  ;  &  ceux  de  Tannee  1474,  dans  Tannee  1477: 
en  quoi  ils  fe  fbnc  trompes  d'une  annie  entiere.  Jea?i-Pranpi( 
Biondi  ,  qui  a  ecrit  en  Italien  1'Hiftoire  des  Guerres  des  deux 
Maifons  de  Lancaftre  &  d'Yorck,  avoue  que  les  Frangois  met- 
tent  dans  Tannee  1474  ,  ce  que  les  Anglois  ne  rapportent  qu'i 
Tannee  1475.  Mais  fuppofant  ,  comme  une  chofe  vraifembla- 
ble ,  que  les  Anglois  onc  ete  mieux  inltruits ,  il  a  cru  les  devoir 
fuivre  j  &  par-Ia,  il  s'eft  engage  avec  eux  dans  la  meme  erreur, 
qui  fe  decouvre  manifeftement  par  le  moyen  de  ce  Recueil. 
Ainfi ,  quoique  quelques-uns  de  ces  Aiftes  foient  de  peu  de  con- 
fequence  pour  la  plupart  des  Ledteurs  ;  ils  ne  laiffent  pas  d'etre 
utiles  a  quelques  autres  ,  &  particulierement  a  ceux  qui  ecri- 
vent ,  ou  qui  voudront  a  1'avenir  ecrire  l'Hiftoire  d'AngIetcrre, 
ou  celle  des  Etats  voifins. 

Voici  prefcntement  quelques-uns  de  ces  Afies ,  qui  ferviront 
a  donner  une  idee  du  refte. 

A?in(e  i4<Ji. 

Patente  qui  ^tablit  lc  Comte  de  Wartulck  ,  Grand-Senechal   P»f<nte 
d'Angleterre ,  dans  le  Proces  qui  doit  etre  fait  a  He?iri  VI,  na-  ?"comt" 

gue-  de  w"- 

pour  les  Rois  d'Angleterr(!.  11  en  cite  les  eXempIes  A'Edouard  U ,  is 
Richard  II,  de  Henri  VI ,  &  de  Chartes  I,  les  feuls  Souverains  d'AQ- 
gleterrc,  qui  fc  foient  allies  dans  la  Famille  Royale  deFrance.  Tous 
quatre  eprouverent  la  m6me  deftinee ,  8t  trois  d'emre  eux  par  la  fau^ 
te  de  leurs  Femmet. 
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ABREGE'    HISTORIQ^UE 


Edou-    gueres  Roi  de  fait,  &  non  de  droit ,  &  a  quelques  autres  Re- 
ardIV.  belles.  Du  3  de  Decembre.  Page  480. 

Aucun  Hiftorien ,  que  je  fache,  n'adit  qu' EJoaard IV  fit  fai- 

re  le  Proces  a  Htvri  VI,  commc  a  un  Rebelle,  apres  la  Batail- 

le  de  Tawnton. 

Annie  1462. 

Bicf  du       Brcf  du  Pape  Tie  II  ,   pour  feliciter  Edouard  fur  fon  avene- 
fclidt^'"  ^^^^  ^  '^  Couronne.  XI.  Kal.  April  1461.  Pontific.  IV. 
Edouard        H  7  avoit  deja  un  an  (\\fEdouard  etoic  fur  le  Trone,  lorfque 
fur  fon      le  Pape  lui  adrelTa  ce  Bref  de  felicitation.     Apparemment  ,   il 
mcml  la  voulut  attendre  jufqu'a  ce  qu'il  le  vit  bien   aifermi.     On  voit 
CouroR-    meme  dans  ce  Bref ,  qu'il  fe  refervoit  uriimoyen  pour  fe  retrac- 
ncmcnt.    fer  ,  s'il  etoit  necellaire ,  en  faifant  entendre  qu'il  ne  reconnois- 
foit  Edouard  pour  Roi ,  que  iur  fon  propre  Expofe.     Voici  ks 
Referva-  termes.     Tua  Celfitudo  Nohis  fgnijicavit  ,   te  gubernationem  pos- 
iion  mea-  fejfoniTnque  Repit  Anglite  adeptum  ejfe ,  ad  cujus  fuccejjtonem  iper 
"  ^Pgjjj-, //«?<JW  rcila7it^  te  fcrihis  deveniffe  ^  ut  in  notula  tueGenealogia, 
fc.  t^uam  ad  lios  miffi^  continetur.  Congratulamur  ^  &zc. 

Don  a  Amie  Duchefle  d'Exeter  ,   ScEur  du  Roi  ,   des  biens 
du  Duc  fon  Epoux,  devolus  au  Roi  par  confifcation.  Du22de 
Juiliet.  Page^?^. 
bon  a  la      Si  les  biens  du  Duc  d^Exceter  avoient  ete  donnes  a  tout  autre 
Duchefle    qu'a  fa  Femme  ,    celui  qui  les  auroit  obtenus  ,  en  auroit  peuc- 
des  "bie^s  ^'■''^  ^''''^  quelque  part  au  Duc ,  pour  lublifter.     Mais  il  ne  pou- 
confif-       Voic  ricn  attendre  de  la  Duchefle  ,  qui  vivoit  fort  mal  avcc  lui, 
gues  de     parce  qu'il  fuivoit  le  Parti  de  Henri  VI.  Phi/ippe  de  Comines  dit, 
poux."      Iii''!  avoit  vu  le  Duc  d'Exeter  fuivre(i),  fans  bas ,  Tequipage 
Trifte  e-  du  Duc  de  "Bourgogne. 
ut  de  cc 

Duc.  ^      .  . 

Anmt  1403. 

Commif-  Commiflion  au  Comte  de  Warvoick  &  au  Lord  Montaigu , 
Con  pour  pour  levcr  des  Troupes  contre  les  Ennemis  du  Roi  ,  tant  de 
Tro'jp«    France  ,   que  d'ailleurs  ,   qui  ie  preparent  a  fecourir  Henri  VI , 

nagueres  Roi  de  fait,  &  non  de  droit.  Du2  dejuin.  Page^oi. 
Ceci  peuc  fervir  a  fixer  ,   a  peu  pres  ,  le  tems  de  Tarrivee  de 

la  Reine  Marguerite  dans  les  Provinces  du  Nord,  en  1463  ;& 

cclui  de  fa  deroute. 


te  de  V.ivers  ,   par    la  demiffion  volontaire  de  Jean  Tj/ptoft ,  Edoi; 
Comte  dtWorcefier.  Du  24  d'Aoijt.  Page  581.  •*Rd  1 

■^  ^  °     '  vers  fj 

Grand 
Annee  1468.  Conne 

ble. 

Ordre  de  lever  des  Troupes  pour  la  defenfe  du  Royaume.  Du  u^ef d 
3  de  Juillet.  Page  624.  Troup^ 

Le  Royaume  ecoit  alors  fort  tranquille,  &  il  n'y  avoic  aucun 
fujet  de  craindre  aucune  invafion.     Mais  c'etoit  pour  couvrir  le  , 

fecours  c^Edouard  vouloit  envoyer  au  Duc  de  Bretagne. 


contre 
HciuiVI 


Annee  14^4. 

Ordre         Ordre  pour  faire  armer  tous  les  Sujets,  depuis  16  ans  iufqu'a 
me/ieT    ^°-  Du  II  de  Mai.  Page  524. 

Sujets  de-      Comme  il  ne  piroit  pas  qu'il  yi^ut  alors  aucune  occafion  de 

*""!'  ,".''     faire  un  fi  grand  armement  ,   il  y  a  quelque  apparence  que  cet 

aus.    *      Ordrc  ne  fut  donne  que  pour  trouver  plus  facilcment  Henri  VI .^ 

qui  (itoit  alors  cache  en  Anglcterre ,  &:  qui  fut  arrete  a  peu  pres 

dans  ce  meme  tcras. 


Reftitu- 
tion  du 
Tcmpo- 
rel,  &c. 

Don  fait 
3  Jaquci 
Harryng- 
tun ,  pour 
avoir  ai- 
icte  le 
Roi  Hea- 
tiVI. 


Annie  14^5. 

Reftitution  du  Temporel  de  rArcheveche  STorck  4  George 
Neivil^  Eveque  d'Exceter.     Du  17  de  Juin.  Page  545. 

Selon  les  apparences ,  cet  Archeveche  avoit  ete  donne  ^  Geor- 
ge  Ne-xil,  avant  la  decadence  du  Comte  de  War-wick  fon  Frere. 

Ordre  dc  payer  a  Jaques  Harryngton,  un  don  a  lui  accorde 
par  le  Roi  le  4  de  Novembre  1461,  pour  avoir  arrete  He^iri 
VI.     Du  29  de  Juillet.  Pagc  548. 

Qiiand  on  compare  ce  don  fait  le  4  de  Novembre  1461 ,  a- 
vec  TAdre  dont  il  a  ete  fait  mention  ci-deffus,  du  3  de  De- 
cembre  de  la  meme  annee,  par  lequel  le  Comte  de  Wariuick  eft 
nomme  Grand-Senechal  pour  faire  le  proces  a  He?iri  VI ,  on 
nc  pcut  gueres  s'empecher  de  juger  que  Henri  fut  arrete  ou  pris 
k  la  I3ataille  de  Tawnton,  ou  quelque  tems  apres  en  1461.  Ce- 
pendint,  aucun  Hiftoricn  ne  l^a  dit;  &  s'il  a  ete  pris  en  ce 
tems-la,  on  ne  fait  pas  comment  il  s'eft  fauve.  Tous  les  Hif- 
toriens  aflurent  qu'il  fut  arrete,  6c  mis  a  la  Tour,  en  1463. 


Annife  1466. 


Commlf-      Commiflion 


Mariage 
du  Duc 
de  Cla- 
lencc, 
Ccc. 


,  pour  traitcr  du  Mariage  du  Duc  de  Clarence, 
u2J7J  ^''^^  ^•^'"■''  ^'"^  ^^  Comte  de  Charolois.    Du  22  de  Mars.  Pa- 
ge  565- 

.  Comme  le  projet  dc  ce  Mariage  n'eut  aucune  fuite,  il  y  a 
quclque  apparence  que  ce  n'etoit  que  pour  endormir  le  Duc  de 
CUrence,  qui  fe  plaignoit  que  le  Roi  fon  Frere  eut  procure  le 
le  plus  riche  Parti  dAngleterre  a -<4»^««e  Woodwille,  Frerede 
la  Reine. 
Paidona  Pardon  accorde  a  yeau  Maychell,  pour  avoir  plufieurs  fois 
J;^"  ,  „  receie  Hcnri  VI.    Du  20  de  Novembre.  <;i'i. 

Maychell,       r->,-  >!>/  ^  '  ^    „        , 

pour  a-        Ceci  fe  peut  rapporter  a  l'annee  1463,  ou  a  lannee  1461, 

voir  rece-  &  peut-etrC  ^  tOUtCS  IcS  dcUX. 
le  Henti 


Ann(e  1469. 

Deux  Patentes  qui  etablilTent  le  Comte  de  Wartuick  Grand- 
Jufticier  du  Pais  de  Galles ,  Senechal  de  Cardigan  &  de  Car- 
marchen,  6c  Gouverneur  de  Cardigan.  Du  17  d'Aoiit.  Page 
647.^ 

Ceft  fur  ces  deux  Aftes  qu'eft  fonde  ce  qui  a  ete  dit  dans 
TAbrege ,  quEdouard  fe  repencoit  d'avoir  trop  maltraite  le  Com- 
te  de  War<wick. 

Ordre  de  lever  des  Troupes ,  i  caufe  du  danger  d'une  inva- 
fion.    Du  16  de  Novembre.  Page  650. 

II  y  a  ici  une  inadvcrtence  de  Mr.  Rymer,  qui  a  mis  dans  le 
Titrc  de  rA<Se,  quc  ces  Troupes  etoient  deitinees  contrc  le 
Duc  de  Clarence.  Non-feulement  il  n'eft  point  parle  de  ce 
Prince  dans  rAdte  meme;  mais  meme  il  eft  certain,  qu'il  ne 
s'etoit  pas  encore  declare  contre  le  Roi ,  comme  TAdle  fuivanc 
le  fait  voir. 

Aitn^e  1470. 

Commiflion  au  Duc  de  Clarence  &  au  Comte  de  Warvjick , 
pour  lever  des  Troupes  contre  les  Rebelles.  Du  7  de  Mars. 
Page  652. 

Ceci  confirme  ce  que  je  viens  de  dire,que  le  Duc  de  Claren- 
ce  ne  s'etoit  pas  declare  au  mois  de  Novembre  1469;  puiiqu'au 
mois  de  Mars  1470,  le  Roi  lui  adrellbit  une  CommifTion  pour 
lever  des  Troupes. 

Ordre  aux  Irlandois  d'arreter  le  Duc  de  Clarence  &c  le  Com- 
te  de  Wariiiick,  s'ils  fe  retirent  en  Irlande.  Du  23  de  Mars. 
Page  654. 

Ccci  lert  a  fi.xer  le  tems  que  ces  deux  Seigneurs  fe  declarerent 
Chefs  des  Mecontens,favoir,entre  le  7  &  le  23  de  Mars  1470. 

Pouvoir  au  Comte  de  Wtlt ,  de  recevoir  les  Rebelles  en  gra- 
ce  ,  pourvu  qu'ils  fe  foumettent  avant  le  7  dcMai.  Du  15  d'A- 
vril.  Page  657. 

Patente  qui  etablit  le  Duc  de  Gltcejler,  Frere  du  Roi,Gou- 
verneur  des  Marches  du  Nord.    Du  26  d'Aout.  Page  658. 

Ces  deux  Ades  fervent  a  fixer,  ^  peu  pres,  le  tems  de  la 
prifon  8c  de  revafion  d'Edouardj  dans  rintervalle  entrecesdeux 
A<2es. 
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ACTES  papsfous  H  E  N  R  i  VL 

i 

Le  premier  Ade  de  ce  nouveau  Regne  eft  du  9  d'0(flobre. 

Ordre  au  Marquis  de  Montaigu  ,   de  lever  une  Armee  au-de-    Ordte  a 

la  de  la  Trente.  .  Du  21  de  Decembre.  Page  6-j6.  de'Xn 

Cet  ordre  fut  donne  fur  les  premiers  avis ,  que  Je  Comte  de  taigu  de 

Warviick  recut  de  Hollande.  '""  des 

Troupes 

Annie  1471. 

Commiflion  au  Duc  de  Clarence  &  au  Comte  de  Fembroke , 
pour  lever  une  Armee  dans  le  Pais  de  Galles,  contre  rinvafion 
projettee  d'Edouard.    Du  30  de  Janvier.  Page  680. 

II  paroit  par-la ,  que  le  Comte  de  Wartuick  etoit  informe  des 
defleins  d'Edouard,  environ  fix  femaines  avant  qu'il  n'arrivat 
en  Angleterre. 

CommiiTion  au  Grand-Prieur  de  S.  Jean,  pour  aller  cher- 
cher  la  Reine  en  France.    Du  16  de  Fevrier.  Page  693. 

Ordre  ausDuc  de  Clarence  &  au  Comte  de  Warwick,  de  le- 
ver  des  Troupes  contre  Edouard,  rentre  dans  le  Royaume.  Du 
26  de  Mars.  Page  706. 

ACTES  pajf(s  fous  EdouardIV  retabli. 

Pardon  accorde  a  TArcheveque  i^Xorck.  Du  19  d'Avril.  Pa- 
ge  709. 

II  paroit  par  ces  deux  Ades,  qu'entre  Tavis  que  le  Comtede 
Warivick  rcQut  de  la  defcente  d'Edouard,  &  le  retabliflement  de 
ce  Prince ,  il  ne  fe  paflTa  qu'environ  trois  lemaines. 

Proclamation  du  Roi  touchant  fes  droits  fur  la  Couronne,"& 
pour  declarer  Rebelles  plufieurs  Perfonnes.  Du  27  d'Avril. 
Page  709. 

Cette  Proclamation  fut  publiee  dans  rintervalle  entre  la  Ba- 
taille  de  Barnet  &  celle  de  Tewksbury.  Edouard  appuye  fes 
droits  fur  divers  Atfles  de  Parlement ,  confirmes  par  fa  viftoire. 
Lss  Rebelles  nommcs  dans  la  Proclamation  fonc,U  ReineiW<»r- 
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DES    ACTES    PtJBLICS    D'ANGLETERRE. 
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gaerite ,  le  Prince  Edouard  fon  Fils ,  "Edmond  Duc  de  Sommer- 
fett  le  Duc  d'Exeter,  les  Comtes  d'Oxford  &  de  Devonsbire, 
&  quatoize  autres. 

Ordre  de  payer  a  ***  certains  fraix,  faits  pour  la  fepulture 
de  Hetiri  VI.     Du  24.  de  Juin.  Page  712. 

Ceci  fcrt  a  fixer,  a  pcu  pres,  le  tems  de  la  mort  de  He»ri 
VI. 

Autre  femblable,  touchant  rentretien  de  la  Reine  Mnrgueri- 
/e ,  &  du  Duc  diExeter  ,  prifonniers  a  la  Tour.  Du  24.  de 
Juin.  Page  713. 

Les  Hiftoriens  difent  ,  que  le  Duc  d'Exeter  ayant  ete  blelie 
&  kiffe  pour  mort  a  la  Bataille  de  Barnet ,  fe  traina  dans  une 
maifon  voirine,d'ou  il  alla  fe  refugier  dans  TAfyle  de  Weftmin- 
fter.  Mais  on  voit  ici  i  qu'il  etoit  a  la  Tour ,  &  non  a  Weft- 
minfter,  environ  deux  mois  apres  la  Bataille  de  Barnet. 

Serment  des  Grands ,  par  lequel  ils  s'engagent  a  reconnoitre 
pour  Roi,  Edouard  Prince  de  Galles,  Fils  d'Edouard  IV,apres 
la  mort  du  Roi  fon  Pere.     Du  3  de  Juillet.  Page  714. 

Deux  Lettres-Patentes  d'Edouard  IV,  qui  exemptent  les  Iia- 
bitans  de  Middelhurgh  &  de  la  Veere  de  tout  Peage  en  Aligle- 
terre.  Du  9  de  Novembre  &  du  22  de  Decembre.  Pages  729 
&730. 

'Annee  i:\.J2. 

Commiflfion  pour  traiter  avec  le  Duc  de  Bretagne.  Du  23 
de  Juin.  Page  760. 

C'etoit  au  fujet  des  Comtes  de  Pemhroke  &  de  Richemont. 

Lettres-Patentes  en  faveur  de  Louis  dc  Bruges ,  Seigneur  de 
Grutbufe.     Du  23  de  Novembre.  Page  765. 

Cetoit  ce  Seigneur,  qui  avoit  regu  Edouard  a  Alcmaar.  Le 
Roi  declare,  que  I*ayant  cree  Comte  de  Witichefier  par  d'au- 
tres,  il  lui  accorde  par  celles-ci  le  privilege  de  porter  les  Ar-. 
mes  d'Angleterre,  avec  certaines  diftindions ,  mentionnees  dans 
rAfte. 

Tout  le  refte  des  Aftes  de  ce  XI  Tome  ne  iregardent  qufi 
lcs  Affaires  etrangeres. 

Avant  que  de  quitter  les  AfFaires  domeftiques,  je  rapporte- 
rai  encore  deux  Adtes  qui  fe  trouvent  parmi  ceux  des  annees 
1461  &  1462. 

Le  premier  eft  une  Bulle  de  Pie  II ,  par  laquelle  il  confere 
la  Charge  de  Notaire  Apoftolique  a  Walter  Bed/oiv ,  a  condi- 
tion  qu'il  pretera  un  Serment ,  dont  le  modele  eft  infere  dans 
la  BuUe.    Voici  la  forme  du  Serment. 

Ego  Walterus  Bedlow ,  «0»  conjugatus ,  nec  iii  facris  Ordini- 
bus  conflitutus,  Lincolnienfis  Diwcefis ,  ab  hac  hord  in  antea , 
fidelis  ero  Beato  Petro ,  (^  SanHa  Romanie  Ecclefiie ,  ac  Domino 
meo  Tio  Fapa  II ,  z^  fuccefforibus  fuis ,  canonice  ititrauttbus.  No7i 
ero  in  confilio ,  confenfu ,  faiio  ,  "vel  auxilio  ,  ut  vitam  perdant , 
aut  membrutn ,  vel  caftantur  mald  captiotie. 

Conflium  quod  tnihi  ferfe,  vel  litteras ,  aut  liunciutn  mani- 
feftabunt ,  ad  eorum  damnum  fcienter  nemitii  pandam :  f  vero  ad 
meam  notitiam  aliquid  devenire  contingat ,  quod  in  periculum  Ko- 
fnatii  Fontifcis ,  aut  Ecclefne  Romatiie  vergeret ,  feu  grave  dam- 
num ,  illud  pro  pojfe  impediam;  ^  f  hoc  impedire  non  poJfeta,pro- 
curabo  bond  fde  id  ad  notitiani  Domtni  perferri. 

Papattttn  Romanum  ^  Regalia  Sanili  Petri ,  ac  jiira  ipfus  Ec- 
clef<e  \_fpecialiter ,  fi  qua  eadem  Ecclefa  in  Civitate  vel  Terrd  de 
qua  fum  oriutidus,  habeat'^  adjutor  ero  eis  ad  defendendum  ^re- 
tinendum ,  Jeu  recuperatidum ,  cotttra  omnes  hotnines. 

Tahellionatus  officium  fideliter  exerceho ,  ^■c.  Sic  me  Deus  adjit- 
vet ,  <if  hac  Saniia  Dei  Evangelia.  Page  482. 

On  ne  voit  rien  d'excepte  dans  ce  Serment ,  ni  les  Affaires 
de  l'Etat  ,  ni  celles  du  Roi  ,  ni  la  Perfonne  du  Roi  meme. 
Henri  VIII  avoit  bien  raifon  de  dire  ,  que  ceux  de  fes  Sujets 
qui  avoient  prete  ferment  au  Pape,  n'ecoient  quc  des  demi-Su- 
jets. 

L'autre  Ade  ,  dont  je  veux  parler  ,  eft  une  Chartre  d'E- 
douard  /r^accordee  au  Clerge  d'Angleterre ,  le  2  de  Novembre 
1462.  Page  493. 

Le  Roi  expofe  d  abord ,  que  la  caufe  des  calamites  dont 
r  Angleterre  a  ete  fi  longtems  affligee ,  eft ,  que  le  Clerge  n'a 
pas  joui  de  fes  Privileges.  Ceft  pourquo*il  accorde  qu'a  Tave- 
nir,  aucun  Officier  ou  Migiftrat  Royal  ne  fe  melera  des  Af- 
faires  criminelles  qui  regardent  le  Clerge.  Que  tout  Proces, 
fait  par  les  Juges  Royaux  contre  qui  que  ce  foit  du  Corps  du 
Clerge ,  fera  regardi  comme  nul ,  &  qu'en  ce  cas-la  les  Inhibi- 
tions  de  la  Chancellerie  feront  lans  eftet,  nonobftant  le  Statut 
de  Pramutiire  fait  dans  la  i6e  annee  de  Richard  II. 

Ceft  ainli  que  les  Rois  d'Angleterre  ,  pour  letirs  interets 
particuliers  &  de  tres  peu  de  tems,  rendoient  inutiles  les  iages 
precautions ,  quc  les  Parlemens  prenoii  nt  pour  empecher  Tac- 
croiifement  exceffif  de  ia  puiflance  du  Clerge.  Ce  n'eft  pas 
ici  le  feul  Ade  ,  oii  Fon  trouve  cette  Claufe  ,  No-nohftanr  k 
Statut  de  Prtsmutiire.  Ce  Recucil  eft  plcin  d'Ad:es  femblables. 

IV.  AEPAIRES  /Ed  ou  ARD  IV  a^ijec  VECOSSE. 


ton.  Enfuite  il.s  conclurcnt  le  Mariage  d'une  ScEur  de  leur  Roi,  Edou- 
avec  le  Prince  de  Galks ,  Fils  de  Henri  VI.     D'un  autre  cote,  ^rd  IV. 
la  Reine  leur  livca  la  ViUe  de  Barwick.  Mais  enfin,  les  Regens  l*'"^!.^. 
voyant  Edouard  bien  erabli  fur  lc  Trone,  abandonncrent  Htn-  coirc. 
ri  VI,  &  firent  avec  Edouard  IV  une  Trcve,   qui  fut  prolon-    La  Ville 
gee  a  diverfes  leprifes,  &  enfin  portee  jufqu'a  Tannee  1519.     wickiu 

Dans  rintervalle  qu'il  y  eut  entre  la  Bataille  de  Tawnton  &  vrce  aux 
la  premiere   de  ces  Trevcs  ,   Edouard  voyant  que  les  Ecollbis  ^|^'^'^ois. 
fe  declaroient  ouvertement  contre  lui ,  &  qu'ils  refufoient  une  Tteve  a- 
Treve  qu'il  leur  avoit  fait  offrir ,  ou  plutot  demander ,  ticha  de  vecEdoui 
leur  fufciter  des  aftaires  domeftiques,  qui  les  empechafTent  de  *"*  ^'^" 
fecourir  Henri  VI.    II  fe  fervit  pour  cela  du  miniftire  du  Com-  Le  Com« 
te  de  Douglas,  qui  ayant  ece  banni  d'Ecofle,   s'etoit  refugie  en  '^'''^^, 
Angleterre.  Douglas  engagea  dans  les  intercts  i^Edouard  le  Com-  en^pfoy^c 
te  de  RoJ's  &  fa  famille,  qui  promit  de  le  fervir  contre  le  Roi  pout  «"- 
d'Eco{re  fon  Souverain.   G'eft-Ia  le  (ujet  d'un  aifez.  grand  nom-  ^^^^Vde 
bre  d'Ad:es,  qui  fe  trouvent  dans  cette  partie  du  Recueii.     II  Rofsdans 
n'y  a  point  d'Hiftorien  ,   que  je  connoillc,  qui  ait  fait  mention  ^^f  '";•=" 
de  ces  Negociations  fecretes  entre  Edourd  IV  &  le  Comte  de  a^'^'^^" 
Rofs ,  qui  au  fond  font  peu  importantes,   parce  qu'elles  n"abou-  IV. 
tirent  a  rien ,  que  peut-etre,  a  faire  obtenir  a  Edouardh  Treve 
qu'il  ibuhaitoit.  Buchanan  a  bien  dit  quelque  chole  de  ce  Com- 
te  de  Rojs,  dans  le  Regne  de  Jaques  II;  mais  apparemment    il 
a  ignore  les  engagemens  que  ce  Seigneur  avoit  pris  avec  Edou- 
ard,  au  commencement  du  Regne  de  J-aques  III. 

En  1474,  Edouard  conclut  le  Mariage  de  Cecile,  fa  feconda 
Fille,  avec  Jaques  Prince  d'EcoJf:  ^'pxh  de  Jaques  III;  &  payj 
la  Dot  p.^r  avance,  quoique  la  confommation  de  ce  Mariao-e 
fut  encore  fort  eloignee,  a  caufe  de  la  jeunefle  des  deiix  Parties. 
Cela  caufa  encre  les  deux  Royaumes  une  Guerre,  dont  ii  feia 
parle  dans  fExcrait  du  Tome  fuivant. 

ACTES  qui  regardent  1'ECOSSE, 


Pouvoir 
pout  ttai- 
ler  avec 
le  Comte 
dc  Rols. 

Tteve  a» 
vec  rii* 
cofle. 


Antih  l4<Ji. 

Pouvoir  a  Jaques  Comte  de  Douglas ,  de  traiter  au  nom  du 
Roi ,  avec  Jean  Comte  de  Rofs ,  &  avec  Donald  Ballagh.  Du 
22  de  Juin.  Page  474. 

Pouvoir  au  Comte  de  Warwick  pour  conclure  une  Treve  a- 
vec  rEcdlfe.    Du  2  d'Aout.  Page  475. 

On  peut  remarquer  ici ,  que  pendant  q\i'Edouard  encao-eoit 
les  Comtes  de  Douglas  &  de  Roji  a  prendre  les  armes  contre  le 
Roid'Ecoire,  il  faifoit  negocier  une  Treve  avec  le  meme  Roi. 
Ce  Recueil  eft  plein  de  pareils  exemples,  qui  marquent  la  de- 
fiance  dans  laquelle  les  Rois  d'Angleterre  ecoient  par  rapporc  a 
rEcofle. 

Antiee  14^2. 

Traite  entre  le  Roi  Edouard,  &c  Jeatt  de  l'Ik,  Comte  de    "^'^''1 
Rofs ,  Donald  Ballagh ,  &  Jean   des   lles ,  Fils  de  Donald.     A  doua^id  8e 
Londres  le  13  de  Fevrier,  ratifie  le  17  de  Mars.  Page  484.         lcs  Sa- 

Ce  Traite  portoit,  ci^nEdouard  entreprendroic  la  conquete  de  |cs"Jgs 
FEcoflej  qtie  le  Comte  de  Rofs  raflifterijit ;  &  que  pour  cela,- 
le   Roi  lui  accordoit  une  Penfion  dc  100  livres  llerling,  a  Do- 
nald  fon  Frere  unsde  ^olivres,  &  a  Jean  fon  Fils  une  de  10  li- 
vres;  &  quc  ces  Penfions  feroient  doublees  en  tems  de  Guerre. 

Ordre  de  payer  au  Comte  de  Douglas  les  arrerages  d'une  Pen-    Ordrede 
fion  de   500  liv.  fterling,  depuis  la  Fete  de  S.  Michel  \\6i;  '^^''"J^ 
laquelle  Penlion  lui  avoit  ete  affignee  par  une  Patence  du  14  de  du"com- 
Fevrier  1462.    Du  18  de  Fevricr.  Page  487.  te  de 

Engagement  ^Edouard,  qu'en  cas  que  le  Comte  de  Douglas  •^''"S'"- 
porte  la  Guerre  en  Ecofle ,  tous  les  Ecolfois  qui  prendront  fon 
parti,  feront  cenies  compris  dans  le  Traite  fait  avec  iui.  Du  lo 
d'Odobre.  Page  492. 

Ann^e  14^3. 

Commiffion  pour  recevoir  le  ferment  du  Comte  de  Rofs.  Du 
20  de  Mars.  Page  499. 

Traite  de  Treve,  entre  rAngleterre  &  rEcofle,  depuis  le  i  fXieve 
de  Fevrier  1464,  jufquau  i  d'Oiitobre  de  la  meme  annae.    Du  ^."i'* 
9  de  Decembre.  Page  502.  ictre^ae" 

On  voit  dans  ce  Traite ,  qu'il  y  avoit  des  Conventions  lecre-  l'Ecofl"e» 
tes  entre  Edouard  &  les  Regens  d'Ecofl"ej  felon  les  apparences, 
elles  regardoient  Hetiri  VI ,  la  Reine  Marguerite  &  le  Prince  de 
Galles.  Cela  fut  caufe  que  Marguerite  quitta  rEcoffe  pour  fc 
retirer  en  France,  &  que  Henri  alla  fe  cacher  en  Angleterre, 
011  il  fut  arrete. 

Annie  14^4. 

Traire  de  Trfeve  entre  rAngleterre  &  rEcofTe,  pour  quinze 
ans,  a  commencer  le  1  d'0£l:obre.  Page  525. 

Annh  1465. 


.-ePtlnce      Jaques  III  Roi  d^EcolTe  ,  etant  foit  jeune  \orfqu' Edouard       Traite  conclu  a  Newcaftle,  par  lequel  la  Treve  entre  rAngle-   Autrc 
le  Gailes  monta  fur  le   Trone  d'Angletcrre,  les  Regens  d^EcoflTe  donne-    terre  &  TEcofl^e  eft  prolongee  jufqu'au  31  d'OiSobre  15 19.  Du  Tteve, 
rent  ua  afyle  a  la  Reine  iM*»''^»^'''^^ >  apres  la  Bataille  d,e  Tawn-    12  de  Decembre.  Page  557. 


natte  a 
ee  uoe 


Ttm.X^e.l^ 


Ta 


De< 


148 


ABREGE'    HISTORI  dU  E 


Enou-  Depuis  ce  tems-l^,  jufqu'au  retabliflement  de  Henri  VI  en 
AnnlV.  1^70,  il  n'y  eut  point  d'affaires  entre  les  deux  Royaumes-  Mais 
Viclauon  pg^j^j^^  rAdminiftration  du  Comte  de  War-wick ,  la  Treve  fut 
violee  en  plufieurs  manieres.  Apres  le  retabliGTement  d'Eeiouard, 
il  y  eut  diverfes  Negociations  fur  ce  fujeti  &  enfin,  par  un 
Traite  conclu  a  Alnewick  le  28  de  Septembre  14.73  5  o"  '^o"" 
vint  d'un  ccrtain  Regiement ,  en  attendant  le  renouvellement  de 
la  Treve.  Page  788. 

Ann(e  1+74. 
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CommiiTion  pour  traiter  du  Mariage  de  Ckile  feconde  Fille 
A'Edouard,  avcc  Jaques  Fils  du  Roi  dEcoffe.  Du  29  de  Juil- 
let.  Page  81+. 

Inftrumcnt  public  fjr  les  Fiangailles  par  Procureurs,duPrin- 
ce  Jajucs  &i  de  la  Princefle  Cecile.    Du  26  d^Odlobre.  Page 

Traite  qui  confirme  la  Treve  de  N^iumT^/*,  jufquen  1519. 
Dii  3  de  Novembre.  Page  824. 

Conventions  touchant  le  Douaire  de  la  Princefle  C/cile.  Du 
3  dc  Decembre.  Page  836. 

A»ve'  1475. 

Quittance  du  Roi  d^Ecofle ,  de  2000  Marcs  regus  pour  le 
preniicr  payement  de  la  Dot  ue  la  Princcire  Ccciie.  Du  3  de 
Fevrier.  Page  850. 

Autre  Quittance  de  500  Marcs,promis  de  bouche  feulement, 
Du  3  dc  Fevrier.  Ibid. 

V.  AFFAIRES  ^'EdoU  ARD  IV  avecla  PRANCE. 


Le  Duc 
ie  Bouc- 


Louis  XI  n'etoit  quc  depuis  peu  de  mois  fur  le  Trone  de 
France ,  lorfqu' Ei/o»r^  IK  monta  fur  celui  d'Angleterre.  Ceux 
qui  connoident  un  peu  l^Hiftoire  de  France,  lavent  que  Loitis 
avoit  en  tete  deux  grands  Frojets,  qui  foccuperent  pendant 
pref.]ue  tout  fon  Rcgne.  Le  premicr  etoit  d'obligcr  le  Duc  de 
Bretagne  a  lui  faire  un  Hommage-lige,  6c  a  ne  dependre  que 
de  lui.  Peut-ctre  meme  n  etoit-ce  qu'un  prctexte,  pour  avoir 
occafion  de  le  depouiiler  de  fon  Duche.  Le  fccond  Projet  e- 
toit  d'abailTer  ia  trop  grande  puiftance  du  Duc  de  Bourgopte , 
qui  etoit  toujours  redoutable  a  la  France,  quoiqu'il  eut  coniri- 
bue  a  fon  falut  en  fe  declarant  pourelle,  dans  un  tems  oii  il 
n'auroit  tenu  qu'a  lui  de  raccabler.  Louis  voulut  commencer 
par  le  Duc  de  Bretagne,  &  par-Ia,  il  s'attira  en  1465  la  Guerre 
du  Bieapublic,  aflez,  connue  dans  i'Hiftoire  (i) ,  &  qui  fut  fui- 
vie  de  plufieurs  autres.  Le  Comte  de  Charolois  Fils  du  Duc  de 
Bourgo^ne,  comprenant  que  la  ruine  du  Duc  de  Bretagne  fe- 
roit  bientot  fuivie  de  celle  de  fa  propre  Maifon ,  crut  que  Tin- 
teret  du  Duc  fon  Pere,  &  le  fien  propre,  demandoient  qu'ils 
foutinlieac  le  Duc  de  Bretagne  de  tout  leur  pouvoir.  Cela  fit 
naitrc  entie  lui  &  le  Roi  de  France  une  haine  perfonnelle ,  qui 
les  engigsa  l'un  &  rautre  a  ne  rien  epargner  pour  fe  traverfer 
reciproquement ,  tant  pendant  la  vie  du  Duc  PM/z/if^qu^apres 
que  le  Comte  fon  Fils  lui  eut  fuccede. 

Le3  Ducs  de  Bourgogne  &  de  Bretagne ,  fe  trouvant  ainfi 
unis  par  un  interet  commun  ,  fe  fervirent  principalement  de 
deux  moyens  ,  pour  s'oppofer  aux  deffeins  de  Louis  XI.  Le 
premier  fut,  de  lui  debaucher  le  Duc  de  Berry  fon  Frere,  & 
de  fe  fervir  de  ce  Prince  pour  lui  fufciter  des  embaras.  Le 
fecond  fut ,  de  tacher  de  mettre  Edouard  IV  dans  leurs  inte- 
rets.  Comme  le  premier  de  ces  deux  moyens  appartient  uni- 
quement  a  THiftoire  de  France,il  n'eft  pas  neceflaire  d"en  par- 
ler  ici.  Pour  ce  qui  regarde  le  fecond  ,  il  faut  remarquer , 
que  \dxi<:^'Edouard  monta  fur  le  Trone,  rAngleterre  etoit  ac- 
tuellement  en  Guerre  avcc  la  France  &  avec  la  Bretagne  , 
puifqu'il  ny  avoit  eu  ni  Traite  de  Pai.v,  ni  Traite  de  Tieve, 
entre  ces  Puiffances,depuis  les  heureux  fucces  que  C^ar/w  K/Z 
avoit  eui  contre  les  Anglois.  Cependant,  quoiqu'elles  fuffent 
ep  droi:  d'exercer  des  hoftilites ,  il  y  avoit  entre  elles  une  efpece 
de  fufpenfion  darmes  tacite,  qui  faifoit  le  meme  effet  qu'une 
Treve.  Louis  XI  tk  le  Duc  dc  Bretagne  n'avoient  aucune  envie 
de  repreiidre  les  armes  contre  l'Angleterrei&  ce  n'etoit  pas  Fin- 
teret  d'Edouard,de  faire  laGuerreaucommencementd'un  Regne 
auffi  trouble  que  le  fien  le  fut.  Quant  au  Duc  de  Bourgogne,  la 
Treve  qu'il  avoit  faite  avec  les  Anglois,  fubfiftoit  cncore. 

Dans  lc  deffein  que  Louis  XI  avoit  d'accabler  les  Ducs  de 
Bourgogne  &  de  Bretag7ie ,  il  n'eft  pas  etrange  qu'il  tachat  de 
mettre  le  Roi  d' Angleterre  dans  fes  interets ;  ou  du  moins ,  de 
rempecher  par  une  Treve,  ou  par  quelque  autre  moyen,  de 
donner  du  fecours  a  ceux  qu'il  vouloit  opprimer.  II  eft  encore 
moins  furprenant ,  que  ces  deux  Princes  recherchaflent  ramitie 
&  la  proteftion  ^Edvuard.  Ce  Monarque  ecoutoit  egalement 
les  deux  Partis ,  &  les  entretenoit  d'efperances ,  etant  toujours 
pret  a  faire  des  Treves  avec  Tun  &  avec  Tautre ,  fans  vouloir 
pourtant  fe  declarer  pour  aucun  des  deux.  II  continua  ce  ma- 
nege  jufqu'a  la  mort  de  Fbilifpe  Duc  de  Bourgogve,  qui  arriva 
en  1467. 

Aprcs  la  tnort  de  ce  Prince,  Charles  ion  Fils  &  fonfuccef- 


Edou- 

ARD  IV. 

gogne  e'- 
poulTe  la  \ 
Soeurd'E- 
douacd. 


feur,  voulant,  a  quelque  prix  que  ce  ffit,  gagner  ramitie  d'E- 
douard,  conclut  enfin  &  confomma  fon  Mariage  avec  Margue- 
rite  d^lCorck  fa  Soeur ,  dont  la  Negociation  avoit  ete  commen- 
cee  avant  la  mort  de  Fbilippe.  Depuis  ce  tems-li  Edouard 
pancha  manifeftement  du  cote  des  Ducs  de  Bourgogne  &  de 
Bretagne,  &  s'engagea  meme  a  donner  du  fecours  au  dcrnier, 
qui  ie  trouvoit  fort  preffe  par  le  Roi  de  France.  Mais  cet  en- 
gagement  devint  inutile ,  par  la  Paix  qui  fe  conclut  entre  Louis 
&  le  Duc. 

Cette  deraarche  d'Edouard,  &  fon  etroite  liaifon  avec  leDuc 
de  Bourgogne,  firent  comprendre  a  Louis  XI,  qu'il  auroit  trop 
de  peine  a  reuffir  dans  fes  delTeins,  pendant  c^Edouard  kx6\x 
fur  le  Trone  d'Angleterre.  Ce  fut  ce  qui  le  porta,  fans  dou- 
te ,  a  procurer  la  reconciiiation  du  Comte  de  TVarwick  avec  la 
Reine  Marguerite ,  &  a  leur  donner  du  fecours  pour  etablir 
Henri  VI. 

Cette  entreprife  ayant  reuffi  felon  fes  fouhaits,  &  Henri  VI 
etant  remonte  fur  le  Trone,  Louis  fouhaita  de  faire  la  PaLx,  & 
une  etroite  Alliance  avec  TAngleterre.  Mais  la  Paix  etoit  trop 
difficile  a  faire,  a  caufe  des  pretentions  du  Roi  d'Angleterre  fur 
la  Couronne  de  France.  On  prit  donc  le  parti  de  faire  une 
longue  Treve ,  qui  devoit  produire  le  meme  effet  que  la  Paix. 
Louis  ne  doutoit  pas  quil  ne  fijt  en  etat  d'executer  fes  defleins 
contrc  les  Ducs  de  Bourgogne  &  de  Bretagne ,  des  que  TAngle- 
terre  le  laifferoit  agir  fans  le  troubler. 

Mais  le  retabliffement  d'E^o«^r(^  rompit  fes  mefures.  Alors  il 
fe  vit  oblige  de  recommencer  a  cajoler  Edouard,  pour  rempe- 
cher  de  prendre  le  parti  de  fes  Ennemis.  Edouard  parut  d'abord 
affcz  facile  a  fe  laiffcr  amufcr :  mais  ce  n'etoit  que  pour  atten- 
dre  une  occafion  de  fe  venger. 

Cette  occafion  fe  prefcnta  en  1474.  Lc  Duc  de  Bourgogne  s'e- 
tant  engage  a  porter  la  Guerre  cn  Allcmagne,  Ibus  pretexte 
d'un  diftcrend  qu'il  y  avoit  touchant  l'Archevcchc  de  Cologne, 
alla  faire  le  Sicge  de  Nuits ,  &  demeura  dix  mois  devant  cette 
Place.  Pendant  cc  Siege,  Louis  XI ,  qui  avoit  interet  de  s'op- 
pofer  a  fon  agrandiffement,lui  fufcita  tant  d'Ennemis,  que  pour 
lc  venger,  le  Duc  ht  propofcr  a  Edouard  d'entreprendre  la  con- 
qucte  de  la  FrancCjlui  promettant  de  Taffifter  de  toutes  fes  for- 
ces.  Edouard  entra  dans  ce  projet,  &  fit  divers  Traites  avec  le 
Duc ,  par  rapport  a  la  Guerre  qu'ils  devoient  entreprendre  con- 
jointement.  Ceft  par-la  que  finit  ce  XI  Tome.  On  verra  dans 
TExtrait  du  Tome  fuivant ,  le  fucces  de  cette  entreprife. 

C'eft-la  la  matiere  des  Adtes  qui  regardent  la  France,  dans  ' 

lefquels  on  verra  en  abrege,  ce  qui  vienc  d'etre  dit  avec  unpeu  j 

plus  d'etendue.  ;; 

Ann/e  i^6\,  \ 

Commiflion  d'Ed»uard,  pour  faire  reparer  les  attentats  com-  Commifi' 
mis  contre  la  Trcve  avec  le  Duc  de  Bourgogne.  Du  12.  de  Sep-  fion  pout' 
tembre.  Page  478.  '^^""'  I 
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Annfe  1^62. 

Plein-pouvoir  a  ***  pour  eonclure  une  Treve  avec  le  Duc 
de  Bourgogne.     Du  24  d^Odtobrc.  Page  493. 

Prolongation  du  Traite  de  Commerce  avec  les  Pais-Bas,  juf- 
qu'au  I  d^Ocftobre  \\6\ ,  en  attendant  le  Congres  qui  doit  fe 
tenir  fur  ce  fujet.     Du  18  de  Decembre.  Page  497. 

11  faut  rcmarquer ,  que  TAngleterre  &  les  Pais-Bas  ne  pou- 
vant  gueres  fe  paffer  de  commerccr  enfemble  ,  fans  un  prejudi- 
cc  notable  des  Sujets  de  Tun&derautre  coteiles  affaires  qui  re- 
gardoient  le  Commerce  etoient  toujours  traitees  a  part,  quel- 
ques  differends  qu'il  y  eut  d'ailleurs  entre  les  deux  Pais ;  &  fou- 
vent  meme  on  faifoit  des  Treves  marchandes ,  &  des  Traites  dc 
Commerce,  dans  les  tems  de  la  Guerre  la  plus  vive.    Cette  ■; 

maxime  etoit  infiniment  meilleure,  que  celle  que  Ton  a  fuivie 
depuis,  de  faire  la  Guerre  aux  Marchands:  ce  qui  les  ruine,  ( 

fans  que  les  Etats  intereffes  ceffent  pour  cela  de  faire  la  Guerre :  < 

comme  on  Ta  vu  dans  celle  qui  finit  Tan  1712  par  le  Traite 

d'Utrecht.  i 

I 

Annk  i^^^B.  •' 

Commiffion  a  des  Ambaffadeurs,  nommes  pour  une  Diete    CongrJi 
ou  Congres,  qui  doit  fe  tenir  a  S.  Omer ,  entre  Louis  XI,  E-  ^^^^-  O- 
douard  IV,  &  le  Duc  de  Bourgogne.    Du  4  de  Juillet.  Page 
504. 

Louis  XI  ayant  deffein  de  faire  la  Guerre  au  Duc  de  Breta-    louIs 
gne,  avoit  forme  le  projet  de  conclure  un  Traite  d'AIliance,  P°\^<-f,  , 
entre  lui,  Edouard,  &  le  Duc  de  Bourgogne,  afin  de  les  em-  a-Alliwl' 
pecher  de  donner  du  fecours  au  Prince  qu'il  vouloit  attaquer.  ce. 
Ceft  ^  cela  que  ce  Congres  etoit  deftine. 

Proclamation ,  pour  notifier  une  Treve  conclue  avec  la  Fran-   Trevo 
ce,  jufqu'au  i  d'Oa:obre  1464.    Du  7  d^Oftobre.  Page  fo8.    ^;;^^^» 

Sauf-conduit  pour  Jean  Seigneur  de  I>««(y,Envoyede  Fran- 
cc.    A  la  requifition  du  DuC  de  BoHr^ogne.   Du  10  de  Decem-  , 

bre.Page5Xi.  ^^ 
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Edou-       Cetoit  pour  porter  Edoaard  a  l'Alliance  dont  il  a  ete  parle 
ARD  IV.  ci-defTus,  que  Lanoy  etoit  envoye  en  Angleterrc. 
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Ann^e  i^fS^.. 

Pouvoir  au  Comtc  de  Warwick^  pour  conclure  un  Traite 
d'Ailiance  &  de  Fraternite  entre  Louis  XI,  Edouard  IV  ■,  &  le 
Duc  de  Bourgogne,     Du  12  d'Avril.  Page  518. 

Prolongation  du  terme  fixe  pour  le  Congres  de  S.  Omer ,  qui 
devoit  fe  tenir  le  21  d'Avril,  differe  jufqu'au  i  de  Juillet.  Page 
520. 

Lnuis  XI  ayant  decouvert  trop  tot  fes  defleins  contre  le  Duc 
de  Breiagne ,  en  failant  filer  une  Armee  dans  1' Anjou  i  &  ayant 
voulu  faire  enlever  le  Comte  de  Charolois  a  La  Haye,  par  le 
Bdtard  de  B.uhempr^;  Edouard  connut  que  le  but  de  Louis  XI 
n'etoit  que  de  rempecher  de  fecourir  le  Duc  de  Bretagne:  & 
ce  fut  pour  ccla  que  le  Congres  de  S.  Onicr  fut  difFere,  &  en- 
fin  rompu ,  le  Duc  de  Bourgogne  ne  jugeant  pas  a  propos  de 
laifler  opprimer  le  Duc  de  Bretagne. 

Pouvoir  au  Comte  de  Wonefier,  pour  traiter  avec  le  Duc  de 
Bretagne.     Du  12  d'Aout.  Page  531. 

Autre  fembkble  a  Guillaume  Hatdiff.  Du  11  de  Septembre. 
Page  532. 

Autre  pour  negocier  une  Treve  avec  le  Duc  dc  Bourgogne. 
Du  20  d'0(ftobre.  Page  536. 

Treve  d'un  an  conclue  avec  le  Duc  dc  Bretagne ,  depuis  le 
I  d'06t:obre.  Du  i  de  Novembre.  Page  536. 

Comme  c'etoit  dans  cette  annee  14.64,  que  Louis  XI  pref- 
foit  le  Duc  de  Bretagne,  c'ecoit  aufli  en  ce  tems-la,que  ceDuc 
&  le  Duc  de  Bourgogne  tachoient  de  mettre  Ediuard  dans  leurs 
iiiterets. 

Annie  1465. 

Le  Duc  de  Bretagne  fe  lervit  d'un  delai ,  qu'il  avoit  obtenu 
de  Louis  XI ,  pour  lui  debaucher  le  Duc  de  Berry  ibn  Frere, 
&C  pour  lui  fufciter  la  Guerre  du  Bien-public,qw.  eclata  en  1465. 
Pendant  cette  annee,  le  Duc  de  Bretagne ,  le  Duc  de  Bourgo- 
gm  &  le  Comce  de  Charolois ,  firent  tous  leurs  efForts  pour  atti- 
rer  Edouard  dans  leur  Ligue ;  &c  d'un  autre  cote ,  Lonis  XI  fit 
tout  cc  qu'il  put  pour  rempecher.  Ceft  ce  qu'on  voit  mani- 
feftement  dans  les  AcT:es  de  cette  meme  annee,  oii  l'on  trou- 
ve  divers  Sauf-conduits  pour  des  Ambafladeurs  de  ces  trois 
Princes,  &  diverfes  Commiffions  pour  traiter  avec  eux.  Mais 
il  ne  fe  conclut  rien ,  parce  qu^Edoi/ard  n'avoit  pas  deffein  de 
s'engager  dans  aucune  Guerre.  Cecoit  affez.  pour  lui,  que  ces 
trois  Princes  fe  milfent  cux-memes  hors  d'etat  de  donner  du  fe- 
cours  a  la  Reinc  Marguerite. 


Charles  ratifia  ce  Traite,  le  propre  jour  de  la  mort  du  Duc 
Philippe  fon  Pere. 

Commiffion  pour  conclure  le  Mariage  de  Marguerite  Sceur 
du  Roi,  avec  Charles  Duc  de  Baurgogne.  Du  20  de  Septembre. 
Page  ^83. 

Ratification  d'un  Traite  de  Commerce  pour  trente  ans,  entre 
rAngleterre  &  les  Pais-Bas.  591. 

Ann/e  1468. 

Lettres-Patentes  du  Duc  de  Bretagne  ,  contenant  Alliance, 
Amitie,  &  Confederation  avec  Edouard  IV.  Du  i  de  Fevrier. 
Page  603. 

Autres  femblables  d'Edouard.     Du  22  de  Mars.  Pa^e  617. 

Prolongation  de  la  Treve  avec  la  Bretagnc,  jafqu  au  10  dc 
Juillet.  Du  10  de  Fevricr.  Page  603. 

Traite  de  Commerce  avec  la  Brecagne,  pour  30  ans.  Du  2 
Juillet.  Pagc  618. 

Traite  d'AlIiance,  d'Amitie,  &  de  Coniederation ,  entre  E- 
douard  &c  le  Duc  de  Bretagnt.  Du  8  de  J  u;!lec.  Page  624.. 

Commiffion  pour  traiter  avec  Louis  XI ,  de  la  Paix  oii  de  la 
Treve.  Du  i  d'Aout.  Page  625. 

Traite  par  lequel  Edouard  s'engagc  a  envoyer  un  fecours  de 
3000  hommes  au  Duc  de  Bretagne.  Du  3  d'Aout.  Page  625. 

Patente  qui  etablit  Antoine  Woodwille  Frere  de  la    Reine 
pour  commandcr  ces  3000  hommes.    Du  7  d'0<ftobre.    Pa- 
ge  630. 

Ann^e  1469. 

Sauf-conduit  pour  Charles  Duc  de  Berry.  Bon  pour  neuf  mois. 
Du  6  de  Mai.  Page  644. 

Cetoit  dans  le  tems  que  Louis  XI  negocioic  avec  le  Duc  de 
Berry  lon  Frere ,  pour  le  faire  confentir  a  acccpter  le  Duche  de 
Guyenne,  en  echange  de  celui  de  Normandie,  qui  lui  ^voit  ete 
adjuge  par  le  Traite  de  Conflans,  qui  termina  la  Guerre  du  Bien- 
puhlic.  Selon  les  apparences,  le  Duc  de  Bourgogjie  avoit  projet- 
te  de  faire  cvader  le  Duc  de  Berry ,  pour  rompre  les  mcfures  de 
Louis  XI. 

Sauf-conduit  pour  des  AmbafTadeurs  du  Duc  de  Bourgogne. 
Du  18  de  Septembre.  Page  648. 

Annee  1470. 

Certificat  du  Duc  de  Bourgogne,  qu'il  a  re^u  TOrdre  de  la 
Jarretiere  le  4  de  Fevrier.  Page  651. 

Sous  H  E  N  R.  I  VI  r/tah!:. 
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avec  Ic 
Ouc  de 
Bourgo- 
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Auuee  1465. 

CommifTion  au  Comtc  de  War-wick ,  pour  traiter  du  Mariage 
de  Marguerite  Soeur  du  Roi,  avec  le  Comte  de  Charolois.  Du 
22  de  Mars.  Page  564. 

Autre  pour  traiter  avec  la  France,  de  la  Paix,  de  la  Treve, 
&  de  tous  les  difKrends  entre  les  deux  Rois.  Du  22  de  Mars. 
Page  565. 

Pouvoir  a  *  *  *  pour  conclure  avec  le  Duc  de  Bourgogne.  Du 
22  de  Mars.  Page  566. 

Traite  de  Trcve  avec  la  Bretagne,  pour  un  an,  a  commen- 
cer  le  10  de  Juillet.  Du  3od'AvriI.  567. 

Ratificition  d'un  Traice  de  Trcve  conclu  avec  la  France 
dcpuis  le  15  de  Juin,  jufquau  i  de  Mars  1467.  Du  7  de  Juin. 
Page  568. 

Sauf-  conduit  pour  Louis  de  Bruges  Seigneur  de  Gruthufe  , 
Ambalfadeur  du  Duc  de  Bourgogne.  Du  30  d'Odtobre.  Pa- 
ge  57+. 

Autre  pour  des  Ambafladeurs  de  Bretagne.  Du  18  de  No- 
vembre.  Page  '575. 

On  voit  dans  tous  ccs  AcSes  de  Tannee  1466  ,  q^'Edouard 
negocioit  en  meme  tems  avec  les  deux  Partis  ;  mais  qu'il  ne 
s'engageoit  qu'a  de  courtes  Treves,  afin  de  fc  conferver  la  li- 
berte  de  prendre  le  parti  qu'il  trouveroit  le  plus  avantageux. 
Ce  ne  flit  que  dans  fannee  fuivante  ,  qu'il  commen^a  mani- 
feftement  a  pancher  du  cote  des  Ducs  de  Bourgogne  &  de  Bre- 
tagne. 

Annie  Xif6-j. 

Commiffion  pour  traitcr  avec  le  Duc  de  Bourgogne,  d'unc 
Confederation.  Du  i  de  Janvier.  Page  576. 

Cette  Confederation  fut  concluci  mais  le  Duc  de  Bourgogne 
mourut  avant  que  de  ravoir  ratifiee. 

Sauf-conduit  pour  le  Barard  de  Bourhon  Comte  de  Ueujjillon, 
Ambaifadeur  de  France ,  &  autres.    Du  12  de  F"evrier.    Pa- 

ge  577- 

CommifTion  pour  traiter  avec  rAmbafTadeur  de  France.  Du 
6  dc  Mai   Page  578. 

Sauf-conduit  pour  !'Archeveque  dc  Narhonne,  Ambaffadeur 
de  France.  Du  25  de  Juin.  Page  580. 

Ratification  du  Traite  de  Confederation ,  par  Charles  Duc  de 
Bourgogne.  Du  15  dejuillet.  Page  580. 


Pouvoir  de  Louis  XI  a  ks  AmbafTadeurs ,  pour  conclure  un  Traitcs 
Traite  d'Alliance  avec  He?iri  FL  Du  13  de  Novembre.  Fa-  IvecHen- 
ge  667.  n  VI. 

Ann^e  1471. 

Traite  de  Tr^ve  entre  la  France  &  rAngleterre,  dans  lequel 
il  eft  ftipule  quelle  durera  jufqu'au  dedit  de  fune  des  Parcies, 
mais  qu'elle  ne  pourra  etre  plus  courte  Ouc  de  dix  ans,  &  que 
celui  des  deux  Rois  qui  voudra  la  faire  iSnir,  fcra  tenu  d'en  a- 
vertir  rautre  cinq  ans  a  1'avance.  A  Londies.  Du  16  de  F"evrier. 
Page  683. 

Sous  EdoUard  IV  ritahli. 

Trcve  conclue  avec  Louis  XI,  jufqu'au  i  de  Mai  1472.  Du  r  ^'  ^^" 
5  Septembre.  Page  722.  fy^"""'* 

Renouvellcment  des  Traites  de  Treve  &  de  Commcrce  cn- 
tre  1'Angleterre  &  la  Bretagne,  interrompus  pendant  fufurpation 
du  Comte  de  Warioick.  Da  30  de  Septembre.  Page  722. 

Ann/e  1472. 

Dans  cettc  annee ,  on  trouve  divers  Sauf-conduits  pour  des     Er  avec 
AmbafTadeurs  des  Ducs  de  Bourgogne  &  de  Brctagne ,  &  des  j^iP^" 
Commiffions  pour  traiter  avec  eux.    Dans  la  luivantc  1473,  ''  gogne"& 
n'y  a  rien  qui  regarde  ces  affaires.  >ie  Bieta- 


gnc. 


Annfe  1474. 

Deux  Ordres  pour  paffer  en  montre  des  Troupes  qui  doivent 
aller  au  fecours  des  Ducs  de  Bourgogne  &  de  Bretagne.  Du  30 
de  Mars.  Page  791. 

Engagement  mutucl  d'Edouard  W  &  du  Duc  de  Bourgogne, 
pour  une  Amitie  reciproque  &  perpetuelle.  Du  25  de  Juillet. 
Page  804. 

Conventions  touchant  le  fecours  que  leDucde  So;/r^t>^w  doit 
donner  a  Edouard  pour  conquerir  la  France.  Du  25  de  Juillet. 
Page  806. 

Explication  de  quelques  Articles  des  Conventions  precedcn- 
tes    Page  808. 

Don  fait  par  Edouard  au  Duc  de  Bourgogne ,  dans  le  Royau- 
me  de  France.  Du  2.6  de  Juillet.  Page  810. 

T  3  Dans 


Montte 
des  Ttou« 
pcs  (^ui 
dcvoicnc 
allcr  au 
fccours. 

Traite 
entre  E- 
douard  <Sc 
le  Ouc 
de  Bour- 
gogne. 
CoDven- 
tions  fou- 
chaut  lc 
Iccours. 
D^n  d'F.- 
douaid  aM 


IfO 


ABREGE'    HISTORI  Q^U  E 


Edou-     Dans  la  fuppofition  qyiEdouard  Ce  rendrok  maitre  du  Royau-  au  Roi  de  France,  par  un  Heraiit.  L«»;V  repondit  avec  beau*     EBom^ 

ARD  IV.  ine  de  France,   il  donnoit  par  avance  au  Duc  de  Bourgogne,  la  coup  de  douceur,  &  chargca  lc  i^evaut  de  dire  a  fon  Maitre,  ^^°  •V'. 

P""*'     Ciiampagne,  le  Nivernois,  Riietel ,  Eu,  Guife,  Douzi,Tour-  que  le  Duc  de  Bourgogne  &  le  Connetable  de  5.  Pol  le  trom-  g"^""m 

omgo-    ^^^^  Langres,  Pequigny,  les  Villes  fur  la  Somme,  hypothc-  peroient  infailliblemenr.     Apres  cela  ,    il  queftionna  beaucoup  Roide 


gne,&c. 


Traile 

avec  le 
Roi  dc 
CafliUe. 
Avec 
rEnipc- 
leur. 
Piepara- 
iifs  Jc 
GaciiCi 


ie  Heraut,  qui  dans  fes  reponfes  eut  occafion  de  lui  dire,  foit  Fiance. 
de  iui-meme,  ou  qu'il  en  eut  quelque  ordre  fecret,  que  s'it  a-  j^  L^ouis! 
voit   a   faire  quelque  propoiicion  de  Paix  ,    il  devoit  s'adrefler     Piefent 
aux   Lords  Howard  &  Stanlcy.    Cetcient  deux  Seijineurs,  qui  ''"'.'}  *'" 
avoient   un   grand   credit  aupres  du  Koi.     Louis  ,    qui  avoit 
beaucoup  de  penetration ,   foupgonna  que  le  Heraut  ne  lui  a- 
voit  pas  dit  cela  fans  caufe.     Cependant,  pour  faire  compren- 
dre  aux  Seigneurs  Anglois  combien  il  etoit  libtral,  il  fit  don- 
CommiiTion  pour  traiter  avec  le  Roi  de  Cijjlille,  touchant  la    ner  au  Heraut  qui  lui  etoit  venu  declarer  la  Guerre,  un  pe- 
conquete  de  la  Francc.     Du  15  d'Aoiit.  Page  816.  fent  de  trois-cens  ecus  d'or,  6c  trente  aunes  de  velours  pour  eu 

Autres,  pour  traiter  avec  VEmpereur  &  avec  le  Roi  de  Hon-    faire  une  robe. 
grie,  fur  le  meme  fujet.  Du  2  de  Decembre.  Page  834..  Edouard  s'etoit  attendu   que  le  Duc  de  Bourgogite  le  vien-  l^^jTgf"' 

Divers  Ordrcs  concernant  les  preparatifs  de  Guerre.  PageS^j    droit  joindre  ,    a  la  tete  d'une  Armee.     Mais ,    quoique  dans  douaid 


quees,   tout  ce  que  le  Comte  de  5.  P^«/ polTedoit  en  France, 

excepte  en  Guyenne  &  en  Normandie. 

Permif-      Lettres-Pacentcs  du  Duc  de  Bourgogne,   par  lefquelles  il  s'en- 

co°  de"par  g^gs  a  permcttre  quEdouard  &  ies  Sacceireurs,   Rois  de  Fran- 

le  Duc  de  ce ,  puiffent  fe  faire  iacrer  k  Reims  fans  empechement.    Du  27 

Bourgo-    de  Juillct.  Page  813. 

Ceci  fe  rapporte  au  Don  precedent,  dans  lequel  la  Champa- 
gne  etoit  comprife. 


&    8^9. 


cette  efperance  il  fe  fut 


c  deja  mis  en  marche,  il  n'en  apprenoit  dctangce 
'obligea  enfin  a  lui  cnvoyer  un  Lxpres,  S^/v,?," 


"Ann/e  1475. 


aucune  nouvclle.  Cela  robligea  enhn  a  lui  cnvoyer  un  txpres 


Proclamation  pour  ordonner  i  tous  ceux  qui  font  engages  au 
fervice  du  Roi,  de  fe  rendre  a  Portsmouth  avant  le  26  Ue  Mai.    Place  avanc  que  le  tems  vint  de   s'aller  joindre  aux  Angloi», 


;ces 

uc 

—  -         -   dc  Bour- 

pour  favoir  la  caufe  de  fon  retardement.    Le  Duc  ecoic  enco-  gogne. 
re  occupe  dans  le  Pais  de  Cologne,    au  Siege  de  Nuits  ou  il    Siegc  de 
s'etoit  engage,  dans  la  penfee  qu'il  fe  rendroit  maitre  de  cette 


Page  848. 


Contenii 
deceXlI 
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EXTRAIT  T>U  TOME<XIL 

Contenant   les   huit  dernleres  annees    d'E  D  0  u  A  R  d    IV  , 

depttis  le  commencement  de  fan  1475,  jftj^f*'en 

yivril  1485. 

CE  XII  Tome  contient  les  Aftes  de  la  derniere  Partie  du 
Regne  d'Edouard  ly ,  des  Regnes  A'Edouard  K,  &  de 
Richard  JII ,  &  de  celui  de  Henri  F7/jufqu'a  Tannee  1502. 
Comme  chacun  de  ces  Regnes  contient  certaines  matieres  qui 
lui  font  propres  ,  &  qui  n'ont  que  peu  de  liaifon  avec  celles 
des  prccedcns  ou  6es  fuivans,  il  faut  neceirairement  faire  TEx- 
trait  de  ce  Tome  par  partics  ;  afin  de  faire  mieux  connoitre 
les  rapports  des  Adtes  de  ce  Recueil,  avec  les  evenemens  de 
chaque  Regne.  Je  me  bornerai  donc  pour  le  prefent ,  aux 
huit  dcrnieres  annees  d'Edouard  IV,  dans  lefquelles  on  trouve 
pour  matieres  principales,  les  AfFaires  que  ce  Prince  eut  avec 
la  France  ,  &  celles  qu'il  eut  avec  rEcofle.  J'y  ajouterai  un 
troifieme  Article  des  Af^aires  domeftiques,  plutot  pour  la  fuite 
de  rHiftoire,  que  par  aucune  neceflite  par  rapport  au  Recucil, 
qui  dans  ces  huit  annees  ne  contient  rien  de  fort  important  fur 
cette  matiere. 

I.  AFFAIKLS  ArEC  LA  FRANCE. 


Raifons      L'Extrait  precedent  a  fait  voir  les  Traites,  <\n'Edouard  IV  &c 

<i'Edouaid  charles  Duc  de  Bourgogne  avoient  faits  enfemble,  pour  faire  la 

dcfaircia  Qygfi-e  \  Louis  XI.     Ce  n'etoit  pas  une  Guerre  ordinaire,  & 

la^France.  pour  des  fujets  peu  imporcans.    Edouord  paroiflbit  avoir  en  vue 

de  faire  revivre  les  droits  des  Rois  d'Angleterre  fur  le  Royaume 

de  France,  &  vouloir  conquerir  par  les  armes,ce  qui  avoit  ete 

enleve  a  fon  Predecefleur  par  la  meme  voye.     Du  moins  il  ef- 

peroit  que  la  Guyenne  S:C  la  Normandie,  anciens  Patrimoines 

de  fes  Ancecres ,  lui  demeureroienc  a  la  fin  de  !a  Guerre ;  pour- 

vu  que  le  Duc  de  Bourgogne ,  qui  n'y  avoit  gueres  moins  dinte- 

ret  que  lui ,  TafTiflat  de  tout  fon  pouvoir ,  comme  il  croyoit  a- 

voir  lieu  de  s'y  attendre.    D'ailleurs,  Ic  Connecable  de  S.  Pol, 

Seigneur  puiflant  en  France,  &  grand  Ennemi  de  Louis ,  avoit 

donne  fa  parole,  qu'il  livreroit  S.  Qiientin  aux  Anglois,&que 

par-Ia  il  leur  ouvriroit  une  porte  pour  penetrer  jufqu'a  Paris. 

D'un  autre  cotC)    le  Duc  de  Bretagve,  qui  venoic  d'etre  force 

a  figner  une  Paix  defavantageufe  avec  Louis  XI,  etoic  entre  fe- 

dans  la  Ligue  d'Edouard  avec  le  Duc  de  Bourgogne , 


La  longueur  de  ce  Siege  qui  dura  dix  mois ,  &  fa  propre  obP- 
tination,  rompirent  toutes  ies  mefures.     Pendant  qu'il  s'opinia-  {^'"^,  ^ 
troit  mal  a  propos  a  une  affaire  de  fi  pcu  de  confequence,   il  Bourgo- 
foufFrit    beaucoup  de   pertes   ailleurs.     Le  Duc  d'Autriche  lui  gQs. 
cnleva  lc  Comte  dc  Ferrette  ;    le  Duc  de  Lorrai?ie  ravagea  le 
Luxembourg  ;   &  Louis  XI  s'empara  de  Roye  &  de  Montdi- 
dier.     Enfin ,  lorsquil  etoic  fur  le  point  de  fe  rendre  maitre  de 
Nuits,  il  fut  tellement  prefle  par  les  inflanccs  d'Edouard,  qu'il 
confentit  que  la  Place  tut  mife  cn  depot  entre  les  mains  d'un 
Legat  du  Pape.     Mais  fon  Armee  fe  trouvoit  fi  peu  en  etat  de 
recommencer  une  nouvelle  Campagne ,  qu'il  fe  vit  contraint  de 
la  mettre  dans  des  quarticrs  de  rafraichiflement.    Enfuite  il  alla 
trouver  Edouard,  pour  tacher  de  s'excufer. 

Le  Roi  d'Angleterre  tut  extremement  furpris  de  voir  arri-  j.p'"^"^ 
ver  le  Duc  fans  Armee.  II  commenga  des-Iors  a  foupgonner,  ^^  Ji^voic 
qu'au  lieu  dc  lui  aider  a  conquerir  la  France,   le  Duc  n'avoit  joue  pac 
eu   en  vue  que  de   fe  fervir  de  lui  pour  faire  une  diverfion  a  f^sAUicj. 
Louis.     II  fe  confirma  dans  ce  foupgon,    par  les  grandes  pre- 
cautions  qu'on  prenoit  a  Peronne,  Ville  appartenante  au  Duc, 
pour  empecher  que  les  Anglois  n'y  entraftent  en  trop  grand 
nombre  a  la  fois.     Enfin,  ce  qui  acheva  de  lui  perfuader  qu'il 
etoit  joue,  ce  fut  que  le  Duc  de  Bourgogne  1'ayant  mene  a  S. 
Quentin  ,    dont  il  croyoit  que  le  Connetable  lui  ouvriroit  les 
portes,  ils  n'y  furent  re^us  qu'a  coups  de  canon.  II  y  a  beau- 
coup  d'apparence  que  le  Duc  lui-meme  fut  trompe  par  le  C'on- 
netable,  fans  quoi  il  n'auroit  pas  mene  le  Roi  devant  S.  Quen- 
tin  ,    pour  lui  faire  recevoir  un  afFront.     Cependant  ,   voyanc 
qxiEdouard  ne  fe  payoit  pas  de  fcs  excufes,  &  qu'il  lui  faifoit: 
de  fanglans  reproches,  il  ie  quitta,  fous  pretexte  d'allcr  faire  a- 
vancer  fon  Armee. 

Edouard  fe  trouvoit  fort  embaraffc.  Le  Duc  de  Boargogne 
&  le  Connetable  lui  avoicnt  manqut;  de  parole ;  lc  Duc  de  Bre- 
tagne  ne  faif jit  aucun  mouvemenc ;  &  le  dedans  de  la  France 
ecoit  tranquille,  quoiqu'on  lui  eCit  fait  efperer ,  qu"a  fon  appro- 
che  ,  plufieurs  Provinces  fe  revolteroient.  Ces  confiderations 
robligerent  a  penler  aux  raoyens  de  fe  tirer  d'affaire,  en  faifant 
la  Paix  avec  la  France.  La  difficulte  confiftoit  a  faire  en  forte, 
que  Louis  fit  les  premicres  demarches.  II  auroit  cte  trop  hon- 
teux  pour  Edouard,  qui  avoit  pafTe  la  Mer  a  deffein  de  conque- 
rir  la  France,  de  demander  a  faire  la  Paix,  avant  que  d'avoir 
tire  1'epee.  Pour  parvenir  a  fbn  but ,  il  donna  ordre  qu'on  re- 
lachat  un  Prifonnicr  Fran^ois,  qni  etoit  le  feul  qu'on  avoit  fait 
depuis  que  la  Gucrre  etoit  declaree.  Ce  Prifonnier  etant  alle  re- 
mercier  le  Roi,  fut  fort  caretTe  a  la  Cour,  &  charge  par  les 
Lords  Hoivard  &  Stanlcy  de  preienter  leurs  tres  humbles  ref-  Louis  en- 
pedls  au  Roi  fon  Maitre.  Louis  comparant  ce  corapliment  af-  H/rL"" 
fex  extraordinaire ,  a  ce  que  le  Heraut  lui  avoit  dit ,   en  infera ,  pou,  faiie 

...        .  .-     1     •      ■_   1  _    -n  :.,       r^ ;i  _'i — :_  des  ou- 


&  promettoit  de  faire^^unepuifTante^diVedion^pourvu  queteRoi  que  la  Cour  d'An'gIeterre  fouhaitoit  la  Paix.    Comme  il  netoit  d^^^^^^^ 

d'An£leterre  lui  envoyat  quelque  fecours.     Ainfi  Louis  XI  fe  pas  fi  fcrupuleux  qu'Edouard  dans  cecte  efpece  de  poinc-d  hon-  ^^  ^,^^^^ 

vovoit  a  la  veille  d'etre  attaque  par  trois  Ennemis  redoutables ,  neur,   &  que  d'ailleurs  fes  affaires  ne  lui  permetto.ent  pas  d  a- 

fans  compter  ce  qu'il  avoit  a  craindre  de  fes  propres  Sujets,  qui  voir  trop  de  delicateffe  en  cette  occafion    il  envoya  d  abord  un 

n'Lient  pas  trop  contens  de  fbn  Gouvernement  Heraut  a  l'Armee  Angloifc  ,  &  lu.  ordonna  de  s  adreffer  aux 

.  Pendant  tout  1'Hiver  de  Tannee  1475  ,  Edouard  fit  fes  prepa-  Lords  Ho^^ard  &  Stan/ey,  apparemment  pour  les  preven.r  en 

f.Tr  ratifs  avec  bcaucoup  de  foin,  afin  de  pouvoir  commencer  la  fa  feveur.    II  eut  auff.  ordre  de  parler  au  Roi  d  Angleterre,  & 

irde7;.rr  S'       ne  de  bonne  heure.    II  ne  put  pourcant  partir  que  le  20  d'excufer  le   Roi   fon  Maicre  rouchant  les  fecours  qu  .1  avo.t 

r'  "      de  Tuin    apres  avoir  decache  trois-m.Ue  hommes  de  fon  Armee ,  donnes  au  Comtc  de  mr^ivick ;  de  lu.  reprefenter  les  ava.itages, 

"'      a  deflein  de  les  envoyer  en  Bretagne.  S'il  en  faut  croire  les  Hil-  qu'une  etroite  union  entre  eux  procureroit  a  leu.^s  Sujets ;  le  peu 


netable,  dont  il  ne  pouvoit  que  reconnoitre  deja 
foi.  Que  ncanmoins ,  le  Roi  fbn  Maitre  fouhaitant  de  viyre  en 
bonne  amitie  avec  lui,  oftroit  de  le  dedommager  de  la  depenfe 
qu'il  avoit  faite ,  d'une  maniere  dont  il  auroit  iujet  d'etre  con- 

:  rr..ou   ua,  rv...  ..w .....     ^  .......  ,    .....    tcnt.     Eufin ,  quc  fi  ccttc  propolition  lui  etoit  agreible    le  Roi 

tems,  Ceto.t  dans  la  Cavalerie  que  confiftoit  la  princ.pale  for-    de  France  le  pr.o.t  de  Ki. envoyer  un  Saufcondu.t  pour  desAm- 
ce  des  Armees  batTadeurs,  afin  quils  puflcnt  ie  trouver  en  quelque  lieu  conve- 

iienvoye      Des  qu'£</<<«<jrrf  fut  a  Calais,  U  enyoya  declarer  la  Guerre   nable,pour  y  negocier  la  Paix.  Le  meme  jour,  le  Herauttran- 


cent-mille  hommesj  &  il  n'y  a  aucune  apparence  que  TArmee 
d'Edouard  IV  approchat  de  ce  nombre,  puisqu'il  n'y  avoit  que 
1500  Lances  &  15000  Archers  a  cheval  ,  outre  1'Infanterie 
dont  les  Hiftoriens  Anglois  ne  parlent  point,  ce  qui  fait  pre- 
fumer  qu'elle  necoit  pas  fort  nombreufe.     D'ailleurs  ,    en  ce 


DES  ACTES  PUBLICS  D'A  NGLETERRE. 
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avcc  J» 

Fiiiice 

tciuiue 

•i^iis  un 

giaiid 

Conlcil. 


Edou-    ^ois  fut  renvoye  ,  avec  un  beau  prefent  &  avec  le  Paffcport 

*""  ^    •  demande.     D6s  le  lendemain,  le  Roi  tint  a  rArmce  un  grand 

Confeil ,  oii  il  fut  refolu  de  faire  une  Treve  avec  la  France,  fous 

cercaines  conditions  j   &  le  Lord  Howard  ,  avec  deux  autres  , 

furent  choifis  pour  aller  conferer  avec  les  Ambaffadeurs  de  Fran- 

ce  ,   entre  Peronne  &  Amiens.     On  leur  donna  par  ecrit  leurs 

Inftrufftions,  fignees  du  Roi  &  de22  Seigneurs,  de  forte  qu'ils 

n'avoient  pas  le  pouvoir  de  rien  augmenter  ,  ni  diminuer  j   & 

que  le  Roi  de  France  n'avoit  qu'a  accepter  les  conditions  ,  tel- 

les  c^Edouard  les  offroit ,  ou  a  les  refufer. 

Et  con-       Le  Traite  fut  conclu  le  29  d'Aout  ,  fur  le  pied  ^'Edouard 

chic  lui  le  l'avoit  fouhaite,  fans  aucun  changement.  On  en  verra  la  teneur 

qu'Edou-  d^ns  h  fuite.    11  fut  difpole  en  plufieurs  Aftes  diffcrens  ,   felon 

ard  la        la  nature  des  Articles  dont  on  etoit  convenu.  Le  Duc  de  Bour- 

vouloit.    gogne  ayant  ete  averti  qu'on  travailloit  a  la  Paix ,  accourut  prom- 

tement  auCampd'£^t)«<jr<^,pour  tacher  de  parer  ie  coup.  Mais 

il  trouva  la  Treve  iignee ,  &  le  Roi  d'Angleterre  peu  difpofe  a 

la  rompre.     II  croyoit  avoir  fait  beaucoup  pour  lui ,  que  de  l'y 

comprendre. 

Quelques  jours  apres  ,  les  deux  Rois  eurent  enlemble  une 
Conference  fur  un  Pont  qu'on  avoit  fait  expres,  tout  prochede 
dcuxRois.-  Pequigny,  oii  ils  jurerent  fobfervation  du  fraice.  Ceil  ce  qui 
a  donne  lieu  a  quelques-uns  de  nommer  ce  Traite  ie  Traitf  de 
Pequigny :  mais  dans  les  Adres  Publics ,  il  eft  toujours  appelle  le 
Trait^d^Amiens.  Louis  fe  fervit  de  cette  occalion,  pour  tacher 
d'obtenir  d'Edouard  qu'il  abandonnat  le  Duc  ds  Bourgogne ,  le 
Connetable  ,  &  le  Duc  de  Bretagne.  Edouard  lui  repondit  a 
Tegard  du  premier ,  qu'etant  compris  dans  la  Treve ,  il  lui  etoit 
libre  de  1'accepter,  ou  de  la  refuler;  &  que  s'il  la  rejettoit  ,  il 
ne  fe  croyoit  pas  oblige  de  le  Ibutenir  :  quant  au  Connetable , 
q'a'il  ne  prenoit  aucun  interet  dans  ies  affaires.  Mais  pour  cequi 


Confc- 
rcnce  en- 

iic  lcs 


regardoit  le  Duc  de  Bretagne 


il  declara  fans  detour  ,  que  sil 


etoic  attaque  ,  il  faflilleroit  de  toutes  ies  forces.  En  effet ,  le 
Duc  de  Bretagne  avoit  entre  fes  mains  un  gage  ,  qui  1'affuroic 
de  la  protedlrion  d'Edouard.  Cetoit  le  Comte  de  Richetno-at,  feul 
rejetton  de  la  Maifjn  dc  Lancafire;  qui  auroit  pu  cauferauRoi 
de  grands  embaras,  s'il  eiit  ete  relache. 

Le  Roi  dc  France  fut  bicn  content  ,   de   pouvoir  rcnvoyer 

ainfi  les  Angiois  dans  leur  Ile.     Cependant,  comme  il  craignoic 

toujours  que  le  Duc  de  Biurgogne  n  engageat  Edouard  a  rompre 

la  Treve  &  a  revenir  fur  fes  pas,  ilfe  fervit,  poar  rentrecenir 

dans  les  bonnes  dilpofitions  oii  il  eroic  ,  d'un  moyen  qui  lui  e- 

V°"l' "'  toic  familier,  &  qui  lui  avoic  fouvenc  reutli.    Ce  fuc  de  gagner 

gnerqu°i-  'es  Princlpaux  de  laCour  d'Angleterre,  par  de  bonnes  Penfions. 

qucsSei-  Philippe  de  Comines  dit,  que  ces  Penfions  montoienc  a  feixe-mil- 

?!f"wic    le  ecus  ,  &c  nomme  memc  ceux  qui  les  recevoient.    Avant  que 

pat  Jcs     1  Armee  Angloiie  parcic  pour  s  en  retourner  ,    Lams  lut  envoya 

pcniions,  un  prefent  de  300  chariots  charges  de  Vin.  Ceft  ce  qui  a  don- 

grands  '  '^^  ^'^^  ^  ^^^  Hiltoriens  Frangois  de  faire  entendre  ,  qu'il  n'a- 

prefens  a  voit  falu  employer  que  ce  moyen  ,  pour  renvoyer  les  Anglois 

icui  Ar-    dans  leur  Pais.     Mais  on  va  voir  ,  que  Louis  n'cn  fut  pas  quit- 

'"^'^'         te  a  fi  bon  marche. 

Avant  que  de  continuer  cet  Abrege  de  rHiftoire  de  ce  tems- 
la,  il  eft  abfolument  neceffaire  d'inferer  ici  la  fubltance  desAc- 
tes  du  Recueil  qui  s'y  rapportent  j  fans  quoi  on  ne  pourroit  pas 
bien  entendre  la  fuite. 

An7t(e  14.7^. 
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Patente  quidonne  a  Jean  Lord  Audley,&i  a  Gailiard  de Du- 
ras  Seigneur  de  Durefort,  le  Commandement  de  laFlottedefti- 
nee  au  fecours  du  Duc  de  Bretagne.  Du  i2juin.  Page  12. 

Commilfion  aux  memes,  pour  traiter  avec  leDuc  de  Breta- 
gne.  Du  20  Juin.  Page  12. 

Inftruftions  donnees  au  Lord  Hoiuard  &  a  trois  autres  Am- 
baffadeurs,  allant  conferer  avec  lcs  Plenipotentiaires  deFrance. 
Au  Camp  de  Seyntrc  en  Vermandois ,  proche  de  Peronne.  Du 
13  d'Aout  1475.  Page  14. 

Ces  Inftrudiions  contenoient  Ics  conditions  ,  fous  lefquelles 
Edouard  vouloit  bien  s'en  retourner  en  Angleterre ;  favoir : 

Que  Louis  s'engageat  a  lui  payer  75000  ecus  comptant,  &a 
lui  donner  cinquante-mille  ecus  tous  les  ans  ,  en  deux  termes, 
pendant  la  vie  des  deux  Rois  :  Que  Charks  Dauphin  de  Fran- 
ce  epouferoit  Elifaheth  Fille  ainee  d'Edouard,  a  laquelle  Louis 
afligneroit  un  Douaire  de  60000  livres  de  revenu  annuel :  Que 
Louis  feroit  conduire  la  Princeffe  en  France  a  ks  depens :  Que 
fi  Elifabeth  mouroit  avant  raccompliffement  du  Mariage ,  Char- 
les  epouferoit  Marie ,  feconde  Fille  d'Edouard. 

Moyennant  ces  conditions  ,  Edouard  s'engageoic  a  fortir  des 
Terres  de  France  ,  immediatement  apres  avoir  regu  les  75000 
ecus;  d  confentir  a  une  Treve  de  fept  ans,  &  a  un  Traite  d'a- 
mitie  avec  Louis  XI  :  avec  obligation  reciproque  de  s'aflifter 
Fun  Tautre ,  contre  leurs  Sujets  rcbelles  ou  defobeiflans. 

Lettres-Patentes  par  lefquelles  Edouard  confent  ,  que  les  dif- 
ferends  qui  demeurent  indecis  entre  lui  &  le  Roi  dc  France, 
foient  remis  a  1'Arbitrnge  de  ^Arcbeveque  de  Cantorbery  &  du 
Duc  de  Clarence,  pour  1'Angleterre  j  &  de  V Archeveqtie  de  Lyon 
&  du  Comte  de  Dunois,  pour  la  France ,  pendant  refpacedetrois 
ans.  Du  29  d'Aout.  Page  15. 

Ceft  ici  le  premier  Acte ,  paffe  en  confequence  des  Conven- 
tions  entre  les  Plenipotentiaires.  Louis  XI  donna  de  femblables 
Lettres. 


Remar- 

ques  lur 
ce  Tiaite. 


Traite  particulier  pour  une  Treve  de  fept  ans,  entre  la  Fran>  Edou* 
ce  &  rAngleterre  ,   danS  lequel  les  AUies  des  deux  Rois  font  ard  IV. 
compris,  &  particulieremcnt  les  Ducs  dc  Bourgog?ie  &  de  Bre-  pou/icPt 
tagne  ,  de  la  part  de  rAngleterre  j    a  condition  que  les  AUies,  aus. 
nommes  dans  le  Traite,  feront  tenus  de  declarer  dans  trois  mois, 
s'ils  veulent  etre  compris  dans  la  Treve.    Du  29  d'Aout.   Pa- 

Traite  d'Araitie  6c  de  Confederation   entre  Louis  XI  &  E-     Ttaite 
douard  \V ,   pendant  leurs  vies ;  &  pour  le  Mariage  de  Charles  ''"amitie 
Dauphin  Fils  de  Louis,  avec  Elifabetb  Fille  d'Edouard.  Du  29  p^uje, 
d'Aout.  Page  19. 

La  fubftance  des  Articles  de  ce  Traite  etoit : 

1.  QLi'il  y  auroit  une  parfaitc  amitie  entre  les  deux  Rois,pen- 
dant  Jeur  vie. 

2.  Qu'ils  s'affifteroient  mutuellement ,  en  cas  de  rebellion  ou 
de  defobeiffance  de  leurs  Sujets. 

3.  Qu'aucun  des  deux  Rois  ne  donneroit  ni  fecours  ,  ni  re- 
traite,  aux  Sujcts  rebelles  de  1'autre. 

4.  Qu'en  cas  que  l'un  des  deux  Rois  vint  a  etre  chaffe  de  fes 
Etats,  1'autre  raflifteroit  de  tout  fon  pouvoir,  pour  le  retablir, 
en  faifant  une  Guerre  ouverte  a  fcs  Ennemis. 

5.  Qu'aucim  des  deux  Rois  ne  feroit  aucune  Ligue,  ni  Affo- 
ciation ,  avec  ks  Allies  de  fautre ,  fans  l'en  avoir  premicremenc 
averci. 

6.  Que  dans  un  an,  ils  nommeroient  des  Commiffaires,  qui 
regleroient  le  cours  &  la  valeur  des  monnoyes  des  deux  Royau- 
mes,  pour  la  facilite  du  Commerce  entre  leurs  Sujets. 

7.  Que  pour  ferrer  d'autant  micux  le  lien  de  ramitie  entre  les 
deux  Rois ,  Charles  Dauphin ,  Fils  de  Louis  XI ,  epouferoit  JS- 
lifabeth  Fille  ainee  d'Edouard  ,  lorsqu'ils  feroient  parvenus  a  un 
age  nubHe.  Qcie  le  Roi  de  France  adigncroit  a  la  Princeffe, 
pour  fon  Douaire,  un  revenu  annuel  de  60000  livres  ,  &  qu'il 
la  feroit  conduirc  en  France  a  fes  depens.  Que  fi  Elifabeth  mou- 
roit  avant  raccomplilfement  du  Mariage  ,  Charles  epouferoic 
Marie,  feconde  Fille  d'Edouard. 

II  y  a  deux  chofes  h,  remarquer  fur  ce  Traite.  La  premiere, 
qu'il  etoit  contraire  au  precedent  ,  en  ce  que  la  Treve  ne  de- 
vant  diurer  que  fept  ans,  les  deuxRois  pouvoienc  recommcncer 
la  Guerre  au  bouc  de  cc  terme  ;  &  que  par  le  fecond  Traite, 
ils  devoient  ecre  Amis  &s'afliller  reciproqucment  ,pendanttou- 
te  lcur  vie.  Aufli  cette  erreur  fut  corrigee  dans  la  fuite  ,  en  e- 
tendant  la  Treve  jufqu'a  la  mort  de  fun  des  deux  Rois. 

La  feconde  chofe  a  remarquer  eft  ,  qu'Edouard  ne  donnoit 
point  de  Dot  a  fa  Fille. 

Lettres-Patentes  de  LouisXI,  par  lefquelles  il  s'engage  5  payer    Contrat 
tous  les  ans  au  Roi  Edouard  ,■■  pendant  la  duree  de  leurs  deuv  f"J,"s^"'* 
vies,  la  Ibmme  de  cinquante-mille  ecus  en  deux  termes ,  lavoir,  sentiagc, 
a  Paques  &  a  la  fete  de  S.  Michel,  &  de  lui  fairecompter  Tar-  &<:. 
gent  dans  Londres.    De  plus ,  il  s'engage  a  faire  obligcr  la  Ban- 
que  de  Medicis  au  payement  de  ces  fommes.    Du  29  d'Aoutf 
1475.  Page  20. 

II  y  eut  encore  un  autre  Traite ,  ou  Convention  particuliere ,  A""«  ^ " 
qui  ne  fe  trouve  point  dans  ce  Recueil  ,   par  laquclle  Louis  XI  ^^"£0  "" 
s'engageoit  a  payer  cinquante-mille  ecus  pour  la  Ran<;on  de  la 
Reine  Marguerite  Femme  de  Henri  VI  ,  qui  etoic  prifonniere 
dans  la  Tour,  depuis  la  Bataille  de  Tewksbury. 

Ordre  de  remettre  la  Reine  Marguerite  entre  les  mains  du    Otdrede 
Roi  de  France  ,  ou  de  fes  Commiflaires.    Du  13  Novembre.  1^7,^'."^ 
Page  22.  &, 

11  eft  prefentemant  aife  de  juger  par  toutcs  ccs  Conventions,  Rcmar- 
qu'on  appelle  le  Traite  d' Amiens ,  ou  de  Pcquigny ,  fi  les  Hifto-  3-"'^ '"' '' 
riens  Frangois  ont  eu  beaucoup  de  iujet  de  faire  des  raiUeries  fur  d'Amicni. 
la  retraite  dEdouard  ,  &  sil  eft  vrai  qu'on  le  renvoya  dans  fon 
Ile,  avec  quelques  charettes  chargees  de  Vin.  Louis  XI  lui  paya 
comptant  75000  ecus,  &  25000  un  moisapres  ,  pour  le  pre- 
mier  terme  ,  qui  echeoit  a  la  S.  Michel.  Les  Adies  Publics 
font  foi ,  par  lcs  Quitcanccs  qui  s'y  trouvent  ,  que  la  Penfion 
annuelle  de  50000  ecus  fut  payec  jufqu'au  terme  de  Piques  de 
1'annee  1482.  Si  Fon  joint  a  cela  les  50000  ecus  pour  la  Ran- 
qon  de  la  Reine  Marguerite ,  &c  les  Penfions  de  16000  ecusqui 
etoient  payees  aux  Seigneurs  Anglois,  &  qui  vraifemblablcment 
furent  continuees  aufli  longtems  que  celle  dEdouard ,  on  trou- 
vera  que  Louis  XI  a  effeCtivement  &  reellement  debourfe  pres 
de  fix-cens  mille  ecus  ;  qu'il  s'clt  engage  a  payer  une  efpece  de 
Tribut  ,  &  a  prendre  pour  le  Dauphin  fon  Fils  une  Femme, 
fans  aucune  Dot  ;  pour  renvoyer  dans  fon  Ile  un  Prince,  qui 
n'avoit  pas  conqucs  une  feule  Flace  en  France.  Cela  fait  voir, 
qu'il  n'avoit  pas  du  Roi  Edouard  fidee  que  lcs  Hiftoricns  Fran- 
^ois  en  veulent  donner.  Philippe  de  Comines  affure  ,  que  Louis 
n'avoit  pas  de  plus  forte  paflion  ,  que  de  voir  tourner  le  dos 
aux  Anglois  pour  retourner  dans  leur  Pais.  Aufli  Edouard,  qui 
avoit  gagne  plufieurs  Batailles,  n'etoit  pas  un  Prince  qu'on  dut 
meprifer. 

Avant  que  de  quitter  cette  matiere,  difons  un  mot  encore  de    niiTcrta- 
la  Penfion  de  cinquante-mille  ecus ,  promife  &  payee  par  Louis  n"",,^"^'/ 
XI  a  Edouard  IV.    On  vtent  de  voir,  que  dans  1'Obligation  de  h.^Peuiiun 
Louis  XI  il  n'eft  pas  dit  fous  quel  titre,  pour  qucUe  caufe  ,  ou  i'=y"  P»' 
par  quel  motif,  il  s'engageoir  a  paycr  cette  Penlion  annuelle  au  £aouarJ. 
Roi  d'Angleterre.     Malgre  ce  (ilence  ,  les  Hiftoriens  Anglois 
n'ont  pas  fait  difticulte  de  donner  a  cette  Penfion  le  nom  de  Tri- 
buti  &  Mr.  Piymer  lui-meme  j  quoiqu'ayant  en  main  l'A(5te  ori- 

ginal, 


gemeiit 
uis. 


*y» 
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Enou-    ginal  ,   n'a  pas  manque  a  mettre  au  Titre  de  tous  les  Adtes  qui 
AKD  IV.  regardenc  cette  Peiifion,  De  Annuo  Cenfu. 

D'un  autre  cote ,  les  Hiftonens  Fran^ois  trouvant  cette  Pen- 
fion  annuelle  tres  incommode  ,  fe  font  tournes  de  divers  cotes 
pour  tacher  de  Tel  ider.  Quelques-uns  ont  pns  le  parti  de  n'en 
point  parler.  Du  Tillet ,  dans  le  Recueil  qu'il  donne  des  Archi- 
vcs  de  Fr-incc,  par  rapport  aux  Traites  entre  laFrance  &l"An- 
gleterre  ,  dit  que  le  Traite  d'Amiens  fe  trouve  dans  une  telle 
layette  i  mais  il  ne  dit  pas  un  mot  de  ce  qui  regarde  la  Pcn- 
fion. 

Phi/ippe  Je  Comines  dit  ,  quc  dans  la  Confcrence  que  les  Plc- 
nipotentiaires  des  deux  Rois  eurent  enfemble  ,  les  Anglois  de- 
manderent  d'abord  ,  felon  lcur  coutume  ,  tout  le  Royaume  de 
France  ,  ou  du  moins  ,  la  Normandie  &  la  Guyenne.  Mais 
bien  afTailli ,  bien  defendu.  Enfin  ,  leurs  demandes  aboutirent 
a  72000  ecus  comptant ,  avant  que  de  partir  •■,  au  Mariage  du 
DaL)ph;n  avec  la  Fille  ainee  d'Edouard  i  &  au  revenu  du  Du- 
che  de  Guyenne,  pour  entretenir  la  Princeffe,  ou  50000  ecus 
tous  les  ans  payes  dans  Londres ,  pendant  neuf  ans^  au  boutdu- 
quel  terme,  Charles  &  fa  future  Epoufe  devoient  jouir  pailible- 
ment  du  Duche  de  Guyenne,  &  Louis  dcmeurer  quicte  du  pa- 
yement  envers  le  Roi  d'Angleterre. 

Qui  croiroit  que  Pbilippe  dt  Comines ,  qui  etoit  prefenC  au  Con- 

feil  oii  les  propofitions  d'Edouard  furenc  examinees  ,   n'aic  pas 

ete  bien  inftruic  de  la  verite.'  Neanmoins,il  fiuc  neceffairemcnc 

qu'il  ait  confondu  les  propofitions  des  AmbalTadeurs  de  France, 

ou  du  Confeil  de  Liuis  XI ,  avec  celles  des  Anglois :  car  il  n'eft 

pas  poffible  que  les  Ambaffadeurs  d'Angleterre  ayenc  fait  ces  pro- 

pofitions.     Premierement ,  ils  etoient  bomes  par  lcurs  Inftruc- 

tions,  auxquelles  ils  ne  pouvoient  rien  ajouter,  ni  diminuer,6c 

dans  lefquelles  il  n'etoit  pas  dit  un  mot  ,   ni  du  revenu  de  la 

Guyenne,  ni  de  rentretien  de  la  Princeffe  Elifateth.  En  fecond 

lieu,  ceut  ece  en  eux  une  extreme  prevarication,que  d'afligner 

rentrecien  d'Elifabeth  pour  caufe  de  la  Penfion  annuelle  ,   puis- 

qu'ils  ne  pouvoienc  pas  douter  que  la  penfee  d'Edouard  ne  fut , 

de  faire  regarder  cecrc  Penlion  annuelle  comme  une  efpece  de 

Tribuc  &  de  reconnoiffance ,  pour  les  deux  Provinces  de  Guy- 

enne  &  de  Normandie  ,  qu'il  precendoit  quc  la  France  lui  re- 

tenoic  injuftemenc.     Cela  eft  fi  vrai  ,   que  PhiUppe  de  Comines 

lui  meme  affure,  que  les  Anglois  raemes  apres  le  Traice  ligne , 

precendoient  que  cette  Penfion  etoit  un  veritable  Tribut.     En 

troifieme  lieu  ,  fi  les  Ambaffadeurs  dAngleterre  avoient  fait  ces 

propofitions  ,   qu'eft-ce  qui  auroit  empcche  qu'on  n'eut  traite 

lur  cc  pied-Ia  .'  N"etoit-il  pas  plus  avantageux  a  la  France,  que 

rentretien  d'Eltfabeth  fut  afligne  pour  caufe  de  la  Penfion  ,  que 

d'en  laiffer  la  caufe  indecife  ?   11  eft  donc  clair,  que  Philippe  de 

Comines  s'eft  abufe  ,    ou  que  la  memoire  lui  a  manque  ,  quand 

il  a  ecrit  fes  Memoires  j   car  quoiqu'iI  dife  le  fond  dc  la  chofe, 

il  ei  re  dans  prefque  toutes  les  circonftances  i  comme ,  de  72000 

ecus,  pour  75000;  d'uneTreve  de  neuf  ans,  pour  unede  lept; 

d'une  Penfion  pendant  neuf  ans,  au-Iieu  de  dire,  pendant  la  vie 

des  deux  Rois;  &  enfin  de  rentretien  d'Eiifabeth  ,dont  leTrai- 

te  ni  rObligation  de  Louis  XI  ne  font  aucunc  mention.  Meze- 

rai  a  fuivi  Philippe  de  Comines ,  &  a  memc  ajoute,  que  laTre- 

ve  que  les  deux  Rois  firent  enfemble  ,   etoit  une  Treve  mar- 

chande ;  voulant  faire  paffer  ce  Traite ,  pour  une  chofe  dc  peu 

d'importance.     Ilarriva,  dit-il,  qu'en  Tabfence  du  Bourguignon, 

le  Roi ,  a  force  d^intrigues  ,  de  cajoleries ,  (^  avec  des  prefens  dont 

Its  Anglois  font  fort  avides  ,  perfuada   a  ce  Koi  ^-  a  fon  Confeil 

d'entendre  a  un  Accommodement .     En  peu  de  jours  ,   les  Deput^s 

des  deux  Rois  convinrent  des  conditions.     Cetoit  une  Treve  mar- 

chande ,  y  compris  le  Breton  df  le  Bourguignon ,  s'ils  le  vouloient 

etre  ;    75000  ecus  £or  comptant  pour  1'Aiiglois ;  (^  le  Mariage 

de  fa  Pilte  avec  le  Dauphin  ,   pour  ientretien  de  laquelle  le  Roi 

Louis  donneroit  le  revenu  de  la  Guyenne  ,   pendant  neuf  ans ,  ou 

50000  icus  par  an,  ^ui  feroient  port^s  a  fAnglois  dans  fon  Chd- 

teau  ae  Londres. 

pourquoi      Voici ,  felon  les  apparences ,  ce  qui  a  donne  lieu  a  roppofi- 

lcsHiiio-   tion  qui  fe  trouve  entre  les  Hiftoriens  dcs  deux  Nations.     Les 

d'"' Na-   Ambafladeurs  d'AngIcterre  demanderent  le  Royaume  deFrance, 

tions  ront  ou  la  Guyenne  &  la  Normandie.     Cela  fut  refufe.     Enfuite  ils 

tn  oppo-   propoferent  le  Mariage  d'Elifabeth  avec  lc  Dauphin,  &  la  Pen- 

iion  de  50000  ecus,  comme  une  elpcce  d'equivalent.  Vraifem- 

blablement  ,    Louis  XI  &  fon  Conleil  trouverent  qu'il  etoic  a 

propos  d'accorder  le  Mariage  &  la  Penfion  ,   mais  non  pas  en 

qualice  d'equivalenc ;  Louis  ne  voulanc  poinc  reconnoitre  qu'£- 

douard  eut  de  juftes  pretcntions  ,    ni  fur  tout  le  Royaume  de 

France ,  ni  fur  aucune  de  fes  parties.   Cela  fut  caufe ,  fans  dou 


toic  accordee  que  par  des  Lettres-Patentes ,  &  non  patunTrai-  Edow- 
te  ,  &  que  d'ailleurs  la  caufe  n'en  etoit  pas  exprimee  dans  fes  *''°  ^^* 
Lettres.  A  Tegard  de  cc  que  les  Anglois  pourroient  dire  ,  il 
s'en  mettoic  peu  eu  peine  ,  quand  ils  feroient  une  fois  hors  de 
France.  D'un  autre  cote ,  Edouard  avoit  fujet  d'etre  concent. 
Oucre  Tavancage  reel  qui  dcvoit  lui  revenir  du  Mariage  de  fa 
Fille  avec  le  Dauphin ,  &  d"unc  augmencation  d'un  rcvenu  an- 
nuel  de  50000  ccus ;  cetce  Penfion  donnoic  un  air  de  criomphc 
a  (es  armes  ,  &  laiffoit  aux  Anglois  ,  qui  avoient  fait  les  fraix 
de  fbn  armement ,  quelque  lieu  de  s'imaginer  que  la  France  pa- 
yoit  un  Tribuc  a  1' Anglecerre.  C'ecoic-la ,  fans  douce ,  le  prin- 
cipal  motif  de  fa  demande,  par  rapport  a  la  Penfion.  II  n'etoit 
pas  aflez  mal-avife  pour  fe  perfuader ,  que  fans  avoir  gagne  au- 
cune  Bataille ,  fans  avoir  pris  aucune  Place ,  il  pQt  feirc  confen- 
tir  Louis  XI  a  lui  payer  un  Tribuc.  Auffi  ,  dans  fes  Inftruc- 
tions  au  Lord  Ho-ward  &  a  fes  Collegues  ,  il  n'avoic  garde  de 
dire  qu'il  demandoic  la  Penfion  comme  un  Tribuc.  II  luffifoit 
pour  lui,  que  la  caufe  de  cecce  Penfion  demeurac  indecife  ,  afin 
que  les  Anglois  puffenc  rexpliquer  a  fon  avantage.  Cec  e.xpe- 
dient  ayant  donc  ece  fuivi  ,  il  arriva  qu'apres  que  le  Traite  eut 
ete  (igne  &  ratifie,  chacune  des  deux  Nacions  expliqua  la  Pen- 
fion  comme  il  lui  plut.  Les  Anglois  pretendirent  que  c'etoic 
un  veritable  Tribut ,  parce  qu'Edouard  netoit  pas  fache  qu'on 
la  regardat  fur  ce  pied-la ,  &  ne  fe  mettoit  pas  fans  doute  beau- 
coup  en  peine  de  les  desabufer.  Les  Frangois  foutinrent  de  leur 
cote ,  que  cette  Penfion  n'etoic  accordee  que  pour  rcncrecien  dc 
la  Princeffe  Elifabeth ,  parce  queffedtivement  la  penfecdeL,o«/f 
XI  avoit  ete  de  Taccorder  fous  ce  titre  ,  n  Edouard  eul  voulu 
y  confencir.  Je  me  fuis  un  peu  etendu  fur  ce  fujet  ,  premiere- 
menc,  pour  faire  voir  combien  on  doic  ecre  en  garde  coiicre  la 
parcialiie  nacionale  des  Hiftoriens;  &  en  fecond  lieu,  pour  fai- 
re  remarquer  I'utiiite  de  ce  Recueil  d'A61:es  Publics  ,  qui  met 
devant  les  yeux  des  Pieces  authentiques ,  que  la  plupart  desHis- 
coriens  n'ont  poinc  vues,  &  que  ceuxqui  en  onc  eu  connoiilan- 
ce,  onc  omifes,  ou  deguifees  ,  quand  ils  onc  cru  qu'elles  pou- 
voient  faire  quelque  torc  a  leur  Nacion.  II  eft  cems  prefence- 
ment  de  concinuer  TAbrege  des  evenemens  auxquels  fe  rappor- 
tent  ies  Ades  fuivans  ,  depuis  lc  Traite  d'Amiens  ,  jufqu'a  la 
morc  d'Edouard. 

Le  Duc  de  Rourgognt  balanga  quelque  cems  ,  avant  que  de  le 
determiner  aaccepcer  laTreve.  II  confencic  pourtanc  apres  Tex- 
piration  du  terme  qui  lui  e:oic  accorde ,  a  faire  une  Treve  par-  snc  atcc 
ciculiere  avec  Louis  XI,  moins  par  la  crainte  de  fes  armes,que  Lo"'»- 
par  rextreme  defir  qu'il  avoit  de  fe  venger  du  Duc  de  Lorraine  ,i'''|f"|.'* 
&  des  Suiffes.  En  1+76  il  actaqua  le  premier,&  lui  cnleva  touc  LoaaLe! 
fon  Duche.  Enfuite  il  voulut  aller  chacier  les  Suiffes.  Mais  fon  Sjn  Ac- 
Armee  fe  mit  delle-meme  en  deroute,  a  Granfon  ,  par  une  ter-  ^"pj^t"' 
reur  panique.  Quinze  jours  apres ,  il  perdic  la  fameufe  Bataille  lesSnifles. 
de  Morat  ^  oii  les  Suiffes  lui  tuerent  huic-milk  honimes.  Enfin,     'l  petd  , 
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cy,  que  le  Duc  de  Lorraine  avoic  repris  ,  il  perdit  encore  une  enLorrai- 
Bataille ,  ou  il  fut  tue.  °^  \°^  ■' 

Ce  Prince  inquiet  ne  laiffa  qn'une  Fille  nommee  Marie,agee     Louis 
de  dbc-neuf  ans,  a  laquelle  Louis  XI  enleva  d'abord  la  Bourgo-  s'empare 
gne ,  &  les  Villes  fituecs  fur  la  Riviere  de  Somme.     Ce  fut  en-  g^u^go. 
vain  qu'elle  implora  la  protection  d'Edouard ,  qui  fe  trouvoit  a-  gnc,  &c. 
lors  le  feul  en  etat  de  la  foutenir.    Elle  n'en  put  jamais  obienir    Marie  dc 
que  des  vceux,  &  des  complimens  inutiles.     Qyoique  TAngle-  gn"^f°I 
terre  eiit  un  incerec  manifelte  a  proteger  la  Maifon  de  Bourgo-  piore  U 
gne  ,  pour  empecher  ragrandiffement  de  la  France ;  cette  Poli-  ?.'?'.' '^°" 
tique  etoit  combaccue ,  dans  refpric  d'Edouard ,  par  des  raifons  atd.'"*' 
particulieres  ,   qui  faifoienc  pius  d'cffet  fur  lui  que  celles  qui  re-    Raifoni 
gardoienc  le  bien  du  Royaume.     Premieremenc ,  il  craignoit  de  ^^'^"  "* 
s'engager   dans  une  Guerre  qui  robligeac  a  quitter  fes  plaifirs, 
auxquels  il  s'adonnoit  un  peu  trop.     D'ailleurs  ,   etant  devenu 
replet  &  pefant ,  il  ne  fe  lentoit  plus  propre  a  fupporter  la  fati- 
gue.    Mais  fa  principale  railbn  ctoit,  qu'ayant  une  extreme  pas- 
fion  dc  voir  fa  Filie  ainee  Reine  deFrancc,  il  n'ofoic  rien  faire, 
qui  puc  fournir  a  Louis  XI  un  pretexte  de  manquer  a  fa  paro- 
le.  Ajoutons  encore ,  que  fon  Confeil ,  qui  ecoic  corrompu  par 
Tor  de  France  ,    ne  contribuoic  pas  peu  i  lui  faire  regarder  les 
affaires  des  Pais-Bas ,  avec  une  indiffirence  peu  convenable  aux 
interets  de  rAngleterre.     Cetoit  dans  cette  meme  vue  ,   quc 
Lofis  lui  payoit  exaiftement  la  Penfion,  de  peur  que  le  depit  ne 
lui  iic  prendre  en  main  les  interets  de  la  Duchejfe  de  Bourgogne,  ^f'^P^ 
fi  les  payemens  venoienc  a  ceffer.    Enfin,  Marie  n'efperanc  plus  eheffe  de' 
aucun   fecours  de   rAnglecerre  ,   epoufa  Maximilien   Archiduc  Bourgo- 
d'Autriche,  Fils  de  rEmpereur  Prederic.     Ce  Mariage,  &  l'in-  S"^^.^^ 
te      qu'on  propofa  aux  Ambaffadeurs  Anglois  de  Icur  accorder    tercellion  de  I'Empereur,  procurerent  aux  Pais-Bas  une  Treve  nou'1« 
le  Mariage,  avec  la  Penfion  ;    mais  que  celle-ci  leroit  donnee,    de  quelques  mois,  &  a  Mane  la  refticution  de  quelques  Places,  Pais-Ba». 
comme  pour  Fentretien  de  la  jeune  Princeffe  jufquau  tems  du    dont  Louis  s'etoit  empare.     Pendant  cette  Treve,  Louis  n'ou- 
Mariage,  ou  pour  neuf  ans.     II  n'eft  pas  moins  apparent,  que    blia  rien  de  ce  qui  pouvoit  contribuer  a  entretenir  Erfi»»^  dans 
cette  propofition  fut  rejectee  par  les  Anglois.  Cependant,  com-    une  neuiralite   li  avantageule  a  la  France.     II  s'etoit  deja  faifi 

- ■    " dune  partie  de  la  fucceflion  du  icu  Duc  dc  Bourgogne  ,    &  il  ne 

defefperoic  pas  de  fc  rendre  maitre  des  Provinces  des  Pais-Bas 
voifines  de  la  France  ,  &  dc  faire  romber  les  autres  cntre  les 
mains  de  quelques  Princes  fes  Amis.  En  un  moc  ,  fon  projet 
etoic  de  depouiller  entierement  Marie  de  fes  Etats  ,  fi  ron  en 
doic  croire  Philippe  de  Comines ,  qui  l'affure  politivement. 

En  14.78  ,   immediacement  apres   rexpiiacion  de  la  Treve,  ^^^^^f^ 
Maximilien  entra  en  Bourgogne  ,  &  s'y  rcndit  maitrc  de  diver-  ue"ia" 


me  les  deux  Rois  fouhaitoient  egalement  la  Paix  ,  il  n'y  avoic 
rien  de  plus  nacurel ,  que  de  prendre  rexpedient  dont  on  fe  fer- 
vit.  Ce  fut ,  que  le  Mariage  feroic  arrece  ,  &  que  Louis  s'en- 
gageroic  i  payer  a  Edouard  unePenfion  annuelle  de  50000  ecus, 
pendanc  leurs  vies  ,  fans  exprimer  la  caufe  ou  le  mocif  de  cette 
Penlion.  Chacun  crouvoit  fon  compce  ,  dans  cec  expedienc. 
Louis  ne  craignoic  pas  qu'on  puc  lui  reprocher  avec  fondemenc, 
qu'il  payoit  un  Tribut  a  EdQuard  i  puifque  ceccc  Penfion  n'c- 
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Edou-     fes  Places.    S'il  avoit  ete  bien  fecouru,  il  auroit,  fclon  les  ap- 

ardIV,  parences,  enleve  a  Louis  toutes  fes  Conquetcs.   EfFeftivement, 

Bouigo-    j^gu:s  ne  pouvoit  s'empecher  de  craindre  o^Edouard  n'ouvrit 

Trayeurs  enfin  lcs  yeux  aux  interets  de  fon  Royaume  ,   &  qu'il  n'ecoutat 

<e  Louis.   le  confeii  que  quelques  gens  de  bien  lui  donnoient ,  de  fe  ligucr 

avec  la  DucheJJe  de  Bourgogne  ,   afin  d'empecher  l^accroifTement 

de  la  France.    Pour  le  detourner  de  cette  penfee  ,  il  lui  tendit 

un  piege  ,  auquel  Edouard  ne  manqua  pas  de  fe  laifler  prendre. 

Carafle-  Le  caradtere  de  Louis  XI  eft  fi  connu,  qu'il  n'eft  pas  necelfai- 

re  d'infifter  fur  ce  fujet.    On  fait  bien  qu'il  n'etoit  pas  efclave 

de  fa  parole.     Ce  qu'il  y  a  d'etonnant  ,   c'eft  qu'un  Prince  foit 

connu  fur  ce  pied-la  ,  &c  que  neanmoins  il  fe  trouve  des  gens 

aflez  dupes  pour  le  fier  a  lui.     Au  mois  de  Juillet  de  l'annee 

1478  ,  il  envoya  en  Angleterre  Char/es  de  Martigny  ,   Eveque 

dc avec  un  Plein-pouvoir  pour  prolonger  la  Treve,  qui 

me^&la  par  "«  Traite  fait  depuis  peu ,  ne  devoit  finir  qu'un  an  apres  la 
i^iance,  mort  d'un  des  deux  Rois ,  jufqu'a  cent  ans  apres  la  mort  du  pre- 
mier  mourant  i  &  pour  obliger  Lnuts  au  payement  de  la  Pen- 
fion  annuelle  de  cinquante-mille  cciis  ,  pendant  toute  la  duree 
de  la  Treve.  Rien  n'etoit  plus  propie  a  flater  la  vanite  d'JB- 
douard  ,  que  cettc  propofition.  Quoiqu'il  n'cuc  pas  un  interet 
perfonnel  a  la  continuation  de  cette  Penfiou  ,  qui  par  le  Traite 
d'Amiens  lui  ecoit  affuree  pour  toute  fa  vie;  il  comprenoit  bien, 
qu'il  ne  pouvoit  que  lui  etre  glorieux  de  ravoir  portee  jufqaa 
cent  apres  fa  morc.  Ce  long  terme  lui  donnoit  bien  plus  Tair 
de  Tribut ,  que  k'  duree  de  la  vie  des  deux  Rois  ,  a  quoi  elle 
avoit  ete  bornee  par  le  Traite  d'Amiens.  Cette  Negociation 
fuc  un  peu  retardee  ,  parce  ci^iEdouard  ,  furpris  qu'on  ne  lui 
parlat  pas  du  Mariage  de  fa  Fille  avec  le  Dauphin  ,  voulut  en- 
voyer  des  Ambafladeurs  a  Louis  ,  pour  le  preller  de  faire  cele- 
brer  les  fiangailles.  Mais  ce  Prince  ,  trop  rufe  pour  Edouard, 
trouva  toujours  des  pretextes  pour  lcs  differer.  On  peut  voir, 
dans  les  Memoires  de  Pbdippe  de  Comines  ,  les  rufes  &  les  fou- 
pleffes  dont  Louis  fe  fervoit  pour  gagner  du  tems ,  &  pour  elu- 
der  les  inftances  d'Edouard. 

Enfin  ,  au  mois  de  Fevrier  de  rannee  1479,  leTraiic  pour 
la  prolongation  de  laTreve  fut  conclu  &  figne,  fur  le  pied  que 
rAmbaffadeur  de  France  ravoic  propofe.  Outre  le  Traite  me- 
me,  que  1'Ambaffadeur  figna  ,  il  donna  des  Lcctres-Patentes, 
par  lefquelles  il  en^ageoit  le  Roi  fon  Maitre  a  la  meme  chofe , 
en  vercu  du  pouvoir  qui  lui  en  avoit  ete  donne.  Ces  Letcres  e- 
toien:  con^u-".  dans  les  cermes  les  plus  forts  qu'on  puiffe  imagi- 
ner,  &:  conforirics  a  fon  Plein-pouvoir  ,  ou  a  fa  Procuracion. 
Ce  n'eft  pas  h.  feule  fois  que  j'ai  remarque  dans  ce  Recueil,que 
quand  les  Princes  onc  eu  deflein  de  tromper  ,  iis  fe  font  fcrvis 
pour  leurs  Ambaffades,  ou  d'Eveques  ,  ou  d'autres  Eccleliafti- 
ques.  Mais  les  Ambaffadeurs  ne  font  pas  toujours  inftruics  des 
incentions  de  leurs  Maicres.  Quoi  qu'il  en  foit  ,  autant  qu'on 
avoit  trouve  de  facilite  a  conclure  leTraite  avecrAmbaffadeur, 
autant  y  eut-il  de  difficulte  a  en  obtcnir  la  racificacion  de  Louis , 
qui  ne  m.anqua  pas  d'echapacoires  pour  s'en  difpenfer.  Son  in- 
tention  navoit  ete  que  d'amufer  Edouard,  &  de  1'empecher  de 
fe  liguer  avec  la  Duchejfe  de  Bourgogne.  Enfin ,  il  fut  ii  bien  fai- 
re  ,  quil  ne  ratifia  jamais  le  Traice  ,  que  le  Dauphin  n'epoufa 
pas  la  Princefle  d'AngIeterre,  &  a^Edouard  ne  fe  mela  pasdes 
affaires  de  Maximilien  &C  de  Marie;  ou  que,  du  moins,  s'en  c- 
tant  avife  trop  card  ,  la  mort  le  furprit  ,  avant  que  d'avQir  pu 
prendre  de  juftes  mefures  pour  fe  venger. 

Pendant  ce  tems-la,  Maximilie»  ne  voyant  point  d'autre  res- 

fource  pour  refifter  a  la  France  ,   que  le  fecours  d'Angleterre, 

employoit  tous  les  moyens  poflibles  pour  meccre  Edouard  dans 

Maiiages  fes  incerecs.  Cetce  meme  annee,  il  fic  propofer  a  la  Courd'An- 

P^P°[^'    glecerre  le  Mariage  de  Philippe  fon  Fils ,  age  d'un  an ,  avec  ^n- 

Imcsd^E-  «s  troifieme  Fille  d'Edouard.    Dans  le  meme  tems  ,  Edouard 

douard.     penfoit  a  marier  Catherint  ,  fa  quacrieme  Fille,  avec  le  Prince 

Jean ,  Fils  de  Terdinand  &  d'Ifabelle  ,   qui  n'etoit  gueres  plus 

age  que  Philippe. 

Cependanc  Edouard  ,  furpris  des  delais  affedcs  du  Roi  de 
France  ,  tanc  par  rapport  a  la  ratification  du  dernier  Traite 
qu'au  Mariage  de  fa  Fille  avec  le  Dauphin  ,  tint  en  1480  un 
grand  Confeil  ,  ou  il  fut  refolu  d'envoyer  des  Ambaffadeurs  a 
Louis  ,  pour  lui  demander  perempcoirement  I'enciere  execucion 
du  Traice  d'Amiens ,  &  la  racificacion  de  celui  de  Londres.  Le 
Lord  Ho-vjard  qui ,  felon  Phi/ippe  de  Comines  ,  recevoit  du  Roi 
de  France  une  Penfion  annuelle  de  2000  ecus ,  fut  choifi  pour 
etre  Chef  de  cette  Ambaffade.  Louis  fit,  i  fon  ordinaire  une 
reponfe  illufoire ,  qui  ne  fignifioit  rien ,  ne  doutant  point  qu'£- 
„,.  douard  ne  fe  laiflat  encore  amufer.    II  parolt  pourtant  ,    qu'E- 

f^f ""ifie  '''"''"'''  commenga  immediatement  apr^s  le  retour  de  f^s  Ambas- 
ptrdivei-  fadcurs,  a  prendre  des  mefijres  pour  fe  mettre  en  ecat  defe  ven- 
fes  Ai-      ger  de  1'affront  qu'on  lui  faifoit.  Ces  mefures  coniiftoient  -a  fai- 
re  diverfes  AUiances  avec  plufieurs  Princes ,  &  parciculierement 
avec  Maximi/ien  &  Marie,  &  avec  le  Duc  de  Bretagne. 

II  y  a  quelque  apparence  que  Louis  ,  qui  avoit  de  bons  Es- 
pions,  eut  quelque  connoiffance  de  fon  deffein  i  puifqu"en  148 1 
il  lui  fuscita  une  Guerre  de  la  part  du  Roi  d^EcoIfe ,  qui  le  tint 
occtipe  jufqu'a  la  fin  de  Tannee  1482. 
Mojtde      Bnfin ,  pendant  cette  Guerre  d'£coffc,  Louis  XI  leva  entie- 


Ifl 


rement  le  mafque.  La  Buchejfe  de  BourgOgne  etant  rriorte  en 
148 1 ,  d'une  chute  de  cheval ,  ies  Gantois  fe  laifirent  de  Phi/ip- 
pe  &  de  Marguerite,  les  Enfans  ;  ce  qui  produific  une  grande 
divifion  entre  eux  &  TArchiduc.  Louis  proiitanr  de  cette  occa- 
fion ,  fut  infpirer  aux  Gancois  cant  de  frayeur  de  la  puiffance  de 
la  Maifon  d'Autriche  ,  qu'il  les  fit  enfin  cnnfcncir  a  lui  livrer  la 
jeune  Marguerite^  pour  la  marier  au  Dauphin  fon  Fils:  a  quoi 
Maximi/ien  fe  vic  oblige  de  confentir. 

La  Guerre  d'Ecofle  etanc  terminee,  au  moisd'Oaobrei482, 
Edouard  affembla  Cous  les  Seigneurs  qui  fe  Crouverent  a  Londres, 
ou  aux  environs,  &  leur  declara  les  juftes  railbns  qu'il  avoit  de 
faire  la  Guerre  au  Roi  de  France.  Ces  raifons  ayant  ete  approu- 
vees,  chacun  lui  promit  de  le  fervir  de  tout  fon  pouvoir  ,  dans 
une  fi  jufte  querelle.  Mais  pendant  qu'il  etoit  occupe  a  faire  les 
preparatifs  de  cette  Guerre,  la  mort  1'enleva  du  monde  lepd^A- 
vril  148^.  Louis  XI  ne  le  furvecut  que  de  quelques  mois.  Me~ 
zerai  dit,  qu^Edouard  fe  voyant  hejfe  par  /es  Fravpis  ,  (^  mo- 
qu^^  de  fes  Sujets  co?/ime  une  grojfe  dupe  ,  eii  eut  tant  dc  ioonte 
qui/  cn  mourtit.  II  femble  que  Mezerai  auroic  mieux  fait  de 
laiffer  toute  la  fupercherie  fur  le  compte  de  Louis  XI,  que  d'en 
faire  une  efpece  de  gloire  pour  les  Frangois  ,  qui  iVen  etoienc 
point  coupables.  D'aiIIeurs ,  il  ne  convient  pas  a  un  Hiftorien 
de  railler  un  Prince ,  qui  s'eft  repofe  fur  la  foi  des  Traites  &  des 
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Sermcns  dont  on  s'cft  fervi  pour  le  truiupi;!. 

Voici  prefentement  les  Adtes,  qui  onc  du  rapport  a  PAbr^e 
qu'on  vient  dc  voir. 

Annie   1476. 

.  ^?^^""^^"^^^^"'^^  duDuc  dcBretagne,  pour  confirmcr  leTrai- 
te  d'AlIiance  conclu  avec  Edouard  en  1468  ,  &  qni  ayant  cte 
viole  par  le  Comte  de  Wariuicl! ,  avoic  ete  renouvelie  en  1471 , 
apres  Ic  retabliffemen:  d'Edouard.  Du  22  Janvier.  Page  23. 

Lettres-Patentes  d'Edouardlv  ,  par  lefqueiies  il  fe  dcfifte  de 
fes  pretencions  ,  au  fujec  de  rarmement  qu'il  avoit  fait  pour  Ic 
fecours  du  Duc  de  Bretag?ie;en  contideration  de  ce  que  leD.ic 
s'eft  defifte  du  dedommagcment ,  qu'il  pouvoit  pretendre  pour 
les  pertes  que  fes  Siljets  avoient  fouffertes  fur  Mer  ,  pendanc 
rAdminiflration  du  Comte  deWarivic/i ,  montanc  a  50000  ecus. 
Du  6  Mars.  Page  23. 

Edouard  avoit  deux  fortes  raifons  ,  pour  menager  le  Duc  de 
Bretagne.  La  preniiere  ,  pour  pouvoir  taire  une  diverfion  a  la 
Francc  de  ce  c6re-li,  en  cas  de  befoin.  La  feconde,  pour  en- 
gager  le  Duc  a  garder  fiirement  le  Coince  de  Richemont. 

Deux  Quiccances  a  Louis  XI ,  pour  le  payement  dc  deux  ter. 
mes  de  la  Penfion  de  50000  ecus ,  dont  le  dernier  etoit  echu  a 
la  S.  Michel.  Du  31  de  Juillet  ,  page  30:  &  de  Sepcembre, 
page  38. 

Annie  1477. 

Commifljon  a  .  :  .  pour  traicer  avec  Verdinand  &  Ifahe//e , 
du  Mariage  d'Ifabe//e  leur  Fille  unique  ,  avec  Edouard  Prince 
de  Galles.  Du  31  Mars.  P.ige  42. 

Autre  pour  traiter  en  Flandre ,  avec  les  Ambaffadeurs  de  TEm- 
pereur  Frederic.  Du  20  Mai.  Page  42. 

Ces  Ambafladeurs  de  TEmpereur  etoient  alles  dans  les  PaVs- 
Bas  ,  pour  y  conclurc  le  Mariage  de  Maximi/ien  avec  Marie 
Ducheffe  de  Bourgogne;  &  c'eloit  a  la  foUicication  de  Margue- 
rite  Ducheffe  Douairierc  fa  Soeur  ,  qu^Edouard  envoyoit  cette 
Ambaffade. 

Quittance  a  Louis  XI ,  pour  le  terme  de  la  Penfion  echu  a 
Paques.  Du  5  Juillec.  Page  43. 

Traite  encre  LouisXI  &  EdouardlV,  pour  prolonger  laTre- 
ve ,  jufqu'a  une  annee  enciere  apres  la  mort  du  premier  mourant 
des  deux  Rois.  Du  20  Juillet.  Page  46. 

Commiflion  au  Lord  Howard  &  autres  ,  allans  en  Ambaffa* 
de  en  France.  Du  30  Novembre.  Page  50. 

Annie  1478. 

Pouvoir  aux  Ambaffadeurs  d'Ang]etcrre  ,  pour  prolonger  le 
terme  de  rArbicrage  mencionne  dans  le  TraiCe  d'Auiiens,  pour 
auffi  longceras  quils  le  trouveront  l  propos.  Du  12  Mars.  Pa- 

Prolongation  du  terme  de  PArbitrage  ,  pour  trois  ans.  Quit- 
tance  a  Louis  XI  de  25000  ecus.  Du  14  Juin.  Page  65. 

Procuration  de  Louis  XI  a  Char/es  de  Martigny  Eveque  de 
.....  allant  en  Ambaffade  en  Angleterre  ,  pour  prolonger  la 
Treve  avec  Edouard,  jufqu'a  cenc  ans  apres  la  morcdu  premier 
mouranc  des  dcux  Rois  ;  &  pour  obliger  Louis  &  fes  Succes- 
feurs  au  payemenc  de  la  Penfion  de  50000  ecus,  pendant  toute 
la  duree  de  la  Treve. 

Ce  Char/es  de  Martigny  eft  qualifie  Episcopus  Elxjensis. 
J'ipore  quel  cft  cet  Eveche.  Si  ce  mot  n'etoic  pas  ecric  de  la 
raeme  manierc  cn  pluficurs  endroics ,  je  conjedurerois  qu'il  fau- 
droic  lire  Elusensis  ,  c'eft-a-dire,  d'E  L  u  s  e  en  Gafco- 
gnei  Eveche  qui  a  ece  uni  a  1'Arclieveche  d'Auch,  mais  je  ne 
fai  en  quel  tems  (i). 
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ABREGE'    HISTORiaUE 


Edou-        Comme  les  Hiftoriens  n'onc  point  parle  de  cette  Procuration 

A8D  IV.  de  Louis  XI,  ni  du  Traite  qui  fut  fait  en  confequence ,  &  que 

d'ailleurs  rien  ne  peut  mieux  faire  connoitre  la  mauvaile  foi  de 

ce  Prince ,  il  iie  fera  pas  hors  de  propos  d'en  inferer  ici  les  pro- 

pres  tcrmes. 

D  A  N  T  E  s  dr  (oncedentes  eidem  Oratori  ,  Trocuratori ,  L,e- 
gato ,  AmbaJJiatori ,  Commijfario ,  atque  Nuncie  noftro  ,  ple?iam , 
perfeiiam ,  &  fufticientem  foteftatem  &  audoritatem ,  ac  manda- 
tum  generale  S"  Jpeciale ,  nomine  noftro ,  c^  pro  Nohis  ,  Haredi- 
hus  ^  Succeffortbus  noftris  ,  Regfto ,  Patria ,  <^c.  cum  Eduardo 
Rege  Anglia  ,  vel  Deputatis  fuis  fimilem  foteftatem  habentihus  , 
tommunicandi ,  traiiandi ,  d^  conveniendi. 

Atque  Treugas  conlufas  prorogandt ,  elongandi  ,  &  extendendi 
ad  centum  annos  ,  poft  mortem  primb  Noftrum  decedentis  dttratu- 
ras ,  ^  i7tcoticufse  obfervandas. 

Nec  non  promittendi ,  &  obligandi  Nos  ,  Haredes  &  Succeffo- 
res  noftros ,  Fatrias,  Terras  ,  omniaque  <^  fingula  Dominia  no- 
ftra ,  ^  fubditos  noftros  ,  eorumque  bona  qu£:cunque  ,  ubicunque 
fuerint  reperta,  ad  folvendum  pro  Nobis ,  H^redihus  &  Succeffo- 
ribus  noftris ,  dido  Confanguineo  Noftro  Regi  Anglite ,  in  civitate 
Londonia  in  AngHa  ,  quinquagtnta  milla  fcutorum  auri  cjusdem 
valoris  &  aftimationis  frout  funt  in  prafentiarum  in  Regno  Fran- 
(iie ,  ftngulis  annis  centum  annorum  ,  poft  tmrtem  primi  Noftrum 
dftedentis  proxime  futurorum;  aftringettdique  Nos  ,  H<eredes  d' 
Succejjores  noftros  obligari  jurejurando  ,  i^  fub  pcetta  Camerte  A- 
poftolic^ ,  nec  ttoti  aJiis  modts ,  ftcut  illi  videbttur  ,  ad  firmam  ^ 
Jecuratn  ejusdem  folutionis  obfervantiam  ,  ^c, 

Datutn  in  Civitate  noftra  Attrehatetift  ,   Die  decima  tertia  Men- 
fts  Julii,  Antio  14.78,  &  Regni  noftri  decimo  Jeptimo. 

L     O     I    X. 


tiam,  obligabit  fe  folenni  furametito ,  fa&it  psr  tum  corporaliter 
Evange/iis  ,  atque  fub  pcettis  Camerte  Apoftolica  ,  ^  per  obliga- 
tiotiem  de  Nift. 

^odque  procurahit  ^  faciet  focietatem  ^  focios  Banci  de  Me- 
dicis  proinde  obligari ,  eorumque  cautionem  in  Jcriptis  rite  fuper  itf 
de  cottfcilam ,  diBo  Regi  Anglite  deliberabit ,  deliberarive  faciet. 

Atit  Refcriptum  Apoftolicum  ftgillo  plumheo  muttitum  ,  quod 
omtiia  <^  ftngula  Frtemijfa ,  Sedis  Apoftolicte  auiioritate  ,  conjir- 
mentur ;  appofitis  poenis  Interdiili  in  Regnum  ,  Patriam  ^  Do- 
minia  fua ,  atque  Excommuntcationis  in  perfonam  fuam  ^  Htere- 
dum  atque  Succefforutn  fuortim  ,  fi  f  ,  ut  prtsfertur ,  nott  ferva- 
verit  (^  nott  perimpleverit  ,  aut  von  fervaverint  ^  non  imple- 
verint ,  fumptu  e^  lere  proprio  itnpetrabit  g^  obtinebit ,  impetra- 
rive  ^  obtineri  faciet. 

Ipfamque  obligationem  five  cautionem  fociorum  Banci  de  Medicis 
aut  Refcriptum  Apoftolicum  fic  per  ipfum  impetratum  ,  dicio  fere- 
nijftmo  Angli-e  Regi  ,    ejusve  Deputato  ,   intra  ododecim  menfes 
poft  datum  Prtefentium  proxime  fequentes  ,     in  Anglia  delihera- 
hit ,  deliberarive  faciet. 

^odque  prafatus  Frattcorum  Rex  omttia  ^  finguTa  Prtemiffa. 
in  his  Litteris  contenta ,  fuis  Litteris  Patentibus  magno  ftio  figil- 
lo  figillatis ,  manuque  propria  Jubfcriptis  ,  intiovahit  aut  ratifica- 
bit  ^  conftrmabit ,  <^  ea  fiic  per  eiim  innovata  aut  ratificata  eJ» 
conftrmata ,  per  tres  Status  Francite  ,  videlicet ,  per  Prtelatos  ^ 
Clerum,  Nohiles ,  <ir  Plehem  ejusdemRegni ,  intra  duodecim  men- 
fes  pofi  dattim  Prtefetttium  ,  ratificari  ,  confirmari ,  (ff  auBori- 
zari  faciet ,  nec  tiott  a  Sede  Apoftolica  ,  ^  per  auiioritatem  ejus- 
dem  ,  cotifirmari ,  vallari ,  t^  rohorari  procurabit  ^  cum  effeilu 
faciet. 

Datum  in  Civitate  Londoniarutn  ,  Die  decima  qudrta  menfiis  Ft- 
bruarii,Anno  Domini ,  fecundum  curfum  ^  computationem  Ec- 
clefite  Anglicante  ,  millefmo  quadragefimo  fieptuagefimo  oilavo. 


Edou-   i 
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Sub  Sigillo  magno ,  pendente  a  cauda  Pergamena. 

Commiflion  a  Richard  Tunftal  &  a  Thomas  Langton  ,  pour 
celebrer  les  Fian^ailles  d'Elifabcth  Fille  d'£^()««r^,avecleDau- 
phin.  Du  26  d'Aout.  Fage  89. 

Quittance  de  di.T-mille  ecus ,  fur  la  Rangon  de  la  Reine  Mar- 
guerite. 

Annie  1479. 

Commiflion  aux  Eveques  de  Bath  &  WeUs  ,  &  d'E/y,  aux 
Comtes  SEffex  &  de  RAvers  ,  a  Jean  Dudley  ,  Jean  Dynam , 
Jean  Howard  ,  Jean  GuHthorp  ,  pour  traiter  avec  Charles  de 
Martigny  Eveque  de  .  .  .  .  Ambairadeur  de  France.  Du  21 
Janvier.  Page  97. 

Lettres-Patentes  de  rAmbafladeur  de  France  ,  fondees  fur  fa 
Procuration.  Page  101. 

Univerfts  ^  ftngulis  ad  quos  prtcfetttes  Littene  pervenerint , 
Carolus  de  Martigny  ,  divina  permijftone  Eluenfis  Epifcopus ,  Chri- 
ftianiffimi  Prmcipis  Ludovici  Francorum  Regis  Legatus ,  Procura- 
tor  ,  O'  ad  itifra  fcripta  fufficienter  deputatus ,  Jalutem.  Auiio- 
ritate  mihi  ab  ipfb  Rege  per  Litteras  Patentes  in  hac  parte  nu- 
per  cot/mifsa  ,  Coticejfiotietn,  Promtjftonetn ,  ^  Obligationem  an- 
nua  folutionis  diiiorum  quinquaginta  millium  fcutorum  ,  ad  ceti- 
tum  annos  poft  tnortem  alterius  diiiorum  Principum  primb  deccden- 
tis  proxime  futuros ,  ^  ad  eorundem  centum  annorum  finem,pro- 
longo  ,  extendo  ,  cotitinuo ,  ^  prorogo  ;  fpondeo ,  promitto  diiio 
Regi  Aiiglite ,  nec  non  eundem  ferenijftmum  Principem  Ludovicum 
fuosque  Hieredcs  c~  Succejfores  ,  eidem  Regi  Anglite  aftringo  ^ 
ohligo  ,  qnbd  prafatus  Ludovicus  folvet  ,  ^  realiter  deliherabit 
pttgulis  annis  ,  durante  vita  fita  ,  ^  poft  mortcm  fuam ,  ejus  Hte- 
redes  <ir  SucceJJores  folvent  anttuatim  per  centum  annos  quinqua- 
ginta  millia  Jcutorum  auri. 

Atque  nomitie  ipftus  Regis  Francite  ,  fuorumque  Hteredum  ^ 

Succeffbrum,  pro  eo  &  eis  renuncio  cuicunque  exceptioni  doli  mali, 

vis     tttetiis  ,  fraudis  in  faitum  ,  aiiioni  ,  condiiiioni  ittdehiti  ,  ob 

turpem  caujam ,  fitie  caufa ,  (df  ex  itijufta  caufd ,  non  ftc  celebrati 

tontrailus ,  aliter  fuijfe  diiium  ftve  recitatum ,  quam  fcriptum  vel 

faiium  ,   dj"  converjb,  Petitioni  Libelli ,  nec  non  Privi/egiis  Fe- 

riarutn,  MeJJiutn,  Vindemiarum ,  Appe/lationum  ,   ^erelarutn , 

^  Supplicationum ,  Remedio  ^  Recurfui  ad  arbitrium  boni  viri : 

GUtibuscunque  Conjiitutionihus  ,  Gratiis  ,  Privilegiis  indultis  aut 

indulgendis ,  ftatutis ,  fpecialibus  ^  generalibus  ,  localibus  ^  tem- 

poralihus ,  d  jure  vel  ab  hotni/te  editis ,  ac  in  genere  ^  fpecie  con- 

eeJBs  vel  concedendis  ,  omnibusque  ^  ftngulis  aliis  Exceptionibus , 

Juribus  f^  Defenftouihus  ,  per  quos  ,   quas  <^  qute  ,  hujusmodi 

fumma  quinquaginta  millium  fcutorum  auri  ,  ut  prtedicitur ,  folu- 

tio  ullo  modo  impediri ,  quomodolibet  vel  differri  poterit  ,    ^  fpe- 

cialiter  Juri  dicenti  generalem  Renunciationem  non  valere  ,   nifi 

prtecejferit  fpecialis. 

Injuper ,  pro  eodem  ferenijfttno  Principe  Ludovico  ,  ejusque  nomi- 
ne ,  ffondeo  ^  promitto  ,  imo  eundem  Regem  Ludovicutn  aftringo 
^  obligo  ,  qubd  ad  omnium  prtemifforutu  inviolabilem  ohfervan- 


C  A  R  O  L  U  S  Eluenfis  Epifcopus. 

Suh  Sigillo  fitg  (ertS  rubrts ,  pendente  a  cauda  Pergaments.  1 

On  ne  peut  dire  autre  chofe ,  fur  la  Procuration  de  Louis  XI  Rcmar-j 
&  fur  les  Lettres-Patentes  de  fon  Ambafladeur  ,  finon ,  que  les  c«  pitoi 
ge-ns  qui  ont  envie  de  tromper  ,   prennent  plus  de  precautions  tcs. 
que  ceux  qui  agiflenc  de  bonne  foi ,  pour  empecher  qu'on  ne  les 
foup^onne  ;   &  que  pour  Tordinaire  ,  ces  grandcs  precautions  ; 

devroienc  produire  un  effec  concraire  a  celui  qu'i]s  fe  propofenc. 


inieux,  comme  il  dit  ,  que  cette  Ville  fut  batie  des  ruines  d'E/«/i, 
&  renommcc  au  tems  des  Rtm»int  ,   Si  devint  le  Siege  d'ua  Archc- 


Traite  conclu  entre  les  Co.mmiffaires  d'Edouard  ,  &  Charles 
de  Martigny  Eveque  de  .  .  .  Ambaffadeur  de  Franccj  qui  pro- 
longe  pour  cent  ans  ,  la  Treve,  &  le  paycment  de  la  Penfion 
annuelle  de  50000  ecus.  A  Londres,  le  15  Fevrier  1478.  Pa- 
ge  103. 

Ce  Traite  eft  entierement  conformc  a  la  Procuration  de  Louis 
XI  ,  &  aux  Lettres-Patentes  qu'on  vient  de  voir.  II  ne  man- 
quoic  plus ,  pour  finir  cette  affaire ,  que  la  racitication  de  Louis^ 
laquelle  il  etoit  bien  refolu  de  ne  pas  donncr  ,  lorfqu'il  envoya 
fon  Ambaffadeur. 

Je  ne  connois  aucun  Hiftorien  Frangois,  cu  Anglois,qui  aic 
parle  de  ce  Traite. 

Lettres-Patentes  par  lefquelles  Edouard  s'oblige ,  pour  le  ter- 
me  de  trois  ans,  ^  ne  donner  Antie  fa  Fille  en  Mariage  a  aucun 
autre  ,  qu'a  Philippe  Fils  de  Maximilien  &  de  Marie.  Du  16 
d'Aout.  Page  iio. 

II  paroit  dans  ces  Lettres  ,  que  Maximilien  &  Marie  avoienc 
donne  de  femblables  Lettrcs  a  S.  Omer,  le  x8  Juillet. 

Commiflion  a  Jean  Cook  Dofteur  enDroic,  &  a  Bernardde 
laForce  Ecuyer,  pour  traitcr  duMariage  dcCatherine  Filled'E- 
douard,  avec  Jean  Infant  de  Caftille.  Du  8  d'Aoiit.  Page  1 10. 

Quittance  a  Louis  Xly  du  terme  echu  a  Paques.  Du  8  Sep- 
tembte.  Page  m. 

Ann^e  1480. 

Quittance  pour  le  terme  echu  a  la  S.  Michel.  Du  21  Mars. 

Quittance  finale  de  5000Q  ecus,  pour  laRangon  de  la  Reine 
Marguerite.   Du  21  Mars. 

Commiffion  au  Lord  Ho-ward  &  a  Thomas  Lattgton  ,  pour 
demander  a  Louis  XI  la  ratification  du  Traite  conclu  a  Londres 
le  i^  Fevrier  1479  ;  &  rexecution  du  Traite  d'Amiens  ,  par 
rapport  au  Marii^e  du  Dauphin  avec  Elifaheth.  Du  12  Mai. 
Page  113. 

Les  Traites  ou  Ades  fuivans  doivent  etre  regardes  commc 
des  dependances  des  affaires  ({ViEdouard  avoic  avec  la  France, 
parce  que  fon  but  etoit  de  fe  mettre  en  ecac  de  fe  venger  de 
Louis  XI. 

Commiffion  pour  traicer  avec  le  Roi  &  la  Reine  d'Efp^ne, 
fur  les  attencacs  commis  de  parc  &  d'aucre  ,  concre  TAlliance 
reciproque  entre  rAngleterre  &  TEfpagnc.    Du  20  Juin.  Page 

119. 
^  Ra- 

vSque  ;  jufqu'a  ce  qu'ayant  ete  ruine'e  yar  les  Sarttx.im  ,  &  enfuit» 
par  les  mmnntls ,  le  Siege  fut  tranfporte  a  Aneh, 


Le'lrai 
t«  meini 


Remai- 
ques  fui 
ce  Traitc 


Lettres 
Patentes 
d'Edou- 
aid  tou-' 
chant  Ql 
FiUe  An 
ne. 

Commii 
fion  tou 
chant  le 
Maiiage 
dcCaihi 
line,  &c 

Quittai 
cc ,  Ue. 

'■'■h 
•! 

.1 

Autre,- 
Auue^ 

Ratific 
tion  dit, 
Trait^, 
&c  de- 
maadsc 


Comffli 
iion  poc 
teparei I 
aitcauu 

Scc. 


DES     AGT*ES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


iff 


Ebou- 

APD  IV 

Traite 
avec  ie 
Djae- 
marc. 

Quittan 
ce ,  &c. 

Raufica- 
tion  au 
Traite  a- 
vec  le 
Dttc  de 
Boutgo- 
giie. 


Engage- 
jneni  de 
Maximi- 
lien  tou- 
ciiam  la 
Pcnlion 
vayee  par 
Louis. 
Traite  de 
Mariage 
<i'Anne 
Fiiie  du 
Roi. 


Ltttret 
Paceuies 

&c. 


Matiage 
ilu  Dau- 
phin  avec 
Elirabeiii. 

Com- 
mandant 
dc  la 
Flotte. 

Matiage 
d'Anne  a- 
vec  Plii- 
liEpe, 


Ratification  d'une  Alliance  conclue  avec  Chrifiierne  Roi  de 
Danemaic.    Du  5  de  JuiUet.  Page  119. 

Quittance  a  Lauis  XJjde  2^033  ecu3,pour  le  tertne  echu  a 
Paques).     Du  37  Juillet.  Page  123. 

Confirmanon  &  Ratification  ,  de  la  part  de  Maxitnilien  & 
de  Marie ,  de  l'Ailiance  perpetuelle  conclue  encre  Edouard  & 
le  feu  Duc  de  Bourgogne.  Dw  i  d'Aout.  Page  123. 
Afte  femblable,  de  la  part  d'Edouard.  Du  i  dAoiit. 
Autre  confirmation  particuliere  de  l'Article  concernant  le  fe- 
cours  mutuel  ,  ftipule  entre  Edouard  &  le  feu  Duc  de  Bour- 
gogne.  Par  cet  Adte ,  Edouard  s'engage  a  donner  a  Maximi- 
lien  &  a  Marie,  un  fecours  de  3000  hommes.  Du  3  d'AoLit. 
Page  126. 

Lettres-Patentes  de  Maximilicn  8c  Marie  ,  par  lefquelles  ils 
s'engagent  a  dedommager  Edouard  de  la  Penlion  de  50003  e- 
cus,  qui  lui  eft  due  par  la  France;  en  cas  qu'a  roccaiion  du 
fecours  qu'il  doit  leur  envoyer  ,  Louis  XI  ceile  de  lui  payer 
cette  Penllon.    Du  4  d'Aoiic.  Page  127. 

Traite  fur  le  Mariage  entre  Pbilippe  Comte  di  Charolois  , 
Fils  de  Maximilien  &  de  Marie,  &  Anne  troifieme  Filk  d'£- 
douard.     Du  5  d'Aout.  Page  128. 

Lettres-Patentes  d'Edouard,  par  lefquelles  il  fe  defifte  de  la 
PenfiOn  de  50000  ecus,donc  Maximilien  &  Marie  lui  ont  pro- 
mis  le  dedommagement ;  en  confideration  de  ce  quils  fe  font 
defiftes  de  la  Dot  de  cenc-mille  ecus ,  promife  a  Anjie  par  le 
Traice  precedenc.    Du  10  d'Aoiit.  Page  132. 

Lectres-Patentes  de  Maximilien  &  Marie  ,  pour  quitter  E- 
douard  de  la  Dot  de  cent-mille  ecus ,  &c.  Du  20  d'Aout. 
Page  134, 

Lettres-Patentes  d'Edouard,  par  lefquelles  il  s'engage  a  obte- 
nir  de  Louii  XI  une  Treve  pour  les  Pafs-Bas,  &  a  iui  oflfrir 
fon  Arbitrage  pour  vuider  fes  difFerends  avec  Maximilien  & 
Marie;  &  de  lui  declarer  la  Guerre,  en  cas  qu'il  refufe  de  s'en 
tenir  a  fa  deciiion  ,  ou  de  le  prendre  pour  Arbitre.  Du  14 
d'Aout.  Page  135. 

Commiflion  \ .  .  Wefton  &  autres  ,  pour  aller  demander  a 
Louis,  que  le  Mariage  du  Dauphin  avec  Elifabeth  foit  folcm- 
nife.    Du  24  d'Aout.  Page  135. 

Commiifion   a  Jcan   Midleton  ,  pour  commander  la  Flotte 

deftinee  au  fecours  des  Pais-Bas.  Du  12  Septembre.  Page  135. 

Inftrument  public,  fur  le  ierraent  prete  au  fujec  du    Maria- 

ge  d'Aime  avec  Fhilippe.    A  Bruges.  Du  16  Decembre.  Page 

138. 
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ferieufemenc  a  fairelaGuerre  a  la  Francej  &  cela  ftit  caufe  qu'il    Enou- 
fittous  leseffbrts  poffibles ,  pour  cviter  une  lupture  avec  lEcoire.    ardIV* 
Mais  au  mois  de  Juin  148 1 ,  yatiues  II  fit  une  irrup'ion  far  les 
frontieres  d'Anf!;leterre ,   doii  il  remporca  quelque  butiii      Les 
hoftilites  ayant  anii  con\iuence ,  Eduuard  nc  put  plus  fe  difpen- 
fer  de  fe  preparer  a  la  Guerre. 

Dan  ces  entrefa:res,le  Duc  d^Albaaie  s'etant  fauve  de  fa  pri-    Le  Duc 
fon  ,  alla  fe  refiigier  aupres  d^Edouard,  qui  lui  piomic  fa  pro-  <i[Alba- 
tedion  ,   dans  refperance  qu'ii  pourroit  fe  lervir   de  lui  pour  "e^/j'*''' 
caufer  des  embaras  au  Roi  d'EcoHe.     Quelque  tems  apres,  ils  pufjn. 
firent  enfemble  un  Traite,  dans  lequel  le  Duc  d'Albame  pnt  le    jj 
Titre  de  Roi  d^Ecoffe.  Edouard  s'engageoit  a  lui  donner  du  le-  le  Ture 
cours,  pour  fe  mettre  en  poffefTion  dii  Trone.     Le  Duc  pro-  <*f  f"^^», 
mcttoit  de  fon  cote,  de  lui  donner  Barwick ,  de  rompre  l'an-  danjun^ 
cienne  Alliance  entre  la  France  &  l/Ecofle,  &  depouler  Ceci/e  Tiaite 
fiancee  auRoi  fon  Frere,pourvu  qu'il  pilc  fe  feparer  de  fa  Fetn-  ^'■'^*^  ^- 
me.  Ce  Traite  etant  figne,  Edouard  donm  le  Go;nmanderaenc    Le^nuc 
d'une  Armee  au  Duc  de  Glocefter  fon  Frere,qui  fe  mit  en  mar-  Gioceilct 
che  vers  rEcolfe  ,  etant  accompagne  du  Duc  d'Alhanie.    D'a-  "e^"i!£. 
bord,  il  fc  rendit  maitre  de  la  Ville  de  Bar-wick;  aprcs  quoi,  cofleavce 
il  fit  atraquer  le  Chateau.  une  At- 

Cependant  le  Roi  Ja^ues  fe  trouva  fort  efnbarafTe ,  a  la  pre-  "j^i^j  ^ 
miere  nouvelle  de  la  marche  de  fArmee  Angloife.  Le  moyen  Barwicfcj 
le  plus  prompt  pour  avoir  une  Armee  capable  de  refifter  aux 
Anglois,etoit  d^aflembler  la  Noblelle,avec  les  Troupes  qu'cl- 
le  etoit  obligee  de  fournir  en  femblables  occalions      Mais  ce 
moyen  n'eioit  pas  du  goiit  du  Roi,  ni  de  fes  Miniftresj    par- 
ce  que  la  NoblefTe  etoit  meconcente ,  &  qu'ils  craignoienc  que 
les   Grands   ne  fuflent  trop  forts  ,   quand  ils  feroienc  enlernble 
avec  leurs  Troupes.  La  prife  de  Bar-ujick  rendic  le  mal  ii  pref-  jaque» 
fanc,que  le  Roi  fe  vic  oblige  de  faire  fbmmer  ies  Grands.  Des  f?'n'neJ«i 
qu'ils  furenc  alTembles  ,  leur  premiere  demarche  fuc  d'aller  ar-  qurnTek- 
racher  au  Roi  (ci  crois  Favoris,  &  de  les  fjire  pendre  au  mi-  nent  sx. 
lieu  du  Camp.  Jaques,  cout  epouvante,  promic  aux  iJeigneurs  ^""'  P*°* 
tout  ce  qu  ils  voulurent  exiger  de  lui     Mais  dhs  qu'il  en  trou-  Favoris. 
va  1'occalion  ,   il  fe  deroba  d'eux  ,  &  alla  s'enfermer  dans  le 
Chateau  d'Edimbourg. 

Le  Duc  de  Glocefter  ayant  appris  cecte  nouvelle ,  &  que  1' Ar-    Le  Due 


de  Glo- 

celter  en- 


Du  Prin-  Traite  d'Alliance  entre  Edouard  &  Eranpis  II,  Duc  de  Bre- 
Gaifes  ^^&^^i  &  Convencion  fur  le  Mariage  d'A?ine,  Fille  ainee  du 
avcc  ia  Duc ,  avec  le  Prince  de  Galles.  Ratification  du  Duc  de  Breta- 
Fille  du    gne.     Du  22  Juin.  Page  172. 

Breiagne.      Quittance  a  Louis  XI,  de  25000  ecus,  &c.   Du  24  d'Aout. 
quiitan-  Page  145. 

ce ,  &c.        Pendant  cette  annee  &  la  fuivante ,  Edouard  fuc  occupe  par 
la  Guerre  d^EcofFe,  que  Louis  XI  lui  avoit  fufcitee. 
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Ann^e  1482. 

Renouvellement  de  1' Alliance ,  entre  Edouard  &  Ji^an  Roi  de 
Fortugal,  &  Ratification  de  Jean.     Du  8  Fevrier.  Page  145. 

Comraiflion  a  Henri  Aynefvjorth ,  6c  a  Bernard  de  Laforce 
Ecuyer  &  Serviteur  doraeltique  d'Edouard,  pour  traicer  &:  con- 
clure  le  Mariage  de  Catherine  Fille  d'Edouard ,  avec  Jea?t  In- 
fanc  d'Efpagne.    Du  2  Mars.  Page  146. 

Convencions  entre  Edouard  &  la  Province  de  Guipufcoa ,  du 
confencemenc  du  Roi  d'Efpagne.  Page  14.6. 

Deux  Quittances  a  Louis  XI,  de  25000  ecus  chacune,  dont 
la  derniere  eft  pour  le  terme  echu  a  Paques  1482.  Du  25 
d'AoiJc.  Page  136. 

Ratification  de  rAUiance  avec  le  Roi  de  Portugal.  Du  13 
Page  164. 

Dans  Tannee  1483 ,  il  n'y  a  rien  qui  regarde  la  France. 

n.  AFFAIRES  .^'Edouard  l^V  avecl'ECOSSE. 

Jaques  III  Roi  d'EcofTe  avoit  commis  tant  d'exces  &  de  vio- 
lences,  depuis  fa  Majorite,  qu'il  avoic  encieremenc  perdu  l'af- 
fedtion  de  fon  Peuple,  &  parciculicrement  de  la  Noblelfe,  qui 
n'avoic  aucun  acces  aupres  de  lui.  Trois  Favoris,  qu'il  avoic 
eleves  de  la  poullicre ,  gens  peu  habiles ,  orgueilleux  &  interef- 
fcs,  compofoient  tout  Ibn  Confeil  11  avoit  deux  Freres,  A- 
lexandre  6c  Jean.  Celui-ci,  s'etant  emancipe  a  parler  trop  har- 
diraent  de  la  conduite  du  Roi  &  de  fes  Miniftres,  fut  mis  en 
prifon ,  oii  on  le  fit  raourir  en  lui  ouvrant  les  veines.  Quelque 
tems  apres ,  Alexandre ,  qui  avoit  le  Titre  de  Duc  d'Albanie , 
fut  aulti  enferme  dans  un  Chaceau,  de  peur  qu'il  ne  penfat  a 
venger  la  raort  de  fon  Frere. 

Pendant  que  ce  Prince  ecoit  en  prifon,  Jaques ,  a  la  follicita- 
tion  de  Louis  XI ,  &  fans  doute  des  trois  Favoris  qui  s'etoienc 
laiffes  corrorapre ,  rorapit  la  Treve  qii'il  avoic  faice  avec  1' Angle- 
terre,  &  qui  devoic  durer  jufqua  Tannee  15 19,  fans  en  avoir 
le  moindre  pretexte.    Cecoic  dans  ie  tems  c^v^Edeuard  penfoic 
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mee  Ecofroife  s'etoit  debandee  apres  la  fuite  du   \io\,  lailTa  le 
Chateau  de  Barwick  invelti,  &  marcha  vers  Edimbourg  ,   oii  tre  dans 
il  entra  fans  rencontrer  aucune  oppolition.  Ce  fic  en-vain  qifil  ^'*'™: 
fouhaica  d'avoir  une  Conference  avec  le  Roi  Jaqucs  ,   qui  ne  siT^mena- 
vouluc  pas   meme   recevoir  aucun    meirage  dt;  fa  part.     Cetce  ce  de 
obftinacion  obligea  le  Duc  de  Glocefter  a  faire  publier  a  fon  de  |^","'f^ 
trompe,  dans  Edimbourg,  que  fi,  avant  le  i  Septembre,  Ja-  &  4  laug 
ques  ne  donnoit  pas  une  entiere  fatisfadtion  au  Roi  d'Angleter-    pi^jnjj, 
re,  toute  rEcoffe  feroit  mife  a  feu  &  a  lang    Edouard (t  plai-'d'Edou. 
gnoit   en  premier  lieu  ,   de  la  rupture  de  la  Treve  ;   feconde-  "^- 
ment,    de  ce  que  Jaqucs  faifoic  voir  par-la  ,   qu'il  n'avoit  pas 
envie   de   faire  accomplir  le  Mariage  du  Prince  fon  Fils  avec 
Cecile;  quoiquil  eiit  deja  regu  la  Dot  par  avance,    puifque  ce 
Mariagc  n'avoit  cte  arrete,  que  pour  entretenir  la  bonne  intel- 
ligence  entre  les  deux  Royaumes.    II  demandoit  de  plus,  que  le   Ses  de- 
Duc  d'Albanie  fut  retabli  dans  fes  biens  &  dans  les  honneurs.  n^^i^J^'' 
Le  Roi  Jaques  s'obftinant  toujours  a  ne  donner  aucune  repon- 
fe,    la  Noblelle,   qui  s'etoit  rallemblee  a  Hadington,  envoya      ^ 
des  Deputes  au  General  Anglois,  pour  lui  repreienter,  qu'il  ne 
tenoic  pas  a  elle  que  la  Treve  ne  fuc  obfeivee,  &  le  Mariage 
accompli;  &  qu'elle  cravailleroic  a   lui  faire  avoir  fatisfadlion 
fur  ces  deux  Articles.    Le  Duc  repondit,  que  quant  a  la  Treve, 
le  Roi  fon  Frere  etoit  difpofe  a  robferver  inviolablement  ,pour- 
vu  qu'on  lui  livrat  le  Chateau  de  Bariuick ,  ou  du  moins,qu'on 
ne  donnat  aucun  fecours  aux  Allieges.     Que  pour  ce  qui  rcgar- 
doit  le  iVlariage ,  il  ne  favoic  pas  fi  rintention  du  Roi  fon  !■  rere 
etoic  de  1'accomplir;   raais  qu'en  accendanc  qu'il  piic  recevoir  les 
ordres ,  il  preccndoic  qu'on  lui  rendic  Fargenc  que  le  Roi  d'£- 
coffe  avoic  deja  touche  pour  la  Doc  de  la  Princelle  Ceci/e. 

Quelques  jours  apres  ,  le  Duc  d' Albanie  s'ecanc  abouche  avec    Traite 
quelques-uns  de  la  Noblelfe,  concluc  avec  eux  un  Traice,  par  j" ',!"' 
lequel  le  Chaceau  de  Bar-wick  devoic  etre  remis  entre  les  raains  (,,c  avec 
du  Duc  de  Glocefter ;  &  les  Bourgeois  dEdimbourg  s'engage-  '■!  N»- 
renc  a  payer  Targenc  dii  au  Roi  Edouard ,  en  cas  qu  il  ne  vou-  ^^   °' 
lut  pas  que  le  Mariage  s'accomplic.    Si  Edouard  ni.v6\t  pas  eu 
en  tete  la  Guerre  qu'il  meditoit  concre  la  France,  fans  doute, 
rEcofTe  n'en  auroit  pas  ete  quitte  a  fi  bon  marche.  Pour  ce  qui    n  fait  r» 
regarde  le   Duc  d'Albanie ,  il  fe  concenca  de  ftipuler  pour  lui-  paix  avcc 
meme ,  un  Pardon  general  pour  toutes  forces  de  criraes ,  &  en  q„,  "^^t 
parciculier,  pour  avoir  ufurpe  le  Titre  de  Roi;    &  fon  recablif-  fe  defaite 
femenc  dans  fls  Biens  &  dans  ii^i  Charges.     Ccla  donne  lieu  de  ^^  '"'5 
prefumer,  qu'il  ifavoic  pris  le  Ticre  de  Roi  qu"a  la  fbllicicacion  "juvc' 
d'Edouard,  &  qu'il  n'avoic  jamais  eu  incention  de  decroner  le 
Roi  fon  Frere,  puifqu'au  contraire,  il  le  recablic  dans  fop  pre- 
mier  etac,  &  lui  preca  fcrmenc  de  fidelice. 

Jaques  paruc  d'abord  contenc  de  la  maniere  dont  tout  s'etoic 
paffe.  Mais  quelque  tems  apres ,  il  prit  la  refolucion  de  fe  de- 
faire  du  Duc  dAlbauie,  qui  en  fut  averti  ailei  a  cems,  pour  fe 
jetter  dans  une  barque  de  Pecheurs  qui  le  conduilic  a  Dumbar, 
dont  il  avoit  le  Gouvernement.  Des  qu'il  fe  vic  en  furece,  il 
envoya  le  Comte  d'A»gus  6c  quelques  aucres  au  Roi  Edouard^ 
pour  implorer  fa  procedtion.  Edouard  la  lui  accorda  volontiers , 
&  fit  avec  lui  un  nouveau  Traite ,  qui  fuc  iigne  par  les  Envo- 

V  a  yes 


Edoulrd 
lui  accot- 
de  la  pr» 


1S6 


ABREGE'    HISTORIQUE 


EooT-     yes  du  Duc,  au  commencement  de  l'annee  1483 •    ^n  en  ver-        Engagement  de  Guiilauwe  Archeveque  de  S    Andre,  de  7«-  Edou- 
ARn  IV.  ra  !a  tencur  dans  la  fuite.     Selon  les  apparences,  il  y  avoit  un    ^ues  tvcque  de  Dunkeld ,  d  ^?idre  beigneur  d  Anandale  de  Co-  *£°  ^;^ 


teftion 
&  fjit  un 
Traitc 
avcc  lui. 
Le  Duc 
a-Alba- 
nic  fe  re- 
tire  en 
Francc, 
&  cll  rue 
dans  un 
Tournoi 
par  le 
Duc  d'Oi- 
lcans. 


Article  fecret    pir  lequcl  le  Duc  s'engas;eoit  a  livrer  aux  An-  A»  Comte  d'Argyle:  Qu'ils  feront  rendre  au  Duc  A'Albanie  ks  ^^'^,^^' 

glois  la  Forterplle  de  Dumbar ;  ce  qu^ifexecuta  tout  aufTi-tot.  Biens  &  fes  Charges :  Qu'ils  lui  feront  obtenir  un  Pardon  ge-  oueique. 

La  mort  d'Edouard,  qui  arriva  bicnt6t  apres,  rompit  les  me-  neral  de  tout  ce  qu'il  peut  avoir  fait  de  contraire  aux  Loix,  &  I^^J^f 

fures  du  Duc  d'Alba?iie.   Les  changemcns  qui  arriverent  en  An-  particulierement  d'avoir  alpire  au  Trone ;  &  qu  ils  feront  rati-  je  fair. 


gleterre,  lui  ayant  fait  perdre  1'efperance  d'eire  fecouru  des  An-  fier  le  tout  par  le  Roi  &  par  les  Etats  fous  la  condition  ex-  obtenir 
glois  il  fe  retira  en  France,  ou  il  fut  tue  d'un  eclat  de  lance,  prene,  quil  fera  fidele  au  Roi  Jaquet ,  &c.  A  Edimbourg,  le  ^'^^^.^ 
dans  un  Tournoi,  par  le  Duc  d'Or/eans ,  qui  fiit  enfuite  Roi  de    2  d'Aout  1482.  Page  160.  banie. 


aia 


France  fous  le  nom  de  Louis  XII.  Nous  aurons  occafion  dans 
le  Regne  de  He?iri  VIII,  de  parler  de  fon  Fils,  qui  etoit  ne  en 
France,  &  qui  porta  comme  lui  le  Titre  de  Duc  d^Alhanie. 
II  faut  remarquer,  que  ni  Buchanmi ,  ni  Lejley  ne  difentrien, 
Omimon  (]an5  \eurs  Hilloires  d^Ecoffe,  de  ces  deux  Traites  faits  entre 
nt.^&^^de  Edouard  &  le  Duc  d'Alhanie.  Lefley ,  qui  raconte  cette  afFiire 
Leacy. 

promettoit  au  Duc  d^Albanie 
cofle 


Obligation  du  Prevot  de  la  Socicte  des  Marchands,   &  de  la    Obliga- 
Communaute    d'Edimbourg  ,    de    rendre  au  Roi  d'Angleterte  "^i^ot^ 
toutes  les  fommes  qu'il  a  payees  au  Roi  faques  pour  la  Dot  de  8cc. 
Cecile  fa  Fille  ;  en  cas  que  ledit  Roi  d'Angleterre  ne  juge  pas  a 
propos  d'accomphr  le  Mariage.     Du  4  d'Aoijt.  Page  161.  ' 

Sauf-conduit  pour  Marguerite ,  Sceur  du  Roi  d^EcolTe,  avec  ^^"f'*^°"^ 


un  peu  autrement  que  Buchanan  ,   dit  feulement,  (\\i"Edouard    300   perfonnes,  venant  en  Angleterre  pour  folemnifcr  fon  Ma-  Matgucii- 
'^       ■         _.,....    £ie  le  mettre  fur  le  Trone  d'E-    riage  avec  ^»?o/»e,Comte  de  X/'vw  &:de5c«/M.Du  22d'AouC.  te,  &c, 


ACTES  qui  ont  du  rapport  aux  affaires  d'ECOSSE,  de- 

fuis  1475  j^y?»'^"  1+83- 

Ann^e  1475. 

Ssuf-con-       Sauf-conduit  pour  le  Roi  d^EcofTe,  allant  \  Amicns  &  vou- 
duit  pour  ]ant  pafler  par  TAngleterre.    Bon  pour  quinze  mois.  Du  5  de 

Quittance  du  Roi  d'Ecofle  a  Edouurd,it  deux-mille  Marcs, 
pour  le  fecond  terme  dc  la  Dot  de  la  Princefle  Cecile.  Du  3 
Fevrier.  Page  23. 


^ 


utttan- 
&c. 


Annge  1477. 

Autre  Qiiittance  femblable,  pour  le  troiijeme  terme. 
Fevritr.  Page  41. 

AnHie  1478. 


Du  3 


Autte  Sauf-conduit  pour  le  Roi  d'Ecofle,  allant  a  Amiens,  avec  u- 


Siufcon-  ne  fuite  de  njille  perfonnes 

duit  pout 


Ic  Roi 


Fanx 
prciexte 
dc  Jaques 
Iirdede- 
claici  li 
guerrc  a 
rAnglc- 

uite. 


Du  17  Mars.  Page  54. 
Amt^e  1480. 


Page  162 

Le  Comte  de  Hivers  etant  Frere  de  la  Reine  Femme  <i'E- 
douard,  il  y  a  quelque  apparence ,  que  dans  raccommodemenC 
avec  1'Ecofle ,  Edouard  avoit  menage  ce  Mariage  pour  fon  Beau- 
frere. 

Notification  d'Edouard,  qu'il  prefere  la  reftitutionde  laDot,   V°'''^^' 
au  Mariage  de  Cecile  fa  Fille  avec  le  Prince  d'Ecoffe.    Du  12  '^°"^,i 
^'Odobre.  Page  165.  touchant 

Inftrument  public  fur  cette  Notification.  Du  27  d'0£tobre  J?  t>oi  d« 
Page  166, 

Sauf-conduit  pour  le  Roi  d'Ecofle  allant  a  Amiens,  pour  y  Saufcon- 
vifiter  les  Reliques  de  S.  Jea?i ,  avec  une  fuite  de  mille  perlbn-  ^^2\^ 
nes.    Du  3  Novembre.  Page  170.  d-Ecofle 

Ceft  ici  le  troifieme  Sauf-conduit,  qui  fe  trouve  pour  leme-  ''."^'?'  * 
me  voyage  d  Amiens.     Appaiemment  ce  n  ecoit  qu  un  pretexte, 
que  Jaques  prcnoit  pour  alkr  conferer  avec  Louis  XI.  Mais  on 
ne  trouve  pas  quil  aic  execuce  ce  deffein.    Au  refte,  la  fuite  de 
milie  perfonncs  inferee  dans  le  Sauf-conduit  ,  n'eroit  que  par  .^ 

honneur :  car  le  Roi  d'Ecoffe  ne  marchoit  pas  avec  un  ii  grand 
train ,  fur-tout  hors  de  fes  Etats. 

Plein-pouvoir  d  Edouard  u  TEveque  de  Rocbefler  &  ^  Edou- 
ard  Woodwille  ,^o\a  confentir  en  fon  nom  au  Mariage  du  Com- 
te  de  Hivers  avec  Margueritt  Soeur  du  Roi  d'Ecofl'e.  Du  14 
Decembre.  Page  171. 


Confen- 
temcnt 
d'Edou- 
aid  au 
maiiage 
du  Com- 
le  dc  lU- 
veis. 


Divers  Ordres  pour  fe  preparer  k  la  Guerre  contre  rEcoffe. 
En  Mai  &  Juin.  Pages  115  &  117. 

Lefley  dit  quen  1480,  Ja<jues  III  fit  dire  a  Edouard  ,  que 
s'il  donnoit  du  fecours  a  Maximitien  contre  la  France,  il  lui 
declarcroit  la  Guerre.  Or  le  premier  Traite  ^Edouard  avec 
Maximiiteri  eft  du  i  d'Aout  1480;  6c  neanmoins,  on  voit  ici 
qWEdouard  fe  prepare  contre  fEcolle,  des  le  mois  de  Mai  & 
de  Juin.  On  peut  donc  inferer  de-la,  que  le  Roi  d'Ecofle  a- 
voit  commence  fes  preparatifs  contre  rAngleterre  ,  avant  que 
de  favoir  qu'EdoKard  eut  traite  avec  Maximilien.  Par  confe- 
quent,  cette  Ligue  A'Edouard  &  de  y>/<jx;>/y;77f »  ne  fut  qu'un  pre- 
texte,  dont  Jaques  III  fe  fervit  apres  avoir  refolu,  par  les  fol- 
licitations  de  Louit  XI,  a  rompre  avec  rAngleterre. 

Ann^e  1481. 


Tiait^ 

du  Oue 


Oidies 

toucUant 
lcs  piepi- 
laiift.  &c 
Traite 
avec  le 
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Rols. 


Deux  Ordres  qui  regardent  les  preparatifs  pour  la  Guerre 
d'Econ"e.    Du  12  Fevrier  &  du  2  Mars.  Pages  139  &  140. 

Commiffion  pour  traiter  avec  le  Comte  de  Rofs,  Seigneur 
des  Iles.     Du  22  Juin.  Page  140. 

Cetoit  pour  Tengager  a  fe  revolter  contre  le  Roi  d'Ecofle. 

An?i(fe  1482. 


Eneage-      Lcttres-Patentes  SAlexandre,  Duc  d'Albanie,  prenant  le  ti- 

ment  du   tTC  dc  Roi  d'Ecoffe ,  par  lefqucUes  il  s'oblige : 

Ducd'Al-       , 

banie  cn- 

vcis  E- 

«iuuiid. 


A  prendre  le  parti  d'Edouard, 

A  lui  rendre  hommage  pour  le  Royaumc  d'Ecoffe  ,   un 
mois  apres  qu'il  fera  en  pofleijion  du  Trone. 

3.  A  rompre  rancienne  AUiance  entre  la  France  &  TEcoffe. 
4..  A  lui  faire   un  tranfporc  reel  &  effedtif  de  la  Ville  &  di 


du 


Chateau  de  Barwick.  A  Fotheringay,  le  10  Juin  1482.  Page 
156.    Si^e  AlexaJidre  R. 

Conventions  entre  Edouard  Sx.  Alexandre  ,coniormzs2MX  Lec- 
tres-Patentes  d'^/«iw(^re.    Au  meme  lieu,  le  n  Juin. 

Dans  ces  Conventions ,  il  y  a  un  Article  de  plus  que  dans  les 
Patcntes  ci-defliis ;  c'eft  que ,  li  Alexandre  peut  fe  feparer  de  fa 
Femme,  felon  les  Loix  de  l'Eglife,  Edouard  s'engage  a  lui  don- 
ner  CecHe  fa  Fille  en  mariage. 

Commiffion  a  Richard,  Duc  de  Glocefler,  pour  commander 
TArmee  qui  doit  marcher  en  Ecoffe.     Du  12  juin.  Page  157. 


.Ann/e  1483. 

Commifllon  SAlexanire  Duc  d'Alhanie ,  ^  Archihald  Dou- 
glas  Comte  d'Angus,  &  autres,   pour  traiter  avec  Edouard.  A  ^"^16»- 
Dumbar,  le  10  Janvier.  ^age  173.  nie  avec 

CommiflSon  d'Edouard  au  Comte  de  Kortbumberland,  &  au-  E<lo««J. 
tres ,  pour  traiter  avec  les  Envoyis  du  Duc  d'Albanie.    Du  9 
Fevrier.  Page  173. 

Traite  entre  Edouard  &  le  Duc  d^Albanie.  A  Wcftminfter, 
le  II  Fevrier.  P.ige  173. 

Les  principaux  Articles  de  ce  fecond  Traite  eioient:  Qu'E- 
douard  s'engageoit  a  fnurnir  au  Duc  d'>4/^4(«/p  ■3000  Archers, 
pour  lui  aidcr  a  fe  mectrc  cn  poffelfion  du  Trone  d'£cofle;  a- 
vec  promeffe  d'un  plus  grand  fecours,  s'il  etoit  neceffaire :  Quc 
le  Duc  ecant  Roi  d'Ecofle,  romj  roit  40  joursapre.s,  1'Allian- 
ce  encre  la  France  &  TEcoffe :  Quil  aflifteroit  EAouard de  tout 
fon  pouvoir,  pour  lui  faiic  obtenir  la  Couronne  de  France  , 
concre  le  De.entsur  de  ladice  Couronne :  Qu'il  fe  defifteroit  de 
toutes  preccncions  fur  la  Villc  &  le  Cbaceau  de  Bar-wici.  Qu'il 
recabliroit  le  Comte  de  Dotiglas ,  banni  d'Ecofle:  Que  s^il  etoit 
en  liberce  de  fe  marier,  il  epouferoic  une  des  Filles  di'Edouard, 
ians  demander  aucune  Dot. 

Ce  Traice  pourroit  fcrvir  a  corriger  quelques  erreurs  qui  fe   R"nat- 
trouvent  dans  l'Hilloire  d'Ecoffe  de  Jea?i  Lefley  ,   Eveque  de  |j^a^ 
Rofs    Mais  comme  il  n'eft  pas  queftion  ici  d'eclaircir  l'Hiftoire  &  Lcflcy. 
d'Ecofle,  je  nc  m'y  arrecerai  pas.    II  fuffira  de  dire  en  un  mot, 
que  ce  que  Buchanan  rapporce  touchant  le  Duc  d'Alhanie,  eft 
plus  conforme  aux  AQ.ts  de  ce  Recueil,  que  ce  qu'en  dit  Les- 
ley,  quoiqu"ils  ayenc  tous  deux  ignore  les  Traites  que  ce  Duc 
fic  avec  Edou.ird. 

Proteclion  pour  Jaijues  Comte  de  Douglas,  envoye  en  E 
cofle  par  Edouard.    Du  15  Fevrier.  Page  176.         _  .^  ^„.„ 

Le  Comtc  de  Douglas  ecant  depuis  longtems  banni  d'Ecoffe ,  de  Dou- 
Edouard  le  renv  oyoit  fans  doute  dans  fon  Pais ,   pour  y  exciter  £•»»»  «'«r 
des  Troubles. 


Pioteii* 

tion  pout 


III.   AFFAIRES   BOMESTIOTJES. 


Les  Ades  de  cts  huit  dernieres  annees  d'Edouard  IV,  qui  re- 
gardent  les  Affaires  domelhques,  font  en  petit  nombre  &  peu 
importans.  II  eft  pourtant  neceffaire  pour  la  fuite ,  de  dire  ud 
mot  de  certains  evenemens  arrives  dans  cet  intervalle. 

Au  commencement  de  Tannee  1475  ,  Edouard  leva  fur  ies  Su-   q.,j,g    • 

.  „      ,,        j"s,  fans  1'autorice  du  Parlcment,  une  Taxe  volontaire,  a  la-  d'Edou- 

Cette  date  peut  fervir  a  corriger  une  erreurdans  1'HTftoi'rede    quelle  on  donna  le  nom  de  Binevolence ,   comme  pour  marquer  J^j^g^e™' 

•   ■■  ,      A   -1-:. -,r.,,„„.=„..  13 j,/.  „,.„j.,_.  ._...     que  c'ecoit  un  don  gratuit ,  que  les  Parciculiers  aifes  feifoicnt  au  neyoiea- 

Koi,  pour  faire  la  Guerre  a  la  France.   Richard  III  abolit  cette  cc. 
maniere  de  lever  de  Targent ;  &  dans  la  fuite ,   fous  le  Regne  de 
Henri  VIII  ^  le  Cardinal  PVolfey  voulut  la  remettre  fur  pied,  a 

quoi 


Commip. 
fion  au 
Duc  de 

kncui"'  Lefley ,  qui  dit  quc  les  Anglois  alliegerent  Barwick  pendant  tout 
de  LeOey  i'Hiver  des  annees  1481  &  1482.     Voyez,  aufli  VAAe  fuivant. 
irii^ese'       Aucre  a  Robert  Ratciiff,  pour   commander  la  Flotte.    Du  8 
Bmvrick.  Juillet.  PagC  159. 


DES    ACTES    PUBLICS    D»ANGLETERRE. 


if/ 


Edou- 
ardIV. 

Le  Duc 
du  13reta- 
gne  Iivre 
le  Comte 
de  Kiche- 
inoat  aux 
Ambafla- 
deurs 
d'Angle- 
tcrre. 

Mais  le 
tctire  en- 
iuitc  de 
leurs 
tntinj. 


LeDuc 
de  Cla- 
lence  ar- 
ict^  & 
condam- 
nc  pat  le 
Patle- 
neoc. 


n  eft  i- 

tou6fe 
dans  un 
tonneau 
de  Mal- 
veifc. 


Trait^de 
Comtnei' 
ce  avec 
let  Paiit- 
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qubi  il  trouva  de  grandes  oppofitions. 

£n  147^)  Edouurd  eiivuya  des  AmbafTadeurs  au  Duc  de  Bre- 
tagne  ^  ainfi  qu'il  a  ete  dit  dans  ie  premier  Article,  Ibus  pretex- 
te  de  renouveller  lcur  Aliiance.  Mais  le  veritable  motif  de  cette 
Ambaflade  etoit  de  demander  au  Duc,  quM  lui  Itvrat  le  Comte 
de  Richement ,  feui  rejetton  de  la  Maifon  de  Lancafire.  Le  Duc 
s'etant  lailTe  perfuader,  livra  le  Comte  aux  Ambafliideurs,  qui 
le  menerent  a  S.  Malo,pour  le  tranfporter  en  Angleterre.  Mais 
le  Duc  s'etant  repenti  tout  aufli-tot  de  Tavoir  livre,  fit  partir 
en  diligence  Piene  Landais,  qui  les  ayant  trouves  encore  a  S. 
Malo,  fic  en  forte  que  lc  Comte  de  Richewout  s'evada.  Enfui- 
te  il  dit  aux  Ambafladeurs ,  que  c'etoit  par  Tordre  du  Duc;  & 
leur  promit  de  fa  part,  qu'il  le  feroit  garder  furement.  CeCom- 
te  de  Richemont  fut  enfuite  Roi  d'Angleterre ,  fous  le  nom  de 
Henri  VII. 

En  1478,  Edouard  fit  arreter  le  Duc  de  C/arence  fon  Frere, 
&  le  fit  condamner  a  morc  par  le  Parlement.  Le  principal  cri- 
me  dont  il  fut  accufe ,  etoit  d'avoir  dit  que  le  Roi  fon  Frere  e- 
toit  batardj  d'ou  on  prit  occafion  d'interpreter  quclques-unes  de 
fes  paroles  &  de  fes  adtions,  comme  s'il  avoit  eu  delfein  de 
depofleder  le  Roi ,  &  de  fe  placer  lui-meme  fur  le  Trone.  II 
y  a  beauconp  d'apparence  qu'il  fut  accufe  a  faux ,  par  les  intri- 
trigucs  du  Duc  de  Glocefier  fon  Frere ,  &  par  cclles  de  la  Rei- 
ne.  On  verra  dans  rExtrait  fuivant ,  que  cette  faufle  accufation , 
intcntee  pour  faire  perdre  la  vie  a  ce  Prince ,  donna  occafion  au 
Duc  de  Gloctfler  de  priver  les  Enfans  6'Edouard  de  la  Couron- 
ne  &  de  la  vie.  Le  Duc  de  claretice  ayant  eu  le  choix  du  genre 
de  fa  mort,  voulut  etre  etouffe  dans  un  tonneau  de  Malvoilie. 

On  trouve  dans  ces  huit  dernieres  d'aniiees  d'Edouard,  beau- 
coup  d'autres  Acfles  fepares,  qui  n'ont  aucune  liaifon  eniemble, 
&  dont  pluficurs  paroiflent  peu  importans.  Comme  chacun  de 
ces  A6les  demanderoit  une  explication  particuliere ,  &  que  cela 
me  meneroit  trop  loin , jc  me  contenterai  d'en  marqucr  ici  quel- 
ques-uns  des  plus  confiderables. 

Annie  1478. 

Traite  de  Commerce  entre  l'Angleterre  &  les  Pais-Bas.  A 
Lille,  le  12  Juillet.  Page  67. 

Ce  Traite  pourroit  etre  curieux  pour  les  Negociflns,ou  pour 
ceux  qui  voudroient  faire  une  Hilloire  du  Commerce  de  TAn- 
gleterre  &  des  Pais-Bas.  On  y  voit  en  detail  les  griefs  des  Ha- 
bitans  dcs  Pais-Bas  &  des  Marchands  Anglois  ,  qui  tenoient 
l'Etape  des  Laines  d'Angleterre  a  Calaisj  avec  les  friponneries 
&  les  fraudes,  qui  fe  pratiquoient  des  deux  cotes. 

Inftitution  de  l'Office  de  Chancelier  de  fOrdre  de  la  Jarre- 
tiere,  accorde  par  Edouard  ly  anx  Evcq\it$  de  Salifhury,  Du 
II  dOftobre.  Page  93, 

Licence  pour  exercer  rAlchymie.    Du  18  Juin  1476. 

Certificat  des  Magiftrats  de  Luheck  envoye  a  Edouard  ,  pour 
lui  notifier  que  la  Ville  de  Cologne  a  ece  retablie  dans  la  Societe 
des  Villes  Hanfeatiques ,  afin  qu'elle  foit  rcmife  en  pofleflion 
des  Privileges  dont  ces  Villes  jomflencenAnglecme.  DU26N0- 
vembre  1476.  Page  ^6. 

Autre  Certificat,  des  memes,  que  la  Ville  de  Colhurg  s'eft 
feparee  de  la  Hanje.  Du  i  Juin.  Page  60. 
■  Ambaflade  au  Pape  Sixte  IV  &  au  Prince  de  Sicile ,  Roi  de 
Hongrie,  fur  certaines  matieres  concernant  la  Religion  &  la 
Foi  orthodoxe,felon  les  Inftrudtions  donnees  aux  Ambafladeurs. 
Ces  Inftrudtions  ne  fe  trouvent  pas  dans  le  Recueil.  Du  17  d'A- 
vril  1479.  Page  108. 

II  y  a  auflS  divers  Aftes,  qui  regardent  les  Affaires  cfa'Edou- 
ard  avoit  avec  le  Roi  de  Danemarc. 


SUITE  T>E  VEXTRAIT  T>U 
XII  TOME,  pottr  le  Regne  ^'E- 

D  O  U  A  R  D    V. 

T  A  Reine  Elifaheth  WoodMitUe ,  Femme  ^Edouard  IV,  avoit 

•■— '  eu  tanc  de  pouvoir  fur  le  Roi  fon  Epoux,  quelle  en  avoic 

tou/ours  obcenu  couc  ce  quelle  avoit  fouhaite,     Elle  s'etoit  fur- 

tout  fervie  de  fon  crcdic ,  pour  elever  aux  Charges  6c  aux  D'  • 

gnices  j  fon  Pere,   fes  Freres,  &  fes  Enfans  du  premier  lic. 

L'anci-    Ceux-ci  avoienc  aufli  avance  leurs  Amis  &  leurs  Creacures.  Sous 

*°1=^o-  precexce  qu'une  bonne  parcie  des  anciennes  Familles  nobles  e- 

m^on-     toienc  eceinces,  on  perfuadoic  au  Roi,   quil  faloicles  remplacer 

tente  det   par  de  nouvelles   Promocions  ,    qui  devinrenc  fi  frequences  , 

nouvcUcs  qu'on  commengoic  a  diftinguer  la  nouvelle  Noblefle  de  TAn- 

cienne ,  comme  faifant  prefque  un  Corps  fepare.    Touc  Tavan- 

tage  fe  trouvanc  du  coce  de  la  nouvelle,  par  la  faveur  du  Roi 

&  de  la  Reine,  cela  produific  une  extreme  jaloufie  parmi  les 

anciens  Nobles,  qui  ne  pouvoienc  voir  fans  chagrin  les  nou- 

veaux  s'ecablir  fur  leurs  ruines.    De-la  fe  formerent ,  pendanc  la 

vie  d'Edouard  IV,  deux  Fadions ,  que  la  parcialite  de  la  Reine 

rendic  irreconciliables ;  parce  qu'elle  prenoic  foin  d'eIoigner  de 

la  Cour  &  des  Emplois ,  cous  ceux  de  Tancienne  Noblelfe  qui 

pouvoient  lui  donner  quelque  ombrage ,  &  de  faire  donner  leurs 

Charges  a  fes  partifans.  11  y  avoic  pourtanc  a  la  Cour  trois  Sei- 

gneurs,  <i\i'Edouar4  IFn'avoit  pu  fe  refoudre  a  congedier,  par- 


uota. 


ce  qu'i!s  lui  avoienc  rendu  de  grands  (ervices,  quoique  la  Reine  Edou- 
ne  les  aimat  pas.  Ceto;ent  le  Duc  de  Buckiagham,  le  Lord  Haf-  ardIV. 
tings,    &   le  Lord  Sta?iley.     Celui-ci  avoic  epoule    Marguerite 
Comcefle  de  Richemont ,  Mere  du  Comte  de  Richemont  refuo-i6 
en  Brecagne. 

Apres  la  morc  d'Edouard  IV,  le  Prince  de  Gal/es  fon  Fils  ai-    Kdouard 
ne,  age  de  creize  ans,  fut  prochme  Roi  Ibus  le  nom  d^Edouard ^-^'^^^' 
V.   L'intention  de  la  Reine  etoit  de  fe  rendre  maitrefle  du  Gou- 
vernement,  fous  le  nom  du  Roi  fon  Fils,  pend^nc  fa  .Vlinori- 
ce.    Elie  avoic  meme  deja  pris  quelques  mti\irei  pour  parvenir  dc  G?o- 
a  fon  buc.     Mais  Richard  Duc  de  G/ocefler,  Oncle  pacernel  du  ceHer  fe 
jeune  Roi,  crouva  le  moyen,  en  fe  liguanc  avec  les  trois  Sei-  'sndmai- 
gneurf.  dont  nous  venons  de  parler,  de  fe  faifir  de  fa  perfonne,  peVonne 
d'arreter  Ricbard  Gray  fon  Gouverneur,   avec  deux  autres  Che-  <!"  '<oi, 
valiers ,  &  de  les  envoyer  en  prifon  au  Chateau  de  Pontfradt.  A  ^  ^"\°y<^ 
cette  nouvelle ,  la  Reine  effrayee  alla  fe  refugicr  dans  1' Afyle  de  fon  'gou" 
Weftminfter,  avec  fes  cinq  Filles,  &  Richard  Duc  d'Torck  fon  verneut, 
plui  jeune  Fils,  ase  de  neuf  ans.  ?"^„  . 

Le  Duc  de  Glocefier  n  eut  pas  plutot  le  jeune  Roi  en  fon  pou-  fe  refugie 
voir,  qu'il  forma  le  projet  de  le  priver  de  la  Couronae,  &  de  ^  v/eH- 
fe  placer  lui-meme  fur  le  Trone     Le  Duc  de  Buckingham  entra  "«  fts 
dans  ce  Comploc ,  &  (ervit  le  Duc  de  tout  fon  pouvoir,   fur  Enfans. 
la  promeffe  politive  qu'il  en  requt,  qu'aufli-t6t  qu'il  feroit  fur  j^pP"* 
le  Trone,  il  lui  rendroic  la  moitie  de  la  Succeflion  de  Hum-  ccftcr  ta- 
fhroy  Boljun  Comcc  de  Hereford,  qui  etoic  devoiue  a  la  Cou-  ^^'^  <*«  ^s 
ronne,  &  fur  laquelle  le  Duc  de  Buckingham  croyoic  avoir  un  fa  Cou" 
droic  inconteftable.   Hafiings  &  Stanley  ne  furent  pas  informes  ronne. 
de  ce  Projet ,  parce  que ,  quoiqu'Ennemis  de  la  Reine ,  on  les  ^^  P5°" 
crut    trop   affedionnes  \   la   Famille  du  feu  Roi  leur  bienfai-  Duc^de" 
teur.     On  les  Iaifl[a  donc  dans  la  penfee  ,    que  le  Duc  de  Glo-  Bucking- 
cefier  n'avoit  point  d'aucre  intention  ,  que  de  fe  procurer  Tad-  ''*""■ 
niiniftration  du  Gouvernement  ,  pendanc  la  Minorite  du  Roi. 
Cela  fuc  caufe  qu'ils  s'accacherenc  entieremenc  a  !ui,  afin  d'em- 
pecher  que  la   Reine   n'eut  aucune  part  a  la  Regence.     Ces  d^n?"* 
trois  Seigneurs  fcrvirent  le  Duc  de  G/ocefier  avec  tant  d'ardeur ,  cefter  d^- 
qu'ils  firent  en  forte  que  dans  une  Aflemblee  des  gens  les  plus  datePro- 
diftingues  qui  fc  trouverent  dans  Londres,  il  fuc  elu  &  decla-  '*'**"' 
re  Protefteur  du  Roi  &  du  Royaume. 

Peu  de  tems  apres  ,   le  nouveau  Prote£l:eur  fit  refoudre  dans 
le  Confeil ,  qu'on  demanderoit  le  jeune  Duc  d'T>rck  a  la  Rei- 
ne,  pour  le  faire  elever  avec  le  Roi  fon  Frere^  &  que  fi  elle 
refufoit  de  le  rendre  volontairement  ,  on  le  lui  enleveroit  par 
force.     On   deputa   pour  cet  effec  le  Cardinal  Archeveque  de  L.'Arche- 
Cantorbery,  qui  netanc  pas  inftruit  des  fecretes  intentions  du  Cul"ot-'** 
Protedteur  ,   ie  fervit  de  coute  fon  eloquence  pour  perfuader  a  beiy  en- 
la   Reine  dc  hvrer  le  jeune  Prince.     II  parloit  avec  dautant  ^^^"  ^ '• 
plus  d'ardeur,  qu'il  fouhaitoic  d'empecher  que  le  Confeil  ne  le  po^utlui 
portac   k   violer   TAfyle  ,   ce  qu'il   regardoic  comme  un  grand  dcmandet 
malheur.    Enfin,  il  obcinc  ce  qu'il  demandoic  ,   quoiquavec '^..^Pj^j^jj^ 
beaucoup  de  difficultc. 

Le  Protedbeur  ayanc  le  Roi  &  le  Duc  en  fon  pouvoir ,  le 
haca  d'executer  fon  projec.    Pour  y  reuffir  plus  aifemenc,   il  fic 
fonder  le  Lord  Hafiings,  afin  de  le  meccre  dans  fes  incerecs  , 
parce  qu'il  avoic  beaucoup  de  credic  dans  Londres.   Mais  Haf   Le  LotJ 
tings  ayanc  paru  trop  fermement  attache  a  la  Famille  Royale ,  ^^u 'e"p« 
le  Protedteur,  qui  craignit  de  s'etre  trop  decouverc,  pric  la  re-  le  plo- 
folucion  de  lc  perdre    Pour  cec  effec,  il  Taccufa  devant  le  Con-  tc«acur  & 
feil,  qui  fe  cenoit  a  la  Tour,  d'avoir  confpire  conrre  fa  vie;  5^"^'^;, 
&  fans  en  alleguer  aucune  preuve ,  il  le  fit  decapicer  fur  lechamp.  artetcs 
L'Archeveque  d'rorck ,  l'Eveque  d'Eh  ,  &  le  Lord  5f<»»/pv,  "■■n™= 
tous  trois   Membres  du  Confeil ,  furent  arretes  &  mis  en  pri- ces.         ■ 
fon,  comme  complices  de  la  Conjuration  de  Hafimts.     Mais  ,Les  priw 
la  vcritable  raifon  eCoic,    que  le  Protedeur  favoic  bien  qu"i!s  |j°"p'^"_ 
n'approuveroieiit  pas  fes  deffeins.    Le  meme  jour ,  les  Prifon- fraii  ex«- 
niers  qui  avoienc  ece  envoyes  a  PoncFraft,  furent  executes  lans  '^'"«- 
aucune  forme  de  proces,  par  Tordre  du  Duc  de  Ghcefier. 

Cette  premiere  demarche  etant  faite ,  &  !a  cerreur  etant  re-  '''"'"  '«• 
pandue  en  tous  lieux,  on  fic  courir  le  bruit  dans  Londres,  &  ™c"anai"c! 
precher  publiquemenc  dans  rEglife  de  S.  Paul,  ofi'Edouard  lV\incid'E- 
&  le  Duc  de  C/arence  fon  Frere  n'etoienc  pas  Fils  du  feu  Duc  j^lVjii* 
d'Torck,  la  Ducheffe  fon  Epoufe  ayanc  re^u  dans  fon  lic  des  clarenee! 
hommes   auxquels  ils  relTembloicnc  parfaicemenc  ,•    mais  que  le 
Duc  de   G/ocefier  etoic  la  vive  image  du  Duc  fon  Pere.    De 
plus,  o^Edouard  IV  etoic  deja  marie  avec  une  autre  Femme, 
lor(qu'iI   epoufa  E/ifabeth   Woodwille  ;   d'ou   on  inferoit ,   que 
tous   les  Enfans  qu'il  avoit  eus  de  cecce  derniere  Femme  ,   e- 
coient  batards.     Par  ces  fuppofitions  ,   le  Duc  de  G/ocefier  ex- 
cluoit    de  la   Succeflion   les  fept  Enfans  d'Ed»uard  IV ,  aufli- 
bien  que  le  jeune  Comte  de  War-wick  &  Marguerite  fa  Soeur, 
Enfans   du   Duc   de  C/aretice  ,    pour  fe  rcndre  lui  kul  capable 
de  fucceder.    Le  Duc  de  Buckingham  appuya  cela,  dans  une 
Affemblee  des  Magiftracs  &:  des  principaux  Bourgeois  dc  Lon- 
dres,  parmi  lefquels  on  avoic  apofte  quelques  perfonnes  ,    qui 
crierenc  Vive  /e  Roi  Ric/jard  IllJ    Ces  pretendues  acclamations^e  Du« 
ecant  regardees  comme  un  confentemenc  general  du  Peuple ,  ceftcr"" 
des  le  lendemain  le  Duc  de  Buckingham,  a  la  cete  du  Confeil  monte 
de  Ville,  alla  offrir  la  Couronnc  au  rrotec^eur;  qui,apres  quel- ^^^ '^J^f; 
ques  fagons,  vouluc  bien  fe  charger  de  ce  fardeau.     Ceft  de  "on^de 
cecce  maniere  que  le  Duc  de  G/ocefier  monca  fur  le  Trone^fousRichaid 
le  nom  de  Richard  III.  "^- 

On  peut  bien  juger,  que  les  Adtes  publics  ne  conciennent 
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rien  de  fort  remarquable  fur  le  Regne  ^EJouardV-,  qui  ne  du- 
ra  quenviron  deux  mois  &  demi ,  que  le  Duc  de  Glocefter  em- 
ploya  tous  entiers  a  i*aire  reullir  fes  mauvais  delleins.  AuiTi  n'eft- 
ce  que  pour  ne  pas  perdre  lc  fil  de  l'Hiftoire  ,  que  ji'ai  cru  de- 
voir  inferer  ici  un  pedc  Abrege  de  ce  Regne.  Voici  feulement 
trois  Adtes,  qui  peuvent  etre  de  quclque  utilite. 

Des  Lettres-Patentes  d'Edouard  V  ,  par  lefquelles  il  donne 
pouvoir  au  Duc  de  Buckingham  de  mettre  fous  les  armes  ,  lors- 
qu'il  le  jugera  neceflaire  ,  les  ha^oitans  des  Provmces  de  Shrop, 
de  Hereford  ,  de  Sommerfet  ,  de  Wilt  &  de  Dorfet.  Du  16 
Mai.  A  Weftminfter. 

Cetoit  le  Duc  de  Glocefter  qui  lui  faifcit  donner  ce  pouvoir, 
afin  de  s'en  fervir  en  cas  de  befoin  ;  &  ion  verra  dans  la  fuite, 
que  le  Duc  de  Buckingham  s'en  fervit  contre  lui. 

Par  deux  autres  Ades ,  on  voit  que  le  Duc  de  Glocefter  ne  fut 
declare  Protedeur  quentre  le  24  &  le  27  de  Mai  ,  parce  que 
dans  un  Afte  du  14  il  n'eft  point  fait  mention  du  Procetteur , 
au-lieu  que  dans  un  du  27  &  dans  les  fuivans  ,  il  eft  dic  ,  par 
l'av:s  de  notre  tres  cher  Oncle  le  Duc  de  Glocefter ,  Proteileur  de 
notre  B.oyauwe. 

Par  un  aurre,  on  voit  que  le  Couronnement  A'Edouard  V  a- 
voit  ete  fixe  au  22  de  Juin,  qui  fut  precifement  le  jour  que  Ri- 
chard  111  fut  proclame. 
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SUITE   TiE  VEXTRAIT  T>U 
TOME  XII y  potir  le  Regne  de 

R  I  C  H  A  R  D     III. 

LA  feule  affaire  ,  qui  occupa  Richard  III  pendant  tout  fon 
Regne,  qui  ne  fut  que  de  deux  ans  &  deux  mois  ,  fuc  de 
le  maincenir  fur  le  Trone  oii  il  secoic  place  par  d'injuftes  mo- 
yens ,  &  par  une  efpece  d^eledtion  tres  irreguliere.  S'il  fic  quel- 
ques  Traicei  avec  des  PrincesEcrangers,  ce  ne  tuc  que  dans  cec- 
te  vuc.  Ainh  les  Ad:es  Publics  de  ce  Regne  ne  le  rapportent 
uniqucmenc  qu'aux  AfFaires  domeftiques. 

Le  nouvcau  Roi  fut  proclame  le  22  de  Juin  1483  ,  &  cou- 
ronne  le  6  de  Juillet  Entre  ia  Proclamacion  &  le  Couronne» 
ment,  il  oca  le  Grand-Sceju  a  1'Archevcque  d^Torck ,  qui  avoic 
temoigne  trop  d"atcachemenc  a  la  Famille  d'Edouard  IV ,  pour 
le  donner  a  l'Eveque  de  Lmco/n.  Le  lendemain  ,  il  donna  au 
Lord  yea»  Hoinard  la  Charge  deGrand-Marechal,  pour  lui  & 
pour  les  Defcendans  males  ;  &  peu  de  jours  apres  ,  il  le  crea 
Duc  de  Norfolck ,  &  Thomas  fon  Fils  Comce  de  Surrey. 

Parmi  Jes  Prifonniers  que  Richard  ,nb.3.at  encoreque  Procec- 

teur,avoic  faic  enfermerdanslaTour,ilyenavoictroisconhdera- 

bles ,  favoir ,  Rotheram  Archeveque  d'Torck ,  le  Docceur  Merton 

Evequed"£/;',&  leLordT/!;07«a.f  S/Jw/c/.Leurcrimeetoicd^avoir 

paru  crop  attaches  au  jeune  Roi,&  davoir  tropd'aftection  pour 

toute  la  Famille  d'Edouard  IV.  Ainfi,  la  meme  raifon  ^ui  avoit 

porce  Richard  a  lcs  mettre  hors  d'ecat  de  lui  nuire ,  fubfiltoic  en- 

core  pour  fengager  a  les  retenir  en  prifon  jufqu'a  ce  qu'il  fe  fut 

bien  affermi  fur  lc  Trone.  Neanmoins ,  la  peur  qu'il  eut  de  des- 

L'.\rche-  obliger  le  Clerge  ,  lui  fit  relacher  l'Archeveque  d'Tt,rck.    Quant 

yeque       a  rEveque  d'Ely,  fUniverfite  d'Oxford  ,   dont  il  ecoic  Mem- 

d'Yoick  ^  bre,  ayant  incercede  pour  lui,  le  Roi  ne  cruc  pas  devoir  lui  re- 

bt-rte.       fufer  abiblument  la  grace  qu'elle  lui  demandoit.     Mais  comme 

L'Eve-    ji  connoilfoic  ce  Prelac  pour  un  homme  habile  ,  &  capable  de 

transfere^  formcr  de  grands  projecs ;  en  le  tirant  dc  la  I^our  ,   il  le  donna 

dclaToui  en  garde  au  Duc  de  huckingham ,  qui  lc  fic  conduire  a  fon  Cha- 

-.,  r-i,-.      jg^^  jg  Brechnock  au  Pais  dc  Galles  ,  oii  il  cut  un  peu  plus  de 

liberte  que  dans  fa  premiere  prifon.    Richard  fut  plus  combactu 

par  rapporc  au  Lord  Stanley ,  fachanc  bien  qu'il  ecoic  capable  de 

lui  cauler  des  embaras ,  s'il  ecoit  en  libcrte.     Cependanc ,  com- 

ine  il  ecoic  fort  aime  du  Peuple  ,   qu'il  n"y  avoit  aucune  raifon 

fpecieufe  de  le  tenir  en  prilbn ,  &  que  d"aiileurs  le  Lord  Strange 

fon  Fils  commengoit  a  levcr  dcs  Troupes  dans  la  Province  de 

Lincoln,il  craignicque  cetce  etmccUe  ne  produisit  quelquegrand 

LeLord  embrafemcnc.     Cela  fuc  caufe  qu'il  pric  le  parci  de  ie  gagner  par 

Sianley     dcs  bienfaics,  en  le  liranc  de  laTour,&  en  lui dounant  la Char- 

leikhc  &       jg  Grand-Maitre  de  fa  Maifon. 

Etat  &-       Les  conjondtures  paroiflbient  aufli  favorables  au  Roi ,  qu'il  le 

vorabie     pouvoit  fouhaiccr  ,  pour  fe  maincenir  fur  le  Trone.     Le  jeune 

i«de'^''    Ro'  Edouard  &  lc  Duc  dTorck  fonFrere  ecoient  en  prifon  a  la 

Ricbatd.  Tour^  &  la  Reine  leur  Mere  etoic  ,  avec  les  Filles,  dans  TA- 

fyle  de  Weftminfter,  dou  elles  n'ofoient  fortir.  Le  Marquis  de 
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Dorfet ,  Fils  aine  de  cecte  Reine  ,  du  premier  lit  ,  s'etoit  refu- 
gie  dans  un  autre  Afyle^  &  Rjchard  Gray ,  fon  Frere  cadet,  a- 
voit  ete  decapite  a  Poncfraift.  Le  Comte  de  Rivers  etoit  atca- 
que  d'une  maladie  ,  donc  vraifemblablemcnt  il  ne  pouvoit  pas 
relever  ,  &  qui  fcmporta  en  eff"et  cette  meme  annee.  Richard 
Wood-wille  fon  Fils  fe  tenoit  cache,  penfant  plus  a  fauvcr  fapro- 
prie  vie,  qua  chercher  les  moyens  de  faire  du  mal  au  nouveau 
Roi.  D'un  autre  coce  ,  il  n'y  avoit  plus  en  Angleterre  aucun 
Prince  dc  la  Maiion  de  Lancaftre  ^  les  Guerres  precedenccs  les 
avoienc  tous  faic  perir.  Marguerite  ,  Comceffe  de  Richemont ., 
ecoic  la  feule  qui  piit  avoir  quelque  droit  fur  la  Couronne.  Mais 
outre  qu'elle  etoit  fous  la  puiffance  du  Lord  Stanley  fon  Epoux, 
quc  le  Roi  venoit  d'atcacher  a  fon  fervice  par  une  Charge  tres 
confiderable ;  fon  droit  meme  n'etoit  pas  fans  difficulce.  Quanc 
au  Comce  de  Richemont ,  outre  qu'il  ne  pouvoic  cirer  fon  droic 
que  de  fa  Mcrcj  loin  de  penfcr  a  la  Couronne,  il  n'etoic  atten- 
tif  qu'a  fe  concilier  1'affedtion  du  Duc  de  Bretagne ,  pour  s'em- 
pccher  d'etre  hvre  a  fes  Ennemis.  Enfin  ,  les  Princes  &  les 
Princeffes  qui  defcendoient  des  deux  premiers  Mariages  de  Jea» 
de  Gand  ,  Chet  de  la  Maifon  de  Lancajlre  ,  fe  trouvoient  en 
Caftille,  en  Portugil,  en  Allemagne,  dans  les  Pais-Bas,  &  ne 
paroilfoient  pas  avoir  envie  de  faire  valoir  les  droics  de  cette 
Maifon.  II  y  avoit  encore  une  autre  chofe,  qui  pouvoit  con- 
tribuer  a  meccre  Tefprit  de  Richard  en  repos.  Cecoit  ,  que  la 
plupart  des  anciennes  Familles  dAngleterre  etoient  eteintes  par 
la  Guene  civile  qui  avoit  fi  longtems  defole  le  Royaume  ;  Sc 
que  de  celles  qui  fubliitoient  encore ,  il  ne  s'cn  trouvoit  quc  peu 
qui  ne  fuflent  ruinees  ,  &  qui  n'euffent  befoin  des  bienfaits  du 
Roi  pour  fe  foutenir.  Encre  les  plus  conliderables  de  ces  an-^ 
ciennes  Familles  etoient  celle  de  Howard ,  dont  Richard  venoic 
de  faire  le  Chef  Duc  de  Norfolck  &  Grand-Marechal :  celle  de 
Staffbrd,  a  la  tete  de  laqueile  etoic  le  Duc  de  Buckingham .,  foa 
Ami  &  fa  Creature:  cellc  de  Percy  ,  ayant  pour  Chef  le  Com- 
te  de  Northumberland  ,  qui  n  avoit  fait  aucune  difficuke  de  fe 
declarer  pour  lui ,  dans  la  revolution  qui  venoit  d"arriver :  celle 
de  Strange  ,  qu'il  venoit  de  mettre  dans  fes  interets  ,  en  atta- 
chant  le  Lord  Stanley  a  fon  fervice.  Enfin,  leComte  d'Oxfordy 
Chef  de  rancienne  Maifon  de  Vere ,  etoit  prifonnier  au  Chaceau 
de  Ham  en  Picardie ,  oii  Eduuard  IV  favoit  fait  enfermer.  Ainfi 
Ricbard  ne  voyoit  rien  dans  le  Royaume  ,  qui  parut  pouvoir 
troubler  fon  repos.  Cependanc  ,  comme  les  violences  qu'il  a- 
voic  commifcs  n'ecoient  quc  trop  capables  de  faire  des  mecon- 
tens  ,  il  penla  de  bonne  heure  a  les  priver  des  fecours  quils 
pourroienc  accendre  des  Ecrangers  ,  en  envoyant  des  Ambaffa- 
deurs  aux  Rois  de  CaftiUe  &  de  Portugal  ,  &  au  Duc  de  Bre- 
tagne  ,  afin  de  renouveller  les  AUiances  que  k$  Predcceffeurs  a- 
voient  faites  avec  cux.  En  meme  tems ,  il  fit  propofer  a  la  Cour 
de  France  une  Diete,  ou  Congres  d^Ambafladcurs,  pour  y  ter- 
miner  les  differends  qu'il  y  avoic  entre  les  deux  Couronnes.  Mais 
Louis  XI  ,  qui  luttoit  alors  concre  la  morc  ,  n'ctoit  gueres  en 
etat  de  prendre  aucune  refolution  fur  ce  fujet. 

Ce  furcnt-la  les  premiers  foins  de  Richard  ,  apres  fon  Cou- 
ronncmenc.  Cependant,  quelque  joye  qu'il  reffcntic  de  (e  voir, 
felon  les  apparcnces ,  eloigne  de  tout  danger  ,  fa  cranquillice  ne 
pouvoic  ecre  parfaice  ,  pendanc  que  fes  Neveux  ecoienc  en  vie. 
Cc  n"cft  pas  qu'il  eiic  rien  a  craindre  de  leur  part  ,  puifquils  e- 
toicnt  trop  jeunes  &  trop  bien  gardes  ,  pour  quils  puffent  rien 
encreprendre.  Mais  comme  une  mativaile  aftion  en  accire  ordi- 
nairemenc  une  aucre ,  il  reloluc  de  fe  metcre  dans  une  cnciere  fu- 
rece,  en  fe  defaifanc  de  ccs  dcux  Princes,  qui  pouvoier.c  lcrvir 
dc  precexce  a  une  Revoltc.  II  prit  lui-meme  celui  de  quelques 
violences  conr.miies  par  les  Gens  de  guerre  dans  les  Provinces 
du  Nord ,  pour  aller  faire  un  voyage  a  Yorck  ,  parce  qu'il  nc 
vouloit  pas  fc  crouver  i  Londres  ,  quand  les  deux  Princes  ie- 
roienc  oces  du  monde.  Mais  comme  d'un  aucre  coce  il  ne  vou- 
loic  pas  auffi  en  etre  trop  eloigne,  a  caufcdes  accidens  qui  pou- 
voienc  arrivcr,  il  precexca  quelques  affaires  a  Gloccfter  ,  ou  il 
s'arreta  quelque  tems.  Des  qu'il  y  fut  arrive ,  il  envoya  un  or- 
dre  a  Brakenbury ,  Gouverneur  de  la  Tour  de  Londrcs ,  de  fai- 
re  mourir  Ics  deux  Princes.  Braks?ihury  s'en  excufa ,  en  lui  re- 
prelencanc  rcfpedtucufement  ,  qu'il  ne  pouvoit  fe  charger  d'ua 
tel  emploi  i  &  le  Roi  lui  envoya  iin  homme  nomme  Jaeiues 
Tyrrel,  avcc  un  Ordre  figne  de  fa  main,  qui  lui  enjoignic  dc  lui 
remeccre  le  Gouvernemenc  de  la  Tour ,  pour  vingc-quacre  heu- 
res ,  avec  les  clefs  de  toutes  les  Chambrcs.  Tyrrel  ecant  maitre 
dans  la  Tour ,  ota  la  vic  aux  deux  jeunes  Princes ,  &  les  fit  en- 
terrcr  fous  un  pctit  degre ,  oii  l"on  pretend  que  leurs  Os  onc  ece 
trouves  fous  le  Regne  de  Charles  II  (ij.    Cela  fait,  tous  leurs 
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(1)  Mr.  Stryfet  favant  Antiquaire  ,  dit  dins  fes  Obfervations  fur 
rHiftoire  de  ce  Regne  par  Mr.  Buck  ,  que  ces  Os  furent  decouverts 
par  d;^s  Ouvriers  qui  creufoient  au  pied  du.  vieil  Elcalicr  qui  menoit 
a  la  Chapelle  de  la  Tour  blanche.  lls  en  vouloient  taire  un  nouveau, 
afin  de  tranlporter  avec  plus  de  facilite  de  grands  raonceaux  de  Re- 
gitres  qu'on  portoit  du  Burcau  des  lix  Commis  pour  etre  depofes 
dans  cette  Tour.  Charles  II  M  porter  ces  Os  i  la  Chapelle  de  Heari 
VII ,  &:  les  y  fit  enterrer  honorablement ,  pres  de  deux  autres  Enfans 
de  la  Familie  Royale  ,  Mxrie  &  Sofhie  ,  Filles  de  JaqHes  l.  Ils  Ibnt 
fous  un  Monument  de  marbre  blanc,avec  cette  Inlcription,  quiap- 
prend  qu'ile  fureat  ecou&es  dans  un  lit  de  plume, 


H.    S.     S. 
Rellquii  ETlfVARDI  quinti,  Regis  AngVu ,  &  RICHARDI,  Dw 

cis  'Ebdracenfis.  Hos  fratres  gcrmanos  Turre  Londinenfi  conclufos ,  injec- 
tisque  culcitris  fuffocatos  ,  abdite  Cf  inhonefte  tumulari  jujjit  patruut 
RICHARDUS  ,  perfidus  Regni  frido.  Ojfx  defider.verum  diu  ,  i^  mul- 
tum  quifita ,  foft  annes  191,  ScaUrum  in  ruderihus  [Hrxk  ifti  ad  Sa- 
eeilum  Turris  aiba.  nufer  ductbctnt)  alte  Aefojf»  ,  indiciis  cirtijpmis  funt 
refert»  17  die  Juiii  anno  Domini  1674.  C AROLUS  II  ,  Rex  clemen- 
tijf.  ncerbam  fortem  miferatus ,  inter  avila  Monumenta  Princifibut  infe- 
licijftmis  jufta  ferfolvit ,  Anno  Dom.  1688.  Ar.noque  ^igni  fui  jo.  J.S, 

Mr.  Str^jft  rapporte  aulTi  lcs  recompenfes  extraordinairec  que  le 
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Domeftiques  furent  congedies  ;  ce  qui  fit  aifemenc  juger ,  que 
les  deux  Princes  n'etoient  plus  au  monde.  Des  que  lc  Roi  en 
eut  re§u  !a  nouvelle,  il  continua  fon  voyage  vers  yorck,  etant 
bien  aife  d'etre  quelque  tems  abfent  de  Londres ,  apres  avoir  fait 
cette  indigne  aftion. 

Pendant  qu'il  etoit  a  Glocefter ,  le  Duc  de  Buckhtgham ,  qui 
ravoit  accompagne  jufqucs-la  ,  le  pria  d'executer  la  promelfe 
par  rapport  a  la  fucceflion  du  Co7nte  de  Hereford,  dont  nous  a- 
vons  parle  dans  le  Regne  ^'Edouardy.     Mais  Rschard  ne  jugea 
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pas  a  propos  de  lui  accorder  cette  juftice  ,   ou  cette  faveur ;  il 
croyoit  Tavoir  aflez.  bien  reconipenfe  par  d'autres  bienfaits.     Le 
Duc  feignit  de  recevoir  ce  refus  avec  moderation ;  mais  des  ce 
moment  meme,  il  prit  la  relblution  do  faire  tous  les  el^orts  pos- 
fibles  pour  s'en  venger.     Dans  cette  penlee,  il  demanda  au  Roi 
la  permilfion  d'aller  faire  un  tour  a  fa  Maifon  de  Brechiiock,  ou 
il  alla  conferer  avec  FEveque  A'Ely  fon  prifonnier,  fnr  ies  mo- 
yens  de  detroner  TUfurpateur :  c'eit  ainli  qu'il  appelloit  celui  a 
qui  il  venoit  de  procurer  la  Couronne.     Leurs  confultations  a- 
boutirent  enfin  au  projet  de  mettre  fur  le  Trone  Henri  Comte  de 
Richemont,  a  condition  qu'il  epouferoit  Elifaheth  ,   Fille  ainee 
d'Edot/ard  ll^.     Ils  comptoient  que  par-la  ,    ils  reuniioient  les 
deux  Maifons  de  Lancaftre  &  ^'Torck ,  &  que  tous  les  partifans 
de  la  premitre,  aufli-bien  que  tous  ceux  de  la  Maifon  d'Torck , 
qui  etoient  affeftionnes  a  la  Famille  du  feu  Roi  ,   fe  jetteroienc 
dans  leur  Parti ;  &  qu'ainfi  ,    il  ne  refteroic  au  Roi  qu'un  petic 
nombre  d'Amis  pour  le  foutenir.     Ceite  refolution  etant  prife, 
ils  en  firent  informer  la  Comtejfe  de  Richemont ,  qui  en  avertic  le 
Comte  fon  Fils.     Mais  celui-ci  ne  pouvoit  rien  entreprendre, 
fans  Taveu  du  Duc  de  Bretague.  II  prit  le  parti  de  lui  faire  con- 
fidence  de  cout ,  &  il  fut  lui  perfuader  qu'il  etoit  de  fon  intereC 
de  lui  fournir  un  fecours  d'argenc,  deTioupes,&  deVaifleaux. 
D'un  autre  cote  ,  la  Reine  Douairiere  confentit  fans  peine  au 
Mariage  de  fa  Fille  avec  le  Comte  de  Richemont.     Ces  premie- 
res  demarches  ayant  reuflt  felon  les  fouhaits  du  Huc  de  Bucking- 
ham  ,    il  concinua  1'execucion  de  fon  projet  ,  en  envoyant  des 
Emiflaires  dans  les  Provinces  de  Sommerfet  &  de  Cornouaille, 
pour  y  gagner  certains  Gentilshommes  ,   qui  promirent  efl«(ffi- 
vement  de  lever  fecretement  des  Troupes  ,  &  de  fe  joindre  au 
Comte  de  Richcmont  ,  des  qu'il  feroit  arrive  dans  le  Pais.     Pen- 
dant  ce  tems-la  ,    il  prenoit  lui-meme  les  memes  precautions 
dans  le  PaVs  de  Galles  ,   &  dans  les  Provinces  de  Hereford  & 
de  Shrewsbury  ,    felon   le  pouvoir  qui  lui  en  avoir  ete  donne 
fous  le  Regne  precedcnt ;  afin  de  fe  trouver  tout  a  coup  en  etac 
d"aller  joindre  lc  Comte  de  Richeniont  ,   dans  les  Provinces  Oc- 
cidentales. 

Avant  que  de  parler  du  fucces  de  cette  entreprife  ,  il  ne  fera 
pas  inutile,  pour  la  fuite  de  THiftoire  ,  de  faire  remarqucr  en 
deux  mots  ,   quel  etoic  ie  fondement  des  droits  que  le  Comie  de 
Richemont  pouvoic  avoir  fur  la  Couronne  d'Angleterre  ,  &  de 
ce  qui  pbuvoit  lui  etre  oppofe.     yean  de  Gand  Duc  de  Lauca- 
ftre ,  troifieme  Fils  ^Edouard  III,  avoit  eu  trois  Femmes.     La 
premiere  fuc  Blanche  de  Lancaftre^de  laquelle  il  eut  Henri  Com- 
te  de  Derhy^  qui  fuc  Roi  d'Angleterre  fous  le  irom  de  HenrilV 
&  donc  la  pofterite  fe  trouvoit  cteinte  au  tems  donc  nous  par- 
lons  prefentjment.     De  cette   meme  Femme  il  eut  une  Fille 
nommee  Phiiippe,  qui  epoufa  jfean  I  Roi  de  Portugal  ,   &  qui 
lailTa  une  nombreufe  pofterite,  dont  neufPrinces  ou  Piincefles 
etoient  en  vie  dans  le  tems  que  Richard  III  etoit  fur  le  Trone 
d'Angleterre.  La  feconde  Femme  de  Jean  de  Gand  fut  Conftan- 
ce  de  Caftille  ,  de  laquelle  il  eut  une  Fille  feulement  ,   nommee 
Catheri?ie.,  qui  fut  Femme  de  Henri  III  Roi  de  Caftille,  &  de 
laquelle  defcendoit  en  droite  ligne  la  Reine  Ifabelle  ,   qui  occu- 
poit  le  Trone  de  ce  Royaume  avec  Ferdinand  Roi  d'Arragon 
fon  Epoux.  La  troifieme  Femme  de  Jean  de  Gand,  fuc  Cathe- 
rine  Roet,  Veuve  du  Chevalier  S-winford ,  qu'il  avoic  entretenue 
pendant  la  vie  de  fa  feconde  Femme  ,  &  de  laquelle  il  avoic  eu 
trois  Gargons  &  une  Fille.  Apres  la  mort  de  Conftance  fa  Fem- 
me,  il  epoufa  cette  Maitrefle,  &  obtint  du  Parlement  un  Ade 
de  Legitimation  pour  les  Enfans  qui  etoient  nes  avant  le  Maria- 
ge ,  &  des  Lettres-Patentes  de  Richard  II  pour  le  meme  effet 
donnees  en  confequence  de  TAcSe  dii  Parlement.  II  eft  a  remar- 
quer  fur  cet  Ai5te  &  fur  ces  Letcres  de  Legitimation  ,   premie- 
rement,  que  ces  Enfans  nes  avant  le  Mariage,  ne  furent  pas  le- 
gitirnes  fous  le  nom  de  Lancaftre ,  mais  fous  celui  de  Beaufort 
qiii  etoit  le  nom  d'un  Chateau  oii  ils  etoient  nes.  Secondement' 
rA(Se  &  les  Lettres  de  Legitimation  rendoienc  ccs  Enfans  ca- 
pables  de  pofleder  des  Biens  ,  des  Titres  ,  des  Honneurs    des 
Charges :  mais  il  n'y  etoic  fait  aucune  mention  du  droit  deVuc- 
ceder  a  la  Couronne  ,  fi  le  cas  y  echeoit.    Jean  de  Beaufort 

Roi  nichard  accorda  aux  AilalTins  ;  favoir  :  a  faques  Tjrrel  qu'il  fit 
Chevilier  ,  rintcndance  de  pluiieurs  Seigneuries  &  des  Froiitieres, 
pendant  fa  vic;  lc  premier  Gouvernement  du  Comte  dc  Chimorgan' 
la  Cuiatele  Sc  le  Mariage  de  Roben  Arundel  de  Trerrice ,  Ecuyer,  avec 
ia  Gardc  de  fes  biens,  pcndant  faMinorite;  la  Conciergerie  duCha- 
teau  de  Gitifnes  ;  Sc  un  Bien  en  fonds  dans  les  Comtes  de  Devon  Sc 
<ie  Cormuaiik .  qui  appartenoit  au  Chevalier  Thomas  Arundcl.  II  don- 
na  a  Bmkenbtiry  Lieutenant  de  laTour,  plufieurs  JVletairicsdansR»»3- 
.ney-MarjJj  ;  toutes  les  Tcrres  &  pofleffions  dans  le  Comte  de  Kent , 
&.  ailleurs  ,  qui  appartenoicnt  auparavanc  au  Comte  de  Rivers ,  aux 
Chenies  ,   8c a  Cwtier  Roberis  ,  fe  montant  a  la  valeur  de  ii 7  livres 


qui  etoic  1  aine  de  ces  Enfans  legitimes  ,   fut  cree  Duc  de  Som-  R  .- 
merjet ,  &  laifli  plufieurs  Enfans ;  donc  le  fecond  nomme  Jeav   c  h  a  r  i 
tuc  Dttcde  Sommerfet,  apres  Henri  fon  Frere  aine.     II  ne  laifla      I"- 
quune  Fiile  nommee  Marguerite ,  qui  epoula  en  premieres  no- 
ces  EdmotidTudor  ,    Gallois,  Comte  de  Richemont,  &  Frere 
uterin  de  Henri  yi.    Dc  ce  Mariagc  vint  Henri  Comte  de  Ri^ 
^W/f ,  qui  eft  celui  dont  il  s'agit  prefentement ,  &  que  le  Duc 

^  N ,'""  ''°''^°'^  '"^"'■^  ^"•'  '^  Trone  d'Angleterie.  Le  fe- 
cond  Mari  de  Marguente  de  Sommcrfet  fut  Henri  Staford  ,  dd 
qui  elleneut  poinc  d'Enfans;  &  le  troilieme ,  Thomat  Stanley^ 
avec  qui  elle  etoit  aauellement,au  tems  de  la Confpiration donE 
nous  venons  de  parler. 

r  ^^'?,P°^f  '   ^  "^  confiderer  uniquement  que  le  Droic  &  les 

Loix  d  Angleterrc  ,  independamment  des  circon  ftances ,  on  peut 

faire  trois  queftions  fur  le  droit  du  Comte  de  Richemmt      La 

premiere,  h  Marguerite  fa  Mere  ,   defcendue  dun  batard  ne  a- 

vant  le  Mariage  ,  &c  Iegitim6,  pouvoit  presendre  a  la  Couron- 

ne  en  fon  rang,  &  jouir  de  tous  les  droits  de  la  Maifon  de  L<z«- 

caftre,  comme  defcendant  du  feulEnfant  male  dtjean  deGand. 

dont  la  poftente  fubfiftat;  car  toute  la  pofterite  de  Henri  w  e* 

toit  eteinte,  aufli-bien  que  tous  les  males  defcendus  du  premier 

Duc  de  Sommerfet,  de  qui  Marguerite  tiroit  fon  origine.  La  fe- 

conde  queftion  eft,  fi  en  fuppofant  que  vl/«r^«er//f  pouvoit  pre* 

tendre  a  la  Couronne  en  fon  rang,  elle  devoic  etre  prefcree  i  la 

poiterite  des  Filles  que  Jean  de  Gand  avoit  eues  de  k^  deux 

premieres  Femmes  ;    c'eft-a.dire,  fi  la  Legitimation  de  Jcan, 

premier  Duc  de  Sommcrfet  ,   lui  donnoit  le   meme  droit  &  \t 

meme  rang  qu'il  auroit  eu ,  s'il  etoit  ne  apres  le  Mariage  de  fon 

Pere  avec  la  Mere.     La  troifieme  quertion  eii:,  fi  Henri  Com- 

te  de  Rtche7,wnt  pouvoit  pretendre  a  la  Couronne,  pendantque 

ia  Mere  etoic  en  vici  du  moins,  fans  une  renonciation  exprcfle 

dcMarguerite,  autorilee  par  le  Parlement.     On  voit  bien  quc  je 

iaifie  =k  part  les  droits  litigieux  entre  les  deux  Maifons  de  La,ica- 

ftre&c  d  Torck,  dont  il  n'eft  pas  queftion  ici ;  &  que  je  iuppo,'e 

ce  donc  le  Duc  dc  Bueiingham  &  l'Eveque  d'E// vouloienc  bien 

convenir  ,   que  les  droics  de  la  Maifon  de  La^icaftre  ecoient  lcs 

fculs  legitimes.  Jc  n'entreprendrai  point  de  decider  ces  queftion^ 

Mon  buc  n'a  ece  que  de  meccre  le  Lefteur  au  faic  ,    non  feule- 

ment  pour  le  tems  dont  je  parle  prefentement,  mais  encore  par 

rapporc  au  tems  de  la  Reine  Elifaheth,  oii  Philippell  Roid'Es- 

pagne,  defcendu  des  deux  Filles  de  Jea?!  de  Gand  &  de  fesdeux 

premieres  Femmes,  pretendit  la  Couronne  d'Angleterre.   D'aiU 

leurs  ,    ce  que  je  viens  de  dire  pourra  fervir  a  faire  connoitre, 

dans  les  Extraits  fuivans,  les  raifons  de  la  conduite  de  ce  mem.e 

Comce  de  Riche7no7it ,  qui  monca  fur  leTrone  d'Ans;leterre  fous 

le  nom  de  Henri  VII. 

Pendant  que  Richard  ecoit  a  Torck  ,  ne  foupgonnant  rien  de   Rkhatd 
ce  qui  le  braflbit  contre  lui ,  il  crea  Edouard  fon  Fils      ao-e  de  ""  '"" 
dix  ans,  Prince  de  Galles,  avec  beaucoup  de  folemnite.  Ce  fut  cc'deGaU 
la  qu  il  reguc  fagreable  nouvelle  ,   que  Ferdinand  &  Ifabelle    les. 
Roi  &  Reine  de  CaftiUe  &  d'Arragon,-<avoient  confirme  rAl-  .^V?r 
hance  qu  ils  avoicnt  avec  I'Angleterre.    II  en  cut  tanc  de  joye,  liance 
que  pour  en  cemoigner  fa  rcconnoiffance  ,  il  fic  1'Envoye  d'Es-  ^""^  ''Es- 
pagne  Chevalier ,  &  ecrivic  des  Letcres  de  remerciment  au  Roi  P'^"*' 
&  a  la  Reined'Efpagne,  &  a  leurs  principaux  Miniftres.    En. 
eftet ,  dans  la  licuation  oii  il  fe  trouvoic ,  cecce  AUiance  lui  etoit 
tres  avantageufe.     Mais  peu  de  jours  apres,  cecre  joye  fuc  crou- 
blee  par  les  avis  qu'il  re^uc  ,  qu'il  fa  tramoit  quelque  complot 
contre  lui  ,   fans  pourtanc  qu'on  puc  1'informer  de  ce  que  c'e- 
toit,  ni  qui  en  etoit  l'auteur.     Cependant  ,  apr^s  avoir  fait  en 
ioi-meme  la  revue  des  Seigneurs  du  Royaume  qui  pouvoient 
etre  capables  d'exciter  des  Troubles,  il  n'en  trouva  point  d'au- 
tre  que  le  Duc  de  Buckingham.     Cela  fut  caufe  que ,  pour  l'ob-    H  fcd^/fe 
ferver  de  plus  pres,  il  fe  rendit  a  Lcycefter ,  d'oii  il  lui  envova  f"'?""^» 
un  ordre  expres  de  venir  a  la  Cour.     Lc  Duc  s'en  etant  exculg  ham &fu'i 
lous  pretexte  d  une  indifpofition  ,   il  lui  envoya  un  fecond  ordre  0"^°"'": 
encore  plus  preflant  que  le  premicr.     Ce  fut  alors  que  le  Duc  ilcour  * 
Jui  repondit  ,   lans  plus  de  detour  ,   qu'il  ne  pouvoic  confierfa     Ce  Duc 
perlonne  a  un  Prince  qui  hti  avoic  deja  manque  de  foi.  En  me*  P'^"*^  '^* 
me  cems,  il  fic  afll-mbler  lesTroupes  qu'il  avoic  fecretemenc  cn-  "omLluU 
gagees,  &  s'etant  mis  a  leur  tete,  il  marcha  vers  Glocefter,  1 
deflcm  d'y  palfer  la  Saverne  pour  aller  joindre  le  Comce  de  Ri- 
chemo7tt  ,  qui  devoic  metcre  pied  a  terre  en  Cornouaille.     Mais 
les  pluyes,  qui  tomberent  en  cc  meme  tems  en  grande  aboudan- 
ce,  firent  tellement  enfler  la  Savcrue  ,  qu'elle  inonda  toute  I3 
Campagne  des  deux  cotes.  Cette  inondation  qui  dura  dix  jours, 
I  empechant  de  paffer  ,  &  fes  Troupes  ne  pouvant  fi  longrems     fl  trt 
endurer  la  fatiguc  &  la  faim  qui  les  preffoic,  il  eut  le  chagrin  dc  ^'''"idon.. 
les  voir  fe  retiier,  malgre  les  effbrts  qu'il  failbit  pour  les  retenir;  Soi^at' & 

£c  fe  cache« 

fterling  8c  au-dclTus;  unc  Metairie  pr^s  de  Berkx^npjlead  ,  &  celle  de 
CUftenbury.  Le  Roi  encore,  pour  fa  tidelite,  fon  air  ierieu.T,  &  Ci. 
diicrction,  (c'ell:  la  tencur  dcs  Letties,)  le  nomma  Reccvcur  dcs  re- 
vcnus  &  emolumcns  de  ks  Seigncuries  de  MiJdleton  &  de  Merden 
dans  le  Comte  de  Kent  ;  Maitre  &  Fabricatcur  des  Monnoyes  ,  & 
Garde  des  Changcs  de  la  Tour  pcndant  fa  vic;  Garde  des  Lions';  a- 
vcc  les  appointcmens.  Green,  un  des  Gardes  de  la  Chambre,  qu^ou 
croic  qui  porta  rOrdre  a  Tyrrel  ,  fut  tait  Receveur  de  la  Seigifeurie 
de  rHe  de  iVight  ,  du  Chateau  &  de  la  Seigneurie  de  Portchtftre^ 
Vighton,  Ecuyer  de  Tyrrd,  obtint  du  Roi  le  Bailliage  &'Acitn  ,  du- 
raat  fa  vie. 
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&  enfin  il  fe  trouva  prefque  feul.    Dans  cettc  extremite  ,  il  ne    tems.    La»Jais  fut  meme  oblige  d  envoyer  1  Eveque  de  Leon  J  R  •- 
vit  point  d'autre  reffource  que  d'aller  fe  cacher  chez  un  homme    lUchard,  fous  pretexte  de  qudque  difSculte  qui  fe  trouvoit  dans  ^h  a  R d 
nomme  BaMr    qui  avoit  ete  fon  Domeftique.  Le  Roi  ayant    la  conclufion  de  la  Treve.    Ce  flit  par-la  que  le  Corate  de  Ri-      »"• 
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appris  la  diiperfion  de  cette  Armee  ,  publia  une  Proclamation 
contre  le  Duc  de  Buckingbam,  &  contre  le  Marquisde  Dorfet 
qu'il  foupgonnoit  d'etre  du  complot  ,  parce  qu'il  avoit  quitte 
Ileftptis.  fon  Afyki  &  promit  mille  livres  fterling  a  quiconque  lcs  lui  li- 
vreroit  morts  ou  vifs.  Bannifter  ne  fut  pas  a  l'epreuve  de  cet- 
te  tentation.  II  alla  decouvrir  au  Sherif  de  la  Province,  que  le 
Duc  etoit  cache  chez.  lui;  &  ceSeigneur  ayant  ete  arrete,  fut 
decapite  a  Shrewsbury  ,  fans  aucune  forme  de  proces  ,  de  la 
meme  maniere  qu  il  avoit  lui-meme  contribue  a  faire  executer 
le  Lord  Haftings ,  &  les  Prifonniers  de  Pon:fraa  (i).  Pendant 
ce  tems-la ,  le  Comte  de  Richemont  etoit  arrive  fur  lacoted  An- 
gleterre  ^  mais  un  homme  qu'il  avoit  envoye  a  terre  ,  ku  ayant 
rapporte  qu'il  n'y  fai^bit  pas  bon  pour  lui  ,  il  s'en  retourna  en 
Apres  la  mort  du  Duc  de  Buckingham,  le  Roi  don- 
na  lathargede  Vice-Connetable  a  un  nomme  Ashton  ,  avec 
pouvoir  de  faire  fommairement  le  Proces  a  ceux  qui  feroient 
trouves  coupables  de  cette  Conjuration,  dont  il  y  cut  un  grand 
nombre  d'executes. 

Le  Parlement  s'etant  alTemble  au  commencement  de  1  annee 
14.84  ,  fit  tout  ce  que  le  Roi  fouhaita.  Les  Entans  d  Edouard 
IF  furent  declares  batards ,  l'Eledion  irreguliere  de  KicharJ  tut 
confirmee  i  &  on  y  paffa  un  Ade  d'Atiat»der  ou  dc  Cjnvic- 
tion  ,  contre  le  Comte  de  Richemont  ,  le  teu  Duc  de  BuckiMg- 

^ ham^  &c  leurs  Adherans.     Depuis  trente  ans ,  l'autorite  du  Par- 

d^uJdl'/  lement  n  etoit  employee  qu'a  confirmer  ce  qui  eioit  d-jja  tait. 
declarcs  p^^  bonacur  pour  la  Comteffe  de  Richemont  ,  perlonne  ne  1  ac- 
sCpVous  cufa  d'avoir  eu  part  au  Complot.     Le  Roi  ne  laitla  pas  de  la 
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foupgonner ,  &  ordonna  au  Lord  Stanley  fon  Epoux ,  de  la  te- 
nir  refferree  dans  fa  maifon. 

Mais  pendant  que  Richard  fe  felicitoit  d'etre  forti  fi  heureufe- 

ment  de  cedanger,  Hutton  ibn  Ambaffadetr  en  Bretagne,  e.aut 

retoume  de  ce  Pais-la,  rinforma,  quc  malgre  la  mort  du  Duc 

de  Buckingham,  le  Comte  dc  Richemont  periiftoit  dans  lo..  pre- 

mier  deffein  ;  qu'il  avoit  jure  folemnellement  dans  1'E^lile  de 

Rennes,  qu'il  epouferoit  Elifaheth  FiUe  d'Edouard  IV  i   qu'un 

grand  nombre  d'Anglois  fugitifs  s'ecoient  rendus  aupres  de  lui, 

&  que  le  Duc  de  Bretagne  lui  promeuoit  de  nouveaux  fecours. 

Cet  avis  mit  Richard  dans  une  grande  inquietude  ;   car  il  ne 

pouvoit  fe  perfuadcr  que  le  Comte  de  Richemont  s'eiigageat  dans 

une  telle  entreprife,  s'il  n'etoit  pas  aifure  des  fecours  de  quelque 

II  renou-  Prince  etranger,  outre  celui  du  Duc  de  Bretagne.    Cc  fut  dans 

irelic  fcs    cette  penfce,  qu'il  prit  foin  dc  renouveller  les  Allianccs  de  I  An- 

fven«"   gleterrc  avec  lc  Roi  de  Portugal,  &  avec  Maxmilien  qui  gou- 

Puiffances  vcrnoit  les  Pais-Bas,  comme  Tuteur  de  Philtppe  fon  Fils.  Pour 

«trange-     ^^  q^j  regardoit  la  France  ,  Louis  XI  etant  mort  lc  29  d'Aout 

Uaafme    de  fannee  precedcnte,  &  lc  commencement  du  RegntdeChar- 

d'une  In-    les  yill  fc  trouvant  trouble  par  des  dilTenlions  domeftiqucs ,  Ri- 

vafionde    ^f^^^j  j^g  doutoit  pas  quc  cettc  Cour  ne  fiic  bien  aife  dc  vivre 

Comtcdc  en  bonne  intelUgence  avec  rAngleterre    Ceft  pourquoi  il  y  en- 

Riche-      voya  un  Ambaffadeur  ,  pour  y  propofer  la  confirmation  de  la 

Treve.  ,      ,      »       •    , 

La  Bretagne  etant  rendroit  d^oii  il  avoit  le  plus  a  craindre , 
il  envoya  des  Ambaffadeurs  au  Duc,  pour  renouveller  laTreve 
avcc  lui.  La  conjondurc  lui  etoit  tout  a  fait  favorable.  Les 
Scigneurs  Bretons  s'etoient  revoltes  contre  leur  Duc  ,  a  Tocca- 
fion  de  Pierre  Landais  ,  fon  Miniftre  &  fon  Favori ,  qu'ils  a- 
voient  voulu  mettre  en  prifon.  Leur  coup  etant  manque,  Lan- 
dais  fe  prtparoit  a  les  reduire  a  1'obeiffancc  par  la  force  des  ar- 
mes.  Pour  cela  ,  il  lui  etoit  avantageux  d'etrc  en  Paix  avec 
rAngleterre.  Cela  fut  caufe  quc  TAmbaffade  d"Edouard  fut  fort 
bien  reque  ,  &  que  bientot  apres,  le  Duc  envoya  en  Angleter- 
re  des  Ambaffadeurs,  qui  renouvellerent  la  Treve  jufquau  mois 
d'Avril  prochain ,  par  un  Traite  conclu  a  Poncfiaft. 

A  peu  pres  dans  le  meme  tems  ,   Richard  conclut  auffi  une 
Treve  avec  l'Ecoffe;  &  pour  mettrc  le  Pape  dans  fes  interets, 
il  lui  envoya  une  Ambaffade  d'obedience ,  cc  qu'il  avoit  negli- 
ge  jufqu'alors.     Enfin ,  il  eut  encore  le  plaifir  de  voir  que  Char- 
les  VIII  lui  demandoit  un  Sauf-conduit  pour  des  Ambaffadeurs, 
qu'il  avoit  deffein  de  lui  envoyer. 
N^gocia-      Mais  tout  cela  ne  fuflfifant  pas  pour  mettre  fon  efprit  en  re- 
tions  de  i        ^  jj  relblut  d'alkr  a  la  fource  du  mal  ,  &  de  tachcr  d'obte- 
avec  le      nir  du  Duc  de  Brctagj^e,  qu'il  lui  livrat  leComte  dcRic^ewo»^. 
Duc  de    \\  lui  envoya  dc  nouveaux  Ambafiadeurs ,  fous  pretexte  de  pro- 
Bietagne^  longcr  la  Treve  qui  devoit  finir  au  mois  d'Avrili  mais  en  effet, 
ETli?!" '  pour  corrompre  Landais  fon  Premier  Miniftre  ,  qui  dirigeoit  a 
leComte  ^^  volontc  toutes  lcs  affaires  dc  fon  Maitre.    Ces  AmbafTadeurs 
mont"'**'  trouverent  dans  le  Favori  toutes  les  difpofitions  qu'ils  pouvoient 
fouhaiter  ,  quant  a  la  chofc  meme  qu'ils  venoient  negocier. 
Mais      felon  les  apparences,  les  conditions  qu'il  demandoit  e- 
toknt  au-deffus  de  leur  pouvoir,  puifquc  raflfaire  traina  quelque 


que 
chemoTit  fut  averti  du  danger  qui  lui  pendoit  fur  latete.  L'Eve- 
que  d'£// ,  qui  s'etoit  fauve  de  Brechnock  avant  la  mort  du  Duc 
de  Buckingham,  &  qui  s'etoit  retire  enFlandre,  avoit  defibons 
Efpions  a  la  Cour  d'Angleterrc  ,   qu'il  fut  informe  que  le  Roi 
avoit  avec  TAmbaffadeur  de  Bretagnc  des  Conferences  plus  fre- 
quentes  &  plus  fecretes ,  qu'une  fimple  Negociation  d'une  Tre- 
ve  ne  lembloit  le  demander.  Cela  lui  fit  juger,  qu'ils  tramoient 
la  pertc  du  Comte  dc  Richemont.    II  Ten  avertit  tout  aufli-tot,  LeCoin- 
&  le  Comte  fut  affei,  habile  &  alfcz.  heureux  pour  fe  iauver  en  "  ''^  '^^' 
France.    On  le  pourfuivit  ,   &  il  ne  s'en  falut  que  d'une  heure  fefauveen 
qu'il  ne  fut  atteint.  Ftance. 

Charles  VIII  regut  le  Comte  affez,  favorablement.    Mais  il 
etoit  peu  en  erat  dc  lui  donncr  du  fecours  ,  parce  que  fon  Ro- 
yaume  etoit  encore  plein  dc  Troubks.     Cependant  les  Amis  du 
Comte  de  Richemont  continuoicnt  a  k  fervir  en  Anglcterre ,  eix 
rendant   k  Roi  odieux  de  plus  en  plus  ,    par  leurs  Emiflaircs. 
Commc  Richard  avoit  beaucoup  d'El"picns  en  campagne,  il  fut 
averti  quil  l"e  tramoit  encore  quelque  chofe  en  faveur  du  Com- 
te  de  Richemont  ,   &  quc  les  Amis  fondoicnt  k  fucces  de  Icur 
encreprife  Ihr   fon  Mariagc  avec  Elijaheth.    Pour  lui  rompre 
toutes  ies  mefures  ,   il  forma  k  projet  extraordinairc  d'epoufer 
lui-meme  cette  Princeffe ,  quoiqu'elle  fut  fa  Niece  ,   ^  que  la 
Reine  fa  Femme  fut  pleine  de  vic.    Dans  ces  entrefaites  ,   le 
Prince  dc  Gallcs  fon  Fils  unique  etant  mort ,  il  nomma  le  Com- 
te  de  Lijuoln  fon  Neveu ,  Fils  d'Elifaheth  fa  Scjeur  &  du  Com- 
te  de  Suffolck ,  pour  fon  Succefl"eur.     Pcu  dc  tcms  apres  ,    il  fit 
dirc  a  la  Reine  Douairierc  fa  BeUe-foeur ,  qui  etoit  encore  dans 
fon  Afylc,  que  n'ayant  plus  dc  Fils  ,  fon  deffein  etoit  d'affurer 
(a  6ucceflion  a  la  Familk  du  feu  Roi  Edouard  fon  Frere  ,  & 
dc  procurer  a  fes  Nieces  des  Mariagcs  avantageux  j  &  que  s'il 
avoit  d'abord  deftine  k  Comte  de  Lincoln  pour  fon  Siiccefleur, 
il  avoit  change  alors  de  penfee  ,   &  que  n'y  ayant  point  d'Ad:e 
dc  Parkment  fur  ce  fujet  ,   la  nomination  pouvoit  etre  facile- 
ment  revoquee.  Quclque  fujet  qu'eiit  la  Reine  de  fe  defier  d'un 
Prince  dont  elle  avoicdeja  eprouve  la  mauvaife-foi,  elle  fe  laifla 
tellement  aveugler  par  les  avantages  qu'on  lui  propofoit  de  fa 
part  ,  qu'elk  lui  livra  i^  cinq  Filles.    Peu  de  tcms  apres  ,  la 
Reine  Anne  Fcmme  dc  Richard  mourut  affez  fubitement ,  pour    Moitde 
donner  lieu  au  Public  de  croire  qu'elle  avoit  ete  empoifonnee,  Epouf"? 
quelque  afflidtion  que  le  Roi  fit  paroitre  cxtertcurement  de  fa  Uuhatd. 
mort.  Elle  etoit  Fille  du  Comte  de  Wariuick  le  faifeur  de  Rois^ 
&  avoit  epoufe  en  premieres  noces  ,  le  Frince  de  Galles  Fils  de 
Henri  VI.     Apres  la  mort  de  ce  Prince  ,  elle  prit  pour  fecond 
Mari  le  Duc  de  Glocefter ,  qu'on  accufoit  d'avoir  tue  k  premier 
de  fa  propre  main.     La  feinte  afHidion  du  Roi  etant  bientot  .f^*?'»- 
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paffee,  il  propofa  lui-meme  a  Elifaheth  fa  Niece  dc  s'unir  ael-  ^"^"f^t 
le  par  k  Mariage.    Mais  cette  Princeffe  eut  tani  d'horreur  de  JiiNicce] 
cette  propofition,  quelle  lui  dit  fans  detour  ,  qu'elle  choifiroit  ^«  ''^pou- 1 
plutot  la  mort.  ivcl^Sot- 

Cependant,  Richard  fe  rendoit  tous  les  jours  fi  odieux,  qu'un  leut. 
grand  nombre  de  gens  diftingues  quittcrent  le  Royaume  ,  pour 
allcr  offrir  kurs  fervices  au  Comte  de  Richemoat  ,  qu'ils  rcgar-  j 

doient  comme  le  feul  a  qui  rAngleterre  put  avoir  rccours  pour  i 

fe  delivrer  du  Tyran.    Le  Comte  d'Oxford  avoit  non-feulcment  I 

trouve  k  moyen  de  fe  fauver  du  Chateau  de  Ham  ,  oii  il  etoit 
en  prifon  ;  mais  il  avoit  memc  pcrfuade  au  Gouverneur  de  fc 
declarer  pour  le  Comte  de  Richemont ,  &  Tavoit  mcne  a  Paris, 
pour  lui  donner  lui-meme  dcs  affurances  de  fa  fidelite.    Richard  '> 

ayant  appris  cette  nouvelle  ,    fit  incontinent  affiegcr  le  Chateau  ] 

de  Ham.    Le  Comte  d'Oxford  ramaffa  quclque  peu  de  Troupes  LeCom- 1 
en  France ,  &  s'avan^  pour  le  fecourir.  Mais  etant  arrivetrop  f^jj'^*"    | 
tard,  il  eut  au  moins  la  fatisfiftion  de  mener  au  Comte  de  Ri-  fjuve  du 
chemont  la  Garnifon  ,  qui  s'etoit  rendue  par  Capitulation.    Le  Chateau    , 
Marquls  de  Dorfet  etoit  alle  trouver  le  Comte  a  Paris.    Mais  qte^i'^' 
Richard  continuant  a  cajolcr  la  Reine  Douairiere ,  avoit  fait  en  diaid  at- 
forte  qu'elle  avoit  perfuade  a  fon  Fils  de  retourner  en  Anglcter-  ^^^^\.     \ 
re.     Le  Comte  de  Richemont  en  ayant  ete  avcrti  ,   fit  courir  a-  quisde"'i 
pres  lui ,  &  Fayant  fait  remcner  a  Paris  ,  il  fuc  lui  perfuader  de  Uorfet 
demeurer  avec  lui.  rAnEl?' 

Pendant  toutc  Tannee  14S4.,  K;VW</avoit  tenuuneFlotteen  terie, 
Mex;  mais  il  la  dcfarma  au  commencement  de  Tannee  1485, fur  maisre-  | 
le  pcu  d'apparence  qu'il  y  avoit  que  la  Cour  de  France  voulut  fjjp\["*   1 
affifter  k  Comte  de  Richemont ,  a  caufe  dcs  conjondturcs  oii  el- 
le  fe  trouvoit.     Cettc  fautc  infpira  un  nouveau  courage  aux  A-  1 

mis  que  k  Comte  de  Richemont  avoit  en  Angleterre  ,  qui  ne 
ceffercnt  de  rexhorter  h.  profiterd'une  occafion  ii  favorable.  En-  LeCom^l 
fin ,  lc  Comte  preffe  par  fes  Amis  ,  &  par  fa  propre  ambition ,  "jj^^^'"  ! 
reprefenta  au  Roi  de  France,  rcfperance  qu'il  avoic  de  detroner  obtiTnc"'  ' 
rUfurpateur  d'Angleterre,  s'il  etoit  un  peu  fecouru.  Ce  ne  fut  gucique  ! 
pas  fans  difficulte  ,  qu'il  obtint  ce  qu'il  demandoit  :   k  Confeil  r""'^*'*' 

de  Fianscr 


(i)  L'Auteur  de  VHiftoire  d'AngUterre  ,  en  deux  Volumes  in  80. 
fait  la  Remarque  luivantc  fur  le  trille  fort  qui  accompagoa  cette  Fa- 
mille  illuftre  ,  £c  fur  la  vengcance  divine  qui  atteignit  ics  ingrats  & 
les  perfides  qu'ils  avoient  eleves  :  „  Le  Grand-pere  du  Duc  tut  tue' 
„  a  S.  Alhans,  Sc  fon  Pere  a  Horthampton ,  combattaat  pour  la  Mai- 
*'  fon  de  Lancaftre  contre  celle  dTorci  ;  &  alors  le  Duc  perdit  la  vic 
t,  cn  ticbant  dc  les  reconcilier.    On  dit  quc  Banilitr  qui  lc  trahit. 


,,  non-feulement  n'eut  point  la  recompcnfe  du  Roi  ,  mais  qu'il  fut 
„  cnfuite  pendu  pour  homicide  :  fon  Fils  aine  devint  fou  ,  Sc 
„  mourut  dans  une  Etable  a  Cochons  ;  fon  fecond  Fils  tut  defi- 
„  gure  i  fon  troifieme ,  noye  dans  un  petit  bourbier  ;  fa  Fille  ainee 
„  fut  debauchee  par  un  de  fes  Chartiers  ,  Sc  mourut  de  la  Lepre  ". 
Le  DoiSeur  Howei  ajoute ,  que  Banifter  lui-mSme ,  dans  fa  vieillefle , 
fut  convaincu  d'hoinicide  ,   8t  ne  ie  tira  d'affairc  que  par  le  Benefi- 


DES    ACTES    PUBLICS    D^A  N  G  L  E  T  E  R  R  E. 


i6t 


R I-     de  France  ne  croyoit  pas  que  la  chofe  put  reuffir.    Cependant , 

HARD  le  Roi  lui  accorda  deux-mille  hommes  &  quelques  VailTeaux, 

^i'»      plutotdans  la  penfee  de  mettre  TAngleterre  en  trouble,  quedans 

le  deffein  de  le  placer  fur  le  Trone.     Avec  ce  petit  nombre  de 

Troupes  ,    Henri  mit  a  la  voile  au  commencement  du  mois 

d'Aout ;  &  le  6  du  meme  mois ,  il  arriva  heureufement  a  Mil- 

II  arrive  ford ,  dans  le  Pais  de  Galles.     Comme,   pour  aller  chercher 

fon  Ennemi,  il  faloit  necellairement  qu'il  pafTat  la  Saverne,  il 

fe  vit  oblige  de  traverfcr  tout  le  Pais  de  Galles,  pour  fe  rendre 

a  Shrewsbury,   qui  etoit  la  feule  Ville  fur  cette  Riviere,  ou  il 

pouvoit  efperer  de  trouver  un  libre  paffage.     Ce!a  donna  le  loi- 


ans  le 

ais  de 
lallci. 


avoit  joui  le  dernier  Duc  de  Norfolck.  Du  28  Juin.  Page  190.      R '- 
A  Weftminfter.  chard 

Dans  ces  Lettres,  yean  Howard  n'a  que  le  Titre  de  Baron ;  &    p  '"a 
dans  un  Ordre  du  30  Juin,  le  Roi  lui  donne  le  Titre  de  Duc  de  de  Not- 
Norfolck.     Par  confequent  ,    ce  fut  ou  le  2.8  ou  le  29  de  Juin,  folct. 
qu'il  fut  revetu  de  la  Dignice  de  liuc  de  Norfo/ck. 

Commiffion  a  Bernard  de  la  Force ,  pour  traiter  avec  le  Roi  r^"^''*'"* 
&  la  Reine  d'Efpagne,  comme  Ambaffadeur  du  Roi.     Du  12  Ben.at^d 
Juillet.  Page  193.  A  Weftminfter.  deUFor- 

II  y  a  une  Commiffion  femblable  du  30  Aout ,  bii  le  mehie  pjgn"^^*' 
Bernard  de  la  Force  eft  qualifie  Confeiller  du  Koi;  au-Iicu  que 


fir  a  R;<:/W^d'affembler  its  Troupes.  Mais  n'ayant  pu  etre  pret    dans  celle-ci,  il  y  a  feulement,  Servientis  nofiri.  Apparemment, 
aflez.  tot  pour  difputer  a  fon  Eniiemi  le  paffage  de  la  Saverne,    il  fut  fait  Confeiller  du  Roi  dans  cet  intervalle. 


il  fe  refolut  de  rattendre  a  Leyceftcr.  Le  Lord  Stanley  8c  le 
Chevalier  Savage  fon  Frere  leverent  auffi  des  Troupes  ,  comme 
pour  fervir  le  Roi :  mais  ils  (itoient  fecretement  engages  avec  le 
Comte  de  Richemofit.  Staf/ley  n'ofoit  fe  declarer  ouvertement , 
parce  que  le  Roi  ayant  congu  quelque  foupgon  contre  lui ,  Fa- 
voit  oblige  de  lui  donner  fon  Fils  en  otage.     Cette  levee  de    tu  frafixa  Diata  hujufmodi.  Du  6  Juillet.  A  Weftminfter 


Commiffion  a  Thomas  Hutton ,  pour  allcr  traiter  avec  le  Duc  Commii; 
de  Bretagne.  Du  13  Juiilet.  Page  194.  A  Weftminfter.  Thomas 

Ambaffadeurs  nommes  pour  fe  trouver  au  Congres ,  qui  doit  Huttoa, 
fe  tenir  avec  les  Ambaffadeurs  de  France  ,    pour  redreffer  les  *".•    ,  r- 
attentats  commis  de  part  &  d  autre  contre  la  1  reve.  In  even-  ftdeurs 


Troupes  fans  ordre  ayant  confirme  le  Roi  dans  fes  foupgons, 

jl  fit  dire  aux  deux  Frcres  de  le  venir  joindre ;  mais  ils  trouve- 

rent  quelque  pretexte  pour  s'en  difpenfer. 

Bataille     Enfin  le  Comte  de  Richemont  ayant  beaucoup  augmente  fbn 

:  13of-     Armee  dans  fa  marche,   quoiqu'eIIe  fQt  encore  fort  inferieure  a 

"iz\etne^  celle  du  Roi,  &  s^avangant  toujours  vers  fon  Ennemi ,  les  deux 


CoiTimiffion  a  Bernard  de  la  Forfe,pour  delivrer  a  Ferditjand  ^^lliaoce 
&  \.lfahelle  la  Ratification  de  rAUiance  conclue  avec  Edouard  arec  le 
IV,  a  condition  qu'il  en  recevra  d'eux  une  femblable.    Du  30  ^"'  &  '* 
Aout.  Page  198.  ^l^^,. 

KmRczuoix  Ac  Richard.  Du  31  Aout.  Page  197.  gne. 

Lettres-Patentes  de  Richard,  qui  certifient  qu'il  a  donne  le     Aj»''»'- 


c  dernie-  Armees  fe  rencontrerenta  Boiworth ,  oij  la  Bataille  fe  donna  le    grade  de  Chevalier  a  Geffroy  de  Safiola  Ambaftadeur  d'Efpagne.  d-Efpagnc 

'      A  Yorck.  Du  8  Septembre.  f.!>t  Ciie- 

Lettres  de  Richard  au  Roi  Ferdinand,  a  la  Reine  Ifahelle ,  au  L^Jtt^  j- 


eentie     ^2  d'Aout  1485.     Un  peu  avant  qu'elle  commen§at,   on  vit 
Dns  arriver  le  Lord  Stanley  &  fon  Frere ,    partager  leurs  Troupes , 


aftic. 


YotckSc  &  fe  pofter  a  la  droite  &  a  la  gauche  des  deux  Armees,  vis  a 
''  ^*""  vJs  de  Tintervalle  qui  devoit  fervjr  de  Champ  dc  bataille,  & 
faifant  front  Tun  a  Tautre.  Richard  en  fut  farpris ,  &  neanmoins 
il  ne  favoit  encore  quel  jugement  faire  de  cette  demarche  equi 
voque,  les 
cune  des  deux 
fe  douta  pourtant^ 

noient  tant  de  foin  de  cacher  leurs  deffeins ,  6c  leur  fit  comman 
dcr  de  venir  fe  joindre  a  fon  Armee.  Sur  la  reponfe  equivoque 
quils  firent,  il  fut  fur  le  point  de  faire  mourir  le  Fils  du  Lord 
Stanley.  Mais  il  en  fut  empeche  par  quelques-uns  de  fes  Gene- 
raux,  qui  lui  reprefenterent  que,  felon  les  apparences,  les  deux 
Freres  s'etoient  poftes  en  cet  endroit  pour  etre  fpedtatcurs  du 
Combat,  &  pour  fe  ranger  enluite  du  cote  des  viiStoneux  i  & 
que  pour  cette  raifon,  il  n'etoit  pas  a  propos  de  les  porter  par 
cette  violence  a  fe  ranger  du  cote  de  fes  Ennemis.  Le  Com- 
bat,  qui  commenga  dans  ce  memeinftant,  ne  lui  permit  pas 
de  prendre  d'autres  mefures.  Tous  les  Hiftoriens  conviennent 
que  Richard  donna ,  en  cette  occafion ,  des  preuves  indubitables 
de  valeur  &  d'intrepidite.  II  chercha  le  Comte  de  Richemont , 
&c  Tayant  enfin  apper§u ,  il  courut  a  lui ,  tua  d'un  coup  de  lan- 
ce  le  Chevalier  Braudon  qui  portoit  fon  Etendard,  &  abattit 


rcinerci- 
meni,  &c« 


Cardinal  de  Mendofa ,   &  ail  Comte  de  L.eryn ,    pour  Ics  remer 
cier  au  fujet  du  renouvellement  de  rAIliance.   A  Yorck.    Du  9 
&  12  Septembre.  Page  200  &  201.  L   u  I 

Memoire  qui  marque,  que  le  Roi  etant  en  voyage,  ecrivit  a  demande 


Page   203.  icmaiiicj. 

Apparemment,  le  Roi  vouloit  faire  fceller  quelques  AcSes  ir- 
reguliers ,  auxquels  il  crut  que  le-Chancelier  refuieroit  de  met-  t 

tre  le  Grand-Sceau.  Proclam»- 

Proclamation  dans  laquelle  le  Roi  expofe,  qu'il  a  jure  a  fon  tion  pout 
Couronnement  d'exercer  la  mifericorde  &  la  juftice  ;     qu'il  a  '» rcfoi- 
commence  par  la  mifericorde  ,    en  accordant  une  Amniftie  a  d"s"°" 
fes  Sujets,  dans  la  penfee  que  cela  les  feroit  attacher  a  leur  de-  moeuis. 
voir,  i3cc. 

^iye  neanmoins  Thomas,  jadis  Marquis  de  Dorfet ,  fans  avoir 
devant  les  yeux,  ni  la  crainte  de  Dieu,  ni  le  ialut  de  fon  A- 
me,  a-  damnablement  debauche  &  corrompu  plufieurs  Filles, 
Veuves  &  Femmes  mariees,  &  vit  dans  un  adultere  aduel  a- 
vec  la  Femme  de  Shore.  .Que  de  plus,  neuf  autres,  nommes 
dans  la  Proclamation  ,    fe  font  affembles  en  armes ,    avec  les 


encore  un  autre  Chevalier  qui  s'etoit  mis  entre  deux.   Le  Com-    Traitres  &  Rebelles,  le  Duc  de  Buckingham,  &  les  Eveques 
'    ~'  '  '      ■  .        «  .  •.  -    ~.     jj'jj/^  gj  jg  Salisbury,  pour  la  deftrudtion  du  Roi  &  du  Ro- 


te  de  Richemont  ne  temoigna  pas  la  meme  ardeur.     11  fouffrit 

volontiers  que  fes  gens  fe  miffent  entre  eux ,  pour  les  empecher 

de  fe  joiudre.    Enfin  Stanley  &  fon  Frere,  voyant  que  les  affai- 

res  du  Comte  alloient  mal ,  leverent  le  mafque ,   &  prirent  en 

flanc  la  droite  &  la  gauche  de  rArmee  Royale,  qui  avoit  deja 

gagne  beaucoup  de  terrein.     Cela  fit  entierement  changer  la  fa- 

ce  du  Combat.     Les  deux  ailes  de  rArmee  du  Roi  prirent  la 

fuite,  &  le.Corps  de  bataille  fc  mit  de  lui-naeme  en  deroute. 

RicHatd  Alors  Richard  voyant  la  Bataille  perdue ,  s^enfonga  dans  un  gros 

tue  dans    d'Ennemis ,    ou  il  fut  tue.     Le  Duc  de  Norfolck  ,    qui  com- 

raftion.     jyijj^joit  TArmee  fous  lui,  perdit  auffi  la  vie  en  cette  occafion, 

Sa  Coii-  &  le  Comte  de  Surrey  fon  Fils  fut  fait  prifonnier.     La  Cou- 

lonnemi-  jonne  quc  Richard  avoit  fur  la  tete  pendant  la  Bataille,  ayant 

fe  lur  la       ,    ,         ^    ,  n    ,  ,  r  /  r        j    ^         ;  ■     1 

tete  du      ete  trouvee  par  un  Soldat,  fut  portee  au  Lord  Stauley ,  qui  al- 
Comtede  la  incontinent  la  mettre  fur  la  tete  du  Comte  de  Richemont ,  en 
le  faluant  du  Titre  de  Pvoi  (i). 

Parmi  les  Adtes  du ,  Regne  de  Richard  III ,  il  y  en  a  quel- 
ques-uns  qui  ont  un  manifefte  rapporta  TAbrege  qu'on  vientde 
voir ,  &  qui  peuvent  fervir  a  confirmer  ce  qui  fe  trouve  dans 
les  Hiftoires.  D'autres  font  bons  pour  fixcr  les  dates  deceRegne, 
&  a  marquer  les  mois  &  les  jours  des  evenemens.  II  s'en  trou- 
ve  quelques  autres  qui  femblent  abfolument  inutilcs  par  rapport 
a  THiftoire,   mais  qui  pourroient  pourtant  etre  de  quelque  uti- 


yaume . 


&c. 


Riche- 
inont  fut 
lc  Champ 
<le  Batail- 
ic. 


Ceft  pourquoi  le  Roi  voulant  purger  le  Royaume  de  gens 
debauches  &  de  Traitres,  promet  mille  livres  fteding  de  rc- 
compenfe,  ou  cent  livres  de  revenu  en  fonds  de  terre,  a  ce- 
lui  qui  lui  livrera  ledit  Duc  ,  mille  Marcs  pour  le  Marquis, 
&  autant  pour  chacun  des  Eveques ,  &  cinq-cens  pour  cha- 
cun  des  autres.     Du  23  Odlobre.  Page  204.  A  Leycefter. 

Comme  le  Marquis  de  Dorfet  n'etoit  pas  avec  le  Duc  de  Buc- 
khigham ,  &  qu'ainfi  le  Roi  ne  pouvoit  pas  Tacculer  de  Trahi- 
Ibn,  il  le  fervit  du  pretexte  de  fes  pretendues  debauches,  pour 
le  faire  arreter.  C^coit  peut-etre  un  des  Adtes ,  auxquels  le 
Chancelier  auroic  fait  difficulte  de  mettre  le  Grand-Sceau.  _^  ^ 

Commiffion  qui  etablit  le  Chevalier  Raoul  uishston  Vice-  valTer  A$- 
Connetable  d'AngIeterre,  pour  juger  les  Coupables  de  Rebel-  heton  fait 
lion ,  pour  cette  fois  feulement.  A  Coventry ,  du  24  Odtobre.  Connet»- 
Page  205.  blepout 

C'etoit  encorc  ici  un  des  Actes  extraordinaires,  que  le  Roi  1^2«'  J« 
voulut  fceller  lui-meme.    Voici  les  termes  de  cette  Commif-    '  ' 
fion. 

Dantes  (S"  concedentes  vohis ,  tenore  Friefentium ,  poteflatem 
(^  autloritatcm  generaicm  ,  ^  mandatum  fpeciale ,  ad  audien- 
dum  ^  examinandum  ,    ©^  procedendmn  contra  quafcunque  per- 


Le  Che* 


lite  pour  d'auires  chofes.  Je  ne  puis  m'arreter  que  fur  ceux  du  fonas ,  de  crimine  lafte  nofira:  Regia  Majcflatis  fhfpedas  c^  cut- 
premier  &  du  fecond  ordrci  car  ce  ne  fcroit  jamais  fait,  ii  on  pahi/es ,  tam  per  viam  exajuinationis  Teftium,  quam  aliter,prout 
VOuloit  les  examiner  tOUS.  vohis  melius  vifum  fuerit  ex  officio  mero ,  feu  promoto. 

Nec   non  in   caufis  i//is  judicia/iter  ^  fententra/iter  ,    juxta 
Jlnnh  1483.  caufts  exigoitiam ,    c^  De/inquentium  demerita,  finc  (ircpitu  ^ 

jigura  judicii,  appel/atione  quacunque  remota,    qiiandocun.que  vo- 
Memoire  qui  marque  le  jour  que  Richard  Illdoma.  leGrand-    his  vtdebitur,  procedendum ,  judicandum ,  ^-  fina/i  executioni  de~ 

Sceau  a  TEveque  de  Lincoln.  Du  27  Juin.  Page  189.  mandandum affumpto  vohifcum  a/iquo  Tahe//ione  fidf 

Lettres-Patentes  qui  creent  Jean  Howard  Marechal  Heredi-    digno ,  qui  fingu/a  C07ifcrihat,  &c. 


LeGrand' 
Sceau 
donne  a 
l'Eveque 

de  Lin-    jaire  d' Angleterre ,  avec  les  memes  droits  &  prerogatives  dont 

coln.  »  t» 

Le  Lotd 

Howard 

rechal  ce  du  Clerge.  Au  moyen  de  cette  relation ,  le  Lcfteur  pourra  s*ap- 
H^reditai-  percevoir  de  l'erreur  de  ces  Ecrivains  8c  autres  Hiftoriens  ,  qui  co- 
le  d"An-  piant  les  Chroniques  de  Hail  8c  de  HoUiagihead ,  ont  ecrit  queleDuc 
Slcterte.     £^^  execute  a  SalUbury. 

(i)  Ceft  ainfi  que  finircnt  les  Guerres-civiles  entre  les  deux  Mai- 

3&ro.  X.  P.  I. 


Lettres  d'Araniftie,  poar  Thomas  Cardinal,  Archeveque  de  Amniflie 

Can-P°"'l''^'- 

chevcque 
iO.    Z'.  ,  dcCan- 

fons  d'ri)rck  &  de  Lanenflre ,   qui  ayant  commence  trente  ans  aupa-  totwtr- 
ravant ,  defolerent  le  Royaume  &  le  couvrirent  de  fang.   Comines  af- 
lure  quellcs  couterent  la  vie  a  pres  de  1 00000  hommes ,  &  a  80  Frin- 
ces  du  Sang.    Mais  cn  confultant  la  Table  Genealogique  des  Defcen- 
dans  i'Edi>H»ril  111,  on  voit  que  le  dernier  nombre  eft  trop  exagerd, 

X 


ABREGE'    HlSTORiaUE 


Rt- 

CH  A  R  D 
III. 

S;anley 

Grand- 
Conneta- 
ble. 
Lettre 

d*obe- 


i6i 

Cantorhery.    Du  17,  Decembre.  Page  208.  A  Weftminfter. 

Patente  qui  etablit  Thomas  Stanley  Grand-Connetable  d'An- 
gleterr.     Du  16  Decembre.  Page  209.  A  Weftminfter. 

Annfe  1484. 


Lettre  de  Rkhard  III  au  Pape  Sixte  IF,  ou  il  promet  de  lui 
faire  rendre  l'obedience  par  rEveque  de  S.  David ,  s'e\-cufant 
dience  du  ^^  j^^  Tavoir  pas  fait  plutot,  a  caufe  de  la  Conjuration  prece- 
Vipe^^      dente.    Pridie  Cal.  Mart.  Page  214.  A  Londres. 
Societe        Lettres-Patentes ,  qui  erigent  la  Socicte  des  Herauts-d'Armes, 
Muts^"Ar-  ^"  Corporaiion.     Du  3  de  Mars.  Page  215.  A  Weftminfter. 
mes!      "      Lettre  au  Pape,  pour  le  prier  d'elever  a  la  Dignite  de  Car- 
Lettrcdndinal,  Jean  Sber-wode,  elu  Evfque  de  Durham-,  Ambaffadeur  a 
Kep"oat  Rome.  VL  Non.  Mart.  Page  216.  A  Londres. 
le  prier         Lettre  de  Creance  a  Char/es  VIII,  pour  TEvequc  de  5.  Da- 
vid.    Du  II  Mars.  Page  221. 

Commiflion  a  rEveque  de  S.  David  allant  a  Rome ,  pour 
traiter  avec  Charles  VIII.    Du  21  Mars.  Page  223.   A  Noc- 
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Treve  entre  TAngleterre  &  la  Bretagne,  dcpuis  le  i  de  Juillct 
1484,  jufquau  24  d'Avril  1485.  A  Pontfradt.  Du  8  Juin.  Pa- 
ge  226. 

Approbation  &  Ratification  du  Traite  d'AlIiancc,  conclu  au- 
trefois  cntre  Richard  II  &  le  Portugal.  Du  25  Juin.  Page  228. 
A  Yorck.  • 

Commiffion  a  Jean  Gray,  pour  commander  mille  Archers, 
qui  doivent  etrc  envoyes  au  Duc  de  Bretagne.  Du  28  Juin. 
Page  227.  A  Weftminftcr. 

Autre  pour  traiter  avec  Maximilien  d' Autriche.  Du  11  d'Aout. 
lliJxT  Page  231.  A  Weftmmfter. 

Dcux  Commiftions  du  Roi  d'Ec©fte,  pour  traitcr  avec  Ri- 
chard,  fur  le  Mariage  du  Prince  d'EcolTe  avec  Anne  Fille  de  la 
Duchejfe  de  SufoUk,  &C  Niecc  de  Richard ,  &  fur  la  Paix  ou  la 
Treve.    Du  30  Aout.  Page  232.  A  Edimbourg. 

Sauf-conduit  pour  des  Ambafladeurs  que  le  Roi  de  France 
dcvoit  envoyer  en  Angleterre.   Du  13  Septembre.  Page  234.  A 
lc  Maiia-  Noctingham. 
I^c^de  lon      Traite  de  Trfeve  entre  rAnglcterre  &  rEcofle,pour  trois  ans. 
Tieve      Du  21  Septcmbre.  Page  235. 

avcci'E-       Autre,  iUr  le  Mariagc  du  Prince  d'Ecofle,avec  Anxe  deSuf- 
rommer-M'^-    Du  21  Scptcmbre.  Pagc  244.  „,„..„ 

Traite  de  Commerce  entre  1  Angleterre  &  les  Pais-Bas.    A 
Gand.    Du  10  Odobrc.  Page  248. 
Commidion  aux  Eveques  de  Durbam  &  de  S.  David,   pour 
ce'duRoi  rcndre  robedience  de  la  part  du  Roi ,  au  Pape  Inmcent  IV.  Da 
auPape.    i5  £)^ccmbre.  Page  253.  A  Weftminfter. 

Commiflion  du  Duc  de  Bretagne  a  TEveque  de  Leo» ,  pour 
traiter  avec  Richard ,  de  la  prolongation  de  la  Treve.  Du  20 
Decembrc.  Page  255. 


auer 
vcc  Maxi 
mihen 
d'Autti- 
che. 

Ncgocia- 
tions  du 
Roi  d'E- 
cglTe  tur 


me  avcc 
les  Pais- 
Bas. 
Obedicn 


Commil^ 
fion  pour 
traitcr  a- 
Tcc  la 
Bictagne. 


Jean  dt 
Glocclter 
Gouvcr- 
neur  dc 
Calais. 

Examen 
d'une 
Bullc  en- 
voyee  a 
Jctnerey. 
TJifpofi- 
tion  du 
Grand- 
Sceau. 


HENRlf 

VII. 

Manici 
estraoid 
naitedo 
Hcnri  V 
monte 


Son  C; 

ra^eic. 


Diflerti 


Annee  1485. 

Commiflion  de  Richard,  pour  traiter  avec  rEveque  de  Leon 
Ambafladeur  de  Brctagne.  Du  20  Fcvrier.  Page  260.  A  VVeft- 
roinfter. 

Traice  pour  la  prolongation  de  la  Trevc  entrc  rAnglcterre& 
la  Bretagne,  jufqu'au  29  de  Septembrc  1492.  Et  Ratification 
de  Richard.    Du  7  Mars.  Page  261.  A  Weftminftcr. 

Patentc  qui  etablit  Jean  de  Glocejfer ,  batard  du  Roi ,  Gou- 
verneur  de  Calais.     Du  11  Mars.    Page  268.  A  Weftininfter. 

Autre  qui  retablit  Eaoul  Asheton  ,  Vice-Connetable  d'Angle- 
terre.    Du  29  Avril.  Page  268. 

Commiffion  pour  examiner  fi  une  certaine  Bulle  du  Pape  , 
envoyee  aux  Iles  dc  Jcmefey ,  cft  prejudiciable  au  Roi.  Du  14 
Mai.  Page  269.  A  Wcftminfter. 

Le  Grand-Sccau  ote  a  rEveque  de  Lincoln,  &  donne  engar- 
de  i  Thomas  Barow.    Du  1  Aoiit.  Page  271  &  272. 


EXTRAITTtU  RESTE  T>UXIITO- 

ME,ETT>U  COMMENCEMENT 

1)  U  XIII i  coyitenant  les  A^es  qui  re- 

gardent  le  Regne  ^^  H  e  n  r.  i  VII. 

LE  Regne  de  Henri  VII  fc  peut  commodemcnt  divifer  en 
trois  Articles  principaux,  favoir,  les  AfFaires  domeftiqucs, 
les  Affaircs  avec  la  Francc  &  la  Bretagne ,  &  les  AfFaires  avec 
TEcofle.  U  eft  abfolumcnt  neceflairc  de  diftinguer  ainfi  les  ma- 
tieres ,  fans  quoi  ce  Recueil  n'cft  qu'une  efpece  de  cahos ,  qu'il 
feroit  prefque  impoflible  de  debrouiller. 

I.  AFFAIRES  DOMESTIOUES. 


(i)  Le  Chevalier  Jnques  Ware ,  dans  fon  A^p^endKc  ad  DifqiiiJiC. 
ie  Hibernia  ,  dit  que  Sitnnel  fut  couronne  avec  une  Couroane  qu'on 
tira  d'uiTe  Statuc  de  la  Vierge,  dans  une  Egiiie;  que  TEveque  de 
Mtnth  prectu  a  la  ceremonie  de  loa  Courpnnement ;  £c  que  k  Vi- 


Henri  Tudor ,  Comte  de  Richemont ,  monta  fur  le  Trone  d'An- 
gleterre  dune  maniere  extraordinaire ,  fans  y  avoir  ete  appelle 
lelon  les  formes ;  fans  avoir  demande  la  Couronne  au  Parlcment, 
qui  avoit  ieul  droit  d'en  difpofetj  fans  avoir  fait  connoitre  ,  & 
peut-etre  fans  favoir  trop  bien  lui-memc  fur  quoi  il  appuyoit  fon 
droit.  Comme  ce  fut-la  le  fondement  des  Confpirations  qui  fe  f"t"ie 
firent  contre  lui  ,  &  de  la  craintc  continuelle  qu'il  eut  qu'on  ne  Ttone, 
lui  arrachac  la  Couronne  dont  il  s'etoit  empare,  il  eft  bon  de 
fe  reflbuvenir  de  ce  qui  a  ete  dit  dans  TExtrait  precedent,  tou- 
chant  les  droits  de  ce  Princc.  lls  etoient  tres  litigieux  ,  pour 
ne  rien  dirc  de  plus,  confideres  cn  eux-memes,  &  independam- 
ment  du  fucces  de  la  Bataille  de  Bofworth ,  qui  lui  donna  gain 
de  caufe.  II  n'y  a  donc  pas  lieu  de  s'etonner,  en  lifant  rHiftoi- 
rc  de  ce  Princc,  de  ne  le  voir  attentif  qu'a  unc  feule  effairc,  je 
vcux  dirc,  aux  moycns  dc  conferver  fa  Couronne ,  dans  la  crain- 
tc  oij  il  etoit  continuellcment ,  que  lcs  cfForts  de  fes  Ennemis  ne 
prevaluflent  cnfin  fur  toutes  lcs  precautions  qu'il  pourroit  prcn- 
drc.  Cc  fut  cctte  crainte ,  qui  lui  fit  toujours  eviter  avcc  un 
foin  extreme  de  s'engager  dans  des  Guerrcs  etrangcres,  qui  le 
detournaffent  du  foin  de  veiller  fur  fcs  proprcs  Sujets.  Mais 
commc  il  etoit  avidc  d'argcnt  jufqu'a  Fexces,  &  d'autre  cote, 
rhommc  du  monde  le  plus  habile  a  tourner  toutcs  chofes  a  fon 
profit,  il  fe  fervit  fouvent  du  pretexte  des  Guerres  qu'il  avoit  i 
foutenir,  pour  demandcr  dcs  Subiides  au  Parlcment;  &  quand 
il  Ics  avoic  obtcnus,  il  ne  penfoit  plus  qu'aux  moyens  de  faire 
la  Paiv.  Ce  ne  fut  pas  feulement  en  cela,  qu'il  fit  paroitre  fon 
avidite  pour  Targent,  mais  cncore  en  une  infinite  d'occafions, 
fur  lefquellcs  je  ne  faurois  m'etendre  dans  rAbrege  qu'on  va 
voir.  II  mc  fufifira  de  remarqucr  que  ccs  dcux  paiFions,  la  crain- 
tc  de  perdre  la  Couronnc ,  &  Tavarice ,  font  proprement  cc  qui 
caradtcrife  fon  Regne.  Ce  font-la  comme  d6ux  clefs,  par  le 
moycn  defquclles  ont  peut  penetrer  dans  les  motifs  de  fa  con- 
duitci  &  cn  memc  tems,  connoitre  lc  but  de  quantite  de  Pie- 
ccs  dc  ce  Pecueil,  fans  quoi  on  ric  les  cntendroit  qu'i  demi. 

Lorfque  Henri  fe  refolut  a  retourncr  cn  Angletcrre,  fur  rih- 
vitation  meme  des  partifans  de  la  Maifon  A'Torck ,  il  y  a  bcau-  ''O"  '"'"; 
coup  d"apparencc  qu'il  regarda  fon  futur  Mariage  avec  la  Prin-  3°^  Coi 
ccfle  Elifaheth ,  commc  le  premier  degre  par  lequel  il  pouvoit  ionnc.| 
monter  f  r  le  Trone.   Mais  la  promtitude  avec  laquellc  il  fe  vit 
proclame  Roi  par  fon  Armee,  immediatement  apres  la  Vidoi- 
re  qu'il  venoit  de  remportcr  fur  Richard,  6c  dans  le  champ  de 
Bataillc  meme,  le  determina  fans  doutc  a  fc  mettre  cn  pofltffion 
dc  la  Couronne  par  fon  propre  droit,  fans  s'en  rendrc  rcdcva-  \ 

blc,  ni  a  fon  Mariage,  ni  au  Parlemcnt.     Depuis  qu'il  eut  pris  i 

cette  refolution,  touces  fes  demarches  nc  tendircnt  qua  evitcr 
le  melange  des  droits  dc.  la  Maiion  d'Torck  avec  les  iicns  pro- 
pres,  quoique  c'eut  ete  fur  cct  unique  fondemcnt,  que  les  par- 
tifans  des  deux  Maifons  fe  fuflent  un's  cn  fa  favcur.  Cc  fut  donc 
en  cette  vue  ,    qu'il  fe  fit  couronner  <ous  le  nom  de  Henri  VII ^  ; 

avant  la  folemnifarion  dc  fon  Mariage  &  avant  ia  tenue  du  Par- 
lement.  Ainli,  quand  le  Parlement  s'aflembla  quelqucs  jours  a- 
pres  le  Courounement,  il  n'cut  autre^  cholc  a  faire,  qu'a  conti- 
nuer  le  nouvcau  Roi  qiii  etoit  atSucUement  fur  le  Trone  ;  fans 
qu'on  lut  trop  bien  de  qutl  droit  il  s'y  etoit  place.    Henri  avoit  ; 

fes  raifons,  pour  agir  de  cette  maniere.  II  comprenoit  bicn  , 
quc  s'il  faiioit  examiner  fon  droit  par  le  Parlement,  il  ne  ferort 
admis  qu'a  la  faveur  de  fon  Mariage  avec  Elifaheth  6"Torck ,  fc- 
lon  rintrntion  de  ccux  qui  1'avoient  appellei  mais  il  trouvoit 
en  cela  dcux  grands  inconveniens.  Premicrement ,  il  auroit 
femble  par-la  renonccr  l  fon  propre  droit ,  pour  ne  regner  que  ^ 

pir  celui  de  fa  Femmc.  En  fecond  lieu,  E/ifaheth  ^oavok  mou-  1 

rir  avant  lui ,  fans  Enfans;  &  cn  ce  cas,  Cecile  ,  fa  Sceur  ca- 
dette,  auroit  cu  un  droit  incontcftable  de  pretendre  i  la  Cou-  ' 

ronnc ,  foit  quc  Hemi  \'tu\.  poflcdee  du  chef  de  la  Reine,ou  en  ! 

vertu  du  n.elangc  des  droits  des  dcux  Maifons.    Par  cette  rai-  ; 

fon ,  il  pofa  to  jours  pour  principe ,  que  la  Maifon  (fTorck  n'a- 
voit  que  des  pretcntions  frivoles,  &  que  c"etoit  a  lui  que  la 
Couronnc  ctoit  inconteftablement  devoluc.    Ccpendant ,  Tex-   Sajalou 
treme  jaloulie  qu'il  temoigna  toujours  pour  la  Maifon  d^Torck,  fie  pa."r 
fit  alfei  connoitre,   qu'il  ne  le  tenoit  pas  aufli  aflure  de  la  jufti-  ^^.xttik! 
cc  de  fon  droit,  qu'il  vouloit  le  faire  accroire.   11  donna  la  pre-  '\ 

miere  marque  de  cette  jaioufie,  crtvers  lc  Comte  dc  War<iiick 
Fils  de  George  Dnc  de  Clarence.  Richard  III  avoit  fait  enfcrmcr 
ce  jeune  Princc  fon  Neveu,  Fils  dc  fon  Frerc  aine,  dans  la  ! 

Chateau  de  Sherif-Hutton  ,  de  pcur  qu'il  ne  lui  difputat  laCou- 
ronne.     Mais  Heuri  voulant  encorc  mieux  s'afliirer  dclui,  leLeCom- 
fit  conduirc  a  la  Tour,  pendant  qu'il  etoit  lui-memc  en  che-'^ff^.^^ 
min  pour  fe  rcndrc  a  Londrcs.    II  nc  vouloit  pas  laifTer  fl  loin  mis  a  U 
de  lui,  un   Prince  qui    auroit  pu  lui  caufer  beaucoup  d'emba- Tour. 
ras ,  s'il  fe  fTit  evade  de  fa  prifon. 

Le  premier  Parlemcnt  qui  s^affembla  fous  ce  Regne,  fe  trou-  Le  Pa^ 
vant  difpofc  a  fr.ivre  les  diredions  du  nouveau  Roi,  nejugea  ',^™*[JJii 
pas  \  propos  d'examiner  fur  quel  fondement  Hf»ri  s'eLoit  place  ne  point; 
fur  le  Tronc.  Cet  examen  auroit  ece  afTcT.  inutile,  puifqii'il  le  droit ' 
s'etoit  deja  fait  couronner.  II  fit  donc  un  Ade  par  lequcl,  con-  ^^^"0» 
formement  aux  interecs  du  Roi,  il  ordonna,  ^ue  la  Couronne  ronne 

Im 


Aae  ci 
fa  favcui 


ceroi,  le  Chancelier,  le  Trefoiier,  lc  Comte  icLincoh,  Mylord  to- 
lel  8c  plufieuvs  autres  Perfonnes  de  qualite,  autoriierent  la  cere'ffionie 
par  leur  prefcnce. 

(i)  Le  Lord  Bncon  dt  VtrnUm,  dans  foQ  Hilloire  dcccRcgne, 

cr»it 
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iNiii  It»p^riale  ctAitgleUrte  demeurerolt  au  Roi  Hertri  VII,  ^  ^  fi 
/11.  Pojierit^.  Cet  Adte  ne  faifoic  aucune  mcndon ,  ni  des  droits  de 
la  Maifon  d'rorck,  ni  de  ceux  de  la  Maifon  de  Lancafire,  ni 
du  Mariage  du  Roi  nv&c  Elifabeth.  Comme  tout  le  Peuple  e- 
toit  perfuade  que  Heiiri  n etoit  venu  en  Angleterre  quen  inten- 
tion  de  confondre  les  droits  qu'il  pouvoit  avoir ,  avec  ceux  de 
la  Maifon  d^Xorck^lt  Roi  ecoic  bien  aife  de  le  laifler  encoredans 
Tincertitude  a  cet  egard.  II  fe  contenta  de  faire  pafler  cet  Ade , 
qui  ne  portoit  aucun  prejudice  au  deflein  qu'il  avoit  d'exclure 
entierement  la  Maifon  A'Torck.  Ainfi,  on  ne  pouvoic  pas  enco- 
re  connoicre  fur  quel  fondement  le  droic  du  Roi  etoit  appuye, 
nfirme  Dans  la  fuite,  Heiiri  prit  foin  de  faire  confirmer  cet  Ade  par 
""=  une  Bulle  du  Pape ,  qui  fit  voir  qu'il  avoit  allegue  au  Pontife 
,J;  "  quatrc  Titres,  fans  donner  la  prcference  a  aucun  des  quatre. 
C'etoient  i.fa  defcendance  de  Jean  de  Gand,  Duc  de  Lancafire : 
2.  Son  Mariage  avec  Elifabeth  iirorck:  3.  La  Vidoire  qu'il  a- 
voit  remportee  a  Bofworch :  4.  L'Adl:e  dont  je  viens  de  parler. 
L'amas  de  ces  quatre  Titres ,  qui  fembloient  fe  fortifier  mucuel- 
lement,  ne  faifoit  voir  en  efFet  que  fon  incerticude  par  rapport 
au  fondement  de  fon  droit.  Cependant,  comme  lors  de  fon 
Couronnement  il  n'ccoit  pas  encore  marie ,  &  que  TAfte  d'Eta- 
bliflement  n'etoit  pas  encore  fait,  il  ell  vifible  qu'il  ne  pouvoit 
alors  fe  fonder  que  fur  le  premier  de  ces  Titres ,  &  fur  le  troi- 
fieme. 

Henri  n'epoufa  Elifaheth ,  qu'environ  deux  mois  apres  avoir 
ete  couronne  i  de  peur  qu'on  ne  crut  qu'il  montoit  fur  le  Tro- 
rpenfes  ne,  comme  Mari  de  cette  Princefle,  ou  du  moins,  en  vertu 
u  lon  des  droits  des  deux  Maifons ,  confondus  enfemble  par  ce  Maria- 
itja'ge.  gg_  Comme  ils  etoient  parens  du  3.  au  4.  degre,  ils  eurcnt 
befoin  d'une  Difpenfe.  Ce  fut  TEveque  d^Imo/a,  Nonce  du 
Pape  en  Anglecerre  &c  en  Ecoffe ,  avec  la  puiflance  de  Legat  a 
latere,  qui  la  donna,  en  vertu  du  pouvoir  qu'il  avoit  d'en  ac- 
corder  de  femblables  a  douze  perfonnes ,  qui  ecant  parentes  au 
meme  degre,  voudroient  contradter  de  tcls  Mariages.  Dans  la 
fuite,  Henri  craignant  qu'on  ne  le  chicanat,  fur  ce  qu'il  n'ecoit 
pas  naturel  qu'un  Roi  &c  une  Reine  fuflent  compris  dans  le  pou- 
voir  donne  au  Nonce,  demanda  &  obtint  une  autre  Difpenfe 
du  Pape  meme.  Mais  parce  que  celle-ci  nc  faifoit  aucune  men- 
tion  de  la  premiere ,  &  qu'elle  etoit  meme  dacee  apres  la  con- 
fommacion  du  Mariage,  il  s'en  fit  donner  une  troifieme  ,  qui 
confirmoit  celle  du  Nonce. 

Ce  fut  bien  a  contre-cceur ,  que  ce  Prince  epoufa  Elifabeth, 

\  pour  II  s'en  feroit  fans  doute  dilpenfe ,  s'il  avoit  pu  ou  ofe  le  faire. 

Muia-  Mais  lc  Serment  folemnel  qu'il  avoit  prete  fur  ce  fujet  dans  l'E- 

glife  de  Rcnnes,  &  la  difpoficion  oii  les  Anglois  fe  crouvoient 

^  cec  egard,  nc  lui  permirent  pas  de  levcr  lc  mafquc  fi  ouverte- 

ment.    II  nc  pouvoit  pourtant  s'empechcr  dc  craindre  quc  ce 

Mariage  ne  lui  portat  du  prejudice,  parce  quc  touc  le  raonde  e- 

toit  perfuade  qu'il  navoic  ete  appelle  quc  pour  reunir  les  droits 

des  deux  Mailbns ,  &  qu'on  ne  faifoit  pas  beaucoup  dc  cas  du 

tpout    '"''^"j  detache  de  cAwid' Elifaheth.    D'ailleurs ,  11  haifToit  mor- 

ite  la     tellcment  touce  la  Maifon  d^Torck ,  fans  en  excepcer  memc  la 

iifon     Reine  fa  Femme , quil  regardoic  corame  fa  Rivale ,  &  a  kquel- 

°Jn-     le  il  fit  foufFrir  beaucoup  de  mortiftcacions.    II  ne  la  fic  couron- 

ite  a      ner  quc  deux  ans  apres  leur  Mariage,  6c  felon  les  apparences, 

l^dae^  il  ne  Tauroic  jamais  faic ,  ii  le  meconcencement  que  cette  dure- 

te  produifoit  parmi  le  Peuple,  ne  lui  euc  faic  craindre  de  plus 

fedefie  grmds  inconvenicns.     Quoique  ce  fufTent  proprement  lcs  Amis 

sparti-  &  les  Partifans  de  la  Maifon  d^Torck,  qui  ravoient  place  fur  le 

iVon'*  Trone,  il  ne  put  jamais  prendre  aucune  confiance  en  eux  ,  de- 

^otck.    puis  qu'il  eut  pris  la  refolution  de  ne  regncr  que  par  fon  propre 

droit ,  fachant  bien  combien  ils  etoicnt  oiFenfes  de  ce  procede. 

Ce  fut  cette  partialite  pour  les  Amis  de  la  Maifon  de  Lancaftre, 

qui  lui  attira  toutes  les  traverfes  auxquelles  il  fe  vit  expofe,  pen- 

dant  prefque  toute  la  duree  de  fon  Regne,    S'il  avoit  pu  fe  re- 

foudre  a  tenir  la  balance  egale  entre  les  Partifans  des  deux  Mai- 

fons ,  &  a  fuivre  rintention  de  ceux  qui  ravoienc  appelle ,  vrai- 

femblablement ,  fon  Regne  auroic  etc  fort  tranquille. 

Commc  il  eft  impoflible  d'entrer  ici  dans  un  grand  detail  des 

AfFaires  domeftiques  de  ce  Regne,  je  ne  ferai  qu'indiquer  lcs 

principalesj  d'aucanc  plus,  que  le  Rccucil  des  AdtesPublics  ne 

fournit  pas  beaucoup  de  Pieces  fur  ce  fujec.   Ce  que  j'ai  dit  juf- 

qu'ici,  &  une  bonne  partie  de  ce  quc  j'ajouterai  dans  la  fuice, 

eft  moins  necefTaire  pour  rincelligcnce  dcs  Ades  qui  regardenc 

les  AfTaircs  domeftiques ,  que  pour   fuivre  le  plan  que  je  mc 

fuis  propofe,   de  donner  dans  ces  Extraits  un  pecit  Abrege  de 

rHiftoire  d'Angleterre. 

.eLotd      Le  Roi  etant  a  Torck  ,  vers  le  milieu  de  Tannec  ii^Z6 ,  y 

>¥el  8cj  re^ut  la  nouvelle  que  le  Lord  Lovel ,  qui  avoic  ete  Tun  dcs 

tds^^'     Confidens  ,de  Richard  III,  marchoic  a  lui ,  a  la.tecede  crois 

ennent    o"  quatrc-mille  hommes ;  &c  quc  deux  Freres  de  la  Maifon  de 

I  atmes  Stafford  avoicnt  pris  les  armes  dans  la  Province  de  JVorcefier, 

^"*  ^*  &  en  affiegeoient  la  Ville  capicale.   Cccce  nouvclle  ne  pouvoit 

que  le  jetter  dans  un  extreme  embaras.Il  fe  trouvoic  fans  Trou- 

pes,au  milieu  d'une  Province  oii  la  Maifon  d^Torck  ayoit  beau- 

coup  d'Amis ,  &  dans  une  grande  Ville,  fur  la  fidelite  de  la- 

[aii  font  quelle  il  ne  pouvoit  pas  beaucoup  compter.    II  fic  pourtant 

iligetde 

lii.  ' 

croit  que  le  vrai  nom  de  cet  Tmpofteur  e'toit  tiirre  Ofhekei  que  le 
Roi  £Jouiird  IV  avoit  ete  fon  Parrain  ;  8c  que  commc  c'etoit  un  Jeu- 
no-homme  delicat  fii  effemine,  on  Tappella  comiuunement  feterkin, 
Tm.  X.  F.I. 


bonne  mine,  &  ayant  fait  lcver  quelques  Troupes  dans  rorck  Henri 
&  aux  environs,  il  en  donna  le  Commandement  au  Comce  de      VII. 
Petnbroke  fon  Oncle ,  qu'il  avoic  cree  Duc  dc  Bedford.    Ce  ,^"  '^'' 
Seigneur  trouva  le  moyen  de  difTiper  lcs  Rcbelles,fans  les  com-  iml\i. 
bactre,  &  d'obIiger  Ic  Lord  Lovel  a  fe  fauver  en  Flandre.    Les 
deux  Staffjrds  ayant  appris  ce  fucces,  voulurenc  fe  fauver;  mais 
ils  furent  pris ,  &  1'aine  euc  la  tete  coupee. 

Dans  cctte  meme  annee,  la  Reine  mic  au  monde  un  Prin-  La  R;tn« 
ce ,  auquel  lc  Roi  fit  donner  le  nom  d^Arthnr ,  en  memoire  du  monde  ua 
fameux  Arthur ,  Roi  des  anciens  Brecons.    Henri  etanc  de  race  P.ince 
Galloife ,  ou  Brctonne ,  fe  difoit  defcendu  des  anciens  Rois  de  T^'^'"^ 
Galles:  &  felon  les  apparences,  en  donnanc  le  nom  d'^r/^»r 
au  Prince  nouvellemenc  ne,  il  vouloic  infinucr  qu'il  ciroit  fon 
origine  de  Tancien  Monarquc  Breton. 

Cependant,  le  Peuple  paroiflbic  fort  mecontent  de  ce  que  le 
Roi  ne  parloic  point  de  faire  couronner  la  Reine ,    apres  meme 
qu'elle  lui  avoic  donne  un  Heriticr.     D'un  aucre  cb'.e,  on  re- 
gardoic  comme  une  injuftice  extreme  la  detencion  du  Comce  de 
IVariuick ,  qui  ne  s'eCoic  rcndu  coupable  d'aucun  crimc.    II  fe 
repandic  meme  un  bruit ,  que  le  Roi  alloit  fe  defaire  de  ce  Prin- 
ce ,  qui  fcmbarafToit.    Lc  Peuple  fe  trouvant  ainfi  dans  une  cf- 
pece  de  mouvement,  les  Enncmis  du  Roi  crurent  qu'il3  de- 
voient  proficcr  de  cecte  difpoficion.    Ils  commencerenc  par  faire 
courir  lc  bruit,  que  le   Comce  de  War-aiick  s'ecoic  fauve  de  la 
Tour.    Apres  ceia  un  certain  Precre ,  qui  elevoit  chez  lui  un  Hiftoire 
Gargon  nomme  Lamkert  Simnel,  Fils  d'un  Boulanger,  entre- ''^ '""- 
prit  de  le  faire  pafTer  pour  lc  Comtc  de  Warwick,  6c  le  mena  sin,n"u 
d'abord  en  Irlande,  oii  le  Comte  de  Kildare,  Gouverneur  dc 
cette  Ile,  le  reconnut  pour  celui  qu'il  fe  difoic  ecre,  &  le  fic 
proclamer  Roi  d'Anglecerre,  dans  Dublin,  du  confencement 
du  Confeil  d'Ecac,  &  des  Magiftrats  de  la  Ville.  La  promtitude 
avcc    laquelle   Ics  Irlandois  avoient  reconnu  rimpofteur  pour 
Comte  de  Warwick ,  fit  afTcz  connoitre  au  Roi ,  que  lc  Pretre 
n'etoit  pas  lc  premier  ni  le  principal  auteur  de  la  fourberie.    11 
ne  douta  point  que  la  Rcine  Douairiere  fa  Belle-mere  n'y  eut 
beaucoup  de  parc,-  &  foit  qu'il  en  eiic  quelque  preuve,  ou  que 
ce  ne  fuc  qu'un  fimple  foupgon,  il  lui  confifqua  ies  Biens,  & 
la  confina  dans  un   Monallere ,  oii  elle  finit  fes  jours.    Cepen-  L.e  Com- 
dant ,  afin  de  defabufer  le  Peuple ,  il  fit  faire  dans  les  principa-  Watwick 
les  rues  de  Londres  une  ProcefTion ,  a  laquelle  il  fit  afrutcr  le  ptomenc 
Comce  de  Warwick ,  afin  qu'il  pijc  ecre  vu  de  couc  le  mondc.       "(jfon" 

Pcu  de  tems  apres,  il  eut  occalion  dc  fe  conhrmer  dans  le  dansLon- 
foupgon  qu'il  avoit  eu,  que  le  Pretre  &  le  pretendu  Comte  de  <!'«■ 
Wariuick  n'ecoienc  que  des  inftrumens,  donc  la  Maifon  d'rorck 
fe  fervoit  pour  tacher  de  le  renverfer  de  deflus  le  Trbne.     Le  ^'  9°'°* 
Comtc  dc  Lincohi,  ¥i\s  d'Elifabeth  Comtefle  de  Suffo/ckScSixaT  Uncoln  ' 
d'Edouard  IV,  fortit  fccretcment  d'Angletcrrc ,  &  s'en  alla  en  »»  «" 
Flandre,  trouver  la  Douairiere  de  Bo^r^o^we  fa  Tante ,  qui  lui  ^''";^''„g 
fournic  de  Fargenc  &  un  Corps  de  deux-miUc  Allemands ,   pour  des  Tiou- 
aller  foucenir  ies  interecs  du  faux  Comte  de  Warijick.     Avec  ce  ?P  P"" 
fecours,  le  Comce  dc  Lincoln  fe  rendit  cn  Irlande ,  o^  Simiiel  ^^^l^^^, 
avoit  deja  lcve  unc  Armee.    Pour  ne  pas  entrer  dans  un  trop 
long  detail  dc  cetce  afFaire,  il  fufttt  de  dire,  que  5/w«i?/ fut  cou- 
ronne  Roi  d'AngIeterre  a  Dublin  (i)^  apres  quoi  il  palfa  cn  /"^''If 
Angleterrc  avec  fon  Armee,  &  mit  le  Roi  dans  la  necelfite         "  '" 
d'expofer  fa  Couronne  au  rifque  d'une  Bataille.  Le  Roi  lagagna, 
&  le  Comce  de  Lincoln  y  fuc  cue.    Simnel ,  faic  prifonnier,  ob-   Simnel 
cinc   fon   pardon  ,   &   fuc   honore  dc  la  Charge  de  Marmiton  fonmer". 
dans  la  Cuifine  du  Roi.    La  Bataille  dont  je  viens  de  parler,  &  Mat- 
fe  donna  tout  proche  de  Stoke,  le  6  de  Juin  1487.  rai^oa 

Ce  fut  au  recour  de  la  Campagne,  que  Ic  Roi  ,  voyant  qu'il  Cuifine 
y  avoit  tant  de  Mecontens  dans  le  Royaume ,  fe  refoluc  enfin  a  ''"  '^o'- 
faire  couronner  la  Reine.  Couione- 

En  1488,  il  y  eut  cncore  dans  le  Nord  un  foulevement,  qui  la  Reine. 
obligea  lc  Roi  a  y  envoyer  une  Armee,  fous  le  Commandemcnc  Souieve- 
du  Comce  de  Surrey ,  qui  battic  les  Rebelles  &  les  diflipa,  'u^tll* 

Pendant  que  le  Roi  ecoit  occupe  a  une  afFaire  imporcante,  appaife. 
qui  regardoit  le  Dache  de  Breragne  ,  &  de  laquellc  je  parlerai    Conipi- 
dans  le  fecond  Article,  il  fe  forraoit  contrc  lui  un  Complot ,  co"™e  le 
qui  lui  caufa  dans  la  fuitc  beaucoup  d'embaras.    La  DuchcfFc  de  ■^o'- 
Douairiere  de  Bourgogne,  Sceur  d'Edouard  IV,  ayant  inftruic  ur^'''|!'' 1, 
un  Jeune-homme  nomme  Perkin  Waerbeck   (2) ,  Fils  d'un  Juif  auuc  Im. 
converti  de  Tournay ,  mais  ne  en  Angleterre ,  «Sc  parlanc  fort  pofteur. 
bien  la  Langue  Angloife,encrcpric  de  le  faii-e  pafFer  pour  lejcu- 
nc  Duc  d'rorck,  quc  le  Roi  Richard  avoic  fait  mourir  dans  la 
Tour,  en  meme  tems  qn'Edouard  Tfon  Frcre.    Apres  avoir  „"  "^  *" 
bien  inftruit  ce  Jeune-homme  a  jouer  fon  perfonnage,  elle  ren-  &:''de"^ii 
voya  en  Portugal,  ou  il  demeura  cnviron  un  an.  Enluice,  dans  enlrUn. 
le  Cems  que  Henri  etoic  fur  le  point  d'entrer  en  Guerre  avec  la  "^*' 
Francc,  Perkin  eut  ordre  d'aller  en  Irlande,  oii  la  Ducheflelui 
avoit  prepare  des  Amis  &  des  intelligences.    Des  qu'il  fuc  arri-    H  paiTa 
ve  dans  cecce  Ile,  il  ecrivit  a  divers  Seigneurs,pour  les  prier  dc  '"   '*"" 
le  venir  joindre.  Dans  ces  cntrefaices ,  Charles  VIII  Roi  dc  Fran- 
ce  ayant  appris  que  ce  Jeune-homme  etoic  en  Irlande,  lui  offiic 
fa  procctftion,  &  lc  fit  venir  a  fa  Cour,  oii  il  le  reconnut  pour 
Duc  dTw^.     Mais  quelque  tems  apres,  en  1492,  etanc  fur  le 
poinc  de  faire  la  Paix  avec  Henri ,  il  congedia  le  pretendu  Prin- 

ce, 

&par  abbrevation  Perkm.  Dans  la  fuite.quand  on  fut  fon  vrai  nom, 
on  ravojt  fi  fort  connu  foas  celui  de  IVnrbeck ,  que  ce  dernier  !ui  de- 
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les  deux  Rois ,  Peres  des  deux  Parties.  Mais  la  veritable  rai- 
fon  etoic  ,  que  Heari  &  Ferdhiand  ^  qui  fe  connoflbient  bien 
reciproquement,  fe  trouvoient  egalement  embaranes,  Tun  a  fe 
faire  reitituer  cent-miile  ecus  qu'il  avoit  deja  payes  iur  la  Dot 
de  Catberine^  pour  fon  Maiiage  avec  le  Prince  ^'thur;  Tau- 
tre,  a  trouver  le  moyen  d'eviier  de  faire  cette  reltitution,  ou 
de  mettre  Catherine  en  polTeliion  de  fon  Douaire.  Ainfi,  ce 
fecond  Mariage  les  accommodoit  tous  deux  egaiement.  II  ne 
fut  pourtant  confomme ,  qu'apres  la  mort  de  Henri  VII. 

Apres  cela,  en  150.^  ,H?»ri  eut  quclque  envie  de  faire  cano- 
nifer  le  Roi  Henri  VI,  mais  on  pretend  que  la  fomme  exceilive 
que  la  Cour  de  Rome  demandoic  pour  cette  Canonifation  ,  fit 
evanouir  ce  projet.  Honri  fe  contenta  de  faire  tranfporter  les 
Os  de  ce  Prince,  de  IVindfor  ou  ils  etoient,  a  Wefiminfier  ^  a- 
vec  ceux  de  its  Ancetres. 

En  1506,  Philippe,  Archiduc  d'Autriche  &  Roi  de  Caftilie, 
allant  en  Efpagne  avec  la  Reine  Jeanne  Ibn  Epoule,  fut  con- 
traint  par  la  tempete  de  relacher  au  Port  de  Weymoutli.  Pen- 
dant  le  fcjour  qu'il  fit  en  Angieterre  ,  qui  fut  d'environ  quatre 
mois,  Henri  obcint  de  lui,  quoiqu'avec  quelque  difBculte ,  qu'il 
iui  livrat  le  Comte  de  Suffjlck  qui  etoit  encore  en  Flandre,  fous 
la  condition  ,  qu'il  epargneroic  la  vie.  Ce  Seigneur  ecant  re- 
tourne  en  Angletcrre ,  fut  enferme  dans  la  Tour.  Henri  Sc  Phi- 
lippe  conclurent  enfemble  trois  Traites  confiderables.  Le  pre- 
mier  etoi^  un  Traite  d'Amitie,  de  Ligue  &  de  Confcderation 
entre  les  deux  Princes.  Le  fecond,  un  Traite  de  Commer- 
ce  entre  1'Angleterre  &  les  Pais-Bis.  Le  troifieme ,  fur  le  Ma- 
riage  ds  Heuri  avec  Marguerite  d'Autriche  Sceur  de  Philippe  ^  & 
Veuve  du  Duc  de  Savoye;  mais  ce  dernier  n'euc  point  d'e3rt. 

Philippe  etant  mort  en  Efpagne,  TEmpereur  MaximiHen  fe 
chargea  de  la  Tiitcle  de  Charks  fon  Petit-fils ,  qui  fut  enfuite 
Empereur  fous  le  nom  de  CA<»r/w-®«;>/ j&donnal'Adminiltra- 
tion  des  Pais-Bas  i  Marguerite  fa  Fille.  Au  mois  de  Decembre 
de  Fannee  1507,  il  ic  conclut  a  Calais  un  Traite,  pour  le  Ma- 
riage  de  Charles  Archidiic  &  Prince  d'Efpagne,  age  d'environ 
fept  ans,  avec  Marie  feconde  Fille  de  Henri:,  &  ce  Mariage  fuc 
folemnife  par  Procureur,  au  mois  de  Decembre  de  rannee  fui- 
vante  1508. 

Henri  VII  mourut  le  22  d'Avril  1509,  Jainant  dix-huir-cens- 
mille  livres  fterling  dans  fcs  CofFres :  Ibinme  prodigieufe  pour  ce 
tems-la,  oii  l'argenc  ecoit  beauccup  plus  rare  qu'il  ne  left  au- 
jourd'hui. 

Voici  prefentement  les  Pieces  les  plus  remarquabies,  qui  fe 
trouvenc  dans  le  XII  Tome  des  Aftcs  Publics,  6c  dans  le  fiii- 
vant,  par  rapport  aux  Affaires  domeftiques  du  Regne  de  Henri 
VII. 

Annie  1485. 

BuUe  i^Innocent  VIII ^  pour  la  difpenfe  du  Mariage  du  Roi 
avec  Elifabeth.  VI.  Non.  Mart.  Page  294.     A  Rome. 

Ceft  ici  la  feconde  Difpenfe.  Ceile  de  1'Eveque  d'ImoIa  ne 
fe  trouve  point  dans  ce  Recueil.  La  date  de  celle-ci  eft  pofte- 
rieure  au  Mariage.  Le  Pape  expole  d'abord  le  contenu  de  I3 
Requete,  qui  lui  a  ete  prefentee  de  la  part  de  Henri  &  d'Efifa- 
hetb ,  &  lC)  mocifs  de  cecce  Requetei  favoir,  qu'il  y  avoit  eu 
de  longues  Guerres  entre  les  deux  Maifons  de  Lancaftre  & 
aTorck^  qui  avoient  fait  repandre  beaucoup  de  fang.  Et  quod 
Tu  tandem ,  Henrice  Rex ,  pofi  ■  hujufmodi  clades  ,  e^  longum  ob 
pr/sfatas  dtjfenfiones  Tui  exilium,  Dei  adjutorio  atque  clementi&y 
ad  Regnum  prafatum ,  Jure  hereditario  ad  te  legitimum  in  illo 
Prtedecejforum'tuorum  Succejforem  pertinens ,  refiitutus  ,<^  in  Re- 
gem  coronatus ,  ac  a  Concilio  five  Cot/ventu  ge?ierali  Regni,  Par- 
lamentum  nuncupato  ,  ?iemine  contradicente ,  pro  eorum  vero ,  le- 
gitimo ,  ^  induhitafo  R(ge  receptus ,  hahitus ,  tentus  ,  ^  reputa- 
tus  fuifii,  prout  ab  u7iixerfs  Pr^latis  ,  Procerihus,  Magnatihus  y 
&  Populis  didis  h.iberis ,  ^  reputaris  de  prafenti ,  &cc.  En.^in, 
que  pour  mectre  fin  aux  divilions  du  Royaume,  ilsjugeoienc 
que  leur  Mariage  etoit  necelTaire. 

On  peut  voir  par-  la ,  que  Henri  ne  pretendoit  pas  faire  part 
de  la  Royaute  a  la  Rcine  fon  Epoufe ,  puifqu'il  fe  declaroic  feul 
SuccelTeiir,  par  droit  hereditaire,  fans  faire  aucune  mention  des 
droits  d'E/ifabetb. 

Bulle  d'Innoce«t  VIII,  qui  approuve  &  confirme  le  Statut 
Parlementaire,  fn.it  pour  afTuier  la  Couronne  a  He?iri  VII  &  a 
fa  Pofterite.    VI.  Kalend.  April.  Page  297.  A  Rome. 

Le  Pape  parle  d'abord  de  la  Diipenfe  accordee  pour  le  Ma- 
riage  de  Henri  avec  Elifaheth,  &  des  mocifs  de  la  Difpenfej  a- 
pres  quoi  il  ajouce:  ^arumquidetn  Litterarum  nofirarum,  ^ 
aliarum  pnediilarum  Difpenfntionum  tenores ,  Pnefentihus ,  ac 
fi  de  verho  ad  verhum  injererenitir ,  hahere  volumus  pro  exprcjjif^ 
tegitimamque  Eiherorum  Succejjionem ,  ac  etiam  Pronuntiationem 
^  Decretum  Parlamenti,  tam  fuper  Titulo  ipfius  Henrici  Regis , 
quam  fuper  SucceJJione  Liberorum  ac  H^redum  fuorum ,  necnonatia 
pramijfa ,  AuBoritate  Apofiolica  ,  tenore  Prafentium  ,  confirma- 
mus  (^  approhamns.  

Monemufjue  (dr  requirimus ,  motu  ,  fcientia  ,  ^  auBoritate 
pradi£iis  ,  omnes  ^  finguios  di£li  Regni  Incolas  ,  ^  ejufdem  Re- 

git 

(0  Ce  Pape  prit  le  nom  de  Juhs ,  a  caufe  de  fon  inclination  na-     qui  lui  faifoicnt  quelque  oppofition;    mais  une  fois  qu'il  traverfoit  le 
turelie  a  faire  la  Cuerrc.    Noa-feulement  il  excommunia  tous  ceux    Tibre  fur  un  Pont,  iJ  y  jena  les  Clefs  de  S,  Vierrt ,  &  ceignic  l'Epee 

de 


ce,  qui  fe  retira  en  Flandre  aupres  de  la  Duchefle  de  Bourgogne. 
Cecce  PrincelTe  joua  li  bien  la  Comedie  ,  qu'apres  avoir  feint 
de  le  vouloir  faire  chatier  comme  un  Impoiteur ,  elle  le  ren- 
dit  a  la  pretcndue  clarte  de  fes  preuves  ,  &  le  reconnut  pour 
fon  Neveu. 

Pendant  ce  tems-la ,  les  Amis  de  la  Maifon  d"Torck  agiflbient 
en  Angkterre ,  pour  procurer  des  Partifans  au  Duc  pretendu. 
Quelques-uns  meme  allerent  le  trouver  en  Flandre,  pour  luiof- 
frir  leurs  fervices,  en  1493.  De  ce  nombre  fut  C/;jffW ,  qui 
ayant  paru  d'abord  fort  z.ele  pour  lui ,  fe  lailTa  corrompre  par  le 
Roi,  &  lui  decouvrit  toutes  les  inteliigences  que  la  DuchefTe 
de  BourgOj^ne  avoit  en  Angletcrre.  11  en  couta  la  vie  a  quel- 
ques-uns,6c  parriculierement  a  Guillau7neStrangeGx3Xvd-Z!}a3.m- 
beflan ,  qui  avoic  rendu  des  fervices  conliderables  au  Roi  dans 
la  Bitaiile  de  Bofworth. 

EnSn,  apres  que  Perkin  eut  dem.eure  deux  ans,  ou  environ, 
avec  la  Duchefie  de  Bourgogne ,  elle  lui  donna  en  1495  des 
Troupes  &  dei  Vaifleiux,  pour  aller  faire  defcente  lur  la  cote 
Cette  entreprife  reufTit  mal:  les  Troupes  que  Pfr*»» 
avoit  envoyees  a  terre,  furent  paJees  au  fil  de  fepee.  Pour  lui, 
qui  etoic  demcure  dans  fon  VailTeau ,  il  s'en  rctourna  en  Flan- 
dre. 

Peu  de  tems  apres,  la  Duchcfle  Tenvoya  en  EcofTe,  ou  le 
Roi  J.iq!!es  IV  lc  reconnut  pour  Duc  i^forck  ,  6z  lui  i.c  meme 
epoufer  en  1495  une  de  fes  Parentes.  II  fit  plus :  car  l'annee 
fuivante ,  il  fe  mit  lui-mcme  a  la  tete  d'une  Armee ,  &;  entra  en 
Anglererre,  pour  y  foutenir  les  intercts  de  Perkin  qui  Taccom 
pjgnoir.  II  continua  en  1497  cetie  Guerrei  mais  voyant  que 
les  Anglois  ne  venoient  point  fe  ranger  fous  fes  drapeaux ,  com- 
ecoit  flate ,  il  renvoya  rimpofteur  en  Irlande ,  d'ou  il 
etoit  venu  le  irouver,   &  conclut  une  Treve  avec  Henri. 

Pendant  que  le  Roi  d'Ecofle  ravageoit  les  frontiercs  d'Angle- 
terre  en  149(5,  il  y  eut  une  terriblc  Scdicion  concre  H?«r;,dans 
Sediiion  la  Province  de  Cornouaille.  Les  Revokes  ayant  forme  une  Ar- 
mee  aflez  nombrcule,  &  mis  le  Lord  Audley  a  leur  tcte,mar- 
cherent  droit  a  Lonures,  a  defTein  de  livrer  Batailie  au  Roi. 
On  peut  juger  de  ce  qUils  auroient  lait,  !.'ils  avoienc  gagne  la 

"'Lor^"'  Victoire.  Mais  Henri,  qji  les  atcendoit  fur  la  bruyere  de  Black- 

dics,"      heath,  tout  p.^-oche  de  Londre-,  les  combattit  fl  a  propos,qu'il 

mais  font  Jes  mit  dans  une  entiere  deroute. 

dttaits.  ^^[^  nempccha  pas  que ,  l'annee  fuivante,  ce  Peuple  ne  fe 
foulevac  encore.  Les  Chefs  des  Revokes  ayant  apptis  que  le 
pretendu  Duc  d'Tor(k  ecoit  en   Irhnde,  i'inviterent  a  venir  fe 

Nouvelle  mettre  a  leur  tete.     I!  accepta  rin</ita:ion,  \!:C  s'ecant  rcndu  en 

KTolteen  ^^  Pais-l^,  il  y  prk  le  Titre  de  R.o:.  ic  le  nom  de  RichardlV. 

^^ouinai  -  £|^j-jjjj.g^  -j  2lla  fiire  le  '^icge  d'Excf-  cr.  .Ntus  h  Roi  ayanc  fait 
Le  faux  marcher  quelques  Troupes  de  cc  c6te-'.a ,  &  ie  preparant  a  y 
aller  lui-memc  avec  une  nombreufe  Armee,  Ferkiu  VVaerbeck 
faili  de  frayeur  abandonna  fes  Troupes ,  &  fe  retira  dans  un  A- 
fyle.  II  s'en  laitTa  pourtant  tirer  volontairemcnt ,  fur  la  promel- 
le  qu°  le  Roi  lui  fit  de  lui  fauver  la  vie,  &  il  fut  conduic  a  la 
Tour  de  Londres. 

En  1499  ,  ayanc  trouve  le  moyen  da  gagncr  quelques  Domef- 
tiques  du  Lieutenant  de  la  Tour ,  ii  complota  de  fe  fauver  avec 
euxj  &  le  Comte  de  Warwick  fe  laifla  malheureufemeut  perfua- 

n  tA^la-  ^^^  d'entrer  dans  ce  Complot.   Ils  firrent  decouverts ,  &  le  Roi 
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en  prit  occafion  de  faire  pen.lre  Fcrkin  Waerbeck,  &  de  faire 

couper  la  tete  au  Comte  dc  Warwick  en  1500.    On  ne  douta 

prefque  point  que  le  Roi  ne  leur  etit  rcndu  ce  piege ,  pour  a- 

voir  occalion  de  le?  faire  mourir  tous  deux. 

Mariagc       Artly.tr,  Prince  de  Galles,  epoufa  en  i^oi  Catherine  (TArra- 

^uPrTnce^''"^  ^^'^  ^^  Ferdinand  8c  d')fahelle  Roi  &  Reine  d'Efpagne , 

dcGal-     &  mourut  en  1502.    Henri  ion  Frere  cadet  fiit  declare  Prince 

!«•  de  Galles,  apr^s  qu'on  fe  fut  aiTure  que  la  Princelle  Veuve  n'c- 

toit  pas  enciinte.     ^erfonne  ne  doutoit  alors  de  la  confomma- 

tion  du  Mariage  d'Arthur  avec  Cathenne. 

En  1503  ,  la  Reine  Elifabeth,  Femme  de  Henri ,  mourut. 
Le  Roi  fe  voyani  tranquille  au  dcdans  &  au  dehors,  s'aban- 
donna  fans  menagement  a  la  paflion  d'amalTer  de  1'argent,  dont 
il  etok  polTede.  II  employok  pour  cela  Empjon  &  Dudley ,   Mi 


tinpioy^e  niflf^s  de  iiin  avarice,  qui  cotnmiient  une  infinite  d'injuftices 
poui  ia  &  de  violcnces.  Ceh  rendit  le  Roi  fi  odieux  a  fes  Sujecs,  que 
contcoter.  jg  Comcc  de  SuffbUk  fe  perfuada  qu'il  pourroic  proficer  de  la 
te^dcSuf-difpofition  cu  les  Anglois  fe  trouvoienc  ,  pour  lui  arracher  la 
folciccon- Couronnz.  II  etoic  Frere  du  Comte  de  Lincoln,  qui  avoit  ece 
f,*re  con-  ju^  ^  1j  Bata!l!e  de  Sroke.  Apres  avoir  communique  fon  def- 
fein  a  quelques-uns  de  fes  Amis,il  alla  rrouver  la  Duchefle  de 
Bourgogne  fa  Tante  ,  pour  en  concerter  rexecution  avec  elle. 
Henri  fe  fervic  pour  romprefes  meiures,du  meme  moyen  qu'il 
avoit  employe  contre  Perkin  Waerheck.  II  lui  envoya  des  gens 
qui,  fous  precexce  de  vouloir  entrer  dans  la  Confpiracion,  de- 
couvrirenc  fes  Secrets  au  Roi,  &  par-la  fircnt  perdre  la  vie  a 
quelques-uns  de  fes  Complices. 

Dans  cctte  meme  annee  ,  fe  conclut  le  Mariage  de  Henri 
du  Pricce  Prince  de  Galles,  avec  Catherine  d'Arragon,  Veuve  du  Prin- 
**DT*"^i  ce  Artljur  fon  Frere.  Ce  fut  le  Pape  Jules  II  qui  accorda 
poor  cc  I2  Difpenfe  pour  ce  iMariage  extraordinaire  11  la  fonda  fur  ce 
Maiiagc.  qu'il  etoit  necelTaire ,  pour  entrecenir  la  Paix  &  TUnion  encre 
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gis  tJenrici  fubditoi   cujufcunque  gradus ,  five e^  cHilibet  ip- 

forum  diftride  prtecipiendo  inhibemus  ,   ne  ipfi  mvos  tumukus ,  oc- 

cafione  Juris  fnuedendi  ^  movere,  feu  moveri  faciant fub 

Excommunicationis  ^  majoris  Anathematii  pcena. 

Omnes  j  hujufmodi  tumultus  cxcitantes  aut  pradiHis 

tojitravenientes  ,  nu?tc  prout  ex  tunc ,  ^  tunc  prout  ex  nunc ,  eo 
ipfo  incurrant ,  ^  illius  vinculo  innodatos  ipfo  faiio  volumus  ,Jla- 
tuimus ,  &CC. 

Etfi,  {quod  Deus  avertat)  contingat  ipfam  Elifabetham,  proJe 
ex  ipfo  Henrico  non  fufcepta ,  vel  fufcepta  7ion  tameji  tunc  Juper- 
fiite ,  decedere  ante  ipjum  Regem :  Eo  cafu  ,  prolem  ex  ipfo  Rege 
Henrico ,  c^  alid  quacuuque  Uxore  ab  eo  fuper  ducenda ,  in  omni 
fure  Haireditario  Regni  hujujhwdi,  juxta  antediilum  ipfius  Par- 
lamenti  Jiecretum ,  &  hujufmodi  nojiram  ipfius  Approbationejn 
fuper  hujufmodi  Decreto  ,  ©•  aliis  pnediilrs ,  ut  pnemittitur  , 
faclum,  fuccedere  debere ,  fimilibus  motu ,  fcientia  ^  auHoritate 
etiam  decernimus  ^  declaramus. 

Apres  cela,  viennent  les  Cenfures  contrc  les  contrevenans ; 
les  Indulgences  pour  ceux  qui  aiTiftcront  Henri  &  fes  Defcen- 
dansj  &  des  ordres  pofitifs  au  Clerge,  de  publier  rExcommu- 
nication  contenue  dans  la  BuUe,  les  Dimanches  6c  les  jours  de 
Fete,  a  la  premiere  requifition. 

Je  ne  fai  comment  cette  Bulle  pouvoit  s'accorder  avec  les  Li- 
bertcs  du  Peuple  Anglois.  On  avoit  fait  grand  bruit  autrefois 
fous  le  Regne  de  Henri  III ,  de  ce  que  ce  Prince  s'etoit  fait  ab- 
foudre  par  le  Pape,  d'un  Serment  qu'il  avoit  fait  par  rapport 
aux  afFaires  du  Royaume.  Un  des  Articles  de  rAccufation  in- 
tentee  contre  Richard  II  etoit ,  que  ce  Prince  avoit  fait  confir- 
mer  par  le  Pape ,  les  Statuts  du  Parlement  de  Slirewsbury.  II 
eft  vrai  que  ,  dans  cette  Bulle  -  ci ,  le  Pape  difoit  qu'il  a- 
gilToit  motu  proprio.  Mais  il  eft  difficile  de  fe  periuader  qu'il  fe 
fiit  ingere  de  lui-meme,  de  confirmer  un  Statut  du  Parlement, 
qui  n'avoit  aucun  rapport  a  TEglile,  ni  a  la  Religion  ,  s'il  n'en 
avoit  pas  ete  requis  par  le  Roi.  Quoi  qu'il  en  foit ,  on  peut  di- 
re  que  c'eft  ici  un  des  plus  grands  attentats  qui  ait  jamais  ete 
commis  contre  la  Liberte  de  TAngleterre. 

Bulle  de  Difpenlb  pour  le  Mariage  du  Roi ,  contenant  une 
approbation  formelle  de  la  Difpenfe  accordee  par  FEveque  d'I- 
mola.  X.  Kal.  Aug.  Page  -jij.  A  Rome.  Ceft  ici  la  3.  Dif- 
penfe. 

Reftitution  a  Jean  Morton,  du  Temporcl  de  rArcheveche 
de  Cantorbery.    Du  6  Deccmbre.  Page  317.  A  Weftminfter. 

Ceft  ce  Jean  Morton  Eveque  d^E/y ,  a  qui  le  Duc  de  Buc- 
kingham  communiqua  le  deffein  qu'il  avoit  d'appeller  le  Comte 
de  Richemont ,  pour  le  placer  fur  le  Trone.  Ce  Prelat  devint 
enfuite  Cardinal ,  &  fut  pendant  fa  vie  le  principal  Miniftre  de 
Henri  FII. 

Ann^e  14.88. 

Bulle  qui  commet  certains  Eveques ,  pour  faire  des  Informa- 
tions  contre  les  Archeveques  ^Armagh  &  de  Dublin ,  &  contre 
d'autre3  Prelats  qui  avoient  couronue  Lambert  Simnel.  Non.  Ja- 
nuar.  Page  332.  A  Rome. 

Autre ,  qui  declare  que  les  Irlandois  font  compris  dans  la  Bul- 
le  du  mois  d'Avril  148(5, &  qui  excommunie  ceux  qui  fe  revol- 
teront  contre  le  Roi.  16  Cal.  Juin.  Page  341.  A  Rome. 

U  eft  dic  dans  cette  BuUe ,  que  le  Roi  avoit  reprefente  au  Pa- 
pe ,  qu'il  pourroit  arriver  que  ks  Sujets  Irlandois  pretendroient 
n'etre  pas  compris  dans  FExcommunication  lancee  par  la  Bulle 
du  mois  d'Avril  14.86.  On  peut  inferer  de-la,  que  Henri  avoit 
demande  la  premiere  BuUci  ou  que  du  moins,  il  pretendoit  en 
faire  ufage. 

Annee  1490. 

Ratification  d'un  Traite  conclu  le  27  de  Mars  1489  ,  avec 
Verdinand  &  IJabelle.   Du  23  Scptembre.  Page  417.   A  Oking. 

Ce  Traite  contenoit  i.  une  Paix  &  une  Allianee,  entre  Ver- 
dinaiid,  Ifabelle ,  &  lc  Prince  Jean  leur  Fils,  d'une  part ;  & 
Henri  &c  Arthur  fon  Fils ,  de  Fautre ;  entre  eux ,  &  leurs  Heri- 
tiers  &  SuccelTeurs  legitimement  ijfus  de  leur  corps. 

2.  Une  promefTc  de  «'affifter  mutuellement  en  toutes  ccca- 
fions. 

3.  Une  Ligue  contre  Charles  VIII,  de  laquelle  il  fera  parle 
dans  le  fecond  Article. 

4.  Des  Conventions ,  touchant  le  Mariage  du  Prince  Arthur 
duPunce  avec  Catherine  quatrieme  Fille  de  Ferdinand  &  d^Ifabelle ,  lorf- 
Ardiur ,     que  les  Parties  feront  en  age. 

La  Dot  de  Catherine  etoit  de  200000  ecus  d'or,  chaque  ecu 
fixe  a  quatre  fous  &  deux  denicrs  fterling ,  payables ,  la  moitie 
lors  de  Tarrivee  de  Catherine  en  Angletcrre ,  fautre  moitie  dans 
deux  ans :  le  Douaire ,  de  la  troifieme  partie  des  revenus  de  la 
Principaute  de  Galles,  du  Duche  de  Cornouaille,&  du  Comte 
de  Chefter,  montant  a  25000  ou  pour  le  moins  a  23000  ecus 
d'or. 

Depuis  ce  Traite,  jufqu'au  lems  de  la  confommation  du  Ma- 
riage,  il  n'y  a  prefque  point  d'annee  ou  l'on  ne  trouve,ou  quel- 
ques  explications ,  ou  quelques  nouvelles  Conventions  fur  ce  fu- 
jec.    Je  fupprimerai  tous  ces  Ades ,  pour  eviter  la  longueur. 

de  y.  VmI.  II  commanda  en  perfonne  fon  Armee  contre  les  ^ran. 
fois,  8t  voulgit  6ter  a  leur  Roi  le  Titrc  dQ  Trh-Chretien ,  pour  le 
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Mariage 


BuIIe  ^hmocent  VIII,  qui  borne  les  Privileges  des  Afyles 
III.  Non.  Jun.  Page  541.  A  Rome. 

Voici  quclle  etoic  la  condefcendance  du  Pape  a  cet  egard : 

Que  les  Voleurs,  les  Homicides,  les  Larrons  publics ,  ceux '"' 
qui  detruifent  la  Campagne  pendant  la  nuit,  s'ils  font  fbrtis  des 
Afyles  pour  commettre  quelque  malefice ,  ^  qu'ils  y  fnient  rejitres . 
cn  pourront  ctre  tires. 

Qu'a  Tegard  des  autres ,  leur  retraite  dans  des  Afyles  ne  pour- 
ra  pas  ecre  prejudiciable  a  leurs  Creanciers,  s'ils  y  font  entr^s 
pour  les  frauder. 

Que  s'il  le  trouve  dans  des  Afyles,  des  gens  fufpeds.du  cri- 
me  de  LeZe-Majcfte;  apres  qiiils  auront  ^te  convaincus  ,  le  Roi 
pourra  y  ejivoyer  des  Gardes  ,  pour  les  empecher  d'en  fortir. 
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Annfe  1495. 

Patente  qui  donne  pouvoir  a  Jean  Cabot  Venitien ,  &  a  5f ,  ., 
bajiien  &  Santo  fes  Fiis ,  d'aller  lous  le  Pavillon  d'AngIeterre  Cabo"  dc 
chercher  de  nouvelles  Terres,  a  leurs  fraix,  &  d'en  prendre  '^l"^":''^! 
pofTcffion  au  nom  du  Roi;  a  condition  de  donner  au  Roi  le  veiies"*" 
Quint  du  profit.    Du  5  Mars.  Page  595.  A  Weftminfter.  Terret, 

&c. 


An7t^e  1498. 


Commiffion  pour  traiter,  au  nom  du  Roi,  du  pardon  des 
Adherans  de  Perkin  Waerheck ,  &  de  Michel  Marechal-ferrant , 
&  pour  faire  le  proces  a  ceux  qui  refuferont  de  compofer.  Du 
13  Sepcembre.  Page  696.  A  Maidftone. 

II  y  a  quelques  autres  A6tes  de  meme  nature,  qui  marquent 
combien  Henri  etoit  avide  d'argent. 

BuUe  6i'Alexandre  VI ,  qui  tranfporte  la  Jurifdiftion  Spirituel- 
le  des  Iles  de  Jerfey,  de  Guernefey  ,  &c.  de  rEveque  de  Cou- 
tance  a.  rEvcque  de  Winchefter.  X.  Cal.  Febr.  Page  470.  A 
Rome. 

Annie  1500. 

Inftrument  public,  fur  le  Mariage  SArthur  avec  Catherine, 
par  Procurcur  pour  Catberine,  &  en  perfonne  par  Arthur.  Le 
19  de  Mai,  1499,  &  ratifie  par  le  Roi  etant  a  Calaisj  le  28 
de  Mai  1500.  Page  754.  A  Calais. 

Commiffion  pour  rechercher  les  Adherans  de  Perkin  Waer- 
beck ,  pour  compofer  avcc  eux,  &  avec  les  Heritiers  de  ceux 
qui  font  morts.    Du  6  Aout.  Page  766.  A  Weftminfter. 
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Conge  d*elire  pour  TArcheveche  de  Cantorbery,    j,„. 

la  morc  du  Cardinal  Morton.  Du  9  Juin.  Page  771.  A  Wood-  pomi-At- 

ftock.  cheveche 

Aflignation  du  Douaire  de  Catherine,  fait  par  Arthur  le  jour  '^^jp*"* 
de  leurs  noces.     Du  14  Odlobre.  Page  780.  'oifp7tifc 

Difpenfe  a  Thomas  Wolfey,    Refteur  de  Lemyngton  ,   pour  ^Wolfey, 
pofleder  des  Benefices  incompatibles.  III.  Non.  Novemb.  Pa-  ^^' 
ge  783.  A  Rome. 

T   O  M   E    XIIL 

Annee  1502. 

Patente  qui  etablit  Henri  Prince  de  Galles,  Gardien  de  la  LePiince 
Foret  de  Gaultres.    Du  26  Juin.  Page  11.  A  Weftminfter.         f/i,°Gat-^ 

Le  Prince  Arthur  ecoic  mort  le  2  d'Avril  de  cecte  meme  an-  dien  deU 
nee  1502  j  &  Henri  fon  Frere  eft  qualifie  Prince  de  Galles,  Fotet  de 
dans  cet  Ade  du  26  de  Juin.     Cela  fait  voir  que  le  Roi  ne  tar-        ""' 
da  pas  jufqu'a  1'annee  1503  a  donner  a  Henri  le  titre  de  Prince 
de  Galles ,  comme  le  dit  le  Lord  Bacou ,  dans  FHiftoire  de  Hen- 
ri  VII.    II  peut  etre  ,  qu'il  ne  lui  donnat  folemnellement  Tln- 
veftiture  qu'en  1503. 

Patente  qui  donne  pouvoir  a  Hugues  Elyot,  Thomas  Ashurft  ^'"taiC- 
Marchands  de  Briftol ,  Jean  &  Gonfalez.  Femandez  Portugais,  ^'^""h'^'?'" 
d'aller  chercher  de  nouvelles  Terres.    Du  9  Deccmbrc.  Page  ciier'^  d"" 
37.  A  Weftminfter.  "ouveiis» 

Tetres. 

Annh  ^jo?' 

Traite  entre  Henri  &  Ferdinand  &  Ifabelle ,  fur  le  raariage 
de  Henri  Princedc  Galles ,  avec  Catherine  d'Arragon.  Du  24 
Odobre.  Page  36.  A  Richemont. 

Ce  Traite  eft  proprement  copie  de  celui  qui  avoit  ete  fait  pour 
le  Mariage  i^Arthur  avec  Catherine.  II  y  a  Iei:Iement  cette  dif- 
ference  ,  que  H«/ri  reconnoit  avoir  regu  cent-mille  ecus  d'or, 
pour  la  moitie  de  la  Dot  de  Catherine ;  &  c'etoient  les  cent- 
mille  ecus,  que  Ferdinand\\x\  avoit  deja  payes  pour  le  premier 
Mariage. 

Bref  de  Jules  II  (i)  a  rArcheveque  d'Torck,  pour  lui  no- 

ti- 

donner  a  Henri  VJII.  Voici  le  Portrait  qu'en  fait  MonJlreUt ,  Hiftorien 
Fran^ois.    „  II  t^uitta  la  Chiire  de  S.  Vierre,  pour  prendre  le  Tit;e 

X  5  »  de 
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ABREGE'     HISTORIQUE 


Hemm    tifier  fon  exaltation  au  Trone  Pontifical,  arrivee  le  ly  d'0<flo- 
VII.     bre  1505.  VI  Kal.  Novemb.  Page  88.  A  Rome. 

11  eft  neceffairc  de  favoir  le  tems  de  rexakation  de  yulef  II j 
a  caufe  de  certain  Bref  fuppofe  ,  qui  fut  produic  par  les  Impe- 
riaux  dans  Tafifaire  du  Divorce  de  He?tri  VIII. 

BuUe  de  Juks  II  ,  qui  accorde  la  Difpenfe  pour  le  Mariage 


Difpenfe 

ll«ia'|e    ^^  ^^'"'^e  ^^'"''  ^^^"=  Catherhie.  VII  Kal.  Januar.  Page  88.  A 

du  Piince  Rome 

Hcnii 

ivec  Ca- 

thciine. 


Voici  cette  femeufe  Bulle ,  fur  ia  validite  de  laquelle  on  a  tant 
difpute ,  dans  l'affaire  du  Divorce  de  Henri  VUI. 

yulius  ^  &c. 

Ohlata  Nohis  f.-iiper  pro  parte  wfira  Tetitionis  feries  contine- 
bat  ,   iiiod  cum  alias  Tu  Filia  Catharina  ,    c^  tunc  in  humanis 

agens  quondam  Arthurus matrimonium  per  verba  le- 

gitime  de  prajenti  conlraxijfetis  ,  illudque  carna/i  cnpula  forfan 
confmwavijfetis  ^  diiius  Arthurus  ,  frole  ex  hujusmodi  matrimo- 
nio  Tton  fujcepta ,  dccejjit. 

Cum  autem ,  Jtcut  eadem  Petitio  fuhjungebat ,  ad  hoc ,  ut  ejus- 
modi  vinculum  pacis  ^  afnicitite  iuter  frafatos  Reges  ^  Regi- 
nam  diutihs  pti maneat  ^  cupiatis  matrnno^iium  inter  ijOs  ,  perver- 
ta  legitime  de  prafenti  contrahere  ,  Juppticari  Nobis  fecijlis ,  ut 
mohis  in  pramijfis ,  de  opportuna  Difpenjationis  gratia ,  provide- 
re  de  benignitate  Apojloiica  dignaremur. 

Nos  igitur  qui  intcr  fmgulos  Chrifit  Fideles ,  prajertim  Catho- 
licos  Reges  ^  Pri^ieipes  ^  pacis  CT  concordis  amcenitu:em  vigere , 
intenfis  defderus  ajpiiamus  ,  vos  ^  quemltbet  vejlium,  a  qui- 
huscunque  Excotnmunicationis  ,  Sufpenftonis ,  Interdidi ,  aiiisqke 
Beclefajlicis  fententiis ,  cenfurts  ,  ^  pienis  a  fure  vel  ah  homi- 
ne ,  quavis  occaftone  vel  caufa ,  latis ,  fi  quibusdam  quomodolihet 
innodati  exijiitis  ,  ad  tffeiium  Fr^fentium  dumtaxat  confejuen- 
dum,  harum  ferie  ahfolventes  ,  <^  abfolutos  fore  confentientes  ^ 
hu]usmodi  fupplicattonibus  indinati  ,  Vobifcum  ,  ut  impedimento 
affinitatis  hujusmodi,  cx  pramijfis  proveniente  ,  ac  Conjlitutioni- 
bus  ^  Ordinatioif.bii!  Apojlolicis ,  c^ferisque  rontrariis ,  nequa- 
auam  ohjiarttihus ,  matrimonium  per  verha  legitime  de  prajinti , 
inter  vos  cijntrahere ,  CT"  '»  m  ,  pojiquam  contraiium  fuerit  ^  et- 
iamji  jam  farjan  haSienus  de  faiio ,  publice  vel  clandejiine ,  con- 
traxi.  'tis  y  ac  illud  carnati  copula  confummaveritis  ,  licite  reina- 
uere  valcatis  ,  Auitoritate  Apojiottca  ,  tenore  Frafentium,  de 
fpecia'i  dono  gratia  dijpenjamus.  Ac  vos  <^  quemlihet  vejirum, 
ji  contraxeritis  ut  pr.ifatur ,  ab  excejfu  hujusmodi ,  Excommuni- 
cationis  fententia ,  quam  proprerea  incurrifiis ,  eadem  Auiioritate 
ahfolvtmut. 

Prolem  ex  hujusmodi  matrimonio ,  five  contraElo,  pve  contra- 
hendo  ,  fufceptam  forfan.,  vcl  Jiifcipicftdam  ,  legitimam  decernen- 
do  :  provifo  qu:d  Tit  ,  Filia  Cathaiiua,  propter  hoc  rapta  non 
fueris.  Velumus  autem,  quod  f  hujusmodi  taatrimonium  de  faiio 
eoalraxijiis ,  Cjnfeffur  per  vos ,  aut  quemlibet  vejirum  eligendus , 
panttentiam  falutarem  propttrea  vobis  injuftgat  ,  ^uam  adimple- 
re  teneamini. 

Nulli  ergo  hominiim  liceat ,  8cc. 

Si  le  Mariage  d'Arthur  avec  Catherine  n'avoit  pas  ete  con- 
fomme,  comme  Catherine  raflura  dans  la  fuite,  il  eft  etonnant 
qu'on  ait  lailTe  ignorer  a  yutes  II  une  circonftance  fi  favorable , 
qui  auroic  lervi  de  meilleur  fondement  i  la  Difpenfe  ,  que  la 
precendue  neceflice  d'entretenir  la  Paix  entre  rAngleterre  & 
TEfpagne. 

^nn/e  1504." 

Le  rorps      BuUe  qui  permet  de  tranfporter  le  Corps  de  Henri  VI  ,  de 
drHc""   Windfor  aWellminfter.  XIII.  Kal.Jun.  Pageio^.  A  Rome. 
VI  trans-       La  Requete  prelentee  pour  obtenir  cette  BuUe  ,   contenoit, 
Wcft-       que  Henri  VI ,  ut  aliqui  feruv.t ,  avoit  fouhaite  d'etre  enterre  a 
miDner-    Weftminfter  :  que  neanmoins ,  afin  d'eteindre  fa  memoire,  ut 
ReiMi-    .ueriftmiliter  creditur  ,   on  ravoit  encerre  dans  un  lieu  cache  du 
celtje"    Monaftere  de  Chertfey  (1).    Mais  comme  il  fe  faifoit  plufieurs 
miracles  fur  fon  Tombeau,  par  l'interceflion  du  meme  Henri, 
ut  pie  creditur ,  &  que  le  Peuple  y  accouroit  en  foule  ,  fes  En- 
nemis  &  envieux  le  firent  tranfporter  4  Windfor ,  &c. 
BuUe  du      ^^"^  ^^  J^l"  II  t  1"'  ordonne  que  les  gens  fiispeds  du  cri- 
Pape  fur    me  de  Leze-Majefte ,  qui  fe  feront  retires  dans  dcs  Afyles  ,   en 
JcsAfylcj.pQurront  etre  tires  pour  etre  juges,  encore  qu'ils  nayent  pas  (ti 
auparavant  convaincus.  XIII.  Kal.  Jun.  Page  104.  A  Rome. 

Ceft  une  extcnfion  de  la  Bulle  Alunocent  VIII  rapportee  ci- 
deflus,  en  Tannee  1493. 
ProeU-  Proclamacion  du  Roi ,  pour  notifier  qu'il  a  nomme  des  Com- 
maiion  miflaircs  ,  auxquels  ceux  qui  croironc  avoir  fujec  de  fe  plaindre 
Bour  noii-  qy^jjj  q^c  re^u  quelque  tort  de  fa  part ,  pourront  s'adrefler  pen- 
tcux^qui  dant  l'efpace  de  deux  ans.  Du  5)  Aoiit.  Page  io5.  A  Weft- 
autoient  minfter. 
fe  piain-       Apparemment  ,  les  murmures  du  Peuple  contre  Empfin  & 

die ,  &c. 

,  „  de  Mstrs ,  Dieu  de  li  Gucrrc  ,    eta'.ant  fa  triple  Couronne  dans  le 

„  Chimp  de  bataille  ,  &  pafiaut  les  nuits  a  faire  la  Garde.  Qucl 
,,  fpeftacle  edifiant  ,  que  de  voir  les  Mitres  &  les  Croffes  voltiger 
,,  dans  le  Camp  1  Affurement  ,  les  Diables  ne  pouvoient  fe  trouver 
,,  dans  un  lieu  ou  Ton  donnoit  les  benedi£lions  a  ii  bon  marche  " ! 
En  un  mot,  fon  Rcgne  fuc  1:  defpotiquc  &  li  barbave ,  que  les  Car- 
dinaux  furent  fur  le  point  de  brider  fon  Succeffeur  ,  &  de  lui  pres- 
crirc  des  reglcs  pour  le  maintien  de  fon  Infaiilibilire.    Le  plus  grand 
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Dudley  furent  caufede  cette  Proclamation ;  mais  cela  ne  fut  pas  Henri 
capable  d'arrecer  les  injuftices  &  les  violences  de  ces  deux  Mi-    ^^^- 

a  deux 

Annh  ijo^. 

Traite  d' Amitie ,  de  Ligue ,  &  de  Confederation,  entre  Hen- 
ri  VII  &  Fhilippe  I  ,  Archiduc  d'Autriche  &  Roi  de  Caftille. 
A  Windfor.  Du  9  Fevrier.  Page  123.  Fhtlippe  etoit  alors  en 
Angleterre. 

Les  Ades  qui  fuivent  fuppofent  un  Traite  du  20  de  Mars , 
qui  ne  fe  trouve  point  dans  ce  Recueil,  fiir  le  Mariage  deJfe»- 
ri  Vll  avec  Marguertte  d'Autriche ,  Sceur  de  Fhilippe ,  &  Veu- 
ve  du  Duc  de  Savoye. 

Commilfion  a  ysan  Toung  ,  pour  aller  voir  preter  lerment  ^ 
divers  Seigneurs  des  Pais-Bis ,  touchant  roblervacion  du  Traite 
du  20  de  Mars  ,  par  rapport  au  Mariage  du  Roi  avec  Margue- 
rite  d^Autriche.  Du  10  Mai.  Page  127.  A  Weftminfter. 

II  paroic  par  cecce  Commiflion,  que  dans  ceTraite,  Philippe 
s'ecoit  engage  a  donner  a  fa  Sosur  une  Doc  de  trois-cens-mille 
ecus  de  France  ,  &  une  penfion  annuelle  de  3850  ecus  de  la 
meme  monnoye  ,  pendant  que  le  Mariage  fubfifteroit,  &  que 
divers  Seigneurs  des  Pais-Bas  s'engageroient  par  ferment  a  pro- 
curer  Tobfervacion  de  ce  Traice  ,  comme  s'il  s'agiflbic  de  leurs 
propres  affaires. 

On  crouve  dans  ce  Recueil  beaucoup  d'autres  Ades,  qui  ont 
du  rapport  a  ce  Traitc  ,  &  a  fon  obfervation.  Mais  Fhiltppe 
etant  mort  cetce  meme  annee ,  &  n'ayanc  laifle  que  des  Enfans 
Mineurs,  Henri,  felon  les  apparences,  compric  qu'il  ne  lui  fe- 
roic  pas  facile  de  faire  execucer  ce  Traite.  Ceft  pourquoi  il 
perdit  la  penfee  de  ce  Mariage  ,  qu'il  n'avoit  conclu  qu^a  caufe 
de  Targenc  qui  lui  en  devoit  revenir. 

jinnfe  1507. 

Traite  fur  le  Mariage  deCharles  Archiduc  d' Autriche  &  Prin- 
ce  d'Efpagne,  avec  Marie  feconde  FiUe  de  Henri  VII,  conclu 
a  Calais  le  21  de  Decembre.  Page  171. 

Par  ce  Trai:e,  Charles,  ou  Maximilien  (oa  Ayeul  &fonTu- 
teur,  &  Marguerite  fa  Tance  pour  lui,  s'engageoienc  a  faire  io- 
lemnifer  fon  Mariage  par  Procureur,  avant  la  (eic  dePaques  de 
Tannee  1502;  &  de  concradter  avec  Marie,  par  parolesdepre- 
fenr ,  quarance  jours  apres  qifil  auroit  14  ans  accomplis  ,  a  pei- 
ne  d'un  dedommagement  de  250000  ecus.  De  plus,  Maximi- 
lien ,  Marguerite ,  14  Seigneurs,  &  12  des  meiUeures  Villes  des 
Pais-Bas  ,  devoient  s'engager  a  Texecution  du  Traite ,  a  peine 
de  50000  ecus  d'or. 

La  Dot  de  Marie  etoit  de  250000  ecus  d'or ;  &  fon  Douai- 
re ,  le  meme  qui  avoic  ece  affigne  a  Mar^uerite  d'Torck  Duches- 
fe  de  Bourgogne. 

Ann(e  150S. 

On  trouve  parmi  les  Aftes  de  Tannee  1508,  diverfesObliga- 
tions  des  Seigneurs  &  des  Villes  des  Pais-Bas  ,  conformement 
au  Traite  ci-defliis. 

Procuration  de  Maximilien  &  du  Vxmcz  Charles ,  iyeanSei-  Piocura-! 
gneur  de  Bergopzoom  ,  pour  aller  folemnifer  le  Mariage  au  nom  9°"  P°"* 
de  Chartes.     Du  26  Odtobre.  Fage  230.  A  Breda.  fei  iTm^- 

II  eft  dit  dans  cet  Adle,  qu'a  caufe  de  la  maladie  duRoiH^»-  nagc. 
ri,  donc  il  fe  crouve  parfaicement  retabli  ,   on  a  prolonge  d'un 
commun  accord  le  terme  de  la  folemnifation  porte  par  leTraite. 

Inftrument  public ,  fur  la  folemnifation  du  Mariage  de  Char-     Inftm- 
tes  &  dc  Marie,  faice  le  17  de  Decembre.  Page  236.  mentpu- 

Voici  les  cermes  donc  le  Seigneur  dcBerghes  fe  fervit  pour  e-  **" 
poufer  Marie,  au  nom  du  Prince  Chartes. 

Le  Tres-haut  ^  Fuijfant  Frince  mon  Tres-redoute  Souverain 
Seigneur,  Charles,  par  la  grace  de  Dieu,  Frince  d'Efpagne  ,Ar- 

cioiduc  d'Autriche  ,  Duc  de  Bourgogne  ,   &c.  Par  moi  Jean 

de  Berghes  fin  Commijfaire  Frocureur  ,  a  ce  par  fa  fpMate  Com- 
mifjion  &  Frocuration  pr^fentement  tue ,  dhtaree ,  ^  puhti^e,fuf- 
ffamment  covflitu( ,  ^  ordonn( ,  c^-  moi  moyennant  ,  a  vous  fi- 
gnifiant,  vous  prend,  Dame  Marie,  iJ  fa  Femme  ^  Epoufe,  ^ 
en  vous  fe  confent ,  comme  a  fa  vraye  Femme  ^  Epouje.  Et  mon 
dit  tres-redout^  Seigneur  vous  promet  ,  &  moi  pour  lui  vous  pro- 
metZy  que  dores  en  avant ,  &  durant  fa  naturelte  vie  ,  il  vout 
aura,  tiendra,  &  r/putera  pour  fa  Femme  (^  Epoufe. 

Etfur  ce  ,  en  vertu  &  pouvoir  dejfus  dits  ,  It,  ^  moi  pour 
lui ,  vous  en  haitle  fa  foi. 

Marie  fe  fervic  a  peu  pres  des  memes  termes  ,  pour  engager 
fa  foi  au  Prince  d'Efpagne  ;  apres  quoi  le  Seigneur  de  Berghes 
la  baifa,  &  lui  mit  une  bague  au  doigc  du  milieu. 

Mal- 

eloge  qu'en  ait  donne  Onufhre  lui-meme  ,  Continuateur  des  Vies  des 
Papes  par  Platine  ,  cft  ,  que  Jnks  ecoit  bellicd  gloria.  ptin  quam  Pontifi- 
cum  deceret  clarus  :  {flus  fnineux  dms  l'Art  militaire  ,  qu'il  »e  coave- 
noit  k  iin  rape.) 

(i)  Chertjey  a  ete  nomme  par  erreur  pour  Cheljey  pres  de  honires , 
par  Mr.  M  R;ifin.  Notre  Auteur  a  fuivi  l'opinion  commune  ,  que 
Henri  VII,  qui  avoit  foilicite  la  Canonifation  de  Henri  VI  ,  le  deiifta 
de  cette  pourfuite ,  uniquement  a  caufe  des  grands  fraix :  le  Pape  lui 

ayant 
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Malgre  ces  precautions,  Charles  ne  confomma  point  ce  Ma- 
riage  ,  lorsquil  eut  quatorzeans  accomplis;  &  dans  la  fuite,  il 
epoufa  une  Princelle  de  Portugal. 

Lettres-Patentes  de  Cbarles ,  autorife  par  YE.m^pe.renT  Maximi- 
lien  fon  Ayeul  &  fon  Tuteur  ,  par  lefquelles  11  engage  a  Heiiri 
un  Joyau  nomme  'La  Ruhe  Fleur-de-Lys  ,  pour  la  ibmme  de 
cinquance-mille  ccus.  Du2i  Decembre.  Pagea^^.  A  Richeraont. 

Specification  des  Pierreries  contenues  dans  ia  Ri.hc  Bleur-de- 
T-ys ^  pefant  en  tout,  enOr  ou  en  Pierreries,  iiionces&demi. 

llenri  Vlll  envoya  ce  gage  hFra^ifoisJ ^•poui  lui  aiderapayer 
fa  ran^on  a  TEmpereur  Charles-^int. 

II.   AFFAIRES  ArEC  LA  FRANCE  ,  & 
AVEC  LA  BRETAGNE. 
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CHaTks  Vlll  Roi  de  France  ,'  ayant  appris  Fheureux  fucces 
que  le  Comte  de  Richemotit  avoit  eu  en  Angleterre  ,  le  re- 
connut  pour  Roi ,  avant  meme  qu'il  fiit  couronne  ,  &  que  le 
Parlement  fe  tCit  aflemble  ^  &  fic  avec  lui  une  Treve  d'un  an. 
L'annee  fuivante,  les  deux  Rois  firent  une  nouvelle  Treve  pour 
trois  ans ,  dans  laquelle  chacun  croyoit  irouver  un  avantage  con- 
fiderable.  He^tri  regardoit  la  Paix  avec  fes  Voifins ,  &  particu- 
lierement  avec  ia  France,  comme  une  chofe  qui  lui  etoit  abfo- 
lument  neceflaire  dans  le  commencement  de  fon  Regne.  Charles 
avoic  auffi  deux  raifons  tres  fortes  ,  pour  eviter  de  renouveller 
la  Guerre  avec  i'Angleterre.  La  premiere  etoit ,  que  depuis  la 
rupture  du  Traite  de  Bretigny  fous  le  Regne  de  Charles  V^  les 
Rois  d'Angleterre  avoienc  renouvelle  leurs  preceutions  fiir  le  Ro- 
yaume  de  France.  Vericablement  ,  la  rupture  de  cette  Paix  a- 
voit  ete  d'abonl  tres  avantageufe  a  la  France  ;  mais  elle  avoit 
donne  lieu  a  la  Guerre  que  Uenri  V  lui  fit  dans  la  fuite,  &dont 
le  iucces  fit  fouvent  fouhaiter  auxFrangois  que  leTraice  deBre- 
tigny  n'eut  jamais  cte  rompu.  Enfia  ,  la  mort  prematuree  de 
Henri  Vj.h.  Minorite  de  Henri  VI  ,  &  plufieurs  autres  caufes, 
avoient  retabli  laFrance  fur  un  pied  encore  meilleur,  que  cclui 
ou  Charles  V  Tavoit  laiflee  en  mourant.  Cependant  ,  les  pre- 
tentions  des  Rois  d'Angleterre  fubfiftoient  toujours  ,  &  il  n'e- 
toit  pas  impoilible  que  des  occafions  favorables  aux  Anglois  ne 
les  attiraflent  encore  en  France,  puifque  la  Guerre  renouvellee 
par  Charles  V  duroit  encore.  LesTreves,  qui  ravoieut  de  tems 
en  tems  interrompue,  n'avoient  rien  regie  par  rapport  aux  pre- 
tentions  des  Parties ,  qui  fubfiftoient  encore  en  leur  entier.  E- 
doiiard  IV  ne  Favoit  pas  oublie  ,  lorfqu'il  porta  la  Guerre  en 
France  ,  pour  faire  yaloir  les  Droits  qui  lui  avoient  ete  laifles 
par  fes  Predeceffeurs.  Lc  Traite  qu'il  fit  a  Pequigny  avec  Louis 
XI,  ne  porta  aucun  prejudice  a  ces  Droits  ,  qui  fe  trouvoient 
toujours  au  meme  etat  qu'ils  avoient  ete  lors  de  la  rupture  du 
Traite  de  Brecigny  ;  fans  parier  du  Traite  de  Troyes ,  fait  du 
tems  de  Henri  V  ,  par  lequel  les  Succefleurs  de  ce  Prince  pre- 
tendoient  avoir  acquis  un  nouveau  Droic.  II  ecoic  donc  de  l'in- 
teret  de  la  France,  de  ne  pas  reveiller  les  Anglois  ,  puisqu'elle 
ne  pouvoit  gagner  que  peu  de  chofe  fur  eux  ,  &  qu'elle  avoic 
beaucoup  a  perdre.  Ce  fut  aufli  la  conftante  Politique  desRois 
de  trance,  depuis  qu'ils  eurent  chafle  les  Anglois  du  Royaume, 
jufqu'a  la  prife  de  Calais  fous  Heffri  II  ;  &  la  raifon  pourquoi 
Louis  XI  Pere  de  Charles  VIII  n'avoic  pas  crainc  d'achecer  la 
Paix  d^EdouardlV,  quoiqu'au  fond  il  fiit  aflez  en  etat  de  fe  de- 
fendre  lorsqu'il  en  fut  attaque.  Et  j'aurai  fouvent  occafion  de 
faire  voir,  tant  dans  cet  Extraic  que  dans  les  fuivans,  queChar- 
les  VIII,  Louis  XII  &  Franfois  I  ,  ne  s'eloignerent  jamais  de 
cette  maxime. 

Charles  VIII  avoit  une  feconde  raifoH  ,  encore  plus  force, 
pour  prolonger  la  Treve  avec  TAngleCerre.  Ceft  qu'il  avoic 
forme  le  projec  de  conquerir  le  Duche  de  Bretagne ,  &  qu'il  fa- 
voic  bien  qu'il  ecoic  de  rincercc  de  rAnglecerre ,  de  meccre  des 
obftacles  a  Texecucion  de  ce  deflein. 

En  effec,  des  le  Printems  de  Tannee  1487  ,  ce  Prince  atca- 
qua  le  Duc  de  Bretagne ,  &  fe  rendic  d'abord  niaicre  d'une  bon- 
ne  parcie  de  fon  Pais.  Henri  etoit  alors  occupe  contre  le  faux 
Comce  de  Wariuick;  &  d'ailleurs ,  la  Treve  de  crois  ans ,  qu'il  avoit 
conclue  avec  laFrance,  lui  lioit  les  mains.  Cetoit  une  conjonc- 
ture  tout  a  fait  favorable  au  Roi  de  France.  La  Guerre-civile 
d'Angleterre  s'ecant  terniinee  plutot  que  Charles  ne  Tavoic  efpe- 
re ,  par  le  gain  de  la  Bataille  de  Stoke  ,  ce  Prince  craignic  que 
Henri  ne  vouluc  fecourir  le  Duc  de  Bretagne,  comme  il  le  de- 
voic  e&eaivemenc  ,  felon  couces  les  regles  de  la  Politique.  Ce 
fut  par  cette  raifon,  quil  lui  envoya  incontinent  des  Ambafla- 
deurs ,  qui  employerent  couce  leur  eloquence  pour  lui  perfuader 
de  n"entrer  poinc  dans  cecce  querelle. 

Pour  bien  expliquer  la  conduice  de  Henri  dans  cette  aflfairc, 
il  faudroic  encrer  dans  iin  decail ,  qui  rendroic  cec  Extrait  d'une 
longueur  exceflive.  Ainfi ,  quoique  ce  foit  ici  Tunique  matiere 
de  cinq  annees  de  ce  Regne,  je  ne  m'y  arreterai  pas  lougtems. 


ayant  fait  entendre  qu'ils  alloient  ordinairement  a  ifoo  ducats  d'or, 
f^  que  cette  dipenfe  de-voit  augmenter  a  froportion  de  la  Dignite  de  la 
Verfonne  canonifee.  Mais  le  Lord  Bacon  de  Verulam ,  cet  Hiftorien  in- 
comparable  ,  cjui  ,  felon  le  Docleur  Nicholfon  ,  a  reprefente  le  Roi 
Hemi  avec  la  parure  &  Tair  qui  lui  convenoient  ,  dans  la  Relation 
qu'il  a  donnee  de  lon  Regne  ,  8c  a  fiit  une  image  aufti  vivante  des 
lecrets  de  fon  Coafeil ,  que  s'il  y  avoit  prelide  lui-meme ;  cet  Hiilo- 
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Je  me  contenterai  d'etablir  cercains  principes  ,  qui  pourront  Henri 
beaucoup  fervir  a  rintelligence  des  Pieces  de  ce  Rccueil  ,  qui  ^IL 
regardenc  ou  la  France ,  ou  la  Brctagne. 

Selon  toures  les  apparences,  He>iri ,  tout  habile  qu'il  etoit,  fe 
fit  une  fauiFe  idee  de  la  Guerre  qui  fe  faifoic  en  Bretagne.  II  etoit 
bien  convaincu  de  rincerec  que  TAnglecerre  avoic  d'empecher  tcuchant 
que  le  Duche  de  Bretagne  ne  combic  encre  les  mains  du  Roide  '^  Guerre 
France  i   mais  il  cruc  toujours  pouvoir  rempecher  par  la  voye  ^^  '^"'*' 
de  la  Negociation  ,   fans  donner  un  fecours  efFcdtif  au  Duc  de 
Brecagne.     Sa  penfee  etoit ,  que  Charles  ne  voudroit  jamais  ris- 
quer  d'entrer  en  Guerre  ouverce  avec  rAnglecerre  ;   &  que  par 
cetce  raifon ,  il  n'y  avoit  qu'a  lui  faire  peur  de  la  Guerre ,  pour 
fecourir  eflicacement  le  Duc  opprime.     S'etant  mis  cela  dans 
refprit,  il  n'envifagea  cette  aflaire,  que  par  rapport  a  Tavantage 
qu'il  en  pouvoit  lui-meme  tirer  ,   c'eft-a-dire ,  un  avantage  pe- 
cuniaire  ;    car  jamais  Prince  ne  fut  plus  avide  d'srgenc  que  lui, 
ni  plus  habile  a  lairc  courner  touces  forces  d'affaires  a  fon  profit. 
On  en  verra  un  echantillon,  dans  ce  qui  me  refteadirefur  cel- 
le-ci.  Dans  la  penfee  donc ,  qu'il  ne  ticndroic  qu'a  lui  de  cermi- 
ner  la  Guerre  de  Bretagne  par  un  Traice  ,  il  forma  le  projet  de 
le  fervir  de  cecce  occafion  pour  tirer  un  Subfide  du  Parlement, 
fous  pretexte  qu'il  etoic  de  rinteret  de  rAngleterre  ,  dc  ne  lais- 
fer  pas  perdre  la  Brecagne.     Pour  cec  efFec  ,   il  faloit  donner  i 
Cbarles  VIII  le  cems  de  faire  de  grands  progres  dans  ce  Duche, 
afin  que  les  befoins  du  Duc  de  Bretag?ie  fuirent  manifeftcs  ,  8c 
que  le  Parlemenc  nc  puc  fe  difpenfer  d'accorder  le  Sublide.    Cc 
fuc  dans  cetce  vue ,  que  dans  le  cems  memc  que  le  Duc  ecoic  le 
plus  prefle ,  Henri  prolongea  fa  Treve  avec  la  France ,  pour  un 
an.    Le  Duc  de  Bretagne  fuc  la  viftime  de  cecce  Policique.     II    LeDoc 
fe  vit  concraint  de  hazarder  uneBataille,  ou  il  fut  vaincu^apres  de  Breta- 
quoi  il  fic  avec  le  Roi  de  France  un  Traite,  qui  laiflbic  ceMo-  S"^  ?''^'* 
narque  niaitre  d'une  bonne  parcie  du  Duche.     Le  Duc  mourut  [Tontiqu» 
biencoc  apres  ,   laiflanc  Anne  fa  Fille  qui  lui  fucceda,  fans  aucre  de  Heuti, 
relTource,  quc  le  fecours  qu'elle  atcendoic  d'Anelecerre.     Ce  fuc  'l"'  °'" 
alors  que  He7irt  forma  un  nouveau  projec.     L  occahon  de  de-  Subfide 
mander  un  Subfide  au  Parlemenc  pour  fccourir  la  Bretagne,  ne  ^e  lon 
pouvant  etre  plus  preflanre  ,   il  l'obcinc;  &  d'abord,  il  pric  la  ^l^^^^  ^ 
refolution,  non-feulement  de  le  garder  couc  encier,  mais  encore 
d'arracher  une  bonne  fomme  d'argenc  a  la  nouvellc  Duchefle. 
Dans  cetce  vue  ,   il  fic  avec  elle  un  Traite  ,  par  lcquel  il  voulut    Traiti 
bien  s'enga2er  a  lui  envoyer  un  fecours  de   fix-mille  hommes ,  ^^  Hcnri 

il  fut  " '  '""  '^ 


,&c. 


pour  fix  ou  fepc  mois ;  mais  en  meme  cems  ,    11  luc  lengager  a  Duchelle. 
lui  promeccrc  de  le  rembourfer  de  cous  les  fraix ,  qu'il  feroit  poilr 
elle  ,   fans  fixtr  aucune  forome  particuliere.     ,Son  defrein  eroit, 
de  faire  enfuite  monter  ces  fraix  aulfi  hautquil  le  jugeroit  a  pro-; 
pos.    Par  ce  moyen ,  il  cft  clair  que  tout  le  Subfide  accordc  par/ 
le  Parlement  devoic  demeurer  encre  fes  mains  ;    &  qu'il  devoit. 
avoir  par  delTus ,  ce  qu'il  recevroit  de  la  Duchelle  ,  au-del^  de 
ce  que  l'Armemenc  couceroic. 

Touc  cela  ecoic  fonde  fur  ce  principe,  qu'il  leroic  en  fon  pou-     A»ec 
voir  d'obliger  le  Roi  de  France  a  en  pafler.par  oii  il  voudroic;  p'"o-"^* 
&  que  ce  Prince  teroic  couces  chofes  ,   plucoc  que  de  s'engager  c;s. 
dans  une  Guerre  avec  lui.     Pour  reuflir  dans  ce  delTein ,  il  fei- 
gnic  de  prendre  a  cceur  les  afFaires  de  la  DuchcflTe  ,    comme  fi 
c'ecoienc  les  fiennes  propres.     Ce  ne  furenc  ,   pendant  quelque 
cems  ,    qu'AmbaiIades  reciproques  de  Londres  a  Paris  ,   &  de 
Paris  a  Londres  j  mais  qui  n^aboutifToienc  a  rien.     Cependant, 
de  peur  quc  Charles  ne  s'appergCic  de  ibn  incention  ,  il  pric  foia 
de  faire,  avec  un  grand  apparat,  dts  Alliances  avec  les  Prince* 
qui  pouvoient  cauler  le  plus  de  jaloufie  au  Roi  de  France:  com- 
nie ,  Maxitndien ,  Roi  des  Romains ;  'Philippe  fon  Fils  ,  Archi- 
duc  d'Autriche;  Ferdinand  &:  IfaheUe  ,    Roi  6c  Reine  d'Efpa- 
gne;  le  Duc  de  Milan,  6c  quelques  aucres;  pour  faire  croire  i 
Charles ,  qu'il  I'e  prcparoit  a  faire  un  puiiTant  efForc  concre  lui. 
Mais  on  verra,  par  quelques-unes  desPieccs  de  ce  Recueil,que  N^ocii- 
rien  n'ecoic  plus  eloigne  dc  fa  pcnfee.  Cependanc ,  Charles  crai-  U°"'  **' 
gnant ,  ou  feignant  de  craindre  j  qu'il  ne  fe  formac  une  puiflan-  a^tcHcn- 
ce  Ligue  concre  lui,  concinuoit  toujours  fes  Negociations  avec  "• 
rAngleterre.   II  offroit  meme  de  prendre  Henri,  non-feulement 
pour  Mediaceur  ,   mais  meme  pour  Juge  de  fes  diSerends  avec 
la  DuchelFe  de  Bretagne  ;    &  cela  confirmoit  de  plus  en  plus 
Henri  dans  la  Politique.     Croyanc  avoir  fuffiflammenc  incimide     Hdj. 
Charles ,  &  ne  fe  bornanc  plus  a  craiter  fur  raffaire  de  Bretagne,  mande  i 
il  lui  demanda  encore  les  arrcrages  de  la  Penfion  que  Louis  XI  Charies 
s'etoic  engage  a  payer  a  Edouard  IV ,   qui  moncoient  a  cenc-  aiteia'gM. 
vingc-cinq-mille  ecus. 

Touces  les  Negociacions  de  Henri  avec  la  France  ne  produi-  Matlage 
fanc  rien  en  faveur  de  la  Duchefle  de  Brctagne  ;  &  les  6000  ^'  '^  ^"° 
Anglois ,  qui  s'en  etoienc  recournes  aii  bouc  de  fepc  mois  ,  n'a-  Breta^ne 
yanc  faic  que  fuspendre  pour  quelque  cems  les  progres  du  Roi  avec  Aa- 
de  France;  ^««e  i'e  laifla  enfin  perfuader  d'epoufer  Je  Roi  des  *ioi'^=»> 
Romains,  fur  refperance  qu'on  lui  donna  que  ce  Prince  lui  ame- 
neroic  un  puiflant  fecours.    Ce  Mariage  fe  fic  en  fecret  j  ^ea» 

d« 

rien ,  dis-jc,  croit  plus  probable  que  le  P.ipc  Jules ,  extremement  ja- 
loux  dc  fa  Dignlte  ,  8c  de  l'honnour  dc  tout  ce  qui  partoit  du  Siege 
ds  Rome,  tira  cctte  aff.iire  en  lon.;ueur,  a  ciufe  que,  comme  Hen- 
ri  VI  avoit  palTe  generalement  pour  un  homme  flmple  ,  le  Papc  crai-. 
gnoit  de  diminuer  rcllime  qu'on  f.ilo!t  dc  laCanonifation  ,  s'il  de- 
teroit  cet  honncur  li  ficilement  ,  cc  li  l'on  n'obfervoit  quelque  di«- 
tance  entre  lcs  Innocens  &  les  5;»/«/;. 


1^8 


ABREGE'     HISTORIQ.UE 


.-  fr 


Henri 
VII. 

Cette 
Piinccne 
eft  obii- 
geed'c- 
poulet 
Charlcs 
VIII. 

Henri 
dupe  de 
Cnarles. 


Patle- 

nicrnt 
pour  faire 
la  Guer- 
le  a  la 
Fiance. 


Hcnri 
feim  de 
vouloir 
fiiire  1a 
Guerre  a 
la  Fiaucc 


de  Chahns,  Prince  i'Orange,  ayant  fervi  de  Procureur  au  Roi 
des  Romains.  Mais  Aitne  ne  regut  aucune  alTillance  de  fon  E- 
poux.  Enfin  ,  Chjrles  VIII  ayant  ece  informe  du  Mariage  de 
la  Duchene ,  &  facliant  qu'il  n'avoit  pas  ete  confomme ,  la  pres- 
fa  tellement ,  que  de  gre ,  ou  de  force ,  il  la  ht  confentir^  a  Te- 
poufer  lui-memc  ;  &  par  ce  moyen ,  il  fe  mit  cn  poireflion  de 
tout  le  Duche  de  Bretagne. 

Ainfi  Henri  fe  trouvoit  la  dupe  de  Charlei  ,  &  de  fa  proprc 
Politique.  Outre  la  perte  de  la  Bretagne  ,  qui  etoit  une  verita- 
ble  perte  pour  l'Angleterre  ,  il  en  etoit  pour  fon  argent,  dont 
il  faloit  deformais  demander  le  payement  au  Roi  de  France.  En 
cette  occafion,  ou  il  y  alloit  de  fes  propres  intercrs,  il  compnt 
aifement,  que  la  voye  de  la  Negociation  feroit  longue,&  peut- 
ctre  inutile.  Ce  fut  ce  qui  lui  fit  prendre  la  relolution  de  por- 
ter  la  Gucrre  en  france,  ou  plutot,  d'en  faire  le  femblant;  car 
je  fuis  perfuade  que  fes  preparatifs  ,  &  le  grand  bruit  quil  fai- 
foit  de  fes  Alliances ,  n'avoient  pour  but  que  d'intimider  le  Roi 
de  France,  pour  le  faire  venir  ou  il  vouloit.  En  effet,  fes  Al- 
lies  n'etoient  nuUcment  obliges  a  le  fecourir,  comme  on  lever- 
Ilobtient  ra  par  les  Traites  qu'il  avoit  faits  avec  cux.  Cependant,  il  ob- 
unSubfi-  jj^j  pQy^  ^gffg  pretendue  Guerre  un  grand  Subfide  du  Parle- 
ment,  qui  crut  quil  avoit  veritablement  delfein  de  remettre fur 
le  tapis  les  anciennes  pretentions  des  Rois  d'Angleterre  fur  la 
France ,  comme  il  afFedoit  de  le  publicr. 

Au  commencement  ,  Charles  meprifa  fes  menaces.     Mais  a- 

yant  appris  que  le  Parlement  avoit  pris  feu  j  comme  il  ignoroit 

lui-meme  le  fecret  des  Alliances  que  Henri  avoit  conclues  avec 

divers  Princes,  &  quil  craignoit  d'avoir  fur  les  bras  une  Ligue 

qui  romproit  les  mefures  qii'il  avoit  deja  prifes  pour  la  Guerre 

de  Naples,  il  jugca  qu'il  lui  feroit  plus  avantageux  de  contenter 

fon  Ennemi ,  qui  ne  demandoit  que  dc  Targent.     II  lui  envoya 

donc  des  Agens ,  qui  trouverent  le  moyen  de  le  fatisfaire  ,   ou 

du  moins  de  mettre  raffaire  en  train  d'etrc  bientot  accommo- 

dec.   Mais  Henri,  foit  pour  avoir  occafion  d'exiger  entierement 

le  Subfide  que  le  Parlcment  lui  avoit  accorde ,  ou  pour  d'autres 

raifons,  tint  fecret  cc  qui  lui  avoit  ete  ofiiert  par  la  France,  & 

fcignit  toujours  de  vouloir  porter  la  Guerre  en  ce  Koyaumc.  II 

fe  rendit  donc  a  Calais  avec  fon  Armee ,  au  commencement  du 

mois  d'Oi5t:obre  1492 ,  &  marcha  vers  Boulogne  ,   comme  s'il 

eiit  voulu  commencer  le  Siege  de  cecte  Place.    II  ne  fut  pas 

plutot  arrive  devant  la  Ville  ,  que  Richard  Fox ,  fon  AmbalTa- 

dcur  perpctuel,  qui  avoit  negocie  avec  le  Marechal  Defquerdes, 

lui  vint  porter  les  Articles  dont  ils  etoient  convenus  fou!>  le  bon- 

plaifir  des  dcux  Rois.   Ce  fut  alors  que  Henri  fe  plaignit  ouver- 

tement  >  que  le  Roi  des  Romains  &  le  Roi  d'Efpagne  lui  man- 

quoicnt  de  parole  ,   en  lui  laiffant  commencer  la  Guerre  tout 

feul.     C'etoit-la  un  preparatif ,  pour  faire  voir  qu'il  etoit  force 

a  faire  la  Paix.     Enfuite  il  fit  aifembler  un  Conleil  ,   compoie 

de  tous  ks  Grands  de  la  Cour  &  des  Hauts-Officiers  de  l'Ar- 

rriec ,  pour  deliberer  s'il  etoit  a  propos  qu'il  acceptat  ce  que  la 

France  lui  ofFroit.    L'avis  unariime  du  Confeil  fut ,  quil  ne  de- 

voit  pas  balancer  a  faire  la  Paix  a  ces  conditions.    Cela  fut  fui- 

vi  d'un  Traite  fait  a  Etaples  ,   par  lequel  Charles  VIII  s'enga- 

geoit  a  lui  payer  tout  ce  qui  lui  etoit  du  par  la  Reine  Duches- 

fe,  montant  a  fix-cens-vingt-mille  ecus  ,    &  les  arrerages  de  la 

Penfion  de  Louis  XI ,  montant  a  cent-vingt-cinq-mille  ecus.  c  e 

qu'il  y  a  de  particulier ,  c'eft  qu'encore  que  Henri  eut  fait  beau- 

coup  de  bruit  delaGuerre  qu'il  vouloit  faiie  a  la  Frznce,Char- 

ies ,  dans  le  tems  que  rEnnemi  entroit  en  Picardie ,  fe  divertis- 

foit  a  Tours  ,  n'ayant  pas  meme  une  Armee  dans  cette  Piovin- 

ce ,  pour  lui  oppofer.    Ceft  unc  marquc  bien  evidente  ,   qu'ils 

etoient  d'accOrd  avant  meme  que  Hcnri  paffat  la  Mer.     Auifi, 

Henn  obtint  ce  qu'il  s'etoit  propofe ,  je  veux  dire  ,   de  remplir 

fes  cofFres ,  tant  de  Targent  de  France  ,   que  de  celui  du  Parle- 

ment.     Mais  la  Bretagne  fut  perdue  pour  rAngleterre. 

Depuis  le  Traite  d'Etaples,  jufqu'a  la  fin  du  Regne  de  Henri 
-...:: ..  -  fni,  les  deux  Cours  de  France  &  d'AngIeterre  vecurent  en  bon- 
'   ne  intelligence.     Charles  VIII,  qui  avoit  tourne  toutes  fes  pen- 
fees  du  cote  de  ritalie  ,  etoit  bien  aife  de  ne  donner  point  lieu 
i  une  diverfion  de  la  part  dc  rAngleterre.     Cela  fut  caufe  qu'il 
paya  regulierement  a  He^iri  Ics  fommes  qu'il  s  etoit  engage  a  lui 
payer  par  le  Traite,  favoir,  50000  livres  tous  les  ans,  en  deux 
termes,  jufqu'a  rentier  payement.     Henri ,  de  fon  c6te,n'etoit 
nullercent  difpofe  a  entrer  en  Guerre,  ni  avec  la  France,  ni  a- 
vec  aucun  autre  Etat.  II  aimoit  mieux  ne  s'occuper  que  du  (oin 
de  fe  maintenir  fur  le  Trone  ,   de  repouffer  ou  de  prevenir  les 
attaques  de  fes  Ennemis  domeftiques  ,   &  d'amaffer  de  Targent. 
II  entra  pourtant  dans  la  Ligue  qui  s'etoit  faite  en  Italie  contre 
truedans  Cbarles  VIII i  mais  a  fon  egard  ,  ce  ne  fut  qu'une  Ligue  defen- 
uoeLigue  fiyc    oii  le  Roi  de  France  n'etoit  pas  meme  nomme. 
<<"' '"'"  IjOuis  XII,  SuCCefTeur  de  Char/es  VIII,  prit  un  foinextr^me 

en"ltaiie    dc  ne  donner  aucun  fujet  de  mecontentement  a  He?!rt ,  a  caufe 
contre       ^e  la  Guerre  de  Milan,  qui  roccupoit  tout  entier. 
Cjuties     ■    yoi(.j  les  pieces  qui  regardent  la  France,  ou  la  Bretagne. 
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Ann^e  1485. 

Proclamation  pout  notifier  au  Peuple  une  Treve  d'un  an , 

concluc  avec  la  France.  Du  la  Odtobre.  Page^yy. 

II  etoit  tres  avantageux  a  Henri ,  que  le  Roi  de  France  le  re- 
conniit  pour  Roi,  avant  meme  qu'il  eut  ete  couronne  ,  &  a- 
vant  ralTemblee  du  Parlement.  Le  Couronnement  ne  fe  fit  que 
le  30  d^Oiftobre  ,  &  le  Parlement  ne  s'affembla  que  le  7  dc 
Novembre. 


VII. 

Treve 

avec  la 
Fiancc. 


Annee  148(1. 

Lettres-Patentes  de  Charles  VIII ,   par  lefquelles  il  reconnoit   Conven- 
qu'il  a  conclu  avec  Henri  une  Treve  de  trois  ans,  qui  doit  finir  tions  de 
le  17  de  Janvier  1489.  Du  17  Janvier.  Page^Si.  A  Melun.       "ckDu* 

Conventions  avec  Franfois  II,  Duc  de  Bretagne,  contenant  de  Brc-,- 
entre  autres  chofes  ,   une  Treve ,  qui  doit  durer  un  an  apres  la  '^S"'- 
mort  du  Roi  &  du  Duc.  A  Londres,  du  22  Juillet.  Page  303.. 

L'Angleterre  etoit  avec  la  Bretagne ,  fur  le  meme  pied  qu'a- 
vec  la  France,  c'elt-a-dire,  toujours  en  Guerre;  mais  laGuer- 
re  avoit  ete  interrompue,  par  diverfes  Treves. 


trattct 
avcc  la 
Fiance. 


Treve 
avec  la 
Frauce. 


Annk  1483. 

Commidion  \  TAbbe  d'Abingdon  &  autres,  pour  traiteravec  Commis» 
le  Roi  de  France  ,  des  difFerends  entre  TAngleterre  &  la  Fran-  ''°"  P°"' 
ce ,  6c  en[re  la  France  &  le  Duc  de  Bretagne.  Du  7  Mars.  Pa- 
ge  337.  A  Caniorbcry. 

Ceft  ici  la  premiere  demarche  que  Henri  fit  en  faveur  du  Duc 
de  Bretagne ,  quoique  ia  Guerre  de  Bretagne  euc  cbmmence  un 
an  auparavan'. 

Ratificati  n  de  Henri  ,  d'une  prolongation  de  la  Treve  avec 
la  Francc,  julqu'au  17  de  Janvier  1490.  Du  14  Juillet.  Page 
344.  A  Windlbr. 

Rien  ne.marque  mieux  le  peu  d'envie  qu'avoit  Hefiri  de  fe- 
courir  eiiicacement  le  Duc  dc  Bretag-ie  ,  dans  le  tems  que  ce 
Duc  fe  trouvoit  ie  plus  prelTe  ,  que  cette  prolongation  de  la 
Treve  avec  la  France;  fans  qu'il  paroilTe  qu'il  y  eut  aucune  ne- 
cellite  de  prolonger  cette  Treve  ,  que  celle  de  donner  au  Roi 
de  France  la  facili:e  de  faire  de  plus  grands  progres  en  Breta- 
gne.  Ce  fut  le  28  de  Juillet  ,  que  le  Duc  perdit  la  Bataille  de  Defaite 
S.  Aubin  du  Cormier.  Peu  apres  ,  il  fit  un  Traite  deiavanta-  ^  '"°" 
geux  2iVtc  Charles  VIII,  &  moUrut  au  mois  de  Septembre.  j"  13^"^ 

Commiflion  a  Urfevjick  &  autres  ,   pour  traiter  avec  le  Roi  tagne. 
de  France,  fur  fes  ditFerends  avec  la  DuchefTe  deBretagne.  Dii  ^ommis- 
II  Decembre.  Page  347.  A  Weitminfter.  tiaiKr""' 

Autre  a  Edgecomb  &  aucres,  pour  traiter  avec  laDuchefTede  «^ec  ic 
Bretagne  ,   avec  pouvoir  d'engager  le  Roi  a  lui  envoyer  un  fe-  ^°l^l 
cours ,  moyennant  des  furetes.  Du  23  Decembre.  P^age  349.    '    Et  avec 
Ordre  de  lever  des  Troupes,  pour  le  fecours  de  la  Duchefle  'l'^" . 
de  Bretagne.  Du  23  Decembre.  Page  355    A  Maidftone.  Bietagne. 

QueU|ues-uns  ont  pretendu,  que  Henri  envoya  un  fecours  au    Oidrede 
Duc  de  Bretagne,  avant  la  Bataille  de  S.  Aubin  du  Cormier,&  Xrou^^j/ 
que  les  Anglois  firent  merveilles  a  cette  Baraille.     Mais  cela  eft 
dt-truit  par  ce  qui  fe  voit  ici.    S'il  y  avoit  des  Anglois  a  cette 
Bataille,  ce  ne  pouvoient  etre  que  quelques  Volontaires(i).' 


i 


Traitf 
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avec  la 
Duchefic 


Annee  1489. 

Traitc  conclu  a  Redon,  entre  Heftri  Sc  la  DuchefTe  de  Bn- 
tagne.  Du  10  Fevrier.  Page  362. 

Voici  les  principaux  Articies  de  ce  Traite.  ^ 

„  Le  Roi  envoyera  en  Bretagne  un  Corps  de  6000  hommes,  dc^Breta^ 
„  a  fes  d'  pens.    Ces  Troupe.<  ferviront  la  Duchtile  juiqu'au  11  8'''-.^ 
„  de  Novembr  ■  ,  auquel  tems  elle  leur  fournira  des  Vaiffeaux,  tionde"c 
„  pour  retournt.r  en  Angleterre.  Tiaitepar  ' 

„  Les  Troupes  Angloifes  debarqueront  en  Bretagne  fur  la  fin  Henii.     - 
„  de  Fevrier,  fi  le  tems  le  permet.  (CeTraite  ne  fut  ratifie  par  ^| 

„  le  Roi,  que  le  premier  d'AvriT  Page  372.)  j 

„  La  Duchefle  rembourfcra  le  Roi  de  tous  les  fraix  qu'il  aura  * 

„  faits,  tant  pour  la  levee  des  fix-mille  hommes,  que  pourleur 
„  tranlport  ,  leur  entretien  en  Bretagne  ,  leur  retour,  &  pour 
„  la  g.irde  des  Places  dont  il  fera  parle  ci-apres.  , 

„  Le  payement  fe  fera  en  Angleterre  ,  aux  rifques  de  la  Du-  i 

„  chelTe.  11  pourra  fe  faire  en  plufieurs  fois;  mais  les  Places  de- 
„  meureront  entre  les  mains  du  Koi,  jufqu'a  Tentier  paycmenr.  ; 

„  La  DucheiTe  livrera  au  Roi  deux  des  Places-  fuivantes  ,  au  i 

„  choix  liu  Roi,  favoir,  Tomclarronneau ,  Henvebond,  Avraj, 

Vannes,  Guerande ,  pour  lcs  tenir  cn  gage  &  hypotlieque,  a-  ;l 

vec  t<ms  leurs  revenus,  &c. 

Si  la  Ducheffe  recouvre  quelques-unes  de  fes  Places ,  com- 
me  par  exemple  S.  Malo  ,  le  Roi  pourra  les  echanger  contre 
cell  s  qu'il  aura  deja  entre  fes  mains. 
„  On  nommera  des  deux  cotes ,  des  Commiffaires ,  pour  re- 
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f ,)  Mr.  dc  RApm  dit  dans  fon  Hiftoire  .  que  les  Anglois  en  ce  tems-  etoit  de  faire  accrotre  aux  Fr,«fo:s  ,    qu  il  etoit  arnve  du  fecours 

U  portoient  une  Ctoix  rouge  fur  leurs  habits ;  &  que  tioo  Bretons  d'A»glae,re :  c'eft .  klon  notte  Auteur  ,   ce  qu.  donna  lieu  a  la  me- 

avant  mis  c^tte  marque  ,  fc   oignirent  a  4°°  Anglois  qu.  eto.ent  en  prife.     Mylovd  B^coan^  dit  po.nt  cec.  ,    dans  lon  H.fto.re  ;  ma.s  .1 

campagne  fous  le  commandement  du  Lord  modwiUe.     Leur  deflbin  affure  que  Sooo  Anglois  arnverent  peu  de  jours  apies  .  &  prelente- 


DES     ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


i<Jp 


Henri 
.iVlI. 


j,  gler  la  fomme  a  quoi  auront  montc  les  fraix  que  le  Roi  aura 
„  faits. 

„  La  Ducheffe  pretera  ferment ,  qu'elle  ne  troublera  point  le 
„  Roi  daiis  la  jouillance  des  Places  quelle  lui  aura  livrees. 

„  Ces  Places  ieront  pourvues  de  vivres  pour  quinze  jours , 
„  comme  aulii  d'Artillerie ,  &  des  Munitions  de  Guerre  neccs- 
j,  faires  pour  lcur  defenle. 

„  Elle  envoyera  aux  Vaifleaux  qui  porteront  les  Troupes  An- 
,,  gloifes  ,  feize  Otages  ,  favoir  *  *  *  dont  quatre  y  demeure- 
5,  ront,  jufqu'a  ce  que  les  Places  foient  livrees  aux  Anglois. 

„  La  Duchcffe,  lc  Marechal  dc  Rieux  ,  &  quatre  ^eigneurs 
„  Bretons,  feront  ferment  ,  qu'elle  ne  s'engagera  a  aucun  Ma- 
,,  riage ,  fans  le  conftntement  du  Roi. 

„  A  ravenir,  la  Duchefle ,  ni  fes  Succefleurs,  ne  feront  au- 
„  cun  Traite  avec  aucun  Prince  ou  Etat ,  fans  le  confentement 
„  du  Roi ;  exceptc  avec  le  Roi  des  Romains  ,  &  avec  le  Roi 
j,  d"Efpagne  j  ni  meme  avec  ceux-ci  ,  fans  y  comprendre  ex- 
„  preflement  lc  Roi  d'Anglcterre. 

j,  Elle  ne  pourra  faire ,  ni  la  Paix ,  ni  meme  une  Treve,  pour 
j,  plus  de  deux  mois ,  fans  le  confentement  du  Roi. 

„  Le  Roi  s'engage  a  ne  faire  point  de  nouvelle  Treve  avec 
,,  la  France,  non  pas  meme  pour  deux  mois  feulement,  fans  y 
„  comprendre  la  Duchefle. 

Aitnie  1490. 

"ommis-      Commiflion  de  la  Duchefle  de  Bretagiie  ,   pour  traiter  avec 
\oa  de  la  Kenri.  Du  15  Fevrier.  Page  387.  ARennes. 


Duchcfi 
lc  Brcta- 
[ne,  Scc. 


Henri  avoit  deja  retire  les  Troupes  qu'il  avoit  envoyees  en 
Bretagne,  excepte  cellcs  qui  gardoient  les  Places  qubn  leur  a- 
voit  livrees.  C'etoit  donc  pour  lui  demander  un  nouveau  fe- 
cours ,  que  la  Ducliefle  lui  envoyoit  des  Ambairadeurs.  Mais 
au-Iieu  de  faire  des  Conventions  iur  cet  article,  Henri  ne  penla 
qu'a  s^aifurer  de  plus  en  plus  le  rembourfement  des  fraix  qu'il 
avoit  deja  faits.  Cependant,  il  amufoit  les  Ambafladeurs de  les- 
perance  d'une  puiflante  Ligue,  qu'il  alloic  formercontrelaFran- 
ce,  &  qui  feroit  plus  efficace  que  lcs  fecours  qu'il  pourroit  en- 
voyer  a  la  Ducheirc. 

Commifl"ion  a  Richard  Fox  &  autres  ,  pour  traicer  avec  le 
lonsivec  Roi  de  France  fur  fes  diff^erends  avec  la  Ducheflfe  de  Bretagne. 
a  Fiancc,  j)u  ^y  Fevrier.  Page  44.9.  A  Wefliminfter. 

Autre  a  Gilles  d'Aubney  ,  pour  traiter  avec  la  Duchefle  de 
Bretagne ,  &  pour  recevoir  d'elle  des  furetes ,  promelTes ,  obli- 
gations,  pour  les  dcpenfes  que  le  Roi  a  faites  pour  elle  ;  &  des 
Places  en  gage,  pour  les  depenfes  a  venir.  Du  12  Avril.  Page 
541.  A  Cantorbery. 

Lettres-Patentes  par  lefquelles  le  Roi  ,  fouhaitant  de  mettre 
une  Garnilbn  Angloife  dans  la  Ville  de  Nantes  ,  fur  le  point 
d'etre  attaquee  par  les  Frangois ,  s'engage  par  ferment ,  a  en  fai- 
re  fortir  fes  Troupes  a  la  premiere  rcquilition  de  la  DucheiTe. 
Du  12  Juin.  Page  452.  AWeftminfter. 

ComniiflTion  ^Richard  Fox  &  autres ,  pour  traiter  avec  leRoi 
de  France  ,  fur  fes  differends  avec  la  Duchefle,  &c.  Du  19 
Juin.  Page  453.  A  Weftminlter. 

Sauf-conduit  pour  rArchcvcque  de  Sens  ,  le  Marechal  Des- 
querdes,  &  autres  Am.bafladeurs  de  France.  Du  12  Juillet.  Pa- 
ge  454.  A  Weftminfter. 

Patente  qui  etablit  Gilles  d^Aubney  General  de  TArmee ,  des- 
tinee  contre  la  France.  Du  16  JuiUet.  A  Weftminfter. 

II  n'y  avoit  point  alors  d'Armee  prete  ;  ainli  ce  n'etoit  que 
pour  faire  accroire  aux  AmbaiTadeurs  de  France  qui  venoient  a 
Londres ,  que  le  Roi  avoit  deflein  de  declarer  la  Guerre  a  leur 
Maitre. 

Lettres-Patentes  des  Ambafladeurs  de  Bretagne  ,  par  lesquel- 
les  ils  reconnoiflent  que  le  Roi  a  fidelement  obferve  le  Traite 
de  Redon.  Ils  promettent  encore,  au  nom  de  la  Duchefle,  & 
ba'n'adeuts  en  vertu  de  leur  pouvoir,  quelle  livrera  la  Ville  &  le  Chateau 
deBieta-  jg  Morlaix  au  Roi  d'Angleterre  ,  &  qu'elle  le  rembourfera  de 
tous  les  fraix  qu'il  a  faits  pour  elle.  A  Londres.  Du  26  Juillet. 
Page  45:6. 

Obligation  des  memes  AmbafTadeurs  ,  portant  ,  que  la  Du- 
chefle  s'engage  a  payer  tous  les  ans  au  Roi  fix-mille  ecus  d'or , 
en  coniideration  de  ce  qu'il  veut  bien  lui  laiiler  lajouiflance  des 
revenus  de  Morlaix.  Du  26  Juillet.  Page  458.  A  Londres. 

Traite  d'Alliance  ,  entre  Henri  &c  Maximilien  Roi  des  Ro- 
mains,  pour  la  defenfe  de  la  Duchcfle  de  Breiagne.  Du  11  Sep- 
tembre.  Page  397.  A  Oking. 

Conventions  entre  Henri  &  Maximilien  ,  fur  la  Guerre  quils 
doivcnt  faire  a  la  France.  Du  12  Septembre.  Page  ^(.00. 
Voici  les  principaux  Articles. 

„  Que  fi  Charles  attaque  Maximilien ,  Henri ,  TArchiduc  Thi- 
3,  lip^e ,  ou  la  DucheiTe  de  Bretagne ,  ils  lui  declareront  la  Guer- 
„  re  ,  fans  retardement  ,  a  la  requifition  de  celui  qui  fera  at- 
„  taque. 

„  Que  s'il  eft  juge  convenable  ,  Maximilien  &  He^tri  entre- 
,j  ront  en  France ,  chacun  a  la  tete  d'une  Armee. 
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„  Que  fi  Tun  desdeux  requiert  rautredecommencerlaGuer-  HiNfti 
„  re,  a  caufe  de  rinvafion  de  la  Bretagne,  ils  feront  tenusdele  VII. 
„  faire,  fix  mois  apres  la  requifition. 

„  Que  la  Guerre  ctant  commencee,  ils  ne  pourront  s'ende- 
„  fifter,  qu'apres  qu'ellc  aura  dure  deux  ans. 

„  Qu'il  ne  fe  fera  ni  Pai.^c,  ni  Treve,  ians  un  confentement 
„  mutuel. 

Articles  fecrets,  ou  Modifications  des  Conventions  preceden- 
tes.  Du  12  Septembre.  Page^o^.  A  Oking. 

Quoiqu'il  foit  dit  dans  lesConventions,  que  chacundesdeux 
Rois  fera  tenu  de  faire  laGuerre  a  laFrance,  fix  mois  apres  en 
avoir  ete  requisj  il  eft  convcnu,  que  trois  ans  apres  la  datedes 
Prefentes,  ou  plutot  ,  fi  les  deux  Rois  le  trouvent  a  propos, 
chacun  d'eux  declarera  la  Guerre  a  la  Frauce  ,  &  tntrera  dans 
ce  Royaume  a  la  tete  d'une  Armee,  fans  pouvoir  fedclifterde 
la  Guerre,  avanc  qu'elle  aic  dure  deux  ans.  «. 

Si  les  deux  Rois  trouvent  convenable  de  prolonger  le  terme 
de  trois  ans,  le  relle  des  Conventions  demeurera  ferme. 

Autres  Arcicles  fecrecs  ,  ou  Modifications  du  meme  Traite. 
Du  13  Septembre.  Page  403. 

„  Que  chacun  desAilies  pourra  fe  defifterde  laGuerre,deux 
„  ans  apres  qu'elk  aura  commence  ,  fans  le  confentemenc  de 
,3  Tautrc. 

„  II  fufjfira  que  celui  qui  fera  requis  commence  IaGuerre,un 
„  an  apres  la  requifition. 

„  Que  Maximilien  fcra  ratifier  le  Traite  par  ?/?;///>/>?  fon  Fils, 
,,  quand  il  fera  parvenu  a  fa  Majorite  ".  II  n'avoit  alors  que  12 
„  ans. 

Proclamation  qui  ordonne  de  publier  que  le  Roi  a  fait  Allian- 
ce  avec  le  Roi  des  Romains,  &  qu-;  le  Roi  &  la  Reine  d'Es- 
pagne  font  compris  dans  lcTraite.  Du  i^Septembre.  Page^io. 
A  Oking. 

Cette  l^roclamation  portoit  ,  que  le  Roi  avoit  fait  Alliance  Procla-- 
avec  le  Roi  des  Romains  &  le  Roi  d^Efpagne  ,  8c  qu'il  eioic  "'^'K"'''* 
convenu  par  ce  Traite,  que  li  le  Roi  de  France  atraquoit  quel- 
qu'un  des  trois  Allies,  ou  la  Duchefle  litiBrctagne ,  les  aucres  fe 
declareroient  fes  Ennemis  &  lui  feroient  la  Guerre  aduellement, 
avec  toutes  leurs  forces.  Mais  le  Roi  n'avoit  garde  de  parler 
des  Articles  fecrets,  ou  Modifications. 

Declaration  du  Roi,  fur  un  Fraite  conclu  entre  lui  &  leRoi  Dfdari- 
&  la  Reine  d'Elpagne ,  !e  7  de  Mai  1489  ;  &  Ratification  du  '|^°^  \^^ 
meme  Traice.  Du  20  Septembre.  Page  41 1.  A  Oking.  ' 

Cette  Declaration  contenoic  ,  que  dans  le  Traice  qu'il  avoic 
fait  avec  le  Roi  &  la  Reine  d'Elpagne,  il  etoit  dit,  que  les  Al- 
lies  pourroient  le  defifter  de  la  Guerre  contre  la  France ,  en  cas 
quc  Charles  VIIl  rendit  volontairement  le  Roulhllon  &  la  Cer- 
dagne  a  Ferdinand ,  &C  la  Guyenne  &  la  Normandie  a  Hcnri; 
mais  que  nonobftant  cecte  claufe,  ils  etoient  de  nouveau  conve- 
nus  ,  que  les  AUies  ne  pourroienc  faire  la  Paix  fans  un  confen- 
tement  mutuel. 

Raiification  du  Traite  fait  avec  Ferdinand  &  Ifabelle.  Page 
417.  A  Oking. 

Ce  Traite  fe  trouve  ici  tout  entier.  II  contenoit  ,  outre  lcs 
Conventions  pour  laGuerre  contre  laFrance,  une  AUiance  per- 
petuelle,  &  un  engagement  pour  le  Mariage  d^Arthur  ivccCa- 
therine ,  dont  j'ai  parle  dans  le  premier  Article.  Ceft  ce  Trai- 
te,  que  Henri  vouioit  rendre  public. 

Ratification  des  Articles  fecrets,  ou  Modifications  du  Trai:e 
fait  avec  Ferdinand  &  Ifabelle.  Du  20  Septembre.  Page  413. 

Ces  Modificarions  etoient  precifement  les  meir.es  ,  que  celles 
dii  Traite  fait  avec  le  Roi  des  Romains.  II  paroit  par-la  mani- 
feftement,  que  Hniri ,  en  publianc  ces  Traiies  fans  les  Modifi- 
cacions,  n'avoit  pour  buc  que  d'incimider  le  Roi  de  France;  a- 
fin  de  lc  porcer  a  fe  delifter  de  la  Guerre  concre  la  DuchelTe  de 
Bretagne ,  ou  de  la  finir  par  quelque  Traice  Colerable. 

Sauf-conduic  pour  des  AmbalTadeurs  de  France.  Du  8  0^0-  Sauf-con- 
brc.  Page  430.  A  Knoll.  ™"'  ^^- 

Leccrcs-Patentes  de  Jean-Galeaz,  ,  Duc  de  Milan ,  par  les- 
qucUes  il  reconnoic  qu'il  a  faic  Alliance  avec  Henri  yil  Roi 
d'Anglecerre.  Du  4  Odlobre.  Page  429.  A  Somma. 

Cette  AUiance  n'etoit  qu'cn  termes  generaux  ,  &  n'engageoit 
les  deux  Princes  a  aucun  lecours  mutuel  :  mais  ellc  fervoit  au 
deffein  de  Heiiri ,  qui  vouloic  incimidcr  Cbarles  VIII  par  le  bruit 
de  ies  Alliances. 

Commiffion   a  Richard  Fox  &   aucrcs,  pour  traiter  avec  les  Commis. 
AmbatTadeurs  de  France ,  fur  les  afFaires  de  la  Ducheile  de  Bre-  J^^"  |^;. 
tagtie.  Du  8  Odobre.  Page^^i.  A  Knoll.  res  de 

Dans  cette  CommilTion ,  le  Roi  donnoit  pouvoir  a  (ei  Com-  l^ietagne. 
milTaires,  de  traiter  d'une  certaine  fomme,  qui  lui  etoit  diie  par 
la  France.     Cecoienc  les  arrerages  de  la  Penlion  de  Louis  XI, 
Cecce  claufe  fut  inferee  dans  toutes  les  Commillions  fuivantes. 

Sauf-conduit  pour  Franfois  de  Luxembourg  Vicomte  de  Mar-  Sauf-con- 
tigues ,  Valeran  de  Sens ,  &  Rohert  Gaguin  Miniftre  General  de  ''''"'  **' 
rOrdre  de  la  Trinice,  Ambafladeurs  de  France.    Du  10  OAo- 
bre.  Page  432.  A  Weftminfter. 

Sauf-conduit  pour  Jian  de  Chalon  Prince  d'Orange,  Fran- 

fois 


Alliance 
du  Ducde 
Wilan  a- 
vec  Heoii> 


rent  le  Combat  aux  Fran^ois  ,  qui  ne  trouverent  pis  a  propos  dc 
raccepter.  Po/y</orc  Firji/e,  &  plulieurs  autres  Ecrivains  ,  difent  la 
ineme  chofe.    Mais  en  cela  ils  fe  font  trompes  ;    car  Henri  n'avoit 


encorc  fait  aucun  Traite  nvec  le  Duc  de  Brciagne  ;  &  ce  ne  fut  que 
quelque  tems  apres  ,  iavoir,  au  mois  de  Mars  148^  ,  qu'il  envoya 
6000  hommes  a  la  Uucheire  fa  Fille. 


i/o 


A  B  R  E  G  E'    HISTORICLUE 


H  E  r  R I  foh  //?  Dunois ,  &  Philippe  de  Mo7ttauban  Chancelier  de  Breta- 
yil.    gne.  Du  1+  Odobre.  Page  433.  A  Weftminiter. 


Autre 
CommiG- 
fion  fur 
lesafTaires 
de  Bceta- 
gne. 


Traite 
avec  la 

Duchcf- 
le  &  lcs 

Etais  dc 
Brciagnc. 


CommiP- 
lionpour 
icccvoir 
des  luie- 
tes,  &c. 

Promefle 
de  paye- 
mcac. 


Siuf-con- 
duii,  &c. 


Commif^ 
lion  de 
HeiuiiSec. 


Mariagc 
de  (^liat- 
lcs  VIII. 

Commif- 
fion  poiir 
aller  rtet- 
tet  des 
VaiQeaux, 
8cc. 


Ssuf-con- 
duit,  &c. 


Commif- 
fioa  pour 
traitet  a- 
vec  leRoi 
dcFiaace, 


Atthut 
faii  Gat- 
dien  du 
Royaume, 


Avis  du 
Confcil 
(oui  faiie 


Annie  1491. 

ComtniiTion  \  Richard  Fox  &  autres ,  pour  traiter  avec  les 
Ambaffadeurs  de  France ,  fur  les  affaires  du  Roi  des  Romains , 
fur  celles  de  la  Duchelle  de  Bretagne,  &  fur  certaine  ibmme, 
&c.  Du  17  fuvrier.  Page  435.  A  Wcilminfter. 

Commiffion  au  meme,  pour  traiter  avec  les  Ambaffadeurs  de 
la  Duchelle  de  Bretagne.  Du  26  Fevner.  Page  437.  A  Weft- 
ininfter. 

Ce  fuc  en  ce  tems-ci  feulement ,  que  Henri  fut  informe  du 
Mariage  fecrct  de  la  DuchelFe  de  Bretagne  avec  ie  'Roi  des  Ro- 
mains ,  folemnife  par  Procureur  au  mois  de  Novembre  14.89. 
Cela  lu»  fit  prendre  la  refolution  de  s'affurer  encore  mieux  du 
payement  de  ce  qui  lui  etoit  dii ,  en  feignant  toujours  de  vou- 
loir  fccourir  la  DucheHe. 

Commidion  a  Garter  Roi-d'Armes  &  a  Franfois  Dupon  , 
pour  aller  traiter  avcc  Ainte ,  Reine  des  Romams  &  Duchef- 
fe  de  Brctag7ie  ,  &  avec  les  Etats  de  Bretagne  ,  fur  le  paye- 
ment  des  fommes  dues  au  Roi  ,  &  pour  en  recevoir  des  O- 
bligations  &  autres  filretcs.  Du  23)  Mars.  Page  438.  A  Can- 
torbery. 

Ceil  ici  le  premier  Ade ,  ou  Anne  eft  qualifiee  2?«»*  det 
Romains. 

Commiffion  a  Olivier  de  Coetlogon,  pour  recevoir  du  Roides 
Romains ,  des  furetcs  pour  la  fomme  qui  eft  due  au  Roi  par  la 
Reine-Ducheffe  fon  Epoufe.  Du  23  Avril.  Page  442.  AWeft- 
minfter. 

Lectres-Patentes  de  Maximilien  &  A^Anne ,  donnant  pouvoir 
a  yean  le  Bouteillier  Seigneur  de  Maupertuis ,  ik  a  Pierre  Coja- 
tu,  de  demander  du  fccours  au  Roi  d'Angleterre,  &  de  pro- 
mettre  en  leur  nom ,  le  rembourfemenc  de  ce  qui  lui  eft  dii.  Du 
24  Mai.  Page  443.  A  Rcims. 

Sauf-conauit  pour  des  Ambaffadeurs  de  France.  Du  2(J  Mai. 
Page  444.  A  Weftminfter. 

Autre,  pour  la  Comtelie  de  Laval,  le  Marechal  deRieux, 
&  auties  Seigncurs  Bretons.  Du  3  Juillet.  Page  444. 

Cetoit  un  dcrnier  effort  q\iAnne  failoit  pour  obtenir  du  fe- 
cours  de  Henri ,  qui  continuoit  toujours  a  i'amufer  de  Tefperan- 
ce  qu'il  alloit  faire  une  vigoureufe  Guerre  a  Charles  VUI. 

Conimiffions  de  Hejiri  a  diverfes  perfonnes,  pour  repreien- 
ter  auxSuiets  le  grandbefoin  d'argent  qu'il  a  pour  faire  la  Guer- 
re  au  l^oi  de  France,  qui  lui  retient  la  Normandie,  rAnjou, 
la  louraine,  &  la  Guyennej  &  pour  les  exhorter  a  lui  en 
fournir.  Du  7  Juillet.  Pagc  444.  A  Weftminfter. 

Le  Roi  avoit  en  ccla  deux  vues:  la  premiere,de  tirerde  Tar- 
gcnt  de  ceux  qui  voudroient  bicn  lui  en  donner :  la  feconde,de 
faire  croire  aux  Bretons  &  au  Roi  de  France,  qu'il  etoit  entie- 
lement  relblu  a  la  Guerre. 

II  e.t  a  remaiqucr,  que  dans  toutes  lcs  N(;gociations  qu'on 
vient  de  voir,  Henri  ne  s'enga^ea  jamais  par  aucun  Traite  a 
donner  du  fecours  a  la  Ducheile ,  depuis  qa'il  eut  rappelle  les 
6000  hommes  qu'il  lui  avoit  envoyes  en  1489  j  &  que  les  Al- 
liances  qu'il  failbit  fous  le  pretexte  de  fecourir  cette  Princeffe , 
ne  figiiihoient  rien,  a  caufe  des  Articles  fecrets  ou  Modifica- 
cions  qui  y  etoient  ajoutees.  Pendant  tous  ces  detours,  Char- 
les  vni  trouva  le  moyen  d'epoul"er  la  Duchcffe,  le  16  de  De- 
cembre  149 1. 

Commillion  pour  aller  fretter  au-dela  de  la  Mer,  des  Vaif- 
feaux  de  tranfport,  jufqu'au  nombre  de  5oo,pour  fervir  a  TEx- 
peaition  projettee  contre  la  France.  Du6  Decembre.  Page  464. 
A  Weltminfter. 

Cetoit  une  fuite  du  deffein  dc  Henri ,  d'intimider  le  Roi  de 
France;  car  il  ne  pouvoit  pas  encore  favoir  fon  Mariage,  qui 
ne  fe  celebra  que  10  jours  apres. 

Annh  1492. 

Sauf-conduit  pour  deux  Confeillers  du  Roi  deFrance,  favoir, 
George  Gafcon ,  &C  Montjoye  Roi-d'Armes.  Du  5  Feyrier.  Page 
470.  A  Weftminfter. 

Sclon  les  apparences,  ce  furent  ces  deux  Envoyes  qui  porte- 
rent  au  Roi  les  offres  du  Roi  de  France. 

Cominiffion  a  Richard  Fox,  a  Gilles  d^Auhiejf,  &  autres, 
pour  traiter  avec  le  Roi  de  France,  ou  avec  fes  Deputes,  & 
pour  conclure.     Du  12  Juin.  Page  481.  A  Weftminfter. 

Vraifemblablement ,  ce  furent  ces  Commiffaires  ou  Ambaf- 
fadeurs,  qui  convinrent  des  conditions  de  la  PaixiquoiqueHfa- 
ri ,  pour  des  raifons  particulieres ,  jugeat  a  propos  de  feindre 
qu'il  alloit  commencer  la  Guerre. 

Patente  qui  etablit  le  Prince  Arthur  Gardien  du  Royau- 
me,  en  Tabfence  du  Roi.    A  Douvres.     Du  2  Odobre.   Pa- 

ge  487- 

Ce  fut  en  ce  tems-la  ,  que  le  Roi  partit  pour  fe  rendre  a 
Calais  avec  fon  Armee.  Apparemment,  il  n'avoit  pas  fait  de 
grands  projets  pour  cette  Campagne,  puifqu'il  la  commencoit 
fi  tard. 

Avis  du  Confeil  etabli  par  le  Roi,  pour  deliberer  fur  les  Ar- 
ticlcs  dont  Richard  Fox  &  fes  Collegues  etoient  convenus  avec 
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le  Marechal  Defquerdes  ,  fous  le  bon  -  plailir  des  deuJT  Rois. 
Page  490. 

La  fubftance  de  ces  Articlcs  etoit ,  que  le  Roi  de  Francc 
payeroit  a  Henri  fix-cens-vingt-mille  ecus  d'or ,  pour  ce  que  la 
Reine-Ducheffe  fon  Epoufe  lui  devoit ;  &  cent-vingt-cinq-mil- 
le,  pour  les  arrerages  de  la  Penfion  due  par  Louis  XI:  en  tout 
745000  ecus. 

L'avis  unanime  du  Confeil  fut ,  que  le  Roi  devoit  accepter 
les  offres  de  la  France,  par  plulieurs  raifons  mentionnees  dans 
TAvis,  qui  fut  couche  par  ecrit,  &  prefente  au  Roi.  Quel- 
ques-unes  de  ces  raifons  etoient  manifeftement  faufles,  &  mal 
fondees  j  d'autres,  recherchees  avec  affedtationj  &  d'autres  de- 
voient  avoir  ete  prevues,  comme  par  exemple,  que  THiver  ap- 
prochoit,que  Boulogne  etoit  uneVille  plus  forte  &  mieuxpour- 
vue  qu'on  ne  Tavoit  cru ,  que  la  Perfonne  du  Roi  fcroit  expo- 
fee  a  de  grands  dangers.  Enfin ,  il  paroit  evidemment  que  ces 
raiibns  avoient  ete  inlinuees  au  Ccnfeil  par  quelqu'un  qui  etoit 
dans  la  confidence  du  Roi ,  ou  par  le  Roi  lui-meme. 

Traite  d'Ecaples,  encre  Charles  VIII  &c  Henri  VII.  Du  3 
Sepcembre.  Page  497. 

Les  deux  principaux  Arcicles  de  ce  Traice  etoienc :  Que  la 
Paix  entre  les  deux  Couronnes  dureroit  jul'qu'a  la  mort  du  der- 
nier  mourant  des  dcux  Rois:  Qiie  le  Roi  des  Romains  &  TAr- 
chiduc  fon  Fils  y  fcroient  compris,  s'ils  le  fouhaicoienc ,  en  don- 
nant  leur  declaration  dans  4  mois.  Le  Traite  ne  faifoit  aucune 
mention ,  ni  des  pretentions  de  He?iri  fur  la  France ,  la  Norman- 
die,  ou  la  Guyenne,  ni  de  la  dette  de  745000  ecus. 

Serment  de  Charles  VIII,  pour  robfervation  du  Traitc  d'E- 
taples.  Page  505.  A  Pleffis. 

Letcres  -  Patentes  de  Charles  VIII,  contenant  la  Ratification 
des  Articles  ou  Conventions ,  faites  par  le  Marechal  Dejijuerdes 
avec  les  Ambaffadeurs  d'Anglccerre,  le  3  de  Novembre.  Du  10 
Deccmbre.  Page  '^06.  A  Tours. 

Ces  Conventions  etoient  celles  qui  ont  ete  rapportees  ci-def- 
fus.  Charles  s'obligeoit  de  paycr  a  He?iri  745000  ccus  d'or,  en 
plufieurs  tcrmes,  favoir,  25000  livres  Tournois,  chaque  demi- 
annee,  jufqu'a  rentier  payement.  Chaque  ecu  d'or  etoit  fixe 
a  la  valcur  de  quatre  Chelings ,  deux  fous ,  monnoye  d'An- 
gleterre. 

Inftrument  public  par  lequel  Charles  fe  foumet  a  rExcom- 
municacion,  en  cas  qu'il  ne  paye  pas  regulierement  les  fommes 
promifes.  Du  13  Decembre.  Page  509,  Au  Chateau  d'Ara- 
boife. 

Annfe  1493. 

Quittance  a  Charlcs  VIII,  de  25000  livres  pour  le  premier 
terme  echu  le  i  de  Mai  1493.  Page  527.  A  Weftminlter. 

On  trouve  deux  pareilles  Quittances  tous  les  am,  jufqu'a  la 
mort  de  Charles  VIU. 

Convention  entre  les  deux  Rois,  pour  prolonger  jufqu'a  trois 
ans,  le  tems  de  la  confirmation  du  Traite  d'Ecaples,  par  les  E- 
tats  -  Generaux  de  France,  &  par  le  Parlement  d'Angleterre , 
quoique  leTraite  portat  que  cela  fe  feroit  dans  un  an.  Page  508 
&  517.  A  Londres. 

Inftrument  public  de  la  requifition  faite  par  les  Ambaffadeurs 
d'AngIeterre,  devant  un  Notaire  &  des  Temoins,  au  Pape  A- 
lexandre  VI,  qu'il  lui  plut  d'excommunier  celui  ties  deux  Rois 
qui  violeroit  le  Traite  d'EtapIes.  Du  13  Juin.  Page  531.  A 
Rome. 

On  voit  dans  cet  Acte,  que  le  Pape  repondit,  qu'il  vouloit 
furfeoir  jufqu'a  ce  que  le  Roi  de  France  lui  demandat  la  me- 
me  chofe. 


Annie  1495.  ^ 

On  trouve  dans  cette  annee ,  &  plus  encore  dans  la  fuivante,      Confii 
diverfes  Confirmations  &  Approbations  duTraite  d'Etaples ,  par  mationdi 
des  Provinces,  des  Villes,  6c  des  Communautes  de  France;ap-     ""  '  | 
paremment,  pour  tenir  la  place  des  Etats-Generaux,  que  Char- 
les  ne  jugca  pas  a  propos  daffembler. 

Annh  1496. 

Lettres-Patentes  dc  Henri ,  par  lefquelles  il  notifie ,  que  Ro-    Ligue  d 
hert  Sherhorn  fon  Ambaffadeur  a  Rome ,    eft  entre  en  fon  nom  Henri  »- 
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dans  la  Ligue  d'Italie.  Du  25  Septembre.  Page  638.  A  Wind- 
for. 

Le  Traite  que  Henri  fit  avec  les  Confederes,  fe  trouve  ici 
touc  entier.  \ 

\ 
Annie  1498.  1 

Confirmations ,    Ratifications  ,    Obligations  &  Serment  de     Confii 
Louis  XII,  par  rapport  au  Traice  d'Etaples,  &  au  payement  mation, 
des  74.5000  ecus.    Du  24  Juin  &  18  JuiUet.  Page  681  &  694..  ^^^J^,\, 
A  Paris.  Trait^ 

Quittance  a  Louis  XII,  de  25000  livres.    Du  8  Novembre.  d'Etaple! 
Page  700.  A  Weftminfter.  te^f""' 

On  trouve  de  pareilles  Quittances,  tous  les  fix  mois,  jufqu'i  , 

la  raort  dc  Henri  VU. 

A9- 
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^m/e  14.99. 

Approbation  du  Traite  d'Etaples ,  par  la  NoblefTc  de  France 
afferabloe  i  Nantes,  reprefentant  fcs  Etats-Generaux.  Du  ly 
Janvier.  Page  706. 

Atteftation  de  Henri,  que  le  Traite  d'Etaples  a  ete  approuve 
par  le  Parlement,  le  27  d"06tobre  1495.  Du  7  Avril.  Page 
710.  A  Weftminfter. 

j4»Kie  1500. 

Bulle  A'AIexa7tdre  VI,  donnee  ^  la  requifition  de  Louis  Xlt 
&  de  Henri  VH ,  portant  Excommunication  dc  celui  des  deux 
Rois,  qui  violera  le  Traite  d'EtapIes,  Kal.  Febr.  Page  736.  A 
Rome. 

Autre  BuUe  du  meme  ,  por,tant  Excommunication  contre 
Louis  XII,  en  cas  qu'il  manque  au  psfyement,  &c.  Prid.  Id. 
Jun.  Page  762. 

Cette  Bulle  fut  donnec  a  la  requifition  de  Louis  meme,  qui 
s'etoit  charge  de  robtenir  a  fes  fraix,  dans  dix-huit  mois. 

Depuis  ce  tems-la  jui'qu'a  la  mort  de  Henri  VII,  il  n'y  a  rien 
de  conliderable  par  rapport  aux  AfFaires  avec  la  FrancCj 

Iir.  AFFAIRES  AFEC  UECOSSE. 

LA  Forterefle  de  Dumbar  etant  entre  les  mains  des  Anglois 
en  14.85 ,  depuis  que  le  Duc  d'Albanie  Tavoit  livree  a  E- 
douard  IV,  Jaques  III  Roi  d^Ecofle  la  reprit  au  commence- 
ment  du  Regne  de  Hcwr;  FII,  qui  ne  fit  aucun  effort  pour  Ten 
empecher.  Ce  n'etoit  pas  pour  lui  un  tems  propre ,  pour  com- 
mencer  une  Gucrre  avec  rEcofle. 

Enfuite  en  1485  ,  la  revolte  du  Lord  Lovel  lui  ayant  fait 
comprendre  que  fon  Regne  couroit  rifque  de  n'etre  pas  forC 
tranquille,  il  le  hata  de  conclurre  avec  i'EcolTe  une  Treve  de 
trois  ans. 

;  Quelque  tetns  apres,  en  1487,  Jaq^ues  III,  toujours  capri- 
cieux  &  violent ,  ayant  donne  occalion  aux  principaux  Seigneilrs 
d'Ecofle  dc  prendre  les  armes  contre  lui.,  ils  gagnerent  le  Prin- 
cc  Jaques  fon  Fils  aine,  age  d'environ  quinze  ans,  &  le  mi- 
rent  a  leur  rete.  Depuis  ce  tems-la,  le  Roi  fouhaita  de  faire  la 
Paix  avec  cux :  mais  ils  refuferent  tout  accommodement ,  a 
moins  qu'il  ne  cedat  la  Couronne  au  Prince  fon  Fils.  Cette 
propofition  Tayant  efFraye ,  il  fe  renferma  dans  le  Chateau  d'E- 
dimbourg. 

En  ce  mefne  tems ,  Hehri  Vlt  ayant  heureufemertt  tef mine 
raffaire  de  Lambert  Simnel  par  le  gain  dc  la  Bataille  de  Stoke , 
fe  rendit  a  Torck ,  oii  le  Roi  Jaqms  lui  envoya  un  Heraut-d' Ar- 
mes  norome  Snov)don,  pour  lui  detnander  du  fecours,  &  pour 
traiter  avec  lui  f.ir  les  conditions.  Henri,  qui  n'envifageoit  ja- 
mais  aucune  affaire  que  par  rapport  a  foi  meme,  penfa  d'abord 
^  tirer  quelque  avantage  de  cette  Negociation,  fans  faire  beau- 
coup  d'attention  aux  afFaires  du  Roi  d^EcofTe.  Comme  les  Prin- 
cefTes  Fillcs  d'Edouard  IV,  &  la  Rcine-Mere,  l^embarafToient 
beaucoup ,  il  convint  en  cette  occafion  avec  le  Roi  d'EcofIe , 
de  faire  trois  Mariages;  favoir,  cclui  du  Roi  Jaques  tnSme,  a- 
vec  la  Reine  Douairiere  d'Angleterre,  Veuvc  d'Edouafd  IV ^ 
celui  de  Cecile ,  feconde  Fille  d'Edouard,3.vtc  le  Marquis  d'Or- 
viond,  Comte  de  Rothfayi  &  celui  du  Prince  d^EcofFe,  avec 
une  autre  des  Filles  du  meme  Roi.  Quant  au  fecours  quc  le 
Roi  d'Ecofre  demandoit,  la  N^gociation  en  fut  remife  a  Une 
Entrevue,  que  les  dcux  Rois  devoicnt  avoir  enfemble. 

Ces  projets  s'en  allerent  en  fumee ,  par  la  mort  du  Roi  d'E~ 
cofTe^qui  fut  tue  en  1488  dans  une  Bataille  contre  les  Seigneurs 
revoltes,  ayant  le  Prince  fon  Fils  a  leur  tete.  Ce  Fils  lui  fuc-' 
ceda ,  fous  le  nom  de  Jaques  IV;  mais  quelques-uns  refuferenC 
de  le  reconnoitrc ,  Taccufant  d'etre  le  meurtrier  de  fon  Pere. 

Pendant  les  deux  annees  fuivantes  >  il  y  eut  diverfcs  Nego- 
ciations  entre  les  deux  Rois  ,  touchant  la  prolongation  de  la 
Treve.  Comrrie  Henri  mena^oit  la  France  ,  il  ne  doutbit  point 
que  Charles  VIII  ne  penfat  a  lui  faire  une  divcrfion  par  le 
moyen  du  Roi  d^Ecoffe :  c'eft  pourquoi  il  faifoit  fes  efforts 
pour  prolonger  la  Treve  avec  Jaques.  Par  la  meme  raifon, 
celui-ci  ne  fe  hatoit  point ,  dans  la  penfee  que  le  Roi  de  Fran- 
ce  pourroit  avoir  befoin  de  lui.  Enfin ,  Henri  voyant  en  1491 
que  cette  afFaire  trainoit  depuis  longtems,  preta  de  Targent  a 
certains  Seigneurs  EcofFois,  qui  s'engagerent  a  lui  livrer  le  Roi 
d'Ecoire ,  &  lc  Prince  fon  Frere.  II  eft  incertain ,  fi  ce  fut 
lui  qui  les  corrompit  ,  ou  s'il  ne  fit  qu'accepter  lcurs  ofFrcs. 
Ce  complot  n'ayant  pas  rcuffi  ,  i»  preflTa  autant  qu'il  lui  fut 
poiTible  la  Negociation,  &  enfin  fes  Ambafladeurs  conclurent 
avec  ceux  d^EcofTe  une  Treve  de  cinq  ans,  laquelle  il  ratifia 
incontinent.  Mais ,  foit  qu'il  y  eiic  eu  quelque  furprife ,  ou  par 
quelque  autre  raifon,  il  femble  que  lc  Roi  d'Ecof[e  refufa  dc 
ratifier  ce  Traitei  puifque,  peu  de  tcms  apres,  les  deux  Rois 
condurent  une  autre  Trevc,  qui  ne  dcvoit  durer  que  jufqu'au 
mois  de  Noyembre  1492. 

La  Paix  entre  Charles  VIII  &  Henri  6tant  fur  le  point  de  fe 

conclure  en  1492,  Jaques,  qui  en  fut  fans  doute  informe,  ne 

fit  plus  le  difficile,  &  confentit  a  une  Treve  avec  fAngleterre, 

jufqu'au  mois  d'Avril  1494.    Ccttc  Tr^ve  fut  fignee  le  meme 

Vm.  X.  F.  L 


H  E  V  n  S' 
VII.  j 

Invafion» 
de  Jaques 
cnAngle 
tettg. 


Auue 
Tievc 


jour  que  leTraite  d'Etaples.  Elle  fut  enfuite  prolongee  en  1495, 
jufqu'a  Tannee  Ijot ;  mais  mal  obffervee  par  le  Roi  d^EcofTe, 
qui  la  rompit  en  1496  pour  Tamour  de  Perkin  Waerheck,  ainfi 
qu'il  a  ete  dit  dans  le  premfcr  Article.  II  fit  utie  ihvafioit  en 
Angleterre  en  Tannee  1496  ,  &  une  feconde  en  1497  :  mais  ayant 
ete  contraint  de  lever  lc  Siege  de  Norham ,  &  le  Comte  de  Sur- 
r»y  lui  ayant  enleve  Ayton,  il  fe  trouva  difpofe  a  faire  la  Paix;; 
Henri  la  fouhaitoit  aufli ,  de  tout  fon  cceur ;  mais  il  ne  vouloit 
pas  faire  la  demarche  de  la  demander.  Pour  fe  tirer  dc  cet  em- 
baras,  il  trouva  le  moyen  de  faire  agir  T>.  Pedro  d'Ayala  Ara- 
baCTadeur  d'Efpagne,  qui,  comme  Miniftre  d'un  Prince  Atni 
commun  des  deux  Rois ,  leur  ofTrit  fa  mediation ,  qui  fut  ac- 
ceptee.  Jaques  congedia  Perkin  Waerbeck;  apres  quoi  lesdeux 
Rois  conclurcnt  une  Treve  de  fept  ans ,  &  remirent  la  decifion 
dc  kurs  difFerends  a  TArbitrage  de  Feriliriand  &  d^Ifahelle. 

Cette  Treve  fut  fur  le  point  de  fc  rbmpre  en  1499,  par  Uhe 
qucrellc  arrivee  k  Norham  entre  des  Anglois  6c  des  EcofToisi 
dans  laquelle  ceux-ci  furent  maltraites.  Jaques  en  demanda  fa» 
tisfadtion ,  &  ce  fut  en  cette  occafion ,  qu'en  traitant  de  cette 
afFaire ,  Richard  Fox ,  TAgent  perpecuel  de  He?iri ,  trouva  le 
moyen  de  traiter  du  Mariage  du  Roi  d'Ecofle  avec  Margueri- 
te ,  FiUe  ainee  de  Henri.  Le  Lord  Bacoa  dit  que  le  Roi  d'E-. 
cofTe  propofa  le  premier  ce  Mariagc.  Cela  fe  peut ;  mais  il  eft 
certain  que  He^iri  en  avoit  eu  la  penfee  plufieurs  annees  aupara- 
vant ,  comrae  il  paroit  par  divers  Aftes  de  ce  Recucil.  Quoi 
qu'il  en  foit ,  ce  Mariage ,  qui  a  porte  la  Couronne  d'AngIeter- 
re  dans  la  Maitbn  de  Stuart ,  fut  accompli  a  la  fatisfadlion  cofn- 
mune  des  deux  Rois.  En  meme  tems,  il  fe  conclut  entre  les 
deux  Royauraes  une  Paix  perpetuellc ,  dont  le  Traite  fuc  figne 
au  mois  de  Janvier  1502. 

ACTES  fii  rcgardint  VECOSSE. 

Am/e  1486» 

Gonventions  avec  le  Roi  d'EcofTe,  pour  une  Treve,  depuis  ^Jj]''^ 
le  3  dejuillet  1486,  jufqu'au  memejour  1489.    Page  285.  A  toik. 
Londres.  ^ 

Annee  1487. 

Conventions  touchant  certains  Mariages ,  &  pour  une  Entre-  lions!!^- 
vue  des  dcux  Rois  d'Angleterre  &  d'EcofIe.  Du  28Novembre:  chai:!  ics 
Page  328.  A  Weftminfter.  Mauafies. 

La  mort  de  Jaques  III  rendit  ces  Conventions  inutiles. 

Ann/e  14^8.  1489.  1490. 

Divers  Sauf-conduits  pour  des  AmbafTadeurs  d^EcofTe",  &  Sauf-coti' 
diverfes  Commilnons  pour  traiter  avec  eux. 


Jaques  4' 
poulc  la 
Fille  ai- 
nce  de 
Menri,  8e 
fait  une 
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tucllc  a- 
vec  liii, 


■Annie  \\c^\. 


Engage- 


Engaeement  du  Lord  Bothuel,  &c  du  Chevalier  Thomas  Tod- 
de ,  tant  pour  eux-memes,  que  pour  le  Comte  de  Boughan  &  liirer  le 
autres,  de  livrer  le  Roi  d'EcolTe  6c  le  Comte  de  Rofs  fon  Ffe-  l^oi  d'E- 
re,  entre  les  mains  du  Roi  d'Angleterre.     Du  \6  Avril.    Pagc  "''^^■^'^ 
440.  A  Greenwich. 

Jl  paroit  par  cet  Ade ,  que  pour  leur  aider  a  executer  ce  def-  pirHenti! 
fein  ,  Henri  leur  avoit  pretc  166.  1.  13.  f.  4.  den.  fterling, 

Ann^e  1492. 

Ratificatibn  dc  Henri^  d'uii  Traite  coriclu  \  Caldeftream  le  '^^^^'J^^ 
21  de  Decembre  1491 ,  pour  une  Trsve  de  cinq  ans.  Du  9  de  lEcoITs. 
Janvier.  Page  465.  A  Weftminfter. 

On  ne  trouve  point  la  Ratification  du  Roi  d'EcofTe.  - 

Ratification  du  Roi  d'EcofTe,  d'un  autre  Traite  concluiCal^'  ^""«» 
deftream  le  26  de  Fevrier  1492,  pour  une  Treve  commen§ant    "**'' 
le  meme  jour,   &  finifTant  le  20  de  Novembrc  1492.    Du  18 
Mars.  Page  473.  A  Edimbourg. 

Traite  de  Treve  erttre  TAngleterre  &  TEcofle,  depuis  le  3 
de  Novembre  1492,  jufqu'au  30  d'AvriI  1494.  Du  3  Novem* 
bre.  Page  494.  A  Caldeftream. 

Annee  1493. 

Commifllon  pour  traiter  avec  le  Roi  d'EcofIe,  fur  fon  Ma«  pr^o/|^^ 
riage  avec  Catherine  Fille  de  la  ComtefTe  de  l^iits ,  6c  Petite*  au  koi 
fille  d'Edmo7td  Duc  de  SoT»merfet ,  Onclc  de  Henri.  Dn  28  Mai.  '^'^ioSe, 
Page  529. 

Ce  n'etoit  qu'un  projet  de  Henri ,  qui  n  eut  point  de  fuite. 

Traite  de  Treve  entre  TAngleterre  dc  TEcofTe,  pour  diirer  .■J'}:'^ 
depuis  le  30  d  Avrd  i494,jufquau  rneme  jour  de  lannee  1501.  aoiif<  ■ 
A  Edimbourg. 

Par  ce  Traite,  Henri  s'obIigea  de  payer  1060  Marcs  fterling 
au  Roi  d'Ecofle,  pour  certain  dedommagement.  II  «'engagea 
aufli  verbalement  de  lui  faire  compter  de  plus  50  L.  fterling« 
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tre  les 
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CommiP 


Divers  Sauf-conduits  pour  des  AmbafTadeurs  d'Ecofle. 

II  y  a  quelque  apparence  que  le  Roi  d"Ecofle ,  gagne  pr  la 
Duchefle  de  Bourgogne ,  commen^oit  a  chercher  querelk  a  Hen' 
ri,  pour  avoir  un  pretexte  de  romprc  la  Treve. 

jinn^*  1495;. 

Prcciu-        Ordre  de  fe  preparer  pour  refifler  a  rinvafion  des  Ecoflbis. 
tion  con-  j;)^  ^z  Mars.  Page  568.  A  Weftminfter. 

Le  Roi  d'Ecofle  ne  rompit  la  Treve ,  que  Tannee  fuivante : 
mais  apparemment ,  Henri  voyoit  bien  h  quoi  fcs  demandes  de- 
voient  aboutir. 

Commiflion  a  Richard  Fox ,  pour  traiter  du  Mariage  de  Mar- 
fion  poar  -^^yj^j,  pille  aince  du  Roi,  avec  ya^ues  IFRoi  d'Ecofle.    Du 

traiter  a\l  °       ,.       _,  .iTr  n._-    a 

Mariage  ,  22  Juin.  Page  572.  A  Weltmmlter. 

&c.  Perkin  Waerbeck  etant  deja  en  Irlande,  &  peut-etre  en  Ecof- 

fe  meme ,  il  y  a  quelque  apparcnce  que ,  par  cette  propofition , 
Henri  avoit  en  vue  d'empeciier  le  Roi  Jaques  de  lui  donner  re- 
traite  dans  fes  Etats.  II  ne  paroit  pourtant  pas  que  ce  Mariage 
fut  alors  propofe. 

Anufi  1495. 

Autre  Commiflion  femblable ,  au  meme.  Du  2  Septembre. 
Page  635.  A  Wellminfter. 

Cetoit  dans  le  tems  de  Tinvafion  du  Roi  d'Ecofl[e  ,  &  de  la 
Revolte  de  Cornouaille. 


cofle,  &  ne  pouvoit  etre  moindre  que  20000  livres  fterling  de  Henhi 
revenu  en  fonds.  EUe  devoit  avoir  ,  pendant  la  vie  du  Roi  fon  VII. 
Epoux,  une  Penfion  de  500  Klarcs  flierling. 

Sa  Dot  etoit  de  30000  Nobles  d'Angleterre. 

Elle  pouvoit  avoir  24  Domeftiques  Anglois,  Hommes,  ou 
Femmes. 

Traitede  Paix  perpetuelle,  entre  rAngleterre  &  rEcofrcDu  Trait€  de 
24  Janvier.  Page  793.  rEcofll" 

Serment  figne  par  le  Roi  d'Ecofle ,  par  lequel  il  promet  d'ob-    Serment 
ferver  la  Paix  conclue  avec  Henri  VII  Roi  d'Angleterre  ^  de  ^%^°i- 
France.    Du  22  Fcvrier.  Page  804.  A  Edimbourg. 
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Annfe  1502, 


d^Ecofle. 


Ann/e  1497. 

Ordre  de  lever  des  Troupes,  contre  rinvafion  des  Ecoflbis. 
Du  3  Fevrier.  Page  647.  A  Weftminfter. 

Le  Roi  d'Ecofle  menagoit  de  rentrer  en  Angleterre,  comme 
il  le  fit  effedtivement  dans  cette  annee,  &  y  affiegea  Norham. 

Lettres-Patentcs  de  Henri,  par  lefquelles  il  confent  que  fes 
differends  avec  le  Roi  d'Ecofle  foient  decides  par  le  Jugement 
dc  Ferdinand  &  A'Ifahelle,  Roi  &  Reine  d'£/pagne.  Du  13 
Decenibre.  Page  671.  A  Weftminfter. 

Cetoit  en  confequence  du  Traite  conclu  a  Ayton  le  30  du 
Septembre  de  cecce  meme  annee,  par  la  mediation  de  D.  Pedro 
dAyala. 

Annie  1498. 

Ratification  du  Roi  d'Ecofle  ,  du  Traite  conclu  a  Ayton  le 
30  de  Septembre  1497.  Du  10  Fevrier.  Page  673,  A  S.  An- 
dre. 

Ce  Traite  qui  contient,  entre  autres  chofes,  une  Treve  de 
fcpt  ans ,  eft  infere  tout  entier  dans  cecte  Ratification. 

Annie  1499. 

Comminion ,  pour  traiter  avec  le  Roi  d'Ecofl[e.  Du  d  Juil- 
let.  Page  721.  A  Weftminfter. 

Cetoit  apres  la  querelle  de  Norham. 

Traite  conclu  a  Sterlyn  le  12  de  Juillet,  pour  prolonger  la 
Trevc  pendant  la  vie  des  deux  Rois,  &  un  an  apres  la  mort 
du  dernier  mourant.  Et  Ratification  du  Roi  d'Ecofle.  Du  20 
Juillet.  Page  721.  Au  Chateau  de  Sterlyn. 

Commitfion  a  F.ichard  Fox ,  Eveque  de  Durham ,  pour  trai- 
tcr  du  Mariage  de  Marguerite  Fille  du  Roi ,  avec  le  Roi  d'E- 
cofle.  Du  II  Septembre.  Page  729.  Au  Chateau  de  Win- 
chefter. 

Ce  fut  en  ce  tems  fculement ,  qu'on  commcnca  a  traiter  de 
ce  Mariage. 

Annh  1500. 

Bulle  de       BuUe  de  Difpenfe ,  pour  le  Mariage  du  Roi  d'Ecofle  avec  ilifor- 
^^^•Di^,  ^utrite.  IV.  Kai.  Aug.  P^.  765.  A  Rome. 

Annie  1501. 

Commiflion  du  Roi  d'Ecofle  pour  contrafter  en  fbn  nom 
par  paroles  dc  futur ,  ou  de  prefent ,  &  pour  rcgler  les  condi- 
tions  du  Contrat.    Du  8  Septembre.  Page  776. 


T   O    M    E     XIII. 

LEttre  du  Roi  d'Ecofle  \  Henri.    Du  12  Juillet.  Page  la.  A 
Edimbourg. 

Henri  l'avoit  prie  de  rompre  fon  Alliance  avec  la  France ,  ou 
du  moins,  d'en  differer  le  renouvellement.  ^aques  lui  repond, 
qu'il  ditferera  pour  Tamour  de  lui ,  quoique  cela  foit  contraire  a 
fes  Traites  avec  la  France. 

Inftrument  authentique,  fur  le  Serment  prete  par  le  Roid'E- 
cofle,  en  prefence  des  Ambafladeurs  d' Angleterre ,  fur  Tobfer- 
vation  de  la  Paix.     Du  10  Decembre.  Page  43.  A  Glafgow.  , 

II  paroit  par  cette  Adte,que  le  Roi  d'Ecofle  fe  retrada  de  ce  > 

que  dans  le  Serment  qu'il  avoit  donnepar  ecrit,  ilavoitdonneau  ] 

Roi  d'Angleterre  le  Titre  de  Roi  de  France^  n'ayant  pas  fiut  at- 
cention  a  ces  raots  ^  &  de  France. 

Annh  1503.  ^_ 

Divers  Adtes,  quiregardent  les  Traites  precedens.  j 

Aflignation  du  Douaire  de  la  Reine  d^EcolTe.    Du  24  Mai.  J^^i*  '**, 

Page  62.  A  Edimbourg.  Traites   ■^ 


Lettte  du 
Roi  d'E. 
coflsi 
Heiui. 


Serment 
du  Roi 
Jaques. 


Annfe  1504. 

Confirmation,  par  le  Parlement  d'Ecofle,  du  Douairc  afligne 
a  la  Reine.    Du  13  Mars.  Page  92.  A  Edimbourg. 


di 


lens. 


Annie  1505. 

Ordre,  pour  payer  au  Roi  d'Ecofle  la  demierC  partie  de  la 
Dot  de  la  Reine  fon  Epoufe.  Du  9  Juillet.  Page  118.  A  Weft- 
minfter. 

ACTES  ditachisy    qui  liont  point  de  raffort  aux  trois 
Articles  pric^dens. 

TRaite  de  Paix  perpetuelle ,  avec  Jean  Roi  de  Danemarc. 
1489.  Page  374.  A  Weftminfter. 
Renouvellement  de  la  Paix  perpetuelle  avec  le  Pertugal.  1489 
Page  387.  A  Windfor. 

Amie  1490. 


Otdte  1 
pour  pa-  < 
yer  au  i 
Roi  d'E^ 
cofl'c,«(c4 
■  i 


I 

Traite  t* 
vec  le 
Dane- 
marc. 

Le  Poi. 
tugal. 


Traite  de  Commerce,  avec  la  Republique  de  Florence.  Page  ^LeutT' 
389.  A  Shene.  d"Ai- 

phonlct 

Le  Roi 
de  Sicile 
&  fon 
Fils,  &c. 


Annfe  1493. 


Lettre  d.'Alphonfe  Duc  de  Calabre,  Fi\s  du  Roi  de  Naples,  a 
Henri,  pour  le  remercier  de  rOrdre  de  la  Jarretierc.  Page  528. 
A  Suefla. 

Notification  de  Henri  \  Charles  FIH,  que  Frederie  Roi  de 
Naples,  &  Alphonfe  fon  Fils,  defirent  d'etre  compris  dans  lc 
Traite  d'Etaples,  fuivant  le  Traite.  Page  550.  A  Weftminfter. 

AmUe  1496. 

Traite  dePaix,  d'Amitie,  d'Alliance  perpetuelle,&deCom- 
merce ,  entre  Henri  Vlt ,  &  Phi/ippe  Archiduc  d^Autriche, 
Souverain  des  Pais-Bas.  Du  14  Decenabrc.  Page  576.  A  Bruxel- 
les. 

Ceft  ce  Traite ,  que  les  gens  des  Pais-Bas  ont  appelle  Inter' 
curfus  Magnus  (i).  ■ 

Entre  autres  Artides,  il  y  en  a  un  qui  porte  expreflcment,  UPichci 
que  les  Pecheurs  des  deux  Nations  pourront  pecher  librement,  jjj'fe'*", ' 
en  quelque  endroit  que  ce  foit,  lans  Uccnce,  ni  pafleport.  Njusb».'  , 


Traiti     I 

avec  les    '  { 
Pau-Bat.  I 


Ttaitf  de 
Maiiage. 


Du  24 


Tratte  fur  le  Mariage  de  Ja^ues  IV  avec  Marguerite. 
Janvier.  Page  787.  A  Richemont. 

Marguerite  n'ayant  eu  que  12  ans  accomplis  le  29  de  No- 
vembre;i5oi ,  il  etoit  ftipule,  que  Henri  ne  feroit  pas  oblige 
dcrenvoyer  au  Roi  d'Ecofle,  avant  le  i  de  Septembre  1503. 

Son  Douaire  devoic  etre  aufli  grand  que  d'aucune  Reined'£- 


Ann(t  1498.  I 

Traite  avec  la  Ville  de  Riga,  touchanf  certains  Vaifleauxpris  ^iTct. 

par  les  Anglois.  Page  701.  A  Weftminfter.  ViUede  ' 

^  Rig««iua 

Aan4t  1499.'  ^ 

I 

Lettres-Patentes  de  Tfederic  Roi  de  Naples,  par  lcfquelles  il  ^Pf^^'  I 

approuve  que  Henri  Tait  compris  au  nombre  de  fes  Allies ,  dans  Ftedeiis,  j 


lcJw. 


(1)  Mylord  B«eo»  it  Veruhtm  dit  qu'on  donna  a  ce  Traite  le  nom     fait  pendant  la  troifieme  8t  quatrieme  annee  du  Regne  de  ce  Rof, 
A'X»«r«r/i»j  Ald^w ,  4  caufc  que  c'etoit  le  plus  complet  qu'on  cut    &  fur-tor  "     —  '    ""    ^^^  •  ---    -..;  ......  *,:.  1 


tout  pour  le  diftinguer  du  Trait^uivant ,  qui  fut  tat  U  ai 
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Hbnri    le  renouvellement  du  Traite  d'EtapIes  aVec  Lduis  XII.  Page 
VII.    720.  A  Naples. 

Traite  a-     Trait6  d'Alliance  avec  TEteque  de  Liege.  Page  78J. 

vec  I'E- 

L1?g"e''''  T   O   M   E     XIII. 

Pouvoic  T>  Ouvoir  d'engager  He»ri  ^  donner  un  fecours  d'argent  gra- 
djengager  X  tuit  a  Ladijlas  Roi  de  Hongrie ,  pour  faire  la  Guerre  aux 
Sle""'     Turcs.  Page  4  &  5.  A  Weftminfter. 

jfnn/e  1504. 

Mort  de  Lettre  du  Roi  Ferdinandii  Henri,  en  Efpagnol,  pour  lui  no- 
la  Reine  tifier  la  niort  de  la  Reine  Ifabelle ,  decedee  ce  merae  jour.  Du 
Ilabelle-    ^6  Novembre.  Page  112.     A  Medina  del  Campo. 

Ferdinand  informe  Henri,  que  la  defunte  Reine  I'a  nomme 
Adminiftrateur  du  Royaume  de  Caftille,pour  Jeanne  leur  Fille. 

Annie  ijoj. 

Traite  d'Alliance,  avec  Gsorge  Duc  de  Saxs,  Gouverneur 
Hereditaire  de  Frife.  Page  120.  A  Drefden. 

Ann(e  1505. 

Traite  de  Commerce  entre  TAngleterre  &  les  Pais-Bas ,  con- 
clu  a  Londres  le  ^o  d'Avril.  Page  132. 

rhilippe  etoit  alors  en  Angleterre.  Ceft  ce  Traite,  fi  je  ne 
me  trompe ,  que  les  Habitans  des  Paf s-Bas  appellerent  Intercur- 
fus  M:ilus. 

Ceux  qui  feront  curieuxl  de  voir  ce  qui  s'eft  paffe  par  rapport 
au  Commerce  entre  TAngleterre  &  les  Pais-Bas,  trouveront 
dans  les  Tomes  XII  &  Xlll  de  ce  Recueil  diVcrs  Traites,  qui 
pourront  leur  donner  beaucoup  de  lumieres. 

Annie  1508. 

Pie„e  Patente  qui  etablit  Fierre  Corfi  ,   Florentin  ,  Diredeur  du 

Coriieta-  Change  en  Angleterre.  Page  216.  A  Weftminfter. 

bli  di- 

letteurdu  

CiiaDgc.       ~ — ~~  ~  ■ 


Traite 
avcc  le 
Duc  de 
Saxe. 

Avec  les 
Fais-Bas. 


Etat  da 
Commer- 
ce  de  ces 
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Henri 
VIII. 


Ligue  de 
Cambray 
contre  les 
Vcoitiens. 


Vues  des 
Puiffan- 
ees  qui 
la  fbrme- 
tent. 


EXTRAIT  "DE  LA  SUITE  T>U 
TOME  XI IL 

La  premiere  partie  de  VExtrait  du  XIII  Tome 

eji  comprife  dans  1'Extrait  dit  Tome  XII, 

a  catife  de  la  connexion  des  matieres  con- 

tenues  dms  VExtrait  du  XII  Tome. 

LE  refte  de  ce  XIII  Tome  eft  mieux  rempli ,  que  la  plu- 
part  des  precedens,  de  Pieces  curieufes  ou  utiies,  qui  ne 
regardent  pas  feulement  THiftoire  d'Angleterre ,  mais  encore  cel- 
lcs  de  France,  d'Efpagne  ,  &  d'Italie.  Ceft  un  effet  de  la  liai- 
fon  qu'il  y  a  entre  ces  Hiftoires,  par  rapport  aux  principaux  e- 
venemens  arrives  en  Europe  ,  au  commencement  du  XVI  Sie- 
cle.  Ceft-la  ce  qu'il  y  a  de  plus  important,  dans  les  Adres  des 
quatorze  premieres  annees  du  Regne  de  Henri  KrJI,que  lerefte 
de  ce  Tome  contient;  favoir ,  depuis  le  mois  d'Avril  1504, 
jufques  vers  le  milieu  de  Tannee  1523 ;  &  ce  fera  aufti  lc  prin- 
cipal  Article  de  cet  Extrait.  On  y  trouve  encore  quelque  cho- 
fe  touchant  les  AfFaires  de  TAngleterre  avec  TEcoffe,  dontje 
ferai  un  Article  a  part.  Quant  aux  Aflfaires  domeftiques,  com- 
me  pendant  ces  quatorz,e  annees  il  ne  s'eft  rien  paffe  de  fort 
confiderable,  les  Ades  qui  s'y  rapportent  n'ayant  aucune  liaifon 
enfemble,  n'ont  pas  befoin  d'etre  expliques. 

l.  AFF  AIRE  S   ETRANG  E  RES. 

La  Ligue  de  Cambary  peut  etre  regardee  comme  la  fource 
des  pri»cipaux  evenemens  arrives  en  Europe,  pendant  les  qua- 
torze  annees  qui  doivent  faire  la  matiere  de  cet  Extrait.  Quoi- 
que  rHiftoire  de  cette  Ligue  foit  alTez  connue,  principalement 
depuis  qu'on  l'k  publiee  en  Fran^ois ,  il  ne  fera  pas  inutile  d'en 
rapporter  certaines  circonftances ,  qui  doivent  fervir  de  fonde- 
ment  a  ce  que  j'ai  a  dire  dans  la  fuite.  Cette  Ligue  fut  formee 
en  1508,  contre  la  Republique  de  Venife.  Les  principaux  Al- 
lies  etoient,  le  Pape  Jules  II,  TEmpereur  Maxitnilien  I,Louis 
Xfl  Roi  de  France  &  Duc  de  Milan ,  &  Ferdinand  Roi  d'Ar- 
ragon  &  dc  Naples ,  &  Adminiftrateur  du  Royaume  de  Caftil- 
le.  Voici,  en  peu  de  mots,  quelles  etoient  les  vues  de  chacun 
de  ces  Princes,  dans  la  Guerre  qu'ils  vouloient  faire  aux  Veni- 
tiens. 

Julei  II  avoic  deflein  de  reunir  l  rEglife  tout  ce  qui  en  a- 

annee  du  memc  Rcgne,   8cqu'on  nomma  Inttrcurfns  Malus. 
(1)  Cettc  Bataillc  fut  auffi  nomme  de  Bivolt»,  acaufc  qu'elle  fut 


vbit  etc  alienc,pendant  les  Guerres  des  Guelfes  &  des  Gibeliris.  Hfesirf 
II  avoit  deja  commence  en  1506  i  fe  rendre  maitre  abfolu  dans  viJL. 
Bologne,  d'ou  il  avoit  chafle  les  Bentivog/ios ,  qui  en  avoienc 
ufurpe  la  domination.  De  plus  il  avoit  fait  en  forte,  que  lc 
Duc  <SUrhin  avoit  adopte  Franfois-Marie  de  la  Rovere  leur  Ne- 
veu  commun,  qui  par-la  etoit  devenu  Duc  d'Urbin.  Vraifem- 
blablement ,  fon  intention  etoit  de  former  pour  ce  Ncveu ,  urt 
Ecat  compofe  des  Villes  qu'il  vouloit  reunir  a  rEglife.  Cetoit 
le  meme  projet  (\vl  AleXandre  VI  avoir  formc  en  faveur  de  C/- 
far  Borgia,  fon  Fils  batard,  &  qui  n'avoic  echoue  que  par  la 
mort  imprevue  de  ce  Pape.  Pour  executer  ce  delfein  ,  il  faloit 
arracher  Ferrare  au  Duc  de  ce  nom ;  Ravenne ,  Faenza ,  Rimini,, 
aux  Venitiens  qui  en  etoient  en  poffefTion  ;  &  les  autres  Villes 
de  la  Romagne  a  d'autres  Princes  ou  Seigneurs.  Cela  ne  fe 
pouvoit  faire,  pendant  que  d'un  cote  les  Venitiens,&,  de  Tau- 
tre  Louis  XII  qui  poffedoit  le  Duche  de  Milan ,  feroient  en  e- 
tar  de  s'oppofer  a  fon  agrandiffement.  II  refoluc  donc  de  com- 
mencer  par  les  Venitiens;  &  apres  les  avoir  ruines,  de  chaffer 
les  Frangois  d'Italie. 

Le  but  de  Maximilien  etoit  de  s'emparer  ies  Villes  ^  que  les 
Venitiens  poffedoient  en  Terre-Ferrae ;  favoir ,  Trevife ,  Vicen- 
ce,  Verone,  &  P adoue  ,qui  avoient  autreRJs  appartenu  aux  Em- 
pereurs.  Enfuite,  apres  s'etre  etabli  dans  ce  Pais-la,  fon  def^ 
fein  etoit  de  chaffer  les  Frangois  de  Milan,  &  de  retabhr  l'Au- 
torite  Imperiale  dans  toute  ritalie,  fur  le  meme  pied  qu'elle  y 
avoit  ete  autrefois.  II  faloit  pour  cela  commencer  par  les  Ve- 
nitiens. 

Louis  XII  avoit ,  depuis  quelques  annees ,  conquis  le  Duch6 
de  Milan  fur  Ludovic  Sforze,  qui  meme  avoit  eu  le  malheur  dc 
tomber  entre  fes  mains.  Pour  faire  cette  conquete,  il  s'ecoic 
ligue  avec  les  Venitiens^  &  par  le  Traice,  il  avoic  confenti 
qu'ils  s'emparaffent  de  Cremone ,  &  de  tout  le  Pais  appelle  ia 
Gieradadda.  11  ne  fut  pas  plutoc  en  poffeffion  du  13uchc ,  qu'il 
refbkit  de  chercher  querelle  aux  Veniciensj  afin  d'avoir  occalion 
de  leur  enlever,  non-feulement  ce  qu'il  leur  avoic  cede  pir  le 
Traice,  mais  encore  d'aucres  Villes,  qu'ils  avoienc  acquiies  des 
anciens  Ducs  de  Milan,  comme  Crems,  Brefie,  Bergame ,  & 
quelques  autres  nrains  confiderables.  Ce  fut  dans  ce  delfein 
qu'il  forma  la  Ligue  de  Ca7nbraj,Aonx.  il  peut  etre  regarde  com- 
me  le  principal  auceur. 

Ferdinand  avoit  deux  vues  principales ,  en  fe  joignartt  a  cecte 
Ligue.  Premieremenc,  de  tcnir  Louis  XU  occupe,  afin  qu'il 
ne  piic  encreprendre  la  conquete  du  Royaume  de  Naples ,  d'ou 
il  avoic  ete  chaffe  par  une  iniigne  fupercherie.  La  feconde  vue 
de  Ferdmand  etoit ,  de  recouvrer  cinq  Villes  maricimes  de  ce 
meme  Royaume ,  qu'un  Roi  de  Naples  avoit  donnees  aux  Vc-i 
nitiens  en  engagement. 

En  confequence  de  cette  Ligue,  les  Armees  des  Allies  femi-  Les  aU 
rent  en  campagne  au  mois  d'Avril  1509,  furl'Adda,  dans  la  [-^41*^' 
Lombardie ,  &  dans  la  Romagne.  Peu  de  jours  apres ,  Louis  Venitiens 
XII  gagna  la  fameufe  Bacaille  ^Agnadd,  ou  de  Gieradadda  (2) , 
dans  laquelle  rArmee  des  Veniciens  fuc  mife  en  dcrouce.  Apres 
cela,  toutes  les  Villes  Venicieanes,  excepce  Trevife ,  porcerent 
leurs  clefs  au  Vainqueur.  II  garda  pour  lui  toutes  celles  qui  a- 
voient  autrefois  apparcenu  aux  Ducs  de  Milanj  &  renvoya  les 
Depuces  des  aucres  a  1'Empereur,  qui  etoit  encore  a  Trence  a- 
vec  peu  de  Troupes,  &  qui,  fans  avoir  contribue  a  la  vidoi- 
re,  fe  mit  en  pofTeffion  de  Vice^ice ,  de  Vero7ie,  &  de  Fadoue. 
D'un  autre  cote,  le  Pape  s'empara  de  Ravetme  ,■  Ac  Faenz.a  Sx. 
de  Rimini ;  &  le  Duc  de  Ferrare ,  de  Ravigo  &  du  Po/efin.  Lc 
Friou/  fe  rendit  k  TEmpereur ;  &  ainfi  l'Ecat  des  Veniciens  £6 
trouva  tout  d'un  coup  reduit  aux  deux  feules  Vslles  de  Venije  Sc 
de  Trevife.  , 

Ju/es  II  ne  fuc  pas  plutoc  cn  poffeffion  des  Villes  qa'il  avoit 
fouhaice  d'arracher  aux  Veniciens,  qu'il  penfa  aux  moyens  de 
chaffer  les  Frangois  d'Italie,  pour  pouvoir  executer  fes  autres 
projets.     L'entreprife  paroiffoic  difficile  ,    &  neanmoins  il  ne 
defefpera  pas  d'y  reuflir.     Voici  le  plan  qu'il  forma.    r.  II  refo-  Projet  du 
lut  de  s'accommoder  avec  les  Veiiitiens,  qui  n'etoienc  plus  en  ''^P^pou* 
etat  de  lui  nuirej  &  de  faire  une  Ligue  avec  eux,  contreh'  i^^F^an* 
France:  2.  de  procurer  la  Paix  entre  Venife  &  1'Empereur,  a-  toijd'1. 
fin  de  decacher  ce  Frince  des  interecs  de  Louis  XII  :   3 .  de  faire  "'''• 
cnvahir  le  Duche  de  Milan,  par  les  Suiffei:  4.  de  faire  entrer 
Ferdinand  ims  la  Ligue:    5.  d'engager  Henri  VIII,   nouveau 
Roi  d'Angleterre',a  rompre  avec  la  France,  &c  a  faire  une  puiP 
fante  diverfion  en  Picardie. 

La  Paix  &  la  Ligue  avec  les  Venitiens ,  n'etoit  pas  ce  qu'il  St  Ligae 
y  avoit  de  plus  diffkile.    Cela  fut  fait  au  commencement  de  ^"^" 
Tann^e  1510.    Pour  la  Paix  encre  rEmpereur  &  les  Veniciens,     """*"''' 
il  ne  fiit  pas  poffible  au  Pape  d'y  reuffir ;  &  neanmoins  il  fic  fi 
bien  enfin ,  que  1'Empereur  abandonna  Louis  XII ;  Sc  quanc  aux 
Suifles,  Matliieu  Skinner  FveqUe  de  Sion,  principal  Agenc  du    SonAi- 
Pape  en  ce  Pais-la ,  fe  fervic  fi  a  propos  du  credit  qu'il  avoit  ^""^  ""'^ 
parmi  eux ,  qu'il  les  rendit  Ennemis  mortels  de  la  France.    Le  sLlries 
Roi  Ferdiuand  ne  fe  fic  pas  beaucoup  foiliciter  ,   pour  fe  joindre  <:jntre  i* 
au  Pape  &  aux  Venitiens.    II  trouvoit  dans  cetce  Ligue  trois  ^""fnand 
avantages  coniiderables.     Le  premier  eroic ,  qu'en  embjraffanc  le  joint 
Louis  XII,  il  rcmpechoit  de  penfer  a  la  conquete  de  Nap'es.  *"*  ^*' 

donace  auiTi  pres  de  cct  endroit,  que  de  celui  de  GhradaJda. 

Y3 
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Le  fecond,  que  lc  Pape  lui  offroit  rinveftiturc  de  Naples,a  des 
conditions  qu'il  n'avoit  pas  voulu  ccouter jufqualors.  Enfin, 
les  Verriticns  vouloient  bien  lui  rcndre  les  cinq  Villes  de  ce  Ro- 
yaume,  dont  ils  etoicnt  riiaitres,  a  condition  qu'il  s'engageat 
dans  la  Ligue.  Cependant  ce  Prince,  aufli  prudent  que  y*/« 
//  etoit  fougueux ,  ne  voulut  point  (igner  la  Ligue ,  avant  que 
d'etre  allure  du  lecours  du  Roi  d'Angleterre.  11  ne  fembloit 
pourtant  pas  facile  d'engager  Henri  a  rompre  avec  L.ouis  XII, 
pour  les  interets  des  PuifLnces  d'Italie.  11  venoit  de  renouvel- 
ler  la  Paix  avec  lui,  &  Louis  avoit  jufqu'alors  regulieremenc 
paye  les  fommes  a  quoi  il  etoit  engage  par  le  Traite  d'EtapIes. 
Ilderiche  Mais  Ferdinand ,  le  plus  habile  Prince  de  fon  ficcle,  &  en  me- 
Heiiri  dc  n^e  tgpi-)5  [g  nQoins  fcrupuleux ,  trouva  enfin  le  moyen  d'engager 
Henri  a  Cette  rupture.  Mais  cela  n'arriva  qu'en  Tannee  1511. 
Ce  qui  fc  pafla  en  Italie  dans  lcs  deux  annees  precedentes ,  lui 
ayant  fourni  roccafion  qu'il  cherchoic,  il  eft  neccflaire  d'en  di- 
re  un  mot. 

yu!es  II,  apres  avoir  figne  fa  Ligue  avec  la  Republique  de 

Vcnile ,  chercha  querelle  au  Duc  de  Ferrare ,  pour  avoir  occa- 

fion  de  le  depouiller  de  fon  Duche.    II  fc  rendit  meme  a  Bo- 

logne,  adeifdn  d'y  preparer  tout  cc  qui  etoit  necelfaire  pour  le 

Siege  dc  Ferrare.    Mais  il  s'en  falut  bien  pcu,  qu'il  nc  fftt  lui- 

meme  furpris  par  Chaumont  Gouverneur  de  Milan,  qui  avoit 

ordre  de  fecourir  le  Duc.     Lc  Pape  fit  grand  bruit  de  cette  in- 

fuke,  &  voulut  perluader  a  toute  rEurope,  quc  Louis  XII  Vzx.- 

taquoit  de  gayete  de  coeur:  quoiqu'il  fit  lui-meme  tous  les  ef- 

forts  poflibles ,   pour  foulever  tous  les  Princes  Chretiens  contre 

Le  Pape  lui.    II  avoit  dcja  tente  de  lui  enlever  Gcnes  par  furprifc,  &  il 

aitaque  le  jg  (^j  ^pg  fccondc  fois ,  fans  pouvoir  y  reullir.     II  tichoit  de  lui 

Fiaace.      debau;her  l'Empereur,  &  deja  dix-mille  Suilles  etoient  en  mar- 

che  pour  allcr  cnvahir  lc  Duche  de  Milan  :   miis  ils  en  trouve- 

rent  les  avcnues  fi  bicn  gardees ,  qu'ils  furent  contraints  de  s'cn 

rctourncr.    Avec  tout  cela ,  le  Pape  pretendoit  que  Louis  etoic 

J'agrefleur,  fous  preiextc,  qu'il  ne  vouloit  pas  lui  permettre  de 

depouiUer  lc  Duc  de  Ferrare.     Louis  attaque  par  lc  Pape,  fans 

lui  en  avoir  donne  de  fujct ,  fc  ligua  plus  etroitcment  avcc  rEm- 

percur ;  &  tous  deux  enfemble  ayant  gagne  quclques  Cardinaux , 

Conciie  firent  convoquer  un  Concile  General  a  Pife ,  ou  ils  pretcndoient 

dc  Fire.     faire  depofcr  le  Pape  (i).     Mais  cc  Concilc,  auquel  n'affifte- 

rent  jamais  que  quelques  Evequcs  dc  France  &  du  Milanez,  fut 

enfin  contraint  de  fe  tranfporter  a  Milan ,  &  dela  cncore  ^  Lyon, 

fans  avoir  ricn  fait  de  conGdcrable.    Cependant  le  Pape  cxcom- 

munia  tous  ceux  qui  lc  compofoient ,  &  lcurs  Adherans  ,   & 

convoqua  lui-memc  un  Concile,  qui  devoit  s^aflemblcr  a  Rome 

«nconvo-  ^^"s  1'Eglifc  dc  S.  Jcan  de  Latran,  lc  19  d'Avril  1512. 

Avanc  ce  cems-li,  le  Pontife  continuant  toujours  dans  la  re- 
folution  d'aflicgcr  Ferrare ,  s'etoit  cncorc  une  fois  rendu  i  Bo- 
logne,  pour  y  faire  les  preparatifs  de  ce  Sicgc.  Son  Armee  & 
celle  des  Venitiens  etoient  campes  tout  prochc  dc  Bologne  ,  & 
il  n'attendoit  plus  pour  entrer  cn  aftion  ,  qu'un  rcnfort  que 
Raymond  de  Cardonne,  Viceroi  de  Naples,  lui  dcvoit  amencr. 
Mais  dans  ccs  entrefaitcs  ,  Trivulce  ,  qui  commandoit  pour  le 
Roi  de  France ,  s'ctant  approche  de  Bologne ,  le  Pape ,  qui  vit 
les  hibitans  difpofes  a  lui  ouvrir  leurs  portes,  fe  reiira  en  dili- 
Sa  fuite  a  g^nce  ;  &  les  Betitivoglios ,  quc  Trivulce  amenoit  avcc  lui,  y 
i',i^'pro-  cntrercnt  incontinent.  L'Armee  Confederee  du  Pape  &  des 
Vcnitiens  ayanc  appris  ccttc  nouvellc,  s'enfuit  a  vau-de-route , 
&  laifla  fon  Bagage  &  Ibn  Artillcrie  au  pouvoir  des  Bolon- 
nois. 

Pendant  quc  ccs  chofes  fe  paflbient  en  Italie,  le  Roi  d'Ar- 

ragon  travailloit  avcc  ardeur,  a  fairc  cntrcr  Henri  VIII  dans  la 

Fcrdinand  Liguc  du  Papc  &  dcs  Vcniticns.    II  nc  vouloit  point  s^y  cn- 

travaiUe     gagcr  lui-memc ,  avant  que  d'etre  aflure  du  fecours  de  ce  Prin- 

fous-ma;n  ^.g^  ^qj^  Qendrc  &  fon  bon  Ami.   Cc  n'ecoit  pas  diredtemcnt, 

qu'il   propofoit   a  Henri  d'cntrcr  dans  la  Liguc.  Au  contraire, 

il  feignoit  de  ne  formcr  lui-meme  aucun  projct  par  rapport  a 

ritalic.     Mais  en  faifant  craindre  a  Henri  la  puilTancc  de  Louis 

XII,  il  le  difpofoit  peu  a  peu  i  rompre  avec  lui.     Lc  Pape  fai- 

foit  dc  fon  cote  rout  ce  qu'il  pouvoit,   pour  gagner  ramitie  de 

Henri  par  les  carefles  qu'il  failbit  a  Bambridge  Archevequc  d'  Y  orck, 

fon  Ambafladcur  a  Rome ,  a  qui  meme  il  donna  le  Chapeau  de 

Cardinal  (2).  En  toutes  occafions ,  il  temoignoit  une  eftimc  ex- 

traordinaire  pour  le  Roi  ,  &  il  lui  cnvoya  une  Rofe  d'or  beni- 

Caidinal.  tg  le  jour  dc  Noel ,   commc  unc  marquc  particuUcrc  de  la  con- 

{ideration  qu'il  avoit   pour  lui.     Les  Venitiens  avoient  aufli  un 

Ambafladcur  a  Londres,  pour  le  memc  dellein.    Ceux-ci  &  le 

Pape  agiflbient  diredtement ;  mais  Ferdinavd  fe  tenoit  toujours 

cache,  fe  contentant  dc  fairc  craindrc  a  Henri  le  trop  grand 

pouvoir  de  la  France.     II  preparoit  pourtant  une  Flotte  &  une 

Armec  en  Efpagne,  comme  pour  aller  faire  la  Guerrc  auxMau- 

res  en  Afrique.    Enfin ,  fous  pretcxte  qu'il  avoit  a  craindre  une 

diverfion  de  la  parc  dc  la  France  pendant  qu'il  feroit  occupe  a 

ccttc  Expedition ,  il  eut  radrefle  de  perfuader  a  Hetiri  de  faire 

avec  lui  une  Ligue  defenfivc ,  qui  contenoit  un  engagcmcnt  mu- 
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(i)  Le  LordHtrifrt^/eCWittry.quinousa  laifTeuneHiftoirecxafte 
dc  ce  P.egne,  dans  laquelle  il  a  furmonte  heureufcment  b  difficulte 
dont  il  fe  plaint ,  favoir ,  d'attrafer  la  rtffemhlance  d'une  ferfonne  qui 
ft  frefente  en  diffirentes  foflutes ;  &  qui  s'eft  acquis  une  grande  repu- 
tation  en  ecrivant  la  Vie  dc  cc  Roi,  comme  le  Lord  Bncon  de  Veru- 
lam  en  ecrivaot  celle  du  Perej  eft  rHiAorien  auquel  nous  aurons 
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tuel  de  s'aflifter  de  toutes  leurs  forces ,  cn  cas  que  Tun  ou  l'au- 
tre  fuc  attaque,  &  particulieremcnt  fi  le  Roi  de  France  ecoit 
ragrcfleur.  Pour  lc  micux  convaincrc  de  la  fincerite  dc  fcs  in- 
tcntions  touchant  la  Gucrre  d'Afrique,il  lui  demanda un fecours 
de  mille  Archcrs  Anglois,  qui  lui  fut  incontincnt  accorde.  II 
n'eft  pas  difficile  de  juger  que  lc  but  de  Ferdinand ,  en  concl\xint 
cette  Ligue,etoit  de  mettre  a  couvevt  fon  Royaumc  dc  Naples, 
cn  cas  qu'il  prit  envie  a  Louis  dc  Tattaqucr ;  mais  il  n'eft  pas 
aufll  aife  de  comprcndre  quel  avantage  Henri  s'en  propolbit. 

Pendant  ce  tcms-la,  la  pertc  de  Bologne,  &  la  diffipation  de 
TArmee  Confederee  du  Pape  &  des  Venitiens,  avoient  mis  les 
Aff^aircs  des  Allies  dans  un  tres  facheux  etat ;  &  Ferdinand  ne 
cruc  pas  pouvoir  plus  longcems  fe  difpenler  de  figner  la  Ligue, 
de  peur  quc  lc  Pape  &  les  Venicicns  nc  fiflent  la  Paix  avec  la 
France.  Mais  avant  que  d'en  venir  la,  il  joua  un  de  fes  tours 
ordinaircs ,  en  tendant  a  fon  proprc  Gendre  un  picge ,  ou  ce  jeu- 
ne  Prince  peu  expcrimente  ne  manqua  pas  de  fe  laifler  prendre. 
II  lui  decouvrit  lc  projet  qu'il  avoic  fait  avec  le  Papc  &  les  Ve-. 
niticns,  dc  fairc  une  Ligue  cnfcmble,  &  de  mettre  une  puiflan- 
te  Armce  fur  pied ,  pour  chafiTcr  les  Frangois  de  Genes  &  ds 
Milan.  Enfuitc  il  lui  fit  rcprefentcr,  que  comme  Louis  XII  fe- 
roit  oblige  d'cnvoycr  toutes  fes  forces  en  Italie,  &  de  laiflerfon 
Royaume  degarni,  il  n'y  auroit  rien  de  plus  facile  que  de  lui 
enlever  la  Guyenne ,  parce  qu'il  ne  s'attcndoit  pas  \  etre  atcaque 
de  ce  coce  la.  II  ajoutoit ,  que  pour  lui ,  il  n'avoic  aucune  pre- 
ccntion  fur  la  Guyenne;  &  quc  neanmoins  il  vouloic  bien,  par 
un  pur  motif  d'affedlion  pour  fon  Gendre ,  lui  aider  a  faire  cet- 
tc  conquete,  qui  paroilToit  infaillible.  Henri  trouva  ce  projec 
fi  bien  penfe ,  qu'il  accepta  fans  balancer  lc  parti  que  fon  Beau- 
pere  lui  propofoit. 

Dh5  quc  Ferdinand  tnt  re^u  la  re^onfe  d'Angleterre,  il  don- 
na  ordre  a  foii  Ambaffadeur  a  Romc  de  figner  la  Ligue  avcc  le 
Pape  &  les  Veniticns.  En  meme  tems ,  il  cnvoya  les  Inftruc- 
tions  Ji  rAmbafladcur  qu'il  avoit  a  Londrcs ,  pour  conclure  avcc 
Heari  une  Ligue  particuliere ,  touchant  la  conquete  de  la  Guyen- 
ne.  II  n'y  eut  qu'environ  fix  femaincs  d'intcrvalle ,  cntre  ces 
deux  Traites.  Le  premier  fut  figne  i  Rome  le  4  d'Odtobre, 
le  fecond  a  Londres  le  17  de  Novembrc  15 11.  Par  cclui-ci, 
Henri  ne  s'cngageoit  qu'a  envoyer  fix-mille  hommes  dansla  Pro- 
vince  de  Guipufcoa,  avec  un  bon  General,&  sitenir  uneFlot-  r 

te  en  Mer.    Ferdinand  fe  chargca  de  tout  le  rcfte.  "; 

Suivant  ce  Traite  ,  au  mois  dc  Mai  de  Tannee  1512  ,  Henri   Le  Mar-«- 

-  '  quis  dc 
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envoya  fix-mille  hornmes  cn  Efpagne  ,  fous  la  conduite  du 
Marquis  de  Dorfet.  Peu  de  jours  apres  rarrivee  des  Anglois, 
le  Duc  d.'AWe  le  mic  a  la  tete  de  TArmee  Efpagnole;  mais  au- 
licu  de  venir  joindre  1' Angloife  pour  faire  le  Siege  de  Bayonne , 
ainfi  qu'il  avoit  ete  refolu,  il  fe  cinc  a  Logrogno  fur  la  fronciere 
dc  Navarre,  &  fic  dire  au  Marquis  dc  Dorjet,  qu'il  jugeoic  a 
propos ,  avanc  que  de  s'cngager  a  un  Siege ,  de  faire  decJarer  Ic 
Roi  de  Navarre.  II  appuyoic  ccla  d'une  raifon  aflcz  plaufible. 
Cetoic,  que  ce  Princc  etant  Allie  du  Roi  dc  France ,  pourroit 
leur  joucr  quelque  mauvais  tour ,  &  lcur  couper  les  vivrcs ,  pen- 
dant  qu'ils  feroient  devant  Bayonne.  Le  Marquis  de  Dorfet,  qui 
ne  penetroit  pas  la  pcnfec  du  Duc  A'Albe  ,  approuva  ce  def- 
fein,  &  le  Roi  de  Navarre  fut  fomme  de  la  parc  des  Confede- 
res,  de  fe  declarcr.  II  repondic,  quc  fon  intention  ecoic  de  de- 
meurer  neutre;  mais  cette  declaration  nc  paroiiTant  pas  fuffifan- 
te  au  Duc  d'A/i>e ,  il  dcmanda  quatrc  de  fes  meilleures  Places , 
pour  furete.  Sur  le  refus  du  Roi ,  le  Duc  pretendit  qu'il  ne  pou- 
voit  fe  rciidre  a  Fontarahie  ,Sc  laifTcr  les  Etats  du  Roi  fon  Mai- 
tre  expofes  aux  infultes  du  Roi  de  Navarre,  qui  pourroic  aife- 
ment  rcccvoir  dans  fon  Royaumc  le  Duc  dc  LonguevHIe,  qui 
vcnoit  d'arrivcr  a  Bayon?>e ;  que  par  cette  raifon ,  il  ne  pouvoic 
fc  difpenfer  de  prendre  fa  route  par  la  Navarrc ,  &  de  s'afluref 
de  quclqucs  Places  dans  ce  Royaume.  II  pria  meme  le  Gcneral 
Anglois  de  lc  venir  joindre,  pour  lui  faciliter  rexecution  de  ce 
delt'cin ;  mais  lc  Marquis  le  refufa ,  parce  qu'il  n'avoit  point  or- 
dre  d'agir  contre  le  Roi  de  Navarre.  Ainli  lc  Duc  i^Alhe  en- 
tra  feul  dans  ce  Royaume ,  6c  y  airiegca  Pampclune.  Apres  la 
prile  de  cctce  Place,  il  fc  rcndit  maitre  de  quelques  autres,  pen- 
dant  que  les  Anglois ,  fans  s'cn  appercevoir ,  fervuicnt  a  ks  def- 
feins,  en  cenant  les  Franyois  en  echec,  &  en  les  empechanc  de 
fecourir  la  Navarre ,  de  peur  de  s'engager  entre  deux  Armees. 
En  un  mot,  le  Duc  d'Albe  conquit  en  peu  de  tcms  cout  le 
Royaume.  Le  Marquis  de  Dorfet  s'etant  enfin  apper^u  des  ar- 
tifices  du  Roi  d'Arragon,  s'en  recourna  cn  Anglccerrc.  Ainfi 
ces  fix-mille  Anglois,  qui  devoienr  conquerir  la  Guyenne  avec 
le  fecours  de  Ferdinand,  ne  fervirenc  qu'a  lui  faire  gagner  la 
Navarrc,  quc  lui  &  Its  Succcffeurs,  Rois  d'Efpagne,  ont  tou- 
jours  gardee  depuis.  Henri  connut  bien  qu'il  avoit  ete  dupc; 
mais  il  diffimula  fon  chagrin ,  de  pcur  que  les  trois  Allies,  apres 
Tavoir  cngage  a  rompre  avec  la  Frsnce ,  ne  fiflent  la  Paix  fans 
lui;  d'autanc  plus,  que  les  Affaires  d'Italie  fembloient  les  y  en- 
gager. 

Pen- 

principalement  recours  toutes  les  fois  qu'il  fera  neceffaire  pour  fup- 
pleer  aux  dates  qui  manquent  a  rAbrege  de  Mr.  ie  Rafin.  Le  Lord 
Herbert  dit  donc,  que  ce  Concil'  fut  Ct-Qvoque  pour  le  i  de  Sept. 
ij-ii;  &  que  le  Pape  y  fut  cite  ,  quoiqu'iI  ne  paroiITe  pas  qu'il  s'y 
foit  rcndu.  Un  Ecriv-iu  qui  cite  la  Vie  de  ce  Pape  ecrite  par  Onu- 
fhre,  dit  que  quoiquc  cc  Pontife  fc  fut  fervi  dc  to*ite  forte  d'artifi-' 
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Pendant  cette  meme  Campagne  ,  il  y  avoit  eu  en  cc  Pais-I2t 
de  grandes  revolutions.  L'Armee  Confederee  du  Pape,  du  Roi 
d'Arragon  &  des  Venitiens  ,  ayant  forme  le  Siege  de  Bologne, 
Gafton  de  Foix  ,  qui  commandoit  rArmee  de  France  ,  leur  fit 
lever  le  Siege.  Enfuite ,  il  battit  les  Venitiens  a  Brefcia  ;  6c  le 
II  d'Avril,  il  gagna  fur  les  Confederes  la  Bataille  de  Ravenne, 
oii  il  fut  lui-meme  tue,  apres  avoir  remporte  la  victoire.  Mais 
au  mois  de  Septembre  fuivant,  feiz.e-milleSuines  marcherent  en 
Italie ,  &  au-lieu  de  prendre  le  droit  chemin  de  Milan ,  ils  alle- 
rent  paflTer  par  Trente ,  oii  FEmpereur ,  gagne  fecretement  par 
le  Pape  ,  leur  donna  paffage  ,  malgre  fon  Alliance  avec  Louis 
XII.  Enfuite ,  ils  fe  joignirent  a  rArmee  Venicienne ,  &  mar- 
cherent  a  Milan.  Les  Frantjois  y  etoient  deja  fort  foibles  ,  & 
ils  le  devinrent  encore  plus,  par  Tordre  que  l'Empereur  envoya 
en  ce  meme  tems  a  fes  Troupes  ,  qui  fervoient  comme  Auxi- 
liaires  dans  TArmee  de  France,  de  fe  retirer  fur  le  champ.  Ce- 
la  fut  caufe  que  les  Frangois  ,  hors  d'etat  de  refifler ,  abandon- 
nerent  Milan  ,  &  repafferent  les  Monts.  La  perte  du  Milanez 
entraina  celle  de  Botogjie  ,  de  Parme  ,  de  Plaija7tce ,  &  de  Reg- 
gio,  qui  fe  rendirent  au  Pape.  D'un  autre  cote  ,  le  Duche  de 
Milan  fut  rendu  a  Maximihen  Sforze ;  la  Maifon  deMedicis  fut 
remife  en  pofTeflion  de  Florcnce ,  &  TEmpereur  renonga  folem- 
nellement  au  Concile  de  Fife ,  que  la  deroute  des  Frangois  avoit 
oblige  de  fe  transferer  a  Lyon. 

Depuis  que  les  Frangois  furent  hors  d'Italie,  lcs  AUies  eurent 
cnfemble  diverfes  Conferences ,  tantoc  a  Rome ,  tantot  a  Man- 
toue,  touchant  leurs  affaires.  Le  Pape  vouloit  fur-tout,  a  quel- 
quc  prix  que  ce  fut  ,  accommoder  les  Venitiens  avec  FEmpe- 
reur  ,  de  peur  que  ce  Prince  ne  fe  rengageat  avec  la  France; 
mais  il  leur  propofoic  des  conditions  fi  dures  ,  qu'ils  ne  purent 
jamais  fe  rcfoudre  a  les  accepter.  Cela  fut  caufe  qu'il  entreprit 
de  les  contraindre  ,  en  fe  liguant  contre  eux  avec  rEmpereur. 
Dans  toutes  ces  Conferences  ,  les  AUies  ne  penferent  non  plus 
aux  interets  du  Roi  d' Angleterre ,  que  s'il  n'eiit  pas  ete  au  mon- 
de.  Le  Cardinal  Bambridge  ,  qui  avoit  ete  admis  dans  tous  les 
Confeils  avant  la  Ligue  de  Rome  ,  ne  fut  jamais  appelle  dans 
ceux-ci.  Hejiri  lui-meme  ctoit  fi  peu  informe  de  ce  qui  fe  pas- 
foit  en  Italie ,  qu'encore  que  la  Ligue  de  Rome  ne  fubfiflat  plus 
depuis  que  le  Pape  s'etoit  ligue  avec  rEmpereur  contre  Venife, 
il  fit  expedier  des  Lettres-Patentes  ,  par  lefquelles  il  declaroit 
qu'il  y  entroit.  Dans  le  meme  tems  ,  fes  Ambaffadeurs  en  di- 
verfes  Cours  avoient  ordre  de  conclure  dcs  Ligues  ,  pour  faire 
rendre  a  TEglife  ce  que  la  France  lui  avoit  enleve  i  quoique  le 
Pape  fiit  adtuellement  en  poffeffion  de  plus  qu'il  n'avoit  preten- 
du ,  lorsque  la  Ligue  de  Rome  fut  fignee. 

On  vient  de  voir,  dans  les  cvenemens  de  Tannee  iyi2,com- 
bien  Henri  fur  abufe  par  le  Roi  fon  Beau-pere.  Cette  experien- 
ce  ne  le  rendit  pas  plus  avife ,  puisque  Tannee  fuivante  ,  Ferdi- 
xand  le  fic  tomber  dans  un  nouveau  piege ,  qui  n'eCoit  pas  moins 
adroit  ;  fi  toutefois  on  peut  donner  le  nora  d'adreffe  ,  a  une 
fourberie  des  plus  infignes. 

1513.  JulcsII  mourut  au  mois  de  Fevrier  151 3  i  &  LeonX, 
de  la  Mailbn  de  Medicis  ,  fut  elu  au  mois  de  Mars.  Ce  nou- 
veau  Pape  ,  ayant  a  peu  pres  les  memes  interets  que  fon  Pre- 
deceffeur ,  fc  declara  ouvertemenc  contre  la  France  ;  tanc  pour 
obUger  Louis  XII  a  fe  defifter  de  fon  Concile ,  que  pour  l'em- 
pecher  dc  remetcre  le  pied  en  Italie.  Mais  les  interets  du  Roi 
d'Arragon  etoient  un  peu  changes  ,  depuis  qu'il  s'ecoit  empare 
de  la  Navarre.  Avant  cetce  conquete  ,  il  auroit  regarde  com- 
me  un  cres  grand  avancage  pour  lui ,  la  revolution  qui  venoic  de 
chaffer  Louis  XII  du  Milanez  ,  &  qui  le  meccoic  hors  d'ecaC 
d'encreprendre  la  conquece  de  Naples.  Mais  depuis  qu'il  ecoic 
maicre  de  la  Navarre,  fon  interec  demandoit  que  Louis  s'occu- 
pac  en  Icalie ,  a  regagner  le  Duche  dcMilan,  de  peur  qu'il  n'en- 
trepric  de  retablir  le  Roi  de  Navarre;  &  neanmoins,  il  n'eCoic 
pas  moins  de  fon  incereC  de  rempecher  de  reuffir  dans  la  con- 
qucce  de  Milan.  Voici  la  manicre  donc  il  s'y  pric,  pour  parve- 
nir  i  fon  buc. 

Premieremenc ,  il  envoya  fecrecement  a  Louis  XII  un  certain 
Moine,  pour  lui  propofer  une  Treve,  dans  laquelle  il  fe  faifoit 
fort  de  faire  cntrer  TEmpereur  &  le  Roi  d'Anglcterre.  Louis 
y  confentit  volontiers ,  a  condition  que  ritalie  en  feroit  excep- 
tee  -y  &c  c'etoit-la  precifement  ce  que  Ferdmand  fouhaitoit.  Cet- 
te  affaire  etant  en  bon  train,  il  fit  reprefenter  a  Henri,  de  con- 
cert  avec  le  Pape  &  TEmpereur  ,  que  les  Allies  n'ayant  plus  a 
fe  defendre  en  Italie  depuis  que  les  Frangois  en  avoient  etd  chas- 
fes ,  avoicnt  refolu  d'attaquer  la  France  par  divers  endroits  ,  & 
qu'il  ne  devoit  pas  laiffer  echaper  cette  occafion  de  fe  rendre 
maitre  de  la  Guyenne  ,  de  la  Normandie ,  ou  de  la  Picardie,  puis- 
qu'il  feroit  impoffible  au  Roi  de  France  de  fe  defendre  contrc 
tant  d'Ennemis ,  qui  rattaqueroient  a  la  fois  de  plufieurs  cotes. 
Bien  que  repreuve  que  Henri  avoit  deja  faite  de  la  bonne-foi  de 
fon  Beau-pere ,  dut  Tobliger  a  fe  tenir  fur  fes  gardes ,  il  fe  laifla 
encore  tenter  par  les  grands  avantages  qu'on  lui  propofoic.   Des 
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qu'il  euc  donne  fon  approbation  a  ce  projet  ,  TAmbaffadeur  de  H  t  n  r  j 
Ferdinand  lui  fit  entendre ,  que  le  fecrec  etoic  abfolumenc  neces-    VIII. 
faire,  afin  de  mieux  furprendre  rEnnemi:  mais  qu'il  feroic  pour- 
tant  difficile  de  le  garder  ,  s'il  fe  faifoit  un  Congres  d'Ambaffi- 
deurs  en  quelque  lieu  que  ce  fuc  ,   pour  y  conclure  une  LiguCi 
Qu'il  fuffiroic  donc,  que,  fous  quelque  precexce  fpecieux,  il  en- 
voyaC  des  Ambaffadeurs  a  la  Gouvernante  des  Pais-Bas  ,  qui  e- 
canc  aucorifee  par  1'Empereur  fon  Pere  ,  pourroit  conclure  la 
Ligue  avec  eux;  &  qu'enfuice  le  Pape  &  le  Roi  d'Arragon  rati- 
fieroienc  le  Traite ,  qui  n'auroic  pas  moins  de  force  que  fi  leurs 
Ambaffadeurs  y  euffenc  ete  prefens.     Henri  ayant  approuve  cet 
expedient,  envoya  fes  Ambaffadeurs  a  Malines  ,•  &  Ferdinand,  ^"nanaX 
felon  le  plan  qu'il  avoit  forme ,  eut  la  fatisfadtion  de  fairc  figner  Loms  XII 
a  quatre  jours  Tun  de  Tautre  ,  deux  Traices  diredtemenc  oppo-  &  «"'« 
ies  ,    &  qui  cendoienc  pourcanc  cgalemenc  a  le  faire  parvenir  a  [eur"ac' 
fon  but.    Le  premier,  encre  lui  &  Louis  XII,  fuc  figne  a  Or-  Hcmu 
thez  en  Bearn,  le  i  d'Avril:  1'autre  a  Malines ,  le  5  du  mcme 
mois ,  cncre  TEmpereur  &  Henri. 

Le  Traice  ^Qrthez.  porcoic,  qu'il  y  auroicTreve  pour  un  an, 
entre  Louis  XII,  le  Roi  A'EceJfe,  &  le  Duc  de  Gat/a^re ,  d'une 
part;  &  1'Empereur,  le  Roi  d'Angleterre  ,  le  Roi  d'Arragon, 
&  la  Reine  dc  Cailiille,  de  Tautrei  mais  feulement  hors  d'lca- 
lie.  II  fauc  remarquer  ,  qu'il  n'y  avoic  a  Orthez,  que  les  Com- 
miffaircs  de  France  &  d'Arragon  :  que  Louis  Xlt  s'engageoic 
pour  le  Roi  d'EcoJfe  &  pour  le  Duc  de  Gueldre :  &  que  Ferdi- 
nandis.  faifoic  forc  d'y  faire  confencir  rEmpereur  &  leRoid'An- 
glecerre.  Mais  comme  il  favoic  bien  qu'il  n'y  avoic  rien  de  plus 
eloigne  de  la  penfee  de  Henri ,  il  fic  inferer  dans  le  Traice ,  que 
les  deux  Rois  de  France  iSc  d'Arragon  feroienc  tcnus  de  donner 
leur  Racificacion  dans  un  mois ,  &  les  autres  Princes  dans  deux 
mois;  &  que  le  Traite  n'auroic  lieu  a  Tegard  de  ceux-ci  ,  quc 
du  jour  de  Techange  de  leurs  Ratificacions. 

L'aucrc  Traice  fuc  figne  quacre  jours  apres  a  Malines  ,  par 
Marguerite  d^ Autriche ,  au  nom  de  rEmpereur  fon  Pere ,  &  par 
les  Ambaffadeurs  d'AngIecerre.  II  porcoit ,  que  dans  trente  jours 
apres  la  fignature  duTraite,  le  Pape,  TEmpereur ,  le  Roi  d'An* 
gleterre  ,  &  le  Roi  d'Arragon  ,  declareroient  la  Guerre  a  la 
France ,  &  la  lui  feroienc  enfuice  effedtivemenc ;  favoir ,  le  Pa- 
pe,  en  Provence,  ou  en  Dauphine  ;  rEmpereur,  en  quelque 
autre  endroic  hors  de  1'lcalie ;  le  Roi  d'Arragon  ,  en  Guyenne , 
en  Bearn ,  ou  en  Languedoc ;  &  le  Roi  d'Anglecerre ,  en  Nor- 
mandie ,  ou  en  Picardie :  Que  pour  aider  a  rEmpereur  a  levcr 
&  a  encrecenir  fon  Armee,  leRoi  d'Anglecerre  lui  feroic  comp- 
ter  cent-mille  ecus  d'or  ,  en  trois  termes.  On  infera  dans  ce 
Traite,  comme  dans  celut  i^Orthez,,  quc  TEmpereur  &  le  Roi 
d'Anglecerre  racifieroienc  lc  Traice  dans  un  mois,  &  le  Pape  6c 
le  Roi  d'Arragon  dans  deux  mois  ;  mais  que  quand  meme  ces 
deux  derniers  ne  voudroienc  pas  le  ratifier  ,  il  ne  laifferoic  pas 
de  fubfifter  encre  1'Empereur  &  le  Roi  d'Angleterre.  Cela  fait 
voir  affez  clairemenc  ,  que  TEmpereur  connoiffoic  bien  quelles 
ecoienc  les  intentions  du  Pape  &  du  Roi  d' Arragon  ;  fans  cela , 
il  ne  fe  feroic  jamais  avife  de  faire  inferer  cecce  claufe  dans  le 
Traite.  II  y  a  encore  une  aucre  remarque  a  faire  fur  cc  fujer. 
Ceft  que  les  Ratifications  du  Pape  &  du  Roi  d'Arragon  ne  de- 
vant  etre  echangees  ,  pour  le  plutot,  que  le  5  de  Juin,  Henrt 
fe  trouvoit  oblige  de  faire  tous  les  preparatifs  de  la  Campagne , 
avant  que  de  favoir  fi  ces  deux  pretendus  Allies  ratifieroienc  le 
Traice;  &  de  commencer  la  Guerre  en  Picardie,  fans  etre  as- 
fure  des  diverfions  qu'on  lui  avoic  promis  de  faire  en  d'autres 
endroics.  Pour  achever  dc  le  faire  donner  dans  le  piege ,  TAm- 
baffadeur  que  Ferdinand  avoic  a  Londres ,  y  racifia  le  Traite  de 
Malines,  &  en  jura  robfervacion  fur  les  Ames  du  Roi  d'Arra- 
gon  &  de  la  Reine  de  Caftille  ,  en  vercu  d'un  Plein-pouvoir 
qu'il  pretcndoic  en  avoir  re^u.  Ainfi  par  ces  deux  Traites,  di- 
redfemenc  concraires  Tun  aTaucre,  Henri,  Maximilien,  &c  Fer- 
dinand  s'engageoient  egalement  a  une  Treve  d'un  an  avec  Louis 
XII,  &  a  lui  faire  aftuellement  la  Guerre  dans  le  meme  tems. 
Mais  Henri  ne  favoit  rien  du  Traite  d'Orthez,  au-Iieu  que  F^r- 
dinand  etoit  egalement  informe  de  tous  les  deux.  Ce  ne  flit 
donc  pas  fans  raifon ,  qu'il  fit  en  forte  qu'ils  furent  fignes  en  un 
meme  tems,  dans  des  lieux  fi  eloignes  lun  de  Tautre,  &  entre 
lefquels  il  n'y  avoit  aucune  communication. 

Louis  XII ,  trompe  par  Ic  Traite  d^Orthez ,  fit  marcher  pres- 
que  toutes  (es  forces  en  Italie ,  fous  lc  commandement  de  Louis 
de  la  Trimouille,  qui  chaffa  d'abord  Maximilien  5/b?-zf  de  Milan, 
&  lui  enleva  tout  fon  Duche ,  a  rexccption  de  Covio  &  de  tio- 
varre ,  qui  etoient  gardees  par  des  Suiffes.  Enfuite  ayant  vou- 
lu  attaquer  Novarre,  il  fuc  repouffe  3  un  Aflauc  j  &  des  le  len- 
demain,  les  Suiffes  ecanc  forcis  de  la  Place  ,  allerenc  Taccaquer 
dans  fon  Camp ,  mirenc  fon  Armee  en  derouce  ,  &  robligerenc 
a  repaffer  les  Monts  pour  fc  retirer  en  France.  Ainfi  ,  dans  LeRoi 
Tefpace  d'environ  un  mois ,  Louis  gagna  &  perdit  cout  le  Du-  ^'  ^'f^'* 
che  de  Milan.  aiiuoc», 

Au  commencement  du  mois  de  Juin ,  Henri  fit  pafler  fon  Ar- 

mee 


ces  pour  faire  pe'rir  l'Empereur,   Louh  Xll  Roi  de  France  tint  bon ,  Proteflans;     II  ajoute,  que  le  Pape  en  fut  fi  offenfe,  que  par  une 

&  fitbattre  des  Medailles  dontquelques-unesavoientcettelnfcription:  Bulle  il  6ta  le  Titrc  de  Tres-Chretien  au  Roi  de  France,  &  voulut  lc 

(*)  Verdam  Babylonem ;  Je  ditruirm  le  nom  dt  Babylont:  par  lequel  donner  au  Roi  Henri  VIII,   comme  nous  Tavons  remarque  dans  no- 

nom  il  defigne  Rome,  comme  cela  eft  clair;  &  ccla  fait  voir  que  cet-  tre  Note. 

te  idec ,  qu'elle  eft  la  Babylone ,  n'eft  ni  noavelle ,  ni  inventee  par  les  (i)  Mylord  Htrkrt  dit  qu'il  l'obtint  au  mois  de  Mars  if  1 1, 

(*)  II  doic  y  avoiii  terdam  "Btiyhmi  mmen. 
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ABREGE'     HISTORIQ.UE 


Siege  de 
Teioueu* 


H I N  R I  mee  i  Calais ,  pour  porter  la  Guerre  en  France ,  fuivant  le  Trai- 
VIll.  tc  de  Malincs  j  6c  quelque  cems  apre;,  il  fic  ailieger  Teroueiine , 
a  deirein  Q'y  aller  lui-meme.  Avanc  que  de  parcir  d' Anglecerre, 
il  apprk  que  le  Pape  avoit  refufe  de  ratiher  le  Traite  ,  &  que 
Ferdhiand  avoit  f-ic  une  Treve  d'un  an  avec  la  France,  ce  qu'il 
avoic  ignore  julqu'alors.  II  en  fit  faire  des  plainces  a  cePrince, 
&  le  fit  fommer  de  fe  mettre  en  Cam.pngne  ,  pour  executer  le 
Traite  de  Malines ,  ratifie  par  fon  Ambalfadeur.  Ferdniand  re- 
pondic  froidement  ,  quc  rAmbafladeur  avoit  outrepalfe  fes  or- 
dres :  que  quant  a  la  Treve  ,  la  neceffite  de  fes  aftaircs  ravoit 
contraint  de  la  conclure  ;  mais  qu'apres  qu'elle  feroit  expiree, 
il  feroit  des  efforcs  excraordinaires  concre  l'Ennemi  commun. 
Malgrc  cela  ,  Henri  fe  rendic  au  Siege  de  Terouenuc.  Peu  de 
jours  apres ,  il  y  vic  arriver  fEmpereur ,  qui  venoit  s'excufer  de 
ce  qu'il  navoit  pu  executer  fon  engagement ,  promettant  nean- 
moins  de  faire  des  merveilles  Tannee  lUivante. 

Cependant,  pour  donner  a  Henri  une  marque  particulicre  de 


de  S.  Amand,  craignit  que  la  continuation  de  la  Guerre  ne  fit  Hfnri 

perdre  Tournay  au  Roi,  &  a  lui  meme  fon  Admtniftration.         VIII. 

15 14.  II  y  avoit  deja  quelque  tems  que  lc  Duc  de  Lovguevil-    L.el<o' 

''      prifonnier  en  Angleterre  ,  cravailloit  par  Tordrc  du  Roi  de  pj^op^STi 


France  ,   a  porcer  Henri  a  la  Paix 
doigc  la  mauvaife  foi  de  (es  AUies. 


pfopo_ 

en  lui  faifant  coucher  au  l'aix  i 
Enfin  ,  Heiiri  lui  fic  enten- 


Hsnri,  & 


L'Empe 

ftmrTous  fon  eftime  ,  iflui  dic  qu'il  venoic  fervir  fous  lui  , 
le  Roi       fimple  Parciculier ,  &  qu'il  vouloic  etre  a  (x  folde. 
Henii  & 
picnd  pa- 
ye  de  lui. 

Bauillc 
cie  Gui- 
jieqafie. 

Vnk  de 
Tcrouea- 
rc  &  de 
Touiuay. 


comme  un 
Le  Roi  fuc 


dre  qu'il  y  confentiroit,  pourvu  que  ce  fuc  a  des  condicions  rai-  fa^Sccuren 
fonnables.     Peu  de  cems  apres  ,    le  Duc  reguc  une  commiffion  Managc. 
de  L.ouis  XII  pour  craicer  avec  Henri ,  &  pour  lui  dcmander  en 
Mariage  la  Princeffc  Marie  fa  Sceur,  qui  ecoit  fiancee  aTArchi- 
duc.  Henri  dcmanda  d'abord  la  Gtiyenne  &:  la  Nortnandie ;  mais   Ncgocia- 
le  Duc  ayant  rejette  cecte  demande,  propofa  de  lui  donner  pour  ','-?"'.'*'* 
toutes  fes  precentions  ,    une  fomme  d'argent  ,    payable  en  plu-  Longue- 
fieurs  termes;  &  de  faire  un  Traite  d'ami[ie  ,   qui  dureroit  jus- 
qu'a  la  fin  du  payement.     He/iri  ne  gouca  point  cec  expedienc  j 
mais  il  fe  reduilic  enfin  a  demander,  que  la  Couronne  de  Fran- 
ce  lui  payac  cenc-mille  ecus  cous  les  ans.     Le  Duc  compric  ai- 
fement,  que  le  Roi  vouloit  pnr-la  engager  la  France  a  lui  payer 


villc  avec 
Henti. 


une  efpece  de  Tribut ,  ou  de  Redevance  ,  &  a  reconnoitre  en 
alTex  bon  pour  accepcer  fon  fervice  ,  &  pour  lui  donner  cenc  quelque  maniere  la  juftice  de  fes  preccntions  fur  la  Guyenne  & 
ecus  par  jour,  outre  les  cenc-millc  ecus  quil  lui  avoit  deja  don-  fur  la  Normandie.  Cependant  pour  ne  pas  TefFaroucher ,  il  lui 
nes  inutilement.     Quelques  jours  apres ,  Henri  gagna  la  Bataille    dit  qu'il  crouvoic  fa  propofition  raifonnable  ,   &  qu'il  en  infor- 


de  Guinegajie  (i)  concre  le  Duc  de  Longueville  ,  qui  y  fuc  fait 
prilbnnier.  Enfuite,  il  fe  rendit  maitre  de  Trouenne  ;  &  pour 
recompsnfer  les  fervices  qu'il  avoit  reigus  de  rEmpereur  ,  il  lui 
livia  cette  Place,  qui  fut  mcontinent  rafee.  Apres  cela,  il  affie- 
gea  Teurnay ,  qui  fe  renjjit  en  peu  de  jours 


meroit  le  Roi  fon  Maitre.  Peu  de  cems  apres ,  L.ouis  XH  en- 
voya  des  Ambaffadeurs  en  Anglccerre,  qui  y  conclurent  la  Paix 
&  le  Mariage.  Mais  ayant  pris  foin  de  metcre  l-Folfey  dans  fes 
interets,  il  fic  en  ibrce  par  fon  moyen,  que  fans  parler  d'aucune 
Penfion,  He?!ri  fe  conrenca  d'un  million  d'ecus  d'or,  tanc  pour 


Tiaites 
dc  Hcnii , 
&c. 


blablement  ,  cette  decte  ecoit  inventee  afin  Cju'il  n'y  eijt  dans  le 
Traite  aucune  trace  de  Tribuc ,  de  Redevance  ,  ni  de  Penfion. 
Ainli  He7tri  fe  relacha  ,  au  lujec  de  la  Penfion  de  cent-mille  c- 
cus  j  quoiqu'il  femblat  avoir  pris  une  refolution  fixe  fur  ce  fu- 
"  a  mifey. 


Lcs  fucces  de  cette  Campagne,  tant  cn  Italie  qu'en  France,    1«  arrcrages  de  ce  qui  lui  etoit  dii  par  le  Traite  d'Etaples  ,  que 

furenc  autant  de  viftoires  pour  Ferdinand,  quoique  fes  Troupes    pour  lc  payement  d'une  certaine  fomme  qu'on  pretendit  que  le 

n'y  euflent  point  contribue  ,    parce  qu'il  avoit  obtenu  cc  qu'il    feu  Duc  d'Or/e'ans ,  etanc  priibnnier  en  Angleterre  ,   avoic  em- 

s'ecoic  propofe,  en  mcccanc  Louis  XII  hors  d'etat  ,    du  moins    pruntee  dc  Marguerite  de  Somn.erfet,  Ayeule  du  Roi.   Vraifem- 

pour  quelque  tems ,  d'accaquer  la  Navarre  ,   ou  le  Royaume  de 

Naples.     II  eft  vrai  qu'il  n'ecoit  parvenu  a  ce  point  ,   que  par 

une  double  fupercherie ;  mais  fa  reputation  necoit  pas  ce  dont  il 

fe  mettoit  le  plus  en  peine.   D'un  autre  coce ,  Maximilien  avoit 

gagne  cent-mille  ecus,  par  la  funple  fignacure  d'un  Traite  que,    j°t,  ainfi  qu'il  paroit  par  une  Lettre  qu'il  avoit  ccriti 
Maxiini-  f^lon  les  apparcnccs ,  il  n'avoit  jamais  eu  dclfein  d'executer.  Ce    &  ^^ui  fe  trouve  dans  ce  Recueil 
licn  aufTi    Prince  n'ecoic  gueres  plus  fcrupuleux  que  Ferdinand.     II  faifoic 

des  Traices  une  efpece  de  negoce  ,   dans  lequel  il  crouvoit  tou- 

jours  fon  compte,  parce  qu'il  n'en  faifoit  jamais  aucun,  qui  ne 

lui  procurat  de  Targent.     Les  Italiens  lui  avoicnt  donne  ,   par 

raillerie ,  le  furnom  de  Fochi  denari. 

II  n'etoit  pas  pofSble  que  Henri  ne  connut  ,   qu'il  avoit  ece 

abufe  par  fes  pretendus  Allies.     Malgre  touc  cela  ,  des  que  la 

Campagne  fuc  finie ,  il  alla  conclure  a  Lille  avec  TEmpercur  un 

nouveau  Traite  ;   par  lequel  il  s'engageoic  a  faire  compter  &  ce  . 

Prince  deux-cens-mille  ecus,  pour  avoir  la  permiflion  de  rame-    Monarque  de  TEurope.     Enfuice  ,  le  Mariage  de  Louis  XII  a- 


merccnai 
re  que 

Ferdi- 
naod. 


Hcnii 
faii  uu 

cuuveau 
Traiie 
avec  lui 
a  Lille. 


Avant  qu'on  fignat  les  Traites,  la  Princefie  Marie  renonga, 
par  un  Acte  authencique  fait  devant  Nocaire  ,  a  ibn  Mariage 
avec  TArchiduc  ,  fur  ce  qu'il  n'avoit  pas  cnvoye  un  Procureur 
pour  Tepoufer,  au  tems  qui  avoit  ece  marque.  EUe  ajoucoit  en- 
core  une  raifon  bien  frivole.  Ceft  ,  qu'elle  favoic  de  bonne 
parc,  que  les  Miniftres,  &  les  plus  intimes  Confeillers  de  l'Ar- 
chiduc ,  avoient  congu  de  la  hame  pour  elle  &  pour  le  Roi  fon 
Frere.  Ceft  ainfi  qu'on  traicoit  fans  egards  &  fans  me.nage- 
mens,  unPrince  qui  devoit  etre  dans  peud'annees  le  plusgrand 


Louit  fait 
la  Paix 
avcc  le 
Pape,  qui 
«xhorte 
aufli  Hen- 
li  a  la 
1'aix. 


ner  fon  Armee  en  Angleterre,  parce  que  par  leTraite  de  Mali- 
nes,  il  s'etoit  engage  a  la  laifTer  en  Picardie.  L'Empereur  s'en- 
gageoit  de  fon  cote  ,  a  entretenir  pendant  THiver  di.x-miile 
hommes  dans  TArtois  &  dans  le  Hainaut  ,  pour  la  defenfe  dc 
Tournay  &  dcs  Etats  de  TArchiduc  fon  Petic-fils.  Ce  Traite 
porcoic  encore,  que  Tannee  fuivance  ,  rEmpercur  &  Henri  fe 
metcroienc  chacun  a  la  tete  d'une  puiflance  Armee  ,  pour  acca- 
quer  la  France  par  deux  difl^erens  endroicsj  &  qu'avant  le  i^de 
Mai  ,  TArchiduc  fe  rendroic  a  Calais  ,  pour  y  folemnifer  fon 
Mariage  avec  la  PrinceiYe  Marie,  Soeur  de  Henri,{e\on  lcTrai- 
te  qui  avoic  ecc  conclu  avant  la  morc  de  Henr:  VII. 

II  femble  que  jufqu'alors,  Henri  n'etoic  pas  encore  bien  con- 

vaincu  qu"il  eut  ete  pris  pour  dupe  dans  ie  Traice  de  Malines; 

mais  il  ne  carda  pas  beaucoup  plus  longcems  a  fe  defabufer.  Lcs 

afFaires  de  Louis  XII  fe  trouvanc  en  mauvais  ecat  ,  tant  par  les 

mauvais  fucces  que  fes  armes  avoient  eus  en  Francc  &  en  Ica- 

lie  ,   que  par  Tirruption  que  les  Suiiies  firent  cecce  meme  annce 

cn  Bourgogne  ,   &  qui  en  faifoic  craindre  une  feconde  ,   parce 

qu'on  ne  leur  cenoit  pas  ce  qui  leur  avoic  ete  promis ;  il  rcfolut 

enfin  de  faire  la  Paix  avac  le  Pape,  &  de  renoncer  a  fon  Con- 

ciliabule.     Cette  Paix  ne  fut  pas  plutot  conclue  ,   que  Leon  X 

adreffa  un  Brcf  a  Henri,  pour  rexhorcer  a  la  Paix  ,    cn  lui  re- 

prefencanc ,  que  puifquil  n'avoit  pris  les  armcs  que  pour  la  de- 

fenfe  de  rEglife  ,   il  devoit  les  quitcer  ,  depuis  que  le  Roi  de 

France  s'ecoic  range  a  fon  devoir.    Ce  Bref  acheva  de  defilier  les 

yeux  a  He>iri.     II  compric  enfin  ,   que  le  Papc,  l'Empereur,  le 

Roi  d'Arragon  &  les  Veniciens  ,   nc  ravoient  engage  a  fairc  la 

Guerre  a  la  France,  que  pour  leurs  propres  interets  ;    &  il  re- 

folut  des-lors  de  ne  penfer  aufli  qu'aux  liens ,  fans  avoir  egard  a 

ceux  de  fes  infidcles  AUies.     II  fuc  d'aucanc  p!us  porce  a  prendre 

cette  refolution ,  qu'il  appric  que  Ferdmand  avoic  renouvelle  fa 

Treve  avec  Louis  XII  ;    &  que  le  Pape  faifoic  tous  fes  effbrts 

pour  raccommoder  les  Suiffes  avec  la  France,  &  les  Venitiens 

avec  TEmpereur.    II  faut  encore  ajouter ,  qnefFo/fey,  Premier 

Miniftre  &  Favori  du  Roi  ,    qui  avoit  deja,  ou  qui  devoit  a 
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vec  Marie  fut  folemnife  par  Procureurs  a  Londres  &  a  Paris, 
&  enfin  confomme  a  Abbeville  (2)  ,  au  commencement  du 
mois  dOctobrc. 

Le  Cardinal  Bambridge  etanr  mort  a  Rome  le  14  de  Juillet; 
IVolfey  ,  qui  ecoic  Eveque  de  Lincoln  ,  fuc  fait  Archeveque 
dTorr/-. 

La  Paix  entre  rAnglccerre  &  laFrance  etant  faite,I-(;«/"yXJ7 
fe  preparoic  a  pafTcr  cn  Icalie  avec  une  nombreufe  Arniee,pour 
recouvrer  le  Duche  de  Milan  ;  mais  la  morr ,  qui  le  furpric  le  i 
dc  Janvier  de  Tannee  1515,  rempecha  d'execucer  fes  projets. 

Franfois  I  qui  lui  fucceda  ,   continua  le  meme  deffein  ,  & 
pour  fe  metcre  a  couverc  de  couce  diverlion  de  la  parc  de  TAn- 
gleterre,  il  renouvella  les  Traices  que  Louis  XII  venoit  de  faire 
avec  He?iri.  Les  preparacifs  qui  fe  faifoienc  en  France ,  caufbient 
de  rinquiecude  au  Pape ,  a  1'Empereur ,  au  Roi  d'Arragon ,  au  '"" 
Duc  de  Milan,  &  auxSuiffes.  Fcrdinand  n'eCoic  pas  fans  crain-  Fetdinandi 
te  que  le  nouveau  Roi  de  France  ,   fous  pretexce  de  vouloir  re-  peifuade 
couvrer  le  Duche  de  Milan,  ne  combac  tout  a  coup  fur  la  Na-  }cid"'/' 
varre.    Dans  cette  penfee  ,  il  perfuada  aux  Suilfcs  de  fairc  une  liguer  a-    j 
Ligue  avec  lui  &  avec  FEmpereur,  en  leur  reprefentant,  que  veciuiSe  j 
le  meillcur  moyen  pour  defendre  le  Duche  de  Milan  ,   etoit  i-Empe-    ' 
d'attaquer  la  France  elle-meme.    Pour  cet  effet  ,  il  fe  chargea  leui. 
de  faire  une  irruption  en  B^arn  ,   ou  en  Guye?ine,  pendant  que  i 

les  Suifles  feroient  la  meme  chofe  en  Bourgog?ie  ,  &  que  TEm- 
pcreur  continueroit  la  Guerrc  dans  l'Ecac  de  Venife  ,   pour  em-  ' 

pecher  les  Venitiens  de  fecourir  la  France.     Le  but  de  Ferdi-  J 

}iand  etoit  ,   d'avoir  une  Armee  touce  prece ,  en  cas  quc  Fran-  ^ 

foisl  attaquat  la  Navarre  j  &  de  lui  faire  une  diverfion  tnBour-  j 

gogne,  par  le  moyen  des  SuifTcs,  auxquels  on  avoic  promis  une  ' 

bonne  fbmme  d'argent  de  la  parc  des  AUies.  Mais  des  qu'il  eut 
appris  que  l'Armee  de  France  prcnoit  la  route  d'Icalie,  il  con- 
gedia  fes  Troupes  ,  &  laiffa  aux  Suiffes  le  foin  de  defendre  le  '°^'""= 
Duche  de  Milan.  Le  Pape ,  a  qui  les  AUies  avoient  laiffe  une 
place  dans  la  Ligue ,  avoit  bien  promis  d'y  entrer ;  mais  il  dif- 
feroit  fous  divers  pretextes,  &  ne  laifla  pas  d'envoyer  une  Ar- 
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voir  FAdminiftration  de  TEveche  de  Tournay  &  dc  TAbbaye    mee  dans  la  Lombardie,  ce  qui  le  rendic  tres  fufped:  a  Franpis 


{i)  Ce  fut  cetrc  Bat,iille  ,  que  lcs  Tranfois  riommerent  la  Journet 
des  Eyerons ,  a  c^iufe  qu'ils  s'en  fervirent  plus  que  de  couteautrecho- 
fe.     Elle  fe  donna  le  16  d'Ao(it  ifij. 

(1)  Mylord  Herbert  dit  que  ce  fut  h  6  d^Odtobre  lyi^. 

(3)  L'Origine  de  la  Reformation  eft  une  partie  fi  confiderable  dc 
rHilioire,  que  je  crois  qu'une  expiication  de  ce  que  c'etoit  que  les 
Indulgenccs  ,   telle 'qu'e'ile  eft  donnee  par  Mr.  de  Rafm  au  Tome  V 


de  fon  Hiftoire,  ne  deplaira  pas  au  Lefteur.  Cetoit  des  remiflions 
plenieres  dcs  Peches,  qu'on  vendoit  par-tout  a  fi  jufte  prix  ,  qu'au- 
cun  Chreticn  foigneux  du  Salut  de  fon  Ame ,  ne  devoit  s'en  pairer. 
Le  Pape  ne  fit  pas  difficulte  de  lever  de  grandcs  fommes ,  Sc  envoya 
fcs  Collefteurs  dans  les  differens  Pais  de  la  Chretiente  ,  pour  cet  ef- 
fet ,  avec  ordre  aux  Predicatcurs  d'en  vanter  l'efficace.  On  nomma 
pour  cet  emploi  les  Rcligieux  J^cobmi  en  Saxe  ,   au-lieu  dcs  Au- 
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Henri     j.    Cependant  ,  cc  Prince  trouva  le  moyen  de  faire  paflcr  fon 
vlll-     Armee  dans  le  Duche  de  Milan  ^  malgre  les  Suifles  ,    qui  gar- 


Fianc^fe^  doient  les  paflages  des  Montagnes.  Peu  de  tems  apres ,  il  entra 
enire  cn  en  negociation  avec  eux ,  pour  les  faire  retourner  dans  leur  Pais, 
^'"''^-  .  moyennant  une  fomme  d'argent  compcant.  Pendant  que  le 
dcFiance  Traite  s^avan^oit,  les  Suiires  ,    a  la  follicitation  du  Cardinal  de 
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Sion ,  allerent  Tattaquer  a  Marignan  ,  oii  ils  furent  entierement 
defaits.  Apres  cette  vi<Stoire,  Vran^ois  fe  rendit  maitre  du  Du- 
che,  &  envoya  en  France  Maximilien  Sforz,e  ,  qui  s'etoit  livre 
entre  fes  mains  ,  &  lui  avoit  cede  fes  droits.  Jl  ota  au  Pape 
Parme  &  Plaifance  y  apres  quoi  ,  il  voulut  bien  s'accommoder 
avec  lui.  Ce  detaU  ,  quoiqu'etranger  ^  i'Hiftoire  d'Angleter- 
re  ,  eft  pourtant  neceflaire  pour  eclaircir  TaiFaire  dont  je  vais 
parler. 

Depuis  que  Vranpis  I  etoit  parvenu  a  la  Couronnc ,  il  avoit 
temoignc  beaucoup  d'envie  de  retirer  Tournay  d'entre  les  mains 
du  Roi  d'Angleterre i  mais  Wolfey  s'y  oppofoit  fous-main,com- 
prenant  bicn ,  que  la  reftitution  de  cette  Place  lui  feroit  perdre 
rAdminiftration  dc  TEveche.  11  avoit  meme  prie  le  Roi  de 
France  de  donner  quelque  bon  Benefice  a  L.ouis  Guillard  ,  qui 
en  etoit  le  veritable  Eveque,  afin  qu'il  ne  lui  prit  pas  envie  de 
le  troubler  dans  fon  Adminiihation.  Franfois  le  lui  avoit  pro- 
mis,  fans  inrention  de  lui  tenir  parole.  Au  contraire  ,  il  etoit 
vuc  de  le  perfuade  que  c'etoit-la  la  pierre  d'achopement ,  &  que  tandisque 
8*S"  Wolfty  jouiroit  de  cette  Adminiftration ,  la  reftitution  de  Tour- 
nay  fetoit  comme  impoflible.  Cependant ,  Wolfey  n'etant  Ad- 
miniftrateur  de  TEveche  que  parce  que  Guillard  avoit  rcfufe  de 
preter  ferment  au  Roi  d'Angleterre  ,  Fran^ois  fit  en  forte  que 
ce  Prelat  offiit  de  preter  ce  fermenti  apres  quoi,  il  foUicita  fe- 
creteiTienc  a  la  Cour  de  Rome  ,  pour  ie  faire  retablir  dans  fon 
Eveche.  Mais  d'un  autre  cote  ,  pendaftt  qu'il  tachoit  en  fecret 
de  faire  depouiller  Wolfey  de  fon  Adminiftration  ,  il  follicitoit 
ouve:tement  pour  lui  la  Dignite  dc  Cardinal,  afin  de  gagner  fa 
bienveillancc  ,  &  par  fon  moyen ,  celle  de  Henri.  Tout  ceci 
fe  paflbit,  pendant  que  Franfois  I  etoit  encore  en  France.Com- 
me  le  Pape  avoit  promis  d'entrer  dans  la  Ligue  qui  s'etoit  for- 
mee  contre  lui ,  il  ne  fe  hatoit  pas  de  le  fatisfaire  par  rapport  a 
Guillard.  Mais  quand  il  fut  qu'il  avoit  heureufement  paile  les 
Alpes,  qu'Ll  ecoit  aux  portes  de  Milan,  &  qu'il  negocioit  avec 
les  Suifles,  avec  beaucoup  d'apparence  de  reuflir  ,  il  fe  crut  en 
grand  danger ,  parce  qu'il  lui  avoit  donne  beaucoup  de  fujet  dc 
BuUedu  fe  plaindre  de  i'a  conduite.  Cela  fut  caufe  que  dans  ce  meme 
Pape,&c.  tems,  il  fit  expedier  une  Bulle  ,  qui  retabliflbit  Guillard  dans 
fon  Eveche ,  &  lui  permettoit  meme  d'employer  le  bras  fecu- 
lier  ,/il  trouvoit  de  roppofition.  Henri  fe  plaignit  fortement  au 
Pape  de  cette  Bulle ;  mais  dans  ces  entrefaites ,  Franpis  I  ayant 
gagne  la  Bataille  dc  Marignan ,  le  Pape  n'ofa  revoquer  la  Bulle, 
de  peur  de  le  mecontenter.  Mais  d'un  autre  cote  ,  comme  il 
ne  favoit  pas  encore  de  quelle  maniere  Franpis  en  uferoit  a  fon 
egard  ,  il  voyoit  bien  qu'il  pourroit  avoir  befoin  de  FAngleter- 
re,  en  cas  que  Franfois  voulut  fe  venger  de  lui  ,  comme  il  y 
avoit  apparence.  Dans  cet  embaras  ,  il  prit  le  parti  de  gagner 
du  tems ;  &c  fous  pretexte  que  Henri  s'oppofoit  a  rexecution  de 
la  BuUe ,  il  commit  rexamen  de  cette  affaire  a  deux  Cardinaux, 
qui  ne  fe  haterent  pas  d'y  travailler. 

Wolfey  s^apper^ut  ailement,  que  cette  Bulle  etoit  un  efTet  des 
follicitations  du  Roi  de  France  ;  &  tant  pour  fe  venger  de  lui, 
que  pour  fe  conferver  fbn  Adminiftration  ,  il  refolut  de  le 
brouiller  avec  Henri.  Le  Chapeau  dc  Cardinal  ,  que  Franfois 
lui  procura  peu  de  tems  apres  ,  ne  fut  pas  capable  de  lui  faire 
changer  de  refolution.  Dans  cette  vue,  il  fit  favoir  fecretement 
a  TEmpereur  ,  qu'il  ne  feroit  pas  impoflible  de  detacher  Henri 
dcs  interets  de  la  France  j  &  en  effet  ,  il  y  travailloit  de  tout 
fon  pouvoir ,  en  lui  infpirant  de  la  jaloufie  contre  Franfois  I,&c 
en  lui  faifant  craindre  que  fa  puiffance  ne  devint  un  jour  funefte 
a  rAngleterre. 

Peu  de  tems  apres ,  1'Empereur  envoya  en  Angleterre  un  Ita- 

lien,  Secretaire  de  Franfois  Sforze,  qui  prenoit  leTitre  de  Duc 

de  Milan  depuis  que  Maximtlien  fon  Frere  avoit  cede  fes  droits 

a  Franfois  I.     Cet  Envoyc  avoit  ordre  de  demandcr  du  fecours 

au  Roi  ,  pour  retablir  Sforze  a  Milan.     Henri  ne  jugea  pas  a 

propos  de  fe  declarer  ouvertement ;  mais  il  promit  de  faire  tou- 

cher  a  TEmpereur  une  bonne  fomme  d'argent  ,   qui  feroit  em- 

ployee  a  executer  ce  deffein.    Ceft  ainfi  que  Wolfey  rengageoit 

peu  a  peu,  ne  doutant  point  que  rentreprife  que  rEmpereur  fe- 

roit  contre  Milan  ,  ne  fit  naitre  une  Guerre  qui  donneroit  lieu 

^  fon  Maitre  de  fe  declarer  contre  la  France.    Depuis  que  Wol- 

Alliance  fey  cut  forme  ce  nouveau  projet,  un  Ambaffadeur  duRoid'Ar- 

deHenii    ragon ,  qui  etoit  venu  demander  un  renouvellement  d'Alliance, 

Roid'Ai-  &  qui  fe  morfondoit  a  la  Cour  depuis  plufieurs  mois,  y  fut.vu 

lagon  re-  dc  bon  ceil  ,   honore ,  &  careffe ,  &  rAlliance  entre  les  deux 

nouvcl-     j^QJg  f^jj  renouvellee.     Cetoit  auffi  dans  les  memes  vues  ,  que 

Henri  avoit  envoye  un  Ambaffadcur  a  Bruxelles ,  pour  fe  rac- 


gufiins ,  qui  etant  en  poffenion  d'y  precher  lcs  Croifadcs  ,  en  con^u- 
rent  un  grand  depit  ,  &  fe  dechainerent  contre  les  Predicateurs ,  Sc 
les  CoUeaeurs  des  Indulgences.  Entre  autres ,  Mnrtin  LMther ,  Moi- 
ne  Auguftin ,  publii  des  Ecrits  contre  les  Indulgeiices  ,  dans  lefquels 
jl  en  decouvroit  la  fraude  pieufe;  8c  il  s'attira  par-la  un  efTain  nom- 
breux  d'Ennemis.  Cela  le  pouffa  jufqu'a  prouver  que  ni  les  Indul- 
gences,  ni  l'Autorite  du  Pape  que  le  Peuple  embraffoit  avac  tant  4e 
Ton,  X.P.J. 
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commoder  avec  Charles  ,  &  pour  /enouveller  les  anciens  Trai- 
tes.  Mais  cet  Ambaffadeur  y  avoit  ete  regu  fort  froidcment. 

1516.  La  mort  du  Roi  d'Arragon,  qui  arriva  aumois  deFe- 
vrierde  1'annee  1516  ,  rompit  touces  les  melures  du  Cardinal 
Wo/fey.  Charles  d'^utriche ,  Ibn  Petit-fils,  qui  lui  liicceda  dans 
les  Royaumes  d'Efpagne,  ne  fc  trouva  ni  en  etat,  ni  cn  volon- 
te,  de  commencer  une  nouvelle  Guerre  contre  la  France.  Au 
contraire  ,  fon  interet  demandoit  qu'il  fe  mit  en  fiirete  de  ce 
c6te-la  ,  afin  de  pnuvoir  aller  tranquiUemenr  preiidre  poffelTion 
de  FEfpagne.  II  n'etoit  pourtant  pas  poflible  d'encreprendre  fans 
lui,  de  chaffer  les  Fran§ois  d'ltalie.  Le  caratftere  du  Pape  Leon 
etoit  fi  connu  ,  que  la  prudence  ne  permettoit  pas  de  compter 
beaucoup  fur  fes  engagemens.  Quant  afEmpereur,  U  ne  pou- 
voit  faire  la  Graerre,  qu'aux  depens  d'aurrui.  II  faloit  toujours 
lui  fournir  dc  largent,  &  la  plupart  du  tems,  fans  en  tirer  au- 
cune  utilite.  Celui  que  Henri  lui  avoit  fait  compter ,  le  mit  en 
etat  au  mois  de  Mai  1516,  de  faire  une  irrupcion  dms  le  Duche 
de  Milan,  mais  qui  n'eut  pas  lc  fucces  que  la  Cour  dAngleter- 
re  en  aVoit  attendu. 

Quelque  tems  apres  ,  Franftis  ,  &  le  nouveau  Roi  d'Efpa- 
gnc  ,  conclurent  a  Noyon  un  Traite  ,  qui  retablit  la  Paix  dans 
TEurope  ,  &  particulierement  cn  Italie  ,  malgre  les  efiorts  de 
Henri  &  de  fon  Miniftre.  Ils  convinrent  dans  ce  Traite  ,  que 
rEmpereur  rendroit  Verone  aux  Venitiens  ,  moyennant  une 
fomme  qu'ils  devoient  lui  payer  :  (c'etoit  la  feule  Place  qui  lut 
etoit  refteeentre  \gs  mains:j  Que  Chnrles  rendroit  la  Navarre 
dans  quatre  moisi  &  que  s'U  le  refufoit,  il  feroit  pcrmis  a  Fr^;2- 
fois  de  donner  du  fecours  a  Henri  d'./4lbret ,  pour  la  recouvrer: 
Que  Cbarles  epouferoit  Louife  de  France  ,  FUle  de  Franfois ,  a- 
gee  d'un  an  ,  a  laqueUe  le  Roi  fon  Pere  donneroit  pour  Dot, 
fes  pretentions  fur  le  Royaume  de  Naples  ;  &  que  jufqu'a  la 
confbmmation  du  Mariage  ,  Charles  donneroit  ccnc-mille  ecus 
tous  les  ans,  pour  rentretien  dc  la  Princefle.  Charles  voulant 
aller  prendre  poffeflion  de  TEfpagne  ,  ne  croyoit  pas  pouvoir 
acheter  trop  cher  une  Paix  qui  lui  etoit  neceflaiie.  L'Empereur 
fe  tourna  de  tous  les  cotes ,  pour  s'empecher  de  ratifier  ce  Trai- 
te  ,  qui  lui  fai/bic  perdre  refperance  de  remettre  jamais  le  pied 
cn  Italie.  Henri  /ic  auffi  tous  les  efforts  poflibles,  pour  engagcr 
Charles  a  faire  unc  Ligue  offenlive  conrre  !a  Frauce  ;  mais  tout 
cela  fut  inutile  ,  &  TEmpereur  fe  vit  enfin  concraiuc  de  racibcr 
le  Traite  de  Noyon. 

Heuri  &  fon  Miniftre  n'ayant  pu  reuflir  a  former  une  Ligue 
offenfive  contre  la  France ,  fe  reduifirent  enfin  a  une  defenfive  , 
a  laqueUe  Cbarles  voulut  bien  confentir  ,  a  condicion  qu'c'lle  fe- 
roit  congue  en  termes  generaux,  fans  y  nommer  le  RoideFran- 
ce.  Cecce  Ligue  fuc  fignee  a  Londres,  le  29  d'Odobre  1516, 
encre  TEmpereur  &  les  Rois  d'Anglecerre  &  d'Efpagne.  Ils  s'en- 
gageoient ,  en  cas  que  quelqu'un  d'entrc  eux  fuc  attaque ,  a  met- 
tre  chacun  fur  pied  20000  Fantaffins  8c  5000  Chevaux.  Le  Pa- 
pe  etoit  declare  Chef  de  la  Ligue  ,  dans  Tefperance  qu'U  vou- 
droit  bien  y  entrer.  On  y  comprit  aufli  le»  Saifles,  &  on  con- 
vint  de  leur  donner  des  Penlions  ,  qui  feroient  reglees  dans  la 
fuite  ,  &  payees  par  chacun  des  Coiif6deres.  Mais  comme  U 
etoit  fort  incertain  s'iis  voudroient  y  etre  compris ,  il  fut  con- 
venu  ,  que  chacun  des  Princes  AUies  leur  envoyeroit  des  Am- 
baffadeurs,  pour  les  y  engager,  &  pour  craicer  ivsc  eux.  Vrai- 
femblablement,  le  but  &  1'intention  de  He?iri  ck  de  fon  Minis- 
tre,  en  procurant  cettc  Ligue  ,  etoient  d'en  titer  un  jour  quel- 
que  fujet  <i'armer  les  AUies  contre  la  France.  Tout  cela  ne  fe 
faifoit  quc  pour  les  interets  du  Cardinal  Woljey  ,  qui  vouioic  fe 
venger  de  Franfois  /  ,  &  qui  croyoit  la  Guerre  neceflaire  pour 
fe  conferver  l'Adminiftration  de  TEveche  de  Tournay.  Du 
moins  ,  on  ne  peut  voir  aucune  aurre  caufe  de  ranimolite  que 
Henri  faifoit  alors  paroitre  contre  la  France.  Ainfi  ce  Prince , 
apres  avoir  ete  ballote  par  les  Papes  ,  1'Empereur  ,  &  le  Roi 
d'Arragon,  &  s'etre  aflez  heureufement  tirc  dc  laGuerre  ori  ils 
Tavoient  engage ,  eut  encore  la  foiblefre  de  fc  livrer  a  fbn  Pre- 
mier^Miniftre,  qui  n'euc  pas  plus  d'egards  pour  lui,  comme  il 
paroicra  encore  mieux  dans  la  fuite. 

15 17.  La  Paix  etant  retablie  en  Europe  ,  Charles  partit  pour 
TEfpagne ,  aprfes  avoir  ratifie  la  Ligue  de  Londres  ,  &  accorde 
au  Cardinal  Wolfey  une  Penfion  de  5000  livres  ,  pour  les  fcrvi- 
ces  qu'U  attendoic  de  lui. 

Trois  affaires  imporrantes  occuperent  le  Pape  Leon  ,  pendant 
Tannee  15 17.  La  premiere  etoic,  le  projec  qu'U  avoic  forme, 
d'engager  cous  les  Princes  Chretiens  a  faire  une  Ligue  concre  les 
Turcs ,  fbus  precexce  des  grands  progres  que  ces  Infidelcs  faifbient 
en  Egypte  contre  les  Mammelus  ;  le  Pape  fuppofant ,  qu'apres 
avoir  fubjugue  1'Egypte,  ils  ne  manqueroicnt  pas  de  venir  fon- 
dre  fur  la  Chretiente.  Ce  fut  a  cette  occafion,  qu'il  fic  vendre 
publiquemenc  fes  Indulgences  ,  donc  le  honteux  crafic  emuc  la 
bile  de  Luther ,  &  donna  occafion  a  la  Reformation  ,  qui  s'e- 
tablit  cnfuite  en  divers  endroits  de  TEurope  (3).    La  feconde 

cho- 

cre'dulite  Sc  d'entdtement ,  n'avoient  aucun  fondemcnt  dans  l*Ecritu- 
re.  Les  Agens  du  Pape  meme  jouoient  aux  Des  dans  lcs  Cabarets, 
la  faculte  de  tirer  les  Ames  du  Purgatoire.  Us  n'avoient  point  de 
honte  de  publier  fur  leurs  Chaires  ,  qu'il  n'y  avoit  aucune  mechin- 
cete  ,  quelque  grandc  qu'elle  fut  ,  quand  meme  on  auroit  viole  l^ 
Ste  Vicrge  elle-mcme,  qui  nc  fiit  pardonnec  au  moyen  de  ces  BiU- 
lej  d'indulgence  ,   ou  Pirdons  ;    &  que  ks  Ames  qui  fouffroient  en 

Z  Pur- 


HtNRl 

VIII. 

Moit  du 
Roi  d'Ar- 
lagon. 

Chailei 
V lui lu<- 
cede. 


Expedl- 
tion  de 
i'Smpc. 
icui  ed 
Italie. 


Triitede 

Noyon 
ci.ue  la 
Fiauce  8c 
1  Efpagtie. 


Diffcicn- 
tes  vucs 
d-  icusccs 
Ptinccs. 


Ligue  de- 
fenfive 
co:iirc  U 
Fiance. 


Caufee 
pai  lc9 
inter^tsde 
Wolfey. 


Charles 
part  pour 
i'EI'pagnc 
&  di^inue 
une  Pen- 
lion  a 
Woifcy.  " 

Le  Pape 
follicitc 
lesPiin- 
ccs  Chre- 
tiens  ifc 
liguer 
contie  le 
TuicJc 
dans  ce 
dcirein 
cnvoye 
des  Indul-" 
Scnces, 


178 


ABREGE'    HISTORICtUE 


Henri  chofe  a  laquclle  le  Pape  s'occupa  pendant  cette  annee,  ce  fut  a 
VIII.  faire  la  Guerre  a  Franfois-Mane  de  la  Rovere  ,  qui  s'etoit  remis 
1^*^"«  ^"  pofleDTion  du  Duche  d'Urhi?f,  que  lePape  lui  avoit  ote  pour 
le  Ouc  le  donner  a  Lnurent  de  Medicis  fon  Neveu.  Enfin  ,  il  decou- 
d'U;biii.  vrit  dans  cette  meme  annee  une  Confpiration ,  tramee  concre  lui 
latiou^''  V^^  certains  Cardinaux ,  qui  avoient  cntrepris  de  le  faire  empoi- 
conticlui.  fonncr.    Je  fais  mention  de  ces  trois  afFaires  ,  a  caule  de  quel- 

ques  Pieccs  du  Rccueil  qui  y  ont  du  rapport. 
II  conti-       Leon  X  conrinua  toujours  fes  inltances,  pendantrannee  1518, 
**=  '«*     au  fujet  de  la  Ligue  contre  les  Turcs.  II  envcya  des  Legats  dans 
rouc"  a"    toutes  les  principales  Cours  de  TEurope  ,  pour  travailler  a  cette 
Croifade.   affaire,  qui,  felon  le  plan  qu'il  avoit  forme  ,  devoit  lui  procu- 
rer  des  fommes  immenfes  ^  6c  delHna  le  Cardinal  Laurent  Cam- 
Wolfcy    peggio  pour  aller  en  Angletcrre.     Mais  IVolJey  etant  offenfe  de 
f  eeatfon    ^^  ^^^  ^^  ^^P^  n'avoit  pas  penfe  i  lui  pour  le  charger  de  cette 
&  puis    '  Commiflion ,  il  falut  lc  latisfaire  ,   en  Tajoignant  a  la  Legation. 
icui  Le-    Dans  la  fuite  ,  Wolfey  trouva  le  moyen  de  faire  rappeller  fon 
^^''  CoUegue  ,   de  demeurer  feul  Legat  a  Latere  en  AngleKrre,  & 

de  fe  faire  prolonger  de  tems  en  tems  faCommifllon,  quoiqu'il 
Liguede-  n'y  eut  aucune  neceffite.   Tous  les  efForts  du  Pape  n'aboutirent 
dcs'l"nn-    ^"*^"  "l"'^  ^^^  Liguc  defcnlive  entre  les  principaux  Souvcrains, 
ccs  Chtc-  dans  laquelk  les  Turcs  ne  furent  pas  meme  nommes.    Ce  n'e- 
tieas.         toit  pas-la  ce  que  le  Pape  demandoit.     II  auroit  fouhaite  que 
tous  les  Princes  Chretiens  l'e  fuflent  engages  dans  une  Croilade, 
dont  on  lui  cut  laifle  la  diredion ,  &  qui  iui  auroit  procure  les 
moycns  de  remplir  fes  coffres. 
Traite's        Cc  qui  fe  pafla  dc  plus  confiderable  dans  Tannee  1518  ,  par 
feXmlon  ''apport  a  rAngieterre  ,   ce  fut  la  Negociation  &  le  Traite  qui 
dclout-    fe  conclut  pour  ia  reftitution  de  Tournay  ,•    6c  un  autre  Traice 
uay  ,  &     qui  fe  fif  a  cctce  occafion  ,  pour  le  Mariage  du  Dauphin  Fran- 
!w"ria|e     f°''  '   ^^^^  Marie  FiUe  de  Henri.     Le  Cardinal  Wolfey  voyant 
du  Dju-    que  la  Paix  dont  i'Europe  jouiflbit  ,  le  rendoit  moins  neceflaire 
phin  avec  ^  moins  redoutable  au  Roi  de  France  ,    &  que  vraifemblable- 
c^eflcMa-  ment,  rofTre  que  Guillard  hi(oit  de  preter  ferment  auRoid'An- 
iio.  glecerre,  le  feroit  retabhr  dans  fon  Eveche,crutqu'il  etoitfems 

de  fe  rendre  aux  foUicitations  de  Fra?t(ois  ,   qui  n'epargnoit  rien 
pour  le  gagncr.     Par  un  accomniodement  ,   il  pouvoit  elperer 
que  ce  Prince  ie  dedommageioit  de  la  perte  de  fon  Adminiflra- 
tion  ;    au-lieu  qu'il  couroit  rilque  de  tout  perdre  ,   en  voulant 
tout  conferver.  II  tit  donc  en  forte,  que  Henri  fe  refolut  a  ren- 
dre  Tournay  a  la  France  ,  moyennant  une  fomme  de  fix-cens- 
mille  ecus.    Mais  avant  que  d'entrer  en  Negociation  fur  ce  fu- 
iet ,  il  prit  foin  de  s'aflurer  une  Penfion  de  1 2000  livres  ,  pour 
fon  dedommagcmcnt.     En  negociant  FafFaire  de  Tournay  ,    on 
traita  aufli  du  Mariage  du  Dauphin  avec  la  PrincefTe  Marie  ,   a 
Dot  de    laquelle  le  Roi  fon  Pere  donnoit  une  Dot  de  333000  ecus,  qui 
ccttcPtin-  devoit  etre  rabattue  fur  celle  qu'il  devoit   recevoir  pour  Tour- 
Traite    "^y.    II  fe  fit  auffi  dans  le  meme  tems  un  autre  Traite  ,  pour 
pout  une    une  Entrevue  dcs  deux  Rois,  en  quelque  endroit  de  Picardie. 
dc°"VuT       ^^  mort  de  TEmpereur  Maximihen  ,  qui  arriva  au  mois  de 
Rcis.        Janvier  1519  ,  caufa  de  grands  changemens  dms  les  AfFaires  dc 
^loitdc  TEurope.     Tout  le  monde  fait,  que  Charles  Roi  d'Efpagne,  & 
lieii  Em-  ^^""l»''  ■>   alpircrcnt  a  TEmpire  ;   &  que  Teledion  de  Charles 
pcreur.      caufa  au  Roi  de  France  une  jaloufie  ,    qui  fut  une  des  principa- 
^'^rh'""  ^^^  caufes  du  renouvellement  de  la  Guerre.    EUe  ne  s'alluma 
icsV  &c.  pourtant  pas  incontincnt.    Les  dcux  Monarques  vouloient  au- 
paravant,  chacun  de  fon  cine,  prendre  de  julles  mefures  ,  afin 
de  fe  trouver  bien  appuyes  dans  une  Guerre,  qui ,  felon  les  ap- 
parences ,  devoit  avoir  de  grandes  fuices.   De  toutes  les  PuilFan- 
rliatles    ccs  de  TEurope  ,  il  n'y  en  avoit  point  qui  fut  plus  capable  que 
Mu-     l'Angleterre  ,  de  faire  pancher  la  balance  du  cote  ou  elle  fe  ran- 


moycn  de  ment  fe  procurcr  celle  du  Cardinal  Wolfey.     Ce  fut  aulli  a  cela 

W'uli'cy.     qu'ils  travaillercnt  tous  deux,  avec  un  foin  extreme,par  des  ca- 

refles ,  par  dcs  prefens  ,   &  en  faifant  a  ce  Favori  des  honneurs 

extraordinaires.     Franpis  lui  donna  une  marque  bien  fenfible  de 

fa  confiance  ,    dans  une  chofe  dont  les  Souverains  font  ordinai- 

rement  tres  jaloux  ;   en  le  lailTant  maitre  de  regler  tout  ce  qui 

regardoit  l'Entrevue  qu'il  devoit  avoir  avec  Henri.   De  plus ,  il 

lui  promit  les  fuffrages  de  quatorze  Cardinaux ,  pour  le  faire  Pa- 

pe,  s'il  furvivoit  Leon  X.  Mais  Wolfey  crut  1'Empereur  plus  en 

etat  de  lui  procurer  cette  fupreme  Dignite.    Ce  fut  principale- 

ment  par  cette  raifon  ,   qu'il  fe  toiirna  enticrement  de  fon  c6- 

te  ,  &  qu'il  commenca  peu  a  pcu  a  former  entre  lui  &  le  Roi 

fon  Maitre ,  une  union ,  qui  devoit  lui  etre  fi  avantageufe. 

Tltegle         L'Entrevue  des  deux  Rois  ayant  ete  remife  au  mois  de  Juin 

vife"dcV     ^^  l'annee  1520,  le  Cardinal  Woljey  ,   felon  le  pouvoir  qu'il  a- 

<leur         voit  rec;u  de  Tun  &  de  Tautre,  en  jregla  le  tems  ,   le  lieu  &  la 

Rois.        forme.    II  donna  quelque  avantage  au  Roi  d'Angleterre ,  en  fai- 

fant  en  forte  que  la  premieie  Entrevue  fe  fit  fur  fes  Terres;  mais 

Fraftfois  fcignit  de  n'y  prendre  pas  garde  ,   s'etant  contente  de 

la  railbn  que  Wolfey  alleguoit  ,   que  Henri  avoit  pafFe  la  Mer 

pour  le  venir  voir.    Dans  le  tems  que  Henri  fe  preparoit  a  par- 


Purgatoire  ,  fautoient  de  joye  au-milieu  des  fl.Tmes  ,  des  que  rar- 
gent  tomboit  dans  ie  baffin ,  8c  voloient  droit  au  Ciel  :  mais  que  (i 
la  fomme  donnee  etoit  moindre  d'un  liard  que  dix  Chelins  ,  valeur 
d'Angleterre  ,  cela  ne  fervoit  de  rien.  Voyez.  Lonicerus  ,  dans  fon 
Theatrum  Hljloricum  ,    fol.  241  j  ChriJiiariHs  Mnjfeus  ,   1.  20.  Chrtn. 


tir  pour  cette  Entrevue  ,    8f  qu'il  s'etoit  deja  rendu  a  Cantor-HENm 
bery  ,   il  apprit  que  rEmpercur  etoit  arrive  a  Douvres.    Tous  jYJ^'- 
les  Hiftoriens  pretendent  ,   que  Henri  fut  furpris  de  cette  vifite  ,eur  '",^.* 
imprevue  ,   a  quoi  pourtant  il  n'y  a  pas  beaucoup  d'apparcnce.  vc  a  Dou- 
Du  moins  Wolfiy  ne  pouvoit  pas  Tignorer  ,  puilque  des  le  mois  ^""'laiis 
de  Mars  precedent,  Chartes  s'etoit  engage  a  lui  faire  donner  un  queHea- 
Eveche  en  Eipagne,  &  une  Penlion  lur  un  autrc  Eveche  ,  in-  i'  «ft  'nr 
continent  apres  la  Confitrence   qu'il  devoit  avoir  avec  le  Roi  '"3",''^' 
d'Angleterre.     Quoi  qu'il  en  foit  ,  Wdjey  ie  fit  donner  la  com-    Woifey 
milFion  d'aller  complimenter  rEmpereur,  &  de  le  mener  aCar»-  "^»"  «*=- 
torbery.     II  y  a  beaucoup  d'apparence  ,   que  ce  fut  alors  que  [„"'   * 
rEmpereur  acheva  de  le  gagner  ,   en  lui  promettant  de  k  faire 
Pape.     C'etoit-la  propremeut  lc  but  de  la  vifite  de  ce  Prince, 
a  qui  rEntrevue  de  Franfois  &  de  Henri  cauloit  beaucoup  d'in- 
quietude.    II  fit  quelques  efibrts  pour  en  dctourner  Hejiri^  tnzis 
comme  il  ctoit  trop  engage  pour  pouvoir  reculer,  il  fe  conten- 
ta  de  lui  promettre  qu'il  ne   s'y  palFeroit  rien  a  Ibn  prejudice. 
LEmpereur  etant  fatisfait,  fe  rembarqua  pour  les  Pais-Bas,  &   L'Eiiipe- 
Henri  pour  Calais,  doii  il  fe  rendit  au  lieu  de  rEntrevue  ,   qui  t,!^'*'™' 
fut  nomme  /e  Camp  du  drap  d'or ,  a  caule  de  la  magnificence  ies  cout  les 
deux  Cours.  rais-Bas-, 

Parmi  lcs  divertiflemens  que  les  deux  Rois  prirent  enfemble,  oo^n.  - 
leurs  Miniflres  convinrenc  dun  Traite  ,    par  lequel  Franpis  1  kis. 
s'engageoit,  apres  le  payement  entier  du  million  d'ecus  donc  j'ai   Enireyue 
parle  ci-deiFus,  de  donner  a  Benri  cent-mille  livres  Tournois ,  des  d  "' 
tous  les  ans,  jufqu'a  ce  que  le  Mariage  du  Dauphin  avec  Marie  Rois. 
fut  conlbmn.e.    Cela  fau  voir  combien  fran^ots  etoic  convain- 
cu  de  la  neceifite  qu'il  y  avoit  ,  de  mettre  le  Roi  d'Angleterre 
dans  Ibn  Parti.  L'Empcieur  n'en  etoit  pas  moins  perfuade,  mais 
il  s'y  prenoit  d'une  maniere  plus  fiire,  en  mettant  leFavoridans 
fes  interecs.     Apres  rLfitrevue  ,   Henri  alla  voir  rEmpereur  a 
Graveline,  &  1'Empereur  lui  rendit  la  vifite  a  Calais.   Franfois   Traitc 
en  congut  de  ia  jalouiie,  &  ce  n  etoit  pas  lans  raifon  ,  puifque  enne 
ce  fut  dans  ces  vifites  reciproques  ,   que  fe  jetterent  les  fonde-  ]}t""  * 
mens   de  rAlliance  ,  que  1'Einpereur  &  Hem  firent  enfemble  rcu™^^' 
dans  la  fuite.    Charles-^int  tint  parole  a  Wo/fey,  en  lui  faifant    Oons  du 
donner  par  le  Pape  deux  mille  ducats  de  Peniion  fur  1'Eveche  l^^P'  » 
de  Palencia  ,  &  rAdminiltrauon  de  celui  de  Badajox ,  qui  rap-  ^^'^'"i'- 
portoit  cinq-mille  ducats. 

La  Guerre,  entre  1'Empereur  &  leRoi  deFrance,  commen- 
^a  enfin  en  1521  ,   apres  que  chacun  deux  eut  fait  fes  efForts 
pour  engager  Tautre  a  fe  rencire  agrelFeur ,  afin  d'avoir  occrifion 
dattirer  a  loi  le  Roi  d'Angleterre.  Mais  Franfois  avoit  beau  fai- 
re  ,   Henri  avoit  deja  pris  la  refolution  de  fe  ranger  du  cote  de 
rEmpercur  ,   il  ne  «'agifFoit  plus  que  d'en  rrouver  un  prctexte 
plaufible,  qui  ne  fe  fit  pas  longtems  attendre.     Franfois  I  ayant   Franco's 
fait  attaquer  la   Navarre  -   &  incice  (i)  Kobert  de  la  Aiarck  a  attaqueU 
prendre  les  armes  contre  FEmpereur  ,   &  a  lui  envoyer  meme  ^^^**?** 
un  Cartel  de  defi,  rEmpereur  demanda  du  fecours  a  Henri.,  en  Ko'bct"de 
vertu  de  la  Ligue  de  Londres     Heuri  voulant  garder  les  appa-  'a  Mark 
rences  ,   envoya  fur  ce  fujet  une  Ambaflade  a  F<a'7fots  ,  qui, 
pour  lui  oter  tout  pretexte  de  fe  declarer  contre  lui  ,   obligea 
Robert  de  la  Marck  a  quitter  les  armes.     Quanc  a  la  Guerre  qui 
fe  faifoit  en  Navarre,  elle  ne  pouvoii  pas  fournir  un  pretexte  a 
Henri  ,   puifque   Franfois  etoit  autorife  4  fecourir  Henri  d^Al- 
bret ,  par  le  Traite  de  Noyon. 

Pendant  que  rEmpereur  fe  plaignoit  de  ceque  leRoideFran-  L'Empe- 
ce  avoit  commcnce  la  Guerre  par  le  moyen  de  Robert  de  la  '^'"  ^'^  ''■ 
Marck  ,  il  formoit  une  Ligue  avec  le  Pape  ,   pour  chafFer  les  fe^pa^e^fc 
Frawfois  de  Miian ;  &  en  attendant  que  cecte  Ligue  eclatac,  il  le  vcngc 
fe  vengeoit  feverement  de  Robert  de  la  Mark  ,   en  mettant  fon  l^  |^°" 
Pais  a  feu  &  a  fang  ,   &  en  lui  enlevant  fes  Places.     Son  but 
etoit  d'obliger  Franfois  I  a  faire  quclque  demarche  ,  qui  put  le 
faire  regarder  comme  agrefleur.     D'un  autre  cote,  Franfois  e-    Ff^nto'* 
toit  fur  fes  gardes  ,   pour  ne  pas  donner  dans  ce  piege.     Mais  de^mca- 
comme  il  craignoit  pour  la  Champagne  ,  parcc  que  1  hmpereur  <ire  les 
etoit  proche  ,   avec  une  Armce  beaucoup  plus  nombreufe  qu'il  ""'"• 
n'etoit  necefFaire  pour  chitier  Robert  de  la  Marck;  il  fit  rcpre- 
fenter  a  Henri  ,   qu'il  ne  pouvoit  plus  fe  difpenfer  de  prcndre 
lcs  armes ,  pour  niettre  a  couvert  les  Etats.     Sur  cela  ,   Heiiri     Henti 
s'offrit  pour  Mediateur ,  &  ayant  ete  accepte  par  les  deux  Far-  ^'^"^^p'«  , 
tis,  il  fut  convenu  qij'il  fe  tiendroii  un  Congres  aCalais,  pour  di^aKut."^* 
y  traiter  de  la  Paix  par  la  Mediation  du  Roi  d'Anglcterre  ,  qui 
y  envoya  le  Cardinal  Woljey  pour  le  reprefenter ,  avec  le  Ticre 
de  fon  Lieutenant.     Les  Conferences  de  Calais  durerent  deux  Copg,j, 
mois  &  demi,  &  pendant  ce  temsla  ,  ia  Guerre  fe  fit  ouverte- 
menc  en  Italie ,  en  Ghampagne  ,  dans  les  Pais-Bas  ,  &  dans  la 
Navarre.    La  Ligue  du  Pape  &  de  rEmpereur  reuflit  ,  felon 
leurs  fouhaits.   X-<j«/rf f ,  qui  commandoit  a  Milan ,  fe  vic con-    MUan, 
traint  d'abandonner  cette  Ville,  dont  les  Aliies  fe  faifirent,  aufli-  8'<:-a|'an- 
bien  que  de  quelques  autres  Places.     D'un  autre  cote  ,  TArmee  fe^s^Fta^ 
de  rEmpereur  fit  de  grands  ravages  dans  la  Champagne  ,    pen-  <ois. 
danc  que  les  Frangois  affiegeoient  Fontarabie  ,  fur  les  firontieres   £0,^0^. 
d'Efpagne.  IiI\,k. 

Chacun  des  deux  Princcs  Ennemis  avoit  pris  tanc  de  precau- 

tion» 

Guiccardmi  ;  8c  fur-tout  VHiJloire  Jtt  Concile  ie  Trente ,  par  Tra-Pa»toi 
cclle  de  la  Reformation  ,  par  le  Doifteur  Bumet  j  8c  les  Annales  de  Gooi' 
win  Eveque  de  Hereford  ,    traduites  par  fon  Fils  Morgan  GooUwiit, 
LL.  D. 
•  (i)  Ce  Vjobert  de  l»  Mmk  eteit  Prince  de  Stian  ,  Sc  ^ourerain  de 
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tions  pour  ne  pas  paroicre  ragreffeur,  qu'il  n'ecoic  pas  facile  de 
juger  lequel  des  deux  avoic  commence  la  Guerre.  Ce  t'ut-la 
propremcnc  lYnique  llijec  des  Conferences  de  Caiais,  dans  lcl- 
quelles  Henri  Sc  le  Cardinal  agirenc  avec  forc  peu  de  droiture. 
Au-lieu  de  taclicr  dc  procurtr  la  Paix ,  l-fo/fej'  reioigna  autanc 
qu'il  lui  fuc  po.iiblc  j  lon  unique  but  ecanc,  de  faire  tomber  le 
blame  de  la  rupcure  fur  le  Roi  de  France.  Cecte  Negociation 
n'aboutic  enfin  qu'a  un  Traice  fur  des  bagatel!fes,&  donc  on  au- 
roic  bien  pu  fe  pafiier.  Cependanc  IVolfey,  fous  prccexce  de  vou- 
loir  porcer  rEmpereur  a  la  Paix,  alla  le  trouver  a  B^^agw ,  & 
convint  avec  lui  d'une  Ligue  contie  la  France ,  &  de  fon  Ma- 
riage  avec  la  PrincefTe  Marie^qxii  avoic  ete  fiancee  au  Dauphin. 
Avant  que  d'aller  a  Calais,  il  setoic  muni  de  Pouvoirs  fufEfans, 
pour  traiter  avec  ceux  qu'il  jugeroit  a  propos. 

Dans  ces  entrefaites,  le  Pape  L^07i  X  mourut,  le  premier 
jour  de  Decembre.  Sa  morc  caufa  la  diflipation  de  rArmee 
Confederee,  qui  etoit  dans  le  Duche  de  Milan.  Mais  Lautrec , 
faute  de  Troupes  &  d'argent  ,  ne  fut  pas  en  etat  de  proficer  de 
cette  revolution. 

Au  commencement  de  Tannee  1522  ,  Franpis  J  envoya  a 
Henri  des  Lettres-Paientes,  pour  le  requerir  de  lui  donner  du 
fecours  contre  rEmpcreur ,  en  confequcnce  de  la  Ligue  de  Lo»- 
dres-,  du  2  d'Octobre  15 18.  Henri  ne  lui  repondic  que  par  un 
Heraut,qui  lui  declara  la  Guerre,comme  au  premier  agrefreur, 
en  vertu  de  cette  meme  Ligue. 

Le  Conclave  pour  Telection  du  Pape  avoit  fini  au  mois  de 
Janvier  1522,  par  releftioa  ^ Adrien  VI-,  qui  avoit  ete  Pre- 
cepteur  de  Charles-^^iuint ,  &  qui  etoit  actuellemen:  Regent  en 
Efpagne.  Woljey  neut  pas  beaucoup  de  peine  a  comprendre, 
que  cette  eledtion  s'etoit  faite  par  les  intrigucs  de  l'Empereur, 
quoiquil  lui  cut  promis  de  lui  procurer  le Pontificat.  Jl diilimu- 
la  pourtanc  fon  cliagrin ,  &  FErapereur  pairanc  par  1' Anglecerre 
pour  s'cn  retourner  en  Efpagne ,  prit  foin  de  le  confoler  par  des 
Prefens  &  par  des  Penlions.  Pendant  le  fejour  que  Charles  fic 
en  Angleterre,  il  ratifia  la  Ligue  quil  avoit  conclue  a  Bruges  a- 
vec  le  Cardinal  Wolfey,  &  Henri  la  ratifia  aufli  de  fon  cote. 

La  Guerrc,  qui  fe  continua  en  Italie  pendant  Tannee  1522, 
fut  tres  defavantageule  a  Franpis  /,  dont  l'Armee  fe  vit  con- 
trainte  de  repaHer  les  Monts ,  apres  avoir  perdu  la  Bataille  de 
la  Bicojue.  Peu  de  tems  apres ,  les  Frangois  furent  aufli  chafTcs 
de  Genes. 

1523.  Le  Pape  jidrien  VI ,  fachant  que  Franfois  I  fe  pre- 
paroit  a  repafler  en  Italic  avec  une  nombreufe  Armee,  fe  laif- 
fa  porter  par  les  Ennemis  de  la  France,  a  publier  une  Bulie, 
par  laquelle  il  ordonnoit  une  Treve  de  trois,ans  entre  tous  les 
Princes  Chretiens.  Franfois  ie  moqua  de  cette  BuUe  ,  &  le 
Pape  fe  vengea  de  ce  mepris ,  en  entrant  dans  la  Ligue  for- 
mee  contre  la  France;  dans  laquelle  sengagerent  z\i& Ferdinaud 
Archiduc  d'Autriche,  Franpts  Sforze  Duc  de  Mdan,  les  Ge- 
nois,  &c  les  Florentins. 

Outre  les  avantages  que  Charles^^int  attendoit  de  cette  Li- 
gue,  il  s'en  promettoit  aulli  beaucoup  de  la  Revolte  duConne- 
table  de  Bourhon,  qu'il  avoit  debauche,  Sc  qui  devoit  faire  une 
puiflante  diveraon  en  France.  Cett  par-!a  que  finiffent  les  Ac- 
tes  de  ce  Tonie  qui  regardent  les  Afiaires  etrangeres ,  dont  voi- 
ci  les  principaux. 

Ann^e  1509. 

AUiancc      Renouvellemcnt  de  rAlliance  du  20  Juin  1502,  entre  TEm- 
'  ^m"    P^''^'^'^  Maximilien  &  Henri  VIII.  Du  20  AoiJic.  Page  259.  A 

imiliea    Weftmmlter. 

Ann(e  lyio. 

Traite  de  Paix  &  d'Amitie,  renouvelle  entre  Henri  VIII  & 
Louis  XU.  Du  23   Mars.  Page  270.  A  Londres. 

On  trouve  a  la  fuite  de  ce  Traite  un  grand  nombre  d'Ac- 
tes,  qui  en  font  des  dependances,  comme  des  Ratifications,des 
Sermens,  &c. 

Traite  de  Ligue  defenfive,entre  Henri  VIII  &  Ferdinand Roi 
d'Arragon,  conclu  a  Londres  le  24  de  Mai  1510J  &  Ratihca- 
tion  de  Ferdinand,  du  21  Juin.  Page  281.  A  Montiel. 

Item,  Eex  fic  re^uiftus,  fiatim  pofi  ipfam  requifttienem  ,  fe 
"Regis  fc  invadentis  hofiem  puhlice  declarabit ,  &c.,  <^  guerram 
ailualiter  aget  ijt  propria  perjiina ,  fi  Rcx  Gallorum  fuerit.  ^htod 
fi  Kex  Gal/orum  ne»  fuent ,  tunc  per  Locum-tenentem  ^  Capf~ 
taneum,  &c. 
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.Mnnee  15 11. 
CommiiTion  au  Lord  Darcy ,  pour  commander  (2)  looo  Ar- 

Bouillon.  Son  differend  avec  rEmpereur  venoit  de  cc  qu'il  n'avoit 
pas  voulu  rendre  juftice  au  jeune  Pnncc  de  Chimny  ,&oaX.  Ho/>ert  etoic 
Tutfur.     Voyez.  les  Memoires  de  Bu  Betlav. 

(2)  Tous  nos  Hiftoriens  modernes,  fans  excepter  mdme  Mr.  M- 
thard  l'Archidiacre,  ont  fuivi  la  copie  de  Mylord  Heriert ,  qui  fait 
allei-  le  nombre  a  ifoo.  Mais  la  Lettre  de  rcconnoilVancc  quc  Perdi- 
nimd  envoya  ponr  ce  fecours,  ne  le  fait  monscr  uu'a  1000. 

ToTn.  X.  F.  1. 
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chers ,  deflines  au  fecours  du  Roi  Cacholique ,  contre  les  Mau- 
res.  D  !  8  Mars.  Page  294..  A  Cantorbery. 

Lettre  de  Ferdif/a7id, poar  reincrcier  H.nri  de  ce  fecours.  Du 
20  Avril.  A  Scville. 

.J'ai  dic,  c'ans  TAbrege  de  l',Hiftoire,  que  Fcrdinand  ivoitde 
ftine  fa  Flotte  &  fon  Armee  contre  la  France,  &  n.m  pas  con- 
tre  les  Maurcs.    Voici  pourtant  comment  ii  paile  dans  cette 
Lettre. 

Nos  tavien  confitemur  Vohis  plurimnm  dcbere  ,  aim  ad  hanc 
facro-fan£lam  Expeditiojiem ,  non  foliim  cum  excrcitu  tam  /ibera- 
Uter  adjuvare  nos  vo/uifiis-  fed  etiam  prudsntiftvto  atnart.Jfimo- 
que  conjdio  quod ,  nimirum  ,  /ubentilftme  feqr.crnnur  ,  fi  hupijiao- 
di  nofira  ejfet  Expedilio,  qu.e  Hucem  a/iquem  Generalem  ex  no- 
firis  pateretur,  (^  non  propriam  perjonam  nofiram  exigeret.  Suiit 
enim  in  hoc  hel/o  gerendo  ,  magnocjue  negotio  ,  plures  cauja  per- 
difficiles ,  qua  nofiram  prarfus  pcrfonam  requirunt ,  (fy  non  a/te- 
riiis  Ducis  officium.  Fraterea  non  ignoramus  ,  tatn  in  mari 
qtiavi  in  terra  ,  fubeundos  Nobts  ejfe  labores  mtt/tos ,  jnagnaqui 
pericu/a.  Verum  enim  verb ,  citm  covfideramus  ,  quantb  majoret 
Jifus  Chrifius  Dominus  nofier  pro  nobis  /abores  pertulit ,  i^  mor- 
tem  crucis  ,  quain  pajfus  efi  ,  pro  cujus  honore  ©-  g'oria  hanc 
Expeditionem  jufcepimus ,  nu/Ius  labor  in  ea  Nobis  fuccedere  po- 
terit  ,  qui  non  ftt  Nobis  optata  ^  du/cijjima  reqiiies  ,  nihi/que 
amittemus  tam  jiiagnutn  ,  quod  noa  fit  jnaximum  /ucrum  Nobis 
a//aturum.  Sed  cojifidtmus  g^-  fpcravius  tn  ejus  c/ementia  ,  pro 
qui  hanc  Expeditionem  paramus ,  ^  be/'uni  gefiuri  fumus ,  qubd 
ipfe  juie  caupe  favehit ,   atque  Nos  pro  Je  pr.e/ia?:tes  adjuvabit. 

Traite  de  Ligue  conclu  a  Rome,  en.re  Ju/es  II,  le  Roi 
d'Arragon,  &  les  Veninens.     Du  4  Odobre.  Page  305. 

II  ett  dit  dans  le  Traite  meme ,  quil  a  ete  conclu  avec  Tap- 
probation  &  le  confentement  du  Roi  d'Anglererre,  &  avec  la 
participation  du  Car  linal  Bambridge ,  fon  Ambaffideur.  II  pa- 
roit  aufli  par  les  termes  du  Traite ,  qu'il  etoit  faic  pour  faire  re- 
couvrer  au  Pape,  non-feuiemenc  la  Ville  de  Bo/ogne ,  mais  en- 
core  rout  ce  qui  appartenoit  mediatement  ou  immediatemenc  a 
rEglife,  c'eft-1-dire,  principalement  le  Duche  de  Ferrare 

Traice  dc  Ligue ,  entre  Henri  &  Ferdtnajtd,  pour  la  defenfe 
de  rEglife.  A  Londres.  Du  17  Novembie.  Page  311. 

Le  Preambule  de  ce  Traite  eft  du  meme  ityle ,  que  la  Let- 
tre  di  Ferdinand  rapportee  ci-delTas.  Les  deux  Rois  fcmblent 
ne  refpirer  que  la  gloire  de  IJieu,  &  le  bien  de  l'EgUi"e  Catho- 
lique.  Cependanc,  le  vericable  buc  de  Hmrt  etoit  de  conquerir 
la  Guycnne;  &  celui  de  Ferdinand,  de  cromper  fon  Gendre 
&  de  s'emparer  de  la  Navarre,  fous  pretexte  de  defendre  fEoli^ 
fe  opprimee.  II  n'y  avoic  pas  une  feule  Claufe  dans  ce  Traite , 
qui  ne  tendit  au  but  que  Ferdinand  s'etoit  propofe :  mais  il  n'e- 
toit  pas  poflible  3,  Henri  de  s'en  appercevoir,  quapies  que  k 
chofe  fut  faice. 

Ann/e  15 12. 

CommifTion  a  TEveque  de  Worcefier  &  a  Rohcrt  Wngfield,  Commif- 
pour  aller  aflifter  au  Concile  de  Latran,   en  qualite  d^Ambaffa-  1^1"  au.K 
deurs  d'Angleterre.  Du  i  Avril.  Page  325.  A  Weftminfler.       A.nbafli- 

Ibidemque  pro  Nobis  ^  Regno  nofiro  &  Nomine  nofiro ,  com 
munica?idt ,  trailandt  c^  cojicludendi ,  de  iir  [uper  omnibus  c^-  F.u 
gulis  ,  qua:  pro  bono  Univerfa/is  Ecc/cfiie  Cath.dtca  ,  ^  pro  Refor 
matiojie  ejjufdem  ,  tam  in  Capite ,  quam  in  Membris ,  &c.   (3  . 

Commiilion  a  Edouard  Ho-vjard,   pour  comniander  la  liotce  rommif- 
deflinee  pour  la  defenfe  de  fEglife.     Du  7  AvriL  Page  736.  A 
KnoU. 

Cetoit  la  Flotte  qui  devoit  agir  contre  la  France ,  pendant 
que  lesTroupes  duRoi  feroient  occupees  a  conquerir  laGuycn- 
ne.  Selon  les  apparences,  la  Coinmiilion  du  Mirquis  de  Dor- 
fet  portoit  aufli ,  que  c'etoic  pour  la  defenfe  de  rtglife. 

Commiflion   de  Ferdinand  a  Louis  de  Carroz  de  Vtllaragud    r. 
fon  Ambafladeur  en  Angleterre,  pour  conclure  une  Ligue  avec  1:0^^' 
le  Pape,   TE.npereur,  le  Roi  d'Anglecerr?,   &  les  Veniciens     ^*^'^'' 
concre  la  France.     Du  20  Juillet.  Page  336.  A  Buro-os.  '  "*'"*•*"-- 

Cecoic  apres  la  Bataille  de  Ravenne. 

Commiflion  aux  Comtes  de  Surrey  &  de  Shrevjshury ,   pour 
conclure  des  Ligucs  pour  la  defenfe  du  Pape  &  de  rEglife.  Du  ^oiT^^t 
10  Novembre.  Page  341.  Comtcs 

Letcres-Patences  de  Henri ,    pour  declarer  qu'il  fe  joinc  S  la  ''^  ^^"'^^ 
Ligue  de  Rome.    Du  14  Novembre.    Page  342.    A  Weft-  Siulws- 
minfter.  buty,&c. 

Lc  Roi  fuppofoit  dans  ces  deux  Ades ,    que  le  Pape  ecoit  timi^^d^'*" 
toujours  opprime  ,   que  les  Frangois  ravageoient  la  Romagne,  IH°enri' 
&  que  la  Ligue  dc  Rome  fubliftoit  toujours ;  mais  il  etoic  mal  voai  U 
informe.  ^'fnTnl-. 

Indulgcrtces  pour  ceux  qui  accompagneronc  Henri  a  la  Guer-  gcnd-i/ 
re  concre  Louis  XII.  Page  343.  &c. 

Je  foup^onne  que  cecce  Piece,  qui  eft  fans  date,  &  fans  lc 

nom 

(3)  Mylord  Herbert  remarque,  que  cette  claufc  n'etoit  que  pour 
jettcr  dc  ia  poudrc  aux  yeux  du  Public ,  a  caufe  que  pour  le  certain , 
rien  ne  pouvoit  etie  plus  eloigne  dc  rinteiinon  du  1'ipc,  que  dc  te- 
nir  ce  Concile  pour  une  Reformation  ,  tant  pour  lui  que  pour  lE- 
glife.  Cet  Hiftorien  ajoute,  que  dans  ce  Concile  on  conrt;mi  la 
Sentencc  d'Excommunication  contie  les  auteurs  du  Concile  precb" 
dent,  Sc  que  lcs  Actes  en  furent  revoques, 
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nom  du  Pape ,  a  et^  mal  placee  par  Mr.  Rymer,  &  qu'elle  doit 
ctre  mife  datis  Tannee  fuivante,  apres  le  Traite  de  Malines. 

Comtnillion  pour  traiter  avec  l'Empereur,  touchant  la  defen- 
fe  de  rEglife.  Du  20  Decembre.  Page  34.4..  A  Wellminfter. 

C  etoit  pour  conclure  le  Traite  de  Mahnes. 

Ann^e  1513. 

Trews        Traite   de  Treve  entre   Louis  XII  &c  Fcrdinand,  conclu  ii 

F""n«  &  Orthez  le  i  d'Avril.  Page  350. 

rErpaguc.  Nm  Jacobus  de  Conchtllos  Epifcopus  Cathanienjis ,  tanqtiam  O- 
rator  &  Frocurator  Regis  Arragonum.,  nomine  fuo,  ac  vice  a^ 
nomi?ie  Ma>,imiliani  Imperatoris  &  Henrici  Regis  Atigliie ,  Fra- 
trum  fuorum^  pro  quibus  prafatus  Catholicus  Rex  forrem  je  facit , 
aubd  prafentia  ^  iijf,a  Jcripta  Capitula  per  utrafyue  Majefiatcs 
fuas  ratipcabuutur ,  &c. 
Ligueen-  Traite  de  Ligue,  entre  heon  X,  Maximilien  I,  Henri  yill, 
*X  M°"  ^  Ferdina?td,  conclu  a  Malines  le  ^  Avril.  Page  35+. 
miiicnr'      L'Empereur  &  Henrt  etoient  les  deux  feuls  llipulans. 

Ratiticatian  du  Traite  de  Malines,  au  nom  de  Ferdinand , 
par  L.ouis  de  Carroz,  de  Villaragud ,  fon  Ambafladeur  en  Angle- 
terre.     A  Londres,  le  18  Avril.  Pagc  351. 

yeriim,  cum  mibi  Catbolici  Regis  Arragonum  Oratori  prediBo 
fatis  ampla ,  'valida ,  ac  fufficiens  poteftas  ipjam  Ligam  una  cum 
Oratonbus  pradiBis  concludendi,  d  Jupremo  Domino  meo  collata 
fuerit  j  tamen  quibujdam  arduis  caufs  pnepeditus  ,  hujujmodi  con- 
(lulioni  interejje  non  potui.  Sed  qu07tiam  mihi  Jatis  compertum  df 
tejtatum  ejl ,  nibil  i»  pradiito  Fcedere  contineri,  quod  prtefato 
Domino  meo  non  gratum  aut  acceptum  futurum  erit ,  nihilque  ma- 
gis  ei  cordi  fit ,  quam  ut  foidus  ipfum  perfede  compleatur  ,  Nos 
igitur,  &C. 

Serment  du  meme  Ambafladeur ,  fur  ies  Ames  de  Ferdinand 
Roi  d' Arragon ,  &  de  Jeamte  Reme  de  Caftille ,  pour  Tobier- 
vation  du  Traite  de  Malmes.  Page  363.  A  Londres. 

LAmbafladeur  fe  dit,  »'«  hac  parte  rite  erdinatus  ,  legitime 
conflttutus  ,  CT"  Jufficienter  authorijatus. 

Malgre  tout  cela ,  il  ne  laitla  pas  d'etre  defavoue.  ^ 

Divers  Aites  ,  qui  Ibnt  des  dependances  des  preparatifs  de 

Guerre. 

Lcttres  Patentes ,  pour  autorifer  la  Reine  Regente  ^  donner 
des  Ordres  a  la  Treforcrie.     Du   11  Juin.  Page  370.  A  Weft- 
minftcr. 
Ltttrf         Lcttre  du  Cardinal  Bamhridge  au  Roi ,  ecrite  de  Rome.     Du 

g:,5r;u'2S£ptcmbre    Page377.  •    p    r .    ,,  /     ,r 

Roi.  II  eft  parle  dans  cette  Lettre,  dun  certam  Bref  de  Jules  II, 

mis  en  Uepot  entre  les  mains  du  Cardinal  de  Smigjiile  ,  pour 
etre  delivre  \  Henri ,  apres  qu'il  auroit  vaincu  les  Ennemis  de 

I  Eglife.     Selon  les  apparcncee,  c'etoit  un  Bref  par  kquel  Jules 

II  trar.fportoit  a  He^iri  le  Titre  de  Roi  Tres-Chretien  Le  Cardi- 
nal  Bami/r/dge  Tayant  demande  au  Cardinal  de  Smigdille,  apres 
la  Bataille  de  Gumegafte  &  la  prife  de  Tcrouenne,  celui-ci  re- 
pondit,  qu'il  ne  pouvoit  le  livrer  que  par  un  Ordre  expres, 
ii^ne  de  la  main  du  Roi  11  paroit  par  cctte  Lettre  ,  qu'il  man- 
quoit  quelque  formahte  a  ce  Bref ,  &:  qu'on  croyoit  qu'il  y  au- 
roit  de  la  difticulte  a  !e  faire  confirmer  par  Leon  X 

Lettre  du  Cardinal  dc  Smigaille  au  Koi ,  pour  rinformer  qu'il 
a  remis  felon  fon  ordre,  le  Bref  de  Jules  II  au  Cardinal  Bam- 
bridge   'Du  14  Oaobre.  Page  379.  A  Rome. 

II  donne  au  Roi  le  Titte  ue  Sa  Majejl^  Tres-Chritieftne  ,  ce 
qui  confirme  b  conjcdure  marquee  ci-oellus  (i). 

Traite  conclu  a  LiUe,  enire  FEmpercur  &(.  Henri.  Du  15 
Oaobre.  Page  379. 

II  y  a  une  meprife  dans  le  Titre  de  cet  Ade ,  ou  au-lieu  de 
Carolum  Imperatorem  eleilum ,  il  faut  Maximilia7ium ,  &c. 

Brcf  de  Leon  X  au  Roi ,  pour  rexhorter  a  la  Paix.  Du  1 7 
Decembre.  Page  y>6.  A  Rome. 

Letire  du  Cardinal  de  Sinigaille  au  Roi,  pour  s'excufer  de  ce 
Leitre  du  qu'il  rcfufc  de  remettre  le  Bref  de  Jules  II  au  Cardinal  d  Yorck, 
^>'<l'n^  fans  un  ordre  expres  de  Sa  Majelte.  Du  20  Decembre.  Eage 
gaiiic!"    387.  A  Rome. 

Cette  Lettre  etant  du  20  de  Dccembre  ^  &  la  precedente  du 
tneme  Cardinal,  oii  il  dit  qu'il  a  remis  le  Bref,  etant  du  14. 
d'Odlobiei  il  eft  manifefte,  que  la  datc  de  Tunc  ou  d::  1  autre 
cft  faufle,  puifque  la  precedente  doic  etre  pofterieure  a  ceile-ci. 
Je  conjedure  que  celle-ci  doic  etre  du  20  de  Septembre  ,  & 
non  pas  du  20  de  Decembre. 

11  ne  paroic  pas  que  Henri  ait  fait  aucun  ufage  de  ce  Bref. 
Apparemment,  Leon  Xrefula  de  le  conhrmer. 
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LiUe. 


Bref  du 
l^ape  au 
Roi. 

Autre 


Bonnet  benis  a  la  Mefle  de  Noel.  Du  i  Mars.  Page  593.  A Rotne. 

Traite  de  Treve  entre  Louis  XII  &  Ferdinand,  conclu  a 
Orlemts  le  14  de  Mars.  Page  395. 

Fierre  de  ^intana  Ambaffideur  de  Ferdinand,  &  autorife 
par  rEmpereur,  y  comprend  le  Roi  d'Angleterre,/>ro  quo  idem 
SereKifjimus  Imperator  fortem  fe  facit.  11  eft  etonnant  que 
Louis  XII  vouliit  enCorc  accepter  de  pareilles  furetes  ,  apres 
avoir  ete  trompe  de  la  meme  maniere  au  Traite  d'Orthez. 

Lettre  de  Henri  IIII  a  Thomas  Wolfey  Eveque  de  Lincolnj 
lans  date    Page  403. 

Ceft  ici  la  Lettre  dans  laquelle  le  Roi  rend  compte  \  fon 
Miniftre  ,  de  la  Conference  qu'il  a  eue  avec  le  Duc  de  Lon- 
gueviile ,  &  ou  il  s'eft  r^  iuit  a  demander  une  Penfion  de  cent- 
mille  ecus. 

Commiflion  de  Louis  XII  au  Duc  de  Longueville  ,  a  Jean 
de  Selve  ,  premier  Prelident  de  Rouen  ,  &  a  Jean  Bohier  , 
Militi  Generali  (2)  Francia  ,  pour  traiter  de  la  Paix  avec 
Henri.    Du   29  Juillet.    Page  405.    A  S.   Germain  en  Laye. 

Traite  de  I  aix  &  d'Amitie  entre  Louis  XII  &  Henri  VIIl. 
Du  2  Aout.  Page  413.  A  Londres. 

Traite  de  Mariage,  entre  Louis  XII  &  Marie.  Du  2  Aout. 
Page  423.  Ibid. 

Obligation  de  Louis  XII  pour  la  fomme  d'un  million  d'e- 
cus.    Du  2  Aout.  Page  428. 

Au-licu  de  parler  de  Penfion,  voici  les  fondemens  de  rO- 
bhgation. 

Nos  igitur  Oratores  pnedi£li.  . . .  tam  pro  fummd  diSii  Refii^ 
five  Rejidui  nondum  foluti ,  quam  pro  aquitamento  &  redemptione 
Obligationis  prieditii  Ca>  oli  Ducis  Aurelianenfis ,  necnon  pro  fingu- 
lari  henevoientia  (J>  Jummo  amore ,  quo  Rex  nofier  ChrifiiajiiJJt- 
mus  prttjatum  Regem  Anglite  profequitur ,  ac  ut  firmior  fit  ^  fi- 
delior  i  ontraClte  jam  inter  eos  amtcitia  obfervantia  ,  nomine  di£H 
Regis  promittimus  {3). 

II  y  a  dans  la  fuite  un  grand  nombre  d'A(Ses,  dependans  de 
ces  Traites  &  de  1  Obligaiion;  &  deux  Lettres  de  Louis  XII  a 
Holjey ,  ou  il  !(•  noirme  Mr.  d'Torck  mon  hon  Amt. 

BreF  de  Leo?!  X  au  Roi ,  touchant  le  Cardinal  Hadrie».  Du 
31  Octobre.  Page  467    A  Rome. 

Ce  Bref  de;.  .,n..e  une  explication.  Le  Cardinal  Hadrien  de 
CorTietto ,  EvtvjUe  de  Bath  &  Weis ,  etoit  Colledteur  tlu  Pape 
en  Angleterre,  6<^  fi.iioii  exercer  cette  Charge  par  Folydore  Vir- 
gile ,  qui  ercit  ^>ou.  CcUedteLir.  Wolfey ,  alpirant  au  Cardina- 
lat,  emplcya  le  Ca'dinal  Hadrien,  qui  le  trahit  &  lui  rendit  de 
mauvais  (;ftici-s.  Cela  fut  caule  que  pour  ie  vcnger,  ii  lui  fit 
oter  la  Chaige  de  Colleificur,  &  fit  mettre  Poljaore  Virgile  a  la 
Tour  '4)  i^nluite  il  porta  !e  Roi  a  ecrire  au  Pape,  pour  le 
prier  ae  depo»ir  it.  C^ri^na!  Hadrien.  Ceft  a  cette  Lettre,  que 
ce  Bref  du  P.:|.>e  fcrt  de  rcpcnfe  Le  Pape  lui  dit ,  qu'il  a  eu  la 
conacfc(.iid£nce  doter  au  Cardinal  la  Charge  de  ColleiSeur ,  par 
la  feule  raiion  que  le  Roi  Tavoit  loihaitcj  qu'il  feroit  encore 
plus  pour  iui,  s'il  n'ctoit  pas  appaient  qu'il  n'agiflbit  que  par 
i'initigation  a  autrui ,  6c  non  pas  de  fon  propre  mouvemenc. 

.^»»^1?  15 15. 

Traites  rcnouvelles  entre  Franfois  I  &  Henri,  avecbeaucoup 
d'auires  Acfes  dependins.     £n  Avril    Page  473  &  494. 

Coiiimiilion  de  Ferdinand,  pour  renouveller  rAlliance  avec 
rAngleierre      '^'u  2  Mai.  Page  494. 

Comnulilou  de  He?:ri  pour  rcnouveller  les  Traices  avec  TAr- 
chiduc  Ciuries,  Prince  de  Caftille.  Du  7  Mai.  Page  495.  A 
Weftnunirer. 

Traite  d.^Vmitie  .  entre  He7>ri  &  le  Roi  d'Arragon.  Du  19 
Odlobre.  Page.  520.     A  Londres. 

Engagement  de  Mitbel  de  Ahbatis ,  Secretaire  de  Franfois 
Sfjrze  j  qui  s'engage  a  donner  au  Cardinal  Wolfey  une  Penlion 
dt;  di.<  iijille  oucat:),  aulli-iot  qu'il  iera  en  poflelfion  de  Milan. 
Page  525. 

L  ette  Picce  etai-it  fans  date  &  fans  fignature ,  n'etoic  vraifem- 
biablemeuc  qu  uu  Modele. 


VIILJ 


Brefdtt 
Pape  au 
Uui. 


(1)  MylordHcrifr/,qui3Voiteul'originalde!aCapitulation  deTour- 
»«v,  en  date  du  1}  de  Septcmbre  i|'i?,  dit  aulTi,  que  lc;  Bourgeois 
de  cette  Ville  y  donnercnt  au  Roi  Henri  Vlll  le  Titre  dc  Tres-Chre- 
tien. 

(z)  D«  BelUy,  dans  fes  Memoires,  lui  donne  le  titre  de  Cenerd 
de  Sormandie. 

(j)  Mr.  de  Rafin,  apres  avoir  donne  la  fubftance  de  ces  Traites, 
fcc,  dans  foa  Hiftoire ,  Tom.  V  fait  cctte  reflexioa  fenfee  fur  Je 


Lcitre  ^ 
de  Heiiii 
aWolfejr, 


Commif^ 
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Louis 
XllaSeU 
vc,  &c. 

Traiie 
entte 
Louis  8c 
Hcnri. 

Trait^ 
de  Ma- 
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tioa ,  dcc. 


Am^e  1514. 
Bref  de  LeoTt  X  a  Henri,  en  lui  envoyant  une  Epee  &  iin 


LettrM 
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Biefde 
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Polydore 
Vitgilc 
envoyc   ^ 
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Trait^ 
de  Heiui 

avec 
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chiduc 
Chsiles. 
Avec  le 
Roi  d'Ai« 
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Ptnfion 
proraift  a 
Wolfcf. 


AntiA  1516. 

Deux  Trai.es,  Tun  d'Amitie,  Tautre  de  Commerce  ,  entre 
Henrt  &  ckeries ,  Pr.nce  de  Caftille.  A  Bruxelles,  du  24  Jan- 
vier.  Page^jj  6.  .39.  ,     ^    ^ 

Comn  iii.cn  a  Robert  Wingfield  pour  traiter  avec  les  Suifles. 
Du  21  Fevi  .-r.   t-age  547.     A  Weftminfter. 

Traite  uc  .^igue  defenfive,  enire  l'Empereur,  Henri  VIII , 
&:  Chartes  koi  ^'tlpagne-  Di  29  Oi^tobre.  Page  556.  A  Lon- 
dres. 

tout.  ,,  Ceft  ainfi,  dit-ll,  que  cette  Guerre ,  qu'on  prctendoit  a- 
,,  voir  ete  er^trcprile  pour  ia  Religion ,  tc  pour  ia  gloire  de  Dieu , 
„  fur  ternni'ice  pii  un  Traite  oii  ron  ne  faiioit  pas  la  moindre 
„  mention  de  la  i^eligion,  ni  du  Pape,  ni  de  i'Eglile. 

(4)  II  dL-iii-u  a  cii  piilon  environ  un  an  ,  &  n'en  tut  tire  que  par 
rintcrceliion  .u  Pape.  Cen  etoit  alfci,  dit  Mr.  de  Rapi»  ,  pour  l'o- 
bliger  a  raipoi>ei  duns  lon  Hiltoire  d'Angleterre,  toutes  ies  mauvai- 
£e&  qualiies  du  Cardmal  IVolJe)/. 


TtiUi  i~ 
vec  Char- 
les  Prince 
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le. 
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Avec 
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pagne. 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


i8i 


Henri 

Vlll. 


Annee  ijlj. 


Le  Pape      Commiffion  de    'Leon  \  Kkolas  Scomherg  ,   Cordelier  Alle- 
foihcue     nianci,  pour  aller  traiter  avec  divers  Princes,d'une  Ligue  con- 
guecon-  tre  les  Turcs.  Non.  Jan.  Page  578.  A  Rome. 
tre  les  Bref  de  L.eon  X,  pour  lui  notifier  la  Confpiration  faire  con- 

"confBi-  ^^^  ^^'  5  ^  ^^  prifon  de  deux  Cardinaux.    Du  19  Mai.  Page 
laiion       579.  A  Rome. 

contte  le       Penfion  de   3000  livres  accord6e  au  Cardinal  Wo/fej/ ,  par 
Penfion   Charles  Roi  d'Efpagne.     Du  8  Juin.  Page  591. 
du  Roi         Charles  le  nomme ,  Notre  Tres  cher  &■  fpe'cial  Ami. 
^'woll"^      Bref  de  L.eon  X  au  Roi,pour  lui  demander  du  fecours  con- 
'Bref  <//' «e  les  Ennemis  de  rEglife.   Du  20  Juin.  Page  592.  A  Rome. 
Papc  a  Cetoit  La  Rovere,  qui  s'etoit  retabli  a  Urbin. 

Henn,  g|.gf  circulaire  de  Leon  X  aux  Evcques  d'AngIeterre  ,   pour 

li  otdon-  leur   ordonner  de   lever  une  Decime  entiere  fur  leur  Clerge  , 
nc  des      afin  de  lui  aider  a  foutenir  la  Guerre  d'Urbin.     Du  24  Aout. 

Page  596.  A  Rome. 

Omni  exceptione  five  excufatione  ceffante ,   cogere  c^  com^elle- 

re  y  eifqae  ift  virtute  fanSite  ohedientas  ^  mandare  deheas. 

^luod  fi  non  fuccederet ,   quod  Nohis  perfuadere  non  pojfumus  , 

id  potius  tua  culfa  g$-  neghgentia  quam  aliu7tde  evenijfe  credere 

cogeremur ,  lir  ad  ojficium  quod  ad  honum  ^  devotum  Sedis  A- 

pofiolicie   Epifcofum   pertinet  ,   non  fine  animi  noflri  difplicentia, 

Fraternitatem  tuam  defuijje  cognofceremus . 

Bulle  de  Leon  X ,  qui  etablit  le  Cardinal  Wolfey  CoUedeur 

de  la  Decime  ,  pour  la   Guerre  d'Urbin.  IX  Kai.  Septemb. 
irDcci""  Page  598-  A  Rome. 
mc.  II  lui   donne  pouvoir  d'excommunier  &  de  priver  de  leurs 

Benefices,  ceux  qui  refuferonc  la  Decime. 
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Annh  I518. 

Lettre  du  College  des  Cardinaux  au  Roi,  fur  rAfFaire  de  la 
Croifade.     Du  8  Janvier.  Page  605. 

Ils  lui  reprefentent ,  que  les  I  urcs  ayant  deja  detruit  TEm- 
pire  des  Mammelus  en  tgyptc  ,  ne  manqueront  pas  de  veiiir 
fondre  fur  TEurope  :  qu'ii  faut  prevenir  leurs  defleins,  &c. 
Ceft  pourquoi  ils  le  prient  d'envoyer  quelqu'un  a  Rome ,  avec 
pouvoir  de  Convenir  des  preparations  qui  feront  jugees  neceflfai- 
res. 

Bulle  de  Leon  X,  qui  etablit  le  Cardinal  Wolfey  Legat  a  La- 
tere  en  Angleterrc,  conjointement  avec  le  Cardinal  Campegge 
(5).  XVI.  Kal.  Junii.  Page  606. 

Reiie  fientes ,  (if  merito  quidem^  ^uajtta  ft  circumjpeiiionis 
tuie  apud  eundem  Regem  gratia  ^  potefias ,  quid  etiam  tuo  magno 
prude?itique  conjilio  acrique  ingenio  ^  reile  ac  facile  perfuadere  ^ 
dijfuadere  fcias  <^  p"jfis. 

Lettre  du  Cardinal  de  Medicis  au  Roi,  pour  linformer  de  la 
depofition  du  Cardinal  Hadrien  de  Cornetto.  JuiJet.  Page  607. 
Ibid. 

11  veut  perfuader  au  Roi,  que  c'eft  pour  lui  faire  plaifir,  que 
le  Cardinal  Hadrien  a  ete  depofe ;  mais  Guicciardin  fait  enten- 
dre ,  que  ce  Cardinal  avoic  eu  quelque  part  a  la  Confpiration 
contre  le  Pape. 

Privilege  accorde  par  Leon  X,  aux  deux  Legats  Wolfey  & 
Campegge.  VI.  Kal.  Auguft.  Page  609.  Ibid. 

Ut  toties  quoties  aiiquis  vefirum  Mijfam  coram  etfdem  Rege  e^ 
Regind ,  aut  alteri  ex  eis ,  celebraverit ,  omnibus  ^  fngulis  u- 
triufque  fexus  Chrifii  Fidelibus  vere  posnitentibus  ^  confefiis ,  feu 
propofitum  confitendi  habentibus  ,  ^  ce/ehrationi  MiJJ<e  loujufmo- 
di ,  vel  faltem  BenediSiiom  fuper  populum  targiendis  ,  interejjeuti- 
hus ,  plenariam  peccatorum  [uorum  remiffionem ,  relaxandi  atque 
toncedendi  Auiloritate  Apofio/ica  ,  teftore  Friefentium  ,  faculta- 
tem  concedimus  pariter  ^  e/argimur, 

Lettres-Patentes  de  Fran^ois  I,  par  lefquelles  il  accorde  au 
Cardinal  Wo/fey  une  Penlion  de  12000  livres,  pour  le  dedom- 
mager.     Du  31  Juillet.  Page  610.  A  Angers. 

Traite  de  Ligue  defenfive  pour  cinq  ans ,  entre  rEmpereur, 
le  Roi  de  France,  le  Roi  d' Angletei re ,  &  le  Roi  d'Efpagne, 
pour  la  defenfe  de  leurs  Etats.  A  Londres,  Du  2  Odlobre.  Pa- 
ge  624. 

Quoique  le  veritable  but  de  ces  Princes  danr  cette  Ligue, 
fut  de  fe  mettre  en  ecat  de  refifter  aux  Turcs,  s'ils  en  etoienc 
attaques,'  les  Turcs  n'y  etoient  pas  meme  nommes,  quelques 
efforts  que  le  Pape  eiit  faits  pour  les  engager  a  une  Lgue  offen- 
five. 

Traite  de  Mariage  ,  entre  le  Dauphin  Franfois,  &  Marie 
Fille  de  Henri.     Uu  4  Odobre  (6).  Page  632. 

Traites  pour  la  reftitution  de  Tournay.,  fur  les  Depredations 
&  Attentats^  de  Paix  &  d'Araitie,  entre  Franfoif  1  &  Henri 


VIII  j  &  pour  TEntrevue  des  deux  Rois.  A  Londres.  Henri 

II  y  a  un  tres  grand  nombre  d'A(fies  ,  qui  iont  des  d6pendan-     VllL 

ces  de  ces  Traites,  depuis  la  page  633  julqui  la  page  681.  p""*   . 

Bulle  dc  Leon  X,  pour  declarer  qu'ii  ie  joinc  a  la  Ligje  de  &  Henii, 

Londres,  du  2  d'0(5tobre.  Prid.  Kal  Januar.  Page  601.  a  Ro-  *•=■ 

me.  ^"'^'^'°'' 

du  Pape 
au  Tiaite 
Annfe  icig.  <*«  Loa- 

'    '  oics. 

Pouvoir  de  Frawfois  I  au  Cardinal  If^o/Jey ,  pour  regler  le  Po"voit 
tems ,  le  lieu  &  la  forme  de  l'Entrevue,  &c.  Du  10  de  Jan-  jo.s^i"" 
vier.  Page  69.  Au  Chateau  de  Lufignan.  Wolfe/, 

Autre  femblable.     Du  23  Fevrier.  Page  693.    A  Cognac. 


Annh  1520. 

Reglement  fait  par  le  Cardinal  de  Wo/fey,  pour  rEntrevue 
des  deux  Rois.     Du  12  Mars.  Page  705. 

Lettres-Patentes  de  Chai/es-^i»t,  par  iefquelles  il  s'engage  a 
procurer  au  Cardinal  Wo/fey  TEveche  de  Badajox ,  &  une  Pen- 
lion  de  2000  ducats  fur  celui  de  Palencia.  A  Compoftelle.  Du 
29  Mars.  Page  714. 

Intra  duos  mcnfes ,  ^  antequam  a  conventu  ipfus  Regis  An- 
g/iis  Avuncu/i  nojlri  recedamus ,  &c. 

Traite  de  Commerce  provifionel,  entre  rAngleterre  &  les 
Pais-Bas.     Du  11  Avril.  Page  714. 

Traite  entre  Franfois  I  &c  Henri  ?-T/7,  conclu  entre  Ardres 
&  Guifnes  ,  a  TEntrevue  des  deux  Rois.  Page  719. 

Bulie  de  Leo»  X,  qui  afligne  au  Cardinal  Wolfey  une  Penfion 
de  2006  ducats,  fur  rEveche  de  Palencia,  en  Eipagne.  Du  29 
Juillet.  Pagc  725.  A  Rome. 

Annfe  152I. 

Lettres-Patentes  de  Francois  J,  pour  donner  pduvoir  \  Henri 
de  regler  fes  differends  avec  rEmpereur.  Du  i  Juillet  Page 
748. 

Lettres-Patentes  de  Henri,  qui  etabliflent  le  Cardinal  de  Wo/- 
fey  fon  Lieutenant  pour  le  Congres  de  Calais.  Du  29  Juillet. 
Page  749.  A  Londres. 

Commiflion  de  Henri  au  Cardinal  ,  pour  traiter  avec  le  Pa- 
pe,  rEmpereur,  le  Roi  de  France,  ou  autres.  Page  750.  Ibid. 

Traite  conclu  a  Calais.     Du  11  Odobre.  Psge  753. 

Le  principal  Article  de  ce  Traite  ecoit  la  furete  du  retour  des 
Plenipotentiaires. 

Aniiie  1522. 

Lettres-Patentes  de  Framois  I ,  pour  detnander  a  Henri  un 
fecours  contre  TEmpereur,  en  vertu  de  la  Ligue  de  Londres 
du  2  Odtobre  1518.    Du  23  Fevrier.  Page  765.  A  S.  Germain 
en  Laye. 

Engagement  de  rEmpereur  Char/es-^int ,  de  payer  au  Car- 
dinal  Wo/fey  une  Peniion  de  9000  ecus  d  or  ,pour  le  dedomma- 
ger  dc  la  Penfion  de  12000  livres,  qu'ii  recevoit  de  France.  A 
Londres,  du  8  Juin.  Page  769. 

Autre  dtt  meme,de  recompenfer  le Cardinal  de  laPenfion  de 
2500  ducats,  que  Leon  X  lui  avoit  accordee  fur  l'Eveche  de 
Badajox,  revoquee  par  Adrien  VI.     Du  3  Juillet.  Page  770. 

Lettre  de  rEmpereut  au  Cardinal  Wo/Jey.  A  Valiadolid.  Du 
II  Novembre.  Page  776. 
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(f)  Avant  que  ce  Legat  Italien  fJt  fon  entree  a  Londres  ,  ce  qui  ar- 
riva  ie  19  de  Juillet,  le  Cardiiial  Wolfey ,  informe  qu'ii  avoit  un  fort 
petit  equipage,  lui  envoya  douz.e  Muies  avec  des  Cotfres,  qui,  feion 
Mylord  Herbert ,  etoient  couverts  richement.  Mais  quelqus-uns  $'e- 
tant  renverfes  8c  rompus  dans  la  rue  dc  Cheapjide,  on  trouva  qu'il 
n'y  avoit  rien  dedans.  Un  autre  Ecrivain  digne  de  foi,  qui  dit  quc 
fon  Hijioire  d'AngUtcm  en  deux  volumes  in  8.  eft  un  Extvait  fidele 
4e  Memoiies  authentiques  ,  Sc  de  Mauulcrics  approuves ,  S(c.  du  que 


Mo?ifieur  te  Cardina/  ^  inon  bon  Amii 

. ..  Et  vous  mercie  /a  honne  affedion  que  vous  avez  toujours  a 
moi  ^  aux  affaires ,  vous  priant  continuer ,  comme  je  croi  ferme- 
ment  ferez,.  Vous  favez.  que  fai  toute  ma  parfaite  fance  en  vous... 
Et  vous  prie  croire  ?nes  dits  A?nbaffadeiirs ,  conime  moi-meme  •  ^ 
vous  montrer  en  cette  bejbg>ie  te/  que  je  vous  tiens ,  mon  bori  ^ 
loyal  Ami ,  car  je  en  aurai  bonne  fouvenance. 

Annee  1523. 

Lettre  du  Doge  de  Venife  ,  pour  feliciter  le  Cardinal  fur  le 
Titre  de  Difenfeur  de  /a  Foi,  donne  au  Roi  par  le  Pape  defunt. 
Du  17  Mai.  Page  786.  A  Venife. 

Eftimation  de  ce  que  TArmee  que  Monfieur  de  Bourbon ,  au 
nom  de  rEmpereur,entend  mener  cnFrance,  peut  monter  par 
mois.  Page  795. 

Selon  cecce  eftimacion  ,  la  depenfe  de  cecce  Armee  devoic 
monter  a  11 1000  ecus  par  mois. 

II  y  aquelque  apparence  quc  cectePiece,  qui  eft  fansdate,n'eft 

pas 

quoique  ces  Coffres  fufTent  auiTi  riches  en  apparencc  que  fi  Toa 
y  eijt  enferme  la  moitie  des  Trefors  de  Romej  cependant,lorfqu'on 
en  leva  le  couvercle  ,  on  n'y  vit  que  de  vieilUs  Culotes  ,  des  Boltes , 
des  Soulitrs ,  des  GrntUons  ,  des  Os ,  des  Croutes  Ue  fain ,  8c  autrei 
guinilUs;  ce  qui  excita  une  grande  ritee  parmi  les  Ipedtateurs. 

(6)  Ce  Mariage  devoit  ene  celebte  des  que  le  Daaphin  auroit  14 
ans  i  &  ch.icun  des  dcux  Rois  s'cng3gea  a  payer  fooego  ecus  ,  ea 
cas  que  le  Maiiage  vint  a  nianquei  par  fa  faute, 

^   J 
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Hemij    pas  bien  placee  dans  le  milieu  de  raunee  1523. 
Vlll. 

II.  ^FF^IRESJeHEURi  VIII  avecl'ECOSSE. 


Hcnri  re- 
nouveltc 
la  Haix  a- 

Tcc  rE- 

ooflc. 


forme  en  Ecofle  des  Faaions,qui  troublerent  beaucoup  latran-  Hekri 

quillite  de  ce  Royaume.     Le  noaveau  Regent  trouva,  en  y  ar-    yii^ 

rivant,  que  la  Faclion  Angloile  y  avoit  beaucoup  de  pouvoir, 

&  que  He»ri  fe  meloit  un  peu  trop  des  afFaires  du  Royaume, 

fous  pretexte  qu'il  etoitOncle  du  jeune  Roi.  II  mit  quelque  or- 

dre  a  cela,   mais  il  ne  lui  fut  pas  poffible  de  ruiner  entieremenc 

la  Faction  Angloifc,  qui  etoit  foutenue  par  la  Reine-Merc,  & 

par  Henri  VlII. 

J'ai  deja  parle  des  efforts  que  Henri  fit  en  if  16,  pour  procu- 

rcr  une  Ligue  contre  la  France,  &  pour  renouveller  la  Guerre 

Comme  le  Duc  i^Alhanie  etoit  une  epine  a  fon  pied ,  parce  Rcgtncc 

-  ■  ■  ■  -  T>u- 


Lorfque  Henri  VIII  parvint  a  la  Couronne,  il  prit  foin  de 
renouveller  la  Paix  avec  VEcop,  ainli  qu'avec  les  aucrcs  Etats. 
Dans  la  fuite,  lorfquil  fe  fut  laiife  gagner  pour  faire  la  Guerre 
a  la  Fran^e ,  il  prit  toutes  les  precautions  poliibles  pour  pi  eve- 
nir  unc  rupture  avec  le  Roi  Jaaues  IV  lon  Beau-frere ;  en  ta- 
chant  d'accommoder  les  difFerends  qui  pouvoient  y  donner  lieu , 

ou  en  fournir  le  pretexte.     Mais  il  eut  beau  faire ,   il  n'etoit  pas  -  .  > 

pofiible  d'empcctier  l'EcoiIc  de  foutenir  la  France,  dc  Lquelle    qu'il  jugeoit   bicn  que  cc  Prmce  ne  manqueroit  pas  de  prendre  f,;\j^^^ 
eLe  recevoit  a  lon  tour  une  puifTante  protedtion ,  dans  les  occa-    le  parti  de  Franfois  I ,  il  entreprit  de  lui  faire  oter  la  Regence.  nie. 


Henri 
vcu[  faiie 
ocei  la 
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Pour  cet  effet,  il  Taccufa  d'afpirer  a  la  Gouronncj  &  feignanc 
de  craindre  pour  la  vie  du  Roi  fon  Neveu,  il  demanda  aux  E- 
tats  quils  nommaflent  un  autre  Regent ;  ou  qu'autrcment ,  il 
pourvoiroit  lui  meme  a  la  fQrete  du  jeune  Roi.  Mais  les  Etats 
lui  firent  une  rcponfe  ,  qui  lui  fit  comprendre  qu'ils  ne  prcten- 
doient  pas  fe  la.lllr  diriger  par  fes  confeils.  Cependant,  le  Duc 
d'Alhavie  voulant  le  menager  ,  lui  demanda  une  Trcve,  &  of- 

uuc  la  rii.ii..c  cLu.c  ..a.^.w.....^...  .„..^..-.     —  , frit  d'aller  lui-meme  lui  rendre  fes  devoirs  en  Angleterre.    Cette      , 

croyoient  p.-.s,  que  quand  le  Roi  d'Anglecerre  etoit  ragrefleur,    deference,  &  les  difficultes  que  Henri  renoontra  dans  lexecu-  \l\^l'' 
cette  claufe  dCit  les  empecher  de  fccounr  le  Royaumc  de  Fran-    tion  du  projet  qu'il  avoit  forme  contre  la  France,  le  firent  con-  i-Ecoffc. 
ce    leur  ancien  Aliie.    Par  cette  railbn  ,  le  detrein  que  He»r;    fentir  a  une  Treve  avec  rEcoile,  qui  fut  cnfuite  prolongee  juf- 
Vlll  avoit  forme  en  15 12  de  faire  la  Guerre  a  la  france,  ne    qu'a  la  fin  de  Tannee  1517. 


fions ;  fans  quoi  ellc  auroit  etc  depuis  longte.ms  fubjuguee  par  les 
Ant^lois.  Cetoic  un  Articlc  fondamcnt-al  de  la  Policique  des 
EcofTois ,  que  de  demeurer  conftamment  attaches  aux  interets 
de  h  France.  Ainfi,  quelque  precaution  que  les  Rois  d'Angie- 
terre  priflent  de  faire  inlcrer  dans  les  Traites  de  Paix  ,  qu'il 
ne  feioit  permis  a  aucun  des  deux  Rois  de  donner  du  fecours 
aux  Ennemis  de  rau[re,il  fcmble  que  lcs  EcofTois  pretcndoient 
que  la  France  etoit  naturellement  exccptee.    Du  moins ,  ils  ne 


fut  pas  plutoc  divulgue  ,  que  Jaques  IV  h  une  Ligue  avec 
Louis  XII.  Henri  en  ayant  ete  informe  avant  que  de  partir 
d^Ancleterre  ,  donna  ordre  au  Comte  de  Surrey  de  lcvcr  une 
feue^Na-  Armec  pour  s'oppofer  a  1'invafion,  a  laquclle  il  avoic  lujet  de 
s'attendre  du  cote  du  Nord 
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He?iri  n'ayant  pu  obtenir  des  Etats  d^EcofTe ,  qu'ils  otafTent  3^"'^ 
la  Regence  au  Duc  d'A'hame,  trouva  un  autre  expedient  qui  Roi  de 
lui  reutlit  mieux.    Le  Duc  etant  alle  faire  un  voyage  en  France  f""", 
en   15 17,  Hejiri  fit  avec  Franfois  I  un  Traite  fecrct,  par  lequel  ?°,"Jr^, 
Franfois  s'engagea  a  retenir  en  France  le  Duc  <i'Alba»ie;  &  il  nir  le 
II  ne  fut  pas»  plutot  parti  ,    que  le  Roi  d'Ecofle  lui  cnvoya    rempecha  efleftivement  de  retourner  en  Ecofle.    Pcndant  Tab-  Resent- 
un   Hcraut      avec   une    Lettre   de  defi  datee  de  16  de  Juiilet    fence  du  Regenr,  Henri  fomenca  les  divilions  entre  les  Ecof- 
151 1    par  laquelle  il  lui  declaroit  la  Guerre,s'il  ne  fe  deiilloit    fois,  apparemment  pour  en  profiter,  (1  roccafion  s'en  prefen- 
pas  de  celle  qu'il  avoit  entreprife  contre  la  France.     Henri  re-    toit.     Miis  la  Guerre,  ou  il  s'engagea  dans  la  fliite  en  prenant 

^  -  •  -^  o- :i  _-  /--  u?..    pgj|.j  pQijf  chartes^uint  contre  la  France,  rompit  les  mefures 

qu'il  pouvoii  avoir  prifes  par  rapport  a  rEcofTe. 

Le  Congres  de  Calais,   qui  fe  tint  en  1521 ,  ayant  fait  cora- 


Lc  Re- 
gent  rc-' 
tuurnc  Cll 


5ut  cette  Lcttre  devant  Tcrouennc  ,  &  comme  il  ne  fc  hata 
point  de  repondre,  Jaques  entra  cn  Angleterre  a  la  tetc  d'une 
Armee,  &  s'y  rendit  maitre  de  Norham.  Peu  de  jours  apres, 
le  Comte  de  Si^rrrjt  s'et.int  approche  de  lui  ,  ils  f"e  rencontre- 
rent  a  Fhddtnfield,  od  ils  fe  livrerent  Bataille  le  9  de  Septera- 
bre.  L'Armee  d'Ecolle  y  fut  battue,  &  le  Roi  d'Ecolle  tue 
(i).  Les  Anglois  pretendirent  avoir  reconnu  fon  corps,  & 
renvoycrent  a  Londres  :  mais  les  EcolTois  foucinrcnt  que  ce 
netoit  pas  le  corps  de  leur  Roi  i  &  neanmoins  ,  ils  ne  pou- 
voient  dire  ce  qu'il  etoit  devenu  ,  puifqu'il  ne  parut  plus  de- 
puis.  Henri  eut  befoin  d'une  perniillion  du  Pape,  pour  pou- 
voir  k  faire  enterrer  dans  rEglife  de  S.  Paul  j  parce  qu'il  a- 
voit  ee  excommunie  par  le  Cardinal  Bambridge ,  Archeveque 
dTorck,  en  vertu  d'une  Bullc  dc  Jules  II  qui  excommunioit 
tous  les  adherani  de  la  France. 

Jaques  V   jyj 
lui  liiccc- 

^!l.gueri.  ?rfa'FenTmeVsVu7de'H«;ri  Vm,"pour  Regente  pcnulnt  ia  tiicr.   Le  Regent  repondit  fort  modeflcment  aux  a  cufations  du  RTgcmde 

Minorite  de  fon  Fils,   ou  du  moins  pendant  qu'elle  relfeioit  en  Roi  d'Angieterre ,  nais  les  Etats  lui  firent  unc  reponfc  plus  vi-  ic  rcuer. 

viduite.     Buchanan  remarquc,  qu'avant  ce  tems-la,   on  n'avoit  goureufe,  dans  laquelle  ils  lui  diloient  nettement,  quil  etoic  lui-  ^;^'^^^^^ 

jamais  vu  en  EcofTelaRegenceentre  les  mainsd'une  Femme.  mcme  runiciue  auteur  des  Tioublcs  aEcoU^e.^^^     ^    ^        ^    g^„, 


^.^.  „ ,   qui  le  tint  en  1521 

prendre  a  Franfois  I    combien  Henri  ctoit  paitial  pour  rEmpe- 

reur,   il  jugea  aiiement,  qu'il  ne  feroit  pas  longtems  en  Paix  a 

vec  rAngle.erre     Par  cette  raifon ,  il  fe  hata  de  renvoyer  en  E- 

coflc  le  Duc  d'A!ba}iie,(\ni  fe  rendit  a  Edimbourg  au  moisd'Oc' 

tobre  1521 ,  apres  une  ablence  de  quatre  ans.     Des  qu'il  y  fut  tcoiie. 

arrive,il  prit  coutes  les  mefures  poflibles  pour  abaifTer la Fadlion  ij' Co^',^ 

Angloife,  &  obiigea  le  Comte  de  DougUs ,  Mari  de  la  Reine,  de  D..n- 

a  le  retirer  en  France.     Mais   avec  tout  cela,  il  ne  lui  fut  pas  s'^*  * '= 

poflible  de  faire  tout  ce  qu'i!  auroit  fouhaite,pour  rendre  lePar-  ^1*1«.'" 

ti  Fiangoij  fuperieur  a  celui  d'Angleterre. 

Hewt ,  comprenjnt  bicn  dans  quelle  vue  le  Roi  de  France  a- 
voit  renvoye  le  iJuc  ^A'bame  en  Ecofle  ,  ecrivit  aux  Etats  de 


Ce- 


Ccpendant ,  les  Etats  ne  s'y  oppofeient  point ,  parcc  qu'ils  efpe- 

rerent  que  Henri,  par  la  confideration  de  la  Reine  fa  Sceur  , 

voudroit  bien  nc  pas  profiter  des  avantages  qu'il  avoit  lur  l'E- 

cofTe,  qui  fe  trouvoit  alors  dans  un  tres  facheux  etat. 
Peu  de  tems  apics,  la  Rcine  ayant  cpoule  (2)  ArchibM Dou- 

glas  Comte  d'Angus ,  lcs  Etats  difpoierent  de  la  Re-ence  cn  fa- 

veur  du  Duc  d'Alba?iie  ,  qui  etoit  lc  pius  proche  Parent  pater- 

nel  du  jcune  Roi.    Cc  Piince,  qui  n'avoic  jamais  ece  en  Ecof- 

fe,  fe  trouvoit  alors  en  Fiance,  oii  il  e.oit   ne.     II  etoic  FJs 

dc  ce  Duc  d'Aibanie,  dont  j'ai  parle  dans  un  dcs  Extraits  pre- 

cedens ,  qui  s"e:ant  retire  en  France,  y  etoit  mort,  &  y  avoit 

laifTc  fa  Famille  etablie.    La  nominaiion  de  ce  Regcnt  s'etant 

Ileftre-  faite  en    1514,  quelque  tems  avant  la  mort  de  Louis  XII,  ce 

tcnu  cn     Prince  rempccha  de  fe  rendre  en  Ecoffci  pour  ne  pas  caufcr  du 

Fiicce.      chagrin  a  He7iri  VIII ,  qui  etoit  mecontent  de  ce  que  les  Ecof- 

fois  avoienc  ote  la  Regence  a  la  Reine  la  Soeur,  pour  la  don- 

ner  a  un  Prince  ne  &  eleve  en  Francc  ,   &  tout  devoue  a  cette 

Couronne.    Franfois  1  imita  Louis  XII,  &  retint  en  France  le 

Duc  d'^/*tf/w,jufqu'a  ce  que  le  Traite  entre  la  France&FAn- 

«•.ftinn.  Eleterre  fiit  renouvelle.     Ainli  le  Duc  d'^/i<i»«  n'arriva  en  E-         --^ a    ".    n  o 

en^X  Lfle  que  le  18  de  Mai  1515.    Pendant  lon  abfence,  il  s'etoic    Camp  devanc  Teroucnne.    Du  12  Aouc.  Page  382 
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Quelque  bonne  intencion  queut  le  Duc  d!Albanie  de  fervir  la  aes  t;ais. 
France,  il  ne  fui  pas  cn  fon  pouvoir.     [1  leva  unc  Armee  &  la    ^'^  '^'" 
mena  fur  !&■<  froncicres.    Mais  quand  il  fuc  .;ucflion  d'cntrer  en  ^ucl'  -.iv 
Angleterre,  11  ie  vit  tout  a  coup  abandonne  d  u:e  gr.mde  par-  sicieire& 
tie  de  la  Noblefle,  qui  reUifa  de  le  fuivre  plus  loin.    Cela  fuc  dl.ne''^ 
caufe  quil   propola  aux  Anglois  une  Treve,   I  laquellc  Henri  la  1- o- 
confentic  voiontiers  ;   une  diverijon  du  cote  de  TEcofle  ,    ne  oiciie,  & 
pouvan.  que  lin.orr.mo  icr  btauc  jup    La  Ireve  etanc  conclue,  enftaT- 
le  Duc  d^Aiba?iie  retourna  aupres  de  Franfois  L  cc. 

ACTES  qui  regardent  VECOSSE. 

Dcpuis  Tan  1509  jufqu'en  1513?  ou  ne  trouve  dans  le  Re- 
cueil,  que  des  ,Sauf-conJuics  pour  des  Ambafladeurs  d'Ecofre  , 
&  des  Commiflions  poui'  craitcr  avec  Jaques  IV ,  lans  aucun 
Traite  particolier. 


ji?m/e  1513. 
ReDonfe  de  He?iri  a  la  Lettre  de  defi  du  Roi  d'EcoCre.  Au 

Cet- 


(i)  Mylord  Herbert  dit  que  la  plus  grande  panie  des  Seigneurs 
qui  iuivoient  le  Roi  au  Canip ,  avec  un  Archeveque ,  dcux  Eveques , 
quatre  Abbes,  &  environ  dix-mille  autres  liommes,  furent  tues  du 
cote  des  E^^oflbis.  Du  cote  des  Anglois,  ^il  eoiydore  Virgilt ,  il  en 
itiourut  environ  fooo.  L'Evequc  Goodwitt  ^n  quc  de  !a  Noblefle  E- 
cortoile,  il  y  mourut  douz,e  Comtes,  &  dix  fept  Barons,avec  8000 
fimples  Soldats:  que  le  nombre  des  Prilonniers  fut  a  peu  pres  le 
mcrae;  fans  compter  la  perte  de  leur  Artilierie,  &  de  prtfque  tous 
lcurs  Drapeaux.  Mais  les  Ecoflbis  difcnt  qu'il  n'y  eut  que  cinq- 
cens  hommes  de  tues ,  de  chaque  cote. 

(1)  Ce  fut  le  6  d'Aout,  felon  Mylord  Herbert. 

(j)  Mylord  Herhert ,  qui  dit  que  le  Corps  fut  embau.ne  &  porte 
premierement  a  Newcafile,  &  enluite  a  Shee»  dans  le  Comte  de  Sur- 
rey,  femble  douter  que  le  Roi  d'Ecofle  ait  ete  jamais  enterre  en  au- 


cun  lieu  confacre,  a  caufe  de  !a  Penitence  que  Henri  VUI  etoit  char- 
ge  de  luiimpofer.  ^      ..      , 

(4)  l/Eveque  Burnet  dit  que  ce  Manage  tut  fait  des  que  le  Prin- 
cc  fut  en  a^^e;  £c  que  fon  Pere  etint  au  lit  de  la  mort,  l'avoitchar- 
ge  deic  roraprc  entierement. 

(f)/Ce  Livre  etant  unc  Defenfe  des  fept  Sacremens  ,  fut  envoye 
au  pipe  richement  rciie ;  &  Mylovd  Hert>ert  rapporte ,  quil  a  vu  lui- 
nieme  ce  prefent  dans  la  Bibliotheque  du  Vatican  i  Ro?ne.  Cct  Ou- 
\  rage  etoic  vante  par  le  Cier^e  ,  comme  la  plus  favante  Piece  qu« 
Ton  eut  encore  vue;  &  le  Roi  etoit  compaie  i  Sdomon  ,  &  a  tous 
les  Empereurs  Chretiens.  Mais  Luther ,  tout  ficr  davoir  un  telAn- 
tagonilfe  ,  y  lepondit  ,  &  ea  rraita  TAuteur  autaiit  au-dciVous  du 
reipcct  qa'il  devoit  i  un  Roi  ,  que  fe>  Fliteurs  avoieut  ete  au- 
dellu». 


DES    ACTES    PUBLICS    D'A  NGLETERRE. 


Henri 

vni. 
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Cette  reponfe  eft  fort  aigre.  Henri  dit  au  Roi  d^Ecofle , 
qu'il  n'a  pas  ete  furpris  de  l'a  mauvaife  foi ,  puifqu'il  n'a  fait 
en  cela  qne  fuivre  les  exemples  de  fes  Predecefleurs.  II  le  me- 
nace  d'6ter,  a  lui-meme  &  a  toute  fa  pofterite,toute  efperan- 
ce  de  fucceder  j«mais  a  la  Couronne  d'Angleterre.  II  lui  met 
devant  les  yeux  rexemple  du  Roi  de  Navarre,qui,pour  s'etre 
devoue  a  la  France,a  perdu  fon  Royaume,  fans  que  Louis  XII 
fe  mette  en  peine  de  le  retablir.  Enfin  il  lui  dic ,  qu'il  n'ou- 
bliera  jamais  cette  injurc,  6c  qu'il  eipere  dc  s'en  vcnger,  avec 
Taide  de  Dieu ,  &  de  5.  George  ibn  Patron. 

II  eft  incertain ,  li  le  Roi  d'Ecoflc  requt  cette  Lettre.  II  fut 
tue  environ  un  mois  apres ,  a  la  Bataille  de  Fhddenfield. 

Bref  de  L.eow  X,qui  permet  a  Henri  de  faire  enterrer  leCorps 
cmerr^er"'  du  Roi  d'£coffe,  dans  TEglife  de  5.  Paulz.Londres.  Du  29 
le  Koi       Novembre.  Page  385. 

Nos  in  hoc  tam  pio  ^  laude  dignijjimo  dejiderio  tuo ,  flcut  in 
cateris  1  morem  Majeftati  tuis  gerere  cupientes ,  attejidejitefque^ut 
dicitur  e^  credi  debet  ■)  quod  idem  yacohus  Scotorion  Rex  ,  ante 
obitum,  dunt  in  extremis  ageret ,  erratorum  memor ,  aliqua  figna 
fcenitentiie,  qua  tali  tempore  dari  poterant ,  dedit ,  licmtiam  ^ 
facultatem  concedimus ,  <^c. 

Committentes  <^'  mandantes  wnerabili  Ricardo  Londonienfi  E~ 
pificopo ,  ut  ipfum  quondam  Regem ,  antcqua?n  ejus  corpus  fepelia- 
tur ,  ab  omnibus  Excommunicattojwm  laqueis ,  ad  hunc  ejfeiium 
duntaxat ,  ut  in  loco  facro  pojjit  commodc  fepeliri ,  auHoritate  nof- 
trh  abfolvat;  injunila  fuper  hoc  Majefiati  tuie ,  nomine  ipfius 
Regis ,aliqua  conveniente pcenitentia,quafa  adimp/ere  tenearis[\). 
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Ann(e  1515. 

Lettrede  Jaques  Kau  Pape.  Du  3  Juillet.  Page  15 13.  A  E- 
dimbourg. 

II  lui  notifie  Tarrivee  du  Regent.  Enfuite,  il  fe  plaint  de  ce 
que  le  Roi  d'Angleterre  prend  dans  fes  Titres ,  celui  de  Protec- 
teur  4'Ecofle;  &  que  fous  ce  pretexte,  le  Pape  contere  les  E- 
veches  &  les  Abbayes  d^Ecoffe ,  a  fa  recomraandation.  II  le  prie 
de  s'abftenir  a  Tavenir  de  donner  les  Ben-^fices  d'Ecoff,' ,  a  la  re- 
commandation  des  Princes  etrarigers  :  Mfi  Saniiitas  Veftra  aliis 
gratificans ,  Regnum  hoc  vetufiiffimum  perditum  ire  volet. 

An7iee  1516. 

Reponfe  du  Parlement  d'Ecoffe  au  Roi  d'Angleterre  ,  tou- 
chant  le  Duc  d^Albanie.  Du  4  Juillet.  Page  560.  Ibid. 

Depuis  ce  tems-Ia,  on  ne  trouve  dans  ceTome  que  de  cour- 
tes  prolongations  de  la  Treve  entre  l'Angleterre  &  rEcofle; 
une  Proclamation  du  Roi  ,  par  rapport  a  I'inva(ion  projettee 
par  le  Duc  d'Albanie  en  1523  j  &  une  Commiflion  de  Henri 
en  1523  ,  pour  convenir  d'une  Diete  ,  afin  d'y  traicer  de  la 
Paix  ou  de  la  Treve. 

ACTES  qui  regardent  les  AFFAIRES  DOMESTI^IVES. 

Ann^e  1509. 

Commiflion  de  Ferdinand  ^oi  d'Arragon,auComte  deFtten- 
falida,  pour  renouveller  avec  He7iri  VIII  le  Traitc  d'Alliance, 
&  celui  du  Mariage  de  He7tri  avec  Catherine  Princefle  de  Gal- 
les.  Du  1 1  Mai.  Page  249.  A  Valladolid. 

Renonciation  de  Catherine ,  Princefle  de  Galles ,  a  fa  Dot  de 
200000  ecus ,  en  faveur  de  fon  Mariage  avec  Henri  VIII ,  con- 
fentant ,  qu  en  aucun  cas  quc  ce  puiffe  etre ,  cette  Dot  ne  puis- 
fe  jamais  etre  redemandee  a  Henri.  Du  7  Juin.  Page  251,  A 
Greenwich. 

Semblables  Renonciations  du  Comte  de  Fuenfalida  ,  au  nom 
de  Ferdinand  Roi  d' Arragon ,  &  de  Jeanjie  Reine  de  Caftille , 
en  vertu  de  fes  Plein-pouvoirs.  Du  9  Juin.  Page253  &254. 

II  eft  bon  de  remarquer  fur  ces  trois  Ades  ,  qu'encore  que 
Henri  eut  ete  fiance  a  Catheri?ie  fa  Belle-foeur ,  il  avoic  pourtant 
fait ,  par  ordre  du  Roi  fon  Pere  ,  une  Proteftation  fecrcte  con- 
tre  ce  Mariage  (4).  Ferdinand  pouvoit  bien  s'etre  appergu,  que 
ni  Henri  VII ,  ni  le  Prince  fon  Fils  ,  n'avoient  pas  beaucoup 
d'envie  que  ce  Mariage  s'accomplit  ,  puifque  Heiiri  avoit  deja 
i8  ans,  lorfque  le  Roi  fon  Pere  mourut.  Des  qu'il  fuc  parve- 
nu  a  la  Couronne  ,  il  fit  deliberer  dans  fon  Confcil ,  s'il  etoit  a 
propos  qu'il  confommat  le  Mariage  ,  pour  lequel  il  fe  lentoit 
quelque  repugnance.    Warham,  Archeveque  de  C<z«/orif  r/ ^  s'y 


oppofa  de  tout  fon  pouvoir,  fonde  fur  ce  qu'il  ctoit  contraire  a 
la  Loi  de  Dieu  ,  &  que  par  coniequent  la  Difpenfe  de  Jules  11 
etoit  nuUe.  Ricbard  Fox  ,  Evequc  de  IVinchefter  ,  foutint  au 
contraire,  que  laDifpenfe  etoit  fufiifante.  Dans  ce  cas,  il  fem- 
bie  que  ia  prudence  vouloit  que  He?iri  VIII  fe  determinat  pour 
ce  qui  etoit  le  plus  fur,  c'eft-a-dire,  qu'il  ne  conlommat  poinc 
fon  Mariage.  Mais  Fox  ,  elevc  dans  Tecole  de  Hejiri  VII,  le 
plus  avare  de  tous  les  Pnnces,  aliegiia  pour  le  Mariage,  que  fi 
on  renvoyoit  Catherine  ,  il  faudroit  lui  rendrS  fa  Uot.  II  y  a 
beaucoup  dappjrence,  quc  que!qu'un  du  l'arti  conrtaire  objec- 
ta,  que  meme  en  confommant  le  Mariage  ,  il  pourroit  arriver 
qu'on  n'eviteroit  pas  le  cas  de  la  reftitution  de  la  Dot  ,  puifque 
Catherine  pourroit  mourir  fans  Enfans.  Cela  fut  caufe  fans 
doute,  quon  exigea  de  Catherine  &  de  Ftrdinand  la  Renoncia- 
tion  contenue  daus  ces  Aiftes  ,  afin  de  fermei  la  bouche  a  ceux 
qui  soppofoicnt  au  Miriag'. 

Denifation  de  Polydore  Virgile.  Du  2  Odobre.  Page  aoo  A 
Weftminfter.  5     ^o-  n 

On  fait  difFerence  en  Angleterre  ,  entre  la  BhiCation ,  &  la 
Naturalifation.  Le  Roi  peuc  deiiifer ,  par  fes  Lectres  ;  mais  il 
fauc  un  Ad:e  de  Pailcmenc,  pour  naturalifir. 

Deux  Lectres  du  Pape  &  du  Cardinal  Juks  de  Medicis  ,  au 
Cardinal  fVo/fiy,  en  faveur  dtPolydoreVirgile.  Aout.  Page^i?. 
La  premiere  a  Rome ,  &  raurrc  a  Bologne. 

Ann^e  15 15. 


HEfJR» 

VHI. 

Confeil 
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Letttc  dii 
Pape,  &c, 
aWolIcy, 


Bulle  de  I.MaJf,  fur  Tabus  de  la  Clericature.  Prid  Id  Febr     '^""=<Iii 
Page  559-  A  Florence.  "  l^^^-^^ 

Le  Pape  ayant  ecc  mforme  ,  qu'cn  Angleterre  quelques-uns  l»  Cleti- 
nc  prenoient  la  Tonlure  que  pour  s'excmpcer  de  la  Jurisdidion  **'""• 
Laique ,  ordonne ,  que  pendant  Pefpace  de  cinq  a?ts ,  on  ne  don- 
nera  plus  la  fimple  Tonfure,  fans  donner  en  meme  tems  cous  leg 
Ordrcs  mineurs,  &  celui  de  Sous-Diacre  ;  &  que  fi  quelqu'un 
y  contrevienc,  il  pourra  ecre  juge  par  les  Cours  Laiques,  cojn- 
rae  s'il  n'ecoit  pas  Clerc. 

Anxie  1^21. 


Bulle  de  Leo?t  X,  pour  donner  au  Cardinal  Legat  le  pouvoir 
de  permettre  la  leftuie  des  Livres  de  Luther  ,  a  ceux  qui  vou- 
dront  les  lire  a  deffcin  de  lcs  combattre.  XV.  Kal.  Maji  Pa^^e 
742 


Perr»i3- 
fion  de 
lire  les 
Livics  de 
Luiher. 

Bulle  de  Leon  X ,  qui  confere  au  Roi  Henri  VIIl  le  Titre  de   .^""«sui 

Henn  le 
Titre  dc 
&c. 


Befenfeur  de  laFoi.  V.  Id.  Oitob.  Page  756.  A  Rome. 

Cette  BuIIe  fe  trouve  ici  gravee  fur  1'Original ,  avec  les  figna- 
tures  des  Cardinaux. 

Bref  de  Leon  X  a  Henri  ,   pour  le  remercier  de  ce  qu'ii  lui 
avoit  dedie  fon  Livre  concre  Luther.     Du  29  Novembre  {%\ 
Page  758.  Ibid. 

Ce  Bref  eft  cout  rempli  de  flateries  pour  le  Roi  ,  au  fujec  de 
fon  Livre.     On  en  peuc  juger  par  cec  echantillon  : 

^afi  reputantes  ,  ?ton  fi»e  per??iijfu  divino  ,  erupijfe  adverfut 
Chrifti  Ecclefam,  Lutheranam  haiic  hnpietatem  ,  ut  ipfi  majore 
cum  gloria  talem  Propugnatorem  c^  Defenforem  fortiri  pojjit. 

Traice  d'AlIiance  encre  He?tri  VIII  6c  Chriftierne  Roi  de  Da- 
nemarc    Du  30  Juin.  Page  798.  A  Londres. 

Chriftierne  ayanc  ece  chaffe  dc  fes  Etats  ,  etoit  alors  en  An- 
gleterre  (<S). 

A  C  TE  S  qui  regardent  le  Cardinal  W  o  L  S  E  Y. 

1510.  Don  a  Thomas  IVolfiy  Doyen  de  Lincoln,  d'une  Mai- 
fon  qui  avoit  appartenu  a  E?npfou.  Du  30  Janvier.  Page  269.  A 
Weltminfter  (7). 

15 10.  Don  a  IVolfey ,  d'une  Prebende  a  Windfor.  Du  7  Fe- 
vrier^  Pagc  293.  Ibid. 

1514.  Bulles  pour  1'Eveche  de  Lincoln  ,  conitrh  z  Wolfey 
VIII.  Id.  Febr.  Page  589.  A  Rome. 

15 14.  Conceffion  a  Thomas  Wolfcy  ,  de  pcuvoir  nommer  \ 
fAbbaye  de  Berdmonjey  (8)  ,  quand  elle  fera  vacance.  Du  4 
Juin.  Page  405.  A  Oxtord. 

1514.  Bulles  pour  rArcheveche  d'Torck  ,  confere  a  Wolfey. 
VII.  Kal.  Odob.  Page  450. 

1 5 1 5 .  Woljey  fait  Chancelier ,  le  2  Decembre.  Page  529. 
1518.  Pouvoir  donne  auCardinal^ff^/,  de  donner  lesCon- 

ges  d'elire,  lc  Confentement  Royal  aux  Nominacions  pour  les 

Eve- 
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11  y  a  des  gens  qui  croyent  c^n'Euenne  Cardiner  8c  le  Chevalier 
Thomas  Morus  eurent  la  peine  de  compofer  le  Livre,  quoiquc  lc  Roi 
en  eut  l'honneur.  Et  a  Tegard  du  Titre  qui  fut  donne  a  cc  Prince 
par  le  Pape,  le  Dofteur  'Fuller  dans  fon  Hijioire  Je  l'EgliJe,  nous  ap- 
prend  qu'on  rapportoit  par  tradition  ,  que  Patch  ,  le  Fou  du  Roi , 
ayant  vu  un  jour  ce  Prince  de  bonne  humeur  ,  lui  cn  dcmanda  la 
raifon;  8c  quc  le  Roi  lui  repondit  ,  que  c'etoit  a  caufe  qu'on  lui  a- 
voit  confere  plus  d'honneur  qu'a  aucun  de  fes  Ancetres ,  favoir ,  le 
Titre  de  Defenfeur  de  le  Voi.  Sur  quoi  le  Fou  lai  fit  celte  repiique 
piquante :  ^e  t'en  prie ,  mon  cher  Henri  ,  defendons-nous  nous-memes ; 
e^  laijfons  U  Foi  fe  defendre  feule.  Quoique  Henri  fut  plus  amoureux 
dc  ce  Titre  que  d'aucun  autre  de  ceux  qa'il  fe  donnoit  ,  Spelr?>an  a 
rcmarque  ,   que  plufieuts  Rois  d'Angleterre  qui  l'a7oieat  precede , 


Tavoient  porte  dc  m^me. 

(6)  Mr.  de  Rafin  remarque  dans  fon  Hiftoire  ,  qu'il  n'etoit  pas 
furpienant  que  la  reception  faitc  par  H«»ri  kChrifiiernc  .  convint  plu3 
a  un  Prince  opprime  qu'a  un  Tyran  barbare  ,  tcl  qu'il  etoit  :  ccla 
vcnoit  de  ce  que  la  Reine  la  Femme  etoit  Socur  dc  l'Empcreur  ,  ^ 
la  recommandation  duquel  Wolfey  efperoit  de  pouvoir  parvenir  a  \3^ 
Tiarc. 

(7;  Cetoitla  Maifon  Curide  ,  avec  douzc  Jardins ,  Vergers,&C. 
enne  la  Tamiie  8c  Ste  Brigide ,  dans  tleet-Street. 

(8)  Cefl  unc  Villc  dans  lc  Comte  dc  Ke»t ,  ou  iVarham  Archcvfi» 
que  de  Cantorhety  fit  batir  fous  ce  Regne  un  Palais,  qui ,  a  ce  qu'oa 
dit,  lui  couta  jjqoo  livres  ftcrling. 
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Eveches ,  &  d'ordonner  les  Reftitutions  du  Temporel.    Du  16 
Mai.  Page  606.  A  Woodltock. 

1518.  BuUes  pour  1'Evcche  de  Bath  &  Wells  ,  vacant  par  la 
privation  du  Cardinal  Hadrie»,  coafere  a  JFff/yf/.  III.  Kal.  Aug. 
Page(Jio.  A  Rome. 

Voloites  ut  Jlatuf»  tuum  juxta  Cardinalatus  exigentiam  dignt- 
tatis  tenere  va/eas ,  de  alicujus  fuhventionis  auxilio  providere  et- 
iam  cum  SanBa  Cecili^  de  Vrhe  ,  qua  Titulus  tui  Cardinalatus 
exifiit,  &  Eboracenfis  cui  praejfe  dignofceris  ,  aliisque  Eccleftis  y 
JUonafieriis  ^  Beneficiu  Ecclefiafiicts  ,  qua  in  Titulum  vel  Com- 
mendam  aut  alicis  obtines,  &  in  pofierum  obtinebis  ,  aut  Fenfio- 
nibus  ajinuis,  quas  percipis,  aut  percipies  infuturum. 
'      1521.  Deux  Bulles  dc  LeonX,  dans  lefquelles  on  voit  les  di- 


verfes  prolongations  du  tems  de  la  Legation  du  Cardinal  W>^.  Henri 
VIII.  Id.  Jan.  Page  73+.  Kal.  April.  Page  739.  A  Rome.  VHI. 

1522.  BuUe  d^Adrien  VI,  qui  donne  TAbbaye  de  S.Alban  au  i^P^''-'^^ 
Cardinal  Wolfey  en  Commende  ,  pendant  (a  vie.  VI.  Id.  No-  AVban* 
vemb.  Page  775.  Ibid.  ■  De  i"E- 

1523.  BuUes  d'Mrien  VI  pour  rEyeche  de  Durham,  confe-  "'^^ 
re  au  Cardinal  Wolfey  ,  fans  prejudicc  de  fes  autres  Benefices. 

VII.  Kal.  April.  Page  783.  Ibid. 

Bulle  d'Adrien  VI,  qui  prolonge  la  L^ation  de  Wolfey  pour 
cinq  ans ,  apres  que  les  cinq  dernieres  annees  accordees  par  Leoa 
X  feront  expirees.  Prid.  Id.  Jun.  Page  795.  Ibid. 

II  y  a  encoreplufieurs  Adtes,  qui  font  de  quelque  importjnf 
ce  pour  rHlAoire  >  que  roQ  a  omis  pour  eviter  la  iongueiu;. 


F  J  N    de  la  I.  Tartie  du  Tome  X. 


F  OE  D  E  R  A 

GONVENTIONES,  LITER^, 

Et  cujufcunque  generis 

ACTA     PUBLICA 


TO  M  I      X      P  A  R  S     11. 


5 


Tom.  X.  5P.  21: 


r-    ■  ■    •5." 


?1 


{ 


VTLi  ,8 


>"> 


k^  *■•  ^  ■^'  - 


T 


A     B     R    E    G    fi 


HISTORIQ.UE 


D     E      S 


ACTES     PUBLICS 

D'  A  N    G    L   E   T   E   R  R  E, 

RECUEILLIS        PAR 

THOMAS         RYMER: 

E  XT  R  A  IT    T>  U   T  0  M  E    XIV. 


H  E  N  m  fiElat^rtaX:» ^>J •  E  ^I V  Tome  contient  les  A Aes  du  refte 
,Vni.    I^^^^^^^^ti  du  Regne  de  Henri  yill,  &  des  Regnes 

d'Edouard  VI  &  de  Marie ,  depuis  le  mi- 

lieu  de  Tannee  i^;^^,  jufques  vers  la  fin 

de  1558.  Je  me  bornerai  ici  a  faire  con- 

noitre  les  Aftes  de  quatre  annees  &  de- 

mie  feulement,  tant  a  caufc  dc  Tabon- 

dance  de  la  matiere  ,  &  de  rimportance 

des  evenemens  arrives  pendant  ce  tems- 

li ;  que  parce  qu'en  pouflant  plus  loin  cet  Extrait ,  il  faudroit 

entrer  dans  TafFaire  du  Divorce  de  Hefiri  VIII,  &  la  laifler  im- 

parfaite,  ou  le  faire  d'une  iongueur  extraordinaire.    Dans  ces 

quatre  annees,  fertiles  en  grands  cvenemens,il  n'y  a  proprement 

a  confiderer  que  les  Affaires  eurangercs,  je  veux  dire  les  Affai- 

res  contre  Charles-§uint  &  Fravfoii  I,  dans  lefquelies  Henri 

VIII  ne  put  s'empecher  d'entrer.     Celles  de  l'Angleterre  avec 

rEcofle,  quoique  peu  confiderables,  feront  aufli  un  Article  a 

part,  afin  de  n'en  pas  perdre  le  fil.     Pour  ce  qui  rcgarde  les  do- 

meftiques ,  on  ne  trouve  rien  d'affez  remarquable  dans  les  Adtes 

de  ces  quatre  annees  &  demie,  pour  obliger  d'en  faire  un  Ar- 

ticle,  dautant  plus  qu'elles  ont  fort  peu  de  liaifon  entre  elles. 

I.    AF  FAI  RE  S   ETRANGERES. 

Qiioique  le  Cardinal  Wolfey  n'eut  pas  fujet  d'etre  content  dc 
rEmpereur,par  rapport  au  Pontiticat  que  ce  Monarque  lui  avoi: 
fait  efpercr,  &  qu'il  avoit  pourtant  procure  a  un  autre,  il  ne 
jugea  pas  a  propos  de  s'en  venger  ,  ni  miime  d'cn  temoigner 
du  chagrin.  II  crut  au  contraire,  qu'il  devoit  s'attacher  d'au- 
tant  plus  a  lui  ,  que  l'e\'pcrience  lui  avoit  appris  combien  fbn 
Parti  etoit  puiflant  dans  le  Conclave.  L'age  &  les  infirmites 
A'Adrien  VI  lui  faifoient  efperer  que  le  Siege  Pontifical  fcroit 
bientot  vacant.  II  lui  etoit  donc  avantageux  ,  non-feulement 
d'avoir  un  Ami  tel  que  rEmpereur;  mais  meme  de  le  rendre 
fi  puilTant  ,  que  quand  la  vacance  du  Siege  arriveroit  ,  il  fut 
en  etat  de  donner  la  Loi  aux  Cardinaux.  Ce  font-Ia  vraifem- 
blablement  les  niotifs,  qui  porterent  Wolfey  a  favorifer  les  def- 
feins  de  rEmpereur,  &  a  faire  prendre  au  Roi  fon  Maitre  la 
refolution  de  riiiner  la  France.  Le  pretexte  fut,  qu'il  etoic 
dangereux  que  Franfois  I  ne  fe  rendit  trop  puifTant ,  s'il  venoic 
i  bout  d'executer  fes  deffeins  en  Italie;comme  fi  la  trop  gran- 
de  puiffance  de  rEmpereur  eiat  ete  moins  dangereufe  pour  l'Eu- 
rope !  II  eft  certain  que  ce  Miniftre  faifoit  du  Roi  fon  Maitre 
touc  ce  qu'il  vouloic;  &  que  non-feulement  les  Anglois,  mais 
meme  tous  les  Princes  de  TEurope  en  etoient  perfuadcs.  Ceft 
ce  qu'on  a  vu  dans  une  Bulle  de  Leou  X,  &  dans  une  Lettre 
du  Doge  de  Venife ,  donc  il  a  ete  parle  dans  TExtraic  precedent. 

Le  but  de  rEmpereur  &  de  He^iri  etoic  de  ruiner  la  France, 
par  le  moyen  du  Connetable  de  Botirhon,  qui  leur  faifoit  efperer 
des  merveilles  des  intelligences  &  du  grand  creciit  qu'il  ayoit 
dans  le  Royaume.  La  conjondlure  etoit  tout  a  fait  favorable. 
Francois  I ,  entete  du  deffein  de  recouvrer  le  Duche  de  Milan , 

^.  fe  preparoit  a  paffer  cn  Italie  avec  une  nombreufe  Armee ,  com- 
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pofee  de  fes  meilleures  Troupes.  Par-la,  il  procuroit  i  fes  En- 
nemis  la  facilite  d'attaquer  fon  Royaume,  en  Ibn  abfence.  Ils 
refolurent  de  le  faire ,  cn  trois  endroits  a  la  fois.  Le  Conneta- 
ble  devoit  agir  dans  la  Bourgogne,  affiflie  dc  tous  fcs  Amis,  & 
de  tous  les  Mecontens  du  Royaume,  outre  fept  a  huit-mille 
hommes,  que  rEmpereur  faifoit  filer  peu  a  peu  dans  laFranche- 
Comte,  &  dont  le  Comte  de  Furftejnherg  devoit  aller  prendre 
le  Commandemenr.  He7tri  devoit  envoyer  en  Picardie  une  Ar- 
mee,  pour  fejoihdre  a  celle  que  TEmpereur  prometcoit  d'avoir 
dans  ces  quartiers-laj  fous  le  commandement  du  Comte  deB«- 
re ;  &  Charles  devoic ,  dans  le  meme  tems ,  faire  attaquer  Ba- 
yonne  &  Fontarabie.  Mais  de  peur  qu'en  faifant  leurs  prepara- 
tifs  de  trop  bonne  heure  ,  ils  ne  fiflenc  concevoir  a  Franpis  des 
foupgons,  qui  1'engageaffenc  a  demeurer  dans  fon  Royaume;  & 
a  differer  fon  Expedition  d'Italie ;  ils  convinrent ,  qu'ils  ne  com- 
menceroient  a  agir  tous  trois  enfemble  ,  qu'au  mois  de  Septem- 
bre.  C'ctoit-Ia  le  tems  oii  vraifembhblemenc  ie  Pape  &c  les 
Venitiens,  qui  venoient  d'entrer  dans  la  Ligue,  devoient  lui 
caufer  le  plus  d'embaras. 

La  Confpiration  du  Connetable  fut  decouverte  a  tcms ,  & 
ce  Prince  oblige  de  fe  fauver  en  diligence;  &  ainfi  les  grands 
projets  des  Allies  s'en  allerent  en  fumee ,  ou  du  moins  ^  n'eur?nc 
qu'un  fucces  beaucoup  au-deffous  de  ce  quils  s"etoient  promis. 
Les  Efpagnols  fe  rendirent  pourtant  maitres  dc  Fontarabie,  par 
la  lachete  du  Gouverneur.  Mais  le  Comte  de  Fnrfemherg ,  qui 
avoit  fait  une  irruption  en  Champagne,  en  fuc  chaffe  par  le 
Duc  de  Guife,  qui  le  pouriliivit  mcme  jufqu'en  Lorraine,  ou  il 
lui  donna  un  rude  echec.  Le  Comtc  de  Bnre  &  le  Duc  de  Suf- 
folck  entrerent  affez  tard  en  Picardie  ,  &  furent  contraints  d'en 
fortir  fans  y  avoir  fait  de  grands  progres,  par  les  Ducs  de  Ven- 
dome  &  de  la  Trimouille ,  qui  commandoient  en  ce  Pais-la. 

La  Campagnc  qui  fe  fic  cecte  meme  annee  en  Italie  ,  auroic 
pu  etre  funefie  a  l'Empereur,  fi  V Am\r2\  de  Bonnivet  ^  a  qui 
Frangois  avoit  donne  le  commandcment  de  fon  Armee,  avoit  fu 
profiter  de  fes  avantages ,  ou  s'il  avoit  eu  affaire  ^  un  General  moins 
habile  que  Profper  Colo?me,  qui  lui  rompit  toutes  fcs  mefures. 
Celui-ci  etant  mort  bientot  apres,  1'Empereur  envoya  le  Duc 
de  Bourbon  en  Italie,  pour  y  commander  fes  Troupes. 

Le  Pape  Adrien  VI  etoit  mort  au  mois  de  Septembre,  fans 
avoir  eu  connoiffance  des  deffeins  de  rEmpereur  &  de  Henri. 
Les  deux  Monarques  lui  avoient  feulemenc  fait  entendre,  par  le 
Cardinal  Jules  de  Medicis  fon  Miniftre ,  qui  etoit  dans  leurs  in- 
terets ,  que  fa  jontftion  a  la  Ligue  etoit  un  moyen  infaillible 
pour  obligcr  le  Roi  de  France  a  confcntir  a  la  Treve  de  trois 
ans,  qu'il  avoit  hautement  refufee.  Adrien  eut  pour  Succefleur 
ce  meme  Cardinal  de  Medicis  ,  qui  fuc  foutenu^par  la  Fadion 
Imperiale,  &  qui  prit  Ic  nom  de  Clement  VU.  Ce  fut  un  grand 
fujet  de  mortification  pour  le  Cardinal  Wolfey ,  qui  s'etoit  flate 
que  1'Empereur  employeroit  touc  fon  credic  pour  le  faire  Pape, 
lorfqu'il  vic  que  ce  pretendu  Ami  ifavoit  eu  rien  moins  en  vue. 
II  diflimula  pourtant  ion  chagrin,  pour  pouvoir  fe  venger  plus 

furement. 

152^.  La  mort  iHAdrien  VI,  &  Teledion  de  Clement  VII  y 
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mirent  les  Imperiaux  en  Italie  dans  une  extremc  cmbaras.^  Im- 
mediatemenc  apres  la  mort  du  Pape  ,  les  Troupes  de  rEglife 
Le  l'ape  quitcereiic  1' Armee  des  Allies ,  &  Clement  VII  ne  fut  pas  plutot 
ibandon-  ^j^  vj  rappclla  celles  de  Florence  ,  &  dit  haucemenc,  qu'il 
vouloit  etre  neutre  i  quoique  ce  fut  lui  qui  avoit  engage  lon 
Predecefleur  a  prendre  le  parti  des  Alli6  contre  la  France. 


Henri 

vni 


AUies. 


pes  d'Allemagne  i   &  le  Duc  de  Bourhon  alla  lui-meme  en  ce  Henri 
Pais-la,  pour  hater  les  levees,  aucanc  qu'il  feroic  poffible.  VIII. 

Clement  VII  n'etoit  guere  moins  embaraffe  que  les  Generaur 
de  TEmpereur.  Fran^ois  I  n'ignoroit  pas  dans  quelles  difpoli- 
tions  avoit  ete  ce  Pontife,  pendanc  qu'il  avoit  ete  Cardinal,& 
Premier  Miniftre  ^Adrien  VI  ;  &  il  n'y  avoit  pas  beaucoup 


Ainfi  rArmee  Imperiale  ne  fe  trouva  pas  feulement  afFoiblie  en    d'apparence  qu'il  euc  change  de  lencimens  &  d'inclination  ,  de 
nombre  de  Troupes  ,  mais  principalement  cn  ce  qu'elle  n'avoit    puis  qu'il  etoit  devenu  Pape.  ^a  demarche  qu'il  avoit  faite,^n 
plus  d'argent ,  depuis  que  Rome  6c  Florence  n'en  fournilfoient 
plus.     Mais  ,  quoiqu'en  public  le  Pape  fit  fonner  bien  hauc  la 
Neutralice  ,  il  ne  laiffa  pas  de  fournir  fecrecemenc  vingc  mille 


Et  four- 
nic  de 

IT^uc^de  ducacs  au  Duc  de  Bourbon  ,   &  de  confentir  que  les  Florencins 

Bourboii.   lui  en  iifrenc  compcer  cinquancc-mille. 

Avec  ce  fecours' ,  &  un  renforc  de  dix-mille  Landsquenets , 
qui  arriva  tout  a  propos  a  Milan ,  le  Duc  de  Bourhou  fe  mit  en 
campagnc  ,  &  s'etanc  joinc  aux  Veniciens  commandcs  par  le 
Duc  dVrbin  ,  il  s'approcha  de  TArmee  de  France  ,  qui  ecoic 
forc  alFoiblie  i  Franpis  I  Tayant  laiflTee  fans  argent  ,  depuis 
quellc  etoit  en  Italie.  Dans  ce  facheux  etat ,  Bonfiivet  relblut 
4'aller  livrer  Bataille  aux  Allies:  mais  ks  deux  Generaux  ne  ju- 
gerent  pas  a  propos  de  rien  hazarder.  Ils  connoilToient  retat 
ou  r.^^miral  fe  trouvoit  ,  &  ils  ne  doutoient  point  qu'il  ne  tut 
LeiFran-  bientot  concrainc  d'abandonncr  le  Milanez,    C'eil  ce  qui  arri- 

^ois  aban-  ^^  cffeiftivement.  Bonnivet  ne  pouvanc  ni  combactrc  ,  ni  faire 
fublitler  fon  Amiee  ,  depuis  que  les  AUies  setoienc  approches 
de  lui ,  prit  enfin  le  parti  de  fe  recirer  le  mieux  quil  put ,  &  dc 
repafTer  les  Monts. 

Les  Frangois  ncurent  pas  plutot  quitte  ritalie  ,  que  TEmpe- 
reur  &  Henri  formerenc  de  nouveaux  projecs.  Aprcs  avoir  heu- 
reufcmenc  defendu  le  Duche  dc  Milan  ,  TEmpereur  refolur  de 
fairc  envahir  la  Provence  par  le  Duc  de  Bourhon ,  avec  «ne  Ar- 
mce  ,  pour  rencretien  de  laquelle  Henri  proinic  de  paycr  cenc- 
mille  ecus  par  mois.  11  fe  relerva  pourcanc  la  liberte  de  ne  payer 
que  le  premier  mois,  s'il  trouvoit  plus  a  proposde  faire  en  per- 
fonne  une  puiflance  diverfion  en  Picardie. 

projct,  le  Duc  de  Bourhon  fe  mit  cn  marche  vers 
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Suivant  c  _  _ 
la  Provence  , "  mais  beaucoup  plus  foible  qu'il  ne  Tavoit  efpere. 
Les  Venitiens ,  qui  ne  s'etoient  engages  dans  la  Ligue  quc  pour 
defendre  ie  Duche  de  Milan  ,  ne  voulurent  point  avoir  part  a 
cette  expcdicion,  &  rEmpereur  fut  oblige  de  lailTer  une  partie 
de  ks  Troupes  en  Italie ,  ibus  le  commandement  dc  Lanoy  Vi- 
ceroi  de  Naplcs ,  pour  gardcr  ce  memc  Pais.  Ainfi  rArmee  du 
Duc  de  Bourhon  n'etoit  que  d'environ  feize-mille  hommes. 

A  la  premiere  nouvelle  de  la  marche  des  Impcriaux  ,  Fran- 
fois  I  donna  de  fi  bons  ordres ,  que  la  Ville  de  Marfeille  fe  trou- 
va  bicntot  nunie  d'une  bonne  Garnifon  ,  &  de  tout  ce  qui  e- 
toit  neceflaire  pour  une  longue  &  vigoureufe  defenfe.  Cepcn- 
dant  ,  il  aflembloit  a  Avignon  uue  Armee  de  quarante-mille 
)iommes ,  qui  fe  trouva  cn  ctat  d'agir  avant  que  le  Duc  de  Bour- 
hon  ,  qui  s"etoit  attache  au  Sicge  dc  Marfeille  ,  y  eQt  fait  de 
grands  progres.  Cela  fut  caufe  que  ce  Duc  ,  craignant  d'ctre 
accaque  ,  relbluc  de  reprendre  la  rouce  d'Icalie.  II  leva  donc  le 
Siege  avec  quelque  precipication ,  &  fe  mit  en  marche  pour  re- 
tourner  a  Milan.  Franfois  fe  voyant  a  la  tcte  d'une  Armee  fort 
fuperieure  a  ceUe  de  fes  Ennemis  ,  relblut  de  profiter  de  cec 
avantagc,  pour  recouvrer  le  Duche  de  Milan.  Comme  le  Duc 
de  Beurhon  avoit  pris  le  pius  long  chemin,  le  Roi,  fans  s'amu- 
fer  a  le  pourfuivre,  prit  une  route  plus  courtc,pour  tacherd'ar- 
river  a  Alilan  avant  lui.  Les  deux  Armees  faifant,  chacune  de 
fon  cote,  une  extreme  diligence,  arrivercnt  a  pcu  pi>es  en  me- 

^^  me  tems  dans  le  Milanez,  ,   par  deux  diffcrens  cotcs.    Le  Duc 

patV.uuic.  de  Bourhon  alla  joindre  Lanoy  a  Pavie  ^  &  Franfois  s'ctant  ren- 

Leslm-   jj^  maitre  de  Milan  ,  y  laifla  Trivulce  avec  un  Corps  de  Trou- 

pes  ,  pour  aflicger  le  Chateau.    Enfuite ,  il  marcha  aux  Enne- 

mis ,  qui  s'etant  retires  a  fon  approche  ,  lui  laifTerent  ia  liberte 

d'aflicger  Pavie.  II  commen^a  ce  Siege  lc  28  d'0(5lobre. 

Pendant  que  FArmee  Imperiale  etoit  en  Provence ,  le  Cardi- 
nal  Wolfey ,  pique  contre  l'Empereur ,  infpiroit  au  Roi  fon  Mai- 
tre  des  maximes  tout  oppofees  a  celles  qu'il  venoit  de  fuivrc,& 
le  dilpofoit  a  rompre  avcc  TEmpereur.    Ainli  Henri,  dirige  par 
fon  Miniitre,  non  feulemenc  ne  payaqu'un  ieul  mois  de  ce  qu'il 
avoic  promis  pour  rcntrecien  de  1' Armee  du  Duc  de  Bourbon , 
&  ne  fic  point  de  diverlion  enPicardici  mais  fit  mcme  deman- 
der  a  l'Empereur  le  payement  des  fommes  ,  qu'il  lui  avoit  pre- 
tees  lorfqu'il  ctoit  en  Anglecerre.     Tout  cela  fit  concevoir  a 
rEmpereur  des  foup^ons  ,   qui  n'etoient  que  trop  bien  fondes, 
puifque  Wolfey  ctoit  mecontent.  On  verra  tout  a  1'heure  les  ef- 
fets  de  fon  mccontentement  ^  mais  il  faut  auparavant  rapporter 
ce  qui  fe  paflbit  en  Italie. 

Depuis  que  Franpois  1  etoit  dans  le  Milanez  avec  une  Armee 
formidable ,  le  Duc  de  Bourhon  &  le  Viceroi  de  Naples  fe  trou- 
voient  fort  embarafles.  Ils  etoient  abandonnes  du  Pape  ,  des 
Florentins  ,  &  des  Venitiens  j  leur  Armee  etoit  inferieure  de 
beaucoup  a  celle  du  Roi  ,  &  ils  n'avoient  point  d'argent  pour 
la  payer.  Dans  cette  extremite  ,  leur  unique  refTource  etoit  la 
longueur  du  Siege  de  Pavie  ,  qui  vraifemblablement  devoit  du- 
rer  aflez  longtems  pour  ieur  donner  le  loilir  de  pourvoir  a  leurs 
affaires.  Ce  Siege  etoit  entrepris  au  commencement  de  l'Hiver , 
&  ils  avoient  a  efperer  beaucoup  de  la  valeur  &  de  rexperience 


raifant  trouver  de  Targent  au  Duc  de  Bourhon  ,  marquoit  aflez 
de  quel  cote  il  panchoit.  Ainli  Tarrivee  du  Roi  de  France  dans 
le  Milancz  ,  &  rapparence  qu'il  y  avoic  qu'il  fe  rendroit  maitre 
de  tout  le  Duche,  ayant  liit  concevoir  au  Pape  une  jufte  crain- 
te  de  fe  voir  expofe  au  relfentiment  de  ce  Monarque ,  il  crut  de- 
voir  le  prevenir ,  en  fe  jettant  dans  fon  parti.  Apres  donc  que,   Traitedu 

1'/-  -1  '  T.T  JA-  rape  avec 

pour  la  forme,  il  eut  envoye  un  jNonce  aux  deux  Armees  pour  leRoidc 
les  exhorter  a  la  Paix,  il  fit  avec  F>anfois  unTraite,  par  lequel  France. 
il  s'engageoit  a  ne  le  pas  troubler  dans  la  conquete  ni  dans  la 
pofTeffion  du  Milanez.     Oucre  ce  Traice  ,  qui  fuc  public  ,  & 
donc  TEmpereur  fuc  cres  irrite  ,   il  en  concluc  un  autre  fecret, 
pour  facilicer  a  Franfois  I  !a  conquetc  du  Royaume  de  Naples, 
en  donnant  palfage  ,  fur  les  Terres  de  Florence  &  de  rEglife, 
a  TArmee  de  France,  qui  fcroic  deilinee  pour  cette  expedition. 
Ce  Traice  ecanc  figne  ,   Franfois  fic  un  decachemenc  de  fon  Ar- 
mee,  donc  il  donna  la  conduite  au  Duc  d'Aibanie  ,  pour  aller 
attaquer  le  Royaume  de  Naples.     Mais  il  donna  ordre  au  Duc  . 
d'attendre  d.ms  la  Tofcane  ,    deux-mille  hommes  que  Renzo  de  ^„"  Jf^j 
Ceri ,  qui  avoit  defcndu  Marfeille  ,  dcvoit  lui  amener  de  Pro-  deNaplci. 
vence. 

Quelque  tems  apres ,  Benzo  de  Ceri  venant  de  Marfeille  pour 
aller  joindre  le  Duc  d'Albanie  ,  trouva  le  moyen  en  pafTant  de 
fe  rendre  maitre  de  Savone.  Cela  fut  caufe  que  Franfois  fit  un 
nouveau  detachement  fous  le  Marquis  de  Saluces ,  pour  aller  fe 
pofter  a  Savone  ,  en  vue  de  faciliter  la  prife  de  Genes.  Les 
trois  detachcmens  que  le  Roi  avoic  faics  ,  Tun  pour  le  Chateau 
de  Milan ,  l'autre  pour  Naples,  ic  troifieme  pour  Savone,joints 
a  la  rigueur  dc  la  laifon,  &  aux  incommodites  du  Siege,  afibi- 
blirent  tellement  i'Armee  de  France  ,  que  les  Imperiaux  com- 
mencerent  a  micux  efpercr  de  leurs  afFaires.  Leur  efperance  fut 
encore  augmentee  par  Tarrivee  du  Duc  de  Bourbon^  qai  aucom- 
mencement  dc  rannce  1525  leur  amcna  un  renfort  de  dix-millc  jff4w'c' 
hommes.     II  fuffira  de  dire  en  un  mot,  que  leslmperiaux  atta-  dansla-' 
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querent  rArmce  de  France  ,  que  cette  Armee  fut  mife  en  de-  guelic  lc 
route,  &  que  le  Roi  lui-mcme  fut  fait  prifonnier.  F°a'ncceft 

1525.  Cet  evenement  imprevu  changea  en  un  moment  la  fa-  fait  pii- 
ce  des  affaires  ,  principalcment  dans  ritahe  ,   qui  n'eut  jamais  lonoict. 
tant  de  fujet  dc  craindre  de  tomber  fous  la  domination  de  TEm- 
pcreur.     Les  Venitiens  ,  qui  previrent  les  confequences  de  la  ^"^  p"'J 
victoire  de  Charles  ,   &  de  la  prifon  de  Fravfois  ,    propoferent  pofent 
d'abord  de  faire  une  Ligue  avcc  le  Pape ,  la  France  ,   &  l'An-  une  Li- 
gleterre  ,   contre  rEmpereur.     Mais  Clement  VII  ,  qui  venoit  fre^i.fm- 
d'offenfer  fenliblement  ce  Monarque  ,  etoit  trop  eflFiraye  pour  pereur. 
ofer  faire  cette  demarche.  11  aima  mieux  traiter  pour  lui  en  par-    Le  Papc 
ticulicr  avec  le  Viceroi  de  Naples  ,    qui  agifToit  au  nom  de  3"«^«. 
fEmpereiu-.    Pour  empccher  le  Pontife  d'entrer  daris  la  Ligue 
qu'on  lui  propofoit ,  le  Viceroi  ne  fit  point  difficulte  d'engagtr 
l'Empercur  a  rendre  le  Duche  de  Milan  h  Frafifois  Sforze,  quoi- 
qu'il  fijt  bien  que  ce  n'etoit  pas  rintention  de  fon  Maitre.  Mais 
c'etoit  le  feul  moyen  de  rompre  le  projet  de  laLigue,  parceque 
le  retablifTement  de  Sforze  a  Milan  etoit  le  fondement  fur  lequel 
on  appuyoit  la  Ubertc  de  ritalie,  qui  ne  pouvoit  etre afTuree, fi 
TEmpereur  demeuroit  cn  pofTeflion  de  ce  Duche.  Par  ce  Trai- 
te ,  qui  ne  pouvoit  avoir  d'ef?et  qu'apres  la  ratif.cation  de  i'Em- 
pereur  ,  le  Viceroi  rompit  les  mefures  que  les  Venitiens  vou- 
loienc  prendre,  &  rendic  le  Pape  (i  fufped  a  Venife,  a  laFran- 
ce  &  a  I'AngIeterre  ,   qu'il  n'y  avoit  pas  lieu  de  craindrc,  que 
de  longtems  ccs  PuifTanccs  vouluflent  fe  fier  a  lui.    Cela  fut   LesGe- 
caufe  que  les  Generaux  de  i'Empereur  ,  qui  manquoient  d'ar-  i"Em" .  * 
gent  pour  payer  leurs  Troupes  ,  ne  firent  pas  difficulte  d'en  li-  rcur  li- 
cencier  une  bonne  partici  d'autant  plus  qmTrivulce,  qui  avoit  "^^^i^JJ^j 
affiege  le  Chateau  de  Milan  ,  avoit  deja  repaffe  les  Monts,  &  Troupes. 
que  le  Duc  d'Alhanie  s'en  retournoit  aufli  en  France  par  une 
autre  route. 

Comme  l'Hifloire  de  ce  tems-la  eft  fort  connue  ,  je  ne  ferai   offrcs  de 
que  rapporter  en  gros  le  plus  neceflkire  pour  rintelligence  de  ce  yfjj'?^" 
Recueil.  L'Empereur  fit  offrir  a  fon  Prilbnnier  de  le  mcttre  en  roI  de 
liberte  fous  certaines  conditions  ,  dont  ies  deus  principales  e-  France. 
toient ,  qu'il  lui  reftitueroit  le  Duche  de  Bourgogne  ,  enleve  a 
Marie  fon  Ayeule  par  LouisXI;  qu'il  rendroit  au  Duc  deBour- 
hon  tous  fes  domaines,  &  lui  donneroit  la  Pio'vcncc  oc  le  Dau- 
phinei  &  que  de  toutes  ces  pieces  il  feroit  forniS,pourj^eDuc, 
un  Royaume  independant  de  la  Couronne  de  France.    Ce  n'eft 
pas  ici  le  lieu  d'examiner  fi  l'Empereur  avoit  droit  de  demander 


la  Bourgogne  ,  &  fi  ce  Duche  appartenoic  bieti  legicimetrient 
au  Roi  de  France.  Mais  pour  la  feconde  condicion  ,  elle  etoit 
affurement  injufte  &  intolerable,  &  vraifemblablement  elie  n'c- 
toit  ajoute.?  que  pour  fairc  paifer  la  premiere.  Quoiqu'il  cn 
foit ,  Franfois  rejetta  bien  loin  ces  oflfres  ,  &  en  fit  d'autres  a 
fon  tour ,  favoir ,  qu'il  epouferoit  Elonor ,  Reine  Douairiere  de 
Portugal  ,  Sceur  de  rEmpereur  ;  qu'il  tiendroit  le  Duche  de 
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d'Antoine  de  Leve,  qui  comraandoit  dans  ia  Piace.    Ils  refolu-    Bourgogne  a  titre  de  Dot,  &  le  rendroic  hereditairc  aux  Enfans 
rent  donc  de  profiter  de  cec  avantage,  pour  faire  venir  des  Trou-    qui  naitroient  de  ce  Mariage^  qu'il  rendroit  au  Duc  de  Bourhon 
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fes  domaines ,  &  lui  doniieroit  en  Mariage  la  Duchefle  d'j4/eft~ 
fon  faSoeur  j  qu'il  donneroit  une  Rangon  pareille  a  celledu  Roi 
yea?t ,  lorlqu'il  fut  fait  prifonnier  par  les  Anglois  ;  enfin ,  qu'il 
payeroic  au  Roi  d'Angleterre  tout  ce  qui  lui  ctoit  du  par  rEm- 
pereur.  6i  Charles  avoic  voulu  faire  la  Paix  ,  il  femble  que  ces 
conditions  lui  etoient  aflez,  avantageufes  j  mais  il  vouloit  avoir 
la  Bonrgogne  ■)  c'ecoit-la  la  pierre  d'achoppemcnt.  Apres  cela, 
.  Franfois  I  fut  mene  cn  Efpagne  ,  oii  les  negociations  pour  la 
Paix  fe  continuercnt  pendanc  quelque  tems  inutilement. 

Cependant  le  Pape  ,  qui  par  fon  Traite  avec  Lanoy  croyoit 
avoir  pourvu  a  fes  afFaires  &  a  la  furece  de  ricalie  ,  fe  trouvoit 
bien  loin  de  fon  compte.  L'£mpereur  feignanc  d'approuver  ce 
Traite,  envoya  une  Ratification  ,  dans  laqucUe  il  ne  faifoit  au- 
cune  mention  de  trois  Articles  fepares  ,  qui  regardoient  Ics  in- 
terets  particuliers  du  Pape.  D'un  autre  cote,  en  envoyant  Tln- 
veltiture  du  Duche  de  Milan  pour  FravfoU  Sforze  ,  il  y  avoit 
ajouce  une  condicion,  qui  la  rendoic  inucile.  Cecoic,  qu'avanc 
que  de  recevoir  rinvcftiture  ,  Sforze  iui  payeroic  douze-cens- 
mille  Ducacs ,  ce  qui  lui  ecoic  impoffible.  Le  Pape  ayanc  rejec- 
te  cecce  Racificacion  imparfaice  ,  demeura  avec  rEmpereur  fur 
le  meme  pied  qu'il  ecoic  avant  que  d'avoir  negocie  avec  lui. 
Mais  TEmpcrcur  avoic  beaucoup  gagne  ,  puifqu'il  avoit  empe- 
che  la  Ligue.  Les  Venitiens  connoilTant  parfaitement  que  Tin- 
tention  de  rEmpereur  etoit  de  garder  Milan  ,  ou  d'en  donner 
rinvefticure  a  TArchiduc  Ferdinand  fon  Frere  ,  faifirent  cecte 
occafion  pour  renouveller  leurs  inftances  aupres  du  Pape  ,  par 
rapport  a  la  Ligue  qu'ils  avoient  dabord  propofee.  Clement  Vll, 
felon  fon  naturel  artificieux  ,  feignit  d'y  preter  roreille  ;  mais 
dans  le  cems  meme  qu'il  negocioic  a  Rome  avec  les  Veniciens, 
il  envoya  fous  un  aucre  precexce  un  Legat  en  Efpagne,  pour  re- 
nouer  Ibn  Traice  avec  fEmpereur. 

Cependant  ,  TEmpereur  voyant  que  les  Puiffances  d'lcalie 
s'obftinoienc  a  demander  le  recabliflement  de  Sforze,  s'avifad'un 
expedienc  pour  fe  preparer  un  precexce  plaulible  de  le  refufer. 
Le  Duc  de  Bouibon  ecanC  alle  a  Madrid ,  le  Marquis  de  Pefcai- 
re ,  qui  commandoic  dans  le  Milanez  ,  feignic  d'eCrc  forc  me- 
concenc  de  TEmpereur  ,  &  de  chercher  les  moyens  de  fe  ven- 
ger  de  lui.  II  fut  fi  bien  jouer  fon  perfonnage  ,  qu'il  engagea 
Sforze^  la  Regente  de  France  ,  le  Pape  &  les  Venitiens,  dans 
une  Confpiration  ,  dont  le  but  etoit  de  le  faire  lui-meme  Roi 
de  Naples,  &  d'etablir  Sforze  a.  Milan  ,  apres  avoir  coupe  la 
gorge  a  tous  les  Efpagnols  qui  fe  crouvoienc  dans  le  Duche. 
Qiiand  il  euc  en  main  aflez,  de  preuves  pour  faire  voir  que  Sfor- 
ze  ecoic  entre  dans  ce  complot  ,  il  regut  ordre  de  rEmpereur 
dc  le  depouiUer  de  couc  ce  qu'il  tenoic  dans  le  Milanez,.  Cec  or- 
dre  fuc  pondtuellement  execuce  ,  en  force  qu'il  ne  refta  rien  a 
Sforze,  que  le  Chateau  de  Milan,  ou  il  fuc  meme  afliege.  De- 
puis  ce  tems-la  ,  quand  on  preflbit  rEmpereur  fur  le  recabliire- 
menc  de  Sforze  ,  il  repondoit,  qu'il  le  retabliroit,  quand  il  fe 
feroic  purge  du  crime  de  Fclonie,  dont  il  etoit  accufe. 

L'arcifice  de  TEmpereur  ne  fit  que  redoubler  ratcencion  des 
Veniciens.  Ils  dirent  nettement  a  l'Ambafladeur  d'Elpagne, 
qu'ils  haz.arderoient  toutes  chofes,  plucbc  que  de  fouffrir  quefon 
Maicre  demeurat  en  poflefllion  de  Milan.  Clemejit  VII  n'agiflbit 
pas  avec  la  meme  fermete.  II  amufoic  la  France  &  le  Senac  de 
Venife  ,  de  refperance  qu'il  confentiroic  a  la  Ligue  propofee ; 
mais  ce  n'ecoic  qu'en  accendanc  des  nouvellcs  de  la  conclulion  du 
Traice  qu'il  faifoic  negocier  en  Efpagne.  Enfin  fon  Legat  lui 
ayanc  ecric  que  le  Traite  etoit  figne  ,  fans  lui  cn  marquer  les 

{larticularites,  il  rompit  la  negociation  avec  Venifc.  Mais  quand 
e  Traite  fut  arrive  a  Rome  ,  il  fe  trouva  tellcment  rcmpli  de 
termes  ambigus  &  equivoques  ,  que  le  Pape  refufa  abfolument 
de  le  ratifier.  Sur  cela  l'Ambafladeur  d'Efpagne,  dont  Tunique 
but  etoit  dc  Fempecher  de  fe  liguer  avec  les  Venitiens ,  lui  joua 
un  tour  auquel  il  ne  s'attendoic  pas.  II  feignit  d'etre  lui-meme 
furpris  des  ambiguites  qui  fe  trouvoient  dans  le  Traite  ;  &  en 
rejetcanc  la  fauce  fur  le  Secrecaire  qui  Tavoic  drefle,  il  dit  au  Pa- 
pc,  quil  n'avoic  qu'a  le  faire  drcfTcr  lui-meme  ,  dans  les  termes 
qu'il  jugeroit  a  propos  ,  &  qu'il  s'engageoit  a  le  lui  meccre  en 
main  dans  deux  mois  ,  racifie  par  1'Empereur.  Le  Pape  donna 
dans  ce  piege ;  &  pendant  ces  dcux  mois  il  n'ofa  renouer  ks  ne- 
gociacions  avec  la  France ,  &  avec  Vcnifc.  Cecoic  precifement 
ce  que  rEmpereur  demandoic,  pour  rompre,oudu  moins  pour 
difFerer,  aucanc  qu'il  ecoic  poltible  ,  la  conclulion  de  la  Ligue. 
II  faut  voir  prefentement  la  part  que  prit  Hefiri  VIII  aux  affaires 
dont  je  viens  de  parler. 

Lorfque  Franfois  1  fut  fait  prifonnier  a  Pavie ,  Henri  etoit  en 
guerre  avec  lui ,  &  en  AUiance  avcc  rEmpcreur  ;  mais  ,  com- 
me  je  Tai  deja  dic  ,  il  commengoit  a  fe  degouter  de  cec  Allie, 
plucbt  pour  les  interets  de  fon  Miniftrc ,  que  pour  les  fiens  pro- 
pres.  Apres  le  malheur  arrive  a  la  France  ,  il  avoit  a  choifir 
entre  deux  pattis  ,  qui  n'etoicnt  pas  peu  embarafTans.  II  faloit 
fe  determiner,  ou  a  continuer  fa  Ligue  avec  rEmpereur,  a  fai- 
re  de  puifTans  effbrts  pour  achever  d'abattre  la  France  ,  deja 
confiderablemenc  ebranlee ,  &  a  s'en  approprier  une  bonne  par- 
tie ,  ou  a  foucenir  ce  Royaume  chancclanc ,  &  a  encretcnir  par- 
la  la  balance  de  fEurope.  II  ne  manquoic  pas  de  raifons  plaufi- 
bles  ,  pour  Tun  &  pour  Taucre  de  ces  deux  parcis  j  mais  il  fe 
deccrmina  enfin  pour  le  plus  jufte  &  le  plus  honorable  ,  &  fi 
j'ofe  dire  mon  fenciment,  pour  le  plus  avancageux  a  TAnglecer- 
re.    II  n'y  a  pas  \  douter  que  VVelfey  ne  le  poulfac  de  ce  cote- 
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la,  pour  fe  venger  de  rEmpereur.  On  pourroic  Taccribuer  \  fon  Hf.nri 
zele  pour  le  bien  de  fon  Maicre  &  du  Royaume,  li  ia  condui-     ^IU- 
te ,  pcndanc  couc  lc  cems  de  fon  Miniftere  ,  pouvoic  faire  foup- 
gonncr  qu'il  ait  jamais  agi  par  un  femblable  motif. 

Henri  ayant  pris  la  refolution  de  rompre  avec  1'Empereur, 
lui  envoya  TEveque  de  Londres  &  Rohert  IVmgfeld ,  pour  lui 
faire  certaincs  dcmandcs  ,  qu'il  favoit  bien  que  ce  Prince  ne  lui 
accorderoit  pas.  Entre  autres  chofes  il  pretendoit  ,  en  vertu 
d'un  Article  du  Traite  de  VVindfor  ,  qu'il  cxpliquoit  a  la  ma- 
niere,  que  1'Empereur  etoit  tcnu  de  lui  remetcre  entre  les  mains 
le  Roi  prifonnier.  L'Empercur  n'ayant  repondu  a  toutcs  ces 
dcmandes  qu'en  termes  gencraux  ,  Hevri  en  prit  precexce  pour  ^''^'^  •» 
craicer  ouvcrcemenc  avec  la  France  ,  &  fic  favoir  a  la  Regence,  P"""' 
Mere  du  Roi  prilbnnier ,  que  fi  elle  vouloit  lui  envoyerdes  Am- 
bafladeurs,  ils  fcroienc  cres  bicn  re^us.  11  faut  remarquer,  que 
des  le  tcms  que  Franfois  I  etoit  en  marche  pour  fe  rendrc  en 
Italie ,  la  Regence  avoit  envoye  cn  Angleterre  un  homme  ,  qui 
avoit  eu  de  longues  confercnccs  avec  le  Cardinal  IVofey^  &que 
vraifemblablemcnt  ,  Henri  avoit  pris  alors  quelque  engagemenc 
avec  la  France.  Quoi  qu'il  en  foit ,  la  Regcnte  envoya  en  An- 
gletcrrc  deux  AmbalTadcurs  ,  donc  l'un  ecoic  celui  qui  avoit  de- 
ja  confcre  avec  le  Cardinal. 

Dans  une  occafion  aufli  cxcraordinaire ,  les  Anibafladeurs  n'a-     Tuite 
yant  rien  a  menager  pour  mettre  Henri  dans  les  interets  de  la  ^s^l"'^. 
France ,  lui  laifferent ,  pour  ainfi  dire ,  la  Carte  blanche ,  &  li- 
gncrent  a  More,  le  3od'Aout,  divers  Traites,  dans  lefqucls  il 
fauc  avouer  que  Hefiri  ufa  envers  Franfois  d'une  generofice  peu    Gene'ro. 
commune.     Quoiqu'il  piac  dcmander  des  Places  ,    &  s'il  faut  ^"'"^  '^i^ 
ainfi  dire,  dcs  Provinces  ,    pour  le  prix  de  fon  Allianccj  il  fe  ^""s  le 
concenca  de  s^afTurcr  par  un  nouveau  Traice  les  fommes  qui  liii  Roi  de 
ecoient  diies  par  les  Traites  precedens  ,  comme  il  ell  facile  de  f"""'^^' 
s'en  convaincre  en  les  comparant  enfcmble.     Des  que  Charles-    Chailes 
^ifit  fut  informe  duTraite  de  More,  il  rappella  fon  Ambafla-  ^  Hemi 
deur  qui  etoit  a  Londres,  &i  Henri  en  ufa  de  meme  a  Fcgardde  {eu['s'^"'"' 
ceux  qu'il  avoit  a  Madrid.  Ambafli- 

1526.  Jufqu'alors  ,  TEmpereur  avoit  eu  un  grand  avantage  ''""^- 
dans  les  Negociations  qu'il  enirecenoic  avec  la  trance  &  avec 
les  PuilTances  d'Icalie,  parce  qu'il  dependoic  de  lui  de  divifer  les 
Ennemis  ,   quand  il  le  jugeoic  a  propos.     En  cedant  la  Bourgo- 
gne  a  la  France ,  il  ecoic  comme  aflure  que  Fra:t(cis  I  lui  aban- 
donneroit  Tlcalici  &  en  ecablilTant  Sforze  a  Milan  ,   il  ne  pou- 
voit  doutcr  que  le  Pape  &  les  Veniciens  ne  fulTcnc  contens  ,  & 
ne  lui  abandonnafTenc  la  France.     Mais  le  Traice  de  More  ap- 
porca  de  grands  changemens  dans  fes  afFaires.    Lc  Roi  de  Fran-    LePape 
ce,  qui  en  fut  bientoc  informe  ,  fe  tint  beaucoup  plus  referve  "cut  ab- 
qu'il  n'avoic  fait  jufqu'alors  j  8c  le  Pape  ,   mecontent  de  ce  que  q°ueSfo"- 
dans  une  feconde  Ratification  du  Traite  conclu  en  Efpagne,  ze  foic 
TEmpcreur  avoit  lailfe  le  retablilTement  de  Sforze  dans  rincerti-  ""''l'- 
tude  ,   lui  fit  dire  nettcmenc  ,   que  fans  cec  Arcicle  il  n'y  avoit 
poinc  de  Paix  a  efperer.     II  etoit  donc  a  craindre  pour  TEmpe- 
reur ,  que  touces  ces  PuifTances  ne  fe  reunilTenc  enfin  ,   apres  a- 
voir  ece  longcems  amufees.     Cell  ce  qui  lui  fit  prcndre  la  re- 
folution  de  conclure  enfin ,  ou  avec  le  Pape  ,  ou  avec  la  Fran- 
ce.     Pcndant  qu'il  balan^oit  a  faire  ce  choix  ,  Fran^ois  1 ,  en- 
nuye  de  la  longueur  de  fa  prifon  ,  fe  determina  enfin  a  lui  ren- 
dre  la  Bourgogne  ,   ou  du  moins   a  feindre  que  Tetat  oii  il  fe 
trouvoit ,  le  porcoic  a  faire  une  ceffion  fi  mordfiance.     Ceft  ce 
qui  produific  le  Traice  dc  Madrid  ,  qui  fut  figne  le  14.  Janvier 
1526  ,   &  qui  a  ete  infere  dans  le  Recueil  Ae.s  Aftes  Publics, 
parmi  les  Aftes  de  Tannee  1529 ,  je  ne  fai  par  quelle  raifbn.  Par 
ce  Traite  Franfois  I  recouvra  fa  libcrce  ,   en  laifl^ant  fcs  deux  Fran^oisr 
Fils  aines  en  otagc  cntre  les  mains  de  TEmpereur  ,   &  en  s'en-  '««^^"'■•fe 
gageant  exprelfemenc  a  recourner  dans  fa.  prilbn,  s'il  manquoic  a         '"'' 
execuccr  le  Traice. 

On  ne  peut  prefque  pas  doutcr  que  Franfois  ,  en  fignant  ce 
Traite  ,  n'eut  refolu  de  le  rompre  quand  il  feroit  en  liberte. 
Toutes  fes  demarches  ,   des  qu'il  fut  forci  de  prifon  ,  le  firenc  I 

aflez.  comprendre  ^  &  le  Pape  &  les  Venitiens  n"en  doutercnc 
point,  ainfi  qu'on  le  verra  dans  la  fuite.  Cependant  TEmpereur 
n'ayant  encore   aucun  foupgon  fur  ce  fujet  ,   n'eut  pas  plutoc  i 

Cgne  la  Paix  avec  la  France  ,  qu'il  rompit  les  negociations 
avec  le  Pape  ,  &  refufa  ouvertement  a  Sforze  Tlnveftiture  de 
Milan. 

Ce  que  le  Pape  &  les  Vcniciens  avoicnt  prevu ,  arriva.  Frati-   H  retooN 
fois  I  nc  fut  pas  plucoc  de  recour  dans  fon  Royaume  ,  qu'il  ra-  p  ''„"* 
tifia  lc  Traice  de  More  ,   &  refiifa  de  racifier  celui  de  Madrid;  yaume!" 
alleguanc   au  Viccroi  de  Naples  ,   qui  Tavoic  accompagne  en 
France ,  diverfes  excufcs  qui  ecoicnc  des  avanccoureurs  d'un  re- 
fus  formel  &  abfolu.     Peu  de  tems  apres  il  recut  a  Cognac  des  ilfignej 
Ambafladeurs  du  Pape  &  des  Veniciens  ,   qui  venoienc  lui  pro- ^ntU^  - 
pofer  une  Ligue  concre  TEmpereur.  II  ne  baianga  poinc  a  figncr  contic"  * 
cecce  Ligue ,  le  1 7  Mai.    Mais  il  ne  vouluc  pas  qu'elle  fuc  pu-  ''^"ipc- 
bliee,  avanc  que  d'avoir  re^u  la  reponfe  de  TEmpereur  ,   a  qui  ""otfie  \ 
il  avoit  fait  certaines  ofFres  ,  &  entre  autres,  de  deux  milhonsi'£nipc- 
d'or  ,   comme  un  equivalent  pour  la  Bourgogne.     L'Empereur^.^"  "" 
ayanc  rejecce  ces  offres,  la  Ligue  fuc  publiee  a  Cognac  le  1 8  lelJJ^poat 
dejuin.  la  Boui- 

La  conduice  dc  Franfois  I  rompic  coutes  les  mefures  de  TEm-S°3'»«- 
pereur,   qui  en  faifant  la  Paix  avec  la  France,  avoit  cfpcre  de 
fe  rcndre  maitre  dc  Tltalie.     Au-lieu  dc  cela  il  avoit  laifle  echa- 
per  fon  Prifonnier ,  &  n'avoit  pas  moins  a  foutenir  les  eSbrcs  de 

A  3  la 


ABREGE'     HISTORiauE 


HtMBt     la  Ligue  qui  s'etoit  formee  contre  lui.     Cependant ,  fa  condi- 
VIII.    tion  n'etoit  pas  ii  mauvaiie  qu'elie  le  fembloit.     Franfois  I  n'a- 
voit  pas  une  veritable  intention  de  le  forcer  par  les  armes  a  lui 
rendre  fes  Enfans;    fon  unique  but  etoit  de  l'intimider,  &:  de 


foit  une  depenfe,  a  laquelle  fes  revenus  pouvoient  h  peine  fuffi-  Henri 
re.  Ceft  peut-etre  la  premiere  &  la  ieule  fois,  qu'il  eft  arnve  VIII. 
qifun  Pape  le  foit  laille  ainli  abufer.  Cletnoit  VH  tenta  fouvent  fa^ieHr. 


der  l'Em 
pcrcur. 


11  tJche  '■erit^re  fes  Enfans  j   fon  unique 
d'intimi-   lui  faire  croire  que  la  France,  TAngleterre,  le  Pape  &  les  Ve' 
nitiens,alloient  faire  les  plus  grands  efForts  pour  l'obliger  de  fai 
re  unc  Paix  equitable.     Mais  il  etoit  toujours  pret  a  abandon- 

ner  fes  Allies,  des  que  TEmpereur  fe  voudroit  mettre  a  la  rai'  _  j     '  ,r       "      i     r.-  o    •,  <-      ■ 

fon      Cela  fut  caufe  que  pendant  un  aflcz  long  tems  il  mena-    appns  ce  que  c  etoit  que  de  s  allier  avec  les  Papes  ;    &  il  lavoic 
gea  beaucoup  ce  redoutable  Ennemi,  de  peur  de  Taigrir  encore    bien  quaulli-tot  que  1  Empereur  voudroit  fe  reloudre  a  lacner 
plus  par  des  efforts  trop  vigoureux  ;  au-lieu  que  fon  intention  e- 
toit  toujours  de  tinir  cette  afFaire  par  un  Traite.    Vraifemblable- 


de  perfuader  a  Henri  d'entrer  dans  la  Ligue,  en  le  flatant  qu'on  n  Chef 
lui  donneroit  le  Titre  de  Chef  &  de  Vroteileur  de  la  Sainte  Li-  ''^  '*  '-i- 
gue,  avec  une  penfion  conliderable,  qui  feroit  pnfe  iur  le  Du-  ^"ognac. 
che  de  Milan ,  quaiid  on  en  auroit  fait  la  conquete ;  mais  He»- 
rt  fut  fourd  a  toutes  fes  offres.     Sa  propre  experience  lui  avoit 


ment. 


il  avoit  inftruit  le  Roi  d'AngIeterre  de  fon  deffein ,  puif- 


quaulli-tot  que  1  t,mpereu 
le  Duche  de  Milan ,  le  Pape  ni  les  Venitiens  ne  s'embaratl"eroienc 
pas  beaucoup  des  inttrcts  de  TAngleterre. 

1527.  Mais  Tembaras  ou  le   Pape  fe  trouvoit,  quoiqu^afTez 
grand,  n'etoit  rien  au  prix  de  ce  qui  lui  arriva  dans  la  luite.  Le 
Baron  de  Frondsperg  etant  arrive  en  Italie  avec  quatorze-mille 
hommes ,  &  marchant  vers  le  Milanez ,  le  Duc  d  Urhin  leva  ie  ^•Ujt,'^"' 
blocus  de  Milan,  fous  pretexte  d"aller  arreter  la  marche  des  Al-  leve  lc 
leminds;  a  quoi  il  ne  put,  ou  ne  voulut  pas  reullir.     Alors  le  l^locus  de 
Duc  de  Bourbon  fc  voyant  degage,  6c  ne  fachant  plus  comment 
faire  fubfifter  fon  Armee  a  iVlilan ,  dont  il  avoit  Ibuvent  ran- 
5onne  les  habitans,  refolut  d'aller  joindre  Froudsperg^  &depor-  f^on  »» 
ter  la  Guerre  dans  le  Pais  du  Pape.    II  executa  ce  dellein  au  '•'^'"  ^^ 


commencement  de  Tannee  1527 ,  lic  s'arreta  quelque  tems  dans  perg. 
le  Plaifantin ,  pour  y  lcver  des  contributions  dont  il  avoit  un  ex- 


e  que  dc  lom  ,  fe 


que  Henri  tint  toujours  la  meme  conduite.     Ces  deux  Monar 

ques  mena^oient  toujours  1'Empercur,  ils  faifoient  enfemble  di- 

vers  Traites,  pour  lui  faire  croire  qu'ils  alloient  unir  toutes  Icurs 

forces  pour  Tattaquer.    Mais  parmi  ces  premiers  Traites,  il  ne 

s'en  trouve  pas  un  ieul  pour  une  Ligue  offenfive. 
Le  Pape      Le  Pape  &  les  Vemtiens  furent  les  dupes  de  ces  deux  Prin- 
mt!e"s^''  "5-     Trompes  par  leurs  belles  paroles,   qui  leur  faifoient  elpc- 
dupcf'dcs  rer  bea^jcoup  de  Tunion  de  leurs  forces,  ilsprirent  les  armes  les 
Rois  premiers,   pour  tacher  de  iauver  le  Chateau  dc  Milan,  qui  fe 

Krt"!!'de  trouvoit  aux  abois :  a  quoi  pourtant  ils  ne  purent  reuffir.     Gui- 

Francc.      <:;&<iiWi«  en  rejette  la  faute  fur  le  Duc  (^'Uri'»,   qui  commandoit  ^    .      -     ^    .  .     .,  ,  ,    „, 

Traiuron  1'Armee  combinee  des  deux  Allics,  &  qui  felon  lui  trahiifoit  la    treme  beloin.    Enluite  il  marcha  vcrs  le  Bolonnoi,^,  ou  il  s  ar- 
d^uPbln     Caufe  commune,  de  peur  que  fi  le  Pape  vcnoit  a  bout  de  chaf-    rcta  encore  ,  pour  y  amaifer  de  Targent.     Guubardin  pretend 
■    fer  rEmpereur  d'Itilie,  il  ne  lui  arrachat  a  lui-meme  le  Duche    que  le  Duc  ^  Urb.n  ne  luivit  1  Armce  Imperia 

d'Urbin  ,dont  il  s'etoit  remis  enpofleffion  apres  la  mortde  L.eon 

X.   Dks  que  le  Pape  &  les  Veniticns  le  furent  ainfi  embarques 

dans  la  Guerre  ,  les  deux  Rois  les  lailferent  agir  dans  le  Milanez, 

fans  fe  mettre  en  peine  de  ce  qui  s'y  paflbit ,   qu'autant  qu'il  e- 

toit  neceifaire  pour  les  amufer ,  &  pour  tacher  d'intimider  I'Em- 

pereur.    Franpis  I  nenvoya  point  largent  qu'il  avoit  promis 

pour  le  payement  de  fArmeci  &  fe  contenta  d'y  entretenir  un 

Corps  de  froupes  Italiennes,  fous  le  commandement  du  Mar- 

auis  de  Saluces. 

'  Cependant  le  Duc  de  Bourbon  etant  retourne  a  Milan ,  y  trou- 

va  i'Armee   Imperiale  fort  aftoiblie  &  dans  une  grande  difette 

d'argent;en  fortequ'il  fe  vit  obIiged'en  cxigerdcshabitans,pour 

les  exempter  du  pillage  dont  l'Armee  les  menagoit.    Guichardin 

pretend  que  li  le  Duc  dUrhin  avoit  voulu  profitcr  de  ks  avan-  r         ,    r^ 

tages     il  etoit  tcllement  fuperieur  au  Duc  de  Bourhon,  qu'il  au-    que  le  Pape  eut  regu  la  nouvelle  de  cette  lecondc  Convention, 

roit  pu  le  chafler  de  Milan;  mais  qu'il  fe  contcnta  de  tenir  la    i'  licentia  les  deux-mille  hommes  qu'il  avoit  conferves;  afin  de 


Milan. 

L=  Duc 
de  Bour- 


Fronds- 


contentant  de  couvrir  TEtat  de  Venifc ,  6c  n'etant  pas  fache  dc 
lui  voir  prendre  cette  route. 

A  la  premiere  nouvelle  de  la  raarche  du  Duc  de  Bourhon,  le  Trcve  en- 
Pape  leva  quelques  Troupes ;  mais  bientoc  apres  il  aima  mieux  pe  &  lc*' 
traiter  avec  lcViceroi  de  Naples,  &  conclure  avec  lui  uneTre-  vicerotdc 
ve  dc  huit  mois ,   a  condicion  de  payer  foixante-raille  Ducats  ^  ^i^c^Uuc 
PArmee  du  Duc  de  Bourhon.    Cette  Treve  ctant  iignee ,  il  li-  dc  Bout- 
cencia  ies  Troupes  pour  ^viter  la  depenle ,  &  ne  conlerva  que  ^°^  "^i^'- 
deux-mille  hommes.   Mais  le  Duc  de  Bourhon  refufa  de  confen-  Xieve?  & 
cir  a  cefte  Trevc,  fous  pretexte  que  la  fomme  ftipulee  n'etoit  fanunau- 
pas  fuffifante  pour  payer  les  arrerages  diis  a  fes  Troupes.    Cela  '"  ^ccord 
fut  caufe  que  leViceroi  fe  rcndic  aFlorence,&  qu'enfin  il  con-  Viceroi. 
vinc  avec  le  Duc ,  que  le  Pape  lui  payeroit  d'abord  quatre-vingt- 
raille  Ducats ,  &  foixante-mille  dans  tout  le  mois  de  Mai.  Dcs 


L'Empe- 
rcur  cn- 
voyc  du 
fccours  au 
Puc  de 
BjutboD. 


Les  Co- 
lounes 

font  !a 
Euene  au 
Pape. 


IIs  doii- 
neiit  laiis- 
iiStion  a 
ce  1'onti- 
fe. 


pu 
Ville  bloquee.  Cela  fut  caufe  que  rEmpereur,  pour  reprendre 
la  fuperioritc  en  Italie,  fit  faire  en  AUemagnc  une  leveedequa- 
torze-mille  hommes,  que  le  Baron  de  Frondsperg  devoit  com- 
mmder  pour  les  mener  au  Duc  de  Bourbon. 

Dans  le  meme  tems  Hugues  de  Moncade  ,  qui  commandoit 
dans  le  Royaume  de  Naples  en  Pabfence  du  Viceroi,  &  Ic  Duc 
de  Seffo,  Ambaifadeur  d'Efpagne  a  Rome,  rendircnt  a  I'Empe- 
reur  un  f.rvice  tres  important ,  en  portant  les  Colonnes  ,  enne- 
mis  du  Pape,  a  entrer  a  main  armee  lur  les  Tcrres  de  rEglile. 
Indi^ne  de  cette  infulte  Clement  VH,  avec  le  confentement  des 
Venftiens,  donna  ordre  au  Duc  dVrbin  de  mener  1'Armee  des 
Allies  a  Rome,  pour  faire  une  irruption  dans  le  Royaume  de 


fe  mcttre  micux  en  etat  de  compter  les  fommes  promifes.  Mais,  H  atrivej 
foit  que  leDuc  deBourhon  iVcCit  confcnti  a  cet  Accord  que  pour  ^ue^i"* 
amufer  le  Pape,   ou  qu'il  ne  fut  pas  le  maitre  de  fes  Troupes,  Viiie  eft 
il  continua  fa  marche  vers  Rome  avec  une  extreme  diligence ,  "«• 
&  arriva  devant  la  Ville  le  5  de  Mai.    11  dsmanda  d'abord  au 
Pape  le  paflage  dans  la  Ville,  pour  fe  rcndre  a  Naples;  &  cela 
lui  ayant  ete  refufe ,  il  fic  donner  un  AiTaut ,   dans  lequel  il  fuC 
tue:  mais  la  Ville  fut  forcee  &  millc  au  pillage  (i) ,  pendantque  „  ^^<^  <*<= 
Clement  VII  touc  effraye  fe  retiroic  dans  le  Chateau  S.  Ange,     """^' 
avec  crei2,e  Cardinaux.    Cependant,  le  Prince  d'Orange  prit  le 
commandement  de  TArmee  Imperiale,  qui  venoit  de  perdre  fon 


Lc  Pape 

fe  rctire 
au  Clia- 


a  j-,.v.i..^       ^v.  .-..- Chef.  Le  Pape  tint  bon  dans  fon  Chateau,  jufqu'au  6  de  Juin  ,  teau  S. 

NapTes?  TlairierdeurMiniftresde^i-Empcreur  tVo"uvc7en't  le    qu'il  fe  vit  contraint  de  capituler  &  fe  rendre  prifonnier  entre  ^"^1°^ 


rctircc 
dans  le 
Chaieau 
S.  Angc. 


moyen  de  parer  ce  coup ,  en  obligeant  les  Cohnnes  a  donncr  au 
Pape  toute  la  fatisfadlion  qu'il  pouvoit  fouhaiter ;  &  ie  Duc  dVr- 
hin  fut  contremande. 
Iis  en-       Cet  accommodemenc  nc  fuc  fiit  quc  pour  amufer  le  Pape. 
trent  dans  Environ  un  mois  apres,  les  Colonnes  cntreient  dans  Rome,  a  la 
^«ent^c  ^^^^  '^^  ^'"1  °^  fix-millc  hommes  ,   fans  que  perfonne  eijc  eu 
P^jpe  a  i  avis  de  leur  marche  ,   &  menacerent  de  mette  la  ViIIc  au  pil- 
lage.     Le  Pape  cut  a  peine  lc  tems  dc  fe  retirer  dans  le  Cha- 
teau  S.  Ange,  ou  il  n'avoit  ni  vivres,  ni  munitions  pour  fou- 
tenir  un   Siege  ,    ni   forces  pour  empecher  quc  Rome  ne  fuc 
Tre.e  du  faccagee.     II  ne  puc  fe  cirer  de  ce  mauvais  pas  ,    qu'en  faifanc 
r.ipc  avec  gyg^  1'Empereur  une  Treve  parciculiere,  pour  quatre  mois;  par 
leut?''''    laquelle   il    fut  engage  a  rappeller  les  Troupes  qu'il  avoit  dans 
le  Milanez  ,    ou  le  Duc   dVrkin  demeura   fcul  avec  l'Armee 
Venitienne,  tenant  pourtant  toujours  la  Ville  capitale  bloqueci 
II  rompt  tant  le  Duc  de  Bourhon  etoit  foible  .'  Lcs  Troupes  du  Pape  ne 
Vacco^td^     furcnc  pas  plutot  arrivees  a  Rome,  qu'il  rompit  faccord  qu'il 
Colonnes,  avoit  fait  avec  les  Colonnes ,  &  que  la  Guerre  entrc  le  Pape  & 
&  rccom-  rEinpereur  fe  renouvella,  fur  les  frontieres  de  Naples  &  de  TE- 
T"»!*-  tat  de  rEglifCj   avec  des  fucces  divcrs,  dont  il  n'eft  pas  necef- 
\ec  i'Em-  faire  de  parler  ici. 

peteur.  Cepcndant  le  Pape  ne  pouvoit  rien  comprendrc  a  la  conduite 
du  Roi  de  France,  qui  etant  le  plus  interefle  dans  cette  Guerre, 
ne  faifoic  aucun  efforc  conliderable  pour  la  foutenir.  Henri ,  dc 
fon  cote,  ne  manquoit  pas  moins  d^aftivite.  Ainfi  le  Pape,qui 
avoit  coujours  cru  quc  le  Traite  de  More  contenoit  une  Ligue 
offeiifive  &  defenfive  entre  les  Rois  de  France  &  d'Angleterre , 


les  mains  des  Imperiaux ;  qui  firent  entrer  un  Garnifon  Efpagno-  pfi,o„: 
le  dans  le  Chateau,  &  fy  fircwt  garder  avec  fesCardinaux,  juf-  nier. 
qu'a  ce  qu"il  eiit  execute  les  Articles  de  la  Capitulation.  Des 
que  la  nouvelle  de  la  prifon  du  Pape  fut  fue,  les  Venitiens  s'em- 
parerent  de  Ravenne  &:  de  Cervia ;  le  Duc  de  Ferrare  fe  ren- 
dit  maitre  dc  Modene  i  Sigifmond  Malatefta  ,  dc  Rimini;  & 
les  Florentins  fe  remircnc  en  libertc,  apres  avoir  chaffe  k  Le- 
gac  du  Pape. 

Peu  de  cems  avanc  la  prife  de  Rome  ,Franfois  I  ScHenriVIII 
avoienc  juge  a  propos  de  changcr  un  peu  leurs  mefures.  Com- 
me  ils  voyoient  que  fEmpereur  ne  fe  laiflbicpas  epouvanter  auffi 
aifemenc  qu'ils  Pavoient  efpere ,  ils  relolurent  de  frapper  un  grand 
coup  &  de  faire  enfemble  une  Ligue  offenfive  contre  lui.  II  efl 
difficile  de  favoir  fi  c'etoit  veritablement  dans  le  delfein  de  lui 
faire  la  Guerre,  ou  fi  c'etoit  feulement  pour  1'intimidcr.  Fran- 
fois  I  fouhaitoit  de  recouvrer  fes  Enfans ;  &  il  comprenoit  af- 
fex ,  qu'une  Guerre  faite  par  des  AUies ,  qui  avoient  des  interets 
diffcrens,n'e[oic  guere  capable  de  produire  cec  effet.  HenriVUI 
commengoit  alors ,  felon  toutes  les  apparences ,  a  penfer  a  fon 
Divorce  avec  la  Reine  Catherine ;  a  quoi  il  ne  devoit  crouver 
naturellemenc  des  obftacles,  que  de  la  parc  de  1'Empereur  qui  e- 
toit  Neveu  de  la  Reine.  II  etoic  donc  neceffaire ,  ou  de  le  met- 
cre  hors  d'etat  de  fe  fiiire  craindic  par  le  Pape;  ou  de  lc  porter, 
par  la  crainte  de  runion  entre  la  France  &  1' Angleterre ,  a  laif- 
fer  pafler  doucement  le  Divorce.  Ceft  a  quoi  cette  Ligue  of- 
fcnfive  etoit  tout-a-fait  propre.     Quoi  qu'il  en  foic,  le  30  d'A-  Traltesde 


^  ^^.^,,^,,^ „ ,  vril,  dans  le  tems  que  le  Duc  de  Bourhon  etoit  aflez  proche  de  ^/^"[^*" 

&  qui,  ri'exemDledribVPredecefieurs,  avok  efpere^dVfaire  Rome,   les  deux  Rois  conclurenc  trois  nouveaux  Traices.     Le  pjj  Jj_ 

fes  aff^ires  a  leiirs  depens,   fe  voyoic  au  contraire  reduit  a  faire  prcmier  portoit  en  fubftance,  qu^Os  envoyeroient  tous  deux  des 

les  affaires  d^auirui,  &  a  foutenir  feul  une  Guerrc  qui  lui  cau-  Ambafladeurs  a  1'Empereur,  pour  iui  farre  des  offres  touchanc 

i4 


(t)  Tant  d'Hiftoriens  ont  tJonne'  k  relation  du  Sac  de  Rome ,  qu'il     bUme  fur  les  Protellans  qui  etoient  dans  les  Troupes  de  Trondsferg .- 
feroit  inutile  d'cn  rapportcr  les  particularites.     Quelques   Auteurs  ,     mais  le   plus  grand  nombre  d'cntre  eux  conviennent  que  les  Elpa 
comme  dit  Mr.  de  Rnfin  dans  fon  Hiftoire,  ont  voulu  cn  jcttcr  Ic     gnols  cxercerent  autant  d'mhumamtes  dans  la  VUIe  Samte,  que  k 


que  les 
Al. 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


HE*jRr  la  reftitution  des  deux  Otages,  &  pour  lui  demander  le  paye- 
Vfll.  ment  des  fomnaes  qu'il  devoic  k  Henri ,  que  s'ii  ne  repondoit  pas 
dans  vingt  jours,  les  deux  Rois  lui  declareroient  la  Guerre.  Un 
autre  Article  du  Traite  contenoit  ua  projet  de  Mariage  ,  entre 
Franfois  I  ou  le  Duc  ^Orleans  fon  fecond  Fils ,  avec  Marie 
Fille  de  Henri. 

Le  fecond  Traite  portoit,que  les  deux  Rois  feroieijt  la  Guer- 
re  ^  rEmpereur,  dans  les  Pais-Bas,  avec  une  Armee  de  trente- 
cinq-mille  hommes,  &  une  Flotte,  fur  laquelle  ils  feroient  em- 
barquer  quinze-mille  hommes ;  que  le  Pape  &  les  Veniciens  fe- 
roient  cenfes  compris  dans  la  Ligue,  a  condition  qu'ils  conti- 
nueroient  la  Guerre  contre  TEmpereur. 

Par  le  3e.  Traite,  Henri  renongoit  a  tous  iks  droits  &  a  tou- 
tes  fes  pretentions  fur  le  Royaume  de  France ;  &  Vranpis  s'en- 


Ces  Traites  furent  fignes  le  i8  d'Aout;  &  Knight^  ainfi  que  Henri 
je  lai  deja  dit,etoit  parti  versje  commeucementdeJuillec,pour    '"" 


aller  demander  le  Divorce  au  Pape. 

Le  but  de  Henri^cn  faifant  une  Ligue  ofFenfive  aveclaFran-   '^"•"^« 
ce,  etoit  d'obliger  TEmpereur  a   rechercher  fon  amitie,   &  a  dans"a 
laiiler  palfer  raflFaire  du  Divorce ,  fans  fe  mettre  en  peine  de  fou-  Ligue  a» 
tcnir  les  interets  de  la  Reine  Catherine  fa  Tance.     Mais  pour  en  p"  '^ 
cacher  le  veritable  motif ,  il  demanda  quatre  chofes  a  l'Empe-   S.^^ll- 
reur:   i.  Qu'il  lui  payat  tout  ce  quil  '   '    '  -   -- 


ui  devoic :  2.  Qu'il  lui  'njtnies 
payat  cinq-cens-mille  ecus,  a  quoi  il  s'etoit  engage,  en  cas  qu'il  fju"'^^ 
ri'epoufat  pas  la  Princeffe  Marie  :    3.  Que  felon  lcur  Traite,   il 
rmdemnifat  de  la  Penfion  que  lui  faifoit  le  Roi  de  France :  4. 
Qu'il  mit  le  Pape  en  hberte,  &  qu'il  le  dedommageat  de  toutes 


de  ce 


Henri  te.- 

t"°u""e»    ^^^  ^^^  pretentions  fur  le  Royaume  de  France ;  &  Fra^ipis  s'en-    fes  pertes.   L'Etnpereur  repondit ,  'qu'il  fe  reconnoTiroitdebitVur    '^*^'P<'°'« 

dioiis  fur  gageoit  pour  lui  &  pour  fes  Succefleurs  a  perpecuite  ,  a  payer    du  Roi  d'Anglecerre  ^  mais  qu'il  s'etonnoit  beaucoup     qu 

la  Ffjncc.  tous  les  ans  a  Hetiri  &c  a  fes  Succefleurs  Rois  d'Angleterre ,  une    une  telle  conjondture ,  on  lui  demandat  le  paycment  de  o 

Penlion  de  cinquante-mille  ecus  en  deux  cermesj&deplusquin-    *"-    '"-—  '■=  -ar--  _o_..    j.  1  • 

2e-mille  ecus  en  Sel  de  Brouage  (2). 

La  nouvelle  de  la  prife  de  Rome  &  de  la  captivite  du  Pape, 

etant  arrivee  peu  de  tems  apres,  les  deux  Rois  trouverenc  a    pour  n'avoir 

Aiiicle    propos  de  changer  un  Article  de  leur  Traite,  &c  de  convenir 

change     qu'ils  feroicnt  la  Guerre  a  rEmpereur  en  Italie ;   mais  qu'a  cau- 

des  Tiai-  fe  ^e  la  diflficulte  d'y  enveyer  des  Troupes  Angloifes ,  He»r/  four- 

«t».  hiroit  loute  fa  portion  en  argent.    Ils  convinrent  encore ,  que  le 

Cardinal  JVo/fey  iroit  s'ab3ucher  avec  le  Roi  de  France,  a  A- 

miens.     Cependant ,  en  confequence  du  Traite  du  30  d'Avril , 


ue  dans  Piince. 

r       ,  •      -r  •        ..  ■  '      ces  dec- 

tes,  lans  lui  oftnr  meme  de  lui  remettre  en  main  les  Qbliga- 
tions:  Qu'il  ecriroit  lui-rmeme  au  Roi,  les  raifons  pour  lefquel- 
les  il  ne  fe  croyoit  pas  tenu  de  payer  les  cinq-cens-mille  ecus 
pas  cpoufe  la  Princefle  Marie:,  &  qu'iJ  avoit  deja 
donne  fes  ordres  pour  mettre  le  Pape  en  liberte.  II  faut  prcfen- 
tement ,  avanc  que  de  finir  cet  Arcide  ,  dire  un  mot  de  ce  qui 
fe  pafToic  en  Icalie. 

Le  Pape  ecoic  coujours  prifonnier  au  Chateau  S.  Ange,parce 
qu'il  n'etoit  pas  en  etat  d'executer  la  Capitulacion  qu'il'  avoit 
.    faite,  &  il  y  ctoic  meme  garde  aflez  ecroicement.     II  trouva   ^""■* 
Henri  ayant  envoye  un  Ambafladeur  a  Madnd,  rEmpereur  lui    pourtant  le  moyen  d'ecrire  a  Henri  une  Lettre ,  qui  etoit  fignee  ^"h'''"^ 
repondit,  qu"il  fcroic  iavoir  fa  reponfe  au  Roi,   par  un  Evpres.    dc  treize  Cardinaux,  pour  le  prier  d'employer  fon  credit  &  fes       '^''"" 
Le  Cardinal   IVolfey ,  felon  qu'il   avoit  ece  convenu  dans  le    armes  en  fa  faveur.    D'un  aucre  cote,  Fra?ifois  I  avoit  deja  fait  ^'Sue  de 


avec  les  Venitiens  une  Ligue  particuliere ,  pour  conquerir  le  j"""*^'* 
Royaume  de  Naples,  de  laquelle  Lautrec  avoit  ete  nomme  Ge-  icrveai- 


Wuliey 

eiivoyeen(|efpjer  Traite ,  etant  parti  au  commencement  de  Juillet,fe  ren 

poir'ton-  dit  a  AbbeviUe ,   pour  y  attendre  que  le  Roi  de  France  fut  arri- 

F«icr  avec  ve  a  Amiens.  II  fut  regu  en  France,  avec  les  memes  honneurs  neral.     Les  deux'  Armees  de  France  &  de  Venife  s'^tant  jointes  "'^"^* 

ic  Koi.     qjj.Qj^  auroit  pu  rendre  a  un  Souverain.    Ce  fut  pendant  le  fe-  dans  le  Milanez,,  y  firent  quelques  Conquetes,  &  prirent  Pavie 

jour  quil  fit  a  Abbeville,  qu'il  reqat  la  reponfe  de  1'Empereur,  d^alTaut.     Dans  ce  mcme  meme  tems,  AmJri'  Dona  trouva  le  p'''^'''^ ''" 

Reponfe  touchant  fes  afFaires  avee  le  Roi  de  France.     II  paroit  par  cette  moyen  de  mettre  Genes  fous  la  domination  du  Roi  de  France 

pereur""  '"^PO"*^»  1"'  ^^ra  rapporcec  ci-apres,  que  1'Empereur  avoit  de  Enfin,  Latttrec  ayant  lailTe  le  Dac  dVrbm  dans  le  Milanez.  a- 

auxotftes  grands  egards  pour  Henri,   &  quil  confentoit  a  accepter  les  vec  les  Troupes  Venitiennes,  marcha  vers  le  Royaume  de  Na- 

de  la       premieres  oflPres  que  Franpis  I  avoit  faites  au  Viceroi  de  Na-  plesj  mais  fi  leHtement,  qu'il  paroiflbit  bien  qu'il  avoit  ordre  de  l^me-' 

trance.     „1^,.    ^,>r,;r„,',„P^  certaines  reftriftions  qui  les  alceroient  beau-  ne  pas  preciniter  fa  marche.     Cecoir  mrce  nnp  I^  R^;  ^»  i? ment  vcrs 

le  Royau- 


Genes 
foumilc. 

Lautrcc 
maiche 


plcs ,  quoiqu'avec  certaines  reftridtions  qui  ies  alceroient  beau- 
coup.  Les  dilficultes  n'etoient  neanmoins  pas  infurmontables, 
fi  Franfois  eut  eu  la  meme  inclination  pour  la  Paix ,  qu'il  avoic 
lorfqu'il  fic  les  premieres  offrcs.  Mais  il  ne  fe  trouvoit  plus  dans 
les  memes  difpofitions",  depuis  qu'il  avoit  conclu  une  Ligue  of- 
fenfive  avec  Henri.  D'ailleurs,  il  avoit  deja  refolu  d'envoyer  en 
Icalie  une  puiflante  Armee,  lous  le  commandement  de  Lautrec, 
pour  faire  la  conquete  du  Royaume  de  Naples ,  qui  lui  paroif- 
foit  tres  polTible.  Par  cette  raifon  il  ne  repliqua  aux  propofi- 
tions  de  TEmpereur,  que  d'une  maniere  illufoire  ,  du  moins 
comme  il  me  le  femble.  Mais  ce  n'eft  pas  ici  le  lieu  d'exami- 
ner  fa  reponfe. 

II  faut  remirquer  ici,  comme  une  chofe  tres  neceffaire  pour 
rintelligence  des  matieres  qui  feronc  contenues  dans  l'Extraic 
fuivanc ,  que  Henri  avoic  deja  refblu  fon  Divorce  avec  Catheri- 
»e;  8c  que  peu  de  jours  apreJ  le  deparc  de  IVolfey,  pour  Abbe- 
ville ,  Knight  fuc  envoye  a  Rome  pour  y  negocier  cecce  aflai- 
re.  De  plus,  IVolfey  etant  en  France  ecrivit  a  Henri,  que  l'af- 
faire  du  Divorce  faifoit  deja  du  bruit  en  Elpagne ,  &  qu'il  fa- 
loit  donner  ordre  aux  Ambafladeurs  d'Angleterre  de  retoufFer 
autant  qu'il  feroit  pofiTible,  en  difant  que  ce  bruit  n'etoit  fonde 
que  fur  une  difficulte,  que  1'Eveque  de  Tarbe,  Ambaffadeur  de 
France,  avoit  formee  fur  la  Naiflance  de  la  Princeffe  Marie. 

Les  Conferences  entre  Frangois  J  &  le  Cardinal  produifirent 
rouyeaux  trois  nouveaux  Traites,  dont  le  premier  portoit,  que  comme, 
'^""'°  par  le  Traite  du  30  d'Avril,  le  Roi  de  France  avoit  le  choix 
d'epoufer  la  Princefle  Marie,  ou  de  la  laiffer  au  Duc  d'Or/eans 
fon  fecond  Fils  ,  il  etoit  convenu  que  le  Duc  d'Orleans  repou- 
feroit,  quand  les  deux  Parties  feroient  en  ige^  qu'alors  feule- 
ment,  &  non  plutot,  on  traiteroit  des  qonditions  de  ce  Maria- 
ge  j  mais  que  quand  meme  les  deux  Rois  trouveroient  a  propos 
de  difpofer  autrcment  de  leurs  Enfans ,  les  autres  Traices  ne  laif- 
feroient  pas  de  demeurer  en  vigueuri  ce  Mariage  ne  devantetre 
regarde  que  comme  un  fupplement,  &  non  comme  une  depen- 
dance  des  autres  Traites.  Comme  il  ne  paroit  nulle-part  que 
Frangois  I  fe  foic  fenti  ofFenfe  que  Henri  voulut  lui  donner  ou 
au  Prince  fon  Fils ,  une  Fille  qu'il  travailloit  adtuellement  a  fai- 
re  declarer  batarde ,  en  demandant  fon  Divorce  avec  la  Reine 
fa  Mere  jil  y  a  beaUcoup  d'apparcnce,  que  Wolfey  fit  confidence 
a  Franfois  I  du  deflein  de  Henri ,  &  que  ce  fuc  ce  qui  produifit 
ce  premier  .Article  de  ce  Traite;  dont  le  refte  concenoit  certai- 
nes  Conventions  touchant  la  depenfe  de  la  Guerre. 

Le  fecond  Traite  regardoit  certaines  Penfions,  k  quoi  Fra». 
fois  Sforze  s'etoit  engage  envers  les  deux  Rois  ,  en  cas  qu'il  fut 
retabli  i  Milan  j  la  garantie  de  Henri  pour  le  Traite  que  Fran- 
fois  I  feroit  avec  rEmpereur,  &  quelques  autres  Articles. 

Le  3«.  contenoit  un  Reglement  pour  la  direaion  des  AfFai- 
res  Ecdefiaftiques  des  deux  Royaumes,  pendant  la  prifon  du 
Pape. 


Ambafla- 
deur  en-, 
voye  i 
Rome  ^ 
pour  ne- 

focier  le 
livorce 
de  Henri 
avec  Ca- 
theiine. 


Trois 


Traites 
avec  ia 
Francc. 


II  le  fau- 
ve  a  Oi- 


pas  precipiter  fa  marche.    Cecoit  parce  que  le  Roi  de  Fran 
ce  vouloit  attendre  une  derniere  reponfe  de  1'Empereur.  me  de 

La  marche   de  Lautrec,  quoique  lente,  ne  lailfa  pasdc  pro-  ^J^pl". 
duire  un  bon  efFct  pour  le  Pape.    L'Empereur  compric  que  fon 
Armee,  qui  etoit  encore  a  Rome,  &  que  la  Pefte  &  les  de- 
bauches  avoient  reduite  au  tiers  de  ce  qu'elle  avoit  ete    feroic 
obligee  d'en  fortir  pour  aller  defendre  le  Royaume  de  Naples  • 
&  confentit  enfin  que  le  Pape  fut  mis  en  liberte,  a  condition 
qu'il  payeroit  les  arrerages  dus  a  rArmee.    II  fe  fit  donc  fur  ce   Traite 
fujet  un  Traite  qui  portoit,  que  le  Pape  feroit  compter  trois-  ^""n'* 
cens-cinquante-mille  ecus  a  TArmee  Imperialci  &  qu'il  feroit  "ion  du 
tire  du  Chateau  S.  Ange  le  10  Decembre,  pour  etre  transfere  P^P^>  '''* 
en  un  autre  lieu  ,  ou  il  feroit  garde  jufqu'a  ce  qu'il  eut  execute  s  *"  A^ee 
le  Traite.    Mais  Ciement  n'etant  pas  affure  de  pouvoir  remplir    '     '    " 
fes  engagemens,  fe  fauva  deguife  en  Marchand,  la  nuit  du  • 
au  10  Decembre,  &  alla  fe  renfermer  dans  Orviete.    Peu  de  Vi»^] 
tems  apres,   Lautrec  s^avanga  jufqu'a  Bolognc;   oii  il  reguc  une 
Lettre  du  Pape,  qui  lui  faifoit  entendre,   qu'il  ne  fe  croyoit  pas 
oblige  de  tenir  ce  qu'on  avoit  exige  de  lui. 

Voici  prefentement  les  Ad:es,  qui  ont  du  rappert  \  la  matie- 
re  contenue  dans  TAbrege  qu'on  vienc  de  lire. 

Ann(e  1523. 

Lettre  SAndri  Gritti  Doge  de  Venife,  au  Cardinal  Wolfeyl   Lettre 
pour  le  remercier  de  ce  qu'il  s'etoit  employe  ^  procurer  la  Paix  j"  v°^'? 
entre  TEmpereur  &  la  Republique.    Du  31  JuiUet.  Page  2.  A  f WoTfey 
Venife.  °  Patentes 

Lectres-Patentes  de  Eran^ois  7,  pour  etablir  Louife  de  Savoye  R°"/ 'te 
la  iV^ere  Regente  en  France.    A  Gien,  du  12  Aout.  Page  6.      delua- 

Cetoit  dans  le  tems  que  Franfois  fe  preparoit  a  paffer  en  Ita-  '*• 
he  ,  avanc  la  decouverte  de  la  Coafpiration  du  Duc  de  Bour- 
bott. 

Bref  de  Clement  VII  au  Cardinal  Wolfey ,  pour  lui  notifier  fon    Brefdu 
exaltation  au  Pontificat.    Le  \\des  C.^l.  de  Dkembre  Page  11    ^^P^  » 
A  Rome.  ^        '  Welle/. 

Annie  1524. 

II  n'y  a  rien,  fur  cette  matiere,  dans  les  Ades  deranoee 
1524. 


Annh 


1525. 


Allemands. 
(1)  On  a  comptc  depuis  pcu,  que  le  Sd  de  cet  cndroit,  qui  eft 


Lettre  de  Creance  d' Andr^  Gritti  Doge  de  Vcnife,  pour  un  lj(„j  jg 
Ambafladeur  de  la  Republique,  adrefleeau  Cardinal  Wolfey.Du  Cieancs. 
31  Mars.  Page  36.  A  Venife.  8es, 

Cetoit  apres  la  Bataille  de  Pavie ,  dans  le  tems  que  les  Veni- 
tiens  faifoient  leurs  efiorts  pour  former  une  Ligue  contre  rEra- 
pereur. 

Let: 

fur  la  Baye  de  la  c6te  de  Samtonge,  rapporte  au  Roi  dc  France  qua-« 
torze  millioas  de  livres  par  an. 


B 


ABREGE'     HISTORiaUE 


Henri         Lettre  de  Pranph  Sforze  Duc  de  Milan,  a  Henri,  fur  laBa- 

Vlll.    taille  de  Pavie.     Du  12  Mai.  Page  36.  A  Milan. 
J'""^.  '*      CoramiiTion  de  Louife  de  Savoye  Regente  de  France,  a  Jean 
la  Bita"  Brinon  Seigneur  de  Villaines ,    &  l  Joachim  de  Pajfan  Seigneur 
jc  de  i'a-  de  Vaux,  pour  traiter  avec  Henri.    A  Lyon.  Du  9  Juin.  Page 

Comniif-  37- 

fio™rdc"s     Commiflion  fpeciale  dc  la  Regente  de  France  ,   pour  obliger 

Ambaffa-  jg  Roi  fon  Fils  au  payement  de  deux  millions  d'ecus  d'or ,  de 

Francois    ^8  fous  tournois  chacun,    Du  16  Aoiit.  Page  45.  A  Tours. 

&c.       '      Toutes  les  conditions  du  Traite  de  Jtfffrf  etoient  alorsregleesj 

Commif-  y  ^g  manquoit  plus  pour  le  iigner ,  que  ce  Pouvoir  fpecial. 

PrVmte^i'      Premier  Traite  de  Paix ,  d'Amitie,  &  de  Ligue  defenfive, 

Traite  de  enire  Henri  Vllt  &  Fraufois  I,  conclu  a  More.    Du  30  Aoiit. 

^^"'"=-       Page  49. 

Tromejfe  de  s^aljifier  reciproquement. 

Le  Roi  d^Ecojfe  ji  eft  compris  par  la  trance^  ■^  rEmpereur  par 
FAvgleterre 


A  Rome. 

Ratihcation  du  Traite  de  Hamptoncourt.    Du  ao  Aout.  Pa- 
ge  191.  A  Amboife. 


Annie 


1527- 


Henri 

VIII. 
talie  of- 
fcit  \ 
HcQii. 

Ratifica- 
tion,  &c. 


Lettre  du  Duc  de  Ferrare  a  Henri,  pour  s'excufer  de  ce  qu'il  Lettie  da 
ne  peut  s'accommoder  avec  Clement  VU.    Du  +  Avril.  Paee  Duc  de 
T  ^z-  Fettate  a 

196.  Henti. 

Traite  de  Paix  perpetuellc,  entre  Franfors  I  &  Henri  FIII.    Autte 
A  Weilminfler.    Du  30  Avril.  Page  218.  Tiai^^ 

Henri  renonce  pour  lui  &  pour  fes  Succeileurs,  a  toutes  les  Ftance. 
pretentions  qu'il   peut  avoir  fUr  le  Royaume  de  France,  &  fur 
chacune  dc  fes  parties,   generalement  a  tout  ce  dont  Franpis  I 
fe  trouve  aftuellement  en  polTeflSon. 

Franfois  sengage  pour  lui  6c  pour  fes SucceiTeurs ,  a  payer  an- 
nuellement   en  deux  tcrmes,  Angltts   Regibus,  perfetuis  fteculis 


Henri  s'engage  a  interceder  ,  four  obtenir  la  libert^  de  Franfois.   futuris ,  pro  tevipore  exiftentibus ,  la  fomme  de  cinquante-mille 


Seiment 
&c. 
Second 
Tiaite. 


Troifie- 
mcTrai- 
te. 


Qua'rie- 
me  Tiai- 
tc. 

Cinquie- 
meTrai- 
te. 

Sisiemc 
Ttaite. 


Cantions 
du  Ttiite 
de  More. 

Patentcs 
de  Wol- 
fey. 


6^e  la  France  donnera  Jix' Seigneurs  y  &  neuf  grandes  Villes , 
pour  cautions. 

§ue  FranfOis  I  ratifiera  le  Traiti  de  fa  profre  main. 
Serment  des  Ambaifadeurs  de  France.  Page  57. 
Second  Traitc ,  pour  le  payement  des  fommcs  dQes  a  Henri. 
Toutes   les  fommes  dues ,  r/duites  en  kus  d^or  de  ■^Z  fous ,  mon- 
toient  a  1394736  (cus ,  ■izfous. 

La  R^gente  evgageoit  le  Roi  jon  Fils  ,  a  payer  tous  les  fixmois, 
jufqu'a  lafin  du  payement ,  47378  4cus  ,^  i6fous. 

De  plus ,  qu'en  cas  que  Henri  furvecut  a  lentier  payement ,  it 
lui  feroit  payf ,  fa  vie  durant  ,cent-mille  icus  tous  les  ans  ,en  deux 
termes. 

Troifieme  Traite  ,  fur  le  payemcnt  du  Douaire  dc  Marie, 
Duchejfe  de  Sujfohk ,  Reme  Douaivierc  de  Francc. 

La  Regente  s^engageott  au  payement  de  ce  Douaire  a  Cavenir , 
C^  au  payement  des  arrhages ,  par  le  moyen  de  dix-mille  dciis  tous 
les  ans ,  jufjua  Fentier  payement. 

Qiiatrieme  Traite,  fur  les  attentats  &  les  depredations  ,  que 
Tune  ou  Tautre  Nation  pourroit  faire  a  Tavenir. 

Cinquieme  Traite ,  fur  rArticIe  qui  comprend  le  Roi  d'Ecof- 
fe  dans  le  TrJite  de  Pai.^i. 

Sixieme  Traite ,  touchant  le  Duc  d'Albanie. 
Je  parlerai  de  ces  deux  Traites,   dans  rArticle  qui  regarde 
1'EcoCfe. 

Obligation  des  Seigneurs  &  des  Villcs  de  France ,  qui  devoient 
etre  Cautions  du  Traitc  de  More. 

Lettres-Patentes  dc  la  Rcgente  de  France ,  cn  faveur  du  Car- 
dinal  Wolfey.    Du  18  Novembre.  Page  iio.  A  Lyon. 

La  Rfgente  reconnott  tju^il  eft  du  far  la  France  au  Cardinal 
Wolfey  121898  (fcus  ,  tant  pour  les  arrhages  de  quatre  ann^es  & 
demie  de  fa  penfwtt  pour  Tournay ,  ^ue  pour  d^autres  dettes  ;  & 
s\!!gage  a  payer  cette  fomme  dans  feft  ans ,  favoir  16834  icus 
tous  les  ans. 
Divers  Ades  relatifs  aux  Traites  precedens. 
Ratiftcation  de  tous  ces  Traites,  de  la  propre  main  de  Fran- 
fOis  I.  A  Madrid,  le  27  Decembre.  Pape  113. 


PouToir 
donne  ^ 
Wollcy  _ 
pour  trai- 
ter  dc  U 


Aftes  re- 
latils  aux 
Traitcs 
prece- 
dcns,  &c. 
Letirc  de 
Stoizc  a 
Wolfey. 
Ambafla-         

deaume-  ^^^^^^  f^  proteftion.  A  Cremonc.  Du  7  Fevrier.  Page  122 

pation  de 


Ann/e  1526. 
Lettre  de  Franfois  Sforze  au  Cardinal  Wolfey ,  pour  lui  de- 


rocObl 

Fraiisois 
I. 


Lettre  de  Creance  de  Fr.  Sforze,  pour  George  Caza/i ,  adref- 
fee  au  Cardinal.    Du  12  Mars.  Page  128.  A  Milan. 

L'Obligation  de  Fratifois  I  pour  les  deux  millions,  mention- 
nes  dans  k  Traite  de  More.  A  Bayonne.  Du  17  Mars.  Page 
129. 

Les  Hiflroriens  de  France  mettent  la  dclivrance  de  Franfois  I 
au  18  Mars ,  &  cet  Adte  fe  trouve  date  a  Bayonne  le  17. 

Ratification  authentique  des  Traites  de  More,  par  Franfois  I. 
A  Bourdciux.    Du  15  Avril.  Pages  134,  154. 

Serment  de  Franfois  I  pour  robfervation  du  Traite  de  More. 
A  Cognac.  Du  10  Mai. 

Commiflion  de  Fratifois  Ipour  traiter  avec  Henri,  de  ce  qui 
doit  etre  negocie  avcc  rEmpereur.  A  Cognac.  Du  20  Juin. 
Page  177. 

Lettre  de  Creance,  pour  Antoine  Venier ,  Ambafladeur  de 
Venife  ,  adrefiee  au  Cardinal  Wolfey.  Du  23  Juillet.  Page  179. 
A  Venife. 

Autre  femblable,  a  la  Reine  Catherine.    Du  28  Juillet.  Page 
18,-.  Ibid. 
Ttaite  de'      Traite  entre  Franfois  I  &  Henri  VIII,  a  Hamptoncourt.  Du 
Hampton.  g  Aoiit.  Page  185. 
coun.  Q,^Q.  yj^  engagement  reciproque  de  ne  pas  traiter  Tun  hns 

Tautre,  avec  TEmpereur. 
L«  Titte      Commiffion  de  Clement  VII  a  Ubert  de  Gambara,Sc  a  Jean- 
.JePiotec-  Baptifte  Sanga,  pouv  offrir  a  Heuri  le  Titre  deProtedeur  de  la 
l!i'guld-l'-  Ligue  d'ItaUe,  avec  une  Peniion.   Du  7  Septembre.  Page  187. 


Ratifici- 
tron  des 
Ttaitesde 
Moie. 

Coroaiif- 
£oa,  Scc. 


Lettre  de 
Creance , 
flcc. 


ecus ,  lavoir  2^000  ccus  a  chaque  terme,  dont  le  premier  doit 
commencer  le  i  de  Mai,  ou  de  Novembre,  apres  la  mort  de 
Hf/vW ;  quand  meme  elle  ne  precederoit  que  d'unjouri&  lafom- 
me  doic  ttre  comptee  a  Calais ,  ou  a  Cantorbery. 

En  cas  que  Henri  meure  avant  la  fin  du  payement  des  deux 
millionsjdiis  par  un  Traite  precedent,  Franfois  achevera  de  pa- 
ycr  les  diis  deux  milIions,fans  prejadice  de  la  Penfion  de  50000 
ecus. 

De  plu^,  Franfois  s'engage  a  doaner  tous  les  ans  a  Henri  du 
Sel  de  Brouage,  pour  la  valcur  de  15000  ecus. 

Que  le  Roi  de  France  &  fesSiiccefleurs  ne  troubleront  point 
Henri,  ni  fcs  Succefllurs,  dans  la  poflefl^on  de  Calais,  &  des 
autres  Places  qu'il  poflcde  en  France. 

Que  les  attentats  qui  ieront  commis  par  les  Sujets  des  deux 
Ro.s,  ne  ft;ront  point  cenfes  infirmer  ce  Traite. 

Qu'il  fera  jure  par  les  deux  Rois,par  les  Seigneurs  des  deux 
Royaumcs,  6c  par  les  Villes  de.  .  .  .  &  que  chacun  en  parti- 
culier  s'obligera  ibus  rhypotheque  de  fes  biens. 

Que  le  Traire  fera  confirme  par  les  Etats  de  Normandie  & 
de  Languedoc,  &  par  les  Parlemens  de  Paris,  de  Touloufe, 
&  de  Bourdeaux ;  6c  en  Angleterre  ,  par  les  Cours  de  J  uftice. 

Toutes  cci  precautions  furent  fort  inutiles ,  ainfi  qu'on  le 
verra  dans  les  txtraits  fuivans. 

Pouvoir  donnc  au  Cardinal  Wolfey ,  de  traiter  avec  le  Pape , 
lc  Roi  de  France  ,  les  Venitiens  &  autres,  fur  les  moyens  de 
procurcr  au  Pape  fa  liberte.  Du  18  Juin.  Page  199.  A  Lon- 
dres. 

Reponfe  de  TEmpereur,  donnee  par  ecrit  aux  Ambafladeurs  iibert(5 

d'An2leierrc ,  fur  les  affaires  avec  le  Roi  de  France.  A  Valla-  ^"  ^^f^' 
,    ,.j°  '  Rcponlc 

dolld.  ^      de  rEm- 

Comme  cette  Reponfe  fait  voir  clairement  de  quoi  il  s'a-  pereui 

gifToit  entre  lEmpereur  &  le  Roi  de  France,  on  ne  fera  peut-  tafladlSs 

etre  pas  tache  de  la  voir  ici  toute  entiere.  d'Angie- 

„  Puilque  tres  haut  &  tres  excellent  Prince  le  Roi  d'Angle-  J.'^"'^i^f||t 

„  terre,  comme  Prince  Tres  Chretien,  Dcfenfeur  de  la  Foi»resavec 

„  a  coinmencc  a  f.itttre  la  main  a  une  bonue  ceuvre ,  que  de  le  Roi  de 

„  concorde  la  Paix  foit  univerfeile  en  la  Chretiente  i   &  par-  ?""« 

„  tant  s'efl:  oblige,   comme  derechef  s'efl!  offert  de  perfeverer 

„  en  fon  bon  propos,de  foi  employer  a  rout  ce  qui  concerne 

„  ladite  Paix  de  Chretientc  j  rEmpereur  &  Roi  notre  Sire  de- 

„  firant  que  ledit  Roi  &  un  chacun  connoiCTent  clairement  , 

„  que  Sa  Majefte  le  met ,  comme  toujours  a  feit ,  en  plus  quc 

„  devoir  pour  parvenir  a  ladite  Paix;  a  ordonne  dire  ^  Mef- 

„  fieurs  les  Ambaflfadeurs  d'AngIeterre  ,  etant  cn  cette  Cour, 

„  les  chofes  qui  s'enfuivent. 

„  Primiers,  S.  M.  fait  principal  fondement,  qu'il  ne  veut, 

„  en  maniere  quelconque,  par  ce  prefent  Ecript  niautrement, 

„  faire  ade  d'innovation  des  foi  6c  fcrmens  qu'il  a  du  Roi  de 

„  France,  ni  du  Traitc  &  Capitulation  fait  a  Madrid;   &  fous 

„  cette  Proteftaticn  ,  afin  que  chacun  voye  &  connoifle  que 

„  S.  M.  defire  coujours,  comme  par  vraye  expericnce  Ta  bien 

„  demontre,   que  ladite  Paix  fe  fafle  bonne  ,   fure  &  ferme  , 

„  pour  le  lervice  de  Dieu ,  bien  &  repos  de  runiverfelle  Chre- 

tiente  ,   &  parvenir  a  une  generale  concorde  &  amitie ,   tant 

pour  la  repuUion  du  Turc ,  que  des  Erreurs  Lucheriennes. 

„  Sa  M.jjefte  dit,  qae  combien  que  les  offres  faites  par  k 

Roi  de  France  &  Madame  fa  Mere,  au  Viceroi  de  Naples, 

foient  fort  maigres,  &  ne  fembleroit  fur  icelles  fe  pouToir 

fonder  une  bonne  &  fi^ire  Paix,  ni  chofe  fur  laquclle  S.  M. 

fe  puifle  mieux  aflurer  de  raiTurance  &  complement  decequi 

fe  pourroic  traiter  ci-apres ,  que  de  ce  qui  a  ete  traite  &  con- 

clu,  mal  garde  &  mal  obferve,  par  ladite  Capitulation  de 

Madridi&  que  fi  le  Roi  Tres-Chretien  defire  ravoir  fes  En- 

fans    il  fait  la  caufe ,  pour  laqueUe  il  les  a  mis  au  pouvoir  de 

S.  M.  &  a  quelles  condicions  ils  y  font :  le  complement  def- 

quelles  conditions  depcnd  de  la  pure  volonte  du  Roi  TrSs- 

Chretien ,  &  ne  peut  en  ce  alkguer  impoflibilite.  Et  s'il  veut 


■>■> 

5J 


(i)  Comme  da-ns  le  Traite  de  MaJriJ,  H  riy  avoit  point  defomme  fli-  (1)  Choit  four  la  Penfon  que  Franfois  I  fayoit  a  Henrt  j   &  qut 

fulee  foitr  ia  rancon  du  Koi ,    &  que  la  rejlitution  de  U  Boiir^ogne  tenoit  VEmfereut  s'etoit  charge  dt  lui  fayer ,  lorfque  He/iri  frit  fon  partt.  (Ra- 

lieu   de  rxncon  ,    l'Emfereur  «■voit   raf-n   ae  confervtr  Jes  droits  fur  la  pin).                                                                           ^,    .                     ,  ^ 

Sourgegm- ifans  qmi,  avec  deux  millwns ,  V  taniiois  auroit  fayefnran-  (3)  P»''  ^e  T^r^j/Ve  de  Madrid  ,     Tranpis  ne  s^etoit  fai  engagt  a  fajer 

fon,  &  eteint  les  droits  de  l'Emfereurfur  ce  Diiche.  (Rapin).  ce  que  VZmpereur  devoit  a  Henri,  mais  feultmtnt  f»r  lei  effrts  fniies  M 
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!  i  w  R  I  ,',  dire  n'y  etre  tcnu ,  alleguam  les  raifons  pourquoi ,  on  lui  re- 
VIII.  j,  pondra  teilement,  que  par  tous  Droits ,  Divins,  Civils,  & 
„  Canons,  &  iufli  par  tous  les  Droits  de  Guerre,  il  y  eft  en- 
„  tieiement  tenu,  &  qu'il  n'y  a  ni  crainte,  ni  force,  ni  pro- 
j,  tetflion ,  qui  de  cela  puifle  excufer.  Toutes  fbis ,  parce  qu'a 
„  Teffet  de  ladite  Paix ,  S.  M.  non-feulement  voudroit  donner 
„  de  ce  que  l'on  lui  doit,  mais  voudroit  laifler  du  propre  ;  fi 
pour  la  part  du  dit  Roi  de  France  fe  faifoienc  les  memes  of- 
fres  faites  au  dit  Viceroi,  qui  Ibnt  mot  a  mot  telles  que  s'en- 
fuit: 

Le  Roi  <dr  Madame  vt^OTit  dit  ce  que  {"enfttit  :  S^u'ih  campli- 
ront  le  Traitf  de  Madrid  ,  mojennant  que  rE?npcreur  laijfe  le 
Duc  de  Milan  :  §lue  au  lieu  de  Bourgogne  payeroit  a  PEmpereur 
deux  milhons  d'or,  en  la  maniere  que  s'enfuit :  favoir ,  une  bonne 
fomme  comptant  ^  «^  que  on  lui  d^iivrera  la  Royne  ,  ^  le  refle  ^ 
au  jour  qui  fera  avife' ,  ^  que  lors  lui  feront  rendus  fes  Enfatis. 
Et  s'il  femble  tnieux  i  l'Empereur  prendre  le  jour  du  payement 
tjitier  des  deux  millions  ,  a  favoir ,  toute  la  fomme  en  un  jour ,  tel 
qui  fera  pris  &  accordi;  <ir  quen  recevant  ladite  fomme  ,  l'E}n- 
pereur  d^livrera  la  Royne  ^-  les  Enfans  du  Roi.  En  outre  que  /e 
dit  Roi  payera  au  Roi  d'Angleterre  ce  que  1'Empereur  lui  doit, 
En  outre  defreroit  le  Roi ,  quil  plut  a  rEmpereur  mettre  quelque 
fomme  pour  le  Mariage  de  la  Royne  ,  ^  que  Pon  accrut  d^autant 
plus  ladite  fomme  dejfus  dite ,  quil  prendroit  en  paye ,  de  forte  que 
ce  qui  jeroit  mis  que  l'Empereur  donneroit  a  la  Reyne  pour  fon 
Mariage,  le  Roi  le  payeroit ,  <^  ne  coiiteroit  rien  a  lEmpereur. 

„  S.  M.  voulant  montrer,  par  efFets.  la  bonne  &  grande  a- 
„  mour  qu'il  portc  au  Roi  d' Angleterrc ,  fon  bon  Frerei  &  a- 
fin  que  par  fon  moyen  cette  Paix  foit  bonne  &  fure  ,  fera 
content  entendre  aux  ofFres  deiTusdites  :  eclaircifTant  jointe- 
ment  les  dites  offres ,  avec  les  huit  Declarations  telles  &.  ainii 
qu'elles  s'enfuivent. 

„  La  Primier  eft ,  que  ce  qui  fera  capitule  &  traire ,  foit  fous 
la  Proteftation  ci-devant  ,  fans  innovation  ni  chiing-ment  de 
ladite  Cjf  itulation  6c  Traite  de  Madrid  ,  exceptc  en  ce  que 
expreffement  y  fera  change  &  innove  de  mutuel  confente- 
ment. 

„  La  Seconde  Declaration  efl  ,  que  ce  qui  fera  capitule  & 
',1  traite  j  pour  a  prefent  lailli;r  &  fuspendrc  la  reftitution  du  Du- 
„  che  de  Bourgogne  ,  foit  fans  prejudice  ou  diminution  du 
„  Droic  quc  juilement  S.  M.  y  a  &  preiend  en  la  Souverainete 
„  d'icelle ,  en  quelque  maniere  ou  titre  que  cc  foit ,  appartenanc 
„  a  fadite  Majefte  avant  la  Capitulation  de  Madrid  (ij. 

„  La  Tierce  Declaration  eft,  que  tous  lesChapitres  duTr.i- 
5,  tc  de  Madrid  ,  defquels  ne  fe  fait  mention  ni  cnangement  es 
5,  di.es  offires  foit  generaux  ou  particuliers  ,  dcmeurenc  cn  leur 
5,  force  &  vigueur,  &  foient  entierement  complis  &  executes, 
„  conformement  a  la  dite  Capitulation  de  Madrid. 

„  La  Quarte  Declaration  eft  ,  que  puilque  S.  M.  n*a  accepte 

5,  les  deux  millions  d'or ,  outre  l'indemniite  (2)  &  deniers  pre- 

„  tes,  que  comme  deffus  eft  dit  quc  le  Roi  lui  a  offert ,  S.  M. 

„  efpere  que  le  dit  Seigneur  Roi  d'Angleterre  ,  &  Monfieur  le 

Legat  ,    fcront  hauffer  &  meliorer   la  dite  fomme  de  deux 

millions.    Toutes  tois  ,    fi  cetce  fomme  de  deux  millions  ne 

„  fe  peut  accroitre  ,    fauc  entenJre  que  ce  qui  maintenant  fc 

„  conclurra  &  devra  s'accomplir  par  le  Roi  deFrance,  foit  en 

payement  dc  deux  millions  d'ecus  d'or  Sol  ,   de  bon  &  julte 

poids,  &  de  ce  que  S.  M.  doit  au  Roi  d'Angleterrc,  tant  de 

deniers  pretes  ,  lefquels  par  les  dites  offres  faites  au  Viceroi , 

le  Roi  de  France  a  offert  a  S.  M.  (j)  comme  auffi  de  Tia- 

demnite  que  le  Roi  de  France  a  pris  a  fa  charge  ,   par  le  dit 

j,  Traitc  de  Madrid.     Et  auffi  en  la  reftitucion  des  biens  de  feu 

„  M.  le  Duc  de  Bourbonnois ,  puis  qu'en  fon  lieu  fes  Heritiers, 

„  par  droit  &  raiibn  ,    doivent  jouir  du  benefice  dudit  Traite. 

„  Et  en  toutes  les  autres  choles  ,  qui  demeureronc  a  la  charge 

„  du  Roi  de  France  ,  qu'il  lcs  accompliffe  entierement,  avant 

„  que  les  Princes  fes  Fils  fortent  de  ce  Royaume  d'Eipagnei 

„  confidere,  que  par  les  fautes  paffees,  S.M.  ne  pourroit  avoir 

„  plus  vrayc  fCirete  pour  lc  complement  de  ce  qui  a  ete  conclu 

„  &  arrete ,  que  lcs  dits  Enfans  etant  en  fa  puiflancc. 

„  La  Cinquieme  Declaration  eft  ,  que  cc  qui  fera  conclu , 
„  foit  ratitic  par  les  Etats-Generaux  du  Royaume  dc  France, 
„  &  approuvc  par  les  Parlemens  ,  conforme  au  dit  Traite  de 
Madrid.  Et  en  cas  qu'il  ne  fe  piit  faire  par  les  Etats-Gene- 
raux,  du  moins  qu'il  fe  ratifie  en  la  meme  forme  parlesEtats 
„  Particuliers ,  qui  fe  joindront  de  chaque  Provincc  au  dit  Ro- 
„  yaumc  de  France. 

„  La  Sixieme  Declaration  eft,  quc  S.  M.  nc  peur  etre  obli- 
„  gec  d'envoyer  en  Francc  ,  la  Reinc  ,  Madame  Eleonor  fa 
„  Soeurj  finon  que  premier ,  &  avant  toute  ceuvre ,  toutcschn- 
yt  fes  promifes  par  le  Roi  de  France  foient  parfaitement  accom  - 
„  plies.  Qu'alors  fe  reftitueront  jointement  les  Enfans  otagiers, 
„  comme  eft  dit  &  dcclare  par  le  ditTraite  de  Madrid. 

„  La  Septieme  Declaration  eft,  que  combien  qu'a  S.M.  ap. 
„  partienne  fculemenc  de  connoicre  des  culpes  de  fcs  Feudatai- 


Viceroi.  (Rapin). 

(4)  Cet  Affointemtnt  portoit  ,  que  Sforze  lui  faytroit  itooooo  D«- 
sats  ,  avant  que  tle  recevoir  l' Iniiejliture  j  ce  qui  lui  etoit  imfoJfMe. 
(Rapin) 

(f)  L'EmpereHr  avoit  det  prsHvet  en  mnin  it  U  fthnie  dt  Sfor:ce  ,   s 

nw.  X.  p.  II. 
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>j  res;  toutesfois,  arinterceffion  c.iditRoid^An^lctfrre  l'Em- 
„  pereur  defirant  que  bonne  &  bri  ve  Juftice  fe  faile  &  s'ad- 
„  miniftre  a  fes  Vaffaux  ,  ierz  conte;it,  que  dans  lc  tems  qui 
j,  fera  advife  &c  deciare  pour  le  mieux,  des  Juges  non  fuspedts, 
j,  que  S.  M.  deputera  ,  faffent  declaration  de  la  Juftice,  tou- 
„  chanc  le  Cas  du  Duc  Francisque  Sforze.  Ec  fi  par  Sentencc 
„  des  dits  Juges ,  eft  dcclare  n'avoir  faii  chofe  pourquoi  il  doi- 
>,  ve  etre  prive  &  deboutc  de  TEtat  dc  Milan ,  S.  M.  fera  alor.s 
„  content  que  le  dit  Francisque  foic  reftitue  en  fon  premier  e~ 
j,  cat,  conforme  a  rLiveftiture  &  Appouitcment  que  C  M.  lui 
j,  a  faitdepechcr  en  Toledo  (4).  Et  fi,  par  le  contrair'.  ,  il  eft 
j,  condamne,  qu'en  tel  cas,  le  dit  Etat  cie  Milan  demeure  a  ia 
„  difpolition  de  S.  M.  comme  c'eft  b.en  la  raifon  (5). 

„  La  (5)  Huitieme  Declaration  eft  ,  que  le  dit  Roi  d'Angle- 
„  terre  foit  Confervateur ,  Protefteur  &  Gardieu  du  Traite  & 
„  Capitulation  qui  fe  fera ,  &  baille  le  dit  Roi  d'Angleterre  fcs 
„  Letcres-Patenies  ,  en  ample  forme  ,  fur  ce  necellairesj  par 
„  lefquelles  il  promettc  d'afiifter  aduellement ,  avec  le  nombrc 
„  de  gens  de  chevaux  &  de  pied  ,  a  fes  depens  ,  &  jufqu'a  la 
„  fin  dc  la  Gucrre,  comme  il  fera  declare  par  lc  dit  Traite,  la 
„  Partie  qui  obfervera  ,  a  1'enconire  de  la  Partie  qui  contre- 
„  viendra  ,  &  incontincnt  fe  declarer  pour  la  Partie  obfer- 
„  vante. 

„  Et  parce  que ,  depuis  le  dit  Traite  de  Madrid ,  S.  M.  a  fait 
„  de  grandes  depenfes ,  comme  fon  fait  ,  pour  foi  defendre  de 
„  1'invafion  des  Ligues  faites  concre  lui,  efquclles  Ic  dit  Roi  de 
„  France  eft  le  principal  Contractant  ;  c'eit  bien  raifon  quc  le 
„  dit  Roi  deFrance  recompenfe  &  fatisfaffe  S.  M.  des  ditcs  de- 
„  penfes.  Et  de  ce,  pour  la  bonne  confidence  &  vrai  amour 
3,  que  S.  M.  a  au  dit  ^Seigneur  Roi  d'Angleterre  fon  bon  Frere 
„  &  Bel-oncle  ,  fcra  content  qu'il  declare  &  arbitre  la  fomme 
„  des  dites  depenfes  ,  pour  par  le  Roi  de  France  ctre  payee  & 
„  rembo"rfec  a  la  Mijefte  de  rErupereur. 

„  Au  furplus,  S.  M  ne  fait  nuUc  doute  ,  mais  efpere  &  fe 
„  confie  fermement,  que  le  dit  Seigneur  Roid'Angleterre,  con- 
„  noiffant  le  bon  &  tant  jufte  droit  de  S.  M.  ,  etant  bien  in- 
„  forme  de  toutes  chofes  d'entre  S.  M.  &  le  dit  Roi  de  France, 
„  comme  elles  fe  font  paffets ,  comme  amplement  a  ete  mon- 
„  tre  par  ecrit  originellement  a  fes  dits  Ambaffadeurs  etant  ici , 
j,  fera  meliorer  les  conditions  deffus  dites ,  pour  le  devoir  de 
„  la  raifon ;  &  que  Monfieur  le  Legat ,  lequel  S.  M.  a  toujours 
j,  tenu  &  tient  pour  fon  bon  Ami  ,  s'y  employcra  de  tout  fon 
„  pouvoir.  Et  neanmoins  ,  fi  pour  la  contemplation  du  dit  Sei- 
„  gneur  Roi  d'Angleterre ,  a  fa  requete ,  &  pour  amour  de  lui, 
„  il  defiroit  que  S.  M.  laiffat  encore  quelque  chofe  plus  avanc 
„  du  fien  que  ce  que  deffus  eft  ecript  ,  certes  S.  M.  porre  tellc 
„  confidence  6c  fi  grande  affedion  au  dit  Seigneur  Roi  Ibn  bon 
„  Frere  8c  Bel-oncle  ,  qu'en  tel  cas  il  en  fcroit  plus  pour  Ta- 
„  mour  de  lui  ,  que  pour  Prince  qui  foit  dans  ce  monde ;  afin 
„  que  cous  fachent  &  connoiffent  le  bon  vouloir  de  S.  M.  en- 
„  vers  le  dic  Seigneur  Roi  d' Angleterre ,  &  que  meritoirement 
„  lui  eft  du  fhonneur  &  la  louange  de  cette  Paix  &  concordc, 
„  que  l'Empereur  a  toujours  tanc  defiree ,  &  de  tout  fon  coeur 
„  defire,  &  pour  laquelle,  comme  rexperience  IcdemontrCj  il 
„  s'eft  mis  &c  met  en  plus  que  devoir  de  railbn. 

Fait  d  Valladolid  le jour  de  Juillet  ,  l'an  mil-cinq-cetis  ^ 

vingt  ^fept. 

Lettres-Patentes  de  Franpis  I,  en  faveur  du  Cardinal  Wolfey. 
En  Juillec.  Page  202.  A  S.  Denys. 

Dans  ces  Lettres ,  Franpois  donne  pouvoir  a  fbn  tres  cher  & 
grand  Ami  le  Cardinal  dTorck,  allant  en  France,  dc  pardon- 
ner  les  crimes  ,  quelques-uns  exceptes  ,  &  d'ouvrir  Ics  prifons 
dans  tous  les  lieux  de  fon  paffage. 

Conventions  entre  Franpois  I  &  le  Cardinal  Wolfey.  A  A- 
raiens.  Du  18  Aoiat.  Page  203. 

1.  Que  le  Duc  d'Orleans  epoufera  la  Princeffe  Marie  ,  &c. 
fans  aucune  Obligation  rcciproque  de  la  part  dcs  deux  Rois. 

2.  L'Entrevue  des  deux  Rois  renvoyee  a  un  tems  plus  con- 
venable. 

3.  Si  TEmpereur  accepte  la  Paix  ,  le  Traite  de  Paix  perpe- 
tuelle  fubfifterai  s'il  ne  Taccepte  pas,  les  deux  Rois  lui  decla- 
reront  la  Guerre. 

Autre  Traite  fur  les  depenfes  de  la  Guerrc.  Ibid. 

Autre  Traite. 

Que  fi  Sforze  conferve  le  Duche  de  Milan ,  il  fera  permis  aux 
dcux  Rois  d'exiger  de  lui  les  Penfions  qu"il  a  promffes. 

Que  le  Roi  d'AngIeterre  ne  fe  rcndra  poinc  garant  du  Traite 
a  faire  entre  Franfois  &  rEmpereur  ;  &c  que  s'il  ne  fe  peut  fai- 
re  autrement ,  Henri  ne  fera  rien  concre  le  Roi  de  France  ,  ni 
le  Roi  de  France  contre  lui. 

Qi^ie  pendant  la  Guerre  ,  les  Marchands  Anglois  auronc  en 
Francc  les  memes  privileges,  dont  ils  ont  joui  depuis  un  an,ea 
Flandrc,  en  Brabant,  en  HoUande,  &  en  Zelande. 

Autre  Traite  du  meme  jour.  Page  212. 

Que  les  deux  Rois  ne  conlentiront  point  a  la  convocation 

d'un 

laqtiellt  la  Regmte  de  Trance  ,  le  Vape  (^  ks  Vcnitiens  avoient  en  part 
(Rapin). 

(<'i)  Cette  Declaration  fut  caufe  que  Franfois  ^  Henri  convinrent  Jans 
un  Traite  pojierieur  ,  que  Htnri  ne  fe  reniiruit  point  inr»nt  du  Trail*- 
(R-.iO!nV 
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lO 

d'un  Concile  ,  fi  elle  fe  fait  par  rEmpereur ,  pendant  la  prifon 
du  Pape.  , 

Qu'ils  ne  recevront  aucuns  ordres  emanes  de  la  Cour  de  Ro- 
me ,  jufqu'a  ce  que  le  Pape  foit  en  pleine  libcrte. 

Que  les  Affaires  Ecclefiaftiqucs  feront  reglecs  en  Angleterre, 
par  le  Legat  i  &  en  France ,  par  rAffemblee  du  Clerge. 

Serment  de  Fra7!fois  1  fur  ces  Traites.  Pages  216.  217. 

Ratification  de  la  Paix  perpetuelle ,  par  Fraupis  I.  A  Amiens. 
Du  18  Aodt.  Page  218. 

Commiliion  de  Fravfois  I  a  Annc  de  Montmorenc;  ,  pour 
aller  porter  i'Ordre  de  S.  Michel  a  Heuri.  Du  1 1  Septembre. 
Page  127.  A  Compiegne. 

Adte  de  rEledion  de  HenriVIIl  a  TOrdre  de  S.  Michel.  Du 
11  Septembre.  Page  128. 

Les  louanges  de  Heiiri  VIII  ne  font  pas  epargnees  dans  cet 
Aifte. 

Serment  de  Henri  VIII  pour  robfervation  des  Statuts  de  l'Or- 
dre  de  S.  Michel ,  qui  ne  font  pas  contraires  a  ceux  de  TOrdrc 
de  la  Jarretiere.  Page  229. 

Semblable  Serment  de  Franfois  I ,  touchant  les  Statuts  de  la 
Jarretiere.  Du  19  Novembre.  Page^^i.  A  Paris. 

Cet  Ordre  lui  fut  porte  par  ^rthur  Vicomte  de  Lijle  ,  Fils- 
naturcl  diEdouardW. 

Quittance  de  Franfois  I  i  Henri ,  du  payemcnt  de  la  contri- 
bution  aux  fraix  de  la  Gucrre  ,  pour  les  mois  «lc  Novembre  &c 
Decembre.  En  Novembre.  Page  233.  A  Paris. 

Cette  contribution  fe  paya  par  le  moyen  de  la  Pcnfion  due  i 
Henri ^Ji^'?  ccus 

La  Penfion  du  Cardinal        ...        -    12500  ecus 

Argent  comptant        -----       4567  ecus 


64.534  ccus. 
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II.  AFFAIRES  AVEC  VECOSSE. 

'Ai  laiffe  dans  TExtrait  precedent ,  le  Duc  i^Alhanie  allant  cn 

France,  apres  avoir  ligne  une  Treve  avec  rAngleterre.  Pen- 

^ant  fon  abfence ,  Henri  fit  tous  les  efforts  poffjbles ,  pour  en- 

gager  les  Ecoflbis  a  oter  la  Regence  au  Duc  A'Albanie  ,   pour 

la  °edonner  a  la  Reine  Oouairierc  fa  Soeur ,  avec  laquelle  il  s'e- 

toit  reconcilie.    Comme  il  fe  voyoit  engage  dans  une  Guerre 

avec  la  Francc,  il  craignoit  avec  raiibn  ,  quc  le  Duc  d'Alhanie 

ne  retournat  en  Ecoffe  ,    &  ne  lui  fit  une  diverfion  dans  les 

frontieres  du  Nord.   Pour  tacher  de  prcvcnir  ces  inconveniens , 

il  envoya  une  Armee  en  Ecoffe ,  fous  la  conduite  du  Comte  dc 

^^^^^  cx.   ^«'■'■9'  ,   qu'  y  ^^  '^^  grands  ravagcs ,  &  s'cmpara  de  fedworth. 

y  fonieme  Cetoit  uniquement  en  vue  de  contraindre  les  Ecoffois  a  lui  ac- 

les  ttou-    corder  cc  qu'il  demandoit.    D'un  autre  cote  ,  il  fii  tenir  une 

Flotte  en  Mer ,  pour  tacher  de  fe  faifir  du  Duc  A'Alha7iie  ,  en 

cas  qu'il  lui  prit  envie  de  retourner  en  Ecoffc.     Cetoit  en  effec 

le  delTein  du  Duc  ,  &  le  Roi  de  France  lui  avoit  donne  un  fe- 

cours  de  trois-mille  hommes  de  pied  &  de  deux-cens  hommes- 

d'armes  ,  pour  pouvoir  foutenir  en  Ecoffe  la  Fadion  de  Fran- 

ce  ,  qui  ctoit  fur  le  point  de  fuccomber.     Mais  la  peur  dc  la 

n  propo-  Flotte  Angloife  rcmpechoit  de  tenter  le  paffage.    Pendant  ce 

fefaFiiie    tcms-la,  les  Troublcs  continuoient  en  Ecolle  ;  Henri  ayant  cu 

Tadrcffe  d'offrir  fa  Fille  au  Roi  fon  Neveu  ,  afin  de  fournir  a 

fes  partifans  un  prete.^ctc  de  crier  qu'il  fiiloit  faire  la  Paix  avec 

rAngleterre.  Cependant,  le  Duc  d'Alhanie  fe  voyantdans  Tim- 

poffibilire  de  retourner  en  Ecoffe  pendant  que  la  Flotte  Angloi- 

fe  tenoit  la  Mer ,  s'avifa  d'un  expeJient  qui  lui  reufft.     II  con- 

gedia  fes  Vaiffcaux ,  &  lon  Armee ,  comme  s'il  eut  perdu  Ten- 

vie  de  paffer  en  Ecoffe  ,   &  fe  retira  meme  a  la  Cour  ,  apres 

avoir  donne  fes  ordres  aux  Troupes  &  a  la  Flotte  de  fe  raflem- 

bler  au  premier  avis.    Hefiri  fayant  fu ,  &  croyant  avoir  rom- 

pu  les  mefures  du  Duc  ,  fit  rentrer  fa  Flotte  dans  fes  Ports. 

LeDuc    Mais  peu  de  tems  apres  ,  le  Duc  d'Alhanie  fe  mit  en  Mer,  & 

d'Aibanie  ajriva  heureufement  en  Ecoffe,  le  20  deSeptembre  1523.  Dans 

«n  Ewfle.  cettc  mcmc  annee ,  il  voulut  faire  unc  irruption  en  Angleterre : 

mais  apres  s'etre  rendu  fur  la  frontiere  ,    voyant  que  la  plapart 

des  Grands  netoient  pas  d'avis  de  le  fuivre,  il  prit  le  parti  defe 

retirer  ;   d'autant  plus  quil  apprit  que  le  Comte  de  Surrey  mar- 

choit  droit  a  lui  pour  le  combattre.     La  faifon  ne  permettoit 

point  aux  deux  Armees  de  tenir  plus  longtems  la  campagne ,  & 

clles  entrerent  cn  quartier  d'hiver. 

1524.  Dans  la  fuitc  ,   Heriri  s'eloignant  de  plus  en  plus  de 

l'Empereur  ,  &  n'ayant  plus  envie  de  faire  du  mal  a  la  France , 

laiffa  rEcoffe  en  repos.    II  favoit  bien  qu'il  n'y  auroit  aucune 

diverfion  a  crajndre  de  ce  c6te-Ia  ,  lorfjuil  ceffoit  lui-meme 

II  tetont-  d'agir  contre  la  France.     Cela  ftit  cauie  que  le  Duc  d'Alha7iie 

ne  en       refolut  d'aller  offrir  fes  fervices  a  Franfois  I ,  qui  le  mena  avec 

^™'"-     lui  en  Provence ,  &  enfuite  en  Italie. 

Pendant  Tabfence  du  Duc  d'A/hanie,  le  Roi  Jaques,  age  de 

1 3  ou  14  ans  ,  etant  dirige  par  la  Reine  fa  Mere  ,   &  par  le 

Eteftde-  Comte  d'Aran  de  la  Maifon  d'Hamilton ,  fit  affembler  les  Etats, 

pourlle  de  gj  y  g^  ordonncr  qu  il  n'y  auroit  plus  de  Regent  ,    &  qu'a  fa- 

la  Resen-  ^^^.^  ^   .^  ^^  s'expcdicroit  plui  d^Ordres  ,   qu'au  nom  du  Roi 

feul.     Par-la ,  ce  jeune  Prince  tomba  entre  les  mains  de  la  Rei- 

ne  fa  Mere  &  du  Comte  d'Aran  ,   qui  le  gouvcrncrent  a  leur 

LeCoiti-  fantaifie.     Mais  les  Comtes  d'Argyle  &  de  Lenox  ,   mecontens 

ted'An-    ^c  cc  changcmcnt  ,  firent  venir  de  France  le  Comte  d^Angus, 

£ui  atiive 


qui  etoit  fort  brouille  avec  la  Reine  fon  Epoufc  ;  &  des  qu'il 
fut  arrive  ,  ils  fe  liguerent  avec  lui  ,  pour  remettre  le  Roi  en 
Tutele.  Ils  prirent  fi  bitn  leurs  mefures  ,  que  la  Reine  &  le 
Comte  d'Aran  fe  virent  contraints  de  leur  mettre  le  Roi  entre 
les  mains.  Enfuite  s'etant  fait  declarer  Regens ,  ils  convinrent 
d'exercer  la  Regencc  par  tour  ,  chacun  quatre  mois  de  rannee. 
Le  Comte  d^Angus  commenga  le  premier  ;  &  comme  il  etoit 
partifan  du  Roi  d'Angleterre  ,  il  lui  envoya  des  Ambaffadeurs, 
pour  traiter  du  Mariage  du  Roi  d'Ecoffe  avec  Marie.  Henri 
voulant  bien  amufer  les  Ecoffois  de  refperance  de  ce  Mariagc, 
confentit  a  une  courte  Trcve  ,  qui  fut  dans  la  fuite  prolongee  a 
diverles  fois. 

1525.  J'ai  deja  dit  dans  rArticle  precedent  ,  qu'apres  la  Ba- 
taille  de  Pavie ,  He^iri  fe  tourna  entierement  du  cote  de  la  Fran- 
ce  ,  &  que  par  conlequent  il  n'avoit  plus  a  fe  precautionner 
contre  rEcofle.  II  ne  laifla  pourtant  pas  de  conferver  fon  ani- 
mofite  contre  le  Duc  d'Albavie  ;  puilque  dans  un  des  Traites 
de  JHore ,  il  exigea  que  la  Regente  ne  confentiroir  ,  ni  direfte- 
ment  ni  indire<ftement ,  au  retour  du  Duc  en  Ecolle  ,  pendant 
la  Minorite  du  Roi  yaques. 

Cependant ,  le  Comte  d'Angus  n'ayant  pas  juge  a  propos  de  fe 
demettre  de  la  Regence  quand  fon  terme  de  quatre  mois  fut  ex- 
pire ,  le  Comte  d'Argy!e  quitta  la  Cour  tres  mecontent  j  mais 
le  Comte  de  Lenox  y  demeura. 

Pendant  toute  rannee  1525  ,  il  y  eut  diverfes  Negociations 
touchant  le  pretendu  Mariage  de  Jatjues  V  avec  Marie.  Mais 
comme  He^iri  n'avoit  pas  intention  de  le  conclure  ,  Ji  y  faifoic 
naitre  des  diflScuItcs  ,  qui  donnerent  lieu  a  de  frequentes  pro- 
longations  de  la  Trcve. 

1526.  Enfin,  dano  I'annee  I52(),  il  fe  conclut  entre  les  deux 
Couronnes  une  Treve  de  trois  ans.  II  ne  fe  paffa  d'ailleurs  en 
Ecofle  rien  de  conliderable ,  pendant  cette  annee  &  la  fuivantei 
qu'une  tentativc  que  )a  Reine-Mere  &  le  Comte  d'-<4rtfw,  affiftes 
duComte  de  Lenox,  firent  pour  enlever  leRoiauComtcd'./^»- 
£us :  niais  elle  nc  reuflit  pas. 

ACTES   quiregardent  l'ECOSSE. 

Annie  1524. 

Commidion  de  Jaques  V,  pour  traiter  avec  rAngleterre.  Du 
30  Aout.  Pagc  20.  A  Edimbourg. 

Traite  de  Treve  entre  TAngleterre  &  rEcofle ,  jufqu'au  I  de 
Decembre.  ABarwick,  le  4  Scptembre.  Pagc2i. 

Engagement  des  Arabaffadeurs  d'Ecoffe ,  que  pendant  la  Tre- 
ve ,  le  Roi  Jaques  envoyera  une  honorable  Ambaffade  a  Henri. 
Du  5  Septembre.  Page23.  Ibid. 

Commiflion  du  Roi  d'Ecoffe,  pour  aller  traiter  de  fon  Ma- 
riage  avec  Marie  Fille  de  He7iri  ,  &c  fur  la  Paix  ou  la  Treve. 
Du  18  Septembre.  Pagc^^.  A  Edimbourg. 

Treve  entre  F Angleterre  &  TEcoffe ,  jufqu'au  26  de  Janvier. 
Du  25  Novembre.  Page  28. 
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Annce  1525. 

Prolongation  de  la  Treve,  pour  deux  mois.  Du  14  Janvier. 
Pagc  30.   A  r.ondres. 

Aurre  jufqu"au  15  de  Mai.  Du  23  Mars.  Page^^.  Ibid. 

Traite  entre  la  France  &  rAngleterre ,  par  rapporc  a  TEcos-     1 
fe.  Du  30  Aout. 

Cell  ici  un  des  Traites  fignes  ^  More.  II  cft  convenu  dans 
cclui-ci,  que  fi  aprcs  le  25  de  Decembre,  Ics  Ecoffois  font  des 
courfes  en  Angleterre ,  du  confentement  du  Roi  Jaques ,  ils  ne 
feront  plus  cenles  compris  dans  le  Traite.  Tout  de  meme  ,  fi 
c'eft  fans  le  conlentement  du  meme  Roi ,  fi  dans  40  jours  il  nc 
repare  pas  les  dommages  caufes. 

Autre  figne  a  Morc  ,  par  lequel  la  Regente  s'engage  a  empe- 
cher  le  retour  du  Duc  i^  Alhanie  en  Ecolfe ,  jufqu'a  la  Majorite 
de  Jaques  V.  Ibid. 

A7in^e  1525. 

Commiffion  de  JaquesV,  pour  traiter  avec  rAngleterre  d'une 
Treve  de  trois  ans.  Du  6  Janvier.  Page  113.  A  Edimbourg. 

Traite  de  Tr^ve  pour  trois  ans,  entre  i'Angleterre  &  l'Ecos- 
fe.  Du  15  Janvier.  Pagc  114.  A  Barwick. 

II  paroit  par  un  Pouvoir  du  Comte  d'Angus  ,  qui  fe  trouve 
a  la  page  113  ,  qu"on  etoit  convenu  dc  cette  Trevc,  des  le  10 
d'Od:obre  preccdenc. 


Ti^vc 


SUITE  T>E  VEXTRAIT  T>U  TQ- 

AIE  XIV i  depuis  le  commencement  de  l'An- 
nee  1528,  jufqiCa  la  fin  de  VAnnee  1 5-33. 

LE  Divorce  de  Henri  VIII  fait  la  principale  matiere  des  fix 
annees  dont  j'ai  relblu  de  p.^rler  dans  cet  Extrait.  Mais 
cette  Affaire,  quoique  domeftique  de  fa  nature  ,  elt  tellemenc 
liee  avec  les  Affaires  etrangeres,  qu'on  ne  peut  fe  faire  une  idie 

bien 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLKTERRE. 


II 


IfsKRi  bien  nette  de  celle-la,  fans  bien  entendre  celles-ci.  Ceft  par 
VIII.  cette  railbn,  qu'avant  que  de  parler  du  Divorce  dc  HenriVIlI, 
je  ferai  voir  aulTi  brievement  qu'il  fera  poflTible  ,  cn  quel  etat  fe 
rrouvoient  les  affaires  de  CUnmit  VII  ,  de  Charles-Sluint ,  de 
Franfois  I,  depuis  le  commencement  de  i'annee  1538  ,  jufqu'a 
la  rupture  entre  Hefiri  VIII  &  la  Cour  de  Rome ;  a  quoi  je  me 
borne  prefentement ,  pour  ne  pas  trop  groflir  cet  Extrait. 

Des  que  le  Pape  fe  fut  evade  de  fa  prifon,  (1)  &  qu'il  fe  vit 

en  furete  dans  Orvieto ,  il  fit  de  fericufes  reflexions  fur  fa  con- 

duite  paflee  ,   &  fur  les  fautes  qui  lui  avoient  attire  tant  de  dis- 

graces.    II  s'etoit  mis  dans  l'efprit,  qu'en  commen^ant  la  Guer- 

re  contre  FEmpereur  ,    conjointement  avec  les  Venitiens  ,  les 

Rois  de  France  &  d'Angleterre  le  feconderoient  vivement ,  & 

donneroient  tant  d'afiaires  a  TEmpereur  ,   qu'il  fe  verroit  enfin 

LePape   contraint  de  lacher  le  Duche  de  Milan.     Mais  rexperience  lui 

ent  <iu'ii  fi[  voir  qu'il  s'etoit  trompe.  Fra^ifois  &c  Henri  ne  penfoient  uni- 

.•eittiom-  q^ernent  qu'a  intimider  l'Empereur  ;  le  premier  ,   pour  retirer 

'*'  fes  Enfans ,  qui  etoient  en  Otage  en  Efpagne  ;  le  fecond ,  pour 

enga<Jer  TEmpereur,  par  la  crainte  d'une  cruelle  Guerre  ,   a  ne 

s'oppofer  point  au  Divorce  qu'il  avoit  relblu  de  faire  avcc  la 

Reine  fon  Epoufe  ,  qui  etoit  Tante  de  Charles.    Par  cette  rai- 

(bn,  ces  deux  Monarques  n^agiffoient  que  foiblement  en  effet, 

quoiquils  fiffent  mine  de  vouloir  faire  de  grands  efforts.     Ajnfi 

le  Pape ,  pour  s'etre  laiffe  amufer  par  ces  deux  Rois ,  perdit  Ro- 

tne,  F/ore?ue,  Ravenne ,  Cervia;  &  fe  vitlui-meme  prifonnier, 

&  contraint  de  payer  rArmee  qui  Tavoit  opprime.     Ses  disgra- 

ces  lui  firent  ouvrir  les  yeux.     II  comprit ,  que  dans  la  fituation 

oii  fes  affaires  &  celles  des  autres  Princes  fe  trouvoient ,  il  de- 

voit  menager  TEmpereur ,  afin  de  fe  procurer  un  moyen  de  rac- 

commodement  ,   s'il  arrivoit  que  ce  Monaque  fe  maintint  dans 

le  degre  de  puiilance  ou  il  etoit  parvenu.     Mais  d'un  autre  c6- 

tc,  fl  n^auroit  pas  ete  de  la  prudence  de  s'unir  avec  lui ,  pendant 

qu'il  y  avoit  en  Italie  une  Armee  Frangoile  ,  fous  le  comman- 

dement  de  Lautrec  ,  toute  prete  a  envahir  le  Royaume  de  Na- 

ples.    II  jugea  donc,  que  dans  une  telle  conjoncSure,  il  n'y  a- 

voit  point  de  meilleur  parti  a  prendre  ,  que  de  fe  regler  fjr  les 

cvenemens  j   &  en  attendant  le  fucces  de  rExpedition  de  Na- 

ples,  de  menager  FEmpereur,  auffj-bien  que  les  deux  Rois  Al- 

Uaifons   lies.     Ce  fut  par  ce  motif  qu'il  refufa  de  rentrer  dans  la  Ligue 

\m'\\  a  de  contrc  rEmpereur ,  fous  pretexte  que  fa  foibiefle  le  rcndoit  inu- 

le  point    {[leaux  AUiesi  &  que  d'ailleurs,  il  etoit  neceffaire  pour  le  bien 

lans  Ja      de  la  Cliretiente,  qu'il  demeurat  neutre  ,  afin  de  pouvoir  fervir 

-'sue       je  Mediateur. 

•Empe-        J'^'  deja  dit,  que  le  but  de  Frdnfois  I  n'etoic  que  d"intimider 

:cut.         TEmpereur ,  afin  de  Fobliger  a  lui  rendre  fes  Enfans ,  &  a  mo- 

dcrer  les  conditions  du  Traite  de  Madrid.     Cela  paroit  mani- 

feftement ,  en  ce  que  Lautree  ,    qui  etoit  arrive  en  Piemont  au 

mois  de  Juillet  de  Tannee  1527  ,   fe  trouvoit  encore  a  Bologne 

au  mois  de  Janvier  1528:  marque  evidente  qu'il  n'avoit  pas  or- 

dre  de  hater  fon  Expedition,  &  qu'avant  que  de  la  faire  com- 

mencer  ,   Franfois  vouloit  attendre  les  dernieres  refolutions  de 

Lautrec    TEmpereur,  fur  les  offres  qu'il  lui  faifoit.     Enfin  ,   Lautrec  le 

maiche     mit  en  marche  le  9  de  Janvier  1528  ,  &  arriva  au  commence- 

vers  le       nient  de  Fevrier  fur  les  frontieres  du  Royaume  de  Naples.     A- 

deNapies.  lors  le  Prince  A'Oraftge  ,   General  des  Troupes  Imperiales,  qui 

Le  Prince  faccagcoient  Rome  depuis  dix  mois,  les  ayant  raffemblees,  quoi- 

fe?e"fe^'-  qu'avec  beaucoup  de  peine,  fortit  de  la  Ville,  &  alla  fe  renfer- 

me  dans    mcr  dans  Naples. 

Naples.         jQ^nj  ce  meme  tems,  les  Rois  de  France  &  d'Angleterre  fi- 

rent  declarer  la  Guerre  a  1'Empereur  ,  chacun  a  part  ,  par  un 

Heraut.    L'Empereur  regut  cette  Declaration  avec  beaucoup 

de  folemnite ,  en  prefence  de  toute  fa  Cour  ,   &  repondit  aux 

deux  Herauts  d'une  maniere  bien  differente.   II  garda  beaucoup 

de  menagemens  pour  Henri :  mais  il  ne  fe  crut  pas  oblige  aux 

memes  egards  pour  Franfois ,  a  qui  il  reprocha  publiquement , 

qu'il  avoit  viole  fon  ferment  ,   &  qu'il  n'avoit  point  repondu  a 

Foffre  que  TArcheveque  de  Bourdeaux  fon  Ambaffadeur  lui  a- 

voit  faite  de  fa  part  ,  de  terminer  leurs  differends  par  un  Com- 

Cattcls    bat  fingulier.     Ces  reproches  produifirent  des  Cartels  recipro- 

entce         ques  des  deux  Monarques ,  mais  qui  n'aboutirent  a  rien,  &  dont 

le^ur&Te    ^^  "'^^  P^^  neceflaire  de  parlcr  ici. 

Roi  de  Cependant ,  Lautrec  s'etant  approche  de  Naples ,  mit  le  Sie- 

France.      gg  devant  cette  Ville.   II  feroit  inutile  d'expliquer  ici  les  contre- 

Naple^s.*    t-ems  qui  lui  arriverent  pendant  ce  Siege,  par  le  manque  de  vi- 

vres  ,  par  le  peu  d'exad:itude  du  Roi  fon  Maitre  a  lui  envover 

les  fecours  &  Targent  qu'il  lui  avoit  fait  efperer  ,   &  par  la  de- 

Revolte  fetftion  ^Afidr^  Doria  ,   qui  prit  ce  tems  pour  fouftraire  Genes 

de  Gencs.  ^  j^  domination  de  la  France,  &  pour  mettre  cette  Ville  en  li- 

&  une       berte.     II  fuffira  de  dire  en  un  mot  ,   que  ia  Pefte  s'etant  mife 

|iande       dans  TArmee  afliegeante  ,   en  emporta  une  grande  partie  :    que 

ron^At''-^    Lautrec  en  mourut  lui-meme,  le  16  d^Aout;  &  que  le  Marquis 

meemeu-  de  Salujfes  qui  pric  le  commandemcnt  de  TArmee,  ayant  leve  le 

lent  de  la  vjjege ,  &  s'etant  retire  dans  Averfe ,  s'y  vit  oblige  de  fe  rendre 

Le^^Siege  ^  difcretion  ;   &  que  par-la  toute  rArmee  de  France  fut  abfo- 

deNapics  lumcnt  ruinee. 

leve. 


Apres  un  fucces  fi  peu  attendu,  le  Pape  fe  felicita  d'avoir  fu  Henri 
prendre  fi  bien  fes  mefures  ,    &  de  n"ctre  point  rentre  dans  la     VIII. 
Ligue.     Depuis  ce  tems-la  ,  il  prit  une  refolution  fixe  de  faire 
fa  Paix  avec  TEmpereur,  les  fecours  de  France  &  d'Angleterre 
etant  deformais  trop  incertains  &  trop  eloignes  ,   pour  pouvoir 
fonder  fes  efperances  la-deffus.  Mais  pour  faire  une  bonne  Paix    Ne'goci». 
il  faloit  faire  craindre  a  1'Empereur  une  union  tres  eiroite  du  S.  p°"  '^". 
Siege  avec  la  France  &  rAngleterre,  afin  que  cetre  crainte  To-  l'Empe-" 
bligeat  a  lui  accorder  des  condicions  plus  avantageuies.     Ceft  \  "'"■ 
quoi  Taffaire   du  Divorce  dc  Henri  VIII  lui  fcrvit  beaucoup 
parcc  qu'en  feignant  qu'il  avoit  du  panchant  a  favorifer  ce  Prin-  \ 

ce  ,   il  donnoit  lieu  en  mcrae  tems  de  croirc  qu'il  portoit  plus  ] 

loin  fes  penfees  ,  &  qu'il  avoit  dcffein  de  s'unir  etfoitemcnc  a- 
vec  lui.  La  connoiflance  des  vues  &  des  interets  de  CUfnetit 
VII  eft  abfolument  neceffaire  pour  bien  entendie  1'affaire  du 
Divorce  ,  ainfi  qu'on  aura  lieu  de  s'en  convaincre  dans  la 
fuite. 

Fraftfois  I  fe  voyant  comme  hors  d'etac  de  foucenir  plus  long- 
cems  la  Guerre,  &  ayanc  quelques  avis  que  le  Pape  craicoic  le-     . 
cretement  avec  TEmpereur  ,    perdoic  de  plus  en  plus  Tefperan- 
ce  de  retirer  fes  Enfans  d'Eipagne  par  la  force  des  armes.  Ainfi     Ls  Rol 
quoiqu'avec  une  extreme  repugnance ,  il  fe  vic  auffi  oblige  d'en-  ''^'^'.^"'^^ 
Cretenir  une  Ncgociacion  fecrete  avec  rEmpereur,  dans  le  tems  cTpaali 
meme  qu'il  failbit  de  magnifiques  promeffes  aux  Venitiens ,  aux  <="•'<=' 
Florentins  ,   &  au  Duc   de  Ferrare  ,    pour  les  maintenir  dans  ^^^ 
la  Ligue  ,   afin  d'obtenir  pour  lui-meme  de  meilleures  condi-  tcu".'^  * 
tions. 

Enfin,  lePape  regut  Tagreable  nouvelle,  que  fonTraite  avec    Condu- 
rEmpereur  avoit  ece  conclu  &  figne  a  Barcelone  le  29  de  Juin  4°"  '^''d 
1529.     Par  ce  Traite,  TEmpereur  s'engageoic  a  le  remeccre  en  l^ps, 
poflefljon  de  Florence  ;   a  lui  faiie  rendre  Ravenne  ,    Cervia, 
Modene  &  Reggio  ^  &  a  lui  aider  a  fe  rendre  maitre  de  Ferra- 
re.     De  plus  ,   il  s'obligeoic  a  recablir  Frafifais  Sforze  dans  le 
Duche  de  Milan,  s'il  ecoic  crouve  innocenc  ;   &c  s'il  ecoit  juge 
coupable,  de  ne  difpofer  du  Duche  qu'avec  Fagremenc  duPape. 
Enfin ,  il  promettoit  de  donner  en  Mariage  Mare,uente  fa  Fille- 
nacurelle  a  Alexandre  de  Medicis ,  Fils  du  feu  Duc  Laurent,  Sc 
de  lui  donner  la  Souveraincte  de  Florence. 

Le  Traice  de  Barcelone  fut  fuivi,  deux  mois  .ipres,  delaPaix  EtduUoi 
entre  TEmpereur  &  Frafifois  I ,  qui  fut  fignee  a  Cambray.  Par  '''^^"°**' 
ce  nouveau  Traite ,  Frangois  abandonna  entierement  les  Veni- 
tiens  ,  les  Florentins  &  le  Duc  de  Ferrare  ,  fes  Allies.  II  le 
chargea  de  payer  au  Roi  d'Angleterre  280000  ecus  a  la  dechar- 
ge  de  TEmpereur  ,  6c  de  degager  la  Riche  Fleur-de-Lys ,  que 
Maxitfiilie?!  I  avoit  donnee  en  gage  a  Hefiri  VII  pour  50000  e- 
cus  (2).  II  y  avoic  divers  aucres  Articles,  qui,  bien  que  moins 
.rudes  que  ceux  du  Traite  de  Madrid  ,  ne  laifibient  pas  de  lui 
caufcr  un  chagrin  excreme  :  mais  il  ne  voyoic  aucun  moyen  de 
s'en  difpenfer.  Hefiri  lui  donna  en  cecce  occafion  une  preuve 
bien  fenlible  de  fon  amicie  ,  en  le  cenanc  quitce  du  payemenc 
qu'il  devoit  lui  fairc  pour  rEmpereur,  &  en  lui  faifant  prefenC 
du  Joyau  qu'il  avoic  entre  fes  mains,  afin  qu'il  put  le  remettre  a 
1'Eiripereur. 

Les  deux  Traites  de  Barcelone  &  de  Cambray  changerent  en- 
cieremenc  la  ficuacion,  oii  les  Affaires  de  prefque  couce  TEurope 
fe  crouvoienc  auparavant.     Le  Pape  ,  devenu  Ami  &  AUic  de 
Charks-^uifit ,  recouvra  Ravenne  &  Cervia  ,  '6c  vit  avec  une 
excreme  iatisfadtion  la  Ville  de  Florence  afljcgee  par  les  Armcs     Re'duc- 
Imperiales  ,  &  enfin  reduite  a  recevoir  Alexandre  de  Medicis   p?"  "^* 
pour  fon  Souverain.    II  eut  auffi  la  confolation  de  voir  retablir      """"^  * 
Sforze  a  Milan.    II  ne  manquoit  plus  rien  a  fon  contentement ,    ,Sfoi«9 
que  de  fe  voir  maitre  de  Ferrare,  de  Modene  ,  &  de  Reggio :  MiUn'  ^ 
mais  a  cet  egard,  TEmpereur  trouva  le  moyen  d'eluder  fes  pro- 
mefles ,  &  le  Pontife  fe  vit  oblige  de  plier  ,   non  fans  chagrin 
d'avoir  ete  ainfi  abufe.     D"un  aucre  cbte  ,  Franfois  I  retira  ks    Fianjois; 
Enfans  d'Efpagne  ,   apres  s'etre  oblige  par  le  Traite  de  Cara-  '£"''  ''* 
bray ,  a  ne  plus  faire  la  Guerre  a  TEmpereur,  quoique  ce  Prin-  d'E(>a- 
ce  lui  devint  de  jour  en  jour  plus  redoutable.     En  effet  ,    il  ne  S"=' 
s'appercevoit  que  trop  ,  qntCharles-^urat ,  apres  avoir  comme 
fubjugue  1'Italie ,  tendoit  a  fe  rendre  abfolu  en  AUemagne ,  fous 
pretexte  de  reduire  les  Proteftans  ,   qui  s'etoient  unis  enfemble 
par  la  Ligue  de  Smalcalde  pour  defendre  leur  Religion  &  leur 
Liberte.    Tout  cela  caufoit  a  Franfots  une  jaloulie  extreme,     Franjoii 
Faccroiffement  de  la  puiflance  de  l'Empereur  ne  pouvant  qu'e-  jf'°'"'.''<» 
Cre  facal  a  la  France.   Dans  cecte  penfee,  il  prit  la  refolution  de  lemcntda 
fufciter  a  cePrince  des  affaires,  qui  le  miffenc  hors  d'e:at  d'e\'e-  '*  pi»'s- 
cucer  ks  projets.     Pour  parvenir  a  ce  but ,  voyant  que  le  Pape  i.E^pjf 
etoit  mecontenc  k  caufe  de  la  protedtion  que  rEmpeieur  accor-  rcut. 
doic  au  Duc  de  Ferrare,  il  cdcha  de  le  gagner  ,   en  lui  faifant  J'  f«" '» 
propofcr  le  Mariage  du  Duc  A'Orkans  fon  fecond  Fils  ,    avec  Papg'  ^"* 
Catherine  de  Medicis  Fille  du  feu  Duc  LauretU.  En  meme  cems, 
il  promeccoic  du  fecours  aux  Proceftans  d'Allemagne;  &  tachoit 
de  maintenir  de  plus  en  plus  fon  union  avec  HenriVIII,  en  lui  EtauRoi 
faifanc  efperer  qu'il  lc  feconderoic  de  tout  fon  pouvoir,  pour  lui  Hstui. 
faire  obtenir  fon  Divorce  de  la  Cour  de  Rome. 

Heni 


(i)  Le  Lord  Uerbnt  rapporte  ,  quc  durant  la  prifon  du  Pape,  le 
Cardinal  Wolfey  en  Angleterre ,  &  l'Empereur  en  Efpagne  ,  faifoicnt 
chanter  cette  Oraifon  avec  les  Litanies  ,  Smitn  Mnriit ,  Smde  £we , 
8cc.  orxte  pro  Cletnente  S»fH. 


(i)  Cetoit  un  Bijou  eh  formc  dc  Fleur-de-Lys  ,  qui  ,  felon  D14 
BelUy ,  conteuoit  un  morceau  de  la  vraye  Croix ,  coiaiae  oa  lc  pre«J 
ccndoitt 

^  Bs 
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ABREGE'    HISTORI  dU  E 


H  E  N  R I  Heiiri  ne  dcmandoit  pas  mieux,  que  d'avoir  un  appui  tel  que 
VIII.  celui  dc  la  Francc :  mais  il  ne  connoiffbit  pas  bien  les  intcntions 
de  ibn  Ami.  Le  but  de  Franfois  I  etoit  de  femer  la  diviiion 
entre  rEmpereur  &:  Henri ,  de  pcur  que  s'ils  venoient  a  s'accom- 
moder  enfemble,  cct  accommodement  ne  lui  otat  toute  efpe- 
rance  de  recouvrer  Genes  &  Milan  ,  a  quoi  il  ne  pouvoit  par- 


Aq 

conieiilc 
de  pouHer 
I*aftairc 
du  Divor' 
ce. 


Autre  du  meme,  a  Jean  du  BeUay  Eveque  deBayonneipour  H«nr 
traiter  zytcHenri  fur  la  manierc  dc  feire  laGuerre  i  rEmpereur.  ^I^^- 
Du  lo  Mars.  Page  236.  Ibid.  cTd"""" 

Autre ,  fur  les  Privileges  qui  doivent  etre  accordes  aux  Mar-  Franjoi* 
chands  Anglois.  Du  10  Mars.  Ibid.  \>ti^\' 

... .  X  .  Traite  de  Trfeve  pour  huit  mois  ,    cntre  rEmpereur  &  les  des^Ma?! 

v^en^r  qu'en"br"ouiliant  cncore  une  fols  les  affiires  de  l'Europe.    Rois  de  France  &  d'Angleterre.    Du  15  Juin.    Page  258.  A  chanrf,, 
"'  '1  Cecoit  dans  cette  vue ,  qu'il  confeilloit  a  Henri  de  poufler  Taf-    raris. 

"-  -  •     -  Cette  Treve  nc  regardoit  pas  ritalie. 

Traite  entre  Franfoit  I  &c  Henri  f^IIT,  pour  tranfporter  la 
Guerre  en  Italie;  &  Quittancede  Franfois  IkHenri,de  196800 
ecus.    Sans  datc. 

Selon  les  apparences,  ceTraite  fut  fait  apres  la  perte  de  TAr-  pH?"' 
mee  Fran^oife  devant  Naples.  '    '' 

Ratification  du  Traite  precedent  par  Franfoit  I.  Du  23  De- 
ccmbre.  Page  283.  A  S.  Gemain  en  Laye. 


faire  du  Divorce ,  malgre  tous  le$  obilacles  qui  s'y  rencontroient, 
farhant  bien  que  par-la  il  le  rendroit  irreconciliable  avec  TEm- 
pereur  j  &  pour  cet  efFet,  il  lui  faifoit  efperer  qu'il  romproit 
lui-meme  avec  le  Pape ,  plutot  que  d'abandonner  les  interets. 
Mais  dans  ce  meme  tems ,  il  avangoit  la  Negociation  du  Ma- 
riage  de  Catherine  de  Medicis  avec  le  Duc  d  OrUans.  Cepen- 
daiu,  comme  il  pretcndoit  etre  intime  Ami  de  Henri,  il  lui 
failbit  ,entendre ,  que  rien  n'etoit  plus  capable  d'amener  FafFaire 
du  Divorce  a  une  heureufe  fin ,  que  d'intimider  rEmpereur  & 
le  Pape;  afin  d^empecher  le  premier  de  s'oppofer  au  Divorccj 
&  le  fecond,  de  ie  rapprocher  de  rEmpereur,  par  la  crainte 
dune  puiffante  Ligue  entre  la  France  &  rAngleterre.  Ce  fut 
II  faitdi-  (j^fjj  ^gjjg  vue,  que  Francois  &  Henri  firent  divers  Traites  en 

vcrsrrai-    ,      ,,  r^   ^ ■  i  ...  n   ui: ';i-  ~aj;._:„_..  j j 


Treve  a 
vcc  l'Ein 
pereur. 

Traiic 
pout 
tranfpor- 
ter  la 
Guerre  et 


tcs  avec 
lui. 


femble,  ponr  faire  accroire  auPublic  qu'ils  meditoientdegrands    Aoiit.   Page  326. 


^nn/e  1529. 

Traite  de  Madrid.  Du  14  Janvier  1^26.  Page  30S. 
Traite  de  Cambray  entre  Charles-^int  &  Frawfois  I.   Du 


deffeins. "  Mais  la  fimple  leiture  de  ces  Traites  fait  voir ,  que 
leur  but  n'etoit  que  de  cauier  de  la  jaloufie  a  TEmpereur  &  au 
Pape.  Ils  s'aboucherent  mcme  en  Picardie ,  &  fignerent  une 
Convcntion  par  laquelle  ils  s'engageoient  a  mettre  fur  pied  une 
Armec  dc  80000  hommes,  pour  defendre  la  Chretiente  contre 
les  attaques  des  Turcs ,  foit  en  AUemagne ,  foit  en  Italie ,  felon 
qu'il  feroit  juge  neceffaire.  Mais  ce  n'etoit  qu'un  artifice  pour 
n  ic  de'-  intimider  FEmpereur.  Franfois  I  fir  fi  bien  dans  cette  Entrevue, 

"■" qu'il  acheva  de  determiner  Henri  a  epoufer  Anne  de  Bollen;  & 

par-la,   il  mit  un  obftacle  invincible  a  raccommodement  entre 
l'Empereur  &  Henri. 

Les  demarches  publiques  &  fecretes  des  Rois  de  France  & 
d'Anglecerre ,  caufoient  de  l'inquietude  a  Char/es-G^int.  On 
favoit  que  les  deux  Rois  traitoicnt  enfemble  :  ce  n'etoient  que 
Couriers  continuels  de  Paris  a  Londres,  &  de  Londres  a  Paris. 
Mais  on  ne  favoit  de  ieurs  Traites,  que  ce  qu'ils  vouloient  bien 
en  publier ;  &  ils  affeftoient  de  f airc  connoitre  qu'ils  avoient  de 
grands  defTeins.  L'Empercur ,  qui  fe  trouvoit  fur  le  point  d'e- 
tre  attaque  par  les  Turcs,  etoit  fort  embaraffe.  II  craignoit  que 
Franfois  &  Henri ,  audi  bien  que  les  Protcftans  d'Allemagne, 
ne  faififfent  cette  occafion  d'agir  contre  lui,  &  il  n'etoit  pas 


Tra!t£dt 

Madrid. 
Traite  iu 
Cambray.) 


Traitf 
entre 
Francois  i 
&  He    ■ 
VIU. 


tenmiie  a 
t[ioulc 
Anne  de 
BoUeu. 


Je  ne  fai  pourquoi  Mx.Rymer  a  infere  parmi  les  Aftes  de  Tan- 
nee  1529,  le  Traite  dc  Madrid  qui  eft  de  1526;  fi  ce  n'eft 
qu'il  aic  voulu  procurcr  aux  Ledleurs  la  facilice  de  les  compa- 
rer  plus  commodemcnt  enfemble. 

Commiffion  de  Franfois  I,  pour  traiter  touchant  les  Ibmmes 

qu'il  doit  payer  au  Roi  d' Angleterre ,  a  la  decharge  de  TEmpe- 

reur,  fuivant  le  Traite  de  Cambray;  &  particulierement  fur  la  &^Hcniii 
Riche  F/eur-de-Lys.  Du  16  Aout.  Page  306.  A  S.  Quentin. 

Abfolution  du  Pape  a  Franfoit  I,  touchant  le  ferment  qu'il  a 
fait  a  fon  Sacre ,  de  ne  ricn  aliener  de  fes  Etats  j  afin  qu'il  puif^ 
fe  e.xecuter  le  Traite  dc  Cambray.  3  Kal.  Decemb.  Page  352. 
A  Bologne. 

Si  le  ferment  que  Franfoit  I  ayoit  faic  a  fon  Sacre,  eiit  etc 
la  veritable  raifon  qui  lempcchoit  de  reftituer  le  Duche  de 
Bourgogne  apres  le  Traite  dc  Madrid  j  il  auroit  pu  fc  fervir 
d'une  femblable  Difpenfe  du  Pape,  pour  mcttrc  fa  confcience 
en  repos. 

Annie  1530. 


ces  Q'Iia' 
lic. 


^utTnaV-  crainte  quant  au  refte.    Une  Diete  qu'il  fit  tenir  en  Allemagne, 

che  coQ-    ayant  donne  quelque  contentement  aux  Proteftans  pour  les  cm- 

*"=  ''*       pe:her  de  remuer ,  il  marcha  contre  les  Turcs  qui  avoient  deja 

Iu'iUhaf-  penetrc  julques  dans  rAutriche,  &  fans  qu'ils  puffent  Tobliger 

le  d'Au-    a  rifquer  une  Bataille,  il  trouva  le  moyen  de  les  faire  retirer. 

ttiche.       Apres  Theureux  fucces  de  cette  Campagne ,  il  paffa  en  Italic , 

pour  travailler  a  rexecution  d'un  projet  qu'il  avoit  deja  forme. 

Ligue""  II  vouloit  perfuader  a  toutes  les  Puiffanccs  d'Italie,  de  faire  en- 

vec  quei-  femble  une  Ligue,  &  d'entretenir  toujours  une  Armce,  dont  il 

?""'.'/.'"'  nommeroit  lui-meme  le  General,  pour  defendre  le  Duche  dc 

Milan,  &  le  refte  de  ritalie,  contre  les  attaques  qu'on  avoit  \ 

craindre  de  la  part  de  la  France.     Mais  le  Pape  &  les  autres 

Princes  Italiens ,  connoilfant  que  ie  but  de  TEmpereur  etoit  de 

les  tenir  dans  fes  fers  par  k  moyen  d'une  Armee  qu'ils  entre- 

tiendroient  eux  -  memes ,  ne  voulurcnt  s'cngager  a  ligner  la  Li- 

gue ,  qu'a  condition  que  TArmec  ne  feroit  mife  fur  pied  qu'en 

cas  de  necellite. 

Matiagc      £„g^  ^  le  Mariage  du  Duc  ^Or/^ant  avCC  Catherine  de  Medi- 

a'aieans  cit  ayant  ete  conclu ,  le  Pape  &  Franfoit  I  fe  rendirent  i  Mar- 

avec  Ca-   feiUe  avcc  les  deux  Panies,   qui  y  confommerenc  leur  Mariage. 

Ki"irrk''*  Dans  cette  Entrevue,  qui  caufa  beaucoup  d'ombrage  ^  TEm- 

pereur ,  Fraitfois  I  mit  les  differends  entre  le  Pape  &  Henri  fur 

un  pied  d'accommodement,  dont  il  efperoit  tirer  de  grands  a- 

vantages.    Mais  C/ement  VII  s'etant  laiffe  gagner  par  TEmpe- 

reur,  rompit  les  mefures  du  Roi  de  France,  ainfi  qu'on  le  ver- 

ra  dans  rArticle  fuivant. 

Voici  les  Pieces  les  plus  confiderables  du  Recueil  des  Aftes 
Publics ,  qui  ont  du  rapport  aux  Aflaires  dont  je  viens  de  parler. 


Plein-pouvoir  de  Henri  VIII,  pour  traiter  en  fon  nom  avec 
rEmpereur,  &c.  fur  la  Gucrre  contre  les  Tures.    Du  21  Jan- 

c  que  rEmpereur  lui  fai- 
qu'ils  ne  prcnoient  au- 
cun   interet  au  danger  dont  la  Chretiente  etoit  menacee  par 
les  Infideles. 

Commiffion  de  Franfois  I  pour  traiter  avec  Henri,  de  laPen- 
fion  annuellc  de  50000  ecus,  qui  de  fon  confentement  doit  etrc 
employee  a  la  dehvrance  des  Enfans  de  France.  Du  29  Janvier. 


Trait* 
touchant 
la  Gueiti 
contie  1( 
Tiuu, 


Autre,  pour  affurer  a  Henri  la  Penfion  de  Sel  de  Brouage. 


Page  360 


Penfioi 
de  Henri 
Don  ai 


Medicis. 


Pkin- 
pouToii> 
<.\c. 


Traitede 


Annet  1528. 

Pldn-pouvoir  de  Franfois  Sforze,  pour  afHftcr  de  fa  part  aux 
Ncgociations  de  la  Paix.  Du  14  Fevrier.  Page  234.  A  Cre- 
mone. 

Sforze  fe  trouvoit  alors  chaffe  de  fes  Etats  par  1'Empereur. 
„  Commiffion  de  Franfois  l,pour  traiter  de  la  liberte  du  Com- 

tc^.^&c"  merce  entre  fcs  Sujets  &  ceux  de  TEmpereur.  Du  10  Mars.  Pa- 
ge  235.  A  S.  Gcrraain  en  Laye. 

(1)  Mr.  it  Rapin  dans  fon  Hiftoire  donne  cette  rektion  generale, 
d'apres  trois  Hiftoricns  Anglois  qui  fe  font  plus  etendus  fur  cette  ma- 
ticre  que  les  autres,  favoir,  SanJerus ,  le  Lord  Heriert.Sc  le  Docfteur 
Burmt  Eveque  de  Saliskury.  Sarnlerus ,  <i3.ns  (oa  Hiftaire  Ju  Schi/me 
d' Angletnre ,  fait  de  grands  efforts  pour  dcciier  Henri  yill ,  &  pour 
montrer  ^ue  la  Rcformation  d'ADgleterrc ,  a  iaquellc  il  donnc  le  nom 


Obligation  de  Franfois  I ,    par  laquelle  il  reconnoit  qu'il  a  Rqi  de 
Tcqu  cn  don  de  Henri  512222  ecus  d'or,  tant  en  argent  comp-  Francc, 
tant,  qu'en  quittances  de  la  Penfion,   outre  la  Riche  F/eur-de-  ^^^^'^, 
Lys;  a  cette  condition,  que  fi  Franfois  n'obfervc  pas  le  Trai-  celui-ci.' 
te  de  Paix  perpetuelle  ,    il   demeurera  redevable  de  ces  fom- 
mes  :   a  quoi  aulli  Franfoit  s'oblige.    Du  29  Janvier.     Page 
360. 

Commiflion  de  Franfoit  I,  pour  recevoir  de  Henri  la  Riche  Commlf. 
F/eur-de-Lys ;  &  pour  s'engager  a  lui  rendre  ce  Joyau  dans  fix  ''°" '°"- 
mois ,  fi  l'Empereur  refufe  de  delivrer  les  Otages.  Pagc  362.      Flcut-de- 

Traite  par  lequel  Franfoit  I  s'engage  i  payer  deux  annces  d'ar-  Lys  engi 
rerages  de  la  Penlion  de  Scl,  avec  1'annee  courante.  Du  18  Fe-  |f*  K 
vrier.  Page  276. 

Don  fait  par  Henri  au  Roi  de  Frauce,d'une  annee  de  laPen-     Don  di 
fion  de  50000  ecus ,  pour  etre  employee  l  la  delivrance  des  O-  ^?=°"  ^ 
tages.  Du  18  Fevrier.  Page  278.  f »05011. 

Recu  de  la  Riche  Fleur-de-Lys  ,^ix  les  Ambaffadeurs  dcFran- 
ce.  Page  380. 

Annle  1532. 

Traite  dc  Ligue  defenfive  cntre  Frartfois  I  &  Henri  VlII,  Xiaite' «- 
cn  cas  que  rEmpereur  attaque  Tun  ou  Tautre.  Du  23  Juin.  Pa-  vcc  Fim 
ge  436.  A  Londres.  **"•• 

Ceft  ici  un  de  ces  Traites,dont  les  deux  Rois  faifoient  beau- 
coup  de  bruit.  On  favoit  qu'ils  avoient  figne  un  Traite,  mais 
on  ignoroit  ce  qu'il  contenoit. 

AFFAIRES  DOMESTIOUES. 

Pour  ne  pas  brouiller  les  matieres  contenues  dans  les  Ades 

de 

de  Schifme ,  n'avoit'  d'autre  caufe  que  l'amour  de  ce  Prince  pour  An- 
ne  de  Bollen.  Cet  Autcur,  en  inlinuant  cela,  a  cru  porter  un  coup 
mortel  a  la  Reformation ;  a  caufe  que  Ton  jugc  aifenjent,  qu'un  E- 
difice  bati  fur  un  pareil  fondement,  ne  fauroit  Strc  l'oeuvre  deDieu. 
Le  Lord  Herbtrt ,  dans  fon  Hiftoire  de  Henri  VIII,  a  donne  une  ample 
relation  de  cet  evenementi  mais  ii  s'cft  contente  dc  rapporter  les 

faitf 
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HeNRi     de  ces  fix  annees,  je  partagerai  cet  Article  en  deux.    Je  parlerai 
VIU.     dans  le  premier,  de  TafFaire  du  Divorce;&  dans  le  fecond,des 
af&ires  qui  regardent  ie  Cardinal  Wb//?y ,  fur  kfquelles  il  y  a  un 
affei  grand  nombre  de  Pieces. 

Du  Divorce  de  H  E  n  r  i  VIII. 

Motifidu  Heuri  VIII  avoit  vecu  dix-hiiit  ans  avec  Catherine  d^Arra- 
Duoice  gon,  lorsqu'il  prit  la  refolution  de  taire  Divorce  avec  cUe.  Ce 
4cHcnti.  (leflTein  ^toit  fonde  fur  deux  raifons  principales,  dont  l'une  etoJt 
tiree  de  la  Religion ,  &  1'autre  de  ia  Politique.  La  premiere  e- 
toit ,  que  Catherine  ayant  ece  Femme  du  Prince  Artbur ,  Frere 
de  Henri ,  ne  pouvoic  letre  du  Frere  de  fon  premier  Mari , 
fans  violer  la  Loi  de  Dieu.  La  feconde  ecoit  une  dependance 
dc  la  premiere  :  car  en  fuppofant,  je  ne  dirai  pas  rinvalidite  du 
fecond  Mariage  de  Catherine ,  mais  feulement  les  doutes  qui  fe 
pouvoient  former  la-defllas,  il  s'enfuivoit,  que  la  naiffance  de 
la  PrincefTe  Marie,  venue  de  ce  iVlariage,  pouvoit  etre  fujette  a 
des  objeftions.  Par  confequent,  la  iJuccelfion  a  la  Couronne 
apres  la  mort  du  Roi ,  demeuroit  dans  un  etat  d'incertitude ; 
d'ou  on  pouvoic  inferer,  qu'il  y  avoit  du  danger  que  ie  Royau- 
me  ne  fCit  expofe  a  une  Guerre-civile.  En  eftet,  le  Roi  n'ayant 
point  d'Enfant  male,  &  n'ayant  pas  meme  lien  d'en  efpercr, 
puifque  depuis  longtems  la  Reinc  ne  faifoit  plus  d'Enfans,  on 
pouvoit  aifement  prevoir ,  qu'apres  la  mort  du  Roi  il  y  auroit 
trois  Pretendans  a  la  Couronne :  lavoir ,  Marie  fa  Fille  ;  Jaques 
FRoi  d'Ecoire,  fon  Neveu,  Fils  de  fa  Sccur  ainee;  &  la  Fil- 
le  ainee  de  la  Duchefle  de  Suffolck ,  Sceur  cadette  de  Henri.  Ma- 
rie  pouvoit  fe  prevaloir  de  la  Diipenfe  de  Ji^les  II,  qui  avoit 
autorife  le  Mariage  de  He?tri  avec  Catherine.  Le  Roi  d'£cofle 
pouvoit  pretpndre  que  ce  Mariage  etoic  nul,  felon  le  Droit  Di- 
vin;  &  que  par  confequent,  Marie  etoic  batarde.  Et  la  Fille 
ainee  de  ia  Duchefle  de  SuffoUk  pouvoit  alleguer,  que  Marie  e- 
tant  batarde,  &  le  Roi  d'Ecolle  etranger,  c'etoit  a  elle  amon- 
ter  fur  ie  Trone. 

Ce  font-la  les  deux  raifons  ,  fur  lefquelles  Henri  lui-meme 
fondoit  la  refolucion  de  faire  rompre  fon  Mariage.  Mais  plu- 
fieurs  ont  foutenu  que  ce  n'etoient  que  dcs  pretextes,  &  lui  ont 
attribue  une  troifieme  raifon,  qu'ils  ont  voulu  fnire  regarder 
comme  la  principale,  ou  plutot  la  fcule  qui  le  faifoit  agir.  Celt 
qu'il  etoit  devenu  amoureux  A'Anne  de  Bolle»,  a  laquelle  il  vou- 
lut  facrifier  Catherine.  Mais ,  fans  vouloir  m'etendre  ici  fur  les 
preuvcs  qui  peuvent  detruire  cette  opinion,  je  me  contenterai 
de  dire  en  deux  mots,  qu'il  eft  comme  impoflible  de  marquer 
precifement  le  tems  auquel  Henri  commenga  a  fentir  des  fcrupu- 
les  fur  fon  Mariage ;  en  quel  tems  il  prit  la  refolution  de  le  faire 
calfer  j  en  quel  tcms  Anne  de  Bollen,  qui  etoit  en  Francc,  rc- 
tourna  en  Angleterre  5  &  en  quel  icms  ie  Roi  devint  amoureux 
d'eile.  Tout  ce  qu'on  peut  dire,  c'eft  qu'il  eft  tres  certain  que 
le  Divorce  etoit  refolu  avant  le  railieu  de  fannee  1527 ;  qu'il  y 
a  beaucoup  d'apparcnce,  Q;a'Aune  ne  retourna  de  France  en  An- 
gleterre ,  avec  le  Chevalier  Bollen  fon  Pere ,  qui  y  avoit  ete  Am- 
baifadeur,  qu'au  mois  de  Septembre  ou  d'0<Sobre  de  la  meme 
annee ;  &  qu'on  nc  trouve  aucunc  trace  de  ramour  du  Roi , 
avant  Tannee  ip8.  Comment  aprcs  cela  peut-on  aflurer,  que 
Tamour  du  Roi  a  ete  le  veritable  motif  dc  la  demande  du  Di- 
vorce.'  Si  I'on  fe  contentoit  de  dire  ,  que  la  paflion  que  le  Roi 
congut  pour  cette  Fille  ,  contribua  beaucoup  a  le  faire  perfifter 
dans  la  pourfuitc  du  Divorce ,  malgre  les  difficultes  qu'il  y  ren- 
contra ,  je  ne  m'y  oppoferois  pas ,  etant  bien  eloigne  de  vou- 
loir  juftifier  toutes  les  demarches  ou  touces  les  adtions  de  ce 
Prince. 

Quoiqu'on  ne  trouvc  pas  dans  le  Recueil  toutes  les  Pieces 
qu'on  y  verroit  fans  doute,  li  elles  n'avoient  pas  ete  fupprimecs 
fous  le  Regne  de  Marie,  &  qu'on  foic  prive  par-la  de  divers  e- 
claircifTemens  fur  1'afFaire  du  Divorce  ,  il  eft  pourtant  ncceffai- 
re  de  donner  ici  un  Abrege  de  ce  qui  s'eft  paflTe  fur  ce  fujet. 
Mais  pour  ne  pas  entrer  dans  tout  le  dctail,  qui  a  ete  ii  bien 
explique  par  i'illuftre  Auteur  de  PHifioire  de  la  Reformation  d'An- 
gleterre,  je  fupprimerai  tout  cc  qui  rcgarde  la  Religion  &  la 
Confciencc 5  pour  me  borner  ^  ce  qu'ily  ad'Hiftorique,&prin- 
cipaiement  a  faire  connoitre  la  conduite  de  Clement  VII,  dans 
tout  le  cours  de  cette  affaire  (i). 
Conduite       Au  mois  de  Juillet  1527,  Henri  envoya  Knight  k  Romc  , 
du  Pape     pour  demander  au  Pape ,  qui  etoit  alors  prifonnier  dans  le  Cha- 
te^cette"'  ^eau  S.  Ange,  qu'il  fignat  quatre  Ad:es,qu'on  lui  envoyoit  tout 
aftaiie.       drefles.    Le  premier  etoit  une  Commiflion  au  Cardinal  Wolfej , 
pour  juger  de  la  validite  de  la  Difpenfe  de  Jules  II,  &  de  cclle 
du  Mariage  du  Roi  avec  Catherine ,  fait  en  confequence.     Le 
fecond  etoit  une  Bulle  Decretale ,  qui  caGToit  le  Mariage  du  Roi. 
L<  troifieme  une  PermifTion  authentique  au  Roi,  d'epoufer  une 
aurre  Femme.    Le  quatrieme,  un  Engagcment  de  ne  jamais  re- 
voquer  aucun  des  trois  Adcs  precedens.     il  faloit  que  la  Cour 
d'Anglecerre  comptat  bcaucoup  fur  la  condefcendance  du  Pape , 


faits  purement  &  limplement,  laiffant  au  Lefteur  la  liberte  d'en  tirer 
les  confequenccs  lui-meme.  Le  Dofteur  Burnet  avoir  pour  but  prin- 
cipal,  dans  fon  Hifioire  de  l*  Reformation  ,  de  reontrer,  que  quoiquc 
le  Divorce  eut  donne  lieu  a  la  Retormation  ,  cek  fc  fit  purement  par 
accidcnt  ;  &  il  a  fi  bien  refute  les  faulTctes  palpables  dont  Santlerui  a 
rerapli  fon  Hiftoire  fur  ce  fujet ,   qu'un  liojjnete-liomme  qui  3  lu  cc 


pour  pouvnir  fe  perfuader  qu'il  figneroit  aveuglement  ces  quatre  Henri 
AiJtes,  lans  aucune  autre  connoiilance  de  TaSaire  donc  il  s'agif-  VIIL 
foit ,  &  fans  pouvoir  meme  s^aflTurer  que  cecce  complaifance  lui 
procureroit  fa  liberte  &  fon  retabliflemcnt.  Cependant,  Henri 
fe  flatoit  que  fetat  violent  oii  le  Papc  fe  trouvoit  alors ,  &  fen- 
vie  qu'il  avoit  d'cn  etre  delivre,  cc  qu'il  ne  pouvoit  naiurelle- 
ment  attendre  que  de  la  France&de  TAngleterre,  le  feroient  paf- 
fer  par  defliis  toutes  les  formalites.  Mais,  quoique  Clement  VII 
fut  effedivement  reduit  cn  un  tres  facheux  etat,  &  qu'il  ne 
piit  vraifemblablement  efperer  du  fecours  que  des  dcux  Rois  AI- 
lies,  il  ne  pouvoit  pas  abfolument  compcerque  ces  deuxMonar- 
ques  feroient  pour  lui  tout  ce  qui  feroit  en  leur  pouvoir  ,  ni 
mcme  que  leurs  cfforts  feroicnt  efficaces.  Cela  depcndoit  du 
fucces  de  la  Guerre. 

Veritablement ,  Lautrec  etoit  arrive  en  Italie  avcc  une  Armee 
Francoife,  &  avoit  ordre  d'attaquer  le  Royaume  de  Naples: 
mais  le  fucces  de  fon  Expedition  etoit  encore  incertain.  Sidouc 
le  [•'ape  avoit  fait  aveuglement  ce  que  Henri  fouhaitoit ,  &  qu'il 
fut  arrive  dans  la  fuite  que  la  Guerre  de  Naples  n'eOt  pas  eu  le 
fucces  qu'on  en  attendoit ,  il  fe  feroit  mis  dans  un  etat  pire  que 
celui  oii  il  fe  trouvoit ,  fans  efperance  dc  s'en  relever  jamais. 
Mais  d'un  autre  cote,  comme  il  y  avoit  apparence  que  Franfoit 
I,  Ami  &  Allie  du  Roi  d'Angleteirc,  deviendroit  iupcrieur  en 
Italie ,  il  ecoit  de  rinterec  du  Pape  de  menager  ces  deux  Monar- 
ques,  dont  il  pouvoit  avoir  befoin.   La  confiance  qu'avoit  He«- 
ri,  que  le  Pape  ne  pouvoit  iui  rien  refufer  ,   fut  precifement  ce 
qui  fervit  k  le  tenir  amufe.    Comme  dans  le  tems  que  Knight 
arriva  a  Rome,  Clement  VII  etoic  etroitement  garde  par  lesEf- 
pagnols ,  tout  ce  que  cet  Envoye  put  fairc ,  ce  fut  de  iui  faire 
tenir  un  Memoire  fur  Taffaire  dont  ii  etoit  charge.    Le  Pape  re- 
pondit  verbalement  d'une  maniere  favorable :   mais  il  ne  fut  pas 
poffible  de  pouffer  plus  loin  cetce  Negociacion  pendant  !a  prifbn 
du  Pape.    Ce  ne  fut  qu'apres  fon  evafion ,  que  Caffali  Ambaf- 
fadeur  ordinaire  d'AngIeterre ,  &  Knight,  allerent  le  trouver, 
pour  le  preffer  de  figner  les  quatre  Aftes  dont  j'ai  parle  ci-def- 
fus.     Clement  VII,  qui  ne  s'etoit  engage  qu'en  termes  generaux, 
temoigna  de  meme,  qu'il  ecoit  difpofe  a  fatisfaire  ie  Roi:    mais 
quc  pour  cn  trouvcr  les  moyens,   il  avoit  deflein  de  confulter  le 
Cardinal  des  quatre  Saints  couronnes.   Caffaii  &  Knight  allerent 
d'abord  voir  ce  Cardinal ,  pour  tacher  de  le  gagner.     Ccla  ne 
leur  fut  pas  difficile,  ou  du  moins ,  il  feignit  d'etre  entierement 
dans  les  interets  du  Roi.     Mais  apres  avoir  examine  les  quatre 
A6tes,  il  y  trouva  tant  de  defauts  eflentiels,  fur-tout  dans  la 
Commiffion ,  qu'il  en  falut  dreffer  d'autres.     Mais  tout  cela  ne    ^^  /"^' 
fufiifant  pas  pour  gagner  tout  le  tems  dont  lc  Pape  avoit  befoin ,  Hcmi  en 
&  les   Ambaffadeurs  le  preffant  continuellement  de  figner  les  '1'  «"^^^- 
Aites,   il  fe  refolut  enfin  ^  en  figner  trois,  favoir,  la  Commif-  ^^„"[^5^' 
fion,  la  Decretale,  &  la  Difpenfe  au  Roi  pour  epoufer  une  au-  inuuics.. 
tre  Femme.    Ces  Adtes  ayant  ete  envoyes  en  Angleterre      on 
trouva  qu'ils  etoienc  inutiles.    La   Comraiflion  ccoit  datee  du 
Chateau  S.  Ange  ,  pendant  que  le   Pape  y  etoit  prifonnicr ;  la 
Decretale  ne  contenoit  aucune  claufe,  qui  piit  empecher  le  Pa- 
pe  de  la  revoqucr  ;   &  la  Difpenfe  n'etoit  que  conditionelle,  en 
cas  que  le  premier  Mariage  dc  He?iri  fut  dcclare  nul.  Outre  cc- 
ia ,  on  y  avoit  fait  glilfcr  cette  claufe  ,   qui  laiflbit  au  Pape  une 
porte  ouverte  pour  pouvoir  la  revoquer ,  s'il  le  jugeoit  a  propos 
favoir,  ijue  le  Pape  accordoit  la  Difpe?ife ,   auta?jt  qu'il  le  pouvoit 
fa?is  offe?tfer  Dieu  ,  nonobfla?tt  toutes  prohibitions  de  Droit  divin 
ou  autres,  auxquelles  il  d^rogeoit ,  autant  qife  fAutorit/  Aoofio- 
lique  pouvoit  s'}tendre. 

Tout  cela  fe  trouvant  fujet  a  trop  d'exceptions  ,  He?tri  fit  dc-   Hcnti 
mander  d'autres  BuUes;  mais  ie  Pape,  qui  vouloit  voir  le  fucces  *^"  ^^' 
de  TExpedition  de  Naples  avant  que  de  fe  determiner ,  trouva  ?!imfes. 
le  moyen  de  s'en  difpenfer.     11  fe  contenta,  pour  gagner  du    Avisque 
tems,  de  dire  cn  fecret  a  Caffali,  que  ie  Roi  feroic  mieux  d'e-  {ui''^'^' 
poufer  une  autre  Femme,   &  qu'il  feroit  plus  aife  de  pardonner  donncx. 
une  faute  faite ,  que  de  ia  permettre.    He?iri  n'ayant  pas  juge  a 
propos  de  fuivre  ce  confeil ,  qui  1'auroit  livre  a  la  difcretion  du 
Pape,  lui  envoya  Fox  &  Gardi?ier  (2)  ,  pour  foUiciter  Texpedi-    Fox  & 
tion  des  Bulles  dont  il  avoit  befoin.  Lorfque  ccs  deux  nouveaux  Gardmet 
Envoyes  arriverent  aupres  du  Pape ,   Lautrec  etoit  en  pleine  Rom^"  * 
marchc  vers  ie  Royaume  de  Naples :  mais  d'un  autre  cotc ,  i'Ar- 
mee  Imperiale  etoit  fortie  de  Rome  pour  aller  arreter  (ts  pro- 
gres,  de  forte  qii'on  ne  doutoit  poinc  qu'ii  n'y  eut  bientot  une 
Bataille  entre  les  deux  Armees.    11  nc  convenoit  donc  poinc  aux 
interets  du  Pape ,  de  fe  determiner  avant  cet  evenemcnr.    Cela 
fut  caufe  qu'il  ufa  dc  toutes  fbrtes  de  Ibupleffes,  pour  tacher  de 
gagner  du  tems.     Enfin ,  fe  trouvant  extraordinairemcnt  preffe  ,^^  ''^P^ 
par  les  Envoyes  du  Roi,  ii  figna  une  Bulle  qui  donnoit  pouvoir  nou"!^^ 
au  Cardinal  IVolfey  de  jugcr  raffaire  du  Divorce,  en  prenant  pouvoit  i 
i'Archeveque  de  Cantorbery,  ou  tel  autre  Eveque  qu'il  you-  ^^°"^/- 
droit,  pour  Ajoint.  '■^ 

Cette|Buile,  toute  favorable  qu'elle  etoit,  ne  fut  pas  jugee 
fuffifante,  par  deux  raifons.    Prcmierement,  il  n'y  avoit  aucu- 

nc 

que  ce  Prelat  a  ecrit  li-deflus ,    ne  peut  plus  regarder  Sanderits  com- 
me  un  Ecrivain  fur  lequel  on  puilfe  compter. 

(2)  Ziieme  Gmrdiner  etoit  en  ce  tems-la  Secretaire  du  Cardinal  Wol- 
fey,  Sc  Fox  etoit  Aumonier  du  Roi.  Lc  premier  ctoit  ua  Cansnif- 
te,  Sc  Tautre  un  Theoiogicn. 
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Hekri    ne  claufe  qui  empechat  le  Pape  de  la  revoquer.     Secondement , 

Vlll.    On  crut  qu'une  Sentence  donnee  par  un  Juge  manifeltement  de- 

voue  au  Roi,  pourroit  ecre  regardee  comme  nulle.     Ainli,  le 

Roi  croyant  que  le  Pape  avoitveritablementintention  delecon- 

tenter,-  crut  qu'il  etoit  a  propos  de  prendre  toutes  les  precau- 

tions  poffibles  pour  empecher  qu'on  ne  piit  regarder  la  Senten- 

Lc  Roi    ce  qui  fe  donneroit,  comme  extorquee.    II  prit  donc  le  parti 

dcmande  de  demander  au  Pape,  qu'il  lui  plut  de  nommer  un  autre  Car- 

de  loin'-    '^'"^^  P°"''  ^^  joindre   au  Cardinal  IVolfey,  en  qualite  de  Legat. 

dre  un      Par-la,  il  gata  entierement  fon  afFaire ,  parce  qu'il  donna  auPa- 

Commif-  pe  y^  pretexte  plaufible  de  prolonger  le  tems ;  au-lieu  que  s'i! 

Wolfey.    ^^  f^'"^  i^Z^^  Taftaire  par  Wolfey  ,   il  auroit  beaucoup  embarade 

TEmpereur  &  le  Pape.   Dans  le  tems  que  cette  derniere  deman- 

de  fut  faite ,   Lautrec  affiegeoit  a(fluellcment  la  Villc  de  Naples , 

avec  beaucoup  d'apparence  de  s'en  rendre  maitre,aun[i-bien  que 

de  tout  le  refte  du  Royaume.     Cela  rendit  le  Papc  beaucoup 

plus  facilei  &  neanraoins,  voyant  que  le  Roi  lui  foumiflbit 

lui-meme  Toccafion  de  gagner  du  tems,  il   ne  le  negligea  pas. 

En  prenant  en  apparence  la  reiblution  d'accorder  au   Roi  ce 

qu'il  fouhaitoit  ,il  trouva  le  moycndelui  rendre  cettefaveurinu- 

tile,  s'il  arrivoit  que  la  Guerre  tournat  autrement  qu'on  ne  le 

€royoitj  etant  pret  neanmoins  a  la  confirmer,  fi  la  France  a- 

voit  un  heureux  lucces.   11  figna  donc  une  BuUe,  qui  etabliffoit 

Woircy&ks  Cardinaux  Thomas  Wolfey  &  Laurent  Campegge  (i)  fes  Le- 

Campeg-  gats  cn  Angleterrc ,  pour  juger  TafFaire  du  Divorce  ^  &  mit  en- 

du  of-'*   tre  les  mains  de  Camfegge  la  Decretale,  qui  cailbit  le  Mari:ge 

voice.       du  Roi  avec  Catberme.     De  plus ,  il  donna  par  ecrit  TEngage- 

ment  de  ne  revoquer  point  le  pouvoir  des  Legats.     Mais  avant 

que  d'aller  plus  loin ,  il  eft  bon  de  remarquer  ici  les  artiiices 

dont  il  fe  fervit  pour  gagner  du  tems.     La  Commiffion  pour 

Wolfey  feul  avoit  cte  fignee  le  13  d'Avril.     Environ  un  mois  a- 

pres ,  le  Cardinal  Campegge  fut  declare  Legat  conjointement  a- 

vec  Wolfey,  dans  un  Confiftoire:  mais  fa  Commiflion  ne  fut 

expediee  quc  le  6  de  Juin.     L'Engagement  de  ne  pas  revoquer 

les  Legats,  etoit  date  le  23  de  Juilleti  la  Decretale  ne  fut  fcel- 

lce  qu'au  mois  d'Aoiit ;  &  Campegge  ne  partit  qu'au  mois  de  Sep- 

tembre ,  &  n'arriva  en  Angleterre  qu'au  mois  ^'Odobre.   Ceft- 

a-dirc,  que  quand  il  partit,  le  Siege  de  Naples  etoit  leve,  TAr- 

mee  Fran§oife  etoit  ruinee,  &  lc  Pape  n"avoit  plus  rien  a  ef- 

pcrer  de  la  France,  &  avoit  au  contraire  tout  a  craindre  de 

l'Empcreur.     Ainfi,  lorfque  Campegge  partit,  Ckment  VII  avoit 

dtja  refolu  de  ne  donner  aucune  latisfad:ion  au  Roi ,  &  de  s'ac- 

commoder  avcc  TEmpereur.    Mais  comme,  pour  obtcnir  une 

Paix  plus  avantageulb ,  il  faloit  faire  croire  a  Char/es-§lui»t  qn'il 

alloit  s'unir  etroitement  avcc  la  France  &  avec  1' Angleterre ,  il 

ne  balanga  point  a  donner  a  Henri  toutes  les  efperances  polTi- 

blcs,  que  Taffaire  du  Divorce  fe  termineroit  a  fon  contente- 

ment.     Ceft  par  cettc  raifon  qu'il  cnvoya  Campegge  en  Anglc- 

terre,  &  qu"il  lui  mit  en   main  la  Decretale  que  Henri  fouhai- 

toit  avcc  tant  dc  paflion.    Mais  il  lui  donna  des  ordres  expres, 

de  fairc  trainer  raffaire  autant  qu'il  feroit  poffible;  de  ne  donncr 

Inftru-     point  dc  Sentencc,  fans  en  avoir  un  ordre  precis  de  fa  part;  & 

aions  du  fur  toutes  chofes ,  de  ne  lailTcr  point  fortir  la  Decretale  d'entrc 

Pape  l      {^^  mains ,  mais  de  fe  contenter  de  la  faire  voir  au  Roi  &  au 

ampeg-  (>jj.^jjj^2l  Wolfey ,  ians  la  communiquer  a  aucune  autre  perfonne. 

Les  Mi-      Pcndant  que  Campegge  etoit  en  chemin,lcs  Miniftres  deTEm- 

nrtics  de  percur  produifirent  une  copie  authentique  d"un  certain  Bref  de 

rEnipe-    jules  II,  par  lequel  ce  Pontife  confirmoit  la  Difpenfe  du  Ma- 

dui'eM     riage  de  Henri  avec  Catherine ,  nonohflant  que  le  premier  Maria- 

un  Btef    ge  de  Catherinc  avec  Arthur  eut  /tif  confomm^  j   au-lieu  que  dans 

poui  ga-    j     ^xxWt  de  Difpenfe,  il  y  avoit,  Nonobftant  que  le  Mariage, 
enei  du^  a^/       ...r  .  r  >       n         '        i- 

tcms.        &c.  eut  ete  celebre ,  &  peut-etre  conlomme.     lls  pretendoicnt 

faire  voir  par   ce  Brcf,  que  Jules  II  n'avoit  pas  ete  furpris, 

C   Bref  puifl'^'il  fuppofoit  que  le  Mariage  avoit  ete  confomme.     Mais 

eft  fuppo-  plufieurs  raifons  failbient  voir  manifcftement  la  fuppofition  de 

^•^-  ce  Bref.    Premicrcment,  on  n'cn  trouvoit  aucune  Notice  dans 

lcs  Archives.     Secondemcnt ,  la  Difpenfe  ayant  ete  accordee 

fur  la  requete  de  Catheri?ie  ,   cettc  Princefle  n'avoit  pas  pu  alle- 

guer  que  fon  Mariage  avec  Ar thur  zwoit  ete  confomme,  puif- 

que  depuis  le  commenccment  du  Proces  touchant  le  Divorce , 

elle  avoit  affirme  le  conti-aire  par  fermcnt.    En  troifieme  lieu, 

ce  Bref  etoit  date  le  26  de  Decembre  1503.    Or  comme  dans 

ics  Brcfs  des  Papcs,  fannec  commence  le  25  de  Decembre,jour 

de  Noel ,  il  fc  trouvoit  que  felon  cette  manierc  de  dater  les  Brefs, 

le  2(j  de  Decembre  1503  repondoit  au  26  de  Decembre  1502, 

felon  la  date  commune,  c'eft-a-dire,  dix  mois  avant  Texaltation 

de  Jules  11. 

Depuis  que  rArmee  de  France  qui  affiegeoit  Naples  fut  diffi- 

pce,  &  que  le   Pape  eut  pris  la  jefolution  de  s'accommoder  a- 

vec  rEmpereur,  les  difficultes  de  1'aftaire  du  Divorce  allerent 

Le  Pape  toujours    cn    augmentant.    Campegge  fcrvit   tres  uulcmcnt  fon 

ordonoe    Maitrc,  cn  faifant  couler  le  tems  inutilement  par  divcrs  artiti- 

de  biuicr  ^^  ^  quoiqu'il  lemoignat  toujours  au  Roi  qu'il  etoit  entiere- 

taie, 

(i)  Campeggio  etoit  Eveque  de  Snlisbury. 

(1)  Le  Lord  Htrbert  njous  apprend  ce  quc  c'efl:.  II  dit  que  C«w- 
ftggio  etant  monte  fur  le  VailTeau  ,  les  Officiers  de  la  Douane  pille- 
rent  tous  fes  coffres,  valifes,  8c  papiers ,  fous  pretexte  de  chcrclier 
de  Targent  8c  des  Lettres  qu'il  faifoit  fortir  d'Angleterre  pour  les 
tranfporter  a  Rome  ;  mais  c'etoit  dans  Tefperance  dc  ratraper  cette 
Dulle  quc  lc  Roi  fouhaitoit  fi  fort,  &  de  trouver  des  Lcttres  d'a- 


ment  dans  fes  interets;  jufqu'a  ce  qu'enfin,il  regut  un  ordre  ex-  Henri 

pres  de  brider  la  Decretale,   a  quoi  il  obeit  pondtuellement.     VIII, 

Enfin,  pour  ne  pas  entrer  dans  un  trop  grand  detail,  il  fuffit  de 

dirc ,  que  le  Roi  foupgonnant  qu'il  y  avoit  du  myftere  dans  cts    ^^  ^°^ 

longueurs  affeftees  ,  envoya  Vaimes  &  Bryan  a  Roine,pours'en  encore 

eclaircir.    Ces  deux  Envoyes,   apres  avoir  fouvent  fonde,  fol-  deux  Mi- 

licite ,  &  meme  menace  le  Pape ,  ecrivircnt  cnfin  au  Roi ,  qu'il  "''^'"  * 

ne  devoit  rien  efpcrcr  de  la  Cour  de  Rome.     Cela  fut  caufe  que 

lc  Roi  fc  relblut  enfin  a  faire  juger  faffaire  en  Angleterre  paries 

deux  Legats,  qui  s'affemblerent  le  13  de  Mai,  en  vertu  d'une 

permiffion  du  lloi.    Wolfey,  quoiquc  plus  ancicn  Cardinal,  ce- 

da  la  Prefidence  a  Campcgge  ,    qui  ne  s'occupa  qu'a  tirer  i'affai- 

re  en  longucur,  fclon  les  ordres  qu'il  avoit  re^us  du  Pape.  Dans  ^  P""* 

la  premiere  Seance ,  il  fut  ordonne  quc  le  Roi  6c  la  Reine  com-  reclire"e» 

paroitroient  devant  les  Legats,  le  18  de  Juin.     Voila  deja  un  Legais. 

dclai  de  18  jours,quoique  les  Parties  fuifent  a  Londres,ou  dans 

quclqu'une  des  i"vlaifons  Royales  proche  de  la  ViLle.    Dans  cec 

intervalle,  la  Reinc  ayant  rccufe  lcs  deux  Legats,   la  reculiition 

fut  rejettee  :  mais  on  lui  donna  un  nouveau  delai  de  quatre  jours. 

Le  21 ,  le  Roi  &  la  Reine  comparurcnt,  &  la  Reine  fut  enco- 

re  citee  pour  le  25.     Mais  au-lieu  de  comparoitre,  elle  fit  figni- 

ficr  aux  Legats,  un  Appel  de  lcurs  procedures.  Son  Appei  n'a-   ^"*  f® 

yanr  pas  eteadmis,  elle  fut  declarce  contumace:  mais  on  lui  coutumV 

donna  un  nouveau  delai  jufqu'au  28  ,auquel  jour  les  Legats  com-  ce. 

mencercnt  a  travailler  au  Proces,&:  ouirent  des  Temoins. Mais 

a  caufe  de  certaines  Vacances  qui  s*obfervoicnt  a  Rome  ,    ia 

Cour  s'ajourna  ju(qu'au   12  de  Juillet.     Ce  ne  fut  donc  que  ce 

jour-la  que  les  llegats  recommcnccrcnt  a  travailler,    &  ils  con- 

tinucrent  le  14, le  17,  &  lc  2i.Enfin  le  23  ,  dans  le  tems qu'on 

s'attendoit  qu'ils  alloient  prononcer  la  Sentence ,  Ctfw/seg^?  ajour- 

na  la  Cour  jufqu'au  i  d"Odlobre,  a  caufe  aes  grandes  Vacances 

qui  ne  finiffoient  a  Rome  que  ce  jour-la.  On  voit  par-la,com- 

bien  ce  Cardinal  favoit  bien  fervir  ion  Maitre.   Mais  on  ne  fait 

quc  penfer  du  Cardinal  Wolfey,   qui  fe  pretoit  ainfi  aux  artifices 

rie  fon  CoUegue  ,  pour  abuicr  un  Maitre  qui  favoit  comble  de 

bienfaits. 

Pendant  qu'on  travailloit  en  Angleterre  au  jugement  du  Pro- 
ces  le  Pape  re§ut  la  nouvclle  ,  que  Ibn  Traite  avec  l'Empereur  .^^  ''^j'* 
avoit  ete  conclu  a  Barcclone.     Incontment ,  avant  que  de  pu-  Caul^^* 
blier  ce  Traite,  il  evoqua  la  Caufe  du  Divorce  a  Rome,&  fit  '<oine. 
partir  un  E.xpres  pour  en  informer  les  Legats.     Dans  ia  Bulle  nleH"''* 
d  evocation ,  Henri  eioit  lomme  de  comparoitre  a  Rome  dans  de  *■/ 
quarante  jours,  avx  denonciation  de  divcrfes  cenfures,  en  cas  "ndic 
de  delbbeiffance.   Mais  dans  la  fiiitc ,  le  Pape  defavoua  ccs  ccn-  urner" 
fures,  &  en   fit  une  efpcce  de  reparation  au  Roi.     Ceft  ainfi  pemes, 
que  Henri  fut  amufe  pendant  deux  ans  cntiers,  &  qu'apres  a-  j?°"'  \ 
voir  concu  une  efperance  qui  lui  paroiflbit  bien  fondee  ,   de  fuite  le'- 
reuffir  dans  fon  delfein ,  il  fe  vit  plus  eloigne  de  fon  but  ,   que  paratioa 
lorl"qu'il  avoit  comraence  le  Proces.     Les  artifices  dont  le  Pape  *"  '^^'"" 
ufa  font  fi  manifeftes,  que  ce  feroit  perdre  le  tems,que  de  s'ar- 
rcter  a  les  faire  remarqucr.     II  vouloit  recouyrer  l^avenne  & 
Ccrvia,  fe  metre  en  poflelfion  de  Modene  &  de  Reggio,  rcu- 
nir  Ferrare  a  rEglile,  retablir  la  Maifon  de  Medicis  dans  ie  gou- 
vernemcnt  de  Florencc,  6c  le  Duc  Sforze  a  Milan.     Tout  cela 
ne  pouvoit  fe  faire  que  par  ie  moyen  de  TEmpereur.     Quand 
meme  la  France  auroit  ete  viaorieufe,  elle  ne  lui  auroit  pro- 
cure  rien  de  femblablc.     II  fut  aflez  hcureux  pour  que  rEmpe- 
reur  dcvint  fuperieur  en  Italie,  &  par-la  il  fe  vit  dans  une  eipe- 
rance  prochaine  d'obtenir  ce  qu  il  iouhaitoit;   a  quoi  raflfaire  du 
Divorce  de  Henn  VIII  ne  lui  fut  pas  inutile.     II  ne  faut  donc 
pas  s'etonner  qu'il  fe  tournat  du  cote  qui  lui  etoit  le  plus  favo- 
rable.     Qiiant  au  fond  de  la  Caule  du  Divorce ,  je  vcux  dire  au 
droit  des  Parties,  a  la  Religion,  a  la  Confcience,    ce  n'etoit 
pas-la  ce  qui  rembarallbit ,  puili^u^il  ne  penfoit  uniquement  qu'i 
fes  interets  particuheres      Les  raifons  qu'on  alleguoit  de  part  & 
d'autrc,  ne  lcrvoient  qa"a  amuler  le  tapis,  &  a  faire  gagner  au 
Pape  un  tems ,  qu'il  avc  it  interec  de  prolonger. 

Henri  ne  jugea  pas  a  propos  d'obeir  a  la  Citation  ;  &  le  Pa- 
pe  de  fon  cote  nc  fe  hata  pas  de  pouffcr  cette  affaire,etant  con- 
tent  de  l'avoir  miie  en  un  tel  etat ,  qu"il  s'en  etoit  rendu  le  mai- 
tre ,  5c  d'avoir  contente  l'Empereur.  Quelque  tems  apres ,  Hen-  ^^""» 
ri  ayant  connu  par  h,:2,ird  Thomas  Cranmer ,  Ecclefialtique  d'un  Cranmcr,J 
profond  iavoir  &  d"un  grand  jugement,  en  regut  un  confcil  qui 
lui  fut  trcs  agreable,  &  qu'il  lefolut  de  fuivrc.  Cetoit  de  con- 
fulter  les  Umvcrfites,  &  les  plus  celebres  Dofteurs  de  rEuro- 
pe,  lur  Taffaiie  du  Divorce.  Cranmer  difoit,  qu'on  pourroit 
tirer  de-la  un  grand  avantage:  car  fi  les  Savans  &  les  Univerfi- 
tes  dccidoicnt  quc  la  Difpcnfe  dc  Jules  II  etoit  fuffifante  ,  I3 
confcience  du  Roi  en  feroit  tranquillifee.  Que  fi  au  contraire 
les  opinions  des  Univerfites  etoient  contre  la  Difpenfe,  le  Pape 
n'oferoit  jamais  donncr  une  decifion  contraire  a  un  fentiment 
generalcment  regu  &  approuve. 

La  difgrace  du  Cardinal  Woifey  fuiyit  de  pres  l'evocation  de  Campeg- 

1.  ge  rctoux- 
"*  ne  i  Rg.; 

mour  du  Roi  a  Anne  de  Bollen ,  Sc  d'elle  a  lui.  Campeggio  s'en  plii- 
gnit  au  Roi ,  mena^ant  qu'il  ne  continueroit  point  fon  voyage,  qu'oa 
ne  lui  tlt  reparation ;  mais  il  n'en  obtint  aucune. 

(3)  Le  Lord  Hirbirt  &  le  Dodleur  Burntt  difent  que  b  Convoca- 
tion  refolut  de  s'adrefler  au  Roi  par  un  Placet,  portant  qu'il  luiplut 
d'accepter  cette  fonime:  mais  depuis  la  publication  de  cette  Piece, 
qu'on  trouve  imprimee  page  415  de  ce  XIV  Volume  des  Focder», 

'  pa 
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IlENKi    la  Caufe  tlu  Divorce.    Je  n'en  parlerai  point  ici,  pirce  quej'ai    Dieu.     Le  Roi  n'en  demandoit  pas  davantage  pour  cette  fois.     HENRt 
Vill.    deffein  d'en  faire  un  Article  a  part.  Dans  ce  meme  tems,  Cam-        Peu  ds  jours  apres,  tout  le  Corps  du  Clerge  fut  accufe  d'a-     ^'^^- 
fegge  reprit  le  chemin  de   Rome,  fe  crouvant  fort  heureux  de    voir  viole  les  Stamts  des  Provijeurs  &  du  Vramumre    en  re-  ,i^""'^" 
pouvoir  fe  recirer  faia  &  fauf,   quuiqu  apres  avoir  regu  quelque    connoiiiant  l'autorite  de  Legat,  que  le  Cardinal  WoLfey  s'etoit  remeriu 
inorcificacion  (i).  ^  actribuee  fans  en  avoir  Une  permilfion  authentique  du  Roi.Com-  ^l^se- 

Le  Traite  de  Cambray  entre  l'Empereur  &  la  France  s'efant    me  IValfey  avoit  ete  condimne  furcememe  fondement,le  Cler-  ~" 

conclu  le  5   Aout  i529_,  les  Enfans  de  France  furent  relaches    ge  regut  auni  une  pareille  Sentence  ,  par  laquelle  tous  fes  biens 

etoienc  confiiques  au  profic   du  Roi.     En  tout  autre  tems,  ori 

ne  l'auroic  pas  ainfi  tra;te  impunement ,  &  les  Excommunica- 

t'ons  nauroient  pas  ete  epirgnees.     Mais  dans  cette  conjondlu- 

i^uuvcrai-  rence.     Ainfi,   Henri  fe  vit  touc  d'un  coup  prive  du  fccours  de    re,  le  Clerge  ne  voyoit  aucun  appui  pour  le  foutenir.     Le  Roi 

ecoit  brouille  avec  le  Pap;,  &  avoic  defendu  de  lailTer  entrer 
fes  BuUes  dans  le  Royaume.     D'an  aucre  cote ,  le  Peuple  n'e-    LeCler- 


dans  Tannee  fuivante.     Enfuicc  1'Empereur  s'etant  rendu  a  Bo- 

Sforze  re'-logne,  y  regla  les   Affaires  d'Italie.     ¥ra7t^ols  Sforz.e  i\xiKX.Mi\ 

a  JVIilan,8c  la  Maifon  de  Medids  acquit  la  Souverainete  de  Flo- 


tabli  a 
MiUn. 


neie  de 

Fluience 

acjuile 


la  France ,  &  de  Tefperance  de  pouvoir  caufer  une  diverlion  a 
TEmpereur  en  Italie.    II  ne  doutoit  point  que  le  Pape  ne  donnat 


caufoit  en  Allemagne  ,    &:  les  preparatifs  des  Turcs  contre  la  vince  Ecclefiaftique   de  Cantorbery ,  affemblee  en  Synode  ou 

Hongrie,  empecherent  rEmpereur  de  pcnfer  a  rAnglecerre.  Ce-  Convocario.i ,  pnc  le  parci  d'offrir  au  Roi  un  prefent  de  cent- 

la  fut  caufe  auffi   que  le  Pape  n'ofa  pas  fe  hater,  de  peur  d'agir  mille  livres  Iterling  pour  fauver  fes  revcnus.  En  confequence  de 

Hentlen-a  contre-cems,  &  qa'il  cacha  d'amufer  encore  Hertri  de  Fefpe-  cette  refolucion,  quelques-uns  du  Corps  furent  chargds  de  dreP- 

Amba^^nL  ''^"'^^  'P^  Taffaire  du  Divorce  fe  cermineroic  en  la  taveur.    Celt  fer  un  Afte  en  forme  de  Leccres-Pacences ,  par  lcquel  la  Convo- 

dcutsau    ce  qui  porta  Henri  a  envoyer  des  Ambaffadcurs  au  Pape  &  l  cacion   (3)  donnoit  au  Roi  cent-mille  livres  fterling.  r.  A  caufe 

l^^ape  &:  a  l'Empereur,  qui  ecoient;  enfemblc  a  Bologne,  pour  faire  under- 

tcur?''^"    nier  eflforc.     Le  Pape  temoignoit  bien  quelque  difpolition  a  le 

Decifion  concencer :  mais  TEmpereur  s'y  oppofoic  forcemenc,  difanc,qu'il 


dcs  Uiii-   n'abandonneroic  iamais  la  Reine  fa  Tance. 

vciluesen       -  ^       - 


de  fon  grand  merite.    2.  Pour  lui  temoigner  fa  reconnoiffance 

des  avanciger  qu'il  avoit  procures  a  l'Eglife,  par  fes  Armes  & 

par  fa  Plume.     3.  A  caufe  ds  fon  Zele  contre  lcs  Lutheriens, 

qui  s'effor9oient  de  ruiner  l'£glife  Anglicane,  dojit  le  Clergi  re- 

£1  fiveur.      Pendant  ce  tems-Ia,  on  confultoit  par  ordre  du  Roi,  les  plus    conMijfoit  quit  (ftoit  le  Proteileur  &  le  Chef  fuprhne.    4.  Dans 

celebres  Univerfite;  de  fEurope,  aulli-bien  que  celles  d'0\'ford    refperance  que  le  Roi  voudroic  bien  accordcr  au  C!er»c  unPar- 

&  de  Cambridge  i  8c  prefque  couces  deciderent  en  fa  faveur.    don  de  couces  les  fautes  od  il  etoic  tombe ,  par  rappor?  au.<  St; 

Mais  le  Pape  &  rEmpereur  ne  pretendoienc  poinc  fe  reghr  fin-    -'"■'■         o     .    „  ,      . 

ces  decifions.     Cependanc  Hsnri,  qui  avoic  refolu  de  chercher 

dans  fes  propres  Ecats  la  facisfadtion  qu'il  ne  pouvoic  obcenir  a 

Rome,precendoit  faire  un  grand  ufage  des  deciiions  desSavans, 

Raifons   pour  convaincre  fes  Sujets  de  la  juftice  de  ion  D  vorce.     Deux 

]!]"nj°'j5  railbns  favoient  engage  a  s'adreffer  au  Pape,  pour  obcenir  ce 

s'adrefl'er  qu'il    fouhiitoit.     La  premicre  etoit  fa  prevencion  en  faveur  du 

au  I'ape.  Qhef  dg  i'EgUfe  ,    &  du  Vicaire  de  Jefus-Chrill.     La  feconde, 

la  craince  qu'en  fe  brouillanc  avec  le  Pape  ,   il  ne  fe  trouvat  en- 


tucs  des  Provifeurs   &  de  Vramunire.     Lorlque  cet  Acte  fut  lu 
dans  rAffemblce,  il  y  trojva  beaucoup  d^oppofuions,   par  rap- 
porc  a  la  claul*e  qui  ecabliffoic  le  Roipour  Chef  liipreme  de  TE- 
gli.e  -AngUcane.    Mais  !e  Roi  ayanc  fait  dire  a  la  Convocation    ^'  twcoie. 
qu'il  rejecceroic  cec  Adte  fi  cecce  claufe  en  ecoit  otee,  elle  fe  vit  '^c^'^ 
concraince  de  plier.     La  Convocacion  de  la  Province  d'Yorck  1^5""°^- 
imica  celle  de  Cantorbery,    en  laifanc  un  Acle  feinblable  ,   pour  ""'''  ^* 
donncr  au  Roi  environ  dix-neuf-mille  livres  fterlin»,  &'ne  put  '^°'' 


fe  difpenfer  d'y  mectre  la  meme  claufe ,    par  rapporc  a  la  Supre- 
gage  dans  des  affaires  embaraffantes ,  a  caufe  des  prejuges  du    macie  du  Roi.  Ceft  ainii  que  Heiiri  F/J/obtinc,  ou  plucoc  ex- 
Peuple  ,    &   parciculieremenc  du  Clerge  &  des  Moines  ,   ainli    torqua  de  rEglife  Anglicane ,  la  reconnoiffance  de  fa  Suprema- 
Les  An-  qu'ii  ^toit  arrive  a  Henri  II  &c  a.  Jea7i.     Mais  la  conduite  ar-    cie ,  de  laquclle  il  fic  enfuice  un  grand  ufage.   Le  Roi  etant  con-    '"'  '^°* 
muinsbi-  tificieufe  de  Clement  VII  robligcant  a  prendre  d'autres  mefures,    tent,  accorda  une  Amniftie  au  Clerge,  &  enfuite  une  fembla-  u"°'Anv 
gots  que    il   s^appergut  avec   plaifir  ,   que   les   Anglois  de  fon  tems  n'a-    ble  aux  Laiques ,  n'y  ayant  prefque  perfonne  dans  le  Royaume    "'^'6  aii 
«TuM^""  v^'^""^  P^^  P°"''  '^  P^P^  l^  meme  eftime  &  la  meme  venera-    qui  ne  fut  coupable  du  pretendu  crime ,  d'avoir  reconnu  Tau-  ^'='2^. 
tion  que   leurs  Ancetres.     La  Doftrine  de  IVicleff  n'zvok  pas    torice  du  Legat.  Quant  aux  Monafteres,ils  fe  virenc  contraints 
ete  entierement  eteinte  en  Angleterre;   &  d'un  autre  cote,  les    de  compofer  avec  le  Roi,  afin  d'obcenir  Ic  pardon  de  la  me- 
Livres  de  Luther  &  de  quelques  aucres  Reformaceurs ,  avoient    me  faute.     Bien  loin  que  le  Peuplp- s'emut  en  faveur  du  Cler-    J°>'* '''* 
ouvert  les  yeux  a  beaucoup  de  gens.    A  mefure  qu'on  voyoit    ge  &  des  Moines,   comme  il  cf^it  aucrefois  arrive,  il  temoi-  vo.Tie'^^ 
le  Roi  fur  le  point  de  fe  brouiller  avec  le  Pape  ,  plufieurs  en    gna  au  contraire  de  la  joye  de  les  voir  humilies ;  &  le  Pape  Cierge^ 
devenoient  plus  hardis_a  repandre  les  nouvelles  Opinions,  fur-    n'ofant   pouffer   cette   affaire  dans  une  femblable  conjondture "  '"""'"^- 

prit  le  parti  de  diffimuler  fon  chagrin. 

Cependant  Henri ,  qui  fouhaitoit  de  finir  raff air.,  de  fon  Di-  die"en-*" 
vorce  fans  eclat,  s'il  ecoic  poiTible,  fit  les  derniers  efforts  pour  vaai  dc 
obliger  la  Reine  a  y  confcntir ;  mais  touc  cela  fuc  inutile.  EI-  '^"^  '^°"* 

-    -  -     —  '  fenrir  la 


touc   a  fegard  de  la  Puiffance  Papale.     Ainli  le  Roi  vit  avec 

beaucoup  de  fatisfadtion  ,  que  dans  le  tems  quil  prevoyoit  u- 

ne  encicre  rupture  avcc  Rome,  fes  Sujets  cn  gencral  fe  crou- 

voienc  affez.  difpofes  a  le  foucenir.  Cela  fuc  caufe  que,  n'efperant 

plus  rien  du   Pape,  il   relblut  de  cherchtr  dans  fon  Parlement,    le   foucinc  toujours  'qu'elle  ecoic  Femme  legicime  du  Roi      &  Reme  au 

&  dans  le  Clerge  d'AngIecerre,  le  remede  qu'il  avoic  accendu    qu'elle  le  feroic   )ufqu'a  .  ..      r. 


d'ailleurs  inucilemenc.  Mais  afin  que  le  Pape  ne  pfic  pas  fe  plaiU' 
dre  avec  juftice  ,  qu'on  lui  euc  cache  ce  qu'on  avoic  delfein  de 
faire  en  Anglecerre,  le  Roi  lui  fic  ecrire  par  les  Grands  du  Ro- 


de  ce 
Fouiife 


Lettredc 
la  Noblei 
le  d'Aii- 
gleterre 

"RcijX^ib  yaume  une  Lectre  extrememenc  force,  dans  laquelle  ils  lui  di- 

loienc,  que  la  Caufe  du   Roi  ecoic  la  leur  propre,  &  que  s'il 

refufoic  plus  longcems  de  facisfaire  le  Roi,ils  fiuroient  bien  trou- 

ver  eux-memes  le  remede  qu'ils  accendoienc  inucilemenc  de  Ro- 

me.     Le  Pape  leur  repondit  avec  beancoup  dc  mod.ration,  & 

infinua  meme  a  Cajfali,  que  cette  affaire  pourroit  s'accommo- 

der  par  la  permiffion  qu'il  donneroit  au  Roi  d'avoir  deu:<  Fem- 

mes.     Mais  Henri  etoit  tellement  en  garde  contre  les  fouplelles 

du   Pape,  qu'il  ne  puc  goucer  cet  expedient.     Dans  la  craince    qu'alors:    mais  ircommengoit  a  fe  perfuader,  que  la  Pvclic^lon 

ou  il  ecoic,  que  le  Pape  dirige  par  l'Empereur  ne  lan^at  une    pouvoit  forc  bien  fubfifter  lans  la  Puilfance  Papale.  II  ne  voi:- 
lioa  c"n"  Excommunicacion  concre  lui,  ou  un  Incerdic  fur  le  Royaume,    loic  pas  aulfi,  par  une  condcfcendance  hors  de  propos  pour  les 

crc  loutes  "  publia  une   Proclamation  qui  defendoic  de  recevoir  aucune     "''" '-      -■ ''  -    -'-    '' '  ^"       '.-■'-■ 

Bulles,     BuIIe  du   Pape  ,  qui  fuc  prejudiciablc  aux  droits  de  la  Couron- 
^'-  ne.     Enfuite,  il  fic  imprimer  les  raifons  qu'il  avoic  de  demander 

le    Divorce  ,    afin   de  preparer  les  efprits  a  ce  qu'il  avoit  def- 

IStouiUe-   r  .       1      ..  .         ^       ..V  «     .,T^  ^      . ,  T 


quelie  le  leroic   jufqu'a   ce  qu'elle   fuc  feparec  de  \m  par  une  On^orce. 
Sencence  du  Pape.     Sa  fermece  fuc  caufe  que  le  Roi  prit  con-    ^'  ^'^?''. 
ge  d*elle  le  31  de  Juillet  pour  ne  la  voir  plus,  apres  lui  avoir  Campa- 
afligne  une  de  fes  Mailons   Royales  pour  y  faire  fa  re:''iden-  £"«• 
ce  (4). 

Ceux  qui  avoient  embraffs  la  Reformation  ,   croyanc  qiie  la 
diffenlion   encre  le    Roi   &  le  Pape  ecoic  une  porre  qui  sou- 
vroit   pour  introduire  la  nouvcUe  Religion  dans  le  Royaume 
en   prirent  occafion  de  publier  leurs  fencimens  avec  plus  dc  li- 
berte.     Mais  le  Roi  reprima  bientbt  leur  audace  ,  par  le  fup-  Pror°fta«j 
plice  (5)  de  deux  ou  trois  des  plns  hardis.  II  n'avoit  pas  chan-  btules, 
ge  de  fencimens  par  rapporc  aux  Dogmes  qu'il  avoic  crus  juf- 


iie  cutrc 


Reformes  ,   donner  lieu   de   raccufer  quc  fon  deliein  ecoic  de 
decruire  rancienne  Religion  dans  fon  Royaume. 

Le  Parlement  s'etanc  raffemblc  au  commencement  de  l'annee  j^"*»  ""* 
1532,  prefenca  une  Adreffe  au  Roi ,  pour  le  prier  de  confencir  m"ent"i*^ 
qu'on  travaillat  a  corriger  certains  Abus  ,   qui  s'etoienC  intro-  I^oi  fuc 

.,    '  ,■  ^  - ".     duics  dans  les  Immunices  Eccleliaftiques.     Cecoic  le  Roi  lui-  '" 'i"- 

'    !?f!  uii__^""^  ■f.^P  ..^_'^*T°!^-'^  !"  ,f^P^  P"""^  qu"il_puc  refufer    meme  ,    qui  par  fes  Emiffaires  avoic  induic  lc  Parlement  a  lui  EcdefuC 

"" '         -       •       prefenter  cecte  Adreffe.     II  craignoit  de  trouver  de  grandes  op- "i""- 

policions  de  la  parc  des  Ecclefiaftiques  ,   canc  par  rapporc  a  fon 
Divorce  ,    qu'a  regard  de  la  Supremacie  ,  fachanc  bien  que  la 


fein  de  faire.   Le  Pape  &  FEmpereur  n'ecanc  pas  concens  Fun 
ic  PapeSc  de  1'autre,  &  le  Mariage  du  Duc  d'Orleans  avcc   Catherine  de 


cet  honneur ,  il  y  avoic  beaucoup  d'apparence  que  biencbc  Cle 

Henri     tnent  VII  s'uniroic  ecroicemenc  avec  la  France.  Cecte  conjondtu- 

au"/i?ic-  ^^  paroillant  favorable  a  Henri ,  il  affembla  le  Parlemenr,  &  lui 

nicm  du    communiqua  le  deffein  qu'il  avoic  de  faire  diffoudre  fon  Maria- 

ge,  avec  les  raifons  fur  lefquelles  il  fe  fondoic.     Enfuice,  il  fic 


dcilcin 
qu'il  a- 
voii  de 

taite 

<iifl'oudte 
lon  Ma- 
na^e. 


plupart  etoient  tres  attaches  au  Pape :  c'eft  pour  cela  qu'il  vou- 
,  ,        -    ioit   leur  faire  comprendre  combien  ils  auroient  befoin  de  I3 

communiquer  la  meme  relolution  a  la  Convocacion  du  Clerge,    procedtion,  s'il  arrivOic  quiis  fiffsnc  des  effbrts  pour  s^oppofer 
qui  deada  que  le  Mariage  du  Roi  ecoic  coiuraire  a  ]a  Loi  dc    a  fes  delleins.    C'ecoic-la  1'unique  buc  de  cecce  deraarche.   Mais 


on  peut  hirdiment  la  nommer  un  AiJe  public  du  Clcrge ,  en  forme 
de  Lertres-Patentes,  8c  non  un  fimple  Placct.  , 

(4)  La  Reine  fut  ptemicreirieut  k  Moor ,  enfuitc  k  E.^Jl-H.xTnJfeaJ , 
£c  cn  dernier  licu  a  Amft-hill. 

(f)  Quoique  le   Roi  elit  fecoue  lc  joug  du  Pape  ,  il  oidonna   que 


Mais 
pour 

Ton  executat  a  la  rigueur  le';  Loix  contre  les  Heretiques;  en  confe- 
qucnce  de  quoi  trois  Protcltans  furent  brulcs  vifs ,  attaches  a  un  po- 
teau  ,  favoir,  Bilney  Sc  BafieU,  cette  meme  anne'e;  Sx.  B.iynitm  ,  le 
mois  d'Avril  fuivant.  Bilr.^^y  fut  execute  a  Nortoich  i  Bay/idd ,  &  Bay- 
nam  le  furenc  a  la  Flace  dc  SmiihJieU,  i  Lonuret. 


l^ 


ABREGE'     HISTORIdlJE 


VIII. 


Afte  pour 
abolir  les 
Aniiatcs, 


■thdrtias 
Audley 
h\t 

Grand- 
Chaacc- 


Embaras 

dul^ape. 


II  cite 
Ht;nri  a 
Romc. 

Ce  Roi  y 

cnvcycun 

Excuf,- 

tcur. 


Confe- 
lence  cn- 
irereP.-pe 
&l"E.u- 
pi^rcur. 


Et  entre 
lcs  Kois 
<i'Angle- 
lerreac  de 
France. 
Henri 
ipoufe 
Anne  de 
Bollea. 

Cranmct 
fait  Ai- 
cheveque 
dc  Can- 
torbcty. 
Henri 
rend  fon 
Ivlatiagc 
public. 

Cranmei 
cite  de- 
vant  lui 
Catheii- 
ne ,  de- 
clare  fon 
Maiiage 
nul,  iic 
confirmc 
celui 

d'Annede 
B)Uen. 

Rcmai- 
qvie  fut  ce 
lujet. 

Intie.fibi- 
litedeCa- 
IIICIUIC. 


pouf  pc  pas  effaroiichcr  le  Clcrge  ,  il  fe  contenta  dc  permettre 
qu'on  retranchat  quelques  pctits  Abus ;  &  en  meme  tems ,  pour 
compenrer  cette  perte,  il  fit  enforte  que  leParlement  fit  un  Ac- 
te  pour  abolir  les  Anjtates  (i)  ,  qui  etoient  un  grand  fardeau 
pour  rEglife  Anglicane ,  &  pour  fi.^cer  le  prix  des  BuUes  des  E- 
vcches.  II  fut  ordonne  p.:r  cet  Adle  ,  que  li  le  Pape  refufoit 
de  donner  des  Bulles ,  on  s'en  pafleroit  ,  6c  que  les  Eveques  fe- 
roient  ctablis  dans  leurs  Sieges  par  d'autres  voyes.  Mais  cora- 
mc  le  Roi  n'avoit  pas  cncorc  perdu  toute  efperance  de  fe  rac- 
commoder  avec  le  Pape  ,  il  fit  en  forte  que  ie  Parlement  lui 
donna  pouvoir  d'aboHr  cet  A6te  ,  s'il  le  jugeoic  a  propos.  Le 
Pape  fe  plaignit  de  ce  Statut  j  mais  les  Mmiitres  du  Roi  lui  re- 
pondirent,  qu'il  auroit  pu  s'epargner  ce  chagrin  ,  puisqu'il  a- 
voit  ete  avertii  &  que  neanmoins  >  il  y  avoit  encore  quelque 
reflburce. 

Apres  que  cet  Adle  fut  pafle,  Thomas  Morus  Grand-Chancc- 
lier  fe  demit  de  fa  Charge ,  6c  le  GrandSceau  fut  commis  a  la 
garde  de  Thomas  Audtey. 

Clemmt  Vll  voyant  le  train  que  les  afFaires  prenoient  en  An- 
gleterre  ,  fe  trouvoit  fort  einbarafle.  Henri  ,  en  faifant  abolir 
les  Annates  ,  lui  avoit  faic  comprendre  ,  que  ce  n'etoit  qu'un 
^chantilton  de  cc  qu'il  pourroit  taire  dans  la  fuite,  &quil  etoic 
en  etat  dc  pouflcr  les  chofes  plus  loin.  D'un  aucre  c6-e  TEm- 
pereur  le  mena^-oit  haucement  ,  s'il  contentoic  le  Roi  d'.-\ngle- 
terre  dans  raffuire  du  Divorce  j  &  fe  trouvoit  effedtivcaienr  en 
ecat  d  oter  Florence  a  la  Maifon  de  Medids ,  avec  la  meme  fa- 
cilite  qu"il  fcn  avoit  mife  cn  poflellion.  Le  Pape  fe  voyoit 
donc,  comme  il  le  difoit  lui-meme,  entre  renclume5:  le  mar- 
teau,  en  danger  de  perdre  1'Angleterre  pour  rEglife  ,  ou  TEtat 
de  Florence  pour  fa  Maifon.  Dans  cet  embaras,  il  fur  quelque 
tems  fans  ofer  fe  decerminer.  Miis  enfin  ,  fon  interet  parcicu- 
lier  ayant  prevalu,  il  declara  aux  Miniftres  d'Angletcrre,  qu'il 
iie  pouvoit  plus  fe  difpenfcr  de  faire  citer  le  Roi ,  pour  pouvoir 
juger  l"Appel  de  la  Reine.  Sur  cela,  Karne  fuc  envoye  a  Ro- 
me,  avec  le  titre  nouveau  d'Excufateur  ;  pour  reprclenter  les 
raifons  nue  le  Roi  avoit  de  ne  pas  comparoi;re.  Cela  n'empe- 
cha  pas  qu'i!  ne  fuc  fomme  de  comparoiire  par  Procureur  ,  a- 
pres  les  Vacances  qui  devoienc  finir  le  i  d'Odobre.  Henri  pro- 
teila  contre  cette  Citation,  ecant  appuye  de  la  decifion  de  quel- 
ques  Univerlites;  &  neanmoins,  il  fut  encore  cite  le  4  d'0>fto- 
bre.  Mais  comme  le  Pape  devoit  aller  s'aboucher  avec  TEm- 
pereur  a  Bologne,  il  promit  que  Taffaire  du  Divorce  demeure- 
roit  furfife  julqu'a  fon  retour. 

Au  niois  d'0(Sobre  de  cette  meme  annec,  Franfoisl  Sc  Hen- 
ri  s'aboucherent  en  Picardie  ;  &  quelques-uns  pretendenc  qu'au 
recour  de  cetce  Encrevue  ,  Henri  epoufa  fecrecement  A>ine  de 
Bollen  a  Calais.  II  y  a  pourtant  plus  d'apparence,  que  ce  Ma- 
riage  ne  fuc  cclebre  qu'au  mcjis  de  Janvier  fuivant. 

Le  Parlement  s'ecant  raflemble  au  mois  de  Fevrier  de  rannee 
1533  ,  fic  un  AiSe  ,  qui  defendoit  de  porcer  des  Appels  a  la 
Cour  de  Rome.  Peu  de  cems  apres ,  Thomas  Cranmer  fuc  fait 
Archeveque  de  Cantorbery  ,  a  la  place  de  Warham ,  qui  ecoic 
morc  des  fannee  precedence.  Environ  ce  meme  tems  ,  He^iri 
rendit  public  fon  Mariage  avec  Anne  de  Bollen  ,  quoique  fon 
premier  Mariage  ne  fut  pas  encore  diffous.  Mais  il  y  avoicquel- 
que  neceflite  de  le  publier  ,  parce  que  la  nouvelle  Reine  etoit 
cuceinte. 

Enfin,  Cranmer  ayant  pris  poflefljon  de  fa  nouvelle  Dignite, 
fit  citer  la  Reine  Catherine  a  comparoicre  devant  lui  lc  20  de 
Mai  (2) ;  &  commc  elle  refufa  d'obeir,  il  donna  le  23  du  mc- 
me  mois  une  Scntence,  qui  declaroit  nul  le  premier  Mariage  du 
Roi  i  &  quclqucs  jours  apres ,  il  en  donna  une  aucre ,  qui  con- 
firmoit  le  fecond  Mariage  avec  Anne  ae  Bollen  ,  qui  fut  enfuite 
couronnee  le  i  de  Juin.  On  ne  pcuc  guere  difconvenir  ,  qu'il 
n'y  aic  eu  de  1'irregularice  dans  la  conduite  du  Roi  :  car  puis- 
qu'il  vouloic  faire  caifer  juridiquemenc  fon  premier  Mariage  ,  il 
femble  qu"il  devoit  atcendre  que  cela  fiit  fait  ,  pour  celebrer  le 
fecond.  Dki  que  le  premier  Mariage  fut  calle  ,  le  Roi  en  fit 
informer  Catherine  ^  &  tacha  de  lui  perfuader  de  fe  foumettre  a 
la  Sencence  de  1'Archeveque  j  mais  fes  efforts  furent  inuciles. 


Dcpuis  ce  tems-la ,  clle  ne  fut  plus  reconnue  que  pour  Princes-' 
fe  Douairierc  de  Galles  (3).  Sur  1'information  que  le  Pape  re- 
^ut  dc  ce  qui  s'etoit  paffe  cn  Anjlcterre  ,  il  caiTa  les  deux  Sen- 
tences  de  fArcheveque  de  Cancorbery ,  &  en  donna  une  com- 
minacoire  concre  le  Roi  ,  fi  dans  un  ccrcains  cems ,  il  ne  reca- 
bliffoic  pas  couces  chofes  au  meme  ecac  oii  ellcs  etoienc  avant  les 
deux  Senrences  de  1'Archeveque.  Mais  le  Roi  &  rArcheveque 
en  appellerent  au  Concile  General. 

Le  Mariage  du  Duc  d'Orleans  avec  Catherine  de  Medicis  ayant 
enfin  ete  arrete  ,  le  Pape  &  le  Roi  de  Francc  fe  rendirent  a 
MarfeiUc,  oti  le  Mariage  fut  confomme.  Ce  n'ecoit  pas-la  le 
feul  mocif  de  cetce  Encrevue.  Lc  Pape  vouloic  detacher  le  Roi 
de  France  des  incerecs  du  Roi  d'Angletcrre  j  &  le  buc  dc  Fran- 
fois  I  ecoic  de  porccr  le  Pape  a  donncr  facisfadtion  a  Henri,  dans 
la  penlec  de  s'unir  enfuitc  avec  eux  contre  rEmpereur ,  afin  de 
recouvrer  Genes  &  Milan.  Ce  fut  dans  cette  vue,  qu'il  prefla 
beaucoup  Henri  d'envoycr  quelqu'un  de  confiance  a  Marfeille  i 
&  fur  fes  inftances,  Henri  fit  choix  du  Duc  de  Norfolck.  Mais 
dans  cet  intervalle ,  ayant  ete  informe  de  la  Sentence  donnee  ^ 
Rome  coiitre  lui ,  il  rappdla  fon  Ambafladeur  qui  etoic  deja  en 
chcmin,  &  envoya  Garditter,  Brjan  &  Bonner  a  Marfeille. 

Dans  rEntrevue  que  lc  Pape  &  Franfois  1  eurenc  enfemble , 
Franfots  tourna  le  Pape  de  tant  de  cotes,  qucnfin  il  obtint  de 
lui ,  qu"on  chercheroit  des  expediens  pour  donner  fatisfadiion  a 
Henri.  Mais  Bonner  faillit  a  gater  tout,  en  iignifiant  au  Pape 
en  perfonnc  1' Appel  dc  fa  Sentence  au  futur  Concile  General , 
de  la  part  du  Pvoi  &  dc  1'Archeveque.  Des  que  Franfois  fut  de 
rccour  a  Paris ,  il  envoya  en  Anglecerre  Jean  du  Bellay  Eveque 
de  Paris,  pour  communiquer  au  Roi  lcs  cxpediens  qui  avoient 
ece  imagines  pour  cerminer  Taffairc  du  Divorce  a  fa  facisfadtion. 
Henri  ayanc  gouce  ccs  expcdicns  ,  TEvequc  de  Paris  partit  en 
pofte ,  quoiquc  cc  fut  au  mois  de  Deccmbre ,  pour  en  aller  in- 
former  le  Fape.  La  fcule  difiiculte  que  cUment  VU  y  trouva, 
fit  qu'il  ne  pouvoic  entieremcnt  s'alTurer  fur  la  fimple  paroledu 
Roi  dAngleterre ,  &  il  fouhaica  d'en  avoir  un  Engagemenc  par 
ecric.  Sur  cela  ,  on  depecha  promtement  un  Courier  en  An- 
glcterre ,  &  on  lui  fixa  un  certain  tems  pour  fon  recour ;  lc  Pa- 
pe  proceilanc  ,  que  fi  le  Courier  n'ccoit  pas  retourne  au  tems 
marque  ,  il  donneroit  une  Sentence  contre  Henri.  Comme  il 
avoit  lui-meme  amufe  le  Roi  pendant  plufieurs  annees ,  il  crai- 
gnoit  d'etre  traite  de  la  meme  forte. 

Dhs  que  les  Miniftres  de  TEmpcreur  furent  informes  de  Tcn- 
gagement  du  Pape ,  ils  le  prefferent  extraordinairement  de  le  rc- 
voquer ,  &  lui  fircnt  de  grandes  menaces  pour  Ty  obliger :  mais 
il  n'ofa  faire  cette  demarchc.  Tout  ce  qu'ils  purent  obtenir  de 
lui  fut ,  que  fi  la  reponfe  du  Roi  d'Anglctcrre  n'arrivoit  pas  au 
tems  qui  avoit  ete  fixe  ,  il  donneroit  Sentencc  contre  lui.  Le 
Courier  n'etant  pas  arrive  le  jour  qu'il  etoit  attendu  ,  les  Mi- 
niftres  dc  fEmpcreur  prefferent  tellement  lc  timidc  Poncife ,  6c 
lui  fircnc  de  fi  terribles  menaccs,  qu'cncore  quc  rEvequedePa- 
ris  ne  demandat  qu'un  delai  de  fix  jours  ,  il  ne  put  jamais  rob- 
tenir.  Ainfi  le  Pape  publia  fa  Sentence,  par  laquelle  le  Maria- 
gc  de  Hetiri  avec  Catherine  etoic  confirme  comme  legicime  ,  & 
il  ecoic  ordonne  a  Henri  de  reprendrc  k  Femmc,  fous  de  grie-' 
vcs  peines.  Dcux  jours  apres,  lc  Courier  arriva  portant  TEn- 
gagcmenc  du  Roi ;  mais  il  fut  trop  tard  :  on  ne  puc  jamais  ob- 
tenir  du  Pape  qu'il  revoquac  la  Sentcnce.  Si  ce  Couricr  etoi: 
arrive  deux  jours  plutoc ,  le  Fape  auroit  donne  uneSencence  cou- 
ce  concraire,  conime  il  1'avoic  promis  au  Roi  dcFrance.  Ainfi, 
la  validice,  ou  rinvalidice  du  premicr  Mariage  de  Henri  VIII j 
n'onc  dependu  que  de  la  diligence  d'un  Courier. 

Voici  les  Ades  lcs  plus  imporcans  de  ces  fix  annees  ,  qui  re- 
gardent  Taffaire  du  Divorce. 

Annee  1528. 

Bulle  qui  commet  !e  Cardinal  Wolfey  ,  pour  juger  definitive- 
menc  1'afiaire  du  Divorce  de  Hetiri  VIII.  A  Vicerbe.  Id.  April. 
Pontific.  V.   Page  237. 

Ccft  ici  la  BuUe  donc  i'ai  parle  ,  qui  fut  donnee  au  mois 

d'Avril 


Hf.kR» 
VIII. 

SonTitte. 
LePape 

annulle 
lcs  Sen- 
tences  de 
Cianmer, 
&c. 

Matiage 
da  Duc 
d'Oa<iani 
avecCa- 
theiinede 
Medicis. 

Entrevue 
entte  le 
Pape  &  le 
Roide 
France  i 
Maifeiile. 

Hcnri  y 
cnvoye  lc 
Duc  de 
N  nfolck. 
qu'il  rap- 
p.lle  en 
lubfti- 
t  lant 
d'auiies  \ 
fa  place. 

LcPape 
promei 
Iatis£ic- 
tioa  i 
Henti, 


Henri 

gouie  lei 
expe- 
diens. 
Lc  Pape 
veutdclui 
un  enga- 
geaient 
pat  eciit. 


Condiu- 
te  des  Mi- 
nilltes  de 
l'Empe- 
leui,  &?■ 


Butle  qoi 
faiiWol- 
fey  Juge, 
Sc(. 


( I )  Ces  Anmtes  e'toient  ainfi  nommees ,  a  caufc  que  c^etoit  l'en- 
tier  revenu  d'une  annee,  de  la  nature  des  Premices,  ou  Premier.»;- 
fruits  qu';  chaque  Eveque  8c  Beneficier  payoit  au  Pape  des  qu'il  en- 
troit  en  polfeiiion  de  fon  Benefice.  GooJwin  (de  Vrsfulibus  Angiu)  a 
donne  h  valeur  de  chaque  Eveche  ,  felon  le  Livre  du  Roi ,  &  la 
fomnie  a  laquelle  ils  etoient  taxes  a  Tegard  des  Premir'r,s-fruitsqu'ils 
devoient  paycr  au  Pape.  II  ne  fera  pas  hors  de  propos  d'inferer  ici 
cecte  evaiuation. 

EvECHEs,  t^  Uur  EvnluMitn. 

Dans  le  Livre  du  Roi.  Dans  le  Livrc  du  Pape. 

I.        f.        d.  ^ 

Cantorbery       -       -       -       --2816179-     iifo  o  o 

L'ordinaire  etoit  de  payer  pour  le  PaUiuin     -      -     1 1  zj-  o  o 

Londrei        .        .       -       -       -       1119S4-       6jf  o  o 

IVincheJler       .....      2491      9    8?.    -     4800  o  o 

"Ely       -       -       -       -       -       -         2154    18    5-^.    -     2800  o  o 

Liacoln       .....         894    18    I5.    .     2000  o  o 

Coventry  (^  LitchfitU      ...     Jfq    17    7J.     .      6S0  o  o 

Snlisbnry      .....     ij8/     j    »    »     1125-  o  o 


Dans  le  Livre  du  Roi.  Dans  lc 

1.       r.       d. 

Bath  o>  ^ells       '       -       •       -  fH       ^      i      - 

Exeter       ......  j-oo       00. 

Norwich 899       8    7J.   . 

IVorceJler       -       ...       -  1049     17    3^.     - 

HtreforJ      ...       -        -  768     10  loi.      . 

Chichejler ^77       «      J       - 

Rochejter B^i"        3<5. 

S.  DaviJt      -      -       -      -      -  4i<5       i   10!.    - 

LanJaf 15-4     '4     «       - 

Bangor         -       -       -       -       -  132     16  44.     - 

5.  Afafh IJI      16  4I,     - 

Torck       -       -       ',     -        •        '^9  '9     7       - 

Paye  pour  le  Fallium  ... 

Durham      .       .       .       -       .     1821  i      f      - 

Cartijle j"3'  4  "I-      " 

Total  21023   II   6i. 


Livre  dn  Papc. 

172 

0 

0 

2400 

0 

0 

2000 

0 

0 

4J-0 

0 

0 

■  405- 

0 

0 

'  '33 

4 

e 

341 

10 

0 

377 

10 

9 

'f7 

10 

a 

-  28 

7 

-  28 

7 

4000 

0 

0 

2000 

0 

0 

202|- 

0 

0 

227 

0 

0 

301S9  o  o 
Et 
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:nri 
ilL 


d'Avril  1528 ,  pendant  que  Lautrec  s'approchoit  de  Naples.  En 
voici  quelques  Extraits. 


CLEMENS     EPISCOPUS,  &c. 


tur  confnngurr.itas  ^-  affi}iitas  Jure  Divino  (§-  Naturali  ,   nee  HeNni 
Papa  pctefl  difpenfarc.  VIII. 

Vnde  etiam  tempore  Legis  Mof  non  licehat  contrahere  cum  uxo- 
reFratris,  nifi  ad frfcitandum  femen  Vratris  mortui.     Nec  modo 
licet  Vapoi  fuper  hoc  difpenfare  ^  quod  itla  dtfpenfatio  fiBa  fuit  a 
L^eo ,  ficut  pluralitas  uxorum.    In  aliis  gradihus  potefl  difpenfare  , 
^Ane  ad  aures  noflras ,  ex  flurimorum  fidei  dignorum  relatione^     ut  id  friptum  comperi  c^  inveni. 

^  frcquenter  perlatum  efl ,  de  validitate  tUius  matrimonii  ,  quod        Decifions  de   plulieurs   Univerfites  touchant  le    Mariage  de   DeciCons 
chariflimus  in  Chrifto  filius  ,  Henricus  Anglia  Rex  illuflris  ,    <^c.     Henri  VIII.  Pages  391,400.  depuis  Mai  jufqu'en  Septcaibre.        ^'^  P'" 
cum  Catharina  Regma  ,   Scdis  Apoflolicte  difpenfatione  prretenfa ,        Voici  la  premiere ,  qui  eft  de  l'Univerfite  d'Angers.    Les  au- 
contraxijfe  c^  covfummajfe  dignofcitur  ,   ohortam  in  partibus  illis    tres  font  dans  le  meme  fens. 

quieftionem  i  luis  licet  in  puhlicum  Ecclefiie  Judicium  deduiia  hac-         Definimus  neque  Divino ,  neque  Naturali  Jure  ,   permitti  ho- 
tenus  non  fuerit.  mini  Chrifiiano  ,    etiam  cum  Sedis  Apofloltcie  auiioritate  feu  dis- 

II  faut  remarquer  ,  qu'il  n'efl:  parle  dans  cette  Bulle  ,  ni  de  penfatiofte ,  fuper  hoc  adhihita ,  reiiiiam  Fratris  ,  qui  etiam  fine 
mtu  proprio  ,  ni  d'aucune  Requete  prefentee  au  Pape  ;  mais  liheris  pofl  confummatum  matrimotiium  decejferit ,  uxorcm  accipcre 
qu^elle  eft  uniquement  donnee  fur  un  bruit  public.  -    '  '    ' 

CtrcumfpeBioni  tute ,  adjunBo  tihi  venerahili  Fratre  noflro  Ar- 
chiepifcopo  Cantorherienfi ,  totius  Anglia  Primate,  &■  Sedis  Afo- 
fiolica  Legato  nato ,  feu  alio  quocufique  illius  Regtii  Epifcopo 


iieuis 
Univeifi- 
leS)  &c. 


diBumque  matri?nonium  fi  ab  alterutra  parte  petatur  ,  prout 
animo  confcientiaque  tuie  Juris  ratio  perfuaferit ,  validum ,  jus- 
tum  <ir  legitimum  ac  firmum  ejfe ,  aut  e  contra  invalidum ,  injus- 
iiim  ,  illegitimum,  nullumque  fuijfe  (S'  ejfe  ,  pro  valido ,  juflo ,  le- 
gitimo  ,  ac  firmo  ,  aut  e  contra  invalido  ,  inpifio  a^  illegitimo, 
milloque  haheri  ^  deheri,  definietidum  ,  fe?itenttandum  ^  decer- 
nendum. 

Denique  tam  He?irico  Regi ,  quam  Catharina  Reginte  ,   ad  alia 
vota  commigrandi ,  Ucentiam  in  Domitio ,  ^  facultatem  trihuen- 

Jf/m Tu  quoque  tam  prolem  ex  primo  matrimonio  fujcep- 

tam  ,  fi  id  ita  expedire  vifum  fuerit  ,  quam  cx  fecunda  matrimo- 
7iio  fufceptam,  Ji  id  ita  expedire  vifum  fuerit  ,  quam  ex  fecundb 
matrimonio  fufcipiendam  ,  legitimam  decernendi 


vel  hahere. 

Les  autres  Decifions  font  :  de  la  Faculte  dcs  Decrets  de  Pa- 
ris :  dc  TUniverfite  de  Bourges :  de  l'Univerfite  de  Bologne:  des 
Theologiens  de  rUniverfite  de  Paris :  des  Theologicns  de  Bo- 
logne:  de  rUniverfite  de  Touloufe:  de  FUniverfite  de  Ferrare: 
de  rUniverfite  de  Padoue. 

Letcre  des  Grands  d'Angleterre  au  Pape ,  fur  l'affaire  du  Di- 
vorce.  Page  405.  Cette  Lettre  eft  figncedu  Caidmal  H^^elfey  ,dti 
TArcheveque  Warham  ,  de  2  Ducs  ,  2  Marquis 
4  Evcques ,  28  Barons ,  22  Abbes ,  1 1  Chevaliers  ou  Dodteurs.  ''■*[''=  i"t 
En  voici  quelques  fragmens 

Natn  quie  tandem  infclicitas  ,   ut  quod  dute  Academi^  ■fiofira .  k. 
qtiod  Acadetnia  Parifietifis  ,    quod  jnultie  alite  ylcademia  in  Gal- 
iia  ,  quod  pajflm  doSiiJftnii ,  eruditijjimi ,  <^  integerrimi  virj      do- 
mi  forisque ,  verum  ajjirmatit ,    ^  pro  vero  dejeudere  tam  verbo 
quatu  calamo  Je  paratos  oflendunt ,  id  pro  vero  non  obtitieat  a  Sede 
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Apoflolica  ille  Princeps  ctijus  ore  atque  prafidio  Jua  flat  Sedi  Apo- 
NonohflatitibttS  Coticiliis  Generalibus  ,  Apoflolicis  Conflitutioni-    flolicie  auiioritas  ,  d  tam  multis  ac  potetttijfltnis  populis  tam  vafi- 

de  itnpetita  ,  quihus  partitn  ferro  ,  partitn  calamo ,  partim  voce 
atque  auiioritate ,  fa-pius  in  caufa  reflitit  ?  Et  tatiien  folus  illius 
auiioritatis  bettcficio  noti  fruitur ,  qui  curavit  ut  ejfet  ,  qua  alii 
fruerentur. 

Hoc  autem  fi  von  vidt ,  ^  qui  pater  ejfe  debeat  ^  nos  tanquam 
nrphanos  relinquere  decrevtt ,  d^  pro  abjedis  hahere ,  ita  certe  iu- 


bus  ^  Ordinationibus  editis,  cteterisque  Cenjuris  quihuscunque 

Annee  1529. 

Atteftation  d'un  Ecrivain  des  Brefs,  &  d'un Secretaire  du  Pa- 
pe ,  que  dans  les  Lettres  Apoftoliques  en  forme  de  Brefs  ,  Tan 


nee  commence  a  Noel  ;  mais  que  dans  les  Lettres  en  plomb ,    terpretabimur ,  noflri  tiobis  ciiram  ejfe  reliiiatn  ,  ^  aliunde  nobis 
elle  commence  a  la  fete  de  rAnnonciatioti  de  la  Vierge.  Du  29    remedia  con-quiretnus. 
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Mai.  Page  294.  A  Rome. 

Lettres-Patentes  du  Roi  ,  pour  permettre  aux  deux  Legats 
d'executer  leur  Commiffion.  Du  30  Mai.  Page  295.  A  Wind- 
for. 

Atteftation  du  Cardinal  Auguflin  .....  du  Titre  de  S.  Cy~ 
riaque,  que  parmi  tous  les  Recueils  fccrets  des  Brefs  de  Jules  II^ 
11  ne  s'en  trouve  que  deux  touchant  le  Mariage  de.  Hettri  VIII, 
favoiir,  le  v.  du  6  de  Juillet  1504,  le  2d.  du  22  Fevrier  1505. 
Du  31  Mai.  Page  296.  A  Rome. 

Citation  de  la  Reine  Caiherine ,  pour  comparoitre  devant  les 
Legats,  le  18  de  Juin.  Du  16  Juin. 

Atteftation  de  TEveque  de  Bath&clVe/ls ,  qu'il  a  cite  laRei- 
he  ,  felon  Tordre  des  Legats. 

Adte  de  huit  Eveques  ,  qui  certifient  que  le  Roi  leur  ayant 
communique  un  Ecrit  ,  contenant  lcs  raifons  de  fes  icrupules 
fur  fon  Mariage  ,  ils  ont  ete  d'avis  qu'il  faloit  confulter  le  Pa- 
pe.  Du  I  Juillet.  Page  301. 

Bref  de  Clement  VII  au  Roi  ,  dans  lequel  il  declare  qu'il  n'a 

pas  eu  intention  d'ufer  de  Cenllires  contre  fa  perfonne  ,   dans 

■  l'Evocation  de  la  Caulc  du  Divorcei  &  que  s'il  y  en  a  ,    elles 

doivent  etre  attribuees  au  Juge  ,  ou  au  Cemmifiaire.     Du  29 

Aoiit.  Page  346.  A  Rome. 

Certificat  ,  que  dans  les  Brefs  donnes  fous  TAnneau  du  Pe- 
cheur,  Tannee  commence  a  NoeL  Du  ^Deeembfe.  Page  353. 

Annh  1536. 

Certificat  de  rOfficiai  de  Liege,  fur  la  date  des  Brefs.  Du  21 
Janvier.  Page  ^^f. 

Extrait  d'un  Livre  ancien  ecrit  fur  du  parchemin ,  &  fait  par 
Jaques  de  Laufatme.  Du  21  Mai.  Page  290. 

Jacobus  de  L.s.niz.nno.  Juper  ^artum  Senientiarum  ,  continens 
161  §jitefliones. 

Secunda  CoucJufio  principaiis ,  iti  corpore  116  ^teflionis. 

Secuttda  Conc/ujio  de  Difpettfatiotte  PapiC  proioihica  circa  hoc. 
Papa  in  primo  gradu  ajjinitatis ,  flcut  confanguinitatis  ,  tion  po- 
tefl  difpenfare ,  cutu  fit  cotitra  Jus  Naturale  (y-  Divinutn ,  quod 
Vxorilus  Parentum  exhiheremus  reverentiatii  ,  Jicut  Parentihus 
etiam  noflris.     Item  in  Linea  tranfumali  in  pritno  gradu  jprohihe- 


Sunt  quidem  remedia  extrema  fetnper  di,riora ,  fed  morbum  om- 
ttino  levare  curat  tegrotus ,  (^  tn  ma/orum  cotnmutatiotie  nonni- 
hi/  ejfe  Jpei ,  ut  fi  minus  fequatur  quod  botium  efi  ^,  faltetn  quod 
efl  minus  ma/um. 

-Ann^e  1531. 

Decifions  de  TUniverfite  d'Orlean5.  Page  416.  >\u:rej 

Des  Dodteurs  6c  Avocats  de  Pa'is.  Page  417.  Pecifioni 

DesDodeurs  deParis  &  de  la  Faculte  des  Decrets.  Page^ao.  fn^j'"'"' 

II  n'y  a  rien  de  particulicr  dans  les  Ades  de  Tannee  1532. 

Annee  1533. 

Copie  authcntique  du  Traite  fait  pour  lc  Mariage  de  Hett^i  Copiedj 
VIII,  avec  Catherine  d Arragon.  Page  448.  M-l"i'"e'^ 

Decifion  de  la  Province  Ecclcfiaftique  de  Cantorbery ,  fur  le  Scc!""'^' 
premier  Mariage  du  Roi.  Du  5  Avril.  Page  454. 

Reftiiution   du  Temporel  de  rArcheveche  de  Cantorbery  \    ReftiTu- 
Thomas  Cratimer.   'Dw2.<)  k^xW    A  Weftminfter.  ij?"'''^. 

Sentence  de  rArcheveque  de  Cantorbery ,  qui  artnulle  le  pre-  icr"^'^" 
micr  Mariage  du  Roi.  Du  23  Mai.  Page^^a.  Scmeiic» 

Decilion  de  la  Province  Ecelefiaftique  d'Yorck  ,  fur  la  Dis-  \l^'^^^. 
penfe  de  Ju/es  II.  Du  1 3  Mai.  Page  472.  A  Yorck.  chant  lc 

Appel  du  Roi  au  futur  Concile  General  ,    de  la  Sentence  du  F""'" 
Papei^).  Du  3oJuiilet.  Page  476.  A  Green.  tT^"' 

Voici  la  precaucion  qu'il  prenoit  dans  cec  Appel.  Appcldii 

Pramijja  per  tios  Jb/em?ii  &  exprejfa  Proteflatione  ,  quod  non  ^ono'?" 
efl  tioftra  intentionis  per  itifra  Jcripta  ;  aJiquid  contra  Saniiam  GcneiaK- 
Catho/icam  iq-  Apoftolicam  Eccleftam ,  Sacrojaniix  Sedi  Apofto/i- 
cie  auiioritatem  divinitits  concejjam ,  alias  quam  officii  hotti  (j^'  Ca- 
tho/ici  Priticipis  fuerit  ,  dhere,  ajjerere ,  Jeu  moliri.  Et  fi  Jicus 
a  ttobis  agitari  coiitigcrit ,  id  revocare  c^  emendare ,  atqiie  catl)o- 
itce  corrigere  prompti  erimiis ,  quam  cito  Nobis  de  l}oc  aperte  con- 
fliterit ,  c^  iegttitne  fuerit  perjiiafutn. 

Permiilion  du  Roi  au  Collecteur  du  Pape,  d'cxcrccr  faChai- 
ge,  Duratite  bene  p/acito.  Du  17  Juillet.  Page  479.  A  Weft- 
minfter; 


AT- 
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Et  comme  chaque  Ecclefiaftique  d'un  rang  inferieur  payoit  auffi 
iine  annee  en  plein  du  revenu  de  fon  Beneiice  ,  des  qu'il  cn  etoit 
rev£tu  ;  il  cit  aife  de  conclure  que  le  Pape  tiioit  trois  fois  plus  dcs 
Benefices  du  bas-Clerge  ,  que  dcs  Prelatures.  Le  DoiSeur  Burnet 
remarque  ,  qu'a  compter  depuis  le  comincncement  du  Regiie  de 
Henri  VII,  )ufqu'a  li  Reformation  ,  Sooaoo  Ducats  avotent  ete  por- 
tes  d'Angleterre  a  Rome  pour  ce  feul  article ;  on  comptoit  alors  lcs 
Ducats  fur  le  pied  de  liuit  Chelins ,  ou  fols  (lcrling. 

(2)  Catherine  fut  fommee  de  comparoitre  ii  Dunjlahle  ^resd' A'tift- 
hil  ,  oii  elle  faifoit  fa  relidence  ,  &  oii  elle  dcqjeura  encore  ttois 
T&i».  X.  P.  11, 


an'! ;  mais  cUe  rrourut  a  Kimbdton  ,  dans  lc  Comte  de  Huntington. 

(3)  Le  Dotlcur  Burnet  dit  pourtant  ,  qu'elle  ne  voulut  pas  per- 
mcttrc  que  pcrfonnc  la  fervit ,  qui  ne  la  tiaitat  cn  lCeine. 

(4)  Le  Dodrcur  Bitmct  rapporte  qne  Bomisr ,  qui  porta  cet  Appel  al 
Marleille,  ou  le  Pape  s'etoit  rendu  alors  pour  s,'aboucii>:r  avfec  Fran- 
fiis  I,  le  tit  avec  tatit  de  haidieiTe,  &  parla  .iuP.ipe  ivec  tant  d'em- 
portement  ,  que  le  Pape  nc  menagoit  pas  de  moins  que  de  le  faire 
jetter  dans  un  chauiron  de  plomb  fondu  ,  ou  de  le  faire  bruler  vif.j 
de  fotte  quii  fut  contraint  de  fc  derober  a  la  colere  du  Pontife, 
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faifoit  pas  difSculte  de  dire  a  JVolfey  meme ,  qu'il  n'ignoroit  pas 
avec  combien  de  facilice  il  pouvoit  perfuader  ce  qu'il  vouloic 
au  Roi  ,  ou  fcn  diffuader.  II  y  a  beaucoup  d'apparence  a  ce 
que  Folydore  Virgile  adure  ,  que  Woljey  fuc  le  premier  qui  infpi- 
ra  au  Roi  la  penfee  de  faire  Divorce  avec  la  Reine  Catheri?te. 
II  vouloit  fe  venger  de  rEmpereur  ,  qui  ravoit  amufe  par  rap- 
port  au  Papat  ■-,  &c  en  meme  tems  de  la  Reine  ,  qui  ne  pouvoit 
s'empecher  de  lui  reprocher  les  defordrcs  de  fa  vie  ,  indignes 
d'un  Ecclefiaftique,  d'un  Eveque  ,  d'un  Cardinal,  &  d'un  Le- 
gat  du  S.  Siege.  Au  commencc.-ient  de  1'afFaire  du  Divorce, 
le  Cardinal  n'epargna  ni  peinc ,  ni  foins ,  pour  la  faire  reufTir  a 
la  fatisfadiion  du  Roi:  mais  dans  la  fuite,  il  auroit  Ibuhaite  que 
le  Roi  s'en  fijt  def:fte  ;  &  vraifemblabkment ,  il  travailla  me- 
me  a  le  lui  perfuader,  foit  qu'il  fut  rebute  par  les  difificultes,  ou 
qu'il  fe  fijt  laille  gagntr  par  rEmpcreur  ,  ou  par  le  Pape.  Ce 
qu'il  y  a  de  certam  ,  c'eft  que  depuis  rarrivee  de  Campegge  en 
Angleterre ,  U  olfry ,  qui  avoit  ete  auparavant  tout  de  feu  pour 
le  Divorce,  devmt  plus  froid  quc  la  glace  ,  &  fe  preta  volon- 
tairement  a  tous  ies  artifices  dont  fon  Collegue  ufoit  pour  tirer 
cette  affaire  en  longueur.  On  peut  meme  conjefturer  des  der- 
nieres  paroles  qu'il  dit  cn  mourant  ,  qu'il  avoit  travaille  a  dis- 
fuader  le  Roi  de  cette  pourfuite  :  mais  1'amour  du  Roi  pour 
^7ine  de  B»llen,  fut  un  obftacle  invincible  au  projet  duFavori. 
11  crut  fans  doute,  qu'il  reuffiroic  par  une  aucre  voye,  en  faifanc 
trouver  au  Roi  des  difficultes  qui  paroilVoienc  inliirmontables, 
par  le  moyen  de  Campegge  Ibn  Collegue  •■,  &c  ce  fuc  ce  qui  le 
perdic.  Comme  il  fe  decouvric  un  peu  trop ,  il  s'attira  fmimi- 
tie  A'Anne  de  Bollen  ,  qui  vouluc  fe  venger  ,  &  qui  fe  trouva 
plus  force  que  lui.  Elle  fuc  fans  doute  aidee  par  la  plupart  des 
Courtifans  ,  qui  ne  pouvoient  endurer  fans  peine  rhumeur  im- 
perieufe  de  ce  Prelat. 

Avanc  que  Campegge  partic  pour  s'en  recourner  a  Rome  ,   le 

Procurcur-General  du  Roi  avoit  porte  a  la  Chambre  Etoilee 

unc  accufation  contre  JVo/fey,  pour  s'etre  ingere  d'exercer  Tau- 

toritS  de  Legac  du  Pape  ,   fans  en  avoir  premieremenc  obtenu 

des  Lettres-Patentes  du  Roi  ;   en  quoi  il  avoit  vioie  les  Statucs 

des  Provifeurs  &c  de  Pr^munire.     II  eft  etonnanC  qu'un  homme 

auffi  habile  que  le  Cardinal ,  etK  neglige  une  formalice  fi  eflen- 

tielle  felon  les  Loix  d'Anglecerre.   Min  comme  le  Roi  lui-me- 

me ,  coute  la  Cour ,  tout  le  Clerge ,  en  un  mot ,  tout  le  Royau- 

me  ,   le  reconnoiffoienc  pour  Lcgat  fans  aucune  difiSculte  ,   il 

oublia  ou  negligea  de  fe  munir  d'un  Afte  (i  neceffaire.  Ce  fut- 

la,  non  la  veritable  caufe,  mais  le  pretexte  de  fa  ruine.    Qyel- 

Lc  Roi   ques  jours  apres  ,  le  Roi  lui  ota  le  Grand-Sceau  ,  quoiqu'il  le 

Im  ote  le  j^j  gQ^  donne  pour  touce  fa  vie^  &  des  le  lendemain  i8d'05:o- 

bre ,  le  Procureur-General  porta  une  nouvelle  accufation  con- 

tre  lui ,  fur  laquelle  il  fut  condamne.     Ses  Biens  furent  confis- 

ques  au  profic  du  Roi  ,   &  il  fuc  mis  hors  de  la  proccftion  des 

Loix.     Cela  faic  ,   le  l<,oi  lui  iic  ordonner  de  quitter  !e  Palais 

d^Yorck,  qui  fut  depuis  nomme  Wbitehall  ,  (?c  dc  fe  retirer  a 

une  Maiion  de  campagne  dans  fon  Eveche  de  Winchefter.   In- 

continent ,  il  fut  procede  a  i'inventaire  de  fes  Biens  ,    &  on  lui 

trouva  des  richcffcs  immenfes  ,  qui  furent  touies  failies  pour  le 

Roi.     Le  Cardinal  fe  voyant  ainfi  a  la  difcretion  de  fes  Enne- 

mis ,  fit  prefenter  une  Requete  au  Roi  ,  pour  le  fupplier  de  lui 

accorder  une  Procedion  qui  le  mit  a  couvert  des  injures  que  les 

Particuliers  pouvoient  lui  feire  impunem.ent.     II  femble  que  le 

Roi  commiCngoit  alors  a  pancher  vers  la  clemence.     Noa-feu- 

lement  il  lui  accorda  la  Protection  qu'il  demandoit  ,    mais  me- 

me  la  faculte  de  pouvoir  fe  defendre  dans  touces  les  Cours  de 

Et  lui  en-  Juftice.    II  lui  laiffa  1'Archevcche  dTorck  ,  &  TEveche  de 

voye  une   Winclicfter  j   &  lui  envoya  une  cercaine  Bague  ,    qui  etoic  un 

baguc.       fignal  entTe  eu.x  de  la  continuacion  de  la  bienvcillance  du  Roi 

pour  fon  Favori.     Alors  les  Ennemis  du  Cardinal  craignirenc 

qu'il  ne  rentrat  bientot  en  faveur  ;  &  pour  parer  ce  coup  ,    ils 

afficgerent  tellement  le  Roi,  qu^enfin  ils  obtinrent  que  raffaire 

du  Cardinal  feroit  portee  au  Parlement.  On  produific  donc  dans 

la  Chambre  des  Seigneurs  quarance-quatre  Articles  d'accufacion 

contre  lui,  bien  differens  de  ceux  que  le  Procureur-General  a- 

voit  produits.     Celui-ci  s'en  etoit  tenu  precifemenc  a  la  fortTie 

cxprclle  du  Statuc  de  Frte-nunire  ,   qui  ponoit  ,   que  peribnne 

n'en  pourroit  etre  difpsnfe  que  par  des  Lettres-Patences  du  Roi. 

Mais  dans  le  fond  ,   quoiqu^a  touce  rigueur  on  puc  dire  que  lc 

Cardinal  avoic  viole  i  e  St.icuc ,  ce  n'etoit  neanmoins  qu'une  ve- 

ricable  chicane,  puiiCjue  (i  le  Roi  n'avoic  pas  expreffemenc  ap- 

prouve  la  Legation  du  Cardinal  pa  •  des  Leccres-Pacences  ,   il  a- 

voic  en  mille  occafions  reconnu  ibn  aurorice.    Ainfi  ,   dans  ces 

nouveaux  Articles,  ou  il  n'etoir  fait  aucune  mention  de  ce  de- 

faut  de  formalite ,  le  Cardmal  ecoi:  accufe  d'avoir  ufe  tyranni- 

quement  de  Ibn  pouvoir,  &  du  credit  qu'il  avoit  aupresdu  Roi, 

&  d'avoir  malverfe  dans  radmiiiiftraiion  de  (a  Charge  de  Chau- 
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celier.     II  y  avoit  un  Article  entre  autres,  qui  portoit  ,   que  le  Henri 
Cardinal  n'ignoranc  pas  qu'il  avoic  la  Verole  ,  avoic  eu  raudace    ^IIL 
de  s'approcher  fouvcnc  de  la  perfonne  du  Roi  ,  &  de  lui  parler 
a  roreille  ,   en  rinfeftanc  de  fon  haleine.     La  Chambre  Hauce 
jugeoic  qu'il  etoic  coupable  de  Hauce-Trahifon :  mais  (c)  Crom- 
well  entrepric  fa  defenfe  dans  la  Chambre  des  Communes  ,  non 
en  excufanc  fes  feuces,  mais  en  faifanc  voir  que  ce  n'ecoient  pas 
des  crimes    dc  Trahifon  ,    comme    fes  Ennemis  le  precen-  Xraiirfoi 
doienc.  La 

Cette  affaire  paroiffoit  un  peu  aflbupie,  par  le  refusdesCom-  Chambi 
munes  d'entrer  dans  la  paffion  dcs  Seigneurs.    Cependant  ,  le  n^unes" 
Cardinal  demeuroic  coujours  relegue  a  la  Campagne  (2)  ,   flot-  f'"s  ""> 
tant  entre  refperance  &  la  crainte  ,   &  incertain  \  quoi  le  Roi  '^"^^- 
pourroit  fe  determiner  fur  fon  ilijet.     Enfin  il  crut  avoir  lieu  de 
tout  efperer,  puifque  le  Roi  lui  accorda  un  Pardon  en  forme, 
le  plus  ample  ,  &  le  plus  circonftancie  dcnt  on  eut  jufques  alors 
vu  d'exe.mple.    Quelques  jours  apres  ,  le  Roi  fit  avec  lui  cer- 
raines  Conventions  ,    par  lefquelles  il  lui  laiffoic  TArchevech^ 
d'Yorck  ,   &  les  Titres  d'Eveque  de  Winchefter  &  d'Abbe  de 
S.  Albans,  fe  refervant  neanmoins  les  revenus  de  ces  deux  der- 
niers  Benefices.     De  plus ,  il  lui  alTignoit  une  Penfion  de  niille 
livres  fterling  fur  TEveche  deWinchefter,  &  lui  faifoit  prefenc 
d'une  fomme  de  6374  livres  fterling  en  Meubles  tires  de  fespro- 
pres  Meubles ,  qui  avoienc  ete  confisques.     Le  refte  de  les  tjiens 
immenies  demeura  au  Roi  ,   auffi  bien  que  les  deux  CoIIeges 
d'Ipswich  &  d"Oxford  ,    qu'il  avoic  fondes.     Tous  les  revenus 
de  ces  deux  Maifons  furent  faifis  pour  le  Roi  ,    qui  fonda  de 
nouveau  ces  memes  Colleges,  fous  le  nom  deColleges  de  Hen- 
ri  VIII. 

II  paroJt  par-la  ,  que  le  deflein  du  Roi  n'etoit  pas  de  perdre 
abiblument  le  Cnrdinal  ^  mais  feulement  de  le  reduire  a  un  etac 
de  mediocrite.  Selon  cette  intention,  il  lui  accorda  la  permis- 
fion  d'aller  relider  dans  fon  Archeveche  d'Yorck ,  oii  il  n'avoit 
jamais  ece ,  &  oii  il  etoit  neceffaire  qu'il  filt  inftalle  folemnelle- 
ment,  pour  pouvoir  faire  les  fonclions  Ecclefiaftiques :  carjus- 
qu'aIors,  il  s'etoit  contente  du  Titre  &  des  revenus.  Cela  fuc 
caufe  qu'il  s'arreta  quelques  jours  a  Caviood  ,  pour  y  attendre 
que  tout  fut  prec  pour  fbn  inftallation.  Mais  dans  ce  meme 
tems,  fes  Ennemis  qui  voyoient  le  Roi  pancher  de  plus  en  plus 
vers  la  clemence  ,  &  qui  craignoient  le  retour  d'un  Miniftre  fi 
dangereux  ,  firent  jouer  tanr  de  machines  ,  &  mirent  tant  de 
foup^ons  dans  Tefprit  du  Roi ,  que  lorfque  le  Cardinal  s'y  at- 
tendoiC  le  moins  ,  il  vic  arriver  le  Comce  de  Norchumberland , 
qui  1'arreca  de  la  parc  du  Roi  ,  pour  crime  de  Hauce-Trahifon. 
Vraifemblablemenc ,  fa  perte  ecoic  reiblu;  ;  mais  il  euc  le  bon- 
heur  (3)  demourir  en  cheniin,pendanc  qu'on  le  menoit  a  Lon- 
dres.  Avant  que  d'expirer,  il  dit  a  TOiiicicr  qui  le  conduifoit, 
que  fi  jamais  il  avoic  i'honneur  d'entrer  dans  le  Confeii  du  Roi, 
il  fe  gardac  bicn  de  lui  mettre  daas  fefprit  ,  dcs  Chofes  qu'il 
voudroit  pouvoir  eu  bter  d.ns  !a  fuite.  Selon  les  apparences, 
il  faifoit  allunon  a  raft'aire  du  Divorce.  It  dit  aufli  ,  que  s'il 
avoit  fervi  Diea  avec  la  meme  ardcur  qu';!  avoic  fervi  le  Roi, 
il  n'en  auroic  pas  ece  abandonne.  Mais  cercainemenc ,  il  n'avoic 
pas  lieu  de  canc  vancer  fa  fidclice  pour  leRoi,  puifque  dans  rous 
(ts  confeils ,  il  n'avoic  prefque  jamais  confidere  que  fes  propres 
incerecs. 

Parmi  les  Ades  qui  regardenc  lc  Cardinal  Wolfey  ,  il  s'en 
trouve  un  affez  grand  nombre  fur  la  fondacion  des  deux  CoUe- 
ges  d'Ipfwich  &  d'Oxford,  qiil  avoic  projettee  ,  &  commen- 
ce  meme  a  e.xecucer  ,  avanc  faffaire  du  Divorce.  II  l'acheva 
pendanc  le  cours  de  cette  pourfuite  ,  profitant  habilement  de  la 
diipoficion  oii  Cl^ment  VII  fe  trouvoic  ,  de  ne  rien  refufer  au 
Roi ,  afin  dc  lui  faire  endurer  plus  aifemenc  les  delais  artificieux 
donc  il  ufoic  par  rapporc  a  1'affaire  principale.  Cela  fufBc  pour 
faire  comprendre  le  buc  dcs  Actes  qui  regardent  ces  dcux  Colle- 
ges,  &C  que  je  mectrai  en  leur  rang,  felon  Tordre  des  annees. 

Voici  les  principaux  Adles  qu'on  trouve  dans  ces  fix  annees, 
fur  les  affaires  du  Cardinal  Wolfey ,  &  fur  fes  deux  Colleges. 
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Annfe  2528.^ 

BuIIe  dtCUment  VII,  qui  permet  au  Cardinal  J^'c^7  de  don-  BuU«. 
ner  pouvoir  a  un  feul  Eveque  ,   afffte  de  quelques  Abbes  ,    de  P^'^/j 
degrader  les  Prctres  qui  auronc  commis  quelque  criuie  ,    afin  «cc. 
qu'ils  puiffer.c  ecre  juges  par  la  Juftice  Seculiere.   A  OivieCo.  4 
Id.  Mjji.  Page  235.  Cecce  Builc  ecoi:  donnee  a  la  requifition  de 
Wolfey. 

BuIIe  qui  permet  a  Wolfey  de  fupprim'er  cinq  Monafteres,  pour  Erde  (i 

appliquer  les  revenus  a  Ibn  CoUege  d'Ipfwicb.   Motu  ^roprio.  F^"|"" 
Prid.  Id.  Maji.  Page  243.  Ibid.  ^  Mousi 

Bulle  qui  fupprime  le  Monaft^^re  de  S.  Pierre  d'Ipfwich ,  pour  «s. 
en  faire  un  College.  Prid.  Id.  Maji.  Page  243.  Ibid. 

Autre  lemblable  ,   qui  fuppnmc  une  Eglife  Paroiffiale ,  pour 
le  meme  ufage.  Prid.  Kal.  Jun.  Page  243.  Ibid. 

Trois  aucres  BuUes  fur  le  meme  fujec.  Pages244.  245.  Ibid. 

Don  faic  par  le  Roi  au  College  d'Oxford  ,  fonde  par  le  Car 
dinal  Wo/fey.  Du  6  Juillec.  Page  255.  A  Hampconcourt. 
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(i)  Ce  fut  !e  meme  Cromvrll  ,   que  fon  merite  &  fon  habnete  fi- 
reat  monter  d'iiQ  Poile  a  uaautre,  juf<ja'a  ce  (^u'il  fut  cree  Coajte 


d'Ejfex,  Lord  Grand-Chambellan,  8cc. 

(2)  Le  Cardinal  demeuroi.t  alors  a  AihHT  ,  Maifoa  pret  de  Hamf^ 
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La  garde  de  rEveche  de  Winchefter ,  vacant  par  la  mort  de 
Fox,  donnee  au  Cardinal  Wolfiy.  Du  20  Odobre.  Page  268. 
A  Wel^minlter. 

Bulle  qui  donne  pouvoir  aux  deux  Legats  Wolfey  &  Campeg- 
ge ,  de  fupprimer  les  Monafteres  ou  il  y  a  moins  de  douze  Rc- 
ligieux  ou  Religieufes,  &  de  les  annexer  a  d'autres.  Prid.  Id. 
Novemb.  Page  272.  A  Rome. 

Ordre  du  Pape  aux  deux  Legats,  de  s'informerj  fi  felon  la 
Requete  du  Roi ,  il  eft  avantageux  au  Royaume,  de  fupprimer 
quelques-uns  des  grands  Monafteres,  pour  les  changer  en  Egli- 
fes  Cathedrales.  Page  273.  Ibid. 

Aimee  1529. 

Bulle  qui  confere  au  Cardinal  Wolfiy  TEveche  de  Winchef- 
ter,  fans  prejudice  des  autres  Benefices  qu'il  pofTede.  4.  Id.  Febr. 
Page  287.  A  Rome. 

Bulie  qui  donne  pouvoir  aux  Legats  de  fupprimer  les  Monaf- 
teres  qu'ils  jugeront  a  propos ,  pour  les  changer  en  Eglifes  Ca- 
thedrales.  4.  Id.  Jun.  Page  291.  Ibid. 

Commiliaires  nommes  pour  foulager  le  Cardinal  Wolfiey,  dans 
les  fonftions  de  Chancelier.  Du  1 1  Juin.  Page  255.  A  Weft- 
minfter. 

Cetoit  dans  le  tems  que  les  Legats  etoient  occupes  a  juger 
TafFaire  du  Divorce. 

PermilTion  au  Cardinal  Wolfiy ,  de  nommer  des  Procureurs 
pour  repondre  pour  lui  a  la  Chancelerie.  Du  9  Odtobre.  Page 
348.  Ibid. 

Memoire  qui  marque,  que  le  17  d'Oftobre,  Wolfiey  a  delivre 
le  Grand-Sceau  aux  Ducs  de  Norfolck  &  de  Suffolck  Commif- 
faires  du  Roi;  &  que  le  25  du  merae  mois,  le  Roi  Ta  donn6 
a  Thomas  Morus ,  comme  Grand-Chancelier.  Page  349. 

Procureurs  nommes  par  Wolfiey ,  cn  Chancelerie.  Du  27  Oc- 
tobre.  Page  350. 

Proteftion  du  Roi  pour  le  Cardinal  Wolficy ,  durante  benepla~ 
cito;  &  permiiTion  au  meme,  dc  fe  defendre  dans  toutes  les 
Cours.  Du  18  Novembre.  Page  351.  A  Weftminfter. 

II  paroit  par  cet  Adte,  que  Wolfiey  avoit  ete  mis  hors  de  la 
protedion  des  Loix  le  9  d'Odtobre,  6c  eondamne  encore  le  20 
par  un  autre  Jugement. 


Ann^e  1530. 

Lettres  de  Pardon  pour  le  Cardinal  Wolfiey.  Du  12  FeVriei-i 
Page  365.  Ibid. 

Ce  Pardon  renferme  toutes  les  vioktions  Ats  Loix ,  dont  le 
Cardinal  pouvoit  s'etre  rendu  coupable  jufqu'a  ce  jour-l^. 

Conventions  entre  le  Roi  &  ie  Caj:dinal.  Du  1 7  Fevrier. 
Page  371. 

Don  du  Roi  au  Cardinal ,  en  Meubles  confifques ,  evalues  a 
la  fomme  de  6374  livres  fterhng.  Page  274. 

Commiffion  du  Roi ,  pour  prendre  des  informations  touchant 
les  Biens  qui  ont  appartenu  au  Cardinai  Wolfiey.  Du  14  JuilleCi 
Page  403.  A  Weftminiler. 

Annie  1551. 

Ceffion  faite  au  Roi ,  du  College  du  Cardinal  a  Oxford ,  par 
le  Doyen,  &c.  Du  15  Janvier.  Page  409.  A  Oxford. 

Autre  femblable,  du  Prieure  de  laTrinite  a  Londres.  Du  24 
Fevrier.  Page  411. 

A  F  F  A  I  R  E  S    AVECUECOSSE. 

Cet  Article  ne  m'arretera  pas  longtems :  mais  il  eft  pourtant 
neceffaire  d'en  dire  un  mot  pour  la  luite. 

Jaques  f^etoit  toujours  entre  les  mains  du  Comte  ^Avgus, 
dc  George  Douglas  fon  Frere  6c  d'Archihald  Douglas  leur  Oncle, 
qui  etoientRegens  du  Royaume.  Maisdans  Tannee  \^zZ,Mar- 
guerite  Mere  du  Roi,  qui  avoit  fait  cafler  fon  Mariage  avec  le 
Comte  A'A7igus ,  &  qui  s'etoit  remariee  avec  Henri  Stuart ,  fut 
fi  bien  prendre  fes  mefures ,  qu'elle  perfuada  au  jeune  Roi  de  le 
tirer  d'entre  les  mains  de  fes  Tuteurs.  Suivant  ce  projet,  le  jeu- 
ne  Roi  s'ecant  echape  ,  alla  fe  renfermer  dansSterlin,  oii  il  pu- 
blia  une  Proclamation  qui  ordonnoit  de  ne  plus  reconnoitre  les 
Regens.  Ces  trois  Seigneurs  hrent  diverfes  tentatives  pour  recou- 
vrer  leur  autorite ,  &  prirent  meme  les  armes  pour  parvenir  a 
Ce  but.  Mais  ils  ne  purent  empccher  ,  que  dans  un  Parlemcnc 
qui  fe  tint  au  mois  de  Septembre,leRoi  ne  prit  entre  fes  mains 
les  renes  du  Gouvernement.  Apres  cela,  les  Douglas  furent 
condamnes  comme  Rebelles ,  &  leurs  Biens  confifques  au  profic 
du  Roi.  Ils  ne  laifiercnt  pourcant  pas  de  demeurer  armes.  Mais 
peu  de  tems  apres,  Henri  FIII,  qui  craignoit  qu'on  ne  portat 
Jaques  a  rompre  avec  lui,  5t  a  qui  une  Guerre  avec  rEcofie  ne 
Gonvenoit  nullement  dans  les  conjonitures  oii  il  fe  trouvoit, 
trouva  le  moyen  de  faire  avec  lui  une  Treve  pour  cinq  ans.  II 
obtint,  par  un  Artiele  fepare,  que  les  Douglas  pourroient  fe  re- 


tirer  en  Angleterre,  &  y  demeurer,  a  condition  que  s'ils  ve-  Hi-nri 
noient  a  faire  quelque  courfe  en  'Eco&  ,Henri  repareroit  le  dom-  VIII; 
mage,  comme  s'il  avoit  ete  fait  par  fes  propres  Sujets. 

Kn  1332,  il  y  eut  entre  les  deux  Rois  quelque  brouillerie^ 
qui  fut  fur  le  point  de  caufer  une  rupture :  mais  tout  fuc  aceom- 
moile,  par  la  mediacion  du  Roi  de  France. 

Voici  les  Aftes  qui  regardent  rEcoire. 

Annie  1528. 

Trait^  de  Paix  pour  cinq  ans ,  entre  I' Angleterre  &  i'Ecofle.    Tieve  de 
A  Barwiclc.     Du  14  Decembre.  Page  278.  ""1  ""• 

Annh  1529. 

Ratification  du  Traite  precedent ,  par  le  Roi  d'Ecofle.  Du 
28  Janvier  Page  i%G.  A  Edimbourg. 

Atmee  1533. 

Traite  de  Treve  entre  rAngleterre  &  rEcdfie,  pour  une  an-     Autrt' 
nee  finiflant  a  la  fece  de  S.  Michel  1534.  Du  i  Odtobre.  Page  Ticvc. 
480.  A  Neweaftle, 


SUITE  "DES  EXTRAITS  T>U  XIF 
TOME',  ET  T>U  COMMENCE-    ^ 
MENT  T>  U  XV,   depuis  i  534, 
jnfqu^au  commencement  de  \  f^j. 

LE  refte  du  XIV  Tome  des  A6tes  Publics  contient  lcs  Ac- 
tes  qui  onc  du  rapport  aux  evenemens  de  1'Hiftoire,  de- 
puis  le  commencement  de  Tannee  1534,  jufques  vers  le  milieu 
de  Tannee  1543.  M.  ^ymcr  a  eu  plus  d'egard  a  la  proportion 
des  Tomes  de  fon  Recueil ,  qu'aux  Epoques  qui  peuvent  diftin- 
guer  les  matieres.  Pour  moi,  qui  n'ai  pour  buc  que  de  marquer 
la  relation  des  Adtes  avec  les  evenemens  qu'on  trouvedans  THif- 
toire,  je  me  crois  oblige  de  luivre  une  autre  methode,  &  de 
poufler  cet  Exirait  jufqu'a  la  mort  de  Henri  VIII,  quoiquepar- 
la ,  je  ne  puiffe  eviter  d'encrer  dans  le  XV  Tome,  qui  contient 
les  trois  dernieres  annees  de  ce  Regne.  II  me  femble ,  qu'ort 
peut  commodement  diviier  les  matieres  de  ces  treize  dernieres 
annees  de  Henri  VIII ,  en  quatre  Articles  principaux.  Le  pre- 
mier  concient  les  Aflaires  qui  regardenc  la  Religion.  Le  II.  les 
Aflaires  etrangeres.  Le  III.  les  AfFaires  encre  TAnglecerre  & 
fEcolTe ;  &  le  IV.  les  AfFaires  domeftiques.  Ce  feroic  un  cra- 
vail  infini ,  que  d'encreprendre  d'expliquer  en  decail  Toccafion  & 
le  motif  de  chaque  Ad:e  particulier,  qui  fe  trouve  dans  ce  Re- 
cueil.  Mais  en  les  reduifant  a  certains  chefs,  on  peut  fairevoir 
en  gros,  ce  qu'il  y  a  de  plus  utile. 

I.  AFFAIRES  aUI  REGARDENT  LA 
RELIGION. 

Deux  raifons  m'empechent  de  m'etendre  beaucoup  fur  cet 
Article.  La  premiere  eft  ,  que  cout  ce  qui  regardc  les  chan- 
gemens  faits  dans  la  Religion  en  Angleterrc,  a  ete  ecrit  avec 
tanc  de  foin  &  d'exacticude  par  rillultre  Auteur  de  VHifloire 
de  la  Reformation ,  qu'il  fcroit  prefque  impoffible  d'abreger  fort 
Ouvrage  ,  lans  le  gacer.  La  feconde  raifon  elt  prife  de  Tinu- 
tilice  d'un  femblable  Abrege  par  rapport  au  prefent  Extraiti 
puilque  les  A£tes  fur  cette  maticre,  concenus  dans  ces  13  der- 
nieres  annees,  font  en  petit  nombre,  par  la  raifon  que  j'ai  ci- 
devant  indiquee.  II  fuffic  donc,  comme  il  mc  le  femble ,  de 
marquer  en  gros  ce  qui  s'eft  faic  a  cet  egard  dans  chaque  an- 
nce  ;  &  d'indiquer  enfuice  les  Adles  du  Recueil,  qui  onc  du 
rapporc  a  ces  evenemens. 

1534.  La  fubftance  de  rAccommodemenc  projecce  entre  Cle- 
ment  VII  &  Henr:  ,  mais  qui  fut  rompu  par  la  precipicaciort 
du  Pape,  etoic,  que  la  Caufe  du  Divorce  feroit  jugee  par  leSa- 
cre  College ;  &c  que  les  Cardinaux  parcifans  declares  de  FEm- 
pereur,  leroient  exclus  du  nombre  des  Juges.  Le  Dofteur  Bur- 
jict  remarque  forc  judicieufemenc  en  cet  endroic,  que  quiconque 
connoicra  bien  le  caradtere  de  Henri  VIII ,  ne  jugera  jamais  que 
ce  Prince  fe  fuc  engage  a  envoyer  un  Procurcur  a  Rome,  &  3 
confencir  que  fa  Caule  y  fCit  jugee,  fans  ecre  alfure  dii  fucces. 
Mais  j'ai  a  faire  une  aucre  remarque,  donc  j'abandonne  la  juftef- 
fe  au  jugement  du  LecTrcur. 

Henri  s'etoit  fait  attribuer  la  Supremacie  dc  rEglife  Anglica- 
ne.  Cecoit  une  Prerogacive  dont  il  fut  toujours  cres  jaloux.  II 
falloic  pourtant,  pour  s'accommoder  avec  le  Pape  ,  fe  delifter 
neceflairemenc  de  cette  Prd'rogative  ^  &  j'avoue,  que  je  ne  vois 
aucune  apparence  qu'il  aic  jamais  eu  cccce  inccncion.  Voici  ce 
qui  me  le  perfuade.  L'Eveque  de  Paris  partic  de  Lortdres  pour 
Rome,  au  mois  de  Decembre  1533 ,  je  ne  faurois  dire  en  quel 

jour, 


toncourt,  appartenante  a  !'Eveche  de  Winchejitr. 
rendit  enfuite ,  fut  Bjcbmtnt. 

»w,  X,  P.  U. 


L'endroit  ou  il  fe        (3)  H  mourut  a  l'Abbaye  de  Liyujler ,  k  19  dc  Nov.  ij-jo,  8c  M 
eQfevcli  le  kndcmain. 
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HsNRi  jour,  non  plus  que  le  jour  de  fon  arrivee  a  Rome.  Enfuite, 
VIII.  un  Courier  fuc  envoye  de  Rome  a  Londres ,  &  renvoye  de 
Londres  a  Rome.  Qu'on  fuppofe  toute  la  diligence  poifible 
dans  ces  trois  voyages ,  il  eft  comme  impoifible  que  Hcnri  ait 
pu  recevoir  la  nouvelle  de  la  Sentence  du  Pape  donnee  con- 
tre  lui,  avanc  le  mois  de  Fevrier  1534.  Cependant  le  Parle- 
mcnt,  qui  s'etoit  afTemble  le  15  de  Janvier,  avoit  deja  fait  des 
demarches  ,  qui  font  voir  qu'on  ne  s'attendoit  pas  en  Angle- 
terre  a  un  Accommodement  avec  la  Cour  de  Rome.  Cela 
me  fair  juger  ,  quc  le  Roi  ufoit  d'artifice  en  cette  occafion , 
&  qu'il  feignoit  de  defirer  un  Accommodement,  pour  engager 
le  Pape  a  donner  une  Sentence  en  fa  faveur ,  &  pour  en  ti- 
rer  quejque  avantage  dans  la  fuite,  fans  avoir  intention  de  s'en 
tcnir  a  ce  pretendu  Accommodement.  Le  Dodteur  Burnet 
palTe  forc  legerement  fur  cetce  dilficulte,  foit  qu'il  n"y  ait  pas 
fait  attention  ,  ou  qu'il  r'ait  pas  cru  qu'il  fiit  a  propos  de  la 
prefler.  Apres  avoir  rapporte  que  le  Chevalier  Karne,  que  le 
Roi  envoyoit  a  Rome  pour  y  faire  la  fondrion  de  fon  Procu- 
reur,  trouva  en  chemin  l'Eveque  de  Paris,  qui  Tinforma  du 
mauvais  fucces  de  Taffaire,  il  continue  ainii :  Henri,  outr^  de 
fe  voir  le  jouet  de  la  Cour  de  Rome ,  ^  dejejper/  de  /a  d^mar- 
(he  quil  venoit  de  faire,  ne  garda  aucunes  mefures  dans  fon  ref- 
fentiment.  ll  rffolut  donc  de  rotnpre  avec  le  Siege  de  Rome.  Ce- 
la  femble  niarquer  ,  que  Henri  ne  pric  cette  refolution,  qu'a- 
pres  avoir  ete  informe  de  ce  qui  s'etoit  paffe  a  Rome  :  mais 
ce  ncft  pas  cela.  Voici  ce  que  le  meme  Hil^oricn  ajoute  im- 
mediatement  aux  paroles  precedentes.  Et  il  sVtoit  d^ja  pr^pa- 
r/,  ayant  deja  fait  chavger  dans  le  Varlement  tenu  depuis  /e  i^ 
de  Janvier  juf<iuau  dernier  jour  de  Mars ,  toute  la  confiitution 
du  Gouvernement  Spirituel  de  fes  Etats.  Quel  auroit  pu  etre 
fon  but  en  faifant  changer  touc  le  Gouvernemenc  Spirituel  de 
fes  Etats,  s'il  avoic  eu  veritablement  intention  de  s'en  tenir  a 
rAccommodemenc  projecce  avec  la  Cour  de  Rome  ,  donc  il 
avoic  lieu  d'atcendre  a  touc  moment  la  nouvelle }  Mais  en  fup- 
polanc  qu'il  ufoic  de  cec  arciftce  pour  faire  juftifier  fon  Di- 
vorce  par  une  Sencence  juridique  du  Pape,  &  enfuice  fe  mo- 
quer  de  lui ,  je  ne  vois  rien  en  cela  qui  me  paroifle  concra- 
dictoire. 

Le  Parlement  dont  je  viens  de  parler,  qui  dura  depuis  le  15 
de  Janvier  jufqu'a  la  fin  de  Mars,  fic  divers  Adtes,  qui  ne  mar- 
quoienc  rien  moins  qu'une  envie  fmcere  de  fe  raccommoder  a- 
Connoif-  ^ec  Rome.     Par  le  premier ,  il  oca  aux  Evcques  la  connoiftan- 
ftnce  du     ce  du  Crime  d'Hcrelie,   fans  alterer  neanmoins  les  peines  or- 
^"■"^,1-     donnees  concre  les  Heretiques  par  les  Loix  precedentes.    II  faut 
otee  au.x    rcmarqucr ,  que  le  grand  buc  du  Roi  ecoic  de  foumectre  leCler- 
Eveiiucs.    ge,  afin  de  pouvoir  jouir  en  repos  de  fa  Supremacie,  fachant 
bicn  que  ce  n'etoic  que  de  la  parc  des  Eccleliaftiques  &  des  Moi- 
nes ,  qu'il  devoic  attendre  les  plas  grandes  oppoljtions. 
Examcn       ^^"^  ""  fccond  Adte,   il  fut  ordonne  qu'on  examineroit  les 
des  Conf-  Conftitutions   Ecclefiaftiques ,  afin  de  conlerver  celks  qui  fe- 
tiiutions     roiencjugees  necefliires,  &  d'abolir  les  aucres ;  &  que  pnur  cet 
fiiques^"    effet,  le  Roi  nommeroit  trente-deux  Commiflaires,  favoir,  i5 
du  Corps  du  Parlemenc,  &  16  du  Corps  du  Clerge. 
Hiftoire       Un  troilieme  Aifle  confirma  la  Sencence  donnee  concre  Eli- 
ie  URe-  fabeth  B.irton  ,   appellee  communemenc  la  Rdigieufi  de  Ke?:t. 
dc'Kew     Cetce   Fille  fc  precendanc  infpiree,  avoic  predic,  que  fi  le  Roi 
epoufoic  Anne  de  Bollen ,  il  mourroic  dans  un  mois.    EUe  avoic 
de  plus  ufe  de  diverfes  invedtives  &  menaces  contre  le  Roi ,  & 
contre  fes  Miniftres.     Plufieurs  Pretres,  Moines,  &  aucres,  e- 
toienc  cntres  dans  ce  Comploc ,  donc  le  but  ecoic  de  fouftraire 
au  Roi  laffedtion  de  fon  Peuple.     Warham  meme,  Fisher ,  & 
Morus ,  s'ccoienc  laiff6s  perfuader  que  cecce  Fille  ecoic  veritablc- 
menc  infpiree.     Mais  le  Roi  ayanc  ordonne  qu'elle  fiic  foigneu- 
femenc  examinct;,  toute  Tintrigue  fut  decouverte,  &c  la  Reli- 
gieufe  condamnee  a  mort  avec  fes  complices.    Quoiqu'ils  euf- 
fent  avoue  leur  crime  ,  Sanderus  n'a  pas  laiffe  de  faire  de  ces 
gens-la  autanc  de  Marcyrs.     II  fauc  remarquer ,  que  le  Parlemenc 
confirma  la  condamnacion  d'Elifiheth  Barton,  avanc  qu'on  eut 
regu  la  nouvelle  de  la  Sentence  donnee  par  Clement  FII  contre 
le  Roi.    Cela  confirme  la  remarque  que  j'ai  faite  ci-dellus,  que 
felon  les  apparences,  Henri  ne  cherchoit  qu'a  tromper  le  Pape 
dans  rAccommodement  propofe;  puifque,  s'il  eut  agi  de  bon- 
ne  foi,  rien  aauroit  ete  plus  mal  a  propos,  que  de  remuer  Taf- 
faire  de  la  Religieufe  de  Kent ,  dans  un  cems  oii  Ton  attendoic 
a  toute  heure  la  nouvelle  de  TAccommodement  avec  Rome. 
Abolition      Ce  meme  Parlement,  apres  avoir  regu  la  nouvelle  de  ce  qui 
des  An-     s'etoit  pafle  a  Rome,   fit  encore  quatre  Adtes,  dont  le  premier 
"^EVdc  la  confirmoit  rabolition  des  Annates.     Le  fecond  abolillbit  entie- 
Puiffance  remcnt  la  Puiffance  du  Pape  en  Angleterre,  &  regloic  la  ma- 

du  l'apc ) 
&c. 

1  (0  L'Eveque  Barmt  dit  que  les  Choreveques  furent  au  commen- 
cement  lcs  Ev^ufs  de  quelques  Villagesj  mais  qu'enfuite  ils  fuient 
niis  fous  la  juriidittion  de  l'Eveque  de  la  Ville  prochaine.  Ils  furent 
etablis  avant  le  Concile  de  Nicee,  Jc  continues  fur  le  memcpieddans 
TEglile  pendant  plufieurs  iiecles.  Mais  les  Evcques  s'etant  enipares 
de  tout  le  pouvoir  Spirituel ,  lcs  Choreveques  furcnt  fupprnies ,  & 
Ton  forgea  une  Epitre  Decretale  fous  lc  nom  du  Pape  Damafi ,  qui 
les  condamnoit.  L'etcndue  des  Diocefes  cn  Angleterre  failoit  qu'il 
etoit  difficilc  aux  Evdques  de  les  gouverncr  avec  l'exactitude  necef- 
faires ;  ainfi  les  Choreveques  furent  nommes  pour  aider  les  premiers 
a  s'acquitter  de  leur  vigilaace  paftorale. 


niere  donc  fe  feroic  a  Tavenir  releftion  &  la  confecration  des  Henf» 
Eveques,    fans  avoir  recours  au  Pape.     Le  troiiieme  aboliflbic    VIII. 
le  Denier  de  S.  Pierre^  &  touces  forces  de  Bulles  &  de  Man- 
dats,  emanes  de  la  Cour  de  Rome.     Le  quatrieme  caffoit  &     ^^PJ' 
annulloit  le  Mariagc  du  Roi  avec  Catherine  d'Arragon ,  &  con-  "j,"  f^' 
firmoic  fon  fecond  Mariage  avec  Anne  de  Bollen.     De  plus,  il  Ro°caffe, 
ordonnoit  que  tous  les  Sujets  fans  exception  jureroient  robfer-  ^  '^  '^' 
vation  de  cec  Ade ,  fous  peine  d'ecre  declares  coupables  de  Tra-  fitmc.'""" 
hifon. 

Des  que  le  Parlemenc  fuc  fepare ,  le  Roi  envoya  des  Com- 
miffaires  dans  les  Provinces,  pour  reccvoir  desSujecs  leSermenc 
dont  je  viens  de  parler  ;  &  les  Commiffaires  n'oublierent  pas 
d'inferer  dans  le  Serment ,  qu'on  reconnoiffoit  le  Roi  pour  Chef 
fupreme  de  rEglife  Anglicane.  Fisher  Eveque  de  Rochefter,  FisherSe 
&  Thomas  Morus ,  ayant  refufe  de  preter  ce  Serment ,  furent  en-  ■^"^""n* 
voyes  en  prilbn.  p°uon^° 

Clement  VII  ecant  mort  au  mois  de  Septembre ,  le  Cardinal    Ekttion 
Farneze  lui  fucceda ,  fous  le  nom  de  Paul  III :  mais  le  change-  ^j"'J  i"°"^ 
ment  de  Pape  ne  produific  aucun  effec  en  Anglccerre.     Le  Par-     Auties 
lemenc  fe  raffembla  le  23  de  Novembre,  &  fic  encore  divers  '^'^^" 
Adles ,  qui  cendoienc  a  rompre  tous  les  liens  qui  pouvoienc  en-  p°p"' 
core  tenir  les  Anglois  attaches  au  Pape.     . 

Le  I .  confirmoit  au  Roi  lc  Titre  de  Chef  fupreme  de  rEgli- 
fe  Anglicane.  Le  2.  etoit  contre  ceiLX  qui  avoienc  Taudace  de 
faire  des  inveftives  contre  le  Roi.  Le  3.  privoic  les  gens  ac- 
cufes  de  Trahifon ,  du  benefice  des  Afyles.  Le  4.  etabUffoit  u- 
ne  forme  de  Serment,  par  rapport  ^  TAdre  qui  regloit  la  Suc- 
ceflion  a  la  Couronne.  Le  5.  fuc  forc  facheux  au  Clerge,  en 
ce  qu'il  retablit  en  faveur  du  Roi ,  les  Annates  qui  avoient  ete 
abolies  par  rapporc  au  Pape.  De  plus,  il  accordoic  au  Roi  la 
dixieme  parcie  des  revenus  des  Benefices.  Le  6.  ordonnoic  fe- 
tabliflemenc  de  26  Evcques  Sufiragans,  avec  pouvoir  a  chaque 
Eveque  Diocdain  ,  de  nommer  deiix  Sujecs ,  donc  le  Roi  en 
choiliroic  un.  Ces  Eveques  Suffragans  ecoienc  proprement  des 
Choreveques  (i) 

Le  meme  Parlement  condamna  Fisber  &  Morus  ^  une  prifon  X'^^"  * 
perperuelle,  &  le  Roi  les  excepta  expreffemenc  de  rAmniftie  cep'"sdc" 
qu'il  accorda  peu  de  tems  apres  (2).  l'Amnir- 

Le  Parlement  s'ecant  fepare,  le  Roi  ordonna  par  urie  Pro-  !"'  r-  - 
clamation  ,    que  le  nom  de  Pape  fut  eftace  dans  tous  les  Li-  qucs  re- 
vres  ou  il  fe  crouvoic ,  afin  d'en  abolir  la  memoire,   s'il  etoit  no"""!  k 
poflible.     Enfuite,   tous  les  Eveques  renoncerent  exprcffement  [^''du  P»« 


a  robeiffance  de  TEveque  de  Rome.  Quelques-uns,  fans  dou-  pe. 
te,  ne  le  firenc  qu'a  regret.  De  ce  nombre  fut  Gardiner ,  E- 
veque  de  Winchefter.  Mais  une  obeifiance  aveugle  fur  cetce 
maciere,  ecoic  le  feul  moyen  de  fe  conferver  dans  les  bonnes 
graces  du  Roi. 

1535.  Henri  ayanc  ainfi  rompu  couce  commutiication  avec 
Rome,  refolut  d'employer  tous  les  moyens  pollibles,  pour  fou- 
tenir  ce  qu'il  avoic  faic.  II  ne  pouvoic  pourtanc  s'empecher  dc 
voir,  que  la  foumilTion  de  {ti  Sujecs  aux  Loix  qu'on  venoic  de 
fairc ,  etoic  dans  un  cres  grand  nombre  d'entre  eux ,  un  effet  dc 
la  craince,  plucoc  que  dii  changemenc  de  leurs  fencimens.  Mais 
il  crut  que  quelques  exeinplci  de  rigueur  feroient  fufBfans  pour 
concenir  le  Peuple;  &  ce  fuc  dans  cecte  penlee,  qu'il  excepta 
Fisher  &  Morus  de  rAmniftie  generale.  D'un  aucre  coce,  il  Hcnt? 
s'appercevoic  avec  plaifir,  quc  Tetat  oii  la  Religion  fe  trouvoit  f^^qug'*' 
depuis  la  rupture  avcc  Rome,  le  rendoit  plus  abfolu.  Les  uns  jamais. 
fouhaicoienc  que  la  Reformacion  fijc  poulTee  plus  loin ,  &  les 
aucres  le  craignoient.  Ainli ,  chacun  des  Parcis  tachant  par  une 
complaifance  aveugle  d'acquerir  les  bonnes  graces ,  il  en  reful- 
toit  pour  lui  un  degre  d'autorite ,  auquel  aucun  de  fes  Predecef- 
feurs  n'etoit  jamais  parvenu ;  d'autant  plus  que  la  Supremacie 
donc  il  etoic  revet  1 ,  le  meccoic  en  ecaC  de  faire  plier  le  Clerge, 
qui  n'etoit  plus  foutenu ,  comme  autrefois ,  par  le  Pape. 

Entre  tous  les  Sujets ,   les  Moines  etoient  les  plus  indociles.' 
Ils  ne  cefloi?nt  point  de  decrier  la  conduite  du  Roi ,  comme 
etant  Tunique  auteur  de  tout  cc  qui  s'etoit  faic  concre  le  Pape. 
Un  Cordelier  nomme  Payton  eut  Tinfolence  en  prechant  de-    ^*  C°'" 
vanc  lui  ,   de  lui  prJdire  que  les  Chiens  lecheroient  fon  fang,  pjyion 
comme  ils  avoient  autrefois  leche  celui  iHAchah.     Ces  invedti-  maudit  le 
ves,  qui  tendoient  manifeftement  a  lui  faire  perdre  Taffeiflion  de  ^f°'i,.n°e'* 
ki  Sujecs ,  lui  caufoient  un  tel  chagrin ,  qu'il  fit  pendre  divers     Piieurs', 
Prieurs  &   Moines ,  qui  s'en  ecoiefir  rendus  coupables.    Fisher  &c.  pen- 
&  Morus  ayanc  refufe  encore  de  precer  le  Sermenr  ordonne  par  'pfshcr  & 
le  Parlemenc ,  furenc  auffi  executes.    Pau/  III  en  ayant  regu  la  Morus 
nouvelle,  fit  dreffer  une  Bulle  qui  excommunioic  Henri,  &  de-  executcs. 
lioic  fes  Sujecs  du  Sermenc  de  fidelice  j  mais  il  en  differa  la  pu-  d'Excora- 
blication,  jufqu'a  un  tems  plus  convenable.  munica- 

Henri  ^ioacon. 
tte  HeDii, 

(1)  L*Ev^que  dit,qu'ils  furent  tous  deux  mis  en  prifon  a  hTaur; 
qu'on  ne  leur  donna  ni  papicr ,  ni  cncre ,  ni  plumes ;  que  le  vieux 
Eveque  etoit  traite  avec  tant  de  rigueur  a  Tegard  des  vivrcs  8c  dcs 
habits  ,  qu'il  n'etoit  couvert  que  de  haillons  j  &  qu'on  lui  refufoit 
fouvent  du  fcu  pour  fe  chauffer. 

(5)  L'Eveque  dit ,  qu'entre  autre  defordres  abominables  8c  monf- 
trueux ,  on  trouva  que  le  peche  de  Sodomie  fe  comraettoit  en  plu- 
fieurs  Maifons  Religicufes  j  fans  compter  les  Faftions  qui  les  divi- 
foient ,  &  ies  cruautes  barbares  qui  fe  commettoient  en  quelques-u- 
nes.  II  y  en  eut  ou  l'on  trouva  des  inftrumens  pour  faire  I2  Faufle- 
mannoyc.    L'Abbe  de  Langde»  ,   premier  Monaftere  dont  le  Rol 
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Uenri  ne  fe  contentant  pas  de  faire  executer  les  Loix  4  toute 
rigueur,  contre  quelques  Moines  trop  infolens,  penfoit  de  plus 
a  fupprimer  tous  les  Monafteres.  11  en  fit  la  propolition  a  lon 
Confeil:  mais  on  lui  fit  comprendre,  qu'il  y  auroit  du  danger 
a  executer  tout  d'un  coup  cette  refolution;  &  ce  fut  ce  qui  lui 
fit  prendre  le  parti  d'y  travailler  par  degres.  Pour  cet  eftet ,  il 
fit  feire  une  Vifite  generale  des  Monafteres,  de  laquelle  il  don- 
na  la  commiflion  a  Thomas  Cromwell  fon  Vicegerent ,  qui  com- 
mit  a  cela  certains  Vifitcurs.  Ces  gens-la  ayant  decouvert  beau- 
coup  de  delbrdres  dans  plufieurs  de  ces  Maifons  Religieufes ,  en 
prirent  occafion  de  perfuader  aux  Prieurs ,  ou  Superieurs ,  de 
fe  foumette  a  la  clemence  du  Ko\;  &c  de  lui  refigner  leurs  Mai- 
fons  avec  leurs  revenus;  &  quelques-uns  prirent  ce  parti.  £n- 
fuite,  le  Roi  fit  publier  la  Rebtioa  de  cette  Vifite,  afin  d'e- 
loigner  le  Peuple  de  la  veneration  &  de  Taffeclion  qu'il  avoit 
pour  les  Moines  ,  par  la  confideration  des  defordres  qu'on  a- 
voir  trouves  dans  les  Monafteres  ,  &  qui  vraifemblablement 
furent  beaucoup  exageres  (3).  Cela  meme  fournit  au  Roi  un 
pretexte  de  publier  une  Ordonnance  ,  par  laquelle  il  permet- 
toit  aux  Moines  de  quitcer  lcurs  Maifons ,  &  les  delioit  dc 
leurs  Vceux,  en  qualite  de  Chef  fupreme  de  TEglife  Anglica- 
ne.     Mais  cela  ne  produilit  pas  un  grand  efFet. 

Dans  cette  meme  annec,  le  Cardinal  Campegge,  &  un  au- 
tre  Italien  nomme  Ghinucci,  furent  prives  de  leurs  Eveches  de 
Salisbury  &  de  Worcefter,  qui  furent  donnes  a  Shaxton  &c  a 
Latirner. 

1536.  Cependant,  le  Roi  tenoit  toujours  le  Clerge  dans  fa 
dependance ,  en  ne  fe  hatant  pas  de  nommcr  dcs  Commilfaires 
pour  choifir  les  Conftitutions  Eccleliaftiques  qu'il  etoit  necel- 
faire  de  garder.  L'Autorite  du  Pape  etoit  abolie  par  Afte  de 
Parlement ;  &  neanmoins ,  elle  fubliftoit  encore  dans  les  Con- 
fticutions.  Cela  jettoit  le  Clerge  dans  un  extreme  embaras , 
puifqu'en  pluficurs  cas  ,  il  faloit  ueceflairement  violer  ou  les 
Conftitutions ,  ou  les  nouvelles  Loix.  Par-la,  il  fe  voyoit  ab- 
folum.ent  dependant  du  Roi,  qui  pouvoic  Tattaquer  fur  l'un  ou 
fur  Tautre,  comme  il  le  trouvoit  a  propos. 

Dans  cette  annee,  le  Parlement,  a  la  requifition  du  Roi, 
fupprima  tous  les  Monafteres  qui  avoient  moins  de  200  livres 
fterling  de  revenu  ,  &  donna  tous  leurs  Biens  au  Roi.  11  s'en 
trouva  37^  de  cette  efpecej  &par-Ia,  le  Roi  acquit  un  reve- 
nu  de  32000  livres,  &  un  capital  de  plus  de  100000  livres  en 
Argenterie ,  ou  autres  chofes. 

Paul  III,  voyant  que  les  affaires  de  la  Religion  alloient  de 
mal  en  pis  pour  lui  en  Angleterre,  fitfaire  au  Roiquelques  pro- 
pofitions  d'accom.modement :  mais  elles  furent  rejettees,  &  le 
Parlement  confirma  par  de  nouveaux  Statuts,  tout  ce  qui  a- 
voit  ete  fait  contre  le  Pape. 

Quelque  tems  apres ,  le  Roi  fut  cite  a  comparoitre  devant  le 
Concile ,  qui  avoit  ete  indit  a  Mantoue :  mais  apres  avoir  de- 
mande  Tavis  du  Clerge  fur  ce  fujet ,  il  publia  une  proteftation 
en  forme  contre  le  Concile. 

Je  ne  m'arrete  point  ici  a  parler  des  diverfes  tentatives  qui  fe 
faifoient  en  Angleterre,  ou  pour  pouffcr  plus  loin  la  Reforma- 
tion,  ou  pour  en  Cmpccher  les  progresj  parce  que  ceux  qui 
voudront  s'inftruire  en  detail  fur  ce  fujet,  pourront  avoir  rc- 
cours  a  fHiftoire  de  la  Reformation  dont  j'ai  deja  parle. 

1537.  Une  Revoke,  qui  avoit  ete  excitee  dans  le  Nord,  & 
dont  je  remets  a  parler  dans  un  autre  Article ,  ayant  fait  juger 
au  Roi  que  les  Moines  en  etoient  les  autcurs  &  les  fauteurs ,  il 
prit  la  refolution  de  fupprimer  tout  le  refte  dcs  Monafteres.  Mais 
comme  il  craignit  de  trouver  quelque  refiftance  fur  ce  fujet  dans 
le  Parlement  ,  il  crut  que  le  moyen  le  plus  court  &  le  plus  fa- 
cile  etoit  de  fuivre  la  meme  voye  qu'il  avoit  dejaprifeavecquel- 
que  fucces,  favoir,  celle  des  Ccilions,  ou  Refignations.  Pour 
cet  effet ,  il  fit  faire  une  Vifite  tres  exade  &  tres  rigoureufe  des 
Monafteres  qui  avoient  ete  conferves,  &  fit  publier  une  Rela- 
tion  de  tous  les  defordres  qu'on  y  avoit  decouverts.  Apres  ce- 
la,  il  fit  bruler  toutes  les  Images  qui  avoient  fervi  a  tromper  le 
Peuplej  &  fous  ce  pretexte,  il  s'empara  des  Chafies  des  Saints, 
&  particulierement  de  celle  de  S.  Thomas  de  Cantorhery ,  qui  e- 
toit  fort  riche,  &  fit  bruler  les  Os  du  Saint  dans  une  Place  pu- 
blique.  Cela  caufa  uneextreme  indignation  aux  Devots,&  pro- 
duifit  divers  Livres  pleins  d^invedives  contre  le  Roi :  mais  il 
n'en  fut  que  plus  irrite,  &  d'autant  plus  cngage  a  finir  au-plutoc 
ce  qu'il  avoit  deja  commence,  je  veu-c  dire,  le  projet  de  fe 
mettre  entierement  a  couvert  des  entreprifes  des  Moines. 

Cependant ,  comme  une  des  plus  fortes  accufations  qu'on  pu- 
blioit  contre  le  Roi,  etoit,  qu'il  penfoit  a  changer  entierement 
la  Religion  en  Angletcrre ,  &  a  y  introduire  la  Reformation  •  il 
tacha  de  s'en  difculper ,  en  faifant  exceuter  les  Loix  contrc  les 
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Heretiques  ,  a  toute  rigueur.  On  appelloit  alors  Hercciques , 
tous  ceux  qui  croyoient  ou  plus  ou  moins  que  le  Roi,&  qui 
ne  fe  tenoient  pas  exaftenent  attaches  aux  Loix  qui  awoient 
ete  faites  fur  la  Religion.  Dans  cetce  annee  1538  ,  le  Roi  fit 
bruler  vif  un  nomme  Lamhert ,  apres  avoir  lui-meme  dilpute 
publiquemcnt  concre  lui  ,  fms  avoir  pu  le  convaincre.  A^Iais 
peu  de  tems  apres  ,  il  ne  fut  guere  moins  ievere  a  fegard  de 
quelques  Cacholiques,  accufes  d'une  autre  forte  d'Hert;lie,  la- 
voir  ,  d'avoir  entretenu  correfpondance  avec  le  Cardinal  Fo~ 
lus. 

Enfin,  dans  Fannee  1539,  tous  les  Monafteres  furent  refi- 
gnes  au  Roi,  par  les  Superieurs,  ou  Prieurs,  qui  fe  virenc  o 
bliges  de  figner  des  Refignations,  volontaires  en  apparence  , 
mais  dont  la  pluparr  ecoienr  manifeftemenc  extorquees.  Lc  re- 
venu  des  Monafteres  fupprimes  montoit  ii  161000  livres  fterling, 
fjivant  le  prix  des  dernieres  Fermes,  dont  la  plupart  avoienc 
^te  fort  diminuees  par  les  Prieurs ,  qui  s'en  etoienc  reierve  une 
bonne  partie,  fachant  par  avance  ce  qui  devoit  arriver.  Oucre 
cela,  lc  Roi  profita  d'un  fonds  tres  confiderable,  en  Or,en  Ar- 
gent,  en  Pierrerics,  en  Meubles,  en  Materiaux.  On  trouva 
dans  la  feule  Abbaye  de  S.  £dmond-bury,pourcinq-millemarcs 
d'or  ou  d'argent  en  maffe. 

Les  Reformes  triompherent  du  malheur  des  Moines  :  mais 
leiir  joye  ne  fut  pas  de  longue  duree.  La  fupprelTion  des  Mo- 
nafteres  fut  bientot  fuivie  de  la  fameufe  Loi  des  iix  Articles, 
qui  regloit  ce  qu'ii  falloit  croire  fur  la  Religion  (4.)  j  &  dont  la 
violation  fut  fatale  a  beaucoup  de  monde.  Ce  fut  Gardirier  E- 
veque  de  Wincheil:er ,  qui  confeilla  au  Roi  de  procurer  cette 
Loi,  afin  de  faire  voir  par-la,  qu'il  n'avoit  pas  intention  de  fa- 
vorifcr  les  Rcformes,  ni  d'alteier  la  Religion,  quoiqu'iI  eut 
fupprime  les  Monafteres.  Cet  Eveque  etoit  un  Partilan  fecrec 
&  ardenc  du  Pape :  mais  il  avoit  fart  dc  diflimulcr  fes  fenti- 
mcns ,  &  de  fe  rendre  fouple  aux  volontes  du  Roi ,  afin  de  fe 
maintenir  en  etat  de  rendre  fervice  a  fon  Parti. 

Dans  fannee  fuivante  15+0  ,   Croni-well ,   Viceregent  du  Roi  CroinweU 
dans  les  Affaires  Ecclefiaftiques,  fut  cree  Comte  A'EJ[ex.    Mais  "  " 
bientot  apres,  il  fut  accufe  de  Haute-Trahifon ,  &  condamne 
a   mort  par  un   Adte  d' Attainder ,  fans  etre  admis  a  fe  defen- 
dre. 

Le  Parlement  donna  une  marque  bien  fenfible  de  la  fervitude 
oii  le  Roi  lc  tenoit,  en  approuvant  par  un  .Acte ,  non-feulement 
tout  ce  que  Ics  Commiflaires ,  nommes  par  le  Roi ,  avoient  re-  kaic 
gle  touchant  la  Religion;  mais  encore,tout  ce  qu'ils  regleroient  {J'^;^'  ** 
a  Tavenir  fur  le  meme  fujet,  avec  rapprobation  <iu  Roi.    Com 
me  Henri  ne  vouloit  polnt  fouffiir  que  fes  Sujecs  crufTent  plus 
ou  moins  que  lui,  plufieurs  des  deux  Partis  furenc  execuces, 
pour  avoir  ofe  s'ecarter  de  cette  regle. 

1541.  Sur  la  fin  de  Tannee  15+0,  &  au  commencement  de 
1541,  le  Roi  fonda  fix  nouveaux  Eveches ,  favoir ,  Wcfitnin 
fler  3  Chefier ,  Glorefier ,  Peterhorough  ,  Oxford  &  Biifiol. 

£n   1542,  le  Parlement  fit  un  Adte  qui  caffbit  les  Loix  & 
Conftitutions  particiilieres  des  Colleges  &  des  Hopicaux.     C'e- 
toit  pour  donner  au  Roi  les  moyens  de  lupprimer  ccs  Maifons,  "e.j^es^cap 
qui ,  felon  ces  anciennes  Confticucions,  ne  pouvoient  etre  refi-  i^". 
gnees  que  par  un  confentement  unanime  des  interefTes. 

Dans  Tannee   1543,  i'  ^^  fi^  ""  grand  complot  pour  perdre  Compiot 
Craumer  Archeveque  de  Cantorbery.     Le  Roi  feignit  d'y  don-  comre 
ner  Ibn  confentement :    mais  il  rinforma  lui-meme  du  complot,  t:"n"i"' 
&  lui  fournic  les  moycns  de  fe  cirer  d'afFaires  (5). 

En    1544,  tous  ies  CoUeges  &  Hopitaux  furenc  reiignes  au    Tousks 
Roi,  par  des  Actes  qui  paroiffoient  voloncaires,  mais  dont  la  Coiicges 
plupart  etoient  extorques.     Le  Roi  epargna  pourtanc  les  deux  t^u|^j°?'" 
Univerfites  d'Oxford  &  de  Cambridge,  apres  leur   avoir  fait  lirnes  au 
ailez  longtems  attendre  cette  faveur.  '^o'- 

1545.  L'annee  fuivante,  le  Parlement  accorda  au  Roi  tous 
les  Biens  qui  avoient  appartenu  aux  Colleges  &  aux  Hopitaux. 

La  Paix  entre  la  France  &  1'Angleterre  ayant  cte  conclue  en   Tous 
1546,  le  Roi  fit  faire  une  ProceiTion,  ou  il  fit  porter  tout  ce  '<;"« 
qu'il  y  avoit  de  plus  riche  &  de  plus  precieux  dans  les  Eglifes.  ^'J"^'  v 
Lorfque  la  ProcefTion  fut  finie,  il  fit  porter  toutes  ces  richeffes  Henii. 
dans  ibn  Trefor.  PtoceP 

Dans  cette  meme  annee,  Shaxton,  qui  avoit  refigne  fon  E-  si"x^n 
veche  de  Salisbury  pour  ifetre  pas  oblige  de  figner  les  Six  Ar-  faic  abju- 
ticles,  ayant  ece  de  nouveau  prelTe  fur  ce  fujet,  &  cnfin  con-  '^"°'\ 
damne  au  feu ,  fit  abjuration  pour  fauver  fa  vie.  II  n'en  fut  pas  vaia vlc" 
de  meme  d'une  Femme  nomme  Aune  Aikevj ,  qui  aima  mieux  Anne  Al- 
etre  brulee ,  que  d'imitcr  rexemple  de  cet  Eveque.  {"^  ^"^' 

Cranmer  eut  encorc  une  rude  attaque  a  foutenir :  mais  le  Roi ,  Crjnmcr 
qui  Taimoit  &  reftimoit,  prit  ibm  lui-meme  de  le  tirer  dedan-  cncore 
eer.  P'°'f«'^ 
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s'empara ,  fat  trouve  au  lit  avcc  une  Fenrtme  debauchee ,  qui  alloit 
ordinairement  vetue  en  Frere-Lay. 

(4.)  Cette  Loi  fut  nommee  a  jufte  titre ,  le  Statut  fitngltmt ;  car 
elle  condamnoit  a  etre  brules  ou  pendus  ,  i .  tous  ceux  qui  nioient 
laTranffubflantiation,  i.Tous  ceux  qui  demandoieiit  la  Communion 
fous  les  deux  efpeces.  3.  Qui  tenoient  pour  iegitime  le  Mariage  des 
Pretres.  4.  Ou  de  rompre  le  Voeu  de  Chaflete.  j.  Qui  regardoient 
les  MeflTes  prives  comme  inutiles.  6.  Ccux  enfin  qui  tenoient  que  la 
CoafefTion  auriculaire  n'etoit  pas  nccellaire  a  Salut, 

(f)  Le  Do6te\}r  Shrnet,  dans  fon  Hifloire  dc  la  Reformation ,  dit 


que  Gardmer  fc  fervit  de  plufieurs  perfonnes  pour  infiiiuer  au  Roi, 
quc  Cranmer  etoit  le  plus  grand  Promotcur  dc  rHerelie  qui  fiit  cn 
Angleterre ,  a  caule  qu'il  s'etoit  oppofe'  aux  Six  Articlcs.  Mais  Crxn- 
mer  pria  le  Roi  de  bien  confiderer  ce  que  c'efl  que  i'HereIie  ,  afia 
qu'il  prit  garde  de  ne  pas  condamner  en  cette  qualite ,  ceux  qui  oppo- 
foient  l'Ecriture  Sainte  aux  inventions  humaiaes.  U  montia  dans  ibn 
procede  une  li  grandc  iincerite,  &t  une  fi  graiidc  contiance  au  Roi, 
que  bien  loin  d'dtre  difgracle ,  fon  credit  fut  encore  micujc  etablJ 
qu'auparavant. 

G  j 
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Henri        Voici  prefentement  les  A£les  du  Recueil,  qui  ont  du  rapport 
Vlll.    aux  Affaires  Eccleliaftiques. 

Annde  1534. 
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ConPen-       Confentement  du  Roi  a  relecSion  de  'Rolani  Lee,  pour  Eve- 

tcment  du  q^j^  ^jg  Litchfield  &  de  Coventry ,  adrefle  a  TArcheveque  de 

Cantorbery.    Du  19  Mars.  Page  485.  A  Weftminfter. 

Ceft  ici  le  premier  qu'on  trouve ,  depuis  VA&e  de  Parlement 
qui  ordonnoit  la  maniere  d'ehre  &  de  confacrer  les  Eveques. 
Avant  ce  tems-la  ,  le  Confentement  du  Roi  commengoit  par 
ces  paroles,  Cum  Dominus  Summus  Fontifex,  &c.  Dans  celui- 
ci,  ni  dans  les  fuivans,  il  n'eft  fait  aucune  mention  du  Pape. 

Serment  prete  au  Roi  par  divers  Moines  &  Monafteres  en- 
tiers.    Du  5  Mai.  Page  +88  ,  &c. 

^od  Hesricus  Rex  nojfer  ejl  Caput  Ecclefne. 

§jiod  Epijcopus  Romanus,  qui  Tapa  nomen  ufurpat ,  ^  Sum- 
mi  Pontijicis  nomen  fihi  arrogat ,  iiihilo  ?najoris  7ieque  audorita- 
lis  veque  jurifdi£iionis  habendus  fit ,  quam  cateri  quivis  Epifcopi 
in  Anglia  vel  alihi ,  in  fua  quijque  Dioecef. 

Epifcopi  Romani  Legihus,  Decretis ,  &  Canonihus ,  fi 

qui  contra  Legem  Divinam  <^  Sacram  Scripturam  ejfe  invenian- 
$ur ,  in  perpetuum  renunciamus. 

^od  quifjue  in  fuis  Oratiojiibus ,  primum  omnium  Regem  tan- 
quam  Supremum  Caput  Ecclefa  Anglicame  ,  deinde  Regtnatn  cutn 
Jita  fabole,  tutn  demutn  Arcbiepifcopum  Cantuarienfem,  (^c. 

II  y  a  un  grand  nombre  d'autres  Declarations  femblables,  de 
pluGeurs  autres  Maifons  ReUgieufes,  jufqu'a  la  page  526. 

On  voit  aufli,  page  527,  que  c'etoit  rArcheveque  de  Can- 
torbery,  qui,  apres  avoir  vu  le  Confentement  du  Roi,  confir- 
moit  les  Eveques  elus. 


RenoH' 
ciation 


A&t  par  lequel  Roland  Lee ,  Eveque  de  Litchfield  &  de  Co- 
d«  F.ve-  vcntry,  renonce  au  Pape.  Du  27  Fevrier.  Page  549.  Ceft  un 
oucs  au     modcle  pour  tous  les  autres. 

'^P^-  Comme  ce  Recueil  eft  plein   de  Confentemens  du  Roi  aux 

elections  des  Eveques,  &  d'Ordrcs  pour  leur  reftituer  le  Tem- 
porel,  il  fliffit  d'avertir  ici  une  fois  pour  toutes,  qu'on  y  trou- 
ve  des  Aftes  femblables  pour  prefque  tous  les  Eveches  d'Angle- 
terre.  Ces  dates  peuvent  etre  utiles  en  certaines  occafions ;  en 
ce  cas-la,  onpeut  avoir  recours  a  Tlndex. 

Ann^e  I536. 

Manieie       Voici  la  maniere  d'elire  les  Eveques  SufFragans. 
Q-elire  let       n^^  ^  Rcverendo  itt  Chrijio  Patri  ^  Pradileilo  Confiliario  mftro 
Suff?a-        Thotnts  Archiepifcopo  Cantuarietifi ,  Jalutem. 

gans.  Reverendus   Pater  (5*  Conftliarius  nojier  Ricardus  Norivicenfis 

Epifcopus  Nohis  fgnificavit ,  quod  Dioecefis  fua  Epifcopi  fuffraga- 
nei  folatio ,  qui  jua  folicitudinis  partem  fujiinere  cotifuevit ,  dejli- 
tuta  eji  &  extftit ,  ^  ideo  Reverendos  Patres  Georgium  Abha- 
tem  Monajierii  SanSl<e  Marite  de  Leyjion  ,  ^  Thomam  Ma- 
ninge,  Pnorem  Monajierii  Beata  Mariie  de  Butley  Norwicen- 
fts  Vtaccefs,  Ordine  Sacerdotali  rite  infgnitos  ,  de  legitimo  ma- 
trimotiio  natos  ,  ^  in  atate  legitima  conflitutos  ,  Virofque  in 
fpiritualihus  ^  temporalibus  multum  circumjpeilos ,  quihus  de  Ca- 
7tonicis  nihil  ohviat  Itijlitutis  quomittus  ,  ut  afferuit ,  ad  Epifcopa- 
letn  fujfraganei  Digttitatem  admitti  pojjint  ^  deherettt ,  Nobis  pcr 
Juas  Litteras  fuo  magno  ftgillo  mutiitas  prajentavit  humiliter  ^ 
devote ,  fupplicatis  quatenus  Nos  alterum  ipforutn ,  ftc  prafentato- 
rum  ,  ad  aliquam  Sedetn  Eptfcopi  fuffraganei  ititra  Provinciam 
Cantuarietifetn  exifletitem ,  nominare ,  ipfique  ftc  nominato  Jiy  uPt^ 
titulutn  ^  dignitatem  hujufmodt  Sedis  donare  digttaremur. 

Unde  nos ,  ex  gratia  nojira  fpeciali  ^meromotunojiris  ,di£ium 
Reverendum  Patrem  Thomatn  Manynge,  ^c.  alterum  ex  diilis 
frtejivtatis  iti  Epifcopum  fuffraganeum  Sedis  Gipivict  Norvicetifi 
Dioeceft  atitediSta  nomtnatnus  ,  i&c. 

Requiretites  vos  quatetius  eutidetn  Patrem  fic  per  nos  nominatutn 
in  Epifcopum  fuffraganeum  ejttfdem  Sedis  Gip-xici  confecretis ,  ei- 
que  Benediiiiovetn  ac  omnia  Eptfcopalia  infgnia  cotiferatis ,  Ciete- 
raque  omnia  <^  ftigula  qua  vefiro  in  hac  parte  ittcutnbunt  officio 
Pajiorali ,  juxta  tnodum  ^  formam  Statuti  in  26.  anno  Regni  tio- 
Jiri  apud  IVeJitnonaJierium  tiuper  editi ,  peragatis. 

Tejie  Rege  ,  feptimo  die  Martii. 
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Lieux  mat^uis  pour  etre  les  Sieges  Jes  Eveques  Suffragans. 


Thetford. 

Ipfwich. 

Colchefter. 

Douvre. 

Gilford. 

Sourharopton. 

Tawnton. 

Shaftsbury. 

Molton. 

Marlborowgh. 

Bedford. 


Shrewsbury. 

Briftol. 

Penreth. 

Bridgewater. 

Nottingham. 

Grantham. 

HuU. 

Huntingdon." 

Cambridge. 

Pereth. 

Barwick. 


Leycefter. 
Giocefter. 


St.  Germain  en  Cornouaille.  Hekri 
L'Ile  de  Wight.  VIII. 


Confirmation  de  TAbbaye  de  Winchefter ,  en  vertu  de  TAdle    Confir- 
qui  en  donnant  au  Roi  les  Monafteres  qui  ont  moins  de  200  i^^bbay^' 
livres  de  rente,  lui  donne  aufti  pouvoir  de  declarer  quels  font  de  Win- 
ceux  qu'il  veut  confervcr.    Du  17  Aout.  Page  574.  A  Weft-  'hefter. 
minfter. 

Atinee  1538. 

Renoncement  au  Pape ,  par  un  Couvent  de  Chartreux  ,  &  Renonce- 
noms  de  dix  Chartreux  qui  ont  refufe  de  preter  ferment.  Du  p '"^  ^^ 
18.  Mai.  Page  588.  Ccffions 

Ccffions  de  divers  Monafteres  au  Roi.  Pages  «r^o  &  «9?.       ^e  divers 

°      '■'  '■"  Monaiie- 

res  au 
Annee  1539.  Roi. 

Diverfes  Ceffions  femblables.  Pages  603 ,  639. 

On  obfer  voit  dans  ces  Ceffions  un  certain  Formulaire ,  par  lequel 
les  Moines  confeflbient  que  la  perfedion  Chretienne  ne  conlifte 
pas  dans  des  Ceremonies  inutiles,  a  porter  un  habit  gris,a  etre 
ceint  d'une  corde  pleine  de  noeuds  ,  &c. ...  &  voulant  fe  ran- 
ger  a  une  vie  plus  parfaite,  il  fe  foumettoient  au  Roi  Chef  fu- 
preme  de  TEglile,  &  iui  abandonnoient  leur  Monaftere,  &c. 

Defenfe  d'imprimer  la  Bible  en  Anglois,  fans  la  licence  de    Pefenfe 
Thomas  Crom-^etl.    Du  14  Novembre.  Page  650.  A  Weftmin-    ""?"" 
fter. 


mcr  li 
Bible> 
&c. 


Attnfe  1540. 


Commiffion  a  Thomas  Cromwell  &  autres,de  vendre  lesTer-  CommiP 
tes  des  Monafteres ,  a  20  ans  de  revenu  au  moins,pour  Capital.  vc^ndte""^ 
Du  12  Mars.  Page  (S53.  A  Walden.  &c. 

Diverfes  Ceffions.  Pages  658,  671,  &  701. 

L'Archidiaconie  d'Ely ,  vacante  par  la  promotion  de  Thomas   L'Archt' 
Thyrlehy  a  l'Eveche  de  Weftminfter,  conferee  a  Ed.  Fox.  D\i  d-Eiy"'* 
24  Novembre.  Page  705 .  A  Weftminfter.  confeiee. 

Antt^e  15  41. 

Ere^aion  des  Evcches  de  Chejler,  Gkcejier,  &  Peterhoro-wgh.   Ereaioa 

T>  o  j        .  -  de  quel- 

Pages  717  &  731.  q„ei  E- 

Annfe  1542. 

Privilege  \  Ant .  Marlar ,  pour  imprimer  la  Bible  en  Anglois. 
Du  12  Mars.  Page  745.  A  Weftminfter. 

Fondations  des  Eveches  de  Brijiol  &  d^Oxford.  Pages  748  &  Et  de 

"  ■       quelqucs 

754'  auttes. 

Anfiie  1543. 

Privilcge  a  Rich.  Grafton  S>C  z  Ed.  White-Chitrch ,  d'impri-   |'""'«ge 
mer  le  Livre  du  Service  divin.    Du  28  Janvier.  Page  766.  A  m«^e' 
Weftminfter.  i^ivrc  dd 

Service 

T   O    M   E     XV. 

II  n'y  a  rien  de  particulier  dans  le  refte  de  Tannee  1543 ,  & 
dans  1544,  a  la  referve  de  quelques  changemens  dans  les  Eve- 
ches. 


divio. 


Ceffioni 
■a  Roi. 


Annie  1545. 

Ceffions  au  Roi  de  66  CoUeges.  Page  6j. 

Attnle  1546. 

Diverfes  Refignations  de  Monafteres.  Page  91. 
Fondation  du  College  de  la  Sainte  Triniti  a  CambridgC.  Du 
19  Decembre.  Page  106.  A  Weftminfter. 

II.  AF  F  AI  RE  S    ETRANG  E  RES. 

POur  bien  entendre  les  afFaires  que  Hetiri  VHl  eut  avec  les 
Puiffances  etrangeres,  depuis  1534  jufqu'a  fa  mort,  il  efi: 
bon  de  favoir  quels  etoient  les  interets  &  les  defleins  delaCour 
de  Rome,  de  Charles-§,uint,  de  Franfois  I,  &  de  Henri  VIll 
lui-meme. 

Apres  le  coup  d*eclat  que  Cl^tit  Fll  venoit  de  frapper,  & 
le  reflentiment  que  Hettri  &  fon  Parlement  en  temoignoient,  il 
n'y  avoit  plus  Ueu  de  renouer  la  Negociation  pour  un  Accom- 
modement  entre  les  deux  Cours.    Mais  quoique  le  Pape  eut    iatetit$ 
facrifie  Henri  a  l'Empereur,  11  ne  croyoit  pourtant  pas  qu'il  fut  &  vues 
de  fon  interet  de  poulTer  plus  loin  cette  affaire.  II  attendoit  donc,  "**   ^^*" 
felon  la  methode  ordinaire  de  la  Cour  de  Rome ,  que  le  tems 
amenat  quelque  conjondture  qui  lui  donnat  lieu ,  ou  de  reduire 
Henri  par  la  force,  ou  de  le  ramener  par  des  faveurs,&  pardes 
careffes. 
Charles-Quint  avoit  agi  d'une  maniere  tres  honorable  dans  Be  rEm? 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLEtERRE. 


Henri  rafFaire  du  Divorce,  en  preferant  les  interets  de  la  Reine  Ca- 
Vlil.  therine  fa  Tante,  aux  ficns  propres.  S'il  avoit  voulu  abandon- 
ner  cette  Princelle  ,  il  elt  tres  apparent  qu'il  auroit  detache 
Henri  des  interets  de  la  France,  &  que  par-la,  il  ie.  feroit  mis 
a  couvert  de  tout  ce  qu'il  avoit  a  craindre  de  la  part  de  Fran- 
fois  I.  Au-lieu  qu'en  s'oppofant  direftement  au  delfein  de  Hea- 
ri  par  rapport  au  Divorce,  il  etreignoit  de  plus  en  plus  ie  lien 
qui  attachoit  enfemble  la  France  &  FAngleterre.  Par  cela  me- 
me  ,  il  mettoit  de  tres  grands  obllacles  a  l'execucion  des  def- 
feins  qu'il  avoit  formes  par  rapport  k  Allemagne.  II  eft  donc 
certain  qu'il  agilToit  en  cela  concre  la  Politique,  ce  qu'on  ne 
peut  attribuer  qu'au  poiiit-d'honnenr  de  foutenir  la  Reine  fa 
Tante. 

Dii  Roi       Quoique  par  le  Traite  de  Cambray  ,  Franfois  I  fe  fut  delifte 
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annuelle  de  cent-mille  ecus  ,   par  la  crainte  de  voir  la  France  Hen^i 
s'unir  avec  TEmpereur.     Mais   Henri   ne  donna  point  dans  ce     '•151. 
piege:  au  contraire,  il  dit  nettement  a  rAmiral,   qu';l  pieteii-   ^f-"*' 
doic  que  Fra»fois  lui  payat  les  arrerages  de  cette  Penfion ,  avec  kTme- 
toutes  les  aucres  fommes  qu'il  lui  devoit.  "s;s,»cc. 

Franfois  I  n^ayant  pu  rcu.Tir  dans  fon  projct ,  actaqua  le  Duc    F'""5'>'* 
de  Savoyc,  &  dans  la  premierc  Campagne  de  1535,  il  lui  e.^-  la.Sa'^' 
leva  la  Savoye  &c  la  Brefle.    Pcndant  ce  tems-lk  Charles-Sluint    "^x-tidi' 
etoit  occupe  a  une  Expedition  en  .■\t-rique,ou  il  fe  rendic  mai-  ''2"  ^** 
tre  du  Fort  de  la  GL)iilec:e  &  de  Tunis ,   &  retablic  dans  ce  r.^ur'en 
Royaume  Muley  Hafsm^  qni  en  avoit  ete  chaffe  par  Haradiu  A:u;iuc. 
Barberoujje. 

Cependant,  Henri  connoilTinc  bicn  que  rExpcdicion  d'Afri- 
^     ,      .  .-     ,    r^     ,  .  j     i.-..-,  -  -,-  '^^'^  "^  ^•^''"''^  qu'incerrOmpre  pour  queiqiie  tems  les  autres  def- 

de  Fian-    de  fes  precentions  fur  le  Duche  de  IVlilan  ,   on  peut  allurer  que    feins  de  fEmpereur,  tachoit  de  lui  infpirer  de  la  crainte    en  fei- 
«•  ce  n'avoit  ete  que  par  force,  &  dans  refperance  de  retrouver    gnant  de  vouloir  s'unir  etroitement  avec  la  Ligue  de  Smalcalde 

quelque  jour  un  pretexte  pour  eluder  cet  Article  du  Traite.  C'e-    Pour  cet  efFet ,  il  envoya  Edouard  Vox  en  AUemagne    pendant  ■'^'"''afra- 
toit  dans  cette  vue,  qu'il  avoit  marie  le  Duc  d:Orleans  ion  fe-    que  Franfois  y  tenoit  le  Seigneur  de  Langeais  pour  h  memefin.  Henriau» 

Mais  il  etoit  bicn  difficile  qu'il  puc  fe  former  une  fincere  union  Pro;eiUnt 
encre  ces  deux  Monarques  &  les  Princes  de  la  Ligue.  Ceux-ci  '^''^''}^' 
n'avoienc  pour  but,  que  de  inaintenir  la  Liberte  de  leur  Reli-  '"^"""^' 
gion;  &  Tintention  de  ceux  la  n'etoit,  que  de  cauler  des  em- 
baras   a  rEmpereur,  en  fomentanc  les  Troubles  d'Allemacne 
fans  aucun  egard  aux  interecs  de  la  Religion  Pr;)tellante,laquel- 


cond  Fils  avec  Catherine  de  Medicis  ,qu'il  entretenoit  des  intelli 
gences  &  des  Negociations  fecretes  avec  les  Proteflans  d'Alle- 
magne  &  avec  les  Turcs ,  &  qu'il  faifoit  fes  efforts  pour  fe  con- 
ferver  Tamitie  du  Roi  d' Angleterre ,  afin  de  s'cn  fervir  au  befoin. 
JD«  Hemi  Henri  VUl,  qui  s'ecoit  attendu  a  obtenir  enfin  une  Sentence 
VIII.        dc  Divorce  de  la  Cour  de  Rome  ,  fe  voyant  prive  de  cette  ef- 


perance,  ne  penfoit  plus  qu'a  fe  venger  du  Pape,  &  a  s^alTurer    je  ils  perfecutoient  ouvertem.ent  dans  leurs  piopres  tcats 


5aN£- 
guciatiOQ 
aiec 
Fianvoi^ 
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en  meme  tems  la  jouiflance  de  la  Supremacie  qu'il  avoit  excor 
quee  du  Clerge.  II  fe  propofoit  encore  de  le  rendre  de  jour  en 
jour  plus  abfolu  dans  fon  Royaume,  en  mettant  les  Afiuires  do- 
meftiques  dans  une  certaine  confulion ,  qui  le  rendroit  maitre  iSc 
arbitre  des  biens  &  des  vies  de  la  plupart  de  les  Sujets.  II  avoic 
neanmoins  deux  chofes  a  craindre ,  auxquelles  il  ecoic  forc  accen- 
tif  La  premiere  ecoic,  la  Revolte  de  fon  Pcuple:  la  feconde, 
les  efForts  que  rEmpereur  pourroit  faire  pour  executer  la  Sen- 
tence  du  Pape;  &:  ce  n'etoit  pas  fans  une  extreme  inquietude, 
qu'il  confideroit  qu'il  ne  feroit  pas  impollible  que  le  Pape  , 
TEmpereur  &  la  France,ne  s^uniffcnt  contreluij&nefillenten- 
trer  le  Roi  d^Ecoffe  dans  leur  Ligue. Cetoit  danscettevue,qu'il 
tnenageoit  rEmpereur,&  qu'il  prenoit  foin  de  ne  lui  donner  au- 
cun  nouveau  fujet  de  plainte.  II  en  ufoit  de  meine  avec  le  Roi 
d'Ecoflefon  Neveu;&dansle  meme  tems,il  tachoit de fe confer- 
ver  en  bonne  union  avec  la  France  ,&  faifoit  efperer  un  puilfant 
fecours  aux  Proteftans  d'AIlemagne,  afin  de  les  faire  agir,  s'il 
s'y  trouvoit  contraint  par  les  attaques  de  1'Empereur.  Telle  e- 
toit  la  lituacion  des  AfFaires  de  ces,  quacre  Puiflances,  immedia- 
tement  apres  que  Clement  Fll  eut  prononce  fa  Sentence  contrc 
HeHri. 

Dans  1'annee  i«i34-5  Henri  fouhaita  de  faire  avec  Franfois  1 
une  AUiance  ertcore  plus  etroite  quc  par  le  pafTe.  Mais  Franfois 
n'ofoit  le  faire  ouvertement,  de  peur  d'ofFenfer  le  Pape.  II  ca- 
choit  feulement  de  perfuader  a  Henri ,  que  pour  fe  metcre  a  cou- 
vcrt  des  attaques  de  rEmpereur,il  n'y  avoic  pas  de  meilleurmo- 
yen,  que  d^alTifter  fecrecement  les  Proteftans  d'AlIemagne,  d'u- 
ne  bonne  fomme  d'argent.     Henri  ne  defapprouvoit  pas  ce  mo- 


La  mort  de  la  Reine  Catherine.,  qai  arriva  au  commencement    ^°'^  "^* 
de  fannce  1536,  &  celle  de  Franfots  Sfirze  Duc  de  Milan,  ar-  cllh^t- 
nv6e   au  mois  d'Octobre  de  Tannde  precedente  ,   produilirent  ns  icd^ 
quelque  chtngement  dans  les  affaires  des  trois  Wlonzrciues.  Char-  t^"<^  "^' 
/es-^int  k  fervic  utilement  de  ces  deux  evenemens,  pour  rom-  PoiK^que 
pre  ies  mefures  des  Rois  de  France  &  d^.-^nglecetre,  &  pour  les  '1'=  Chai- 
empecher  de  s"unir  linceremenc  concre  lui.     D'un   cote,  il  fic '•^  ^" 
propofer  a  H?nri  d'oublier  generalemcnc  touc  ce  qui  s'ecoic  paf- 
fe  entre  eux  fur  rafltaire  du  Divorce,  &  de  renouveller  leur  an- 
cienne   AUiance.     Mais  commc  il  craignoit  d^etie  pris  au  moc 
il  ajoutoit  a  cette  propoficion  certaines  conditions ,  qai  le  met- 
toient  en  etac  de  faire  durcr  la  Negociation  autant  qu'il  lejuge- 
roic  a  propos.     D'un  aucre  coce,  il  tncrecinc  avcc  Franfois  I  u- 
ne  fecrece  Negociacion  ,   pour  donner  le  Duche  de  Milan  a  un 
de  fes  Fils.    Fra-nfois  donna  entierement  dans  ce  piege,  &  com- 
nie  il  ne  doucoic  prefque  point  du  fucces  de  cetce  Negociacion 
il  n'avoic  plus  pour  Henri  les  memes  egards  &  les  memes  em- 
preflemens  ,   qu'il  avoic  eus  auparavant.     Mais  Heuri  .^'appcrgut    Henri 
parfaicement ,  que  le  but  de  l'Empereur  n'etoit  quc  de  le  deili-  ?*"f=''"^ '"« 

il  etoit  qu  il  n  y  u  Liguc 


dre.  Mais  Franfvis  avoit  d'autrcs  vues ,  qui  ne  lui  permeccoienc 
pas  de  s'engager  a  porter  fes  armes  dans  la  Navarre.  II  vouloit 
recouvrer  le  Duche  de  Milan ,  fous  pretexte  de  fe  venger  dc 
Franfois  Sfirze,  qui  avoic  fait  mourir  un  Gentilhomme  Mila- 
nois  nomme  Merveille  ,  qui  etoit  un  Agent  ou  Envoye  fecret 
de  la  France,  &  reconnu  pour  tel  par  le  l^^uc  meme  ,  &  ce-a 
pour  faire  plaifir  a  rEmpereur.  Franfois  I  demanda  une  repara- 
tion  auchencique  de  cecte  injure,&  ne  fut  pas  fache  que  le  Duc 
la  lui  refufat  ,  parce  que  par-la  il  avoit  un  precexce  de  fe  jetter 
.  fur  le  Duche  dc  Milan.  Ainli,  apres  avoir  leve  une  Armee 
1  dfdare'  confiderable  ,  il  demanda  le  paflage  au  Duc  de  Savoye  ,  qui 
la  Gu£rre  le  refufa,  de  pcur  d'offcnfer  rEmpereur  j  &  fur  ce  lefus, Fran- 
de^M?)""  ^"'^  ^"'  declara  la  Guerre.  Peu  de  tems  apres ,  la  morc  de 
&  deSa-  Clement^  Ki/,&  rexaltaticin  de  Faul  ill >cauferent  quelque  ake- 
voye.  '        '  ""         ,     i^    •    .     •" 


Unfen. 
♦oye'  de 
France 
mis  ^ 
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nir  d'avec  la  Francc;  &   dans  la  crainte  oii 

reuflit  enfin,  il  fe  tourna  du  cote  de  la  Ligue  de  Smalcalde'-  rfe  Smat 

quoiqu'avcc  peu  de  fucces ,    par  les  raifons  que  j'ai  infinuees  ci-  "'"'' 

delFjs.     D'ailleurs,  certaines  Affaires  domeftiques  dont  je  parle- 

rai  en  utl  autre  endroit,  irTtcrrompirent  ces  Negociations. 

Pcndant  ce  tems-la ,  rEmpereur  s'etanc  rendu  a  Rome ,  de-  L-^Empci 
clania  beaucoup  en  prefence  du  Pape  &  des  Cardinaux,  contre  '^"[v? 
Franfois  I,  &  exagera  beaucoup  les  injures  qu'il  pretendoit  a-  fc^iile.^  " 
.,         ,       j      ,  •  -  -  ^O'!'  regues  de  fa  part.     Cela  fit  interrompre  ia  Negociation 

yen;  mais  il  vouloit  de  plus,que  Franfots  attaquac  la  Navarre,    commencee  pour  le  Duche  de   Milan:  &  peu  de  tems  apres 
pendant  qujl  feroit^  '"^';:"^f  ™f.  ""^  puiflante  diverfion  en  Flan-    l'Empereur  fe  mit  a  la  tece   d'une  Armee ,  &  ecanc  enci  e  dans 

),a  Provence,  il  y  conimenga  le  Siege  de  Marfeille,  dont  il  ne  II  leve  le 
fe  tira   pas  avec  honneur,  ayant  ete  oblige  de  lc  lever  precipi-  ^'^i'^- 
tamment,  apres  quoi  il  alla  pafler  quelque  tems  en  Efpagne. 

La  Gu  rre  entre  1'Empereur  &  la  France  fecontinuaen  1537.  ^'  '"•''"■ne 
Mais  dans  cette  meme  annce,  cl!e  fut  interrompue  parune  Fre-  '^"""^ 
ve  de  dix  mois ,  qui  fut  fuivie  en  1538,  d'une  Treve  dfe  dix 
ans,  conclue  a  Nice,  par  la  mediation  du  Pape.  Depuis  ce 
tems-la,  Henn  p.irut  vouloir  s'unir  tout  de  bon  avec  la  Li^^ue 
d^e  Smalcalde  pour  ^'en  faire  un  appui  contre  rEmpereiif .  II  a- 
voit  d'autant  plus  de  fujec  de  craindre  ce  redoutable  Ennemi, 
que  depuis  la  Trcve  de  Nice,  Franfois  /  le  negligeoit  entiere- 
ment,  &  ne  paroilfoit  nullement  diipofe  a  foutenir  fes  interets 
en  cas  de  befoin.  D'ailleurs ,  rEmpereur  amufoit  encore  le  Roi 
de  France,  de  refperance  de  donner  a  un  de  fes  Fils  1'Jnveftku- 
re  du  Duche  de  Miian.     Cda  obligcoit  Franfois  a  gardcr  beau- 


Pian-: 


?ois. 


ration  dans  les  mefures  du  Roi  de  France.  

1535.  Henri  ne   pouvoit   rien  fouhaiter   de  plus  avantageux    coup  de  menagemens  avec  lui ,  &  a^s^aoigner^de  plus^e^n 'pluTdt 
pour  lui,  que  la  rupturc  entre  le  Roi  de  France  &  lc  Duc  de    Henri,  de  qui  il  n'avoit  plus  befoin.     Henti  fut  Ii  choque  de  fa 


Henri 


Savoye,  parce  qu'il  etoit  tres  apparent  que  l'Empereur  ne  lail-  conduue,  qu'il  lui  fir  demander  avec  haut;eur  les  arreVjgcs  de  d^manje 

feroit  pas  opprimer  le  Duc,&  qu'amfi  l'Anglererre  ferou  cran-  la  Penlion  perpetuelle,  qui  ctoient  diis  depuis  quatre  ans  Jes  arrcra- 

quille    pendant  que  1'Empereuf  &  la  France  feroient  en  Gue-        En   1539,  Henrt  fit  encore  recherchcr  les  Princes  de  Smal-  T^'^^t^/ 

re    Mais  d  un  autre  cote,  Charles-GlBint  faifoic  les  efforts  pour  calde,  fans  pouvoir  reulfir  dans  fon  deflein.Ces  Princcs  etoicnt  'tx:  lc$ 

lui  rompre  fes  mefures,  en  chcrchant  a  le  brouiUer  avec  Fra?i-  toujours  fur  leurs  gardes,  fichant  bien  quc  fon  unioue  but  etoit  ^'"1'" 

L'Empe' /"!"''•    /°"''  "^  ^^">  on  propofa  de  fa  part  a  Fra^ifois  le  Ma-  dinfpirer  de  la  crainte  a  lEmpereur  par  cette  Negociation,  &  cjdc   *'' 

leuriui     riage  de  la  troifieme  de  fes  Filles,  avec  le  Prince  Philippe  In-  non  pas  de  s'unir  fincerement  avec  eux  pour  foutenir  leur  Reli- 

fant  d'Efpagne;  &  celui  du  Duc  dOrleans ,   avec   Mane  Fille  gion,  dont  il  faifbit  fort  peu  de  cas. 

deHenri  &  de  Catherine  £Arragon;ivec  roffi-c  du  Duche  de        Depuis  la  Treve  de  Nice,  l'tiuion  eritre  rEmpereur  &:  Fran-   L-Empe 

Milan  pour  le  Duc  AOrleans  ,3.^xts  la  mort  de  Sfirz.e  qui  n'a-  fois  1  paroiflbit  tres  lincere  de  pirt  &  d'autre :  jufques-la,  que  '^'"-  va  i 

voit  point  d'Enfans;&  une  Penfion  de  cent  mille  ecus,en  at-  Charles-^int  voulant  fe  rendre  a  Gand  pour  y  appaifer  uneS^  Paris,8«c 


propofc 
des  Ma- 
liaget. 


tendant  qu'il  fut  mis  en  poffeflion  du  Duche  Franfois  I  de- 
couvrit  aifement  Tartifice  de  l'Empereur,  qui  ayant  deflein  de 
porter  fes  armes  en  Afrique  ,  vouloit  Tamufer  par  cette  Ne- 
gociation,&  arreter  fa  efiForts  contre  le  Duc  de  Savoye.  Ce- 
pendant,  croyant  qu'il  pourroit  tirer  quelque  avantage  de  cecte 
propofition  ,  il  en  fit  faire  confidence  a  Heart  ,  par  1'Amiral 
Chahot  Seigneur  de  Brion.  II  parut  dans  la  fuite,  que  le  but 
de  Franpit  I  etoit  de  porter  Henri  a  fe  deiifter  de  la  Peulion 


dition,  traverla  la  France,  fur  la  fimple  parole  du  Roi,  oz  ar- 
riva  le  i  de  Janvier  154-0,  a  Paris.  Pendanc  lc  fejour  quil  y 
fit,  il  promir  poiitivemenc  a  Franfois ,  de  doimer  ie  Duche  de 
Milan  au  Duc  d'Orleatts ;  mais  d&s  qu'il  fut  arrive  daiis  lesPais- 
Bas,  il  trouva  le  moyen  d'eluder  ia  promefle.  Cela  caufa  entre 
ces  deux  Monarques  une  nouvelle  brouillerie,  qui  fut  fort  a- 
greable  a  Henri,  parce  qu'elle  le  mettoit  a  couvcrc  des  attaque^ 
de  rEmpereur. 
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ABREGE'     HISTORIQUE 


HeNRi 
VUI. 

Fian^ois  I 

ie  piei'3tc 

lui  fjiie 


Cependant ,  Franfoii  I  ayant  refolu  de  fe  venger  ,  faifoit  de 
grands  preparatifs  pour  faire  la  Guerre  a  rEmpereur  ;  &  pour 
lui  caufer  une  puilfante  divcriion  ,   il  faifoit  fes  eflForts  pour  en- 

_^ gager  les  Turcs  a  porter  la  Guerrc  cn  Hongrie.  D  un  autre  c6- 

ra"Guerre.  te  fEmpereur,  pour  lui  rompre  fcs  mefures,  lui  fit  efperer  qu'il 
L-Einpc-  jiojjneroit  les  Pais-Bas  au  Duc  A'Orleans  ,   &  qu'il  les  erigeroit 

de  troin- 
pci  Fran- 
^ois  par 
des  pio- 
mcfles. 
Aflhninat 
des  Atii- 


Paix  aveo 
la  Fiancc. 


en  Royaume.  En  memc  tems,  il  faifoit  inlinuer  a  la  Porte  Ot- 
tomane  ,  que  ce  Traite  etoit  fur  le  point  de  fe  conclure  ,  afin 
d'empecher  Soliman  de  preter  ToreiUe  aux  propofitions  dc  la 
France.  Mais  Fran^ois  1  s'etant  enfin  apper^u  de  cet  artifice , 
depecha  deux  Amhafladeurs  ,  Tun  a  Vcnife,  &  Tautre  a  Con- 
banaXms  flantinople ,  pour  en  informer  les  Venitiens  &  les  Turcs.  Ces 
dcFiancc.  deux  Ambafladeurs  furent  afiaflines  en  defcendant  le  Po,par  les 
ordres  du  Marquis  du  Gujfi  Gouverneur  de  Milan  i  &  ce  fut-la 
un  nouveau  fujet  de  rupture. 

Malgre  les  artifices  de  rEmpcrcur ,  lcs  Turcs  ne  laiflerent  pas 
d'entrer  en  Hongrie ,  de  faire  lcvcr  le  Sicge  de  Bude  ,  entrepris 
par  Ferdinand  Roi  des  Romains ,  <Sc  de  gagncr  une  Bataille  con- 


Prc^res 
«icsTiiics 
en  Hon- 

grie. 


pcJiiion 
de  l'Em- 
pcreur  cn 
Afriquc. 
Fran^ois 
Tauaque 
en  5  en- 
droits. 

Henri  fe 
li?.uc  avec 


tre  les  Alleniands. 

Malheu-  Dans  ce  meme  tems  ,  Charles-^int  fit  une  nouvelle  Expe- 
teule  Ex-  dition  en  Afriquc ,  qui  lui  reuflTit  fort  mal.  Une  violente  tem- 
-M  ^^^^  ^^^^^  ^^.^  ^^^.^  ^^^  partie  de  fa  Flotte  ,   il  fe  vit  contraiut 

de  fe  rembarqucr  fans  avoir  rien  fait. 

En  1542,  Fra?ifo:s  mit  cinq  Armees  fur  pied,  pour  attaquer 
rEmpereur  en  divers  endroits.  Mais  les  avantages  qu'il  rempor- 
ta  ne  repondirent  pas  a.lbn  atcente  ,  lu  a  la  depenfe  qu'il  avoit 
faite. 

1545.  L'annee  fuivante  ,  Henri  s'etant  raccommode  avec 
rEmpercur  ,  conclut  avec  lui  une  Ligue  contre  la  France.  II 
i^aicou-  ^^  plaignoit  que  Fra?jfois  I  negligcoit  de  lui  paycr  la  Penfion  an- 
tre  la  nuellc  ,  a  quoi  il  s'etoit  engage  :  qu'il  n'avoit  pas  execute  de 
Frauce.  bonne  foi  les  Traites  qu'ils  avoient  foits  eufemble  :  d'ou  il  con- 
cluoit ,  qu'il  lui  etoit  encore  redevable  des  fommes,  dont  il  n'a- 
voit  ete  decharge  que  fous  la  condition  exprefle  qu'il  executc- 
roit  religieufemcnt  ces  Traites.  II  ajoutoit  encore  ,  comme  un 
nouveau  fujet  dc  plainte  ,  que  Franfois  I  avoit  fiiit  tous  fes  ef- 
forts  pour  detruire  la  Fadion  Angloife  en  Ecofle  ,  &  pour  en- 
gagcr  les  deux  Royaumcs  dans  une  rupture.  La  conclulion  de 
la  Ligue  entre  rEmpereur  &  Henri,  fut  aflez  longtems  rctardee 
par  cet;c  ditficulte.  Ceft  que  TEmpereur  vouloit  que  Heuri  re- 
connut  authentiquement  AJarie  fa  Fille  pour  legitime,  a  quoi 
Henri  ne  vouloit  nuUement  entendre.  Enlin  ,  cet  obftacle  fut 
kve  par  la  promefle  que  Hejiri  fit  verbalement  ,  de  donner  a 
Marie  un  rang  dans  la  Succeflion  a  la  Couronnc  i  mais  il  ne  vou- 
lut  point  confentir  que  cct  Article  fut  infere  dans  le  Traite. 

Pendant  cette  meme  annee,  laGuerre  entre  TEmpereur  &  la 

France  fe  continua  vigoureufemenr.  Fravfois  t  eut  d'abord  quel- 

que  avantage  ;   mais  fur  la  fin  de  la  Campagne,  1'Empereur  e- 

^  tant  arrive  dans  les  Pais-Bas  avec  des  forces  rres  confiderables , 

^^''"vT    srreta  les  progres  de  fon  Ennemi. 

Fialicc.  Cbarles  &  Henri  avoient  forme  le  projet  d'attaquer  la  France 

pendant  la  Campagne  de  1544  ,   chacun  avec  une  Armee  de 

40000  hommcs,  l'un  cn  Champagne  ,  &  Fautre  en  Picardie, 

Fran^ois  &  enfuitc,  dc  fc  joindre  enfemble  aux  environs  de  Paris.     Cela 


voit  que  les  afFoiblir  Tun  &  Tautre  ,  fans  qu'ils  pufTent  efperer  Henri 
d'en  tirer  de  grands  avantages,  fe  refolurent  a  faire  la  Paix,  qui  VIII. 
fut  fignee  le  7  de  Juin  1546. 

Cette  Paix  retablit  la  bonnc  intelligence  entre  la  France  & 
rAngleterre.  Franfois  avoit  befoin  de  Henri  ,  parce  qu'il  fe 
voyoit  fur  le  point  de  rentrer  en  Guerre  avec  l'Empereur.  II 
avoit  ete  convenu  par  le  Traite  de  Crepy ,  que  le  Duc  £OrUtins 
epouferoit  une  desFilles  de  l"Empereur,&:  qu'il  auroit  pour  Doc 
le  Duche  de  Milan,  ou  le  Comte  de  Flandre.  Mais  ce  Princc 
etant  mort  environ  un  an  apres  la  (ignature  du  Traite,  rEmpe- 
reur  fe  crut  quitte  de  fon  engagemcnt,  &  lailTa  Franfois  I  dans 
Tembaras  d'obtenir  par  une  nouvelle  Guerre  ,  ce  qui  lui  avoit 
ete  pro'mis  par  la  Paix. 

Cependant ,  rEmpereur  fe  voyant  delivre  de  la  Guerre  avec  L-Empej 
la  France,  fit  une  Ligue  avec  le  Pape,  &  attaqaa  les  Proteftans  '^^' '"»- 
d'Allemagne ,  fur  lefquels  il  remporta  de  grands  avantages  i  fans  ^"oteflans 
que  Franfois  I ,  ni  He?iri  VUl  ,  fc  melall<:nt  beaucoup  de  ieurs  d"Allc- 
affaires.  magne. 

11  n'y  a  dans  le  refte  du  XIV  Tome  ,   qu'un  tres  petit  nom- 
bre  d'Ad:es  qui  puiflent  fe  rapporter  aux  AfFaires  ctrangeres. 


Conti- 
ntration 
de  ia 
Guerie 
cntrc 


ics  1  lOU- 

I>esd'IiA- 
iie. 


Du 


tre  la 
Frauce. 


Annie  1543. 

Liguc  de  HenrtVUl  avec  rEmpereur,  contre  leRoi  de  Fran-     Ligue 
ce ,  AUie  des  Turcs.  Du  1 1  Fevrier.  J,^" 

CommiflTion  de  Charles-Giuint ,  pour  traiter  avec  Henri  d'une  reu"  con- 
Alliancc  plus  etroite.  Du  2  Mai.  A  Vailadolid. 

Autre ,  pour  traiter  fur  les  moycns  d'envahir  la  France. 
31  Decembre. 

Annie  1543. 

Declaration  de  la  Paix  conclue  le  31  Decembre  i^ifl. 
Trait^  entre  rEmpereur  &  Henri.  Du  1 1  Fevricr. 
Serment  de  TEmpereur.  Du  8  Avril. 
Commiflion  de  l'£mpereur ,  pour  confirmer  lc  Traite, 

T   O  M   E     XV. 


Trait^  a« 
vec  rEm< 
pereur. 

Sermentf 
&c. 


fut  caufe  que  le  Roi  de  France  fe  vit  oblige  de  rappellcrdu  Pie- 
mont  la  mcilleure  partie  de  fes  Troupes  ,  quoiqu'elles  y  euflTenC 
deja  gagne  la  Bataille  de  Cerifoles  ,  fous  la  conduite  du  Duc 
6Ei:ghien,  qui  par-la  fe  voyoit  cn  pafle  de  fe  rendre  naaitre  du 
Duche  de  Milan. 

Le  projet  de  TEmpereur  &  deHenri  nc  fut  pas  execute  com- 

me  il  avoit  ete  forme.     He?jri  ayant  fait  fes  preparatifs  de  forc 

bonne  heure,  envoya  une  partie  de  fes  Troupes  contre  rEcoire, 

ainii  qu'il  fera  dit  dans  la  fuite  ,   dans  refperance  que  cette  Ex- 

pedition  fcroit  terminee  avant  que  rEmpereur  fut  cn  etat  de  fe 

L'Einre-  joindre  a  lui.     Pendant  ce  teras-Ia  ,  TEmpereur  fe  rendit  maitre 

Lu.\em-"*  ^'^  Luxerabourg,  apres  quoi  il  affiegea  S.  Didier  ,  qui  Toccupa 

bourg.      plus  de  fix  femaines.    Cependant  le  Duc  de  Norfokk  s'etant 

Siegcsde  jQint  au  Comte  de  Bure  avec  un  Corps  de  Troupes  Angloifes, 

^  jjj  '"    ils  afliegerent  enfemble  Montreuil.     Dans  ces  encrefaites,  Hen- 

Moii-        ;■;  etant  arrive  cn  Picardie  avec  le  refte  de  fon  Armee  ,   &  ap- 

tituil.       prenant  que  rEmpereur  afliegeoit  S.  Didier,  foupgonna  que  ce 

Prince  n'agilToit  pas  de  bonne  foi  ,   &  que  fon  deflein  ecoit  de 

le  laifTer  marcher  feul  vers  Paris,  pour  lui  faire  recevoir  quelque 

echec.   Cela  fut  caufe  quil  entreprit  le  Siege  de  Boulogne.  De- 

Cclui  de  la  naquic  entre  ces  deux  Monarques  une  mefincelligence  ,   qui 

-Boulogiie.  f.j^  caufe  que  chacun  penfa  de  fon  coce  a  fairc  une  Paix  parti- 

Tiaite     culierc  avec  la  Francc.     L'Empereur  previnc  He?iri  ,    &  ligna 

deCtepy.  fon  Traite  particulier  a  Crepy ,  le  19  de  Septembre.     Par  bon- 

Hcnii    heur  pour  He-,;ri  ,  il  s'ecoit  rendu  maitre  de  Boulogne  depuis 

Kjulognc.  quclques  jours ,  &  par-Ia  il  cut  lc  tcms  de  fe  recircr  a  Calais,  & 

d'evicer  le  Dauphin  qui  marchoic  a  lui  a  grandes  journees.     Il 

s"en  faluc  bien  peu  que  la  Viile  de  Boulogne  ne  fuC  reprife  par  Ic 

Dauphin ,  avant  qu'on  eut  eu  le  tems  de  reparer  les  breches. 

Dans  Tannce  fuivante  1545  ,  Franfois  I  fit  un  effbrt  prodi- 
gieux  tant  par  Mer  que  par  Terre  ,  pour  tacher  de  recouvrer 
Boulogne:  mais  il  ne  peut  reuflir.  On  en  rcjetta  la  faute  fur  le 
Marechal  de  Biez.  ,  qui  conimandoic  TArmee  de  France.  Les 
Dcrcentes  Francoii  nc  laiflerenc  pourcant  pas  de  caui  r  beancoup  de  dom- 


Commiflion  a  Jean  Wallop  ,    pour  commandcr  les  Troupes  Commis. 

-deftinees  au  fecours  de  TEmpereur.    Du  7  Juillec.  Page  i.    A  fiou  a 

Weftminfter.  IcanWal- 

lop, 

Annfe  1544J 

Commifljons  au  Duc  de  Korfolck ,  pour  commander  TArrie- 
re-garde  de  TArmee  deftinee  contre  la  France.  Ibid. 

Au  Lord  Ruffcl.,  pour  commander  TAvanc-garde. 

Au  Duc  de  Suffolck  ,  pour  commander  le  Corps  de  bataillc. 
Page  40. 

Lectre  du  Roi  a  la  Reine  ,  oii  il  lui  rend  compte  du  Siege  de 
Boulogne.  Du  8  Scpcembre. 

Journal  de  la  Campagne  du  Roi  &  du  Siege  de  Boulogne. 
Page  52. 

Annee  154J. 

Divers  Ordres  &  Commiflions  qui  regardent  la  Guerre  de 
France. 

Inftrudtions  a  Guillaume  PageC  ,  Couchant  la  Negociacion  de 
la  Treve  avec  la  France  ,  par  la  mediacion  des  Envoyes  de  la 
Ligue  de  Smalcalde.  Du  26  Decembre.  Page  82.  A  Hampton- 
court. 

Voici  4  principaux  Arcicles  de  ces  Inftru<5ions. 

1.  Qu'il  faflc  fes  effbrcs  pour  empecher  que  les  Ecoflbis  no 
foienc  compris  dans  la  Treve. 

2.  Que  ,  5'il  eft  poflibk  ,  la  Treve  ne  commence  que  le  1 
de  Mars. 

3.  Qu'a  moins  que  le  Roi  de  France  ne  fe  reduife  a  des  con  • 
ditions  plus  raifonnables ,  il  n'eft  pas  a  propos  de  faire  venir  les 
Allemands  a  un  aucre  Congres. 

4.  Qu'on  peuc  offrir  a  Bruno ,  Tun  des  Mediaceurs ,  une  Pen- 
fion  de  600  ecus  :  mais  qu'il  fauc  prendre  fon  engagemenc  par 
ecric,  qu'il  ferv)!-;^.  Hien  leRoi,  &  Tavercira  fccrecemenc  de  Te» 
tac  des  affaires  d'A.:emagne. 

Annie  154^. 

Traite  de  Paix  entre  la  France  &  TAngleterre,  &  fur  la  red-  Traitf  Je 
dicion  de  Bouloene  a  la  France.  Page  37.  Du  7  Juin.  A  Cam-  ''^j?  "" 


CommH. 
fions ,  &;. 
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m  'ge  aux  .'\nglois  ,  par  des  defcences  qu'ils  firenc  dans  Tlle  de 
Wighc  &  ailleurs. 
Enfin,  les  deux  Rois  voyant  bien  que  cette  Gueirc  ne  pou- 


pen ,  fur  le^  confins  d'Ardres  &  de  Guifnes. 

En  voici  quelques  Articles  principaux. 

Que  les  charges  impofees  par  un  des  deux  Rois  fur  les  Sujets 
de  Tautre ,  feront  oCees. 

Que  le  Roi  de  France  payera  au  Roi  d' Anglecerre  rouc  ce  qtfil 
lui  duic,  cam  fous  le  cicre  dePenllon,  fuivanc  le Traice de  Moo- 
re  du  30  AoiiC  1525  ,  que  par  le  Traite  de  Paix  perpetuelle, 
pour  le  Sel  de  Brouage,  evalut;  a  dix-miile  ecus  par  an. 

NB :  que  les  Francois  pretendoienc  que  la  Penfion  de  Sel  de- 
voic  finir  a  la  morc  de  Henri;  &c  que  cela  n'ayanc  pu  ecre  deci- 
de  dans  ceTrajce,  oa  conyinc  de  faire  juger  la  queliion  pardes 
Arbitres. 

Que 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


»f 


Henri 
Vlil. 


Serment 
ie  Fian- 
:ois. 


Que  Fraftfois  I  payera  au  Roi  d'Angleterre  ,  ^  la  fece  de  S. 
Michel  1554,  deux  millions  decus-fol  ,  tanc  pour  arrerages  des 
Penlions,  que  pour  les  fraix  aux  forcifications  de  Boulogne,  mo- 
yennanc  quoi  il  fera  quicce  de  tous  arrerages  dus  jufqu  au  2  de 
Mai  ,  les  fommes  contcnues  dans  l'Arcicle  fuivant  ecanc  ex- 
prelTement  excepcees. 

Le  Roi  d'Angkcerre  precendanc  que  le  Roi  deFrance  lui  doic 
512022  ecus,  felon  fon  Obligation  du  29  Janvier  1529  j  &  le 
Roi  de  France  fe  pretendant  decharge  de  ceccedetcei  il  eft  con- 
vcnu  qu'on  prendra  pour  Arbitres  quacre  J  urisconlliltes ,  qui  ne 
feront  Sujccs  de  l'un  ni  de  Taucre  des  deux  Rois. 

Que  le  Roi  d'Anglccerrc  gardera  Boulogne  pendant  huic  an.s, 
&  rendra  cecce  Ville  dans  Tannee  1554,  apres  le  payemenc  des 
deux  millions  &  des  aucres  fommes  ci-deflus ,  ii  la  queftion  eft 
d^cidee  en  fa  faveur. 

Que  pendanc  ces  huit  annees ,  il  ne  fera  fait  aucune  fortifica- 
tion  a  Boulogne ,  ni  dans  fon  Territoire. 

Que  les  Ecoflois  feront  compris  dans  la  Paix  j  &  que  Henri 
ne  pourra  les  attaquer ,  a  moins  qu'ils  ne  lui  en  donnent  un  nou- 
veau  fujet. 

Serment  de  Franpis  1.  Page  58, 

Aimi^e  1547. 


Ratificacion  de  rEmpereut,  touchant  rexplication  de  certains 
Articles  du  Traite  de  Ligue  avcc  rAngleterre.    Du  11  Fevrier 


Raiifica- 
ion  de 

ewT&c.   1542.  A  Ucrechc. 

il  eft  convenu,  que  les  Articles  qui  regardent  laGuerrecon 
tre  la  France  feront  cenfes  abolis. 
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Iir.    AFFAIRES  AVEC  UECOSSE. 

1534.  La  Treve  d'un  an  ,  qui  avoic  ece  conclue  entre  VAn- 
glecerre  &  rEcofle  en  1533 ,  fuc  convercie  le  11  de  Mai  1534, 
en  une  Paix  qui  devoit  durer  jufqu'a  la  mort  de  Tun  des  deux 
Rois.  Par  ce  Traice ,  les  Douglas  avoient  la  liberte  de  demeu- 
rer  en  Anglecerre. 

Cecte  Paix  nempechoit  pas  que  Henri  ne  fe  defiat  toujours  du 
Roi  d'Ecofie  fon  Neveu ,  auquel  il  avoit  fait  aflez  de  raal  pen- 
danc  fa  Mindrite.  II  lavoic  meme  que  TEmperejr  avoic  Cache 
de  le  gagner,  &  qu'il  y  auroit  meme  reufli  ,  ii  Franfois  I  n'a- 
voit  prevenu  ce  deflein,  en  procurant  la  Paix  entre  TAngleter- 
rc  &  rEcofle.  Cela  fut  cauie  quc  Henri  forma  le  projet  de 
porter  le  Roi  fon  Neveu  a  faire  en  Ecofle  lcs  memes  change- 
mens,  par  rapport  a  la  Religion  ,  qu'il  avoic  faic  lui-meme  en 
Angleterre  ,  &  a  renoncer  a  robeiirance  du  Pape.  Pour  cet 
effec ,  il  lui  demahda  une  Entrevue ,  a  laquelle  jaiues  confentit 
dabord  ;  mais  peu  de  tems  apres ,  il  regut  un  Bref  du  Pape ,  qui 
lui.defendoit  d'avoir  aucune  Entrevue  avec  le  Roi  fon  Oncle. 
Sur  ce  precexte,  il  fe  difpcnia  d'cxecuter  fon  engagemenc. 

En  1538,  JaciuesV k^^owii  Marie  de Lorraifie ^  SoeurduDuC 
de  Guip ,  &  du  Cardinal  de  Lorraiue. 

1541.  Ce  Prince  etoit  d'un  genie  peu  eleve,  fort  adonneaux 
plailirs  ,  faifant  beaucoup  de  depenfes  inuciles  ,  &  a  cauie  de 
cela  fe  trouvant  toujours  a  retroir.  II  y  avoit  alors  deux  Par- 
tis  en  Ecofle,  dont  l'un  favorifoit  le  Roi  d'Angleterre  &  la  Re- 
formation ,  &  Tautre  s'oppofoit  de  tout  fon  pouvoir  a  tout  ce 
qui  pouvoit  produire  quelque  changement  dans  la  Religion  ,  ou 
appuyer  le  Parti  Anglois.  Chacun  de  ces  deux  Partis  tacJ-ioit 
de  mettre  lc  Roi  dans  fes  interets.  L'un  lui  faifoit  voir  com- 
bicn  il  augmenteroit  fes  revenus  ,  s'il  fuivoit  Texemple  du  Roi 
fon  Oncle ,  en  renongant  au  Pape  ,  &  en  lupprimant  les  Mo- 
nafteres.  L'autre  lui  mettoit  devant  les  yeux  ,  les  grands  pro- 
fits  qu'il  feroit  par  la  confiscation  des  Biens  des  Hereciques ,  qui 
ecoienc  deja  en  grand  nombre  dans  le  Royaume  ,  s'il  prenoic  la 
refolucion  de  les  pourfuivrc  a  couce  rigueur.  Le  Roi  fuivit  ce 
dernier  confeil ,  &  dela  s'enfuivit  une  cruelle  Perfecurion ,  dans 
toute  rEcofle.  Henri  voyant  que  le  Roi  fon  Neveu  fe  laiflbit 
conduire  par  les  Ecclefiaftiques ,  craignit  qu'il  ne  fe  liguat  enfin 
avec  fes  Ennemis ,  &  qu'il  nappuyat  les  Mecontens d'Angletcr- 
re ,  &  particulierement  ceux  du  Nord ,  qui  avoienc  deja  pris  les 
armes,  comme  il  fera  dit  dans  rArticle  iuivant.  Cela  fut  cau- 
fe  qifil  tenta  encore  une  fois  d'avoir  une  Conference  avec  lui , 
pour  tacher  de  le  gagner  ,  &  de  lui  faire  fuivre  d'aucres  maxi- 
mes.  Jaques  en  ayant  re^u  la  propofition  ,  Taccepta ,  &  pro- 
mit  d'allcr  trouver  le  Roi  fon  Oncle  a  Yorck  ,  oii  He?iri  al!a 
rattendre.  Mais  yaques  lui  manqua  de  parole ,  &  Henri  en  fut 
teliement  irrite ,  qu'il  refolut  de  lui  faire  la  Guerre. 

II  cxecuta  cette  refolution  en  1542  ,  prenant  pour  pretexte 
certaine  pretendue  violation  de  la  Paix ,  &  certain  difFerend  qui 
fubfiitoit  encore  entre  les  deux  Royaumes  ,  par  rapport  a  quel- 
ques  Terres  fituees  fur  les  frontieres.  Mais  le  vericable  buc  de 
cecce  Guerre  ecoit  ,  de  forcer  le  Roi  d^Ecoffe  a  fuivre  fes  con- 
feils  par  rapport  a  la  Religion  ,  par  la  crainte  de  fe  voir  oppri- 
me  dans  un  tems  oii  il  ne  pouvoit  efperer  aucun  fecours  du  Roi 
de  France  ,  qui  etoit  occupe  ailleurs.  Je  nencrerai  point  ici 
dans  le  detail  de  cette  Guerre ,  dont  Henri  donna  la  conduite  au 
Duc  de  Norfolck.  II  fuffira  de  dire  en  deux  mots  ,  que  par  la 
mauvaife  conduite  du  Roi  Jaques  ,  &  par  une  terreur  panique 
dont  les  Ecoflbis  furent  faiiis ,  leur  Armee  fut  mife  dans  une  en- 
tiere  deroute,  Les  Anglois  firent  beaucoup  de  prifonniers ,  & 
Tom.X.P.n. 


Projet  de 
Henri 
pour  l'U- 
nion  des 


gcnt. 


entre  autres,  fept  Seigneurs  Ecoflbis  diftingues ,  &  plusdedeux-  Henri 
cens  Gentilshommes.  Jaques  V  en  mouiut  de  chagrin  le  14  de    VIII, 
Decembre,  fept  jours  apres  la  nailTance  de  Marie  la  Fille,  a  la- 
quelle  il  laiiTa  ia  Couronne,  ayant  perdu  deux  Fils  peu  de  tems 
ftuparavanc. 

La  morc  du  Roi  d'Ecoffe  fit  naicre  a  Henri  la  penfee  d'unir 
enfemble  les  deux  Royaumes  ,  par  le  Mariage  du  Frince  F.dou- 
ard  fon  Fils  avec  la  jeune  Rcine  tfEcofTe.  Ce  projec  ayanc  eie 
communique  aux  Scigneurs  Ecoflbis  pnfonnicrs  a  Loncires  ,  ils  ''^"''  ^° 
rapprouverent  ,  &  proniireht  de  contribucr  dc  tout  leur  pou-  ^''"'""- 
voir  a  le  faire  reulFiri  apres  quoi  ,  ils  furent  relaches  fur  leur 
parole. 

1543.  Une  grande  partie  de  la  Noblefle  Ecoiroife  ayant  pe-    Le  <^at- 
ri  dans  la  derniere  deroute  ,   ou  fe  trouvant  entre  les  mains  des  fon^/u'''" 
Anglois,  le  Cardinal  Beton  ,   Archeveque  de  S.  Audr^,  enrre-  pole  un" 
prit  de  profiter  de  la  confufion  qu'il  y  avoit  dans  Ic  Royaume ,  TciVi- 
&  de  fe  faire  confercr  la  Regence  ,  fur  un  Teftatnent  luppofe  '"'"'^'^- 
du  feu  Roi.    Jaques  Hamilton  Conite  ^Aran,  a  qui  la  Rcgen-   Le  Com- 
ce  appartenoit  par  le  droit  de  fa  naiiTance,  ayanc  piouve  ia  lup-  "='*"^',^" 
pofirion  du  Teftamenc  produit  par  le  Cardinal ,  fut  declare  Re-  Rt"'iu, 
gent.     II  fut  principalement  appuye  par  ks  Priibnniers  qui  a- 
voient  ete  relaches  en  Angleterre ,  &  par  lcsDoug/as  qui  etoient 
retournes  cn  Ecofle. 

Peu  de  tems  apres  ,   Henri  fit  propofer  au  Regent  &  aux  E-    PropoC- 
tats,  le  Mariage  du  Prince  fon  Fils  avec  la  Reine  d'Ecofle.   Sa  '''^»  du 
propofition  fuc  accepcee,  malgre  les  oppoiicions  du  Carcinal  Bc-  ™£^ot- 
ton  &  de  la  Reine-Mere,  &  il  fe  concluc  fur  cc  iiijet  un  Trai-  ard  avec 
te,  qui  fut  ligne  le  i  dejuillet  15-1.3.     :-'ai5  ces  [nefures  furent  |;1e"J}? 
rompues  par  les  intrigues  du  Carainal  &  de  la  R-_ine  Douairie-      "^"  '' 
re,  qui  trouverent  le  moycn  de  le  faire  un  Pava  lipuiflant,  que 
rautorite  du  Regent  n'ctoit  plus  compiec  pour  rien.     Ils  ne  fe 
contenterent  pas  de  s'oppofer  au  Regenc,  njais  ils  formerenten-    LaFac- 
core  le  projet  de  le  lupplanter  ,   &  de  s'enjparer  eux-.iieiucs  du  1^°"  "^^ 
Gouvcrnement.    Pour  cet  efFec  ,  iis  obtinrenc  du  Roi  de  Fran-  ibuTcuue 
ce,  qu'il  envoyat  en  Ecofle  Matthieu  Stuart  (.  omce  de  Le^wx    pat  lc 
pour  Foppofer  au  Regenc,  &  pour  en  fairc  leChef  de  leur  Par-  Le"uox '^* 
ti.     Pour  mieux  engager  Stuart  dans  leurs  interets,  ils  lui  firent 
efperer  le  Mariage  de  la  Reine  Douairiere,  cc  la  Couronne  d'E- 
cofiTe  meme,  fi  la  jeune  Reine  venoit  a  manquer. 

Le  Comte  de  Lenox  etanc  arrive  en  Ecoire,  le  Regent  vou-  Conduite 
lut  s'alTurer  de  la  perfonne  de  la  jeune  Reine  ,  de  peur  qu'elle  '^"  '^*" 
ne  tombjt  entre  les  mains  de  les  Ennemis.  Mais  Lenox  ayant 
promtement  alTemble  quatre-mille  hommes,  fe  rendit  aupresde 
la  jeune  Reine,  &  rompit  les  mellires  du  Regent.  Cela  fuc  cau- 
fc  que  le  Regent  ,  fe  voyant  deformais  hors  d'etat  de  rchfter, 
changea  de  Parti  &  de  Religion  ,  &  fe  mit  ablolument  fous  la 
direiftion  de  la  Reine  &  du  Cardmal  ,  qui  par-la  ie  virenc  mai- 
tres  du  Gouvernemcnt  ,  Ibus  le  nom  du  Regent.  Aprts  cela, 
ieur  preniier  foin  fut  de  chercher  les  moyens  de  renvoyer  le 
Comte  de  Lenox  en  France,  parce  qu'il  ne  ieur  etoit  plus  utile 
en  EcolTe.  Pour  reuflir  dans  ce  dellein  ,  ils  firent  entendie  a 
Franfois  I,  par  le  moyen  des  Princes  de  Lorr-inc  Freres  de  la 
Reine-Mere,  quc  ce  Seigneur  etoit  tres  con:raire  a  fes  interets; 
&  par-la  ,  ils  lui  firent  bter  les  fecours  d'argcrt  quc  Fra^jfois  l 
lui  avoit  promis.  Lejtox  ,  indlgne  de  la  maniere  .^  "nt  on  le  trai- 
toit,  voulut  s'en  venger.  II  prit  les  armcs  ,  &  fit  quelques  ef- 
forts  pour  parvenir  \  fon  but :  mai'!  enfin ,  i!  fe  vit  contraint  de 
faire  une  Paix  desavantageufe  ,  fauce  d  argent  pour  eniretenir  la 
Guerre.  Ainfi  la  Reine  Douairiere  &  le  Cardinal  demcurerenc 
maitres  du  Gouvernemcnt.  Henri  vit  avtc  beaucoup  de  cha- 
grin,  que  par-la  le  Traiie  qu'il  avoit  fait  avec  TEcolTe  demeu- 
reroit  lans  execution,  &  que  la  voye  de  la  Negociacion  feroit  a 
peu  pres  inutile.  Cela  fuc  caufe  qu'il  fe  detcrmina  enfin  a  faire 
la  Guerre  aux  EcolTois,  pour  les  obliger  par  ia  force  des  armes 
a  executer  le  Traite. 

L'annee  fuivante  1544,  ^■'"'ri  ayant  prepare  une  Armee  con 
tre  la  France,  en  fic  marcher  une  partie  en  EcolTe ,  fous  le  com 
mandemenc  du  Comce  de  Hartford ,    &  de  Jea7i  Budley  Baron  Ecofle'. 
de  Lifle ,  Amiral.     Cecte  Armee  fic  d'abord  de  grands  progres 
en  EcoiTe ,  &  fe  faifit  meme  d'Edimbourg ,  la  Reine  &  le  Car- 
dinal  n'ayant  pris  aucune  precaution  pour  defendre  le  Royaume. 
Henri  auroit  pu  aflez.  aiiement  conquerir  TEcoiTe  avec  cecce  Ar- 
mee ,  a  laquelle  les  Ecoflbis  n  oppolbient  aucunes  forces  conli- 
derables :  mais  outre  qu'il  avoit  befoin  de  its  Troupes  en  Fran- 
ce,  oii  il  dcvoit  aller  commander  en  perfonne,  lon  deflein  n'e- 
toit  que  d'intimidcr  les  Ecoflbis  ,    &  de  les  obliger  par  la  ter- 
reur  de  fes  armes  ,   a  executer  le  Traite  de  Mariage  ;    a  quoi 
neanmoins  il  ne  reuflit  pas.     Dans  cette  Guerre  ,  le  Comte  de 
Lenox  pric  le  parci  du  Roi  d'Angleterre  ,    &  fic  mcme  avec  lui 
des  convendons ,  par  lefquelles  il  s'engageoic  a  lui  livrcr  la  Ville  ciare  pour 
de  Dumbarcon.     Cela  fuc  caufe,  qu'apres  la  recraice  des  Trou- ^'^"'l-    . 
pes  Angloifes,  In  Reine,  le  Rcgent  6:  leCardinal  perfecuterent  pet(fcu'i"if 
les  Amis  &  les  Partifans  du  Comte  de  Lenox.     Mais  une  nou-  P^rleCar- 
velle  invafion  dcs  Anglois,  qui,  quoiqu'en  petit  nombre,.s'em-  "'"•''' ^'<^- 
parerent  de  Jedburgh  ,   de  Kciz,o  ,   &  de  Coldingham,  leur  fit  d,-s  an- 
interrompre  ces  procedures  ,   pour  lever  une  Armee,  qui,  par  S.'^'^  i^" 
une  terrcur  panique  du  Rrgcnt  qui  la  co:nmiindoit  ,   fe  diTipa  '^''"^'^' 
d'elle-meme,  &  par-la  donna  lieu  aux  Anglois  de  fairede  grands 
progres. 

Dans  Tannee  1545,  Fravfois  I  ayant  envoye  quelques  Trou-  LesEcot- 
pes  en  Ecofle  ,  l'Armee  EcolToife  pafla  la  Tweede  pour  entrer  '°'' ""' 
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en  Anoleterre  :  mais  fur  Tavis  qu'eUe  re?ut  de  la  marche  du 
Comte  de  Hartford ,  elle  fe  retira  &  le  debanda.  Lc  refte  dc 
l'annee  fut  employe  a  la  Negociation  de 


du  fecond  Mariage  de  Marguerite  Reine  d^Ecofle  ,  avcc  Archi-  Henri 
bald  Douglas  Comte  ^Angus.  ^^^^- 


la  Paix  entre  la  Fran- 
lirii  rc-  ce  &  1'Angleterr^  ,   dont  laVincipale  difikulte  confiitoit,  en 
tircBt.       ce  que  Hevr,  ne  vouloit  pas  quc  les  Ecoffois  y  fuffcnt  com- 

^  Enfin,  Bemi  s'etant  defifte  de  fa  pretention  en  1546,  la  Paix 
fut  fi^^nee  ,  &  rEcoffe  comprife  dans  le  Traite  fous  certaines 
condftions.  Immediatement  apres,  la  Reine,  le  Regent  &  le 
Cardinal  perfecutcrent  les  Reformes  ,  dont  quelques-uns  furent 
condamnes  au  feu.  II  y  eut  entre  autres  un  Miniftre  nomme 
Sepbocard,  que  le  Cardinal  voulut  voir  bruler  de  fa  tenecre.  On 
pretend  que  ce  Miniftre  predit,  que  cet  orgueilleux  Prelat  feroit 
en  peu  de  jours  autant  abaiffe  ,  qu'il  etoit  alors  eleve.  Quoi 
qu'il  en  foit  de  cette  predidion  ,  peu  de  jours  apres ,  le  Cardi- 
nal  fut  affaffme  dans  fa  propre  maifon  ,  &  fon  corps  fut  jette 
dans  la  rue  ,  par  cette  meme  fenetre  d'ou  il  avoit  vu  bruler  le 
Miniftre.  ^_.  „. 

Voici  les  Ades  qui  ont  du  rapporc  aux  Affaires  entre  1  An- 
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gleterre  &  1'Ecoffe. 


Anrtee  1534.. 


Traitedu 

Roi  d'E- 

cofle  avec  u«,,,™ 

r.^ngle-      DOUrg. 


Plein-pouvoir  du  Roi  d'Ecoffe  pour  traitcr  de  la  Paix  ou  de 
laTreveavcc  rAngleterre.  Du  16  Fevrier.  Page^S^.  AEdim- 


Traite  de  Paix  entre  rAngletcrre  &  TEcoffe,  pendant  la  vie 

Azs  deux  Rois,  &  un  an  apres.  A  Londres.  Du  11  Mai.  Page 

529.  A  Londres.  ,  n    • 

Conven-     Conventions  par   lefquelles  Uenri  s'engage  a  rendre  au  Roi 

tions.&c.  d'Ecoffe  le  Chateau  d'Edrynton,  &  Janues  permet  a  Henri  de 

garder  en  Angleterre  Archibald  Doug/as  Comzed'Angus ,  George 

fon  ^rere,  &:  Archihald  Douglas  \e\ir  Onc\c.  Page^jS.  Ibid. 

Ratification  du  Roi  d'£coffe.    Du  31  Juilkt.   Page  540.  A 


Edimbourg. 


Atin^e  1543. 


Trait^de     Plcin-poUvoir  de  Marie  Reinc  d'Ecoffc  ,  pour  traiter  de  la 
Pai.w8cde  pajx  avec  rAngleterre.  Page  781.  Du  4  Mai.  fbid. 


Miriage 
entic  ia 
Rciiie 
i!'Ecoflc 
&  l'An- 
glctcne. 


Autre ,  pour^traiter  de  fon  Mariage  avcc  Edouard  Prince  de 
Galles.  Du  4  Mai.  Page  783.  Ibid. 

Traite  de  Mariage  entre  Edouard  Prince  de  Galles ,  &  Marie 
Reine  dEcoffc.  Du  i  JuiUet.  Page  792.  A  Greenwich. 

Traite  de  Paix  entre  TAngleterre  &  rEcolIc.  A  Greenvvich. 
Du  I  Juillet.  Page^Sd.  Ibid. 

Marie  etoic  alors  agee  d'environ  fix  mois. 
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Ratification  des  deux  Traites  prccedens,  par  Marie. 
Aou:.  Page  4  &  5.  A  Edimbourg. 

Ann(e  1544. 


Du  25 


Tnitedes 
Coraccs 
de  \jS.- 
HOl,  &c. 


Procuration  des  Comtes  de  Le^wx  &  de  Glencam ,  pour  trai- 
ter  en  leur  nom  avec  le  Roi  d'AngIcterrc.  Du  8  Avril.  Page  19. 
A  Dumbarton. 

Conventions  entre  Henri  VIU  &  les  Comtcs  de  Lemx  &  dc 
Clencarn.  A  Carliile.  Du  27  Mai.  Page  22. 

Voici  les  Engagemens  des  deux  Seigneurs  Ecojfois. 

X.  Qti'ils  fcront  precher  la  pure  Parolc  dc  Dieu  dans  leurs 
Terres. 

2.  QLi'iIs  ferviront  Henri  de  tout  leur  pouvoir  ,  &  renonce- 
ront  a  l'Alliance  de  France. 

3.  Qu'ils  feront  leurs  efforts  pour  mettre  la  Reine  d'Ecoffe 
entie  les  mains  de  Henri  ,  ou  du  moins  pour  empecher  qu'elle 
ne  ibit  tranfportee  hors  du  Royaume. 

4.  Qu'ils  richeront  de  fair^  ^..  Ibrte  que  Henri  foit  declare 
Direifteur  &:  Proteaeur  d^Ecoffe. 

5.  Qu'ils  metrront  TEveque  de  Cathnefs  ,  &  Guillatune  Cu- 
ningbam ,  en  otage  entre  Ics  mains  du  Roi. 

Evgagement  du  Roi. 


Autres  Conventions  entre  Henri  &  Ic  Comte  de  Lenos. 
26  Juin.  Page  29. 

Engagemens  du  Cmnte  de  Lenox. 


Du 


I. 

2. 

3- 
4- 


Qu'il  obfervera  le  Traite  de  Carlifle. 
Qu'il  (ervira  le  Roi  contre  touS. 
Qu'il  livrera  au  Roi  le  Chateau  de  Dumbarton. 
Qifil  lui  hvrera  rifle  de  Bute  ,   &  fera  fes  efforts  pour  fe 
rendre  maitre  du  Chateau  de  Rofs  dans  cette  lle. 

5.  Qu'etant  Gouverneur  d'Ecoffe,  fl  ne  fera  rien  d'important 
fans  en  avertir  le  Roi. 

6.  Qu'il  renonccra  a  toutes  les  AUiances  generales  &  particu- 
licres. 

7.  Qu'il  fera  fes  efforts  pour  mettre  la  Rcine  d'Ecoffe  entre 
les  mains  du  Roi. 

8.  Qu'il  donnera  a  Marguerite  Douglas  un  certain  Douaire, 
fpecifie  dans  cec  Article. 

Engagewens  du  Roi. 

1.  11  ratifie  le  Traite  de  Carlifle. 

2.  11  confeiit  au  Mariage ,  8c  promet  de  donner  au  Comte  en 
recompcnfc  de  fes  pertes  en  France  ,  un  revenu  en  Angleterre 
de  1 700  livres  fterling  en  Terrcs. 

3.  Qu'il  donnera  cinq-cens  hommcs  au  Comte,  outre  la  Gar- 
nifon  qu'il  mectra  dans  Dunibarton. 

4.  Qu'il  le  fera  Gouverneur  d'Ecoffe  ,  a  condition  qu'il  ne 
convoquera  point  de  Parlement  fans  fon  confentcnient. 

5.  Qii'il  lui  donnera  un  bon  revenu. 

6.  Qu'il  recompcnfera  George  Striveliug  ,  pour  la  perte  du 
Gouvernemcnt  de  Dumbarton. 

Denilation  du  Comte  de  Lenox.   Du  6  Juillet.  Page  37.     A  ,    „ 
Weftminftcr.  ,e  dc  Lc- 

Penlions  accordees  au  Comte  de  Glencarn,  de^^olivres  fter-  "ox  Je- 
ling,  &  de  125  livrcs  a  fonFils.  Du  ^ojuillec.  Page^j.  Ibid.    "pgn^oQ 

au  Comtc 
de  Olen- 
caru. 


Ordrcde 
levcr  de» 
Troupes 
contre 
1'Ecoflc. 


aux 


1.  Qu'il  ne  fera  fait  aucun  dommage  par  lcs  Anglois  , 
Tcrres  dcs  Comtes  de  Lenex  &  de  Glencarn. 

2.  Quc  fi  le  Roi  eft  declare  Protecteur  d'Ecofle ,  il  donnera 
le  Gouvernement  de  ce  Royaume  au  Comte  de  Lenox  ,  fous 
certaines  conditions. 

3.  Qu'il  lui  donnera  un  revenu  fortable  \  cette  Dignite. 

4.  Qu'cn  cas  que  la  jeune  Reine  meure  ,  Henri  foutiendra  le 
droit  du  Corate  dc  Lenox  ,  par  rapport  a  la  Couronne ,  contre 
le  Comte  ^ Aran. 

5.  Qifil  continuera  la  Penfion  au  Comte  de  Lenox  ,  6c  en 
donnera  une  de  1000  ecus  au  Comte  de  Glencarn. 

6.  Qiie  le  Roi  confencira  que  leComte  de  Lenox  epouk  Mar- 
guerite  Douglas ,  pourvu  qu'elle  en  foit  d'accord. 

Marguerite  Douglas  etoic  Niece  de  Beiiri  FIIl ,  ecanc  venue 


Ann/e  1545. 

Ordre  de  lcver  des  Troupes  concre  rEcoffe.  Du  2  Mai.  Pa- 
ge  72.  Ibid. 

IV.   AFFAJRES  DOMESTTQUES. 

Comme  les  Affaires  domeftiques  du  reftc  de  ce  Regne  n'ont 
pas  une  liaiibn  neceffaire  les  unes  avec  les  autrcs  ,  parce  qu'elles 
ne  font  pas  d'une  meme  nature  ,  je  me  contenterai  de  marquer 
ici  ce  qui  eft  arrivc  de  plus  confidcrable  a  cet  egard  dans  cha- 
que  annec. 

Annie  1535. 

On  commence  a  trouver  dans  cettc  annee,  roriginedu  pou-   Origine 
voir  exorbitant  que  Henri  VIII  acquit  fur  fes  Sujets.     La  Reli-  ^"  P""" 
gion  en  fut  la  ventable  caufc.     Comme  le  Roi  gardoit  a  cet  e-  orWtanc' 
gard  un  ceitain  miiieu ,  les  uns  affedoient  d'avoir  pour  lui  une  de Hemi 
enciere  complaifance ,  afin  de  le  porter  ^  pouffer  la  Rcformation  ^^''' 
plus  loin  ;   &  lcs  autics  avoient  la  meme  condefccndance  ,  de 
peur  que  leurs  oppolitions  ne  robligeaflent  a  s'engager  dans  Tau- 
tre  Parti.     Les  Fatftions ,  quoique  Ibuvent  fatales  aux  Etats ,  ne 
laiflent  pas  d'etre  quelquefois  avantagcufes  aux  Souverains  ,  s'fls 
ont  1'adreffe  de  les  faire  fervir  a  leurs  fins.     Ceft  a  quoi  He^iri 
VIII  ne  nianqua  pas  ,  &  ce  fut  par-la  qu'il  acquit  un  pouvoir, 
quaucun  Roi  d'Angleterie  n'avoit  eu  depuis  plulieurs  fiecles. 

La  mort  de  Catheri?ie  d'Arragoa  ,  arrivee  en  1536,  prepara 
une  voye  de  reconciliation  entre  TEmpereur  &  Henri ,  comme 
il  a  ete  dit  dans  le  premier  Article. 

Environ  fix  mois  apres  ,  la  Reine  Anne  de  Bollen  fut  con-  oivorcs 
damnee  par  une  Sentence  des  Pairs ,  &  decapitee.    Je  n'entrc-  &  mort 
rai  point  dans  le  detail  de  cctte  aflfaire  ,   parce  qu'il  n'y  a  iue^'^'^jj^'^'^''* 
bien  peu  d'Adtes  dans  le  Recueil,  qui  y  ayent  quelque  relation. 
Ceux  qui  voudront  la  favoir ,  pourront  s'en  inftruire  dans  \'His- 
toire  de  la  Reformation  d'Angleterre  du  Dofteur  Burnet.  II  fuf- 
fira  de  dire  ici  pour  la  fuite  ,   qu'avant  que  la  Rcine  fut  cxccu- 
tee ,  le  Roi  avoit  fait  diffoudrc  fon  Mariagc  avec  elle ,  fous  pre- 
texte ,  qu'avant  quc  d'epoufer  le  Roi ,  elle  avoit  pris  quelque  en- 
gagement  avcc  un  Seigneur  Anglois.     Cc  n'etoit  effccftivcmenc 
qu'un  pr^texte,  mais  qui  fut  fuffifant  po"-  faire  rompre  le  Ma- 
riage.     Des  lc  lendemain  de  fexecution,  1.;  "oi  epoufa  Jeanne  lc  Roi 
Seymour,  dc  laquelle  il  etoit  amoureux  depuis  quelque  tems.  ^w-  cpoufc 
ne  avoit  eu  du  Roi  une  Fille  nommec  Elifaheth  ,  qui  fut  decla-  J"^g„ 
rec  bacarde,  &  qui  neanmoins  monta  dans  la  fuite  fur  lcTrone    '^""'"' 
d'AngIeterrc. 

La  mort  d^Amie  de  Bollen ,  &  la  diffolution  de  fbn  Mariage 
avec  le  Roi,  firent  renaitre  les  cfperancesde  Marie  FilleduRoi 
&  de  Catherine.  Elle  avoit  jufqualors  refufe  avec  obftinacion 
de  le  conformer  aux  Ades  de  Parlement  fur  le  Divorce  de  fa 
Merc,  &  fur  la  Religion.  Mais  apr^s  la  mort  d'Anne,  elleju- 
gea  ,  par  le  coafeil  de  fes  Amis ,  qu'elle  ne  devoit  pas  perdre 
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cette  occafion  de  fe  reconcilier  avec  le  Roi  fon  Pere.  EUe  figna 
donc  un  Ecrit  dans  lequei  elle  reconnoilToit  la  Supremacie  du 
Roi,  &  la  juftice  du  Divorcc  du  Roi  avec  laMere,  &  renon- 
goit  a  Tobeiirance  du  Pape.  Moyennant  cct  Ecrit,  que  leRoi 
avoit  lui-meme  didte ,  il  lui  rendit  fes  bonnes  graces ,  mais  non 
pas  le  nom  &  le  rang  de  fa  Fille  legitime. 

Peu  de  tems  apres  ,  le  Parlement  fit  un  Aifte  ,  par  lequel  il 
revoquoit  cclui  qui  avoit  ete  fait  en  faveur  des  Enlans  qui  nai- 
troient  du  Roi  &  ^Anne  de  Bollen ;  &  apres  avoir  declare  ba-, 
tardes  les  deux  Filles  que  Heuri  avoit  eues  de  fes  deux  premiers 
Mariages,  il  adjugcoit  la  Succeffion  k  la  Couronne  aux  Enfans 
que  lc  Roi  pourroit  avoir  de  Jeanne  Sey?nour  ,  ou  de  quelque 
autrc  Femme  quil  epouferoit  dans  la  fuite.  Le  Parlement  ne  fe 
contentant  pas  d'avoir  donne  au  Roi  cette  preuve  de  fa  condes- 
cendance  ,  lui  accorda  encore  le  droit  de  regler  lui-meme  fa 
Succeffion ,  de  la  maniere  qu'il  le  trouveroit  a  propos  ,  par  un 
Teftament  qui  feroit  figne  de  fa  propre  main  ,  ou  par  des  Let- 
tres  du  Grand-Sceau.  Par-la ,  il  lui  donnoit  pouvoir  de  laifler 
fa  Couronne  a  une  des  deux  Filles  ,  qui  venoient  d'etre  decla- 
rees  batardes.  Mais  il  fuffifoit  que  le  Roi  temoignac  qu'il  fou- 
haitoit  quelque  chofe,  pour  que  le  Parlement  fe  conformat  a  fa 
volonte. 

On  trouve  dans  cette  meme  annee  ,  le  commencement  de  la 
brouillerie  entre  le  Roi  &  le  Cardinal  Polus  ,  qui  etoit  alors  4 
Rome.  Ce  Cardinal  etoit  Fils  de  Ricbard  de  la  Pole  ,  &  par 
confequent  dc  la  Mailbn  A'Torck  par  les  Femmes  ,  &  proche 
Parent  du  Roi.  Quelques-uns  ont  pretendu  qu'il  avoit  pour  but 
de  ruiner  le  Roi ,  en  lui  faifant  perdre  rafFedrion  de  fes  Sujets ; 
&  d'epoufer  enfuite  la  Princefle  Marie ,  afin  de  monter  avec  el- 
le  fur  le  Trone.  Quoi  qu'il  en  foit  de  ce  pretendu  projet  ,  il 
eft  certain  qu'il  n'epargna  pas  fa  plume  pour  decrier  ia  condui- 
te  du  Roi,  qui  en  congut  contre  lui  une  haine,  dont  il  fit  res- 
fentir  les  efFets  a  toute  fa  famille.  Je  n'en  dirai  pas  davantage 
fur  ce  fujet  ,  parce  qu'il  y  a  peu  d'A(ftes  dans  le  Recueil ,  qui 
faflfent  allufion  a  cela. 

II  y  eut  cette  annee  dans  la  Province  de  Lincoln  un  Souleve- 
ment,  qui  fut  aflez  aifement  appaife  ,  par  une  Amniilie  que  le 
Roi  accorda  aux  Revoltes  :  mais  il  fut  fuivi  de  pres  d'un  autre 
bien  plus  confiderable  dans  la  Province  d'Yorck.  Cetoit  laRe- 
iigion  qui  en  etoit  la  caufe ,  &  le  Roi  s'y  trouva  bien  embaras- 
fe.  II  n'avoit  que  peu  de  Troupes  ,  &  les  Rebelles  ,  fous  la 
conduite  d'un  General  nomme  Aske  ,  avoient  une  nombreufe 
Armee,  &  s'etoient  empares  de  PontfraB ^  d&Hull,  &!:d'Torck. 
Le  Duc  de  Norfolck ,  qui  commandoit  TArmee  du  Roi,  fe  trou- 
va  deux  fois  en  danger  d'etre  defait:  mais  enfin  il  trouvalemo- 
yen  d'appaifer  les  Revoltes  ,  en  leur  promettant  certaines  con- 
dicions  auxquelles  le  Roi  lui-meme  s'engagea  ,  &  qu'il  ne  jugea 
pourtant  pas  a  propos  d'executer  dans  la  fuite. 

Dans  rannee  1537  ,  il  y  eut  une  nouvelle  Revolte  ,  qui  ne 
caufa  pas  tant  d'enibaras  au  Roi ,  &  qui  fut  feverement  punie. 

Jeanne  Seymour  accoucha  au  mois  d'Od:obre  ,  d'un  Prince , 
qui  fut  nomme  Edouard  :  mais  elle  mourut  peu  de  jours  apres. 
Edouard  Seymour  fon  Frere  fut  cree  Comte  de  Hartford. 

1538.  Le  chagrin  que  le  Roi  avoit  congu  contre  le  Cardinal 
Polus  s'accrut  exceffivement ,  par  Tavis  qu'il  regut ,  que  tous  les 
Memoires  qu'on  dreflbit  en  Angleterre  contre  le  Roi  ,  etoient 
adrcfTes  k  Rome  au  Cardinal  Polus ,  qui  les  mettoit  en  ordre  & 
les  faifoit  publier.  II  y  en  avoit  meme  quelques-uns ,  dans  les- 
quels  on  ne  pouvoit  meconnoitre  fon  ftile.  II  en  fut  tellement 
irrite  contrc  ce  Cardinal  ,  qu'il  fit  fcntir  les  eflfets  de  fa  colere  a 
tous  fes  Parens  &  Amis  ;  &  quelque  tems  apres  ,  le  Marquis 
d'Exeter  &  quelques  autres  furent  condamnes  a  mort  &  execu- 
tes  ,  pour  avoir  eu  correfpondance  avec  le  Cardinal.  Cetoit 
alors  un  crime  irremiflible.  Enfin,  PaulIH  ayant  publie  faBul- 
le  contre  le  Roi ,  Polus  ecrivit  un  Livre  ,  dans  lequel  il  s'efFor- 
goit  de  prouver  ,  qu'il  etoit  plus  meritoire  de  faire  la  Guerre  a 
Henri ,  qu'aux  Infideles.  Mais  tous  fes  efForts  ne  firent  qu'aigrir 
de  plus  en  plus  le  Roi  contre  lui. 

Henri  etoit  parvenu  k  un  tel  degre  de  puifTance,  que  leParle- 
ment  n^agifToit  plus  quc  par  fes  diredtions.  Les  deux  Chambres 
donnerent  dans  Tannee  1539,  une  marque  bien  feniible  de  leur 
fervitude  ,  en  pafFant  un  Adte  qui  attribuoit  aux  Proclamations 
du  Roi ,  ou  aux  Ordres  du  Confeil ,  pendant  une  Minorite ,  la 
meme  autorite  qu'aux  Statuts  du  Parlemenc.  Apres  la  mort  de 
Hetm  Vin,  le  Confeil  d'EdouardFl  fut  bien  fe  prevaloir  de  cet 
Adte. 

Ce  meme  Parlement  confirma  la  Sentence  de  mort  prononcec 
contre  le  Marquis  d'Exeter  &  quelques  autres  ,  pour  avoir  en- 
tretenu  correfpondance  avec  le  Cardinal  Po/us.  De  plus,  la  Com- 
telFe  de  Salishury  Mere  de  Polus  ,  &  la  Marquife  d'Exeter ,  fu- 
rent  condamnees  a  mort  pour  le  meme  crime  ,  par  un  A(5te 
diAttainder ,  fans  etre  admifes  a  fe  defendre.  La  Chambre  des 
Seigneurs  fit  quelques  efForts  pour  s'oppofer  ^  cette  injuftice: 
mais  Cromvjell  intimida  tellement  le  Parlement  ,  qu'il  fit  pafFer 
cet  A(5te  ,  qui  fut  enfuite  un.Prejuge  contre  lui-meme.  II  n'y 
avoit  point  d'autre  moyen  pour  conferver  le  bien ,  Thonneur,  & 
la  vie  ,  que  de  fe  conformer  a  la  volonte  du  Roi.  II  eft  vrai 
que  Henri  ne  faifoit  mourir  perfonne  ,  de  fa  fimple  autorite: 
mais  il  avoit  acquis  un  tel  pouvoir  fur  le  Parlement ,  qu'il  fai- 
foit  pafFer  les  Loix  qu'il  jugeoit  necefTaires  pour  etablir  de  plus 
en  plus  fon  Autorite  i  apres  quoi  ,  il  les  faifoit  executer  fans 
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mifericorde  contre  ceux  qui  manquoient  de  complaifance  pour  Henri 
lui.  VIII. 

Cromiuell  &  Cranmer  ,  les  deux  Arcboutans  de  la  Reforma-     Henrl 
tion ,  comprenant  combien  leur  Parti  pourroit  fc  fortifier  ,  fi  fe  ^^°"'^j 
Roi  epouioit  une  PrincefVe  Proteftante  ,  furent  fi  bien  le  mena-  cfeves. 
ger ,  qu'ils  le  porterent  a  faire  demander  en  Mariage  la  Princes- 
fe  Antie,  Soeur  du  Duc  de  Cleves. 

Cette  PrincefFe  etant  arrivee  en  Angleterre  ,   le  Roi  en  fut  fi   ^t  s'cn 
mecontent,  qu'il  ne  put  pardonner  a  Cromiuell  qui  ravoic  enga-  ''^sowe. 
ge  dans  ce  Mariage,  duquel  pourcanc  ii  ne  put  fe  dedire,  parce 
qu'il  croyoit  alors  avoir  bientoc  bcfoin  du  fecours  des  Proteftans  'i 

d'AIlemagne.    II  ne  lailTa  pourtant  pas  de  conferer  a  Crowwell  Cront-    .» 
le  Titre  de  Comte  d'EiFex.     Mais  peu  de  tems  apres  ,    ce  Mi-  com'^^'' 
niftre  fut  accufe  de  Hiute-Trahifon  ,  &-condamne  par  un  Ac- d'Ellei£. 
te  dHAttainder^  fans  etre  admis  a  fe  defendre,  de  la  meme  ma-    ,^^^. 
niere  qu'il  avoit  lui-meme  faic  condamner  la  CoratefFe  de  Salis-  de^J^on." 
bury  &  la  Marquife  d'Exeter.  tre  lui. 

Immediatement  apres  ,  le  Roi  prit  la  refolution  de  faire  dis-  .^u°"'^ 
foudre  fbn  Mariage  avec  Anne  de  Cleves  ,   fous  pretexte  qu'elle  &d'An- 
avoit  eu  un  engagement  precedent  avec  un  Prince  de  Lorraine.  ne- 
Cetoit  un  pretexte  recherche  ,   s'il  en  fut  jamais ;  mais  le  Par- 
lement  &  Clerge  etant  devoues  au  Roi,  il  n'eut  aucune  peine  a 
faire  cafler  fon  Mariage,  dautant  plus  ^ue  laReine,qui  ne  trou- 
voic  aucune  marque  d'afFe(Slion  dans  le  Roi  fon  Epoux  ,   ne  s'y 
oppofa  point,  &  fe  contenta  du  Titre  de  Soeur  adoptiveduRoi, 
avec  une  bonne  Penfion.     Peu  de  tems  apres  ,    le  Roi  epoufa   n  ^poufe 
Catherine  Howard,  Nicce  du  Duc  de  Norfolck.  Catherine 

1541.  Pendant  que  He^ni  attendoit  le  Roi  d'Ecofle  a  Torck^,  ^yZTxt- 
il  fit  publier  une  Proclamation  ,  pour  inviter  les  Sujecs  qui  a-  mation 
voient  fbuftert  quelque  tort  de  la  part  de  ks  Miniftres  ,  a  lui  en  ^^"^ '» 
porter  leurs  plaintes.  Son  but  n'etoit  pas  de  leur  rendre  juftice,  r"ndie 
mais  uniquement  de  pouvoir  rejetter  toutes  les  fautes  fur  1'admi-  Crom- 
niftr^tion  de  Cromiuell  ;  &  pour  faire  efperer  aux  habitans  du  V'^"  °' 
Nor3 ,  un  Gouvernement  plus  doux  que  par  le  pafFe. 

Dans  cette  meme  annee,  Flrlande  fut  erigee  enRoyaume.       L'Iriande 

Catherine  Hoiuard,  que  le  Roi  avoit  epoufee  depuis  peu,  fut  Royauiuc. 
decapitee  cn  15+2  ,  apres  avoir  ete  convaincue  d'infidelite  en- 
vers  le  Roi  ,   &c  d'avoir  mene  une  vie  dcbord(;e  avant  &  apres 
fon  Mariage.     UA&e  qui  la  condamnoit  portoit  entre  autres 
chofes  ,  qu'une  Fille  que  le  Roi  epouferoic  comme  Vierge  ,  & 
qui  ne  Fetant  pas ,  ne  Fen  avertiroit  point  ,  feroit  coupable  de 
Hauce-Trahifon.     Cela  fic  dire  a  quelques-uns  ,  que  le  Roi  ne 
pourroit  epoufer  qu'une  Veuvcj  comme  il  arriva  efFedivement ,  (^a°hc 
le  Roi  ayant  choili  pour  fa  Femme  Catherine  Parr  ,   Veuve  du  Parr. 
Lord  Latimer. 

1544.  Le  nouveau  Mariage  du  Roi  produifit  un  nouvel  A(^e    No"»':! 
du  Parlement  ,   pour  regler  k  Succeflion  a  la  Couronne.     Le  uIuIcm- 
Prince  Edouard  eioit  mis  le  premier  en  ordre  ,   avec  fa  pofteri-  fion. 
te.     2.  Les  Enfans  males  que  le  Roi  pourroit  avoir  de  la  Rei- 
ne  regnanre.     3 .  La  Princefle  Mane  &  fes  defcendans.     4,  La 
PrincefFe  Elifabeth  &  fa  pofterite.     Mais  a  Tegard  de  ces  deux 
PrincefFes  ,   I'A(Ste  les  aflbjettiflbit  aux  conditions  qu'il  plairoit 
au  Roi  leur  Pere  de  leur  impofer  i  &  faute  dobeir  a  ccs  condi- 
tions  ,   elles  etoient  declarees  incapables  de  parvenir  a  la  Cou- 
ronne.     En  ce  cas-la  ,   le  Parlement  accordoit  au  Roi  le  pou* 
voir  de  regler  fa  Succeffion  de  la  maniere  qu'il  jugeroit  a  pro- 
pos ,  ou  par  un  Teftament  figne  de  fa  propre  main ,  ou  par  des 
Lettres-Patentes  fous  le  Grand-Sceau.  Ainfi,  d'un  cote,  le  Par- 
lement  fembloit  reconnoitre  ces  deux  Princefifes  pour  legitimes, 
puifquil  Ics  mettoit  dans  Tordre  de  la  Succeffion  en  leur  ranc. 
Mais  d'un  autre  cote ,  il  femble  qu'il  ne  les  regardoit  que  com* 
me  batardes  ,  puifqu'il  ne  leur  attribuoit  le  droit  de  fucceder 
que  dependamment  de  la  volonte  du  Roi.     Ce  n'eft  pas-Ia  la 
feule  contradiiftion  qui  fe  trouve  dans  les  A<fles  du  Parlement, 
par  rapport  a  la  Succeffion  de  Henri  VIII. 

Enfuite  on  fit  un  autre  A^fte,  par  lequel  leTitre  de  Roid'An- 
gleterre ,  de  Fra7ue ,  e^  ctlrlande ,  e^  D^fenfeur  de  la  Foi  ,  fut 
infeparablement  uni  a  la  Couronne  d'Angleterre. 

Ce  meme  Parlement  accorda  au  Roi  un  fecours  d'afgent 
d'une  maniere  bien  extraordinaire ,  en  le  declarant  quitte  de  tou- 
tes  fes  dettcs.  Mais  c'etoient  des  dettes  particulieres  du  Roi,  c'3re  nui- 
auxquelles  le  Parlement  n'etoit  point  engage.  Vraifemblable-  {"'2«"» 
ment  ,  le  Parlement  ne  fut  pas  fache  d'arreter  par-l4  le  cours  cfu  Roi. 
des  Emprunts  volontaires  ou  forces  ,  dont  les  Rois  fe  fervoient 
quelquefois  dans  leurs  befoins  ,  &  qui  peu  a  peu  ,  auroient  pu 
rendre  les  Convocations  des  Parlemens  inutilcs  ,  ou  du  moins 
beaucoup  moins  frequentes.  Quant  aux  dettes  publiques,  pour 
lefquelles  les  Parlemens  fe  font  engages,  je  ne  crois  pas  que  jus- 
qu'ici  il  y  ait  aucun  cxemple  dans  1'Hiftoire  d' Angleterre ,  qu'on 
ait  fait  perdre  leurs  dettes  aux  Creancicrs  j  &  cependant  a  rheu- 
re  que  j'ecris  ,  on  eft  fur  le  point  d'en  voir  le  premier  exem- 
ple.  La  bonne  foi  des  Parlemens  fur  ce  fujet ,  avoit  donne  jus- 
qu'ici  a  I'Angleterre  un  credit  que  les  autres  Monarchies  n'a- 
voient  jamais  eu.  II  eft  fort  incertain  fi  elle  le  confervera  dans 
la  fuite. 

Thomas  Audley ,  Grand-Chancelier ,  qui  avoit  fuccede  a  Mo- 
rus,  etant  mort  cctte  annee  ,   Wriothefley  fut  pourvu  de  cette   ^"'o-" 
Charge.     II  etoit  grand  ennemi  des  Reformes.  Lfctenc 

je  ne  trouve  rien  de  confiderable  par  rapport  aux  AfFaires  do-  celier. 
meftiques,  dans  1'annee  1545,  ^ue  la  mort  de  Charles  Brandon ,  (5^^  j ''" 
Duc de SujfoUk-f^ui etoit fort amie & eftime du Roi fon Beau-frcre.  Suloi' v». 
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Henri        1^4(5.  Depuis  que  HeKfi  avoit  rompu  avec  le  Pape,  il  avoit 

"Vlli-    acquis  un  pouvoir  prefque  abfolu.     C  ecoit  la  Religion  qui  en 

abiXe'"  ^'^oi'^  caufe,  comme  je  l'ai  deja  infinue  en  un  autre  endroit.     II 

de  Hcnii.  avoit  fait  un  terrible  ufage  de  ce  pouvoir,  tant  envers  fes  Fem- 

mes  &  fes  Favoris ,  qu'envers  ceux  qui  ne  vouloient  pas  reglcr 

leur  Religion  fur  la  fienne,  foit  Catholiques,  foit  Reformds.  11 

etoit  devenu  li  farouche ,  qu'on  ne  le  regardoit  plus  qu'en  trem- 

Sa  mau- blant.    Sa  mauvaife  humeur  augmenca  encore,  par  rextreme 

meur'&'  embonpoint  oii  il  tomba,  qui  l'incommodoit  telleraent,  qu'il 

foii  caiac-  ne  pouvoit  plus  manier  la  plume  pour  figner  fon  nom ,  k  caufe 

tere  captj-  Je  la  groffeur  dc  fes  doigts.    A  cette  incommodite  fe  joignit 

*'*"*'      encore  celle  d'un  ulcere  i.  la^ambe,qui  Tempechoit  de  marcher 

fans  fecours.    Avec  tout  cela ,  au-lieu  de  fonger  i  la  mort  qui 

le  taionnoit ,  il  ne  penfoit  qu'a  etendre  de  plus  en  plus  fon  au- 

torite ,  en  rcglant  toutes  choies  felon  fon  caprice.    II  s'en  falut 

bien  peu  que  la  Reine  elle-meme  ne  reflentit  les  facheux  effets 

LaRcinede  Thumeur  farouche  du  Roi  fon  Epoux.    Cette  Reine  ayant 

""^""c  ete  accuiee  de  faire  precher  ia  nouvelle  Religion  dans  fon  Ap- 

que'd4'trc  partement ,   en  prefence  de  fes  Dames ,  le  Roi  iigna  un  Ordre 

pciiecu     pour  l'arrerer,  &  le  confia  au  Chancelier,  qui  le  laiQa  tomber 

'"•  ^''  par  megarde.     Cet  Ordre  ayant  ete  porte  ll-cretement  a  la  Rei- 

ne,  elle  profita  du  tems  que  la  meprife  du  Chancelier  lui  don- 

noit ,  pour  appaifor  le  Roi ,  qui  lui  redonna  fes  bonnes  graces. 

Prccau-      HcTtri  prcfque  fuffoque  par  la  graiffe ,  &  toujours  fort  incom- 

tions  de    mode  de  fon  ulcere,   comprit  enfin  qu'il  ne  pouvoit  pas  vivre 

po'u"'fa     longtems.  Cela  lui  fit  faire  de  feiieufes  retlexions  fur  ce qui pou- 

SucceiTion  yoit  arriver  apres  fa  mort.    II  craignit  que  rAffaire  de  ibn  Di- 

&  ^uat  la  yQ^^-g  avec  Catberine  iArragon  ne  fiit  retouchee ,    &  que  M»- 

cigion.  ^^^  ^^  p.j^^  ^^  trouvat  allez  d'Amis  parmi  les  fecrets  f)artifans 

du  Pape,  pour  faire  caller  la  Sentence  de  Divorce,  &  pour 

s'emparer  de  la  Couronne  au  prejudice  ^EdouarcL  fon  Frere    II 

favoit  que  le  Parti  du  Pape  etoit  encore  puiffant  en  Angleterre, 

&  quoiqu'il  fe  fentit  aflez  capable  de  le  reprimer,  il  craignoit 

qiie  fon  Succeffeur  ie  trouvant  dans  la  Minorite ,  n'eut  pas  le 

nieme  pouvoir.    II  penfa  donc  aux  moyens  de  prevenir  les  ac- 

cidens,  qui  pourroient  altcrer  ce  qu'il  avoit  ctabli,  tant  par  rap- 

port  a  la  Couronne,  qua  la  Religion.     Le  Duc  de  Norfolck ^ 

quoique  bon  Courtifan ,  &  (e  conformant  exterieuremcnt  a  la 

volonte  du  Roi,  etoit  neanmoins  reconnu  par  tout  le  monde, 

&  par  le  Roi  mcme,  pour  le  Chef  du  Parti  du  Pape^  &  le 

Comte  de  Surrey  ibn  Fils  etoit  dans  lcs  memes  fentimens.    Ces 

deux  Seigneurs  etoient  fi  puiffans,  que  le  Roi  craignit  qu'apres 

fa  mort  ,  ils  ne  fe  miffent  a  la  tete  du  Parti  Papifte ,  pour  fou- 

Le  Ouc  tenir  Tancienne  Rel^ion ,    &  les  interets  de  Marie.     Par  cette 

foick  &    f^i^l^  confideration ,  il  refolut  de  les  faire  mourir  tous  deux ,  a- 

fon  Fi!s    vant  que  de  quitter  lui-meme  le  monde.   Cette  refolution  etant 

cnTOyes  a  prife,  il  les  fit  mertre  a  la  Tour,  &  commanda  qu'on  leur  fit 

lcoL'.  leur  Proces ,  fur  des  pretextes  recherches. 
nicr.t  de  Pendant  qu'on  travailloit  au  Proces  de  ces  Seigneurs ,  le  Roi 
Heuri.  £j  tranfcrire  un  Teftament,  qu'il  avoic  fait  avant  la  derniereEx- 
pedition  de  France.  Dans  ce  Tcftament,  il  regloit  Tordre  de 
fa  SucceiTion,  conformement  a  rAfte  de  Parlement  de  Tannee 
1544..  Mais  fans  faire  aucunc  mention  de  la  pofterite  de  Mar- 
guer:tc  Reine  d'Ecoffe  fa  Soeur  ainee,  il  ordonnoit  que  les  Fil- 
les  de  Mane  fa  Saur  cadette ,  Reine  dc  France  &  Ducheffe  de 
Sfffoick.,  fuccedaffent  a  E/ifabefb,  fi  elle  mouroit  fans  Enfans, 
ou  meme  a  EdouarJ,  en  cas  que  Marie  &  Elifabeth  n'accom- 
pliffent  pas  les  conditions  qu'il  leur  impofoir.  C'etoit-la  reffet 
du  pouvoir  que  le  Parlement  avoit  accorde  au  Roi;  c'eft-a-di- 
re ,  qu'en  vertu  de  ce  pouvoir ,  Henri  excluoit  entierement  de  la 
Succellion  a  la  Couronne  la  Branche  de  fa  Sceur  ainee,  fans  en 
donner  aucune  raifon.  Ce  Teftament  fe  trouve  tout  au  long 
dans  le  Recueil  des  Ades  Publics ,  avec  la  fignature  du  Roi  & 
des  Temoins.  Mais  on  ne  peut  pas  dire  fi  le  Roi  le  figna  lui- 
meme  de  fa  propre  main,  ou  fi  feuletncnt  fon  nom  y  fut  im- 
primei  car,  comme  je  Tai  deji  dit,  depuis  quelque  tems,  il  ne 
pouvoit  plus  manier  la  plume. 

On  voit  dans  le  Recueil  des  Ades  Publics  ,  que  depuis 
quelques  annees  ,  il  avoit  etabli  des  Commiffaires  pour  figner 
U  taye  les  Aclies  pour  lui.  On  verra  dans  la  fuite  les  principaux  Ar- 
Girdincr  jj^,[gj  ^^  ^^  Tellamcnt.  J'obferverai  feulement  ici,  que  lc  Roi 
bredes  fit  rayer  le  nom  de  Gardmer  Eveque  de  Winchefter,  du  nom- 
Tuteuts  bre  des  Tuteurs  qu'il  donnoit  au  Prince  fon  Fils  ,  pendant  fa 
p^°^      Minonte. 

Lc  Com-  1547.  Henri  fe  fentant  mourir,  &  confiderant  que  le  Pro- 
tc  dcSiu-  (.^3  jy  Y)nc  de  Norfokk  &  du  Comte  de  Surrey  pourroit  trai- 
J^^^'ner  longtems,  s'il  etoit  fait  dans  les  formes  ordinaires ,  fit  paf- 
fer  au  Parlement  un  KScz  d'Attainder  contre  le  Comte  de  Sur- 
rey ,  pour  avoir  eu  la  hardieffe  de  faire  mettre  dans  fon  Ecu  les 
Armes  de  S.  Edouard:  pretexte  tire  de  loin,  mais  qui  fut  nean- 
moins  fuffifant  pour  le  iaxiQ  condamner  a  mort^  &  rexecutioa 


(i)  Ceft  ce  Teftament  qui  fut  fi  fort  epluche  pendant  le  deraier 
Regne,  {d'Anne)  par  quelques-unes  des  meilleures  Plumes  d'AngIe- 
terre.,  pour  8c  contre  la  Maifon  de  Hanover.  Mais  comme  c'eft  unc 
difpute  de  peu  d'importance  depuis  quc  cette  Maifoncft  montee  heu- 
reuiement  fur  le  Trone,  il  fuflit  de  rapporter  ce  que  ce  Teftament 
contenoit.  Cet  A&e  de  dcrniere  volonte  ayant  ete  cofiie  par  ordre 
du  Roi ,  on  ne  pouvoit  guere  le  revoquer  en  doute.  Mais  la  quef- 
tion  etoit,  s'il  avoit  etc  duement  execute  felon  VAHe  du  Farlement: 
Jcqucl  Acte  en  meme  tcms,  donnoit  au  Roi  le  pouvoir  J'etablir  la 


fuivit  de  pres  la  condamnation.    Enfuite  on  travailla  a  un  pa-  Henri 
reil  A<3:e  contre  le  Duc  de  Norfolck  ,  fur  quelque  autre  pretexte     VIII. 
auffi  recherche  que  le  precedent ;   &  cet  Adte  ayant  palle  dans 
les  deux  C^hambres,  le  Roi  y  donna  fon  approbariou  par  des 
Commiffaires.    Immediatement  apres,  le  Lieutenant  de  la  Tour 
regut  un  Ordre  pour  faire  executer  le  Duc  le  29  Janvier.   Mais    Son  ?«< 
par  bonheur  pour  lui,  le  Roi  lui-meme  mourut  la  nuit  du  28  commc 
au  29i  &  ainfi,  il  echapa  comme  par  miracle,  le  Confeil  d'E-  pat  mi«. 
douard  n'ayant  pas  juge  a  propos  de  commencer  fpn  Regne  par  ''*■ 
Texecution  du  premier  Seigneur  d'Angleterre. 

ACTES  ^ui  ont  du  rapport  aux  AFFAIRES  DOMESTI^iUES. 

Annh  1534. 

A£te  ou  Catherine  d'Arragon  n'eft  qualifiee  que  de  Princeffe  p"^'!,'^  ''' 
Douairiere  de  Galles,  Veuve  du  Prince  Arthur.    Du  8  Janvier.  nc^d-Ar- 
Page  482.  A  Weftminfter.  ragou. 

Ann^e  1535. 

Memoire  qui   marque  le  changement  fait  dans  le  Titre  du    Tittesdu 
Roi,  favoir,  Henricus  Oiiavus ,  Dei  gratia ,  A?igliie  ^  Fran-  ^'"* 
cia  Rex ,  Fidei  Defenfor ,  ^  Dominus  Hiherniie  ,    ^  in  Terri 
fupremum  Caput  Auduana  Eccie/ia.  Du  i^Janvicr.  Page  ^4.0. 
AWeftminlier. 

Annfe  1536. 

Sommations  pour  le  Parlement  qui  doit  &  tenir  le  8  Tuin.    .^"""■"'- 

/'T>  a'    .,     T^  ,         >    >ir    /1      •    /,  j^i..    tionspouj 

1536.  Du  27  Avnl.  Page  «[63.  A  Weftmmfter.  ,   Patie- 

On  voit  dans  cet  Adlc,  lc  nombre  &  les  noms  des  Pairs.        "'«""t. 


Annh  1540. 

Charges  de  Cromwll  diftribuees  apres  fa  condamnation  &  fa 
mort ,  per  attiniluram  ^  forisfaSuram  Thoma  Cromwll  Comi- 
tis  Effexia,  de  diverfis  Harefikus ,  ^  de  Alta  Froditione  at- 
tinSii,  ^  modi  defunili.  Du  3  AoQt.  Page  702.  A  Old- 
Forle. 

Gregoire  Cromwell,  fils  de  Thomas  Cromtiitll,  fait  Baron  Crom- 
■well.  Du  18  D^cembre.  Page  707.  A  Weftminftcr. 


Diflribih. 
tion  dcs 
Char^ei 
de  Ctoia- 
virell. 
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eft  faic 
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Ann/e  1541. 

Denifation  d'Anne  de  Cleves,  nagueres  Reine  d'Angieterre.  .  D^nifa. 
Du  9  Janvier.  Pagc  709.  A  Hamptoncourt.  "6560"^ 

Divers  dons  ^  Anne  de  Cleves.    Du  20  Janvier.  Page  710,  ves. 
A  Weilminfter. 

Sommations  pour  le  Parlement  qui  doit  s'affembler  le  i6Jan-  Somma 
vier  154.2.  Du  23  Novembre.  Page  757.  A  Weftminfter.         ie°PaSe- 

menc. 
Annie   1543. 

Guillaume  Bourci,  ou  Mac-JVilliam ,  Irlandois,  cree  Comte  Creation; 
de  Clanricard.  Du  i  Juillet.  Page.  797.  A  Weftminfter.  thl^L 

Mawer  O  Bryan  cree  Comte  de  Thomond.    Du  i  Juiliet.  Pa- 
ge  799.  A  Greenwich. 

Conat  O  Bryan  cree  Baron  d^Ibrakain.  Du  i  Juiilet.     Page 
800.  A  Greenwich. 

T    O    M    E      XV. 

Conac  O  Neale  cree  Comte  de  Tjrone,  Du  i  Septembre.  Pa- 
ge  7.  A  Greenwich. 

Annie  154.4.. 

Lettres-Patentes  pour  conftituer  la  Reine  Catherine  Tarr  Re-  p'''"'P* 
gente  du  Royaume,  en  Fabfeuce  du  Roi.  Du  9  Juillet.  Page  genie.  ** 
39.  A  Weftminfter.  " 

Ordre  d'obeir  aux  Warrants  ou  Ordres  de  la  Reine,par  rap-  <j.^'^^\ 
port  a  l'argent.  Du  11  Juillet.  Page  44.  A  Weftminfter.  fo  oidrei 

a  la  Tre'. 
Annh  15+J.  ^'""'*- 

Lettres  du  Roi,  par  lefquelles  il  autorife  certains  Commiffai-  Le  Roi 

res  a  figner  pour  lui,  avec  un  Cachet  grave ,  les  Ordres  qui  font  desCom- 

envoyes  a  la  Treforerie,  pour  rargent  qui  eft  neceflaire  aux  mifliiief, 

Garnifons.  Du  12  Odobre.  Page  81.  A  Weftminfter.  &«• 

Le  Roi  commenQoit  alors  a  ne  pouvoir  plus  ligner  qu'avec 

P»: 

Succeflion ,  &  ordonooit  qoe  cela  feroit  fait  par  des  Lettres-Patentes 
fous  le  Grand-Sceau,  ou  par  un  Teftament  figne  de  la  propre  maia 
du  Roi.  Mr.  K^jmtr  ayant  laifte  ce  point  en  doute,  des  Seigneursdu 
premierrang,  fous  le  dcrnier  Regne,  nommerent  des  gcns  d'une 
habilete  reconnue,  pour  aller  \  la  Maifon  du  Chapitre  dans  l'Abbaye 
de  fVeftmixfter ,  j  chercher  l'Original  du  Teftament  dans  les  Regiftres 
de  l'Echiquier.  Ils  trouverent  qu'il  conliftoit  en  diveifes  fcuilles  de 
papier  groirier,  doux  au  toucher,  attachees  enfemble  avec  un  cor- 
donnet  dc  foye  verd  8t  blanc.    H  etoit  ecrit  d'un  caraftere  chetif  & 

pefaat. 
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^ENRi     peine,  c'efl:  pourquoi  il  vouloit  fe  debarafler  de  tant  de  fignatu- 
VIII.    res,  qui  etoient  abfolument  neceflaires  pour  la  Treforerie. 

Annie  1546. 

Commiflion  pour  demander  au  Peuple  une  Ben^voUnce ,  fans 
noms  des  Commiiraires.  Du  5  Janvier.  Page  84..  A  Green- 
wich. 

Leitre  du  Roi  au  Comte-Palatin  du  Rhin ,  pour  le  prier  de 
venir  a  Londres.     Du  30  Janvier.     Page  88.    A  Weftminfter. 

On  precend  que  le  Roi  avoit  deflein  de  le  marier  avec  la 
Princefle  Marie. 

Lettres-Patentes  par  lefquelles  Antoine  Denys,  Jean  Gate,&c 
Guillaume  Clarke ,  font  autorifes  a  iigner  tous  les  Ordres  au  nom 
du  Roi.  Du  31  Aout.  Page  100.  A  Hamptoncourt. 

Autres  femblables,  pour  autorifer  les  Seigneurs  du  Confeil  a 
figner  tous  les  Ordres  pour  la  Treforerie ,  avec  le  Cachet  grave. 
Du  i<j  Odtobre.  Page  103.  A  VVeftminfter. 

Teftament  de  Henrt  yill,  dare  le  30  Decembre  1546.  Page 
110.  (i)  A  Weftminfter. 

Voici  en  abreg^  les  Articles  du  Tefiament. 

„  II  prie  inftamment  la  bien-heureufe  Vierge  Marie,  faMere, 
„  &  toute  la  Compagnie  du  Ciel ,  de  prier  Dieu  continuelle- 
„  ment  pour  lui. 

„  II  veut  que  fon  corps  foit  enterre  dans  le  Tombeau  qu'il  a 
„  prepare  a  Windfor ,  &  que  le  corps  de  la  Reine  Jeanne  y 
j,  foit  inis  avec  le  fien. 

„  Qu'incontinent  apres  fa  mort ,  on  celebre  pour  lui  tout  le 
j,  Service  des  Morts. 

„  II  donne  1000  Marcs  aux  Pauvres  qui  aflifteront  a  Ten- 
„  terrement. 

„  600  Liv.  fterl.  cn  Terres  au  Doyen  deWindfqr,  afin  qu'il 
„  fafle  dire  continueilement  des  Meltes  pour  lui. 

„  Ildonne  a  13  Pauvres  qui  feront  appelles  les  PauvresChe- 
„  valiers  douze  fous  par  jour;  &  a  celui  qui  fera  leur  Chef,  3 
„  livres  6  chellings  8  fous  par  an ,  outre  la  paye  ordinaire. 

TGur  la  Succejjion  a  la  Couronne. 

Ordre  qui  doit  s^ohferver', 

,,  I.  Edouard  SiC  fes  Enfans. 

„  2.  Les  Enfans  de  Henri  VIII  &  de  Catherine  Farr,  ou  de 
„  telle  autre  Femme  qu'il  pourra  epoufer  dans  la  fuite. 

„  3.  Marie,  a  condition  qu'elle  ne  fe  pourra  marier  que  par 
„  l'avis  &  le  confeil  des  Confeillers ,  ou  de  la  plus  grande  par- 
„  tie  des  Confeillers  nommes  par  le  Roi  pour  adminiftrer  les 
„  AfFaires  fous  Edouard,  ou  du  moins  de  ceux  qui  feront  alors 
„  en  vie.    Cette  condition  eft  abfolumeiit  neceflaire. 

„  4.  Elifaheth,  fous  la  memc  condition. 

„  5.  Les  Defcendans  de  Vranpife  Brandon,  Fille  de  Marie 
\,  Reine  Douairiere  de  France. 

„  6.  Les  Defcendans  A'Eleonor,  feconde  Fillc  de  la  fufdite 
„  Reine  Marie. 

„  7.  Les  pius  prochains  Heritiers  legitimes. 

On  ne  fait  s'il  entendoit  par-la  les  Defcendans  de  la  Reine 
d'Ecofle  fa  Sceur  ainee,  ou  les  autres  Parens  qu'il  pouvoit  y  a- 
voir  en  Angleterre. 

„  Si  Marie  refufe  d'executer  la  condition  qui  lui  eft  impo- 
„  fee ,  la  Couronne  paflera  ^  Elifabeth ,  tout  de  meme  que  fi 
„  Marie  etoit  morte. 

„  Si  Elifaheth  n'execute  pas  la  condition ,  la  Couronne  paf- 
„  fera  a  Fra?ifoiJe  Brandon ,  &c. 
„  Nonobftant  tous  Statuts  contraires. 


Executeurs  mmmes, 

„  L'Archeveque  de  Cantorbery. 

„  Wriothefley ,  Chancelier. 

„  S.  Jean,  Grand-Maitre. 

„  Hartford,  Grand-Chambellan. 

„  'Rufftl,  Garde  du  Sceau-Prive. 

„  Tunfall,  Eveque  de  Durham. 

„  Brown,  Grand-Ecuyer. 

„  Montaigu,  Premier-Juge. 

„  Bromley ,  Juge. 

„  liiorth ,  Chancelier  de  la  Cour  des  Augmentations. 

„  Faget,  Premier-Secretaire. 

„  Deny,  Chevalier. 

„  Harhard,  Chevalier. 

„  Edouard  IVotton,  Chevalier. 


Le  Dofteur  Wotton. 


Ordte  d« 
la  Succef- 
[>oo. 


Execu- 

KUtS. 


pefant.  L'Afte  etoit  figne  au  haut  de  la  premiere  &  au  bas  de  la 
derniere  page ,  par  la  propre  main  du  Roi ,  comme  on  le  pretendoit ; 
mais  c'eroit  du  meilleur  caraftere  qu'il  fut  capable  de  former.  En 
comparant  la  fignature  de  ce  Teftament ,  avec  (bn  empreinte  8c  fon 
caraiSere  ordinaire,  on  ne  trouvoit  aucun  rapport  ni  a  l'un  ni  a  l'au- 
tre;  &  bien  loin  de  relTembler  a  la  main  trcmbiante  d'un  homme 
mourant ,  elle  etoit  affeftee ,  comme  un  carattere  contrefaic :  il  y  a- 
voit  feulement  une  raturc ,  faite  apparemment  a  deffein  de  cacher  la 


Hekr! 

VIII. 

Confeil- 
lers  Pii- 
ves  d'E- 
douaid. 


Autres 
Conleil- 
lus. 


„  Les  memes  qui  etoient  Exeruteurs  du  Teftament ,  etoient 
„  aufli  nommes  pour  etre  Conf  nicrs  Prives  A'Edouard. 

„  Les  Executeurs  font  charges^  i.  de  payer  les  dertesduRoi 
„  apres  les  fraix  de  rEnterrement ;  2.  d'executer  tout  ce  qu'il 
„  a  promis. 

„  Edouard  Prince  de  Galles  eft  nomme  Heritier. 

„  II  eft  ordonne  que  le  Conffi.,a  la  pluralitc  des  voix,pour- 
,,  ra  ordonner  tout  ce  qui  fera  juge  convenable,  jufqu'a  ce 
„  (]yLEdouard  (oit  marie,  &  qu'il  foit  age  de  18  ans. 

„  Autres  ConltiUers  nommes  ,  pour  donner  leurs  avis  au 
„  Confeil  quand  ils  y  feront  appelles. 

„  Les  Comtes  ^Arundel.  Riche. 

d^EJJex.  Baker. 

„  Les  Chevaliers    Cheny.  Sadler. 

Gage.  Seymour. 

Wingfield.  Soutk-well. 

Vetre.  Teckham. 


„  La  Dot  de  Marie  &c  d'Elifaheth  fera  de  dix  -  mille  livres     Portioa 
„  fterling  chacune,  ou  plus,  a  la  difcretion  des  Conlcilkrs.        ^  ^}^\[l 

„  A  chacune  une  Penfion  de  3000  iivres  jufqu'a  leur  Ma-  fabctli. 
„  riage. 

„  A  la  Rcine  3000  livres  en  Joy.ux  ou  Vaiflelle;  &  1000 
„  livres  cn  argent  comptant ,  outre  ibn  Douaire. 

„  Aux  Executeurs  qui  font  Lords,  500  Marcs  a  chacun. 

„  Aux  autres,  300  Marcs. 

„  Autres  Legs  qui  montent  a  8650  Marcs,  &  a  1700  livres  j^/'"'"* 
„  fterhng.  '^*' 


SUITE  T>E  DEXTRAIT  T>U  TOME 
XV.  pour  le  Regne  d'E  d  o  u  a  r  d  VI. 

NB.  La  premiere  partie  de  VExtrait  du  XFTome  efl  cont- 

frife  ddns  l'Extrait  dn  Tome  XIV,  a  canfe  de  l.i  con' 

nexion  des  matieres  contenues  dans  l'Extrait  du 

XirTome. 

LEs  matieres  du  Regne  i'Edouard  VI  peuvent  etre  commo-     Edou- 
dement  divifees  en  quatre  Articles  principauxj  favoir,  lcs  ard  VL 
AfFaires  domeftiques,  les  Affaires  avec  l'Hcofle,  les  AfFaires  a-; 
vec  la  France,  &•  les  Affaires  qui  concernent  la  Religion. 

ARTICLE    PREMIER. 


ATFAIRES   DOMESTIQXJES. 

1547.  Edouard  VI,  Fils  unique  de  Hemi  VIII,  n'etoit  que 
dans  ia  dixieme  annee,  lorsqu'il  fucceda  au  Roi  fon  Pere.  Des 
qu'il  eut  ete  proclame  ,  le  Confeil  fit  ouvrir  le  Teftament  de 
Henri  VIII,  dans  lequel  on  trouva,  qu'il  avoit  nomme  feize 
Perfonnes  pour  adminiftrer  les  AfFaires  du  jeune  Roi ,  pendant 
fa  Minorite,  fous  le  titre  i'Ex^cuieurs  de  fon  Teftament,  mais 
qui  avoient  proprement  rautorire  dc  R^gens^&c  qu'il  avoitnom- 
me  douze  autres  Perfonnes  pour  leur  fervir  de  Confeil.  II  don- 
noit  pouvoir  aux  Executeurs,  ou  Regens,  ou  au  plus  grand 
nombre  d'cntre  eux,  de  faire  cec-  as  jugcroient  a  propos :  clau- 
fe  dont  ils  firent  un  grand  ufage  &  qui  leur  donna  licu  de  f:ire 
dcs  changemens  auxquels  Hetiri  n^avoit  fans  doute  j.imais  penfe. 
Par  exemple,il  n'avoit  pas  eu  intention  de  donner  auplusgrand 
nombre  le  pouvoir  d'elire  un  Protedleur,  ni  d^c^iclure  aucun 
des  Regens  de  la  Commillion.  Cela  paroit  en  ce  qu'il  avoit: 
afTujetti  les  deux  PrincefFes  fes  Fiiles  a  la  neceflite  de  nepouvoir 
le  marier  fans  le  confentement  de  ceux  des  Executeurs,  qui  fe- 
roient  alors  en  vie.  On  ne  lailFa  pourtant  pas  de  faire  palFer 
ces  deux  Articles ,  en  vertu  de  la  claufe  generale  dont  je  viens 
de  parler.  Entre  les  Executeurs,  ou  Regens,  rArcheveque  de 
Cantorbery ,  le  Lord  Wriothefley  Grand-Chancelier ,  le  Comte 
de  Hartford  Oncle  maternel  du  jeune  Roi,  Jean  Dudley  Vi- 
comte  de  Lifle,  Fils  A'Edmond  Dudley  qui  avoit  ete  pcndu  au 
commencement  du  Regne  de  Henri  VIII ,  etoient  ceux  qui 
faifoient  le  plus  de  figure;  &  enrre  les  Confeillers,  c'etoient  le 
Comte  dHArundel,  le  Comte  d'EJfex ,  &  Thomas  Seymour,  On- 
cle  du  Roi,  &  Frere  du  Comte  de  Hariford. 

Les  Regens  &  les  ConfeiUers  ayant  pris  pofFefTion  de  leiirx 
Charges,  la  premiere  chofe  qu'on  propofa  dans  le  Confeil  de  la 

Re- 

faufFete  contre  les  recherches  de  la  Ligne  Royale  d'£f«/«,  entiere- 
ment  desheritee  par  cct  Acfte ,  ou  du  moins  appellee  apres  toutcs  les 
autres  Branches.  L^Afte  eft  fcelle  duCachet  ordinaire,  avec  de  la  ci- 
re  molle ;  &  le  Sceau  pcnd  au  mfime  cordonnet  qui  attache  les  feuil- 
les  enfemble.  Et  fur  le  tout ,  il  y  a  grande  raiibn  de  cioire  que  cette 
empreinte  fut  faite  a  deflein  d'imiter  la  main  du  Roi.le  mieuxqu'oa 
pouvoit,  eu  egard  a  Teut  ou  il  fe  trouvoit  alors. 

D3 
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ABREGE'     HISTORiaUE 


Edou-    Regence  ,    ce  fut  d'elire  un  Protefteur.     JVriothefley  Grand- 

ARD  VI.  Chancelier  s'y  oppofa  de  tout  Ibn  pouvoir ,  &  foutint  que  ie 

Teftament  du  feu  Roi  tirant  toute  fa  force  d'un  Ade  de  Parle- 

ment,  on  ne  pouvoit  rien  clianger  dans  fa  difpofition.     Outre 

cette  raifon ,   il  en  avoit  d'autres  plus  fecretes ,  qui  n^agiffoient 

pas  moins  puiiramment  fur  lui.     Premierement,  comme  il  e- 

toii  Grand-Chancelier ,   &  que  rArcheveque  de  Cantorbery, 

qui  le  precedoit  ,    ne  fe  meloit  guere  des  AfFjires  poHtiques,  il 

efperoit  detre  le  Prelident  perpetuel  de  la  Regence ,   &  d'en  e- 

tre  regarde  commt-  le  Chef.    iiecondement ,  il  comprenoit  bien 

que   le  but  de  cette  propoficion  etoit  d'elever  a  la  Dignite  de 

ProteCteur  le  Comte  de  Hartford-,  qui  etoit  fon  Ennemi.     £n 

troiueme  lieu,  il  craignoit  que  la  Religion  Catholique,  a  laquel- 

le  il  ecoit  tres  attachc,  ne  fouffiit  trop  de  prejudice  de  Tauto- 

rite  du  Comte  de  Hartford,  dont  le  penchant  po  r  la  Retor- 

mation  ctoit  connu  de  tout  le  monde.     Mulgre  ias  oppolitions, 

il  fut  refolu  d'elirc  un  Protefteur  ,   &  le  choix  tou  ba  fur  le 

Comte  de  Hartfird;  avec  cette  reftridtion  neanmoins ,  ^u'i/  ne 

Le  Com-fourroit  rien  faire  fans  le  confentement  des  atitrei  Regens.     Cettc 

«  <*«        Elecftion  fut  appuyie  fur  la  claufe  generale  du  Teitamenr ,  dont 

il"?°^  j'ai  parle  ci-deflus,  que  les  Executeurs  adminiltreroient  les  Af- 

«eftcur.     faires  du  Gouvernement  de  la  maniere  ^uils  le  jugeroient  a  pro- 

pos  ;   d'ou  on  inferoit,  que  tout  ce  que  le  plus  gtand  nombre 

des  Regens  trouvoient  convenable  ,   ecoit  cenfe  confurme  au 

Teftanient  du  fcu  Koi. 

Dignitcs      Ce  premier  pas  etant  fait,  on  alla  un  peu  plus  avant  ,  tou- 

eonfcrccs;  JQ^r^  fy^s  pretcxte  d'executer  le  Teftament  du  feu  Roi ,  ainli 

aens!^*"    qu'il  en  avoit  eXjrenement  charg^  fes  Executeurs.  Sur  ce  qu"on 

favoic  qu'il  avoit  promis  a  diveries  Perfonnes  de  les  elevcr  a  de 

plus  hiutes   Uignites,  on  fe  crui  oblige  d"execucer  en  cela  fon 

intention,  d'autant  plus  qu'eile  etoit  favorable  a  pliifieurs  des 

Regens  &  des  ConfeiUers.     Ainli ,   le  Comte  de  H.utford^  de- 

ja  Protecteur  ,   fut    fait  Duc  de  Sommerfet  ;    Guiliaume  Parr 

Comte  d'E^j(,  fut  cree  Marquis  de  Northavipton;  le  Vicomce 

de  Lifle  requi  le  Titre  de  Comte  de  pyarwick;  le  Chancelier, 

celui  de  Comte  de  Southamfto» ,  Tbomas  Seymour  fut  faic  Baron 

de  Sudley;  Riche,  Willo-a^^by,    &C  Sbeffield,    furcnt  honores  du 

Titre  de  Barons.    Pour  foutenir  ces  nouvelles  Dignites,  on  a- 

liena  cercains  Biens  d'Eglife,qui  furent  diftribues  aux  Pairsnou- 

ycllemenr  crees.    Immediacement  apres,  le  Protedleur  fut  fait 

Grand-Trelbrier  &  Grand- Marechal ,  &   Thomas  Seymour  fon 

Frere  flit  elpve  a  la  Charge  de  Grand-Amiral.     Tout  cela  fe  fic 

dans  Tefpace  de  quinxe  jours  apres  la  mort  de  Henri  Flllj^pres 

quoi  on  tic  les  funerailies  de  ce  Prince,  &  on  couronna  le  nou- 

veau  Roi. 

LeChaii-      Le  premier  ufage  que  le  Prote(fleiir  fit  de  fon  credit  &  defon 

crlici  ert    autorite ,  ce  fut  d'cloigner  le  Chancelier ,  qui  fburnit  lui-mcme  un 

«■ejjuc.     p^j.fgxjg  jjg  le  privcr  de  la  Charge,6c  de  le  releguer  dans  fa  pro- 

pre  maifon  (ij.    Enfuite,  le  Duc  de  Sommerfet  ne  fe  contentant 

pas  d'avoir  ete  elu  Proteifteur  par  les  Regens,  fe  fit  expedier  au 

nom  du  Roiune  Patcnte,par  laquelle  il  etoit  declare  Protefteur 

par  le  Roi  nieme;  &  y  fit  infcrcr  des  cliufes,   qui  rendoient  la 

Dignice  independante  des  aucres  Regens,qui  par-la  ne  devinrent 

Amorite  que  fes  Cionfeillers.    Ainfi,  le  Duc  de  Sommerft  devint  Maitre 

du  Duc     abfolu  du  Gouvernement ,  &  s'attira  par-la  la  haine  &  Tenvie 

mcrie™"    ^^  ^^^  Compagnons ,   qui  ne  laifferent  pas  echaper  l'occafion  de 

le  ruiner,  comme  on  le  verra  dans  la  fuite. 

Le  Protefteur  ayant  eloigne  le  Chancclicr  ,  &  faic  donner  fa 
Charge  l  Riche  qui  lui  etoit  devoue  ,   crut  s'etrc  mis  i  couverc 
des  attaques  qu'il  avoit  le  plus  a  craindre  ;  &  ncanmoins,  il  ne 
laiffa  pas  de  trouvcr  dans  TAmiral  fon  propre  Frerc,  un  Enne- 
Inimitiei  mi  tres  redoucable.     L'Amiral  etoit  un  Seigneur  dont  Tambi- 
de  fou       tion    navoit   point  de  bornes.     II  etoit  offenfe  de  ce  qu'etant 
Frerecon-  Qp^-jg  j^  j^QJ^  jl  n'avoit  pas  ete  mis  au  nombre  dcs  feize  Re- 
gens,  auflS-bien  quc  fon  Frere  ■-,   &  cette  diftmdion  entre  fon 
Frere  &  lui,   lui  c:oit  infupportable.    Immediatement  apres  la 
mort  de  Heiiri  VIII,  il  adrclia  fes  vceux  a  la  Princefle  Marie : 
mais   s'ecant    bientot  appergu  que  fon  projet  etoit  trop  difficile 
a  cxecuter ,  il  fe  tourna  du  cote  de  Catherine  Tarr ,  Reine  Douai- 
Ce  Fie-  riere.  11  epoufa  cette  Reine  fi-tot  apres  la  mort  dc  Hevri  VUIy 
r  ff  °in"''  1"^  *'  ^^'"  '^^^  devenue  enccinte  ,  on  auroit  pu  douter  fi  c'ecoit 
Douairic-  du  Roi ,  ou  de  lui.     L'elevation  de  fon  Frere  a  la  Dignite  de 
K-  Protefteur  acheva  d'exciter  fa  jaloufic.    II  ne  cefTa  point  de  ca- 

baler  contre  lui ,  &  de  tentcr  meme ,  pendant  que  le  Duc  etoic 
occupe  a  faire  la  Guerre  a  I'Ecoile ,  d'attirer  le  jeune  Roi  dans 
fon    Parti,  &  de  lobliger  a  faire  certaines  demarches,  qui  ten- 
doient  i  la  ruinc  du  Protedeur.     Enfin ,  il  fe  conduifit  d'une 
telle   maniere,  que  le  Duc   fe  vit  dans  la  necelTite,  ou  d'etre 
lui-meme  ruine,  ou  de  fe  defaire  de  fon  Frere,qui  fut  condam- 
ne  a  mort,  &  execute. 
Le  Vro-      Cette  extreme  feverite  donna  de  grands  avantages  aux  Enne- 
tefteuieil  jyjJj  ^Jj  Protedtcur ,  qui  en  prirent  occafion  de  le  decrier  com- 
Iz^Sitt^    me  un  homme  qui  avoit  facrifie  a  fon  ambition  demefuree  ,  fbn 
condam-   proprc  Frcre ,  qui  au  pis  aller ,  n'avoit  agi  que  contre  lui ,  & 
""  '^       non  pas  contre  le   Roi.     La  mort  de  TAmiral  ne  rendit  pas  le 
*Ul4o-  Protedteur  plus  tranquille.    Bieutot  apres,  il  y  euc  de  grands 


(i)  On  peut  voir  au  long  dans  rHiftoire  de  la  Reformition  du 
Dofteur  Burnet,  Vol.  II.  pag.  if ,  i6,  ce  quc  c'etoit  que  le  crimc 
du  Chancelier  ,  8t  les  procedures  que  Toa  fit  contre  lui.     II  paroit 


Soulevemens  dans  divers  lieux  du  Royatoe,  &  particulierement  Edou- 
dans  les   Provinces  de  Devon  &  de  Norfolck,     Ces  Souleve-  *«»  VL 
mens  ecoient  caufes  par  les  opprefllons  que  le  Peuple  fbufFroit  ha/pi 
de  la  part  de  la  Noblefle  ,  a  l'occaiion  des  Terres  que  les  Sei-  cene  lai- 
gneurs  &  les  Gentilshommes  faifoient  enfermer  avec  des  paliCTa- '°?- 
des.     Le    Pro"e£teur    fembla  en  quelque  maniere  appuyer  Ies,nemju" 
plaintes  du  Peuple ,  en  empechint ,  autant  qu'il  dependoic  de  Peupie 
lui,  qu'on  n'cn  vinc  aux  extremites  avec  les  Revoites.    H  ne  fJubiefli. 
lui  fut  pas  pollible  cl'y  reullir :    mai?  apres  qu'ils  eurent  ete  bat-  &c. 
cus  &  difliipes  par  le   Comte  de  Warwick,  il  leur  accorda  une    *-<:  Pro- 
Amniftie,  de  fa  propre  autorite,  &  contre  Tavis  du  Conieil.      cofde  mie 
Cette  demarche  deplut  beaucoup  aux  Grands  ,   qui  commen-  Arauiftie, 
cerent  des-lors  a  prendre  dcs  meiures  pour  le  ruiner.    II  en  fic  ^"^- 
quelques  autres  dans  la  fuite,  par  rapport  a  la  France  &  a  TE-  pioie"on- 
coffe,  qui  firent  hater  rexecution  du  Complot  que  fes  Enne- ne  lui. 
mis  avoienc  forme  contre  lui.   Tout  a  coup,  Iorfqu'il  y  penfoic  ^"  . 
le  moins  ,    le  Prefident  du  Confeil,  &  qaelques  autres  Confeil-'  s-aatm> 
lers  Piives,  fe  recirerent  dans  la  maifon  de  TEveque  d'Ely,  fi-  blem. 
tuee  dans  la  grande  rue  6t  Hoiborne ;  &  protefterent  ciu'ils  e- 
toient  obliges  a  faire  cette  demarche ,   parce  que  le  Conleil  n'e- 
toit  plus  compte  pour  rien  ,  &  que  le  Protedeur  failoit  tout  jl 
fa  tete,  fans  prendre  Tavis  de  perfonne.     Toutes  les  precautions 
que  le   Protecteur  prit  pour  fe  mettre  a  couvert  de  cette  Con- 
juraiion,  ne  fcrvirent  qu'a  fournir  de  nouveaux  pretextes  a  fes 
Ennemi.<  Ilemmenale  Roi  a  W indfor ,d<. on\ni  en  fit  un  crime, 
Enfin,fcpt  autres  Confcillers  s'etantjomts  aceux  quis'ctoient  de- 
j.i  fepares ,  &  la  Ville  dc  Londres  s'etant  declaree  pour  eux ,  le 
Protedteur  commen^aa  fe  decourager ;  &  cela  lui  fitperdre  enco- 
re  fepc  aucres  Confeillers,  qui  fejoignirent  aux  autres :  de  forte  Les  Con* 
qu'il  ne  put  garder  aupres  de  lui,  que  rArcheveque  de  Cantor-  ban"o„!" 
bery  &  Paget.     Des  4ue  les  Confeillers  fe  virent  ainfi  appuyes ,  ncm  lc 
ils  ccrivirent  au  Roi  ,   pour  lui  reprefenter  les  fautes  &  Tambi-  '''"«<:- 
tion  du  Duc  fon  Oncle ,   lequel  ils  avoienc  deja  declare  indigne  Ifspot- 
d'e:re  Protecteur  j   &  ils  eurent  la  permilfion  de  fe  rendre  a  "^'.t  Jcs 
Windlbr  aunres  dn  Roi.     Ils  y  firent  arreter  le  Duc  de  Sommer-  Fl^""" 
fet ,  &  renvoyerent  a  la  Tour.     Apres  cela,  ils  nommerent  au  lui, 
Roi  lix   Gouvemcurs ,  du  nombre  defquels  etoit  Ic  Comte  de  Sa  dmte. 
Uarwick ,  qui  eut  radrefie  de  s'emparcr  de  toute  rAutoritc ,  6c 
de  faire  proprement  la  Charge  de  Protedeur,  quoiqu'il  n'en 
eut  pas  le  Titre.   Ce  Gouverncur  craignant  que  le  Duc  de  Som- 
7»erfet  ne  trouvat  le  moyen  de  reprendre  fbn  Autorite,  fit  pafler 
concre   lui  au  Parlemenc  un  Ad:ed'^ttainder,  par  lequel  il  fut 
condamne  a  une  amende  de  20do  livres  fterling  de  revenu  en 
fonds  de  Terre,  &  fes  Biens  mobiliaires  furenc  cenfifques.  Mal-   L.e  Roi 
gre  touc  cela,  le  Duc  fe  foucinc  encore,  le  Roi  ,  qui  raimoit  d"'dcs""* 
beaucoup ,  lui  ayant  accorde  des  Lettres  de  Pardon :  mais  il  ne  Liurcsdo 
reprit  point  fon  premier  Pofte.     Le  Comte  de  War-wick  fe  fit  ''^' J;'"- 
donner  la  Charge  de  Grand-Amiral ,  &  continua  loujours  a  di-  mcnsd"" 
riger  toutes  les  Affaires  du  Gouvernement.    Pour  mieux  fe  fou-  Counede 
tenir  dans  fon   Pofte,  &    meme  pour  poufTcr  fa  fortune  plus  Warwick. 
loin ,  il  s'unit  etroitement  avec  le  Lord  Gray  ,  Comte  de  lior- 
fet  ,  qui  avoit  epoule  Franfoife  Brandon ,  Fille  ainee  du  feu  Duc 
de  Suffblck,  &c  de  Marie  Soeur  dc  Henri  FIII,  Reine  Douairie- 
re  de  France.    Le  Duc  de  SuffbUk  avoit  eu  d'un  fecond  Maria-  Sonunion 


ge  deux  Fils ,  qui  ctant  morts  tous  deux  dans  le  tems  doat  je  j^j^^  '^ 
parle,  avoient  laille  le  Titre  de  Duc  de  Suffvlck  vacant  ;  c'efl:  de^D^o"'-* 
pourquoi  le  Comte  de  Warwici  le  fit  donner  au  Comte  de  Dor-  <<:'  qu'il 
Jet  fon  Ami  ,  qui  dc  fon  Mariage  avec  Franfoife  Brandon  avoit  dt"su" 
trois  Filles,  favoir,  Jeanne ,  Catherini,  &  Marie.  Le  but  du  fokk. 
Comte  de  Warwick,  ainfi  qu'il  parut  dans  la  fuite,  etoit  de  ma-  ^"  "ue» 
rier  un  de  fes  Fils  avec  Jeanne  Gr^/,FiIIe  ainee  du  Ducde5«/.  fombe"' 


fair 

ce  deffein.  Nor^-hum- 

Le  credit  du  Comte  de  War-wick  allant  tous  les  jours  en  berhnd. 
augmentant,  il  fe  fit  donner  le  Titre  de  Duc  de  Northumber.  ,'"' ^""^ 
land;  &  enfin,  ayant  fait  accufer  le  Duc  de  Sommerfet  de  l'a-  merfer 
voir  voulu  aflaffmer,  il  le  fic  condamner  a  mort.  Enfuite,  il  condam- 
fut  fi  bien  prevenir  le  jeune  Roi  contre  fon  Oncle ,  qu'il  en  "^^^^^  . 
obtint  un  ordre  pour  faire  executer  la  Sentence.  Autorite 

Le  Duc  de  Sommerfet  etant  raort ,  le  Duc  de  Northumbtr-  du  Duc 
land  ne  trouva  plus  d'oppofition ,  &  fit  tout  ce  qu'il  voulut.     11  fhumbei- 
avanqa  fes  Creatures,    &  fe  rendit  abfolument  maitre  du  Roi  &  land. 
du  Gouvernement.  Peu  de  tems  apres ,  le  Roi  etanc  tombe  dans  J'  "?"»« 
une  maladie  dont  on  previt  qu'il  ne  releveroit  jamais ,  le  Duc  de  ''\^^l^l 
Northumberland  fe  hata  d'executer  fon  projet.     II  fit  le  Mariage  Giay ,  & 
de  Gmlford  Budley  fon  quatrieme  Fils,  avec  Jeanne  Gray  ;    &  f\^^', 
perfuada  au  jeune  Roi  mourant ,  de  faire  un  Ade  folemnel ,  par  1,^  „  °"" 
lequel,  en  excluant  Marie  &  Elifaheth  fes  Sceurs  de  fa  Succef-  Adepoor 
fion  ,  il  tranfportoit  la  Couronne  a  Jeamie  Gray.     Cet  Afte  e-  ',*,''"^** 
toit  fonde  fur  cc  que  les  deux  Soeurs  du  Roi  avoient  ete  decla-  Heiitieie. 
rees  batardes  fous  le  Regne  de  Henri   VIII;  &  fur  le  danger 
qu'il  y  auroit  pour  la  Reformation ,  fi  Marie  montoit  fur  le  Tro- 
ne.    II  falut  forcer  les  Juges  du  Royaume  a  dreffer  cec  Ade, 

qui 

que  ce  Prelat  a  pris  tout  cela  des  Regiftres  du  Confeil. 

(i)  Nous  apprenons  du  Chevalier  Jean  Hayward,  L  L  D.  qui  a  fait 
rtliftoirc  de  ce  Regne  au  long,  que  peu  apres  ceci,Ie  Duc  deBrunf. 

tfitk 
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douaid 
YI. 


Edou-  qui  fut  pourtant  fignepar  tous  les  Confeillers-Prives.  Le  Roi  etant 
AiiD  VI.  forc  maljle  Duc  de  Northumberla^id ,qai  fouhaitoit  d'ivoir Ma- 
rie  &  Elifabeth  encre  les  mains ,  leur  fit  expedier  un  Ordre  de  ve- 
nir  alliller  le  Roi  leur  Frere  dans  fa  maladie.  Elles  fe  miient  ef- 
Mottd'E-  fe(5tivement  en  chemin:  mais  ayant  ete  informees  de  la  mort  du 
Roi,  clles  eviterent  le  piege  qui  leur  etoit  prepare.  Eduard  VI 
mourut  le  6  de  Juillet  1553  ,  dans  la  feiz.ieme  annee  de  fbn  age^ 
&  tout  le  monde  foup^onna  qu'on  avoit  avance  fa  fin  par  de  mau- 
vais  moyens. 

ACTES  qui  regardent  les  AFFAinES  D031ESTI§^ES. 

Ann^e  1547. 


Ftfmiere 

Ptocla- 
mation 
d'Edou- 
atd. 
I'atente 
du  Comte 
de  Hirc- 
fwd. 


Le  Mar- 
^uis  de 
iJotfet 
"ait  Con- 
letable. 
Loid 
■iuiTcl 
Scncclial. 


Duc  dc 
Sommer- 
'ct  Mate- 
:hal. 
Ruffel 
GatJe  du 
Sceau. 
Seymour 
Amiial. 


Pieroga- 
lives  du 
Protec- 
teur. 


Prcmiere  Proclamation  pour  la  Paix  du  Roi.  Du  3 1  de  Jan- 
vier  1545.  Page  123.  A  Weftminfler. 

Patente  de  Treforier  de  rEchiquicr ,  pour  le  Comte  de  Hart- 
ford  Proteifteur.  Du  15  Fevrier.  Page  124.  A  Wellminfler. 

Autre ,  qui  confere  au  Comte  de  Hartford  le  Titre  de  Baron 
Seymour.  Du  15  Fevrier.  Page  125.  A  la  Tour  de  Londrcs. 

11  eft  dit  dans  la  Patente ,  que  ce  Titre  lui  eft  conferc  ,  de 
peur  que  le  nom  de  Seymour  ne  fe  perde  a  caufe  de  l'eclat  des 
autres  Dignites  du  Protedeur.  Le  Roi  veut  que  ce  Titre  paf- 
fe  aux  Enfans  du  fecond  lit,  &  a  leurs  defcendans:  enfuite  i 
Edouard  Seymour ^  Fils  du  Protedeur,  du  premier  lit;  &  fi  E- 
douard  Sey^nouT  meurt  fans  Enfans  males ,  aux  Enfans  que  lc 
Protedteur  pourra  avoir  d'une  troilieme  Femme. 

Autre,qui  confere  la  Charge  de  Grand-Amiral  kThomas  Sey. 
tnour.     Du  17  Fevrier.  Page  127. 

Autre,  qui  etablit  le  Marquis  de  Dorfet  Grand-Connetable, 
pour  le  19  de  Fevrier  feulement ,  jour  qui  precede  celui  du 
Couronnement  du  Roi.  Du  17  Fevrier.  Page  129.  A  Weft- 
minfter. 

Autre,  qui  etablic  le  Lord  Ruffel  Grand-Senechal ,  pour  le 
20  de  Fevrier  feulement,  jour  du  Couronnement.  Du  17  Fe- 
vrier.  Page  130.  A  Weftminfter. 

Autre  qui  confere  au  Duc  de  Sommerfet  la  Charge  de  Grand- 
Marechal.    Du  17  Fevrier.  Page  130.  A  Weftminfter. 

La  Charge  d'Imprimeur  du  Roi,  en  Hebreu,  en  Grec  & 
en  Latin,  donnec  a  Reginald  Wolf.  D\i  19  Avril.  Page  150. 
A  Weftminfter. 

Patente  au  Lord  Rujfel,  pour  la  Charge  de  Garde  du  Sceau- 
Prive.    Du  21  Aout.  Page  155. 

Autre  Patente  pour  la  Charge  de  Grand-Amiral,  conferee  ^ 
Thomas  Seymour.     Du  30  Aoiit.  Page  157-  A  Weftminfter. 

Cette  Patente  fut  obtenue  par  Thomas  Scymour ,  en  Tabfence 
du  Protedteur  fon  Frere.  Elle  eft  plus  ample  que  la  preceden- 
te  du  15  Fevrier. 

Patente  qui  accorde  au  Protefteur  diverfes  Prerogatives.  Du 
3  Novembre.  Page  164.  A  Weftminfter. 

„  Qu'il  fera  affis  feul  dans  le  Parlement  ,  fur  un  banc  a  la 
j,  droite  du  Roi. 

„  Qu'il  jouira  de  toutes  les  Prerogatives  dont  tous  les  au- 
5,  tres  Protedeurs  ont  joui  ,  nonobftant  le  Statut  de  la  30«. 
„  annee  du  Regne  de  Henri  FIH,  touchant  les  Preieances. 

A?in/e  1548. 


II  eftfait     Patente  qui  etablit  le  Protedleur  Capitaine-General ,  tant  hors 
Capitaine  du  Royaumc,  qu'au  dedans.  Du  n  Aout.  Paae  174.  A  Weft- 

General.     „;    ,x'  o        /  t 

Vifite      mmfter. 

CommitTion  pour  vifiter  les  Univerfites  d'Oxford  &  de  Cam- 
bridge  ,  avec  pouvoir  aux  CommifTaires  de  fupprimer  un  ou 
deux  Colleges ,  pour  en  fonder  un  de  Droit-Civil ,  &  un  de 
Medecine.    Du  10  Novembre.  A  Weftminfter. 


Annife  1549. 

Penfion  de  166  livres  13.  f.  4.  deniers  fterling,  accordee  a 
S^haftien  Cabot.    Du  6  Janvier.  Page  181.  A  Weftminfter. 

Patente  de  Grand-Amiral ,  pour  Jean  Comte  de  Warvjick. 
Du  28  Odobre.  Page  194.  A  Weftminfter. 

Penfion  de  355  livres  fterling,  accordee  a  Othon  ^  Duc  de 
Brunfvick  &  de  Lunebourg  :  durante  beneplacito.  Du  24  De- 
cembre.  Page  201.  A  Weftminfter  (2). 

Pouvoir  dOnne  au  Lord  Riche  ,  Grand-Oiancelier ,  de  faire 
des  Denifens.    Du  20  Janvier.  Page  202.  A  Weftminfter. 

Patente  pour  la  Charge  de  Grand-Chambellan  ,  conferee  a 
Guillaume  Parr,  Marquis  de  Northam[t07t.  Du  4  Fevrier.  Pa- 
ge  203.  A  Weftminfter. 

Lettres  du  Pardon  pour  le  Duc  de  Sommerfet.  Du  16  Fe- 
vrier.  Page  205.  A  Weftminfter. 

Patente  de  Grand-Maitre-d'Hotel  de  la  Maifon  du  Roi  , 
pour  le  Comte  de  Warwick.  Du  20  Fevrier.  Page  209.  A 
Weftminfter. 


Cet  Officier  etoit  autrefois  connu  fous  le  nom  de  Senechal 
de  la  Maifon  du  Roi.  Ce  fut  Henri  VIII ,  qui  pour  imiter 
la  Cour  de  France,  lui  donna  le  nom  de  Grand-Maitre  d'H6- 
ccl,  High  Stuart  of  the  Kiugs  Housho/d. 

Voici  commcnt  on  failoit  parler  le  Roi  du  Comte  de  War- 
ivick,  dans  cette  Patente. 

Cujus  in  Religione  cojijlajitiam,  in  bello,  feditione  ^  tumtiltu 
fortitudinem ,  cr  animum  erga  Nos  benevolum  ■^  fidifftvium  fem- 
per  experti  fumus.  Cujus  commorantiam  c5"  ferfonalem  refiden- 
tiam  in  Hofpitio  noftro  Regio,^  circa  Perfonam  noftram  Regiam y 
prtefertim  i?i  hac  tenera  noftrd  aitate ,  ajfciamus. 

Licence  a  Folydore  Vergile ,  de  fortir  du  Koyaume,  &  de  re- 
tourner  dans  fa  Patrie.    Du  2  Juin.  Page  234.  A  Weftminfter. 

Le  Roi  accorde  a  Folydore  Vergile  ,  de  pouvoir  conferver  i^ 
deux  Benefices,  favoir,  1'Archidiaconat  de  iiath  &c  Wels,  &  le 
Prieure  de  Nonyngcon  dans  le  Diocefe  de  Hereford ;  en  confi- 
deration  de  ce  qu'il  a  demeure  quarante  ans  en  Anglecerre  ,  6c 
qu'il  en  a  ecrit  rHiftoire. 

Licence  au  Duc  de  Sommerfet,  de  donner  fes  livrees  a  200 
perfbnnes,  Gentilhommes  ou  autres,  outre  fes  Domeftiques  or- 
dinaires.     Du  5  Juin.  Page  235.  A  Weftminfter. 

Annie   1550. 
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Liccncc  i 
Polydoic 
Vcisilc. 
&c. 


Licence 
au  Ducde 
Somuiet- 
fcc,  &c. 


Privilege  accorde  pour  fept  ans  a  Laurens  Torrentin,  AUe-  ""^!'^g« 
mand  de  Naiion,  Iinprimeur  de  Florence,touchant  1'imprellion  piimciics 
des  FandeCies.    Du  18  d'Avril.  Page  255.  A  Weftminfter. 

Annie  1551. 


pour  ini- 
piimci  lc- 
Pandcc- 
tes. 


Ordre  pour  rExecution  du  Duc  de  Sommerjet ,  fans  date.  Pa- 

ge295  (3)- 

Autre  pour  TExecution  de  Va^ie,  Fatrick,  Arundel ,  Stanhop. 

Du  25  Fevrier.  Page  296.  A  Weilminfter. 

C  etoient  les  pretendus  complices  du  Duc  de  Sommerfet. 

Guillaume  Cecil  fait  Chancelier  de  TOrdre  de  la  Jarretiere.  Du 
12  Avril.  Fage  330. 

A     R    T    I     C    L     E       II. 

AFFAIRES  AFEC  UECOSSE. 

Henri  VIII  avok  exprefiement  recommandc  a  fes  Executeurs, 
d'employer  tous  les  moyens  poffibles  pour  faire  executer  le  Trai- 
te  qu'il  avoit  fait  avec  les  Ecoflbis ,  pour  le  Mariage  de  fon 
Fils  avec  la  jeune  Reine  d'Ecoffe.   Le  Duc  de  Somjnerfit  ctant 
devenu  Protedteur,  ne  crut  pas  devoir  negliger  cette  aftaire.     Il 
demanda  donc  aux  EcofTois  rcxecution  du  Tiaitc  ;  &  fur  leur 
refus,  il  reiblut  de  porter  la  Guerre  en  EcofTe:  non  pas  en  vue 
de  conquerir  ce  Royaume  i  mais,  felon  la  maxirae  de  Henri 
VIII,  pour  obliger  les  Ecoffois,  par  les  incommodices  &  les 
dangers  de  la  Guerre,  a  executer  le  Traite.     Le  Regent  d'E- 
cofle  &  la  Reine  Douairiere  etant  abfolument  contre  ce  Maria- 
ge ,  avoient  pris  de  bonne  heure  des  precaucions  pour  avoir  du 
fecours  de  France,  en  cas  de  befoin.    Henri  II ^  qui  venoit  de 
monter  fur  le  Trone  de  France  ,   croyoit  avoir  inceret  d'empe- 
cher  que  le  Roi  d'Angleterre  ne  devint  aufTi  Roi  d^EcolTe  ;   &C 
les  deux  Princes  de  Lorraine  ,    qui  avoienc  beaucoup  de  cre  Jic 
aupres  de  lui ,  le  fortifioient  dans  le  defTein  de  foutenir  les  E- 
coflbis,  pour  ne  pas  voir  la  Reine  leur  Niece  epoufer  un  Prin- 
ce  Proteftant.     II  fembie  meme  que  des-lors  ils  projettoient  de 
donner  leur  Niece  pour  Femme  au  Dauphin.  Quoi  qu'ilen  foir, 
Henri  II,  en  montant  fur  le  Trone,  avoit  declare  qu'il  alfifte- 
roit  les  Ecoirois  de  tout  fon  pouvoir.    C'etoic-la  ce  qui  faifoit 
craindre  au  Protefteur  d'Angleterre  de  s'engager  dans  cette  af- 
faire.   II  auroit  voulu  s'en  difpenfer,  fous  quelque  pretexte  hon- 
nete.  Ce  fut  dans  cette  vue ,  qu'il  offrit  aux  Ecoffois  une  con- 
dition  qui  n'auroit  pas  du  etre  rejettee,  fi  le  projet  n'avoit  pas 
ete  deja  forme  de  marier  la  jeune  Reine  avec  le  Dauphin.    H 
vouloit  bien  lailler  rEcoffe  en  repos  jufqu^a  la  Majorite  de  la 
Reine,  a  condition,  que  pendant  ce  tems-la  elle  feroit  elevee  en 
EcofTe ,  fans  qu'on  fengageat  dans  aucun  Mariage.    II  etoit  ma- 
nifefte,  que  dans  cet  incervalle,  Edouard,  ou  Af<2r/>,pouvoienC 
mourir;  &  au  pis  aller,  les  Ecoflbis  fe  feroient  trouves  a  la 
Majorite  de  leur  Reine,  au  mtme  ecat  oCi  ils  fe  tiouvoient lorf- 
qu'on  leur  faifoit  cetce  propofition,  qui  par  confequcnc  devoit 
leur  paroicre  avantageufe.     Ivlais  le  parti  violent  femporta  fur 
le  plus  modere,  &  cette  propofition  fut  rejetteeavec  beaucoup 
de  fierte.    Ainfi   le   Protedeur  continua  ia  marche  vers  TE- 
cofle.    II  encra  dans  ce  Royaume,  &  gagna  contre  les  Ecof- 
fois  une  Bataille,dans  laquelle  ils  p.erdirent  14000  hommes,ou- 
tre  1500  Prifonniers,  dont  800  etoient  Gcntilshommcs.    Apres 
cette  Vidtoirc ,  le  Protedteur  s'empara  d'Edimbourg ,  &  fit  di- 
vers  autres  progres,  qui  auroient  pu  reduire  TEcofle  a  une  fa- 
cheufe  extremite ,  ou  a  la  neceifite  d'accomplir  lc  Traite  de  Ma- 
riage.    Mais  dans  ces  entrefaites,  le  Protedteur  ayant  ete  infor- 
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niek  offrit  au  Roi  tfe  le  fervir  dans  fes  Guerres  avec  dix-mille  hom-     tems  il  y  avoit  un  Traite  iur  picd  pour  marier  la  Princeire  Marie  a- 

mes,  &  de  rechercher  fa  Stcur  ainee  Marie.     Mais  le  Roi  lui  repon-     vec  l'Infant  dc  Portugai. 

dit,  ^ue  les  Guerres  venoient  d'etre  terminees,  &  qu'ea  cc  mcme        (3)  Le  Duc  de  Sommerjet  fut  exe'cute'  le  iz  de  Janvier  ijjt. 


ABREGE'    HISTORI  dU  E 


Edou- 

*RD  VI 


mc  dcs  Comp]ot3  que  l'Amiral  fon  Frcre  faifoit  pour  le  ruiner, 
quicta  brufquement  rEcolTe  pour  re  oarner  a  la  Cour ,  &;  par- 
la,  il  perdit  tout  le  fruir  de  fa  Victoire. 

Apres  qu'il  eut  appaife,  par  la  mort  de  fon  Frere,  lorage  qui 
setoit  forme  contre  lui,  il  refolut  de  reparer  la  faute,  en  con- 
tinuant  la  Guerre  contre  rEcolTe.  Mais,  ne  vouiant  pomc  al- 
ler  commander  lui-meme  en  ce  Pais-la,  il  donna  la  conduite 
I!  etiblit  de  rArmee  au  Comte  de  Shrewbury ,  kqnel  il  etablit  fon  Lieu- 
tenant,  en  vertu  d'une  nouvelle  Patente  du  Koi,  qui  lui  en 
donnoit  le  pouvoir.  , 

Pcndant  qu'on  preparoit  cette  Armee  en  Angleterre,  le  Re- 
gent  d"Eco(i'e  alliegcoit  le  Chateau  de  Brougbiy ,  qui  avoit  ete 

is  par   les  Anglois  dans  la  Guerre  precedente ,  &  il  demeura 
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E(?^Jg|j'y  trois  mois  devanc  cette  Place.  Comme  toutes  les  Forces  des  E- 
coilbis  ecoient  occupees  a  ce  Siege,  les  Anglois  eurent  le  tems 
&  roccaiion  de  s'emparer  du  Chateau  de  Hadington,  &i.  de  le 
faire  bicn  fortifier.  CettePlace,  qui  netoit  qua  12  mihcs  d'E- 
dimbourg,  incommodoic  beaucoup  cette  Ville  Capitale. 
v-nt  du  ^'^^''^  P^"  ^'^  "^^"^^  apres,  les  Ecollbis  ayant  re^u  de  France 
fc^couisde  un  fecours  de  6000  hommes ,  commande  par  Dejje  £EpanvU- 
Kiji-.ce  &  i,^y;^  iis  y  joigiiirent  huit-mille  hommes  de  lcurs  propres  Trou- 
pcs,  &  allerent  alTiegcr  Hadhigton.  Ce  fut  pendant  ce  Siege, 
qu'aprts  pluficurs  Conferences  entre  les  Fran^ois  6c  les  Ecoi- 
Ibis,  la  lefolunon  fut  piile  d'envoyer  la  j-^une  Reine  d'Ecolie 
en  France.  Veritablement ,  cette  propciiicion  rencontra  de  gran- 
des  oppolitions  dc  la  part  de  plulieurs  Grands  ,  qui  craignoicnt 
les  fuices  d"unc  refolution  ii  importante  :  mais  lc  Parti  dela  Fran- 
ce  remporta.  La  Reine  Douairicre  fouhaitoit  palTionnement  le 
Mariagc  de  fa  Fille  avec  le  Dauphin.  D'un  autre  cbte,  le  Roi 
dc  France  mena^oit  de  recirer  fes  Troupes,  &  ne  vouloic  con- 
tinucr  fou  fecours  a  rEcolTe ,  qu'a  condicion  qu'on  lui  mcctroit 
la  Reine  entre  les  mains.  Enfin  il  avoit  gagne  le  Regent  ,  en 
lui  ofFrant  en  France  le  Titie  de  Duc  de  Chdte/lerand ,  avcc 
douze-mille  livres  de  rente  en  fonds  de  Terre.  Ainli  la  jeune 
Reine  fut  envoyee  en  France,  avec  les  memes  VailTeaux  qui 
avoienc  amcne  les  Troupes  Fran^oifcs. 

Cepencian:,  le  Comte  de  Shreivshury  s'etant  mis  a  la  tete  de 
rArmee  compoiee  d'Anglois,  &  d'un  Corps  de  Landsquenecs 
qu'on  avoic  faic  venir  d'Alemagne,  fic  levcr  le  Siege  d^Hadwg- 
&  ravitailla  la  f  lace.  Enfuite  il  s^avanga  plus  loin  en  E- 
pour  oftrir  la  Baraille  aux  Ennemis :  mais  voyant  qu'ils 
ne  vouoienc  poinc  Tacccpter,  il  fe  retira.  Apr^s  la  retraite, 
Dr£e  fit  une  irrupcion  en  Anglecerre,  &  s'avan^a  jufqu'a  New- 
caflle,  fans  crouver  la  moindre  oppolicion.  On  ne  iaic  ce  qu'e- 
toit  devcnu  le  Comte  de  Shrcjushury  avec  fon  Armee. 

Les  Ecollbis  ne  tarderent  pas  longtems  a  fe  rcpcncir  d'avoir 

envoye  lcur  Reine  en  France.    EUe  ne  fuc  pas  plucoc  pircie, 

que  les  Fran^-ois  commencercnc  a  faire  les  maitres  cn  EcolTe. 

D'//traitoit  les  Ecoflbis  avec  beaucoup  de  hauteur^  &  peu  de 

tems  apres,  on  vit  arriver  Monluc,  Eveque  de  Valcnce  ,    qui 

venoic  pour  exercer  en  Ecoffe  la  Charge  de  Grand-Chancelier. 

Mais  fur  Ics  plaintes  de  la  Reine  DoUairicre ,  ils  furent  tous  deux 

rappcUej ,  6c  la  Cour  de  France  euvoya  De  Thstmes  a  la  place 

du  premicr. 

Armcc        Dans  Tannee  fuivante  1549,    le  Protecleur  mit  le  Comte 

contrc  ics  (je  War^whk  a  la  tctc  d"une  Armee ,  pour  agir  contre  rEcofle : 

^c^Not"    rn-is  '1  f<=  vit  oblige  d'employer  ces  memes  Troupes  contre  les 

folck.       RtbcIIes  de  Norfolck,  qui   s'etoienc  rendus  redoucables.     Cela 

lUdiiig-   jTjjj  caufe,  que  n'efperanr  plus  de  pouvoir  garder  Hadmgton  ^  il 

tonraic.    ^^  ^^  ^^^^^  j^^  fcrcifications ,  de  peur  que  cecce  Place  ne  combat 

cntrc  les  mains  des  Ecoflbis ,  comme  il  ecoit  arrive  au  Chateau 

de  Bro-j^ghty ,  dont  ils  venoient  de  s'emparcr. 

Ce  fut  par-la  proprement  que  finit  la  Guerre  d^Ecofl^e,  de  la- 
quelle  Ic  Protcdeur  ne  pouvoit  plus  efperer  un  fucces  avanta- 
geux  ,  puifque ,  quand  meme  il  auroit  fait  de  plus  grands  effbrts, 
il  n"auroic  pu  parvenir  au  buc  qu'il  s't;roic  propofe  en  commen- 
^anc  cetce  Guerre,  je  veux  dire,  a  rexecution  du  Traite  de 
Mariage,  depuis  que  la  jeune  Reine  ecoic  encrc  les  mains  du 
ViH  avcc  Roi  de  France.  Enfin ,  la  Paix  encrc  la  France  &  1'AngIeter- 
I.1  (•■taRce .  j-e  s'ecanc  renouvcllee  en  1550,  on  infera  dans  le  Traite  certains 
c.lcom-'^  Articles  couchant  r£cofl"ej  favoir,  la  demolicion  de  deux  ou 
trois  pecices  Placcs,  que  les  Anglois  cenoienc  cncore  dans  ce 
Royaume  j  &  il  fuc  convenu ,  quEdouard  ne  pourroic  plus  fai- 
re  la  Guerre  a  TEcofl^c,  ^  moins  que  les  Ecoflois  ne  lui  en  don- 
nafl"enc  quelque  nouveau  fujet.  Cefl-a-dire,  qu'indiredlement, 
il  fe  defifta  dc  Texecution  du  Traite  qui  avoit  ete  fait  pour  fon 
Mariage  avec  la  Reine  d'EcolTe. 

Depuis  ce  tems-Ia,   TEcofle  fut  afl"e2.  tranquille.     Le  Duc  de 

Chatelleraud  etoit  toujours  Regent:   iriais  il  fe  lailToit  gouverner 

par  TArcheveque  de  S.  Andri  fon  Frere  batard,  homme  qui 

nienoit  un  vie  peu  edifiante,  pour  un  Eccleliaftique.    Dc  plus, 

TAutorite  du  Regent  ctoic  beaucoup  diminuee ,  par  la  depen- 

dance  oii  il  ecoic  de  la  Cour  de  France  ,  qui  avoic  la  Reine  en 

fon  pouvoir,  6c  qui  lui  envoyoic  des  ordres,  comme  elle  le 

jugeoic  a  propos.    Oucre  cela,  la  Reine  Douairiere,  qui  ecoit 

foucenue  a  la  Cour  de  France  par  le  Duc  de  Guife  &  le  Cardi- 

nal  de  Lorrahia  fes  Freres,  tenoit  teilement  le  Regent  en  bride, 

qu'il  n'avoit  plus  qu'une  ombre  d'autorite.    Cetoit  proprement 

la  Rcine  Douairiere  qui  gouvcrnoic  le  Royaume. 

La  Rcine      En  1551  ,Ia  Reine  Douairiere  n'ecanc  pas  contente  d'unpou- 

Douaitic-  yQJj.  ei^iipiunte ,  fit  un  voyjge  en  France ,  fous  precexce  d'y  al- 


ler  voir  la  Reine  fa  Fille;  &  par  le  credit  de  fes  Freres  i  elleEDou- 
obtint  du  Roi  la  Regence  d'EcolTe  ,  li  elle  pouvoit  y  faire  con-  "^^  ^^' 
fentir  le  Duc   de  Chatelleraud.     Lorlqu'elle  fut  de  retour  en  E-Fjancj. 
colTe,   clle  fit  doucement  entendre  au  Duc,   qu'il  lui  feroit  plus 
avantageux  de  lui  ceder  la  Regence  de  bonne  grace,  que  de  s'y  ^  ^oavt- 
voir  contraint  par  des  ordres  fuperieurs.     Le  Duc,  qui  etoit 'o^ba^nt  u 
deja  inftruit  de  la  volonte  du  Roi  de  France ,  comprit  aifement  Regcnce. 
que  ce  feroit  en-vain  qu'il  voudroit  s'y  oppofer^  6c  d'ailleurs, 
il  ecoit  bien  aife  de  conlerver  ce  qu'il  poiTedoit  en  France.     11 
ceda  donc  la  Rcgence  a  la  Reine,  malgre  les  follicitations  con- 
traires  de  I','\rcheveque  fon  Frere,  qui  ht  tout  ce  qu'il  pucpour 
Ten  detourner.  Le  Frelat  n'ayant  pu  parer  cc  coup,   cabala  par- 
mi  le  Clerge ,  pour  Tengager  a  traverfer  lcs  delTeins  de  la  Reine.  v'^'^^" ^,1 
Cela  fut  caufe ,  que  pour  fe  foutenir  contre  les  accaques  du  Cler-  baie  con- 
ge ,  elle  piic  le  parci  de  s'appuyer  du  fecours  des  Reformes ,  qui  "=  elle. 
ecoienc  deja  en  forc  grand  nombre  en  Ecofle,  en  leur  accordant   "'  jg^' 
la  permilTion  de  prier  Dieu  a  leur  maniere,  dans  leurs  propres  Prote- 
maifons.     Par  ce  moyen,  elle  conferva  la  Regence,  &  renditft^i^* 
inutiles  les  projecs  de  1  Archevequc. 

ACTES  qui  regardent  rECOSSE. 

Aunit  1547. 

Sauf-conduit  pour  TEveque  elu  de  'Rofs.     Du  i  Mars.  Page  Sauf-con- 
131.  A  VVeftminlber.  tlkZ: 

Conventions  entre  Edouard  KI,  &  certaines  Gentilshommesde  Uois. 
EcolTois.  Du  9  Mars.  Page  131    Au  Chateau  de  S.  Andre  Convcu- 

1.  Qu'ils  feront  leurs  effbrts  pour  faire  accomplir  le  Maria-  irc^EdoIi- 
ge :  qu'ils  donneront  dcs  Otages ,  &  fe  declareront  contre  ceux  ard  & 
qui  veulent  la  Guerre  avec  les  Anglois.  ^"  'i?"'^'« 

2.  Que  pendant  la  Minoritc  de  la  Reine,  ils  ne  fouff^riront    '    °' ' 
point  qu'eUe   foit  mife  entre  les  mains  de  la  Reine  Douairiere , 
ou  du  Regenc,  lans  le  confencemenc  du  Roi  ^'.'Xnglecerre. 

3 .  Quils  livreron:  au  Roi  le  FiLs  du  Regent ,  qui  eft  encre 
leurs  mains. 

4.  Que  le  Roi  leur  entretiendra  120  hommes  d'Infanterie,  & 
40  de  Cavalerie ,  pour  la  garde  du  Chateau  de  S.  Andre. 

5.  Qu'ii  leur  fournira  de  TArtillerie  &  des  munitions. 

6.  Qu'il  leur  accordera  des  Penlions. 

7.  Qu'il  les  fera  jouir  de  leurs  Biens  en  Ecofle,    ou  les  en  r^- 
compenfera  en  Angleterre. 

Conditions  propofees  au  Roi,  par  Tatrkk,  Lord  Gray,  Sei-  .f^ondi- 
gneur  dAngus.    Du  11  Mars.   Page  142.  Au  Chateau  de  S.n^yi:^^^^^ 
Andre.  R"'  v^'^ 

1.  Qu'on  lui  rende  fon  Frere  qui  eft  en  Ocage.  d'Angi. 

2.  Qu'on  lui  donne  du  fecours  pour  s'emparer  de  yohnjlo^vjn. 

3.  II  s'engage  a  faire  fes  efForcs  pour  faire  accompUr  le  Ma- 
riage ,  &  pour  livrer  la  Reinc  a  Edouard. 

4.  A  garder  J-ohnftoiun  pour  le  Roi. 

5.  A  livrer  un  de  fes  Chaceaux. 

6.  A  aider  le  Roi  de  tout  fon  pouvoir.' 
Engagement  des  Ecoflbis  nommes  dans  les  Conventions  du 

9  Mars,  relatif  a  ces  Convehcions.    Du  15  Mars.  Page  145 
Au  Chateau  dc  S.  Andre. 
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Ann(e  1549. 


de 


Lectres-Pacentes 
Botbwell.    Du 
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iiEdouard  VI,  en  faveur  de  Vatrick  Comte 
de  Septembre.  Pagc  190.  A  Weftminfter. 
Le  Comte  de  Both-well  ayant  reconnu  Edouard  pour  fouve- 
rain  Seigneur  de  TEcolTe ,  le  Roi  le  prend  en  fa  proteftion ,  lui  well 
accorde  une  Penfion  de  3000  ecus,  ptomec  de  lui  encrecenir 
100  chevaux,  &  de  le  recompenfer  en  Angleterre,  en  cas  qu'il 
perde  fes  Terrcs  cn  Ecofl^e. 

Anftee  1550. 

Articles  qui  regardent  TEcofl"e,  inferes  dans  le  Traite  entre  Atticles 
la  France  &  TAngleterre ,  fur  la  reftitution  de  Boulogne.  Du  "^"^I.  * 
24  de  Mars.  Page  211.  Dans  un  Champ  prcs  de  Boulogne.        &c.'° 

Que  les  Forts  de  Douglas  &  de  Ladre  feront  rendus  a  la  Rei- 
ne  d'Ecofle. 

Que  fi  ces  deux  Places  fe  trouvent  hors  du  pouvoir  du  Roi 
d'Angleterre,  il  fera  oblige  en  recompenfe  de  ces  deux  Places, 
de  demolir  Ayton  &  Roxhoro-wgh ,  &c  que  ces  deux  Places  ne 
pourront  etre  relevees  par  aucun  des  deux  Partis.  Que  li  le  Roi 
d'Angleterre  rend  Doug/as  &  Ladre,  &  que  la  Reine  d'Ecofl"e 
veuille  les  rafer,  il  fera  oblige  de  faire  auffi  rafer  Ayton  &c  Rox- 
horcwgh,  fous  la  meme  condition ,  qu'elles  ne  pourront  ecrc 
relevees,  ni  par  les  Anglois,  ni  par  les  Ecoflbis. 

Que  le  Roi  d'Anglecerre  ne  poucra  accaquer  TEcofle,fi  les  E- 
coffois  ne  lui  en  donnenc  pas  un  nouveau  fujet. 

Toutes  les  autres  precentions  de  TAngleterre,  de  la  France, 
&  de  TEcolTe,  reiervecs  reciproquement. 

Ann/e  155I. 

Ratification  de  Marie  Reine  d'Ecofle,  pour  ce  qui  laconcer-  Ratific»- 
ne  dans  le  Traite  faic  fur  la  rcfticucion  de  Boulogne.  XIII  Kal.  '^o^^Je '« 
Maji.  Page  25 j.  A  Edimbourg.  d'Ewfl"e. 

Com- 


DES    ACTES    PUBLICS    D»ANGLETERRE. 
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Commiffion  de  Marie  Reine  d^Ecoffe  ,  pour  traiter  avec  E- 
douard.     Du  8  Mui.  Page  263.  A  Edmibourg. 

Sauf-conduit  pour  la  Reine  Douairiere  d'Ecofle,  retournant 
de  France  en  Ecoffe  par  TAngleterre.  Du  12  Mai.  Page  204. 
A  Weftininfter. 

Traite  particulier  entre  TAngleterre  &  TEcoffe.  A  Norham, 
le  10  de  Juin.  Page  265. 

1.  Les  Limites  ieront  les  memesqu'ellesetoientavantla  Guer- 
re  entre  Henri  VIII  &c  Jaques  V. 

2.  Les  Terres  difputees ,  fur  le  meme  pied. 

3.  Bariuick  libre,  fans  appartenir  a  run  ni  a  Fautre  des  deux 
Royaumes. 

4.  La  Maifon  &  le  Moulin  d'Edri7!gto»  feront  rendus  a  TE- 
coiTe. 

Sauf-conduit  pour  la  Reine  Douairiere  d'Ecoffe,  renouvelle. 
Du  17  Septembre.  Page  290.  A  VVeilminiter. 

A}in4e  1552. 

Ttaite       Traite  entre  TAngleterre  &  TEcoffe,  fur  les  Terres  difputees. 
ivec  rE-  jQ^j  j^  Septembre.  Page  316.  Sur  ces  Terres  memes. 
Raiifica-      Ratification  de  Marie  Reine  d'Ecoffe.  Du  9  Novembre.  Pa- 
ion.         ge  319.  AJedburgh. 

A    R    T     I     C     L    E       III. 
AFFAIRES  AVEC  LA  FRANCE. 


1547.  Incontinent  apres  la  mort  de  Henri  VIII,  Vranfois  I 
cnvoya  un  Ambaffadeur  a  Edouard  VI,  pour  le  complimenter, 
&  pour  renouveller  avec  lui  la  Paix  &  rMliance  faite  cn  der- 
nier  lieu  avec  le  Roi  fon  Pere.  Cette  Ambaffade  produifit 
dcux  Traites  ,  qui  furent  conclus  a  Londres  ,   le  1 1  de  Mars 

Le  premier  n'etoit  qu'une  confirmation  de  TAlIiance  entre  les 
deux  Couronnes. 

Le  fecond  regloit  les  Limites  de  Boulogne ,  pendant  que  cet- 
le  Place  demeureroit  entre  les  mains  des  Anglois  ^  &  la  demo- 
lition,  ou  la  continuation  de  certaines  Fortifications  qui  avoient 
ete  commencees  aux  environs  de  Boulogne,  avant  ou  apres  le 
dernier  Traite. 

Fraftfois  1  etant  mort  le  31  de  Mars  ,  vingt  jours  apres  la 
conclufion  des  Trailes  dont  je  viens  de  parler  fans  les  avoirra- 
tifies ,  le  Confeil  d'AngIeterre  donna  ordrc  a  Nicola  Wotton  Am- 
baffadeur  en  France,  de  complimcnter  Wnri  II,  nouveauRoi 
de  France  ,   &  de  demander  la  Ratification  des  deux  Traites 


Ttaite 

vec  ia 
'tauce. 


Lenou- 

^  teau  Roi 

I  dcFtanCC 

refiile  de 


conclus  a  Londres.  Mais  la  Cour  de  France  ,  en  changeant 
de  Souverain ,  avoit  aufli  change  de  maximes  &  de  Politique , 
&  forme  d'autres  projets.  Le  Duc  de  Guije  &  le  Cardinal  de 
Lorraifie  ,  qui  avoient  beaucoup  de  credit  aupres  du  nouveau 
Roi  ,  lui  perfuaderent  ,  qu'il  etoit  de  fon  interet  d'empecher 
que  le  Roi  d'  \ngleterre  n'epoufat  la  Reine  d'Ecoire ,  que  pour 
cet  effet  ,  il  devoit  foutenir  les  Ecoffois  ;  &  que  pour  empe- 
cher  que  les  Anglois  ne  fiflent  une  diverlion  en  France  par  le 
moyen  de  Boulogne,  il  faloit  avant  toutes  chofes  ,  recouvrcr 
cette  Place  ,  a  queique  prix  que  ce  fiit.  Henri  ayant  iuivi  ce 
confeil  ,  refufa  de  ratifier  les  deux  Traites  conclus  a  Londres, 
&  dcsavoua  TAmbaffadeur  duRoi  fonPere,  qui  les  avoit  fignes. 
|iesratifier.  Par-Ia ,  non  feulement  il  fe  relerva  un  fujet  de  differend  au  fu- 
jet  des  Limites  &  des  Fortifications  de  Boulogne  ;  mais  il  ht 
voir  aflez  manifeftemcnt ,  en  refufant  de  renouveller  I' Alliance , 
qu'il  avoit  deflein  de  rompre  la  Paix.  En  effet,  des  cette  mc- 
me  annee ,  il  fit  dire  au  Protefteur  ,  que  s'il  nc  faifoit  pas  dis- 
continuer  les  Ouvrages  qui  fe  faifoient  au  Fort  de  Bulletzberg,  il 
tiendroit  la  Paix  pour  rompue.  II  avoit  ete  expreirement  con- 
vcnu  dans  le  Traite  de  Paix  ,  que  tous  les  Ouvrages  commen- 
ces  avant  la  Paix  ,  pourroient  etre  perfcifVionnes  ;  &  comme 
ceux  du  Fort  de  Bullenberg  etoient  de  cet  ordre  ,  le  Prote<fi:eur 
etoit  manifeftement  autoriie  par  le  Traite  a  les  continuer.  Ce- 
pendant,  comme  une  nouvelle  Guerre  contre  la  France  ne  con- 
venoit  nullemcnt,  ni  aux  projets  qu'il  avoit  formes  ,  ni  a  fes  in- 
terets  paniculiers ,  ni  a  ceux  du  Royaumc  ,  il  fit  difcontinuer 
les  Ouvrages  commences. 

Cette  moderation  ne  fut  pas  capable  de  lui  fairc  eviter  la 
Guerre  quil  craignoit.  Des  Tannee  fuivante,  le  Roi  de  Fran- 
ce  envoya  aux  Ecoflbis  un  fecours  de  6000  hommcs,  &  cnle- 
va  au  Roid'AngIeterre  la  Reined'Ecoffe,  qui  lui  avoit  ete  pro- 
mife  en  Mariage.  Mais  il  ne  s'arreta  pas-la.  En  1549,  voulant 
profiter  de  roccafion  que  lui  fourniffoient  lcs  Rcvoltcs  qu'il  y 
avoit  en  Angleterre  ,  il  entra  dans  le  Boulonnois  a  la  tete  d'une 
Armee,  fans  avoir  fait  declarer  la  Guerrcj  &  apres  s'ctre  em- 
pare  de  quelques-uns  des  Forts  qui  ctoient  autour  de  Boulogne, 
il  affiegea  cette  Place.  II  avoit  ete  convcnu  dans  le  dernier 
Traite  de  Paix ,  que  le  Roi  de  France  payeroit  dans  huit  ans  au 
Roi  d'Angletcrre,  dcux  millions  d'ecus  dor^  &  que  pendantce 
tems-Ia  ,  Boulognc  dcmeureroit  entrc  lcs  mains  des  Anglois. 
Mais  Henri  II  vouloit  avoir  cctte  Place  ,  non-feulcment  avant 
le  tems  fixe  par  le  Traite  ,  mais  memc  fans  payer  la  fomme  fti- 
pulee  dans  le  Traite.  La  fcule  raifon  qu'il  alleguoit  pour  jufti- 
fier  ce  procede  ,  etoit  ,  que  la  Guerre  faite  par  Henri  VIII  k 

T«m.  X.  F.  II. 
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Fraufois  I  ,  etoit  injufte ;  &  que  par  confequent ,  il  lai  etoit 
permis  de  fe  fervir  de  Toccafion  qui  fe  prefentoit ,  pour  dedom- 
mager  la  France  de  fes  pcrtcs  Mris  ,  outre  que  la  plus  grande 
partie  des  deux  millions  etoit  dfie  a  Henri  VIII  avant  qu'il  eCiC 
pris  Boulognc;  fi  la  raifon  alleguee  par  le  Roi  de  France  devoit 
avoir  Iieu ,  il  n'y  auroit  jamais  aucun  Traite  de  Paix  fiir  lequel 
on  put  s'affurer.  Quoi  qu'il  en  foit  ,  Henri  It  l"e  mettant  peu 
en  peine  de  cc  quc  les  Anglois  ou  le  Public  pourroient  dire  fur 
fa  conduite ,  continua  le  Siegc  de  Boulogne.  Mais  la  Pefte  s'e- 
tant  mife  dans  fon  Armee  ,  il  en  laifla  le  Commandement  a 
Gafpar  de  Coligny ,  qui  fe  vit  cnfin  oblige  de  changcr  leSicge  en 
Blocus. 

Cctte  nouvelle  Guerre  caufoit  une  peinc  extreme  au  Protec- 
teur,  par  plufieurs  railbns.  Prcmicrement,  il  vouloit  travailler 
a  bicn  etablir  la  Reformation  en  Anglctcrre  ,  &  un  tems  de 
Guerre  n'etoit  gucre  propre  a  ccla.  Secondenient  ,  il  favoit 
que  le  Roi  de  France  avoit  promis  un  puiflant  fecours  aux  Pro- 
teftans  d'Allemagne  ,  auffi-tot  qu'il  auroit  recouvre  Boaloo-ne- 
dbii  il  inferoit,  que  ce  Monarque  feroit  un  puiffant  effort  dans 
la  Campagne  fuivante  ,  pour  executcr  fon  deirein.  Par  confe-^ 
quent,  I'Angletcrrc  alloit  fe  voir  expofeea  une  depenfc  trescon- 
iiderable ,  pour  foutenir  cette  Guerre.  En  troilieme  lieu  les 
Coffrcs  du  Roi  etoient  vuidcs  ;  &  le  Protedreur  craignoit  une 
nouvclle  Revoltc  ,  fi  on  etoit  oblige  a  fouler  le  Peuple.  En 
quatrieme  lieu  ,  il  ne  craignoir  pas  moins  la  Nobleffe  ,  parmi 
laquelle  il  avoit  beaucoup  d  Ennemis.  En  cinquieme  lieu,  ricn 
ne  pouvoit  etre  plus  avantagcux  a  la  Reformation,  quc  Funion 
de  la  France  avec  les  Proteftansd'Allemagne;a  quoi  neanmoins 
le  deffein  de  confcrver  Boulogne  etoit  entierement  oppofe.  Tou- 
tes  ces  raifons  lui  firent  prendre  la  refolution  de  propofer  aU 
Confcil  la  rcddition  de  Boulogne.  Comme  il  y  avoit  deja  un 
Complot  forme  pour  le  ruiner ,  cetfe  propofition  fut  rccue  avcc 
mdignation ;  &c  ce  fut  dela  que  Ics  Ennemis  du  Protefteur  pri- 
rent  principalement  le  pretexce  d'agir  ouvertemcnt  contre  lui 
amfi  que  je  Tai  deja  dit  dans  l'ArticIe  des  Affaires  domefti- 
ques. 

Le  Duc  de  Sommerfet  etant  eloigne  du  Confeil,  Ic  Comte  de 
Wariuick  &  le  refte  des  Confeillers  ne  fe  trouverent  pas  moins 
embaraffes  que  lui,  fur  Faftaire  de  Boulogne.  Le  Roi  de  Fran- 
cc  etoit  fur  le  point  d'attaquer  cette  Place  avec  toutes  fcs  for- 
ces ,  &  on  n'avoit  fait  aucun  preparatif  pour  la  defendre  quoi- 
que  le  Confeil  fe  fut  fi  fort  recrie  fur  Findignite  qu'il  y  auroit  l 
la  reftituer.  II  fut  donc  refolu  de  rendre  Boulogne  a  la  France- 
&  touce  la  diflficulte  ne  confifta  plus  que  dans  1c  point-d'hon- 
ncur  ,  qui  ne  permcttoit  pas  a  rAnglcterre  de  faire  les  avances 
fur  ce  fujct.  Mais  cctte  ditficulte  fut  lcvee  par  le  moyen  d'un 
Marchand  Florentin,  nomme  Guidotti ,  qui  demeuroit  a  Sout- 
hampton.  Ce  Marchand  ayant  ete  envoye  fecretemcnt  a  Paris 
trouva  le  moycn  dc  fe  faire  charger  par  le  Connetable  de  Morn- 
morency  ,  de  quclquc  propofition  vague.  Ce  fut  fur  ce  fonde- 
ment ,  que  les  deux  Cours  envoyerent  des  Plenipotcntiaires  en 
Picardie,  oii  le  Traite  fut  bientot  conclu  le  24  de  Mars  IC50 
Par  ce  Traite  Boulogne  fut  rendue  a  la  Francc ,  moycnnant  ■ine 
fomme  de  400000  ecus  dor ,  payable  ,  la  moitie  le  jour  dc  la 
reftitution ,  &  Tautre  moitie  avant  le  15  d'Aoijt. 

L'annee  fuivante,  le  Roi,  par  la  direaion  du  Comte  deWar- 
■wick  ,  cnvoya  des  Ambaffadeurs  a  Hs72ri  II ,  pour  lui  porter 
rOrdre  de  la  Jarreticrc.  Les  Ambafladcurs  avoient  ordre  dc  lui 
propofer  le  Mariage  de  leur  Roi ,  avcc  Etifabetb  fa  Fille  Cette 
propofition  ayant  ete  acceptee  ,  le  Traite  pour  cc  Mariaoe.  fut 
figne  a  Angers  le  19  dc  JuiUct  :  mais  il  ne  devoit  s"accotnplir 
que  quand  la  Princeffc  feroit  parvcnue  a  fa  douzieme  annee.  Piu- 
fieurs  ont  pretendu,  que  le  Comte  de  War-wick  n'avoit  en  vue 
que  d"amufcr  Ic  jeune  Edouard  ,  &  qu'il  favoit  bien  que  ce 
Prince  mourroit  avant  que  le  tcms  de  conlbmmer  fon  Maria- 
ge  fut  arrive. 
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An-ae'e  1547. 

Commiffion  de  FraTifOis  7,  pour  convenir  avec  Edouard  VI  Conven- 
de  la  Source  de  la  Riviere  de  Boulogne  ,  &  de  certaines  chofb  t"^"»  tou- 
qui  regardcnt  les  Fortifications.  Du  15  Fcvrier.  Paae  199.  A  la  '''^"''^'»»'' 


Du  II  Mars,  Page  135. 


Muette.  "  ~'  " '"^"  '^^'  ^  '"  '"S"*' 

Traite  fur  les  Limites  de  Boulogne 
A  Londrcs. 

Autre,  qui  renouvcllc  celui  du  7  de  Juin,  entre  Francois I U 
HenriVIII.  Du  11  Mars.  Page  139.  A  Londrcs, 

AnTi^e  1550. 

Commiffion  de  Hejiri  II,  pour  traitcr  dc  la  Paix  avec  TAn-  Commls- 
gleterre,  au  Lieu  dont  on  conviendra.  Du  20  Janvier.  Pace^o^.  *'°"  <i= 
A  Fontainebleau.  o  -  —  ^,„1.;  jf^ 

Traitc  pour  la  rcftitution  de  Boulogne  ,  conclu  entre  Boulo^   l<eft.iu- 
gne  &  le  Fort  d'Outreau  ,  fur  le  bord  de  la  Riviere  de  Lvanc  """  '^' 
Du  24  Mars.  Page  211.  •  Bjulogae. 

i:  Qj;i'il  y  aura  entre  les  deux  Couronnes,  vera ,  ftabilis  ,fir7/ia, 
inviolahilis  ,  fincera,  ferpetua,  &  certa  pax,  amicitia  ,  cojifx- 
dsratio,  unio ,  liga^  e^  fumma  concordia ,  &.c. 
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ABREGE'     HISTORICIUE 


Edou- 
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Traitedu 
Mjtiage 
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Que  Boulogne  fera  rendue  ^  la  France  dans  fix  femaines(i). 

Que  lc  Roi  de  France  payera  au  Roi  d'Angleterrc  400000 
ecus  d'or  fol  (2)  ;  favoir  200000  ecus  en  prenant  poffeffion  de 
Boulogne,  &c  200000  ecus  le  15  d'Aout. 

Toutes  les  autres  pretentions  de  1' Angleterre  contre  la  France, 
©u  de  k  France  contre  rAngleterre  ,  reciproquement  refervees. 

Atteftation  de  Fra?ifO!S  de  Montmorency ,  &  de  Cafpar  de  Co- 
Jigny ,  que  la  Ville  de  Boulogne  leur  a  etc  remife.  Du  25  Avril. 
Pagc  228.  A  Boulogne. 

Ratification  du  Traite  deBoulogne  par  Henri  II,  &  Serment 
du  meme  Roi.  Du  8  Mai.  Page  232. 

Annee  1551. 

Traite  pour  le  Mariage  A'Edouard  VI  avec  Elifaheth  de  Fran- 
ce,  Fille  de  Hejiri  II.  A  Angers,  ic  19  de  Juillet.  Page^/^. 

A     R    T     I     C     L     E       IV. 

AFFjilRES  DE   RELIGION: 

Te  ne  m'etendrai  pas  beaucoup  fur  cet  Article ,  par  deux  rai- 
fons.  La  premiere  eft  ,  qu'on  ne  trouve  dans  le  Recueil  des 
AdtesPublics,  que  peu  d'A<5tes  importans  fur  cette  matiere.  La 
fecondc ,  que  le  changement  qui  fe  fit  dans  la  Religion  Ibus  le 
Ret^ne  d^Edouard  VI,  a  etc  li  bien  explique  dans  rHiftoire  de  la 
Reformation  d'Angleterre  ,  que  ce  feroit  perdre  le  tems,  q.ie 
d'entrer  ici  dans  un  grand  detail  fur  ce  lujet. 

La  mort  de  Henrt  VIII  ayant  delivre  le  Peuple  d'Angleterre 

de  la  crainte  &  de  la  fujettion  oii  il  s'etoit  trouve  fous  la  domi- 

nacion  de  cc  Prince ,  les  Reformes  ne  firent  plus  difficulte  fous 

ce  nouveau  Regne,  de  faire  connoitre  leurs  fentimens,  &  me- 

me  de  les  precher  publiquement  ,  quoique  les  Loix  faites  fbus 

Situation  Henri  VIII  fubfiftalfent  toujours.     L'elevation  du  Duc  de  Som- 

'^■^"";      merfet  a  la  Dignite  de  Proteaeur ,  leur  failbt  concevoir  de  gran- 

f'ro'd       des  efperances,  puifque  ce  Seigneur  etoit  entierement  dans  leur 

«as-         parti.    D'ailleurs  ,  ils  avoient  pour  eux  le  Roi  lui-meme  ,  lcs 

deux  Archeveques,  plufieurs  Eveques,  &  autres  des  principaux 

Membres  du  Clerge ,  outre  un  grand  nombre  de  Partifans  par- 

ini  les  Grands  &c  parmi  le  Peuple.    Ainfi  ,   tout  1'avantage  fe 

trouvoit  dc  leur  cote ,  puifqu'ils  etoicnt  appuyes  du  Gouverne- 

ment.     Leurs  Adverfaires  ,   qui  nc  fe  rrouvoient  pas  dans  unc 

fituation  fi  avantageufe ,  comprenoient  bien  quils  nc  pouvoient 

rien  attendrc  de  bon  pour  leur  Religion.     Ainfi  ,  fans  faire  des 

efForts  pour  faire  changer  ce  qui  avoit  ete  dcja  fait  ,    ils  bor- 

noient  leurs  pretentions  a  empecher  qu'on  ne  fit  de  plus  grands 

chan<^cmens.    Pour  cet  effct  ,  ils  foutenoient  qu'on  ne  pouvoit 

rien  decider  par  rapport  a  la  Religion ,  fous  une  Minonte ;  car 

puifqu^on  ne  pouvoit  rien  faire  qu'en  vertu  de  la  Supremacie  du 

Roi  ,  ils  pretendoient  qu'il  faloit  attendre  qu'il  fut  en  age  de 

Fexerccr ,  &  de  connoitre  la  Religion  par  lui-meme  ,   &  non 

pas  par  les  yeux  d'autrui.     Mais  ceux  qui  gouvernoient  etoient 

bien  eloignes  d'admettre  cctte  maxime  ,  qui  pouvoit  avoir  des 

influences  fur  lcs  autres  Affaires  du  Gouvernement.     Ils  loute- 

noient  que  FAutorite  Royale  etoit  toujours  la  meme  ,  foit  que 

le  Roi  fiit  majcur ,  ou  qu'il  fiit  mineur. 

Ce  fuc  fur  ce  fondement ,  qu'ils  commencerent  a  travaiUer  a 
la  Reformation,  par  une  Vifite  generalc  des  Eglifes ,  avec  pou- 
voir  aux  Viliteurs,  d'abolir  les  Abus  lcs  plus  grofficrs,  particu- 
lierement  par  rapport  aux  Images.  Benner  Eveque  de  Londres, 
&  Gardiuer  de  Winchefter ,  furent  les  feuls  d'entre  lcsEveques, 
qui  s'oppolerent  au  Reglement  que  les  Vifiteurs  avoient  fait ,  fe 
fondant  fur  la  maxime  dont  je  viens  de  parler  ,  qu'on  ne  pou- 
voit  faire  aucun  changemcnt  dans  la  Religion,  pendant  la  Mi- 
Pcifonde  norite  du  Roi.  Sur  ce  reftis,  lis  furent  envoyes  cn  prifon,Bo«- 
Bonner  &  „fy  ^  la  Tour  ,  &  Gardijter  dans  fa  maifon.    Celui-ci  en  fortit 

dcGardi- 
aei>  &c. 

(i)  Cet  Aftc  de'couvre  une  lourde  bcvuc  dans  1'Hiftoire  du  Che- 
valier  Jim  Hayward ,  qui  faic  le  terme  de  fix  mois.  ,    .    ^  , 

(1)  Le  Chevalier  jeanHayvmrd  evalue  TEcu  a  fix  chehns  huit  fols 

flcrhng.  ,-1     rt  j       i>    -/1  ■ 

(3)  L'Autcur  des  Notes  fur  ce  Regne,  tel  qu  il  eft  dans  1  Hijtoire 
totntku  d'Angleterre  ,  Vol.  II.  juftifie  l'Archeveque  de  cette  accuia- 
tion  injurieufe  ,  par  rapport  a  fon  humanite  8c  a  fon  naturel  portc 
a  la  compairion.  U  remarque  ,  qu'il  fat  poufte  a  cela  par  le  Con- 
feil,  felon  la  confelfion  de  Fox  lui-meme  ,  que  TAutcur  des  Notes 
accufe  de  mauvaifc  volonte  cnvers  les  Kcclefiaftiques ,  d'avoir  diffa- 
me  un  Prelat  qui  fut  ie  principal  inftramcnt  de  laReform.itiond'An- 
o-!eterre.  Le  feu  Eveque  Burnet ,  qui  rapporte  que  cette  feamie  Bo- 
'iher  fut  brulec  pour  avoir  nie,l'lncarnation  de  J.  C;  qu'clle  etoit  ii 
extravasante  &:  fi  fanatique  ,  qu'elle  meritoit  plus  d'dtre  eufermee 
dans  la  Maifon  des  Fous ,  que  d'etre  attachee  a  un  potcau  ,  remar- 
que,  que  les  Anabaptiftes  qui  vinrent  d'Memagne  en  ce  tcms-la  ,  e- 
toient  de  deux  efpeces  :  que  les  uns  rejettoient  fimplcment  le  Bate- 
me  des  Enfans  ,  mais  que  les  autres  avoient  plulieurs  opinions  qui 
avoient  cte  ancicnnement  condamnees  comme  Heretiqucs.  Jeanne 
£ocher  etoit  de  ccs  derniers. 

(4)  Le  nom  de  ce  Hollandois  etoit ,  Getrge  van  Farre ,  felon  Biir- 
wt  Eveque  de  SaMury.     II  fut  brule  pour  avoir  nie  la  Divmitc  de 

T.  C. 

(f)  Surnet,  Eveque  de  Salisbury,  dit  que  rEmpereur  epoufa  k  que- 
relle  de  Marie  avec  tant  de  chaleur  ,  qu'il  mena^a  de  faire  la  Guerre, 
fi  l'on  cn  ulbit  mal  avec  eiie.    Et  comme  les  Marchands  avoieat  des 


en  vertu  de  rAmniftie,  qui  fut  accordee  a  la  fin  de  lapremiere  Edou- 
Seance  du  Parlement;  mais  dans  Tannee  fuivante,  il  futenvoye  ^''o  ^'I 
a  la  Tour,  toujours  pour  la  meme  faute.     Bojmer  fut  auffi  re- 
tabli  dans  lcs  fontlions  de  fon  Epifcopat  :    mais  il  ne  s'y  main- 
tint  pas  longtems.     La  PrincefTe  Marie  fe  plaignit  auffi  fort  ai-    Plaintcs 
gremenc,  dans  une  Lettre  qu'ellc  ecrivit  au  Confeil  ,   des  chan-  cefie  Ma° 
gemens  qui  fe  failbicnt  dans  la  Religion ,  pendant  la  Minorite  du  rie  fut  ics 
Roi.     Mais  le  Protefteur  lui  fit  une  reponfe  ,  qui  lui  fit  com-  '"ange- 
prendre  que  le  Roi  &  le  Confeil  ne  precendoient  point  fe  laiiTer  ^nsla 
conduirc  par  fes  diredions  ,  &  qu'elle  n'avoit  d'autre  parti  a  Religion. 
prendre  que  celui  de  robeiflance. 

Le  Parlemcnc ,  qui  s^alTembla  le  4  de  Novembre ,  fit  quelques  Le  Paile- 
pas  vers  la  Reformation ,  aii-dela  de  cc  qui  s'etoit  fait  {ous  Hen-  ^^J',^(J'^ , 
ri  VIII.     II  abolit  certains  Acles,  faits  autrefois  contre  les  Lol-  Reforma- 


iards.  II  revoqua  la  Loi  des  iix  Articles ,  &  confirma  la  Supre-  """  •  *"■ 
macic  du  Roi.  II  abolic  les  MelTes  privees,  &  rendit  la  Cou- 
pe  au  Peuplc  dans  la  Cpmmunion.  Le  Roi  fuc  revecu  du  pou- 
voir  de  nommer  aux  Eveches  vacans  ;  &  par-la  les  Eledtions, 
qui  depuis  quelque  cems  n'etoienC  que  des  momeries,  puisqu'el- 
les  ne  ie  tailbienc  jamais  qu'au  gre  de  la  Cour,  furenc  abolies.  On 
reflerra  aufli  la  Jurisdidtion  des  Cours  Ecclefiaftiques  j  &  cnfin, 
le  Parlemenc  accorda  au  Roi  tous  les  fonds  deftines  a  rentreticn 
des  Chantres ,  &  tous  ceux  qui  etoienc  afFectcs  a  des  ufages  fu- 
perftitieux  ;  comme  a  1'entreticn  des  Lampes,  des  Confreries, 
&  autres  chofes  dc  cctte  nature.  Cet  Article  palTa  contre  les 
oppohtions  de  Craumer  Archeveque  de  Cantorbery  ,  qui ,  pre- 
voyanc  le  mauvais  ufage  qu'on  en  feroic  ,  fouhaicoic  qu'on  dif- 
ferat  a  difpofer  dc  ces  fonds  ,  jufqu'a  ce  qu'on  trouvac  focca- 
fion  de  les  employcr  a  quclquc  ufage  utile  au  Public  &  a  l'E- 
glifc. 

Le  Roi ,  le  Protefteur ,  &  le  Parlement ,   ayant  fait  connoi- 
tre  de  cette  maniere  ,    combien  ils  etoient  portes  a  etabUr  une 
veritable  Reformation  ,   plulieurs  Homraes  illuftres  d'entre  les 
Proteftans  d'AIIemagnc  fe  recirerent  enAngleterre,  pour  yjouir  Protenan! 
de  la  liberte  de  Conlcience  ,  qu'ils  ne  pouvoient  plus  trouver  'i''''"^- 
dans  leur  Pacrie,  depuis  les  grands  avancages  que  rEmpereur  a-  I^uu"e^re- 
voit  remportes  fur  la  Ligue  de  Smalcalde.     De  ce  nombre  fu-  tucnt  en 
rent  ,    Pierre  Martyr,   Bacer .,    Ochin,   F<j^7«/,  auxquels  le  Roi '^"^'"^" 
accorda  des  Penfions  6c  des  Benefices  pour  leur  fubiiftancc. 

Le  Parlement ,  qui  ie  raflembla  le  24.  de  Novembre  de  Tart-  ^''°S'^* 
nee  15+8,  travailla  de  nouveau  a  raffaire  de  la  Reformation.  II  fjmtatioi 
permit  le  Mariage  aux  Pretres,  &  approuva  la  nouvelle  Litur-  paticPat 
gie  dreflee  par  fon  ordre ,  dans  laquelle  on  avoit  reforme  beau-  '«'"='"• 
coup  de  chofes  ,  principalement  dans  1'Office  de  la  Commu- 
nion.  Cetce  Liturgie  reformec  eft  la  meme  ,  dont  rEglifc  An-  Re'forma 
glicane  fe  ferc  encore  aujourdh.ii.  """  d=  li 

Quelquc  avantageux  que  fuflent  ces  changemens  ,  la  plupart    ""'8'*' 
des  Reformes  n'etoient  pas  contens  qu'on  ne  fut  pas  alle  plus 
loin.     Ils  favoienc  que  lc  Procefteur  avoic  beaucoup  d'Ennemis, 
&  ils  craignoicnt  que  s'il  venoit  a  tomber,  fa  chute  n'entrain3t 
aufli  cellc  de  la  Reformation.     En  cela  ces  zeles  ecoient  rou- 
jours  oppoltii  hCrajtmer,  qui  ne  vouloit  avancer  que  peu  a  peu. 
Apres  la  Prorogation  de  ce  Parlement  ,   la  nouvelle  Licurgie 
fut  re^ue  dans  coutes  les  Egliles.  11  n'y  eut  que  la  Princefle  Ma-  Mati:  te 
rie  qui  refufa  de  radmettre  dans  fa  Chapellci  mais  le  Roi  &  le  f^J^^f^^ 
Confeil  avoient  refolu  de  Ty  contraindre  ,   fi  la  puiirante  inter-  ue.'"*'" 
ceflion  de  1'Empereur  n'avoit  pas  fait  fuspendre  feffet  de  cctte 
refolution. 

Quelquc  tems  aprcs,  le  Protefteur  &  leConfeil  ayant  ete  in-  Commi: 
formes  qu'un  grand  nombre  d'Anabaptiftes  etoient  venus  d'Al-  f^^Ji^^ 
lemagne  en  Angletcrre  ,   pour  y  femer  leurs  Erreurs ,  firent  ex-  Anabap- 
pedier  au  nom  du  Roi  une  Commiffion  a  Cranmer  &  a  quel-  "**'*• 
ques  autres,  pour  examincr  &  juger  ces  gens-la  felon  les  Loix. 
Une  Femme  Angloife  nommec  Jeamie  Bocher  ,    plus  connue 
fous  lc  nom  de  Jeanne  de  Kent ,  qui  s'etoit  laiflTc  feduire  ,    fuc 
deckree  Heretique  par  les  Commiflaires  j  &  comme  telle,  ii-UncFen 

vree '"'-  ''^ 

Effets  confiderables  a  Anvers  ,  le  Confeil  ,  de  peur  qu'ils  ne  fuflent 
arretes ,  trouva  a  propos  de  laifler  tomber  cette  aftaire.  On  obtint 
de  cette  PrincelTe ,  dc  faire  dire  la  Meife  chez  eiic  en  particulier,  de 
forte  que  cela  ne  donnat  aucun  fcandale.  Sur  quoi  Edouard  ferma 
les  ycux ,  avec  bcaucoup  Je  rcgret. 

(6J  Le  premier  dcvoit  avoir  zooo  Marcs  de  revenu  ,  £c  lc  dernier 
1000.  11  y  avoit  aiilh  un  Doyen  £c  un  Chapitre  a  renter  a  Newcaft- 
le;  mais  la  mort  du  Roi  mit  un  obftacle  a  cette  affaire  ;  &  Matie 
etant  montee  fur  le  Trone  ,  Tancien  ETeche  de  Durhitm  fut  retabli, 
&  Tonfial  ,  qui  au  rapport  du  Dofteur  Bumet  en  avoit  ete  depofie- 
de,  8c  enferme  a  laTour.fur  une  information  faite  contrc  lui  pour 
n'avoir  pas  decele  un  Crime  d'Etat  venu  a  fa  connoiflance  ,  fut  re- 
tabli.  Voyez  auftl  les  Annales  de  Stow ,  oii  il  eft  dit  que  le  pretcxte 
qu'on  prit  pour  partager  ce  Diocefe  ,  etoit  fa  trop  grande  etendue, 
qui  faifoit  qu'un  feul  Eveque  ne  fuftifoit  pas  poui-  en  avoir  foin. 

(7)  Mr.  Le  Cierc  a  trouve  a  propos  de  joindre  les  retiexions  fui- 

vantes  a  cet  Article.   ,,  Ceux ,  dit-il,  qui  publierent  cette  Commis- 

fion  fous  le  Regne  d'Eilouiird  ,    de  mcme  que  ceux  qui  la  follici- 

terent ,  violerenc  non-feuleraent  la  Charite  Chretienne,  qui  n'au- 

torife  point  la  punition  des  fimples  Erreurs  de  fpeculation ;  raais 

„  encore,  ils  manqucrent  aux  reglcs  ordinaires  de  la  prudcnce.    Car 

,',  ces  Anabaptiftes  netoiedt  pas  dc  c-eux  qui  s'etoient  rendus  coupa- 

„  bles  de  tant  de  crimes  a  Munfier  ,    puifque  la  Patente  accordoit  ie 

„  pardon  a  leur  rcpentir ;  au-lieu  que  les  Loix  civiles  puniiTent  lans 

'„  difficuhe  la  Rebellion  ,    la  Polygamie  ,   le  Meurtre  &  les  autres 

'„  crimes  de  cette  nature  ,   dont  les  Anabaptiftes  de  Munjier  etoient 

,,   COtt- 
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vree  au  bras  feculier ,  qui  la  condamna  au  feu.  Le  Roi  refifta 
longrems  ,  avant  que  de  fe  lailTer  porter  a  figner  l'Ordre  pour 
rExecution.  Ce  ne  fut  que  par  les  fortes  foUicications  dc  Cran- 
mer,  qu'il  figna  enfin  en  pleurant,  &  en  difant  au  Prelat,  quil 
en  repondroit  lui-nieme  devant  Dieu.  Cette  rigueur  exceffive 
ne  fait  pas  honneur  a  Cra^mer.     AuiTi  n'a-t-on  pas  manque  a  la 


poffibles  ,   pour  ramencr  doucement  ceux  d'entre  les  Eveques  EDotf-' 
qui  etoient  encore  attaches  a  la  vieille  Religion;  &  de  fe  deli-  ard  VL 
vrer  par  la  voye  de  la  depodtion ,  de  ceux  qui  feroient  les  plus 
opiniatres.  Ces  depofitions  ne  fe  faifoient  pas ,  neanmoin'> ,  farw 
de  grandes  difficultes.     Depuis  que  le  Roi  avoit  ete  revetu  du 
pouvoir  de  nommer  aux  Eveches  ,   il  donnoit  aux  Eveques  des 


lui   reprocher       toutes  les  fois   que  roccaiion  s'eii  eft  prefen-    Patentes  que  leur  conferoienc  les  Ev^ches ,  pendant  leur  vie  na 
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tee  (:;).     Un  Hollandois  de  la  meme  iiede  ,    fut  auffi  puni  du 
meme  fupplice  (4).  ^ 

Bonjier  ,  Eveque  de  Londres,  avoit  pour  maxime,  de  sop- 
pofer  autant  qu'il  lui  etoic  poffiblc  ,  a  tous  les  changemens  qui 
fe  faifoient  dans  la  Religion,  le  fondant  fur  la  maxime  dont  j'ai 
deja  parl^ ,  touchant  1' Autoritc  d'un  Roi  Mineur  :  mais  quand 
la  chofe  ecoit  decidee  &  avoit  pafle  en  Loi ,  il  y  acquiefgoit  de 
bonne  grace  \  &  par-la  ,  il  ne  donnoit  point  de  prile  fur  lui, 
par  rapport  a  fes  attions  publiques.  JViais  on  lavoit  qu'en  par- 
ticulier,  il  affetloit  de  defapprouver  tout  ce  qui  fe  faifoit,  &de 
repandre  des  maximes  trcs  dangereufes.  De  quelque  diffimula- 
tion  qu'il  ufac,  il  s'etoit  rendu  ii  fulpeiS,  que  le  Confeil  refolut 
de  le  mettre  a  repreuve.  On  lui  fit  donc  fignifier  un  Ordre  de 
precher  un  certain  jour  dans  rEglile  dc  S.  Paul  ,  &  d'etablir 
folidement  dans  fon  Sermon ,  cercains  Points  ,  dont  celui  etoit 
le  principal  :  ^e  lAutorite  d'un  Roi  mineur  n'efl  pas  moindre 
que  celle  d'un  Roi  majeur.  U  precha  comme  il  lui  avoit  ete  or- 
donne  ,  &  mela  dans  fon  Sermon  cercaines  Propofitions  equi- 
voques  &  dangercufes  ,  fans  dire  un  feul  moc  de  rAiticle  prin- 
cipal  touchant  rAuCorite  d'un  Roi  mineur.  Sur  cela  ,  le  Roi 
ayanc  nomme  des  Commiflaires  pour  lui  faire  fon  proces ,  il  fuc 
)a  prifon.  depofe  &  envoye  l  la  Tour. 

La  disgrace  du  Duc  de  Somnserjet  fuivit  de  pres  la  depofition 
de  Banner ,  apres  quoi  le  Comte  de  IVarwick  uiurpa  l'Adminis- 
tracion  du  Gouvernemenc.  Les  Partifans  du  Pape  commen- 
§oient  deja  a  triompher ,  dans  la  perfuafion  ou  ils  etoient  que  le 
nouvcau  Miniftre  leur  feroit  favorable  ,  &  renverferoit  tout  ce 
que  le  Duc  de  Sommerfet  avoit  etabli  :  mais  leur  efperance  fut 
vaine.  IVar-uiick ,  qui  faifoit  fervir  la  Religion  a  fcs  delTeins  am- 
bitieux,  trouva  qu'il  etoit  plus  a  propos  pour  fe  foutenir,  de  ie 
conformer  aux  inclinations  du  Roi,  &  de  la  plus  grande  partie 
du  Peuple  ,  que  d'encreprendre  de  les  contrarier.  II  makraica 
meme  le  Comte  de  Southampton  ,  l'un  des  plus  zeles  Panifans 
du  Pape ,  qui  en  mourut  de  chagrin.  Ainli  ,  ceux  qui  etoient 
cncore  attaches  i  la  vieille  Religion ,  eurent  occalion  de  com- 
prendre  qu'ils  ne  pouvoient  rien  efperer  du  credit  du  Comte  de 
Warwick. 

Dans  Tannee  1550  ,  TEveche  dc  Weftminfter  ,  fQhde  par 
HenriVllI,  fut  reuni  a  TEveche  de  Londres,  en  favei|ir  deN/- 
colas  Ridley ;  &  pour  dedommager  Thyrleby  qui  ecoit  Eveque  de 
Weftminfter  ,  on  le  fit  Eveque  de  Norwich. 

Etien7ie  Gardiuer  ,  Eveque  de  Winchefter  ,  qui  n'6toit  pas 
moins  fuspedt  que  Bonner ,  fut  depofe  dans  Tannee  155 1.  Cette 
raemc  annee,  la  vieille  Religion  reijut  le  coup  mortel,  par  une 
nouvelle  Confeffion  de  Foi,  dans  laquelle  la  Mefle,  la  Prcfen- 
ce  reeUe,  &  la  Tranffubftantiation ,  etoient  abolies.  La  Prin- 
ceffe  Marie  refufa  abfolument  de  ie  conFormer  a  ces  change- 
mens  ,  &  comme  elle  apprit  que  lc  Roi  etoit  refolu  a  ufer  de 
violence  a  fon  egard ,  elle  fortna  le  projet  de  fe  retirer  hors  du 
Royaume.  Elle  avoit  meme  deja  pris  cercaines  mefures  pour 
rexecuter,  mais  elle  en  fut  empechee(5).  II  y  a  quelque  appa- 
rence,  que  ii  le  Comte  de  Wariuick  eu:  deja  forme  le  deffeinde 
1'exclure  de  la  Succeffion  ,  il  ne  fe  feroic  pas  oppofe  a  fa  retrai- 
te  ,  puifqu'elle  pouvoic  plus  lui  nuire  ecant  dans  le  Royaume, 
que  fi  elle  en  avoit  ete  dehors. 

Dans  Tannee  1552  ,  Heath  Eveque  de  Worcefter  ,  &  Day 
Eveque  de  Chefter  ,  furent  depofes  ,  parce  qu'ils  s'oppofoitnc 
avec  crop  de  vigueur  aux  progres  de  la  Reformacion.  Il  )e  ble 
quc  le  Confeil  avoit  pris  la  refolution  de  faire  tous  les  efforts 
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„  coupables,  quelque  repentir  qu'il  y  ait.  Les  perfonnes  qu'on  de- 
„  voit  juger  en  vertu  de  ces  Lettres-Patcntes  ,  etoient  de  celles  que 
„  les  Archeveques  8c  Evdques  avoient  le  pouvoir  de  pardonner  ,  6c 
„  de  leur  enjoindre  des  Penitences ,  11  elles  abandonnoient  leurs  fen- 
„  timens.  Les  Prelats  revetus  du  pouvoir  de  les  pardonner  ,  &  en 
„  cas  que  renormite  du  cas  l'exigeat  ,  qui  pouvoient  les  livrer  au 
„  bras  feculier  ,  auroient  du  conliderer  qu'ils  pouvoienc  fe  trouver 
,,  cux-memes  dans  lcs  memes  civconftanccs  ,  ii  Marie  ,  Fille  ainee 
„  de  Henri  VIII,  venoit  a  fuccedcr  a  fon  Frcre  ;  ce  qut  pouvoit  ar- 
„  river  aifement  ,  comme  cela  arriva  cn  effet.  Je  ne  faurois  coni- 
„  prendre  de  quelle  mmieTe  Cranmer ,  &  lcs  autres  a  qui  cetteCom- 
,,  mifrion  etoit  adrcflee  ,  permirent  qu'on  les  qualifidt  non-feiile- 
„  ment  de  Cognitores  ,  Judices  &  Commijfnrii ,  c'eli-a-dire ,  A'Exsimi- 
„  natturs  ,  ^e  fuges ,  &  de  Commiffnires;  mais  encorc  d'Inqu!/itores , 
„  Inquifiteurs  ,  nom  detefte  par  tout  le  Corps  des  Proteftans  ,  & 
„  mime  par  certains  Citholiqucs:  car  apres  cela  ,  ils  n'etoient  pas 
,,  en  droit  de  fe  plaindre  de  tout  ce  qu'on  pouvoit  faire  fouffrir  aux 
„  Protcftans  dc  la  part  des  Princes  Catholiques  .  particulierement 
„  fous  le  Regne  de  la  Rcine  Marie.  Si  Ton  objefte  ,  que  les  Pro- 
„  teftans  avoient  la  verite  dc  leur  c6tc  ,  ccla  ne  rcmedie  a  rien  ;  car 
,,  les  Juges  fous  le  Regue  de  Marie  nc  pretendoient  pas  moins 
„  qu'eux  la  meme  chofe  ;  8c  comme  ils  etoicnt  tout  cnfemble  |u- 
„  ges  &  Parties ,  ils  faifoient  pendre  &  bruler  les  Proteftans  par  pro- 
„  vifion  ,  en  attendant  que  Dieu  decidat  la  queftion  entfc  eux  Sc  les 
„  Catholiques. 

Le  Doftcur  Burnet  remarquc  ,  qu'on  n'ufa  point  de  rigueur  con- 
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turelte.  11  faloit  donc ,  pour  depofer  un  Eveque  ,  nommer  des  );•"  d 
Commiffaires ,  &  trouver  des  crimes  veritables  ,  ou  fuppofes ,  ^'°" 
qui  rcndiirent  TEveque  accule  digne  d'etre  depofe.  Cela  fut 
caule  ,  que  le  Confeil  jugea  qu'il  etoit  a  propos  quc  le  Roi  ne 
conferat  plus  dcs  Eveches  ,  qu'avec  cette  claufe  ou  condition, 
quamdtu  fe  bene  gejjerit.  Par-Ia  unEveque  pouvoit  ecre  depouil* 
le  de  Ibn  Eveche ,  fans  aucun  examen  ,  par  la  Cmple  volonce 
du  Roi.  La  Reine  Mane  ne  manqua  pas  a  fe  fervir  dc  ces  mc- 
mes  Patentes  ,  pour  depouiller  ceux  d'encre  les  Evequcs  qu'JE- 
douard  avoit  etablis  avec  cette  condition. 

Tonflal  ,   Eveque  de  Durham  ,   fut  auffi  depofe  cette  meme    L'Eve» 
annee.     Mais  ce  fut  moins  a  caufe  de  fa  Religion  ,   qu'a  caufe  9"e  de 
de  la  Dignite  de  Valatin  ,   qui  etoit  annexee  a  ion  Eveche,  &  depoft? 
dont  le  Comte  de  War-uiick  fouhaitoit  d'etre  revetu  ,   comme  il 
le  fut  effedrivement  ,  apres  que  TEveche  de  Durham  eut  et6 
fupprime.    De  ce  meme  Eveche  depouille  du  Palatinat,  le  Roi 
en  fonda  deux  autres  ,   Tun  a  Durli^m  ,  &  Tautre  a  Newcaft- 
ie  (6). 

C'eft-la  ce  qui  fe  paffa  de  plus  confiderable  par  rapport  a  la 
Religion,  fous  le  Regne  A'Edouard  VI.  Ceux  qui  fouhaiteronc 
d'en  voir  le  detail ,  le  trouveront  dans  rHiftoire  de  la  Reforma- 
cion  d'Anglecerrc. 

ACTES   qui  ont  dtt  rapport  k  la   RELIGIOK. 

Ann^e  1547. 

Commiffaires  ecablis  pour  prendre  foin  ,   que  les  conditions  Afte  pout 
fous  lefquelles  les  nouvelles  Eglifcs  Cathedrales  ont  ete  fondees,  '^^  nou- 
foient  diiement  e.xecutees.     Du  10  Mars.    Page  134..  A  Weft-  "'^ 
minfter. 

Holbech  faic  Eveque  de  Lincoln.  Du  ip  Aout.  Page  155.  A 
Wcftminftcr. 
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^»«/1?  1548. 

L'Eveque  de  S.  David  transfere  a  FEveche  de  Bath  &  Wells, 
par  Lettres-Patentes ,  en  vertu  de  FAde  de  Parkment  qui  abo- 
ht  lcs  Eledions.  Du  3  Fevrier.  Page  169.    A  Wcftminiter. 

Penlion  de  40  Marcs  accordes  a  Pierre  Martyr  ,  Florencin. 
Du  9  Mai.  Page  170.  A  Weftminfter. 

Lettres-Pacences  pour  conferer  TEveche  deS.  David  a  Robert 
Ferrar.  Du  i  Juillec.  Page  173.  A  Leighes. 
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Annee  1549. 

Commiffion  pour  juger  les  HereciqUes  Anabaptiftes  (7).  Du  Commfs. 
12  Avfil.  Page  181.  A  Leighes.  fionpour 

Comrmffion  au  Comte  de  Warivick  &  autres  ,   pour  vifiter  '."S"  J=s 
1'Univerlite  d'Oxford.  Du  i8Mai.  Page  183.  AWeftmmfter.    ^^f,^^' 

Magiflros  ,  Prapofitos ,  'Pnefldentes ,  Socios ,  Jeu  Scbolares    Viiite  de 

quoscunque  i/lis  ejftciis  indignos ,  non  projicientes  ,    Statutis  Colle-  {-^"'Tq", 
gii  ,    -vel  commodo  Reipubliae  ^  bonarum  Litterarum  td  exigen-  fojjj. 
tibus ,  expellendum  «^  amovendum ,  ^  alium  vel  alios  ,  in  aviO' 
torum  loco  ,  prjt:flciendum  ^  Jubflitue-fidum  

Commiffion  a  Thomas  Cranmer  ,    Nicolas  Ridley  ,   Guillaume  Commls. 
Petre ,  Thomas  Smith ,  Guillatime  May  ,  pour  examincr  Bonner  Con  pouc 
Eveque  de  Londres,  avec  pouvoir  de  le  priver  de  fon  Eveche. 
Du  iS  Sepcembre.  Page  191.  A  Weftminfter  (?). 

Au- 
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tre  ccttc  forte  d^Anabaptiftes  qui  avoient  des  fentimens  finguliers  fuf 
la  maniere  2c  fur  les  fujets  auxqucls  on  devoit  adminiffrcr  lc  Batc- 
me  ,  quoiqu'on  ecrivit  dcs  Livrcs  pour  juftificr  le  Batemc  dcs  En- 
fans . 

(8)  On  voit  dans  rHiftoire  du  Dofteur  Bar»fr ,  avcc  combiv;n  pcu 
de  refpctt  &  de  lincerite  ,  Bonner  poita  la  Commiiiion  aux  Cuin- 
miffaires ,  8c  lc  mauvais  langagc  qu'il  tint  a  lcs  Accuiateuis ;  dc  for- 
te  qu'il  fe  comporta  en  homme  dont  ia  cervelle  etoit  t;oub'ee.  II 
appella  fes  Accui ateurs ,  Heretiques ;  &  leur  dit  qu'ils  le  perieci;io.ent 
a  caufe  qu'ils  nuiicnt  la  prefence  de  J.C.  dans  le  bacrement;  &.  4u'a 
caufc  de  cela  niJme  ils  etoient  excommunies  ,  8c  incapables  de  :en- 
dre  temoiguage  dans  aucunc  Cour.  Et  loifque  Mr.  Hmith  le  S.-cie- 
tiire  dit  a  1'Accufe  ,  qu'il  avoit  agi  comme  un  Vok-ur  ct  un  T:ai- 
tre,  Bonmr  lui  rcponjit ,  qu'il  l'hororoit  cn  qualite  dc  Secrctairc  d'E- 
tat  ;  mjis  qu'en  qualite  de  Chevalier  SmUb  ,  il  lui  Joniioit  un  de- 
menti,  &;  le  defioit.  II  rcfufa  aulli  de  repondre,  tai.lis  ^ue  ie  Che- 
valier  Smith  etoit  prelent  ;  &  pour  avoir  ainfi  meprilc  la  Cour ,  il 
fut  mis  en  prilbn  ,  0'J  perfiftant  dans  ibn  obiriiiation  ,  quoiqu'on 
eiit  piomis  d'en  ufer  avcc  plus  de  douceur  avec  lui ,  il  ftit  condainne 
a  la  pvivation  de  fa  Prelature  ,  juf.iucs  au  Regnc  de  la  Rcine  Marie. 
II  fe  cijinviortoit  ,  dit  lc  Doftcur  Burnet  ,  piui6t  comme  un  gour- 
mand  dillolu  ,  quc  commc  Un  Theologicn  :  car  il  chargca  tous  fes 
Amis  de  lui  fournir  abondamment  dcs  PouUins  8c  des  Poircs ,  Sc  dort- 
na  au  Diablc  tous  ceux  qui  ne  lui  en  Uonnoient  pas  liberalcmcnt. 
Dc  tcllcs  maledidtions ,  ajoute  !'Hiftorien ,  etoicnt_  dcs  actcs  bien  e- 
tranges  dc  la  Jurisdictioa  Epifcopalc  ;    cependanl  ils  etoient  la  dou- 
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Edou-         Autre,  qui  explique  quelqucs  doutes  formes  fur  la  preceden- 
ARD  VI.  te.  Du  17  Septembre.  Pagc  192.  A  Hamptoncourt. 

Penfion  de  100  livres  flerling  accordee  a  Martin  Bucer  ,  Al- 
lemand.  Du  26  Sepcembre.  Page  192.  A  Leighes. 
Autre  femblable,  accordee  a  Paul  Fagius.  Ibid. 
Ceft  ici  la  derniere  Piece  ou  le  Roi  dit ,  De  avifamento  Ed. 
Vucis  Sommerfet ,  &c.   Dans  lcs  Ades  fuivans  il  dit ,  De  avifa- 
mento  Concilii  nofiri. 


Penfion 
dc  Buccc 

DeFa- 


Annie  15^0. 

Licence  accordee  au  C.  de  Wariuick^  de  mangcr  de  la  viande 
en  tems  deCareme.  Du  18  Fevrier.  Pageaoy.  A  Wellminfter. 
11  y  en  a  quelques  autres  femblables. 

L'Eveche  de  VVeftminfter  cede  au  Roi  par  Tloomas  Thyrleby^ 
pour  en  difpofer  comme  bon  lui  ferablera.  Du  30  Mars.  Page 
219.   A  Weftminfter. 

Lettres-Patentes  pour  conferer  rEveche  dc  Norwich  a  Tho- 
mas  Thyrleby.  Du  i  d'Avril.  Page22i.  AWeftminfter. 

Autres  ,  pour  transferer  Nicolas  Ridley  de  TEveche  de  Ro- 
chefter  a  TEveche  de  Londres  ,  vacant  par  la  depolition  d'Ed- 
mofid  Bonner.  Duid'Avril.  Page  221.  A  Weftminfter. 

Autrcs ,  pour  reunir  TEveche  de  Weftminfter  ^  cclui  de  Lon- 
dres.  Du  i  Avril.  Page  222. 

Denifacion  de  Jean  a  Lafco  Polonois ,  Profefleur  en  Theolo* 
fler7euni  gie  (i).  Du  7  de  Juin.  Page  238.  A  Leighes. 
a  Lon-  Lettrcs-Patentes  pour  conferer  rEveche  dc  Glocefter  a  Jean 

Hoper.  Du  3  Juillec.  Page  240.  A  Leighcs. 

Licencc  de  fonder  un  Temple  a  Londres  pour  les  Allemands, 
avec  un  Superintendant,  &  quacre  Miniftres.  Du  4.  Juilict.  Pa- 
ge  2+2.  A  Leighes. 

Le  Roi  donne  l'EgHfe  des  Auguftins  pour  en  faire  un  Tem- 
ple ,  &  y  etablic  Jean  a  Lafeo  pour  Superintendant. 

Canonicat  donne  a  Pierre  Martyr.  Du  24  Odtobre.  Page 
248.  A  Weftrainfter. 
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/jf ,  quoique  marie.    Du  14  Aoiit.  Page  283.  A  W^ftminfter.EDou- 

ikRD  VI. 
Ann^e  1552. 

Lettres-Patentes  pour  confcrer  a  J(an  Hoper  rEveche  de 
Glocefter.    Du  7  de  Mars  (3).  Page  297.  A  Weftminfter. 

Ceffion  faite  au  Roi ,  par  Jean  Hoper ,  de  TEvecbc  de  GI07 
fter.     Du  26  Avril.  Page  297. 

Suppreffion  de  1'Eveche  de  Glocefter,&  reunion  du  m^me 
Eveche  a  celui  de  Worcefter ,  en  faveur  de  Jean  Hoper ,  (4)  a 
qui  ie  Roi  le  donne,  durante  vita  naturali .,  fi  tam  diufi  bene 
gejfrit  in  eodem.     Du  20  Mai.  Page  298.  A  Weftminfter. 

Jean  Tayhr  fait  Evequc  de  Lincoln ,  avec  la  meme  claufe. 
Du  18  de  Juin.  Page  312.  A  Weftminfter. 

On  trouve  dans  ce  Recucil,  fous  le  Rcgne  d'Edouard  VI, 
pluiieurs  CeiTions  au  Roi ,  des  Monafteres  que  vraifemblable- 
ment  Henri  FIU  avoit  laifle  fubfifter  (5). 
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Ann^e  1551. 

Commiffion  pour  informer  contre  les  Anabaptiftes ,  &  autres 
Heretiques  &  Non-Conformiftes.  Du  18  Janvier.  Page  253. 
A  Weftminfter. 

Lettres-Patentes  pour  conferer  TEveche  de  Winchefter  a 
Jean  Foinet  (2)  Eveque  de  Rochefter,  a  la  place  d^Etietme 
Gardiner  depofe.    Du  23  Mars.  Page  253.  A  Weftminfter. 

Autres,  pour  conferer  rEvcche  de  Rochefter  a  Jean  Storye. 
Du25  d'Avril.  Page  256  A  Weftmiufter. 

Autres,  pour  changer  rEglife  de  S.  Nicolas  de  la  Ville  de 
Gallway  en  Irlande ,  en  un  College  nomme  Le  Coltege  du  Roi. 
Du  29  Avril.  Page  258.  A  Weitminfter. 

Autres,  pour  conterer  TEveche  d'Exeter  i  Milon  Coverda- 


SUITE  T>E  LEXTRAIT^DU  XV 
TO  Al  Ey  pour  le  Regne  </f  M  a  r  i  e. 

T^  Rois  Articles  font  la  principalc  matiere  de  ce  Regne.  Lcs 
-^  Affaircs  domeftiques,les  AfFaires  de  ReLgion  ,  &  les  Af- 
faires  Etrangeres. 

ARTICLE     PREMIER. 

AF  F  AIRE  S    DO  MESTI  OJJES. 

1553.  L'Ai3:e  par  lcquel  Edouard  FI  avoit  tranfporte  laCou- 
ronnc  a  Jeanne  Gray ,  ne  rut  pas  capable  de  bien  etablir  cette 
PrincelTe  lur  le  Trone.  Vcruablement,  elle  fut  d'abord  pro- 
clamee  Reine  ,  par  lcs  ordres  du  Confeil,  dirige  par  le  Duc  de 
Northumberland :  mais  elle  ne  fublilta  que  peu  de  jours.  Marie, 
ScEur  du  Roi  defunt ,  fe  tir  un  i-^arti  dans  lcs  Provinces  de  Suf- 
folck  &  de  Norfolck,  en  promettant  aux  Habitans,  qu'ellc  ne 
changeroit  ricn  dans  la  Keligion  etabiie.  Ce  Parti  fe  fortifia  par 
le  fecours  de  la  Nobleflej  6c  enfin,  le  Duc  de  Northumberland 
fe  vit  oblige  de  ie  mccire  a  la  tece  d  une  Armee  ,  pour  marcher 
contre  Marie,  dont  le  Parti  s^augmencoit  mceflamment.  Jl  n'eut 
pas  plutoc  quicte  Londres  ,  que  le  Confeil  fe  declara  pour  Ma- 
re ,  &  la  ht  proclamer.  D'un  aucre  cote ,  TArmee  abandonna 
le  Duc  de  Northumberla?id,  en  fortc  que,  dans  lelpcrance  de 
fauver  fa  vie,  il  le  vic  oblige  de  faire  lui-meme  proclamer  Ma- 
rie  ^  Cambridge.  Mais  cela  n'empecha  pas  qu"il  ne  fuc  arrete , 
&  enfuite  puni  du  dcrnier  fuppiice.  11  avoua  en  mourant,  qu'il 
avoit  toujours  cte  Catholiquc  dans  rame.  Mais  plufieurs  crurent 
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ceur  meme  ,  en  comparaifon  de  ceux  qu'il  donna  Iorfqu'il  fut  reta- 
bli  dans  fon  Siege  Epifcopal  fous  le  Regne  fuivant  ,  8c  qu'il  con- 
damna  un  fi  grand  nombre  d'innocen3  au  feu.  Mais  pour  mettrc  la 
maticre  de  la  procedure  dcs  eomminiircs  contre  ce  Frelat  dans  tout 
fon  jouf  ,  nous  ne  faurions  pafTer  fous  filcnce  ropinion  du  Dodleur 
Burnet  fur  toute  cctte  affaire.  Ccft  que  ,  commc  on  etoit  relblu  de 
depolTeder  Bonntr  a  la  premiere  occalion  ,  la  faute  etoit  aggravee 
pKitdt  a  caufe  de  lui ,  qu'il  n'etoit  depouille  a  caufe  de  fa  faute,  que 
f'oa  n'auroit  pas  punie  avec  unt  de  rigueur  fur  un  autre  que  lui  ; 
niais  il  avoit  ete  fi  intraitable  &  fi  cruel  ,  qu'il  en  ctoit  devenu  o- 
dieux ,  gc  qu'on  n'en  avoit  aucune  compafTion. 

(1)  Le  Doifteur  Burntt  dit  quc  L»fco  vint  en  Anglcterre  cette  an- 
nee-la  avcc  des  Allemaiidi  de  la  Conteflion  Helvetique ,  qu'on  erigea 
par  Lettres-Patentes  en  Corps  de  Communaute,  &  Lajco  fuc  leur 
Surintcndant  ou  Infpefteur  en  chef.  Le  Dofteur  ajoute,  que  pour 
un  Etranger,  il  fe  meloit  trop  des  AfFaires  d'Angleterre,  3c  qu'il  e- 
crivit  contre  les  habits  dcs  Eveques ,  6c  contre  la  maniere  de  iccevoir 
le  Sacrement  de  l'Euch»ri(lic  a  genoux. 

(1)  Le  Dofteur  Burnet  dit  que  ?ointt  avoit  2000  Marcs  en  fonds 
de  Tcrre  ,  alTignes  pour  fa  1  ubliftance ;  8c  il  remarque  ,  que  les  Cour- 
tifans  aftames  avoient  mendie  les  meilleures  Seigncuries  en  divers 
Diocefcs,  de  forte  qu'en  plulieurs ,  un  Eveque  avoit  peine  a  avoir 
dcquoi  vivre. 

(3)  Nous  apprcnons  du  DocVeur  Bumet  ,  la  raifon  pourquoi  la 
Confecration  fut  fi  longtoms  differee  apres  que  Hooper  eut  obtenu  la 
Prelature  du  Roi.  Le  Dodteur  dit  quc  ce  Prelat  avoic  des  fcrupules 
fur  Thabit  des  Evcques,  £c  qu'il  croyoit  que  cet  veteraens  ayaat  ete 
confacres  avec  dcs  ceremonies  fuperftitieufes,  ils  devoient  etre  mis 
au  rang  des  Elemens  condamnes  par  S.  Faul.  Bidley ,  Bucer ,  Sc  Fierre 
Martyr  ecrivirent  a  Hoofer  pour  la  defenfe  de  ces  vetemens :  mais  il 
etoit  obftine ,  8c  il  fut  fufpendu  de  la  Predication  pendant  quelque 
tems ,  jufqu'a  ce  que  fes  fcrupules  furent  gueris :  de  forte  qu'il  vou- 
lut  bien  confentlr  a  etre  cenfacre  avec  ces  habits,  &  a  ies  porter 
lorfqu'il  prechoit  devant  lc  Roi,  ou  dans  fa  Cathedrale,  quoiqu'on 
Ten  difpenfat  en  d'autres  occafions, 

(4)  Gloeefter  fut  fait  peu  apres  Archiiiactne  exempt ,  £c  Hooper  fut 
declare  Eveque  de  fforctfter  icvAcmznt.  V oycz  le  Vioctinx  Bnrntt . 
(y)  A  1'egavd  de^  auttes  evenemens  confiderables  dc  ce  Regne,  le 
Dofteur  NicholfoH ,  a  prefent  Eveque  de  LonJonderry ,  croit  que  les 
Curieux  ne  fautoient  micux  faire  que  dc  conlulter  le  Jouriwl  ecrit  de 
la  propre  main  du  Roi ,  que  Ton  conlerve  encore  dans  la  Bibliotheque 


Le  Caradtere  entier  de  ce  jeune  Prince ,  d'une  grande  efperance , 
nous  a  ete  donne  par  le  dofte  Cxrdan ,  qui  l'ecrivit  apres  ia  mort, 
£c  en  Italie,  oii  cc  Princc  etoit  regarde  corame  Heretique;  de  forte 
qu'on  nc  peut  pas  Ic  foupgonner  de  flaterie ,  n'ayant  riea  a  craindre 
ou  a  cfperer  du  Defunt.  Ce  Portrait  eft  en  meme  tems  fi  noble  8c 
li  reiTemblant,  que  nous  le  traduirous  ici,  avant  que  de  pafler  au 
Regne  fuivant. 

,,  Toutes  les  graces,  dit  Cardan ,  fe  montroicnt  dans  la  perfonne 
„  du  Roi  Edotiard.  A  Tegard  des  Langues ,  non-feulement  il  par- 
„  loit  correclenient  YAnglois ,  ic  Franfoii ,  8c  le  Latin ;  raais  encore 
,;  il  entendoit  le  Grec ,  [Italien  8c  \'Effagn»l.  11  n'ignoroit  pas  U 
,,  Logique,  les  Principes  de  la  Philofophie  Naturelle,  8c  de  la  Mu- 
„  fique;  ayant  de  la  diipofition  naturellemenr  a  apprendrc  toutes 
,,  chofes.  II  avoit  \c  naturel  aulTi  doux  que  puiffe  Tavoir  un  Mor- 
,,  tel,  toute  la  gravite  qui  convient  a  un  Roi,  8c  les  talens  necef^ 
,,  faires  a  ce  grand  Pofte.  Enfin  ,  cet  auguftc  Enfant  avoit  une  E- 
„  ducation  ,  une  difpofition  naturelle,  fi  extraordinaires ,  8c  etoit 
„  d'une  fi  grande  elperance,  qne  c'etoit  commc  la  Merveille  du 
„  Genre-humain.     Ce  ne  font  pas  ici  des  fleurs  de  Rhetorique ,  8c 

,,  des  exagerations  ;  je  puis  dire  que  je  n'en  dis  pas  affez En- 

„  fin,  c*etoit  un  merveilleux  Jeune-homme.  II  commen^a  a  aimer 
„  les  Arts  liberaux,  avant  que  da  les  connoitre,  8c  de  lcs  co«- 
,,  noitre,  avant  que  de  pouvoir  s'en  fervir.  La  Nature  avoit  fait 
„  un  fi  grand  eEFort  en  le  formant,  que  non-feulement  rAogleterre» 
„  niais  lu  Monde  entier  a  raifoa  de  deplorer  fa  mort  prematuree. 
„  Cetoit  bien  de  lui  qu'on  pouvoit  dire,  que  la  vie  des  Perfon- 
„  ncs  extraordiuaires  eft  courte.  II  a  donne  un  eflai  de  Vertu  j 
„  quoiqu'iI  alTei  n'ait  pas  afles  vecu  pour  en  donner  un  mo- 
„  dele.  Lorfqu'il  faloit  montrer  une  gravite  royale  ,  il  agiflbit 
„  comme  un  homme  avance  en  age,  fans  perdre  rien  de  1'afFabilite 
,,  8c  de  la  douceur  qui  conviennent  a  la  jeuneffe.  II  tichoit  d'imiter 
„  Ics  bonnes  qualites  de  fon  Pcre ,  qui  en  certains  cas  en  montra  de 
„  mauvaifes ;  mais  fon  Fils  ne  laiflciit  aucun  lieu  de  craindre  la  me- 
„  me  cKofe ,  fon  efprit  eunt  cultive  p^r  retude  de  la  Philofophie. 

Le  Dofteur  Cox  fut  fon  Precepteur  pour  les  Moeurs ,  poiu-  la 
Philofophie ,  8c  la  Theologie :  Mr.  Cheek ,  pour  les  Langues  8c  les 
Mathematiques.  Ce  Prince  avoit  fait  des  progres  fi  promts,  qu'a- 
vant  l'age  de  huit  ans  il  ecrivoit  des  Leltres  en  Latin,  a  fon  Pere, 
a  fon  Parrain  TArcheveque  de  C»ntorbtry  ,  a  fon  Oncle  le  Comte  dc 
Hertfori,  8c  a  Catherine  Parr. 

Nous  ajouterons  a  cela  le  Caradere  dc  cet  excellent  Roi,   tel  qu'il 


du  Chevalier  Cotron,    d'ou  lc  favant  Dofteur  Burnet  l'a  tianfcrit  8c     a  ete  donne  par  le  Dodteur  Burm  Evique  de  Saliibnry,  Tqpi.  II 
publie.  Voyez,  l'Appendice  du  Tome  II  de  VHiftoire  de  l,\Refor!fmtio>>,    de  fon  Hijioire  de  la  Rtformatim. 
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qu'il  n'avoit  dit  cela,  que  dans  refperance  d'obtenir  fon  Par- 
don  (6) ,  &  que  veritablement  les  deux  Religions  lui  avoient 
cte  toutes  deux  indifferentes.  II  avoit  fait  unc  grande  faute,  de 
ne  pas  faire  arreter  Marie  &  Elifabeth ,  avant  c^u^Edouard  fut 
hors  du  monde.  Mais  il  avoit  efpere  de  les  faire  tomber  dans 
fes  pieges,  en  quoi  il  fut  abufe.  Marie  n'etoit  pas  aimee  ,  & 
n^anmoins,  tout  le  monde  fe*dcclara  pour  elle;  par  la  raiibn, 
qu'on  craignoit  de  tomber  encore  une  fois  fous  la  domination 
du  Duc  *de  Northumberland,  fi  Jeanne  Gray  fa  Belle-fille  de- 
ineuroit  fur  le  Trone.  Ainfi ,  on  peut  dire  avec  verite ,  que  ce 
Duc  fut  Tunique  caufe  du  defaftre  de  cette  infortunee  Princef- 
fe,  comme  il  avoit  ete  l'unique  auteur  de  fon  elevation.Je  n'en- 
trerai  pas  plus  avant  dans  le  detail  des  mouvemens  qu'il  y  eut 
en  Angleterre  pour  placer  Marie  fur  le  Trone,  parce  que,  ou- 
tre  quc  cette  Hiltoire  eft  affei  connue,  les  Ades  Publics  n'cn 
font  aucune  mention. 

Le  projet  de  retablir  la  Religion  Catholique  en  Angleterre, 
&  d'y  exterminer  les  Reformes,  fit  prefque  toute  Toccupation 
dc  Marie,  pendant  tout  le  cours  de  fon  Regne.  Je  n'en  dirai 
pourtant  rien  ici ,  parce  que  j'ai  deffein  d'en  parler  dans  le  fe- 
cond  Article.  Ainfi,je  me  bornerai  dans  celui-ci,  a  certaincs 
Chofes  qui  n'ont  point  de  relation  aux  Affaires  de  Religion  j 
quoiqu'il  foit  neanmoins  tres  apparent ,  que  cette  Reine  bigottc 
rapportoit  toutes  fes  aftions  a  fon  principal  deffein ,  dont  je  viens 
de  parler.  Ce  fut  par  cette  feule  conlideration ,  qu'elle  fut  en- 
gag&  a  epoufer  Philippe^  Prince  d'Efpagne,  Fils  de  TEmpe- 
reur.  On  lui  reprcfenta ,  que  puifqu'elle  avoit  forme  le  deflein 
de  travailler  ferieufement  a  la  Converfion  de  fes  Sujets ,  il  etoit 
a  craindre  pour  eile,  que  cetce  entreprife  ne  caufat  des  Revoltes 
dans  le  Royaume  j  &  qu'en  ce  cas-la,  elle  nc  pouvoit  fe  pailcr 
d'une  Alliance  etrangere:  Que  celle  de  rEmpereur  lui  etoit  d'au- 
tant  plus  neceffaire,  que  la  jeune  Reine  d'EcolIe,  qui  etoit  au 
pouvoir  du  Roi  de  France ,  &  qui  etoit  deftinee  au  Dauphin , 
avoit  fur  la  Couronnc  d'Angleterre  des  pretentions  qui  paroi- 
troient  affez  plaufibles  au  l^oi  de  France,  pour  le  porter  a  les 
faire  valoir,  &  £k  profiter  des  Rebellions  des  Anglois,  s'il  vo- 
yoit  la  Rcine  fans  Amis  &  fans  AUies.  Ces  raifons  parurent  (i 
tortes  a  Marie ^c^nWXe  r61blut  d'epoufer  Philippe.,  &  ce  fut  Gar- 
ditier,  premier  auteur  du  projet,  qu'clle  chargea  de  cecte  Nego- 
ciation.  Gardiner,  qui  avoit  deja  pris  fecretement  des  mefures 
avec  rF.mpereur,  avoit  fait  comprendre  a  ce  Monarque,  qu'il 
ne  devoit  point  dilputer  fur  les  conditions  qu'on  voudioit  cxiger 
de  lui ;  &  que  pour  engager  les  Anglois  a  confentir  a  ce  Maria- 
ge,  il  faloit  neceflairement  leur  pafler  certains  Articles ,  de  Texe- 
cution  defquels  Philippe  pourroit  fe  rendre  maitre  dans  la  fuite, 
felon  qu'il  le  jugeroit  a  propos:  tnais  que  fur  tojtes  chofes,  il 
faloit  envoyer  en  Angleterre  une  grolle  fomme  d'argent  ,  pour 
gagner  les  Membres  du  Parlement,  &  pour  les  engager  a  ap- 
prouver  le  Mariage  (7).  La  Chambre  desCommunes,  qui  a- 
voit  deja  temoigne  a  la  Reiae  toute  forte  de  condefcendancepar 


rapport  a  la  Religion,  s'emut  neanmoins,au  bruit  qui  ferepan- 
dit  de  ce  Mariage.  EUe  prefenta  une  Adreffe  a  la  Reine  ,  pour 
Ten  detourner:  mais  fon  Adreffe  fut  fbrt  mal  regue,  S>c  le  Par- 
lement  fut  incontinfint  diffous  (8). 

Au  commencement  de  Tannee  1554  ,  rEmpereur  envoya  en 
Angleterre  une  magnifique  Ambaffade ,  &  le  Mariage  fut  con- 
clu  de  la  maniere  quc  Gardiner  1'avoit  projett^i  c'cft-a-dire, 
que  TEmpereur  accorda  tout  ce  qu'on  voulut  (p). 

Peu  de  tems  aprcs,  arriva  la  Revolte  ou  la  Conjuration  de 
IVyat.  Cetoit  un  Gentilhomme  de  Kent,  qui  s'6tant  affocie 
avec  le  Duc  de  Suffbkk,  &  avec  plufieurs  autres  Mecontens,  a- 
voit  pris  ies  armes  pour  s'oppofer  au  Matiage  de  la  Reine  avec 
le  Prince  d'Eipagne.  yVyat  ayant  aflemble  une  Armee,  s'appro- 
cha  de  Londres  ,  fans  trouver  aucune  oppolition:  mais  s'etant 
mal  a  propos  flace  que  les  Habitans  de  cette  Ville  capitale  pren- 
droient  les  armes  en  fa  faveur ,  &  s'etant  inconliderement  cnga- 
ge  dans  une  rue  oO  il  ne  pouvoit  etendre  fes  Troupes,  il  fut 
pris ,  &  mis  en  prifon.  Cette  entreprife  couta  la  vie  a  J^anne 
Gray  (10) ,  \Guilford  Dudley  (on  Epoux,au  Duc  de  Sitffjlck  fon 
Pere,  &  a  plufieurs  autres.  II  s'en  falut  bien  pcu,qu'ellene 
fut  aufli  funefte  a  la  Princeffe  Elifabeth.  Wyat ,  dans  l'cfperan- 
ce  de  fauver  fa  propre  vie,  Taccufa  d'avoir  ece  complice  de  la 
Conjuration:  mais  il  s'en  dedit  dans  la  fuitCj  &  neanmoins, 
comme  la  Reine  &  fes  Miniftrcs  fouhaicoient  qu'clle  fe  trouvat 
coupable,  elle  fut  envoyee  a  la  Tour,  &  traitee  avec  beaucoup 
de  durete.  Gardiner,  parlant  dcs  eftbrts  qu'on  faifoit  pour  de- 
truire  la  Religion  Proteftante,  difoit,  que  c'etoit  en-v,im  qu'on 
s^attachoit  a  couper  les  branches  de  cet  Arbre,  fi  on  n'en  cou- 
poit  auffj  le  tronc.    Par  le  tronc  il  entendoit  Elifabeth  (ii). 

Le  nouveau  Parlement,  qui  s'affembla  en  1554,  approuva  le 
Mariage  de  ia  Reine ;  &  ie  Prince  Philippe  arriva  peu  de  tems 
apres,  avec  une  grofle  Ibmme  d'argent,  pour  fatisfaire  aux  pro- 
meffes  que  Gardiner  avoit  faites  a  ceux  dont  il  s'etoit  fervi  pour 
obtenir  Tapprobation  des  deux  Chambresi  &  le  Mariage  fut 
confomme. 

L'arrivee  de  ThiUppe  fut  favorable  a  EUfahetb,  puifqu'^  fa 
pricre,  la  Reine  fe  d6fifta  des  deffeins  quelleavoit  formes  con- 
tre  elle.  On  pretend  que  Philifpe  agiffoit  moins  en  cela  par  un 
motif  de  generofite,  que  par  politique.  II  confideroir  fans  dou- 
te,  que  fi  Marii  venoit  a  mourir  fans  Enfans,  la  Couronne 
d'Angleterre  pourroit  venir  a  la  jeune  Reine  d'Ecofle ,  &  par 
conlcquent  au  Dauphin ,  qui  par  ce  moyen  pouiToit  unir  un jour 
toute  la  Grande-Bretagne  &  Tlrlandc  a  la  Alonarchie  de  Fran- 
ce.  Au-lieu  que  fi  Elifabeth  demeuroit  en  vie,  elle  feroit  un  ob- 
ftacle  a  cette  union. 

La  Reine  ayant  cru  etre  cnceinte  pendant  neuf  mois,  fe  crut 
fur  le  point  d'accoucher.  Deja  meme  le*  Couricrs  etoicnt  prets 
pour  aller  porter  en  divers  lieux  la  nouvelle  de  fa  delivr.ince ; 
mais  il  fe  trouva  qu'ellc  i'etoit  crompee  (12).  On  pretend  qu'on 
fit  entendre  a  Phtlippe^  qu'il  n'y  avoit  plus  d'efperance  que  la 
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„  Ce  Prince  e'toit  regarde  comme  la  merveille  de  fon  Siecle.  II 
„  etoit  non-fculement  favant  dans  les  Langues  &  dans  les  Arts-libe- 
„  raux  ,  mais  il  connoiflbit  auiTi  retit  de  fon  Royaume.  11  portoit 
„  des  Tablettes ,  oii  il  ecrivoit  les  Caracteres  de  tous  les  hommes 
„  remarquables  de  la  Nation.  li  etudoit  les  Fortifications,  &  en- 
„  tendoit  ies  Affaires  dcs  Monnoyes  8c  des  Finances.  11  connoiffoit 
„  tous  les  Ports  de  fes  Etats,  ia  profondeur  dc  l'eau  ,  8c  k  routepar 
„  ou  ii  faioit  y  entrer.  li  etoit  ii  bicn  inftruit  des  Affaires  ctraoge- 
„  res,  que  lcs  Ambaffadeurs  qu'on  envoyoit  en  Angleterrc,  etant  de 
„  rttour  chez  eux ,  racontoient  des  merveilles  de  ce  Prince  ,  dans 
„  tputes  ies  Cours  de  i'Europc.  11  avoit  une  grande  penetrationd'ei- 
\,  prit;  mais  comme  il  fe  defioit  de  fa  memoire,  ii  ecrivoit  tout 
„  rte  qu'il  entendoit  dire  digne  de  remarquc ,  en  caratteres  Grecs , 
„  afin  qu'on  n'entcndit  point  ce  qu'il  ecrivoit  lui-m6me;  &  !e  fai- 
I,  foit  tranfcrirc  enfuite  en  beaux  caratleres,  dans  un  journai  qu'il 
„  garrfoit. 

,,  Sa  vertu  etoit  merveilleufe.  Lorfqu'on  iui  eut  donne  a  enten- 
„  tendre  que  fon  propre  Oncle  avoit  complote  la  mcrt  des  autrcs 
„  Confciliers  d'Etat,  il  Tabandonna.  Barnabe  Fiti.-Patrick  etoh  Fj.- 
„  vori  de  ce  jeune  Prince,  &  lorfqu'il  i'envoya  voyager,  ii  lui  ecri. 
,,  vit  fouvent  de  rcchercher  ies  bonncs  compagnies ,  d'evitcr  toute 
„  fortc  de  debauche ,  &  dc  fe  pcrfcdlionner  dans  les  chofcs  qui  pou- 
„  voient  ie  rendre  capable  de  rempiir  des  Emplois  a  fon  rctour.  II 
„  etoit  porte  natureilement  a  la  clemcnce ,  avoit  foin  que  les  dettes 
„  fuffent  i>ien  payees ,  &  avoit  une  attention  particuliere  aux  Piacets 
„  des  Pauvrcs  8c  des  Perfonnes  opprimees.  Mais  fon  zele  pour  la 
„  Rdigion  couronnoit  toutes  fes  autres  Vertus.  Ce  n'etoit  poiat 
„  un  faux  zeie  qui  ie  conduifoit ,  raais  une  deUcateffe  de  confcien- 
„  cc,  fondee  fur  i'amourde  Dieu,  8c  du  Prochain. 

„  Ccs  qualites  extraordinaires ,  ornees  dc  tant  de  douccur  Jc  d'af- 
„  fabiiite,  lc  faifoient  aimer  gencralcment  de  toute  la  Nation.Quel- 
,,  ques-uns  l'appclioient  le  nouvemi  Jojias  j  d'3.uues  ,EdouitrJ  le  Samt  i 
>,  d'autres,  le  Vbenix  qui  renait  des  cendres  de  fon  Predeceffcur;  & 
„  tout  ie  mondc  concluoit,  que  ies  peches  de  rAnglctcrre  devoient 
„  ctre  bien  grands,  puifque  Dieu  privoit  ce  Royaume  d'une  benc- 
„  diction  fi  fmguliere  dont  l'ei"peraiice  Tavoit  flate.  Et  !'on  doit 
,»  confeffer  que  ces  peches  etoient  fi  grands,  que  fi  d'un  c6te  ils 
,,  provoquerent  la  coiere  dc  Dieu,  de  l'autre  c6te  ils  difpoferent  les 
„  Peuples  a  cctte  trifte  Cataftrophe  qui  fera  le  fujet  du  Regne  fui- 
I,  vant. 

{<5)  ¥ox  donnc  du  jour  a  ceci ,  en  nous  apprenant  qu'on  avoit  pro- 
mis  ie  pardon  a  ce  Duc  ,  quand  meme  il  verroit  fa  tete  fur  le  bloc , 
a  condition  qu'il  fc  retra<5teroit ,  Sc  iroit  a  la  Meffc.     Cela  eft  con- 


firme  par  rAuteur  de  \'H'iJloire  il' Angletcrre  en  deu.x  volumes  in  8.  II 
dit'  qu'apres  que  ie  Duc  fe  fut  mis  a  genoux,  8c  qu'ii  eut  recom- 
mande  ion  ame  a  Dicu  ,  i!  regarda  tout  autour  dc  lui ,  comme  s'il 
eilt  attendu  fa  grace:  mais  ne  voyant  venir  perlbnne,  ii  mit  fon  cou 
fur  ie  bloc  ,  avec  reiignation  ,  pour  attendre  le  dernier  coup. 

(7)  Le  Dotleur  Burnet  dit  qu'on  avoit  donne  ordre  de  diftribuer 
400000  livres  ftcrling  poar  fairc  reullir  ce  Mariage ,  8c  cela  feion  la 
prudence  de  Gnnliner  &  des  AmbalTadcurs  de  l'Empereur.  Une  gran- 
de  panie  de  cectc  fomme  fut  donnee  de  ia  maia  a  ia  main.  L'Era- 
pereur  Tavoit  empruntee  en  pavtie  de  quelques-unes  des  Villes  Li- 
bres  d'Ailemagne  ,  8t  le  refte  fur  apporte  par  le  Prince  ?hiUffe  lorf- 
qu'ii  paffa  ia  Mer. 

(8)  Ccci  fe  paifa  Ic  6  de  Decembre  iff  j. 

(9)  L'Auteur  des  Remarqucs  fur  l'Hiftoire  de  ce  Regne,  ecrite 
par  i'Eveque  Goodwin,  prouve  d'apres  le  temoignagc  du  Chevalier 
Franfois  HxjUngs ,  qui  fleuriffoit  fous  ie  Regiic  SEli/nbeth ,  gc  qui 
avoit  de  bons  garants  de  ce  qu'iiavance  dans  fon  Livrc  intitule  Le 
Mot  du  Guet ,  que  le  deffein  iecret  de  la  Cour  d'Ei'pagne  dans  ce  iMa- 
riage,  n'etoit  pas  tant  d^etapiir  ie  Papifme',  que  d'annexcr  ia  Cou- 
ronne  d'Angleterre  a  ia  Monarchic  d'Efpagne. 

(loj  Les  ueux  prcmiers  eurent  la  tete  tranchee  ie  iz  de  Fcvrier 
ij-/4i  8c  ie  dernier,  ie  ij  du  meme  inois.  Voyez.  rniftoirc  dc  lE- 
veque  Good-ain,  8c  celle  du  Dotteur  Burnet ,  auxquelles  nous  ren- 
voyons  pourla  relation  de  !a  maniere  dont  ils  moururent. 

{11)  Elifnbeth  fut  menee  a  ia  Tourpariaportedcs  Crirainels  d'Etat," 
8c  gardee  li  etroitement,  qu'il  n'y  avoit  que  dcs  Efpions  qui  puflent 
l'aborder  :  on  ne  iui  permettoit  pas  de  ii:  promencr  fjr  Ii  platcfor- 
me,  8c  de  prendre  i'air;  Sc  quoiqu'on  i'eut  envoyee  cnluite  a  l^f^ood- 
flock  dans  un  tems  ou  i'on  ne  pouvoit  rien  faire  contrc  cllc,  ccpen- 
dant  elle  fut  aifez  reffenee,  8c  ie  Chevalier  Henri  BennijieLl  !ui  fitfouf- 
fru'  beaucoup  de  durctcs.     Voyez.  THiftoire  de  Burnit. 

(12)  L'Ev6que  Goodwin  rapporte ,  que  la  Reine  avoit  cette  forte 
d'cnflure  que  ies  Mcdecins  appellent  Moi«;  8c  qu'y  ayant  encoied'au- 
tres  fignes  de  groffelle ,  elle  s'abandonna  au  caquet  dcs  Sages-fem- 
mes,  8c  uegligcant  Tavis  des  Medecins,  elle  affura  qu'cl!c  fentoif  re- 
muer  l'Enfant.  Et  quoiqu'avec  !e  tems  tout  ceia  aboutit  a  une  Hy- 
dropifie ,  lc  Conieil-Prive  envoya  le  27  de  Novembre  une  Lettre  a 
Bomier  Eveque  de  LonJrcc,  laqueiie  Hollingshead  3.  milc  dans  faChro- 
nique:c'etoit  pour  !e  requerir  de  pubiierdans  tout  fon  Diocefe  l'heu- 
reufe  nouvclle  de  la  grofteffe  de  ia  Reine,  de  faire  chimter  ie  TeDeiim 
dans  fa  Cathedrale  2c  dans  les  autres  Egliles ,  8c  d'ordonner  que  tout 
le  Clerge  dans  les  Meffes  8c  dans  ie  Service  Divin  priat  Dieu  conti- 
nuellement  que  l'on  piit  voir  une  heureufe  iffue  de  ce  qui  avoit  ete 
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Reine  eut  des  Enfans,  &  que  ce  fut  ce  qui  le  degouca  d'une  E- 
poufe ,  qui  d'ailleurs  n'avoic  pas  bcaucoup  de  charmes.  Quoi 
qu'il  en  foit,  il  la  quitta  pour  s'en  aller  aux  Pais-Bas,  ou  ,  pcu 
de  tenis  apres,  l'Empereur  fon  Pere  lui  refigna  fes  Etats. 

Les  deux  annees  fiiivantes  furent  toutes  employees  a  perfecu- 
ter  les  Reformes. 

En  1558,  queiqu'un  des  Partifans  dc  la  Cour  propofa  dans  la 
Chambre  des  Communes,  dc  donner  aux  Proclamations  de  la 
Reine  la  meme  Autorite  quaux  Ades  de  Parlement.  Un  des 
Mcmbres  de  la  Chambre  s'oppofa  fortement  i  cette  propofition , 
principalement  par  cette  raifon,  qu'a  ce  prix-la,  il  ne  tiendroic 
qu'a  la  Reine  dc  changer  rordre  de  la  Succeffion,  par  unc  fim- 
ple  Proclamation.  La  Chambre  s'emut  a  ce  difcours,  &  trou- 
vant  fort  mauvais  ,  qu'un  de  fes  Membres  foupgonnat  la  Reine 
d'une  telle  chole,  elle  envoya  roppofant  en  prifon  (i).  Cela 
fit  comprcndre  a  la  Reinc ,  qu'il  ne  lui  feroit  pas  facile  de  de- 
pouiller  la  Princefle  Elifabeth  dc  fes  droits.  Eile  en  conguc  d'au- 
tant  plus  dc  hainc  contre  fa  Soeur,  qui  fe  trouva  pendant  qucl- 
que  tems  dans  un  grand  danger.  La  Reine  prevoyoit  aifement, 
q^x  E/ifabeth ,  qui  etoic  Reformee  dans  le  cceur,  &  qui  avoic 
intcret  dc  retre ,  detruiroit  tout  ce  qu'cllc  avoit  elle-memc  ba- 
ti.  Cela  caufoit  a  Elifabeth  de  terribles  inquietudes.  EUe  avoit 
pour  la  Rcine  cous  les  menagemens  poffibles,  jufqu'a  dillimuler 
fes  fcntimens  fur  la  Rcligion ,  a  fe  confefler  fouvent ,  &  a  faire 
dirc  la  Mefle  chez  clle.  Pcu  de  tems  aprcs,  clle  fut  demandee 
en  Mariage  par  le  Roi  de  Sucde,  qui  lui  cn  fit  faire  la  propofi- 
tion ,  avanc  que  d'en  avoir  fait  parler  a  la  Reine.  Etijaheth  fc 
conduifit  fi  bien  dans  une  affaire  fi  delicatc,  qu'elle  ne  donna 
aucunc  prife  fur  clic.  Enfin  la  mort  de  Marie ,  qui  arriva  au 
mois  de  Novcmbre  1558,  delivra  Elifaheth  de  fes  craintes  ,  & 
du  danger  ou  elle  etoic  continuellcmenc  expofee  (2). 

^CTES  qui  regardent  les  AFF AIRES  DOMESTI§tJES. 
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A»n/e  1553. 

A<3:e  par  lequel  la  Rcinc  remet  a  fcs  Sujets,  deux  Dixiemes, 
deux  Quinziemes ,  &  un  Subfidc  dc  quacre  fols  par  livre  fter- 
ling,  accordes  au  feu  Roi  ,  pour  le  payement  de  fes  dettcs. 
Sans  date.  Page  334. 

Lettres  de  Pardon  au  Duc  de  Norfolck.  Du  29  d'Ao&t-  Pa- 
g^  337  (3)-  A  Weftminfter. 

Lettres-Patcntes ,  qui  confcrent  au  Comte  de  Shreiusbury  la 
Charge  de  Prefident  du  Nord.  Du  17  de  Septembrc.  Page 
337.  A  Richcmond. 

Divers  Aftes  qui  regardent  le  Couronnement  de  la  Reine.  Pa- 
ge  339  &  350.  A  VVeftminfter. 

Annie  1554- 


Traite  de 
Mariage. 


Lettrcs  de  Pardon  au  Marquis  de  Northampton.  Du  13  Jan- 
vier.  Page  350.  A  Weftminftcr. 

Ordre  pour  faire  jouir  les  Marchands  des  Villes  Hanfeatiqucs, 
nommes  la  Societe  de  Still-Tard,  de  tous  leurs  Privileges.  Du 
ly  Janvier.  Page  364.  A  Weftminfter. 

Licence  aux  mcmcs  Marchands,de  faire  tranfportcr  desDraps 
i  la  maniere  accoutumee,  pendant  trois  ans.  Du  17  Janvicr. 
Page  364.  A  Wcftmmfter. 

Ces  deux  Concellions  ctoient  dircftement  contraires  a  deux 
Ades  de  Parlement ;  le  premier ,  a  un  Aifte  intitule  du  Tbnnage 
^  PottJage,  palTe  l'annee  precedence,  fous  le  Regne  dc  Marie^ 
le  fecond ,  a  un  Afte  paffe  fous  lc  Regne  d'Edouard  JF,  par  le- 
quel  la  Compagnie  AUemande  de  Still-Tjrd  avoit  ete  fupprimee. 
Ce  fut-la  lc  premier  fruit  du  Mariage  de  Marie  avec  le  Fils  de 
l'Empereur. 

Traite  pour  le  Mariage  de  la  Reine  avec  Philifpe.  Page  337. 
La  Ratification  de  la  Rcine  eft  du  mois  de  Mars ,  fans  date  du 
jour.  A  Weftminfter. 

„  I .  Qu'en  vertu  de  ce  Mariage  ,  Vhilippe  jouira  de  tous  les 
„  Titres  de  Marie,  Sc  raffiftcra  dans  Ic  Gouvernement  dc  fes 
j,  Etats.  Salvis  tamen  Legibus ,  yurihus,  Priviiegiis ,  (^  Con- 
,  JitetudinihttS  eorundem  P.egnorum ,  ^  etiam  «ominatim  cauto  ^ 
„  convento ,  imd  D.  Frinceps  Domime  Conthorali  fua  Regin^e 
„  Marite  omnijnodam  difpofitionem  omnium  Eeneficiorum ,  Officio- 
„  rum  y  Terrarum ,  Redituum ,  Fruiluum,  ^c.  relinquet ,  quod- 
„  que  ea  dabuntur  Originalibus ,  (j^-c. 

„  2.  Que  Marie  portcra  lcs  Titrcs  de  fon  Epoux  ,  &  que 
„  fon  Douaire  fcra  de  60C00  livres  tous  les  ans ,  chaque  livre 
„  faifant  50  Groifes  da  Flandrcj  &  que  de  ccctc  fommc  40000 
„  livrcs  lui  feront  alfignces  fur  TEfpagne ,  &  20000  fur  les  Pais- 
„  Bas. 


Four  la  Succefjlou  des  Enfans. 

„  Pour  les  Biens  maternels ,  les  Fils  &  Filles  fuccederont  fe- 
„  lon  les  Loix  &  les  Coutumes  d'Angletcrre. 

„  Pour  les  Biens  paternels,  on  refervc  a  D.  Carlos,  Fils  de 
„  Phiiippe  du  premicr  lit,  lcs  fucceflions  dcs  Efpagnes,  de  Na- 
„  ples,  de  Sicile,  de  Milan,  6c  de  tous  lcs  domaines  d^Italie, 
„  en  fe  chargeanc  de  payer  les  40000  livres  aflignees  a  Marie 
„  pour  fon  Douaire  j  auxqucls  Royaumes  &c  Domaincs  les  Def- 
,,  cendans  de  D.  Carlos  fuccederont. 

„  Lcs  Enfans  qui  naitront  de  PhiHppe  £c  dc  Marie ,  fuccede- 
„  ront  dans  les  Domaines  des  Pais-Bas. 

II  y  avoit  divers  autres  Articles  fur  ce  menie  fujet,  mais  dont 
le  detail  feroit  inutile,  puifqu'il  n'y  eut  point  dEnfans  de  cc 
Mariage. 

Articles  ajout/s  ^  ann(x(s  au  TraitL 

„  Que  Philippe  n'aura  a  fon  fervice  que  des  Sujets  de  la  Rei- 
„  ne. 

,,  Qu'il  n'amenera  point  en  Anglcccrrc  des  Ecrangers  qui  fiif- 
„  fenc  du  tort  aux  Anglois,  &  qu'il  punira  les  contrcvenans. 

„  Qu'il  ne  changcra  rien  dans  les  Loix&  Ics  Coutumcs  d'An- 
„  gletcrre. 

„  Qu'il  ne  pourra  emmencr  la  Reine  hors  du  Royaumc  ,  a 
„  moins  qu'cUe  nc  le  demandei&  qu'il  n'en  tirera  point  fesEn- 
„  fans,  fans  le  confencement  dcs  Seigncurs  Anglois. 

„  En  cas  que  la  Reine  mcure  la  premiere,  laiflant  des  Ea- 
„  fans ,  Philippe  ne  pretendra  aucun  droit  au  Royaume. 

„  Qu'il  nc  pourra  point  emporter  les  Joyaux  de  la  Reine, 
„  ou  dc  la  Couronne ;  &  qu'il  ne  fera  aucune  alienation  de  cc 
„  qui  appartienc  au  Royaume. 

„  Quc  diredtemenc  ,  ni  indireiftcmcnt  ,  TAnglecerre  ne  fera 
„  poinc  melee  dans  les  Gucrres  de  rEmpereur  contre  la  Fran- 
„  ce".  A  Wcftminfter. 

Pacence  a  Gutllaume  Hoiuard  d^EijiJigham  ,  pour  la  Charge  de  fY^^^^l^ 
Grand-Amira!.     Du  8  Avril.  Page  382.  „1! 

Proclamacion  pour  nocificr  les  Titres  du  Roi  &  de  la  Reine. 
Du  27  Juillec.  Page  404.  A  Winchcfter. 

Philippvs  (^  Maria ,  Dei  gratia  Rex  ^-  Regina  Anglia ,  Fran-  Titres  da 
cia ,  Neapolis ,  Jerufalem  ,  &  Hyberniis  ,  Fidei  Defenfores  ,  Priii-  j    'j/'  "l* 
cipes  Hifpantarum ,  Sicili^ ,  Archiduces  Aifiriit,  Duces  Mediola- 
ni,   Burgundia ,   Brabantia,  Comites  Hajpurgi,  Flandria ,  ^ 
Tyrolis. 

^Anfi^i  1555. 

Confirmation  de  certains  dons  faits  par  Henri  VIII  a  Anne  de   Don«3 
Cleves.     Du  17  Fevrier.  Page  413.  A  Weilminfter.  Clcvcs''* 

Lcttres-Patentcs  pour  etablir  une  Corporation  dcs  Rois-d'Ar-    Corpo- 
mes,  Heraucs-d'Armes,  &  Pourfuivans.  Du  12  Mai.  Page  422.  ""oudes 
A  Hampconcourt.  d'Ames, 

CommifTion  pour  exercer  la  Charge  de  Chancelier,  apres  la  &c. 

morc  de  Gardiner.     Du  13  Novenabre.  Page  426.    A  Weft-  c^'* 

.    n  '  -o     T  Sccauxen 

mmlter.  commif- 

fion. 

Aitnie  1557- 

Commiflion  au  Lord  Fitz.-W.iHer,  Dfpute  cn  Irlande,  pour 
faire  pafTer  certains  Aftcs  m  Pariemcnt  d'Irlandc.   Page  455. 

Lectrcs-Pacences  pour  creer  Thomas  Piery  Baron  Piercy.  Du 
30  Avril.  Page  461.  A  Wcftminfter. 

Aucres,  pour  creer  le  ineme  Thomas  Fiercy,  Comce  de  Nor- 
thumberland.     Du  I  Mai.  Page  462.  A  Weftininftcr. 

Autres  pour  donner  au  Comte  ue  Northumherlartd  &c  au  Lord 
iVliarton  la  Charge  de  Gardiens  des  Marches  voihnes  de  TE- 
colle.    Du  2  Aoiit.  Page  468.  A  Richemond. 

Autres,  pour  conferer  a  Franfois  Comce  de  Shreixssbury  la 
Charge  de  Capicaine-General  danx  le  Nord.  Du  3  Aouc.  Page 
471.  A  Richemond. 

A     R    T    I     C     L    E       n. 

AFFAIRES  §^  CONCERNENT  LA  RELIGION. 

Marie  etant  montee  fur  le  Trone  avec  un  applaudiflemenc  u- 
niverfel,  a  caufe   de  la  haine  qu'on  avoic  pour  le«Duc  de  Nor- 
thumberland ,  nc  cint  pas  parole  aux  Habitans  dc  la  Provincede 
Suffblck ,  auxquels  elle  avoit  promis  qu'elle  nc  changcroit  ricn  Piotcs. 
dans  la  Religion  ,  &  qu'elle  fe  contenceroic  dc  jouir  dc  la  liber-  ""'• 

te. 
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commence  par  fa  Toute-puifTance.  On  voit  dans  k  meme  Chroni- 
que ,  trois  Collettes  dont  on  fe  fcrvit  dans  cette  occafion.  L'£v^cjue 
ajoute ,  qu'oii  failbit  de  grands  pveparatifs  de  Berceaux ,  de  Langes, 
&  autres  menues  hardes,  pour  attendre  rAccouchement.  Mais  tout 
cela  ne  fervit  de  ricnj  car  au  moins  de  Juin  fuivant ,  on  fut  detrom- 
pe,  &  la  Nation  fe  revcilla  comme  d'un  fonge  ridicule,  dont  l'illu- 
lion  avoit  pafle  jufqu^au  Parlement,  On  y  pafTa  un  AQcc  pour  don- 
ner  au  Roi  Vhilifii  lc  gouvernement  8c  Teducation  de  l*Entant,  fi  la 
Rcinc  mouroit  Avant  qu'il  fut  cn  age  de  puberte'.     Mais ,  dit  TAu- 


teur  des  Remarqucs  fur  rHiftoire  de  GooJmn ,  ce  fut  un  grand  bon- 
heur  pour  l'Angleterre ,  que  rHuritii.'r  du  Royaume,  cc  le  Royaume 
lui-meme,  pdirent  fe  paifer  du  Gouvernement  du  Roi  d'Efpagne  8c 
des  Efpagnols. 

I.e  Dofteur  HowiU  dit  que  l'Accouchement  de  la  Reine  etoit  re- 
garde  comme  une  chofe  ccrtaine,  a  caufe  qu'elle  gardoit  la  cfuni- 
bre,  &  que  la  Cour  etoit  remplie  dc  S.ij=;es-fcrames;  Qu'il  y  eux  des 
perfonnes  chatiees  pour  avoir  revoque  -is  Couches  en  doute:  Que 
ies  cloches  fonnerent  ,   qu'on  alluma  des  .sux  de  joye  ,    8c  qu'on  tit 

des 
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folck 
Gardiner 
&:  Bonner 
claigis  & 
taits  Mi- 
nilhcs. 
Les  pani- 
tans  du 
Pape  prc'- 
fcrcs  en 
tout. 


Marie.   te,  pour  elle-meme  &  pour  fes  Domeftiques , d'exercer  la  Reli- 

Le  Duc  g|Q„  Catholique.    Le  Duc  de  Norfolck ,  Gardiner ,  Bo7iner ^   fu- 

—  •  °'      rent  d'abord  elargis,  &  devinrent  les  principaux  Confeillers  & 

Miniftres  de   la  Reine.     Gardhier ,  Bomier ,  Heath ,  Day ,  Ton- 

ftall,  qui  avoien:  ete  depoies,  furent  retablis  dans  ieurs  Sieges  j 

&  ceux  Q^Edouard  VI  y  avoit  etablis,  en  furent  chafles.     Le 

premier  fut  revetu  de  la  Charge  de  Grand-Chancelier.     Enfin , 

ie  Confeil  de  la  Reine  ne  fut  compole  que  des  Partifans  du  Pa- 

pe ,  les  plus  envenimes  contre  la  RePormation.     Par  le  moyen 

de  ces  Miniftrcs ,  &  des  changemens  qui  fe  iirent  dans  toutes 

ies  Charges  dc  l'Etat,  des  Vilies,  &  des  Provinces,  la  Reine 

Parleinent  g^  [g  contentement ,  dans  le  premier  Parlement  qu'elle  aHem- 

de^rCmu  bla,  d'avoir  une  Chambre  des  Communes  a  fa  devocion.    Rien 

'  n'eft  plus  facile  a  un  Souverain  en  Anglecerre,  que  d'avoir  un 

Parlement  cel  a  peu  pres  qu'il  le  fouhaite ,  lorfqu'il  n'a  encore 

fait  aucune  demarche  pour  fe  rendre  odieux,ou  pour  faire  foup- 

conner  qu'il  ait  des  deiTeins  pernicieux  a  la  Liberce  des  Sujecs. 

Si  cette  verite  avoit  belbin  de  preuves,  on  pourroit  produire  u- 

ne  infinite  d'exemples,  tant  anciens  que  modernes,  qui  feroienc 

capables  de  convamcre  les  plus  incredules. 

Matie        Marie  ayant  donc  trouve  le  moyen  d^aiTembler  un  Parlement 

tout  rcdi-  ^^  qu'elle  le  fouhaitoit,  renverfa  tout  ce  qui  avoit  ete  etabli  par 

ficc  de  la  rapport  a  la  Religion,  par  Henri  VHI,  &  fous  Edtuard  VI ; 

[iefoima-  g^  n'oublii  pas  de  faire  caiTer  la  Sentence,  qui  avoit  difTous  le 

"""         Mariage  de  Heftri  VIII  avec  Catherine  d'Arragon.     Pour  tojt 

dire  en  un  moc,  elle  ne  negligea  rien  de  ce  qui  pouvoit  con- 

tribuer  k  rexecution  du  projet  qu'elle  avoit  forme ,  de  retablir 

la  Religion  en  Angleterre,  fur  le  meme  pied  qu'elle  avoit  ete 

avant  les  demeles  de  Heuri  VIII  avec  le  Pape.     La  Chambre- 

Haute  du  Parlement,  quoique  compofee  des  memes  Seigneurs 

qui  avoient  donne  leurs  voix  pour  ecablir  la  Religion  Procei^an- 

le  fous  le  dernier  Regne,  fe  livra  tellement  ilapaflionde  la 

Reine  ,  qu'elle  furpalFa  meme  en  cela  celle  des  Communes  , 

:iiunesde-  compofee  de  Deputes  choifis  au  gre  de  la  Cour.    Des  le  pre- 

^iriu*    "''^'^  j°^'^  quelle  s'aflembla,  elle  chaiTa  deux  Eveques  ,   parce 

qu'il3  ne  voulurent  pas  aififter  a  la  Mefle,  quoique  les   Loix 

d'Edouard  VI  ne  fuffent  pas  encore  abolies.     II  eft  aife  de  com- 

prendre ,  que  la  Cour ,  appuyee  d'un  tcl  Parlcment ,  fic  beau- 

Cruaute  coup  de  chemin  en  peu  dc  tems.  On  ne  vit  fous  ce  Regne ,  que 

Unc.     tJss  injultices  les  plus  criantes  concre  les  Proteftans,  &  une  bar- 

barie  oucree ,  qui  ne  fe  laffa  jamais  de  bruler  ceux  qui  ne  voulu- 

ivecution  rent;  pas  crahir  leur  confcience  en  changeant  de  Religion.  Cran- 

nter  meme,  Archeveque  de  Canrorbery,  quoique,  feduit  par 

fa  propre  foibleffe  &   par  Tamour  de  la  vie,  il  eut  ligne  une 

Abjuration,  ne  laifla  pas  d'etre  brule  vif,  pour  contencer  lahai- 

ne   extreme  que  la  Reine  &  les  Ennemis  de  la  Reformation  a- 

voient  con^ue  contre  lui.     On  ne  fe  contenta  pas  de  bruler  les 

vivans,  on  fit  meme  deterrer  les  morts,  pour  bruler  leurs  os. 

Enfin ,  pour  n'entrcr  point  ici  dans  le  detail  de  chofes  qui  ne 
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font  que  trop  connues,  je  me  contcncerai  dc  dire  en  un  mot, 
que  la  barbarie  a  cet  egard  alla  fi  loin  ,  que  les  Eveques  en  eu- 
rent  honte  ,  &  voulurenc  en  rejeccer  fexces  fur  le  Roi  Philifpe. 
Mais  ce  Pririce ,  qui  n'ecoit  pas  moins  fin  qu'eux ,  fic  precher 
publiquement  un  cercain  Moine  Dominicain  fon  Confefleur , 
qui  loutint  hautement  dans  fon  Sermon  ,  que  ce  n'etoit  pas  par 
les  fupplices,  qu'on  devoic  convercir  les  Heretiques.  Mais  couc 
cela  n'ecoic  que  grimacesj  car  le  Roi,  la  Reine,  les  Eveques, 
&  tout  le  refte  du  Clerge,  n'ecoienc  que  trop  d'accord  pour 
exercer  la  cruaute  la  plus  horrible.  Bonner  Eveque  de  Londres 
fe  diftingua,  pendant  touc  ce  Regne,  entre  tous  les  autres  Ti- 
gres  alteres  de  fang.  Gardiner,  qui  etoit  le  principal  auteur  de 
la  Perfecution,  avoit  Tadreffe  de  charger  Bomier  de  ces  execu- 
tions  barbares.  Mais  il  ne  pouvoit  tromper  perfonne,  puifqu'on 
etoit  aflez,  mftruit  de  fes  fentimens.  Comme  1'Hiftoire  de  ce 
Regne  ne  confifte  prefque  que  dans  le  detail  de  cette  horrible 
Perlecution ,  ce  que  je  viens  de  dire  peuc  fuffire  pour  faire  en- 
tendre  les  Adres  du  Recueil ,  qui  lonc  en  affez.  petic  norabre  par 
rapport  aux  Affaires  de  la  Religion.  J'ajouterai  feulemenc  deux 
chofes,  qui  me  paroiffent  dignes  d'ecre  remarquees. 

La  premiere  eft ,  que  la  Reine  pria  le  Pape  de  lut  envoyer  un 

Legat,  6c  fouhaica  que  ce  fut  le  Cardinal  Folus.    Le  Pape  l'ac- 

corda  volontiers :    mais  comme  elle  avoit  en  quelque  maniere 

fait  connoitre  qu'elle  avoit  du  penchant  a  en  faire  un  Mari , 

II  cft  re-  TEmpereur  trouva  le  moyen  d'arreter  le  Legat  dans  fes  Etats 

ardedaiis  ^  ^^  g,.,  £Qj.(.g  q^>;j  j.,g  p^j^  arriver  en  Angleterre,  qu^apres  que 

™  &c.     le  Mariage  de  la  Reinc  avec  Philippe  eut  ete  confomme.   D'urt 

autre  coce ,  Gardincr  qui  afpiroic  a  TArcheveche  de  Cantorbe- 

ry,  &  qui  craignoit  que  Po/us ,  qui  ne  raimoit  ni  ne  l'eftimoic, 

ne  vint  lui  ravir  ce  Bcnefice,  aulli-bien  que  la  faveur  de  laRci- 

ne,  ufa  de  touces  fortes  d'artifices,  pour  recardcr  fa  venue.     Le 

nent^de-  Legatarriva  pourtant, &  reconciliala  Nation  Angloiie  avec le  Pa- 

nande  i   pe ,  apres  que  le  Parlement  lui  eut  demande  1' Abfolution  a  genoux. 

;enoux 

'AMolu- 

ion  du 

'ape.  des  ProcefTions  pour  temoigner  k  joye  de  la  naiffance  d'un  Princc  : 
Qu'il  y  avoit  des  Prsdicatcurs  qui  dins  lcuis  Sermons  s'etendoient 
foUemcnt  a  decrire  la  beaute  du  nouveau-ne.  II  y  eut  des  gens  qui 
dirent  qu'on  avoit  repandu  ce  bruit  par  politique;  8c  que  la  Rcine  , 
dans  le  deiVein  d'exclure  la  PrinceiTe  Elifabeth  de  la  Couronne ,  auroit 
bien  voulu  fuppofer  un  Enfant :  inals  que  le  Roi  thilipfe  n'y  voulut 
point  donner  les  mains. 

(i)  Le  nom  de  ce  Membre  du  Parlement,  felon  le  Doiteur  iur- 
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La  feconde  chofe  dont  j'ai  i  parler ,  c'eft  des  artifices  dont  u- 
fa  la  Cour  de  Rome,  pour  s'empecher  d'accorder  aux  poilef- 
leurs  des  Biens  d'Egliie,  Fairurance  qu'ils  pourroient  concinuer 
a  en  jouir,  fans  etre  troubles.  Ceioic-la  un  arcicle  crci  im- 
portant.  La  Reine  avoit  fait  entendre  au  Pape  fnles  III,  que 
^fans  cecce  alfurance ,  il  y  avoic  du  dang-r  que  tou":  ce  qui  s'e- 
*toit  fait  jufqu'alors,  ne  fut  renverfe.  La  Cour  de  Rome  con- 
venoit  bien  ,  qu'il  faloit  ncceffaireraent  faire  efperer  cela  aux 
Anglois;  mais  elle  vouioit  ies  tromper,  &  fe  reierver  le  droic 
de  faire  reftituer  ces  Biens  a  rEglife.  On  avoit  propofe  dans 
le  Parlement,  un  BiU  pour  retablir  rAutorice  du  Pape  dans  le 
Royaume:  mais  on  y  avoic  infer6  cetce  Ciaufe,  que  les  alicna- 
tio7is  des  Biens  d^Eglife  feroieut  autorifees ,  e^  ^?/?  les  poffcjfcurs 
ne  pourroient  etre  fujets  a  aucune  cenfure  ,  ni  etre  pour/uivis  fitr 
ce  fijet.  II  faloic  neceir?.irement ,  ou  rejetrer  cet  Afte ,  ou  Tad- 
meccre  avec  cecce  Claufe.  II  n'y  euc  point  d'artifice  ,  que  le 
Pape  n'employat  pour  s'empecher  de  confentir  a  cet  article. 
II  eft  vrai,  qu'il  donna  pouvoir  au  Legat  de  le  ratifier;  mais 
avec  de  certaines  reftridions,  qui  ne  plurent  pas  au\  Anglois. 
Enfuice  ,  fous  precexce  de  reformer  ce  Pouvoir  ,  il  en  donna 
un  fecond,  qui  ecoic  fujec  a  plus  d'objed:ions  que  le  premier. 
Enfin  il  en  donna  un  troifieme  ,  qui  etoic  encore  plus  equi- 
voque.  Cependanc ,  le  Legat  fe  vic  enfin  oblige  de  racirier 
rArcicle  ,  rel  qu'il  ecoic  couche  dans  l'A6te  :  miis  en  meme 
tems  il  denonca  les  jugemens  de  Dieu  ,  contre  ceux  qui  pof- 
fedoienc  les  Biens  de  FEglife.  Jules  III  ecanc  morc  avanc  que 
cecce  affiiire  fuc  terminee,  Paul  IV  (\m  lui  fucceda ,  refufa  hiu- 
temenc  de  confirmer  le  confencement  du  Legac  ,  difanc ,  qu'il 
n'ecoit  pas  au  pouvoir  d'un  Pape ,  de  permeccre  une  telle  cho- 
fe.  Qu'on  jugc  apres  cela,  s'il  eft  poflible  de  compofer  avec 
la  Cour  de  Rome  fur  cette  maticre,  &  fi  1'acquielcemeut  d'un 
Pape  feroit  capable  de  mettre  les  poffsffeurs  des  Biens  d'E- 
gliie  en  fiirece.  Marie  ecoit  telletnent  perfuadee  que  le  confen- 
tement  merae  du  Pape  ne  fuffifoit  pas,  quelle  rellitua  tous  les 
Biens  d'Eglifc  qui  etoient  encore  entre  fes  mains. 

ACTES  qtfi  regardcfst  la  RELIG lON. 
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Annfe  1553. 

Commiflion  pour  juger  TAppcl  de  Cuthhcrt  Tovftal  EveqUe 
de  Durham ,  prive  de  fon  Eveche  fous  Edouard  VI.  Sans  date. 
Page  334.. 

Pouvoir  5  Etienne  GardinerlE.vcque  deWinchefter,&Chan- 
celier,  d'accorder  les  Licences  pour  precher.  DU29  Aouc.  Pa- 
ge  337.  A  Weftminfter. 

Reltitution  de  TEveche  d'Exceter  a  yeaji  Vefey.  Du  28  Sep- 
tembre.  Page  240.  A  la  Tour  ds  Londres. 

Diverfes  Prefentations  a  dcs  Benefices.  Depuis  la  page  34.2 
jufqu'a  350. 

C'ecoit  pour  remplir  les  places  de  ceux  qii'ori  depouilloit. 

■Annh  1554. 

CommilTion  \  Gardiner ,  Tonftal,  Bonner  &  autres,  pour  de- 
pofer  FArchevcque  dYorck  ,  &  les  Eveques  de  S.  David,  de 
Chefter  &c  de  Briftol ,  a  caufe  qu'ils  font  marics.  Du  13  Mars. 
Page  370.  A  Weftminfter. 

Autre  pour  depofer  Taylor ,  Eveque  de  Lincoln,  Hooper  de 
Worcefter,  H«r/^/ de  Hereford.  Du  15  Mars.  Page  370.  A 
Weltminfter. 

Ceux-ci  avoient  regu  leurs  Eveches  d'Edouard  VI,  avec  h 
Clauie,  durante  vita  naturali ,  ft  tajjidiu  fe  hene  geffcrit.  Ainfi 
fans  autre  examen ,  on  les  depofoit ,  parce  qu'on  n'ecoic  pas  con- 
tent  d'eux. 

Conges  d'elire  pour  les  Eveches  de  Lincoln ,  Eochefter ,  He- 
reford,  S.  David ,  Glocefter.  Du  19  Mars.  Page  374.  A  Weft- 
minftcr. 

CommilTion  pour  depofer  les  Chaaoines  &  les  Prebendiers 
maries.  Du  29  Mars.  Page  376.  A  Weftminfter. 

Confirmacions  des  eledlions  pour  les  Eveches  de  Bath  <^ 
IVells,  S.  David,  Hereford ,Chefter  ,Glocefter.  Du  8  Avril.  Pa- 
ge  383  &  389.  A  Weftminfter. 
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fion  pout 
juger 
I'Appeldo 
Tonrtal. 

Pouvoit 
d'accor- 
det  les 
Licences 
de  prc- 
clier. 

Kvech^ 

d'Ese::t. 
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Ar.7i(e  155(1. 

Ordre  pour  fairc  bruler  Thomas  Cranmer  ^  Oxford.  Du  24. 
Fevricr.  Page  431. 

Refticucion  du  Temporel  de  rArcheveche  de  Cantorbery  au 
Cardinal  Polus.  Du  21  Mars.  Page  432.  A  Greenwich. 

Commiflion  au  Lord  Fitz-lValter  Depute  d'Irlande,  de  faire 
paffer  dans  le  Parlement  de  ce  Royaume  certains  Aftes,  dont 

la 

net ,  etoit  Coxley  1  mais  dans  les  Notes  fur  rHiftoire  de  Goodwin,  il 
e(t  nomme  Cofley. 

(i)  La  Reine  mourut  d'Hydropilie,  le  17  dc  Novembrc.  Elle  a- 
voic  quarante-trois  ans ,  8c  en  avoit  regne  cinq ,  quatrc  mois  8c  onze 
jours. 

(3)  Le  Duc  de  Norfolck  fut  prifounier,  depuis  que  le  Comte  de 
Surrey  fon  Fils  avoit  eu  la  tiZQ  ttanchee  fous  le  Regne  dc  Hfnri 
VIU. 
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Mauie 


la  p'upart  regardent  la  Religion 
A  S.  James. 


ABREGE'     HISTORIQ.UE 

Du  I  Decembre.  Page  451. 


Conqueft.    Mais,  ^  rapproche  de  rArriereban,  &  des  Milices    Marie. 
du  Pais  qui  s'approchoient ,  il  fit  rembarquer  fes  Troupes ,  apres 
avoir  perdu  fix-cens  hommes.  Ce  fut-la  tout  lc  fruit  que  la  Rei- 
ne  tira  de  cette  Expedition ,  dont  les  preparatifs  lui  avoient  beau- 
coup  coute.     Cela  lui  fit  comprendre,  qu'elle  ne  tireroit  jamais 
de  grands  avantages  de  la  continuation  de  la  Guerre ,  &  la  fit 
confentir  a  la  propofition  qui  fut  faite ,  de  tenir  un  Congres  a  Congres  a 
Cambray ,  pour  y   traiter  de  la   Paix.     Cette  Negociation  fut  Cambray. 
commencee  dans  cette  Ville  >    au  mois  d'06tobre ,  environ  un 
mois  avant  la  mort  dc  Marie ,  qui  arriva  le  17  de  Novembre, 
dans  la  43  annee  de  fon  age. 

On  ne  trouve  dans  le  Recueil ,  que  deux  Ades  qui  puiflent 
avoir  du  rapport  aux  Affaires  etrangeres  dont  je  viens  de  parler  j 
encore  font-ils  fort  peu  importans. 

Le  premier  eft  un  Ordre  pour  lever  dcs  Troupes.  Du  9  Fe 
vrier  1557.  Page  456. 

Cette  date  ell  pourtant  confiderable ,  car  elle  fait  voir  que  pgj^ 
Marie  avoit  deffein  de  faire  la  Guerre  a  la  France,  des  le  mois 
de  Fevrier ,  quoiqu'elle  ne  la  fit  declarer  qu'au  mois  de  Juin  de 
cette  meme  annee. 

^^  fecond  efl  une  Commififion  au  C.  de  Clinton,  pour  com-  Commif- 
Neveux,"Vi"^'^oie"'t"E'"^^^  mortels  du  Roi  d'Efpagne,  par-  mander  la  Flotte  deftinee  contre  la  France.  Du  12  Avril  1558.  Comleda 
ce  qu'il  foutcnoit  les  Colonnes  ,   lefquels  ils  avoient  deffein  de    Page  492.  (1). 

Liguc  du  ruiner.     Ce  fut  donc  a  rinftigation  de  ces  Neveux  ,   qu'il  fic    

Pape  avcc  y„g  Ljaue  ofFenfive  &  defenlivc  avec  la  France ,  contre  TEf- 


A    R    T    I     C    L    E      III. 

A  F  T  A  I  R  E  S    ETRANGERES. 

Les  trois  premieres  onnees  de  ce  Regne  ne  furent  employees 
quaux  AfFaires  de  Religion.  Pendant  ce  tems-la,  la  Guerre  fe 
continuoit  entre  FEmpereur  &  la  France,  fans  que  rAngleterre 
y  prii  aucune  part. 

155^.  Depuii  que  TEmpereur  eut  remis  fes  Etats  au  Prince 

fon  Fils,  celui-ci  fouhaitoit  de  faire  la  Paix,  ou  du  moins  une 

Congies  Xreve ,  qui  lui  donnat  le  loifir  de  s'aficrmir  fur  le  Trone.  La 

fa°Paix '""  ^*^'"^  ^^"^'^  ^°"  Epoufe ,  entrant  dans  fes  vues ,  s'entremit  en 

emrc'lia      1556,  pour  procurer  la  Paix  ou  la  Treve,  &  obtint,  que  les 

France  &  jjgux  Rois  envoyeroicnt  leurs  Plenipotentiaires  entre  Ardres  & 

rtfpagne.  ^^j^j^ .  ^^.^  ^^^^^  Aflemblee  fc  fepara  fans  aucun  fruit.  L'exal- 

tation  de  Paul  IV  au  Trone  Pontifical,  rendit  cetce  Paix  en- 

core  plus  difficUe.     Ce  Vieillard  ,   age   de  quatre-vingts  ans , 

formoit  de  vaftes  projets ,  &  fe  laiiToit  gouverner  par  les  deux 


Ordre 
pour lever 
des  Tiou- 


Clinton , 
&c. 


la   Franee 
conire 
l'Epagne. 
Treve  en- 

trc  ces 
PuilVati- 
ces. 

Le  Pape 
l'engiige  a 
loinpre  a- 
vec  rEl- 
pagne. 
La  Reioe 
Marie  fe 
declare 

FrancVen  ceV  &  pour  cct  effec,   U  le  rendit  aupres  d'elle , 

favcur  de  enfin  ce  qu'il  defiroit.    Cette  declaration  etant  faite,  k  Reine 

rhilippe.   envoya  dans  les  Pais-Bas  un  Corps  de  8000  hommes ,   qui  fe 

joignit  a  rArmee  de  Phi/ippe,  commandee  par  le  Duc  de  Sa- 

PriredeS  '""J'^-    ^^^  ^^  ^^^^  apres,  le  Duc  afliegea  S.  Quentin,  &  a- 

oienun.'  pres  avoir  battu  &  fait  prifonnier  le  Connetable  de  Montmoren- 

cy  qui  s'etoit  approche  de  S.  Quenrin,  il  prit  la  Place  d^afTauC. 

Lc  Pape  Ce  defaftre  obligea  Henri  11  a  rappeller  d'Italie  le  Duc  de  Gui- 

faiifapai.typj  qui  nc  fut  pas  plutot  parri  de  Rome,que  le  Pape  fit  fa  Paix 

pariiculie-  n^rticulicrc  avcc  rEfpagne,  laifTant  la   France  dans  rembaras. 


pagne.  °Cette  Ligue  n'empecha  pas  que  Hcnri  II  ne  conclilt     ^Tj  JT  P   Ti  P  ^    P  YT  J?  4  TT  ^    <7^  FT    Tn 
peu  de  tems  apres  avec  Philippe  une  Treve  de  cinq  ans.  Mais    -^  ^  ^  ^  ^    J-JI^dl^AIK^IId     UU    lU 

le  Pape,  par  le  moyen  du  Cardinal  Carafa  fon  Ncveu,  qu'il 
lui  envoya  en  qualite  de  Lcgat,  Tengagea  a  rompre  la  Treve, 
&c  a  faire  une  nouvelle  Ligue  avec  lui,  pour  la  conquete  du 
Royaume  de  Naples. 

1557.  En  coniequence  de  cette  Ligue  ,  le  Duc  de  Guife  me- 
na  une  Armee  en  Italiei  mais  etant  arrivea  Rome,  il  n'y  trou- 
va  rien  de  pret  de  ce  que  le  Pape  avoit  promis.  Cependant  Phi- 
lippe  II  voyant  la  Treve  rompue ,  fit  tous  fes  efforts  pour  per- 
fuader  a  la  Reine  fon  Epoufe  de  declarer  la  Guerre  a  la  Fran- 

5c  en  obcinc 


ME  Xf^y  pour  le  Regne  ^'Elisabeth. 

LE  refte  de  ce  XV  Tome  contient  les  Aftes  des  28  pre-  pourquoi 
niieres  annees  du  Regne  ^'Elifaheth.     Cet  Extraic  feroit  le  Tome    ' 
fort  long,  fi  le  nombre  des  Pieces  importantes  qu'on  y  trou-  ^^  '°"" 
ve ,  etoit  proportionne  au  nombre  des  annees ,  ou  au  nombre  Jju  ^^ 
des  Evenemens  conliderablcs  arrives  pendant  ce  tems-la.    Mais  Picces 
entre  tous  les  Tomes  que  j'ai  deja  parcourus,  je  n'en  trouve  "°"mj, 
point  de  moins  rempli ,  quoiqu'iI  ne  foit  pas  moins  gros  que  les  rie  Reine 
precedens.     Cela  ne  doit  point  furprendre,  fi  Ton  confidere,  d'Ecofl"c. 
que  la  querelle  entre  Elifabeth  &c  Marie  Reine  d^Ecoffe,  eft 
comme  le  pivot  fur  lequel  tournent  prefque  tous  les  Evenemens 
de  ce  Regne.     Cette  querelle  aboutit  enfin  a  la  prifon  &  a  la 
mort  tragique  de  Marie.  Sa  prifon  fut  precedee  de  diverfes  cho- 
fes,  qui  ne  font  pas  honneur  a  fa  memoire,  &  que  les  Hifto- 
riens  ne  peuvent  paflcr  fous  filence,  s'ils  veulent  expliquer  net- 
tement  le  fujet  de  fa  longue  detention.     11  n'y  a  point  a  douter , 


q\i'E/ifal>eth  n  eut  pris  foin  de  conferver  dans  fes  Archives  di^ 

particuliere  avec  rEfpagne,  laifTanc  la  France  dans  rembaras.  verfes  Pieces  qui  regardoient  la  Reine  d^EcofTe,  a  l'exemple  dc 

l'£fpagne.  Henri  fe  voyant  ainfi  prefTe,  engagea  la  Reine  Regente  d'Ecof-  fes  Predeceffeurs ,  qui  avoienc  ufe  de  la  memc  precaucion  a  Tc- 

fe  a  rompre  avec  rAngleterre.     Mais  les  Ecoflbis  n'ayant  pas  gard  de  beaucoup  d' Affaires  moins  importantes ,  comme  il  pa- 

trouve  a  propos  de  fuivre  lapaflion  de  la  Regente ,  elle  ne  trou-  roic  par  le  vafte  Recueil  donc  j'ai  deja  donne  divers  Extraits, 

Mariage  va  pas  dc  meiUcur  moyen,  que  dc  prefler  Henri  II  a  conclure  Mais  depuis  l'annee  1565,  jufqu'a  la  mort  de  Marie  en  1587, 

de  laRei-  promtement  le  Mariat^e  de  la  Reine  fa  Fille  avec  le  Dauphin,  on  ne  trouve  dans  ce  Recueil  qu'un  feul  Adc  qui  regarde  la 

fel^ctafin   que  fon  Autoritejn  devinc   plus  grande  _en  Ecofle.    Ce  ^-^- ■*''^-"''     ^»'" -^ — .  i;«„  ^»  .,.^r..^..    „„„  u  «.,•  c«._ 

Dauphiu 
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ccnie  en 
Bictagnc. 


Reine  d'Ecofle.  Cela  donne  lieu  de  prefumer ,  que  le  Roi  l^a- 
ques  I  fon  Fils ,  qui  monta  fur  le  Trone  d'AngIeterre  apres  la 
mort  d'E/ifabeth,  fic  ocer  des  Archives  couc  ce  qui  regardoic  la 
Reine  fa  Mere,  afin  d'6ter,  autanc  qu'il  lui  etoit  polTible,  a  la 
Pofterite  la  connoifTance  du  detail  de  fes  afFaires ,  &  de  fuppri- 
raer  en  meme  tems  tout  ce  qui  pouvoit  contribuer  a  diminucr 
le  credit  des  Annales  d'E/ifaheth,  que  (2)  Carnbden  ecrivic  par 
fon  ordre.  II  eft  bien  difficile  d'imaginer  une  autre  raifon  de 
la  fterilite  de  ce  Recueil,fur  la  principale  afFairc  duRegne  d'E- 
/ifabeth.  Mais  cette  precaution  n'a  pas  ete  capable  de  faire  per- 
dre  la  memoire  de  ce  qui  s'eft  pafle  en  Angleterre  &  en  Ecof- 
fe,  au  fujet  de  cette  fameufe  Reinci  divcrs  Auteurs  ayanc  pris 
foin  de  nous  en  conferver  les  principales  circonftances.  La  fte- 
rihte  du  Recueil  devroic  m'engager  a  pafler  fous  filence  touc  ce 
qui  regarde  la  Reine  d^EcofTe,  depuis  qu'elle  fe  fuc  reciree  en 
Anglecerre,  jufqu'a  fa  mort.  Mais  comme  dans  les  Extraits  pre- 
cedens,  j'ai  encrepris  de  donner  un  petit  Abrege  de  rHiftoire 
■      -  -  egne,  j'efpere  qu'on  ne  trouvera  pas  mauvais  que 

formationT  apr^s  quoi  on  pourroit  plus  libremement  s'appliquer    je  ne  laHfe  point  ici  un  fi  grand  vuide;  d'aucant  plus  qu'il  eft 

meme  comme  impoflible  de  bien  entendre  ,  fans  ce  fecours , 
le  petit  nombre  d'A*ftes  importans  qui  fe  trouvent  dans  ce  To- 
me,  par  rapport  meme  aux  AfFaires  etrangeres.  La  railbn  en 
eft ,  qu'il  ne  s'eft  prefque  rien  pafTe  fous  le  Regne  d'E/ifabeth , 
qui  n'ait  une  relation  necefTaire  l  cette  Aftaire  principale ,  ou  qui 
n'en  foit  une  dependance. 


Mariage  s'accompIic  efftaivemcnc  dans  lannee  fuivante  1558. 

Le  Duc  de  Guife  etant  retourne  en  France  avec  fon  Armee , 
fit  cetrer  la  confternation  ou  touc  le  Royaume  fe  trouvoic  depuis 
la  Bataille  de  S.  Quentin.  Phi/ppe  II  avertit  fouvcnt  la  Reine 
fon  Epojfe ,  &  fon  Confeil ,  de  prendre  garde  a  Calais.  Mais 
fes  avis  furent  tellement  negliges ,  qu'au  commencement  de  Tan- 
nee  1558,  le  Duc  de  Guife  lc  rendit  maitre  de  cecte  Place,dans 
fept  jours  de  SiegCi  &  enfuitc,  de  cous  les  Forts  des  enyirons, 
qui  apparcenoienc  aux  Anglois.  La  Reine  fut  fi  fenfible  a  cette 
Rcinc  en  pcrte,  qu'eUe  dit,  que  fi  on  ouvroit  fon  corps  apres  fa  mort, 
»•  on  trouveroit  Calais  eciit  fur  fon  cceur.    Cependant,  ce  fut  en- 

vain  que  Phi/ippe  voulut  rengager  a  faire  un  eflfort  pour  recou- 
vrer  cette  Place ,  avant  qu'on  reut  mieux  fortifiee ,  &  qu'il  Jui 
SonCon-  oflFnt  meme  un  puiflant  fccours.     Le  Confeil  de  la  Reine,  qui 
feil  pcu     n'etoit  compofe  que  de  gens  acharnes  aperfecuter  lesReformes, 


ne  vouluc  jamais  s'engager  a  cecte  entreprife ,  fous  pretexte  qu'on    cedens,  j  ai  ( 
n'avoit  plus  befbin  que  d'un  an,pour  achcvcr  de  detruire  laRe-    de  chaque  R 


_  la  Guerre. 

Phi/ippe  nayanc  pu  gagner  rien  de  ce  c6te-Ia,  perfuada  enfin 

a  la  Reine ,  qu'elle  pourroic  reparer  la  perte  de  Calais ,  en  s'em- 

Eile  en-  parant  de  la  Ville  de  Breft  en  Bretagne.    Ce  fut  dans  ce  deflein , 

voye  une    qu'elle  mit  en  mer  unc  Flotte  commandee  par  le  Lord  C/inton, 

fan"def-'"  qui  alla  fairc  defcente  en  Bretagne,  &  y  brula  la  petite  Ville  de 


(i)  Ceft  ici  que  finit  Ic  Regne  de  Marie  ,  qui,  au  rapport  du 
Dofteur  Ho-seel  ,  en  moins  de  quatre  ans  ,  poulTee  par  un  zk\c  a- 
veugle  pour  la  Rcligion  ,  plutot  que  par  fon  teniperament ,  fit  mou- 
rir  plus  de  177  Proteftans ,  entre  lefquels  il  y  eut  s  Eveques  bru- 
les,  zi  Miniftrcs,  8  Gentilhommes ,  48  Anifans,  100  Laboureurs, 
26  Fcmmes  mariees,  10  Veuves,  9  Filles,  2  Garqons,  8c  2  En- 
fans  ,  un  defqucls  mourut  fous  le  fouet  que  lui  fit  donner  !e  fan- 
guinaire  Bonner  ,  &.  Tautre  forti  du  ventrc  de  fa  Mere  attachee  au 
poteau  oij  ron  labruloit,  fut  rejette  dans  les  flammes:  fans  comp- 
ter  64  autrcs  ,  qui  furent  perfecutes  pour  avoir  fait  profeflion  de 
Ja  vraie  Doftrine,  dont  7  furent  fouettes,  16  perirent  dans  les  Ca- 
chots,  &  furcnt  entenes  dans  des  fumiers;  £c  plufieurs  cioupirent 
miferablement  en  prifon,  dans  l'attente  du  dcrnier  fupplicc,  jufqu'a 
ravenemcnt  (i'Elifaieth  a  la  Couronne. 


A  Tegard  du  Caradtere  dc  Marie ,  on  a  pu  le  connoitre  fi  claire- 
ment  par  rHiftoire  ci-dcfTus ,  qu'il  feroit  inutile  d'cn  dire  davanta- 
ge  quc  ce  qui  nous  a  ete  laifle  par  le  Dofteur  Buraef.  II  rappor- 
te ,  qu'elle  avoit  cu  une  education  &  des  connoiflances  un  peu  au- 
deffus  de  l'ordinaire;  mais  qu'une  Vertu  incommoJe,  Sc  une  Picte 
melancolique,  font  le  plus  grand  eloK  qu'on  puilTc  lui  donner ;  a 
caufe  qu'cile  abandonna  cntierement  la  conduite  des  Afiaires  a  foa 
Confeil  ,  Sc  fc  livra  cntierement  aux  fantailies  £c  aux  fuggellions 
du  Clcrge. 

Nous  finirons  cc  Tome  8c  cc  Regne,  par  1'cxcellent  exaracn  qui 
en  fut  fait  par  le  venerable  Mr.  MMthien  Parhr,  dans  fa  Preface  de 
la  Juftificmon  du  Mariage  des  Vretres.  „  Ccrtainement ,  dit-ii,  le 
,,  fouvcnir  des  chofes  qui  arrivcrent  fous  le  Regne  de  A/dnV ,  for- 
„  me  une  perfpeftive  bien  triftc.    Quelles  Pluyes  immoderces  ne 

„  tom- 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETEIiRE. 
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Je  commencerai  donc  cet  Abrege,  en  donnant  une  idee  du 
Regne  A'Elifabeth ,  ce  qui  fera  le  premier  Article.  Le  2.  fera 
des  Affaires  qix^Eli/abeth  eut  avec  la  Reine  d'Ecoffe.  Le  3.  des 
Affaires  qu'elle  eut  avec  le  Royaume  d'Ecoffe ,  ou  avec  le  Roi 
Jaciues  VI.  Le  4.  de  fes  Affaires  avec  la  France.  Le  5  de  fes 
Affaires  avec  TEfpagne  &  les  Pais-Bas.  Le  6.  des  Affaires  do- 
meftiqujs.  Le  7.  des  Affaires  qui  regardent  la  Religion.  J'a- 
bregerai  chacun  de  ces  Articles,  autant  qu'il  me  fera  poflible. 

ARTICLE     PREMIER. 
Idee  generale  Mi  Regne  d'E  lisabeth. 

ELifaheth  ,  Fille  de  Henri  VIII  &  A'A?!ne  de  Bollen ,  avoit 
ete  declaree  batarde  ,  &  incapable  de  fucceder  a  la  Cou- 
ronne ,  par  un  Adte  de  Parlemcnt  j  auffi-bien  que  Marie  fa  Sceur, 
Fille  de  Cathcrive  d' Arragon.  Enfuite  Henri  VIII,  autorife  par 
un  autre  Adte  qui  lui  donnoit  pouvoir  de  regler  fa  Succeffion 
comme  il  le  jugeroit  a  propos,  pourvu  que  ce  fut  par  des  Let- 
tjes-Patentes  ious  le  Grand-Sceau  ,  ou  par  un  Teftament  figne 
de  fa  propre  main ,  l'avoit  reglee  de  cettc  maniere.  II  avoic  mis 
dans  le  premier  rang,  Edouard  fon  Fils.  2.  Marie.  3.  Elifabeth. 
^.  Franfoife  Brandon ,  Fille  de  Marie  fa  Soeur  cadette,  &duDuc 
de  Suffblck.  5.  Eleonor,  Soeur  de  Franfoife :  &  n'avoit  fait  au- 
cune  mention  dc  la  pofterite  de  Marguerite  fa  Soeur  ainee.  Mar- 
guerite  avoit  eu  pour  premier  Mari  ,  Jaques  iKRoi  d'Ecofie, 
qui  fut  Pere  de  Jaques  V.  De  celui-ci  ,  &  de  Marie  de  Ler- 
raine-Guife ,  etoit  nee  Marie  Reine  d'Ecoffe  ,  &  Dauphine  de 
France.  Ce  Teftament  etoit  fujet  a  beaucoup  d'obje(3:ions  & 
de  difficultes.    j'en  raarquerai  ici  les  principales. 

1.  On  pretendoic  que  Hefiri  VIII  ne  Tavoit  pas  figne  de  (a 
propre  main ,  a  quoi  il  y  a  beaucoup  d'apparence. 

2.  On  foutenoic  qu'il  ecoit  nul ,  parce  que  le  Roi  n'avoit  fait 
aucune  mention  de  la  pofterite  de  fa  Sceur  ainee  ,  &  qu'il  s'e- 
toit  concente  de  mettre  dans  Fordre  de  la  Succeffion  ,  les  deux 
Filles  de  fa  Soeur  cadette ;  en  quoi  on  trouvoit  une  double  nul- 
lite ,  puifque  non-feulement  il  preferoit  les  Enfans  de  la  cadette 
a  ceux  de  l'ainee,  mais  que  meme  il  paffoit  ceux-ci  fous  iilence, 
fans  en  donner  aucune  raifon. 

3.  Cetoit  une  queftion,  fi  par  le  pouvoir  general  que  lePar- 
lement  avoit  donne  a  ce  Prince  de  regler  la  Succe(Tion,iI  avoit 
pretendu  lui  accorder  celui  d'y  placer  des  Batardes  ,  fans  que 
VAcSe  qui  les  declaroit  telles  eiac  ete  revoque. 

4.  On  pouvoit  encore  doucer  ,  fi  le  Roi  &  le  Parlement  a- 
voienc  le  droit  de  placer  des  Batards  fur  le  Trone,  au  prejudice 
des  Enfans  legicimes ,  ce  qui  n'ecoic  jamais  arrive. 

5.  En  fuppofant  meme  ce  pouvoir  illimite  du  Roi  &duPar- 
lemenc ,  par  rapport  aux  Anglois  i  c'etoit  encore  une  queftion , 
fi  cette  difpofition  devoit  avoir  lieu  au  prejudice  des  Princes  e- 
trangers  ,  qui  pouvoient  pretendre  a  la  Couronne  d'Angleterre. 
Edoudrd  III  &  fes  Succeffeurs  ,  qui  porroienc  encore  le  Titre 
de  Rois  de  France ,  ne  s'etoient  pas  crus  obliges  de  recevoir  com- 
me  une  Loi,  le  Jugement  rendu  par  laNaticn  Fran^oife  cn  fa- 
veur  de  Philippe  de  Valeis. 

Malgre  ces  difficultes  ,  Elifabeth  fiit  proclamee  Reine  ,  & 
placee  fur  lc  Trone ,  du  confentement  unanime  des  deux  Cham- 
bres  du  Parlement  ,  qui  fe  trouvoit  alors  affemble.  Mais  cc 
confentement  ne  fut  pas  capable  d'entrainer  celui  des  Perfonnes 
qui  s'y  trouvoient  intereffees.  Le  Pape  ,  le  Roi  de  France,  le 
Roi  d'Efpagne  ,  la  Reine  d'Ecoffe,  en  un  mot,  tous  les  Ca- 
tholiques  etrangers,  &  la  plupart  des Catholiques  Anglois,s'ob- 
ftinerent  a  foutenir  c^a^EliJabetb  etoit  batarde ,  &  que  par  con- 
fequent,  elle  ne  pouvoit  etre  Reine  legitime  d'AngIecerre;quoi- 
qu'on  ne  fit  d'abord  aucune  demarche  ouverte  pour  i'empecher 
de  monter  fur  Je  Trone.  Ce  n'ecoit  pas  fur  le  fondement  de 
TAdte  qui  l'avoit  declaree  batarde,  qu'on  la  croyoit  telle.  Cet 
Afte  exige  du  Parlement  fur  une  Sentence  injufte  ,  qui  n'ecoit 
appuyee  que  fur  un  aveu  qu'on  avoit  excorque  d'Anne  de  Bollen 
aprcs  fa  condamnation  ,  par  la  peur  qu'on  lui  fit ,  que  FArret 
qui  la  condamnoic  au  feu  ,  feroit  execute  a  toute  rigueur  ;  cet 
Adte  ,  dis-je  ,  ne  faifoit  impreffion  fur  perfonne.  Mais  on  fe 
fondoit ,  fur  ce  que  la  SenCence  de  Divorce  encre  Henri  VIII  & 
Catherine  dArragon  ,  ecoit  nulle  en  elle-meme  :  que  dc  plus , 
elle  avoit  ete  callee  par  le  Pape  :  d'ou  on  inferoic ,  que  puis- 
(\\x'Elifabetb  ecoic  nee  pendant  que  le  preraier  Mariage  du  Roi 
fon  Pere  fubfiftoit  encore  ,  fa  naiffance  ne  pouvoit  etre  cenfee 
legitime.    Cc  fut  par  cette  raifon  ,  que  Marie  ne  trouva  poinc 


V»  tomberent  pas  en  une  annee!  Quelles  Chileurs  immoderees  & 
„  quelle  SecherefTe  ,  dans  une  autre !  Quelle  Difette  de  Grain  & 
„  d'autres  Vivres,  8c  par  confe'quent  quelle  Famine,  quellcs  Mala- 
„  dies,  quelles  Fievres  Sc  quelle  Mortalite !  Quels  funcftes  accidens 
„  aux  Femmes  grofTes  8c  en  rravail  d'Enfant!  Quels  Incendics  ex- 
„  traordinaires  ,  8c  qu'on  n'avoit  point  vus  pendant  le  Regne  des 
„  autres  Princes ,  qui  ravagerent  en  plufieurs  endroits  des  Villages 
„  entiers,  des  Villes  &  des  Eglifesl  Mais  que  dirai-je  du  fupplice 
„  du  Feu ,  auquel  on  condamnoit  toute  forte  de  gens ,  fans  diftinc- 
„  tion  d'age  ni  de  fexe,  des  Femmes  groffes  meme?  Quelles  Prof- 
„  criptions  8c  quels  BannilTcmens  de  gens  favans  ?  8c  ceux  qui 
„  s*arretoient  dans  le  Royaume  comment  etoient-ils  infultes  dans 
„  les  carrefours  ,  depouilles  ,  reduits  a  la  derniere  mifere  ,  flStris 
Tom.  X.  P.   II. 


d'oppofans  pendant  qu'elle  fut  fur  leTrone,  Sc  qu' Eiifabeth  n'y 
fut  prefque  jamais  paifible.  Ccft  encore  apparcmment  par  cet- 
te  meme  railbn,  quE/i/abeth  ne  fit  poinc  caffer  la  Sencence  de 
Divorce  encre  Heuri  VIII  &  Anne  de  Bollen-  fa  Mere.  Oucre 
qu'il  n'y  avoic  pas  lieu  de  craindre  que  cecce  Sencence  fervic  ja- 
mais  de  fondement  a  une  Revolte ,  il  eft  certain  que  quand  me- 
me  elle  auroic  ete  calTee  ,  le  fondement  fur  lequel  fes  Ennemis 
s'appuyoient  n'auroic  pas  moins  fubfifte. 

Ce  que  je  viens  de  dire  fuffiroit  pour  faire  comprcndre  qu'iB- 
lijabeth  en  montanc  fur  le  Trone  ,  pouvoic  aiiement  prevoir 
qu'elle  n'y  demeureroit  pas  tranquille.  Mais  il  eft-  bon  d'ajou- 
ter  a  cela  quelques  autres  circonilances  ,  qui  concribuoient  a  iui 
faire  craindre  qu'elle  feroic  expofee  a  de  grands  orages.  Premie- 
rement  ,  elle  ecoit  adtuellement  en  Guerre  contre  le  Roi  da 
France,  qui  avoit  la  Reine  d'Ecoffe  en  fon  pouvoir,  &  qui  Fa- 
voit  mariee  au  Dauphin  fon  Fils.  II  ■ctoit  donc  tres  apparent, 
que  ce  Prince  ne  laifferoit  pas  longtems  dormir  les  pretentions 
que  la  Reine  fa  Belle-fille  avoit  fur  le  Royaume  d'Angleterre. 
2.  Les  deux  Oncles  de  la  Reine-Dauphine ,  le  Duc  de  Guife  & 
le  Cardinal  de  Lorraine  ,  etoient  en  grand  credit  a  la  Cour  de 
France.  3 .  Le  Dauphin  &  la  Reine  fa  Femme  etoient  maitres 
de  TEcoffe  ,  &  pouvoient  accaquer  FAngleterre  de  ce  c6te-la. 
4.  Veritablement  ,  le  Roi  d'Efpagne  etoit  Allie  d'Elifabeth: 
mais  eUe  ne  pouvoit  pas  fe  promettre  de  conferver  longcems  cet 
AUie  ,  puifque  fon  deffein  en  moncant  fur  le  Trone  ,  etoit  de 
retabiir  la  Religion  Proteftante  en  Angleterre  ,  &  d'y  abolir  la 
Religion  Catholique.  5.  Le  deffein  de  rerablir  la  Reformation 
ne  pouvoit  que  lui  faire  ,  de  tous  les  Catholiques  de  FEurope, 
autant  d'Ennemis  ,  &  lui  oter  raffedtion  des  Cacholiques  An- 
glois,  qui  etoient  en  grand  nombre.  6.  Elle  ne  pouvoic  pas  dou- 
ter,  que  la  Cour  de  Romc  n'empIoyat  toutes  Ibrtes  de  moyens 
couverts  &  fecrets  ,  pour  lui  arracher  la  Couronne.  7.  Enfin 
elle  fe  trouvoit  ,  au  comm.enccmcnt  de  fon  Regne ,  fans  Amis , 
fans  Allies ,  &  fans  argent  dans  fes  coffres. 

Ces  difficultes  auroient  ete  capables  d'effrayer  un  efprit  moins 
ferme  que  cckiid' Elifabetb.  Mais  elle  Crouva  dans  Televation 
de  fon  propre  genie ,  dans  fon  increpidice  ,  dans  fon  jugement 
naturellement  jufte  &  folide,  &  dans  beaucoup  d'autres  qualites 
qu'elle  avoit  rec;ues  de  la  Nature  ,  des  moyens  pour  prtvenir 
les  dangers  qu'elle  craignoit  ,  &  pour  remedier  aux  maux  donc 
elle  fut  effedtivement  attaquee.  Quoique  Fille  ,  quoiqu'elevee 
jufqu'a  Tage  de  25  ans  dans  un  grand  eloignement  des  Affaires; 
quoique  fans  Amis ,  &  fans  Alliances  etrangeres ;  quoiqu'elle  fe 
trouvat  au  commencement  de  fon  Regne  ,  engagee  dans  une 
Guerre  avec  la  France;  quoique  dans  la  fuite,  elle  ftjc  fouvent 
actaquee,  tantoc  ouvertement,  tantot  fecretement ,  par  les  Pa- 
pes,  par  les  Rois  de  France,  par  le  Roi  d'Efpagne ,  par  lesPar- 
tifans  de  la  Reine  Marie  en  Ecoffe  ,  &  enfin  par  fes  propres 
Sujets,  dont  plufieurs  ne  cefferenc  jamais  de  conlpirer  coucrefa 
vici  elle  nc  laiffa  pas  de  faire  jouir  fes  Sujets  d'un2  felic)ce,que 
les  Anglois  n'avoient  pas  encore  eprouvee  fous  les  Regnes  pre- 
cedens.  Ceft  en  cela  proprement,  que  confifte  la  merveille  de 
fon  Regne  ,  plutot  que  dans  le  petit  nombre  de  grands  Evene- 
mens  arrives  pendant  qu'elle  a  ete  fur  le  Trone.  Elle  parvint 
i  ce  haut  degre  d'honneur  &  de  gloire,  non  pas  en  fuivant  fon 
caprice,  &  en  fe  livrant  a  fes  paffions ,  comme  avoit  fait  leRoi 
fon  Pere  ;  mais  par  une  exade  obfervation  de  cercaines  maxi- 
mes ,  donc  elle  ne  s'eIoigna  prefque  jamais ,  &  donc  la  principa- 
le  ecoic ,  de  fe  faire  aimer  de  fes  Sujecs.  Cecoit  la  coucher  a  Ten- 
droit  le  plus  fenfible ,  que  de  faire  des  effbrcs  pour  lui  faire  per- 
dre  Tamour  &  reftime  de  fon  Peuple  ;  parce  que  c*ecoic-Ia  fon 
unique  appui ,  fa  feule  reffource. 

Avant  qu'Elifabeth  fe  fut  declaree  ouvertement  Proteftante," 
&  avanc  qu'elle  euc  retabli  en  Anglecerre  la  Reformation  ,  que 
la  Reine  fa  Soeur  en  avoit  bannic  ,  chacun  deincura  en  fuspens 
a  fon  egard.  Si  elle  avoit  voulu  fuivre  les  traces  de  fa  Sceur , 
ou  du  moins,  proceger  &  favorifer  la  Religion  Catholique,  on 
n'auroit  pas  manque  d'expediens  pour  ecablir  fon  Droic  fur  la 
Couronne  d'Anglecerre.  Le  Pouvoir  Apoftolique  eft  une  fource 
inepuifable  de  moyens ,  qui  auroient  pu  fuppleer  a  tout  ce  qu'on 
trouvoic  de  defeftueux  dans  ce  Droit.  Elle  auroit  pu  meme  e- 
TponCcr  Philippe  II  qui  la  ficirechercher  avec  bcaucoup  d'empreffe- 
menc ,  &  qui  fe  faifoit  fort  d'obcenir  la  Dispenfe  du  Pape  pour 
ce  Mariage.  Mais  depuis  qu'elle  euc  retabli  la  Reformacion,  el- 
le  ne  fuc  plus  regardee  par  les  Cacholiques-Romain?,  que  com- 
me  un  Monftrc,  indigne  par  fa  naiifance  ,  &  par  fa  Religion, 
de  porter  la  Couronne.    Depuis  ce  tems-Ia,  le  Pape  ,  la  Fran- 

ce, 

,j  par  des  Penitenccs  indignes,  8c  de  honteufes  Retra£tations  ?  Mais 
,.  de  plus  ,  quels  violemcns  ,  8c  quclles  indignites  commifes  par 
„  des  Etrangers,  8c  des  Inconnus !  Et  pour  mettre  le  comble  aux 
,,  malheurs  de  ce  Royaume,  quel  deshonncUr  8c  qu'elle  perte ,  que 
,,  celle  de  Calais ,  c^u'Edouard  III  avoit  conquis  avec  tant  de  valeur ! 
„  Jufqu'au  retour  dc  la  Papaute  ,  on  avoit  conferve  cette  Place  a- 
,,  vec  beaucoup  de  menagemens  de  Politique  ,  8c  de  grandes  de- 
,,  penfes ;  on  s'en  etoit  affure  la  poffeffion,  utile  au  bien  du  Ro- 
,,  yaume  ,  qui  s'ctoit,  par  ce  moyen,  rendu  la  tcrreur  de  tous  les 
,,  Ennemis  du  dehors. 

(1)  Mr.I,eC/frca  du  panchant  a  croire  que  ce  fut  plut6t|pour  oter 
tout  credit  a  l'Hifl:oire  de  Buchanan  y  qui  n'a  point  epargne  Marie 
Stuttrt,  au-licu  que  Camtje»  Ta  traitee  avec  unc  douceur  exceffive. 
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Elisa-    ce,  rEfpagne,  lcs  Catholiques  des  Pais-Bas,  ceux  d^Ecofle,  & 

BF.TH.      les  Anglois  memes,  ne  ceflerent  point  de  comploter  contre  el- 

Haine  ge-  jg  ^  pQ^^  j^  (i^troncr.     Le  pretexte  le  plus  plaufible  qu'ils  a- 

Cathou"  voient,  etoit  celui  de  fa  naiflance  ,  qu'on  fuppofoit  toujours  il- 

quesRo-    l^gitime  ^  d'ou  on  inferoit  ,   que  la  Couronne  d'Angleterre  ap- 

Mnue  el-  partenoit  de  droit  a  Marie  Reine  d'Ecoffe  :  car ,  comme  je  l'ai 

k°"  '^       deja  dit  ,   fcs  Ennemis  ne  fe  croyoient  pas  obliges  a  refpedier  le 

Teftament  de  Henri  VUI  ,   dans  lequel  ils  croyoient  voir  plu- 

Pre'juge'3  fieuts  nuUitcs.     Les  Catholiques  Anglois  etoient  dans  le  meme 

d°  dfo"'  fentiment  ;   &  parmi  les  Proteftans  memes  ,  il  y  en  avoit  un 

de  Ma°rie    tres  grand  nombre ,  qui ,  bien  que  preferant  le  Droit  &'Elifabeth 

«•EcolTe.    ^  celui  de  la  Rcine  d'Ecoffe,  etoient  neanmoins  j)erfuades ,  que 

fi  Elifabeth  mouroit  ians  Enfans  ,    on  ne  pouvoit  avec  aucune 

couleur  de  juftice  refufer  la  Couronne  a  Marie.    Ce  fentiment 

etoit  fi  general  ,   que  le  premier  Parlement  qui  s'affembla  fous 

ce  Regne,  pria  fbrtemcnt  E/ifaheth  de  fe  marier  ,    afin  d'eviter 

que  le  Royaume  ne  tombat  fous  la  domination  d'une  Reine  Ca- 

tholique. 

Marie  Reine  d'Ecoffe  fut  donc  la  Concurrente  perpetuelle 
d^Elifabeth.  Ce  fut  pour  la  mettre  fur  le  Trone  d'Angleterre , 
que  les  Catholiques  ,  tant  Anglois  qu'Etrangers  ,  employerent 
toute  lcur  induftrie ,  fans  jamais  perdre  ce  projet  de  vue  ,  pen- 
dant  que  cette  PvCine  vecut;  &  quand  elle  ne  fut  plus  au  mon- 
de  ,  ils  tenterent  de  gagner  le  Roi  d'Ecoffe  fon  Fils  ,  pour  le 
porter  a  faire  valoir  fes  Droits  prctendus ,  pendant  la  vie  meme 
d'E/ifabeth.  Ce  projct  ne  lcur  ayant  pas  reuffi  ,  ils  laifferent  la 
lc  Roi  d'Ecoffe  ,  &  vnulurent  faire  valoir  les  pretentions  d^Ifa- 
he/!e  Infante  d'Efpagne.  On  peut  donc  affurer  ,  que  depuis 
qa'E/iJal>eth  monta  fur  le  Trone  ,  elle  ne  fut  pas  un  feul  rao- 
ment  ,  fans  etre  expofee  a  des  Complots  ouverts  ,  ou  fecrets, 
qui  fe  multiplioient  inceffammcnt  ,  pour  lui  arracher  la  Cou- 
ronne.  Ceft-la  la  principale ,  ou  plutot  la  feule  Aftaire  de  fon 
Regne,  toutes  les  autres  netant  que  des  fuites  &  des  dependan- 
ces  de  celle-ci.  Ce  fut  pour  fe  defcndrc  contre  les  attaques  de 
fes  Ennemis,  &  pour  fe  maintenir  fur  le  Trone ,  qu'elle  fomen- 
ta  les  Troubles  d'Ecoffc  ,  quelle  retint  en  prifon  la  Reine  d'E- 
coffe  ,  qui  s'etoit  retiree  en  Angleterre  comme  dans  un  Afyle , 
&  qu'elle  lui  fit  enfin  couper  la  tete.  Ce  fut  pour  cela  meme, 
l»Qur  uoi  q"'elle  fii:  mourir  le  Duc  de  Norfo/ck  ,  &  le  Comte  d'EJfex , 
EiulblX  qu'elle  donna  du  fecours  aux  Huguenots  de  France  ,  &  qu'elle 
lafitem-  foutint  lcs  intercrs  des  Provinces-Unies  des  Pais-Bas.  Enfin, 
^UdtJl"  ce  fut  par  cette  memc  raifon ,  que  malgre  fa  grande  oeconomie, 
picet.'^  elle  prodigua  fes  Trefors  pour  fccourir  Henri  W  Roi  de  Fran- 
ce,  contre  les  efforts  de  la  Ligue.  Tous  ces  Articles,  qui  font 
les  principaux  de  ce  Regne  ,  font  comme  autant  de  lignes  qui 
aboutiffent  a  un  meme  centre,  je  veux  dire,  aux  Complots  qui 
fe  faifoicnt  pour  ruiner  E/ifabeth  ,  &  aux  mefures  qu'elle  pre- 
noit  pour  fe  maintenir  fur  lc  Trone.  II  ne  s'agit  proprement  que 
de  cela  feul  ,  dans  rHiftoire  de  cette  fameufe  Reine.  II  faut 
prefentement  entrer  dans  un  detail  un  peu  plus  etendu  de  cette 
Affaire  principale  ,  ou  du  moins  ,  en  rapporter  les  principales 
circonftances. 

A    R    T    I    C    L    E      n. 

j4faires  <i'ELiSABETH  avec  la  Rei»e  d'Ecofe. 

p  ,.  -       T'Ai  deja  dit  dans  TExtrait  precedent ,   que  Marie  Reine  d'E- 

deuF^a"  J   coffe,  etant  encore  enfant  ,  fut  tranfportee  en  France  ;  & 

ee  en  fe    qu'enfuite ,  elle  y  epoufa  le  Dauphin  Franfois ,  Fils  aine  de  Her:- 

Kritfvec  '■'  J^-     L«  pvemier  but  de  la  France  dans  ce  Mariage  ,   fut  de 

rEcofli.    tenir  rAngleterre  en  bride ,  par  le  moyen  de  l'Ecofle.    Elle  a- 

voit  fouvent  eprouve  ,  fous  les  Regnes  de  Louis  XI,  de  Char- 

les  VIII,  de  Louis  XII,  de  Franpis  I  ,   combien  rAngleterre 

pouvoit  lui  nuire ;  fans  compter  ,   que  les  Rois  d'Anglecerre  6- 

toicnt  toujours  a  portee  de  faire  valoir  leurs  pretentions  fur  la 

Couronne  de  France  ,  Iorfqu'ils  en  trouveroient  des  occafions 

favorables ,  &  ces  occafions  n'etoient  nuUement  impoffibles.  II 

6toic  donc  de  rinteret  de  la  France  ,  d'avoir  toujours  en  main 

un  moyen  de  faire  une  puiffante  divcrfion  a  rAngleterre  ;  & 

rien  n'etoit  plus  propre  a  cela,  que  leMariage  dont  je  viens  de 

parler  ,   puifqu'il  pouvoit  mectre  le  Roi  de  France  en  etat  d'a- 

gir,  non-feulcment  comme  ancien  Ami  &  Allie,  mais  encore, 

comme  Maitre  de  TEcoffe. 

E/ifabeth  dtant  montee  fur  leTrone  d'Angleterre  apres  Alarie 
fa  Soeur,  Henri  II  forma  de  nouveaux  projets.  II  ne  fe  borna 
plus  au  deffein  de  fe  defendre  contre  rAnglcterre ,  par  lc  moyen 
de  1'Ecoffei  mais  il  con^ut  meme  la  penfee  d'arracher  la  Cou- 
ronne  a  Elifaheth ,  pour  la  menre  fur  la  tete  de  Marie  fa  Belle- 
fille,  ou  plutot  fur  celle  duDauphin  fonEpoux,  afin  d'unir  par 
ce  moyen  la  Grande-Bretagne  &  rirlande  i  la  Monarchie  Fran- 
goife.  II  etoit  alors  dans  une  Guerre  aauelle  avec  1'Angleterre , 
&  cette  conjondure  ecoic  affez  favorable  a  fon  deffein  :  mais  il 
y  trouva  un  obftacle  infurmoncable. 

(i)  Mez.tr ni  rapportc ,  que  le  Chevalier  JSicolus  Trochmorton  ,  Am- 
banadeur  de  la  Reine ,  rcqut  cette  reponfe  :  Que  c'etoit  conforme- 
ment  a  la  coutume  d'Ailemagne  ,  ou  les  Cadets  portcnt  le  Titre  & 
les  Armes  du  Chef  de  la  famiile.  Cambden  ajoute  ,  que  la  Cour  de 
France  pretendoit  que  tous  les  Princes  ,  Sc  Princefles  ,  avoient  droit 
de  porter  les  Armes  de  leur  famiUe,  avec  la  Barre.     La  meme  Cour 


Fhi/ippe  II  etoit  AUie  avec  rAngleterre.  Cetoit  lui  qui  avoit  Elisa- 
cngage  Marie  fon  Epoufe  a  declarer  la  Guerre  a  la  France,  &  beth. 
par  confequent,  fon  honneur  ne  lui  permetcoit  pas  d'abandon-  de^PhiUpt 
ner  E/tfabeth.    Ce  n'etoit  pourtant  pas  tant  un  mocif  d'honneur  ped'Es- 
&  d'equite  qui  le  faifoit  agir ,  que  i'efperance  dont  il  s'6coic  fla-  P^gne  i 
te  d'epoufer  E/ifaheth.     Pendant  qu'il  efpera  de  reuffir  dans  ce  d'^^i"a. 
projet  ,   fes  Ambafladeurs  au  Congres  de  Cateau  en  Cambrefis  be:li. 
foutinrent  fortement  les  intcrecs  de  fAngleterre.     Touce  la  dif- 
ficulte  de  la  Negociacion  entre  rAngleterre  &  la  France  confis- 
toit ,  en  ce  que  la  Reine  d'Angleterre  vouloic  recouvrer  Calais, 
&  que  Hettri  II  nc  pouvoit  fe  refoudre  a  faire  cetce  refticucion. 
L'efperance ,  dont  Fhi/ippe  II  s'etoic  flate ,  s'etant  evanouie  par 
les  mefures  <\\i'E/ifabeth  prit  d'abord  par  rapport  a  la  Religion, 
ce  Prince  en  devint  non-feulcment  froid  a  1'egard  de  TAngle- 
terre  ,  mais  on  peuc  dire  meme  ,  qu'il  abandonna  encieremenc 
fes  incerets.     II  voulut  pourtant  garder  les  apparences  ,   en  ne 
fignant  fa  Paix  particuliere  avec  la  France,  qu'apres  avoir  pro- 
cure  a  E/iJabeth  des  conditions  honorables  &  avantageufes.     Il 
eft  plus  que  probable,  que  ce  Prince,  qui,  comme  je  Tai  deja 
dic,  ne  cherchoit  qu'a  fauver  les  apparences  ,  ayant  deja  regle 
tous  les  Arcicles  qui  regardoient  la  Paix  entre  laFrance  &  FEs- 
pagne,  Arcicles  qui  lui  etoienc  tres  avantageux  ,  convint  avec 
Henri  II,  que  la  France  feroit  avec  E/ifabeth  une  Paix  particu- 
liere,  qui  paroitroit  avantageufe  a  rAngleterre  j   mais  que  dans 
la  fuite  ,  Henri  rexecuteroit  comme  il  le  trouveroic  a  propos, 
fans  que  I'Efpagne  efit  droic  de  s'en  offenfer.     Ainfi ,  Phi/ippe  nc 
vouloic  autre  chofe ,  finon ,  qu'il  ne  fiit  pas  dic  qu'il  avoic  aban- 
donne  rAngleterre  ,  apres  Tavoir  engagee  dans  la  Guerre  qu'il 
avoit  contre  la  France.     Suivant  ce  plan  ,  la  Paix  fut  fignee  a    Paii  d« 
Cateau  entre  la  France  &  l'Angleterre  ,   fous  cette  condition,  Cateau- 
que  la  France  garderoit  Calais  pendant  huit  ans,  &  qu'apres  ce-  Cs!'"''"" 
la ,  elle  feroic  obligee  de  rendre  cette  Place ,  avec  toutes  les  au- 
cres  qu'elle  avoic  conquifes  fur  les  Anglois. 

Ce  Traite  ne  fuc  pas  plutot  figne  ,    que  Henri  II  fit  prendre    LeRoi 
au  Dauphin  fon  Fils  ,   &  a  la  Reine  fa  Belle-fille,  le  litrc  de  deFtance 
Roi  c^  Reifte  d'Ang/eterre  ,   &  fit  mettre  les  Armes  de  ce  Ro-  fo°"["n5%, 
yaume  dans  Icur  Sceau,  fur  leur  vaiffelle,  6c  fur  leurs  meubles.  afaHeiie- 
E/ifabeth  en  fic  porcer  fes  plaintes  aHenri,  qui  n'y  reponditque  *i"e'<:T"i: 
d'une  maniere  illufoire.    Ainfi  elle  ne  put  plus  douter,  que  Tin-  &^dcRe^i 
tencion  de  la  Cour  de  France  ne  fuc  de  lui  arracher  la  Couron-  ned"An- 
ne  ,  pour  la  mettre  fur  la  tcte  de  la  Reine  d'Ecoffe  (i).     La  S''^'""'' 
grande  faveur  ou  les  Princes  Lorrains ,  Oncles  de  Marie,  etoient 
aupres  de  Henri  ,  donnoit  lieu  de  juger  ,  que  c'etoient  eux  qui 
avoient  ourdi  cecce  crame  ,    en  faveur  de  la  Reine  leur  Niecej 
en  quoi  on  ne  fe  trompoit  pas.  Cecoient  eux  cffedivemenr,  qui 
avoienc  forme  ce  projet,  &  qui  ravoient  infpire  au  Roi.    Mais 
comme  il  n'etoit  pas  facile  d'attaquer  rAngleterre  parMcr,  leur  Henri  tts- 
deffein  etoic  d'y  faire  paffer  une  Armee  du  coce  des  froncieres  ^,^'"'  ^ 
d'Ecoffe.     Pour  parvenir  a  ce  buc  ,   il  faloic  que  Henri  fe  ren-  mau"e  de 
dic  maitre  abfolu  en  Ecoffe  ,  fous  le  nom  de  la  Reine  fa  Belle-  l'£cofle. 
fille  ;   &c  pour  fe  rendre  maitre  de  ce  Royaume  ,  il  faloit  faire 
naitre  une  occaiion  d'y  envoyer  une  Armee.     Ceft  a  quoi  les 
Princes  Lorrains  pourvurent  efficacemenc  ,    cn  failanc  expedier 
un  Ordre  a  la  Regente  dEcofle  leur  Soeur,  de  ne  fouffrir  poir^t 
dans  le  Royaume  d'autre  Religion  que  la  Catholique.     Cet  Or- 
dre,  quc  la  Regente  fe  mit  en  devoir  d'executer,  produifit  Tef- 
fec  que  la  Cour  de  France  en  avoit  attendu.     Les  Protcftans    D4mtks 
d'Ecoffc ,  qui  ctoienc  deja  en  plus  grand  nombre  que  les  Catho-  cn"<: '« 
liques,  s'unirent  enfemble  par  une  Confederation ,  &  on  pric  les  &7etpa"f 
armes   des  deux  cotes.     Le   Comte  d'Arg)i/e  ,   Jaques  Stuart  piftes  en* 
Prieur  de  S.  Andr( ,  qui  etoit  Fils-naturel  de  Jaques  V ,  fe  mi-  Ecole. 
rent  a  la  tece  des  Confederes,  &  concraignirent  la  Regente,  & 
Doifel  qui  commandoic  quelques  Troupes  Frangoifes,  &  lesE- 
coffoifes  que  la  France  encretenoit,  de  fe  retirer  a  Dumbar.    Je 
n'entrerai  pas  plus  avant  dans  le  decail  de  ces  premiers  Troubles 
d'Ecoffe:  il  fuffira  de  dire  cn  un  mot,  que  les  Princes  Lorrains 
etanc  parvenus  au  but  qu'ils  s'etoient  propofe,  d'exciter  dans  ce 
Royaume  des  Troubles  qui  donnaffent  lieu  d'y  envoyer  une  Ar* 
mee  ,   Henri  II  fe  prepara  d'abord  a  executer  fon  projet  ,    & 
donna  des  ordres  pour  lever  des  Troupes  ,   qui  devoient  etre 
Cranfportees  en  Ecoffe  ,    fous  precexce  de  foutenir  la  Regente. 
Mais  ce  Prince  ayant  ete  tue  a  un  Tournoi  dans  le  tems  qu'il    Mo„  dc 
commengoic  a  prendre  ces  mefures,  FranfoisII  fon  Fils  aine  lui  Henri  \i. 
fucceda.  Ftan^oit 

Sous  ce  nouveau  Regne  ,   le  Duc  de  Guife  &  le  Cardinal  de  cedcl'"'" 
Lorraine  devinrent  cout-puiffans  ,   &  ne  voulurcnc  pas  kiffer 
perdre  cecte  occafion ,  de  mectre  la  Reine  leur  Niece  fur  le  Tro- 
ne  d'Angleterre.     Immedatement  apres  la  mort  de  Hejiri  II,  \a. 
Regencc  avoit  fait  une  Treve  avec  les  Confcderes  ,   &  ceux-ci 
s'etoient  debandes,  dans  la  penfec  que  la  morc  du  Roi  dcFran- 
ce  mettroit  fin  aux  Troubles  qui  s'ecoient  eleves  en  Ecoffe.  Dans    Lcdej- 
ces  encrefaites  ,   le  Comce  d'Aran  ,   Fils  du  Duc  de  Chate/le-  fein  de» 
raut  ,   s'etant  echape  de  la  Cour  de  France  ,   oii  il  pretendoit  ''""«5 
qu'on  avoic  de  mauvais  deffeins  contre  lui  ,   inftruifit  les  Chefs  i'h  Conr 

desdeFiancc» 

fe  trouvant  fort  prelTee  fur  cet  article,  dit  a  TAmbaffadeur  ,  que  le 
Roi  £c  la  Reine  d'Ecofle  avoicnt  pris  uniquement  les  Armes  d'Aii- 
gleterre ,  pour  obligcr  Tlifabeth  l  quitter  celles  de  France.  Trochmor- 
ton  repliqua  ,  que  douz.e  Rois  d'Angleterre  avoient  porte  les  Arraes 
de  France  ,  8c  csla  par  un  droit  fi  indifputable  ,  que  dans  tous  les 
Traites  qui  avoient  ete  faits  entre  ks  Anglois  &  \ei  Fraajois  ,   oa 

n'i- 
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des  Confederes ,  des  deiTein)  des  Princes  de  Lorrahit ,  &  enga- 
gea  le  Duc  ibn  Pere  a  fe  mettre  a  la  cece  du  Parii.     Lts  infor- 


France  dans   leur  Pais  ,   Elifaheth  demanda  la  ratification  duFLi.^.i- 
Traitc  d'Edimbourg  ,   Fravfois  &  Marie  la  refuferent  pofitive-  '>eth. 
ment.     Oa  voi|  par-la  ,   la  raifon  quc  la  Cour  de  France  avoic  \'^' ''" 
eue       '  "       '  "       ~ 


;couvert  niations  du  Comte  A^ytran  fe  trouverent  confirmees  par  la  pre- 
lEcofle.  ^^j^fJQjj  qyg  pi-it  l^  Reg-nce,  de  faire  fortiher  Leith ,  Place  qui 

n'eft  pas  eloignee  d'Edimbourg  ,  pendan:  le  tems  de  la  Treve. 

Les  Confederes  s'en  plaignirent  ,  &;  comme  on  ne  leur  donna 

aucune  fatisfadion  ,   ils  renoncerenc  ouvertement  a  Tobeiirance 

de  la  Regente.     Cet  ade  ,    fait  dans  un  tems  ou  ils  etoicn:  ex- 

tremement  foibles ,  engagea  la  Regente  ,  qui  venoit  de  recevoir 

un  fecours  dc  France ,  a  marcher  droit  a  Edimbourg ,  pour  ta- 
^esCon-  cher  de  les  furprendre.     Comme  ils  n'etoient  pas  en  etac  de  re-  ^ .-     ^,,,      ^     ,     ,    .         ,  ^       , 

rdeiestn  fjfl-er  ils  prirent  le  parti  de  fe  retirer  dans  les  Montagnes  ,  oii  aucune  relation  aux  Aftaires  d  Ecolie.  Amli ,  en  refuiant  de  ra- 
■'ft"'^  V  les  Troupes  de  la  Regente  ks  pourfuivirent ,  quoiqu'avec  beau-  tifier  le  Traice  d'Edimbourg  ,  on  ne  cojroit  pas  risque  d'enga- 
ourfuivis  coup  de  diflnculte.     Ce  fut  pendant  qu'ils  ecoient  ainfi  pourfui-    ger  les  Ecoffois  dans  la  querdle  j   &  on  laiffoit  a  Elifabeth  le 

vis    quils  envoyerent  le  Comte  de  Maitla^id  a  Elifabeth^  pour    foin  de  prendre  les  mefures  qu'elle  trouveroic  a  propos  ,    pour 

lui  demander  du  fecours.     La  Reinejromprit  parfaitemenc  l'in-    obtenir  la  fatisfadion  quelle  demandoic.     Cependant  ,   foit  par 


de  ne  pas  confondre  dans  un  meme  Traite  les  demeles  refufcnt 
qu'clle  avoit  avec  les  Ecoflbis  ,   &  ceux  qu'elle  avoit  avec  Eli-  de  tatifict 
fabeth.     Pour  pouvoir  retirer  les  Troupes  ,  qui  ecoient  afliegees  '    "'"^" 
dans  Leith  ,   &  pour  engagcr  les  Confederes  a  quitter  les  armes 
dans  un  tems  oii  elle  ne  fe  trouvoic  pas  en  etat  d'entretenir  la 
Guerre  en  Ecoffe ,  il  faloit  les  contenter ,  &  otcr  par  ce  moyea 
a  Elijdbeth  le  pretexte  de  tenir  une  Armee  dans  ce  Royaume. 
Mais  quanc  au  differend  qu'elle  avoic  avec  Elifabeth  ,  il  n'avoic 
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defaut  d'attention  dans  les  Ambaffadeurs  de  France  ,  ou  par 
Tignorance  oii  ils  etoient  des  Affaires  d'Anglecerie  ,  ou  peuc- 
ecre  pour  mieux  amufer  les  Anglois  ,  ils  lailferenc  couler  daas 
le  premier  &  principal  Arciclc  du  Traite  ,  ce  terme  vague, 
^'i  l'avenir  ,  &c.  fans  fixer  ce  termc  a  aucun  tems  ;  &.  ce 
fut-la  dans  la  fuite  une  pierre  d'achoppemenc  ,  qui  empecha 
coujours  raccommodement  entre  les  deux  Reines  ,  comme  on 
le  vcrra  plus  bas. 

Fratifois  II  etant  mort  a  la  fin  de  cette  meme  annee  (ly^Jo), 
Charles  IX  fon  Frere  lui  fucceda  ,  fous  la  Tutele  de  Catherine  ilxM^- 
de  Medicis  fa  Mere.  Alors  ,  les  deux  Princes  Lorrains  n'ayant  lcsIXlui 
plus  le  meme  credit  a  la  Cour  ,  &  ne  voyant  plus  qu'il  y  euc  ''JS'^'^i^:, 

f.         „       ,  1  •       j>  i>  A       1  i-r?      ,■,-'       o       Confeil» 

lieu  d  executcr  le  projet  d  actaquer  1  Angleterre  par  1  Ecofle  ,  &  desPrin- 
avec  les  forces  de  la  France  ,  confcillerent  a  la  Reine  leur  Nie-  e=s  L/or- 
ce  de  s'en  retourner  en  Ecoffe,  &  lui  donnerenc  divcrs  avis  fur  ^-^^"j-/ 
la  conduice.     i.  De  quitter  le  Titre  de  Reine  d'Angleterre.     2.  d^EcoIfe. 
De  vivre  exterieurement  en  bonne  intelligence  avec  Elifihethj 
&c  de  feindre  meme  beaucoup  d'affe<fl;ion  pour  elle.    3.  De  ta- 
cher  de  fe  faire  declarer  Heritiere  d'Elifdbeth.   4.  De  cacher  de 
pas  en  etat  de  foutenir  le  projet  qu'ils  avoienc  forme  par  rapporc    fbrmer  en  Anglecerre  un  Parci  ,    dont  on  pourroic  faire  ufage 
a  TEcoffe  ,  &  refolurenc  d'en  remetcre  Texecucion  a  un  cems    dans  la  fuite ,  felon  que  Foccafion  s'en  prefenceroit ,  pour  la  fai- 
plus  convenable.  Ainfi ,  Franfois  II  ayant  temoigne  a  Elifabeth    re  moncer  fur  le  Trone  d'Angleterre. 

'•■'••■    ■    '    ■"  ■  -       -     -^ "-  -"- -  -■"  ^' '  Pour  executer  la  derniere  partie  de  ce  confeii  ,  a  quoi  Marie 

etoit  bien  refolucj  il  faloit  neceffairement  qu'elle  evitat  de  raci- 
fier  le  Traite  d'Edimbourg.     Pour  le  bien  comprendre  ,  il  faut 
confiderer  ,  que  dans  le  fens  naturel  du  Traice,  on  ne  pouvoic  pourqaoi 
pas  dire  ,    que  rintention  des  Parties  euc  cce  d'exclure  Marie  de  la  Reme 


terec  qu'elle  devoic  prendre  a  leurs  affaires ,  &  la  neceffue  qu'il 
y  avoit  de  les  foutenir.  Elle  fic  donc  avec  eux  un  Traite  ,  par 
lequel  elle  «'engageoic  a  les  prendre  fous  fa  protedion  ,  pendanc 
que  le  Mariage  de  leur  Reine  avec  le  Roi  de  France  fubdlleroir, 
&  un  an  apres  ^  &  de  leur  donner  un  fecours  proporcionne  a 
leurs  befoins.  Ce  fecours  ne  fe  fit  pas  longcems  actendre ,  &  des 
qu'il  fuc  arrive ,  les  Anglois  &  les  Ecoflbis  fe  joignirent  enfem- 
ble,  &  allerent  affiegcr  Leith.  Ce  Siege  fuC  affez  long  ,  pour 
donner  a  la  Cour  de  France  le  tems  d'envoyer  a  Elifabeth  divers 
Ambaffadeurs  ,  pour  tacher  de  la  porter  a  recirer  fes  Troupcs 
d'Ecoffe,  jufqua  lui  offrir  de  lui  rendre  Calais.  Mais  elle  en- 
tendoic  crop  bien  fes  incerecs  ,  pour  accepter  cette  propofition , 
qui  ne  tendoic  qu'a  donner  au  Roi  de  France  la  liberce  de  feren- 
dre  maicre  en  Ecoffe  ,  afin  de  pouvoir  attaquer  enfuite  rAngle- 
terre  avec  plus  de  facihte.  Ce  fuc  fur  cela  principalement  qu'el- 
le  appuya  un  Manifefte,  qu'elle  publia  pour  faire  voir  la  neces- 
foe  indispenfable  ou  elle  fe  trouvoic  ,  de  chaffer  les  Troupes 
Frangoifes  d'Ecoffe.  La  Conjuration  d'Amboife  ayant  eclate  en 
Francc  dans  ce  meme  cems ,  les  Princes  Lorrains  ne  fe  crurenc 


qu'il  fouhaitoic  la  Paix  ,  on  envoya  de  part  &  d'autre  des  Ple 
nipotentiaires  a  Edimbourg,  oQ  un  Traite  fut  conclu. 

Ce  Traite  ,  felon  la  coutume  inviolablemcnt  obfervee  par  la 
Cour  de  France  fous  Henri  II  &  fes  trois  Fils  ,  ne  fut  iait  que 
pour  tromper  Elifaheth.  Sous  preiexte  qu'il  etoit  contre  Thon- 
neur  du  Roi  &  de  la  Reine  de  France  &  d^Ecoffe  ,  de  traiter 
avec  des  Sujets  rebelles,  il  ne  fuc  pas  poffible  d'obcenir  des  Am- 
baffadeurs  de  France ,  que  les  Confederes  dEcofle  fuffent  com- 
pris  dans  le  Traite,  comme  Parties.  Pour  lever  cette  difficul- 
te ,  il  fut  convenu  ,  qu'il  feroit  fait  un  Memoiie  en  forme  de 
Requete ,  de  ce  que  les  Ecoflbis  ibuhaitoien: ,  &  que  le  Roi  & 
la  Reine  vouloienc  bien  leur  accorder  j  &c  que  pour  leur  furete , 
on  infereroit  dans  le  Traice  entre  la  France  &  rAnglecerre  ,  ua 
ArCicle  par  lequel  le  Roi  &  la  Reine  de  France  6c  d'Ecoffe  s'en- 
gageroient  a  executer  les  Articles  contenus  dans  ce  Memoire. 
II  fembloic  que  la  Cour  de  France  n'avoic  en  vue  ,  que  de  me- 
nager  un  point-d'honneur  ,  puifqu'au  fond,  lcs  Confederes  ob- 
tenoienc  ce  qu'ils  fouhaitoient.  Mais  on  verra  touc  -a  Iheure  la 
laifon  qu'elle  avoic  ,  de  ne  pas  meler  les  incerets  des  Ecoffois 
avcc  ceux  A'Elifabeth.  Les  Articles  accordes  aux  Confederes 
ecoient : 


pouvoir  precendre ,  en  aucun  terns ,  a  la  Couronne  d'Angleterre,  '^^"'^  '"^ 
fous  precexce  du  terme  d  ravenir  ,  auquel  on  n'avoiC  poinc  fixe  rat^fiei^ie 
de  bornes.     Le  cas  pouvoic  tres  naturellement  arriver,  que  cet-  Traite 
teCouronne  fcroit  devolue  a  Marie ,  fans  porter  atteinte  auTes-  ^'^'1'™* 
tament  de  Heuri  VIH.     Mais  aufli ,  il  fauc  convenir  que  ce  ter-    """^" 
me  illimice ,  d  l'avenir ,  pouvoic  fouffrir  cette  rigoureufe  expli- 
cacion.     Marie  fe  fervoic  donc  du  pretexte  de  Tequivoque  que 
ce  terme  vague  caufoic  ,   pour  fe  dilpenfer  de  racifier  le  Traice. 
Rien  n'auroic  ece  plus  aift;  que  de  rexpliquer ,  comme  elle  le  fit 
dans  la  fuice,  de  cecte  maaiere,  qu^d  l  avenir ,  c'efl:-a-dire,/ie»- 
dant  la  vie  d'EliJabeth  ^  de  Ju  Poferit/  ,    e//e  s'abfiiendroit  d» 
Noiu  e^  des  .Armes  de  Reine  d'  Angleterre.  11  y  a  beaucoup  d'ap- 
parence  ,   que  fi  elle  ie  fuc  -ainfi  expliquee  au  commencemenc, 
Eitjabeth  en  auroic  cte  concence.     Mais  elle  n'offric  cerre  expli- 
cation  ,  que  quand  ks  Affaires  fe  trouverenc  en  decadence.     II 
eff  donc  nianifefte,  que  fous  prt^texce  du  prejudice  que  Tambi- 
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Que  les  Troupes  de  France  fortiroienc  d'Ecoffe  dans  vingc    guite  de  cette  expreffion  ,   d  lavenir  ,  pouvoit  iui  cauier,  elle 


jours  ,  fur  des  Vaiffeaux  que  la  Reine  d'Anglcterre  leur  pre- 

teroit. 

„  Que  lcs  fortifications  de  Leith  ,   &  celles  que  les  Frangois 

avoienc  ajoucees  a  Dumbar ,  feroienC  rafees. 

„  Que  le  Roi  &  la  Reine  de  France  &  d'Ecoffe  accorde- 

roienc  aux  Confederes  une  Amniltie,  qui  feroit  connrmee  par 

les  Ecats  d'Ecoffe. 

Le  Traite  entre  la  France  &  rAngleterre  portoic : 

„  Qu'a  Tavenir  ,    le  Roi  &  la  Reine  de  France  &  d'Ecoffe 

s'abftiendroienc  de  prendre  le  Titre  &  les  Armes  de  Roi  & 

Reine  d'Angleterre  ^  dTrlande  i  &  que  les  Aftes  oii  ces  Ti- 

tres  fe  trouvoienc  feroient  reformes  ,  ou  cenfes  de  nulle  va- 

leur. 

5,  Qu'a  Tegard  de  la  Cicisfadion  ulcerieure ,  a^EUfabeth  de- 

mandoic  pour  Finjure  qui  lui  avoic  ete  faite  ,  on  en  convien- 

droic  dans  un  Congres  qui  fe  tiendroic  a  Londres ,  entre  des 

Commiffaires  des  deux  Royaumes. 

„  Que  fi  les  Commifl'aires  ne  pouvoient  pas  convenir ,  la  de- 

„  cifion  en  feroic  remife  au  Roi  d'El'pagne. 

„  Que  le  Roi  &  la  Reine  de  France  &  d'Ecoffe  obferve- 

j,  roienc  ponftuellemenc  ce  qai  avoic  cce  proinis<  aux  Confede- 

„  res  d'Ecofle. 

(2)    Les  Arcides  promis  aux  Confederes  furent  cxecutes  de 
i.tRoi&  poinc  ea  poinc.     Mais  quand  ,  apres  le  rccour  des  Troupes  de 
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ne  cherchoic  qu  a  fe  difpenfer  de  ratifier  le  Traite,  &  de  decla- 
rer  qu'elle  ne  pretendrocc  poinc  a  laCouronne  d'Angleterre,pen- 
dant  la  viz  d^Elifaheth.  En  effet  ,  par  cetce  declaration ,  elle 
auroic  renonce  aux  droits  iur  lefquels  elle  pretendoic  fc  fonder 
pour  former  en  Anglecerre  un  Parti  capable  de  decroner  Elifa- 
beth  ,  fuivan:  le  confeil  de  fes  Oncles.  Aufli  ,  quand  dans  la 
fuite  ,  la  neceflite  la  contraigni:  d'offrir  rexplica:ion  dont  j'ai 
parle  ,  Elifaheth  n'en  fut  pas  contente  ,  parce  qu'elle  compric 
bien  quc  Marie  ne  s'y  etoit  refolue  qu'a  rextremite  ;  ce  qui  la 
confirma  dans  la  penlee ,  que  toutes  les  defaites  donc  fa  Concur- 
rente  avoit  ufe  pour  fe  difpenfer  de  ratifier  le  Traice  d'Edim- 
bourg ,  n'avoien:  eu  pour  buc  que  de  fe  conferver  le  droic  dela 
decroner  ,  fi  roccalion  s'en  prefeiicoic.  Cela  faic  connoitre  les 
raifons  qu'avoic  Marie  ,  d'eluder  la  radfication  du  Traice,  fous 
pretexte  qu'il  lui  ecoi:  trop  prejudiciable.  Mais  c'e:oit  en  cela 
precifcment,  que  confiftoit  une  equivoque  ,  qu'elle  ne  croyoic 
pas  qu'il  fut  de  fon  interct  d'eclaircir.  Le  prejudice  pouvoit 
etre,  en  ce  que  le  terme,  d  PaveKir,  pris  a  toute  rigueur,fem- 
bloit  marquer  qu'en  aucun  tems ,  en  fuppofant  meme  quE/iJk- 
beth  mourroit  ians  Enfans  ,  Marie  ne  pourroit  jamais  porter  le 
Titre  de  Reine  d'Angletcrre.  C'ttoic-la  ce  qu'elle  vouloit  qu'on 
entendit ,  fans  s'ea  expliqucr  ncanmoins  trop  claircment.  Mais 
d'un  autre  cote ,  le  pi  ejudicc  pouvoit  aulTi  conliftcr  en  ce  que 
Marie  reconnoiffanc  qu'clle  ne  pouvoic  point  porcer  le  Titre  de 

Re> 


n'ivoit  fait  aucune  difficulte  la-deiTus.    Mais  ces  raifons  ne  furent  feulement  japparte  les  Articlss  accordes  aux  Confed_e're's  d^EcoITei 

d'aucun  poids :  Fr/incois  JI  £c  Marie  garderent  le  Titre  qu'ils  avoient  &  que  Cambden ,  dans  fes  Annales  d' EHfaicth  ,   a  fait  uniquement 

prLs ,  tout  le  tems  que  Fraafois  vecut;  quoique,  comnie  Mr.  de  Ra-  niention  du  Traite  entre  les  deux  Couronnes.     Cette  omilTion  dans 

}in  le  remarque ,  C«OTWfr»  ait  alTure  par  erreur,  que  leConnetable  de  lcs  deux  Ecrivains  a  rcndu  pluiieurs  endroits  de  leur  Hiftoire  fort 

Montmoreaty  obtint  d'eux  qu'ils  s'en  departiroient.  obfcurs. 

(2)  Mr.  Je  Rafin  remarque  ,  que  linchtinan  dans  foa  Hiftoire  a 

Tom.  X.  P.  II.  F  a 
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Reined^Ansleterre,  pendant  la  vie  d^Eiifaheth ,  fe  feroit  privee 
par-ia  de  la  facilite  de  former  en  Angleterre  un  Parti  ,  qui  ne 
pouvoit  etre  fonde  que  fur  ces  memes  Droits  ,»auxquels  on  la 
preflbit  de  renoncer.  C'etoit-la  le  veritable  prejudice  qu'elle 
craignoit.  Or ,  qu'eUc  eut  deflein  veritablement  de  formcr  un 
Parti  en  Anglecerre  pour  decroner  E/ifabeth ,  cela  paroit  mani- 
feftement  par  hs  Memoires  de  Mehil ,  dont  le  Frere  etoit  Am- 
baflTadeur  ordinaire  d'Ecofle  en  Angleterre.  Quand  donc  apres 
la  mor:  de  Frajifois  II  ,  Elifabeth  lui  fit  demandcr  qu'elle  rati- 
fiat  leTraited'Edimbourg,  elle  eluda  cette  demande,  en  difant, 
qu'elle  n'avoit  point  deConleil  EcolTois  aupres  d'elle,  &  que  la 
Cour  de  France  ne  fe  meloit  plus  dcs  Affaires  de  fEcofle.  £n- 
fuice,  apres  que  par  le  confeil  de  fes  Oncles  ,  elle  cut  quitte  le 
Titre  d"e  Reine  d"Angleterre  ,  elle  repondit  a  rAmbafladeur 
d^.-Xngltterre,  qui  la  preflbit  fur  le  meme  fujet  ,  qLi'elle  n'avoit 
priste  Titre,  que  par  les  ordres  abfolus  du  Roi  fon  Beau-pere, 
&  du  Roi  fon  Epoux  ;  &  que  celui-ci  etant  mort  ,  elle  avoit 
quitte  cc  meme  Titre  :  Qu'il  etoit  donc  inutile  de  lui  deman- 
der  la  ratification  d'un  Traite  qu'elle  avoit  deja  execute  ,  tant 
dans  ce  point,  que  dtns  celui  qui  regardoit  les  Ecoffjis;  &que 
^uand  elle  auroic  fon  Confeil  aupres  d'elle  en  Ecofle  ,  elle  con- 
^idereroit  plus  murement  cette  Affaire.  Mais  Elijabeth  ne  fe 
<Gntentoit  pas  que  Marie  euc  quitte  volontairement  ce  Titre ; 
elle  vouloit  qu'clle  le  fit  en  vertu  du  Traite  d'Edimbourg,  par- 
ce  qu'autremenc  elle  auroit  pu  le  reprcndre  avec  la  meme  fjcili- 
te  qu'elle  1'avoit  quitte.  Cependant ,  Marie  ne  put  jamais  fe  re- 
foudre  a  ratifier  le  Traite,  pendant  qu'elle  eut  la  moindre  efpe- 
rance  de  faire  valoir  (cs  Droits  fur  la  Couronne  d'.Angleterre. 
Ceft-la  la  fource  &  Torigine  de  la  querelle  ,  qui  s'emut  entre 
les  dcux  Reines :  querelle  qui  ,  comme  on  voit ,  n  etoit  pas  de 
pecite  importance ,  8f  qui  ne  puc  ecre  terminee  que  par  la  mort 
de  Marie.  J'ai  ece  un  peu  long  pour  en  faire  conn^itre  la  cau- 
fe  :  mais  je  m'etendrai  moins  a  en  faire  voir  les  effets.  II  eft 
neanmoins  neceffaire  de  s'arretcr  un  peu  a  conliderer  les  avan- 
tages  que  Marie  donna  continuellemenc  a  fa  Rivale ,  par  fa  mau- 
vaife  conduite  ;  &c  avec  combicn  d'habikte  Elifabeth  en  fut 
■profiter. 

Marie  ayant  deffein  de  retourner  en  Ecoffe  ,  fuivant  le  con- 
•feil  di  fes  Onclcs  ,  fit  demander  un  Saut-conduit  a  Elifaheth , 
qui  repondit,  qu'elle  raccorderoit  tres  volontiers  ,  (i)  pourvu 
que  le  Traite  d'Edimbourg  fut  auparavant  ratifie  ;  &  qu'elle  fe 
tiendroic  meme  offenfee,  fi  Mane  ne  paffoit  pas  par  rAngleter- 
re,  en  s"en  retournant  dans  fon  Royaume.  Marie ,  qui  n'avoit 
aucune  envie  de  ratifier  le  Traite,fut  outree  de  ce  refus,&  par- 
la  meme  a  rAmbaffadeur  d'Angleterre  d'une  maniere  fort  fiere, 
difant  ,  qu'clle  etoit  venue  en  France  malgre  Edouard  r/  ,  & 
quclle  fauroit  bien  retourncr  en  Ecoffe  contre  la  volcnte  d'Eli~ 
fabcth.  En  effet,  elle  fe  hazarda  de  pafler  en  Ecoffe  fans  Sauf- 
condutt  ,  &  arriva  heureufement  a  Edimbourg.  Q.uoiqu'avant 
■que  de  partir  de  France,  elle  eiat  paru  fort  en  colere  contre  E- 
lijabeth ,  elle  ne  laifla  pas  ,  pour  executer  de  point  en  poinc  les 
confeils  de  ies  Oncles  ,  de  lui  envoyer  un  Ambaffadeur,  pour 
rinformer  de  fon  arrivee  ,  &  pour  lui  demandcr  fon  amitie. 
Mais  la  principale  commiffion  de  rAmbafladcur  ecoit  de  pres- 
(encir  Elifabeth  ,  en  lui  faifant  entendre  ,  que  Marie  fouhaitoit 
d'ecre  declaree  fon  Heritiere.  Elifabetb  repondit  avec  la  nicme 
diffimulation  ,  en  temoignant  beaucoup  d'eftime  &  d'affed:ion 
'pour  fa  bonne  Soeur  ,  c'eft  ainli  qu'clle  nommoit  toujours  la 
Reine  d'Ecoffe;  mais  elle  dit  nettement  a  rAmbaffadeur,qu'el- 
le  trouvoit  fort  etrange  qu'on  lui  propofat  de  declarer  Marie  fon 
Heritiere ,  avant  que  le  Traite  d'Edimbourg  fut  ratihe.  Quoi- 
qu'elle  fut  tres  offenfee  de  ce  que  Marie  eludoit ,  fous  de  vains 
psecextes,  la  ratification  du  Traite,  elle  jugea  qu'il  etoit  a  pro- 
.  pos  de  diffimuler  fon  chagrin ,  &  de  feindie  une  extreme  affec- 
tioji  pour  Marie  ,  comme  Marie  affedtoic  de  Ibn  cote  d'en  te- 


(i)  Mr.  de  Rifin  blame  Buchanan  ,    dc  fon  injuftice  a  ne  pas  rap- 
porter  les  conditions  fur    lefquelles  Elifaielh  confcntoit  d'accorder  le 
.Sauf-conduit. 

(2)  Mr.  Je  RapU  dit  dins  fon  Hiftoire  ,   qu'il  ecrivit  apres  avoir 
,'fait  cet  Exti-iit  dcs  Vaedera  de  Rfmer  ,    qu'il  ne  fauroit  penfer  que 

■  Melvil  nc  fe  foit  trompe  dans  la  relation  qu'il  donnt;  de  la  correfpon- 
dance  de  chaque  fcmaine  entre  ces  deux  Rcincs  ,  li-t6t  apres  le  rc- 
tour  dc  Marie  cn  EcolTe  :  a  caufe  quc  jufques-la  il  ne  s'etoit  rien 
pafl'e  entrc  elles ,  qui  rcndit  a  former  ou  a  ciraenter  une  conimunica- 
tion  5c  une  amitie  reciproques  :  au  contrairc  ,  il  s'etoit  pafTe  bien 
Aes  chofes   qui  avoient  liu  contribucr  a  les  brouiller  davantage  cn- 

-femble.     Mr.,  Je  Rapn  dit  pourtant  que  fi  MeUil  ,   qui  etoit  cn  cc 
.  tems-la  en  Allemagne  ,   etoit  bien  informe  ,   tout  lc  monde  doit  a- 
vouer  que  ces  dcux  Rcincs  etoient  deux  infignes  difllmulees. 

(3)  Cct  liommc  ayant  ete  la  premierc  caufe  des  Troubles  d'Ecos- 
fc ,  £c  des  malheurs  de  fa  Maitrcfle ,  nous  le  ferons  connoitrc  ,  d'a- 
pres  rHiftoirc  de  Mr.  de  Rapin.  Cetoit  le  Fils  d'un  Muficien  dc 
Tinin ;  &  il  fut  en  Ecofle  a  la  fuite  du  Comte  de  Moretto ,  qui  y  a- 

■  voit  ete  envove  en  Ambaflade.  11  cntendoit  non  feulement  la  Mu- 
■iique,  mais  il  avoit  encore  la  voix  fi  belle  ,  qu'il  fc  fit  d'abord  con- 

noitre  aux  Muficiens  de  la  Cour  ,  &  fut  prefente  a  la  Reine  ,  qui 
ayant  befoin  pour  affortir  fa  Mufique  ,  d'une  Voix  comme  cellc  de 
ce  Piemontois  ,  robtint  de  rAmbaflTadeur  :  apres  quoi  elle  Televa 
premicrcment  au  poftc  dc  Secretaire  pour  lcs  Depcches  en  Franqois, 
«Hou  il  devint  cnfuitc  Premicr-Miniftre.  Buchnnan ,  qui  etoit  eune- 
mi-juie  de  la  ReineMirr;>,  dit  qu'clle  le  faiioit  manger  fouvent  a  {a 
uble  ,   &  qu'clle  naangeoit  auiTi  »  celle  de  ce  Muficien  :   pour  infi- 


moigner  autant  pour  elle.  Melvil  affure  dans  fes  Memo  ires , 
que  ces  deux  Reines  s'ecrivoient  mutuellement  chaque  fem  aine , 
dans  les  termes  les  plus  tendres  &  les  plus  affeftionnes.  Cette 
diffimulation  leur  paroiffoit  neceffaire  (2).  Elifaheth  laiffoit  es- 
perer  a  Marie ,  qu'elle  la  declareroit  fon  Heritiere,  afin  de  Fen- 
gager  adroicemenc  a  ratiher  le  Traite  d'Edimbourg.  Marie  ta- 
choit  de  fon  cbte,  par  les  temoignages  de  fon  ami;ie  pour  Eli- 
fabeth ,  d'obtenir  d'elle  la  declaracion  qu'elle  fouhaicoic  ,  parce 
qu'elle  croyoic  que  par-ik  la  racificarion  du  Traite  deviendroit 
inucile.  Ce  n'eft  pas  qu'elle  regardat  cecte  declaracion  comme 
capable  de  la  facisfaire.  L'efperance  de  fucceder  a  EUfabeth  y 
qui  n'ecoic  agee  que  de  vingt-lept  ans,  n'etoit  pas  cequi  la  tou- 
choit  ie  plus :  outre  qu  Ehjaheth  pouvoit  fe  marier  &  avoir  des 
Enfans.  Mais  elle  regardoic  cette  declaration  comme  un  moyen 
tres  propre  pour  fortifier  le  Parti  qu'elle  travailloic  a  former  en 
Anglecerre,  ainfi  qu'il  paroic  par  les  Memoires  de  Mc/W.  D'un 
aucre  cote,  E/iJabeth  ne  pouvoit  regarder  Marie  ,  que  comme 
une  Concurreiue  tres  dangereufe  ,  qui  fe  trouvoic  appuyee  en 
Angleterre  d'un  Parti  affez  puiffanc,  quoiqu'abaiffe  ,  &  de  cou- 
tes  les  Puiflances  Cacholiques  de  lEurope.  Elle  pouvoic  fe  ma- 
rier  avec  quelque  Prince  d'une  puiflante  Maifon,  en  etat  de  fai- 
re  valoir  les  Droits.  Ce  que  fon  iVIariage  avec  Franfois  II  avoic 
produit,  pouvoit  donner  lieu  de  craindre  une  pareille  tentative, 
de  quelque  aucre  endroic.  AulTi  ,  quand  peu  de  tems  aprcs, 
Marie  lui  demanda  confeil  fur  le  Mariage  de  TArchiduc  CW/e/, 
fecond  Fils  de  TEmpereur  Ferdinand,  qu'on  lui  propofoit,  elle 
lui  reprefcnta  ,  qu'un  tel  Mariage  lui  feroit  perdre  pour  jamais 
lefperance  de  moncer  un  jour  iur  le  Trone  d'Anglecerre  ;  lui 
failknc  encendre  en  meme  tenis  ,  qu'elle  ne  pouvoit  inieux  faire 
pour  acquerir  raftedtion  de  la  Nation  Angloife  ,  que  d'epouier 
un  Anglois.  EUe  lui  infinuoit  par-la  ,  que  la  demande  qu'elle 
faifoit  d'ctre  declaree  fon  Heritiere ,  dependoit  des  menagemens 
qu"elie  auroic  pour  elle,  &  pour  la  Nation  Angloifej  mais  elle 
fe  gardoit  bien  de  s'engager  pofitivement  a  la  contenter.  Ces 
deuxReines  vecurent  pendant  quelques  annees,  dans  cette  bon- 
ne  union  precendue  ;  mais  pleine  des  deux  cotes  ,  d'artifice  & 
de  diflimulation.  II  eft  tems  prefentemcnt  de  dire  un  mot  de  ce 
qui  fic  pancher  la  balance  du  coce  A'Eltfabeth  ,  &  qui  lui  don- 
na  couc  Tavancage  fur  fa  Rivale.  Ce  fuc  la  mauvaiie  conduite 
de  Marie.  Si  cette  Reine  avoit  pu  fe  refoudre  a  fuivre  les 
meilleurs  confeils :  fi  elle  avoit  voulu  faire  ufage  du  bon  efprit , 
que  la  Nacure  lui  avoic  accorde  :  fi  elle  ne  fe  fut  pas  fbumife  a 
fes  paffions :  en  un  moc ,  fi  elle  ne  fe  filc  pas  perdue  elle-meme, 
il  n'y  a  prefque  poinc  a  douter  ,  qu'elle  n'eut  caufe  a  E/iJabeth 
des  embarras  dont ,  tout  habile  qu'elle  ecoic ,  elle  auroit  eu  bien 
de  la  peine  a  fe  delivrer.  En  eftec ,  malgre  toutes  les  fautes  que 
Marie  commit,  malgre  fes  difgraccs  ,  malgre  la  perce  de  fa  li- 
berte,  elle  ne  laiffa  pas  de  lui  ccre  toujours  redoucable;  jufques- 
la ,  qiiE/ifabeth  ne  put  afllirer  fon  repos  &  fa  vie  meme  ,  que 
par  la  mort  de  fa  Concurrente. 

Marie  ,  qui  avoic  cte  elevcc  Ahs  fa  plus  tendre  jeunefle  dans 
une  Cour  galante  &  bigotte,  en  re^ut  aifement  les  impreflions, 
&  ce  fut  ce  qui  la  perdic.  Apres  le  Traite  d'Edimbourg  ,  & 
pcndant  la  vie  meme  de  Franfois  II ,  les  Etars  d'Ecoffe  avoient 
ctabli  la  Reformation  dans  ce  Royaume  ,  par  leur  autorite ;  & 
n'avoient  laifle  a  la  Reine  que  la  fimple  liberte  de  faire  dire  la 
Mefle  dans  fa  ChapcUe ,  fans  aucune  pompe.  Avant  que  Marie 
partitde  France,  fes  meilleurs  Amis,  qui  connoiffoient  "parfai- 
tement  les  Aftaires  d'Ecoffe  ,  lui  confeillerent  de  s'attacher  au 
Parci  des  Proceftans,  comme  le  feul  capable  de  la  foutenir.  El- 
le  fuivit  d'abord  ce  confeil  ,  &  confia  la  principale  Adminiftra- 
tion  de  fes  affaires  a  y-^qies  Stuart  ,  Pricur  de  S.  Andrg ,  fon 
Frere  batard ,  auquel  elle  donna  bientot  apres ,  leTitre  de  Com- 
te  de  Murray.  Mais  elle  fe  laffa  bientbt  d'ecre  gouvernee  par 
ce  Frere ,  qui  etoit  Proteftant  ,  &  dont  rhumeur  fevere  ne  lui 

per- 

nuer  ,  qu'il  s'ecoit  paflTe  cntrc  eux  des  familiarites  qui  n'etoient  ni 
conimunes  ni  louablcs.  Mais  commc  on  peut  foup^onner  Buchanan 
d'avoir  cxagere  le  fait  ,  Mr.  de  Rafin  croit  qu'il  vaut  mieux  s'en 
tcnir  a  cc  que  Mel-jil  en  dit.  Cet  Auteur  ne  fauroit  ctrc  accufe  de 
vouloir  ternir  la  reputation  de  la  Reinc  ,  car  cn  toutes  les  occafions , 
il  fait  voir  beaucoup  de  veneration  pour  ellc,  fans  pourtant  difTimu- 
ler  fes  fautes  &  fcs  defauts.  II  dit  donc.  „  Que  Rizzo ,  par  fon  or- 
„  gueil  Sc  par  fon  infolcnce  ,  s'etoit  rcndu  odieux  a  toute  la  No- 
„  blcfle:  Que  lorfque  les  Grands  alloient  confcrer  avec  la  Reine  fur 
„  lcs  Aftaires  du  Gouvcrncmcnt ,  ils  trouvoient  toujours  Riz.zo  dans 
„  fa  chambre ,  qui  afFe£t:oit  fouvenc  de  chucheter  a  fon  oreille  lors- 
„  qu'ellc  etoit  en  confercncc  avcc  eux ,  ou  en  pleine  Aflemblee  des 
„  Etats  :  Qu'il  etoit  de  plus  fort  avare  Sc  interefle.  Melvil  ajoute, 
„  qu'ayant  pris  lui-memc  la  liberte  de  reprefentcr  a  la  Reine  com- 
„  bien  cllc  s'ecoic  fait  de  tort  &  s'en  feroit  a  Tavenir,  par  les  graccs 
„  dont  elle  combloit  cet  Etranger,  elle  lui  repondit,  qu'ellc  n'avoit 
„  quc  fairc  de  Tavis  dc  fes  Sujcts  ,  dans  la  difbibution  de  fcs  fa- 
„  vcurs. 

Barneftable  ,  un  des  feiz.e  Ecrivains  qui  ont  parle  de  Marie  Reine 
d'Ecofre,  recueillis  en  deux  volumcs  par  Mr.  Jebb  ,  rend  a  RJz.zo  le 
temoignage  ,  qu'il  etoit  homme  dc  grand  jugement  ,  de  beaucoup 
de  prudcace  &  dc  penetration  ;  aufli  difpofe  a  donner  des  louanges 
&  a  faire  reuffir  les  confeils  des  honnfites-gcns ,  qu'il  etoit  prompt  a 
difcerner  &  a  fe  moquer  de  ccux  qui  partoifnt  des  mal-honDftes- 
gcns.  ll  avoit  feulement  ce  defaut  ,  qu'il  chantoit  d'unc  maniere 
trop  molle ,  pour  un  homiue  j  8c  uop  fouvent ,  pour  un  Confeiller 
dii  Cabinet  de  h  Reine. 
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Elisa-  permettoit  pas  d'approuver  certaines  irregularites ,  qu'il  apperce- 
B£TH.  voit  dans  fa  conduite.  Enfin,  pour  n'entrer  pas  ici  dans  un  trop 
grand  detail ,  je  me  contenterai de  dire  en  un  mot ,  quelle  le  Ii- 
vra,  pour  ainli  dire,  entre  les  mains  d'un  certain  Mulicien  Ita- 
lien ,  nomme  Riz.z,o ,  qui  devint  tout  a  coup  Ibn  principal  Mi- 
nilire  &  ion  Favori  (3). 

On  pretend  ,  qu'auiri-t6t  que  Rizzo  fut  en  faveur  aupres  de 
la  Reine ,  il  devint  Pentionnaire  du  Pape  ,  s'il  ne  Tetoit  pas  au- 
paravant.  Quoi  qivil  en  foit  ,  par  le  confeil  de  ce  Favori  ,  la 
Reine  refolut  de  fe  marier  avec  un  Catholique  ,  &  de  fe  defaire 
peu  a  peu  du  Comte  de.Murray^  dont  la  prefence  i'importunoir. 
Pour  parvenir  a  ce  but ,  elle  commenga  par  rappeller  a  la  Cour 
certains  Ennemis  de  Murray ,  qui  en  avoient  ete  chalTes  i  apres 
quoi ,  elle  jetta  les  yeux  fur  le  Lord  Darley  ,  pour  en  faire  fon 
Epoux.  Le  Lord  Dartey  etoit  Fils  de  Matthieu  Stuart  Comte 
de  Lenox     &c  de  Marguerite  Douglas ,  Niece  de  Henri  Vlll  par 
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Marguerite  fa  StEur  ainee,  qui  ecanc  Veuve  de  Jaques  lK,avoit 

epoufe  Archibald  Douglas  Comte  A'Angus.  Ainli,  le  LordD^r- 

ley  pouvoit  pretendre  a  la  Couronne  d'Angleterre,  apresiViar/e, 

fa  naiflance  le  mettant  avant  les  FiUes  de  la  Reine  DuchelTe  de 

Suffokk  ,  quoique  le  Teftament  de  Hctiri  VHl  en  eiit  dispofe  au- 

trement.     II  eft  donc  clair,  que  par  ce  Mariage,  Marie  reunis- 

foit  les  droits  &  les  interets  des  deux  Branches ,  defcendues  de 

Marguerite  Soeur  ainee  de  Henri  VIII.     Comme  dans  la  Guer- 

re  que  Hejiri  VlII  fit  a  rEcoIfe ,   le  Comte  de  Lenox  s'etoit  de- 

clare  pour  lui,  il  avoit  cte  banni  du  Royaume,   &  s'etoit  retire 

avec  fa  Femme  en  Angleterre,  oii  Henri  leur  avoit  donne  des 

Terres,  pour  les  recompenfer  de  celles  qu'ils  avoient  perdues 

dans  leur  Patrie.    Ils  y  etoient  encore  ,  lorfque  Marie  refoluc 

d'epoufer  le  Lord  Darley ,  leur  Fils  aine.    Elle  trouva  le  moyen 

d'attirer  en  Ecoffe  le  Pere  &  le  Fils,  du  confentement  d^Elifa- 

heth ,  qui  etoit  perfuadee  qu'elle  feroit  toujours  en  etac  de  met- 

tre  des  obftacles  a  ce  Mariage ,  &  qui  n'avoic  en  vue  que  d'a- 

muler  la  Reine  d'Ecoffe ;  en  quoi  elle  fe  trouva  trompee.     Ma- 

rie  epouia  donc  le  Lord  Darley,  qui  etoit  Catholique,  Riz.zo 

s'etant  beaucoup  empreffe  pour  faire  ce  Mariage  ,  par  la  crain- 

te  ou  il  ecoit,  qa^Elifabeth  ne  reuffic  enfin  a  donner  a  Marie  un 

Epoux  Proteftant.     En  effec,  elle  Tavoic  beaucoup  foilicitee  a 

epoufer  Rohert  Dudley.,  Fils  du  feu  Duc  de  Northumherla?id ,  & 

Epouxle  avoit  donne  a  ce  Seigneur  le  Titre  de  Comte  de  Leycefler. 

Cumtedc       £e  Mariage  de  Marie  n"etoit  pas  approuve  par  tous  les  Sei- 

tcr^'^'*     gneurs  Ecoffois.     Les  Comx.es  6' Argyle,  de  Murray ,  &  quel- 

Lcs  Se|-  ques  autres,  prirent  les  {4)  armes  pour  rempecher  i  mais  ils  fu- 

gneurs  E-  j-gj^j.  rejuits  a  s'enfuir  en  Angleterre,  oii  ils  furent  bien  regus. 

pteiment   R'x.zo  fe  fervic  de  cette  occafion,  pour  achever  de  ruiner  les 

fesarmcs.  Seigncurs  fugitifs,  qui  etoienc  les  Chefs  du  Parci  Proteftant,  & 

fic   convoquer  les  Ecats,  pour  faire  confifqucr  leurs  Biens ,   & 

pour  les  degrader  de  Nobleffe.     Pendanc  ce  cems-la,  la  Reine 

avoic  pris  un  fi  terrible  degouc  pour  le  Roi  ibn  Epoux,    qu'elle 

ne  pouvoic  plus  le  cacher.   EUe  lui  faifoic  effuyer  les  plus  cruel- 

les  mortifications ,  6c  le  traicoit  avec  la  derniere  indignite.     Le 

Roi  attribua  tous  ces  mauvais  traitemens  a  Riz.zo  ,    qui  gouver- 

noic  la  Reine ,  &  qui,  comme  on  le  pretendoit,  vivoic  crop 

familierement  avec  elle   (5).     II  rappelia  donc  lecrecement  les 

Seigneurs  fugicifs ,  pour  s'appuyer  de  leur  credic  j  &  deux  jours 

avanc  qu'ils  arrivaffenc,  il  fic  affalliner  Rizzo  dans  la  Chambre 

meme  de  la  Reine,  qui  etoit  enceinte  de  fix  mois  :  apres  quoi, 

il  la  fic  arrecer,  &  garder  a  vue  (6).     Elle  trouva  pourcanc  le 

moyen  de  fe  fauver ,  &  de  fe  recirer  a  Dumbar ,  ou  elle  reprit 

tee,  mais  (q^  Autorite ,  le  Comte  de  Murray  fon  Frere  lui  ayant  rendu 

moyen  de  ^n  cette  occafion  un  fervice  fignale ,  par  le  refus  qu'il  fit  de  ie 

le  lauver.  joindre  au  Parti  de  ceux  qui  avoienc  affafline  Riz.zo.     Depuis 

lifromte  ^^  '^™^  ^^ '  ''^  Reine  donna  toute  fa  faveur  &  toute  fa  confian- 

deBoth-    ce  au  Comte  de  Bathiuel,  Ennemi  capital  de  Murray;   &  con- 

wel  fon     ferva  un  tel  reffentimenc  cotitre  le  Roi ,  qu'elle  ne  put  jamais 

Deux  autrcs  de  ccs  Ecrivains .  favoir ,  le  Confeiller  Blackvfood  & 
Ceorgc  Coiiey ,  tous  deux  EcoHbis ,  difent  que  ce  DaviJ  Ri2,z.o  ezoit 
un  Vieillard  dc  mauvaife  humcur ,  &  laid ;  quc  c'etoit  fa  fidelite  & 
fa  penetration ,  qui  le  rendoient  cher  a  la  Reinc.  Mr.  Je  Thou  dit 
auffi ,  que  malgie  la  bafTefTe  dc  for;  origine,  la  Reine  le  faifoitman- 
ger  avec  elle  journellcment  a  fa  tablc. 

(4.)  Mr.  ik  Rnpia,  dans  fon  Hifboire,  rcmarque  une  contradiiSion 
confiderable  en  cet  endroit ,  entre  Buchmnn  8c  CarnhJen..  Le  premier 
dit  que  les  Grands  du  Royaume  ne  pvirent  les  arraes  qu'apres  le 
Mariage  de  la  Reine,  lorfqu'ils  vireut  que  la  Cour  avoit  un  deffein 
forme  de  les  opprimer.  Le  dernier  fait  entendre ,  que  la  Reine  fut 
obligee  de  marcher  contre  les  Seigncurs  confederes ,  pour  les  empe- 
cher  de  troubler  la  ccremonie  du  Mariagc ;  &  qu'clle  les  fori^a  de 
s'cnfuir  en  Angleterre.  Suppofe  quc  ceU  foit  vrii ,  c'eft  une  preuve 
qu'elle  les  furprit  avant  qu'ils  euffent  bicn  pris  lcurs  mefures.  Melvil 
commence  par  donner  la  relation  de  la  Revolte ,  £c  cnfuite  du  Maria- 

(f)  Cambden ,  dont  le  but  eft  de  juftifier  la  Reine  Marie  dms  tou- 
tes  les  occafions,  2c  qui  pour  cette  riifon  fait  laremcnt  mcntion  de 
tdz,z.o  ,  accufe  le  Comte  de  Murrny ,  qui  etoit  alors  en  Angleterre , 
d'avoir  feme  la  diffenlion  cntre  la  Reine  &.  fon  Mari,  par  lc  moyen 
des  Lettres  que  ce  Seigneur  ecrivoit,  Sc  pas  fcs  Amis  correfpondans. 
II  rapporte ,  comme  une  raifon  du  degout  de  la  Reine  pour  fon  Ma- 
ri,  qu'ellc  en  mettoit  lc  nom  apres  le  fien  ,  dans  les  Aftes  publics 
&  dans  les  Monnoyes:  ce  qui ,  comme  Mr.  de  Rapin  remarque  ,  e- 
toir  plutot  l'effct  ,  que  la  caufe  de  fon  degout.  Notre  Auteur  a  du 
panchiut  a  croire  que  ce~quc  Bttchanan  a  dit  du  degout  de  la  Reine 
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lui  pardonner.  Elle  lui  en  donna  des  marques  fi  evidentcs,  dans  Elisa- 
]e  tems  du  Bapteine  du  Prince  dont  elle  avoit  accouche  ,   que  bs-th. 
rAmbadadeur  d'Angleterre,  qui  etoit  venu  pour  tenir  le  Prin- 
ce  fur  les  Fonts  au  nom  d^Elifabeth ,  ne  put  s'enipecher  de  lui  faire 
dire  combien  fa  conduite  etoit  fcandaleufe.     II  la  preffa  aulli  de 
ratifier  le  Traite  dEdimbourg;  mais  il  ns  puc  rien  obtenir. 

Quelque  tems  apres ,    le  Roi  i'e  voyant  ii  indignement  traite, 
voulut  fe  retirer  a  Glalgow  ,  chez.  le  Comte  de  Lenox  ibn  Pe- 
re.     A  une   lieuc  d'Edimbourg ,  il  commenga  ii  le  trouvcr  mal  liuis.  a 
d'un  Poifon ,  qu'on  iui  avoit  donne  avant  fon  dcpart :  mais  la  "'"pe  ■ 
force  de  Ibn  temperamcnt  le  tira  de   ce  dangcr ,  pour  le  faire  foicc^de, 
tomber  dans  un  autte  plus  inevitable.     Ce  coup  eianc  manque,  loti  tcVii.- 
la  Reine  crouva  le  moyen  dactirer  le  Roi  a  Edimbourg ,  oti  il  l'"^"'="- 
fuc    loge  dans    une    maifon  proche  des  muraiUes  d,e.  k  Ville. 
Comme  il  n'ecf)ic  pas  encore  bien  gucri,  la  Rcine  lui  rendoit 
de  frequentes  viiices,  &  lembloit  s'ctre  finceremeiiC  reconciliee         "    • 
avec  lui.     Mais   une   nuit  pendant  qu'il  dormoit,  on  fit  fauter ' ■'*[,""  "'^ 
la  maifon ,   par  le  moyen  de  quelques  barils  de  poudre  qu'on  a-  '^^ 
voic  portes   fous  la  chambre  ou  il  couchoit ,  6c  il  fut  trouve 
mort  dans  le  jardin,  fans  quil  parut  fur  fon  corps  aucunemeur- 
triirure.     Touc  le  monde   accula  le  Comce  de  Both-wel,  &  la 
Reine  meme ,  de  ce  meurtre.    Car  il  ne  faut  point  ajouter  foi 
aux  fables  que  Camhden  raconte  fur  ce  fujet ,  dans  fes  x^^nnales 
du  Regne  A^Elifabeth,  pour  faire  toniber  le  li^^upgon  dc  ce  cri- 
me  lur  le  Comte  de  Murray.    Si  c'etoic  ici  le  lieu  ,  je  pourrois 
faire  voir  la  fauilete  de  Ibn  recic,  par  des  preuves  incontefta- 
bles.     Apres  la  morc  du  Roi,   le  Comte  de  Murray  fe  recira  en  Le  Com- 
France,  avec  la  permiffion  de  la  Reine,  de  peur  (\v,q  Both-jjel  '5.'^^   \^ 
ne  lui  jouat  quelque  mauvais  tour.  reu"^ea 

Enfin  la  Reine,  aveuglee  par  fa  patlion  >  fe  fit.enlever  par  le  Fiance. 
Comte  de  Bothwel,  &  epoufa  cec  homme  odieux,qui  non-feu-  jeJ^^.J"^ 
leraenc  avoic  ece  foup^onne,  mais  qui  meme  avoit  ete  publi-  s'eiifuit 
quement  accule  d'avoir  faic  mourir  le  Roi.    Cette  aftion  acheva  ^^'^ 
de  faire  perdre  pacience  aux  Seigneurs  Ecoffois.     lis  fe  liguerenc  ^ic^i-e^Ju. 
enfemble,  pour  faire  punir  les  Meurtriers  du  feu  Roi :  ils  pri-  fe 
renc  les  arnies,  &  obligerenc  la  Reine  de  fc  retirer  avec  Bjth- 
liiel  fon  nouvel  Epoux  a  Dumbar  ,  oii  elle  leva  des  Troupes 
Quand  elles  furent  pretes,  elle  marcha  concre  les  Confederes,  ""  '" 
qui,  de  leur  cote,  <e  haterenc  daller  a  fa  renconcrCi  Mais  s'e-  ",'"'"^'. 
tant  appergue  que  Ibn  Armee  ne  la  iervoit  pas  de  bon  coeur,  feu  Roi. 
elle  perdit  courage  ,  &   pendant   que  ks  detix  Armees  ecoient  La  Reins 
comme  en  prelence,elle  entra  en  Traite  avec  lcs  Confederes,  '/ntrrks 
&   ib  livra   entre^  leurs  mains.    On  lui   promic  de  lui  obeir  ,  mains  des 
pourvu  qu'elle  abandonnat  Bothwel,  qui  s'etoic  fauve  a  Dum-  Contede- 
bar  ;   &   ibus   cecte  condition  ,    elle  fut  menee  a  Edimbourg.   On  i'en- 
Mais  le  meme  jour  qu'elle  y  arriva,  elle  gagoa  un  de  ies  Gar-  voye  pri- 
des  ,   &   ecrivic   a  Bothwel  une   Leccre  ex.trememenc  tendre  ,  '°?"'^uf 
dans   laquelle   elle  lui   promettoit   de   ne   rabandonncr  jaraais.  wcn. 
Cetce  Leccre,  qui  tomba  entre  les  inains  des  Confcderes  ,,   fut  tlie  cede 
caufe  qu'on  n'eut  plus  de  confiance  en  elle,  &  iiubn  Fenvova  ^^ *-"""■'. 

■r        ■  -     r      II  i^      1  '      .    ^  ,,,,.•'      ronneai» 

pnionniere    a  Lochleijen.     (jj.ielques  jours  apres  ,  on  1  obligea  Princd4 
par  des  menaces  a  ceder  la  Couronne  au  Prince  fon  Fils  ,   6c  '""  Filsi 
a  nommer  le  Comte  de  Murray  Regenc  du  Royaume ,  pen-  te  de''"°" 
danc  la  Minorite  du  Roi.  Muttay 

Le  Comte  de  Murray  etanc  arrive  de  France,  fit  pourfui-  ^«'^te 
vre  Bothvjel,  qui  s'etoit  mis  en  Mer,  &  faifoit  le  metier  dePi-  ^1^.!"' 
rate.  II  s'en  falut  peu,  qu'il  ne  fiit  pris  j  mais  ayant  trouve  le  cmpti- 
moyen  dechaper ,  il  fe  recira  en  Dancmarc ,  oii  il  fuc  mis  en  ^°'"^'^-, 
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prilon,  6c  y  mourut  dix  ans  apres.  Cependant,  il  fe  forma  en 
Ecoffe  un  Parti  pour  la  Reine,&des  queceParti  fefutaugmen- 
tc  &  fortifie,  elle  fe  fauva  de  fa  prifon,  &  alla  fe  mettre  a  la 
tete  d'une  Armee  qu'on  lui  avoit  preparee.  Le  Regenc,  quoi- 
que  furpris ,  &  inferieur  de  beaucoup  en  nombre  de  Troupes , 
ne  lailfi  pas  de  marcher  a  fa  rencontre.  La  Bacaille  le  donna,  j- 
&  les  Troupes  de  la  Reine  ayant  ece  mifes  en  deroute,  elle  prit  Arme'e. 

le 

pour  Tun ,  8c  dc  fcs  farailiarites  avecrautre,  eft  fort  exagere;  quoi- 
qu'il  tombe  d'accord,  que  le  Roi  etoit  jaloux  :  mais  de  fivoir  li  la 
Reinc  en  donnoit  de  jullcs  caufes,  fclon  Buch.^-oxii ,  ou  li  cela  ve- 
noit  du  Comtc  dc  Mnrray ,  fcion  Cnmbden ,  c'eft  une  qucftioii  inde- 
cife.  Melvil  ,  dont  on  ne  peut  guere  foupijonner  le  temoignagc  en 
cette  affaire,  fait  affoi  connoitre  la  jaloufie  du  Roi,  ians  en  dire  la 
caufc;  8c  l'on  doit  ctre  affure  que  s'il  avoit  cru  Li  Reine  innocente, 
il  n'auroit  pas  manque  de  la  jultifier. 

Nous  laiffons  entiercment  au  Ledeur  la  liberte  d'en  penfer  ce'qu'il 
lui  plaira  ,  apres  qu'il  aura  confulte  N.  Couf^  ,  Mr.  de  Cafielnau  ,  8c 
Adam  BUcliwood  ,  trois  des  Auteurs  dont  Ics  Memoircs  fur  cctteRei- 
ne  ont  ete  recucillis  par  Mr.  febb ,  8c  qui  ont  fait  tout  ce  qu'ils  onc 
pu  pour  la  dechargcr  du  foup^on  d'Adultere. 

(6)  Buchnnan  dit  quc  fur  ccci  il  y  cut  un  grand  Tumulte  a  EJim- 
bourg,  8c  que  les  habitans  prirent  les  armes.  Mais  Mehil  rapporte, 
que  cc  Tumulte  etoit  peu  dc  chofe.  Dc  ce  que  Ic  Comte  de  Mur- 
rny  retourna  en  Ecoffe  fi-t6t  apres  le  meurtre  de  Riiz.o ,  Cambden  vcul 
donuer  a  cntendre,  qu'il  fut  commis  pour  Tamour  de  ce'  Comte  , 
8c  de  fon  confentemcnt.  Mais  M.  de  Rafm  fait  voir,  d'apres  les 
Memoires  dc  Melvil ,  quc  cette  confcquence  eft  injuftc  j  que  c'e- 
toienc  les  Amis  des  lutrcs  Seigncurs ,  8c  non  pas  ceux  du  Comte  , 
qui  furent  les  auteurs  du  ineurtrc.  Et  il  remarque  fur  le  tout,  que 
c'eft  par  de  pareils  traits  ,  d'une  injagination  inceffamment  prevenue 
contre  Murray  ,<\\if:  Camdm  a  detigure  non-feulement  rHilloire  d'E- 
coffe,  mais  cncore  la  pattie  de  rHilloirc  d'Angleterre  qui  y  eft  necef- 
faircnieot  liee. 


4^ 


ABREGE'     HISTORICLUE 


Elisa-  le  parti  de  fe  fauver  en  Angleterre,  ne  pouvant  plus  demeurer 
BETH.  en  Ecofle  avec  furete.  Elifubeth  ayant  ete  informee  de  fa  ve- 
Ses  Trou-  j    j^    recevoir  honorablement ;  mais  elle  refufa  de  la  voir , 

defaitcs,  jufqu'a  ce  qu'elle  fe  fiit  jultifice  du  crime  dont  elle  etoit  accu- 
cUe  fe  fee,  davoir  epoufe  le  Meunrier  du  Roi  fon  Epoux,  &  d'avoir 
Andet«-  ^^^  elle-raeme  complice  du  meurtre.  Cefl:  a  cela  qu'aboutit  en- 
te.  fin  la  conduite  irreguliere  de  Marie  :   conduite  qui  la  fit  tomber 

Rccep-  entre les mainsd'£/;_/i^e?^, d'ou  il  ne lui fut plus  poflTiblede (ortir, 
luTfi?"*  que  par  une  mort  honteufe.Il  a  falu  necellairement  la  faire  con- 
Elirabcth.  noitre ,  afin  qu'on  puifle  mieux  entendre  ce  qui  lera  dit  dans  la  fuite. 
Reflexiou  Depuis  que  Marie  fut  arrivee  en  Angleterre ,  elle  y  fut  veri- 
conduite  tablement  prifonniere ,  quoiqu'£//y<jfe(?/^  pretendit  que  ce  n'etoic 
dc  Matie.  qye  par  bienfeance  qu'elie  refufoit  de  la  voir  ,  jufqu'a  ce  qu'elle 
aitTfici^eu-  ^^  fi'^  juftifieci  de  quoi  elle  feignoit  de  ne  douter  en  aucunema- 
fe  u'fiii-  niere.  Pour  mieux  jouer  fon  jeu,  elle  fit  femblant  d'etre  fort 
fibcth  3    en  colere  contre  les  Ecoflbis ,  de  ce  qu'ils  avoient  detrone  leur 

onegai  .  j^gj^g  £jjg  difoit,  que  par-la  ils  avoient  fait  un  affront  ligna- 
le,  &  porte  un  extreme  prejudice,a  tous  les  autres  Souverains, 

3ui  etoient  tous  interefles  a  foucenir  les  droits  de  cette  Reine 
epofee.  Dans  le  meme  tems,  elle  fit  entendre  a  Marie ,  qu'elle 
etoit  pcrfuadee  de  fon  innocence ;  mais  que  neanmoins ,  il  etoit 
neceflaire  qu'elle  fut  pubiiquetnent  connue,  afin  d'autorifer  le 
fecours  qu'elle  avoit  deflein  de  lui  donner  pour  la  retablir  fur  le 
Trone.  Marie  donna  dans  ce  piege,  6c  fe  perfuadant  qu'EJi- 
fabeth  avoit  veritablcment  deflein  de  la  fervir,  &  qu'elle  ne  de- 
roandoit  qu'un  pretexte  pour  fauver  les  apparences ,  elle  confen- 
tit  que  fa  Caulc  fut  examinee  par  des  Commiflaires  Anglois. 
,Vi'."=  Des  qu'elle  eut  donne  fon  confentement  a  ce  fatal  examen ,  E- 
b  1 1  au  lifaheth  ecrivic  au  Comte  de  iV/arr<sy  ,qu'elle  etoit  refoluc  d'exa- 
Rcgent  miner  a  fond  la  demarche  des  Ecoflois,&  que  s'ils  nepouvoient 
^'Ecofle,  pjj  prouver  ce  qu'ils  avan^oient  contrc  leur  Reine,elle  raflilte- 
roit  de  toutes  fes  forces.  Qu'elle  le  prioic  donc,  d'envoycr  quel- 
qucs  Deputes  a  Yorck ,  oii  elle  envoyeroit  fes  Commiflairesj 
&  de  les  munir  des  preuves  qu'il  avoit  en  main ,  afin  qu'apres 
un  examen  convenable,  elle  put  favoir  a  quoi  fe  determincr. 
Que  fl  les  Ecoflbis  refufoient  de  confentir  a  cet  examen  ,  elle 
regarderoit  leur  rcfus  comme  une  convidion  derinjufticedeleur 
revolte.  Le  Regenc,  intimide  par  ces  menaces,  reiblut  d'aller 
lui-meme  en  Angleterre,  &  de  fe  faire  accompagner  de  quel- 
ques  autres  Seigneurs ,  6c  de  quelques  Jurifconfultes ,  pour  y  ac- 
cufer  la  Reine  fa  Sceur ,  &  pour  juftifier  la  conduite  des  Etats 
d'Ecofl'e.  Cetoit  precifement  ce  o^Elifaheth  demandoit.  Elle 
ne  s'ecoic  engagee  a  foutenir  fa  bonne  Soeur ,  qu'en  cas  qu'elle 
fe  crouvac  innocente;  mais  en  mtme  tems,  elle  mettoit  les  E- 
cofTois  en  train  de  prouver  fes  crimes. 

Les  CommifTaires  Anglois ,  a  la  tete  defquels  etoit  le  Duc  de 

Noifolck  t  s'etant  rendus  a  Yorck,  le  Regenc   d'£coflc  &  lcs 

LesCom-  Agens  de  la  Reine  Marie  s'y  trouverent  aulli.     Mais  le  Duc  de 

nnflaites    tiorfolck ,  qui  etoit  deja  Partilan  fecret  de  la  Reine  d^Ecoffe  , 

Sre  dc*'  comprenanc  quel  etoit  le  defifein  d'E/ifaheth ,   empccha  par  des 

Matic        moyens  qu'il  feroit  trop  long  de  rapporter ,  que  cette  Conferen- 

rtffem-     ce  n'eut  aucun  fucces,    Mais  E/ifaheth  ne  voulanc  point  pcrdre 

"Yccck.      ie  fruit  de  fon  artifice,  trouva-le  moyen  d'actirer  le  Regenc  d'E- 

Seconde   coflTe  3.  Londrcs,   &  fic  tenir  une  feconde  Conference  a  Hamp- 

Confe-      toncourc,  devant  d'autres  Commiflaircs  Anglois,  qui  n'ecoient 

'nut\  *'  pas  fi  Amis  de  la  Reine  d'Ecofle ,  que  le  Duc  de  Nmfo/ck. Ma- 

Hamp-      rie  s'ecanc  apper^ue  ,   ou  ayant  ete  inftruire  dcs  artifices  cTE/ifz- 

toncourt.   i,gi/,^  revoqua  le  pouvoir  quelle  avoit  donne  a  ics  Agens :    mais 

cela  n"empccha  pas  qu'on  ne  proccdat  a  rexamen  de  fon  Aftai- 

re.  Le  Comte  de  Murray  produifit  fes  preuves  contre  la  Reine 

fa  Socur  3  auxquelles  perfonne  ne  fit  aucune  reponfe^Sc  cespreu- 

ves,  qu'on  avoit  redigees  par  ecrit,  furenr  mifes  entre  lcs  mains 

de  la  Reine  ,   qui  feignit  neanmoins  de  n'y  ajouter  point  de  foi. 

EUe  s'emporta  meme  contrc  le  Regent,  &  les  Commiflaires 

EcoflTois,  &  les  traita  de  Rebelles.  Mais  tout  cela  n'etoit  qu'un 

jeu ,  pour  avoir  occalion  de  dire  que  cette  Aftaire  ne  lui  paroif- 

foit  pas  aflez  clairement  difcutee ,  &  qu'elle  avoit  befoin  d'un 

plus  grand  eclairciflement.   Ce  fut  fous  ce  precexte  ,  qu'elle  re- 

tint  la  Reine  d'Ecofle  pendant  Tefpace  de  dix-huit  ans,  fans 

lui  donner  le  fecours  qu'elle  lui  avoit  d'abord  fait  efperer ,  &■ 

fans  la  convaincre  du   crime  dont  elle  etoic  accufee,  trouvant 

tous  les  jours  de  nouvelles  defaites,  pour  difFerer  reclairciire- 

raenc  qu'elle  paroiflbit  fouhaiter. 

Com-         Depuis  que  Marie  fe  fut  apper^ue  des  artifices  A'E/ifaheth 

Blotspour  pour  la  retenir  en  prifon,  elle  fe  crut  autorifee  a  tenter  toutes 

X.  rvi'"-"  fortes  de  moyens ,  pour  fe  procurer  fa  hberte.     On  fit  pour  el- 

"'*'  le  une  infinite  de  Complots ,  a  quelques-uns  defquels  elle  donna 

les  mains,  &  paniculicrement  a  celui  qui  fe  fit  pour  lui  faire 

epoufer  le  Duc  de  Norfo/ck,  malgrc  la  Reine  E/ifahet h  ,qaoi- 

que  Bothwe/  fut  encore  en  vie.    11  cn  couta  la  vie  a  ce  Duc , 

pour  avoir  donne  avec  trop  d'ardeur  dans  cc  chimerique  Pro- 

jet.    Tous   ces  divers  Complots  ,  dont  aucun  ne  reuflic ,    ne 

produifirent  d'autre  efFet,  que  de  faire  comprendre  a  E/ifaheth 

combien  elle  avoit  intiirec  de  bien  garder  fa  Prilbnniere.    Car 

puifqu'etant  en  prifon ,  elle  trouvoit  le  moyen  de  faire  agir  canc 

de  monde  pour  elle ,   que  n'auroit-elle  pas  pu  faire ,   li  elie  etoit 

demeuree  paiiible  fur  le  Trone  d^EcoflTe  ,   ou  fi  raeme,  apres  fa 


difgrace ,  on  lui  efit  permis  de  fe  retirer  en  France  ?  ELisi,- 

Je  n'ai  pas  deflfein  d'entrer  ici  dans  le  decail  de  tous  les  Com-  beth. 

plots  qui  fc  firent  pour  la  delivrance  de  Marie,  &c  en  meme  ^°"^'^ 

tcms,  pour  la  metcre  fur  le  Trbne  d'Angleterre.     11  me  luffira  qur"ptT-"* 

de  dire  en  peu  de  mots,  que  les  Comtes  de  Nortbumher/and  &  rent  les 

de  Wefmorland  prhem  les  armes  en  fa  faveur  ,  aufli-bien  que  le  V"^"  ^" 

Lord  Dacres :  quil  en  couta  la  vic  au  premier ,  &  que  les  deu.x 

autres  furent  obliges  de  s'enfuir  hors  du  Royaume :   que  le  Duc 

de  Norfo/ck  perdit  la  tete  fur  un  echafaut:   que  le  Pape,   VE(- 

pagne,  le  Duc  d'A/he,  la  France,  le  Duc  de  Guife,  fervirent 

Maric  de  tout  leur  pouvoir  :   qu'on  n'agit  pas  avec  moins  d'ar- 

deur  en  Ecolfe ,  afin  de  trouver  Toccafion  d'attaquer  Elifaheth 

de  cc  c6te-la:   que  le  jeune  Roi  d'EcoiTe  parut,   pendant  quel- 

que  cems,  comme  gagne  par  les  Catholiques,  pour  favorifer  ces 

complots:  enfin,  qu'il  fe  fit  diverles  Confpirations  contre  lavie 

d'E/ifaheth,  &  que  rien  de  tout  cela  ne  reuflir.     LeJ/ey  Eveque  Carafiere 

de  Rofs  en  EcoflTe,  Auteur  d'une  Hiltoire  de  ce  Royaume,  qui  ^  l-efley 

etoic  a  la  Cour  d'E/ifabeth  en  qualite  d^Ambaifadeur  de  Marie ,  del^ofs, 

avoic  part  a  tous  ces  Complots.     Cetoit  un  efprit  fort  brouil- 

lon ,  &  fort  emporte ,  qui  fit  plus  de  mal  a  la  Reine  fa  Maitref- 

fe  en  la  voulant  fervir,  que  fes  Ennemis  ne  luien  faifoienc  en 

lui  voulanc  nuire. 

Pendant  toutes  ces  intrigues,  qui  durerent  plufieurs  annecs , 

E/i/abeth  fe  trouva  dans  des  embaras  continuels.    Elle  ne  rete- 

noic  Marie  en  prifon,  que  fur  un  vain  pretexte,  qui  etoit  deja 

connu.   Certe  rigueur  exceflive  etoic  la  caufe,  ou  plutot  le  pre- 

texte  des  Compiots  dont  je  viens  de  parler.    II  femble  d'abord ,    Raifoi» 

qu'en  mettant  Marie  en  liberte  ,  Elifaheth  auroit  pu  fe  delivrtr  fElifa- 

de  tous  ces  embaras ;  mais  cette  demarche  auroic  ete  cncore  plus  °"^^  P"" 

dangereufe.     La  prifon  de   Marie  n'etoit,  comme  je  Tai  deja  Maiieea 

dit ,  que  le  pretexte  des  Complots  qui  fe  faifoient  en  fa  faveur.  pritbc 

Le  verirable  but  de  fes  Amis  etoit,  de  la  mettre  fur  le  Trone 

d'Angleterrej  &  cn  la  mettant  en  libcrte,  on  n'auroit  fait  que 

leur  procurer  plus  de  facilite  pour  executcr  leurs  deffeins.     Eli- 

fabeth  fe  voyoic  donc  obligee ,  pour  fa  propre  furcte ,  de  la  re- 

renir  en  prilon.  Vericablemenc,  Marie  oflFroit  de  ratifier  le  Trai- 

te  d'Edimbourg,  de  la  maniere  que  je  Tai  deja  dit,  c'eft-a-dire, 

a  ne  pretendre  point  a  la  Couronne  d'Angleterre,  pendant  lavie 

<i'E/iJabeth :  mais  cette  ofFre  etoit  trop  tardive.     Elifabeth  con- 

noiflbit  trop  bien  les  deflfeins  de  fes  Ennemis ,  pour  accepter  u- 

ne  telle  propofition ,  qu'elle  regardoit  comme  un  piege.  Sa  me- 

fiance  etoit  montee  au  plus  haut  degre.     Elle  etoit  perfuadee 

que  cette  afFaire  etoit  venue  a  un  tel  point,  qu'clle  ne  pouvoic 

delivrer  Marie,  fans  s'expofer  elle-mtme  h.  itn  extreme  d.inger. 

Aufli  avoit-elle  pris  la  relolution  de  la  recenir  toutc  fa  vie.    II 

ne  s^agifToit  que  de  rrouver  des  pretextcs,  pour  refufer  fa  deli- 

vrance  a  la  France  &  a  rEfpagne,qui  la  follicitoientfortemenr; 

niais  qui ,  par  leurs  einpreflcmens ,   nc  faiibient  quc  gater  les  af- 

faires  de  la  Reine  prifonniere  ,  &  confirmer  de  plus  en  plus  E- 

lifaheth  dans  fes  foupcons  &  dans  fa  refolution.     Elle  n'cn  trou- 

va  point  de  meiileur,  que  celoi  qui  lui  avoit  deja  reufl:.    Ce  fut 

de  feindre  cu'elle  fouhaicoic  que  Marie  fut  trouvee  innocente. 

Elle  fit  donc  connoitre  ,  qu'flle  vouloit  encore  une  fois  exanii- 

ner  cetce  affaire  ;   &  le  Comce  de  Morton  fe  rendit  a  Londres, 

pour  y  accufer  la  Reine  une  feconde  fois.    Mais  cela  n'aboutiE 

a  rien ,  parce  c[\i'E/ifaheth  etoic  refolue  de  ne  trouver  jamais 

d'aflcz,  grands  eclaircifTemens.    Ce  n'eft  pas  qu'elle  ne  fut  plei- 

nement  perfuadee ,  par  les  preuves  qu'eUe  avoit  cn  fon  pouvoir, 

que  Marie  etoit  coupable.     Mais,   comme  elle  n'avoit  aucun 

droit  de  la  condamner  pour  ce  fait,    elle  n'avoit  garde  de  la  ju- 

gcr.    II  lui  fuffifoit,  qu'elle  ne  paruc  pas  innocenre.    Tout  cela 

n'etoit  qu'un  jeu,  pour  amuler  les  Ambafladeurs ,  de  refperance 

que  cette  afFaire  feroit  bientbt  eclaircie  ,  &  qu'il  y  avoit  appa- 

rence  que  Marie  feroic  pleinemenc  juftifiec;  &  cependanc  elle 

gagnoit  coujours  du  cems.  Cetoit  par  cette  meme  raifon ,  qu'el- 

le  feignoit  de  vouloir  traiter   avec   Marie,  &  qu'elle  lui  faifoic 

porter  des  propolitions  d'une  telle  nature,que  quand  rakxt\tMa- 

rie  auroit  tout  accorde,  il  y  auroic  eu  des  difiGcultes  infurmon- 

tables  dans  rexecution.    Enfin,   ces  deux  Reines  fe  cendoienc 

muruellement  des  pieges  continuels.     iMiar;>  pretendoit,  qu'elle    Diffimn- 

n'afpiroit  uniquement  qu'a   obtenir  falibertej  pendant  que  fes  J?""" '^'^^ 

Amis  mettoient  tout  en  ccuvre  pour  la  placer  fur  leTr6ned'An-  ncs. 

gieterre ,  ibus  prctexte  de  travailler  a  fa  dtlivrance.    E/ifaheth , 

de  Ibn  cote ,  n'agiflbit  pas  avec  moins  de  difHmuIation.    EUe 

temoignoit,  qu'elle  n'avoic  rien  plus  a  cceur  que  de  mtmeMa- 

rie  en   hberce,  avec  une  furete  coiivenable  pour  rAngleccrrci 

pendanc  qu'elle  faifoic  en  forte  qu'on  ne  pouvoic  lui  donner  la 

furece  qu'elle  demandoic. 

Pendanc  que  ces  chofes  fe  pafToient,  on  decouvroit  de  cems     Conlpi- 

en  tems  des  Confpirations  contre  la  vie  d'Elifaheth.  En  1584,  "n°"^ij 

il  s'en  fit  une,  dans  laquelle  rAmbaffadeur  d'Efpagne  fe  trouva  vic  d'EU- 

melt;.     Cela  produific  une  AfTociation  generale  en  Angleterre,  ftbeth. 

pour  aflUrer  la  vie  de  la  Reine^  &  fut  caufe  qu'on  redoubla  les  ,i^n^°"cj 

prccaucions  pour  bien  garder  la  Reine  d'Ecofle,  qui  fut  mife  fujet. 

encre  les  mains  de  Dri/ry  (i).     En  1585,  une  nouvelle  Confpi-  Commif- 

ration,  tramee  par  un  nomme  Parr,  produifit  un  A<5te  de  Par-  ^'^""«''o™! 

lemenc,  qui  confirmoit  rAffociacion,  &  ordonnoit :  ^»e  vixgt'  rechet- 

qua-  ^". '« 
•^         Tiaurcs. 


(1)  Le  nom  de  ce  Conciergc  etoit  Drugton  Drury. 
Mr.  4t  R»fin. 


S'il  y  eut  janiais  ua  homme  vigilaac  <kns  le  moade,  c'etait  celui-U,  au  rapport  dc 
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Sa  Con 

lamua- 

ion. 


on  Exe- 
uuoa. 


E  L I  s  A-  quatre  Commiffaircs  ,  qui  feroient  nommh  par  la  'Reine  ,  feroient 
I  E  T  H,  ilgs  ferquifitions  tontre  ceux  ^ui  attenteroient  a  la  vie  de  lu 
Reitie  ,  ou  qui  s'attrihueroient  (^uelque  droit  fur  ta  Couronne 
fC Angleterre :  ^e  la  Perfonne  par  laquelle  ^  ou  four  laqueile  il 
fe  feroit  que/que  attentat ,  feroit ,  far  cela  vteme ,  incafable  de 
fucceder  a  la  Couronne  ^  ^  fcroit  pourfuivie  jufqu'a  la  mort,fi 
les  niingt  -  quatre  Commijfaires  la  d^claroient  atteinte  ^  (on- 
vai7tcue. 

Vraifemblablement ,  la  refolution  etoit  deja  prife,  de  faire 
mourir  la  Reine  d'Ecofle,  a  la  premiere  occafion  qui  fe  prefen- 
teroit.  Les  chofes  etoient  venues  a  un  tel  point,  qu'il  faloit 
neceflairement  que  l'une  des  deux  Reines  perit.  Cette  occafion 
fe  prefenta  Tannee  fuivante.  Un  nommc  Babington  ,  ayant  con- 
fpire  contre  la.Reine,  &  ayant  eu  des  intelligences  fecreces  avec 
la  Reine  d'Ecofle,  on  le  fit  mourir  avec  fes  Complices,  &  on 
prit  foiii  de  prendre  authentiquement  leurs  confelTions  6c  depo- 
fitions.  Ce  fut  fur  cela,  que  la  refolution  fut  prife  de  faire  le 
Proces  a  Marie ,  &  de  ia  faire  condamner ,  fur  le  fondement 
de  rAde  dont  je  viens  de  parler.  Je  ne  puis  pas  entrer  ici  dans 
'rocls  de  le  dctail  de  ce  Proces,  qui  a  ete  donne  par  Cambden,  Auteur 
ilaiie.  fgj.[  fijfpedt  fur  cette  matiere :  il  fuffit  de  dire  en  un  mot ,  que 
de  quarante-deux  Juges  Commiflaires ,  que  la  Reine  avoit  nom- 
mes,  trente-lix  fe  rendirent  a  Fotberingay ,  ou  Marie  etoit  pri- 
fonniere,  &  qu'apres  avoir  examine  les  accufations  &  fes  de- 
fenfes,  ils  la  declarerent  atteinte  &  convaincue  du  Crime  con- 
tenu  dans  TAfte  de  Parlement  rapporte  ci-defliis :  c'eil:-a-dire , 
qu'en  fa  faveur ,  on  avoit  attent6  a  la  vie  de  la  Reine  EHfabeth , 
&  qu'elle  ne  Tavoit  pas  ignore.  Je  ne  parlerai  pas  non  plus 
des  artifices  ,  dont  Elifahetb  ufa  pour  fe  faire  prelTer  par  di- 
vers  Seigneurs,  &  par  le  Parlement  meme,  de  faire  executer 
la  Sentencej  &  pour  faire  croire  au  Public,  que  la  Sentence 
fut  executee  fans  fon  ordre.  Ceft  un  decail,-  qui  me  meneroit 
trop  loin.  II  fuffit  de  dire  en  un  mot ,  quc  Marie  fut  deca- 
piteej  &  qu'elle  fit  gloire  en  mourant,  de  perdre  la  vie  pour 
la  Religion  Catholique,  fuppofant,  qu'on  ne  la  faifoit  mourir 
qu'en  haine  de  fa  Religion. 

Voici  les  Adesdu  refte  du  XV  Tome,  qui  regardent  Marie 
Reine  d^Ecofle. 

Annie  i^Jp.l 

Traite  conclu  a  Cateau  en  Cambrefis ,  erttrc  Elifdbeth ,  & 
Vran^ois  &  Marie ,  Roi  &c  Reine  d'EcolTe.  Du  2  Avril  15591 
Page  513-  ,       , 

„  Qu'ils  ne  recevront  point  lcs  Rebellcs  1  un  de  Tautre. 

„  Que  les  Fortifications  d'Aymouth  feront  rafees. 

„  Qi^ie  les  precentions  ukerieures  de  chacune  des  Parties  de- 
5j  meureront  en  leur  entieri 

„  Que  dans  Tefpace  de  deux  mois  ,  on  conviendra  d'un 
j,  Lieu  ,  oii  les  deux  Couronnes  envoyeront  des  Plenipoten- 
„  tiaires ,  pour  regler  certains  Articles  dont  on  n'a  pu  convenir 
5,  h  Cateau. 

Ratification  de  Franpis  &  Marii.  Du  i8  Avrll.  Page  519. 
A  Fontainebieau. 

Commiflion  de  Fran^ois  &  Marie,  pour  convenir  des  Arti- 
clcs  qui  ont  ete  laifles  indecis  \  Cateau.  Du  20  Mai.  Page  557. 
A  Sterling. 

Traite  entre  TEcofle  &  rAngleterre,  conclu  a  Upfalington, 
fur  les  Arcicles  laifles  indecis  a  Cateau.  Du  31  Mai.  Page 
520. 

Cc  Traite  ne  Contient  que  des  Articles  de  peu  d'imporance. 

Ratification  de  Fra^ifois  6:  Marie ,  du  Traite  d'Upfalingtoni 
Du  18  Aoiit.  Page  539.  A  S.  Germain. 

Annee  1560. 

Trait6  entte  Elifabetb  &  le  Duc  de  Chdtelleraud,  Chef  des 
Confederes  en  Ecofle.    A  Barwick,  le  27  Fevrier.    Page  569, 

Articles  de  ce  TraitCi 

„  I.  Elifaheth  prend  en  fa  protediort  le  Royaume  d'Ecoflc, 
„  le  Duc  de  Chatelleraud  &c  fon  Parti ,  pour  niaintenir  rEcolIe 
„  dans  fes  Libert^s ,  pendant  que  le  Mariage  de  Marie  avec  le 
„  Roi  de  France  fubfiftera ,  &  un  an  apres. 

„  2.  EUe  s'engage  a  leur  envoyer  du  iecours,  &  a  le  conti- 
„  nuer  jufqu'a  ce  que  les  Fran^ois  foient  chafles  du  Royaume. 

„  3.  EUe  ne  fera  point  d'Accord  avec  la  France,  jufqu'a  ce 
j,  que  les  Frangois  &  les  Ecoflbis  foient  convenus  que  le  Ro- 
3,  yautne  d'EcolTe  fera  lailT^  dans  fa  liberte. 

„  4.  Elle  n'abandonnera  poinc  lej  Confedercs ,  pendant  qu'ils 
„  reconnoitront  Marie  pour  leur  Reine ,  &  quils  tacheront  de 
3,  maintenir  les  droits  de  la  Couronne. 

„  5.  Si  les  Anglois  prennent  des  Places  en  Ecofle  fur  la  France, 
„  elles  feront  rafees,  ou  livrees  au  Duc  de  Chatelleraud^  ^  fon 
„  choix;  &  les  Anglois  ne  feront  aucunes  Fortificacions. 

„  6.  Le  Duc  &c  fonParci  joinJront  leurs  forcesa  cellesd^An- 
„  gleterre. 

„  7.  Ils  feront  Ennemis  des  Ecoflbis  qui  font  Ennemis  de 
„  rAngleterre. 

„  8.  Us  ne  fouffriront  point  qifil  fe  faffe  d'union  de  TEcoffe 
„  i  la  France,  autre  que  celle  q  lil  y  a  dans  le  tems  prelenc. 

„  Si  rAnglctcrre  eft  attaquee  par  la  France ,  ils  fourniront  \ 
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„  la  Reine  2000  hommes  de  pied ,  &  2000  hommes  de  Cava- 

„  10.  Si  Tinvafion  fe  fait  du  coteduNord,  ils  joindront 
„  toutes  leurs  forces  a  celles  de  la  Reine ,  a  leurs  fraix. 

„  II.  Si  le  Comte  d'Argyle  .,  Lord-Jufticier  d'Ecoffe  ,  le 
„  joint  au  Duc  ,  il  fera  fes  efforcs  pour  reduire  le  Nord  de 
„  Tlrlande  fous  la  domination  de  la  Reine  d'Anglecerre  ,  fe- 
„  lon  le  Traice  dont  il  conviendra  avec  le  Lord-Lieutenant 
5,  d'Irlande. 

„  12.  Ils  donneront  des  Otages,  qui  demeureront  encre  les 
„  mains  de  la  Reine  d'Angleterre  ,  pendant  que  le  Mariage  de 
„  la  Reine  d'Ecofle  avec  le  Roi  de  France  fubfiftera. 

„13.  Les  Confederes  proteftent ,  qu'ils  demeureront  fideles 
„  a  la  Reine  d'Ecoffe ,  &  au  Roi  fon  Epoux ,  dans  tout  ce  qui 
„  ne  tcndra  pas  a  la  fubverfion  des  Loix ,  &c. 

Commifliort  de  Franpis  &  Marie,  a.  TEvcque  de  Valence  Sc 
autres,  pour  traiter  avec  Ehfabeth ,  fur  les  Aff-aires  d'Ecofle. 
Du  2  Mai.  Page  581.  A  Chenonce.\ux. 

Traice  d'Edimboiirg,  conclu  le  6  de  JuilleC.  Page  593. 

II  n'eft  pas  necefTaire  d'en  rapporter  ici  les  Articles,  puis- 
quon  les  a  vus  dans  TAbrege. 

Ratification  A'Elifabeth.  Du  2  Septembre.  Page  601.  A 
Weftminfter. 

Annee  1563. 
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Traite  entre  EUfaheth  &c  Marie ,  fur  desArticles  depeu  d'itn-  'p^Yi  ^^ 
portance.  A  Carliile,  le  23  de  Septembre.  Page  631.  "' 

Annee  1568. 

Obligation  du  Comte  de  Murray,  pour  5000  livres  fterling,  .  0'jl"ga- 
i\\x'Elifabeth  lui  avoit  pretes.     Du  15  Janvier.  Page  677.  Comfe"de 

II  eft  4  remarquer  ,    que  la  Reine  preta  cecte  fomme  au  Mutiay, 
Comce  de  Murray ,  dans  ie  tems  que  Marie  etoit  en  prifon  a  *"• 
JLochlewejt: 

Amt^e  I57di 

Cdmmiflion  A\i  Duc  de  Chatelleraud ,  &c  dd  Comte  A'Ar-  Commi.''- 
gyle,  Chefs  du  Parti  de  Marie  ,  au  Lord  Seaton  ,  pour  aller  chett^du 
traicer  avec  le  Duc  A'Albe,  Gouverneur  des  Pais-Bas.  Du  10  Pjttie  de 
AouC.  Page  687.  Mane, 

Depuis  ce  tems-la,  on  ne  trouve  datjs  le  Recueil  aucunePie- 
ce,  qui  regarde  les  Aftaires  entre  Elifabeth  &c  Marie. 

A    R    T    I    G    L    E       III. 

Aiitres  u4ffa,ires  d'E  hsabeTh  avcc  l'Ecop. 

DEpuis  Tannee  1568,  que  Marie  fe  retira  en  Angleterre, 
jufqu'en  1573,  il  y  eut  toujours  deux  Partis  en  Ecofle, 
Tun  pour  la  Reine  depoltje,  &  Tautre  qui  fe  qualifioit  le  Parti 
du  Roi.  Celui  de  la  Reine  etoit  favorife  par  le  Pape,  le  Roi 
de  France,  le  Roi  d'Efpagne,  le  Duc  d'A/bc  pendanc  qu'il  fut 
Gouverneur  des  Pais-Basj  &  cclui  du  Roi  ecoic  fous  la  pro- 
tetftiort  de  la  Reirte  d^Anglecerre.  Chacurt  de  ces  Parcis  fe  di- 
vifoit  en  divcrfes  Branches  ,  qtii  avoient  des  vues  &  des  inte- 
rets  differens.  D  y  en  avoic  une  du  premier,  qui  feignant  d'e- 
tre  attachee  au  Roi,  fcivoic  neanrooins  la  Reine  bien  plus  u- 
tilement ,  que  ceux  qui  le  declaroienc  ouvertemcnt  pour  elle. 
Le  Lord  Grangey  ,  ou  /a  Grange  ,  etoit  a  h  tcte  de  cette 
Branche.  Comme  il  voyoic  que  la  proteclion  A'Elifabeth  don- 
noit  un  grand  avantage  au  Regent ,  qui  etoit  a  la  tete  du  Par- 
ti  du  Roi ,  il  faifoit  ies  efforts  pour  perfuader  a  tout  le  mon- 
de,  que  cette  dcpendance  de  TAnglecerre  ecoit  injurieufs  a  TE- 
coflc;  &c  pretendoit  qu'il  dcoic  de  Tinteret  des  Ecoflbis,  de  fe 
reunir  enfemble  pour  fecouer  ce  joug,afin  depouvoir  agircom- 
me  une  Nation  libre.  Elifabetb  s'appercevoic  aifement ,  que 
Ibus  ce  pretexce  ,  On  vouloic  affoiblir  le  Parti  du  Roi,  &  le 
ficrt  propre,  &  engager  les  deux  Royaumes  dans  une  Guerre, 
qui  pourroit  fournir  un  precexte  de  faire  venir  en  Ecofll»  dts 
lccours  etrangcrs.  Par  cette  raifon  elle  prenoit  tout  le  foin  pof- 
fible  d'empecher  cette  union  ,  &  ne  negligcoic  rien  pour  fo- 
menter  la  divifion  en  Ecofle,  de  peur  qu'on  ne  Taccaquat  de  cd 
c6ce-la. 

II  ne  fut  pas  poffible  au  Parti  dii  Lord  Grangey,  qui  cnfin 
affedta  de  fe  tenir  dans  une  efpece  de  Neutralite ,  de  gagner  le 
Comce  de  Murray  ,  non  plus  que  le  Comte  de  Leaex  ,  qui 
lui  fucceda  dans  la  Regence.  Ainfi  ,  pcrtdant  la  vie  de  ces 
deux  Regens,  les  divilions  fe  continuerent  en  EcolTc,  au  giand 
contentcmcnt  d'Elifibeth  ,  qtii  n'avoic  rien  a  craindre  de  ce 
Royaumc  pcndant  qu'il  ^toit  airtfi  trouble  par  une  Guerre-ci- 
vile.  Elie  prenoit  foirt  feulemcnc  ,  que  le  Parci  du  Roi  con- 
fervat  quelquc  fuperiorice,  fans  lui  donner  pourtanc  les  fecours 
neccffaircs  pour  fe  rendre  maicre  de  Taurrc  Parti. 

Le  Comce  de  Lenox  nyanc  cce  ctie  fur  la  fin  de  Tannee  1571, 
la  Regence  fut  donnec  au  Coince  de  Marr.  Celui  ci  encranc 
dans  lcs  fentimens  du  Lord  Gmngey,  employa  toute  fon  indu- 
ftrie  a  reunir  lee  deux  Partis.  Mais  il  agiffoit  fecretcment  , 
fachant  bien  qu'on  ne  manquerolt  pas  de  mettre  des  obftaclcs 
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EtisA-  a  rexecution  de  fon  deCTein  ,    s'il  etoic  connu.    II  travailla  fi 
efficacement,  qu'il  engagea  les  principaux  du  Parti  de  la  Rei- 
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ne ,  a  donner  lcs  mains  a  une  reunion ,  fbus  des  conditions  qui 
leur  etoient  tres  avantageufes.  Deja  meme  il  avoit  jure  fecre- 
tement ,  d'obferver  les  Convcntions  qu'il  avoit  faites  avec  eux. 
Mais  etant  alle  voir  le  Comte  de  Morton  a  Dalkeith  ,  pour 
tacher  d'obtenir  fon  confentement ,  il  y  fut  furpris  d'une  mala- 
die ,  dont  il  mourut  peu  de  jours  apres.  On  foupgonna  meme 
qu'il  avoit  ete  empoifonne  (i). 

Le  Comte  de  Morton  ,  qui  etoit  une  Creature  d^Elifabeth, 
fut  ehi  Regent  a  la  piace  du  Comte  de  Marr ,  dont  le  projec 
s'cvanom'c  avec  fa  vie.  Jufqu'alors  ,  Elifabeth  s'etoic  conten- 
tee  de  fomenter  les  Troublcs  d^EcoIIe :  mais  craignant  qu'a  la 
fin,  la  reunion  des  deux  Partis  ne  fe  fit,  malgre  qu'elle  en  eut, 
elle  crut  qu'il  etoit  a  propos  de  fe  fervir  du  Comte  de  Mor- 
foit^  qui  dependoic  d'elle,  pour  ruiner  entierement  le  Parti  de 
la  Reinc,  &  pour  le  mectre  hors  d'etat  d'appeiler  des  fecours 
etrangers  en  Ecoire.  La  conjoncture  fe  trouvoit  d'ailleurs  tres 
favorable  ,  parce  que  le  Duc  de  Norfokk ,  fur  les  projets  de 
qui  le  Parti  de  la  Reine  fondoit  toutes  ks  efperances,  venoit 
d'etre  decapite.  Ainli,  par  la  dirciSion  d'Elij'abeth,  le  Regenc 
offric  des  conditions  aflez  avantageufes  aux  principaux  du  Par- 
ti  contraire,  qui  fe  voyant  fans  renburce,  les  acccptercnt;  & 
par-la  le  Parti  de  la  Reine  fe  trouva  prive  de  fes  plus  grands 
appuis.  II  n'y  cut  que  le  Lord  Grangey ,  Gouverneur  du  Cha- 
teau  d'Edimbourg,  &  quelques  autrcs  qui  etoient  avec  lui  dans 
le  Chateau,  qui  refuferent  ce  qu'on  leur  offroic,  ou  du  moins, 
qui  tacherent  de  gagner  du  tems  par  divers  artifices,  en  acten- 
dant  un  fecours  ,  qu'on  leur  faifoic  efperer  de  France  &  des 
Pais-Bas.  Mais  le  Comce  de  Morton,  qui  ecoic  mieux  infor- 
ni6  de  leurs  affaires  quils  ne  le  penfoienc,  ne  fe  lailla  pas  pren- 
dre  a  leurs  piegcs.  II  fic  un  Traice  avec  Elijaketh  ,  qui  lui 
envoya  des  Troupes  ,  -de  1'Arcillerie  &  des  Munitions  ,  avec 
quoi  il  alfiegea  ie  Chaceau  d'Edimbourg.  Grangey  fe  defendic 
affez  longcems ;  mais  enfin ,  ayanc  ece  oblige  de  fe  rendre ,  11 
fuc  condamne  a  erre  pcndu.  Cell  par-la  que  finic  la  Guerre- 
civile  d'EcolIe,  en  1573 ,  Elifabeth  n  ayanc  plus  iuceret  de  l'en- 
tretenir. 

Depuis  ce  tems-la,  jufqu'en  1578,  le  Comte  de  Morton  con- 

tinua  roujours  a  gouverner  rEcoife  en  qualite  de  Regent,  fans 

<\SE!:fabeih  en  concjiit  aucune  jaloufie ,  parce  qu'ellc  etoit  bien 

Le  Coru- aliuree  de  lui.     Mais  entin,  Morton  ayant  eu  rimprudence  dc 

toiT^ia^'  meconcenter  le  Gouverneur  &  les  Precepteurs  dj  jeune  Roi, 

gr.c  dc  U  ils  fe  liguerent  concre  lui  pour  le  ruiner;  5:  aya  n  mis  les  Co.ii- 

Kegeacc.  tes  ^ Argyle  &  A'Athol  dans  leur  comploc,   i!-  perfuaderent  au 

Roi ,    qui  n'ecoic  age  qiie  de  douze  ans ,  de  ie  defaire  da  Re- 

genc ,  &  de  prendre  lui-meme  les  renes  du  Gouverncmenc.  Ce 

projec  s'execuca  fi  promcemenc ,  qa'il  ne  fucp.;spolIible  au  Com- 

te  de  Mortofi  de  prevenir  fes  Ennemis.    Lcs  Ecacs  du  Royau- 

me  confirmerenc  ce  que  le  Roi  avoic  fait,  &  Jui  nommerent  un 

Confeil,  compofe  dc  douze  Perfonnes.     Morton,   dilTimulant 

fon  chagrin ,  fe  retira  dans  fa  Maifon  de  Dalkcith ,   ou  il  ne  pa- 

Iltepcend  roiffoic  occupe  que  du  foin  de  culciver  fes  Jardins.     Mais  peu 

fon  P'<-    dc  tems  apres,  il  crouva  le  moycn  de  fe  rendre  maicrc  delaPer- 

k'  fonne  du  Roi,  &  de  reprendre  fon  premier  Potte. 

11  ne  demcura  pas  longccms  pailible  dans  la  Regence  qu'il  a- 

voit  recouvree.    Des  Tannee  fuivancc  1579,    le  Roi  con^uc  u- 

ne  affcclion  demefuree  pour  deux  jeunes  Hommes  de  la  Maifon 

de  Stuart,  mais  de  deux  differences  Branches.    L'un  ccoic  Ja- 

ques  Stuart  cCOgbiltry :,  &  1'aucre,  Efme  Stuart  Baron  d'.^«6;- 

,  ^'"y  1  venu  depuis  peu  de  France,  oil  cecce  Branche  ccoic  ecablie 

Ilellfup-  depu-s  le  Regne  de  Charles  VII.     On  pretend,  que  celui-ci  a- 

ptaacepac  voic  ece  cnvoye  en  EcolTe  par  le  Duc  de  Guije,  pour  tacherd'y 

deux  Fa-   Jejruii-e  le  Comce  de  Morton,S<.  pour  animer  le  jeuneRoi  con- 

Roi.  tre  Elifabeth  ;    &  que  Taucre  ecoic  auffi  gagne  pour  la  meme 

fin.     Qiioi  qu'il  en  ioic,  ces  deux  Favoris,  donc  le  premier  fuc 

faic  Comce  d^Aran,  &  le  fecond  Duc  de  Lenox ,  prirenr  un  cel 

afccndanc  fur  le  Roi ,  qu'il  ne  voyoic  rien  que  par  leurs  yeux. 

Ehf.ibeib  ne  tarda  pas  longcems  a  s'appercevoir  de  reffec  que  les 

coiifcils  de  ces  gens-la  produifoienc  fur  Tefpric  du  Roi ,  puisque 

ce   Prince  commen^oic  a  ne  la  regarder  plus  que  comme  une 

Ennemie.     On  pretend  meme,  qu'on  lui  avoic  infpire  des  fen- 

timens  favorables  a  la  Rcligion  Cacholique;  qu'on  avoic  deffein 

de  lui  faire  epoufer  une  Frangoiie,   &  de  rengager  enfuice  a 

noramer  le  Duc  de  Guife  Ibn  Lieucenanc-General  en  Ecoffe. 

Les  avi*  qnElifabeth  recevoic  de  cous  ces  projecs,  lui  caufanc 

de  l'inquiecude,  elle  envoya  Boives  en  Ecoile,  avec  ordre  d'ac- 

cufer  en  plein  Confeil  le  Duc  de  L.enox ,  de  faire  fes  efforcs  pour 

Et  accafe  aliener  lefpric  du  Roi  des  incerecs  de  1'Anglecerre.    Cec  Envoye 

^e  Hatttc-  fuc  fort  mal  re^u  :  on  ne  lui  donna  aucune  facisfection ;  &  com- 

Tiatuion.  ^^  ^^^^  braver  Elifaheth ,  le  Comce  de  Morton  Regenc  fuc  ar- 

rcce,  ecanc  accufe  de  Hauce-Trahilbn. 
EK&btth       Ehfabeth  fe  repencic  alors  d'avoir  renonce  ^  fa  maxime  favo- 
cnioye     rice ,  qui  avoic  ete  longtems ,  d'entretenir  des  divifions  en  Ecof- 
CT^Ecottc^^j  6c  voulut  y  revenir.    Pour  cet  effec,  elle  envoya  'Randol^h 

pour  y 
entrctenir 

gocs.  f ')  M;.'!»;/  infinue  ,   que  le  Regent  fut  induit  a  cet  Accommode- 

meat  par  le  fcul  motif  de  foullraire  rEcoHe  au  joug  des  Anglois. 
Mais  les  Memoires  de  W.tlfinghxm  fent  voir  que  Melvil  n'etoic  pas 
bicn  iatormc,  a  caufc  que  rAccommodement  fut  termine  par  rap- 


en  ce  Pais-la,  fous  quelque  precexte ,  &  lui  ordonni  de  faird 
des  efforcs  pour  y  excicer  dc  nouveaux  Troubles.  Randolfh  s'ac- 
quicca  de  fa  cotnmiffion,  aucant  qu'il  lui  fuc  poffible,  en  caba- 
lanc  parmi  les  Grands:  mais  ayanc  ece  decouverc,  il  fe  vic  obli- 
ge  de  fe  recirer  fans  prendre  conge.  II  en  couca  la  vie  au  Com- 
ce  de  Morton,  qui  fuc  condarane  a  avoir  la  tete  tranchee.     II 
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Le  Com- 
tc  dc  Mot- 
ton  deca- 
avoua  en  mourant,  que  fon  dcffein  avoit  ete  d'eramener  le  Roi  P"e'- 
en  Angleterre.    Rien  ne  marque  mieux  fes  etroices  incelligencea 
avec  Elifabeth. 

Le  mal  devenant  de  jour  en  jour  plus  grand  de  ce  c6ce-la,& 
laReine  ayanc  des  avis  fecrecs,  que  leDuc  dcGuife  avoic  deiTeirt 
de  Tactaquer  par  rEcoffc ,  elle  fe  vic  oblige  pour  le  prevenir , 
d'en  venir  a  des  remedes  violens.  Je  fai  bien ,  qu'on  ne  pour- 
roic  peuc-ecre  pas  bien  prouver  qu'£///a^e//'  aic  eu  parc  a  laCon- 
juracion  donc  je  vais  parier :  mais  du  moms,  on  ne  peuc  difcon- 
venir  qu'il  n'y  aic  beaucoup  d'apparence.  Qaoi  qu'il  en  foic, 
dans  rannee  1582,  le  Roi  ecanc  alle  rendre  vifite  au  Comce  de 
Goijry ,  dans  une  Maifon  de  campagne ,  y  fuc  arrece  prifonnier, 
fes  deux  Favoris  ecanc  alors  abfens.  Le  Comce  d'Aran  ,  qui  n'e- 
toic  pas  eloigne ,  ayanc  voulu  faire  un  efforc  pourdelivrer  leRoi, 
fuc  pris  &  mis  en  prifon.  Pour  le  Duc  de  Lenox,  il  fe  retira 
dans  fon  Gouvemement  de  Dumbar  ,  d'ou  enfuite  il  s'en  re- 
tourna  en  France.  Les  deux  Favoris  etant  ainfi  eloignes  ,  ceux 
qui  s'etoient  affures  de  la  Perfonne  du  Roi ,  le  mirent  en  liber- 
te;  &  ce  jeune  Prince  ayant  affemble  la  Noblelfe,  declara  de- 
vant  elle,  qu'il  approuvoic  tout  ce  qui  s'etoit  fait,  comme  ten- 
dant  a  fon  lervice.  Mais  enfuite  il  rappella  le  Comte  d'Aran, 
qui  fe  fervit  de  fon  credit  pour  perfecuter  le  Parti  de  Ruthwc?i. 
C'eft  ainfi  qu"on  nommoit  le  Parti  de  ceux  qui  avoient  arrcte  le 
Roi,  parce  que  le  Comre  deGoiury  etoit  de  la  Mi\iondc Ruth- 
•wen.  Ce  fut-la  le  fujet  d'une  Lettre  c\uE/ifabeth  ecrivit  au  Roi 
Ja<iues  ,  pour  lui  perfuader  de  tenir  une  autrc  conduitc.  EUe 
lui  envoya  raeme  le  Sccretaire  Walpngham  pour  lui  donner  fcs 
confeils,  raais  ce  fuc  avcc  peu  de  fucces  (2). 

Enfin,  Elifabeth  voyanc  que  le  Comce  d^Aran,  qui  ecoic  un 
homme  fans  Rcligion ,  pervertiffoic  fefpric  du  Roi ,  &  qu'il  a- 
voic  meme  des  incelligences  avec  les  Puiffanccs  Cacholiques ,  ne 
crouva  poinc  d'aucre  moyen  pour  fe  delivrer  de  ics  incrigues,  que 
de  latcirer  dans  fon  Parti  par  fes  liberalices ;  a  quoi  elle  reuflic , 
par  le  miniftere  de  Davi^o>i  ,  qu'elle  envoya  expres  en  Ecoffe. 
Comme  on  avoic  deja  parle  du  Mariage  du  Roi  avec  une  Prin- 
celli;  de  Danemarc  ,  le  Comce  d'Aran  promic  de  faire  ics  ef- 
forcs  pour  rempecher.  Elifabsth  auroic  fouhaite  que  Jaques  ne 
fe  fuc  poinc  marie  ,  ou  du  moins  ,  qu'il  euc  pris  une  Femme 
Angloife.  EUe  avoic  pour  cec  effec  gagne  la  meilleure  parcie 
du  Confeil  d^Ecoffe;  &  ce  fuc  par  ce  meme  moyen,  qu'clle  fic 
confencir  le  Roi  a  faire  une  Ligue  avec  elle  ,  pour  la  defenfe 
commune  des  deux  Royaumes  ,  &  de  la  Religion  Proceftance. 
Apres  cela,  la  faveur  du  Comce  d'Aran  ne  dura  pas  longceras; 
Elifabeth  ,  qui  ne  s'affuroic  pas  beaucoup  fur  lui  ,  ayanc  elle- 
meme  contribue  a  le  ruiner.  Mais  il  ne  lui  fuc  pas  poffible 
d'empccher  le  Mariage  du  Roi  avec  Anne  de  Danemarc  ,  Ja- 
qttes  ayanc  voulu  ablblument  le  conclure  ,  malgre  les  oppofi- 
tions  de  fon  Confeil. 

La  feule  Piece  qu'on  trouve  dans  ce  Tome  ,  ayant  du  rap- 
port  aux  Affaires  d'E/ifabeth  avcc  le  Roi  d'EcofIe  ,  eft  la  fui- 
vante. 

Ann^e  1585. 

Traite  d' Alliance  plus  etroite ,  entre  Elifabeth  &  Jai^ues  VJ.  Traite  en- 
A  Barwick,  le  5  de  Juillet.  Page  803.  bcth*&" 

„  I .  Qu'ils  feront  leurs  efforts  pour  maintenir  dans  les  deux  jaques 
„  Royaumes  ,  la  veritable  &  pure  Religion  Proteftante  &  E-  VL 
„  vangefique. 

„  2.  Que  cette  Ligue  eft  contre  tous  lesPrinces,  qui  defen- 
„  denc  rexerciee  de  la  Religion  Proteftance  dans  leurs  Ecats, 
„  nonobftant  tous  Traites  precedens. 

j,  3.  Qu'ils  ne  donncront  aucune  affiftance  ,  direderaent  ni 
5,  indireftement,  a  ceux  qui  attaqueront  Tun  ou  Tautredes  deux 
„  Royaumes. 

„  4.  Si  rAngleterrc  cft  attaquee  en  quelque  lieu  eloigne  de 
„  FEcoffe ,  Jaques  fournira  un  fecours  de  2000  chevaux ,  &  de 
„  5000  hommes  de  pied. 

„  f.  Dans  le  meme  cas  ,  Elifabeth  fournira  au  Roi  3000 
„  chevaux ,  &  6000  hommes  d'Infanterie. 

„  6.  Si  1'Angleterre  eft  attaquee  en  quelque  endroic  qui  ne 
„  fbic  pas  eloigne  de  1'Ecoffe  de  plus  de  60  milles ,  Jaques  as- 
„  fiftera  Elifabetb  de  toutes  fcs  forces  ,  pendant  trente  jours  ; 
„  ou  en  cas  de  befoin ,  auffi  longtems  que  fes  Vaffaux  font  te- 
,,  nus  de  le  fervir. 

„  7.  11  empechera  que  les  Vaffaux  du  Comte  d'Argyle  n'in- 
„  feftent  rirlande. 

„  8.  Le  Roi  &  la  Reine  ne  donneront  aucun  afyle  aux  Re- 
j,  belles. 

»  9-  Ils 

probation  d'Elifabeth ,  Sc  qu'il  y  eut  des  Articles  aftuellement  fignes, 
dont  Mr.  Smith  le  Secretairc  envoya  une  copie  a  Paris  a  IValJlngham. 
Cambdm ,  qui  dit  que  ce  Regent  etoit  un  homrae  d'un  aaturel  forc 
doux,  81  fort  affciiUonne  a  foaPais,  rapporte,  qu'apres  avoir  lut- 
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J,  9.  Ils  ne  feront  point  d'Alliance  au  prejudice  de  ce  prefent 
j,  Traite ,  que  d'un  confentement  mutuel. 

„  10.  Ce  Traite  fera  ratifie  dans  (ix  mois. 

jj  II.  Tous  les  autres Traites  precedens  demeureront  fermes. 

„  12.  Jaques  ratifiera  ce  Traite  ,  &  ie  fera  approuver  par 
„  les  EtatSj  des  qu'il  fera  parvenu  a  Tage  de  25  ans. 

A    R     T     I     C    L     E       IV. 


J 


jlff/iires  «/'Elisabetm  avec  la  Frmce. 

'Ai  deja  dit  un  mot  du  Traite  conclu  a  Cateau ,  enrre  Henri 
II  &  Elifabeth  ,  dans  Tannee  1559  :  mais  il  eft  necelfaire 
3'en  parler  ici  un  peu  plus  amplement.  Ce  Traite  ne  regardoit 
proprement  que  la  rellitution  de  Calais.  Philippe  II  n'avoit  pas 
voulu  iigner  la  Paix ,  fans  qu'il  paruc  qu'il  avoit  procure  la  re- 
ftitution  de  cette  Place  ^  TAngleterre  ;  &  neanmoins,  il  y  a 
beaucoup  d'apparence  qu'il  fe  mettoit  peu  en  peine  de  l'execu- 
tion  de  cet  Article.    Ce  Traite  portoit : 

3,  Que  ie  Roi  de  France  garderoit  Calais ,  &  les  autres  Places 

conquifes  iur  les  Anglois  en  Picardie ,  pendant  huit  ans. 

„  Que  dans  Tefpace  de  fix  mois,il  donneroit  fept  Marchands, 
„  qui  ne  feroient  point  fes  Sujets  ,  pour  Cautions  j  que  fi  lui 
j,  ou  fes  SucceCTeurs  refufoient  ,  ou  differoient  de  rendre  ces 
„  Places  au  tems  prefix  ,  ils  payeroicnt  a  Elifabeth  h  fomme 
„  de  500000  ecus  d'or-foI  ,  comme  une  peine  du  refus  ou  du 
,,  delai  de  la  reftitution.  Que  neanmoins,  foit  que  ladite  fom- 
,,  me  fiit  payee,  ou  qu'elle  ne  le  fut  pas,  le  Roi  de  France  & 
j,  le  Dauphin  demeureroient  obliges  a  la  reftitution  de  ces  Pla- 
,j  ces,  felon  leur  engagement.  Qu'outre  cela,  ils  donneroient 
jj  certains  Otages  a  la  Reine. 

Mcz.erai ,  en  parlant  de  ce  Traite  ,  le  rapporte  de  cette  ma- 
niere. 

j,  Que  Hejiri  rendroit  dans  huit  ans  Calais  &  le  Pais  recon- 
„  quis,  ou  s'il  Taimoit  mieux,  la  fomme  de  500000  ecus. 

Apres  quoi  il  ajoute :  „  Ce  qui  etant  remis  a  ibn  option  ,  il 
„  n'y  avoit  point  de  doute  qu'il  garderoit  cette  Place ,  qui  etoit 
,j  la  clef  de  fon  Royaume. 

Le  P.  Daniel  paroit  un  peu  plus  embarafle  par  rapport  a  ce 
Traite.  II  dit  bien  en  fubftance,  la  meme  chofe  que  Me&erai; 
mais  il  y  ajoute  de  lui-meme  une  explication ,  &  uneClaufe  qui 
ne  fe  trouve  point  dans  le  Traite.  Voici  fes  paroles. 

j,  Eltfaheth  n'auroit  pu ,  fans  ofFenfer  les  Anglois  j  faire  une 
„  ceflGon  abfolue  de  Calais  a  la  France.  D'ailleurs ,  elle  voyoit 
„  le  Roi  determine  a  ne  point  rendre  cette  Place.  On  prit  un 
„  milieu  ,  qui  etoit  de  laifTer  ce  Prince  en  poiTellion  de  Calais 
„  pour  huit  ans  j  au  bout  delquels  il  s'engageoit  a  le  rendre , 
„  fous  peine  de  payer  500000  ecus  a  l'Angleterre.  Que  non- 
„  obftant  ce  payement  qui  fe  feroit  pour  le  refus  ou  pour  le  de- 
„  lai  de  la  reftitution ,  les  Anglois  auroient  droit  d'employer  les 
„  armes  pour  reprendre  Calais. 

Je  fuis  tres  perfuade  que  He7iriII,  en  fignant  le  Traite,n'eut 
jamais  intention  de  rexecuter ,  &  qu'il  ne  donna  les  mains  a  cet 
Article,  que  pour  fatisfaire  Phihppe  II  ^  qui  le  fouhaitoit.  Mais 
la  mauvaife  foi  de  ce  Prince  ne  peut  pas  autorifer  les  deux  His- 
toriens  que  je  viens  de  citer  ,  a  rapporter  le  Traite  d'une  tout 
autre  maniere  qu'il  n'a  ete  fait  ,  6c  meme  avec  des  Additions , 
dont  il  n'y  a  aucune  trace  dans  le  Traite  meme.  II  eft  aife  de 
prouver ,  que  la  Cour  de  France  ne  croyoit  pas  avoir  droit  de 
garderCalais  par  leTraite  meme,  apres  les  huit  annees  expirees, 
puifque  quand  on  lui  en  demanda  la  reftitution ,  elle  ne,  fe  fervit 
point  de  cette  raifon  pour  appuyer  fon  refus ,  ainfi  qu'on  le  peut 
voir  dans  THiftoire. 

II  n'eft  pas  neceffaire  de  reparler  ici  de  ce  qui  donna  lieu  au 
Traite  d'Edimbourg ,  ni  du  refus  que  fit  Pranpis  II  de  le  rati- 
fier,  puifque  cette  matiere  a  ete  traitee  dans  le  II  Article.  Fraii- 
fois  II  etant  mort  a  la  fin  de  l'annee  1560 ,  Charles  IX  fon  Suc- 
ceffeur  n'avoit  aucun  droit  de  fe  meler  des  affaires  du  Royau- 
me  d'Ecoffe.  II  auroit  pu  neanmoins  trouver  un  pretexte  de 
pourfuivre  le  projet  du  Roi  fon  Frere,  commeAUie  de  TEcos- 
fe ,  &  Beau-frere  de  Marie.  Mais  la  Reine  Catherine  de  Medi- 
(iSy  Regente  de  France,  n'aimoit  pas  affez.  Marie  fa  Belle-fille, 
pour  s'engager  dans  une  entreprife  auffi  difficile  ,  que  de  lui 
tnettre  la  Couronne  d'Angleterre  fur  la  tete.  D'ailleurs  ,  les 
Troubles  qu'il  y  eut  en  France  fous  ce  nouveau  Regne ,  occu- 
perent  trop  la  Cour  ,  pour  qu'elle  piit  travailler  efficacement  a 
executer  un  tel  projet. 
artisen  Deux  Partis  fe  formerent  en  France,  pendant  la  Minorite  de 
ince.  CharlesIX,  favoir,  celui  du  Prince  de  Cond^,  &c  celui  du  Duc 
de  Guife.  Celui-ci  etoit  appuye  par  les  Catholiqucs  ,  &  Tautre 
par  les  Huguenots  ,  qui  etoient  fort  inferieurs  en  nombre.  La 
Regente  fomentoit  la  divifion  entre  les  deux  Partis ,  &  pour  cet 
effet,  elle  jugeoit  qu'il  etoit  a  propos  de  foutenir  le  plus  foible, 
de  peur  qu'il  ne  fQt  accable  par  le  plus  puiifant  ;  parce  que  fi 
elle  eiit  abandonne  les  Huguenots  ,  elle  craignoit  de  retomber 
fous  la  domination  des  Princes  Lorrains  ,  qui  lui  avoit  ete  in- 


te  durant  treize  mois,  tant  contre  les  confeils  turbulens  de  fon  pro- 
pre  Parti ,  que  coatre  rbfolencc  de  fes  Adverfaires ,  il  mourut  a  la 
iin  de  chagrin. 
Tam.  X.  P.  U. . 


fupportable  pendant  le  dernier  Regne.     Ce  fut  par  cette  raifon ,  Elisa-; 
qu'elle  fit  accorder  aux  Huguenots  FEdit  de  Janvier  ,   qui  leur  beth, 
etoit  affez  favorable.     Le  Duc  de  Guife  &  le  Cardinal  de  Lor- 
raine  fon  Frere  ,    connoiflant  bien  quelle  etoit  la  penfee  de  la 
Regente  ,  faifoient  tous  leurs  efforts  pour  fe  rendre  fuperieurs, 
&  pour  lui  mettrc  le  pied  fur  la  gorge.     Dans  cette  vue ,  ils  fi- 
rent  offrir  au  Roi  de  Navarre,  qui  flottoit  encore  entre  lesdeux 
Partis,  laReine  d'Ecoffe  leur  Niece  ,   avec  tous  ks  Droits  fur 
la  Couronne  d'Angleterre  ,   &  les  fecours  du  Pape  &  du  Roi 
d'Efpagne  ,   pour  les  faire  valoir.     Qiioiqije  le  Roi  de  Navarre 
fiit  marie  ,   comme  la  Reine  fa  Femme  etoit  Huguenote  ,   ce 
n'etoit  pas  une  difHculte  que  de  faire  caffer  fbn  Mariage  ,   s'il 
etit  voulu  y  confentir.  Elifabeth  connoifTant  par  ce  projet,donC 
elle  fut  informee  ,   que  ces  Princes  ne  s'etoient  pas  defiftes  de 
leurs  delTeins,  crut  qu'il  ecoit  neceffaire  pour  fa  propre  furete, 
de  les  tenir  occupes  en  France  en  fecourant  les  Huguenots ,  qui   Elifabeth 
avoient  pris  les  armes  en  1512,  apres  le  MalTacre  de  Vally.  EI-  foutient 
le  fit  donc  avec  eux  un  Traite,  par  lequel  elle  s'engageoit  a  leur  guenots 
envoyer  6000  hommes  ,   dont  2000  devoient  etre  employes  i     Tiaiti 
defendre  Dieppe  &  Rouen  ;   &  Tautrc  moitie  etoit  deftinee  a  y^  «"''• 
garder  le  Havre-de-Grace  ,   que  les  Huguenots  devoienc  lui  li-  de  Gracc' 
vrer  ,   &  qu'ils  lui  Iivrerent  effedtivement.     L'AmbafTadeur  de  "lis  entt« 
France  qui  ecoit  a  Londres ,  fic  de  grandes  plaintes  touchant  ce  'ip^r '"* 
fecours ,  mais  forc  inutilement.    La  Reine  publia  un  Manifefte ,  b«h.  *' 
dans  lequel  elle  difoit  ,   qu'elle  n'av'oit  envoye  fes  Troupes  en 
France,  que  pour  confcrver  ces  Places  au  Roi,  &  pour  empe- 
cher  que  les  Princes  Lorrains  ne  s'en  faisiffent  pour  envahir  FAn- 
gleterre  avec  plus  de  facilite. 

Quelque  tems  apres,  Rouen  fut  affiege  par  rArmee  du  Roi,    P"''^  <*= 
&  pris  d'affaut  ,  apres  que  le  Roi  de  Navarre  eut  re^u  dans  la  ^''"'^"' 
Tranchee  une  bleffure  donc  il  mourut.     La  Bataille  de  Dreux    Bataille 
fuivit  d'afTez.  pres  la  prife  de  Rouen.     Le  fucces  en  fut  a  peu  '*'  '^"'"'" 
pres  egal  des  deux  cotes,  puifque  les  deux  Generaux,  favoir,  le 
Conn^table  &c  le  Prince  de  CW/,  furenc  fairs  prilbnniers.  Dans 
Tannee  fuivante  1563  ,  les  Huguenots  firent  laPaix,  fansy  com- 
prendre  TAngleterre.     Bientot  apres  ,  le  Roi  fit  aflieger  le  Ha- 
vre-de-Grace  ,  &  s'en  rendic  maitre  ,  les  Huguenots  memes, 
qui  avoient  livre  cettePlace  auxAnglois,  ayant  temoigne  bcau- 
coup  d'ardeur  pour  la  leur  arracher.  La  prife  du  Havre  fut  fui- 
vie  d'une  Treve  ,  &  la  Paix  entre  la  France  &  rAnglecerre  fe    Paix  de 
conclut  a  Troye  en  15^4.  Tioye. 

Depuis  ce  tems-la,  il  fembla  que  laCour  de  France  vouloit,    Charlea 
a  quelque  pnx  que  ce  fut  ,   gagner  faffeclrion  d'E/ifabeth  ,    &  tache  de 
qu'elle  negligeoic  de  plus  en  plus  ies  interets  de  la  Reine  d'Ecoffe  ff%- 
En  1565  ,  Char/es  IX  envoya  deux  Coliers  de  1'Ordre  deS.  Mi-  d'Elifa- 
chel  a  Elifalteth  ,  pour  en  gratiher  deux  Seigneurs  Anglois  ,    a  '^«'^- 
fon  choix.    Mais  cette  marque  d'affe(flion  n'etoit  rien  moins 
que  fincere.     E/ifabeth  n'y  comptoit  pas  trop.     Elle  favoit  que 
dans  une  Entrevue  des  deux  Cours  de  France  &  d'Efpagne  a 
Bayonne,  la  ruine  des  Proteftans  avoit  ete  refolue  ,  &  elle  ne 
pouvoit  douter  qu'on  n'eiJt  deflein  de  la  furprendre.    Elle  dilli- 
mula  neanmoins,  &  repondit  aux  marques  d'eftime  que  Char/et 
IXlui  donnoic,  par  des  temoigniges  exterieurs  d'une  affedion 
reciproque. 

Des  Tannee  fuivante  ,  elle  eut  occafion  de  fe  confirmer  dans   Charlej 
fes  foup^ons  ,   par  le  refus  que  fit  Char/es  IX  de  lui  rendre  Ca-  "^(^^'^  de 
lais:  reftis  que  le  Chancelier  de  /'Hopita/  ne  s'avifa  pointdefon-  Calars"'^"' 
der  fur  le  Traite  de  Caceau  ,  mais  fur  d'autres  raifons  gt-nerales 
excrememenc  foibles ,  &  fur-tout ,  fur  ce  qu'on  n'avoit  faic  au- 
cune  mention  de  cette  reftitution  dans  le  Traite  de  Troye.   £/;'- 
fabeth  ne  fe  trouvanc  pas  en  etac  de  recouvrer  cecce  Place  par 
ia  force  des  armes,  difSmula  le  chagrin  que  ce  refus  lui  cau- 
foit. 

Cette  meme  ann^e  ,  la  Guerre-civile  s'etant  renouvellee  en 
France,  E/ifabeth  fit  dire  nettcraent  au  Roi  ,   quelle  ne  verroit 
pas  tranquiilement  opprimer  les  Huguenots.    Cctte  declaration 
en  faveur  des  Huguenots,  leur  propre  fermete  ,   &  les  fecours 
qu'ils  recevoienc  dAlIemagne ,  leur  firenc  obtenir  la  Paix  :  mais 
elle  ne  fuc  pas  de  longue  duree.     Char/es  ayant  fait  une  tentative 
pour  enlever  le  Prince  de  Cond^  ,  donna  lieu  par  cette  demar- 
che,  de  renouveller  la  Guerre.     E/ifabeth,  qui  avoic  interetde    p,.p, 
foutenir  les  Huguenocs,  leur  envoya  cenc-mille  ecus  d'or,  avec  fm.ticnt''' 
un  Train  d'ArcilIerie.     La  Guerre  dura  jufqu'en   1570  ,   qu'elle  'cs  Hu- 
fuc  terminee  par  une  Paix  trompeufe  ,   que  le  Roi  accorda  aux  Su^nots. 
Huguenots.     Ce  fuc  vraifemblablement  en  ce  tems-Ia  ,   que  fuc 
forme  le  projet  du  Maffacre  qui  s'executa  deux  ans  apres. 

Dans  le  deffein  qu'avoit  Char/es  IX,  d'exterminer  a  une  feule    Deirein 
fois  tous  les  Huguenots  de  fon  Royaume  ,  il  ffoublia  rien  de  ce  deChar- 
que  la  diffmiulation  la  plus  outree  put  lui  fuggerer  pour  les  en-  i"rd^d'^' 
dormir.  Je  ne  parlerai  ici  que  d'un  feul  Article,  qui  eft  de  mon  Hugue" 
fujet,  favoir,  de  la  Ntigociarion  qu'il  y  eut  dans  Tannee  1571,  "o"- 
pour  le  Mariage  du  Duc  ^Avpu  avec  E/ifabeth.  II  eft  plus  que    Matiage 
probable,  que  ni  Char/es ,  ni  E/ifabeth ,  n'avoient  aucune  cnvie  propofe  i 
que  ce  Mariage  s'accompIit.     Cependant ,  chacun  avoit  fes  rai-  '^''l"»l^«'l»' 
fons  pour  faire  femblant  de  le  fbuhaiter.     Mais  la  diflimulation 
de  Char/es  ne  procedoit  que  du  defTein  barbare  qu'il  avoit  con- 

(i)  Cambden  tourne  toute  cette  aEfaire  aTavaniage  duRoi.en  pas- 
fant  fous  filence  toutes  les  particularites  rapportees  par  Melvil. 


Elisa-     gu 
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fes  Ennemis.  EUe  fe  perfuadoic  ,  que  pendant  qu  on  la  verroit 
{ur  le  point  de  s'unir  avec  la  France  par  fon  Mariage,  les  Amis 
de  J^arie  demeureroient  en  repos  ;  6c  que  par  la  elie  feroic  ces- 
fer,  du  moins  pour  un  tems,  les,Complots  qui  fe  faifoient  con- 
tinuellement  poiir  la  deuoner.  Le  Mariage  ne  reulfic  pas.  Eli- 
faheth  trouva  le  moyen  d'accrocher  la  Negociation  ,  par  des 
propofitions  au  fujet  de  la  Religion  ,  qui  ne  pouvoient  que  pa- 
roitre  fort  dures  a  la  Cour  de  France.  Neanmoms  ,  Charles 
comprenant  fans  douce  quel  etoit  le  but  de  la  Reine  ,  fe  rela- 
choit  d"autant  plus  fur  cec  Article ,  qu'el!e  paroilloit  fe  cenu-  fer- 
me  i  &  par-la,  il  faifoit  d'aucant  mieux  donner  les  Hugucnots 
dans  le  piege. 
Alliance  L^  Negociacion  du  Mariage  s'etanc  rompue  ,  on  en  entama 
b«h"^vec  une  aucre,  pour  une  Ligue  dcfenfive  entre  la  France  &  j^Angle- 
UFuDce.  tene.    Cecce  Negociation  rencontroit  deux  grandes  difficultes. 

qnEli/abeth  vouloit  que  les  deux  Parties 


EcolTe 
pour  y 
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jo  ABREGE'HISTORiaUE 

cu    d'exterminer  les  Huguenots  i  &  de  les  empecherde  le  foup-    finlr  par  le  Siege  du  ChSteau  d'Edimbourg,  Charles  envoya  Vi-  Elisa- 
conner    en  feignant  de  vouloir  marier  le  Prince  fon  Frere  avec    rac  (i)  en  Ecolle,  pour  les  fomenter,  &  pour  encourager  Ceux  «"h- 
une  Reme      qui  etoit  regardee  comme  la  Protedrice  de  la  Re-    du  Chateau  a  tenir  bon  ,   par  1  elperance  d  un  promt  fecours.  ^„^^^^' 
lieion  Proteftante    Au-heu  que  la  diflimulation  d'Elifal>eth  n'a-    Mais  Virac  ayant  ete  oblige  par  la  tempete  de  relacher  a  Scar-  pat  Chai 
but      que  de  fe  garantir  des  pieges  &  des  attaques  de    borowgh ,  y  fut  arrete  ,  &:  conduit  k  Londres  ,  fous  pretexte  '««  " 
2,..^  ,        ,-'',■_      _ .-  — j._.  „..' —  1,  .,„.-,«i^    d'une  defenfe  generale  de  laiffer  pafTer  perfonne  fans  Paffeport. 

Par-la,  le  deflein  de  la  France  fuc  empeche,  parce  que  fonEn- 
voye  fuc  recenu  a  Londres  jufqu'a  ce  que  laGuerred'Ecoffe  fiic  ujjs'^'"" 
cerminee.  L'Ambaflideur  de  France  fe  plaignit  encore  de  ce  r^ic' 
procede :  mais  on  lui  repondit ,  que  la  Reine  n'ayant  eu  aucun 
avis  de  l'envoi  de  Virac  en  Ecofle ,  n'avoic  pas  pu  prevenir  a  fon 
egard  rexecution  de  Tordre  general  qu'elle  avoic  donne  pour  ie 
Gouvernemenc  des  Froncieres.  :l 

Cependanc ,  le  Roi  de  France  faifoic  aflicger  La  Rochelle ;  &    Siege  de'" 
dans  le  meme  tems,  il  faifoit  negocier  a  Londres  le  Mariage  du  J"hene°' 
Duc  d^Alenfon  fon  fecond  Frere,  avec  Elijabeth ,  qui  en  regut     Autre    1 
la   propoficion  fans   repugnance  ,   &  qui  donna  lieu  de  croire  ^'^"^ge  j 
qu'elle  avoit  du  panchanc  a  fe  marier  ,   quoique  jufqu'alors  elle  liufobeth, 
eut  temoigne  le  contraire.  Peu  de  ccnis  apres,  le  Duc  d'Anjou    Le  Duc 
qui  commandoic  au  Siege  de  La  Rochelle  ,  ayanc  regu  la  nou-  '^"i'^o'°"j 
velle  qu'il  avoic  ece  elu  Roi  de  Pologne  ,  leva  le  Siege ,  &  la  Po"ognc. 


La  premiere  ecoic  ,    -^ ^ —  •■  ,  ,,      .-        n  •    r  j-  u 

s'eneaEeaffenc  a  fe  defendre  mutuellemenc,  en  cas  quelles  fus-  Paix  fuc  accordee  aux  Huguenocs. 
fent  accaquees  ,  quand  meme  ce  feroic  pour  caufe  de  Religion.  Le  Roi  d^  Pologne  parcic  pour  fon  Royaume 
•  Mais  Charles  ne  pouvoic  fe  refoudre  a  pafler  cec  Arcicle  ,  de 
peur  doftenfer  le  Pape  &  les  Cacholiques.  II  oftroic  neanmoins 
de  confencir,  que  fans  nommer  la  Religion,  on  mit  en  general, 
ftur  quelque  caufe  que  ce  put  etre  ;  &  d'ecrire  a  la  Reine  une 
Leccre  de  fa  propre  main ,  dans  laquelle  il  declareroit  que  la  cau- 
fe  de  ReUgion  ecoit  comprife  dans  cccieClaufc  generale;dequoi 
Elilabeth  fe  vit  enfin  obUgce  de  fe  contcnter. 

La  feconde  difficulte  confiftoit  ,  en  ce  que  Charhs  vouloit 
abfolument  comprendre  la  Reine  d'Ecoffe  dans  leTraite:  aquoi 
Eltfabeth  ne  vouloit  ni  ne  pouvoit  confentir.  L'exp^dient  qu'on 
trouva  pour  furmonter  cec  obftacle,  fuc,  de  fe  krvir  d'une  ex- 
preflion  arabigue,  favoir,  que  les  deux  Couronnes  s'engageoient  a 
rnainteftir  les  Loix  pr^feutes  d'Ecofe.  Eltfaheth  pouvoic  encen- 
dre  par-la ,  rouc  ce  que  les  Ecacs  avoient  faic  comtt  Marie  ;  & 
Charles ,  regardant  comme  nul  tout  ce  qui  avoit  ete  fait  par  les 
Etacs,  pouvoit  pretendre  ,  que  par  les  Eoix  prifentes  ,  il  faloit 
entendre  celles  qui  avoienc  precede  les  Troubles  d'Ecofle.  Au 
fond,  ce  n'ecoit  que  pour  amufer  le  Pubhc,  que  cetre  Ligue  fe 
faifoic.  Elifaheth  navoit  pas  intention  de  fe  fervir  du  fecours  de 
la  France,  fi  on  Tattaquoit  pour  caufe  de  Religion  •■,  mais  elle 
avoit  interet  qu'on  le  crut.  D'un  aucre  coce,  Charles  ne  faifoit 
le  difficile  fur  l'affaire  de  Marie  ,  que  pour  fauver  les  apparen- 
ces  de  peur  qu'une  trop  grande  facilite  fur  ce  fujet,  ne  tit  foup- 
5onner  qu'il  avoit  des  defleins  caches.  Cette  Ligue  fuc  conclue 
au  mois  d'Avril  1572.  .      -  ,        ,, .   . 

Mnffacre     Le  Maffacre  de  la  S.  Barthelemy ,  qui  fut  execute  le  24. d  Aout 
de  la  S.     de  cette  meme  annee  ,  decouvrit  enfin  les  deffeins  que  Charles 
Bartheie-  ^^qJj  jg^us  caches  avec  tant  de  dillimulation.     Non-feulement 
"^"         Elifaheth  fut  touchee  du  malheur  des  Huguenots  ,   mais  elle 
cra^nit  aufli  pour  elle-meme.    Charles  IX  venoit  de  faire  voir, 
qu'il  y  auroit  de  rimprudence  a  compter  a  l'avcnir  fur  fa  bon- 
ne-foi    Le  Duc  de  Guife,  Coulin-germain  de  la  Reine  d'£cos- 
fe    etoit  tout-puiffant  a  la  Cour  de  France  ,  &  il  n'y  avoit  que 
trop  de  fujet  de  prefumer  que  le  Roi  d'El'pagne  etoit  entre  dans 
cet  horrible  Complot,  &  qu'on  n'en  demeureroit  pas  la.    Dans 
cet  etat  d'incertitude ,  Elifaheth  prit  la  refolution  de  fe  tenir  fur 
fes  gardes,  fans  faire  du  bruit  ,   de  peur  de  fournir  un  pretexte 
^  fes  Ennemisi  &  de  faire  des  preparatifs  pour  fe  defendre  ,  en 
cas  qu'elle  fut  attaquee.     D'un  autre  cote  ,   Charies  qui  n  avoit 
pas  extermine  cous  les  Huguenocs,  comme  il  fe  1  ecoic  propofe, 
&  qui  voyoic  ceux  qui  ecoient  echapes  du  maffacre ,  refolus  de 
vendre  cheremenc  leurs  vies,  mi^oitqyi  Elifaheth  ne  leur  don- 
Dlffitnu-  nac  de  puiffans  fecours.    11  pallia  donc  ,   le  mieux  qu'il  lui  fut 

lationde  ooffible    1'aaion  qu'il  venoic  dc  faire  ,  &  aftedta  de  temoigner  .  ,-  „    .  ,         •  ,        r     .  .  ^    ,   ,^    ■ 

£%'    rrSaffadeur  d'Angleterre  une  eftime  &  une  affettion  toute    quoi^le  Roi  ne^voulut  point  confentir^,  avant^que  leManage  mt 

fibetli."   particulierepourlaReine  ,  proteftant,  quefonintention  etoit    "    —    '        "---"-     »     ■-         - --' -  - 

d'obfcrver  religieufement  le  Traite.  Elifabeth  feignit  de  fe  laiffer 
eblouir  par  ces  marques  d'amitie ,  &  y  repondit  par  de  pareilles 
proteftations.  II  fembloit ,  a  ces  marques  exteneures  ,  qu'ils  a- 
voient  Tun  pour  Tautre  une  parfaite  eftime  &  une  luicere  affec- 
tion,  quoique  leur  defiance  reciproque  fut  alors  au  plushautde- 
gre  Leur  diffimulation  alla  fi  loin  ,  que  dans  ce  meme  tems 
une  Fille  etant  nee  a  Charles,  il  pria  E/ifabeth  d'en  etre  la  Mar- 
raine,  &  qu'elle  ne  tit  point  difficulte  d"y  confentir.  Les  Hu- 
guenocs  ne  favoient  que  penfer  de  la  conduite  de  laReine :  mais 
elle  lcur  laiffoit  croire  ce  qu'ils  vouloient  ,   &  fuivoit  conftam- 


malgre  les  ef- 
fors  que  la  Reine-Mere  fit  pour  le  recenir.  On  pretend  qu'elle 
favoit  par  avance  ,  que  Charles  IX  devoit  infailliblement  mou- 
rir  en  peu  de  tcms.  Cetoit  par  cette  raifon ,  qu'elle  ne  vouloit 
pas  que  le  Roi  de  Pologne  ,  qui  etoit  de  tous  fes  Enfans  celui 
qu'elle  aimoit  le  plus ,  risquat  de  perdre  par  (bn  abfence  la  Cou- 
ronne  de  France ,  que  le  Roi  fon  Frere  lui  alloit  laiffer.  Mais 
Charles  etoit  fi  jaloux  du  Roi  fon  Frere  ,  qu'il  voulut  abfolu- 
ment  le  voir  partir  ,  tanc  il  avoic  peur  des  incrigues  de  la 
Mere. 

Peu  de  tems  apres,  Charles  IX  ,  par  le  confeil  de  fa  Mere, 
donna  des  Gardes  au  Diic  d'Alei7(on.  Cathern;e  craignoit  que 
ce  jeune  Prince  ne  fiipplaniac  le  Roi  de  Pologne  Ibn  Frere  ai- 
ne,  apres  la  morc  du  Roi  ,  qui  effecdvemenc  arriva  le  30  du 
mois  de  Mai  15 7+.  (2j  Henri  fonFrere,  qui  ecoit  deja  en  Po- 
logne  ,  en  ayanc  recu  la  nouvelle ,  fe  deroba  des  Polcnois ,  & 
s'en  rerourna  en  France,  oii  il  fucceda  au  Roi  fon  Frere  ,  Ibus 
le  nom  dzHenrilll.  Immediacemenc  apres  fon  arrivee  en  Fran-  Heniilll 
ce,  il  fic  la  Guerre  aux  Huguenocs,  quoiqu'ils  ne  lui  en  euffent  '"'£?''.' 
donne  aucun  fujet.  Elifabeth  n'ofant  fe  declarer  ouvertement  ^ii  fau^u 
pour  eux,  fournit  fccretement  quelque  argent  au  Prince  deCow- 
d^ ,  pour  payer  les  Troupes  que  Cafmir  Comte  Palatin  levoit 
pour  lui  en  Allemagne.  Cette  Guerre  ne  dura  qu'un  an ,  &  fut 
iiiivie  d'une  Paix  ,  qu'on  accorda  d'autanc  plus  volonciers  aux 
Huguenots  ,  qu'ils  avoient  le  Duc  d'Alenfon  Frere  du  Roi  ^ 
leur  tete  ,    &  de  bonnes  Troupes  AUemandes.    Ce  fut  pendant 

cette  Paix  ,  que  le  Duc  de  Guife  commen^a  a  former  la  fameu-  _ 

fe  Ligue  Cacholique  ,  qui  caufa  tanc  de  maux  a  la  France,  &  la  Ligue 
qui  obliga  les  Hugucnocs  a  s'unir  ecroitemenc  enfemble  pour  leur  CathoU- 
commune  defenfe  ,  fous  la  conduice  du  Roi  de  Navarre,  pre-  "'l.csHu- 
mier  Prince  du  Sang  Royal ,  apres  le  Duc  d'Alenfon.  guenots 

En  1578,  le  Duc  d'A!enfon,  qui  avoic  pris  le  Ticre  de  Duc  **""'  ""* 
d^Anjou  ,  fuc  clu  Protedeur  de  la  Liberte  Belgique ;  &  imme-  Ligur 
diaiement  apres,  il  envoya  enAngleterre  un  Gentilhomme  nom- 
me  Baqueville ,  pour  negocier  fon  Mariage  avec  Eli/aheth.  Cec     Auite 
Envoye  fuc  fort  bien  regu,  &  il  parut  que  la  Reine  n'etoit  pas  ^^'^^"^ 
eloignee  de  confentir  a  ce  Mariage.     La  Negociation  fut  con-  ^ubeth 
tinuee  avec  ardeur  dans  Tannee  1579  ,  la  Reine  paroiffant  Cou- 
jours  difpofee  a  conclure,  pourvu  qu'on  put  s'accorder  fur  Tar- 
ticle  de  la  Religion.     Le  Duc  alla  meme  lui  rendre  une  vifite 
incognito  ,  mais  il  ne  fit  qu'un  tres  petic  fejour  en  Anglecerre. 
Enfin  dans  1'annee  1581 ,  on  convinc  des  conditions  du  Maria- 
ge  ,  a  la  fatisfadion  de  la  Reine.     Mais  les  Articles  etoient  a 
peine  fignes,  qa  Eli/aheth  fit  naitre  une  difficulte  ,  en  deman- 
dant  que  la  France  conclut  avec  elle  une  Ligue  offenfive  :   a 


Mort  deli 
Chailes  I 
IX. 


gue.-re 
aujcHu- 

gUCDOtt. 


Coin- 
nicncc- 
mcnt  de 


ment  ce  que  fa  PoUtique  lui  fuggeroit. 
Mont-  Tout  cela  n'empecha  pas  que  la  Reine  ne  permic  a  Mo7itgom- 
gommety  ^;f;.„  de  preparer  en  Anglecerre  un  fecours  pour  La  Rochelle, 
unTcout,  qui  etoic  fur  le  poinc  d'ecre  affiegee.  L'Ambaffadeur  de  France 
e^ut  La  fic  grand  bruic  lur  ce  fujet  ,  &  on  fe  concenta  de  lui  repondre, 
Rochelle.  qye  ceux  qui  avoient  faic  ces  preparatiCs  ecoienc  des  gens  fans 

aveu ,  &  qu'on  les  puniroit,  fi  on  pouvoit  les  faifir. 


confomme.  Cependant,  le  Duc  d'Arjou  s'6um  rendu  en  An- 
gleterre ,  fut  regu  de  la  Reine  avec  beaucoup  de  careffes.  Elle 
lui  donna  meme  un  jour  une  Bague,  qu'elle  portoit  a  fon  doigt. 
Tout  le  monde  ciut  que  le  Mariage  alloit  s'accomplir.  Mais 
touc  a  coup  la  Reine  changea  d'avis  ,  &  feignit  que  c'etoit  a 
caufe  des  oppoficions  de  divers  Seigneurs  de  fon  Conieil ,  qu'el- 
le  avoit  apparemment  elle-meme  excites  a  murmurer  contre  fon 
Mariage.  Le  Duc  partit  au  commencement  de  Tannee  1582, 
comble  d'honneurs  &  de  prefens,  quoique  fort  chagrin  de  n'a- 
voir  pas  reufli  dans  Taffaire  qui  ravoic  amene  en  Anglecerre.  1] 
fe  rendic  a  Bruxelles,  ou  il  fuc  couronne.Duc  de  Brabant. 

Depuis  ce  cems-Ia  ,  Eltjaheth  n'eut  que  peu  d'Affaires  avec    Elle'eD 
Henri  III;  excepte  qu'en  1585  ,  ce  Prince  ayant  ete  contraint  y°lff^", 
par  la  Ligue  de  faire  la  Guerre  aux  Huguenots  ,  la  Reine  preta  &  de"ai 
50000  ecus  au  Princc  de  Cond^,  &  dix  Vailleaux,  avec  quoi  il  gentaii 
degagea  La  Rochelle  qui  etoit  bloquee.  Con"/,* 

Les  Ades  qui  rcgardent  les  Affaires  d'Elifabeth  avec  la  Fran-  qui  dep 
ce ,  font  en  tres  petit  nombre. 


D'un  autre  cote , 


les  Troubles  d'Ecoffe  etant  fur  le  point  de 
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(i)  Les  Ecrivains  Anglois  8c  Ecoflbis  appellent  cet  Envoye  Vir.u, 
&  en  pailent  comme  d'un  honime  venu  de  k  part  du  Roi  de  Fran- 
£C.    Mais  Mr.  de  Thot*  le  nomme  VsriK  ,  Sc  en  parle  commc  d'un 


Envoye  des  Guifes. 

(i)  Mr.  ile  Rafin,  dans  fa  grande  Hiftoire  ,   rapporte  le  genre  ex- 
traordinaire  4e  mort  de  ce  Pnnce  ,   que  les  Catliolniues  ,  aufli-biea 

que 
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Traite  de  Paix  entre  la  France  &  rAngleterre ,  conclu  a  Ca- 
teau  en.Cambrefis  le  2  d'Avril    Page  505. 

j,  Que  He-iiri  11  gardera  Calais  pendant  huit  ans ,  apres  quoi 
,j  iJ  fera  tenu  de  rendre  cette  Place  a  l'Angieterre. 

„  0^1 'il  donnera  pour  Cautions  fept  Marchands  folvables ,  qui 
„  ne  feront  point  fes  Sujets. 

Qui  Mercatores  Je  obiigabunt  meliore  modo  <^  forma  quibus  id 
f.eri  pofEt .  fe  foluturos  fummam  quijtgentorum  tnillium  Coronarum 
aurearum  de  fole  didte  Sereni(ftma  Regina  Aiiglia; ,  aut  ejusHa:- 
redibus  e^  Succefforibus  in  Regno  Anglt£.  G^uis  quidem  fumma 
erit  loco  <^  vice  pceme  ^  cafu  quo  diiius  ChrifiiantjJimusRex,  ejus 
Hteredes  ^  Succejfores ,  refiitutiones  priemiffbrum  ,  virtute  hujiis 
TraBatus,  pradi^a  SereniJJlma  Regtna  aut  ejus  Succefforibus  fa- 
cie?tdas,  adimplere  recufaverint  ■,  aut  plus  jitfto  difiulerint.  ^ua 
quidem  pcena  petita ,  five  Jolutafuerit ,  five  non  foluta  ,  remanc- 
bunt  nihilominus  Rex  Chriftianiffimus  ^  Delphinus,  eorumque  Hx- 
redes  ^  Succejfores  obligati  ad  diilam  reftitutionem  faciendam^  fe- 
cundum  fidem  datam,  ^  Paiia  hoc  Tradatu  comprehenfa . 

On  voit  par-la,  qu'il  n'etoit  pas  au  choix  de  la  Francederen- 
dre  Calais,  ou  de  payer  500000  ecusj  &  quecette  fomnie  n'e- 
toit  que  comme  une  peine  du  refus  ou  du  deJai  ,  fans  que  la 
France  en  fut  moins  obligee  de  rendre  Calais. 

Annh  1560. 

Commiffion  dc  Franpis  II  &  Marie  ,  a  ^ean  de  Monluc  E- 
veque  de  Valence ,  Nicolas  de  Felve  Eveque  dAmiens  ,  yaques 
de  Li  Brojfe ,  Henri  Clentin  Sr.  d'OyJel ,  Charles  de  la  Rochefou- 
caut  Seigneur  de  Rendan ,  pour  traiter  fur  la  frontiere  d'£cofle , 
avec  les  Commiflaires  d'E/iJabeth.  Da  2.  Mai.  Page  581.  A 
Chenonceaux. 

Conventions  pour  la  demoHtion  du  Petit  Leith  ,  pour  Tem- 
barquement  des  Troupes  Frangoifes  ,  &  le  depart  des  Anglois. 
Du  5  Juillet.  Page  592. 

Traite  d'Edimbourg.  Du  i6Juillet.  Page  593. 

J'ai  marque  ailleurs  les  Articles  de  ce  Traite. 

Annie  1552. 

Commiflion  a  Ambroife  Dudley  Comte  de  Warvjkk  ,  pour 
commander  le  fecours  deitine  pour  la  Normandie.  Du  1  Odo- 
bre.  Page  625.  A  Hamptoncourc. 

Annie  1564. 

Traitede  Traite  de  Troye,  entre  la  France  &  rAngleterre.  Du  11  A- 
Troye.      yril  Page  640. 

Ce  Traite  ne  contient  qu'une  Paix  en  termes  generaux,  cha- 
cun  gardant  fes  droits  6c  fes  pretentions. 

Autre,  conclu  a  Troye  le  12  Avril.  Page  644. 

„  Que  les  Otages  de  France  qui  font  en  Angleterre  ,  fcront 
„  relaclies  ;  &c  quc  le  Roi  de  France  fera  payer  a  Elifabeth 
„  60000  ecus,  &  autres  60000  ecus  fix  femaines  apres. 

„  Que  Trochmorton,  AmbafTadeur  d'Angleterre,  fera  relache. 

Racification  de  Charles  IX.  Du  12  Avril.  Page  652. 

Ann^e  1577. 
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Autre. 


Commiffion  pour  examiner  les  Pirateries  commifes  par  les 


Commis- 

examiner  Anglois  contre  les  Frangois.  Du  10  Mars.  Page  770.  A  Gor- 

ks  Pirate-  hamburv. 

"«'  «"•  Annee  1581. 


Obliga- 
tion  du 
Ducd'An 
iou,  £cc. 


Obligation  de  Tranfois  Ducd'Anjou,  pour  la  fommedecent- 
mille  ecus  d'or-foi ,  chaque  ecu  de  60  fous  ,  qn^Elifabeth  lui  a 
pretee^  favoir,  le  5  deSeptembre,  50000  ecus  en  argent  mon- 
noye  j  &  le  7  d'06tobre,  50000  ecus  ,  partie  en  argent  mon- 
noye,  partie  en  lingots  d'or.     A  S.  Valery ,  le  13  Odtobre.  Pa- 

ge  792- 

A    R    T    I     C    L    E       V. 

AJfaires  ^'Elisabeth  avec  VEfpagne. 

rAi  deja  dit ,  qu'immediatement  apres  la  mort  de  Marie ,  Thi- 
lippe  II  fit  demander  Elifabeth  ,  fe  faifant  fort  d'obtenir  une 
Dispenfe  du  Pape  pour  ce  Mariage.  Elifabeth  fe  trouva  fort 
embaralTee  de  cette  recherchc ,  non  pour  fe  determiner  fur  Tac- 
ceptation  ou  fur  le  refus  ;  elle  etoit  dcja  refolue  fur  ce  fujet : 
mais  fur  la  maniere  ie  s'en  dcfendre.  Outre  que,  felon  les  ap- 
^lifabeth  parences  ,  elle  avoit  deja  pris  la  refolution  de  ne  pas  partager 
de  nc  pas  fon  Trone  avec  un  Mari ,  elle  confideroit  dans  le  Mariage  qu'on 
^poulir  ^^^  propofoit  ,  unc  difficulte  dont  elle  ne  pouvoit  qu'ecre  cho- 
Philippe.   quee.    Ceft  que  par-la  ,  elle  auroit  expreffement  condamne  la 


Riifons 
qu'avoit 


conduite  du  Roi  fon  Pere  envers  Catherine  d'Arragon,  &  tout  Ehsa« 
ce  qui  s'etoit  fait  en   confequence.     Si  avec  une  Dijpenfe  du  »eth. 
Pape,   elle  pouvoit  epouier  Philippe  II  fon  Beau-frere ,  Henri 
avoit  pu  avec  une  pareille  Difpenle ,   epoufer  Catherine  d'Ar~ 
ragon:  d'ou  il  refultoit  neccllairement,  que  fon  fecond  Maria- 
ge  avec  Anne  de  Bollen  etoit  illegitime ;  &  que  par  confequenc, 
Elifabeth  ecoit  bacarde.     11  auroit  donc  falu,   en  acceptant  la 
propofition  de  Philippe,    fe  faire  legitimer  par  le  Pape,  &  re- 
connoitre  qu'elle  ne  cenoic  la  Couronne  que  de  fa  faveur.    Mais 
rien  n'etoic  plus  eloigne  de  fa  pcnfee,  pui-^qu^au  contraire,  elle 
avoit  pris  une  fcrnie  refolurion  de  recablir  la  Reformation  en 
Angleterre,   &  de  faire  confirmer  &  renouveller  les  Loix  qui 
avoient  ete  faites  concre  le  Pape,  fous  Henri  VHI  &  fous  E- 
douard  VI.     Mais  d'un  aucre  cote ,  elle  fe  trouvoit  en  montant 
fur  le  Trone,  dans  un  ctat  fort  facheux.  Elle  etoit  actuellement 
en  Guerre  avec   la  France,   &  n'avoir  aucun  autre  Allie  qiie 
Philippe  II.  Veritablement,  la  Paix  le  negocioit  a  Caceau  j  mais 
elle  n  etoit  pas  encore  conclue.     PhiHppe  pouvoit  Tabandonner, 
&  en  ce  cas-la,elle  fe  voyoit  expolee  a  foutenir  feulc  uneGuer- 
re  tres  facheufe,  qui  ne  pouvoit  que  rompre  les  mefures  par 
rapport  a  la  Religion,   &  la  metire  meme  en  rifque  de  fe  voir 
difputer  fa  Couronne  par  le  Roi  de  France,  fous  pretexce  des 
droics  de  la  Reine  d'Ecoiie  fa  Belle-hlle.     II  eroit  donc  necef- 
faire  de  menager  le  Roi  d'Efpagne ,  &  de  ne  1'irriter  pas  par  un 
refus  abfolu.     Pour  fe  tirer  de  cec  embaras,  elle  fe  hata  de  rc-   J^"<;  fc 
cablir  la  Reformation  en  Angleterrc;  <Sc  cela  fit  alfez  compren-  ^"^/"""«^ 
dre  a  Philippe ,  qu'il  n'y  avoit  ricn  a  faire  pour  lui.     Depuis  ce  la  Refor- 
tems-la,   il  n'eut  plu':  que  de  la  froideur  pour  Elifabeth ,  &  s'il  mation. 
fembla  faire  quelque  chole  pour  elle  dans  la  Negociation  de  la 
Paix  ,  ce  ne  fut  qus  pour  fauver  fon  propre  honneur. 

Cette  froideur  alla  tnujours  cn  augmentant.      Elifabeth  lui    ^"<^  f"- 
ayant  envoye  un   Ambalfadeur  pour  le  confulter  fur  les  alFai-  A^m^oani- 
res  qu'elle  avoit  avec  la  France,  par  rapport  a  rEcoffe  ou  elle  dc  aPlii- 
avoit  deja  envoye  desTroupes,  il  ne  parut  point  s^inrereffer  dans  ''PP*- 
cette  affaire,  autrement  qu'en  lui  conleillant  de  ftipuler  la  refti- 
tution  de  Calais ,   quand  elle  feroit  la  Faix  avec  la  France.     En 
meme  tems  il  fe  fervit  de  cette  occafion,  pour  remettre  FOrdre  CePrincc 
de  la  Jarretiere  entre  les  mains  de  rAmbaffadeur.     Elifabeth  de  '"'  '^"- 
fon  cote  lui  refufa  une  grace  qu'il  lui  demanda ,  favoir,  qu'il  ™/je'^'^' 
fut  permis  a  la  Famille  de  fon  Ambafiadeur,  qui  s'etoit  marie  Jartenere. 
en  Angleterre,  de  le  retirer  a  Bruxelles,  en  confervant  la  jouif-    ^""^ '"' 
fance  de  ks  Biens.     Tout  cela  produifoit  de  jour  en  jour  un  fi  \i^^l.  ""* 
grand  eloignement  entre  eux ,  qxi  Elijabeth  ne  pouvoit  s'empe- 
cher  de  foupgonner  Philippe  d'encrer  dans  les  projecs  du  Duc  de 
Guifej  en  faveur  de  la  Reine  d^EcofTe. 

Le  Commerce  entre  r.Aaigleterre  &  les  Pais-Bas ,  qui ,  s'il  en 
faut  croire  Cambden,  alloit  a  plus  de  douze  millions  d'or,  ecoit 
prefque  enticrement  tombe  en  1564,  par  les  artifices  du  Cardi- 
nal  de  Granvelle,  qiu  avoit  perluade  a  la  Gouvernante  des  Pais- 
Bas  ,   de   defendrc  rentree  des   Diaps  d'Angleterre.     Cela  fuc     Entr^e 
caufe  que  les  Anglois  etablirenc  une  Etape  de  Draps  a  Emden,  ^f^  ''"F* 
dans  la  Frife  Orientale.     Mais  un  nouvel  Ambaffadeur  dEfpa-  te^re^dr* 
gne  ,   qui  arriva  en  Angleterre,    trouva  le  moyen  de  raccom-  fendue 
moder  les  deux  Nations.    II  fut  convenu  ,    qu'on  obferveroit  j*/"^  ,1^* 
des  deux  cotes  lc  Traite  de  Commerce,  nomme  le  Grand  En-    Traite^de 
trecours ,  fait  du  tems  de  Maximilien  I.  Com- 

En  i<iG%,Philippe,  je  ne  fai  a  quelle  occafion,  relegua  TAm-  „0'^'^'^^/'* 
bafladeur  d'Angleterre  dans  un  Village  proche  de  Madrid.  Dans 
cette  meme  annee,  un  Marchand  Anglois  nomme  Ha^wkins ,e-   LesEfpa- 
cant  alle  negocier  en    Amcrique  ,    en   vertu  du  Traite  conclu  falfiilcnc 
entre  Chartes  V  &  Henri  VIII ,    une    Flotce  Efpagnole  qui  fe  de  qucl- 
trouva  dans  ces  quartiers-la,  pilla  fes  marchandifes ,  &  fe  fd-  R"". 
fit  de  fts  VaifiTeaux  ,  fans  que  la  Reine  en  put  obtenir  aucune  mL-^"'^ 

fatisfaiftion.  chands 

Un  nouvel  accidenc  arrive  en  1569,  augmenta  la  brouillerie  '^^fwre' 
entre  Ehfabeth  &  Philippe.  Des  Ma-^chands  Genois  ayant  faic  fujet  dc 
embarquer  en  Elpagne,  avec  la  permillion  du  Roi,  une  Ibm-  b'ou;lie 
me  d'argenc  pour  Tenvoyer  dans  les  Pais-3as ,  le  Va'ffeau  qui  "|iw 
portoic  cec  argent  fut  pourfuivi  par  des  Coifiires,  &  contraint 
de  relacher  en  Angleterre.  L^Amballadeur  d'Efpagne  ayant 
dit  a  la  Reine  ,  que  Targenc  apparcenoic  au  Roi  fon  Maicre  , 
elle  le  fic  decharger  ,  pour  le  faire  cranfporcer  par  cerre  a  un 
Porc  plus  voifin  des  Pais-Bas,  &  oij  il  courijc  moins  de  rif- 
que  dans  lc  crajet.  Aiais  dani  ces  entrefaites ,  elle  fut  infor- 
mee  que  Targent  appartenoit  a  des  Particuliers  ,  &  que  le  Duc 
d'A/be  devoit  s'en  failir  pour  les  befoins  de  la  Guerre.  Cela  fijc 
caufe,  qu'elle  retint  elle-meme  cet  argent  par  voye  d'emprunt, 
&  donna  des  Caucions  pour  le  payement.  Le  Duc  d'A/be  en  fit 
grand  bruit,  &  fit  faifir  le^  Effets  des  Marchands  Anglois.  La 
Reine  en  fit  autant  k  Tegard  des  Marchands  des  Pais-Bas  ,  & 
donna  des  Gardes  a  rAmbafladeur  d'Efpagne ,  qui  avoit  eu  l'in- 
folence  de  femcr  des  Ecrics  fur  ce  fujet  ,  fort  offenfans  pour  la 
Reine ;  mais  on  les  lui  ota  deux  jours  apres.  Elle  fit  dcmander 
a  Phi/ippe,  qu'il  chatiat  fon  AmbafTadeur:  mais  elle  ne  put  Tob- 
cenir.  Au  concraire,  Phi/ippe  fic  failir  les  Effets  des  Anglois ,  ea 
Efpagne.  Mais  les  Anglois  s'en  vengerent  ,  par  les  priles  qu'ils 
firenc  fur  les  Efpagnols.    Ces  reprefailles  alloient  fi  loin ,  que  la 

Rei- 


rie  avec 
ne. 


que  les  Proteflans  ,   ont  renaarque  comme  un  exemple  de  la  Juftice 
divine  ,    pour  l'horiiblc  Mairacre  qui  avoit  ete  cominis  par  lon  or- 
Tom.  X.  P.  II. 


(3re.     Ce   Monarque   rcndoif  le  fang  par   tous  les  conduits  de  foa 
corps,   &  meme  par  les  poies,  en  torme  de  fueur. 
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Reinc 


Elisa-     Reinc  fiit  obligee  de  les  arreter  par  une  Proclamation ,  dc  peur 

BF.rn.       de  s'engager  dans  une  Guerre  contre  l'Efpagne. 

Philippc       jj  pafut  bien  Tannee  fuivanre  ,    que  Fhilippe  s'intereflbit  beau- 

imetets      coup  aux  afiaires  de  la  Reine  d^Ecofle;  puifque  fon  Ambafla- 

dc  Matie   deur  fe  joignit  a  1'Ambaffadeur  de  France,  pour  demander  for- 

tement  la  delivrance  de  cecte  Reine.     Peu  de  tems  apres,  E/i- 

fabetb  fut  inforraee  que  Marie,  fe  croyant  entierement  abandon- 

nee  par  la  France  ,   a  caufe  du  Mariage  qui  fe  negocioit  aduel- 

lement  entre  Elifubetb  6c  le  Duc  d'A>ijou ,  s'ecoit  tout  a  fait 

tournee  du  cote  de  TEfpagne,   &  avoic  projecte  de  fe  marier  a- 

vec  D.  yuan  d'Antricbe,    Frere-nacurel  de  Pbilipps  II.  Cela  lui 

fit  comprendre  qa'elle  devoic  le  tenir  fur  fcs  gardes,  par  rapport 

^  TEfpagne  &  aux  Pais-Bcs. 

En  1577,  le  Prince  d^Orange  lui  apprit  que  D.  Juan  d^Au- 
triche  ,  qui  etoit  arrive  dans  les  Pais-Bas ,  avoit  forme  le  pro- 
jet ,  non-feulement  de  fubjuguer  ces  Provinces  ,  mais  encore 
d'accaquer  eniliite  rAnglecerre,  &  d'epoufer  la  Reine  d^EcoiTe. 
Cet  avis  fut  caufe  ,  qu^apres  que  les  Etats  eurenc  declare  la 
Guerre  a  D.  JuaK ,  elle  ne  balanga  poinc  a  leur  precer  cent- 
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ajx  Etats  mille  livres  iterling   (i),  afin  de  tenir  ce  Prince  occupe  en  ce 
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Pais-!a.  Pour  pallier  cette  demarche ,  elle  ecrivit  a  Pbi/ippe , 
qu'elle  n'avoit  prete  cet  argent  aux  Etats  ,  que  pour  lui  confer- 
ver  les  Pais-Bas ,  qui  etoienc  prcts  de  fe  donner  a  la  France. 
Mais  Philippe  ne  fe  paya  point  de  cecte  defaice. 

En  1580,  fept-cens  Efpagnols,  fous  le  nom  de  Troupes  du 
Pape,  firenc  une  defcente  en  Irlande,  oii  ils  pretendoienc  i'e  for- 
tifier  j  mais  ils  y  furenc  prefque  tous  allbmmes. 

Peu  de  tems  apres,  TAmballadeur  d'E;pagne  fe  plaignic  que 
Drack,  qui  vcnoit  d'arriver  de  fon  voyage  aucour  du  Monde, 
avoit  pille  les  Sujets  du  Roi  fon  Maitre,  dans  les  Indes.  On  le 
fic  quelque  tems  atcendre ;  mais  enfin  la  Reine  lui  fic  rcndrc  u- 
ne  partie  du  butin,  que  Drack  avoit  apporte. 

Malgre  les  fujets  que  Philippe  &  Elifabeth  avoient  de  fe  plain- 
dre  Fun  de  Tautre ,  ils  ne  laiffoient  pas  d'encrecenir  exterieure- 
ment  quelque  correfpondance  enfcmble.  Le  Commerce,  dont 
leurs  Sujets  ne  pouvoient  guere  fe  pafler,  faifoic  que  les  diSe- 
lends  encre  les  deux  Couronnes  n'etoient  pas  encore  parvenus  a 
une  entiere  rupcure.  D'ailleurs ,  Pbi/ippe  trouvoit  mieux  fon 
compce  a  ibutcnir  fecretement  les  Ennemis  d'EliJabeth  ,  qu'a 
Tattaquer  lui-meme  ^  force  ouverte.  II  tenoit  donc  toujours  a 
Londres  un  Ambafladeur ,  qui  ne  perdoit  aucune  occalion  dc 
nuire  a  la  Reine.  Mendozze,  qui  exergoit  cet  emploi  en  158+ , 
entra  bien  avant  dans  une  Confpiration  ,  que  Trochmorton  & 
quelques  autres  avoient  tramee,  pour  delivrer  la  Reine  d'Ecof- 
Conipira-  fe ,  par  le  moyen  d'une  Armec  etrangere.  11  fut  decouvert  par 
"""•  la  Confeflion  de  Trochmorton ,  &  il  fut  appelle  devant  le  Con- 
feil,  ou  on  rinforma  de  ce  qui  avoit  ece  depofe  contre  lui.  Au- 
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effet  elle  fit  equiper  une  Flotte  ,  dont  elle  donna  le  commande-  Elisa- 
ment  au  Comte  de  Car/ijle,  qui  avoit  fous  lui  le  fameux  Che-  beth. 
valier  Drack.     Cette  Flotce  fic  de  grands  ravages  chez  les  Ef-  ^'°"' 
pagnols,  en  Amerique,  au  Cap-vert,  a  S.  Domingue,   a  Car-  Eiplpiok 
thagene,  a  la  Floridej  &  revinc  en  Angleterre,  avec  un  butin  ^p  Ame- 
de  Ibixante-mille  livres  fterling.  nque. 

Le   Comte  de  Leycefter  s'etant  rendu  en  Hollande  en  i^SfJ,    Pouvoii 
les  Etats  le  firent  Capitaine-General ,  &  lui  donnerent  un  pou-  ^""^  •>" 
voir  prefque  abfolu.    La  Reine  crut  que  c'etoit  un  tour  de  fou-  Leycefter 
plelfe  pour  lengager ,  malgre  qu'elle  cn  eiit ,    a  accepter  la  Sou-  pat  les 
verainete  qui  lui  avoit  ece  offerte ;  &  fe  plaignit  aux  Etats  de    ""• 
cetce  efpece  de  fupercherie.    Cependanc,  apres  qu'elle  eut  ete 
informee  de  leurs  raifons ,  elle  fouftrit  que  la  Patcnte  du  Comre 
de  Leycefter  fubfiftat.    Mais  elle  leur  fit  entendre  affez  nette- 
ment,  qu'elle  ne  s'engageroit  a  les  fecourir ,  que  felon  les  ter- 
mes  du  Traice ,  ou  aucant  que  fes  affaires  le  lui  permettroient. 
Le  XV  Tome  des  Ades  Publics  ne  va  pas  plus  loin. 

ACTES  qui  regarde?it  FESPAGNE. 

Ann^e  1565. 

Commiflion  pour  examiner  les  plaintes  i^  Sujets  du  Roi  Coaimif- 
d'Efpagne  contre  les  Anglois.  A  Weftminlter.  Du  24.  AvriL  ''°°  P"*" 

T\       ^   F  ^  •  e«aminer- 

Page  639. 


II  s'en  de 

fcud  mal.  ijey  ^e  fe  defendre  lur  Taccufation ,  il  ufa  de  recrimination  :  il  fe 
plaignit  touchant  Targent  quc  la  Reine  avoit  retenu  au  Roi  d'Ef- 
pagncj  &  accuia  les  Miniftres  d'uier  de  toutes  fortes  de  mo- 
yens ,  pour  fomenter  la  divifion  entre  le  Roi  fon  Maitre  &  !a 
Reine.  Sur  cela,  on  lui  ordonna  de  fortir  du  Royaume,  &  il 
fe  trouva  fort  heurcux  d'en  etre  quitte  \  li  bon  marche.  In- 
continent  apres ,  la  Reine  envoya  IVaai  a  Phi/ippe  (2)  pour  {e 
plaindre  de  fon  Ambaffadeur,  &  pour  dire  au  Roi,  qu'elle  en 
recevroic  volonciers  un  aucre.  Mais  il  ne  fuc  pas  poflible  a  l'En- 
voye ,  d'obcenir  Audience  du  Roi. 

A  ce  fujec  de  brouillerie ,  il  s'en  joignic  encore  un  autre  bien 

plus  confiderable.     Le  Prince  SOrange  ayant  ete  aflalline  ,  les 

Etats  des  Provinces-Unies,  qui  fe  trouvoicnt  dans  une  ficuation 

tres  dangereuie ,  offrirent  la  Souverainete  de  leur  Pais  a  E/ifa- 

beth.    EUe  refuia  cecte  offre,  parce  qu'elle  comprit  bien  qu'en 

Taccepcant,  elle  s'engageroit  dans  une  Guerre  d'une  tres  grande 

depenfe,  quelle  ne  pourroit  pas  moderer  a  fa  volonte.     Ainli 

elle  aima  mieux  faire  avec  les  Etats  un  Traitc  ,  qui  repondoit 

_.  .    mieux  en  toutes  manieres  aux  maximes  de  fa  Politique.    Par  ce 

«"avec"'  Traite,  elle  voulut  bien  s'engager  a  fournir  aux  Etats  cinq-mil- 

lcsEiats.  le  hommes  de  pied,  &  mille  chevaux,  &  a  payer  elle-meme 

ces  Troupes  pendant  la  Guerrcj  a  condition  que  les  fommes 

qu'elle  avanceroit,  lui  ieroient  rendues  apres  que  la  Paix  feroit 

faite.     Les  Etacs  lui  remirent,  pour  furece  de  fon  payement,  les 

Villes  de  La  Bri//e  en  HoUande,  &  de  f/ejjltigue  avec  le  Fort 

de  Ramekens ,  en  Zelande.     On  convint  aufli,  que  le  General 

qui  commanderoit  les  Troupes  Angloifes ,  &  deux  aucres  Per- 

fonnes  que  la  Reine  nommeroit,  auroient  fcance  dans  le  Con- 

feil  d'Etac;  &  qu'il  ne  le  feroic  ni  Paix ,  ni  Treve,  fans  un 

confencemenc  mucuel.    E/iJabeth  choilic  le  Comte  de  Lejcefter, 

pour  commander  fes  Troupes  dans  les  Pais-Bas.  En  memecems 

elle  publia  un  Manifefte,oii  elle  donnoic  pour  raiibn  du  fecours 

Maiif-  qu'elle  er.voyoic  aux  Provinces-Unies,que  TAlliance  faice  aucrc- 


EUe  nom- 
inc  un 
Gcnetal 
Zc  publie 
un    "' 
fellc. 


exammeir 
ficc. 


Amide  156+. 


Ordre  de  vificer  les  Archivcs,  touchant  lcs  differends  avec  Ordte  de 
rEfpagne ,  a  caufe  de  cercaines  difficulces  furvenues  dans  la  Nc-  V'","  '" 
gocianon  de  Biuges.    A  Greenwich.  Page  653.  icuves. 

Annde  1572. 

Commiffion  pour  cxaminer  quelles  Marchandifes  dcs  Anglois  CommiP 
ont  ece  arrecees  cn  Eipagne ,  afin  de  recompenlcr  les  Proprie-  ''°"  ?<"" 
taires,  des  Biens  des  Efpagnols  faifis  en  Anglcterre.    A  Weft' 
minfter.  Du  17  Fevrier.  Page  715. 


c.\aminer, 
&c. 


An7ih  1573. 

Commiffion  pour  examiner  quels  Biens  des  Efpagnols  ont  ete 
arretes,  depuis  le  3  Janvier  1568.  Ibid.  Du  21  Avril.  Page 
720. 

'Annie  1578. 


Tralt* 
enuc  la 
Rcire  fie 
les  Eialt- 


fois  avec   la   Maifon  dc  Bourgognc ,  etoic  moins  encre  les  Sou' 

verains  des  deux  Ecats,  qu'encre  les  Ecacs  memes.   Mais  comme 

elle  compric  bien  que  le  Roi  d^Efpagne  ne  fe  concenceroic  pas 

d'une  fernblable  raifon ,  &  qu'il  regarderoit  ce  fecours  comme 

Ellc  en-  yjjg  declaration  dc  Guerre ,  elle  refolut  de  le  prevenir.  Pour  cet 


Toy 


Traite  entre  la  Reine  &  les  Etats-Generaux  des  Provinces- 
Unies  des  Pais-Bas.  A  Bruxelles.  Du  7  Janvier.  Pagc  784.  Aux 
conditions  fuivantes. 

„  Que  les  Traites,  entre  rAngleterre  &  la  Maifon  de  Bour-  Gene- 
„  gogne ,  demeureront  fermes.  ""*■ 

„  Quc  lcs  Etats  ne  feront  rien  d'important,  par  rapport  \  U 
„  Guerre  ou  a  la  Paix ,  fans  le  confentem.ent  de  la  Rcinc  ,  ou 
„  de  fes  Miniftres  autorifes  par  elle. 

„  Quc  fi  rAngleterre  eft  attaquee,  fous  pretexte  de  Rcligion, 
„  ou  autrcment ,  les  Etats  lui  donncront  le  meme  fccours  que 
„  la  Reine  lcur  donne. 

„  S'il  y  a  de  de  la  diffenfion  entre  les  Etats,  ils  en  informe- 
„  ront  la  Reinc,  &  s'en  rapporteront  a  fon  Jugement. 

„  Si  la  Reine  equipc  une  Flotte  pour  garder  la  Mer,les  EtatS 
„  lui  envoyeront  40  Vaiffeaux,  donc  le  moindrc  fcra  de^oTon- 
„  neaux;  qui  fe  joindront  a  la  Flotte  Angloife,  &  obeiront  a 
j,  TAmiral  Anglois ,  aux  depcns  de  la  Reinc. 

„  Les  Etats  ne  reccvront  aucun  des  Anglois  Rcbelles,  qui 
„  leur  feront  denonces.  Ils  ne  feront  aucun  Traite  fecret,  fans 
„  le  confentement  de  la  Reine. 

„  S'ils  font  la  Paix  avec  lc  Roi  Catholique ,  ils  fcront  en  for- 
„  te  que  la  Reine  y  fera  comprife,  fousles  conditions  qu'ellc 
„  jugcra  convenables. 

Ann4e  1581. 

Commiffion  des  Etats-Generaux ,  &  de  quelques-unes  dcs  Pro-    ji,  je- 
vinces-Unies  en  particulier ,  poiir  aller  en  leur  nom  demander  mandeni 
la  proceition  i^Elifabeth ,  &  du  fecours  contre  la  Tyrannie  du  ^^^°'^ 
Roi  d'Efpagnc.     Du  6  Juin.  Page  793-798.  d'Eiif»- 

Les  Etats  avoicnt  deja  renonce  a  Tobeiffancc  du  Roi  d'Ef-  bcth. 

■"  Patcnte 

pagne-  ,  „  ,     du  Com- 

Patentc  generale  au  Comte  de  Leycefter,  pour  commander  tcdcLcy. 

les  Forces  Angloifes  dans  les  Pais-Bas.  A  Weftminfter.    Du  a  '^^^^ll^^ 

Odtobre.  Page  799.  Patentes. 

Patence  pour  lc  meme,  plus  fpeciale.  Ibid.  Du  22  Oftobre. 

Pagc  799. 
Pacentc  de  Phi/ippe  Sid?iey,  pour  etre  Gouverneur  de  F/eJJtTt- 

gut. 


(0  Camhim  parle  ici  d'un  Tiaite  par  Icquel  la  Reinc  s'engageoit  tion  <ie  ce  Traite.dansfes  Amcihs  ies  Pais-Bas:  il  dit  feulement , que 
d'envo}'cr  aux  Etats  niillc  hommes  de  Cavaleric  bien  montes  ,  8c  la  Rcine  prenoit  un  interet  fi  grand  aux  affaires  des  Provinccs-Unies, 
cinq-miVe  hommes  de  picd  ;  a  condition  que  celui  qui  lcs  conrman-  qu'elle  ne  vouloit  pas  permettrc  que  lcs  Etats  prilfcnt  aucune  relblu- 
doit,  iiit  admis  au  Confcil  des  Etats,  Sc  qu'il  ne  fe  paffat  aucune  tion  importante  ,fans  lui  en  donner  avis.  On  trouve  cepcndant,  qu'cil 
lefolution  fans  fon  coafentemeut.    Mais  Grotius  ne  fait  aucune  men-     1/8/,  il  y  eut  un  Traite  avec  les  Etats,  contenant  une  ftipulation 

pa. 
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Elisa-  gue.  Ibid.    Du  9  Novembre.  Page  801. 

BETH.  Autre  de  Thomas  Cecil^  pour  etre  Gouverneur  de  La  Brille. 

Ibid.  Du  9  Novembre.  Page  802. 

A    R    T    I    C    L    E      VI. 

AFT  AIRE  S    DOMESriOUES. 

COmme  j'entends  par  les  AfFaires  purement  domeftiques , 
celles  qui  n'ont  aucun  rapporc  ni  avec  1'Ecoffe  ,  ni  avec  la 
France,  ni  avec  1'Efpagne,  ni  avec  les  Pais-Bas,  ni  avec  la 
Reine  d^Ecoffe  en  particulier  j  je  ne  puis  m'engager  a  donner 
ici  un  Abrcge  de  ces  Ibrtes  d'Affaires,  qui  n'ont  aucune  liaifon 
enfemble^  fur-tout  etant  detachecs  des  matieres,  qui  onc  ece 
traitees  dans  les  Articles  precedens.  Cet  Abrege  feroit  d'autanc 
plus  inutile,  que  je  ne  trouve  rien  a  cec  egard  dans  le  Recueil, 
qui  foit  propre  a  eclaircir  quelque  poinc  imporcanc  de  THiltoire 
6'Elifabeth  j  fi  on  en  excepte  les  dates ,  qui  font  coujours  cres  u- 
tiles ,  ou  pour  mieux  dire ,  tres  neceflaires.  II  iuffira  donc , 
comme  il  me  le  femble ,  d'indiquer  ce  qui  fe  crouve  dans  ces 
28  annees,  pour  que  le  Lefteur  puifle  comprendre  a  la  premie- 
re  vue  de  quoi  il  s'agic ,  fans  qu'il  foic  neceflaire  d'expliquer  les 
occafions  &  ks  motifs  de  ces  forces  de  Pieces. 

Annh  1558. 

Ordre  a  ceux  qui  ont  40  liv.  fterl.  de  revenu  cn  fonds  de 
Terre,  de  recevoir  TOrdre  de  Chevalerie.  A  Weftminller.  Du 
20  Decembre.  Page  493. 

Annee  1559. 

Le  Comte  ^ Arundel  izw  Grand-Connetable ,  pour  le  14  jour 
de  Janvier  feulement.  Ibid.     Du  13  Janvier.  Page  494. 

Heariy  Cemce  d\4runclel ,  faic  Grand-Senechal ,  pour  lc  15 
de  Janvier,  jour  du  Couronnement.  Ibid.  Du  13  Janvier.  Pa- 
ge  495. 

Thomas  Hoiuard^^)  faic  Vicomte  de  Bindon.  A la  Tour  de  Lon- 
dres.    Du  13  Janvier.  Page  495. 

Guillaume  Parr  cree  de  nouveau  Marquis  de  Northampton,  &c. 
^ibus  Titulis ,  injuria  adverforum  temporum,  regnante  Sorore 
7ioftrd  Maria,  privatus  fuerat.  A  Londres  Du  13  Janvier.  Pa- 
ge  495. 

Pouvoir  au  Comce  d^Arundel ,  de  faire  des  Chevaliers  du 
Bain,  pour  lejourdu  Couronncmenc.  AWeftminfter.  Le  14 
Janvier.  Page  498. 

Commiaion  a  l^icolas  Bacon  ,  Garde  du  Grand-Sceau ,  pour 
fceller  touces  les  Pacences,  cxcepce  celles  de  Richard  III  ,  qui 
n'onc  poinc  eu  le  coufencemenc  du  Parlemenc.  A  Weftminfter. 
Du  2oJanvier.  Page  501. 

Amniftie  generale.  Ibid.    Du  i^  Janvier.  Page  498. 

Autre  pour  Tlrlande.  Du  8  Juin.  Page  529. 

Pacente  du  Comte  de  Sujfex,  pour  etre  Lord-Depuce  d'Ir- 
lande.  Ibid.     Du  3  Juillet.  Page  533. 

Nacuralifaiion  de  Peregrin  Bertj,ne  a  Wezel,Fils  de  Richard 
Berty ,  &  de  la  Duchefle  de  Suffdck  fa  Femme.  Ibid.  Du  2 
Aout.  Page  538. 

Ce  Peregrin  Berty  ,  etant  Fils  de  Franfoife  Brandon  ,  Filie 
de  Marie  Soeur  de  He?2ri  VIII,  pouvoic,  en  vertu  du  Tefta- 
menc  de  ce  Prince,  difputer  la  Couronne  a  Marie  Reine  d'£- 
cofle. 

Annee  1560. 

Permiffion  au  Comte  de  5»^;«:  de  venir  en  Angleterre  ,  & 
d'etablir  Pitz.-Williams  pour  Lord-Juftice  d'Irlande.  Ibid.  Du 
i8  Janvier.  Page  563. 

Patente  pour  etablir  un  Office  de  Maitre  desReveils,  Jeux, 
Mafcarades.  Ibid.  Page  565. 

Penfion  de  375  liv.  fterl.  accordee  a  Othon  Duc  de  Bruns- 
luick.  Ibid.  Du  2  Avril.  Page  578. 

Annee  1561. 

Coramif-      Commiffion  a  Norroy  Roi  d'Armes,  &  a  d'autres ,  pour  exa- 
fion  pour  miner  les  Armoiries  dans  les  Provinces  du  Nord.  Ibid.  Du  27 
les  Ar-     jurn.  Page  615. 
moiiies. 

Annee  i^iSj. 

Patente        Patente  accorde  a pour  faire  du  Souphre ;  &  pour  ex- 

pour  faite  traire,  de  certaines  plantes  &  racines,  de  FHuile  propre  a  pre- 
''hi^""'     P^^^"^  ^^^  Draps.  Ibid.  Du  29  Janvier.  Page  650. 


Annie  1572. 


Thomas  Smith  fait  Chancelier  de  l'Ordre  de  la  Jarretiere.  Ibid. 
Du  25  Avril.  Pagc  707.     . 

■  Cecil  Baron  de  Burghley ,  fait  Grand-Trefbrier.    A  Wood- 
ftock.     Du  15  Odobre.  Page  715. 

Amiee  1573. 


Elisa^ 

BETH. 

Cliance-a 
lier  de 
rOrdie 
dc  la 
Jarietie* 
le. 

Grand- 
Trefo- 
tiei. 


George  Comte  de  Shreiusbury,  fait  Grand-Marechal  pour  fa    Grand- 
vie ,  apres  la  condamnation  du  Duc  de  Norfolck.    A  Weftmin-  W«*«'>»1> 
fter.  Du  2  Janvier.  Page  717. 


Annee  1574. 

Pardon  a  un  Sorcier.  Ibid.    Du  23  Janvier.  Page  730. 

Commiffion  pour  aflfranchir  les  Elclaves ,  dans  les  Uomaines 
de  la  Reine ,  fous  certaines  conditions.  A  Gerham.  Du  3  Avril. 
Page  731. 

Ann4e   1575. 


Pardon  \ 
un  Sor- 
cier. 
Affran- 
chifle- 
ment  dea 
Efclaves. 


Henri  Sidney  fait  Lord-Depure  d'Irlande.  Ibid.  Du  5  Aoat.    Sidne^ 

Paee  746.  faitLord- 

°     '^  Deput^ 

d'lilande- 
AnnSe  1570. 


Ordre 

pour  la 

Chevale- 

lic. 

Grand- 
Conneta- 
b!e  pour 
le  Cou- 
tonne- 
ment  de 
la  Reine. 

Grand- 
Senechal, 
&c. 

Patcnte 
pout  le 
Vicomtc 
de  Bin- 
don. 

LeTitre 
de  Mat- 
quis  de 
Notth- 
ampton  > 
&c. 

Pouvoit 
de  faite 
des  Che- 
valiets  du 
Baiu. 
Commif- 
lion  pout 
fcellet , 
&c. 
Amniftie. 

Auire. 
Le  Cora- 
te  de  Suf- 
fex  Lotd- 
Depute 
d'lilande. 

Nacurali- 
faiion  de 

Peregrin 
Berty. 


Walter  Comte  A'EJfex ,  fait  Comte-Marechal  perpetuel  d'Ir- 
lande.  A  Weftminfter.     Du  9  Mai.  Page  760. 

Commifficm  pour  viliter  rUnivcrlite  de  Cimbridge.  Ibid.Du 
13  Juiilet.  Page  762. 

Anne'e  1577. 

Autre  femblable  pour  Oxford.  Ibid.  Du  23  Avril.  Page  773. 

Proredtion  pour  Guillaume  Hear/e ,  allant  en  Ecofle  pour  une 
affaire  fecrete.  Ibid.     Du  13  Mai.  Page  777. 

Sciatis  qiiod  Nos  ex  Pr<ierogativd  noftrd  Regid  ,  quam  nolumus 
ejfe  argueiidam  ,  ^'f . 

Annie  1581. 


Le  Com- 

te  d'Ef- 

fex  faic 

Coaicc- 

Marechal 

perpctuel 

d'Irlar;de. 

Vlfiie  de 

Cambtid- 

ge. 

D'Ox- 
forj. 

Protec- 
tion  pout 
un  Envo- 
ye  fectet 
en  Ecofle. 


Pardon  a  Htmphrey ,  qui  avoit  foutenu  l' Autoricc  du  Pape.    Pardoa 

Ibid.    Du  i4juille:.  Page  789.  a  Hum- 

phtey, 

A    R    T    I     C    L    E       VII. 
AFFAIRES   DE   R  E  L  I G  I  0  N". 

IL  fuffic  de  dire  fur  ce  fujet,  qu'auffi-c6t  (\\x'Elifabeth  fut  fur  Eiifabcth 
le  Tronc,  elle  retablic,  par  le  moyen  du  Parlement  ,  les  '"^biit 
Loix  qui  avoienc  ete  faites  fous  Edouard  VI  en  faveur  de  la  Re-  ^■•Ed'"^- 
formacion;  &  que  rAngleterre,  de  Papifte  outree  qu'e]le  ecoit  atd  vi  en 
peu  de  mois  auparavant,  devinc  couc  a  coup  zelee  Proteftante.  *.^'^"^, 
Du  moins,  le  Gouvernemenc  devint  tel,  quoique,  felon  les  ap-  fo^ma-  '' 
parences,  chacun  confervac  dans  fon  coeur  la  croyance  qu'il  a-  "on. 
voit  auparavant  i  ainh  qu'il  s'ctoit  pratique  Ibusles  autres  Regnes.  h^T-''^* 
II  feroic  en  efFet  forc  etrange  ,  que  dans  moins  de  trente  ans,  quc  ' 


•'C- 

uccs 


les  Anglois  euflenc  volontairemcnt  &  fans  aucune  contrainte  ,  change- 
change  quatre   fois  de  Religion.     Mais  il  n'eft  pas  etonnant  ,  Rf|','eion 


Pcrmif- 
fion  au 
Comte 
de  Suflex, 
&c. 


Penfion 
du  Duc 
de  Brunf- 
wiclc. 


que  les  Rois  &  les  Reines,  qui  onc  eu  des  fentimens  diiFerens  d.mUMa. 
fur  cec  article,  ayent  porte  les  Parlemens  a  changer  autant  de  s'"^'*"' 
fois;  puifqu'un  tres  grand  nombre  d'exemples  ,  anciens  &  mo-  annew.''' 
dernes,  nous  font  voir  manifeftcment ,    que  les  Rois  d'Angle- 
terre  onc  des  moyens  comme  ailures ,  pour  avoir  des  Parlemens  avec'^]j!* 
a  leur  devorion  ,    pourvu  qu'ils  veuillenc  bicn  avoir  la  prudence  queile  iei 
de  s'en  fervir.     Par  le  moyen  du  Parlemenc ,  Heuri  VIII  etabhc  ^°^^ 
en  Anglecerre  une  Religion   melee ,  qui  n'etoic  ni  entierement  lerre  o'nt 
Romaine ,  ni  entierement  Protcftante  ,  &  qui  tenoic  quelque  dcs  l'arie- 
chofe  de  Tune  &  de  rautre.    Ce  Prince  faifoit ,  a  cet  egard,  j'"^^"^* 
ce  qu'il  jugeoit  a  propos.    II  ajoutoit ,  il  retranchoiti  &  com-  voliou!" 
me  s'il  eut  ete  infaillible,   il  n'avoit  qu'a  faire  connoitre  ks  itn- 
timens,  pour  que  le  Parlement  lcs  approuvat ,  &  leur  donnac 
force  de  Loi.     Par  la  meme  voie,   les  Gouverneurs  d'Edouard 
VI  firenc  caiTer  les  Loix  de  Henri  VIII  qui  ne  leur  etoienc  pas 
agreables,&ecablirent  laRcformacion.  Marie  a  Ibn  tour  le  ler- 
vit  du  meme  moyen  pour  abolir  la  Reformation ,  &  pour  etablii' 
la  Religion  fur  le  pied  qu'elle  avoit  ete  avant  les  difterends  en-' 
tre  Henri  VIII  &  la  Cour  de  Rome.  Elle  fit  plu.s,  car  elle  por- 
ta  le  Parlement  a  faire  des  Loix,   qui  lui  donncren:  lieu  de  per- 
fecuter  cruellement  les  Reformes      Enfin ,  Eiijabeth  trouva  la 
meme  facilice  a  faire  retablir  la  Reformation  par  le  Parlement. 
Peut-on  dire  que  les  Anglois  ayent  ainli  change  du  blanc   au   Lcj  Aa» 
noir,   voloncairement ,   a  chaque  nouveau  Regne,  felon  qu'ils'o's)_ufti- 
plaifoit  l  leurs  Souverains  ou  Souveraines  .^  i^on   fans  doute  :  coniu'"ce 
raais  ks  fentimcns  du  plus  grand  nombredesDeputesalaCham-cn  fjitdc 

(}i-g  l^eli^ioa» 

pareille  a  celle  dont  Cambdm  fait  mention  ea  parlant  de  celui-ci  ;   &     confentement  de  la  Reine  ou  de  fes  Minidres. 

Ton  verra  en  paflant  ,d'apres  les  Fasi/fM.que  meme  en  l'annec  15-78,         (j.)  Cetoit  G»i//«wwe  IVaini,  Secrctaire  du  Confeil.  Voyez  Cvni' 
il  y  eut  un  Traite  avec  les  Etats ,  par  lequel  ils  sobligcrcnt  a  ncrien     Jc». 

deliberer  d'important  par  rappon  a  la  Guerre  ou  a  la  Paix  ,  fans  le         (,)  Thomai  HowfirJ  etait  le  fccond  Fils  du  Duc  de  SQrfolck. 

G   J 


H 


ABREGE'     HISTORIQ.UE 


Elisa-    bre  Baffe  etoienc  changes  en  Scatuts,  qui  etoient  cenfes  confor- 

BETH.      incs  aux  fentimens  de  la  Nation  j  &c  parla,  ceux  qui  ne  les  ap- 

prouvoient  pas ,  etoient  obliges  de  feindre .  Le  Parlement  elt  un 

Remat-    beau  nom ;  c'eft ,  dit-on ,   1  appui  &  le  foutien  de  la  Liberte  du 

?eTparle-  P^uple.     Cela  c[i  tres  vrai ,  en  certaines  occafions.     iVlais  cela 

mensAn-  n'empeche  pas  qu'on  ne  puiffe  avancer,que  le  pouvoir  des  De- 

g'°'5-        putes  a  la  Chambre  des   Comunes  elt  quelquefois  trop  grand  j 

ponvoir      puifqu'ils  ne  font   obliges ,  ni  de  recevoir  dcs  ordres  de  leurs 

dcsCom-  Commettans,  ni  de  rendre  compte  de  leur  Adminifl:ration.     Ce 

nmne».      pouvoir  etant  bien  menage  par  un  Prince  habile,peut  auffibien 

li;  tourner  au  prejudice  du  Peuple,qu'a  fon  avantage.  Les  exem- 

ples  cn  font  frequens,  dans  rHiftoire  d'Angleterre.     Mais  fans 

Ibrtir  de  mon  fujet  ,  de  quelque  cote  qu'on  le  tourne  ,    on  ne 

peut  s'empecher  de  voir  ce  que  je  viens  de  dirc,  dans  quelques- 

uns  des  quatre  Regnes  dont  je  viens  de  parler  ,   par  rapport  a  la 

Religion.     Les  Catholiques  &  les  Reformes  eurent  egalemenc 

fujet  de  fe  plaindre  de  la  trop  grande  autonte  des  Parlemens, 

fous  le  Regne  de  He?jri   VIII.     Les  Cathohques  en   fentirent 

feuls  les  inconveniens,  fous  le  Regne  d'Edouard  Fl.  Les  Refor- 

mes  eurenc  leur  tour  (bus  Marie  j  &  enfin  fous  Elifabeth  les  Ca- 

tholiques  eurent  lieu  de  Ibuhaiter  que  les  Deputes  au  Parlement 

euffent  eu  un  pouvoir  plus  borne.  Veritablement,il  n'eftpas  fort 

etrange  que  la  Chambre  des  Communes  change  de  fentimens  & 

de  maximes;  parce  qu'a  chaque  nouveau  Parlement,  ii  y  a  de 

nouveaux  Deputes,  dont  le  plus  grand  nombrc  font  ordinaire- 

ment  elus  au  gre  de  la   Cour.     Mais  ce  qu'il  y  a  de  bien  fur- 

prenant,   c'eit  que  la  Chambre  Hauce,    qui  n'elt  point  liajette  a 

de  pareilles  alterations  dans  fes  Membres ,  foic  fujecte  a  ces  me- 

mes  changemens.     Sous  les  quatre  Regnes ,  dont  j'ai  parle  ci- 

delfus,  on  vit,  dans  l'efpace  d'environ  trente  ans,  les  memes 

Seigneurs ,  fi  on  en  excepte  quelque  petit  nombre  qui  mouru- 

rent  dans  cet  intervalle ,  condefcendre  ^  quatre  changemens  de 

Religion  coniecutifs,  lelon  qu'il  plaifoit  aux  Rois,aux  Reines, 

&  aux  Chambres  des  Communes.    Je  n'oi"e  entreprendre  de  de- 

vmer  la  raifon  d'une  fi  grande  inconftance  ■■,  mais  ces  change- 

mens  ne  vinrcnt  pas  tous  du  changement  des  lumieres. 

EfForts         Les  Aites  de  ces  28  annees,  qui  regardenc  la  Religion,  ecanc 

dcs  Papif-  peu  conliderables  ,   il  fuffira  de  dire  en  deux  mocs  lur  cecte  ma- 

plac^et"     tiere,  que  les  Catholiques-Romains,  voyant  q\i'E/:fal>eth  s'ecoit 

Matie        ouvertement  declarce  pour  la  Reformation  ,   n'epargnerent  ni 

d'B:"off      'ojcis,  ni  peines,  ni  intrigues,  ni  argent,  pour  favorifer  les  pre- 

fur  le        tentions  de  la  Reine  d'Ecoffe.     Ils  favoient  bien ,  que  s'ils  pou- 

Trpne       voient  reuffir  a  la  mettre  fur  le  Trone  d'Angleterre ,  elle  ne 

wiie.^       trouveroic  pas  plus  de  difficulte  q\i'Elifabeth  ,  a  changer  la  Re- 

ligion ;  puifqu'il  ne  fe  feroic  agi  que  d'avoir  un  Parlement  a  fa 

devotion,  ce  que  rexperience  faifoit  regarder  comme  tres  facile. 

De-la  naquirent  tant  de  projets  d'attaquer  1'Angleterre  avec  des 

forces  etrangeres,  ou  par  lEcoffe,  ou  de  quelque  autre  cote. 

Ceux  qui  formoient  ces  projets ,  ne  doutoient  nullement  que  les 

Catholiques  Anglois  ne  fe  joigniffenc  aux  Ecrangers.    II  faloit 

bien  que  le  nombre  des  Catholiques  fiic  plus  grand  en  Anglecer- 

re,  qu'il  ne  paroiffoic  exccrieurement ;  puifque  ces  projets  ,    & 

les  Confpiracions  contre  la  vie  de  la  Reine  ,   nc  difcontinuerent 

point  pendant  tout  ce  Regne.     La  connoiffance  de  ces  difpoG- 

Vigilince  tions  tenoit  toujours  Elsfabeth  en  inquietude.  EUe  avoit  toujours 

tfEUii-      Toeil  fur  ki  Sujets  Catholiques,  &  ne  negligeoit  rien  pour  pre- 

dicoocet-    vcnir  leurs  defTeins,  &  pour  rendre  inurile  leur  union  avec  le 

terleius      Pape,  la  France,  TEfpagne,  les   Pais-Bas,  la  Reine  d'Ecoffe, 

piojets.       ^  les  Cacholiques  de  ce  Royaume.     De-la  vint  la  feverice  donc 

elle  ufa  envers  quelques-ims  d'encre  eux ,  qui  ne  pouvoienc  de- 

meurer  en  repos.    Mais  cette  feverite  etoit  bien  eloignee  de  cel- 

le  dont  Marie  avoit  ufe  envers  les  Reformes.     Elifabeth  ne  fit 

mourir  aucun  Catholique  pour  caufe  de  Religion;  &  fi  quel- 

ques-uns  furent  cxecutes  fous  fon  Regne,  ce  ne  fut  que  pour 

-  avoir  confpire  contre  la  Reine ,  ou  pour  avoir  tente  de  boule- 

verfer  le  Gouvernement ,  &  d'abolir  dans  le  Royaume  la  Reli- 

gion  ecabhe.    Si  la  Reine  d'EcofIe  ne  fe  fuc  pas  jeccee  ,  pour 

ainfi  dire,  a  corps   perdu  dans  ces  fortes  de  projess,  qui,  fous 

pretexte  de  la   delivrer  de  fa  prifon,  n'avoient  pour  but  que  de 

la  placer  fur  le  Trone  d'AngIeterre  j  elle  n'auroit  jamais  fouffert 

le  pretendu  Martyre  dont  on  a  voulu  Thonorer.     II  y  avoit  dans 

ces  projets ,  ou  fes  mauvais  Confeillers  I'entrainoient ,  deux  ma- 

tieres  compliquees,  que  ni  elle,  ni  fes  Amis  ne  feparerent  ja- 

maisj  puifqu'ils  eurent  toujours  en  vue  de  dhxomr  E/ifabeth^ 

&c  de  detruire  la  Religion  Proteftante  en  Angleterre.    Ceft  une 

chofe  qui  faute  aux  yeux,  dans  THiftoire  de  ce  Regne.   Cepen- 

dant   il  a  plu  a  la  plupart  des  Catholiques-Romains ,  de  ne  faire 

aucune  attention  fur  la  premiere  de  ces  chofes,  de  paffer  legere- 

ment  fur  la  feconde ,   &  de  n'attribuer  la  mort  tragique  de  Ma- 

rie ,  qu'k  la  haine  que  la  Reine  &  les  Anglois  avoient  pour  fa 

Rigueurj  Religion.     II  feroit  %  fouhaiter  a\xElifabeth  eiJt  ufe  envers  les 
tfElila-  ^  ^        J 

(i)  Mr.  SanJerfon  aidoit  Mr.  Rymer  a  compiler  les  autres  Volumes 
des  Voedera:  c'eft  par  rapport  a  cela,  ians  compter  fon  favoir  &  fon 
<iifcerncment ,  qu'il  etoit  rhommc  le  plus  propre  a  les  continuer.  11 
fut  fait  en  dernicr  lieu  Huiifier  des  Rolles.  11  dcdia  ce  Volume  au  fcu 
Roi  Ceorge  I. 

{%)  Le  Dotteur  Buriiet  remarque ,  que  Waljingham  fe  fervoit  prin- 
cipalement  de  Pretrcs  pour  Efpions ;  &  qu'il  avoit  coutumc  de  dire , 
quun  mechmt  Preire  iiui  avoit  de  1'aSiwte ,  et 


Anabaptiftes,  qui  certainement  n'avoient  paS  confpire  contre  la  ElisaJ 
vie,  ou  contre  le  Gouvernement,  de  la  meme  moderation  dont  beth. 
elle  ufa  envers  les  Catholiques ,  &  qu'elle  n'ciit  pas  porte  la  ri-  |',"'>  | 
gueur  jufqu'a  en  faire  bruler  quelques-uns.  def  Ana- 

Je  ne  m'arrecerai  pas  plus  long-tems  fur  les  Affaires  de  Reli-  baptiftes. 
gion ;  parce  que  les  principales  de  ce  Regne  ne  font  manifefte- 
ment  que  des  dependances  de  celles  qui  regardenc  la  Reine  d'E- 
colTej  &  que  la  plupart  des  aurres,  auxquelles  les  Aftes  de  ce 
Recueil  ie  rapporcenc,  ne  fonc  pas  imporcantes,  ou  nont  pas 
beibin  d'explication.  Tels  font,  par  exemple,  les  changemens 
qui  fe  firent  dans  le  Corps  du  ClergC)  par  la  depofltion  de  di- 
vers  Eveques  &  de  beaucoup  d'autres  Beneficiers,  dont  les  pla- 
ces  furent  remplies  par  des  Reformes  ,•  un  tres  grand  nombre  de 
Prefentations  a  des  Benefices ,  de  Conges  d'elire  pour  des  Eve- 
ches ,  de  Confentemens  de  la  Reine  aux  Eledtions,  de  Refti- 
tutions  du  Temporel ,  de  Benefices  donnes  en  Commende  ,  & 
autres  chofes  de  cette  nature,  dont  il  femble  que  Mr.  Rymer  aic 
voulu  faire  le  principal  dans  ce  Tome  XV ,  tant  ces  Aftes  font 
en  grand  nombre.  Ces  fortes  de  Pieces  peuvent  avoir  leur  ufa- 
ge ,  dans  une  Hiitoire  Ecclefialtique ,  ou  dans  des  Annales.  Mais 
je  crois  qu'il  luffit  d'indiquer  ici  ce  qu'on  peut  trouver  dans  ce 
Tome  fur  ces  fortes  de  matieres ,  fans  m'engager  a  marquer  tous 
ces  Adtes  en  particulicr. 


EXTRAIT  T>U  COMMENCE- 
ME  NTT>U  TO ME  XVI. 

Tour  la  derniereTartie  duRegne  «^/'Elisabeth. 


M 


rnonde. 


itoit  le  meilleur  Efpion  du 


(j)  Mr.  de  Rafin  ferable  s*etre  trompe  ici,  8t  dans  fa  grande  HLf- 


Onfieur  Rymer  ^  qui  avoit  prepare  les  materiaux  pourache- 
ver  le  Recueil  des  Aftcs  Publics  jufqu'a  la  fin  du  Regne 
du  Roi  yaques  I ,  ayant  ete  prevenu  par  la  mort,  Mr.  Robert 
Sanderfin  s'elt  charge  de  continuer  cec  Ouurage ,  fur  les  Me- 
moires  laiffes  par  Mr.  Rymer  (i).  11  donne,  dans  ce  feizieme 
Tome,  le  relte  des  A6tes  du  Regne  d^E/ifabeth,  depuis  le  2  dc 
Novembre  1586,  jufqu'a  la  fin  de  Janvier  1603;  &  ceux  du 
Regne  de  Jaques  J,  depuis  le  28  de  Mars  de  la  meme  annee, 
julqu'au  4  de  Novembre  1616.  Ainfi,  ce  Tome  concienc  les 
Adtes  de  crence  annees.  Je  me  bornerai  ici  a  ce  qui  regarde  le 
Regne  d"Elifabeth. 

Ce  Tome  eft  beaucoup  mieux  rempli  que  le  precedent ,  de 
Pieces  utilcs  pour  reclairciffement  de  THiftoire  d'AngIecerrc. 
Parmi  ces  Pieces,  il  y  en  a  qui  dependent  tellement  lesunes  dcs 
autres,  &  qui  ont  un  tel  rapport  avec  certaines  circonftances 
particulieres  des  Aff;iires,  qu'on  ne  peuc  gueres  les  eucendre,  ou 
du  moins  les  appliquer  a  quelque  ufage ,  fans  avoir  dans  Tefprit 
les  principaux  evenemens  auxquels  elles  le  rapportenc.  A  Tegard 
de  celles-ci,  jc  fuivrai  ma  mechode  ordinaire,  en  les  feparanten 
divers  Arcicles  parciculiers,  fur  chacun  defquels,  je  donnerai  un 
petic  Abrege  de  THiftoire  qui  fert  de  fondement  a  ces  A6tes.  II 
y  en  a  dautres,  qui  n'ont  pas  befoin  d'explicacion ,  foic  parce 
qu'elles  fonc  peu  importances,  ou  parce  qu'elles  n'onc  poinc  eu 
de  fuices  confiderabies.  Parmi  celles-ci  j'en  choifirai  quelques- 
unes,  que  je  ne  ferai  qu'indiquer  a  la  fin  de  cet  Extrair.  Celles 
qui  demandenc  des  Articles  fepares  ,  fonc,  i.  Les  Affaires  d'E- 
lifabeth  avec  1'Efpagne.  2.  Les  Afiaires  avec  la  France.  3.  Les 
Affaires  avec  les  Provinces-Unies  des  Pais-Bas.  4..  Les  Affai- 
res  avec  rEcoffe.  5.  Les  Affaires  avec  les  Villes  Hanfcaciques, 
&  quelqucs  autres  qui  regardenc  le  Commcrce  des  Anglois.  6. 
Quelques  Affaires  domeftiques. 

ARTICLE     PREMIER. 

Affalres  d'E  lisabeth  avec  1'Efpagne^ 
depuis  i^^y  jufqu*en  1603. 

SI  je  n'avois  egard  qu'aux  A£tes  de  ce  XVI  Tome  qui  regar- 
denc  diredemenC  TEfpagne ,  je  pourrois  me  difpenfer  d'en 
faire  un  Arcicle  a  part ,  parce  qu'ils  fonc  en  cres  petic  nombrc. 
Mais  comme,  dans  la  premiere  Parcie  de  ce  Regne,  la  querel- 
le  entre  E/iJabeth  &  Marie  fait  la  principale  Affaire,  quoiqu'on 
ne  voye  point  d'A(ftes  dans  le  Recucil  fur  ce  fujet;  ainii ,  dans 
cecte  feconde  Partie ,  les  Affaires  d'E/ifabeth  avec  Fhi/ippe  II 
ibnt  ce  qu'il  y  a  de  principal ,  &  ce  qui  fert  de  fondement  a 
tout  le  refte.  P/yi/ippe  vouloit  detroner  E/ifabeth  ,  s'il  lui  etoit 
poffible.  E/ifabeth  n'en  doutoit  poinc ,  &  c'ecoic  pour  fe  de- 
fendre  de  fes  accaques  ouverces  &  fecreces ,  qu'elle  etoit  conti- 
nucUement  attentive  a  ce  qui  fe  paffoit  en  Ecoffe  ,    en  France, 

dans 

toire  d'Angleterre,  Tome  VI.  Car  Cambden ,  le  Ciicvalier  Guillau- 
tne  Monfon  dans  fes  Traites  de  Marine ,  Eachard,  8c  tous  les  Hiftoriens 
Anglois  depuis  ce  tems-la,  rapportent  que  ccla  fut  execute  par  lc 
Clievalier  Franfois  Drake ,  non  pas  a  Giiraltar ,  mais  a  Cadiz,. 

(4,)  Le  Docleur  Burnet ,  Hifioire  de  fon  tems ,  Tome  1.  page  31J, 
doane  une  rclation  de  la  manierc  donc  cette  Expcdition  fut  retardee. 
Si  ce  qu'il  en  dit  eft  vrai,  c'efl:  arturement  un  des  morceaux  des  plus 
curieux  de  l'Hiftoire  d'Angleterre.  11  teneit  cela  des  dcux  Fils  du 
fameux  Boyle  Comte  de  Cork  ,  qui  avoit  alors  beaucoup  de  part  aux 
Affaires  d'Irlandei  Sc  ce  Trelat  cft  perfuade  que  c'etoit  un  trop  grand 

myf- 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


SS 


Elisa-  dans  les  Pais-Bas,  &  dans  fon  propre  Royaume.    II  eft  donc 

BETH.      neceiraire  de  dire  un  mot ,  pour  faire  cc  nnoitre  quelles  etoient 

les  pretentions  du  Roi  d'£fpagne,  &  les  eiforts  qu'il  fit  pour 

les  faire  valoir. 

La  Reine      1587.  La  Reine  d'Ecofle  avoit  fait,  la  veille  de  fa  mort,  un 

d'Eco(l"e    Xeftanient ,  par  lequel  elle  cedoic  fes  Droits  fur  la  Couronne 

droiisria  d'Angleterre  a  Phiiippe  II ,  cn  cas  que  le  Roi  d'Ecotfe  fon  Fils 

Coutonne  n'embraflit  pas  la  Religion  Catholique.     Des  le  tems  que  cette 

1:"te"^'"^*   Reine  fe  crut  entierement  abandonnee  par  la  France,  on  lui  a- 

Philippe    voit  perfuade  de  tranfporter  fes  Droits  au  Roi  d'Efpagne  :  cela 

U-  meme  lui  fut  objetflc  dans  fon  Proces,  fans  qu'elle  olat  le  nier 

pofitivement.   Ce  fut  aufli  ce  qu'elle  executa  par  ce  Teftament , 

qui  etoit  fonde  fur  la  maxime  ,   qu'un  Prince  ou  unc  PrincelTe 

Heretiques  ne  peuvent  legitimement  porter  la  Couronne.     Par 

cette  maxime ,  laquelle  il  paroit  que  M^rie  admettoit  dans  toute 

fon  etendue,  Elifabeth  devoit  etre  privee  de  la  Couronned'An- 

gleterre,  &  Jaques  n  exclus  de  fa  Succellion.    Ceft  ce  qui  ne 

louffroit  point  de  difficulte  parmi  la  plupart  des  Catholiques , 

comrae  il  parut  bien  clairement  en  France ,  peu  de  tems  apres , 

par  les  efforts  qu'on  fit  pour  priver  He?iri  IFde  fes  juftes  Droits, 

Droits  de  fu''  cet  unique  fondement.     Quant  au  choix  que  Marie  fit  du 

Philippci  Roi  d'Efpagne,  pour  lui  tranfporter  fon  Droit  en  cas  que  le 

la  Cou-     ^QJ  d'Ecofle  refuiat  de  fe  convertir ,  il  etoit  fonde  fur  cc  que 

lonnc.       floilippg  II  defcendoit  egalementdes  deux  Filles  dtyeandeGand, 

Duc  de  Lancafire,   troiiieme  Fils  d'E:huard  III,  dont  fune  a- 

voit  cte  mariee  avcc  un  Roi  de  Portugal ,  &  l'autre  avec  un 

Roi  de  Caftille.     En  fuppolant  donc ,  quEiifaheth  ne  pouvoit 

legitimement  occuper  le  Tione  d'Ang]eterre,  tant  a  caule  de 

fa  nailFance  illegitime,    qu"a  caufe  de  fa   Religion,  &  que  le 

Teftament  de  Henri  VUI  etoit  nulj  il  s'enfuivoit  neceflaire- 

ment  ,   que  la  Couronne  d'Angleterre  etoit  devolue   a  Maris 

Reine  d'Ecofle,  ainli  que  je  Tai  dit  dans  1'Extrait  precedent. 

Mais  comme  elle  ne  pouvoit  jouir  dc  fon  Droit ,  puisqu'elle  e- 

toit  fur  le  point  de  quitter  le  monde  ,   elle  crut  pouvoir  &  de- 

voir  tranfporter  cc  meme  Droit  a  Phiiippe  II ,  qui  etoit  le  pre- 

mier  en  rang  de  tous  les  Princes  Catholiques  qui  pouvoient  pre- 

tendre  a  la  Succeflion  de  la  Maifon  de  Lancajire.    Ce  Droit 

auroit  ece  indiiputable  pour  le  Roi  d'Eco{fe,   Fils  de  Marie, 

s'ii  n'avoit  pas  ete  Heretique.    Mais  cette  feule  qualite  obligea 

Marie  k  pafler  par-delfus  les  Droits  de  la  Nature,  pour  s'atta- 

cher  uniquement  aux  interets  &  a  Tavantage  de  la  Religion  Ca- 

tholique.  Au  refte ,  quand  mcme  Marie  n'auroit  pas  fait  ce  Tef- 

tament ,  comme  il  y  a  des  gens  qui  le  conteftent ,  les  preten- 

tions  de  Phiiippe  II  n'en  auroient  pas  ete  moins  legitimes ,  en 

fuppofant  le  principe ,  qu'un  Heretique  n'eft  pas  digne  de  porter 

la  Couronne. 

Qiioi  qu'il  en  foit,  ce  Droit  parut  afTez  plaufible  i  Philippe 

II,  qui  fe  crut  par-la  autorife  a  faire  un  vigoureux  efFort  pour 

fe  mettre  en  pofleflion  du  Trone  d'Angleterre.    La  conjondu- 

re  ne  pouvoit  etre  plus  favorable.    U  n'avoit  rien  a  craindre  de 

Ja  France ,  qui  fe  trouvoic  embaraflTee  dans  une  Guerre-civile , 

&  dont  meme  le  Parti  le  plus  puiflant  etoit  attache  a  fes  inte- 

rets.     L'Empereur,  qui  ecoit  cn  Paix  avec  les  Turcs,  fe  trou- 

voit  en  etat  de  tenir  en  bride  les  Princes  Proteftans  d'Allema- 

gne,  en  cas  qu'ils  vouluflent  donner  du  fecours  a  FAngleter- 

re.     Enfin,   Phiiippe  efperoit  tout  du  Roi  d^Ecoffe  ,   qui  vrai- 

femblablement  devoit  favoriler  fon  entreprile,  bien  loin  de  fe- 

courir  une  Reine  qui  venoit  de  TofFenfer  fi  mortellement ,  en 

feifant  mourir  fa  Mere  par  la  main  d'un  Bourreau.     Cetoit 

aulli  ce  que  plulieurs  Ecoflbis  lui  faifoient  entendre  &  efperer. 

D'un  autre  cote  ,  le  Pape  etoit  tout  porte  a  faire  ce  qui  de- 

BuIIc  du  pendoit  de  lui  pour  faire  reuilir  fes  defleins.     Non  -  feulement 

Pape  con-  il  lcs  approuvoit  &  leur  donnoit  fa  benedidlion ,  mais  meme , 

tie  Eiifa-  ji  publia  dans  la  fuite  une  Bulle  qui  fljt  affichee  dans  Londres, 

■        par  laquelle  il  delioit  les  Anglois  du  fermenc  de  fidelite  qu"ils 

avoient  prete  a  la  Reine  ,   &  donnoit  TAngleterre  au  premier 

Prepara-  occupant.     Ce   prt;mier  occupant  devoit  etre  le  Roi  d'Efpa- 

tifs  de       gne  ,    qui  faifoit  des  preparatifs  prodigieux  dans  tous  les  Ports 

1'hilippe    ci'£fpagne  &  de  Portugal  ,    pour  fe  mettre  en  etat  d'attaquer 

dla.         rAngleterre  d'une  telle  maniere  ,    qu'il  ne  fut  pas  neceflaire 

d'en  faire   a  deux  fois.     II  couvroit  ces  preparatifs  de  divers 

pretextes ,  ne  voulant  point  faire  connoitre  qu'i!s  etoient  def- 

tines  contre  rAngleterre.     Mais  Eiifalieth  ,  qui  avoit  de  bons 

Efpions  (2)  ,    fut  informee  d'une  maniere  I  n'en  pouvoir  pas 

douter  ,   que  c'etoit  elle  uniquement  que  ce  grand  Armement 

regardoit.     EUe  refolut  donc  de  ne  pas  perdre  un  moment  , 

La  Reine  pour  prevenir  le  danger  dont  elle  etoit  menacee.    Ainfi,  fans 

envoye      s'amufer  a  de  vaines  Negociations ,  elle  fit  equiper  une  bonne 

des  Floi-  piotte,  dont  eUe  donna  le  commandement  au  Chevalier  Drack, 

Euiope&  pour  aller  bruler  ou  couler  4  fond  les  VailTeaux  qu'on  prepa- 

en  Ame- 


tiquecon- 

tie  lesEf-  .  ,,„  ,  ■      '    \   ^      ,  , 

pagnols.  myftere  dEtat,  pour  etre  commumque  a  CambJen,  ou  pour  etre 
publie  par  lui  dans  le  tems  que  les  Inllrudtions  lui  furent  miles  en- 
tre  les  mains  pour  ecrire  rHiftoire  de  ce  Regne.  Voici  rHiftoirc 
en  abrege.  Lorfqu'il  paroiflbit  impoflible  d'empecher  Texecution 
d'un  fi  giand  deftein ,  Sc  que  Ton  n'avoit  pas  des  forces  pretcs  pour 
s'y  oppofev,  un  Marchand  de  Londres  en  vint  a  bout  par  ce  moyen. 
11  etoit  bien  inftruit  des  revenus  8c  des  depcnfes  de  TEfpagne,  de 
tout  ce  qu'elle  pouvoit  lever ;  8c  fachant  que  fes  fonds  etoient  fi 
fort  en  arrierc  qu'il  lui  etoit  impoflible  de  pourvoir  fa  Flotte  de  vi- 
vres  &.  de  1'equiper  autremeat  que  par  lc  moyen  de  fon  crtidit  fur  la 


roic  dans  les  Ports  d'Efpagne.    En  meme  tems  ,  elle  en  donna     Elisa4 
une  autre  au  Lord  Cavendish,  pour  aller  faire  la  Guerre  auX  betk. 
Efpagnols  en  Amerique. 

Drack  fit  voile  diretflement  au  Port  de  Gibraltar  (3) ,  oii  fc 
faifoit  le  plus  grand  amas  de  vivres  &  de  municions.  II  y  brula 
plus  de  cent  Vaifl"eaux  qui  etoient  deja  charges  ,ourre  un  grand 
Galion  nommti  Raguje,  plein  de  riches  marchandifes.  Apres 
cette  Expedition ,  il  remic  a  la  voile ,  &  entra  dans  le  Tagp ,  oil 
il  brula  tous  les  Navires  qu'il  y  rencontra.  II  fe  rendic  de-l| 
aux  Iles  Agores,  &  s'y  empara  d'une  Caraque  nomme  S.  Phi' 
l'ppe,  qui  revenoit  des  Iles  Orienwles,  &  qui  etoit  richement 
chargee.  La  perte  que  Phiiippe  fouftrit  en  cette  occafion ,  le 
mit  dans  la  nece.Titc  de  remettre  1'Expedition  contre  FAngle- 
terre  a  Tannee  fuivame  (4).  Dans  le  tems  que  Drack  agiflbit 
en  Europe ,  le  Lord  Caveitdish  faifoit  voile  vers  le  Detroit  de 
Magellan.  II  entra  par-la  dans  la  Mer  du  Sud  ,  &  pilla  les 
Cotes  du  Chili  &  du  Perou  ,  doii  il  emporta  un  grand  bu- 
tin. 

1588.  Tout  cela  ne  fut  pas  capable  de  faire  defifter  Philippe    Philippe 
de  fon  projet.  II  continua  fon  Armement  avec  encore  plus  d'ar-  fcTpr^pa- 
deur  qu'il  ne  1'avoit  commenre,  relblu  de  conquerir  l'Angle-  ratifs. 
terre,  a  quelque  prix  que  ce  fut.     Pendant  qu'il  fe  preparoic  a-  ,,'''^^''* 
vec  une  dcpenfe  incroyable,   il  tachoit  d'amufer  Eiifabeth,  &  EuSbeth, 
de  lui  faire  accroire  qu'il  ne  penlbit  qu'a  vivre  en  Paix.    Ce  fut  ^  f^" 
dans  cette  vue  qu  il  fit  propofer  aux  Etats  des  Provinces-Unies  '""K?'^?  - 
un  Traite ,  dont  il  voulut  bien  confentir  qu  Eiifaheth  fijt  laMe-  dePaix  i 
diatrice.     Le  piege  etoit  trop  groflier  ,   pour  que  la  Reine  s'y  '^  Hol- 
lailTat  furprendre.     EUe  feignit  neanmoins  de  ne  pas  Tapperce-  ^^°'''' 
voir,  &  accepra  la  Mediation.     Pout  cet  eftet,  elle  envoya  des 
Plenipotentiaires  en  Flandre ;    &  parce  que  la  duree  de  la  Ne- 
gociation  lui  etoit  avantageufe,   fes  Ambafl"adeurs  faifoient  en- 

tendre  alTez  ouvertement,  qu'elle  contraindroit  les  Etats  d'ea 
pafler  par  ce  qu'elle  jugeroic  raiionnable,  &  qifelle  fe  relache- 
roit  beaucoup  par  rapporc  a  la  Religion.  xMais  tout  cela  n'e- 
toit  que  pour  amufer  le  tapis;  conime  le  Roi  d'Efpagne  de  forl 
cote  n'avoit  point  d'autre  but  que  celui-li:  car  dans  le  meme 
tems,  il  hatoit  fes  preparatifs  autant  qu'il  lui  ecoit  poflible.  La 
Reine,  de  fon  cote,  ne  negligeoit  rion  pour  fe  mettre  en  etat 
de  defenfe.  Ainli ,  la  Negociation  fe  rompit ,  avant  meme  que 
d'avoir  commence ,  trois  mois  s'etant  ecoules ,  avant  qu'on  put 
convenir  du  lieu  oii  fe  tiendroit  le  Congres.  II  etoit  tems  dc 
cefler  de  feindre,  puifque  la  Flotte  d'Efpagne  ecoit  fur  le  point 
de  partir  pour  aller  envahir  TAngleterre. 

Le  fucces  de  cette  Flotte,  a  laquelle  on  avoit  donne  par  a-    Malheu- 
vance  le  nom  d' Invincihle ,   eft  fi  connu,  que  ce  feroit  perdre  cl^'"de"u 
le  tems ,   que  d'en  donner  ici  un  detail      II  fuffit  de  dire  en  un  flotte 
mot,   que  la  Flotte  etant  entree  dans  la  Manche,  y  fouffrit  ," 
beaucoup  de  dommage  de  la  part  des  Anglois ,  qui  en  prirent  ble. 
ou  detruifirent  pluiieurs  Vaifl^eauxj   &  qu'enfin  elle  fut  oblit^ee 
d'aller  faire  le  tour  de  fEcofle,  pour  pouvoir  fe  retirer  enEf- 
pagne, 

1589.  Des  Tannee  fuivante,  Eiifaheth  fit  equiper  une  Flotre,  .E.<pe'di. 
qui,  apres  la  jondion  dcs  Hollandois,  fe  trouva  forte  de  84.  faveur"de 
Vaiffeaux  de  toute  efpece.     Drack  en  etoit  Amiral ,  &  le  Che-  Don  An- 


nonimee 
l'Invinci" 


valicr  Norris  y  etoit  pour  commander  les  Troupes  de  dt;bar-  '°'"^  '^°'. 

quemenc.     Ils  menoient  avec  eux  D    Antoine,  qui  fe  qualifioic  ga}.  '""*" 

Roi  de  Portugal ;  &  le  projet  etoit ,  de  le  mettre  fur  le  Trone 

de  ce  Royaume.    Le  Roi  de  Maroc  avoit  promis  du  fecours  & 

de  Targent  a  D.  Antoine,   qui  lui  avoit  envoye  un  de  fes  Fils 

en  Otage:  mais  il  manqua  de  parole.     Cela  fut  caufe  en  partie 

quc  Tentreprife  echoua.     Norris  ayant  mis  fes  Troupes  a  terre, 

marcha  jufqu'aux  portes  de  Lisbonne  ,   fans  oppofition :  mais 

faute  d' Artillerie  &  de  munitions ,  il  fut  oblige  de  fe  retirer ,  & 

d'aller  rejoindre  Drack,qm  s'etoit  arrere  a  rembouchureduTa- 

ge ,  oii  il  avoit  pris  Cafcais.    Pendant  que  la  Flotte  etoic  dans  p''!''^  <•« 

le  Tage  ,  elle  s'empara  de  foixante  Navires  charges  de  grain ,  de^V^ffVs 

apparcenant  aux  Villes  Hanfeaciques.     Cetce  AflFaire  eut  des  fui-  &  de"6o 

tes  dont  je  parlerai  ailleurs.    En  fe  retirant,  la  Flotte  Angloife  ^•'"^«^'■'« 

prit  &  brula  VigOS.  nam'aux 

En  1591 ,  la  Reine  envoya  fix  VailTeaux  de  guerre  aux  Aqo-  ^'"^' 
res,  fous  la  conduite  du  Lord  Ho-ward,  pour  y  attendre  laFlot-  quT'^^"' 
te  Efpagnole  qui  revenoit  des  Indes.     Mais  rAmiral  Anglois  fe      Expedic 
trouva  lui-meme  furpris  par  une  nombreufe  Flotte  des  Enne-  f°"  '*" 
mis,  &  eut  bien  de  la  peine  a  Teviter,  avec  la  perte  d'un  de  wardc^iJn' 
fes  VaiiTeaux.  trclaFiot- 

1592.  L'annee  fuivante,  le  Chcvalier  Waiter  Rawleigh  con-  '^  ^'P*- 
duifit  quinze  VailTeaux   en  Amerique  ,    &  enleva  aux  Efpa-  &"e°le'dii 
gnols  une  grande  Caraque  chargee  de  riches  marchandiles :  mais  ChevaUer 
les  vents  contraires  1'empecherent  de  faire  de  fort  grands  pro-  ^■''',^^ 
gres  en  ce  Pa'is-la.  leioi,' 

Lc 

Banque  de  Genes ,  ce  Marchand  fe  mit  a  ecrire  dans  toutcs  les  Vil- 
les  lie  Commerce,  2c  leur  envoya  une  quannte  aflea  grande  de  re- 
mifcs  fur  cettc  Banque  :  de  fortc  qu'il  put  en  tirer  tant  d'argcnt, 
qu'il  n'y  en  eirt  pas  alTe?.  pour  avitailler  k  Flotte  d'Erpagne.  II  gar- 
da  tout  cct  argont  niort  entre  fes  mains ,  julqu'a  ce  que  le  tems  d'a- 
vitailler  la  Flotte  fut  palTe;  &  il  compta  que  ce  lui  feroit  une  pertc 
de  40000  livres  fterling.  II  conduilit  cette  affairc  avec  tant  de  fe- 
cret,  &  un  li  hcureux  fucces ,  que  la  Flottc  ne  put  point  fe  mettre 
en  Mer  de  toutc  cette  annee.  Ce  fut  a  ce  pvi.^c ,  dit  le  PreLt,  que 
ce  Marchaad  fauva  la  Nation  dans  ce  teras-la. 


I^ 


ABREGE'     HISTORIdUE 


Le  Duc  de  Tarme ,  Gouverneur  dcs  Pais-Bas ,  ctant  mort  en 
1593  ,  le  Comte  de  Fuetites  &  D.  Diego  d'Ibarra  prirent  foin 
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des'  Affaires  de  ce  Pais-la  ,   en  attendanc  l'arrivee  d'un  nouveau 

Cornpiot  Gouverneur.    Pendant  leur  Adminiftration  ,  ils  formerent  le 

mofs'con-  Projet  d'envoyer  une  Arraee  Efpagnole  en  EcolTe  i  &  dans  le 

ire  la  vie    meme  tems,  de  faire  tucr  ou  empoifonner£///d^£'/^.  Ils  avoient 

de  laRci-  gagne  un  Medecin  de  la  Reine,  Juif  de  Nation  ,   nomme  Lo- 

"^'  fezy  un  Maitre-d'Armes  Irlandois  ,  &  quelques  autres  fcelerats. 

Leurs  Complots  ayant  ete  decouverts  ,   la  Reine  s'en  plaignit  a 

TArchiduc  Ernefl  ,    qui  venoit  d'etre  nommc  Gouverneur  des 

Pais-Bas  :    mais  elle  n'en  put  obtenir  aucune  iatisfadiion.     Au 

contraire,  quelques-uns  des  Complices  ,  qui  s'ecoient  fauves, 

furent  bien  re^-us  a  Bruxelles  &  a  Madrid. 

1594.  Dans  le  merae  tems,  on  tentoit  fortement  leRoi  d'E- 
cofle  pour  Fengager  a  fe  joindre  au  Roi  d^Efpagne,  afin  de  de- 
troner  Elifabctb  j  &  ce  Prince  ferabla  ,  pendant  quelque  tems , 
donner  quelque  efperance  qu'ii  entreroit  dans  ce  projet.  Mais 
enfin ,  ayant  mieux  connu  fes  veritables  interets  ,  il  ferrna  Vo- 
reille  a  tous  ces  Complocs ,  &  parut  fortement  attache  au  Parti 
Philippe  de  la  Reine.  Ce  deflein  n'ayant  pas  reuifi ,  Fhilippe  fe  mit  en 
fprHmi"^  tete  de  procurer  la  Couronne  d'AngIeterre  a  Tlnfante  Ifabelle  fa 
Filie  ,  en  lui  tranfportant  tous  fes  Droits.  Pour  cet  effec  il  fit 
publier  une  Gcnealogie ,  par  laquelle  il  paroilfoit  manifeftement, 
qu'il  defcendoit  des  deux  Filles  de  Jea7i  de  Gand  Duc  de  Lan- 
caftre.  Quelque  mauvais  fucces  qu'euc  eu  ia  Flocte  Invincible , 
ii  efpera  de  mieux  reuffir  cette  fois  ,  en  evitant  certains  defauts 
qui  avoient  fait  echouer  la  premiere  Expedition.  Les  prepara- 
tifs ,  qui  fe  faifoient  ei)  Efpagne ,  produiiirent  en  Irlande  la  Re- 
ri^Tvr?"  voke  du  Comte  de  T\r07ie  ,  a  qui  Phi/ippe  avoit  promis  du  fe- 
cours.  Cette  revolttj  caufa  beaucoup  de  chagrin  a  la  Reine, 
parce  que  depuis  ce  |[ems-la ,  jufqu'a  la  fin  de  fa  vie ,  elle  fut 
toujours  obligee  d'entretenir  un  bon  Corps  de  Troupes  en  Ir- 
lande. 

Pcndant  Tannee  1595  ,  les  Efpagnols  eurent  de  grands  avan- 
tages  contre  He>m  If^,  qui  leur  avoit  declare  la  Guerre  ;  &:  dans 
ce  meme  tems  ,  Fhilippe  continuoit  avec  ardcur  fes  preparatifs 
pour  attaquer  rAngleterre.  Mais  Elifabeth  le  prevint  encore  une 
fois ,  en  envoyant  lur  les  Cotes  d'Ei"pagne  une  nombreule  Flot- 
te,  dont  les  Hollandois  fournirent  22  Vaifteaux.  Le  Lord  Ho- 
luard  en  etoit  Amiral ,  ?A  le  Comte  ^Ejfex  commandoit  7000 
hommes  qu'on  y  avoit  embarques.  Cette  Flotte  etant  arrivee  a 
Cadix,  ou  elle  necoit  point  attendue  ,  y  brula  dans  le  Port  di- 
vers  VaifTeaux  charges,  &  prit  deuxGalions,avec  plus  de  100 
pieces  de  canon  de  fonte.  Outre  ces  deux  Galions  qui  etoienc 
richemenc  charges ,  le  Roi  d'Efpagne  perdit  en  cette  occafion , 
13  VailTeaux  de  Guerre  ,  11  Navires  charges  pour  les  Indes, 
&  13  autres  ,  fans  compcer  les  municions  qu'on  avoit  amaiTees 
pour  $'en  fervir  contrc  rAngleterre.  De  plus,  le  Comte  ^EJfex 
ayant  rcis  fes  Troupes  a  terre ,  s'empara  de  Cadix :  mais  il  ne 
fut  pas  trouve  a  propos  de  garder  cette  Place  ,  &  la  Flocte  re- 
prit  la  route  d'Anglecerre ,  avec  un  tres  grand  butin.  La  perte 
que  le  Roi  d'Efpague  fit  en  cette  occaGon  ,  fut  eftimee  vingt 
millions  de  ducats. 

Cela  n'empecha  pas  que  Vhilippe  ne  perfiftat  dans  fon  deflein 
de  conquerir  i'Angleterre.    Comme  ce  n'ecoit  qu'en  un  feul  des 
endroits  oii  il  faifoit  fes  preparatifs  ,   que  la  Flotte  Angloife  lui 
tifs'coniie  avoit  caufe  du  dommage  ,  il  fit  ralferabler  tout  le  refte  a  Lis- 
\m^^'    t)onne,  &  fit  parcir  fa  Flotte  dc  ce  Port  ,  dans  le  tems  qu'E/;'- 
S^iiowf.  jabeth  s'attendoit  le  moins  a  etre  attaquee  ,  &  qu'elle  n'avoit 
eft  difpet-  rien  de  prct.     l'ar  bonheur  pour  elle  &  pour  TAngleterre  ,  une 
violente  tempete  acueillit  la  Flotte  Efpagnole  ,  pendant  qu'elle 


la  Ville.  Du  14  Aout  1590.  Page  82.  Elisa- 

1592.  Lettre  du  Roi  de  Maroc  a  la  Reine.  Page  1^5.  V'^^' 

II  s'excufe  de  ce  qu'il  n'a  pas  repondu  plutot  a  la  Lettre  que  panenam 
la  Reine  lui  avoit  ecritc  ,  pour  le  requerir  de  renvoyer  le  Fils  aux  Eipa- 
de  D.  Antoine  Roi  de  Portugal  ,  puifqu'il  ne  veut  pas  preter  eools.&c. 
Targent  pour  lequel  cet  Otage  lui  avoit  ete  envoye.  11  ne  don-  RoVdc 
ne  aucune  reponfe  pofitive  fur  ce  fujet  :  raais  il  dit  ,  que  fi  la  Maroc  a' 
Reine  veut  fournir  ce  qu'elle  a  promis  ,  &  le  comenter,  il  ne  '*'^*"'*' 
doute  pas  que  Taffaire  ne  reuffiffe. 

Les  autres  Aftes  ne  font  que  des  Commiflions  pour  agir  con- 
tre  TEfpagne,  par  Terre  &  par  Mer.  Du  28  Mai  1593  ,  pagc 
208.  Du  9  JVlai  1595,  page  273.  Du  i  Aout  1599,  page^So. 
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Tant  de  pertes  coniecutives  mirent  enfin  Philippe  hors  d'etat 
d'executer  fes  vaftes  deffeins.  Ce  Prince  mourut  en  1598  ,apres 
avoir  figne  la  Paix  de  Vervins  avec  la  France.  Philippe  III  fon 
Fils,  qui  lui  fucceda ,  ne  jugea  pas  a  propos  de  perfiflrer  dans  le 
projet  du  Roi  fon  Pere,  par  rapport  a  la  Conquete  d'Angleter- 
«uvoycdu  re.  II  ie  contenca  d'envoyer  en  1601  un  fecours  au  Corate  de 
fecours  Tyrone ,  afin  de  fuscicer  des  embaras  a  Eiifabeth  en  Irlande.  D. 
bcHcs  7^'»»  SAquHa  ,  qui  commandoit  ce  fecours  ,  etant  arrive  au 
iflriande.  "Port  de  Kingfale ,  s'empara  d'abord  de  la  Ville  de  ce  nom :  mais 
Kingiale  y  y  fm;  incontinent  aflSege  par  le  Viceroi  d'lrlande.  Le  Com- 
"  '  te  de  Tyro7ie  voulut  fecourir  la  Place  ,  &  perdit  une  Bataillei 
apres  quoi  les  Elpagnols  capitulerent ,  &  fe  retirerent  dans  leur 
Pais. 

En  1602  ,  Elijabeth  mit  en  mer  huit  Vaiffeaux  de  guerre, 
qui  enleverent  une  Caraque  Efpagnole  eftimee  un  million  d'e- 


cus ,  dans  un  Port  de  Portugal ,  oii  elle  etoic  foucenue  de  onze 
Galeres  coramandees  par  Spi/to/a  Genois. 

1603.  Ce  fut-la  la  derniere  Expedicion  qui  fe  fic  fous  ce  Re- 
gne  ,  contre  TEfpagne.  E/iJabeth  mourut  Tannee  fuivante. 

II  n'y  a  dans  cette  Parcie  du  Torae  XVI  ,  que  crois  ou  qua- 
tre  Aftcs  qui  regardeuc  diredtemenc  les  Affaires  entre  TAngle- 
terre  &  TEfpagne. 

Le  premier  eft  un  Ordre  au  Maire  de  Londres  ,  de  chercher 
certains  Effets  appartenant  aux  Efpagnols ,  qui  font  caches  dans 


(i)  Mr.  de  Ra[>m  ,  dans  unc  Note  fur  fon  Hiftoire  ,  dit  que  cela 
ne  fut  pas  tcnu  li  fccrct ,  qu'apres  la  mort  du  Duc  de  Guife  ,  Henri 
ne  fut  accufe  par  les  Ligueurs  d'avoir  coutribue  a  la  mort  de  la  Rei- 
pe  d^Ecoffe, 


yiffaires  d'E  lisabeth  avec  la  France. 

1587.  LoTsqnE/iJabeth  fit  condaraner  a  mort  la  Reine  d'E-   Panis  ea 
coflc,  la  France  etoit  divifee  en  deux  Partis,  celui  du  Roi,  &  '''^"' 
celui  de  la  Ligue.    Celui-ci  avoic  veritableraent  le  Duc  de  Guife 
pour  Chef ,  quoique  le  Roi  en  eut  pris  le  Titre,  &  fe  trouvoic 
forteraent  appuye  par  le  Roi  d'Efpagne.    Le  Duc  de  Guije  etoit 
devenu  fi  puiflant,  que  le  Roi  avoit  tout  a  craindre  de  fon  ara- 
bition.     D'un  autre  cote,  le  Duc  ne  pouvoit  parvenir  au  but 
qu'il  s'etoit  propofe ,  d'ufurper  la  Couronne  de  France ,  que  par 
la  mort  ou  par  la  depofition  du  Roi ;  &  le  Roi  ne  pouvoit  gue- 
res  fe  delivrer  du  danger  ou  il  fe  trouvoit  ,   qu'en  reprimant  lc 
pouvoir  e\'ceffif  du  Duc  de  Guije,  ce  qui  ffetoit  pas  facile.     II 
y  avoit  donc  en  France  deux  interets  tres  oppofes  ,  quoique  les 
deux  Chefs  couvrillent   leurs  defleins  ,   autanc  qu'il  leur  etoit 
poffible.     Ces  deux  interets  contraires  parurent  manifeftement , 
lorfque  la  Reine  d'Ecofle  fut  condamnee  a  raort  en  Angleterre. 
Comme  il  y  eut  un  iutervalle  de  quelques  mois  entre  la  Senten-   Interces- 
ce  &  TExecution,  He^irilll  eut  le  tems  d'envoyer  lePrelident  fe'"  •!^,, 
dc  Be//ievre  a  E/iJaheth  ,  pour  la  folliciter  en  faveur  de  Marie.  en  favcur 
L'interet  de  la  Religion  ,  celui  des  Souverains  en  general,  la  delaRei- 
qualite  qu'avoit  Marie  d'ctre  Belle-focur  du  Roi  &  Reine  Douai-  °=jl'£- 
riere  de  France ,  fembloient  demaiider  cet  office  de  Henri  III. '"  '* 
Mais  cette  meme  Reine  etoit  Coufine-germaine  du  Duc  de  Gui- 
Je.    Si  elle  demeuroit  en  vie ,  elle  pouvoit  monter  fur  le  Trone 
d'Angleterrc  par  la  mort  d^E/iJabeth,  a  quoi  fes  Amis  tendoienc 
continuellement  j  &  en  ce  cas-la  ,  le  Parti  du  Duc  de  Guije  fe 
feroit  tellement  fortifie  ,    qu'il  auroit  ete  impoffiblc  au  Roi  de 
lui  refifter.    II  eft  donc  manifefte  ,  que  Tinteret  particulicr  du 
Roi  demandoit  que  cette  Reine  fiic  ocee  du  mondc.    AuflS  U» 
Maurier  nous  apprend ,  dans  la  Preface  de  fes  Memoires ,  qu'il 
avoit  oui  dire  a  fon  Pere ,  que  le  Prefident  de  Be/iievre ,  envo- 
ye  en  apparence  pour  foUiciter  en  faveur  de  Marie  ,   avoit  un 
ordre  fecret  de  haier  fon  Execution  autant  qu'il  lui  feroit  pofli- 
ble  (i).  D'un  auirc  cote,  VAubeJpine,  qui  etoit  Ambaffadeur 
ordinaire  de  France  a  Londres  ,   6c  qui  etoit  une  Creature  du  Complo» 
Duc  de  Guije  ,    faifoit  tous  les  efforts  poflibles  pour  erapechcr  P°S' "" 
cette  Execution.    II  parut  meme  qu'il  avoit  corrompu  deux  Eiilabeth. 
Aflaffms  pour  tucr  Eitfabeth  ,    &  que  Tun  d'eux  le  decouvrit. 
Camhden,  de  qui  on  tienc  cette  circonftancc,  ajouce,queTAm- 
baffadeur  ayanc  ece  appellc  dcvant  le  Confeil  ,   fe  defendit  fort 
mal,  &  qu'il  fe  retrancha  feulement  fur  les  Privileges  des  Am- 
bafladeurs,  qui  n'etoient  pas  obliges  de  rendre  comptc  de  leurs 
adions  a  d'autres  qu'a  leurs  propres  Maitres.     Pour  moi  je  fuis 
pcrfuade  ,   que  commc  cn  ce  tems-la  Elifabeth  cherchoit  tous 
ies  moycns  poffibles  pour  convaincre  lc  Pcuple  de  la  necefllt^ 
de  fc  defaire  de  Marie  ,  on  avoit  dtitache  ces  deux  hommes  2 
TAmbafladeur ,  pour  lui  tendre  dcs  piegcs,  afe^d'animer  lcPcu- 
ple  par  la  confideration  du  danger  ou  la  Reine  fc  trouvoit  con- 
tinuellcmcnt.     Mais  j'avoue  quc  cc  n'eft  qu'unc  conjefture.  Je 
remarquerai  feulement ,  que  le  Tradudteur  Frangois  des  Annales 
de  Cambden  a  juge  a  propos  de  fupprimer  dans  fa  Tradudtion , 
tout  ce  que  je  viens  dc  dire  touchant  VAuheJpine. 

Comme  E/ifabeth  ne  commen^a  qu'en  1591  ,  a  s'intereffer 
fortemcnt  dans  les  Affaires  dc  France ,  je  ne  ferai  quindiqucr  ici 
cn  peu  dc  mots  cc  qui  fe  pafla  dans  ce  Royaume  jufqu'a  ce 
tems-la ,  &  qui  donna  occafion  a  la  Reine  de  donner  des  fccours 
confiderables  au  Parti  quc  la  Ligue  vouloit  opprimer. 

Le  Duc  de  Guife  dcvenant  de  jour  cn  jour  plus  puiflant,  en- 
tra  dans  Paris  au  mois  de  Mai  de  Tanncc  1588  ,  &  contraignit 
le  Roi  d'en  fortir ,  apres  avoir  vu  lc  Peuple  en  fureur  tcndre  les 
chaines  dans  les  rucs ,  &  pouffer  des  barricadcs  jufqu'aux  portes 
du  Louvrc.  II  etoit  fi  pcu  en  etat  de  punir  ccttc  infblcnce ,  que 
pour  fe  foutenir  ,  il  fe  vit  oblige  de  s'accommoder  avec  la  Li- 
gue,  ou  plutot  avec  lc  DucdeG«;y?,  &  de  mettrc  plufieurs  Pla- 
ces  entre  fes  mains.  Mais  dans  le  mois  de  Decembrc  fuivant, 
ayant  attire  le  Duc  de  Guijc  &  le  Cardinal  fon  Frerc  a  Blois, 
oii  il  avoit  affemble  les  Etats ,  il  les  y  fit  poignarder. 

1589.  Cette  adion  acheva  de  lui  faire  perdrc  Taffedion  de  fes 
Sujets  Catholiques ,  dont  la  pluparc  ecoient  cngages  dans  la  Li- 
gue  j  en  force  qu'il  fe  yic  oblige  de  faire  des  levees  en  Suiffc,  & 

d'ap- 

(a)  Mr.  de  Rapin  ,  dans  THilloire  dont  nous  venons  de  parler ,  fait 
une  Remarque  fur  cct  endroit,  li  jufte  8c  li  bien  adaptee,  que  nous 
ne  faurioni.  la  palTcr  Ibus  lilence.  C'eft  que  ce  Prince ,  qui  avoit  fait 
un  Serment  li  folemnel  d'exterinincr  les  Huguenots,&  qui  avoirde- 

clare 
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dVppellcr  a  fon  fecours  le  Roi  de  Navarrc  fon  Herider  pre- 
fomptif,  qui  etoit  a  la  tete  des  Huguenots.  (2)  Avcc  ces  for- 
ces,  il  entreprit  de  bloqucr  Paris ,  &  vrailembinblcment,  il  s'en 
feroit  rendu  maitre :  mais  il  fut  aifalTine  p.ir  un  Moinejacobin, 
nomme  Jac^ues  CUitmit ,  a  S.  Cloud ,  oii  il  avoit  pris  fon  quar- 


tier. 
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Apres  la  mort  de  Henri  JII^  dcrnier  Prince  de  la  Maifon  de 
Valois,  Henri  de  Bourbo?/  Roi  de  Navarre  prit  le  Titre  de  Roi 
de  France  ,  fous  le  norn  de  He^iri  U^.  Mais  comme  il  etoit 
Huguenot,  ies  Ligueurs  refuferent  de  lc  reconnoitre.  Les  Ca- 
tholiques  memes  qui  avoient  fervi  le  fcu  Roi  contre  la  Ligue, 
ne  voulurent  s'engager  a  lui  obeir,  qu'a  condition  qu'il  fe  feroit 
inftruire,  c'eil-a-dn-e,  felon  le  fens  qu'ils  donnoient  a  ce  terme, 
qu'il  embrafleroit  la  Religion  CathoUque.  11  eluda  neanmoins, 
pendant  quclqucs  annees,  fa  pretendue  Converlion  ,  fous  pre- 
texte  qu'il  ne  rcfufoit  pas  de  ie  fairc  inftruire  j  mais  que  cctte 
inftru(3:ion  n'emportoit  pas  neceHairemen:  un  changement  de 
Religion. 

1590.  Cependant  ,  ce  Prince  fe  trouvoit  dans  un  extreme 
cmbaras.  11  etoit  fans  AUies  6c  fans  argent.  Le  Parti  dc  la  Li- 
gue  qui  lui  etoit  oppofe ,  etoit  tres  puiffant  ,  &  appuy6  par  le 
Roi  d\Effpagne.  Les  Huguenots  qui  lui  etoient  devoues ,  etoient 
foiblcs,  &  les  Catholiques  qui  le  fervoient,  mena^"oient  de  Ta- 
bandonner  ,  s'il  n'executoit  pas  fa  promenb  dans  le  fens  qu"ils 
lui  donnoient.  Cela  n'empecha  pas  qu'il  ne  fe  roidit  contre  les 
difficultes,  &  qu'il  ne  donnat  bien  des  afFaires  au  Duc  de  Ma- 
yenne^  Frerc  du  feu  Duc  de  Guife ,  qui  eioit  a  la  tetc  de  la  Li- 
gue.  II  gagna  contre  lui  la  BataiUe  dTvrj/  ,  &  incontinent ,  il 
alla  bloquer  Paris :  mais  le  Duc  de  Parme ,  qui  arriva  des  Pais- 
Bas  avec  une  Armee ,  le  contraignit  de  fe  retirer.  Peu  de  tems 
apres,  le  Duc  de  Mercceur,  de  la  Maiibn  dcLorraine,  fe  rcndit 
maitre  d'une  grande  partie  de  la  Bretagne  ,  par  les  fecours  des 
Efpagnols,  qui  en  meme  tems  fe  fortifierent  dans  He^nieboud  &z, 
dans  Blavet ,  Placcs  maritimes  de  cette  Province. 

1591.  Jufqu'alors,  Elifabeth  avoit  regarde  avcc  anez.de  tran- 
quillite  lcs  Troubles  qui  s'etoient  eleves  en  France,  parce  qu'il 
lui  fembloit  qu'ils  lui  etoient  avantageux.  Mais  quand  elle  vit 
les  Efpagnols  ancres  dans  la  Bretagne ,  Province  voiline  de  l'An- 
gletcrre  ,  &c  d'ou  ils  pouvoient  aifemcnt  Tattaqucr  ,  &  qu'elle 
fut  informee  que  le  dcircin  de  Phi/ippell  etoit  de  mettre  llnfan- 
te  Ifabelle  fa  Fille  fur  le  Trone  de  France ,  fous  pretexte  qu'elle 
etoit  Petite-fille  de  Henrill;  elle  jugea  qu'il  ecoit  de  fon  interet 
de  foutenir  Henri  W,  de  peur  qu'il  ne  le  trouvat  pas  en  etat  de 
refifter  a  tant  d'Ennemis  li  puiflans.  Henri  IV,  de  fon  cote ,  ne 
pouvoit  fe  paifer  d'un  fecours  etranger ;  &  ce  fecours  ne  pou- 
voit  lui  venir  que  des  Proteftans  d'Allemagne  ,  ou  de  TAngle- 
terre.  Mais  quelque  interet  qu^euirent  Elifabeth  &  les  Princcs 
d'Allemagne  d'empecher  quc  la  France  ne  tombat  entre  les 
niains  de  la  Maifon  d'Autriche ,  qui  n'etoit  deja  que  trop  puis- 
fante  i  il  y  avoit  ,  pour  faire  Alliance  avec  eux  ,  des  difficultes 
qu'il  n'etoit  pas  facile  de  furmontcr.  Les  AUemands  vouloient 
bicn  lui  fournir  des  Troupes :  mais  il  faloit  qu'il  s'engageat  a  les 
payerj  &  il  n'avoit  point  d'argcnt,  puiique  la  Ligue  etant  re- 
pandue  dans  tout  le  Royaume ,  il  ne  pouvoit  que  bien  difficile- 
ment  lever  des  Impots  dans  quelques-unes  des  Provinces  qui  lai 
etoient  afFcdionnees.  A  Tegard  A'Elifabeth ,  veritablement ,  il 
pouvoit  efperer  qu'elle  lui  fourniroit  des  Troupcs ,  &  qu'elle  fe 
chargeroit  de  leur  entretien  ,  dans  1'efperance  d'etre  rembQurfee 
de  fes  avances  ,  quand  il  ieroit  un  jour  maitre  du  Royaume. 
Mais  d'un  autre  cote  ,  elle  pretendoit  tirer  un  avantage  preient 
des  fecours  qu'elle  vouloit  bien  lui  fournir  ,  &  que  ces  iecours 
ferviiTent  a  chafler  les  Ligueurs  &  lcs  Efpagnols,  des  Provinces 
maritimes  voifines  de  rAngleterre ,  comme  la  Bretagne ,  la  Nor- 
mandie,  &  la  Picardie.  Ce  n'etoit  pas-^a  linterct  du  Roi.  Au 
centraire  ,  fon  but  ctoit  de  challer  lcs  Ennemis  du  centre  du 
Royaume ,  &  de  les  poulTer  vers  les  froniieres.  Ces  difficuLes 
ctoient  capables  de  renverfer  les  efperances  qu'il  pouvoit  conce- 
voir  de  ces  fecours  ctrangers  ,  s'il  eiit  voulu  s'obftiner  a  difpu- 
ter  fur  ces  points  avec  les  Puiflances  qui  lui  offroient  des  Trou- 
pes.  Mais  dans  fetat  facheux  ou  il  fe  trouvoit ,  il  crut  qu  il  lui 
etoit  permis  dc  s'eloigner  un  peu  des  maximcs  de  la  juitice  & 
de  la  bonne-foi.  11  accepta  donc  lcs  fccours  que  TElcdcur  de 
Brandebourg  &  le  Comte  Palatin  lui  offioient  ,  &  il  voulut 
bien  s'engager  a  entretenir  ces  Troupes  ,  fans  favoir  trop  bicn 
d'ou  il  tircroit  de  rargent  pour  accomplir  fon  engagcmcnt.  11 
en  ufa  de  meme  avec  Elifabeth.  II  fit  avec  elle  un  Traite,  par 
lcquel  elle  s'cngageoit  a  lui  fournir  3000  hommes  ,  pour  empe- 
chcr  lcs  Efpagnsls  de  faire  de  plus  grands  progres  en  Bretagne 
&  en  Picardie,  &  \  entretenir  ces  Troupes,  a  condition  qu'el- 
le  fcroit  rembourfec  de  fes  avances  dans  un  an.  Henri  promit 
tout  ce  qu'elle  voulut,  quoiqu'il  fiit  bien  convaincu,qu'ilne  lui 
feroit  pas  poflible  dc  tenir  fa  parole.  Pcu  de  tcms  apres  ,  les 
3000  Anglois  arrivercnt  en  France,  une  partie  en  Bretagnc,  fous 
le  commandement  de  Norris  ,  &  Tautre  en  Picardie  ,  fous  la 
COnduite  de  IVilliarns. 

Ces  3000  hommes,  8c  iiooo  que  le  Prince  ^Anhah  ame- 


clare  qu*il  nc  vouloit  leur  tenir  aucune  parole  en  cas  qu'il  fut  obli- 
ge  de  la  leur  donner,  ne  trouva  guerc  d'autres  Sujets  cju'eux  en  qui 
il  piit  fe  confier. 
(3)  Elifabeth  envoya  aufTi  Thomns  JVilkes ,  pour  eirayer  dc  le  diffua- 
Totu.  X.  F.  II. 


noit  d'Allemagne,  ne  fuffifant  p^as  pour  donner  au  Roi  ia  fupe-  Elisa- 
riorite  quil  fouhaitoit  ,   il  eut  encore  rccours  a  Etifabetb  ;    &  beth, 
pour  obtenir  plus  aifement  un  nouveau  fecours,  il  lui  fit  enten- 
dre,  quc  ii  elle  vouloit  lui  envoycr  encore  4.000  hommes  ,  il  fe 
verroit  en  etat  d'allieger  Roucn  ;   &c  promit  politivenient  ,  de 
quitter  toutc  autre  aftaire,  pour  s'attacher  a  ce  .Siege.    Le  grand  LaRcine 
dcfir  qu'avoit  la  Reine  de  voir  Rouen  hors  du  pouvoir  de  la  Li-  '"'«nvoyo 
guc  ,    la  fit  donncr  dans  cc  piege.    EUe  fit  avec  Hepzri  un  nou-  veau"!?- 
veau  Traite  ,    par  lequel  clle  s'engageoit  a  lui  envoyer  encore  couts, 
4000  hommes,  pour  etre  employes  au  Sicge  de  Rouen  ,  &  de  f^^^l] 
les  payer  pendant  dcux  mois,  dans  reiperance,  que  ce  tems  fuf-  du  Com-« 
firoit  pour  prendre  la  Ville.     EUe  mit  le  Comtc  d'Ejfex  a  la  te-  '''EiTex. 
te  de  ce  nouveau  fecours ,  auquel  les  Troupes  dc  Wtlliams  fe  de-  d-Ehfa-" 
voient  joindre.     Mais  le  Comte,  en  arrivant  cnFrance,  trouva  beth  con- 
qu'on  n'avoit  pas  meme  pcnfe  a  fairc  le  Siege  de  Rouen  :   que  "^H^'-''" 
le  Roi  affiegeoit  Noyon,  &  qu'il  avoit  deffein  de  faire  iervir  les 
Anglois  en  Champagne.    Elifabeth  congut  un  extreme  depit  de 
ce  proccde.     Elle  fit  dire  au  Roi,  qu'elle  ne  pvetendoit  pas  etre 
fa  dupe,  &  qu'elle  alloit  rappeller  toutes  les  Troupes  qu'clle  a- 
voit  en  Francc.     Cette  declaration  mit  Hetiri  dans  un  cmbaras 
d'autant  plus  grand  ,  qu'il  venoit  de  recevoir  des  avis  ccrtains, 
que  le  Duc  de  Parme  fc  preparoit  a  retourner  en  France,  pour 
y  foutcnir  la  Ligue.     Une  rupture  avec  la  Rcine  d'Angleterre 
n'auroit  jamais  pu  venir  plus  mal  a  propos  ,    que  dans  une  tellc 
conjondture.    Quoiqu'en  traitant  avec  Elifahcth,  il  n'eijt  pas  eu    11  afl^ege 
intcntion  d'afficger  Rouen  ,    il  fe  vit  pourtant  contraint  de  faire  Roue" 
invcftir  cette  Ville,  &  il  fe  rendit  lui-meme  au  Siege,  pour  ta-  co"'enicr. 
cher  de  le  finir  avant  rarrivee  du  Duc  de  Parrne ,  qui  s'etoit  mis   Hemi  lui 
en  marche  fur  la  fin  du  mois  de  Novcmbre.     Pendan:  qu'il  e-  ''«'"^"''e 
toit  occupe  a  cc  Siege,  il  fit  une  nouvcUe  tentative ,  pour  ob-  vcau^ie- 
tenir  cncore  5000  hom^mcs  de  la  Reinc.     II  lui  envoya  nieme  """. 
Du-Plejjis-Mornay  ,   pour  la  prcllcr  fur  ce  fujet.     Mais  dans  la 
courte  Audience  que  Du-Ple/jis  obtint  de  la  Reine  ,  cUe  lui  dit 
nettemenr  ,   que  le  Roi  fon  Maitre  Favoit  abufee  :   qu'au-lieu 
d'affieger  Roucn  ,   felon  fa  promeire ,  il  s'etoit  amufe  au  Siege 
de  Noyon  ,   &  qu'il  avoit  fai:  la  Guerre  en  Champagne:  que 
par-la  ,  il  avoit  donne  quatre  mois  au  Duc  de  Parme  pour  fe 
preparcr  :    que  fi  fcs  Affiiircs  alloient  mal  ,    il  nc  pouvoit  s'en 
prendre  qu'a  lui-meme  ,  &  qu'elle  n'etoit  pas  d  humeur  a  etre 
fa  dopc.     Peu  de  tems  apres,  leDuc  dcParme  arriva,  &  fit  le-    J-eDne 
ver  le  Siegc  de  Rouen.  falt^km 

1592.  Henri  connoiifant  parfaitement  covnhimElifabeth  fou-  le  Siege 
haitoi:  d'e:re  delivree  du  voifinage  dcs  Efpagnols  ,  qui  s'etoient  deRouen. 
ancres  en  Bretagne  ,   fe  fervit  cncore  de  ce  moyen  pour  1'amu- 

fer.  II  feignit  de  vouloir  tout  de  bon  s'occuper  a  chafler  le  Duc 
de  Mercceur  &  les  Efpagnols  de  cette  Province.     Quoique  Tcx- 
perience  eiit  deja  fai:  connoitre  a  Elifabeth  quelle  ne  pouvoit  Elifabetl» 
pas  beaucoup  compter  fur  fes  promefles  ,   elle  ne  lailTa  pas  de  f*'t  iJ" 
faire  avcc  lui  un  nouveau  Traite ,  par  lequel  elle  s'engagea  ^  lui  T°ak'^a'- 
fournir  encore  4.000  hommcs ,  avec  de  1  Arrilleric  &  des  muni-  ve^Htmi. 
tions,  pour  faire  la  Guerre  dans  la  Bretagne  j  a  condition ,  qu'il 
joindroi:  a  ccs  Troupes  4000  hommes  dc   pied   Frangois  ,   & 
looochevaux,  &  que  fes  avances  lui  feroien:  rembourlecs  dans 
un  an.     Ce  Traite  nc  fu:  pas  mieux  execute  que  les  preccdens.  Ce  Prince 
Henri  ,  au  lieu  d'cnvoyer  fes  forces  en  Bretagne  ,   fit  fervir  lcs  tiompc 
Troupes  Angloiics  en  Normandie,  foit  qu'il  int  plus  prefle  de 
ce  cote-la ,  ou  que  fon  intention  tut  de  lailfcr  la  Bretagnc  pour 
la  fin  ,   afin  de  tenir  toujours  Elifabctb  enchainee  par  cct  en- 
droit  ,   a  caufc  de  la  jaloulie   que  les  Eipagnols  lui  caufoient. 
Pour  cette  fois ,  Elifabetb  iu:  fur  le  point  de  rappeller  toures  ies 
Troupes,  :an:  e:oi:  grand  k  dcpit  qu'elle  avoit  de  fe  voir  ainli 
abuiee.    Mais  les  avis  qu'cile  cut ,  que  le  Duc  de  Par?He  ie  pre- 
paroi:  a  retourncr  en  France  une  rroifieme  fois,  lui  firent  facri- 
iier  fon  refrentiment  aux  interets  dc  He;:ri ,  ou  plutot  aux  fiens 
propres ,  puiique  la  France  ne  pouvoit  tomber  cntrc  les  mains 
de  Philtppe  ,  fans  que   rAngleterre   le  tiouvat  dans  un  grand 
danger. 

1593.  Po^"^  appaifcr  Elifahcth  ,  qui  etoit  dans  une  extreme 
colere  ,  Henri  lui  promit  politivement ,  de  penfer  ferieufemenc 
a  la  Bretagne.  Mais  les  efl"orts  quil  fit  dc  cc  c6te-la  furent  tres 
mediocres  ,  fon  intention  n'etant  quc  de  fe  fervir  des  Anglois, 
qui  etoient  dans  cette  Province  ,  pour  tcnir  lcs  Efpagnols  en 
bride  ,  &  pour  lcs  empecher  d'y  feire  de  plus  grands  progres. 
II  comprenoit  bien ,  que  la  Reine  ne  fe  relbudroit  pas  facilement 
a  abandonner  la  Bretagne. 

Dans  cette  meme  annee  ,   Henri  changea  de  Rcligion  ;   &  Ilchang* 
pour  juftifier  ce  changemcnt  ,   il  dit  a  fAmbafTadeur  d'ADgIe-  ^f  Ke'*' 
terre,  qu'il  Tavoit  fait  lc  plus  tard  qu'il  avoit  pu  j  mais  qu'il  a-  ^"'"* 
voi:  ete  enfin  convaincu  qu"il  ne  fcroit  jamais  paifible  furlcTro- 
nc  dc  France ,  pcndant  qu"il  demcureroit  Proteftant.     La  Reine 
lui  ecrivit  fur  ce  fujct  une  Lcttre  cxtremcment  forte  ,  mais  qui 
ne  produifit  aucun  cfFct:  la  chofe  etoit  deja  faite.     (3}  Cepen- 
dant  ,  elle  fe  plaignit  fortcmcn:  de  ce  qu'il  n'avoit  pas  c.xecute 
le  Traire  par  rappor:  a  la  Brctagne  ;   &  de  ce  qu'il  n'avoit  pas 
donne  aux  Anglois  dans  cctte  Province  ,    une  Place  maritime 
pour  leur  retraitc ,  comme  il  s'y  etoi:  enguge.     He?iri  fc  discul- 

pa 

der  d^embraiTer  le  Papifme.  Le  Lefteur  peut  voir  dans  les  Annales 
de  Ciinhden  ,  le  Difcouvs  du  Roi  fur  cc  iujct,  qu'il  adrefla  'ilVilkes ; 
&  de  quelle  maniere  ractiuifuion  d'une  Couronne  1'emporta  fur  ii 
Confcieacc. 
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Elisa-    pa  le  mieux  qu'il  lui  fut  pofliblei  mais  fes  raifons  auroient  peut- 

BETH.      etre  fait  un  efFet  tout  comraire  a  celui  qu'il  en  attendoit  ,   fi  la 

Reine  n'eut  pas  appris  que  le  Roi  d'E(pagne  alloit  faireungrand 

efFort  pour  foutenir  la  Ligue,  qui  tomboit  en  decadence  depuis 

Elifabeth  que  Henri  etoit  Carholique.    Cela  fut  caufe,  que  pour  fon  pro- 

faitunau-  pj-g  interet,  elle  fit  avec  He;iri  une  Ligue  offenfive  &  defeniive, 

iv«  lui'.'^  ^vec  la  claule  ordinaire ,  que  la  Paix  ne  fe  feroit  que  d'un  con- 

fentement  mutuel. 

1594..  Quelque  tems  apres,  Henri  fe  rendit  maitre  de  Paris; 

&  enfuite  il  ordonna  au  Marechal  iHAumont  ,  d'aller  faire  la 

Guetre   Guerre  au  Duc  de  Mercceur  en  Bretagne.  Le  Marechal  fit  quel- 

ques  Conquetes  dans  cette  Province ,  avec  le  fecours  des  Trou- 

pes  Angloifes ,  commandees  par  le  Chevalier  Norris.    Mais  au- 

lieu  de  contenter  ces  Troupes ,  il  leur  fit  voir  que  fon  intention 

necoit  pas  de  leur  tenir  ce  que  le  Roi  leur  avoit  promis.    II  as- 

ilegea  la  Ville  de  Morlaix  ,  qui  leur  avoit  ete  promife  pour  un 

Lieu  de  retraite ,  &  accorda  aux  Aifieges  une  Capitulation ,  par 

laquelle  il  s'engageoit  a  ne  mettre  dans  la  Ville  qu'une  Garnifon 

Catholique.     Elifabeth ,  indignee  de  ce  procede ,  rappella  Nor- 

ris  avec  ks  Troupes,  &  les  envoya  fervir  en  Irlande. 

Henri  de-      Depuis  que  Henri  avoit  commence  a  voir  fes  Affaires  en  meil- 

clarc  U^    leur  etat  ,   il  avoit  declare  la  Guerre  au  Roi  d'Efpagne,  qui  fe 

rEi>"gtfe.  preparoit  de  fon  cote  a  faire  de  puiffans  efforts,  pour  foutenir 

la  Ligue  chancelanre.    Henri  ,  qui  fe  voyoit  alfez  peu  en  etat 

de  continuer  la  Guerre  ,  parce  que  la  France  etoit  epuif^e 

lldeman-  d"hommes  &  d'argent,  s'adreffa  encore  une  fois  a  Elifabeth.  II 

couls  l'    ^^  plaignit  de  ce  qu'elle  avoit  rappelle  Norris ,  dans  un  tems  oii 

Eiifabeth,  il  lui  etoit  le  plus  neceffaire,  &  demanda  de  nouveaux  fecours. 

<iui  lui  re-  £a  Reine  fe  plaignit  a  fon  tour  ,   de  finexecution  de  tous  les 

mande!'^   Traites,  &  lui  refuia  lechement  fa  demande.    EUe  n'avoit  plus 

pour  lui  la  meme  eftime  quelle  avoit  eue  auparavant j  &  nean- 

moins ,  la  crainte  qu'il  ne  fuccombat ,  la  tenoit  encore  attachee 

a  fes  interets. 

Embaras      Lgj  progres  que  les  Efpagnols  firent  peu  de  tems  apres  ,  mi- 

rent  Henri  dans  un  nouvel  embaras.     Le  Connetable  de  Caftil- 

le  s'etant  rendu  dans  la  Franche-Comte  avec  une  Armee  ,  & 

mena^ant  le  Duche  de  Bourgogne  d'une  invafion ,  Henri  fe  vit 

objige  d'aller  en  perfonne  au  iecours  de  cette  Province.     Pen- 

dant  ce  tems-la  ,  le  Comte  de  Fuentes  entra  dans  la  Picardie , 

y  prit  le  Catelet  &  Bourlans  ,    6c  battit  les  Frangois  qui  vou- 

Henti    loient  fecourir  cette  derniere  Place.    Ces  mauvaifes  nouvelles 

«ncore'^    obligcrent  Henri  a  demander  a  Elifahetb  du  fecours  pour  defen- 

Elifabeth.  dre  la  Picardie ,  felon  lc  Traite  de  Ligue. 

La  Reine  repondit ,  qu'elle  envoyeroit  un  Corps  de  Troupes 

en  Picardie ,  aulfitot  qu'il  lui  feroit  poffible ,  pour  garder  Calais, 

Dieppe ,  &c  Boulognc ,  felon  le  but  du  Traite ,  qui  etoit  d'empe- 

cher  que  les  Efpagnols  nc  fe  rendiffent  maitres  des  Places  mari- 

times  de  cette  Province.    Mais  le  Roi  n'avoit  pas  intention  de 

donner  ces  Places  en  garde  aux  Anglois  :   il  craignoit  d'avoir 

trop  de  peine  a  les  leur  arracher ,  s'ils  y  etoient  une  fois ;  &  il 

pretendoit  que  la  Reine  etoit  obligee  de  lui  aider  ,  non-feule- 

ment  a  defendre  les  Places  maritimes  ,  mais  auffi  toute  la  Pro- 

vince.     Dans  le  meme  tems  ,  des  Deputes  de  Bretagne  fe  ren- 

dirent  a  Londres,  pour  demander  du  fecours  a  la  Reine  ,   fans 

fpecifitr  le  norobre  de  Troupes  qu'ils  demandoient ,   ni  a  quoi 

on  vouloit  les  employer  j  fans  offrir  un  Lieu  de  retraite  aux  An- 

glois  ;  &  enfin ,  fans  etre  autorifes  par  le  Roi.    Ainfi  leur  de- 

mande  fut  rejettee. 

Progtis       Pendant  ce  tems-la ,  les  Efpagnols  affiegerent  Cambray.  Hen- 

desEfpa-    ri  ne  iachant  comment  fauver  cette  Place,  envoya  Monfieur  de 

Kance*"    Z.owea;?  a  Ja  Reine ,  pour  lui  demander  un  promt  fecours :  mais 

Henri     elle  le  refuia  tout  net.     Ce  refus  mit  TEnvoye  en  fi  mauvaife 

envoye      humeur,  qu'il  parla  fort  fierement  a  la  Reine,  Taccufant  d'etre 

h"  Angie- 1=1  caufe  de  la  perte  de  Cambray  ,  &  la  menagant ,  que  le  Roi 

tette ,  qui  feroit  la  Paix  fans  elle.    Elifabeth ,  offenfee  de  la  hauteur  avec 

iricnaceia  jaquelle  il  lui  parloit,  le  renvoya  fans  vouloir  lui  donner  une  fe- 

Frokicur  conde  Audience.     Depuis  quelque  tems  ,   elle  n'avoit  plus  que 

d^Elifa-     de  lafroideur  pour  Henri;  6c  certainement,  elle  n'avoit  paslieu 

beth  pour  ^jg  f^  imjgy  jp  ^^  maniere  d'agir  envers  elle.    Sous  precexte  qu'el- 

le  avoit  intcret  ^  le  foutcnir ,  il  trouvoit  fort  mauvais  qu'elle  ne 

voulijt  pas  s'abandonner  a  fa  conduite,  &  faire  tout  ce  qu'ilju- 

geoit  a  propos.     Mais  elle  etoit  trop  habile ,  pour  ne  pas  con- 

noitre  que  ce  Prince  navoit  rien  moins  en  vue,  que  Tinteret  de 

rAngleterre. 

1596.  II  fembloit  qu^Elifabeth  avoit  pris  la  refolution  de  ne 

fe  meler  plus  des  Affaires  du  Roi  de  France :  mais  de  nouveaux 

evenetr.ens  lui  firent  prendre  de  nouvelles  mefures.     L'Archiduc 

yllbert ,  qui  avoit  fuccede  a  Erneft  Ibn  Frere  dans  le  Gouverne- 

ment  des  Pais-Bas  ,    s'etant  approche  de  La  Fere  qui  etoit  as- 

fiegee  par  les  Fran^ois ,  jetta  quelque  fecours  dans  la  PJace  ;  a- 

Fonveaux  pres  quoi  il  alla  fe  prefenter  devant  Calais  ,   &  en  fit  le  Siege. 

progtes     Henri,  a  fon  ordinairc,  cut  recours  a  Elifabeth.     II  lui  envoya 

gnoU^^en"   d'abord  Mr.  de  Sancy ,  &  enfuite  le  Marechal  de  Bouillon ,  pour 

Ftancc.     lui  demander  un  promt  fecours.     La  Reine  ne  le  refufa  pas : 


(t)  Lei;  relations  des  fureurs  8c  de  rinfolence  des  Ligueurs  contre 
leur  Souverain ,  en  cctte  occaiion  ,  furenc  arrachees  des  Regitres  a 
rentree  de  Hviri  IV  dans  Paris  ;  par  ou  l'on  a  pcrdu  la  mcinoire  de 
quantite  de  leurs  mauvaifes  adlions.  Mais  11  le  Lefteur  confulte 
Jem  de  BuJJieres  ,  Tom.  4.  pag.  287  ,  &  le  Journil  De  jujld  Henrici 
III  abdicntitne ,  Lib.4..  c.  38.  il  y  trouvera  que  ces  Rebelles  non-feu- 


mais  elle  demanda  ,  que  fi  elle  faifoit  lever  le  Siege  de  Calais,  Elisa- 
cettePlace  lui  fut  mife  entre  les  mains,  puisqu'aufli-bien  elle  e-  «eth. 
toit  perdue  pour  la  France.  Les  Ambaffadeurs  -eluderent  cette  Q^f^^^ 
demande  en  difant  ,  qu'ils  n'avoient  point  d'Inftrud:ion  fur  ce  Henri  a 
fujet.  Cela  n'empecha  pas  que  la  Reine  ne  donnat  fes  ordres  «"cote  te 
pour  lever  des  Troupes ,  avec  toute  la  diligence  poffible.  Mais  Ewibeth 
avant  que  ce  fecours  put  etre  pret  ,  Calais  fe  rendit,  n'ayant  l^riie  de 
tenu  que  douz.e  jours.  Ardres  eut  bientot  apres  le  meme  ^a^j"*' 
fort.  '  "'■ 

Les  progres  des  Efpagnols  en  Picardie  firent  egalement  crain-    '^^  Rein< 
dre  a  Henri  &  a  la  Reine,  quelque  facheufe  alteration  dans  les  nouve^lfei 
Affaires  de  France  ;   d'autant  plus  ,    que  le  Peuple  n'etoit  pas  Ligue  a- 
encore  bien  affermi  dans  robeillance  du  Roi.  Cette  crainte  pro-  ^"^f^*?' 
duifit  une  nouvelle  Ligue  ,   par  laquelle  Elijaheth  s'engageoit  a  Etai^s^des 
fournir  4000  hommes ,  pour  la  defenfe  de  la  Normandie  &  de  Provin- 
la  Picardie.     Henri  s'obligeoit   de  fon  cote  ,    a  envoyer  4000  "^^s-Unies 
hommes  k  la  Reine,  en  cas  quelle  fu!:  attaquee  ;  quoiqu'en  ce 
cas-li  ,  il  fe  feroit  fans  doute  trouve  peu  en  etat  d'executer  fa 
proraeffe.    Les  Etats  des  Provinces-Unies  entrerent  dans  cette 
nouvelle  Ligue  ,   &  il  fuc  expreffement  convenu  dans  le  Trai- 
te  ,   que  Ja  Paix  ne  fe  feroit  qu'avec  le  confentement  des  trois 
Aliies. 

1597.  Malgr6  ce  nouveau  Traite  ,   &  tous  les  fecours  que  Hcnri  ne'- 
Henri  avoit  re^us  de  la  Reine  en  diverfes  occafions ,  il  ne  laifla  ^j°^'^  ""' 
pas  d'entamer  une  fecrete  Negociation  avec  le  Roi  d'Efpagne,  ticuiierei 
par  la  Mediation  du  Pape ,  fans  en  rien  communiquer  ,  ni  a  la  ^^^«^  ''Es-^ 
Reine,  ni  aux  Etats.    La  Ncgociation  etoit  deja  bien  avancee,  P^S"^- 
lorfqu'elle  fut  interrompue  par  la  furprife  d'Amiens  ,    dont  les 
Efpagnols  s'emparerent.     Cec  accident  ,  qui  retardoit  la  Paix, 
caufa  beaucoup  de  chagrin  au  Roi ,  qui  ne  voulanc  point  lailfer 
cette  Place  entre  les  mains  de  fes  Ennemis ,  refolut  de  la  repren- 
dre ,  a  quelque  prix  que  ce  f ut.   II  rafliegea  donc  dans  la  meme   II  fomme 
annee,  &  pendant  qu'il  etoit  occupe  a  ce  Siege,  il  fic  fommer  Eliiabeth 
Elifaheth  de  lui  envoyer  4000  hommes  ,  fuivant  leur  Traite.  voyerdu" 
La  Reine  repondit,  qu'elle  etoit  prete  a  envoyer  ces  Troupcs,  ftcouts, 
pourvu  que  le  Roi  pourvdt  a  leur  fubfiftance.     Mais  le  Roi,  j^etitrTi» 
mecontent  de  cette  condition  ,   menaga  ouvertement  la  Reine  l^aix  fans 
de  faire  la  Paix  fans  elle,  &  declara,  qu'il  navoit  tenu  qu'a  lui  ^"<=- 
de  la  faire  ,  puisqu'on  lui  avoit  offert  de  lui  rendre  toutes  fes 
PJaces,  a  Texception  de  Calais.     II  vouloit  par-la  lui  faire  en- 
tendre ,  que  ce  n'etoit  qu'a  fa  confideration  ,    qu'il  avoit  refufe 
de  faire  la  Paix.    Sur  cela  eile  lui  ecrivit  ,   qu'elle  nc  pouvoit  E"«  i"fti- 
fe  perfuader  qu'un  Prince  tel  que  lui  ,   voulut  violer  un  Traite  ^^^^^  '°"* 
folemnel,  fait  depuis  fi  peu  de  tems ,  &  confirme  par  fon  fer- 
ment:  Que  pour  elle,  bien  loin  de  manqucr  a  fa  promefle,  el- 
le  faifoit  plus  que  ce  a  quoi  elle  etoit  engagee ;  &  que  pour  Ten 
convaincre,  elle  le  prioit  de  jetter  les  yeux  fur  le  Traite,  ou  il 
trouveroit  cet  Article  :    La  Reine  envojera  cette  annh  en  Fran- 
ce  quatre-mille  hommes  ds  pied  ,    qui  frviront  le  Roi  pendant  Jtx 
mois.     Ils  le  ferviront  aujji  pendant  le  meme  tems  ,   dans  lcs  an- 
nfes  fuivatites  ,  fiV^tat  dcs  Affaires  de  la  Reine  le  peut  permet- 
tre ,  fans  en  etre  incommod^e ;  de  quoi  on  fe  rapportera  a  la  con- 
fcience  c^  a  la  parole  de  ladite  Reine.     Cepcndant  ,   pour  enga- 
ger  Henri  ^  continuer  la  Guerre  ,  elle  voulut  bien  lui  preter 
quelque  argent.     Lorsqu'elle  demanda  quelque  furete  pour  fon 
payemcnt,  Henri  offrit  de  lui  livrerCalais,  pourvu  qu'elle  s'en- 
gageat  a  reprendre  cette  Place  ,  dans  un  certain  tems  dont  on 
conviendroit.     Cetoit  encore  un  nouveau  piege  qu'il  lui  ten- 
doit;  car  comme,  vraifemblablement  ,  le  tems  dont  il  parloit 
auroit  ete  affez  court,  fon  but  n'etoit  que  d'engager  la  Reine  a 
faire  une  puiflante  diverfion  aux  Efpagnols  ,  pour  lui  donner  a 
lui-meme  le  tems  de  reprendre  Amiens ,  fans  crainte  d'etre  trou- 
ble  dans  ce  Sicge.    La  Reine  ne  ie  laifla  point  furprendre  a  cet- 
te  offre :  mais  elle  ne  laiffa  pas  de  preter  Targent  ,  fous  la  cau- 
tion  dn  Marechal  de  Boutllon,  &c  de  Mr.  deSancy.  Peu  de  tems    Siegc  & 
apres ,  le  Roi  fe  rendit  maitre  de  la  Place  qu'il  afliegeoit.  P"*«  ^^- 

Apres  la  prife  d'Araiens ,  Henri  renouvella  la  Negociation  a-  Henriftit  > 
vec  TEfpagne,  fans  en  informer  fes  AUies  ^  &  la  conclut  enfin  unTtait£  1 
a  Vervins  ,  fans  leur  intervention  ,  Philippe  U  n'ayant  jamais  y^rWns^ 
voulu  fbufFrir  qu'ils  y  envoyaffcnt  leurs  Plenipotentiaires.  Avant  avec  l"Es- 
qu'elle  fut  Cgnee ,  Henri  eut  a  effuyer  de  facheux  reproches  de  P»?ne. 
la  part  de  la  Reine  &  des  Etats-Generaux  :  raais  cela  ne  lui  fit  chV/d™fcs 
pas  changer  fa  refblution.    II  ajouta  meme  en  quelque  maniere  Allies. 
rinfulte  a  la  fraude  ,   en  voulant  leur  faire  regarder  comme  une 
grande  condefcendance  pour  eux  ,  la  parole  qu'il  voulut  bien 
donner  de  lui-meme,  fans  qu'on  Ten  priat,  d'attendre  quarante 
jours  a  ratifier  le  Traite  de  Vervins  ,  pour  leur  donner  Je  tems 
de  faire  leur  Paix  avec  TEfpagne.    Cetoit  fe  moquer  ouverte- 
ment  ,  que  de  pretendre  que  ce  terme  fuffifoit  pour  rcgler  des 
Affaires  d'une  fi  grande  importancc,  avec  unPrince  qui  n'avoic 
pas  meme  voulu  permetcre  que  leurs  Ambaffadeurs  afllftaffent 
au  Congres.    Mezerai  avoue ,  que  la  Paix  ecoit  deja  faite  dans 
fes  principaux  Articles  ,  avant  que  les  Ambafladeurs  des  deux 
Couronnes  s'affemblaffent  a  Vervins  j  &  que  le  Traite  auroic  pu 

y 

lement  lui  rcfufoient  le  Titre  de  Roi  ,  mais  qu'ils  regardoient  com- 
me.  un  crime  capital,  d'avoir  fon  Portrait,  a  moins  que  ce  ne  fut  a- 
vecles  poftures  &  Tequipage  les  plus  ridicules  8c  les  pius  hontcux, 
dans  lefquels  il  plaifoit  aux  Peintres  de  le  reprefenter.  Us  l'appelIoient 
Heretique ,  Tyran ,  &  tout  ce  qu'il  y  a  de  plus  injurieux  ;  ils  abat- 
toient  fes  Armes  St  fes  Statues  ,  qu'ils  mettoient  en  pieces,  &  les 

trai- 
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y  etre  conclu  en  noins  de  trois  femaines ,  fi  ic  Roi  n  avoit  pas 
voulu  faire  accroire  au  Public ,  qu'il  n'avoic  pas  faii  la  Paix  k 
rinfu  de  fes  Ailies. 

Depuis  la  Paix  de  Vervins ,  jufqua  la  mort  A^Elifabeth  ,  il 
n'y  eut  plus  d'Affaire  conliderable  encre  la  France  &  i'Anglecer- 
re. 

Les  Adtes  qui  regardenc  la  France  dans  cetce  premiere  Partie 
du  XVI  Tome,  font  en  grand  nomlire:  la  plupart  roulent  fur 
ies  plaintes  de  la  Reiue,  touchant  rine.vecution  des  Traices. 

Ann^e  1589. 

Serment  de  Henri  IV  aux  Seigneurs  Caciioliques  ,apres  la  mort 
de  Henri  III.    Du  2  Aout.  Page  19.  Au  Camp  de  S.  Cloud. 

II  promet  de  maintenir  la  Religion  Catholique ,  au  peril  de  fa 
vie ;  de  fe  faire  initruire  par  un  Concile  General  ou  National , 
&  de  ie  conformer  a  les  deciiions. 

Serment  des  Seigneurs  Catholiques  au  Roi.  Ibid. 

Ce  Serment  eil  relatif  au  Serment  du  Roi,  &  fous  les  condi- 
tions ,  &c.  Au  Camp  de  S.  Pierre. 

Lettre  de  Creance  de  Henri  IVz  Elifabeth.  Du  13  AoiJt. 
Page  20.  A  Dieppe. 

Lettre  de  Henri  a  M.  de  Buzenval,  fon  Ambaffadeur  aupres 
d'E/ifabeth.  A  Dieppe,  le  27  Aoiit.  Page  22. 

II  lui  fait  part  de  quelques  niouvcmens  qu'il  doit  faire  ,  &  a- 
joute  ce  Poflcript. 

En  arrivant  en  cette  Ville ,  fai  apprit  que  la  Reiue  itoit  a  la 
"Rye.  fe  ne  vous  faurois  dire  1'atfe  que  fen  ai  refu  ,  car  favois 
rifilu  de  pajfer  pour  etre  une  femaine  avec  elle  ^  ^  avoir  cet  hcur 
de  tut  haifer  moi-mhne  les  mains. 

Propoiitions  de  Mr.  de  Beauvoir-la-Nocle  au  Confeil  d'An- 
gletcrre,  touchant  les  fecours  que  Hfwri  IF  demande.  Page  23. 

1.  11  demande  une  bonne  fomme  pour  payer  fes  Troupes  , 
tant  Allemandes  que  Fran§oifes. 

2.  Soixante  milliers  de  poudre,  &  2000  boulets  de  cansn. 
5.  Une   Ligue  oflfenfive  &  defenfive  ,  &  que  la  Reine  ex- 

horte  les  Puifl&nces  Proteftantes  a  y  entrer. 

4.  Qu'on  cherche  les  moyens  de  former  une  telle  Ligue. 

5.  Que  k  Reine  faffe  en  forte  que  le  Roi  foic  fecouru  d'u- 
ne  bonne  Armee  d'Alleraagne. 

6.  Que  la  {bmme  que  la  Reine  envoyera  foit  de  cent-mille 
ecus. 

Lettre  de  Meflieurs  de  Beauvoir  &  de  Frefnes ,  Ambaffideurs 
de  France ,  au  Lord  Burghley  Grand-Treforier.  Page  2+.  A 
Londres. 

Cette  Lettre  contient  les  Propofitions  du  Roi ,  pour  faire 
une  Ligue  avec  les  Puiffances  Proteftantes. 

Lectre  de  Henri  IV  a  la  Reine.  Page  29. 

H  lui  dit ,  qu'il  envoye  i  Beauvoir  la  Relation  de  ce  qui  s'eft 
palle  a  ractaque  des  Fauxbourgs  de  Paris ,  ou  le  Lord  IVillougby 
&  les  Troupes  Anglotfes  ont  fort  bien  fait. 


Annfe  1590. 
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Du  7  Janvier 


Decifions  de  la  Sorbomie  concre  Henri  III. 
1589.  Page  32.  (i)  A  leur  College. 

II  femble  que  cet  Aite  auroit  dii  etre  place  dans  Tannee  pre- 
cedente,  puilqu'il  en  porte  la  date,  6c  que  Henri  III  n'etoic 
plus  en  vie  en  1590. 

Arcicles  accordes  encre  le  Roi  d'Efpagne  &  la  Ligue.  Du  1 1 
Janvier.  Page  33. 

„  Que  Philippe  II  fera  declare  Protedteur  de  la  Ligue ,  fous 
„  ces  conditions : 

,,  Que  dans  le  mois  prochain ,  il  envoyera  en  Picardie  6000 
„  hommes  de  pied,  &  1500  chevaux.Dans  le  Lyonnois,  5000 
„  hommes  de  pJed,  &  1000  chevaux,  avec  20  pieces  de  cam- 
„  pagne,  &  12  de  batterie.  En  Languedoc,  500  chevaux  & 
„  2000  fantaffins.  A  Nantes,  500  chevaux  &  3000  hommes 
„  de  pied,  un  Navire  charge  de  munitions,  &  10  charges  de 
„  grain. 

„  Qu  il  pretera  500000  ecus  comptanc  a  la  Ligue ,  &  200000 
„  ecus  par  mois  pendanc  que  la  Guerre  durera. 

„  La  Ligue  s'engage  a  rendre  ces  fommes  dans  trois  ans ;  & 
„  a  remettre  pour  iurete,  les  Villes  de  Cambray,  Abbeville, 
,,  &  autres  Villes  en  Bourgogne. 

,;  Qu'a  la  fin  d'Avril,  la  Ligue  aura  40000  hommes  depicd, 
„  5000  chevaux,  &  100  pieces  de  canon,  de  batcerie  ou  de 
„  campagne. 

„  Qu'elle  ne  pourra  crairer  avec  le  Navarrois ,  qu'en  la  Cour 
„  du  Roi  d'Efpagne ,  ou  du  Duc  de  Savoye. 

„  Que  les  Gouverneurs  des  Places  maricimes  recevronc  les 
„  Vaifleaux  du  Roi  d'Efpagne  dans  leurs  Ports. 

„  Que  durant  la  Guerre ,  la  Ligue  ne  fera  tenue  a  rien  da- 
„  vantage,  quand  meme  le  Roi  feroicla  Guerre  a  rAnglecerre, 


la  Tour 


Lcttre, 
&c.  au 
Giaiid- 


„  ou  a  TEcoffe:  mais  qu^apres  1  •.  fin  de  la  Giierre,  les  Fran-  Elisa. 
„  ^ois  fournironc  au  Rd.  d"!.^fp. giie  3000  chevaux  &  28000  BtTH. 
,,  hommes  de  pied,  avpr  6000  Pionnicrs,  en  coutes  Expedi- 
„  cions. 

,,  Quc  dans  tous  les  Actes  Publics,  le  Roi  fera  qualifie  Pro- 
„  cedteur  de  ia  Couronne  de  France ;  &  que  cet  Artida  fera 
„  jure  par  la  Ligue ,  &  par  le  Roi  qui  fera  elu. 

„  Que  la  Ligue  ne  pourra  faire  aucune  AUiance ,  fans  lecon- 
„  fentement  du  Roi  d'Efpagne. 

Inftrudions  de  Henri  IV  a  Mr.  de  la  Tour ,  qui  doic  paffer  i"''"^'.- 

par  rAngleterre  en  allant  en  Allemagne.  Page  36.  Hc".r^  IV; 

„  De  reprefenter  a  la  Reine,  que  le  Duc  de  Parme  devant  »  Mi.de 

„  venir  en  Francc  au  mois  de  Mars ,  il  eft:  necellaire  d.;  hater  ' 

„  le  fecours  d'Allemagne. 

„  Que  les  Efpagnols  doivent  envoyer  3000  en  Bretagne  ,  & 
„  que  leRoi  ne  fe  trouvanr  pas  en  etac  d'y  envoyer  du  fecours, 
„  prie  la  Reine  d'y  pourvoir. 

„  Qu'il  la  prie  de  faire  en  (brte  que  les  Etats-Gcneraux  en- 
„  voyent  7  ou  8  Navires,  pour  garder  les  Cdtes  de  Bretagne  & 
„  de  Normandie. 

„  Qu'il  ne  peut  rappeller  Mr.  de  Buzenval  avec  honneur; 
,j  &  que  toutefois  il  le  fera,  fi  la  Reine  le  veut  abfolument. 

Lettre  des  Ambaffadeurs  de  France  au  Grand-Treforier.    Du 
8  Fevrier.  Page  40.  A  Londres. 
Ils  le  prient  de  hacer  le  deparc  de  Palavicin  pour  rAllemagne.  Ticib- 
Memoire  concenanc  les  dcmandes  du  Roi  de  France  a  la  Rei-  "^eman- 
ne.    Du  25  Fevrier.  Page  43.  Au  Camp  devanc  Charcres  dc»  de 

£n  voici  quelques  Articles.  Hemi  a 

„  D'envoyer  promcement  du  {ecours  en  Bretagne.  *  ^*'"'' 

„  Si  le  Duc  de  Parme  vient  en  France ,  le  Roi  prie  la  Rei- 
„  ne  de  lui  preter  4000  hommes  pour  3  mois,  en  attendant  le 
„  fecours  d'AIiemagne. 

„  Si  le  Duc  de  Parme  ne  vient  pas ,  le  Roi  promet  de  fe  ren- 
„  dre  a  Dieppe ,  &  de  fe  joindre  aux  Troupes  Angloifes ,  avec 
„  6000  hommes  de  picd  Frangois,  4000  chevaux,  &  5000 
„  Suiffes,  pour  recouvrer  Rouen,  le  Hivre-de-Grace ,  6c  tou- 
„  te  la  Cote  de  Normandie,  &c. 

Lettre  de  Henri  IV  au  Duc  de  Longuevilky  fur  la  viiloire  de  ^•'  ^'""= 
Mante.     Du  14  Mars.  Page  52.  ^"  Lon- 

Autre  du  meme ,  a  rAmbaffadeur  d'Angleterre.  Du  22  Mars.  gueviUe  , 
Page  53.  A  Tours.  ^*^- 

II  remercie  la  Reine  de  la  part  qu'ellc  prend  dans  fcs  affaires ,  j,^')^'^  r 
&  la  prie  de  hater  le  fecours  d'AIIemagiie.    On  peut  inferer  de-  fadeur 
la,  &  de  diverfes  autres  Pieces,  qu'E/ifabeth  etoit  proprement  d-.Anglc- 
celle  qui  faifoit  mouvoir  le  fecours  qui  venoit  au  Roi  d'AlIe-  '"'^' 
magne. 

Autre  de  Henri  IV  zu  Comte  de  Strajford.  Dd6  Mai.  Page 
61.  Au  Camp  de  Rozenay. 

II  donne  avis  a  la  Reine,  que  la  Flotte  d'Efpagne  eft  prete 
a  Ibrtir  de  la  Corognci  &  la  prie  de  pourvoir  a  la  conlerva- 
tion  de  la  Bretagne,  par  le  moyen  d'une  Flotte. 

Lettre  du  Chevalier  Drack  au  Prince  de  Domhes.  Id.  Novem- 
bre.  Page  85. 

11  le  prie  de  rinformer  des  progres  que  les  Elpagnols  oat  feits  ^c  Dom- 
cu  Bretagne.  ''"' 

Reponfe  du  Prince  de  Dombes  a  Draci.  Page  Z6.  d^Prm"? 

II  lui  apprend  que  les  Efpagnols  fe  font  empares  de  Blavet , 
&  qu'ils  aliiegent  Hennebond. 

Memoire  de  Roger  lVi//ia?ns.  Page  8(J.  dl^  i<o"er 

II  fait  voir,  par  Tetac  oii  fc  crouvoit  le  Royauroe  de  France,  wiiuaiu" 
que  la  Reine  a  interet  de  conferver  la  Bretagne,  &  d'envoyer 
8000  hommes  dans  cette  Province,  ou  dans  les  Pais-Bas,  pour 
faire  diverfion  au  Duc  dc  Parme. 


Lcttre 
de  Diack 
au   Princs 


Annie  1591. 

Lettre  de  Creance  pour  Edmond  Torck ,  Envoye  en  Frarice. 
Page  89.  A  Richemont. 

Inftrudions  a  Edmond  T»rck. 

Ces  Inftrudtions  regardenc  principalemenc  la  Bretagne  ,  & 
entre  autres  choles,  Tarck  avoit  ordre  de  prefenter  au  Roi  cei- 
tains   Articles ,  dont  il  eft  parle  dans  la  Reponfe  fuivante. 

Reponfe  du  Roi  aux  Articles  prefentes  par  le  Sr.  d'Tijrck.  Au 
Camp  devant  Chartres. 

1.  Article.  Quelies  forces  le  Roi  joindra  aux  Anglois?  Oii  fc 
fera  ia  jondtion  ?  En  quel  Porc  les  Anglois  defcendronc? 

Reponfe.  Le  Roi  demande  3000  hummes ,  df  fait  etat  d'y  en 
avoir  autant  tui-metne.  La  defcente  fe  pourra  faire  a  Breft,  a. 
Gravi//e ,  a  Cherbourg ,  au  choix  des  Angtois. 

2.  Article.  Quel  ordre  on  donnera  pour  les  vivres,  &  a  quel 
prix  "i 

Reponfe.  Les  Ang/ois  feront  trait^s  comme  lesFranfois.^ant 
a  ta  boijfon,  comme  /e  Pdis  neit  peut  pas  fournir ,  il  fera  peut- 
etre  nicejfaire  d'enfatre  vinir  d'Angleterre. 

3;  Ar- 

trainoient  dans  les  rues:  tandis  que  les  Pretres  raccufoient  deMagie,     de  hiter  fa  mort ,  en  faifoient  de  petites  tmages  de  cire,  qu'i]s  met- 


Lettre 
de  Ciean- 
ce  Si  In- 
iiiuftions 
d-Yotck. 


Re'ponic 
de  Hcni» 
IV. 


perfuadant  a  leurs  Auditeurs  de  faire  la  Guerre  a  ce  Belial ,  &  de  ne 
iui  donncr  aucun  quartier,  non  plus  qu'.\  fes  Amis.  Le  Royaume 
enfin  etoit  ll  malade,  que  rien  ne  pouvoit  le  guerir  qu'une  bonne 
faignee  de  fang  Francois.  Plulieurs  firent  des  Anagramnies  pleines 
de  mallgnite ,  pour  rcndre  ce  Princc  odicnx :  d'autres  dans  le  defFeia 
Tom.  X.  P.  II. 


toient  fur  les  Autels  pendant  la  Meflc,  &  leur  piquoicnt  !e  cceur  :  d'au- 
tres  portoient  des  torches  allumecs  de^.i  dcli,  en  proferant  des  paro- 
les  fuperftitieufes ,  8c  les  eteignoient  eii; "jit;.  L^s  Lilselles  8c  les  Saty- 
res  contre  lui  etoicnt  innombrables ;  la  PielTc  &c  les  Pluines  n'etoient 
occupees  qu'a  des  Ecrits  pour  diftamer  lc  Souveraia. 

H  a 


6o 


ABREGE'     HlSTORiaUE 


Elisa-        3.  Article.  Quel  Port  ou  Havre  on  peut  donncr,  propre  a 
BETU.     recevoir  dcs  VailTeaux  de  200  tonneaux  ? 

Reponfe.  Sur  ce  que  la  Reixe  a  fait  dire ,  qu^eUe  ^toit  dijpofee 
a  envoyer  25  ou  30  Naviref,  a  condition  qu'on  la  rejnhourfera , 
le  Roi  offre  k  Port  de  Brefi,&  la  Ville  &  le  Bourg ,  pour  retrai- 
te  aux  Anglois ,  nofant  donner  le  Cbateau  ,  de  feur  d^ojfenfer  les 
Catboliques.  §>u'il  croit  que  le  Port  de  Relatior  eft  tres  commo- 
dey  &  qu'il  offre  de  le  denner ,  fi  on  feut  le  reprendre,&  confent 
que  ce  foit  la  fr^mitre  entreprife. 

4.  Article.  Quelie  affurance  le  Roi  donnera  pour  rembourfe- 
mcnt  de  la  levee,  du  tranfport,  &  de  la  payc  des  Troupes  } 

Reponfe.  Le  Roi  a  envoye  a  la  Noc/e ,  fon  Amhaffadeur  en 

Augleterre  ,u»  PJein-pouvoir  fotir  regler  cet  Article  ,  &  pour  paf- 

fir  toutes  Ohligations  &  Covtrats.  Du  4  Mars.  Pagc  92. 

Tnfiru-         Inftrudions.  a  Roger  Willians ,  envoye  a  Dieppe  avec  600 

RoT«  ""    hommes ,  pour  garder  la  inace.  Page  9+. 

WUUanis,      Le  principal  poinc  de  ces  InitriiCtions  efl: ,  que  Willtams  ne 

*'^-  doit  point  expofer  lcs  Troupcs  Angloifes  ,  fans  que  les  Frangoi- 

les  ayent  auffi  parc  au  danger,  du  moins  bors  de  la  Place. 
Lettrs  Lcitrc  de  Henri  W-i  Ehf^heib ,  pour  lui  demander  du  fecours. 

^«  *|5n"  Du  21  Mai.  Page  96.   A  Buhy. 
bcTh  pour      Autre,  en  lui  envoyanc  Mr.  ds  Reaulx.   Du  3  Juin.  Page 

lui  dc-         98. 

mander  j|  j^jj  (jonnc  avis  de  la  prife  de  Louviers.  II  la  prie  de  laif- 
couis'  fer  Williams  en  France,  &  de  renforcer  fon  Regiment.  II  lui 
dit,  qu'il  n'a  pas  donne  ordre  a  ibn  Ambafladeur  de  demander 
lo  Comte  d'Effex  pour  commander  les  4000  liommes  :  mais 
que  fachant  combien  eile  l'eftime ,  U  auroic  cte  bien  aife  qu'elle 
le  fut  determince  d'elle  meme  a  ce  choix. 
Traite  Traite  entre  Hemi  W  &  Elifaheth.    A  Greenwich ,  le  25 

Hemi  &  J'''"-  P^^  ^°3- 

EUiabcth.      „  I.  Que  la  Reine  envoyant  3400  hommes  en  Normandie, 

„  outre  les  600  hommes  qui  y  font  deja  fjus  la  conduite  de 

,^  Williams ,  le  Roi  fe  charge  de  toute  la  depenfe ,  tant  de  la 

j'  levee,  que  du  tranfport  &  Iblde  des  SoWats,  Officiers,  & 

,^  General,  fuivaot  la  Cedule  llgaee  par  les  CommiiTaires  de 


„  France  &  d'Angleterre. 


„  2.  Que  pour  le  payement  de  ces  4000  hommes ,  &  de 

'  „  3000  qui  doivent  etre  envoyes  en   Bretagnc ,  &  des  autres 

fommes  que  le  Roi  doit  a  la  Reine  par  diverfes  Obiigations , 

",  le  Roi  confent  que  la  Reine  jouilTc  des  reyenus  de  Rouen , 

\,  &  du  Havre-de-Grace ,  quand  ces  deux  Places  feront  repri- 

„  fes,  jufqu'a  rentier  payement. 

„3.  Le  Roi  promet  de  payer,  apres  que  les  Troupes  An- 
„  gloifes  auront  fervi  deux  mois ,  la  Iblde  chaque  fcmaine ;  & 
„  taute  de  payemenc ,  elles  pourronc  ic  retirer. 

„  4.  Lc  Roi  s  oblige  a  faire  homologuer  au  Parlement  &  a  la 
„  Chambre  dcs  Comptes  ieant  a  Tours ,  ces  Articles  touchant 
,,  Targent. 

InftouAions  au  Chevalier  Henri  Unton  ,  allant  en  Ambaflade 

en  France.  Page  103.  A  Greenwich. 

Infltu-         Ces  Inftruftlons  ne  contiennent  rien  dc  fort  important.   Seu- 

/Uoiis  au  lement  lc  dernier  Article  porte  :     „  Que  la  Reine  etant  avertie 

?^^\j'     »  que  le  Roi  de  France  neglige  fes  Sujets  Proteftans ,  &  don- 

wu.   "'    „  nc  tous  les  Gouverncmens  aux  Catholiquesi  fi  l'Ambairadeur 

„  trouve  que  cela  foit  vrai ,  il  prendra  quelque  occalion  d'en 

,',  parkr  au  Roi ,  de  la  part  de  la  Rcine. 

Lectrc  du  Grand-Treforier  au  Chevalicr  Vnto».  Du  3  Aour. 
Page  109.  A  Eafthorftey. 

II  lui  dit,  que  la  Reine  ayant  appris  que  les  Troupes  du  Roi 
avoicnt  quitce  la  Bretagne  ,  a  donne  ordre  a  Norris  de  s'appro- 
chcr  de  la  Mer,  pour  s'embarquer  avec  fes  Troupes  ijr  les 
Vaiffeaux  qu'elle  lui  envoyera.Il  ajoute,qu'il  ne  voit  pointd'au- 
tre  moyen  d'empecher  cela ,  iinon ,  que  lc  Roi  envoye  prom- 
tement  du  iecours  en  Bretagne. 
Lenre  Leitxc  d^Elifaheth  a  Heuri  W,  fans  date.  Page  iii. 

d'Eiiia-         Ellc  lui  reproche,  qu'il  Ta  abufee,  en  faifant  avec  elle  un 
H '^"  W   Traite  pour  lui  faire  envoyer  4000  hommes  en  France  ,  fous 
"     '  pretexte  d^alTiegcr  Rouen  ;  &  qu'enfuite,   il  s'eft  amuie  au  Sie- 
ge  de  Noyon.   EUe  lui  dit  franchement,  que  le  retardement  de 
fes  aftaires  les  plus  urgences  lui  a  faic  plus  de  tort,  que  radivi- 
te  de  fes  Ennemis ;  &  lui  en  donne  quelques  exemples.    Enfin 
elle  decbre ,  qu  a  Tavenir ,   elle  gardera  fes  Troupes  pour  quel- 
que  meilleure  occalion,  6c  quelle  n'eft  pas  d'humeur  de  les  ex- 
pofer  pour  faire  plaifir  a  rEnnemi  commun. 
Memoiie       Memoire  prefente  par  le  Chevalier  Norris  au  PrincedeDow- 
p,.;rente    .y^^    concenant  les  railbns  qui  rempechent  dc  conlentir  a  faire 
tirau  °''  paifer  les  Troupes  Angloifes  de  la  BalTe-Bretagne  dans  le  Haut- 
Piioce  de  -piis.     Du  \\  AouC  Pagc  112. 

^■LanT  Lettre  du  Grand-Treforier  au  Chevalier  Utiton.  Du  \\  Aout. 
duTre-    Page  114.  A  Cowdrain. 

foiier  i         Cetcc  Lettre  contient  les  plaintes  de  la  Reine  fur  rinexecution 
^'"°°'      du  Traite ,  &  marque  la  relblution  qu'elle  a  priie  de  rappeller 
fes  Troupes ,  ft  le  Roi  n'envoye  point  du  fecours  en  Bretagne. 
Lettre  Lettre  de  k  Reine  a  Hsnri  W,  lans  date.  Page  ii.6. 

de  UKei-  Ellc  lui  dit  nettcment  ,  que  li  le  Prince  de  Domhes  quitte  la 
neiHcn-  Brecagnc,  les  Anglois  n'y  demeureronc  pas  une  heure  apres  lui^ 
"     ■        &  qu'elle  ne  veuc  pas  facrifier  fcs  Troupes ,  fi  ce  Prince  ne  de- 

meure  en  Bretagne,  &  s'il  n'a  pas  de  pius  grandes  forces. 
Autrcs        Aucres  Lectres  de  la  Reine  &  du  Grand-Treforier  a  1' AmbaiTa- 
Lettrcs .  deur.fur  le  meme  fujet.Page  117.  Da  22  AoiiC.  A  Chichefter. 


Cartel  dc  defi  du  Chevalier  Untou,  AmbafTadeur  de  la  Reine,  Eltsa- 
au  Duc  de  Guife.  Page  118.  b^th. 

Le  Duc  de  Guife  ayant  mal  parle  de  la  Reine  Elifaheth,  Un-  ^^^J^ 
ton  lui  donne  le  dementi,  &  le  defie  a  pied  ou  a  cheval,  avec    Canei 
telles  armes  qu'il  voudra  choifir.  II  lui  dit ,  qu'il  eft  d'aufli  bon-  <i'Untoa 
ne  Maifon  que  lui.     Qu'il  lui  a  deja  envoye  deux  Cartcls  fem-  j"  qJJJ^-^ 
blables ,  fans  en  avoir  eu  aucune  reponfe ;   &  que  s'il  ne  repond 
pas  a  celui-ci,  il  le  publiera  par-tout  pour  un  poltron. 

Lettre  du  Grand-Treibrier  a  Unton.   Da  2  Septembre.   Page    Le  tre 
119.  A  Lichfield.  f^^^^': 

II  kii  dit,  que  la  Reine  eft  tres  mecontente  de  ce  que  le  Com-  Uutoa. 
te  d'Effex  a  quitte  le  Camp  pour  fuivre  le  Roi ;  &  qjc  fi  le  Roi 
ne  fait  pas  voir  comment  il  aura  les  moyens  de  payer  les  Trou- 
pcs  Angloifes ,  apres  les  deux  mois  expires ,  elle  les  rappellera. 

Autre  fur  lc  meme  fujec.     Du  13  Sepiembre.  Page  120.  Letuc" 

Autre  du  meme,  au  menic.  Du  20  Septcmbre.  Page  121. 
A  Odyham. 

II  lui  dit,  que  la  Reine  elt  mccontente  de  ce  qu'il  ne  s'eft 
pas  oppofe  au  voyage  qu'a  fait  le  Comte  d'Effex  pour  allcrcon- 
ferer  avec  le  Marechal  de  Biro» ,  ay.:nt  meme  fait  un  chemin 
de  neuf  lieues  >  quoique  le  Marechal  n'€n  ait  fait  que  trois  ,  & 
dans  un  tems  011  le  Marechal  avoit  manque  a  fa  parole.  Que 
pour  appaifer  la  Reine ,  il  faut  necelTairemenc  que  !e  Comte  d'EJ- 
fex  retourne  en  Angleterre ,  &  qu  il  laifle  a  Leighton  le  com- 
mandement  des  2500  hommes  qui  demeureront  en  France. 

Lettre  de  la  Reine  a  Unton.  Du  26  Septembre.  Page  122.  A  ^i^'"'!^';. 
Sutton.  nc  a  'Ji 

Elle  lui  temoignc  fon  meconrentement  de  la  Conference  du  '""• 
Comte  d'Effex  avec  le  Marechal  de  Biron ,  fur  le  Siege  de  Gour- 
nay.  Que  cela  ecoit  diredement  contraire  a  ies  ordres.  Qu'£l- 
le  n'approuve  pas  non  plus ,  que  rAmbalTkdeur  foit  alle  a  Lou- 
viers  pour  faire  fa  cour  au  Roi ,  dans  le  tems  qa"elle  a  tant  de 
fujet  de  fe  plaindre.  Elle  lui  ordcnne  de  fe  retirer  queljue  par: 
proche  de  Rouen:  que  fi  le  Roi  y  vient,  ii  pourra  allerletrou- 
ver;  &  que  s'il  fcconduic  auiremenc,  elle  le  rappellera. 

Lettre  du  Grand-Treforier  a  Unton.    Du  24  Septembre.  Pa-   1^""'« 
ge  123.  A  Farnham.  '^;  -'    ••^  f„"„/*; 

II  dit,  que  la  Rcine  n'a  point  change  d'avis ;  qu'elle  veilt  rap-  lucmc.i 
peller  fes  Troupes ,  puifque  le  Roi  lui  manque  dc  parole  ,  & 
qu'on  ne  fait  pjs  meme  comment  il  les  payera  ,  loriijue  les 
deux  mois  feront  expires.  Qu'elle  a  ordonne  au  Comte  d'Ef- 
fex  de  rccourner  en  Anglcterre,  &  que  tous  fes  Amis  doivent 
Texhorter  a  obeir.  Que  fur  Tavis  qu'Unton  vouloit  aller  trou- 
ver  le  Roi  a  Louviers,  elle  avoic  donne  ordre  d'expedier  dcs 
Lettres  pour  fon  rappel.  Qiie  s"il  etoit  deja  a  Louviers  ,  elle 
lui  commandoit  d'en  partir  inceflamment  ,ne'vouknt  point  que 
fon  AmbaiTadeur  iic  honneur  a  un  Prince  qui  fe  moquoit  d'elle. 
Que  pour  achever  de  mecontenter  h  Reine,  TAmbalTadeur  de 
France  a  preiente  un  Memoire  pour  demander  que  le  Comte 
d'Effex  avec  fes  forces  fuivic  le  i<oi  en  Champagnc :  demande 
qui  ne  pouvoit  ie  faire  plus  mal  a  propos. 

Lettre  de  Mr.  d^  Haoqueville  a  la  Reine.  Au  Siege  de  Gour-    Lcttre 
nay.    Du  4  Octobrc.  Page  134.  ^^^'^'j;'* 

11  lui  dit,que  le  Cointc  d'Effx  eft  au  Siege  de  Gournay,  oii  fa  R^i 
il  fait  merveilles:  que  fon  AmbalTadeur  y  eft  auffi,  &  que  s'il 
lui  plaifoic  d'cnvoyer  encore  2000  hommes,  ce  fecours  avance- 
roic  beaucoup  les  afiFaires  du   Roi.     Qu'on  accend  le  Roi  avec 
TArmee  d"Allemagne. 

Copie  des  Arcicles  dont  il  a  ete  parle  ci-deflus , envoyee  -iUn-  Copiei 

/a;/.  Pagei25,  voyezpage  103.  ^^  ^       „       cZH 

Lettre  du  Grand-Trclorier  a  Unton.     Du  12  Octobre.  Page  UmJn, 

126.  A  Richemont.  j^^^" 

du   Ir< 


lorier ; 


U  lui  dit,  que  le  Comte  d'Elpx  etant  fur  le  poincde  s'em- 
barquer,  h  Reine  lui  a  permis  de  recourner  a  fa  Charge.  Qii'el-  mcme, 
le  ell  toujours  tres  mecontente  de  ce  que  le  Roi  a  manque  de 
parole  tou  hanc  le  Siege  de  Rouen  ,  &  fans  meme  lui  en  avoir 
fait  la  moindre  excufe.  QiTelle  commence  a  s'appaifer ,  fur  ce  que 
TAmbafladeur  de  France  doit  lui  communiquer  des  Lettres  du 
Roi  contcnant  fes  raifons ,  lefquelles  feroient  venues  plus  a  pro- 
pos  dans  un  autrc  tems. 

Aucre  du  meme,  au  meme.  Page  128. 

II  dic,  que  la  Reine  n'eft  nuUemcnt  contente  des  raifons  du    Auire 
Roi,  qui  ne  font  que  de  pures  defaites;  &  qu'afin  que  le  Roi  ^""^' 
ne  s'imagine  pas   qu'elle  doive  fe  payer  de  femblables  raiibns , 
elle  a  ordonne  qu'on  lui  communiquat  celies  qu'elle  a  d'ecre  me- 
contente.    Elle  lui  ordonne  de  reprefenter  au  Roi ,  combien  il 
a  mal  tenu  fa  parole  par  rapport  sl  la  Bretagne. 

Lettre  du  Chevalier  George  Williams  a  la  Reine,  fans  date.     Lctrn 
Page  131.  «'«Geo 

Ceft  un  recic  de  TAudience  qu'il  a  eue  de  Henri  IV,  furles  f,^„,-' 
afFaires  donc  il  ecoit  charge  ,  favoir,  les  plaintes  de  la  Reine  au  Rcme. 
fujec  du  delai  du  Siege  de  Rouen,  avec  les  reponfes  du  Roi , 
qui  s'engage  enfin  a  faire  ce  Siege ,  &  demande  a  la  Reine  cer- 
taines  chofes. 

II  eft  a  remarquer,  que  Williams  ayant  deraande  au  Roi,  par 
quel  moyen  il  payeroit  les  Troupes  Angloifes ,  comme  il  s'y  c- 
toit  engagei  le  Roi  fe  vit  oblige  d'avouer  que  cela  lui  etoit 
impoffible,  puifqu'il  n'avoit  pas  500  ecus  dans  fes  cofFres :  quc 
fi  laReine  retiroit  fes  Troupes,les  Allemands Tabandonneroient 
auffi ,  &  qu'il  feroit  inutile  de  parler  davancage  du  Siege  de 
Rouen.    II  dic  de  plus,  qu'il  fe  cgnfelToic  coupable  en  plu- 
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fieutf  points,  &  que  le  mecontentement  dv.  la  Reine  raffligeoit 
trfes  ienfiblement. 

Inllrudtion  a  Thomas  Grove  ,  employe  a  garder  rentree  de  la 
Seine,  pendant  le  Siege  de  Rouen.  Page  13  7. 

Lettre  du  Grand-Treforier  a  U«w».  Du  i  Decembre.  Page 
137.  A  Weftminiler. 

II  lui  donne  avis ,  qu'on  envoye  a  Diepp?:  400  Pionniers ,  50 
Mineurs,  25  Lalb  de  poudre,  &  fept  bandes  de  vieux  foldats 
tires  des  Pais-Bas. 

Lettre  de  k  Reine  au  Prince  d^Anhals..  Du  3  Decembre. 
Page  138.  A  Weftminfter. 

EUe  le  prie  d'attendre  avec  pacience  le  pxyement  des  Troipes 
AUemandes  promis  par  le  Roi,  &  de  ccmtinuer  de  fecvir  au 
Siege  de  Rouen. 

Lettre  du  Grand-Treforier  a  XJnton.  D  u  4  Decembre.  Pa- 
oe  139.  A  Weftminfter. 

^  II  lui  dit,  que  la  Reine  eft  fort  contente  de  ce  qa'il  n'a  pas 
fait  efperer  de  plus  grands  fecours  de  i^  parc,  ni  au  Roi,  ni  au 
Prince  dHAnhalt. 

Autre  du  meme,  au  meme.  Du  6  Dec»erabre.  Page  141.  A 
Whitehall. 

II  lui  dit,  cu'abfolument,  la  Reine  ne  v  eut  plus  rien  fournir 
au  Roi.  Qu'il  fera  bien  d'avertir  fecrctement  le  Roi,  de  ne  pas 
preffer  fi  fortement  la  Reine,  &  d'avoir  ;plus  de  confiderarion 
pour  elle.  Que  la  Reine  a  permis  au  Cora.ce  A^Ejjex  de  parcir, 
mais  avec  ordre  de  retourner,  s'il  n'y  a  pas  efperance  de  pren- 
dre  Rouen  dans  un  tems  raifonnable. 

Lettre  A'Elifabeth  a  Henri  IV,  fans  date. 


Leccre  de  HeKri  IV 'i  rAmbafladeur  d'Angletcrre. 
Du  28  Mars.  ^-^ 


Page 
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Ceft  une  Lettre  fort  fechc,  oii  el'ie  fe  plaint  quil  Ta  abufee 
par  des  promefles  frivoles. 

Lettre  du  Grand-Treforier  a  Untm.  Du  15  Decembre.  Pa- 
ge  143.  A  Weftminller. 

II  lui  dit,  que  la  Reine  eft  fachee  contre  lui,de  ce  qifil  pref- 
fe  fi  fort  le  lecours  demande  par  le  Roi  de  France.  Quelle  le 
croit  d'intelligence  avec  le  Comte  a^EJfex,  &  le  (  omce  avec  le 
Roi.  Qu'elle  trouve  fort  ecrange,,  que  Roi  lui  demande  5000 
hommes  pour  donner  Bataille  au  Duc  dc  Parme,  qui  dcit  ecrc 
dans  15  jours  proche  de  Roucn;  c;omme  fi  5000  hommes  pou- 
voient  etre  prets  en  fi  peu  de  t  ems ,  &  au  milieu  de  THiver. 
Quelle  ne  veut  point  que  leCorCite  A^EjJex  pvenne  le  comman- 
dement  d'un  fi  petit  Corps  de  Troupes,  6c  qu'clle  a  ete  fur  le 
point  de  le  rappeller. 

Letcre  du  Confeil  a  Uuton.  Dii  23  Decembre.  Page  145.  A 
Whicehall. 

On  le  requiert  de  confeiller  au  Comte  d^EJfcx  ,  de  retourner 
promtemcnt  en  Anglecerre,  &  Ae  foUiciter  le  Roi  a  lui  donner 
cct  avis. 

Memoire  contenant  les  raifons  de  la  Reine,  pour  n'envoyer 
plus  de  Troupes  en  Normandie.  Page  149. 

Ces  raifons  font  toutes  fondeej  fur  ce  quon  a  vu  cideflus. 
Nouvelles  Conventions  touchant  la  Brecagne.  Page  151. 
„  La  Reine  ecanc  informee,  ique  le  Roi  negocie  une  PaLX 
„  avec  fes  Sujets  rebelles,  confenc  d'envoyer  un  fecours  en 
„  Bretagne  &  en  Normandie,  aulTi-tot  qu'elle  aura  des  aflli- 
„  rances  que  le  Roi  nc  fera  po  int  la  Paix,  fans  que  les  Sujets 
„  s'obligent  a  ralTifter  pour  chatfer  les  Efpagnols  de  France,ou 
„  du  moins ,  a  ne  leur  donner  aracun  fecours.  Qu  elle  fera  com- 
„  prife  dans  la  Paix.  Quapres  ces  aflurances,  6c  apres  que  le 
„  Roi  aura  envoye  2000  fantaffins  8c  1000  chevaux  en  Breta- 
„  gne,  &  que  les  Provinces-Unies  feront  pretes  a  y  envoyer  le 
„  fecours  qu'elles  ont  promis  ,  elle  donnera  ordre  qu'il  y  aic 
„  4000  Anglois  dans  cetce  Province.  Qu'avant  le  tranfport  des 
„  Anglois,  le  Roi  s'engagera  a  leur  donner  un  Portde  Mer, 
&  une  Ville  muree,  pour  pouvoir  s'y  retirer  &  y  faire  venir 
leurs  recrues.  Que  le  Roi  aura  4000  fantalTins  &  1000  che- 
vaux  en  Bretagne.  Que  7  ■canons  avcc  la  poudre  &  les  bou- 
lets  qui  font  a  Dieppe  ,  leronc  tranfporces  en  Brecagne.  Que 
dans  4  mois ,  le  Roi  s'eng.ag£ra  a  rembourfer  la  Reine  dans 
un  an ,   pour  ces  4000  hoLBmes ,  &  pour  lcs  canons  &  mu- 
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154.  A 


Lettre  de  la  Rcine 
Weftminfter. 

EUe  lui  fait  favoir ,  qu'elle  a  donne  fes  ordres  pour  envoyer 
cn  France  1600  hommes ;  Sc  lui  ordonne  de  prier  le  Roi  de  fa 
part ,  d'epargner  les  Troupcs  Angloifcs ,  plus  qu'il  n'a  fait  par 
le  pafle. 

Lettre  du  Grand-Tr6forier  a  Untou,  Du  13  Mars.  Page  15(5. 

II  dic  que  la  Reine  eft  tres  mecontente  du  Roi ,  par  rapporc 
a  Rouen  &  a  la  Bretagne  j&  qu'elle  envoye  IVilkes  cn  France, 
avec  des  Inftrudlions  qu'il  a  ordre  de  lui  communiquer. 

Lettre  de  la  Reine  au  meme,fur  le  mcme  fujet.  Du  i6Mars. 
Page  157.  AWeftminfter. 

Memoire  prefente  a  la  Reine ,  par  un  Envoye  du  Duc  de 
Moiitpenfier.  Page  157. 

II  demande  5000  homraes,  &  promet  beaucoup  de  chofes. 
11  femble  qu'on  ne  fit  pas  beaucoup  d'attention  a  ce  Memoire. 


Au  Camp 
de/anc  Rouen.     Du  28  Mars.  Page  159. 

II  le  pne  de  follicicer  le  fecours  de  FAngleterre,  vu  Irs  def- 
feins  du  Duc  de  Parme,  connus  par  des  Lettres  incercepcees. 

Lettre  de  Henri  IV  a  la  Reine.  Au  Camp  de  Varycarnille. 
Du  t  Mai.   Page  160. 

II  lui  fait  part  de  1'heureux  flicces  qu'il  a  eu  contre  lcs  En- 
nemis  a  Tvetot ,  6c  dit  qu'iis  ne  peuvenc  eviter  la  Bataille. 

Inftrudion  a  Bumhavi ,  qui  doit  conduire  2000  Fanraflins 
Anglois,  &  100  chevaux  des  Pais-Bas  en  France.  P.ige  ^(15. 

Lctcre  du  Prince  de  Dombes  au  Grand-Trcforier.  Du  z6 
Mai.  Page  165. 

II  lui  apprend  qu'il  a  ete  defait  par  le  Duc  dc  Macteur  ,  & 
demande  un  nouveau  fecours. 

Lettre  du  Grand-Treforier  a  Unton.  Du  27  Mai.  Page  itjy. 

Ceft  fur  les  mauvaiies  nouvelles  venues  de  Bretagne.  II  lui 
dit ,  qu'il  aimeroit  mieux  que  Paris  &  Rouen  ne  fulient  jamais 
recouvres,  que  de  perdre  la  Bretagne. 

Aucre  du  meme,  au  meme.    Du  6  Juin.  Page  i66. 

II  iui  dit,  que  la  Reine  envoye  de«  armes  <X  de  fargent  en 
Brecagne;  &  lui  ordonne  d'inlifter  fur  la  demande  d'un  Porc  de 
Mer. 

Reponfe  de  la  Reine  au  Memoire  prefente  par  Mr.  de  Sancy, 
Ambairadeur  de  France. 

„  Qu'elle  apprend ,  que  le  Roi  eft  en  negociation  avec  (ts 
„  Sujets  rebellcs,  &  qu'il  veut  bien  leur  rcndre  tous  leurs  Gou- 
,,  verneniens.  Que  (1,  comme  on  ran'ure,  ils  demandent  que 
3,  le  Roi  d'Efpagne  foic  compris  dans  le  Traite ,  elle  ne  cor»- 
„  goit  pas  par  quelle  raifon  elle  n'y  doic  pas  aulli  etre  comprile. 

„  Sur  la  demande  de  6000  hommes,  &  de  100  chevaux 
„  d'Arcillerie  pour  la  Bretagne,  de  1200  hommes  pour  fuivre  le 
„  Roi  dans  Tlle  de  France,de  8  ou  10  Vaifleaux  deguerrc  dans 
„  la  Garonne ,  &  tout  cela  aux  depens  de  la  Reme ,  elle  la  trou- 
„  ve  fl  etrange,  qu'elle  ne  pounoit  fe  pcrfuader  qu'elle  vint  du 
„  Roi,  fiJVlr.  de  Sancy  n'etoit  pas  fuffifacnment  autorife. 

Reponfc  des  Commilfaires  Anglois,  au  Memoire  des  Ambaf- 
fadeurs  dc  France.  Page  id8. 

Cetce  Reponfe  concicnt  les  condicions  fous  lefquelles  la  Reine 
ofFre  d'envoyer  4000  hommes  en  Breragne.  Ce  Ibnt  a  peu  pres 
les  memes  que  ci-deflus,  a  la  page  151. 

Inftrudtion  pour  le  Chevalier  Norris.  Page  173^.' 

Le  Chevalier  Norris  ayant  propole  a  la  Reine ,  d'envoyer 
1000  hommes  de  plus  en  Bretagne,  outrc  lcs  4000,  moyen- 
nant  quoi  il  fe  failoit  fort  de  prendre  un  certain  Porc  de  Mer, 
&  voulant  bien  fe  charger  de  la  payc  de  ces  looo  hommespour 
2  mois ;  la  Reine  y  confenc ,  &:  ordonne  que  fes  Vaifleaux  favori- 
lenc  renircprife.  E!le  lui  ordonne  aufli  de  faire  fes  eftorcs,  pour 
qu'apies  Ifcs  2  mois  ,  le  Roi  fe  charge  de  iencrecien de  ces  mille 
hommes.  ■  ■     i  ■  .. 

Meraotre  du  Chevalier  Norris ,  fur  lcs  Affaires  de  France. 
Page   174.-  , ,  -    . 

II  dic,  que  le  Duc  de  Panne^nt  f'eft  pas  eloigne  de  Rouen 
pour  abandonner  le  fecours  de  la  Place,  mais  pour  ailer  au-de- 
vanc  de  fes  Reifl:res  (i) ;  &  en  donne  les  railbns. 

II  douce;giie  le  Roi  foic  erl  etac  de  prendre  Rouen,  &  fait 
voir  le  facheux  ecac  oii  il  i"e  crouvera ,  s'il  eft  concrainc  de  lever 
lc  Siegc,  ou  s'il  ne  peut  pas  coutraindre  le  Duc  de  Parme  de 
donncr  Bataille. 

Que  quoi  que  le  Roi  promette^il  ne  lui  eft  pas  poflible  d'en- 
voyer  du  fccours  en  Bretagne,  &  que  la  confervacion  de  cette 
Province  depend  ablblument  des  iecours  de  la  Rciae. 

Aniiie  1593. 

Raifons  donees  par  le  Confeil-Prive  de  la  Reine,  aux  Am- 
balladeurs  de  France,  pour  lelquelles  elle  fe  yeut  dilpenfer  -aW- 
venir ,  de  donner  aucun  fecouis  au  Roi  de  France.  Fevrier.  Pa- 
ge  194. 

Comrae  cette  Piece  cft  aflTez  longue,  je  rabregerai  aucant 
qu'il  fera  poflible.  Elie  eft  necellaire,  parce  qu'e!Ie  contient  un 
Abrege  de  ce  que  la  Reine  avoit  faic  pour  le  Roi  de  France ,  & 
la  maniere  dont  il  y  avoit  repondu  julcju^alors. 

„  En  Septembre  1589,  Mrs.  de  Beauvoir  &  de  Frepies  s'en- 
,,  gagercnc  pour  le  Roi,  a  payer  a  la  Reine  20000  livres  iter- 
„  Iing,  p!us  2GOO  U/res ,  plus  383  livres  pour  des  municions. 
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en  cout  22583  livres  Ikrhng,  qui  ibnc  encore  diies. 


(i)  Lc  mot  de  "Reifires  eft  l'ancien  mot , 


j,  En  Oitobre  dc  la  meme  annee,  les  memes  s'engagerent 
„  pour  la  fomme  de  15700  livrt-s  fterling. 

„  Au  mois  de  Mai  1590,  aucre  Obligation  de  Mrs.  deBe.iu- 
„  voir  &  de  Suldagne ,  pour  payer  dans  le  mois  de  Novembre 
„  fuivant,  au  Mairc  de  Londies,  2100  livres,  qui  nont  pas 
„  ece  payees. 

„  Aucrc  de  Mr.  de  Be.iuvoir  ,  en  Sepcembre  1590  ,  pour 
„  10000  livres,  payables  au  mois  de  Juin  Ihivanc. 

„  Plus ,  la  Reme  a  eiivoye  en  Normandie  des  munitions  & 
„  de  rarcillerie  pour  2600  livres. 

„  On  pretend  que  le  Roi  n'eft  pas  en  etatde  payer:  mais  il 
„  a  bien  paye  les  autrcs  Euangers  qui  font  »  lon  fervice. 

„  Les  Anglois  n'ont  jamais  eu  cn  Frauce  aucune  Place  dere- 

„  traite, 

pour  dire  la  Cavalerie  Allemande, 

H  3 


62 


ABREGE'     HISTORiauE 


ElISA' 
BETH. 


„  traite,  quoiqu'on  Tait  fouvent  promife 
„  un  orand  nombre. 


ce  qui  cn  a  fait  perir 


infere  dans  ie  Traite,  qUe  par  la  raifon  qu'6n  ne  croyoit  pas  Elisa 

qu'iis  fuflenr  en  etat  de  payer  pendanc  la  Gaerre :  mais  quepuif-  betu. 

""LrRoi^^tok  en»ae;e  a  payer  les  4000  Anglois,deux  mois    qu'ils  etoient  alTez,  riches  pour  pouvoir  payer  avant  la  Paix,  elle 

"nrp9  lenr  arrivee  en  France ,  ce  quil  n'a  pas  execute,  &  ces    vouloit  ecre  rembourlee.  Cette  aflraire  produifit  quelque  aigrcur: 

accommodi6e  pour  un  tems ,  par  Tengage- 


Lettrede 
rAmbaf- 
fidcur  Je 
France  a 
HcunlV. 


,  apres  leur  arrivee  en  France,  ce  quil  n'a  pa: 

,  Troupcs  onc  toujours  demeure  a  la  charge  de  la  Reine. 

On  doit  i"e  iouvenir ,  combien  de  tems  le  Comte  d'EJfex^  & 
„  fes  Troupes  demeurerent  aux  environs  de  Dieppe ,  fans  etre 
',  employees,  quoique  le  Roi  eut  promis  de  commencer  leSie- 
I'  ge  de  Rouen,  immediatement  apres  leur  arrivee.  Par-la, 
le  Duc  de  Parme  eut  le  tems  de  marcher  en  France ,  &  de 
„  fairc  lever  le  Siege  de  Rouen. 

,,  Au  mois  de  Juin  1592,  on  fit  de  nouvelles  Conventions, 
„  &  la  Reine  voulut  bien  s'engager  a  envoyer  4000  hommes 
,  &  1000  chevaux  en  Bretagne,  auffi-tot  qu'elle  fauroit  que  le 
",  Roi  y  auroit  envoye  2000  hommes  &  1000  chevaux,&que 
„  les  F.tats  des  Pro»inces-Unies  y  auroient  envoye  ce  qu'ils  a- 
„  voient  promis :  mais  ce  fut  a  condicion  que  le  Roi  entretien- 
„  droic  ces  Troupes,  &  leur  donneroit  une  ViUe  muree  pour 
,',  retraite.  Mais  ayant  envoye  fes  Troupes  avant  que  le  Roi 
„  eut  execute  fa  promeffe,  elle  n'a  pu  depuis  obtenir  le  lieu  de 
„  retraite  qui  lui  avoic  ece  promis ,  quoique  le  Roi  n'en  man- 
„  quat  pas.  , 

„  Depuis  cc  tems-li  ,  la  Reine  ayant  envoye  de  nouvelles 
Troupes,  tant  d'Angleterre  que  des  Pais-Bas,  pour  fervir  en 
Bretagne,  elles  ont  ece  laillees  en  Normandie,  en  Anjou,  & 
dans  le  Maine.  Le  Duc  A'Aumont  n'eft  pas  alle  en  Brecagne 
avec  4000  hommes  &  1000  chevaux,  &  le  Sr.  de  S.  Luc 
ne  s'y  eit  pas  rendu  ,  comrae  il  avoit  ece  promis.  Par-la,  les 
Forces  Angloifes  onc  ete  obligees  dc  quiccer  la  Bretagne ,  & 
de  fe  retirer  dans  les  Pais  voifins ,  en  attendant  les  ordres  du 
„  Duc  A'Aumont.    Ainfi  cecte  depenle  eft  devenue  inutile. 

„  L'Ambafladeur  de  France  ne  pouvant  rien  alleguer  contre 
,,  ccs  faits ,  on  le  prie  de  faire  en  forte  qu'a  Tavcnir  on  ne  pro- 
mette  plus  rien ,  ou  qu'on  execute  mieux  les  protnelTes. 
Leccre  de  l'Ambafladeur  de  France  a  Henri  IV.  Du  1«  Mars. 
Page  199.  A  Londres. 
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mais  enfin,  elle  fuc  aw./.i".'""v.w  ^.w^.  ^,.  ,.^...0, 

ment  ou  les  Etats  entrerent ,  de  payer  a  Tavenir  les  Troupes  An- 

gloifes ,  &  de  decharger  la  Reine  de  cettc  avance. 

i<;q6.  Cependant,  la  Reine  renouvella  fa  demande  Tannee  ^*  '^'^"1* 
fuivante,  avec  encore  plus  dinitance:  mais  iur  les  avis  quelle  lefade- 
regut,  que  le  Roi  d'Efpagne  fe  preparoit  pour  faire  un  grand  mande. 
efFort  contre  1' Angleterre ,  elle  laifla  peu  a  peu  tomber  fa  de- 
mande. 

Ce  fut  dans  cette  meme  annce ,  que  la  Reine  fit  un  nouveau  ^'  ^"^* 
Traite  de  Ligue  otfenfive  &  defenfive  ave'-  ll-.nri  IV.     Les  E-  dans^an 
tats  y  entrerent  aulli;  mais  ce  ne  fut  pas  fans  difificalte.  La  Rei-  Traite 


de 


tre  la 


ne  precendoit  qu'ils  ne  pouvoient  y  etre  compris  en  qualite  uc  ^^^^^^  j^ 
Souverains,  mais  IJsulemenc  comme  des  Villes  alfociees ,  fous  rAngle- 
fa  protedlion.     Ce  nc  fut  qu'aux  inftances  preiFantes  du  Roi  de  '^"'^- 
France ,  qu'elle  fe  rclacha  fur  ce  point. 

1598.  La  Paix  de  Vervins,  qui  fe  fit  fans  la  fwrticipation  de     Rairon» 
la  Reine  &  des  Etats,  obligea  la  Reine  a  prendre  de  nouvelles  r<etne'a- 
mefures.    II  s'agilToit  de  tavoir  fi  elle  devoit  faire  une  Paix  par-  vou  de 
ticuliere  avec  TEfpiigne,  ou  continucr  la  Guerre  conjointement  ""gu"% 
avec  les  Etats.     Le  premier  de  ces  deux  partis  auroit  ete  facile  a-/cc  l'Ei- 
a  prendre  &  a  execucer.    Philippe  auroit  fans  doute  laifTe  la  car-  pagne. 
te-blanche  a  la  Reine,  fl  elle  avoit  voulu  abandonner  les  Etats. 
Mais  les  fuites  d"une  telle  Paix  pouvoient  etre  funeftes  a  TAn- 
gletc-rre.     Par-la ,  les  Etats  fe  feroient  vus  contraints  de  fe  fou- 
mettre  a  TEfpagne,  &  la  Reine  ie  fcroit  trouvee  fans  Atnis  & 
fans  Allies ,  6c  obligee  de  foutenir  fcule  la  premiere  qiierelle  que 
Pbilippe  auroit  voulu  lui  faire.     Eile  jugea  donc,  fans  balanccr, 
qu'il  etoit  de  fon  interet  de  continuer  la  Guerre,   &  dc  s^unir 
encore  plus  etroitement  avec  les  Erars.     Mais  eile  fe  garda  bien 
de  faire  connoitre  qu'elle  eik  pris  cette  refolution.    Au  contrai- 
re,  elle  fit  reprefenter  aux  Etats,  qu'elle  fe  trouvoic  peu  en  etat 
de  foutenir  une  Guerre  ii  onercufe,  &  qu'eUe  avoic  beaucoup 


n  lui  donne  avis ,  que  fur  ce  qu'on  a  dit  a  la  Reine  que  ledef-    de  panchanc  pour  la  Paix.     Les  Ecats,  allarmes  de  cette  decla- 

"  ...       -  ration,  firent  tous  les  efForts  pofTibles,  pour  la  porter  a  conti- 

nuer  la  Guerre.    IIs  ne  pouvoient  pas  diflimuler  comme  elle, 
parce  qu'il  s'agilToit  de  tout  p'our  eu.x ;  &  que  s'ils  ecoient  aban- 
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fein  du  Roi  etoit  de  bloquer  feulement  Rouen,  elle  a  donne  or 
dre  a  Yorck ,  au  peril  de  fa  vie,  de  ne  pas  debarquer  fes  Trou- 
pes ,  avant  que  detre  aflure  qu'on  afliegera  Rouen. 

Lettre  du   Duc  de  Mayenm  a  Guyonelle.     A  Noyon  fur  la 
Mcr.  Du  21  Mars.  Page  199. 

11  lui  ordonne  de  le  venir  joindre  avec  toutes  les  Troupes 
de  fon  Gouvernement ,  pour  fe  trouver  -a  la  Bataille  qui  fe  doic 

donner.  , 

Recit  d'une  Conference  entre  Henr^  IV  &  quelques  Prmces , 

&c.  au  fujet  de^  Huguenots.  Page  aio. 

Le  Roi ,  dans  cecte  Conference ,  pric  le  parti  des  Huguenots, 

&  parla  fortement  au  Cardinal  de  Bourhon  fur  cette  roatiere. 
Depuis  ce  tems-la ,  on  ne  trouve  plus  d^Ade  important  qui 

regarde  la  France.    II  eft  etonnant  qu'on  n'ait  pas  trouve  les 

Traites  de  Ligue  ofFenfive  &  defenfive  ,  conclus  en  15^5  & 

1556. 

A    R    T     I    C     L    E       m. 

yifaires  </'Elisabeth  avec  les  Provinces-Units. 

E  Comte  de  Leycejier,  a  qui  les  Etats  des  Provinces-U- 
nies  avoient  donne  plus  de  pouvoir  que  la  Reine  navoit 


L 


donnes  de  TAngleterre^ils  ne  pouvoient  eviter  de  retomber  fous 
ia  domination  de  TEfpagne.  Elifabeth  ne  difconvenoit  pas  , 
qu'ils  ne  fe  trouvaflent  dans  un  grand  danger :  mais  elle  fe  fer- 
voit  de  cela  meme,  pour  leurfaire  comprendre  qu'il  s'agitToic 
de  leur  interet,  &  non  pas  du  fien.  Ainfi  elle  les  fit  convenir, 
que  fi  la  Guerre  fe  continuoit ,  ce  ne  feroit  uniquement  que  pour 
ies  maintenir  dans  leur  Liberte,  EUe  inferoit  de-la,  qu'il  faloit 
faire  un  nouveau  Traite  fuivant  ce  principe,  &  il  ne  fut  pas 
pofTible  aux  Etats  de  s'en  defendre.  II  fe  conclut  donc  un  nou-  Trairf 
veau  Traite,  oii  tout  ravanta|Te  l"e  trouvoit  du  cote  de  la  Rei-  r"„^ 
ne  y  &  c'etoit-la  tout  ce  qu'elle  avoit  eu  en  vue  dans  cette  Ne- 
gociation. 

La  mort  de  Philippe  JI ,  qui  arriva  environ  un  mois  apres  la 
fignature  de  ce  Traite,  doniia  quelque  relache  aux  AUies.  II 
fembla  meme  que  la  Cour  d'Efpagne  fouhaitoit  la  Paix,  puif- 
que  TArchiduc  All>ert  en  fit  l;i  propofition ,  immediatement  a- 
pres  fon  retour  d'Efpagne.  Mais  il  parut  dans  la  fuite,  que  ce 
n'etoit  qu'un  piege  pour  diviier  les  AUies  j  &  la  Conference 
qu'il  y  eut  a  Bruges  fur  ce  fujet  fut  infrudtueufe ,  ou  plucot ,  el- 
le  ne  fut  pas  meme  commencee.     Les  Efpagnojs  ayant  prefTen- 


fouhaite 


Zrbie    ^d    c    pou^dr  exoTb,t;;t?"irtenud;    ti  les  Plenipotentiaires  Anglo.s  touchant  une  Paix  feparee    5c 


fe  rendrc'maitre  du  Pais,  en  fe  faififlant  a  la  fois  des  plusgran- 
des  Villes ,  ainfi  que  le  Duc  d'Anjou  avoit  fait  avant  lui.  Ce 
Complot,  qui  fut  decouvert  a  tems,  fut  caufe  que,  fur  les 
Rappelde  plainces  des  Ecacs,  la  Reine  le  rappella,  &  nomma  en  fa  place 
cfSci-  peregri»  Berty ,  Baron  de  IVdlougby :  mais  on  ne  donna  pas  a 
celui-ci  le  meme  pouvoir,  qu'on  avoit  donne  au  Corace  de 
Leycefier  (i).  ,    r.    . 

Depuis  ce  tcms-la,  jufquen  1595 ,  les  afFaires  entre  la  Reine 
&  les  Etats  ne  furent  pas  confiderables.  IIs  vivoient  enfemble 
dans  une  bonne  union,  les  Etats  ayant  toujouis  pour  la  Reine 
beaucoup  de  refpeift  &c  de  condefcendance ;  mais  foutenant  nean- 
moins  leurs  Droics  &  leur  Liberte  avec  vigueur ,  lorfque  les 
AmbaiTadeurs  de  la  Reine,  ou  fes  CommifTaires  qui  avoient  en- 
tree  au  Confeil  d'Etat ,  vouloient  abufer  de  leur  CommifTion. 
Cette  bonne  inteUigence  fut  un  peu  troublee  dans  Tannce  1595. 
Hexri  IV  s'etant  plaint  fortement  de  la  negligence  des  Etats, 
qui,  felon  lui,  avoit  caufe  la  perte  Cambray,  &  menaganc  de 
faire  la  Paix  fans  eux,  ils  crurent  qu'il  etoit  neceflaire  de  Tap- 
piifer  en  lui  envoyant  deux  Regimens ,  une  grande  quantite  de 
grain  '  &  en  lui  pretant  quclque  argent.  Sur  cela,  la  Reine  de- 
..-.„-.-.  manda  aux  Etats  le  payement  de  ce  qui  lui  etoit  du,  difant, 
La  Reine  puifqu'ils  avoicnt  aflez  d'argent  pour  en  preter  au  Roi  de 

^urEuts  Francc,  ils  en  avoient  aufli  afl-ez  pour  payer  leurs  dettes.  Les 
c:  qu'iis  Etats  alleguoient  pour  eux  le  Traite  qu'ils  avoient  fait  avec  elle, 
*"•  '^°''  par  lequel  ils  n'etoient  obliges  de  la  rembourfer  qu'apres  la  fin 
""'■        5e  la  Guerre.    Mais  elle  repondoit,  que  cet  Article  n'avoit  ete 
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ayant  connu  qu'il  n'y  avoit  pas  lieu  de  Tefperer ,  fe  tinrent  fer- 
mes  fur  Tarcicle  de  la  Preleance  quc  TEfpagne  pretendoit  fur 
TAngleterre,  &  la  Conference  fe  rompic  avant  qu'on  put  s'af- 
fembler. 

Voici  les  Aftes  qui  regardent  les  Provinces-Unies. 

Ann^e  1587. 

Trois  Patentes  pour  conferer  le  Gouvemement  de  Flejj^ngue     Pateme 
&  de  Rammekem  ^  Philippe  Sidney;  LaBril/e,  vacant  par  la  ^°"| '^"^' 
demiflion  de  Thomas  Cedl,  a  Thomas  Burgh ;  &c  la  Charge  de 
Treforier  des  Troupes  Angloifes  dans  les  Pais-Bas,   h  Thomat 
Sherfey.  i.  6.  27  Fevrier.  l^ages  2.  4.  5.  A  Weftminfter. 

Lettre  du  Comte  d'OfifriJe  a  Elifabeth.  Du  15  Juin.  Page  6.  Lcirreda 

A     Anrir  Comte 

II  fe  plaint  en  termes  extremement  forts,  quil  eft  perfecute  ' 

par  les  Hollandois ,  qui  troublent  le  Commerce  de  fes  Sujets  , 
&  qui  les  pillent,  fous  pretexte  qu'il  favorife  les  Efpagnols,  de 
quoi  il  fe  defend.  II  les  acctife  eux-memes  de  fournir  \  TEfpa- 
gne  les  Marchandifes  dont  elle  a  befoin.  II  prie  la  Reine  de  le 
proteger,  &c. 

Ordre  au  Grand-Chancelier  d'expedier  toutes  les  Protedtions 
neceCTaires  ,  pour  ceux  qui  fervent  dans  les  Pais-Bas  fous  le 
Comte  de  Leycefler.  Du  26  Juin.  Page  9.  A  Weftminfter. 

Patente  qui  confere  le  Commandement  des  Troupes  Angloi- 
fes  dans  les  Pais-Bas,  a  Peregrin  Berty ,  Baron  de  Wilkugby ,  a- 


Ordrc 
d'expediei 
des  Pro- 
tedtion*, 
&c. 

Patente 
pour  le 
pres  Lord  Wil- 
loujbjr. 


(0  Mr.  rfe  R«f;»  remarque  dansfa  grande  Hiftoire,  que  ce  Scigneur  n'avoit  d'autre  Commiflion  que  de  coaimander  ks  Troupes  An- 
gloifes. 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


^3 


Elisa-  pr^s  le  rappel  du  Comte  de  Leycefier.    Du  lo  Novembre.  Pa- 
iETH.      ge  i^    ^  Weftminfter. 

La  Reine  dit  qu'elle  a  rappelle  le  Comte  de  Leyccfter^  pour 
Tavoir  auprcs  d'elle,  &  pour  ie  fervir  de  fes  confeils. 


Elisa- 

BETH. 

IlliilUC-" 
tiorj  oc 
Phil.ppc 
11.  &c, 


Annie  1590, 


Kevue  des 
Troupes 
Angloircs 
dans  les 
Pais-Bas. 


Declara» 
tion  de  ia 
Reine  au 


Re'pon(e 
des  Eiats  a 
Bodley. 


Lettre  des 
Minifties 
de  Weft- 
frife  i  la 
Rcine. 

Serment 
dcs  Mi- 
nifttes. 

Memoire 
tquchant 
le  Gou- 
verne- 
meni  des 
Ptovin- 
ces  Unics. 


TEfpagne,  &  fe  joindre  aux  Provinces-Unies.  Du  12  Mai.  Pa- 
ge  63.  A  Greenwich. 

Inftrudtion  de  Fhilippe  II ,  a  D.  Gitillhetn  de  S.  Climent , 
fur  la  Negociation  de  la  Paix  avec  les  Provinces-Unies  ,  par 
la  Mediation  de  rEmpereur.  Du  16  Mai.  Page  66.  A  A- 
ranjuez. 

11  dit ,  que  de  peur  que  la  Negociation  ne  fe  rompe  des  Ten- 
tree ,  il  faut  remettre  1'afFdire  de  la  Religion  ^  la  fin ;  &  qu'il 
doit  avertir  l'Empereur ,  qu'il  n'y  a  rien  a  moderer  fur  cet  Ar- 
ticle. 

Declaration  de  la  Reine ,  touchant  les  Provinces-Unies.  Du 
27  Mai.  Page  66.  A  Greenwich. 

Elle  defavoue  entierement  ceux  qui ,  fous  pretexte  de  lui  ren-  ^piolf" 
dre  fervice,  ont  tache  de  femer  de  la  difleniion  entre  elie  &  lcs  ce's°u'nies 
Etats.    EUe  declare  que  fon  intention  eft  ,  que  tant  fes  Sujets 
qui  font  au  fervice  des  Etats,  que  ceux  des  titats  memes,  o- 
beillent  au  Gouvemement,  tel  qull  eft  etabli. 

Lettre  de  la  Reine  a  Thomas  Bodley  ,x>o\ir  l'autorifer  a  fe  join-  h^^R^nl^a 
dre  a  Thomas  Wilkes ,  Envoye  de  la  Reine  en  HoUande,    " 
les  afFaires  qui  lui  font  commifes.     Du  18  Juin. 
Greenwich. 

Apparemment,  Wilkes  etoit  la  Perfonne  de  diftindion,  atten- 
due  depuis  longtems. 

Lettre  de  la  Reine  a  Bodley ,  touchant  les  pretentions  des  E- 
tats ,  pour  44.  de  leurs  Navires  qui  ont  aide  a  faifir  les  grains  ierprc"' 
des  AUemands  dans  le  Tage.  Du  2J.Juin.  Page  71    A  Green-  '^""«"^ 

Wich.  desEtats, 

La  Reine  ne  trouve  pas  les  pretentions  des  Etats  raifonna-  Irapottan- 

blcs.  ^^  '^'^  1* 

Villc  dc 
Gioniii- 
gue. 

Lcmc 
d"Elilh. 
bcth  cn 
favcur  dc 
Noms. 


.,  dans  Bodley. 
Page  72.  A 


Aatte 
touchant 


I.ettre  des 
Etats-Ge- 
neraux  au 
Conieil 
de  la  Kei- 
ne. 


Autre  5 
la  Reine. 


Ordre  ^  . . . . .  de  faire  une  Revue  generale  des  Troupes  An- 
gloifes,  &  de  requerir  les  Etats  de  nommer  des  Commilfaires 
pour  y  allifter.  Du  4  Janvier.  Page  31.  A  Richemont. 

Le  Confeil  lui  envoye  certaines  Inftrudions  qu'il  doit  com- 
muniquer  au  Confeil  d'Etat ,  afin  qu'il  y  ajoute  ce  qu'il  jugera 
convenable. 

Reponfe  des  Etats-Generaux  a  Bod/ey ,  Confeiller  de  la  Rei- 
ne.  Du  4  Janvier.  Page  33.  A  La  Haye. 

Ils  lui  difent,  que  fon  Memoire  les  a  extremement  furpris, 
puisqu'il  eft  notoire  quc  toutes  leurs  refolutions  tendent  au  bien 
du  Pais.  Qu'ils  n'attendoient  point  un  femblable  Memoire  de 
lui,  qui  eft  engaga  avec  eux  par  ferment.  Que  le  CoUege  des 
Etats-Generaux  eft  le  premier  CoUege  de  TEtat,  &  quil  de- 
voit  les  traiter  avec  plus  de  refpeft.  Enfin  ils  lui  declarent ,  par 
forme  d^avertiffement,  qu'ils  agiflent  en  vettu  du  pouvoir  qu'ils 
ont  de  leurs  Principaux ,  &  qu'ils  nc  font  pas  tenus  de  rendre 
compte  k  perfonne  de  leur  pouvoir,  ni  de  leurs  afFaires. 

Lettres  des  Miniftres  de  JVeftfrifs  a  la  Reine.  Janvier.  Pa- 
ge  34. 

Ils  la  felicitent  fur  la  deftrudtion  de  la  Flotte  Efpagnole. 

Formulairc  du  Serment,  que  lesMiniftres  doivent  pretcrdans 
les  Villes  refpedives.  Page  39. 

Remontrance  du  Confeil  d'Etat  'aux  Etats-Generaux.  Du 
20  Fevrier.  Page  42. 

Ceft  fur  les  Projets  de  la  prochaine  Campagne. 

Memoire  fur  le  Gouvernement  des  Provinces-Unies.  A  La 
Haye ,  le  28  Fevrier.  Page  44. 

Vraifemblablement ,  ce  Memoire  fut  fait  par  Bodley^  qui  e- 
toit  fort  anime  contre  les  Etats-Generaux. 

II  tache  de  faire  voir,  que  le  Gouvernement  des  Provinces- 
Unies,  tel  qu'il  eft  depuis  le  depart  du  Comte  de  Leycefter,  eft 
contraire  au  Traite  fait  avec  la  Reine.  11  en  montre  les  incon- 
veniens ,  &  le  prejudice  que  la  Reine  &  le  Pais  meme  en  re- 
^oivent  :  que  les  Etats-Generaux  ufurpent  toute  TAutorite.  II 
infinue ,  que  le  meilleur  moyen  pour  remedier  a  tout ,  feroic 
de  retablir  rAutorire  de  Lieutenant-General ,  qu'avoit  le  Com- 
te  de  Leycefter  j  a  moins  que  la  Reine  ne  voulut ,  comme 
tout  le  monde  le  defire,  accepter  la  Souverainete  des  Provin- 
ces-Unies. 

Lettre  des  Etats-Generaux  au  Confeil  de  la  Reine.  Du  28 
Fevrier.  Page  50.  A  La  Haye. 

Ils  fe  plaignent  d'une  Lectre  ecrite  par  le  Confeil  aus  Ma- 
giftrats  de  Fleflingue,  pour  leur  ordonner  de  permettre  a  cer- 
tains  Marchands  Anglois  d'envoyer  des  habits,  &c.  pour  etre 
diftribues  ,  tant  dans  les  Villes  cautionnaires ,  qu'autres  ,  fans 
payer  aucun  droit :  a  quoi  les  Etats  ne  peuvent  confentir  ,  & 
ils  en  difent  les  raifons.  Ils  fe  plaignenc  encore  d'un  Ordre 
envoye  au  Gouverneur  de  La  Brille,  d'arreter,  pendant  toute 
une  maree ,  tous  les  Vaifleaux  qui  paflent :  a  quoi  ils  prient  le 
Confeil  de  pourvoir ,  vu  le  dommage  que  les  Marchands  en 
re^oivent, 

Lettre  des  Etats-Generaux  a  la  Reine.  Du  24  Mars.  Page 
54.  A  La  Haye. 

Ils  lui  remontrent ,  qu'ils  y  a  deja  un  an  qu'ils  lui  ont  en- 
voye  des  Ambafladeurs ,  pour  fe  plaindre  des  torts  faits  a  leurs 
Sujets  par  les  Anglois  ,  pour  600000  florins.  Que  la  Reine 
leur  ayant  promis  de  leur  envoyer  quelque  Perfonne  de  dif- 
tindlion  pour  regler  cette  afFaire  avec  eux,  ils  n'ont  vu  arriver 
perfonne  depuis  ce  tems-lai  que  les  Marchandifes  n'ont  pas  ete  i^  Uoique  le  XV  Tome  des  Ades  Publics  ne  s'etende  pas 
rendues,&  que  les  depredations  contmuent :  fur  quoi  ilsdeman-    V<^plus  loin  que  le  mois  de  Novembre  1586  ,     &  que  la 


Difcours  fiir  rimportance  de  la  Ville  de  Groningue ,  &  com- 
bien  il  feroit  facile  de  s'en  emparer  fans  beaucoup  de  fraix.  Pa- 
ge  74- 

Lettre  de  la  Rene  a  Bodley ,  &  a  Wilkes.  Du  1 1  Aout.  Pa- 
ge  82.  A  Greenwich. 

EUe  leur  ordonne  de  recommander  Edouard  Norris  aux  E- 
tats,  pour  etre  Gouverneur  d'Oftende. 

Autre  aux  memes.  Du  lo  Septembrc.  Page  84. 

Elle  leur  ordonne  dc  prefler  les  Etats  de  faire,  fans  retarde- 
ment ,  une  invalion  en  Flandre ,  pendant  que  le  Duc  de  Parme 
eft  en  France. 


Autrc. 


Annfe  1594. 

Afllgnation  de  40  chellings  par  jour  a  Thomas  Bodlcy,  envoye 
de  nouveau  en  HoUande.  Du  4  Mai.  Pagc  241. 


Afligna- 
tion ,  &c. 


An7iie  1598. 


Page  340.  Du  J:ft 


Traite  entre  la  Reine  &  les  Etats-Generaux. 
16  Aout.  Ratification  des  Etats.  Du  20  ScptemtH-e.  Reme  S: 

„  Ils  fe  declarent  debiteurs  envers  la  Reine,  de  la  fomme  de  '"^^  '^''"^' 
„  huit-cens-mille  Uvres  fterling,&promettent  de  payer  la  moi- 
„  tie  de  cette  fomme  pcndanc  la  Guerie  ,  par  le  moyen  de 
„  30000  livres  fterling  chaque  annee.  Si  la  Paix  fe  fait  avant 
„  rentier  paycment  des  400000  Uvres,  lcs  paycmens  fc  conti- 
„  nueront  par  20000  livres  fterling  feulement,  par  an.  Quant 
„  au  payement  de  rautre  moitie,  on  en  conviendra  aprcs  que 
„  la  Paix  fera  faite. 

„  II  y  a  certaines  autres  conditions,  par  rapport  aux  Trou- 
„  pes. 

A    R    T     I     C     L    E       IV. 

jijfaires  ^'Elisabeth  avec  l'EcoJfe, 


dent  fatisfadlion. 

Lettre  du      Lettre  du  Confeil  d'Anglcterre  a Du  7  Avril. 

Confcii     j^.  A  Greenwich. 

feTrcfot-      On  lui  ordonne  de  requerir  lcs  Etats,  de  ne  tirer  plus  dcs 

chant       Troupes  de  la  Garnifon  d'Oftende. 

LelHe^^des     Lcttrc  des  Etats-  Generaux  au  Confeil  d'Angleterre.    Du  30 

E^aTau"  Avril.  Page  57.  A  La  Haye. 

Ceft  une  Apologic  des  Etats.  II  eft  tres  apparent  que  Bod- 
ley ,  ou  quelquc  autre  ,  tachoient  de  femer  la  diffenfion  entre 
la  Reine  &  les  Etats.  Ils  s'etonncnt  dc  n'avoir  encore  vu  per- 
fonne  de  la  part  de  la  Rcine ,  pour  reglcr  ies  affaires  dont  ils  fe 
font  plaints. 

Lettre  du  Confeil  d'Anglcterre  a  Bodley,  touchant  lcs  plain- 

Bodiey  "     " r.  .'      "       '       .  -- 


Confeil. 


Rc(K-r 


Lcttrc  du __ 

BnHil^j'  ""tes  dcs  Etats-Generaux.  dS  8  Mai.  Page  61.  A  Grecnwich. 

Le  Confeil  ne  repond  rien  dc  pofitif.     II  s'en  rapporte  a  la 

Perfonne  que  la  Reine  doic  envoyer.     II  dit ,  que  la  mort  du 

Secrecaire  Walfingbam  eft  caufe  du  deiai,  parce  qu'il  avoit  gar- 

«le  les  Lettres  des  Etats,  fans  les  communiqucr  au  Confeil. 

Lettre  de  la  Reine,  qui  autorife  N  . . .  a  promettre  fa  protec- 


Lettiede 
la  Reine 

tonchanc 
rUnion 
de  Gto- 
iunguc. 


Rcine  d'Ecofle  ne   firt  executee  quau  mois  de  Fevrier  1587 
Page    je  n'ai  pas  lailTe  de  parler  dc  cettc  mort  dans  TExtrait  prece- 
dent,  pour  n£  pas  laifler  unc  queue  a  cct  Articlc. 

15S7.  Aufli-tot  que  Marie  fuc  morte,  EHfabeth  cnvoya  Ca-  mcnt  dc 
revj  fon  Coufin  (1)  au  Roi  d'Ecofle ,  avcc  une  Let:re,  dans  Jaqucs 
laquelle  elle  lui  faifoit  entendre  quc  c'etoic  concre  fa  volonce,  '''^""^ 
que  la   Sentence  contre  la  Reine  fa  Mcre  avoit  ete  executee.  ]'e.<iccu-  ' 
Jaques  jetta  d'abord  feu  &  flamme.   II  fembla  vouloir  prcndre  """  <^^  f» 
les  partis  les  plus  defcfperes  ,  pour  venger  la  Reine  fa  Mere  :  ^"^' 
mais  fa  colere  ne  fut  pas  de  longue  duree.    Elifaheth  trouva  qu^°i/|"' 
le  moyen  de  rappaifer;  premierement ,  en  lui  facrifiant  V.ivif-  beth  em- 
fe'-i  Secrcraire  d'Etac ,  qu'ellc  accufoit ,   contrc  la  verite ,   d'a-  P'°.v«  , 
voir  outrepafTe  fcs  ordres  ,   en  delivrant  celui  qu'el]e  lui  avoit  paife/'^^' 
fait  e.xpedier  pour  TExecution.      11  fcroic  trop  long  de  parler 
en  detail  de  cette  afFaire      II  fuffit  de  dire  en  un  mot,  que  la 
Reine  fit  tombcr  lc  Secretaire  dans  fes  pieges  ,    &  qu'enfuite  , 
elle  lui  en  fit  porter  la  peine.    Ccft,  felon  moi,  le  pius  mau- 
vais  endroit  de  la  vie  cTElifaheth.    Le  fecond  moycn  qu'clle 
employa  pour  appaifer  le  Roi  d'Eco{rc .    fut  dc  lui  faire  repre- 


tedion  a  la  Ville  de  Groningue,  fi  ellc  veuc  fecouer  lc  joug  de    fenter  par  fcs  propres  Miniftres  qu-elle  avoit  pris  foin  de  mec- 


tre 


{x)Care-a>  etoit  Parent  de  la  Reine  par  la  Mere  de  cette  derniere,  Anm  di  Bolkn.    Ce  fut  B.»krt  Carerv ,  Fils  de  Mylord  Hunsdm,  qui 
lut  Oouverneur  de  Berwick.  ^ 


64. 


ABREGE'     HlSTORiaUE 


Elisa- 

BtTH. 


jaques 
»*api)ail"e. 


Inquie- 
tade  d-E- 
l.laDech. 


El!c  en- 
voyc  un 
•Ambaiia- 
dciir  a 
jaqucs. 


Mariage 
dejaijucr. 


tre  d.ins  fes  interC-ts ,  qu'en  fe  gendarmant  contre  elle ,  il  cou- 
roit  rilque  de  fe  privcr  pour  jamais  de  1'efperance  de  monter 
fur  le  Trone  d'Angleterre  :  au-lieu  que  ii  elle  le  voyoit  dans 
d'autres  dilpolitions ,  elle  fe  feroit  un  devoir  de  reparer  le  torc 
quelle  avoit  fait  a  la  Reine  fa  Mere,  &  lui  aliureroic  la  Suc- 
ceiTion.  Jaques  fe  rendit  a  ces  railbns,  &  depuis  ce  cems-la, 
il  parut  tellemenc  confole ,  qu'il  ne  fuc  plus  parle  de  la  morc 
de  Marie. 

1588.  Cela  n'empecha  pas  q\i'Elifabeth  ne  foupgonnat  cou- 
jours  leRoidEcolfe,  de  couver  fecretemenc  le  delir  de  feven- 
ger.  Ce  foupgon  s"accrut  confiderablemenc  ,  lorfque  la  Flotte 
Invincible  fut  lur  le  point  de  paroitre  fur  les  Cotes  d'Angleter- 
re.  Elle  craignit  que  Jaques  ne  ie  fiit  laifTe  gagner  par  le  Roi 
d  Efpagne  :  &  fa  craince  lui  paroiiToit  d'autant  mieux  fondec, 
qu'elle  favoit  quc  Thi  ippe  II  avoit  un  Parti  en  EcolTe  ,  &  que 
ce  Parti  etoit  fort  alerte  ,  pour  favoriier  lcs  delTeins  des  Elpa- 
gnols.  Eile  envoya  donc,  dans  cette  delicate  conjondture,  un 
Ambaffadeur  au  Roi  d^Ecoffe,  pour  le  prier  de  ne  pas  favorifer 
les  Eipagnols  ;  &  en  meme  tems ,  pour  rafTurer  de  fon  afFec- 
tion ,  &  du  dcilein  quelle  avoit  de  lui  procurer  apres  fa  morc 
la  Couronne  d'Angleterre.  Cet  Ambafiadeur  tic  mcme  efperer 
au  Roi ,  que  la  Reine  lui  accorderoic  une  Penlion  coniiderable: 
mais  on  prctend  qu'il  fic  cette  oifre  fans  ordre  de  la  Reine.  Lc 
caradere  d^Eltpheth  donne  alTei  licu  de  croire  ,  qu'elle  avoic 
donne  ordre  a  Ibn  Ambafladeur  d'ofFrir,  conime  de  lui-mcme, 
&  fans  s'cngagcr  poiicivement  ,  couc  ce  qu  il  croiroic  capablc 
d'empechcr'que  le  Roi  d"EcoiTe  ne  faisic  cette  occafion  pour 
venger  la  mort  de  fa  Mere.  Quoi  qu'il  en  foit  ,  il  parut  que 
Ja-juei  n'jvoic  pris  aucun  engagement  avec  TEfpagne.  II  en 
alfura  l^Amballadeur ,  &  ecriv^ic  meme  a  la  Reine  fur  ce  fujet, 
uiie  Lettrc  dont  elle  fuc  tres  contente. 

J'ai  parle  a;al  a  propos,  &  par  une  pure  meprife,dans  TEx- 
traic  preredent,  du  Mariage  du  Roi  d"EcolTe  ,  qui  ne  fut  con- 
clu  qu"en  1589.  Mais  comme  je  n'en  ai  dic  qu'un  moc  en  pis- 
£anc ,  ce  que  j'ajouterai  ici  fur  la  meme  matiere  ,  ne  peuc  etre 
regarde  comme  une  repetition  inutile. 

Le  Pvoi  d  EcolTe  ayant  dedein  de  fe  marier  des  Tannee  1585, 
avoit  jette  les  yeux  fur  la  PrinceiTe,  Fille  ainee  de  Vrederic  Roi 
de  Danemarc.  Ce  Prince  en  ayant  eu  quelque  avis  fecret  ,  en- 
voya  une  AmbalTade  en  Ecoile  ,  fous  pretexte  de  renouveller 
rAUiance  entre  les  deux  Royaumes,  afin  de  donner  au  Roi  J»- 
ues  une  occalion  de  propoler  ce  Mariage.  Mais  en  ce  cems-la, 
e  Comce  A'Aran  Favori  du  Roi,  qui  avoic  ece  deja  gagne  par 
E/ifaheth ,  &  H^ottoji  Envoye  de  la  memeReine,  qui  etoit  de- 
venu  une  efpece  de  Favori  du  Roi,  firenc  tous  ies  efForts  poili- 
bles  pour  femer  la  mefintelligence  entre  les  deux  Rois ,  jufqu'a 
faire  elTuycr  des  affronts  aux  AmbafTadeurs  Danois.  Cependant, 
dans  la  fuite ,  Jaques  ayant  ete  mieux  confeille  ,  temoigna  plus 
de  civilice  aux  Ambafl"adeurs  ;  mais  fans  leur  parler  du  Maria- 
ge.  Le  Comce  A'Aran  &  Wotton  agifToienc  par  les  diredions 
iiElifaheth ,  qui  fouhaicoit  d'empecher  que  le  Roi  ne  fe  mariat , 
ou  du  moins  qu'il  epoufaC  une  Angloife.  Si  Ton  en  peuc  croi- 
re  Mehil,  elle  avoit  meme  crame  un  Comploc  pour  fe  faire  li- 
vrer  le  Roi  d'Ecofl'e ,  &  c'etoic  dans  ce  dcllein  qu'elle  lui  avoic 
cnvoye  IFotton.  Quoique  le  Roi  neuc  pas  propofe  fon  Maria- 
ge,  11  n'en  avoic  pas  perdu  la  penfee.  Peu  de  cems  apres,  il  en- 
voya  un  de  fcs  Aumoniers  a  Copenhague ,  pour  remercier  leRoi 
de  fon  AmbaiTide ,  &  pour  lui  all^urer  ,  qu"il  lui  en  envoyeroic 
bientot  une  femblable.  Le  but  fecrec  de  cet  envoi  etoic,  que 
TAumonier  put  voir  les  deux  Princeffes,  Filles  du  Roi  de  Da- 
nerr.arc ,  &  en  faire  rapport  a  fon  Maicre. 

Cette  afFaire  traina  quelque  tems,  par  les  artifices  d'£///dif //&, 
qui  apres  la  chutc  du  Comte  d^^raw ,  avoit  gagne  le  Comte  de 
Maitland  Gr.md-Chancelier  ,   &   la  pluparc  des  Membres  du 
Canfeil  d'EcolTe.     Cependanc  ,   comme  le  Roi  vouloic  abfolu- 
menc  ce  iVIariage ,  on  ne  puc  fe  dispenfer  d"envoyer  une  Ambas- 
iade  en  Danemarc ,  pour  le  propoier.  Mais  le  Pouvoir  desAm- 
bafTideurs  fuc  fi  borne ,  que  Frederic  ne  fuc  quel  jugemenc  faire 
d'une  propolition  ii  peu  aucoriiee.     Dans  ce  meme  rems  ,  un 
nomme    (i)  Dubard,  Poete  Frangois  ,  s'etanc  rendu  a  Edim- 
bourg  fous  quelque  pretexce  ,    parla  au  Roi  de  la  PrincelTe  Ca- 
therine ,  Soeur  du  Roi  de  Navarre.     II  en  fit  de  grands  eloges, 
&  fit  entendre  ,   que  cette  Princetle  conviendroic  partaitemcnc 
au  Roi  d'EcoiTe,  &  qu'il  ne  doucoit  point  qu'il  ne  fiit  aife  de 
lobcenir  du  Roi  fon  Frere.    Jaques ,  enflamme  par  le  recic  des 
belles  qualites  de  Catheriue  ,    envoya  le  Lord  Tungland  au  Roi 
de  Navarre,  fous  quelque  pretexte,  afin  que  cet  Envoye  piic  la 
yoir ,  &  lui  en  faire  fon  rapport.    Melvil  precend ,  qu'E/ifaheth 
donna  avis  au  Roi  de  Danemarc  de  Tenvoi  du  Lord  Tung/and 
eu  France.     Ce  qu'il  y  a  de  certain ,  c"eft  que  le  Roi  de  Dane- 
marc  ,    n'etant  pas  content  des  propofitions  trop  vagues  qu'on 
lui  avoic  faites  de  la  parc  du  Roi  d'EcoiTe ,  donna  fa  Frlle  ainee 
au  Duc  de  Brunswick. 

1589.  Cela  ne  rebuta  point  le  Roi  d'EcoiTe  ,  qui  ,  pour  ne 
pas  manquer  fon  coup  une  feconde  fois  ,  fic  demander  pofitive- 
menc  au  Roi  de  Danemarc ,  la  Princetle  Ame  fa  feconde  FUle. 


l 


Frcderic  Taccorda  ;  mais  a  condicion  qu'il  la  feroit  demander  Elisa- 
par  une  Ambailjde  folennelle,  avant  le  mois  de  Mai.  Ce  Prin-BETH. 
ce  mourut  avant  que  rAmbalTade  d'EcoiTe  parcic  ,  laiflanc  fa 
Couronne  a  Clirijiian  fon  Fils  qui  ecoic  en  Minorice,  La  mort 
de  Frederic  ne  fic  pas  dcliller  Jaques  de  fon  projec.  Mais  quand 
il  vouluc  propoier  a  fon  Conieil  d'envoyer  une  AmbaiTade  en 
Danemarc  ,  on  lui  reprefenca  ,  qu'il  oiFenferoit  mortellemenc 
E/ifabetb,  s'il  fe  marioit  fans  lui  communiquer  fon  delTein.  II 
faluc  donc  fe  refoudre  a  confuker  la  Reine ,  qui  ne  manqua  pas, 
felon  que  le  Confeil  favoit  bien  prevu,  de  s"oppofer  a  ce  Ma- 
riage,  &  d'en  faire  remarquer  divers  inconveniens.  En  meme 
tems ,  elle  propofa  au  Roi  la  Sceur  du  Roi  de  Navarre ,  &  of- 
fric  de  Tappuyer  dans  cette  recherche.  La  reponfe  de  la  Reine 
ayanc  erc  lue  devanc  le  Confeil ,  il  n'y  euc  pas  un  des  Membres 
qui  ne  rapprouvac.  Mais  le  Roi,  qui  fentic  fans  doute  d'ou  ve- 
noienc  Cous  ces  obftacles,  fic  agir  le  Prevoc  d'Edimbourg,  qui 
excica  dans  la  Villc  une  Sedition,  &  fit  en  force  qu'on  mena^a 
le  Chancelier  &  les  Confeillers  de  les  aCfommer,  fi  le  Mariage 
du  Roi  avec  la  PrincelTe  de  Dancmarc  nc  fe  concluoic  pas  au- 
plucoc.  Ces  menaccj  •  bljgerenc  le  Confeil  a  confencir  que  Ic 
Roi  envoyat  de-;  Ambailitui.urs  en  Danemarc.  Mais  par  les  ar- 
tifices  du  Chancelier,  ieur  f-^ouvoir  etoit  li  borne,  qu'etant  ar- 
rives  a  Copenhague,  ils  ie  vifenc  obliges  d'envoyer  leLordUo- 
n^ga/  au  Roi  ,  pour  le  prier  ,  ou  de  les  rappellcr,  ou  dc  leur 
donner  un  Pouvoir  ■[■lus  ample  Cet  Envoye  arriva  aupres  du 
Roi ,  dans  un  cems  ou  le  Chancelier  &  la  pluparc  des  Miniftres 
ecoienc  abfens.  Ainfi  ,  le  Roi  profitant  de  cette  conjonfture, 
expedia  lui-meme  le  Pouvoir  que  fes  AmbalTadeurs  demandoient, 
6c  le  Mariage  fut  bieniot  conclu,  a  fa  grinde  fatisfaftion.  On 
peut  connoitre  par-la  ,  quelle  influence  avoit  E/ifabeth  dans  le 
Confeil  du  Roi  d^Ecolfe. 

Peu  de  tems  apres ,  la  nouvelle  Reine  fut  mife  entre  les  mains  Le  Roi  va 
des  AmbalTadeurs  d'EcofTe  :    mais  en  allant  trouver  le  Roi  fon  au-dfvj,"' 
Epoux  ,  une  tempete  la  contraignit  de  relacher  a  un  des  Ports  pouf"  ea 
deNorwegs.     Le  vent  dcmeura  fi  longtems  contraire,  que  Ja~  Notwegt. 
f«M,  impatient  de  voir  fa  nouvelle  Epoufe,  s'cmbarqua  fur  un 
petit  VailTeau,  avec  peu  de  fuiie,  &  fe  rendit  aupres  d'elle.    II 
pafl"a  cout  IHivcr  enNorwegc,  ou  enDanemarc,  &  ne  fe  ren- 
dic  en  EcofTe  qu'au  mois  de  Mai  de  1'annee  fuivance,  1590. 

Depuis  que  le  Roi  fuc  dc  recour  en  EcoiTe  -,  la  Cour  &  le 
Royaume  furenc  toujours  pleins  de  divifions  &  de  troubles.  Ce 
Prince  etanc  d'un  naturel  facile ,  fe  laiiToit  aifement  prevenir  par    Carafti;. 
ceux  en  qui  il  avoic  de  la  confiance.     Comme  d'ailleurs  il  etoic  jf  "^'  " 
naturellement  inconftant  ,  il  changeoit  fouvent  de  Miniftres  & 
de  Favoris,  felon  les  imprelTions  qu'on  lui  donnoit.    II  y  avoit   Faaiom 
toujours  deux  Fadions  en  EcolTe,  celle  d'E/ifabeth,  &  celle  du  en^soff^^ 
Roi  d'Efp3gne.     Quand  la  premiere  avoic  le  defTus,  elle  tenoit 
le  Roi  dans  une  elpece  de  fervitude  ,   ainii  qu'oi)  Ta  vu  dans 
TAfFoire  du  Mariage.     Mais  le  malheur  du  Roi  etoit,  qu'il  ne 
pouvoit  fe  delivrer  de  ce  joug ,  qu'en  fe  livrant  au  Parti  d'Efpa- 
gne,  qui  ^coic  bien  plus  dangereux.    Car  le  buC  A'E/ifabeth  n'e- 
toic  que  de  prevenir  en  EcofTe,  des  changemens  qui  pouvoienc 
lui  devenir  prejudiciable!' :  au-lieu  que  celui  des  Efpagnols  ecoic , 
d'animer  le  Roi  concre  les  Anglois ,  afin  de  pouvoir  accaquer  E- 
iifabeth  par  TEcofTe.  AulTi,  des  que  le  Roi  cemoignoic  quelque 
panchanc  pour  ce  Parti  ,   la  Reine ,  ou  les  EmilTaires  qu'elle  a- 
voic  en  Ecolle,  nc  manquoienc  jamais  a  lui  fusciccr  des  croubles 
&  des  embaras ,  pour  1'obliger  a  demeurer  dans  le  chemin  d'ou 
il  paroiilbic  vouloir  s'eloigner. 

Dans  Tannee  1592,  le  Chancelier  &  les  autres  Miniftres  e-  LeCom- 
tant  de  la  FuClion  d'Efpagne,  le  Comte  de  Bothiveil ,  Fils  d'un  Bothwell 
Batard  de  Ja^ues  V ,  qui  avoit  ece  accufe  de  Sorcelerie,  &  qui  tache  de 
s'e[oic  fauve  de  prifon ,  eiicrepric  de  fe  rendre  maitre  de  la  Per-  '^  '5"'''= 
fonne  du  Roi  ,  pretendaiu  que  fes  Miniftres  le  tenoient  captif  ja  pcrfon- 
dans  fa  propre  Cour.     II  s'en  falut  peu  qu'il  n'executat  fon  des-  neduRoi. 
fein.  II  s'etoit  deja  rendu  avec  fon  monde  a  la  porte  delaCham- 
bre  du  Roi  :   il  y  avoit  mis  le  feu  ,   &  avoic  cache  d'enfoncer 
celle  de  la  Reine:  mais  le  Roi  ayanc  ete  fecouru,  il  fuc  oblige 
de  fe  retirer.    Ce  crime  lui  ayant  ete  pardonne  par  le  moyen  de 
fes  Amis ,  il  tcnta  une  fecondc  fois  d'execuier  la  meme  entrepri- 
fe ,  pendant  que  le  Roi  ecoic  ii  Fa/ck/and.   II  avoic  de  fi  grandes 
intelligences   a  la  Cour  ,  qu"il  trouva  le  moyen  de  fe  rendre  a 
Timprovifte  dans  le  Palais  ,   oii  le  Roi  fe  vit  oblige  de  fe  barri- 
cader  dans  fa  Chambre,  jufqu'a  ce  qu'ayant  enfin  ete  fecouru, 
Bothweil  &c  fcs  Amis  furent  contraints  de  s'enfuir,  &  le  Com- 
te  fe  fauva  en  Angleterre.    Je  n'oferois  pas  afTurcr  que  cela  fe  fit 
par  la  diredtion  d'E/ifabeth,  ou  de  fes  Miniftres.     Mais  comme 
le  Miniflere  d'EcoiTe  ne  lui  etoit  pas  alors  favorable ,  il  yabeau- 
coup  d'apparence  que  Bothivel/  elperoit  d'etre  foutenu  ,   ou  par 
la  Reine  meme,  ou  par  le  Parti  qu'elle  avoit  en  EcofTe, 

1595.  E/ifabeth  prenant  occafion  de  ces  "rroubles  ,  envoya  (-ou''^^"'* 
un  Ambaffadeur  au  Roi  ,  pour  lui  dire,  qu'elle  avoit  des  avis  n°am*°E- 
certains  quc  les  Efpagnols  tramoient  quelque  chole  en  Ecofle :  code ,  en- 
qu'ils  avoient  gagne  les  Comces  d'Angus,  de  Hunt/ey  &:  d'Erroi;  A^mlafli- 


que  comme  il  ne  pouvoic  pas  ignorer  cela  ,   elle  le  prioic  d'y  dcui ; 
tcre  ordre ,  &  de  Finformer  des  machinacions  qui  fe  faifoienc  ■^o*- 


& 

metcre 


con- 


(i)  Le  nom  de  ce  Francois  etant  ainfi  orthographie  dans  les  Me-  te  celfctbre,  Sc  Homme  d'Etat  ,  qui  fut  envoye  efFeaivement  en  E- 
jnoires  de  Metvil.  Mr.  «/f  Rafia  n'a  pas  trouve  a  propos  de  s'ecarter  colTe  par  le  Roi  de  Navarre ,  mais  il  n'efl:  pas  certain  quc  ce  fut  cet- 
dc  fon  Auteur :  mais  il  croit  que  ce  doit  avoir  ete  D»  Bartns,  Poe-     te  meme  annee.    De  ThtH ,  Tom.  f.  p.  100. 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


65 


Elisa- 

BETH, 


Elifabctli 
lefule  de 
lendic 
Bothwcll. 


Bothwell 

obtient  fa 
giace  du 
Koi. 


contre  elle  en  Ecofle.    Jaques  repondit  a  rAmbafladeur,  d'une 

maniere  aflei  ambiguti ,  &  demanda ,  que  puilque  la  Reine  fou'- 

haitoit  qu'il   pourluivit   les  Seigneurs  que  rAmballadeur  avoic 

nommes,  il  faloit  qu'elle  contribuat  aux  fraix  de  la  Guerre.    II 

dcmanda  aufli,  qu'elle  lui  \wxit  Boihwell,  felon  leur  Traite  j  & 

bientoc  apres,  il  lui  envoya  un  Ambaffadeur  pour  le  deinander 

plus  expreflement.     La  Reine  repliqua,  que  par  le  Traite,  elle 

n'etoit  obligee  a  concribuer  aux  fraix  de  laGuerre,  que  contre 

des  Etrangers.     Quc  par  rapport  aux  Rebelles  ,    il  ttoit  a  fon 

choix,  par  le  meme  Traite,  ou  de  les  livrer,  ou  de  les  chafler 

de  fcs  Etats.     Que  comme  Bothivell  s'etoic  retire  en  Angleter- 

re  a  fon  infu,  &  qu'el!e  ne  favoit  pas  oii  il  etoic,  touccequ'el- 

le  pouvoit  faire  etoit  de  defendre  a  ies  Sujets  de  le  recevoir. 

Ceil:  ce  qu'elle  executa  dans  la  fuite,  par  uneProclamationj  & 

B»thweil  ne  pouvant  plus  demeurer  en  Angleterre  ,   alla  fe  ca- 

cher  en  Ecofle. 

Mais  peu  de  tems  apres,  le  Parti  de  Bothwell  s'accruc  telle- 

ment,  par  le  moyen  de  la  Fadtion  oppofee  auxMinillres,  qu'il 

eut  la  hardiefle  d'aller  fe  prelenter  au  Roi  ,  fans  y  avoir  ete  ap- 

pelle,  &  s'etant  jette  a  fes  pieds  ,    il  lui  demanda  humblemenc 

pardon.     Le  Roi  navoit  pas  intention  de  lui  pardonner :  mais 

a  fon  grand  etonnement  ,   ii  s'apper(^ut  que  toute  la  Cour  >  a 

rexception  de  (ciS  Miniltres ,  etoit  du  parti  de  Both-xell^  &  qu'il 

ne  lui  feroit  pas  aife  de  lc  faire  arreter.   II  fe  vit  donc  contraint 

de  lui  accordcr  fa  grace  ,    a  condition  qu'il  fortiroit  du  Royau- 

mc.     Bothijjell  accepta  la  condition  •-,  mais  il  laiira  un  li  puiflant 

Parti  a  la  Cour  ,    &  dans  le  Royaurae,  que  le  Roi  fe  vit  dans 

une  ablolue  neccflite  de  congcJier  le  Grand-Chancelicr  ,    le 

Grand-Treforier ,  &  quelques  aucres  de  fes  Miniftres.     Cetoit 

pour  lui  un  etat  bien  violent  i   aufli  n'y  demeura-t-il  pas  long- 

tems.     II  allembla  les  L,tats  ,   &  leur  ayant  declare  qu'il  avoic 

ete  force  a  pardonner  les  crimes  de  Bothws/l,  il  les  pria  defou- 

tcnir  fon  Autorite  ,   &  de  le  tirer  de  la  fervitude  oii  il  fe  trou- 

Chutedu  voic.     Les  Etats  s"etanc  declares  pour  lui,  il  rappella  fes  Minis- 

Pattide     tres    gj;  chafla  de  la  Cour  tous  ceux  qui  etoienc  du  Parti  con- 
Boiliwell.  ^    •  ' 
traire. 

Cependarlt,  afih  d'appaifer  en  quelque  maniere  le  Peuple,  qui 
etoit  trco  miJcontent  des  Mmiftres  ,  &  qui  les  foupgonnoit  de 
tramer  quelque  chofe  en  faveur  des  Catholiques,  les  Etats  firent 
un  Decret  pour  conhrmer  retabliflement  de  la  Religion  Pro- 
teftante  en  Ecofle.  Mais  ,  par  les  intrigues  des  Miniftres,  ce 
Decret  etoit  fi  peu  capable  d'aflurer  la  Religion  ,  qu'il  ne  fit 
que  confirmer  le  Peuple  dans  fes  foupcons.  11  fe  plaignoit,  que 
dans  une  telle  conjonfture,  oii  il  paroiflbit  manifeftement  qu'on 
avoit  deflein  de  renverfer  la  Religion ,  on  fe  fervoit  de  remedes 
Itjnitifs ,  au-lieu  de  punir  rigoureufement  les  auteurs  dc  ces  Com- 
plocs.  Elifaheth  etant  bien  inftruice  de  ce  qui  fe  paflbic  en  E- 
colTe,  envoya  au  Roi  le  Lord  Zouchy  ,  pour  lui  reprefenter  lcs 
inconveniens  qui  pouvoient  naitre  de  fa  negligence  a  punir  ceux 
qui  machinoient  dc  perdre  la  Religion ,  ou  plutot  ,  de  la  pro- 
tedion  qu'il  leur  donnoit.  Le  Roi  repondit  d'abord ,  a  fon  or- 
dinaire  ,  qu'il  feroit  ce  qui  conviendroit  le  mieux  aux  imerets 
de  fon  Royaume ;  &  qu'il  vouloit  bien  pourfuivre  les  Seigneurs 
que  la  Reine  foup^onnoit  ,  pourvu  quclle  contiibuat  aux  fraix 
de  la  Guerre.  L'Ambafladeur  n  ctant  pas  contenc  de  cecte  re- 
ponfe ,  &  continuanc  a  le  prefler  de  faire  ce  que  la  Reine  fou- 
haitoit,  il  repondit  avec  emotion,  que  ce  n'etoit  pas  a  laReine 
a  lui  prefcrire  la  maniere  dont  il  devoit  gouvemer  fon  Royaume. 
En  meme  tems ,  il  demanda  quelle  lui  livrat Bothiuell,  qui  s'e- 
toit  retire  en  Anglecerre. 

E/ifabeth  voyanc  le  Roi  obftine  a  foutenir  fes  Miniftres  &  la 
Fadlion  d'Efpagne  ,  fournit  vraifemblablement  a  Bothwe//  les 
moyens  de  rentrer  en  Ecofle.  Quoi  qu'il  en  foit ,  il  fe  mit  a  la 
tcte  de  400  hommes ,  &  5'empara  de  Leith  ,  Place  qui  n'eft  pas 
eloignee  d'Edimbourg.  II  publia  la  un  Manifefte ,  qui  contenoit 
precifement  les  memes  chofes  que  le  Lord  Zouc/oy  avoit  repre- 
fentees  au  Roi,  favoir:  Qu'il  y  avoit  dans  le  Royaume  un  Par- 
ti  Efpagnol  ,  qui  faifoit  fes  efforts  pour  y  retablir  la  Religion 
Catholique,  &  pour  animer  les  Ecoflbis  contre  les  Anglois  a- 
fin  d'exciter  une  Guerrc  entre  les  deux  Royaumes.  Que  les  Ca- 
tholiques.alloicnt  deja  la  tete  levee  ,  &  faifoient  dire  la  Mefli; 
publiquement.  Que  les  Efpagnols  etoient  fur  le  point  d'envahir 
le  Royaume ,  &  qu'on  ne  pouvoit  evitcr  les  maux  donc  on  e- 
toic  menace  ,  qu'en  delivranc  le  Roi  des  pernicieux  Miniftres 
qui  ecoient  lcs  Auceurs  de  ces  pcrnicieux  Complots.  Jaques 
n'euc  pas  beaucoup  de  peine  a  comprendrc  d'ou  naiffoit  finfo- 
lence  &  la  confiance  de  Bothwei/.  Mais  pour  ne  pas  paroitre 
plier  fous  les  efforts  de  ceux  qui  vouloient  le  gouverner ,  il  leva 
des  Troupes,  il  marcha  concre  le  Rebeile  ,  &:  robligea  encore 
une  fois  a  fe  retirer  en  Angleterre.  Yihs  <\\iEiifaheth  en  fut  a- 
vertie ,  elle  fit  publier  ilir  la  fronticre  ,  dcs  defenfcs  tres  rigou- 
reufes  de  recevoir  Botioweii,  &  de  lui  donner  aucun  afyle.  Cet- 
te  demarche  fournit  au  Roi  Ibccaiion  de  fe  raccommoder  avec 
elle.  II  avoit  enhn  compris  ,  combien  elle  pouvoit  lui  caufer 
d'embaras,  s'il  s'obftinoit  a  favorifer  fes  Ennemis  ;  &  quel  ris- 
que  il  cburoit,  en  fuivant  cette  route  ,  de  pcrdre  la  Couronne 
d'Angleterre.  S'etant  donc  refolu  a  conitmtr  Eiijaheth,  il  chan- 
gea  de  Miniftres ,  il  affembla  les  Etats ,  il  fit  faire  de  nouvclles 
Loix  en  faveur  de  la  Religion  Protcftante,  &  il  fe  fic  en  Ecolle 
une  Aflbciation  generale  pour  le  maintien  de  la  memeRelifion. 
Enfuite  les  Seigneurs  du  Parti  Cathglique  &  Efpagnol  furent 
.     Tom.  X.  P.  II. 
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du  Koi. 


Retour 
de  Both- 
well  en 
Ecofle. 

Son  Ma- 
nifcAc. 


Jaques 
changc  de 
conduiic. 


bannis  du  Royaume.     Eiijaheth  fut  tres  contente  de  toutes  ces  Elisa- 
demarchcs,  &  FEcoffe  demcura  tranquille  jufqu'a  fannee  1600,  u£th. 
quc  lcs  Fiis  du  Comte  de  Gawry  qui  avoit  ae  decapice  ,   firent 
contre  le  Roi  une  Confpiration ,  donc  il  n^echapi  que  par  une 
elpece  de  miracle.     A-lais  cela  n'eft  pas  de  mon  lijjec  ,   puifque 
ni  i'Angleterre,  ni  Eiifabeth,  n'y  eurent  aucune  parc. 

Dans  Tannce  1601 ,  le  Comte  d'Epx  ayant  formc  une  Con-    Confpi- 
fpiration  contre  la  Reine,  ecrivit  au  Roi  d'.'i,cofle,  que  lesiVIi-  ""°"  du 
niftres  de  la  Reine  ,   dont  le  Secrecaire  Cecii  etoit  le  principal ,  d-Enbx 
formoient  le  projet  de  fexclure  de  la  Succeflion  i  la  (^ouronne  comie  U 
d'Angleterre.     II  lui  difoit,  t]uil  etoit  tems  qu^il  demandac  par  '^'*"«- 
une  Ambaffade  folennelle,  detre  declare  Heriucr  &  Succtfleur 
prefomptif  d^Eitfaheth  ^   &   que  fes  Ambafl'idcurs  fcroient  ap- 
puyes.  On  ne  f;iit  pas  bien,  (i  le  deffein  du  Comte  d'Epx  etoic 
de  placer  le  Roi  d^EcolIe  fur  le  Trone  d^Anglcfnre  ,   avant  la 
morc  d'Eiiful>eth  :    mais  il  eft  tres  apparcnt  que  Jaques  le  cruc 
ainfi  ,  par  ces  trois  raifbns.  Premiercnu.u ,  pnrce  qi!:  Camhden^ 
qui  a  ecrit  les  Annales  ^Eiifaheth  par  ordre  de  cc  Prince      n'a 
pas  parle  clairement  fur  cette  matiere,  cuoiqu'il  piiten  etre  bien 
informe.    Secondement,  le  Roi  Jaques  etanc  pawenu  alaCoU- 
ronne  d'Angleterre  ,  appelloit  le  Comce  €EJfex  ii^n  Marcyr. 
Troifiemement,  TAmbaflade  d'Ecofle,  que  le  Com-.e  avoitde- 
mandee,  arriva  cn  Angleterre :  mais  les  .Ambaffadeurs  ayant  ete 
informes  en  chemin  ,  que  le  Corate  d'EJfcx  avoir  manque  fon 
coup ,  &  qu'il  etoit  en  prifon  ,   n'eurcnc  ga.'-dc;  de  paricr  de  la 
Succeflion.     La  Reine,  quoique  bien  inlbuire,  teignit  de  tout 
ignorer  ■■,  &  ks  deux  Cours  vecurent  en  bonne  inteUigence  jus- 
qu'en  1603 ,  que  ia  Reine  en  mourant  nomma  lc  Roi  d'Ecoffe 
pour  ibn  Succeireur. 

ACTES  qiu  regardent  l'ECOSSE. 
Annee  15S8. 

Lettre  de  Jaciues  VI  a  Eiifabeth.   Du  4  Aout.  P.]ge  18.    A  Lettrede 
Edimbourg. 

II  lui  otFre  fes  Forces  contre  les  Efpagncls.  11  la  remercie  des 
offres  qu'elie  lui  a  fait  fairc  par  fon  Ambairadeur  .  &  la  prie  de 
les  executer  promtemenr.  II  ajoute,  qu'il  ne  prete.ia  p.^-;  fecou- 
rir  les  Anglois  comme  un  Piince  etranger  ,  mais  cornaie  un 
Compatriote ,  &  comme  un  Fils  d'Eiifaheth. 

Reponfe  d'Eiifaheth.  Page  18. 

EUe  lui  envoye  un  homme  pour  lui  faire  connoicre  fes  inten- 
tions  ,  &  ne  dit  pas  un  moc  des  offres.  Elle  lui  dic  ,  que  la 
Flocte  Efpagnole  ayanc  ete  b.ittae,  a  cte  portee  par  le  vent  vers 
les  cotes  d'Ecofle ,  oii  elle  efpere  que  les  Elpagnols  ne  trouve- 
ront  aucune  faveur  ;  a  moins  que  les  Seigneurs  Ecoffois  ,  qui 
leur  onc  promis  de  la  procedion  au  nom  du  Roi ,  ne  foienc  eux- 
memes  proteges.  EUe  le  prie  de  ne  le  pas  fouffriri  &  que  par- 
la,  il  gagncra  Taffedtion  des  Anglois. 

Annee  1589. 

Lettre  du  Roi  d'Ecoffe  ,  apparemment  auLordW///a'?«,Gar- 
dien  des  Marches  d'Angleterre.  Du  22  Odobre.  Page  27.  A 
Leith. 

11  lui  donne  avis  du  voyage  quil  va  faire  en  Norwegs, & qu'il 
laifle  au  Lord  Hamilton  la  charge  de  pouryoir  a  la  tranquillite 
des  frontieres. 

Lettre  du  Confeil  d'Ecoffe  a  Ehfabeth.  Du  6  Novembre 
Page  28.  A  Edimbourg. 

Ann(e  1590. 


laijaes  VI 
a  Elila  - 
beth. 


Re'pon\e 
d-Elifa- 
beth. 


j^utre 
Lctitc  de 
Jaiiues. 


Lcrtre  du 
Cviifbil    ■, 
«flicoflc. 


Autre  du  meme  a  la  Reine.  Du  2  Janvier.  Page  30.  A  E- 
dimbourg. 

Ces  deux  Lettres  ne  tcndent  qu'a  affurer  la  Reine  de  la  dis- 
poficion  du  Confeil  a  faire  encrecenir  la  Paix  fur  les  froncieres, 
felon  les  ordres  du  Roi. 

Lcttre  du  Confeil  d'Ecoffe  a  la  Reine.  Du  31  Janvier.  Page 
36.  A  Edimbourg. 

Ceft  pour  finformer  de  Tavis  qu'a  rapporte  un  Vaiffeau  E- 
coffois  venant  des  Canaries,  qu'on  faifoit  de  grands  preparatifs 
en  Efpagne. 

Lettre  du  Roi  d'Ecoffe,  ecrite  de  Norwege  aux  Seigneurs  de   Lettrede 
fon  Confeil.  Du  19  Fevricr.  Page^i.  Jaqucs  ^- 

Cette  Lettre  contient  quelques  ordres  pour  fa  reccption ,  lors-  Nonvt^e 


au  Con- 
PagC  5l.rc'l. 


qu'il  arrivera  en  Ecofle  avec  la  Reine. 

Autre  aux  memes,  fur  le  meme  fujet.  Du  4  Mars.  .  „^-  ^.. 
A  Copenhague.  "^""^- 

II  leur  ordonne  de  plus  ,   de  retenir  en  prifon  les  Efpagnols   Procla- 
pris,  avec  Colviil  leur  Pilote.  macioncn 

Proclamation  duRoi  d'Ecofle,  en  faveur  desDanoisqui  ont  5^'^"'^''" 
accompagne  la  Reine.  Sans  date.  Page  59.  liiUtuc- 

Inftrudtions  du  Roi  d"Ecofle,  a  fes  Ambafladeurs  envoyes  en  '''^"sJu 
Allemagne.  Sans  datc.  Page  68.  coffef&c. 

Ces  Inftruiftions  tendent  a  avancer  la  Ligue  Proteftante.  Kcponiij 

Reponfe  du  Roi  de  Danemarc  aux  Ambafladeurs  d^Ecoffe.'?'^'^''''^' 
Du29juillet.  Page8i.  "ZT.n^ 

II  dic  qu'il  ai^prouve  la  Ligue  Proteftante  ,  &  qu'il  fera  fes  A.nbafia- 
efforts  pour  la  taire  reuflir.      ^  cofly""^" 

I  An- 
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Ann(e  1J91. 


Relation 

dcHud- 
fon  tou- 
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Paix  fur 
Ics  t'jon-J 
ciercs. 

Apologie 
de  Botli- 
well. 

Depofi- 
tions  con- 
ire  lcs 
Cointcs 
d'Angus 
&d'll.ttoI. 

Inftiuc- 
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rAmbas- 
fadeui 
d'Anglc- 
terre,&c. 

Requete 
del-Eglilc 
d'EcoUe, 
&c. 


Inftvuc- 
tions  au 
Loid 
Zouchx. 


Proclamation  du  Roi  d^Ecofle  contre  Vranpis  Both-mell.  Pa- 
ge  100. 

Autre ,  qui  ordonne  aux  Habitans  des  Marches  ,  de  prendre 
tes  armes,  &  de  fe  rendre  a  Edimbourg  ,  pour  marcher  contre 
Hume  &  Botbivell.  Du  2  Aout.  Page  108.  A  Edimbourg. 

Proclamation  du  Roi  d^EcolTe ,  contre  Alexandre  Hume.  Pa- 
ge  107.  A  Edimbourg. 

Allociation  de  quelques  Seigneurs  EccfTois ,  pour  oter  d'au- 
pres  du  Roi ,  les  Perfonnes  de  bafle  naiflance  qui  le  gouvernent. 
Page  109.    Sans  date. 

Les  noms  de  ces  Seigneurs  aflbcies  ne  font  pas  foufcrits. 

Autre  Aflbciation  de  divers  Seigneurs  &  Gentilhommes,  qui 
s'engagent  a  fervir  le  Roi  contre  Hume  &c  Bothwell.  Du6  Aout. 
Page  110. 

Les  noms  des  Aflbcies  fe  trouvent  ici  fouscrits. 

Relation  de  yaquet  Hudfon,  a  fon  retour  d'Ecofle.  Page  148. 

II  parle  de  1  etat  de  la  Cour  d'Ecofle ,  du  pouvoir  que  la  Rei- 
ne  a  fur  le  Roi  fon  Epoux,  des  defleins  de  Bothiuell  &  autres, 
de  la  pauvrete  du  Roi.  II  donne  un  aflez.  raauvais  caradtere  de 
rhabilete  de  ce  Prince. 

Amee  1592. 

Articles  propofes  par  le  Gardien  des  Marches  du  Nord  d'An- 
gleterre,  pour  entretenir  la  Paix  fur  les  frontieres.  Page  183. 
Declaration  du  Comte  de  Bothijiell,  contenant  fon  Apologic. 


Page 


186. 


Divers  temoignages  contre  les  Comtes  d'Angus  &  d'Errolj 
touchant  leurs  intelligences  avec  TEfpagne.  Page  150.  &  ij?^. 

Ann/e  1593. 

Inftruaions  de  TAmbafladeur  d'Angleterre  en  Ecofle ,  a  N/- 
cho{j'oii  Ibn  Secretaire,  en  renvoyant  a  la  Cour.  Page  219. 

Ce  qu'il  y  a  de  plus  important  dans  ces  Inftrudtions  ,  c'eft 
que  la  Reine  etoit  d"intelligence  avec  Boihrvell,  &  qu'elle  tra- 
vailloit  a  lui  obtenir  la  permillion  de  demeurer  en  Ecofle. 

Requete  de  rAflemblec  Cenerale  Ecclefiaftique  d'Ecofle,  tou- 
chant  les  Comtes  de  Huntlej ,  iiAn^us ,  &  d'ErroI,  excommu- 
nies.  Page  222. 

Rcponfe  du  Roi  aux  divers  Articles  de  la  Requete.  Du  10 
06tobre.  Page  224. 

II  paroit  par  cettc  Reponfe  ,  qne  le  Roi  favorifoit  les  trois 
Comtes. 

Inftrudtions  au  Lord  Zouchy ,  allant  en  Ambaflade  en  Ecofle. 
Page  215. 

Le  Roi  d'Ecoflt;  etant  alors  gouveme  par  la  Failion  d'Efpa- 
one,  avoit  fait  faire  un  Decrct  aux  Etats,  par  lequel  les  Com- 
tes  de  Huutley,  d'A»gus,  &  d'Errol,  avoient  la  libsrte  de  for- 
tir  du  Royaume  ,  en  jouiflant  de  leurs  Biens.  La  Reinc  trou- 
vant  ce  Decret  trop  favorable  aux  trois  Comtes  ,  &  tendant  ^ 
introduire  les  Efpagnols  en  Ecofle,  ordonne  a  fon  Ambafladeur 
d'en  dire  les  railons  au  Roi.  Ces  raifons  font  voir  combien  la 
Reine  fe  defioit  du  Roi  &  dc  fon  Confeil. 

Si  le  Roi  repond  d'une  maniere  ambigue  ,  la  Reine  ordonne 
iiBowes  fon  Anibafladcur  ordinaire  ,  de  s'adrefler  au  Confcil, 
&  d'y  publier  les  raifons  qu'elle  a  de  fe  plaindre  du  Roi  6c  dc 
fes  Miniftres  ,  &  de  ce  quil  permet  par  rapport  ^  la  Religion. 
Le  Lord  Zouchy  doit  ajouter ,  qu'on  ne  doit  pas  s'imaginer  que 
la  Reine  entende  afle?,  mal  fes  interets,  pour  Ibuffirir  qu'on  fafle 
des  menees  en  Ecofle  pour  y  introduire  les  Efpagnols ,  afin  d'at- 
taquer  rAngleterre  de  ce  cote-l^i  &  que  pour  Tempecher,  elle 
employera  les  moyens  que  Dieu  lui  a  mis  en  main. 

Si  le  Roi  objede,  que  la  Reine  a  elle-meme  follicite  en  fa- 
veur  des  trois  Comtes ;  rAmbaCTadeur  doit  repondre  ,  que  Ro- 
bert  Melvil  n'a  pas  bien  rapporte  fes  paroles.  Qu'elle  a  feule- 
ment  dit ,  que  le  Roi  pouvoit  leur  faire  grace  ,  s'ils  reconnois- 
foient  leur  feute,  &  donnoient  des  luretes  pour  Tavenir  ;  mais 
non  pas  a  la  fimple  interceflion  de  leurs  Amis. 
Autres  Inftrudtions  au  Lord  Zouchy.  Page  229. 
II  lui  cft  ordonne  de  tacher  de  faire  un  Parti  en  Ecofle,con- 
tre  le  Roi  &  fes  Miniftresj  &  d^aifurer  les  Confederes ,  qu'ils 
feront  foutenus  par  la  Reine. 

Ann^e  1594. 
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Proclamation  du  Roi  contre  !es  Comfes  de  Huntley  ,  d'An- 
gus ,  &  d'ErroI.  Du  9  Mars.  Page  238.  A  Edimbourg. 

Cette  Proclamation  neft  qu'unc  fuke  du  Decret  des  Etats, 
dont  il  a  ete  parle  ci-defllisj  &  favorifoit  les  trois  Comtes ,  fous 
pretexte  de  les  punir. 

Reponfe  du  Roi  d'Ecofle  \  1'Ambafladeur  d'Angleterre.  Pa- 
ge  240. 

Qu'il  pourfuivra  les  trois  Comtes ,  a  condition  que  la  Reine 
lui  livrera  Bothwell,  ou  le  challera  de  fes  Etats  ,  &  qu'elle  lui 
fournira  quelque  argent. 

Inftrudions  a  Robert  Bo-wes ,  Ambafladeur  en  Ecoffe.  Page 
242. 

II  doit  dire  au  Roi  ,  que  fi  la  Reine  voit  qu'il  agifle  fincere- 
ment,  elle  ne  lui  refufera  pas  quelque  argent.  Qu'elle  ne  f  rote- 
gera  point  Bothiuell;  mais  que  fon  avis  eft,  qu'il  faut  le  lailTer 
en  repos  pendant  qu'on  pourfuivra  les  troisComtes,  de  peur  de 
lui  donner  lieu  de  fe  mettre  en  defenfe. 

Inftrudions  pour  les  Commiflaires  du  Roi  ,  ^  rAflemblee 
Generale  de  1'Eglife  d'Ecofle.  Page  244. 

Propofitions  faites  par  les  Comraiflaires  k  rAflemblee  Gene- 
rale.  Page  247. 

Reponfe  du  Synode  d'Edimbourg.  Page^^S. 

Ces  trois  Aftes  n'ayant  point  de  rapport  aux  Affaires  d'AngIe- 
terre,  je  ne  fais  que  les  indiquer. 

Lettre  menagante  desComtes  d'Angus,  dt  Huntky,  &d'£r- 
rol,  au.K  Magiftrats  d'Aberdeen.  Du  9  Juillet.  Page  25«). 

Memoire  de  ce  que  L,ock  doit  dire  au  Comte  de  Bothwell,  de 
la  part  de  la  Reine.  Page  257. 

I .  Qu'elle  n'approuve  point  la  conduite  peu  refpeftueufe  qu'il 
a  tenue  envers  le  Roi.  2.  Qu'elle  accepte  fes  offrcs ,  &  celles 
de  fes  Compagnons ,  de  pourvoir  a  la  furete  du  Roi ,  en  s'op- 
pofant  aux  Seigncurs  Papiftesj  &  qu'ils  peuvent  s'alTurer  qu'el- 
le  ne  les  abandonnera  pas. 

Inftrudtions  au  Comte  dc  Sujfex,  allant  en  Ecofle  pour  tenir 
fur  les  Fonts ,  au  nom  de  la  Reine  ,  le  Prince  ,  Fiis  du  Roi. 
Page  259. 

Ceft  proprement  pour  l'informer  de  ce  qu'ii  doit  repondre , 
en  cas  qu'on  lui  parlc  des  Affaires  de  Botb-well  ,  &  des  trois 
Comtes. 

Memoire  (ur  la  celebration  du  Bapteme  du  Prince  d'£cofi[e. 
Le  50  Aoiit.  Page  263.  Au  Chateau  de  Sterling. 

Annie  1595. 

Proclamation  du  Roi  d'Ecofle,  pour  informer  fes  Sujets  des   Ptocla- 
deflTeins  du  Roi  d'Efpagne  pour  attaquer  1'Angleterre  ;   &  pour  }?*" jrg* 
leur  ordonner  de  le  tenir  prets  a  marcher,  &c.    Du  2  Janvier.  coVe  &c. 
Page  286. 

Annie  1597- 
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Recit  de  TAudience  du  Lord  Zouchy  ,  &  dc  fa  Conference 
avec  le  Roi  d'Ecofle.  Page  230. 

L'AmbalTadeur  fe  plaignit,  que  leRoi  amufoit  IaReinc,dans 
rAifaire  des  trois  Comtes  ;  &  le  Chancelier  reprocha ,  que  la 
Reine  protegeoit  Bothixiell.  Le  Roi  s'emporta  plufieurs  fois,  & 
dit ,  que  la  Reine  le  regardoit  comme  fon  Lieutenant ,  &  vou- 
loit  lui  apprendre  a  gouverner  fon  Royaume.  L'Ambafladeur 
fait  entendre  ,  que  le  Roi  &  le  Confeil  font  tres  mal  difpofes 
envers  la  Reine.  II  rend  compte  de  quelques  menees  qu'il  a 
faites  ,  &  dit  que  le  Lord  Humhleton  lui  a  promis  de  garder 
Dumbarton  pour  la  Reine  ,  moyennant  qu'clle  lui  envoyc  100 
lafts  de  poudrc. 


Relation  de  Hobert  Bowes,  Ambafladeur  enEcofle,touchant 
les  AfFaires  de  ce  Royaume.  Page  304. 

1.  II  parle  d'abord  du  Bapteme  de  la  PrinceflTc,  celebre  le^S 
de  Novembre. 

2.  Des  Comtes  d'Angus  &  d'ErroI;  &  fait  entendre,  quil  y 
a  une  Confpiration  pour  introduire  le  Papifme  &  les  Efpagnols 
dans  le  Royaume,  &  que  les  Miniftres  du  Roi  en  font. 

3.  II  fait  un  detail  des  differends  du  Roi  avec  rEglife  d'E- 
colTe. 

Articles  propofes  de  la  part  du  Roi ,  au  Synode  d'Edimbourg. 
Page  309. 

Reponfe  du  Synode.  Page  310. 

Articies  propofcs  au  Synode  d'Aberdeen. 

Ces  trois  Adtes  peuvent  donner  quelque  connoiffance  des  dif- 
ferends  entre  le  Roi  &  TEglife. 

Lettre  de  la  Reine  ,  ^  fon  Ambaffadeur  iSn  Ecoffe.  Du  27 
Avril.  Page  312.  A  Weftminfter. 

EUe  lui  ordonne ,  de  fe  plaindre  dcs  exc^s  commis  par  les  E- 
coflbis  fur  les  frontieres ;  &  de  dire  au  Roi ,  qu'elle  prendra  des 
mefures  pour  venger  les  Sujets. 

Autre  au  meme.  Du  7  Juin.  Page  318. 

EUe  lui  ordonnc  de  dire  au  Roi  ,  qu'elle  ne  veut  plus  etre 
amufee. 

Lettre  du  Roi  d'Ecoffe  ^  Elifaheth.  Page^^s. 

Cette  Lettre  contient  des  excufes  ,  de  ce  qui  s'cft  paffe  fur 
les  frontieres. 

Annfe  1598, 

Lettre  du  Roi  d'Ecoffe  \  Elifabeth.  Page  336. 

II  rend  graces  a  la  Reinc  de  tous  ks  bienfaits  ,  &  lui  donne 
avis  des  grands  preparatifs  qui  fe  font  en  Efpagne. 

Autrc  du  meme  a  la  Reine.  Du  30  Juillet.  Page  338. 

11  fe  juftifie  de  certaines  calomnies  inventees  contre  lui  J  & 
prie  la  Reine  de  furfeoir  Texecution  du  Calomniateur  ,  julqu'i 
ce  qu'elle  ait  de  fes  nouveiles. 
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Annie  1599. 

Lettre  de  Guillaume  Botues  ,  Ambaffadeur  extraor^inaire  en   Lettrede 
Ecoffe.  Du  31  de  Mai.  Page  373.  l°^»^l 

Cet- 


D  E  S 


CTES    PUBLICS    D'ANGLEtERRE. 


^^ 


Elisa-       Cette  Lettre  contienr  une  Relitidti  de  rAudience  que  rAm- 
BKTH.      bafladeur  eut  dii  Roi  d'Econe. 

Hirtoiie  I.  Touchant  Valentin  Thowas.  Gn  peut  recueillir  de  cette 
de  Valen-  Relation ,  que  Vakntm  Thoihas  avoit  ini-orme  la  Reine  de  quel- 
mas.  que  deflein  du  Roi  d'Ecofle  contre  elle,  &  qu'il  avoit  olFert 
de  le  prouver  au  peril  de  la  vie.  La  Reine  ne  le  croyant  pas, 
ou  feignant  de  ne  le  pas  croire,  le  fit  accufer  d'avoir  calomnie 
le  Roi  d'Ecoire :  mais  elle  ne  le  fit  pas  juger.  11  femble  quele 
Roi  craignoit  ce  Jugement,  &  que  Valentin  Thomas  ne  donnat 
Az%  preuves  trop  fortes  de  ce  qail  avoit  avance.  La  Reine  le 
connoiflbit  bien  \  mais  elle  ne  jugea  pas  a  propos  de  poufler  cet- 
te  afifaire  ,  &  fe  contenta  de  tenir  Vale^nin  en  prifon.  Jaques , 
a  fon  arrivee  a  Londres  en  1603  ,  fit  pendre  cet  homme. 

2.  Cette  Relation  fait  un  detail  des  plaintes  faites  au  Roi  par 
rAmbafladeur,  &  des  fujets  que  le  Roi  en  avoit  donnes  par  fa 
conduite. 

3.  II  parle  des  efForts  que  fait  le  Parti  Efpagnol  &  Papiflej 
&  dit,  que  le  bon  Parti  efl  beaucoup  plus  nombreux. 

\ 
Ann^e  i6oz. 


Lettre 

d"Elifa- 
beih  au 
Roi  d'E 
coire. 
Lettre 
deCrean 


Lettre  d'Elifil>eth  au  Roi  d'Ecofle.  Page  427. 
Elle  le  remercie  des  avis  qu'il  lui  a  donnes,    touchant  les  pre- 
paratifs  des  Efpagnols ,  &  de  fes  oflfres  fur  ce  fujet. 

Lettre  de  Creance  du  Roi  d'Ecofle  a  la  Reine ,  pour  le  Com- 
te  de  Marr ,  &  pour  FAbbe  de  Kin/ofs,  fes  Ambafladeurs.   Du 
ceduRoi  18  Fevrier.  Page  427.  A  Holyrood. 

d"Ecoire ,      Le  Comte  d^EjJex  fut  execute  le  25  de  Fevrier ,  apparem- 
ment  avant  Tarrivee  des  Ambaffadeurs  d'Ecoffe  a  Londres. 

A    R    T     I    C    L    E       V. 

jljfaires  ^'Elisabeeth  avec  les   Vtlles  Hanfeatiques ; 
^  qnelques  atitres  qui  regardent  le  Commerce. 


&c 


Villes 
Hanleati- 
c)ues. 

Hiftoire 
dc  la  So- 
ciere  da 
Stil-Yaid. 


Les  Vil- 
les  Hab- 
featiques 
fe  plai- 
gncnr  dc 
ce  que 
lcur 
Gtaia  a 
cte  taifi 
dans  le 
Tage. 

Reponre 
de  la 
Reiae. 


Le  Coro- 

metcede- 

fendu 

dans 

l'Empire 

aux  mai- 

chands 

Anglois. 


DEs  le  XII  Siecle,plufieujs  bonnes  Villes  fituees  fur  la  Mer, 
&  qui  a  caufe  de  cela  furent  nommees  Hanpatiques ,  a- 
voient  fait  une  Societe  pour  la  furete  de  leur  Commerce.  Elles 
avoient  divers  Comptoirs,  ou  Bureaux,dont  un  des  principaux 
etoit  a  Londres,  oii  il  s'etoit  forme  une  Compagnie  de  Mar- 
chands  Allemands ,  appellee  la  Societc  du  Stil-  Tard,  ^  laquelle 
Edouard  1  avoit  accorde  de  grands  Privileges.  Cette  Compagnic 
s'etoit  rendue  fi  puifiTante ,  que  peu  a  peu ,  elle  s'etoii;  emparee 
de  prefque  tout  le  Commerce  des  Draps  (i).  En  1552  fous  le 
Regne  d'Edouard  VI,  il  fut  prouve,  que  dans  rannee  preceden- 
te ,  elle  avoit  envoye  cinquante-mille  pieces  de  Drap  hors  du 
Royaume,  &  que  tous  les  Marchands  Anglois  enfemble  n'en 
avoient  debite  que  onie-cens  pieces.  Sur  les  plaintes  qu'en  firent 
les  Marchands  Anglois,  le  Parlement  revoqua  tous  ces  Privile- 
ges ,  a  caufe  du  dommage  que  la  Nation  Angloife  en  recevoit. 
Mais  Marie,  qui  monta  fur  le  Trone  Tannee  fuivante,  ayant 
pris  la  refolution  depoufer  Fhilippe  Fils  de  TEmpereur,  furfit 
Te.vecution  de  cet  A<fle  pour  trois  ans,  &  ordonna  que  durant 
ce  tems-la,  la  Compagnie  du  Stil-Yard  jouiroit  de  ks  anciens 
Privileges.  Apres  ce  tems-la ,  les  Privilegcs  de  cette  Compagnie 
ne  furent  plus  confideres,  foit  qu'il  fe  fit  un  nouveau  Statut,ou 
que  ce  fiit  en  vertu  de  celui  qui  avoit  ete  fait  fous  Edouard  VI. 
Les  Villes  Hanfeatiqucs  firent  quelques  effbrts  pour  recouvrer 
ce  qu'elles  avoient  perdu ,  mais  ce  fut  inutileracnt. 

En  (2)  1589,  fous  le  Regne  d'Elifabeth,  un  nouvcl  accident 
augmenta  le  chagrin  des  Villes  Hanfeatiques.  La  Flotte  Angloi- 
fe,  commandee  par  le  Chcvalier  Dr^jfytjCtant  entreedans  leTa- 
ge,  y  rencontra  foixante  Navires  charges  de  Bled  ,  appartenant 
aux  Villes  Hanfeatiques.  Elle  fe  faifit  du  Grain ,  &  rendit  les 
Vaiffeaux  aux  Marchands.  Les  Villes  Hanfeatiques  s'en  plaigni- 
rent  a  la  Reine,  qui  repondit,  que  la  Neutralite  qu'elles  af- 
fedoient  ne  les  autorifoit  pas  a  envoyer  a  fes  Ennemis  des  Mar- 
chandifes  de  contrebande ,  telles  qu'etoient  des  munitions  de  bou- 
che;  d'autant  plus,  qu'elles  avoient  ete  averties  de  ne  pas  le  fai- 
re.  Que  quand  meme  elles  jouiroient  de  tous  les  Privileges 
qu'elles  avoient  autrefois  obtenus  d'Edouard  I,  la  Patente  me- 
me  originale  leur  defendoit  expreffement  de  porter  dcs  Mar- 
chandifes  aux  Ennemis  notoires  de  rAngleterre. 

Ces  Villes  n'ayant  pu  obtenir  la  rcftitution  de  leurs  Grains 
en  porterent  Icurs  plaintes  a  la  Diete  de  rEmpire  j  &  la  Reine  y 
envoya  un  Ambaffadcur,  pour  y  reprefentcr  fes  raifons.  Lc  Roi 
dc  Pologne  s'intereffa  aufifi  dans  cette  affaire,  a  caufe  dela  Ville 
de  Dantz.ick,  qui  etoit  fous  fa  protedlion.  Enfin,  TEmpereur 
defendit  tout  Commerce  dans  rEmpire,  a  la  Compagnie  An- 
gloife  nommee  des  Marchands  Avanturiers ,  qui  avoit  des  Comp- 
toirs  confidcrables  a  Stade ,  a  Embden ,  a  Breme ,  a  Hambourg , 
a  Elbing.  La  Rcine  fit  beaucoup  d'cfforts  pour  conferver  le 
Commerce  des  Anglois  en  Allemagnc ,  &  il  y  eut  fur  ce  fujet 
diverfes  Negociations.  C'efl:-Ia  la  matierc  d'un  aflfez  grand  nom- 
bre  de  Pieccs,  qui  fe  trouvent  dans  le  commencement  du  XVI 
Tomc  des  Aftes  Publics. 

Elifaheth  eut  auffi  quelqucs  diffi^rends  avec  le  Roi  de  Dane- 


marc,  touchant  la  Peche  &  le  Commerce;  &  avec  lcs  Villes     Ehsa" 
de  Cologne  &  d'Augsbourg,     tJn  des  gninds  fujets  de  plaintes  sEf  h. 
contre  les  Anglois  etoit ,    que  quand  ils  prenoient  quelque  Vaif- 
leau  Efpagnol ,  ils  confifquoient  tout  ce  qui  s'y  trouvoit ,    foit 
qus  les  Marchandifes  appartinffent   a  des  Efpagnols,  ou  a  des 
Adarchands  des  autres  Nations. 

Voici  quelques  Actes  qui  fe  trouvent  dans  le  Recueil ,  fur  ct% 
matieres. 

Annee  1587. 

Lettre  des  Magiftrats  de  Cologne  a  la  Reine ',  pour  lui  de-  .^"y  * 

mander  la  refiricution  de   certaines   Marchandiles  appartenant  a  i.iii,'.u5  Je 

des  Marchands  de  Cologne,   prifes  fur  des  Vaiffeaux  Portugais.  Colojjnc 

Du  29  Juillet.  Page  10.  *  '*  '^"" 

Annie  1590. 

Lettre  du  Roi  de  Danemarc  a  la  Reine,  touchant  le  Peage    Du  Roi 
d'HeIfingbourg.    Du  24  Juillet.  Page  80.  A  Colding. 


dc   Dane-- 

niatc. 


Annee  1591. 

Lettre  du  meme ,  pour  fe  plaindre  de  certains  exces  commis 
par  les  Anglois  contre  les  Danois.  Du  ^Juillet.  Page  105.  A 
Copcnhague. 

II  menace  d'ufer  de  reprefailles  ,  fi  la  Reine  ne  lui  donne  pas 
une  fatisfatflion  convenable. 

Lettre  de  Cafimir  Com^^e  Palatin  du  Rhin ,  \  la  Reine.  Du  27 
Juillet.  Page  106.  A  Heidclberg. 

II  lui  dit,  qu'il  s'employera  volontiers  aupres  de  rEmpereur 
pour  faire  retablir  les  Anglois  a  Stade ,  quand  il  fera  mieux  in- 
ftruit  de  la  caufe  de  ce  differend. 

Lettre  de  Chnftian  Electeur  de  Saxe  ,  a  la  Reine ,  fur  le  me- 
me  fujet.     Du  12  Aout.  Page  iii.  A  Waltheim. 

Autre,des  Magiflirats  d'Elbing  a  laReine, fur  leurs  differends 
avec  les  Villes  Hanfeatiques.  Du  31  Odtobre.  Page  135.  A 
Elbing. 

^  Amie  1592. 

Lettre  de  Sigifmond  RoL  de  Pologne,  fur  la  confirmation  de 
retabliffement  des  Marchands  Anglois  a  Elbing.  Du  20  Janvier. 
Page  154.  A  Varlovie. 

Memoire  de  Paul  Knihbius ,  Ambaffadeur  de  Danemarc ,  pre- 
fente  a  la  Reine ,  contenant  les  plaintes  des  Marchands  Danois 
contre  les  Anglois.  Page  169. 

Lettre  des  Magiftrats  de  Hambourg,  fur  une  affaire  fembla- 
ble.  Page  171. 

Autre  de  la  Ville  d'EIbing ,  fur  la  refidence  des  Marchands 
Anglois  dans  cette  Ville.    Du  3  Decembre.  Page  179.  A  £1- 


bing. 


Annfe  1593. 


DuCom- 
tc  Palatin 
du  Rhin. 


DeVE- 

lefteut  de 
Saite. 

Des  Ma- 
giftiats 
d'Eibing. 


Du  Roi 
de  l'olo 
gnc. 

Memoirc 
de  l'\m- 
baflaJcut 
dc  Dane- 
marc. 
Lettrc 
des  Ma- 
giftjats 
de  Ham- 
bourg. 
Aurre  dc 
la  Ville 
d'lilbing. 


Lettre  des  Fuggers  Marchands  d'Augsbourg,  fur  des  Mar- 
chandifes  enlevees  fur  un  Vaiffeau  Elpagnol.  Du  15  Avril. 
Page  204.  A  Augsbourg. 

Lertre  de  rEmpereur  Rodolfhe  a  la  Reine,  en  faveur  dtsFug- 
gers  d'Augsbourg.    Du  26  Aout.  Page  218.  A  Prague. 

II  dit ,  qu'il  ne  peut  refufer  fa  prote>5tion  aux  Fuggers ,  les  rai- 
fons  de  la  Reine  n'etant  pas  valables. 

Anttie  1595. 

Lettre  du  Roi  de  Danemarc  a  la  Reine.  Du  8  Juillet.  Pa- 
ge  278.  A  Copenhague. 

II  dit ,  qu'encore  qu'il  ait  fujet  de  fe  plaindre  des  Pecheurs 
Anglois  ,  il  veut  bien  leur  pcrmettrc  de  pccher  fur  les  cotcs 
d'Illandc ,  a  rexception  de  riile  de  Weftraon.. .  refervee  pouf 
la  Cour. 

Annfe  1597. 

Lettre  de  la  Ville  d'Embden  a  la  Reine.  Du  8  Odlobrc. 
Page  323. 

Lcs  Magiftrats  d'Embden  difent ,  qu'ils  n'ont  aucune  parE 
aux  plaintes  faites  par  les  Villes  Hanfeatiques  ,  quoique  leur 
Ville  foit  comprifc  dans  TEdit  de  TEmpereur ,  qui  dtifend  le 
Commcrce  aux  Anglcis. 

Lcttre  du  Duc  de  Slefwick  a  la  Reiue.  Du  i  Decembre 
Page  327.  Du  Chateau  dc  Gottorp. 

II  dit,  que  c'eft  a  regret  qu'il  ne  peut  fe  difpenfer  d'obeir  a 
rEdlt  de  rEmpereur,  concernant  les  Marchands  Anglois. 

Lettre  des  Magiftrats  de  Grpningue  a  laRcuie.  Du  31  0^0- 
bre.  Page.  326. 

IIs  offrent  de  recevoir  les  Marchands  Anglois  dans  leur  Ville. 


D'Augii 
bourjj. 


De  l'Em. 
pcieui. 


Dn  RoJ 
de  Dane 
maic. 


Dc  1.1  Vil- 
led'Emb- 
dca. 


Du  Dae 

de  Slel- 
wick. 


Des  Mi- 

giftiats  de 

Gionin- 

gi»e. 


AHn 


(i)  Voyez.  k  Statut  19  de  Henri  VII ,  Clup.  13.  Voyez  aulTi  Acln     ecrite  par  le  Chevalier  Jsiin  Hayanfril. 
Regia,  Vol.  I.  pag.  191.  Tom.  III.  p.ig.  406.  Sc  la  Vie  d' hjoiii^rd I ,        (i)  Voyei  lcs  Annales  dc  cc  Regnc  par  Cttmbiin. 
Tasia,  X,  P.  11.  I  2 
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ABREGE'     HISTORiaUE 


Elisa- 

BETH. 


DiSe- 
tcnds  ea- 
ire  les 
Mir- 
chands 
Angloij 
&  Da- 
nois. 

Lettre 
de  laVil- 
led'Enib- 
den  a  La 
Reine. 
Harangiie 
d'un  Am- 
bafladeur. 

Comniit- 
fions  I 
&c. 

Procla- 
inaiion , 
&c. 


Lettre 
du  Roide 
Dane- 
inarc  a  la 
KeinCi 


uinnh  1598. 


Diverfes  Lettres,  &c.  fur  quelques  differends  cntre  les  Mar- 
chands  Anglois  &  Danois.  Pages  3^,  347,  3^0,  352. 

Lettre  de  la  Ville  d'Enjbden  a  la  Reine.  Du  10  Novem- 
bre.  Page  353. 

Les  Magillrats  accordent  aux  Anglois  la  liberte  du  Commcr- 
ce  dans  Embden ,  &  deraandent  certaines  graccs  a  la  Reine. 

Harangue  d'un  Ambaffadeur  de  Danemarc  a  la  Reine>fur  les 
exces  commis  par  ks  Anglois  concre  les  Danois.  Page  355. 

Amth  1599. 


Traite 
avec  les 
Danois. 

Congrei 
de  Bre. 
me. 


Reine  pour  examiner  les  plaintes  des  Da- 

Page  362.  A  Weftminlter. 

pour  examiner  les  plaintes  des  Frangois. 


Comminion  de  la 
nois.     Du  3  Janvier. 

Autre  femblable  , 
Ibid. 

Proclamation  qui  regle  la  maniere  dont  doivent  fe  conduire, 
a  re,!;ard  des  Etrangers ,  les  Comniandans  des  Vaifleaux  qui  ont 
la  permiflion  de  courir  fus  aux  Eipagnols.  Du  8  Fevrier.  Page 
364.  A  Wertminfter. 

Lettre  du  Roi  de  Danemarc  a  la  Reine.  Du  24  Juillet.  Pa- 
ge  379.    A  Coppenhague. 

Ceft  fur  le  meme  fujet  que  les  precedentcs. 


Autre  aux  Magiftrats  de  Breme.  Ibid»  Elija. 

Plein-pouvoir  de  la  Reine  a  fes  AmbalTadeurs ,  pour  traiter  beth. 
a  Breme  avec  les  Ambafladeurs  de  Danemarc.    Du  29  Aout.  ^jj"'^  % 
Page  464.  A  Otelands.  ceile  de 

Divers  autres  Adtes  fur  le  Congres  de  Breme.  Page  466  &  ^^^^i 
472. 

11  faut  remarquer ,  que  ce  Congres  de  Breme  etoit  principa- 
lement  deftine  a  regler  les  differends  enire  TAngleterre  &  leDa- 
nemarc.  Mais  il  y  avoit  deux  autres  aftaires,  qui  devoient  aufli 
s'y  traiteri  favoir,  les  differends  entre  TAngleterre  &  ies  Villes 
Hanfeatiques ,  &  les  differends  entre  le  Comte  d^OoJi-Frife  &la 
Ville  d'Embden.  On  ne  voit  point  ici  la  fin  d'aucune  de  ces 
trois  affaires. 

A     R    T    I    C    L    E       VI. 
AF  F  AI  R  E  S    DOMESTIOUES. 

ENtre  les  Affaires  domcftiques  de  cette  derniere  Partie  du 
Regne  A^EIifaheth ,  je  n'en  vois  point  qui  demande  une  ex- 
plication  particuliere,  excepte  celle  qui  regarde  le  Comte  ^'Ef- 
jfex,  a  laquelle  quelques-uns  des  Ades  de  ce  Tome  XVI  ferap- 


Hiftoire 
de  la  Fa« 
mille  du 


Ann(e  1600. 


Dela 
Keine  au 
Koi. 


Lettre  de  la  Reine  au  Roi  de  Danemarc.  Fevrier.  Pagc  395. 
A  Richemont. 

Elle  le  prie  de  n'empecher  point  les  Anglois  de  pecher  en 
haute  Mer. 

Lettrcs  des  Commiffaires  de  Danemarc ,  envoyes  \  Embden 
des  Com-  pQur  regler  lcs  Affaires  du  Commerce  avec  les  Anglois.  Du  8 
Mai.  rage  396.  A  Embden. 

Ils  difent ,  qu'ils  ont  attendu  k  Embden  pendant  un  mois  les 
Commiffaires  Anglois,  &c  que  n'ayant  pas  de  leurs  nouvelles, 
ils  s'en  retoument  en  Dan-jmarc. 


Lettre 


millaites 
de  Da- 
nematc 


Ann^e  1601. 


Lettre 
des  Ma- 
giftrais  dc 
Siade.     . 


Lettre  des  Magiftrats  de  Stade ,  a  .  . 
ge  408.   A  Stade. 
Ils  rappclknt  les  Marchands  Anglois  a  Stade. 

Ann(e  1602. 


Du  j  Fevrier.  Pa- 


Du  Due 
dc  Biunf- 
>vick. 


Commer- 


vont  en  An- 


qui  vont  traiter  avec 


Lettre  du  Duc  de  Brunf-wick  k  la  Reine.  Du  26  Fevrier.  Pa- 
ge  427.  A  Hambourg. 

II  la  pric  de  favorifer  les  Deputes  de  Stade,   qui 
gleterre  pour  y  regler  les  affaiies  du  Commerce. 

Inftruifbions  aux  Ambaffadeurs  Anglois 
Dane"  '^  '^^  Danois  fur  le  Commerce.  Page  429. 

Proclamation  contrc  les  Pirates  Anglois,  qui,  Ibus  pretexte 
de  fervir  la  Reine,  pillent  les  Vaifleaux  des  Etrangers.  Du  19 
Mars.  Page  436.  A  Richemont. 

Lettre  de  la  Reine ,  au  Roi  de  Danemarc ,  Page  478. 

Cette  Lettre  contient  des  plaintes  des  exces  commis  par  les 
Danois  contre  les  Anglois. 

Commiffion  de  la  Reine  a  fon  Ambaffadeur  en  Danemarc, 
d'offrir  fa  MediJtion  fur  les  differends  entre  le  Roi  de  Dane- 


ticn  enire 
la  Sucde 
&  lc  Da- 
nemarc. 
Lcttre 
du  Roi  de 
Dane- 
tviatc  ^  la 
Reine. 


nurc. 
1'rocla- 
luation. 
coptte  les 
l-*!!   :es. 
Lettte 
iz  lalici- 
ne  au 
Roi  de 
Dine- 

Eile  offte  marc,  &  le  Prince  Charles  de  Siiede.     Du  15  Mai.  Page  440. 
fa  MeJia-  A  Greenwich. 

Lcttre  du   Roi  dc  Danemarc ,  k  la  Reine.  Du  29  Mai.  Page 
441.  A  Cronenberg. 

Ce  Ibnt  de  nouvelles  plaintes  contre  les  Anglois. 
Lettre  de   la  Reine,  au  Roi  de  Danemarc.    Du  15  Juillet. 
Page  451.  Sur  le  meme  fujet.  A  Greenwich. 

Lettre  de  rEmpereur  au  Baron  de  Munkviitz.     Du  3  Aout. 
^R^^onfe  Page  458.  A  Prague. 

d"Eafa-  .11  approuve  ce  que  le  Baron  a  fait  pour  parvenir  a  un  Traite 
'"Leitte  ^"'^''^  ^''^^  ^^  Stade  &  les  Anglois ,  &  le  nomme  pour  fon 
de  rEm-  Commiffaire,  conjointement  avec  ie  Duc  de  Ho/fein-S/ef^ick, 
pcreut  au  aygc  pouvoir  de  s*affembler  a  Breme  avcc  les  Plenipotentiaires 

Baton  de    «    „1    ■  ' 

Mui.k-     Anglois. 

vriiz.  Lettre  de  I  Empereur  a  Jean-Adolfhe  Duc  de  Holftein.    Du 

Au  Duc  ^  AoiJt.  Page459.  A  Praguc. 

ikin.  "        li  I2  nomme  pour  fon  Commiflaire  au  Congres  de  Breme. 
Du  Roi      Lettre  du  Roi  de  Danemarc ,  a  la  Rcine. 
l\t^Tia46o    ACopenbague^ 
Reine.  H  fe  plaint  d  un  Pirate  Anglois. 

Rcponfe      Reponfe  de  la  Reine.  Page  462. 
teth.'""         Lettre  de  la  Reine  a  rArcheveque  de  Breme.    Du  27  Aout 
Sa  LettrcPage  463.  A  Otelands. 
ai"Aiche-      Autre  aux  Magilirats  de  Stade.  Page  464. 
Bieme. 


portenl. 

nohert  d'Evereux,   Comtc  HEffex,   etoit  Fils  de  Walter  d'E- 

•vereux ,  premier  Comte  i'Ejfex  de  cette  Famille.    II  gagna  les 

bonnes  graces  d'Eiifabeth,  qui  en  toutes  occafions  lui  donnoit  Comte 

des  marques  lingulieres  de  fon  eftime.    Cette  faveur  le  rendit  ex-  d-Eflex. 

tremement  fieri  &  malheureulement  pour  lui,  il  fe  perfuada 

qu'elle  etoit  due  a  fon  raerite,  plutot  qu'a  unje  ne  fai  quoi, qui  ^*  iititi. 

faifoit  que  la  Reine  le  preferoit  a  beaucoup  d'autres ;  &  cela  fut 

caufe ,  qu'il  eut  moins  d'obligation  a  la  Reine  de  ce  qu'elle  fai- 

foit  pour  lui.    Enfin ,  il  s'imaginoit  qu'on  ne  pouvoit  fe  paffer 

de  lui ,  &  cette  peniee  le  rendoit  tres  incommode  dans  Je  Con- 

feil  &  ailleurs,  parce  qu'il  vouloit  tout  emporter  de  haute  Jutte, 

&  qu'il  ne  pouvoit  fupporter  d'etre  contredit.    Mais  il  ne  put 

jamais  parvenir  a  mettre  la  Reine  fous  le  joug:  au  contraire,el- 

le  lui  donnoit  de  tcms  en  tems  des  mortifications ,  pour  rabattre 

un  peu  fa  fierte.    Lorfqu'iI  commandoit  en  France  les  Troupes 

Angloifes,   il  fe  difpenfa  jufqu'a  rextremite,  d'obeir  aux  ordres 

de  la  Reine  qui  le  rappclloit  en  Angleterre ,  &  il  falut  quelle 

employat  toute  fon  Autorite  pour  le  faire  revcnir.  Cela  fut  cau- 

fe  qu'elle  prit  de  plus  grandes  precautions,  pour  lui  faire  con- 

noitre,  que  quelque  afteftion  qu'elle  eu;  pourlui,  elle  ne  pre- 

tendoit  point  qu'il  la  gouvernat.     A  fon  retour  de  l'Expedition 

de  Cadix,  ou  il  avoit  rendu  de  grands  fervices,  il  trouva  que 

la  Reine  avoit  pourvu  Robert  Cecil,  Fils  du  Grand-Treforier , 

dc  la  Charge  de  Secretaire  d'Etat,  quoiqu'il  eut  rccommande 

Thomas  Bodley  pour  cette  place.    Cela  produifit  entre  le  Comte    S.  haine 

&  Cecil  une  inimitie  morteile,  qui  fut  tres  prejudiciable  au  pre-  S?""' 

■  ^         Cecil. 

™er.  so„d^'. 

Dans  1  annee  fuivante  1597,  le  Comte  ayant  eu  lc  comman-  meieavec 

dement  d'une  Flotte  pour  agir  contre  TEfpagne,  eut  un  grand  j^^^- 

demele  avec  le  Chevalier  Walter  Raiv/eigh,   qui  fut  traite  avec    "^ 

beaucoup  de  hauteur,   &  qui  fe  vit  oblige  de  plier,  parce  qu'il 

etdit  fous  fon  commandement :    mais  a  fon  retour ,   il  lui  rendit 

de  mauvais  offices,  &  fe  joignit  au  Parti  de  Ceci/.    Peu  de  tems 

apres,  le  Comtc  d'EJfex  re^ut  une  nouvelle  mortification.     La 

Reine  fit  TAmiral  Ho-ward  Comte  de  Nottifigham ;  &  dans  Te- 

num.eration  qu'elle  faifoit  dans  fa  Paiente,  des  fervices  que  TA- 

miral  avoit  rendus  a  la  Couronne  ,  ellc  lui  attribuoit  la  prife  de 

Cadix.     Le  Comte  d'£/7e*  en  fut  extremement  choque ,  &  fon 

chagrin  fut  d'autant  plus  grand ,  que  rAmiral  6tant  feit  Comte  , 

devoit  avoir  le  pas  fur  lui,  par  1'Ordonnance  (i)  de  Henri  Vlll. 

La  Reine ,  pour  Tappaifer ,  lui  confera  la  Charge  de  Grand-Ma- 

rechal,  qui  lui  confervoit  la  prefeance  fur  le  Comte  de  Notting- 

ham. 

En  1598 ,  le  Comte  dc  Tyrone,  qui  s'etoit  revolte  en  Irlande, 

faifant  beaucoup  de  progres  dans  cette  Ile,  il  fut  refolu  d'y  en- 

voyer  un  nouveau  Gouverneur.  La  Reine  &  le  Comte  d'EJJex , 

nc  fe  trouvant  pas  d'un  mcme  fentiment  fur  le  choix  d'un  Su- 

jet,  le  Comte  parla  &  agit  avec  tant  de  fierte  en  cette  occalion , 

que  la  Reine  lui  donna  un  foufflet.     Le  Comte  fe  plaignit  & 

menaga:  mais  enfin,  fes  Amis  le  ramenerent  a  fon  devoir,  &  Ja 

Reine  lui  rendit  fes  bonnes  graces.    Mais  cet  agront  demeura  Son  inro- 

profondcment  grav6  daiis  fon  cceur.  v  "'^'d*d« 

Peu  de  tems  apres,  les  Affaires  d'Irlande  devenant  de  jour  en  xt^^t, 

jour  plus  mauvaifes,  la  Reine  affembla  fon  Confeil  pour  faire 

choix  d'un  Gouverneur.    Le  Comte  d'EJfex  blama  beaucoup  la 

Du  4  Aoiit.  Page    negligence  des  Gouverneurs  precedens ,  &  dit ,  que  tout  le  raal 

venoit  de  ce  qu'ils  ne  s'etoient  pas  attaches  a  pourfuivre  les  Re- 

belles  en  tous  licux ;  que  c'etoit  ce  qui  avoit  fait  durer  la  Guer- 

re ,  &  caufe  de  grandes  depenfes  a  la  Reine :  ajoutant ,   que  Tu- 

nique  moyen  de  finir  bientot  cette  affaire,  etoit  d'envoyer  en 

Irlande  un   General  qui  eut  de  1'experience  &  de  la  reputation, 

&  qui  ne  laiflat  aux  Rebelles  aucun  moment  de  repos.    Enfin 

il 


Et  avee 
Howatd. 


AU 


(1)  Qui  donnoit  le  pas  au  Grand-Chambellan ,  au  Grand-Conne- 
table,  au  Gr.ind  Maiechal,  au  Grand-Amiral,  au  Grand-Senechal , 
fur  tous  les  Pairs  de  meme  rang  qu'eux. 

(i)  Camhden  dit  que  TAudicnce  ne  fe  donna  pas  daas  la  Chambre 
Etoilcc ,  mais  daas  k  propre  Maifgn  du  Conciergc. 


(3)  Cc  Seigncur  fut  fait  Comte  de  rEmpire,  ^  caufe  qu'il  s'etoit 
fit:nale  contre  les  Turcs  en  Hongrie ,  quoiqu'il  tiit  bien  jeune.  Ce 
Titre  devoit  paller  a  tous  fes  Entans  dcs  dcux  fexes ,  )ufqu'a  la  troi- 
fieme  generajion  ,  avec  tous  les  Privileges  qui  y  font  attaches.  Mai« 
i.  fon  rctour  en  Angleterrc ,  il  y  eut  une  grande  difpute  eatre  les 
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Elisa- 

BtTH. 

Ileftfait 
Viceroi 
(l'Iilande. 


Sa  con- 
duitedans 
ce  l'ais. 


II  rcvient 
en  .\ngle- 
tette  lans 
peiniif- 
iion. 


Son  hu- 
mUite. 


11  a  def- 
fcin  de  fe 
icndre 
maitic  de 
la  petron- 
■le  de  la 
Reiiie. 


La  Reine 
lui  envo- 
yc  trois 
Seigneuts 
qu'il  ic- 
tient  pii- 
(Dnuiers. 

II  eftpris 
dans  fon 
H6id,  & 
decafite. 


Worace 

Pabvicia 
deuife. 


i\  parla  de  telle  maniere,   qu'il  fit  afTez  comprcndrc  qii'il  vojloit 

s'indiquer  lui-meme,  fans  ie  nommer.     La  Reine  le   fit  donc 

Viceroi  d'Irlande  ,  &  lui  donna  une  Patentc  beaucoup  plus  am- 

ple  qu'a  aucun  de  fes  Predeceireurs.     Quand  il  fut  en  Irlande , 

il  agit  d'une  maniere  tout  oppoiee  aux  avis  qu'il  avoit  donnes 

dans  le  Confeil.    Quoiqu'il  eut  une  Armee  tre»  coniiderable, 

il  ne  fit  rien  d'important,  &  demanda  toujours  de  nouveaux  fe- 

cours.    Au  lieu  d'attaquer  diredtement  le  Comte  de  T)tow,  il 

mena  fon  Armee  d'un  autre  cote  ,  &  ne  inarcha  contre  le  Re- 

belle,  que  quand  l^  Troupes  diminuees   furent  hors  d'etat  de 

faire  de  grands  progres.    11  eut  meme  des  Conferences  lecretes 

avec  le  Comte  de  Tyrone,  &  lui  accorda  une  Treve  tres  preju- 

diciable  a  rAngleterre.     La  Reine  commengant  l  le  foupcon- 

ner ,  lui  ecrivit  avec  quelque  aigreur.    Cette  Lettre  lui  fit  d'a- 

bord  prendre  la  refolution  de  paffer  en  Angleterre,  avec  relire 

de  fon  Armee:  mais  la  Reine,  qui  en  fut  avertie  a  tems,  ftt 

lever  des  Troupes  en  Angleterre ,  pour  s'oppofer  a  fes  delTeins. 

Cela  lui  fit  tenir  bride  en  main ;  &  neanmoins ,  il  ns  lailfa  pas 

deTetourner  en  Angleterre,  fans  en  avoir  dLmande  la  permif- 

fion,&  de  fe  faire  accompagner  d'un  afle^  grand  nombre  d'Of- 

ficiers,  qui  fe  difperferent  en  arrivant.    II  n'en  garda  que  fix 

pour  Taccompagner  a  la  Cour ,  ou ,  apres  une  Audience  aifez, 

froide  de  la  Reine ,  il  fut  arrete ,  &  mis  fous  la  garde  du  Garde 

duSceau-Prive.    On  rinterrogea ,  &:  il  le  defendit  fort  mal  ,•  & 

neanmoins  ,  la  Reine   ne  laiila  pas  de  lui  conierver  fa  bienveil- 

lance  ,  n'ayant  autre  deflein,  en  le  tenant  aux  arrets,  que  d'hu- 

milier  fa  fierte.     JVlais  les  cfForts  que  fes  Amis  firent  pour  emou- 

voir  le  Peuple  en  fa  faveur  ,  furent  caufe  que  la  Reine  ordonna 

qu'il  fut  juge  dans  la  Chambre  Etoilee,  (2)  afin  de  faire  voir 

au  Peuple,  qu'elle  n'agifToit  pas  injuflement  a  fon  egard.     Ce 

Jugement,  felon  la  direction  de  la    Reine,  ne  fut  pas  des  plus 

rigoureux  ,  quoiqu'on  lui  otat  quelques-unes  de  fes  Charges.  La 

Reine  voulut  bien  lui  laiffer  fefperance  d'obtenir  fa  grace,  &  le 

fit  mettre  en  libertc.    Le   Comte  parut  fort   humble  pendant 

quelque  tems,  &  il  fe  jetta  dans  la  devotion.  Mais  la  Reine  qui 

le  connoiflbit  bien ,  voulant  faire  une  plus  longue  epreuve  de 

fon  humilite  &  de  fa   repentance,  il  ne  put  fupporter  fi  long- 

tems  fa  difgrace.    II  fe  livra  aux  confeils  de  fes  Amis  &  de  fes 

Domeftiques,  qui  lui  firent  entendre  que  la  Rcine  avoit  defTein 

de  le  ruiner  entierement,  &  lui  firent  prendre  des  meliires  pour 

fe  delivrer  du  pretendu  danger  oii  il  fe  trouvoit.     Ceux  qui  ont 

parle  le  plus  favorablement  de  fes  deffeins ,  ont  dit  que  fon  pro- 

jet  etoit  de  fe  rendre  maitre  de  la  Perfonne  de  la  Reine  ,    &  de 

chaCTer  fes  Ennemis  de  la  Cour.     Mais  la  Lettre  qu'il  ecrivit  au 

Roi  d'Ecofre,  marque  quelque  chofe  de  plus.     Quoi  qu'il  en 

foit,  fon  rctabliffement  dans  fa  premiere  faveur  fe  faifant  trop 

longtems  attendre  ,  il  tint  fa  maifon  ouverte  a  tout  ce  qa'il  y  a- 

voit  de  Mecontens,  &  particulierement  au  Comte  de  South- 

amfton  fon  intime  Ami,  que  la  Reine  n'aimoit  pas.     Enfuite, 

il  prit  la  refolution  de  faire  foulever  la  Ville  de  Londres ,  s'ima- 

ginant  que  le  Peuple  prendroit  lcs  armes,aufli-t6t  qu'il  voudroit 

lui-meme  lui  en  infpirer  la  penfee.    Pour  executer  ce  Complot , 

il  aflembla  chex  lui  fes  Amis,  au  nombre  de  trois  ou  quatre- 

cens  hommes   Dans  ce  meme  tems,  la  Reine,  qui  e:oit  mieux 

inflruite  de  fes  defleins  qu'il  ne  le  penfoit ,  lui  envoya  le  Gar- 

de  du  Grand-Sceau  ,   avcc  deux  autres  Seigneurs  du  Confeil, 

pour  lui  deraander  la  raifon  de  cette  Affemblee  d'hommes  ar- 

mes.    On  fis  entrer  ces  trois  Seigneurs  par  le  guicht  t ,  &  on 

laiffa   leur  fuite   dchors.     Des   quils  furent  entres,   le  Comte 

A"EJfex  les   mena   dans   une  chambre  ,  &  les  enftrmi  Ibus  la 

clef ,   lailfant  une  Garde  a  la  porte.    Imn  ediatement  apres,  il 

fe  mit  en  marche  avec  tout  fon  monde,  &  entra  dans  la  Ci- 

te,  en  criant,  qu'on  en  vouloit  a  fa  vie,   &  priant  le  Peuple 

de  prendre  les  armes.     Mais  comme  il  ne  trouva  p erfonne  qui 

vouliit  fe  declarer  pour  lui,   il  fe  vit  contraint  de  lerourner  a 

fon  Hotel,  oii  il  fut  incontinent  invefli,  &  enfin  oblige  de  fe 

rendre  a  difcretion ,  avec  tous  ceux  qui  etoient  dans  la  maifon, 

11  fiit  decapite  le  25  de  Fevrier  de  1'annee  1601  ,  &  il  niou- 

rut  avec  beaucoup  de  conftance.    Le  Comte  de  Sotithamfton , 

quoique   condamne  ,   fut  garde  en    prilon.     Quelques-uns  des 

Complices  furent  execuces ,  6c  la  Reine  fit  grace  de  la  vie  a 

tous  les  autres. 

Voici  prefentement  les  Aftes  qui  regardentl  les  AfFaires  do- 
mefliques  ,  dans  lefqucUcs  je  ferai  entrer  celles  qui  regardent 
rEglife  ,  parce  que  ce  n'efl  pas  la  peine  d'en  faire  un  Arcicle  a 
parc. 

Annie   1586. 

Piaitente  pour  denifer  Horace  Falavicin ,  Genois.  Du  2  No- 
vembre.  Page  i.  A  Wcftminfler. 

Le  Roi  fait  des  Denifens ,  &  le  Parlement  naluraliie. 

Horace  Palavicin  etoit  employe  par  la  Reine,  dans  fes  Ne- 
gociations  avec  les  Princes  d'Allemagne. 


AnTt^e  1^87. 


ElisA- 

BETH. 


Ade  par  lcquel  la  Reine  accepte  un  Subfide  de  trois  fous  par  Sub(ide_ 
Jivre,  a  elle  accorde  par  ]eCler,e,  outre  !es  fix  fous  deja  ac- ^",  S',^'5' 
cordes.     Du  9  Mars.  Page  5.  A  Wcflminfrer.  :-. 

L'acccptation  de  ce  Sublide,  accorde  fans  rintervention  du 
Parlcment ,  ne  fit  pas  tant  de  bruit,  que  celui  qui  fut  accorde 
de  la  raeme  maniere  a  Charles  I. 


Annh  1589, 

Commiflion  a  Martin  Forbisher,  pour  commander  certains 
Vaifleaux  dcftines  pour  les  Mers  du  Nord  &  du  Sud.  Du  30 
Aoiit.  Page  23.  A  Weflminflcr. 

Benefices  en  Commende  accordes  a  TEveque  d'Oxford.  An- 
nee  1591,  du  15  Decembre.  Page  30.  A  Weflminfter. 

Protedion  tres  particuliere  ,  pour  le  Lord  Patrick  Dunfanye , 
Irlandois,  &  j^ean  Matheius  de  Londres,  contre  leurs  Crean- 
ciers.    Du  10  Mai.  Page  95.  A  Weftminfter. 

De  notre  Pr/rogative  Roya/e,  contre  laquelle  nous  7:e  voulous 
point  quon  difpute ,  ni  quon  la  mette  en  quefion ,  &c. 

Lettre  de  Guillaume  Duc  de  Brunfwick ,  a  la  Rcine.  Du  23 
Decembre.  Page  14«;.  A  Harbourgh, 

Ceft  pour  demander  la  Peniion  du  feu  Comte  d'Ooft-Frife 
fon  Oncle,  mort  le  29  de  Septembre. 

Lettre  d'Othon  Duc  de  Brunfwick ,  a  la  Reine.  Du  24  De- 
cembrc.  Pagc  147.  A  Harbourgh. 

II  demande  la  meme  Penfion  pour  fon  Fils,  Neveu  du  feu 
Comte  jfean  d'Ooft-Frife,  par  fa  Soeur  unique.  11  appelle  le 
feu  Comte  d'Ooft-Frife,  C/ient  <^  Penfwnariut  Regia  vefira 
Majefiatis. 

Ann^e  1592. 

CommifTion  a  1'Eveque  de  Londres  &  autres,  pour  faire  la  Commir- 
rechcrche  des  Papiftcs,  Jefuites,  Pretres,  &c.  qui  font  venus  fa^^efa"' 
dans  le  Royaume,  depuis  la  31=  annee  du  Regne  de  la  Reine,  techetchc 
&  pour  decouvrir  les  Faux-Monnoyeurs.  Du  15  Avrii.  Page 
204.  A  Weftminfter. 


Commif- 
tion  a 
Foibisher. 

Bentfices 
accordes 
a  rliii- 
qucd'Ox- 
ford. 

l'roiec- 
tiun  caa< 
tte  des 
Crean- 
ciers. 

Letiic 
du  Duc 
de  Biunl- 
wick  a  U 
Rcine. 

Auue. 


des  Fji- 
piftcs, 

&c. 


Annie  1595^. 


Patente ,  par  laquelle  TEmpereur  Rodolphi  IT  fait  Thomas  A-  ^^^^<^^ 
rundel  Comte  de  l'Empire.  Du  14  Dccembre.  Pagc  284.  A  ^\^  °"' 
Prague.  l'Eaipiie. 

Annie  1596. 

Lettre  de  la  Reine  a  rEmpereur.  Du  13  Mars.  Page  289.  A 
Richemont. 

Elle  fc  plaint  de  ce  que  TEmpereur  a  fait  Comte  de  rEmpi- 
re,  Tho7nas  Arundel ,  qui,  bicn  quc  d'une  naiflance  illuftre, 
n'eft  Fils  que  d'un  Chevalier.  Elle  dic,  que  la  NoblefTe  en  eft 
ofFcnfee  j  &  qu'elle-meme  a  d'autant  plus  de  fujet  de  s'en  plain- 
dre,  que  cela  s'eft  fait  a  fon  infu,  &  que  c'eft  une  chofe  fans 
excmple:  c'eft  pourquoi,  elle  lui  a  defendu  de  prendre  ce  Ti- 
trc,  &  de  paroitre  a  la  Cour. 

Reponfe  de  rEmpereur  a  la  Reine.  Du  5  Aout.  Page  301  R^ponfe 
A  Prague.  dc  i"£.m- 

II  lui  dic,  qu'il  trouve  etrange  que  la  Reinc  foit  offenfee  de  P"'""- 
ce  qu'il  a  fait  pour  Arundel;  &  que  pour  lui ,  il  ne  trouve  pas- 
mauvais  que  fcs  Sujets  fbient  honores  de  Titres ,  par  d'autres 
Princes.    Ccft  pourquoi,  il  la  prie  de  rendrc  fes  bonnes  graces 
audit  Arundel  (3). 

Commiflion  Ecclefiaftique,  pour  faire  obferver  les  Loix  fai-  CommiT- 
tes  fur  la  Religion ,  &  fur  la  Difcipline  Eeclefiaftique.  Du  \6  '■<'"'  ^=- 
Juin.  Page  291.  A  Wcftminfter.  y^/  '" 

Ann^e  1597. 


Autre  Commiflion  femblablCi 
A  Weftminfter. 


Du  lo  Odiobre.    Page  324; 


Annh  1598. 

Approbation  de  la  Reine,des  Conftitutions  faites  par  laPro-  Conftitu 
vincc  dc  Cantorbery ,  dans  le  Synode  tenu  le  25  Odtobre  1597.  [.'°j'/„^jj' 
Du  18  Janvicr.  Page  329.  A  Weftminfter.  jc  Ca^ 


Ces  Confticutions  fonc  inferees  dans  cet  Aiile;, 
Ann4e  1599^ 


toxbei}^ 


Patente  qui  ^tablit  le  Comte  d'E^x  Gouverneur  d'lrlande,  i^ijtenrt- 
avcc  un  pouvoir  tres  ample.  Du  12  Mars.  Page  366.  A  Weft-  <*"  .Js°"»* 
minfter.  fex.Sce. 

Com- 

Pairs  du  Royaume,  pour  favoir  fi  une  pareille  Dignite,  donnee  par  c'eft  de  lui  que  le"  Seigneur  ^'Aruntiel  d'aujourdtiui  defcind  en  uioite 

un  Prince  etranser,  devoit  etre   reque  dans  le  Royaume,  par  rap-  ligiie.    Voyez,  VAi/regi  Anglois  {Britiih  ComfendiHm)  imprinie  pour 

port  au  rang  ou  a  toute  autre  Prerogitive  ;    8c  la  negative  rempor-  Mr.  Bttttsvorth, 
ta,    Sur  ^uoi  le  Roi  Jnc^uet  1  le  crtia  Lord  Arundtl  de  iVnrdour ;  8c 


y-0 


ABREGE'      HISTORiaUE 


Et-ISA- 
BETH. 

Ccllc  de 
Kotiiiig- 
ham  ,&c. 
<'ommif- 
fion  con- 
tie  les 
Schifma- 
tiques. 


ProcU- 
mation 
contre  le 
Comte 
dEllcx  & 
fes  Com- 
pliccs. 
Commif- 
fion  pour 
compofcr 
avec  eux. 


Commiffion  au  Comte  ds  Nottingham  ,Tpo\ir  commander  tou- 
tes  les  Troupes  en-de§a  de  la  Trente.  Du  lo  Aout.  Page  383. 
A  Nonfuch. 

Commiirion  Ecclefiaftique,  contre  les  Schifmatiques.   Du  24. 
Novembre.  Page  386.  A  Weftminfter. 

Cetoit  principalement ,  pour  faire  obfervcr  TAdte  dunifor- 


Ils  leur  apprennent  la  mort  de  Gregoire  XIV,  arrivee  la  nuit  E  l  t  5  a- 
du  15  au  16  Odtobre,  &  les  exhorcent  a  demeurer  attaches  au  b  e  t  h. 


Siege. 


Ann^e  1592. 


mite  dans  les  matieres  de  Religion 


Lettre  de  Philippg-Louis ,  Comte  Palatin,  i  la  Reine.  Du  13 
Novembre.  Page  177.  A  Neubourg. 
Annee  1601.  '     Ceft  fur  les  differends  entre  les  Lutheriens  &  ies  Reformes 

du  Palatinat.    II  fe  plaint ,    que  l'Eled:eur  a  pris  le  parti  des 
Du  3  Fevrier.    Page  4.00.  A    derniers. 

Articles  accordes  entre  Henri  IV,  &  les  Troupes  Allemandes 
commandees  par  le  Prince  d'Anhalt.  Pages  180  &  182. 


Du  Com» 

te  Pala- 
tin  a  la 
Reine. 


Prodi- 
mation 
qui  de- 
fcnd ,  &c. 

Pardons 
auxCom- 
plices 

d'Encx. 

Ptodama- 
tion  con- 
tre  les 
Ptettcs  & 
Jcluitcs. 


Autre  CommifTion  femblable. 
Weftminfter. 

Proclamation  contre  leComte  d'EJ[ex,&i  fes  Complices.  Du 
9  Fevrier.  Page  409.  A  Weftminfter. 

Le  Comte  A"Effex  avoit  etc  arrete  le  jour  auparavant.  Ainfi 
cette  Proclamation  ne  regarde  proprement  que  fes  Comphccs 
caches. 

Commiflion  pour  compofcr  avec  les  Complices  du  Comte 
A'EfJex,  accufes  &;  non  condamnes,  ou  meme  qui  ne  font  pas 
accufes.  Du  28  Avril.  Page  422.  A  Weftminfter. 

Autre  femblable,  fur  le  meme  fujet.  Du  5  Mai.  Page  423. 
A  Wcftminfter. 

Annee  1602. 

Proclamation  quidefendde  batir  dc  nouvelles  maifons  aLon- 
dres,  &  a  trois  milles  aux  environs.  Du  20  Juin.  Page  448. 
A  Greenwich. 

Pardons  a  divers  Complices  du  Comte  dHEjfex.  Du  26  Juil- 
let.  Page  452  &  457.  A  Greenwich. 

Proclamation  contre  les  Pretres  &  Jefuites.  Du  5  Novem- 
bre.  Page  473. 

11  eft  ordonne  aux  Pretres  &  Jefuites  etrangers ,  de  fortir  du 
Royaumei  &  defendu  aux  Anglois  qui  en  font  fortis,  d'y  re- 
tourner. 

Annee  1603. 


IV 


Autre.  Commiffion  pour  agir  contre  les  Jefuitcs ,  &  contre  les  Pre- 
tres,  venus  des  Seminaircs  etrangcrs.  Du  ^^Janvier.  Page  489. 
A  VVeftminfter. 

uiCTES  dctachcs ,  ou  omis  dans  les  ArticUs  frecedens. 
Ann^e  1589. 

Letirede       Lettre  des  Syndics  de  Geneve,   a  la  Reine.    Du  23  Aout. 

Ge^,ele''i  ^^S^  ^®"  ^  Gencve. 

U  Rcmr.       Hs  lui  reprefentent  le  trifte  etat  de  leur  Republique ,  attaquee 
par  le  Duc  de  Savoye ;  &  la  pricnt  de  les  fecourir  de  quelque 


fomme  d'argent. 


Annee  1590. 


Du  Land- 

gravc  de    , 
Hcac. 


Lettre  de  Guillaume  Landgrave  de  Hefle,  a  la  Reine.  Du  12 
Mai.  Page  62.  A  Caflel. 

II  dit,  qu'il  fera  fcs  effbrts  pour  faire  reuflir  le  projet  d'u- 
ne  Ligue  Protcftante  ,  qui  lui  a  ete  communique  par  Horace 
Palai>icin. 

Autre  femblable,  de  Chrijlian  Eledeur  de  Saxe.    Du  5  Juin. 
Icacutde  pggg  67,  A  Drefde. 

"Rcponfc  Reponfe  de  Philippe  II  a  la  propofition  de  TEmpereur,  qui 
de  Pni-  offre  fa  Mediation  pour  la  Paix  avec  les  Provinces-Unies.  Du 
''o  mti-'^  16  Mai.  Page  64.  A  Aranjuez. 

uotlde'  Jl  accepte  la  Mediation.  Que  comme  les  Heretiques  main- 
rErapc-  tiqnnent  que  les  Peuples  font  tenus  de  fe  conformer  a  la  Re- 
icur,  &c.  ijgjg^  jg  ig^ij.s  Souverains ,  il  veut  qu'il  cn  foit  de  meme  a 
fon  egard. 

Inltruction  dc  Philippe  11  a  D.  Guilhem  de  S.  Clement ,  Am- 
bafTadeur  aupres  de  rEmpereur.  Du  16  Mai.  Page  56.  A  A- 
ranjuez. 

II  lui  ordonnc  de  continuer  fes  bons  offices  en  faveur  des  Ca- 
xholiques  de  France.  De  ne  pas  permertre  qu'on  admette  aux 
Conferences  aucun  Amballadeur  du  Prince  de  Bearn,  avec  le 
Titre  qu'il  prend,  &:c. 

Lettre  A^Eder  Bajfa  a  la  Reine,  ecrite  de  Sale,  le  26  Juin. 
Page  74. 

C'eft  fur  un  differend  cntre  la  Porte  Otwmane  &  laPoIognc, 


De  l-E- 


fnftruc- 
tiors  a 
lou  Ain- 
baHadcui* 


Lettre 

d-tder 
BaUa  a  U 
KeiBC. 


Accor* 
entre 
Henri 
&  les 
Troupes 
Alleman. 
dcs. 

Lcttre  de 
ia  Reiae 
a  l'Em- 
pereur. 

De  rAd- 
mmiRta- 
leur ,  Scc. 
3  la  Rci- 


DuDuc 

de  Brunf- 
wick  a  la 
memc. 


De  I'£. 

lefteuc 
Palatin. 


Propoli. 
rions  de 
l'Empe- 
reur  a  la 
Diete. 
NegocU- 
tion  de 
Peiking  ) 
la  Coui 
de  l'Em- 
pciCM. 


appaife  a  la  contideration  d!Elifabeth. 

Annee  1591. 

Du  Col-     I  ettre  du  CoUege  des  Cardinaux,  aux  Parifiens.  Du  16  Oc- 
lege  des   tobre.  Page  129.  A  Rome. 

Catdi-  "         ^ 

Baux  aax 

faiilicns. 

(1)  Le  Lefteur  doit  remarqucr  en  pifTant,  que  M.  de  Raf«»  ecri- 
vit  ces  leflexions  fur  la  fin  du  Regne  de  la  Reine  Amu. 

(z)   Mr.  Le  Clerc  remarque ,   que  les  anciens  EcoITois  avoient  la 

roeme  coutume, ;    &:  que  ce   fut  avec  beaucoup  de  difficulte  &:  fort 

tard,  que  le  concraire  fut  introduit ,  comme  on  peut  voir  dans  rHif- 

toire  d'Ecoffe  par  Buchanan. 

(j)  Mr.  Le  Cltrc  remarque  dans  une  autre  Note  fur  cet  cndroit, 


Ann^e  1593. 

Lettre  de  la  Reine  \  TEmpereur  Rodolphe  II.  Du  21  Avril. 
Page  206.  A  Londres. 

EUe  fe  juftifie  de  raccufation  d'avoir  excite  les  Turcs  con- 
.tre  lui. 

Lettre  de  Frederic-Guillaume ,  Adminiftrateur  de  TEftorat  de 
Saxe.  Du  29  Juillet.  Page  213. 

Jl  dit,  qu'il  fera  tout  ce  que  Perking  fon  Ambafladeur  lui  a 
recommande  de  fa  part. 

Lettre  d'Erne/l  Duc  de  Brunfwick,  a  la  Reine.  Du  7  Aout. 
Page  214.  A  Zeil. 

II  dit,  qu'il  n'a  point  ajoute  foi  aux  Libelles  qui  fe  publient 
pour  accufer  la  Reine  d'avoir  excite  les  Turcs  contre  TEmpire , 
&  qu'il  les  a  defendus  dans  fcs  Etats. 

Lettre  de  Fredenc  Electeur  Palatin,  a  la  Reine.  Du  18  Ao&t. 
Page  215.  A  Heidelberg. 

C'eft  proprement  une  reponfe  a  celle  du  Comte  Philippe~ 
Louitj  marquee  ci-delTus. 

Ann/e  IJ94. 

Proporitions  de  rEmpereur  a  la  Diete  de  Ratisbonne,  pour 
engager  les  Princes  Allemands  a  dcfendre  la  Hongrie  &  TAutri- 
che,  contre  les  Attaques  des  Turcs.  Du  11  Juin.  Page  249. 

Relation  de  la  Negociation  de  Chrijiophle  Perking,  Ambafla- 
deur  de  la  Reine  aupres  de  FEmpereur.  juin.  Pagc  252. 

Le  fujet  de  cette  Ambaflade  etoit,  1.  De  juftifier  la  Reinefur 
un  certain  Memoire,  qu'on  pretendoit  que  fon  Ambafladeur  a 
Conftantinople  avoit  prefente  au  Grand-Viiir,  &  qui  avoit  ete 
envoye  a  TEmpereur.  Perking  defavoua  ce  Memoire ,  foutint 
qu'il  etoit  fuppofe,  ecrivit  a  TAmbafladeur  d'AngIeterre  a  C. 
P.  &  1'Empereur  parut  content. 

Le  2.  point  etoit  fur  la  Paix  entre  les  Princes  Chretiens.  PeT' 
king  temoigna  que  la  Reine  etoit  prete  d'y  contribuer  de  tout 
fon  pouvoir. 

Le  3 .  fur  une  Libelle  contre  la  Reine ,  reimprime  \  Prague. 
L'Empereur  Ta  fait  fupprimer. 

Annh  1595. 

Commiflion  au  Chevalier  Thomas  Wilford,  pcur  1'etablir  Ma-    Thomat 
rechal-Prevot  ,    avec  pouvoir  de  faire  pendre  ceux  qui  feront  ^ilhVi'^ 
convaincus  de  foulevement.  Du  18  Juillet.  Page  279.  AWeft-  Maicchat 
minfter.  ^'^°'- 

Ces  fortcs  de  Commiflions,  qui  ne  portent  aucun  prejudice  xionfut 
au  Peuple  fous  de  bons  Princes ,    peuvent  etre  d'une  terrible  fa  Com- 
confequence  en  certaincs  occafions.  II  en  couta  cher  au  Com-  ""i^oo- 
te  de  Straffbrd  ,  fous  le  Regne  de  Charles  I  ,   pour  avoir  ufe 
d'un  fembiable  pouvoir  dans  fon  Gouvernement  d'Irlande. 

Ann(e  1597. 

Lettre  de  Charles,  Princc  de  Suede,  ^  la  Reine.  Juillet.  Pa-  Leitredi» 
ge  320.  A  Nikoping.  l^Zll" 

II  fe  juftifie  de  plufieurs  calomnies  publiees  contre  lui,  &  en  la  Rcine. 
particulier ,  de  Taccufation  qu'il  afpire  a  la  Couronne. 

Annee  1598. 

Autre  du  meme,  fur  Ic  meme  fujet.  Odobre.  Page  348, 

Ann^e  1600. 

Patente  qui  etablit  le  Chevalier  Walter  Rawleigh,  Gouver-  Rawleigh 
neur  de  l'Ile  de  Jerfey.  Du  26  Aout.  Page  398.  A  Weft-  ^^^\^^^' 
minfter.  dejeifey. 


An- 

qii'il  auroit  bien  mieux  valu  pour  7<»^«fJ  /,  &  pour  la  Pofterite, 
qu'ils  euffent  fuivi  d'autres  maximes.  11  renvoye  a  ce  qui  a  ete  deja 
dit  page  199  de  fa  BMiothcqne  Choifie ,  Tome  VIII,  oii  il  fait  la 
reflexion  fuivante  :  ,,  Qye  li  yaquesVJ  avoit  bien  profite  des  ie^ons 
„  de  fon  Precepteur  Buchana» ,  il  nauroit  jamais  eu  ces  malheu- 
",  reufes  difputes  avcc  fon  Parlement;  £c  que  li  fon  Fils  avoit  bien 
,',  lu  les  Ouvrages  du  xnicas  Buchana» ,   &  quil  en  etit  goiite  les 

„  maxi-; 
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AQUES 
1. 


Annie  1602. 


Maniete  Commiffion  au  Comte  de  Nottingham ,  &  autres ,  pour  re- 
;  (ugcr  gler  avec  les  Commiffaires  de  France,  la  maniere  de  juger  les 
sPiu-    pirates,  Du  26  Janvier.  Page  425.  A  Wellminfter. 


SUITE  T>E  VEXTRAITDUTOME 

XVI ,  pour  les  quatorze  premieres  annees 
dtt  Regne  de  j  a  qjj  e  s  L 


I 


L  ne  faut  pas  s'attendre  a  trouver  dans  les  quatorze  premie- 

res  annees  du  R^ne  de  ^aques  J,  des  eveneraens  eclatans 

qui  intereflent  beaucoup  les  Ledeurs.     Premierement  ,    on  y 

voit  fort  peu  d'Aiiaires  etrangeres.    En  lecond  lieu  ,   les  Af- 

faires  domeltiques,   fi  on  en  excepte  la  Conjuration  des  Pou- 

dres,    font  peu  importantes  en  elles-memes.     Mais  cela  n'em- 

peche  pas  qu'il  ne  foit  abfolument  neceCEiire  de  bien  connoi- 

tre  ce  Regne,  ii  Ton  veut  avoir  une  jufte  idee  de  ce  qui  s'eft 

paife  dans  les  fuivans.     La  raifbn  en  eft,  que  c'eft  dans  celui- 

ci  que  fe  trouve  veritablement  la  fource  &  l'origine  des   Re- 

volutions  arrivees  en  Angleterre ,  depuis  environ  cent  ans.  Pour 

bien  connoitre  le  Regne  de  ^aques  /,  il  faut  neceflairement  a- 

voir  une  connoifTance   aflez.  etendue  du  genie  &  du  caradtere 

de  ce  Prince,  de  ks  maximes  &  de  fes  principes  par  rappoir 

au  Gouvernement  &  a  la  Religion.     Ceft  par-Ia  que  je  com- 

mencerai ,  avant  quc  d'entrer  dans  le  recic  des  evenemens  aux- 

quels  les  Ades  du  Recueil  fe  rapportent. 

jqucs  I      Six  heures  apres  la  mort  d'Elifaheth ,  Jaques  VI  Roi  d'E- 

)cume  cofTe  fut  proclame  Roi  d'Angleterre ,  fous  le  nom  de  Jaques  I. 

teue "'  ^^  ^^^  '^  Confeil  qui  le  fit  proclamer  ;    &  Ton  pourroit  juf- 

:  le       temenc  demander ,   qui  avoic  donne  ce  pouvoir  au  Confeil , 

micil.    puisque,  ni  Jaques ,  ni  la  Reine  fa  Mere,  n'avoient  jamais  ece 

)n*s  ij    reconnus  pour  Succefleurs  prefomptifs  d^EliJabeth,  &  que  ce 

rus.      ne  fut  qu'au  moment  meme  de  fa  mort,  que  la  defunte  Rei- 

ne  s'etoit  refolue  a  declarer  qu'elle  regardoic  le  Roi  d'Ecofle 

;xamen  comme  fon  legitime  Succefleur.    II  eft  vrai  ,  que  le  Conieil 

■il^a°-"  ^^  fondoic  fur  trois  forces  de  Droics  ,    qui  fe  reuniffoienc  dans 

it  a  la  la  Perfonne  du  Roi  Jaques.    Le  premier  etoit,  qu'il  avoit  ete 

luton-   nomme  par  la  Reine  Elifaheth ,  pour  fon  Succefleur ,  &  que 

cette  nomination  fe  crouva  confirmee  dans  fon  Teftamenc.  Mais 

ce  Droit-li  etoit  trop  peu  folide,  pour  que  le  Confeil  piit  fon- 

der  la-deffus  la  Proclamation  dont  je  viens  de  parler.    Cetoit 

une  maxime  jufqu'alors  inconnue  en  Angleterre,   qu'il  fut  au 

pouvoir  d'un  Roi,  ou  d'une  Reine,   de  laiffer  la  Couronne  a 

qui  il  leur  plaifoic,  par  une  fimple  Nomination,  ou  meme  par 

un  Teftamenc,   fans  1'intervention  &  la  concurrence  du  Par- 

lement.  Edouard  VI  avoit  ainfi  tranfporte  la  Couronne  a  Jean- 

7te  Gray  ,  qui  ne  put  fe  foutenir ,    n'etant  appuyee  que  liir  ce 

Droic.     Le  fecond  etoit ,  que  Jaques  etoit  le  plus  proche  He- 

ricier  d'E/ifnheth:  cela  ne  pouvoic  etre  concefte.    Mais  lc  Tef- 

tamenc  de  He»ri  VIII,  autorife  par  un  Adte  de  Parlemenc  qui 

n'avoiC  jamais  ec6  revoque,  avoic  regle  la  Succeflion  d'une  au- 

tremaniere.    Cecoic  aux  Defcendans  de  la  Reine-  Ducheffe  de 

Suffbkk,  a  monter  fur  le  Trone  apr^s  la  mort  d'Elifabeth.    II 

auroit  donc  falu  ,    pour  agir  dans  rordre ,    annuUer  prcmiere- 

Cienc  cec  Aftc  ,    &  caffer  le  Teftamenc  de  Henri  VIU  ,  afin 

de  laiffer  un  libre  cours  a  Tordre  de  la  Succeflion ,   &  pour 

conferver  les  Droits  de  la  Branche  ainee.    Ainfi  ,    ce  fecond 

Droic  etoic  fujec  a  des  diflicultes ,    que  le  Confeil  n'avoit  pas 

le  pouvoir  de  decider.  On  voit  une  preuve  fenfible  de  ce  que 

j'avance  ici,  dans  les  precautions  que  le  Parlement  a  prifes  de 

nos  jours ,   par  rapporc  a  retabliffement  de  la  Maifon  d'Hano- 

'ver ,  pour  ne  pas  laiffer  au  Confeil  la  liberte  de  decider  a  qai 

devoit  appartenir  la  Couronne  apres  la  morc  de  la  Reine  A?i- 

»e  (i)  ,   &  afin  qu'il  ne  fut  pas  en  fon  pouvoir  de  faire  pro- 

clamer  celui  qu'il  trouveroit  a  propos. 

Le  croifieme  Droic  du  Roi  Jaques  peut  etre  appelle  un 
Droit  Farlementaire  ,  parce  qu'il  ciroic  fa  fource  d'un  Statut 
faic  fous  le  Regne  de  Henri  VII ,  par  lequel  la  Succeflion  a 
la  Couronne  etoit  etablie  dans  la  Famille  de  ce  Roi ,  felon 
Tordre  naturel  ,  en  preferanc  coujours  les  Branches  ainees  aux 
cadectes.  Ce  troifieme  Droit  ecoic  fans  douce  le  meiUeur  ;  & 
neanmoins,  le  Teftamenc  dc  Henri  VIII,  aucorifc  par  unAc- 
te  de  Parlemenc  ,  y  ecoic  oppofe.  Malgre  ces  difficulces,  le 
Confeil  ne  laiffa  pas  de  decider  ,  &  de  faire  proclamer  Ja- 
ques ,  comme  etant  fonde  fur  un  Droit  inconteftable.  II  n'y 
a  point  de  doute,  que  le  Secretaire  Cecil,  qui  avoit  un  grand 
credit  dans  le  Confeil,  &  qui  quelque  cems  avanc  la  mort  d'E- 
lifabeth  s'etoit  devoue  au  Roi  d'Ecoffe,  &  entretenoit  de  fe- 


^i  maximes ,  il  n'auroit  point  laiffe  fa  tete  fur  un  e'chafFaut :  Que  fi 
„  fon  Petic-iils,  qui  portoit  le  nom  de  lon  Ayeul,  avoit  ete  eleve 
„  dans  les  niemes  idees ,  il  fcroit  peut-£ne  inort  en  paix  fur  fon 
„  Tr6ne.  Si  tous  avoient  ete  bien  periuades  qu'ils  etoient  les  Pro- 
„  tedleurs ,  Sc  non  les  Maitres  des  Loix  de  lcur  Royaume ,  ils  au- 
„  roient  fans  doute  vecu  heureufemcnt.  Si  dans  un  £tat  Monar- 
„  chique.lesPriaces  aroicnt  refprit  Republicain,  leurs  Sujets  pren- 


cretes  correfpondances  avec  lui ,  ne  le  fervit  avcc  ardeur  dans  Jaques 
cette   occafion.     Jaques  acccpta   la  Couronne  d'Angleterre  L 

qu'il  attendoic  dcpuis   longtems  avec  beaucoup  d'impacience 
fans  s'mformer  fcrupuleufemenc  fur  quel  fondemenc  on  ravoic 
faic  proclamer.     Mais  quand  il  fuc  aflis  fur  le  Trone,   il  rejetta 
les  trois  fortes  de  Droits  dont  je  viens  de  parler,  &  ne  vouluc 
s'appuyer  que  fur  un  Droit  hereditaire,  qui  nc  tiroit  fa  force    I^ilena- 
d'aucun  Adle  de  Parlcment :  comme  fi  la  Succefllon  a  la  Cou-  D°ou"he° 
ronne  d'Angleterre  etoic  par  elle-meme  heredicaire,  &  n'avoit  teditaits." 
befoin  d'ctre  appuyee  par  aucun  Statut.     Aucun  Roi  d'Angle- 
terre,  avant  lui,   n'av0ic  forme  une  pareille  precentionj  ou  du 
moins,  s*il  y  en  avoit  cu  quelqu'un  qui  eiit  ece  dans  le  meme 
fencimenc,  il  ne  Tavoic  pas  faic  connoitre.    £n  effet,  cetce  pre- 
tention  etoit  fujette  a  canc  d^objedtions  &  de  diflSculces,  qu'il 
eft  econnanc  que  ce  Prince,  qui  etoic  bien  infcruic  dans  THif- 
toire  d'Angle:erre ,  aic  pu  fe  prevenir  fi  fortement  fur  cette  ma- 
tiere.     Ceft  ce  quc  je  vais  faire  voir  ici  en  peu  de  mocs. 

Qu'on  examine  rHiftoire  d'Anglecerre,  depuis  le  commen- 
cemenc  de  la  Monarchie  jufqu'a  nos  jours ,  on  ne  crouvera  ni 
aucune  Loi,  ni  aucune  Coucume ,  fiir  laquelle  on  puiffe  fon- 
der  la  Succeffion  Heredicaire  de  laCouronne,  independammcnc 
des  Adtes  de  Parlement.  Sans  parler  du  rems  des  Anglo-Saxons 
ou  Ton  voit,  pendanc  Tefpace  de  600  ans,canc  d'exemp!es  con- 
craires  a  une  pareillc  Loi  ou  Coucume,  il  eft  certain  que  les 
cinq  premiers  Rois  qui  ont  regne  depuis  la  Conquete,  en  y 
comprenant  Guillaume  le  Conquerant ,  nc  font  pas  montes  fur  le 
Trone  par  un  Droit  Heieditaire.  Si  depuis  Ic  dernier  de  ces 
Rois ,  la  Succeffion  en  faveur  du  plus  prochain  Hericier  avoit 
prevalu,  &  qu'elle  n'eiit  e.e  que  rarcmcnt,  ou  jamais  difconti- 
nuee,  on  pourroit  dire  que  la  Couturae  tient  lieu  de  Loi.  Mais 
puisqu'il  eft  conftanc  qu'elle  a  ere  tres  fouvenc  interrompue,  & 
que  depuii  Guillaume  7  jufqua  Uenri  VIII,  il  n'y  a  jamais  eu 
plus  de  crois  Rois  de  fuite  qui  ayent  fucceue  de  Ptre  en  Fils 
fur  quoi  peut-on  fond-.r  cette  Succellion  He;editaire,  fi  on  re- 
jette  les  Actes  de  Parlement  qui  ont  etubli  la  Succe  lOn  dans 
certaines  Familles  ?  Mais  quand  meme  ce  Droit  ile  .^ucceffion 
Hereditaire  independant  des  Ades  de  Parlement  li.roic  parfaite- 
menc  prouve,  il  s'enfuivroit  que  Henri  VII,  de  qui  Jaques  I 
Ciroic  fon  origine,  n'auroit  pas  eie  legitime  Roi,  puisqu'il  n'e- 
toit,  ni  legitime  Heritier  dc  Richard  III  a  qui  ii  fucccda,  ni 
legitime  Heritier  de  la  Maifon  de  Lancaftre,  &  que  cetteMai- 
fon  n'ecoic  pas  legicime  Heritiere  de  Riihard  II.  Henri  VIII  e- 
toit  fi  peu  perfuade  de  ce  Droic  Heredicaire,  que  dans  fon  Tef- 
ramenc,  il  pafli  fous  filence  le  Droic  de  la  Branche  de  fa  Sceur 
ainee,  pouf  affurer  la  Succeffion  a  la  cadette.  Edouard  VI  ne 
fut  pas  plus  fcrupuleux,  puisqu'au  prejudice  de  fes  deux  Sceurs, 
il  vouluc  tranfporcer  la  Couronne  a  Jeanne  Gray.  Malo^re  touc 
cela,  ce  Droit  dc  Succeflion  Hcreditaire  independammenc  dii 
Parlemenc,  precendu  inalterable,  quoique  fi  fouvent  altere,prit 
de  fi  foites  racines  fous  le  Regne  de  Ja-jues  I,  qu^elles  n'ont 
pu  jufquHci  ecre  arrachees.  On  s'en  ferc  encore  aujourdhui, 
comme  d'ua  principe  inconceftdbie,  pour  faire  voir  que  le  Par- 
leraenc  n'a  pas  le  Droit  de  changer  fordre  de  la  Succeflion ,  en 
quelque  cas  que  ce  foic.  Mais  d'un  aucre  cote,  il  eft  certain 
que  ce  n'a  jamais  ece  le  fentimenc  de  la  Nation  reprefentee  par 
le  Parlement  (2). 

On  demandera,  peut-etre,  quel  interet  avoic  Jaques  7  plus 
que  fes  Predeceffeurs ,    de  s'appuyer  fur  ce  Droic,  qui  n'ecoic 
rien  moins  que  cercain.     Le  voici  en  deux  mocs.    Ceft  qu'il     ^"'^"'^- 
etoit  prevcnu  jufqu'a  rencetemenc ,  en  faveur  du  Pouvoir  abfo-  bJiu^  eo 
lu  de  la  Royaute,  &  qu'il  croyoic  que  la  Royaute  appuyee  fur  ^•'^-'"'  '^^ 
des  Ades  de  Parlemenc,  ou  fur  Papprobation  du  Peuple,  ne  l^^^^x'^" 
pouvoit  pas  etre  fi  ablblue,  que  celle  qui  ecoit  fondce  fur  un  ^ 
Droit  naturel,  ou  fur  une  Coutume  inviolable  depuis  le  com- 
mencement  de  la  Monarchie.     Ceft  ici  un  des  principaux  ca- 
racteres  de  ce  Prince,par  lequel  il  eft  neceffairc  de  le  fairecon- 
noitre  (;). 

Depuis  la  trifte  Cataftrophc  de  Rickard  II,  lesRois  d'Angle-    L'ejtem- 
terre  avoienc  evice  comme  un  ecueil,  de  meccre  leur  Prerogati-  ^^  ^"^  j 
ve  en  compromis,  aimanc  micux  iaifler  cette  matiere  dansPob-  Il'devoit 
fcurite  ou  elle  fe  trouvoit ,  que  de  faire  des  efforcs  pour  reclair-  ^'^""'  '!*»' 
cir  a  leur  avantage  ;   parce  qu'ils  craignoient  d'effaroucher  les  mcm"*' 
Anglois,  qui  de  tout  tems  ont  ete  tres  jalouxde  leurs  Libertes.  les  Suc- 
Richard  II  avoit  fi  ma!  reulfi  ,   qii'il  n'efl  pas  etonnanc  que  fes  "^*"'»- 
malheurs  ayenc  donne  lieu  a  fes  Succefleurs  de  craindre  un  fem- 
blable  forc.     Cecoic  une  queftion  cres  deficate  &  cres  difficile, 
que  de  favoir  jufqu'ou  s'etendoit  la  Prerogative  Royale  ,    &  en 
quoi  confiftoienc  veritablemenc  les  Privileges  du  Peuple.  L'His- 
coire  d'Anglecerre  faic  voir  ,    que  les  Rois  les  plus  prudens  <Sc 
les  plus  habiles,  ceux-memes  qui  onc  ece  les  plus  ablblus  ,   ont 
evice  avec  un  extreme  foin ,  de  remucr  ces  fortes  de  queftions. 
Toute  leur  attention  confiftoit  a  faire,  par  le  moyen  &  avec  le 
fecours  du  Parlement ,  ce  qu'ils  jugeoienc  convenable  au  bien  de 

la 

,,  droient  tous  Tefprit  Monarchique  ,  a  caufe  de  la  confiance  qu'ils 
,,  auroicnt  pour  leuvs  Rois.  Les  Princes  n'ont  jaraais  plus  de  veri- 
„  table  autorite,que  lorfqu'i)s  pcnfent  8c  qu'ils paroillent  plcinement 
,,  convaincus  qu'il  n'ont  pis  le  droit  d'augmenter  cctte  Autorite  a 
,,  rinfini;  gc  les  Peuplcs  ne  font  jamais  plus  obeiflans,  que  lorf- 
j,  qu'ils  y  font  portes  par  la  moderation  de  leurs  Rois, 
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la  Nation,  ou  a  leurs  propres  interets,  fans  affeaer  d'agir  avec 
un  Pouvoir  abfolu.  Si  quelques-uns  fe  fcnt  quelquefois  ecartes 
de  cette  rcgle,  ce  n'a  ete  que  rarement,  &  de  telb  forte  que  le 
Peuple  n'en  a  pas  ete  aUarme  ,  parce  qu'il  ne  voyoit  pas  qu'ils 
afFedafTent  de  fcnder  Teteniue  de  leur  Prerogative,  iur  des  prm- 
cipes  generaux  qui  nadmiflent  aucunes  bornes.  II  regardoit  cer- 
tains  cas  particuliers ,  dans  lefquels  les  Rois  fembloient  aller  trop 
loin  ,  comme  ne  devant  point  avoir  d'influence  fur  le  reffe  de 
leur  conduite.  Les  Guerres-civiles  entre  les  deux  Maifons  de 
Lancajhe  &  d^rorck ,  furent  a  cet  egard  tres  favorables  au  Peu- 
ple ,  en  ce  qu'elles  mirent  les  Rois  dans  la  neccilite  de  ne  pou- 
voir  fe  pafitr  de  lui.     Par  coniequent  ,   ce  n"etou  pas 
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favorabl^e  pour  etendre  la  Prerogative  koyale.     Hemf  yill,  le 
plus  abfolu  des  Rois  d'Angleterre,  ne  tacha  qu'une  fcule  fois  de 
rompre  la  Digue  ,   par   le  confeil  du  Cardinal  IVolfej^.     Mais 
quand  il  vit  que  le  Peuple  coramenqoit  a  sallarmer  ,    il  aima 
mieux  plier  ,   que  de  foutenir  les  entreprifes  de  fon  ambitieux 
Minillre.  Sans  cntreprendre  donc  de  decider  lui-memc ,  ce  quil 
pouvoit  faire  cn  vertu  de  fa  feule  Prerogative  ,  il  fe  contentoic 
de  li  joindre  fans  ceffe  a  TAutorite  du  Parlement  ^   &  par-Ia  il 
faifoit  tout  ce  quil  vouloit  ,  ians  caufcr  de  la  jaloulic  a  ks  Su- 
jets.    EdQtiardVI,  Marie,  Elijaheth ,  iliivirent  Ics  memes  ma- 
ximes ,  &  s'en  trouvcrent  fort  bien.     faqiies  1  arriva  d'Ecoire, 
ayant  l'cfprit  rempli  d'autres  principes  &  d'autres  prejuges.     Ce 
Ettcarde  n'etoit  pas  que  les  Rois  d'£colTe  fuffent  plus  independans  que 
Jaques       j-gyj.  cl'Angleterre :  au  contraire  ,   il  s'etoit  perfuade  quc  la  de- 
\Tpt^°o     pendance  dcs  Rois  ne  pouvoit  etre  fi  grande  ailleurs  ,    qu'elle 
gativc  des  l'e:oit  en  Ecoflc,  &  qu'il  faloit  neceffairement  que  ce  netut  cn 
l^-o"-        Ecoilc  qu'une  uiurpation  du  Peuple.     11  avoit  regne  trente-iix 
ansdans  ce  Royaume,  fans  avoir  jamais  pu  fe  delivrer  de  cette 
facheufe  dependance.     Cetoit  le  Peuple,  ou  les  Etats,  qui  l'a- 
voient  mis  liir  le  Trone  ,  pendant  ia  vie  de  la  Reine  la  Mere, 
&  qui  Ty  avoient  maintenu.    Cetoit  ce  meme  Pcuple  qui  avoit 
inurmure ;  &  qui  s'etoic  meme  fouleve  ,   toutes  les  fois  que  le 
Roi ,  ou  (is  Miniitres  ,    ne  gouvernoicnt  pas  a  fa  fantailie ;  & 
qui  favoit  toujours  oblige  de  fuivre  un  cercain  chemin  ,   toutes 
les  fois  qu'il  avoic  voulu  s'en  eloigner.  Cetoit-Ia  ce  qui  lui  fai- 
foit  hair  la  dependance  ,   &  qui  lui  faifoic  regarder  comme  le 
plus  granJ  bonheur  d'un  Roi,  d"etre  delivre  de  ce  joug  ,  donc 
il  avoit  longcems  cprouve  la  durece.    Cecoic  encore  par  cecce 
mcme  raiion,  quen  etudianc  la  Policique,  il  avoic  approuve  & 
admire  lcs  preuves,  que  divers  Auteurs  onc  employees  pour  fai- 
re  reccvoir  rindependance  des  Rois  en  general  ,  comme  s'il  n'y 
devoic  avoir  aucune  difference  entre  les  Gouvernemens  Monar- 
chiques.    Cetoit-la  fon  principe  favori.    C  ctoic  ce  qu'il  faifoic 
encendre  fans  cefle  ,   tantoc  ouveicemenc,  cancoc  plus  obicure- 
irienci  &  le  feul  moyen  de  lui  plaire  etoit  d'etre,  011  de  paroi- 
tre  perfuade  d'une  veri[e  qui  lui  fembloit  ii  evidente  ,  favoir, 
que  les  Rois  ctoient  en  droit  de  faire  couC  ce  qu  ils  vouloienc.  11 
n'avoic  pourcanc  jamais  pu  faire  admectre  ce  princip.-  chez,  les 
Ecoflbis :  mais  il  efperoic  de  mieux  reuffir  en  Angleterre  ,  ou  il 
favoic  que  depuis  le  Regne  de  Henri  VII ,  les  Rois  &  les  Rei- 
nes  avoient  laic  a  peu  pres  tout  ce  quils  avoient  voulu.     Mais 
au-Iicu  d'attribuer  ce  Pouvoir  a  la  prudence  de  ces  Monarques, 
qui  avoierit  eu  Tadreffe  de  ne  feparer  jaraais  la  Prerogative  Ro- 
yale  de  rAucorite  du  Parlement,  il  rattribuoit  a  une  autre  cau- 
fc,  iavoir ,  au  Droit  naturel  des  Souvenins.     Ce  qui  acheva  de 
lc  determiner  fur  ce  fujet ,  ce  furent  les  adulacions  de  quelques- 
uns  de  fes  Courrifans  Anglois,  qui  ayanc  biencoc  connu  fon  ge- 
nie  &  fon  caradere ,  s'cfforcerenc  a  qui  mieux  micux  ,   a  s'inii- 
nucr  dans  fcs  bonnes  graces  par  ce  meme  endroic.     On  dic  fur 
cc  fujec,  qu'un  bon  Ecoffois  de  fa  fuite,  voyanc  ces  adulacions, 
5*ecria ,  qu'elles  etoienc  capables  de  corrompre  le  meilleur  Roi. 
Quoi  qu'il  en  foic,  quelle  que  puc  erre  la  caufe  du  principe  que 
Jaques  s'etoit  mis  fortemenc  dans  Teipric,  &  de  quelque  endroit 
qu'il  l'euc  piiife ,  il  ne  cefla  jamais  ,   pendanc  le  refte  de  fa  vie , 
de  faire  des  efforcs  pour  finculquer  dans  les  efprit^  des  Sujets, 
tant  par  fes  diicours  ,   que  par  fa  conduite.     II  ufoit  pourtant 
d'un  petit  artifice  ,   mais  qui  fut  bientot  connu.     Ceft  que  les 
An<rloi3  ne  pouvanc  disconvenir  qu'il  n'y  euc  veritablement  une 
Prerogative  Royale ,  laquelle  il  etendoit  lui-meme  jufqu'au  Pou- 
voir  abfolu ,  il  fe  plaignoit  fans  ceiTe ,  qu'on  vouloic  donner  ar- 
teinie  a  la^Prerogative  Royale ,  pour  peu  qu'on  s'cloignac  de  fes 
principes  ;  voulanc  faire  entendre  par-la  ,  qu'on  atcaquoit  cclle 
qu'on  ne  pouvoit  lui  difputer.    Ceft  ce  qui  produilit  enrre  lui 
£c  le  Parlement ,  des  aigreurs  &  des  difleniions,  qui  le  rendirenc 
toujours  tres  malheureux ,  malgre  la  Paix  donc  il  jouic  pendanc 
tout  lc  cours  de  Ibn  Regne.     De  ces  diiTenfions  naquirenc  les 
friquentes  caffations  des  Parlemens,  &  par  une  iuite  neceffaire, 
les  Monopoles,  &  lesaucres  moyens  illegicimes ,  donc  les  Mi- 
niftres  du  Roi  fe  fervirenc  pour  lui  procurer  de  Targenc.     Cela 
lui  produiiic  les  plaintes  &  les  murmurcs  du  Peuple,  &  la  perte 
de  ibn  eftime  &  de  fon  affedion  pour  le  Roi ;  &  enfin  le  me- 
pris  des  Etrangers  ,   pour  un  Prince  qui  ne  pouvoit  pas  efpercr 
de  grands  fecours  de  !a  part  de  fes  Sujets.  ^  Je  n'en  dirai  pas  da- 
vantage  fur  cecce  maciere ,  parce  que  je  n'ai  pas  deffein  de  faire 
ici  THiftoire  du  Roi  Jaques,  mais  ieulemenc,  de  faire  connoi- 
tre   quels  ecoient  fes    principes  par  rapport   a  TAuCorice  des 
Rois. 
Rclie^on      H  eft  bien  plus  difficile  de  connoicre  parfaicemenc ,  quelle  e- 
dc  cc        toic  la  Religion  de  ce  Prince.    II  etoic  ne  d'un  Pere  &  d'une 
Piiuce. 


Mere  Catholique?  j  mais  il  avoit  ete  eleve  des  ion  enfance  dans  Jaquej 
la  Relig'on  Proceftance  ,   felon  qu'elle  etoit  ecablie  en  Ecoile ,       1. 
c'ei^-a-dire ,  dans  la  Presbyterienne ;  mais  prefque  coujours  foup- 
qonne  de  fevoriicr  la  Caiholique.     Des  qu  il  fuc  arrive  en  An- 
glecerre  ,   il  fe  rangea  dans  TEglife  Anglicane  ,   &  y  paruc,  du 
moins  exterieuremenc  ,  accache  pendanc  cout  le  refte  de  fa  vie. 
II  temoigna  coujours  une  haine  invincible  concre  les  Presbyte- 
ricns,  ou  Puritains,  parmi  lefquels  il  avoit  ete  eleve  ;   pendant 
qu'en  toutes  occalions ,  il  favonibit  ouvertement  les  Papiftes.  11 
y  a  meme  des  gens  qui  ont  aflure  ,   que  peu  de  tems  avant  fa 
mort,  il  avoit  donne  i'a  parole  qu'il  embraileroic  la  Religion  Ca- 
cholique.    Je  n'ai  garde  d'examiner  ici  CouCes  ces  chofes  ,    qui 
paroiilenc  oppofees.  Je  ferai  feulement  quelques  remarques ,  qui 
pourront  contribuer  a  les  eclaircir. 

Premierement ,  il  faut  fe  fbuvenir  de  ce  que  j'ai  ditdansTEx- 
traic  precedenc ,  quc  la  Reine  Elijabeth  craignanc  coujours  qucl- 
que  orage  du  cote  de  TEcofle  ,    avoit  forme  un  puiflant  Parci 
pour  elle  dans  ce  Royaume.     Ce  Parci  etoit  tout  compole  de 
Proteftans  ,   &  particulierement  de  Miniftres  de  TEglife  Refor- 
mee ,  qui  ne  manquoient  jamais  a  fonner  Tallarme  ,  &  a  infpi- 
rer  au  Peuple  des  fentimens  de  crainte  par  rapport  a  la  Religion, 
toutes  les  fois  que  leRoi  icmbloit  s'eloigner  des  interetsdefAn- 
gleterre.     Si  le  Roi  s'attachoit  a  ce  Parti ,  il  fe  trouvoit  dans  I3 
fervitude  ;    &  s'il  Tabandonnoit  ,    il  voyoic  d'abord  la  propre 
Cour  ,  &  couc  le  Royaume ,  pleins  de  troiibles  £c  de  diviiions. 
Cen  etoit  alTez  pour  lui  fairc  hair  les  inftrumens  donc  Elifabeth 
fe  fervoic,  auili-bien  que  la  Religion  qui  leur  fervoic  de  prctex- 
tc.   D'un  autre  cote,  les  Cathohques,  qui  n'avoient  poincd'au- 
tres  moyens  pour  executer  leurs  projets,  que  la  bienvei  lance  du 
Roi ,  le  flatoient  extraordinairement ,  &  pour  Tattacher  a  leur 
Parti ,  ils  tachoient  de  lui  faire  comprendre  ,   que  les  principes 
de  la  Religion  Reformce  ctoient  contraires  £l  TAutoritc  des  Rois; 
comme  il  le  voyoit  par  une  facheufe  experience  ,    puiique  s'il 
balan^oit  tant  foit  peu  a  fe  conduire  comme  les  Synodes  ic  fou- 
haitoient,  couce  TEglife  fc  foulevoic  conrre  lui.    Ils  ajoutoient,  g^  hjjg, 
que  le  Gouvernemenc  Presbycerien  de  TEglife  d  Ecofle  ctoic  une  conticles 
lource  coniinuelle  de  Rebellions  ,   &  que  les  Presbyceriens  ne  Tresbyic- 
pouvanc  ibuffrir  de  Chcf  dans  TEglife ,  fuivoient  les  memes  prin-  "^'^* 
cipes  par  rapport  au  Gouvernemenc  de  TEtat.    Par  ces  infinua- 
tions  ,    le  Roi  s'aigriiToit  de  plus  en  plus  contre  le  Gouverne- 
ment  Presbyterien  ;  &c  enfin,  il  vint  a  le  hair  fonverainement. 
Mais  il  n'ofa  en  donner  des  marques  trop  publiques  ,  jufqu'a  ce 
qu'ecant  monte  fur  ie  Trone  d'Angleterre  ,  il  fe  vic  dans  une 
pleiue  liberce  de  lui  declarer  la  Gucrre. 

Ma  feconde  remarque  eft ,  que  Ja^nes  I  s'etanc  mis  dans  Tes- 
pric  que  les  Prcibyteriens  rcgardanc  le  Gouvernemenc  de  leur  E- 
glife  comme  le  plus  parfaic  ,  ne  pouvoienc  qu'avoir  la  mcme 
penfee  couchanc  le  Gouvernemenc  de  TEcac,  en  infera ,  qu'ils  e* 


coienc  Ennemis  de  la  Royaute  ,  &  confondic  continuellement 
ces  deux  chofes ,  comme  fi  ellcs  euffent  ece  infcparables.  II  re- 
gardoic  les  Presbyceriens ,  ou  Puricains ,  comme  des  Ennemis  de 
la  Royaute ;  &  tous  ceux  qui  n'avoient  pas  les  memes  idees  que 
lui  du  Pouvoir  fans  bornes  des  Rois,  comme  de  veritables  Pu- 
ritains.  II  y  eut  donc  en  Angleterre ,  pendant  tout  le  cours  de 
fon  Regne,  un  double  Puritanisme  ,  Tun  de  Religion,  &  Tau- 
tre  d'Etat ;  mais  que  le  Roi  &  ks  AJiniftres  affeclerent  fans  ces- 
fe  de  confondre  Tun  avec  Tautre  ,  parce  qu'ils  haiflbient  egale- 
ment  tous  les  deux.  Cette  idee  s"eft  confervee  jufqu'a  nos  jours, 
&  fait  qu'on  a  tanc  de  peine  a  definir  la  nacure  du  Torisme  &  du 
Whiggisme ,  parce  que  les  principes  de  ces  deux  Factions  fe  rap- 
porccnc,  cantoc  a  la  Religion,  cancot  a  1  Etat. 

Je  remarquerai  en  troifieme  lieu ,  que  Jajues  I  etant  d'un  na- 

turel  timide  ,  avoit  une  averfion  extreme  pour  la  Guerre.    Or 

comme,  dans  la  fituation  ou  fe  trouvoient  les  Affaires  de  TEu- 

rope,  il  n'avoic  a  craindre  la  Guerre  que  de  la  parc  des  Catho- 

liqucs  ,   il  tsichoit  de  s'attirer  leur  bienveillance  ,  en  favorifant 

leur  Religion ,  autant  qu" il  dependoit  de  lui.     Cetoit  a  caufe  de 

cela  qu'on  ne  pouvoit  lui  fairc  un  plus  grand  chagrin  ,   que  de 

le  traiter  de  Perfecuteur  des  Catholiques.     II  s'en  defendoic  avec 

tant  d'ardeur  6c  de  vivacite  ,  que  pour  faire  voir  qu'il  ne  perfe- 

cutoit  pas  les  Catholiques,  il  tomboit  dans  un  autre  exces  ,   & 

donnoit  lieu  de  croire  qu'il  ne  mettoit  aucune  difference  entre 

les  gens  des  deux  Reiigions  par  rapport  a  fa  faveur  ,   ainfi  qu'il 

parolt  clairement  par  fbn  Apologie  pour  le  Scrment  d'Allegean- 

ce.     II  n'y  avoit  que  les  Jefuites  qu'il  ne  pouvoit  fupporter  ,    a 

caufe  du  Dogme  execrable  qu'ils  Ibutenoient,  que  les  Rois  pou- 

voient  etre  depofes ,  &  meme  tues.    II  y  avoit  trop  de  confbr- 

mite  entre  cette  Doctrine  &  le  Puritanisme  ,   pour  qu'il  pijt  la 

regarder  fans  chagrin.     En  fuivant  cette  methode,  il  efperoit  de 

fe  maintenir  en  Paix  avec  toat  le  monde  :   avec  les  Proteftans, 

en  faifant  aftuellement  profeffion  de  la  Religion  Anglicane  ;  & 

avec  les  Papiftes  ,  en  les  exemptant  de  la  rigueur  des  Loix  qui 

avoient  ete  faites  contre  eux.     Mais  il  n'obtint  pas  ,   par  cette 

conduite,  ce  qu'il  s'etoit  propoie.     Les  Catholiques  ne  fe  con- 

tcnterent  pas  de  cette  legcre  faveur  ,  &  les  Proceltans  crurent 

qu'il  etoit  Catholique  dans  Tame. 

Enfin  ,  ma  quatrieme  remarque  eft ,  que  ce  Prince ,  qui  avoit 
beaucoup  etudie ,  &  qui  avoit  une  grande  opinion  de  fon  Savoir, 
s'etoit ,  felon  les  apparences ,  fait  une  Religion  paniculiere  a  fa 
mode.  Vraifemblablement  ,  le  Puritanisme  ecoit  entierement 
exdus  du  Plan  qu'il  avoic  forme  ,  &  la  Hierarchie  y  etoit  ad- 

mi- 
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mife,  a  rcxccpt.ion  du  Pouvoir  du  Pape  fur  les  Teces  couron- 
nces.  Quant  aux  Dogmes  qui  feparenc  les  deux  Religions,  Ca- 
tholique  &  Proteftante  ,  'faques  hc  voir  en  diverles  occalions , 
&  meme  en  parlant  au  Parlement  ,  qu'il  ne  les  regardoiu  qtie 
comme  de  pures  queftions  d'Ecole ,  5c  qu'on  pouvoir  lcs  croi- 
re,  ou  ne  ks  pas  croire,  fans  aucun  danger  pour  le  isalut.  Ain- 
fi,  felon  les  apparences,  dans  le  Plan  qu'il  avoit  forme,  il  n'a- 
voit  regardc  la  Rcligion  ,  que  par  les  endroits  qui  pouvoient  la 
rendre  utile,  ou  prcjudiciable  au  Gouvernement,  &  lur-tout, 
au  Pouvoir  abfolu  des  Rois.  Cetoit,  fclon  lui,  la  fcule  chofe 
necellaire.  Tout  ce  qui  s'oppofoic  a  ce  principc  ,  devoit  etre 
rejette;  &  ce  qui  ne  faifoit  ni  pour  ni  contre,  pouvoit  ecrc  to- 
kre.  Si  je  ne  craignois  pas  d'etre  trop  long  ,  je  pourrois  ap- 
puyer  ce  que  j'avance,  par  des  preuves  qui  vont  bien  au-.  dela 
de  la  conjeibure. 

Aprcs  ce  que  je  viens  de  dire  des  principes  de  yaqties  I  par 
rapporc  au  Gouvernement  &  a  la  Religion ,  il  fera  aife  de  com- 
prendre  toutes  celles  de  ies  adlions  qui  le  rapportent  a  ces  deux 
Articles.  H  nie  refle  prefentement  a  parler  de  certaines  autres 
chofes,qui  peuvent  aider  a  faire  mieux  connoitre  fon  Caradtere. 
J'infifte  d'autant  plus  volontiers  fur  cette  matiere,  que  le  petit 
nombre  d'evcnemens  conliderables  de  ce  Rcgne  ,  ne  fonc  que 
des  fuites  &  des  dependanccs  de  rhumeur  fk  du  genic  du  Roi. 
J'ai  deja  dit ,  que  ce  Prince  ne  fe  fentoit  pas  les  qualitcs  pro- 
pres  pour  la  Guerre.  AulTi  revitoit-il  avec  tout  le  Ibin  polii- 
ble,  &c  quclquefois  me!r:e  au  prejudice  de  fon  honneur,  &  dcs 
interets  de  fon  Etat.  II  couvroit  fa  timiditc  nacurelle  du  beaa 
preccxte  de  la  Juftice  &  de  rEquite  ,  qui  ne  pcrmettoicnt  pas 
aux  Princcs  de  faire  repandre  du  fang  pour  dcs  fujets  de  peu 
d'importance.  Ce  principe  etoit  tres  bon  cn  lui-meme  :  niais 
il  en  poufloit  les  confequcnces  fi  ioin  ,  qu'il  ne  trouvoit  aucun 
cas,  qui  dut  le  mettre  dans  la  neceflite  de  prendre  les  armes.  11 
Voyoit  les  projets  qui  fe  faifoient  aRonie,  en  Efpagne,en  Fran- 
ce,  en  Allemagne,  pour  ruincr  la  Religion  Proteuante,  fans  fe 
croire  oblige  d'y  prendre  aucune  parc  ,  autrement  que  par  des 
recomraandations ,  qui  etoienc  toujours  infrudtueufes ,  parce  que 
les  Princes  ^crangers  favoient  bien  qu'ils  pouvoient  lcs  rejetter 
impunemenc.  Par  ce  moyen  ,  i!  eut  veritablement  !e  bonheur 
de  pafier  tout  fon  Regne  fans  Guerrc  ,  ce  qu'il  vouloit  qu bn 
regardac  comme  le  comblc  de  la  felicice.  IVlais  avec  cout  cela , 
on  peut  aflurer  ,  quil  n'y  avoit  point  eu  auparavant  de  Regne 
moins  heurcux  &  moins  gloricux  pour  les  Anglois. 

Jaques  I  avoit  bien  ecudie.     II  avoit  eu  pour  un  de  fcs  Pre- 
cepteurs  le  fameux  Bucha^iav ,  Tun  dcs  plus  beaux  efprics  qu'il  y 
eiac  alors  en  Europe.     JVlais  je  ne  fai  li  ce  fuc  par  fa  propre  fau- 
te,  ou  par  celle  de  fes  Precepceurs,  qui  navoienc  pas  affez.  bicn 
diftingue  la  Science  qui  convient  a  un  Roi  ,   d'avec  celle  qui 
n'eft  proprc  quaux  Parciculiers  ■,    il  avoit  acquis  un  certain  Sa- 
voir  pedantesque  ,    qui  n'etoit  admire  que  par  des  flateurs  ,   & 
donc  les  honnetes-gens  fe  moquoient.     II  aimoit  a  faire  de  longs 
Difcours  ,   plcins  de  divilions  &  de  fubdivifions  ,  qui  reffem- 
bloient  plutot  a  dcs  Le^ons  d'un  Profcircur  ,   qu'a  des  Haran- 
gues  d'un  Roi.     Mais  lon  unique  but  n'ctoit  pas  de  taire  para- 
de  de  fon  Savoir.     Le  principal  etoic  ,  de  faire  couler  dans  ccs 
fortes  de  Pieces  compolees  avec  beaucoup  d'art,  lcs  piincipes, 
qu'il  avoic  a  cceur  touchant  le  Gouvernemenc.     Au  commcn- 
cemcnc  il  aifcdta  d'employer  des  expreirions  ,  qui  pouvoient  re~ 
cevoir  un  fens  tres  favorable  au  Peuplcj  raais  qui ,  au  fond,  ne 
faifoicnt  aucun  tort  a  fes  propres  principes.     Par  exemple,  dans 
fa  premierc  Harangue  au  Parlement ,  il  dilbit :  Vout  la  diffe'rcnce 
ijuil  y  a  entre  iin  jiifie  ^  k'gitims  Roi ,  un  Tyran  ,    ^  un  Ufur- 
pateur.     Ceft  que  Porgueilleux  &  iambitieux  Tyrau  peiife  que  fun 
Royaume  ^  fon  Peup/e  font  faits  pour  liii  ,  c?"  pour  faiisfaire  Jes 
.    apt)Hits  diregUs.     Mais  le  Roi  jufie  reconnoit  au  contraire  ,  quil 
f/eft  dtahli  que  pour  proairer  le  bien  clf  l'ava?ttage  de  fes  Sujets , 
e^  fait  conftfter  fon  hoiibeur  dans  leur  profperite.    Tout  ce  qu'on 
peut  rccueillir  de  ces  paroles  ,   c'eft  qu'un  Roi  jufte  fe  conduic 
par  d'aucres  maximes  qu'un  Tyran.     On  pouvoir  nieme  en  in- 
ferer,  que  celui  qui  parloic,  avoic  deflein  de  fuivre  les  Rcgles  de 
la  Juftice  &  de  rEquice.     JVlais  il  n'y  avoic  pas  un  ftul  moc, 
qui  cendic  a  faire  voir  que  des  Sujecs  puflenc  refufer  d'obeir  a  un 
Tyran  ,  lors  m.eme  qu'il  s'eloignoit  de  ces  maximes.    Cela  pa- 
roit  manifeftement ,  en  ce  que  dans  une  autre  occafion  ,   il  dit 
nettemcnc  aux  deux  Chambres ,  que  c'ecoic  iedicion  dans  les  Su- 
jecs ,  que  d'examiner  ce  qu'un  Roi  pouvoit  taire  dans  toute  Te' 
tendue  de  fon  Pouvoir  ;   comme  c'etoit  un  blafpheme,  que  de 
vouloir  donner  des  bornes  a  la  Puillance  de  Dieu.     11  fauc  a- 
vouer,  qu'il  ctoit  un  grand  Maitre  dans  Tart  de  choifir  ces  for- 
tes  d'exprellions ,  qui  paroilfoient  dire  beaucoup  ,   «Sc  qui  ne  fi- 
gnifioient  ricn ;  ou  d'autres  ,  qui  paroiiibient  employecs  fans  des- 
iein,  &  qui  cachoienc  un  fens  d'une  grande  confequence ;  com- 
me ,  par  exemple ,  quand  dans  ce  meme  Difcours ,  il  remercioit 
le  Peuple  d'AngIeterrc  ,  de  ce  qu'il  l'avoic  re§u  &  embralTe, 
comme  fin  kgititne  ^  induhitahle  Roi.     Si  c'ecoic  ici  le  lieu , 
j'en  pourrois  produire  un  grand  nombre  d'a  itres  exemples. 

Cependant ,  ces  manieres  ne  lui  reulfirenc  pas  comme  il  I'a- 
voic  eipere.  Les  uns  ne  rentendoicnt  pas,  &  d'autrcs  feignoienc 
de  ne  pas  rentendre  j  jufqu'a  ce  qu'enfin,  il  fe  vit  oblige  des'ex- 
pliquer  plus  clairement  ,  tant  de  bouche  ,  que  par  fcs  aciions. 
Ainfi  ,  on  ne  put  plus  douter  qu'il  ne  pretendic  avoir  le  drcic 
de  regner  avec  un  pouvoir delpotique,  quoiquen fuppofant tou- 
T^m.X.  F.ll. 


jonrs  ,   que  fon  intention  n'etoit  pas  de  fe  fervir  de  ce  pouvoir  Jaqui* 
pour  oppnmer  fes  Sujecs.     C  etoic  par  cette  railbn ,  qu'il  trou-       '• 
voit  iorc  ecrange  que  le  Parlemcnc  vouliic  fe  melcr  d'entrerdans 
aucune  aftaire  qui  rcgardac  le  Gouvernemcnt  dc  TEtac ,  ni  d'en 
examincr  les  Abus.     Cecoic  ,  .ielon  lui  ,  une  maticre  au-delTus 
de  la  porcee  du  Parlemcnc.     Ne  futor  ultra  crepidam.     Si  quel- 
quefois  la  neceflice  de  ies  affaires  rengagcoic  a  fouffi-ir  que  les 
dcux  Chambres  examinaflenc  lcs  Gricfs  du  Peuple,  il  pretenaoit 
quelles  n'avoienC  d'autre  Droit  que  de  lui  reprefenter  cesGriefs, 
&  qu'elle3  devoient  accendre  de  lon  equite  ,    le  remede  qu'il  ju- 
geroK  convcnable.     Quc  fi  elles  entreprenoienc  d'alltr  plus  loin, 
il  caflbic  le  Parlcmenc  ,  &  failbit  emprifonner  les  Meiribres  qui 
avoient  paru  les  plus  ardens  a  foutenir  Ics  Libertes  duPeupIe.  II 
aimoit  mieux  fe  priver  du  fecours  d'argenc  qu'il  avoit  dcmande, 
que  de  foufFrir  qu'on  examinat  jufqu'oii  pouvoit  s'ecendre  faPre- 
rogative.     Par-la,  il  fc  meccoic  dans  une  abfolue  neceflit6  d'era- 
ployer  des  moyens  inuliccs  pour  recouvrer  de  largcnt  ,  comme 
les  Monopoles,  les  Be'u(vole?ices  forcees,  &  aucres  cholesde  cet-    ^°)'"^"' 
te  nature.  Mais  comme  ces  moycns  ne  lui  reuflilfoicnt  pas  tou-  pioyoit 
jours  aucanc  qu'il  ravoic  elpere,  &  qu'il  le  voyoiccontraincd'as-  i^°H'  *" 
fembler  un  aucre  Parlem.enc ,  il  vouloic  qu'on  regardac  fon  con-  raJeent 
fencemenc  a  rabolicion  de  ces  Monopoles  ,   comme  un  cflTet  de 
la  condefcendance ,  &  de  fa  grande  affeftion  pour  lePeuple,  & 
qubn  le  recompenlat  par  de  grands  Subfides.    D'un  autre  cote 
quand  il  fe  voyoit  oblige  de  s'abaifler  jufqu  a  demander  de  far- 
gcnt  a  la  Chambre  des  Communes  ,   il  le  faifoit  avec  tant  de 
hautcur  &  d'un  air  fi  ablblu  ,   qu'on  auroic  dic  que  c'etoic  un 
Roi  guerrier  &  triornphanr,  qui  auroit  eu  une  Arniee  viccorieu- 
fe  aux  portes  de  Londrcs;  quoique  fa  Flotce  &  ki  Troupes  fus- 
fenc  coujours  dans  un  pitoyabie  ecar. 

Ces  principes  couchanc  lePocvoir  abfolu  ,eCoienc  encore  cau-  qu"nfes" 
fe  que  les  Proclamacions  etoienc  frequences.     Vingc  Re^nes  pre-  Procia- 
cedens  n'cn  avoient  pas  tanc  produic,  que  celuici  feul.  Le  Roi  "''3"°"'- 
auroic  bien  voulu  leur  communiquer  la  memc  force  ,   qu'aux 
Scacucs  de  Parlemenc.  Mals  il  ne  fuc  lui  pas  po.iTible  d'y  reuilir 
a  caufe  de  la  r^fiftance  du  Peuple  &  des  Jt%es.  II  ny  a  pas  lieu 
de  s'etonner ,  fl  avec  de  rcls  principes,il  ne  fur  jamais  d'acccrd 
avec  fon  Parlement.  LesCommunes,  principaIe.T;ent ,  n'etoient    ^'^* '^»" 
pas  d'humeur  de  fe  laifler  ravir  tout  dun  coup  des  Libertes,  nfai^^rac- 
qu'elles  regardoient  comme  un  Droii  Hereditaire  de  la  Nation  nagces 
Angloifc.  D'un  autre  cbce,  le  Roi  ecoit  au  deiejpoirde  ne  pou-  u"*n°" 
voir  Icur  inculquer  ks  maximes,  ni  par  fon  adrelfe  ,  ni  par  fes 
menaces.     Cecte  diflenlion  encre  le  Roi  &  le  Parlemenc ,  faic  la 
plus  conliderable  partie  de  rHiftoire  de  ce  Regnc  ,    quoiqu'oa 
n'en  trouve  que  peu  de  traces  dans  les  AcTces  du  Recueil. 

On  s'etonnera  peut-etre  ,  qu'un  Prince  qui  n'eut  jamais  au- 
cune  Guerre  fur  les  bras ,  eiit  fi  fouvent  befoin  des  fecours  ex- 
traordinaires  de  fon  Parlemenc,  ou  de  le  fervir  de  moyens  inufi- 
tes  pour  augmencer  fes  revenus.    Mais  il  n'y  a  pas  licu  d'en  ecre .  ^''„ 

r         ■  ■  1        r^^  ■>         ■  ■■■'■-,,  brouilie- 

iurpns ,  puisque  lcs  rinances  n  avoienc  jamais  ete  menagees  avec  ues  aiec 
moins  de  regle  &  de  precaution,  que  ious  ce  Regnc.     Le  R(ji  '"  l'arle- 
etoic  libcral  ,   ou  plucbt  ,  prodigue  jufqu^a  rexces.    II  donnoit  '""^"^' 
fans  dilcretion  ,  fans  s'informer  s'il  y  avoit  de  rargent  dans  fes 
coftVes ,  &  ne  fe  faifoit  prelque  jamais  rcndie  conipce  de  (ts  Fi- 
nances.     II  entretenoit  tiois  Cours  ,   lavoir  ,    la  lienne  propre, 
celle  de  la  Reine,  &  celle  duPrince  fon  Fils,  avec  une  depen- 
fc  incroyable      11  aimoit  L  enrichir  ceux  qui  approchoient  de  ia 
Perionne  ,   tant  les  LcolTbis  que  les  Anglois  j   &;  tour  cela  le 
rcndoit  toujours  diletteux  6:  accable  de  dettes.     11  auroit  bien 
fouhaite,  quc  le  Parlen;cnt  lui  eiic  fourni  tout  iargent  neceflai- 
re  pour  facisfaiie  Ibn  humeur  libcralc:  mais  il  negligeoit  d'em- 
ployer    les   nioyens   les  plus    propres    pour  acqiierir  ibn  afFec- 
cion. 

Apres  avoir  fait  connoitre  en  gros,  rhumeur,  le  genie,  &  le 
caraCtere  dc  Jaques  I  ,  je  paflerai  legerement  lur  les  quatorze 
premieres  annees  de  fon  Regne  ,  dans  lelque!le3  on  ne  trouve 
qu'un  tres  petic  nombre  de  Faits  importans.  Pour  une  plu« 
grande  clarte,-je  partagcrai  ce  que  j'ai  a  dire,  en  cinq  Articies. 
Le  prcraier  fera  des  Aifaires  domeltiqucs.  Le  lecond,  de  cel- 
les  qui  rcgardent  la  Rcligion.  Le  troifieme  ,  des  AfTaires  avec 
la  France.  Lc  quatrieme,  des  AfFaires  avec  i'Efpagne.  Le  cin- 
quieme ,  des  Affaires  avec  les  Provinces-Unies  des  Pais-Bas. 


^- 


ARTICLE     PREMIER. 

AFFAIRES   DOMESTIOUES, 

'Aques  ayant  ete  informe  de  la  mort  A'Elifaheth ,  &  qu'il  a-rff{f^^g' 
^y    voit  ete  proclanic  Roi  d'Angletcrre  ,   ie  mic  peu  de  joursi./e  ea 
apr^s  en  chcmin  ,   pour  ie  rendre  a  Londres.     11  fut  rcgu  par-'^''^'^'" 
tout  dans  ibn  nouveau  Royaunie  avec  tanc  d'acclamations  ,    & 
de  fi  grands  exces  de  joye  ,   qu'il  lt;nibloic  que  le  Peuple  gagnat 
beaucoup  par  ce  changcment  de  Souverain.    faques  etoit  char- 
me  de  louccs  Ics  marqucs  d'aniour  &   d'eftime  ,    qu"il  voyoit  ^°"  Pf^* 
dans  le  Feuple  d'Angleterre,  II  ne  laifla  pourcant  pas  de  lui  don-  '"e  Pou-° 
ner ,  en  chemin  faifanc ,  deux  fujecs  dc  meconcencement.     Pre-  voir  arbi- 
mierement,  en  failant  pendre  fur  le  champ-,  &  fans  aucune  for-"J"^^p 
malite  de  Jultice  ,   un  Coupeur  de  bourfe  qui  avoit  ete  pris  fur  ciamation 
le  tait  :    eii  quoi  il  agilToit  diredlemcnc  concre  les  Privilcges  des  connc  la 
Anglois.    Secondemcnc ,  il  fic  publier  une  Proclamacion  ,    qui  ^°^]%  ^'* 
defendoit  au  Peuple  de  s'airembler  en  foule  aucour  de  fa  Per-  tems^ 

IC  fon- 
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Jaques  fonne;  foit  qu'il  craignTF  quelque  mauvais  coup  ,  ou  qu'il  crut 

!•       que  cette  ardeur  de  s'approcher  de  lui  de  trop  pres  pour  le  voir, 

ne  marquat  trop  peu  de  refpeCt.     Robert  Cecil  Sccrecaire  d'Etat, 

qui  avoic  eu  avec  lui  des  correfpondances  fecretes  pendant  les 

dernieres  annees  ^Elifzbeth  ,   alla  lui   prefenter  ks   refpedts  a 

Yorck ,  &  en  fut  tres  bien  re^u  ,  contre  1'opinion  de  ceux  qui 

ignorant  ce  fecret,  &  fachant  qu'il  avoit  ece  grand  Ennemi  du 

Comte  d'Ejfex  ,  etoient  perfuades  qu'il  feroit  disgracie  fous  ce 

nouveau  Regne.    En  effet  ,  il  fut  le  feul  des  Ennemis  de  ce 

II  pafTe    Comte,  qui  trouva  de  la  faveur  aupres  du  Roi.     Le  Chevalier 

quelques  Ra-wkigh ,  &  quclques  autres  du  meme  Parti,  furent  regus  avec 

Theo-*     beaucoup  de  froideur.     Le  Roi  s'arreta  quelques  jours  a  Theo- 

bajis.       l^a/Js  (i)  Maifon  du  Secrecaire  Ceci/,  &  y  confera  desHormeurs 

&  des  Dignites  a  un  tres  grand  nombre  de  Perfonnes. 

Par  Tacces  du  Roi  yaques  a  la  Couronne ,  la  Cour  d'AngIe- 
terre  changea  entierement  de  face.     Ceux  que  la  derunte  Reine 
avoit  le  plus  favorifes  ,   le  trouverent  dans  la  disgrace  fous  ce 
nbuveau  Regne,  le  feul  Ceci/  excepte  ,    qui  fut  fait  dans  la  fuite 
Comte  de  Sa/isbury.     La  Maifon  de  Ho-ward  ,    qui  n'avoit  eu 
aucun  acces  aupres  d'E/ifabeth  de[>uis  la  mort  tragique  du  Duc 
de  Norfo/ck  ,  fut  mife  fur  le  pinacle.     Le  Frere  de  ce  Duc  fut 
fait  Comte  de  Northamptoii  ,   Gouverneur  des  Cinq-Porcs ,  & 
Garde  du  Sceau-Prive.     Le  Fils  du  meme  Duc  flic  fait  Comte 
de  Sufj/ck  &  Grand-Chanibellan.    Les  Comtes  de  Nort/oumher- 
land  &  de  Weftmor/and ,  que  la  defunte  Reine  avoit  toujours  re- 
gardes  comme  fes  Ennemis,  furent  admis  dans  lc  Confeil-Prive 
du  nouveau  Roi.     II  n'y  a  rien  la  de  furprenant  ,  &  qui  n'arri- 
ve  ordinairement  a  tous  les  changemens  de  Regne.     II  n'ell  pas 
meme  fort  etrange  ,    que  Jaques  elevat,  comme  il  le  fit  ,  pJu- 
fieurs  Ecoflbis  a  des  Dignites  Angloifes,  quoique  cela  ne  fe  put 
faire  fans  exciter  la  jaloulie  des  Anglois.    Mais  en  meme  tems 
on  ne  doit  pas  etre  furpris ,  qu'il  fc  trouvat  des  gens  qui  ne  pus- 
lent  voir  ces  changemens  fans  en  murmurer  ,  &  fans  faire  des 
efforts  pour  changer  un  Gouvernement  qui  leur  etoit  contraire. 
Ptojct    Peu  de  tems  apres  que  Jaques  fut  arrive  a  Londres  ,  il  fe  fit 
po"""'^f-  une  Confpiration,  ou  plutot  un  Projet  de  Confpiration  ,    pour 
le^SiuarV  "^^i^fe  Arbe//e  Stuart  fur  le  Trone.    Cetoit  une  Cou(ine-ger- 
fur  ic        maine  du  Roi  ,    Fille  d'un  Frere  cadet  du  Roi  fon  Pere.     Cela 
Ttone.      feui  f^it  yoir  combien  ce  Projet  etoit  chimerique,  fuppofe  qu'il 
fut  reel  ,   puifque  ce  n'etoit  pas  par  le  Droit  de  Ibn  Pere,  que 
Jaques  etoit  monte  iur  le  Trone  d'Angleterre  ,   mais  par  celui 
de  fa  Mere.  Par  confequent,  Arhe//e,  qui,  quoique  de  la  Mai- 
fon  de  Stuart ,  n'etoit  Parente  de  la  feue  Reine  Marie  que  dans 
un  degre  fort  eloigne  ,  n'avoit  aucun  Droit  de  pretendre  a  la 
Couronne  d'Anglecerre  ,  d'autanc  plus  que  Jaques  avoit  trois 
Enfans.     Les  Auteurs  de  ce  Complot  etoient,  les  Lords  Gray, 
Coh/ia?n,  Carew ,  le  Chevalier  Raw/eigh,  &  deux  Pretres,nom- 
mes  C/arke  &c  IVatfiji.    Ces  Conjures  s'adreflerent  au  Comce 
^Aremherg,  qui  etoit  venu  a  Londres  de  la  part  de  rArchiduc 
A/bert .,  pour  feliciter  le  Roi  fur  fon  avenemenc  a  la  Couronne 
d'AngIecerre.    Leur  but  etoit  de  tirer  de  TArchiduc  fix-cens- 
mille-ecus,  qu'ils  devoient  partager  entre  eux.     II  eft  tres  vrai- 
femblable ,  que  le  Comte  d'Are»iherg  n'ecouta  cetce  propoficion 
que  pour  perdre  le  Chevalier  Raiu/eigh  ,  qui  ecoit  de  tous  les 
Anglois  ,    celui  qui  etoit  le  plus  redoutable  aux  Efpagnols ;  & 
que  ce  fut  cet  Ambalfadeur  meme  ,  qui  decouvrit  la  Confpira- 
tion  au  Roi.     Quoi  qu'il  en  foit,  les  Conjures  ayant  ete  arre- 
tes,  furent  condamnes  a  mort:  mais  il  n'y  eut  d'executes  qu'un 
Frere  du  Lord  Cob/jam  ,    &  les  deux  Pretres.     Le  Roi  ordon- 
na  qu'on  remenat  les  autrcs  a  la  Tour  ,   &  Raw/eigh  y  demeu- 
ra  douze   ans  ,    pendant  lefquels  il  compofa  Ibn  Hiftoire  du 
Monde. 
Couron-       Le  Couronnement  du  Roi  &  de  la  Rcine  fe  fit  a  Weftmins- 
Demenr     fer  avec  les  folennites  accoutumees  ,  le  25  de  Juillet ,  jour  de  la 
jeURc.*'  Fete  de  S.  Jaques. 

ne.  1604..  La  Pefte,  qui  regnoit  a  Londres  lorsque  le  Roi  y  ar- 

Ptoda-  jjya,  ne  lui  perniit  pas  d^alfembler  lc  Parlement  avant  le  \\  de 
...Tr!io"di-  Mars  de  1'annee  160+.  La  Proclamation  qu'il  fit  publier  pour 
naire  qu'il  la  Convocation  de  cc  premier  Parlement  ,  fut  dreffee  d'un  ftile 
fait  pu-     extraordinaire.     Le  Roi ,  en  marquant  les  qualites  que  devoient 

blier  pout  ■    r       ■  -i  r\'         '      ^     i      /^i         u         j 

la  convo-  avoir  ceux  qui  feroicnt  elus  pour  Ueputes  a   la  Cnambre  des 

cation  de  Communes  ,  ne  fe  contentoit  pas  d'exhorcer  ceux  qui  devoient 

m?erPat-  ^^''"'^  ^^^  choix  j  mais  il  les  menagoit  meme  ,   en  cas  qu'ils  n'o- 

Umcnt.     beiffent  pas  a  fa  Proclamation ,  &  d^claroit  par  avance ,  que  les 

Communautes  qui  negligeroient  d'executer  fes  ordres  ,  feroient 

privees  pour  jamais  de  leurs  Libertes  &  de  leurs  Privileges  ,   a 

caufe  de  leur  desobeiflance.    Ceft  ce  qu'aucun  Roi  d'AngIeter- 

re  n'avoit  jamais  fait  avant  lui. 

Ciiiaete     Son  premier  Difcours  au  Parlement  fut  d'une  longueur  ex- 

<ie  lon      ceffive,  fort  embaraife  de  divifions  6c  de  fubdivifions,  qui  font 

i)itoms  qu'on  a  de  la  peine  a  1'entendre  a  une  premiere  lecture.     A  la 

iaveur  de  cet  embaras ,  il  y  fit  couler  certaines  maximes ,  dont , 

peut-etre ,  peu  de  gens  connurent  alors  le  but :  mais  fa  maniere 

de  gouverner  le  fit  connoitre  dans  la  fjite. 

Cette  Harangue  ne  fut  pas  goutee  generalement  ,  a  caufe  de 
Ibn  exceflive  longueur.    Les  Puritains  en  particulier  fe  trouve- 
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rent  extraordinairement  choques  ,  de  ce  que  le  Roi  avoit  dit,  Jaqui 
qu'ils  ne  devoient  pas  etre  fouffirts  dans  un  Gouvernemenc  bien        L 
regle.     Le  Peuple  en  general  trouva  fort  mauvais ,  que  le  Roi , 
dans  une  adtion  fi  folennelle  ,   eut  fait  connoitre  fi  ouvertement 
fon  pauchant  pour  la  Religion  Catholique  ,   &  le  deflein  qu'il 
avoit  de  proteger  &  de  favorifer  ceux  qui  en  faifoient  profeflion. 
Les  Catholiques  eux-memes  ne  furent  pas  contens  des  menage- 
mens  qu'il  gardoit  a  leur  egard.    IIs  avoient  atcendu  de  lui  de 
plus  grandes  faveurs.  Mais  ce  qui  offenla  le  plus  les  Anglois ,  ce 
fut  la  demande  que  le  Roi  fit  au  Parlement  ,  d'unir  enlemble 
les  deux  Royaumes  ,  pour  n'en  faire  qu'un  feul  Etat  :   en  quoi 
ils  ne  voyoient  aucun  avantage.    II  s'etoit  beaucoup  etendu  fur 
ce  dernier  Arcicle,  &  avoic  reprefence,  avec  une  vivacite  excra- 
ordinaire  ,  toutes  les  raifons  qu'il  avoit  pu  imaginer  pour  porter 
ie  Parlement  a  faire  cette  Union  ;    &  parmi  ces  raiibns  il  y  en 
avoit  qui  paroilToient  pueriles.    Par  exemple,  il  avoit  dit,  qu'il 
etoit  la  Tetc  des  deux  Royaumes :  qu'il  etoit  le  Berger  ,   &  que 
les  deux  Peuples  etoient  fon  Troupeau  :  qu'il  etoit  le  Mari ,  & 
que  rile  de  la  Grande-Bretagne  etoit  fa  Femme.    A  la  faveur 
de  ces  comparaifons  arbitraires ,  il  avoit  conclu  ,  qu'il  feroit  ri- 
dicule  dc  vouloir  1'obliger  a  fe  leparer  d'une  partie  de  fon  Corps, 
a  partager  fon  Troupeau  en  deux  ,  S<.  de  vouloir  Fengager  dans 
la  Polygamie ,  en  fobligeant  a  entretenir  deux  Femmes.  II  etoit 
neanmoins  tellement  convaincu  de  la  folidice  de  fes  railbns,  qu'il 
ne  fit  pas  difliculte  de  dire  au  Parlement  ,   qu'il  ne  craignoic 
point  de  trouver  d'autres  oppofans  ,   que  des  ignorans  &  des  a- 
veugles  ,   des  gens  d'un  efprit  turbulent  ,   &  mal-intentionnes. 
Mais  il  alla  encore  bien  plus  loin ,  apr^s  que  la  Seance  du  Par- 
lement  fut   finie.     Car  les  dcux  Chambres  ayant  nomme  des 
Commiflkires  pour  examiner  les  avantages  &  les  desavantages  de 
cette  Union,  ians  attendre  le  rapport  de  ces  Commiflaires,  il 
publia  une  Proclamation ,  par  laquelle  ,    de  fa  fcule  aucorice,  il  r)efarei 
uniflbic  en  un  Corps  les  deux  Royaumes  d'AngIecerre  &  d'E-  |j  p[j|,°,-Jl 
coffe  ,  &  prenoit  lui-meme  le  Titre  de  Roi  de  la  Grande-Bre-  unePro- 
tagne ,  en  attendant  que  les  Parlemens  des  deux  Royaumes  eus-  ''^matio 
fent  confirme  cette  Union.     II  faut  remarquer  ,  que  cecte  Pro-  rA^n^fe" 
clamation  fut  publiee  environ  un  mois  apres  une  autre,  qui  mar-  terre^isc 
quoit  aux  Comniiffaires  du  Parlement  ,  le  jour  &  le  lieu  ou  ils  '"Eeoffe. 
devoient  s'alTembler.   II  fit  auffi  battre  de  nouvelles  Monnoyes, 
oii  1'Union  etoit  defignde  par  des  Emblemes  &c  par  des  Legen- 
dts;  &  tout  cela  fe  fit  avant  meme  que  les  Commiflaires  fe  fus- 
fent  aflembles.     Mais  on  verra  dans  la  fuite,  qu'il  eut  lamorti- 
fication  de  voir  rejetter  par  le  Parlement  ,  cette  Union  qu'il  a- 
voit  tanc  deliree. 

Qiioique  le  Roi  n'eut  pas  demande  aux  deux  Chambres  ,  ]a    Lcsdea; 
confirmation  de  fon  Titre  a  la  Couronne  d' Angleterre ,  comme  Ch^m- 
ne  croyant  pas  en  avoir  befoin  ;   elles  ne  laiflerent  pas  de  faire  t;r"ent"' 
un  Acte  pour  le  confirmer.    Je  ne  fai  fi  ce  ne  fut  pas  une  gran-  fb.iTnre 
de  mortification  pour  lui.  ^  '^  C°" 

On  vit  dans  ce  preniier  Parlement  ,   un  commencement  de  '^Sonii- 
brouillerie  encre  le  Roi  &  la  Chambrc-Balfe ,  fur  une  Eledtion  i".i5  ^•e 
conteftee.  LaChambre  ayant  decide  laqueftion  qui  s'etoit  emue  [j*  ''ij'''^" 
fur  ce  fujet  ,  le  Roi  entreprit  de  faire  changer  la  decifion ,  &  fur'  une 
ordonna  aux  Communes  d'avoir  une  Conference  avec  les  Sei-  Eic^tion 
gneurs.     Elles  refuferent  ablblument  de  faire  une  demarche  fi '""""''' 
concraire  a  leurs  Privileges,  &  donnerent  leurs  raifons  au  Con- 
feil.     Selon  les  apparences,  le  Conleil  trouva  ces  railons  extre- 
mement  fortes ;  &  neanmoins  le  Roi ,  en  l'e  defiftant  de  la  Con- 
ference  avec  les  Seigneurs ,  envoya  un  ordre  ablblu  a  la  C  ham- 
bre-Baffe,  de  conferer  fur  ce  lujet  avec  les  Juges  du  Royaumc. 
Ce  ne  fut  pas  fins  beaucoup  de  peine  ,    que  les  Communes  fe 
refolurenc  a  cette  condefcendance ,  bien  refolues  pourtant  de  nc 
rien  changer  a  leur  decifion.     Mais  la  moderation  du  (2)  con- 
firme,  empecha  une  rupture  entre  le  Roi  &  la  Chambre.   II  fe 
defifta  de  fon  Droit  ,    &  donna  lieu  a  la  Chambre  d'ordonner 
qu  il  fe  fit  une  nouvelle  Elediion.     Ceft  ainfi  que  le  Roi  com- 
mengoit  de  bonne  heure  a  vouloir  maitrifer  la  Chambre-Baffe. 

Dans  cette  meme  annee ,  le  Roi  ayant  fait  la  Paix  avec  TEs-  P3,gnf j, 
pagne,  accorda  des  Patentes  a  une  Compagnie  de  Marchands,  pour  un' 
pour  faire  feule  le  Commerce  d'£fpagne  &  d'Icalie.  Mais  ce  Monopol 
Monopole,  qui  faifoit  beaucoup  de  tort  a  la  Nation,  fUt  aboli  fcCom- 
Tannce  fuivante,  par  un  A£te  du  Parlement.  merce 

1605.  Pendant  que  leRoi  vivoitdans  un  etat  heureux  &  tran-  ^jfi^^"' 
quille  ,  il  fe  trouvoit  neanmoins  dans  un  extreme  danger,  dont        "" 
il  n'avoit  aucune  connoiffance  ,  par  une  Confpiration  la  plus 
horrible  qui  ait  jamais  cte  inventee.    Je  veux  parler  de  la  Con-  Confpi- 
fpiration  des  Poudres ,  qui  eft  fi  connue  ,  que  ce  feroit  perdre  "tion  di 
le  tems  que  de  s'arreter  a  en  faire  le  detail.     U  fuflit  de  dire  en  ''°"'^"- 
deux  mots,  que  certains  Catholiques  ,  affiftes  de  deux  Jefuites, 
avoient  pris  des  mefures  pour  faire  fauter  le  Roi  ,  le  Prince,  & 
les  deux  Chambres  du  Parlement ,  par  le  moyen  de  quelques  ba- 
rils  de  poudre ,  qu'ils  avoient  places  dans  une  Cave  j  &  que  ce 
Complot  fut  decouvert  par  une  efpece  de  miracle.     Le  Parle-    DifcoBi 
ment  s'etant  affemble  quelques  jours  apres  ,   le  Roi  y  fit,  a  fon  du  Roi 
ordinaire,  un  long  Difcours  ,  qui  tendoit  uniquemenc  a  excufer  [>" '' 
la  Religion  Catholique ,  &  a  rejetter  la  Confpiration  qui  failbit    '*'" 

hor- 


(i)  Mr.  de  Kzfin  a  fait  une  Note  dans  fi  grande  Hiftoire  fur  cc  (i)  Ce  Membte  du  Parlement  etoit  Jean  Tortefcue^ ,  qui  fut  eiu 
Regne  ,  ou  il  dit  que  le  Roi  acheta  enfuite  ccttc  Maifon  ,  2c  qu'elle  Chevalier  du  Comte  pour  Bmkinghnm,  Voyea  la  Decouverte  Jt  C«- 
apparteno^  au  dernier  Duc  de  PertliutJ.  kt ,  {Cokei  Dttedion^) 
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horieur  au  Peuple,  fur  quelques  Partirulicrs.  Ihieff  pat  moins 
i;ytf;,difoic-il  dans  ce  Difcours,  qiie  pluficurs  hoiinctes-gens  ytjuoi- 
que  peut-etre  pr^vet/us  de  certanies  opifiions  du  Vapijme^  cojiime 
de  la  Pr^fence  reelle ,  du  7!0?ribre  des  Sacrer/icns  ,  ^  autres  telles 
quefiious  d'Eco/e,  »e  connoijfent  pas  niemc,  ou  du  moitis  ,  ne  cro- 
jent  pas  les   'ufyitables  fondemeus   du  Vamjvie ,  qui  eft  iiintahlc- 


Roi,  Irs  depenfes  indifpenfables  auxquelles  il  avoit  ece  engage,  JaQues 
&  la  grandeur  de  les  dettes.     Ils  en  prirent  occafion  de  deman-       ^' 
dcr  a  cecte  Chambre  un  fecours  proportionne  a  fes  Ijefoins,  & 
alTurerent  qu'apres  cela  ,  il  conleutiroit  qu'on  examinit  les  Griefs 
du  Peuple.'    Mais  au-Ueu  d'accorder  promtemcnt  Targcnt  que  le  .^'^'""* 
Roi  demandoit ,  la  Chambre  ne  retentit  que  de  plaintes  contre  |<^"ie/ 


ment  le  Myftere  d'iniqu,te'.     Ccft  pourquoi  nous'  conffons ,  quil    le  Gouvernement.     Les  uns  fe  plaignoient  de  la  prodigalitedumc.it 
y  aun  tres  grand  nomhre  de  Fapifies ,  particulierement  rarvii  nos    Roi,  &  particulierement  des  grands  dons^qu^l  faifoit^aux  Ecof-  ""^^^^^f 
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.Ancetres  ,  qui  ne  mettant  letir  confiance  que  dans  le  varite  deje- 
fus-Chrift,  penvent  ohtemr  le  falut.  Ainfi ,  mus  deteftons  dans 
te  potnt ,  &  croyons  digrie  du  feu,  la  cruaut^  des  Turitains  ,  qui 
joutienjient  quaucun  Papifte  ne  peut  itre  fauv^.  II  eft  manifefte  , 
que  fon  deflTem  etoit  de  deiourner  Findignation  du  Peuple  fur 
les  Puritains.  Mais  il  choililToit  mal  le  pretexte,  puifque  s'il  y, 
avoit  dts  Puritains  qui  fuflent  coupables  de  cruauce  a  cet  egard 
envers  les  Papiftes,  a  peine  auroit-on  pu  crouver  un  Papifte  qui 
en  fut  exempt  par  rapport  aux  Proteftans. 

1606.  Quelque  delir  qu'eijt  le  Roi  de  decourner  ranimofite 
du  Peuple  fur  les  Puritains,  il  ne  put  fe  difpenfer  de  faire  juger 
huit  des  Conjures,  qui  furent  condamnes  &  execuies,  outre  les 
deux  Jefuites,  qui  furent  convaincus  d'avoir  eu  coimoilTance  de 
la  Conjuration,  iSc  meme  de  ravoir  approuvee.  Ce  fut-Ia  tou- 
te  la  vengeance  qu'on  tira  des  Conjures,  quoiquils  fuflent  en 
bien  plus  grand  nombre. 

Ce  fut  a  foccafion  de  la  Conjuration  des  Poudres,  que  le 
Parlement  ordonna  que  chaque  iujet  preteroit  un  certain  Ser- 
ment,  qui  fut  appelle  Serment  d^AlUgeance,  par  lequel  on  re- 
connoifloit  que  le  Roi  etoit  entieremenc  independanc  de  touce 
Puiflance  ecrangere,  &  que  le  Pape  n'avoic  aucun  pouvoir,  ni 
fur  fa  Perfonne ,  ni  fur  fes  Ecats.  Mais  avant  que  ce  Scrmcnc 
paflat  dans  le  Parlcment ,  le  Roi  prit  Ibin  d'en  corriger  certains 
termeSjqui  auroient  pu  offenfer  les  vericables  Catholiques ,  c'eft- 
a-dire,  ceux  qui  n'etoienc  pas  entierement  devoues  au  Pape. 
lologic  JNIais  cela  n'empecha  pas,  qu'a  caule  des  efForts  que  la  Cour  de 
Roien  Rome  faifoic  pour  detourner  les  Catholiques  d'Angletcrredepre- 
tcr  ce  Scrment  ,  le  Roi  ne  fe  vit  oblige  de  publier  unc  longue 
Apologie,  dans  laquclle  il  faifoit  voir,  qu'il  avoit  toujours  au- 
tant  favorife  fes  Sujecs  Cacholiques ,  que  les  Proteftans. 

Le  Parlement  ecant  a  peu  pres  content  du  Roi,  lui  accorda 
une  fomme  tres  confiderable ,  quoiqu'il  fiit  alors  en  Paix  avec 
tout  le  monde.  Cet  argent  lui  vint  fort  a  propos,  pour  rece- 
voir  avec  une  extreme  magnificence  le  Roi  de  Danemarc  fon 
Beau-frere  ,  qui  vint  lui  rendre  vifite.  Le  Roi  de  Danemarc 
etoit  a  peine  partij  que  le  Prince  de  Vaudemont ,  Fils  du  Duc 
de  Lorraine,  vint  aufli  rendre  au  Roi  une  vifite  ,  qui  acheva 
de  confommer  1'argent  que  le  Parlement  avoit  accorde. 


rment 

,lle- 

nce. 


iois.     D'autres  difoient  hautement,  que  le  Roi  tachoit  de  de-  nemeat. 

truirc  la  Conftitution  du  Gouvernement  d'AngIeterre,  &  de  fe 

rendre  abfolu.     Quclques  autres  infiftoient  particulierement  fur 

le  pouvoir  excefl";f  de  la  Haute  CommilTion,  qui,  fous  pretextc 

de  purger  l'Eghfe  de  Puritaiiis,  opprimoit  comme  tels  ,  tous 

ceux  qui  ne   vouloient  pas  reconnoitre  un  Pouvoir  defpotique 

dans   le  Souverain.     Le  Roi  ayant  ece  informe  de  ces  difcours, 

fic  venir  les  deux   Chambres  a  Whitehall ,  &  kur  parla  d'une 

maniere  a  leur  faire  encendre  bien  intcUigiblement ,  qu'Jl  pre- 

tcndoit  etre  maitre  de  faire  ce  qu'il  voudroit;  &que  s'il  ne  gou- 

vcrnoit   pas  tyranniquement ,  ce  n'etoit  que  par  modcracion  & 

par  choix  ,  &  non  pas  par  defaut  de  Pouvoir  &  d'Autorite.  Ce    Dircouts 

fut  alors   qu'il  leur  dit,  que  comme  c'^toit  un  b/afphcmt  de  difpu-  jyxdcux 

ter  fur  /a  pt/iftancc  de  Dieu  ,  c'(toit  pdltion  dans  /es  Sujets  dexa-  Chaiu- 

ntiner   ce  quc  /e  Roi  pouvoit  faire  dans  toute  /'etendue  de  fon  Pou-  '''"' 

voir.     ^e  comme  i/  ve  pritcndoit  pas  foujfrir  que  fes  Sujcts  agi- 

tajfent  ces  fortes  de  qucftions;  d'un  autre  cot( ,  il  riavoit  inten- 

tion   de  faire  que  ce  qut  fcroit  conforme  aux  Loix  <^  a  /a  Raifiit. 

C'ecoic-Ia   le   veritable  Commcncaire  de  ce  qu'il  avoic  dit  dans 

fon  premier  Difcours  au  Parlement,  touchanc  la  conduite  d'un 

Roi  jufte,    &  celle  d"un  Tyran.     II  fit  encore  beaucoup  d'au- 

tres  lecons  aux  deux  Chambres,  &  finit  en  difant,  qu'apres  a- 
•    ,•  •    .     I-       ._i-.    j_    j j_..  j„  1' /■,  _.'... .•_.- 


voir  fait  la  demarche  de  demander  de  Targent  ,   la  reputacion 
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en  fouffriroit  trop ,  s'il  ne  robtenoit  pas.  Les  Communes ,  qui 
ne  s'etoient  pas  attendues  a  des  declarations  li  claires  &  li  pre-  acc^otde 
cifes  ,    &   qui   n'avoicnt   pris   aucuncs   melures   pour  dcfendre  un  Subfi- 
leurs  Droits ,  jugerent  que  pour  cecte  fois,  il  etoit  a  propos  de  '^yf^^^^ 
aifliinuler  leur  chagrinj  &  iui  accorderent  un  Sublide  ,   quoi- crcePiia 
quc   bien  inoindre  que  celui  qu'il  avoit  deniande  :   apres  quoi  '^  J« 
le  Parlement  fut  proroge. 

Pendanc  cecce  Seance  ,  le  Roi  crea  Henri  fon  Fils  aine , 
Pri?ice  de  Ga//es ,  &  lui  regla  fa  Mailbn.  Peu  de  tems  apres, 
il  envoya  un  Ambafladeur  en  Efpagne  ,  pour  y  negocier  le 
JVIariage  du  Prince  avec  une  Fille  de  Phi/ippe  III. 

Le   Parlement    s'etant  ralTemble  au  mois  d'Oclobre  ,   &  le 
trouvant  dans  des  difpofitions  peu  favorables  au  Roi,fuC  cafle  u 
par   une  Proclamacion.    Tout  le  monde  ecoit  perfuade  que  le 
Roi  n'aflembleroic  plus  de  Parlemenc ;  &c  c'etoit-la  un  fujet  de 
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Le  Parlement  s'ecant  raflemble  dans  l'annce  1607,  rejetta  joye  &  de  triomphe  pour  les  Courcilans,  qui  fe  felicicoienr  de 
rUnion  des  deux  Royaumes  ,  fans  avoir  egard  a  ce  que  le  Roi  voir  le  Roi  libre  d'une  telle  dependance  ,  &  qui  ne  s'occu- 
avoit  deja  ordonne.     Il  fe  contenta  de  revoquer  certaines  Loix,    poient  qu'a  des  feces  &  a  des  divercilTemens 


qu'on  appelloic  Hofti/es ,  &  qui  regardoient  uniquement  les  fre 
quens  differends  que  les  Habitans  des  deux  froncieres  avoicncen 
femble.  Le  Roi  avoic  encore  publie  une  autre  Proclamacion , 
par  laquelle  il  declaroit  naturaliles  dans  les  deux  Royaumes  , 
ceux  qui  etoienc  nes  depjis  fon  avenement  a  la  Couronned'An- 
gleterre.  On  les  appelloit  Poft-nati ,  pour  les  dillinguer  de  ceux 
qui  etoient  nes  auparavant,  qui  etoient  appelles  A»te-?tati.  Mais 
le  Parlement,  cn  nc  confirraant  pas  cetce  Proclamacion ,  la  ren- 
dic  inucile,  puifque  les  Juges  ne  regloienc  pas  leurs  Jugemens  par 
les  Proclamations ,  mais  par  les  Loix.  La  rcjedtion  de  1'Union 
des  deux  Royaumes  donna  au  Roi  un  excreme  degoCic  pour  les 
Parlemens.  D'un  aucre  cbte,  le  Peuple  murmuroit  beaucoup, 
tant  a  caufe  des  depenfes  fuperflues  du  Roi ,  qui  nc  fervoient 
qu'a  enrichir  des  Favoris  &  p.irciculierement  les  EcolTois,  qu'i 
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ciioid 


Ce  fuc  pendanc  ce  tems-la ,  que  le  Roi  choifit  pour  fon  Fa- 
vori  un  Ecoflbis  nomme  Roberi  Carr ,   jeune-homme  fans  edu- 
cation  ,    fans  etude,  S<  fans  experience;  &  qui  neanmoins  de-  pour  Fa- 
vinc    touc-puillanc   en  cres  peu  de  tems  ,  &  fut  fait  Vicomte  de  *""• 
Koc/jefter. 

En  1612,  Fr^deric  V,  £ledeur  Palatin ,  fe  rendit  a  la  Cour 
d'Angleterre,  pour  y  epoufer  la  PrincelTe  E/tfaheth,  Fille  du 
Roi.  Pcndant  quelque  tems,  ce  ne  futent  que  feces  &  diver- 
ciUemens,  a  roccalion  de  ce  Mari.ige.  Mais  cecte  joye  fuc  crou-  Mortdu 
blee  par  la  morc  du  Prince  de  Galles,  qui  arriva  dans  le  ccms  HemK 
qu'on  alloic  ct';lebrer  les  Noces  de  la  PrincelTe  fa  Sceur.  Tous 
les  Hiftoriens  conviennent,  que  c'etoit  un  Prince  accompli.  II 
y  en  a  eu  meme  qui  ont  voulu  jetter  des  foupgons  fur  le  Roi, 
conime  s'il  Tavoit  fait  empoifonner.     Mais  ce  ne  (bnt  que  des 
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caufe  dugrand  nombre  de  Procfimations  ,   qui  fembloient  Aip-  conjeftures  vagues,  peu  propres  a  prouver  un  Faic  de  cette  na- 

pofer  une  PuilTance  defpotique  dans  le  Souverain.     Cela  com-  ture. 

mengoit  a  caufcr  des  murmures.     II  y  eilt  meme  un  Souleve-        Le  Mariage  de  TEledeur  fe  celebra  le  1+ de  Fevrier  1613,    Mariage 

menc  dans  la  Province  de  Northampton,  mais  qui  fut  bientbt  &  Ie5  deux  Epoux  p.mirent  dans  le  mois  de  Mai,pour  fe  '^en-f^^^^ 

appaife,  &  le  Parlement  commen^oit  meme  a  fe  remuer:   mais  dre  dans  leurs  Etats.     Ce  Mariage  couta  au  Roi  cent-mille  li-  Paiaiia 

il  fi.It  proroge,  &c  la  Prorogation  fut  continuee  jufqu'au  19  de  vres  fterling,  quoique  la  Dot  ne  fuc  que  de  quarante-mille  li-  "« '» 

Fevrier  de  Tannee  1610.  vres.     Dans  tout  le  rcfte  de  Tannee  1613,  on  ne  trouve  dans  {{X 

Avant  que  Tannee   1607  fiat  ecoulee ,  le  Roi  cut  avis  que  le  THiftoire  qu'une  feule  afl\iire,   dont  il  eft  necefliiire  de  dire  un 

fameux  Comce  de  Tyrone,  ii  qui  il  avoit  pardonnc  des  le  com-  moc,  parce  que  le  Favori  du   Roi  y  etoic  incerelTe. 
mencement  de  fon  Regne,  s'etoit  retire  d'Irlande,  &  publioit        Le  Comte  d^E/Tpx  avoit  lailTe  un  Fils  fort  jeune  ,    auquel  le  J^p.''8e 

dans  les  Pa'is  etrangers,  que  c'etoic  a  caufe  des  oppreffions  que  Roi,  en  arrivanc  en  Angleterre,  avoit  rcndu  les  honneurs&les  ce  du^"' 

les  Catholiques  fouftioienc  dans  cecce  Ile      Cela  fuc  caufe  que  le  biens  de  fa  Maifon  ,  qui  avoienc  ece  conhsques  par  la  condam-  Comte 

Roi,  qui  ne  vouloic   pas  pafler  pour  Perfecuceur  des  Catholi-  nacion  de  fon  Pere.     Ce  jeune  Seigneur  s'ecoic  marie  avec  une  d^Eflex. 

ques,  publia  une  Apologie,  dans  laquelle  il  repouflbic  vivement  Fille  du  Comce  de  Suffh/ck  ,   Grand-Chambellan  :    mais  parce 

cecce  accufacion.  qu'il  n'ecoit  pas  en  age,  nen  plus  que  fa  Femme  ,   de  confom- 

II  ne  fe  pafla  rien  de  confiderabie  dans  Tannee  1608,  que  la  mer  le  Mariage  ,    il  alla  voyager  durant  quelques  annees  ,  dans 

mort  du  Grand-Tielorier,  auquel  fucceda  i?o^fr/  Cf«/ Comte  les  Pa'is  etrangers.   Pendant  fon  ablence,  la  jeune  ComtelTe  de- 

de  Sa/isbury.  vint  amoureufe  du  'Vicomte  de  Rochefter  Favori  du  Roi  ,   fans 

Dans  fanncc  1(109,  on  vit  paroitre  dcux  Livres,  imprimes  ofcr  pourtant  lui  faire  connoitre  Ibn  amour.  Le  Comtc  d'EJfex 

avec  la  Ucence  du  Roi ,  dans  lefqueh  les  Auteurs  foutenoient  les  etant  de  retour  ,  trouva  de  tres  grandes  ditScultes  a  faire  con- 

Maximes   ks  plus  outrees  du  Defpotifme.     Le  Parlement  qui  fencir  fa  Femme  a  venir  vivre  avec  lui  dans  fa  maifon.    Elle 

s'aflembla  Tannee  fuivante,  voulut  prendre  connoifliince  de  cet-  trouvoit  fans  celTe  de  nouveaux  delais  ,   &  elle  ne  sy  refolut 

teafFaire:   mais  le  Roi  trouva  le  moyen  de  la  faire  tomber,  que  par  Tautorite  abfolue  du  Comte  fon  Pcre.     Mais  le  Comte 


tbjttaiic  g^  publiant  une  Proclamation  qui  ordonnoit  la  iuppreflion  de    d'EJfex  n'en  fut  pas  plus  avance ,  puifqu'il  lui  fut  impoflible  de 


ces  Livres,  quoiqu'il  eut  permis  qu'on  les  imprimar. 

L'ouverture  de  la  Seance  du  Parlement,   qui  avoit  ece  remife 
au  19  de  Fevrier  i6io,  fe  fit  par  des  Commiflaires,  qui  repre- 
fenterent  a  la  Chambre  des  Communes  Ics  befoins  preflaas  du 
Jom.  X.  P.  II. 


conlbmmer  fon  Mariage  ,  foit  par  la  refiflance  de  ia  Femme, 
ou  par  quelque  autre  raifon:  car,  par  le  conleil  d'uneConfiden- 
te  nommee  Madame  Turner  ,  elle  s'etoic  adreflee  a  un  homme 
qui  patToic  pour  Magicien ,  &  qui  lui  avoit  donne  ccrcaines  pou- 

K  2  dies 
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Jaqoes  dres  qui  devoient  rendre  fon  Mari  impuilTant.  Le  Comte  d'Es- 
!•  Jex  eut  beau  mener  fa  Femme  a  une  Maifon  deCampagne  eloi- 
gnee  de  Londres ,  il  trouva  toujours  les  memes  obftacles.  En- 
fin  ,  comprenant  qu'il  y  avoit  quelque  chofe  d'extraordinaire 
dans  la  conduice  de  fa  Femme  ,  il  la  ramena  a  Londres ,  &:  la 
laiffa  vivre  a  fa  fantaifie ,  ayant  perdu  toute  raffedtion  qu'il  avoit 
eue  pour  elle.  Ce  fut  alors  qu'elle  trouva  le  moyende  faire  con- 
noitre  au  Vicomte  de  Rochejier ,  ia  paffion  qu'elle  avoit  pour  lui, 
&c  que  leur  intrigue  commenga  ,  mais  avec  ii  peu  de  menage- 
ment,  que  toute  la  Cour  en  etoit  inftruite. 

La  Comteffe  6'Effex  n^etarst  pas  contente  d'avoir  le  Vicomte 
de  Roche(ler  pour  Amant,  en  voulut  faire  un  Epoux  ,  &  pren- 
dre  avec  lui  des  mefures  pour  faire  rompre  fon  Mariage  avec  le 
Comte  d'E£ex.  Rochefler  y  confentit  j  mais  ayant  un  Ami  in- 
time  nomme  Thomas  Overhury  ,  il  voulut  lui  communiquer  fon 
deffein.     Overhury ,  bien  loin  de  fapprouver,  fit  tous  les  efforts 
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Arhelle  Stuart ,  Parente  du  Roi ,  mourut  cette  tnemc  annee  Jaques 
a  la  Tour ,  ou  elle  etoit  depuis  quelque  teras  ,  pour  avoir  con-        !• 
tradte  Mariage  a  finfu  du  Roi,  avec  Guillaume  Seymour ,  Petit-  j?^°"  „ 
fils  du  Comte  de  Hartford.     Les  Ennemis  du  Roi  Ja^ues  ont  Siuait'»' 
jette  quelque  foupgon  fur  lui,  comme  s'il  s'etoit  defait  de  cettc  '^  Tour, 
Parente  par  quelque   mauvais  moyen  ;    mais  j'avoue  quc  je  ne 
vois  aucun  fondement  a  cette  acculation. 

1616.  La  disgrace  du  Comte  de  Sotnmerfet  acheva  d'etablir  Fortune 
la  fortune  de  George  Villers,  qui  pour  tout  dire  en  un  mot,  de-  ^'°„f'  ^^ 
vint  Favori  dans  les  formes ,  &  tout-puiffant  a  la  Cour.  Villers. 

Dans  ce  meme  tems  ,   le  Roi  eut  un  grand  demele  avec  les    D^tnele 
Juges  du  Royaume  ,    qui  avoient  mis  fa  Prerogative  en  ques-  ^^^°^ 
tion  ,   au  fujet  d'un  Eveche  qu'il  avoit  donne  en  Commende.  Juges. 
^Le  Roi  prir  cette  affaire  a  cocur.    Cetoit  le  toucher  a  rendroit 
'le  plus  itnUble  ,   que  de  faire  quelque  demarche  qui  piit  donner 
atteinte  a  la  Prerogative ,  dont  il  etoit  toujours  tres  jaloux.    Le 


poiiit  ap-  poffibles  pour  Ten  detourner,  &  lui  parla  memede  laComtelle    Juge  Cook  fut  disgracie  &  perdit  fa  Charge,  pour  avoir  foutenu 
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d'Ejfex  en  termes  fort  offenlans.  La  Comteffe  en  ayant  ete  in- 
formee,  fut  tellement  irritee  contre  Overhury  ,  qu'elle  refolut 
de  le  perdre,  &  y  fit  confcntir  fon  Amant  ,  qui  ne  pouvoit  lui 
rien  refufer.  Pour  executer  ce  deffein  ,  Rochefter  pria  ic  Roi 
d'envoycr  Overhury  en  Ambaffade  ,  les  uns  difent  en  France, 
les  autres  en  Mofcovie.  En  meme  tems  ,  il  informa  Overhury 
du  deffein  du  Roi,  &  lui  confeilla  de  refufer  cet  Emploi  ,  qui 
devoit  reloigner  de  lui ;  &  lui  promit  d'appaifer  le  Roi,  s'il  c- 
toit  irrite  de  fon  rcfus.  Le  Roi  ayant  fait  appeller  Overhury  pour 
lui  dire  a  quel  Emploi  il  le  deftinoit  ,  celui-ci  le  fupplia  trcs 
humblcment  de  fen  dispenfer.  Des  qu'il  fut  forci  de  la  cham- 
bre  ,  le  Favori  exagera  fon  infolence  ,  &  fit  entcndre  au  Roi, 
Ovcrbury  qu'elle  meritoit  d'eire  chatiec.  Sur  cela  le  Roi  le  fit  conduire 
empoi  .^  ]2  Xour,  ou  il  fut  detcnu  pendant  pluGeurs  mois  ,  fans  avoir 
°""*"  l.i  permiffion  de  garder  aucun  de  fes  Domeftiques  ,  ni  de  voir 
aucun  de  fes  Amis;  &  enfin,  il  y  fut  empoifonne. 

Pendant  f\\xOverhury  etoit  a  !a  Tour  ,  la  Comteffe  SEjfex 
demanda  la  diflolution  de  fon  Mariage  avec  le  Comte  d'EJJex, 
pour  caufe  d'impuiffance  ,  &  obdnt  du  Roi  des  Commiflaires 
pour  juger  ce  Proces.  Le  Comte  d'EJfex  qui  ne  fe  foucioit  plus 
de  fa  Femme,  ctant  interroge,  repondit  aux  Juges  ,  qu'il  ne  fe 
fentoit  pas  impuiffant  pour  toute  autre  Femme  ;  mais  qu'il  ne 
fe  fentoit  pas  en  etat  dc  pouvoir  jamais  confommer  fon  Maria- 
ge  avec  la  fienne.  La  Cour  ne  laiffa  pas  d'obferver  diverfes 
formalites ,  &  d'ordonner  que  la  Comteffe  feroit  vifitee  par  des 
Matrones  ,  pour  l'.ivoir  fi  clle  etoit  vierge.  On  pretend  que  la 
Comtefle  ayant  obtenu  la  permiilion  d'etre  couverte  d'un  voile, 
fit  entrer  en  fa  placc ,  une  jcune  Fille  de  fa  taille  ,  qui  fut  vifi- 
tee  au-lieu  d'elle.  Qiioi  qu'il  en  foit  ,  le  Mariage  fut  diffous ; 
&c  peu  de  tems  apres ,  le  Vicomte  de  Rochejier  fut  cree  Comte 
de  Sommerfit ,  &  epoufa  fa  Maitreffe. 

1614.,  II  y  avoit  deja  plus  de  trois  ans  ,  que  le  Roi  n'avoit 

point  affemble  de  Parlement.  Mais  enfin,  ne  pouvant  plus  fub- 

venir  a  fcs  depenfes  ,    &  tous  les  moyens  de  recouvicr  de  Tar- 

gcnt  etant  epuifes ,  fes  Miniftrcs  lui  confeillerent  de  convoquer 

un  Parlement  ,  en  lui  faifant  efpcrer  ,   que  par  leur  credit  ,  le 

plus  grand  nombre  des  Dcpates  feroient  elus  felon  fon  defir. 

Cela  ell  tres  facile  ,   comme  je  Tai  deja  dit  plufieurs  fois  ,  a  un 

Roi  qui  ne  s'eft  pas  rendu  fuspeifl  au  Peuple :  mais  il  n'en  etoit 

pas  ainfi  de  Jaques  I.     Le  Parlement  fe  trouva  compofe  dune 

Lc  Roi    tout  autre  manicre  qu'il  ne  s'y  ecoic  attendu.     Le  Roi  dcmanda 

convoquc  de  1'argent,  avec  promcfle,  qu'il  permettroit  qu'on  cxaminatles 

nTent^'''^    Gricfs  ,    quand  faffaire  du  Sublide  feroit  expedicc      Mais  les 

ll"d'e-     Communes  renvcrferent  cet  ordre  ,   &  commencercnt  par  les 

maiidc  dc  Griefs  ;  apres  quoi  elles  refolurcnt  de  prcfenter  au  Roi  une  A- 

nufs^^lcV    dreffe  fur  divers  fujers,  &  particulierement  fur  le  prejudicc  que 

les  Antrlois  reccvoient  de  retabliffement  dts  Ecoflbis  dans  le 

Royaume.  Le  Roi  fut  fi  irrite  du  peu  de  complaifance  dcs  Com- 

munes,  qu'il  caffi  ic  Parlement  ;   &  immediatement  apres  ,   il 

•fit  mettre  en  priibn  divers  Membres  des  deux  Chambres,&  e.\'i- 

gea  une  Taxe  de  tous  les  Sujets ,  fous  le  Titre  honorable  de  B/- 

nivolence.  Cet  argent  lui  fervit  a  recevoir  le  Roi  deDanemarc, 

qui  vint  lui  faire  une  fecondc  vifite. 

Dans  l'annee  1615  ,  la  Cour  changea  de  face,  par  rclevation 
ftiVmet-  d'un  nouveau  Favori  ,  &  par  la  chute  du  premier.  Le  Roi  e- 
'".^"  tant  a  Cambridgc,  &  afliftant  a  unc  Comedie  que  les  Etudians 
diWs  lui  donnoient,  y  vit  paioitre  George  Vdlers  ,  jeune-homme  fort 
Mcmbies  bign  fait,  qui  vencit  nouvellement  de  Francc,  &  qui  ecoit  fort 
^01%  proprement  habille.  Cette  vue  le  furprit  agreablement ,  &  pour 
Secoiidc  ncntrer  pas  ici  dans  un  detail  fupcrflu,  il  fufBt dc dire  en un  mot. 
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avec  obftination  ce  que  les  Jugcs  avoient  fait, 

Quelque  tems  apres  ,   le  Roi  fit  affembler  la  Chambrc  Etoi 
lee,  &  fit  un  long  Difcours,dans  lequel  il  fit  connoitre  fort  oa 
vertement,  ce  qu'il  penfoit  du  Pouvoir  abfolu  des  Rois.     Mais  Chambre 
fon  eloquence   ne  fut  pas  capable  de  produire  tout  Teffet  qu'il  Etoiice 
en  attendoit  ,   la  plupart  des  Sujets  ne  pouvant  s'accommoder  ^^  p^p."' 
des  principes  qu'il  tachoit  fans  ceffe  d'inculquer  dans  leurs  es-  potiime. 
prits. 

Le  Baron  d'ElIefnerc,  Grand-Chancelier  ,  etant  tombe  ma-   Bacon 
lade,  rendit  lc  Grand-Sceau  au  Roi  ,    qui  le  donna  en  garde  jk  ^q^^^_ 
Tran^ois  Bacon.     Quelque  tems  apres  ,   le  Comte  de  Suffblck^  Chancc- 
qui  avoit  ete  f.iit  Grand-Treforier  a  la  place  du  Comte  de  Sa-  l"". 
lishury  moit  en  1615,  fut  accufe  de  malverfation ,  &  condam-  te^^de™" 
ne  a  une  grofle  amcnde  par  la  Chambre  Etoilee.  lisbmy 

Au  mois  d'Ao&t  de  cettc  meme  annee  ,  le  Roi  crca  George  ""j''^  ^<: 
ViUers  fon  Favori ,  Baron  de  Brandspech ,  &  Vicomte  de  ^W-  tTon!''  *" 
doa;  &  lc  I  de  Janvier  fuivant,  il  le  fit  Comte  deBuckingham.    Viilets 

Dans  le  mois  de  Novembre  ,  le  Prince  Charles ,    Fils  unique  ^^'^^3""' 
du  Roi ,  fut  cree  Prince  de  Galles.  Le  Roi  fouhaitoit  beaucoup  kingham 
de  le  marier :  mais  comme  il  ne  fe  trouvoit  point  en  Europe  de  ^'- 
Princeffc  Protcftante  qui  fijt  Fille  de  Roi ,  il  ne  put  fe  refou-  ce  c1i"r- 
dre  a  lui  donner  une  Femme  d'une  moindre  extradtion.     Cela  les  fait 
fut  caufe  qu'il  jetta  les  yeux  fur  deux  Princeffes ,  favoir ,  Chrijii-  '',""''  *•" 
»e  de  Fraiice,  Sceur  de  Louis  VIII  ,   &  Marie  Infente  d'Efpa-        "' 
gne,  Fille  de  Phi/ippe  111.     Mais  ayant  appris  que  la  premiere 
avoit  ete  deja  promife  a  un  autre,  il  fe  tourna  du  cote  de  TEs- 
pagne.  Je  parlerai  de  cette  Negociation  dans  TExtrait  fuivant. 

Le  Chevalier  Walter  Rawleigh  ,   qui  avoit  ete  condamne  a   '^alter 
mort  en  1603  ,  &  qui  avcit  demeure  douze  ans  en  prifon,  a-  eft*^ls^' 
voit  ete  mis  en  liberte  ,   mais  fans  avoir  obtenu  des  Lettres  de  en  libet-, 
grace.    Comme  fes  Biens  avoient  ete  confisques ,  &  qu'il  n'a-  '^- 
voic  pas  dequoi  fubfifter  ,   il  demanda  au  Roi  la  pctmiflion  de    Le  Roi 
mener  quelques  Vaifleaux  en  Amerique  ,   &  lui  fit  entendre,  lui  per- 
qu'il  y  avoit  a  la  Guayana  iine  Mine  d'or ,  d'ou  il  pourroit  cm-  ^^^^'^ 
porter  de  grandes  richeffes.    Sur  cet  expofe  ,  le  Roi  lui  accor-  queiquej 
da  une  Patente  ,    par  laquelle  il  lui  donnoit  le  Commandement  Vaiffeauj 
en  Chcf  de  tous  lcs  Vaifleaux  &  Avanturiers  ,   qui  feroient  le  ifqatr' 
Voyage  avec  lui ,  fans  s'informer  particulierement ,   ni  du  lieu  8cc. 
ou  etoit  cette  Mine  ,  ni  ^  qui  elle  appartenoit ,  ni  fur  les  Ter- 
res  de  qui  il  faloit  paffer  pour  y  aller.    Je  parlerai  dans  TExtrait 
fuivant ,  de  la  trifte  cataftrophe  de  ce  Chevalier. 

Voici  prefentemcnt  les  AiSes  de  la  feconde  Partie  du  Tome 
XVI,  qui  fe  rapportent  aux  Affaires  domeftiques. 

Annh  1603. 

Lettres  du  Confeil  aux  Plenipotentiaires  Anglois  du  Congres   Lettre 
de  Breme.  Du  28  Mars.  Page  493.  A  Whitehall.  du  Con- 

Le  Confeil  leur  donne  avis  de  la  mort  de  la  Rcine  Elifa-  *«''  >  ^'^ 
heth,  arrivee  le  24.  deMars,  &  de  la  Proclamation  du  RoiJ'^- 
ques. 

Proclamation  fur  ravenement  du  Roi  a  la  Couronne  d'An-  Procla- 
gleterrc,  faite  a  Southampton.  Page  490.  mation 

Dans  cette  Proclamation  ,  le  'l^itre  du  Roi  eft  fonde  fur  ce  ncmcM* 
qu'il  eft  defcendu  des  deux  Maifons  de  Lancaftre  &  d'rorck ,  &  du  Roi. 
de  Marguerite  Fillc  ainee  de  Henri  VII. 

Memoire  fur  le  Grand-Sceau.  Page  491. 

II  paroit  par  ce  Memoire,  que  le  Roi  ,  des  le  j^  d'Avril,  a- 
vant  fon  depart  d'Ecoffe,  avoit  ecrit  au  Confeil ,  que  fa  volon- 
te  etoit  que  Thomas  Egerton  gardat  le  Grand-Sceau  ,  jufqu'a 


vUitVdu"  q\ie'K».'/m  occupa  bicntot  dans  fon  cciur,  la  place  que  leCom-    nouvel  ofdre.     Qu'cnfuite  ,  le  3  de  Mai ,  Egerton  avoit  remis  Honneut 
Danc''-'      te  de  Sommerfet  y  avoit  tenue  pendant  quelques  annees.     Par    le  Grand-Sceau  au  Roi,  qui  le  lui  avoit  rendu,  &  lui  avoit  or-  ^«'j,^" 


«natc.       malheur  pour  celui-ci  ,   il  arriva  dans  le  meme  tems  ,   que  le 

Elevation  j^^-  j-^^j.  j^fonne  de  la  maniere  dont  il  avoit  fait  mourir  Over- 

vcauFa"^«'7.     H  garda  pourtant  ce  fecret  durant  quelque  tems ,  &  ta- 

vori,        cha,  quoiqu'inutilement ,  d'accorder  les  deux  Favoris  ,  feignant 

ViUlet?     d'aimer  toujours  le  Comte  de  Sommerfet.    Mais  n'ayant  pu  reus- 

ChutVde  fir  dans  cc  projet,  il  fit  enfin  arreter  ce  Comte,  fa  Femme,  & 

rauire.      fous  leurs  Complices.     Ils  furent  tous  condamnes  a  mort  ,   & 

J|,*p1iJ^'„,quelques-uns  executes  :    mais  le  Roi  fe  contenca  de  rctenir  en 

'  prifon  le  Comte  &  la  Comtcffe ,  &  quelques  annees  apres  ,   il 

les  mit  en  UbertS  ,  fans  leur  accorder  neanmoins  une  grace  en- 

Le  Roi  tiere.    Enfin  ,  peu  de  tems  avant  b.  mort  ,   il  leur  fic  expedier 

lui  par-    jjgj  Lettres  de  Pardon. 

«onue 


donne  de  s'en  fervir  comme  il  avoit  fait  auparavant.  Que  le  ton.^"" 
19  de  Juillet,  le  Roi  avoit  fait  rompre  le  Grand-Sceau,  en  a- 
voit  mis  un  nouveau  entre  les  mains  d^Egerton  ,  avcc  un  Billec 
de  fa  main ,  par  lequel  il  le  faifoit  Baron  d'Ellefmere ,  dont  il  lui 
fit  expedier  les  Patentes  le  21  du  meme  moisj  &  que  le  24,  il 
Pavoit  fait  Grand-Chancelicr. 

Memoire  des  Adtes  Publics ,  remis  a  la  Treforerie  par  ordre  Aaes  m 
du  Roi.  Page  497.  ™'s  a  la 

Ce  font  divers  Traites  &  Obligations  ,  dont  il  a  ete  parle  lie;     " 
dans  les  Extraits  precedens.  R^ponr; 

Reponfe  des  Plenipotentiaires  du  Congres  de  Breme,  au  Con-  desPieni 
feil.  Du  22  Avril.  Page  500.  A  Breme.  potcntiai 
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Ils  dirent ,  que  le  Congrcs  s'eft  rompu  ,  fur  la  nouvelle  de  la 
mort  A'Elifaheth. 

Proclamation  par  laquelle  le  Roi  notifie  ,  qu'il  re^oit  en  gra- 
ce  le  Comte  de  Tyro7>e.  Page  500. 

Autre,  touchant  les  exxes  commis  fur  les  frontieres  des  deux 
Royaumes.  Du  17  Mai.  Page  504..  A  Greenwich. 

Licence  a  Fletcber  ,  Sbakefpeare  ,  &  autres ,  pour  jouer  dcs 
Comedies,  &c.  Du  19  Mai.  Page  505.  A  Weltminfter. 

Proclamation  qui  ordonne  l'LJnion  des  deux  Royaumes  ,  en 
attendant  que  les  Parlemens  Tayent  confirmee  avec  plus  de  fo- 
lennite.  Du  19  Mai.  Page  506.  A  Greenwich. 

Le  Roi  dit  ,  que  cefi  frr  le  tfmoignage  qu^tl  a  re(u  de  fes  Sii- 
jets  des  deux  B.oyaumes ,  du  grand  defir  quils  ont  que  cette  Union 
fefajfe.  Mais  il  netoit  pas  bien  informe. 

Proclamation  pour  defendre  le  concours  du  Peuple  aupres  de 
la  Perfonne  du  Roi  ,  &  pour  ordonner  a  la  Nobleffe,  &  aux 
Officiers  de  Juftice  ,  de  retourner  chacun  dans  b.  maifon.  Pa- 
ge  817. 

Le  Roi  dit  ,  dans  le  dernier  Article  de  cette  Proclamation , 
quil  s'eft  apferfK  quan  a  n^gligi  jujqualors  d'ohfir  d  fes  Proc/a- 
mations,  &  quil  eft  r^folu  de  faire  dcs  exemfles  de  ceux  qui  des- 
ohfiront. 

Charles  ,  Comte  de  Nottii.-gham],  fait  Connetable  pour  le  25 
de  Juillet,  jour  du  Couronnement.  Du  4  Juiller.  Page  519.  A 
Weftminfter. 

Proclamation  pour  defendre  le  concours  du  Peuple  a  Lon- 
dres  ,  le  jour  du  Couronnement  ,  a  caule  de  la  Pefte.  Du  6 
Juillet.  Page  521. 

Proclamation  pour  arreter  Antoine  Copley  , 
contre  le  Roi.  Page  523. 

Autre  ,  qui  donne  pouvoir  aux  Magiftrats  , 
coffois  qui  commeuront  des  exces  contre  les  Anglois. 
Juillet.  Page  526.   A  Windfor. 

Denifation  de  TEveque  de  Dunkell ,  Ecoffois.  Du  13  Juillet. 
Page  527.  A  Weftminfter. 

On  en  voit  dans  la  fuite  un  grand  nombre  de  femblables. 

Proclamation  pour  aneter  divers  Conlpirateurs  connus  par  !a 
confeffion  de  Cop/ey.  Du  16  JuiUer.  Page  529.  Markem,  lVat~ 
fon,  C/arke,  Pretres.  A  Hamptoncourt. 

Annie  1604. 

Proclamation  pour  la  Convocation  du  Parlement.  Du  1 1  Jan- 
vier.  Page  563.  A  Hamptoncourt. 

J'ai  parle  de  cette  Proclamation  dans  TAbrege  de  rHiftoire. 

Don  des  Biens  confisques  de  Wa/ter  Raiu/eigh.^  a  Jean  She/- 
hery  ,  &  a  Rohert  Smith.  Du  14.  Fevrier.  Page  569.  A  Weft- 
minfter. 

Proclamation  qui  fixe  le  jour  &  le  lieu  oii  fe  doivent  aflem- 
bler  les  Commiffaircs  nommes  pour  travaiUer  a  TUnion  des  deux 
Royaumes.  Du  15  Septembre.  Page  600.  A  Weftminfter,  dans 
la  Chambre  Peinte,  le  21  d'Oiflobre. 

Autre,  pour  impofer  une  Taxe  de  fix  chellings  huit  fous  fur 
chaque  livre  de  Tabac  qui  entrera  dans  le  Royaume ,  pour  em- 
pecher  rimportation  de  cette  mauvaife  drogue.  Du  i^Oiftobre. 
Page  601.  A  Weftminfter. 

Proclamation  pour  unir  les  deux  Royaumes  d'AngIeterre  & 
d'Ecofle  ,  fous  le  nom  de  la  Grande-Bretagne  ,  en  vertu  de  la 
Prerogative  du  Roi.  DuaoOdtobre.  Pagefio^.  A  Weftminfter. 

Autre ,  pour  reformer  la  Monnoye  ,  &  pour  en  battre  d'au- 
tre  qui  ait  cours  dans  les  deux  Royaumes.  Du  16  Novembre. 
Page  605.  Ibid. 

Les  Legendes  de  toutes  les  Monnoyes  y  font  marquees ,  d'un 
cote  ,  J.  D.  G.  M.  B.  Fr.  ^  Hih.  Rex  ,  de  Taucre  cote,  fur 
quelques-unes ,  Tueatur  unita  Deus  j  fur  quelques  autres  ,  Rofa 
fine  Spina  ^  &c  fur  d'autres ,  ^od  Deus  conjujixit  nemo  Jeparet. 
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Annie  1605. 

Patente  pour  creer  Char/es ,  fecondFilsduRoi,  Duc  d'Torck. 
Du  6  Janvier.  Page  609.  Ibid. 

Commiffion  pour  retormer  leCoUege  desRois-d'Armes,He- 
rauts,  &  Peurfuivans.  Du  5  Fevrier.  Pagc  608.  Ibid. 

Proclamations  pour  arreter  divers  Conjurateurs.  Du  5  &  i8 
Novembre.  Page  636  &  638.  Ibid. 

Annie  ido5. 

Autre  pour  arreter  Jean  Gerard  &  Henri  Garnet  ,  Jefuites. 
Du  15  Janvier.  Page  639.  Ibid. 

Don  d'une  Penfion  \  Jean  Fynwosd ,  pour  avoir  fait  arreter 
Jean  Wititer ,  &  Etienne  Lit/eton,  deux  des  Conjures.  Du  17 
Janvier.  Page  604.  Ibid. 

Engagement  du  Roi ,  par  lequel  il  annexe  pour  toujours,  cer- 
taines  I  erres  &  ccrtains  Joyaux  ,  a  la  Couronne  d'Angleterre. 
Du  19  Mars.  Page  643. 

Proclamation  pour  certifier  que  le  Roi  n'eft  pas  mort,  com- 
me  on  en  fait  courir  le  bruit.  Du  22  Mars.  Page  645.  Ibid. 

Autre  pour  reglcr  la  forme  des  Pavillons  des  Vailleaux.  Du 
12  Avril.  Page  645.  Ibid.  ' 

Le  Roi  ordonne  ,  que  la  Croix  rouge  de  S.  George  ,  &  U 


Croix  blanche  de  S.  Andre  ,    y  foient  jointes  enfemble 
marquer  rUnion  des  deux  Royaumes. 

Annfe  iCof. 

Declaration  du  Roi  fur  la  fuite  des  Comtes  de  Tyrone  &  de 
Tyrconne/.  Du  15  Novembre.  Page  664.  Ibid. 

Lc  Roi  declare,  qu  ils  avoient  ece  faits  Comtes  ^ix  E/ifaheth, 
noii  pas  a  caufe  de  leur  n.iilfjince,  mais  par  dcs  railbns  d'Erat: 
qu'ils  ont  pris  la  fuite  ,  parce  qu'ils  fe  fentoient  coupables  d'a- 
voir  fait  de  nouveaux  Complots ;  &  qu'ils  n'ont  fouffert  aucu- 


j  pour  Jaques 


ne  oppreffion 
leurs  Biens. 


par  rapport  a  leur  Religion  ,   ni  par  rapport  a  ""='■ 


An7t^e  1609. 
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Commiftion  du  Roi  ,  pour  compofer  avec  ceux  qui  font  te-  Commifi 
nus  de  lui  fournir  un  fecours  d'argent,  ielon  le  Statut  d'£(^««ar</  lionspnut 
UI,  a  Foccafion  de  ce  que  lePrince  fon  Fils  aine ,  agc  de  quin-  ^°^?°^" 
zcans,  a  ete  fait  Chevalier,  Du  10  Mai.  Page  680.  Ibid.  &{"*"*' 

Deux  autrcs  femblables  ,  pour  compofer  avec  les  deux  Uni- 
verfites  d'Oxford  &  de  Cambridge,  fur  le  meme  fujet.  Du  15 
Juillet.  Pages  681  &  682. 

Annie  161 1. 

Proclamation  pour  faire  arreter  Arhe//e  Stuart ,  &  Gui//aume  PiocU- 
Seymotir ,  cchapes  de  prifon  le  3  de  Juin.  Du  4  Juin.  Page  710,  mation 
A  Greenwich,  P?"'  "- 

retei   Al» 
belle 
Annee  1612.  Stuatt, 

&c. 


Diverfes  Picces  concernant  le  Mariage  de  TElefteur  Palatin 
avec  la  Princeffe  E/ifaheth.  Pages  722  &737. 

Par  les  Convcntlons  ,  le  Roi  s'engageoit  a  donner  pour  Dot 
a  la  Princeffe  fa  Fille ,  40000  livres  fterling  j  &  TEledeur ,  a 
lui  affigner  loooo  livres  fterhng  ,  &  a  lui  donner  tous  lcs  ans 
pour  fa  depenfe  1500  livres  fterling. 

Com.miffion  pour  lever  le  fecours  d'argent  ordonne  par  un 
Starut  d^Edouard  III,  pour  le  Mariage  de  ia  Fille  ainec  du  Roi. 
Du  13  AoiJt.  Page  724.  A  Woodftock. 

Ann^e  16 13. 


Piece» 

concci- 
nant  lc 
Maiiage 
de  I"Elfc- 
tcur  Pala- 
tin  avec 
U  Ptin- 
ccfle   Eli- 
fabcth. 
CommiP. 
ilon  pour 
levet  l'ar- 
gent,  6tc. 


Autres  Ades  fur  le  mcme  Mariage.  Pages  74^,  74+,74-8,&   Au-ie, 
769.  A  Weftmmfter.  Ades  le- 

latifs  a  cc 
Annee  KJlJ.  Maiiagc. 

Quittance  generale  de  rElefteur  Palatin ,  pour  la  Dot  d'E/i-  n  ■ 
faheth.  Du  8  Janvier.  Page  776.  ^^1'" 


Amiee  \6\6. 


poui 
Dot  d'E- 

lilibech. 


Offices 
dcs  He- 

rauts  le- 


Commiflaon  pour  regler  les  Offices  desHcrauts,  &c.  Dui6 
Janvier.  Page  780.  A  Weftminfter. 

Commillion  au  Grand-Chancelier  ,    potir  exercer  la  Charge  """ 
de  Grand-Senechal ,  dans  le  Jugemcnt  du  Comte  de  Sommerfet,  ^p/pces 
&  de  la  Comteffe  fa  Femme.  Du  21  Mai.  Page  783.  Ibid.  <iu  Com- 

Commiffion  au  Comte  de  Car/ifle  ,   pour  traiter  du  Maria^e  ^  ^*' 


du  Prince  Char/es  ,   avec  C/orifiine  de  France  ,  Sceur  de  io^>  Sommer- 

XIII   Du  8  Juin.  Page  788.  Ibid.  Traite'  dti 

Lettres-Patentes  qui  autorilent  le  Voyage  du  Chevalier  Wal-  J^^pf^j'^ 

ter  Raiv/eigh ,  dans  le  Sud  de  rAmerique  ,   &  ailleurs.    Du  26  cliaric".'* 

Aout.    Page  789.   Ibid.  Patente» 

Le  Roi  lui  donne  le  meme  pouvoir  fur  fa  Flotte ,  que  les  au-  '^"^l 
tres  Commandans  ont  accoutume  d'avoir.     II  fe  referve  la  cin-  de  Klvf, 
quieme  partic  du  profit.   II  fuppole  que  Raw/eigh  s'en  va  etablir  '"S''- 
un  Commeice  avec  des  Peuples  fauvages  ,   qui  ne  font  aucun 
cas  de  TOr  ni  de  TArgent     Mais  il  n'y  a  pas  un  ieul  mot  tou- 
chant  les  Sujets  du  koi  d'Efpagne  ,  qui  ne  font  pas  meme 
nommes. 


& 


Le  Prin, 
ce  Chat- 
les  faic 
Priace  da 
G«lles. 


Patente  pour  creer  le  Prince  Char/cs  ,   Prince  de  Ga//es  , 
Comce  de  Cloefter.  Du  4  Novembre.  Page  792.  Ibid. 

A    R    T    I     C    L    E       II. 

.Aff^aires  qui  regardent  /a  Re/igion, 

J'Ai  deja  parle  affez  amplcment  de  la  difpofition  de  Jaquesl,  Qo  a  ■ 
par  rapporc  a  la  Religion.    II  faifoit  profeffi  n  de  laRdigion  deTaque» 
Anglicane ,  il  protegeoit  les  Catholiqucs ,  &  il  hailfoit  morcelle-  ^  ''es-»d^ 
ment  les  Puritains.  S'il  avoit  pu  fe  rendre  abfolu,  il  n'y  a  pres-  J^^&^dej 
que  point  de  doute  ,    qu'il  n  eiit  accorde  une  entiere  tolerance  1'uiitains. 
aux  Catholiques,  i  l'exception  desJelUices,  &  de  ceux  qui  cro» 
yoicnt  que  le  Pape  avoic  le  pouvoir  de  depofer  les  Rois.     Mais 
il  etoic  perfuade,  je  ne  fai  fur  quel  fondemeiit,  que  ceu<  qui  e- 
toient  de  cette  opmion ,  n'ecoient  qu'en  tres  petk  nombre.  Pour 
les  Puritains ,  il  ne  croyoit  pas  qu'ils  duffent  ecre  fouff^rts  dans 
un  Gouvernement  bien  regle.   On  peut  juger  par-Ia,  de  la  ma- 
nierc  doni  il  les  auroic  traites  ,   fi  ,  cotnme  U  le  pretendoit,  fa 

K  3  lim- 


78 


ABREGE'     HISTORIQ.UE 


Jaques  fimple  Volonte  avoit  tenu  lieu  de  Loi.  II  ne  perdit  jamais  d'oc- 
1-  cadon  de  lcur  taire  fentir  les  efFets  de  fa  haine ,  autant  qu'il  de- 
pendit  de  lui  ,  tant  par  fes  paroles  que  par  fes  actions.  Ils  a- 
voient  pourtant  attendu  tout  autre  chole  de  lui ,  parcequ'il  avoit 
ece  elevc  pirmi  eux'  en  EcolTe  ^  mais  cecoit  ceia  meme  qui  les 
lui  avoit  rendus  odieux ,  ainli  que  je  l'ai  deja  dit. 

Peu  de  tems  apres  larrivec  du  Roi,  les  PresbyterienS  lui  pre 
fenterent  une  Requete ,  pour  le  fupplier  de  faire  reformer  cer 
tains  Articles  de  rEgUfe  Anglicane,  qui  leur  paroiffoient  into- 
lerables.  Le  Roi  lcur  repondit ,  qu'il  examineroit  lcurs  Griefs 
dans  une  Conference  entre  les  deux  Partis,  de  laquelle  il  feroit 
lui  meme  le  Moderateur.  Cette  Conference  ie  tint  efFcftive- 
ment  a  Hamptoncourt ,  au  mois  de  Janvier  1604,  Le  Roi  y  fit 
Toffice,  non  pis  de  Prcfident,  mais  de  Partie  &c  de  Juge  tout 
enfemble.  II  repondit  lui-merae  aux  argumens  desPuritams, 
fans  donner  le  tems  aux  Eveques ,  qui  etoienc  prefens ,  de  par- 
ler.  11  leur  reprocha  leur  obftination ,  leur  mauvaife-foi ,  leur 
orgueil,  leiirs  chicanesj  &  leur  fitentendre,  que  fon  intention 
etoir  de  les  contraindre  de  fe  conformer  a  1'Eglife  Anglicane. 
Whitgift  j  Archeveque  de  Cantorbeiy,  fut  fi  charme  des  dif- 
cour-  du  Roi,  quil  ne  put  s'empecher  de  s'ecrier,  que  le  Roi 
avoit  ece  inrpire  du  S.  Efprit.  Enfin,  le  Roi  fe  declara  Partie 
formelle  contre  les  Puritains;  &  depuis  ce  tems-la,  il  ne  parla 
jamais  d'eux,  fans  leur  donner  des  marques  de  fon  tiiejjris  &  de 
fa  haine.  Les  Eveques  ne  fomentercnt  quc  trop  cctte  avcrlion , 
qui  ie  repsndit  bientot  dans  prcfque  tous  les  Mcmbrcs  de  l'£- 
glife  AngHcane,  &  qui  durc  encore  aujourdhui.  Bancroft y 
SuccefTcur  de  JFhitgift,  fut  un  violent  ennemi  des  Puritains,  & 
CaraAere  lc  plus  forc  arcboutant  du  Parti  du  Defpoiiime.  A  celui  ci  Cuc- 
d'Abbot.  (-eda  Gcorge  Abbot ,  qui ,  quoiquattache  a  rEglile  Anglicanc , 
ne  iaiifa  pas  de  pafTcr  pour  P.iritain,  parce  qu'il  nc  vouloit  pas 
perfecuter  cette  Sedte,  &  que  de  plus,  il  ne  pouvoit  approuvcr 
le  Defpotifme.  Je  n'en  dirai  pas  davantage  fur  ce  fujet ,  parce 
que  les  Adles  de  ces  quatorze  annees ,  qui  regardent  la  Religion, 
nont  pas  befoin  d'un  plus  grand  eclaircifTement. 

ACTES  ejHi  regardent  la  Reltgio»,  oh  l'EgUJc. 

Annie  1603. 


J,*QUF.S 


Les  Pref- 
bytcncus 
lui  de- 
mandent 
de  refot- 
mer  cet- 
tains  Ai- 
ticlcs  de 
rEijlile 
Anglica- 

DC. 

Confe- 
lence  a 
Hamp- 
loncourt. 


Lache 
compti- 

ITiCIIt  dc 

Whi.,4ift 
au  Roi. 


Catafteie 
de  Ban- 
croft. 


CommilTion  Ecclefiaflique  contre  les  Papiftes,  &  Puritains. 
Du  26  Aouc.  Page  546.  A  Hatfield. 

Artn(e  1604. 


Commif- 
fton  coii- 
tre  les  Pa- 
piftes  8c 
le»  Puri- 
tains. 

Commif-  Commiflion  pour  reformer  le  Livre  des  Prieres  Communes, 
KfornKr"  ^n  y  ajoutaiit  ou  expliquant  certaines  chofes.  Du  5  Mars.  Page 
les  Piie-    565.  A  Weftminfler. 

Pioclamation  qui  ordonne  a  tous  les  Jefuites ,  &  Pretres  Pa- 
piftes,  de  fortir  du  Royaume,  avant  le  19  de  Mars.  Du  22 
Fevrier.  Page  572.  Ibid. 

Proclamation  pour  autorifer  le  Livre  des  Prieres  Communes 
reforme.  Du  5  Mars.  Page  5  •'4.  Ibid. 
Commiffion  au  Chancelier  &  autres,pour  les  autorifer  aban- 
les  Com-n^r  du  Royaume,  tous  les  Jefuites  Sc  Prctres  Papiftes,  qui  font 


les  Com- 
munes. 

Piocla- 
natiou 
contie  les 
Prittcs 
Papiftes. 
Touchant 


muncs 
Cominif 
Con  pour 
banuii  Ics 
Piettcs, 
&c. 


venus  des  Seminaires,  foit  accules,  convaincus,  en  prifon,  ou 
cn  liberce.  Du  5  Septembre    Page  597.  A  Hatfield. 

Sous  prccexte  d'executer  les  Statuts  du  Parlemcnt ,  le  Roi  les 
eludoit  manifeftement ,  en  fc  contentant  de  bannir  du  Royau- 
me  les  Jeluites  &  Precres>tant  ceux  qui  etoient  condamnes,que 
les  autres.  Ccpendant ,  le  Titre  de  cet  Adle  porte ,  De  Com- 
mijjione  ad  Jefuitas  exterminandos. 

AnuU  1610. 


A     R     T    I     C     L    E       m. 

yiffaires  de  J  A  qJj  e  s  I  avec  la  France. 

JAques  ne  fut  pas  plutot  arrive  en  Angletevre,  qu'il  y  regut 
des  Ambatfades  de  diverfes  Cours ,  pour  le  feliciter  fur  fon 
avenement  a  la  Couronne.     Henri  IF,  Roi  de  France ,  fut  un 
des  premiers  a  s'acquitter  de  cette  efpece  de  devoir ,  en  lui  en- 
voyant  le  Marquis  de  Rofujr,  qui  fut  enfuite  Duc  de  Sul/j'.     Lc 
but  de  He»ri  n'etoit  pas  feulement  de  feliciter  le  Roi,  mais  auffi 
d'empecher  que  ce  Prince  ne  fe  lailfat  prevenir  par  les  Efpa- 
gnols ,  pour  lefquels  il  avoit  toujours  temoigne  beaucoup  de  pan- 
chant.     L^Ambaffadeur  avoit  ordre  de  paroitre  en  deuil  avec  fa  ,  t*^™* 
Suite,  a  fa  premiere  Audience,  puifqu'il  alloit  faire  un  compli-  j^  France 
ment  de  condoleance  fur  la  morc  d^Ehfabeth ,  autfi-bien  qu'un  n'ofe  pa- 
de  felicitation ;  mais  on  lui  fit  entendre,  quil  feroit  fort  mal  fa  j°'"5  ^" 
cour  s'il  executoit  cec  ordre,   puifque  le    Roi  n'ayanc  paslui-  la  nioi°'" 
meme  pris  le  deuil  pour  la  mo^-t  d^Ehfabeth,  ne  pourroit  regar-  d"Elifa- 
der  1'aiTedtation  de  paroicre  en  deuil  devant  lui,  que  comme  un  f/pf'/,n*j. 
reproche.     Apres  la  premiere  Audience,  rAmbafLdeur  eut  di-  re  Au- 
verfes  Conferences  avec  le  Roi  &  avec  fes  Miniftres ,  lur  le  re-  '''J?."^- 
nouvellement  de  1'Alliance  defenfive  entre  la  France  &:  TAngle-  avecW"" 
terre;  &  il  rculHt  en  cela,  felon  les  delirs  du  Roi  fon  Maitre,  France. 
puifque  le  30  dc  Juillet  de  la  meme  annee  cette  Alliance  fut  re- 
nouvellce.     II  y  avoit  eu  auifi  un  Traite  de  Commerce,  con- 
clu  a   Paris  lc  24  de  Fevrier  1603  ,  avant  la  mort  d'E/ifabeth; 
mais  qui,   a  caufe  de  certaines  diificultes,  ne  fut  ratifie  par  les 
deux  Rois,  que  dans  fannee  1606. 

Henri  /K  etant  mort  en  1610,  rAUiance  entre  Louis  XHI 
&  Jaques  I  fut  renouvellLC.  Mais  comme  la  Cour  de  France 
craignit,  que  pendant  la  Minorite  du  Roi,  rAngleterre  ne  s'u- 
nit  avec  1'Efpagne,  elle  jugea  qu'il  etoit  a  propos  de  latisfairc 
le  Roi  Jacjues,  ilir  la  demande  qu'il  faifoit  des  fommes  qu'E//- 
fabeth  avoit  pretees  a  Henri  IV,  &  de  lui  payer  foixante-millc 
livres   fterling. 

En  16 14,  Ja^ues  envoya  un  Plein-pouvoir  \  Edmonds  fbn 
AmbafTadeur  en  France  ,   pour  traiter  du  Mariage   da  Prince  pourH'»;. 
Charles ,  avec  Chrijline  Fille  de  Henri  ly.     Mais  il  y  a  quelque  ^"  *!" 


Renoa- 

vellec. 


Plein- 
pouvoir 


Autre  femblabk.  Du  14  Juin.  Page  190.  A  Weftminfter. 

Cetoit  apres  le  mcurtre  de   Henri  IV.     Le  Roi  reconnoit, 

que  depuis  fes  Proclamations  precedentes ,  il  eft  venu  en  ■^ngle- 

terre  un  grand  nombre  de  Jefuites  6c  de  Pretres  Papiftes,  des 

Seminaires  etrangers.    II  reconnoit  que  d'une  voix  unanime,  le 

Parlement  a  ordonne,  que  les  Statucs  faits  concre  eux  fous  Eli- 

fabeth,  feroienc  executes  a  toute  rigueur.     Neanmoins  il  dit, 

qu'en  concinuant  d'ufer  de  fes  gracieufes  inclinations  envers  eux, 

il  fe  contente  d'ordonner  aux  CommifTaires ,  de  bannir  du  Ro- 

yaume,   tant  ceux  qui  font  convaincus  &  condamnes  pour  cri- 

me  de  Trahifon,  que  tous  les  aucres  qui  Ibnt  venus  dans  le  Ro- 

yaume  contre  les  Loix. 

Commif-      Commillion  a  1'Eveque  de  Londres  &  autres,  de  confacrer, 

£on  poui  £■]       jg  R^i[.g  (jg  fEgUfe  Anglicane,  TArcheveque  de  Glalgo-w^ 

&  les  Eveques  de  Gallvjay  &  de  Biechtn,  en  Ecolle.    Du  15 

Oftobre.  Page  706. 

Cumque  ex  certis  jujiis  ^  legitimts  rationibus  ^  caufis ,  Nos 
^  antvium  nojlrum  in  ea  parte  moventibus  ,  magnopere  cufia- 
mus ,  ut  itdem  Johannes  Spnttif-wood ,  Gawinus  Hamilton  ,  ^ 
Andreas  Lambf ,  jam  in  hoc  nojiro  Regno  Anglia.-  commorantes, 
in  Archiepijcopum  ^  Epijcopos  refpe^ive ,  juxta  Ritum  ^  For- 
rnam  Ecclefa  ?ioJira  Anglicanie  ,  ordnientur  g^  confecrentur , 
vobis  iiitur  hoc  tenore  Prafentium  Jignifieamus ,  rogautes  ^  ^c. 


appirence,  ou  que  l^AmbafTadeur  ne  propofa  pas  alors  ce  Ma-  j{j_ ' 
riage,  ou  du  moins,  que  la  Negociation  ne  fut  pas  pouflee 
fbrt  loin,  puisqu'en  16 16,  le  Comte  de  C<7r///7£' eut  ordre  de 
fonder  la  Cour  de  France  fur  ce  meme  fujet.  Quoi  qu'il  en 
foic ,  le  Comte  de  Carlijle  trouva  que  Jaques  &  fon  Confeil  e- 
toienc  tres  mal  informes  de  ce  qui  fe  paflbit  dans  les  Cours  e- 
trangercs ,  puisque  Chrifiine  etoit  deja  promife  au  Prince  de 
Viimont. 

Ce  font-la  toutes  les  AfTaires  que  Jaques  eut  avec  la  Cojr  de 
France,  dans  les  quatorze  premieres  annees  de  fon  Regne. 

Annie  1605. 

Commiffion  a  Thomas  Tarry  ,   pour  traiter  avec  le  Roi  de  fl°™"''' 
France,   fur  les  Gnefs  des  Marchands   Anglois  demeuranc  cn  ihoma» 
France.  Du  20  Juin.  Page  630.  A  Greenwich.  Vuii. 

Selon  lcs  apparences,  c'etoit  une  des  caufes  qui  faifoient  dif- 
ferer  la  Ratitication  du  Traite  conclu  en  1603. 

Ann(e  i6o5. 

Ratification  du  Traite  conclu  a  Paris  le  24  de  Fevrier  1603  ,  ^^^^' 
entre  la  France  &  rAngleterre.     Du  25  Avril.    Page  645.  Ra- Tiaite  dc 
tification  de  Henri  IV.    Du  2(1  Mai.  Page  653.     A  Fontaine- ^•'"s- 
bleau. 

Ceft  proprement  un  Traite  qui  ne  regarde  que  le  Commercc 
feulement  Le  premier  Article  contirme  les  anciens  Traites  en- 
tre  les  deux  Royaumes. 


coulacrer 

TArche 

vetiuci 


Ann^e  1609. 

Commiffion  de  HenriIV,-^Qtm  renouveller  les  Traites  dePaix 
&  d'AlIiance  avec  TAngleterre.  Du  29  Decembre.  Page  683, 
A   Paris. 

On  voit  dans  cette  Commiffion ,  que  le  tems  des  Traites  faits 
entrc  Henri  &  Elifaheth  etoit  expire ;  &  qu'un  autre  Traite  fait 
avec  le  Roi  Jaques  le  24  de  Juillet  1603  ,  n'etoit  que  provi- 
fionnel.  Cetoit  ce  dernier,  que  le  Marquis  de  Rofny  avoit  ne- 
gocie.  Henri  IV  meditant  la  Guerre  contre  TEfpagne ,  vouloit 
s'afrurer  de  rAnglecerre. 

Annie  1610. 

Commiffion  pour  traiter  avec  Mr  de  la  Boderie^  Ambafla- 
deur  dc  France.  Du  19  Avril    Page  687. 

Henri  IV  fut  tue  peu  de  jours  apres. 

Semblabie  Coinmiffion ,  poiu:  traiter  avec  le  meme ,  etant 
Ambalfadeur  de  Louts  XIII.  Du  4  Juillec.  Page  693.  A  Green- 
wich. 

Traite  de  Ligue  defenfive,  entre  Louis  XIII  Sc  Ja^ues  I. 
Du  19  Aoiit.  Page  694.  A  Londres. 

Ratificatioa  de  Ja^ues.  Du  25  Aout.  A  Woodftock. 

Quit- 


Ttittii 
avec  U 
Fiincc. 
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Traite  de 
Jaques  a- 

vec  TEf- 
pagne. 


Jaques      Quittance  au  Roi  de  France  de  (Joooo  livres  fterling,  pour 
1-       les  Obligations  de  Mrs.  de  Beawvoir  &  de  Sancy  j  &c.  envers  la 
^"'S  ^^i^tElifabetb.  Page  705. 
Fiauce , 
&'•  Ann^e  kSi^.. 

fioTpouf'  Commiflfion  a  Thomas  Edmonds ,  AmbaOadeur  en  France, 
traiter  du  pour  traiter  du  Mariage  du  Princc  Charles,  avec  Chrifime  de 
Maiiage,   France.  Du  15)  Juin,  Page  769.  A  Weftniinfter. 

Ann^e  1616. 

Semblable  au  Comte  de  Carlip,  pour  le  meme  fujet.  Du  8 
Juia.  Page  788.  Ibid. 

A    R    T    I    C    L    E       IV. 

j4jfaires  de  ]  a  qju  e  s  I  avec  l'Efpagne. 

J'Ai  rapporte  dans  TExtrait  precedent ,  les  entreprifes  conti- 
nuelles  &  reciproques  du  Roi  d'Efpagne  contre  Elifabethj 
&c  d'Elifabeth  contre  TEfpagne.  Veritablement ,  il  n'y  avoit 
point  eu  de  declaration  de  Guerre  expreffe  entre  les  deux  Cou- 
ronnes:  mais  cela  n'empechoit  pas,  que  depuis  pres  de  vingc 
ans,  elles  iie  fe  fiflent  aduell&ment  !a  Guerre  reciproquement. 
Cela  n'a  pas  befoin  de  preuve.  Cependant  ^ajues ,  qui  fe  pi- 
quoit  d'etre  un  Roi  pacifique  ,  pretendit  ,  je  ne  fai  fur  quel 
fondemeat,  que  cette  Guerre  etoit  perfonnelle  entre  Elifaheth 
&  le  Roi  d'Efpagne,  &  qu'elle  etoit  finie  par  fon  avenement 
a  la  Couronne.  Aiafi,  voulant  faire  connoitre  au  Roi  d'Ef- 
pagne  qu'il  n'entroit  point  dans  la  querelle  d'E/ifabeth ,  il  pu- 
blia,  environ  trois  mois  apr^s  fon  arrivee  en  Angleterre,  une 
Proclamation  ,  par  laquelle  il  revoquoit  toutes  les  Patences 
qvCElifabeth  avoit  accordees  a  divers  Particuliers  pour  lcJ  au- 
torifer  a  faire  la  Guerre  aux  Sujets  du  Roi  d^Efpagne ,  &  or- 
donnoit  que  toutes  les  Prifes,  faites  apres  le  24  d'Avril  1603, 
feroient  reftimees.  II  faut  remarquer ,  que  cette  Proclamation 
etoit  du  23  de  Juin  ,  &  qu'elle  ordonnoit  la  reftitution  des 
Prifes  faites  fur  les  Efpagnols,  deux  mois  avant  que  ceux  qui 
avoient  des  Commiffions  de  la  Reine,  puffent  connoicre  l'in- 
tention  du  nouveau  Roi. 

Jaques  s'ecant  concilie  par  cette  demarche  Tamitie  du  Roi 
d'Efpagne ,  les  deux  Rois  entrerent  bientot  apres  en  Negocia- 
tion,&  laPaix  entre  lcs  deux Couronnes  fut  fignee  le28d'Aout 
1604.  Par  ce  Traite,  Jaques  abandonnoit  entierement  les  inte- 
rets  des  Provinces-Unies  des  Pais-Bas.  Non-feulement ,  il  s'en- 
gageoit  a  ne  leur  donner  aucun  fecours ;  mais  il  promettoit  ms- 
me,  de  les  contraindre  en  quelque  maniere  de  faire  la  Paix  a- 
vec  i'Efpagne.  II  eft  vrai,  qu'il  y  a  des  Hiftoriens  qui  rappor- 
tent  dans  ce  meme  Traite,  l'Article  qui  regarde  les  Provinces- 
Unies ,  tout  aucrement  qu'il  ne  fe  trouve  dans  ce  Recueil.  Ce- 
la  peut  faire  foupgonner  qu'on  convint  d'un  Article  fecret  fur 
ce  meme  fujet,  contraire  a  celui  qui  ecoic  infere  dans  le  Traice 
meme.  En  effet,  on  ne  voit  pas  que  yaques  ait  execute  Ten- 
gagement  oii  il  etoit  entre  par  le  Traite  public. 

Ce  Traite  n'empecha  pas  que  Ja^ues  ne  fit  une  Alliance  a- 
vec  divers  Princes  d'Allemagne,  concre  la  Maifon  d'Autriche, 
pour  la  confervation  de  la  Succeffion  du  Duc  de  Ckves.  Par 
ce  Traite,  qui  fut  figne  a  We7,el  le  8  d'Avril  16 12,  Jaques 
s'engageoit  a  donner  a  ces  Princes  un  fecours  de  4000  hom- 
mes  ,  pris  des  Troupes  Angloifes  qui  etoient  au  fervice  des  E- 
tats-Generaux ,  &  qui  devoit  etre  commande  par  Edouard  Ce- 
«7,  Frere  du  Comte  de  Salisbury. 

yaques  ayant  tente  en  1616,  ainfi  que  je  Tai  deja  dit,de  ma- 
rier  le  Prince  Charles  fon  Fils  avec  Chrifiine  de  France ,  le  Roi 
d'Efpagne  crut  qu'il  etoit  de  fon  interet  de  mettre  des  obfta- 
cles  a  ce  Mariage.  Pour  cet  effet  le  Duc  de  Lertne ,  princi- 
pal  Miniftre  de  Fhilippe  III,  propofa  au  Chevalier  Digb_y,Am- 
baffadeur  d'Angleterre ,  le  Mariage  du  meme  Prince  avec  ITn- 
fante  Marie,  Fille  de  Phi/ippe.  Dighy  en  ayant  informe  le  Roi , 
en  regut  un  ordre  de  negocier  ce  Mariage;  &  dans  le  meme 
tems,  Thi/ippe  envoya  le  Comte  de  Gondemar  en  Angleterre, 
pour  la  meme  fin.  Cccce  Negociation  fera  une  des  principales 
matieres  de  1'Extrait  fuivant. 

ACTES  qui  regardent  l'ESPAG  NE, 
A7tnh  1603. 

Rctablif-      Proclamation  fur  le  retabliffement  du  Commerce  avec  TEf- 
^mcmdu  pjgne.  Du  23  Juin.  Page  516. 

ce°nvcc '"  L.e  Roi  fuppofe  dans  cette  Proclamation ,  que  par  fon  ave- 
1'Efpagne.  ncment  a  la  Couronne  d'Angleterre ,  la  Guerre  avec  TEfpagne 
ctoit  finie ,  parce  qu'il  avoit  declare  a  fon  entree  en  Angleterre , 
qu'il  etoit  en  Paix  avcc  tout  le  monde.  Mais  parce  que  les  An- 
glois ,  qui  avoient  regu  des  Commiffions  d'E/ifaheth  pour  faire 
la  Guerre  a  TEfpagne,  ne  pouvoient  pas  avoir  une  entiere  cer- 
titude  de  fon  entree  en  Angleterre  avant  le  24  d'Avril  paffe  ,  il 
ovdonne,  que  les  Prifes  qu'ils  ont  faites  avant  ce  jour-la,  leur 
demeureront ,  &  que  celles  qu'ils  ont  faites  apres  le  meme  jour, 
feront  rendues  aux  Efpagnols.    Le  Roi  etoit  parti  d'Edimbourg 
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le  5  d'Avril ,  &  de  Barwick  le  8 ;  de  forte  que  les  Vaiffeaux  qui    Ja-^ues 
etoient  en  Mer,ne  pouvoient  avoir  eu  que  feize  jours  pour  ap-        ^" 
prendre  fon  entree  en  Angleterre,  en  fuppofanc  meme  que  cet- 
te  entree  terminoic  la  Guerre  avec  TEfpagne. 


Autres 
Negocia- 
tions  avec 
l'Eljiag;ic, 


Ratlfica- 
tion  du 
Roi  d-Ef- 
pagne. 


Annie  1604. 

Commiffion  pour  traitcr  de  la  Paix  avec  les  Ambaffadeurs 
d'Efpagne  &  de  Bourgogne.  Du  19  Mai.  Page  579. 

Traite  de  Paix  entre  TAngleterre  &  FEfpagne ,  conclu  a  Lon- 
dres  le  i8  d'Aout,  V.  St.  ratifie  le  19.  Page  585. 

Voici  le  precis  des  Articles  qui  regardenc  les  Provinces-U- 
nies. 

„  Quant  aux  Villes  de  Fleffingue ,  de  La  Brille ,  &  de  Ram- 
„  mekens  ,  le  Roi  d'Angleterre  affurant  qu'il  eft  lie  par  des 
5,  Traites  precedens  entre  E/ifaheth  &  les  Etats,  pour  ne  ren- 
„  dre  ces  Villes  qu'auxdits  Etats,  promet  neanmoins,  fur  fapa- 
„  role  royale,  qu'il  affignera  un  tems  convenable  aux  Etats 
„  pour  faire  la  Paix  avec  TArchiduc ,  a  des  conditions  equita- 
5,  blesi  &  a  leur  refus,  le  Roi  fe  regardant  comme  libre  & 
„  degage  des  Conventions  faites  avec  eux,  fera  cc  qu'il  jugera 
„  jufte  &  honorable,  par  rapport  aux  fufdites  Villes;  &  lef- 
3,  dits  Archiducs  fes  Freres  connoitront  qu'il  ne  manquera  pas 
„  au  devoir  d'Ami. 

„  Qj_ie  le  Roi  d'Angleterre  defendra  expreffement  aux  Gar- 
„  nifons  defdites  Villes,  de  donner  aucune  forte  de  fecours  aux 
„  Etats ,  fous  quelque  pretexte  que  ce  foit. 

,,  Qu'il  dcfendra  a  fes  Sujets  de  porter  des  marchandifes  de 
„  HoUande,  ou  de  Zelande,  en  Efpagne. 

Ratification  du  Roi  d'Elpagne.  Du  15  Juin.  Page  617. 

Annee  1605. 

Proclamation  pour  mieux  entretenir  la  Paix  avec  rEfpagne.  J^""^'^""»- 
u  8  JuiUet.  Page  833.  cham  la 

Nonobftant  la   Paix  avec  1'Efpagne,   il  y  avoit  encore  des  ''^'''  ^"^'^ 

gens  qui  ne  laiffoient  pas  d'aller  en  courfe  coatre  les  Efpagnols ,      'i^^S"*- 

fans  Commiffion  du  Roi. 

Ann^e  1612. 

Traite  de  Ligue  defenfive,  entre  Jaques  I  &  divers  Princes  enT"'la- 
d'Allemagne,  touchant  la  Succeffion  du  Duc  de  C/?i;i?^.    Du  ques  cc 
28  Mars.  Page  714.  quekiues 

II  y  a  diverfes  Pieces  fur  ce  fujet,  pages  711  &  719.  d^Aikmi- 

gne. 

A     R     T     I     C     L    E       V. 

Afaires  de  ]  f,  qjj  e  s  I  avec  les  Provinoes-Unies  des 
Pais-Bas, 

JAjuet  I  n'aima  jamais  les  Habitans  des  Provinces-Unies  ," 
par  trois  raifons.  Premi-rement  ,  a  caufe  de  fon  inclina- 
tion  pour  TEfpagne,  dont  il  ne  pouvoit  fe  defaire.  Seconde- 
menc,  parce  qu'il  regardoic  ces  Habitans  comme  des  Rebelle?, 
qui  s'etoient  fouftraits  a  robeilEnce  de  leur  legitime  Souverain  ; 
car  felon  ies  principes,  il  n'y  avoit  aucun  cas  oti  cela  put  e- 
tre  permis  a  des  Sujets.  Enfin  ,  ces  Sujecs  rebelles  avoienc 
choifi  un  Gouvernement  Republicain  ,  pour  lequel  il  avoic 
beaucoup  dc  mepris.  Cela  fut  caufe ,  qu'il  ne  laiffa  paffer  pref- 
que  aucune  occaiion  de  leur  donner  des  marques  du  peu  de 
cas  qu'il  faifoit  de  leur  amitie.  Nous  venons  d'en  voir  une 
preuve  bien  manifefte  dans  le  Traite  qu'il  fit  avec  TEipagne, 
des  le  commencement  de  fon  Regne. 

Dans  fannee  1607 ,  il  fe  fit  une  ouverture  de  Paix  entre  les 
Provinces-Unies  &  les  Archiducs;  c'eft-a-dire ,  rArchiduc^/- 
bert ,  &  1'Infante  Ifahe/Ie  fon  Epoufe  ,  Souverains  des  Pais- 
Bas.  Avant  que  d'entrer  en  Negociation  ,  il  faloit  furmonter 
une  difficulte,  dans  laquelle  confiftoit  refiientiel  du  Traite  qui 
fe  projettoit.  Ceft  que  les  Etats-Generaux  ne  vouloient  point  Negocfa- 
entendre  parler  ni  de  Paix  ,  ni  de  Treve  ,  a  moins  qii^ils  ne  1!°^"*  f^^ 
fulfent  reconnus  pour  des  Etats  Libres,  par  les  Archiducs  &  tie  le» 
par  le  Roi  d'Efpagne.  Les  Archiducs  y  confentirent  enfin ,  &  Et,3's  Sc 
promirent  de  faire  ratffier  leur  confciitement  par  Phi/ippe  III.  ^  "l'^»"* 
Henri  ly  ayant  ete  informe  de  cetce  ouverture  ,  envoya  in- 
continent  le  Prefident  Jeannin  a  La  Haye ,  pour  affifter  de  fi 
part  a  cette  Negociation,  en  qualite  de  Mediafeur.  Mais  les 
Etats  craignant  de  delbbliger  le  Roi  d'Angleterrc  ,  s'ils  trai- 
toient  avec  les  Archiducs  (ans  fa  participation ,  lui  envoyerenc 
un  Ambaffadeur  pour  le  prier  d'envoyer  quelqu'un  en  HoUan- 
de,  tant  pour  les  affifter  de  fes  confeils,  que  pour  faire  Toffi- 
ce  de  Mediateur  Jaques  nomma  le  Chevalier  Spcnfer ,  &  Ro~ 
do/phe  Wi}i-vjood  ibn  Anibaffadeur  a  La  Haye,  pour  affifter  dc 
i"a  part  au  Traite ;  raais  ce  ne  f ut  que  plus  de  deux  mois  apres 
en  avoir  ete  requis.  La  Negociation  fut  pourtant  differee ,  a 
caufe  dcs  termes  ambigus  dont  le  Roi  d'Efpagne  fe  fervit  pour 
approuver  le  ccnfentement  des  Archiducs,  dont  j'ai  deja  parle. 
Ce  ne  fut  qu'avec  bien  de  la  peine ,  que  Philippe  put  le  refou- 
dre  a  employer  uV.ns  fa  Ratification ,  des  termes  dont  les  Etats 
piiffent  en  quelque  toaniere  fe  contentcr. 

Dans  cet  intervafle ,  il  arriva  deux  fujets  de  brouiUerie  entrc 
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ABREGE'     HiSTORlQ^UE 


JAQUcs  Ja![ues  &  les  Etats ,  run  touchanr  le  Commerce  des  Draps 

1'       d'Angleterre ,  &  Tautre  touchant  la  Peche.     Mais  comme  ces 

deux  aftaires  n'eurent   pas  des  fuites  conliderables,  &  que  les 

Adtes  du  Recueil  n'en  font  aucune  mention  ,  je  ne  crois  pas 

qu'il  foit  ablolument  neceilaire  d'en  parlcr  dans  un  plus  grand 

detaii.  ^  •      ,  ^      . 

La  Negdciatioii  pour  !a  Paix  s'etant  enfin  renouee ,  apres  bien 
des  dil?icu'.tcs ,  les  Mediateurs  Anglois,  non-feulcment  laitfoient 
tout  faire  au  Prcudent  yeannin ,  mais  ils  failbient  meme  tout  ce 
qui  ero  t  en  leur  pouvoir  pour  en  empecher  le  fucces ,  en  fai- 
iant  connoicre  touc  ouvercenient,  queleRoileur  Maitre  regardoit 
les  Ecats  dci  Provinces-Unies  comme  des  Rebelles  La  prmcipale 
difficulte  de  la  Paix  confiftoit  en  ce  que  les  Etats  vouloient  etre 
reconnus  pour  Libres  j  &  neanmoins ,  Richardot ,  Tun  des  Pie- 
nipoxnriaire;  d'Efpagne,  difoit  dans  une  de  fes  Lettres  a  Jean- 
7fin,  qje  la  fermece  de  Philippe  fur  cet  article,  provenoit  de  la 
parole  qu'il  avoit  du  Roi  d'Angleterre,  qu'il  ne  IbufFriroit  point 
que  la  chufe  de  la   Liberte  des  Etats  fut  inicree  dans  le  Traite. 
On  peut  juger  par-ll,  de  reffet  que  produifoit  la  Mediation  du 
Roi  Jaques.     Aulfi,  Jeannin  ne  faifoit  point  difficulte  d'ecrire 
au   Roi  fon   Maitre,  en  parlanc  de  Jaques :  11  feint  de  vouloir 
frocurer  la  Paix ,  (^  rJanmQins  il  la  traverfe  ,  en  difant  ouver- 
temcnt ,  que  les  Etats  font  des  Rebelles.  Cependant  Jajues  ,pouT 
amuli;r  les  Etats,  fit  avec  eux  une  Ligue  dcfenlivc,  pour  main- 
tenir  la  Paix,  /  e!Ie  fe  faifiit ,  par  hquelle  il  s'engageoit  a  leur 
fournir  6000  liommes.     Comme  il  ne  fut  pas  poflible  de  par- 
venir  a  cecte    Paix  ii  defiree  par  les  Etats ,  il  falut  l"e  borner  a 
une  Treve  ds  douz£  ans,  qui  fat  conclue  en  1609. 
Jaquesfc       Deux  ans  aprcs,  Jaques  eut  avec  les  Etats  une  efpcce  de  de- 
lietiare      mele  forc  exttaordinairc.     L'Eglife  de  Hollande  etant  malheu- 
ArmU      reufement  dans  un  tres  grand  trouble,   caufe  par  iine  difpute 
nicns  en    entre  des  Theo'ogien3  fur  les  matiercs  de  la  Grace ,  Jajues  s'a- 
Holianac  yjj-^  ^[g  f^  meler  dans  cttte  querelle,  fous  deux  qualites  bicn  dif- 
ferentes  Fune  de  1'autre,  favoir,en  Theologien  8c  cn  Roi.  Sous 
la  pre.Tiiere,  il  lut  les  Ouvrages  de  Conrad  Vorflius ,  &  les  con- 
damna  comme  Hereciques.     11  les  fit  mcme  bruler  par  la  main 
du  Bourreau,  a  Londres  &  a  Cambridge.     Sous  la  feconde,  il 
fe  mit  en  tete  d'obliger  les  Etats  de  HoUande,  comme  s'ils  euf- 
fent  ete  fes  Sujets,   non-1'eulemcnt  de  condamner  les  feniimens 
&  les  Ouvrjges  de  Vorfiius,  mais  de  punir  meme  ce  Profeileur 
comme  Heretique.     IViwwood  ibn  Ambafladeur  prefenta  iur  ce 
fujet  aux  Etats  ,   de  la  part  du  Roi  ,   des  Memoires  concus  cn 
des  termes  ii  hautains  &  ii  mena^ans,  qu'il  iembloit  que  le  Roi 
fe  regardat  comme  Souverain  de  k  Hollande.  Les  Etats  fe  con- 
duiiirent  en  cette  occalion  ,   avec  une  moderation  extraordinai- 
.     re.     Ils  eurenc  pour  le  Roi  toute  la  condefcendance   poflible, 
fans  fe  livrer  neanmoins  a  la  paflion,  &  fans  deroger  a  leurSou- 
verainete.  On  a  de  la  peine  a  comprendre,  que  ce  Prince,  qui 
croyoit  qu'on  devoit  tolerer  les  Papiltes  en  Angleterre  ,  pourvu 
qu'iJs  fe  conduifilfent  en  bons  Sujets,  &  qui  regardoit  les  Dog- 
mes  qui  feparent  les  Proceftans  des  Catholiques  ,   comme  de 
fimp)es  queftions  d'Eco!e,  ofac  foutenir  aux  Etats  de  Hollande, 
que  la  mort  etoit  trop  peu  de  chofe  pour  punir  Vorftius  des  Er- 
reurs  qu'il  avoit  fur  la  Grace.     Cn  comprend  encore  moins, 
d'ou  lui  venoit  ce  grand  7.ele  a  conlerver  la  pure.e  de  la  Foi , 
dans  une  Egiife  etrangere  &  Presbytericnne.     MaLs  il  ne  fut  pas 
toujours  fi  ardenc  lur  C-^  iujec ,  puisque  vcrs  la  fin  dc  fa  vie ,  les 
Arminiens  Anglois  n'eurent  que  Crop  de  credit  aupres  de  lui. 
Negocia-      La  derniere  AfFaire  que  Jacjues  eut  avcc  les  Etats-Gcneraux, 
tion  entie  j-egardoit  la  reftitution  des  V^illes  hypochequces  a  la  Reine  Etifa- 
les  Etats    beth.     II  ell  ccriain  que  les  Etats  auroient  pu  depuis  longtems 
touchant    recouvrcr  ces  Villes  ,    en  payant  au  Roi  ce  quils  lui  devoient. 
h  •*^tlic-    ^^^^'^  pendant  que  la  Giierre  avoit  dure  ,   ils  avoient  eu  interec 
quces  a  la  dc  ics  laifler  entre  k.s  mains ,  afin  de  le  tenir  attache  a  leurs  in- 
KeineE-    tcrets,  par  cette  cipece  de  lien.     La  TrekC  qui  s'etoit  conclue 
pour  douze  ans  ,   leur  rendoit  k  fecours  de  TAngleterre  moins 
neceflaire.  D'ailleurs,  ils  ne  pouvoient  attribuer  la  hauteur  avec 
laquelle  le  Roi  avoit  agi  dans  raffaire  de  Vorftius  ,   qu'a  la  con- 
fiance  que  lui  donnoit  la  garde  des  Villes  importantes  donc  il  e- 
toic  en  poffelTion.     Enfin  ,    le  Mariage  du  l'rince  Charles ,  qui 
fe  negocioit  en  Efpagne,  leur  donnoit  lieu  de  craindre  que  Ja- 
ques   ne  fe  laiflat  perlliader  de  livrcr  ces  ViUes  au  Roi  d'Eipa- 
gne ,  &  que  ce  ne  fut  une  des  conditions  de  ceMariage,  quon 
croyoit  deja  forc  avance.     Touces  ces  raifons  les  porcerenc  a 
prendre  la  refolucion  de  recouvrer  leurs  Villes.     L'occaiion  leur 
paroilToit  dautant  plus  favorable  ,   que  le  Roi  fe  croavoit  dans 
une  extreme  difette  ,  parce  qu'il  venoit  de  cailer  le  Parleraent , 
fans  en  avoir  obtenu  aucun  iecours.    Mais  afin  de  tircr  tout  fa- 
vancage  poiTible  des  circonitances  ou  le  Roi  i"e  Crouvoic,  ils  ju- 
gerenc  qu'il  faloit  ,  par  quelque  artifice  ,  fengager  a  leur  ofFrir 
lui-meme  la  refticucion  de  leurs  Places.     Dans  le  dernicr  Traite 
qu'ils  avoient  fait  avec  lui  ,   ils  s'etoient  reconnus  debiceurs  de 
la  fomme  de  818408  livres  fterling.     Cecte  lomme  etant  conii- 
derable  ,  ils  crurent  qu'avec  un  peu  d^adrelfe  ,   il  ne  leur  feroit 
pas  impofilble  d'en  faire  retrancher  une  bonne  partie.    Pour  cec 
efFet,  ils  ceflerent  couc  a  coup  de  payer  les  Garni'pns  des  Vil- 
les  hypothequces.     Les  Gouverneurs  &  les  Otficiers  s'en  plai- 
gnirent  ;   &  les  Etats  ,  fans  refufer  neanmoins  le  payemenc ,  fe 
recrancherenc  ilir  leur  impuilfan-e,  &  demandermc  du  delai.  Le 
payement  ne  fe  faifant  pas  ,  les  Troupes  An?'oifes  en  porterent 
leurs  plaintes  au  Roi,  qui  n'ecant  pas  en  eta;  de  les  facisfaire,en 


ecrivit  fortement  aux  Etats.  Mais  ceux-ci  alleguarit  toujours  Ja<I.I'e« 
leur  pauvrete,  caufee  par  les  depenfes  de  la  Guerre  precedente,  ^- 
tiroient  ralfaire  en  longueur.  Ennn  Caron  ,  Envoye  des  Etats 
auprcs  du  Roi,  infinua  comme  de  lui-meme  aux  Miniftres,que 
ii  le  Roi  oiFroit  aux  Etats  de  leur  rendre  les  Villes  hypoihequees, 
il  ne  doutoit  pas  qu'ils  ne  fiffent  un  efforc  pour  lui  payer  le  ca- 
pical,  ert  empruncanc  de  Targent  a  gros  interets.  Le  Roi,  qui 
fe  trouvoit  alors  fans  argent,  approuva  cecte  ouverture  ,  &  eti 
fit  la  propoficion  aux  Etacs.  C'ecoic-la  ce  qu'ils  atteadoicnc  avec 
impacience.  Des  que  le  Roi  fe  fuc  ainfi  declare  ,  ils  lui  envo- 
yerenc  des  Ambafladeur;  ,  qui  crouverent  le  moyen  d'accorder 
avec  lui  pour  deux  miUions  728  mille  florins,  c'eft-a-dire,  pour 
environ  le  quarc  de  ce  qu"ils  devoienc  i  6c  les  Villes  leur  furent 
rendues. 

u4CTES  qm  regarderit  les  P RO TINCE S-UNIES. 
Ann^e  1603. 

Lettre  du  Roi  Ja^ues  2ux  Etats-Generaux.  DU24  Juin.  Pa-   L.ettrede 
ge  518.  A  Greenwich.  ilTlats. 

II  leiir  envoye  Rodo/phe  PVin-wood,  pour  tenir  la  placedeCon- 
feiller  dans  le  Conleil  d'Ecac,  fliivanc  les  Traices. 


Annee  1607. 


ComniifTion  de  RichardSpenfer  &  de  odolphe  Winwood,  pour  ^es  Am- 
aflifter ,  au  nom  du  Roi ,  au  Traice  entre  TEfpagne  &  les  Etacs-  n'"'!""'* 
Generaux.  Du  10  Aout.  Page  663.  A  Beawley. 


liliec  au 
Tiaite> 


Traite  en- 
tre  l'An- 
gletcrieSe 
les  Etais. 


Traite  fiir 
l'argcnt 
du  auRoi 
pac  les 
Etau, 


Annh  1608. 

Traite  d'Alliance  defenfive  entre  rAngleterre  &  les  Etats-Ge- 
neraux.  A  La  Haye,  le  6  juin.  Page  667. 

Le  Roi  s'engageoic  a  lcs  ailifter  de  20  Navires  &  de  6000 
hommes  ,  pour  la  confervacion  de  la  Paix.  Mais  ce  Traite  ne 
devoit  avoir  lieu  qu'en  cas  que  la  Paix  fe  fic. 

Racification  du  Roi.  Du  20  Juillet.  Page  672.  ATheobalds. 

Autre  Traite ,  fur  fargent  dii  au  Roi  par  les  Provinces-Unies. 
Du  meme  jour.  Page  673. 

Les  Etats  fe  rcconnoiirent  debiteurs  envers  IeRoi,de  la  fom- 
me  de  8184.08  livres  fterling  ,  payables  a  commencer  deux  ans 
apres  que  la  Paix  fera  conclue  ,  lavoir  ,  60000  livres  fterling 
tous  les  ans. 

Ratification  du  Roi.  Du  20  Juillet.  Page  676. 

Annie  1614. 

Commiffion  pour  reglei*  avec  les  Provinces-Unies  ,  certains     Leur 
difierends  touchant  le  Commerce  des  Indes  Orientales  ,   &  la  c^°^x°*'r 
Peche  dans  la  Mer  du  Nord  ,   proche  de  Groenland.     Du  2^  desOrien^ 
Decembre.  Page  774.  A  Weftminfter.  "les  ac 

I'cchc 
dans  It 

Annee  1616.  Meidu 

Noid. 

CommifTion  pour  livrer  FlefTingue  &  le  Fort  de  Rammekens,    Rcftitu- 
aux  Ecats  des  Provinces-Unies.  Du  22  Mai.  Page  784.  Ibid.       tion  dc 
Aucre  femblabie,  concernanc  La  Brille.  Page  786.  ibid.  ^^T^^^^o- 

liiequees. 
ACTES     DETACHE'S. 

Annk  1603, 


Lettre  de  Creance  du  Roi  a  TEmpereur  Rodolphe  II  ,   pour    Lettrede 
Etienne  Lefur  fon  Euvoye.   Du  25  Juin.  Page  518,  A  Green-  Creance 
wich. 

Annk  1604. 


pourLe- 
fur. 


Penfion  de  cinq-cens  Marcs  ,  accordee  a  Augufte  Duc  de    Penfion 
Brunswick._Du  21  Juin.  Page  581.  A  Weftminlfer.  delJ^uns- 

CommiiTion  a  Edouard  Micbelburne ,  pour  aller  decouvrir  les  ,v,(.k 
Terres  de  la  Chine,  du  Japon,  de  Coree  ,  de  Cambaye,  &c.  Comniij- 
Du  25  Juin.  Page  582.  Ibid.  C°^"/j°« 


Ann^e  1605. 


COUVIII, 

&c. 


Penfion  de  deux-mille  livres  fterling ,  accordee  \  Ukick  Duc  Penfioa 
de  Holftein.  Du  27  Mai.  Page  614.  Ibid.  Hoifteln.' 

Annie  1606. 

Commiflion  a  Thotnas  Glover ,  pour  confirmer  rAmitie  entre  Paix  avec 
le  Roi,  &  le  Sultan  Achmet  Empereur  desTurcs.  Du  16  Aout.  '"Tuics. 
Page  659.  A  Greenwich. 

Annee  1607. 

Licence  a  Richard  Penkevjell  ,  d'aller  chercher  un  paflage  a  Llccnce 
la  Chine  ,  par  la  Mer  du  Nord.  Du  9  Janvier.  Page  660.  A  ^{^^^"^ 
Weftminfter.  paiTage , 

£ce. 
Com- 
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Jaques 

1. 


Ann^e  1610. 


—  Commiffion  a  Edouard  Cecil ,    pour  commander  4000  hom- 

liiTion"    mes  deftines  au  fecours  des  Duches  deCleves  &  deJuHers.  Du 
eCccU.    5  Avril.  Page  684.  A  Whitehall. 

Annee   i6ii. 

lafaubon      Denifation  iilfaac  Cafaubon.    Du  3  Janvicr.    Page  707.    A 
tniie.      Weftminfter. 

Penfion.      penfion  de  300  Hvres  fterhng  ,  accordee  au  meme.    Du  19 
Janvier.  Page  710.  Ibid. 

Ann^e  1612. 

Temoignage  du  Roi  fous  le  Grand-Sceau  ,  touchant  Tanti- 
quite  de  la  Mailbn  de  Sjihius.  Du  6  Avrii.  Page  720.  Ibid. 
C'eft  la  JVlaifon  de  iVood  en  EcolTe. 

Annie  161 3. 


riaite  de 
jix  emre 
:  Dane- 
larc  & 
,  Suede. 
'omniis- 
OD,  &c. 


Traite  de  Paix  entre  Chrifiian  IV  Roi  de  Danemarc,  &  Gui- 
tave-Adolpbe  Roi  de  Suede  ,  conclu  par  la  JVJediation  du  Roi 
d'Angleterre ,  avec  la  Ratification  &  confirmation  de  Ja^ues  1. 
Du  2,  d'Avril.  Page  738.  Ibid. 

Commiffion  pour  renouveller  ,  avec  ceux  qui  gouvernent  la 
Mofcovie ,  les  anciens  Traites  touchant  les  Privileges  des  M^r- 
chands  Anglois.  Mai.  Page  747.  Ibid. 

Autre  femblable.  Ibid. 

La  Mofcovie  etoit  alors  troublee  par  une  Guerre-civile ;  c'eft 
pourquoi  ces  Commiffions  font  pour  traiter  avec  les  Gouver- 
neurs,  Generaux  d'Armee,  Etats,  6cc. 

Annee  16 14. 

lommis-     Commiflion  pour  renouveller  FAmitie  &  rAlliance  avec  Mi- 
Dii  au      c],gi  ipedm-oiuitz ,  Grand-Duc  de  Mofcovie ;  &  pour  moyenner 
homar'  la  Paix  entre  la  Mofcovie  &  la  Suede.  Du  18  Juin.   Page  768. 
owe ,      Ibid. 
'•  Ann^e  1615. 

Commiflion  au  Chevalier  Thomas  Ro-we  ,  pour  aller  en  Am- 
baflade  aupres  du  Grand-Mogol  ,  6c  pour  traiter  de  la  confir- 
mation  du  Commerce  dcs  Anglois  aux  Indes.  Du  8  Janvier. 
Page775.  Ibid. 


EXTRAIT  T>U  TOME  XVIL 

LE  refte  du  Regne  de  Jaques  I  contient  cinq  matieres  prin- 
cipaks  ,  auxquelles  les  Adles  les  plus  importans  du  XVII 
Tome  des  Adtes  Publics  fe  rapportcnt;  favoir:  i.  Les  brouille- 
ries  du  Roi  avec  le  Parlement.  2.  La  proteftion  des  Catholi- 
ques  en  Angleterre.  3.  Les  Affaires  de  TEleifteur  Palatin ,  Gen- 
dre  du  Roi.  4.  La  Negociation  du  Mariage  du  Prince  de  Gal- 
lcs  avec  Tlnfante  FEfpagne.  5.  Le  Mariage  de  ce  meme  Prin- 
ce  avec  une  Princeire  Frangoiie.  II  feroit  a  fouhaiter ,  pour  une 
plus  grande  clarte ,  que  ces  matieres  pulfent  etre  traitees  chacu- 
ne  a  part  ,  felon  la  raethode  que  j'ai  oblervee  dans  les  Excraits 
precedens.  Mais  elles  font  dans  une  telle  dependance  l'une  de 
l'autre ,  qu'il  nc  me  paroit  guere  poflible  d'en  faire  des  Articles 
differens ,  fans  m'engager  dans  des  repetitions  continuelles.  Par 
cette  raifon,  je  changerai  ma  mechode  dans  ce  dernier  Extrait, 
&c  je  rapporterai  fur  chaque  annee  ,  ce  qu'il  y  a  de  plus  mipor- 
tant  dans  chacun  des  cinq  Articles  dont  je  viens  de  parler.  Par 
ce  moyen  ,  je  me  procurerai  la  liberte  de  faire  entrer  dans  cet 
Abrege  certaines  chofes ,  qui  n'ont  point  de  haifon  avec  ces  Ar- 
ticles. 

Annh  161 7. 
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Marc-Antoine  de  DoJ/itnis ,  Archeveque  de  Spalato  (i)  en  Dal- 
matie ,  homme  charge  d'annees  &  d'embonpoint  ,  fe  rendit  en 
Angleterre  expres  pour  y  embraffer  la  Religion  Proteftante.  Le 
Roi  lui  fit  beaucoup  de  bien :  mais  dans  la  fuite ,  ce  meme  Pre- 
lat  s'etant  lailTe  perfuader  d'aller  a  Rome  ,  dans  Telperance  d'y 
etre  fait  Cardinal ,  y  fit  abjuration  de  la  Religion  qu'il  avoit  em- 
braflee  en  Angleterre.  Cela  n'empecha  pas  qu'ii  ne  fiit  jette 
dans  un  cachot  de  Tlnquifition  ,  ou  il  mourut,  &  qu'apres  fa 
mort ,  on  ne  tit  bruler  fon  corps  publiquemenc. 

Ja^ues  ne  fe  contentant  pas  de  tenir  les  Presbyteriens  fort  bas 
en  Angleterre  ,  s'enteca  du  deffein  d'obliger  les  Ecoffois  a  fe 
conformer  a  la  Difcipline  de  rEglife  Anghcane.  Mais  con- 
noiffant  les  difficultes  qu'il  y  avoit  a  obtenir  cela  touc  d'un 
coup  ,  il  fe  contenta  d'envoyer  d'abord  en  Ecofle  quatre  Arti- 


cles  d'une  affez  petite  importance,  afin  qu'on  les  inferatdans  les 
Canons  de  rEghfe.  L'Affemblee  Gcnerale  des  Eglifes  d'Ecoffe, 
connoiffant  quelle  etoit  la  penfee  du  Roi  ,  refufa  d'inferer  ces 
quatre  Arcicles  dans  fon  Canon.  Ce  n'etoit  pas  qu'ellc  cruc 
qifils  fuffenc  feuls  un  fujet  legitime  de  feparation  entre  TEgliie 
d'Ecoffe  &  TEglife  Anglicane  :  mais  parce  qu'elle  prevoyoic  la 
confequence  que  le  Roi  en  vouloit  tirer ,  pour  faire  de  nouvel- 
les  demandes ,  ou  plutot  de  nouveaux  commandemens.  Ce  re- 
fus  obligea  le  Roi  a  faire  un  voyage  en  Ecoile,  oii  ii  traita  cet- 
te  matiere  d'une  maniere  fort  extraordinaire  ,  en  fuppofant  tou- 
jours  fon  principe  favori,  qu'un  Roi  pouvoit  faire  tout  ce  qu'il 
vouloit.  II  obtint  d'abord  du  Parlement,  qu'on  nommeroit  des 
CommilTaires  pour  examiner  fes  demandes  j  &  dabord ,  il  en 
nomma  lui-meme  trois  qui  lui  etoient  devoues  ,  lans  vouloir 
permettre  que  le  Parlement  fe  melat  de  cette  nominacion.  Ces 
Commiffaires  deciderenc  d'abord ,  que  le  Roi ,  avec  les  avis  des 
Eveques,  pouvoic  faire  cous  les  changemens  qu'il  jugeroic  a  pro- 
pos,  dans  la  Difcipline  de  TEglife.  Mais  les  Miniitres  Refor- 
mes  protefterent  contre  cette  decilion ,  &  demanderent  une  As- 
lembiee  Generale.  Le  Roi  ne  vouloit  point  Taccorder  :  il  fic 
meme  mettre  en  prifon  quelques-uns  des  Miniftres.  Mais  enfin 
comprenant  qu'il  n'etoit  nullement  en  etat  de  fe  faire  obeir ,  fi 
ce  qu'il  demandoit  n'etoit  pas  aucorife  par  une  AffembleeGene- 
rale ,  il  en  accorda  une ,  6c  il  euc  la  morcification  de  voir  rejec- 
ter  fes  Articles.  Irrite  de  ce  refus ,  il  fit  arreter  les  gages  ordt- 
naircs  des  Miniftres^  &  enfin,  il  fit  tenir  a  Pfr/»  une  autre  Aa- 
femblee,  qui  ie  foumit  a  fa  volonte. 

Qiiand  le  Roi  fut  de  retour  en  Anglcterre  ,  &  pendant  qu'il 
etoit  encore  en  chemin  pour  fe  rendre  a  Londres  ,  on  lui  pre- 
lenta  une  Requete  de  la  part  des  Domeftiques  ,  Labouieurs 
Gens  de  metier ,  &  autres ,  pour  lui  demander  la  permiflion  de 
jouer,  d'aller  au  Cabaret,  en  un  mot,  de  ie  divertir  leDiman- 
che  apres  le  Service  divin.  On  lui  fit  entendre  ,  que  les  Puri- 
tains  s'oppofoient  a  ces  fortes  de  Divertiffemens,  a  caufe  de  l'o- 
pinion  fuperfticieufe  oii  ils  etoient  touchant  le  Dimanche  ,  le- 
quel  ils  affetSoient  d'appeller  toujours  le  jour  du  Sahhatb.  Le 
Roi ,  non  feulement  accorda  cetce  P.eqaece  j  mais  il  fit  meme 
un  Livre  pour  faire  voir  Finnocence  de  ces  fortes  de  DivertilTe^ 
mens  dans  ce  jour-Ia  ,  &  ordonna  qu'il  iut  lu  publiquement 
dans  toutes  les  Eghfes  du  Royaume.  Lts  Miniltres  qui  refufe- 
rent  de  le  lire ,  furent  regardes  comme  Puritains ,  &  punis  par 
la  Haute  Commiffion. 

Le  Comte  dc  Buckingbam  ,  Favori  du  Roi  ,  etoit  devenu 
tout-puiffant.  Cetoit  lui  qui  gouvernoit  le  Royaume.  II  dis- 
pofoit  de  toutes  les  Charges  en  faveur  de  fes  Amis,  de  fesCrea- 
tures ,  &  fur-tout  de  les  Parens ,  qui  titoient  en  fort  grand  nom- 
bre.  Sa  Mere,  qui  etoit  remariee  avec  le  Chevalier  Compton , 
etant  Catholique  ,  obtenoit  tout  ce  qu'elle  vouloit  en  faveur  de 
ceux  de  i-i.  Religion  ,  qui  en  congurent  de  grandes  efperances. 
Aufli  en  vint-il  un  fort  grand  nombre  dans  le  Royaume,depuis 
le  tems  dont  je  parlc,  jul'qLi'a  la  fin  de  ce  Regne. 

Le  Chcvalier  Rawleigh,  de  qui  j'ai  parle  dans  TExtrait  prece- 
dent,  ayant  crouve  le  moyen  d'equiper  douze  Vaifleaux,en  ver- 
cu  dc  la  Pacence  que  le  Roi  lui  avoic  accordee,  alla  touc  droic  a 
la  Guayana,  ou  il  ne  crouva  point  la  marquc  qu'il  avoit  laiflee 
fur  la  Cote.  11  ne  laiffa  pas  de  dt;tacher  cinq  Vaifleaux  ,  qui 
remontcrent  la  Riviere  d'Orenoque.  Les  Anglois  ayant  voulu 
aller  a  terre  ,  les  Elpagnols  de  ces  quartiers-la  s'y  oppoferenc : 
mais  ils  furenc  repoulTes  jufqu'a  ia  Ville  de  S.  Thom^  ,  donc  les 
Angiois  fe  faifirenc,  &c  y  miienc  Gainifon.  Enfuice,  les  Anglois 
s'avancerenc  dans  le  Pais  ,  pour  chercher  la  Mine  canc  defireej 
&  ne!  Tayanc  pas  crouvee,  ils  allerenc  rejoindre  le  Chevalier  i^jra- 
/eigb  ,  qui  fe  vic  concrainc  par  ceux  qui  Tavoient  accompagne, 
&  qui  etoient  tres  mecontens  de  ce  Voyage  ,  de  remettre  a  la 
voile  pour  retourner  en  Angleterre.  II  ne  fut  pas  plutot  a  ter- 
re ,  que  le  Roi  le  fit  arreter  &  conduire  a  la  Tour ,  fur  les  in- 
ftances  du  Comte  de  Gondemar  ,  Ambaffadeur  d'Efpagne,  qui 
lui  fit  entendre,  que  la  Negociation  du  Mariage  fe  romproic  in- 
failliblemenc  ,  ii  on  ne  donnoit  pas  au  Roi  ibn  Maitre  une  fa- 
tisfadtion  convenable  de  Tattentat  du  Chevalier  Ravj/eigh.  Le 
Roi ,  pour  fe  juftilier ,  prorefta  que  par  fa  Patente  ,  il  avoit  ex- 
preflement  detendu  a  Ra-jjleigh  de  ricn  atcenter  contre  les  Sujets 
du  Roi  d'Efpagne.  11  n'y  avoit  pourtant  dans  cette  Patente ,  qui 
fe  trouve  dans  le  XVI  Tome  du  Recueil  des  Aftes  [^ublics,au- 
cun  mot  du  Roi  d'Efpagne,  ni  de  fes  Sujcts.  11  cit  vrai  ,  que 
lc  Roi  fuppol"ant  dans  cecce  meme  Pacence,  que  leChevalier  al- 
loit  dans  un  Pais  liabite  par  des  Sauvages  ,  on  en  pouvoit  en 
quelque  manicre  inferer  une  pareille  delenfe.  Quoi  qu'il  en  foic, 
Ravj/eigh  fuc  f'acrifie  au  Mariage  ,  &c  eut  la  tete  coupee  a  Tagc 
de  foixante  &  dix-neuf  ans^non  pour  ratcencat  qu'il  avoit  com- 
mis  concre  les  Efpagnols ,  mais  en  vercu  de  la  Sencence  pronon- 
cee  comre  lui ,  quatorze  ans  auparavanc. 

Ann^e  161 8. 
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(1)  Ce  fut  le  meme  qui ,  dans  fon  renentiment  contre  la  Cour  de 
Rome,  eut  la  meilleure  part  a  la  publication  de  rexcellente  Hiftoire 
du  Concile  de  Trente  par  Fra-Ptiolo  ;  imprimee  a  Londres  ,  8c  de- 
diee  au  Roi  Jaques  en  1619.  II  precha  aulli  Si  ecrivit  contre  la  Re- 

Tsm.  X.  F.  II. 
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ABREGE'     HISTORiaUE 


Jaques  ment  du  Roi,  Sc  dt  la  conduite  du  Favori  ,  qui  fut  fait  dans 

1.       Tannee  1618  ,  Marquis  dc  Bucktnghat/i ,  &  peu  de  jours  aprcs, 

Gouver-    Grand-Amiral ,  par  la  demiflion  du  Comte  de  Nottmgham.  On 

duTol  &   fe  plaignoit  ,  que  les  Charges  etoient  vendues  au  plus  offrant : 

de  fonFa-  qu'on  n'entendoit  a  la  Cour  ,  que  des  juremens  horribles  ,   &c 

*""•         que  le  Roi  lui-meme  n'etoit  pas  exempt  de  ce  defaut :  qu'on  n'y 

faifoit  conllfter  la  Religion  ,  qu'a  n'etre  pas  Puritam  ,   c'eft-a- 

dire ,  a  ne  s"oppofer  point  au  Pouvoir  abfolu  du  Roi :  que  ceux 

qui  ne  pouvoient  approuver  le  Despotisme  ,   ecoient  perlecutes 

par  la  Haute  Commilfion ,  comme  Puritains  :    que  les  Papiftes 

ctoient  non-feulement  toleres  ,   niais  que  meme  ils  pofledoient 

les  meilleures  Charges  de  k  Cour  &  du  Royaume  j    6c  que  le 

Roi  alloit  marier  le  Prince  fon  Fils,  avec  unePrinceflePapifte. 

Jaques   Le  Roi  ,  de  fon  cote  ,  n'etoit  pas  moins  mecontent  d'appren- 

j"^'°j""     dre  que  le  Peuple  ofat  gloler  fur  fa  conduite  ,  &  particuliere- 

l'^cuple-     ment  ,  fur  le  Mariage  du  Prince  ibn  Fils ,  qu'il  avoit  extreme- 

ment  a  cceur. 

But  de       II  eft  pourtant  certain  ,  que  la  Cour  d'Efpagne  n'avoit  alors 

k  Cour     aucune  envie  de  conclure  ce  Mariage.    Son  unique  but  etoit 

dan^L^"'  d'empecher  le  Roi  d'Angleterre  de  fe  meler^de  l'affaire  de  la 

Negocia-  Succeflion  de  Cleves.    Car  quoique  Jaques  chi  fait  un  Traite 

lihiiaee    ^^^^  '^^  Princes  AHemands  interelfes  dans  cette  Succeflion, 

piojcue.    pour  leur  fournir  fix-mille  hommes;  ceTraite  ne  leur  apportoit 

aucun  avantage  reel  ,  puifque  ces  f:x-mille  hommes  ecoient  les 

memes  qui  etoient  deja  au  fcrvice  des  Etats-Generaux.    II  y  a- 

voit  deja  deux  ans  que  la  Ncgociation  de  ce  Mariage  etoit  en- 

tamee  ,  fans  qu'il  y  eut  rien  d'avance.    Mais  enfin  ,  la  Cour 

d'Efpagne  craignant  que  Jaques  ne  fe  rebutat  ,  fembla  entrer 

Conven-  plus  ferieufement  dans  cette  Negociation.    Comme  le  Prince  & 

tions  rou-  Tlnfante  etoient  de  deux  differentes  Religions ,  il  fut  convenu , 

jjj^"'  "=    que  ce  qui  regardoit  la  Religion  feroit  regle  avant  toute  autre 

""^^'    chofe.  Apres  bicn  des  difficultes ,  on  convmt  enfin  de  cinq  Ar- 

ticles  ,  pour  affurer  a  Tlnfante  la  liberte  de  Confcience  ,  &  le 

libre  exercice  de  fa  Religion  ,  d'une  maniere  convenable  a  fa 

Dignite  &  ^  fa  Naiflance.    Je  n'en  rapporterai  ici  que  dcux , 

les  trois  autres  n'ayant  rien  de  fort  extraordinaire. 

Le  premier  portoit ,  (\\iavafn  que  de  celehrer  le  Mariage ,  on 
obtiendroit  une  Difpevfe  du  Fape  ,  a  la  feule  follicitation  du  Rci 
d'Ejf>agne. 

Par  le  moyen  de  cet  Article  ,  la  Negociation  traina  encore 
cinq  ans. 

Par  le  fecond  il  etoit  convenu ,  que  fi  les  Enfans  qui  nattroient 

de  ce  Mariage ,  vouloient  etre  Catholiques ,  ce/a  ne  leur  forteroit 

aucun  frfjudtce  four  la  Succejjlon  a  la  Couronne. 

Le  Roi        Ces  Articles  ayant  ete  envoyes  au  Roi  ,  il  les  figna  ,   &  les 

lcs  ligne.  renvoya  en  Efpagne:  mais  le  Mariage  n'en  fut  pas  plus  avance. 

De  nouvelles  raifons  obhgerent  la  Cour  d'Efpagne  a  tirer  cette 

affaire  en  longueur. 

Tioubles     Je  veux  parler  des  Troubles  de  Boheme,  de  Torigine  defquels 

deBohe-  je  nc  dirai  qu'un  mot,  parce  qu'elle  eft  aflez.  connue.  Mathias 

"*'  etant  parvenu  a  i'Empire ,  &  a  la  Couronne  de  Boheme ,  apres 

la  mort  de  Rodolphe  II  (on  Frere  ,   adopta  le  Prince  Ferdinand 

fon  Neveu  ,   &  le  fit  elire  Roi  de  Boheme  ,  ayant  trouve  le 

moyen  d'exclure  du  nombre  des  Eledeurs  ,  non-feulement  les 

Proteftans  du  Royaume  ,  mais  encore  les  Etats  de  Sileiie  ,  dc 

Moravie ,  de  la  Haute  &  Bafle  Luiace  ,  Pais  incorpores  a  la 

■LesEtats  Boheme.    Sous  le  Regne  de  Mathias,  les  Privileges  du  Royau- 

jettent  par  j^^  jg  Boheme  furent  fi  ouvertement  violes  ,  que  les  Etats  fe 

ttestloTs   porterent  enfin  a  jetter  par  les  fenetres  du  Chateau  de  Prague, 

Oilicieis    trois  Officiers  de  TEmpereur.     Cette  adion  produifit  une  Gucr- 

de  l'Em-  j.^  ^^^^^  TEmpereur  &  les  Etats.     Le  Cardinal  yilbert  leva  une 

''cucrre     Armee  dans  les  Pais-Bas  ,   pour  le  fecours  de  rEmpereur  ,  & 

cntrc         en  donna  la  conduite  au  Comte  de  Bucquoi  ;   &  les  Etats  ,    de 

icti"&lcs  ^^^^  cote,  fe  preparerent  a  la  defenfe.   Comme  les  Etats  de  Bo- 

Euts.        heme,  ou  du  moins  la  plupart  des  Deputes,  etoicnt  Proteltans, 

de  la  Communion  qu'on  appelloit  en  ce  Pais-la  ,   Sub  utrd- 

^ue{i),  il  y  avoit  beaucoup  d'apparence,  que  cetteGuerre  par- 

ticuliere  fe  changeroit  enfin  cn  uneGuerre  generale  dcReligion. 

Cela  fut  caufe  que  la  Cour  d'Efpagne  ,    fachant  combien  le  fe- 

cours  de  rAngleterre  pouvoit  etre  avantageux  aux  Proteftans, 

La  Cout  continua  d'amufer  le  Roi  Jaques  de  Tefperance  d'une  promte 

fmu^e^iT  conclufion  du  Mariage ,  afin  de  Tempecher  de  fe  mcler  des  af- 

Roi  Ja-     faires  de  Boheme.     Jaques  donna  dans  ce  piege ,  &  fe  contenta 

ijues.        d'envoyer  le  Comte  de  Carlfle  en  Ambaffade  a  rEmpereur, 

pour  tacher  d'affoupir  ces  differends  :    mais  fa  peine  fut  inutile. 

Dans  la  fuite,  il  ne  voulut  jamais  prcndre  part  efficacemenc  aux 

Affaires  de  Boheme  ,   non  pas  meme  lorsque  rEle£tcur  Palatin 

fon  Gendre  s'y  trouva  particulierement  intereffe,  ainfi  qu'on  le 

Murmu-  vcrra  tout  a  rhcure.     Cependant  ,   le  Peuple  d'Angleterre  mur- 

rcs  dc  les  niuroit  beaucoup,  de  ce  que  le  Roi  s'obftinoit  a  vouloir  marier 

P^dte-       le  Prince  avec  une  Princeffe  Papifte  ,   FiUe  d'un  Ennemi  mor- 

flans.        tel  de  la  Religion  Proteftante.  Mais  les  Catholiques  ttiomphoient, 

loyc  des  g„  voyant  qu'ils  alloient  avoir  un  fi  pulflant  Protedteur. 


Ann4e  1619. 

Mort  de      La  Reine ,  Femtne  du  Roi  Jaques ,  mourut  au  mois  de  Mars 
la  Kcine. 


de  Tannee  (2)  1619  ;    &  peu  de  tems  apres  ,  le  Roi  lui-mlme  J*Qytt 
fut  attaque  d'une  maladie  ,  dont  11  eut  bien  de  la  peine  a  reve        '■ 

"!■■  (3)' 

L'Empereur  Mathias  etant  mort  dans  le  meme  tems  ,  les  E-  deBohe^- 
tats  de  Boheme  refuferent  de  reconnoitre  Ferdinand  pour  leur  "nc  tcfii- 
Roi,  &  s'oppoferent  fortement  a  la  fommation  qui  lui  ftit  faite  '^■"<'<;« 
par  rArcheveque  de  Mayence  ,   de  fe  trouver ,  comme  Roi  de  Ferdinan 
Boheme  &  Eledteur,  a  rEleftion  d'un  nouvel  Empereur.   Mais  v°^}  leui 
malgre  leurs  oppofitions,  Ferdinand  i\ix.  non-feulement  reconnu 
par  la  Diete,  pour  Roi  de  Bohemei  mais  il  fut  meme  eluEm-     p 
pereur  ,   le  28  Aoirt  1619.  Mais  les  Etats  ,   bien  loin  de  le  re-  nan"eft 
connoitre  pour  Roi  de  Boheme ,  offrirent  leur  Couronne  a  TE-  «''^  Em-i 
ledteur  Palatin ,  qui  1'accepta  fans  balanccr  ,  &  avant  que  d'en  ^"'E^" . 
avoir  donne  avis  au  Roi  fon  Beau-pere.     II  ne  laiffa  pourtant  teur  Paia 
pas  de  lui  envoyer  le  Baron  de  Dhona  (4)  ,    pour  lui  demander  [j ".«'•* 
fon  fentiment :  mais  ce  n'etoit  qu'un  fimple  compliment,  puis-  Boheme 
qu'il  n'attendit  pas  fa  reponfe.    Des  que  Jaques  eut  regu  la  pre- 
miere  nouvelle  de  cette  Elediion ,  il  aflembla  extraordinairement 
fon  Confeil  ,    pour  deliberer  s'il  etoit  expedient  que  rElefteur 
Palatin  acceptat  la  Couronne  de  Boheme  ,  qui  lui  etoit  offerte. 
Abbot  Archeveque  de  Cantorbery ,  ne  pouvant  fe  trouver  ^  ce  io?u "  i 
Confeil,  a  caufe  de  la  Goute ,  ecrivit  a  un  des  Secretaires  d'E-  rArche- 
tat  ,  que  fon  avis  etoit  pour  Tacceptation  :   mais  le  Roi  &  le  *^^"* 
Confcil  furent  d'un  autre  fentiment,  &  deciderent,  que  TElec-  pour^i^ac 
teur  devoit  refufer  la  Couronne.  Ce  n'eft  pas  qu'ils  euffent  exa-  ccptation 
mine  cette  affaire  ,  par  rapport  a  rElcfteur  meme  :   mais  leur  ^^  '^"'* 
decifion  etoit  fondee  fur  le  genie  du  Roi  ,  &  fur  ce  qu'il  cro-  uc""""" 
yoit  etre  de  fon  interet  ;  comme  fi  TEledeur  devoit  fe  regler 
uniquement  ladeffus.    Le  Roi  ,  fans  fe  donner  le  tems  d'exa- 
miner  la  conftitucion  du  Gouvememcnt  de  Boheme ,  ni  les  Pri- 
vileges  des  Etats ,  matiere  qui  lui  etoit  tres  odieufe ,  decida  que 
les  Etats  de  Boheme  eioient  des  Rebelles  ,  &  que  par  confe- 
quent  ,  TEIedeur  fon  Gendre  ne  pouvoit  pas  legitimement  ac- 
cepter  la  Couronne  qn^ils  lui  offroient.    II  fentit  dans  la  fuite, 
Tobjeftion  qu'on  pouvoit  tirer  contre  fon  fentiment ,  de  ce  de- 
feut  d'examen ,  &  y  repondit  en  difant  ,  que  c'etoit  une  cholc 
trop  difficile  pour  lui :  qu'il  faudroit  feuilleter  beaucoup  de  Vo- 
lumes  de  rHiftoire  de  Boheme  ;   &  que  netant  pas  etabli  pour 
Juge,  il  lui  fuffifoit  de  favoir,  que  Ferdtnand  avoit  ete  reconnu 
pour  Succeffeur  prefomptif  de  Mathiat  &  couronne  aPrague, 
pour  regarder  comme  des  Rebelles  ceux  qui  s'oppofoient  a  fon 
Aurorite.     Ceft  ainfi  qu  il  avoit  raifonne  dans  TAffaire  des  Pro- 
vinces-Unies  des  Pais-Bas,  contre  l'Efpagne.    Mais  ce  n'ecoit 
pas  la  la  principale  raifon  de  la  decifion  :   il  en  avoit  une  autrc 
beaucoup  plus  forte.    Cetoit  ,  que  n'ignorant  pas  la  liaifon  i- 
troite  qu'il  y  avoit  entre  les  deux  Branches  de  la  Maifon  d'Au- 
triche  ,  il  craignoit  que  Tacceptation  de  la  Couronne  de  Bohe- 
me  ne  portat  un  obfiacle  invincible  au  Manage  du  Prince  de 
Galles  avec  Tlnfante  d'Efpagnc. 

Pendant  quon  deliberoit  cn  Angleterre  fur  cette  affaire ,  TE- 
lefteur  Palatin  accepta  laCouronne  qui  lui  etoit  offerte,  &  de- 
pecha  incontinent  au  Baron  de  Dhona  un  Expres  ,   qui  rattei- 
gnit  en  chemin  ,   pour  lui  ordonner  de  Texcufer  aupres  du  Roi 
fon  Beau-pere  ,  de  ce  qu'il  avoit  accepte  la  Couronne  fans  at- 
tcndre  fon  approbation.     Jaques  fut  extraordinairement  irrite    Colere 
contre  rEfeiteur,  de  ce  qu'il  avoit  ainfi  rompu  fes  mefures  par  <1"  Ro' 
cette  demarche  precipitee  ,    &  ne  voulut  jamais  le  rcconnoitre  i-Eieaeu 
pour  Roi  de  Bohemc.     Au  contraire  ,   il  s'obftina  toujours  a  a  accepti 
traiter  les  Etats  de  Rebellcs  i   &  fe  mit  en  tete  ,  d'obliger  le  '*  Cou- 
Prince  fon  Gendre  a  renoncer  a  la  Dignite  qu'il  avoit  accep-  "i""|chi 
tee:  a  quoi  neanmoins,  il  ne  put  jamais  reuflir.  Son  but  etoit,  de  le  po 
de  faire  comprendre  au  Roi  d"Efpa2ne  ,    qu'il  n'avoit  aucune  "'^  ^  ": 

,  r  r  r    XT '         ■     •         I      « X     •  noncer  : 

part  a  cette  accepcation  ,   ann  que  ia  Negociation  du  Mariage  cette  Di 
n'en  fut  pas  interrompue.     La  Cour  d'Efpagne  fe  fervit  utile-  gnite. 
ment  de  la  difpofirion  oii  le  Roi  Jaques  fe  trouvoit,  pour  con-  d?Efpa2i 
tinuer  a  Tamufer  de  Tefperance  de  voir  bientot  le  Mariage  con-  cominuc 
clu.    Elle  fit  meme  entcndre  a  Cottiugton.,  Ambaffadeur  d'An-  1'amufw 
gleterre  ,  que  fl  la  Dispenfe  de  Rome  fe  faifoit  trop  longtems 
attendre,  on  s'en  pafferoit.    Cottmgton  ne  donna  point  dans  ce 
piege.     11  ecrivit  au  Roi  ,   que  la  Cour  d'Efpagne  n'avoit  des- 
fein  que  de  Tamufer,  &  lui  confeilla  de  rompre  cette  Negocia- 
tion.     Mais  bien  loin  de  fuivre  ce  confeil,  Jaques  lui  ordonna 
de  la  continuer ,  &  de  dire  expreflement  au  Roi  d'Efpagne  ,  de 
fa  part,  qu'il  desavouoit  radtion  de  rElcdteur  Palatin.     Fhilip- 
p  repondit  ,  qu'il  eroit  tres  aife  de  voir  le  Roi  fon  Frere  dans 
cette  difpofition  ,   &  que  rien  n'etoit  plus  capable  de  hater  la 
conclufion  du  Mariage. 

Annie  1620. 

On  ne  peut  guerc  voir  de  conduite  plus  etrange  ,  que  celle 
que  Jaquet  tint  dans  cette  affaire,  qui  commengoit  a  interefler 
toute  rEurope.  La  plupart  des  Princes  Proteftans  d'Allemagne 
prenoient  le  parti  de  Frederic  ,  &  les  Catholiques  fe  joignoient 
a  rEmpereur.  Ainfl,  vrdifemblablement ,  une  Guerre  de  Re- 
ligion  etoit  pretc  a  s'allumer  en  AUemagne.  Jaques  etoit  le  • 
plus  puiffant  Prince  Proteftaat  ,   &  Beau-pere  de  Frederic;  & 

nean- 


(i)  Cetoit  la  Religion  des  Hu^ttti  ,  qui  recevoient  la  Commu- 
«ien  fous  les  deux  Efpeces. 


(i)  Ru/hvporth  place  la  mort  de  la  Reinc  au  17  de  Noverabre  1619. 
(3)  Mr.  4t  Ritfin  remarque  ,  daas  le  VII  Tome  de  Ta  graade  His- 

toi- 
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Ja<iues   neanmoins,  il  demeuroic  neutre.     II  ne  fe  contentoit  pas  detre 
I.       neutre  ,    mais  il  blimoic  meme  ouvercement  fon  Gendre,  d'a- 
Iifou-    yoir  accepte  la  Couronne  de  Bohemei  &  avec  tout  cela  ,  il  fe 
uVAtbf-'  i"if  en  tete  de  fe  faire  nommer  Arbitre  de  ce  difFeiend  ,  com- 
teedu  dif-  me  fi  aiicun  des  deux  Partis  n'avoit  pas  la  nioind;e  raifon  de  Je 
^iePe^di-  ^^""'  P°"''  ^usped.    II  nc  faut  donc  pas  s'etonner  s'il  ne  leunTic 
Mnd  &'"  point  dans  un  deffein  ii  chimerique  ,    qui  nc  lailTa  pourtanc  pas 
Ftcdctic.    de  lui  couter  beaucoup,  a  caufe  des  frequentes  Ambalfades  qu'il 
envoya  en  Ailemagne  ,    pour  en  venir  a  bout.     Son  buc  fecreL 
etoit,  d'empecher  que  cette  affaire  ne  portat  obilacle  au  Maria- 
ge  du  Prince  fon  Fils.  Dans  cette  vue,  il  faifoit  tous  les  efforts 
poffibles   pour   perfuader  a  TEmpereur  &  au  Roi  d'Efpagne , 
qu'il  ne  devoit  point  leur  etre  fusped ,  puisqu'il  desavouoit  l'ac- 
tion  de  fon  Gendre  ,    &  qu'il  offroic  meme  ,   ou  de  le  porter  a 
renoncer  a  la  Couronne  de  Boheme,  ou  en  cas  de  refus,d'em- 
ployer  la  force  pour  Ty  contraindre.     D'un  autre  cote  ,   11  en- 
voya  IVeJion  &  Conivay  a  Prague  ,   ou  Frederic  avoit  ete  deja 
couronne  ,   pour  porter  ce  Prince  a  quitter  cette  Couronne, 
qu'il  venoit  de  recevoir.    Le  vcritable  motif  de  toutes  c&s  de- 
marches  ecoic  la  craince  que  cette  affaire  ne  portat  obltacle  au 
Mariage  du  Prince  fon  Fils  ,   &  ne  le  privat  par  confequenc 
d'une  Doc  de  deux  millions,  qu'on  lui  avoic  faic  eiperer.   Quel 
que  recherche  que  j'aye  pu  faire,  je  n'ai  pu  crouver  nuUe-part, 
■de  quelle  efpece  de  monnoye  devoient  etre  ces  deux  millions. 

Trederk  etant  cres  meconcent  du  Roi  foa  Beau-pi;re,  alloic 
toujours  fon  chemin;  &  fachant  bien  qail  fcroic  biencoc  acca- 
que,  il  fe  mettoit  en  etac  de  fe  de  enJre,  avec  les  fecours  de 
fes  AUies.  L'Empereur  en  faifoic  de  meme,  fans  fiire  beau- 
coup  d'attention  aux  Propoiiciens  da  Roi  dAnglecerre,  fe  con- 
tentanc  de  le  tenir  amufe,  fans  repondre  rien  le  po.itif  a  fes  At- 
mandes.  Fbilippe  III,  de  fon  coce,  rendoic  a  TEmpereur  un 
fervice  iignale,  en  encrecenant  le  Roi  yaques  dans  refper.:ncede 
voir  biencot  arriver  la  Difpenfe  de  Rome.  Le  Comce  de  Goa- 
demar ,  fon  Ambaffadcur  a  Londres ,  lui  avoic  faic  encendre  que 
ya^uet  ne  fe  refoudroic  jamais  a  donner  du  fecours  a  rEledteur, 
pendanc  qu'il  auroit  la  moindre  efperance  de  conclure  le  Vlaria- 
ge.  Cet  Ambaffadeur  tenoir  le  Roi  fi  fortement  enchaine  par 
cette  efperance,  qu'il  lui  faifoit  faire  tout  ce  quil  vouloit.  II 
n'avoit  qu'a  le  menacer  d'une  rupture,  pour  rempecher  de  fai- 
re  aucune  demarche  qui  fut  defagreable  au  Roi  d'Elpagnc. 

Mais  Philipfe  ne  fe  contencoic  pas  de  rendre  ce  fervice  fccret 

k  TEmpcreur.    Non-feulement  il  fic  marcher  a  fon  fecours  les 

Troupes  qu'il  avoic  en  Icalie,  mais  il  fic  meme  lever  une  Armee 

dans  les  Pais-Bas,  pour  envahir  le  Palatinat,  fous  la  conduite 

Philippe  de  5//«o/(».    Jaques  fuc  informe  par  les  Eiacs-Generaux,  de  la 

Armee'    ^^vee  dc  ces  Troupes,  &  de  leur  deftination  :  mais  il  ne  pou- 

dans  les     voic   fc  refoudrc  a  prendre  les  armes  fur  de  fimples  foun^ons, 

Pais-Bas.  pour  fauver  les  Etats  de  fon  Gendre  ^  ou  plut  u ,  il  cherchoic  a 

pitovabl'e  ^'abufer  lui-meme,  pour  n'etre  pas  oblige  d'enrrer  dans  cette 

iejatiucs.  Guerre.     II  fe  concenca  denc  de  donner  ordre  a  Edmond  fon 

Envoye  a  Bruxelles,  de  demander  a  TArchiduc  la  caufe  de  cec 

Armement.     L'Archiduc  repondit,  qur  le  Roi  d  Elpagne  ayanc 

envoye  fes  ordres  a  Spinola ,  c'ecoic  a  ce  Geieral  qu'il  faloics'a- 

dreffer.    5/i;'»o/<j;  repondit ,  que  fes  ordres  ttoient  cachetesj  qu'il 

ne  pouvoit  les  ouvrir  que  quani  il  feroit  en  marchei  &  que  fi 

TEnvoye  vouloic  le  fuivre,  il  en  pourroic  alors  ecre  informe.  11 

faloic  vouloir  s'aveugler  foi  menie,   pour  ne  pas  s'appercevoir 

que  cecte  Armee  ecoic  deftinee  concre  le  Palacinac^  &  nean- 

moins,  yaques  fe  repofoic  Coujours  lur  la  bonne  foi  du  Roi 

d'Efpagne,   comme  s'il  eijc  ete  impoifible  que  ce  Prince  eiit 

voulu  le  tromper :  ou  plutot ,  il  y  a  beiucoup  d'apparence,  qu'il 

vouloic  s'abufcr  foi-meme.    II  avoic  forme  deux  projecs:  1"  pre- 

Jnier,   de  n'avoir  jamais  la  Gucrre  avec  perfunne;  le  fecond, 

de  marier  fon  Fils  avec  Tlnfance  d"Efpagne.     IMais  rEiedaur 

Palacin,  en  accepcanc  a  fon  infu  la  Cou^onne  de  Boheme,  ren- 

verfoic  ces  deux  projecs,  autant  qu'il  dependoic  de  lui.  On  pre- 

tendoit,  que  pour  Tamour  de  rEledeur,  il  s'enga2;eac  dans  une 

Guerre  concre  1'Empereur  qui  ne  lui  avoit  fait  aucun  mal,  & 

concre  TEfpagne  avec   laquelle  il  eroic  fur  le  poinc  de  s'allier : 

cela  ne  lui  paroiffoic  ni  jufte ,  nirafomable.    11  aimoit  mieux 

que  rEledleur  f&c  prive  de  la  Couronn?  de  Boheme,  que  de 

rompre  lui-meme  fes   propres  mefures,  pour  conierver  a  fon 

Gendre  une  Dignice  qu'il  ne  pouvoic  poffc^der  legitiniement,  & 

fans  faire  repandre  beaucoup  de  fang.     Cetoit-la  le  rai/bnne- 

ment  fecret  du  Roi  yaques,  ainfi  qu'il  paroit  pir  tou  e  fa  con- 

duite.   Mais  pour  parvenir  a  fon  but,  il  preno.t  un  chemin  qui 

ne  failoit  que  Ten  eloigner ,  en  fe  periuadant  mal  a  propos  ,  pre- 

mierement,  que  le  Roi  de  Boheme  feroic  couc  ce  que  lui  con- 

feilleroit  un  Beau-pere ,  que  fes  Courtilans  appelloient  leSalomon 

de  fon  Siccle;  fecondemenc,   que  rEmpereur  &  le  Roi  d'Ef- 

pagne  prendroienc  une  enciere  confiance  en  lui. 

On  le        Cependant,  Spinola  etant  fur  le  point  de  l'e  metcre  en  mar- 

Fak"raai-  chc  pour  aller  envahir  le  Palacinac,  les  clameurs  du  Peuple  & 

:her<iuel-  des  Courcifans  ,   qui   ne  penecroienc  pas  les  fecretes  intentions 

Koupes    ^^  ^°'  '   ^^  arracherenc  enfin  fon  confencemenc  pour  la  levee 

rcrHe"    de  deux-mille  cinq-cens  hommes,  qui  eurent  ordre  de  marcher 

Palatiiia(, 


vers  le  Palatinat,  fous  la  conduite  A^Horace  de  Vere.  Mais  ce-  Jaqjib» 
la  n'empecha  pas  que  le  Roi  ne  perfiftat  dans  le  deffein  de  ^' 
terminer  cetce  affaire  par  les  voyes  de  la  douceur;  c'eft-a  di- 
re,  en  obligeant  Frederic  k  renOncer  a  la  Cournnne  de  Bohe- 
me;  car  c'etoit-la  le  Plan  quil  avoit  forme.  Pour  cet  effec, 
il  avoit  envoye  Edouard  Wotton  en  Allemagne  ,  pour  exhor- 
ter  tous  les  Princes  a  la  Paix  ,  &  pour  oftrir  fa  Mediation  4 
rEmpereur.  Mais  ceite  Ambaffade  ne  produifit  aucun  fruit, 
parce  que  yeque!  ne  fe  mettoit  pas  en  etat  de  fe  faire  confi- 
derer,  &  que  tous  fes  efforcs  ne  confiftoient  qu'en  paroles,  en 
raiionnemens,  en  exhortations :  moyens  coujours  peu  eflScaces, 
dans  des  affaires  de  cecte  nature. 

II  y  avoit  dans  le  Bis-Paiacinat,  une  Armee  commandee  par    Camp*. 
le  Marcgrave  d  A>ifpach,&c  compofee  des  Alles  du  Roi  de  Bo-  p?,'|'" 
heme ,   qui  avoi^  emmene  avec  lui  touces  fes  propres  Troupes  nat.* '"' 
en  Boheme.    Ce  fuc  a  cetce  Armee ,  que  les  2500  Anglois  fe 
joignirent;  peiidant  que  Spinola  entroit  d'un  autre  cote  dans  le 
Palaanat ,  oii  il  s'empara  de  quelques  petites  Places.   Les  deux 
Armees  ennemies  ne  firent  rien  de  confiderable  en  ce  Pajs-la, 
pe.idanc  cecce  premiere  Carapagne,  qui  ne  fe  commen^a  qu'au 
mois  de  Sepcembre :  mais  il  fe  frappa  un  plus  rude  coup  en  Bo- 
heme. 

Frederic  ayant  ece  mis  au  Ban  de  rEmpire^rEIedteur  deSaxe^ 
le  Duc  de  Baviere ,  &  Spinola ,  furenc  commis  pour  rexecution 
du  Ban  Imperial.    Pour  engager  Ic  premier  dans  fes  interecs,  teu't'd'**' 
lEmpereur  lui  avoit  cede  la  Haute-Luface  ,  pourvu  qu'il  en  Sa"xe  (bu- 
fit  lui-meme  la  conquece.     Ainfi,  des  le  mois  de  Septembre,  ?j«' '» 
rEIedeur  de  Saxe  entra  dans  cette  Province  avec  une  Armee  laute 
de  vingc-mille  hommes ,    &  la  foumic  en  cres  peu  de  cems. 
Enfuite,  le  Duc  de  Bavi^re  &  Bucquoi  entrerenc  en  Boheme,    Jonaioo 
&  s ap()rocherenc  de  Prague  ,  ou  Frederic  fe  cenoic  avec  fon  je  b";  . 
Armee.    A  leur  approche,  il  forcic  de  la  Ville  avec  fes  Trou-  rc  &^dc*" 
pes    6c  la  Bacaille  fe  donni  au  commencemenc  de  Novembre.  ^Hfluoi. 
Elle  fuc  funefte  a  Frederic ,  donc  1" Armee  fuc  mife  en  deroate,  de  p!!'"* 
&  qui  fc  vit  concraint  d'abandoaner  Prague,&  de  fe  recirer  en  6"=- 
Hollande.  Fiederie 

L'affaire  de  Boheme  etant  finie  par  cette  Bacaille,  il  ne  fut  en\\il\. 
plus  queftion  de  foucenir  Frederic  fur  lc  Trone,  mais  de  fau-  'aodc. 
yer  le  Palacinat ,  qui  ecoit  menace  d'une  puiffance  invafion.  II 
ecoic  naturel  que  yaques  fic  quelques  efforcs  ,    pour  fauver  du 
moins  les  Ecats  de  fon  Gendre  &  de  fcs  Enfans.    Cecoic  une 
refolution  que  tout  le  monde  tachoit  de  lui  infpirer.    Mais  le 
Comte  de  Gojtdemar  ,  qui  s'etoit  rendu   maicre  de  fbn  efpric, 
lui  fit  entendre,  que  la  Difpenfe  du  Pape  pour  le  Mariage  e- 
tant  fur  le  point  d'etre  expediee  ,    ce  feroit  la  rendre  inutile  , 
que  de  faire  la  Guerre  a  rEmpereur,  qui  etoic  proche  Parenc 
du  Roi  d'Efpagne :  Qu'il  valoic  mieux  craiter  cette  affaire  epi- 
neufe  par  la  douceur :  Que  le  Roi  d'Efpagne  etant  fur  le  point 
de  donner  ia  Filie  au  Prince  de  Galles ,  regarderoit  les  interecs 
du  Prince  Palacin  comme  les  fiens  propres ,  &■  ne  fouffriroit 
pas  qu'il  perdic  le  Palacinat:  Que  quand  meme  TEmpereur  fe 
rendroit  maitre  de  ce  Pais-la,  il  y  avoic  une  bonne  voye  pour 
forcir  de  cecce  affaire  avec  honneur  de  cout  cote.  Cetoit ,  qu'en 
faveur  du  Mariage  ,    rEmpereur  pourroic  faire  prefent  du  Pa- 
latinat  a  rinfante,  qui  le  donneroit  au  Prince  fon  Epoux,  & 
que  le  Prince  pourroic  le   refticuer  k  fon  Beau-frere.     yaques 
recevoic  couc  cela  pour  argenc  compcanc,  comme  fi  effedtive- 
menc  il  avoic  eu  une  promeffe  poficive  de  TEmpereur  &  du 
Roi  d'Efpagne,  que  couc  fe  feroic  felon  le  projec  de  TAmbaf-      Faufles 
fadeur.  Cela  fuc  caufe  qu'il  s'enceca  de  plus  en  plus  de  la  pen-  de^hqJe» 
fee  ,    que  le  meilleur   moyen  pour  fauver  le  Palacinac  ,   c'ecoic  poui  lau- 
de  s'encrecenir  en  bonne  incelligence  avec  les  deux  Cours  de  ''".  '*  ^*' 
Vienne  &  de  Madrid.     Ceft  une  foibleffe  que  cous  les  Hifto-  ^*""*'* 
riens  lui  attnbuent.    Pour  moi,  je  crois  qu'il  y  avoit  encore 
quelque  chofe  de  plus.     Ceft  qu'il  feignoit  de  fe  laiffer  amufer, 
pour  n'ecre  pas  oblige  d'entrer  dans  cette  Guerre.    II  n'etoit 
nullement  guerrieri  &  d'un  autre  coce,  il  craignoic  de  ne  pou- 
voir  accorder  les  befoins  concinuels  de  la  Guerre,  avec  le  def^ 
fein  qu'il  avoit  de  ne  convoquer  plus  de  Parlcmenc.     En  mec- 
tanc  en  balance  la  p.-rce  des  Ecacs  de  fon  Gendre,  qui  etoic  cn- 
core  incercaine,    &  qui  meme,  felon  lui,  pouvoic  ecre  reparee 
par  le  Mariage  de  fon  Fils ,  avec  la  neceintc  de  mendicr  de  Tar- 
gent  de  la  Chambre  des  Communes,  il  aimoit  mieux  courir  le 
premier  rifque,  que  le  fecond. 

Cependant,  comme  le  Roi  favoit  bien  que  touce  TAnglecer- 
re  regarduic  avec  etonnemenc  &  avec  indignacion,  fon  indolen- 
ce  par  rapporc  au  Palacinac,  il  jugea  qu'il  pourroic  fe  fervir  de 
ce  pretexte,  pour  amaffer  de  Targent,  donc  il  avoic  un  excreme 
befoin.  Dans  cetce  vue,  il  declara  au  Confeil,  que  fon  incen- 
cioa  etoit  de  tencer  les  voyes  de  la  douceur ,  pour  fauver  les  E- 
tacs  de  Ibn  Gendre :  mais  que  fi  (ts  propolitions  etoienC  rejet- 
tees,  il  ecoic  refolu  d'empIoyer  les  armes.  En  effec  le  Confeil 
fic,  peu  de  cems  apres,  quelques  demarches  pour  faire  com- 
prendre  qu'on  alloic  fe  preparer  a  la  Guerre.  Sur  cela ,  le  Com-  ^^„„„16 
te  de  Gofidmar  ecrivic  un  billec  au  Marquis  de  Buckingham,  dc  Buc- 
pour  le  prier  de  lui  faire  fayoir  quelle  ecoic  rincention  du  Roi.  ^'^''"^ 


toire,  qu'il  auroit  ete  avantageux  a  la  reputation  de  Jaciutsl,  d'6tre        (4)  Quelques-uns  l'appellent  le  Baron  Dme ,  on  Dhona;  &  Mr.  J$ 

mort  en  ce  tcms-ci ;  a  caufe  que  le  refte  de  fon  Regne,  qui  fu:  dc  Rofin  ne  fait  pas  bien  fi  fon  vrai  Titrc  n'etoitpas  le  Baion  ^'Anlni. 
fix  ans ,  Rt  un  grand  toit  a  ii  leputation. 
Tom.  X.  9.  II.  L  3 
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ABREGE'     HISTORICLUE 


Jaques  La  reponfe  du  Favori  fut  une  longue  Apologie  de  la  conduite    ayant  pris  cette  afTaire  a  coeur,  le  Rois*y  rendit,  pour  appren-  Jaque» 

I.        du  Roi,  dans  laquclle  il  fit  voir  qu'il  avoit  agi  avec  toute  forte    dre  aux  Seigneurs  la  maniere  dont  ils  devoient  s'y  prendre  pour       !• 

de  candeur  6c  de  lincerite ,  en  defavouant  Tadtion  de  fon  Gen-    la  juger ;  &  leur  fit  entendre ,  qu'en  condamnant  les  coupables. 


dre  par  rapport  a  la  Couronne  dc  Boheme.     Quant  au  Palati- 

nat,   il  lui  dit,  que  THiver  qui  etoit  deja  commence  donnoit 

au  Roi  le  tems  de  faire  deux  fortes  de  preparatifii  Tun  pour  fai- 

re  en  forte  que  la  Paix  fe  put:  conclure  avant  l'Ete ;  faucre  pour 

la  Guerre,  cn  cas  que  la  Paix  ne  reuflit  pas.     L'Ambafladeur , 

qui  connoiffoit  le  Roi  parfaitement ,  ne  fut  nuUement  allarme 

de  ces  pretendus  preparatifs  de  Guerre,  qui  en  effet  n'abouti- 

Le  Roi  jent  a  ricn.     Le  Roi  en  prit  feulement  un  pretexte  d'exiger  une 

Be'nevo°'  B(fn/vole?:ce  de  fes  Sujets,   pour  lui  aider  a  defendre  le  Palati- 

lence,       nat.     Dans  le  tems  que  le  Roi  fembloit  vouloir  fe  preparer  a 

fous  pr^    J3  Guerre,   c'etoit  rAmbalTadeur  d'£l"pagne  qui  le  gouvernoit, 

d^fendre    s'il  faut  aind  dire.     II  avoit  un  fi  graud  credit  a  la  Cour,  que 

le  PaUti-  les  Charges  les  plus  confiderables  s'6toient  &  fe  donnoienc  a  fa 

"''  recommandation. 

La  Benevolence  n'ayant  pas  produit  ce  que  le  Roi  en  avoit 
iflendu ,  a  caufe  du  mecontentement  du  Peuple ,  il  fe  vit  enfin 
feduit  a  convoquer  un  Parlemcnt ,  pour  en  tirer  quelque  argent, 
fous  le  pretexte  fpecieux  de  defendre  le  Palatinat.  Tour  nueux 
faire  accroire  au  Public  qu'il  alloit  tout  de  bon  fe  preparer  a  la 
Guerre,  il  etablit  un  Confeil  des  Olficiers  les  plus  experimen 


ils  devoient   eviter  d'examiner  par  quel  moyen  ils  avoient  obte- 
nu  leur   Patente.     Les  deux  Partifans  furent  condamnes  a  cer-  „  "^llfj' 
taines  pemes  :    mais  Mon!pejJo?t  s  etoit  deja  mis  en  lurete,  &  il  Montpef- 
ne  fut  pas  plutot  hors  du  Royaume,quc  le  Roi  publia  unePro-  jj:"  *"•• 
clamation  pour  le  faire  arreter.  Difgtjce 

Franfois  Bacon^  Grand-Chancelier ,  ayant  ete  accufe  de  mal-  du  Chaa- 
verfation ,   fut  depouille  de  fa  Charge  par  le  Parlement ,  &  de-  ''''^'  ^*' 
clare  ipdigne  de  prendre  place  ^  la  Chambrc-Haute.  Cetoit  un  son  Ca- 
homme  de  beaucoup  d'elprit,  &  d'un  grand  favoir;  mais  grand  laaere. 
adulateur.  Vraitemblablement ,  il  ne  compofa  rHilloire  de  Hen-  „^^^' 
ri  VII,  que  pour  faire  fa  Cour  au  Roi  Jaquesy  qui  afFedtoitde  lon  Hif- 
prendre  ce  Prince  pour  fon  modele.    Ceft  pour  cela  qu'il  a  fait  '°'"  !*« 
regarder  Henri  VII  comme  le  plus  fage  de  tous  les  Rois ,  &  yf"" 
comme  le  Salomon  de  fon  Siecle  j  Titre  qu'on  donnoit  auffi  z 

yaques  I. 

La  Chambre  des  Communes  voyant  qu'il  ne  failbit  aucune 
forie  de  preparatif  pour  GLiendre  le  Palatinat,  &  que  Targent  • 
accorde  au  Roi  en  dernicr  lieu  avoit  ete  employe  a  tout  autre 
chofe,  nc  fe  hatoit  pas  d'accorder  un  nouveau  fecours.  EUe 
comprenoit  aifement,  que  le  Roi  fondoit  toute  fon  efperance 
fur  le  Mariage  dc  fon  Fils ;  &  que  par  confequent ,  il  n'avoit 
pas  intention  de  faire  la  Guerre  a  FLfpagne.     Le  credit  que  le 


tes,  pour  deliberer  fur  la  maniere  &  fur  les  moyens  de  donner 
Proda- du  fecours  a  l'Ele<fteur.    Cependant,  comme  le  Peuple  s'eman- 
mation      cipoit  ^  parler  ouvertement  de  la  conduitc  du  Roi ,  du  Favori ,    Comte  de  Gonaemar  avoit  aupres  du  Roi ,  rendoit  la  chofe  en- 
deparlet'  de  !a  Mere  du  Favori,   de  la  protedlion  qu'on  accordoit  aux    core  plus  manifefte.     Cela  fut  caule  que  le  Roi,  qui  ne  pou- 
des  Affai-  Papiftes  Rccufins,  de  la  venalite  des  Charges,  &  du  malheu-    voit  plus  pretexter  la  necelTjte  de  faire  des  preparatifs  pour  la 
5|^,''"j.    reux  etat  du  Roi  de  Boheme,    &  de  fes  Enfans  i  le  Roi  publia    f"-"-—"     "..;<^-..m  »"  -""i^  1-^;«^  »'•"..1-' i»  «"--    ^i'- — ^'A^" 

une  Proclamation  qui  defendoit ,  fous  de  rigourcufes  peines ,  de 

parler  des  AfFaires  du  Gouvernemcnc.    Mais  cette  Proclamation 

fit  un  effet  tout  contraire. 


ncmem. 


Difcours 
du  Roi  au 
Parle- 
tnem. 


Guerre,   puisqu'il  en  avoic  laifle  ecouler  le  tems,  donna  ordre 
au  Grand-Trelbrier ,  d'aller  de  fa  part,  ajourner  le  Parlement. 
Ce  fut-la  un  fujet  de  plainte  pour  la  Chambre  des  Communes,     f'tp<«e 
qui  pretendic,  qu'encore  que  le  Roi  eut  le  pouvoir  de  proroger  Ror&^la 
&  de  caffer  le  Parlement,  rAjournement  ne  lui  appartenoic  Cham- 
Ann(e  idzi.  poinc,   &  que  c'ctoic  un   Privilege  particulier  de  chacune  des  ^"^' u^  ? 

Chambres,  de  s"ajourner  elic-meme.     Mais  le  Roi  foutint  hau-  le  droit 
Le  Parlement  s'etant  affemble  le  30  de  Janvier  1621,  le  Roi    tement ,  quc  ia  Prerogative  s'ecendoit  aufli  bien  a  f  Ajournement,  d'ajouinet 

c.  .._  1 r\.c„^ i  r„..  — ),„.,;,„      t„  .,„  ,^.,;.  .^'».^«^_    qu'^  \^  Prorogation  &  a  la  Diflblutioni  &  la  Chambre-Baffe  ^^^^l^'^' 

le  vic  obligee  de  plier,   parce  que  les  Seigneurs  refuferent  de  fe     Les  Sci- 
joindre  avec  elle.    Ainfi ,  le  Parlement  fut  ajourne  jufqu'au  14.  g"^uts 
de  Novembre  ,    &  enfuite  continue  jufqu'au  22  de  Fevrier 
1622.    Enfin  le  Roi  publia  une  Proclaniarion  pour  abolir  di- 
vers  Monopoles,  &  une  autre  pouf  defendre  de  parler  des  Af- 
faires  d'Etat. 

La  Charge  de  Chancelicr  etant  vacante  par  la  condamnation  mation 
de  Bacon,   le  Dofteur  Williams ,  Eveque  de  Lmcoln,  fuc  fait  fj^^^&^"' 
Garde  du  Grand-Sceau.  ^.  1    .  UnEvi!» 

Pendant  que  ces  chofes  fe  paffoient  en  Angleterre,  les  afFai-  9.""^/^'^ 
res  de  Frederic  alloient  de  mal  en  pis  en  Boheme  &  dans  le  Pa-  ^^l^^, 
latinat.    Tous  ks  Allies  ravoient  abandonne ,  depuis  la  Bataille     Maihcur 
de  Prague  j  le  feul  Comte  de  Ma^tsfeUt  tenoit  encore  pour  lui,  ^^  ^"de- 
&  s'e.oit  cantonne  en  Boheme.     Mais  Fredenc  voyant  que  le  Mansfcldt 

Haut-Paiatinat  etoit  adtucllement  envahi  par  le  Duc  de  Baviere,  Cc  icte 

-  •  '      dans le 

Palatinat. 


y  fit  un  long  Difcours,  a  fon  ordinairc.    Je  ne  puis  m'empe 
cher  de  faire  remarquer  ici  quelques  traits  de  ce  Diicours,  par- 
ce  quils  fervent  a  prouver  ce  que  j'ai  dit  dans  TExcrait  prece- 
dent,  en  parlant  des  principes  de  ce  Prince. 

„  Le  Parlement  a  cte  premierement  mis  en  ufage  &  cree  par 
„  la  Monarchie :  car  avant  qu'il  y  eut  des  Parlemens,  il  y  a  eu 
,,  des  Rois ,  qui  apres  avoir  etabli  une  forme  de  Gouvernement, 
„  &  voulant  que  le  Peuple  fut  gouyerne  par  des  Loix ,  convo- 
5,  querent  le  Parlemcnt. 

„  Pourquoi  etes-vous  affembles?'G'eft  pour  donner  vos  a- 
y,  vis  au  Roi,  s'il  juge  a  propos  de  vous  les  demander. 

j,  Le  Roi  fait  les  Loix ,  6c  vous  devcz  lui  conf eiller  d'en  fai- 
'„  re  de  bonnes. 
"   „  Les  Commuhes  font  appellees  au  Parlement,  parce  que, 

connoiffant  Tetat  &  la  condition  du  Pais ,  fi  le  Roi  juge  a 


dc  fc  )oin- 
dic  aux 
Commu- 
ncs, 
1'tocla- 


Ce  fbnt  aufli  les  Communes  qui  fourniffent  au  Roi  fa  fub 
„  fiftance ,  &  qui  doivent  fuppleer  a  fes  befoins. 

„  Les  Sujets  doivent  accorder  au  Roi  ce  quils  jugent  qui  lui 
„  eft  neceiTaire;  &  le  Roi  Icur  doic  en  recompcnfe,  la  Juftice 
„  &  la  Mifericorde. 

„  Qiiant  au  bruit  qui  s'eft  repandu,  que  je  tolerois  la  Reli- 
y,  gion  Papifte,  en  confideration  du  Mariage  de  mon  Fils  qui 
„  fe  negocie  aciruellement ;  je  protefte  que  je  ne  ferai  rien  en 
„  cela ,  qui  ne  foit  honorable  ,  &  profitable  a  la  bonne  Re- 

ligion. 

„  J'efpere  qu'apres  cela ,  vous  vous  repoferez  affez  fur  la  fa- 

geffe  de  votre  Roi,  pour  vous  perfuader  que  je  ne  fuis  pas 

capable  de  faire  une  chofe  en  public ,  &  une  autre  en  parti- 
^  culier.    Mais  apres  cette  declaration ,  fi  quelqu'im  tombe  en 
f,  faute,  ne  trouvez  pas  etrange  que  je  le  puniffe  feverement. 

„  Si  vous  pretendez.  courir  apres  les  Griefs ,  &  les  recher- 
j,  cher  avec  avidite ,  au  prejudice  de  votre  Roi ,  &  au  votre  ; 
„  jc  vous  declare  franchement,  que  cc  n'eft  pas  pour  cela  que 
f,  vous  etes  affembles  (i). 


Pendant  quil  difputoit  ainfi  le  terrein  en  ce  j:'jis-la,  le  Baron 

de  Digby ,  qui  revenoit  de  Ibn  Ambaffade  de  Vienne,  etant  in- 

forme  quc  le  Bas-Palatinat  etOiC  far  le  point  de  fe  perdre,  enga-  Hau"*Pa- 

gea  Mansfcldt  a  y  mcncr  fon  Armee^  &  par-la  le  Haut-Palati-  Utinat. 

nat,  qui  n'etoit  pas  d'une  fi  graude  confetjueiice,  fut  effedtive- 

ment  perdu.    J'ai  parle  deja  de  la  premiere  Campagne ,  qui  fe 

fit  dans  le  Bas-Palatinat,  pendant  laquelle  il  ne  fe  paila  rien  de 

forc  confiderable  :   mais  il  n'en  fut  pas  de  meme  de  celle-ci. 

Frsderic  ayant  perdu  les  fecours  de  fes  AUies ,  comme  je  Tai  de- 

ja  dit,  Spinola  ne  trouva  plus  de  r6fiftance  dans  le  Bas-Palatl- 

nat ,  que  de  la  part  de5  Troupes  Angloifes  que  De  Vere  y  avoit 

menees,  &  qui  s'etoicnt  fettees  dans  les  rrois  principales  Pla- 

ces,  favoir,  Mankeim,  Heidel^cji^  6(.  Frankmdal.     Cepcndant,     Affaite» 

comme  Jaques  follicitoit  fans  cetfe  1  Empcreur  &  le  Roi  d'Ef-  p^jit^. 

pagne  au  fujet  du  Palatiiiat,  la  Cour  d'£fpagne  voulut  bien  a- 

voir  pour  lui  la  condefcendance  de  confentir  a  une  Treve  de 

cinq  femaines,    qui  commen^a  le  21  d'Aout.    Jaques  fe  crut  „Jm*pe' 

alors  au-deifus  de  fes  afFaires,  ne  doutant  nullement  que  k%  me-  par  une 

naces ,  touces  foibles  qu'elles  etoient ,  n'euflent  produit  ce  favo-  T'*' 


iievc 

rable  effet.  Mais  il  ne  s'appercevoit  pas,  que  cette  Treve  n'e- 

Remat-      Tout  le  but  de  ce  Difcours  etoic,  de  demander  de  Targent    toit  autre  chofe  qu'un  piege  qu'on  iui  avoit  tendu.     Comme 

quefurce  pour  fc  preparcr  -a  la  Guerre,  en  cas  qu'il  y  fuc  force.     Cette    la  Treve  de  douze  ans  conclue  en  1609  entre  TEfpagne  & 

Di(couts.  demande  etant  fpecieufe,   les  Communes  lui  accorderent  deux    les  Provinces-Unies ,  etoit  fur  le  point  d'expirer,  le  Roi  d'Ef- 

tnvo'ye\    Subfides.     Mais  tous  les  preparatifs  qu'ilfit,  furent  d'envoyer  a    pagne  avoit  befoin  dans  les  Pais-Bas  des  Troupes  qu'il  avoic 


Vieniie.     Vienne  le  Baron  de  Digby ,  qui  n'en  revint  qu'au  mois  de  No- 

vembre  fuivant ,  fans  avoir  rien  avance. 

Requete      Apres  cek,  les  Requetes  vinrent  en  foule  au  Parlement,  & 

eontrc  les  principalement  contre  les  Monopoles.    11  y  en  avoit  un  entre 

^^onopo-  ^^jj|.gg  ^  j|.^j  odieux ,  qui  etoit  etabli  en  vertu  d'une  Patente  ac- 

cordee  -a  Franpois  Michel  &  a  Gilles  Montpejfon,  pour  vendre 

feuls  de  la  Dentelle  d'or  &  d'argent,  &  ces  deux  Partiians  ne 


dans  le  Palatinat  ;  &  ce  n'etoit  uniquemenc  qu'a  donner  a 
TEmpereur  le  tems  de  les  remplacer,  que  cette  courte  Treve 
etoit  deftinee.  En  effet  ,  peu  de  tems  apres  que  Spinola  euc 
quitte  le  Palatinat  ,  Dom  Genpales  de  Cordoue  ,  qu'il  y  avoic 
lailTe,  fe  trouva  a  la  tete  d'une  Armee  de  dix-huit-mille  hom- 
mes,  avec  quoi  il  fe  rendit  maitre  de  diverfes  Places,  &  en- 
fin  3    il  mit  le  Siege  devant  Frankendal.    Mais  le  Comte  de 


yendoient  que  de  Tor  &  de  Targent  faux.    La  Chambre-Haute    Mansfeldt ,  qui  arriva  dans  ce  meme  tems,  rompit  fes  mefu- 

res^ 


(1)  Li  Copie  de  la  Harangue  que  Ton  doit  fuivre  ,  eft  celle  qui  eft  inferec  dans  les.  Aoaaks  de  ce  Regac, 
dans  rHiftoire  de  lyilfta,  paife  pour  etre  fuppofee. 


Celle  qui  nout  t  et«  donnee 
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lesy  &  le  contraignit  de  lever  le  Siege.  Peu  de  tems  apres,  le 
Comre  de  T/Z/y ,  General  du  Duc  de  Baviere ,  fe  rendic  dans  le 
Bas-Palatinat ,  avec  un  fi  grand  renfort  de  Troupes,  que  le 
Comte  de  Mansfeldt  fe  vit  oblige  de  fe  retircr  en  Alface.  Apres 
fa  retraite,-  les  deux  Generaux  Efpagnol  &  Bavarois  fe  rendirent 
maitres  de  touc  le  Palatinat,  a  rexcepcion  de  Manheim  ,de  Hei- 
delberg ,  &  de  Frankendal ,  ou  les  Anglois  s'etoienc  rccires. 

Philippe  III  Roi  d'Efpagne  ecoic  morc  au  mois  de  Mars  de 
cette  annee,  &  Philippe  Wion  Fils  lui  avoic  fuccede. 

La  Treve  de  douze  ans  entre  TEfpagne  &  les  Ecacs-Gcne- 
raux  expirant  dans  cette  memeannee,  TArchiduc  craignic  que 
faques  ne  donnat  de  puitfans  fecours  aux  Etats ,  afin  de  faire 
rendre  a  l^Eledteur  Palacin  fes  Etats,  qui  lui  avoienc  ete  enleves. 
Ce  fut  dans  cette  vue,  que  pour  empecher  Jaques  d'agir,  il  lui 
fic  entendre,  que  la  Paix  encre  TEmpereur  &  le  Prince  Palatin 
n'eCoic  rien  moins  qu'impoffible,  fi  ron  vouloic  y  cravailier  a- 
vec  quelque  foin.  L'Empereur  &  le  Roi  d'Efpagne  feconderent 
fi  bien  rArchiduc  dans  ce  projec  d'amufer  ie  Roi,  qu'il  donna 
encore  dans  ce  piege ,  fe  perfuadanc  que  ce  (eroit  rouc  gacer, 
que  de  fe  preparer  a  la  Guerre  ,  dans  un  tems  ou  les  Ennemis 
de  fon  Gendre  paroiffoient  fi  difpoles  a  h,  Paix.  Mais  le  mau- 
vais  fucces  de  rAmbalTade  de  Dighy  aupres  de  TEmpereur  auroit 
pu  lui  faire  voir  qu'on  ne  cherchoic  qu'a  Tamufer,  8'il  n'eut  pas 
voulu  s'aveugler  foi-meme.  L'Archiduc  Albert  etant  morc  au 
mois  de  Juillec  de  cette  meme  annee  ,  Tlnfante  fa  Veuve  conti- 
nua  de  meme  d'amufer  le  Roi  d'Anglecerre  ,  par  Tdperance 
d'une  promte  Paix.  Pour  le  faire  mieux  donner  dans  le  piege , 
TEmpereur  lui  envoya  le  Comce  de  Schiuartzenhourg  ^  lui  fai- 
fant  encendre,  que  cet  Ambafladeur  avoic  pouvoir  de  regler  tout 
avec  lui. 

t>igby  etant  de  retour  de  Vienne  ,  le  Roi  rallembla  le  Parle- 
menc  au  mois  de  Novembre ,  quoique  rAjournement  euc  ete 
continue  jufqu'au  22  de  Fevfier  fuivanc.  Le  Grand-Treforier , 
le  Garde  du  Grand-Sceau,  &  le  Baron  de  Digby,  eurent  la 
commiflion  de  faire  connoicre  au  Parlement  les  intencions  du 
Roi.  Leurs  Diicours  aboucirent  a  faire  encendre ,  que  le  Roi 
avoic  befoin  d'argent  pour  fauver  le  Palacinac.  Ce  n'eft  pas 
qu'il  eut  vcrirablemenc  dedein  de  fairc  la  Guerre  au  Roi  d'Ef- 
pagne,  qu'il  regardoic  comme  le  meilleur  de  ics  Amis :  mais  il 
pretendoic  qu'il  faloic  fe  preparer,  pour  fe  trouver  en  ecat  de 
faire  la  Guerre,  en  cas  qu'on  y  fut  force.  II  vouloit  doncqu'on 
lui  donnat  de  fargent,  &  qu'on  lui  laiflat  le  foin  de  manier  cet- 
te  afFaire , fans  fe  meccre  en  peine  de  la  maniere  dont  il  sy pren- 
droic. 

Apres  avoir  oui  les  Difcours  des  Commiflaires ,  les  Commu- 
nes,  au-lieu  de  travailler  dabord  a  TafFaire  du  Sublide  ,  refolu- 
rent  de  faire  une  Remontrance  au  Roi,  fur  le  danger  oii  leRo- 
yaume  fe  trouvoic  de  la  part  des  Papiltes.  EUes  ctaloienc  dans 
cette  Remoncrance,  les  caufes  qui  produifoienc  ce  daager,  & 
marquoienc  au  Roi  les  remcdes  qu'elles  jugeoienc  qu'on  dcvoic 
y  apptiquer.  Sous  des  experffions  foumifes  'Sc  refpedtucufes ,  el- 
les  taifoient  comprendre  alTez,  clairemenc ,  ce  qu'elles  penfoient 
de  la  conduice  du  Roi  ,  principalement  par  rapporc  au  Mariage 
du  Prince  fon  Fils  avec  une  PrincelTe  Papilte ,  &  fa  negligence 
pour  les  intercCs  de  fon  Gendre.  Enfin ,  elles  marquoient  aflez 
ouvertemenc ,  qu'clles  n'6toient  nullement  convaincues  ,  qu'en 
demandant  de  Targent  au  Parlement ,  il  e(ic  delTein  de  Temployer 
a  faire  la  Guerre  au  Roi  d'Efpagne.  Cecoic  offenfer  le  Roi  par 
rendroic  le  plus  ienfible,  puifqu'il  avoit  fi  fouvent  fait  c onnoi- 
tre  aux  Communes,  qu'il  ne  preiendoit  pns  qu'elies  s'ingerallent 
de  lui  donner  des  confeils,  lorfqu'il  ne  leur  en  deraandoic  pas, 
&  moins  encoie  fur  des  aSaires  qui  regardoient  la  Famille  Ain- 
fi,  fachant  ce  que  la  Remoncrance  concenoic,  avant  qu'elle  lui 
fijt  prefentee,  il  ecrivit  a  TOraceur,  qu'il  ne  fouffriroic  pas  que 
les  Communes  paflalTent  les  bornes  qu'il  leur  avoic  lui-meme 
prefcrices ,  &  qu'il  ne  recevroit  pas  cecce  Remontrance.  Lts 
Communes  ayanc  oui  la  ledlure  de  cecce  Letcre ,  relolurent  de 
prefencer  au  Roi  une  Requece ,  dans  laquelle  elles  prirent  loin 
de  juftifier  leur  procede.  Le  Roi  vouluc  bien  recevoir  la  Re- 
quete ,  mais  non  pas  la  Remontrance  qui  y  ecoit  actachee ;  & 
quelques  jours  aprcs,  il  leur  envoya  une  Reponfe  fort  aigre.  II 
leur  difoit  entre  aucres  chofes,  que  leurs  pretendus  Privileges 
n'etoient  que  des  Concellions  des  Rois  fes  Predecefleurs  j  & 
leur  faifoic  encendre,  qu'il  etoic  en  fon  pouvoir  de  les  en  pri- 
vcr,  &  qu'il  les  en  priveroit  effecftivemenc,  fi  elles  lui  en  don- 
noienc  Toccafion.  Le  Roi  parloic  fi  clairemenc  dans  cecce  Re- 
ponfe,  que  les  Communes  craignanc  que  le  Parlement  ne  fiit 
d'abord  ou  cafle ,  ou  proroge ,  fe  haterenc  dr  faire  une  Proceila- 
tion,  par  hquelle  elles  renverfoienC  tous  les  principes  du  Roi, 
par  rapport  aux  Privileges  de  leur  Chambre.  Le  Roi  en  ayant 
e:e  intorme,  ie  rendit  au  Confeil,  6c  s'etant  fait  apporter  le 
Regiitre  de  la  Charnbre-BalTe  ,  il  en  oca  lui-meme  la  Protella- 
tion ,  la  lacera,  &  ordonna  au  Confeil  de  faire  un  Proces-ver- 
bal  &  auchencique,  de  ce  qu'il  venoic  de  faire.  Six  joursapres , 
il  cafla  le  Parlemenc  par  une  Proclamacion ,  &  fic  meccre  en 
prifon  plulieurs  Membres  des  deux  Chambres.  Enfuice  il  pu- 
blia  une  autre  Proclamacion ,  pour  defendre  fous  de  rigoureules 
peines ,  de  parler  des  Affaires  du  Gouvernement.  II  femble  que 
jufqu'alors,  le  Roi  n'avoic  faic  quelcarmoucher,  &  quil  ecoic 
enfin  refolu  d'en  venir  a  une  Bacaille.  Mais  le  befoin  quil  euc 
du  Parlemenc  dans  la  fuice ,  ecnpecba  1'entiere  rupcure ,  qui  ne 


fe  fit  que  fous  le  Regne  fuivant. 

Ann^e  1622. 
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Dans  cetce  querelle  entre  le  Roi  &  le  Parlement ,  fondee  fur 
deux  principes  diametralement  oppofes ,  il  y  eut  peu  de  gens 
dans  le  Royaume  ,  qui  ne  prilTenc  parti.  Les  Puritains,  com- 
me  on  peuc  bien  le  juger,  adhererenc  au  ParlemenCi&  le  Cler- 
ge  de  TEglife  Anglicaiie  fe  rangea,  pour  la  plus  grande  partie,  _ 
dans  celui  du  Roi.  II  n'y  euc  que  George  Abhot ,  Archeveque  de  1™- 
de  Cantorbery,  qui,  bien  quatcache  a  la  Difciphne  de  TEglile  chev^equc 
Anglicane,  demeura  ferme  dans  fes  principes  couchant  le  Gou- 
vernemenc.  Aufli  fuc-il  coujours  regarde  comme  un  Puricain. 
11  Tecoic  effedtivement ,  felon  les  idees  de  la  Cour,  qui  affedtoiC 
concinuellement  de  confondre  les  Presbyteriens  fous  le  nom  de 
Puritains,  avec  ceux  qui  ne  vouloient  poinc  reconnoitre  lePou- 
voir  abfolu  du  Roi.  Ce  Prelac  euc  le  malheur  ,  dans  Tannee 
1621 ,  de  tuer  un  Homme  d'un  coup  de  fleche ,  en  voulant  ti- 
rer  fur  un  Daim.  Le  Roi  lui  accorda  des  Lettre*  de  grace : 
mais  depuis  ce  tems-la,  il  fe  recira  du  Confeil,  &  n'y  parut 
plus  pendanc  le  refte  de  fa  vie. 

La  brouillerie  dont  je  viens  de  parler ,  acheva  de  faire  perdre  """' 
aux  Etrangers  le  peu  de  confideration  qu'ils  avoienc  deja  pour  le  0^;^ 
Roi  jfai[ues,  quand  ils  virenc  qu'il  s'eCoic  mis  hors  d'ecatde  ti- 
rer  aucun  fecours  du  Parlement  ,  dans  le  tems  qu'!l  en  avoic  le 
plus  de  befoin.  Cela  parut  manifcftement,  dans  diverfes  Paf- 
quinades  qui  fe  firent  a  Bruxelles  &  ailleurs.  Dans  une  certaine 
Eftampe,  on  reprefentoit  le  Roi  d'Anglecerre  ,  avec  diverfes 
Perfonnes  qui  s^efforgoient  de  tirer  fon  epee  hors  du  fourreau. 
fans  pouvoir  y  reuffir.  Dans  une  Comedie  jouee  a  Bruxelles, 
on  faifoic  encrer  un  Courier,qui  portoit  une  cres  mauvaife  nou- 
velle.  Cecoic,  que  le  Palacinac  alloit  ecre  infailliblement  enleve 
a  rEmpereur,  puifque  le  Roi  de  Danemarc  preparoic  cenc-mil» 
le  caques  de  Hareng ,  les  Etats-Generaux  cent-mille  tonneaux 
de  Beurre  ,  &  le  Roi  d'Anglecerre  cent-mille  Ambaffadeurs. 

Pendanc  que  les  efprics  ecoienc  encore  en  Anglecerre  dans  une  Hdcman- 

aflez.  grande  agitacion,  a  caule  de  la  Diflblution  du  Parlemenc    ' 

&c  de  l'emprifonnement  des  Membres,  le  Roi  euc  befoin  d'ar- 
gentj  &  le  moyen  qui  fuc  crouve  le  plus  propre  pour  en  recou- 
vrer,  fut  d'exiger  des  Sujets  une  B^nfvolence.  Je  dis  exiger, 
parce  que  Tordre  du  Confcil  fur  ce  fujet  portoic  expreffemenc, 
que  le  Roi  ne  fe  contenceroic  pas  de  ce  qu"on  ofFriroit  voloncai- 
rement,  fi  les  offres  n'etoienc  pas  proporcionnees  aux  facultes 
de  chaque  Parciculier.  L'argenc  qui  devoic  provenir  de  cctce 
Benevolence,  ecoic  abfolument  necelTaire  au  Roi,  pour  envo- 
yer  le  Baron  de  Dighy  en  Efpagne,&  le  Chevalier  RichardlVef- 
ton  a  Bruxelles.  Ces  deux  Ambafladeurs  devoient  metcre  la  der- 
niere  main  au  Plan  que  le  Roi  avoic  formej  &  voici  quel  ecoit 
ce  Plan  ,  comme  il  paroic  par  les  propres  Leccres  du  Roi. 
Cecoit  de  conclure  le  Mariage  du  Prince  avec  Tlnfance,  &  de 
recevoir  la  Doc  de  deux  millions,  avant  que  de  terminer  Taf- 
fairc  du  Prince  fon  Gendre :  de  procurer  en  actendanc  une  Tre- 
ve  pour  le  Palacinat,  pendant  laquelle ,  apres  que  touc  ce  qui 
regardoic  le  Mariage  feroic  fini,  le  Roi  d'Efpagne,  par  pure  a- 
micie  pour  lui  &  pour  le  Prince,  obligeroic  lEmpereur,  non- 
feulement  a  evacuer  le  Bas-Palacinac ,  mais  a  concraindre  me- 
me  ie  Duc  de  Baviere  de  reftituer  le  Hauc ,  donc  il  secoit  em- 
pare.  Rien  necoit  plus  beau  qua  ce  Plan  ,  sil  euc  ece  appuye 
iur  quelque  bon  fondemenc.  Mais  par  malhear,  ce  n'ecoic  qu'ui 
ne  invencion  du  Comce  de  Gondemar.^  pour  cenir  le  Roi  enla^ 
ce,  &  pour  Tempecher  de  donner  du  fecours  au  Roi  de  Bohe- 
me,  &  aux  Provinces-Unies.  L'Empereur,  le  Roi  d'Efpagne, 
i'Infance  Ifahelle ,  ecanc  bien  inftruics  de  ce  Plan ,  concribuoient 
a  y  cenir  le  Roi  actache ,  par  des  promefles  generales ,  ou  am- 
biguijs,  qui  ne  contenoient  rien  de  pofitif,&  en  lui  faifant  tou- 
jours  efperer  un  heureux  fucces.  Le  Roi  en  ctoic  tellemenc  en- 
tete,  que  rien  n'ecoic  capable  de  lui  faire  prcndre  une  aucre 
roucc. 

J'ai  d;t  ci-deffus,  que  TEmpereur  avoit  envoye  au  Roi  le 
Comce  de  Schwartz.enhourg,  pour  y  regler  avec  lui  Taffaire  du 
Palatinac.    Mais  quand  on  voulut  coramencer  a  craicer  avec  cet 
AmbalTaaeur,  il  fe  crouva  qu'il  n'avoic  aucun  i^ouvoir,  &  que 
Tlnfance  Ifahelle  etoit  fcule  chargee  de  cetre  Negociation.  Celt 
ce  qui  fit  prendre  au   Roi  la  refolution  d'envoyer  le  Chevalier 
Weflon,  Papifte,a  Bruxelles  pour  y  traiter  avec  Tlnfance  Dans  Ambaflk- 
le  meme  tems  il  envoya  en  Efpagne  Dighy,   qu'il  venoic  de  fai-  cj^^^j^ 
re  Comte  de  Briflol,  pour  y  conclure  le  Mariage,  conjtiinte-  BriftoUn 
menc  avec  le  Chevalier  Aflon,  qui  y  faifoit  les  fon<ftionsd'Am-  Elpague. 
baffadeur  ordinaire.il  fauc  remarquer,  que  dans  les  Inltrudtions 
qu'il  donna  au  Comte  de  Briflnl ,  il  lui  defendir  e;:preffemenc, 
de  faire  de   la  reflitution  du   Palatitial ,  uue  dfs  Conditii>is  d» 
Mariage.     11  craignoic  que  la  refticucion  d  1  Palacinac  ne  fiic  re- 
gardee  comme  une  compenfation  de  la   Doc  qui  lui  avoic  ete 
promife.     Cependanc ,  comme  le  Mariage  ne  pouvoic  abfolu- 
menc  fe  conclurc  fans  une  Difpenle  du  Pape,  llTon  qu'on  ene- 
toitconvenu,  le  Roi  envoyz  Gage  a  Rome,  pour  !a  foUiciter;  Gage  en- 
&  afin  que  fes  foUicitacions  fuflent  plus  elificaces  ,   il  fit  relacher  ^"y^  ^ 
tous  les  Papittes  Recufans  qui  ecoienc  en  prifon.     Gela  caufa  de  R^TuVans 
ii  grands  murmures  parmi  le  Peuple  ,  que  TEveque  de  Lincoin  1'apiftes 
fuc  charge  de  jultifier  la   conduice  du  Roi,  par  un  Ecrit  pu-  "^'•"^^'^s. 
blic,qui  n'eut  pas  aucanc  de  fucces  qu'il  ea  avoit  attendu.  Com-  Apoiogte 
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JiQjits  me  le  Roi  avoit  befoin  dc  Tlnfante  Ifahelle^  il  ne  fit  pas  diffi- 
1.       cuke  de  permettre  au  Lord  Vaux,  Papifte,  de  1'aller  fervir  a- 
vec  deux-mille  hommes,  contre  les  Provinces-Unies. 

Pendant  que  ces  chofes  fe  paffoient ,  le  Roi  de  Boheme ,  qui 
etoit  toujours  en  Hollande,  trouva  lc  moyen  dengager  dans  fes 
interecs  le  Prince  de  Bade-Dourlach ,  &  le  Prince  Chrifiian  de 
Brunpwkk,  Adminiftrateur  de  Halberftadt.  Le  premier  leva  u- 
ne  Armee  aux  environs  du  Palatinat,  le  fecond  dans  la  Weft- 
phalie  ^  &  outre  cela ,  le  Comte  de  Mansfeldt ,  qui  s'etoit  re- 
tire  dans  TAlface,  fe  trouvoit  a  portee  de  fe  joindre  aux  deux 
Princes ,  quand  iis  feroient  entres  dans  le  Palatinat.  Le  Roi  de 
Boheme  efperant  par  ce  moycn  de  fe  remettre  en  pofleffion  de 
fes  Etats ,  traverfa  la  France  incogntto ,  &  fe  rendit  a  rArmee 
de  Mansfeldt.  II  feroit  trop  long  de  rapporter  ici  le  detail  de 
cette  Campagne  :  il  fuffira  de  dire  en  un  mot,  que  le  Frincede 
Bade  fuc  battu  par  les  Bavarois :  que  ie  Roi  de  Boheme  ayanc 
marche  avec  Mansfeldt  pour  aller  joindre  le  Prince  de  Bru?if~ 
fuick ,  fon  Armee  fut  mife  en  deroute :  quenfuite ,  les  fecours 
qui  furent  envoyes  au  Comte  de  Ttlly  ,\t  rendirent  li  fuperieur, 
que  le  Roi  de  Boheme  le  vit  contraint  d'abandonner  Ibn  pro- 
jet ,  &  de  s'en  retourner  en  Holande.  Le  Prince  de  Brunf- 
liiick  &  Mansfeldt  abandonnerent  aulli  le  Palatinat ,  pour  fe  re- 
tirer  dans  les  Pais-Bas.  Ttlly  ne  trouvant  plus  d'oppofitioa  dans 
le  Bas-Palatinat ,  pric  Heidelberg  d'aflaut,  fe  rendit  niaiire  de 
Manheim  par  un  blocusi  &  enfuite  il  afliegea  Frankendal ,  la 
Sicec  de  ^^^^^  Place  qui  reftoit  encore  au  Roi  de  Boheme. 
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, ,  depuis  la  fin  de  rannee 
a  conclurc  le  Mariage, 
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point  dans  THiftoirei  mais  felon  les  apparences,  cHes  etoient  fi  Jaques 
avantageufes  a  la  Religion  Catholique ,  comme  on  en  peut  ju-        I. 

ger  par  les  Conventions  qui  furent  faites  dans  la  fuite ,  que  la  ^,!?,*-*"''* 

Cour  d'Efpagne,  qui  jufqu'alors  n'avoit  cherche  qu'a  Tamufer ,  gne.^** 

fe  refolut  enfin  a  conclure  le  Mariage.    Comme  elle  le  voyoit  Cette 

difpole  i  ceder  tout,  elle  jugea  qu'il  ne  faloit  pas  negliger  cette  ^,?"'  *? 

occafion  de  travailler  efficacement  au  retabhflement  de  la  Reli-  con"iuie 

gion  Catholique  en  Angleterre.     II  y  avoic  d'autant  plus  d'appa-  le  Ma- 
rence  de  reulfir  dans  ce  deflein ,  que  vu  la  difpofition  du  Roi ,  "*^" 
on  avoit  lieu  d'efperer  qu'on  obtiendroit  encore  d'autres  avan- 
tages.     Depuis  ce  teras-la ,  c'eft-a-dire  ^           ■    •    - 
1622,  Philipfe  W  parut  auffi  ardent 
qu'il  avoit  paru  froid  auparavant. 

Ann4e  1623. 

Les  nouvelles  mefures  ,  que  la  Cour  d'Efpagne  venoit  de 
prendre ,  firent  cnfin  obtenir  au  Comte  de  Brifol  une  Lettre  de 
Pbtlippe  i  l'Infante  Ifabelie,  par  laquelle  il  la  prioit  de  renouer 
a  Londres  la  Negociaiion  touchant  le  Palatinat ,  qui  avoit  ete 
rompue  a  Bruxellcs.    II  ne  sagiflbit  que  de  fauver  Frankeadal , 
la  feule  Place  qui  reftoit  encore  au  Roi  de  Boheme,  &  qui  e- 
toit  lur  lc  poir.t  dc  fe  perdre.    Dans  cette  Negociation,  Jaquet  Frankeo- 
fut   pris  pjur  dupe,  a  Ibn  ordinaire :  car  en  lui  accordant  une  dal  mis 
Tieve  de  quinze  mois  pour  le  Palatinac  ,   on  obtinc  de  lui  qu'il  '"jJ^fP^jJ 
meitroit  Frankendal  en  depot  entre  les  mains  de  l'Infante,  fous  mains  de 
ces  conJitioni:  Que  la  Garnifon  Angloife,  qui  etoic  dans  Fran- 
kendal ,  auroic  la  liberce  de  fe  retirer  par  les  Terres  de  TEmpire 
&  du  Roi  dEfpagne:  Qu'a  la  fin  de  la  Trevc,  Flnfante  re- 
metiroit  cette  Place  au  Roi  d'Anglecerre ,  qui  pourroit  y  met- 
tre  unc  Garnifon  de  quinze-cens  hommes,   a  laquelle  le  Roi 
d'Efpagne  donneroit  paflage  par  les  Pais  de  fa  dommation :  Que 
le  Pnncc  Palacin  renonceroic  a  couces  fes  Alliances. 

Avant  que  cette  Treve  fut  conclue,  rEmpereur  avoit  confe- 
re  au  Duc  dc  Baviere  la  Dignite  d'Ele(fteur  ,  qu'il  avoit  ote  au  ^^  ^,»»'* 
Roi  de  Boheme.  'e=,,^'J„, 

Pout  le  refte  de  Tannee  1623  fut  employe  a  la  Negociation  Palatin.i 
du  Mariage.     La  Cour  d'Efpagne  s'etant  enfin  determinee  a  fi-  ¥  Pi*'^? 
nir  cecte  affaire,  pourvu  qu'elle  pilt  obtenir  ce  quelle  fouhai 
toit  cn  faveur  de  ia  Reiigion  Catholique ,  donna  au  Comce  de 


l'lii&nte. 


Pendanc  que  le  Roi  de  Boheme  etoit  dans  le  Palatinat ,  ^/o^ 
etoit  a  Bruxelles ,  pour  negocier  la  Paix  avec  Tlnfante.  Mais  il 
s'y  rencontra  deux  difficultes,  qui  firent  beaucoup  trainer  ceite 
Negociation,  &  b  rendirent  enfin  infru<£t:ueufe.  La  preaiiere 
fut ,  que  Jaques  n'avoit  pas  eu  la  precaution  de  feire  autorifer 
IVeflon  par  le  Roi  de  Boheme ,  qui  etoit  le  principal  interelle. 
II  falut  donc  demander  un  Plein-pouvoir  a  ce  Prince,  qui  n'eut 
garde  de  le  donner ,  pendant  qu'iJ  eut  quelque  efperance  de  chai- 
fer  fes  Ennemis  du  Palatinat.  II  ne  Tenvoya,  que  quand  il  fuc 
fur  le  poinc  de  s'en  retourner  en  HoIIande.  Cette  difficulte  e- 
tant  levee,  on  en  rencontra  unc  autre,  qii  netoit  pas  moindre. 
Ceft  que  lc  Pouvoir  de  rinfante  ne  conhftoit  que  dansunefim- 
ple  Lettre  de  TEmpereur ,  dans  laquelle  il  ia  prioit  de  chercher 
avec  rAmbaffadeur  d'Angleterre ,  les  moyens  de  fairc  la  Paix. 
Ce  Pouvoir  n'etant  pas  luffifant,  il  falut  en  demander  un  au- 
tre ,  qui  fe  fit  longtems  attendre.  Dans  cet  intervalle  ,  Tilly 
faifanc  de  grands  progres  dans  !e  Palatinat,    on  peut  bien  juger    rAmbafladeur  ne  pouvoit  pas  les  accepter,  faute  de  Pouvoir,  il  \\^^^^ 


Le  Duc 


du  Roi 
de  Bohe- 
me. 


Briftul  certains  Articlci  cout  drefifes,  plus  eciaircis  &  plus  ercn-  fjftaf,/" 
dus  que  ceux  dont  on  etoit  auparavant  convenu.     Mais  comme  du  Maria- 


Jaques 


quc  rEmpereur  n'avoit  pas  interet  de  hater  la  concluiion  du 
Traite  qui  devoit  fe  negocier  a  Bruxelles.  Ja^ues  eut  fon  re- 
Cours  au  Roi  d'Efpagne  ,  qui ,  de  ibn  cote ,  fit  trainer  rafiiire 
cn  Iongueur,jufqu'a  ce  que  Manheim  &  Heidelberg  furent  pris. 
Tilly  auroit  pu  auffi  fe  rendre  maitre  de  Frankendal ,  fi  le  debor- 
dement  des  Rivieres  ne  reut  contraint  de  lever  le  Siege.  Jaques 


comptend  comprit  enfin  ,    qu'il  etoit  amufe,   &  ordonna  au   ComLe  dc 


<ju'on  Ta- 
n>ufe> 


Brijtol ,  d'en  faire  des  plaintes  au  Roi  d'Efpagne.  Mais  com- 
rae  en  meme  tems  on  lui  faifoit  entendre  que  la  conclufion  du 
Mariage  etoit  prochainc  ,  &  que  la  Difpenfe  alloit  ecre  expe- 
diee ,  cela  feul  arretoit  ia  colere.  II  ne  vouloit  pas  courir  le 
Faux-pas  rifque  de  manquer  le  Mariage,  en  infiftant  trop  fortement  lur 
quM  lait.  1'affaire  du  Palatinat.  II  reconnofiToit  neanmoins,  qu'on  Tavoit 
abufe ,  &  il  paroiiToit  vouloir  fe  venger :  mais  il  pretendoit  que 
le  Roi  d'Efpagne  fe  joignit  a  lui ,  pour  enlever  par  la  force  des 
armes  aux  Imperiaux  le  BasPalatinat,  que  ce  meme  Princeleur 
flvoit  livrei  ou  que  du  moins,  il  lui  donnac  palTage  par  Ics  E- 
tats,  pour  aller  porter  la  Guerre  en  ce  Pais-la.  11  ne  pouvoit 
guere  former  de  projet  plus  chimerique. 

Cependant ,  comme  il  etoit  inconcevable  qu'on  put  toujnurs 
amufer  le  Roi,  comme  on  ravoit  fait  pendanC  fix  ans,  la  Cour 
d'Efpagne  jugea,  qu'il  ecoit  a  propos  de  lui  faire  entrevoir  une 
efperance  prochaine  de  conclure  enfin  le  Mariage.  Avant  que 
d'accorder  la  Dilpenfe,  le  Pape  avoit  roulu  etre  informe  plus 

{)articulierement  du  detail  du  Traite  qui  fe  feroit  fur  ce  lujet; 
es  cinq  Articlcs  dont  on  etoit  convenu ,  lui  ayant  paru  trop  va- 
gues,  &  fiijets  a  trop  de  chicanes.    On  avoit  donc  ete  obiige, 
pour  iatisfaire  le  Pape,  d'expliquer  &  d'etendre  ces  premiers 
Articles,  &  d'en  faire  dix-neuf,  qui  avoient  ete  envoyes  a  Ro- 
me.    Enfin,  apres  une  alTez,  longue  follicitation ,  Gage  arriva  de 
Rome  avec  ces  dix-neuf  Articles  apoftilles  par  le  Pape,  comme 
une  Capitulation  d'une  Place.     Quelques-uns  ^toient  accordes, 
d'autres  expliques,  quelques  autres  etendus  &:  augmentes.     Le 
Princc  &  Roi  fe  trouva  fort  embarafle  ,  lorfqu'iI  regut  ces  Articles  apof- 
^E^mbaias '^'^^^^-     -^"  ^^^  accordant,  il  donnoit  lieu  a  fes  Ennemis  de  Tac- 
du  Roi.    cuier  d'etre  peu  foigneux  des  interets  de  la  Religion  Proteftan- 
te,  comme  il  en  etoit  deja  foupconne.  En  les  rejettant,  il  rom- 
poit  le  Mariage :  il  fe  mettoit  dans  la  neceffite  de  faire  des  ef- 
forts,  pour  arrachcr  a  TEmpercur  le  Palatinat  par  les  armes;  & 
ce  qu'il  y  avoit  de  pire  pour  lui  ,   il  faloit  fe  reloudre  a  convo- 
quer  un  Parlement,  qui,  felon  les  apparences,  ne  manqueroit 
pas  a  profiter  de  cette  occafion,   pour  faire  quelque  breche  a  la 
Prerogative  Royale.     Dans  cet  embaras,  il  prit  le  parti  de  fa- 
crifier  la  Rcligion ,  plutot  que  de  rompre  le  Mariage ,  6c  de  fe 
priver  de  la  Dot  de  deux  millions  qui  lui  tenoient  toujours  fort 
au  coeur.     II  fe  determina  donc   a  faire  a  la  Cour  d'Efpagne 
certaines  oflTres  par  rapport  a  la  Religion ,  au-dela  defquelles  il 
Sct  offtei  procefta  qu'il  ne  pouvoit  pas  aller.    Ces  offi-es  ne  fe  trouvent 
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les  en^^oya  au  Roi.  Ces  Articles  etoient  conformes  aux  Apof- 
tilles  du  i-^ape ,  ce  qui  fait  voir  que  les  deux  Cours  de  Rome  & 
de  Madrid  agiflbient  de  concert  dans  cette  aftaire.  Jaques  zyant 
requ  ces  - Articles ,  les  garda  quelque  cems;  &  enfin,  il  les  figna 
teis  qu'ils  etoient ,  fans  y  faire  aucun  changement ,  &  les  fic  fi- 
gner  au  Prince  de  Galles :  apres  quoi ,  il  les  renvoya  au  Comte 
de  Brijiol.  Tout  ecant  ainfi  regle  a  la  fatisfadion  des  deuxRois, 
il  fut  convenu  entre  le  Comce  de  Bnjiol,  &  les  Miniftres  du 
Roi  d'Efpague,  qu'en  actendant  la  Difpenfe  du  Pape,  qui,  fc- 
lon  qu'on  lc  ju-eoic ,  pouvoic  arriver  au  plus  tard  dans  le  mois 
d'AvriI,  on  travailleroit  a  dreflTer  les  autres  Articles,  qui  ne  re- 
gardoient  pas  la  Religion  :  que  quatre  jours  apres  Tarrivee  de  ia 
Difpenle ,  les  Noces  le  celebreroient  par  ProcureurjSc  quevingt 
jours  apres,  riniante  partiroit  pour  rAngleterre.  Dans  cec  in- 
cervalle  >  on  cravailla  aux  Arcicles  qu'on  appelloic  Temporels  , 
pour  1-s  diftinguer  de  ceux  de  Religion,  &  ces  Arcicles  fe  crou- 
verent  prets  &c  approuves  des  deux  cotes,  vers  le  milieu  dii 
mois  de  Mars ;  de  forte  qu'il  ne  falloit  plus  qu'une  attente  de 
cinq  ou  fix  femaines,  pour  celebrer  le  Mariage.  11  faut  remar- 
quer ,  que  dans  les  Ajrticles  Temporels ,  il  n'y  avoit  pas  un  raoc 
touchant  la  reftitution  du  Palatinat ,  parce  que ,  commejerai 
ceja  dit,  le  Roi  avoit  expreflemenc  defendu  au  Comte  de  Brif' 
tol  de  meler  ces  deux  affaires  enfemble. 

Pendant  que  ces  chofcs  fe  palToient  en  Efpagne,  le  Marquis  LePiinct 
de   Buckingham  mit  en  tece  au  Prince  de  Galles  d'aller  lui-meme  dc  Galie» 
en  Efpagne ,  pour  furprendre  Tlnfante ,  &  pour  y  terminer  les  peifjf/jj 
difficultes  qu'il  pouvoit  y  avoir  encore  fur  fon  Mariage.  Le  Roi  d-aiier  ca 
eut  la  foibletTe  de  conlentir  a  ce  voyage  romanefque,   fans  con-  Efp^gne 
fiderer  qu'il  alloit  livrer  fon  Fils  unique ,  fon  SuccefiTeur  pre-  kinjhaoT 
fomptif,  entre/Ies  mains  du  Roi  d'Efpagne,  &  fans  avoir  pris 
aucune  iurcte  pour  fon  retour.    Cela  fait  voir  du  moins,  qu'il 
ne  voyoit  plus  aucun  obftacle  au  Mariage,  &  qu'il  n'y  a  aucu- 
ne  vraifemblance  dans  ce  que  le  Marquis  de  Buckingham  ditdans 
la  fuite,  que  le  Prince,  confiderant  que  cette  afFaire  trainoit  de- 
puis  fi  longtems ,  avoit  voulu  voir  de  fes  propres  yeux  a  quoj 
il  tenoit  qu'elle  ne  fe  conclut :  car  toutes  les  difficultes  etoient 
levees,  lorfque  le  Prince  entreprit  fon  voyage.     Quoi  qu'il  en 
foit ,  le  Prince  &  Buckingham  parcirenc  de  la  Cour  le  27  de  Fe- 
vrier :  ils  traverferenc  la  France  fans  fe  faire  connoitre ,   &  arri- 
verent  le  17  de  Mars  a  Madrid  ,  oij  ils  n'etoient  nuUement  at- 
tendus.    Le  Prince  fut  regu  du  Roi  d'Efpagne ,  avec  beaucoup   Mani„j 
d'honneur  6c  de  careiTes.     Mais  la  Difpenfe  de  Rome  fe  fit  at-  dont  le 
tendre  beaucoup  plus  long-tems  qu'on  ne  Tavoit  cru ,  parce  que,  ^)^^^  ' 
vraifemblablement ,  le  Pape  congut  de  nouvelles  elperances  de-  ^    '*'"*' 
puis  Tarrivee  du  Prince  a  Madrid.     On  cruc  en  Efpagne,  que    Effort» 
le  Princc  y  ecoic  venu  pour  changer  de  Religion  ,  6£  on  n'ou-  pout  le 
blia  rien  de  ce  qu'on  cruc  capable  de  Ty  engager.    On  lui  fic  '^^" 
ecrire  par  lePape,  &  on  le  porta  memc  ^  lui  faire  une  repon-  de*ReU« 

fe  sion. 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE, 
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Le  Uoi 


Jaques   fe,dans  laquelle  il  lui  donnoit  leTitre  de  Votre  Sai»tet^,&c  s'en- 

1-       gageoit  meme,  en  quelque  maniere ,  a  k  rendre  le  Protedteur 

des  Catholiques  d'Angleterre.     La  Dilpenfe  arriva  enfin  dans  le 

mois  de  Mai :   mais  le  Pape  y  avoit  annexe  de  nouvelles  condi- 

tions,  fans  lefquelles  elle  ne  pouvoit  etre  d'aucun  effet.  11  fallut 

informer  le  Roi  Jaques  de  ces  nouvelles  conditions ,  le  Prince 

n'ayant  pas  le  pouvoir  de  les  accorder.  Le  Pape  demandoit  auffi 

des  furetes,   pour  Texecution  des  Articles.    Cottington  fut  char- 

ge  de  porter  en  Angleterre  les  Articles  difpoles,  eclaircis,  eten- 

dus,  comme  le  Pape  favoit  juge  i  propos,  &  qui  etoient  enlin 

montes  jafqu'au  nombrc  de  vingt-trois,  quoiqu  au  commence- 

mcnt  il  n'y  en  eut  eu  que  cinq.    Jaques  etoit  alle  trop  avant , 

pour  pouvoir  deformais  reculer.     Le  Pnnce  ibn  Fils  etant  entre 

les  mains  des  Efpagnols ,  il  n'y  avoit  pas  moyen  de  rompre  une 

Negociation  qui  avoit  dure  fept  ans ,  pour  quelques  graces  plus 

ou  moins,  qu'on  demandoit  en  faveur  des  Catholiques.   II  figna 

Fignc  lci    donc  non-feukment  les  vingt-trois  Articles ,  mais  encore  quatre 

Auides.    2utres  Articles  fecrets  ,  qui  devoient  etrc  executes  apres  la  con- 

fommation  du  Mariage  (i),  &  les  envoya  en  Efpagne.  Onpre- 

tend  meme  que  le  Prince  en  les  fignant  lui-meme,  y  ajoutaen- 

core  de  fa  part  des  engagemens  encore  plus  forts,  en  faveur  de 

Bucking-  la  Religion  Catholique.    En  envoyant  ces  Articles  fignes  en  Ef- 

hum  cft    pagne ,  le  Roi  y  joignit  une  Patente ,  par  laquelle  il  creoit  fon 

aee  Ouc  pj^yQfj  Qm;  (je  Buckitigham  ^  pour  le  rccompenfer  du  grand  fer- 

vice  qu'il  venoit  de  rendre  a  TEtat. 

Une  nouvelle  ditficulte  furvint  en  Efpagne,  apres  que  les  Ar- 

ticles  y  furent  arrives.     Ceft  que  le  Roi  voulut  s'aflurer  de 

rexecution  des  quatre  Articles  fecrets  ,  avant  que  le  Mariage  fe 

confommat ;  &  fes  Ambaffadeurs  qui  etoient  a  Londres ,  eurent 

ordre  de  demander  cette  execution  comme  un  prealable.  Jaques 

tjnc  nou-  fg  trouva  fort  embaraffe  de  cette  demande.  Ces  Articles  eioient 

■uiK^^em-  fecrets,  &  ne  devoient  s'executer  qu'apres  le  Mariagei  &  nean- 

ptciie  le    moins,  on  vouloit  quil  les  rendit  publics,  &  qu'il  les  executat 

^cc^rin-  "^^"^^  >  pendant  que  fon  Fils  etoit  encore  en  Efpagne.     Cepen- 

Fa^me.       dant ,  comme  il  vouloit  le  Mariage  a  quelque  prix  que  ce  fut ,  il 

Dedara-  prit  le  parti  de  faire  donner  aux  Ambafladeurs  unc  Declaration  du 

faKu^t  des  Confeil ,  qui  atteftoic ,  que  c'etoit  rintention  du  Roi  d'accor- 

Cathoii-   der  aux  Catholiques  ce  qui  etoit  contenu  dans  les  quatre  Articles 

^ues.       fecrets,&  encore  plus;  de  quoi  les  Ambaffadeurs  fe  contenterent. 

Mott  du      ^^"^  "^  entrefaites,  lc  Pape  Gregoire  Xy  mourut,avant  que 

PapeGie-  fon  Noncc  a  Madrid  eut  livre  la  Difpenfcj  &  par  la,  elle  de- 

BoiieXV.  vint  inutile.  II  fallut  attendre  I'Eled:ion  d'un  nouveau  Pape,  & 

une  nouvelle  Difpenfe.     Urhain  VIII ,  qui  fucceda  ,  fit  attendre 

la  Difpenfe  plus  longtems  qu'on  ne  Tavoit  efpere ,  &  pendant 

j,     _       ce  tems-Ia,  on  ne  ceCfa  poinc  d'importuner  le  Prince  de  Galles, 

lc^tM^'  pour  l'engager  a  changer  de  Religion :  mais  il  demeura  toujours 

<jn  pccfle  ferme. 

''^e  dun-       Pendant  qu'il  fembloit  que  le  Prince  attendoit  la  Difpenfe  a- 
ct  de      vec  d'autant  plus  d'impatience ,  qu'il  y  avoit  deja  plus  de  fix 
eiigmn.  mois  qu'il  etoit  en  Efpagne,  il  formoit  avec  le  Duc  de  Buc- 
kingham  le  projet  de  rompre  entierement  fon  Mariage.    II  n'eft 

{las  aife  de  favoir  quel  fut  le  veritable  motif  de  cette  refolution. 
Is  en  alleguerent  pour  raifon,  quand  ils  furent  en  Angleterre, 
qu'ils  n'avoient  trouve  dans  le  Roi  d'Efpagne  aucune  difpofition 
^  faire  rendre  le  Palatinat ,  quoique  le  Mariage  ne  dut  fe  faire 
que  pour  cette  fin.  La  ditficulte  confiftoit  a  fe  tirer  d'Efpagne, 
fans  faire  connoitre  leur  deffein.  Pour  la  furmonter,  le  Duc 
ecrivit  au  Roi,  que  nonfeulement  Philippe  n'avoit  pas  deflein 
de  faire  rendre  le  Palatinat ,  mais  que  meme  il  n'avoit  jamais  eu 
intention  de  conclure  le  Mariage.  Le  Prince  ajouta  dans  une 
Lettrc  qu'il  ecrivit  au  Roi  fon  Pere,  qu'il  n'efpcroit  gas  de  pou- 
voir  jamais  fe  tirer  d'entre  les  mains  du  Roi  d'Efpagne ,  &  que 
du  Roi^°'  deformais  TEledlrice  fa  Soeur  devoit  etre  regardee  comme  THe- 
pourquit-  ritiere  prefomptive  de  la  Couronne  d'Angleterre.  Jaques  affiige, 
ter  i"Er-  comme  on  le  peut  penfer ,  d'une  nouvelle  fi  peu  attendue ,  e- 
crivic  au  Duc  de  lui  raraener  fon  Fils,  a  quelque  prix  que  ce 
fiit  i  &  en  meme  tems ,  il  fit  partir  des  VailTeaux  pour  aller  le 
prendre  &  le  tranfporter  en  Angleterre. 

Des  que  le  Duc  eut  re^u  cet  ordre ,  il  en  donna  connoiflan- 
iiiegues  ce  au  Roi  d'Efpagne ,  &  lui  dit ,  que  Tabfence  du  Prince  cau- 
poutquit-  foic  en  Angleterre  des  mouvemens,  qui  rendoient  fon  retour 
abfolument  neceflaire;  d'autant  plus,  que  la  Difpenfe  fe  faifoit 
longtems  attendre,  &  qu'on  ne  pouvoit  pa=;  encore  s'alTurer  en 
quel  tems  elle  arriveroit :  qu'au  refte ,  le  depart  du  Prince  ne 
porteroit  aucun  obftacle  au  Mariage  ,  puifqu'il  lailfcroit  une 
Procuration  pour  epoufer  Tlnfante  cn  fon  nom,  a  quelqu'un 
dont  Sa  Majefte  feroit  elle-meme  le  choix.  Fhiltppe  ne  s'op- 
pofa  point  au  depart  du  Prince  ,  puifquil  etoit  fonde  furdes 
raifons  fi  fpecieufes,  &  oflrit  d'etre  lui-meme  ibn  Procureur. 
Ainli  le  Prince  partit  pour  5.  Andero,  oQ  fa  Flotte  1'attendoit, 
VePiincc  gpr^j  avoir  ane  feconde  fois  jure  foiennellement  les  Articles 
dont  on  etoit  convenu ,  &  laifTe  entre  les  mains  du  Comte  de 
Brtjlol  une  Procuration,  qui  devoit  ctre  remife  au  Roi  d'Efpa- 
gne ,  dix  jours  apres  rarrivee  de  la  Difpenle.  Pendant  qu'il  e- 
toit  en  chemin  pour  fe  rendre  a  S.  Andero,  il  envoya  Ciarke 
Domeftique  du  Duc  de  Buckin^ham  ^  au  Comte  de  Brijio/, pour 
Coimedc  1^'  ordonner  de  ne  pas  fe  delTaiiir  de  la  Procuration,  jufqu'a  ce 
que  la  Cour  d'Efpagne  lui  eut  donne  des  luretes  fuffifantes ,  que 
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rinfante  ne  fe  feroit  pas  Religieufe  apres  avoir  ete  fiancee ,  & 
de  lui  faire  favoir  quelles  aflurances  on  offriroit.  Cet  ordre  ab- 
folu  etoit  une  precaution  que  le  Prince  prenoit,  en  cas  que  la 
Difpenfe  arrivat  trop  tbt,  pour  empecher  que  le  Mariage  ne  fe 
celebrat  avant  qu'il  eiit  perfuade  au  Roi  fon  Pere  la  neceffite  de 
la  rupture.  Le  Prince  &  le  Duc  etant  arrives  a  Porcfmouth  le 
ly  d^Odlobre,  allerent  trouver  le  Roi,  qui  eut  une  grande  joye 
de  les  revoir:  mais  ils  ne  Finformerent  pas  d'abord  du  projec 
qu'ils  avoient  fait  de  rompre  le  Mariage.  Dou2,e  jours  apres, 
le  Roi  &  le  Prince  re^urent  des  Lettres  du  Comte  de  Brtjlot, 
qui  les  informoient  de  la  reponfe  du  Roi  d'£fpagne  au  fujet  des 
fcrupules  du  Prince,  de  laquelle  ils  parurenc  tous  deux  fatisfaits, 
&  ils  le  firent  favoir  au  Conite  de  Brifiol. 

Le  Prince  &  le  Duc  n'ofant  decouvrir  au  P^oi  leur  deffein 
que  par  degres ,  commencerent  par  jetter  dans  fbn  efprit  des 
doutes  touchant  la  reftitution  du  Palatinat  ,  qu'il  avoit  toujours 
legardee  comme  devant  etre  une  fuite  du  Mariage  ,  quoiqu'il 
n'euc  pas  voulu  permectre  qu'elle  en  fut  une  condition.  Cela 
fut  caufe,  que  dans  la  Lettre  qu'il  ecrivit  au  Comte  de  Brijlol, 
qui  etoic  du  28  d'Odtobre,  pour  lui  faire  favoir  qu'il  etoit  con- 
cenc  de  la  reponfe  du  Roi  d'Efpagne ,  il  ajouta ,  qu'il  efperoic 
de  recevoir  avanc  Noel,  les  deux  agreables  nouvelles  du  Maria- 
ge  de  fbn  Fils ,  &  du  retabUffement  de  fon  Gendre.  Quoique 
1'affaire  de  la  reftitiition  du  Palatinat  euc  ece  extremement  n6- 
gligee  pendant  que  le  Princc  avoit  ete  en  Efpagne,  le  Comte 
de  Briftol  tira  parole  du  Comce  ^Olivarez  ,c\\i'o\\  ne  lui  deman- 
deroit  point  la  Procuration ,  avanc  que  de  lui  avoir  remis  un  E- 
cric  figne  du  Roi  d'Efpagne ,  par  lequel  il  s'engageroic  a  faire 
rendre  le  Palacinac.  Tout  cela  formoit  de  grands  obftacles  au 
deffein  du  Prince,  qui  pretendoit  fonder  la  rupture  qu'il  medi- 
toit ,  fur  le  refus  de  la  Cour  d'Efpagne ,  par  rapport  ^  cet  Ar- 
ticle.  Cependanc,  en  vue  de  gagner  du  tems,  il  avoic  pris  une 
precaution,  dont  les  Miniftres  du  Roi  d'Efpagne  ne  s'etoient 
pas  apper^us.  Ceft  qu'il  avoit  fait  couler  dans  la  Procuration , 
qu'elle  ne  feroit  valable  que  jufqua  Noel^  de  forte  que  fi  la 
Difpenfe  ifarrivoit  pas  plus  de  dix  jours  avanc  Noel,  la  Pro- 
curation  etoic  inutile.  Mais  ellc  pouvoit  auffi  arriver  avanc  ce 
cems-Ia,  &  en  ce  cas,  rien  ne  pouvoic  empecher  la  celebra- 
cion  du  Mariage.  Cecte  raifon  obligea  enfin  le  Prince  &  le  Duc 
a  parler  nettement  au  Roi.  On  ne  fait  point  s'il  fut  convaincu 
par  leurs  raifons,  ou  fi  ce  fut  par  pure  foibleffe,  &  par  une 
condefcendance  exceffive ,  qu'il  fe  laifla  perfuader.  Quoi  qu']I 
en  foit,  il  envoya  au  Comte  de  Brijiol  un  Ordre  tres  expres, 
de  ne  fe  deffaifir  de  la  Procuration  qu'apres  Noel,  c'eft-a-dire, 
lorfqu'elle  ne  feroic  plus  d'aucune  valeur ,  en  verru  de  la  claufe 
que  le  Prince  y  avoic  inferee.  L'Ordre  du  Roi  ecoic  du  2j  de 
Novembre  &  la  Difpenfe  arriva  a  Madrid  au  commencemenc 
de  Dccembre  :  ainfi  la  Lettre  du  Roi  vint  au  Comte  de  Briflol 
dans  un  tems  critique.  Lorfque  le  Comte  notifia  au  Roi  d'£f- 
pagne  TOrdre  qu'il  avoit  re^u  du  Roi  fon  Maitre,  ce  Monar- 
que  comprit  aifement  ce  que  cela  fignifioit.  Des  ce  jour-l^  me- 
me,  tous  les  prcparatifs  qui  fe  faifoient  pour  le  Mariage,  cefle- 
rentj  rinfante  quitta  le  Ticre  de  Princeffe  de  Galles,  qu'elle  a- 
voit  deja  commence  a  prendre  ;  &  TAmbaffadeur  d'Angleterre 
eut  ordre  de  ne  plus  demander  TAudience  du  Roi.  Perfonne  n'a 
jamais  bien  fu  le  fecrec  de  cette  rupture.  Le  Comte  de  Claren-i 
don  Tattribue  a  quelque  fecret  delTein  du  Duc  de  Buckingham. 
Pour  moi  je  conjedture  ,  qu'un  Gentilhomme  que  la  Reine  de 
Boheme  avoic  envoye  au  Ducen  Efpagne,  lui  propofa  le  Maria- 
ge  du  Prince  avec  la  Princefle  Henriette-Marie  Soeur  du  Roi 
de  Francei  &  que  ce  Mariage,  qui  fe  fic  peu  de  tems  apres, 
fut  la  veritable  caufe  de  la  rupture  du  premier, 

Annie  1624, 

Des  que  le  Roi  eut  pris  la  refolution  de  rompre  le  Mariage ,  le 
Prince  &  le  Duc  lui  perfuaderenc  de  rappeller  le  Comce  de  Brif- 
tol,  afin  qu'il  ne  reftat  plusaucunereffource.On  peuc  affurer,que 
des  le  momenc  que  le  Roi  euc  cemoigne  au  Prince  &  au  Dac 
canc  de  condefcendance ,  ou  plutot  de  foibleffe ,  que  de  rompre 
pour  leur  faire  plaifir,  un  Mariage  qu'il  avoit  foUicite  fept  ans 
durant  avec  tanc  d'ardeur,  il  fe  mic  encierement  fous  leur  joug, 
de  telle  fbrte,  qu'il  ne  lui  fut  plus  polTible  de  s'en  delivrer.  Ils 
avoient  pris  enfemble  de  fi  fortes  liaifons  pendant  leur  fejour  en 
Efpagoe ,  que  le  Duc  ctoit  plus  le  Favori  du  Prince  que  du 
Roi ;  &  malheureufement  pour  le  Roi ,  ils  ne  s'etoient  unis  en- 
femble,  que  pour  le  tenir  dans  la  fervitude.  Ainfi  on  peut  dire 
que  lereftede  ceRegne,  qui  ne  dura  plus  qu'environ  un  an,fut 
plutot  le  commencemcnt  de  Charles  t,  que  la  fin  de  Jaques  I^ 
puifque  Jaques  ifagit  plus  jufqu'^  la  fin  de  fa  vie,  que  par  les 
diredions  du  Prince  &  du  Favori,  qui  ne  s'ct3nt  pas  contentes 
de  lui  faire  rompre  un  Mariage  qu'il  avoit  tant  fouhaite  ,  lui 
avoienc  encore  faic  prendrc  la  refolution  de  faire  la  Guerre  a 
TEfpagne ,  quoique  rien  ne  fflt  plus  oppofe  a  fon  inclination. 

Poiu-  faire  la  Guerre  i  TEfpagne  ,  il  falloit  avoit  de  Targent  j 
&  d'abord  le  projet  fut  de  lever  une  Benevolence  fur  les  Sujets, 
Mais  enfuite  le  Prince  &  le  Duc  confidererent  que  la  voye  du 
Parlement  etoit  la  plus  propre,  tant  pour  recouVnsr  les  finances 
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(1)  L'Auteur  des  Annales  de  ce  Regne  dit  que  ces  quatre  Articles  n'ont  d'autre  fondemenf  ,   que  le  t^moignage  de  Ru^hvtorth 
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lAQUEs  necenfaireS,  que  pour  feire  approaver  la  rupture  du  Manage ,  & 

I.       la  Guerre  contre  rEfpague.  Le  Roi  fe  vu  donc  oblige  par  leurs 

Convo-    follicitations ,  quoique  concre  ion  inclination ,   a  convoquer  un 

d"n"pai-  Parlement.     D.ms  l'intervalle  entre  la  Convocation  &  la  Sean- 

kinent.     ce      le  Prince  &  le  Duc  propoferent  au  Roi  le   Manage  du 

Prince  avec  la  PrincelTe  Henriette-Marie ,  Soeur  Roi  de  Fran- 

ce     Jaques  ayant  donne  lcs  mains  a  ce  projet,  envoya  Ibus 

quelque  pretexte  le  Comce  de  Holland  en  France  ,   pour  y  fon- 

der  les  difpofitions  de  la  Cour  au  fujet  de  ce  Mariage.    Je  par- 

lerai  tout  a  Theure  de  cette  Negociacion  ■■,  mais  il  faut  aupara- 

vant  rapporter  ce  qui  fe  paffa  dans  ie  Parlement ,  qui  s^allembla 

le  29  de  Fevrier  1624.. 
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nus  des  S^minaires  etrangers.     2.  De  faire  faifir  les  armes  des  Jaquis 

Papiftes.     3.  Deloigner  de  la  Cour  tous  les  Papifles  Recufans,        I- 

&  de  revoquer  les  Licences  accordees  fur  ce  iujet.  4.  D'arreter 

le  concoars  des  Papiilies  aux  maifons  des  Amballadeurs.  5.  Do- 

ter  aux  Papiftes  les  Cliarges  publiques  qu'ils  exergoient ,  &  qui 

leur  donnoient  trop  d'autorite.     6.  Dordonner  au.v  Magiftrats 

de  tenir  la  main  a  rexecution  des  Loix  faites  contre  les  Recu- 

fans.  7.  D'engager  fa  parole  royale,  qu'a  Tavenir,  il  ne  fuspen- 

droit  point  rexecution  des  Loix  ,    a  l'occafion  de  pareils  Trai- 

tes.    Le  Roi  repondit  a  cette  Requece  en  termes  tres  gracieux. 

II  prit  Dieu  a  temoin  ,  qu'il  n'avoit  jamais  dispenfe  des  Loix     Reponfe 

faites  concre  les  Papiftes  ,   &  qu'il  n'en  avoit  pas  meme  eu  la  ^^  '^°'' 


un  Difcours  ii  difterent  de  ceux  qu 

re,  quonauroit  dit,  que  c'etoit  un  nouveau  Roi  qui  parloit.  II 
tacha  de  fe  concilier  Taniour  &  la  bienveillance  des  deux  Cham- 
bres,  par  des  exprelTions  tendres  &  afteclionnees ,  fans  fairefon- 
ner  trop  haut  la  Prerogative  Royale,  comme  il  avoit  fait  dans 
les  Difcours  precedens.  Jl  fit  couler  dans  fa  Harangue  ,  deux 
chofes  qui  ne  failbient  pas  honneur  a  fa  bonne-foi ,  dans  Tefprit 
de  ceux  qui  ecoient  informes  du  iecrct  de  la  Negociation  qifil 
y  avoit  eu  en  Elpagne.  Premierement  il  airoraque  quandlePnn- 
ce  etoit  arrive  en  Efpagne,la  Negociation  y  etoitauili  neuveque 
fi  elle  n'eut  jamais  ete  entamee ;  &  neanmoins,  il  en  avoit  lui- 
meme  figne  les  Articles ,  du  moins  par  rapport  au  Mariage. 
Quant  a  la  reftitution  du  Palatinat ,  c'etoit  lui-meme  qui  avoic 
defendu  d"en  faire  une  des  conditions  du  Mariage.  Seconde- 
mcnt,  il  prit  Dieu  a  temoin,  qu'il  n'avoit  pas  meme  eu  lapen- 
fee  d'accorder  une  Tolerance  aux  Papiftes  \  &c  cependant ,  les 
Articles  fecrets  qu'il  avoit  lignes,  &  la  Declaration  du  Confeil 
dont  j'ai  parle  ci-deffus,  auroient  pu  le  convaincre  du  coiitrai 
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cuter  ponduellement  le  dernier  Article  de  la  Requece.   Mais  en 
difant  aux  deux  Chambres  ,  qu'il  leur  accordoit  plus  qu'elles  ne 
demandoient,  il  evica  de  repondre  au  3.  <Sc  au  5.  Article  ,  dans 
lefquels  elles  demandoient  qu'il  eloignat  les  Papiltes  de  la  Cour, 
&  qu'il  leur  otat  leurs  Charges.    Le  Parlement,  pour  faire  voir 
qu'il  ne  prenoic  pas  ainli  le  change  ,  lui  prefenta  quelques  jours 
apres  ,   une  Lifte  de  cinquante-iept  Seigneurs,  ou  Chevaliers ,  unVLiftc 
qui  excr^oient  des  Charges  publiques  a  la  Cour  &  dans  les  Pro-  JePapis-,. 
vinces.  iVlais  comme  la  Mere  &  la  Femme  du  Duc  de  Bucking-  Q,arge. 
kam  etoient  Catholiques  ,    le  Parlement  ne  jugea  pas  a  propos 
d'infifter  davantage  fur  ce  fujet,  par  conlideration  pour  un  Sei- 
gneur  qui  avoit  tant  de  credit  aupres  du  Roi  ,  &  encore  plus 
aupres  du  Prince. 

Dans  ce  meme  tems  ,   il  fe  formoic  un  orage  contre  le  Duc 
de  Buckingham.     L'Amba(Tadeur  d'Efpagne  etanc  irrite  contre 
lui  ,  pour  ce  qu'il  avoit  dic  concre  le  Roi  fon  Maicre  dans  la  renJBuc 
Conference  des  deux  Chambres  ,   crouva  le  moyen  d'informer  J""gh^°> 
fecrecemenc  le  Roi  dun  precendu  Comploc ,  qui  peuc-etre  n'e-  »^^^01. 
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ft  la  choie  n'avoic  pas  ete  encore  fecrete.     Ce  fut  le  Comte 

de'  Briflol  qui  fe  vit  dans  la  fuite  oblige  de  la  divulguer  ,   pour  toit  que  crop  vericable,  forme  encre  le  Prince'&  le  Duc  ,  pour 

fa  juftificacion.    Le  principal  buc  de  ce  Difcours  ecoic,  de  de-  le  tenir  en  fervicude.     II  lui  en  donnoic  meme  quelques  preu- 

mander  confeil  au  Parlemenc,  fir  raflaire  du  Mariage,  &  fur  ves,  qui  firenc  dautant  plus  d'imprelfion  fur  fon  efprit,  que  de- 


celle  du  Palacinat.  Mais  pour  rinftrudtion  du  Parlement ,  le 
Roi  laiifa  au  Prince,  &  au  Duc,  le  foin  de  rapporter  en  detail 
ce  qui  s'etoit  pafle  dans  cecte  Negociation. 

Quelques  jours  apres  ,   le  Prince  &  le  Duc  de  Buckingham 
dVfiuc-'    s'etant  rendus  a  une  Conference  des  deux  Chambres ,  le  Duc  y 
kmgham    fit  un  recit  tel  qu'il  vouluc  ,  de  ce  qui  s'ecoit  palfe  en  Elpagne : 
*■■•'  ■""       j^cit  dans  lequel  lc  Comte  de  Brifiol  prouva  dans  la  fuite,  qu'il 
n'y  avoit  pas  un  mot  de  vrai  i  &  neanmoins  le  Prince  en  attes- 
toit  de  tems  en  teras  la  verite,  par  quelques  paroles  ,  &  par  fes 
geftes.    Comme  le  Comte  de  Briftol  etoit  ablent,  perlbnne  ne 
favoitla  verite  ,   que  le  Roi  ,    qui  n'avoit  pas  interet  de  la  de- 
couvrir.   Dans  ce  long  Difcours ,  le  Duc  prit  a  partie  le  Com 
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puis  le  retour  duPrince,  il  commen^oit  a  fentir  les  rigueurs  de 
cet  efclavage.  II  fembla  d'abord  avoir  pris  la  refolution  de  con-    Lc  Roi 
gedier  le  Duc :  mais  il  n'ofa  lexecuter,  tant  il  craignoit  fon  u-  ^"<.'j^^nt°* 
nion  avec  le  Prince.    En  efFet  ,  ils  commengoienc  a  ne  le  me-  u  Duc. 
nager  plus  canc  qu'ils  avoienc  fait  auparavanc,  depuis  qu'ils  s'e- 
toienc  comme  aifures  de  la  faveur  du  Parlemenc,  &  qu'ils  avoient 
pris  foin  de  faire  en  force  que  le  Roi  n'eut  aucun  Domeftiquc 
qui  ne  leur  fut  devoue.     La  fervicude  ou  le  Roi  fe  trouvoit, 
parut  pjincipalement  en  deux  occafions  ,   oii  il  ne  pouvoit  fe 
meprendre.  La  premiere  fut  la  chuce  du  Grand-Treforier ,  qui,  q'^!^"^!'''' 
pour  avoir  refufe  au  Prince  &  au  Duc  ,    pendant  qu'ils  etoient  Tielotieti 
en  Efpagne ,  tout  fargenc  qu'ils  avoienc  demande ,  fut  accufe  de 


te  de  Brifiol    &  rejecta  fur  lui  toute  la  faute  des  delais  furvenus    malverfation  devant  le  Parlement  ,  condamne  a  une  amende  de 


applaudi. 


cinquante-miiie  livres  fterling  ,  &  declare  indigne  de  prendre 
place  dans  la  Chambrc-Haute  ,  malgre  les  prieres  &  les  inftan- 
ces  que  le  Roi  tit  au  Prince  &  au  Duc  ,  de  ne  pas  poufler  cc 
Seigneur  a  bout.  11  iavoit  quils  etoient  fes  Parties ,  &  il  ne  puc 
obcenir  d"eux  qu'ils  le  laiflailent  en  repos.  La  feconde  preuve  Et  du 
de  la  iervicude  du  Roi  fut  ,  la  disgrace  du  Comte  de  Briftol,  a  Bi°ftor. 
laquelle  il  fe  vi:  oblige  de  confencir  malgre  lui.  II  ne  pouvoit 
ignorer  que  ce  Seigneur  etoit  innocent ,  &  c'etoit  le  feul  de  tou- 
te  la  Cour,  en  qui  il  puc  prendre  confiance.  Cependant,  il  ne 
puc  fe  dispenler  de  lui  envoyer  a  Douvre  une  defenfe  de  paroi- 
tre  a  la  Cour  ,  &  un  ordre  de  fe  tenir  dans  fa  maifon.  Quel- 
que  cems  apres,  le  Favori  envoya  au  Comce  un  Ecric  a  figner, 
par  lequel  il  fe  reconnoiifoic  coupable  de  malverfadon  i  en  lui 
"dii^a  vu  ci-delTus ,  que  le  Mariage  ecoic  efFeaivemenC  rompu    faifant  entendre,  qu'il  n'avoic  point  d'autre  moyen  pour  fe  tirer 

"'  '     —  i— •-  >-; /-...jx    n/r,;„  — ,      d'afFaires.     Le  Comte  refufa  de  iigner  cet  Ecrit  ,   &  le  Roi  dit 

a  Buckingham  ,  que  c  ecoit  une  tyrannie  hornble ,  que  de  vou- 
loir  forcer  un  homme  innocent ,  a  fe  declarcr  coupable :  raais  il 
ne  fut  pas  en  fon  pouvoir  de  proteger  ce  Seigneur. 

Des  que  !e  Parlement  fut  fepare  ,   le  Roi  envoya  Cx-mille    Le  Roi 
hommes  en  Hollande  ,    pour  y  fervir  fous  le  Prince  A'Orange.  ^^^'T^ 
En  meme  tems ,  la  Cour  formoit  le  projet  d'employer  le  Com-  ces  en 
te  de  Mansfeldt  ,   &  de  lui  donner  a  commander  un  Corps  de  Hollande.i 
douze-mille  hommes  ,    a  la  levee  duquel  on  travailloit  aduelle- 
ment,  pour  entrer  pcndant  THiver  dans  le  Bas-Palatinat. 

Cependant  ,   le  Comte  de  Holland  ayant  fait  favoir  au  Roi ,    Contrat 
que  la  Cour  de  France  etoit  dispofee  a  entrer  en  Negociacion  ^'^  '^'^"*' 


dans  la  Negociacion  ,  1'acculanc  d'avoir  eu  plus  a  coeur  les  ia 
terets  de  la°Maifon  d'Aucriche  ,  que  ceux  du  Roi  fon  Maitre  i 
&  Ibutenant  hardiment,  que  leRoi  d'£fpagne  n'avoit  jamais  eu 
intention ,  ni  de  faire  rendre  le  Palatinat ,  ni  mcme  de  conclure 
le  Mariage.  Le  Prince  &  le  Duc  avoient  deja  fait  leurs  bri- 
gucs  dan^les  deux  Chambres.  De  plus,  comme  il  etoit  impos- 
iible  que  le  Parlemenc  piic  ecre  informe  de  la  verite,  il  ne  pou- 
voic  le  perfuadcr  que  le  Roi  &  le  Prince  eulfent  voulu^  rcndre 
un  temoignage  authentique  a  ce  que  leDuc  avoit  dit,  s'il  avoit 
parle  fauflement.  Enfin  ,  le  Peuple  etoit  ii  content  de  voir  le 
Prince  arrive ,  &  le  Roi  dans  la  relblution  de  rompre  le  Maria- 

Son  Dis-  ge  d'Efpagne,  que  d'une  commune  voix  ,  le  Difcours  du  Duc 

cours  eit    fm  applaudi. 


en  Efpagne,  &  que  FhiUppe  en  etoit  bien  perluade.  Mais  coin 
me  Jaques  n'avoit  pas  direfteraent  retire  fa  parole,  s'etant  con 
tente  d'ordonner  au  Comte  de  Briftol  de  ne  delivrer  la  Procu- 
ration  qu'apres  qu  elle  ne  feroit  plus  valable ,  il  pretendit ,  en  de- 
mandant  confeil  au  Parlement ,  que  la  chofe  etoic  encore  en  fon 
Res  integra  ,    &  qu'il  ecoic  parfaicemenc  libre  de  conci- 


encier  ,  _      .         , 

nuer  la  Negociacion  ,  ou  de  la  rompre.     Le  Parlemenc  n'ccanc 


Le  Pat- 

lemcnt 

coiirciUe     ..  -      o-  - 

auRoi  de  p^  ^ien  informe,  &  s'en  rapporranc  a  ce  que  le  Roi  lui  diloic, 
icSa-  lui  confsilla  de  rompre  les  deux  Negociacions ,  canc  pour  le  Pa- 
liage.  latinat,  que  pour  le  Mariage,  &  lui  en  donna  plulieurs  raiibns. 
Le  Roi  y  gjjj.  j-gj^  [g  {^Qi  jj;  rendit  au  Parlement  ,  pour  lui  reprelcncer , 
&deman-  quc  la  rupturc  de  la  Negociacion  ne  pouvoit  que  produire  une 
dedc  Guerre  avec  l'Eipagne,  &  que  par  confequent,  il  auroit  befoin 
1.^'^Com-  d'argent  pour  la  foucenir.  Quelques  jours  apres  ,  les  Commu- 
muncsTn  nes  s'engagerent  a  lui  accorder  trois  Sublides  entiers  ,  &  trois 
accordent.  Qninziemes  ,   immediatement  apres  qu'il  auroit  declare  folen- 


ge  du 


touchant  le  Mariage  du  Prince  de  Galles  avec  la  Princeffe  Hen-  i-^riuce 
riette-Marie ,  le  Roi  lui  ajoignit  lc  Comce  de  Carlifle ,  poiir  tra-  *'^<=  ^^'^' 
vailler  a  ce  Traice.     Les  Conferences  fur  ce  iiijet  commence-  ^Cwk. 
rent  peu  de  jours  avant  que  le  Parlement  fut  prorogc  ,  &  dans  Loixcoa- 


^ii''"u"    nellement  que  les  deux  Negocktions  ecoient  rompues.    Cec  en-  le  tems  que  le  Roi,  pour  concenter  les  deux  Chambres,  faifoit  \^^^l^^ 

d-uneRc-  gaCTcment  fit  que  le  Roi  depecha  un  Courier  pour  aller  porcer  executer  les  Loix  contre  les  Papiftes  Rccufans.  Ceux-ci  s'etoienc  cxccuiees. 

quc.e,&c.  en^^Efpa^ne  fa  Declaration  fur  ce  fujet.  Mais  fur  favio  qu'il  eut,  attendus  a  toute  autre  chofe  ,   peu  de  mois  auparavant  ;   c'eft 

Fjpifti"  que  les  deux  Chainbres  devoient  lui  preienter  en  commun  une  pourquoi  la  feverice  dont  on  uioit  envers  eux  ,   leur  paroiflbit 

Joyedu    Requete  contre  les  Papiftes  ,   il  arreta  le  Courier.    II  le  laiifa  d'autanc  plus  rude.      Quelques-uns  d'entre  eux  ecrivirent  en  Ilsfcplai- 

P':"?'^^    pouvtant  partir ,  apres  qu'il  eut  appris  ce  que  la  Requete  conce-  France  ,   que  la  Negociacion  du  Mariage  du  Prince  avec  une  ^'Juj /j'* 

Jaruptme  tcnoit.   Toutc  l'Angleterre  temoigna  une  joye  txtraordmaire  de  PrincelTe  Efpagnole  leur  avoit  procure  quelquefouiagementjau-  Fuace. 

la  rupture  du  Mariage  d'Efpagne  ,   ne  lachant  pas  que  dans  le  lieu  quc  celle  qui  s'ecoit  commencee  en  Franc£  pour  un  pareU 


laru 
du  Ma- 

"Rlquete  meme  tems  il  s'cn  iiegociou  un  aucre  cn  France  ,  qui  n'etoit 

du  1'arle-   pas  moins  dangereux  pour  la  Religion  Proteftante 

mentcon-       L^  ReQuece  du   Parlement  contenoit  cts  fept  Articles.     i. 

ttc  lesP»' 
1'iftes. 


La  Requece  du   Parlement  contenoit  cts,  fept  Articles. 
Qu'il  pliit  au  Roi  de  chaifer  tous  les  Jefuitcs  &  lesPrctrcs,  ve- 


fujet  ,  ne  faifoit  qu'accroitre  leurs  mileres.  Ces  plaintes  etanc 
fouvent  reiterees,  obligerent  enfin  LouisXIII  k  envoyer  au  Roi 
1'Archeveque  A^Ambrun  ,  pour  lui  demander  quelques  graces  en 
faveur  des  Catholiques.    Je  ne  pretens  point  entrer  ici  dans  le 

dc- 
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dccaii  de  cette  Negociation.  Je  dirai  fculement  en  un  mot,  que 
fi  on  peut  ajoutcr  quelque  tbi  a  la  Relation  de  ccr  Archcveque, 
qui  fe  trouve  a  ia  fin  dcs  Memoircs  dc  Dcageant ,  yaques  avoit 
un  extreme  panchjnt  pour  la  Religion  Catholiquci  ou  peut-etre 
avoit-il  forme  un  projet  chimerique,  d'etablir  une  Tolerance  des 
dcux  ReUgions ,  dans  tous  lcs  Etats  de  rEuro,^e.  IVlais  Deageant 
dit  quelque  chofc  dc  plus :  car  il  aflurc,  que  Jaques  avoit  pro- 
mis  pofitivement  a  rArchevcque  A' j4mbrun ,  d^embrafler  la  Re- 
ligion  Catholique,  &  qu'il  ecrivit  meme  au  Pape,  pour  Ten  as- 
furer.  Mais  ce  n'eft  pas  ici  le  lieu  d'cxamincr  ce  qu'il  peut  y 
avoir  de  vrai  dans  ces  Memoires. 

La  premiere  chofe  dont  on  convint  en  France  touchant  le 
Mariage  du  Prince  ,  quoique  les  Ambafladeurs  d'An|leterre  en 
fiflent  quelque  diificulte  ,  fut  ,  qu'on  poferoit  pour  fondement 
duTraite,  les  Articles  de  Religion  dont  on  etoit  convenuavec 
l'Efpagne.  La  feule  difFerence  qu'il  y  eut ,  fut  ,  que  la  France 
ne  put  obtenir  que  les  Cjtholiques  auroien:  uncEglife  publique 
dans  Londres.  Elle  n'inlilk  pas  meme  beaucoup  fur  cet  Arti- 
clc ,  parce  qu'ellc  en  connoifToit  les  inconveniens  ,  ou  plutot , 
rimpoifibilite  de  le  faire  agrcer  au  Pcuple  &  au  Parlement.  EI- 
le  s'en  dedommagea  en  quelque  maniere  ,  en  faifant  augmenter 
le  nombre  des  Eccleliaftiques  qui  devoient  etre  au  fervice  de  la 
Princcfle  j  &  en  obtenant  que  les  Enfans  qui  naitroient  de  ce 
Mariage  ,  feroient  elevcs  par  leur  Mere  jufqu'a  Tage  de  treize 
ans,  au-lieu  qu'on  n'en  avoit  accorde  que  dix  a  rEfpagne.  l.e 
Traite  ayant  ete  ligne  a  Paris  au  mois  de  Novenibre ,  loutes  les 
pourfuites  contre  les  Papiftes  Recufans  cellerent  d':ibord  en  An- 
gleterre ,  &  le  Roi  promit  pofitivement ,  de  relacher  tous  ceux 
qui  ecoient  aduellement  en  prifon ,  immediatement  apres  lacon- 
fommacion  du  Mariage. 

Le  grand  but  du  Prince  &  du  Favori  etoit ,  quc  cette  Aliian- 
ce  !eur  procurat  le  moycn  dc  faire  aveC  la  France  une  Ligus 
cfFtjnfive  &  defenlive,  pour  rccouvrer  le  Palatinat.  Cecoit  aulfi 
ce  que  le  Comte  de  Carlijle  avoit  eu  ordre  de  propofer  d'abord. 
Louis  XIII  parut  ecouter  volontiers  cette  propolicion.  Jl  don- 
na  meme  quelque  elperance  que  ccttc  f  ,igue  pourroit  fe  conclu- 
re,  apres  que  1'afFaire  du  Mariage  feroit  e:fpcdiee.  Cependant, 
<in  preparoit  en  Anglcterre  les  douze-mille  l-.omme?! ,  que  Mans- 
feldt  devoit  mener  dans  !e  Palatinat.  Quand  ces  Troupes  furcnt 
pretes  ,  yaques  (\t  encore  une  fois  preffer  la  Cour  de  Framcc  au 
fujet  de  la  Ligue  j  &  la  reponfe  fue ,  que  quand  le  Mariage  fe- 
roit  confomme  ,  on  traiceroic  fur  retre  mati.:ic.  II  faluc  donc 
fe  borner  a  demander  paflage  par  la  Francc  ,  pour  les  Troupes 
que  le  Comte  de  Mansjeldt  devoit  conduire.  L.ouis  repondit, 
que  non-feulement  il  accorderoit  le  pafTage  quon  lui  demandoit, 
mais  que  meme  il  joindroit  aux  Troupes  Angloifes  un  Corps  de 
fes  pi  opres  Troupes.  Mais  il  entendoit  ,  que  ce  feroit  apres  la 
conclulion  de  la  Ligue,  ainii  que  revenement  le  fit  voir.  Ce- 
pendant,  la  Cour  d'Angleterre  fe  perfuada  que  c'ecoit  un  enga- 
gement  fans  condition  ,  &  negligea  de  faire  expliquer  la  Cour 
de  France.  II  n'y  avoit  guere  en  ce  tems-la  deCour  moins  ha- 
biie,  que  celle  d'Angleterre.  En  vcici  deux  preuves  bien  con- 
vainquantes. 

La  Treve  de  quinxe  mois ,  faite  pour  le  Palatinat  ,  etant  ex- 
pirec  ,  yaques  fit  prefenter  un  Memoire  a  rinfante  Ifabelle , 
pour  lui  demander  qu'elle  iui  rcndit  Frankendal  ,  &  qu'elle  lui 
donnat  paifagc  pour  1500  hommcs  par  les  Terres  du  Roi  d'Es- 
pagne,  &  de  fEmpire.  L'Infante  repondit,  qu'elle  etoit  pre- 
te  a  executer  le  Traire  ,  &  a  dmner  paflage  aux  Anglois,  par 
les  Pais  de  la  Domination  du  Roi  d'Efpagne ;  mais  qu'elle  n'a- 
voit  pas  le  pouvoir  de  1'accorder  par  les  Terres  de  lEmpire,  & 
qu'ellc  ne  s'y  etoic  point  engagee  par  le  Traite  :  ce  qui  etoic 
tres  vrai ,  ainli  que  jc  Tai  dit  ci-devanc.  Cependant  ,  quoique 
ce  Traite  etit  ece  conclu  a  Londres  ,  aucun  des  Minillres  du 
Roi  ne  s'etoit  appcr^u  de  la  difference,  entre  le  pafTage  accor- 
de  a  la  Garnifon  de  Frankendal  pour  fe  retirer  ,  &  celui  qu'on 
accordoit  pour  y  faire  rcntrer  1500  hommes.  Ainli,  le  Roi  fe 
vit  oblige  de  laifler  cettePlace  cntre  les  mains  de  flnfante,  par- 
ce  qu'il  n'ofa  rifquer  de  faire  pafTer  ce  peu  de  Troupes  par  les 
Terres  de  1'Empire. 

Voici  une  autre  preuve  du  peu  d'habilete  de  la  Cour  d^Ant^le- 
terre.  Sans  avoir  d'autic  furce  que  celle  dont  jai  dcja  parle , 
pour  le  pafTage  du  Comte  de  Mansfeldt  par  la  France  ,  on  fit 
embarquer  avec  lui  douze-mille  hommes  entaflcs ,  pour  ainfi  di- 
re,  les  uns  fur  les  autres,  au  milieu  de  THiver.  Mais  quand  ils 
fe  pr6fenterent  fur  les  cotes  de  France  pour  y  mettre  pied  a  ter- 
re,  on  refula  de  les  y  recevoir  ,  Louis  ne  fe  croyant  point  en- 
gage  a  lcur  donner  palfage.  Les  Auteurs  Anglois  appcllent  ce- 
la  unc  perfidie  de  la  part  de  laFrance:  mais  je  ne  fai  s'ils  ne  dc- 
vroient  pas  plutot  1'appeller  une  negligence  extreme  de  la  parc 
de  1'Angieterre.  Ces  TTroupes  n'ayant  pu  debarqucr  en  France, 
s'en  allerenc  fur  les  cotes  de  Zelande  ,  ou  elles  trouverent  les 
memes  obftacles.  Enfin  ,  pour  le  dire  en  un  mot,  cette  Armee 
devint  inutile,  par  les  maladies  &  par  les  dcfertions  ^  &  la  plu- 
part  dcs  foldats  qui  en  reftcrcnt  ,  allerent  fcrvir  de  recrues  aux 
fix-mille  hommes  de  leur  Nation ,  qui  etoieuc  au  fcrvice  des  £- 
tats-Gencraux. 


gc,  qu'avcc  beaucoup  de  pcinc  ,  &  qu'apres  avoir  cte  metlace 
par  le  Cardinal  de  Richelieu ,  qu'on  s'en  paflerok  s'il  refufoit  de 
raccorder  ,  la  fit  attendre  jufqu'au  mois  de  Fevrier  dc  Tannee 
163^.  Quand  elle  fut  arrivee  a  Paris  ,  oh  trouva  que  le  Pape  y 
avoit  annexe  deux  conditions  qui  n'ctoient  pas  dans  le  TraitCi 
&  dont  il  vouloit  que  le  Roi  d'Angleterre  ,  &  le  Prince  fon 
Fils,  jurafFent  rexecutiort ;  fans  quoi  la  Dispenfe  n'etoit  pas  va- 
lable.  Ces  deux  conditions  etoient  ,  que  les  Domeftiques  6cs 
Enfans  qui  naitroient  de  ce  Mariage  ,  feroient  Cacholiquesi  & 
quc  la  Princefle  les  choifiroit.  yaques  ne  fe  fic  pas  bcailcoup 
prefler  pour  aCcorder  ces  deux  Articles  :  mais  il  rcfufa  de  faire 
un  nouveau  fermcnt,  difanc  ,  que  la  parole  &  celle  de  fon  Fils 
etoienc  fuffifantes.  Cependant  ,  le  Mariage  ne  pouvoic  fe  cele- 
brer  fans  ce  fermenc  ,  parce  que  !e  Pape  en  avoit  fait  une  con- 
dicion  necelfairc  de  la  Dispenfe.  Le  feul  cxpedienc  qu'on  trou- 
va  fuc ,  quc  le  Roi  de  France  oiTric  d'ecre  lui-meme  caution  de 
rexecution  des  deux  Articles.  Mais  il  fallut  attendre  une  nou- 
velle  Dispenfc,  &  yaques  mourut  avant  qu'elle  fut  arrivee. 

Dans  le  mois  de  Mars  ,  ce  Prince  fut  attaque  d'une  fievre 
cierce,  qui  Temporta  le  8  d'AvriI.  Le  Duc  de  Buckingham  fut 
foupgonne  d'avoir  avance  fa  mort  ,  par  une  potion  qu'il  lui  tit 
prendre  deux  diverfes  fois ,  fans  Tavis  des  Medecins ,  &  par  une 
cercaine  emplacre  ,  qu'il  lui  fit  appliquer  fur  le  vencre.  Sous  le 
Regne  fuivanc  ,  il  fut  accufe  par  la  Chambre  des  Communes, 
non  pas  vcricablement  d'avoir  empoifonne  !e  Roi ,  mais  d'avoir 
eu  la  prefomption  dc  lui  donner  des  remedes  fans  avoir  conlul- 
te  fcs  Medecins. 

ACTES  dn  Xfll  Toms  ,  cjui  ont  du  ntppor!  mx  ntatiern 
contemtes  claKS  l'  Ahreve. 
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Ann(e  1625. 
qui  n'avoit  promis  la  D.spenfe  pour  le  Maria- 


Commiflion  aux  Confeillers-Prives  ,  pour  ehrgir  8f  bannir 
du  Royaurne  qu.trc  Papiftcs  Recufms  ,  a  la  requcte  de  l'Am- 
balladcur  de  Savoye.  Du  5  Avril.  Page^.  A  Weftminfter. 

Commilfion  a  yean  Digby  ,  pour  traiter  avec  le  Roi  d'Efpa- 
gne,  du  Mjri.igc  du  Prince  de  Gallcs  avec  i^Infante  Maiit.  Du  DigiT)", 
16  Avnl.  Page  9.  Ibid.  ^<^- 

Ann^e  16  \%. 

Conceflion  a  Marc-Antoine  de  Dominis ,  Archeveque  de  Spa-    <"ontes^ 
lato  ,  de  fOfHce  de  Maitre  de  l'H6pital  de  la  Savoye.    Du  25  {iAtcht 
Mars.  Page  79.  Ibid.  ve<)ue  de 

Autre  au  meme  ,   du  Doyenne  de  la  Chapelle  de  S.  George  a  ^^^'■''*»' 
Windfor.  Du  13  Mai.  Page  88.  Ibid. 

Ordre  du  Roi,  aux  OflBciers  de  TEchiquier,  de  ne  payer  au- 
cune  Penfion  qu'il  pourroit  accorder  4  ravenir.  Du  15  Mai. 
Page  89. 

Proclamation  contre  le  Chcvalier  Walter  Raw/eigh.  Du  1 1 
Juin.  Pagepa.  Ibid. 

Le  Roi  expofe  :  ^'il  avoit  donnf  fermifjion  a  Ra-wleigh  d'al* 
ler  4  la  Gujiana ,  pour  y  ddcouvrir  une  certaine  Mine  d'Or ;  mait  '"'•''' 
fui/  lui  avoit  expreJJVmeiit  dffendu  de  rien  attenter  contre  lcs  E~ 
tats  ou  Sujets  d'aucun  des  Princes  Jes  Amis  ,  ^  farticulierement 
du  Roi  d'Efpagne.  ^e  n/anmoins  ,  ajiant  appris  par  un  bruit 
public  ,  que  ce  Chevalier  a  commis  des  hofilitis  contre  les  Efpa- 
g?iols ,  (^  bruU  la  Ville  de  S.  Thom/  ,  il  ordonne  a  ceux  qm  ont 
^uelque  connoijfance  de  ces  attentats,  de  vejiir  d^clarer  ceiitt'ils  en 
favent ,  d  ^uelquun  des  CanfetUers-Vrivis. 

Si  Ton  compare  cette  Proclamation  avec  la  Patente  du  Che* 
valier  Ravjleigh ,  qui  fe  trouve  a  la  fin  du  XVI  Tome,on  trou- 
vera  ,  que  dans  la  Patente  il  n'eft  fait  aucune  mcntion  ,  ni  des 
Princes  Amis  duRoi,  ni  du  Roi  d'Efpagne  en  particulier. 

Commiffion  a  1'Archeveque  de  Cancoibery,  &  autres,  pour  J°p"-"^ 
chafler  les  Jefuitcs  &  Pretres  des  Seminaires ,  hors  du  Royau-  des  Semi! 
me.  Du  24.  Juin.  Page  92.  Ibid.  n^"" 

Cette  Commiflion  eft  femblable  s»  celles  dont  il  a  ete  parle  ''"""" 
dans  1'Extraic  precedenc.    Cel^-a-dire ,  qu'encore  que  les  Parle- 
mens  ,  tout  d'une  voix  ,   aycnc  ordonne  1'execucion  rigoureufe 
des  Loix  contre  ccs  gens-la  ,   le  Roi  neanmoins  continuanc  fa 
gracieufe  inclination  envers  eux,  ordonne  feulement  qu'on  ban-   p 
nira  du  Royaume,  tant  ceux  qui  font  en  liberce ,  que  ceux  qui  fion?&c'. 
font  en  priion ,  accufes  ou  condamnes.  Abus  d« 

Concelfion  fpeciale  a  Marc-Antoine  de  Dominis.  Du  24.  luin.  '^  ^"^'°- 

T>  _  II  -j  ~"^  terie  ic- 

Page  95.  Ibid.  f^,m„_ 

Commiflion  pour  reformer  les  Abus  de  la  Treforerie.  Du  10    '-'"«  d" 
Juillct.  Pagc  97.  Ibid.  i^iy^^ll 

Autre ,  pour  faire  une  nouvelle  Lifte  des  Joyaux  du  Roi ,  le    l^tcnte, 
Roi  ayant  dispofe  de  plufieurs.  Du  10  Juillec.  Page  ^^.  Ibid.      &<:.  pout 
Pacente  qui  aucorife  Samuel  Atkinfon  ,    &  Simon  Morgan,  sl  jes 'Tri- 
fouiller  en  cous  lieux,  pour  chercher  des  Trefors  caches.  Du  10  lorsca- 
Juillet.  Page  loi.  Ibid.  'h"- 

Declaration  du  Roi  par  rapporc  aux  Tumulres  qui  pourront  tionVa"' 
arriver  dans  Londrcs  ,   &  particulicrcment  a  roccafion  de  fin-  "ppoit 
fiiltc  faite  a  rAmballadeur  d'Efpagne.    Du  10  Septembre.  Pa^^e^'"',"'* 
113.  A  Whitehall.  Otdrc 

Ordre  pour  rExecution  du  Chevalier  Raivleigh  ,  condamne  P°"'  '«- 
quatorze  ans  auparavant.  Du  20  OiSobre.    Page  115.  A  Weif 
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Patente  de  la  Charge  de  Grand-Amiral  ,  pour  le  Marquis  de 
Buckmgham.  Du  28  Janvier.  Page  124.  Ibid. 

Proclamation  qui  ordonne  de  venir  comporer  avcc  lcs  Com- 
miffaires  du  Roi  ,  pour  les  Titres  defedueux.  Du  30  Fevrier. 
Page  136.  A  Whiteiiall. 

Cetoit  un  des  moyens  pour  recouvrer  de  Targent. 

Commiirion  pour  renouveller  rAUiancc  deteniive  avec  les 
Princes  d'Al'emagne.  Du  6  Mai.  Page  160.  A  Weltminfter. 

Cette  Commidion  fut  expediee  \  )a  requiiition  du  Baron  de 
Dhona,  Amballadeur  de  l'EIed:eur  Palatin. 

Autre  au  Comte  de  Worcefier  &  autres ,  pour  vendre  certains 
Joyaux  de  la  defunte  Reine  ,  Femme  du  Roi.  Du  10  Aout. 
Page  176.  Ibid. 

Annie  xC^o. 

Commiflion  pour  delivrer  de  prifon  dix  Papiftes  Recufans, 
nonobftint  kur  refus  de  preter  le  Serment  d'Allegeance,  a  con- 
dition  qu'ils  fortiront  du  Royaumc.  Du  2.f  Avrii.  Page  ijjj. 
Ibid. 

Autre  ,  pour  vendre  certains  Joyaux  du  Roi.  Du  27  Avril. 
Pagc  195.  Ibid. 

Commiffion  Ecclefiaftique  ,  pour  examincr  les  Htretiques, 
Schismatiqucs,  &c.  Du  29  Avril.  Page  200.  Ibid. 

Cette  Commiirion  le  renouvelloit  de  tems  en  temx  ,  fclon  le 
bon  plaifir  du  Roi.  Elle  etoit  foniHee  (ur  un  Acfe  de  Parlcmenr, 
f.!it  fous  la  Reine  Elifa\>eth.  Ceft  ce  qu'on  appelloit  la  Haute 
C<  inmilTion.  Sous  le  Regne  de  Ja:^ucs  1,  runiquc  but  de  cct- 
te  Commilfion  etoit  de  chagriner  ies  Puritams,  quoiqu'on  y  in- 
ferat  aufli  les  J  efuites ,  Precres  &  autres. 

Autre ,  pour  examiner  &  reformer  les  abus  commis  dans  Ve- 
xecution  des  Ordres  de  la  Haute  CommiiTion ,  &  pir  fes  Dele- 
gues.  Du  15  Mai.  Page2i2.  Ibid. 

Proclamation  pour  defendre  &  abolir  les  Proces  entrelesHa- 
bifans  d-.s  frontieres  d'Anglet£rre  &  dTcolfe  ,  fous  pretexte  du 
Droit  appellc  Tenant^i  Right.  Du  28  Juillet.  Page  24.9.  A 
Charlton. 

Ces  iortes  de  Procds  fuppofoient  que  les  dcux  Royaumes  e- 
toient  encore  fepares.  Mais  le  Roi  polbit  en  fait ,  qu'iis  etoient 
unis  par  fa  Proclamation  ,  (voyez.  rExcrait  precedent)  quoique 
le  Parlement  etit  rejette  rUnion. 

CommiflTion  Ecclefiaftique,  pour  la  Province  d'Yorck.  Du 
24  Odobre.  Page  258.  A  Weftminfter. 

Proclamation  touchant  le  choix  dcs  Dcputes  ail  Parlement, 
qui  doit  s'a(Tembler  le  16  dejanvier  1621.  Du  6  Novcmbre. 
Page  270.  A  Theobalds. 

Le  Roi  donne  des  avis  ,  touchant  ceux  que  le  Peuple  doit 
choifir  pour  fes  Deputes ,  iavoir :  ^'i/t  ne  foient  pas  Puritains, 
ni  des  geiis  dont  les  affaires  foient  e/t  defordre  j  ni  de  jeujies-gens  , 

<&c. 

II  ajoute,  que  far  ces  avis  ,  il  ne  pr^tend  pas  priver  le  Peuple 
de  la  libert^  du  choix,  felon  les  Loix  du  Rnyaume. 

Autre  ,  pour  defendre  de  parler  des  Aftkircs  d'Etat.  Du  24 
Decembre.  Page  275.  A  VVhiteliall. 

Autre  ,  pour  proroger  le  Parlcmcnt  jufqu'au  23  dejanvier. 
Du  28  Dccembre.  P.ige  276.  A  Weftminfter. 

Commiflion  pour  faire  preter  le  Serment  ordonne  par  le  Par- 
lement  dc  la  3.  annee  de  ce  Regne  ,  l  ceux  qui  voudront  fortir 
du  Royaume.  Page  278.  Ibid. 
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Roi  deDanemarc.  Du  4  Aout.  Page^i^.  AWeftminfter. 

Reconnoiflance  du  Roi,  qu'il  a  dispole  de  certainsjoyauxde 
la  defunte  Reinc  Anne  :  pour  fervir  de  dccharge  a  ceux  qui  les 
gardoicnt.  Du  4  Aouc.  Page  315.  Ibid. 

Prociamation  pour  ajourner  le  Parlement,  du  14  deNovem- 
bre,  jufquau  8  de  Fevricr.  Du  6  Odtobre.  Fage  324.  A  Roy- 
fton. 

Autre  pour  changer  TAjourncment  ,  favoir ,  depuis  le  14  de 
Novembre,  julquau  20  du  meme  mois.  Du^Novembre.  Pa- 
ge  326. 

Reconnoiflance  de  la  vente  des  Joyaux  de  la  Reine.  Du  13 
Novembre.  Page  334.  A  Weftminfter. 

Lettres  de  Pardon  a  George  Ahhot  ,  Archeveque  de  Cantor- 
bery ,  pour  avoir  tue  un  homme  par  hazard.  Du  22  Novem- 
bre.  Page  337.  Ibid. 

CommilTion  fpeciale  ,  pour  dispenfer  TArcheveque  de  Can- 
torbery ,  des  peincs  canoniques ,  ou  autres  cenfures  ,  qu'il  peut 
avoir  encourues  a  l'occalion  du  meurtre,  &c.  Du  22  Novem- 
bre.  Page  339. 

Annee  1622. 
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Patente  qui  cree  Franfois  Bacon,  Viccmte  S.  Albans. 
Janvicr.   Page  279.  Ibid. 

Proclamation  pour  faire  arreter  Gilles  Monipejfon.  Du  3  Mars. 
Page  284.  Ibid. 

Autre  pour  bannir  Montpejfon  du  Royaume  ,  outre  la  puni- 
tion  portee  par  la  Sentence  du  Parlement.  Du  30  Mars.  Page 
289.  Ibid. 

Autre,  pour  abolir  les  BiUs  de  Conformite.  Du  31  Mars.  Pa- 
ge  289.  Ibid. 

Cetoient  des  delais  ou  repits ,  que  le  Roi  accordoit  aux  De- 

biteurs ,  pour  les  mectre  a  couverc  de  la  pourfuite  de  leuvsCrean- 

ciers. 

LcGtand-      Memoire  touchant  le  Crand-Sceau  ote  a  Baco»  ,  &  donne 

S'"",      eng.i.de  a  Jea^ii/illiams.  Page  296. 

wXams.     CommilTion  au  Baron  de  Hiihy ,  pour  aller  traiter  avec  TEm- 

Com-    pcreur  Perdinand.   L'u  18  Mai.  P.ige  299 
mifnc.         Yjt  Roi  dit ,  qu'il  a  requ  &  accepcc  de  TEletSteur  Palatin ,  un 
Digby.     Plein-^-ouvoir  pour  traiter  en  fon  nom. 

Autre  au  men  c,  pour  traiier  avec  le  Roi  rhfpagne,  duMa- 
Prodama- jiagg  jy  Prince  Charies  avec  Tlnfante  Marie.    Page  300. 
tioo  con-      proclamation  pour  defendre  de  parler  des  Affairesd'£tat.  Du 
26  Juillct.  P:-.gc  314.  A  Ashbye. 

Vaifaut  favmr  a  tout  le  n.onde  ,  que  nous  uferovs  de  la  meme 
fMrit^  envers  ceux  qui  ne  dicouvriront  pas  ces  mauvaifes  lan- 
gues ,  qu^euvers  lcs  coupahles  memes. 

Obligation  du  Roi  ,  pour  cent-miUe  Thalers  cmpruntes  du 
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Proclamation  fur  la  Diflblution  du  Parlement.  Du  6  Janvier.    Proda- 
Page  34+.  Ibid.  ™-,'^g;^. 

Ceft  une  longue  Apologie  pour  la  DilTolution  du  Parlement,  foiution 
dont  la  veritablc  caufe  avoit  ett;  les  difputes  mues  dans  la  Cham-  **"  l^arle- 
bre-Baffe  touthant  !a  Prtirogative  Royale  ,  &  les  Privileges  des  Commis- 
Parlemens.  fion  pom 

Commiflion  pour  delivrer  de  prifon  lc  Corate  de  Sommerfet  ^«''*r" 
&  faFemme.  Du  17  Janvier.  Page  349.  Ibid.  le'(?on«« 

Ce  n't;toit  pas  un  Pardon.  de  Som- 

Patente  qui  etablit  Hor.tcf  de  Vere  pour   Capitaine-General  '^''«'- 
dans  le  Palatinat.  Du  16  Ftvrier.  Page  352.  deVcre 

CommilTion  au  Lord  Chichejier,  pour  traiter  de  la  Paix  avec  ^"'  ^'"P'- 
TEmpereur.  Page  35+-  TZ"^"- 

Autre ,  pour  confirmer  au  Baron  de  Digbjt  le  pouvoir  de  trai-  Commis- 
ter  avec  Philippe  IV  ,    Fils   &  SuccelTeur  de  Phi'ippe  111  Roi  ?°"/rh- 
d'Efpagne ,  touchant  un  Traite  d'Amitie  &  d'Alliance  ,   &  fur  chdter.  " 
d'autres  choies.  Du  13  Mars.  Page  3^5.  Ibid.  Amrc  au 

Autre  au  meme,  pour  traiter  du  Mariage  du  Prince  de  Gal-  L-oidDig- 
/w  avec  rinfante  Marie.  Du  13  Mars.  Page  356.  cfommis- 

Autre  fur  le  meme  fujet.  Page  3^7.  fiomou- 

CommiiTion  touchant  les  Jefuites ,  &c.  femblable  aux  prece-  jcfuTte" 
dentes.  Du  20  Avril.  Page  369    Ibid.  ritres  dc'- 

Autre  pour  la  confirmation  des  Titres  defedueux.  Du  4  Juil-  fs^tueu" 
lec.  Page  388   Ib.d.  ^J^^^S: 

Autre  ^  Richard  Wefon,  pour  craicer  d'une  Treve  avec  ]'In~  fion  a 
fante  Ifahelle.  Juillet.  Page  394.  ^'^^^i 

Proclamation  qui  ordonne  aux  Grands ,  de  fe  tenir  dans  leurs  Piociama- 
Maifons  de  campagne.  Du  20  Novembre.   Page  417.  A  New-  ''o"  1"« 
markct.  °;f""= 

Ann/e  1623.  Grandj, 

«cc. 

Proclamation  pour  notifier  ,  que  le  Roi  a  nomme  ccrtains  PiocU- 
Commiflaires  pour  ecoucer  &  examiner  les  plaintes  du  Peuple,  matioa 
tant  contre  les  Monopoles  ,   que  contre  les  iutres  Griefs.     Du  P^"  °^^ 
14  Fevrier.  Page  452    A  Theobalds. 

II  y  avoit  quatre  Comniiflaires,  dont  le  Marquis  dc  Buckiug- 
ham  etoit  le  preniier. 

Traite  pour  la  Sciiueftration  de  Frankendal.  Mars.  Page  461.  Sequeflr»- 

Londres.  ,     ^        .,  ,    .      ^  ,     ^  Frankca- 

„  Accorde ,  que  la  Garnifon  Angloife  fortira  de  Frankendal ,  dai. 
„  Enlcignes  deployees  ,    &c.  &  pourra  fe  retirer  par  le  Palati- 
„  nat,  &  aucres  Pais,  tant  par  eau  que  par  terre  ,fur  lesTerres 
„  de  Sa  M.,jefte  Catholique  ,  &  iur  celles  de  l'£mpirc  ■■,  & 
„  pourra  de  la  fe  retirer  librement  dons  fon  Pais  naturel,  &c. 

„  II  eft  encore  accorde ,  que  lorfque  ladite  Ville  &  Forts  de- 
„  vront  etre  rendus  auRoi  de  la  Grande-Bretagne,  S.  M.  pour- 
„  ra  tranfporter  les  Troupes  &  provifions,  ilipalees  par  ceTrai- 
„  te  ,  par  les  Provinces  du  Pais-Bas  etant  fous  Tobeiflance  de 
„  S.  IVl.  Catholique,  (i  requifition  en  eft  faite  ,  &  ce  tant  par 
„  cau  que  par  terre ,  &c. 

Proclamation  pour  ordonner  aux  Perfonnes  de  qualite ,  de  re-   Ordre ) 
fider  dans  leurs  Mailbns  de  campagne.  Du  26  Mars.  Page  466.  ^^^f^^^ 
A  Newmarkec.  refidet  \ 

Ratification  de  Tlnfante ,  pour  le  Traite  de  Frankendal.   Du  '»  Cam- 
5  Avnl.  Page  473-  A  Bruxelles.  PJ,g-^. 

Traite  de  Treve  pour  le  Palaunat.  Du  21  AvriJ.  Page  479.  tion,  &e. 
A  Londres. 

CommilTion  au  Comte  de  Rutland,  pour  commander  la  Flot-  fo^n^^du"" 
te  deftinee  a  ramener  le  Prince,  d'Efpagne  en  Angleterre.  Du  Comtcdc 
25  Avril.  Page^Sd.  AWeftminfter.  Rutland. 

Proclamation  qui  ordonne  de  tenir  un  Regitre  des  Chevaliers 
faits  par  le  Roi.  Du  27  Avril.  Page  488.  AWindfor. 

II  en  avoit  fait  un  fi  grand  nombre  ,  que  cela  donnoit  occa- 
fion  a  quelques-uns  de  prendrc  ce  Titre  ,  quoiqu'iIs  n'en  eus- 
fent  jamais  ete  honores. 

Letcres-Patentes  pour  creer  le  Marquis  de  Buckingham ,  Duc  ham  crJI" 
du  meme  nom.  Ou  18  Mai.  Page^^^.  A  Grfeenwich.  Duc. 

Ratificacion  du  Traite  de  Treve  pour  le  Palacinat  ,  par  le    "T'*** 
Roi.  Du  30  Mai.  Page^^p.  A  Loadxes.  PaUtiMr; 

Dans 


DES     ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


Jaques 

I. 

Decharge 
fout  ceux 
t|ui  gar- 
doicnc  Jes 
loyaux  au 
Roi. 

'I  itres  de'- 
feitueux. 


Dans  lc  Traite  marqut:  ci-delllis  ,  page  479,  le  tems  de  la 
Trcve  eft  en  blanc.  Ici  il  efl:  dit,  que  c'cH:  pour  quinxe  mois. 

Decharge  pour  ceux  qui  ont  eu  en  garde  les  Joyaux  du  Roi. 
Du  i^Juiilet.  Page^oS.  A Wertminiler. 

Les  frequcntes  brouilleries  du  Roi  avec  le  Parlement ,  le  met- 
toient  fouvent  dans  la  necelTue  de  vendre  de  fes  Joyaux. 

CommilTion  touchant  les  Titres  defc£lueu.x.  Du  26  Juillet. 
Page  512.  Ibid. 


91 

Page 


Procla- 
xnaciun 

concrc  ks 
Libelks, 


Cetoit  pour  avoir  de  Targent. 

Proclamation  contrc  la  licence  des  Libelles.  Du  25  Septem- 
bre.  Page522.  A  Hamptoncourt. 

Autre,  pour  fournir  le  Royaume  de  Grain.  Du  27  Decem- 
bre.  Page  526.  AWhitehall. 

Le  Roi  accordoit  par  cette  Proclamation  ^  cerrains  Privileges 
a.  ceux  qui  voudroient  entreprendre  de  faire  des  Magaiins  de 
Grain. 

Annh  16241 

Memoire  de  ce  qui  s'eft  pafle  au  Parlement  ,  cotnmence  le 
19  de  Fcvrier.  Page  552. 

On  voit  dans  ce  Memoire ,  le  Difcours  du  Duc  de  Bucking- 
ham ,  fait  h.  la  Confercnce  des  deux  Chambres  ,  dans  lequel  il 
pretendit  donner  une  Relation  exadte  de  tout  ce  qui  s'etoit  paffe 
dans  la  Negociation  du  Mariage  du  Prince.  II  a  ete  parle  de 
cette  Relation  dans  TAbrege. 

Proclamation  pour  proteger  les  Ambaffadeurs  des  Princcs  e- 
trangcrs ,  contre  les  infultes  de  la  Populace.  Du  8  Mars.  Page 
59?.  A  Whitehall. 

Autre,  qui  bannit  du  Royaume  les  Jefuites ,  Pretres  des  Se- 
minaircs,  &c.  Du  6  Mai.  Page  598.  A  Greenwich. 

Commiflion  au  Comte  de  Cartijle  ,  &  au  Baron  de  KenfiTt^- 
ton.,  pour  traiter  d'une  Paix  perpetuelle  avec  le  Roi  de  Francc. 
Du  II  Mai.  Page  599.  A  Weftminfter. 

Le  Baron  de  Kevfmgton  etoit  HenriRich,  qui  n'avoit  pas  en- 
core  ete  fait  Comte  de  VLelland. 

Autre  aux  memes ,  pour  traiter  du  Mariage  du  Prince  Char- 
les  &  de  la  Princeflfe  Henriette-Marie  ,  Sceur  de  l.ouis  XIII. 
Du  1 1  Mai.  Page  600. 

Proclamation  pour  defendre  certains  Livres  &  Libelles  fedi- 
tieux,  Papiftes,  &c  Puritains.  Du  15  Aout.  Page6i6. 

II  faut  remarquer,  qu'encore  que  dans  ce  Titre  il  foit  ditque 
cette  Proclamation  eft  contre  les  Livres  Papiftes  ,  il  n'en  eft 
point  parle  dans  la  Proclamation  ,  mais  feulement  des  Puritains. 

Proclamation  pour  la  Prorogation  du  Parlement ,  depuis  le  2 
de  Novembre  ,  jufquau  16  de  Fevrier.  Da  i  OiSobrc.  Page 
625.  A  Whitehall. 

Lettres  de  Pardon  pour  Rahert  Carr ,  jadis  Comte  de  Sommer- 
fet.  Du  7  Odobre.  Page  625.  AWeftminfter. 

Concefllon  a  Robert  Stokes ,  de  pouvoir  faire  vingt  Etrangers, 
Denifes  en  Angleterre.  Du  25  Odlobre.  Page  632.  Ibid. 

Commifllon  au  Duc  de  Buckingham  ,  pour  faire  preter  Ser- 
ment  a  ceux  qui  fortent  du  Royaume.  Du  20  Decembre.  Page 
638.  Ibid. 

Commiflion  pour  bannir  lesjefuites,  &c.  femblable  aux  pre- 
cedentes.  Du  24  Decembre.  Page  644.  Ibid. 

Commiflion  au  Maire  de  Douvre  ,  touchant  les  Troupes  qui 
doivent  s'y  embarqucr.  Du  50  Decembre.  Page  647.  A  Cam- 
bridge. 

Annee  1615. 

Proclamation  qui  proroge  le  Parlement  jufqu'au  15  de  Mars. 
Du  19  Janvier.  Page  648.  A  Newmarket. 

CommilTion  Ecclciiaftique.  Du  21  Janvicr.  Pagefi^S. 

Lettres  de  rcpiefailles  accordees  a  TAmiral,  contre  l'£fpagne. 
Du  14  Fcvrier.  Page  667.  A  Weltminfter. 

C  H  A  R  L  E  S    P  R  E  M  I  E  R, 

Annfe  1625. 

Trait^de      Trait6  de  Mariage  entre  Charlesl  Roi  de  la  Grande-Bretagne, 
&  Henriette-Marie  de  France    Du  8  Mai.  Page  673.  Ibid. 
Et  Ratification  de  Ch.irtes.  Du  21  Juin. 
Ce  Traite  n'eft  pas  moins  avantageux  aux  Catholiques  ,   que 
celui  qui  avoit  ete  fait  en  Efpagne. 

ACTES  fur  diverfes  Matieres ,  contenut  dans  le  XVII  Tome. 

Annie  161  j. 

Patente  qui  etablit  Vranpis  Bacon  Garde  du  Grand-Sceau. 
Du  13  Mars.  Page  1.  Ibid. 

CommifQon  pour  la  Reformation  de  rOffice  des  Herauts, 
Du  5  Avril.  Page  3.  Ibid. 

Peniion  de  20  livres  fterling ,  accordee  a  Guillaume  Camhden, 
Roi-d'Armes  Clarencieux.  Du  5  Avril.  Page  5.  Ibid. 

Patente  a  Nicolas  Hillyard  ,  pour  gravcr  feul  le  Portrait  du 
Roi,  pendant  12  ans.  Du  i  Mai.  Page  15. 

Patente  pour  creer  Franpois  Bacon ,  Baron  de  Verulam.  Du  1 1 
Juillet.  Page  17.  AWanfted. 

Tom.  X.  F.II. 


Commifl[ion  touchant  la  Cour  des  IVards  en  Irlande. 
20.  A  Weftminfter. 

II  y  en  a  plulieurs  dans  ce  Tome,  fur  cette  matiere. 

Ordonnance  pour  etablir  des  Rapportcurs  des  Loix  ,  dans  les 
Cours  de  Wisftminfter.  Du^^Odtobre.  Page^S.  Ibid. 

Inilrudions  pour  le  Gouvernement  des  Marches  de  Galles. 
Page  28.  Ibid. 

Commiflion  ^Array,  pour  tenir  lesMilices  en  bon  etat.  Pa- 
ge  43.  Ibid. 

Ordonnance  pour  le  Gouvernement  des  Provinces  du  Nord. 
Page47.  Ibid. 

Le  Roi  appelle  ces  Provinces ,  les  Provinces  du  milieu ,  quoi- 
que  frontieresi  fuppofant  toujours  FUnion  des  deux  Royaumes. 

Annh  idi8. 
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Bacou  fait 
Giand- 
Gardcdu 
Sjeau. 
Offige  des 
Herauts 
teforine. 
Penlion 
de  Camb- 
den. 

Patcnte 
pour  Ba- 
(on. 


Jacjue* 
L 

Commii» 
iion  cou- 
chanc  ta 
Cour  des 
Watds  ea 
Irlande. 
Rappor- 
teurs  dcs 
Loix. 

Com- 
mifliott 
d'Ariay, 
Gouver- 
ncment 
des  Pro- 
vinccsda 


P  Commiflion  a  Thomas  Dale  ,  &  a  Guillaume  Parker  ,  tou- 
cliant  le  Voyage  &  le  Commerce  des  Indes  Orientales.  Du  1 5 
Janvicr.  Page  56.  Ibid. 

Proclamation  pour  ordonner  aux  Apoticaires  de  fuivre  les 
diredions  du  College  des  Medecins  de  Londres.  Du  7  Mai. 
Page  8(J.  Ibid. 

Autre,  qui  revoque  lesLicences  accordees  pour  faire  denou- 
velles  maifons  dans  Londrcs.  Page  207. 

II  y  en  a  quelques  autres  fur  le  memc  fujet. 

Lettres  de  Pardon  pour  le  crime  d'Adultere.  Page  109.  Ibid. 

On  en  trouve  plulieurs  autres  de  meme  nature. 

Proclamation  pour  defendre  de  manger  de  la  viande  en  Ca- 
rcme.  Page  131.  A  Newmarket. 

II  y  en  a  pluficurs  autres  lemblables. 

Aun^e  1615» 


Commis- 
lion  poui 
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Indes  O- 
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mangetde 
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Proclamarion  pour  defendre  de  changer  la  Mortnoye  en  Vais- 
felle,  &c.  Page  133.  A  Whitehall. 

CommiiTion  pour  recevoir  le  Serment  de  Louis  XIII  ,  tou- 
chant  un  Traite  de  Commerce.  Du6  Mai.  Pagei^^.  ATheo- 
balds. 

Don  des  Biens  du  Comte  de  Somnierfet ,  confisques.  Du  24 
Juin.  Page  164.  A  Weftminfter. 

Penfion  de  2500  livres  fterling  a  Jaques  Comte  dHHamilton, 
Marquis  de  Cambridge.  Du  10  Juillet.  Page  168.  Ibid. 

Traite  avec  les  Etats-Generaux  ,  touchant  le  Commerce  des 
Indes  Orientales.  Du  7  Juillet.  Page  170.  A  Londres. 

Ratification  du  Roi.  Du  16  Juillet.  AWeftminfter. 

CommiflSon  pour  renouveller  rAUiance  avec  leSultan  Osman 
jfftfw,  Empereur  des  Turcs.  Du  24  Septembre.  Page  178.  A 
Theobalds. 

Penlion  de  20867  'ivres  5  cheUings  7  fous,  au  Prince  de  Gal- 
les.  Du^Odtobre.  Page  181.  A  Weftrainfter. 


Annh  1620. 


Page  150.  Ibid. 


Commiflfion  touchant  la  vente  du  Tabac. 

II  y  a  diverfes  Proclamations  fur  ce  fujet. 

Declaration  du  Roi,  pour  oter  a  Andre  Kmx  ,  Eveque  des 
Iles  en  EcoflTe,  fa  Penlion  de  100  livres.  Page2i6.  Ibid. 

Etabliflement  de  deux  Chaires  de  Mathematiques  dans  TUni- 
verfite  d'Oxford.  Du  25  Mai.  Page^i^.  Ibid. 

Commiflion  pour  reprimer  les  Pirates.  Page^^^.  Ibid. 

Privilege  accorde  pour  chercher  des  Mines  dans  le  Royaume. 
Du  3  Odobre.  Page252.  Ibid. 

Atmh  1621. 

Traitt;  avec  le  Roi  de  Danemarc  ,  cont^lu  \  Londres  le  29 
d'Avril.  Page  305.  A  Londres. 

Ratification  de  y^ j«w.  Du  11  Oflobre.  Page  329.  AWeft- 
minfter. 

Annie  1622. 

Commifl^on  pour  etablir  un  bon  Gouvernemenc  en  Irlande. 
Du  20  Mars.  Page  358.  Ibid. 

II  y  en  a  quelques  autres  fur  la  meme  matierc. 

Lettres  d'Anobliflement  pour  Jean  Borecl,  de  Zelande.  Du 
aa  Avril.  Pagc  370.  Jbid. 

Semblables  pour  Cojiflantin  Huygens.  Ibid. 

Lettres  de  Pardon  pour  un  Adultere.  Du  29  AvtiL  Page 
371.  Ibid. 

CommilTion  pour  maintenir  lcs  Etrangers  refidans  en  Angle- 
tcrre,  dans  leurs  Libertes  &  Privilcges,  Du  i  Juin,  Page  373 
(Sc  437.  Ibid, 

Proclamation  pour  empecher  la  fortie  &  le  degat  des  efpeces 
d'Or  ou  d'Argent.  Du  11  Juin.  Page  376.  A  Greenwich. 

ConceflSon  a  Awie  Chandos  ,Veave  du  LordGrdr^,  pour  con- 
f^rver  le  meme  rang  qu'elle  avoic  avant  fon  Alariage,  comme 
File  ainee  de  Ferdinand  Comte  de  Derbj.    Du  8  Jutllet.     Page 


Contre 
ceux  qui 
cliangenc, 

&.C. 

Commis- 
fion  pouf 
rccevoir 
te  ferment 
de  Louis 
XIII. 
Don  des 
biens  du 
Corate  de 
Soramet- 
fet. 

Petifion 
du  Comte 
dc  Ha- 
niilton. 
Traiti 
avec  les 
Etais-Ge- 
ncraux. 

AUiance 
avec  lej 
Tnrcs. 
IV.nlion 
du  Piince 
Cliarles. 
Conimis- 
tion  tou- 
cbani  I3 
vente  du 
Tabac. 
Deiix 
Chaires 
de  Matlie- 
matiques 
ecablie»  i 
O.vtbid. 
Permis- 
iion  dc 
chcrcher 
des  Miiies, 

Trait^ 
avec  Ic 
D.ine- 
taaic. 


395 


A  Weftminfter, 


Penfion  de  2000  \.  ft,  accordee  au  Duc  de  Lemx.    Du  29 
Juillet,  Page  397, 

M  a  In 
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^2 


A   B  R   E   G  E'     H  I  S  T  O  R  I   Q.  U   E,  &c. 
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iicotale. 


Inftruftions  fouchant  la  Cour  des  Gardes  Sc  Livr^ei. 
400.  A  WcftminlTrer. 

11  y  a  divers  Ades  ftir  cette  matiere. 

Commillion  pour  retablir  le  Commcrce  des  Draps,  &C.   Du 
2.1  Oftobre   Page  410.  A  Weftminfter. 

Etabliflement  d'une  Cour  des  Gardes  &  Livrecs ,  en  Irlan- 
de.  Page  429.  Ibid. 

Conceflion  a  la  Compagnie  des  Indes  Orientaies.  Page  450. 
Ibid. 
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Proclamation  pour  dcfendre  de  portcr  dcs  munitions  a 
&  a  Tunis.  Du  6  Avril.  Page  483. 

Commiflion  pour  retablir  un  bon  ordre  dans  la  Colonie  eta- 
blie  a  la  Virginie.  Du  9  Mai.  Page  490. 

Traite  de  Commerce  entre  Jaiues  I,&  MichelThaderoivitz, 
Grand-Duc  de  Mofcovie.  Du  16  Juin.  Page  504.  A  Weft- 
minfter. 

Commiftion  au  Vicomte  de  FalilanJ  &  autres,  touchant  le 
Gouvcrnement  de  l'Irlande.  Du  20  Decembre.  Page  531. 
Ibid. 

jinn/e  162^. 

Commiflion  pour  empecher  les  nouveaux  batimens  aux  en- 
virons  de  Londres.  Page  540.  Ibid. 

Proclamation  contenant  certains  Privilegcs  accordes  a  ceux 
qui  cliercheront ,  ou  trouveront  des  Mines,  foit  dans  les  Terres 
duRoi,  ou  aillcurs.  Du  lejuillet.  Page  I606.  Ibid. 


CommilTion  pour  etablir  une  nouvelle  Colonie  k^la  Virginie. 
Du  is  Jiiillet.  Page  609.  Ibid. 

Commiflion  qui  etablit  un  Confeil  de  Guerre,pour  chercher 
les  moyens  de  defendre  Tlrlande,  &c.  Du  20  Juiilet.  Page  615. 
A  Nonfuch. 

Penfion  de  2000  livres  fterling ,  accordee  au  Prince  Charles. 
Du  24  Septembre.  Page  618.  A  Weftminfter. 

Commiflion  touchant  le  Gouvcrnement  de  la  Virginie.  Page 
618.  Ibid. 

Ann/e  1^25. 

Proclamation  qui  defend  rentree  de  toute  forte  de  Tabac , 
qui  n'eft  pas  de  la  Virginie.  Du  2  Mars.  Page  668.  A  Theo- 
balds. 
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On  trouve  dans  ce  Tome ,  un  grand  nombre  d'A(fI:es  concer 
nant  des  Particuliers ,  comme  des  Pardons,  des  Penfions,  des  dc  Virgi 
Benefices,  des  Congcs  d'elire  pour  des  Eveches,&  autres  cho-  ""*• 
fes,  qu'on  pourra  voir  dans  le  Recueil  meme. 

La  feconde  Partie  de  ce  Tome  XVII  contient  un  Indice  ge- 
neral  des  matieres  contenues  dans  les  dix-fept  Tomes. 

La  troifieme  comient  un  Indice  des  Aftes  recueillis  par  Mr. 
Kymer  en  59  Volumes,  outre  ce  qui  eft  contenu  dans  les  dix- 
fept  Volumes  imprimes,  depuis  le  Regne  de  Henri  I,  jufqu'sk 
la  fin  du  Regne  d'Elifal>eth.  Parmi  ces  A6I:es ,  il  y  en  a  un 
grand  nombre  qui  meriteroient  d'etre  imprimes ,  comme  pou- 
vant  beaucoup  fervir  a  rcclairciflement  de  rHiftoirc  d^Angle^ 
terre ,  quand  ce  ne  feroit  que  par  les  dates. 


EXTRAIT 


E     X     T     R     A     I     T 


D    U      T    O    M    E      XVIII. 


E  XVIII  Tome  des  Acftes  Publics  d'An- 
gleterre  fut  publie  en  1 726 ,  par  ordre  du 
feu  Roi  (George  I.)  &  dedie  a  Sa  Ma- 
jefte  par  Mr.  Robert  Sanderfon ,  qui ,  fe- 
ion  rancienne  coutume  ,  aidoic  Mr.  Ry- 
mer  a  corapiler  les  autres  Tomes,  &  qui 
dans  fa  Dedicace ,  fe  felicite  d'avoir  eu 
rhonneur  de  fervir ,  pendant  plus  de  tren- 

te  ans ,  trois  Tetes  Couronnees,  ( i )  dans  un 

Ouvrage  que  ces  trois  Potentats ,  lcs  plus  grands  du  Monde,  ont 
regarde  comme  extrenienient  utile  a  leur  fervice ,  &  a  la  gloire 
de  leur  Empire. 


Char- 

LES    1. 
l62'x. 


j» 


Ceft ,  dit  Mr.  "Rohert  Sanderfon  a  George  I ,  „  c'eft  ici  le 
XVIII  Tome  de  cet  Ouvrage  ou  Votre  Majefte  aura  la  fa- 
tisfadtion  de  voir  Charles  /,run  de  vosPredecefTeurSjprendre 
un  foin,  en  quelque  forte  prophetique,  (2)  pourcette  illuftre 
5,  Famille  du  fein  de  iaquelle  le  Ciei  a  faic  dcfcendre  fur  nous 
„  la  plus  precieufe  benediftion,  dont  il  puifle  favorifer  un  Peu- 
j,  ple  fidele,  je  veux  dire  le  plus  grand  des  Rois,  &  lc  meilleur 
,,  des  hommes,  &c". 

Amiee  1625. 


MR.  de  Rapm ,  prevoyant  les  grandes  difficultes  qu'un  Hifto- 
rien,  comme  Iui,qui  ne  fe  propofe  que  de  dire  la  veritc. 


Oidre 
qut:  Mk. 

a  gaidc'  £.•»  rencontreroit  dans  la  compofition  de  ce  Regne ,  &  combien 
ecii.am  peu  il  iui  feroit  poffible  d'evicer  le  blame  de  partialitc ,  ou  de 
"  '^"^'  garder  un  jufte  milieu  entre  deux  Partis  qui  onc  des  principes 
direitement  oppofes,  &  a  qui  la  Neutralite  etoic  peut-ecre  aufli 
odieufe  que  rinimitie  declaree,  prit  pour  regle,  i.  de  rejetter 
entierement  tout  cloge  trop  pouiTe ,  &  toute  invedive  trop  paf- 
fionnee.  2.  De  comparer  enfemble  les  faics  rapporces  par  les 
Hiftoires  des  deux  Parcis  ,  &  de  n'admectre  aucun  des  faics 
fur  lefquels  elles  font  oppofees,  que  lorfqu'iIs  auroienc  foutenu 
repreuve  d'une  cricique  fevere.  Mais  comme  une  meme  aclion 
eft  bonne  ou  mauvaife,  feion  le  principe  d'ou  elle  decouIe,Mr. 
de  Rapin  eut  foin  de  bien  expofer  les  deux  fyftemcs  concraires, 
&  de  les  appuyer  des  meilleures  raifons  donc  ils  ecoienc  fufcepci- 
blesj  laiftanc  apres  cela  aux  Ledeurs  a  juger  des  adtions  parci- 
culieres  par  les  principes  qu'il  leur  avoic  plii  d'adopter  ;  &  ne 
5'ecarcanc  jamais  de  cecce  regle,  que  lorfque  ces  principes  lui 
paroiflbient  d'une  fauffcce  palpable.  Cependanc,  quoiqu'il  ref- 
peftac  les  deux  Parcis,  il  n'en  pric  fervilement  aucun  j  bien 
moins  chercha-t-il  a  faire  la  Cour  a  tous  les  deux  a  la  fois ,  en 
s'abftenant  de  faire  voir  dans  les  occalions  les  fautes  de  Tun  ou 
de  Tautre.  Pour  en  donner  une  preuve  fenfible,  il  eft  ncccflai- 
re  de  tracer  ici  une  idee  abregee  de  fon  fyfteme  fur  le  Regnede 
Cbarles  I. 

Notre  Auceur  ecoic  perfliade  que  Charles  I  abufa  beaucoup  de 
fon  pouvoir,pendanc  les  quin2,e  premieres  annees  de  ibn  Regne, 
&  qu'il  avoic  forme  le  delTein  d'incroduire  en  Anglecerre  un 
Gouvernemenc  fort  approchant  du  Defpotifme.  Mais  il  croit 
aufli,  qu'cn  kJ^o  &  dans  la  fuite,  ce  Roi,  fencanc  rimpolHbi- 
lice  de  parvenir  a  fes  fins ,  fe  feroic  volontiers  concence  du  pou- 
voir  que  les  Loix  lui  avoient  alfigne,  &  quc  c'etoic  de  bonne 
foi  qu'il  promeccoit  de  fe  contenir  dans  ces  bornes,d'autanc  plus 
qu'il  fe  feroit  vraifemblablcmcnt  bicn  garde  dc  fe  rengager  dans 
une  encreprife  qui  lui  avoic  deja  fi  mal  reufli. 

Sclon  coutes  les  apparenccs ,  concinue  Mr.  de  Rapin ,  on  au- 
roic  crouve  des  expediens  pour  lever  la  dehance  que  le  Parle- 
ment  avoit  des  promefles  du  Roi,  fi  les  Presbyceriens  n'avoienc 
pas  faic  tous  leurs  effbrts  pour  augmenter  cettc  defiance ,  fous 
pretexce  dc  chercher  les  moyens  dc  guerir  le  Peuplc  dc  fcs  fra- 
ycurs.  La  rigueur  qu'on  avoit  exercee  contre  eux  ,  pendant  les 
quinze  premieres  annees  de  ce  Regne,  &  raverfion  invincible 
que  le  Roi  avoic  pour  leur  Sede ,  leur  firenc  croire  qu'il  n'y  a- 
Voit  point  d'autre  furete  pour  eux,  que  dans  une  enciere  ruptu- 
re  entre  le  Roi  &  le  Parlementi  &  c'eft  ce  qui  produilit  la 


(i)  Savoir  le  Roi  Guillitume  III ,  la  Reine  Annt ,  &  George  T. 

(1)  Ceft  une  allufion  au  Mariagc  de  GiiUlaume  Prince  d'Orange, 
Stadhouder  de  Hollande ,  avec  la  Princefle  Miirie  d'Angleterre,  Fille 
de  Chtrles  I  &  fi  l'on  veut.,  au  Mariage  de  CuiUaume  III  ivec  Marie , 
Fille  du  Duc  d.'Yarck  enfuite  Jxa^mi  II. 

(5)  Theoh^s ,  Mailbn  de  Campagne  &  Seigneurie  dans  la  Provin- 
ce  de  Herefird.     Le  Roi  faques  I  Tavoit  achetee. 

(4)  CharUs,  dit  Mr,  de  Ra.fin  ,e\it  le  mSme  Favori,  le  meme  Con- 
feil.ies  memcs  Miniftrcs ;  &  toutes  les  Chufges  de  la  Cour  demcure- 
rent  entre  les  mains  du  Duc  de  Buckingham.  Ainli  on  ne  s^apcrc^ut 
d'aucun  autre  changement ,  que  de  la  Perlonne  du  Roi. 

(y)  On  appelloit  ainli  rHotcl  de  Sommtrftt ,  pour  fairc  honneur  a 
1'Epoufe  du  feu  Roi ,  Anne  de  Danemarc. 

(6)  En  Angleterre  le  Titrc  deNtf^/«n'appaiticntproprementqu'aux 


Guerre  Civile.  Mr.  de  Rapin  blame ,  &  il  etoic  incapable  de 
ne  pas  blamer  le  deffein  que  ces  gens-la  avoient  de  ruiner  l'E- 
glife  Anglicanc ,  &  les  moycns  qu'ils  cmploycrenc  pour  l'execu- 
tet.  Mais  auffi  il  ne  puc  nc  poinc  desapprouver  ranimofite  que 
le  Roi,  le  Confeil,  les  Evequcs,  la  Chamhre  etoilfe  &  la  Hau- 
te  Commiffion  avoienc  cemoignee  ouvercement  contre  eux ,  pen- 
dant  les  annees  donc  nous  venons  de  parlcr.  Fonde  fur  de  cels 
principes,  nocre  Auceur  jugeoit  que  les  Presbyceriens  n'avoient 
pas  moins  de  cort  de  vouloir  ecablir  par  la  violcnce,  leur  Goa- 
vernemenc  Ecclefiaftique  en  Anglecerre  fur  les  ruincs  de  rEgli- 
fc  Anglicane,  que  les  Epifcopaux  Anglois  dc  vouloir  forcer  les 
Ecoffois  de  fe  eonformer  a  leur  Gouverncment.  II  penfoic  que 
Charles  1  auroic  prevcnu  les  fuiccs  funeftes  de  cecte  rupture ,  s'il 
cQc  voulu  traitcr  un  peu  plus  doucement  lcs  Presbyteriens  ;  & 
que  ceux-ci  auroicnt  evite  le  blame  qu'on  repandit  avec  raifon 
fur  leur  conduite,  ii,  Iorfqu'iIs  fc  furenc  rcndus  puilTans  ,  ils 
s'ecoienc  renfermes  dans  les  bornes  de  la  raifon,  &  concentes  du- 
ne  liberce  moderee  par  requite  &  par  la  juftice.  II  ajoute  en- 
fin,  que  les  htdependa^is ,  qui  s'eioienC  caches  parmi  les  Presby- 
teriens,  jufqu'a  la  fin  dc  la  Guerre,  dc  qui  fous  ce  meme  nom- 
la,  avoienc  contribue  a  poufler  lcs  chofes  a  rexcremite,  rendi- 
renc  la  playc  incurablc,  en  fe  fervanc  de  rArmee  pour  ruiner& 
la  Monarchie,  &  l'Eglife  Anglicane,  &  le  Presbyterianifme  lui- 
meme.  De  force  que  c'eft  a  ces  gcns-Ia  qu'on  doic  imputcr  la 
morc  cragique  de  Charles  ^  &  cous  les  changemens  arrives  en- 
fuire  dans  rEglife  &  dans  rEcat.  Tel  cft  lc  lyfteme  de  Mr.  de 
Rapin :  fyfteme  qui  ne  peuc  cercainemenc  ecre  accufe  de  partia- 
licc ,  que  par  des  gens  livres  a  la  paflion  &  a  un  efpric  de  Parci. 
Nous  allons  maintenanc  cravailler  a  THiftoire  meme  de  Char- 
les  I,  en  y  gardanc  Tordre  des  annees ,  commc  Mr.  de  Rap:ii 
Ta  faic  dans  celle  de  Juques.  Ec  nous  prions  le  Lefteur  d'obfer- 
ver ,  que  les  Ades  conccnus  dans  ce  Volume  &  dans  le  fuivanc, 
font  lc  principal  fondemenc  de  tout  cc  que  nous  avons  a  rappor- 
ter ,  &  confticuent  la  premierc  Decade  de  ce  Regne. 

Annh  1625. 

Jaiues  mourut  le  vingt-fcpcieme  de  Mars ,  &  Tapres  midi  du    Procla- 
meme  jour ,  Charles  fon  Fils ,  age  de  vingc-fix  ans ,  fuc  procla-  ch'ar°"/f 
me  Roi  dc  la  Grande  Bretagne ,  de  Vrance  &  ^lrlande ,  par  or- 
dre  du  Confeil-Prive ,  a  Thfohalds   (3)    ou  il  eroicalors,  &  3 
Londres,  aux  acclamacions  dc  couc  le  Peuple  donc  il  s'etoit  deja 
atcire  radmiration  par  la  beaute  &  de  Ibn  exterieur  &  de  fon 
efprit.    II  fuc  proclame  de  meme ,  dans  tous  Ics  autres  endroits 
au  meme  moment  que  la  nouvelle  de  la  mort  dc  ibn  Pcre  y  ar- 
rivoit.     Le  vingt-huiticme  il  fe  rendic  a  S.  James.     Le  vini^r. 
neuf,  il  fic  publier  une  Ordonnance,  portanc  la  continuacion  de 
tous  les   Confeillers-Prives  dans  lcs  memcs  cmplois  (^j  qu'ils 
avoienc  eus  fous  le  Regne  preccdcnt;  faveur  fpeciile  donc  le 
Lord  Coventry ,  Garde  du  Grand-Sceau ,  rendic  dans  le  Con- 
feil,  qui  fe  cinc  lc  lendemain,   de  tres-humbles  adtions  de  graces 
a  Sa  Majefte,  au  nom  de  tousi  &  lui  infinua  qu'il  feroic  bon 
que  les  tunerailles  du  feu  Roi  fuflenc  faiccs,avanc  1'affemblee  du 
Parlemenc.     Conformemcnc   a  cec  avis,  le  corps  de  Jaijues  fuc    ^"'"rs- 
porte  de  Tbeohalds  a  l'H6teI  de  I>anemarc  (5)  ,    le  vingt-troifie-  w"'."^' 
me  d'Avril ,  par  les  principaux  OflSciers  dc  la  Couronns ,  &  par 
la  Nobleffe  (6) ,  &  y  demeura  expofe  fur  un  lit  de  parade,  juf- 
qu'au  feptiemc  de  Mai,  qu'il  fut  enterre  avcc  beaucoupdepom- 
pe,  le  Roi  marchant  a  la  tece  du  deuil,s'appuyanc  fur  lesCom- 
tes  6!Arundel  &   de  Fembroke ,  &  fon   train  etant  foucenu  de 
donze  Pairs  d'AngIeterrc.  Quant  a  rOraiibn  funebrc,  TEveque 
Williams  la  fit. 

Charles,  voulant  avanccr,  en  toute  diligence,  fts  preparatifs 
de  Guerre,  pour  le  rccouvrcmcnc  du  Pa/atinat ,  fans  atcendre 
Tavis  du  Parlcmenc,  fic  lever  douze-mille  hommes  dans  le  Ro- 
yaume,  &  affigna  les  fraix  (7)  &  dc  leur  habiUemcnc  &  de  leur 
rouce ,  fur  les  Provinces ,  qui  devoienc  en  ecre  rembourfees  par 
VEchi^uier  (8).    Ces  Troupes  comracccoienc  de  grands  defordres 

dans 

Ducs,  aux  Marquis,  aux  Comtes,  aux  Vicomtes,  ou  aux  Baronsj 
les  Chevaliers ,  lcs  Ecuyers ,  &.  ceax  qu'on  appclle  en  France  Gcn- 
tilshommes,  etant  tous  corapris  fous  le  nom  de  Gentry ,  que  Mr.  tle 
Rafin  cxplique  par  celui  dc  Petite  Nohlejje ,  Tom.  I.  p.   184.. 

(7)  Ces  traix  s'appellcnt  cn  Anglois,  Coat  and  ConJucl-Momy ,  c. 
a.d.  argent  pour  rhabillcmcnt  &  pour  ia  conduitedcs  TroupesjTaxe 
qui  fut  un  dcs  gricfs  dc  la  Chambre  dcs  Communes  cn  164 1.  Voyea 
Kapn  ,Tom.  Vlll    p.  140. 

(8)  Ccft  a  VEchiqiiier  que  fe  re^oivent  cn  Angletcrre,  par  la  di- 
reftion  du  Grand-Trelcrier ,  toutes  les  fommes  dcftinees  a  payerles 
Chargcs  publiqucs  de  l't.tat,  8c  les  interets  de  1'argent  que  le  Roi 
empruatc  fur  lcs  fonds  Parleraentaires  qui  lui  ont  ete  accordes ,  &c. 
Rnpin,  Tom.  IX.  p.  jio. 
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dans  leur  marchc.  On  en  porta  des  plai.ues;  fur  quoi,  le  Roi 
fic  publier  une  Ordonnancc,  pour  mieax  regler  lear  conduite: 
mais,  comme  il  nomma  cn  meme  tems  des  Comniifraires  pour 
faire  oblerver  exadtemenc  la  dilcipline  miiitaire,  lelon  la  teneur 
de  la  Lo!  Martiale  (i) ,  les  Migiftrats  ordinaircs  ne  virent  point 
fans  troublc,  cetce  breche  faice  a  leur  Juufdidion,  &  la  po- 
pulace  meme  en  marqua  du  mecontentemenr. 

Le  Miriage du  Roi  avec  Henriette  Marie  (2)  de  France ,  conclu 
(3)  pendanc^Ia  vie  de  Juques ^  fuc  celebre  a  Parrs^le  n  de  Juin 
avec  bf-aucoup  de  magnificence,  par  le  Cardinal  de  Richelieu, 
fur  un  chearre  drelfe  expres  devant  rEglife  de  Notre  Damc,  ie 
Duc  de  Chvrenfe  taifant  roffice  de  Procureur  du  Roi  d'Angle- 
terre.  B/.-nt^c  apres  Gcorge  Villiers  y  Dnc  dc  Buckingham  ^  fuC 
envoye  en  France ,  pour  conduire  ia  Reine  ici.  II  y  fuc  faic 
Chevalicr  de  1  Ordre  du  S.  Efpric,  &  euc  une  parC  diltinguee  a 
tous  les  honneurs  qu'on  rendit  a  la  Reine  datis  toutes  les  Villes 
cii  elle  paffa.  Le  "i  de  Juin ,  cette  PrincelTe  s'embarqua  a  Bou- 
logne  fur  la  Flotte  Royale  qui  i'y  attendoit.  Le  i'i  elle  arriva 
a  Douvre  ,  ou  le  Roi  s'etant  rcndu  le  kndcmain  (+J  ,  ils  al- 
lerent  confommer  le  foir  leur  Mariage  a  Cantorberi. 

Le  ij  le  Roi  &  la  Reine  fircnt  a  Londres  leur  entree  ,  pour 
laquelle  on  avoit  fait  de  grands  &  fomptueux  preparatifs,  donc 
la  pluparc  ne  furent  point  mis  en  ocuvre,  a  caufe  que  la  Pcile 
fe  renfor^oit ,  de  jour  en  jour ,  dins  les  Fauxbourgs  &  dans  la 
Villei  commc  on  le  verra  par  divers  Actes  qui  leront  inieres 
dans  Ja  fuite  de  ce  Volumc. 

Immediatement  apres  leur  arrivee,  le  Lord  TVilliams,  Garde 
du  Grand-Sccau,  manda  tous  les  Magiftracs  de  Londres  ,  & 
leur  declara  que  Sa  Majefte  fouhaitoit  de  changer  fon  ancicn 
Titre,  en  celui  de  Roi  de  la  Gravde  Bretagne,  dans  tous  les 
Adtes  ,  foit  de  Juftice ,  foit  d'£tat.  Ils  repondirent  d'une  com- 
mune  voix ,  que  ce  changement  ne  pouvoit  poinc  avoir  lieu ;  Sc 
leur  opinion  fut  confirmee  dans  la  fuite,  par  les  Seigneurs  & 
par  les  Communes. 

Cependanc  le  Parlement  ,qui  avoit  ete  convoque  pour  le  ;|  de 
Juin  (5)  s'affembla;  &  a  fon  ouvcrture,  le  Roi  fit  le  difcours 
fuivant  aux  deux  Chambres  combinees. 

Mylords  et  Messieurs, 


„  cu,  comrae  je  le  fuis,de  votre  affeiftion  pour  moi,&  cie  vo-  Cha  p.- 
„  tre  ardeur  a  pouller  cette  encreprife,  je  n'aurois  pas  befoin  de  ■-  ^^  I- 
„  vous  e.Kcicer  par  ces  con fideracions ,  li  ce  n'ecoic  paspour  vous    i^^?- 
„  faire  comprendre  combien  je  fuis   fenfible  a  ce  qui  couche 
„  votre  hoiineur  Sc  le  mien  ,   &  que  j'en  ai  le  foin  que  j'en  dois 
„  avoir.     II  fauc  aulii  que  je  vous  prie  de  confiderer  ,  que  nous 
,,  nous  crouvons  dans  une  tclle  conjon(fhire,  queje  ne  pourrois 
„  qu'expofer  vos  vies   a  un  danger ,  a  quoi  je  ne  pourrois  que 
difficilemenc  me  refoudre,  fi  je  vous  tenois  longrems  afTem-' 
bles  (6)i  commede  votre  c6ce,  vous  ne  pourriez  que  hazarder 
beaucoup  le  fucces  de  nos  afFaires ,  fi  vos  refolucions  etoient 


» 
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„  trop  tardives.  J'efpere  donc  que  vous  penferez  ferieufemenc 
„  a  expedier  cn  diligence  raffaire  que  vous  avez  en  main.  Par- 
„  la,  vous  agirez  d'une  maniere  qui  fera  infiniment  honorable 
„  &  a  vous-memes  &  a  moi.  A  vous,  parce  que  vous  donne- 
„  rez  des  preuves  de  votre  affedion  pour  votre  Roi;&a  moi, 
„  en  me  meccant  en  ecat  d'achever  un  Oavrage  que  mon  Pere 
„  a  ii  heureufement  commence. 

,-,  Pour  conclufion  j*ajouterai  feulement ,  quej'ai  appris,qu'ii 
„  y  a  certaines  perfonnes  malicieufes  qui  font  courir  le  bruit, 
„  que  j'ai  peu  d'affcdion  pour  la  Religion  que  je  profeffe.  Mais 
„  je  puis  affurer,  que  j'ai  ete  eleve  aux  pies  de  Gamaliel  ,  6c 
„  quoique  je  n'aie  pas  affez  de  vanite  pour  m'appliquer  le  relte 
„  de  ce  paffage,  je  ferai  en  force  neanmoins,  qu'on  fera  pleine- 
„  menc  convaincu ,  qu'il  n'y  a  jamais  eu ,  ni  n"y  aura  de  Prin- 
„  ce  qui  ait  plus  d'envie  que  moi  de  maintenir  la  Religion  que 
j) 


JE  loue  Dieu  de  Ce  que  Faffaire  fur  laquelle  vous  devez  pre- 
fentement  deliberer,  eft  d'une  telle  nature,que  je  n'ai  pas 
„  befoin  d'eloquence ,  pour  vous  la  faire  connoitre.    Outre  que 
,,  je    ne  fai  point  faire  de  beaux  difcours,  je  ne  fuis  point  natu- 
,,  rellement   porte  a  employer  beaucoup  de  tems  en  paroles. 
„  Dailleurs  ce  n'eft  pas  une  affaire  nouveUe,  puifqu'elle  a  ete 
„  commencee  par  mon  Pere  d'heureufe  memoire,  qui  eft  pre- 
„  ientement  au  Ciel.     Vous  etes  donc  parfaitement  informes  de 
„  ce  donc  il  s'ag{t>&  j'eipere  que  Dieu  vous  metcra  au  coeur  de 
„  le  ibucenir  avec  autanc  de  zele,  que  vous  en  montrares   en 
5,  confeillanc  a  mon  Pere  de  l'entreprendre.     Vericablement,  il 
„  pourroit  fembler  a  quelques-uns ,   qu'il  ne  fut  pas  fort  ardent 
„  a  s'cngager  dans  une  entreprife  fi  glorieufe.     Mais  c'etoit  un 
j,  effec  dc  fa  ("igeffcqui  ne  lui  permeccoic  pas  de  commencer  a- 
„  vant  que  d'avoir  en  main  les  moyens  d'executer  avec  vigueur. 
„  En  efiFec,  des  qu'il  vit  combien  certaines  Puiifance?  avoienc 
„  abufe  de  la  confiance  qu'il  avoic  eue  en  Icurs  promeffes  ,   & 
,  que  les  avis  6c  les  affursnces  que  vous  lui  donnares  de  le  Ibu- 
„  tenir  ,   1'eurent  encourage  a  entrer  dans  la  carricre  ou  nous 
„  nous  trouvons  aujourd'hui,  il  le  fit  tres  volontiers.    Ceft  ce 
„  ce  que  je  n'ai  pas  befoin  de  prouver ,  puifque  les  preparatifs 
„  qu'il   a  faits  en  font  des  preuves  plus  evidentes  que  ne  pour- 
„  roient  etre  mes  paroles.     Lcs  lecours  des  Princes  d'AUcma- 
„  gnc,  la  Flotte  qui  eft  prete  a  fe  me;tre  en  Mcr  ,    &  le  refte 
„  des  preparatifs  qi:2  i'ai  faits  pour  continuer  ce  qu'il  a  com- 
„  mcnce,fonc  voir  fuffifammcn' qu'il  etoic  deja  entre  en  aftion. 
„  Milords  &  Meffieurs,  j'efpere  que  vous  n'aurez  pas  oublie, 
„  que  vous  vouluces  bien  m'empIoyer  pour  confcilier  a  mon 
„  Pere  de  rompre  les  deux  Traices  qui  ecoient  fur  pie,  de  forte 
,  que  je  ne  puis  pas  dire  que  je  fois  venu  ici  libre  de  tout  en- 
,  gageii^ent.     II  elt  vrai  que  je  m'y  fuis  portc  volontairemenc 
,  &  avec  ardeur,  comme  un  jeune  homme,  &  par  confequenc 
„  avec  qjelque  precipicacion :  mais  je  ne  Tai  faic  qu'a  caufe  de 
„  la  part  que  vous  avez  voulu  y  prcndre,  &  de  vos  engage- 
„  mens  :    de  force  qu'encore  que  j'aie  agi  en  jeune   homme  , 
,  je  ne  faurois   m'en  repentir.    Je  ne  croi  pas  meme  que  je 
„  puille   en    ecre   blame  ,    puifque  j'ai   pu   compter   fur   I'a- 
amour    &  lur  la  fidelice  que    vous  avez  pour  votre  Roi  , 
,  &c  fur  Tepreuve  que  j'ai  faice  moi-meme  de  vocre  affedtion. 
„  Conliderez ,  je  vous  prie ,  que  cecce  action  ecanc  la  prcmiere 
„  de  mon  Rcgne ,  &  ayanc  ece  entreprife  par  vos  confeils  ,  ce 
„  feroic  un  grand   deshonneur  pour  vous  &  pour  moi ,  fi  elle 
reuffiffoic  mal ,  par  le  defauc  des  fecours  que  vous  etes  en  e- 
tat  de  me  donner.  Je  reconnois  pourtanc,  qu'etant  convain- 


5) 


(i)  Voycz  Rafin  Tom.  IV.  p.  ^16,  fur  cette  Loi  Martiak ,  &  fur 
le  Droit  que  1l-  Roi  d'Ariglcterrc  peut  avoir  de  faire  en  ccrtaiiies  ren- 
contrcs  exerccr  la  Jultice  pir  dcs  Commiiraires  qu'il  etablit ,  8cc. 

(i)  Elic  eioit  SfEur  dc  Louis  Xlll,  alors  regniint. 

(3)  II  fut  conclu  &  figne  a  Paiis,  ie  J;  de  Novembre  1614,  un 
pea  plus  de  quatre  mois  &  demi  avant  la  mort  du  Roi  Jitc[uci. 

(4.)  Ruihworth  dic  qu'ca  debarquaut    a  Dtuvre,    la  Rcinc  depecha 


j'ai  toujours  profeffee. 

„  Maintenant ,  comme  je  ne  fuis  pas  propre  ^  faire  de  iongs 
Difcours,  j'ai  rcfolu  de  fuivre  la  methode  de  mes  Prcdecei- 
feurs,  en  vous  faifant  p:irler  par  le  Garde  du  Grand-Sceau, 
qui  vous  communiqucra  par  mon  ordre  un  cercain  nombre  de 
chofes ,  moins  a  caufe  de  leur  imporcancc ,  que  par  pure  for- 
malice  ". 

Le  Roi  ayant  fini  fon  Difcours ,  le  Lord  Covetitry^  Gardc 
du  Grand-Sceau  prit  la  parole  6c  dit, 

Mylords  et  Messieurs, 

„  T  A  principalc  raifcn  que  le  Roi  a  eue  de  convoquer  ce 
„  •'— '  Parlement  ,  a  ece  non-feulemenc  la  fatisfadtion  de  voir 
„  affemble  Ibas  fes  yeux  le  Corps  repr^fencatif  de  fon  Peuple  j 
„  mais  auffi  pour  vous  faire  reffouvenir  Aa  grands  engage- 
„  mens  dans  lefquels  le  feu  Roi  &  les  deux  Chambres  elles- 
„  memes  ont  fait  entrer  Sa  Majefte  pour  le  recouvrement  dti 
,,  Palatinat ,  julqu'a  lui  faire  rompre  les  deux  Traites  qui  fe 
„  negocioient  avec  l'Efpagne.  Que  par  confequent  les  Alhan- 
j,  ces  &  les  Traices  que  l'cm  avoit  faits  dcpuis ,  que  les  Trou- 
„  pes  qu'on  avoit  fait  paffer  dans  les  Pais-Bas,  les  reparations 
,,  des  Places  &  les  Renforcs  envoyes  en  Irlande ,  abouciffoienc 
„  a  Taffairc  du  Palacinac,  comme  a  leur  cencre  commun.  Que 
„  les  fubfides  accordej  pour  cela  dans  le  dernier  Parlemenc  fc 
„  crouvoienc  tous  confumes,  &  n'avoient  pas  meme  ete  fuffi- 
,,  fans  ,  puifque  le  Roi  avoit  du  y  ajourer  une  partie  de  fes 
„  propres.  Revenus;  comme  on  le  verra  par  les  comptes,  qui 
,,  font  tout  prets  a  etre  prefentes. 

„  Je  dois  vous  mettre  devanc  les  yeux  crois  Objecs,  qui  meri- 
„  cenc  &  qui  demandenc  couce  votre  application. 

„  Premicremfnt  le  tems.  Ceft  ici  le  grand  jour  oii  coute 
„  1'Europe  elt  autour  du  Lavoir  de  Bethefda  ;  il  s'agic  de  pro- 
„  fiter  du  premicr  mouvemenc  de  Teau.  Ceft  pourquoi ,  le 
,,  Roi  fouhaice  que  vous  ernployiez  cetce  premiere  feance  pour 
„  lui,  oii  plucot  pour  les  affiires  du  Royaume , qui  (bnt  les  v6- 
„  tres  propres ;  &  la  feance  prochaine ,  vous  pourrez  l'employer 
„  a  vos  aflaires  Domeltiques  ,  &  la  faire  durer  tant  que  vous 
„  voudrez. 

„  Second  objet,  le  fecours  dont  leRoi  a  befoin.  Sur  quoi  je 
„  dois  vous  dire,  que  fi  la  voye  des  fubfides  vous  paroit  trop 
„  Iongue,Sa  Majefte  voudroit  etre  informee  de  celle  que  vous 
„  prendrez,  fans  aucun  deffein  cependant  de  vous  en  propofcr 
„  aucune. 

„  Troifieme  objet,  le  fucces  d'une  A£Hon,  qui  etant  la  prc- 
„  miere  de  ce  Regne  ,  importe  extremement  a  la  gloire  & 
„  a  la  reputation  de  Sa  Majefte.  Reputation  &  gloire  dont 
„  elle  remet  lcs  interets  a  Faftedtion  de  fbn  Peuple  ,  avec  la 
„  plus  grande  confiance  que  Roi  ait  jamais  eue  en  fes  Sujets. 
„  'Temoin  ibn  Poeme  intitule,  jlmor  Civium  Regis  Munimen- 

„  tum.    De-Ii  vient  que  Sa  Majefte  ne  doute  point  que  TEu- 
rope,  en  apprenant  qu'il  eft  devenu  votre  Roi,   n'apprenne 
en  meme  tems  votre  fidelite  &  votre  zele  poiu:  fk  perfon- 
ne  &  pour  fon  fervice". 
Des  les  premiers  jours  ,  les  deux  Chambres  s'unirent  en- 

femble  pour  prefenter  au  Roi  une  Requete  contre  les  Papifles  ^nTx^l 

Recufans.     Sa  Reponfe  fut ,  qu'il  etoit  tres   ravi  de  leur  zele  Papiftes 

pour  la  Religion,6c  tout  pret  a  concourir  avec  fon-^arlement ,  '^«'"'»0«* 

dans 

un  Courier  au  R.oi ,  pour  le  prier  de  ne  fe  rcndre  aupres  d'elle  que  le 

lendemain,  parce  que  la  Mcr  ravoit  fatiguee. 

(f)  Ce  Parlement ,  qui  avoit  ete  ajourne  au  il  de  Mai,  fut  pro« 

roge  iufqu'au  i|  de  Juin,  pour  donner  auRoi  lc  tems  d'aller  ^HoK* 

ire  rccevoir  la  Reine. 

(6)  A  caufe  de  la  Pefte  qui  regnoit  alors. 

(7)  On  voit  dans  l'Ouvrage  de  Rnshwtrth,   que  le  Lord  Conwa^ 


'> 


Requete 
du  Parle- 
ment  con- 
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dans  toiit  ce  qui  lui  fcroit  propofe  fur  ce  fujet.  Mais  il  diffcra 
de  repondre  a  chaque  Article  particulier  de  la  Requete  ,  juf- 
qu'a  ce  qu'il  reut  examinee. 

Ce  retardcment  n'empecha  pas  les  Communes  de  lui  accorder 
deux  Sublides,  dont  l'Ad:e  ne  fut  pas  plutot  paffe,  que  lc  Roi 
ajourna  le  Parlement  pour  le  premier  d'Aout  iuivant  a  Oxford ^ 


Le  Roi 

deiiiaiide 

luL.udi;s 
iu   l^aile- 
iceijC. 


Ch  A  R- 

L.  E$    I. 

1625. 

AcconJce. 

Deuxlub- 

iKies  ac- 

coides. 

JLc  1'arlc-  ^  -  -  -  .     - 

nicm  ad-  *  caufe  des  grands  ravages  que  la  pefte  faifoit  dans  Londres. 

loume  a        Pendant  ce  tems-la  Louis  XIII  obtint  de  Charles ,  par  le  mo- 

Nos"vaj(- y*^"  du  Duc  de  Buckingbam,  de  pouvoir  employer  oii  bon  lui 

icaux  en-  lembleroit ,  quelques  Vaiffeaux  que  Jaques  avoit  promis,  peu 

vu/ts^      de  tems  avant  fa  mort ,  de  lui  preter  pour  fervir  contre  les  Ge- 

Rodielle!  ""'^  i  &  'l'^"^  lc  Roi  de  France  avoit  befoin  pour  le  Siege  de 

la  Rochelle.    En  confequence  de  cette  permiffion,  dit  Rush- 

"wonh  y  VAvaTf^-garde ,  yrand  Vaifleau  de  Guerre,  fut  envoye 

a  Dieppe ,  avec  lept  gros  Navires  Marchands ,  fous  le  comman- 

demcnt  de  Veiinington  ^  ViceAmiral,  qui  avoit  un  ordre  politif 

du  Duc  &  du  Roi  lui-meme,  de  ks  mettre  entre  les  mains  des 

Tout  \'i-  Fran^ois ,  pour  agir  concre  la  Rochelle,nonobftant  les  follicitia- 

muic^&    ^'°f'^  ^^'^  Proteftans  de  France.  Mais  les  Pilotes  &  les  Mateiots  de- 

dcieiie.     ferterent  tous ,  rcfufant  abfolumentde  fervir  contre  cctteVille-la. 

Cette  Atlraire  fit  grand  bruit  dans  lc  Parlement  raffemble  a 

Oxf.rd.     On  s'y  plaignit  fortement  dans  la  Chanibre  des  Com- 

munes,  de  la  mauvaife  conduite  du  Duc  a  cet  cgard  &  a  quel- 

ques  autres. 

Le  quatrieme  d'Aout  le  Roi  fit  venir  les  deux  Chambres  dans 
la  Salle  du  CoUe^e  de  Cbrift.  II  leur  parla  de  la  necellite  d'equi- 
per  urie  Flotte ;  des  grandes  fommes  que  fon  Pcre  avoit  einprun- 
tees  fur  le  credit  public  ;  comme  aulli  de  celles  qu'il  avoit  lui- 
meme  empruntees  fur  le  merae  credit ,  &  qui  etoient  deja  em- 
ployees. 

II  cftfc-  Apres  que  le  Roi  eut  acheve  de  parler,  le  Lord  Covivay  & 
.'"'vl  ^**  Ctfo^,  Secretaires  d'£tat,  reprcfenterent  Tun  apres  Tautre  aux 
tiiics".^  Communes  par  ordre  de  Sa  Majefte ,  „  la  necellite  abfolue  od 
j,  elles  etoient  de  lui  accorder  une  grande  fomme  pour  la  Guer- 
„  re,  dans  laquelle  il  etoit  enga^e.  Guerre,  aputerent-ih .,  que 
„  le  feu  Roi  n'entreprit  qu'aux  inftances  des  deux  Chambres  du 
„  Parlement  (7)".  Le  Roi  croyoir  cette  raifon  fans  repliquc; 
mais  comme  le  Parlemcnt  commen^oit  a  etre  mieux  informede 
la  maniere  dont  le  Roi^^^»«,aide  du  Duc,  sy  etoit  pris  pour 
engager  le  Parlement  preccdcnt  a  lui  donner  ce  confeii,  ces 
Plaimes  deux  Difcours  n'eurent  pas  un  grand  effct.  Les  Communes  e- 
des  Com-  tant  retoumees  dans  leur  Chambre  ,  on  y  debattit  la  fubftance 
""""•  du  Difcours  du  Roi  &  fetat  dc  la  Nation  ,  en  plufieurs  manie- 
res  qui  tendoient  toutes  a  accufer  criminellement  les  Miniftres  , 
&  nommement  le  Duc  de  Buckingham.  Les  uns  foutenoient 
avec  force ,  que  les  extremices  oii  fe  trouvoit  rAngleterre ,  ne 
venoient  que  d'un  defaut  de  prevoyancei  que  le  Roi  avoit  de 
fort  mauvais  Confeillersj&  que  quoique  le  Parlement  prccedent 
eijt  engage  Jaiues  dans  une  Guerre ,  cette  Guerre  ayant  ete  en- 
treprife  par  des  mocifs  contraires  a  ceux  qui  en  furent  expofes; 
&  les  fommes  accordees ,  dans  cette  occafion  ,ayant  ete  emplo- 
yees  \  des  ufages  tout  differens  de  leur  deftinationi  le  Parlemenc 
prefent  neioit  point  oblige  de  fe  preter  aux  t\zk$  de  la  Cour, 
ni  d'accorder  Subfides  furSublides  avant  que  les  griefs  de  la  Na- 
tion  euffcnt  ete  repares.  D'autres  crioient  de  ce  que  lesEmpIois 
ne  fe  donnoient  qu'i  force  d'argent.  D'autres  vouloient  que  la 
faifon  fut  trop  avancee  pour  mettre  la  Flotte  en  Mer.  On  fe 
plaignoit  auffi  que  le  Papifme  etoit  non-feulement  tolere ,  mais 
meme  favorife , contre  lapromeffe  expreffeduRoi.Qu'on  accor- 
doit  aux  Recufans  des  Pardons ,  iignes  feulement  du  Lord  Con- 
<way .)  Secretaire  d'Etat,  qui  pretendoit  y  etre  autorife  par  le 
Roi  i  &  fon  ajoutoit  que  ces  Pardons  arretoient  le  cours  de  la 
Juftice,  &  I'execution  des  Loix.  Ces  plamtes  furent  caule  que 
le  Roi  fe  crut  oblige  de  donner  des  Reponfes  pofitives  \  la  Re- 
quece  que  les  deux  Chambres  lui  avoient  prefentee  a  Londres , 
&  a  laquellc  il  n'avoit  repondu  qu'en  general,  comme  nous 
Tavons  deja  remarque. 


L.es  dangers  que  U  Farlcment  "joit  dans  cet  accroiffemettt 
confiftent : 


Requete 
de»  deu.x 
Chani- 
bres , pre- 
lcnt^e  a 
WeftiDJn- 
ficr,  &c  re- 
pondue    a 
Onfocd. 


R  E  §IVE  TE  BU  PARLEMENT  covtre  les  Recufans  , 
^  Reponjes  du  Roi  s  cha^ue  Article. 

T  R  E  5-G  RACIEUX   SoUVERAIN, 

,  /^Omme  il  eft  tres  vrai  que  rien  n'eft  plus  capable  d'affer- 
„  ^  mir  Votre  Trone  &  d'affurer  la  Paix  8c  la  profperite  de 
„  Votre  Peuple,  que  la  lincerite  &  runite  de  la  Reiigion,nous 
„  les  Seigneurs  fpirituels  &  temporels ,  &  les  Communes  affem- 
,>  bles  dans  ce  prefent  Parlement,  croyons  qu'il  cft  de  notre 
„  devoir  de  reprefentcr  a  Votre  Majeile  les  dangereufes  confe- 
5,  quences  qui  peuvent  naitre  de  faccroiffement  du  Papifme 
„  dans  ce  Royaume;  quelles  font,  a  notre  avi3,Ies  caufes  veri- 
„  tables  de  cet  accroiffement  j  &  quels  les  remedes  qui  peuvent 
„  etre  appliques. 


&  le  Sr.  Jian  Cock ,  qui  donnerent  aux  deux  Chambres  ,  par  ordre 
du  Roi,  utie  deuudtion  particuiiere  dj  l'etat  dcs  atniircs  en  Allenia- 
ene ,  ea  Frjncc,  dans  !es  Pais-Bas  ,  en  SueJ-: ,  Scc  ,  firent  monterlcs 
fraix  de  cette  Guerre  a  700000  livres  fterling  par  an  ,  fans  compter  la 
Flotte  dMrlinde.  D'autre  part  lc  Treforier  infornia  b  Parlcment, 
Cjue  lorfque  faquei  mourut  ,  il  devoit  a  ia  Viiie  de  Londres  120000 
1,  outre  lcs  inteiets  jde  plus  ,  qu'il  s'etoit  cadcttt;  de  lyoooo  Ipour 


„  1.  En  ce  que  cette  Sefte  furienfe  (e  propofe  pour  fin  de 
„  renverfer  la  Religion  &  TEtat ;  ayant  toujour.;  felpnt  tendu , 
},  en  haleine  &  en  travail,pour  atteindre  ce  but,parce  queleurs 
„  Catechiftes ,  leurs  Predicateurs  &  leurs  Diredteurs ,  leur  fonc 
„  accroire  qu'en  cela  ils  rendent  fervice  a  Dieu. 

„  2.  En  ce  que  les  Papiiles  de  ce  Royaume  font,  dc  noto- 
„  nete  publique,  dans  une  etroite  dependance  des  Princes  e- 
„  trangers,  qui  ne  font  nuUement  portes  pour  le  bien  de  Votre 
„  Majefte  ni  de  ibn  Etat. 

„  3.  En  ce  que  raccroiffemen'  du  Papifine  prepare  &  four- 
„  nira  les  moyens  de  foulever  le  Peuple  ,  a  quiconque  aura 
„  Tambition  &c  la  Irardielle  de  fe  mettre  lui-mcrae  a  la  tetc 
„  d'un  Parti  devenu  li  puillant. 

Les  Caufes  principales  de  Vaccroiffement  du  Fapifine  fnnt : 

„  I.  La  negligence  dans  rexecution  des  Loix  faites  contre 
„  les  Jeluites ,  les  Pretres  des  Seminaires,  &  les  Papiftes  Re- 
„  cufans.  Cette  negligence  vient  en  partie  du  defaut  des 
„  Loix-memes,  &  en  parcie  de  la  faute  des  Officiers  qui  font 
„  commis  pour  les  faire  executer. 

„  2.  Les  cgards  que  Ton  a  pour  les  Interceflions  que  des 
Princes  Etranocrs  font  ,  par  le  moyen  de  leurs  Ambaffa- 
dcurs,  en  faveur  des  Papiftes  Recufans. 
„  3.  Le  grund  concours  des  Papiftes  dans  Londres  ,  lcs 
Contierences  &  tes  Conventicules  qu'il3  y  tiennent  trequem- 
ment. 

„  4.  La  liberte  qu'ils  prennent  ouvertement  tous  les  jours, 
d'ailer  faire  leur  Service  Religieux  aux  Chapelles  des  Ambaf- 
fadeurs. 

„  5.  L'envoi  de  leurs  Enfans  dans  les  PaVs  Etrangers,  pour 
y  etre  elcves  dans  desCoUeges  &  dans  des  Seminairesde  leur 
Religion :  envoi  devenu  ii  coniiderable  ,  que  ces  iortes  de 
Maifons  ont  du,  depuis  quclque  tems,  etre  agrandies  &  me- 
me  muiiipiiees,  pour  pouvoir  y  placer  la  Jcunefle  Angloife 
qui  s'y  rend. 

„  6.  Qu'en  quelques  endroits  de  Votre  Royaume,  on  ne  fe 
donne  pas  aflez  de  foin  d'inftruire  le  Peuple  dans  la  con- 
noiffance  de  la  veritable  Religion. 

„  7.  La  licence  qu'on  prend  de  faire  imprimer  &  de  repan- 
„  dre  dans  le  Royaume  des  Livres  Papiftes  &  feditieux. 

„  8.  LesEmpIois  du  Gouvernement  conferes  a  des  Perfonnes 
„  mal  difpofees  pour  la  Religion  etablie,  dont  les  unes  favori- 
„  fent  adtuellement  le  Parti  Papifte,  &  les  autres  le  favorife- 
„  ront  apparemment ,  ou  pour  le  moins  fcront  en  etat  de  le 
„  favorifer. 

hes  Remecies  qtte  nom  jttgeom  fropres  k  etre  emflojes  comre 
ce  maL  violent  q-  dangereux  ^  fbnt: 

„  l.  Que  la  Jeunefle  de  votre  Royaume  foit  elcvee  avec 
5,  fbin  par  des  Maitres  capables ,  qui  ayent  la  Religion  a  cceur, 
„  &  auXquels  il  foit  ordonne  de  catechifer  leurs  Ecoliers,  6c 
„  de  les  inlfruire  dans  les  Principes  de  la  veritableReligion.  Et 
„  cemme  les  plaintes  qui  nous  viennent  de  divers  endroits  font 
„  voir  clairement ,  que  plufieurs  Papiftes ,  diffimulant  leur  Re- 
,,  ligion ,  ont  eu  radretle  d'obtenir  des  l^Iaces  dans  les  Ecoles 
„  &  dans  les  Colleges ,  ce  qui  leur  a  donne  le  moyen  de  gliffer 
„  le  venin  de  leur  Doftrine  dans  1'cfprit  de  leurs  Ecoliers,  juf- 
„  qu'i  les  pervertir  encierement,  &  ^  les  faire  tranfporter  dan* 
„  les  Seminaires  etrangersj  nous  croyons  qu'il  eft  tres  neceffai- 
„  re  d'apporter  un  grand  foin  dans  le  choix  &  dans  Tadmiffion 
„  des  Maitres  d'Ecole:  Que  pour  cet  effet ,  les  Eveques  devronc 
„  s'informer  exaftement  de  leur  conduite ,  &  chaffer  ceux  qu'ils 
„  trouveront  en  faute,  ou  qui  feront  juftement  fufpedts. 


C  H  ATt- 
L  F  S     1 . 

1^25, 


R  E  P  0  N  S  E    D  U    R  0  I. 

Ceci  efl  aif^ment  accordL  Et  pour  parvenir  mieux  au  hut  d/Ji' 
r/,  il  fera  ^crit  aux  deux  Archeveques  deux  Lettres  de  Cachet , 
portantj  quils  aient  d  faire  exkuter  le  contenu  de  cet  Article 
dans  toute  V4tendue  de  leur  JurifdiBion  :  Auquel  effet ,  ils  fe~ 
ront  pajfer  cet  Ordre  aux  Eveques  qui  font  fous  eux :  Sa  Majeft/ 
ente7idant  que  ceux-ci  rendroat  compte  a  leur  Archeveque ,  &  que 
les  Archeveques  tui  rendront  a  elle-meme  compte  des  diligences  qui 
auront  el^faites  refpeiiivement  fur  ce  fujet. 

„  IL  Que  Tancienne  Difciplme  foit  retablie  dans  lcs  deux  U~ 
„  niverfites,  qui  font  les  celebres  Seminaires  de  la  Science  &de 
,,  la  Vertu. 

R  E~ 

les  affaires  de  Danemarc  8c  du  Palatinat,  5:  que  lcs  comptes  paflifs 
de  fa  Garderobe  alloienta  40000  liv.Que  toutes  ces  dettes  tomboient 
lar  Chartes;  qui  devoit  auifi  de  (bn  _c6te  a  la  Ville  de  Londres  , 
70000  livrcs,  8c  qui  cn  nvoit  de'penfe  loooo  l  pour  fa  Flotte;  au- 
tant  pour  le  Comte  Erneji  J:  MansfeU;  4.1000  1.  pour  les  funeraiiles 
de  ibn  Pcre,&  40000  1.  pour  le:,  propres  Noces.Enfin,  qu'\l  nefau- 
droit  pas  moins  de  jooooo  1.  pour  ia  Fiotte  prefente. 
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ABREGE'     HISTORIQUE 


R  E  P  O  N  S  E. 

Lf  Roi  rappreiive;   cT  ks  dtux  Chtimeliers  feront  reqtiis  </'/ 


teKir  ta  mahi 


R  E  P  O  N  S  E. 

Ss  le  Roi  d^couvre ,  ou  vient  a  etre  inform/  fu^il y  ait  dcs  Fa- 
piftes  Recufaiis  a  la  Cour  ^  il  fera  exicuter  poniiuellement  les  Loix 


L  ES    I. 
1625. 


„  toutc 

„  inoyen  lc  plus  efScace  pour  plamcr  la  veritab!e  Religion 

„  pour  deraciner  celles  qui  lui  font  contraires.  Ceft  pourquoi , 
nous  fupplions  Votre  Mijcltc  quil  lui  plaiie  de  recomman- 
dir  entr'autres  choles  aux  Evequcs,  qu'ils  tachent  par  dcs  cx- 
hortations  paternelles  de  viimener  au  Scrvice  paifible  &  ordi- 
naire  de  l"Eolife,  les  Miniftres  favans  &  capables  qui  ont  ete 

j,  interdits,   afin  que  rtglife  puilfe  prolitcr  d,:  leur  Miniftcre 
dans 
niftres 


ait 


avec  la  France ,  au  fujet  de  fon  Mariage ,  forte  quaucun  Anglois 
Papifie  Recufattt  ne  fira  admis  au  fervice  de  la  Reine  fon  Epou- 
fe ,  Sa  Majefi^  eft  dans  la  fervie  r(foIution  defaire  ohferver  cet- 
te  condition  ^  cet  ordre  parfaitement . 

„  VI.  Que  toutes  les  Loix  faites  contre  les  Jefuites,  ics  Pre- 
tres  des  Seminaires ,  &  autres  qui  onc  re§u  les  Ordres  par  une 


les  Commendes  ne  loient  pas  a  ■■  -         ■ 

ne  pouvons  nous  empecher  de  remercicr  ires  -  humblement  >,  ciamation ,  un  certain  jour  pour  fortir  de  ce  Royaume  &  de 

Votre  Majefte  de   cc  qu'il  lui  a  plii  de  diminuer  le  nombre  „  tous  les  autres  Etats  de  Votre  Majefte,  a  peine,  s'ils  y  ren- 

de  les  Chapelains,  &  ne  doutons  point  que  votrc  foin  Royal  ,3 

ne  s'etende  fur  tous  lcs  autres  B  ne^nces,  pour  ne  les  conferer  j, 
„  qu'a  des  pcrfonnes  vertucufes  &  c.ipibles ,  pour  la  confola 


5,  tion  de  votre  Peuple,  &  pour  rencoaragement  des  deuxU- 
„  niverfitcs,  pleines  de  graves  &  favans  Minifttes  qui  ne  font 
„  pourvus  d^aLcun  Beneficc. 

R  E  P  O  N  S  E.  • 

Cette  demande  efi  fort  apprnuv^e  de  Sa  Majfft/,  pourvu  j«V/- 
le  ait  fon  effet  en  faveitr  des  Miniftrcs  paifh/es ,  hicn  rcgles ,  <^ 
^ui  fe  conforment  au  Gouvernement  de  lEglife.  Pour  ce  qui  re- 
garde  les  Pluralitifs  de  B^nefices  ^  les  Non-r^fidences ,  elles  fip.t 
pr^fintement  fi  vioderecs  ,  que  les  deux  Ar(h'veques  ajfurent , 
^uon  naccorde  plus  de  Difpenfis  pour  les  Pluralites;  <i'  quil  ny 
a  nihne  a£iuellemcnt  point  d^Ecclefiafiique  a  qtii  il  foit  permis 
de  tenir  plus  de  deux  B^r.efices  ,  g^  encore  doivent  -  iis  netre 
fas  a  plus  de  trinte  millts  Pun  de  lautre.  Pour  (viter  la  Non- 
refidence  ,  le  Canon  fait  fur  cette  matiere  fera  cxa&ement  mis 
en  exccution.  A  l  igard  des  Commend'S ,  Sa  Majefie  ns  les  don- 
nera  quavec  hcnueoup  de  nUnagemens ,  (^  fiulement  dans  les  cas 
eu  la  mod:cit(  des  revenus  dun  Evech^ pourra  le  requirir.  De 
plus .  Sa  Majrfi^  -le  co.fSrera  les  Bentfices  ^ui  font  a  fa  Nomi- 
nation^qu^a  dcs  Perfonties  de  m/rite.  Et  pour  travailler  ptus  ef- 
fcacement  a  la  propagation  de  la  Keligion  ,  Sa  Mafiftf  recom- 
mande  aux  deux  Chambres  du  Parlement  de  prendre  foin  ,  que 
chaque  Paroiffe  pourvoye  a  Fentreiien  d^un  bo'i  Miniftre  ;  Z^ 
que  les  Proprietaires  des  Ponds  dEglfe  iiifeodit  affignent  aux  Vi- 
caires ,  Curis  ,  <^  Miniftres  ,  des  Gages  Juffifins  tour  entretenir 
des  Pridicateurs  dans  les  Lieux  ou  cet  Biens  inf/od/s  fe  trou- 
•vent. 
„  IV.  Qu'il  y  ait  des  ordres  rigoureux  pour  cmpecher  qu'on 
nc  tranfporte  des  Enfans  Anglois  dans  des  Seminaires  au-dela 
dc  la  Mer.  Que  ceux  qui  y  font  deja  foicnt  rappelles .;  &  que 
ceux  de  vosJiujcts  qui  contribuent  a  rentretien  de  ces  Seminai- 
rcs  foient  punis,  vu  quc,  outre  quc  ce  font  de<  Ecoles  de  fe- 
„  dudiion  pour  votre  Pecple,ces  contributions  cmportent  tous 
^  les  ans  de  grandcs  fommes ,  cc  le  Royaume  en  eft  appauvri. 

R  E  P  O  N  S  E. 

La  "Loi  fjite  fur  ce  fujet  fira  exicuth.  Outre  cela ,  Sa  Ma- 
jeftf  donnera  ordre  au  Grand  Trefirier  <^  au  Grand  Amiral ,  de 
faire  fairc  homie  garde ,  comme  auffi  des  recherches  exades  ^  af- 
fidues  davs  les  Ports  du  Royaume,  Baies  ^  dependances.  Outre 
eela  encore ,  les  Enfans  qui  font  au  dela  de  la  Mer,  de  quelque 
naiffance  quils  fiient ,  Nohles  ou  Roturiers ,  firont  rappelles  par 
une  Proclamation  ,  avec  ordre  de  revenir  dans  un  cerfain  jour. 
Et ,  quiconque  jera  trouv/  maintenir  les  Seminaires  ou  leurs  Eco- 
i.ers  dans  les  Pais  Etrangers ,  fera  puni  Jelon  les  Loix. 

„  V.  Qu'il  ne  foit  permis  a  aucun  Papifte  Rcculant  de  venir 
,,  a  la  Cour,  a  moins  que  Votre  Majefte  ne  l'y  appelle  pour 
„  quclque  occalion  particuliere ,  fclon  le  Statut  fait  la  troilieme 

3> 


trent,  d'etre  punis  felou  la  plus  grande  rigueur  des  Loix,  qui 
font  aituellement  en  vigueur  contre  eux.  Qi^ie  tous  les  Sujets 
de  Votre  Majefte  foient  en  meme  tems  avertis  de  ne  point 
les  rcceler,de  ne  leur  fournir  aucuns  fecours,  aucuns  vivres, 
fous  les  peines  les  plus  feveres  portees  par  les  Loix.  Que  ceux 
„  d'entre  les  Papiftes,Jefuites,&c. qui  feront  empiifonnes  com- 
nie  Recufans  ,  ou  pour  telle  autrc  raifon  ,  foient  etroitement 
,  gardes,  ians  qu'on  leur  permette  d'avoir  des  conferences  avec 
„  qui  que  ce  foit,  afin  d  eviter  la  contagion  de  cette  Religion 
„  corrompue.  Et  qu"aucun  hommc  iufpeifl  d'etrc  Papifte,  ne 
„  puifle  ecre  Geolier  des  Prilons  de  Votre  Majefte. 

R  E  P  0  N  S  E. 

Les  Loix  faites  pour  les  cas  marquh  dans  cette  demanie  , 
feront  mifis  en  execution.  Sa  Majefi/  publiera  une  Proclama- 
tion  telle  qu'on  la  fouhaite.  On  gardera  ks  Prifonniers  dc  Itt 
maniere  quil  efl  defirif  :  Et  aucun  homme ,  juftement  fufpe^  de 
Papifme ,  ne  pourra  etre  Geolier  des  Prifons  de  Sa  Majefi4. 
„  Vn  Qu'il  pliife  \  Votre  M.'jefte  de  prendre  les  mefurcs 
que  fa  grande  fageffc  lui  fera  trouver  les  plus  convenables, 
pour  empecher  qu'aucun  de  fes  Sujets ,  ni  aucunEveque  ctran- 
ger,ou  autre,ayant  regu  fon  autorite  dc  TEveque  dc  Rome, 
ne  confere  les  Ordres ,  pour  cxerccr  aucune  fondtion  Ecclefia- 
ftique,  dans  Vos  Etats,  envcrs,  ou  fur  lcs  Sujets  dc  Votrc 
Majefte. 


R  E  P  O  N  S  E. 

ll  efi  a  propos  que  ce  qui  eft  ici  demandf ,  foit  ordannf;  fjy  il 
fera  publi^  une  Prociamation  pour  cet  effet. 

„  Vin.  Que  les  Avocats  de  Votre  Majefte  aycnt  ordre  d'eTa' 
miner  tous  les  Dons  des  Terres  des  Recufans  qui  ont  ete 
faits  ci-devant ,  afin  qu'on  puiife  annuller  ccux  qui  ont  et6 
faits  aux  Recufans  memes,  ou  pour  leur  ufage,  ou  dont  ils 
peuvent  tirer  quelque  bcnefice,  tous  ces  Dons  etant  nuls  p»r 
les  Loix,  ou  pouvant  etre  annulles. 


R  E  P  O  N  S  E. 

Le  Roi  donnera   ordre  a  fes  Avocats  dexaminer   tes  Dons , 

^  fera  ce  qui  eft  defiri. 

„  IX.  Qifil  plaife  a  Votre  Majefte  d'ordonner  \  fesjuges,& 

„  aux  iVliniitres  de  la  Juftice  Ecclefiaftique  &  Temporelle,  de 
veilier  a  rexecution  txadte  des  Lo:x  faites  dans  cc  Royaume 
contrc  les  Papiftes  Recufan>.  Nommement,  que  TExcommuni- 
cation  foit  declarce  &c  executee  contre  eux ;  fans  qu'ils  puif- 
fent  etre  ablous,  a  moins  d'une  Satisfadtion  publique,  & 
d  une  foumilTion  a  la  Conformite. 


R  E  P  O  N  S  E. 


Le  Roi  entend  que  les  Loix  ayent  leur  cours  ;    &  ij  mettre 
knnkt  du  Roi  Jaques.  Et  comme  Vorrc  Majcfte,  pour  alier    ordre  quon  agijfe  par  rapport  a  lExcommunication  ,   felcn  qu'il 
',  au  devant  des  malheurs  auxquels  l'a  Perfonnc  &.  fon  Etat  font    eft  defirL 

'     -      --    ■  „  X.  Qu'il  plaife  a  Votre  Majefte  d'eloigner  des  Charges  qui 

„  donnent  de  rautorite,  ceux  qui  font  notoirement  PapiftcsRc- 
„  cufans,  ou  qui  font  juftement  fufpeds,  en  confequence  des 
„  A6tes  de  Parlcmcnt  faits  ci-dcvant  fur  cc  fujet. 


„  manifeftement  cxpofes,  a  eu  la  fagelle  &  la  prudence  pro- 
3,  fondes  de  fairc  en  forte  qu'aucun  de  vos  Sujets  naturels,  qui 
„  ne  font  pas  profeifion  de  la  vcritable  Religion  etabli;  p.ir  les 
„  Loix,  nc  foit  admis  ai'.  fcrvice  de  la  Reinf  votre  Epoufe, 
„  nous  en  remercions  tres-humblement  Votrc  Majefte,  &  la 
„  fupplions  de  taire  obferver  cet  Ordre. 


R  E  P  O  N  S  E. 

Sa  Majefti  le  trouve  a  propos  ,    f^  donnera  fes  ardret  four 
cela. 
5,  XI.  Que  les  Papiftcs  Recufans  deja  convaincus ,  8e  ceux 

„  qui 

,,  (1)  Dans  )e  tems  qu'on  ignoroit  les  complots  <3u  Duc  ,  on  le  hnm ,  que  ces  deux  Seig^neurs  arrivcrent  a  la  Hayc,  le  f  jour  de  lcur 
„  rcgaidoit,  dit  Mr.  de  Rnpin  ,  comme  un  Ange  tutelaire ,  pour  a-  embarquement  i  -iarmch  ,  apres  avoir  effuye  un  gros  tcms  ,  qui 
„  voir  lompu  lc  Mariage  projette  avec  i'Iafaate  d'Efpagne".  Tom.  coula  a  fond  troip  vaifleaux  dc  leur  Efcorte.  11  fe  jsalTa  tout  un  mois 
8.  p.  163.  avant  que  le  Duc   retournit  en  Angleterrr  ,   h  negociat.on  n'ayan? 

(1)  Mr.  Henri  IVntton  rapporte  dans  fa  Vic  du  Duc  de  Buckin^-    poiat  ete  achevee  plut6t.    Pcndant  ce  tems  -  dit  M.  SVotttn ,  lcDuc 

fit 


i)ES    ACTES    PUBLlCS 


LES    I. 


l,  qui  font  juftemen:  fufpedSj  foient  inceflamment  desarmcs, 
„  conformeraent  aux  Loix ,   Sc  fdon  les  Ordres  donnes  par  le 
^"^f  •    j,  Confeil  du  feu  Roi ,  pour  des  Raifons  d'Erai:. 

R  E  P  O  N  S  E. 

Let  Loix  ^  les  AEies  faiis  fur  ce  fujet  feront  duement  fui- 
•vis  2^  mis  6?t  ex/cutio». 

5,  XII.  Que ,  vu  le  grand  concours  des  Papiftes  a  Londres 
„  &  aux  environs,  ii  plaife  a  Votre  Majeile  d  ordonner ,  fur 
,,  peine  de  Votre  indignation ,  &  d'une  fevere  execution  des 
„  Loix,  qu'ils  ayent  ^  fe  retirer  dans  leurs  Provinces  refpedti- 
„  ves,  fans  pouvoir-s'eloigner  de  plus  de  cinq  milles,desLieux 
j,  de  leurs  habitations. 

R  E  P  O  N  S  E. 

A  cet  igard,  let  Loix  qui  Jbitt  enforce  feront  exicutfes  fans  ddai. 

„  XII 1.  Et  comme  Votre  Majefte  a  fait  des  defenfes  tres- 
„  exprefles  a  vos  Sujets  naturels  d'aller  entendre  la  Meffe ,  & 
„  d'a(Iifter  a  aucun  fervice  de  cette  Religion  fupcrftitieufe ,  dans 
„  les  Maifons  ou  Chapelles  des  Ambafladeurs  etrangers ,  ou  dans 
„  quelque  autre  Lieu  que  ce  foit  ,  nous  en  remercions  tres 
„  humblement  Votre  Majefte,  &  vous  fupplions  de  faire  tenir 
„  la  main  a  rexecution  exadte  de  ces  Ordres,  en  forte  que  les 
„  Infradteurs  foicnt  punis  felon  les  Loix. 

RE  P  O  N  S  E. 

Le  Roi  y  confent  ;  ^  il  veillera  a  VexaEle  Ohfervation  de 
fes  Ordres. 

,,  XIV.  Que  les  infolences  qui  ont  ete  commifes  en  dernier 
„  lieu  par  des  gens  encUns  au  Papifme,  &  cellcs  qu'on  pourra 
„  commcttre  a  Tavenir  ,  au  deshonneur  de  la  veritable  Reiigion , 
„  ou  au  fcandale  &au  prejudicede  ceux  qui  laprofelfent,  loient 
„  punies  cxemplairement. 

R  E  P  O  N  S  E. 

Cela  fera  fait  comtne  il  efi  demandL 

„  XV.  Que  le  Statut,  fait  la  premiere  annee  du  Regne  d'E- 
yylfabeth,  portant ,  que  ceux  qui  fans  une  raifon  Jegitime  , 
„  s'abfcnteront  lc  Dimanche,  du  Service  Divin,  payeront  une 
„  Amende  d'un  Cheling,foit  diiement  mis  en  execution , d'au- 
„  tant  plus  que  la  Loi  allignant  ces  Amendes  aux  Pauvrcs,  on 
„  n'ca  doit  point  abfolument  accorder  de  dilpenfes. 

R    E    P     O    N    S    E. 

ll  eft  a  propos  que  ce  Statut  foit  ex/cuti;  ^  il  rfen  fera  ahfo- 
lument  point  accord^  de  difpenfe. 

XVI.  „  Enfin  qu'il  pLaife  \  Votre  Majefte  d'etendre  auffi  fes 
„  foins  fur  le  Royaume  dlrlande ,  afin  qu'on  y  obferve  les  me- 
„  mes  methodes  pour  y  etablir  la  vraye  Religion. 

R    E    P    O     N    S    E. 

Les  foins  de  Sa  Majefti  s^itendent  ^  s'e'tendront  fur  le  'Royau- 
vie  d'Irlande.  Elle  fera  tout  ce  qu^un  Roi  rehgieux  eft  oblige  de 
faire  pour  itahlir  la  vraye  Religion  dans  ce  Royaume-ld. 

„  AinfijTres  Gracieux  Souverain,pour  nous  acquitter  de  no- 
„  trc  devoir  fuivant  le  z.ele  que  nous  avons  pour  le  fervice  de 
„  Dieu,  pour  la  Religion  ,  pour  Votre  Majefte,  pour  l'Etat,  & 
„  pour  leur  paix  &  leur  profperite,  nous  vous  avons  fidelement 
„  declare  Tetat  prefent  ,  les  caufes  &  les  remedes  de  ce  mal 
„  contagieux  du  Papifrae ,  &  avons  humblement  prefente  a 
„  votre  profonde  fagefle  nos  contidcrations  ,  &  follicite  vos 
„  foins  fur  ce  fujet.  La  reponle  du  Roi  votre  Pere  d'heiireufe 
,,  niemoire,a  unc  Requete  ibmblable  ii  celle-ci,  nous  donne  de 
„  grandes  efpcrancesdeReformation.  Mais  les  gracieules  promef- 
„  les  que  Votre  Majefte  a  daigne  nous  faire  a  cet  egard,  nous 
,,  infpirent  une  aflurance  parfaite  que  Ton  travaillcra  ians  relache 
„  a  une  ceuvre  fi  necefliiire.  Ainli  nous  rcpofuiit  fur  cf tte  par- 
„  faite  afliirance ,  nous  piions  Dieu  d'accorder  a  Votre  Majefte, 
„  tout  ce  qui  peut  faire  le  bonhcur  d'uii  Prince,  &  de  lui  en 
,,  contnuer  la  jouilVance  lans  aucune  interruption". 

Quclque  favorables  que  fulfent  ces  Rcponfes  &  ces  Promef- 
fes,  le  Parlement  fe  defia  de  leur  execution.  Aufli  lorfqu'on 
delibera  fur  le  fccours  demande,  les  Communes  dherchercnt  a 
s'excufer  den  donner  de  nouveaux  pour  une  Guerre  en;repri(e 
trop  legerement ,  difoit-on ,  &  fans  la  moindre  appjrcncc  d'un 
heiireux  fucces.  Qiie  fi ,  pour  ne  point  eiitrer  dans  la  difcuf- 
fion  des  Caufes  de  cette  Guerre,  on  devoit  necelTairement  ac- 
corder  encore  quelques  fommes  au  Roi,  on  vouloit  qu'il  les  a- 


fit  une  a£l:ion  tres  belle  &  bicn  digne  qu'on  en  conferve  le  fouve- 
tiir. 

Le  celcbre  Erpmius ,  fi  favant  dans  les  Langues ,  avoit  laifTe  apres 
fa  mort ,  une  Collcdlion  dc  Manufctits  Arahes  tres  rares  &  cn  tr^s 
tjeaux  carafteres,  qu'il  avoit  afTcmbles  Je  fou  luin ,  pur  des  recher- 
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chetat,  en  quelque  maniere,  par  le  Redreflement  des  Griefs 
(ous  lclquels  le  Peuple  gemiflbit.  Ainfi  au-lieu  de  commencer, 
ielon  les  dehrs  du  Roi,  par  travailler  au  Bill  d'argent,  on  fc 
mit  d'abord  a  examiner  &  a  rcchercher  meme  les  Griefs  de  la 
Nation,  &  Tetat  de  la  Religion,  fans  epargner  dans  cet  Exa- 
men  &  dans  ces  Recherches,  les  Miniftres  de  Sa  Majelte,  & 
le  Duc  de  Buckingham  moins  qu'aucun  autre.  Ce  Duc ,  qui  du 
tems  du  Roi  Jaques,  paflbit  dans  le  Parlement,  pour  etre  la 
Gloirc  de  la  Nation,  &  l'unique  Confervateur  de  fa  Patrie  {i); 
lui  dont  cette  Afl"emblee  avoit  dit  que  le  merite  &  les  fervices 
ne  pouvoient  point  etre  afl^ez  recompenfes,  eft  ici  accufe  d'e- 
^I,^''/^^/^"^  ^^  tous  les  mauvais  fucces,  la  Caufe  de  tous  les 
Griefs  du  Peuple.  On  ne  tend  pas  \  moins  qu'a  lui  faire  per- 
dre  fori  Credit,  fon  Entree  au  Confeil,  &  la  faveur  du  Roi. 
Geft  dans  cct  efprit^que  lesCommunes  dreflerent  uneRemon- 
trance  congue  en  des  termes  tres  forts,  &  d'un  ftile  inufite  de 
6ujet  a  Souverain.  On  propofa  d'aprofondir  fi  ce  n'etoit  point 
par  un  motif  de  haine  contre  0/ivarez,  que  le  Duc  avoit  rom- 
pu  leTraite  avec  l'£fpagnc;  &  fi  celui  qu'il  avoit  fait  avec 
la  l-rance,  ne  contenoit  pas  des  conditions  trbp  onereufes  Le 
Duc  repondit  a  ces  chefs  &  i  plufieurs  autres  d'une  manierc 
fort  plaufible :  mais  le  Roi  voyant  le  train  que  les  affaires  pre- 
noient  dans  la  Chambrc  des  Communes,  s'en  tint  extrememen: 
oftenfe.  Premierement,  en  ce  qu'elles  rompoient  par  lcur  len- 
teur ,  toutes  les  mefures  qu'il  avoit  prifes  pour  cette  Campagne 
Secondement,  il  regardoit  comme  un  outrage,  &  comme  uii 
mepris  manifeite  pour  fa  peribnne  ,  qu'on  entreprit  d'attaquer 
ouvertement  lon  Favori  &  fes  Miniftres,  ou  plutot  lui-mime 
fous  leur  nom.  Ainfi,  ne  voyant  point  d'apparence  d'obtenir 
promptement  l'argent  qu'il  demandoit ,  ce  qui  avoit  ete  funi- 
que  but  de  la  convocation  du  Parlemcnt,  il  le  calTa  le  U  d'Aout 
apres  trois  femaines,  cn  tout,  de  feances,  tenues  a  TVeftminfter 
&  a  Oxfird.  Le  pretexie  de  cette  diflblution  fut  les  appro- 
ches  de  la  Pefte  ;  mais  Je  vrai  motif  en  fut,  qu'il  ne  trouva 
point  les  Chambres  difpofees  a  faire  ce  qu']I  fouhaitoit.  Les 
Communes  en  ayant  eu  quelque  avis,  firent  drefler  en  diligen- 
ce  la  Declaration  luivante ,  pour  rcjetter  fur  le  Roi  le  blame 
de  cette  diflblution ,  de  peur  quc  lui-meme  ne  les  en  chargeat 
en  leur  imputant  qu'dles  n'avoicnt  point  ete  pretes  a  tenir 
kur  parole. 

DECLARATION  DES  COMMUNES. 

\10us  Chevaliers,  Citoyens,  6-  Bourgeois  de  la  Cha^nbre  des 
Communes,  en  qualit^  de  Corps  reprdfentant  toutes  les  Com- 
Viunes  du  Royaume ,  etant  extremement  contens  de  la  derniere  R/- 
fMfe  gracieufe  du  Roi  touchatit  la  Religion ,  ^  du  foin  que  Sa 
Majefti  daigne  avoir  de  notre  SantS,  proteftons  (^  jurons  folem- 
nellement  deyant  Dieu  &  devaiit  les  hommes ,  iun  ineme  cmuT 
&-  lune  meme  voix ,  que  nous  Jommes  dans  la  fer?ne  refolutioH 
de  demeurer  toujours  les  tres  fideles  &  les  tres  ohtijfans  Sujeti 
de  notre  tres  Gracieux  Souverain,  le  Roi  Charles.  Bklarant  fo- 
lemnellement ,  comme  nous  le  faifons  par  le  frefent  A^e  ,  que 
vous  ferons  prets  en  tems  &  lieu ,  de  faire  volontairemeiit ,  ^ 
fuivarit  les  ufages  Rarlementaires  ,  nos  plus  grands  eforts  pour 
d^couvrir  &  pour  reformer,  felon  notre  devoir ,  les  abus  c^  les 
Griefs  du  Royaume  &  de  lEtat  ;  comme  aujji  de  fourmr  a  Sa 
tres-Excellente  Majeftg  les  fecours  convenables  dans  toutes  les  oc- 
currences ,  ^  dans  tous  fes  juftes  dejfeius ,  tant  pour  te  prffent  que 
pour  lavenir  :  Et  fuppUant  tres  hnmblement  ce  notre  tres  cher 
&  tres-redoutahle  Seigneur  ^  Roi,  de  vouloir ,  felonfa  figejfe  ^ 
fa  bonte,  itre  ajfure  de  Vapaion  conftante  i^  fmccre  de  fes  pau- 
vres  Communesi  de  confiderer  aujjt  quuve  telle  afeiiion  eft ,  com- 
me  nous  le  croyojts  fermement ,  le  plus  folide  appui,  fur  lequel  un 
hon  Rnifuijfe  etablir  fon  credit  &  fa  furetf;  Et  enfin  de  mettre 
au  rang  des  L  mgues  dangereufes  d  la  Societi,  ^  des  Ejtnemis  de 
rEtat ,  tOi  s  ceux  qui  auront  lefront  de  dire  le  contraire  de  ce  qui 
efi  contenu  da?is  cette  HMaration, 

On  voit  clairement  par-la  ,  que  les  Communes  vouloicnt 
perfuader  au  Peuple  que  leur  intention  n'avoit  point  ete  de 
retufer  de  l'argent  au  Roi  pour  lcs  juftes  bcfoins;  mais  quelles 
croyoicnt  avoir  droit  de  demander  le  redreffement  de  Griefs 
comme  un  Prehminaire,  quoiquelles  evitaflent  de  le  dire  ou- 
vertement. 

La  Dilfolution  du  Parlement  ne  fit  rien  rabatrre  au  Roi  du 
deflein  ou  il  etoit  de  poufler  vigoureufement  la  Guerre  con- 
tre  fEfpagne,  pour  le  recouvrement  du  Palatinat.  Certe  Guer- 
1-e  avoit  ete  refolue,  la  derniere  annec  du  Regne  precedent,  & 
cependant,  dcpuis  la  rupture  du  Traite,  il  ne  s  etoit  prefque 
rien  fait,  qui  eiit  Fair  d'une  Guerre  declaree,  quc  le  leul  Envoi 
dii  Comte  de  Mansfeldt  avec  des  Troupes  dans  le  Palatinat ;  en- 
corc  y  avoit-on  echoue.  Charles  pourfuivant  toujours  fa  poin- 
te,  envoya  aux  Etats-G6neraux  des  Provinces-Unies  le  Duc 
de  Butkingham  (2)  &  le  Comte  de  Hol/and,  qui,  conjointemcnc 

Hvetf 

ches  longiies  &  alTidues.     Le  Duc  ayant  ete  infdrme  par  fotl  digntf 
&   habile  Secretaire  le  Doiteur  Ma/oii  ,    que  lcs  Jefuites  d'Anvcrs 
gens    triands  de  ces  fortes  de  morccaux  ,     ecoient  en  marche  de 
ceu3i-ci  avec  la  pauvre  vcuve  ,   les  prevint  cn  lui  en  donnant  cinq 
cens  livres  fterling,  ce  qui  excedoit  de  beaucoupleurvaleur;  8c  mon- 
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avec  les  ^Jifviftrcs  de  France  ,  de  HoUavde  &  de  Danemarc, 
conclurenc  une  Ligiie  contre  rEmpereur  ,  bc  contre  le  Roi 
d  hfpune,pour  la  Refl:itution  du  P.i/athiat  ,&  poiir  la  Liberte 
dc  VAtle7napie.  La-delVus  !e  Roi  de  Dancmarc  mic  une  Armee 
en  campagne,  mais  le  lijcces  n'en  fut  point  heureuxi  cequifut 
impuce  a  ce  que  Charles  n  executa  poinc  les  promclfes  ,  faute 
<i'avoir  re^u  aucun  iecours  de  fon  Pariement.  Dela  vint  aulli 
que  la  Floite,  qui  s'equipoit  en  Anglecerre  ,  &  qui  devoic  etre 
prete  au  comniencement  de  TEce ,  pour  faire  quelque  encreprife 
lur  les  coces  d'Efpagne  ,  ne  puc  mettre  a  la  voile  qu'au  mois 
d'0(ftobre  fuivant,  &  n'a'jroit  pu  meme  le  faire,  Ii  le  Roi  n'a- 
voic  leve  de  i'argenc  dans  je  Royaume  a  titre  d'emprunt;  com- 
me  on  le  verra  plus  particulierement  dans  les  autres  Extraits  de 
ce  Tome. 

Cepcndant,  pour  adoucir  lesEfprits,  &  pour  les  porter  aou- 
vrir  plus  volontiers  kur  bourle  ,  on  publia  une  Declaration  du 
Roi  ,  enjoignant  rexecution  des  Loix  con:re  les  Recufans:  le 
Kappel  de  tous  lcs  Enfans  qui  avoienc  ete  envoyes  dans  les  Se- 
piinaires  aux  Collcgcs  Papiftes  des  Pais  Etrangers ;  auITi-bien 
que  de  tous  les  Anglois  ,  Ecoirois  ,  &  Irlandois,  qui  le  trou- 
voient  au  iervice  de  la  Maifon  d'Autriche  :  &  defenfes  a  tous 
Eveques  ik  Prctres  Romains  de  conferer  lesOrdres,  &  de  faire 
les  exercices  de  leur  Religinn  dans  les  Etats  de  Sa  Majelte. 
I)'autre  part  ,le  Confeil-Prive  ordonnn  que  tous  les  Reculans  fe- 
roient  defarmes  ;  ce  qui  ne  fe  tit  appai-emment  point  a  la  ri- 
gusur  ,  puii"]ue  la  Chambre  des  Co:n:nunes  demmda  fouvenC, 
^ans  li  fuire,  que  cec  ordre  fiit  execute. 

i.  Au  commencement  d^Octobre  ,  la  Flotte  mit  enfin  a  Ja  voile, 
fous  le  commandement  d'EAouard  Ce)ril  ,  qui  venoit  d'etre  faic 
Vicomte  de  W:ir.hl:to?! ,  &  qui  e;oit  le  troifieme  Fils  du  Com- 
te  d^Exeter.  II  avoic  pour  Vice-Amiral  le  Comte  diEJfex  ,  fils 
du  Comce  de  ce  nom ,  qui  fut  dtcapite  f  ms  le  Regne  d'Ei:Ja- 
beth.  Cette  Fiotte  coniilfoit  en  quatre-vingts  gros  vailleaux, 
.ciont  quelques-uns  etoient  Holtandois,  &  portoic  dix  B.egimens 
d'Infancerie. 

Le  but  de  cette  Expedition  etoit  d'allcr  attendre,  enquelque 
lieu  propie,  la  Flotcc  d'argent  Efpagnole ,  qui  devoic  revenirdes 
Indes  au  mois  de  Novembre.  Comme  on  avoic  allez  de  cems, 
ie  Comce  d'E/Jex,  pcrte  d'un  ardenc  delir  d^cgaler  h  gloire  que 
fon  Pere  s"etoic  autrefois  aquife  dan-;  une  encreprife  contre  Ca- 
dis  (i),  piopofa  d'accaquer  un  grand  nombre  de  vailleaux  Efp.> 
gnols  (2)  qui  ecoienE  dans  le  Port  de  cectc  Ville.  Mais  on  fic 
la-deffus  canc  de  difficulte-,&  ron  mit  tantde  tems  i  deliberer, 
que  les  ennemis  allarmes  eurent  celui  de  garnir  fi  bien  leur  c6- 
te  que  la  defcente  ne  fe  fit  qu'avec  beaucoup  de  peine  &  de 
dan^er.  On  attaqua  d'abord  par  mer  le  Puutal  ,  Chateau  qui 
defendoit  fentree  du  Port.  Vingt  vaiffeaux  Anglois  &  cinqHol- 
landois  y  tirerent  deux  mille  coups  de  Canon ,  mais  avec  li  peu 
<l'efFet ,  qu'ib  furent  obliges  de  difcontinuer.  Sur  ces  entrefai- 
tes  le  Lord  IVhnbleton  cnwoyi  JeanBurroughs .,  Major-Gene- 
ral  ,  faire  une  attaque  par  terre  ,  avec  un  des  plus  beaux  Regi- 
mens.  Ils  taillerenten  pieces  un  gros  d'Infanterie  Efpagnole, 
a  la  vue  du  Chateau,  que  le  Gouvtrneur  rendit  bientot,  &ou 
ron  trouva  quinze  barrils  de  poudre,  &  huit  pieces  de  batterie. 
Mais  nos  Anglois  s'etant  mis  a  piiier  quelques  Villages  ,  &  a 
fe  gorger  de  vin ,  fe  firent  plus  de  mal  a  enx-memes  qu'ils  n'en 
firent  a  rennemi,  de  forte  quil  fallut  les  embarquer  au  plus  vi- 
te.  Pendanc  ce  t(.ms-lil,  les  Efpagnols  mirenc  a  couvert  la  piu- 
parc  dc  leurs  meilleurs  vaiireaux  ibus  le  Canon  de  Port-Royal , 
par  ou  Samuel  A>gak ,  qui  avoic  ecc  detache  pour  les  aller  bru- 
ler ,  manqui  entierement  fon  coup. 

De  Cadis  ,  on  porta  au  Cap  de  St.  Vincenc  ,  ou  Ton  attcn- 
<iit  vingt  jours  la  Flotille  au  patTage  ;  mais  la  mortalite  caulee 
ou  par  le  mauvais  air  ou  par  les  debauches  ,  fe  mit  li  fort  par- 
mi  les  matelots  &  les  foldats,  que  ne  leftant  plus  aliez.  de  mon- 
de  pour  la  manceuvre  ,  TAmiral  fut  force  de  faire  route  vers 
VAngleterre,  au  mois  dcNovembref^) ,  quatre  jours  avant  Far- 
rivce  de  la  FiotiUe.  Les  Ofliciers  furenc  regus  froidement  du 
Roi  &  fur-tout  du  Duc  de  Buckinsham ,  qui  palibit  pour  l'Au- 
teur  '&  le  Dire6teur  de  cous  les  Projets  de  la  Cour.  Neannioins 
apres  quelques  iegercs  recherches  de  lear  conduite  ,  quoique 
plufieurs  fulicnc  trouves  coupables ,  aucun  ne  fut  chatie. 
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Charks  commen^a  cette  annes  par  enjoindre  aux  Archeve- 
ques  &  Eveques  du  Royounie  de  proceder  contre  les  Papiftes 
Recufans,  par  la  voye  de  rExcommunication  &des  autres  cen- 
fures  Eccleliaftiques :,  &  de  ne  negliger  aucun  moyen  legitime  de 
les  livrer  au  bras  fiiculier.  II  leur  recommanda  d'une  fagon  fpe- 
ciale  de  demafquer  &  de  retrancher  de  la  Communion  des  Fi- 
deles,  ceux  qui,  fanj  etre  Papiites  de  pr:)felTion ,  fe  monti-oient 
mal  intentionnes  pour  U  ventable  Religion  etablie  ;  comme 
auffi  ceux  qui  ,  en  cachant  leurs  principes  mauvais  &  dange- 
reux,  favorifoient  fous  main,  &  par  des  menees  fecrete. ,  l'ac- 
croiffement  du  Papifme. 

Cet  ordre  fut  foutenu  d'une  Declaration  portant ,  qu'en  con- 
fequence  des  Loix  du  Royaume  ,  aucun  Papifte  atteint  d'ecre 
Recufant,  ne  pourroit  s'ecarter  du  lieu  de  fbn  Domicile,aude- 
la  de  cinq  millcs  d'Angletcrre  ,  a  moins  d'en  avoir  obtenu  une 
permilTion  cxpreffe,  pour  des  cas  de  necellite. 

Vers  ce  meme  tems-la ,  le  Roi  fit  publier  une  Proclamation,  P*  *? J- 
donnee  a  Whitehal,  le  \\  de  Janvier  ,  par  laquelle  il  declaroic 
qu'ayanc  refolu  que  fon  Couronnemcnc  fuc  faic  avec  celui  de  la 
Reine,  dans  le  Palais  de  VVeftminfter,  le  -\  de  Fevrier  j  com- 
me  aulfi  une  Cavalcade  par  la  Ville  ,  a  commencer  depuis  la 
Tour  le  j|  Mirs  fuivanci  touces  les  Perfonnes  ,  qui  ,  par  leurs 
Chjrges  &  par  leurs  Ticres  ,  etoient  obliges  a  iaire  quelques 
foncT:ions  dans  cette  augufte  Ceremonie  ,  eulTent  a  fe  rendre  en 
tems  &  lieu  a  leur  devoir ,  dans  un  equipagc  parfaitement  con- 
venable  a  une  Adion  d'un  fi  grand  eclac,  de  meme  qu'auxEm- 
plois  &  aux  Dignites  dont  ils  etoienr  revctus.  Pour  cet  effet ,  P-  ^l^- 
les  Seigneurs  Tbomas  Coventry ,  Garde  du  Grand-Sceau;  faques 
Lord  S.iy  ,  Grand-Tielbrier  ;  Edouard  Comte  de  iVorceJier^ 
Ganle  du  Pecic-Sceau  ;  Thomas  Comce  d'Arundel  &  Surrey^ 
Grand-Marechal  ^  Guii/aume  Comce  de  Peynbroke  ,  Grand- 
Chambellan ;  Edouard  Comce  de  Dorfet ,  &  Randai  Cre^di,  Pre- 
fidenc  cn  Chef  de  la  Chambre  des  Caufes  civiles  (4) ,  furent  au» 
torifes,  par  une  Commillion  du  Grand-Sceau,dacee  du  24  Jan- 
vier  (6  Kevrier)  a  recevoir,  examiner,  &  regler  lesTitrcs  que 
produiroienc  les  precendans  aux  diverfes  Fonctions  du  prochain 
Couronneinent.  De  plus,  pour  augmenter  encore  le  luftre  & 
la  magniticence  de  cette  fblemnice  ,  le  Roi  crea  Chevaliers  du 
Bain  un  certain  nombre  de  ia  Domeftiques ,  &  de  ies  autres  Su- 
jets,  en  ayant  egard  a  leur  naifTance  ,  a  leur  bon  fervice,  &  3 
leur  merite  perfonnel :  &  quant  aux  formalites  qui  fe  pratiquenc 
dans  ces  fbrtes  d'afFaires  ,  le  Grand-Marechal  &  le  Grand- 
Chambellan  furent  charges  de  les  faire  au  nom  &  de  la  part  de 
Sa  Majefte. 

Ceft  dans  ce  naeme  tems-!a  encore  qu'il  fut  ordonne  aux 
Shfyifs  d'Angleterre  &  du  Pais  de  Gai/es  de  faire  publier  dans 
leurs  Departemens  irefpedlits  ,   que  tous  les  Gentlemens  (5)  qui 
avoient  au  moins  quarante  livres  fterling  de  revenu ,  &  qui  n'e- 
toient  poincChevaIiers,eullent  a  venir  recevoir  rOrdredeChe- 
valerie,  avant  le  fecond  Fevrier,  jour  marque  pour  le  Couron- 
nement  de  leurs  Majeftes.    Ce  Couronnemenc  fuc  en  eSa  cele-    Le  Roi 
bre  ce  jour-Ia  par  le  Dofteur  Abbot  (6)  ,  Archeveque  de  Can-  ="  '<"«- 
torbery  ,    affifte  de  Guillaume  Laud  Evequc  de  Bath  &  IVelis;  ""'"=• 
mais  on  fuppriina  la  pompeuie  Cavalcade  qu'on  avoic  projtccee, 
a  caufe  que  la  pefte  continuoit  a  regner. 

Sans  entrer  dans  un  autre  detail  de  cette  Ceremonie  ,  nous 
nous  contenrerons  d'en  rapporter  quelques  particularites  qu'on 
ne  vic  pas  de  bon  ceil,  donc  on  glola  beaucoup,  &qj'on  pous- 
la  dans  la  iiiite  vivemenc  contre  TEveque  Laud ,  comme  des  in- 
novacions  cemeraires. 

1.  II  fic  placer  fur  TAuccl  un  vieux  Crucifix ,  qu'il  avoic  Crou- 
ve  parmi  les  Ornemens  Royaux. 

2.  II  remit  dans  une  des  Prieres  un  Arricle,  qu'on  avoic  fup- 
prime  depuis  le  Couronnemenc  A'Henri  VII  ,  &  qui  etoit  con- 
^u  en  ces  termes  :  ,,  Quil  obcienne  grace  pour  ce  Peuple, 
„  comine  Aron  dans  le  Tabernacle,  Elific  dans  les  Eaux ,  Za- 
„  charie  dans  le  Templc :  &  donne-lui  la  puiffance  des  Cles  dc 
„  S.  Pierre ,  &  rillumination  de  S.  Pau/. 

3.  Apres  que  le  Couronncment  fut  fait  ,  le  Roi  s'etant  aflis 
fur  fon  Tronepour  recevoir  les  hommages  desSeigneurs,  Laud 
s'approcha  ,   &  lui  lut  a  la  haute  voix  une  Exhorcacion  extra- 

or- 


troit  cti  meme  tems  une  generofite  Sc  une  companTion  ,   d'autant 
plus  louables ,  que  ces  Vertus  ne  lui  eroient  pas  naturelie^. 

Ces  Manufcrits  payes  fi  libeiulement  par  leDuc,  furent  aulTi  Hbg- 
lalement  donnes  A  l'Univeriite  de  Cambridge  ,  par  la  Ducheile  Dou- 
airiere  ,  d'abord  que  le  Doaeur  Mafin  !ui  eut  dit  que  l'intention  de 
fon  Epoux  avoit  ete  d'en  enrichir  la  Bibliotheque  de  celte  Univcrfi- 
te,  dont  il  etoit  Cliancelier.  Le  Dodtur  ajouta  que  le  fcu  Duc  vou- 
Ipit  y  faire  bitir  une  magnifique  ^alic  pour  de  lembbbles  monu- 
men^  ,  dans  hquelle  on  pliceroit  ceux-ci  avec  les  autres  Colkftions 
precieufes  qu'il  'feioit  faire  de  toutes  pitts  a  fes  depens.  Ce  Ibnt  dcs 
ftits,  dit  Mr.  l4'otto>i,  dont  jc  iiiis  tres  bien  inforrae. 

(1)  Sous  le  U.cgac  d' Elifi/^cth ,  en   1)96. 

(2)  Cetoient  dcs  GalUons. 

(3)  Dc  bons  Auteu.s  ont  rapporte  une  autre  caufe  du  bonheurque 
les  Giliions  eurentd'cchapper  aux  An^^lois.  La  voici.  L'El"pagne, 
ue  doutant  point  quc  la  Flottc  Angloife  n'allat  attendre  lcs  Gallions 


qui  venoient  du  Perou  ,  leur  depScha  une  Fregate  pour  les  avertir 
de  ne  pas  doubler  le  Cap  de  St.  Vincent  ,  pour  entrer  dans  la  Eaie 
de  Cadis  ,  mais  de  continuer  fa  route  jufqu'au  Cap  de  Finillcrre ,  8c 
d'alier  mouiiler  a  la  Corogne.  Cettc  Fregate  tomba  entre  les  mains 
des  Analois,  qui  firent  d'abord  voile  vers  ie  dp  de  Finiflrerre,  dans 
la  penfee  ,  que  d'autres  Frcgates  auroient  porte  les  memes  ordres 
aux  Gailions  ,  dont  la  prife  leur  parut  devenue  certaine.  11  en  arri- 
va  tout  autrement.  Les  Gallions  ne  rc^urent  aucun  ordre  ;  ainli  au- 
lieu  d'aller  a  k  Corogne  ,  oii  lcs  Angiois  etoient  alles  les  attendre , 
i!s  continuerent  leur  route  ordinaire  ,  &  aborderent  heureufement  a 
Cadis. 

(4)  Cette  Chambrc  appellee  en  Anglois  ,  The  Common  Fleas  ,  ou 
Tije  Court  ofCommon  Ple.is  ,  fut  creee  par  le  Roi  Henri  lll. 

(j-)  Gentlemxit ,  ce  nom  repond  ici  a  celui  de  Rottirier. 

(6)  Mr.  Je  R.^pin  s'ell  trompe  vifiblcmcnt,  lorfqu'i!  a  dit ,  que  Is 
Roi  fut  couronne  par  fon  Favori,  Cuillaume  LimJ,  EvSque  de  B^th 
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r.«s  l. 


11  aflem- 
blc  un  Ic- 
cond  Par- 
kmcnl. 


Artifice 
pour  en 
exciurre 
cettauies 
i^crroQiies. 


Artide 
fupprime 
pourtou- 
|oiirs  dans 
lcfcrmeni 
dcs  She- 
CitS. 


■  ordiiivjirc  ,  &  lans  exemple  dans  les  Couronnemens  precedcns. 
La  voici. 

„  PoflcdeT,  &  tenez.  ferme  a  ravenir,ceTr6ne  que  vous  avcz 
„  herite  par  iuccefiTion  de  vos  Ancetres  ,  &  qui  vous  eft  pre- 
„  lentement  remis  par  rautorite  de  Dieu  tout-puiffant ,  par  nos 
„  mains,  &  par  cclles  de  tous  les  Eveques  Servitcurs  deDieu. 
„  Et  comme  vous  voyez  le  Clerge  s'approchcr  plus  pres  deTAu- 
„  tel  que  le  refte  des  hommes  ,  fouvenez-vous  que  vous  lui  de- 
„  vez,  auiri  de  plus  grands  honneurs  ,  afin  que  le  Mediateur  de 
„  Dieu  &  des  hommes  vous  etablilfe  fur  ce  Trdne  Royal ,  pour 
5,  etre  le  Mediateur  entre  leClcrge  &  les  Laiques,  &  que  vous 
„  regniez,  a  jamais  avec  Jefus-Chrift  ,  Ic  Roi  des  Rois  ,  &  le 
3,  Seigneur  des  Seigneurs. 

Mr.  Ecbard  foutient  que  le  Roi  preta  a  fon  Couronnement, 
le  meme  ferment  qu'avoient  prete  fcs  PredeceiFeurs.  Mais  TAu- 
teur  de  rHiftoire  de  Stuart  prouve,  tant  par  le  temoignage  d'Ac- 
kins  Tun  des  deux  Chefs  de  Jufticc,  que  par  ceux  de  Cook  ,  du 
Dodeur  Fuller ,  de  Lilly,  &  de  plulieurs  autres  Ecrivains,  que 
Laud  enerva  ce  ferment  ,  en  n'y  faifant  point  cntrer  lc  plus  es- 
fentiel  de  tous  les  Articles ,  favoir:  ^lue  leRoi  donneroit  foncon- 
fentement  a  toutes  les  Loix  qui  feroient  agr^ees  du  Peup/e ,  &  en 
y  gliflant  ce  Corretfbif ,  Jiins  pr/judice  de  la  Pr(rogative  Royale : 
inlertion  qui  devint  a  la  Coar,  a  la  Ville  &  par  tout  le  Royau- 
me,  un  lieu-commun  de  flaterie  dans  la  bouche  de  tous  les  Pre- 
dicateurs,  qui  cherchoient  a  s'infinuer  dans  les  bonnes  gracesde 
Laud,  pour  avoir  de  l'avancement. 

Le  Roi  fe  voyant  fans  argent ,  &  par  conlequent  hors  d'etat 
de  continuer  la  Guerre  -,  refolut  de  tentcr  la  voye  d'un  nouveau 
Parlement,  dont  il  hxa  rouverture  au  ^l  de  Fevrier  (7).  Mais, 
pour  empecher  que  ceux  qui  dans  !e  precedent  ,  avoient  ete  le 
plus  oppofes  aux  defleins  du  Roi  ,  &  qui  y  avoient  lc  plus  crie 
contre  le  Duc ,  ne  puflent  etre  elus  pour  Membres  de  celui-ci, 
k  Cour  s'avifa  de  lcs  faire  nommer  Grands-Shenfs.  On  crut 
qu'e!le  avoit  principalement  en  vue  le  Lhevalier  Edouard  Coke, 
le  Chevalier  Robert  Phi/ips ,  &  le  Chcwilier  T/jomas  PFeKticiort/}; 
aufli  furent-ils  fait  Sherifs ,  le  premier  de  Bucks  ,  le  fecond  de 
Sonnnerjet  ,  &  le  troifieme  A'Tori.s/yire.  Je  trouve  une  particu- 
larite,  dont  je  vai  faire  part  au  Lcfteur.  Cclt  «ue  le  Chevalier 
EdouardCoke  ayant  reclame  contre  un  certain  Articlcdu  ierment 
dcs  Sherifs,  obtint  qu'il  en  feroit  ote  pour  toujours.  Voici  cec 
Article,tcl  qu'on  le  lit  dans  Ras/}iuort/:. 

Vous  jurez  de  faire  tvut  votre  pojfli/e  pour  dijjtper  de  tems  a  au- 
tre ,  ^  four  abo/ir  dans  toute  retevdue  de  votre  Bai//iage  ,  tou- 
tts  fortes  dHerffes  ^  de  Seffes  qu^o?i  nomme  communement  des 
Lollards ;  &  jue  vous  doanerez  mainfort-e ,  faveur  c^  proteSiion 
d  tous  les  Ordinaires  ,  Vicaires  ,  C"  autres  ayant  CommiJJion  de  la 
Sainte  Eijife ,  autant  de  fois  que  vous  en  Jerez  requis. 

Le  Parlement  s'etant  aflemble  ,  comme  je  Tai  deja  dit  ,  le 
Lord  Coventry  Garde  du  Grand-Sceau  fic  de  la  pait  duRoi  aux 
deux  Chambres  le  Difcours  fuivanc. 

MTLORDS,  &  vous  CHEl^ALIERS^  CITO- 

TENS  &  BOURGEO/S  compofant  U  CHAM- 

BRE  des  COMMUNES, 

y,  Vous  avez  cte  convoques  par  Tordre  de  Sa  Majefte ,  &  en 
„  vertu  de  lAutorite  Royale  ,  pour  tenir  un  nouveau  Parlemenc. 
„  Une  telle  Aflemblee  eft  le  Conleil-General  ,  ancien  &  puis- 
„  fant,de  ce  celcbreRoyaume.  Que  fi  d'un  c6te,nous  la  con- 
3,  fiderons  bien  fous  fon  veritable  point  de  vue,  &  quede  Tau- 
j,  tre ,  nous  faiTions  attention  a  la  diftance  extremc  qui  fe  trou- 
„  ve  entre  Televation  majeftueufe  d'un  puilTant  Monarque  & 
„  rabaiilement  refpedueux  &  timide  d'un  fidele  Sujet,nous  ne 
„  pouvons  trop  nous  feliciter  de  la  forme  &  de  la  Conllitution 
„  de  cette  Cour  fupreme.  En  effet  ,  ici  prennent  fcance  non 
3,  feulement  les  Prelats ,  les  Nobles  &  les  Grands ,  mais  encore 
„  le  Peuple  de  tous  degres.  Ici  le  Souverain  defcend  reellemenc 
„  du  faite  de  la  Majefte ,  pour  admettre  &  meme  pour  inviter 
,3  tous  {ts  Sujets,  jufqu"a  ceux  de  la  plus  baffe  condition,acon- 
3,  ferer  &  a  deliberer  avec  lui  fur  les  grandes  ,  importantes  & 
.,,  epineufes  affaires  qui  regardent  &  fa  Perlbnne  &  fon  Royau- 
„  me.  Faveur ,  avantage  dont  nous  ne  laurions  nous  difpenfer 
„  de  lui  donner  des  marques  de  la  plus  effcftive  reconnoiiran- 
3,  ce,  lans  que  cout  homme  qui  a  le  coeur  bien  place  nen  fuc. 


„  j'en  fuis  certain,  tres  fenfiblcment  afPJge.  II  eft  donc  du  de- 
,,  voir  de  tous  les  membres  de  ce  Parlement ,  de  travailler  dans 
,,  une  parfaite  union  de  coeur  &  d'el'prit  ,  &  fans  le  iaiffer  de- 
3,  tourncr  par  d'autres  affaires.  Tous  ,  dis-je  ,  s"ecant  degages 
„  de  tout  autre  foin  ,  doivent  indifpenfablement  s'attacher  a  des 
„  Conferences,  &  a  desConfeils,  qui  foient  dignes  d'une  ii  au- 
3,  gufte  AlTemblee.  Pour  cet  effet  ,  que  chacun  de  nous  fc 
„  ibuvienne,  qu'ici  fe  voyent  reprefentees  laMajeftc  &:IaGrati- 
„  deur,  rAutorite  &  la  Force ,  la  Prudence  &  rHabilete  de  cct- 
„  te  puiffante  &  fameufe  Nation :  &  beniffons  Dieu  de  ce  qu'il 
„  a  mis  le  pouvoir  d'affembler  le  Parlemenc  entre  !es  mains 
„  d'un  Princc  dont  la  Vertu  ,  la  Noblefle  du  Sang,  &  laGran- 
„  deur  de  la  Puifliince,  font  qu'jl  eft  difficile  dcdecider  s'il  eft 
„  le  plus  grand  des  Rois,ou  le  meilleur  des  Hommes.  Mais  ce 
„  qu'il  y  a  de  bien  decide  par  notre  propre  experience  ,  c'eft 
3,  que  connoiifant  a  fond  ,  comme  il  le  fait,  &:  la  nature,  & 
„  le  grand  uiage  des  Parlemens  ,  il  les  ainie  ,  6c  il  les  aime  de 
„  tr&s  bon  cceur.  T6moin  ibn  afliduite  non  interrompue  dans 
cette  Chambre,  avant  fon  avenemenc  a  laCouronne  :  temoia 
les  ouvertures  pleinesde  grace  &  de  fel  ,  qu'il  nous  donnoit, 
lorique  nos  Conferences  rouloient  fur  des  matiercs  importan- 
tes  <Sc  diificiles:  teraoin  encore  feslnterceilions  aupresduRoi 
„  fon  Pere  d'heureui'e  &  d'ecernelle  memoire  ;  interceflions  ii 
„  allidues,  &  d'une  telle  efficace,que  les  avantages  qu'elles  onc 
5,  procures  k  ce  Royaume,  s'etendront  )ufqu'a  nos  derniers  ne-' 
„  veux.  Ajoutez.  qu'il  avoit  a  peine  pris  les  rcnes  de  rLmpire, 
3,  qu'au  milieu  des  Ibupirs  6c  des  larmcs  que  lui  caufoit  la  moir 
„  d'un  Pere  qui  lui  eioir  infiniinent  cher  ,  la  premiere  chotc 
3,  qu'il  dic  a  ibn  Conieil-Prive  ,  fuc  quil  avoit  relblu  de  con- 
„  voquer  un  Parlemenc.  Aulli ,  des  que  la  main  peiante  derAn-^ 
„  ge  deftrudeur  eut  dil'continue  de  frapper  fur  cette  ViUe  les 
3,  coups  meurcriers  qui  la  rendoienc  inacceflible,  S'a  Majelte  (e 
„  hata  de  mectre  i'a  relblution  en  effet.  Et  puilque  vous  voici 
„  affembles  dans  un  tems  plus  heureux ,  vous  allez,  ,  je  m'aii'u- 
„  re ,  vous  occuper  tout  entier  a  traiter  avec  une  parfaite  har* 
„  monie  de  fentiniens  &  d'affcftions,  &  a  de!ibercr  des  chofeJ 
33  qui  concernent  le  Bien-Public. 

„  L'Amour  du  R.oi  pour  le  Bien-Pub!ic  eft  le  feul  Objet, 
„  (iSc  c  eft  ce  qu'il  m'cft  oidonne  fur-touc  de  vous  bien  incul- 
33  quer)  cec  Amour  du  Roi  pour  le  Public  eft  le  motif  unique 
,,  de  la  Convocation  de  ce  Parlement.  Mais  ce  meme  Amour, 
„  venant  a  coniiderer  le  danger  auquel  la  derniere  Contagion , 
„  qui  a  porte  fes  ravages  fi  loin  ,  pourroit  vous  expoier  enco- 
„  re,  empechera  notre  gracieux  Souverain  de  vous  tenir  long- 
5,  cems  affembles  ,  quelque  nombreufcs  ,  quelque  grandes  &c 
„  preffantes  que  foient  fes  affaires  particulieres  ,  &  celles  de 
„  TEtat,  qui  importent  fi  fort  les  unes  &  les  autres  au  falut  &: 
„  a  la  furete  de  la  Patrie.  Or  ,  pour  pouvoir  d'autant  plus  ai- 
„  fement  limiter  a  un  court  efpace  de  tems  votre  feance  ,  touc 
„  ce  que  je  dois  vous  expofer  de  fa  part  ,  il  Ta  reduit  a  un  feul 
„  Article.  Ceft  que  comme  Sa  Majefte  eft  pcriuadee  qifil 
„  eft  de  la  dignite  &c  de  Tofficc  d'un  vericable  Roi  de  faire  en 
„  forte  qu'il  y  ait  dans  fon  Royaume  des  Loix  bonnes  &  fageS, 
„  prohtables  a  fesSujets  &  convenables  aux  affaires  &  aux  con- 
„  jon>5tures  oii  Ibn  fe  trouve,  celles  en  un  moc,  qu'on  les  a  eiies 
„  fous  les  meilleurs  Regnes ;  fon  intention  eft  que  vous  en  fas- 
„  fiez  le  centre  de  vos  Ailcs  &  de  vos  Deliberations  ,  parce 
„  que  c'eft  de  ces  Ibrtes  de  Loix  que  depend  la  conlervation  de 
„  la  Keligion  &  de  la  Juftice  ,  qui  font  les  fondemens  ,  &  les 
3,  Colomnes  d'un  bon  Gouvernenrent.  Ainli,  le  Roi  confide- 
„  rant,  que  leTrone  fur  lequel  Dieu  Ta  fait  moncer  par  fa  gra- 
„  ce ,  eft  la  fource  de  toute  la  Juftice  ,  &  que  les  bonnes  Loix 
„  font  les  Ciiiaux  ,  les  Ruiffeaux  par  ou  elle  fe  repand  fur  le 
„  Peuple;  il  fouhaite  avec  ardeur  que  fesSujets  ayent  la  joie  de 
„  voir  que  cette  fource  n'eft  poinc  tarie  ,  &  qu'ils  foient  bien 
y  affures  que  fa  juftice  &  fa  clemcnce  en  fcront  couler  ,  pen- 
„  danc  cout  fon  Regne,  dans  tout  i'onRoyaume,  daulfi  grands 
„  biens  qu'on  en  ait  jamais  regus  dans  le  tems  de  fes  Ancetres 
„  les  plus  eminens  &  les  phis  glorieux.  Mais  pendant  que  Ton 
„  voit  ce  Monarque  prendre  li  fort  a  coeur  rinteret  de  l'on  Peu- 
„  ple  ,  ce  feroic  fiire  cort  a  certe  grande  &  honorable  Ailem- 
„  blee  ,  que  de  douter  qu'elle  ne  prit  point  de  meme  a  cceur 
3,  tout  ce  qui  peut  ajouter  quelque  choie  a  la  gloire  de  Sa  Ma- 
„  jeftc.    Des  foins ,  des  l'entmiens  li  tendres  de  fa  part  ne  peu- 

»  venc 
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Cc  Wells ;  8c  c^n'Abbo: ,  Archcv^quc  de  Cantorbery ,  etoit  cn  difgrace, 
La  verite  cft  ,  que  le  Roi  rut  oiin  Sc  couronne  par  rArcheveque 
de  Cantoibery  ,  &  que  Lauti  oflicia  feulement  comme  Doyen  de 
Wejlminjier  ,  en  la  place  de  GuilUume  Evcque  dc  Lincola  ,  qui  etoit 
alors  tres  mal  en  Cour.  Au-licu  que  rArcheveque  de  Cantorbcry , 
qui  avoit  obtenu  fa  grace  avec  la  remiiiion  dc  toutes  les  cenfurcs  6c 
peines  Canoniques  qu'il  avoit  encourues  par  rhomicidc  involontai- 
re  qu'il  avoit  commis ,  (*j  fous  lc  regne  preceJjnt  ,  etoit  fort  bien 
aupres  du  Roi ,  (f )  8c  s'y  conferva  meme  juTqu^a  l'annee  fuivante, 
«iu'il  fut  fufpendu  pour  avoir  reful"e  lon  approbation  a  un  Sermon 

(•)  En  1621  a  la  ctiafTc,  d*un  coiip  dWtbalcte  ,  en  voulani  tirer  un  Daiin. 

(-f-)  II  y  a  dans  l'Anglois,  Redtts  in  Ctmh  ,  patolcs  doiit  l'iiitclligence 

d)Spcnd  d'un  iralt  d'Hifioire,  que  jv  vai  rappot;cr  ,  a'apics  Mi.  de  Ruptn ,  To- 
me  I.  page  508.  Le  Roi ,  d:t-U  ,  pouvoii  parjonner  les  Cruiies  coinmis  par 
fes  Sujcris.  Mais  .  .  .  ce  Paidon  ii'eini)echoit  pas  que  la  partie  oftenlec  ne 
put  demandet  une  latisfaftion  civile  poui  U  dommase  qu'cllc  avoit  lecu.  .  .  . 
T»m.  X.  P.  II. 


que  le  T)o&.e\i'e  Sibt/jorf  avoit  prononce  en  favcur  de  rObeifTancepas- 
iive.  Cette  m(?prife  de  Mr.  ile  Rapin  fe  prouve,  i.  par  un  Ouvrage 
imprime  lc  ,*  Janvicr  de  cettc  anriee  ,  8c  compofe  par  Lauil  8c  les 
autres  Evei^ucs ,  qui  le  trouverenc  a  la  Cour.  2.  Cette  miiprife  de 
Mr.  de  Rafm  fe  prouve  encore  par  une  Lettre  que  Simotid'Zwes  ecri» 
vit  de  Miildle-Temfk ,  le  j|  de  Fevrier,  au  Chevalier  Mariin  Stuteiil- 
le ,  &  ou  il  lui  fait,  en  qualite  de  temoin  oculaire,  une  relation  ex- 
adle  de.ce  Couronaement.  Cette  Lettre  fe  voit  dans  le  jS.  MS.  dt 
Harley,  c.  S. 

(7;  Mt.  de  Rapi»  marque  le  t|  dc  Fevrier. 

Cctl  dcla  fans  dottte  que  tire  fon  origine  la  coutume  qui  fubfifte  encore  en 
Angletcire  ,  quc  la  Veuve,  ou  lcs  Enfans  d'un  Homme  tue  pcuvent  etie  ap* 
pelfans  du  I'aidon  du  l^rincc.  C.\ii  auffi  par  cette  nieme  laifon  .  que  ccite 
Clauli:  cll  oidinairc  dans  lcs  Lctttes  dc  l'ardon,  Ua  tnnnn  im  J?t;  rcS»  >n  Cimi 
nojlrj  ,  ft  5«;<  viTfnt  tf.m  (RcumJ  /«5»'  '-'li"'''. 

N  a 
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Char»  ,,  vent  que  donncr  un  accroiffement  conliderable  au  refpedi:  & 
lEs  I.  „  a  lamour  dcs  iujets  cnvers  le  lliccefleur  de  tant  de  Princes 
162^.  j,  Religteux ,  prudens  &  renommes  ,  ii  Ibn  Regne  commence 
„  par  quclque  fupplement  aux  bonnes  Loix  qui  furent  faites 
„  dans  leurs  tems  glorieux  &  fortunes.  Ce  qui  encore  a  porte 
„  le  Roi  a  me  donner  Tordre  fpecial  dont  je  m'aquitte  a  cette 
j,  heure  ,  c'e<t  qu'ayant  celebre  depuis  peu  une  forte  de  Ma- 
„  riage  avec  fes  Sujets,&  s'etant  engage  par  un  ferment  augus- 
„  te  de  maintenir  les  Loix  ,  &  de  confervcr  la  Paix  dans  l'E- 
„  glife  &  dans  TEcat  ,  il  a  juge  qu'il  ne  pouvoit  rencontrer  de 
j,  circonftances  plus  propres  a  fe  communiquer  a  fonPeuple  & 
„  a  conferer  au  long  avec  lui,  que  celles  ou  ils  viennent  des'en- 
tre-promettre  folemnellement ,  lui  de  les  proteger  &  de  les  de- 


fendre ,  eux  de  lui  etre  fideles  &  foumis. 


petulance  alla  meme  fi  loin,  que  lorfque  le  ChevaUer  RicharJ ^Fei-    Char- 
ton  Chancelier  de  rEchiquier  eut   remis  a  rOrareur  des  Com-  '-es  I. 
munes  une  Lettre  que  le  Roi  lui  ecrivoit  pour  lui  communi-    i<52j. 
quer  que  la  Flotte  etoit  de  retour  j  que  les  vivres  en  etoientcon-  (ju  Rm^° 
fumes  ;   que  lequipage  s'y  trouvoit  dans  la  derniere  indigence,  mal  re^a 
pret  a  fe  mudner  faute  de  paye  \  &  que  les  Garde-cote;;,  tant  par  <1=*  Coin- 
mer  que  par  terre ,  alloient  tomber  en  ruine ,  faute  de  recrues ,  ™"°'^'- 
de  vivres  &  d"habits ,  li  la  Chambre  ne  fe  difpofoit  a  y  apporter 
du  remede  par  un  prompt  fecours  d'argent  :    a  rouie  de  ces  re- 
prefentations  ,   le  nomme  Clement  Coke  lacha,  entre  autres,  ce 
trait  plein  de  bile  &  de  rage  :    2/  "Jaut  mieux  p^rir  de  la  mairt 
tCun   Ennemi  ^tranger  ,   que  de  celle  d'un   Ennemi     domeflique. 
Comme  ceite  Lectre  du  Roi  ofFcnfa  les  Communes,  iielt  bon 
de  1  inferer  ici. 


Voila  en  fubftance  ce  que  Sa  Majefte  m'a  commande  de 
„  vous  dire :  &  ce  peu  de  mots  fuifit  fans  doute  pour  vous  faire 
„  comprendre  que  fon  intention  eft  que  vous  vous  appliquiez,  \ 
„  expedier,en  vue  du  bien  public,  les  affaires  de  ce  Parlement, 
„  avec  toute  la  diligence  que  le  tems  &  les  conjondures  pour- 
j,  ront  le  permettre. 
Uemer-        Les  Communes ,  apres  avoir  choifi  pour  leur  Orateur  le  Che- 
cimentau  valier  Heneage  Fitich,  Greftier  de  la  Ville  de  Londres  ,   &  pre- 
Reionfi''  ^^"t^  3u  Roi^une  AdreiTe  pour  le  remercier  de  fa  Reponfs  favo- 
a  la  Re-     rable  k  la  Requfte  qu'elles  lui  avoicnt  prefentec   a  Oxford  con- 
queic        tre  les  Papiftes  Reculans ,  cntrerent  inconrinent  dans  Texamen 
Re"curai"  des  affliircs  de  la  Religion  j  des  Gricfs  dc  la  Nation  ^  &  en  par- 
ticulier  du  mauvais  fucces  que  la  Flote  avoit  eu   a  Ca  lis  :    on 
fe  mit  a  iaire  la  rccherche  des  Conleillers  prrnicieux  qui  etoient 
aupres  de  Sa  Mijefte  ;  du  maiivais  Emploi  dei  trois  Subfides  &c 
trois  quinz.iemes  accordes  au  feu  Roi  pour  le  recouvrement  du 
Palatinat  ■■,  &  enfin  de  certaines  hoftilites  commifes  legeremenc 
contre  la  France  ,   au  grani  dommage  des  Marchands  Anglois. 
Qiiinc  aux  affaires  de  la  Religion  ,   il  fut  conclu  quc  la  R^ponji 
au  dernier  BaiUon  des  Froteftans  (i) ,  &  VAppel  a  Cejar  ,   deux 
Livres  compofes  par  le  Doileur  Richard  /Hmtaigu  Chapolain  de 
Sa  Mijefte  ,  contenoient  des  opinions  fauires  ,  erronnees,  Pa- 
piltes ,  Arminienncs ,  &  Ciintraires  aux  trente-neuf  Articles  de 
TEglife  Anglicane.    Rusworth  rapporte  (2)  que  Mojitaigu  avoit 
foutenu  dans  Tun  de  ces  Ouvrages  ,  que  „  rEglife  Romaine  e- 
„  toic  toujours  demeuree  ferme  fur  le  fondemcnt  des  Sacremens, 
„  &  des  Dogmes  qui  font  dlnftitution  Divine  :  que  les  points 
„  de  controverfe  entre  rEglifeAnglicane  &  la  Romaine^etoient 
„  en  eux-memes  de  fi  petite  importance,  qu'un  Chretien  pou- 
„  voit  les  ignorer  entierement  ,  ians  aucun  rifque  pour  le  falut : 
„  que  le  Fidele  juftifie  peuc  tomber,  jufqu'4  en  etre  hors  detat 
„  de  Grace".     Dans  Tautre  Ouvrage  Montaigu  en  parlant  de 
rinvocation  (3)  ,   avance  (\\xil  y  a  des  Saints  &  des  Anges  tu- 
tdaires.     Voyez  plufieurs  autres  affertions  de  cette  efpece,  (Ar- 
ticle  Eglife)  dans  les  Extraits  que  je  donnerai,  par  ordrc  Alpha- 
betique  ,  a  la  fin  de  ce  Volume  ,  des  Ades  qui  y  auront  etc 
cites. 
De'cbra-      Le  Roi  ,   ayant  appris  qu'il  alloit  une  grande  foule  d'Anglois 
tiou  iu      papiftes  entcndrc  la  Mellc  \  la  Chapelle  dun  ccrtain  Ambafia- 
ue°lc' rV  deur ,  dans  THotel  de  Durham  ,   chargea  FEveque  de  ce  nom 
cuiius.      de  les  faire  mettre  en  prifon  ,  &  ordonna  a  ies  Procureurs-Ge- 
neraux  d'informer  lesjuges  que  Ibn  incention  etoit  qu'ils  proce- 
daiTent  dans  leurs  Departemen5  refpeftifs  ,  avec  toute  la  rigucur 
Le  Roi    des  LoiXjContre  les  Papiftes  Recufans.  Enfuice  SaMajefte  prcs- 
demande   fa  les  Communes  de  travaiiler  a  raffeire  du  iecours  d'argent  j  & 
*''''com-  1^^  Seigneurs, dans  une  Conference  qu'ils  leur  avoient  demandce 
mures.      fur  ce  iujct,  tacherent  de  les  y  engager  ,  &  de  leur  faire  enten- 

La  '  --.-.--  .  . 


Cenfure 
de  deus 
Ouviages 
de  Mon- 
taigu. 


(4)    Feal    et   Bien-ame',  ^c. 

3,  Puifque  nous  avons  aiTemble  le  Parlement  de  bonne  heu-   Lettre 
„  re  ,   &  au  commencement  de  cette  annee  ,   afin  de  recevoir  <\"  ^°'  ^ 
j,  plus  a  tems  les  iecours  6c  les  avis  de  notre  Peuple  ,  dans  nos  jes  Cam- 
„  grandes  &  importantes  aiFaires  ;    &  que  nous  avons  retrace,  muaes. 
„  depuis  pcu ,  dans  la  memoire  des  Communes ,  non  ieulement 
,)  par  un  meliage,mais  encore  de  notre  propre  bouche , nos  ne- 
„  celTices  urgentes  &  Tetat  prelent  de  la  Chretiente  j    a  quoi 
„  kuri  engagemens  precedens,joints  a  rinterec  public,  les  obli- 
„  genc  de  prendre  aucant  dc  part  que  nous-memes  j  nous  pou- 
„  vons   nous  diipcniev  de  leur   metcre  devant   les  yenx  ,  avec 
„  combien  de  menagement  &  de  patience  nous  avons,  au  plus 
fort  de  nos  beibins  ,   accendu  lcurs  refolucions.     Mais  parce 
que  leur  lenceur   pourroic  avoir  parmi  nous  d^aufTi  mauvaifes 
fuices  qu'un  deui  ablblu  ,  &C  mectre  en  danger  tout  le  fyfteme 
des  aifaires  du  dehors,  nous  avons  juge  a  propos  de  leur  fai- 
re  entendre  par  vous  ,  leur  Orateur ,  que  nous  fouhaitons  de 
recevoir  fans  plus  de  delai  ,  leur  reponfe  politive  &c  detaillee 
„  touchant  le  Subfide  qu'elles  veulent  nous  accorder  ,  iuivanc 
„  leurs  promeir^s  &c  notre  attente.    Faites-lcur  bien  entendre 
„  aulli  ,   que  comme  noas  n'exigeons  rien  qui  foic  au  deli  des 
„  forces  &  du  pouvoir  prefent  de  nos  Sujets  ,  nous  n'accepte- 
„  rons  aucun  fecours  ,  qui  ne  foit  proportionne  a  la  juftice  &c 
„  a  la  grandeur  de  la  Caufe  que  nous  avons  a  defendrc.    Majs 
„  alTurez,  en  meme  tems  nos  Communes  qu'en  les  preiTant  de 
„  prendre  une  promte  Refolution  ,    nous  ne  cherchons  point  i 
pr6cipiter  leurs  Deliberations ,  moins  encore  k  donner  atteintc 
a  leursPrivileges.  Toutce  quenous  nous  propofons,  c'eft  de 
montrer  qu'il  ne  nous  convient  point  de  demeurer  plus  long- 
tems  dans  un  etac  d'incertitude  ,  qui  pourroit  faire  tomber 
„  foudain  iiir  nous,  tout  le  poids  des  affaires  de  la  Chretiente, 
„  aux  depens  de  notre  gloire,  &  a  la  honte  dc  laNation. 

.,  Pour  ce  qui  eil  des  AfFaires  Domeftiques  ,  nous  vous  or- 
„  donnons  de  promettre  en  notre  nom  aux  Communes,  qu'a- 
„  pres  qaelles  nous  auront  latisfait  fur  notre  raifonnablc  de- 
„  mande,  nous  concinuerons  i  tenir  le  preient  Parlement  aiTem- 
„  ble ,  auiTi  longtems  que  la  iaifon  pourra  le  permettre ;  &  que 
„  nous  le  raffcmblerons  bientot  apres  ,  afin  qu'il  puiiTe  mettre 
„  la  derniere  main  aux  aSaires  neceffaires ,  qui  n'auront  pas  pu 
„  la  recevoir  dans  cette  feance.  DeclareT,  leur  aulii  que  nous 
„  fommes  tres  portcs  a  appliquer  ,  des  a  prefent,  les  remedes 
„  convenables  aux  jultes  Giijfs  qui  nous  leront  expofes  d'une 
„  maniere  relpeiftueufe,  &  en  des  termes  ii  bien  meiures  qu'on 
„  ne  repande  aucune  mauvailb  cdeur  fur  notre  adminiftration  , 
„  ni  fur  celle  du  feu  Roi  nocre  Pere  d'heureufe  memoire.  Que 
„  s'il  y  a  cependant  encore  des  gens  qui  croyent  pouvoir  y  trou- 
„  ver  a  rcdire  ,  nous  tiendrons  pour  les  plus  utiles  &  les  plus 
„  fages  cenfeurs,  ceux  qui  ians  s'arrecer  ace  qui  eft  paiTejpour- 
„  ronc  nous  donner  de  bons  avis  fur  Tecac  prefent  des  aftaires  , 
„  &c  fur  les  moyens  de  pourvoir  a  la  furece  &c  a  Thonneur  du 
„  Royaume  pour  le  tems  a  venir. 

Les  Communes  furent  tres  mccontentes  de  cette  Lettre ,  par- 
ce  que,  I.  le  iccours  d'argent  y  ctoit  demandc ,  plutot  comme  ^„_„^__^^, 
une  Dette  que  comme  un  Don  gratuit.  2.  LeRoi  leur  en  iixoic  mcntde» 
le  tems,  en  marquant  que  ce  iecours  fiit  donne  fans  aucun  de-  Commu- 
lai,  &  avant  qu'on  s'occupat  d'aucune  autre  aftaire.     3.  II  leur  "**' 
determmoit  en  quelque  Ibrte  ,   la  Ibmme  preciie  qu'ils  devoient 
lui  donner.   4.  II  demandoit  cet  argent  avec  une  hauteur ,  donc 


33 
33 


dre,  qu'il  ctoit  necelTaire  d'equiper  inceiTammcnt  dcux  Flottes, 

Hau!e  k^s  1'""^  pour  agir  contrc  l'Efpagne ,  &  Tautre  pour  garder  les  c6- 

en  foiiKi-  tes  &  pour  ailurer  le  commercc  &  la  navigation.  Mais  tout  ce- 

te  inuti-    |j  jjg  fervit  de  rien  ;   au  contraire ,  les  Communes  regurent  le 

'oTiefs  dc  rapport  du  Comraite  touchant  les  Griefs  de  la  Nation  ,  &  de- 

laNatioD.  terminerent  ces  Griefs  a  avoir  i.  Faic  perdre  au  Royaume  une 

partie  de  ies  forces,  &c  de  ia  gloire  j  2.  Favorife  le  Papifme  &c 

donne  lieu  aibn  accroiftement  j  3.  Neglige  UGardede  la  Man- 

che  j  4.  Mis  pluheurs  Charges  entre  les  mains  d'une  feule  &c 

meme  Perfonne  j  5.  Vendu  les  Dignites  &  \es  OiSces  de  Judica- 

ture  ;   6.   Prcie  &  livre  nos  vaiileaux  de  guerre  aux  Frangoisi 

7.  Nlal  employe  l'argent  des  trois  Subtidcs  &c  trois  quin2.iemes. 

De  plus  il  fuc  arrete  que  ces  malverlacions  ,  retombanc  diredte-  ,  ^  ,   , 

ment  fur  le  Duc  ,  &  faifant  le  fondement  des  piaintes  formees  aucun  Roi  d'Angleterre  n'avoit  jamais  donne  rexemple.  5.  Le 
contre  lui,  on  lui  nocifieroic  que  la  Chambre  ecoit  refolue  d'en  Roi  fondoit  fa  demande  &  l'obligation  desCommunes,  fur  une 
faire  Texamen  &  la  dilcuflion,  Article  par  Article,  fans  aucun  promelTe  quelles  n'avoient  faite  (5)  que  par  furprife  ,  en  con- 
retardcment.  fequence  d'un  faux  expofe  du  Duc  de  Buckivgham.     6.  Cette 

L-cfpiit  Un  Auteur  de  reputation,  en  parlant  de  ce  tcms-li,  remarque  Guerre  ,  pour  le  foutien  de  laquellc  il  falloit  donner  tant  d'ar- 
&Tpe-  avec  douleur  que  l'Efprit  pacifique  &  moderc  des  annees  pre-  gent,avoit  ete  inconlidcrement  entreprifej^dans  un  tem^ou  \'on 
'"""  cedentes  avoit  tellemcnt  degenere  en  une  humeur  infolente  &c 
brouillonne  ,  que  Ton  s'echapoit  ouvertement  en  des  difcours 
pleins  d'emportement  &  d'outrage  ,  fouillant  meme  fans  aucun 
menagement,  &c  epluchant  fans  retenue,  le  Cabinet  &  les  de- 
marches  les  plus  fecretes  du  Roi.  En  eflTet,  continue  cet  Au- 
teur,  les  Communes  envoyoient  aftuellement  des  CommiiTaires 
au  bureau  de  la  Signature,  vifiter  les  Originaux  des  Lettres  de 
furfeance  accordees  a  quelques  Pretres  condamnes  a  Torck.     La 


Raifooj 
du  mc- 
contente- 


tulance 
qui  re- 
gnoit  pat- 
mi  les 
Commu- 
ires  dans 
ce  tcros- 

a. 


ne  pouvoit  point  s'en  promettre  raifonnablemenc  un  bon  fuc- 
ces  :  outre  que  chacun  iavoit  que  le  Roi  &  le  Duc  en  ecoient 
les  Auceurs ,  quoique  le  Roi  en  rejeccac  continuellement  la  fau- 
te  iur  le  confeil  que  le  Roi  fon  Pere  en  avoit  regu  du  Parle- 
ment.  Cependant  les  Communes  refolurent  de  repondre  a  la 
Lettre  de  Sa  Majefte  ,  en  des  termes  pleins  de  relpedt  &  de 
IbumiiTion ,  avec  des  proteftations  de  z.ele  pour  fon  fervice ,  & 
meme  des  promelles ,  mais  generales,de  le  fecourir  dans  fes  be- 

foinsi 


(1)  Je  ne  connois  poiot  cet  Ouvrage,  dont  le  titre  peut  aulTi  bien 
fignitier  Cagi  que  Baiilon. 


(i)  'Vol.  I.  p.  109. 
(j)  BMSttortb.  Ibid. 


(4)  Tcr- 
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CiiAR-  Ibins.  En  lui  faifant  cependant  adroirement  comprendre ,  quV 
LE  s  I.  vant  de  tr.ivailler  ai:  Subfide  ,  clles  attendroient  que  les  Griefs 
i"-4-  CLifTent  ete  repares.  Ec  il  faut  convenir  que  le  Roi  ayant  f.;ic 
lcntir,que  ce  ne  feroic  point  ici  le  dernier  lecours  d'argenc  qu'il 
auroit  a  demander  ,  k  Chambre  ne  pouvoir  poinc  s^alfurtr , 
qu'a  la  prochaine  feance  du  ParlemenC,  le  Roi  ne  vouliic  faire 
pailer  encore  le  lecours  devanc  les  Griefs,  ce  qui  pourroit  n'a- 
voir  jamais  de  fin. 

La  Reponfe  que  les  Communes  envoyerent  au  Roi,  ctoic 
congue  en  ces  termes. 

Tres  GracieuxSouverain, 


rees  ,   ccoient  au-deflbus  de  fon   merite.     J'ai   dit  pas  un  Char- 

1        ^i  ,  ,  ^  LES    1. 


„  de  votts  ,  parce  que  la  Chambre  des  Communc?  eft  tou- 
„  jours  au  fond  la  meme,  quoiqu'iI  y  aic  quelques  Deputes  de 
„  changes.  Qii'a-t-il  donc  fait  depuis  ce  tems-la,  que  vous  ne 
,,  foyez  plus  les  memcs  i  fon  egird  ?  Je  n'en  (ai  rien  :  mais  je 
„  puis  vous  aflfurer  qu'il  ne  s'eil:  mele  d'aucune  Atfaire  d'Ecac 
„  que  par  mes  ordres  CTpres ,  &  qu'en  qualite  de  mon  Domef- 
„  tique  ;  outre  que,  bien  loin  d'y  avoir  trouve  fon  compte 
„  particulier ,  j'ai  cout  iieu  de  croire  qu'il  y  a  mis  beaucoup  du 
.,  lien.     Enfin ,  je  fouhaite  que   vous   ne  me  falliez  pas  plus 
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VOs  tres  humbles  &  fideles  Sujets,  les  Communes  afTem-. 
blees  en   Parlemenr ,  prefentenc  en  tOuce  humilice  a  vo- 

tre  Sagefle  Royale ,  lcur  loyale  Reponle  au  MefiTage  que  Vo- 

tre  Majefte  a  daigne  Icur  envoyer  par  le  Chancelier  de  votre 

Echiquier ,   portant   que  Votre  Ma-jefte  fouhaite  qu'elles  lui 

faflenc  favoir,  fans  perdre  un  momenc  de  tems,    quelles  fom- 

mes  elles  veulent  lui  donner  pour  les  befoins  prellans  &  ex- 

traordin^ires  oii  elle  fe  trouve,  afin  de  pouvoir  prendre  fes 

mefures  la-defllis. 

„  Premierement,  elles  fupplient  tres  humblement  Votre  Ma- 
„  jcfte  de  croire,  &  d'etre  parfaitement  aflliree  que  jamais  Roi 
5,  ne  fut  plus  cher  a  fon  Peuple  que  relt  Votre  Majefte ;  ni  ja- 
„  mais  Pcuple  plus  zele  que  le  votre,  pour  la  confervacion  & 

„  pour  ravanccment  de  la  grandeur  &  de  la  gloire  de  fon  Roi;    fer  de  fon  Pouvoir  Royal  concre  ce^  delinquans. 
„  difpofitions  que  vos  Communes  Ibnc  prctes  a  manifefter  par        Sur  quoi  TurKer  fe  leva,  &  fe  defcndic  lui-mcmc 


Queflion 


„  longcems  actendre  le  fecours  d'argcnt ,  pour  vocre  propre  m 
„  teret;  car  fi  quelque  malheur  arnve,  je  ferai  certainement  le 
„  dernier  a  !e  fentir". 

Cccte  replique  ne  r.ilencic  poinc  Tardeur  des  Communes  a  exa- 
miner  la  conduice  du  D.ic  de  Buckingb.im  ^   contre  qui  elles  e- 
toient  refolues  de  dretrer  des  chefs  daccufacion  en  forme.     Le 
Dodeur    Tur?ier  MeJecin,  Depute  de  Sbjftshu-j  ^  propofa  la 
queftion ,  /i  des  hruits  publics  donnoient  droit  a  la  Chamhre  de  pfofol^e 
faire  des  procsiures  de  Juftice^     On  decida  pour  raifiimative,  ^jo^eut 
apres  avoir  confulce  le  Chevalier  Thomas  IVent-ojorth ,  Mr.  Uuy    Tumct' 
&  quelques  aucres  Jurifconfultes  celebres  ;    ce  qui  offcnla  celle- 
ment  le  Roi,  qu'il  en   fic  faire  le  lendemain  des  rcproches  ibrt 
aigres  aux  Communes  par  ie  Chevalier  TLichard  JFefton  qu'illeur 
envoya,  &  qui  leur  demanda  en  meme  tems,  de  Li  parc,  juf- 
tice  contre  Tumer  &  contre  le  nomme  Cuke^   donc  nojs  avons 
deja  fait  mention  ;  finon  ,  que  Sa  MajeiLe  leroit  coniraince  d'u- 


en  difant. 


U  Roi 

tlcniaiidc 
juftice 
conirc 
Cke  Je 


Allies.  Mais  aiiHi  vos  Communes  ne  fonc  aucun  doute  que  de  Snffjlck  fur  de  pareils  braits  feulemenc  ;  &  que  le  Chevalicr 
Vocre  Majclle  ne  veuille  bien  de  fon  coce  par  fa  SagefiTe  Ro-  Richard  IVefton  lui-meme  av  ^it  ofFerc  les  Caurionj  ordinaires 
yale,  par  principe  meme  de  juftice  Sc  a  rexemple  de  fes  plus  quoiqu'iI  ne  fiic  accufi;  qac  fur  de  fimples  bruirs  parciculiers.  Le 
famcux  PredecelTeurs ,  faire  une  accention  gracieuie  aux  In-  lendemain,  ce  Doftear  ecrivit  a  rOrateur  une  Lttrre,  poar 
formacions  &  aux  Avis  fincercs  &  indifpenlables  de  vocre  s'excufcr  fur  une  indifpoiicion  ,  de  ce  qu'il  ne  fe  croaveroic  poinc 
Parlcmenc ;  Avis  &  Informations  qui  ne  peuvenc  cendre  qu'au    \  rAfljinblee;  declaranc  qu'ii  fe  foumectoic  i  ce  qui  y  I(?roicde- 

cide  couchanc  rattaire  quon  lui  avoic  fulcicce,  lans  qu'on  duc 
inferer  de  cecce  Declaradon  ,  quil  le  reconnoiflbic  coupabie 
d'aucune  fauce  que  ce  fuC.  Le  reircntimenc  que  le  Roi  lic  t- 
clater  dans  cette  rencontre,  ne  fervic  qu'a  animer  d'avancjge  lcs 
efprirs  concre  !e  Duc.  Le  ChevjUer  Jean  Elliot ,  encre  aut-es 
parla  avec  beaucoup  de  force  &  de  hardielTe  contre  ce  Minif- 
tre  &z  contre  les  Griefs.  Le  Chevalier  GuiHaume  VValter  re- 
prelenta  ,    que  la   caufe  de  tous  ces   defordres    ^tojt  la  ujeme  aue 


„  fervice  de  Votre  Majefte,  &  i  la  lurete  de  votre  Royaume, 
3,  puifqu'on  y  decouvre  la  Caufe  &  le  Remede  des  maux  qui 
„  ont  jette  Vocre  Myefte  dans  ces  grands  belbins  ,  &  produic 
y,  les  Griefs  de  vocre  Peuple. 

„  Ainfi,  dans  reiperance  &  dans  rafllirance  pleine  que  ces 
5,  Griefs  ieront  repares,  les  Communes  commenccnc,  quoi- 
„  que  concre  Tufage  des  Parlemens  piecedens ,  par  declarer 
j,  qu'elles  fonc  unanimcincn'  dins  le  delfein  formel  d'aflifter  Vo 


„  tre  Majefte  d'une  manierc  i\  ecendue  &  fi  abondance,  qu'clle     celle  qui  faifo/t  aller  tout  le  Confeil  de  Louis  XI  Roi  de  Fra?ice  fur 
„  puilTe  etre  en  repos  au  dedans,  &  meme  redoutable  au  de-    un  feul  chevA;  ceft-a-dire,  concinua-t-il,  que  ce  Roi-la  fe  laiffoit 
„  hors:  a  quoi  elles  vculenc  travailler  avec  toute  la  diligence  que  ~.    •       ,      _     ,.  .       ..... 

3,  requierent  les  belbins  prefens  fic  preiTanj  de  Votre  Majefte". 
Le  Roi  repliqua  aux  Communes  en  des  termes  qui  montroient 
qu'il  n'avoit  pas  tant  de  menagemens  qu'elles  a  garder.     En  ef 


fet,  il  etoic  meme  de  fon  interec  de  parlcr  ouverccmenc  ,  de 
peur  qu'en  difliimulanc  fes  principes  &  fes  precencions,  il  neren- 
dic  les  Communcs  plus  hardies  a  accaquer  le  D jc ,  qu'()n  regar- 
doic  commc  le  premier  Autcur  des  Griefs.  II  ecrivit  donc 
une  feconde  Leccre  a  TOrateur  des  Communes ,  en  ces  ter- 
raes. 


me?ier  par  O/ivier  fon  Barbier ,  comme  aujourd'hui  le  tiotre  paT 
Villiers.  Cepcndant  les  Communes  ,  voulant  adoucir  ce  que 
ces  trojbles  &  ces  Difcoars  hardis  avoienc  d'odieux  &  de  trop 
frippanc,  refolurenc  de  donner  des  marques  cfFeftives  d'un  pro- 
fond  refped  pour  le  Roi ,  &  d'une  applicacion  reelle  &  efHcace 
aux  belbms  de  rEcaC.  Ccft  dans  cetce  vuequele  vingc-fepcieme 
deMars  elles  ajcorderenc  d'une  voix  unanime  a  Sa  Majefte  crois 
Subfides & crois  quinz.iemes,payables  en  deux  termeSjlc  nremicr 
fixe  au  dernicr  jour  de  Juin,  &  raucre  au  dcrnicr  d'Oifl-obre 
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(liction. 
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fuivans.  A  quoi  elles  ajouierenc ,  vcrs  la  fin  d'Avril ,  un  qnacrie-   SuhMe 
me  Subfide.  11  cft  vrai  qu'clles  fe  relcrverenc  de  pafler  cetce  Re- 
folucion  en   A(5t:e,  ce  qui  la  rcndoic  inucile  au  Roi  aufli  long- 
tems  que  la  Chambrc  le  voudroic.     Or  rincencion  des  Commu- 
„  La  Reponfe  des  Communesquevous  m'avez  remife,m'eft    nes  ecoic  de  ne  patler  cec  A(Ste  ,  qu'aprc.  avoir  recu  facisfaiflion 
„  agreablei  je  la  ciens  pour  fullilance  &  je  les  en  remercie,dans     fur  Icurs  Griefs.     Par-la,  elles  ocoienc  au  Roi  tcjuc  fujec  de  fa 
refperance  que  vous  prendrez.  de  juftes  mefures  pour  execu-    plaindre  de  lcurs  delais,  quoiqu'il  ne  pu;  cirer  aucun  avancac^e 
ter  en  couce  diligence  vos  r6lblucions  ,   qui  ne  peuvenc  que    de  ce  qu'ellcs  faifoienc  pour  lui,  qu'autanc  qu'il  auroic  premiere- 
tourncr  autanc  a  votre  avancage  qu'au  mien.    Mais  ,   quanc    menc  egard  a  leurs  dcmanJes.     Ce  cour  rembjraira  excreme- 
a  la  claule  que  vous  y  avez.  inferee,  concernant  les  Griefsque    ment  ,   parce  quil  fentic  tres  bien  ,    que  couces  les  procedurcs 
vous  voulez  me  prefenccr  ,  je  la  prends  tout  au  plus  pour    que  les  Communes  feroient  au  fujec  de  leurs  Griefs,  abouti- 

"  '    "^     "  roient  au  Duc ,  ou   meme  courneroienc  conrre  fa  propre  Per- 

fonne,  puifqu'il  avoit  deja  declare  ouvercement  que  ce  iVIiniftre 
n'avoic  rien  faic  que  par  fes  ordre^  expres.  II  relbluc  de  leur  en 
marquer  fon  indignacion ,  &  d^ellayer  fi,  en  les  incimidanc,  il 
ne  pourroit  pas  les  faire  changer  de  (Jellein.  Pour  cet  effec  ,  il 
manda  les  deux  Chambres  a  Whitehal,  oii  (le  z^  de  Mars)  il 
leur  fic  le  Difcours  fuivant. 


une  parenchefe,  dans  vocre  AdrefTe,  &:  non  pour  une  condi 
cion.  Cependanc,  pour  ne  poinc  laifTcr  cec  Arcicle-Ia  fans 
reponfe,  je  veux  bien  vous  dire,  que  je  ne  fuis  pas  moins 
porce  qu'aucun  de  mes  Predecelfeurs  aic  pu  Tecre  a  ecouter 
vos  Griefs,  pourvu  que,  dans  les  recherches  que  vous  cn 
faites,  vous  vouspropofiez,  vericablemenc  d'y  remedier.  Sachcz 
pourtant  que  je  ne  ibuifrirai  point  que  vous  entrepreniez  de 
cicer  devanc  votre  Tribunal  aucun  de  mes  Domcftiques  ,  & 
j,  beaucoup  moins  ceux  qui  fonc  revetus  des  premicrcs  Dignices 
j,  &  qui  approchenc  dc  ma  Perfbnne.  On  demandoic  autre- 
j,  fois:  ^lue  faudroit-il  faire  a  un  hom?ne  que  le  Roi  jeroit  bien 
j,  aife  d^honorer  ?  Mais  aujourd'hui ,  certaines  gcns  prcnncnt  a 
3,  tache  de  chercher  ce  ^a'il  faur  faire  contre  un  tel  homine. 
5,  Vous  en  voulez  particulierement  au  Duc,  je  le  vois,  fans 
5,  pouvoir  comprendre  comment  s'cft  alteree  i^afFe^ftion  que 
„  vous  lui  porticx.  Je  me  fouviens  cres  bien  que,  dans  le  der- 
„  nier  Parlement  tenu  fous  lc  Regne  de  feu  mon  Pere,  lorf- 
5,  <jue  le  Dufc  travailla  &  reufllit  a  taire  rompre  les  Traites  a- 
j,  vec  TEfpagne ,  il  n'eft  pas  un  de  vous  qui  ne  moncrat  avoir 
„  pour  lui  des  fentimens  d'eftime  6c  de  refpe(fl ,  &  qui  ne  ju- 
„  geac   que   couces   les   Dignices  ,  qui  lui  avoienc  ece  conf^;- 


(4)  TPermjs  de  Chancelcrie,  qui  fignifient  TiitU  Sc  Sien-aitr.i, 


Ann^e  l6z6. 
DISCOURS  DUROI  AU  PARLEMENT, 
Mylords  et  Messieurs, 
TE  vous  ai  faic  venir  ici  aujourd'hui,  les  uns  &  les  autres,' 


Mylords 


pour 


pour  plufieurs  raifons  difFerences.  Vous,  ...^,....^,  , 
„  vous  remercier  du  foin  que  vous  prenez,  du  Royaume,  con- 
„  formemenc  a  Tecac  ou  il  fe  trouve  i.  pretenc.  Soin  crcs  loua- 
„  ble  non-feulcmenc  en  lui-roeme,  mais  cncore  par  la  manicre 
„  donc  vous  procedcz,  dans  vorrc  Chambrc ,  &  par  les  demar- 
„  ches  que  vous  faites  pour  porter  lcs  Communes  a  fuivre  vo- 

33  tre 
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„  tre  exemple.  Auffi,  Mylords,  je  dois  vous  en  remercier,  & 
„  reconnoitie  qu'il  ne  tiendra  point  a  vous  que  ce  Parlement 
„  ne  falVe  refleurir  les  Aftaires  du  Royaume.  Pour  vous , 
„  Meffisurs  des  Communes,  je  fuis  fache  de  ne  pouvoir  pas 
„  vous  faire  avec  juftice  les  memes  remercimens.  Au  contrai- 
„  rc,  je  dois  vous  dire,  que  je  vous  ai  mandes  ici  pour  vous 
>,  avertir  de  vos  egaremens ,  quon  peut  bien  appeller  dcs  proce- 
„  des  tout-a-fait  contraires  a  la  Conftitution  des  Parlemens. 
„  Mais  je  ne  defefpere  point  qu'apres  ce  que  le  Garde  dd 
„  Grand-Sceau  va  vous  dire,  vous  ne  fentiei  tout  votre  rort, 
„  &  que  vous  ne  vous  corrigiez, ,  afin  que  cetce  feance ,  com- 
„  mencee  d'abord  avec  quelqucs  troubles,  puiiTe  fe  terminer 
„  d'une  maniere  pailible  &  heureufe  ". 
Difcouri  Immediatement  apres  ces  dernieres  paroles,  Sa  Majefte  or- 
lu  Garde  donna  au  Garde  du  Grand-Sceau  de  parler  aux  deux  Chambres  j 

Mylords  j  ^  vous  Chevaliers,  CitoyeTis  (dr  Bourgeois  de  la  Cham- 
bre  des  Communes. 


VOus  etes  aflembles  ici,  par  Tordre  de  Sa  Majefte,pour 
recevoir  la  Declaration  de  fa  Volonte  Royale.  QLioi- 
que  cette  Declaration  ne  regarde  que  les  Communes ,  le  lujec 
en  eft  fi  importanc  &  fi  grave,  que  Sa  Majcfte  a  juge  a  pro- 
pos  qu'elle  fiic  notifiee  en  prefence  des  deuK  Chambres  qui 
compofent  le  Confeil  general  de  lEtat ,  ahn  que  les Seigneurs 
fulfcnt  tcmoins  de  la  bonte  £c  de  la  j  iftice  de  (ts  Relblutions 
Royales.  Mais,  puiique  la  commiifion  dont  je  fuis  charge, 
s'adrelll:  a  la  feule  Chambre  des  Communes,  c'ell  aulli  a 
vous,  Adoniieur  TOrateur,  &  au  refte  de  votre  Chambre , 
que  je  dois  &  que  je  vais  porcer  directement  )a  parole. 
„  £t  d'abord,  Sa  Majefte  veut  que  vous  conAderiez.  qu'aucun 
de  (cs  Predecelleurs  ne  montra  jamais  plus  d'aff"e6tion  pour 
fon  Peuple,  &  pour  le  vericable  ufage  des  Parlemens.  Te- 
moin  fa  longue  patience  depuis  le  commencemcnt  de  celui-ci : 
temoin  les  Ibllicitations  douces  &  calmes  que  lcs  Communes 
ont  de  tems  en  tems  re^ues  de  fa  part,  tant  par  MelTages ,  & 
par  Lettres,  que  de  fa  propre  bouche.  Mais  ce  que  vous 
ne  devriez  fur-tout  point  perdre  de  vue ,  c'eft  que  cecte  pa- 
tience  &  cette  douceur  extreraes  de  Sa  Majefte  ne  ie  font 
en  rien  dementies  ,  dans  le  tems  meme  que  cercaines  gens  fe 
livranc  a  une  paflion  fougueufe,  fufcitoient  des  divifions,  & 
des  incerrupcions  dans  la  Chambre ,  pour  detourner  fon  accen- 
cion  des  grarides  &  imporcances  afFaires,  donc  la  conjoncture 
du  cems ,  fhonneur  du  Roi ,  &  la  furete  du  Royaume  ren- 
doit  lexpedition  abfolument  neceffaire.  Ceft  dans  ce  meme 
cfprit  de  fupport  que  Sa  Majefte  vous  affure  que  vous  n'aurez 
pas  plutot  mis  la  derniere  main  a  ces  grandes  affaires  ,  pas 
plucoc  facisfaic  a  fes  juftes  demandes,  qu'elle  vous  donnera  in- 
concinenc  &  audience  &  reponfe  fur  vos  Griefs  ,  pourvu 
qu'ils  lui  foient  prefentes  d'une  maniere  refpedtueufe.  Compccz, 
fur  cette  parole,  le  Roi  la  juftifiera. 

„  Enluite  Sa  Majefte  fouhaite  que  vous  teniez  pour  certain , 

que  comme  il  n'y  a  jamais  eu  de  Roi  plus  affedtionne  que 

lui  a  fon  Pcuple ,  &  au  vericable  ufage  des  Parlemens ,   il  n'y 

en  a  auffi  jamais  eu  de  plus  jaloux  de  fon  honneur ,  ni  de  plus 

fenfible  aux  apparences  memes  du   mepris  que  fon  pourroic 

moncrer  pour  fa  Prerogacive  Royale.    Bien  moins  donc  fouf- 

frira-t-il  qu'on  la  viole ,   fous  pretexce  de  la  liberte  Parlemcn- 

caire.     Sa  Majefte  noublie  point  que  le  Parlement  etant  fon 

Confeil,    doit  avoir  la  liberte  d'un  Confeil:    mais   elle  fait 

auffi  qu'il  y  a  de  la  ditference  encre  conleiller ,  &  concrol- 

ler;  encre  la  liberte,  &  Tabus  de  la  liberte. 

„  Cela  pofe  en  general ,  Sa  Majefte  m'a  commande  de  vous 

parler  de  certains  Faits  particuliers  qui  lui  onc  deplu. 

„  Premierement  ,  vous  deviez  de  vous-meme   cenfurer  & 

chaticr  Mr.  Cook ,  du  Difcours  feditieux  qu'il  prononga  de- 

vant  vous  j  &  vous  ne  TaveT.  point  fait.  II  y  a  plus ,  Sa  Ma- 

jefl^   vous  en  a  demande  juftice  par  un  Meffage  que  Mr.  le 

Chancelier  de  lEchiquier  vous  aporte^  &  jufqu'ici,  vous 

,  n'avcz  fait  que   tirer  Taffaire  en  longueur :    ce  qui  repond 

,  mal  a  la  fagcflTe  &  a  la  loyaute  que  le  Roi  arcendoic  d'une 

Chambie  des  Communes.    Secondemenc,  le  Doftcur  Tur- 

ner  a  ofe ,  de  fon  chef ,  propofer  a  la  Chambre  de  faire  des 

informations  touchant  certaines  chofes  quil  precendoic  ecre 

\  la  charge  du  Duc  de  Bucki^igham ,  &  qui  bleffbient  plutbt 

,^  d'une  maniere  fenlible  la  gloire  &  le  Gouvernement  tanc  de 

5^  Sa  Majefte ,  que  de  fon  glorieux  Pere.   En  quoi  il  a  agi  con- 

„  tre  la  methode  obfervee  dans  les  Parlemens  ■■,  &  meme  fans 

avoir  une  connoifTance  reelle  de  ce  qu'il  avancoit ,  &   fans 

offrir  d'en  donner  aucune  preuve.  Sur  cela ,  Sa  Majefte  vous 

„  declara,  d'abord  par  un    Meffage,  &  enfuite  de  fa  propre 

„  bouche  ,   que  cetce  maniere  de  proceder  etoic  un  exemple 

„  quelle  ne  voudroic  pas  merae  laiffer  palTer  contre  le  plus  pe- 

,,  tic  de  fes  Domeftiques,  combien  moins  contre  une  Perfonne 

„  qui  1'appioche  de  ii  pres.     De  plus ,  Sa  Majefte  vous  mar- 

„  qua  fa  furpriie  extreme ,  qu'on  eiit  porte  la  folie  &  Tinfolen- 

„  ce  jufqu'a  fe  mettre  dans  Tefprit,  qu'on  pourroit,    d'une  ma- 

„  niere  ou  d'auire,  la  reduire  a  faire  un  facrince  li  iiidigne  d'un 

„  Roi  &  d'un  bon  Maicre.     Neanmoins,  bien  loin  de  chatier 

„  rinfolence  de  Turmr ^  vos  Commitces  onc,depuis  ce  tems-la. 


3' 


,  fuivi  la  route  qu'il  a  frayeei  de  forte  que,  contre  les  ufages  Char- 

„  Farlementaires ,  ils  onc  faic  des  procedures  fur  de  pures  gene-  les  I. 

,,  ralites,  dont  des  bruics  vagues  fonc  couc  le  fondement.     Le     1626. 

„  Roi  fe  fent  veritablement  pique  jufqu'au  vif  de  votre  achar- 

„  nemcnt   a  fletrir,  a  diff"amer  en  toute  occaiion ,  la  gloire  dc 

,,  Ibn  Pere  &C  la  lienne  proprci  comrae  aulli  a  vouloir  arracher 

„  de  fon  fein  fes  Serviteurs  les  plus  intimes,  &  nommement  ua 

I,  homme  quil  a  raifon  d'aimer.     Vous  feriez  fans  doute  infini- 

„  menc  mieux  de  vous  repofer  fur  Sa  Majefte  ,  du  foin  de  re- 

„  former  les  chofes   que  vous  paroiffei,  avoir  en  vue.     Car  en- 

„  fin,  vous  ne  fauriez  nier,  que  le  Roi  n'ait  reforme  dans  la 

„  Religion,  dans  rexecution  des  Loix  ,    &  dans  les  Aff^aires  de 

„  grande  importance  ,   plus  d'abus  qu"on  n'avoit  lieu  d'atten- 

„  dre,  vu  le  peu  de  cems  qu'il  y  a  qu'il  regne,  &  les  obfta- 

„  cles  qu'il  a  renconcres,  canc  par  la  Pcfte,  que  par  ccrtaines 

„  occupacions  bien  diff"erences  dc  ce  que  nous  voudrions  qu'el- 

„  les  euflent  ete. 

2.  „  Quant  au  Duc  de  Buckingham ,  Sa  Majefte  m'a  com- 
„  mande  de  vous  dire  qu'elle  connoit  mieux  que  qui  que 
„  ce  foit,  avec  quelle  droiture,  quelles  precautions,  quel  ju- 
„  gement,  quelle  dilcretion  il  s'eft  conduit  dans  les  emplois  qui 
„  lui  ont  ete  confies  Ibus  le  Regne  precedent  &  fous  celui-ci ; 
„  quels  ennemis  il  s*eft  fait  au  dedans  &c  au  dehors;  a  qucls 
„  dangers  il  a  expofe  fes  bitns  &  fa  Perfonne  pour  le  iervice 
„  de  fes  Souverains  ■,  &c  avcc  quelle  ardeur  il  a  pris  a  cceur  les 
„  interets  des  Communes ,  en  diverfes  occafions ,  depuis  fon  re- 
„  tour  d'Efpagne.  Ceft  pourquoi  Sa  Majclte  ne  iauroit  croi- 
„  re,  qu'elles  en  veuiUfnt  veritablement  a  ce  Miniftre:  mais 
„  elle  crouve  que  leur  procede  blelfe  direitement  Thonneur  de 
„  fon  Trbne  &  de  fa  conduite  ,  comme  aulli  riionneur  &  la 
„  conduke  du  feu  Roi  fon  Pere.  L'ordre  expres  &  final  de 
„  Sa  Majefte  eft  donc,  que  vous  fuiviez,en  Sujets  obeilTanj, 
„  les  Inltrudions  que  vous  avez.  deji  vcquzs  de  la  parc ;  que 
„  vous  fafliez  celTer  vos  informacions  irreguhercs ;  &  que  vous 
„  lailTiez  a  fa  prudence  &  a  fa  juftice  le  (bin  dc  reformer,  dans 
„  la  fuice,  les  choles  que  vous  fuppofez,  etrc  autrement  quelles 
„  nc  devroienc.  Le  Roi  cft  relblu  de  prcndre,  avant  la  fin  de 
„  cecce  Seffion ,  de  tellcs  mefures  pour  corriger  tous  les  abjs 
„  &  pour  le  bon  ordre  de  fes  Finances ,  qu'il  ne  douce  poinc 
„  que  vous  n'en  foyez  parfaicemcnc  ficisfaics. 

,,  Troifiememenc,  Sa  Majcfte  a  appris  que  vous  avcz  fouflferc 
„  dans  vocre  Chambre ,  que  le  Confeil  d'Ecat  ait  ece  meprife 
„  &  cenfure  par  des  gens  qui  n'ont  ni  Tage  ni  Teducacion  ne- 
„  ceiTaires  pour  penecrcr  jufqu'aux  profondcurs  du  Cabinet. 
„  Vous  avez  foufterc ,  que  dans  vocre  Chambre ,  on  aic  parle 
„  &  craice  des  affaires  du  dchors  d'une  maniere  tres  prejudicia- 
,,  ble  aux  Negociations  du  Roi  avec  les  PuilTances  etrangeres. 
„  Que  la  meme  annee,  Sc  le  meme  jour  que  Sa  Mijefte  fut 
„  couronnee,  vous  fouffrites  que  Ton  mit  en  parallele  fon  Con- 
„  feil ,  fon  Gouvernemcnc ,  &c  fcs  Serviteurs ,  avec  ceux  auxquels 
„  il  y  a  le  plus  a  redire.  Que  vos  Committes  ont  eu  la  har- 
„  dilTe  d'examiner  les  Lcccres  des  Secretaircs  d'Etat ,  &  les  fien- 
,,  nes  propres.  Que  vous  avez  envoye  un  ordre  general  au 
,  Bureau  de  la  Signature,  &  commande  aux  Ofiiciers  de  ce 
„  Bureau  non-ieulemenc  de  produire  les  Memoires ,  raais  meme 
l,  les  Cayers  &  les  Noces  lecrecces  qu'ils  avoient  eu  foin  de  fai- 
,^  re  pour  le  fervice  du  Roi.  Toutes  chofes  que  Sa  Majefte 
',  crouve  infupporcables ,  comnie  n'ayanc  jamais  ete  uficees  ci- 
„  devanc. 

„  J'ai  ordre  en  quatriemc  lieu,  de  vous  parlcr  de  votre  fc- 
„  cours,  a  favoir,  des  trois  Sublides  &  trois  quinzieracs  que 
„  vous  avcz  refolu  de  prefenter  a  Sa  Majefte.  On  vous  a  faic 
„  connoitrc  la  grandcur  de  nos  befoins,  tant  au  dedans  qu'au 
„  dehorsi  les  grands  preparatifs  de  nos  Ennemisi  la  neceffite 
„  de  Ibuccnir  nos  Alliez ;  ccUc  d'affijrer  l' Anglecerre  &c  Tlrlan- 
„  de ;  celle  d'equiper  une  Flottc  qui  foit  capable  de  faire  face 
„  &  de  nuire  memc  a  TEnnemi ;  &  Ton  vous  a  informes  du 
„  montant  de  tous  ccs  Articlcs.  Apres  cc  calcul  regu  ,  vous 
„  avez  proceile  a  Sa  Majefte  par  la  bouche  de  votre  Orateur, 
,  que  vous  auriez  foin  de  foutenir  la  Caufe  dans  laquelle  elle 
„  fe  trouvoit  juftemenc  engagee  avec  fes  AUies,  &  que  vous 
„  cciez  unanimemenc  dans  le  delTein  formel  de  1'alTilter  d'unc 
„  manierc  fi  ecenduc  &li  abondance ,  qu'elle  ieroit  non-feulemenc 
„  en  repos  au  dedans ,  mais  formidable  au  dehors  ,  4  quoi  vous 
„  vouliez  travaiUer  avec  toute  la  diligence  quc  requierent  fes 
„  befoins  prefens  &  preflans.  Sa  Majefte  ayant  pris  fes  mefu- 
„  res  &  forme  fcs  projets  fur  cet  engagement ,  obferve  que  de 
„  douze  jours,  qui  fe  Ibnt  ecoules  depuis,  vous  n'en  avez  em- 
„  ploye  que  deux  a  cette  affaire;  encore  n'avez-vous  commen- 
^^  ce  a  y  raettre  la  main ,  que  lorfque  Sa  Majefte  vous  en  a  fait 
„  rafraichir  la  memoire  par  un  Meflage ;  tandis  que  vous  em- 
„  ployez  tous  vos  momens  a  faire  les  Informacions  que  Sa  Ma- 
,,  jefte  vous  avoic  exprefiemenc  defendu. 

„  Pour  ce  qui  regarde  le  Subfide,  Sa  Majefte  trouve  ,  que 
„  bien  loin  qu'il  fuffit  ^  la  rendre  afluree  au  dedans,  &  formi- 
„  dable  au  dehors  ,  il  ne  peut  que  Texpofer  au  danger  &  au 
„  mepris.  En  eftet,  a  moins  d'un  fecours  plus  conliderable,  le 
„  Roi  nc  peut  attendre  finon  de  voir  fes  Aliies  Tabandonncr, 
„  &  le  laiffer  foutenir  feul  la  fure^r  d'un  puiffant  Ennemi,pro- 
„  voque;  par  ou  vous  demeurerez  expofes  au  dedans,  &  tom- 
„  berez  dans  Topprobre  &  dans  le  mepris  au  dehors.    Quant 
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Char-  „  aux  tertnes  dont  vous  vous  fervez  en  accdrdant  ce  fecours, 
LEs  I.  „  ils  montrent  clairement  votre  manque  de  refpect  &  de  con- 
1626.   ^^  fiance    pour   Sa  Majefte.     Car  quoiqiic  vous  ayez  evice  de 
„  vous  fervir  du  mor  de  cojtdition  ,    a  quoi  Sa  Mijefte  vous  fit 
3,  prendre  garde ,  en  vous  parlant  de  votre  parentheji ;  vous  a- 
„  vez  neanmoins  ajoute  une  condition  effedtive,    puifque  le  Bil 
3,  ne  doit  point  etre  porte  dans  vocre  Chambre,   que  vous  n'a- 
„  yez,  prealablement  regu  reponfe  a  vos  Griefs.     Ceft  ce  qui 
„  n'etoit  nuUement  contenu  dans  votre  engagement  porte  par 
„  votre  Orateur  a  Sa  Majefte;  d'ou  elle  infere  que,  tant  pour 
„  la  chofe  meme,  que  pour  la  forme,  vous  vous  en  retradtez, 
„  ce  qui  ne   peut  tourner  qu'a  fon  dommage  &  a  fa  honte. 
„  Ceft  pourquoi ,   le  Roi  vous  ordonne  de  retourner  dans  vo- 
„  tre  Chambre,  &  de  lui  fiiire  favoir,  avant  Samediprochain, 
•  j,  quelle  fomme  vous  voulez  ajouter  a  celie  que  vous  avei.  deja 

„  deiignee  pour  le  foutenir  dans  fes  grandes  &  importances  af- 
„  faires ;  &  cela ,  fans  condition  diredte  ni  indiredle ,  parce  que 
„  ces  affaires-la  ne  peuvent  pas  fouffrir  un  plus  long  delai,pour 
„  les  raifons  qui  vous  ont  deja  ete  communiquees.  Que  ll  dans 
„  ce  tems-la,  vous  ne  prenez  point  la  refolution  d'accorder  un 
„  fecours  plus  conliderable , Sa  Majefte  ne  peut  plus  rienattendre 
„  par  ce  canal ,  ni  vous  laiffer  plus  longtems  afTembies.  Que 
5,  fi  au  contraire  vous  faites  ce  qu'elle  attend  de  vous ,  elle  con- 
„  fent  que  cette  Seflion  dure  aulfi  longtems  que  la  faifon  le  per- 
mettra  j  &  vous  engage  fa  parole  que  cette  augmentacion  que 
vous  ferez  au  fecours  ncceffaire  pour  pouffer  cette  affaire, 
n'empechera  poinc  que  vous  ne  foyez  bientoc  raflembles. 
„  Le  Roi  veut  que  j'ajoute,quil  s'attend  que  vous  vous  Ibu- 
5,  mettrez  promtcment  &  de  bonne  grace  a  les  defirs,  afin  que 
„  ce  Parlemenc  finilTe  heureufement,  &  que  Sa  Majefte  foit  en 
j,  etat  de  faire  non-feulement  une  Gucrre  defenfive ,  mais  cn- 
j,  core  d'employer  fes  Sujets  au  dehors,  a  des  expedicions  aulli 
„  inftrudtives  &  glorieufes  pour  eu.^c^que  falucaires  pour  la  Pa- 
„  trie. 

„  Enfin  Sa  Majefte,  en  vous  faifant  amfii  mettre  devant  les 
„  yeux  les  gracieufes  bontes  de  fes  Intentions  Royales  ,  m'a 
,,  commande  de  vous  dire,  qu'elle  n'ignore  poiut  qu'i!  y  a 
j,  parmi  vous  plufieurs  membres  fages  &  etlaires,  tres  affec- 
„  tionnes  a  fon  fervice  &  au  bien  public ;  &  que  ceu.x  qui 
5,  commettent  volontairemenc  des  fautes,  font  en  petit  nom- 
„  bre»  Sa  Majelte  fe  perfuade  meme  que  ceux-ci,  gagnes  par 
3,  cette  douce  Remontrance ,  fe  rangeront  dans  un  cems  conve- 
jj  nable  au  parti  des  plus  moderes.  En  ce  cas-Ia,  Sa  Majefte 
„  efl:  tres  difpofee  a  oublier  tout  le  pifle. 

Ce  Difcours  ftant  fiiti,  le  Roi  reprit  la  parole  ^  dit : 
j,  11  faut  que  je  vous  faffe  encore  relTouvenir  du  tems  pafle. 
j,  Rappellez-vous  donc,  que  fous  le  regne  de  mon  glorieux 
„  Pere,  vous  nous  portares,  lui  &  moi,  par  vos  avis  &  par 
,3  vos  infmuations ,  a  rompre  les  deux  Traites.  J'avoue  que 
„■  je  voulus  bien  vous  fervir  moi-meme  d'inftrument  pour  cec- 
„  te  rupture^  premierement ,  parce  que  la  conjonifture  etoit  fa- 
„  vorat)le ;  fecondement ,  parce  que  j'etois  appuye  par  un  Corps 
„  aufli  grand  &  auffi  confiderable  que  le  Parlemenc.  Mais  fou- 
j,  venez.  vous  aufti,  qu'il  n'y  avoit  alors  perfonne  qui  fuc  plus 
„  en  faveur  aupres  de  vous,  que  ce  meme  homme  que  vous 
„  faices  femblant  aujourd'hui  de  vouloir  pourfuivre  a  oucrance , 
„  quoique  votre  vericable  but  foit  d'attaquer  le  Gouvcrnemenc 
„  de  mon  Pere  &  le  mien.  Maincenanc  que  tout  s'eft  courne 
,,  felon  vos  fouhaics,  &  que  je  fuis  engage  (i  avanc,  qu'il  ne 
„  m'eft  point,  a  votre  avis,  poffible  de  me  retirer,  vous  com- 
„  mencez  a  prendre  vos  avancages  &  a  jouer  libremenc  vocre 
3,  propre  jeu.  Mais ,  ne  vous  y  trompcz  poinc  ;  ce  perfonna- 
ge  ne  convienc  point  a  un  Parlemenc,  &  bien  moins  a  un 
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Parlemenc  envers  fon  Roi. 


,,  Mr.  Cook   vous  a  dit  qu"//  valoit   mieux  p^rir  par  la  main 

d^un  Ennemi  (tranger  ^  que  par  celle  ifun  'Ennemi  domeflf^ue. 
„  Ec  moi  je  vous  dis ,  &  je  croi,  qu'il  eft  plus  honorable  a 
3,  un  Roi  d'ecre  atcaque  &  de  perir  par  un  Ennemi  ecranger, 
,,  que  de  fouflFrir  le  mepris  de  fes  Sujecs. 

„  Souvenez-vous  auffi,que  j'ai  le  pouvoirdeconvoquer,d'af- 
„  fembler  &  de  dillbudre  les  Parlemens.  Or  je  vous  declare 
„  que,  felon  que  je  verrai  qu'ils  fe  comporcent  bien  ou  mal,  ils 
„  feront  ou  continues ,  ou  cafTes.  Penfcz  bien  fur-rout ,  que 
,,  fi  dans  ces  conjonftures,  au-lieu  de  reparer  vos  fautes,  vous 
„  y  perfiftez  par  dcs  delais  nouveaux,  vou^  les  aggraverez  & 
„  les  rendrez  impardonnables:  &  qu'au  concraire,  ii  vous  cra- 
„  vaillez,  de  tout  votre  cceur  a  les  corriger,  &  que  vous  don- 
3,  niez  votre  attention  &  vos  foins  au  malheureux  etat  de  la 
„  Chretience  &  aux  AfFaires  du  Royaume ,  vous  en  aurez  de 
„  rhonneur  ,  vous  m'encouragere7.  a  concinuer  Tufage  desPar- 
,,  lemens,  &  il  en  reviendra  ,  comme  je  fefpere,  de  grands  a- 
„  vancages  au  Monde  Chrecien". 

Des  que  les  Communes  furent  rentrces  dans  leur  Chambre, 
elles  fe  tournerent  en  grand  C^ommitte  ,  firenc  fermer  les  por- 
tes  &  en  mettre  les  cles  fur  la  cable.  Le  Roi  en  ayanc  avis,  or- 
donna  fur  le  champ  une  Conference  entre  les  deux  Chambres, 
a  laquelle  il  envoya  le  Duc  de  Buck.n^ham  pour  y  expliquer 
fes'  intentions  tout  de  nouveau ,  en  k  fervanc  d'un  tour  & 
d'un  ftile  moins  choquant  que  ccux  que  Sa  Majefte  &  le  Garde 
du  Grand  Sceau  venoienc  d'employer.  Voici  comment  le  Duc 
leur  patla. 


,,  Puifqp.e  parmi  ceux  qui  voudroient  qu'il  y  eQt  une  bonne  Ch  ar- 
,)  correfpondance  entre  le  Roi  &  fon  Peuplc,   il  y  en  a  qui  re-  ^- ^^  '• 
„  gardenr  comme  une  chofe  concraire  a  fufage,   de  fixer  un     i^2<>- 
„  jour  auquel  il  faille  ou  accorder  le  fccours,  ou  rompre,  &  j^'/)""'* 
„  que  ccla  montre  que  le  Roi  eft  porte  a  en  venir  a  unc  rupcu-  d:  iSu^c- 
„  re ;  Sa  Majefte  ,  qui  n'a  jamais  eu  une  telle  penfee ,  vcut  bicn  kingliam. 
5,  pour  lcver  cct  obftacle  ,   avoir  la  condefcendancc  de  vous  de- 
„  clarer  par  forme  d'explication  : 

,,  Quc  comme  elle  ne  vcut  point  entendre  parler  de  condi- 
„  tion  diredte  ni  indire£te,  elle  ne  veut  point  aufl"!  vous  fixerurl 
„  jour  pour  augmenter  lc  fecours  promis.  Et  s'il  eu  a  fixe  un, 
,,  ce  n'ett  qu'a  caufe  des  befoins  preffans  de  la  Chrctiente. 

„  11  y  a  aupres  de  Sa  Majefte  un  Envoye  du  P.oi  de  Dane- 
„  marc,  un  autre  du  Duc  de  IVeymar ,  &  hier,  elle  recut  une 
,,  Lettre  de  fa  Sceur  la  Reine  de  Boheme,  qui  !ui  nocifie  que 
„  le  Roi  de  Danemarc  a  fait  partir  un  Ambadadcur  pour  per- 
3,  feftionner  la  Ligue  conclue  a  la  Haie.  Ainfi ,  ce  n'eft  pas  le 
„  Roi,  c'eft  le  tems  qui  prefTej  6c  les  afFaires  veulent  qu'on 
„  prelfe  le  tems. 

„  Sa  Majcfte  veut  bien  neanmoins  vous  laifler  plus  de  tems , 
„  dans  felperance  que  vous  ne  l'obligerc2.  point  a  vous  en  faire 
„  fouvenir.  Ainfi  vous  avez  un  plus  lyng  cerme,  fi  raffaire  de- 
,,  mande  une  plus  longue  confulcation. 

3,  J'ai  ordre  encore  de  vous  dire,  que  fi  le  Roi  acccptoic  une 
„  fommjC  qui  fijc  au-defTous  de  ks  befoins,  il  cro.mpcroit  vos 
„  efperances,  il  romproic  les  mefures  de  fes  Allies,  ik  confu- 
„  mercit  inutilemenc  Targenc  du  Royaume.  Au-Iieu  que  fl 
„  vous  le  fecourcz  largemenc,  aujourd'hui  que  rafFaire  eft  dans 
„  fa  crife  ,  les  afFaires  de  la  Chrecicnce  en  pourronc  ccre  chan- 
„  gees  a  nocre  avancage.  Mais  candis  que  nous  difFerons  ,  & 
3,  que  nous  laifTons  pafier  le  tems^  d'autres  en  profitcnt,  com- 
3,  me  a  fait  le  Roi  dEfpagne^  en  concluant,  felon  les  Nouvel- 
„  les  publiques,  la  Paix  en  Italie  pour  la  Vakeiine-  ce  qui  rcn3 
„  notre  Ouvrage  plus  ditficile  a  executer ,  puiiqu'il  n'y  iura 
„  plus  dc  diverlion  a  faire  de  ce  c6te-la. 

„  Comme  c'elt  une  maxim.e  averee  ,  que  qui  fait  tout  crain- 
33  dre,n'a  ricn  a  craindre,  &  que  la  liberalice  eft  quelquefois 
„  une  epargne  •  il  elt  vifible  qje  fi  dans  cetcc  occafion  ,  vous 
33  donncz  lurgemenc ,  vous  porterez  la  Guerre  chez  vos  tnne- 
3,  mis  ,  &  vous  jouVrez  de  la  Paix  chez  vous.  Au  contraire , 
3,  'li  vous  vous  lalTez  faire  la  Guerre  chez  vous,  il  ne  vous 
„  en  revicndra  aucun  avanrage ;  que  dis-je  ?  vous  n'cn  pouvez 
3,  attendre  que  troubles^  quc  craintes  3  qu'incerrupcion  du  cours 
„  de  la  Juftice,  &  diminution  des  revcrius  d'un  chacun. 

3,  Une  auire  explicacion  que  j'ai  aulTi  ordre  de  vous  don- 
3,  ner,  touchanc  les  Griefs  j  c'eft  que  Sa  Majefte  ne  precend 
3,  en  aucune  maniere  intcrrompre  vos  Proccdures.  Mais  eile 
„  efpere  qu'en  fuivanc  rancienne  mechode  de  vos  Predecef^ 
3,  feurs ,  vous  ne  vous  occuperez  pas  tanc  a  rccherchcr  les  a- 
„  bus  memes ,  que  les  moyens  d'y  remedier. 

3,  Enfin  Sa  Majefte  m'a  commande  de  vous  dire,qu'elle  eft 
„  dans  le  defTein  d'ecablir  un  Commitce  prii  des  dcux  Cham- 
„  brcs  ,  auquel  elle  veuc  confier  rinfpeiftion  de  fes  Rcvenus  , 
3,  n'etanc  point  convenable  que  le  deibrdre  ou  ils  font^  vienne 
33  a  la  connoilFance  de  couc  le  monde.  Ce  Commicce  vous 
33  foulagera,  &  vous  meccra  au  faic  de  couc ,  fans  qu"il  s'en  re- 
„  pande  au  dcdnns  de  mauvais  bruics  fur  leur  adminiitration, 
3,  &  fans  mectre  au  grand  jour  des  foiblefiics,  qui  pourioient 
„  nous  faire  deshonneur  au  dehors.  Ce  que  vous  propollz  de 
3,  donner  au  Roi,  eft  fi  pcu  dc  chofe  ,  quequand  le  payement 
„  en  fera  faic  ,  Sa  Majefte  fe  crouvera  en  plus  mauvais 
3,  ecat^  qu'elle  n'eft  a  prefent.  Ccft  pourquoi  elle  fouhaite 
3,  que  vous  faugmentieZi  mais  en  lailFint  cette  augmcntation 
j,  a  votre  difcrecion  3  elle  vous  declare  quc  fon  cceur  eit 
„  vivemenc  touche  de  ce  que  ce  fardeau  va  tomber  princi- 
„  palement  fur  le  pauvre  Peuple,  qui  elt  deja  dans  la  difec- 
„  te.  Cependant  le  Roi  ne  veut  rien  vous  prefcnre  ,  mais 
„  feulement  vous  ftire  connoicre  qu'il  fbuhaitcroit  quevous^qui 
„  avez  ete  les  Inftigateurs  de  cecte  Guerre,  voulullicz  cn  por- 
„  tcr  le  plus  grand  poids.  Celui  qui  pourra  crouver  le  moyen 
„  de  vous  y  engager,  fc  montrera  le  plus  afFectionne  envers  Sa 
„  Majelte,  &  eiivers  fEtac,  &  leur  rendra  un  lignale  lervice". 

Apres  que  le  Duc  euc  ainfi  parle  pour  le  Roi,  il  parla  aufH 
pour  lui-meme.  Enfuiie  ,  le  Lord  Cowway  Secrecaire  d'Eca: 
prit  la  parole  pour  juftifier  la  conduite  du  Duc,  &  entrcpric 
de  montrer  cntrc  autres  chofes ,  que  les  trois  Subfides  &  trois 
quinziemcs  accordes  au  feu  Roi  ,  avoienc  e:e  cmployes  fui- 
vanc  rintcncion  du  Parlemenc,  parce,  dic-il,  que  ritn  n'en  a- 
voic  ete  dcbourfe  que  par  des  ordres  expres  de  Sa  Majelte.  Rai- 
fon  qui  ne  pouvoic  cercainemenc  que  paroicre  des  plus  frivoles 
a  la  Chambre  dcs  Communes.  Ce  quil  y  a  de  plus  cercain, 
c'eft  que  cetce  Explicacion  des  Incencions  du  Roi  fembla  cal- 
mer  un  peu  les  efprics;  puifque  quelque  meconcenc  que  Fon  fut 
de  ce  que  Sa  Majefte  avoic  dic  au  fujet  des  Parlemens  ,  on  fe 
borna  a  lui  preifenter  une  Adreile  avec  la  Remoncrance  fuivante : 

TrES    GraCIEXJX    SoUVERAlN, 

„  r^  Omme  il  a  plu  i  Votre  Majefte  de  nous  faire  connoi-  Remon- 
„  ^'  tre  depuis  pcu  ,  par  plulieurs  moyens ,  &  a  diverfes  tiance  d«« 
„  reprilcs,  votrc  volonte  Royale  couchanc  cercaines  chofcs  qui  ^5°""""' 
„  fe  fonc  paffecs  dani  ce  prefent  Parlemenc,-nou3  reconnoif- 


„  fons 
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„  fons  d'abord  avec  une  joie  &  une  confolation  inexprima- 
bles  ,   k   faveur  finguliere  que   Votre  Majefte  nous  a  faite , 
de   nous   faire  alfurer    par   la  bouche  du  Garde  du  Grand 
Sceau,  en  votre  prOpve  prefcnce,  &  devant  les  deux  Cham- 
bres   reunie.-i ,  quaucun    de  nos  Rois  n'eut  jamais  plus  d'af- 
feftion  que  vOus  pour  fon  Peuple  &  pour  le  leglrime  ufa- 
ge  des  Parlemens ;  &  en  meme  tems ,  que  Votre  Majefte  a     ; 
refolu  d'ecouter  nos  Griefs  ,    &   d'y  apporter  du  remede.    ; 
CeiT:   dans   les   memes    fentimens   que   nous   voyons   votre 
Bonte  Royale  fe  manifefter  avec  eclat  des  l'entree  de  Votre 
Re>^ne  ,    par   les  ordres  que  Votre  Majelte  a  donnes  qu'on 
cxecuac   les    Loix   etablies  pour  conferver  la  veritable  Re- 
li»ijn  da  Ditu  tout-puiffant  ,    dans   le  fervice  duquel  con- 
filli  le  bonheur  des  Rois  &  des  Royaumes. 
„  Cependant ,   qu'il  nous  foit  permis,  fans  deplaire  a  Votre 
Majelte,  de  lui  dire,  qu'au  milieu  de  cette  grande  joie,  nous 
ne  fommes  point  fans  quelque  inquietude  ,    en  voyant  que 
malgre  no3  menjgemens,  &  toute  notre  circonfpedion,  nos 
_  bonnss   inrerttions  font  reprefentees  a  Votre  Majefte  d'une 
f,  maniere  qui  a  produit  des  eftecs  que  nous  n'en  devions  poinC 
„  attendre ,  &  que  nous  favons  n'avoir  point  merites. 

„  Et  premieremenc,  quant  a  ce  dont  on  charge  Mr.  Cook, 
„  nou-  pro:eftons  tous  avec  fincerite  ,  que  les  paroles  quc  le 
„  Medige  de  Votre  Majefte  lui  attribue,   ne  fonc  point  for- 
„  ties  devant  nous  ,  de  fa  bouche,   ni  aucuns  termes  tendanc 
„  i  la  fedition  ,    ainfi   qu'on  la  declare  &  conclu  dans  notre 
„  Chambre  ,    d'une   voix   parfaitement  unanime.     II  eft  bien 
,'  vrai  ,   que  ,   dans  un  Diicours  qu'il  fic  par  occafion  ,   il  lui 
„  echapa  quelques  termes  fufceptibles  d'un  mauvais  fens,  dont 
,',  la  Chambre  offenfte    iit  fur  Theure    une   Cenfure   forte  & 
ceneraie.    Miis  Mr.  Cook  evpUqua  incontinent  fes  expreflions 
11  lic  fes  intentions  de  telle  forte,  qu'on  fut  oblige  de  remettre 
a   une   autre   fois   a  les  approfondir  ,    comme  nous  Tavons 
aulfi  fait;  &  Ton  auroit  deja  vu  reffjt  de  cette  Procedure, 
fi  des  Affiires  qui  imporcoient  baaucoup  au  fervicc  de  Vo- 
tre  Mijefte,  n'en  etoient  venu  interrompre  le  cours. 
„  Ceft  encore  ce  qui  nous  a  arretes  dans  TAffaire  du  Doc- 
teur  Turner;  fur  laquelle,  apres  en  avoir  bien  etabli  &  de- 
termine  retat  ,    la   Chimbre  avoit  ordonne  qu'il  feroit  pris 
une  Refolution  ,   le  meme  jour  que  nous  re^umes  ordre  de 
3',  nous  rendre  aupres  de  Votre  Majefte. 

„  Pour  ce  qui  eft  de  nos  Procedures,  nous  fupplions  hum- 
„  blemenc  Votre  r/Iajefte  d'etre  bien  perfuadee,  qu'avant  Tou- 
„  vcrture  faite  par  Turner  ^  nous  avions  non  -  feulement  deja 
„  pris  de  nous  -  memes  en  confideration  les  maux  dont  votre 
^,  Peuple  eft  afflige  ;  mais  nous  en  avions  auffi  recherche  les 
„  caufes ,  &  les  remedes  qu'on  pourroit  convenablement  y  ap- 
„  porter.  Et  comme  dans  toute  cette  Affaire  ,  ncJtre  Cham- 
„  bre  a  eu ,  felon  fon  devoir ,  tout  le  foin  poffible  de  fhon- 
„  neur  &  de  la  profperite  de  Votre  Majefte;  nos  Commites 


„  quelque  chofe  'qu'ils  ayenc  pu  faire  ,  n'y  ont  auffi  procede 
„  qu'en  confequence  ,  ou  de  leurs  propres  lumieres ,  ou  de 
„  1'cxamen  des  Temoins,  ou  d'autres  bonnes  Preuves.  Ceft 
„  pourquoi,  puisqu'en  rendant  ce  fervice  au  Public,  nous  ne 
„  nous  fommes  point  ecartes  des  methodes  &  des  ufages  Par- 
„  leraencaires  de  nos  Predeceffeurs  ,  nous  conccvons ,  que  la 
,,  decouverte  &  la  reformation  dcs  abus,  bien  loin  de  jet- 
„  ter  du  blame  fur  le  Gouvernement  prcfent ,  tourne  plutot  a 
„  fon  honneur  &  a  fon  avantage ,  en  ce  qu'elle  donne  lieu  aux 
„  grands  Princes  d'excercer  leurs  vertus  avec  eclat. 

„  Et  quoique  les  grandes  plaintes  que  les  Marchands  font  de 

„  tous   cotes,   &  raififtance  que  nous  devons  generalement  a 

„  des   Sujets   affeftionnes  a  la  Religion  que  nous  profeffons  , 

„  nous  ayent  dbnne  occafion  d'agiter  certains  faits ,  qui ,  bien 

„  qu'etrangers  en   partie  ,    ont  neanmoins  quelque  relation  i 

„  nos  Affaires  d'Etat  ■■,  nous  fupplions  Votre  Majefte  d'etre  af- 

„  furee  que  notre  intention  n'a  jamais  etede  diffamer  vosCon- 

,'  feillers  ,    ni  de   porter  aucun  prejudice  \  vos  N6gociations. 

„  Que  fi  Ton  a  produit  devant  nous  des  Exemples  de  grands  & 

^,  puiffans  Miniftres,  dont  les  Parlemens  ont  recherche  la  con- 

„  duite ,   fous  des  Regnes  precedens ,   on  n'a  cerrainement  fait 

„  aucun  parallele   du  Gouvernement  &  des  Confeils  de  Vocre 

,',  Majefte  avec  ceux  de  quelque  tems  que  ce  Ibit ,   &  moins 

encore  avec  ceux  qui  paffent  pour  n'avoir  pas  ete  des  mieux 

„  regles 

„  Quant  a  la  Lettre  de  votre  Secretaire  d'Etat ,  TAvocat  de 
•  Votre  Majefte  Tavoit  alleguee  lui-meme  pour  fa  juftification, 
''  &  le  Committe  ne  Ta  produite,  que  pour  conftater  cetce  al- 

„  legation. 

Pour  ce  qui  eft  de  la  recherche  qui  a  ete  faite  dans  le  Bu- 
„  'reau  de  la  Signature,  en  voici  1'occafion.    H  couroit  des  Co- 

pies  d'une  certaine  Lettre,  qu'on  faifoit  palfer  fous  le  nom 
]^  de  Votre  Majefte ,  &  qui ,  tant  par  fon  contenu  que  par  fon 
„  adrelTe  ,  porcoit  des  carafteres  fenfibles  de  fuppolition.  Le 
„  Committe,  qui  voulut  s'en  eclaircir,  donna  ordre  a  quelques- 
j,  uns  de  fes  membres  d'aller  voir  au  Bureau  fi  dans  les  Regi- 
„  ftres,  il  y  avoit  des  Aftes  ou  des  Lettres  de  cette  nature; 
„  mais  fans  intention  d'y  faire  faire  une  rechcrche  generale, 
„  bien  moins  encore  d'ufer  d'autorite  envers  les  Officiers  de  ce 
„  Bureau. 

„  Or  une  telle  recherche ,  toutes  les  fois  qus  nos  Affaires 


„  Tont  requis ,  nous  Tavons  faite  fans  difficulte ,  conformement  C  m  a  r- 
„  aux  LoLx  de  Votre  Royaume,  &  \  1'ufage  conftanc  des  Par-  i-ss  L 
„  lemens.    Que  li  pour  s'epargner  de  la  peine,  queJquesuns  de    *^*"r 
„  nos  Committes  ont  defire  que  vos  OfBciers  leur  aidaffent  par 
„  le  moyen  des  Tables ,  ou  des  Extraits  des  Matieres ,  a  trou- 
„  ver  ce  qu'ils  cherchoicnc ,  rtous  ne  voyons  point  qu'on  ait 
„  rien  faii  en  cela ,  que  ce  que  fonc  les  moindres  de  vos  Sujets , 
„  &  que  ce  qu'ils  obtiennent  en  payant  les  droits  ordinaires. 

,,  Prelentement ,   pour  venir  a  ceux  qui  fonc  au  fervice  de 
„  Votre  Majefte,  &  nommement  au  Duc  de  Buckingham ^vo% 
„  fideles  Communes ,    qui  ne  fe  propofent  dans  tout  ce  qu'elles 
„  font  que  vocre  avantage,  &  le  bien  de  leur  Patrie,  vous  fup- 
„  plient  tres  humblement  de  vous  laiffer  informer,  que  de  tou- 
„  te  anciennece  ,   les  Parlemens  ont  eu  ,    &  ont  exerce  con- 
„  ftamment  6c  fans  exception  ,   le  droit  de  rechercher  &  de 
„  poufuivre  toutes  fortes  de  Perfonnes,  quel  que  put  etre  leur 
„  Emploi  ,  lorsqu'on  a  cru  voir  dans  leur  conduite  un  ufage 
„  pernicieux  du  pouvoir  que  le  Souverab  leur  avoit  confi6. 
„  Tout  cela  fe  juftific  par  les  exemples  qu'on  en  a  vus,  non- 
feulement  fous  le  regne  du  R.oi  votre  Pere ,  mais  encore  fous 
plufieurs  des  meiileurs  &  des  plus  glorieux  regnes  de  vos  il- 
luftres  Ancetres  ,    comme  il  paroic  par  fHiftoire,  &  par  le» 
A(5tes  qui  en  ont  ete  gardes     Si  le  Parlement  nejouiffoit  pas 
en  toute  liberte  de  ce  Droit,  il  n'y  auroic  point  de  Particu- 
lier ,  point  de  Serviceur  d'ua  Roi ,  &  peuc-etre  poinc  d'Avo- 
cac ;  qui  piJt ,  fans  expofer  fa  perfonne  6i  fes  biens  a  de  grand* 
5,  dangers ,  precer  fon  miniftere  pour  pourfuivre  en  Juftice  les 
„  malverfations  d'aucun  grand  Officier  \  <3c  le  Royaume  gemi- 
„  roit  fans  reffource  fous  roppreffion. 

„  Enfin  nous  fupplions  tris  humblement  Votre  Majefte  de 
„  confiderer  ,  que  nonobftanc  la  coutume  que  les  Parlemens 
„  ont  depuis  longtems  obfervee  ,  de  nc  traiter  qu'a  la  fin,  la 
„  matiere  des  Subiides  ■■,  neanmoins,  le  refped  excraordinairc 
„  que  nous  avons  pour  Votre  Majefte,  &  le  delir  d'avancer 
„  fes  affiircs,  nous  faifant  paflcr  fur  cet  ordre  de  tem$,nous  a- 
„  vons  delibere,  en  touce  diligence,  &  lepropre  jour  de  votre 
„  Couronnement ,  ce  qui  eft  aun  heureux  augure,nous  avons, 
„  apres  un  debat  bien  court ,  pris  avec  joie ,  &  d'une  commu- 
„  ne  voix ,  la  refolution  d'accorder  \  Votre  Majefte  le  fecours 
„  qui  lui  a  ete  deja  annonc6. 

„  Que  s'il  eft  juge  neceffaire  d'augmenter  confiderabkment 

„  ce  fecours ,  ce  que  nous  fommes  ailuellcment  occupes  a  exa- 

„  miner ,  il  paroitra  ceruinement ,  que  nous  n'avons  veritable- 

„  ment  rien  change  i  notre  premiere  intention  d?  fecourir  Vo- 

3,  tre  Majefte  d'une  telle  manicre ,  qu'el!e  foit  en  repos  au  de- 

„  dans ,  &  redoutable  au  dehors  ^  principalement ,  s'il  lui  plait 

„  de  fairc  attention  au  but  de  notre  Promeffe ,  &  i  la  mefure 

„  du  Don  accorde. 

„  Nous  fupplions  encore  avec  la  meme  foumiffion  Votre 

Majefte,  de  nc  point  preter  roreille  aux  rapports  &  anx  in- 

finuations  de-certains  Particuliers  qui  n'ont  en  vue  que  leurs 

„  propres  avantages.     Rapports  qui  ont  deja  donne  occafion 

„  de  perdre   tant   de  tems.    Nous  la  fupplions  auffi  de  vou- 

loir  bien  n'affeoir  aucun  jugement  fur  ce  qui  fe  paffe  dans 

notre  Chambre,  pendant  que  les  affaires  s'y  difcucenc,  mais 

dc  daigner  en  attendre  la  conclufion.    Ec  nous  ofons  vous 

affurer  fermement  que  cecte  conclufion  fera   une  preuve  e- 

clatante,  que  fideles  i  nocre  Roi,  &  fincerement  atcaches  \ 

remplir  ,    en  Parlement  ,    tout  le  devoir  de  nos   Charges  , 

",  nous  mettons  notre  plus  haut  bonhcur  a  faire  en  force  que 

„  notre  travail  tende  principalement  a  la  gloire  de  Vocre  Ma- 

„  jefte  &  au  bien  de  fon  Royaume. 

Le  Roi  prit  du  cems  pour  repondrc  i  cette  Remoncrance  , 
&  fut  engager  les  Communes  a  fuivre  Texemple  des  Seigneurs 
qui  s'ecoient  ajournes  pour  huit  jours.  Cependant,  comme  il 
fe  trouvuic  dans  dc  grands  cmbaras  ,  faute  d'argent,  &  qu'il 
etoit  bien  perfuade  que  la  Chambre  Baffe  ne  pafferoit  le  Bill 
des  Subfides,  qu'apr&s  que  1'affaire  du  Duc  de  Buckpigham  fe- 
roit  terrainec,  il  confentit  enfin  qu'on  procedat  a  Texamen  de 
la  conduite  de  ce  Favori.  Mais  la  luite  fit  bien  voir  qae  l'in- 
tention  du  Roi  etoit  d'arreter  le  cours  de  cette  Procediire, 
s'il  arrivoit  qu'on  la  pouflat  trop  loin.  Or  tandis  que  les  C^om- 
munes  etoient  apres  a  dreirer  leurs  Informations  contre  le  Duc  , 
donc  elles  lui  firent  meme  offi-ir  de  tirer  Copie  du  Regiftre  de 
leur  Clerc ,  cette  affaire  fut  accrochee,  &  par  confequent  cellc 
des  Subfides  auffi ,  pjr  une  accufation  de  Haute  Trahifon ,  quc 
le  Roi  forma  lui  -  nieme  contre  le  Comte  de  Briftol  ,  &  dc 
laquelle  il  faut  dire  deux  mots. 
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AFFAIRE   DU  COMTE  DE  BRISTOL. 

Le  Ledeur  peut  bien  fe  reffouvenir  d'avoir  lu  dans  le  Regne 
precedent ,  que  le  Comce  de  Briftol  fut  envoye  Ambaffadeur 
en  Efpagne  ,  pour  traiter  le  Mariage  du  Prince  Charles  avcc 
rinfantej  &  que,  quoiquil  eut  amene  cette  affaire  a  une  con- 
clufion,  felon  les  defirs  du  Roi  Jaques,  il  avoit  eu  le  malheur 
dans  cett-^  Negociation,  de  depliire  au  Prmce  &  au  Duc.  Or 
ces  deux  Seigneurs ,  qui  craignoienc  que  lc  Comte  ne  donnat  au 
Parlement  une  connoiffance  exade  de  ce  qui  s'etoit  paffe  a  ce 
fujet  en  Efpagne ,  firenc  enforte  qu'k  fon  retour,  il  fut  relegue 
dans  fa  Maifon,  &  transferc  enfuice  l  la  Tour,  ou  U  demeura 

juf. 


DES     ACTES    PUBLIGS    D*ANGLETERRE. 


lOf 


C  li  A  n-  jufqu'^  ce  fecond  Parlemeht,  c'efl:-a-dire  pres  de  deux  ans,  fans 
L  E  s  1.    avoir  ete  ni  appelle  en  Jugement,  ni  meme  accule.  Ce  n'eft  pas 
1626.    que  Ibn  innocence  ne  fut  tresbien  connue  du  Roi  y.j^jues  ;  mais 
ce  Monarque  etoit  fi  peu  en  etat  de  refifter  au  Prince  &  au  Duc, 
&  il  en  etoit  obferve  de  fi  pres ,  qu'il  n'ofa  jamais  proteger  le 
Comte  ouvertement  ,    &   qu'on  le  lui  fit  toujours  tenir,  fous 
divers   pretextes,   en  prifon,  afin  qu'il  n'eut  p.iint  occalion  de 
lui  parler.     La  mort  de  jfaques  ne  fit  que  rendre  plus  mauvaife 
la  condition  du  Comte,  par  ce  que  le  nouveau  Roi  &  le  nou- 
veau  Favori,  fes  ennemis  declares,  netoient  plus  obliges  a  gar- 
der  aucunes  mefures  avec  lui.     Mais  le  Comte  venant  enfin  a 
favoir  les  difpofitions  des  Communes  envers  le  Duc,  refolut 
d'embrairer  une  occaiion  (i  favorable  de  folliciter  fon  elargilfe- 
ment,  &  de  fe  juftifier  des  Calomnies  dont  le  Duc  Tavoit  noir- 
ci.     Bien-tot,  il  prefenta  a  ia  Cliambre  des  Seigneurs  une  Re- 
quete  ,   leur  expofant  que,  quoiqu'ii  fiit  Pair  du  Royaume,  il 
n'avoit  point  re§u  de  Sommation  pour  alTifter  au  Parlement,  & 
les  priant  d'interceder  pour  lui,  ahn  qu'il  ptit  jouir  de  fon  Pri- 
vilege.     Les  Seigneurs  demanderent  &  obtinrent  du  Roi  une 
telle  SomHiation  pour  le  Comte,&  en  meme  tems,  pour  quel- 
ques  autres  Pairs  a  qui  on  n'en  avoit  point  adrelfe.     Mais  celle 
du  Comte  lui  fut  remife  avec  une  Lettre  fous  le  Grand  Sceau , 
par  laquelle  il  iui  etoit  mande  que  Sa  Majelle  verroit  de  meii- 
leur  ceil  qu'il  prit  quclque  pretexte  pour  s'abfenter  du  Parle- 
ment,  que  s'il  y  alloit  paroitre  en  perfonne.    Le  Comte  envoya 
d'abord  aux  Seigneurs  cette  Lettre  attachee   a  une  feconde  Rc- 
quete ,  oii  il  leur  reprefentoit  que  la  defenie  de  paroitre  en  Par- 
lement  ne  lui   avoit  ete  faite  que  par  le  grand  credit  du  Duc , 
dont  ie  grand  but  etoit  de  rempecher  de  leur  devoiler  les  mal- 
verfations.     De  plus,    il  les  pria  de  le  recevoir  a  porter  contre 
le  Duc  des  chefs  d'Accu(ation ,  par  lesquels  il  feroit  voir  d'une 
maniere  evidente,   combien   ce  Favori  avoit  abufe  le  feu  Roi , 
Sa  Majerte  regnante,  TEtat,  &  le  Parlemcnt.    Cette  demarche 
du  Comte  etoit  hardie;  aulii  leRoi  s'en  trouva  fi  ofFenfe,qu'ii 
envoya  declarer  aux  Seigneurs  par  un  Meflage,  qu'il  avoit  re- 
fplu  d'accufer  Briftol  de  Haute  Ti  ahifon ;  de  lorte  qu"apres  une 
deciaration  de  cette  nature  ,   la  Chambre  ne  put  sempccher  de 
mettre  le  Comte  fous  la  gardede  fHuilficrde  laVerge  noire(i). 
Quelques  jours  apres,  (favoir  lei.de  Mai)  le  Comte  fut  a- 
mene  a  la  Barre  des  Seigneurs,  ou  le  Procureur  General  lut 
contre  lui  onze  chcfs  d'Accufation  ,   au  nom  du  Roi ,  qui  les 
avoit  corriges  lui-meme ,  en  divers  endroits ,  de  fa  propre  main. 
^^  '^°'?"  Le  Comte  fut  remis  fous  la  garde  du  meme  Huiffier;  mais  a- 
toi  accuVe  vant  toutes  ces  chofes,  les  Seigneurs  avoient  reqn  &  fait  lire  en 
le  Duc  de  leur  prefence  ies  Accufations  contenant  douze  Articles,  tant  con- 
Bucking-  jjg  ig  Y)uc  de  Bitck!7!gham  que  contre  le  Lord  Con-ujay  Secre- 
taire  d'Etat.     Enfuite,  les  Seigneurs  donnerent  un  ordre  qui  fit 
beaucoup  de  plaifir  au  Roi ,  c'eft  que  fon  Accufation  contre  le 
Comte  feroit  examinee  la  premiere ,  fans  neanmoins  que  le  tc- 
moignage  de  celui  -  ci  contre  le  Duc  en  fiit  aucunement  preju- 
dicie.    Je  dirai  ici  en  paflant,  que  ces  Accufations  reciproqucs 
etoient  tournees  de  teile  maniere,  qu'on  y  voyoit  les  Parties 
oppofecs   faire  tous   leurs   efTbrts  pour  fe  rendre  les  uns  les 
autres  fufpedls  de  Deloyaute  &  d'Irreligion  ;  ce  qui  donnoit 
a  leurs  Ennemis  une  ample  matiere  de  rire,  &  \  leurs  Amis  de 
II  fe  de-  s'afHiger,     Cependant  le  Comte  de  Briflol  fe  defendit  fur  tous 
fend  u'a-   les  Articlcs  d'une  maniere  a  couvrir  dc  confufion  fes  Accufa- 
I  ^  "trfom-  ^^^'^^-     i'  ^^  toucher  au  doigt ,   que  dans  la  Relation  de  ce  qui 
phante.      s'etoit  pafte  en  Efpagne ,  au  fujet  du  Mariage ,  le  Duc  en  avoit 
impofe  au  Parlement ;  ce  qui  porta ,  par  contre-coup ,  fur  le 
Roi  meme  ,  non  -  feulement  entant  qu*il  avoit  approuve  cette 
Relation,   mais  qu'il  perfift:oit  a  1'atteiter  comme  vraie.     Aufli 
ne  jugea-t-il  point  a  propos  de  pourfuivre  cette  AfFaire  contre 
le  Comte  jufqu'a  un  jugement  definitif. 

Comme  1'Accuiation  intentee  contre  le  Comte  de  Brijlol,  & 

fes  defenfes,   de  meme  que  1'Accufation  qu'il  poita  lui-meme 

contre  le  Duc  de  Buckinghavi  &  le  Lord  Conioay ,  regardent 

plutot  le  Regne  precedent  que  celui-ci;,&  que  d'ailleurs  unplus 

grand  detail   nous  feroit  pafler  les  bornes  d'un  Extraic,  nous 

renvoyons  le  Ledeur  aux  amples  Hiftoires  de  Rushworth,    & 

de  Mr.  de  Rapin ,  dans  lesquelles  il  trouvera  touchant  ces  Pro- 

ces,  des  Pieces  qui  meritent  certainement  toute  f  n  atrention. 

_  Accnfa-      Le  huiticme  de  Mai ,   ce  qui  etoit  quelques  jours  apres  que 

tion  des    jg  Comte  de  Brifiol  eut  donne  fa  reponfe ,  &  qu'il  eut  delivre 

ncscontre  fes  Accufations  contre  le  Duc  &  contre  le  Lord  Coniuaji,  la 

lc  Duc.     Chambre  Bafle  envoya  quelques-uns  de  fes  membres  prelenter 

fon  Accufation  a  la  Chambre  des  Pairs,  contre  le  Duc  de  Buc- 

kingham.   Cette  Accufation ,  compofee  de  treize  Articles ,  avoit 

ete  dreflec  par  huit  membres  afliftes  de  feize  autres.     Les  huit 

Commiflaires  en  chef  etoient  le  Chevalier  Dudley  Diggs ,  le  Che- 

yaWtx  Jean  Elliot ,  Mr.  Selden,  Mr.  Glanville ,  Mr.  P^WjMr. 

Sberland,  Mr.  Wandesford ,  &  Mr.  Herbert. 

Le  Chevalicr  Dudley  Diggs ,  charge  d'expliquer  &  d'appuyer 
le  commencement  de  cet  Afte,  en  lut  le  preambule  qui  avoit 
ete  tourne  a  la  maniere  de  celui  des  BiUs ,  6c  qui  faifoit  fenu- 
meration  fuivante  des  Titres  &  des  Charges  dont  le  Duc  etoit 
revetu. 


George  Duc,   Marquis,    &  Covmc  dc  Buckiugham ;  Comte  Char- 
de  Coventry;  Vicomte  de  ViUiers ;  Baron  de  Whaddon ;  Gnnd-  ^- *■■  ^  ^- 
Amiral  d'A>ig/eterre,  d'Ir/ande,de  la  Principaute  de  Ga//es,des     l"2^, 
Domaines  &  des  lOes  adjacentes,  de  Ca/ais  &  de  fes  Marches, 
de  Narmandie,  de  Gafcogne  &  de  Guiemie ;  Gouverneur-Gene- 
ral  des  Mers  &  des  VaifTeaux  dii  Royaume;  Lieutenant-Ami- 
ral,  &  General  de  la  Flotte,  auffi  bien  que  de  FArmee  de  Sa 
Majeffe,  mife  fur  pie  en  dernier  lieu  ;    Grand-Ecuicr  de  notre 
Souverain  Seigneur  &  Roij  Gardien ,  Chancelier  &  Amiral  des  ' 
Cinq  Ports ,  &  de  leurs  dependances ;  Connetable  du  Chateau 
de  Douvre;  Juge  dans  Eyre  (2)  ,  &  de  toutes  les  Forets  en  dq- 
53  de  la  Trente;   Connetable  du  Chateau  de  Windfor;  Gentii- 
homme  de  laChambre  du  Roi,  l'un  des  plus  honorables  mem- 
bres  du  Confeil  Prive  de  Sa  Majefte  dans  ies  Royaumes ,  tant 
d' Ang/eterre ,  que  iHEcojfe  &c  d'Ir/ande  ;  Et  Chevalier  du   trcs 
noble  Ordre  de  la  Jarretiere. 

Apres  avoir  lu  ce  Preambule ,  le  Chcvalier  Dud/ey  reduifit 
rAccufation  a  quatre  chefs  principaux.  Dans  le  premier ,  il 
fit  voir  les  abus  qui  pouvoient  naitre  de  tant  de  Charges  confe- 
rees  i  un  feul  homme,  &  foutint  enfuite  que  c'etoit-la  une  des 
principales  caufes  des  maux  dont  rAngleterre  etoit  affligee  ^ 
comme  la  decadence  du  Commerce,  les  pertes  faites  fur  P^er, 
&  le  mepris  oii  la  Nation  etoit  tombee.  Dans  le  fecond  chef , 
leChevalier  parla  en  generai  des  Charges  que  le  Duc  avoit  ven- 
dues,  ou  procurees  a  des  perfonnes  indignes.  Dans  le  troifieme, 
il  dit  que  le  Duc  avoit  fait  monter  tous  fes  pauvres  Parens  aux 
dignites;  qu'il  avoit  de  plus,  mal  adminiftre  les  revenus  du  Ro- 
yaume  &  du  Roi.  Dans  le  quatrieme,  il  parla  des  remedes 
appliques  &  donnes  au  feu  Roi  dans  fa  derniere  maladie ;  mais 
il  iic  fit  prefque  qu'indiquer  cet  Article,  parce  que  le  detail  en 
avoit  ete  commis  a  un  aucre. 

Comme  cette  accufation  ne  fut  jamais  jugee,  il  feroit  inutile 
d'en  rapporter  d'autres  particularites.  Cependant ,  afin  que  le 
Lecfeur  puifle  voir  en  gros  de  quoi  le  Duc  etoit  accufe,  voici, 
un  Extrait  de  chacun  des  Articles;  dont  le  i.  le  2.  &  le  3.' 
devoient  etre  expliques  &  aggraves  par  Mr.  Herhert;  le  4.  8c 
le  y.  par  Mr.  Se/den  ;  les  6.  7.  &  8.  par  Mr.  G/anvi//e  ;  les 
9.  10  &  II.  par  Mr.  P/»«;  &  les  deux  derniers  par  Mr.  Sher- 
land ,  &c. 

1.  LeDuc  etoit  accufe  d'avoir  accumule  fur  fa  tete  ungrand 
nombre  de  Charges ,  \  quelques  unes  desquelles  un  feul  honi- 
me  pouvoit  a  peuie  fuffire,  &  de  fe  les  etre  procurees  par  des 
moyens  illicites. 

2.  D'avoir,  dans  fa  feizieme  annee  du  dernier  Regne,  ache- 
te  du  Comte  de  Nottingham  la  place  de  Grand-Arniral. 

3.  D'avoir  ,  la  vingc-deuxieme  annee  du  meme  Regne,  a» 
chete  du  Lorcl  Zouche  le  Gouvernemenc  des  Cimj  Ports. 

4.  D'avoir  neglige  de  garder  les  Mers  &  de  proteger  les 
Marchands. 

5.  D'avoir  confifque  le  St.  Pierre,  Navire  Frangois  du  Ha- 
vre  de  Grace,  eftime  40000  1.  ft.  j  de  Favoir  retenu  ,  apres  a- 
voir  regu,  le  28  de  Decembre  dernier  ,  un  ordre  du  Roi  de 
le  rendre  au  proprietaire  ;  &  d'en  avoir  tire  diverfes  chofeS 
pour  fon  ufage  particulier. 

6.  D'avoir,  dans  la  vingt-unieme  annee  du  Roi  Jaques,  op- 
prime  la  Compagnie  des  Indes  Orientales  ,  en  arretant,  fous 
divers  pretextes ,  fes  Vaifleaux  prets  a  mettre  a  la  voile  ;  & 
d'avoir  contraint  les  Marchands  a  lui  donner  loooo  1.  ft., 
pour  ne  pas  perdre  leur  voyage. 

7.  &  8.  D'avoir  livre  au  Roi  de  France,  contre  la  volonte 
des  proprietaircs ,  pluficurs  Navires  Marchands  &  un  Vaifleau 
de  Guerre  du  Roi,  pour  fervir  au  iiege  de  la  Rochelle. 

9.  D'avoir  contrainc  plufieurs  perfonnes  d'acheter  des  Titres 
d'honneur. 

10.  D'avoir  vendu  laCharge  deGrand-Treforier  pour  20000 
1.  ft.,  &  celle  des  Gardes  &  des  Livrees  pour  6000  1.  it. 

11.  D'avoir  fait  revetir  fes  Parens  &  fes  AUies  des  Titres  de 
la  Pairie,  fans  qu'ils  euflent  rendu  aucun  fervicc  a  1'Etat. 

12.  D'avoir  dillipe,  &  de  s'etre  approprie  fargent  du  Pais& 
du  Roi. 

13.  D'avoir  applique  au  feu  Roi,  pendant  fa  derniere  mala- 
die,  un  Emplatre  fur  le  cote,  &  de  lui  avoir  donne  une  Po- 
tion  de  fa  propre  main,  a  diverfes  fois,en  Tabfence  &  fans  Tor- 
dre  des  Medecins. 

Le  Chevalier  Jean  E//iot ,  chargc  de  faire  la  Conclilfion  de 
ces  Articles  ,  la  tourna  en  une  efpece  de  Peroraifbn  ,  dans  ia- 
quelle  il  refuma  tout  ce  qui  avoic  ete  dit  concre  le  Duc  ,  & 
parla  de  lui  en  cermes  tres  rudes  ;  mais  il  ne  dit  pas  un  niot  de 
1'Emplacre,  ni  de  la  Pocion. 

Rusworth  rapporte  la-deirus  une  Piece  bien  remarquable , 
qu'on  fit  tenir  au  Roi,  fans  qtfil  fuc  d'ou  elle  lui  venoic.  II  y 
etoit  dit :  „  Que  ces  grandes  affaires  aetoient  fuscitees & pous- 
„  iees  contre  le  Duc  que  par  des  gens  qui  cherchoient  a  ruiner 
„  le  Gouvernement  Monarchique  :  que  depuis  le  re^ne  d'Henri 
„  Pl  ces  fbrtes  de  Difcours  Parlementaires  avoient  ete  toujours 
,,  reprimes,  comme  des  fymptomes  de  Pvebellion,  &  des  ache- 
„  minemens  a  detroner  nos  Rois  :  que  Sa  Majefte  devoit  doric 

„  fs 


(i)  Ceft  rHuifTier  de  la  Chambrc  Hautc,  _qui  Vcd  auffi  des  Clie- 
Valiers  de  !a  Jarretiere,  5c  meme  de  la  Chambre  da  Roi. 
Tem.  X.  P.  II. 


(1)  Ceft-a-dire.  Grand-MMtri  des  Eaux  ^  V»reti, 

o 


ABREGE'     HISTORIQ.UE 


Char- 

LES   1. 


„  fe  fortifier  plus  que  jamais  de  fes  Favoris  ,   comme  de  gens  mis  ea  liberte.    Ce  que  le  Roi  ,   apres  leur  avoir  envoy6  bien  C«ar. 

fur  qui  il  pouvoit  faire  bicn  un  autre  fonds  que  fur  quantite  des  meflages  inutilement,  leur  accorda  enfin  malgre  lui,  le  hui-  '-"  *t 

"  de   ces  Nobles  quon  favoit  tres  porte,-  pour  rOligarchie:  tieme  de  Juin  ,  lorfqu'il  vit  que  cette  Chatnbrc  perhrtoit  a  ne  ^         ■_ 

qu'il  etoit  de  1'interet  du  Roi  ,  de  foutenir  le  Duc  ,   dont  la  vouloir  travailler  a  aucune  autre  affaire  jufqu  a  ce  qu  elle  eut  re-  mcnTdu 

"  chute  feroit  d'abord  fuivie  de  cellc  de  la  Monarchie  :    que  fi  ^"u  fitisfadlion  fur  celle-ci.  Le  Roi  pretentioit  que  les  Seigneurs  Comte 

"  ces  gens-la  venoient  a  prcndrc  le  delfus  dans  cette  afFaire,  ils  ne  devoient  point  fe  formalifer  d'un  tel  Arret,  parce  qu'il  etoit  ^^^'^' 


fe  porteroi°nt  bientot  iufqu'a  depouiiler  le  Roi  de  fes  autres    fort  pollible  que  k  Comte  fut  coupable  de  felonie  ou  de  trahi- 

ornemens     &  a  vouloir  lui  donner  des  Confeillers  &  desDo-    fon  ,    &  que  par  coniequent  la  Chambre  devoit  attendre  qu'ii 

"        ftiques  de  leur  main,  &c.   Que  Sa  Majefte  &  le  Roi  fon    plut  au  Roi  de  declarer  la  caule  de  fon  emprifonnement,    Mais 


Pere  ^toient  envelopes  eux-memes  dans  les  chefs  d'accufation    les  Seigneurs  voyoient  diftinctement  que  cette  poffibilite  ,  alle- 


portes  contre  le  Duc  ;   &  que  fi  ce  Seigneur  fouffroit  pour 

,,  avoir  obei  a  fon  Souverain  ,   on  ne  tarderoit  point  a  entre- 

j,  prcndre  de  faire  rendre  compte  au  Roi  lui-meme  de  ,  &c. 

Diggs  8c      Le  meme  jour ,  ou  le  lendemain ,  Diggs  &  Elliot  furent  en- 

iiaTo™'  voves  a  la  Tour  par  ordre  du  Roi ,  qui  fe  rendit  le  onxieme  de 

"  Mai  a  la  Chambre-Haute ,  ou  il  fit  ie  petit  Difcours  fuivant. 


M   Y    L    O    R    D   S, 


Difcours 
du  Koi 
aiix  Sei- 
gneurs 
toucliant 
lcDuc. 


guee  par  le  Roi,n'etoit  qu'un  artihce  pour  eluder  leurs  Pfivile- 
ges  les  mieux  etablis.     lls  repondoient  que  fi,  fous  pretexte  de 
ces  cas ,  qui  etoient  affez  rares ,  le  Roi  pouvoit  emprifonner  un 
Pair ,  fans  le  confentement  de  la  Chambre  ,  &  fans  en  deciarer 
la  caufe  ,  il  s'enfuivroit  qu'en  toutes  fortes  de  cas ,  il  pourroic 
tenir  un  Pair  en  prifon ,  aufti  longtems  qu'il  voudroit  ,  &  pri- 
ver  par-la  les  Seigncurs  de  leurs  Privileges.  Mr.  dc  Raphi  dit  que 
ce  Comte  avoit  ete  arrete  pour  avoir  parle  trop  librement  dans 
la  Chambre  j  mais  c'eft  ce  dont  on  ne  trouve  rien  dans  aucune 
La  caufe  ^  la  feule  caufe ,  qut  me  fait  venir  aujourJ'hui  Janr    autrc  bonne  Hiftoire.    II  eft  bien  plus  probable  que  cette  dis- 
votre  Chamlre  ,   c'eft  pour  vous  exprimer  ma  fenjitilit^ pour  tout    grace  arriva  au  Comte  d'Arundel,  pour  avoir  marie  fon  Fils  a- 
'-  qui  regarde  votre  honneur ;  car  qui  touche  l'un  d^entre  vous,    vec  la  Soeur  du  Duc  de  Lenox  ,   que  le  Roi  avoit  deftinee  au 
"       ,  -       •./-...>...  ..;r     rt'..  :....'  ^..'ii  f^iin.t  *.-»«J.-    Lord  Lorn;  &  cette  conjedture  fe  trouve  fortifiee  par  ce  que 

rapportent  Rusiuorth&c  With/oci ,  que  le  Roi  fit  dire  alaCham- 
bre-Haute  par  un  des  meffagcs  qu'il  lui  envoya  dans  cette  occa- 
fion  ,  '^ue  le  Co?»te  d  Arundel  avoit  eti  mis  en  prijon  ,  non  pour 
rien  au'i/  eut  fait  entant  <\ue  Membre  du  Tarlement  ,    mais  pour 


me  touche  moi-meme  jufju'au  vif.     Jai  juge  quilfalloit prendi 

des  mefures  pour  punir  des  Dijceurs  itifolens  qui  ont  et^ publi<jue- 

ment  prononccs ,  ces  jours  pafes.     J'ai  ^t/ trop  bon  jufqu'ici ,  de 

»e  point  reprimer  ceux  quon  a  tenus  contre  moi:  non  que  fen  aye 

^t^  detourne'par  Tenvie  d'avoir  de  Pargeut,  mais  bien  parles  im-  ^  ^-       ,,  ^      .  ■  n      ^     ■      ,^, 

portunites  de  Buckirgham ,  qui  ne  m'y  laiffott  pas  faire  afx.d^at-    fa  mauvaije  conduite  perfonnel.e  envers  Sa  Majejh.  Quoi  qu  li  en 

teution      de  peur  'juon  ne  crut  quil  me  poujfoit  ;   &  aufft  pour    foit,  ce  Seigneur  fut  relachei  mais  li  ne  recouvra  pomc  avec  fa 

-*';/  put  recevoir  plutit  la  dicifion  de  Jon  affaire.     G^uant  aux    hberte  cinq  Benehces  (i)  que  fon  empnfonnement  lui  avoic  fait 

faits  allfuh  contre  lui ,  il  cn  cft  innocent  ,   &  je  Penjuftifierai    perdre.     Au  refte  ,   il  ne  s'etO!t  point  juiqaalorsvu  d'exemple 


moi-meme  par  une  D^poftion  formelle  que  je  fuis  rendre  fur  cha 
cun  des  Artichs  de  fon  accvfation. 

Je  ne  dis  point  ceci  poiir  vous  lier  les  mains  ,  ?»  c^uoi  que  ce 
foit  ;  mais  JeHlement  four  vous  faire  favoir  la  raifin  que  jai  eue 
de  ne  point  chatier  ,  jujqua  ce  jour ,  les  Dijcours  infolens  tjui  fe 
font  faits  contre  moi.  J'ejpere  que  vout  vous  montrerex,  dans  Coc- 
tafiott ,  auffi  fenfbles  i  mon  honneur  ,  que  je  mt  le  Juis  montr^  au 


•votre. 


qu'un  Seigneur  eut  ete,  pendanc  ia  leance  du  Parlement ,  arrete 
fans  une  lentence  des  Pairs. 

Avant  que  le  Duc  de  Buckingham  eut  delivre  fa  Reponfe  a    Le  Duc 
l'accufation  des  Communes  ,   il  fut  elu    (ie  premier  de  Juin)  ^5 ''" 
Chancelier  de  rUniverfite  de  Cambridge  ,    par  l'entremife  du  lic/d"" 
Roi,  a  la  place  du  Lord  Ho-ward,  Coraie  de  Suffjlck  decede.  La  Cambriil- 
Chambre  Bafle  regarda  comme  une  infulte  faite  a  fes  Procedu-  ?*•  p 
res  contre  le  Duc ,  qu'on  eut  fait  tomber  cette  Eiedtion  fur  lui ,  munes  en 
dans  le  tems  qu'il  etoit  aftuellement  accule,  &  qu'un  des  Arti-  fonc  cho- 
cies  de  Taccufation  etoit  la  pluralite  des  Charges.     D'ailleurs,  ^*'*''" 


Le  but  du  Roi  dans  ce  Difcours,  etoit  certainement  en  pre- 
micr  lieu,de  perfuader  ies  Seigneurs  qu'ils  etoient  tous  interefles  .        ,,  •     .-  tti  .n.-   -  r 

dans  ce  que  les  Deputes  des  Communes  ,  &c.  avoient  dit  de  elle  foutenoit  quil  y  avoit  dans  cette  Eleftion  une  efpece  de 

peu  rcfpedueux  contre  le  Duc  de  Buckmgham ,  &  qu'il  n'avoit  contradidion  ,   puilque  rUmverfite  eUe-meme  reprefentee  par 

cnvove  D/??^  &  ElHot  a  la  Tour  ,   que  pour  venger  fhonneur  les  Deputes  qu'elle  avoit  au  Parlement,  avoit  confenti  a  l  accu- 

de  la  Chambre  qu'ils  avoient  offenfe.    £n  fecond  lieu  ,  le  but  fation  du  Duc.  Mais  leRoi  foutmt  hautement  I  Eledtion ,  mal- 

du  Roi  etoit  de  reduire  les  Seigneurs  a  cette  alternative,  dont  li  gre  les  effbrts  ics  Communes 


croyoit  qu'ils  ne  pourroient  point  fortir.  Car  en  offirant  de  fer- 
vir  de  tenioin  pour  Buckingham  ,  &  de  le  juftifier  fur  chaque 
Article  dont  on  le  chargeoit  ,  il  falloit  ,  ou  quils  declaraffent  res 
ce  Duc  innocent  fur  la  depofition  de  Sa  Majefte  ,  ou  qu'en  le 
condamnant  ,  ils  rejettaffent  hautement  ce  meme  temoignage, 
a  quoi  il  jugeoit  quils  ne  fe  laifiTeroient  point  aifement  porter. 
Mais  ils  ne  furent  point  ies  dupes  de  cct  artifice  ,  comme  la 
fuite  le  fera  voir. 


Enfin  le  huitieme  de  Juin,  le  Duc  donna  fa  Reponfc  a  l'ac-   Le  Duc 
cufation.     il  la  compofa  en  termes  ft  modeftes  &  li  bien  mefu- 'l°?"V** 

,  que  bien  des  gens  ,  qDi  s  etoient  attendu  a  y  voir  regner 
des  airs  aigres  &  hautains,  en  congurent  pour  lui  des  fentimens 
&  des  efperances  plus  favorables,  Ec  il  eft  vrai  que  parmi  fes 
moyens  de  juftification  ,  il  mela  finement  des  traits  par  lefquels 
il  faifoit  fa  cour  a  fes  Parties.    „  Mon  Accufateur  ,   le  Bruit 

commun  ,   leur  difoit-il  ,   eft  un  Corps  trop  plcin  d'efprit  & 


Le  Roi  ne  fut  pas  plutot  forti  de  ia  Chambre-Haute,  que  les    „  d'habUete  pour  ditputer  avec  iui.    Mais  ,  ajoutoit-il      je  ne 
■^  —       ■•      --    •         .  -    •  ■       ^^  doute  point  qu'avec  le  tems  ,   vous  ne  voyiez,  quc  le  Bruit 

„  commun  nous  avoit  jettes  ,  les  uns  &  les  autres  ,  dans  Ter- 
„  reur".  Quant  au.\  Reponfes  particulieres  qu'il  fit  a  plufieurs 
Articles  ,  on  voit  dans  Ruskworth ,  qui  les  a  rapponees  fort  au 
iong ,  qu'elles  etoient  claires  &  plaufibles  ,  etant  principalemenc 
fondees  fur  ce  quil  navoit  rien  fait  fans  la  co?inoifance  de  Sa 
Majeft^  regnanle  ^  du  feu  Roi ;  ou  fans  leurs  ordres  expres  dant 
des  cas  particuliers  ;  comme  aulji  fur  l'ob(iffance  quil  devoit  d  fes 
^  fuivant  Vavis  du  Confetl.     Venant  enfuite  aux 


Communes  envoyerent  le  Chevalier  Nathatmel  Rtch  pner  les 

Seigneurs  de  faire  mettre  Buckingham  en  Arret  :    mais  ils  n'ofe- 

rent  point  ie  faire ,  de  peur  d'offenfer  le  Roi. 

RefTcnti-      Cependant  la  Chambre  Bafle  regardoic  l'emprifonnemenc  de 

Commu-  Diggs  &  d'Elliot  comme  une  violation  formelle  de  fes  Privile- 

nes  dc       ges.     Le  Chevalier  Dud!ey  Carleton  ,    Tun  des  Partifans  de  la 

Vempii-     Cour,  profitant  du  filence  extraordinaire ,  oucomme  ii  lenom- 

j^em  de    TtiZ ,  du  filence  noir  &  fombre  qu'on  y  gardoic ,  fe  leva  &  tacha 

fcs  Mem-  de  juftifier  le  Roi  fur  cet  emprifonnement ,  pretendant  que  Diggs 

blC*.  -     -"■  •      -    J-   '  ---  '^ ■"'- —        i_-r„. .>;!.,    ;.„, 


Souverains 

&  E/Arravoiem'  exced^  leurCommiffion  Vlorfqu'iis^'avoient  20000  1.  ft.'  du  Comte  de  Manchefter,  aux_6ooo  1.  ft  du  Com- 

rarle  de  I'Emplatre  &  de  la  Potion  donnee  au  feu  Roi.     Mais  te  de  Middlejex  ,   aux  loooo  1.  ft.  de  la  Compagnie  des  Indes 

!dans  tout  ce  qu'on  attribuoit  a  ces  deux  Membres  ,  il  n'y  avoit  Orientales,  le  Duc  nia  formcUement  d  avoir  re(,u  aucune  deces 

rien  de  vrai    que  le  peu  de  refpe<a  qu'ils  avoient  temoigne  pour  fommes.     II  d:t  qu  elles  avo.ent  ete  remiles  toutes  au  Roi  ;   a- 

le  Duc      En  effet,  Elliot  H'avoit  parle  ni  de  rEmplatre,  ni  de  joutant  que  les  20000  1.  ft.  avoient  ete  rembourfees  au  Com- 


pedara-  la  Potion  ;  &  les  Communes  fignerent  une  Proteftation  que 
ti..n  de  h  Diggs  n'avoient  rien  dit  de  femblable  a  ce  dont  il  etoit  accufe. 
Chambie  Qutre  cela  trente-fix  Seigneurs  ,  qui  avoient  affifte  a  la  Confe- 
muncs.T  rcnce  oii  1'accufation  contre  le  IDuc  fut  prefentee ,  attefterait  & 
de  trente-  fionerent  de  leur  propre  main  qu'il3  n'avoient  point  oui  pro- 
gneuiren  noncer  aucune  de  ces  parolcs  au  c;hevalier  Dudley  Diggs.  11  re- 
liveui  des  fultoit  donc  dc  TAtteftation  des  Seigneurs ,  &  de  la  Protcftation 
deux  Pii-  jgj  Communes  ,   ou  que  le  Roi  avoit  ete  fauffement  &  mali- 


fojuiieis. 


te  de  Manchejler  des  Domaines  memes  du  Roi,  &  que  les<Sooo 
1.  ft.  Sa  Majefte  les  avoit  donnees  au  Chevaher  Henri  Mildmay. 
De  p!us  le  Duc  nia  ablblument  d'avoir  applique  l'£mplatre,  ni 
donne  la  Potion  au  Roi  Jaques  ,•  raais  il  declara  que  le  Roi, 
ayant  appris  qrc  lui  Duc  avoit  cte  gueri  de  la  fievre  par  une 
Potion  &  par  un  Emplatre ,  s'en  etoic  fait  apporcer  de  fembla- 
bles,  &  en  avoit  fait  ufage  lui-meme  ,  fans  le  minifterede  per- 
fonne,en  prefence  de  quelques Medecins ,  qui  avoient  approuve 


cieufemenc  informe,  ou  que  Taccufation  contre  D>ggs  avoit  ete    1  un  &  goutc  1  autre  auparavant. 


inventee  pour  avoir  un  pretexte  de  ie  punir  de  ce  qu'ii  avoit 
parle  du  Duc  en  des  termes  peu  refpedueux. 

Le  Roi  ne  voyant  aucun  moyen  de  foutenir  ce  qu'il  avoit 

fait ,  fit  relacher  les  deux  Membres  prifonniers.    De-la  les  Sei- 

Ibnt  leli-  gngurs  prirent  occal^ion  de  ie  plaindre  que  .,   contre  les  Privi- 


Dlggs  & 

Ellioc 


chcs 


Apres  tout,comme  il  yavoit  peu  de  faits  a  fa  charge,  qui  ne 
fuffent  du  Regne  precedenc  ,  &  par  cela  mem&  moins  fujecs  \ 
etre  juridiquement  recherches  fous  celui-ci  ,  le  Duc  reclama  le 
benefice  du  Pardon  general  accorde  la  21.  annee  du  Regne  du 
Roi  Jaques ,  &  du  Pardon  accorde  par  ie  Roi  regnant,  le  jour 


leges  de  leur  Chambre ,  le  Comte  A'Arundel  eut  ete  mis  par  or-  de  fon  Sacre.  r>     •    j  t>  '       r  j    t-. 

dre  de  Sa  Maieiie  a  la  Tour ,  le  Parlemen'  feant  ,  &  y  fut  en-        Les  Communes  demanderent  Copie  de  cetteReponfc  duDuc, 

core  dcpuis  le  commencement  du  mois  de  Mars  precedent.   Ils  &  des  le  lendemam  le  Roi  ecnvK  a  leur  Oraceur  ia  Lettre  fui- 

prefenterent  une  Requete  &  piulieurs  Adrefles  ,  pour  qu'il  fiit  vante, 


F7- 


(0  L'Ang!ois  dit  Cin<i  Procuratioas ,  (five  Proxics).  Une  rrocura.    que  Paroifle  paye  annuellemcat  i  foa  EyS<iuc,  ou  i  1'Arcliidiacre. 
t'm,  en  Angleterre   ,  c'eft  le  Droit  de  vifite  (^ue  le  Miniftre  ds  cha« 


DES    ACTES    PUBLICS    D^ANGLETERRE,         to/ 


LtS    I.    , 
1626. 

Lettre 
lu  Roi  a 
'Oratcur 
ics  Com- 
nuncs. 


5,  nombre  qu'en  pouvoir,  du  Parti  Papille,  qui  ns  peut  quiefe  Char- 
5,  renforcer  extremement  par  la  faveur  &  la  protedtion  ue  ces  '■'^^  '.- 
„  Gouverneurs  mal  intentionnes.     Qu'il  plaife  a  Votre  Majes-    i^-^- 
,,  te,  par  un  effet  de  fa  fagellc  ,  de  ia  bonce  ,  &  de  fa  piet6, 
„  qui  nous  font  tres  connues  ,  d'ordonner  efficacement  que  ie 
„  contenu  de  fa  Reponfe  au  Parlement  d'Oxford  foit  mis  in- 
continent  en  execution,  &  que  les  Commillions  &lesChar- 
ges  publiques  foient  otees  a  ceux  que  nous  venons  dc  nom- 
mer  ,   vu  qu'ils  en  fonc  revetus  contre  ia  difpofrion  expreiTe 


des  Sraturs  ,    des  Loix ,  &  des  Aftes  faics  en  Angkterre  fur 

ce  fujet. 

Nocre  Auteur  remarque  dans  cec  endroic  ,  qu'il  n'etoit  pas  S.^"^~^ 
forc  honorable  pour  lc  Roi  qu'il  falluc  le  preffer  fi  fouvent  d'e-  bles  des 
xecuter  ce  qu^il  avoit  (1  poficivement  promis.  Miis  il  tach-;  lemifc» 
auffi  de  renjuftifier  en  quelque  fortefurlesdifficultes  presque  in-  ''"'^'"' 


FIDELE  ET  BIEN-AIME\  &c. 

,,  Notre  Chambre  des  Communes  ne   pyeut  poiht  avoir  ou- 

blie  combien  de  fois ,  &  avec  quelle  affedtion  nous  lui  avons 

recommande  d'expedier  ce  qui   concerne   le  fecours  qu'eUe 

doit  nous  donner  pour  les  grandcs  &  importantes  affaires  qui 

intereffent  noire  honneur,  celui  du  Royaume  &  nocre  com- 

mune  furete.     Mais  la  faifon  eft  deja  fi  forc  avancee  ,  que  li 

cecce  affaire  ne  l'e  termine  pas  fur  le  champ,  il  n'ctl  pas  pos- 

fible  qu'elle  nous  produife  ni  argenc  ni  credic  ,    dans  le  tems 

que  la  Chambre  a  elle-meme  fixe  ,   qui  elt  le  dernier  jour  de 

ce  mois.     Differer  plus  longtems  ce  lecours  ,  c'eii:  le  rendre 

de  peu  d'uiage  ,  puifque  nous  fommes  avertis  de  tous  cotes , 

que  les  Ennemis  fonc  de  grands  preparacifs  pour  nous  atta-    «^i"  v....  .«.i»juii.i.»^.  ^,.  ^u^iv.iv.v.  i.^ii..>^.  .^ov.,i„..uiuto  pji-aijuc  m-  (-^13,,  Mr 

quer.     Cell  ce  qui  nous  a  fait  juger  qu'il  etoit  neceiraire  de    iurmoncables  que  ce  Prince  y  rencontroic  p:r  lcs  foUicicacions  de  Rapm. 

Yous  ecrire,  pour  donner  aux  Communes  ce  dernier  &  final    &  par  les  incrigues  de  la  Reine,  du  Duc  de  Buckingham ^  donc 

avertilfement ,  &c  pour  leur  faire  entendre  que  nous  prendrons    la  mere  etoit  Papifte  declaree,  duChevalier  Richard  WeJio?i  fon 

tout   nouveau  delai  pour  un  refus   formel.     Notre  volonte    principal  Confeiller  &  du  Lord  CtfKiu.7/ Secrecaire  d'Etat ,  tous 

donc  eft  que  vous  leur  nocihiez,  que  nous  attendons  qu'elles    deux  auffi  Papiftes  ,   puifque  c'etoient  ceux  qui  approchoient  le 

porteront  au  plucot  leur  BiU  pour  le  llibiide,  deforte  qu'il  foic    phis  pres  de  fa  Perfonne  ,   &  qui  le  tenoient ,   pour  ainfi  dire, 

paffe  en  Afte ,  fans  aucune  condicion  ,   &  fans  aucun  autre    continuellement  affiege. 

''"'''"'  '    '  '  '    '"  Peu  de  jours  apres  les  Communes  refolurent  de  fe  rendre  en 

Corps  aupres  du  Roi  ,  &  de  lui  faire  preiencer  une  Expolicion 
de  leur  conduice  ,  comme  une  Reponle  a  la  Lectre  qu'il  avoic 
ecrite  a  leur  Orateur  ;  &  d'ajoucer  a  cecce  Expoficion  une  Re- 
quece,  pour  pner  Sa  Majefte  d'cloigner  le  Duc  de  Uuckingham 
de  fi  Perfonne.  Lorsqu'ellc3  eurjnc  cte  introduites ,  leur  Ora- 
teur ,  avant  que  de  prelinter  au  Roi  ces  deux  Pieces,  lui  parla 
en  ces  termes. 


terme  que  la  fin  de  la  femaine  prochairie,  au  plus  card  j  linon, 
.,  que  nous  ferons  forces  de  prendre  d'autres  meiures.  Miis 
declarez  leurque  fi  elles  fe  conformenc  a  notre  volonre,  nous 
avons  refolu  de  les  laiffer  affemblees  ,  auffi  longcems  que  la 
faifon  pourra  le  permettre  \  &  que  nous  les  rairemblerons 
THiver  prochain  ,  afin  qu'elles  puilTenc  achever  leurs  aucres 
affaires.  Que  fi  par  leur  refus,  ou  par  leur  retardement  ,  il 
arrive  dedans  ou  dehors  .quelque  malheur ,  nous  prenons  a  te 


„  mom   &  Dieu  &  les  Hommes  ,   que  nous  avons  taic  notre 
„  poffible  pour  le  prevenir ,  en  convoquant  le  Parlement  pour 


Remar- 
que  de 
Slr.  de 
[iapin  fut 
cctie  Let- 
UC. 


confulcer  avec  nous  ,  en  lui  dccouvrant  nos  befoins  &  Tim- 
portance  de  nos  affaires  ,  &  en  leur  demandanc  a  tenis  leur 
alliftance  pour  un  cas  ,  oii  nous  ne  fommes  engiges  que  par 
leur  propre  confeil.  Faites  que  cette  Lettre  ioic  lue  tout 
hauc  ,  en  pleine  Chambrej  c'eft  nocre  ordre  £c  notre  bon- 
,,  plaifir. 

11  ejl  majiifejle  ,  dit  Mr.  de  Rapin  ,  que  cette  Lettre  ^crite 
da?!S  le  tena  quon  alloit  proced-r  au  jugevient  du  Duc  ,  n^toit 
t^uun  artifice  pour  (luder  ce  7r>eme  jugeme?it.  Ceft  aulli  touc  ce 
qu'elle  produilit.  Car  quanc  a  ce  que  le  Roi  y  demaudoic  avec 
tant  de  force,  les  Communes  ne  jugeant  poinc  a  propos  de  s'y 
conformer  ,  &c  voulan:  faire  voir  au  Pubiic  d'un  coce  ,  que  la 
Reponfe  de  Sa  Majeile  a  la  Requece  du  Parlement  d'Oxford 
n'avoic  ete  que  des  promeffes  en  fair  ,  fans  aucun  effet ;  &  de 


TRES   GRACIEUX  ET  TRES  AUGUSTE 
MONAR^E, 


Re'ponre 
dcs  (rom- 
inunes 


SeloTt  le  Priv/lege  que  nous  avo>is  d'approeher  de  votre  Augufte 
Ferforin?  ^  de  lui  rxfrimcr  lihre?nent  ?ios  pe?if(?cs  ,  Frivilege  dont 
les  Rois  vn  Ancetres  ont  toujours  daig?t(f  laijfer  jouir  ?m  Trfde-  k  Lettrc 
cejfeurs,  ?ious  Vos  hu?nhles  c^  fideles  Sujets ,  les  Communes  ajfe?n-  du-Ro'- 
hlecs  e?!  Farle?>!ei!t  ,  avons  defir^  ardemment  Fhonneur  du  prefent 
acces  a  Votre  Trine  Royal ;  ©•  ?ious  y  venons  en  Corps ,  prSc^d^i 
de  7iotre  Orateur,  ne  pouvant  point  le  faire  avec  trop  defole?nni- 
te,  vu  Li  nature  e^  ri?nportance  de  Vajfaire  qui  nous  y  conduit. 
Cependant ,  notre  Cha^nhre  ?i'a  pas  cru  devoir  confer  au  Difcours 
de  qui  que  ce  foit ,  /es  chojes  quelle  a  h  expofer  a  Votre  MajeJ}/; 
Cejl  pourquoi ,  nous  prendrons  la  hardieffe  de  les  lui  prefenter  par 
^crit ,  (^T  de  les  re?nettre  en  fes  mains  favorahles ,  ajiii  quelles  ne 


rautre,  que  la  mauvaifc  adminiftration  du  Duc  de  Bucki?tgham    puijfent  point  s'egarer  ,   <ir  quelles  fajfent  plus  d^itnprejjion  que 


n'ecoit  pas  le  feul  Gritf  donc  la  Chambre-Bafle  follicitoic  la  re- 
paration ,  elle  prefenta  au  Roi  contre  les  Papiiles  Recufans  une 
nouvelle  Requete ,  donc  voici  la  teneur. 

A   SA  TRES  EXCELLENTE    MAJESTE' 
ROTALE. 

„  Nous  les  tres  obeiffans  &  tres  fidelesSujets  de  Votre  Ma- 


n'en  pourroie?it  faire  les  plus  fortes  paroles  du  plus  puijfant  des  0- 
rateurs.  Et  comme  jai  beaucoup  a  lire,  fahr/gerai  ct  Dijcours y 
autant  quil  me  fera  pojjihle ,  pour  fatiguer  moins  Vattentio^i  gra- 
cieufe ,  que  ?zous  fuppli07is  Votre  Majejl^  de  nous  accorder. 

Le  Parche?nin  que  fai  cntre  les  ?nains  ,  co?itient  deux  Articlesi 
Vu?i  efi  une  Expofition ,  c^  l'autre  une  Requete.  La  fin  de  l  Ex- 
pofitton  eji  de  rendre  a  Votre  M,^jefle  un  compte  exaSi  de  toute  no- 
tre  covdutte  ,   ^  de  lui  donner  iim  preuve  claire  &  fatisfaifante 


Requete  •    ^l  .  ,  -  r  -  ■ 

dcs  Com-  „  jefte  ,  les  Communes  affemblees  a  cette  heure  en  Parlement,    <ie  «os  ho?ines  ^'  fmceres  intentions  pour  fo?t  fervice.     La  fin  de 

muncs  '  ''  '  ._.- —  ....,,,,,,.,.„,... 

conifc  les 


la  Requete  ejl  d'ohtenir  de  Votre  Majefie  quil  lui  plaife  a'c'loigner' 
de  fa  Perfontie ,  le  Duc  de  BHcki?igh.i7n. 

6lua?it  au  premier  Article,  vos  Com??mnes  vous  fupplient  tres 

humbteme?tt  detre  bien  perjuadi,  que  rien  au  ??ionde  ne  leur  tient 

tant  au  cceur  que  la  conJervatio?i  des  honnes  graces  ^  de  Vcfiime 

de  Votre  Majejie,   Et  certes ,  cefl  pour  clles  u?ie  douleur  que  je  ne 

medes  propres  a  Tarreter.  Vous  futes  iupplie  de  trouver  bon,     1'aurois  exprimer  ajfsz.  hien ,  que  l'on  puijfc  par  de  faujfes  infonna- 


„  nous  fouvenons  avec  une  grande  confolation  ,  des  frequens 
Rccuians.  35  temoignages  que  vous  avci  donnes  de  la  iinct^rite  de  votre 
5,  zele  puur  la  vraye  Religion  etablie  dans  ce  Royaume.  Nous 
j,  nous  rappellons  en  particulier  la  gracicufe  Reponfe  de  Votre 
5,  Majefte  a  la  Requete  qui  lui  fut  prefenree  a  Oxford  ,  con- 
„  cernant  les  caufes  de  raccroiffemenc  du  l^apisme  ,    &  les  re- 


j,  &  de  donner  ordre  que  quiconque ,  foic  Papiftes  Recufans , 
„  ou  autres ,  qui  en  confequence  des  Regiemens  &  des  Adtes  de 
„  Parlement,  peuvenc  etrejuftemenc  cenus  pour  fuspefts,  fus- 
„  fenc  eloignes  des  Charges  du  Gouvernement.  Mais  quoique 
„  rhabilete  a  etre  admis  ,  &  Tadmiffion  attuelle  de  telles  gens 
„  aux  Charges  publiques  ,  vous  fiit  mife  devant  les  yeux  com 


tiotts  ^  par  des  ivterpr^tations  maiigvcs  ,  tourner  en  tout  tems  , 
leurs  paroles  d^  ieurs  aiiions  ,  en  autant  d'offenfes  faites  a  Votre 
Majefl^. 

II  ne  convient  a  qui  que  ce  foit,  qui  7t'entend  pas  une  voix,  d'e>t 
fcouter  l'Echo.  Sjue  s'il  arrive  qttun  Echo  en produif  un  fecotid, 
^  celui-ci  un  trotJic?ne ,  ja^nais  le  fon  ne  fe  re?iforce ,  ?nais  il  s'af- 


j,  me  la  grande  &  la  principale  caufe  de  ce  mal  ,  nous  n'avons    foihlit  fenfihleme?tt  de  degr^  en  degr^. 


I 


L'applicatl07i ,  je  n'ai  pas  befoin  de  la  faire.  Des  paroles  mal 
rapporties ,  quoique  par  un  Echo ,  ou  fiulement  par  la  troifie?ne  oit 
quatrieme  r^petitio??  d'un  Echo ,  refonnent  Jhuve?!t  plus  fort  que  la 
voix  me?ne.  II  y  a  plus  :  des  paroles  pleines  de  refipeii  ^  d'ob(iJfan- 
ce ,  fieront  a  la  fn  cha?igees  en  des  parolcs  pleines  dinfiole^ice  &  de 
rehellion.  Ce  Jbttt  ces  fiaujfies  infiortnations ,  que  les  Co?nmunes  n'ont 


„  pas  rei^u  encore  une  facisfadion  capable  de  produire  la  Paix 

„  dans  l'Eglile  &  la  furete  dans  rEcac.     C  eft   pourquoi  nous 

j,  croyons  qu'il  eft  de  norre  devoir  de  nous  adreffer  encore  une 

j,  fois  a  Vocre  Majefte  pour  Tinformer ,  qu'apres  de  bonnes  & 

„  fures  recherches ,  nous  avons  trouve  que  les  perfonnes  mar- 

j,  quees  ci-deffous  ,   fonc  ou  Recufins,  ou  Papiftes,  ou  jufte- 

j,  menc  fuspefts  ,   felon  lcs  Adres  du  Parlemenc;  &  que  nean-    que  trop  lieu  de  rcgarder  co?n??ie  la  caufie  des  dilais  par  IeJ'quels  a 

j,  moins,  ils  continuenc  a  exercer  des  Charges  d'autorice  &  de    ^t^  arreth  1'expadition  de  leurs  Co?iJ'eiIs  touchant  les  affuires  im~ 

j,  confiance,  dans  les  divcries  Provinces  de  ceRoyaume&dans    portantes  de  Votre  Majefi^.  Ce  fio?tt  auffi  ces  faujfes  i?iformations ^ 

},  le  Pais  de  Galles  ,   depuis  meme  que   ce  Parlement  eft  as-    qui  nous  reduifent  a  la  nifcejfit^  de  vous  faire  1'Expofition  de  no- 

„  femble.  tre  conduite. 

II  y  avoit  ici  ui?e  Lifle  de  cinquant^-neuf  R^cufians ,  ou  gens  fe  pajfe  mai^ttenanP  a  la  Requete.  Mon  dejfein  ?iefl  pas  de 
foup^o?m(s  de  Papifime ,  qui  4toie?it  aciuellemcnt  pourvus  de  Char-  marquer  ici  les  raifions  fiur  lefiquelles  elle  efi  appuyee ;  Votre  Ma- 
ges  de  confiance  ^  d'autorite',  en  diverfies  Provmces  du  Royaume.  jefl^  pourra  les  votr  dans  les  propres  termes  des  Communes  ,  ^ 
On  y  voyoit  entr' autres  le  Cornte  de  Rutland  ;    les  Vtcom:es  de     datts  le  langage  du  Peuple.     J'ai  fieulement  ordre  de  reprcfienter 


Montaigu  ■ij'  de  Dunbar;  ies  Lords  Evry  ,  Ab3rgaveniiy,Ten- 
ham  ,  Wotton  ,  Morley  ,  Mordaunc,  St.  Jean  de  Baling  g^- 
Scroop.  Les  autres  etoie^it  des  Bourgeois. 

„  Nous  fupplions  donc  tres  humblement  Votre  Majefte  de 
j,  ne  pas  fouffrir  que  vos  fideles  Sujets  foienc  plus  longtems  de- 
„  courages  par  le  danger  manifeftc  de  raccroiffement      tanten 
Tom.  X.  P.  II. 


a  votre  gra?tde  fiagejfe  i^  i  votre  profovd  jugement  ,  que  cette 
Requete  efi  dune  telle  nature ,  que  Votn  Majefle  peut  1'accorder 
avec  honneur  (jr  avec  jufiice. 

ll  a  plu  a  Votre  M.ijcfi^  de  t/moig7ier  en  plufieurs  re^icontrcs, 
cov:bien  vous  ^tiex.  uit  boii  Maitre.  Atvfi  on  peut  vous  apph-' 
quer ,  fans  flatterie ,  ce  que  la  Reine  de  Sceha  difeit  au  ^lus  fia^ 

Q  z  g( 
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ge  de  totts  Ifs  Hoif  j  Heureux  fonc  les  Scrviteurs  qui  afiTiftent 
contimiellement  devant  vous.  /Uais  les  liens  ^ui  vous  attachent 
a  votrs  Pctiple  ,  Joyjt  incomparablej7:ent  plus  forts  que  ceux  ^ui 
vous  attachcjit  a  vos  Serviteurs  •■,  &  le  foin  cCicouter  les  ]ufies 
plaintes  ^  de  reinedicr  aux  hefoins  prejfans  de  votre  Peuple , 
vous  efl  plus  honorable  que  celui  de  combler  vos  Serviteurs  de 
Graces  e^  de  Biens.  Etre  boji  Maitre  euvers  unServiteur ,  c'efl 
une  gloire  que  pluficurs  de  vos  Sujets  peuvejtt  fe  procurer  j  jnais 
etre  bon  Maitre  envers  uji  Peuple  ^  c'efl  uji  caradere  Royal ,  cefl 
une  gloire  quaucun  Sujet  jie  peut  pojfeder. 

Le  nom  de  Perc  de  la  Patrie,  quc  lcs  plus  grands  Ejnpereurs 
OJit  fait  leurs  delices  de  porter  dans  nos  Provinces  ,  apres  les 
avoir  conquifes ;  ce  jiom  de  Pere  de  la  Patrie ,  Fotre  Majefl/  Pa 
rcfu  de  la  voix  publique  a  bon  droit  :  mais  c'efl  aujji  a  hon 
droit ,  que  les  Enfajis  efperent  que  leurs  demandes  fcront  pr^- 
ffy^es  a  celles  des  Serviteurs.  Le  Serviteur  ne  demeure  pas  tou- 
jours  dans  la  maifon ,  cojnme  fait  l'Enfant.  jSailleurs ,  le  Gou- 
verJiCJJient  Royal  efl  un  Mariage  politique  entre  le  Monarque  ^ 
le  Peuple ,  comjjie  le  difoit  fi  juflement  le  feu  Roi  votre  Perej  a 
quoi  Von  peut  ajouter  avec  verit/,  que  Punion  d'un  Epoux  avee 
fon  Epoufe  ,  n'efl  pas  plus  iJitime  ,  que  celle  de  Votre  Majefld 
avec  fon  Peuple. 

Le  Roi  fe  trouva  tellemenc  ofFenfe  &  de  l'Expofition  &  de 
la  Requete  ,  qu'il  fe  dispofa  a  calTer  le  Parlement.  Cette  Dis- 
pofition  n'eut  pas  platoc  tranfpire  jufqu'aux  Communes  ,  que 
furprifes  d'un  evenement  auquel  elles  ne  s'etoient  nullement  at- 
tendues,  ellcs  fe  mirent  d'abord  a  drdlcr  une  Remontrance,ou 
entrerent  les  Articles  de  leur  accufation  contre  le  Duc  ,  &  le 
droit  du  Tojtnage  &  du  Pojidage  remis  &  exige  par  leRoi,  fans 
rOifiroi  du  Parlement.  Pendant  qu'on  preparoit  cette  Remon- 
trance  ,  les  Seigneurs  ayant  ece  informes  par  le  Roi  meme  de 
fa  refolution,  lui  prefenterent  une  Requete  pour  Fcn  detourner; 
mais  il  ne  voulut  rien  ecouteri  &  le  \\  de  Juin ,  il  fit  diflbudre 
le  Parlement  par  une  Ordonnance  fcellee  du  grand  Sceau. 

Perfonne  ne  douta  que  rinteret  du  Duc  de  BuckinghaJ»  ne 
fuc  Tunique  caufc  de  cette  Diflblution.  Les  Communes  en  e- 
toient  fi  perfuadees  j  qu'elle3  repandirent  des  Copics  de  leur  Re- 
moncrance  ,  av.^nt  qiie  d'avoir  pu  la  prelencer.  Voici  unc 
de  ces  Copies ,  qui  efl:  de  la  plus  precife  hdelite. 

TRES   GRACIEVX  SOVVERAIN, 

Remon-  »  Nous  vos  fideles  Sujets,  lesCommunes  aflemblees  par  vos 
trance  des  „  ordres  dans  ce  prefent  Parlement ,  proteftons  a  Votre  Majes- 
Commii-  ^^  j^^  quedepuis  le  commencement  de  cettefeance,  nous  avons 
„  travaille,  avec  une  affedtion  egalement  vive  &  refpedlueule ,  k 
„  ce  qui  pouvoit  nous  conduire  le  plus  eSicacement  &  le  plu- 
„  tot  au  but  que  nous  nous  propofions ,  de  finir  1'aiFaire  du  fe- 
„  cours  deftine  a  Votre  Majefte  pour  1  execution  de  ks  des- 
,,  feins  j  d'augmenter  ce  fecours  ■■,  &  de  nous  mettre  nous-memes 
„  &  ceux  que  nous  reprefentons ,  en  etat  d'accomplir  parfaite- 
„  ment  &  a  tems ,  ce  qui  a  ete  entrepris.  Mais ,  malgre  nos 
„  bonnes  intentions,  nous  avons  ete  tellement  retardes  par  dts 
„  informations ,  par  des  interruptions  ,  &  autres  divers  obfta- 
„  cles  ,  que  nous  regardons  prefentemenc  comme  une  tres  ne- 
,,  ceflaire  partie  de  notre  rpfpecl  &  de  notre  devoir  ,  de  decla- 
j,  rer  ici  en  quoi  onc  confifte  ces  incermptions,  ces  obftacles,& 
5,  quelle  en  a  veritablement  ete  la  caufe  premiere  &  continuel- 
„  le.  Nous  ne  nous  croyons  pas  moins  indispenfablement  obli- 
„  ges  de  faire  connoitre  notre  fincere  actachemenc  au  fervice 
„  Parlemencaire  que  nous  devons  a  Votre  Majefte  ,  &  lc  foin 
„  que  nous  prenons  de  conferver  fes  Domaines  ,  &  de  defen- 
„  dre  fa  Dignite  &  fa  Couronne.  Et  fi  vous  daignez.  jetter 
„  gracieufement  les  yeux  fur  quelques  Articles ,  qui  ont  de  la  re- 
5,  lation  au  premier  Parlement  de  votre  Regne  &  a  celui-ci ,  la 
„  grande  bonte  de  votre  coeur  nous  eft  trop  connue  pour  dou- 
„  ter  un  moment,  que  Votre  Majefte  ne  foit  tres  convaincue, 
„  &  parfaitement  fatisfaite  de  rintegrite  &  de  la  fermete  in- 
„  ebranlable  de  nos  intentions. 

„  Dans  le  premier  Parlement  convoque  la  premiere  annee 
„  de  votre  heureux  Rcj^ne ,  les  Communes  ayant  prefente  avcc 
„  joye  a  Votre  Majefte  deux  Subfides  entiers  (i)  ,  comme  les 
„  premices  de  leur  devoiament,  furent,  par  les  inftigations  du 
„  Duc  de  Backingham  ,  &  comme  nous  le  comprenons ,  pour 
„  fon  interet  parciculier,  extrememenc  preflees  d'augmen:er  ce 
,,  fecours.  Mais  ,  comme  il  ne  vic  pas  beaucoup  d'apparence 
„  d'obcenir  ce  qu'il  fouhaitoic ,  il  porca ,  pour  la  meme  raifon , 
„  Vocre  Majefte  a  ajourner  le  Parlement  a  Oxford.  Ce  fut  la 
„  que  les  Communes  attentives  aux  grands  dommages  que  ce 
„  Royaume  a  foufferts  en  diverfes  manieres ,  principalement  par 
„  le  pouvoir  exceflif  &  par  les  fi-equenres  malverfations  du 
„  meme  Duc,  fe  mirent  aexaminer,  felon  la  methode  Parle- 
„  mentaire,  ces  maux,  ce  Pouvoir  &  ces  Malverfacions.  Mais 
„  il  n'eut  pas  plutot  appris  que  Fon  parloit  de  rechercher  fa 
„  conduite  ,  que  craignant  qu'elle  ne  fut  trop  ouvertement  de- 
„  voilee  aux  yeux  de  Votre  Majefte  ,  &  chatiee  felon  fon  me- 
„  rite  ,   il  Vous  donna ,  comme  nous  avons  lieu  de  le  croire , 


„  des  idces  finiftres  &  faufles  de  rintention  des  Communes,  &  Char- 

„  Vous  fic  difloudre  ce  premier  Parlemenc.  Peu  de  tems  apres,  les  l. 

„  &  dans  la  meme  annee  ,  par  de  faux  rapports  qu'il  fit  faire  a     i^^i^. 

„  Votre  Majefte  contre  certains  Membres  desCommunes,  qui 

„  s'etoient  particulierement  declares  contre  lui,  &  qui  s'etoienC 

„  montres  les  plus  contraires  a  fes  deffeins ;  il  fit  enforte ,  com- 

„  me  nous  avons  fujet   de  le  croire  ,  que  ces  memes  Membres 

„  furent  nommes  Shcrifs  en  diverfes  Provinces  ,    pour  fannee 

„  fuivante  ,   afin  d'empecher  qu'ils  ne  fuflenr  elus  Membres  de 

„  ceParlemenc,  oii  il  craignoit  qu'ils  ne  fe  declaraflent  fes  Par- 

„  ties.     Par  de  femblables  pratiques  ,   il  fut  ,   comme  nous  en 

j,  fommes  perfuades ,  faire  enforte  que  d'abord  apres  la  dillblu- 

„  tion  dont  nous  venons  de  parler  ,  un  de  nos  Membres  (2)-, 

„  qui  ne  Favoit  du  tout  poinc  raenage  ,   fut  nomme  Secrecaire 

„  de  la  Flotte ,  pour  le  punir  effedtivement  de  fon  7,616 ,  en  iui 

„  faifant  interrompre  fa  profeflion  d'Avocat  ,   ious  precexce  de 

„  lui  procurer  un  emploi  honorable. 

„  II  a  plii  enfuice  a  Vocre  Majefte  d'aflembler  ,  au  mois  de 
„  Fevricr  pafle ,  le  prefenc  Parlemenc ,  pour  lequel  aucun  de  ceux 
,j  que  le  Duc  avoic  faic  nommer  Sherifs ,  n'a  ete  elu.  Cepen- 
„  danc  ,  animes  du  meme  zele  pour  le  fervice  de  Votre  Majes- 
„  te  ,  &  pour  le  Bien  Public  ,  nous  avons  exainine  avec  une 
„  attencion  profonde ,  divers  Projets  touchant  les  moyens  d  eta- 
„  blir  la  lurete  &  le  bonheur  de  vos  Royaumes  &  de  vos  Al- 
„  lies,  d'augmencer  nocre  fecours  d'argenc  ,  <Sc  les  forces  miii- 
„  caires,  fans  furcharger  lc  pauvre  Peuple,  &  enfin  de  donner 
„  a  Votre  Majefte  d<ins  les  preffins  befoins,  une  alfiftance  plus 
3,  grande  qa'aucun  Parlement  aic  jamais  donnee.  Pour  nous 
5,  meccre  en  cec  etat ,  rous  &  ceux  que  nous  reprefentons,  nous 
„  avons  juge  devoir  commencer  par  recherchcr  les  caufes  des 
„  maux  &  des  injullices  donc  vosSujcts  font  accables:  recher- 
,,  che  que  nous  ne  pouvons  jamais  ne^Iiger ,  fans  manquer  a  la 
„  fidelice  que  nous  devons  a  Votre  Majefte  &  a  nos  Compa- 
„  tnotes  qui  nous  deputent ,  &  qui  confient  leurs  interets  J  no- 
j)  tre  vigilance.  Ceft  la  un  devoir  que  leRoi  votrePere,  d'heu- 
j,  reufe  memoire,  mic  devanc  les  yeux  de  la  Chambre  desCom- 
„  munes  ,  a  FouverCure  du  preraier  Parlement  qu'il  aflembla. 
j,  Par  cetce  recherche  nous  avons  Crouve  ,  que  les  maux  excre- 
„  mes  &  les  Griefs  econnans  qui  fonc  gemir  le  Peuple,ont  leur 
„  caufe  principale  dans  le  vafte  pouvoir  &  dans  les  enormes 
„  malverfacions  du  Duc  de  Buckivgham  ,  comme  aulTi  dans  la 
jj  pluralice  de  les  Charges  qu'il  a  acquifes  les  unes  par  ambition, 
„  les  autres  par  argent ,  contre  lcs  Loix  exprefles  de  votre  Ro- 
„  yaume.  Par  cette  recherche  nous  Tavons  trouve  coupable 
„  dans  lexercice  de  fa  charge  de  Grand-Amiral  ,  en  ce  qu il  a 
,j  neglige  de  garder  la  Mer ,  &  qu"il  a  commis  de.;  injuftices  &c 
„  des  e.xtorfions  par  rapporc  a  rAmirauce:  coupablecn  ce  qu'il 
„  a  livre  a  un  Prince  eiranger  les  Vailfeaux  de  vocre  Royau- 
„  me :  coupable  en  ce  qu'il  a  concrainc  pluueurs  perfonnes  d'a- 
„  checer  dss  Dignices  pour  fon  propre  profic  :  coupable  en  ce 
3,  qu'il  a  epuif^  les  trefors  &  les  revenus  de  TEtat  ,  d'une  ma- 
„  niere  qui  n'a  jamais  eu  d'exemple:  coupable,  jufqu'a  avoir  eu 
j,  l'audace  inouie  de  faire,  de  fon  chef ,  une  application  funefte 
„  de  certains  remedes  au  feu  Roi  votre  Pere  d'heureufe  memoi- 
„  re ,  pcu  de  jours  avant  la  mort  de  Sa  Majefte.  Ceft  de  ces 
„  Avticles,  &  dc  quelques  autres  non  moins  criminels,  que  nous 
„  avons  formej  apres  les  avoir  examinei  avec  touc  le  foin  pos- 
„  fible,  une  accufation  Parlemencaire  concre  ce  Duc  ,  devanc 
j,  la  Chambre  des  Seigneurs  atfembles  en  Parlemenc  par  les  or- 
„  dres  de  Vocre  Majeilc ;  &  c'eft  de  vocre  Juftice  &  de  la  leur 
„  que  nous  actendons  quelque  remede  a  cant  de  maux  ,  par  le 
„  moyen  d'un  promt  jugement. 

„  Mais  dans  le  tems  meme  que  nous  etions  occupes  a  Texa- 
„  men  de  ces  defordres  &  de  ces  crimes  ,  nous  avons  ete  di- 
„  verfes  fois  interrompus  par  dcs  Meflages  de  Votre  Majcfte, 
„  puiflions-nous  le  dire  fans  qu'elle  s'en  off"enfe!  Meifages,  qui, 
„  bien  que  procurcs  par  de  faux  rapports ,  ont  cte  re^us  de  nous 
3,  avec  tout  le  refpe£t  que  des  Sujets  doivent  a  leur  Souverain. 

„  Dela  il  eft  arrive  non  feulenrenc ,  qu'il  s'eft  pafle  beaucoup 
j,  de  cems ,  avanc  que  nous  ayons  pu  mettre  en  ordre  nos  chefs 
33  d'accufation  contre  le  Ducj  mais  encore,  qu'immediatemenc 
j,  deux  jours  apres  qu'ils  eurent  ete  portes  a  la  Chambre-Filau- 
j,  te  par  les  Chevaliers  Dudley  Diggs  &  yean  Elliot ,  qui  en  a- 
„  voient  ece  charges  &  qui  etoient  a  la  tete  de  la  CommiflSon 
„  ecablie  pour  cette  affaire ,  ces  deux  Membres  de  notre  Cham- 
3,  bre  furent  envoyes  en  prifon  ,  par  ordre  de  Vocre  Majefte, 
„  leurs  maifons  fouillees ,  &  leurs  papiers  enleves,le  touta  cau- 
„  fe  de  cercaines  expreflions ,  dont  on  vous  avoic  fauflement  & 
„  malicieulement  afllire  dans  le  particulier ,  qu'ils  s'ecoient  fervis 
„  en  remeccanc  cecce  accufacion  aux  Seigneurs.  Ainfi  les  Privi- 
„  leges  averes  &  conftans  du  Parlemenr  ont  ece  enfraincs  ,  & 
„  nous  qui  dans  la  jufte  efperance  d'avoir  biencoc  juftice  contre 
,.  le  Duc  ,  nous  preparions  avec  beaucoup  de  2.ele  ,  &  felon 
„  notre  devoir,  a  expedier  incefl"immenc  faffaire  du  fecours,  & 
„  les  aucres  chofes  qui  regardenc  le  fervice  de  Vocre  Majefte, 
„  nous  nous  voyons,  malgre  nous ,  detournes  de  nos  bonnes  &; 
„  juftes  intentions,  pendant  pluiieurs  jours ,  pour  vaquerjCom- 
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„  yons  qu'il  eft  de  notre  devoir  d'informer  exadtement  Votre 

„  Majefte  de  la  maniere  dont  cet  emprifonnement  a  ete  fait. 

„  Quoique  FOrdre  de  Votre  Majefte  donne  a  vos  OfSciers 
„  portdt  expreflement ,  qu"ils  iroient  aux  Maifons  de  ces  dcux 
j,  Membres,  pour  les  y  arreter,  le  Lord  Convjay  Principal  Se- 
„  cretaire  d'Etat  leur  donna ,  comme  ils  Tont  attefte ,  un  au- 
„  tre  ordre  pofitif  d'aller ,  non  aux  Maifons  de  ces  Chevaliers , 
„  comme  c'etoit  votre  intention,  mais  a  la  Chambre  desCom- 
„  munes,  &  de  les  arreter  la;  avec  cette  injondion ,  que  s'ils 
5,  n'y  etoient  point  encore  venus,  de  les  y  attendre,  &  de  les 
jj  y  faifir,  dans  la  place  qu'ils  y  occuperoient.  Or  fans  s'arre- 
„  ter  maintenant  a  1'oppofition  dc  ce  fecond  ordre  avec  celui 
„  de  Votre  Majefte,&  n'en  confiderant  que  la  feule  execution, 
„  notre  Chambre  ne  fauroit  regarder  un  procede  de  cette  natu- 
3,  re,  que  comme  une  preuve  manifefte  du  deifein  qu'on  avoic 
„  forme  de  lui  faire  un  affront  infigne,  &  de  la  retarder  dans 
j,  ks  occupations  qui  concernent  le  fervice  de  Votre  Majefte. 
„  De  plus ,  il  ne  nous  eft  pas  moins  manifefte ,  que  toutes  ces 
„  interruptions  caufees  par  de  faux  rapports,  font  i'ouvrage  du 
„  Duc,  pour  fon  interet  particulier,  d'autant  plus  qu'elles  ne 
„  nous  ont  ete  iufcitees  que  dans  le  tems  qu'il  nous  iavoic  oc- 
„  cupes  a  examiner  fes  malverfarions.  Mais  Votre  Majefte,  par 
„  un  effet  de  fa  bonte  &  de  fa  juftice,s'etant  laiffee,  depuis  cet 
3,  evenement,  mieux  informer  de  nos  Privileges,  &  de  Tinno- 
„  cence  des  deux  Chevaliers ,  les  a  fait  relacher  j  de  quoi  nous 
,j  la  remercions  tres  humblemenc. 

„  De  pius  encore,  lorfque,  dans  l^efperance  de  voir  bientot 
j,  iinir  raftaire  de  raccufation  que  nous  avions  portee  devant 
5,  les  Seigneurs,  contre  le  Djc,  nous  nous  propolions  d'avan- 
„  cer  avec  chaleur  celle  du  fecours ,  &  d'autres  qui  importenc 
„  au  fervice  de  Votre  Majefte,  nous  nous  ibmmes  vus  fruftres 
j,  dans  notre  attente,  arretes  encore  par  de  nouvelles  encrepri- 
„  ks  que  ce  meme  Duc  a  executes  en  fe  fervant  de  ibn  Pou- 
3,  voir  exceiTif,  &  en  fe  livrant  aux  inftigrtion»  de  fon  ambi- 
5,  tion  demefuree.  En  effet,  c'eit  par  un  tel  pouvoir ,  &  par 
„  une  telle  ambition,  que,  quoique  la  pluralice  des  Charges  & 
„  des  Oifices  dont  il  eft  revetu  ,  faile  un  dcs  principaux  Arii- 
„  cles  de  ibn  Accufation,  il  a  fu  procurer  tant  de  poids  aux 
„  mouvemens  de  fes  Agens,  qu'il  s'eft  fait  dccerner,  comme 
„  une  chofe  due^  la  Dignite  de  Chancelier  de  rUniverfite  de 
„  Cambridge  ;  nonobftant  le  confentement  formel  que  cette 
„  meme  Univerlite  avoit  donne ,  peu  de  lemaines  auparavant , 
,j  par  les  deux  Depuces  qu'elle  a  au  milieu  de  nous  ,  a  rArticle 
„  important  donc  nous  venons  de  faire  mention.  En  efFec  , 
,j  nous  ne  concevons  point  d'ambition  plus  outree  que  d'avoir 
„  recherche,  ni  de  pouvoir  plus  grand  que  d'avoir  emporte 
„  cecce  Dignite  ,  dans  une  femblable  conjondture  ,  concre  u- 
„  ne  Declaracion  faite  en  plein  Parlemenc  ,  S<.  d'une  meme 
„  voix  avec  toutes  les  Communes  d'Angleterre.  Nous  ibm- 
„  mes  meme  informes,  qu'il  a  particulierement  employe  dans 
„  cette  afFaire  les  menees  &  les  pratiques  d'une  Fadrion  qui 
„  adhere  aux  innovations  dangereufes  en  matiere  dt  Reiigion, 
„  pubiiees  dans  les  Ecrits  feditieux  d'un  nomme  Richard  Mon- 
jj  taigu,  Pretre  que  le  Duc  a  depuis  foutenu  &  favorife  pour 
„  cecte  raifon ,  comme  il  l'avoic  faic  auparavanc  pour  d'aucres 
,j  qui  ne  ibnc  point  inconnues. 

„  Cc  fonc  ces  deportemens  du  meme  Dac ,  qui  ont  arrete 
5,  les  Affaires  de  Votre  Majefte,  par  les  interruptions  qu'ils 
„  nous  ont  caufees,  &  qui  ont  mis  des  obftacles  a  fardeurque 
3,  nous  avons  de  vous  fervir.  Nous  en  aurions  deja  donne  des 
„  marques  inconteftables  de  cette  ardeur ,  &  nous  aurions  faic 
„  voir  qu'apres  ce  que  nous  devons  i  Dieu,  nous  n'avons  rien 
„  plus  a  cceur  que  le  fervice  de  Votre  Majeiie,  la  furete^ie  vo- 
j,  tre  Royaume ,  notre  confervation  &  celle  des  Compatriotes 
j,  que  nous  reprefentons ,  afin  que  ce  fervice,  &  cetce  furete 
3,  fe  concinuenc,  donc  nous  ne  pouvons  pourtanc  poinc  nous 
„  ilaccer.  Nous  fupplions  donc  Vocre  Majeile ,  de  recevoir  fa- 
3,  vorablement  nocre  humble  &  libre  Proceftacion,  que  nous 
„  ne  voyons  poinc  de  furece  i  accendre  pour  nous,pendanc  que 
3,  nous  demeurerons  expofes  au  Pouvoir  cyrannique  de  ce 
j,  Duc ,  a  fon  ambicion ,  6c  aux  faux  rapports  qu'il  faic  faire 
3,  pour  foii  propre  incerec ,  k  Votre  Majefte.  Ce  qisi  fortifie 
,,  cxcrcmemenc  cecte  crainte,  c'eft  qu'ii  ait  alTeZ  de  credit  pour 
„  empecher  que  vous  ne  ibyez.  exadtement  informe  de  ce  qui 
3,  peut  fe  rapporter  le  moins  du  monde  a  fa  mauvaife  con- 
3,  duite  ■■,  de  forte  qu'on  ne  peut  vous  prefenter  i'etac  de  vos  Su- 
3,  jets,  &  de  vos  Royaumes,  que  ibus  la  face  qui  convienc  aux 
j,  vues  qu'il  a.  Dela  vient  qu'il  a  place  un  fi  grand  nombre 
„  de  fes  Parens  &  de  fes  Creatures  dans  les  poftes  les  plus  emi- 
j,  nens ,  aiipres  de  votre  Perfonne.  Ceft  encore  par  ies  faufTes 
„  infinuations,  que  nous  avons  eu  le  crevecoeur  de  voir,  fous 
„  le  Regne  du  Roi  vocre  Pere ,  d'heureufe  meinoire ,  &  me- 
„  me  ibus  celui  de  Votre  Majefte,  tant  de  Hauts  OflSciers 
„  changes  ou  demis;  &  que  depuis  le  commencemenc  de  fa  fa- 
j,  veur  on  a  vu  en  cres  peu  d'annees ,  plus  de  changemens  de 
5,  cecce  force,  qu'on  n'en  avoic  vu  pendanc  une  lon^ue  fuite 
jj  d'annees  auparavant.  Meme,  fous  le  Regne  de  feu  vocre 
3j  Pere ,  11  ne  fe  faifoit  poiiic  de  changecr.ens  fembiables  ,  juf- 


„  qu'a  ce  qu'il  y  fut  porce  par  les  pratiques  de  ce  Duc.     Mais  CnAif- 
„  depuis  ce  tems-la,  divers  Ofncicrs  de  la  Couronne,  tant  en   t-f-s  t. 
,,  Anglererre  qu'en    Irlande  ,   ont  ete  ,    fuivant    qu'ils   etoient     i^^lf' 
„  bien  ou   mal  aupres  du  Duc ,     ou  recommandes  ou  deiTer- 
„  vis    aupres    du  Souverain  ,   places  ,    deplaces    ou    depoles  : 
„  en  forte  qu'il  paroit  manifeilement ,   qu'autant  qu"il  a  depen- 
3,  du  de  lui ,  il  a  mefure  a  fes  propres  interets  le  bien  iJc  le 
„  mal  des  Royaumes  de  Votre  Majeltc. 

„  Enfin  nou5  avons  requ  de  la  part  des  Seigneurs,  une  Co- 
„  pie  de  la  Reponfe  du  Diic  a  l'Accufation  que  nous  avons  :n- 
„  tentee  contre  lui;  &  nous  allons,  ibus  le  boii-plaifir  de  Vo- 
„  tre  Majcfte,  y  repliquer  d'une  tellc  manicre,  cn  iuivant  k-s 
„  Loix  du  Parlement,  qus  nous  ne  doutons  nullementquenous 
„  n'obtenions  un  Jugement  contre  Iji,  a  moins  que,  par  fon 
„  pouvoir  &i.  par  fes  pratiques  fouterrjines  ,  il  ne  rrouve  !e 
„  moyen  d'eluder  nos  procedur-S  &;  la  force  dc  nos  demon- 
„  ftrations. 

„  Outre  cela,  Sire,  au  milieu  des  interruptions  qui  nous  font 
„  lurvenues  par  remprifonnement  de  deux  Membres  de  notre 
„  Chambre ,  nous  avons  regu  un  MeflFage  par  lequcl  il  a  plQ  \ 
„  Votre  Majefte  de  nous  faire  declarer,  que  fi  vous  ne  receviez, 
„  poinc  inceflamemnc  le  fecours  demande  ,  vous  prendriez  de 
„  noHveaux  Confeils.  Nous  ne  devons  pa-  douter  qae  par  ces 
„  nouveaux  Confiits  ,  Votre  Majefie  n'en:ende  des  Confeils 
„  conformes  a  la  Juftice,  &  aux  Loix  dii  Royaume.  Mais 
„  nous  ne  devons  poinc  auili  vous  taire  que  czs  memes  termes 
„  de  nowveaux  Confeih  onc  ece  ramenei  dans  un  Difcours  fait 
„  au  milieu  de  nous ,  par  un  de  vos  Confeillers-Prives ,  de- 
,,  vcnu  en  dernier  lieu  Membre  de  nocre  Chambrcj  qui  noas 
„  dic  qu'il  avoit  ibuvenc  refiechi  fur  ces  mots  de  nowveaux  Con- 
y,  feils  ;  qu'il  le  reiTouvenoit  qu'il  y  avoit  anciennement  chez 
,3  les  autres  Nitions,  des  Parlemens  femblables  au^  n6tresiqu'il 
,,  voyoit  les  Anglois  vivre  dans  le  bonheur  &  dans  l'abondan- 
„  ce ,  tandis  quc  les  autres  Peuples  etoienc  miferables  a  tous  e- 
„  gnrds,  depuis  que  leurs  Rois  avoienc  pris  ces  r.ctneaux  Con- 
„  y^//r,  &  faic  celler  l'ufage  des  Parlemens. 

„  Cecic  infinuation ,  permettcz,-nous  rie  vous  le  dire,  Sire 
„  etoic  d'une  telle  nature  ,   qu'elle  nous  donna  un  jufte  fujet  de 
„  craindre,  qu'il  n'y  euc  aupres  de  vocre  Perfonne  quelque  l\\\- 
„  niftre  mal  incentionne,  qui  poulle  par  le  Diic,  ou  conjointe- 
3,  menc  avec  ce  crop   puiflanc  Favcri ,  confeillac  a  Vocre  Ma- 
„  jefte  de  prendre  de  nouveaux  Confeils .,  cendant,  comme  Vo- 
„  cre  Confeiller  Prive  nous  les  a  depeincs ,  a  1'entiere  fiipprcf- 
„  fion  des  Parlemens  dans  ce  Royaume.     Notre  craince  a  eCe 
„  augmentee  encore  par  cccce  confideracion  ,   que,  quoique  les 
j,  droics  du   Toinage  &  Fovdags  euffrnt  pris  fin  par  la  morc  du 
„  Roi  vocre  Pere,  &  qu'ils  naienc  jamais  ece   payes  a  aucun 
„  de  vos  Predeceffeurs  ,    qu'eii  vercu  d'un  A<fte  fpecial  du  Par- 
„  lemenc ;  que  meme  ils  ne  puiiTenc  etre  leves  que  fur  le  fon- 
„  demenc  d'un  tel  Acle;   neanmoins,  quelques-uns  de  vos  Mi- 
„  niftres  les  ont  leves  depuis  le  commencement  de  votre  Re- 
„  gne ,  comme  s'il3  etoient  toujours  dus,  quoique  le  premicr 
„  Parlement,  diflbus  par  les  intrigues  conltatces  du  Duc,  n'c&c 
„  faic  aucun   Afte   pour  aucorilcr  cecte  levce.     Cec  e.ifemple  eii 
„  fi   concraire  a   Tufage  conftant   des  tems    pafTes  ,    de  me-.ne 
„  qu'au  dioic  reconnu   &  -a  la  liberce  de  vos  Sujecs,  quil  ne 
„  peut  guere   etre    qu'un   eflet    de  qaelques  nouvcat^x  Confils 
„  donnes  a  Votre  Majefte,  contre  la  Conftitution  cfienticllede 
„  ce   Gouvernemenr ,  &  fur-tout  contre  le  droit  des  Commu- 
„  nes;  comme  fi  on  avoit  droit  de  lever  ou  Subfide,  ou  Ta.ve 
5,  ou  Aide,  fans  le  confenrement  du  Parlement,  ou  contre  les 
„  Loix  fondamentales  du  Royaume.    Mais  s'il  fe  trouve  de  cel- 
„  les  gens ,  qui  en  reprefencanc  faufTemenc  l'ecac  &  le  droit  des 
„  Sujets,  oient  donner   ces  fortes  de  nouveaux' CovfcUs ,  coin- 
„  me  de  lever  des  Aides,  des  Taxes,  ou  des  SLibfides  fur  votrc 
j,  Peuple,  contre  les  Loix  etablies  dans  vocre  Royaurae,  nous 
„  ne   pouvons,  Sire,  que  les  regarder,  noa-feulemenc  commc 
„  des  viperes,  mais  encore  comme  des  peftes  autant  a  craindre 
„  pour  le  Roi  lui-meme  &  pour  fon  Ecac,  que  pour  les  deux 
„  Chambres  du  Pariement,  felon  le  ftiJe  du   Koi  votre  Pcre 
„  &  cnfin  comme  des  ennemis  capitaux'  de  votrc  Couronne, 
„  de  votre  Dignite,  &  de  tout  le  Royauinc,  Pour  nous,  nous 
„  ierons   toujours   prets   a    moncrer  dans  l^aflfemblee  du  Parle- 
5,  menc,    &  a  declarer  par-couc  ailleurs  oii  roccafion  s'en  pre- 
„  fencera,  c}u'une  offenfe  de  cette  nature  merite  la   plus  gran- 
„  de   punicion  que  les  Loix  puiflTenc  infiiger  a  quelques  Mil- 
„  faiceurs  que  ce  foic. 

„  Voila,  Sire,un  parcie  its  chofcs,qui  ont  trouble  k  bon- 
„  ne  intelligence  entre  Vorre  Majefte  &  nous ;  ce  qui  n'a  pj 
3>  que  troubler  aufii  le  creur  de  touc  votre  Peuple  ,  &  que 
„  penetrer  de  la  plus  vive  douleur  vos  fideles  Communes  , 
3,  puifqu'elles  voyent  que  lcurs  meiUcures  intentions  font  faui^ 
„  iement  interpretees  ,  &  leurs  plus  finccrcs  efForts  interrom- 
„  pus  3  &  enfin  rendus  inutiles  ,  par  rincerpoficion  d'un  ieul 
„  homme  qui  abufe  de  fon  pouvoir.  Cefl  ce  qui  nous  don- 
,j  ne  un  jufte  fujcc  de  protefter  contre  lui ,  tanc  par  rapporc 
),  aux  crimes  donc  il  eft  charge  pir  notre  accufacion  Parle- 
,,  mencaire,  fur  laquclle  nous  ne  pouvons  nous  difpenfer  d'in- 
,>  filter  avec  force  ,  commc  etanc  fondee  fur  dcs  preuves  de 
,3  notoriete  publique  j  que  parce  que  nous  le  voyons  pofifede 
„  d"une  ambition  li  eftrcnee,  &  il  incompacible  avec  lc  bon- 
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„  heur  &  la  tranquillite  de  rEglife  &  de  TEtat,  que  nous  le 
„  croyons  veriiablement  ennemi  de  Fune  &  de  Tautre.  Ainfi, 
„  I  moins  que  de  vouloir  trahir  notre  devoir  envers  Votre  IVla- 
„  jefte,  &  envers  ceux  qui  nous  ont  confie  leurs  droits,  nous 
„  ns  pouvons  que  temoigner  la  douleur  extreme  que  nous  ref- 
„  fentons  de  voir  que  cet  homme  a  tant  de  pouvoir  fur  refprit 
3,  de  Votre  Majefte  &  tant  de  part  a  votre  aftection ,  qu'il 
fe  rend  feul  maitre  de  toutes  ks  Aftaires  de  votre  Royau- 
me. 

„  Permettez-nous  donc,  Sire,  de  nous  jetter  i  vos  pies  , 
au  nom  de  toutes  les  Communes  de  votre  Royaurae ,  &  de 
iupplier  tres  humblement  Votre  Sacree  Majefte,  pour  Thon- 
neur  du  Dieu  tout-puiftant  ,  dont  la  Religion  eft  fappee  par 
lesintrigues  du  Parti  que  le  Duc  protege;  pour  votre  propre 
honneur,qui  ne  peut  qu'augmenter  coniiderablement,  fi  vous 
y,  avez,  la  bonte  de  delivrer  votre  Peuple  de  la  grande  oppref- 
5,  fion  qu'il  fouffre;  pour  Thonneur,  pour  la  furete,  pour  la 
„  profperite  de  votre  Royaume,  qui  eft  expofe  a  un  danger  e- 
j,  minent;  &  enfin  pour  Tamour  tendre  &  veritablement  pa- 
5,  ternel  que  vous  portez  a  votre  Peuple;  ce  Peuple  qui  vous 
«  honore  infiniment ,  &  a  qui  vous  eces  aufti  cher ,  nous  le  pro- 
„  teftons  devant  Dieu  Scrutateur  des  coeurs,  oui,  aufti  refpec- 
„  table  &  aufli  cher  qu'aucun  de  vos  Predecelleurs  Tait  jamais 
„  ete  a  fes  Sujets;  permettez.-vous  de  vous  fupplier  dcloigricr 
5j  cet  homme  de  votre  prelence,  &  de  ne  pas  le  mettre  en  ba- 
5,  lance  lui  feul  avec  tout  ce  que  nous  venons  de  vous  reprefcn-  . 
„  ter,  &  avec  les  Affaires  de  la  Chreaente,  qui  foiftient,  au- 
„  tant  qu'elles  ont  de  relation  avec  ce  Pais,  &  qui  fouff"rent 
„  principalement  par  la  faute  du  Duc.  Car  nous  declarons  a 
„  Votre  Majefte,  &  au  Monde  entier,  que,  jufqua  cc  que  ce 
„  grand  .Vliniftre  ne  fe  mele  plus  des  Affaires  de  l'Etat  ,  nous 
„  ne  pouvons  efperer  aucun  bon  fucces;  &  qu'au  contraire, 
„  noui  craignons  que  tout  Targent  que  nous  pourrons  donner  a 
„  Votre  Majefte,  ne  rourne  au  prcjudice  de  votre  Royaume, 
„  par  le  mauvais  emploi  que  cet  honime  en  fera,  comme  nous 
„  en  forames  convaincus  par  la  diflipation  qu'il  a  faite  des  fe- 
„  cours  amples  que  nous  avons  donnes  &  en  dcrnier  lieu  ,  & 
„  auparavant. 

„  Mais  Votre  Majefte  ne  nous  aura  pas  plutot  accorde  le 
„  Redreftement  de  ce  Grief ,  qui  noi.is  eft  le  plus  infupportable 
de  tous  ,  que  nous  travaillerons  lur  le  champ  a  vous  don- 
ner  une  fatisfaction  entiere  touchant  le  fecours  d'argent.Nous 
j,  nous  appliquerons  auffi  tout  d'une  fuite,  avec  joie  &  avec 
„  ardeur,  aux  autres  grandes  &  diverfes  aff.iires,  qui  peuvent 
„  etablir  Tabondance,  la  force,  &  fhonneur  de  vos  Royau- 
mesj  de  meme  qu'a  foutenir  vos  amis  &  vos  allies  d'une 
teile  maniere,  que  nous  fommes  perfuades  qu'aucun  des  Par- 
lemens  precedens  ne  pourra  etre  mis  en  parallele  avec  celui- 
ci.  Or  moyennantces  chofes,  &  la  benedidion  de  Dieu, 
nous  nedoutons  nullement,que  comme  vous  etes  le  meilleur 
,,"  Monarque  qui  fe  foit  jamais  affis  fur  le  Trone  de  ce  puif- 
j,  fant  Royaume,  vous  n'en  deveniez  auffi  &  le  plus  aime,  & 
„  le  plus  grand  ". 

Afin  que  le  Ledleur  impartial  puiffe  fe  former  une  idee  plus 
nette  de  rorigine  &  des  caufes  des  diviiions  qu'il  y  eut  pcndant 
tout  ce  Regne,  entre  le  Roi  &  le  Parlement,  il  eft  neceflaire, 
apres  avoir  infere  ici  la  Remontrance  des  Communes,que  nous 
inferions  auffi  la  Declaration  donnee  a  VVhitehall  le  trentieme 
(i)  de  Juin,  &  publiee  par  ordre  du  Roi  pour  appaifer  le  me- 
contentement  &  les  murmures  du  Peuple. 

DECLARATION  DU  ROI,  pour  notifier  a  fes  Sujets 
les  Caufes  de  la  Convocation  ^  de  la  Dijfolution  des  deux 
derniers  Parlemens. 

,j  Le  Roi,  depuis  fon  avenement  a  la  Couronne  Imperiale 

de  ce  Royaume ,   a  convoque  &  affemble  deux  divers  Par- 

lemensjdont  le  premier  fut  ajourne  aOxford  au  mois  d'Aout 

1625  ,  &  diffous  en  ce  mcme  lieu  j  &  dont  le  fecond,  com- 

mcnce  au  mois  de  Fevrier  dernier,  a  ete  conLinue  jufqu'au 

j',  du  prefent  mois  de  Juin ,  &  enfuite  diffous  par  Sa  Majefte, 

,  a  fon  grand   regret,  6:  (comme  il  en  eft  perfuade)  au  grand 

,  regret  de  fes  bons  &  bien  affedtionnes  Sujets.     Quoique  Sa 

,  Majefte  fache  bien|,  que  la  Convocation,  rAjournement ,  la 

,  Prorogation ,  &  la  Diffolution  des  Pariemens  font  des  Droits 

,  qui  lui  appartiennent  par  une  Ptcrogative  indubitable  &  in- 

,,  feparablement    attachee   a  la  Couronne  Imperiale  ;   &  qu'il 

„  n'eft  tenu  d'en  rendre  compte  qu'a  Dieu  feul ,  de  qui  il  eft 

,,  le   Lieutenant   &    le  Vicegerent  dans  ces  Royaumcs  que  la 

„  divine   Providence  a  coramis  a  fes  Ibins  &  a  fon  Goavcr- 

„  nement  :    cependant  ,   comme  fon  intention  eft  ,   avec  Taf- 

„  iiftance   du   Tout-puiffant  ,  de   regler  de  telle  maniere   fes 

„  defirs  &  toute  fa  conduite  ,  principalement  dans  les  affaires 

„  qui  regardent  TEtat  &   le   bien  du  Royaume  ,   qu'il  puifle 

„  s'affurer  d'etre  approuve  non-feulement  de  fa  propre  conicien,^ 

„  ce ,  &  de  fon  propre  Peuple ,  mais  encore  de  tout  le  monde; 

„  il  a  juge  qu'il  etoit  a  propos,  &  meme  ncceffaire,  dans  la 

„  fituation  prefente  des  aftaires  du  dedans  &  du  dehors ,  de  de- 
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(0  Mr.  de  Rafin  (ou  fon  Imprimeur)    a  date'  cette  Piece  du  \]  de 
Juiu,  taat  au  coma^encement  qu'a  la  fin.     Si  ce  n'eft  point  par 


„  clarer  precifement  &  clairement  les  caufes  qui  i'ont  porte  a  Char.; 
„  convoquer  ces  Parlemens,  &  qui  Tont  enfuite  contraint  de  t-Es  1- 
„  les  diflbudre.     II  efp^re  par-la  de  fermcr  la  bouche  aux  gens    i<>2^. 
,,  malins,  de  faire  cefler  les  doutes  &  les  craintes  de  fes  bons 
„  Sujets,  de  fe  difcuipcr  envers  nos  AUies,   &  de  voir  le  bla- 
„  me  de  ces  facheux  accidens  retomber  avec  juftice  fur  ceux 
„  qui  les  ont  cauies. 

„  Lorfque  Sa  Majefte ,  apres  la  mort  du  Roi  fon  Pered'heu- 
„  reuie  memoire ,  parvint  a  la  Couronne ,  elle  trouva  le  Ro- 
„  yaume  engage  dans  une  Guerre  avec  un  puiffant  ennemi. 
„  Cette  Guerre  n'avoit  pas  ete  entreprife  legerement  &  fans 
„  des  caufes  juftes  &  honorables;  puifque  c'etoit  pour  defen- 
„  dre  la  Perfonne  &  les  Etats  de  Sa  Majeftc,  pour  foutenir  ies 
„  Amis  &  fes  AUies  ,  pour  retablir  Tancien  honneur  de  la 
„  Nation  Angloife,  pour  faire  reftitucr  a  fa  Soeur,  au  Prince 
„  fon  Ep.iux,  &  a  leurs  Enfans,  leur  Patrimoine  injulfement 
„  ufurpe  fous  le  pretexte  fpecieux  d'Amitie  &  d'Alliance ,  & 
„  enhn  pour  maintenir  la  verirable  Religion.  D'aiIIeurs,  le  feu 
„  Roi  y  avoit  ete  excite  &  encourage  par  les  hunibles  .'^vis 
„  des  deux  Chambres  du  Parlement  ,  par  leurs  proteftations 
„  &  leurs  fortes  promelfes  de  lui  donncr  tous  les  fecours  ne- 
„  ceffaires  &  proportionnes  a  une  entreprife  dc  cette  impor- 
„  tance  pour  la  liirece  de  fon  Royaume,  &z  pour  procurer  a 
,,  fes  Ami.^  &  a  (qs  AUies  une  Paix  generale  &  folide.  Mais 
„  quand  Sa  Majefte  vint  a  confiderer  de  pres  fes  Revenus,  eU 
„  le  ne  fe  trouva  point  aflez.  bien  pourvue  de  moyens  d'exe- 
„  cuter  un  deLfein  fl  grand  ,  a  moins  que  d  etre  bien  afluree  de 
j,  reccvoir  dc  les  fidjies  Sujets  des  fecours  qui  la  miff.-nt  en  e- 
„  tat  de  menager  cette  Guerre  d'une  maniere  convenable. 

„  Ainfi  Sa  Mijefte,  voulant  marcher  fur  lcs  traces  des  Rois 
5,  ics  Ancetres,  reiblut  de  convoquer  un  Parlemcnt  avec  toute 
„  la  diligence  poflible,  pour  fairc  des  Loix  falutaires ,  pour  cor- 
„  riger  les  abus  du  Gouvernement ,  pour  connoitre  cxadement 
„  lcs  juftes  Griefs  de  Ibn  Peuple,  &  pour  s'affurer  des  fommes 
„  qui  devoient  neceflairement  etre  employces  au  lervice  pu- 
„  blic.  Mais  trouvant  un  Parlement  deja  affemble  pendant 
,,  la  vie  du  Roi  fon  Pere  ,  Sa  Majefte  auroit  fouhiite  de  le 
„  continuer ,  ians  meme  qu'aucun  des  membres  en  fiit  change, 
„  ahn  de  gagner  du  tems ,  &  pour  expedier  p'us  promtement 
„  les  affaires  importantes  dont  il  s'agiflbiti  fi  elle  n'avoit  pasete 
„  informee  par  fes  Juges  &  par  fon  Confeil  qu'un  tel  Parle- 
„  ment  pouvoit  etre  regarde  comme  peu  conforme  aux  Loix, 
„  &  a  Tufagei  ce  que  Sa  Majefte  vouloit  eviter.  Elle  con- 
„  voqua  donc  un  nouveau  Parlement,auflit6t  qu'il  lui  futpoC- 
„  fible ,  fe  confiant  entierement  dans  Taffedion  de  fon  Peuple , 
„  &  ayant  tout  lieu  de  croire ,  que  ceux-la  memes  qui  avoient , 
„  non  fans  quelque  importunite  ,  perfuade  le  Roi  fbn  Pere  de 
„  rompre  fes  Traites  avec  TEipagne  ,  qui  memc  pour  y  mieux 
„  reuflir,  s'etoient  fervis  de  l'interceflion  de  Sa  Majefte  ,  alors 
„  Prince ,  &  Membre  du  Parlcment ,  &  qui  avoient  promis  de 
„  fecourir  de  toutes  leurs  forces  le  Roi  Ibn  Fere  dans  cette 
„  Guerrc,  quils  re^ardoient  comme  inevitable ■  que  ces  memes 
„  gens-la,  dis-je,accompIiroient  leurs  engagemens,  &  ne /buf- 
„  friroient  point  que  fa  premiere  sntreprile  ,  dont  tout  le  mon- 
„  de  attendoit  un  ii  grand  fucces,  couriit  le  moindre  rifque 
„  d'cchouer  par  leur  taute. 

„  Le  Parlement ,  apres  quelques  ajournemens  caufes  par  des 

„  occupations  qu'on  ne  pouvoit  ni  renvoyer,  ni  avoir  prevues, 

s'etant  aflemble  le  dix-huitieme  de  Juin,  &  ayant  pris  en- 

confideration  les  divers  &  grands  befoins  oii  Sa  Majeite  fe 

trouvoit  au  commencement  de  fon  Regne,  8c  le  mouvement 

critique  ou  etoient  les  importantes  Aftaires  de  TEtat,  tant  au 

dedans   qu'au  dehors ,  lui  prefenta  gayement  &  avec  promti- 

tude,  comme  un  gage  de  Ibn  Devoir  &  de  fa  Reconnoii^ 

fance  profonde,   &  comme  les  premiers  fruits  de  la  tres  juf- 

te  affeciiion  de  ks  Sujets  ,  deux  Subfides  entiers,  que  Sa  Ma- 

jePce  accepta  gracieuiement  ,  non-feulement  a  caule  de  la  va- 

leur  du  prefent  ,    mais  principalement  a   caufe  de  la  bonne 

volonte  &  de  la  promtitude.     Mais  des  que  le  Roi  examina 

„  plus  a  fond  les  grandes  aftaires  dans  lefqueUes  il  etoit  engage, 

„  &  dont  il  nc  pouvoit  point  fe  retirer  fans  deshonneur  &  fans 

„  doEunage,  il  vit  que  cette  fomme  etoit  beaucoup  au-deffous 

,,  de  ce  qui  devoit  neceffairement  etre  employe  pour  executer, 

„  pcndant  cette  Campagne  meme  ,  les  Projets  qu'U  avoit  faics 

„  par  Tavis  de  fon  Confeil.    II  communiqua  cette  difparite  aux 

„  Communesj  mais  avant  qu'eUes  puffent  en  faire  la  difcuflion 

„  convenable ,  la  Pefte  ayant  gagne  les  dehors ,  &  Tinterieur 

„  meme  des  Villes  de  Londres  &  de  Weftminfter ,  ou  les  Sei- 

„  gneurs  ,  &  les  principales  Perfonnes  de  diftinftion  de  tout  le 

Royaume ,  fe  trouvoient  retenus  pour  tout  le  tems  de  leur 

Deputation ;  &  ce  fleau  terrible  dont  Dieu  nous  vilitoit ,  fai- 

fant  de  jour  en  jour  de  plus  grands  ravages ,  Sa  Majellc  ne 

pouvoit  point  continuer  le  Parlement  plus  longtems  dans  ce 

„  lieu-Ia ,  fans  expofer  a  un  danger  extreme  la  vie  de  fes  bons 

„  Sujecs. 

„  C'eft  ce  qui  le  lui  fit  ajourner  le  on2.ieme  de  JuiUet  i  Ox- 
„  ford ,  pour  fe  raffembler  le  premier  jour  d'Aout.  Sa  Ma- 
»,  iefte  avoic  choifl  cette  Ville-la  comme  la  plus  exemte  de  la 

„  Pefte, 
megarde,  c'eft  certainement  une  veritable  faute  dans  fa  Copie. 
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Pefle,  &  lorfque  lc  Parlement  y  fut  afTemble,  elle  prit  foin 
de  faire  en  forte  que  chacun  put  y  etre  commodement.  Com- 
me  Sa  Majefte  n'avoit  que  de  bons  fentimens  &  dc  bons 
defleins  pour  fon  Peuple ,  ainfi  que  le  Scrutatear  des  cceurs 
le  connoit  tres  bien ,  elle  s'attendoit  peu  a  trouver  dans  le 
Parlement  des  difpofitions  a  intcrpreter  nial  fes  adtions,  com- 
me  elle  le  trouva  efFedivement.  Car  apres  que  le  Parlement 
eut  demeure  quelque  tems  affemble,  &  que  Sa  Majefte,  a- 
yant  fait  connoitrc  fes  befoins  aux  Communes,  leur  eut  de- 
mande  un  nouveau  fecours  ,  elle  les  trouva  fi  lentes  &  fi  at- 
tachees  a  tout  ce  qui  pouvoit  produire  des  diverfions  &  des 
retardemens ,  qu'avant  qu'aucune  affliire  piit  etre  terminee , 
la  pefte  fe  repandit  dans  tout  le  Royaume,  &  meme  juf- 
qu'aux  portes  du  Parlement.  Sa  Majefte  jugea  donc  qu'il 
etoit  k  propos  de  preferer  la  fanie  &  la  furete  de  fon  Peuple 
aux  autres  afl&ires  plus  eloignees,  quoique  non  moins  dange- 
reufes  pour  le  Royaume  &c  pour  fes  AUies.  Ceft  pourquoi , 
ne  pouvant  pas  favoir  en  quel  tems  il  plairoit  a  Dieu  de  faire 
cefler  ce  fleau ,  ni  en  quel  heu  on  feroit  le  plus  a  couvert 
de  fes  coups  pour  y  raffembler  ce  Parlement ,  Sa  Majefte  fe 
refblut  de  le  diflbudre. 

„  Ce  Parlement  ayant  donc  ete  ainfi  termine,  le  Roi  n'a- 
bandonna  pourtant  pas  le  foin  de  ies  grandes  &  importantes 
affairesj  au  contraire,  par  les  avis  de  ibn  Confeil-1'rive,  &c 
du  Confeil  de  Guerre,  il  continua  fes  preparatifs  pour  Texe- 
cution  de  fes  premiers  deffeins.  Ceft  a  quoi  il  employa  les 
deux  Subfidcs  qui  lui  avoient  ete  accordcs  pour  ion  ufage 
particulier,  nonobftant  le  grand  befoin  qu'il  en  avoit,  vu  le 
mauvais  e:at  oii  il  avoit  trouve  fon  Echiquier,  a  fon  avene- 
ment  a  la  Couronne.  I!  y  ajouta  meme  beaucoup  du  iien , 
&  tout  ce  qu'il  put  emprunter  fur  fon  propre  credit ,  &  fur 
celui  de  quelques-uns  de  ies  Serviteurs  j  tellement  qu'il  fe  vit 
en  etat  d'affonir  la  depenfe  a  rexecution  de  ce  qui  avoit  eie 
refolu.  Enfin,  apres  beaucoup  de  longueurs  qu'il  falut  effu- 
yer  par  la  diificulte  d'affembler  les  proviiions ,  &  tout  ce  qui 
eft  neceifaire  a  Tequipement  d'une  Flotte,  la  notre  mit  a  la 
voile.  Les  defleins  a  quoi  elle  avoit  ete  deftinee  etoient  li 
plaufibles ,  &  li  bien  compafles  ,  que  li  on  les  eut  executes 
comm.e  il  faut,  Sa  Majefte  eft  bien  affuree  que  non-feule- 
ment  fon  propre  Peuple,  mais  encore  tous  les  hommes  du 
monde  auroient  vu  que  cette  entreprife  n'avoit  pas  ete  faite 
legerement.  Mais  le  Dieu  des  Armees,  au  bon-plaifir  du- 
quel  Sa  Majefte  foumet  &  foumettra  toujours  entierement 
&  fa  Perfonne  &  fes  travaux,  n'a  pas  voulu  accorder  le  fuc- 
chs  qu'on  avoit  attendu.  On  ne  peut  pourtant  pas  dire,quoi- 
que  les  envieux  affeftent  de  le  publier ,  que  cette  expedition 
ait  cte  tout-^-fait  infrudtueufe,  puifque  rEnnemi  en  a  fouf- 
fert  de  grandcs  pertes,  &c  que  nos  Allies  en  ont  retire  d'af- 
fex  grands  avantages.  D'ailleurs,  elle  peut  contribuer  a  a- 
vancer  la  Paix  generale  de  la  Chretiente ,  dont  Sa  Majefte 
fait  fon  af&ire  principale ,  &  qui  doit  etre  Tunique  but  de 
la  Guerre.  De  plus  cettc  expedition  peut  faciliter  rexecu- 
tion  des  autres  deifeins  de  Sa  Majefte ,  fi  ces  commencemens 
font  appuyes  &  pourfuivis  ,  comme  c'eft  fon  intention  ,  & 
comme  ils  ne  doivent  point  etre  negliges ,  felon  Topinion  de 
ceux  qui  iont  experts  dans  ces  fortes  de  chofes. 
„  Tel  etoit  1'etat  des  affaires,  lorfque  la  bonte  infinie  de 
Dieu  fit  ceffer,  contre  toute  attente,  &  prefque  foudaine- 
ment .  les  ravages  de  la  Pefte  dans  les  Villes  de  Londres  & 
de  Weftminfter,  ou  le  Parlement  peut  le  plus  commode- 
ment  s'affembler.  Ceft  pourquoi,  Sa  Majefte  ne  fut  pas 
plutot  qu'on  pouvoit  y  etre  en  furece  ,  qu'elle  fe  refolut  d'y 
en  convoquer  un  nouveau  ,  quoiqu'on  fut  au  milieu  de  l'Hi- 
ver  j  parce  que  fa  Sagelle  Royale  lui  faifoit  prevoir  ,  que  fi 
on  ne  profitoit  pas  du  peu  de  tems  qui  reftoit ,  les  prepara- 
tifs ,  tant  pour  Tattaque  que  pour  la  defenfe,  ne  pourroient 
poinc  fe  iaire  a  Tavantage  de  la  Caufe  commune.  Ainfi 
fut  encore  convoque  le  Corps  reprefentatif  de  tout  le  Peu- 
ple,  ce  Grand-Conleil  du  Royaume,  pour  lui  expofer  la  fi- 
tuation  &  le  befoin  de  nos  afFaires,  afin  que  par  les  lumieres 
&  les  fecours  des  Seigneurs  &  des  Communes,  Sa  Majefte 
put  etre  mife  en  etat  de  pouffer  cette  Guerre  avec  fucces,  & 
de  menager  tout  ce  qui  peut  contribuer  au  bien ,  a  la  furete 
&  a  Ihonneur  &  du  Souveratn  &  du  Peuple.  En  confequen- 
ce  de  ceite  Convocation,  le  nouveau  Parlement  s'airembla 
le  fixieme  de  Fevrier  dernier  ,  &  Sa  Majefte  evita  de  lui 
demandcr  rien  qui  eut  la  moindre  apparence  de  tendre  a  fon 
propre  interet;  fe  contentant  de  lui  recommander  de  fairede 
bonnes  Loix,  ce  qui  eft  le  motif  ordinaire  de  la  convoca- 
tion  des  Parlemens,  &  la  matiere  qui  leur  eft  propre. 
„  Le  Roi  ne  s'attendoit  pas  qu'on  laifleroit  pafler  plufieurs 
jours,  &  encore  moins  plufieurs  femaines ,  fans  faire  attcn- 
tion  a  la  furete  commune  du  Royaume,  auffi  bien  que  de  la 
Religion  qui  y  eft  profcfTee,  &  au  foutien  de  nos  Allies  qui 
doivcnt  ou  fouffrir  ou  profperer  avec  nous.  Sa  Majefte  cro- 
yoit  au  contraire,  qu'on  prendroit  de  bonne  heure  en  confi- 
deration  cc  qui  pouvoit  conduire  a  cetre  fin ;  d'autant  plus 
que  la  Chambre  Haute  ,  dans  une  Conterence  qu'elle  eut  iur 
ce  fujet  avec  les  Communes ,  leur  reprefenta  a  tems ,  dc  fort 
a  propos ,  les  befoins  extremes  ou  Sa  Majefte  fe  trouvoit  re- 
duite.    Cette  Conference  &  ces  juftes  reprefentations  n'ayanc 
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„  fait  aucune  impreffion  fur  les  Communes,  Sa  Majefte  leur  Char- 
„  fic  connoitre,  premierement  par  un  Meffage  expres,  &  en-  l  e  s  I. 
5,  fuice  par  des  Lettres,  ce  qui  etoit  neccffaire  pour  la  defenfe 
„  du  Royaume ,  &  les  preparatifs  qu'jl  convenoit  de  faire  in- 
„  celFamment  pour  cet  effct. 

„  Apres  cela,  les  Communes  refolurent  le  vingt-feptieme  du 
„  mois  de  Mars,  d'une  voix  unanime,  daccorder  a  Sa  Ma- 
„  jelte  trois  Subfides  &  trois  quinziemes,  pour  un  premier  6e 
„  prefent  fecours.  Le  vingt-lixieme  d'Avril,  la  Chambre  confi- 
„  derant  de  nouveau  Tetat  des  affaires  ,  ajouta  un  quatrieme 
„  Subfide ,  marquant  en  meme  tems  les  termes  de  leur  paye- 
„  ment,  dont  le  premier  etoit  fixe  au  dernier  jour  de  ce  pre- 
„  fent  mois  de  Juin.  Sur  cela,  Sa  Majefte  engagea  le  Roi  <ie 
5,  Danemarc  6c  les  autres  Princes  Proteftans  a  la  defen- 
„  fe  de  la  Caufe  commune  ,  &  prit  les  mefures  convena- 
„  bles  aux  termes  marquis  pour  le  payement  des  Subiides ,  &c 
„  ordonna  aux  Committes  des  Seigneurs  &  duConleildeGuer- 
„  re  de  hiter  leurs  refolutions  touchant  Texecution  de  fes  def- 
„  feins.  Us  le  firent,de  forte  qu'il  ne  manquoit  plus  que  de  l'ar- 
„  gent  pour  mettre  la  main  a  ce  qui  avoit  et^  conclu.  Sa  Ma* 
„  jefte  attendit  avec  beaucoup  de  paticnce  que  les  Communes 
,,  accompliffent  leurs  promeffes.  Mais  enfin  voyant  que  la  fai- 
„  fon  fe  paffoit,  &  lachant  par  les  avis  qui  lui  venoient  de 
„  tous  cotes,  que  le  Roi  d'Efpagne  faifoit  des  preparatifs  pro- 
„  digieux  pour  attaquer  rAngleterre  ou  Tlrlande ,  ou  tous  les 
„  deux  Royaumes  a  la  fois ,  &  certainement  il  feroit  difficile 
j,  de  decider  laquelle  de  ces  dcux  entreprifes  auroit  de  plus  mau- 
„  vaifes  fuites  pour  nous ;  Sa  Majelte ,  dis-je ,  en  informa  les 
„  Communes ,  elle  leur  mit  devant  les  yeux  clairement  &  en 
„  detail  l'etat  des  affaires  ,  &  reitera  plufieurs  fois  les  foUicita- 
„  tions  a  tous  ces  egards.  Mais  cette  Chambre,  fe  kiffant 
5,  conduire  par  les  paffions  violentes  de  quelques  uns  de  fes 
„  Membres,qui  n'ayantque  leur  propre  interet  en  vue,  repon» 
„  doient  fort  mal  a  la  confiance  que  leur  Pacrie  avoit  en  eux, 
„  non-feulement  negiigea,  mais  refufa  menie  de  faire  aucune 
„  attention  aux  douces  admonitions  de  Sa  Majefte,  &  ne  vou- 
„  lut  s'appliquer  qu'a  la  pourfuite  d'un  des  Pairs  de  ce  Royau- 
„  me.  Cetoit  meme  avec  tant  de  fougue  £:  de  deiordre,  qu'a- 
j,  pres  avoir  demande  avec  inftance,  quc  laffaire  fut  mife,  fe- 
„  lon  les  Loix,  en  tel  etat,  que  les  preuves  &c  les  contreoits  de 
„  part  &  d'autre  puffent  la  faire  decider,les  Communes  ne  fu- 
„  rent  pas  fatisfaites  du  confentement  que  Sa  M  ijefte  y  donna, 
„  Mais  en  cherchant  des  fautes  dans  les  autres ,  leur  fureur  lex 
„  fit  tomber  elles-memes  dans  de  plus  grandes,  en  negligeant, 
„  non-feulement  de  donner  fatisfadtion  a  Sa  Majefte  lur  plu- 
3,  fieurs  chofes  qui  s'etoient  paffees  au  prejudice  de  fa  Pieroga- 
j,  tive  &  de  fa  Puiflance  Royales ,  mais  encore  de  remplir  leurs 
55  engagemens  pour  la  defenfe  du  Royaume.  Ce  fut  a  cette  oc-' 
„  caiion  que  Sa  Majefte  ecrivit,  le  neuvieme  de  Juin  (^1626) , 
„  une  Lettre  a  leur  Orateur. 

55  Quoique  cette  Lettre  contint  une  Declaration  precife  des 
„  gracieufes  Refolutions  de  Sa  Majefte,  &  quelle  fijt  lue  pu- 
„  bliquement  dans  la  Chambre,on  y  eut  fi  peu  degard ,  qu'on 
„  ne  fit  pas  meme  une  feule  ledture  du  Bili  des  Subfides  ,  8c 
„  qu'au  lieu  de  cela ,  on  conclut  de  prefenter  une  Remontrnn- 
„  ce  a  Sa  Majefte.  En  effet ,  on  travailla  a  cetce  Piece  ,  oii 
„  Ton  n'eraloit  pas  feulement  pluficurs  vaines  excufes  de  ce  que 
„  Taffaire  des  Sublides  n'avoit  point  ete  terminee  ,  mais  oil 
„  Fon  olbit  ,  d'une  maniere  a  la  verice  palliee  par  des  glofes, 
„  faire  entrer  diverfes  diffamations  du  Gouvernement  de  Sa 
„  Majefte  &c  de  celui  du  Roi  fon  Pere ,  doiu  la  n.emoire  doic 
„  ecre  facree.  Enfin,  on  ajoucoit  meme  dji  condirions,  qui, 
„  quoique  colorees  de  quelques  pretextes,n'enetoientpasmoins 
„  des  oppofitions  formelles  &c  injuftes  aux  ordres  expies  que  Sa 
„  Majefte  avoit  donnes  aux  Communes.  Le  fajet  ,  &  le  def- 
„  fein  de  cette  Remontrance  etant  parvenuj  a  la  connoiffance 
„  de  Sa  Majefte,  elle  eftima,  avec  raifon ,  que  ce  u'etoit  au- 
„  tre  chofe  qu'un  veritable  refus  d'accoraplir  leurs  protneifes 
„  touchant  le  fecours.  Ainfi,  voyant  que  les  admonitions,  les 
,,  raifons,  les  follicitations ,  etoient  inutiles ;  que  la  faifon  p  lur 
„  entrer  en  adtion  etoit  pref]ue  paffee;  que  les  Communes  a- 
„  voient  mis  elles-memes  des  obftacles  invincibles  i  Taccom- 
„  pliflement  de  leurs  promeffes ;  &  qu'elles  affed:oicnt  de  regar- 
„  der  les  gracicux  MelTages  de  Sa  Majefte,  comme  des  liiter- 
,i  ruptions ,  elle  a  enfin ,  apres  une  nmre  deliberation ,  diflbus 
ce  malheureux  Parlement,  le  quinz,ieme  de  ce  mois,  jugeanc 
bien  qu'a  Tavcnir  fa  patience  ne  produiroit  aucun  bon  effet. 
Mais  comme  le  Roi  ne  s'eft  porte  a  cette  extremite  qu'avec 
un  regret  inexprimable ,  il  ne  doute  point  que  fes  Sujets  ft- 
deles  &c  affeftionnes  n'en  reffcntent  une  vive  douleur,  &  ne 
„  foient  portes  a  s'en  atBiger  avec  lui. 

j,  II  a  ete  neceffaire  que  Sa  Majefte  rendit  publiques  touteS 
„  ces  chofes  avec  toutes  leurs  circonftances,  de  peur  que  ce 
„  qui  a  ete  infortune  en  Ibi-meme,  ne  le  devint  encore  plu8 
,,  dans  fes  confequences  par  la  malice  de  leurs  .Auteurs,  &c  par 
„  Tenvie  des  gens  mal  affecflionne,  pour  cec  Etat  &c  pour  la 
„  Religion  qui  y  eft  profellee,  ou  meme  par  les  craintes  &les 
„  ioupgons  qui  pourroient  naitre  dans  Tefprit  des  amis  &  des 
„  fideics  Sujets,  ce  qui  ieroit  plus  dangereux  qu'il  ne  le  paroit  3 
„  la  prcmiere  vue.  Sa  Majeite  connoiifanc  la  fincerite  &  lin- 
),  tegnte  de  fon  coeur,  pour  maintenir  fans  reiache  lunite  de 
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Char-  „  la   veritable  Religion  profeffee  dans  TEglife  Anglicane,    & 

I.  Es  I.    „  pour  la  delivrer  de  la  contagion  manifefte  du  Papifme,  &  du 

1626.    j,  fubtil  venin  du  Schifme,  fentimens  dont  fa  conduite  &  tou- 

„  tes  fes  aftioiis  ,  tant  en  public  qu"en  particulier ,  ont  donne 

5,  des  temoignages  fuffifans ;  a  refolu ,  en  la  prefence  de  Dieu 

„  qui  connoit  le  fond  de  fon  cceur  ,  de  travailler  a  ces  chofes 

avec  ardeur  &  avec  conflance.     Au  refte ,  en  obfervant  les 

artifices  du  Parti  contraire,   Sa  Maiefte  ne  peut  s'empecher 

de  croire  que  la  main  de  Joab  a  trempe  dans  ces  defaftres, 

&■  que  les  communs  Incendiaires  de  la  Chretiente  ont  adroi- 

tement  &  fecrettement  feme  des  bruits  &  des  jaloufies,  qui, 

contre  l'intention  des  Auteurs ,  comme  Sa  Majefte  veut  bien 

j,  l'efperer ,  ont  fait  naitre  ces  divifions.     Neanmoins ,  le  Roi , 

„  pour  la  confolation  de  fes  bons  Sujets ,  fur  TafFe^flion  des- 

„  quels  il  fe  repole  entierement,  comme'faifant  fa  plus  grande 

„  richefle ;    pour  le  fouticn  de  fes  AUies ,  avec  lesquels  il  veut 

maintenir  les  Traites  ,   du  moins  quant  a  leur  fubftance ;  & 

pour  montrer  quels  font  ceux  qu'il  tient  pour  les  Ennemis  de 

fa  Perlbnne,  de  fon  Etat,  6c  de  fa  Religion,  a  pris  la  refo- 

lution  fuivante.   Ceft  que  comme  Dieu  Ta  erabli  Roi  d'un 

Peuple  nombreux  &  d'un  grand  Etat,  fameux  de  tout  tems 

par  Terre  &  par  Mer,  &  l'a  rendu  Pere  &  Protedieur  des 

j,  Perfonnes  &  des  Biens  de  fes  Sujets,  audi  bien  que  Defen- 

„  feur  de  la  Foi  &c  de  la  vraie  Religion  ^  il  veut  aulli  de  tout 

„  fon  cceur  continuer  toujours  a  les  defcndre  &  a  les  proteger , 

„  malgre  toutes  fortes  de  difficultes  &  d'obftacles,  &  prendre 

„  en  main  le  Sceptre  &  i'Epee ,  pour  qu'un  Peuple  commis  a 

j,  fes  foins  ne  foit  pas  expofe  aux  defirs  infatiables  du  Roi  d'£f- 

„  pagne  ,   qui  afpire  depuis  longtems  a  la  Monarchie  Univer- 

j,  fclle,   &  la  Confcience  de  fes  bons  Sujets,  au  danger  de  fu- 

j,  bir  le  joug  de  Rome.   Promettant  d'ailleurs,   &  s'engageant 

„  de  faire  redreffer  leurs  Griefs,  d'une  maniere  convenable  a 

„  un  bon  Roi- 

Cependant  Sa  Majefte  a  juge  qu'il  etoit  a  propos  de  publier 
„  ces  chofes  ,  nBn  que  tous  les  fideles  Sujets  en  etant  inftruits, 
j,  puiffent  juger  felon  la  verite,  &  parler  felon  leur  devoir,  des 
„  motifs  qui  Tont  portee  a  diflbudre  les  deux  derniers  Parle- 
„  mens". 

Peu  de  jours  apres  que  cette  Declaration  eut  ete  publiee ,  il 
parut  deux  Proclamations  ^  Tune,  pour  faire  bruler  toutes  les 
Copies  qu'on  pourroit  recouvrer  de  la  Remontrance  j  &  Tau- 
tre,  portant  defenfes  de  precher  ou  de  difputer  fur  les  Articles 
controverfes  de  rArminianifmc.  Cependant  le  Roi  avoit  fait 
porter  a  la  Chambre  Etoilee,  par  un  Ordre  expres,  une  Infor- 
mation  contre  le  Duc  de  Buckingham ,  relative  aux  Articles  con- 
tenjs  dans  TAccufation  des  Communes.  Le  Duc  y  repondit; 
fes  defenfes  fureut  examinees  i  tnais  il  n'y  eut  point  de  Jugement 
prononce. 

Le  Roi  fe  trouvant  tout-i-fait  denue  d'argent,  fe  fervit  de 
plufieurs  moyens  pour  en  recouvrer.    En  voici  trois  entr'autres. 

1.  Un  EmpTunt  d'une  certaine  fomrae  a  chacun  des  Pairs. 
Le  Ledeur  trouvera  une  ample  dedudion  de  cet  Article ,  dans 
Tendroit  de  ce  Tome  ou  nous  rapporterons  les  divers  Adtes  qui 
fervent  de  fondement  a  cette  Hiftoire. 

2.  Une  Impofition  fur  divers  Ports  de  Mer,  &  fur  les  Pro- 
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vinces  Maritimes ,  deftinee  a  equiper  &  a  entretenir  un  certain 
nombre  de  Vaiffeaux  pour  proteger  le  Commerce.  La  Ville  de 
L.ondres  ayant  refufe  de  preter  de  Targent  au  Roi,  fut  taxee  a 
equiper  vingt  Navires,  ou  du  moins  a  payer  Targcnt  neceffaire 
pour  cela.  Et  comme  cette  Impofition  etoit  particuliere  aux 
Villes  Maritimes  ,  plufieurs  de  leurs  habitans  ie  retiroient  ail- 
leurs,  mais  il  leur  fut  enjoint  par  une  Proclamation  de  retour- 
ner  dans  leurs  Villes  refpedtives. 

3.  Le  Confeil  donna  un  ordre  tres  fevere  pour  faire  conti- 
nuer  le  payement  du  Tonnage  &  Fondage ,  quoique  le  Roi  n'en 
eut  pas  encore  obtenu  rOiftroi  du  Parlement,  qu"il  ne  Teut  pas 
meme  demande,  &  que  les  Communes  euffent  fait  encrer  dans 
leur  Remontrance  la  levee  de  ce  Droit,  comme  un  de  leurs 
Griefs. 

Mais  pour  faire  croire  au  Peuple  que  c'etoit  par  pure  necefli- 
te  que  le  Roi  employoit  ces  moyens  extraordinaires  de  lever  de 
Targent ,  Sa  Majefte  ordonna  qu'il  feroit  celebre  le  ^i  de  J  uillec 
dans  Londres,  &c.  &  le  j*  d'Aout  dans  tous  les  autre<  lieux,uA 
jour  de  Jeiine  pour  decourncr  lesjugemens  deDieu,  prets  a  fon- 
dre  fur  le  Royaume  par  Tlnvafion  dont  il  etoit  menace.  Cela 
lui  fournit  auffi  un  pretexte  d'or«lonner  aux  Gouverneurs  des 
Provinces  d'aflfembler  les  Milices ,  de  les  armer ,  &  de  les  met- 
tre  en  etat  de  s'oppofer  a  la  defcente  des  Ennemis  du  dehors, 
&  aux  revoltes  du  dedans,  s'il  arrivqit  que  les  Sujets  en  fif- 
fcnt.  Car  la  Cour  n'etoit  pas  fans  crainte  de  quelque  remue- 
ment. 

Annh  1627. 

Nous  allons  commencer  cette  Annee  par  donner  un  etat  dej 
AfFaircs  du  Roi ,  tant  au  dcdans  qu'au  dehors. 

Le  mauvais  lucces  de  la  Guerre  que  le  Roi  avoit  entreprife 
pour  le  Recouvrement  du  Palatinat;  celui  de  rexpedition  con- 
tre  Cadiz  &  contre  la  Flotte  Efpagnole  des  Indes;  la  Vidloire 
remportee  par  le  Comtc  de  Tilly  fur  le  Roi  de  Danemarc,  qui 
avoit  pris  les  armes  en  faveur  de  TEledteur  Palatin  &  des  Prin- 
ces  Proteftans  d'Allemagne ,  &  dont  TArmee  avoit  ete  taillee  en 
pieces ,  nonobftant  le  renfort  de  fix  mille  hommes  qui  lui  e- 
toient  venus  d'Angleterre  ^  repuifement  oii  fe  trouvoient  les 
Provinces  Unies  des  Pais-Bas  qui  etoient  dans  notre  Alliancei 
le  peu  d'empreffement  que  L,ouU  XIII,  depuis  qu'il  avoit  fait 
en  Italie  la  paix  avec  les  Efpagnols,  montroit  de  fe  joindre  k 
nous,pour  le  recouvrement  du  Palatinat  i  toutes  ces  chofes  con- 
tribuerent,  felon  Mr.de  R<i^/»,  a  faire  echouer  le  Projet  que  le 
Roi  &  fes  Miniftres  avoient  forme  d'etablir  le  Pouvoir  Arbi- 
traire.  A  ces  obftacles,  notre  Auteur  en  ajouce  d'autres:  par 
exemple,le  mepris  ou  Charles  etoit  tombc  parmi  fes  voifinsj 
la  haine  de  fon  Peuple,  qu'il  s'etoit  attiree,  en  caffant  fes  deus 
premiers  Parlemens ,  fans  en  avoir  tire  les  fecours  qu'il  en  avoit 
attendus;  &  enfin  les  difficultes  qu'il  rencontroit  a  recouvrer  de 
Targent  par  la  voie  des  Emprunts.  En  effet,  cet  argent  entroit 
avec  tant  de  peine,  qu"on  etoit  force  d'ufer  de  violence  pour  le 
lever^  &  cependant,  il  falloic  ne  pas  porter  cette  violence  trop 
loin,pour  ne  pas  donner  lieu  aun  foulevementgeneral.  „ Dans 
„  ce  meme  tems-la ,  dit  un  autre  uiuteur ,  on  etoit  en  danger 
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^i)  Je'  ne  connois  point  cette  Place.    Mais  11  y  a  une  Ville  nom- 
mee  StaJe,  fituee  a  peu  pres  de  meme  que  cette  Stroiide ,  mais  plus 
proche  de  Hambourg.     Quoi  qu'il  en  foit,  Stroade  fut  tres  bien  de- 
fcnduc  pir  le  Chevalier  Chnrles  Morgan  qui  la  rendit  aux  Imperiaux  , 
dans  le  mois  de  Mai  de  cette  annee ,  a  <ies  conditions  tres  honorables. 
(l)  T,burne.  C'e(l   un  lieu  prochc  de  LonJrts ,  ou  Ton  execute  les 
Criminels  condaranes  au  dernier  fupplice.     II   me  femble  quc  mon 
Auteur  paffe  un  peu  trop  legerement  fur  cec  endroit ;  fuppleons-y. 
Quoiqu'il  fut  de  notoriete  publique,  que  de  tous  les  Papil"tes  qui  a- 
voient  jamais  ete  executes  a  Tyburne ,  il  n'y  en  avoit  pis  eu  un  feul 
qui  Teiit  ete  pour  n'avoir  point  voulu  abandonner  i'a  Religion ,  ni 
qui  eut  pu  obtenir  fa  grace  en  rabandonnant ,  8c  que  memc  on  leur 
en  laifTe  faire  la  une  proteflion  ouverte  jul"qu'a  leur  dfrnier  foupir ; 
cependant  les  Anglois  d;  cettc  Communion  alloient  faire  leurs  devo- 
tions  dcvant  ccGibet  ,comme  devant  TAutel  leplus  privilegie.  ,,  Les 
j,  Prerres  Francois,  dit  M.  de  Larrey,  imporoicnt  pour  penitcnce  a 
,,  la  Reine  d'aller  pieds  nuds,  depuis  le  Palais  de  Sommerfet  jufqu'a 
„  Tyhurne ,    &  la  prier   Dieu   pour  les  Jefuites  8c  les  autres  Papiftes 
,,  qu'on  y  avoit  executes  pour  crime  de  haute  trahifon".    D'autres 
ajoutent  a  cette  Hiftoire  le  delTein  de  gagner  le  Jubile,  que  le  Pape 
avoit  accorde  cette  annee-Ia.  Quoi  qu'il  eu  foit,  c'eft  ce  que  la  Po- 
litique  n'auroit  point  permis  au  Roi  de  voir  fans  chagrin ,  fur-tout 
dans  les  circonftances  epineufes  oii  il  fe  trouvoit ,  quand  meme  il 
auroit  ete  indifferent  en  fait  des  Religions ,   8c  que  de  pareilles.  Cor- 
vees  devotes  n'auroient  point  avili  la  iMajefte  Royale.     Le  Mirechal 
de  Banbmpierre ,  Ambalfadeur  de  Francc   a  la   Cour  de  LtnJres ,  a 
tachc.dans  fes  Memoires ,  d'6ter  toutc  creance  a  un  fait  li  honteux; 
mais  il  ne  Ta  pas  meme  bien  pallie.     Qu'oa  en  juge.  S'il  y  eut ,  dit- 
il ,  quelquei  Trieres  offertes  k  Dieu  devant  Tyburne  ,    ce  fut  pour  le  re- 
fos  des  Ames  des  ttndus ,  7nais  on  ne  les  imjoqtta  pas  comme  Mattyrs, 

(5)  Excepte  le  ConfelTeur  ,  un  des  Aum6nier3,  &  une  Fille  de 
Chambre  de  la  Reine. 

(  4  )  Meffieurs  de  Larrey  ©•  Ji  Rafm  ,  ni  aucun  de  ceux  que  j'ai 
pu  confulter,  ne  difent  ricn  de  cet  Abbot ,  qui  certainement  n'ell 
pas  l'Archev5que  dont  il  a  ete  parle  ci-delTus.  Mon  Autcur  n'auroit- 
il  pas  dii  nous  indiquer  k  Iburce  d'oii  il  a  tire  un  fait  qu'il  pouvoit 
fe  palfer  de  ^rapporter  ,   puis^ue  le  credit  &  la  palVion  dc  iucking- 
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ham  n'avoient  pas  befoin  dc  cet  Abbot  pour  fairc  reuCGr  le  deflein 

de  declarer  la  guerre  a  la.France? 

(f)  Cet  Araour  du  Duc,  8c  Taudace  qu'il  eut  d'en  faire  la  decla- 
ration ,  font  dcs  faits  conftates  par  les  meilleurs  Hiftoriens.  11  n'en 
eft  pas  dc  meme  de  la  menace  que  mon  Auteur  dit  avoir  ete  faite  a 
cc  Favori  dc  Charles;  ni  des  mauvais  traitemens ,  2c  du  mepris  ,qu'il 
avoit  requs  de  la  Reine  de  France.  Rohert  Coke  entr'autres ,  cif e  par 
Mr.  de  Larrey  ,  affure  que  Buckingham  avoit  ete  ecoute  avec  com- 
plaifancc  jufque-Ia  i  qu'en  partant  pour  Londres,  il  iailTa  le  Chcva- 
lier  Balthaz.ar  Gerbier  (fon  confident}  a  la  Cour  dc  France ,  pour  en- 
tretenir  avcc  Anne  une  Galanterie  qu'elle  ne  desapprouvoit  pas.  Et 
cet  Agent  le  fervit  fi  bien  ,  qu'il  lui  rapporta  dc  precieufcs  favcurs 
de  cettc  Princefl"e,  comme  fa  jarretiere ,  &  un  diamant  de  prix.  Ri- 
chelitu  aimoit  aulTi  ,  ou  faifoit  femblant  d'aimer  TEpoufe  de  Louis 
Xlll.  II  n'en  falloit  pas  davantage  pour  rendre  le  Cardinal  ennemi 
irreconciliablc  du  Duc.  AulTi  le  furent-ils  Tun  de  Tautre  jufqu'a  la 
mort.  La  jaloufe  rage  du  Pretre  n'epargna  pas  la  Reine.  II  la  per- 
dit  dans  Tcfprit  du  Roi ,  8c  perfuada  ce  pauvre  Prince  dc  la  maltraitcr 
en  plein  Confeil ,  8c  de  lui  reprocher  d'avoir  voulu  avoir  deux  ma- 
ris  en  meme  tems. 

(6)  On  ne  nous  dit  point  quel  eft  cet  Auteur  flusmoderne;  mai* 
cette  qualitc  n'eft  pas  propre  a  lui  concilier  de  la  creance  contrc  des 
Auteurs  contcmporains,  a  moins  qu'elle  ne  foit  appuyee  de  quelque 
Atte  authentique,  dont  ils  n^aient  pas  pu  faire  ufage.  Le  Duc  dc 
Rohan,  Tun  de  ces  Auteurs  contemporains,  8c  qui  d'ailleurs  joua  uu 
fi  ^rand  rolle  dans  toutes  ces  Affaires,  ne  dic  rien  ici  de  ce  Voyagc 
dela  Reine  i  la  Cour  de  France,  ni  de  cette  Lettre,  demandant  quc 
Buckingham  Ty  accompagnat;  mais  feulement  que  ce  Ducoffrit  d  al- 
ler  lui-mfime  a  Paris,  8cc.  ce  qui  eft  bien  plus  plaufible.  Voyonj 
comment  Le  Vaffor  (  Hift.  dc  Louis  XIII.  Tom.  V.  Liv.  13.  p. 
m.  498)  rapporte  cc  fait  ,  d'apres  les  Memoires  du  Duc  de  Ro- 
Itan  ,  Liv.  IV  d'apres  les  Difcours  du  m£me  Duc  fur  les  troubles 
de  fon  tems;  8c  d'apres  Nani,  Hiftoire  de  Venife  ,  L.  VL  „  Ente. 
„  le  de  fes  foltts  amours  en  France  ,  le  Favori  de  Charles ,  dit  le  Duc 
,,  de  Rohan  ,  pretend  fe  fervir  des  brouillenes  qu'il  caufe  lui-mSme, 
„  afin  dc  voir  la  Reine  Anne  d'Autriche  dont  il  fe  declaroit  ramant. 
„  Buckinghnm  offre  de  venir  a  Paris  en  qualite  d'Ambaffadeur  ex- 

„  traor*' 
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-H4R-     „  de  perdre  le  Sund ,  par   la  Vidtoire  du  Comte  de  TiUy,  la 

-Es  I-      ,j  Garniron  Angloife  de  Stroade  (i)  ou  Stoad^  lieu  forcihe  de 

^^27'    „  Tautre  coce  de  l'Elbe,  a  vingt  miles  de  Hambourg,  s'y  trou- 

.,  voit  alliegee  iSc  lerree  de  fort  prcs  ;  outre  que  notre  Etape 

„  dans  cette  derniere  Vilie,  &  nocre  Commerce  du  Sud  etoient 

„  regardes  comme  prefque  perdus". 

'Himmoins  Whitelock  aflure  qu'en  ce  meme  tem-la,  le  Com- 
te  de  Danbig  commandoit  ,  dans  nos  Mers  ,  une  Flotte  de 
cent  Voiles  j  mais  que  n'ayant  point  ordre  de  combattre,  il 
laifl^a  prendre  aux  Ennemis  plulieurs  de  nos  Navires ,  fous  fes 
propres  yeux,  &  fans  que  les  Compatriotes  puflent  s'en  pro- 
curer  aucun  dedommagement.  En  effet,  d'un  bon  nombre  de 
Vaifleaux  que  les  Anglois  faifirent  ,  &  amenerent  devant  fon 
bord ,  comme  etant  notre  Amiral ,  il  n'en  declara  aucun  de 
bonne  pnfe,  mais  il  les  relacha  tous. 

Le  Favori ,  &  les  Miniftres  ayant  tant  d'interet  de  tenir  le 

Roi  brouille   avec  fon  Peuple  ,    auquel  ils   etoient  tous  tres 

odieux  ,    ne  pouvoient  mieux  y  reuflir  qu'en  le  tenant  dans  la 

ncceffite  indifpenfable  de  lever  de  Targent  fur  fes  Sujets,   fans 

le  confentement  du  Parlement.     Ceft  pourquoi,   au-lieu  de  lui 

confeiller  de  faire   la  Paix  avec  TEfpagne  ,     ils  Tengagerent  a 

Gaerrc   declarer  la  Guerre  a  la  France,   dans  un  tems  oii  il  ne  favoit 

:omic  la    comment  continuer  celle  qu'il  avoi:  commencee  contre  la  Mai- 

^"°"-     fon  d'Autriche. 

Cette  Guerre  a  eu  diverfes  caufes  ,  ou  plutot  divers  pretex- 

tes ,  dont  je  ne  veux  point  me  difpenfer  de  donner  connoiiTan- 

ce  a  mon  Lefteur. 

Caufes       ^l  s'etoit  deja  eleve  des  jaloufies  &  des  troubles  touchant  la 

)u  pre-      difpofition  de  la  Maifon  de  la  Reine ,  par  rinfolence  de  fes  Do- 

cxtes  de    jtieftiques  Frangoisj  Tun  d'entr'eux  ayant  perdu  le  refpedt  en- 

jueae.      vers  le  Roi  jul'qu'a  proferer  tout  haut  ces  paroles ,  Ceft  un  Ue- 

r^tiquei  il  n'a  donc  rien  a  dire  fur  moi.     Le  Roi  s'en  tint  ex- 

tremement  ofFenfe.     D'ailleurs  il  ne  voyoit  qu'avec  chagrin  les 

frequens  pelerinages  que  la  Reine  faifoit  par  penitence  a  Tyhur- 

ne  (2) ,  a  la  fuggeftion  de  fes  Chapelains.     Cette  Princefle  pre- 

tenaoit  de  fon  cote ,   en  confequence  de  fon  Contradt  de  Ma- 

riage,  avoir  feule  le  droit  de  nommer  &  de  regler  fes  Domef- 

tiqucs.    De  tout  cela  naquit  de  la  froideur  &  de  la  mefintelli- 

gence  entre  leurs  Majeftes  j  de  Ibrte  que  le  Roi  renvoya  enfin 

en  France  tous  lesFrangois  (3)  qui  etoient  au  fervice  de  la  Rei- 

ne,   au  nombre  de  cent  vingt  perfonnes,  apres  leur  avoir  paye 

leurs  gages.     Le  Lord  Carleton  fut  envoye  a  Paris  pour  y  jufti- 

fier  cette  conduite  de  Charles;  mais  quoi  qu'il  piit  dire,  Louis 

JCIII  la  regarda  comme  un  affiont  fenfible   &   comme   une 

contravention  manifefte  aux  conditions  exprefles  du  Traite ,  fans 

ricn  faire  pourtant  qui  pCit  donner  a  peufcr  qu'il  eut  defleind'en 

tirer  vengeance  par  la  voie  des  armes.  II  y  avoit  alors  a  la  Cour 

de  Char/cs  un  Seigneur  nomme  Abhot  (4.) ,    brouille  avec  le 

Cardinal  de  Richelieu ,  a  qui  il  avoit  fait  un  afFront.     Ce  Sei- 

gneur  pafla  pour  avoir  fomente  le  deflein  de  cette  Guerrc,  & 

Mr.  Walter  Montaigu  pour  en  avoir  imagine  le  pretexte,  qui 

fut  de  foutenir  les  Proteftans  opprimes  en  France  ,  &  mena- 

ces  d'une  entiere  ruine. 

Le  Lord  Clarendon  trouve  une  autre  Caufe  de  cette  Guer- 
'         TC  dans  rorgueil  du  Duc  de  Buckingham ,    qui  ayant  ete  en- 


'„  traordinaire ,  &  d^ajufcer  bientot  tous  les  diffcrends  au  gre  de  Sa 
„  Majcfte  tres-Chretienne.  A  la  fuggclliion  du  Cardinal  de  Richelieii, 
,,  Louis  n'y  voulut  jamais  coufentir.     La  vanite  du  Favoii  fut  ex- 

„  trcmement  choquee  de  ce  refus Eh  bien,  dit  il  en  jurant, 

,,  puisquon  refufe  de  me  voir  m  Vrance  comme  Ambaffadeur  qtd  veut 
„  forter  la  Paix ,  fy  entremi  malgre  eux  en  Generul  d'Armee  qui  forte 
„  la  Guerre.  .  .  .  Voila ,  remarque  fort  bien  lc  Duc  dc  Rohan ,  com- 
„  me  des  fottifes  de  Cour  caufent  de  granJs  mouvemens  dans  les  Royau- 
,,  mes".  Ce  n^eft  point  la  feule  tentative  que  ces  foles  amours  firent 
faire  a  Euckingham  pour  retourncr  a  Paris,  Voyez  le  Journal  de  Baf- 
fbmpierre,  Tome  II.  Scc. 

(7)  On  pourroit  faire  ici  une  affei  bonne  Note  Critique  2c  Poli- 
tique  fur  l'imprudence  avec  laqueile  lc  Duc  s'expofa  a  un  refus  jufte, 
vraifemblablement  immanquable  ,  &  fort  facile  a  prevoir.  Premier 
Miniftre  d'Etat,  ignoroit-il  que  tous  les  Souverains  ont  le  droit  de 
ne  point  admettre  un  AmbalTadeur  dont  la  perlonne  ne  leur  eft 
point  agreable  ?  Et  pouvoit-  il  douter  que  fa  prefence  ne  fut  odieufe 
a  un  Mari  8c  a  un  Rival  pretendu  ou  reel ,  informes  de  fa  Paflion 
pour  la  Reine?  En  verite  c'eut  ete  une  lachete  des  plus  flctrilTantcs 
cn  Louis  XIII,  de  ne  pas  fe  fervir  de  fon  droit  dans  cette  occafion; 
8c  le  Cardinal  n'avoit  pas  befoin  d'y  cmployer  raicendant  tout-puif- 
fant  qu'il  avoit  fur  Tefprit  de  fon  foible  Roi.  Buckingham  devoit 
donc  s'en  prendre  a  lui-meme  d'unretus,  ou  (pour  parler  fon  lan- 
gage)  d'un  affront  qu'il  fembloit  avoir  rechcrclie ,  en  faifant  la  pre- 
miere  infulte  :  car  c'en  etoit  une  fenfible  &  pub!ique,que  de  s'etre 
fait  nommer  a  cette  feconde  .Ambaffade  en  Francc.  Mais  le  refus 
qu'il  effuya  n'eft  pas  meme  une  oflenfe.a  proprement  parler. On  of- 
fenfe  un  Ambaffideur ,  dit  d'apres  Mv.  BuJe  le  favant  Tradufteur 
&  Commentateur  de  Pujfendorf,  (Droit  de  la  N.  6c  des  G.  Liv.  8. 
Ch.  9.  §.  11.  N.  I.)  0«  ojf^nfe  un  Ambaff.ideur  en  refufant  de  le  re- 
cevoir ,  fans  quelque  forte  raifon.  Oa  ne  l'offenfe  donc  point,Iors- 
qu'on  a  quelque  forte  raifon.  Mais  Buckingham  favoit  tres  bien  ,  que 
touis  Xlll  Sc  le  Cardinal  avoient  de  tres  fortes  raifons  de  ne  pas  le  re- 
cevoir.  Au  refte,  fi  quelqu'un  fouhaite  des  exemplcs  dc  Tufage  que 
les  Souverains  ont  fait  de  ce  droit  de  rcfufer  un  Ambajffadeur,  fans 

(•)  Voy.  auffi  p.  155.  &  flT''". 
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voye  a    Paris   pour  amener  la  nouvelle  Reine  en  Angleterre,     Char- 
ecoit  devenu  amoureux  (^Anne  d'Autriche,   Femme  de  Louis  les  1. 
XIII ,     &   avoit  eu  la  hardiefle  de  lui  faire  connoitre  fa  paf-     1627- 
lion  (5).     S'il  ne  fuc  pas  menace  d'un  chatiment  digne  de  fon 
infolence,   comme  lc  bruit  en  courutj   il  eft  cercain  qu'on  ne 
voulut  plus  lui  lailfer  voir  la   Reine,  &  qu'il  jura  qu'il  la  re- 
vcrroit  malgre  qu'on  en  euc.     Ceft  a  ce  ferment  ,    &  a  l'ef- 
perance  que  la  Guerre  lui  fourniroit  le  moyen  de  raccomplir, 
qu'on  a  accribue  la  refolution  qu'jl  fic  prendre  au  Roi  lon  Mai- 
tre  d'armer  &  d'agir  puiflamment  contre  li  France. 

Un  Auteur  plus  moderne  dit  (6j  que  le  Duc  de  Buchingham 
defiroit  avec  tanc  d'ardeur  de  \tvd\x  Anne  d'Autriche ,  qif  il  per- 
fuada  a  la  Reine  d'Angleterre  d'ecrire  a  la  Cour  de  France, 
que  comme  c'etoit  par  lui  qu'elle  avoit  obrenu  la  pcrmiflion 
de  repalTer  la  Mer,  pour  aller  terminer  les  diffijrends  des  deux 
Couronnes  par  un  nouveau  Traite,  il  piit  aufli  avoir  la  permif- 
fion  de  Taccompagncr.  Bucki?igham  pour  fe  venger  du  refus  (7) 
abfolu  que  Louis  XIII  fit  de  cet  Article  ,  engagea  Cbarles  a 
prendre  les  armes  concre  la  France.  £t  voici  ies  Fondemens 
de  cette  Guerre ,  tels  que  le  Roi  les  declara  a  fon  Confeil. 

„  L  Que   Ic    Confeii   de  France  avoit  garde   tant  de    me-  ,^^.  '^°' 
„  nagemens  pour  la  Maifon  d'Autriche,    qu'il  avoic  empeche  mottts  d* 
„  TArmee  Angloife  commandee  par   le  Comce  de  Mansfeldt,  la  Guenc 
„  dc  metcre  pie  a  terre  fur  les  cotes  de  ce  Royaume  ,    quoi-  p-^a^^'* 
3,  que  Louis  XIII  em  promis  de  joindre   fes  propres  forces  a 
„  celles  d'Ang!etcrre  pour  le  Recouvremcnt  du  Palatinat:  re- 
„  tus  qui  avoit  caufe  la  perte  de  cette  Armee. 

;,  II.  Que  Sa  Majefte  ayant  procure ,  par  fa  Mediation,  la 
„  Paix  encre  le  Koi  de  France  &:  fes  >Sujets  P.-oteitans  ;  £c 
„  ayanc  engage  fa  f.arole  que  les  Conditions  en  feroient  ob- 
3,  fervees,  on  n'avoit  pas  laifle  d"exercer  ciepuis  plufie;;rs  vio- 
„  lences  concie  eux  ,  &  de  tenir  lcurs  Villes  bloque.  j,  quoi- 
„  que  de  leur  cote,  ils  n^euflent  viole,  en  aucur.  rvrticlc,  l'E- 
„  dit  de  Pacification. 

„  III.  Que  le  Roi  de  France  avoit  donne  rexempie  d'une 
„  mauvailc  fui  criance,  en  semparant,  en  p.eine  puix,  de  cent 
„  vingt  Navires  Marchands  d'Angleterre,  avcc  ieur  Cargaifoa 
„  entiere  &  touce  leur  arcillerie". 

Mr.    de   Rapin  a   faic  lur  chacun   de   ccs  Articles  quelques     Remar- 
Remarqu's  fuccintes,  qui  font  tres  dlgnes  dactention.  ques  de 

Sur  le  premier  ,  il  renvoye  fon  Ledeur  au  Regne  de  ^a-  Rapin^ 
ques  I.  daJts  lequel^  dit-il ,  fai  fait  voir  que  ciHoit  une  b^vue 
du  Confeil  d'A'Jgleterre ,  d'avoir  fait  le  riienie  fouds  fur  des  paro- 
les  gdnerales  que  fur  unTraite".  D'aiUeurs ,  ajoute  Mr.de  Rapin> 
le  Roi  s'avifbit  hien  tard  de  vouloir  fe  vsngor  de  ce  pre'teudu  af- 
front ,  qui  ne  favoit  ^as  em^echi  d'^pufer  la.  Sceur  du  Roi  de 
France. 

Sur  le  fccond  motif  dc  cette  Guerre ,  Mr.  de  Rapin  avoue  , 
qu'il  etoit  de  rinteret  de  rAnglcterre  de  foucenir  les  Protcftins 
dc  France  injuftement  opprimes.  Mais  il  deniande  par  quelle 
Loi  un  Prince  qui  a  procure  une  Paix  entiC  deux  Ennemis, 
mais  qui  nc  s'elt  pas  rendu  garanc  de  Texecution  des  deux  c6- 
tes  ,  (8)  eft-il  en  droit  de  faire  la  Guerre  a  une  des  Parties 
qui  manque  aux  conditions  du  Traice.'^ 
Sur  le  croilieme  Arcicle,  Mr.deRapm  obferve,  que  le  Roi  y 
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qu'on  s'en  foit  offenfe,  ma  memoire  ne  ni'en  fournit  pninc,dans  ce 
moment,  de  meilleure  iource  a  indiquer,  quc  le  Jraite  dc  l'Amb,-if- 
fadeicr  ,  8cc.  par  Wicqurfort.  Liv.  I.  Sect.  13.  p.  306  cr  fuiv.  de 
lEdit.  in  40.  La  Haye  16S1.  On  y  trouvo  un  grand  nombre  de  ces 
fortes  d'Evcnemcns.  Cclui  qui  fait  le  fujet  de  cct  Article  n'y  eft 
point  oublie,  non  plus  que  la  cauic  du  refus ,  je  veux  diic,  l'a>nour 
imfertinent  (^  temeraire  Jont  le  Duc  s'etoit  entite  k  fju  frem''er  vo- 
yage.  Le  defit  quil  eut  d'etre  refiife ,  ^  la  rage  de  voirfes  fcrfees  de- 
couvertes  ,  le  forterent  a  la  guerre ,  qui  lui  couta  la  vie ,  ^  qui  ruina  It 
fnrti  des  Religionaires  en  Fraace.  Ibid.  piges  324.  8c  ^i^". 

(8)  Nani  (Hift.  de  Venile  L.  6.  p,  m.  211.  )  dit  expreffement, 
que  l.' Angleterre  fut  caution  que  les  Articles  de  cette  Faix  feroient  obfer- 
ves  far  le  Roi  de  France ;  ey  (Ibid.  p.  zi6.)qu'un  des  Grifs  de  laFran- 
ce  etoit ,  quii  avoit  falu  qtte  le  Roi  d'Angleterre  fut  caution  de  la  Paix 
{avec  les  Huguenots) :  comme  fi  les  Franfois  eujfent  reconnu  un  autre  Roi 
quele  Leur  (*).  Si  k  cette  autorite  ,  l'on  joint  celles  que  Mr.  de  Larrey 
a  citecs ,  (comme  le  Manifcfte  du  Duc  de  Buckingham  (+) ;  l'Hift. 
de  Grammoiit  Liv.  XIV  Sc  XVII;  The  Annals  of  the  Reign  of  King 
Charles  thc  Firfi ;  le  Mercure  Fran^ois  d'alors  ;  THift.  &  lcs  Mem. 
duDuc  de  Rohan;  Varillas  dans  fon  Traite  derHerelic;  Les  Larmcs 
del'Angleterre  ,ou  Englamfs  Miferies  i  &cc.)  on  fera  furpris  que  Mr.Je 
Rafin  allure  li  decilivcment  qu'il  n'y  avoit  point  de  garantie,  &  qu'il 
demande,  far  quetle  Loi  Charles  etoit  en  droit ,  &c.  ['avoue  que  le 
Traite  de  Paix  fait  &  iigne  par  la  mediation  du  Roi'd','\nglL'terre, 
ne  parle  point  de  cette  garantic;  mais  ne  pouvoit-cc  pas  etre  une 
garantie  qu'on  avoit  rcndue  verbale,  afin que  les  Francois  ne  farujfent  foint 
reconnoitre  un  autre  Roi  que  le  leiir  ?  Mais  une  garantic  verbale ,  don- 
nee  par  un  Mediatcur  agrce  des  deux  Parties,  ne  lie-t-clle  pas  ce  Me- 
diateur ,  8c  ne  lui  donnc-t  elle  pas  droit  de  fe  rellcntir  du  mepris 
faic  a  la  qualite  de  Mediatcur  accepte,  &  a  la  Parole  (t)  engagee  ?  Et 
commcnt  n'auroit-il  pas  ce  droit,puii"qu'on  peut  demontrer  qu'il  y  a 
des  cas  oii  lans  avoir  cte  Mediateur  agrce  entre  un  Hoi  Sc  fon  Pcu- 
plc  ,  un  Monarquc  ctranger  peut ,  de  i'on  pur  mouvcment,  accourir, 
commc  fit  Charles  ,  au  lccours  de  ce  Peuple  opprime.  Voycz  la-dcf- 
fus   Pufendorf  L.  7.  Ch.  8.  6.  j.  avec  les  Notes  de  Mr.  Barbejrac , 

fans 
(4)  Cctte  raifon  fuc  allegusc  dans  k  Manifeile  d«  'BHikhiiham. 
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ABREGE'     HISTORiaUE 


Char-     paffoit  fous  filence,  que  les  Fran^ois  navoienc  agi  que  par  re- 
LEs  1.      prclailles  ,  les  Anglois  ayant  ete  agrelTeurs,   comme  le  Parle- 
1627.    ment  s'en  etoit  plaint  au  Roi  meme. 

Expcdi-       Quelles  que   fulTent  les  caufes  veritables  ou  feintes  de  cette 

Duc  de     Guerre ,    on  travailla  depuis  le  mois  d'Avril  dans  les  Ports 

Buc'king-  d'Angieterre,  a  equiper  a  force  une  FKyae,  pour  une  expedi- 

ham  lur     [ion  qu'on  tenoit  fort   fccrette.     Cette   Flottc  compofee  de 

tiifhe.      Pl"s  ^^    """^  Voiies  ,    parmi   lefquelles   il   ne  fe  trouvoit  que 

dix  Vaiffeaux  de  Guerre  ,   &  fur  laquelle  on  avoit  embarque 

fept  mille  Soldats ,  fortic  dePortsmouth  le  vingtieme  de  Juin& 

paruc  devant  la  Rochelle  le  vingtieme  de  Juillet  fous  les  ordres 

du  Duc  de  Buckingham ,  que  le  Roi  en  avoic  etabli  Amiral  & 

en  meme  terns  General  en  Chef  des  Troupes ,  par  une  feule  & 

Crainte    nieme  CommilTion.    Les  JLochelois  ,  qui  n'etoient  point  preve- 

dcsRo-     jj^j  qu'une  Flotce  Angloife  dut  fe  prefenter  devant  leur  Ville, 

ciiclois,     j-raignirenC  une  furprile  &  fermerenc  leurs  Poitcs  &  leur  Ha- 

vre.     Sur  quoi  le  Duc  de  Buckingham  leur  envoya  ie  Duc  de 

Airem-    soubife ,  &  le  Chevaher  Guillaume  Becher ,  munis  de  L.etcres  de 

URochel-  Creance  de  Sa  Majefte  Bncannique.   Apres  quelques  difficulces, 

le  pc^ur      ils  furenc  incroduics  ,  &  le  Magiilrat  pour  les  recevoir  plus  ho- 

icounsr      norablement  convoqua  une  Allemblee  gcnerale  ,   a  laquelle  le 

finon°du  Chevalier  hc  un  Dilcours,  porcanc :  „  Que  le  Roi  fon  maitre, 

Chevahct  ^^  touche  de  leurs  fouffirances ,  avoit  envoye  a  leur  fecours  une 

Bechcr.     ^'  <„.^„de  Flotte  &  une  Armee  ,   fous  la  conduite  du  Duc  de 

,1  Bitckingham  ,  pour  demander  au  Roi  de  France  Tcxecution 

,'  des  Articles  de  la  Paix  conclue  dernieremcnt  en   faveur  des 

„'  Proteftans  de  fon  Royaume ,  par  la  mediation  de  Sa  Majefte 

,  Britannique  :   que  s'ils  refufoient  d'acccpter  la  dehvrancc  qui 

leur  etoic  offerte  ,    il  protclloic  au  nom  du  Roi  fon   maJtrc, 

"  a  la  face  du  Ciel  &  de  la  Tcrre  ,  que  Sa  Majefte  tiendroit 

„  fon  honneur  5:  fa  confcience  librcs  de  toute  forte  d'engagc- 

,,  niens  contradtes  cn  ieur  faveur. 

Cctte  Declaration  du  Chevalier  Becher  fuc  foutenue  des  fol- 

licitations  prclfantes  du  Duc  de  Soubife  ,bon  ami  &  Compatrio- 

te  des  Rochelois.  Mais  le  Magiftrat ,  &  les  principaux  Bourgeois 

etoient   fi  epouvantes  de  ce  que  TArmee  de   France  etoit  en 

pleine  marche  contre  leiir  Ville  (i),  &  les  Partifans  de  la  Cour 

y  avoient  tant  dc  credit,  qu'i]  fut  conclu,  que  le  meilleur  par- 

ti  a  prcndre  c'e[oit  celui  dc  iouffrir  &  de  ie  foumettre.    Ceft 

dans  cet  efprit,  que  le  Afaire  de  la  Ville  portant  la  parole  pour 

nifcmirs  tous  les  h.ibitans ,  repondit  au  Chevalier,  ^<f  lesRochelois  ren- 

diii^iairc    doient  de  tres  -vives  dr  tres  humhles  aElions  de  graces  a  Sa  Ma- 

dcijRu-    •  n^  Britannique  du  foin  qu'elle  daignoit  prendre  d^eux  j  de  mhne 

'^'"^''"       au'au  Duc  de  Biickijigham  de  V emprejfement  affeilueux  qu^il  mon- 

troit  a  leur  faire  du  hien  :   mais  que  fe  trouvant  engagh  far  un 

Accord  {2)  pajfe  fous  Serment  ^  de  ne  rien  faire  fans  le  confente- 

meiit  gin^ral  des  autres  Froteflaiis  duB.oyaume ,  ils  etuiettt  ohliges 

ds  prier  le  Roi  de  la  Grande  Bretagne  de  les  pardonner^  s'ils  diffe- 

roient  de  joindre  leurs  forces  auxfiennes,  jufqua  ce  quils  en  eus- 

fent  commiiniqu^  avec  les  autres  Villes  de  la  Confifderation.    §u'ea 

'  attendant.,  ils  ne  manqueroient  pas  de  faire  des  'vceuxcir  des  frie- 

res  four  Ihsureux  fucces  des  exp^ditions  ^ue  la  Plotte  ^  VArmh 

^lngloifes  pourroiint  entreprendre. 

Avant  que  Ic  Duc  de  Souhife  debarquat  pour  aller  dans  la  Vil- 

le,  le  Duc  de  Buckingham  lui  avoit  dit,  que  fi,  comme  on  a- 

voit  licu  de  le  craindre  ,   on  ne  trouvoit  pas  Ic  moyen  d'y  in- 

troduire  dcs  Troupes  ,  il  avoit  deflein  d'allcr  faire  une  defcente 

dans  rifle  d'01eron.  Souhije  approuva  beaucoup  ceProjet,  par- 

ce  qu'il  y  avoit  peu  de  Troupes  dans  ccttelik,  &  quelesForts 

y  etoient  mal  pourvus  de  touc :  mais  d'un  autre  cote  ,  il  fit  tout 

ce  qu'il  put  pour  oter  au  Duc  toute  penlee  dune  pareille  cntre- 

prile  fur  Tlfle  de  Rhe,  a  caufe  quelle  etoit  plus  eloignee  de  la 

Rochclle  ,   &  qu'il  y  avoit  un  Ccrps  conliderable  de  Cavalerie 

&  dTnfanterie  ,  outre  une  Citadelle  bien  fortifiee,  &  plufieurs 

auTesavantages,  tant  pour  1'attaque  que  pour  la  defenfe. 

Dercente      Mais  le  Duc  de  Buckingham ,  fans  attendrc  que  Souhife  fuc  de 

de  Buc-     refour  de  la  Rochelle,  changea  de  refolucion  ,   5c  fic  voile  vers 

d^Ds^i-Ific  l'Ifl2  <^^  ^^^5  °^  '^  ^^  ""  debarquemenc  le  trentieme  de  Juillec. 

de°Rhe.     Lc  leiidemain  il  envoya  une  Efcadre  de  douz;  |vailfeaux  a  fen- 

crec  du  Port  de  Brelen ,  &  tomba  avec  la  plus  grande  partie  de 

la  Flotte  fur  le  Forc  de  la  Pree ,  qu'il  canonna  ,  tandis  qu'il  en 

faifoit  faire  a  la  fourdine  les  approches  par  terre.     A  cette  al- 

larme  Toiras,  Gouvcrneur  de  riile,  forcit  de  la  Citadelle  de  St. 


Martin  ,  avec  tout  ce  qu'il  put  affembler  de  monde  pour  s'op-  ^"*"' 
pofer  a  la  defcente  des  Anglois ;  mais  a  la  faveur  du  teu  de  l'ar-  ^^^ ' 
tillerie  de  la  Flotte,  trois  des  plus  braves  OfEciers  ,  les  Cheva-  '"• 

liers  Jean  Bouroughs  ,  Alexandre  Bret  ,  &  Charles  Rich ,  ac- 
compagnes  de  S.BIancart,  mirent  pie  atetrele  premierd'AoiJC, 
foucenus  &:  iuivis  de  douze  cens  Fanrallins,  L'Ennemi  au  nom- 
bre  d'environ  mille  hommes ,  tanc  a  pie  qu'a  chcval ,  oucre  deux 
cens  Volontaires ,  vint  tomber  fur  les  Anglois :  le  combac  fuc 
chaud :  ceux-ci  y  perdirent  le  Chevalier  Guillaume  Heyden  ,  St. 
BIancarc,qui  etoic  Agenc  du  Duc  de  Rohan,  &  quelques  cencai- 
nes  de  foldacs  j  du  coce  des  Francois  Refiincleres ,  Capicaineaux 
Gardes  &  Frere  de  Toiras  ,  Rahutin  Baron  de  Chantal,  (dont 
les  Hiftoriens  louent  la  bravoure  &  la  piete)  y  demeurerenc  fur 
la  place  ,  avcc  un  petit  nombre  d'aucres.  Mais  enfin  les  An- 
glois  forcerent  pcu  a  peu  le  chemin ,  &  gagnerent  aflez.  de  ter- 
rein  pour  debarquer  toutes  leurs  troupes.  Le  Gouverneuf  fe  re- 
tira  avec  tout  fon  monde,  blefles  &  autrcs  ,  dans  la  Citadelle. 
Elle  etoit  en  bon  etat  de  defenfe ,  &  cependant  il  eft  tres  vrai- 
femblable  que  Buckingham  s'en  feroit  aifement  rendu  maitre,& 
en  meme  tems  de  flfle  cntiere  ,  fi  profitant  de  la  confternation 
dcs  Franqois ,  il  les  eut  vivement  pourfuivis  dans  leur  retraite. 
Du  moins  auroit-il  du  fe  failir  du  Fort  de  la  Pree  (3) ,  aupres 
duquel  s'etoit  fait  le  debarquemcnt.  La  conquete  n'en  etoit  pas 
dilficile,  puilqu'il  ctoit  mal  pourvu  de  monde  &  de  munitions  ; 
&  elle  etoit  meme  d'une  tres  grande  confcquence  ,  ibit  pour 
empecher  que  la  Citadclle  ne  recut  du  fecours  ,  foit  pour  alTu- 
rer  dans  le  befoin  la  retraite  de  TArmee.  Le  Duc  meprife  ce 
Forc,  &  s'amufe  cinq  jours  a  faire  une  manoeuvre,  qui  montre 
au  doigt  fon  peu  de  capacitc  dans  le  mecier  de  la  Guerre.  Le 
tems  qu'il  perd ,  Toiras  remploye  a  mettre  fa  Citadelle  en  meil- 
leur  etat  de  defenfe,  a  y  jetter  de  nouvelles  troupes,  a  y  a^^em- 
bler  des  munitions  (4),  a  iiiformer  la  Cour  de  ce  qui  fe  paffe, 
&  k  demander  du  fecours  de  tous  cotes.  II  eft  certain  que  cet- 
te  invalion  furprit  &  troubla  tellemenc  la  Cour  de  France,  que 
le  Roi ,  qui  fe  trouvoit  cn  ce  tcms-la  attaque  de  la  Fievre  tier- 
ce(5) ,  envoya  par  tout  le  Royaume  faire  de  grandes  promefl£s 
aux  Protcftans  ,  pourvu  qu'ils  ne  fe  joignilfcnt  point  aux  An- 
glois  ,  &  offrit  au  Duc  de  Rohan  des  fommes  &  des  Charges 
confiderables,  afin  qu'il  ne  fe  fervit  point  de  la  conjondture  fa- 
vorable,  qui  fe  prefcntoit  de  delivrer  fes  Frcres  de  1'opprefllon. 
Apres  un  retardement  fi  mal  entendu  ,  Buckingham  met  a  terre 
le  refte  de  fon  Armee  ,  &  renvoye  le  Duc  de  Souhife  avec  le 
Chevalier  Becher  faire  des  recmes  a  la  Rochelle.  Le  credit  qu'ils 
avoient  dans  cctte  Ville  leur  en  facilita  les  moyens,  defortcqu'iIs 
retournercnt  bientot  dans  Tlfle  avec  cinq  cens  hommes.  Ce- 
pendant  le  General  Anglois  ,  arrive  en  deux  jours  de  marche 
devant  St.  Martin ,  commenga  par  publier  un  Manifeftre  ,  oii  il 
reprefcntoit  „  le  foin  &  le  zele  avec  lefquels  Sa  Majefte  Britan- 
„  nique  s'etoit  employee  pour  retablir  les  Eglifes  Reformees  de 
„  France  dans  leurs  anciens  Piivileges  ,  &  dans  leur  premier 
„  luftre  :  mais  que  ce  deffein  &  ce  travail  fi  louables  devanc 
3,  Dieu ,  avoient  prefque  tourne  a  leur  ruine  par  la  mauvaife  foi 
„  du  Roi  de  France  a  enfreindre  fes  engagemens ,  &  a  fe  fervir 
3,  meme  contre  la  Rochelle  des  Vaiffeaux  Anglois  ,  qui  ne  lui 
„  avoient  ete  pretes  que  fous  fes  alTurances  foIcmncUes  ,  qu'ils 
5,  fcroient  employes  autre  part ,  &c. 

Les  Anglois  arrivent  ,  les  Francois  abandonnent  le  Bourg  de 
St.  Martin ,  &  fe  retirent  dans  la  Citadelle.  Buckiugham  Tinves- 
tit  d'abord,  la  bloque  par  dcs  Forts,drefle  des  batteries,  &  bat 
a  force,  pendant  deux  mois  confecutifs,  une  Place  qu'il  auroin 
pu  reduire  en  moins  de  tems  a  la  derniere  extremit^  ,  s'il  efic 
pris  foin  d'enfermer  dans  fes  ligncs  un  Puits  (6) ,  dont  les  enne- 
mis  furent  tirer  de  Teau ,  pendant  tout  le  Siege.  Le  Duc  avoit 
•  a  faire  a  un  homme  qui  en  favoit  plus  que  lui ,  &  qui  trouva  le 
moyen  de  Tarreter  devant  cette  Place  jufqu'au  mois  de  Novem- 
bre  ,  quoiqu'cn  y  arrivant  il  eCit  ecrit  a  Charles  qu'il  en  feroit 
maitre  dans  huit  jours. 

Cependant  les  affiegeans  furent  expofes  a  de  grandes  fatigues, 
&  firent  de  grandes  pertes.  L'une  de  ces  pertcs  ,  en  quelque 
forte  irreparablc ,  fut  celle  du  Chevalier  ^ean  Bouroughs  excellent 
OflScicr ,  qui  fut  tue  d'un  coup  de  moufquet  tire  de  la  Citadel- 
le,  dans  le  tems  qu'il  vifkoit  les  travaux.  Son  Corps  fut  trans- 
porte  a  Londres,  &  enterre  aWeftminfter  fort  honorablement. 

Cec- 


fins  negli-^er  dc  confulter  les  Auteurs  cites  par  cet  habilc  &  laborieux 
Tradutteur  &  Comraentiteur.  Qu'on  ne  demande  donc  plus,  de 
qud  droit  Charlcs ,  &c.  Mais  plutot  qu'on  nous  dife,  de  quel  droit 
k-s  troupes  de  Louis  XIII  campoient  deja  autour  de  la  Rochclle ,  a- 
vant  que  la  Flottc  Angloife  fe  prefentat  ?  Dc  qucl  droit  on  conti- 
nuoit  d  tenir  cette  Ville  bloquee  par  Mer  8c  par  Terrc ,  au  moyen 
du  FonLouis,  acheve  de  batir  en  1613  ,  &  dont  la  demolition  avoit 
ete  ftipulcc  &  promife  par  un  Traite  cn  1614,  8c  plus  lolemnelle- 
nicnt  par  un  fecond  Traite  ,  fait  en  1615-,  fous  la  mediation  &  la 
gar.mtie  du  Roi  d'AngleteiTe? 

(i)  Outre  que  le  Fort  Louis  bloquoit  !a  Rochelle ,  par  mer  &par 
tene ,  comme  nous  Tavons  deja  remarque  dans  une  des  Notes  pre- 
cedentcs  ,  il  y  avoit  des  troupes  cantonnees  aux  environs  de  cette 
Ville,  2c  ces  troupes  fe  renfor^oient  tous  les  jours. 

(2)  Cet  Accord  ,  ou  cctte  Coni-ederatioH  s'etoit  faite  l'annee  pre- 
cedente ,  apres  que  le  Duc  de  Rohaa  eut  contraint  lc  Marechal  Je  The- 
f/iines  dc  Icvcr  le  ficge  du  Mas-Daail.    Ce  fucch  ritablit  les  sfuires  de 


Rohaa,  dit  rHiflorien  de  ce  Duc ,  &  il  ri'y  eut  rien  enfuite ,  ni  ians 
le  Bas  Lnnguedoc,  ni  inns  les  Sevennes.qui  nefe  decUrdt  pour  lui.  Il 
menagea  (i  bien  ces  bonnes  difpofaions ,  quil  intereffa  tout  le  farti  Hugne- 
not,  e^  le  joignit  aux  Kochelois,  ...  rr.nis  ce  ne  fut  pas  fans  des  feines  ex- 
traordinaires  ;  ....  car  il  fut  contraint  Je  faire  emfrifonner  les  frincipaux 
dts  Villes  qui  ne  ■vouloirnt  fas  confcntir  a  cette  jonBion.  Hift.  du  Ducde 
Roh.  Paris  1662.  p.6j-. 

(j)  Ce  Fort  etoit  a  deux  lieues  du  Bourg  de  St.  Martin  ,  &:  fer- 
voit  d'entree  pour  introduire  des  troupes  &.  des  provifions  dans  la 
Citadelle. 

(4)  II  fit  emporter  tous  les  vivres ,  qui  etoient  dans  le  Bourg. 

(f)  Elle  etoit  double  tierce. 

(6)  Ce  Puits  etoit  a  trente  pas  de  la  Contrefcar|>e ;  &  le  feul  d'o\i 
les  affieges  puITent  avoir  de  Teau.  Buckinghxm  s'etant  contente'  d'y 
faire  jctter  un  Cheval  mort ,  &  quelques  pierres ,  Toiras  le  fit  nettoyer 
promtement ,  £c  en  conferva  toujours  Tufage  par  le  moyen  d'un  tra- 
vail  qu'il  en  approcha. 
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CnAR-         Cette  Expedition  trainoit  trop  &   avec  trop  peu  de  fucces, 

LEs  I.     pour  qu'on  ie   tut  en  Angleterre.     Les  uns  y  murmuroient  de 

i<>-7.    ce  que  l'Amiral  avoit  manque  de  parole  au  Duc  deSoubiie,  en 

On  cne  faifant  la  defcente  dans  un  Pais  peu  favorable  au  deffein  de  l'ar- 

gieicrre     niement.    D'autres  foutenoient  que  cette  defcente  ecoit  un  fem- 

coDiie       blant,  (7)  une  collufion  ,  plutot  quune  veritable  attaque  ,  puis- 

p'ilft^''"   qu'apres  avoir  mis  pie  a  terre,  le  Duc  n'avoi[  point  fait,  lelon 

Tufage  de  la  Gucrre,  reconnoitre  le  terrein ,  &  qu'il  avoit  negli- 

ge  de  prendre  le  Fort  de  la  Pree :,  puifqu'il  failbit  le  Siege  de  St. 

Martin  avec  une  nonchalance  extreme  ,   &c  que  le  Gouverneur 

&c  lui  s'entrefaiibient  des  prefens  &  des   complimens  tous  les 

jours.     Tout  le  peuple  en  corps  desaprouvoit  uneGuerre  qui  fe 

faiibit  fans  le  concours  de  la  Nation  &  de  ceux  qui  la  reprefen- 

tent  j   &  chacun  difoit  fans  detour  qu'il  falloit  convoquer  ua 

nouveau  Parlement,  &  rechercher  la  conduite  de  certains  JVIi- 

niftres. 

Dans  cette  perplexite  ,  le  Roi  refolut  d'envoyer  ^  rifle  de 

Rhe  une  Elcadre  avec  des  munitions  &  des  recrues.  On  ht  des 

levees  forcees,  on  les  envoya  a  Plymouth,  qui  etoit  le  lieu  du 

rendez-vous,  pour  les  y  embarquer  ^  mais  plulieurs  3'enfuirent  (8). 

Charles  Vicomte  de  Wibiiot  fut  d'abord  nomme  pour  comman- 

der  cctte  Eicadre  ,   &  cependant  la  Commiirion  en  fut  bientot 

Secours    apres  donnee  au  Comte  de  Holland.     Ces  recrues  confiltant  en 

^Pi^^f      quinz.e  a  feizecens  hommes  y  compris  leslrlandois,  qui  etoient 

iciref  ^'    f^'^'^  ^^^  ordres  du  Chevalier  Pierre  Crosby ,  arriverent  &  furent 

remiies  au  Duc  de  Buckingham  ^  vers  la  fin  deSeptembre,  quel- 

ques  jours  apres  que  des  Barques  Frangoifes  etoient  entrees  dans 

le  Port  de  St.  iVlartin,  &  avoient  jette  des  rafraichilTemens  dans 

la  Citadelle ,  a  la  vue  de  notre  Flotte  &  de  notre  Armee.     Ce- 

pcndant  Toiras  ,  allarme  du  renfort  qui  nous  etoit  venu  ,  mais 

qui  ne  fervit  pas  de  grand'  chofe  ,  comme  on  le  verra  tout  in- 

continent  ,  chercha  les  moyens  d'en  donner  connoiirance  a  la 

Cour ,  en  loute  diligence.    II  depecha  le  nomme  Sandgrein,  & 

pour  plus  grande  precaution,  il  lit  partir  au  hazard,  trois  hom- 

mes  a  la  nage  (9).     Satidgrein  eut  le  bonheur  de  palTer  fain  & 

fauf ,  au  travers  des  Gardes  Angloifes ,  &  d'apporcer  au  Roi  les 

avis  dont  on  Tavoit  charge. 

Louis        A  ccs  mauvailes  nouvelles  I,o«;V  X/II  ordonna  qu'on  fir  mar- 

XIII  le      cher  fes  forces  en  toure  diligence  vers  les  cotes  de  la  Mer  ■■,  S>c 

vant  ia'^     ^^  ^^^  lui-meme  cn  chemiii  pour  hater  le  fecours  de  Toiras. 

Rochellc.  D'abord  il  bloque  en  quelque  forte  la  Rochelle  ,  comme  s"il  a- 

voit  deflTein  de  commencer  les  operations  par  la  prife  de  cette 

Ville  ,   quoiqu'il  fiit  abfolument  refolu  de  jetter  des  munitions' 

dans   la  Citadelle  de  St.  Martin  ,    &  des  Troupes  dans  riile. 

Tout  eft  en  mouvement ,  &  bientot  les  preparatifs  de  cette  ex- 

pedition  etant  faits,  le  Comte  de  Schomberg  &  Marillac ,  qu'on 

lui  a  donne  pour  Marechal  deCamp,  font  voile  la  nuitducinq 

au  llx  de  Novembre  ,  &  pailent  fans  aucune  oppolition  de  no- 

tre  Flotte  ,  avec  plufieurs  PinalTes  chargees  de  fix  a  fept  milie 

hommes  ,   &  de  rafraichifTemens  fuffifans  pour  encourager  la 

Garnifbn  alliegee  a  faire  encore  une  longue  refiftance. 

LesRo-        Alors  les  Rochelois  determines  a  tenir  le  parti  de  rAngleterre, 

d^^i  tcnt^  publierent  un  Manifefte  pour  juftifier  leur  conduite  ,   pendsnt 

pour  les     que  le  Duc  de  Rohan.  diftribua  des  Commiflions  pour  faire  des 

Anglois.    levecs,  qui  devoient  fe  joindre  a  nos  Troupes  ,   pour  maintenir 

le  dernier  Edit  de  pacification  ,    que  Louis  avoit  manifeftement 

viole.     D'un  autre  cote  le  Roi  de  France  fit  une  Declaration , 

portant  qu'il  etoit  prec  a  executer  tous  les  Articles  de  cet  Edit- 

la.    11  fit  aufiTi  proclamer  les  Ducs  de  Rohan  &  de  Soubife,  cou- 

pables  de  haute  trahifon,  &  leur  vie  futmife  a  prix.     Ici  je  ne 

puis  m'empeclier  de  remarquer ,  que  fi  les  Reformes  de  France 

n'avoient  pas  tort ,  du  moins  furent-ils  malheureux  dans  les  me- 

fures  qu'ils  prirent  :    car  s'ils  euflent  d'abord  recu  les  Anglois, 

ou  s'ils  euflent  perflftc  a  ne  pas  le  joindre  a  eux ,  ils  auroient  pu 

detourner  leur  ruine  procloaine. 

Arrivee        ^^^  ^^  entrefaites  arrive  d'Efpagne  un  grand  nombre  de  vais- 

dc  ia  Fiot  feaux  de Guerre  que Louis  XIII  avoit  negocies  (lo),  &  qui  joints 

'^  ''X''r'"  ^^^  ''^'^' '  foi^merent  une  Flotte  de  plus  de  cent  voiles.  La  no- 

jo^ntiion"    tte  leur  etoit  de  beaucoup  inferieure ,  &  ccpendant  ils  eviterent 

3  ceile  dc  avec  foin  d'cn  venir  aux  mains,  contens  d'avoir  ravitaille  la  Ci- 

Ftance.     radelle ,  &  ne  fe  propofant  pas  de  plus  grand  avantage  que  de  ti- 

rer  le  Siege  en  longueur  ,  afin  de  lafler  &  d'epuifer  les  forces 

des  afliegeans.     Pour   faire   reuflir  d'autant  mieux   ce  defTein, 

Toiras  faic  femblant  de  vouloir  capituler.    11  demande  un  faut- 


conduit  pour  un  Officier  qu'il  veut  ,   dit-il ,  par  une  delicateflfe  Char- 
dhonneur  ,   envoyer  demander  au  Roi  la  permilfion  de  fe  ren-  les  1. 
dre.     Le  Duc  y  confent  ,    1  conditicn  qu'un  Officier  Anglois     I<>2  7- 
accompagnera  Tautre  ,   &  qu'on  lui  permettra  enfuite  de  pafler 
en  Angleterre  par  la  France.     Les  deux  Officicrs  arrivent  a  la 
Cour  ,   &  par  une  violation  ouverte  de  la  Foi  publique,  l'An- 
glois  eft  detenu  prilbnnier  (ii),tandis  que  1'autre  efiectuoit les  or- 
dres  particuliers  dont  Toiras  Tavoit  charge. 

Le  Gouverneur  continua  a  nous  amuier  tous  les  jours  par  fes 
Negociations  feintes,  jufqu'a  ce  quayant  re^u  un  renfort  confi- 
derable  de  monde  &  de  munitions,  il  leva  le  mafque&  fitnion- 
ter  par  derifion  fur  fes  remparts  ,  une  grande  quantite  de  fol- 
dats  ,  portant  des  piques  chargees  de  moutons  &  de  volailles 
pour  braver  rArmee  Angloife  ,  &  lui  faire  montre  des  rafrai- 
chiflemens  abondans  qu'ils  venoient  de  recevoir.  Ce  qui  anima 
de  plus  en  plus  encore  cette  Garnifon,  ce  fut  la  nouvelledu  de- 
barquement  confiderable  de  troupes  que  les  Fran^ois  avoient  fait 
pres  du  Fort  de  la  Pr^e  (Place  dont  le  Duc  avoic  malheureufe- 
ment  neglige  de  fe  rendre  maitre).  Buckingham  fic  attaquer  ces 
troupes ,  remporta  fur  elles  quelque  avantage ,  &  les  for^a  de  fe 
retirer  fous  le  canon  de  la  Citadelle  :  mais  Iorfqu'iI  voulut  ren- 
trer  dans  fes  retranchemens  qu'il  avoit  depourvus  pour  rcnforcer 
fon  Armee  ,  il  les  trouva  occupes  par  Toiras  ,  deforte  qu'il  en 
couta  la  vie  a  bien  de  nos  gens  pour  les  regagner.  Tant  de  per- 
tes  &  de  revers  commencerent  a  degouter  le  General  Anglois. 
II  fonge  ferieufement  a  rembarquer  ibn  monde ,  &  a  le  ramener 
en  Angleterre.  II  afle.mble  un  Confeil  de  Guerre,  vers  le  mi- 
lieu  du  mois  d'Odobre ,  y  propofc  fa  penfee ,  y  fait  refoudre  la 
recraite  &  en  donne  au  Duc  de  Soubife  pour  raifon ,  que  la  failbn 
ecant  fort  avancee  ,  fon  Armee  fort  afibiblie  ,  fes  vivres  con- 
fumes  &  fes  Officiers  impatiens  de  retourner  chez  eux ,  il  ttoic 
oblige  d'abandonner  ibn  entreprife.  Soubifee  fait  tous  les  eftbrts 
pour  l'en  dilTuader.  II  lui  reprefcnte  que  les  rafraichiiremens  que 
les  aflieges  onc  recus,  ne  fonC  point  confiderables  ^  qu'il  va  bien- 
tot  recevoir  lui-meme  un  puiflant  fccours  d'Angleterre  ,  par  la 
Flotte  qui  a  deja  mis  a  la  voile ,  fous  la  conduite  du  Comte  de 
Hulland  ;  quc  la  retraite  des  Anglois  fera  infailliblcment  lliivie 
de  la  perte  de  La  Rochelle ,  &  fera  un  tort  irreparable  a  l'hon- 
neur  du  Roi  d'Angleterre  ,  pour  avoir  fait  une  fi  grande  entre- 
prife  fans  la  mieux  foutenir. 

Ces  inftances  porterent  le  Duc  a  faire  un  dernier  eflfbrt,  avant 
que  de  lever  le  Siege,  en  donnant  un  aflaut  general;  &:  c'eft  ce 
qu'il  fit  le  6  de  Novembre.  Mais  apres  y  avoir  pcrdu  beaucoup 
de  monde,  il  trouva  que  la  Place  etoic  inacceffible  ;  &  loit  \ 
caufe  de  ce  mauvais  fucces  ,  foit  parce  qu'il  eut  avis  que  Jes 
Frangois  abordoient  continuellement  en  grand  nombre  dans  l'Is- 
le ,  il  jugea  a  propos  de  fe  rembarquer  au  plutbt.  Le  S  a  la  poin- 
te  du  jour,  au  tems  que  le  tambour  bat  la  Diane  ,  notre  Armee 
fe  met  en  mouvement  pour  decamper.  Sur  ces  entrefaites  Ten- 
nemi  paroit.  II  n'a  pas  plus  d'Infanterie  que  nous,  mais  fa  Ca- 
valerie  fort  fliperieure  a  la  notre  ,  eft  tout  a  portee  de  tomber 
fur  notre  Arrieregarde.  Le  Duc  marche  en  orjre  de  Bataille, 
faic  de  tems  en  tems  alte  &  volte-face  ,  &  prefcnte  le  coiribat 
aux  Frangois ,  qui  evitent  avec  fbin  d'en  venir  encore  a  aucun 
engagement ,  parce  qu'ils  fe  propofbient  de  nous  defaire  bientot 
avec  moins  de  danger.  En  effec  ,  comme  nous  devions  neces-  L'Attic- 
fairement  enfiler  une  digue  etroite  &  bordee  des  deux  cotcs  de  legarde 
Salines  &  de  fofTes  profonds  ,  nous  n^avons  pas  plutot  com-  ''"Sli^ije 
mence  d'y  entrer  ,  que  les  Francois  fondent  avec  furie  fur  nos  quee. 
Efcadrons.  Ceux-ci  prefles  &  pouflTes  ,  pouflent  &  preiTent 
notre  Infanterie.  Des  lor^ ,  nos  troupes  ne  forment  plus  que  dcs 
flots  tumultueux  qui  s'entrechoquenc  ,  s'entrearretcnt  ,  s'entre- 
brifent  tellement  qu'un  grand  nombre  d'AngIoij  pcrit  renverfe 
dans  les  fofres  &  dans  les  Salines  ,  &  un  grand  nombre  ,  en 
voulant  paflcr  le  pont,  qui  eft  a  Tautre  bout  de  la  Digue,tom- 
be  dans  la  Riviere  ,  ou  Ibus  le  fabre  de  rEnnemi.  On  auroic 
prevenu  facilement  ce  malheur,  fi  fon  n'eut  point  neglige  mal 
a  propos  ,  de  fortifier  Ics  deux  extremites  de  cettc  Chauffee, 
pour  favorifer  notre  Retraite  au  befoin.  Cependant  ceux  des 
notres  qui  ont  pafTe  le  pont  fe  rallient  ,  &  avec  cette  bravoure 
&  cette  intrepidite  naturcUes  a  la  Nation  ,  ils  font  face  a  l'en- 
nemi  qui  eft  \  fes  troulles  ,  &  qui  les  voyant  determines  a  lui 
vendre  cher  leur  vie ,  juge  a  propos  de  fe  reiirer.  Nous  garda- 
mes  le  Pont  tout  ce  jour-la,  nous  le  brulames  la  nuit  fuivante, 
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(7)  Le  General  Anglois,  tlit  un  Hiftorien  ,  drefTa  trois  Batteries  fi 
eloignecs  de  k  Place  ,  que  les  Affieges  tlirenten  riant  ,  qu'on  vouloit 
lcur  taire  plus  de  peur  que  de  mal. 

(8)  IVIon  Auteur  remarque  ici  j  que  les  Juges  declarerent  que  ces 
Fuyards  etoient  dignes  de  mort,  felon  le  Chapitre  L  des  Ordonnan- 
ccs  de  Henri  VII  donnecs  la  fepticme  annee  de  Ibn  Regne  ,  &  le 
Chap.  f.  de  celles  qu'H?»n  VIII  donna  la  troilieme  annee  du  fien. 

(9)  Brevis  effe  volo ,  obfeurus  fio.  Cct  endroit  de  mon  Auteur  efl 
1'obl'curite  meme.  Pour  y  repandre  un  peu  de  jour  ,  je  fuis  oblige 
de  dire  i.  que  les  trois  Nageurs  turent  depeches  au  Dnc  A' Angouleme 
General  de  rArmee  Francoife  dans  le  Poitou  ,  &  non  au  Roi.  i.Que 
Tun  fut  pris  par  les  Anglois ,  qu'un  autre  fe  noya  a  fon  retour ,  £c 
que  le  troilieme  executa  heureulement  fa  Commiirion  ,  &  rapporta 
la  reponfe  du  Duc  6' Angouleme  ,  etant  ecliappe  a  une  barque  Angloi- 
fe  qui  le  pourfuivit  longtems  ,  8c  a  de  gros  poifTons  qui  le  decliire- 
rent  en  plufieurs  endroits.     ll  s'appelloic  La  fiirn  ,  autrement  ^ierre 
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Lotanier:  je  ne  trouve  point  le  nom  des  deux  autres ,  8c  i'en  fuis  fa- 
che  ,  parce  que  !eur  adtion  merite  que  rHilloire  la  transmctte  a  la 
pofterite.  Mr.  de  L^rrey  prend  ici  occafion  de  rapporter  d'apres  Flo- 
rus(Liv.6.  c.  f.)  un  ancien  exemple  de  ces  braves  &  h.trdis  Nageurs. 
Luculle,  dit-il ,  envoya  a  ceux  de  Cyfique ,  Villc  d'Aiie  iurlaPro- 
pontide  .alTiegee  par  Mithridate,  un  Nageur  qui  eut  le  nieme  couia- 
ge ,  Sc  le  meme  bonheur ,  quc  celui  qui  fait  le  fujet  de  cctte  remar- 
que. 

(10)  La  Flotte  d^Efpagne  arriva,  lorfque  la  France  n'en  avoit  plus 
belbin;  foit  que  les  vents  contraircs  rcullcnt  veritabiemcnt  arretee, 
foic  que  lcs  Efpagnols  n^eulfent  pas  fait  toute  ia  diligence  poifible, 
bicn  ailes  que  lesAnglois  &  Ics  Fran^ois  s'arFoii)liirent  en  fe  battant 
les  uns  contre  les  autres.  Voy.  Hifl.  du  Marechal  de  Toiras ,  Liv.  1. 

(11)  Pluficurs  Hlltoriens,  parmi  lcfquels  il  y  en  aqui  ne  font  ccr- 
taineraent  pas  des  plus  favorables  a  la  Krancc ,  dilcnt  feulenjent  que 
Louis  XIU  refula  de  voir  rOtBcier  Anglois. 
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&  par  ce  moyen  le  Duc  embarqua  le  lendemain  les  debris  de 
fon  Armee  ,  lans  aucun  empechement.  Nous  perdimes  dans 
cette  attion  environ  cinquante  Ot?iciers,pres  de  deux  raillecinq 
cens  hommes,  trente-cinq  prifonniers  de  marque,  &  quarante- 
quatre  drapeaux,  qui  furent  appendus  a  la  voute  de  Notre-Da- 
rne  a.  Paris.  Le  Roi  de  France  renvoya  fans  rangon  les  prifon- 
nicrs  a  la  Reine  d'Anglecerre  fa  Sceur  j  foit  comme  une  marque 
d'amitie  ,  foic  pour  braver  le  Roi  fon  Epoux.  On  dit  que  le 
Lori  MdUjoi,  ayant  offert  une  fomme  confiderable  pour  fa  li- 
berte,  Louis  XIII  lui  repondit,  quilne  la  taxoit  qua  deux  cou- 
ples  dc  boHS  Chicns  d^Angleterre.  Reponfe  equivoque,  que  ce  Sei- 
gneur  prit  peut-etre  pour  un  ade  de  generofice  ,  mais  que  d'au- 
tres  confidererent  certainemenc  comme  un  mepris  du  perfonna- 
ge.  Et  il  eft  vrai  qu'aucun  Officier  Commandant  ne  fit  fi  mal 
que  lui  dans  la  retraite  de  nocre  Armee,  Car  des  que  les  Fran- 
cois  comraenccrent  a  attaquer  notre  Arrieregarde  ,  ce  Cofonel 
toiirna  le  dos  avec  tout  fon  Regiraent  ,  &  fe  repliant  avec  ira- 
petuofice  fur  notre  Infanterie,  il  la  mit  dans  une  fi  grande  con- 
fuGon,que  le  Chevalier  Charlcs  Rich  cria  aux  troupes  tout  indi- 
gne,  Tue,  Tue  ce  lache^  quoiqu^il  foit  mon  Frere  (i). 

Lorfque  le  Duc  eut  embarque  ibn  monde,  il  envoya  donner 
fa  parole  d'honneur  aux  Rochelois  qu'il  reviendroit  avec  une 
plus  puiffante  Flotte  a  leur  fecours  ;  apres  quoi ,  il  fit  inconti- 
nent  voile  vers  rAngleterre.  En  entrant  dans  le  Canal ,  il  ren- 
contra  le  Comte  de  Holland  ,  qui  s'excufa  de  n'avoir  pas  fait 
plus  de  diligence  ,  fur  ce  que  lorfqu'il  avoit  ete  pret  a  raettre  a 
la  Mer  ,  les  vailleaux  charges  des  provifions  ,  n'etoient  point 
encore  fortis  de  Chattam  j  Sc  qu'apres  qu'ils  furent  arrives  ,  & 
que  le  tems  du  rende2,-vous,  de  meme  quc  tout  le  refte  eut  ete 
fixe  &  regle ,  il  avoit  ete  retenu  par  le  vent  contraire.  Le  Duc 
de  Buckinibam  auroit  eu  befoin  lui-meme  d'une  bonne  Apolo- 
gie ,  lui  qui  etoit  parti  en  Favori  detefle  du  Peuple ,  &  qui  re- 
tournoit  en  General  delabre  &  digne  du  plus  grand  mepris.  Sa 
meilleure  excufe  etoit  de  n'avoir  abandonne  fbn  Entreprife  que 
de  1'avis  du  Confeil  de  Guerre ,  &  que  faute  d'avoir  ece  fecou- 
ru  a  tems.  Le  Duc  de  Roha^t  obferve  dans  fes  Memoires ,  que 
iout  ce  que  ^uckingkam  jit  dans  cette  exfcdition  .^  fut  de  perdre  la 
rcfutatinn  de  fon  Roi,  de  fa  Nation  (^  la  ficnne  ,  de  confommer 
les  iiivres  des  Rochclois  ,  de  ruiner  ^~  de  viettre  au  defespoir  le 
Parti  pour  lequel  il  ^toit  venu  en  France.  On  affure  que  de  fept 
mille  hommes  qu'il  avoit  en  partant  d'AngIeterre  ,  il  en  perdit 
pres  de  cinqraille,  quoiqu'on  eut  publie  avant  fon  retour,qu'iI 
n'en  avoic  pas  perdu  plus  de  quinze  censj  ce  que  leRoi  voulut 
bien,  dit-on,  fe  laiffer  perfuader.  Aulli  Sa  Majefle  le  regut-il 
avec  touces  les  raarques  d'une  veritable  affedtion ,  en  lui  difant , 
ye  fuis  bien  aife  que  notre  perte  ne  fait  pas  fi  grande  que  le  Che- 
valier  Sickwil  Crow  Va  faite  dans  une  de  fes  Lettres.  Mais 
cetce  indulgence  cxtrerae  du  Roi  ne  fit  qu'aigrirde  plus  en  plus 
le  peup'e  contre  le  Favori.  On  le  dechainoit  dans  les  Conver- 
fations ,  &  dans  des  Ecrits  publics,  contre  cette  Expedition  hon- 
teufe  ;  la  Chaire  metne  ne  s'abflint  pas  d'y  faire  de  mordantes 
rcflexions. 

Avant  que  de  quitter  cette  matiere ,  je  veux  rapporter  un  pas- 
fage  qui  rae  paroic  digne  d'attention  ,  &  quc  je  trouve  dans  les 
M^moires  fecrets  de  la  conduite  du  Duc  de  Buckingham ,  icrits  par 
le  Chevalier  Henri  Wotton.  „  Les  manieres  du  Duc  ,  dit-il , 
„  ecoienc  veritablement  nobles  en  toutes  chofes.  Plein  d'egards 
„  pour  les  perfonnes  de  naiflance;  plein  de  bonte  envers  lesfol- 
„  dacs  en  qui  il  remarquoit  du  merite ;  plein  de  foins  tendres  &c 
„  effictifs  pour  ceux  qui  avoient  ece  blefles ;  d'ailleurs  ,  d'une 
3,  bravoure  reconnue ,  &  cherchant  moins  a  en  faire  parade,  que 
„  les  dangers  oii  il  pouvoit  Texercer  (2) .  Dans  Tafiaire  de  TIs- 
,3  le  de  Re  fur-cout,  fon  exterieur ,  cette  partie  de  1'hommequi 
„  expofee  aux  regards  d'un  chacun  ,  decouvre  &  trahit  malgre 
„  nous  Tetat  le  plus  fecret  de  nocre  ame  ,  Fexterieur  du  Duc 
„  ffannonga  jamais  aucune  agitation  ,  pas  racme  apres  que  le 
,,  fecours  attendu  lui  eut  manque.  Mais  moins  il  paroiffoic  agi- 
„  te  au  dehors  ,  &  plus  il  retoit  au  dedans  ,  effcc  ordinaire  tk 


„  naturel  des  paffions  que  Ton  renferme.  Et  Ton  fait  tr^s  bien,  Char- 

„  que  le  Duc  etant  un  jour  fur  un  lit  de  veille  ,   &  ayant  fait  les  I. 

3,  approcher  le  Dodeur  Mafon  ,  fon  Secretaire  ,    aPn  de  pou-    1627. 

„  voir  avec  d"autant  plus  de  iiberte  lui  debonder  fon  cceur ,  il 

„  s'ccria  d'une  voix  paffionnee,  &  procefta  que  ni  les  depeches 

„  les  plus  delicates  a  faire  a  divers  Princes  ,   ni  requipemenc 

„  d'une  Flotte  ,  ni  la  levee  d'une  Armee ,  ni  leur  Commande- 

„  ment  en  Chef ,  ni  les  intrigues  de  la  Cour  ,  ni  les  embarras 

„  des  Negociations  les  plus  difficiles ,  ni  les  Traites  les  plus  epi- 

„  neux  foit  de  Paix  foit  deGuerre,  ni  toutes  ces  chofts  reunies 

„  dans  fa  tete  ,   n'avoient  jamais  tant  trouble  fon  repos  que  Ti- 

„  dee  que  certaines  gens ,  qui  etoient  aupres  du  Roi,  &  auxquels 

„  il  avoit  rendu  de  grands  fervices  ,  fe  faifbient  un  plailir  de 

„  roublier  &  de  rabandonner  (3). 

„  De  deux  Forts  que  les  Fran^ois  avoient  dans  rifle  de  Re, 
,,  dit  encore  le  meme  Auteur  ,  le  Duc  ne  voulut  point  prendre 
„  Tun  i  6c  il  ne  put  point  prendre  Tautre  ,  aprcs  y  avoir  em- 
„  ploye  trois  mois  &  dix-huit  jours.  Lorsqu'on  fic  la  dcfcen- 
„  te ,  il  ne  fe  tint  point  renferme  a  couvert  des  coups  dans  fbn 
„  Vaiffeau,  mais  fur  fa  Chaloupe,  d'ou  il  dirigea  &  foutlnc  le 
„  debarquement  avec  tant  d'ordre  &  de  courage,  qu'il  defit  ua 
„  tres  beau  Corps  de  Cavaliers,  avecdeux  mille  hommesdln- 
„  fanterie  ,  qui  etoient  venus  s'oppofer  a  fon  deffein.  Aftion, 
„  qui  etant  confideree  avec  toutes  {^  circonftances  ,  peuc  etre 
„  comparee  aux  coups  de  main  les  plus  yigoureux  qui  fe  foient 
„  vus  dans  les  fiecles  paffes.  Mais  auffi ,  a  confiderer  1'iirue  en- 
„  tiere  de  cette  entreprife ,  on  a  generaleraent  pu  accufer  leDuc 
„  d'avoir  trop  prefurae  de  fa  propre  capacite  j  gate  peut-etre 
„  par  les  flateries  des  Courtifans  ,  ou  parce  que  la  Forcune  ne 
„  lui  avoic  poinc  encore  fait  fentir  it^  revers. 

Le  paflage  que  je  cite ,  finit  par  un  accident  etrange  qui  arri- 
va  au  Duc ,  a  fon  retour  de  Plyraouth  ,  &  qu'il  prit  pour  un 
prefage  qu'il  n'etoit  pas  loin  de  fon  dernier  periode. 

3,  Le  Lord  Goringy  fon  bon  arai,  lui  depecha  un  Courrier 
„  pour  Tavertir  de  fe  tenir  bien  fur  fes  gardes  ,  &  de  ne  pas 
„  prendre  la  rouCe  ordinaire  de  Plymouch  a  Londres  ;  car  fai 
„  decau-jert,  lui  diibic  ce  Seigneur  ,  dt-fai  tout  lieu  de  croire, 
,,  ^«'fl»  en  veut  a  votre  vie  ,  df  que  vous  ferez.  attaqu^  en  tra- 
„  verfant  ufte  rue.  Le  Duc  rencontra  fur  fon  chemin  cet  Ex- 
„  pres ,  lut  la  Letcre  ,  la  mic  tranquillement  dans  fa  poche ,  & 
„  alla  ibn  premier  train ,  fans  autre  fuite  que  de  fept  a  huic  per- 
„  fonnes  ,  &  fans  aucres  armes  qu'une  pecice  epee  au  coce.  11 
„  ne  fut  pas  a  trois  mille  de  la,  qu'une  vieilleFemme,  qui  etoit 
„  fur  le  chemin ,  ayant  appris  qu'il  etoic  du  nombre  de  ces  Vo- 
„  yageursj  temoigna  un  grand  empreflemenc  de  lui  parler.  On 
„  la  fit  approcher  &  elle  lui  dit ,  qu'en  arrivant  a  la  Ville  pro- 
„  chaine  ,  elle  avoit  entendu  quelques  defefpcres  jurer  fa  mort: 
„  c'eft  pourquoi  elle  lui  confeilloit  de  prendre  une  route  plus 
„  fure.  Le  Duc  comparant  cette  feconde  nouvelie  avec  la  pre- 
„  miere ,  communiqua  a  fa  compagnie  la  Lettre  entiere  de  fon 
„  genereux  ami.  IIs  conclurent  unanimement  que  Tavis  de  cet- 
„  te  vieille  Femme  ecoit  bon  ,  &  le  prefferent  de  le  fuivre. 
5,  Mais  il  n'en  vouluc  rien  faire  ,  difant  ,  que  s'il  donnoit  une 
„  feule  fois  licu  a  fes  ennemis  dc  croire  qu'il  les  craignoit ,  il  iic 
„  feroit  jamais  hors  de  danger.  Alors  le  jeunc  Vicomte  Fielding 
3,  fon  neveu  ,  le  pria  ,  le  fupplia  de  vouloir  au  moins  lui  faire 
3,  rhonneur  de  changer  d'habit  avec  lui  ,  &  de  lui  donner  fon 
„  Ordre  (4)  pendanc  qu'ils  traverferoient  cette  Ville.  Toute  no- 
,,  tre  Famille  ,  lui  difort-il ,  na  rieti  de  plus  prkieux  fous  le  Ciely 
„  que  votre  confervation.  Si  vous  pfyijfex,  ,  710US  fommes  tous 
„  pcrdus.  Laijfez-moi ,  fenfoncerai  mon  chapeau ,  comme  vous  le 
„  faites  toujours  quand  vous  voyagez,  pendant  la  mauvaife  faifoHj 
„  on  me  prendra  pour  vous ,  ©-  vous  aurex  plus  de  liberte  de  vous 
„  difendre.  A  cette  tendre  inftance,  le  Duc  le  baife,  le  ferre 
3,  affecftueufemenc  encre  fes  bras,  &  lui  dit  qu'il  n'a  garde  d'ac- 
„  cepter  une  telle  offre  d'un  neveu  dont  la  vie  lui  eft  auffi  chc- 
„  re  que  la  fienne  propre. 

„  Enfin  j  apres  avoir  largement  recompenfe   cette  pauvre 

„  Fem- 


(i)  Un  Hiftorien  dc  ce  tems-li  fait  une  relation  un  pcu  difterente 
cle  cette  Retraite.  ,,  La  uuit  qui  la  preccdi ,  dit-il  ,  lc  Duc  alTcm- 
,,  bla  un  Confcil  dc  Guerre.  II  leur  reprefcnta  qu'on  ne  pouvoi: 
„  plus  ditfercr  de  fc  rctirer ;  ajoutant,  que  comme  il  etoit  faus  cx- 
„  pcrience  pour  une  telle  affaire  ,  il  remettroit  la  conduite  de  l'Ar- 
,,  mee  pour  le  lendcmain  ,  a  celui  qu'ils  lui  nommeroient;  offrant 
,,  cependant  &  fc  refcrvant  de  combattie  &  d'expofer  fa  perfonne  a 
„  toute  forte  dc  dangers,  ni  plus  ni  moins  qu'un  fimple  foldat.  Le 
,,  Confcil  de  guerre  choilit  unanimemeuc  le  Ciievalier  Guillaume 
Cmrtney ,  vieillard  cafle  Sc  d'un  elprit  pefant ,  qui ,  apres  avoir  ete 


V.  Le 


(1)  Le  Duc  de  Buckiagham  etoit  veritablement  brave  ,  8c  reconnu 
pour  tel  tant  en  Guerre  qu'en  Amour.    Mais  il  avoit  trop  peu  de  ju- 
gemcnt  ,    &  trop  bonne  opinion  de  lui-merae  ,    dans  l'un  &  dans 
l'autre.     Pour  ce  qui  efl:  de  la  Guerre,  la  plupart  des  Hiftoriens  ont 
remarque  qu'il  etoi:  mauvais  General  8c  bon  Soldat.  Quant  a  la  Ga- 
lanterie,  il  fufBra  de  raporter  ici  qu'a  Madrid,  ou  il  e'toit  alle  nego-  ^"'^'^^' 
cier  le  Mariage  du  Prince  de  Gallcs  avec  rinfante  d'Efpagne,   il  s'a-  '/j^j"'^ 
vifa  d'aimer  trop  ouvertement  la  Femme  du  Comte  d'Olivarez.  pre-  /7^;  Scrm. 
mier  Miniftrc  &  Favori  du  Roi  (*)  ,    8c  a  Paris  la  Reine  de  France  Sacr.  ci- 
ellc-mcme  :    demarches  que  Ton  peut  au  refte  regarder  comme  une  '^*  P'L^ 


vingt-trois  ans   Capitaine   en   HoUande  ,    avoit   ete   fait  Colonel     des  plus  puiiTantcs  caufes  des  entreprifes  temeraires  qu'il  fit,  des  fau-       'I'\\. 


pour  cette  Expedition  ,  a  k  recommandation  du  Chevaiier  yean 
Burroughs.  Courtney ,  foit  faute  de  jugement,  ou  de  memoire, 
,  n'ayant  pas  fait  les  difpoiitions  necelTaircs  pour  la  furete  de  l'Ar- 
,  rievegarde  ,  elle  fut  prefque  toute  taillcc  cn  pieces ;  &  ll  le  Che- 
,  valier  ?ierre  Crosby  n'etoit  point  venu  la  foutenir  ,  avec  un  Corps 
,  de  huit  ccns  Irlandois  ,  c'en  etoi:  fait  dc  rArmee  entiere.  1.0 
,  vicillard  tomba  lui-meme  dans  un  crcux  de  Saline  ,  d'oii  il  cria 
,  de  toute  la  force  a  fon  valet,  Anthoine  ,  fmve  ton  Capitaiae.  Le 
,  pauvre  Garqon  Ten  retira  en  effet  ,  mais  il  lui  en  couta  la  vie  ^ 
,,  lui-meme. 

(•)  MylorJ  Cl.ircndn  ttaite  de  Fable ,  cet  amoui  du  Duc  pour  la  Duchefle 


tes  qu'il  coramit,  comme  aulli  des  atfronts  5c  des  revers  qu'il  eut  a 

eiruycr.     Mais  encore  une  fois ,  il  avoit  du  cceur  ,   &  il  en  donna 

en  plufieurs  occafions  des  preuves  ii  poulTees ,  2c  fi  peu  equivoquet, 

que  li  je  comprens  comment,  a  lon  retour  de  rifle  de  Re  ,   la  Po- 

fulace  qiii  lc  hmjfoit  ,  fit  retentir  les  rues  de  Londres  d'une  Chanfon  qui 

le  traite  de  lache  ,    je  ne  comprens   pas  comment  un  Hiftorien  judi- 

cieux  8c  exadi  a  pu,en  rapportant  8c  traduifant  ce  Vaudeville ,  en  ap- 

prouver  1'application   toute  entiere.     A-ce  ete  pour  orncr  fa  narra.. 

tion  d'un  trait  de  Literature ,  comme  il  lc  fait  fouvent  ?  Quoi  qu'il      |^j{j  • 

en  foit,  en  lil"ant  cet  endroit  de  Mv.dt  Larrey,  on  diroit  que  kVan-  d"ADgi. 

de-  Rotierd. 

d-Olivarez.  'rn-T"- 

4P-4?- 
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Rcquete 
du  C.he- 
valicr 
Jcau  El- 
liot  pii- 
foniucr. 


Femme  ,  &  indique  quelques  courtes  diredions  a  fa  petite 
Compagnie,  il  donna  la  main  a  ibn  clieval,  &pourfuivit  fon 
Voyage  fans  la  moindre  inquietude.  Mais  il  ne  fut  pas  plu- 
tot  entre  dans  la  Ville,  qu'un  foldat  tout  debraille  lui  faifit  la 
bride  d'une  maniere  qui  lui  fit  croire  que  c  etoit  un  mendiant 
ou  un  yvrogne.  Cependant  un  de  fes  Olficiers,  croyant  que 
„  cetoit-ia  le  commencement  de  lexecution  du  Complot ,  pi- 
j,  qua  des  deux  &  poulTant  fon  cheval  avec  violence  fur  cet 
„  homme,  il  lui  fit  lacher  prife  ,  &  prenant  au  meme  inftant 
„  tous  a  la  fois  le  grand  galop ,  ils  traverferent  la  Ville  fans  au- 
„  cun  autre  accident".  Notre  Auteur  ajoute,  qu'il  na  jamais 
oui  dire  ^iton  ait  fait  la  moindre  recherche  de  cette  affaire  j  ap- 
fareviment  ,  dit-il ,  farce  qtie  le  Duc  jugea  qu'il  e'toit  de  fa  pru- 
deuce  de  ne  pas  trop  l' approfoiidir . 

Revenons  aux  Affaires  de  la  Cour.  Le  Chcvalier  Jean  El- 
liot ,  qui  avoit  ete  mis  en  prifon  pour  avoir  refuie  de  preter  de 
Targent  au  Roi ,  lui  prefenta  une  Requete  pour  obtenir  fon  elar- 
giflement  ,  non  comme  une  grace  ,  mais  comme  un  adre  de 
Jultice  &  de  Droit.  II  fondoic  fa  demande  fur  divers  Statuts 
qu'il  citoit  &  par  lefquels  il  prouvoit  ,  que  cet  Emprunt  etoit 
contraire  aux  ]..oix  du  Royaume  ,  que  le  Parlement  feul  avoit 
droit  d'impofer  des  Taxes ;  ajoutant  a  tout  cek ,  que  quant  a  lui, 
il  ne  croyoit  point  pouvoir  en  eonfcience  payer  Targent  que  Ton 
vouloit  exiger.  Mais  fa  Requ^te  fut  rejettee.  Au  mois  de  No- 
vembre  fuivant ,  cinq  autres  Gentilshommes ,  favoir  les  Cheva- 
liers  Thomas  Darnell ,  yean  Corbet ,  IValter  Earl,  feayi  Heve- 
nmgham,  &C  Edouard  Hampden  ,  qui  etoient  en  prifon  pour  le 
meme  refus,  prefenterenc  enfemble  une  Requete  pour  ctre  elar- 
gis  fous  Caution,  en  confequence  de  VHaheas  Corpus  [^). 

Aux  feances  de  la  S.  Michel ,  le  Geolier  de  la  Fleet  {6)  fit  fa 
Declaration  de  chacun  de  ces  emprifonnemens  ;  mais  comme 
ces  fortes  de  rapports  ne  different  que  dans  Ics  noms  des  Pri- 
Ibruiiers  ,  c'eft  affez  d'en  rapporter  un  feul.  Le  Geolier  dit 
donc, 

,,  Que  le  Chevalier  Walter  Earl ,  ecroue ,  avoit  ete  mis  fous 
„  l'a  garde  ,  par  un  Ordre  expres  de  Sa  Majefte  ,  a  lui  (ignifie 
„  par  un  autre  Ordre  figne  de  plufieurs  Membres  du  Confeil  Pri- 
„  ve ,  &  con^u  en  ces  termes : 

D^autant  que  le  Chevalisr  Walter  Earl  a  M  mis  depuis  quel- 
que  tems  fius  votre  garde  ,  la  prefente  eji  pour  vous  eujoifidre 
de  Pji  rete?iir  encore ,  e^  pour  vous  notifier  ,  que  tant  Jon  prhe- 
dent  Emprijonfiement ,  que  la  co?ttinuation  d'icelui  ,  font  un  ordre 
fofitif  de  Sa  Majefle. 


A  Whitehall  le  7  de 
Novembre  1627. 


Thomas  Coventry, 

&c. 


Procedu- 
rej  contie 
d'autrcs 
Gentil- 
hommes 
dctcnus 
pout  lc 
mcmc 
fujet. 


Defcnfc 
duChe- 
valicr 
Thomas 
Datnell. 


En  confequence  de  cette  Procedure  ,  le  Chevalier  Thomas 
Darnell  ayant  ete  conduit  a  la  Barre,  leChevalierRflifrf  Hc<!'//&, 
Procureur-General  inforraa  la  Cour  ,  que  fur  ce  que  le  Roi  a- 
voit  oui  dire  que  certaines  gens  mis  en  prifon  au  fujet  de  I'Em- 
prunt  ,  publioient  qu'on  leur  fermoit  le  cours  ordinaire  de  la 
Juftice,  Sa  Majefte  lui  avoit  commande  de  renouveller  le  Pri- 
vilege  de  VHabeas  Corpus ,  de  peurque  lesjuges  nefe  filTent  une 
peine  d'en  faire  la  propofition  pour  un  autre,vu  que  le  Geolier 
de  la  Fleet  n'en  avoit  pas  faic  mention  ,  comme  c'etoit  de  fon 
devoir. 

Le  Chevalier  Thomas  Darnell  repondit  ,  „  qu'il  ne  lui  etoic 
„  pas  meme  venu  dans  la  penfee  que  Sa  Majefte  vouluc  lui  fer- 
„  mer  le  cours  ordinaire  de  la  Juftice  ,  &  ii  fupplia  tres  hum- 
„  blemenc  fes  Juges ,  qu'une  telle  imputation  ne  fic  aucune  im- 
„  prelTion  fur  leur  efprit  ,  au  prejudice  de  fa  caufe ,  puis  qu'il 
„  etoit  parfaicement  innocent  de  ce  dont  on  Taccufoit. 

Le  Chevalier  Nicolas  Hide,  Grand  Juge  Mage  d' Angleterre , 
loua  forc  cette  reponfe.  „  Elle  eft  belle  ,  dic-il,  elle  eft  fage; 
„  mais  vous  devez  bien  remarquer ,  continua-t-il ,  avec  combiea 
„  de  droiture  &  de  candeur  ,  on  agit  dans  toutc  cette  affaire. 
3,  Vous  n^ave?:.  pas  plutoc  parle  de  VHabeas  Corpus ,  qu'il  vous  a 
j,  ete  accorde ;  pas  plutot  demande  des  Avocats  ,  qu'on  vous 


j,  en  a  donne,  quoiqu'il  n'y  en  aic  pas  un  qui  n'eiic  pu  de  lui- 
„  meme  vous  lervir  ,  fans  crainte  d'cn  e  re  blame.  Le  Roi 
„  veuc  &  entend ,  quc  la  Loi  foit  executee  dans  toute  fon  eten- 
„  due ,  &  c'eft  pour  cela  que  nous  fbmmes  aflembles  ici.  Ainfi 
„  d'ou  que  foit  venu  1'ordre  de  remprilbnnement,  foic  du  Roi 
„  Ibit  d'ailleurs,  cette  Cour ,  oii  Sa  Majefte  meme  prend  feance 
„  en  propre  perfonne  ,  fera  droit  a  qui  Ton  a  fait  tort.  Nous 
„  fommes  autorifes  pour  cn  faire  la  recherche  j  &  s'il  nous  pa- 
„  roit,  que  quelqu'un  ait  ere  arrete  fans  jufte  caufe,  nous  avons 
„  le  pouvoir  de  le  decharger  &  de  relargir;  comme  aufTi  de  ren- 
„  voyer  les  autres  en  prifon  ,  a  quoi  nous  ne  manquerons  ccr- 
„  tainement  point. 

Le  Procureur  Geneial  reprit  encorc  la  parole  pour  dire,  qtie, 
quoique  ce  fitt  ici  un  cas  ou  la  Majefte  souverai:ie  Je  trouvoit 
interejfee  dans  le  plus  haut  degr^ ,  la  hojiti  c5-  Cequiti  du  Roi 
(toient  fi  grandes  ,  qu'il  avoit  bien  voulu  en  la:Jfer  h  la  Cour 
VExamen  (^  le  Jugement  ,  felon  les  Loix  oreiinaires  du  Ro~ 
yaume. 

Alors  la  Cour  ouit  les  Avocats  que  le  Ba^ic  du  Roi  (7)  avoit 
donnes  aux  Prifonniers  fur  Requcte.  Mr.  Niy  etoic  pour  le 
Chevalier  IValter  Earl;  Bramjione,  Sergent  en  Loi,  pour  le  Che- 
valier  yean  Heve7ii?igham ;  Mr.  Se/den  pour  le  Chevalier  Edou- 
ard  Hampden  j  &  Mr.  Calthrop  pour  le  Cheva!ie.r  Jeau  Cor- 
bet  (8). 

Aprcs  qu'ils  eurent  tous  plaide ,  la  Cour  marqua  un  jour  au 
Procureur-General  pour  repondre  au  nom  du  Roi.  Je  rifque- 
rois  trop  d'ennuyer  le  Ledeur,  f:  j'aIIois  lui  faire  un  long  Ex- 
tiait  de  ce  qui  fuc  allegue  de  part  &  d'autre.  Ce  fera  affez  de 
quelques  points  generaux.  Je  me  borne  meme  a  la  maniere  donc 
on  debatcit  la  forme ,  &  enfuite  le  fond  mcme  du  Rapport  que 
le  Geolier  avoic  faic  de  remprilbnnement. 

La  premiere  Oppofition  generale  que  les  Avocats  des  Prifon- 
niers  firent  contre  le  Rapport  du  Geolier,  fut, 

1.  Que  ce  Rapport  ctoit  congu  ,  non  en  termes  pofitifs, 
mais  en  termes  feulemenc  relatifs  au  fens  que  d'autres ,  favoir  les 
Seigneurs  du  Confeil,  attachoient  a  TOrdre  donne  pour  Tem- 
prilbnnement  en  queilion. 

2.  Qut  ce  Rapporc  exprimoit,  non  laCaufe  de  remprifonne- 
ment ,  mais  feulement  la  Caufe  de  la  Caufe ;  ce  qui  le  rendoic 
nul. 

3.  Que  ce  Rapport  pechoit  en  ce  qu'il  marquoit  feulement  la 
Caufe  de  la  detention  continuee,  &  non  la  caufe  de  "empri- 
fonnement. 

4..  Enfin,  que  ce  Rapport  etoit  contradidoire  dans  fes  par- 
ties.  Car  apres  avoir  declare  au  commencement,  que  ces  Gen- 
tilshommes  onc  ete  misen  prifon  par  un  Ordre  pofitif  ^  dircii 
du  Roi,per  Jpeciale  Alandatujn  Domiui  Regis :  dans  la  iuice  il 
porte  que  cec  Ordre  eft  fignitie  en  confequence  d'une  Relblu- 
tion  des  Membres  du  Confeil. 

La  feconde  Oppofition  generale  fut  contre  le  Fond  memc  du 
Rapporc,  &  actaqua  la  Caufe  d'emprifonnement  ,  fer  fpeciale 
Mandatum  Domini  Regis,  que  les  Membres  du  Conieit  avoicnt 
e.xprimee  fans  fujet.  Sur  quoi  Mr.  Selden  dic  „  quc  par  les 
„  Loix  conftantes  &c  fondamentales  de  ce  Royaume,  fans  lef^ 
„  quelles,  il  n'y  a  plus  de  lurete  pour  nous  ,  ni  le  Roi,  ni  lon 
„  Confeil  ne  peuvent  faire  mettre  aucun  Anglois  en  prifon, 
„  fans  jufte  Caufe ,  &  fans  que  cette  Caufe  ne  foi:  cxprimee 
„  dans  1'Ordre  &  dans  le  Rapport  de  rEmprifonnement.  Voici 
„  les  termes  expres  de  la  Loi:  Nul  homme  lihre  ne  Jera  arrctS 
„  ni  mis  en  prijon ,  que  conformtfment  a  la  Loi  du  Pais  :  Nullus 
„  homo  liber  capiatur ,  vel  imprifonetur ,  nifi  per  legem  terrts , 
„  6cc.  Et  la  Charte  du  Roi  yean  porce  formellemenc  ces  mots, 
,,  Nec  eum  in  carcerem  mittemus ;  nous  ne  le  mettrons  point  eri 
„  prifon:  c'eft-a-dire,  que  le  Roi  lui-mevie  napas  droit  de  l'y 
„  mettrS. 

„  Cette  Loi,  dit  le  Sergeant  en  Loi  Bramjlojie,  eft  Tunique 
„  moyen  par  oii  un  Sujet  puiffe  conferver  fa  Liberte.  Ec  ccttc 
,,  Loi  veut  que  la  Caufe  de  I'Emprifonnement  foic  marquee, 
„  afin  que  lcs  Juges  puiflenc  connoicrc  ,   s'il  y  a  lieu  a  pronon- 
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devilk  fut  clnnte  en  Latin ,  8c  qu'il  avoit  ete  fait  fur  le  Duc.  Ce- 
peiidant  il  eft  ridicule  de  faire  chanter  un  vers  Latin  a  la  populacede 
Londres  ,  8c  plus  ridicule  de  le  lui  faire  chanter  plus  de  trente  6c  de 
quarante  ans  avanc  qu'il  ait  ete  compofe.  En  efict  ,  ce  vers  eft  ti- 
re  d'une  Satire  contre  un  Roi  de  France ,  qui  n'etoit  pas  ne  lorf que 
Buckingham  mourut.  II  eft  precede  de  trois  autres ,  qiii  ne  font  pas 
moins  mordans.  Les  voici  avec  une  traduiiiion  que  j'en  fis  ,  il  y  a 
4.1  ans ,  apres  avoir  Ibutenu  dans  une  converfation ,  qu'une  Langue 
aufli  cultivee  que  la  n6tre  pouvoit  cxprimer  avec  force  8c  avec  brie- 
vete  ce  qu'il  y  a  de  plus  fort  &  de  plus  concis  tout  enfemble,  dans 
quelque  autre  Languc  que  ce  foit. 


'Bella  fugis  ,Jeqtieris  'Bcllas,  VugriA- 

que  refugnas , 

Jiebelliitori  Jmt  tibi  Bella  tori. 


Tu  fuis ,  tu  Juis ,  tu  crai/is Gutr- 
re  ,  Belles ,  Bettaille; 
Tu  ne  frappes  cjuau  lit  (^  ife/loc 
Cr  de  taille ; 

Imbelles  Imbellis  amcis  ,     Miles^ue         Vauteur  Jei  Idches ,  Lache  ,    ^ 
viileris,  Singe  des  Cefars , 

Mars  adOpiis  Veneris ,  Martis  ad     Mars  au  Champ  Je  Vemis  ,    Venus 
arma  Venus.  au  Chamf  lie  Mars. 

(j)  BHckingham  ctoic  fans  doute  dans  un  etat  biea  trifte ,  raais  etat 


qui  marquoit  en  lui  bien  peu  de'force  d'efprit.  II  s'afllige,  il  fe  dc- 
fole  d'une  ingratitude  imaginaire.  Cependant  cc  n'efl  pas  ce  quej'y 
trouve  le  plus  a  rcdire.  Buchingham  ell  acca^ole  de  h.  feule  idee ,  que 
peut-etre  ceux  qui  lui  dcvoicnt  leur  fortunc  aupres  du  Roi  ,  Tou- 
blioient:  lui  le  plus  ingrat  de  tous  les  Homme^  :  temoin  ce  qu'il  fit 
dans  la  fuite  a  l'Archeveqae  de  Cantorbery.  ^uis  tulerit  Gracchos  de 
feditione  quererites! 

(4)  Le  Ruban  bleu  ,  marque  de  I*Ordre  fi  celebre  de  la  Jarretierc  , 
inflitue  par  Edouard  III. 

(j-)  Cefl  un  Privilege  par  lequel  tout  Anglois  ,  mis  en  prifon  pour 
tout  autre  Fait  que  celui  de  Haute  Trahifon  ,  ou  de  Scdition  ,  doit 
^tre  elargi  en  donnant  Caution.  II  commence  par  ccs  mots  Habeas 
Corptis ,  £c  fait  partie  de  la  Loi  qui  fut  faite  fous  le  regne  ^'Edoimrd 
I ,  &  qu^on  appelle  Loi  de  Petition  de  droit  ,  parce  qu'e'le  permet 
d'itnplorer  ie  fecours  des  Loix  contrc  le  Pouvoir  abfolu ,  par  des  t<.e- 
quStes  ou  des  Adreffes. 

(6}  Fleet  e(k  le  nom  d'une  des  Prifons  de  Londre?. 

(7)  Le  Ba/ic  du  Roi ,  ou  le  Banc  Royal ,  ett.  le  noni  d'une  des  Cours 
de  juftice  qui  fc  tienncnt  a  Weftminfter. 

(8)  Eft-ce  par  ouWi,que  rAuteur  ne  parle  que  de  quatrc  Avocats  ? 
N'en  donna-t-on  point  au  Chcvalicr  Th.  Darniit  ,  qu  n'en  euc  il  pti 
befoin  ? 
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C  H  A  R-  ,5  cer  relargifTement  ou  non.  Mais  c'eft  ce  qu'ils  ne  fauroient 
LEs  I.  j,  faire  far  le  Rapport  en  queftion.  Car  la  CJaufe  de  l'Empri- 
1^27.  jj  fonnemen:  y  eft  fi  peu  conftatee,qu'on  n'y  en  indique  meme 
„  aucune.  Or  la  Loi  veut  auffi  que  la  Caufe  de  rEmprifonne- 
j,  ment  foit  exprimee  dans  le  Rapport  du  Geolier,  jufque  la 
3,  que  le  Geoiier  doit  marquer  que  la  Gaufe  exprimee  n'eftpoint 
„  une  de  celles  pour  lefquelles  les  Loix  de  ce  Royaume  ne  per- 
„  mettent  point  qu'un  Sujct  ibit  emprifonne.  11  y  a  plus ,  le 
y,  Ripport  doit  meme  fpecifier  que  TEmprifonnement  fe  fait  en 
},  confequence  d'une  Denonciation ,  ou  d'une  Accufation  ,  ou 
„  d'une  Requiiition  quon  a  faite  au  Roi.  Voyez,  continua-t- 
„  il,  ce  qui  s'enfuivroit,  fi  ce  Gentilliomme  arrete  fans  Caufe 
„  apparente,  n'etoit  point  regu  a  donner  caution,  mais  qu'on 
„  le  renvoyat  en  priibn;  des-la,  les  Anglois  tout  libres  qu'ils 
„  doivent  etre  &  qu'on  pretend  qu'ils  iont ,  pourront  etre  re- 
„  tenus  cn  prifon  pour  toute  leur  vie,  fans  que  la  Loi  puilfe  y 
„  remedier.  Cette  reflexion  ne  porte  point  fur  le  Gouverne- 
j,  ment  prefent ,  mais  nous  fommes  obliges  de  prevoir  &  de 
„  prevenir  ce  qui  peut  arriver  dans  la  fuite.  La  Loi  eft  appel- 
„  lce  le  Patrimoine  des  Sujets,  elle  eft  FHeritage  des  Heritagesj 
„  fans  quoi,  il  ne  nous  relte  aucun  bien  qui  merite  ce  nom. 

Mr.  Noji  dit :  „  Si  en  conlequence  du  Privilege  Habeas  Cor- 
„  f»4s  ^  la  Caufc  de  rEmprilbnnement  eft  declaree,  alors  c'eft 
„  a  vos  Grandeurs  a  juger  de  fa  validite.  Que  li  cette  Caufe 
„  n'eft  pas  declaree,  c'eft  a  vos  Grandeurs  a  faire  valoir  la  Loi 
,,  &  la  Juftice,  &  a  prononcer  en  faveur  du  Pnfonnier.  Du 
„  tems  d'Edouard  111 ,  les  Communes  fe  plaignirent  qu'on  a- 
„  voit  enfraint  la  grande  Charte,  &  d'autres  Statuts.  Elles  de- 
„  manderent  au  Roi,  tant  pour  elles-memes  que  pour  tout  le 
5,  Heuple ,  de  remettre  cette  Charte  &z  ces  Statuts  en  vigueur , 
„  &  de  dechrer  qu'aucun  Anglois  ne  pouvoit  etre  arretc  par 
,,  un  commandement  fpecial,  ni  autrement.  Que  leur  fut-il 
„  repondu }  II  leur  fut  repondu  que  k  Grande  Charte ,  &  les 
„  autres  Statuts  feroient  executes  conformement  a  leur  Requi- 
,,  fition;  &  remarquez.  que  la  demande  des  Communes  fut  ac- 
„  cordee  dans  ies  memes  exprellions  dont  elies  s'etoicnt  fervies 
,,  poiir  la  faire.  Mas  commc  cUes  fe  plaignirent  de  nouveau, 
„  que  nonobftant  cctte  Reponfe  favorable  de  Sa  Majefte ,  les 
„  IVlembres  de  la  Chambre  Balfe  etoient  encore  mis  en  priibn , 
„  par  Lcttre  de  Cachet ,  fans  aucune  accufation  ni  la  moindre 
„  forme  de  proces  prealable  ;  le  Roi  repondit ,  qu'tl  preuoit  en 
j,  bonne  fart  la  ?touvelle  reprefentation  quon  lui  faifoit.  ^e  /;, 
„  a  ravenir,  ajoQta.-t-i\  yque/juuuje  trouve  gre'v^,  qu'il  je  plai~ 
,,  .?w,  idf  Juftice  lui  ftra  faite.  Or  d'autant  qu'il  n'appert  a 
„  la  Cour  auctsne  Caule  derEmprifonnement  de  ces  Membres, 
j,  ni  aucune  chofe  a  lcur  charge,  ni  aucune  denonciation,  ni 
„  aucunes  procedures,  felon  les  termes  de  la  Loi,  Mr.  Noy 
„  lupplia  &  conclu:  que  fes  Partics  ne  fufTent  pas  plus  longtems 
„  rctenues  en  prifon ,  mais  qu'elles  fulTent  recues  a  donner  cau- 
„  tion ,  ou  meme  dcchargees  totalement. 

„  Suppofe  ,  ■  dit  Mr.  Caltbrop  ,  que  rEmprifonnement  en 
„  qucftion  fa;t  par  ordre  de  Sa  Majefte,  ne  fut  pas  une  in- 
„  tradion  de  la  Loi;  ccpcndant,  lorfqu'une  Perfonne  a  ete  re- 
5,  tcnue  un  tems  raifonnable  en  prifon ,  on  eft  oblige  de  pro- 
„  ceder  a  fon  Interrogatoire ,  ou  de  la  relacher.  Car  la  Liber- 
5,  te  eft  une  chol'e  li  favorable  ,  que  les  Loix  de  notre  Code  ne 
„  foufFrent  point  qu'un  homme,  qucl  qu'il  puifTe  etre,  deraeu- 
„  re  prifonnier  plus  longtemsque  la  neccffitenele  requiert.  Auf- 
„  fi  ordonncnt-elles  ,  tant  aux  Sherifs  &  aux  Magiftrats,  qu'aux 
„  Parties,  de  Ten  faire  fortir  le  plutot  qu'il  eft  poffible,  leur 
„  defendant  cxpreflement  de  retenir  quelqu'un  cn  prilbn  a  leur 
„  phifir  &  volonte.  Sur  ce  fondement,  il  a  etedecide,  que, 
„  quclque  pcrmitTion  que  la  Loi  donne  de  lailTcr  paiTer  un  cer- 
„  tain  tems  entre  Texpedition  d'un  Ordre  direct  &  le  rapport 
„  de  Texecution  de  cet  Ordre ,  cela  ne  s'cntcnd  que  d'unc  fom- 
„  mation  de  fe  rcndre,  &  non  d'uue  Prife  de  Corps.  Et  ccr- 
„  tcs,  fi  la  Loi  permettoit  que  l'on  difterat  le  rapport  d'une 
„  Prife  de  Corps  executee  en  vertu  d'un  Ordre  donne  ,  elle 
„  fourniroit  a  la  Partie  un  moyen  fijr  de  faire  durer  TEmpri- 
„  fonnement  p!us  qu'il  n'cft  convcnable.  Mais  non,  la  Loi  ell: 
„  trop  afFeftionnee  a  la  Liberte  des  Sujets. 

Le  vingt-feptieme  de  Novembre  le  Procureur  General  re- 
pondit  pour  le  Roi,  &  dit,  „  que  la  Caufe  qui  fe  plaidoit  etoit 
„  tres  grande,  que  le  Public  y  ctoit  cxtremement  attentif,  & 
„  que  pour  lui  ,  il  croyoit  quc  ces  Gentilshommes  auroient 
„  mieux  fait  de  s'en  tenir  ^  leurs  propres  &  premieres  idees , 
„  quc  de  fuivre  le  Confeil  de  lcurs  Avocats  (i). 

„  Quant  a  ia  premiere  Oppofition,  favoir  que  le  Rapport 
,j  n'cft  point  fofitif,  mais  relatif,  c'eft-a-dire  qu'il  ne  deciare 
„  point  politivement  ce  que  TOrdre  du  Roi  contient,  mais  ce 
„  que  d'autres  difent  y  etre  contenu,je  ne  congois  point,/>o«r- 
,,  fiivit-il,  comment  on  peut  avancer  cela,  apres  avoir  ludans 
„  ce  Rapport  en  propres  termes ,  quod  detentus  cft  fub  cuftodia 
„  mpa  fer  fpeciale  Mandatum  Do)»ini  Reps ;  [je  diclare  que  N. 
„  a  ^t^  mis  fous  ma  garde  far  un  Ordre  expres  du  Seigneur  Eoi). 

(i)  Ceci  fe  rapporte  apparcmment  a  la  reponfe  du  Cheyalier  Dar- 
tnell  &  i  l"eloge  que  le  ]uge  Mage  en  fit  (Voyez  ci-deifus  pag.  117.) 

(2.)  Ceft  ce  (^u'on  nomme  ordinaircmenc  la  Monarchie  Univer- 
felle. 


„  Ces  autres   mots ,  mihi  figmfieatum ,  [fignifii  a  moi  Geolier ) ,    C  h  a  r- 

„  ne  font  qu'uns  fuite,  &  non  une  partie  de  Taffirmation  qui    les  \. 

„  les   precede.     Pour  qu'ils  en  fuflent  une  fuite  ,   comme  il     1617. 

,,  fembie  qu'on  a  voulu  Tuifinucr,  il  faudroit  que  le  Rapport 

„  fiit  tourne  de  cette  vnmierc, quod  fignificatum eft  mihi  per  Do- 

„  minos  Privati  Confi/ti ,  quod  detentus  eft  per  fpeciale  Manda- 

„  /«7«  Domini  Regis.      [Je  dklare  quil  m'a   etS fignifie  par  les 

„  Seigneurs  du  Confeil-Triv^  que  N.  eft  mis  en  prifon  par  un  Or- 

,,  drc  expres  du  Roi).     Alors  il  feroit  vrai  que  le  Rapport  n'au- 

„  roit  point  ete  conqu   &  fait  en  termes  pofitifs ,  mais  feule- 

„  ment  reiatifs  au  fens  que  d'autres,  favoir  les  Membres  du 

„  Confeil ,  donnent  a  TOrdre  fignitie  au  Geolier.    Le  tour,  aut- 

„  fi-bien  que  les  exprcflions   de  cet  Ordre ,  decident  la  diffi- 

„  cultci     la    chofe    parle  d'elle-meme.    Dire  ,   que  TEmpri- 

„  fonnement  s'eft  fait  par  Ordre  du  Roi,   c'eft  viliblcment  fai- 

„  re  un  Rapport  pofitif  j  &  le  refte  n'efl  viliblement  aufli  qu'un 

„  eclaircifTeraent  donne  a  la  Cour ,  &  non  une  partie  du  Rap- 

„  port. 

„  Sur  Tautre  Oppofition ,  favoir  que  le  Rapport  declare  h 
„  Caufe  de  laCaufe,  au-lieu  de  la  Caufe  meme,  le  Procureur- 
„  General  dit,  que  les  Logiciens  reconnoifToient  dcux  fortcs 
„  de  CautcSjdont  ils  nomment  Tune  Caufa  Caufans  [Cauje  ef- 
„  ficiente  ou  pr^miere)  &c  Tautrc  Cauja  Caufata,{CsLuk  fecoiidej. 
„  Or,  pourfuivit-il ,  dans  le  cas  prefent  ,  la  Caufa  Caufans 
„  n'efl  poin:  TOrdre  des  Seigneurs  du  Confeil ,  car  cet  Ordre 
„  n'eft  que  la  Caufu  Caujata  ;  mais  li  Cauja  Caujans  eft  le 
„  fpeciale  Mandatum  Domini  Regis  ,  [COrdre  expres  du  Roi)  • 
„  Tautre  Ordre  n'etant  qu'une  explication,  ou  une  atteftation» 
„  ou  une  diredtion  donnee  au  Geolier  pour  drefler  fon  Verbal. 

„  A  ce  qui  avoit  ete  oppofe ,  que  le  Rapport  pechoit  en  ce 
„  qu'il  marquoit  feulement  la  Caufe  de  la  detention  continuee , 
„  &  non  la  Caufc  de  TEmprilbnneraent  meme,  le  Procureur 
„  du  Roi  repliqua ,  que  c'etoit  certainement  aflez.  pour  un  des 
„  Officicrs  de  la  Juftice  de  repondre,  que  TOrdre  qu'il  a  rcgu 
„  par  ecrit,  porte  commandcment  de  faire  Rapport  de  la  de- 
„  tention  du  Prifonnier,  &  qu"cn  execution  de  ce  Commande- 
„  mcnt  il  fait  ledit  Rapport  ;  juf'que  la  que  fi  le  Geolier  fe  fut 
,,  contente  de  declarcr  que  les  Prifbnniers  en  qucftion  etoient 
„  fous  fa  garde  psr  fpeciale  Mandatum ,  Scc.  par  ordre  expres 
„  &c.  fon  Rapport  eut  ete  fuffifant,  &  dans  les  formes". 

Dcla  ,  le  Procurcur  General  pafTant  au  fond  meme  du  Rap- 
port,  debattit  les  citations  que  les  Avocats  des  Prifbnnicrs  a- 
voient  faitcs  &  tirees  du  Journal  &  des  Regitlircs  dc  la  Cour. 
Enfuite  il  produifit  en  faveur  du  Roi,  le  Livre  meme  du  Pro- 
tocole.  Cell  la  Colledtion  des  Adcs  Publics :  le  Lecteur  cu- 
ricux  pourra  la  confulter,  puifqu'clle  a  ete  mifc  au  jour. 

Apres  quc  les  Gens  du  Roi  eurent  pris  leurs  conciufions  ,  les 
Prifonnicrs  furent  conduits  a  la  Barre ;  &  le  Chevalier  Nicolas 
Hyde  Grand  Juge  Mage  d' Angleterre ,  fcant  fur  le  Banc  du  Roiy 
avec  les  Juges  Dodderige  ,  Jones  &  Whitlock,  prit  la  parole  du 
confentement  &  par  ordre  de  tout  le  Corps ,  &  dit : 

„  Que  la  Cour,  ayant  murcment  confidere  ce  qui  avoit  ete 
„  allegue  de  part6c  d^autre,  lui  avoit  enjoint  de  prononcer  le 
„  Jugemcnt  qu'elle  cn  portoit.  Ainfi,  ajouta-t-il ,  quoique  vous 
„  ne  Tentcndiez  que  de  ma  bouche,  c'eft  ici  la  Decifion  & 
„  TArret  de  la  Compagnic  entiere.  Je  fuis  fiir,  pourfuivit-il , 
„  que  vous  attendez,  que  nous  jugcrons  juftemcnt,&  Dieu  nous 
„  defcnd  de  revetir  la  qualite  de  Juges  ,  finon  pour  rcndre  juf- 
„  tice  a  toute  forte  de  Perfonnes  indiff^eremment ,  felon  nos  lu- 
„  mieres ,  &  fclon  le  ferment  que  nous  en  avons  prete.  Mais 
„  c'eft  ici  une  aSaire  d'un  grand  poids,  c'eft  un  cas  d'une  tres 
„  grande  confequence,    6c  qui  meriteroit  d'etre  detaille  avec 

„  plus  d'appareil  que  )e  tems  ne  nous  le  permet.  Les  Op- 

'  5,  politions  que  Ton  a  faites  contre  le  Rapport  du  Geolier  font 
„  de  deux  fortes ;  Tune  en  attaquc  la  Forme ,  &  Tautre  le  Fond. 

„  En  premier  lieu ,  on  a  obje£te  contre  la  Forme  ,  que  cc 
„  Rapport  etoit  congUjHOn  cn  termes  pofitifs  &  abfolus,mais 
„  feulemcnt  en  termes  qui  font  relatifs  a  TOrdre  donne  par  les 
„  Membres  du  Confeil.  Or  la  Cour  juge  que  ce  Rapport  eft 
„  pofitif  &  abfolu,  d*autant  que  le  Geolier  y  declare  d'abord 
„  que  les  Prifonnicrs  ont  ete  mis  fous  fa  garde  par  un  Ordre 
„  expres  du  Roi ;  de  forte  que  s'il  fe  fut  arretc  li  ,  on  n'auroit 
„  eu  aucun  lieu  de  le  contredire. 

„  Mais  ce  qui  fuit,  que  TOrdre  de  TEmprifonnement  lui  a 
„  ete  fignifie  au  nom  des  Membres  du  Confeil,  le  Concicrge 
„  des  Prifons  ne  Ta  ajoute  que  pour  certifier  la  Cour,  qu'il 
„  rapportoit  la  Caufe  fidelement,  &  non  pour  nous  declarer 
„  qu'il  nc  connoiflbit  cette  Caufe  que  par  la  fignification  de 
„  rOrdre  des  dits  Seigneurs.  En  cfFct,  dans  cet  Ordre,  il  n'y 
„  a  pas  un  feul  mot  qui  rcgarde  la  Caufe  pourquoi  ccs  Perfon- 
„  nes  avoient  ete  arretees  ,  mais  feulement  pourquoi  elles  con- 
„  tinuoient  a  etre  rctenues.  De  forte  qu'etant  fuffifamment 
„  conftate  que  le  Rapport  n'a  ete  fai:  que  pour  certifier  la  Cau- 
„  fe  de  la  continuation  de  la  detcntion,  nous  decidons  que  la 
„  Forme  dudit  Rapport  eft  juridique. 

„  Refte 

(3)  La  France  etoit  &  le  plus  proche  voifin  deTEfpagne,  Scleplus 
en  etat  de  s'oppofer  a  fon  ambition  demefuree.  Ceft  ce  que  je  fais 
dire  a  la  phrafe  Angloife  ,  qui ,  expliquee  mot  a  mot ,  fignifie  ,  que 
f»ns  le  fecours  donne  par  les  Anghis  ala  France  ,  l'Effagne  auroit  tranf- 
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„  Refte  le  Point  principal  a  juger ,  favoir  fi  le  Fond  meme 
„  du  Rapport  cft  juridique  ,  ou  non.  Le  Fond  confiftc  en  ce 
„  que  le  (jeoiier  declare  que  N.  N.  ont  ete  conltjtues  Priibn- 
„  niers ,  lous  la  garde,  par  Ordrc  expres  du  Roi.  La  queltion 
„  eft  donc  li  le  tond ,  fi  la  matiere  d'une  telle  Declaration  eft 
„  juridique ,  &  felon  la  Loi. 

„  Ici ,  le  Juge  Mage  ramena  les  diverfes  autoritcs  qu'on  avoit 
„  alleguees  de  part  &c  d'autre ,  mais  qu'il  feroit  trop  long  de 
„  rapporter.  Enfuite,  etabliflant  plus  particulierement  Tetat  de 
j,  la  queftion ,  il  dit  qu'il  s^agilfoit  de  juger ,  li  la  Cour  devoit 
3,  elargir  fous  caution,  ou  renvoyer  en  prifon  un  homme  qui 
„  a  ete  arrece  par  Autorite  du  Roi  ,  fans  que  la  caufe  en  foit 
„  declaree,  comme  en  eftet  elle  ne  Teft  point  ici  dans  le  Rap- 
„  port  difcute.  Et  il  faut  remarquer  ici,  en  pallant,  que  nous 
„  ne  pouvons  connoitre  que  de  ce  Rapport  touc  feul ,  deforte 
„  que,  lorfque  le  Droit  ne  nous  appert  point  autrement  que 
„  par  le  Rapport,  notre  devoir  n'eft  point  d'examiner,  fi  ce 
5,  Rapport  eft  vrai ,  mais  s'il  eft  fuftifant.  Nous  ne  pouvons 
„  point  juger  fur  des  bruits  &  des  oui-dire  vagues,  mais  furce 
„  qui  nous  eft  mis  devant  les  yeux  ,  fur  des  Ades  publics.  Or 
„  ce  Rapport  eft  un  tel  Adte ,  &:  11  s'agit  11  cet  Adte  eft  in- 
„  complet,  ou  non. 

„  Mr.  le  Procureur  General  vou?  a  dit  que  cet  Emprifon- 
„  nement  s'eft  fait  par  Ordre  du  Roi.  Dans  les  grandes  affaires , 
„  nous  nous  en  remectons  a  notre  Souverain.  Et  comme  il  fait 
„  pourquoi  il  vous  a  ote  votre  Liberte ,  nous  ne  doutons  point 
„  que  ii  vous  implorez.  fa  clemence,  11  ne  vous  accorde  votre 
„  elargiftement.  Nous  n'infiftons  point  la-defllis  ,  parce  que 
„  ce  n'eft  point  a  nous  a  vous  donner  confeil.  Que  11  en  qua- 
„  lice  de  Juges ,  nous  devons  vous  dellvrer ,  nous  y  fommes 
„  tous  difpofes ;  mals  h  Cour  eft  d'opinlon  qu'elle  ne  le  peuc 
5,  point ,  &  que  vous  devez  etre  renvoyes  en  prifon  ,  en  con- 
„  fequence  des  raifons  qui  ont  ece  alleguees  &  des  autorites 
„  que  Ton  a  prodult". 

Apres  la  recraite  peu  glorieufe  des  Anglols,  le  Roi  de  France 
fe  difpofa  a  faire  le  Siege  de  la  Rochelle  dans  les  formes ,  fous 
prete>:te  qu'elle  avolt  mvite  les  Anglois  a  faire  une  invafion 
dans  le  Royaume,  &  les  avoit  afliftes.  Ce  qui  etoit  parfaite- 
ment  faux.  Car  nous  avons  vu ,  que  lorfque  le  Duc  de  Buc- 
kifigbam,  anime  d'un  fentiment  de  vengeance  perfonelle,  fit  re- 
foudre  cette  rupture ,  le  Roi  d'Aagleterre  etoit  fi  eloigne  d'en- 
voyer  du  fecours  aux  Rochelois,  qu'il  preta  meme  des  Vaif- 
feaux  a  Louis  XIII ,  pour  les  reduire.  Et  que  la  premiere  fois 
meme  que  le  Duc  fe  prefenta  devant  leur  Ville,  les  ombrages 
qu'ils  avoient  pris  de  fa  fmcerite ,  les  empecha  de  le  recevoir , 
6c  de  fe  joindre  cordlalement  a  lui.  Louis  ayant  refolu  de  pren- 
dre  la  Rochelle  par  famine,  fit  tirer  une  circonvalation  entie- 
re,foutenue  detrois  Forts  &  de  pluf)eursRedoutes,pour  fermer 
le  pifl^jge  a  tout  fecours  du  cote  de  la  terre,-  &  le  Cardind  de 
Richelieu,  qui  ne  refpiroit  que  la  ruine  des  Reformes,  &  qui 
conduifoit  le  Siege  en  perfonne,  ferma  de  meme  le  paflage  a 
tout  fecours  du  cote  de  la  Mer ,  par  le  moyen  d'une  large  di- 
gue  d'environ  quatorze  cens  verges  de  contour,  qu'il  fit  jecter 
au  travers  du  Golfe,  au  milieu  de  laquelle  on  avolt  laifle  une 
ouverture  pour  le  Flux  &  le  Reflux. 

A  la  vue  de  ces  Ouvrages,  les  Rochelois  deputerent  le  Duc 
de  Soubize,  avec  quelques  autres  perfonnes  de  marque  ,  au  Roi 
d'Angleterre  pour  implorer  fon  afliftance.  Ces  Deputes  lui 
prefenterent  la-delfus  um  Memolre  qui  commengoit  ,  par  le 
„  remercier  du  foulagement  que  fa  Flotte  leur  avoit  procure  au 
„  mois  de  Juillet  dernier.  Enfuite,  venant  aux  foins  que  Ic  Roi 
„  de  Danemarc  fe  donnolt  pour  moyenner  la  Paix  encre  la  Fran- 
„  ce  &  rAngleterre  ,  iis  fupplioient  inftammenc  Sa  Majefte 
„  Brittannique ,  fi  le  Traite  d'accord  avoit  lieu,  de  vouloir  y 
„  infifter  fur  rexecution  dc  celui  que  le  Roi  de  France  avoic 
„  fait  dernierement  avec  les  Eglifes  Reformees  de  fon  Royau- 
,,  me,  &  qu'il  n'avoit  du  tout  point  obferve,  quoique  de  leur 
„  coce,  ils  en  euffent  inviokblement  rempli  toutes  les  condi- 
„  tions.  Ils  lui  expoferent  aufli  que  la  Rochelle  etant  fur  le 
„  point  d'etre  enfermee  par  mer ,  comme  par  terre ,  elle  etoit 
„  perdue  fans  relTource,  pour  peu  qu'il  difierat  de  la  fecourir. 
„  Ceft  pourquoi  ils  foliicitoient  fortement  Sa  Majefte  de  faire 
„  partir  fans  delai  fa  Flotte,  pour  les  defendre  &  pour  deli- 
„  vrer  leur  Port.  Enfin  ils  prierent  tres  humblement  le  Roi  <5c 
„  les  Seigneurs  de  fon  Confeil  d'avoir  pitie  de  I'indigence  ex- 
j,  treme  a  laquelle  ils  etoient  reduits ,  Sc  de  leur  permettre  de 
„  faire  une  Colledle  generale ,  en  Angleterre  &  en  Irlande ;  & 
„  conclurent  que  la  Refolution  que  leurs  Compatriotes  avoient 
„  prife  de  foutenir  courageufement  le  Siege  de  leur  Ville  ,  de- 
„  pendoit  du  fecours  que  FAngleterre  leur  enverroit  a  tems,  S)C 
„  que  lc  Duc  de  Buckingham  leur  avoit  promis  en  partant  de 
„  lcur  amener  lui-meme". 

Nous  verrons  dans  rHiftoire  de  Tannee  prochaine,  ce  que 
produifit  cette  Remontrance  des  Rochelois.  II  ecoit  difficile 
qu'onleur  donnat  pour  le  prefcnt autre  chofe  qucdebonnes  efpe- 
rances,  vu  les  plaintes  &  les  murmures  qui  le  faifoient  haute- 
ment  de  tous  cotes  contre  le  Duc ,   qui  palloit  pour  TAuteur 


forte   dims  ce  Royitume  le  premier  &  le  flus  grand  Oracle  de  fo»  ambi- 
tion;  ce  que  j'avoue  n'cntcndre  point. 


du  Projet  de  la  derniere  Expedition ,  dont  le  mauvais  fucces  e-  C  h  ar- 
toit  entierement  attribue  a  fon  incapacite  dans  le  metler  de  la  '■^^  '• 
Guerre,  &   a  fon  ignorance  du  fervice  lur  Mer  j  ce  qui  ne  Ta-    *^^7' 
voit  point  empeche  de  fe  faire  nommer,   par  le  Roi,  &  Ami- 
ral,  &  Capitaine-General  tout  enfemble.    Dans  ce  meme  tems- 
la,   il  venoit  des  matelots  par  Troupes  a  Whitehal,  fe  plaindre 
qu'ils  n'avoient  point  regu  de  paye ,  depuis  troisansj  &;  il  cn 
defertolt  auffi  par  Troupes ,    tous  les  jours.     Lcs  Marchands. 
crioient,   que  la  garde  de  la  Mer  etoit  fi  negligee,qu'ils  avoient 
perdu  dans  les  trois  dernieres  annees ,    un  nombre  inconcevable 
de  navires,  &  que  les  bacimens  des  pecheurs  avoient  ece  enle- 
ves ,  jufque  dans  nos  propres  Ports.     Que  perfonne  n'ofoit  plus 
conftruire  de  nouveaux   Vaifleaux  ,  parce  qu'ils  n'etoient  pas 
plucot  acheevs,   qu'ils  ctoient  pris  pour  le  fervice  contre  le  gre 
des  Proprietaires.   Et  qu'on  rengageoit  des  Troupes  de  Terre, 
faus  leur  avoir  paye  leurs  arrerages.     Enfin ,  Rushi;jorth  moncre 
diftinclemenc ,  que,  pendant  les  annees  1625,   1626,  &  1627, 
la  Nation  s'etoit  endettee  ,   tant  pour  Fret  &  Equipement  ds 
VaiflTeaux,  que  pour  Gages  de  Matelots,  de  deux-cens  mille  li- 
vres  fterhng ,  ou  peu  s'en  faloit. 

Dans  ces  malheureufes  conjoncHrures,  le  Roi  voulant  favoir  Le  Che- 
ce  qu'en  penfoit  le  Chevalier  Kohert  Cotton  ,    Perfonnagc  trcs  vaiicc 
judicieux  &  tres  verfe  dans  la  connoiflance  du  paffe,    le  fit  en-  '-'""",", 
trer  dans  le  Confeil  ,    &  lui  demanda  fon  avis  ,  fur  Tetat  pre-  ""  ""^' 
fent  des  affaires  ,par  rapport  i  l'Hiftoire,de  meme  qu'aux  Loix 
du  Royaume.    A  quoi  le  Chevalier  repondit  dans  les  termes 
fuivans. 

„  Aufllcot  que  la  Maifon  d'Autriche  fe  fut  unie,  ou  plutot  Sou  Avis. 
„  tellement  incorporee  avec  celle  d'Efpagne  ,  que  ce  ne  fut  plus 
„  qu'une  feule  &  meme  Maifon  ;  &  que  par  la  decouverte  du 
5,  Nouveau  Monde  ,  cette  Puiflance  fe  vit  en  pofleflion  des 
„  trefors  des  Indes ,  elle  commenga  a  executer ,  &  depuis  elle 
„  a  toujours  pourfuivi  le  Projet  d'un  cinquieme  Empire  (2). 
„  L'Empereur  Cbarles  V  vouloit  en  jetter  les  premiers  fonde- 
„  mens  en  Italie  ,  en  s'emparant  de  Rome ;  mais  par  refpedt 
,,  pour  fa  Religion,  il  abandonna  cette  conquete,  fans  aban- 
„  donner  fon  grand  deflein.  On  fe  ligua  contre  lui,  &  notre 
5,  Heuri  Vlll  fuc  declare  le  Chef  de  1'Union.  Cbarles  fe 
>,  tourne  du  cJte  de  la  Haute  AUemagne,  dont  il  tache  de  re- 
„  duire  les  pecics  Etacs  fous  fa  puiffance,  les  uns  a  force  ou- 
„  verce,  &  les  aucres  par  des  incrigues.  Henri  le  previent  &c 
„  Tarrece  ,  en  faifant  entrer  les  Princes  Lutheriens  dans  la 
j,  Confederation.  Philippe  II.  (Fils  de  Cbarles  V)  pourfui- 
„  vant  le  PtKDJet  ambitieux  de  fon  Pere  ,  crut  s'y  ouvrir  un 
„  chemin  plus  large  &  plus  fiir  ,  en  reduifant  les  PaL-Bis 
„  fous  un  joug  injufte  &  tyrannique.  Mais  la  Reine  Elifi- 
„  beth  lui  barra  ce  chemini  d'un  coce,  en  prenant  la  de- 
„  feiife  de  ce  Peuple  foule ;  &  de  Tautre ,  en  fe  mettant  elle- 
,,  meme  a  la  tete  de  la  Ligue  que  les  Proteftans  avoienc  faitc 
„  avec  plufieurs  Princes,&  en  leur  menageant  par  fa  Politique, 
„  l'appui  de  la  France ,  pour  donner  plus  di  relief  au  fecours 
„  qu'elle  leur  procuroit ,  &  pour  fe  mectre  plus  en  furete  elle- 
„  meme. 

„  L'Efpagne,  que  cette  Ligue  fruftroit  entierement  de  fes  ef- 
„  perances ,  fit  tout  ce  qu'elle  put  pour  feparer  la  France  de 
„  l'Angleterrei  mais  trouvant  qne  le  danger  commun  les  unif- 
,,  foit  trop  fortement,  elle  travailla  a  femer  &  a  fomenter  des 
„  divilions  dans  ce  Royaume-lai  &  en  eftet,  elle  y  fufcita  des 
„  troubles,  qui  fans  le  fecours  du  Parlemcnt  d'AngIeterre ,  en 
„  auroient  inevitablement  caufe  la  ruine,  &  auroient  delivre 
„  TEfpagne  du  plus,  grand  &  du  plus  prochain  obftacle  qu'elle 
„  rencontre  a  fon  ambition  (5). 

„  Par  tous  ces  exemples,  le  Confeil  de  Madrid  connut  que 
„  Philippe  n'arriveroit  poinc  au  but  qu'il  fe  propofoit,  tant  que 
„  TAngleterre  lui  en  couperoit  le  chemin.  C'eft  pourquoi  fl 
„  refolut  d'oter  cette  pierre  d'achopement  j  &  de-Ia  forcirent 
„  tant  de  praciques  fourdes  &  tant  de  noirs  complots  contre  la 
„  Perfonne  d' E/ifaheth;  &  de-la  enfuice  renvahiflemenc  que 
„  Philippe  cenca  ouvercemenc  de  faire  de  couces  nos  Provinces 
„  en  1588.  Cependanc  la  Reine  ,  bien  perfuadee  que  la 
„  Guerre  contre  TEfpagne  etoit  le  feul  moyen  de  conferver  la 
„  Liberte  de  TEurope ,  ne  voulut  jamais ,  fuivant  Tavis  libre  de 
„  fon  Parlement ,  entendre  a  aucune  Paix  avec  cette  Monar- 
„  chiej  ce  qui  lui  gigna  de  plus  en  plus  Tamour  &  rattache- 
„  ment  fidele  d'un  Peuple,  qui  eft  toujours  en  etat  de  fournir 
„  de  fon  propre  fond  des  Troupes  &  de  1'argent  dans  tous  les 
„  befoins ;  d'un  Peuple  qui  lui  mit  avec  profulion  cn  main  de 
„  quoi  remplir  tous  les  engagemens  qu'elle  avoit  pris  au  dehors , 
„  &  de  quoi  raflurer  fes  AUies  contre  la  crainte  de  devenir  les 
,,  Efclaves  de  rEfpagne.  Et  c'eft  ce  qui  ne  fe  dementit  en  au- 
„  cune  maniere  pendant  la  longue  &  gloricufe  vie  d'E/iJabeth. 

„  Apres  la  mort  de  cette  grande  ReinCjlcs  Efpagnols,  a  qui 
„  fa  Prudence  &  fes  Armes  avoient  ote ,  finon  lcdeiir  ,dumoins 
,,  certainement  les  moyens  de  nuire,  firent  tant  par  leurs  avan- 
„  ces  &  par  leurs  mcrigues ,  quils  parvinrent  enfin  a  conclurre 
„  avec  fon  pacifique  Succefleur  d'heureufe  memoirc ,  une  Paix 
3,  que  plulieurs  nommcrenc  lc  Traite  d'Or  (4J.  Nous  nous  cru- 

„  mes 

pagne  envoya  expres   a  Lontlres ,  fut  conclu  l'annee  fuivante  par  le 
meme   Envoye  8c  figne  par  lc  Coanetable  de  Caitille  Ambafilidcur 


(4)  Ce  Traite  entame  (1603)  par  Taxis  quc  P^i/;f/>e  UI  Roi  d'Ef-     d'Efpagne,  au  nom  dc  foB  iMaitre.    Parmi  les  articks  qu'on  en  pu- 

blia. 
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mes  par  ce  Traite ,  a  couvert  de  tout  danger ,  &  nous  defar- 
mames.     Bientot  apres,  nous  primes  TEipagnol  pour  uii  de 
nos  meilleurs  amis ,  &  nous  eiitrames  avec  lui  en  Negocia- 
tion  pour  un  certain  Mariage^ce  qui  lui  donnabeaucoupd'in- 
fluence  dans  nos  Confeiis ,   &  beaucoup  de  facilite  a  le  faire 
des  PartiUns  au  milieu  de  nous ,   a  augmenter  fon  credit  dans 
toutes  les  Cours  de  rEurope ,  &  a  exciter  de  la  jaloufie  & 
des  divilions  entre  nous  &  nos  autres  AUies.     Par  une  fuite 
de  ce  que  je  viens  de  dire  ,    cette  PuilTance  eut  la  force  &  la 
hardielfe  d'envahir  non-feulement  plulieurs  Etats  de  rEmpire, 
mais  les  Etats  mcmes des  propres  Enfans  de  VotreMaje(te(i).    ; 
De  plus ,  elle  caula  des  pertes  ruineufes  aux  Danois  qui  a-    , 
voient  pris  leur  defenfei  les  priva  des  fecours  du  Roi  de  Sue-    ■ 
de    en  engjgeant  ce  Monirque  dans  une  Guerre  contre  la 
Pologne,  &  en  le  tentant  enliiite  par  TofFie  de  la  Couronne    ; 
de  Danemarc.     Aujourd'hui ,  foit  par  un  effet  de  notre  defti-    ; 
ne  ou  de  nos  querelles  de  Religion ,  il  s'ert  eleve  de  tels  deme-    : 
les  entre  la  trance  &  nous,  qu'au-licu  d'un  Allie  fur  lequel    : 
nous  pouvions  faire  fonds ,  nous  n'avons  en  elle  qu^un  dange-    : 
reux  Ennemi.     Ainfi ,  il  ne  nous  refte  plus  contre  la  haine  &    : 
rambition  Efpagnole  d'autre  fecours  a  attendre  que  des  feuis    , 
Pais-Bas   Confederes.     Et  il  eft  vrai  que  nous  fommes  inte-    ; 
reffes  de  part  &  d"autre,  a  nous  defendre  reciproquement,    ; 
Mais  les  mecontcntemens  que  des  gens  mal  intentionnes  font    : 
naitre  &  fomcnrent  de  jour  en  jour  entre  Ics  deux  Peuples ,    ; 
ont  tellement  affoibli  ces  liens  d'une  confervation  mutuelle  & 
com.Tiune,  que,  fi  nous  nous  expofons  a  nous  detruire  nous- 
memes  en  lailfant  trop  s'aigrir  le  levain  de  nos  dilTenfions  do- 
meftiques,   il  eft  a  craindre  que  cette  Republique  nouvelie, 
'    confiderant  Tetat  de   fes  afFaires  ,   ne  foit   moins  difpolee  i 
„  nous  faire  part  dc  fes  forces  pour  nous  maintenir ,  qu'a  imi-   ; 
j,  ter  Rome  naifTante,  qui  mettoit  fa  gloire  i  fe  conferver  dans   ; 
„  une  furete  raifonnable  ,   &  qui  difoit  qu'il  etoit  plus  aife  dare 
„  Regnum,quam  fnhjugare  Frovhniam.     Vous  voyez.  par  tout 
„  cela  ,   en  quel  etat  nous  fommes  au  dehors ;  &  quant  au  de- 
„  dans,  je  doute  que  nous  foyons  en  raeilleur  ctat  de  reliftance. 
3,  Car,  pour  nous  oppofer  a  une  invalion,  il  faudroit  qu'il  y 
j,  eut  une  proportion  entre  nos  forces  de  Mer  &  cellesdeTer- 
j,  re;  puifque  laiifer  a  TEnnemi  un  feul  pafTagcou  un  feuIPort 
„  ouvert  ,  ce  n'eft  pas  moins   que  haiarder  de  tout  perdre , 
„  d'un  feul  coup  de  main. 

„  Sur  quoi ,  il  faut  bien  confiderer  que  les  Troupes  de  Ter- 
„  re  ne  peuvent  pas  toujours  fairc  des  marches  auffi  promtes  qu'il 
„  lc  faudroit  pour  empcchcr  la  defcente  de  TEnoemi.  Ce  qui 
„  montre  combien  il  importe  de  fe  rendre  maitre  de  la  Mer. 
„  Mais  cet  arcicle  emporte  pour  le  moins  240000  livres,a  n'y 
„  comprendre  que  ce  qui  eft  necefTaire  pour  notre  defenfe. 

„  Quant  aux  Troupes  de  Terre  ;  autrefois,  lorfqu'iI  s'agif- 
„  foit  d'une  Gucrre  offenfive ,  on  n'y  faifoit  point  marcher  les 
„  petits  Artifans,  le  petit  Peuple,  a  moins  que  ce  ne  fuffentde 
„  ces  Guerres  ,  qu'on  nommoit  Furgavienta  Reipublica,  parce 
„  que  leur  but  etoit  de  decharger  le  Pais  d'un  nombre  fuperflu 
„  d'Habitans ,  qu'il  ne  pouvoit  ni  bien  contenir  ni  bien  entre- 
„  tenir.  Mais  fi  dans  la  Guerre  oii  nous  fommes  maintenant 
„  engages,nous  ne  nous  propofons  que  le  falut  de  TEtat,  Tex- 
„  perience  de  tous  les  Siecles  nous  defend  d'en  confier  le  foin 
„  a  d'autres  qu'a  des  gens  qui  y  fopt  naturellement  &  perfonel- 
lemcnt  intereffes.  Une  autre  chofe  tres  importante  a  obfer- 
ver,  ce  font  les  mcnagemens  qu'eurent  en  1588,  la  Reine 
&  le  Parleraent  pour  ce  grand  Corps  de  Mihce,  qui  futcom- 
mande,  &  qui,  lorfqu'il  fut  joint  aux  Troupes  reglees  du 
Royaurae ,  forma  une  Armee  de  plus  de  vingt-quatre  mille 
honimes.  Tous  tant  que  nous  fommes,  nous  les  vimes  ces 
5^  menagemensj  pas  un  feul  de  ces  Mihciens,  qui  fut,  avant 
„  la  fin  du  mois  de  Mai,  tire  de  fa  Maifon,ni  de  fa  Province, 
3,  pour  qu'ils  fuffent ,  le  moins  qu'il  fe  pouvoit ,  a  charge  au 
,  Public.  En  ufer  autrement,  c'eil  faire  des  mecontens  do- 
3,  meftiques ,  bien ,  plus  a  craindre  que  les  ennemis  du  de- 
„  hors. 
„  Dans  ce  temsla,  la  diftribution  &  la  direction  des  forces 
de  Terre  &  de  Mer  fe  faifbient  avec  foin  &  avec  fucces,  par- 
ce  que  ce  n'etoit  point  fur  Tavis  d'une  feule  Perfonne ,  mais 
de  tout  un  Confeil.  Je  paffe  legerement  la-deirus ;  toujours 
pret  neanmoins ,  &  tout  difpofe  a  communiquer  avec  mo- 
deftie,  des  le  premier  ordre,  les  Remarques  quc  j'ai  faites 
fur  les  evenemens  femblables  qui  font  arrives  dans  ce  Royau- 
me. 

„  Pour  faire  de  tels  preparatifs ,  il  falloit  de  Targent  &  Taf- 
fedion  du  Peuple :  deux  chofes  qu'on  ne  peut  guere  bien 
feparcr  i  comme  le  Lord  Burleigh ,  ce  grave  &  grand  Minif- 
tre  d'Etat ,  le  fit  fagement  entendre  a  Elijabeth ,  dans  un  cas 
tout  femblable ,  lorfqu'il  lui  dit :  Gagnez  les  eteurs ,  e>-  vous  au- 
rez,lesv!ains^  les  bourfes..Or  dans  ce  qui  s'eft  paffe  endernier 
lieu,je  trouve  que  les  uns  avoient  deja  de  la  mefiance,&que 
les  autres  en  prenoient  malheureufement. 
„  On  |ne  fauroit  remedier  aux  befoins  prefens ,  fans  affembler 


5,  des  fonds  convenablesi  &  Ton  ne  fauroit  fe  promcttre  de  Char- 

„  pouvoir  former  ces  fonds,  qu'en  travaillant  fans  delai,  a  re-  lss  I. 

„  parer  certains  Griefs  &  a  ramener  la  confiance  dans  les  ef-    1628. 

„  prits.    Ceft  le  chemin  que  Ton  a  pris  dans  de  pareilies  occa- 

„  fions  &  que  Ton  a  nomme  anciennement  la  Voye  Royale, 

„  comme  etant  ia  plus  fure  &  !a  plus  droite  de  toutes.    Et  juf- 

„  qu'ici,  quiconque  s'eft  ouvert  une  autre  route,  inconaue  &; 

„  non  battue,  n'a  fait  que  s'y  fatiguer  longtems,  fans  p=.rvenir 

„  jamais  a  fon  but.    Je  veux  que  ce  dernier  moyen  ait  rappor- 

„  te  d'abord  quelque  chofe ,  &  qu'il  n'ait  point  paru  cgalement 

„  odieux  a  tout  le  monde.     Cependant  plulieurs  en  ont  pris  oc- 

„  caiion  dexaminer  en  particulier,    &  enfuite  avec  un  grand 

„  nombre  d'autres  perfonnes ,  ii  ce  ffecoit  point  la  une  oppref- 

„  fion  reelle  de  la  Liberte ,  &  une  infradiou  formelle  de  la  Loi. 

„  Je  crains  fort  que ,  ii  Fon  vouloit  s'en  fervir  de  nouveau ,  foic 

„  fur  le  meme  fondement  qu'on  lui  a  fuppofe,  fok  comme 

„  d'un  ordre  du  Confeil-Prive,  tout  le  monde,  fans  exception, 

„  ne  refufat  d'y  obeir.    Voyez  ce  qu'a  produic  l'Empri(bnne- 

„  ment  des  Refradtaires :  rien,  foit  en  eux,  foit  dans  les  aurres, 

„  rien  fmon  une  refolution  obftinee  de  ne  point  obeir.     Apres 

„  tout,   quand  meme  cette  entreprife  auroit  trouve  quelques 

„  facilices  dans  le  commencementjcependunt  que  ronconfidere 

„  bien  la  quantice  de  Commillions  quil  faut  expedier,  erablir, 

„  &  les  formalites  qu'il  y  a  a  obferver  pour  faire  de  pareilles 

„  levees ;  le  tems  que  les  chofes  demeurent  en  flifpens  ,   &  tanc 

„  d'autres  longucurs  inevitables  j  quc  Ton  confidere  bien  toutes 

„  ces  chofes,  &  Ton  verra  fans  peine,  qae  les  fommcs  que  le 

„  Parlement  accorde  ,  fe  recouvrent  bien  plus  aifemenc ,   6c 

„  plus  vite. 

„  Infiftera-t-on ,  que  la  revolution  ,  arrivee  dans  lcs  aff.iires 
„  produitunc  necediteindifpenfable  d'exiger  par  desvoies  extra- 
„  ordinaires  ce  qu'on  n'a  pu  avoir  autrement ,  de  rexiger ,  dis- 
„  je,  par  voye  foit  d'Excife,  foi:  de  Taxe  impofee  fur  tout  lc 
„  Peuple  en  general,  ou  en  particulier  fur  quelques  Perfonnes 
„  choifies,  comme  on  le  praciqu:  dans  d'autres  Etats;  &  en 
„  conclura-t-on  qii'ici,  de  meme  que  la,  on  peut  tout  fiire 
„  pour  le  bien  public  ,  qui  elt  la  Loi  fupreme.'  Mais  que  ces 
„  gens-la  y  prennent  bien  garde:  de  la  necelTite  preffmce  d'af- 
„  lembler  mceiramment  des  fonds ,  la  conclufion  eft  bien  plus 
„  jufte  a  la  convocation  d'un  Parlement ,  qu'a  Tufage  de  cei  ex- 
5,  pediens  dont  ils  parlent,  expediens  toujours  &  moins  promts 
„  &  moins  eflScaces  certainement.  En  effet,  lcur  fucces  de- 
„  pend  d'une  m.ultitude  ftupide,  ombrageufe,  mefiante,  &  tel- 
„  lement  retive  a  toute  maniere  inulitee  de  lever  des  deniers , 
„  qu'elle  ne  s'y  rangera  jamais  volontairement.  Or  la  violence 
„  peut  avoir  des  fuites  facheufes ,  &  elle  a  ete  coujours  fatale  a 
„  cet  Etat.  Au-lieu  que  les  deniers  que  le  Parlement  accorde, 
„  font  regales  fur  des  perfonnes ,  qui  pleines  d"affedion  6c  de 
„  confiance  pour  lui,  s'en  rapportent  a  la  figeffe  &  a  la  jufti- 
„  ce  de  fes  Refolutions ,  &  fe  pretent  a  leur  execution  fans  I3 
„  moindre  refiftance. 

„  Puis  donc ,  que  la  voie  d'un  Parlement  eft  la  plus  promte 
„  &  la  plus  fure  pour  avoir  de  Targent,  voyons  maintenant, 
„  comment  on|  pourra  en  airembler  un ,  dont  on  regoive  les  fe- 
„  cours  convenables  aux  befoins  6c  a  fetat  prefcnt  dcs  affai- 
„  rcs. 

„  Et  d'abord  le  terme  ordinaire  des  Sommations  &  des  Let- 
3,  tres  Circulaires,  qui  eft  de  quarance  jours ,  n'aiant  point  etc 
„  fixe  par  aucune  Loi ,  &  fe  trouvant  aujourd'hui  trop  long 
„  par  rapport  a  nos  befoins ,  peut  fort  bien  etre  abrege  ■,  en  for- 
„  te  pourtant,  quc  chaque  Province,  que  chaque  Quartier  aic 
„  le  tems  de  tenir  une  Diete  apres  Tordre  regu ,  &  avant  le 
„  terme  indique  pour  Fouvcrture  du  Parlement.  Alors ,  fi  les 
„  fonds  neceffaires  font  accordes ,  &  que  le  recouvremcnt  em 
„  foit  marque  a  un  tems  convenable,  il  n'y  aura  qu'a  lcs  afli- 
„  gner  aux  Depuces  de  chaquc  Province  refpedtivement ;  de  for- 
„  te  que  munis  d'une  telle  aflurance,ces  Deputes  pourront  fans 
3,  peine  donner  dcs  furetes  proportionnees  aux  avances  qui  au- 
„  ront  d'abord  ete  faites  pour  le  fervice  du  Public. 

„  La  dcrniere  &  la  plus  importante  reflexion  a  faire,   fuppo- 

„  fe  que  Ton  trouve  a  propos  d'afTembler  le  Parlement,  porce 

„  fur  la  difficulte  d'ecartcr ,  ou  d'ajufter  les  differends  qu'il  y  a 

„  entre  le  Roi  &  fes  Sujcts,  dans  leurs  pretentions  reciproques. 

Sur  quoi,  je  prendrai  la  libertc  de  declarer  franchement  ce 

que  j'ai  entendu   dire  aux  plus  notables  d'entre  le  Peuple  : 

c'cft  que  vous,  Mylords,  vous-memes  les  Conleillers  &  les 

Miniftres  de  Sa  Majefte,  etes  les  plus  capables  d'e'-arcer  & 

de  lever  tous  ces  fujets  de  mefiance  que  Ton  a  comju'; ,  tant 

par  rapport  i  la  Religion  &  au  bien  du  Roi  &  du  Royau- 

me,  qu'a  la  Liberte  du  Peuple. 

„  Rien  n'intereffe  plus  vivemcnt  un  Peuple  que  fa  Religion  ; 
&  le  notre  craint  extrememcnt  qu'il  ne  fe  machine  quelque 
chofe  contre  la  fienne.  Premieremcnt ,  fa  crainte  &  fes  foup- 
^ons  fe  fondent  fur  ce  qu'apres  que  le  Traite  de  Mariage 
^,,;  r»  r^i.r.r^n\n\t  pn  Frnaomp      eut  ete  rompu  pcr  rhabilete 

(comme  il  lc  declara)  par  un 
»  P"n- 


qui  fe  negocioit  en  Efpagne  , 
du  Duc  de  Bnckingham  ,   & 


blia,  lcs  4  ,j-  8c  7  etoient  fi  avantageux  a  Fhilippe ,  qu'il  pafTa  pour 
les  avoir  achetes  par  de  grandes  fommes  diftribuees  aux  Miniflrcs  du 
Roi  d'Augleterrc  Ja<iues  /;  8c  dela  le  nom  dc  Liiued'Or  donnee  acc 


Traite. 
(i)  Frederic  V,  Elefteur  Paktin,  Gendre  du  Roi  j^vjjww. 
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3  H  A  R-  j,  principe  dc  Religion ,  vu  que  les  conditions  que  TEfpagne 
[.Es  I.  j,  demandoitj  mettoient  en  danger  le  repos,  &  peut-etre  la  fu- 
i(>28.  j,  rece  de  la  Religion  Proteftante  en  Angleterre;  neanmoins, 
„  dans  un  pareil  Traite  que  Ton  a  fait  enfuite  avec  la  France  , 
„  &  dont  le  Dlic  a  ere  le  principal  moteur,  on  a  accepte  des 
„  Conditions  auffi  mauvaifes ,  fi  non  pircs ,  que  ceiles  qu'on  a- 
j,  voit  refufees  aux  Efpagnols.  Mais  ce  foup§on  ne  s'eft  que 
„  trop  forcifie  par  1' Article  fecret  de  ce  dernier  Traite  ■-,  Article 
„  qui  ne  fait  pas  porter  un  jugement  favorable  de  la  Religion 
„  du  Duc  ;  Article  que  pluiieurs  Miniftres  du  premier  ordre , 
,j  conjointement  avec  la  Mere  du  Duc ,  ont  appuye  ouverte- 
„  ment  &  dune  maniere  li  ardente. 

„  On  crie  beaucoup  de  ce  que  des  Perfonnes  dcvouees  aux 
„  interets  de  la  Papaute ,  font  elevees  aux  premieres  Charges 
„  Politiques ,  &c  meme  au  commandemcnt  en  Chef  des  Trou- 
j,  pes.  On  fe  plaint  que  les  B.ecufans  ea  font  devenus  dans  ces 
5,  dernieres  annees  &  plus  entreprenans  &  plus  audacieux  que 
j,  jamais. 

„  Si,  pour  calmer  ccs  craintes,  dont  le  fondement  eft  peut 
„  etre  plus  imaginaire  que  reel,  le  Duc  vouloic  prendre  quel- 
j,  ques  mefures,  &  faire  quelques  arrangcmens  effedtifs,  je  ne 
,,  doute  poiiit  qu'il  n'en  refultat  un  grand  avantage  pour  le  bien 
„  public,&  qu'on  ne  gagnat  beaucoup  lur  cesdegouts  qui  tien- 
„  nent  plus  de  1'emportement  que  d'un  jugement  raffis,  mais 
„  qui  prevalent  d'ordinaire  dans  un  Etat. 

„  En  fecond  iieu ,  les  mecontencemens  &  les  inquietudes  du 
„  Peuple  viennent  des  echccs  8c  des  pertes  que  rious  avons  eu 
j,  a  ibuftrir,  ibit  en  hommcs,  foit  en  munitions,  &  en  notre 
,,  honneur  meme,  dins  la  derniere  Entreprife  faite  au  dehors  j 
5,  dont  les  Efprits  les  plus  moderes  attribucnt  le  mauvais  fucces 
j,  au  defauc  de  Confeil ,  &  les  plus  fublimes  au  defaut  de  con- 
„  noiflance. 

„  Ces  plaintes  &  les  murmures  commencent  ordinairement 
„  par  la  perte  du  Palatinat ,  que  Ton  impute  a  ce  que  le  Roi 
„  Ja^ues ,  qui  avoic  donne  a  Govdomar  un  pouvoir  inoui'  fur 
„  fon  Efprit,  fe  laifla  apparemmenc  perfuader  par  ce  rufe  Am- 
„  baftadeur  oEfpagne  ,  d'arrecer  le  fecours  que  le  Colonel  Ce- 
„  cH  avoic  ordre ,  &  ecoic  fur  le  poinc  de  conduire  a  Horace  de 
„  Fere  j  de  force  que  la  Maifon  d'Aucriche  acheva  fans  peine 
„  d'envahir  les  Etats  hereditaires  des  Enfans  du  Roi.  On  ajou- 
„  te  que  lorfque  le  Comte  de  Mansfeld  marcha  avec  nos  Trou- 
„  pcs  ,  pour  fe  joindre  aux  PuifTances  qui  employoienc  leurs 
„  forces  pour  reconquerir  ces  Etats ,  1'Entreprife  echoua ,  faute 
„  d'incelligencej  ou  par  un  deflein  premedite.  Ainfi,  les  An- 
„  glois  faiibient  de  grands  fraix ,  &  les  Affaires  n'en  cournoient 
,,  pas  moins  \  Tavancage  des  Elpagnols;  jufque-Ia,  concinue- 
„  t-on  ,  que  rExpedition  meme  du  Chevalier  Robert  con- 
„  tre  Alger ,  ne  fe  fit  que  pour  la  furcte  &  la  garde  de  leurs 
„  Coces. 

„  De  plus ,  la  depenfe  que  l'on  fic  de  plufieurs  Milions ,  pour 
„  aller ,  contre  1'avis  du  Palement ,  attaquer  Cadis ,  oii  notre 
„  Flotte  ne  fic  que  fe  prefencer ,  comme  fi  le  grand  buc  de  cet 
3,  armement  n'eut  ete  que  d'avertir  le  Roi  d'Eipagne  de  fe  te- 
„  nir  fur  fes  gardes ,  &  en  meme  tems  de  nous  afFoiblir  nous 
„  memes;  tout  cela,  dis-je,eft  pris  pour  une  marque  de  mau- 
„  vais  deffeins  formes  contre  la  Nation. 

„  De  plus  encore,  la  perte  qui  fe  fit  d'une  gaande  quantite 
„  d'argent,  &  de  munitions  de  guerre  &  de  bouche,  dans  la 
j,  Journee  de  Milord  Wtllougby ,  eft  regardee  comme  un  efFet 
„  de  rimptudence  &  de  la  prodigalice  de  celui  qui  eut  la  direc- 
„  tion  de  cette  Affaire.  Enfin,  tant  de  Voyages  dont  on  re- 
„  vient  fans  aucun  fruit ,  &  qui  cependant  enervent  nos  forces, 
„  paroifTent  a  nos  Anglois ,  les  fuites  d'un  Projet  fort  dange- 
„  reux. 

„  11  n'y  a  pas  longtems,  qu'a  Tegard  de  notre  furete,  &  de 
„  celle  de  nos  voifins,  nous  tenions  pour  fondamentale,  cette 
„  Maxime  du  vieux  Lord  Burleigh,  que  rien  ne  peut  arrecer 
3)  TEfpagne  dans  fes  vaftes  entreprifes  ,  que  la  fermete  de  ces 
if  deux  Rois,  {celui  de  France  ^  celui  d' Atigleterre)  donc  l'A- 
„  micie  donnoic  de  la  vigueur  &  un  furcroit  de  courage  aux 
„  Etacs  des  Pais-Bas  ,  &  aux  Princes  d'Allemagne  qui  s'op- 
•  „  pofoient  a  fon  ambition.  Et  il  eft  vifible  que  c'eft  a  la  feu- 
„  le  desunion  de  ces  deux  memes  Rois ,  que  la  Maifon  d' Au- 
„  triche  doit  le  grand  avancage  qu'elle  a  remporte  fur  TArmee 
},  du  Roi  de  Danemarc. 

„  Je  reviens  aux  depenfes,  &  je  voi  qu'il  eft  ^  craindre  qne 
„  repuifemenc  du  Trefor  Public  pour  des  Expeditions  inuciles, 
„  ne  rende  k  Parlement  difficile  a  accorder  quelque  fubfide 
„  nouveau. 

,,  De  pluSjla  diflipation  manifefte  qui  fe  fait  des  deniers  def- 
j,  tin6s  a  rEncretien  particulier  du  Roi ,  pourroic  recarder  le 
5,  fucces  des  demandes  qu'il  fcra  au  Parlemenc  prochain,  par- 
,,  ce  qu'elle  a  faic  naicre  des  foup^ons  &  des  crainces.  Mais, 
„  comme  ces  crainces  &  ces  ombrages  viennenc  apparemmenc 
„  aujourdhui ,  de  meme  qu'aucrefois ,  de  ce  que  dans  le  rems 
„  que  nos  Rois  n'avoienC,  pour  fournir  a  leur  depenfe  ordi- 


„  naire  ,  que  les  Revenus  du  Domaine  dc  la  Couronne ,  qui  C  h  a  t.^ 

„  fuc  k  caufe  de  cela  meme  declare  immuable  &  nomme  le  r-  e  s  I. 

„  Sacre  Pacrimoine  du  Prince  ,  alors,  dis-je,  nos  Rois  ecoienc    1^*8, 

3,  indifpenfablemenc  obliges  de  fc  contentcr  des   Concributions 

„  ordinaires  qui  fe  levoienc  fur  le  Peuple  &  fe  depofoienc  tou- 

„  jours  dans  le  Trelbr  public :  Ainfi  je  croi,  que  pour  obvier 

„  a  cet  obftacle  ,   Sa  Majefte  fe  laiffcra  pcrfuader ,  fans  beau- 

„  coup  de  peine,  de  faire  drelTer  un  Etat  en  forme  de  fes  Fi- 

„  nances  &  de  fa  depenfe,  fi  le  Parlement  vient  a  Tcn  prierj 

„  d'autanC  plus  que  de  femblables  Requifitions  onc  toujours  ete 

„  bien  re^ues  de  nos  Souverains,  depuis  le  regne  d'H^;;»-i  Ji/, 

„  jufqu'au  regne  precedent. 

„  Mais  de  couces  les  difficultes  a  aplanir,  la  plus  grande  eft, 
„  a  mon  avis,  ratteinte  que  nos  Anglois  fuppofent  avoir  ec6 
„  portee  a  leur  Liberce  en  general,  6c  au  Priviiege  de  chaque 
„  Sujec  en  parciculier  ,  en  difpofanc  de  leur  bien  contre  leur 
„  gre,  Sx.  fans  aucune  Relblutiori  du  Parlementj  en  les  mec- 
„  canc  &  les  cenanc  en  prifon,  fans  en  avoir  declare  aucune 
„  caufe  fpeciale  par  avance  ;  Encrcpriie  que  Ton  a  crouve  lc 
„  moyen  de  faire  approuver  par  une  Cour  de  Juftice :  &  en 
„  les  for^anc  a  fervir  dans  une  Gucrre  hors  du  Pais,  en  vertu 
„  d'une  Declaration^du  Roi.  Gricfs  fur  lesquels  il  fera  appa- 
„  remmenc  infifte  avec  force  ,  comme  etanc  contraires  a  des 
„  Loix  poficives,  &  aux  Reglemens,  Immunites  &  Uiages  dc 
„  ce  Royaume. 

„  Et  ce  qui  ne  contribue  pas  peu  a  afHiger,  &  a  aigrir,  de 
„  plus  en  plus,  la  Nation  cntiere,  c'eft  de  voir  pendanc  rHiver 
„  meme  ,  entrecenir  une  Armee  au  inilieu  du  Pais,  ce  qu'on 
„  pretend  n'avoir  jamais  ete  faic,  pas  meme  en  fannee  1588, 
„  oii  couce  FAnglecerre  avoic  raifon  d'etre  en  allarme.  De-la 
„  les  EfpHcs,  faifis  de  craince  &  de  crouble,  conjedurenc  fans 
„  fondemenc ,  que  ces  forces  fonc  deftinees  a  etablir  un  Pou- 
„  voir  Arbicraire,  en  nous  privanc  du  benefice  des  Loix,  &  a 
3,  foucenir  les  breches  qui  onc  ece  faites  a  la  Liberte  &  aux  Pri- 
„  vileges  du  Peuple,  plutoc  qu'a  nousdefendre  contre  les  £n- 
„  ncmis  du  dehors.  Maincenanc,  je  vous  laifTe  a  penfer  com- 
,j  bien  ces  cerreurs,  fi  elles  viennenc  encore  a  etre  excitees  par 
„  les  exces  d'une  Soldatefque  relachee,  peuvent  aifement,pen- 
„  dant  la  confufion  des  Aftaires,  engager  au  tumulte  &  a  la  fe- 
„  dition  une  Populace  indigence  cc  libercine ;  fous  le  glorieux 
„  pretexce  de  deiendre  la  Religion  &  TEtac ;  quoique  leiir  u- 
„  nique  &  veritable  but  foit  de  porter  par-tout  la  rapine  &  le 
„  facagement. 

,,  Jufqu'ici,  en  ufant  de  la  liberte  que  vous  m'ave7,  donnee, 
3,  je  vous  ai  fait  un  decail  des  cuibaras  &  des  peines  oii  fe  trou- 
„  ve  le  Feuple  de  ce  Royaume.  Quanc  aux  moyens  de  les  faire 
„  ceffer ,  ou  du  moins  de  faire  en  fcrce  qu'ils  n'empechenc , 
„  ni  ne  recardent  les  fecours  d'argent  que  le  Parlement  doic  ac- 
„  corder ,  Sa  Mnjefte  s'en  rapportera  avec  juftice  ,  bien  plu- 
„  toc  aux  grandes  luraicres  de  fes  Miniftres,  qu'a  mon  peu  de 
„  capacite. 

„  Je  dirai  feulement,que  pour  diffiper  le  chagrin  que  le  Peu- 
„  ple  a  con^u  contre  la  perfbnne  de  Mylord  Duc  de  Bticking- 
„  ham,  il  devroic  ouvrir,  en  piein  Conleil,  le  premier  avis  de 
„  la  Convocation  d'un  Parlcment,  fuppofe  qu'elle  fut  jugce  ne- 
„  cefTaire.  Je  voudrois  auffi  qu'ii  pluc  a  Sa  Majeite  de  donner 
„  en  meme  cems ,  de  fa  pure  Grace ,  quelque  facisfaCtion  a  fon 
„  Peuple  ,  fuivanc  1'exemple  de  fes  meiUeurs  &  plus  heureux 
„  Ancecres.  Qye  fi  ces  Graces  paroiffoienc  avoir  ece  obtenues 
„  par  les  foins  que  Mylord  Duc  de  Buckijtgham  prend  pouf 
„  reunir  &  pour  contenter  les  Efprits ,  je  ne  doute  poinc  qu'oa 
„  n'enfcvelit  toutes  les  precedences  procedures ,  &  qu'on  ne 
„  le  regardat  comme  un  bon  &  xele  Compacrioce.  Pour 
„  ce  qui  eft  de  facrifier  a  la  haine  du  Peuple  un  des  Mini- 
„  ftres  de  Sa  Majefte,  j'ai  crouve,  &  memc  dans  nocre  pro- 
„  pre  Hiftoire  ,  qu'enfin  la  ruine  du  Favoiri  avoit  e;e  fata- 
„  le  au  Maitrci  temoin  Edouard  JI,  Richard  II,  Henri  VI ^ 
„  &c. 

II  eft  evident  par  la  conclufion  de  ce  Difcours,  que  le  Che- 
valier  Robert  prevoyoit  que  la  Chambre  Baife  du  Parlement: 
prochain  attaqueroit  le  Duc  de  Buckittgham ;  &  que  c'eli:  cequi 
lui  fic  confeiller  au  Roi  de  faire  en  fbrte  que  ce  Miniftre  filc 
le  premier  qui  propofac  ,  en  plein  Confeil ,  &  fit  refoudre  la 
Convocation  d'un  Parlement. 

Sur  ces  avis  &  apres  plufieurs  autres  Reflexions  de  la  memc 
nature ,  le  Roi  &  le  Duc ,  ayanc  habilemenc  joue  chacun  fon 
rolle,  U  fuc  unanimemenc  refolu  ,  dans  le  Confeil,  que  le  Par- 
lemenc  feroic  convoque  le  29  de  Janvier,  (7  de  Fevrier)  pour 
s'afrembler  le  ",  Mars  fuivanc.  Cepcndant,  afin  d'y  preparer  un 
acheminemenc  favorable  ,  les  Gencilshommes  qui  avoienc  ete 
relegues  ,  ou  emprifonnes  pour  avoir  refule  de  preter  de  Tar- 
genc  au  Roi,  furenc  remis  (2)  en  hberte,  en  confequence  de 
1'Ordre  qui  en  avoit  ete  expedie  les  derniers  jours  du  mois  pre- 
cedent.  Des  que  les  Provinces  &  les  Communautes  en  eurenc 
recu  les  Lettres ,  elles  procederent  a  Peledtion  de  leurs  Deputes; 
&  il  n'y  euc  pas  un  feul  de  ceux  qui  avoienc  foufFerc  a  focca- 

fion 


(1)  11  faut  neceirairemcnt  fupple'er  ici  ,   eu  commtncement  de  TevrHr.    D'autres  font  entcndre  que  cet  ElargifTcment  fc  fit  dans  le  mois  de 
Janvier  m£me;  mais  cette  diiference  eft  fort  peuconfiderable. 
Tom.  X.  P.  JI.  Q. 
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ABREGE'     HISTORIQ^UE 


C  n  A  R'   Con  du  pret  exige  ,  qui  ne  fut  elu ,  le  Peuple  ne  croyaat  point 
lEs  I.    que  perfonne  fut  plus  propre  qu'eux,a  defendre  la Liberte com- 
1628.    mune ,  &  a  procurer  le  redreiTement  des  Griefs. 

Voici  les  Noms  de  ceux  qui  furent  elargis  &  rappelles,  en 
vertu  de  Tordre  dont  nous  venons  de  faire  mention. 

MESSIEURS   LES  CHEVALIERS, 


yean  Stra^igeways , 
Tbomas  GraJitham  , 
Guillaume  Armin^ 
Guillaume  Majfam  , 
Guillaume  IVitmore  , 
'Erafme  Drayt07ij 
Edouard  Aifcoug , 


Olivier  Luke^ 
Maurice  Berkley, 
Thomas  Went-worth , 
Jean  Wray , 
Guillaume  Confable , 
Jean  Hotham, 
Jean  Pickering, 


Nathanael  Barnardijlo»  ,  Franfois  BarringtOTtj 

"Robert  Poyntz ,  Cuillaume  Chancey. 

Beacham  St.  Jea7i^ 

MESSIEURS  LES  ECUIERS, 


Guillaume  Anderfon, 
Terringham  Norvjood, 
Jeaa  Trigon-uxTl, 
Thomas  Godfrey, 
Richard  Knightley  , 
Ihomas  Nicbolas  , 
JeaTt  Ham[de7i  , 


George  'Ratclijfe  , 
Jean  ''Hutton, 
Henri  Pool , 
Nathanael  CoxiiJelly 
Robert  Hatley, 
Thomas  Elmes. 


GENTILSHOMMES, 


Thomas  Wooi, 
Jean  Wilkinfon  , 


Guillaume  Allen , 


Thomas  Holyhead. 
Tous  ceux-la  avoient  ete  relegues  en  di£Ferentes  Provinces. 
MESSIEURS  LES  CHEVALIERS, 


Walter  Earl, 
Tbomas  Darnell, 


Harhottle  Grimjion. 


BOURGEOIS  DE  LONDRES, 

George  Catesby ,  Ecuycr.  J^^jx^^  Woldrond, 

Edmond  Hooker ,  Henri  Sanders. 

George  Bajfet , 

Ces  cinq  derniers  etoient  dans  la  Prifon  nommee  The  Fleet, 
(la  Flotte). 

CITOYENS   DE   LONDRES, 

Le  Chevalier  Jean  Heve-  Samttel  Vajfal , 

nigham  ,  Guillaume  Angel. 

Ces  trois  etoient  dans  Ifl  Prifon  de  la  Marechauflee. 


Guitlaume  Sauvage, 


Nathanael  Manejli. 


Ces  deux  etoient  dans  ce  qu'on  nomme  New-Prijon ,  la  Pri- 
fon  Neuve. 


LES  CHEVALIERS, 


Jean  Corbety 
Jean  Elliot , 


Guillaume  Coryton,  Ecuycr. 


BOURGEOIS  DE   LONDRES, 


Jean  Steve7is , 
Thomas  Deacon, 


Jean  Potter. 


Ces  fix  derniers  etoient  dans  ce  qu'on  nomme  Gatehoufe ,  la 
Prifon  de  la  Porte. 

BOURGEOIS  DE  LONDRES, 


Robert  Lever, 
Jean  Peacock, 
Edouard  Ridge  , 
Jean  Oclaheryy 
A»dr4  Stone, 
Guillaume  Sfurjfo-ui, 
Robert  Hugues  , 
Jean  Pope, 
James  Bunch , 
Tbomas  Garris , 
Jaques  Waldron  , 

Ces  demiers  etoient  fous  la  garde  du  Meflagcr. 


Jean  Bennet , 
Amhroife  Aylot  y 
Thomas  Sharp, 
Thomas  Totham, 
Augujiin  Brabrook, 
Robert  Payne, 
Edouard  Taljlon, 
Jean  Wbiting, 
Tho7uas  Wehh, 
Jean  Feiry. 


En  memc  tems  ,  le  Confeil  ordonna  au  Maire  de  Londres  C  h  a  u- 
dlifer  de  douceur  cnvers  les  Citoyens  qui  differoient  de  payer  l  e  s  r. 
TEmprunt  :  marque  qu'il  y  avoit  toujours  des  gens  qui  relif-  K^^S. 
toient,&:  qu'on  avoit  jufqu'alors  employe  les  voies  defaitpour 
les  contraindre.  Parmi  les  differens  moyens  dont  on  fe  fcrvit 
pour  gagner  le  Peuple ,  on  eut  foin  d'envoyer  des  Lettres  Cir- 
culaires  a  Ahhot,  Archeveque  de  Cantorberi,  qui  avoit  ete  re- 
legue  dans  fa  Maifon,  pour  avoir  refule  d'approuver  un  cer- 
tain  Sermon  de  Sihthorp  ;  a  Guillau7iie  Eveque  de  Linioln  , 
qui  etoit  prifonnier  a  la  Tour,  pour  s'etre  oppofe  a  TEmprunt ; 
a  Jean  Dighy  Comte  de  Brtjiol,  qui,  comme  nous  lavons  rap- 
porte  ci-defl'us ,  avoit  ete  mis  fous  la  garde  de  fHuiffier  de  la 
Verge  noire ,  de  forte  qu'ils  furent  invites  a  venir  prendre  fean- 
ce  en  qualire  de  Pairs,  dans  la  Chambre  Haute  du  Parlement 
prochain.  Mais  le  Lord  Cove^itry ,  Garde  du  Grand  Sceau ,  e- 
crivit  un  niois  avant  Touverture  du  Parlement  a  TEveque  dc 
Lincoln  ,  de  ne  pas  faire  ufage  de  Tlnvitation  qui  lui  avoit  ete 
adrelfee.  A  quoi  le  Prelax,  refolu  de  maintenir  fon  Privilege, 
fit  la  Reponfe  fuivante. 

,,  Ce  que  votre  Grandeur  m'ecrit  touchant  le  bon  -  plaifir  de 
„  Sa  Majeflie ,  eft  d'une  telle  nature ,  qu'il  me  faut  du  tems  pour 
„  refoudrc ,  fi  je  puis  en  confcience  m'y  conformer ,  au  pre- 
3,  judice  d'un  Droit  qui  m'eft  propre ,  &  que  jc  puis  defendre, 
„  par  toutes  les  Loix  Divioes  &  Humaines ,  fajis  fortir  du  ref- 
„  pedl  que  je  dois  a  mon  Souverain".  Cet  Eveque  tint  fermei 
&  il  prit  feance  au  Parlement  fans  aucune  oppofition. 

Les  moyens  que  Ton  avoit  commence  a  mettre  en  ufage  pour 
ramener  les  Efprits,  etoient  fans  doute  tres  fages  &  tres  juftes; 
mais  on  gata  tout,  par  des  demarches  imprudentes,  qui  ne  fer- 
virent  qu'i  renouveller  les  craintes  &  les  ombrages  de  la  Na- 
-  tion.  En  effet ,  le  30  de  Janvier,  (10  de  Fevrier)  c'eft-a-dire 
le  lcndemain  meme  que  les  Lettres  Circulaires  eurent  ete  depe- 
chees  pour  la  convocation  du  Parlement  ,  le  Roi  ordonnat 
vingt-trois  Lords ,  du  nombre  desquels  fe  trouvoit  rArcheve- 
que  Laud,  de  faire  expedier  a  la  Chancelerie  des  Commilfions 
pour  lever  de  Targent  dans  le  Royaume ,  a  titre  (TExcife  i  & 
il  fit  en  meme  tems  commandement  au  Grand-Treforier  de 
payer  30  mille  Livres  Sterling  a  Philippe  Burlemac,  Negociant 
Allemand  de  Londres ,  charge  d'en  faire  la  remife  par  Lettres  dc 
change,  dans  ks  Pais-Bas,  au  Chevalier  Guillaume  Balfour,  & 
a  Jean  Dalbier ,  pour  levcr  1000  hommes  de  Cavalerie,  &  les 
equiper  d'armes  &  de  chevaux ,  qui  devoient ,  felon  le  iSruit  & 
la  crainte  du  Public ,  foire  payer  par  force  flmpot  dont  nous 
venons  de  parler.  Outre  cela,  le  Confeil  avoit  propofe  d'c.vi- 
ger  la  Taxe  du  Ship-Mot:ey ,  pour  fournir  aux  beibins  du  Roij 
mais  Touverture  du  Parlement  etant  fi  proche ,  on  jugea  a  pro- 
pos  de  laifler  tomber  cette  Affaire. 

Peu  de  jours  avant  cette  Ouverture  ,  une  troupe  de  Pa- 
piftes  Recufans,  dont  plufieurs  etoient  Jefuites,  furent  arretes 
a  Cherkenel,  dans  une  Maifon  qui  fervoit  de  Seminaire  a  I3 
Societe.  Parrai  les  papiers  qu'on  y  Ciifit ,  fe  trouva  la  minute 
d'une  Lcttre  que  ces  Peres  ecrivoient  au  Redeur  de  leur  Col- 
lege  a  Bruxelles ,  pour  Tinformer  des  deffeins  qu'ils  avoient  for- 
me  fur  l'Etat,du  jugement  qu'ils  avoient  liey  de  porter  du  Par- 
lement  prochain  ,  &  des  efperances  qu'ils  en  avoient  congucs. 
Voici  cette  Lcttre. 

Pere  Recteur, 

■„  Que  votre  grand  Zele  ne  s'etonne  ni  ne  fe  refrcHdifle  point, 
„  par  la  crainte  de  la  Convocation  fubite  &  inopinee  d'un  Par- 
„  lement.  Bien  eloignes  d'y  apporter  des  obftacles,  nous  Ta- 
„  vons  favorifee  8c  avancee  de  toutes  nos  forces ,  parce  qu'au- 
„  tant  que  ces  Affemblees  nous  caufoient  d'effroi  fous  le  regne 
„  d'E/iJ'abetb ,  autant  celles  de  ce  tems-ci  nous  font-elles  coa- 
„  cevoir  de  bonnes  efperances. 

„  Sachex  que  le  Confeil  s'eft  engage  a  faire  avoir  de  Targent 
„  au  Roi ,  par  la  voie  de  la  Prerogative ,  fi  le  Parlement  lut 
„  en  refufe.  Ce  Corps ,  vous  le  verrez ,  fera  comme  le  Peli- 
„  can ,  qui  fe  fait  un  plaifir  d'ouvrir  fes  entrailles  avec  fon  pro- 
„  pre  bec. 

„  Les  Eleitions  fe  font  faites  a  la  Ville ,  &  dans  les  Provin- 
„  ces,  avec  une  confufion  qui  reffembloit  fort  a  un  fouleve- 
„  ment ;  de  forte  que  ce  que  nous  avons  fomente  avec  tant  de 
„  foin  &  d'artifice,  lorsquon  traitoit  de  mariage  en  Efpagne, 
„  perce  aujourdhui  naturellement ,  comme  un  Charbon ,  &  jette 
„  au  dehors  fa  propre  malice  &  fon  propre  venin. 

„  II  vous  fouvient  fans  doute  comment  le  celebre  &  immor- 
„  tel  Miniftre,le  Comte  de  G ondo mar ,('a.vok  repaitre  de  fumee 
„  Timagination  du  Roi  Jaques ,  &  rendormir  au  doux  fon  du 
„  mot  de  Paix ,  fous  le  beau  pretexte  que  dela  dependoit  le 
„  bon  fucces  du  Traite  qui  fe  negocioit  en  Efpagne.  Nous  a- 
3,  vions  forme  de  meme ,  avec  plufieurs  Politiques  de  ce  Pais- 
„  ci ,  un  Parti  tres  fbrt  pour  faire  conclure  la  Treve  avanta- 
„  geufe  qu'on  avoit  propofee  dans  le  Palatinat ,  &  pour  procu- 
„  rer  a  TEfpagne  tout  ce  qui  pouvoit  tendre  a  fa  profperite  Sc 
„  a  fa  gloire ,  &  par  confequent  a  rabaiffement  des  Hollandois. 
„  Ceft  a  ce  deifein  que  nous  reprefentames  au  feu  Roi ,  que 
„  cette  Republique  qui  avoit  porte  1'ingratitude  au  plus  haut  de- 
,,  gte,  tant  envers  lui,  qu'envers  la  Reijie  EUfabeth,  etoitplus 

„  dan- 
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Ch>r-  »  dangereufe  pour  l'Angleterre ,  que  le  Turc ;  qu'elle  faifoit  tous 

tEs  I.     „  les  jours  du  tort  aux  fideles  Sujets  de  Sa  Majelle  dans  leur 

i528.    j,  Commerce  des  Indes  Orientales  j  qu'elle  fembloit  deja  afifec- 

„  ter  rEmpire  de  la  Mc-r,  &  qu'elle  s'emparoit  d'un  profit  im- 

„  menfe  dans  le  Canal  ,   en  pechant  de  ia  propre  autorite  fiir 

„  les  Cotes  d'Angleterre,  &c. 

„  L'Amba{Iadeur  Gondomar  ne  trouvoit  point  de  moyen  plus 
„  fiir  d'avancer  fon  Enteprife ,  que  d'inculqucr  bien  dans  fef- 
3,  prit  du  Roi  J-aques ,  qu'il  n'y  avoit  proprement  que  les  Pu- 
3,  ritains  qui  eulTent  de  la  repugnance  pour  le  Mariage  du  Prin- 
„  ce  avecHnfante,  parce  quils  ne  refpiroient  que  TAnarchie  & 
5,  la  Confufion.  Nous  avons  pris  la  meme  route  ,  &  par  le 
jj  bon  ulage  que  nous  favons  faire  de  ces  Eledions  Anarchique^, 
„  lesGrands  font  deja  imbus  qu'il  n'y  a  que  les  Ennemis  duRoi 
„  &  les  leurs  qui  ayent  ete  deputes  auParlementprochain,&c. 
„  Nous  avons  plufieurs  moyens  en  main.  Notre  Parti  ie 
„  renforce  tous  lesjours,&  nous  venons  de  drefler  deux  batte- 
„  ries  nouvelles.  Car  le  teu  Roi ,  vous  le  favez.  bien ,  fut  tou- 
„  te  fa  vie  violemment  anime  contre  V Arminianifme ;  &  c'eft 
i,  lui-meme ,  qui  par  fon  Efprit  empoifonne  &  par  fon  Savoir 
„  profond ,  rompit  nos  mefures  en  HoUande  ,  &  fut  le  grand 
„  Ami  de  ce  vieux  Rebelle  ,  &  Heretique  ,  ie  Prince  d'0- 
„  range. 

„  Maintenant ,  nous  avons  releve  cette  Plante  fouveraine ,  (!a 
„  Dodlrine  de  rArminianisme)  &  nous  avons  tout  lieu  d'efpe- 
„  rer  qu'elle  purgera  les  Proteftans  de  leur  Herefie  ,  &  qu'elle 
,3  porrera  des  fleurs  &  des  fruits  dans  la  faifon  convenable. 

„  Les  Pieces  de  notre  Batterie  font  les  Don?ieurs  d'Avis ,  & 
,,  les  Gueux  de  tous  les  ordres.  Et  ces  deux  Fadions  travail- 
„  lent  egalement  a  la  ruine  du  Parlement ,  &  a  introduire  une 
,,  nouvelle  efpece  &  forme  de  Gouverneraent ,  c'eft  TOligar- 
,,  chie. 

„  Ceux-ci  font  en  nos  mains  des  Inftrumens  fort  propres  a 
„  rexecution  de  notre  grand  deffein ,  raffujettillem.ent  univer- 
„  fel  a  TEmpire  de  TEglife  Catholique.  Nous  ne  pouvons  nous 
„  retablir  que  fur  des  ruinesi  il  n'y  a  doncqu'un  renverfement 
,}  qui  puiffe  nous  donner  ici  du  relache;  &  qui  ,  comme  dans 
„  quelques  maladies  violentes  ,  telles  que  la  Pierre,  la  Goute, 
„  &c.  puiffe  faire  une  diverfion  promte  aux  tranfes  infupporta- 
„  bles  ou  nous  fommes  fans  ceffe,  &  qui  font  pour  nous  pires 
„  que  la  mort. 

„  Nous  forames  apres  a  deliberer  murement  des  moyens  & 
„  du  tems  les  plus  propres  pour  infpirer  au  Duc  la  crainte  & 
„  la  vengeance.  Au  refte,  nous  devons  dire  a  fa  louange  qu'il 
„  eft  bon  Catholique  dans  le  coeur. 

3,  11  y  a  encore  une  affaire  tres  importante  a  manier,  &  aij 
•„  foin  de  laquelle  nous  nous  affedionnons  extremement  ;  c'eft 
„  d'ecarter  les  Puritains  qui  obfedent  roreille  du  Duc :  gens  ru- 
3,  fes  ,  hardis  jufqua  Timpudence  ,  &  qu'il  ieroit  par  confe- 
„  quent  dangereux  de  laiffer  agir ,  fi  ce  n'eft  pour  negocier  une 
„  reconciliation  entre  ce  Seigneur  &  le  Parlement.  II  eft  cer- 
„  tain  que  cette  reconciliation  auroit  pu  fe  faire  a  Oxford  &  ^ 
3,  'Weftminfter  ,  &  que  le  Duc  y  auroit  volontiers  donne  les 
„  mains  ;  mais  de  la  maniere  dont  nous  avons  tourne  les  cho- 
„  fcs,  ni  lui,  ni  le  Parlement ,  nous  lc  favons  bien,  n'y  con- 
„  fentiront  jamais. 

,,  Deja  les  Arminiens  ont ,  de  leur  cote ,  fi  bien  fait  que  le 
'3,  Duc  n'ecoute  plus  les  Puritains  ■-,  ce  qui  eft  une  grande  avan- 
„  ce  j  &  nous  de  notre  cote,  nous  tenons  continuellement  des 
„  perfonnes  de  notre  Religion  dans  fa  Chambre ,  pour  voir  qui 
„  entre  &  qui  fort.  II  n'y  a  point  de  precaution ,  qui  ne  foit 
„  bonne  a  prendre. 

„  On  ne  fauroit  prefque  s'empecher  de  rire  ,  en  voyant  la 
'3,  maniere  dont  quelques-uns  des  notres  paroiffent  equipes  j  a 
„  peine  les  reconnoitriez-vous ,  fi  vous  les  voyieT,.  Vous  admi- 
„  rerieT,  fui-tout  avec  combien  d'art,  ils  contrefont  le  langage 
„  &  les  geftes  des  Puritains.  Les  Etudians  de  Cambridge  ver- 
3,  ront ,  a  leur  dam  ,  que  c'eft  un  perlonnage  que  nous  favons 
„  mieuX  faire,  qu'eux  celui  de  Jefuites.  Ils  ont  fait  les  mauvais 
„  plailans  aux  dcpens  de  notre  lacre  Patron  St.  Ignace  j  mais 
„  nous  le  leur  rendrons  dans  le  ferieux  &  avec  ufure  ,  ma  foi. 
„  Pardonnez  ce  trait  gaillard  j  il  echape  de  la  joie  extreme  qui 
„  nous  tranfporte ,  de  voir  tous  nos  refforts ,  grands  &  petits , 
„  concourir  fi  heureufement  ^  la  fin  que  nous  nous  propofons. 
„  Mais  revenons  a  rArminianifme  ,  qui  eft  le  principal  de  ces 
„  Refforts. 

„  Les  Arminiens ,  &  les  Projetteurs  fouhaitent  &  cherchenc 
j,  paffionnement  une  Mutation  ,  comme  nous  Tavons  deja  dit; 
„  &  nous,  nous  prenons  foin  de  les  y  pouifer  ,  &  de  les  ani- 
„  mer  par  des  raifonnemens  fpecieux.  D'abord ,  nous  leur  met- 
„  tons  devant  les  yeux  la  Gloire  du  Roi  ,  &  le  grand  belbin 
j,  qu'il  a  d'etre  inceflamment  fecouru ;  &  nous  leur  montrons 
„  qu'il  peut  fortir  par  lui-meme  avec  honneur  de  cette  Guerre, 
„  s'il  fait  dans  fon  Royaume  ce  que  L,ouis  XI  Roi  de  France 
„  fit  dans  le  fien.  En  effet,  au-lieu  de  dependre  de  fes  Sujets, 
„  il  peuc  fort  bien  foutenir  1'eclat  &  la  dignitc  de  fa  Couronne, 
„  par  le  moyen  de  TExcife,  qui  lui  rapportera  des  fommes  im- 
„  menfes.  Mais  le  moyen  de  faire  paffer  cet  Impot  ,  nous  le 
„  trouvons  comme  bons  Catholiques ,  dans  de  bonnes  Troupes 
„  d'Infanterie  &  de  Cavalene,  que  le  Roi  prcndra  a  fon  fervi- 
„  ce.  Pour  ce  qui  eft  de  la  Cavalerie  ,  nous  ayons  H  bien  faiK 
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„  qu'elle  fera  certainement  en  partie  etrangere,  &  en  partie  na-  Cuar- 
„  tionalej  de  ibrce  qu'eUe  confommera  les  revenus  du  Roi,  &  ^es  I. 
„  pillera  le  pa'is  par-tout  ou  elle  paffera  ,  quand  meme  elle  fe-    l<>2ii 
„  roit  bien  payee  j  &  quel  ravage  ne  fera-t-elle  point ,  fi  la  fot- 
„  de  manque,  ou  qu'elle  ne  vienne  point  exaAement  .?   Le  ra- 
„  vage  d'une  Armee  entiere  ne  feroit  pas  pire. 

„  Nous  mettrons  bon  drdre  qu'il  y  ait  une  Armee  de  vingt- 
„  mille  hommes  dlnfanterie ,  &  de  deux  mille  de  Cavalerie  iur 
„  pie  ,  avant  que  Tlmpot  de  TExcife  foit  mis.  L^exadion  de 
„  cet  Impbt  fera  vraifemblablemenc  fouJever  les  Provinces. 
„  Que  fi  rArmee  vient  a  bout  de  les  foumettre  ,  les  Confifca- 
„  tions  ferviront  a  la  payer ,  elle  &  les  Projetteurs  ;  fi  au  con- 
„  traire  les  Revoltes  lui  refiftent  &  fe  niaintienncnc  ,  le  foldac 
„  fe  mutinera,  ce  qui  iious  fera  egalemsnt  avantageux.  Enfin, 
„  notre  grand  but  eft  de  porter  les  Proteftans  a  fouhaicer ,  avec 
„  autant  d'ardeur  que  les  Catholiques  memes,  retablillemenc  dii 
„  Pouvoir  Defpocique  ;  &  voici  par  oii  nous  nous  flatons  d'y 
„  reudir.  Nous  formerons  &  nous  propoferons  des  Projets  (1 
„  fpecieux  &  fi  eblouiffans  ,  gu^on  ne  manquera  poiiu  de  les 
„  accepter  ;  mais  Texecution  en  demandera  tant  de  diligence, 
„  qu'il  faudra  enlever  les  Vaiffeaux  Marchands  pour  le  fervice 
„  de  la  Flotte  ,  commc  on  le  fit  pour  rExpedition  de  Cadis. 
„  Ainfi  nous  mettrons  en  tres  pcu  de  tems  tout  le  Commerce 
„  en  defordre ;  nous  decouragerons  &  empecherons  meme  en- 
„  tierement  la  conftrudtion  des  Navires,  en  forte  que  la  Flotte 
„  des  Indes  Orientales  n'aura  pas  grand  fujet  de  craindre  qufi 
„  nous  allions  dans  la  fuite  ^  ia  rencontre  ,  ni  que  nous  i'en- 
„  levions,  &c. 

Ce  croifieme  Parlemenc  s'ecant  affemble  a  'Weftminfter  ,  le 
jour  marque  par  laConvocation,  (le  11  de  MarsJ  fEvcque  La»^ 
fit  le  Sermon  d'Ouverture ,  &  le  Roi  fit  aux  deux  Ghambres  lc 
Difcours  fuivant; 

Mylords  et  Messieurs, 

„  II  eft  tems  d'agir ,  &  non  de  parler  j  &  pour  vous  donner    Dircours 
„  bon  exemple ,  je  ne  vous  dirai  que  deux  mots  ;    efperanc  que  ''"  ^"' 
„  vous  vous  haterez  de  prendre  de  bonnes  Refolutions  ,  lans  ^  ^*  **'"* 
„  perdre  le  tems  inutilement,  &  je  pourrois  bien  dire  dangereu-  btes 
„  fement.    Car  dans  la  conjondture  oii  nous  fommes ,  de  lon- 
„  gues  Deliberations  feront  autanc  de  mal  que  de  mauvailes  Re- 
„  folutions. 

„  Vous  vous  attendez,  je  m'affure,  que  je  vous  expliquerai  le 
3,  motif  de  cette  Convocation  ,  &  les  matieres  que  vous  aurez 
„  a  traitcr.  Je  penfe  neanmoins  qu'il  n'y  a  pas  un  de  vous,  qa£ 
„  ne  fache  ,  que  le  danger  commun  en  elt  la  veritable  caule , 
„  &  qu'un  fecours  d'argent  en  eft  la  principale  fin.  Je  n'ai  donc 
„  qu'a  vous  indiquer  ce  que  vous  ave2.  a  faire  ,  lans  vous  en 
„  alleguer  beaucoup  de  raifons.  Car  s'il  ne  fuffit  point  de  vous 
„  reprefenter ,  qu'il  s'agit  de  foutenir  les  propres  avis  ,  les  pro- 
„  pres  confeils  que  vous  nous  avez  donnes  j  de  foucenir  I3 
„  Religion  de  cet  Etat ,  fes  Loix  &  fes  Droits  ;  de  foutenir  & 
„  de  defendre  nos  bons  Amis  &  nos  fideles  AUies ;  fi  cela ,  dis- 
„  je ,  ne  peut  pas  vous  perfuader  ,  toute  l'eloquence  des  hom- 
„  mes  &  des  Anges  memes  ne  le  fera  poinc. 

,5  Je  me  contente  de  vous  faire  fouvenir  que  le  plus  grand 
„  Devoir,  qui  nous  foit  impofe  a  moi  le  premier  &  a  voustous, 
„  chacun  a  proportion  de  ion  etat,  eft  de  chercher  les  moyens 
„  de  conferver  TEglife  &  le  Royaume.  Et  certainement ,  il  n'y 
„  a  jamais  eu  aucun  tems ,  oii  il  ait  ete  plus  neceffaire  de  s'ac- 
„  quitter  de  ce  Devoir. 

„  Ainfi  ,  ayant  juge  qu'un  Parlement  etoit  Tancien  moyen, 
„  comme  auffi  le  plus  promt  &  le  meilleur  ,  dans  un  tems  de 
„  danger  commun  ,  pour  avoir  des  fecours  capables  de  nous 
„  affurer  nous-memes  &  de  fauver  nos  Aliico  de  la  ruinc  dont 
„  ils  font  menaces  ,  je  vous  ai  fait  aflembler.  II  faut  donc  que 
,>  chacim  agifle  felon  fa  confcience.  Que  s'il  arrivoit,  (ce  que 
„  Dieu  veuille  empecher)  que  vous  negligeaffiez  de  faire  votre 
„  devoir  ,  en  contribuant  ce  qui  eft  prelentement  neceffaire 
„  pour  le  foucien  de  I'Etat  ,  il  faudroit  bien  pour  la  dech  ■ro-c 
„  de  ma  conlcience,  que  j'ufaffe  des  moyens  que  Dieu  m'a  n.is 
„  en  main  ,  pour  lauver  ce  que  la  folie  de  certaines  gens  vou- 
„  droit  mettre  en  danger. 

„  Ne  prenex  pas  ceci  comtne  une  menace  :  car  je  de.iaitrnc 
„  de  menacer  ceux  qui  ne  font  pas  mes  egaux  j  mais  prenc7.-le 
„  comme  un  avertiffement  de  celui  qui ,  par  inclination  &  par 
„  devoir ,  s'applique  avec  tout  le  foin  polTible  ,  a  vous  conier- 
„  ver  &  a  vous  faire  vivre  dans  la  profperite.  Quoique  je  par- 
„  le  ainfi  ,  j'efpere  que  vous  vous  conduirez,  dans  la  coiijonc- 
„  ture  prefente ,  d'une  telle  maniere ,  que  non  feulement  vous 
„  m'engagerex  a  approuver  vos  Confeils  precedens  ,  mais  que 
„  vous  vous  ferei  vous-meme  envers  moi  des  obligations,  qul 
„  me  porteront  par  reconnoiffance,  a  me  trouver  fouvent  avec 
5,  vous.  Soyez  atrures ,  que  je  n'ai  pas  de  plus  grande  fatisfac- 
„  tion  que  de  maintenir  une  bonne  intelligence  entre  nouf;. 

„  Je  n'ajoute  plus  que  ce  feul  moc  ,  I/fauf  fe  fiuvenir  dei 
„  chofes  fajfe'es  en  vue  de  les  oublier  :  c'eft  un  Texce  donc  je 
„  laiffe  auGardeduGraridSceau  le  foin  de  faire  une  cource  pa- 
„  raphrafe.  Vous  vous  imaginerex  fans  doute,  que  je  lliis  ve- 
„  nu  ici  avec  quelquc  incercitude  ,  fi  j'obtiendrai  ce  que  je  de- 
,}  Cvs  ,  k  caufe  des  brouilkries  arrivees  dans  le  dernier  ParIe-« 
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CnAR-  5,  ment.    Mais  je  vous  affure  que  foublierai  tres  ailement ,  & 

LEs  1       ,    pardonnerai  volontiers  le  pafle,  pourvu  que  vous  evitiez.  pre- 

i«Sa8.    jj  fentement  de  vous  engager  dans  les  routes ,  qui  vous  ont  con- 

„  duits  dans  les  defordres  precedens,  &  que  lliivant  le  confeil 

„  qui  vous  a  ete  donne  ,   vous  iriaintenies.  l'Unite  de  rEfprit, 

„  dans  les  liens  de  la  Faix. 

Apres  que  le  Roi  eut  cefTe  de  parler  ,  lc  Garde  du  Grand 
Sceau  fit  le  Difcours  fuivant, 

Mylords  et  Mesjieurs, 

Difcours      5>  Sa  Majefte  vous  a  aflembles  pour  confulter  fur  la  grande 

du  Lotd    jj  &  prellante  affviire  du  Royaume  ,  &  pour  en   venir  a  une 

Garde  du  ^^  conclufion.  Cette  affaire  eft  grande,  puifqu'il  ne  s'agit  pas  de 

Sceiu.       „  moins  que  de  rhonneur  du  Roi ,  de  la  protedtion  de  la  Re- 

ligion,  &  de  la  furete  du  Royaume.  Cette  affaire  eft  preflan- 

„  te ,  &  tellement  preflante,  qiie  ce  n'eft  pas  une  tache  petite  ni 

,  agreable  de  marquer  combien  Teft  ;  mais  de  le  reprefenter  a- 

„  vec  toutes  les  circonftances,rouvrage  feroit  longic'eft  pour- 

„  quoi  je  n'en  toucherai  que  quelques-unes  en  peu  de  mots. 

„  Le  Pape  &  la  Maifon  d'Auftriche  afpirent  depuis  long- 
'„  tems  a  la  Monarchie  Univerfelle  ,  Tun  dans  le  Spirituel  & 
„  Tautre  dans  le  Temporel.  Pour  venir  a  leurs  fins ,  &  s'entre- 
„  aider  reciproquement ,  la  Mailon  d'Autriche  ,  outre  fes  vaftes 
,  &  riches  Pais  des  Indcs  &  de  1' Afrique ,  s'eft  mife  en  polfes- 
fion  de  rEfpagne,  de  Tltalie  &  des  vaftes  Etats  d'Allemagne. 
„  II  eft  vrai  que  la  France  n'eft  point  encore  alTujettie  ,  mais 
,  elle  eft  pourtant  environnee  de  tous  cotes ,  &  interieuremcnt 
„  dominee  par  la  fadtion  du  Pape.  Ces  deux  Puiflances  ,  le 
„  Pape  &  la  Maifon  d'Autriche  ,  ont  tant  de  part ,  tant  d'in- 
„  fluence  dans  le  Gouverncment  de  ce  Royaume  ,  que  fous 
3,  pretexte  de  Religion ,  &  de  xele  pour  la  deftrudlion  des  Pro- 
„  teftans  ,  ils  ont  mis  le  Roi  de  France  de  leur  parti.  Et  ils 
„  Ty  ont  tellement  mis ,  qu'au  mepris  de  I' AUiance  etroite  qu'il 
,  a  avec  nous ,  il  a  rompu  un  Traite  de  Paix  qu'il  avoit  fait  de- 
„  puis  peu  avec  fes  Sujets  ;  a  Tobfervation  duquel  il  fait  tres 
„  bien  que  notre  Souverain  eft  interefle  ,  comme  en  ayant  ete 
„  le  Mcdiateur ,  &  ayant  donne  fa  parole  Royale  qua  les  Arti- 
„  cles  en  feroient  executes.  Ainfl,  quoique  les  Reformes  n'a- 
„  yent  abfolument  rien  fait  contre  leurs  engagcmens,  cette  Paix 
„  a  etc  violee ,  &  ils  ont  et6  reduits  i  ime  telle  extremite,qu'ils 
„  feront  infailliblement  ruines,  s'ils  ne  font  pas  fccourus  a  tems 
,,  Ce  n'eft  pas  tout:  ceRoi-li  ne  s'eft  pas  feulement  lailTe  de- 


„  te  qu'ils'ont  avec  raifon  de  voir  tomber  fui-  eux  toutes  les  for-    Char. 
„  ces  de  1'Empereur,  font  diftraits  par  leurs  Voyages  aux  Indes  les  I. 
„  Orientales,  qui,  en  leur  faifant  porter  leurs  hommes  &  lcur     K^^S. 
„  argent  dans  un  autre  Monde,  les  afFoibliflent  chez  eux. 

„  Ainli  ,  nous  fommes  fur  le  point  d'etre  engloutis  de  tous 
„  cotes.  Nous  avons  la  Guerre  avec  TEmpereur,  avec  laFran- 
„  ce,  avec  TEfpagne.  L'Allemagne  eft  envahie:  le  Danemarc 
„  eft  en  tres  mauvais  etat :  le  Roi  de  Suede  eft  occupe  ailleurs, 
„  &  les  Provinces-Unies  font  hors  d'etat  de  nous  fecourir. 

„  Je  ne  dis  pas  ceci  pour  vous  infpirer  une  crainte  indigriedu 
„  courage  des  Anglois  ,  mais  pour  vous  exciter  a  pourvoir  a 
„  tous  ces  inconveniens  d'une  maniere  digne  d'un  Parlement. 
„  Ceft  pour  cela  que  le  Roi  vous  a  aflembles ,  afin  qu'en  pre- 
„  nant  de  juftes  mefures  contre  ces  dangers  extremes  ,  nous 
„  puilTions  nous  fortifier  au  dedans  ,  encourager  no»  Amis  & 
„  nos  AUies  au  dehors ,  &  dilTiper  toutes  nos  craintes. 

„  La  Reputation  influe  beaucoup  dans  les  Aftaires  ;  &  c'eft 
„  une  grande  avance  pour  une  Puiflance  qui  fe  prepare  a  faire 
„  la  Guerre,  que  d'etre  connue  pour  avoir  dc  fargent.  En  eftet, 
„  rargent  eft  a  laGuerre,  ce  que  lesNerfs  font  a  nos  corps  Si  . 
„  un  Nerf  eft  trop  court ,  ou  trop  foible ,  foic  parce  qu'il  s'eft 
„  retite  ou  qu'on  l'a  lie  ,  la  Partie  oii  il  cft  demeure  inutile. 
„  Vous  devex  donc ,  de  toute  necellite  ,  faire  dc  bonne  heure 
„  un  bon  amas  d'argent ,  fans  quoi  tous  les  Confeils  deviendronc 
„  infrudtueux  ^  comme  je  pourrois  le  prouver  par  beaucoup  de 
„  raifons,  mais  je  me  contenterai  de  vous  en  indiquer  quelques- 


unes. 


Vous  le  devez,  dis-je  ,  premierement  pour  ramour  de  ce- 
„  iui  qui  dcmande  ;  c'eft  notre  Roi.  Lc  Devoir  qui  nous  atta* 
„  che  i  lui  eft  grand :  grand  par  la  Loi  de  Dieu;  grand  par  la 
„  Loi  de  la  Nature  ;  grand  par  notre  Serment  d'Allegeance ; 
„  grand  par  fon  propre  merite  ;  grand  par  la  memoire  de  fon 
„  bienheureux  Pere.  Je  ne  fais  que  nommer  ces  chofes.  Mais 
jj  j'y  ajoute  une  confideration  queSa  Majefte  a  touchee,  &  qui 
„  nous  oblige  d'une  fa^on  plus  particuliere,  ce  me  femble,  &c 
„  plus  indispenfable,  de  lui  accorder  un  puiflant  fecours  d'argent. 
„  Ceft  qu'il  s'eft  fait  k  cet  egard  un  Padte  ,  une  Convention 
„  entre  le  Roi  &  le  Parlement.  Ici  la  Guerre  fut  confeillee  ; 
„  ici  Tairiftance  fut  proraife ,  8c  c'eft  ici  que  fe  fit  une  protes- 
„  tation  folemnelle  de  foutenir  Sa  Majefte.  Je  ne  fais  encore 
„  quindiquer  ces  chofes  ,  perfaade  que  vous  lcs  examinerez  I 
„  fond  ,  d'autant  plus  que  le  Roi  vous  en  a  donne  l'exemple: 
„  car  il  p'a  epargne  ni  lcs  Domaines  ,  ni  fa  Vaiflclle  ,  ni  (es 
,,  Joyaux ,  pour  fournir  aux  fraix  de  la  Guerre.  Ce  que  le  Peu- 
„  ple  a  promis,  ce  a  quoi  le  Peuple  s'etoit  cngage,  le  Roi  Ta 
,,  execute  lui-meme  volontairement. 

„  En  fecond  licu  ,  nous  devons  a  Sa  Majefte  un  puiflant  fe- 
„  cours  pour  Tamour  dc  la  Caufe  meme  dont  il  s'agit.  Com- 
„  me  Chretiens,  la  charite  veut  que  nous  prenions  un  interet 
„  tendre  8c  agiflant  dans  les  calamites  de  nos  Freres ,  quoiqu'ils 
„  ne  foient  point  de  notrePais  j&  en  qualite  d'hommes,rhon- 
„  neur  veut  que  nous  n'abandonnions  point  ceux  qui  fe  font 
„  expofes  au  danger  pour  nous.  Si  ces  confiderations  ne  font 
„  pas  aflcT.  preflantes ,  vous  trouverez.  que  nos  mterecs  font  me- 
„  I^s  avcc  les  leurs  d'une  telle  lorte  ,  que  la  caufe  eft  devcnuc 
„  moins  la  leur  que  la  notic.  Si  la  Religion  eft  en  danger, 
„  nous  vivons  dans  la  plus  florrflante  &  la  plus  Orthodoxe  de 
„  toutcs  les  Egliles.  S'il  s'agit  de  THonneur  ,  Ics  Hiftoires  & 
„  Ics  Mcnumens  anciens  font  foi  ,  que  nous  en  avons  re^-u  de 
„  nos  Ancetres  ,  autant  qu'aucune  autre  Nation  qui  foit  au 
„  monde.  Si  le  Commerce  court  rifque  de  fe  perdre  ,  nous 
„  fommes  des  Infulaires  :  le  Commerce  eft  notre  vie.  II  y  va 
„  de  tout  pour  nous ,  non  feulemenc  de  notre  furete  ,  mais  de 
„  notre  exiftence  meme. 

„  Enfin  ,  nous  devons  foutenir  Sa  Majeft6  pour  la  maniere 
„  dont  elle  le  demande.  Ceft  par  le  moyen  du  Parlement, 
„  moyen  qui  a  coujours  ete  le  plus  agreable  a  la  Nation  Angloi- 
„  fe ,  &  avec  raifon ;  car  les  fecours  accordes  par  le  Parlement 
„  produifent  pour  Tordinairc  d'heureux  effets  pour  le  Peuple, 
„  puifqu'ils  font  accompagnes  de  Loix  filutaires  ,  de  gracicux 
„  Pardons,  &  d';iucres  chofes  de  cette  nature.  Outre  cela,  les 
„  bons  &  juftes  Rois ,  recevant  des  temoignages  de  raffedion 
3,  de  leur  Peuple ,  &  de  fa  promtitude  a  les  fecourir  ,  en  font 
„  portes  a  relacher  quelque  chofe  de  fufage  de  leurs  Prerogati- 
'  „  ves,  &  a  moderer  la  rigueur  des  Loix  en  fa  faveur.  Ceft-la 
„  le  moyen  que  le  Roi  a  choifi,  comme  il  vous  Ta  dit  lui-mc- 
„  me ,  non  pas  comme  le  feul  ,  mais  comme  le  plus  propre  j 
„  non  comme  etant  deftitue  de  tout  autre  ,  mais  parce  que  ce^ 
„  lui-ci  eft  le  plus  conforme  a  fon  naturel ,  a  fa  bont6 ,  de  me- 
„  me  qu'au  penchant  &  au  bien  de  fon  Peuple.  Que  fi  ce  mo- 
„  yen  ne  lui  reuflit  pas,  la  neceflite,rEpee  de  TEnncmi  lui  en 
„  feronc  prendre  d'autres.  Sa  Majefte  vous  en  avertit ;  fouve- 
„  nez-vous  en,  oui,  dis-^je,  fouvenez-vous  en. 

„  Permettez-moi  d'oblerver  ici  combien  la  Bonte  de  Diea 
„  s'eft  dcclaree  en  faveur  de  ce  Pais  par  defiTus  tous  les  autres. 
„  Le  torrent  de  la  Guerre  a  inonde  les  autres  Eglifes  &  les  au- 
„  tres  Pais  ;  mais  Dieu  ne  lui  a  pas  permis  jufqu'ici  de  venif 

„  jus- 

(i)  Ce  Chevalier  etoit  connu  pour  ^tre  du  Parti  de  la  Cour.    On  un  tel  homnle  a  leur  tete.     Lc  Difcours  qu'il  va  tenir  au  Roi  con- 

venra  par  la  fuite  qu"il  la  fervit  de  tout  fon  pouvoir  ,   Sc  qu'il  don-  He  les  Papiftes  ,     n'eft  qu'un  rafinement  dc   Politique  pour  s'atti- 

lU  lieu  plus  d'une  fois  aux  Communes  ds  fe  repentir  d'avoir  mis  rer  la  confiance  de  fa  Chambrc.    Car  il  favoit   bien   quc  le  Duc 

/.  f»- 


„  ^^i.  1.  ^i;.  pas  tout:  ce  Koi-ia  ne  s  eit  pas 
„  tourner  de  fecourir  la  Caufe  commune  ,  mais  il  s'eit  meme 
„  laifle  porter  a  faire  des  adtes  d'hoftiIite  contre  nous ,  &  con  • 
„  tre  d'autres  Etats  ,  frayant  ainfi  lui-meme  le  chemin  de  ia 
„  propre  ruine  &c  de  celle  des  autres  Royaumes  ,  a  la  Maifon 
„  d'Autriche. 

„  D'aunes  Poientats  ,  qui  avoient  ci-devant  fervi  d'obftacle 
'„  aux  progres  de  cette  Maifon ,  font  aujourd'hui  hors  d'etac  de 
j>  s'y  oppofer  plus  longtcms  ,  ou  font  occupes  a  d'autres  cho- 
„  fes.  Le  Turc  a  conclu  la  Paix  avec  rEmpereur,  &  ne  pen- 
„  fe  plus  qu'a  faire  la  guerre  en  Afie.  Le  Roi  de  Suede  eft  em- 
„  barraflfe  dans  une  Guerre  contre  la  Pologne ,  par  les  intrigues 
„  des  Efpagnols,  afin  de  rempecher  de  nous  fecourir.  Le  Roi 
„  de  Danemarc  eft  chafle  de  fes  Etats  fitues  des  deux  cotes  du 
„  Sond.  Voila  donc  la  Maifon  d'Autriche  fur  le  point  de  do- 
„  miner  toutes  les  cotes  depuis  Dantzic  jufqu'a  Embden  ,  & 
,,  toutes  les  Rivieres  qui  fe  jettent  dans  cettc  Mer  ,  ce  qui  faic 
„  une  tres  vafte  etendue  ;  de  forte  qu'outre  qu'elle  n'etoit  deja 
„  que  trop  puifTante  fur  terre  ,  (cs  forces  maritimes  commen- 
„  cent  ^  menacer  les  notres,  &  font  courir  a  tout  notre  Com- 
„  merce  le  danger  d'une  ruine  entiere. 

„  Dans  la  Mer  Baltique ,  les  Ennemis  preparent  tous  les  vais- 

"   feaux  qu'ils  peuvent  batir  ou  fretter  ,   &  ils  ont  actuellement 

„  des  Ambafifadeurs  a  Lubec  ,  pour  tacher  d'attirer  les  Villes 

„  Hanfeatiques  a  leur  parti.  Ainfi,  en  nous  otant,  a  nous  &  k 

„  nos  voifms,leCommerce  de  rEft,d'ounous  tirons une gran- 

3,  de  partie  des  chofes  necefTaires  pour  nos  navires ,  ils  efperent 

„  de  fe  rendre  maitres  de  la  Mer  fans  coup  ferir.     Du  cote  de 

„  rOccident  ,  ils  infeftent  tellement  nos  cotes ,  par  le  moyen 

,5  des  vaifTeaux  de  Dunquerque  ,  &  par  Tunion  de  la  flotte 

„  d'Efpagne  avec  celle  de  France  ,  que  nous  ne  pouvons  pas 

„  meme  pafler  d'un  de  nos  Ports  a  un  autre  avec  furete  ;  ce 

„  qui  ruine  la  Peche ,  qui  eft  d'une  fi  grande  confequence  pour 

„  nous  6c  pour  les  HoUandois,    De  plus  la  Flotte  Efpagnole, 

„  qui  fut  envoyee  il  n'y  a  pas  longtems  au  fecours  des  Frangois 

„  a  riflfe  de  Rhe,  fe  prepare  dc  nouveau  a  S.  Andero,  &  I'on 

,    y  ajoute  pour  la  renforcer  tous  les  vailTeaux  qui  ont  ete  batis 

„  fur  les  cotes  de  Bifcaye.     Enfin  ,  on  equipe  a  Lisbonne  une 

„  grande  Armee  Navale  ,  pour  laquelle  on  employe  tous  les 

„  vaiflTeaux  ,  qui  fe  rendent  en  ce  Pais-la  pour  le  Commerce. 

„  II  n'y  a  point  l  douter  que  le  but  de  tous  ces  grands  prepara- 

„  tifs  ne  foit  d'attaquer  ou  l'AngIeterre  ou  Tlrlande  ,  felon  que 

„  nos  Ennemis  le  trouveront  plus  avantageux  ou  plus  com- 

„  mode. 

„  Nos  Amis  des  Provinces-Uaies  desPais-Bas,outre  la  crain- 
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„  jufqu'a  nous  ,  &  il  ne  cefle  de  nous  avertir  a  mefure  que  le 
„  danger  approche,  afin  que  nous  nous  gardionsd'cnetre  furpris. 
„  Sa  Majelte  en  ayant  une  parfaite  connoilfatice  ,  alTembie  fon 
j,  Parlement  qui  eft  une  vive  reprefentation  de  la  SagelTe  ,  de 
„  1'Abondance  &  du  Pouvoir  de  tout  le  Royaume  ,  afin  que 
„  tout  fe  joigne  enfemble ,  pour  repouifer  des  invafions  fembla- 
„  bles  a  celles  qui  ont  accable  nos  Amis  &  nos  Allies ,  &  dont 
},  nous  fommes  menaces  nous-memes. 

j,  II  efl  donc  de  notre  devoir  d'appliquer  toutes  nos  penfees  a 
j,  des  Confeils  dignes  de  la  grande  Sageife  de  cette  Aflfemblee ; 
j,  d'eviter  tous  mecontentemeiis,  toutes  divifions,  qui  pourroient 
nous  arretcr  ,•  de  ne  penfer  qu'a  cet  Uuum  ^iecejjarium,  la  Cau- 
fe  commune  :  de  ne  nous  propofer  pour  but  de  toutes  nog 
Confultations ,  que  le  bien  du  Roi  &  du  Royaume  ,  lefquels 
Dieu  a  joints  enfemble  par  un  nceud  indiCToluble  que  perlbn- 
ne  ne  doit  tenter  de  delier.  Travaillons  cnfemble  &  d'un 
commun  accord ,  a  prendre  pour  modeles  dans  ce  Parlement, 
les  meilleurs  Parlemens  qui  (e  foient  jamais  tenus  ,  afin  que 
celui-ci ,  a  fon  tour ,  ferve  de  modele  a  ceux  qui  font  a  ve- 
nir,  &  leur  communique  une  efpece  de  faculte  multipliante, 
par  laquelle  ils  devienncnt  plus  frequens  ,  &  que  Sa  Majcfte 
prenne  plaifir  a  s'aiTeoir  fur  fon  Trone  ,  pour  repandre  dela 
,','  fes  graces  &  les  faveurs  fur  fon  Peuple. 

„  Sa  Majefte  vous  a  donne  lieu  de  vous  convaincrc  vous- 
j,  memes  des  chofes  qu'elle  vous  a  dites ,  &  neanmoins  elle  m'a 
commande  expreffement  de  vous  les  repeter.  Si  ce  Parlc- 
ment,par  une  conduite  foumife  &  rcfpeftueufe , lui  endonne 
lieu,  Sa  Majefte  veut  bien  non  feulement  accepter,  mais  ac- 
corder  meme  de  fon  cote  un  entier  oubli  de  toutJs  les  ai- 
greurs  qui  ont  trouble  les  precedens  Parlemens. 
„  Je  n'ai  plus  qu'une  chofe  a  dire,  c'eft  que  comme  vosDe- 
liberations  doivent  etre  ferieufes  ,  elles  doivent  auffi  etre 
promtes,  L'Ennemi  nous  a  devances  ;  il  vole  fur  les  ailes 
d'un  fucces  heureux.  Nous  pouvons  jouer  avec  le  Sable  que 
nous  avons  entre  nos  mains  ■■,  mais  le  tems  ne  s'arretera  pas 
pour  Tamour  de  nous  i  roccalion  perdue  ne  peut  plus  fc  re- 
couvrer. 

„  Prenez.  donc  une  promte  refolution  touchant  les  fecoursjque 
^,  vous  devez  donner  au  Roi ,  afin  qu'ils  foient  accordes  a  tems , 
„  &qu'ils  foient  fuffifans  pour  les  befoins  prefenj.  VosConleiis, 
„  vos  fecours ,  tout  fera  perdu  ,  fi  ce  lecours  efi:  trop  petit ,  ou 
„  trop  tardif.  Les  affaires  de  Sa  Majefte  ne  lui  permettent  pas 
„  de  1'attendre  trop  longtems. 

On  voit  tres  diftindtement  par  ces  deux  Difcours  quels  etoient 
les  Principes  du  Roi,  touchant  Tufage  des  Parlemens,  &  quel- 
les  fcs  intentions ,  en  cas  qu'il  ne  regiit  point  de  celui-ci  la  iatis- 
fadion  qu'il  fouhiitoit.  Et  il  eft  vrai  qu  au-lieu  de  tacher  de 
s'infinuer  dans  la  bienveillance  de  cette  Affemblee  ,  il  croyoit 
porter  meme  la  complaifance  bien  loin ,  que  de  lui  declarer  que 
quoiqu'il  ne  manquat  pas  de  moyens  pour  avoir  de  Targent  ,  il 
avoit  bien  voulu  en  demauder  au  Parletnent,  fuivant  Tancienne 
merhode.  Cependant,  de  peur  que  les  Communes  ne  cruffent 
qu'il  fe  trouvoit  dans  une  efpece  de  neceffice  d'avoir  recours  a  cl- 
les,  il  eu:  foin  de  les  avercir,  que  fi  ce  qu'il  leur  demandoit  ne 
lui  ecoit  point  accorde,  il  fauroit  bien  fe  le  pvocurer  autrementi 
Pour  ce  qui  cft  des  raiibns  dont  le  Garde  du  Grand  Sceau  fe 
fervit  pour  engagcr  les  Communes  a  donner  liberalement  de  Tar- 
gent  au  Roi  ,  elles  etoient  trop  exagerees  pour  produire  un 
grand  effet.  Les  pretendus  preparatifs  des  Efpagnols,  pour  en- 
vahir  I' Angleterre ,  netoient  qu'une  chimere  toute  pure  ;  car , 
pendant  toute  cette  Guerre  ,  TEfpagne  ne  fit  aucune  entreprife 
ni  fur  1'Angleterre  ,  ni  fur  1'Irlande.  II  ne  tenoit  meme  qu'au 
Roi  de  faire  la  Paix,  puifque  cette  Puiffance  ne  formoit  aucune 
pretention  fur  lui ;  &  neanmoins  il  vouloit  que  Fon  crut  FAn- 
gleterrc  dans  un  tres  preffant  danger.  Quant  a  la  raifon  fi  fou- 
vent  rebattue  ,  que  c'ecoit  le  Parlement  qui  avoic  confeille  la 
Gucrre ,  elle  etoit  fi  fort  ufee ,  qu'elle  ne  pouvoit  plus  faire  la 
moindre  impreifion.  II  n'y  avoic  alors  perfonne  en  Angleterre, 
qui  ne  filt  tres  bien  que  le  Roi  &  le  Duc  de  Buckingbam  etoient 
les  veritables  Auteurs  de  la  Guerre  contre  l'El"pagne  ,  &  que 
c'etoit  par  rufe  &  par  artifice  qu'ils  avoient  tire  du  Parlement  le 
Confeil  fur  lequel  ils  infiftoient  toujours. 

II  paroit  bien  quefila  Cour  eut  fait  les  moindres  arrangemens 
pour  le  redreffemeric  des  Griefs  ,  les  Communes  etoient  affez. 
portees  a  lui  accorder  fes  demandes ,  puifqu'elles  elurent  le  Che- 
valier  yean  Finch  (i)  pour  leur  Orateur.  Lorsqu'il  fut  prefente 
au  Roi,  il  fe  defendit,  felon  la  coutume,  d'accepter  cetteChar- 
ge  j  mais  fon  eleftion  fut  approuvce  du  Roi.  Par  le  Difcours 
qu'il  fit  dans  cette  occafion  ,  &  dont  il  s'eft  conferve  une  Co- 
pie  parmi  les  Manufcrics  de  la  Bibliotheque  de  Harley  ,  on  voic 
qu'il  vouluc  interelTer  &  animer  le  Roi  a  agir  contre  le  Papis- 
mc  ,  en  lui  adreffanc  cec  Eloge  :  „  Vocre  Majefte  a  donne  un 
„  Edic  expres  pour  bannir  ces  Incendiaires  Romains  ,  les  Pre- 
„  tres  &  les  Jeiuites,  Ennemis  jures  &  mortels  de  vosEtats  & 
„  de  votre  Eglife.  Vous  avez.  faic  vivre  les  Loix  contre  les  Pa- 
„  piftes  Recufans ,  &  fi  quelqu'un  d'entr'eux  s'eft  converti ,  cc 
„  n'cft  point  la  perfecution  ,  c'eft  votre  Piece  exemplaire  qui 
„  Ta  gagne. 

favorifoic  ccs  gens-la. 
(1)  II  y  a  dans  rAnglois  »  ^Mrter-SeJJim ,  ce  qui  efl  le  nom  d'ufle 
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Les  Communes  ,  avant  que  de  commencer  aucune  affnire, 
lurent  unc  Lectre  longue  &  hardie ,  qu'on  avoic  coulee  fur  leur 
Table.  Elle  contenoit  un  ample  detail  des  Griefs  de  la  Nation 
avec  une  Exhortation  tres  ibrte  de  fe  bien  fouvenir  qu'il  n'y  a- 
voit  ni  faluc  ni  iurece  pour  le  Peuple,a  moins  que  le  Parlement 
ne  fut  libre  ,  &:  que  le  Pouvoir  du  Prince  ne  fuc  rcgle  par  la 
Loi.  5,  Jufqu'a  quand,  difoii  l'Auteur,  ferons-nous  craices  eri 
„  Enfans,  amufes  &  arretes  par  dcs  babioles?  On  nous  fait  un 
,,  Epouvancail  des  Ennemis  du  dehors  ,  afin  que  nous  ne  nous 
3,  apercevions  poinc  de  ceux  du  dedans.  Si  les  premiers  fonc  fi 
„  cerribles,  c'cft  nous  qui  les  rendons  cels.  A  la  morc  du  feu 
„  Roi,  nous  etions  en  pleine  paix  avec  toutes  lesPuiffances  de 
„  la  Terre  ;  quelle  neceffite  a  fon  Succeffeur  de  declarer  la 
„  Guerre  &  a  TEfpagne  &  a  la  France  ?  Eft-ce  de  Favis  de  fon 
„  Parlement,  &  devons  nous  payer  les  folies  du  Favori  ,  qui  a 
„  embarque  fon  Maitre  fans  raifon  ?  Nous  avons  plus  a  crain- 
„  dre  de  rambition  de  cet  Homme ,  que  de  celle  de  la  Maifon 
„  d'Autriche;  &  les  Eveques  Arminiens,  Nea/e,  Laud,  Mon- 
„  taigti ,  qui  fbnt  fes  Creatures  ,  nc  nous  feront  pas  moins  de 
„  mal  que  les  Jefuites  eux-memes. 

Cette  Letcre  donc  TAdreffe  etoic  ,  A  mon  illuflre  Ami  N. 
Memhre  de  la  Chamhre  Bajfe  du  Parlcment ,  fut  adroicemenc  re- 
pandue  par-touc  ,  fous  le  Ticre  de  Difcours  hors  dcs  Portes. 
Comme  cetce  Piece  fic  beaucoup  de  bruic,  &  qu'elle  paffa  pour 
TOuvrage  d'un  Membre  des  Communes  dans  lesParlemcns  pre- 
cedens ,  je  vais  en  donncr  au  Lcfteur ,  qui  s'y  actend  peut-etre 
bien  ,  un  Extrait  plus  etendu. 

,,  Quoique  jc  n'aie  pas  ete  juge  digne  d'etre  depuce  a  ce  Par-  Difcoura 
„  lement ,  dit  rAuteur  ,  comme  je  Tai  ece  a  plufieurs  aucres  p°"  ■*" 
„  je  n'en  veux  pas  moins  ,  en  reconnoilTance  de  cct  honneur 
j,  paffe,  communiquer  aux  Chambres  adtuellemenc  feances  les 
,5  Obfervations  que  j'ai  faices  dans  cette  auguite  &  fnge  Aflem- 
5,  blee,  lorfquc  j'y  occupois  une  place.  Mais  avant  toutes  cho- 
„  ies,  je  dois  dire  qu'on  doit  avoir  trouve  une  difference  extre- 
5,  me  entre  les  dernieres  Eleftions  &  la  maniere  don:  on  les  fai- 
„  foic  auparavant.  Nous  venons  de  voir  la  lachete  &  la  crain- 
„  Ce  s'ecre  cellemenc  emparees  des  Communautes ,  que  perlbnne 
„  n'olbic  s'y  expofer  i  Tindignation  d'un  Gouverneur  ,  qui  fai- 
3,  foit  menacer  fous  main  d'enr61er  dans  Tlnfanterie  ou  dans  la 
„  Cavalerie  ,  quiconcjue  donneroic  fa  voix  a  d'autres  qu'a  ccux 
„  .qu'on  lui  marquoit.  Or  ceux  que  Ton  marquoic,  etoient  des 
„  gens  qui  avoient  grand  befoin  de  la  Protedion  du  Gouver- 
„  neur ,  ou  qui  etoicnt  fi  peu  capabies  de  manier  les  affaires  du 
,,  PaYs,  que  Cel  d'entr'eux ,  &  ce  n'etoit  pas  meme  des  plus  ftu- 
„  pides ,  demandoit  a  fon  voifin ,  fi  une  Ville  Maritime  n'etoit 
,,  pas  la  meme  chofe  qu'une  Ville  dans  une  plaine. 

„    La  liberte  de  parler  eft   une    ancienne  Prerogative  de 
3,  THomme ,  dit  Fhilippe  de  Comnes ,  &  le  droit  que  nous  avons 
„  d'en  fairc  ufage  dans  nos  Parlemens  ,   fait  que  cet  Auteur  les 
3,  mec  au  deffus  de  toutes  les  autres  AfTemblces  qui  fe  font.   Ec 
„  certes,  fi  ce  droic  nous  etoit  ote,  lorfqu'il  s'agit  d'expofer  les 
„  Griefs  du  Peuple ,  un  Parlemenc  n'auroic  pas  plus  de  Privile- 
„  ge  qu'une  fimple   Cour  de  Juftice  de  Province  (2)  j   &  le 
„  Peuple  ne  crouveroic  aucun  remede  concre  les  injuftices  des 
„  Perfonnes  qui  fonc  en  charge,  &  de  tel  ou  tel  Adiniftre,  que 
„  le  Prince  idolatrera  peut-etre,  jufqu'a  ne  donner  couce  fa  con- 
„  fiance  &  Couce  fon  aucorite  qu'a  lui  feul.    Apres  couc,  il  n'eft 
3,  poinc  dc  Depute,  fi  la  Liberte  n'clt  inviolable,  qui  ofe  por- 
„  cer  plaince,  &  faire  des  pourfuites  contre  la  conduite  d'un  tel 
j,  Miniftre  ,   canc  que  nous  ferons  dans  une  pareille  fituation. 
„  Auili  ,   couc  ce  que  le  Parlement  peut  faire  de  mieux  aujour- 
„  d'hui ,  c'eft  d'examiner  les  Griefs  de  la  Nation ,  fans  toucher 
„  que  le  moins  qu'il  fe  pourra,  a  la  perfonne  de  qui  que  ce  ibic. 
„  Autrement,  vous  voila  aux  prifes  avec  unHomme,quiayant 
„  Toreille  du  Prince,  lui  fera  entendre  que  vous  ne  pourfuivez 
,,  le  Favori  que  pour  refferrer  TAuCorite  du  Maitre  de  qui  vous 
„  faices  peu  de  cas.     D'ailleurs  ,   point  de  Rois  alTez,  peu  amis 
„  de  leur  repos,  &  affez.  peu  affeftionnes  \  un  .Miniftre    pour 
„  ne  pas  lui  pafter  des  chofes  auxquelles  iis  ne  prennent  qu'ua 
„  fort  mediocre  interec.    Une  perfonne  de  diftinftion,  voulanC 
,,  cacher  la  perte  que  nous  avions  faice  dans  l'I(le  dc  Re     allii- 
„  ra  hardimenc  qu'elle  n'aI!oic  point  au  dela  de  trois  a  quatre 
„  cens  hommes.     Un  Medecin,  qui  avoic  ete  a  cette  Expedi- 
„  Cion,  incerroge  fur  ce  faic,  repondic  ,  felon  fa  confcience  & 
„  fon  devoicja  Sa  Majefte,  que  nous  avions  certainement  per- 
„  du  deux  mille  hommes.     Qu'en  arriva-t-il  ?   H  fic  li  mai  f^ 
33  cour ,  contre  fon  attente ,  qu'il  en  fuc  disgracie ,  &  fa  disgra- 
„  ce  dure  cncore.    Je  ne  decide  point  lequel  de  ces  deux  Rap- 
„  ports  eft  le  veritable,  mais  on  pourroit  facilement  s'en  eclair- 
„  cir  par  les  Ecrivains  de  chaque  Compagnie,  &  il  feroit  digne 
„  des  foins  du  Parlement  de  le  faire  ,    pour  montrer  a  Sa  Ma- 
„  jefte,  par  ce  petit  exemple  ,  que  Ton  abufe  extrememcnt  de 
„  fa  confiance  ,    &  que  ceux  qui  ont  Taudace  de  parler  ainfi 
„  fauflemenc  a  un  Roi  ,    fonc  bien  capables  de  calomnier  un 
„  Parleraent.    Non  ,   il  n'y  a  poinc  de  meilleur  remede  concre 
„  ces  faux  Rapports  ,   que  la  liberce  de   parler  dans  le  Parle- 
„  menc.  Car ,  candis  que  la  langue  des  Sujets  eft  enchainee  p^" 
„  la  crainte  de  toucher  au  vif  des  gens  qui  font  bourreles  ^ix 

,  les 

Cour  d?.  Juflice  que  les  Juges  de  Paix  de  cliaque  Province  tif*neJU 
quatre  fois  par  an. 
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les  cris  &  les  remords  d'une  confcience  ulceree  j   des-lors    „  t-il  tnontre  ,  a  pur  &  a  plciii ,  darls  toutc  fa  coilduite  &  C  h  a  j?-- 
plus  d'union,  plus  de  correfpondance  direcle  entre  le  Roi  &    „  dans  fes  fucces.  Cependant  au-lieu  de  lui  en  demander  comp-  i-  e  s  1. 


le  Peuple.  Et  le  touc  a  caufe  d'un  Perfonnage  que  Ton  peut 
tres  bien  comparer  a  un  Dragon ,  qui  raord  roreille  de  TEle- 
phant,  parce  qu'il  fait  qu'il  y  ell  hors  des  atteintes  delatrom- 
pe  de  fon  adverfaire. 

„  Venons  maintenanc  aux  GrieFs.     Les  uns  regardent  la  Na- 
tion  cn  Corps  &  les  autres  quelques  Particuliers  feulemcnt. 
Quant  a  ceux-la  ,  ils  font  en  li  grand  nombre  ,   que  chaque 
Membre  pourroit  bien  fe  charger  d'en  rapporcer  deux  pour  fa 
part.    Et  quoique  je  ne  fois  point  maintenant  Depute ,  repete 
ejicore  ici  notre  Auteur ,  il  fuffit  que  j'aie  eu  rhonneur  de  Te- 
tre,  pour  que  je  ne  refufe  point  de  payer  ce  Contingenc. 
„  Le  premier  Grief  donc  que  je  mecs  devanc  les  yeux  de  la 
„  Chambre ,  regarde  les  Titres  d^Hormeur ,  tant  pir  rapport  aux 
„  Perfonnages  memes  qui  les  onc  re^us,  a  leur  Etat,&  a  leurs 
„  Familles  ,   qu'aux  voies  fordides  &  obliques  qui  les  leur  ont 
„  fait  obcenir.     Plutarque  veuc  que  nous  ambicionnions  les  Di- 
5,  gnices,  mais  il  defend  d'y  arriver  par  des  moyens  honteux.  II 
eft  plus  glorieux ,  dic-il ,  d'en  ecre  digne  ,  fans  en  etre  reve- 
tu,  que  d'cn  ccre  revetu,  fans  en  etre  digne.     La  Faveur  & 
la  Fortune  font  egalement  aveugles  dans  la  diftribucion  de 
leurs  Preiens.    Qui  ne  fait  qu'avec  un  peu  de   Tune  ou  de 
Tautre  ,  on  fait  a  la  Cour  plus  de  chemin  qu'avec  le  merice 
le  plus  abondanc?  Dela  vient  que  ce  que  ce  qu'une  puifTante 
Proted:ion  faic  obtenir  ,  eft  toujours  fuspedl  de  necrc  pas 
trop  bien  meri:c.  Examinez  bien  ces  MelTieurs  qui  ont  mon- 
te  li  haut ,  pendanc  ces  vingc-cinq  dernieres  annees.  Concem- 
plez,  cetce  foule  de  Courcifans  avides,que  ce  meme  efpace  de 
tems  a  vu  parvenir  au  faite  des  Honneurs.     Eft-ce  par  leurs 
grands  fervice3,ou  par  uneFaveur  touce-pui{rance,qu'ilsronC 
emporte  fur  tous  leurs  Concurrens .'  Que  G  vous  conliderez, 
bien  les  depenfes  etonnantes,  les  Equipages,  les  Palais  &  les 
trains  de  Prince  que  ces  Hommes  nouveaux  foutiennent,  & 
qu'ils  vont  faire  pafler  avec  leurs  Titres  a  leur  Pofterite ,  vous 
trouverez.  comment  les  revenus  de  la  Couroime  ont  ete  en- 
gloucis  par  ces  malheureux-la.   De  celles  Elevacions  avililTent 
les  plus  grands  Emplois,  &  peuvent  meme  eteindrc  remula- 
tion  des  Honnetes-gens  qui  y  avoient  droit  par  leur  naiffm- 
ce ,  par  leur  bien ,  &  par  leurs  fervices.  Lorlque  Philippe  II, 
Roi  d'Efp.igne,  entra  le  fabre  a  la  main  dans  le  Portugal,  les 
Etats  le  prierent  de  leur  accorder  quelques  Privileges,  en  af- 
fez  petit  nombre,  Tun  defqutls  etoit  de  vouloir  bien  ne  con- 
ferer  jamais  le  titre  de  Noble  a  aucun  Portugais  de  baffe  ex- 
traction ,  fans  avoir  daigne  les  en  confulter  auparavanc.    Phi- 
/ippe  y  confcncic ;  &  le  corps  de  la  Noblelle  du  Royaume  fuc 
conferve  dans  fon  ancien  Erat,  n'ayant  que  deux  Ducs,  un 
Marquis,  &  dix-huit  Comtes. 

j,  Les  Guerres  que  Fon  avoit  entreprifes,  formoienc  le  fecond 
Grief  general  de  nocre  Auceur.  Ec  ici,  il  mettoit  devant  les 
yeux  de  la  Chambre,  les  fommes  excedives  que  Fon  avoit 
confumees  dans  ces  Gucrres,  fans  aucun  fruit;  la  Racaille 
donc  on  avoic  farci  nos  Armeesj  le  peu  de  cas  que  Ton  avoic 
faic  des  vieux  Officiers ;  &  enfin  les  deffeins  que  lon  avoic 
3,  formes  fans  raifon,  fans  jugemenc,  &  execuces  avec  moins 
„  de  jiigemenc  &  de  conduite  cncore.  II  y  a,  difoit-il ,  des 
5,  Fourbes  de  Cour,qui  perfuadent  a  un  Roi  de  faire  la  Guerrc, 
„  lorfqu'il  nc  Cienc  qu  a  lui  d'avoir  la  Paix. 

Onprecendic,  continuoie-il ,  que  le  Parlcment,  donc  j'eCois 
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Roi  dans  une  Guerre  ,  lui 


„  avoic  refufe  les  fecours  necelTaires  pour  la  foucenir.  Sur  ce 
„  fondcment ,  on  prefTa  le  Parlement  qui  fuc  enfuite  affemble 
„  a  Oxford,de  fournir  deTargent  pour  requipement d'une Floc- 
„  te ;  ce  qui  fuc  refule  d'une  commune  voix ,  pour  bicn  des  rai- 
„  fons.  On  infifta;  &  pour  gagner  les  Communes,  quelqu'un 
,  qui  avoic  une  aucorite  forc  approchante  de  celle  du  Roi  me- 
,  me,  leur  offrit  que,  moyennant  un  Subfide  de  quarante-mil- 
„  le  livres  fterling,  elles  pourroient  choifir  a  qui  eiles  aimoient 
„  le  mieuxque  les  Anglois  euffenc  a  faire;  preuve  fenfible  qu'a- 
3,  vant  cette  Propofition,  nous  n'avions  cncore  ni  Guerre  ni 
Ennemi.  Mais  puifque  le  Parlemcnt  fut  incontinent  diffous, 
fans  avoir  nomme  d'£nnemi ,  ni  accorde  de  Subfide  ,  com- 
ment  peut  on  Taccufer  d'etre  rinfrafleur  de  laPaix.'  Au 
mois  d'0(5lobre  fuivant,  on  envoya  une  Flotte  devanc  Ca- 
dis;  &  TEte  d'apres,  on  fit  une  autre  equipee,  fcus  la  con- 
duite  du  Comte  de  Lindfey :  la  derniere  &  la  plus  trifte  de 
toutes  eft  celle  de  flle  de  Re.  De  telles  Expeditions  auroient 
du  etre  premierement  examinees  par  de  bons  &  anciens  Of- 
ficiers  de  Mer  &  de  Terre.  Apres  quoi,  li  elles  euffent  paf- 
fe  au  Parlement ,  on  les  auroic  prefentees  a  Sa  Majefte  ,   qui 

la  difference  qu'il  y  a  cntre  des 
,   &  des  deffeins  extravagans  & 


auroit-  vu  dans  l^e.Kecucion . 
demarches  bien  concertees 


de  rien  refoudre  ,  il  faut 


j,  precipites.     Car  avant  que  ae  rien  reiouare  ,  u  taut  exami- 

„  ner  la  probabilite  du  fucces,  auffi  bien  que  les  motifs  ,    le 

„  profit  &  la  gloire  d'une  Entreprife.  Ce  qu'il  y  a  de  bien  fin- 

„  gulier ,  dit  ici  nntre  Auteur ,  c'eft  que  dans  rExpedition  de 

,  Cadis,   un  homme  qui  n'avoit  nulle  connoiffance  de  la  Ma- 

5.  rine,  n'ayant  jamais  fervi  que  fur  Terre  ,  commandoit  fur 

jjMeri  &  que  dans  Taffijire  de  Tlle  de   Re,  celui  qui  etoic 

■„  ^xmA   Amiral  &  Genecaliffime   couc  enfemble ,  n'avo:c  ja- 

3,  n.is  fait  aucun  fervice,  ni  fur  Terre  ni  fur  Mer.    Auili  Ta- 


te,  on  Fa  cleve  plus  hauc  que  jamais. 
„  Que  dirons-noas  des  maux  qui  forcirenr  de  ces  deux  entre- 
prifes  ?  Le  Logement  des  Soldats  par  billet ,  dans  tout  le  Pais ; 
la  recraite  de  nos  Vaiffeaux  dans  nos  Ports.;  la  paye  des  uns , 
les  gages  des  autres  courant  toujours;  &  nos  cotes  infeftees, 
fans  que  nous  olalTions  nous  montrer.  Je  laifle  a  part  Tin- 
vafion  prochaine  dont  on  voulut  nous  allarmer ,  quoique  ron 
fut  fort  bien  qu'elle  n'eCoit  nullement  a  cr.iindre  ,  puifque 
nous  avions  la  plupart  de  nos  Havres  fi  bien  fournis  de  Vaif- 
feaux ,  &  nos  Troupes  fi  pretes  &  fi  bien  a  portee  pour  agir  j 
outre  que  la  faifon  etoic  trop  avancee  pour  une  defcente.  Des 
biens  immenfes  furcnt  donc  confumes  ;  &  certes  rien  n'y  e- 
toit  plus  propre  qu'une  telle  .A.rmee ;  car  tandis  que  les  Riches 
etoient  forces  de  fc  tenir  a  grands  fraix  fur  leurs  gardes  , 
pour  metcre  leurs  Miiibns  a  couverc  des  furprifes  &  du  pil- 
lage,  les  Paifans  &  les  Bourgeois  ecoienc  a  la  merci  de  la  Sol- 
dacefque  qui  les  harceloic ,  les  voloic ,  les  depouilloic  cruelle- 
menc.  Le  premier  choc,  la  premiere  fecouffe  qui  ebranla 
TEmpire  Romain,  lui  vint  de  Finfolence  de  fcs  propres  Sol- 
dacs;  &  le  premier  degre  de  TElevation  de  la  Mailon  Octo- 
mane  fut  lalicence  donnee  aux  Troupes.  Qui  avoit  jamais 
vu ,  ou  qui  auroic  jamais  penfe  qu'on  verroic  une  Armee  d'£- 
collbis  &  dlrlandois  repandue  dans  nos  Places  ,  dans  un 
cems  oii  il  ne  paroic  pas  meme  rombre  d'un  ennemi  en  An- 

ijleterre?  Qui  auroit  jamais  pu  prevoir  qu'un  Peuple  libre, 
es  Anglois,  c'eft  tout  dire,   feroient  traices  chez.  eux  d'uae 
,  maniere  tirannique,  fans  ofer  ouvrir  la  bouche  .'  D'ailleurs, 
envoyer  deux-mille  hommes  d^Ecofle,  ou  d'Irlande,  dans  rile 
de  IVight ,  pour  la  defendre  concre  les  Frangois ,  ou  pluroc , 
envoyer  deux-miile    bouches    affamees  dans  une   Ile  qui  a 
bien   de  la  pcinc  a  nourrir   fes  propres  habicans ,  y  apporcer 
par  confequenc  la  difecce  de  vivres  afin  qu'ellc  falTe  moms  de 
refiftance,  en  cas  d'attaque;  &  d'un  autre  c6te,boire  toutes 
„  forces  d'affioncs  de  la  part  des  etrangers,  c'eft  une  policique 
„  dont  nos  Ancetres  ne  fe  feroient  jamais  avifes.    Au  contraire, 
„  ils  auroienc  cru  de  leur  prudence  d'envoyer  des  Anglois  me- 
„  mes  aux  Places  les  plus  expofees ,  jufqua  ce  que  le  danger 
„  fQc  paffc;  de  leur  prudencc,  dis-je,   de  faire  marcher  dans 
,,  rile  de  li^i^ht ,  s'ils  l'e»flenc  crii  neceilaire,  pour  en  defendre 
„  le  cerrein,  dcux-mille  Anglois,  plucoc  quc  d'y  faire  alleryir- 
„  lande  un  pareil  nombre  d'IrIandois ,  &  de  les  cenir  coniinuel- 
„  lemenc  a  leur  folde :  de   leur  prudence  enfin ,  de  laiffer   ce 
„  Peuple  feroce  dans  fes  defcrts,  plucoc  que  de  remployer  nuUc 
„  part ,    puifqu'il  eft  le  fleau  de  tous  les  lieux  oii  il  fe  crouve; 
„  &c  plucot  que  de  prodiguer  en  depenfes  inutiles  des  trois  ou 
„  quacre  cens-mille  livres  fterhng.     En  eftec,  il  ne  manque  pas 
„  de  m.onde  en  Anglecerre.     Le  Roi  peuc  y  lever  une  Armee 
„  en  peu  de  jours,  &  ce  qui  n'eft  pas  peu  de  choie,  il  peut  la 
„  congedier  fans  depenfe  &  fans  trouble.     Mais  depuis  un  cer- 
„  tain  tems,  le  refrcin  ordinaire  etoit,   de  fargent ,  &  de  far- 
„  gent     exig/  far  force.     Et  quiconque  ofoit  fe  plaindre  ,  il 
„  ecoic  ou  mis  en  prifon ,  ou  banni  de  la  Cour ,  ou  noce  com- 
„  me  un  brouillon  &  un  mecontenc. 

„  L'Ennemi  nous  menace,  c'eft  ainfi  ajoute  notre  Auteur  ■, 

„  que  coinmencera  une  des  premieres  Propoficions  qui  feronc 

„  faices  a  la  Chambre  des  Communes;  le  Royaume  eft  mena- 

„  ce ;  le  Roi  eft  oblige  de  faire  a  cette  occaiion  de  fort  gran- 

„  des  dcpenfes,  auxquellts  il  ne  fauroit  fournir  fans  un  puiffant 

„  fecours  d'argenc.    Sa  Majefte  vcus  le  demande.   Prenez  fur- 

„  tout  bien  garde,   concinuera-t-on ,  que  les  frequentes  allarmes 

„  qui  vous  onc  ere  donnees,  &  qui  n'onc  point  eu  de  fuices  fa- 

„  cheufes ,  ne  vous  jeccenc  dans  une  trop  profonde  fecuricc.  Pen- 

„  danc  la  cenue  da  dernier  Parlem.enc,  il  fuc  beaucoup  parle  de 

„  preparacifs  cerriblcs  de  g^erre  qui  fe  faifoienc  contre  nous;  & 

„  tous  ces  grands  bruits  fe  fonc  trouves  fans  fondement.     Cela 

„  eft  vrai ,  vous  dira-t-on  ,    &  neanmoins ,   vous  pourriez  bien 

,,  ecre  les  dupes  de  cec  ancien  Proverbe ,  Vn  Menteur  neft  pas 

„  digne  de  foi ,   lors  weme  quil  dit  irai.     On  vous  reprefencera 

„  enfin  que  vos  affaires  paniculieres  doivcnc  le  ceder  aux  affai- 

„  res  du  Roi  &  de  la  Pacric     A  touc  ccla,    dit  notre  Auteur  , 

,,  !es  Communes  doivent  repondre ,  en  expofant  a  Sa  A'Iajefte 

„  Tetat  ou  ies  Sujets  fe  trouvent,  &  lui  declarer  que  cc  n'eft 

„  poinc  la  volonte  dc  donner   qui  manque,  mais  le  pouvoir. 

„  Lorfque  Themiltocle  demanda  une  contribution  de  deniers 

„  au  Peuple  d'Athenes,  &  qu'il  leur  dit  qu'il  leur  amenoitdcux 

„  Divinites,   la  Perfuafion  &  la  Force  ;  ils  lui  repondirent  qu'ils 

„  en  avoient  deux  autres  dans  leur  Pais,  la  7mfere,   &  Yimfo(ft- 

„  biliti.    Enfin  la  conclufion ,  &  Tavis  dc  notre  Auteur  ecoic , 

„  (^ue  vu  lcs  circonftances  du  tems  frejent  ,les  Communes  devoient 

„  ajfurer  Sa   Majefte'  quelles  itoient  entieremejit  difpofies  a  faire 

„  reparer  la   Flotte ,  en  forte  quelle  feroit  parfaitement  en  (tat 

,,  de  fe  mettre  en  Mer ;  pourvu  quelles  fuffent  autorifies  a  lefai- 

5,  re  faire  elles-memes  ,  juivant  les  Avis  de  Perfinnes  d^exp^rien^ 

„  ce  qu'elles  confulteroient  la-dejfus.     CeCCe  precaution  qui  ira-» 

„  porce  infinimenc ,  dit-il ,  a  la  furece  du  Royaume ,  puifque  la 

„  Flocte  en  eft  le  Boulevard ,  ne  devra  faire  aucune  peine  au 

„  Roi,  puifqu'il  pourra  employer  fes  Revenus  conme  bon  lui 

„  femblera.     De  plus,  il  paroicra  manifcftcmenc  par-Ia,que  les 

„  Efprics  ne  font  point  proprement  rebutes  de  donner,  mais 

j,  du 
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C  »  A  R-  „  du  mauvais  emploi  de  ce  qu'ils  donnent.  Que  fi  certaines  gens 
LEs  I.  ^^  veulent  faire  entendre  au  Roi  qu'il  y  va  de  fa  gloire  de  rece- 
i6zS.  ^j  voir  des  conditions  de  fes  Sujets ,  demandez,-leur ,  comment 
„  la  gloire  de  Sa  Majefte  peut-elle  lui  defendre  de  fuivre  TAvis 
j,  de  ibn  Confeil-Supreme  ?  Ou  plutot  quel  deshonneur  pour  la 
j,  Majelle  Royale  de  nc  fuivre  que  les  diredtions  d'un  feui  Con- 
j,  feiller,  &  dun  Confeiller  contre  Iquel  tout  TEtat  a  congu 
„  les  plus  juftes  ibup^ons  ? 

Le  vingtieme  de  Mars ,  les  Communes  fe  tournerentenGrand 
Coramitte  pour  les  Afiaires  de  la  Religion ,  les  Griefs ,  les  Cours 
de  Juftice  &  le  Commerce.  Elles  prelenterent  enfuite ,  de  con- 
cert  avec  la  Chambre  Haute ,  une  Requete  au  Roi  pour  le  pner 
d'ordonner  un  Jour  de  Jeune.  Cette  Requete  etoit  con^ue  eil 
ces  termes. 

Tres  Gracieux  Souverain, 

Requcte  3>  "XTO^''?  ^°^  ^^^^  humbles  &  tres  fideles  Sujets,  les  Sei- 
pout  un  jj  -1-^  neiirs  Spiricuels  &  Temporels , &  lei  Communes , aflem- 
Jout  de  ^^  jjj^j  g^  Parlement  ,  touches  d'une  tendre  compairion  des 
g^n^ial.  „  maux  extremes  qui  affligent  les  Eglifes  Reformees  des  autres 
„  Pais ,  &  efFrayes  jufqu'au  fond  de  l'ame ,  de  voir  que  la  co- 
,.  lere  du  Tout-puilTant  s'eft  auffi  declaree  contre  nous,  par  les 
„  divers  malheurs  qu'il  a  fait  fondre  en  grand  nombre  fur  ce 
„  Royaume ,  6:  par  ceux  dont  il  le  menace  encore  ,  tels  que 
„  font  la  deftrudlion  ,  &  la  ruine  entiere  de  TEglife  &  de 
5,  TEtat,  comrae  il  a  plu  a  Votre  Majefte  de  nous  en  avertir, 
„  &  comme  nous  confeffons  ne  Tavoir  que  trop  merite  par 
„  nos  crimesj  etant  alTembles,  fous  le  bon-plaifir  de  VotreMa- 
„  jefte,  en  Parlement  pour  chercher,  en  qualite  du  premier  & 
j,  du  plus  grand  Conleil  de  votrc  Etat ,  6c  pour  mettre  en  oeu- 
„  vre  les  moyens  qui  nous  parouront  les  plus  propres  a  reme- 
„  dier  aux  maux  prefens ,  &  a  detourner  ceux  qui  pourroient 
„  arriver,  a  quoi  nous  avons  refolu  de  nous  employer  de  tou- 
„  tes  nos  forces,  moyennant  la  benediiSion  de  Dieujnous  fup- 
„  plions  tres  humblement  Votre  Majefte  de  vouloir  donner  in- 
j,  ceffamment  une  Ordonnance  fpeciale,  pour  la  celebration 
„  d'un  Jour  ou  de  plufieurs  Jours  dc  Jeilne  &  de  Priere,  afin 
„  que  pendant  tout  ce  tems-la  &  nous  &  tout  le  Royaume 
„  nous  travaillions  a  faire  notre  reconciliation  avec  le  Dieu 
jj  tout-puilfant  j  le  fuppliant  avec  un  cceur  contrit  &  humilie 
„  de  retirer  la  verge  qui  repofe  fur  nous  &  fur  les  Eglifesdenos 
„  voilins;  d'ecarter  ies  fleaux  qui  nous  menacent  j  de  nouscon- 
j,  tinuer  les  graces  dont  nous  jouiffons  encore;  &  fur  toutes 
„  chofes ,  de  repandre  fur  Votre  Majefte  &  fur  ie  prefent  Par- 
„  lement ,  une  f\  abondante  mefure  de  Benediftion ,  que  toutes 
„  nos  Deliberations  &  toutes  nos  Refolutions,  etant  dirigees 
„  par  fon  fecours  divin,  tournent  a  votre  gloire,  &  a  la  fure- 
„  te  de  votre  Peuple  5c  de  vos  AUies"'. 

Le  vingt-deuxieme ,  on  prefenta  a  la  Chambre  des  Commu- 
nes  &  Ton  y  debattit  avec  beaucoup  de  chaleur  les  Griefs  de  la 
Nacion ,  entre  autres ,  le  Logemenc  de»  Soldats  par  billets ,  les 
Prets  forcej,  les  B(7Hfvolences  (i)  ,  les  Lettres  de  Cachec,rem- 
prifonnement  de  ceux  qui  n'avoient  pas  voulu  precer,  le  rcfus 
du  Privilege  de  VHabeas  Corpus.,  &  la  Chambre  paruc  refolue 
de  n'accorder  aucun  fubfide ,  avant  que  d'avoir  rcgu  fatistadion 
fur  ces  Griefs. 

Ce  que  le  Chevalier  Franfois  Seymour  dit  dans  cette  rencon- 
tre ,  eft  fi  nerveux,  que  je  ne  faurois  croire  que  le  Ledleur  ne  foit 
charme  de  pouvoir  le  lire  ici. 

„  Ceft  ici  le  Grand  Confeil  de  ce  Royaume,  dit  cet  elo- 
„  quent  Chevalier:  c'eft  ici,  fi  meme  ce  n'eft  pas  ici  feule- 
„  ment,  que  le  Roi  peut  voir,  comme  dans  un  miroir  fidele, 
j,  Tetat  de  tout  fon  Peuple.  Nous  fommes  affembles  par  ordre 
j,  de  Sa  Majefte ,  pour  lui  donner  des  Confeils  finceres ,  qui 
j,  foient  compatibles  avcc  fa  gloire ,  fans  fentir  le  moins  du  mon- 
j,  de  la  flaterie.  Ceux  qui  nous  ont  deputes  dans  cette  Cham- 
j,  bre  des  Communes ,  nous  ont  charges  expreffement  d'y  ex- 
„  fofer  leurs  Griefs ,  &  nous  devons  le  faire  fans  crainte.  Ne 
„  foyons  pas  comme  ces  Magiftrats  de  Perfe,  qui,  interroges 
„  par  Cambyfe,  s'il  lui  feroit  permis  de  faire  ce  que  la  Loide- 
„  fendoit,  lui  repondirent,  moins  en  Hommes  integres  qu'en 
,j  Courtifans,  un  Roi  de  Ferfe  peut  faire  ce  quil  'veut.  Une  tel- 
j,  le  complailance  n'eft  pas  feulement  lache ,  elle  eft  auffi  ruf- 
j,  neufe,  &  bien  loin  d'etre  a  imiter,  elle  merite  Tindignation 
„  de  tous  les  honnetes  gens.  La  flaterie,  de  meme  que  la  crain- 
„  te,fait  perdre  le  Jugementj  ne  nous  livrons  donc  point  a  la 
„  crainte ,  &  iiroins  encore  a  la  flaterie ,  qui  eft  le  plus  hon- 
j,  teux  de  tous  les  defordres  de  Tame.  Pour  moi,  j"eviterai  Tu- 
„  ne  &  Tautre ,  &  je  parlerai  au  Roi ,  felon  ies  lumiercs  de  ma 
j,  confcience,  avec  un  auffi  profond  refpect,  que  qui  que  ce 
„  foit  puiffe  le  fairc;;  me  propofant  roujours  pour  grand  but  ie 
„  bien  Public ,  auquel  le  Roi  &  le  Peuple  ont  un  ieul  &  me- 
j,  me  interet.  Mais  comment  pouvons-nous  donner  des  preu- 
„  ves  de  nos  bonnes  intentions ,  fi  la  crainte  nous  retient  ?  ou 
j,  comment  pouvons  nous  penfera  accorder  des  Sijbfides,avant 
„  que  nous  ayons  vu,  fi  nous  avons  de  quoi  donner  ou  non  ? 
j,  Que  fi  Sa  Majefte  fe  laiffe  perluader  par  certaincs  gens,qu'el- 


„  le  peut  exigcr  de  fon  Peuple  tout  ce  qu'elle  veut,  &  par  C.»kyi 

„  les  voies  qu'il  lui  plait,  elle  connoitra  bientot,  combien  elle  les  1. 

„  pourra  tirer  de  nous.     II  n'eft  pas  bon ,  je  Tavoue ,  que  les    l^^^S. 

„  Sujecs  faffent  la  Loi  a  leur  Prince,  mais  il  ne  reft  pas  nori 

„  plus  que  le  Prince  fbule  aux  pies  les  Loix.     Or  qu'on  les  aiC 

„  foulees  aux  pies,  cela  paroit  par  la>  Logement  des  Soldats , 

„  choft  nullement  profitable  a  Sa  Majefte ,  mais  tres  domma- 

„  geable  au  Peuple.     Que  les  Loix  aient  ete  foulees  aux  pies , 

„  cela  paroit  par  la  derniere  levee  de  deniers  que  Toh  a  faite 

„  concre  un  Afte  expres  du  Parlement:     Je  le  repete,  pour  la 

„  troifieme  fois,  Mr.  i'Orateur,  que  les  Loix  aient  ece  foulee^ 

„  aux  pies,   en  fauc-il  de  plus  fortes  preuves  que  Temprifonne- 

„  ment  de  plufieurs  Gentilhommes  pour  naroir  pas  voulu  fai- 

„  re  un  prct,  qui  les  auroit  rendus  auffi  coupables  que  les  Pro- 

„  jetteurs  eux-memcs  ?  Et  pour  appuyer  une  injullice  fi  crian- 

„  te,  n'a-t-on  pas  employe  certains  Predicateurs ,  je  devois  di- 

„  re  Fiailhurs,  qui  ont  effrontement  foutenu  dans   les  chairei 

„  de  nos  Eglifes ,    que  tout  ee  que  mus  avons ,  eft  au  Roi ,  Jurc 

„  Divino,  de  Droit  Divin  :  zelateurs  du  preient,qui,en  mon- 

„  trant  la  plus  crafle  ignorance  en  fait  de  Gouvernemenc,   n'a- 

„  viez.  pas  honte  de  trahir  le  devoir  de  vos  Charges  a  la  facc 

,,  de  tout  le  monde.     Mais  de  tels  Ecclefiaftiques,  nous  nc 

„  Tignorons  pas  ,   feront  a  toiite   heure   prets  a  changer  leur 

„  confcience  pour  un  Eveche  j  ce  qui  montre  combien  la  bon- 

„  te  &  la  juftice  d'un  Prince,  quelque  grandes  qu'elles  foient, 

„  peuvent  etre  furprifes  facilement,   puifqu'il  eft  ibuvent  oblige 

„  de  voir  &  d'entendre  les  chofes  par  le  canal  d'autrui.  Ne  flat- 

„  tons  point   Sa  Majefte ,  il  n'eft  quc  trop  vrai  que  jamais  ni 

„  lui  ni  fon  Pcuple   ne  fe  forit  trouves  dans  une  fituation  plus 

,,  trifte  ;  le  Roi  dans  fes  affaires  hors  du  Royaume,  &fon  Peu- 

„  ple,  daiis  celles  de  fon  Domeftique.    En  vouIeT.-vousfavoir 

„  la  raifon  ?  Rappellez  fculement  ce  qui  eft  arrivc  aux  Princes 

„  qui  ont  rcgne  dans  les  fiecles  paffes ,  &  voua  trouvcrcz  que 

„  ceux  qui  fe  font  vus  dans  les  befoins  les  plus  preffans ,  &  dans 

„  les  extremites  les  plus  facheufes  ,  font  ccux  qui  ont  le  plus 

„  charge  leur  Peuple,"  de  meme  que  ceux  qui  oht  ete  les  plus 

„  malheureux  dans  leurs  entreprifes,  font  ceux  qui  ont  eie  auffi 

„  le  plus  malheureux  dans  le  choix  de  leurs  Miniftres.  Heureux 

„  le  Prince  qui  n'en  a  que  de  fages,  &  d'une  probite  k  toute 

„  epreuve  1  Si  les  affaires  que  Sa  Majefte  a  eues  concre  la  Fran- 

„  ce  &  contre  TEfpagiie,  font  allees  mal,  c'cft  faute,  je  le  dis 

„  fans  detour,  c'eft   fauce  d'avoir  ete  bien  confcille.    Je  vou- 

„  drois  pouvoir  dire  avec  verite ,  que  ceux  qui  ont  ete  emplo- 

„  yes  hors  du  Royaume ,    etoient  des  gens  prudens  &  fideles. 

„  Je  declare  du  plus  profond  de  mon  cceur ,,  que  je  nc  tiendrai 

„  jamais  pour  un  Sujet  bien  affedionne  au  Roi  &  a  la  Patrie, 

„  tout  homme  qui  n'eft  pas  prec  de  donner  a  toute  heure  la 

„  propre  vie  pour  le  fervice  de  Tun  &  de  Tautre.     Mais  auffi , 

5,  tout  Sujet ,  qui  au  prejudice  de  fa  liberte,  &  contre  les  Loix 

„  fondamentales  de  TEtat  ,    aura  abandonne  lachemcnt  fa  per- 

„  fonne  ou  fon  bien ,  je  le  tiendrai  pour  coupable  envers  la  So- 

„  ciete  dont  il  cft  membre ,  comme  ayant  fraye  le  chemin  a 

j,  rinfraftion  des  Privileges,  que  nous  avons  herites  de  nos  an- 

„  cetres,   &  qui  ont  cte  confirmes  par  un  fi  grand  nombre 

„  d'A6tes  de  Parlement. 

„  Conduifons-nous  de  la  forte;  revetons  &  foutenons  de  pa- 
„  reils  fentimens,  fi  nous  voulons  fuivre  les  traces  de  nos  Pe- 
„  res,  a  qui  le  bien  Public  fuc  toujours  plus  cher  que  le  leur 
„  propre,  oui,  &  que  leur  propre  vie  meme.  Aprcs  touc ,  ce 
„  n'eft  point  faire  du  tort  a  Sa  Majefte  que  d'infifter  fur  nos 
„  Privileges,  en  forte  que  nous  n'en  foyons  que  mieax  en  etac 
„  de  la  fervir.  Mais  ce  feroic  un  cort  que  nous  ferions  a  nos 
„  Compatrioces ,  a  notre  Pofterite ,  &  a  nos  propres  confcien- 
„  ces,  fi  nous  abandonnions  des  droits  que  nous  tenons  de 
„  la  Loi  de  Dieu  &  de  celle  des  Hommes.  Celt  ce  que  nous 
„  devons  reprefenter  a  Sa  Majefte  ,  affures  que  nous  eh  ferons 
„  ecoutes  favorablement. 

Le  Chevalier  Thomas  IVentvjorth  ne  parla  pas  avec  moins  dc    Difcourj 
„  force".    Cette  dilpute,  dit-il,  fe  paiTe  entre  lc  Souverain  &  vaii^'"'' 
„  le  Sujet.     Aucun  des  deux  n'a  tort.   II  a  ete  fait  torc  a  Turi  Thomas 
„  &  a  rautre ,  il  leur  faut  donc  a  run  &  rautre  une  fatisfac-  Wenc- 
„  tion  convenable.     Ccrtainement  la  violacion  des  Loix,  je  le  ^^''"'* 
„  dis  avec  le  refpecS  le  plus  profond,  oui,rinfrad:ion  des  Pri- 
jj  vileges ,  eft  un  chatiment  &  une  marque  de  courroux.  D^^ail- 
„  leurs,  TEmprunt  de  deniers,  la  levee  qu'on  en  a  faite  par  des 
,,  Commiiraires  a  qui  on  avoit  donne  des  inftrudions ,  &  faic 
„  prcter  des  fermens  fans  exemple;  j"oint  le  Logement  des  Sol- 
„  dats  par  billets ,  tout  cela  a  ete  faic ,  comme  fi  Ton  avoic  deP 
5,  fein  de  pcrfuader  a  tous  les  Princes  Chretiens ,   &  ^  toute  M 
„  Terre  meme,   que  Ics  Souverains  ont  droit  de  tout  prendre, 
„  de  tout  ravir  a  force  ouverte.     Auffi  a-t-on  porte  la  violen- 
„  ce  &  rextortion  le  plus  loin  qu'on  Ta  pu  parmi  nous.     Ce 
„  n'eft  point  la  fans  doute  un  faic  du  Roi,  puifque  nous  avon* 
„  lieu  d'el"perer  qu'il  nous  fera  moiftbnner  les  fruits  de  lajufti-- 
„  ce  ,   a  rombre  agreable  de  fa  Couronne;   non,  c'eft  le  fai^ 
„  dcs  Frojetteurs  ,   qui  onc  ecendu  la  Prerogative  Royale ,  au 
„  dela  de  la  jufte  mefure  ,   qui  ieule  fofme  une  douce  harmoJ 
„  nie  cntre  le  Sujec  &  le  Souverain.    Ce  fonc  ces  gens-Ia  qui 

„  ont 


(i)  Ce  font  proprement  des  Dons  Gratuits,  que  les  Sujets  font     Roi  exigeoit  a  tirer  de  Biemeillaice  ,  ou  Benevolence ,    Sc  que  le  Peu* 
'eux-memes  a  ieur  Souverain.  Mais  ici  se  font  des  fommes  que  le    plc  n'ayoit  pas  la  liberte  de  rcfuftr ,   pas  meme  d'en  rien  rcirauchefi 
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„  ont  jette  la  Couronne  dans  les  plus  grandes  neceffites  ou  el-    „  un  mot  ,  mettons  Sa  Majefte  dans  notre  parti,  la  difficulte  Ch  ar- 
„  le  fe  foit  iamais  vue,  par  remploi  anticipe,  ou  plutot,  par    „  n'en  eft  pas  grandc,  fi  vous  confiderez.  les  relations  intimes  >-es  I. 
•     •■-  -  -■      •    '    "  :venus.    Mais  le  Ber-    „  qu'il  y  a  entre  un  Roi  &  fon  Peuple.  162S. 


„  la  diffipation  quils  ont  faite  de  fes  Re 
„  ger  ayant  ete  frappe  de  la  forte,  commcnt  le  Troupeau  au- 
5,  roit-ii  pu  ne  pas  etre  difpcrfe  ?  Ce  font  ces  gens-la  qui  ont 
„  introduic  un  Confeil  particulier,  par  le  moyen  duquel  ils    ont 
„  enleve  tout  d'une  fuite  les  Bergers  de  tout  Tancien  Gouver- 
„  nement,  en  no'as  mettant  en  prifon  fans  fujet  ni  procedures, 
j,  &  en  nous  raviffant,  que  dirai-je  qu'ils  nous  ont  pris,  puis-    „ 
„  qu'ils  ne  nous  ont  en  effet  rien  laifle  ?  Tous  les  moyens  de  fe-    „ 
„  courir  Sa  Majefte  ,   &  de  regagner  fes  bonnes  graces ,  ces    „ 


Le  Chevalier  Edouard  Coke  prit  eniuite  la  parole,  &  dit:      di  Ch^" 

„  Du7n  tempus  habejnus  ^  bonum  operemur.     J'opine  qu'il  faut  valier  E- 
„  abfolument  donner  du  fecours  au  Roi ;   mais  avec  quelque  'l?""d 
„  precaution.    Quant  aux  dangers  qui  nous  menacent  au  de- 
„  hors  ,   &  aux  maux  dont  nous  fommes  afBiges  au  dedans, 
„  mon  deffein  n'eft  point  de  vous  en  entretenir.    Notre  Etac 

tend  a  une  Confomption  \  mais  il  n'eft  nullement  incurable. 

Les  Ennemis  du  dehors  ne  me  font  pas  peur,  fi  Dieu  per- 


„  gens-la  nous  les  onc  otes ,  en  arrachant  la  Racine  de  toute    „  met  que   nous  foyons   en  paix  entre  nous.     Or  voici  des 


remedes  que  je  vous  propofe  avec  d'autant  plus  de  confian- 

ce  &  d'efperance  de  bon  fucces,  que  je  ne  les  rire  point  de 
„  ma  tete,    mais  de  mon  coeur ,  &  des  Aftes  mcme  de  nos 

Parlemens.  Incapable  de  difcuter  a  fond  tous  les  Gricfs, 
,  je  me  borne  a  celui  de  V  EmprttJit ;  fur  quoi  je  ne  vous  di- 
„  rai  meme  que  ces  deux  mots.  Gardons-nous  de  nous  faire 
3,  illufion  a  nous-memes  ,  &  de  croire  qu'il  fe  trouvera  des 
„  gens  qui  voudront  donner  leur  confentement  a  des  Subfides , 
„  s'il  eft  permis  au  Roi  de  les  prefcrire,  &  fi,  apres  la  tenue 
„  du  Parlement ,  il  peut  les  augmenter  &  les  ecendre  ,  felon 
„  fon  bon-plai(ir.  Sa  Majcfte,  je  le  reconnois  hautement,  3 
„  trop  de  Religion  pour  ccla  ;  c'eft  un  Prince  trop  integrei 
„  mais  il  n'agit  po^nt  par  tout  lui-meme,  &  il  ne  le  fauroit; 
„  de  forte  qu'il  eft  oblige  en  bien  des  chofes,  de  voir  &  d'en- 
„  tendre  par  les  organes  d'autrui,  &  de  s'en  rapporter  a  leur 
„  fidelitc ,  fouvenc  trop  gratuitement  fuppofee.  Encore  une 
„  fois  ,  qui  eft  -  ce  qui  voudra  donner  fa  voix  pour  un  Subfi- 
„  de ,  s'il  peut  encore ,  apres  la  tcnue  du  Parlcment ,  etre  taxe 
„  a  plaifir  ?  Non ,  un  Roi  d'Angleterre  ne  peut  taxer  perfon- 
„  ne  par  forme  d'Emprunt.  Cependant  je  voudrois  que  Ton 
„  ne  mic  point  cet  Article  au  nombre  de  nos  Griefs ,  mais 
„  qu'on  le  traitat  a  part,  quoi  qu'en  veuillent  dire  bien  des 
„  gens. 

„  J'ai  dit  que  ce  que  j'avois  ^  alleguer  je  lc  tirerois  des  Ac- 

„  nds  Biens.     Par  rapport  a  nos  Pcrfonnes  ,    ilYaut  qu'elles    „  tes  PubHcs.     En    voici  un  qui  peut  tenir  lieu  de  cent  au- 

"■~         -  ~  ~       »  fes.  II  eft  fi  beau ,  que  j'ai  un  plaifir  fenfible  a  me  le  rap- 

„  peller,  &  que  je  le  trouverois  digne  d'etre  ecrit  en  Lectres 
„  d'Or.  Ceft  celui  de  I'an  25.  d^Edouard  III.  Tout  Prety 
„  dir  -  il  ,    qui  efi  contre  la  volontf  du  Sujet ,  efi  aujfi  contre  la 


„  Propriete  j  de  forte,  que  fi  Sa  Majefte  ne  remet  a  tems  cet 
„  te  Racine  en  terre  de  fa  propre  main,  nous  ne  fommes  plus  „ 
„  qu'un  Pais  de  Landes  &.  de  Bruyeres ,  au-lieu  d'un  Pais  beau 
„  &  abondant  en  bons  fruits.  En  actendant,  s'il  y  a  encore  „ 
„  quelque  reffource  ,  je  donnerai  toute  mon  application  a  la 
5,  trouver  ,  &  voici  mcme  un  remede  que  je  croi  propre  a 
„  tous  ces  maux-la.  Le  Roi  &  le  Peuple  onc  ece  blelfes  par 
„  le  meme  endroit,  fun  £c  rautre  doic  etre  retabli  par  le  me- 
„  me  endroit  auffi.  Mais  commcnt  cela  ?  Eit-ce  en  faifant 
„  des  chofes  nouvelles?  Non,  c'eft  en  failant  revivre  les  an- 
„  cienncsj  nos  Liberces,  nos  Privileges,  les  Loix  que  nos  An- 
„  cctres  ont  faites  j  c'eft  en  armanc  ces  Loix  &  en  leur  im- 
„  primant  un  tel  caraftere,  que  les  Efprits  audacieux  tremblcnt 
„  deformais  dc  leur  donner  atteinte.  Et  ne  penfez  poinc  que 
„  ce  foit-la  le  moyen  de  faire  diflbudre  le  Parlement.  Non, 
„  car  ce  que  nous  demandons  ,  eft  dans  toutes  les  regles  de 
„  la  bienfeance  &  de  la  juftice.  Je  dis  mcme  &  je  dis  vrai, 
„  ce  que  nous  dernandons  n'eft  pas  plus  a  Tavancage  du  Peu- 
„  ple  qu'a  ravantage  du  Roi.  Qiie  fi  nous  ne  robtcnons  point, 
„  il  nous  cft  impoifible  de  le  fecourir.  Mais  il  a  le  coeur  bon  i 
„  ne  craignons  donc  point  d'etre  refufes. 

„  Je  renfcrme  donc  en  pcu  de  mocs  les  ouvertures  que  j'ai  i 
„  faire.  Nous  devons  inliiler  fur  quacre  Articles ,  dont  deux 
„  regardent  nos  propres  Perlbnnes ,   &  deux  la   propriete  de 


„  foient  exemtes  d'Empvifonnement)  comme  aufii  de  tout  fer- 
„  vice  involontaiie  hors  du  Pai's,toutes  choies  abfolument  con- 
„  traires  aux  anciens  ufages.  Pour  ce  qui  cft  de  nos  Biens,  il 
„  fiiut  qu'on  ne  faife  aucune  levee  de  deniers  qa"en  confequen- 
„  ce  d'un  Ade  de  Parlement  ■,  &  qu'il  n'y  aic  plus  de  Logemenc 
de  Soldacs  par  Billets.     Rien  de  plus  necelfaire  que  ces  Ar- 


Raifon ,  contre  lcs  Fraachifes  du  Fa:s  j  e^  Refiitxtion  doit  en 
etrefaite.  Que  fignifie  le  mot  de  Franchifel  c'eft  qu'un  Sei- 


„  ticles  pour  la  furete  des  Sujets,   rien  donc  aufli  de  plus  ne-    „  gneur  ne  peut  poinc  taxer,  foit  a  beaucoup,  foit  a  peu,  fon 
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„  ceffaire  que  de  les  faire  conclurre  &  arrecer 

Le  Chevalier  Be^tjamin  Rudyard  fe  leva  enfuice,  en  qualite 
de  Moderateur,  &  fit  le  Difcours  fuivant. 

„  Nous  voici  a  la  crife  des  Pariemens.    Par  celui-ci  nous 
„  connoitrons  s'i!s  doivent  ou  vivre  ou  mourir.     Le  Roi  fe 
decidera  la-deflus  par  notre  propre  procede.    Les  Relblu- 
tions  de  cette  Chambre  y  auront  donc  une  influence  trcs  for- 
te:  jugez,  fi  nous  pouvons  tenir  une  conduite  trop  prudente, 
trop  mefuree.    Sa  Majefte  commence  par  des  temoignagcs 
„  d'af}e6lion.  Elle  publie  qu'elle  veuc  fe  repofer  avec  une  con- 
j,  fiance  cnriere  fur  Tamour  de  fon  Peuple.    II  eft  naturel  dc 
„  travaillcr  a  fa  propre  confervation ;  travaillons  -  y  donc  avec 
„  d'aucant  plus  de  foin ,  qu'il  ne  s'agit  pas  maintenant  pour  nous 
„  de  hien  etre ,   mais  de  ne  pas  ceiVer  d'etre.    Aflurez-vous  la 
„  polTeifion du  Pais,  &  nous  penferons  apres  •arameiiorer.  Comp- 
,,  tons-nous  pour  peu  de  chofe  de  nous  etre  attire  Tinimitie  de 
„  deux  puilTans  Alonarques  ?   Nous  avons  forme  les  liens  qui 
„  les  unilfent  ,   &z  qui  pis  eft  ,    nous  nous  fommes  portes  des 
„  coups  plus  mortcls  qa'ils  n'auroient  jamais  pu  eux-memes  le 
„  faire.  Nous  nous  dilons  les  uns  aux  autres,Que  deviendrons- 
„  nous  ?   N'y  a-t-il  plus  de  Baume  a  Galaad?  Si  le  Roi  tire 
„  d'un  cote  &  le  Parlemen:  de  Tautre ,  nous  fommes  brifes  in- 
,j  failliblement.    Jc  n'entre  dans  aucun  detail ,  ne  me  fentant 
„  point  aiVez  de  lumieres  pour  eplucher  ce  qui  a  ece  reiblu  a 
„  la  pluralite  des  fuffrages.    Tout  ce  quejefai  le  mieux,  c'eft 
„  que  comme  un  Jour  enfeigne  1'autre  Jour ,  un  Parlement  en 
„  enfeigne  un  autre  i  E:  touc  ce  que  j.e  fouhaite  le  plus ,  c'eft 
„  que  cette  Chambre  evite  toute  forte  de  debats  ,    &  de  dif- 
„  cuifions,  etant  convenable  que  des  Sujets  laiffenc  pafler  quel- 
„  que  chofe  k  leur  Roi.     Le  notre  a  le  coeur  grand :   on  Ta 
„  poufle ;  laiflbns-Ie  revenir.   J'ai  touc  licu  de  croire  qu'il  n'en 
„  eft  pas  loin  ,   &  qu'il  n'atcend  que  roccafion  de  nous  mar- 
„  quer  fon  recour  favorable  envers  fon  Peuple.     Donnons  nos 
,,  Avis  a  Sa  Majeftei  la  Loi  nous  le  permet,  &  notre  devoir 
„  nous  rordonne:  la  queftion  eft  de  nous  conduire  d'unc  ma- 
„  niere  qui  nous  fafle  atteindre  le  jufte  but  que  nous  nous  pro- 
„  pofons.    Pour  moi,  je  n'en  connois  pas.de  {hcUleur  moyen 
„  que  de  lui  temoigner  une  confiance  parfaite.     Or  les  preu- 
„  ves  de  cette  confiance  ,  c'eft  de  lui  accorder  premicrement 
„  un  fecours  proportionne  a  fes  grands  befoins,  &  de  porter 
„  enfuice  humblement  nos  Griefs  aux  pies  de  fon  Trone.  Voi- 
„  la  le  droic  chcmin  de  fon  Cceur,  &  voila  notre  devoir.  En 
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„  Vaffal :  car  il  repugne  aux  Franchifes  du  Pais  que  des  Hom- 
„  mes  libres  foienc  caxes  a  quoi  que  ce  foit ,  a  moins  qu'ils 
„  n'y  confeotent  librement  dans  un  Parlement  libre.  Franchi- 
„  fe,  ce  mot  nous  vient  de  la  Langue  Francoife  &  fe  rend  en 
„  Latin  par  celui  de  Libertas.  Ecoutez  comment  s'exprime  la 
„  Grande  Charte  :  Nullus  Liber  Homo  capiatur  vel  imprifone- 
„  tur ,  aut  dijfeifietur  de  bbero  tenemento  fuo ,  (^c.  nif  per  le- 
„  gale  judicium  parium  fuorum ,  "vel  per  legem  terr£.  i.  e.  Nul 
„  Homme  Libre  ne  pourra  etre  arrete  ,  ni  emprifonne  ,  ni 
„  molefte  dans  fon  Fief ,  &c ,  finon  par  une  Sentence  de  ks 
3,  Vairs  ,  ou  par  la  Loi  du  Pais.  Cette  Charte  a  ete  plus  dc 
„  trente  fois  confirmee  par  nos  meilleurs  Rois". 

Lorfque  ce  Gentilhomme  eut  acheve ,  le  Chevalier  Jm»  Co<?*, 
Secretaire  d'Etat,  parla  pour  le  Roi,  &  conclut  que  les  Griefs 
devoient  etre  repares  ,  mais  en  fone  que  les  fecours  fuflent 
auparavant  accordes.  Voici  ce  qu'il  dit. 

„  J'aimerois  mieux  que  vous  donnafliez  audience  "k  tout  au- 

„  tre  qu'a  moi  :    mais  puisqu'il  faut  que  je  parle  ,  je  declare  talre^'"" 

„  que  je  n'ai  garde  de  relever  rien  de  ce  qui  a  ete  dit  dans  Cook. 

„  cecte  Chambre  ;    mon  deffein  n'ecanc  point  de  remuer  des 

„  paifions  deja  trop  agit^es  ,  mais  de  les  adoucir  ,  de  les  ap- 

„  paifer  le  plus  qu'il  fc  pourra.    Pour  cet  efFet ,  je  follicite  ua 

„  chacun  a  prendre  quelque  chofe  fur  foi-meme  afin  d"etouf- 

„  fer  ces  dilTenfions  honteufes ,  &  de  recablir  une  bonne  har- 

„  monie  entre  !e  Souverain  &  les   Sujecs.    Ceft  Tabondance 

„  du  coeur  qui  met  les  paroles  a  la  bouche.      Et  c'eft  cetce 

„  abondance  formee  en  raoi  de  tout  ce  que  j  'ai  entendu ,  qui 

„  me  fait  conclurre,   que  Ic  Roi  doit  ecre  necefrairement  fe- 

„  couru ,  &  les  Griefs  neceflTairemenc  rcpares.    Toute  la  dif- 

„  ficulte  confifte  dans  quel  ordre  I'une  &  Taucre  de  ces  chofes 

„  doit  etre  relblue  &  mife  en  execucion.    Sur  quoi ,    il  faut 

„  confiderer  que  toutes  nos  Familles,    toutes  nos  Maifons  ne 

„  fonc  que  des  membres ,   &  des  appartemens  d'une  feule  & 

„  mcme  Maifbn,  c'eft  FEtat.  Or,  fi  dans  chaque  appartemcnt, 

„  il  y  a  des  chofes  qui  aillent  ma! ,  chacun  fe  mettra  en  devoir 

3'  d'y  remedier ;  mais  fi  rEdifice  encier  eft  en  feu  ,  qui  eft-cfi 

„  qui  voudra  s'amufer  a  reparer  quelques  desordres  particuliers  ? 

N'aimez-vous  pas  mieux  cravailler  d'abord  \  eceindre  les 

"  flammes  d'un  Incendie  qui  devore  tout  ?  On  a  propofe  des 

'„  moyens  de  le  faire,  jc  ne  les  rejette  poinc.   On  a  rapporte  les 

„  injuftices,  les  violences  qui  ont  ete  commifes,  je  ne  les  nie 

„  point.    On  a  demande  qu'il  en  fiit  fait  r^paration,  ficpuni- 

„  tion. 


(i)  L'expreffion  Angloife  porte  un  air  d'Imprecation  ,  ^ue  cthii     nuUement  amene  de  loin  ,    &  qui  peut  fort  bien  6tre  fuppofe  dans 
q»i  nefait  point  ce  fouhait  ,   ne  froffere  ftint.    Pour  oter  rimpreca-     Tefprit  de  cet  Orateur  8c  fousentendu  dans  fon  Dlfcour». 
tion,  il  n'y  a  qu'»  ajouter  dans  cette  Affmblee ,  modificatif  qui  n'eft         (a)  Somnfetfliire. 


DES     ACTES    PLTBLICS    D'ANGLETERR 


E. 


CnAR-    „  tion  ,   fuivant  les  Loix,  je  le  veux:  mais  avant  touces  cho- 

•-£5  I-     „  les  ,   fouvenc2.-vous  quelle  Loi  cell  que  la  Noccjjite  l  Qj.ie 

1^28.  j^  disje,  la  WceJJit^  ,   a-c-elle  de  Loi  ?  Fournill,;i,  Fournillez 

„  feuiemenC  Ics  nioyens  de  faire  ce  que  vous  demandez.  qui  Ibic 

,,'  fdit.  On  opineque  nous  commencions  par  l'AtFaire  des  Griefs, 

„  &  je  fuis  bien  d'avis  que  nous  les  metcions  en  etac  d'etrepre- 

„  fences  r  mais  fi  c'eft  la  premiere  chofe  que  nous  prefenterons 

„  au  Roi,  je  vous  le  demande,  ne  femblera-c-il  pointquenous 

■   „  voulons  lui  irapoier  des  condicions  ?  Ah !  ne  difpucons  point 

„  ainfi  le  terrein  avec  un  Roi  fage  ,  &  jalou.^  de  fon  honneur. 

„  Tous  nos  Subfides  ne  fauroienc  lui  etre  ni  fi  agreabies  ,   ni 

„  d'un  fecours  fi  puilTant  que  nocre  affedtion ,  &  notre  empres- 

„  fement  a  les  lui  accorder.     Un  tel  z.ele  etonnera  ,   epouvan- 

„  tera  plus  nos  Ennemis  ,   que  nos  Subfides  memes.     Com- 

„  men^ons  donc  par  les  affaircs  du  Roi  ,   &  non  par  les  no- 

„  tres. 

Difcours     „  Ce  jour,  qu'on  peut  bien  appeller  le  jour  des  Discuffions, 

^"iP^^r'    "  ^^^  ^^  Chevalier  Robert  Philips,  me  fait  reffouvenir  d'une  Fe- 

berfphi-  ,>  te  folemnelle  ,   qui  fe  celebroit  une  fois  tous  les  ans  ,  parmi 

ijfS'         „  les  Romains  ^  pendant  laquellc  ils  donnoient  a  leurs  Efclaves 

„  une  pleine  &  entiere  liberte  de  tout  dire  impunement  ,  liber- 

„  te  qui  etoit  comme  une  efpece  dadouciflement  &  de  fuspen- 

„  fion  de  leur  mifere  :    mais  la  Fece  iinie  ,   chacun  d'eux  ren- 

„  troit  dans  fa  premiere  fervitude.     L'etat  oii  nous  nous  trou- 

„  vons  a  prefent,  me  paroit  approcher  en  quelque  forte,  &  dif» 

„  ferer  en  quelque  forte  auffi,  de  celui  de  ces  Efclaves.  En  ef- 

„  fct,  apres  avoir  pafle  quelque  tems  dans  la  fouftrance  &  dans 

„  les  plus  violentes  oppreffions,  il  nous  vient  enfin  ,  comme  a 

,,  ces  Efclaves,un  jour  de  Liberce,  un  jour  oii  il  nous  eft  per- 

„  mis  de  parlerj  c'eft  la  reffemblance:  la  differetjce  fera,  com- 

3,  me  je  Tefpere ,  que  nous  ne  rentrerons  point  dans  cecce  fervi- 

„  tude ;  car  nous  forames  une  Nation  libre ;  nul  de  nous  n'eft 

„  Efclavc,  mais  feulemcnt  Sujet.     Ces  infortunes  Romains  e- 

„  toient  forces  ,   apres  leur  jour  de  Fcce  ,  de  reprendre  lcurs 

„  chaines  ■-,  mais  nous ,  nous  comptons  de  reprendre  notre  Li- 

„  berte.    Quelle  joie  pour  moi,  de  voir  ce  qui  fe  pafle  ce  ma- 

„  tin  dans  cette  Chambre  I   de  voir  la  fenfibilice  &  le  reffenti- 

„  ment  que  Ton  y  temoigne  des  violences  fous  lefquelles  nous 

„  gemiffons  l  de  voir  ce  concours,  cetre  unanimite  de  Conclu- 

„  lions  genereufes  contre  les  injuftices  faices  aux  Sujets  ,   &  la 

„  ferme  relblucion  d'en  pourfuivre  le  redreffemenc !  J'ai  crainc, 

„  je  vous  Tavoue,  qu'il  n'y  eiit  de  roppolition  dans  nos  fenti- 

„  mens  fur  ce  fujet:  il  n'y  en  a  pointj  j'en  tire  un  heureux  au- 

„  gure.     II  a  cte  dit  o^ilfaudroit  ouhlier  le  paffe.     Souhait  ex- 

„  cellent !  Quiconque  ne  le  fait  point ,  que  fa  voix  ne  foit  d'au- 

„  cun  poids  parmi  nous  (i).    Non  ,  il  n'eft  point  de  meilleur 

„  remede  concre  les  injures  que  Tpubli  ,   mais  cec  oubli  n'em- 

„  peche  point  qu'on  ne  fonge  a  en  arreter  le  cours.    Et  c'eft 

„  ainfi  que  les  Romains  avoient  coutume  d'en  agir.     Un  des 

„  Gcntilshommes  qui  ont  parle  avant  moi  a  dit,  ^e  nous  de- 

„  vons  nous  conduire  da?is  ce  Parlement ,  comme  s'il  ^toit  la  Crife 

^  df  le  dernier  de  tous  les  Parlemens.  Ceft  s'exprimer  bien  fran- 

„  chement ;  mais  je  ne  croi  point  que  le  Roi  aic  aucun  lieu  de 

„  fe  porter  a  cecce  excremice  envers  nous,  nique  nous  porcions 

„  les  chofes  fi  loin  envers  lui. 

„  Pour  ce  qui  eft  des  dangers  qui  nous  menacent  au  dehors , 
„  on  nous  les  a  mis  devanc  les  yeux  ,  &  je  ne  penfe  pas  qu'il  y 
„  aic  un  Anglois  qui  ne  les  apprehende.  Nous  nous  fommes 
3,  accire  deux  puiffans  Monarques  ,  qui  font  tres  etroitement 
„  unis ,  &  donc  Tun  eft  ii  forc  dans  nocre  voifinage  ,  qu'il  en 
„  eft  a  nos  porces.  Le  danger  n'eft  donc  poinc  imaginaire,  di- 
„  ra-t-on,  mais  tres-reel,  j'en  conviens  j  mais  je  dis  qu'il  faut 
„  premierement  courir  aux  dangers  qui  nous  menacent  au  de- 
„  dans.  Et  certes  ,  la  violation  de  nos  Droics  domeftiques  eft, 
,,  a  mon  avis,  infiniment  plus  a  craindre  que  tous  les  Ennemis 
j,  du  dehors.  II  eft  lans  doute  de  notre  devoir  de  nous  mettre 
„  en  defenfe  concre  ceux-ci  ,  &  de  les  repouffer  ;  mais  com- 
,,  menc  le  ferons-nous  ,  li  nous  negligeons  ce  qui  peut  nous  en 
„  donner  au  dedans  &  la  force  &  la  volonce  ?  Nous  devons 
j,  certainement  avoir  une  parfaite  confiance  en  Sa  Majefte ,  fans 
„  quoi,  nous  ne  lui  parlerons  que  dans  un  efprit  de  crainte,& 
„  la  craince  ne  convient  point  aux  Anglois.  Les  violences  in- 
„  ouies  (mes  expreffions  fonc  forces  ,  mais  mes  incencions  font 
„  bonnes)les  violences  inouies,  dis-je,  qu'on  a  commifes  n'onc 
,,  rien  epargne  de  ce  qui  nous  appartient.  On  en  a  cite  quatre 
„  dont  nous  fouffrons  encore ;  mais  ii  Dieu  ne  m'exauce  dans 
„  le  jour  de  ma  Tribulation  ,  je  tremble  qu'il  n'en  faille  ajou- 
„  ter  une  cinquieme  plus  cernble  que  toutes  les  autres  ,  je  veux 
„  dire,  la  Religion  mife  en  vente  par  Commiffion.  Helas!  on 

„  ufe  maintenant  de  connivence c'eft  trop  peu  dire  ,  on 

„  permet  tout ,  on  lache  la  bride  aux  Papiftes ,  moyennant  une 
„  contribution  annuellci  &  de-la  vienc,  que  fans  aucunecrain- 
„  te  des  Loix ,  ils  exercenc  ouvertement  leur  Culte  Idolatre ,  fe 
„  moquant  avec  impunite  des  Parlemens,  des  Ordonnances,  en 
„  un  mot  de  tout ,  oui  de  tout.  Mais  paflbns  a  quelque  autre 
„  chofe. 
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„  II  eft  d'une  notonete  publique  ,   que  la  Nation  An<rloife    Char- 
„  en  vertu  du  Concordat  paffe  entre  fon  Roi  &  EUe,  n'eft  te-  les  L 
„  nue  i  aucune  Contribution  de  deniers  ,    qu'autant  qu'elle  y    ^^3.%^ 
„  confenc  de  fon  pur  gre  :    &  que  ,   comme  on  -a  decerne  au 
„  Souverain  un  certain  nombre  dc  Privileges  Sc  de  Prerogati- 
3,  ves  ,   on  a  laiile  de  meme  au  Sujet  un  cenain  nombre  de 
„  Franchifes  &  de  Privileges  neceflaires  ;   ce  qui  fe  voit  mani- 
„  fertenient  dans  nocre  Droit  Couturnier  ,  &  dans  les  Regicres 
„  de  nos  Parlemens.     De  quel   fronc  donc  deux  Flagorneurs 
„  [Sibthorp  &  Ma7fwartng)  fonc-ils  venus  nous  debiter,  dirai-je 
„  ou  vomir  le  concraire  dans  les  Chaires  de  nos  Eglifes  ?  Jamais 
„  Roi  d'Anglecerre  viola-t-il  les  Droics  &  les  Immunites  du 
„  Peuple,  que  le  Parlement  n'en  prit  d'abord  connoiffance,  & 
„  que  fur  fa  plainte,  il  n'y  fiit  mis  ordre  inconcinent  ?  La  vingt 
„  &  unieme  annee  du  Regned'£^»»W,  il  fut  donne  des  Com- 
„  niulions  pour  lever  de  1'argent  d'une  maniere  inuliteei  le  Par- 
„  lement  luivant  ne  manqua  point  d'en  demander  fatisfadtion 
„  il  robtmt,  &  jufqu'a  Henriyill,  on  n'a  plus  entendu  parler 
„  de  Commiffions  pareilles. 

,,  On  mic  en  oeuvre  un  autre  moyen  decourne  pour  tirer  de 
„  Targent  du  Peuple  •  ce  fut  de  lui  en  empruncer.  Cec  Em- 
„  prunt  eroit  pour  ainli  dire  un  ver ,  qui  rongeoic  incerieuremenc 
„  ies  pilocis  de  la  Loi.  Mais  leParleraent  fit  fes  reprefencacions 
„  &  cec  argent  fut  tout  refticue.  Une  autre  pecice  rufe  qu'on 
„  imagina  encore  ,  ce  fuc  de  demander  de  Targenc  par  voye  de 
„  Benevolence  ,  qui  eft  un  Prefent  ou  Don  preceudu  Gracuit. 
„  Ce  qui  en  refulca  peut  fe  voir  dans  lesStaturs  de  Richardllll 
„  qui  condamna  ce  moyen  en  parciculier ,  &  tous  les  autres  qui 
„  fortoient  des  ufages  regus.  Or  puilque  le  Droit  du  Sujet  eft 
„  ainii  fortifie  de  la  Loi  fondamentale  du  Royaume  ,  &  que 
„  les  Princes  ont  repare  les  breches  qui  avoienc  ece  faites 
„  a  ce  Droit  ,  des  qu'on  leur  en  a  porce  plainte  ,  nous  re- 
„  cevrons,je  n'en  doute  point,de  Sa  Majefte  la  meme  fatisfac- 
„  tion. 

„  Je  voudrois  faire  ici  une  pecice  Digreffion,  permettez-la  moi. 
„  La  Province(2)qui  m'a  depuce,  ma  donne  ordre  de  cravail- 
„  ier  a  la  delivrer  de  ces  charges  les  plus  infupporcables  qui  fu- 
„  renc  jamais  mifes  fur  un  Peuple.  II  y  a  dans  mes  Inftrudtions 
„  ce  moc  remarquable,  les  CommiJJaires-Lieutenans  (3)  nous  d^- 
„  fouilknt  de  touteforte  de  Liherte.  Ceque  j'affure,  moi,  ecre 
„  tellement  vericable,  que  (i  jamais  ces  Ibrces  d'OflSciers  firent 
„  rien  de  pareil  a  ce  qui  nous  a  ece  fait  ,  je  veux  bien  paffer  a 
„  1  avenir  pour  un  homme  indigne  de  foi.     On  mandoit  a  cha- 
„  que  Parciculier  qu'il  e(jt  a  payer  fa  Taxe  ,  des  la  premiere; 
„  Sommation  de  la  part  d'un  Lieutenant  de  Roi  (4) ,  (ous  pei- 
„  ne  d'etre  recherche  fur  ia  conduite  ,   &  mene  devant  les  Sei- 
„  gneurs  du  Confeil.     Pratique  etrange  ,  &  la  plus  propre  qui 
„  fuc  jamais  invencee  pour  aneancir  la  Liberte.  Ainfi  donc  cha- 
„  cune  de  nos  Provinces  a  fes  Decemvirs  ,  parmi  lefquels  il  ne 
„  manque  pas  de  fe  trouver  quelque  Appius  Claudius ,  qui  cher- 
„  che  a  affouvir  fes  propres  paffions.     Nous  nous  amufons  i 
„  crier  contre  les  Emprunts  ,  &  les  autres  impofitions  :   mais 
„  puifque  des  Lieutenans  de  Roi  peuvent  donner  des  ordres 
„  pour  nous  faire  mettre  en  prifon,  quand  il  leur  plalt,  fi  nous 
„  ne  payons  poinc  poaduellemenc  les  fommes  qu'ils  nous  de- 
„  mandenc  ;    c'eft  a  nous  a  mectre  la  main  a  Fceuvre  pour  fau- 
„  ver  la  Liberce  publique,  &  J  voir  ce  qu'il  y  aura  a  faire  avec 
„  de  telles  gens.    On  nous  a  fait  valoir  1'argument  de  la  Neces- 
„  jite.     Tout  le  monde  fait  que  la  N^ceJJit^  ^ft  un  Homme  fort 
„  d-  arm^,  comme  auffi  un  tres  mauvais  Cojifeiller  ;  &  plut  a 
„  Dieu  fes  confeils  n'euffent-ils  jamais  ete  fuivis  parmi  nous  ! 
„  Enfin ,  voila  donc  rAnglecerre  fur  le  pie,  ou  peu  s'en  fauc  de 
„  la  Turquie,  ou  Ton  depeche  desjaniffaires,  qui  pour  fe  ren- 
,,  dre  maicres  d'une  maifon,  n'ont  qu'a  y  poler  une  halebarde  i 
„  la  porte.    N'a-t-on  pas  deja  publie  des  Edits  pour  lever  de 
„  Targent  ?  Ne  nous  a-t-on  pas  taxes  ?  N'a-t-on  pas  mis  chez 
„  chacun  de  nous  en  garnifon  des  Soldats  ,  qui  pillent  ceux  qui 
„  ne  font  pas  dispofes  a  payer  ?  II  eft  remarquable  que  les  Ro- 
„  inains  ayant  envoye  un  de  leurs  Senateurs  en  Efpagne  ,  pour 
„  s'informer  ^  fond  des  fujets  de  plainte  de  ce  Penple  ,  n'en 
„  trouverenc  point ,  poinc,qui  reiat  cant  aigri  que  le  Logemenc 
„  des  Soldats.    Cependant  les  Efpagnols  ecoienc  un  Peuple  fub- 
„  jugue.    Cela  me  rappelle ,  que  Fortefcu ,  reprefencanc  au  Ro£ 
„  les  fuices  funeftes  qui  refulcoient  du  Logement  des  Gens  de 
„  guerre  chez,  les  Particuliers ,  ne  fit  point  difficulte  de  lui  di- 
„  re ,  qu';7  ?iy  a  peint  de  maifon  en  Angleterre  oit  l'on  foit  obli- 
„  g(  de   recevoir   des  Soldats  ,    que  les  Hoteleries  ,    e^  encor» 
„  faut-il  qu'ils  y  payent.     Paroles  dont  je  voudrois  ,   que  cha- 
„  cun  iencit  bien  toute  la  force.    Pour  moi  ,  je  conclus  que 
„  nous    devons    parler  fur  ce  fujet  ouvercemenc  a  Sa  Majes- 
„  ce  ,  &  la  fupplier  de  remetcre  les  chofes  dans  leur  premier 
„  etat. 

,,  Je  rencontre  un  aucre  Grief  dans  un  Arrec  prononce  dans 
„  Tordre  judiciaire  :  les  tems  pafles  nous  en  fourniffenc  trois 
„  dont  on  ne  fauroic  dire  lequelcft  le  plus  ruineux  auSujec.  Le 
„  premier ,  dans  lequel  on  ne  manqua  pas  d'obferver  toutcs  les 

„  for- 


(5)  En  Anglois,  ceux  qu'on  nomme  Commijfnry  ,  CommilTaires,  fary-tieutenants. 
font  une  forte  de  juges,  ou  d"Officiers  Ecclefiaftiques ,  ou  Militai-         (+)   Depuiy-Liiutenitnt  ,    c'eft  le  titre   du   Sottsgouverneur  i'aaS 

res,  qui  ont  des  Lieutenans  ou  Subdelcgues  qu^on  nomme  Cammii-  Ville  ou  d'uae  Province 
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Chab-     „  formalites  de  la  Jufticc ,  fut  port^  a  roccafion  des  Puines  (i), 
i-Es  I-      „  Peuple  que  jhonore,  &  que  j'ai  trouve  plus  affedtionne  pour 
"^~''     „  nous,  que  nous  ne  le  fommes  pour  eiix.     Au  refte,  ce  n'ell 
„  point  ici  une  plainte  ,   c'eft  feulement  une  Ciiation  que  je 
„  fais. 

„  Le  fecond  Arret  fut  porte  au  fujet  des  Impofinons  qui  fu- 
„  rent  remifes  fur  TEchiquier ;  ce  que  cette  Chambre  condamj 
,,  na  deux  fois  confecutives ,  je  Tavoue ,  mais  avec  conibien  peti 
„  de  courage ,  je  ne  m'en  fcuviens  qu'avec  douleur. 

„  Si  jamais  il  s'eft  rendu  un  jugement  fatal  ,  permettez-moi 
„  de  dire  les  chofes  par  leur  nom ,  oui  fatal  a  la  Liberte  publi- 
„  que ,  c'eft  celui  qui  fut  prononce  par  un  homme  feul  fur  Taf- 
„  faire  du  Chevalier  fean  Hevenigham,  portee  &  plaidee  a  la 
j,  Barre,  la  St.  Mkbel  derniere.  Je  puis  vivre  dans  ma  Maifon, 
„  quoiqu'un  autre  vienne  y  loger  &  y  vivre,  fans  aucun  droit, 
„  avec  moi.  Je  puis  vivre  ,  quoique  je  paye  TExcife ,  &  tel- 
„  les  autres  taxes  que  je  ne  dois  point.  Mais  ma  Liberte  qui 
„  eft  r Ame  de  ma  Vic  !  Ma  Liberte ,  qu'elle  me  foit  otee  par 
,,  force !  Que  je  fois  jette  dans  une  Prifon,  fans  efperance  d'en 
„  fortir  par  le  fecours  de  la  Loi !  Quoi ,  un  Anglois  croupira , 
„  perira  en  prifon?  O  Ancetres  peu  prevoyans,  6  peu  prudens 
„  Ayeux  ,  qui  avez  pourvu  avec  tant  de  foin  a  nous  aflurer  la 
„  paifible  poffeffion  de  nos  Terres ,  &  la  Liberte  de  nos  Par- 
„  lemens  ,  mais  qui  avez,  neglige  la  furete  de  nos  Perfonnes, 
„  jufqu'4  permettre  qu'on  put  les  enfermer  dans  une  pri(on,& 
„  les  y  retenir  durante  hene  flacito ,  tant  que  Ton  voudroit,  fans 
„  leur  fournir  aucune  reflource  pour  fe  delivrer  I  Si  c'eft-Ia  la 
„  Loi ,  pourquoi  parlons-nous  de  nos  Libertes  }  Ceft  en-vain 
„  &  a  pure  perte  que  nous  nous  fatiguons  a  difputer  fur  les 
5,  Loix  ,  fur  les  Franchifes  ,  fur  la  Propnete  des  Biens :  nous 
„  voila  ,  nous  voila  au  comblc  de  la  mifere.  Car  qu'eft-ce 
„  qu'un  homme  ptut  appeller  Sien ,  ii  ce  n'eft  point  la  Liber- 
„  te  .'  Je  ne  marquerai  point  ici  ce  qu'il  y  avoit  d'irregulicr  & 
„  de  faux  dans  le  jugement  qui  fait  le  fujet  de  cet  Article  ,  es- 
„  perant  que  chacun  de  nous  en  dira  franchement  fa  penfee, 
„  lorfque  la  Chambre  mettra  cette  affaire  en  deliberation. 

j,  Pour  ce  qui  eft  de  ma  perfonne  ,  de  mon  emprifonnement 
„  &  de  la  maniere  dont  j'ai  ete  elargi  ,  n'en  ayant  rien  touche 
„  dans  ce  Difcours  que  d'une  maniere  affez  obfcure ,  &  n'ayant 
„  pas  deffein  de  le  faire  autrement,  je  paffe  a  ma  conclulion. 

„  Nous  avons  deux  affaires  a  terminer ,  Tune  regarde  le  Roi, 

„  &  Tautre  le  Peuple.    Sa  Majefte  nous  appelle  a  fon  fecours 

„  pour  le  retabliffement  de  fonHonneur,  &  de  celui  de  la  Na- 

„  tion.    Le  Peuple  nous  envoye ,  dans  Tefperance  que  nous  fe- 

„  rons  toutes  fortes  d'efforts  pour  retourner  a  lui ,  une  branche 

„  d'Olivier  a  la  main  ,  &  dans  la  ferme  affurance  d'etre  entie- 

„  renaent  delivre  des  calamites  fous  les  poids  defquelles  il  ne 

„  pcut  qu'a  peine  refpirer.    Reconnoiflons-le  ,   c'eft  par  notre 

„  propre  faute  que  rEdifice  eft  tombe  cn  ruine  i  fourniffons 

„  donc  chacun  a  Tenvi  ,  de  quoi  le  relever.     Nous  apportons 

„  tous ,  je  le  fai ,  des  cceurs  fideles  ,  &  nous  ferons  voir  a  Sa 

„  Majefte  oii  &  qui  font  fes  meilleurs  Confeillers  ,  pourvu 

„  qu'elle  veuille  bien  eloigner  de  fa  Perfonne  tous  ccs  adulateurs 

„  pernicieux.  Cependant ,  puifqu'il  n'eft  point  en  notre  pouvoir 

„  de  la  fecourir  ,   fans  lui   propofer  nos  Griefs  ,  acquirtons- 

„  nous  hardiment  de  ce  devoir  ;   mais  en  faifant  ainfi  ufage  de 

„  notre  Liberte ,  n'oublions  pas  que  nous  fommes  Sujets.  Tou- 

„  tes  fortes  de  perfonnes  font  en  etat  de  comprendre ,  que  c'eit 

„  a  cette  Affemblee  a  dispenfer  les  Graces  &  les  Chatimens. 

„  Mais  fi  quelqu'un  penfe  que  le  Roi  peut  etre  fecouru  ,   & 

„  I'Etat  conferve,  fans  que  les  Griefs  (oient  repares  ,  il  fe  trom- 

„  pe.     Car  laGrandeur  des  Rois  d'AngIeterre  fut  toujours  pro- 

„  portionnee  a  Taffedlion  de  leurs  Sujets  ,  &  ceux  qui  s'attire- 

„  rent  le  plus  leur  confiancc,furent  les  plus  puiffans  &  les  plus 

„  glorieux.    Cependant  hatons-nous  ,   expedions  Taffaire  pour 

„  laquelle  nous  fommes  affembles.     Que  cette  Chambre  pre- 

,    pare  le  Cahier  des  Griefs,  qui  doit  etre  mis  fous  les  yeux  du 

„  Roi,  &  qu'elle  travaille  a  obtcnir,  non  de  nouveaux  Privi- 

„  leges,  mais  une  Declaration  dcs  peines  ,   qui  feront  infligees 

,  a  ceux  qui  oferont  dans  la  fuite  y  porter  atteinre  ,  afin  que  la 

,   crainte  du  chatiment  &  de  linfamie  lcs  leur  faffe  refpefter. 

„  Apres  quoi ,  nous  travaillerons  a  accorder  un  Subfide  ,  mais 

„  un  Subfide  auffi  grand  que  jamais  Prince  en  ait  regu.     Et  ce- 

,  pendant  ce  Sublide  fera  le  moindre  de  nos  Dons.     Avec  no- 

„  tre  argent,  nous  donnerons  nos  cceurs  a  notreRoi,  nous  lui 

„  donnerons  un  Peuple  reffuscite  ,    pour  ainfi  dire  ,  des  morts. 

,    Par  ce  moyen  ceParlement  fera  nomme  a  jufte  titre,  le  Par- 

lement  des  Prodiges ;  les  fleaux  du  Ciel  fe  detourncront  de  no- 

tre  Patrie  ,   ces  rayons  de  Bienveillance   Royale  ranimeront 

„  nos  efprits ,  &  nous  nous  en  retournerons  pleins  dc  joie  &  de 

„  confolation  dans  nos  Provinces  ,  affures  que  nous  laiflerons  k 


(i)  LMntelligence  de  ce  titre  depend  d'un  trait  d*Hiftoire  ,  qui  fe 
trouve  dans  le  grand  Ouvrage  de  Mr.  de  Rafm  ,  &  dans  l'Abrege  de 
Hymtr ,  T.  XVI.  p.  177  Je  pourrois  y  renvoyer  tout  fechement  le 
Lefteur  ,  mais  )'aime  a  lui  epargner  ce  qui  peut  affoiblir  fon  atten- 
tion  pour  le  Textc  qu'il  a  fous  les  yeux.  Voici  donc  Torigine  Sc 
le  fondement  de  ce  titre. 

faifUfs  VI  Roi  d^Ecoffe  etant  devenu  Roid'Ang!eterre  fous  le  nom 
de  fn({Hti  l.  fouhaita  avec  palfion  que  ces  deux  Royaumes  nc  com- 
poiaffent  plus  qu"un  feul  &  m4me  Etat.     II  appuya  ce  delTein  de 


„  nos  Enfans  la  meme  Liberte  que  nous  avons  heric6e  de  nos  Char- 
„  Peres.  les  I. 

Nonobilant  tous  les  Difcours  qui  furent  faits  ce  jour-la  &    i^^^- 
ies  deux  jours  fuivans  ,  on  n'en  vint  a  aucune  Refolution.     Le 
tems  fe  paffa  a  ^couter  les  Griefs  que  Ton  portoit  de  tous  les 
endroits  du  Royaume. 

Le  vingt-quatrieme  de  Mars,  le  Secretaire  Cook  renouvella  la 
propoiition  qu'il  avoit  faite  de  travailler  a  Taffaire  du  fecours, 
en  preparant  neanmoins  celle  des  Griefs.  Et  voici  ce  qu'il  dit 
encore  fur  ce  fujet. 

„  Nous  fommes  tous  d'avis  que  ces  deux  affaires  ne  doivent 
„  point  etre  feparees.  Souffrez  feulement  que  je  vous  dife  en- 
„  core  un  mot,  touchant  celle  qui  regarde  pUis  diredlemenc  le 
„  Roi.  II  ne  s'agit  que  de  Tordre  dans  lequel  elle  marchera.  Si 
„  elle  n'entre  pas  ia  premieredans  nos  Deliberations,  qu'elle  foit 
„  du  moins  la  premiere  qui  fera  portee  devaniSaMaiefte.  Ceft 
„  un  honneur  que  nous  devons  a  notreSouverain,  &qui  cour- 
„  nera  certainement  a  Tavantage  de  la  Chambrc.  Le  motif  de 
„  la  Convocation  de  ce  Parlement  eft  le  fecours  dont  Sa  Ma- 
„  jefte  a  befoin.  EUe  nous  Ta  formellement  fait  entendre.  Ne 
„  fera-t-on  aucun  cas  de  fes  intentions  declarees  ?  D'ailleurs  el- 
„  le  nous  demande  elle-meme  cette  preference  ,  avec  promefle 
„  de  nous  accorder  enfuite  tout  ce  qu'on  peut  obtenir  avec  jus- 
„  tice  d'un  Roi.  Nous  qui  avons  le  bonheur  d'etre  a  fa  fuite, 
„  &  de  rentendre  parler  ,  nous  pouvons  vous  affurer  ,  que  ja- 
„  mais  Monarque  ne  fut  plus  porte  que  le  notre,  a  ecouter  fa- 
„  vorablement  les  plaintes  de  fes  Sujets^  &  vous,  vous  n'igno- 
„  rez,  point  que  jamais  Monarque  ne  fut  plus  delicac  que  lui, 
„  fur  ce  qui  peut  interefler  fa  gloire. 

„  N'cft-il  pas  de  la  bienfeance  que  leRoi  ait  le  pas,  (elonce 
„  mot  d'un  mckn  Dep\ne  auPdiT\emmt?  ./igijffons-en  ga/amment 
„  avec  le  Roi ,  dilbit-il.  Apres  tout  ,  nous  ne  faifons  aucune 
,,  Ordonnance,  qui  ne  nous  lie  nous-memes  &  qui  n'augmente 
„  le  pouvoir  de  Sa  Majefte.  II  n'y  a  perfonne  qui  en  mourant 
„  ne  laifle  volontiers  a  fon  Heritier  la  faveur  du  Roi  j  il  n'y  a 
„  perfonne  qui ,  pendant  fa  vie ,  n'ait  befoin  de  cette  meme  fa- 
„  veur.  A  rouverture  de  ce  Parlemenc,  nous  avons  commen- 
,,  ce  par  nous  reconcilier  avec  Dieu  ;  mais  la  premiere  condi- 
„  tion  que  Dieu  a  mife  a  cette  reconciliation  ,  c'eft  que  nous 
„  nous  reuniffions  a  notre  Roi.  Les  Membres  ne  feroient-ils 
„  point  en  paix  avec  leur  Chef .'  Sa  Majefte  fouhaite  cette  rcu- 
,,  nion  i  il  la  demande  &  Tattend.  Mais  il  fauc  aufli  que  nous 
„  foyons  unis  &  d'accord  encre  nous.  Apres  quoi  ,  nous  ne 
„  formerons  plus  qu'un  Corps  bien  lie  ;  nous  prononcerons 
„  tous  parfiaicemcnc  Shiboleth  ;  &  nous  fcrons  en  etat  d'exami- 
„  ner  &  de  pourfuivre  la  reparation  de  nos  Griefs  &  des  des- 
„  ordres  du  tems  :  reparation  qui  n'eft  fouhaitee  de  perfonne 
„  plus  que  de  Sa  Majefte,  &  de  ceux  de  fes  Miniftres  que  vous 
„  y  croyez,  les  plus  oppofes.  Prenons  le  moyen  le  plus  proprc 
„  pour  y  reuflir.  Ceft  fans  doute  celui  d'une  heureufe  reunion, 
„  qui  nous  fera  tous  concourir  au  retabliflemcnt  dc  toutes  cho- 
„  fes  dans  leur  premier  etat.  Si  les  Loix  fondent  notre  Droit 
„  £ai»ejfe ,  nous  les  recouvrerons  avec  toute  leur  force  &  touc 
„  leur  eclat  :  les  affaires  en  prendront  au  dehors  un  tour  favo- 
,,  rablejj  le  coeur  abattu  de  nos  Troapcs  en  lera  releve ;  &  les 
„  femences  funeftcs  de  nos  difcordcs  ,  tant  au  dedans  qu'au  de- 
„  hors,  en  feront  amorties.  Vous  iavez  que  le  premier  Semeur 
„  de  cette  Zizanie  parmi  nous  fut  un  Agent  d'£fpagne  ,  le  fa- 
„  meux  &  fubtil  Gondomar.  Et  quel  fervice  ne  rendit-il  point 
„  par-la  \  fon  Maitre! 

„  Depuis  ce  tems-Ia  bien  d'aucres  Miniftres  ont  fouffle  le  feu 
„  parmi  nous.  Temoin  1'Ambaffadeur  de  France,  qui  de  re- 
„  tour  aupres  de  Ibn  Roi ,  &  lui  rendant  compte  de  fa  Nego- 
„  ciation  en  Angleterre  ,  Talfura  que  pendant  lc  dernier  Parle- 
,,  ment,  il  avoit  eu  lart  d'allumer  des  Diflcnfions  entre  le  Roi 
„  &  le  Peuple  :  Trame  dont  ce  Mmiftre  fut  particulierement 
„  recompenfe.  Dans  le  meme  tems  que  ce  meme  Parlemenc- 
„  la  tenoit  ici  fes  ieances,  les  Jefuites  de  concerc  avec  tels  au- 
„  cres  perfonnages  auflS  bien  inteniionnes  qu'eux  ,  en  avoient 
jjConvoque  un  a  un  mille  de  Londres  (2)  ,  ce  qui  fijt  decou- 
,,  vert  par  des  Lettres  interceptees  ,  qu'ils  ecrivoicnt  a  Rome. 
„  Le  lieu  de  lcur  affemblee  eit  change  ,  &  quelques-uns  d'en' 
„  tr'eux  ont  ete  deja  places  ,  felon  leurs  merites.  Si  vous  y 
„  prenex  garde,  c'eft  aujourdhui  la  S.  Jofeph;  leursLettrcs  de 
„  Convocation  le  nommoient  lejourQriental,  &  le  defignoicnc 
„  pour  Touverture  de  leur  Affemblee.  Je  parle  de  ces  choles 
„  &  je  vous  fais  ce  detail ,  parce  que  Ton  y  voit  diftindtement 
„  la  main  de  Dieu ,  qui  travaille  a  notre  union  par  leur  Divi- 
„  fion  meme  ;  car  ils  ne  font  certainement  pas  plus  fepares  dc 
„  nous  ,  qu'ils  le  font  entre  eux  les  uns  des  autres.  Je  reviens 
,,  encore  a  la  prefeance  que  j'ai  demandee  pour  les  affaires  du 

„  Roi, 

plufieurs  raifons  que  Mr.  de  Rapin  rapporte  ,  &  dont  il  dit  qu'elles 
ne  furent  point  capables  d'engager  le  Parlement  d'Angleterre  a  coQ'' 
fentir  a  cette  Union.  Mr.  de  Larrey  (T.  IIL  p.  6fi,(^  fuiv.)  prc- 
tend  au  contraire  qu'elle  fe  iit.  U  en  rapporte  la  maniere  &  les  con- 
ditions  ;  &  il  veut  menie  en  conftater  la  certitude  par  une  monnoyt 
d'or  nommee  Angelot ,  ^  deux  differentes  Med»illes  qui  furent  ,  dit-il , 
fr»fees  en  faveur  de  ceiie  Union ,  nvec  des  Infcriftions  convenables .  Pen- 
dant  les  Negociations,  &c.  fur  ce  fujet,  le  Roi  publia  une  Procla- 
mation ,  par  laquelle  il  declaroit  naturalifes  dans  les  deux  R.oyaumes, 

ceui 
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CuAR-  ,,  Roi,  &  je  l.iilTe  aux  moindres  genies  a  juger  s'il  peut  nous  en 
i-Es  I.  j^  revenir  le  moindre  prejudicei  &c  li  meme  nous  ne  nousmet- 
^^^S.  ^^  trons  point  par-ia  a  couvert  de  bien  des  blames.  Donnerons- 
„  nous  lieu  a  une  rupture,  qui  ne  peut  qu'avoir  des  fuites  tres 
5,  malheureufes  .-'  Non;  metcons  plutot  la  derniere  main  a  une 
j,  enciere  rcconciliation  j  Sa.  Majefte  nous  en  laura  gre,  &  ne 
„  roubliera  point. 

Dautres  Membrcs  opinerent  a  commencer  par  apporter  du 
remede  aux  Griefs  qu  ils  comparoicnt  a  une  Cangrcne  ,  qui  ron- 
ge  &  ruine  la  Liberte  des  Sujets.  Ceft  par  une  Loi  fondamen- 
tale,  difoient-ils ,  c'eit  en  vercu  de  ce  glorieux  Droit,que  nous 
avons  le  pouvoir  de  donner,  ou  de  ne  donner  point  des  Subli- 
6cs.  Que  .Sa  Majefte  reconnoille  feulement  ce  Droit,  qui  apres 
Dieu  eft  ce  que  nous  avons  de  plus  cher  ;  &  alors  ,  nous  lui 
donnerons  toas  les  fecours  poifibles.  Nous  ne  fommes  plus  au 
tems  ,  ajoutoit-on,  ou  Ton  briguoit  la  Faveur  &  les  Dignites, 
pour  femer  la  difcorde,  conime  le  fir  Gondo^nar  pour  faire  per- 
dre  la  tete  a  Rai  leigh.  Mais  tous  ces  Difcours  n'amenerent  poinc 
la  Chambre,  ce  jour-la,  a  prcndre  aucune  Refolution. 

Le  lendemain  25  de  Mars,  Mr.  le  Secretaire  Cook  prefenta 
de  la  part  du  Roi  ,  certaines  propolitions  aux  Communes,  en 
leur  difant  ,  „  Que  Sa  M;]jefte  regardant  lcurs  Griefs  comme 
„  Siens,  leur  lailToit  la  liberce  de  travailler  aux  deux  affaires  a  la 
„  foisj  a  l'une  le  matin  &  rapres-midi,  a  rautre,a  leurchoix, 
„  &  dans  l'ordie  qu'ils  voudroienc. 

La-delTus  la  Chambre  s'etant  tournce  en  grand  Commite, 
fous  la  Prelidence  d^Edouard  Littleton  Ecuycr  ,  ordonna  qu'il 
ffroic  deiibere  fur  ce  qui  concerne  la  Liberte  des  Sujecs  ,  leurs 
Ptrfbnnes  &  leurs  Biens ,  de  meme  que  lur  le  fecours  demande 
par  Sa  Majeftc  :  &:  apres  bicn  des  Debats  ,  les  Griefs  qui  con- 
cernoienc  les  perfonnes ,  furenc  reduics  a  ces  fix  Chefs.  i .  L'as- 
fujeL  iilemenc  aux  Ordres  du  Confeil.  2.  Les  Emprilbnnemens. 
3.  Les  Relegacions.  4.  Les  CommiiTions  donnees  a  execucer 
hors  du  Puis.  5.  Les  EnroUemens  forces.  6.  Lcs  Procedures 
concre  les  formes  de  la  Juftice. 

On  s'accacha  d'abord  a  la  franchife  des  Perfonncs  en  general; 
&  ron  pafTa  enfuice  a  ce  qui  etoic  arrive  au  C\\tvii\itr  Jean  He- 
'uettigham,  &  aux  autres  Gentilshommes, qui  avoient  ete  mis  en 
prifon ,  pour  n'avoir  pas  voulu  prerer  de  rargent ;  qui  y  avoienc 
ete  recenus,  quoiqu'ils  eulienc  eu  recours  au  (-'rivilege  de  VHa- 
beas  Corpus;  &  qui  y  avoient  ete  renvoyes  par  fentence  des  Ju- 
ges ,  apres  que  leur  affiire  etic  ete  piaidee. 

Ceft  a  cecce  occafion  queMr.  Cresvjel ,  Depuce  de  Lincoln, 
fic  le  Difcours  fuivanc. 

„  La  Juftice,  dic-il,  eft  la  vie  &  le  fang  de  TEcac  ;  or  fi  le 
j,  grand  vaiire^u  eft  coupe,  couc  le  Baume  deGalaad  ne  fauroit 
„  empecher  le  Corps ,  je  dis  le  Corps  Policique ,  de  perir.  La 
j,  Jufticc  eft  couc  enfemble  ,  Columna  &  Corona  Reipuhlic^e ,  la 
„  Colomne,rArc-boucanc,  la  Couronne,&  laGIoirede  laRe- 
„  publique  comme  on  le  voic  par  le  Jugemenr  de  Salomon, 
„  le  plus  lage  Roi  qui  fuc  jamais  fur  la  'Terre.  Elle  eft  la  Co- 
„  lomne  &  l'Arc-boucant,  car  le  Sainc  Efpric  declare  dans  TE- 
„  cricure  ,  ^e  le  Trone  fera  ajfermi  par  la  Jufiice.  EUe  eft  la 
„  Couronne  &  la  Gloire  de  l'Ecat ,  car  TEcricure  dedare  enco- 
,  re,  ^ljfe  la  yuflice  ^tevera  la  Nation. 

„  Nos  Loix  qui  fonc  les  Regles  de  cecte  Juftice  ,  font  aufli 
„  le  Ne  plus  uhra,  les  dernieres  bornes  oppofees,  aucanc  pour  le 
„  Roi  ,  que  pour  le  Sujec.  Et  comme  ce  fonc  les  Colomnes 
„  d'Hercule,  il  n'y  a  ni  Hercule  ,  ni  Prince  qui  ait  droit  d'al- 
„  ler  au  dela. 

,,  Permettez-moi  d'appliquer  a  mon  fujec  Tidee  de  Tarbre  de 
„  Nebucbadnezar.  Cec  arbre  eft  grand.  II  couvre  de  Ibn  om- 
,,  bre  non  feulement  le  Palais  du  Roi  ,  &  les  Maifons  des  ri- 
„  ches,  mais  les  Chaumieres  des  Pauvres  egalement. 

„  Or  ,  fi  les  Ouragans  de  rindignation  ou  le  Demon  de  la 
,,  Neceffite  ,  ce  Violateur  trr^fifiible  des  Loix  ,  a  endommage 
„  quelques  branches  de  cet  arbre,  enforte  que  nos  Perfbnnes  & 
,,  nos  Poftefiions  n'y  ayent  pas  crouve  le  meme  abri  qu'aupa- 
„  ravanc ,  n'en  negligeons  pourcanc  poinc  la  racine  ,  mais  plu- 
„  coc  arrolbns-la  de  nos  larmes,  ahn  que  ces  branches  econnees 
„  puiflent  reprendre  leur  vigueur,  &  que  Tarbre  porte  de  nou- 
„  veau  fes  fleurs  &  fes  fruits  accoutumes.  Je  le  fai  tres  bien , 
„  le  cceur  des  Rois  eft  impenetrable  ,  Cor  Regis  infcrutabile^  je 
.  „  ne  Tignore  point,Ies  Rois,  quoiqu'iIs  ne  foient  que  des  hom- 
„  mes  devant  Dieu ,  font  cependanc  des  Dieux  dcvant  les  Hom- 
„  mes.  Aulli,  en  cout  ce  qui  regarde  mon  gracieux  &  redouta- 
„  ble  Souverain  ,  qui  eft  natur  Uemenc  &  foncieremenc  la  Jus- 
„  cice,  la  Prudence  &  laBonte  memes,  que  mon  bras  foit  re- 
„  cranche,  oui,  quc  mon  Ame  f'e  fepare  de  mon  Corps,  lejour 
„  que  j'avancerai  la  main  pour  toucher  a  cc  fruic  defendu,aux 
,,  fleurons ,  dis-je ,  de  Sa  Majefle  &  de  fa  Couronne. 


ceux  de  fes  Sujets  qui  etoient  nes  dcpuis  fon  avcnement  a  la  Cou- 
ronne  d'Anglererre  ,  &  qu'il  nomma  Pojinaii  ,  en  Fran(;ois  Puinei , 
&  les  auir<.'s  Astenati ,  qui  lignific  propiemcnt  Aines.  Voyez  Sptl- 
man  ,  cite  par  Dit  Cxnge ,  (jlofr.  Med.  &  Inlima:  Latini:.,  su  mot 
Pojlnati.  Refte  une  tlifficulte.  Suivanc  ce  trait  d'Hilloirc,  Ic  nom 
de  Poftnati  convient  e:i,alement  aux  Anglois  &  aux  Ecoi'.ois  ;  raais 
dans  le  Difcours  du  Chevalier  Rohm  Philifs  ,  ce  titre  cu  itfefti  aux 
Ecoflbis  feulement.  La  folution  en  eic ,  quc  les  Ar.:Lis  rc]etrcrcnt 
rUnion  corame  nujfible  a  leurs  interets  ,  8c  que  Its  tcallbis  pieien- 
Tom.  X.  P.II. 


„  Cependant,  comme  notre  Eden,  ce  Jardin  de  la  Republf-  Char- 
„  que,  porte  des  fleurs,  qui  fonc  ii  brillances  t^c  d'un  ii  grand  le-'^  I. 
„  prix,  qu'il  n'y  a  que  des  mains  Royales,  qui  foienc  dignes  de    KS28- 
,,  les  manier^  il  porte  aulli  des  Mirguerites  6c  des  herbes  falu- 
„  bres,que  c<5uc  homme  qui  y  cravaille,  adroic  de  cueillir  &  de 
„  prendre  pour  fon  ufage ,  &  pour  fon  profir.  Parmi  ces  fleurs, 
„  il  y  en  a  une  qui  cienc  le  premier  rang  ,  c'eft  celle  qui  porte 
„  le  nom  d'Ocu/us  Diei  ,   &  de  Bma  Libertas.     Or  d'ici  ,  jc 
,,  prends  occafion  de  foucenr  ,  avec  le  refpedt  qiie  je  dois  aux 
„  tencimens  de  ceux  qui  auronc  de  plus  grandes  lumiercs  que 
„  moi,  de  ibutenir,  dis-je  ,   que  cous  ces  Coups-de-main,  tels 
,,  que  rEmprifonnemenc ,  ou  la  Relegacion  desSujets  deSaMa- 
„  jefte,  fan-i  en  declarer  ni  raifon  ni  caufe  ,  fonc  dcs  violitions 
„  formelles  des  Loix  fondamentales  ,   &  des  Immunites  de  ce 
„  Royaume. 

„  I.  Je  dis,  en  premier  fieu,  que  la  Loi  a  eu  une  attenrfon 
,,  reflechie,  &  a  pris  un  foin  extreme  pour  afTurer  laLibertedes 
„  Sujets  &  la  confervation  de  leurs  Privileges:  Propofition  qui 
„  fe  demontre  par  les  propres  cerme^  de  notre  Droic  Coucu- 
,)  mier.  Rien  de  plus  precis  &  de  plus  favorable ,  que  ce  qui 
„  s'y  lic  fur  cec  article.  Ecoutez-le.  La  peribnne  d'aucun  Su- 
„  jet  nc  pourra  etre  arretee ,  ni  mife  en  prifon  ,  fi  ce  n'eft  pour 
„  caufe  de  violence,  ou  de  perturbation  du  Repos  public.  Car 
„  au  refte,  cette  Loi  qu'on  peuc  appeller  a  jufl:e  titre,  la  Con- 
„  fervatrice  de  TEtJt  ,  a  tant  d'averfion  pour  la  violence,  que 
„  quiconque  s'en  rend  coupible  ,  elle  le  tient  pour  un  ennemi 
,,  capital  ,  &  rafTujettit  a  la  prife  de  Corps.  JI  eft  vrai,  que 
„  le  Stacuc  de  Markbridge  ^fui  la  crence-cinquieme  annee  d'/if;/- 
„  ri  III,  ordonna  (Chap.  24..)  que  les  Baillis  qui  avoient  refu- 
„  fe,  &  ceux  qui  refaferoienc  dans  la  (iiite  de  rendre  compte  a 
.,  leurs  Seigneurs  ,  feroicnt  fujets  a  remprifonnement  ;  ce  que 
„  rOrdoniunce  donnee  la  vingt-troifieme  annee  d'EdouardIIlj 
„  etendit  (Chap.  i-'.)  fur  ceux  qui  ne  faifoient  point  confcien- 
,,  ce  de  ne  pas  payer  leurs  dettcs.  Mais  avant  ces  Reglemens- 
„  la  ,  perfbnne  ne  pouvoit  etre  mis  en  prifon  que  pour  les  cau- 
„  fes  qiie  j'ai  alleguees.  D'ou  il  paroit  combien  la  Loi  eft  fa- 
„  vorable  a  la  Liberte  du  Sujet,  avec  quel  ibin  elle  a  voulu  le 
„  mettre  a  couvert  de  la  Priion. 

Ici  Mr.  Cresvjell  fortifia  fa  premiere  prcuve  d'une  R&gle  de 
Droit  j  cica  quelques  Jugemens  donnes  en  confequence  de  cecte 
Reglei  apres  quoi  il  pafla  a  fon  fecon-1  Argument,  qu'il  cira  i 
majori  ad  minus  .^  du  plus  grani  au  moind  e. 

„  2.  Si  le  Roi,  dic  il,  n'a  pas  un  pouvoir  defpot'que  fur  nos 
„  Biens ;  a  plus  forte  raifon ,  ne  Ta-t-il  point  fur  nos  Perfonnes, 
„  pour  les  mettre  cn  prifon  ,  fans  en  declarer  le  fujet  :  car  la 
„  Perfonne  a  plus  de  dignite  que  les  Biens  ,  comme  je  Tai  deja 
„  prouvd  ci  deffus  ,  &:  comme  Jefu5-Chrift  retablic  lui-meme 
„  tres-diftini5temenc,quand  il  dic,  An  non  efiCorpus  fupra  ves- 
„  timentum;  le  Corps  ne  vaut-il  pas  plus  qui-  le  Vetement.'  Je 
,,  dis  plus,  il  eft  peu  de  feuillecs  ,  peu  de  pages  de  cous  les  vo- 
,,  lumes  de  notre  Droit  ,  oii  Ton  ne  Crouve  la  propriece  des 
5,  Biens,  &  la  diftindion  du  Tien  &  du  Mien ,  Meum&cTuum^ 
,,  expreircmcnt  marquee  &  decidee  ,  aufTi  bien  entre  le  Roi  8c 
„  les  Sujets  ,  qu'entre  un  Sujec  &  un  aucre.  D'ou  je  conclus, 
„  que  fi  la  Prerogacive  Royale  ne  s'ecend  ni  fur  les  Biens  ,  ni 
„  fur  les  Poflelfions  ,  a  fortiori ,  a  plus  force  raifon  ne  s'eten- 
5,  dra-c-elle  poinc  fur  la  Perfonne,qiii,comme je  Tai  dic,aplus 
„  de  dignice  que  les  PofTeilions  &  les  Biens.  Je  convicns  que 
„  felon  la  veritable  Loi  Nacurelle,la  perfonne  duSujec  eft  fou- 
„  mife  aux  ordres  de  fon  Souverain  j  mais  cette  foumillion  doic 
„  s'entendre  des  chofes  qui  ne  fbnt  poinc  contraires  a  cette  me- 
„  me  Loi  Naturelle.  Or  etre  confine  dans  une  prifon,  &  jec- 
„  te  ainfi  dans  refclavage,  eft  un  etat  certainement  contraire  a 
„  la  Loi  Naturelle  j  il  ne  depend  donc  point  du  Souverain  d'y 
,,  reduire  fans  caufe  fes  Sujecs. 

„  3.  Ma  croifietne  Preuve  ,  continua-t-il,  eft  ciree  ab  inu- 
„  tili  c^  incommodo.  Car  le  Scacuc  de  Frangentibus  Pnfonam^ 
„  faic  la  premiere  annee  d^Edouard  II.  porce,  ^uod  ?iuUus  qui 
„  Prifonam  fregerit  ,  fuheat  judicium  vita  vel  ?nembrorum  pro 
,,  fraElione  prifome  tantum  ,  nifi  caufa  pro  qua  captus  imprifo- 
„  netur  tale  judicium  requirat.  Qiie  nul  ne  foic  repris  ni  cha- 
„  cie  par  Jugemenc  en  fbn  Corps  ,  s'il  n'a  que  force  fa  Pri- 
3,  fon ,  a  moins  que  la  caufe  de  fon  Emprifonnemcnc  ne  me- 
„  rice  des  peines  afHidives.  D'ou  il  s'enfuic  evidemmenc,  que 
„  Coute  perfbnne  ,  qu'un  malfaiteur  meme  qu'on  a  fait  faifir 
„  fans  en  declarer  le  motif,  s'il  vient  a  forcer  fa  prifon,  n'eft 
„  fujec  ,  pour  cela  feul  ,  a  aucune  punicion  corporelle  ;  norr 
„  pas  meme  le  Geolier,  fiit-il  convaincu  d'avoir  favorile  Te- 
„  vafion  d'un  Criminel  de  Lefe  Majefie,  qui  ne  lui  auroic  pas 
,,  ete  remis  comme  tel.  Ce  qui  etant  pofc  &  re^u  ,  pour- 
„  roit  avoir  des  fuites  tres  dangereufes  pour  i  Ecac. 

„  4.  Ma 

dircnt  qu'c!le  etoit  faite  ,  itfo  faSio  ,  par  rai'cncment  de  leur  Roi  au 
Tr6ne  d'Anglctene,  &  enluire  par  la  Proclamation  dont  nous  avons 
pirle,  Scc.  Et  il  eft  vrai  que  pendint  airez  longrcms  lcs  Ecodbis  Poft- 
nati  jouiient  de  tous  les  avanrages  de  ia  Nituralilation  en  Angleter- 
ic  ,  ce  qui  excita  la  jaloulic  &  le  murmuie  dcs  anciens  Anglois ,  qui 
nc  fe  fouciant  point  de  lcur  Naturalir.ition  en  Ecoire,  n'en  recher- 
choient  pas  beaucoup  lcs  maigrcs  avantages.  Cefl  pourquoi  le  nom 
de  Poftnati  delijna  lcs  fculs  Ecoflbis. 
(1)  A  Cterkeavcl. 
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„  4.  Mt  quatrieme  Preuve  ,  je  la  tire  ah  Regis  honore ,  du 
,,  profond  refpedl  ,  &  du  jugement  honorable  qui  font  dus  a 
la  Majefte  Royalc,  felon  les  propres  termes  de  la  Loi.  La 
fcule  chofe,  dit-elle,  dans  une  de  ces  Regles,  la  feule  cho- 
fe  que  le  Roi  ne  puifle  pas  faire  ,  c'ell  dagir  injuilement. 
Solum  Rex  hoc  non  fotefi  facere ,  (juod  non  fotejl  hiJKfie  agc- 
re.  Cela  eft  fi  conftant,  que  felon  le  rapporC  de  Hujfey , 
Grand  Juge-Mage  d'Angleterre ,  fous  le  regne  d'Henri  yu, 
le  Chevalier  fea»  Markham  dit  a  Edouard  IV,  que  Sa  Ma- 
jefte  ne  pouvoit  point  faire  arreter  une  Peribnne  pour  cau- 
fe  de  Trahifon  ou  de  Felonie,  comme  pourroit  le  faire  un 
fimple  Particulier  ,  parce  que  s'il  arrivoit  que  ce  fiit  a  tort, 
]a  Partie  lezee  demeureroit  fans  fatisfadlion  d'injure,un  Su- 
jet  ne  pouvant  avoir  de  telle  Adtion  contre  fon  Roi.  Or, 
„  li  fur  un  Ordre  donne  fous  le  Grand  Sceau  ,  mais  non  cau- 
„  fe,  on  ne  peut  pas  mettre  un  Sujet  en  prifon ,  aura-t-on 
„  droit  de  le  faire  fur  un  Ordre  tout  fimpie,  qui  ne  porte  ni 
„  caufe  ni  motif? 

„  De  plus ,  je  prends  droit  des  propres  paroles  du  Chevalier 
5,  Jean  Davis  ,  qui  etant  Sergent  du  Roi,  n'avoit  garde  de  ne 
j,  pas  foutenir  de  toutes  fes  forces  ,  la  Prerogative  Royale. 
j,  Cependant  ,  lorfqu'il  prit,  en  cette  qualite,  fes  Concluiions 
5,  dans  raffaire  de  la  Coutume  de  Taviftry ,  ce  cel^bre  Legifte 
„  dit,  ^lne  le  Royaume  d^Angleterre  eft  u?ie  Monarchie  V.oyale, 
„  ^  no?t  Seigneuriale  :  ^e  ceux  qui  vivent  fous  une  Monar- 
„  chie  Uoyale  fo?it ,  a  la  verit^ ,  des  Sujets  ,  mais  des  Sujets  dont 
„  les  Perfo/ines  font  lihres  ,  des  Sujets  qui  font  les  Maitres  ^ 
„  /es  Fropri^taires  dtrecls  de  leurs  Biens ,  lejquels  ils  fojfedent 
„  coirnne  Ihhitage  de  leurs  Feres  ,  ^  quils  transwettent  fous 
,,  le  inhrie  titre  a  leurs  Enfans  :  Au-licu  que  les  Sujets  d'une 
„  Motiarchie  Seigneuriale  nont  ahfolument  rien  qui  leur  appar- 
„  tienne  en  propre ,  ni  Bieus,  ni  Perfonnes :  Ce  ne  fo?it  donc  que 
„  de  fin.ples  Vermiers  ,  difons-meme  que  des  Efclaves.  Aulli , 
„  Iorsqu'un  Prince  vient  a  faire  des  aquilitions  ou  dcs  Conqui;- 
„  tcs  nouvelles  ,  les  anciens  habitans  du  Pais  avec  lesquels  il 
„  fait  une  Capitulation ,  &  qu'il  re^oit  fous  fa  protedtion  Ro- 
„  yale ,  &  fous  celle  des  Loix ,  dcmeurent  en  poirelTion  de  leurs 
„  Biens  &  de  leurs  Privileges ,  en  vcrtu  de  ces  mcmes  Loix  i 
„  &  ces  memes  Droits  paflint  pleinement  a  leurs  Heritiers. 

„  Sur  cts  reprefentations ,  la  Chambre  refolut  de  renvoyer 
„  rexamen  de  cette  affaire  a  un  Commite.  Enfuite ,  Mr.  Sel- 
„  den  fit  rapport  ,  que  Mr.  IVatterhoufe ,  Clerc  au  Bureau  de 
la  Couronne,  etanc  comparu  devant  le  Commitc,  avoit  re- 
connu  avoir  tire  des  Regitres  par  ordre  du  Chevalier  Robert 


„  par  ordre  du  Roi,  que  feroit-ce  autre  chofe  ,   finon  declarcr  Ch  a  r- 

„  fur  les  Regitres,  que  tout  Sujet  mis  en  prifon    par  un  tel  or-  l  e  s  I. 

„  dre,  peut  y  etre  rctenu  fans  fin  ?  Et  a  quoi  aboutit  une  telle    1628. 

,>  detencion  ,    finon  a   la  ruinc  de  la  Liberte  precieufe,  &  du 

„  Droit  naturel  &  propre  de  tout  Anglois-ne?   Pour  moi,  je 

„  crains  tortque  fans  ce  Parlement ,  dont  la  convocation  a  heu- 

,,  reufement  fuivi  de  pres  la  trame  de  ce  Jugement ,  il  auroit 

„  ete  bien  difficile  d"empecher  que  rEnregitrement  n'eiit    eu 

„  lieu  avec  toutes  fes  mauvailes   luites.     Mais  un  Parlement, 

„  un  Parlement  range  &  les  Juges,  6c  les  OiEciers,  &  toutes 

„  fortes  de  gens  a  leur  devoir". 

Apres  bien  d'autres  debats  fur  ce  meme  fujet ,  les  Commu- 
nes  demanderent  que  les  Juges  du  Banc  du  Roi  vinffent  en  per- 
fonne  rendre  compte  de  ce  qui  s'etoit  palTe  dans  cecte  Affaire: 
Et  c'eft  ce  quils  firent  de  la  maniere  fuivante. 

Le  Juge  IVhitelocke  parla  le  premier  j  &  dit  (i) : 


M 


y  L   O  R  D  s, 


Hfiir^ ,  Procureur  General  du  Roi,  &  lui  avoir  delivre  TEx- 

trait  d'un  Arret  au  Sujet  de  VHabeas  Corpus.  (Ceft  le  meme 

Arretjdont  nous  avons  fait  mention  ci-deffus).     Mr.  Selden 

fit  encore  rapporc  a  la  Chambre,  que  Mr.  Keeling,  ayanc  e- 

te  examine  par  le  Committc  ,  avoit  declare  ,  qu'apres  les 

Seances  de  la  St.  Michel  derniere,  Mr.  le  Procureur  Gene- 

ral  l'avoic  IblUcice  de  lui  fournir  un  Enregicremenc  particu- 

lier  de  VHabeas  Corpus  ;   qu'il  lui  avoic   repondu ,  qu'il  ne 

connoiffoic  point  d'£nregitremenc  parciculier  de  cecce  Loi, 

dans  les  cas  qui  s'agitoient  alors ,   que  celui  d'un  Remittitur. 

„  Mais  que  fi  Mr.  le  Procureur  General  vouloit  bien  en  dref- 

„  ibr  lui-meme  un  qui  fut  approuve  des  Juges,  il  ne  manque- 

„  roit  pas  de  le  coucher  incontinent  fur  le  Regitre.     Qu'alors 

„  Mr.  le  Procureur  General  en  fit  faire  un ,  dont  Mr.  Keeling 

„  a  produit  au  Committe  une  Copie,  en  ajoutant  que  la  Mi- 

„  nute  en  avoit  ete  prefentee  aux  Juges  qui  n'avoient  pas  vou- 

„  lu  Tapprouver  :  Quc  nonobftant  tout  ceIa,leProcureurGene- 

„  ral  Tavoit  encore  mande  plufieurs  fois,  &  lui  avoit  dit  d'un 

ton  abfolu ,    de  faire  ce  qu  on  fouhaitoit  dc  lui ,  car  il  n'y  a- 

voit  aucun  moyen  de  Teviter.     Et  que  meme ,  huit  jours  a- 

vant  1'Ouverture  du  Parlement ,   il  avoit  ete  fomme  tres  fe- 

verement  de  la  meme  chofe  par  le  Procureur  General,  a  qui 

il  avoit  enfin  obei,  &  lui  avoic  mis  en  main  TAde  exige, 

fans  en  avoir  encendu  parler  depuis". 

.    ,         Sur  cc  meme  Rapport  ,  le  Chevalier  Rfftfr/  Philips  opina., 

Clvcvalict  S?*  '^  jugement  quon  a  voulu  avoir  touchant  /'Habeas  Corpus , 

R.  Phi-     ^toit  Pexecution  du   dejfein  formi  par  certaines  perfonnes  de  df- 

^f  *•  fouillcr  la  Nation  de  fes  Privileges  ;  a  quoi  les  fuges  avoient  tret 

juftcment  refufileur  miniftere.  Et  certes ,  ajouta-C-il ,  s'ils  en  eujfent 

agi  autrement  ,nous  ne pourrions  nous  empecher  cTenfaire  a  Sa  Ma- 

■jcfti  les  repr^fentations  convenahles ,  a  moins  que  de  trahir  les  in- 

tentions  ^  la  confance  de  ceux  qui  nous  ont  dfputes  a  cette  Ajfem- 

bke.     Attachons-nous  donc  a  d(meler ,  dic  ce  Chevalier  en  finis- 

fant  ,    (fluihons   plus  avant  cette  trame  ,    pour  bien  connoitre 

dun  cite ,  comhien  elle  nous  auroit  it^ fernicieufe ,  ^-  de  Pautre; 

ce  que  les  Juges  e?i  ont  prononcS. 

Le  Chevalier  Edouard  Coke  opinant  fur  le  memeRapport  dit, 
„  Que  l'Enregitrement  de  ce  jugement  bleffoic  les  Privileges  de 
„  la  Nation  ,  parce  qu'il  n'avoit  poinc  ete  allegue  de  caufe 
„  d'emprifonnement,  quia  nulla  caufa  fuit  oftenta.  Faire  pafter 
„  qu'un  Prilonnier  peuc  n'ctre  point  admis  a  donner  Caucion 
„  pour  Ibn  elargifferaenc  ,  Ibus  precexce  que  TArret  a  cce  faic 


„  Nous  venons  ici ,  felons  vos  ordres ,  &  nous  fommes  tout    Le  yuge 
„  prets  a  nous  laver  de  Timputation  que  la  Chambre  BalTe  nous  }^'j"'^.^'. 
„  rait  d  avoir  porte  attemte  aux  Droits  de  la  Nation ,  dans  le  lific  fa 
5,  dernier  Jugement  que  nous  avons  prononce  a  XzCour  duBanc  conduiee 
„  du  Roi.     Quand   meme  cette  accufation  feroit  fondee,  il  eft  j"  ["/|,'. 
„  fur  qu'il  n'y  a  aucun  pouvoir  qui  autorife  ni  votre  Chambre,  beasCoi- 
5,  Mylords,  ni  celle  des  Communes,  a  etre  nos  Parties  &  nos  P"'^ 
„  Juges  tout  a  la  fois.     Mais  ,    Mylords,  je  dis  qu'il  ne  s'eft 
,5  point  rendu  de  Jugemenc  qui  ait  etendu  les  bornes  de  !a  Pre- 
„  rogative  Royale ,  ni  refferre  celles  du  Droic  dcs  Sujets.  II  eft 
„  vrai  qua  la  Saint  Michel  derniere ,  quatre  Genrilshommes  de- 
j,  manderent  par  requece  de  jouir  de  VHabeas  Corpus ;  ce  qui 
j,  leur  fuc  accorde ,  &  en  meme  cems  on  leur  donna  des  Avo- 
„  cacs.     L'Ordre  de  leur  Emprifonnement  portoit  per  fpeciale 
„  mandatum  Domini  Regis ;  &  cet  Ordre  nous  fut  montre  fouf- 
„  crit  de  la  propre  main  de  dix-huit  Scigneurs  du  Confeil  Pri- 
j,  ve.  Maintenant ,  Mylords ,  conliderez  ,  je  vous  prie ,  que  Q 
„  nous  avions  delivre  incontinent  ces  Prilbnniers,  9'auroitdu  e- 
„  tre  parce  que  le  Roi  ne  declaroit  pas  la  caufe  de  TEmprifon- 
„  nemenc.  Nous  aurions  donc  decide  que  le  Roi  faifoic  une  in- 
„  juftice.     Or  c'eft  ce  donc  nous  n'etions  point  informes,    &c 
„  il  pouvoit  facilement  fe  faire  que  Sa  Majefte  eijt  donne  cet 
„  ordre  par  d'autres  motifs  que  ceux  que  nous  aurions  imagincs. 
„  Mais,  dit-on,  ccs  Gentilshommes  pouvoient  donc  ctre  tenus 
„  en  prifon  toute  leur  vie.    Je  reponds  que  non  :  car  nous  ne 
„  les  renvoyames  en  prifon  ,  que  pour  avoir  le  tems  d'exami- 
„  ner  mieux  leur  Affaire,  &  il  ne  tint  qu'a  eux  d'avoir  le  len- 
„  demain  une  autre  Sencence,   s'ils  avoienc  voulu :    mais  ils  di- 
„  rent ,  nous  n'avo?is  plus  de  Caution  a  donner  ,  fuisquelle  a  iti 
„  refupe.  Je  reponds  encore ,  que  fi  nous  avions  prononce  leur 
„  elargiffement ,  nous  taxions  ouvertement  le  Roi  d'injuftice  k 
„  leur  egard.     Outre  cela,  je  trouve  dans  Dyer ,  que  (la  fecon- 
„  de  annee  du  Regne  d'EIifabeth)  de  plufieurs  Gcntilshommes 
„  prifonniers  qui  reclamerent  VHabeas  Corpus ,  les  uns  furent  e- 
„  largis  fous  caution ,  &  les  autres  non :  ce  qui  prouve  qu'il  y 
„  a  bien  des  chofes  qu'on  laiffe  a  la  prudence  des  Juges. 

3,  Pourccqui  tHidxiRemittitur  quoufjue {z)  donton  crie  tant, 
„  ce  Renvoye  en  prifon  jufqua  un  plus  amplement  informe  ne  , 
„  fut  prononce,  comme  je  Tai  dit,  Mylords,  que  pour  avoir 
„  le  tems  de  reiiechir  fur  ce  qui  fe  devoit  faire.  Et  quant  a  la 
„  difference  quon  veut  qu'il  y  ait  entre  Remittitur  &  Remitti- 
„  tur  quoufjue ,  j'avoue,  Mylords,  que  je  n'y  en  vois  aucune, 
,,  mais  je  vois  tres  bien  que  cefont  des  fubtilites  nouvelles,  tres 
„  propres  a  rendre  nos  anciens  Regitres  fort  obfcurs.  Et  ici , 
,j  je  Ibppiie  Vos  Grandcurs  de  confiderer,  que  nous  nous  fom- 
„  mes  conduits  par  connoiilance  de  Caule ,  &  avec  beaucoup 
„  de  prudencc.  Car  fi  nous  avions  rendu  un  Jugement  defini- 
„  tif,  la  Partie  auroit  dii  en  coniequence  refter  en  repos,  puif- 
„  que  tout  Jugement  emporte  necelTairement  une  decifion  en 
„  matiere  de  fait  ,  ou  unc  exception  en  matiere  de  Droit.  Or 
,,  il  ne  fe  trouve  ici  ni  Tunc  ni  Tautre,  il  n'y  a  donc  point  de 
„  Jugement. 

„  II  eft  vrai  que  Mr.  le  Procureur  General  fit  des  inftances 
„  pour  avoir  un  Jugement  enregitre,  alleguanc  qu'il  y  alloit  du 
„  iervice  du  Roi.    Mais,   comme  nous  fommes  engages  par  , 

„  lermenc  a  rcndre  la  Juftice  encre  Sa  Majefte  &  fes  Sujets, 
„  nous  defendimes  au  Clerc  de  faire  aucun  enregicrcraenc  que 
„  conformement  a  Tancien  ufage ,  &  la  teneur  lui  en  fut  didee 
„  par  le  Grand  Juge-Mage  tout  feul.  J'ai  palTe  la  meilleurc 
,,  partie  de  ma  vie  dans  cecte  Cour  de  Juftice  ,  &  je  m'eftime 
digne  d'en  ctrc  cru  quand  j'alTure  n'avoir  jamais  oui'  dire,  ni 
vu  dans  aucun  de  nos  Regitres ,  que  fur  un  Ordre  tcl  que 


j> 


„  celui  dont  il  s'agic  aujourdhui,  on  ait  admis  un  Prifonnier  i 
„  donner  Caution ,  fans  qu'on  en  eut  auparavant  confere  avec 

3> 


le  Roi. 

„  Les  Communes  ne  favent  point  quelles  Lettres,  &  quels 
Ordres  nous  avons  re^us  i  car  ces  Pieces  demeurerent  entrc 

„  nous, 


(i)  De  !a  maniere  «iont  ceci  cft  exprime,  il  femble  que  les  Jufti-  (z)  J'expliquerois  ce  Remittitur  ^ir  rtUxatur ,  Relache ,  Elargi,  fi 
fications  que  l'on  va  lire ,  furent  prononcees  devant  la  Chambre  Baf-  quoufque  pouvoit  fignilier  apres.  El/trgi  «fres  un  plui  amplement  e»- 
fc.    Cepcndant  il  ell  demoatie  que  ce  fut  devant  celle  des  Pairs.  ^iiis.     II  me  paroit  quc  ce  dernier  feus  quadre  mieux  «jue  Tautre  a» 

vec 
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„  nous ,  &  ne  font  communiquees  a  qui  que  ce  foit.  Quant 
„  aux  autres  Chefs  que  cette  Chambre-la  a  produits,  nous  n'y 
„■  toucherons  point  ,  parce  qu'il  ne  nous  appartient  pas  d'exa- 
j,  miner  quelles  fortes  de  perfonnes  le  Roi  peut  faire  arreter , 
„  &  combien  de  tems  il  peut  differer  leur  elargilTement.  Voi- 
3,  li,  Mylords,  des  Reponfes  qui  fatisfont  plenemcnt  a  tout  ce 
„  dont  on  a  voulu  nous  charger.  II  ne  me  refte  qu'a  fupplier 
5,  vos  Grandeurs  de  recevoir  favorablement  ce  que  j'ai  eu  1  hon- 
„  neur  dc  leur  dire  ". 

Le  Juge  Doderidge,  prenant  enfuite  la  parolc  fur  le  meme 
fujet:  „  Un  Magiftrat,  dit-il ,  peut  auffi  peu  fe  difpenfer  deren- 
j,  dre  raifon  de  fon  Adminillration  ,  qu'un  Chretien  de  fa  Foi. 
Pour  ce  qui  me  regarde  perlbnnellement ,  je  prends  Dieu  a 
temoin  que  j'ai  toujours  cravaiUe  a  me  conferver  une  bonne 
confciencej  car  qael  moyen  de  vivre  en  repos ,  quand  on  Ta 
mauvaife.?  Du  refte,  ce  Royaume  ne  releve  que  de  Dieu 
feul,  6c  les  Jugemens  ne  s'y  donnent  point  a  huis  clos  ,  mais 
dans  une  Cour  publique  Sx.  ouverte ,  ou  chacun  peut  enten- 
dre,  &  s^afTurer  par  foi-meme  s'ils  font  rendus  avecconnoif- 
fance  de  caufe  &  avec  mure  deliberation.  Le  Juge  que  vous 
venez  d'ouir,  Mylords,  vous  a  expofe  en  detail,  que  les 
quacre  Gencilshommes  en  queftion ,  ayant  demande  des  Avo- 
cats,vers  la  tenue  des  feances  de  la  Saint  Michel, on  leur  en 
donnajque  leur  Caufe  fut  plaidee  en  pleine  Audiencei&  qu'a- 
pres  avoir  bien  confidere  les  Statuts  &  les  Adtes,  nous  en 
trouvames  quclques-uns ,  qui  etoient  a  la  verite  conformes  a 
la  bonne  &  ancienne  Loi  nommee  la  Grande  Cbartre ,  mais 
ils  ne  nous  parurent  point  airez,  applicables  au  cas  prefent , 
pour  que  nous  puHions  accorder  a  ces  GentiIshommes,qu'ils 
feroient  incontinent  elargis  fous  Caution.  En  efFet ,  Mylords , 
fi  Ton  y  faic  bien  actention ,  on  verra ,  que  dans  les  cas  de 
5,  VHabeas  Corpus ,  ily  a  trois  chofesa  conliderer,  TOrdre  don- 
„  ne,le  Rapport  oule  Certificat  de  1'execution,  &  la  Sentence 
„  qui  enonce  non-feulement  le  Privilege  de  VHabeas  Corpus  a- 
j,  vec  le  Rapport  ou  Certificat  de  1'execution  de  TOrdre  donne, 
„  mais  audi  Tavis  de  la  Cour  de  Juftice.  foit  pour  un  Remit- 
j,  titur ,  (3)  ou  pour  un  Traditur  in  Ballium  (^j.  Dans  cette 
„  afFaire,  notis  accordames  un  V.e?nittitur  ,  afin  de  pouvoir 
„  mieux  confulter  le  cas  en  lui-meme  &  Tefpece  du  Remitti- 
5,  tur.  Ceft  a  quoi  nous  donnames  aufli  toute  notre  applica- 
„  tion;  &  des  le  lendemain  meme,  Mylords,  il  ne  tint  qu'a 
„  ces  Mellieurs  de  recevoir  une  autre  Sentence;  &  plut  a  Dieu 
„  qu'ils  reuffent  acceptee  !  c'eut  ete  un  trait  de  moderation  & 
„  de  prudence  en  eux,  &  pour  nous  la  delivrance  d'un  tres 
j,  grand  embaras.  Au  refte ,  lorfque  fur  le  Remittitur  le  Procu- 
j,  reur  General  demanda  un  enregitrement ,  nous  chargeamcs 
j,  bien  exprelTement  le  Clerc  de  n'en  point  faire  d'autre  que 
j,  dans  la  fbrme  ufitee  en  cas  pareils  par  nos  Predecefretirs. 
j,  Quanc  a  la  difiFerence  entre  Remittitur  &  Remittitur  quouf- 
j,  que^  je  n'y  en  aper^ois  aucune.  II  y  a  quinze  ans  que  j'cxer- 
j,  ce  dans  cecce  Cour  la  fondion  de  Juge ;  j'y  ai  fans  doute  a- 
„  quis  quelque  experience,  puifque  fi  j'avois  pafTe  couc  cecems- 
j,  la  dans  la  Boutique  d'un  Artifan,  je  ferois  cercainemenc  deja 
j,  Mjicre.  Enfin  ,  vieux  comme  je  fuis ,  &  ayant  un  pie  dans 
j,  la  foire ,  compcez  que  je  cherche  la  bonne  part ,  autant  qu'il 
j,  m'eft  pollible.  Mais  fe  refTouvenir  de  tout,  &  ne  faiUir  cn 
„  rien,  c'eft  tenir  plus  du  Dieu  que  de  THomme.  Omnia  ha- 
„  here  in  memoria  <ir  it  nullo  errare ,  divinum  potius  ejl  auam 
j,  bumanum". 

Le  Lord  Chef  de  Juftice  Hyde  fit  auffi  un  Difcours  pour 
juftifier  la  Cour  du  Banc  du  Roi.  Le  Juge  yo7ies  en  fit  un  au- 
tre  qui  tendoit  a  la  meme  fin ;  mais  touc  ce  qu'ils  direnc  revienc 
entierement  a  ce  qu'on  a  deja  lu. 

Les  Communes  entrerent  encore  plus  avant  dans  la  difcuf- 
fion  de  ce  qui  concernoit  la  liberte  des  Sujecs ;  apres  quoi  Mr. 
Hackivel  refuma  tout  ce  qui  avoit  ete  dic  couchanc  VHateas 
Corpus. 

„  Le  dernier  Jugemcnt,</7V./7,rendu  a  la  Barre  du  Roi,n'efl 
j,  qu'une  Sencence  Arbitrale,  &  non  un  Jugement.  Et  dans 
j,  tout  le  Difcours  du  Lord  Chef  de  Juftice,  il  n'eft  du  couc 
„  point  dic,  que  le  Roi  puiire  envoyer  quelqu'un  en  prifon,ou 
„  l'y  recenir,  ians  Caule. 

„  II  eft  indigne  d'un  Roi  d'envoyer  un  homme  en  prifon. 
„  Le  Pardon  &  les  Honneurs  decoulenc  immediatement  dufein 
„  de  la  Majefte  Royale.  Le  Jugement  &  le  Chatiment  lui  fonc 
„  etrangers ;  ils  n'appartiennent  qu'a  fes  Miniftres.  Le  Glaive 
„  eft  porce  devanc  lui,  mais  lui,  il  porte  le  fceptre  en  fa  main. 
„  Voila  deux  Emblemes  bien  exprelfifs  d'un  bon  Roi. 

„  La  Loi  ne  laiffe  point  au  Roi  le  pouvoir  de  retenir  les 
„  perfonnes  en  prifon ,  autant  que  bon  lui  femble.  Dans  les 
„  premiers  tems ,  les  Prifons  necoient  que  pour  safTurer  de  la 
„  perfonne,  &  non  pour  la  chatier.  Carcerei  non  ad  pcenam 
„  fed  ad  cufiodiam.  Que  le  Roi  puifTe  faire  mectre  quelqu'un 
„  en  prifon ,  a  la  bonne  heure ,  mais  qu'il  puilTe  Ty  laifTer  au- 
„  canc  qu'il  lui  plait ,  cela  pourroit  avoir  dcs  fuices  crop  dange- 
„  reufes.    Unc  de  ces  mauvaifes  fuites  ,  c'eft  qu'un  homme 
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„  pourroit  etre  puni  d'ane  faute  qui  ne  feroit  point  conftatee,-  Ch  a  a- 
„  car  un  tel  emprifbnnement  eft  une  punition  corporelle,  dont 
„  i'idee  fait  horreur ,  &  qui  rend  ia  vie  pire  que  la  morc  me- 
„  me". 

Enfin,  Mr.  Selden  produific  les  Loix  Parlementaires ,  les  Pro- 
tocoUes  ,  &  les  Regicres  ou  le  point  en  queftion  fe  trouve 
exprime  ;  fur  quoi  ,  la  Chambre  fe  fic  faire  publiquemcnc  la 
ledture  du  Cas  marque  dans  le  Ripport  du  Lord  Anderfon 
Chef  de  Juftice. 

Cette  Ledure  faite  ,  le  Chevalier  Edouard  Coke  prit  la  parole 
&  dit: 

„  CetEcrit,  Medieurs,  je  le  fai  de  fcience  certaine,  efl:  de 
„  la  propre  main  de  Mylord  Anderfon  ;  quon  fe  garde  donc 
„  bien  de  le  prendre  pour  Touvrage  broche  d'un  jeunc  honime.  douatd 
„  Dans  le  tems  qu'il  fut  faic,j'exergois  la  charge  de  Solliciccur,  ^'^^^ 
„  &  le  Treforier  Burleigh  etoic  aufli  oppofe  a  ces  emprifonne- 
„  mens ,  que  qui  ce  fuc  dans  le  Royautne.  Enfin,  je  puis  afTu- 
„  rer  que  ce  Rapporc  de  Mylord  Anderfon  ecoic  la  caufe  &  le 
„  fujet  des  difcours  &  des  bruits  qui  fe  faifoient  par-tout.  Mais 
„  laifTons  ces  chofes  a  part,  &  venons-en  a  une  conclufion.  II 
„  s'agit  de  favoir,  fi  le  Roi  peut  mettre  en  prifon  un  Anglois, 
„  fans  en  dire  le  motif.  Ce  pretendu  Droit  qu'on  avoit  revetu 
„  de  raifons  eblouitTantes ,  le  voila  depouille  comme  la  Cor- 
„  neille  d'Efope,  par  ceuf  qui  onc  montre,  que  Homres  mtti^ 
„  ^  non  remoti  y  Corpus  defruunt.  Ceft  un  faic  conftanc,  que 
„  les  Loix  fondamentales  de  cet  Etat  ont  fi  bien  regle  la  Pre- 
„  rogative  Royale,  qu'elle  ne  peuc  caufer  aucun  prejudice  aux 
„  Patrimoines  des  Sujecs.  Si  ces  Loix  avoient  attache  a  la  Pre- 
„  rogative  le  droit  de  faire  ce  que  Ton  a  entrepris,  elles  Tau- 
„  roienc  fans  doute  reftraint  a  un  certain  cems,  pour  en  preve- 
„  nir  les  facheux  inconveniens.  Quoi !  je  poflederai  pour  cou- 
„  te  ma  vie,  &  pour  toujours,  mes  Biens,  mes  Terres,  mes 
„  Heritages,  cn  pleine  propriete.'  &  jc  ne  ferai  que  le  Tenan- 
„  cier  de  ma  liberte ;  &  meme  un  Tenancier  dont  le  bail  pcut 
„  au  gre  d'un  autre  etre  a  terme  a  toute  hCure  ?  Maitre  de  ma 
„  Maifon,  je  ne  le  ferai  poinc  de  ma  propre  Perfonne  .'  Cela 
„  repugne  au  fens-commun  ,&  fe  refute  de  \\ii-m^mt;Perfpicue 
„  vera  7ton  funt  probanda.  Le  Roi  a  confere  a  Ces  Cours  de 
„  Juftice,  &  a  fes  Oflicicrs,  le  pouvoir  de  juger  fes  Sujecs. 
„  Ceft  un   Miniftere  trop  bas  pour  un  grand  Monarque  ,  Cel 


que  le  nocre ,  que  de  mectre  des  gens  en  prifon ;  &  la  Loi 


j,  ne  veuc  poinc  qu'on  y  en  metce  ,  fans  en  declarer  la  caufe. 
„  Je  voudrois  bien  qu'il  m'eut  ece  pofTible  de  garder  un  pro- 
„  fbnd  filence  la-defTus,  mais  j'efpere  que  mon  Gracieux  Sou- 
„  verain  daignera  conliderer,  que  ce  n'eft  pas  moi  ,  Edouard 
„  Coie  qui  parle  ici,  mais  la  Loi  elle-meme,  les  Regitres  ,  & 
j,  les  Archives  du  Royaume.  Nous  avons  comme  Angloisu- 
„  ne  Loi  qui  nous  eft  propre ,  diverfis  ab  orbe  Britannis.  Mais 
„  cette  Loi  n'a  pas  ete  inconnue  a  aautres  Peuples.  Temoin 
„  ce  qui  fe  lit  dans  les  Adtes  des  Apotres  (Chap.  23) ,  &  dont 
„  je  fais  la  conclufion  de  mon  Difcours.  //  n^eft  pas  jufte  d\n- 
„  voyer  un  homme  en  prifon ,  fa?is  notifier  les  Chefs  de  Faccufa- 
„  tion.     Mais  il  eft  cems  de  recueillir  les  fufTrages. 

La-defTus,  il  fuc  conclu  d'une  commune  voix,  nemine  co»- 
tradicente  ^ 

i.  Qu'aucun  Anglois  ne  pouvoic  ecre  retenu  ,  ni  mis  en  pri- 
fon ,  ni  arrete  d'aucune  autre  maniere  ,  foit  de  la  part  du  Roi 
ou  du  Confeil-Prive,ou  pir  quelque  ordre  que  ce  fut,  a  moins 
qucTOrdre  de  TEmprifonnemcnt,  de  la  Decencion,  ou  deTAr- 
ret  ne  fpecifiat  quelqu'une  des  Caufes  pour  lefquelles  la  Loi  a 
permis  TArret ,  TEmprifonnement,  ou  la  Detention. 

2.  Que  le  Benefice  de  VHabeas  Corpus  ne  peut  point  etre 
refiife,  mais  doit  etre  accorde  a  toute  Perfonne  qui,  etant  en 
prifon ,  ou  detenue,  ou  arrecee,  le  reclame,  de  quelque  parc 
qu'en  foic  emane  TOrdre,  foit  du  Roi,  foit  du"Confeil-Prive^ 
foit  d'ailleurs. 

3.  Que  couc  Anglois  mis  ou  retenu  en  prifon,  ou  arrete  de 
quelque  autre  maniere,  au  nom  &  par  quelque  crdre  que  ce 
puifTe  etre,  fi  la  Caufe  n'en  a  pas  ete  declaree,  ou  qu'elle  fe 
trouve  une  de  celles  pour  lefquelles  VHabeas  Corpus  a  ete  accor- 
de  par  la  Loi,  qu'un  tel  homme  foit  mis  en  pleine  liberte,mo- 
yennant  Caution. 

Et  quant  a  la  propriete  des  biens ,  la  Chambre  declara  tout  Uecifioa 
d'une  voix  :  muMsSi 

„  Que  c'eft  un  Droit  ancien  &  inconteftable  naturellemenc  ja  pto- 
„  aquis  &  devolu  i  tout  Anglois ,  d'avoir  la  pleine  &  abfolue  priete 
„  proprietede  fes  biens,en  Ibrce  que  ni  Taxe,niTaille,ni  Em-  desbicns. 
„  prunc,  ni  13enevolence  ,  en  un  mot,  aucune  charge  ne  peuc 
„  ecre  impofee^ni  exigee  par  leRoi  ou  par  aucun  de  fes  Minif- 
„  Cres,fans  le  confencemenc  &  un  Ade  expres  du  Parlemenc". 

Le  vingc-lixieme  de  Mars ,  les  Communes  lurenc  les  Propofi- 
Cions  du  Roi ,  que  le  Secrccaire  Cook  lcur  avoic  prt;fentecs  le 
jour  auparavant.     Voici  ces  Propolitions. 

I.  De  fournir  de  Matelots  &  de  munitions  de  bouche,  tren- 
te  VailTeaux  de  Guerre  pour  la  Garde  de  la  Manche,    de  la 


Mer  (5) ,  &  des  Cbtes. 


2.  D'e- 


vec  tout  le  Raifonnement  de  ce  Juge,  8cc. 

(3)  Remittitur  ,   c'elt  l'Appoinc,ment ,  ou  la  Scntence  pour  relar- 
giflement  dun  Prifonnier. 

(^)  TraJiiiir  in  Ballium,  c'e(l  rAppointement  ou  la  Sentencc  pour 


TEmprifonnement ,  ou  lc  Renvoi  cn  Prifon.    Ballium,  dans  la  bafTe 
Latinite,  fignifie  Frifon  ,  &c.  Voyez,  D«  Cange  fur  cc  niot. 
(/■)  Ceit  1»  Mer  q^ui  eft  entre  la  Grande  Bretagne  2c  Alkmagn:. 
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3.  D'equiper  dix  autres  Vaifleaux  pour  fecourir  la  Rochelle. 

3.  D'en  equiper  dix  autres  pour  garder  l'Elbej  le  Sond  &  la 
Mer  Baltique. 

4.  De  lever  dix-millc  hommes  d'Infanterie  ,  &  mille  de  Ca- 
valerie,  de  pourvoir  a  leur  equipage,  a  leur  entrecien,&  a  leur 
paie ,  pour  un  fervice  etranger. 

5.  De  meme,  (ix-mille  hommes  pour  le  ferviceda  Danemarc. 

6.  De  pourvoir  les  Forts  dependans  du  Bureau  de  rArtillerie. 

7.  De  remplir  les  Magafins  de  la  Flotte. 

8.  De  faire  batir  vingt  Vaifleaux  chaque  annee ,  pour  renfor- 
'cer  la  Flotte. 

9.  De  faire  reparer  les  Fortifications  du  Pais. 

10.  De  payer  les  Arrerages  du  Bureau  de  rArtillerie. 

11.  Ceux  du  Bureau  des  Vivres. 

12.  Ceux  de  la  CaifTe  de  la  Flottc. 

13.  Et  ceux  qui  iont  dus  a  divers  Marchands,  pour  le  fret 
de  leurs  Vaifleaux  employes  au  fervice  de  Sa  Majefte. 

14.  D'avoir  foin  qu'il  y  ait  un  Magafin  bien  fourni  pour  le 
fervice  fur  Terre  &  fur  Mer. 

La  Chambre  s^aper^ut  aifement  par  la  ledure  de  ces  Arti- 
cles,  que  ce  feroit  un  travail  infini  que  d'examiner  ia  juilice  & 
la  neceffite  de  Tun  apres  Tautre^  &  comme  on  n'y  avoit  joint 
aucune  eftimation  ,  elle  vit  clairement  que  fi  elle  s'engageoic 
dans  ce  detail ,  la  Cour  feroit  monter  cette  depenfe  fort  haut. 
Ceft  pourquoi  la  difcuffion  en  fut  remife  a  un  autre  jour  ,  &c 
Ton  entra  en  conftrence  avec  la  Chambre  des  Pairs  touchant  la 
Requete  qu'ils  avoient  preparee  pour  etre  prefentee  au  Roi  con- 
tre  les  Recufans.  Les  Communes  nommerent  pour  conduire 
cette  Conference  de  leur  part ,  le  Secretaire  Cook ,  qui  y  fic  un 
Difcours  que  rineilimable  CoUection  de  Manufcrits  de  la  Bi- 
bliotheque  de  Harley  nous  a  conferve  touc  encier,&  donc  je vais 
donner  un  Extrait  imon  Ledteur. 

,,  En  premier   lieu,  dit  ce  Secretaere,  notre  Chambre  recon- 

„  noit  avec  tout  le  reirentiment  convenable ,  en  vous  Rcverends 

„  Condudeurs  dc  fEglife,  &  en  vous  auffi  illuftres  Seigneurs, 

„  les  brilhn-.es  lumieres  qui  ont  introduit  &  conlervc  la  verita- 

„  ble  Religion  dans  notre  Patrie,  de  meme  que  lcs  puiifantes 

„  Colomnes  des  Dignites   de  la  Jultice.    Votre  zelc  5'eft  ren- 

„  dudautant  plus  recommandable , que  ceCorps  que  vousqua- 

„  lifiez  a  jufte  ticre  d'Engeance  de  Viperes,  avoit  mis  tout  en 

„  oeuvre  pour  dechirer  a  fon  aife  les  entrailles  de  fi  Mere.  Je 

„  fai,  &  permettez.-moi  de  vous  declarer,   que  cetce  Race  ole 

„  fe  vanter  par  tout  le  Pais ,  &  ecrire  a  fes  Amis  du  dehors , 

„  qu'ils  ont  touc  lieu  de  fe  promettre  les  plus  heureux  fucces, 

„  ne  doutant  point  que  nous  ne  fuccombions  fous  leurs  effbrts. 

„  Or  pour  animer  de  plus  en  plus  votre  zele  &  vos  foins, 

„  il  ne  lera  poinc  hors   de  propos ,  favans  &  venerables  Pre- 

„  lats ,  de  tracer  ici  une  idee  de  la  Hierarchie ,  &  des  differcns 

„  Ordres  de  leur  Eglife.     Parmi  eux  ,  c"eft  le  Pape  qui  fait  les 

„  Eveques:  ils  font  les  Creatures,  fes  Sujets:   mais  ils  ont  aulE 

„  fous  eux  des  Oificiers  fubalternes  de  toutes  les  fortes,  com- 

„  me  des  Vicaires  Generaux,  des  Archidiacres ,  des  Doyens 

„  Ruraux,des  Acolytes  &  de  tels  autres  Miniftres,qui  onttous 

„  leurs  fondlions  bien  diftindes  ,   leurs  Juridiitions  marquees , 

5,  qu'ils  exercent,foitenfaifant  les  vifites  ordinaires  de leurs  Dio- 

„  cefes  par  tout  le  Royaume,  foit  en  tenant  des  Cours  de  Jufti- 

„  ce,  qu'ils  nomment  Officialith  ^  oii  fe  decident  les  Caules 

„  qui  reffbrtiffent  des  Sieges  Ecclefiaftiques,  fuivant  leur  Droit- 

„  Canon.     Ec  ce  qui  eft  d'une  bien  plus  grande  cor.fequencc 

5,  encre  ,  ces  gens-Ia  ont  leurs  Agens  a  Rome,  avec  lefquels 

„  ils entreuennent  uncommercede  LettresregIe,comme  aullia- 

„  vec  lesNonces  &  lesCardinaux,tanc  aBruxelles  qu'enFrance. 

„  Au  refte  ce  ne  font  pas  les  feuls  Pretres  Seculiers  qui  ont 

'„  ecendu  dans  ce  Pais  leur  vafte  &  haute  puiffance :  les  Moines 

„  memes,  race  plus  aftive  &  plus  dangereule  que  rautre,y  onc 

„  jette  dc  profondes  racines.     Deja ,  ils  y  onc  erige  des  CoIIe- 

„  ges  &  des  Socictes  de  Tun  &  de  Tautre  Sexe  ;  fondc  des  Mai- 

„  fons  bien  rcntees ,  forme  des  Bibliotheques ,  etabli  des  Fabri- 

„  ques  £c  des  Atteliers  pour  fournir  a  leurs  Veremens,  des  Ma- 

„  galins  &  des  Entrepots  pcur  toutes  les  proviiions  &  les  com- 

„  modites  necelFiires  tant  a  ceux  il'enue  eux  qui  ibnt  en  vo- 

5,  yages  ,  qu'a  ceux  qui  fe  tiennent  dans  leur  reQdence.  Cc  n'eft 

„  pas  tout  i  ils  vont  jufqu'a  vouloir  tenir ,  cans  le  tems  ineme 

,,  que  je  parle,  luie  AiTemblee  qui  aille  de  pair  &  qui  foit  le 

„  Competircur  de  cc  Parlemcnt. 

„  Mais  depuis  que  Sa  Sacree  Majefte  a  etendu  fon  bras  ro- 
„  yal  &  vangeur  fur  cu>: ,  &  que  les  Seigncurs  de  fon  Confcil 
,,  ont  deterre  ce  profond  Nid  de  Guepes  &  dilTipe  ce  Ramas 
,,  obfcur  j  depuis  enfin,  que  vos  Grandeurs  animees  dun  cou- 
„  r jge  heroique  &  d'un  veritable  amour  de  la  Patrie ,  ont  pris 
,,  la  ferme  rclolution  de  renfermer  une  bonne  fois  ces  gens-Ia , 
„  dins  les  bornes  que  les  Loix  leur  onc  prefcrites,  afin  qu'ilsne 
„  puiflent  plus  iiuirci  nous  avons  regu  une  grande  confolation 
„  dvS  tr.aux  que  nous  avons  foulFercs,  &  nous  concevons  unc 
,,  elperance  ferme  que  lc  Toui-puiflant  benira  &  fera  profperer 
„  a  lavenir  nos  entreprifes  tant  au  dedans  qu'au  dehors  du  Ro- 
„  yaumc. 

Mais  pour  en  venir  au  principal  motif  de  cetre  Conference , 
,,  je  veux  dire.  Mylords,  ^  vous  nocifier  rapproba-ion  queno- 
„  tre  Chambre  donne  a  la  Requefe  que  vos  Grandeurs  fouhai- 
„  tent  que  nous  prcfentions  de  concert  avec  elles  a  Sa  Majefte ; 


„  Lcs  Communes  Tont  examinee  tres  attentivement  d'un  bout  C  h  a  *- 

„  a  Tautre,  &  d'un  bout  a  Tautre  elles  Tapprouvent  dans  toutes  i.  e  s  I. 

„  fes  parties,  dans  toutes  fes  expreflions,  &  ne  peuvent  qu'ad-    1628. 

„  mirer  votre  heureufe  eloquence.  Nous  aurions  cependant  bieri 

„  voulu  vous  propofer  d'y  ajouter  un  petit  nombre  d'articles, 

„  qui  la  rendroient  plus  conforme  aux  Statuts  dont  nous  folli- 

„  citons  rexeciition ,   &  plus  conforme  eiicore  a  celle  qui  tou- 

„  te  femblable  a  laprefente,  fut  favorablemenc  repondue  de  Sa 

„  Majefte,   &  couchee  fur  les  Regitres  de  ruae  &  de  Tautre 

„  Chambre,  fcelec  du  Grand  Sceau  d'Anglecerre  ,    &  publiee 

„  dans  couces  les  Cours  ordinairss  de  Juftice. 

„  Mais  ce  ne  font  la  que  de  iimples  propofitions ,  &  nondes 
„  Refolutions  que  nous  ayons  priies.  Nous  ne  fouhaitons  pas 
„  meme  que  ces  Articles  propofes  foient  des  fujets  de  debac 
„  &  de  dilcuflion  dans  votre  Chambre ,  nous  vous  les  prefen- 
„  tons  feulement  comme  un  Avis,  &  une  priere  de  notre  part; 
„  egalement  prets  a  nous  joindre  a  vos  Grandeurs  pour  prefen- 
„  ter  cette  Requete , telle  qu'elleeft,fi  nos  Railbns  ne  nous  pa- 
„  roiffent  point  d'alle2.  grand  poids"'. 

Les  deux  Chambres  le  trouvant  d'un  meme  fentiment,  elles 
preienterent  enicmble  cette  Requcce  le  trente  Sc  unieme  de 
Mars,  &  le  Grand-Garde  des  Sceaux  fit  a  cetie  occalion  le 
Dilcours  fuivant. 

Tr  E  S     GrACIEUX    SOUVERAIN, 

„  T  Es  Seigncurs  Spirituels  &  Temporels ,  &  lcs  Communes 
„  -»— '  du  preient  Parlement,  attentifs,  felon  leur  devoir,  a  Ta- 
„  vanceraent  de  la  Gloire  du  Tout-puiflant ,  comme  aulTi  a  ce 
„  qui  interelTe  Thonneur  Sc  la  lurete  de  Votre  Mijefte,  vien- 
,,  nent  d'un  conlentement  unanime  ,  remetcre  avec  une  trcs 
„  profonde  foumiflion,  entre  vos  mains  Royales,  les  plus  juf- 
„  tes  delirs  de  leurs  cceurs,  qu'ils  ont  exprimes  dans  cette  Re- 
„  quece  toute  relpeCtueufe,  &  qui  tend  a  rendre  aux  Loix  leur 
„  jufte  vigueur  contre  les  PertJrbateurs  de  tous  les  Etats  de 
„  l'£urope.  Nous  n'oublierons  jamais  la  Reponfe  extreme- 
„  ment  favorable ,  qus  Votre  Majefte  nous  donna  fur  une  fem- 
„  blable  Requete.  Lcs  bons  effits  en  font  connus  de  tout  le 
„  monde ,  &  ont  tourne  a  la  louange  &  a  la  fatisfaclion  de  Vo- 
„  tre  Majefte.  Ceft  de  quoi,  les  genoux  abbattus  fur  la  terre, 
„  &  les  coeurs  eleves  au  Ciel ,  nous  beniffbns  &  notre  Dieu, 
„  &  notre  Roi.  Cependant  nous  forames  encore  obliges  dc 
„  nous  adrefler  a  Votre  Majefte  fur  le  memefujet;  &  cette 
„  demarche  ne  paroitra  point  fuperflue  a  ceux  qui  favent,com- 
„  me  les  Fermiers  habiles ,  qu'une  Terre  n'eft  pas  nettoyee  de 
„  toutes  fes  mauvaifes  herbes ,  pour  avoir  ete  farclee  une  fois. 
„  Les  mauvaifes  herbes  morales  croiffent  &  gagnent  du  terreia 
„  aulTi  aifement  que  les  naturelles ;  &  nous  pouvons  ,  comme 
„  temoins  oculaires,  &  nous  devons  comme  Deputes  des  dif- 
„  ferentes  parties  du  Royaume ,  declarer  a  Votre  Majefte ,  que 
„  la  Vigne  du  Seigneur  n'en  eft  rien  moins  que  delivree.  De 
„  plus,  comment  nos  nouvelles  inftances  aupres  de  notre  Sou- 
„  verain  feroient-elles  blamabies,  puifque  Dieu  lui-meme  nous 
„  ordonne  de  redoubler  nos  prieres  &  nos  fupplications  pour 
„  obtenir  de  fa  grace  les  biens  qu'il  nous  a  promis ,  &  qu'il  eft 
„  dans  la  refolutioa  de  noas  accorder  ?  Mais  la  Commillion , 
„  dont  je  luis  charge  aupres  de  Vocre  Majefte,m'ayant  etedon- 
„  nee  ecrite  de  la  propre  plume  des  deux  Chambres ,  je  la  fup- 
,,  plie  ires  humblement  de  permettre  que  je  lui  en  falle  la  lec- 
,,  ture  &  de  daigner  ecouter  favorablemcnt  leurs  demandes. 

Apres  que  le  Roi  eut  entendu  lire  cette  Requete,  il  y  fic  fur 
le  champ  la  courte  Reponfe  quc  je  vai  rapporter. 

„  J'approuve  fort  la  maiiiere  dont  vous  ouvrez  ce  Parlemenc, 
„  a  Jove  princifiwrj ;   &  j"en  congois  d'heureufes  efperances 

pour  la  luicc  de  vos  deliberations.  J'approuve  aufli  le  Dif- 
,  cours  ,  que  Ic  Garde  du  Grand-Sceau  m'a  faic,  avant  que 
„  de  lire  votre  Requetcije  vous  dirai  meme  que,fans  ce  Dif- 
„  cours,  il  m'auroic  un  peu  ferable  que  vous  nc  me  croyez 
„  poinc  aufli  accentif  que  je  fai  e:e  &  que  je  le  ferai  coujours, 
„  aux  interets  de  la  Religion  ,  pour  lefquels  j'ai  certaine- 
„  ment  aucant  de  zele  que  vous  pouvez  le  defirer.  Quanc  au 
„  contenu  meme  de  votre  Requete,  j'y  reponds  d'abord  en 
„  general,  que  j'entre  cellemenc  dans  vos  idees,  que  je  luispret 
„  a  mectre  en  oeuvre  les  moyens  que  vous  me  propolez  ,  & 
„  ceux  que  Ton  pourra  trouver  encore,  pour  la  Confervation 
„  &  pour  la  Propagation  de  la  Religion  dans  laquelle  j'ai  ve- 
„  cu,  &  je  fuis  refolu  de  mourir.  Dans  la  fuite,  &  biencoc,' 
,  vous  recevrez  une  reponle  plus  precife  a  chacune  de  vos  de- 
,'  mandes  particuHeres.  Je  n'ai  prefentemenc  qu'une  chofe  a 
,,  ajoucer ,  c'eft  que    lorfque  nous  prions  Dieu  de  nous  fecou- 

rir,  nous  devons  en  mcme  cems  cravailler  a  nous  fecourir  nous- 
,"  memes.    Car  nous  ne  pouvons  poinc  nous  promeccre  fon 

affiitance ,  fi  nous  nous  ccnons  dans  finadtion  ,  au-lieu  de 
„  joindre  a  la  priere  l'ufage  des  autres  moyens  qu'il  nous  2 
„  donnes.  Ceft  pojrqe.oi ,  je  vous  avertis  que  fi  nous  n'u- 
„  fans  point  de  diligence,  nous  ne  lerons  point  en  etac  demec- 
,  tre  de  couce  cecte  annee  l'ur  Mer,un  feul  vaifleau  de  guerrej 
„  Verhum  fapienti  fit  ejT\ 

Enfuice  le  Garde  ou  Grand  Sceau  notifia  a  k  Chambre  que 
Sa  Majefte  avoit  repondu  la  Reqjece  que  le  Parlement en corps 
lui  avoic  prefentce  contre  les  Recufans  j'  avec  ordre  de  fa  part 

aux 
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aux  Seigneurs  de  lire  cette  Reponfe  dans  leur  Chambre,  &  a 
AJr.  le  iiecrecaire  de  la  lire  dans  celle  dcs  Communes.  Sur  quoi 
le  Clerc  lut  le  premier  Article  de  la  Requete,  &  le  Garde  du 
Grand  Sceau  lut  eniuite  la  Reponfe  que  Sa  Majefte  y  failbit  j 
&  ainli  de  meme  des  aucres  fept  Articles,chacun  dans  fonrang. 
Ces  Demandes  du  Farlement ,  &  les  Reponles  du  Roi  etoient 
congues  dans  les  termes  fuivans. 

T  R  E  S-G  RACIEUXSOUVERAIN, 

,,  "^TOus,  vos  tres  fideles  &  tres  obeiflTans  Sujets,  les  Sei- 
j,  4-^  gneurs  Spirituels  &  Temporels,  &  les  Communes  af- 
fembles  en  Parlemcnt,  penetres  d'une  vive  &  parfaite  re- 
connoiflance  peur  le  confentement  favorable  &  pieux  qu'il 
vous  a  plu  de  donncr  a  la  celebration  publique  d'un  Jour  de 
Jeune  univerfel,  que  nous  vous  avons  demandee,  afin  d'ap- 
paifer  la  colere  du  Tout-puilTant  allumee  contre  nous  ,  & 
de  detourner  les  Jugemens  feveres  dont  nous  fommes  vifible- 
menc  menaces ;  nous  venons  tous  enfemble  en  rendre  a  Vo- 
tre  Sacree  Majefle  nos  plus  humbles  Adrions  de  grace.  Mais 
puifqu'on  ne  fauroit  douter  que  les  peches  atroces  qui  fe  com- 
mettenc  dans  ce  Royaume,  a  la  face  du  Ciel  &  de  la  Terre , 
ne  nous  aient  attire  lcs  grands  maux  qui  font  deja  tombes  fur 
nous,  &  que,  felon  la  declaration  exprefle  de  la  Parole  de 
Dieu ,  ridolatrie  &  la  Superftiticn  ne  foient  les  plus  enormes 
&  les  plus  crians  de  tous  les  peches ,  nous  avons  tout  lieu 
d'efperer  que  Dieu  benira  notre  Humiliation  publique,finous 
rejettons  ces  hiterdits  qui  font  une  muraillc  de  feparation  en- 
tre  lui  6c  nous. 

A     V.    T   I    C    L    E      I. 


„  Nous  fupplions  tres  humblement  &  tres  ardemment  Votre 
„  Sacree  Majefte  de  vouloir  remettre  en  vigueur  &  faire  exe- 
„  cuter  pondtuellement  &  fans  interruption  les  Loix  qui  fub- 
„  fiftent  contre  les  Jelliites,  les  Seminariftes ,  &  tous  les  Ec- 
„  clefiaftiques  qui  ont  re^u  leur  Ordination  felon  les  rites  & 
„  rautorite  du  Siege  de  Rome.  Nous  demandons  encore  avec 
„  un  tres  profond  refpedl,  que  ceux  d'entrc  eux  qui ,  apres  avoir 
„  ete  bannis  du  Royaume  par  un  Edic  expres  de  Votre  Ma- 
„  jefte ,  ont  eu  Taudace  d'y  rentrer  ,  &  d'abufer  ainfi  de  votre 
,,  Clemence  Royale,  foient  abandonnes  a  la  feverite  de  vos 
„  Loix,  fans  aucun  egard  a  la  Mediation,  ni  \  rinterceffion 
I,  de  qui  que  ce  foit  en  leur  faveur.  Comme  aufli ,  que  ceux 
„  de  vos  mauvaij  Sujets  qui  recellent  ou  qui  retirent  cette  En- 
„  geance  de  viperes,  en  foient  inceffammenc  chaties,  fuivant 
>,  la  jufte  teneur  des  Loix. 

R^ponfe  dtt  Hoi  a  ce  pr/mier  ArticU. 

„  Sa  Majefte  entend  que,  conformement  a  cette  Demande, 
^,  les  Loix  qui  fubfiftent  contre  lcs  Jefuites,  les  Pretres  des  Se- 
„  minaires ,  &  contre  tous  les  Ecclcfiaftiques  qui  ont  re^u  leur 
„  Ordination  felon  les  rites  &  par  rautorite  du  Siege  de  Rome, 
„  reprennent  leur  force  &  leur  vigueur :  auquel  effet ,  Sa  Ma- 
„  jefte  donnera  des  ordres  pofitifs  a  tous  fes  Miniftres  de  faire 
„  des  recherches  exadles  de  ces  fortes  de  gens ,  de  les  faifir  par- 
„  tout  011  on  les  decouvrira,  &  de  les  livrer  aux  Tribunaux 
„  de  la  Juftice.  Que  fi  apres  leur  fentence,  il  y  avoit  des  rai- 
„  fbns  de  furfeoir  rexecution  de  quelques-uns  d'entre  eux,  iis 
„  feront  transferes  ,  felon  la  coutume  des  meilkurs  tems ,  dans 
„  le  Chateau  dc  VVtshich  ,  pour  y  etre  foigneufement  gardes, 
„  &  empeches  de  faire  aucune  de  leurs  fondtions ,  &  de  re- 
,,  pandre  leur  Dodtrine  fuperftitieufe  &  damnable.  Quant  a 
„  leurs  Receleurs  &  a  leurs  Complices ,  ils  fubiront  les  peines 
„  que  les  Loix  onc  decernees  contre  eux. 

ARTICLE    II.    DE     L.  A    R  E  ^U  E  T  E. 

„  Qi^i'il  plaife  a.  Vorre  Majefte  d'ordonner  qu'il  fera  veille 
foigneufement  fur  les  Ports  &  Havres  du  Royaume ,  par  des 
perfonnes  qui  foient  d'une  Religion  &  d'une  fidelite  non 
fufpe<5te,  &  qui  aient  charge  &c  autorite  de  vifiter  tous  les 
Vaiffeaux,  &  d'y  faifir  lesjefuires,  les  Pretres  des  Seminai- 
res;  comme  auffi  les  Enfans,  &  les  Jeunes-gens  qu'on  envo- 
ye  au-dela  de  la  Mer,  fucer  le  venin  de  la  Rebeliion  &  de 
la  Superftition.  Que  de  plus,  il  fera  fait  une  Loi  pour  etre 
executee  fans  delai  6c  fans  remiffion,  contre  toutes  perfon- 
nes  qui  feront  convaincues  davoir  ou  connive  ou  prete  la 
main  a  ces  fortes  de  tranfports. 

R^ponji  de  Sa  Majcjl^  a  ce  fecond  Article. 

,,  Sa  Majefte  accorde  tout  ce  qui  eft  renferme  dans  cet  Ar- 
„  ticie.  Ccft  pourquoi  eile  donnera  ordre  au  Grand-Trefo- 
„  rier,  au  Grand-Amiral,  «S:  au  Gouverncur  des  Cinq  Torts  de 
j,  tenir  exaftement  la  main  a  rexccution  de  cet  Article  j  en  don- 
„  nant  charge  expreffe  a  tous  ceux  qui  fervent  fous  eux,  d'ufer 
„  dans  ccne  affaire  de  toute  la  diligence  poffible.  Sa  Majefte 
„  entend  auffi,  que  tant  ceux  qui  viennent  d'etre  nommes,  que 
„  tous  fes  autres  Officiers  &  Miniftres ,  aieni  roeil  fur  lcs  babi- 


„  tans  des  lieux  qui  fe  trouveiit  propres  &  commodes  \  favo-  CMAfti 
„  rifer  l'entree  ou  la  fortie  des  perfonnes  mentionnees  dans  ce  t-  ^  s  r. 
„  fecond   Article.    Et  Sa  Majefte  recevra  comme  un  bon  fer-    i-6l%. 
„  vice,  la  declaration  qui  lui  fera  faite  de  ceux  qui  ont,  ou  qut 
„  auront  a  Tavenir  connive  ou  prete  la  main  a  l'introduaion 
„  o\i  au  tranfport  donc  il  eft  ici  queftion ,  afin  que  juftice  en 
j,  foit  faite. 

ARTICLE,    III.    DE    LA    R  E  ^lVE  TE. 

„  Qiie  vu  le  danger  affreux  que  fit  courir ,  on  ne  roubliera 
„  jamais,que  fit  courir  a  la  Perfonne  Sacree  de  Votre  Majefte^ 
„  &  au  Corps  reprefentatif  de  tous  vos  Peuples ,  le  Comploc 
„  les  Papiftes  Recufans  avoienc  trame  ,  &  que  la  liberte  qu'ils 
„  avoienc  d'entrer  dans  Londres,  &  dans  votre  Cour,Ieur  avoit 
„  fait  conduire  fi  proche  de  fon  malheureux  effet,il  plaife  k  Vo- 
„  tre  Majefte  d'ordonner  inceffamment  rexecu'ion  promte  & 
„  precifedes  Loix  qui  defeadent  aux  Papiftes  Recufans  deparoi- 
„  tre  a  votreCour,&  d'approcher  de  dix  milleslaVille  de  Lon- 
„  dres;comme  aufifi  l'obfervation  exade  de  celles  quiles  reftrai- 
„  gnent  a  ne  point  aller  au-dela  de  cinq  milles  de  leurs  Domii 
„  ciles;  enforte  que  les  permiflions  qu'ils  ont  obtenues,au  pre- 
„  judice  de  ces  Loix ,  foient  revoquees  &  annuUees  entierement. 

R^ponfe  du  Roi  a  ce  troifietne  Article. 

,,  Sa  Majefte  defendra  aux  Recufans  de  paroitre  a  fa  Cour ; 
,,  quant  au  refte  de  cet  Article,Sa  Majefte  entend  queles  Loix 
„  foient  exad;ement  mifes  en  execution  ,  &  que  toutes  les  per- 
„  miffions  qui  y  derogent  foient  &  demeurent  annuUees  entieroi 
„  ment. 

ARTICLE    IV.    DE    LA    RE§JJETE. 

„  Que  puifqu'il  eft  plus  que  probable  quon  a  tire  par  com- 
„  pofition  des  Recufans,  pendant  ces  deux  ou  trois  dernieres 
„  annees,  des  fommes  tres  conliderables,  dont  il  n'eft  entre 
„  qu'une  fort  petite  partie  dans  les  Coffres  de  Votre  Majefte^ 
&  qui  n'ont  par  confequent  fervi  qu'^  enrichir  fubitement 
certains  paniculiers,  &  qu'a  enhardir  les  Papiftes  Recufans  a 
tenir  ches  eux  des  Pretres  difant  la  Meffe,  &  faifant ,  fans 
crainte  d'en  etre  repris ,  toutes  les  Ceremonies  ridicules  de 
leur  Culte  fuperftitieux  ,  en  vertu  d'une  Tolcrance  fecrete 
qu'ils  fe  vantoient  d'avoir  obtenue,  ce  que  leurs  adions  nc 
rendoient  tous  les  jours  que  trop  vraifemblable :  A  ces  cau- 
fes,  qu'il  plaife  a  Votre  Majefte  de  confiderer  de  pres  en  fa 
grande  fageffe,  un  abus  de  cecte  nature ,  &  de  detruire  ce 
Myftere  d'Iniquite,  qu'on  a  retablifur  le  fondement  fpecieu- 
de  certains  accords,  &  de  quelques  pretendues  conceflions  & 
compenfationsi  pures  fraudes  pour  furprendre  Votre  Majefte 
&  fes  Officiers ,  vrais  mafques  dont  certaines  gens  fe  couvrenE 
pour  parvenir  i  leur  mauvaife  fin. 
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R/ponJe  du  Roi  a  ce  IV.  Artich. 

„  Sa  Majefte  eft  entierement  refolue  de  punir  les  fraudes  & 
„  les  abus  de  cette  nature  qu'on  a  commis  ,  &  de  prendre  les 
„  mefures  les  plus  propres  a  les  prevenir  dans  la  fuite  :  Decla- 
„  rant  qu'elle  regardera  comme  un  bon  fervice  toutes  les  infor- 
„  mations  qui  lui  feront  donnees  la-deffus  a  elle-meme  ,  ou  a 
„  fon  Conleil-Prive,  ou  aux  Officiers  de  fonDomaine,  ou  aux 
„  Magiftrats  ou  a  fes  Avocats  ,  &  tout  ce  qui  pourra  fervir  \ 
„  reveler  ce  Myftere  d'Iniquite.  De  plus  Sa  Majefte  enjoinc  ici 
„  tres  expreffenient  a  toutes  les  Perfonnes  ,  qui  viennenc  d'etre 
„  defignees  de  faire,  fan^  difterer  un  feul  moment  ,  toutes  les 
„  diligences ,  &  tous  les  eftbrts  poflibles  pour  conftater  la  ve- 
„  rice  &  la  certitude  des  Avis  qu'on  leur  aura  donnes  ,  &  de 
3,  faire  en  confequence  punir  les  Delinquans.  Et  pour  couper 
„  chemin  a  cctce  pretendue  Tolerance  fecrete  ,  Sa  Majefte  en- 
„  tend  que  les  Loix  ayent  ieur  cours. 

ARTICLE   V.    DE  LA  RE§_VETE. 

„  Que,  quoiqu'iI  y  ait  libre  exercice  de  la  Religion  Romai- 
„  ne  dans  les  Mailbns  des  Ambaffadcurs  pour  leursPerfonnes& 
„  pour  leurs  Domeftiijues  ,  Vocre  Majefte  veuille  bien  ne  pas 
„  fouffrir  que  ces  Maiibns  deviennent  des  Chapelles,  &  des  E- 
„  glifcs  franches,  ou  vos  Sujets  Papiftes  aillcnc  ouverteraent  en- 
„  tendre  la  Mefle  ,  aflifter  aux  Offices  &  aux  autres  Ceremo- 
„  nies  de  ce  Cuke  fuperftitieux  ,  a  la  grande  offenfc  du  Tout- 
„  puiffant,  &  au  fcandale  de  vos  autres  fideles  &  pieux  Sujets: 
„  que  les  Recufans  foient  donc  ecarces  de  ces  lieux-Ja  ,  ou  dit 
„  moins  que  Ton  mette  aux  environs  une  bonne  Garde,  qui  les 
„  arrete,  &  les  faififfe  a  la  fortie,  afin  qu'on  les  puniffe  fevere- 
3,  mencj  ut  ^ui  palam  in /uce  peccant ,  in  luce  puiiiantur. 

Riponfe  du  Roi  a  ce  V.  Article. 

,,  Sa  Majefte  agree  fi  fort  cette  demandc  ,  qu'elle  defend  Ah$ 
„  a  prefent  aux  gens  dont  il  y  eft  queftion  ,  d'aller  affifter  au' 
„  Ciilte  Religieux  qui  le  fait  dans  lesMailbns  des  Ambafladeurs. 
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Et  afin  que  ceux  qui  contreviendront  a  cette  Defenfe,  echa- 
psnt  p  us  difficilement  a  la  peine  qu'ils  auronc  encourue  ,  Sa 
Maj-lte  tera  pofer  aux  avenues  de  ces  Maifons-la,  une  bonne 
&  fure  Garde,  pour  les  arrecer  lorfquils  en  fortironc. 

ARTICLE   VI.   DE   LA   REGIUETE. 

,  Que  nul  Papifte  Recufant  ne  puifle  etre  revecu  d'aucune 

'chirge,  Emploi,  ou  Commandement,  foic  Militaire,  Poli- 

]  tique,  ou  autre  qui  concerne  le  fervice  de  Votre  Majefte,  dans 

\  cou-e'l'eiendue  de  Votre  Dominacion  ,  tanc  par  mer  que  par 

terre :  qu'aucune  Place  de  Gouverneur  ,  ni  de  Lieutenanc  de 

Province  ,   aucune  place  de  Juge  de  Paix  ,   ni  de  Comman 


„  regarde  comme  d'une  imporrance  &  d'une  necefTire  abfolues.  Char-^ 

„  Celt  pourquoi,elle  recommande  aux  deuxChambres  du  pre-  les  I. 

„  fenc  Parlemenc  ,   de  preparer  une  Loi  convenable  ^  ce  fujec :     1628. 

„  Loi  a  laquelleSa  Majeftedeclare  fe  trouver  dautanc  plus  por- 

„  tee  a  donner'fon  confencemcnc  Royal,que  ladouceur  dont  on 

„  a  ufe  cnvers  les  Papiftes  de  fon  Royaume  ,  a  eu  poHnr  buc 

„  d'engager  cercains  Souverains  a  moderer  leur  rigueur  envers 

„  leurs  6ujets  Reformes.     Mais  Sa  Majefte,  voyanc  cette  efpe- 

„  rance  fruftree,  eft  touc-a-fait  refolue,  a  moins  qu'il  n'arrive 

„  un  changement  promc  &  favorable  a  cec  egard  dans  les  E- 

„  tats  de  ces  Princes-la,  de  craicer  fes  Sujecs  Papiftes  avec  plus 

„  de  feverite  que  la  Requece  ne  le  demande. 

Le  fccond  d'Avril  les  Propoficions  que  le  Roi  avoic  envoyees 


tues ,  pendanc  quelque  tems 
direnc  fur  ce  fujet. 


&  voici  ce  que  divers  Membret 


danci  que  meme  aucun  des  Offices  mencionnes  dans  le  Stacuc    le  26  de  Mars,  a  la  Chambre  des  Communes,  y  furenc  debat- 

faic  la  croifieme  annee  du  regne  de  vocre  glorieux  Pere,nefoic  — -■  '     "  •    "'  "  ■*••"•-  ^^     ' 

confie  a  ceux  qui  auronc  laifTe  pafTer  une  annee  fans  commu- 

nier  dans  lEglifc  Anglicane  ,   ni  a  ceux  que  les  precedentes 

Ordonnances  declarenc  fuspefts  j    &  que  ceux  d'entr'eux  qui 

fe  fonc  intrus  dans  ces  Charges ,  en  foient  depofes  par  ordre 

de  Votre  Majefte. 


RefOftfe  de  Sa  Majejl/  a  cet  Article  fixieme. 

„  Quoique  Sa  Majefte  fache  tres  bien  que  cet  Arcicle  s'ob- 

ferve  aduellement  avec  beaucoup  dc  foin ,  elle  veuc  bien  ce- 

pendanc  pour  evicer ,  autanc  qu  il  fe  pourra ,  couces  les  mepri- 

fes,  &  toutes  les  furprifes  qui  pourroient  avoir  lieu  a  cet  e- 

gard,  donner  charge  auGarde  duGrand  Sceau  de  mander  au- 

pres  de  lui  ,  a  la  prochaine  ouverture  de  la  Cour  de  Juftice 

de  ce  Royaume,  les  douze  Juges  (i)  pour  appren-ire  de  leur 

propre  bouche  ,   letac  de  leurs  Departemens  refpeiftifs ,  afin 

que  fi  quelqu'un  de  ceux  qui  y  font  etablis  Juges  de  Paix,  fe 

crouve  dans  un  des  cas  marques  par  cec  Article  fixieme  ,  il 

foit  inceffamment  demis  de  fa  Charge :  pareil  ordre  fera  don- 

ne  de  la  part  du  Roi  au  Grand-Amiral,  &  ^  tous  autresqu'il 

,  appartiendra ,  de  faire  des  perquifitions  en  toute  diligence ,  & 

,  d'informer  SaMajefte,  fi  dans  fes  vaiffeaux ,  ou  dans  fon  Ser- 

,  vice  ,    il  y  a  de  ces  fortes  de  gens-Ia  qui  y  exercent  quelquc 

\  Emploi  d'autorite  &  de  commandement. 

ARTICLE  VII  DE  LA  RE^ETE. 

„  Que  comme  la  force  des  Loix  ,  &  leur  vie  confifte  dans 
leur  execucion,  coutes  les  Perfonnes  a  qui  Votre  Majefte  en  a 
^,  confie  le  foin ,  tels  que  les  Juges ,  les  Magiftrats ,  les  Officiers 
„  &  les  Miniftres  dc  la  Juftice,  regoivent  un  ordre  pofitif  de 
„  Vorre  Majelte ,  par  une  Proclamation  faite  dans  touc  le  Ro- 
5,  yaume ,  de  mettre  fans  delai  en  execution  les  Loix  qui  fub- 
„  fiftenc  contre  les  Jefuites  ,  les  Precres  des  Seminaires  &  les 
„  Recufans  ^  qu'il  plaife  \.  Votre  Majefte  d'enjoindre  aux  dits 
„  Juges  &  de  meme  a  laCour  des  Aflifes,  quau  retourde  leurs 
„  Departemens  ils  ayenc  a  donncr  un  comptc  fidele  &  circon- 
„  ftancie  de  leurs  Procedures  fur  ce  fujec  ,  au  Garde  du  Grand 
„  Sceau  ,  qui  devra  le  remettre  encrc  les  mains  de  Votre  Ma- 
„  jefte. 

R^potife  iu  Roi  a  ce  VII  Artick. 

„  Sa  Majefte  accorde  cet  Article  dans  toute  fon  ecenduc. 

ARTICLE   VIII   DE  LA  RE^ETE. 

„  Enfin  ,  que  pour  excirper  furement  Ic  Papisrne  jufqu'a  la 
- ,  racine ,  &  pour  fusciter  en  meme  tems  une  Generation  Sain- 
..  te,  &  mulciplier  un  Peuple  parciculier  de  vrais  Adoraceursdu 
Dieu  couc-puiiranc ,  il  foic  faic  par  provifion  une  Loi ,  en  ver- 
cu  de  laquelle  les  Enfans  des  Papiftes  Recufans  devronc  etre 
eleves ,  &  feront  inftruits  dans  les  principes  de  nocre  Saince 
Religion.  Ce  moyen  de  reunir  tous  vos  Sujecs  par  les  fermes 
liens  d'une  meme  Foi  envers  Dieu  ,  d'un  meme  amour  & 
d'une  meme  parfaice  obeiflance  envers  Votre  Majefte  ,    nous 
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„  paroic  plus  forc  &  plus  efficace  que  les  amendes  pecuniai- 
„  res.  Ceft  pourquoi  nous  fupplions  Vocre  Majefte  de  Texa- 
„  miner,  d'en  deliberer,  &  de  prendre  foin  quil  foic  mis  en 
„  ufage. 

,,  Et  comme  ces  tr^s  humbles  demandes  font  les  defirs  &  les 
■„  expreflions  de  nos  cceurs  entieremenc  devoues  au  fervice  de 

,  Dieu  &  de  Vocre  Majefte  ,  &  a  la  furece  de  vocre  Perfonne 
Sacree ,  nous  les  prefentons  avec  confiance  a  vocre  profonde 

„  fagefle  ,  vous  fupplianc  de  les  honorer  de  vocre  precieufe  & 

„  favorable  approbation. 

R^onfe  du  Roi  <J  ce  VIII  Articlt. 
„  Sa  Majefte  approuve  entierement  cette  demande  ,  qu'elle 


Avis  du  Chevalier  FRANfOIS   SErMOUR. 

„  On  a  dit  que  le  plus  grand  mal  ecoic  que  le  Roi  euc  man- 
„  que  de  fecours.  Ec  moi  ,  je  dis  que  le  plus  grand  mal  eft 
„  d'avoir  jecte  Sa  Majefte  dans  cette  neceflite  extreme.  Pour 
„  fe  convaincre  de  ce  que  j'avance  ,  on  na  qu'a  confiderer 
„  quelles  fommes  le  Roi  a  touchees  j  c'eft ,  d'un  cote,  deuxSub- 
„  fides  que  le  Parlement  lui  accorda  ,  &  de  Tautre ,  le  dernier 
„  Emprunt  leve  fort  imprudemmenc ,  exige  par  force  ^  deforc» 
„  que  voili  le  montanc  de  cinq  Subfides  employe,  diflipe,  fans 
„  qu'il  en  foit  revenu  autre  chofe  a  la  Nation  que  de  la  honte, 
„  &  deux  puiflans  Ennemis  qu'on  lui  a  attires  II  vaut  donc 
„  bien  mieux  ne  rien  donner  ,  a  moins  que  Sa  Majefte  ne  fe 
„  ferve  dc  gens  d'integrite  &  d'experience  i  aucremenc  tout  ce 
„  que  nous  donnerons  eft  autanc  dc  perdu  ,  &  fera  meme  du 
„  raal. 

Avis  du  Chevalier   NATHANAEL   RICH. 

„  Parmi  les  Propofitions  qui  onc  ete  prefentees  a  la  Chambre, 

„  il  y  en  a  quelques-unes  auxquelles  nous  ne  devons  poini  re- 

„  pondrei  telle  eft,  par  exemple,  celle  de  faire  pafler  une  Armee 

„  Royalc  hors  du  Pais.     Nous  ne  fommes  point    cncore  dans 

„  cet  ctat-la.   Cependant  cette  meme  Propolition  ne  doit  poinc 

„  etre  rejetcee  hautemenc.     II  fera  bon  meme  de  faire  courir  lc 

,  bruic  que  nous  armons   a  force  :   c'eft  un  moycn  dont  les 

,  grands  Princes  fe  lervcnc  pour  cenir  lcurs  Ennemis  en  refpcci 

,  &  en  crainte.     Quant  k  la  Garde  de  nos  Cotes ,  rien  dc  plu« 

,  neceflTaire  que  d'y  pourvoir;  mais  le  Bill  du  Fondage  y  fuffic; 

,  &  gardons-nous  bicn  d'y  ajoutcr  quelque  autre  fomme ,  pour 

,  ne  pas  faire  un  prejuge  donc  on  pourroit  abufer  ecrangement 

,,  a  Tavenir. 

Avis  du  Secretaire    COOK. 

„  Si  vous  laiflez  tomber  quelqu'une  des  Propoficions  qui  ont 
„  ecc  faices  a  laChambre,  cc  ne  feia  fans  doutequ'apresy  avoir 
„  bien  muremenc  reflechi  j  j'cn  fuis  perfuade.  Mais  il  y  en  a 
„  qu'il  eft  impoflible  de  pafler  fous  filence  ;  celie  eft  la  Garde 
„  des  dcux  Mers,  cclle  encore  la  defenfe  de  TElbe,  de  la  Ro- 
„  chelle,  &c.  &  celles-ci  entrainenc  coutes  les  autres.  Car  les 
„  vaifleaux  doivenc  ecre  pourvus  dc  monde  &  de  municions; 
„  ces  chofcs  fonc  infeparablcs.  Cetce  Chambre  eft  plcine  d'af- 
„  feifcion  pour  la  Patrie  ,  mais  le  Roi  ne  Teft  pas  moins  pour 
„  fes  Peuplcs  ^  il  ne  voudroic  pas  qu'on  leur  impofac  une  char- 
»  g^  qti'ils  ne  pourroienc  pas  fupporter.  Nous  n'avons  que  fai- 
„  re  d'en  meccre  de  telles  pour  le  fecourir.  AiTignons-lui  feule- 
„  ment  quelque  fomme ,  lclon  notre  bonne  volonte ;  Sa  Majcs- 
I,  ce  pourra  en  faire  la  dcftinacion  &  Temploi  ,  avanc  que  le  rc- 
„  couvremenc  en  foit  acheve,  &  cette  Union  du  Roi  avec  fon 
„  Pcuple  le  mettra ,  bien  plus  quaucun  trefor ,  en  etat  non  feu- 
„  lemcnc  de  fe  foutenir  dans  le  monde  ,  mais  de  s'y  fairc  res- 
„  pedter. 

Avit  du  Chevalier   JEAN  ELLIOT. 

„  Je  croi  bien  que  nous  avons  quelques  raifons  de  faire  une 
„  Guerre  oftenfive  ;  mais  quand  je  confidere  lcs  dcfaftres  quc 
„  nous  avons  eus  en  dernier  heu ,  la  feule  idee  d'une  Expedicion 
„  hors  du  Pais  me  faic  fremir. 

„  Porcons  lcs  ycux  fur  les  deux  grandes  Encreprifes  de  Cadis,' 
„  &  de  rifle  de  Re.  Cclle  de  Cadis  fuc  d'abord  fl  bien  con- 
„  duice  que  nosTroupes,  en  y  arrivanr,  nc  crouverenc  que  des 
„  lauricrs  faciles  a  cueillir.  En  efl^ec  ,  pluiicurs  de  ceux  qui  y 
„  avoienc  de  Temploi  avouenc,  &  perfonne  n'a  jamais  nie,qu'il 
„  ne  nous  fuc  tres  poflible  d'enlever  Ics  vaifleaux  Efpagnols,  & 

de  nous  procurcr  par-la  un  dedommagemenc  &  une  facisfadion 


(i)  II  y  a  en  Angleterre  douze  yuges  Ambulans  .  qui  vont  deux 
foisl'annee,  chacnn  dans  fon  departement ,  adminiftrer  lajuftice, 
dans  les  Provinces  du  Royaunae  ,  en  vertu  des  CommilTions  qu'ils 
en  ont  rcijues. 

(i)  II  y  a  dans  TAnglois  ,   que  les  grands  Ptitis  miUnt  <iueU[ueftis 


,,  convenables  ;  nous  le  pouvions ,  &  nous  ne  le  fimes  pointii 

„  Apres; 

des  tralts  comiques  ,^c.  dnns  leurs  Tragidies.  Cela  eft  tres  vrai;  mais 
i'ai  cru  devoir  rexprimer  d'une  maniere  moins  choquantc  pour  des 
Ledteurs  Fran^ois  ,  qui  ne  feroient  point  inftruits  de  ce  gout  An- 
glois. 

(j)  Ceft  cc  qu'on  nomme  en  quelques  Villes  dc  Francc  b  Vieilk 
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Char-  5,  Aprcs  cettc  occafion  manquee,  quand  on  eut  debarque  toute 
tEs  I.  ,j  nos  troupes,  non  fans  quclque  perte,  pourquoi  ne  fit  onrien? 
1^28.  ^^  si  l'on  n'avoic  aucun  deflein  tbrme,  a  quoi  bon  une  defcen- 
„  te  ?  &  {i  Ton  en  avoit  un  ,  pourquoi  fe  rembarquer  d'abord  ? 
„  Quant  a  rentreprife  fur  Flile  deRe,  ne  fut-ce  pas  contre  Ta- 
„  vis  formel  des  meilleiirs  Officiers ,  qu'elle  fut  refoluc  &  miie 
„  en  execution  ?  Mais  lans  rappeller  ici  fulage  qu'on  fe  per- 
„  mit  des  bons  vins  en  Efpagne ,  ni  la  politeffe  prodigieufe  que 
5,  Cefar  ne  connoiflbit  poinc ,  de  fortifier  fon  Ennemi  ;  voyez 
,,  quel  eft  notre  ctat  prefent ,  &  fi  dans  une  occafion  femblable, 
„  ou  avec  dc  pareils  Agens ,  nous  hazarderions  une  autre  Expe- 
„  dition.  Telle  fut  toujours  la  fage  conduite  de  nos  Ancetres , 
3,  de  laifler  entierement  les  Guerres  etrangcres  au  Gouverne- 
j,  ment,  fans  y  rien  contribuer  de  leur  part. 

Avh  du  Chevalier   EDOUARB   COOK. 

„  Du  tems  que  notre  pauvre  Anglcterre  agiflbit  toute  feule , 
„  fans  Union ,  fans  AUiance  avcc  aucun  autre  Royaume ,  con- 
„  tre  des  Ennemis  bien  plus  puiflans  que  ceux  qu'elle  a  aujour- 
„  d'hui ,  bien  loin  de  fuccomber ,  elle  remporta  de  grands  avan- 
„  tages  fur  eux. 

„  On  trouve  dans  lesAftes  duParlement  de  la  quarante-deu- 
„  xieme  annee  du  Regne  d'EdouardIlI,  que  le  Roi  &  le  Par- 
„  lement  rendirent  a  Dieu  des  Adtions  de  graces  pour  la  vic- 
„  toire  qu'il  ledr  avoit  fait  remporter  fur  les  Rois  d'Ecofle  & 
„  de  France ;  Victoire  fi  complettc  que  ces  deux  Princes  furent 
„  faits  prifonniers  ,  &  conduits  au  Ghateau  de  Windfor.  On 
„  donnoit  quatre  raifons  de  cet  avantage  (ignale.  i.  Le  Roi  a- 
,,  voit  un  bon  Confeil.  2.  II  avoit  de  braves  gens  a  fon  fervi- 
,,  ce,  de  bons  Generaux.  3.  Ils  etoienc  fecourus  a  tems.  4. 
„  L'argent  etoit  bien  &  fidelement  employe. 

„  Richard  II  fe  vit,  la  troifieme  annee  de  fon  Regnc,  envi- 
„  ronne  de  Flamands,  d'Ecoflbis  &  de  Fran(^ois  ,  &  ne  laifla 
„  pas  de  remporter  de  grands  avantages  fur  eux. 

,,  La  trei7.ieme  annee  de  fon  Regne  ,  il  eut  le  memc  fucces 
„  fur  les  Ecoflbis,  les  Frangois  &  les  Efpagnols,  ligues  contre 
„  lui. 

„  La  dix-feptieme  annee  de  fon  Regnc,  il  eut  a  foutenir  deux 
„  Guerres  a  la  fois  ,  Tune  contre  rEcoffe  ,  Tautre  contre  Tlr- 
„  lande.  La  vidoire  Taccompagna  par-tout.  L'Angleterre  en 
„  rendit  de  folemnelles  Adlions  de  graces  a  Dieu  ;  &  j'efpere 
„  d'en  voir  rendre  de  femblables  pour  les  vidtoires  de  notre 
„  Roi 

„  Dans  la  feptieme  annee  d  Henri  IF,  on  vit  ce  Prince  tel- 
„  lement  livre  a  un  ou  deux  Grands  ,  qu'il  n'avoit  pas  d'autre 
„  Conieil  que  le  leur.  Ce  qui  donna  lieu  au  Grand-Chancelier 
„  de  mettre  a  la  tete  du  Difcours  qu'il  fit  au  Parlement ,  multo- 
„  rum  conjilia  re^uiruntur  in  magnif  i  in  bello  qui  maxime  ti- 
„  ment  ,  fint  in  maximis  periculis.  Plus  les  affaires  font  gran- 
„  des  ,  &  plus  le  nombre  de  Confcillers  doit  etre  grand ;  mais 
„  dans  la  guerre,  plus  la  crainte  efl:  grande,  &  plus  les  dangers 
„  que  Ton  y  court  font  grands  aufli.  Donnons,  accordons  des 
„  fommes ,  mais  fans  etre  efFrayes  de  nos  Ennemis  ;  fecourons 
,,  le  Roi  de  bon  caur  &  promtement,  fans  entrer  dans  aucun 
,,  detail.  Salomon  donne  pour  regle,  que  celui  qui  ramene  les 
„  fujets  de  plainte  ,  divife,  oui,  il  met  meme  les  perfonnes  les 
„  plus  unies  endivilion.  ^i  repetit  feparat^imb  feparat  foedera- 
„  /of.  Nous  fommes  unis  auRoi  par  devoir,&c.  LeRoi  a  qua- 
„  tre-vingt  mille  livres  flierling  par  an  ,  pour  la  Flotte  &  pour 
„  nettoyer  la  Mer  j  il  les  a  touches :  cependant  on  ne  laiire  pas 
„  de  nous  demander  encore  d'autres  fommes  pour  le  raemeSer- 
„  vice.  Serons-nous  aflez  bons  que  de  les  donner  ?  Outre  que 
„  lorfqu'on  les  aura,  on  peuc  les  employer  a  un  ufage  different 
„  de  leur  defliination. 

„  II  ne  faut  pourtant  pas  donner  lieu  de  dire  que  nous  refu- 
„  fons  tout  fccours.  Je  me  tiens  obllge  a  payer  de  ma  proprc 
„  perfonne.  Chacun  refl:  de  meme  j  car  quand  le  pcril  eft  com- 
,,  mun  a  tous  ,  tous  doivent  auflfi  accourir  a  la  dcfenfe  cora- 
„  mune. 

Avis  de  THOMAS  WENTlVORTH. 

5,  Jc  ne  faurois  oublier  ce  quc  jc  dois  a  ma  Patrie  ;  de  forte 
^,  qu'a  moins  que  la  Liberce  du  Peuple  ne  foit  mife  en  furete 
„  nous  ne  pouvons  confentir  a  aucun  Subfide.  Je  ne  dis  pas  ce- 
„  la  pour  faire  diverfion  au  fujet  qui  fe  traite  ,  mais  plutot  afin 
„  quen  donnant,  commc  j'y  fuis  tout  porte,  rien  ne  m'empe- 
„  che  de  donner  avec  joie.  Quant  aux  Propofitions  qu'on  nous 
„  a  faites ,  je  fuis  d'avis  que  nous  les  mcttions  a  cote,  pour  nous 
„  attacher  a  bien  connoitre  en  quel  etat  fe  trouve  notre  Patrie, 
„  &  s'il  eft  a  propos  de  donner  ou  non.  Notre  Patrie  eft-elle 
„  fur  le  point  de  voir  expirer  fa  Liberte  ,  fes  Privileges  ?  Som- 
„  mcs-nous  fous  la  main  des  Licutenans-Gouverneurs  ?   Ou 


„  fommes-nous  en  furete  pour  ravenir  ?   Ceft-Ia  ce  qu'il  faut  Chab- 
„  examiner,  diterminer.  lf.s  I. 

„  Nous  demandons  tous  unanimement  la  reparation  de  nos  KJaS, 
,,  Gricfs  j  fans  quoi  nous  n'aurons  jamais  ni  volonte  ni  pouvoir 
„  de  rien  donner.  Pour  moi  ,  je  louhiite  de  tout  mon  coeur 
„  cette  reparation ;  mais  quel  eft  le  plus  liir  <bc  le  plus  fage  mo- 
„  yen  de  lobtenir?  c'eft  ce  qui  eft  a  decider.  Quand  nous  au- 
„  rons  faic  quelques  progres  dans  rafFaire  de  nosGriefs,  il  fera 
„  tems  de  travailler  a  celle  du  fecours.  Le  Proverbe  dit ,  Non 
„  bis  ad  idem ;  TEtat  ce  grand  vaiflTeau  Politique  ne  doic  poinc 
„  echouer  deux  fois  contre  le  meme  Rocher.  Nos  maux  fonc 
„  preilans,  il  fauc  y  apporter  du  remede  ;  qui  eft-ce  qui  le  fe- 
„  ra  ?  II  n'y  a  point  de  Roi  plus  aime  de  fes  Sujets  que  le  no- 
„  trci  mais  que  Sa  Majefte  confidere  ,  qu'il  y  a  des  obftacles 
„  qui  nous  retiennent  dans  reloignement ,  &  que  nous  devons 
„  lever,  avant  que  nouspuiflions  nous  approcher  d'elle.  Apres 
„  tout,  nos  maux  ne  fonr  pas  incurables,  &  ceux  du  Roi  peu- 
„  vent  etre  gueris  avec  de  Tor.  II  s'agit  pour  nous  d'imiter  j^a- 
„  cob  lutant  avec  TAnge  ,  &  ne  voulant  poinc  le  laiffer  alier, 
„  fans  en  avoir  ete  beni.  Je  voudrois  que  nous  puffions  luter 
„  d'une  maniere  foumile  &  tendre  avec  le  Roi  ,  fans  nous  en 
„  delifter  qu'il  ne  nous  eut  accorde  unejufte  fatisfacftion.  Nos 
„  Griefs  n'ont  ete  que  trop  fouvent  rebattus  ;  gardons-nous  de 
„  les  rebattre  de  nouveau.  Tant  de  repetitions  ne  font  bonnes 
„  qu'a  aigrir  les  efprits  ,  &  a  rendre  la  reunion  plus  difficile. 
„  Outre  qu'en  parlant  trop  de  ces  Griefs  ,  on  engage  la  Partie 
„  a  chercherdes  pretextes  &  des  raifons  fpecieufes  pour  juftifier 
„  cc  qui  a  ete  fait ,  &  cela  eft  dangereux.  Les  Poetes  Tragi- 
j,  ques  menagent  quelquefois  des  fentimens  doux  &  gracieux 
„  parmi  les  paffions  les  plus  grandes  &  les  plus  agitees  (2). 
j,  Faifons-en  de  meme,  &  le  cceur  grand  &genereux  de  notre 
„  Roi  fe  lailTera  fiechir  incontinent.  Dans  toutes  les  afFaires 
j,  la  prudence  veut  qu'on  prenne  le  parti  le  plus  fur.  L'ancien 
„  ufage ,  dit-on ,  eft  de  commencer  par  la  reparation  des  Griefs. 
j,  Mais  pourquoi  nous  impoferions-nous  la  neccffite  a  nous-me- 
„  mes  de  fuivre  juftement  le  chemin  que  les  autres  ont  tenu  ? 
j,  J'ai  traverfe  auciefois  la  Tamife  a  pie  Iorsqu'elle  ctoit  glacce; 
„  mais  ce  que  je  Tai  fait  une  fois  ,  n'eft  pas  une  raifon  pour 
„  moi  de  le  faire  aujourd'hui. 

La  Chambre  ceffa  d'examiner  &  de  debattre  les  Propofitions, 
pour  deliberer  fur  deux  autres  Chefs  concernant  la  Liberte  des 
Sujets  en  lcurs  Perfonnes ;  favoir  la  Relegatio/i  e^  la  Defgnation 
aux  Emplois  dans  les  Fais  Etrangers.  Le  Confeil  du  Roi  avoic 
de  fa  pure  autorite  ,  non  feulement  mis  aux  Arrets  dans  leur 
Maifon  ,  quelques-uns  de  ceux  qui  avoient  refufe  de  preter  do 
Targent  au  Roi ,  mais  il  en  avoit  relegue  d'autres  dans  des  lieux 
eioignes  de  celui  de  leur  Domicile,  &.  il  en  avoit  force  d'autres 
pour  le  meme  fujet ,  d'aller  fervir  Sa  Majefte  dans  des  Pais  e- 
trangers.  Sur  quoi  plufieurs  Membres  opinerent  de  la  maniere 
fuivante. 

Opinion  de  Mr.  SELDEN. 

l,  La  Relegation  eft  une  moindre  peine  que  rEmprifonne- 
„  ment,  &  neanmoins  la  Loi  defend  de  releguer  perfonne,foit 
j,  dans  fa  propre  Maifon ,  foic  ailleurs.  Je  ne  fai  ce  que  vous  en- 
„  tendez  par  Punition  ;  mais  on  peut  s'en  faire  une  jufte  idee 
„  par  les  exemples  qui  s'en  trouvent  dans  les  Arrets  du  Parle- 
„  mcnt  ,  dans  les  Actes  Publics,  ou  dans  le  Corps  des  Loix. 
j,  Quant  a  la  Relegation ,  je  n'y  en  trouve  aucun  Exemple.  II 
„  eft  vrai  que  les  Juifs  furenc  aucrefois  relegues  ou  confines 
„  dans  certains  quarciers  de  Ville  ,  comme  ici  a  Londres  dans 
„  le  Oldyewry  (3).  II  eft  vrai  encore  qu'il  fe  parle  dans  lc 
„  Droic  de  Pnfons  ferf(tuelles  &c  de  Prifons  Coercitives  (4) ; 
„  deux  forces  de  peines  qui  s'infligent  par  Sentence  Juridique. 
„  Mais  ce  nc  font  que  les  Fous ,  quc  Ton  releguc  &  confine 
„  dans  leur  propre  Maifon. 

Avis  du  Chevalier  THOMAS  HOBBT. 

,,  En  1588,  le  Parlement  (j'y  ctois  moi-meme  Depute)  re- 
„  legua  les  Recufans  dans.  des  Places  fortes  ,  comme  une  pre- 
„  caution  qu'exigcoit  1'etat  des  afFaires  publiques ,  quoiqu'on  re- 
„  marquat  fort  bien  qu'on  n'y  etoic  aucorile  par  aucune  Loi. 
„  Auffi  la  Flotte  que  Phiiippe  (5)  envoyoit  concre  nous,ne  fuc 
„  pas  plutoc  dilTipee  ,  que  ces  gcns-Ia  furenc  remis  en  liberte: 
„  &  le  Parlement  requit  &c  obtint  de  la  Reine  qu'il  fut  faic  in- 
„  continenc  une  Loi  portant  cette  forte  de  chatiment  &  de  pei- 
„  ne.  Enfuice  il  fut  arrete  qu'aucune  Perfonne  Libre  ne  pour- 
,,  ra  etre  confinee  par  ordre  de  qui  que  ce  foit ,  ni  du  Confeil- 
,,  Prive,  ni  du  Roilui-meme,  a  moins  qu'il  n'y  en  aitun  Adte 
„  expres  du  Parlement,  ou  que  I'emprifonneraent  ne  fe  faffe  en 
„  vertu  d'une  Sentence  juridiquement  obcenue  ,  ou  d'une  Loi 
„  formelle. 

De 


fuiverle,  ou  le  Vieux  quartier  Jes  fuifs. 

(4)   La  Prifon  ferfernelle   eft   une  mort  civilc 
grande  que  VExil,  qui  eft  une  mort  civile  auffi 

La  Prifon  Coercitive  eft  ou  un  chdtiment  paffager  ,  ou  feulement 
un  moyen  de  s^afTurer  qu'une  partie  civile  n'eviter.i  pas  de  compa- 
roitri;  en  Juftice  en  teras  8c  lieu.    Et  dins  cc  dernier  cas  le  prifon- 

Ttm.X.P.ll.  *^ 


nier  peut  etre  ekrgi  fous  caution  valable. 
8c  une  Peine  plus         (f)  11  parle  de  la  Flottc  furnommec  \'I)ivinci&le,q\ie  Philifpi  n  Roi 
d'Efpagne  envoya,  en  ij^SS,  contrc  'B.ii[aheth ,  dans  le  dcflein  de  ladc- 
tr6ner ,  &  de  s'emparer  de  l'Angleterie.     11   n'y  a  point  d'Hiftoriea 
qui  ait  pu  parler  dc  cet  Evencment ,  8c  qui  ne  Tait  fait. 
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ABREGE'     HISTORiaUE 


Char-        De  cette  matiere  ainfi  debattue  ,  on  pafla  a  celle  de  la  Defi- 
LEs  1.     gnation   aux  Emplois  dans  les  Pais  Etrangers.     Ce  qui  donna 
1628.    lieu  au  Chevalier  PierreHayman  de  rapporter  cequi  lui  etoit  ar- 
rive  a  lui-meme. 

„  J'ai  oublie ,  dit-il  ,  de  vous  parler  de  mon  Emploi  dans  le 

Palatinat.  Les  Seigneurs  du  Confeil-Prive  me  manderent. 
",  J'en  demandai  la  raifon  que  j'ignorois  ,  &  il  me  fut  dit  fans 
''  detour  que  c'etoit  pour  n'avoir  point  obei  a  l'ordre  de  pre- 
"  ter  de  Targent  au  Roi.    Je  repondis  que  fi  Ton  vouloit  tout 

mon  bien ,  j'etois  pret  \  rabandonneri  mais  que  pour  le  pret  en 

!'  queftion,  je  ne  le  ferois  point.  Lorsque  je  fus  devant  les  Sei- 

,  «rneurs  du  Confeil ,  ils  m'imputerent  d'etre  mal  dispofe  a  fer- 

vir  Ic  Roi.  Je  dis  que  ma  vie  &  mes  biens  etoient  au  fervi- 
"  ce  de  ma  Patrie  &  de  ma  Religion.     Ils  repartirent  que  fj  je 

nc  payois  point ,  on  me  donneroit  un  Empioi  dans  1' Armee. 
„'  J'acceptai  ;  &  apres  dix  femaines  d'attente  ,  on  me  dit  que 
„  j'etois  nomme  pour  aller  avec  un  Seigneur  joindrerArmee  du 

Palatinat  ,  ou  j'aurois  un  Emploi  &  des  appointemens  con- 
,^  venables.  Je  repondis  que  j'etois  un  Sujet ,  &  que  je  deman- 
„  dois  que  Ton  me  fournit  de  quoi  faire  le  voyage.     Quelques- 

uns  d'entr'eux  requrent  ma  demande  avec  douceur ;  les  autres 
/  s'emporcerent  &  mc  dirent  que  je  devois  fiaire  ce  voyage  ^ 
,^  mes  propres  fraix.  Je  repliquai,  Nemo  militat  fuis  expenfis  ^ 
i,  Perfonne  n'efl:  tenu  de  faire  la  guerre  a  fes  depens.  Partez. , 
l,  me  tut-il  repondu,  il  le  faut.    Je  fongeai  \  ce  que  je  ferois. 

II  n'y  avoit  point  d'exemple  qu'on  e&t  jamais  cxige  une  telle 

'  chofe  dc  qui  que  ce  fiat  ,   &  les  Jurisconfultes  m'affuroient 

j^  qu'on  n'avoit  aucun  droit  de  Texiger  de  moi.  Sur  cette  aflu- 

rance  je  demandai  de  Targent  encore  une  fois  ,  en  m'abfte- 
„  nant  des  paroles  dont  je  m'etois  fervi ,  &  bien  refolu  de  con- 
„  tinuer  a  refufer  dans  la  fuite  par  un  filence  rcfpedtueux.  Ce- 
„  pendant  Tordre  de  partir  me  fut  reitere  ^  &  douze  jours  apres 
],  les  Seigneurs  du  Confeil  me  declarerent  que  leur  deflein  n'e- 
toit  point  de  m'envoyer  comme  un  fimple  Soldat,  mais  a  la 
„  fuit?  d'un  Ambafladeur.  Je  fentis  lc  coup ,  deforte  que  je  mis 
„  ordre  a  mes  affaires  ,  &  j'aUai  de  moi-meme  ra'oftrir  pour 
i,  cecte  forte  de  Service. 


Avis  de  Mr.  HACKWELL. 


„  Si  le  Roi  ne  peut  point  obliger  un  Sujet  a  lui  rendre  un 
„  Service  neceiTaire  ,  le  Bien  commun  pourroit  en  fouffrir  un 
„  grand  prejudicei  mais  d'un  autre  cote  ,  fi  le  Roi  le  peut,  ce 
„  Service  pourra  bien,  quand  il  lui  plaira, netre  guere diffiren: 
„  d'un  Baniflement  honorable  pour  un  Sujet.  Nos  Loix  por- 
„  tent  que  le  Roi  ne  peut  forcer  perfonne  de  quitter  le  Royau- 
„  me  ;  elles  portent  aulTi  que  celui  qui  fert  par  ordre  du  Roi 
„  hors  du  Royaume  ,  s'il  a  des  proces ,  n'elt  point  oblige  de 
„  comparoitre  en  perfonne  ,  &  le  Roi  peut  lui  accorder  des 
„  Lettres  de  farfeance  &  de  protedion.  On  voit  dans  les  Re- 
„  gitres  du  Parlement  une  Ordonnance  faite  la  cinquieme  annee 
„  du  Regne  d'Edouard  III  No.  9.  pour  donaer  pouvoir  au  Roi 
„  d'envoyer  du  monde  en  Irlande  :  &  cela  fut  fait  ,  afin  que 
„  lorsque  le  Roi  commandera  i  ces  gens  fi  favans  dans  les 
„  LoL"?  ,  de  marcher  aux  endroits  oii  la  neceflite  le  demande, 
„  s'ils  refufent  ,  &  que  les  raifons  de  leur  refus  ne  foient  pas 
„  trouvees  valables,  il  puilTe  les  traiter,  felon  leDroit  &  lajus- 
i,  tice,  de  meme  que  les  Soldats.  Que  s'il  y  eiit  eu  une  Loi, 
„  qui  permit  au  Roi  d'envoyer  de  fon  pur  mouvement  des  An- 
„  glois  en  Irlande  ,  Pais  qui  eft  meme  fous  fon  obeiflance ,  il 
„  n'auroit  eu  que  faire  d'en  prendre  le  pouvoir  du  Parlement. 
„  Or  fi  la  Loi  ne  permet  pas  une  telle  chofe  ,  elle  permet  cn- 
„  core  moins  rEmprifonnement. 

Avit  du  Chevalier  E.   COOK.' 


„  Toute  contrainte,  quelque  petite  qu'eIlefoit,  eft  une  forte 
„  de  Prifon  ,  &c  tout  Emploi  hors  du  Royaume  eft  une  forte 
„  de  Baniflement  honorablc.  Je  m*etois  refolu  de  moi-meme , 
„  de  pafler  en  Irlande ;  je  fus  meme  fur  le  point  de  partir ,  & 
„  j'ai  toujours  cru ,  que  fi  je  Tavois  fait  ,  j'y  aurois  rencontre 
,,  plus  d'un  Mompejfon.  Mais  entre  ceux  a  qui  le  Roi  donne  des 
„  Commiifions  hors  du  Royaume ,  il  faut  bien  diftinguer  ceux 
„  qui  font  a  fes  gages ,  de  ceux  qui  n'y  font  pas.  Jamais  tems 
„  ou  la  Loi  fut  plus  en  vigucur  que  la  quarante-fixieme  annec 
„  d'Edouard  III.  En  voici  un  exemple.   Le  Chevalier  Richard 

(r)  L'Anglois  ixt:  ferve  Hs  Defuty,  fervir  commeDfpttfe.fans  dire 
queile  forte  dc  Defute ,  ou  dc  Commii,  ou  dc  Delegne.  J'ai  fupplee  le 
titrc  dc  Lord,  &  traduit  comnie  s'ii  y  avoit  Lord-Deputy.  On  pour- 
roit  fupplcer  Govermr ,  &  traduirc  Lieutenant  dc  Roi  ou  Sous-Gou- 
verneur,  Deputy-Govertior.  Lcs  Emplois  8c  les  Charges  qu'avoit  ce 
Chevalier  ne  permettent  pas  decroirequ'on  lui  en  voulut  faire  exercer 
un  beaucoup  moins  honorablc.cequiluiauroit  fourniune  excufe  tres 
pkulible  de  ne  pas  acccpter  unc  telle  Commillion  ,  qu'on  lui  don- 
noit  feulement  pour  lc  fairc  fortir  d'Angleterre. 

(i)  II  elt  a  rcmarqucr  que  ce  Secrctaire  n'avoit  garde  de  dire  aux 
Communes  que  la  chofe  avoit  ete  ainfi  concertee  par  purc  Politi- 
que ,  pour  donner  meillcurc  opinion  du  Duc  ,  fuivant  TAvisdu  Chc- 
valier  Cotton.  Notre  Auteur  a  tire  cette  Remarque  de  Mr.  de  Rapin. 

(3)  Les  Communes  etoient,  au  commencement  de  cc  Parlement, 
dias  de  forc  ounnes  difpolitions ,  comme  on  le  voit  dans  une  Lettre 


„  Pemhridge ,  qui  avoit  une  Place  de  Juge,  une  Charge  dans  la  Char- 

„  Maifon  du  Roi  &  lc  Gouvernement  des  Cinq  Porcs ,  refufa  '■^^  ^- 

„  d'aller  en  Irlande  faire  les  fonctions  de  Viceroi  (i).     Qu'en    i^^*- ! 

„  arriva-t-il  ?   Le  Chevalier  pofledoit  des  Emplois ,  des  Fiefs  , 

„  &  outre  cela  des  Terres,  en  recompenfe  de  fes  fervices  pafles, 

„  pro  fervttio  fuo  impenfo  j   tout  lui  fut  laifi  :    mais  quoique  le 

„  Roi  fut  irrite  au  dernicr  point  ,  la  perfonne  du  Chevalier  ne 

„  fut  point  arretee  ,  il  nc  fut  point  mis  en  prifon.    Je  trouve 

„  dans  les  Regitres  du  Parlement  de  la  quarante-feptieme  annee 

„  d'Elifabeth  ,   un  aucre  Prejuge  touchant  ces  Ibrtes  de  Com- 

„  miflions  refufees :  ceux  qui  regoivent  des  Bienfaits  dc  la  Cour 

„  pro  conftlio  ,   y  eft-il  dit,  aut  fro  fervitio  impenfo  ,    s'ils  refu- 

„  fent,leurs  Terres  &  leurs  Charges  pourront  etre  confisquees, 

„  mais  non  leurs  perfonnes  etre  mifes  en  prifon. 

Avis  du  Chevalier  THO  MAS  WE  N  TWO  R  TH. 

„  Ccft  un  Point  d'une  tres  grande  confequence  pour  un  Su- 
„  jet,  que  de  ne  pouvoir  pomt  etre  employe  hors  du  Royaume 
„  malgre  lui.  Sans  cela ,  fa  perfonne ,  fon  repos ,  fa  forcune  font 
„  a  toute  heure  a  la  merci  d"un  homme  puiflanc  qui  lui  en 
„  Tcut.  Le  Roi  cft  bon,  &  jufte,  nous  le  favonsj  mais  nous 
„  ne  favons  pas  tout  ce  que  fes  propres  Miniftres,  oudesAm- 
„  bafladeurs ,  peuvent  pratiquer  pour  fatisfaire  leur  paflSon  ani- 
„  mce  contre  quelqu'un. 

Avit  du  Chevalier  JEAN  ELLIOT. 

„  Si  vous  permettez.  que  Ton  puiff^e  envoyer  que!qu'un  mal- 
„  gre  lui  hors  du  Royaume  ,  vos  autres  Privileges  ne  font  plus 
„  rien.  En  efFet ,  quelle  diSerence  y  a-t-il  entre  etre  relegue  en 
„  quelque  endroit,  ou  etre  mis  aux  Arrets  chez  foi,  &etrefor- 
„  ce  de  rempiir  un  Emploi  dans  un  Pais  etranger  ?  Ceft  tou- 
„  jours  etre  banni  pour  un  tems.  D'ailleurs,  il  n'eft  pas  de  Tin- 
„  teret  du  Roi  de  forcer  fes  Sujets  a  le  fervir  hors  de  leur  Pa- 
„  trie  i  il  doit  plutot  les  y  engager  par  des  niotifs  d'honneur  & 
„  de  recompenfe.  En  un  mot ,  cctte  contrainte  ne  5'accorde 
„  point  avec  nos  Privileges. 

Cette  Discuflion  porta  la  Chambie  a  conclure  ,  ^'aucua 
homme  lihre  ne  pouvoit  etre  arreti  ou  relegu^,  en  quelque  endroit 
que  ce  fut ,  que  par  un  A£ie  du  Parlement ,  ou  par  la  dMfion  des 
Loix ,  ^  nullement  par  un  ordre  imani  du  Roi ,  ou  de  fen  Con- 
feil-Prive^  ou  ^ailleurs. 

L'Examen  de  TafFaire  duSecours  fut  renvoye  au  vcndredi  fui- 
vant.  Sur.ces  entrefaites  ,  le  Roi  apprenant  qu'il  couroit  un 
bruit  que  le  Duc  de  Buckingham  avoit  mal  parle  du  ParlemenC 
en  plein  Confeil ,  &  craignant  que  les  Communes  irritees  ne  re- 
priflent  leurs  anciennes  Procedures  contre  fon  Favori ,  leur  en- 
voya,le  jeudi  troifieme  d'Avril ,  Mr.  Cook  pour  les  afiTurer  de  (a 
part  que  le  bruit  etoit  entiereraent  faux.  Et  voici  comment  ce 
Secretaire  s'aquitta  de  ce  MeCTage. 

„  Sa  Majefte  ayant  ete  informee  qu'il  s'eft  repandu  de  mau- 
5,  vais  bruits  touchant  le  MefTage  un  peu  fort  que  je  vous  por- 
„  tai  hier  de  fa  part,  &  qu'en  meme  tems  Ton  impuce  auDuc 
„  d'avoir  mal  parle  du  Parlement  en  plein  Confeil ,  m'ordonne 
„  de  vous  aflurer  que  ces  difcours  font  Ja  malignite  &  la  faus- 
„  fete  memes  i  d'autant  plus  que  le  Duc  n'a  rien  dit  abfolumenc 
„  dans  le  Confeil ,  qui  ne  fbit  a  Tavantage  de  toute  votre  hs' 
„  femblee.  Le  Roi  fouhaite  que  vous  remarquiez  la  mechan- 
„  cete  de  ces  Efprits  que  renvie  anirae.  Si  ce  Miniftre  eiit  te- 
„  nu  ie  langage  qu'on  lui  attribue ,  il  fe  feroit  contredit  lui-me- 
„  me  j  puisque  nous  pouvons ,  tous  tant  que  nous  fommes  dans 
„  le  Confeil ,  temoigner ,  qu'il  a  ete  le  premier  a  y  propofer  la 
„  Convocation  de  ce  Parlement ,  &  qu'il  a  le  plus  contribu6  ^ 
„  la  faire  refoudre  par  Sa  Majefte  (2) ,  qui  reftime  non  par  les 
„  chofes  que  Ton  debite  ,  mais  par  fes  adions  &  par  la  con- 
„  duite  qu'il  a  tenue- 

„  Sa  Majefte  apprend  avec  plaifir ,  que  vous  avez  refblu  de 
„  conclure  vendredi  prochain  TafFaire  du  Secours.  EUe  accep- 
„  tera  gracieufement  ce  que  vous  lui  accorderez ,  pourvu  qu'en 
„  ne  mettant  aucune  condition  a  votre  Don  gratuit  ,  vous 
„  faffiei  voir  a  toute  la  Terre  que  vous  ^Ks  auffi  61oignes 
„  d'empieter  fur  la  Prerogative  Royale  ,  que  Sa  Majefte  ]'efl 
„  d'empieter  fur  vos  Privileges.  EUe  nous  en  donnera  une  preu- 
„  ve  parfaite  ,  lorfque  nous  lui  prefenterons  nos  Griefs.  Fai- 
„  fons  feulement  enforte  de  les  exprimer  fans  aigreur,  &  le  Roi 

»  nous 

de  Mr.  Guillaume  BeJtl  a  l'Evequc  Usher  ,  datee  de  Londres  f  Avril 
II.  i6i8).  „  Dans  lc  Parlcment  ,  dit-il,  les  afFaires  vont  jufqu*ici 
,,  a  merveilles.  La  Chambre-BalTe  montre  beaucoup  de  moderation: 
„  rien  n'y  a  cncore  cte  propofe ,  ni  agite ,  d'une  manicre  a  faire 
„  craindre  du  trouble.  Les  Seigneurs  agiffent  de  concert  avec  elle; 
,,  jufque  la  qu'a  la  Fropofition  qu'ils  lui  firent  de  demander  la  cele- 
„  bration  d'un  jour  de  Jeiinegeneral  &  public ,  ils  lui  laifferent  ajou. 
,,  ter  ccUc  de  dcmander  Texecution  ,  des  Loix ,  dcs  Arrfts  ,  8c  des 
,,  Statuts  qui  fubfiftcnt  contre  les  Rccufans  :  8c  meme  la  Requete 
,,  prefentee  a  ce  fujet  ,  eft  1'ouvrage  dc  deux  Eveques  ,  ceiui  de 
,,  NorwUh ,  &  celui  de  LichfieU" .  Un  Hiftorien  moderne  fe  plaint 
avec  raifon ,  qu'on  ait  laifTe  echaper  une  conjondiure  auffi  favorable 
que  cell;-ci  le  paroifToit  ,  d'etablir  une  bonne  harmonie  entre  le  Roi 
&.  fon  Peuple.  ,,  Si  Buckinghnm  ,  dit  cet  Hiftorien ,  s'etoit  retire 
„  avec  les  richeffes  immenfes  qu'il  avoit  amaiTees  j   fi  l'Eveque  de 
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CiiAR-     „  noiis  montrera  qu'il  ne  cherche  point  a  donner  atteinte  a  nos 

i-Es  1.     „  Droifs.  II  compte  qu'il  elt  plus  glorieuxde  regner  fur  un  Peu- 

1628.    j,  ple  Libre,  que  lur  des  Efclaves.  Au  relte,  il  vouloit  d'abord 

„  venir  vous  dire  ces  chofes  lui-meme ,  mais  il  a  craint  de  vous 

„  prendre  par-la  trop  de  tems. 

i.ni'uite,  ce  Secretaire  ajoute  de  fon  propre  chef,  ce  qui  fuit. 

3,  Hier  apres  diner  ,  le  Roi  nous  demanda  ce  que  nous  a- 
„  vions  fait  dans  cette  Chambre.  Nous  repondimes  que  nous 
„  avions  entame  l'affaire  du  lecours,  &  relblu  d'en  remettre  la 
„  conclufion  finale  a  vendredi  prochain  ,  pour  de  tres  bonnes 
„  railbnsj  a  favoir,  afin  de  travailler  tout  a  la  fois  ,  &  en  me- 
„  me  tems ,  aux  affaires  de  Sa  Majefte  &  a  celles  de  notre  Pa- 
„  trie  ;  union  qui  fera  fans  doute  profitable  au  Souverain  ,  a- 
„  greable  au  Peuple  ,  &c  qui  produira  felon  nos  delfeins  un  bon 
„  effet  au  dehors ,  oii  Ton  ne  manquera  pas  d'en  etre  informe. 
„  Fottrquoi  donc  ,  ]e  vous  prie  ,  repondit-il  ,  les  emfecheroit-on 
„  de  faire  valoir  leurs  Frivileges  1  S'ils  tie  le  faifoient  point ,  je 
„  croirois  ^uils  tiagijfent  point  de  bonne  foi  avec  moi.  Vous  vo- 
„  yez,  par  ces  paroles  ,  le  bon  caradtere  5c  les  bonnes  dilpod- 
„  tions  de  Sa  IVlajefte.  Prenons  courage ,  travaillons  a  ferrer  de 
„  plus  en  plus  les  liens  d'une  Union  parfaite  &  generale  ,  qui 
„  nous  gagnera  le  cceur  du  Roi  ;  &  Ibyons  affures  qu'il  nous 
„  ecoutera  favorablement  ,  que  nous  en  obtiendrons  une  Re- 
5,  ponfe  conforme  a  nos  delirs  ,  &  que  ceux  que  nous  croyons 
„  nous  etre  le  plus  contraires,  nous  les  verrons  concourir,avec 
„  une  affedtion  cordiale,  a  notre  bicn. 

Apres  quelques  debats  fur  ce  Meffage ,  les  Communes  recon- 
nurent  qu'elles  avoient  trois  fortes  d'obligations  au  Roi.  i .  De 
la  fatisfadtion  qu'elles  en  avoient  regue.  2.  De  la  Promeffe 
qu'il  leur  avoit  faite  de  les  proteger  &  de  remedier  aux  abus : 
Promefle  qui  eft  autant  qu'une  Loi  formelle  ,  fur  ce  fujet. 
3.  Des  avis  convenables  a  fou  Honneur  ,  &  a  la  Dignite  d'un 
Parlement  ,  qu"il  leur  avoit  donnes  :  deforte  qu'elles  conclu- 
rent  ,  quelles  devoient  imitef  leurs  Ancetres  ,  quon  ne  vit  ja- 
mais  ^plucher  de  trop  pres  la  Frirogative  Royale.  Apres  quoi , 
la  Chambre  rendit  fes  tres  hurables  Adions  dc  graces  a  Sa  Ma- 
jefte  (3). 

Le  quatrieme  d' Avril ,  le  Secretaire  Cook  fe  rendit  encore  dans 
la  Chambre ,  &  affura  les  Communes  de  la  part  du  Roi  ,  que 
Sa  Majefte  les  feroit  jouir  pendant  fon  regne,  de  leurs  Droits, 
Privileges  ,  Liberte  &  Sureie  de  leurs  Perfonnes ,  avec  autant 
d'etendue  qu'on  en  eut  joui  fous  les  regnes  des  meillcurs  Rois. 
Le  Secretaire  ajouta,  que  la  Chambre  n'avoit  qu'a  voir  les  mo- 
yens  &  les  precautions  les  plus  convenables  a  prendre  pour  ce- 
la,  ibit  par  un  Bill,  ou  autrement.  Qu'il  ne  doutoit  point  que 
Sa  Majefte  n'y  donnat  les  mains,  pourvu  que  le  refpeft  qui  lui 
eftdu,  &  le  Bien-public,  n'y  fuflent  point  bleffes  ;  mais  que 
plus  la  Chambre  auroit  de  confiance  en  la  Bonte  du  Roi  ,  & 
plus  elle  trouveroit  de  facilite  a  obtenir  ce  qu'elle  demande- 
roit. 

On  fit  quelques  raifonnemens  fur  ce  Meffage.  Ceux  de  Mr. 
Fym  montrerent  la  grande  neceffite  ,qu'il  y  avoit  que  la  Cham- 
bre  prlt  inceflamment  la  Refolution  de  fecourir  le  Roi  j  fur 
quoi  il  fut  conclu  d'accorder  cinq  Subfides. 

Le  feptieme  d'Avril  ,  Mr.  Cook  rapporta  aux  Communes  un 
Entretien  qu'il  avoit  eu  avec  Sa  Majefte,  lorsqu'il  Tavoit  infor- 
mee  de  leur  Refolution.  „  Le  Roi ,  dit-ili  m'a  d'abord  deman- 
„  de ,  ^elle  avoit  et^  au  jufle  la  pluraliti  des  voix  en  faveur  du 
„  Suhfide  '/  Je  lui  ai  repondu  qu'/7  ny  en  avoit  eu  quune  feule. 
„  ^lifune  feule  voixl  a-t-il  repris.  Eh,  combien  donc  y  en  a-t-il 
j,  eu  contre?  Pas  une  feu/e  ,  lui  ai-jedit,  car  tous  les  Membres  ont 
„  ^t^  la-deffiis  tfunjeul  &  meme  fentiment.  Sa  Majefte  a  ete  ii 
„  fenlible  a  cette  Nouvelle ,  qu'clle  a  fait  incontinent  affcmbler 
},  fon  Confeil  pour  la  lui  communiquer.  Mais  lorsqu'elle  a 
j,  confidere  que  ce  fecours  de  cinq  Sublides  ,  quoiqu'au  des- 
„  fous  de  fes  befoins  ,  eft  pourtant  le  plus  grand  qu'aucun  Par- 
„  lement  ait  jamais  donne,  i"a  fatisfadtion  ne  s'en  eit  pas  peu  aug- 
„  mentee  ,  parce  que  cette  circonftance  1'affure  de  rAmour  de 
„  fon  Peuple,  &  que  cet  Amour  lui  eft  plus  precieux  que  tous 
„  les  trefors.  J  eus  d'entr^e  de  faffeiiion  pour  les  Parlemens , 
„  nous  a  dit  le  Roi  ;  je  fuis  venu  ,  je  ne  fai  comment ,  a  m\n 
„  d^gouter  ;  mais  je  reprens  mes  pr^miers  fentimens  pour  eux ;  (^ 
j,  je  ferai  ravi  de  me  trouver  fouvent  dans  la  fuite  en  coiiffyen- 
„  ce  avec  non  Peuple,  par  le  mojen  de  ces  AffemhUes. 


■„  Cantorbery  eut  ete  retabli  (*)  dans  l'exercice  des  FomStions  Sa- 
„  crees  qu'on  lui  avoit  injuftement  interdites  ;  Si  Montnigu  eut  ete 
„  puni,  8c  Laud  banni  de  la  Cour;  Si  lcs  Papiltes  euiTent  ete  livres 
,,  a  la  rigueur  des  Loix  ,  comme  It  pieux  Roi  Vavoit  fromis  ,  Jit  E- 
„  chard  i  Si  Neale  ,  Wfen ,  8c  tels  autres  Prclats  n'avoient  point  ete 
„  fouftraits  a  la  redoutable  colere  du  Pavlement  ,  &  a  la  liiine  de 
„  tout  le  Peuple  ;  Si  la  Requete  de  Droit  dreflee  ,  &  prefcntee  alors 
„  par  les  Communes,  £c  accordee  fur  le  champ  par  le  Roi,  eut  ete 
„  mife,  comme  il  faut,en  execution ,  rien  n'etant  plus  jufte,  plus 
„  raifonnable,  ni  plus  aife  que  tout  cela  ;  on  nc  fauroit  douter  quc 
„  Charles  l  n'eut  regiie  avec  autaat  de  bonheur  8c  de  gloire  qu'au- 

(•)  Si  l'Ev((jHe  ie  Cantortery  eit  et(  rftahl!  d.m!  fes  FoiiiJhns ,  &c.  II  y  a  la 
deux  chores  a  lelevei.  i.  Au-Iicn  d'Eve(jue  ,  il  faloit  meiiic  Archeveque. 
C'eft  une  petitc  mepiirc  de  ctt  Hiftoiicn  ,  ou  une  ftuie  de  Ibn  Ijnprimeur. 
2.  Si  cc  Pti^lat  ne  tUt  pomt  tetabli  ,  quel  fut  donc  refFet  dc  la  Rcvocation 
pleiiic  8t  amhcntiquc  que  lc  Roi  fit  (Ic  ay.  de  Juin  1618.)  de  la  CominilTion 
qu'il  avoit  donaee  {leg.  d'Oftobre  l6l7-J  »  «inq  Kviqucs,  pout  exeicci  tou- 
Tom.X.  P.II. 


Mr.  Cook  rapporta  auifi  a  laChambre  leDifcours  que  leDuc  Char- 

de  Bucki?igham  avoit  fait  au  Roi ,  lur  ce  fujet ,  dans  le  Confeil.  ^-^^  L 

Voici  ce  Difcours  ,   qui  auroit  pu  taire  paller  tout  aucre  que  le  1^28. 
Duc,  pour  un  hommc  modelle  &  populaire. 

S  1  R  E, 

„  II  me  femble  que  je  vois  maintenant  ,  mieux  que  jamais ,  Difcours 
„  toute  la  Grandeur  d'un  Roi  en  votre  Perfonnc,  iiar  TAmour  ''"'^"'^de 
„  que  vos  Sujets  vous  temoignent.  Car  c  ell  k  degre  de  1  A-  ham  dans 
„  mour  des  Sujets,  qui  donne  la  jufte  melure,  &  qui  peut  feiil  '^,  Con- 
„  faire  le  comble  de  la  Majeite  du  Souverain.  On  ne  vous  ^' ' 
„  croyoit  point  aime  de  votre  Peuple  ,  &  cette  opinion  faiibi: 
„  beaucoup  de  tort  a  votre  reputation  dans  le  Monde.  Mais 
„  ce  jour  vous  develope  aux  yeux  des  Hommes  tel  que  vous  etes, 
„  Roi  glorieux,  aime,  cheri  au  dedans,  redouiable,  craint  au 
„  dehors.  Permettez,  ,  Sire  ,  je  vou5  en  fupplie  tres  humble- 
,,  ment  ,  permettez-moi  de  mc  conformer  a  la  neceflite  qu'un 
,,  evenement  fi  heureux  m'impofe.  J'ai  eu  jufqu'ici  Fhonneur 
„  d'etre  votre  Favori;  il  faut  que  je  renonce  a  ce  Titre,  &:que 
„  je  le  remette  a  votre  Parlement ,  a  votre  Peuple.  Voila  des- 
„  ormais  vos  Favoris  ^  ce  fera  une  airez.  grande  gloire  pour 
„  moi ,  d'etre  votre  Domeftique.  Les  Communes  ie  font  tel- 
„  lement  fignalees  dans  cctte  occafion ,  que  Vocre  Majefte  ne 
„  doit  plus  regarder  cette  Chambre  par  le  nomJre  &  par  la  dif- 
„  ference  des  perfonnes  qui  la  compofent.  Ceft  un  Corps 
„  qui  a  plufieurs  Membres  ^  mais  ces  Membres  n'ont  tous  en- 
„  lemble  qu'un  feul  &  meme  coeur.  Differens  quelquefois 
3,  dans  la  maniere  d'envifager  certaines  cho.es  ,  mai.i  unlibrmes 
„  quand  il  s'agit  de  vous  marquer  leur  Amour  ,  &  leur  zele  a 
„  vous  fecourir.  II  eft  vrai  que  le  Subfide  qu  i's  viennent  de 
„  vous  afligner,  ne  fauroit  fournir  a  tous  vos  belbins  ;  mais  il 
„  eft  tel,  que  jamais  les  Anglois  n'en  accorderent  un  fi  grand, 
„  en  fi  peu  de  tems ;  &  je  fuis  periuade  qu'ils  nen  demeureronc 
„  point  la  ,  &  que  ce  ne  font  ici  que  les  Premices  de  leur  af- 
„  fedtion.  Mais  quelles  Premice."; !  &  qu'elles  montrent  bien  a 
„  Votre  Majefte,  &  a  toute  la  Terre  ce  que  font,  ce  quepeu- 
„  vent  de  telsSujetsl  Non,  il  n'eft  pas  polfible,  lor;-qu'il  s'agic 
„  de  la  Gioire  ou  du  Bien  de  TEtat  ,  &  que  les  Subfides  foni: 
„  demandes  felon  les  ufages  Parlementaires  ,  non  ,  il  n'eft  pas 
„  poffible  qu'un  Roi  d'Angleierre  manque  de  rien.  Je  le  repe- 
„  te  en  d'autres  termes ,  ce  n'eft  pas  ici  un  Don  de  cinq  Subfi- 
„  des  feulement  ,  c'eit  rouverture  d'une  mine  de  Subfides  qui 
„  eft  dans  le  fond  de  leurs  cceurs.  Je  ne  m'etonne  donc  point 
;,  que  ces  premiers  effets  de  leur  lele  ayent  fait  revivre  votre 
„  inclination  pour  les  Parlemens  ,  comme  vous  nous  Favez 
„  vous-meme  declare.  Pour  ce  qui  eft  de  celui-ci,  je  ne  dou- 
„  te  nuUement  que  les  demandes  quil  aura a  vous  fiire  ne  foicnt 
„  juftes,railbnnables,  &  con§ues  en  termes  refpedueu.v  &  mo- 
„  deres  j  car  des  perfonnes  qui  favent  donaer  fi  bien  ,  lic  fi  3 
„  propos ,  favent  fans  doute  aulli  fort  hien  ce  qu'il  cft  a  propos 
„  de  clemander.  Cela  pofe,  Votre  Majefte  iie  faurrit  ne  pas  ac- 
„  corder  leurRequetc,  fans  fe  dementir  eile-mcme,  &  lecfrus- 
„  trer  de  leur  attente.  Car  s'etant  repofes  iur  votre  Meffage, 
„  leur  confiance ,  leur  bonne  foi ,  &  vos  Pro::^eires  ne  doivenc 
„  poinc  etre  vaines.  Apres  quoi  ,  j'aurai  la  joie  de  voir  cette 
„  augufte  Affemblee  achever  ce  grand  Ouvrage  ;udi  heureufe- 
„  ment  qu'il  a  ete  commence  ;  &  j'efpere  que  la  convocation 
„  des  Parlemens  rendue  a  favenir  plu^  frcqu'.;nte,  a  caufe  des 
„  bons  effets  qui  en  refultent,  eloignera  de  la  prefence  de  Votre 
„  Majefte  tant  les  Projeteurs,  &  les  Faifeurs  de  nouveaux  Sys- 
„  temes  ,  que  les  Perturbateurs  du  repos  de  TEgiife  &  de  TE- 
„  tat.  Encore  un  mot,  Sire,  permettez-Ie  moi  de  grace,  pour 
,,  vous  ouvrir  mon  cceur  ,  &  pour  donner  du  relache  a  mes 
„  peines.  J'ai  vecu  pendant  longtems ,  dans  de  grandes  inqiiie- 
,,  tudes.  Le  fommeil  n'a  pas  ete  pour  moi  un  temsde  repoSjni 
„  les  faveurs  de  la  Fortune  un  fujet  de  contentement.  J'ai  eu 
„  le  chagrin  rongeant  de  me  voir  regarde  comme  un  femeur  de 
„  diffenlion,  qui  indispofoit  le  Souverain  contre  les  Sujets,  & 
„  les  Sujets  contre  lui.  Mais  je  me  flate  de  faire  voir  diftinc- 
„  tement  a  tout  le  monde ,  Terreur  &  rinjullice  de  ces  gens  qui 
„  me  depeiguoient  comme  un  Efprit  malin,  occupe  fans  ceflie  a 
„  rendre  de  mauvais  offices  a  un  Peuple  fidcie  aupres  d'un  bon 
„  Roi.    Pour  cec  effet  ,  toute  la  faveur  dont  Votre  Majefte 

„  m'ho- 

,,  cun  de  fes  PredecelTeurs.  Mais,  quand  il  avoit  une  fois  pris  des 
,,  mefures,  foit  bonnes ,  foit  niauvailes,  il  s'y  tcnoit  avcc  une  ega- 
,,  le  opinidtrete ,  confultant  cepcndant  pour  les  prendre ,  bien  moins 
„  fes  propres  fentimens,  que  ceux  de  fes  Miniftres.  Au-licu  donc  de 
,,  fuivre  les  Regles  prudentcs  8c  falutaires  du  Gouvemcment  ,  tel 
,,  etoit  le  malheur  de  ce  Prince ,  qu'il  n'ecoutoit  quc  Vdliers ,  Laud, 
„  &  femblablcs  Miniftres  qui  ne  pouvoient  fe  foutenir  ,  ni  trouver 
„  leur  falut,  que  dans  lc  pouvoir  Defpotique  du  R.oi.  DcU  vient 
,,  qu'ils  mirent  tout  en  ufage  pour  le  rendre  tcl ;  a  quoi  ils  ne  reus- 
„  lirent  qae  trop  ,  comme  la  fuite  le  fera  voir. 

tes  les  fonftions  &  toute  la  Juridiftion  du  Siege  ArcJiie'pifcQpal  i  Revocation, 
qui  ,  (ans  cn  metire  cl'auircs  cn  leur  place  ,  liur  defcnjoit  Jo  continuer  ces 
fondions  en  quni  que  ce  fut  .  &:  fous  quelque  raifon  ou  ptetexte  quc  ce  pii 
errc.  Ou  .Abbot  nc  jouri  point  du  benence  de  cetic  Rcvocation  ,  ce  qu'il  au- 
toit  falu  matqucr,  ou  elle  n'a  point  iie  connue  de  VHifimenmtierae.  LcLcC- 
icui  U  tiouvcia  cit£c  ci-deflbus. 

S  2 
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„  m"hnnore,  je  vais  remployer,  fous  votrc  bon-plaifir,  a  leur 
„  prouver  a  tous,qu'anime  d'un  tout  autre  Efprit  que  celuique 
„  l'on  m'attribu.',  &  ne  reipirant  que  leur  bonheur,  ma  plus 
5,  forte  palFion  cit  de  leur  rendre  tous  les  lervices  dont  je  fuis 
„  capabie.  Je  regarde  donc  ce  jour  comme  plus  heureux  pour 
„  n-ioi  &  plus  lolemnel  que  celui  de  ma  naillance,  puifque  je 
„  m'y  vois  en  etat  d'executer  mes  bonnes  intentions  pour  eux, 
„  &  que  Votre  Majefte  y  re^oit  des  marques  li  fenlibles  de  Ta- 
„  mour  de  ibn  Parlement.  Veuille  le  Ciel  que  nous  ayons, 
„  moi  &  nia  f  anulie ,  quelque  part  a  cet  amour" ! 

Le  Chevalier  Jeau  Elliot  marqua  de  Tindignation  de  ce  qu'on 
aHbcioit  ainfi  le  nom  du  Duc  avec  celui  du  Roi,  a  la  honte^ 
dit-il ,  <ie  uotre  jiecle ,  ^  contre  lufage  de  nos  Ancetres  ^  ( i )  & 
11  demanda  qu'une  telle  hardieffe  fut  reprimee  ,  afin  qu'on  n'y 
retombat  point  a  lavenir. 

La  Chambre  nomma  pluficurs  Membres  pour  aflifter  a  une 
Conference  qu'elle  avoit  demandee  aux  Seigneurs,  touchant  les 
Privileges  des  Sujets  &  la  propriete  des  Bicns. 

Le  Chevalier  Dudlcy  Diggs  en  fit  fouverture  par  un  Difcours 
fur  le  fondement ,  &  TAntiquiie  de  nos  Loix ,  &  dc  nos  Cou- 
tumes.  Le  Chevalier  Edouard  Ltttleton,  Membre  du  Collegede 
Inner -Tcmple  (2)  ,  prit  la  parole,  apres  le  Gardc  du  Grand- 
Sce.iu,  &  s'etendit  beaucoup  fiir  la  Liberte  &  la  iurete  perlbn- 
nclle  d'un  chacun.  Mr.  5f A/e« ,  Membre  du  meme  CoUege,  in- 
filta  fur  rimportance  de  cette  Affaire,  &  prouva  que  l'Empri- 
fonnement  fait  en  dernier  lieu  de  quelques  Gentilshommes,  par- 
ce  qu'ils  refulbient  de  preter  largent  qu'on  leur  demandoit  a  ti- 
tre  dEmprunt ,  etoit  une  enireprife  fans  exemple.  Le  Cheva- 
lier  Edouard  Cnok  foutint  que  ce  que  Ton  venoit  d'etablir  etoit 
&  le  fens  naturel  &  Telprit  dc  la  Loi.  En  un  mot,  les  Depu- 
tcs  des  Communes  a  cette  Conference  prouverent ,  que  les  Re- 
folutions  de  leur  Chambre  alleguees  ci-defl'us,  avoient  ece  for- 
mees  lur  la  Grande  Chartre  ^  &c  les /ix  Statuts  du  Parlement  (3), 
fur  douze  Arrets  prononces  en  pleine  audience,  &  lur  plus  de 
trente  autres. 

Le  huicieme  &  le  neuvieme  du  mois  d'Avril  furent  employes 
a  dif:uter  la  methode  qu'on  avoit  introduite  de  loger  le  Soldat 
par  BiUets  dans  les  Maifons  dcs  Sujets,  contre  lcur  volonte  & 
contre  la  difpolition  des  Loix.  Le  dixieme  le  Roi  fit  dire  par 
Mr.  le  Secretaire  Cook  aux  Communes  „  qu'il  fouhaitoit  qu'cl- 
„  les  ne  s'ajournairent  point,  pendanc  les  Fetes  de  Paqucs  qui 
„  «'approchoient  j  afin  que  tout  le  monde  connut  Fardcur  & 
„  la  diligence  avec  lesquelles  &  fa  Majefte  &  ibn  Parlemenc 
„  travaillent  aux  alfaires  gencrales  de  la  Chretiente". 

II  s'en  falut  bien  que  ce  Meflage  fic  plaifir  aux  Communes. 
Le  Chevalier  Robert  Phi/lips  fut  le  premier  quientemoignatout 
hauc  du  mecontentement.  „  Dans  deux  cas  femblables  i  ce- 
„  lui-ci,  dit-i/,  &  fur  deux  Meflages  couc  pareils,  portes  a  la 
„  Chambre  ,  Tun  la  douzieme  &  Tautre  la  dix-huitieme  annee 
„  du  Regnc  precedent ,  cUe  decida  quelle  avoit  droit ,  &  qu'il 
„  etoit  cn  fon  pouvoir  de  s'ajourner ,  ou  de  continuer  fes  fean- 
„  ces.  Un  Pimce  moins  religieux  que  celui  fous  lequel  nous 
„  vivons ,  peut  venir  dans  la  fuite  &  nous  enlever  ce  Droit. 
yj  Ordonnei.  qu'un  Comraitte  en  recherche  avec  foin  les  titres , 
„  &  qu'il  en  ibit  dreffe  une  declaration". 

Lc  Chevalier  Edouard  Cook  parla  fur  le  meme  fujec,  en  ces 
termes.  „  Les  Privileges  de  cette  Charnbre  me  font  auili  chers 
„  que  ma  propre  vie,  &  chacun  doit  les  regarder  comme  les 
„  fibres  du  Cceur  de  rEtac.  Le  Roi  proroge ,  mais  la  Cham- 
„  hre  s^ajourne  elle-meme.  Si  le  Roi  ecrit  a  un  Abbe  de  four- 
„  nir  la  fubliftance  a  un  pauvre  Ecolier  d'Univerlite ,  &  que 
„  TAbbe  le  faffe,  comme  ex  rogatu  ,  (4)  cntant  que  c'eft  une 
„  demande ,  une  foUicitation ,  il  ne  s'cngage  poinc ,  &  cela  ne 
„  tire  a  aucune  confequence  pour  ravenir.  C'eft  pourquoi,  j'o- 
„  pine  ,  fi  rajournement  a  lieu  ,  de  marquer  fur  les  Regitres 
„  quil  s'eft  fait,  ex  rogatu  Regis ,  a  la  follicitation  du  Roi". 

La  Chambre  nomma  un  Committe ,  pour  examiner  a  fond 
&  lui  produire  les  preuves  du  Droit  &  de  la  Liberte  qu'el!e  a 
de  s'ajourner  elle-meme  ou  de  ne  s'ajourner  pasj  afin  que  la  de- 
ference  qu'on  pourroit  avoir ,  cette  fois ,  pour  Sa  Majefte ,  ne 
fiit  point  un  Prejuge  pour  le  tems  a  vcnir. 

Enfuite  les  Coaimunes  envoyerenc  un  Meflage  au  Roi  pour 
rinformer  ,  que//es  coiijhitoient  de  ne  point  interrotnpre  /eurs 
feances  pour  cxpe'dier  en  tuute  di/ige7ice  /es  affaires  qui  concer- 
noient  particulierement   /e  fervice   de    Sa  Majeji^  ,•    ^uoiijue//es 


eujfext  eu  dejfein  de  s^ajourner.  A  quoi  Sa  Majefte  repondit, 
qu'e//p  /eur  avoit  fait  £ e//e-meme  cette  propofition  ,  a  caufe  de 
letat  prejfant  des  Ajfaires  de  /a  C/irhietite  dans  /esquc//es  e/- 
/e  ^toit  engag^e.  Le  Roi  ajouta ,  o^i/  fouhaitoit  que  /eurs  di- 
/ib^rations  fujjent  tiientot  expddiecs  ,  (^  que  pour  cet  effet  /a 
Chambre  ne  s'ajOurnat  point  du  tout. 

Le  onze  d'Avril ,  le  Secrecaire  Cook  preffa  les  Communes  de 
cerminer  l'affaire  des  Subfides ,  &  d'en  reduire  le  Bill  en  Ade 
inceflammenr.  „  D'un  core,  /cur  dit-i/,  nous  avons  plufieurs 
„  demandes ,  ou  F^titioas  de  droic  a  faire  au  Roi :  &  de  Tau- 
„  cre ,  nous  lui  avons  accorde ,  de  notre  pur  gre ,  &  gencreufe- 
„  menc  ,  cinq  Subfides  ,  mais  nous  .n'avons  poinc  decermine 
„  le  cems  auquel  ils  doivent  etre  payes.  Or  ians  cette  deter- 
„  mination,  un  Subfide  n'eft  rien.     Faifons-la  donc". 

Le  Chevalier  Dudley  Diggs  appuya  fortement  cette  propofi- 
tion  de  Cook.  „  En  effct,  dit-i/,  nous  avons  travaille  (ms  au- 
„  cun  empechement  aetablir  nos  Privileges ;  Sa  Majeile  nous  a 
„  donne  les  Reponfes  les  plus  favorables  la-deiFus.  Nous  lui 
„  avons  enluite  offerc  cinq  Subfides;  mais  qu'avons-nous  fait 
,,  jufqu'ici  pour  elle.^  Rien,  non,  dis-je,  rien  dont  elle  puiffe 
„  faire  ufage.  Le  Monde  croit  que  le  Parlement  n'a  point 
„  tenu  compte  d'executer  la  Refolution  qu'il  fic  au  commen- 
„  cemcnt.  Ehl  qui  ne  lait  combien  un  tel  jugement,  auquel 
„  nous  donnons  lieu ,  intereffe  la  gloire  de  Sa  JVIajefte  ?  No- 
„  tre  Bonheur  &  notre  Honneur  font  entre  les  mains  du  Roi : 
„  &  malheureufement  ,  il  n'y  a  autour  des  Princes  que  trop 
„  de  gens  qui  cherchent  a  s'infinucr  dans  leurs  bonnes  graces, 
„  en  rendant  de  mauvais  olfices  a  d'autres.  Qu'ell:  -  ce  donc 
„  qui  nous  accroche.?  Jamais  affaire  ne  traina  fi  fort  dans  un 
„  Parlement,  que  celle-ci.  Certcs  le  Roi  a  bicn  raifon  dc  dire, 
„  qu"ai-je  fait,  pour  les  refroidir  de  la  forte  .^  Ne  les  ai-je  pjs 
„  affuresqueje  veux  les  traiteraufli  favorablement  qu'aucun  Roi 
„  le  fit  jamais  ?  En  effe:,  Sa  Msjcile  veut  nous  confirmer  & 
,,  affurcr  nos  Privileges,  &  la  Propriete  de  nos  Biens.  Pou- 
„  vions-nous  demander  une  Reponle  plus  gracicule  de  nntre 
„  Souverain  ?  Ec  cepentlanc  ,  nous  occupons-nous ,  nous  ha- 
„  tons-nous  de  le  fecourir  '  Sera-t-il  dic  que  le  jour  qu'on  nous 
„  en  a  faic  les  plus  forces  inftances ,  eft  le  meme  que  nous  a- 
j,  vons  refufe  de  nous  y  preter?  Mais,  dit-on,cela  rctarderoit 
„  cxtremement  lexecution  ,  &  le  fucces  du  deflein  qui  nous 
„  occupe.  Eh,  quel  tort  ce  retardement  peut-il  donc  nous  fai- 
„  re  ?  Aucun;  car  enfin,  retarder,  ce  n'eft  pas  nous  lier  les 
„  mains :  outre  que  cet  empreflement  engagcra  Sa  Majefte,  j'o- 
„  fe  raifurer,  a  nous  accorder  autanc  qu'aucun  de  nos  Rois  ait 
j,  jamais  accorde  a  fes  Sujets". 

Le  Chevalier  Thomas  pyentioorth  propofa  un  milieu ,  qui  fuc 
approuve ,  &  la  Chambre  refolut  que  1'affaire  des  Subfides  & 
celle  des  Griefs  marchcroient  d'un  pas  egal. 

Le  douzieme,  Mr.  le  Secretaire  Cook  porca  un  aucre  Meffage 
du  Roi  a  la  Chambre,  pour  qu'elle  eiic  a  mettire,  fans  aucun 
autre  dclai,  la  derniere  main  au  Bill  des  Subfides.  Comme  ce 
Meflage  offenfa  les  Comnjunes ,  je  vai  le  donncr  touc  entier  a 
mon  Ledeur. 

„  Sa  Majefte  vous  ayant  donne  de  bonne  heure  connoiffan- 
„  ce  des  malheurs,  du  cems,  8c  du  befoin  quelle  avoit  d'un 
„  promt  fecours,  a  toujours  atcendu  le  fruit  d'un  avertiflcment 
,,  qui  vous  fic  prendre  de  fi  bonnes  Relblutions  des  Tentree  de 
„  ce  Parlcment.  Mais  puifqu"un  commencement  qui  lui  avoic 
,j  fait  concevoir  les  meilleures  elperances  n'a  rien  produit  enco- 
„  re ,  Sa  Majefte  m'ordonne  de  vous  faire  entendre  que  ia  vo- 
„  lonte  Royale  eft  que  vous  aycx  a  mettre  fin  a  toutes  vos 
„  longueurs  inutiles  par  rapport  a  l'affaire  des  Subfides.  Je  dois 
„  aufli  vous  dire,  que  lorique  Sa  Majefte  confentit  que  nous 
„  travaillaffions,  tour  a  tour,  &  a  ce  qui  regarde  fes  interets, 
„  &  a  ce  qui  touchc  les  notres,  ce  ne  fuc  poinc  pour  que  ces 
„  affaires  s'encre-incerrompiffenc ,  &  bien  moins  que  nos  debacs 
„  fi  vifs  &  fi  pouffes  confumaffenc  inucilemenc  un  cems  qu'il 
,,  imporce  fi  forc  a  toute  la  Chretiente  qu'il  foit  bien  employe. 
„  Ceft  pourquoi  le  Roi  nous  recommande  de  bien  prendre 
„  garde  que  nous  ne  le  forcions  point  a  terminer  desagreable- 
„  ment  un  Parlemenc  qui  a  fi  bien  commence. 

„  Mais  pour  remplir  couces  les  parcies  de  mon  devoir  ,  je 
„  fupplie  cetce  Chambre  ,  avec  couc  le  refpe^  que  je  lui  dois, 
„  de  ne  pas  faire  crop  ni  trop  pqu  d'attention  a  la  force  des  cer- 
„  mes  donc  je  me  lers  en  lui  taifanc  ce  Meirage.    Si  nous  al- 
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(i)  Comment  nos  Auteurs,  qui  fe  font  fait  une  Loi  de  rapportcr 
cn  cnticr  tous  ks  Difcours  un  peu  importans ,  quc  ics  membres  du 
Parlement  faifoientfur-tout  dans  ces  tems  diflicilcs  ,ne  nous  donnent- 
ils  qu'un  tres-petit  echantillon  du  Difcours  que  le  Chevalier  Mliot , 
la  Partie  ardente  &  declaree  du  Duc  Favori ,  fit  dans  cette  dernicrc 
occafion  ?  Je  croi  que  le  Lefteur  fera  bien  aife  que  jc  remplifTe  ce 
vuide.  II  nc  m'en  coutera  que  la  peine  de  copicrceDifcoursdu  Che- 
valier  dans  un  de  nos  Hiftoriens  Modcrnes. 

,,  Pcut-on,  dit  Elliot ,  s'iniag!ner ,  que  la  maniere  dont  un  Par- 
,,  ticuHcr,  de  quelque  qualite  qu'ii  puifTe  etre,  retjoit  nos  delibera- 
,,  tions ,  foit  capable  de  nous  exciter  a  donner  au  Roi  de  plus  gran- 
,,  des  marques  de  notrc  fideiite  8c  de  notre  zele?  Eft-il  croyable  en- 
,,  core  que  le  Roi  nous  temoignera  plus  de  bienveillance  a  la  recom- 
„  mendation  d'un  de  fes  Sujcts  ?  Pour  moi ,  je  ne  mets  point  de  pa- 
,,  reilles  chofes  dans  l'efprit.    Je  connois  ks  bonnes  difpolitions  du 


.  Roi  au  regird  de  fon  Peuple.  EHes  font  fonde'es  fur  quelque  cho- 
,  fe  de  plus  folide,  que  fur  ce  qu'un  de  fcs  Courtifans  peut  lui  in- 
finuer  en  notre  faveur.  Ce  que  nous  avons  fiit  jufqucs  a  prefent 
prouve  le  defir  fincere  que  nous  avons  de  contenter  le  Roi :  mais 
nous  ne  penfons  nullement  a  nous  rcndre  agreables  a  fesMiniftres. 
Au  reftc,  Monfieur,  {fourfitrjit  Elliot ,  en  s'adrejfznt  au  Secretaire 
d'Etat),  j'ai  un  extreme  deplaifir  d'etre  oblige  de  vous  donner  ces 
avis.  Ce  qui  s'eft  pafTe  autrefois  dans  cette  AlTemblee,  doit  vous 
apprendre  qu'ellc  ne  trouve  pas  bon  qu'on  mele  ainfi  le  nom  d'un 
autre  avcc  celui  du  Roi.  Je  fai  bon-gre  a  tout  homme  qui  em- 
ploye  fon  Crcdit  &  fes  bons  Offices  pour  le  fervice  du  Public :  je 
fuis  prct  a  lui  en  temoigner  ma  rcconnoinance  dans  l'occafion. 
Mais  je  ne  puis  voir  fans  indignation  qu'on  introduifc  parmi  nous 
des  manieres  contraires  a  celles  de  nos  AncetTes,&:  a  la  dignitede 
cette  Afl'emblee,  Servous  fi  utikment  le  Roi  8c  le  Peupk  que  nou* 

>,  n'ayont 
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Uons  en  inferer  que  Sa  Majefte  nous  menace  de  diflbudre  ce 
Parlemenc,  nous  nous  tromperions;  puifqu^au  contraire,  elle 
eft  dans  la  ferme  iiuention  de  nous  mettre  en  etac  de  condui- 
re  biencot  nos  propres  affiires  au  buc  que  nous  delirons.  Mais 
Sa  Mjjelle  a  eu  le  venc  d'un  certain  arrangemenc  fixe,  qui  lui 
a  fait  croire  que  nous  mettions  i'Anicle  des  Subfides  a  fe- 
„  cart ,  du  moim  pour  un  tems.  Or  ce  qui  prelFe  le  plus  lc 
„  Roi,  c'eft  le  tems.  Soyez.  perfuadcs  que  les  afFaires  du  tems 
„  lui  tiennent  au  coeur  plus  vivemenc  qu'a  nous.  N'ufons  donc 
j,  plus  de  remife,  cxcicons-nous  nous-memesj  Sa  Majefte  noiis 
5,  demande  une  promte  expedicion. 

„  II  faut,  au  refte,  que  je  vous  dife,non  fans  douleur,qu'on 
„  a  remarque  que  cetce  Cliambre  ne  s'eleve  pas  contre  Fabusdu 
Pouvoir  feulemenc ,  mais  contre  le  Pouvoir  meme.  Ceci  cou- 
che  immcdiacemenc  le  Roi ;  il  nous  touche  aulli ,  nous  qui 
fommes  foutenus,  proteges  par  ce  meme  Pouvoir.  Decou- 
vrons  a  Sa  Majelle  quelquun  de  ces  abusj  elle  eft  prete  a 
nous  ecouter :  mais  celfons  d"etendre  nos  propres  droits  au- 
dela  de  leursjuftes  borncs,  en  nous  bandant  contre  rexten- 
iion  du  Pouvoir  Royal;  en  un  moc,  contenons-nous  ii  bien 
nous-memes  dans  nos  devoirs,que  nous  ne  nous  melionsque 
des  abus  du  Pouvoir,  &  foyons  afliiies  que  Sa  Majefte  nous 
fera  meilleure  juttice  qu'aucun  Roi  ne  la  fit  jamais.  Je  vous 
conjure  donc  tous  de  vous  comporter  de  la  ibrte  ,  &  de  pro- 
fiter  de  la  moderacion  Royale  que  nous  avons  encore  eu  Thon- 
neiir  d'obtenir". 

Le  Sccrecaire  Cook ,  fomme  d'expliquer  a  la  Chambre  ce  qu'il 
encendoic  par  le  moc  de  Poaro;»- ,  lepondic  :  J^e  ne  puis  entrer  dans 
aucun  d6tailf  ?ii  v^ecarter  de  rOrdre  ou  dii  Pouvoir  quefai  re^u 
du  Roi. 

Ce  MeflTage  menaganC  fit  un  grand  tort  a  Sa  Maj'efte  aupres 
des  Communes ,  a  caufe  de  la  repugnance  qu'elle  y  temoignoic 
pour  la  reparacion  des  Griefs,  &  donna  lieu  a  bien  des  Debats. 
Le  Chevalier  Rohert  Phtlltps  dit ,  qu'//  cfpfyoit  que  la  circonffeSlion 
que  les  Coimnunes  avoient  obfervee .,  auroit  do7ine  au  Roi  une  par- 
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faite  counotjfance  de  leur  Vidilit^.  D'autres  propoferent  „  de 
„  chercher  un  moyen,  qui  fic,  avec  Taide  de  Dieu  ,  tourner 
„  ce  MeiTage  a  la  bonne  repuCation  du  Roi  dans  les  Pais  etran- 
„  gers,  6c  a  notre  furete  dans  le  notre,  afin  que  les  Procedu- 
res  de  ce  Parlemenc  a"ent  un  fucces  heureux.  Pr^vefmns  ^ 
difoienC  les  autres,  pr^venons  les  embaras  facbeux  oii  nous  jet- 
tent  tant  de  Meffages  ^ui  nons  viemient  coup  fur  coup :  ^  que 
ces  Genttlshommes ,  qui  eti  fojit  les  porteurs ,  voient  de  la  ptace 
qu't/s  occupent ,  que  ce  dernier  Meffage  lui  -  meme  ne  7ious  a 
poiiit  empechh  de  travailler  avec  ardeur  a  fatisfaire  Sa  Majeji^, 
TJii  femblable  Mcjfage  delivr^  d  cette  Chamhre ,  la  douzieme  an- 
nHe  du  Roi  Jaques  J,  Jie  produifit  rien  de  bon.Ce  qui  nousnuit 
le  plus  atipres  de  Sa  Majefie.^  c'efi  quon  nous  croit  animes  d'un 
„  Efprit  tout  R^p»bltcat7i\  au-lieu  que  telle  efi  ^  telle  fut  tou- 
j,  jotirs  notre  Fid^ltte  e^  Jtotre  penchant ,  que  fi  nous  avions  un 
„  Gouvernement  d  choifir ,  nous  prendrions  le  Monarchique  ,  tel 
„  quil  efl  ^tabli  en  Angleterre ,  pr^ferablemetit  d  tout  autre". 

Deux  jours  apres ,  Mr.  Cook  vint  encore  de  la  part  du  Roi , 
preffcr  1'expedition  de  rAffaire  des  Subfides.  „  Toutes  ces  Ne- 
„  gociations  par  Depuces  ,  dit-if  ne  font  que  retarder  radlivi- 
„  te  de  la  Chambre;  &  ces  Retardemens,  tels  qu'une  forcege- 
„  lee  qui  ferme  le  palBge  aux  Vapeurs  de  la  Terre,  empechenc 
„  la  douce  Communicacion  qu'il  doic  y  avoir  encre  Sa  Majefte 
„  &  fes  Sujecs.  Deforte  ,  que  tout  dcmeurant  en  fufpens ,  on 
„  ne  peut  ni  congedier  les  Troupes,  ni  faire  de  nouvelles  Le- 
„  vees". 

Ce  dernier  Mejfage .,  que  nous  nattcndions  pas  .^  dit  Mr.  Wan- 
desford ,  petit  nous  procurer  qiielque  fatisfaSiion.  Poiir  oter  ce 
qui  retarde  les  Ajfaires  de  Sa  Majefi^^  il  n^y  a  qud  proc6der 
incejfammeiit  d  celle  de  nos  Griefs. 

„  La  moderation  &  la  confiance,  dit  le  Chevalier  Humphr^ 
„  May ,  fonc  les  fcules  armes  donc  nous  devions  combaccre  no- 
„  Cre  Roi :  car  la  violence,  &  le  refroidiffemenc ,  ne  nous  fe- 
,,  ronc  jamais  parvenir  a  nos  fins.  Mais,  quand  meme  nous 
„  emporcerions  couc  ce  que  nous  demandons ,  fi  nous  n'avons 
„  pas  le  coeur  de  Sa  Majefte ,  quel  bien  peut  nous  faire  une 
„  i>oi,  ou  quelque  autre  chofe  quc  ce  foit"  ? 

Enhn  cous  ccs  Meflages  rcdoubles  donnoienc  de  frequentes 
occafions  aux  Partilans  de  la  Cour,  de  preiTer  la  Chambre  de 
fatisfaire  Sa  Majei^e.  Ces  Membres  employoient  toute  la  force 
de  leur  eloquence  pour  reprefencer  vivemenc  aux  Communes 


,,  n*ayons  befoin  du  fecours  de  qui  que  ce  foit  pour  gagner  parfai- 
,,  tcment  les  bonncs  graccs  de  Sa  Majeftc". 

(2)  Iriner-Temlile  ii^nifie  proprem^mt  Ttinple  Interieur.  Ceft  le 
nom  d'un  des  piincipaux  Collegcs  de  |uvilcon'ultcs ,  a  Londrcs,  nom- 
me  Imer-Temfle  ,  par  oppoiition  a  un  autre  College  tout  proche  de 
celui-la  &  qui  eft  nomme  Mhldle-Tfmple ,  Templc  du  Milieu. 

(3)  Ces  fix  Statuts  furent  faits  pom  c.\'plii]uer  la  Grandc  Chartre. 
(4,1  Voici   la  Phrafe  Angloife  :  //  the  King  -mrite  to  m  Abbot  for  a 

Coro.ly,  for  n  Valet ,  0>c.  Coroih  elt  un  terme  employe  dans  le  Droit 
Coutumier  d^Angleter^^e,  pour  marquer  ce  qui  eft  alfigne  a  quel- 
qu'uD  pour  fon  enrreticn  .  5c  qui  etoit  du  autrefois  aux  Pomcfti- 
ques  du  Roi  par  les  Abbayes  ,  8c  l.;s  autres  Maifons  Religieafes 
dont  il  eroit,  lui  ou  quelqu'un  dc  fes  PredecefTeurs.le  Fondateur.  K<t- 
let  qui  fignifie,  ou  un  Valet  ordinaire,    ou  un  Ecolier  qui  n'a  pas  le 


ies  fuites  funeftes  qu'elle3  avoient  a  craindre,fi  elles  fe  brouil-  Char- 
loient  entierement  avcc  le  Roi.   Corame  le  Roi  lui-meme,  &  "- e  s  l. 
le  Garde  du  Grand  Sceau  par  fon  ordre,  s'e[oient  fouvent  fer-    16- j. 
vis  du  meme   moyen  pour  intimiJer  les  Communes ,    on  ne 
pouvoit  douter  ,  dit  Mr.  de  Rapiu  ,   que  ceu\'-ci  ne  parlalfenc 
conformement   aux  intentions  ,   &  peut-ccre  par  les  ordres  de 
la   Cour.     Mais   cette  m»nace  fi  fouvent  inlinaee,  tancot  par 
le  Roi  meme,  tantot  par  le  Garde  du  Grand  Sceau ,  &  dans 
cetce  derniere  Seance   par   les  Membres  des  Communes  con- 
nus  pour  devoues  a  la  Cour,infinuee  ,dis-je,quelquefois  obfcu- 
rement,  quelquefois  en  termes  fort  clairs,  faifoit  un  eftet  touc 
contraire  a  ce  que  la  Cour  en  attendoit;   puifqu'au-lieu  d  inti- 
mider  les  Communes  ,  elle  ne  fervuit  qu'a  les  rendre  plus  at- 
tentives  aux  demarches  du  Roi. 

Apres  avoir  ccoure  tous  ces  Difcours,les  Communes  nom- 
merent  un  Committe  particulier,  compofe  de  huit  Perfonnes, 
pour  aller  incontinenc  deliberer  enfemble  fur  ccrcains  Chefs 
qui  leur  furenc  indiques  ,  &  fur  la  lubltance  d'une  Remon- 
Crance  libre  qu'elles  vouloienc  prefenter^a  Sa  Majefte ,  en  fbr- 
me  de  Reponfe  a  tous  fes  Meilages.  EUes  refolurent  en  meme 
tems,  de  deraander  audience  a  Sa  Majefte  pour  le  Lundi  de 
Paques  ;  &  que  fi  elle  Taccordoic,  leur  Oraceur  lui  feroic  de 
bouche  la  Remoncrance  donc  nous  venons  de  parler  ,  &  lui 
prefenteroit  enluite  la  Requete ,  qu'elles  avoient  preparee  con- 
tre  le  Logement  des  Soldats  par  Billets.  L'auciience  fLit  don- 
nee  au  jour  marque ,  &  rOrateur  parla  au  Roi ,  felon  Fordre 
&  le  defir  des  Communes.  Je  vais  donner  cc  Diibours,  &  j'y 
joindrai  la  Requete,  ou  le  Ledeur  verra  ies  calamites  injuftes 
&  infupportables  du  Pcuple  ,  decrites  de  la  maniere  la  plus 
touchante. 

Tr  ES-Gr  AC  I  E  UX      ET     T  R  E  S  -  R  E  D  O  U  T  A  B  L  E 
SoUVERAIN, 


„  TT^Os  fideles  Communes  avoient  demande,en  dernier  lieu, 
*  a  Vocre  Majefte  ,  la  permiflion  de  fe  rendre  aupres  de 
votre  Perfonne  Royale.  C'ecoic  pour  une  affaire  fi  impor- 
tante  qu'elle  merhoit  toute  votre  attention,  &  qu'elle  feroit 
aujourcfhui  Tunique  fujet  de  mon  Difcours ,  fi  d'jpuis  la  gra- 
cieufe  pcrmiflion  qu'il  a  p!u  a  Votre  Majefte  de  ncus  accor- 
der  par  un  Adeflage  ,  nous  n'avions  heu  c^e  croive,  a  notre 
grand  regret,  que  la  martiere  donc  nous  avons  traite  les  af- 
faires  &  particulieremenc  celle  du  Secours,  ne  lui  eit  point 
agreable ,  comme  ii  nous  y  avions  travaille  avec  rcpugnance 
&  avec  lenteur, 

,.  Les  Comtnunes,  perfuadees  que  les  doutes  qui  pourroient 
naitre  dans  Tefprit  de  Votre  Majefte  touchant  la  purete  &:  la 
fincerite  de  leurs  intencions,  ieroienc  pour  elies  le  pla,^  grand 
des  malheurs,  mont  commande  de  vous  pref;nter  nnehum- 
ble  &  courte  Declaration  de  nos  procedure3,depuis  lepeu  de 
tems  qu'il  y  a  que  nous  fommes  airembies.  Nous  efperons 
que  par  la ,  vous  ferez  convaincu ,  que  jamais  Peuple  n'a 
plus  fouhaite  que  le  vbrre,  d'etre  dans  la  bonne  opinion  & 
dans  la  faveur  de  fon  Souverain.  Nous  elperons  encore  que 
Vocre  Majefte  connoitra  par-la,  que,  comme  vous  n'avez 
point  de  plus  fidele  Confeil  que  le  Parlcmenc  ,  vous  ne  pou- 
vez,  aufli  ni  mieux  executer  vos  delleins,  ni  fabvenir  avec 
plus  d'agrement  &  de  facilite  a  vos  belbins ,  que  par  Tancien- 
ne  voie  de  ces  AfTemblees. 

„  Pour  cet  effet,  nous  fupplions  Votre  Majefte  de  confide- 
rer ,  que  ,  felon  Tancien  droit  du  Parlement ,  les  maticres  qui 
y  font  debattues  y  doivent  etre  difpofee^  felon  un  ordre  cer- 
tain  &  connu;  &  que  la  methode  &  l'uf:g:  de  la  Charnbre 
des  Communes  a  toujours  ete  d"examiner  les  Griefs,  avanc 
que  de  venir  a  raflFaire  de  la  Subvcntion.  Cependant,  pour 
3,  donner  a  Votre  Majefte  des  temoijniiges  de  notre  afTecftioa 
„  &  de  notre  zele ,  qui  egalent  pour  le  inoins  le  zele  dc  faf- 
„  feftion  de  nos  Predecefll-urs  pour  les  meilleurs  de  vos  Ance- 
„  tres,nous  avons  donne  la  prefcrence  auSecoursfurlesGriefs, 
3,  quelque  grands  qu'ils  foient;  nous  contcncanc  feulemenc  d'y 
„  joindre  les  Libertes  fondamentalcsduRoyaume,quilbnt  feules 
„  capables  de  fournir  la  fubfiftance  a  vos  Sujets,  &  de  les 
„  mettre  en  etac  de  vous  fecourir. 

„  c'a  ete  la  nocre  relblucion,  &  Fordre  que  nous  avons  fui- 
„  vi  des  le  commencemenc,  parce  que  nous  avons  tres  bien 
„  connu  que  ces  deux  chofes  ne  devoienc  poinc  ecre  feparees, 

„  puif- 

moyen  de  faire  fes  etudes ,  fignifioic  autrefois  un  jeune  Gentilhom- 
me  au-deflbus  dc  dix-huit  ans  :  ce  qui  revcille  Tidee  dc  ccs  Domef- 
tiques  que  Ton  nomme  aujourdhui  Pages  ,  dans  la  Maiion  du  Roi. 
Mais  a  un  V.tlet  de  cette  dcrniere  fo-te,  la  iitbfiftance  <iuc  le  Roi  de- 
mande  pour  lui  ,  lcroit  une  chofe  due,  &  le  raiibnncment  du  Che- 
valier  Cook  feroit  ablurde;  au-licu  qu'il  eft  tres  concluant,  ii  la  re- 
commandation  du  Roi  eft  en  faveur  d'un  homme  qui  n'a  aucun 
droit  a  la  lubiiftance  ibliicitee.  L'Abbe  Taccorde  une  fois  ,  fans  qu'il 
s'oblige  par  la  a  Taccorder  unc  feconde,  parcc  qu'il  le  fait  ex  ro^a- 
tu.  Dc  meme,  dit  le  Chevalier,  ie  Roi  nous  demandp  de  ne  pas 
nous  a;ourner  lcs  Fetes  prochaines.  Nous  pouvons  y  co.iientir  , 
fans  nous  lier  pour  1'avenir  ,  parccque  c'eft  ex  rogatu  Regis :  mais 
pour  plus  grande  furete  ,  cettc  ckufe  doit  etre  expreifement  mar- 
quee  dans  notre  Refolution. 
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puifqu'el!es  regardent  egalement  votre  fervice ,  qui  ne  confifte 

pas  moins  a  encouragcr   vos  Sujets ,  &  a  lcs  mettre  en  etat 

de  vous  fecourir,  qu'a  proportionner  les  fecours  aux  befoins 

de  Votre  Majefte  &  a  nos  forces.     Bien  loin  d'avoir  affedte 

des  delais ,  le  grand  Committea  travaille  a  1'affaire  du  Secours, 

dc  telle  maniere ,  qu'elle  a  ete  la  premiere  prete ,  &  la  plus 

j,  prochaine  de  la  conclufi.n,  quoique  l'autre  fiit  la  premiere 

3,  en  ordre ,  comme  etant  propofee  la  premiere.  Certainement, 

5,  celle  du  fecoars  ne  pouvoit  point  etre  interrompue  par  Tau- 

„  tre ,  parce  quelles  iont  differentes  par   rapport  a  Tufage  & 

j,  a  la  coutume  de  notre  Chambre. 

„  Ceft  par  vous ,  Sire ,  que  nous  refpirons ,  &  vous  etes  la 
j,  lumiere  de  nos  yeux.  Outre  les  avantages  dont  nous  avons 
„  joui  fous  votre  domination,  &  fous  celle  de  vos  glorieux  An- 
cetres ,  dans  cetce  forme  de  Gouvernement ,  la  Religion 


„  par  une  violation  manifefte  de  ce  droit  inconteftable  des  Su- 
„  jets,  &c  au  grand  dommage  de  diverfes  Provinces,&  de  p'u- 
„  iieurs  perfonnes,  on  a  invente  &  mis  en  pratique  une  nou- 
5,  velle  methode ,  inconnue  jufqu'ici  paroii  nous  .d^aifembler  des 
„  Troupes  dans  le  coeur  du  Royaume,  d'en  mettre  en  quartier 
„  par  Compagnies ,  en  divers  endroits ;  de  contraindre  les  Su- 
„  jetSj  les  uns,  de  les  loger  dans  leurs  Maifons,  &  d'autres  de 
,,  contribuer  a  leur  entretien ,  au  grand  prejudice  du  fervice  dc 
„  Votre  Majefte  ,  a  la  terreur  &  a  la  ruine  de  beaucoup  de 
„  gens.  Nous  ne  faurions  fuffifamment  reprefenter  a  Votre  Ma- 
„  jefte  combien  nous  fommes  fenfibles  a  ces  miferes  ,  ni  les 
„  maux  fans  nombre .  ni  les  violences  &  les  vexations  que  nous 
„  fouffrons  par  ce  leul  moyen.  Nous  n'avons  garde  de  fati- 
guer  Vocre  Majefte  par  des  exemples  particuliers  de  ces  def- 
ordres,  mais  nous  vous  lupplions  feulemenc,  Tres-Gracieux 
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nous  enfeigne  de  qui  vous  eces  rimage.  Nous  fupplions  donc    „  Souverain,  de  nous  permettre  de  vous  tracer  ici,  en  peu  de 

"il  n'y  a  rien  qui  doive  nous etre    „  mots,  Tidee  affligeante  de  quelques-uns  d'entre  eux. 


„  Votre  iVlajefte  de  croire ,  qu 

„  &  qui  nous  foit  effedtivement  plus  cher  &  plus  facte  ,  que 
„  les  Droits  &  les  Prerogatives  de  votre  Couronnej  &  qu'il 
„  n'y  a  par  confequent  aucun  Confeil ,  ni  aucun  Membre  de 
„  votre  Confeil,  qui  vous  foit  plus  veritablement  affedionne 
„  que  nous ,  ni  qui  defire  plus  ardemment  de  maintenir  vos 
„  Droits.  Mais  le  moyen  le  plus  efficace  pour  etablir  folide- 
„  ment  la  Gloire  d'une  Monarchie ,  c'eft  de  conferver  les  li- 
„  bertes  des  perfonnes  &  la  propriete  des  bicns.  Car,  comme 
„  des  Sujets  riches  fonc  plus  ailes  a  gouverner,  ils  font  auffiplus 
„  en  ecac  de  fecourir  Vocre  Majefte,tant  entems  de  Paixqu'en 
„  tems  de  Guerre.  Et  c'eft ,  apres  la  benedidion  de  Dieu ,  ce 
„  qui  a  ece  la  caufe  des  celebres  &  avantageufes  Vidoires  que 
,,  notre  Nation  a  remportees ,  en  quoi  fa  gloire  a  exccde  celle 
„  des  Royaumes  d'une  plus  grande  etendue,  &  des  Nations 
j,  plus  nombreufes.  Tout  avis ,  toute  information  contraire  a 
„  celle-ci ,  ne  peut  venir  que  de  la  part  de  gens  qui ,  pour  leurs 
„  propres  interets  ,  aftbibliffent,  fappent  meme  la  Puiffance 
„  Royale,  fous  pretexte  de  raugraenter,  &  qui  en  appauvrif- 
„  fant  vos  Sujets,  les  rendcnt  moins  eftimes  dans  le  mondc  & 
„  moins  capables  de  fervir  Votre  Majefte. 

,,  Ce  que  je  viens  dc  dire  etant  bien  fuffifant  pour  juftifier 
„  nos  intentions  &  nocre  conduicc  envers  Votre  Majefte,  nous 
„  avons  une  entiere  confiance  que  vous  fcrez  convaincu,  que 
„  nous  n'avon3  affed;e  aucun  delai  dans  Taffaire  du  Secours ,  & 
„  que  nous  fommes  pleins  d'ardeur  pour  vocre  fervice.  Nous 
„  efperons  auffi,  qu'a  Tavenir,  nous  ne  ferons  pas  aflez  mal- 
„  hearcux  pour  que  Vocre  Majefte  donne,en  quelque  occafion 
„  que  ce  foic ,  une  fmiftre  explication  a  nos  paroles.  Nous 
„  fupplions  auffi  Votre  Majcfte  de  ne  point  fc  laiffer  prevenir 
„  par  les  rapports  de  quelques  Particuliers ,  mais  dc  juger  de 
„  nos  intentions  &  de  nocrc  conduite  >  par  les  Refolutions  qui 
,,  vous  feront  prefentees  dc  la  part  de  la  Chambrc. 

„  Ceci  erant  bien  &  gracieufemenc  entendu ,  nous  fommes 
affures,  par  la  connoiffance  quc  nous  avons  dc  la  bonte  de 
Vocre  Majefte,  &c  de  la  linccrite  de  nos  coeurs,  que  cePar- 
lement  finira  plus  heureufemenc  encore  qu'il  n'a  commencei 
&  que  dans  tous  les  (iccles  a  venir,  il  fera  nomme  VHeureux 
Parlement ,  parcc  qu'il  aura  etabli  une  parfaite  union  entre  le 
meillcur  des  Rois,  &  le  plus  fidele  de  tous  les  Peuplcs:  en- 
forte  quc  Votre  Majefte  fe  fera  un  plaifir  de  nous  affembler, 
&  que  nous  aurons  le  bonheur  de  nous  voir  dans  vos  bonnes 


„  Anime  de  cette  efperance ,  je  reviens  au  premier  ordre  qui 
,>  m'a  ece  donne ,  &  qui  paroitra  mieux  dans  TEcrit  dont  je 
„  fupplie  tres  humblemcnt  Votre  Majefte  d'ecouter  la  ledure. 
„  Ceft  une  Requete  tres  refpe(ftueufe  de  la  Chambre  dcs  Com- 
„  muncs,  pour  fupplier  Votre  Majefte  de  faire  ceffer  lesincon- 
„  veiiiens  «Sc  les  dommages  que  vos  Sujets  ont  a  fouffrir  par  la 
„  methode  de  loger  dans  leurs  maifons,  &  contre  leur  gre,des 
„  Soldats  par  billets.  Les  Rois  vos  Ancetres  ont  toujours  efti- 
„  me  que  les  coeurs  de  leurs  Sujets  etoient  les  meilleures  Garni- 
„  fons  qu'ils  puffent  tenir  dans  le  Royaume;  &  nous  vous  fup- 
„  plions  d'etre  perluade,  que  tous  vos  Sujets  portent  leur  fide- 
„  lite  &  leur  zele  au  point  d'ctrc  touc  prets  a  donner  leurs  vics 
„  pour  la  defenfe  de  votre  Pcrfonnc  Sacree,  &  de  TEtat. 

,,  Puifque  nous  ne  rctournons  point  dans  nos  Provinces , 
„  pendant  ces  Fetes  dc  Paques,  nous  regarderions  comme  un 
„  grand  bonheur  pour  nous ,  &  ce  feroit  lc  fujet  d'une  joie 
„  bien  fenfible  &  d'un  accroiffement  de  bonne  volonte  pour 
„  ceux  qui  nous  ont  deputes  a  cc  Parlement,  fi  nous  pouvions 
„  leur  envoyer  la  nouvelle  d'une  gracieule  Reponfe  de  votre 
„  Majefte  fur  cet  article:  Reponfc  que  nous  efperons  que  vo- 
„  tre  bonte  Royale  nous  accordera  ,  par  les  raifons  contenucs 
„  dans  notre  Requece". 

La  Requete  touchmit  le  Logetaent  des  SoUats  par  billets ,  pri- 
fetiite  par  les  Communes ^a  Sa  Majefii  ■,  ^toit  confue  en  ccs  tefmes. 
,>  Les  Communes  du  prcfent  Parlement  viennent  porter  a 
Votre  Excellcnte  Majefte  leurs  plaintcs  refpeftueufes ,  en  vous 
reprefentant ,  que,  puifque  par  les  LqIk  fondamentales  de  ce 
Royaume ,  chaque  Sujet  a  une  entiere  &  pleine  propriete  de 
fes  biens ,  le  Logement  des  Soldats  par  billets  chez  quelqu'un, 
contre  fon  gre,  eft  une  chofe  direftement  contraire  a  cesme- 
„  jncs  Loix  par  lefquelles  nous  avons  ete,  nous  &  nos  Ance- 
„  tres,  fi  longtems  6c  fi  heureufement  gouvernes.    Cependaoc, 


1 .  ,)  Le  lervice  de  Dieu  en  eft  fort  empeche  ,  dans  bien  des 
„  Villes ,  les  gens  n'ofant  aller  a  rEgliie ,  de  pcur  que  leurs 
„  Maifons  ne  foient  pillecs  en  lcur  abfcnce. 

2.  „  L'ancien  &  bon  Gouvernement  du  Pais  eft  par-la  nc- 
„  glige,  &  en  quelque  maniere  meprife. 

3.  „  Les  Officiers  de  Juftice  ont  trouve  de  la  refiftance  dans 
„  rexercice  de  leurs  Charges,  &  Icurs  vies  ont  ece  raeme  eu 
„  danger. 

4.  „  Les  Revenus  du  Pais  ibnt,  en  general,  beaucoup  dimi- 
„  nues.  Les  Fermicrs ,  pour  fe  metcre  a  couvert  de  finfolen- 
„  ce  des  Soldats,  &  preffes  par  les  cris  &  par  les  inftantes 
„  prieres  de  lcurs  femmes  &  de  leurs  enfans  expofes  aux  inju- 
,,  res,  ont  ete  contraints  d'abandonner  leurs  Mailons,  &  de  fe 
„  recircr  dans  des  licux  oii  ils  puflent  vivre  avec  plus  de  fure- 
„  te. 

5.  „  Les  Laboureurs,  qui  font  comme  les  mains  du  Pais, 
„  corrompus  par  lc.mauvais  exemple  des  Soldats,  &  encoura- 
j^  ges  a  mener  une  vie  faineantc ,  quittent  leur  travail ,  aimant 
„  micux  vivrc  aux  depens  d'aucrui ,  quc  de  leur  propre  labeur. 

6.  „  Les  Marchands  &  les  Artiians  decourages  abandonnent 
„  leur  Commerce  &  leurs  Protcffions,  &  ne  s'occupenc  qu'a 
„  chercher  Ics  moyens  de  fe  garder  de  la  cruaute  des  Soldats. 

7.  „  Les  Marches  font  deferts  j  &  les  grands  chemins  fi  dan- 
„  gercux ,  que  perionne  n'ofe ,  ni  ne  pcut  voyager  fans  peril. 

8.  „  De  tous  les  endroits ,  oii  ces  Compagnics  font  en  quar- 
„  tier ,  on  n'entend  que  des  plaintes  de  brigandages ,  de  Mai-^ 
„  fons  forcees  &  pillecs,d'infulces, de  bletTures  faites,  de  meur- 
„  trcs,  d'affaffinats  commis,  derapts,  de  viols,  &deplufieurs 
„  autres  exces  barbarcs ,  dont  il  y  en  a  peu  qui  aienc  ete  rechcr- 
„  ches,   &  moins  encore  qui  aienc  ece  punis  comme  il  fauc. 

„  Telles  font,  notre  tres  cher  &  tres  redoute  Souveraini 
„  telles  &  en  plus  grand  nombre  fonc  lcs  fuites  deplorables ,  Sx. 
„  les  effets  du  Logement  des  Soldats  par  billets.  Effets  qui  ne 
„  tendent  pas  moins  au  dommage  de  Votre  Majefte,  qu'a  Tap- 
„  pauvriflement  &  a  la  ruine  entiere  de  vos  fideles  Sujets ,  qui 
„  font  par-la  mis  hors  d'etat  de  vousfournir,  comme  ils  le  fou- 
„  teroicnt ,  les  fecours  que  vous  leur  demandez.  Et,  malgre 
„  tout  cela,  ils  n'ont  pas  moins  d'autres  dangers  \  craindre, 
„  tant  au-dedans  qu'au-dehors ,  de  la  parc  des  Ennemis  ecran- 
„  gers.  A  ces  dcux  egards ,  lc  petit  Pcuple  eft  menacc  d'une 
„  calamite  extreme.  II  eft  exceffivement  pauvre,  &  en  certains 
„  endroits  fort  nombrcux.  Par  cettc  raifon ,  il  cft  a  craindre  , 
„  que  ce  mcme  Peuplc  'i^.  ditficile  i  etrc  tenu  en  bridc ,  dans  le 
„  tems  meme  oii  la  Juftice  eft  Ic  mieux  adminiftree,  ne  fe  joi- 
„  ne  a  ces  Soldats  mal  difciplines ,  &  n'excite  quelque  revolte. 
„  Nous  ne  pouvons  nous  empecher,  Sire,  pour  la  decharge 
„  dc  nos  confciences,  de  reprefenter  ces  chofes  a  Votre  Majef- 
„  te,  y  etant  contraints  par  une  crainte  qui  nous  paroit  biea 
„  fondee,  qu'il  n'arrive  bicntot  quelque  malheur,fi  on  netrou- 
„  ve  un  moyen  promt  &  cfficace,  ou  de  fairc  fortir  du  Ro- 
„  yaume,  ou  de  congedier  ces  Compagnies  qui  n'ont  poinc  de 
„  frcin. 

„  En  fecond  lieu,  nous  fupplions  cres  humblemenc  Votre 
„  Majefte  de  confiderer,  qii'un  grand  nombre  de  ces  Soldats 
„  n'onc  pas  fculemcnt  des  difpofitions  perverfes,  &  une  condui- 
„  te  diffolue,  mais  font  profeffion  ouverte  d'etre  Papiftes.  Ceft 
„  pourquoi  on  peuc  tres  juftement  foupgonncr,  que  fi  rocca- 
„  lion  s'en  preiente  ,  ils  fe  joindront  a  un  Ennemi  etranger 
„  qui  fera  de  lcur  Religion,  plutot  qu'a  Votre  Majefte,  quoi- 
„  que  vous  foyez  leur  legitime  Souverain.  Ce  foupgon  torobe 
„  en  particulier,  fur  quelques-uns  de  leurs  Capitaincs  &  Com- 
„  mandans ,  qui  ne  font  pas  moins  attaches  que  leurs  Soldats'  ^ 
„  la  Religion  Papifte,  &  qui  ont  fervi  le  Roi  d^Efpagne  & 
„  r Archiduchefte  dans  les  Pais-Bas ,  contre  vos  AUies.  Nous 
„  laiffons  a  la  profonde  fageffc  de  Votre  Majefte  a  juger  Aes 
„  fuites  pernicieufes  qui  refultent  de  la ,  &  combien  la  furete  du 
„  Royaume  y  eft  dangereufement  intereffee. 

„  Par  ces  raifons  ,  &  par  plufieurs  autres  tr^s  graves  &  tr^s 
„  importantes  que  nous  pourrions  alleguer ,  fondees  fur  le  main- 
„  tien  du  iervice  de  Dieu,  fur  la  continuation  &  raccroiffe- 
„  ment  de  THonneur  &  de  ravantage  de  Votre  Majefte ,  fut 
„  la  confervation  des  anciennes  &  indubitables  Libertes  de  vo- 
„  tre  Peuple,  &  en  meme  tems,  de  la  juftice,  de  rinduftrie, 
&  de  la  valeur  de  vos  Sujets,  couces  chofes  qui  touchenc  de 
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„  fi  pres  la  gloire  de  Votrc  Majefte  &  le  bonheur  de  votre 
„  Peuplej  par  ces  railons,  dilbn^-nous,  comme  auili,  en  vue 
j,  de  prevenir  la  ruine  tant  de  rEgliie,  que  de  TEtat, 

„  Nous  les  tres  hurables  &  tres   hdeles  Sujets  deVotre 

,j  Majelte ,  les  Chevaliers ,  Citoyens  &  Bourgeois ,  qui  com- 

5,  polent  la  Chambre  des  Communes ,  au   nom  de  toute  la 

„  Communaute  du  Royaume  ,  qui  le  trouve,  aroccalionde 

„  tous  ces  delbrdres ,   milerablement  affligee  &  delblee ,  nous 

„  profternons  au  pie  du  Trbne  de  votre  Grace  6c  de  votre 

„  Juftice  pour  vous  fupplier  avec  ardeur  ,   qu'il  vous  plaile  , 

„  non-Ieulement  pour  le  prelent ,   raais  encorc  pour  Tave- 

„  nir ,  de  nous  delivrer  de  ce  fardeau  infupportable". 

Au  Difcours  de  TOrateur  des  Communes,    &  a  leur  Reque- 

te,  le  Roi  repondit  fur  le  champ,  que/les  navoieat  qua  aller 

travailier  en  diligence  aux  affaires ,  faus  tant  d'apologies ;    qu'il 

(toit  de   leur  devoir   de  sets  rapporter  a  ce  quil  leur  aijoit  d;t , 

lui  qui  (toit  au  Gouvernail ;  que  cependant ,  il feroit  une  reponfe 

flus  particuhere  a  leur  Requite  dans  un  tems  convenable. 

„  C  eft  une  chofe  aflez  plailante,  dit  notre  Auteur ,  que  la 
„  maniere  dont  le  Roi  &  les  Communes  agiilbienr  enfemble. 
„  IIs  n'exprimoient  point  leurs  veritables  penfees,  en  fe  parlant 
„  TuD  a  Tautre,  &  neanmoins  ils  s'entendoient  Fun  Tautre  par- 
„  faitement ,  quoiqu'iis  fiirent  femblant  de  ne  pas  s'entcndre.  Lcs 
„  Communes  favoient  bien  que  les  raifons  pour  juftifier  le  de- 
„  lai  du  Secours,  alleguees  dans  leur  Reprefentation ,  n'etoient 
„  pas  valables ,  &  que  le  Roi  en  etoic  bien  perfuade.  Mais  el- 
,,  les  croyoient  qu'il  feindroit  de  s'en  contenter ,  pour  ne  pas 
„  les  obliger  de  lui  dire  en  face ,  qu'elles  ne  fe  fioient  pomc  a 
„  fes  promeircs ,  &  qu'elles  regardoient  ce  delai  comme  Tuni- 
3,  que  moyen  d'avoir  fatisfaclion  fur  leurs  Griefs.  Le  Roi  fei- 
5,  gnoic  d'ignorer  ce  motif,  &  tiioic  avancage  de  ce  que  les 
j,  Communes,  au-lieu  de  parler  clairemenc,  n'ofoienc  s'expri- 
„  mcr  qu'obfcuremenc  &  par  des  detours.  D'un  autre  coie, 
„  quoique  le  Roi  n  euc  aucune  incencion  de  repa:  er  les  Griefs , 
„  il  vouloic  pourcanc  qu'on  criic  qu'il  le  feroic  apres  que  rAfFai- 
„  re  des  Subiides  feroic  finie.  Les  Co.mmunes,  de  leur  cote, 
,,  feignant  de  ne  pas  connoicre  fa  penfee ,  vouloienc  faire  ac- 
„  croire  que  le  delai  du  fecours  avoit  une  caufe  toute  differen- 
„  te,  quoiqu'eiles  fufTent  bien  perfuadees  que  le  Roi  nepouvoic 
„  pas  s'y  meprendre.  Mais ,  comme  le  Roi  ne  le  croyoic  pas 
„  obUge  de  gardfer  avec  les  Gommunes  les  memes  menagemens 
„  qu'elles  devoienc  avoir  pour  lui ,  il  leur  parloic  d'un  ton  plus 
„  haut ,  fachanc  bien  que  ce  ne  feroic  qu'i  1'excremice  qu'elles 
„  fe  potteroient  a  parler  plus  ouvertement". 

Cette  Chambre  qui,  comrae  je  Tai  deja  dit,  avoit  en  vue  de 
tirer  quelque  avantage  des  cinq  Subfides  qu'elle  fe  propofoic 
d'accorder  aa  Roi,  avoic  prepare  une  Requece,  fous  le  citre  de 
Fdtiiioa  de  Droit  (i),  pOiir  etre  prefentee  a  Sa  Majefte,aunom 
du  Parlemenc  en  Corps.  EUe  demanda  pour  cec  efFec  aux  Sei- 
gneurs  leur  concurrence,  &  eut  quelques  difcuffions  avec  eux 
Tur  la  queftion ,  sil  eft  permis  de  juger  par  la  Loi  Martiile  des 
Soldacs  loges  par  biUec  dans  des  Mailons  parciculieres.  Ashley  ^ 
Avocat  du  Roi  dit ,  que  les  Fropofttions  des  Communes  te?idoient 
a  ^tablir  plulit  l A  ■arckie ,  qw.  la  Monarchie ;  ^  que  cette 
Chambre  devroit  laijfer  le  Roi  gouverner  par  les  Loix  de  l  Etat. 
Ce  qui  Tayant  fjic  envoycr  en  prifon  par  les  Seigneurs ,  il  fe  re- 

tradla.     Le  Chevalicr Davids,  autre  Avocat  du  Roi, 

parla  d'une  maniere  beaucoup  plus  convenable  a  un  Anglois. 
Car  malgre  les  engagemens  oii  le  metoic  le  Poite  qu'il  occu- 
poic ,  il  defendic  egalemenc  les  Droics  des  Sujecs  comme  ceux 
oa  Souverain,  &  foucinc,  qi;e  la  Monarchie  d'Anglecerre  ecoic 
un  Gouvernemenc  vericablement  Royal,  &  non  un  Gouverne- 
ment  Tirannique ;  un  Ecac  donc  les  Sujecs  etoient  des  gens  Li- 
tres,  &  non  des  Efclaves. 

Cependanc  le  Roi  ne  fut  pas  peu  alarme  du  defTein  qu'on  a- 
voit  de  lui  prefencer  une  pareiUe  Requete,  qui  ecabhflbic  crop 
clairemenc  les  droits.des  Sujets;  parce  quil  voyoit  que  s'il  la 
r&jectoit,iI  perdroit  les  cinq  Subiides , dont  le  Bill  n'etoic  poinc 
encore  dreffe.  D'un  autre  cbte,  en  accordant  le  concenu  de  la 
Requete ,  il  fentoit  qu'il  fe  lioit  lui-meme  les  mains  pour  Tave- 
nir  j  &  qu'en  meme  tems,c'etoit  avouer  nettemenc  que  les  Ac- 
tes  d'autorite  qu'il  avoic  exerces,  ecoienc  concraires  aux  Loix. 
Cecoit  aufll  precifement  le  detroic  oii  les  Communes  vouloienc 
Tengager  par  cetze  P^titio?t  de  Droit.  Ceft  pourquoi  il  ne  negli- 
gea  rien  de  ce  qui  etoit  en  fon  pouvoir  pour  parer  ce  coup. 
Comme  il  avoic  beaucoup  de  credit  dans  la  Chambre-Haute ,  il 
fic  enforte,  que  les  Seigneurs  ,  en  feignant  de  convenir  avec 
les  Communes  de  la  fubftance  de  la  Requete,  dreflerenc  un 
Plan  des  Propofuions  qu'il  faudroic  faire  au  Roi  couchanc  la  li- 
berce  des  Sujccs  &  la  pleine  propriece  qu'ils  onc  dc  leurs  biens. 
Les  deux  Chambres  eurenc  la-dellus  une  Conference,dans  la- 
quelle  les  Communes  declarerenc  aux  Seigneurs  ,  qu'elles  ne 
goiJtoient  nuUement  ces  Propolitions  ,  parce  qu'elles  ne  leur 
paroiflToient  propres  qu'a  detruire  ou  a  cluder  ia  Requete  de 
Droit  ,  qui'deviendroit  entierement  inutile  par-la.  En  effet, 
il  y  avoit  bien  de  la  difFerence,  comme  nous  le  verrons  tout-a- 
llieure,  entre  ces  Propofitions  &  ce  qui  etoit  demande  par  la 

(i)  Les  Communes  donnerent  a  cette  RequSte  le  titre  de  Petition 
Je  Droit  pour  montrer  qu'elles  ne  demandoient  point  une  grace , 
mais  une  chofe  due.D'ailleuts,  il  y  a  en  Angleterre  la  Loi  de  Petition 


Requete.  Les  Propofitions ,  ou  Declarations  etoient  congues  Char- 
en  termes  generaux  ,  qui  pouvoienc  donner  lieu  au  Roi  di:  cbi-  i-  e  s  I. 
caner  fur  i'execution  de  chaque  Article,  ainli  qubn  1  avoit  vu  ^^2^. 
dans  l'Atfaire  des  Eaiprunts  <k  dans  remprifonncinenc  des  Refu- 
fans.  En  cela ,  le  Roi  n'avoic  pas  pretendu  agir  contre  les  Loix. 
Au  contraire,  il  fe  croyoit  aucorife  par  la  Loi,  &  les  Juges  du 
Royaume  avoienc  appuye  fa  precencion.  Mais  la  Rfque^e  ae  Dt  oit 
ecoic  plus  fpecifice ,  &:  laiflbic  peu  de  lieu  aux  chicanes.  D\in 
autre  cote ,  la  difference  n'etoic  pas  moindre ,  entre  la  Repouie 
direde  &  Parlementaire  que  les  Communes  demandoienc  ,  & 
de  hmples  Declaratioas  pleines  de  generahtes  ,  qui  n'e[o:cnt 
point  capables  de  fatisfaire  le  Peuple.  Ainli  les  Communcs  rejetce- 
renc  abfolumenc  ces  Propofitions  des  Seigneursj  dclquelleslAr- 
cheveque  de  Cantorbcry  avoic  faic  Fouverture  ,  par  un  Difcours 
des  plus  infinuans;  TEveque  dc  Norinich  fit  la  premiere  ledture ,  a 
haute  voix ,  &  k  Clerc  dc  la  Chambre  des  Seigncurj  la  ieconde. 
Voici  ces  PropoUttons,  dont  le  Ledieur  trouvera  les  exprellions 
bien  plus  menage;s,  plus  Ibumiies,  que  ceiles  dc  li  Requete. 

Qu"il  plaife  a  Sa  Majefte  de  declarer,  i.  „  Que  la  bonne  PropoC- 
j,  &  ancieiine  Loi  appellee  la  Grande  Chartre ,  &  les  fix  Sca-  sclouems 
j,  tuts  qui  en  fbnt  les  declarations  &  les  explications ,  fonc  en-  auxtom- 
„  core  en  force  a  tous  egards.  '"""Jf' 

2.  „  Que,  ielon  la  Grande  Chartre,  &  les  Statuts  mention-  ijivtt- 
„  nes,  comrae  aufTi  fuivant  les  anciennes  Coucumes  ,    &  les  tiun  Jc 
„  Loix  de  ce  Royaume,  chaque  Sujet  a  une  propriete  fonJa-  '^'""' 
„  mentale  de  fes  biens ,  Sc  une  propriete  fondamentale  de  ia  per- 

„  ionne. 

3.  „  Que  c'eft  le  bon-plailir  du  Roi  de  ratifier  &  de  confir- 
,.  mer  a  coui  fes  bons  Sujecs  couces  leurs  jultes  &  anciennes  Li- 
„  bertes,  leur  Droits,  &  leurs  Privileges,  d  une  maniere  aufli 
„  ample  a  cous  egards ,  que  leurs  Ancecres  les  onc  polledes,  fbus 
„  les  regnes  des  raeilleurs  &  des  plus  illuilres  de  fes  Predecef- 

feurs. 

Que  pour  la  facisfadion  &  la  furece  de  fes  fideles  Su- 
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„  jecs,  Sa  Majelle  declare,  que  dans  tous  les  cas  dependans  de 
„  la  LoiComraune,  concernanc  la  Liberte  des  Sujets,  il  proce- 
„  dera  itlon  cecte  Loi  Commune  du  Pais ,  &  felon  les  Loix 
„  du  Royaume,  &  non  pas  dune  autre  mmiere. 

5.  ,,  Que  pour  ce  qui  reg'.rde  ia  Prerogative Royale ,  atcachee 
„  d'une  maniere  iatrinfeque  a  la  Souverainete  que  Dieu  lui  3 
„  confiee  ad  cwimunem  totius  populi  jalutem  ,  cj-  r.on  ad  de- 
„  firudionem ,  pour  la  confervation ,  &  non  pour  la  deftruc- 
„  tion  de  tout  le  Peuple,  Sa  Majefte  n'en  ufera  point,  &  ne 
,,  recendra  point  au  prejudice  d"aucun  de  fes  fideles  Sujets  , 
„  en  rien  qui  concerne  la  propriete  de  leurs  biens ,  &  la  li- 
„  berce  de  leurs  perfonnes.  Que  fi,  pour  fa  propre  furete,  ou 
„  pour  celle  du  Peuple,  ou  du  Gouvernement  ,  Sa  Majeftc 
3,  i"e  trouve  juflement  obligee,  pour  des  raifons  d'Etat,  dc  fai- 
„  re  empriionner,  ou  arrecer  quelqu'un  de  les  Sujets,  il  fera 
„  connoitre ,  dans  un  tems  convenable ,  la  Caufe  generale  ou 
„  fpeciale  de  cec  Empriibnnemenc  ou  de  cec  Arrec ;  &  qu'a- 
„  pres  fa  declaracion,  il  fera  immediatemenc  proceder  au  Jugc- 
„  menc,  felon  la  Juftice  de  ce  Royaume"'. 

Le  Roi  n'ayanc  pu  reuflir  dans  fbn  Projec,  par  le  moyen  de 
la  Chambre  Hauce,  vouluc  tdcher  de  contencer  les  Communes, 
en  leur  faifanc  de  fon  propre  mouvemenc,  le>  memes  ofFtes  que 
les  Seigneurs  avoienc  femble  feulement  defirer  de  lui.  Dans  cet- 
tc  vue ,  ayant  fait  venir  les  deux  Chambres  a  JVhitehall,  le  Gar- 
de  du  Grand  Sceau  leur  fit,  en  fa  prei'ence,  un  Difcours  pour 
prefler  les  Communes  de  travailler  &  de  mettre  incefTammenc 
la  derniere  main  a  Taffaire  du  Secours,  fans  employer  le  tems  a 
de  plus  long  debats  touchant  la  liberce  des  Sujets.  Sa  Majefl^ ^ 
leur  dic-il ,  7na  commande  de  vons  diclarer  qu'il  regarde  la  Gran- 
de  Chartre  ^  les  fix  Statuts  qui  en  jont  des  amiexes ,  comm» 
(tant  aBuilkment  en  force;  quil  maintiendra  fcs  Sujets  dans  la 
franchife  de  leurs  Perfonnes  &  de  leurs  biens ;  qu'il  gouvernera 
felon  les  Loix  &  les  Siatuts  du  Royaume ;  <^  que  vous  trouvs- 
rez,  autant  de  firete  dans  ja  Parole  Royale ,  (^  dans  fes  Prome/- 
fcs,  que  dans  laflusforte  &  la  p!us  expreffe  des  Loix  que  vout 
pourriez  faire;  dejorte  qua  ravsnir  vous  n'aurez,  aucun  fujet  de 
vous  plaindre. 

Ainfi,  comme  le  remarqua  fort  bien  le  Dr.  Kennet,  11  n'e- 
toit  plus  queftion  entre  le  Roi  &  le  Parlement,  que  de  favoir, 
fi  la  Parole  Royale ,  &  la  promefFe  donnee  au  nom  &  en  pre- 
fence  de  Sa  Majefte  par  le  Garde  du  Grand  Sceau ,  etoit  une 
furete  fuffifante  que  les  Griefs  f"croient  repares,  &  les  Droits  6c 
les  Privileges  du  Peuple  maintenus  a  Tavenir;  oii  fi  cette  Fro- 
mefle  verbale  ne  devoit  pas  plutot  etre  mife  par  ecrit  &  en  for- 
me  de  Loi,  pour  donner  au  Peuple  une  garantie,  une  afFurance 
plus  folemnelle  de  fon  execution.  Le  premier  etoit  plus  conve- 
nable  a  THonneur  du  Roi,  &  le  fecond  a  la  Conftitution  des 
Parlemens. 

Lorfque  les  Communes  furent  de  retour  de  la  ChambreHau-  ^,1^^^,^^ 
te  dans  la  leur,  Mr.  le  Secretaire  Cook,  qui  etoit  Deputedej:  Mr. 
I  Univeriite  de  Camhridge,  fit  un  Difcours  pour  les  porter  a  feCook  fiit 
confier  fur  la  Parole  du  Roi.  „  Sa  Majelte  prendra  la  Loi  pour;^,;^"^,^; 
„  regle  de  Ibn  Gouvernement ,  leur  dit-il;  c'eft  ce  que  nousji  v  p.o. 

"  *    Royales. 

de  Droit,  ainfi  nommee  parce  qu'elle  pcrmec  d'implorer  le  fecours 
des  Loix  contre  ie  Pouvoir  abfolu ,  par  des  Petitions ,  ou  dcs  Adief"- 
fcs,dont  ki  Reponlis  forment  \x  LoictabUedesleRcgncd'E^(>«WX. 
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C  rt  A  R-  „  ne  pouvons  quc  prefumer ,  en  nous  fouvenant  de  cette  Maxime 
LEs  I.  jj  que  fon  Pere  lui  a  donnee,  Celui-la  ii^efl  pas  un  Roi ,  mais  un 
..  3)  Tirari .,  tjui  ne  gouverne  foint  felon  la  Loi.  Maxime  que  Sa 
d^cquu'a  »  Maicfte  nous  alfure  avoir  fermement  relblu  de  fuivre.  Oui, 
du  Gou-  j,  ce  Royaume  doit  ecre  gouverne  ielon  la  Loi  Commune.  Par 
^'^'"f-  „  cette  Loi,  je  n'entcnds  pas  leulement  la  Grande  Chartre,qui 
o'cTLoi.  'J  "'^"  ^ft  elle-meme  qu'un.e  partie;  j'ai  en  vue  la  Loi  Com- 
„  mune  &  Ancienne  de  ce  Royaume,  fur  laquelle  tout  doit  e- 
„  tre  regie,  decide;  mais  aulfi  dont  l'intepretation  appartient 
5,  aux  Juges  6r  au  Grand  Conleil.  Touce  la  diriSculte  conhfte 
„  donc  dans  l'application  de  cette  Loij  &  comment  cette  Loi 
„  eft  prife  p.ir  chaque  Cour ,  dans  un  fcns  different.  Je  con- 
„  ^ois  qu'il  y  a  deux  Regles ,  dont  Tune  eft  d'une  matiere  fiere 
„  qui  ne  plie  point;  telle  eft  la  Loi  du  Banc  du  Roi.  L'autre 
,,  eft  la  Loi  de  la  Chancelerie  &  de  1'Equite.  Et  celle-ci  eft 
,,  Fapplication  &  ruLig  de  la  Loi  dans  les  difFerends  qui  nail"- 
„  lent  encre  les  parciculiers,  au  fujet  du  Meum  &  Tuum.  Ainfi 
„  h  conduite  generale  des  Affaires,  qui  ont  quelque  relation  a- 
„  vcc  le  B:en  Public ,  eft  du  reltort  de  la  Chambre  du  Con- 
„  feil ,  &  ces  Affaires  peuvent  n'y  etre  pas  tout-a-fait  maniees 
„  felon  k  Loi  du  Royaume.  Suppofez,  un  tems  de  famine , 
j,  alor.i,  il  n'y  a  poinc  de  propriete  qui  tienne,  puilqu'on  peut 
,,  forcer  les  gens  a  porter  leurs  denrees  au  Marche.  Nous  en 
,,  avons  vu  un  exemple  a  Londres,  au  fujet  du  Charbon,  qui 
„  f  it  tire  des  Magafms  des  Marchands,  &  expoiis  en  vente  par 
,,  ordre  du  Conieil.  Dans  un  tems  de  pefte,  ou  a  droic  de 
,,  relferrer  les  perfonnes.  S'il  fe  forme  un  Schiime  dans  TEgli- 
„  fe  ,  le  Gouvernement  n'en  fera-t-il  pas  rechercher  les  Fau- 
„  teurs.^  Si  le  Pais  eft  menace  d'une  Invafion,  &  qu'il  fe  trou- 
,,  ve  parmi  nous  un  Parti  juftement  fufpedt  d'etre  porte  a  la 
„  favorifer,  on  a  droit  de  s^allurer  des  perlbnnes  qui  le  compo- 
,,  fent,  &  de  leur  defendre  de  fortir  de  leurs  Maiibns.  Apres 
„  tout,  quelquc  Loi  que  nous  faflions,  elle  n'aura  force  de  Loi 
„  que  par  rapprobation  de  Sa  Majefte ;  &  apr^s  cette  appro- 
„  badon ,  Sa  Majefte  pourra,  pour  des  Raifons  d'Etat,  ne  pas 
„  roblerver.  On  voit  faire  tous  les  jours  des  infraftions  necef- 
„  faire^  aux  Loix ,  fur-tout  pour  le  Bien-Public  i  &  lorfque  Sa 
„  Mijefte  fiic  grace  a  un  Criminel,  cccte  Grace  n'eft  propre- 
„  ment  qu'uiie  infraftion  favorable  des  Loix.  Le  Coeur  du  Roi 
„  eft  le  mcilleur  Garant  de  ies  promeflcs ;  (cs  promefTes  font 
„  inrimement  liees  avec  fon  Cceur.  La  Colere  tTun  Roi  eft  fem- 
5,  hlable  au  rugijfemejit  dun  Lion.  Cette  Colerc  ote  aux  Loix 
„  toute  leur  adtivite,  toute  leur  forccj  mais  la  faveur  du  Roi 
„  eft  femblable  d  la  rofee  fur  Iherbe.  Le  notre  vient  de  fe  mon- 
„  trer  a  nous  lui-meme,  comme  le  meilleur  des  Rois:  mon- 
„  trons-lui  que  nous  en  avons  une  jufte  reconnoilTance ,  &  re- 
,,  tabliiTons  la  bonne  Union  que  nous  defirons  tous". 

Ce  Difcours  ne  trouva  dans  la  Chambre  que  peu  d'approba- 

tcurs.     II  en  fut  bien  autrement  de  celui  que  le  Chevalier  Ben- 

jamin  Rudyard  fit  enfiite,  pour  prouver  que  lespromefTesduRoi 

devoient  ctre  pafTecs  en  Bill.  Ce  Dilcours  eit  trop  remarquable 

pour  ne  pas  le  rapporter. 

Difcours      3j  C'eft   une  Aftaire  bien  importante,  dit-il,  quc  celle  que 

du  Che-    „  nous  avons  a  traiter  ;   mais  la  maniere  d'y  proceder  ,    n'eft 

Brnpmin  "  F^t-etre  pas  moins  importante  que  faffaire  meme.    II  s'a- 

RuJyard.  j)  g't  dc  la  Liberte,  le  p!us  precieux  de  tous  les  biens  du  mon- 

„  de ;  puifque  chacun  peut  s'ellimer  foi-meme  a  proportion  de 

„  ce  qu'il  le  pofTede ,  &  que  quiconque  n'cn  faic  poinc  affcz  de 

,,  cas,   mcrite  qu'on  n'en  falle  aucun  de  lui.    Je  lai  tres  cer- 

„  tainement  que  toutes   les  Refolutions  que  nous  avons  prifes 

„  font  conformes  a  la  Loi;&  s'il  y  avoit  en  Angleterre  un  feul 

„  Juge  qui  tut  d'une  opinion  contraire  ,  je  fuis  alTure  qu'on 

„  n'auroit  pas  manque  ,   il  n'y  a  qu'un  moment ,  de  nous  en 

„  parler.     11  eft  demontre  que  le  motif  &  le  but  de  la  Grande 

„  Chartre  a  ete  de  reduire,  en  fait  d'Emprifonnemens,  le  pou- 

„  voir  Royal  au  pouvoir  Legal;  autrement,  ce  necoit  pas  la 

„  peine  de  fe  tant  travailler  pour  cette  Loi. 

„  \  Dieu  ne  plaifc  que  le  Roi  perde,  &  je  regarde  comme 
„  impoftlble  qu'il  perde  la  confiance  qui  lui  eft  due.  Oui,  nous 
„  devons  nous  en  rapporter  a  lui ,  a  fa  prudence,  a  fes  lumie- 
„  res ;   car  1'Efpric  humaiii  ,   le  genie  le  plus  transcendant  & 
„  le  pUis  vafte  ne  fauroit  imaginer  une  Loi  qui  previenne  tous 
„  les  evenemens,  qui  decide  tous  les  faits  poffibles:  mais,  lorf- 
„  qu'il  arrive  des  cas  extraordinaires  ,   il  n'y  a  qu'a  les  decider 
„  par  rapport  au  Bien-Public  ,   &  Ton  n'aura  rien  fait  concre 
„  aucune  Loi.    Cependant  la  Loi  doit  t-tre  generale,  de  peur, 
„  qu'a  force  de  fuppofitions  &  d'exceptions ,  on  ne  la  mette  en 
„  pieces,  &  qu'on  ne  la  reduife  a  rien.     Dieu  lui-meme  a  eta- 
„  bli  une  Loi  generale;  c'eft  celle  de  la  Nature,  qui  regle  le 
„  cours  ordinaire  des  chofes.  II  n'en  a  point  fait  pour  les  Mi- 
„  racles  ,  au  fujet  defquels  il  faut  obferver,  qu'ils  font  plucot 
„  pra-.ter  naturam.^  que  contra  naturam ,  &  toujours  propter  bo- 
,,.  sMW  fijies.    De  meme  les  Prerogatives  Royales  font  hors  des 
„  limices  de  la  Loi,   mais  non  contre  la  Loi :    Et  lorsqu'elles 
„  font  rapportees  a  leur  jufte  fin,  qui  eft  le  Bien-Public,  elles 
„  font  non  feulement  d'accord  avec  la  Loi ,  mais  elles  (bnt  el- 


„  lcs-memes  des  Loix  fingulieres  &  par  excellence.  C  h  a  n- 

„  Mais  pour  approcher  notre  fujet  de  plus  pres,  confiderons,  les  L 
„  ou  nous  en  fommes  venus,  quels  progres  nous  avons  faits.  1628. 
„  Les  Avocats  du  Roi  ont  reconnu  que  toutes  les  Loix  fonc 
3,  encore  en  force.  Les  Juges  n'onc  porte  aucune  Sentence  con- 
„  traire  a  ces  Loix.  Les  Seigneurs  ont  declare ,  que  les  LoiK 
„  n'ont  rien  perdu  de  leur  pouvoir  j  outre  cela,  ils  ont  approu- 
,,  ve  nos  Refolutions  en  entier,  &  lans  y  rien  changer. 

.„  Jufqu'ici,  tout  fait  pour  nous^  mais  ce  qui  nous  eft  le  plus 
,,  favorable,  &  qui  met  lajuftice  de  notre  caufe  dans  unt  evi- 
„  dence  parfaite,  c'eft  principalemenc  &  par-deifus  tout  la  de- 
„  claration  que  Sa  Majefte  a  fait  faire  aujourdhui  meme,  pu- 
„  bliquement  en  fa  propre  prefence,  &  devanc  le  Parlemenc  ea 
,,  Corps ,  par  la  bouche  du  Garde  du  Grand  Sceau,  que  la 
„  Grande  Cbartre ,  ^  les  fix  Statuts  qui  en  d<^pendent ,  font  en 
^.,  force;  quil  veut  maintenir  jes  Sujets  dans  leurs  Rrivileges y  Itt 
„  Itbert^  de  leurs  Perfonnes  e^  la  propriete  de  ieurs  Biens ;  quil 
„  veut  gouverner  conform^ment  aux  Loix  du  Royau?ne ,  Scc.  Cer- 
„  tes,  notre  Roi  eft  un  Homme  bon;&  qu'on  ne  croie  poinc 
„  que  ce  titre  ravilille  la  Majefte  Royale;  car  quiconque  eft 
„  un  bon  Homme ,  a  veritablement  plus  de  grandeur  >  qu'un 
„  Roi  qui  ne  Teft  point.  Notre  Souverain  eft  ties  delicat  fur 
„  ce  qui  peut  toucher  fon  honneur  &  fa  reputation ,  ibk  pour 
„  le  prelent  ,  foit  pour  Tavenir.  II  lui  eft  dur  d'etre  mar- 
„  que  par  ces  Emprifonnemens  extraordinaires,  i  un  plus  mau- 
„  vais  coin,  que  ne  fa  ete  aucun  de  fes  Ancetres.  II  nous  a 
„  deja  notilie  par  un  MelTage ,  qu'il  eft  tout  difpofe  a  preter  la 
„  main  a  la  reformation  des  Abus  du  pouvoir  ,  ce  qui  mc 
„  perfuade  qu'il  comprend  parfaitement  bien  quel  malheureus 
„  pouvoir  eft  celui  qui  a  fi  fort  affbibli  &  le  Roi  &  le  Royau- 
„  me  i  &  c'eft  un  bonheur,  qu'il  fe  montre  fi  porce  a  y  reme- 
„  dier. 

„  Quant  ^  moi,  je  ferai  tres  ravi  de  voir  cette  vieille  decre- 
„  pite  de  Loi,  /a  Grande  Cbartre,  qui  a  ete  li  longtems ,  pour 
,,  ainfi  dire  ,  perclulc  &  aliteej  je  lerai,  dis-je,  charmc  de  la 
„  voir  relevee  ,  recablie  ,  fe  promener  par-tout  avec  autant  de 
,,  vigueur  &  d'eclat  qu"autretbis ,  ayant  les  lix  celebres  Statuts 
„  pour  cortege.  Sans  comredit,nen,  non  ricn  ne  feroit  plus  pro- 
„  pre  a  ranimer  les  forces  &  le  courage  de  notre  Peuple,  qu'un 
„  tel  evenement.  Je  ne  fais  aucun  doute ,  qu'au  moyen  d'une 
„  Conference  entre  la  Chambre  des Seigneurs &  la  n6tre,nous 
„  n'ayons  le  bonheur  de  parvenir  a  un  accommodement  conve- 
„  nable  &  fincere  touchant  la  Liberte  de  nos  Perfonnes  &  la 
„  Propriete  de  nos  Biens ;  &  j'efpere  que  nous  aurons  un  Bill 
„  contre  les  Emprifonnemens  pour  fait  d'Emprunts,oupar  Let- 
„  tres  de  Cachet.  Pour  ce  qui  eft  du  Pouvoir  meme,  &  de 
„  la  Raifon  d'Etat,  ce  font  les  profondeurs  du  Cabinet  &  du 
„  Gouvernement ,  oii  je  fuis  d'avis  quc  nous  ne  cherchions  poinc 
„  a  penecrer  ,  de  peur  qne  par  Tacces  qu'on  pourroit  nous  en 
„  laifler  ouverc,nous  ne  venions  a  perdre  une  partie  de  ce  donc 
„  nous  fommes  deja  en  pleine  pofTeffion.  Par  cet  acces,  au 
„  refte,  j"entends  la  Raifon  d'Etat,dont  on  a  fi  fort  etendu  fu- 
„  fage,qu'on  a  niine  &  prefque  detruit  non  feulemenc  les  Loix, 
„  mais  la  Religion  Chretienne  elle-meme. 

„  Je  n'ajoute  plus  qu'un  feul  mot,  &  c'eft  pour  vous  rappel- 
„  ler  un  preccpte  tres  importanc  qui  a  pour  Auteur  la  Sagefle 
„  elle-meme.  Ne  fois  point  trop  fage ,  ?ii  trop  jufte ,  dit  Salo- 
„  mon ;  &  voici  la  raifon  qu'il  en  donne ,  car ,  pourquoi  t'ex- 
„  poferois-tu  a  etre  detruit  ?  Si  la  Sagefle  &  la  Juftice  ont  un 
„  exces  qui  pcut  produire  la  delblation  ,  apprenons  deli  que  la 
„  Moderation  eft  laVertu  des  Vertus,  &C  laSageflTe  de  la  Sagefle 
„  meme.  Faifons  de  cette  AiFaire  notre  Chef-d'oeuvre ,  en  la 
„  maniant  de  telle  maniere  que  les  Parlemens  en  foient  confer- 
„  ves  fur  pie.  Car  tant  qu'il  s'aflemblera  des  Parlemens,  il 
3,  n'y  aura  poinc  de  pouvoir  fi  poufTe  au-dela  des  bornes  legici- 
,,  mes  ,  qui  ne  puilfe  y  ecre  ramene,  finon  tout  dun  coup, 
„  du  moins  avec  le  tems ,  cc  en  peu  de  tems  meme ,  par  leur 
„  moyen  ,  puifque  ce  que  nous  ne  pourrons  pas  gagner  une  fois , 
„  nous  robtiendrons  une  autre ;  deforte  que  nos  Liberces ,  'nos 
„  Privileges  ne  feronc  jamais  perdus  lans  reflTource". 

Apres  tous  ces  Difcours,  la  Chambre  ordonna,  qu'un  Com- 
mitte  de  Jurifconfultes  dreireroic  un  Bil ,  contenant  en  fubftan- 
ce  laGrande  Charcre  &  lcs  Statuts  qui  y  ont  ete  annexes,  tou- 
chant  la  Liberte  des  Sujets.     Cette  afFaire  prit  deux  jours  (1). 

Le  premier  de  Mai ,  Mr.  le  Secretaire  Cooi  porta  aux  Com- 
munes,  de  la  part  de  Sa  Majefte,  un  MefTage  pour  leur  deman- 
der ,  fi  elles  vouloient  fe  fier  a  fa  parole  Royale  qu'ils  avoient  re- 
^ue  de  !a  bouche  du  Garde  du  Grand  Sceau ;  les  alfurant  dc 
nouveau  que  fi  elles  le  faifoient,  il  executeroit  fa  promefTe  en 
Roi. 

II  fe  fit  Ik-defTus  dans  la  Chambre  un  grand  filence,  qui  du- 
ra  quelque  tems.  Alors,  Mr.  le  Secretaire  reprenant  la  parole, 
dit ,  „  'Qu'il  favoic  cres  certainement  qae  Sa  Majefte  etoic  dans 
„  la  ferme  refolution  de  faire  pour  fes  Sujets ,  plus  quaucun  de 
„  fes  Predecefleurs  n'a  jamais  fait.  Cependant,  ajouta-t-tl ,  (i 
„  malgre  cette  declaration,  on  rcfufe  de  le  fecourir,  je  vous 

„  laiflc 


(0  Ce  meme  jour-li  ,  (favoir  le  28  d'AvriI)  il  y  eut  plufieurs  de-  cours,  qui  furent  faits  la-delTus,  dont  l'un  fut  imprime  a  Oxford , 
bats  dans  la  Chambre  des  Communes  toucfiant  raugmcntation  de  ia  in  4.  fous  le  titre  de  Difcours  fait  Jans  urt  Grand  Committe  ile  l» 
peniion  des  Cures  pauvres.   On  nous  3  conferve  d«ux  cxcellcns  Dil".     Chnmbrt  lits  tommunei ,  enfttveur  Ju  Clerge  Qf  4ts  tnroiffis  miferabte- 
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C«AR-     „  laifle   a  penfer  vous-mcmes  a  qiioi  un  Roi  dans  la  fiear  de 

'•ts  '•     „  Ibn  age  ,   nonvellement  parvenu  a  la  Couronne  qu'il  rrouve 

i°^o.    ^^  engagce  dans  une  Guerre  dangereuic  ,  pourr.i  fe  portcr  pour 

],,  parer  a  ies  Neceirucs  preirantes.     II  a  ailenible  ce  Parleaient 

5,  pour  repafer  les  dcordres  commis  ;   il  nous  aliure  que  nous 

j,  n'aurons  plus  de  pareils  fujets  de  nous  pljindre  ,    &  que  les 

„   Loix  ieront  miies  en  cxecution  ;    que  pouvons-nous  encore 

,,  demandeT  ?    Prendre  des  mellires  pour  n'ctre  poin:   expoles 

„  dans  la  fuite  aux  memes  maux  ,  &  pour  que  nos  SucceiFeurs 

„  cn  ibient  cxemts ,  je  ne  vois  pas  que  nous  puiiiions  rien  faire 

3,  de  mieux;  &:  c'ell:  ce  que  Jious  avons  deja  fair,  puifque  nous 

„  avons  trouv^  le  point  lixe  de  la  Liberte  des  Sujcts,  &  de  la 

„  Prerogative  du  Roi.     Je  n'efpere  pas  que  nous  chercherons  a 

„  ajouter  a  nos  Privileges  quelque  choie  qui  rabailTc  la  dignue 

3,  Royale.     En  ce  cas-la,  je  puis  bien,  fans  faire  le  Prophete, 

„  vcas  predire  que  nous  aurons  des  afFiires  avec  le  Roi  ,   ou 

3,  avec  les  Seigneurs.     Ne  regardez  point  mon  opinion  comme 

„  venant  d'un  Confeiller  de  Sa  Majelle  j   car  je  ne  dis  rien  ici 

„  quc  je  ne  puiile  verilier  auiri  bien  dans  cette  Chambre  ,   que 

„  dans  ccUe  du  Confeil.     Voulon.-nous  profiter  dcs   malhcurs 

„  du  tems,  pour  rendre  notre  condition  meillcure  que  celle  ae 

„  nos  Percs ,  &  par  raugrnencatiort  de  nos  Privilcges  reduire  la 

j,  Couronne  dans  le  plus  mauvais  etat  ou  elle  ait  jamais  ete  ? 

„  Ceft  ce  que  je  n'oferois  jamais    confeillcr  ^  Sa  Majefte  de 

,,  fouftVir.     Si  cc  que  nous  pourfuivons ,  n'ell:  rien  de  nouveau, 

„  il  fe  trouve  tour  entier  dans  les  Aftcs  &  dans  les  Statuts  :  & 

„  s'il  ne  s'y  trouve  poin: ,  tout  ce  que  nous  voulons  ajouter  ne 

„  va  qu'a  augmenter  nocre  pouvoir  au  prejudi»  de  celui  du 

„  Roi.    Nous  vivons  fous  un  PWnce  fage  &c  prudent.  qui  tient 

„  le  glaive  a  la  main  pour  notrc  bien ,  &  notre  bien  efl  main- 

j,  tenu  par  fon  Pouvoir.    N'allons  pas  nous  mertre  dans  Tefprit 

„  qu'a  force  de  glofcs  &  de  debats  ,  nous  empecherons  d'avoir 

„  force  de  Loi ,  cc  dont  rexperience  nous  montre  chaque  jour 

„  que  la  pratique  eft  d'une  necelTite  abfolue.     Faites  telle  Loi 

„  qu'il  vous  plaira  ■■,  fi  en  vertu  dc  ma  Charge  ,  je  fais  mcttre 

„  quelqu'un  en  priibn  ,   fans  etre  oblige  d"en  declarer  la  raiibn 

„  ni  a  Geolier  ,   ni  a  Juge  ;   &  qu"il  m'arrive  d'avoir  agi  lans 

„  jufte  caufe,  cct  abus  de  mon  pouvoir  m'atrirera  lindignarion 

„  de  Sa  Majefte  ,  qui  appcfanrira  rudcment  fur  moi  fa  main  &c 

„  me  chaflera  de  mon  Emploi.     Le  Gouvernement  dun  Etac 

„  eft  une  chol"e  folide  ,   qui  appuye  l"ur  les  Sujccs  ,  &  don:  ils 

„  doivenc  fupporter  le  poids  pour  leur  propre  bien. 

Le  Chevalier  Robert  Phillips  dit :  Nous  voici  d  la  fin  de  notre 
marche  ;  ^  de  la  R^ponfe  qne  nous  ferons  a  ce  dernier  Mejfage , 
d(pend  k  bonheur  ou  le  malheur  du  Royaume. 

II  eft  evidenc  par  cous  ccs  Diicours ,  que  la  Chambre  ne  pou- 
voic  point  donner  une  Reponfe  pofitive  a  un  tel  Mcfragc.  Un 
refus  ouverc  ne  pouvoic  guere  etre  pris  que  pour  un  outrage 
groilier ;  mais  un  confentemenc  formcl  paiToic  dans  refprit  crain- 
tif  de  la  plupart  des  Mcmbrcs  ,  pour  un  abandonnemenc  ru'i- 
neux  des  Droits  du  Parlement. 

Le  lendemain  ,  la  Chambre  fe  tourna  en  grand  Commitce, 
fous  la  prelidence  de  Mr.  Herbert,  pour  examiner  cecte  maticre 
a  fond.  Quclqucs  Membres,  en  fort  pecit  nombre,  qui  avoienc 
ete  d'avis  de  ne  pas  prefenter  la  Requete  de  Droit  ,  opinerent, 
que  la  Chambre  devoit  ie  fier  a  la  PromefTe  du  Roi  ^  mais  la 
■  grande  pluralite  des  voix  fuc  ,  que  les  Sujets  ayanc  plus  foufFerC 
par  la  violation  de  leurs  Privileges,  dans  ces  derniers  tems,  que 
pcndant  les  trois  cens  ans  qui  lcs  avoicnc  precedes ,  il  faloit  ne- 
ceffairement  avoir  tout  Ic  ibin  poiT.ble  d'etablir  k  furete  legiti- 
me  du  Peuple  pour  le  prefent  &  pour  Tavenir,  par  un  Adle  Ib- 
lemnel.  Le  Chevalicr  Edouard  Coke  propofa,  que  pour  mena- 
ger  rhonneur  du  Roi ,  le  plus  qu'on  le  pouvoit ,  le  Bill  vint  de 
fa  part  &:  non  de  celle  de  la  Chambre.  D'autres  vouloient  que 
Ton  eut  egard  au  tems  ,  &  au  lieu  ou  Sa  Majefte  avoit  fait  la 
dcrnicre  PromeiTe.  N"etoit-ce  pas  en  prefence  des  deux  Cham- 
bres  ?  difoient-ils.  Les  Rois  crucls  onc  ete  exads  a  tenir  leur 
parole  ,  oui  ceux-la  memes  qui  avoient  ouvertcmenc  foule  aux 
pies  toutes  les  Loix  ,  comme  Herode.  Jugez  ,  continuoient- 
ils  ,  fi  nous  avons  le  moindre  Ueu  de  doutcr  de  l^accomplilTe- 
ment  de  ce  que  Sa  Majcfte  nous  a  promis.  Fions-nous  a  fa  pa- 
role  :  cecte  confiance  lui  fera  un  nouvcau  niotif  de  rexecuter. 
Nous  avons  aiTcz  dc  Loix  ;  c'eft  leur  execution  qui  eft  notre 
vie  ,  &  c'eft  le  Roi  qui  donne  &  la  vie  &  rexecution.  Enfin 
lc  Chevalier  Thomai  Wcnt^jjorth  le  Icva  &  dit  :  ^e  jamait  au- 
tune  Chambre  de  Farlement  tiavoit  eu  ,  touchant  la  furet4  par- 
ticuliere  de  fes  Membres ,  plus  de  covfance  dans  la  bont^  du  Roi 
que  celle-ci  nen  avoit  :  mais  tjuelle  fouhaitoit  ardemment ,  que 
la  pojl/rite  fut  inform^e  des  t^moipiages  de  cette  bont^  ,  cTau- 
tant  plus  que  les  D^put^s  ftoient  refponfables  au  Pub/ic  ,  de  la 
confiance  qu'il  avoit  en  eux ;  que  par  toutes  ces  raifons ,  puisqu'il 
y  avoit  eu  une  violation  publique  des  Loix  ,  faite  par  les  Mi- 
tiifres  de  Sa  Majefl^  ,  il  ny  avoit  quune  riparation  puhlique , 
qui  put  fatisfaire  le  Peupte.  Cec  Avis  s'accordoiC  li  bien  avec 
les  lencimens  des  Communes  ,  qu'elles  en  firent  le  fujcc  d'un 
MeflagCj  &  deputerenc  leur  Orateur  pour  le  notifier  a  Sa  Ma- 
jefte. 
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Pendant  qu'on  ecoit  occiipe  a  Ces  Deliberations ,  le  Secretaire  Char- 
Cook  revint  avec  un  nouveau  MeiTage  du  Roi  ,    pour  prelTer  la  lf.s  I- 
Chambre  de  terminer  ratTIiiie  particuliere  du  lecours  ,   a  caufe    ilJaS. 
que  Sa  Ma<cfle'  vnynit  que  les  Af.iires  pubhqucs  7le  pOKVnent  point 
joufjnr  de  plus  /■J?<jrs  de/ais  ,  ^  que//e  avjit  rejohi  de  metire  fin 
i  ceite  Sejflon  dans  huit  jours  :    mais  que  p  on  faijoit  la  di/igence 
requije ,  e^  que  /'on  en  agit  bien  avec  /e  Roi ,  le  Par/ement  fsroit 
rajfemh/e  a  la  St.  Mic/oe/  prothanie  ,  pour  perfecfiouner  /es  chojes 
qiii  Hauroient  pas  pu  etre  ac/oevees  pr^fntemeut. 

Tout  ccla  ne  fut  point  capablc  de  detourner  les  Cdmmunes 

du  dellein  de  faire  palTer  la  Requece  de  Droit  en  A^le  de  Parle- 

menc^  La  menace  de  firtir  la  Seirion  ne  les  epouvanta  point,  le 

Roi  etant  alle  trop  avant  pour  pouvoir  reculcr.     II  ne  s'agiiIoic 

plus  que  de  favoir  ,  s'il  vouloit  accorder  par  un  Bill  ,   ce  qu'il 

vouloit  accorder  d'une  autre  maniere  ;    &  il  ne  pouvoic  poinc 

rompre  avec  le  Parlemcnt  fur  ce  pretexte  ,   fans  perdre  entiere- 

ment  rafFcftion  du  Pcuple,  &  fans  ie  priver  des  cinq  Subfides. 

Ainli  les  Commiuies  ne  relacherent  rien  dc  la  relblution  qu'elles 

avoicnt  faice  de  ne  poinc  laiiTcr  echaper  cette  uccaiion  de  bien 

etablir  le  droit  dcs  Sujets.  Lorsque  la  Chambre  examina  ce  der- 

nier  MelTage  ,   le  Chevalier  Jean  E//tot  en  fic  remarquer  l'en- 

droic  ou  le  Sccretaire  Cook  avoic  dic  :   ^e  camme  /e  Roi  vou/oit 

fe  mettre  au  rang  d's  mei//eurs  Rois  ,    i/  louhaituit  que  /es  Com- 

munes  fe  mijfent  au  rang  des  mei//eurs  Sujets  ,  (^  que/les  7te  cher- 

chajfent  point  a  empiHer  Jur  /a  Souverainet^  que  Dieu  avoit  mi- 

fe  entre  fes  mains.   „  Ces  paroles  me  font  craindrc ,  poutiliivic- 

„  il  ,    que  Sa  Majcfte  ne  foit  pas  bien  informee  de  nos  inten- 

„  tions.     Pour  ce  qui  eft  de  cettc  Scflion  ,   on  peuc  dire  qu'on 

5,  n'y  a  pas  perdu  un  momcnt  de  tems  ,   &  que  fa  duree  a  ete 

„  cres  courtc  ,    ii  Ton  confidere  combicn  d'intcrruptions   on 

„  nous  a  lliscitees  par  le  grand  nombrc  de  MelTages  quedc  fijux 

„  rapports  -^c  des  infinuations  malignes  ont  porte  Sa  Majefte  k 

„  Hous  envoyer  ".     Enfuite  le  Chevalier  Mdes  F/ectvjood  dit : 

^e  ia  cajfation  du  pr^fent  Par/ement  feroit  /e  p/us  grand  mat- 

heur  qui  fut  jamais  arrivS  a  l' Ant^/eterre  :    que  toute  /a  Chrf- 

tiente  avoit  /es  yeux  fur  cette  Affeir.b/^e ,  &•  en  attendoit  du  fe- 

cours :  que  les  Eiats  de  tous  nos  A//iis  Proteflans  ^toient  fur  le 

point  d  etre  envahis  par  /es  troupes  de  lEmpereur.     Notre  pro- 

pre  Patrie  ,  ajouta-t-il  ,  fe  trouve  engag^e  dans  un  d^troit  fort 

dangereux :  notre  Religion  s'en  va  etre  ruinfe  par  tes  Cat/:otiques 

Romains  ,  fous  le  pr/texte  d'une  Commijflon  qui  «"efl  point  fup- 

portable :  notre  Flotte  eft  en  trop  mauvais  (tat  pour  pouvoir  met- 

tre  le  Royaume  a  couvert   d'une  Invapon.     Les  revenus  du  Roi 

fo?it  pay^s  <S'  emptoyh  j  oii  trouverons-nous  des  rejfources  g^  dn 

fecours ,  Jinon  dans  te  Partement  ? 

En  un  mot,  les  Communes  convinrent  d'une  Adrefle  qui  re- 
pondoit  a  cous  les  MeiTages  qu'elles  avoient  regus  de  la  part  du 
Roi.  Leur  Oraceur  la  lui  prefenta.  D'abord  ce  furent  des  Re-^ 
mercimens  de  TafTuranCe  gracicufe  qu'il  leur  avoic  donnee  de  re- 
gler  fon  Gouvernemenc  fur  lcs  Loix.  II  ajoura,  que  la  plus  gran- 
dc  afllirance  de  cette  Chambre  confiftoit  dans  la  bbnce  de  Sa 
Majefte,  6c  qu'elle  n'inliftoic  ii  forc  pour  avoir  un  tiill  la-defTus, 
que  parce  qu'il  faloit  que  le  Peuple  eiic  la  fatisfadtion  de  voir  de 
fes  propres  ycux ,  que  fcs  Droits  etoicnt  confirmes :  qu'au  refte, 
les  Communes  n'avoient  jamais  pcnfe  le  moins  du  monde  k  em- 
pietcr  fur  la  Prerogative  Royale. 

LOraceur  ayanc  fini  fon  Difcours,  le  Garde  du  GrandSceau 
fit ,  par  ordre  du  Roi ,  la  reponie  fuivante. 

Monpeur  lOrateur ,  ^  vous  Gentilshommet  de  la  Chambre 
des  Comniu?ics. 

„  Sa  Majefte  m'a  commande  de  vous  dire ,  qu'elle  attendoit   Rc'ponre 
„  une  reponfc  par  des  aftions  ,    &  non  un  nouveau  delai  par  du  cfjidt 


„•  Je 
Sccaux , 


„  des  difcours.    Vous  reconnoilTez  que  Sa  Vlajefte  le  confie  ( 

3,  vous  i  mais  elle  ne  voit  pas  que  vous  la  payiez,  de  retour ,  en  par  urdre 

„  vous  confian:  a  fa  parolc  &  a  ics  adions.     Car  a  quoi  bon  du  Roi. 

„  des  cxplications,  fi  vous  ne  doutez,  pas  que  les  Loix  nc  foienc 

3,  executees  ftlon  leur  veritable  fens  ?  Par  ces  explications,  on 

„  fc  mec  en  riique  d'ufurper  la  Prerogacive  Royale,  outrequ'on 

„  pcut  bien  demander ,  qucllc  necelTite  y  a-t-il  de  faire  une  nou- 

„  velle  Loi  pour  en  confirmer  une  ancicnne  ,    s'il  eft  vrai  que 

„  vous  mettiez  votrc  confiance  dans  la  declaration  que  Sa  Ma- 

„  jefte  a  faic   faire  par  ma   bouchc  au  Parlemenc  en   corps  ? 

„  Vous  reconnoiflex-vous  memes,  que  vocre  plus  grande  afTu- 

„  rance  confifte  dans  la  grace  &  la  bonce  de  Sa  Majefte  ,   fans 

„  quoi,  Couc  ce  que  vous  pourrez  projctter  n'aura  aucune  con- 

„  filhance  &  ne  vous  ftrvira  de  ricn.     iVlais  pour  faire  voir  la 

„  fincerite  de  ks  intentions,  leRoi  eft  content  qu"on  drefle  un 

„  BiU  pour  confirmer  la  grande  Chartre  &  lcs  Statuts  fur  les- 

„  quels  on  infifte,  &  qui  concernenc  les  Privileges  des  Sujecs, 

„  fi  vous  jugez  que  ce  foic-la  lc  meilleur  moyen  j  pourva,  ce- 

3,  pendanc  ,  qu'on  ne  fafTe  entrer  dans  ce  Biil  ni  additions  ,  ni 

3,  paraphrafcs,  ni  explications. 

„  Amfi,  il  ne  tient  plus  qu'a  vous  ,  fi  vous  le  voulez  ,  que 
„  vous  ne  reveniex  de  vos  craintes  mal  fondees ,  &  que  ce  Par- 
3,  lemenc  n'ait  une  heureufe  fin.     Si  au  contraire  vous  cherchez 


mint  frivees  d'JnJlruBton ,  faute  de  Revenus  fuffifans  j  p;>r  le  Chevnlier     dans  lu  Cf,amire  des  Communet  totichant  VAugmentMion  det  (Reventt* 
Benjamin  RuJvard.     L'autre  clt  intitule  fimplement  ,   Difcourt  fait     des)  paiivies  Benificii. 
Tom.  X.  P.  IL  T 
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,j  a  lier  le  Roi  par  des  liens  nouveaux ,  &  afruvement  imprati- 
„  cables,  vous  krez  refponlables  a  Dieu,  &  a  votre  Patrie,du 
„  mauvais  fucces  de  cette  Sellion.  Sa  Majefte  vous  a  promis, 
,,  foi  de  Roi  ,  qu'a  lavenir  vous  n'aure7.  aucun  fujet  de  vous 
j,  plaindre.  Moins  qu;  cela  a  ete  fuffifant  pour  reconcilier  enlem- 
jj  ble  de  grands  i-rinces;  a  plus  forte  railbn  doit-il  fuffire  pour 
„  retablir  une  bonne  harmonie  entre  un  Roi  &  fes  Sujets. 

„  Enfin ,  j'ai  ordre  de  vous  dire ,  que  le  bon-plaifir  de  Sa  Ma- 
j,  jefle  eft,  que,  fans  p!us  de  rcpliques,  de  Meirages,  ou  dau- 
j,  tres  delais  non  necefiaires  ,  vous  fafTiez,  promptement  ce  que 
„  vous  avez,  refolu  de  faire ,  en  vous  fouvenant  de  ce  que  le  Se- 
„  cretaire  Cook  vous  a  dit  touchant  le  tems  ,  dans  le  dernier 
j,  Meffage  qu'il  vous  a  porte  ;  Sa  Majelte  etant  toujours  dans 
„  Tintention  d'accomplir  de  tout  fon  pouvoir  fa  promeffe ,  &c. 
Quelques  jours  apres ,  favoir  le  fi.vieme  de  Mai ,  le  Secretaire 
Cook  vint  encore  de  la  part  de  Sa  Majefte  prelTer  les  Commu- 
nes  de  fe  contenter  de  fa  parole  Royale ,  &  de  renoncer  a  faire 
pafler  le  Bill  auquel  le  Garde  duGrand-Sceau  leur  avoit  deciare 
que  Sa  Majefte  donneroit  fon  approbation.  II  ajouta(i),  qu'il 
etoit  plus  a  propos  de  deliberer  fur  ce  lujet  ,  en  pleine  Cham- 
bre,  qu'en  Committe;  &  que  c'etoit  une  nouvelle  maniere  de 
proceder  que  de  deUberer  en  Committe  de  toute  ia  Chambre. 

Ce  dernier  Meffage,  &  la  Reponfe  qui  l'avoit  precede  ,  fai- 
foient  voir  manifeftement  combien  ie  Roi  craignoit  la  Reque- 
te  de  Droit  qu'on  lui  preparoit.  II  prcfuppofoit  avec  raifon,  non 
feulement  qu'elle  contiendroit  ia  fubilance  de  ia  Grande  Chartre 
&  des  fix  Statuts  qui  en  dependoient ,  mais  encore  des  explica- 
tions  ,  qui  pr^viendroienc  les  chicanes  qu'on  pourroic  faire  iur 
le  veritable  fensde  cesLoix.  li  n'eft  donc  point  furprenant  qu'il 
vouiiit  eviter  de  les  confirmer  de  cette  maniere  ;  iachant  bien 
que  quoiqu'elles  fubfiftiflent  depuis  longtems ,  i!  n'avoit  pas  lais- 
fe  de  ies  vioier  ,  en  e.xigeant  de  fargent  de  fes  Sujets  par  voye 
d'emprunt ,  &  de  faire  mettre  en  priibn  ceux  qui  avoient  refule 
de  iui  en  fournir.  Mais  rien  n'etoit  plus  capaijle  de  faire  com- 
prendre  aux  Communes  la  nectiTue  de  ces  txplications  ,  que 
les  efTorts  memes  que  le  Roi  failbit  pour  lcs  eviter.  L'exircme 
defir  qu'il  temoignoic  qu'on  s'en  fiat  a  fa  parole  ,  etoit  un  nou- 
veau  &  tres  preliant  motif  d'airurer  la  Liberte  des  Sujets  par 
quelque  chofe  de  plus  fort. 

Mr.  di  Rapht  ,  a  qui  nous  devons  cette  Remarque,  trouvc 
etrange  que  le  Secretaire  (2)  ,  dans  ia  derniere  periode  de  fon 
Difcours,  ait  prefcrit  aux  Communes  de  traiter  cette  afFaire  en 
pleine  Chambre  &  non  en  fe  tournant  en  grand  Committe ;  in- 
iinuant  par-la,  que  les  Committes  de  toute  ia  Chambre  etoient 
une  maniere  de  proceder  etrangere  a  la  methode  des  anciens 
Parlemens.  Pour  mettre  le  Lefleur  au  fait  de  tout  ceci ,  Mr. 
de  Rapft  i'avertit ,  qu'en  pleine  Chambre  ,  un  Membre  ne  peut 
parler  qu'une  leule  fois  fur  la  meme  afFaire  ,  fans  qu'il  lui  foit 
permis  dc  repondre  ou  de  repliquer.  Mais  quand  la  Chambre 
cft  tournee  en  grand  Committe  ,  chacun  peut  argumenter,  re- 
pondre  ,  repliquer  ;  ce  qui  fait  que  les  matieres  que  l'on  a  en 
main  font  epluchecs  a  fond ,  &  fi  parfaitement  eclaircies  ,  qu'il 
eil  faciie  a  chacun  de  former  fon  fentiment  fur  les  raifons  ,  les 
reponfes  &  les  repliques  qu'il  a  entendues.  II  paroit  donc  par 
rinfinuation  que  le  Secrctaire  faifoii  aux  Communes  ,  que  le 
Roi  craignoit  ies  eclaircifleraens  &  ies  iiiites  que  pouvoit  pro- 
«iuire  cccte  maniere  de  deliberer.  Mais  elles  ne  trouvcrent  point 
a  propos  de  recevoir  fcs  inftruclions  ,  ni  de  changer  leur  me- 
ihode  ordinaire. 

Le  Chevalier  yean  Elliot  repondit  au  Sccretaire,  que  la  ma- 
niere  de  deliberer  en  grand  Committe  etoit  ia  plus  honorable, 
&  ia  plus  avantageufe  au  Roi  &  aux  Communes  ,  parce  que 
c'eft  le  chemin  qui  conduit  le  pius  grand  nombre  de  gens  a  la 
confiance ,  entant  qu'ii  eft  ie  plus  ouvert  ,  &  que  chacun  peut 
y  alleguer  fes  raifons  ,  repondre  &  repliquer  a  celles  des  autres. 
L.a-den"us  ,  la  Chambre  fe  tourne  d'abord  en  grand  Commictii 
afin  d'entendre  &  d'examiner  tout  ce  qu'on  avoit  a  dire  pour  & 
contre  la  demande  du  Roi.  On  fait  meme  fermer  la  porte^  ia 
cle  en  eft  mife  fur  la  table  (3)ii'afFaire  fe  debat  vivement,  &  en- 
fin  ie  fentiment  generai  des  Communes  fe  conforme  a  celui  du 
Chevalier  Edotiard  ,  qu'ii  avoit  exprime  dans  un  Difcours  que 
fa  brievete  va  me  faire  copier  ici  tout  entier,  tei  qu'on  le  trou- 
ve  dans  Rushworth. 

„  A-t-on  jamais  oui  direque  desparoles  generales  fuilent  une 
fatisfadtion  fuffifante  pour  des  Griefs  particuliers  }  Une  De- 
claracion  verbale  du  Roi  fut-elle  jamais  verbum  Regni,  ia  pa- 
role  du  Royaume  ?  Lorsqu'il  y  a  des  Griefs  ,  c'eft  au  Parle- 
ment  a  les  redrefler.  Le  Parlement  fit-il  jamais  fonds  fur  des 
MefTages  .^  Les  Pariemens  ont  toujours  prefente  des  Requetes 


„  touchant  leurs  Griefs  ,   &  les  Rois  y  ont  toujours  repondu.  Char- 

j,  Veritablement ,  ia  Reponfe  de  Sa  Majefte  eft  gracieufe :  mais  ^^^  ^- 

„  quelle  eft  la  Loi  du  I^oyautne  }   Voila  la  queftion  qu'il  faut    ^^*^- 

„  ecablir.     Je  ne  me  defie  point  de  Sp.  Majcfte  ;   mais  la  paroie 

„  du  Roi  doit  etre  enregitree  de  meme  que  fes  Reponfes  doi- 

„  venc  etre  faites,  non  d'une  maniere  generale  ,  mais  a  chaque 

„  Article  parciculier.     A-t-on  jamais  vj  les  MefTages  du  Roi 

„  fervir  de  fondement  a  un  Bill  de  Subiides  }  Les  Rois  fuivans 

„  pourront  dire ,  ilfaut  que  vous  vous  jiiex,  a  moi ,  comme  vous 

„  vous  etes  fies  a  mes  Pr^decejfeurs  ,    &  que  vous  votis  en  rap- 

„  portiez  d  mes  Mejfages.     Mais  les  Meilages  ,   merae  ies  nlus 

„  amiables,  ne  font  point  partie  des  Adtes  de  Parlement.    Pre- 

„  fentons  donc  une  Requece  de  Droic:  non,  encore  un  coup, 

„  que  je  me  defie  du  Roi  ;  mais  je  ne  puis  etablir  ma  confian- 

„  ce  que  fur  fa  parole  Pariementaire. 

Comme  les  Communes  avoient  refoiu  de  faire  marcher  d'un 
pas  egal  ies  Subfides  6c  ies  Griefs  ,  ia  Requete  de  Droit  n'eut 
pas  plutot  ete  dieilee  ,  avec  l'addition  de  la  Claufe  de  la  L.oi 
Martiale ,  &  communiquee  aux  Seigneurs  pour  avoir  leur  con- 
currence (4)  ,  quelles  firent  un  pas  plus  avant  dans  rafFairc  des 
cinq  Subfides.  En  efFet  ,  elles  voterent  que  les  deux  premiers 
fcroient  payes  le  dixieme  de  Juillet  ,  un  le  douxieme  d^Odtobre, 
un  le  vingcieme  de  Decerabre  ,  &  le  dernier  ,  ie  premier  de 
Mars.  Cetoit  afin  d'6ter  au  Roi  tout  pretexte  dc  fe  piaindre 
que  cette  affaire  ecoit  negligee,  mais  ceia  ne  fuffifoit  pas  pour  le 
contenter.  il  y  manquoit  que  ie  Bill  des  Subfides  fut  drefle,  & 
pallat,  avant  que  ia  Requece  de  Droit  lui  fut  prefentee:  ce  que 
la  Chambre-%tle  etoit  bien  refolue  de  ne  pas  faire  ,  etant  per- 
fuadee  qu'auffitbt  que  le  BiU  des  Sublides  auroit  pafFe,  ie  Parle- 
ment  feroit  proroge  ou  diiFous. 

Lc  Chevalier  Edouard  Coke,  qui  etoit  a  la  tete  de  cette  Con- 
ference  de  la  parc  des  Comraunes  ,  en  fit  i'ouverture  par  ces 
paroles :  Mylords ,  il  eft  (vident  ijuil  eft  d'une  importance  ^  ifune 
necelftte  extremes  potir  vos  Ferfonnes  ,  (^  pour  vos  Defcendans  , 
que  cette  affaire  ait  un  hon  fticces.  Nous  avons  dans  la  Cbambre 
des  Communes  une  maxime ,  qui  fe  trouve  mhne  ^crite  fur  nos  mu- 
railles ,  c^cft  que  les  vieux  chemins  fo7tt  les  plus  fitrs.  Or  le  che- 
nin  que  nous  avons  cnfin  trouve  ,  e^  que  nous  tiendrons  tous  en- 
Jembte  ,  votre  Chambre  ^  la  nitre  ,  fi  vous  Capprouvez  ,  nous 
pareit  le  flus  ancien  de  tous;  il  eft  la  Via  Faufta  (S"  pour  Sa  Ma- 
jeft^,  ^  pour  vous ,  Mylords ,  <^  pour  ?tous.  C'eft  pour  y  etttrer, 
que  ?ious  avons  dreffe  un  Projet  de  Requete  que  nous  apportons . 
e^  d  laquelle  nous  vous  follicitons  de  concourir  avec  nous  ,  comme 
etant  envetopet  dans  le  meme  danger  que  nous.  Alors  ia  Reque- 
te  fut  lue. 

Le  douzieme  de  Mai  ,  ies  Seigneurs ,  parmi  lefquels  ia  Cour 
avoit  un  tres  fort  parti  ,  eurent  avec  ies  Communes  une  autre 
Conference  ,  dans  laquelle  le  Garde  du  Grand  Sceau  leur  dit , 
que  le  rifultat  des  JiUih^rations  de  la  Chambre  Haute  fur  la  Re- 
quete  de  Droit  portoit  qtiil  ftroit  bon  dy  faire  quelques  amende- 
mens ,  den  oter  certaines  expreffions ,  ^  d^y  en  fubftituer  d^autres 
pour  la  rendre  moins  rude  ^  plus  agreable  au  Roi.  Apres  quoi ,  il 
ieur  communiqua  ia  Lettre  fuivante ,  que  ia  Chambre-Haute  a- 
voit  re^ue  du  Roi  ,  dans  le  tems  qu'eile  deliberoit  fur  ieur  de- 
mande. 

./4  nos  Ames,  ^  F^aux  les  Seigneurs  Spirituels  ^  Temporels 
de  la  Chambre-Haute  du  Parlemeitt. 

Charles   Roi. 

„  Corame  nous  ne  defirons  rien  avec  tant  de  paffion ,  que  de      Lettre 
„  procurer  la  paix  &  la  profperite  de  notre  Peuple,  nous  avons  f"A°'  *- 
,,  permis  qu'on  difputit  lur  les  poinrs  les  plus  importans  de  no-  brc  Hau- 
„  tre  Prcrogative,  laquelle  nos  PredecefFeurs  ,  Rois  &  Reines  '^- 
,,  de  ceRoyautne,  n'ont  jamais  voulu  iaifFer  debattre.  En  bien 
„  d'autres  choles  cncore  ,  nous  avons  eu  pour  ies  defirs  de  nos 
„  bons  Sujets  une  condefcendance  capable  de  contenter  ies  per- 
„  ibnnes  moderees  ,   &  de  ies  delivrer  de  toutes  craintes  &  ja- 
„  loulies ,  ainli  que  nos  MefFages  a  la  Chambre  des  Communes 
„  le  montrent  manifeflement  a  toute  la  Terre.  Cependant,  nous 
„  voyons  ,    qu'ils   ne  cefFent  point  d'inlilFer  &  de  pretendre, 
qu'en  quclque  cas  que  ce  puifle  etre ,  fiit-ce  meme  pour  des 
aftaires  qui   touchent  le  plus  pres  notre  Etat  &  notre  Gou-     ' 
vernementj  nous  ne  pouvons,  ni  nous,ni  notre  Conieii-Pri- 
ve,  faire  mettre  en  prifon  un  Sujet  ,   fans  en  deciarer  la  rai- 
fon.     Mais  il  peut  fouvent  arriver  ,   que  fi  cette  raifon  etoit 
decouverte,  i'£tat  perdroit  tout  l'avantage  ,  tout  ie  bien  qui 
doit  lui  revenir  de  cet  emprifonnement.    On  veut  auffi ,  que 


(i)  Ce  qui  va  fuivre,  &  queMr.  Kymtr  attribue  au  Sccretaire Cooj^, 
fe  trouve ,  mot  pour  mot ,  a  h  fin  de  la  Reponfe  du  Garde  du  Gran.i- 
Sceau  a  rOratcur  dcs  Communes :  &  je  fuis  perfuade  ,  que  quicon- 
que  lira  cet  endioit  dans  rnilioire  de  Mr.  de  Rafin,  verra  fans  peine 
quc  notre  Auteur  fe  trompe. 

(1)  Voyez.  li  Note  precedente,  &  ajoutez  ici  que  notre  Auteur, 
en  copiant  cettc  Reflcxion  de  Mr.  Je  Rapin ,  avoit  mis  comme  lui , 
Gardc  du  Grand-Sceau,  ce  qu'il  a  fait  corriger  dans  TErrata,  par  Se- 
cretaire ,  dans  la  pcnfec  mal  fondee  que  c'etoit  celui-ci  &  non  l'au- 
tre,  qui  avoit  indique  aux  Cotnniunes  la  maniere  dont  elles  devoicnt 
traiter  cette  affaire. 


(3)  Cetoit  pour  empecher  que  quelqu'un  des  Partifans  de  laCour 
n"aJlat  donner  avis  de  ce  qui  fe  paflbit  dans  laChambre,  &c. 

(4}  Ce  fut  dans  une  Conference  entrc  les  deux  Clumbres  ,  tenue 
le  huitieme  de  iVlai.  Au  refie,  le  Lecleur  qui  fouhaiteroit  un  plus 
grand  detail  ,  n'a  qu'a  lire  un  Traite  qui  fut  imprime  cette  memc 
annee  (1628)  in  4.  fous  le  titre  de  The  Vrivileges  andVraHices  ofPar- 
imment!  in  Engeland  ,  colleBed  out  cf  the  common  Laws  of  ihii  Land, 
feen  und  alUwed  by  the  Learned  in  the  Laie  ,  commended  to  the  High 
Court  of  Farliament ,  c'efl:-a-dire  :  La  1'ratique  &  les  Ufages  du  Par- 
lement  d'Angleterre ,  cxtraits  du  Code  des  Loix  du  Gouverneraent 
du  Royaurae  ,  vus  &  approuves  pas  dc  tres  celebres  Jurisconlultes , 
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Char-   „  h  raifon  alleguee  foit  examinee  par  les  Jiiges  de  nosCours  de 
LEs  1.      „  Weftminfter ,  lllon  les  formes  ordinaires  de  la  Jultice  i   lans 
1628.    jj  confiderer  ,    que  raffaire  peuc  le  trouver  d'une  telie  nature, 
j,  que  les  Juges  n'ont  pas  le  pouvoir  de  la juger,ou  qu'ils  nont 
„  aucune  Loi,  aucuns  Regle  pour  diriger  6t  fonder  leurs  juge- 
mens  dans  dcs  Caufes  trop  relevecs  pour  eux.     Ccla  arrive 
meme  trcs  fouvent;  de  forte  ,  que  fi  dans  ces  afFaires  on  em- 
pietoit  fur  les  Rejles  conftantes  duGouvernemenc,  pratiquees 
„  depuis  ii  longtems  en  Angleterre,  ce  feroic  renverfer  le  fon- 
„  dement  &c  la  conftitution  de  cette  Monarcliie.     Ainli ,  com- 
„  me  nous  avons  faic  a  nos  Communes  dcs  propolitions  raifon- 
„  nables  qui  tendenc  a  preferver  de  toute  atteinte  les  jultes  Li- 
„  bertes  de  nos  Sujets ;  nous  avons  juge  a  propos ,  Mylords ,  de 
„  vous  notitier,  que  nous  ne  pouvons  fouffnr  que  ce  Pouvoir 
„  foit  attaque,  a  moins  que  nous  ne  voulions,  en  meme  tems, 
„  laiffer  renverfer  la  Souverainete.     Cependant  ,   pour  juftifier 
„  nos  bonnes  intentions  ,   nous  declarons  publiquement ,   que, 
„  dans  les  chofes  qui  ne  feront  poinc  conformes  aux  Loix  & 
Coucumes  ,   nous  n'avons  pas  deflein  d'ecendre  ,   au  dela  des 
juftes  bornes  de  la  moaeraiion  ,   le  pouvoir  que  Dicu  nous  a 
confie  j   &  qu'au  concraire  ,   nous  n'aurons  pour  buc  que  la 
fiirete  de  nocre  Feuple.     Que  notre  Refolution  elt,  qu'a  i'a- 
venir,  avec  ralTiftance  de  Dieu,  ni  nous,  ni  notre  Confeil, 
ne  ferons  emprifonner  perfonne ,  pour  avoir  refufe  dans  quel- 
que  tems  &c  circonltance  que  ce  foit ,  de  nous  preter  de  Tar- 
gent,  ni  pour  aucune  autre  caufe  qui  ,   felon  le  temoignage 
de  notre  confcience ,  ne  touchera  pas  diredtement  le  Bien  pu- 
blic ,  ou  notre  furete  propre ,  &  celle  de  notre'Peuple  ;   en- 
fin,  que  nous  n'aIleguerons  aucune  caufe,  de  la  juitice  de  la- 
quclle  nous  ne  foyons  convaincusdans  notreconI"cience,pen- 
iecs  li  balTes,  que  nous  ne  croyons  pas  que  perfonne  Ibit  capa- 
ble  de  s'imaginer  qu'elles  puiirent  entrer  dans  un  coeur  Royal. 
Nous  declarons  encore ,  que  dans  tous  les  cas  de  cette  natu- 
re,  qui  pourront  arriver  ,   nous  ferons  toujours  prets  ,  fur  la 
requete  des  Parties ,  ou  fur  la  reprefentation  de  nos  Cours  de 
Juftice  ,   de  faire  connoitre  le  vrai  motif  de  rEmprifonne- 
ment,  ou  de  TArret,  auflitot  que  cela  fe  pourra  faire  conve- 
nablcment  &  avec  filretei  &  que,  dans  toutes  les  Caufes  cri- 
„  minelles,  nous  permectrons  que  nos  Juges  procedenc  a  Telar- 
„  giflement  des  Prifonniers  ,  fous  caution,  conformemcnc  aux 
„  Loix  connues  du  Pais,  a  la  Grande  Chartre,  &  aux  fix  Sta- 
„  tuts  fur  iefqucls  on  inlifte  ,   que  nous  reconnoiffons  ecre  en 
„  force  ,   &  que  nous  n'avons  pas  dellein  d'abrogcr  ni  d'infir- 
„  mer,  mais  d'en  fuivre  le  veritable  fcns  &  intention.     Ceft  ce 
„  que  nous  ctvons  juge  a  propos  de  vous  notifier,  pour  abreger 
„  ks  debats  fur  cette  grande  queftion;  d'autant  plus,  quc  la  fai- 
„  fon  eft  ii  avancec,  &  TEtat  dans  des  befoins  li  prelfins,  qu'il 
5,  ne  nous  eft  pas  pollible  de  continuer  plus  longcems  cette 
„  Seffion. 

Donne  fius  notre  Cachet  prive ,  dans  notre  Valais  de 
Wejlniinftcr  ,  le  dixieme  (5)  de  Mai ,  la  quatrievie  an- 
71  fe  de  710 tre  Regne. 

Sur  cctte  communication  faite  aux  Communes ,  le  Chevalicr 
Thomas  Wentiuortb  dit  :  Que  c  etoit-la  veritablement  une  Let- 
tre  de  Grace ;  mais  que  le  Peuple  n'ayanc  du  goiic  que  pour  les 
Adtes  Parlemen;aires  ,  en  fouhaitoit  un :  outre  que  cecte  Lettre 
demandoit  une  discuflion  qui  prendroit  beaucoup  de  tems  ;  & 
qu'apres  tout,  elle  n'ecoit  point  adrellee  auxCommunes.  Aufli 
ne  s'y  arreterent-elles  point ;  laregardant  comme  un  artifice  nou- 
veau  du  Roi  ,  qui ,  par  des  expreffions  obfcures  &  ambigues , 
&  par  diverfes  reftrid:ions  ,  fe  preparoit  des  moycns  pour  cluder 
fes  Promeffes  ,  dans  le  tems  meme  qu'il  vouloic  les  faire  rece- 
voir  comme  folemnelles,  authentiques  &  (atisfacSoires.  En  effet, 
il  auroit  empechc  par-Ia  ,  que  la  Requete  de  Droit  ne  lui  fiic 
prefencee ,  &  auroit  pu  faire  ufage  en  toute  liberte  de  fa  Prero- 
gative  dans  le  fens  qu'il  Tavoit  fait  jufqu'aIors. 

Mais  les  Communes  curent  un  fecond  affaut  a  foutenir  de  la 
part  des  Seigneurs,  qui,dans  une autre Conference  tenue  ledix- 
feptieme  de  Mai  ,  leur  propoferent  d'ajouter  a  cetce  Requece 
une  Claufe  qui  Tauroit  rendue  inucile  ,  du  moins  felon  l'inten- 
tion  de  la  Cour  ,  qui  vraifemblablemcnt  dirigeoit  en  cela  la 
Chambre-Haute.     Voici  cette  Addicion  propofee. 

Nous  prefiittons  humblement  cette  Requete  a  Votre  Majefi^, 
non  fiuleme7it  en  vue  de  conferver  nos  juftes  Lihert^s  ,  tnais 
aujji  avec  les  juftes  ^gards  que  nous  dcvons  avoir  pour  laijfir  en 
foH  entier  k  jPouvoir  Souverain ,  qui  e(i  co7!Jie  a  Votre  Majes- 
t^,  pour  la  proteHion ,  la  fureti  e^  le  honheur  de  fin  Peuple. 


Ce  fuc  rEveque^///iaw,qui  apres  avoir  parledans  laCham- 
bre-1-fauce,  avec  beaucoup  dhibilcce  &  de  lavoir  ,  en  fdvtur  de 
la  Requete  de  Dro>c  (6)  ,  ns  laiffa  pas  de  faire  l'ouver:u)e  de 
cecte  Addition.  La  Chambre  des  Communt-s  rexamina  avcc 
beaucoup  de  preciiion  ,  6c  la  rejecta  principalement  par  trois 
raifons. 

1 .  A  caufe  de  l'ambiguite  de  Cts  expreffions ,  Pouvoir  Souve- 
rain ,  dont  les  Parlemeiii  ne  s'eCoient  jam.iis  fervis  en  parlant  dcs 
Prerogatives  du  Roi. 

2.  A  caufe  que  cette  Addition  ecoit  comme  une  except ion , 
ou  refervation  du  iJroit  du  Roi  ,  par  laquelle  la  Requete  ecoit 
rendue  inutile.  On  allegua  fur  ce  fujet  ,  que  fous  le  Re?ne 
d'Edouard  I ,  le  Parle:i:ient  ayanc  prelence  une  femblable  R.cqut;- 
te,  le  Roi  y  avoit  voulu  faire  ajouter  ces  mots  ,  Sauf  le  Droit 
e?-  la  Souverainet/ du  Roi ,  a  quoi  leParlement  n'avoif  pas  vou- 
lu  confencir  ,  parce  que  ces  forces  d'excepcions  invalident  ce  a 
quoi  on  les  applique.  On  difoic  encorc  que  c"etoit  par  cecte  me- 
me  raifon,  qu'aucrefois  ,  les  Rois  n'avoient  jamais  voulu  per- 
mettre  que  le  Clerge  inferac  dans  aucun  Acle  ces  paroles,  Sauf 
le  Droit  de  Dieu  <^  de  1'Eglifi. 

3.  La  troiliems  railbn  ecoic  ,  que  (i  cette  Addition  ctoit  ge- 
nerale  ,  &  n'avoit-point  de  rapport  au  concenu  de  I.i  Requete, 
il  n'y  avoit  point  de  neceffite  de  Tadmcttre  :  que  li  au  contrai- 
re,  elle  devoic  etre  appliquee  a  ce  qui  ecoic  deni.mJe  ,  il  e:oic 
manifefte  que  la  Requete  en  perdoit  tout  fon  eff:c. 

II  fe  fit  dans  les  deux  Chambres  a  cetce  occalion  ,  plufieurs 
Difcours  aufli  beaux  &  inftrudtits ,  que  le  fujec  eft  importanc. 

Coke  dit,  que  le  Chevalier  Kobcrt  Heath  Procureur-General 
avoic  plaide  avec  beaucoup  de  paflion  &c  d'impc;tinence  contre 
la  Requete,  &  que  dans  la  Chanibre-H.iute  ,  le  Duc  de  Buc- 
hirigham  ,  les  Eveques  Laud,  Neale,  &  cels  aucres  Prclacs ,  a- 
voienc  fait  rout  leur  poflible  pour  la  faire  rejetter.  Mais  que  la 
plus  gr.uide  ,  &  la  plus  faine  partie  de  cette  illuftre  Afllinblee 
avoit  parle  avec  tant  de  force,  que  les  Seigncurs  &  Eveques  de 
Cour  n'avoient  pu  detourner  leurs  CoUegues  de  cec  heureux  des- 
fein,  avec  quelque  ardeur  qu'ils  y  euflenc  travaille. 

Abbot  Archeveque  de  Canccrbsry  rapporca  ce  qui  lui  ecoit 
arrive  a  lui-meme,  &  commenc  il  avoic  ete  chafl"e  de  (cs  deux 
Maifons  dc  Lamheth  &  de  Croydon  par  Laua  ,  &  autres  Pre- 
lats  du  meme  parti :  commenc  il  avoic  ete  relcgue  a  Ford,  Pla- 
ce  marecageufe,  dans  1'efperance  qiiil  y  periroit,  a  ce  quc;  Coke 
en  a  dic  :  &  commenc  il  avoic  ete  prive  des  foniftions  de  fon 
Miniftere,  &  de  tout  rexercice  de  fa  Juri-didtion  ,  dont  Laud 
s'etoit  empare  ,  en  foulanc  aux  pies  les  Loix  de  la  confcicnce. 
La  Chambre  des  Seigneurs  s'ecanc  enfuite  tournce  en  grandCom- 
mitce,  le  Lord  Say  propofa,  que  les  noms  desP,:irsquicenoient 
pour  la  Liberce  de  la  Nacion ,  fuflenc  couches  fur  un  Regicre, 
&  que  les  autres  Pairs  donnallenc  par  ecric  les  railbns  de  leur 
oppoficion,  bien  &  duemenc  fignees  de  leur  main,  que  Fon  en- 
regicreroic  aufli ,  afin  que  la  pofterite  piit  retrouver  fans  peine , 
les  noms  de  ceux  qui  ont  fi  lachement  trahi  la  Liberte  de  leur 
Patrie.  Toute  la  Chambre  des  Pairs  fut  frappee  de  cetce  propo- 
fition;  &  fur-tout  les  coupables,  qui  fremirentd'eftroi  a  roiiie 
de  la  Noce  dont  ils  etoicnt  menaces.  Mr.  de  Larrey  affure  que 
ce  Lord  demanda  ,  que  les  Defenfeurs  de  la  Liberte  pallaffenc 
tous  d'un  cote  de  la  Chambre  ,  &  ceux  de  contraire  avis  de 
Tautre  ;  afin  qu'on  put  les  diftinguer  d'un  feul  ccup  d"a;il. 
Voici  la  lifte  des  Partilans  de  la  Cour  ,  telle  qu'un  bon  Hifto- 
rien  la  donne. 

Villiers  Duc  de  Buckmgham , 
Le  Marquis  d'Hamilton , 
Coventry ,  Garde  du  Grand  Sceau, 
Wejhn,  Graud-Treforier, 
Howard  Comte  d'Arondel, 
Hay  Comte  de  Carlifie, 
Rich  Comte  de  Holland, 
Howard  Comte  de  Suffblck , 
Cecil  Comte  de  Salisbury , 
Villiers  Comte  diAngleJey  , 
Cectl  Comte  d'Exeter , 
Compton  Comte  de  Northampton, 
Mordaunt  Comte  de  Peterborougb  , 
Savage  Comte  de  Rivers , 
Somerfet  Comte  de  Worcejlcr , 
CNcwport , 
j  De7tbig, 
Les         I  Carnarvon  , 
Comtes  <(Dawr, 
^^  I  Lindfey  , 

\Nevjcaftel  j 

Edouard 


Char« 

LCS    L 

1^28. 

Exami- 
nce  &  le- 
jc.ttre  pat 
leiCom- 
muiis. 


Aff^iire 
de  l'Ar- 
clievcciuc 
de  Can- 
totbcry. 


2c  recommindes  a  la  Souveraine  Cour  du  Parlenient.  Le  Le£teur 
curicux  pcut  confulter  encore  un  autre  Traite'  de  k  mcme  date  &  du 
memc  format ,  ecvit  par  le  Chevalier  Wnlter  Ramleigh  ,  8c  dedie  au 
Roi  &  au  Parlemcnt  ,  fous  le  titre  de  The  Vrerogative  oj Farlinments 
in  EngUnd  ,  proved  in  a,  Dialogiie  between  a  Counjeiilor  of  State  and  » 
Jujlice  of  Peace ,  c'ell:-i-dire:  Li  Prerogative  du  Parlemeiit  d'Angle- 
terre ,  demontrce  dans  un  Dialogue  entre  un  Confeiller  d'Etat  8c  un 
Juge  a  Paix. 

(f)  Rufhreorih  met  le  vingtiemc  ;  erreur  fi  pilpable,  qu'il  eft  etran- 

Tom.X.  P.II. 


ge  que  Mr.  tk  Rnpin  (qui  a  traduit  cettc  Lettre  du  Roi)  ou  fon  Im- 
piimcur,  ait  negiige  de  la  conigcr.  NB.  CeiteCritii}He  ile  Mr.  Rymer 
eji  mal  fondee ,  en  ce  que  la  negligence  du  Tmiulitur  ne  confjie  foint  k 
n'avoir  pas  cotrige  U  faiijfe  date  de  celte  Lettre  ,  mais  a  avoir  entiere- 
ment  fupprime  celle  de  Jon  Original  ;  Jaute  oit  le  Critiqite  fourroit  bien 
etre  Iui-mei7ie  Jurpris. 

(6)  Coke  dit  ,  quc  le  Roi  ni  Laud  ne  pardonnerent  jamais  a  JVil- 
liams,  Eveque  de  Lincoln ,  d'avoir  pavle  avec  tant  de  force  en  faveui; 
de  la  Requete  dc  Droit. 
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Edotiard  Cecil  Vicointe  de  Wimbkdon , 
Le  Lord  Con-way  ^ 
Le  Lord  Carleton^ 
William  Lord  Petre. 


[628. 


Entoutj  vingt-cinq  Seigneurs  Temporels, 

Harjnct  Arclieveque  d'Torck , 
Ijatid  Eveque  de  Bath  dc  IVells^ 
Neale  Eveque  de  Winchejier , 
White  Eveque  de  Norwich^ 
Buckeridge  Eveque  d'E!y , 
Goodman  Eveque  de  Gloucefler^ 
Montain  Eveque  de  Lojidres  y 
Hoivfin  Eveque  d^Oxford, 
Dove,  Eveque  de  Feterboroughy 
Montaigu,  Eveque  de  Chichefler. 

En  tout,  dix  Seigneurs  Spirituels. 

Lorfque  la  Chambre  des  Communes  examina  S?  debattit  ce 
Correftif,  Sauf  le  Droit  du  Souverain,  que  les  Pairs  lui  propo- 
foient  d'ajouter  a  la  Requete  de  Droit ,  plufieurs  de  fes  Mem- 
bres  fonderent  la  Juftice  des  Droits  du  Peuple  fur  des  railons, 
&  firent  des  Difcours  dignes  d  un  Senat  Romain.  Mr.  Alford 
dit  fur  cette  Reftritftion  : 

„  Ouvrons  nos  Rcgicres  ,  &  voyons  ce  qu'ils  conriennent. 
„  Qu'eft-ce  que  le  Pouvoir  Souverain ? Bod';w  (ij  repondra  que 
„  c'eft  celui  qui  ne  recoit  aucunes  conditions.  Ce  qui  nous 
„  montre  qu'il  y  a  un  Pouvoir  RoyaUaulTi-bien  qu'un  Pouvoir 
„  Legal.  Laiffons  au  Roi  ce  que  ia  Loi  lui  donne,  &  rien  au- 
,i  dela". 

Mr.  Pimm  dit:  Je  ne  me  tiens  pas  cafahle  de  raifinner  fur  la 
queflion  qui  s^agite:  je  ne  Ventends  foint.  Mais  je  fai  fort  bten , 
^e  toute  notre  Rejuete  tend  a  maintenir  les  Loix  de  ce  Royau- 


„  mieux  paCfer  en  Acte  toute  retendue  qu'on  veut  donner  ^  la  C  h  a  r- 
„  Prerogative  ,  &  plier  fous  ce  joug ,  plutot  que  de  poufler  l  e  s  I. 
„  cette  difpute  plus  loin".  ''^'■' 

Le  Chevalier  Thomas  Went-worth  dit:  Sinous  admettons  Vad- 
dition  frofofie ,  nous  rendons  la  condition  des  Sujets  fire  qu'aupa- 
ravant ,  ^  nous  nen  ferons  pas  remerci^s  h  notre  retour.  Laif- 
fons  au  Roi  le  pouvoir  de  punir  les  Malfaiteurs ,  il  le  tient  de  A* 
L.oi:  mais  la  Loi  ne  lui  attribue  point  un  Pouvoir  Souverain. 
Nous  ne  demandous  rien  de  vouveau ,  e^  nos  effbrts  ne  vont  point 
a  rien  retrancher  de  la  Prhogative  Royale.  11  faut  donc  laifjer 
la  Requete ,  coj/ime  elle  efl  confue  dans  fon  tent  c^  dans  fes  par- 
ties. 

„  Ajouter  une  Reftridion  \  notre  Requete,  dit  Mr.  Noy^ 
„  c'eft  trop  rifquer.  Des  expreflions  ambigues  peuvent  donner 
„  lieu  a  une  mauvaife  e.^plication ;  mais  celies  qu'on  veut  ajou- 
„  ter  ne  font  pas  leulement  equivoques,  elles  nous  font  incon- 
j,  nues,&  n'ont  point  ete  juicju^iciemployees  dans  aucunAdte, 
„  ni  dans  aucune  (2)  Requete". 

Si  ce  Salvo  juree^f,  dit  Mr.  Selden,w'<j  aucun  rapport  d  nos 
demandes  ,  pourquoi  Vy  ajouter  ?  ye  fuis  fur  que  tout  le  monde 
dira  quil  sy  rapporte ,  je  le  dis  au/Jt;  ^  je  d(ffie  qui  que  ce  foit 
de  me  montrer  dans  tous  les  fiecles  prec^dens  un  Jeul  exemple  d'une 
femb/able  Reflridion. 

Ce  celebre  Antiquaire,  le  plus  favant  qui  vecut  alors  &  que 
les  Etrangers  eux-mcmes  nommoient  le  grand  Diftateur  de  la 
Republique  des  Lettres,  ce  Mr.  Selden  qui  poiTcdoit  a  fond  les 
Regitres  &  les  Journaux  des  Parlemens,  declara  a  cette  occa- 
fion ,  quil  n'y  avoit  point  d'exemple  d'un  attentat  plus  criant 
pour  /tab/ir  /a  Tyrannie  fur  /es  ruines  de  la  Liherte.  Car ,  ajou- 
ta-t-il,  quel  autre  nom  donner  a  Ventreprife  de  mettre  /e  Pouvoir 
Souverain  au-dejfus  de  /a  Loi  ? 

Dans  une  troificme  Conference  fur  cette  meme  affaire  ,  les 
Seigneurs  firent  communiquer  a  la  Chambre-Baffe  par  le  Lord 
Coventry ,  les  raifons  qui  les  avoient  decermines  &  qui  les  fai- 
foicnt  inlifter  fur  Taddition  de  la  Claufe  en  queftion.  Mr.  Ma- 
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de  /a  Loi.  Je  fai ,  qut  /e  titre  de  Souverain  appartient  d  /a  Per 
fonne  du  Roi ,  mais  non   d  fon   Peuvoir.     Nous  ne  pouvons  donc 
point  lui  accordcr  ce  titre.     Nous  nen  fumes  jamais  /es  maitres. 

Mr.  Hackwe//  dit :    „  Ce  correilif  porte  fur  toutes  les  parties 
„  de  notre  Requete:  s'il  eft  admis,  il  n'y  a  plus  de  liberte  alTu- 
„  rce ;  outre  qu'on  en  pourroit  inferer  que  nous  empietons  fur 
3,  la  Prerogative.  Cependant  toutes  les  Loix  que  nous  alleguons 
font  fans  la  moindre  referve  ■,   &  aujourd'hui  qu'on  les  a  vio- 
lees,  on  veut  que  nous  y  en  inferions  une.    J'ai  vu  bien  des 
Requetes  de  Sujets  qui  reclamoient  un  Droit ,   mais  je  n'y  ai 
jamais  trouve  ni  cliules  ni  exceptions  de  cette  nature". 
Le  Chevalier  Coke  dit :  „  Cette  referve  eft  Magnum  in  parvo : 
beaucoup   de  chofes  cn  peu  de  mots.     On  veut  en  faire  la 
conclufion  de  notre  Requete.     Cela  merite  d'etre  bien  pefe, 
&  pour  parler  claircment,   c'eft  de  quoi  renverfer  notre  Re- 
quete  dans  toutes  fes  parties  &  de  fond  en  comble.   En  efFet , 
ce  Sauf  /e  Vroit  du  Souveratn  etablit  le  droit  des  Emprunts , 
du  Serment,  de  1' Emprifonnement ,  du  Logement  des  Trou- 
pes  par  billcts;  en  un  mot,  cela  ramene  &  autorife  tous  les 
Griefs.    Cherchez. ,  examinez.  bien  toutes  les   Requetes  qui 
furent  jamais  prefentces ,  vous  n'en  trouverez  aucune  qui  por- 
te  cette  Reftriftion.   Nous  difons  bien  que  la  Prerogative  fait 
,',  partie  de  la  Loi ;  mais  donner  au  Pouvotr  Tepithete  de  Souve- 
„  rain ,  ce  n'eft  pas  le  ftile  du  Parlement.     A  mon  avis ,  cette 
„  reftriction  enerve  la  Gravde  Chartre ,   &  tous  nos  Status,  oii 
„  fon  ne  voit  pas  meme  Fombre  de  la  moindre  exception  du 
„  Pouvoir  So'Jverain.     Irions-nous   y  mettre  la  chofe  meme? 
,,  Ce  feroit  faper  le  fonderaent  de  la    Loij  enforte  qu'elle  ne 
„  pourroit  que  tomber  en  ruine.     Prenons  donc  bien  garde  a 
„  ce  que  nous  cederons.    La  Grande  Chartre  eft  une  Maitrefle 
„  Dame,  qui  ne  fouffie  point  de  Wlikxe.  Souveratn.    Je  m'e- 
„  tonne  que  ce  mot  de  Souverain  ne  foit  point  entre  une  feule 
„  fois  ni  dans  la  Grande  Chartre,  ni  dans  les  Ades  qui  Tont 
5,  confirrtKe.     Si  nous  ajoutons  a  notre  Requete,   comme  on 
nous  le  propofe,  la  Claufe  oii  ce  mot  fe  trouve,nous  recon- 
noilTons  par  -  la  un  Pouvoir  qui   eft  au-defllis  de  toutes  ces 
Loix.  Pouvoir,  en  termes  de  Loi,  lignifie  Coercition ,  (ceft- 
a-dire  Droit  de  forcer,  de  contraindre).     Dans  la  Province, 
le  Sherif  aura  le   Pouvoir;  &  cc  qu'il  en  fera,  Dieu  feul  le 
fait.     Enfin   ce  Satif  /e  Droit  du  Souverain  repugne  a  notre 
Requete,qui  eft  une  Requete  de  Droit,  fondee  fur  des  Ades 
de  Parlement.    Nos  Predecefleurs  n'ont  jamais  pu  fouflfrir  un 
feul  Sa/vo  jure  fuo ,  de  la  part  de  leurs  Rois ;  non  plus  que 
j,  ces  memes  Rois  le  Sa/vo  honore  Dei  df  Ecc/efia: ,  de  la  part 
„  du  Clerge.     Nous  ne  devons  point  aufli  admettre  de  telles 
„  expreflions,    quil  n'eft  pas  meme  polTible  de  modifier.    Te- 
„  nons-nous  cn   a  nos  Privilcges,  felon  les  termes  de  la  Loi. 
„  Quant  au  pretendu  Pouvoir  Superieur  a  la  Loi,  je  croi  que 
„  de  plus  longues  difcuflions  fur  cette  matiere  ne  feroient  nulle- 
„  ment  profitables  ni  au  Roi,  ni  a  fon  Peuple.    Et  j'aimerois 
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Le  vingt-troilicme  de  Mai ,  les  deux  Chambres  tournees  Tu- 
ne  &  Tautre  en  grand  Committe  ,  eurent  enfemble  dans  la 
Chambre  Peinta  de  Weftminfler  une  nouvelle  Conference ,  donc 
le  Jurifconfuke  G/anvi/e  &c  le  Chevalier  Hemi  Martin  furent 
faits  Prefidens  du  cote  des  Communes.  Ils  firent  chacun  un 
beau  Difcours ,  pour  prouver  que  le  Pouvoir  Souverain  ne  refi- 
doit  point  &  ne  devoit  point  etre  reconnu  dans  la  Perfonne  du 
Roi.  Le  Jurifconfuke  tira  toutes  fes  Preuves  du  propre  fond 
de  la  Loi ,  &  le  Chevalier  du  feul  Raifonnement.  Le  ftile  &C 
la  matiere  de  ces  deux  Pieces  me  tenteroient  fortement  de  les  in- 
ferer  ici  toutes  entieres ;  je  n'en  donnerai  cependant  qu'un  A- 
brege,  foit  a  caufe  de  leur  longueur  ,  foit  parce  que  le  Ledeur 
pourroit  fe  faire  une  peine  d'y  relire  des  chofes  qu'il  a  vues  dant 
les  Dilcours  que  jai  dcja  rapportes  des  autres  Membres. 

Extrait  du  Difiours  dt  Mr.  G/anvi/efur  le  POUVOIR 
SOUVERAIN. 

„  TE  vous  fupplie,  Mylords,  de  vous  rappeller,  commentles 
„  J  Communes  en  font  venues  a  dreffer  dans  ce  Parlement , 
„  une  Requete  pour  etre  prefentee  a  Sa  Majefte :  une  Requete , 
„  dis-je  de  Droit ,  faite  dans  les  formes,  ne  contenant  rien  que 
,,  de  vrai,  &  ne  demandant  rien  que  dcjufte:  une  Requete 
„  faite  dans  Toccafion  propre  ,  une  Requetc  neceffaire  &  con- 
„  venable  au  tems :  une  Requete  appuyee  fur  un  fond  ferme  & 
„  folide,  les  Loix  &  les  Statuts  du  Royaume,  Rochers  affures 
„  fur  lcfquels  on  peut  elever  un  batiment  inebranlable :  une 
„  Requete  qui  fe  contient  dans  les  bornes  du  Devoir ,  qui  tend 
„  a  mettre  certains  Privileges  naturels  &  legitimes  des  Sujets  de 
„  ce  Royaume  libre ,  a  couvert  des  attaques  &  des  infraftions 
„  paffees ,  &  des  Innovations  dont  ils  font  menaces  pour  Ta- 
„  venir;  but  louable  &  jufte,  s'il  en  fut  jamais. 

„  Permettez-moi ,  je  vous  en  fupplie,  Mylords,  de  yousfai- 
„  re  ici  une  expofition  un  peu  detaillee  de  cette  Requete.  Elle 
„  confifte  en  quatre  Articles. 

1 .  „  Le  premier  comprend  les  levees  de  deniers  a  titre  d'Em- 
„  prunt,  ou  autrement,  pour  les  befoins  de  Sa  Majefte.  Nous 
„  montrons  dans  cet  Article,  que  perfonne  n'eft  tenu  de  four- 
„  nir  cet  argent ,  &  nous  prions  le  Roi  que  perfonne  ne  foic 
„  fbrce  a  Tavenir,  ni  meme  fomme  de  rien  payer,  foit  comme 
„  Don,  Pret,  BMvo/ence,  Ta.xe,  ou  telles  autres  Impofitions 
„  qui  n'auront  point  ete  confenties  &  accordees  par  A<Se  au- 
„  thentique  du  Parlement. 

2.  „  Le  fecond  Article  regarde  la  Liberte  Perfonnelle  qui  ap- 
„  partient,  de  plein  droit,  a  tous  les  Sujets  de  ce  Royaume 
„  libre.  Ici ,  nous  demontrons  qu'il  eft  contre  la  teneur  des 
„  Loix  &  des  Statuts  de  ce  Pais ,  qu'un  homme  libre  foit  mis 
,>  en  prifon ,  fans  caufe  declaree  &  connue. 

3.  „  Le  troifieme  Article  fait  voir  manifeftement ,  que  c'eft 
,3  une  chofe  injufte  &  contraire  au.x  Loix,  que  de  loger  par 


(1)  De  RepuUica,  Lib.  I.  cap.  8.  gnes  du  veritable  Efprit  Anglois ,   prend  occafion  de  deplorer  la  fra^ 

(2)  Un   Hiftorien  <i'un   tres  grand  nom  ,  apres  avoir  rapporte  ces     gilite   &  la  corruption  de  la  Nature  Humaine,  a  caufe,  dit-il ,  que 
deux  Difcours  de  Wentvorth  bi.  de  Hoy ,  comme  des  exemplej  inii-     ces  deux  Gentilshommes,   fi  zeie*  dans  cc  tcras-la ,  pour  la  Patrie , 
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billets,  ou  de  mettre  en  quartier,  chez  des  gens  libres,  mal- 
gre  eux,  foit  Soldat,  foic  Matelot.  Et  nous  fupplions  que 
ce  Grief  foit  repare. 

4.  „  Le  quatrieme  &  dernier  Articletend  a  obtenir  la  revo- 
cation  des  Commiffions  donnees  pour  proceder ,  felon  la  Lai 
Martia/e,  tzm  au  Jugement  &  a  la  condamnation,  qu'a  Texe- 
cution  des  Soldats ,  dans  les  lieux ,  les  tems  &  les  circonftan- 
ces,  ou,  felon  les  Loix  &  les  Staruts  du  Royaume,  ils  onc 
merite  la  mort.  Cependant  ces  mil-mes  Loix  portent  expref- 
fement  qu'ils  doivent  etre  juges  par  elles,  6c  ne  pcuvenc  Te- 
tre  par  dautres ,  quelles  quclles  foient. 

„  Telle  eft  ia  Requete  que  la  Chambre  des  Communes  a 
foumife  a  votre  examen,  Mylords,en  intereirant  par  des  in- 
ftances  humbles  votre  Juilice  &  la  Nobleife  de  vos  fenti- 
mens ,  de  fe  joindre  a  nous ,  pour  la  prefenter  de  concert  a 
Sa  Majefte :  afin  que  nos  demandes  foutenues  de  votre  Con- 
currence,  fans  quoi  tous  nos  efforts  feroient  vains,  nos  de- 
mandes,  dis-je,  allant  ainfi  au  nom  de  tout  le  Corps  du  Ro- 
Royaume,  les  Pairs  &  le  Peuple,  a  leur  coramun  Chef , 
notre  Gracieux  Souverain,  puillent  obtenir  un  acces  plus  fa- 
cile  &  une  Reponfe  plus  favorable,  qui  fera  la  Couronne  de 
nos  travaux. 

„  La  claufe  a  ajouter  eft  tres  plaufible  en  apparence ;  les  ex- 
preffions  en  font  tres  poHes:  mais  les  conlequences ,  Mylords, 
les  confequences  en  feroient  tres  dangereufes ,  comme  j'efpe- 
re  de  le  faire  voir  evidemment.  Cependant,  par  refpedt  pour 
votre  Chambre,  qui  Tavoit  propolee,  les  Communes  la  pri- 
renc,  felon  leur  devoir,  en  confideration  ^  &  s'appercevant , 
des  les  premiers  debats,  qu'elle  emraine  la  ruine  entiere  de 
Coute  la  Requete,  elles  vous  firent  prefenter  quelques-unes 
des  raifons  qui  leur  faiibient  fouhaiter  d'etre  difpenfees  de  fai- 
re  cette  addition. 

„  Dans  la  derniere  Conference,  vos  Deputes  ont  repondu  a 
ces  Raifons.  Leurs  Reponfes  ont  ete  fidelement  rapportees  a 
notre  Chambre,  qui  les  a  pefees,  avec  toute  Tattention  que 
merite  une  affaire  fi  grave,  fi  importante.  Mais  en  verite, 
Mylords,  foit  dit  avec  le  refpeit  qui  eft  dfi  a  vos  opinions , 
vos  preuves,  en  faveur  de  la  claufe  propofee,  ne  nous  onc 
point  paru  affez  concluanres.  Ceft  pourquoi  il  m'a  ete  or- 
donne  de  les  recapituler  ici,  &  de  vous  mettre  devant  les 
yeux ,  par  une  replique  jufte  &  precife  ,  d  oii  vient  que  nos 
penfees  fonc  fi  differentes  des  vocres,  a  cet  cgard. 
„  Les  principales  Preuves  fur  lefquelles  vous  infiftiez  le  plus, 
Tautre  jour ,  Mylords ,  fe  reduilent  a  ces  fix. 

1.  „  En  premier  lieu,  vous  nous  difiez,  que  le  terme  Sauf 
etoir  d'une  telle  nature,  qu'il  ne  donnoit  rien  de  nouveau  a 
Sa  Majefte. 

2.  ,,  En  fecond  lieu,  que  ces  exprelTions  Souveraia  Pouvoir 
n'avoient  rien  d'etrange,  puifque  celui  qui  eft  Roi  eft  Sou- 
verain,  &  que  celui  qui  eft  Souverain  a  le  Pouvoir. 

3.  ,,  Troifiemement ,  que  le  Souverain  Pouvoir  exprime  dans 
la  Claufe,  n'eft  pas  un  Pouvoir  abfolu  ,  ou  fans  bornes,mais 
un  Pouvoir  regle  &c  limite  par  fArtick  defini,  U,  &  par  les 
mots  fuivans,qui  en  reftraignentrexercice  ala  protedtion , a la 
lurete,&  au  bonheur  du  Peuple.  D'oii  vous  concluiez,,  qu'un 
tel  Pouvoir  peut-etre  attribue  &  reconnu  fans  aucun  rifque. 

4.  „  Quatriemement,  que  cette  Clauie  ne  contenoit  en  fub- 
ftance  que  la  meme  chofe  ,  la  meme  penfee  que  notre  Ora- 
teur  avoit  declaree,  par  notre  ordre,  a  Sa  Majefte,  en  lui 
prefentant  une  autre  Requete  j  favoir ,  que  nous  n'avions 
point  deffein  d'empieter  fur  Ibn  Pouvoir  Souverain  ou  faPre- 
rogative. 

5.  „  En  cinquieme  Iieu,que  nous  avons  parle  de  nos  Liber- 
tes,  en  d'autres  termes,  &c  cn  des  termes  d'une  fignification 
plus  etendue  que  ceux  qui  les  expriment  dans  les  Statuts  fur 
lefquels  elles  font  fondees.  De  forre,  que  pour  fauver  cette 
extenfion  de  fens,  il  etoit  convenable  d\ijouter  a  la  Reque- 
te  quelque  correftif ,  quelque  referve  du  Souverain  Pouvoir 
du  Roi ,  comme  vous  1'avez.  frit  par  la  Claufe  propofee. 

6.  „  Enfin ,  fur  ce  que  les  Comniunes  avoient  faic  valoir , 
comme  une  Raifon  decifive  contrc  raddition  en  queftion, 
qu'il  n'y  avoit  point  d'exemple  d'une  Requete  Parlementaire 
avec  exception  &  referve  des  Droits  de  la  Couronne  j  vous 
nous  avez,  Mylords,  fait  oppofer  deux  Statuts,  Tun  qui  eft 
communement  nomme  Corifirtti^atio  Chartarum ,  la  confirma- 
tion  des  Chartres,  fait  la  vingt-cinquieme  annee  dEdouard  I, 
1'autre  connu  fous  le  titre  de  Articuli  fuper  Cbartas ,  Articles  [ou 
Condufions)  fur  les  Chartres ,  fait  la  vingt-huitieme  annee  du  me- 
me  Regne ,  portant  Tun  &  1'autre refervation  en  faveurdu  Roi. 
„  Je  paffe  maintenant ,  fous  votre  bon-plaifir,  Mylords,  ^ 
notre  Replique  i  &  je  vous  iupplie  trcs  humblement ,  de  pe- 
fcr  les  railbnnemens  que  je  vai  faire  ,  non  comme  venant  de 
moi,  le  moindre  de  tous  les  Deputes,  mais  comme  le  pro- 
pre  &  veritable  Jugement  que  les  Communes  ont  porte  de 
Cetie  affaire,  apres  Tavoir  examinee,epluchee  avec  le  plus  de 
gravite  &  de  folemnite,  avec  le  plus  de  rapport  dans  les  opi- 
nions  &  d'unanimite  dans  les  fuffrages  qu'on  n'en  aic  jamais 
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„  vu  ,k  Toccafion  d'aucune  affaire  qui  ait  jamais  occupe  la  plus   C  h  a  r- 
„  profonde  atcencion  de  cette  Chambre. 

„  Suppofe  que  cette  Clauic  Ibit  annexee  a  la  Requete,  com- 
„  me  en  eiant  une  partie  ,  &  comme  devant  en  determiner  le 
„  fens,  il  faudra  neceffairement  conclurre,  que  les  Emprunts, 
„  &  tels  autres  Impots  font  concre  les  Loix  cc  les  Statuts  dece 
3,  Royaume,  i  vioins  qu^ils  ne  foient  erdonnh  par  le  Pouvoir 
,,  Souverain-,  bc  qa'ils  ne  peuvent  ecre  ni  ordonncs  ni  leves, 
„  fans  le  confentement  du  Parlement ,  a  moins  quils  ne  le  foietzt 
„  far  le  Fouvoir  Souverain.  Mais  n'eft-ce  pas  li  reconnoitre 
„  en  la  Perfonne  du  Roi  un  Pouvoir  Souverain  &  Superieur 
„  aux  Loix  &  aux  Stacuts  du  Royaume.' 

„  Un  autre  Article  de  cette  Requete  porte ,  que  la  Loi  de- 
„  fend  qu'aucun  Sujet  libre  de  ce  Royaume  foit  mis  en  prifon, 
fans  caufe  declaree.  Mais  par  cette  C.aulc ,  nous  reconnoif- 
lons  en  la  perfoime  du  Roi  un  Pouvoir  Souverain,  qui  Id 
rend  le  maitre  d'eluder  la  force  de  la  Loi  ,  &  de  lui  faird 
figniher  par  une  incerpretation  nouvelle  &  dangereufe ,  que  la 
„  Loi  defend  que  les  Sujets  libres  de  cc  Royaume  foienc  mii 
„  en  priibn  fans  caufe  declaree,  a  moins  que  cela  iie  fe  fajfe  par 
„  le  Pouvoir  Souverain. 

„  En  un  mot,  cette  Claufe,  une  fois  admife,  va  detruire  la 
„  Requcte  &  la  rendre  de  nul  effet  dans  chacune  de  fes  parties 
„  &  dans  fon  cout.  Car  par  cette  Claufe  on  rendra  raiion  du 
„  Logemenc  force  des  Soldacs  &  des  Matelocs  dans  les  Maifons 
„  des  Sujets  hbres  du  Royaume;par  le  moyen  de  cette  Claufe, 
„  on  rendra  raifon  de  rexecution  de  la  Loi  iVlartiale  dans  des 
„  tems  &  des  lieux  defcndus  par  les  Loix  &  les  Statuts  de  ce 
„  Royaume. 

„  Le  but  de  cette  Requcte ,  comme  je  Tai  deja  fait  remar-^ 
„  quer,~  n'eft  poinc  de  rendre  mtilleure  nocre  condition  pre- 
„  miere  &  naturelle ,  mais  d'y  etre  retablis.  Or ,  fi  nous  rece- 
„  vons  cetce  Claufe,  bien  loin  de  faire  rentrer  le  pauvre  Sujec 
„  dans  fes  droits  que  cercains  Miniftres  onc  miferablemenc  vio- 
„  les,  depuis  quelque  cems,  c'eft  le  jeccer  dans  un  ecac  pire 
„  que  celui  oii  nous  Tavons  trouve  ;  au-lieu  de  gucrir  la  plaie , 
„  c'eft  la  rendre  plus  profonde.  Nous  avons  eu  Ibin  ,  dans 
„  cecce  imporrance  affaire,  de  marquer  jufqu'oLi  s'ecendent  nos 
„  demandes.  Une  des  bornes  que  nous  avons  pofees  c'eft,  que 
„  nous  ne  voulons  point  faire  de  breche  a  la  Prerogacive  Ro- 
,,  yale,  &  moncer  fur  fes  ruines.  Mais  fi,  en  nous  conrenanc 
„  dans  ces  juftes  bornes,  nous  travaillons  .i  empechcr  qu'on  nc 
„  faffe  defcendre  le  Sujec  plus  bas  qu'il  ne  faut,  par  la  diminu- 
„  cion  de  fes  Privilcges  legicimes ,  pcrfonne,  quejefache,  ne 
„  peuc  nous  en  biamer. 

„  Que  fon  y  prenne  garde ,  Mylords ,  la  Claufe  propofee  ne 
„  dic  pas  feulemenc  que  le  Pouvuir  Souverain  refide  en  la  per- 
„  fonne  du  Roi ,  mais  elle  dic  encore  qu'il  y  refide  une  con- 
„  fiance  touchant  rufage  qu'il  en  fcra. 

„  Le  mot  de  Co?tfiance  a  un  lcns  fi  ctendu ,  qu'on  doit  s'en 
„  fervir  avec  beaucoup  de  circonfpeft)on ,  &  meme  avoirgrand 
„  foin  de  le  reilreindre ,  fur-tout  quand  on  a  a  faire  a  un  Roi. 
„  En  Angleterre,  nous  mettons  en  nos  Monarques une Confian- 
„  ce  qui  eft  infeparable  de  leurs  Peribnnes.  Mais  cette  Con- 
„  fiance  a  la  Loi  pour  regle  &  pour  mefure.  Par  e.\'emple, 
„  lorfque  les  Scacucs  fonc  faits  pour  defendre  des  choles  nonma- 
„  la  in  fe,  qui  ne  font  point  mauvaifes  par  ellcs-mernes ,  mais 
„  feulement  parce  qu*elles  font  defendues ,  viala ,  ^a/V?  prohibitay 
„  &  qu'il  y  a  concre  ceux  qui  les  font ,  peine  d'amendc  pecu- 
niaire  au  profic  du  Roi  &  du  Denonciateur.  En  faic  de  cels 
Statuts,  le  devoir  des  Communes  ,  &  leur  difpofirion  eft  & 
fera  toujours  de  reconnoitre  en  Sa  Majcfte  une  Prerogative 
Royale  iSc  Souveraine,un  Pouvoir  indubitable  &  abiblu  d'ac- 
corder  a  des  Particuliers ,  avec  la  Claufc  de  nou  obfiante,  la 
permiffion  de  faire  ces  ch-jfes  qu'ils  pouvoient  faire,  avanc 
que  ces  Scacucs  les  eulTenc  defendues.  La  railbn  en  eft  evi- 
dente.  Ceft  que  Sa  Majefte,  en  conferanc  une  Grace  au.x 
„  uns,  ne  fait  aucun  prejudice  aux  autres.  Mxis  il  y  a  une  dif- 
„  ference  confiderable  entre  ces  Ibrtes  de  Statu-s ,  &  les  Statuts 
,,  qui  fonc  le  fondemenc  de  la  Requece.  Les  peines  que  ceuv- 
„  la  decernenc,  &  qui  fonc  cout  le  fruit  qu'ils  peuvcnt  produi- 
„  re,  n'interetlenc  poinc  le  Sujet,  jufqu'a  ce  que  lcj  Procedu- 
„  rcs  &  les  Informations  commencees  lui  aquicrent  un  Droit 
„  fur  ces  Amendes.  Au-Iieu  quc  ies  Statuts  &  les  Loix,  donc 
5,  il  s'agif  dans  notre  Requcte,  font  d'une  touc  autre  nature^ 
„  Ceft-la,  Mylords,  que  nous  mcttons  une  Conliance  iansre- 
„  ferve;  la,  dis-je,vous  nous  trouverez.  appuyes  fur  ce  bon  Sc 
„  ancien  Statut  nomme  la  Grande  Cbartre ,  qui  etablit  iS:  con- 
,,  firme  fancien  Droic  Coucumier,  &  les  anciennes  Loixd^An-i 
„  gleterre.  La,  Mylords,  la  vous  crouverez,  le  droic  &  les  rai-' 
„  ions  que  nous  avonsd'infifter  fir  divers  aucres  Stacuts  tresef- 
„  fcncieIs,quiont  ete  faits,foic  pour  cxpliqucr,  foic  pour  ratifier 
„  les  jutles  Droits  &  les  Privilegei  du  Pcuple  Anglois.  Loix 
„  nullemenc  p^nales  ,  car  elles  n'infligent  point  les  peines  qu'cn-* 
3,  courent  ceux  qui  fonc  ce  qtti  elt  defendu  j  mris  Loix  difcla- 
„  ratoires  ,  Loix  poficives,  qui  conlcrenc  &  confirmenc,  ipfii 
^failo,  dans  rinftanc,  aux  Sujecs  de  ce  Royaume  un  Droin 

in-' 


fe  rendirent ,  une  anneeou  deuxapres.lcs  Inftrumens  non-feulement     tout   fut  aflez  lache  que  de  rravailler  a  joihdre  le  Pouvoir  Militairtf 
du  Smvoir  SoHverain  ,   mais  du  SoHVoir  Arbitrnire.    Wentworth  fur-     au  Pouvoir  Arbitraire. 
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„  inherent  de  Liberte,  dont  ils  font  revetus  par  leur  naiflance, 
„  &  dont  ils  doivent  jouir  a  pur  &  a  plein ,  comme  etant  un 
„  heritage  dired: ,  qui  doit  palTer  neceliairemeut  dans  tous  les 
„  ages ,  a  leur  PoHierite.  Loix  &  Statuts  qui  forment  le  Corps 
„  du  Droit  Pubhc ,  <Sc  de  robfervation  defquels  ,.  (foit  dit  avec 
,>  tout  le  reiped  convenable)  la  Confiance  qucUe  qu"elle  foit , 
„  que  nous  pouvons  mettre  en  Sa  Majefte ,  touchanc  le  bon  u- 
„  fage  du  Pouvoir  Souverain ,  ou  de  la  Prerogative ,  ne  fauroit 
,,  jamais  le  difpenfer,  ni  nous  priver  de  cetheritage,  qui  nous 
„  efb  dcvolu  &  qui  nous  faiiit,  a  1'inilant  de  notre  nailfance, 
5,  en  vertu  du  Droit  Coutumier,  comme  auffi  des  Loi.K  &  des 
„  Statucs  de  ce  Royaume. 

„  Mais,  fi  nous  recevons  la  Claufe  en  queftion,  nous  ad- 
mectons  une  Propofition  qui  va  a  empecher  dabord  tout  le 
bon  eliet  de  nocre  Requetc,  par  rapport  a  certains  Statuts, 
lur  leiquels  le  Roi  fonde  fcs  exceptions  &  les  difpenies  de  la 
Loi.  Et  quelles  fuites  n'aura  point  cette  admiffion  dans  Ta- 
venir?  Elle  fera  croire  a  la  Pofterite,  que  les  deux  Cham- 
bres ,  celle  dcs  Seigneurs  &  celle  des  Communes  aiTemblees 
cn  Parlement,  ont  ete  d'opinion  &  ont  arrcte,  que  les  Su- 
jets  doivent  6c  donnen:  au  Roi  une  Conhance  qui  lailTe  a  fa 
difcrecion  f ufage  du  l^ouvoir  Souverain  ,  tellement  que  dans 
des  cas  imprevus  &  prelTans ,  il  peut  faire  des  exceptions  a  la 
Loi  &c  aux  Statuts  qui  etablilTent  &  confirment  la  Liberte  &c 
les  Privileges  reels  &  perlbnnels  de  ies  Sujets,  de  mems  qu'il 
a  ece  laifTe  a  fa  difpolition  &  a  ibn  bon-plaifir  d'arreter  Texe- 
cucion  de  ces  autres  Loix  fcnales  dont  nous  avons  fait  men- 
tion  ci-de(Tjs.  C'eit-la  ce  que  nous  ne  pouvons  admettre  en 
aucune  maniere :  mais  c'eft-li  auffi  ce  que  nous  croyons  tout- 
a-fait  hors  de  la  psnlee  de  notre  tres  gracieux  Souverain. 
Non,  il  n'et1:  point  capabie  d'exiger  une  Contiance  qui  etant 
tranfmiie  a  tels  de  fes  Succefleurs  d'un  caraclere  moins  bon 
que  le  iien ,  leur  fourniroit  le  moyen  de  changer  toute  la  face 
des  afFaires  publiques  ,  &  de  ruiner  la  forme  &  le  fond  d'un 
Gouvernemen:  qui  a  fait  fleurir  ce  Royaume  pendant  tant 
de  ufcles ,  fous  les  auguftes  Ancetres  &  les  Predecelleurs  de 
Sa  M.jefte. 

„  Une  autre  raifon  de  notre  refus  ,  c'eft  que  nous  regar- 
doas  cette  Claufe ,  comme  contraire  a  tous  les  ufages  Parle- 
mentaires ;  &  qa'il  repugne  abfolument  a  la  nature  d'une  Re- 
quete  de  Dfoit ,  conuftanc  en  faics  poficifs,  comme  la  notre, 
decre  chargee  d'une  Exception  ,  ou  Declaration  generale 
qui  affbiblit  ce  Droit  demande.  Et  ici  nous  repetons  avec 
u.ie  p.i'.;aite  aiTurance  ,  qu'on  ne  fauroit  montrer  un  feul  exem- 
p.e  d'un2  p.areille  Claufe  dans  aucune  Requece  telle  que  cel- 

le-ci,  &  dans  quelque  tems  que  ce  foit.    Si  Ton  ajoutoit 

a  norre  Requece  une'  Exception  generale  ,  ou  des  Expreffions 
revenint  au  meme  fens,  cetce  addicion  ne  pouvant  fervir  \ 
conarmjr  des  chofes  qui   ne  font  point  exceptees,  puifqii'il 
n'y  en  a  point  de  telles ,  ne  feroit  quembrouiller  Sc  confon- 
dre  celles  qui  y  font  enoncees ,  &  qui  en  fonc  toutc  ia  fub- 
ftance.    Autre  inconvenient  i  dela  naitroit  ncceflairementcet- 
te  explication  ,  &  cecte  confequence  dangereufe ,  que  les  Droits 
&  les  Privileges  du  Sujet ,   expofes  &  demandes  par  cette 
Requete  ,   ne  lui  appartiennent  point  dans  un  fens  abfolu, 
miis  dans  un  fens  modifie,/»^  modo ^  non  pour  en  jouir  a 
to.ijours ,  &  en  toutes  rencontres,    mais  fculement  tant  qu"il 
plaira  au  Roi  de  ne  point  exercer  ce  Pouvoir  Souverain ,  qui , 
felon  la  Claufe  propolee , lui  eft  confie  pour  la  proted:ion,la 
fjrete  5c  le  bonheur  de  fon  Peuple.  Ainfi  ce  Droit,  nos  Li- 
bertes,  nos  Privileges,  que  nous  tenons  de  notre  naitTance, 
feront  changes,par  vocre  propre  confentemenc,  en  unejouif^ 
fance  pure:nent  precaire ,  en  une  fimple  tolerance  dont  Te- 
teniue  &  la  duree  dependent  de  la  bonne  volonte  du  Roi. 
„  Confiderez,,  je  vous  en  fupplie,  Mylords,  en  quel  tems,. 
&  dans  quelles  circonftances  nous  vous  foUicitons  de  prefen- 
ter,  de   concert  avec  nous,  cette  Requete.    Eft-ce  dans  un 
tems  oii  la  Grande  Chartrc  fe  trouve  chargee  d'une  Refer- 
vation  ?   Non ,   mais  dans  un  tems  oii  des   Ratifications  de 
fraiche  date,  &  tres  exprefles,  Tont  epuree  &  atTranchie  de 
toute  exception.     Et  nous,  y  en  introduirons-nous  unc  nou- 
velie ,  pire  que  toutes  le.-;  autres  ?  &  cela ,  en  admettant ,  fans 
aucune  neceffite ,  une  Claufe  qui  empechera  cette  Requete 
de  produire,  felon  notre  julte  attente,  les  avantages  &  lejef- 
fets  d'une  Loi  ?  Nous  manquerons-nous  donc  a  nous-memes , 
&  corromprons-nous  une  chole  qui  a  tant  coute  a  nos  Ance- 
tres  a  obtenir  &  a  conferver  en  fon  entier  ?    Non  ,  My- 
lords :  mais  comme  nous  nous  tiendrions  pour  tres  malheu- 
reux  nous-memes  fi  nous  ne  reusiiffions  point  a  remedier  au 
pitoyable  etat  des  Sujecs  defoles ,  tenons,  oui,  Mylords,  te- 
„  nons  a  crime  de  Tempirer. 

,,  Apres  avoir  montre  le  danger  qu'il  y  auroit  d'admettre  cet- 
„  te  Claufe ,  j'ai  ordre  de  montrer ,  que  ce  feroit  agir  contre 
„  les  lumieres  naturelles;  &  c'eft  ce  queje  vais  mettre  dans  fon 
„  jour ,  en  me  fervant  de  la  fuppofition  d'un  cas  familier ,  mife 
„  en  avant  depuis  peu,  dans  notre  Chambre,  par  un  Gentil- 
„  liomme  tres  favant  &  de  ma  meme  profelTion.  Deux  Ter- 
„  res  Seigneuriales ,  contigues,  a  peu  pres  comme  la  Liberte 
„  des  Sujets  d'Angleterre  confine  a  la  Prerogative  de  la  Couron- 
„  ne,  fe  trouvent  par  hazard  ii  entremelees  ,  qu'il  y  a  de  lapei- 
„  ne  a  difcerner  les  juftes-bornes  de  Tune  &  de  Tautre.    L'un 
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„  des  Seigneurs  eft  le  Roi ;  &  Tautre  le  Sujet.    Le  Roi  a  un  C  h  a  k- 

„  droit  evident  fur  Tune  de  ces  Terres ,  dont  il  eft  adtuellement  l  e  s  I. 

„  en  pofTelTion,  &  le  Sujet  fur  Tautre.  Mais  le  Roi ,  faufTement     1628. 

„  informe  qu'une  partie  de  fa  Terre  a  ete  ufurpee  par  le  Sujet , 

„  le  fait  venir  cc  lui  demande  a  quel  titre  &  pourquoi  il  a  fait 

„  cette  ufurpation.     Le  Sujet  accufe  a  tort,  nie  rondement  le 

„  fait,  &  declare  qu'il  n'a  ni  cicre  ni  pretention  fur  cette  Sei- 

j,  gneurie.    Cette  Reponfe   eft  diredte  &  franche,  telle  qu'il 

3,  convient  a  un  Sujet  de  la  faire,  en  femblable  occafion.     Ce- 

„  pendant  le  Roi  ,    fous  pretexte  de  quelque  expreflion  dou- 

„  ble  ou   iinguliere  qui  fe  trouve  dans   les  Regitres ,    met  la 

„  main  iur  la   Seigneurie    du  Sujet.     Celui-ci   prefente  alors 

„    a   Sa  Majefte  une    Requete  de  Droit,   en  reftitution  ,   & 

„  produit  fes  Titres  &   fes  Aftes  d'aquilition  &  de  propriete. 

„  Mais  dans  un  tel  cas,   ne  feroit-ce  pas  une  abfurdite  palpable 

„  au  Sujet,  s';!  ajoutoit  a  fa  Requece,  qu'il  ne  pretend  point 

„  empieter  liar  la  Terre  de  Sa  Majefte?     Ouifans  doute,  ce  fe- 

„  roic  une  abfurdite  palpable,  puifque  cecte  Terre  n  eft  nuUe- 

„  ment  en  quetlion.    Tout  cela  s'applique  de  lui-meme  a  notre 

„  affaire,  6c  met  dans  un  grand  joar  la  nature  de  notre  Reque- 

,,   te  de  Droit. 

„  Pourquoi  parlerions-nous  de  laifler  en  fon  entier  le  Pou~ 
„  "voir  Souveraiit  ?  Nous  n'y  touchons  pas.  Nous  travaillons 
„  uniquemenc  au  recouvrement  de  notre  Liberte  &  de  nos  Pri- 
„  vileges,  que  les  Miniftres  du  Roi  nous  ont  envahis.  Si  notre 
„  Requete  failbit  adtuellement  breche  a  la  Prerogative  de  Sa 
„  Majefte,  inutilement  dirions-nous  que  ce  n'eft  pas  notre  def^ 
„  fein ,  la  breche  n'en  feroit  pas  moins  reelle. 

5,  II  n'eft  pas  beibin,  Mylords,  que  nous  proteftions  ou  dc- 
„  clarions  dans  notre  Requece ,  le  contraire  de  ce  que  nous  n'a- 
„  vons  point  faic.  Dailleurs  vouloir  nou;  y  faire  inferer  une 
„  telle  Claufe ,  cela  ne  va  pas  i  moins  qu'a  nous  faire  regarder 
„  &  craindre  comme  des  gens  qui  veulent  s'emparer  d'unecho- 
„  fe  que  nous  tenons  pour  facree,  &c  a  laquelle  nous  fommes 
„  aflures  de  n'avoir  touche  ni  de  parole,  ni  de  fait,  ni  din- 
„  tention.  Pour  ce  qui  cft  de  la  Remarque  que  vous  avcz 
j,  faite,  Mybrds,  fur  le  mot  de  taijjer  ,  nous  repondons,  que 
„  fi  ce  mot  ne  donne  rien  c^  nouvcau  i  Sa  Majefte  ,  il  eft 
„  certainement  fufceptible  d'un  autre  fens  tres  dangereux.  Car 
„  on  peut ,  fans  contredit ,  lui  faire  fignifier ,  que  nous  recon- 
„  noifibns  en  la  Perfonne  du  Roi,  un  ancien  droit  a  un  Pou- 
„  voir  Souverain ,  &  fuperieur  aux  Loix  &  aux  Statuts  qui  fonc 
„  le  fondement  de  nos  Libertes.  Maxime  contrc  laquelle  nous 
,,  vous  prions  trcs  humblement ,  Mylords .  de  ne  point  trouver 
„  mauvais  que  nous  proteftions  hautement.  Quant  a  ce  que 
„  vous  nous  avez  infinue ,  qu'il  etoit  convenable  &  nccelTaire 
„  d'ajouter  une  Refervation  du  Souverain  Pouvoir ,  a  une  Re- 
„  quete  oii  Ton  s'exprime  d'une  maniere  plus  etendue  que  ne 
j,  comportent  lcs  termes  de  nos  Loix  &  de  nos  Statuts ,  fur  quoi 
„  elle  elt  appuyee;  qu'eft-ce  autre  chofe,  Mylords,  qu'un  aveu 
„  franc  &  net,  que  vous  nous  avex  propoie  cette  Claufe  dans 
„  le  fens  de  cette  Refervation  ?  Car  nous  ne  trouvons  point 
„  que  vous  nous  en  ayez  propofe  d'autre.  Mais  une  telle  Re- 
„  fervacion ,  comment  Taccorder  avec  vos  autres  raifcnnem.ens , 
„  &  avec  ce  que  vous  nous  difiez,  qu'elle  ne  contient  rien  que 
„  nous  n'ayons  diftincrement  exprime  nous-memes ,  par  la  bou- 
„  che  de  notre  Oratcur,  parlant  dernierenient  a  Sa  iMajefte  en 
„  notre  nom  ? 

„  II  ne  nous  eft  pourtant  point  venu  de  votre  part ,  Mylords , 

,,  la  moindre  preuve  que  nous  ayons  employe  des  expreffions 

.,  qui  fignifient  trop ,  ou  fait  des  applications  forcees  d'aucune 

„  des  Loix  ni  d'aucun  des  Statuts  fur  quoi  nous  infiftons.    Et 

„  nous,  nous  fommes  bien  alTures,  bien  convaincus,   qu'il  eft 

„  impoffible  de  montrer  rien  de  pareil  dans  quelque  point  que  ce 

„  foit  de  notre  Requete.  Si  donc  nous  nous  fommes  renfermes 

„  dans  le  fens  £c  dans  les  termes  de  la  Grande  Cbartre,  &  des 

„  Loix  qui  ont  ece  faites  dans  la  fuite,  foit  pour  Texpliquer ,  foit 

„  pour  la  confirmcr  ,  a  quoi  bon  ajouter  une  Claufe,  une  Re- 

„  fervation  plutot  a  notre  Requete,   qu'a  ces  Loix-la  qui  ea 

„  font  tout  le  fondement  ?  Tout  ce  que  nous  fouhaitons  ,  touc 

„  ce  que  nous  demandons ,  c'eft  de  tranfmettre  a  la  Pofterite 

„  les  fruits  des  foins  que  nous  nous  donnons,   non-feulement 

„  pour  nous  afTurer  a  nous-memes ,  &  pour  alTurer  a  nos  Suc- 

„  cefTeurs  la  jufte  &  ferme  jouifTance  des  Droits  &  des  Privi- 

„  leges  de  la  Nation  j  mais  auffi  pour  recevoir ,  comme  nous  n'en 

„  doutons  point ,  par  une  reponfe  promte  6c  precife  de  Sa  Ma- 

„  jefte,  une  marque  magnifique,&  un  temoignage  perpetuel  de 

,,  fa  Bonte  &  de  fa  Juftice.  Oui ,  c'eft-la  ce  que  nous  cherchons  , 

„  c'eft-la  ce  que  nous  efperons ;  &  c'eft  aufli  la  feule  chofe  qui 

;,  puifle  etablir  entre  Sa  Majefte  &  nous  une  union ,   une  con- 

„  fiance ,  &  exciter  dans  le  coeur  de  fes  fideles  Sujets  une  ten- 

„  drefle,  qui  nous  falTe  travailler  unanimement  a  lui  procurer 

„  dans  les  grands  befoins  oii  il  fe  trouve ,  un  tel  fecours ,  ua 

3,  fecours  fi  grand  &  fi  promt ,   que  fa  PuifTance  Royale  ea 

„  foit  alTuree  au  dedans  &  formidable  au  dehors". 

Le  Chevalier  Henri  Martin  parla  enfuite  fur  le  meme  fujet ; 
&  ne  tira ,  comme  nous  Tavons  deja  obferve ,  toutes  its  preu- 
ves,  que  du  feul  Raifonnement.  Voici  un  Excrait  de  fon  Dif^ 
cours. 

II  le  commenga  par  reprendre  &  faire  valoir  le  demier  Argu- 
raent  de  Mr.  Glanvilei  apres  quoi,  il  s'exprima  en  ces  termes. 
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[.Es  I.  EXTRu4IT  du  Difcours  du  Chevalier   Henri    Martin, 

1628,  fur  le  POUVOIR  SOUVERAIN. 

„  C  I  vous  voulei  bien  ,  Mylords ,  rappeller  dans  votre  fouve- 
„  '^  nir  le  ferment  que  chaque  Membre  de  cette  Chambre  a 
„  prete,  k  Tentree  de  cette  Sellion,  en  ces  termes:  Jt  (A.  B.) 
„  recottriois  ahfolument  ^  d^clare  fur  ma  confctence  ^  que  le  Roi 
„  aBuellement  regnant ,  efi  le  Supreme  ^  Sowvcratn  Gouverneur 
„  de  ce  Royaume  ,  dans  toutes  les  affaires ,  &c.  Et  jue  je  fon- 
„  tienJrat  ©-  defendrai  de  tout  mon  pouvoir ,  tous  les  Domaincs 
5,  qui  ont  eti  uttis  ou  annexis  a  la  Couronne  Imperiale  de  ce  Ro- 
^  yaume ,  tous  ks  Privileges,  toutcs  les  Vrie'minences ,  AutoritS 
>»  l^  Pr?rogative  ^uon  a  accord/s  i  Sa  Majejic,  ^  qu'elle  pojfe- 
„  de  de  droit ,  &c.  Apres  un  tel  iermenc,  dis-je,  que  nous  a- 
„  vons  tous  prete ,  ii  elt  inutile  d'exiger  de  nous ,  des  protefta- 
„  tions  par  ecrit,  que  nous  maintiendrons  le  Pouvoir  Souve- 
rain  du  Roi,  puifque,  par  les  liens  les  plus  facres  &  les  plus 
folemnels ,  nous  nous  iommes  engages  de  le  faire  dans  toutes 


» 


„  les  afFaires  &  dans  tous  les  tems  qui  pourront  le  requerir. 
„  Ainli  donc  la  fcule  queition  qu'il  y  ait  entre  votre  Chambre, 
„  Mylords,  &  la  notre,  c'eft  de  decider  li  la  Claufe  propolee 
„  doic  s'ajoucer  a  notfe  Requete  &  en  faire  une  partie.  Vous 
„  le  croyez. ,  Mylords ;  mais  vos  raifons  ne  nous  ont  point  per- 
,,  fuades  d'y  confentir ,  parce  que  cctte  addition  en  detruit  le 
„  fond  &  la  forme ,  la  rend  illufoire ,  &  aneantit  entierement 
„  le  droit  que  nous  demandons  qui  nous  foit  fait.  Car  fi  a  azs 
„  mots,  nous  pr^fentons  humblejnent  cette  Requete  deDroit  ,&:c. 
„  vous  ajoutez  ceux  -  ci ,  avec  une  jujie  c^  entiere  Rcfervation 
„  de  votre  Pouvoir  Sotiverain,  vous  faites,vous  inierez  une  Ex- 
„  ception  manifelie  a  nocre  Requete.  Or  une  Exception  etant 
„  de  la  meme  nature  que  la  choic  dont  elle  eft  une  Exception, 
„  Exceptio  ejh  de  Regula,  elle  doit  necefTairemenc  detruire  ou  la 
„  Regle,  ou  la  Requete  dans  toute  i'etcndue  du  Cas  excepte. 
„  Exceptio  Jirmat  Regulam  in  cafl?us  non  exceptis ,  ',?t  cafbus  ex- 
„  ceptis  injirmat  reguiam.  Delii  il  s'enfuivroit,  qu'apres  avoir 
„  demande  dans  une  Requete  de  Droit,  qu'aacun  Sujet  de  ce 
„  Royaume  libre  ne  puiHe  etre  force  ,  par  emprifonnemenr  , 
„  de  preter ,  fans  un  confentement  expres  du  Parlement ,  ou 
„  de  fournir  de  l'argent  a  Sa  Majeftei  ne  puiile  etre  force  de 
„  recevoir  des  Soldats  dans  fa  Maifon,  ni  de  fe  foumettre  en 
„  cems  de  paix  a  la  Commiifion  de  la  Loi  Martiale  pour  aucu- 
„  ne  fentence  afflidtive ,  nous  devrions  ajouter :  Exceptf,  que  le 
j,  bon-piaifir  de  Sa  Majejie  ne  Joit  d'exiger  de  nous  des  Contribu- 
„  tions ;  ne  foit  de  nous  faire  mettre  en  prifon  en  cas  de  refus  ;  ne 
j,  foit  denvoyer  des  Soldtts  loger  malgre  nous  dans  nos  Maijons ; 
j,  ne  foit  de  nous  executer  par  la  Loi  Martiale  eu  tems  de  paix  ; 
5,  e^  tout  ceia  en  confequence ,  en  vertu  de  fon  Pouvoir  Souve- 
„  rain.  Oui,  voila  le  fens  que  cette  Claufe  donneroit  a  notre 
„  Requete ;  deforte  ,  que  concluant  ainli  nous-memes  contre 
„  notre  Droit  etabli  dans  les  PremifTes ,  nous  rendrions  nos  de- 
„  mandes  de  nul  efFet.  Or ,  fi  j  e  dis ,  quc  cette  Claufe ,  foic 
„  par  elle-meme,  foit  en  qualite  de  propofition,  etant  une  fois 
„  ajoutee  a  notre  Requete,  qui  telle  qu'elle  eft  a  prefent,  eft 
j,  fimple,  &  vraie,  en  derangeroit,  en  detruiroit  tout  le  Syfte- 
j,  me  ,  &.  la  rendroit  un  vrai  Sophifme  ,  perfonne  ne '  dbit  le 
„  trouver  etrange  ,  puifque  je  fuis  fonde  fur  la  Regle ,  Fallacia 
„  a  hene  coaju7i£iis  ad  male  divifa ,  que  les  Logiciens  fournifTent 
„  pour  faire  difcerner  cette  forte  de  Conclufions  fauffes  &  mau- 
„  vaifes.  Horace  donne,  au  commencement  de  fon  Art  Poe- 
„  tique ,  un  exemple  d'une  femblable  Compofition  monftrueu- 
„  fe.  II  introduic  un  Peintre ,  qui  apres  avoir  parfaitement  bien 
„  reuffi  a  faire  une  tete  humaine,  la  joignit  a  un  trcs  beau  cou 
„  de  Cheval ,  &  gata  ainfi  Tun  par  Tautre ;  quoique  chacun  de 
„  ces  deux  morceaux  pris  feparement,  eiit  pu  pairer  pour  un 
„  Chef-d'oeuvre  de  l'Art. 

„  La  feconde  partie  du  Raifonnement  du  Garde  du  Grand 
„  Sceau  etoit  tiree  des  derniers  mots  de  cette  Addition  ,  lef- 
„  quels,  difoit-il,  n'expriment  point  un  Pouvoir  Souverain  tout 
„  entier  ,  mais  feulement  ceiui  qui  a  ^te  co?ifi/  a  Sa  Majeji^ 
j,  pour  ia  ProteEiion,  la  Suret^,  ^  ie  Bonloeur  du  Peupie.  D'ou 
j,  ce  Seigneur  femble  avoir  voulu  inferer  ,  que  ce  Souverain 
„  Pouvoir  qui  a  he  confe,  &CC.  eft  dans  cet  endroit,  un  terme 
„  de  diminution  ou  de  qualification  ,  terminum  diminuentem , 
,,  ce  qui  doic  ,  felon  lui,  nous  le  faire  accepter.  Mais,  fauf 
,3  corredlion  ,  c'eft  un  fens  auquel  nous  ne  faurions  le  pren- 
„  dre.  Car,  en  premier  lieu,  nous  fommes  alTures  qu'il  n'a 
„  point  ete  confie  a  Sa  Majefle  ,  foit  de  la  part  de  Dieu  , 
„  foic  de  la  part  des  hommes,  d'autre  Pouvoir  Souverain  que 
j,  celui  qui  eft  pour  la  Protedtion,  la  Surete,  &  le  Bonheur 
„  de  fon  Peuple  ;  ainfi  cecte  limitation  ne  peut  faire  aucune 
„  impreflion  fur  nou..  Mais,  en  fecond  lieu,  ce  qu'on  veut 
„  nous  faire  paffer  pour  un  diminutif ,  nous  pDroit  bien  plu- 
„  toc  avoir  toute  la  force  d'un  augmentatif,  termiai  adaugen- 
„  tis  ,  qui  donne  un  grand  avantage  contre  notre  Requete. 
„  En  effet  ,  toutes  les  fois  qu'il  plaira  a  Sa  Majefte  d'exercer 
j,  fon  Souverain  Pouvoir  fur  nous  ,  dans  qaelqu'un  des  Cas 
,,  rapportes  dans  notre  Requete  ,  ou  dans  tous  eniemble  ,  il 
„  faudra  nous  y  foumettre  aveuglemcnt  &  fans  examen,  com- 
„  me  4  des  chofes  dont  nous  fommes  tombes  d'accord  ,  & 
„  qui  feronc  fuppofees  faites  pour  notre  Bonheur,  &c. 


„  Puis,  donc,  que  notre  Requete  de  Droit,  telle  qu'elle  a  Ch  /  r- 
„  ece  tracee,  eft  unTableauqui  reprefente  au  vif  les  calamites  '•es  I. 
,,  &  les  Griefs  du  Peuple,  avec  les  Remedes  qu'bn  peut  y  ap-  ^^28. 
„  porter  aifemcnt,  ne  la  couvrons  point  d'un  voile,  qui,  pou- 
„  vant  en  afFoibUr  ,  en  derober  meme  aux  yeux  pitoyables  de 
„  Sa  Majefte  les  traits  les  plus  expreffifs ,  priveroit  les  fideles 
„  &  deibles  Sujets  de  ce  Royaume  de  recevoir  une  reponfe 
,,  favorable,  d'ou  depend  le  foulagement  &  la  guerifon  de  leurs 
„  maux.  De  grace,  Mylords,  oui  de  grace,  que  le  Tableau 
„  ne  perde  point  reclat  de  fon  coloris ,  &  la  force  de  fon  def- 
„  fein  &  de  fbn  execution,  par  TAddition,  Piece  tout-a-fait 
„  hors  d'oeuvrc;  oui  rout-a-fait  hors  d^oeuvre,  tout-ii-fait  inu- 
„  tile,  felon  cecte  Regle,  Exprejfto  ejus  quod  tacite  ineji  ni- 
„  hii  operatur.  Par-tout  Sx  dans  tous  les  Ades,  ou  le  Souve- 
„  rain  Pouvoir  doit  avoir  lieu,  il  y  eft  neceffairemenc  cenfe 
„  exprime  ,  &  quoiqu'iI  ne  le  foit  pas  en  cermes  formels  & 
„  pofitifs,  les  Savans  &  les  perfonnes  raifonnables  ne  manquent 
„  jamais  de  Ty  fuppleer.  Ceft  pourquoi  nous  ns  Tavons  point 
„  fait,  ni  ne  pouvions  le  faire  entrer  dans  cette  Requetc,  par- 
„  ce  qu'etant  une  Requete  de  Droit,  Texception  du  Pouvoir 
„  Souverain,  fi  on  Ty  ajoutoit,  en  confondroit  &  ruineroit  le 
„  fens  &  la  fubftancc. 

„  Le  Pouvoir  Souverain,  la  Prcrogative  du  Roi  eft  toujours 
„  capable  de  fe  mettre  en  furete;  &  li  cela  n'etoit  point,  ttous 
„  ferions ,  fans  cette  Addition  ,  indifpenfablement  obliges  de 
„  travailJer  de  toutes  nos  forces  a  Ty  mettre,  pour  fauver  no- 
„  tre  Serment  &  nous  fauver  nous-memes.  Le  veritable  etac 
„  de  la  queftion  entre  les  deux  Chambres  ctant  tel,  &  reconnii 
„  pour  tel ,  celle  des  Communes  ne  peut  quadmirer  le  motif 
„  qui  vous  a  fait  faire  tant  diftances  pour  nous  perfuader  d'a- 
„  jouter  cette  Claufe  a  notre  Requete.  Ce  que  vous  en  avez 
„  fait  jufqu'ici,  toutes  vos  demarches  dans  cette  Affaire ,  ont 
,)  eu ,  nous  n'en  avons  point  doute ,  ont  eu  pour  principe  une 
„  crainte,  une  inquietude  que  fi  cette  Requcte  venoit  a  pafler 
„  purement  &  abfolument  dans  Tetat  oii  elle  eft,  on  n'en  put 
,,  tirer  a  Tavenir  dcs  confequences  prejudiciables  au  Pouvoir  ' 
„  Souverain  de  Sa  M.ijeftc  :  &  cette  crainte  &  cette  inquietu- 
„  de  foigneufes  etoient  un  effec  de  vocre  Amour  pour  le  Roi. 
„  Res  eji  folliciti  plena  timoris  Amor  ^  a  fort  bien  dit  un  Poe- 


„  te". 

„  Mais  je  vous  fupplie,  Mylords,  de  vouloir  confiderer  a- 
„  vec  nous,  que  cecte  crainte  &  cette  inquietude  ne  peuvent  e- 
„  tre  fondees,  ou  que  fur  les  Expreflions  de  la  Requete,  ou 
„  que  fur  rincention  des  Expofans. 

„  Seroient-elles  fondees  fur  les  Exprefiions?  Cela  eft  impof^ 
„  fible ,  puifqu'il  n'eft  point  faic  mencion  du  Pouvoir  Souverain 
„  dans  la  RequeCe.  Que  s'il  s"y  trouvoit  quelque  phrafe ,  dont 
„  le  fens  ne  fijt  point  abfolument  decermine ,  comme  l'on  pour- 
„  roit  peut-etre  le  dire  de  celle-ci,  Nous  dema7ido7is  humhiement 
„  que  de  telies  chofes  ne  fe  fajfent  plus  a  Pavenir ,  fous  pritexte 
„  du  Souverain  Pouvoir  de  Votre  Majeji^;  cependant,  vu  les 
„  Proteftations  que  nous  avons  faites,  avant  &c  apres,il  eft  vi- 
„  fible  que  ces  expreflfions  douteufes  ne  pourroient  raifonnable- 
,,  ment  s'entendre  que  de  ce  Pouvoir  Souverain  donc  on  nede- 
„  voit  point  faire  ufage  dans  les  Cas  que  nous  rapportons,  de 
„  ce  Souverain  Pouvoir,  dis-je  ,  qui  peut  juftement  etre  exer- 
„  ce.  Mais  n'y  ayant  point  de  telles  phrafes,  dans  la  Requetc, 
„  il  faut  que  votre  crainte  ,  &  vos  inquietudes  ,  Mylords, 
„  foient  fondees  fur  llntention  des  Expofans.  Or  la  Chambre 
„  des  Communes ,  vous  le  favez, ,  Mylords ,  n'ignore  point  qua 
„  quelquc  longue  que  puifTe  etre  une  Sellion  de  Parlement ,  les 
„  afFaires  qui  y  font  traicees,  ne  fe  diftinguent  point  par  pre- 
„  miere,  feconde,  ou,  comme  lon  dit,  par  prius  ^ pojierius  j 
„  mais  que  toutes  font  tenues  &  cenfees  avoir  ete  faites  enlem- 
„  b!e.  Cela  pofe  ,  quel  contrafte  etrange  !  Dans  le  tems  que  la 
„  Chambre  des  Communes  s'engage  par  un  ferment  terrible  I 
„  maintenir  &  a  defendre  tous  les  Privileges ,  toutes  les  Pre^ 
„  rogatives  qui  appartiennent  au  Roi ;  dans  ce  tems-la  meme , 
„  cette  meme  Chambre  fe  propofe  dans  une  Requete  drefFee 
„  &  prefentee  avec  circonfpedtion,  &  tache  de  depouiller  &C 
„  de  priver  le  Roi  de  quelques  Prerogatives  attachees  ^  fa  Cou- 
„  ronne !  Comment  concilier  deux  chofes  fi  etranges ,  (i  con- 
„  traires  ?  Vos  craintes  donc ,  Mylords ,  &  vos  inquietudes 
j,  n'ayant  aucun  fondement  ni  dans  les  Expreflions  de  la  Re- 
5,  quete  ,  ni  dans  rintention  des  Expofans,  je  vous  fupplie  de 
„  les  rejetter  ,  dans  le  meme  efprit  qui  nous  perfuade ,  que  la 
„  propofition  que  vous  nous  avez,  faite  avec  tant  d'inftances, 
„  d'ajouter  cette  Claufe  ,  n'eft  pas  fculement  excufable,  mais 
„  tres  louable ,  comme  etant  un  efFer  de  votre  Amour. 

„  Je  viens  maintenant  a  certaincs  Railbnsque  notreChambre 
„  m'a  fournies ,  &  qu'elle  croit  proprcs  a  lui  faire  obtenir  que 
„  vous  vous  joigniez  a  nbus  pour  prefcncer  cectc  Requece  ,  tel- 
„  le  que  nous  Tavons  concue. 

„  La  premiere  Railbn  que  j'ai  ordre  de  vous  atleguer,  My- 
„  lOrds,  cft  tiree  a  Perfonis,  de  la  conlideration  de  la  Perfon- 
„  ne  &  du  Caradtere  des  Expofans.  Que  fbnt-ils  ?  lls  font  la 
„  Chambre  des  Communes ;  une  Chambre  qui  pend.int  toutc 
„  la  duree  dc  ce  Parlement,  a  agi  avec  tant  de  douceur,  de  re- 
„  tenue  ,  de  moderation  ,  que  nous  ferions  injultcs  &  ingrats 
„  envers  Dieu  ,  fi  nous  ne  reconnoiiTions  point  que  c'elt  la- 
„  maij»  favorable  qui  a  opere  fur  bous  ,  fur  nos  langues ,  liir  nos 
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„  coeurs:  efFet,n'en  doutons  point,  du  deinier  Sacrifice  folcm- 
„  nel  &  public  de  Jeiine,  d'Humiliation  &  de  Priere  que  nous 
5)  lui  avons  prefente. 

„  Pour  bien  juger  de  cette  Moderation  ,  il  faut,  en  premier 
„  lieu ,  fe  rappeller  de  quelle  aigreur ,  de  quelle  paffion  etoient 
„  animes  les  Membres  de  cette  Chambre  ,  en  arrivant  ici ;  il 
„  faut  fe  rappeller  quels  ctoient  les  fentimens,quelles  les  difpofi- 
„  tions  qu'ils  y  apporterent ;  les  Inftruftions  pleines  de  plaintes 
„  &  de  Griefs  crians  dont  la  plupart  etoient  charges,  &  qui 
„  leur  etoient  renouvellees  tous  les  jours  de  pofte,  de  tous  les 
„  endroits  du  Royaume.  Vous  favez.  le  vieux  Proverbe,  Vhi 
„  do/or  ibi  digitus,  uhi  amor  ibi  oculus.  II  eft  bien  diflRcile  de 
„  ne  pas  porter  fouvent  la  main  fur  rendroit  ofFenfe .'  Cepen- 
„  dant  notre  moderation  Ta  emporte  fur  notre  paffion ,  notre 
,j  retenue  a  furpafle  notre  douleur. 

„  Pour  bien  juger  de  cette  rooderation  ,  il  faut  en  fecond 
„  lieu  ,  n'avoir  point  oublie  ,  comment  nos  Ancetres  &  nos 
Predeceffeurs  fe  conduifoient  en  Parlement,  fur  de  moindres 
fujets  d'irritation  &de  plainte.  Porteursdes  ordres  les  plus  fe- 
veres  de  pourfuivre  &  de  punir  la  violation  des  Privileges  du 
Peuple,ils  ne  refpiroient  que  Cen(uresEccIefiaftiques_,qu'Ex- 
communications  lancees  contre  les  coupables,  que  fletrilTures 
civiles,  Prifons,  Exils,  Peines  corporelles.  Et  nous  ,  qu'a- 
vons-nous  dit  dans  ce  Parlemenc }  'Moins  attentifs  a  ce  qui  a 
ete  fait ,  qu'a  ce  qui  pourroit  fe  faire  encorc  ,  nous  nous 
contentons  de  demander  quon  s'abftienne  a  Tavcnir  de  ccs 
violences.  Point  de  peine  afflictive  que  nous  ayons  requife 
contre  perfonne  ;  nous  n'avons  rien  ecrit  d'une  plume  trem- 
pee  dans  le  fang  ,  il  ne  nous  eft  pas  meme  echape  un  feul 
mot  qui  puiffe  nommement  choquer,  chagriner  qui  que  ce 
foit.  La  Conclufion  de  notre  Requete  eft ,  que  nou9  Ibyons 
mieux  traites  dans  la  fuite.  Une  telle  moderation  ne  rnerite- 
t-elle  point,  Mylords,  que  vous  vous  joigniez.  gracieufement 
a  nous,  ex  covgruo  &  condignol  Si  un  Vermiffeau  ,  que  je  fou- 
le,  pouvoit  parler,  il  me  diroit,  ne  m'ecrafez  poinc,je  vous 
en  fupplie.  Plus  haut  ,  nous  ne  montons  point^  plus  bas, 
nous  ne  pouvons  point  defcendrci  &  nous  croyons  ne  point 
pecher  contre  la  modeftie  de  parler  nous-memes  de  ce  qui 
nous  rend  dignes  de  louange,  puilque  c'eft  pour  vous  porter. 


&  ce  qu'il  faut  entendre  par-la.    On  raifonnera ,  on  difpu-    Char. 


„  tera  fur  fa  nature,  fon  origine  ,    fes  bornes.     Ils  agiteront  je  "-es  I. 
„  ne  fai  combien  de  ces  fortes  de  Quelbons  curieules  &  dif-     1628; 
qui  ne  tournent  &  ne  fe  terminent  guere  a  ravan- 
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,,  ficiles  , 

„  tage  du  Pouvoir  Souverain.  Pour  moi,  j'ai  toujours  ete  d'a- 
„  vis  que  ce  Pouvoir  etoit  en  futete  ,  lorfqu'on  le  refpedloit 
„  dans  le  filence  ,  &  non  lorsqu'une  audace  profane  en  faifoic 
,,  le  fujet  des  entretiens  &  des  dilcuffions  du  Public. 

„  Notre  derniere  Preuve  eft  tiree  du  refpedt  &  de  la  Fideli- 
„  te  que  nous  devons  a  Sa  Majefte.  Nous  craignons  de  lui  ren- 
„  dre  un  mauvais  office ,  fi  dans  un  tems  comme  celui-ci ,  nouj 
„  allons  ajouter  une  telle  claufe  a  notre  Requete.  Notre  Cham- 
„  bre  ,   conjointement  avec  la  votre  ,   Mylords  ,    compofe  le 
„  Grand  Confeil  du  Roi  &  du  Royaume;  &  quoique,  commc 
„  Pairs ,  vous  ayez,  le  bonheur  d'etre  places  plus  proche  de  Sa 
„  Majefte  quc  nous  ,   &  que  par-la  ,  bien  des  chofcs  ne  nous 
„  foient  pas  ii  bien  connues  qu'a  vous  ■,  cependant  il  eft  certain , 
„  que  nous  connoiffons  mieux  que  perfonne  Tetat  du  Peuple 
„  que  nous  reprefentons  ,  la  difpolition  ,  fes  inclinations ,  fes 
„  fentimens ,  fes  craintes ,  fes  jaloufies :  &  ici ,  permette2.-moi , 
„  je  vous  en  prie  Mylords,  dufer  d'uneFigure,  que  Ton  nom- 
,,  me  B.etuentia,  qui ,  comme  vous  le  favex,  infinue,  donne  i 
„  entendre   plus  qu'elle   n'exprime.     Notre   deffein   principal , 
„  dans  ce  Parlement,  tend  a  combler  toute  la  diftance  que  tout 
le  monde  fait  qu'il  y  a  aujourd'hui  entre  le  Roi  &  fes  Sujets  j 
nocre  vue  capitale  eft  de  les  rapprocher ,  &  de  les  reunir  par 
une  reconcihation  parfaite.     Mais  combien   peu  cette  Addi- 
tion  eft  convenable  au  tems  ou  nous  fommes  ,    &  fur-tout 
combien  d'obftacles  elle  mettroit  a  rexecution  de  notre  des- 
„  fein ,  il  nous  eft  aife  de  le  prevoir  ,    &  il  eft  de  notre  dcvoir 
„  de  l'eviter.     Evitons-le  donc  ,   comme  etant  bien  perfuades 
„  que  ni  le  caraftere  dortt  nous  fommes  revetus  de  Membres 
„  d'un  tel  Conleil ,  ni  famour  que  nous  devons  a  Sa  Majefte , 
„  ni  le  foin  que  nous  devons  prendre  de  fes  interets,  ne  nous 
„  permettent  point"de  hazarder  le  fucces  d'un  deflein  de  cettc 
„  imporcance  ,   fur  l'admiftion  d'une  Claufe  qui ,  comme  nous 
,,  Tavons  prouve,  peut  etre  omife,  fans  prejudice  pour  la  Pre- 
„  rogative  Royale  ,  &  qui  ne  peut  etre  inferee  dans  notre  Re- 
„  quete,  fans  produire  une  infinite  d'inconveniens.     Puis  donc 
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Mylords  ,  a  ne  pas  dedaigner  de  prefenter  de  concert  avec    „  que  cette  Claufe  eft  incompatible  avec  le  Corps  de  notre  Re- 
nous  cette  Requete  ,   fans  la  furcharger  de  la  Claufe  en  quef-    „  quete  ,  &  avec  la  nature  de  nos  Demandcs  j^  puisque  cette 

„  Claufe  n'eft  point  neceffaire  pour  mettre  cn  furete  la  Prero- 
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„  tion. 

„  Notre  fecond  argument  eft  pris  a  tempore ,  de  ce  que  cette 
Claufe  n'eft  du  tout  point  de  faifon.  Salomon  dit,  d  toute 
affaire  fius  les  Cieux ,  fon  tcfns.  Que  fi ,  au  jugement  de  ce 
Roi  fi  fage,  ce  qui  eft  dit  d  propos ,  eft  prkieux  comme  l'Or  e^ 
VArgent,  il  faut,  par  la  raifon  des  contraires,  que  ce  qui  eft 
dit  ou  fait  hors  de  faifon,perde  infiniment  de  fon  prix.  Nous 
foutenons,  avec  votre  permiffion,Mylords,que  le  tems  n'eft 
nullement  propre  a  cecte  Addition.  Le  Souverain  pouvoir 
eft,  a  k  vcrite,  en  tout  tems,  une  chofe  fi  facree  ,  que  d'y 
toucher  autrement  qu'avec  tout  le  menagement  &  touce  la 
circonfpedion  imaginables ,  c'eft  une  efpece  de  Sacrilege , 
comme  c'eft  une  forte  de  blafphcme  que  d'en  parler  ,  finon 
avec  un  refpeft  profond.  Mais  c'eft  ce  que  le  Peuple  ne  dif- 
tingue  point.  La  pluparc  d'entre  cux  ,  difons-le ,  la  plupart 
^^  des  gens  de  tout  ordre  jugent  de  tout,  eftiment  tout,  non 
3^  felon  le  prix  &  la  nacure  propre  des  chofes  ,  mais  felon  les 
„  effets  immediats  qu'elles  produifent  fur  eux.  Dela  vient  que 
„  la  Religion  meme  eft  plus  ou  moins  refpedee ,  a  mefure  que 
„  fes  Miniftres  ou  ceux  qui  en  font  profeffion  tiennent  une  con- 
duice  plus  ou  moins  reglee.  Oui,Dieu  lui-meme,  nocrecen- 
fure  n'eft  que  trop  prompte  a  ne  point  Fepargner  ,  lorsqu'iI 
envoye  beaucoup  de  pluye  dans  le  tems  de  la  Semaille  ou  de 
la  Moiflon.  Le  Pouvoir  Souverain  a  perdu  aujourdhui  par  {(is 
dernieres  mauvaifes  influences,  Tancien  afpedi:  qui  nous  le  ren- 
doit  autrefois  aimable  j  mais ,  avcc  Taide  de  Dieu ,  il  le  recou- 
vrera  bientot. 

„  Ainfi ,  entremeler  dans  cette  Requete  quelque  mention  du 
Souverain  Pouvoir ,  rehus  ftc  ftavtihus  ,  dans  le  tems  que  le 
Peuple  aigri  crie  hautement  qu'on  en  a  abufe  ,  &  que  les 
gens  les  plus  moderes  fouhaitenc,  de  tout  leur  coeur,  qu'on 
n'en  eut  point  ufe  dans  les  cas  allegues  ,  c'eft  une  addicion 
qui  ne  nous  paroit  du  tout  point  faite  a  propos ,  fauf  le  ref- 
peft  qui  vous  eft  du ,  Mylords. 

„  Notre  troifieme  Raifon  eft  tiree  d  loco.  Nous  croyons  que 
cecte  Claufe  placee  dans  notre  Requete  y  feroit  entierement 
hors  d'ceuvre  ,  &  pourroit  produire  au  dehors  de  tres  mau- 
vais  effets.  Vous  fentez.  bien ,  Mylords,  que  cette  Requete 
ira  de  main  en  main.  Chacun  fera  curieux  de  voir  &  de  li- 
que  fes  Deputes  &  fes  Reprefentans  au  Parlement  y  onc 


„  gative;  puisque  notre  modcration  merite  que  vous  nous  ho- 
„  noriez.  de  votre  concours  ;  puisque  cette  Addition  ne  con- 
„  vient  ni  aux  circonftances  du  tems ,  ni  a  TOuvrage  dans  le- 
,5  quel  il  faudroit  la  placer  ,  &  qu'enfin  elle  pourroit  caufer  du 
„  dommage  a  Sa  Majefte:  je  conclus  ,  en  fuppliant  txbs  affec- 
„  tueufement  votre  Chambre,  Mylords,  de  prendre  les  memes 
„  conclufions  que  celle  des  Communcs  ,  a  ce  que  la  Requete 
„  foit  prelentee  telle  qu"elle  eft ,  &  fans  aucune  Addition ,  a  Sa 
„  Sacree  Majefte. 

Les  Seigneurs  n'oferent  rejetter  laRequete,  a  caufe  dudefauc 
de  cette  Refervation  ,  qui  effedivement  n'etoit  pas  abfolumenc 
neceffaire.  Ceft  pourquoi  fe  contentant  d'avoir  donne  au  Roi 
un  temoignage  de  leur  affedfion  pour  fon  fervice  ,  ils  n'iiififte- 
rent  plilS  fur  l'Addition  qu'iis  avoient  propofecj  &dans  une  au- 
tre  Conference  qu'ils  eurent  le  vingt-lixieme  de  Mai  avec  les 
Communes  ,  il  fut  relblu  ,  que  les  deux  Chambres  prefente- 
roient  de  concerc,  la  Requete  au  Roi,  apres  y  avoir  fait  deux 
changemens  legers ,  auxquels  les  Communes  avoient  fans  peine 
donne  ies  mains:  ce  fut  de  mettre  hy  means,par  le  moyen,enver- 
tu ,  au  lieu  de  under  pretext ,  ftius  pretexte ;  &  au-lieu  de  unlaiu- 
ful ,  ilkgitime ,  de  niettre,  qui  ne  peut  point  etre  juftifi^ par  les 
Loix  ^-  Statuts  de  ce  Royaume.  Ainfi  cette  Requete,  dont  la  dis- 
cuflion  avoit  emporte  dix  femaines ,  fut  lue,  groffoyee,  &  ap- 
prouvee  dans  les  deux  Chambres  avec  une  unanimice  &  une 
promtitude  des  plus  grandes.  Le  vingt-huit  ,  on  confera  par 
Depuces  fur  la  maniere  dont  on  la  prefenteroit;  &  le  Cbevalier 
Edouard  Coke  ayant  fait  rapport  aux  Communc!  ,  que  les  Sci- 
gneurs  trouvoient  bon  de  n'ufer  d'aucun  Difcours  preliminai- 
re ,  mais  feulement  de  prier  le  Roi  d'y  faire  fa  Reponfe  en  plein 
Parlement  ,  pour  la  fatisfadion  de  fon  Peuple  ,  &  afin  qu'elle 
piit  etre  enregitree ,  &  fervir  a  1'avenir  de  Rcgle  dans  les  Cours 
de  Juftice  comme  un  Afte  de  Parlement  ,  les  Communes  fe 
conformerent  entierement  a  cet  Avis  ,  &  le  pafferent  en  refo- 
lution. 

Le  fecond  du  mois  de  Juin  ,  le  Roi  fe  rendic  au  Parlement 
&  dit  aux  deux  Chambres  ce  peu  dc  mots : 
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re  ce 


Mylords  et  Messieurs, 

Je  me  fuis  rendu  ici  pour  faire  ce  d  quoi  je  me  fens  ohlige.     Je     Dirconrs 
fait  (ur  les  Plaintes  de  la  Nation ,  &  ce  qu'ils  ont  apporte  a    ne  croi  pas  que  perfonne  fe  perfuade  queje  viens  trop  tard  ,  puis-  duRoi 
leur  Patrie ,  en  compcnfation  des  cinq  Subfides  dont  ils  l'ont    que  je  nai  pas  emp/oy/  d  d^/ib&er  fur  ma  riponfe  autant  de  jours,  cham-* 
char^ee.     Que  fi  ,  en  parcourant   cette  Piece,  ils  tombent    que  vous  avez  emp/oyf  de  femaines  d  compofer  votre  Requete.    Je  biet, 
fur  Tendroit  ou  les  endroits  ou  il  fera  fait  mention  du  Pou-    -vens  donc  ici  pour  vous  faire  voir  ,  que  tant  dans  ce  qui  regarde 
Snnvprain .  il^  ne  manaueront  Doint,  felon  la  coutume ,    les  formalitis ,  que  dans  ce  qu'ily  a  lejfentiel  ,  je  defire  de  vout 

contenteTj  autant  quil  eft  en  mon  pouvoir. 

Alory 


„  voir  ^ouverain  ,  ils  ne  manqueront  point 

„  d'y  faire  des  Commentaires.    Cbacun  dira  ce  qu'il  entend , 


<i)  T.dcunri  I. 

(i)   IJ-.  EUounrd  IIT. 

\l)  Ce  font  les  deux  changemens  qui  furent  faits. 


(4)  A  cette  Requete,  8c  qui  ont  ete  rapportes  ci-dcflus. 
(f)  9.  Henri  III.  19. 

{6)  37.  Edmnrd  lU.  iS.     38.  EdounrJ  III.  9.    41.  SdoHard  III.  j. 
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Char"       Alors  le  Garde  du  Grand  Sceau  dic  aux  deux  Chambres,  a- 

LEs  I.  "pres  leur  avoir  faic  reloge  de  la  Bonce  du  Roi  pour  ibn  Parle- 

162».    nient ,  qu"il  alloit  leur  lire  leur  propre  Requete  avec  la  Repon- 

le  gracieufe  de  Sa  Majefle  j  ce  qu'il  fit  dans  les  termes  fuivans : 

A  LA  TRES  EXCELLENTE   MAJESTE' 
DU  ROI. 

Les  Sesgneurs  Spirkueh  ^  Tevtporels ,  ^  hs  Communes  ,  ajfem- 
bUs  en  Farle?i!e?it  ,  re?no?itre?it  au  Roi  ?iotre  Souverai?i  Sei- 
gneur  , 

„  Que  fous  le  Regne  d'Edouard  I  il  fut  faic  un  Scatut  inticu- 
j,  le  De  Tal/agio  no?i  co?icedendo  (1) ,  porcanc,  qu'aucune  Taille 
„  ni  Aide  ne  fera  levee  par  le  Roi ,  ni  par  fes  Succefleurs ,  fans 
„  la  bonne  volonce  &  le  confentemenc  des  Archeveques,Eve- 
„  ques 


Comtes  ,    Barons  ,   Chcvaliers  ,  Bourgeois  &  autres 
„  homrnes  libres  de  la  Communaute  de  ce  Royaume- 
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De  plus,  par  un  Afte  du  Parlement  tenu  la  vingt-cinquie- 
„  me  annee  du  Regne  d'Edouard  III,  il  fut  ordonne  (2)  qu'a 
j,  Tavenir  ,  perfonne  ne  feroit  concrainc  de  precer  de  Fargenc 
j,  au  Roi  ,  parce  que  c'etoit  une  chofe  concraire  a  la  Liberte 
„  du  Pa  is  &  a  la  Raifon. 

„  Par  d'autres  Loix  de  ce  Royaume  ,  il  a  ete  ordonne ,  que 
„  perfonne  ne  feroic  charge  d'aucune  impolicion  appellee  Be'ne- 
„  volence ,  ni  d'aucune  autre  Charge  femblable. 

„  En  verru  des  Statuts  ci-delTus  mentionnes,  &  bien  d'autres 
„  bonnes  Loix  &  Statuts  de  ce  Royaume ,  vos  Sujets  ont  heri- 
„  te  de  leurs  Ancetres  ,  le  droit  de  ne  pouvoir  etre  contraints 
,,  de  fournir  des  Charrois  ,  des  Tailies  ,  des  Aides ,  ou  aucres 
„  femblables  charges  qui  ne  fonc  poinc  ordonnees  par  le  con- 
„  fenccmenc  commun  du  Parlcmenc. 

„  II  eft  neanmoins  arrive  depuis  peu  ,  que  des  Commiffions 
,j  onc  ece  adreffees  a  divers  Commiffaires  en  diverfes  Provin- 
„  ces  ,  avec  des  Inftruclions  e?i  vertu  (3)  desquelles  vos  Sujecs 
„  ont  ece  affembles  en  divers  lieux ,  &  requis  de  precer  cercai- 
„  nes  fommes  a  Votre  Majefce.  Plufieurs  d'entre  eux  ,  fur  le 
„  refus  de  fe  conformer  a  ces  ordres  ,  ont  ete  obliges  de  preter 
„  un  Serment  ,  qui  ?te  peut  etre  juflifie'  par  les  Loix  <l<y  Statuts 
„  de  ce  Royaume  (4)  ,  &  contraints  de  donner  caution  qu'ils 
„  comparoitroient  devai^t  le  Confeil-Prive  de  Votre  Majefte, 
„  ou  en  d'autres  lieux.  D'autres  ont  ete  arretes  ,  ou  emprifon- 
„  nes  ,  ou  inquietes  &  moleftes  en  plufieurs  manieres  ;  les 
„  Gouverneurs  des  Provinces  ,  &  leurs  Lieutenans,  les  Com- 
„  miffaires  des  Montres  ,  les  Juges  de  Paix,  &c.  par  ordre  de 
,,  Votre  Majefte  ou  de  fon  Confeil-Prive  ,  contre  les  Loix, 
„  Ordres  &  Coutumes  de  ce  Royaume. 

j,  De  plus,  par  le  Statut  appelle  la  Grajide  Chartre  des  Liher- 
„  t(s  d' Angleterre  (5)  ,  il  eft  ordonne  que  perfonne  ne  pourra 
„  etre  emprifonne,  ou  prive  de  franchife,  &  liberte;  etre  ban- 
„  ni,  ou  exile,  ou  fait  mourir  ,  que  par  le  legitime  jugement 
5,  de  fes  Pairs,  ou  par  la  Loi  du  Pais.  Et  dans  la  vingt-huitie- 
„  me  annec  du  Regne  d'Edouard  III  il  fut  fait  un  Statut  qui 
„  ordonnoit  ,  qu'aucun  Sujet  ,  de  quelque  degre  ou  etat  qu'il 
„  fiit,  ne  pourroit  etre  emprifonne  ,  ni  prive  de  fes  biens,  ni 
„  rais  a  mort,  fans  avoir  ete  admis  a  repondre,  felon  le  cours 
j,  de  la  Juftice  etabh  par  les  Loix. 

„  Cependanc  ,  nonobftant  ce  Scatut  ,  &  autres  qui  ont  ete 
„  faits  pour  la  meme  fin  (6)  ,  plufieurs  de  vos  Sujets  ont  ete 
„  emprifonnes,  fans  qu'on  cn  donnat  aucune  raifon.  Et  quand 
„  ils  ont  ete  conduits  devant  les  Juges  ,  en  vertu  de  VHabeas 
„  Corpus ,  pour  y  recevoir  leur  Jugement  ,  &  que  les  Geoliers 
,,  ont  eu  ordre  de  declarer ,  pourquoi  ces  gens-Ia  etoient  en  pri- 
„  fon  ■)  ils  n'ont  point  donne  d'autre  raifon  fi  non  ,  que  c'etoit 
„  par  un  Ordre  fpecial  de  Votre  Majefte  ,  notifie  par  les  Sei- 
„  giieurs  de  votre  Confeil.  Et  neanmoins ,  on  n'a  pas  laiffc  de 
„  les  renvoyer  en  prifon  ,  fans  qu'ils  fuffent  charges  d'aucun 
„  crime  ,  fur  lequel  ils  puffenc  donner  leurs  defenfes ,  confor- 
„  mement  aux  Loix. 

3,  Divcrfes  Compagnies  de  Soldats  &  de  Mateiots  ont  ete  dis- 
,,  perfees  dans  les  Provinces  de  ce  Royaumc  ,  &  les  Habitans 
„  ont  ete  contraints  de  les  loger  chez.  eux ,  &  de  fouffrir  qu'el- 
„  les  y  fejournaffent,  contre  les  Loix  de  ce  Royaume,  &  a  la 
„  grande  oppreflion  de  votre  Peuple. 

„  Par  un  Ade  de  Parlement  de  la  vingt-cinquieme  annee 
„  d'Edouard III  [-]),{{  eft  ordonne,  que  peribnne  ne  fera  con- 
„  damne  a  perdre  la  vie  ou  les  membres ,  contre  la  teneur  de  la 
„  Grande  Chartre  &  des  Loix  du  Pais.  Et  par  la  meme  Gran- 
„  de  Chartre,  &  autres  Loix  &  Statuts  de  ce  Royaume,  per- 
5,  fonne  ne  peut  etre  condamne  a  mort  que  par  les  Loix  etablies 
j,  dans  le  Royaume  ,  ou  par  les  Statuts  du  Parlement.  D'un 
„  autre  cote,  aucun  criminel ,  de  quelque  condition  qu'il  foit, 
„  ne  peut  s'exemter  d'etre  juge  par  la  Juftice  ordinaire  ,  ni  dc 
,,  recevoir  la  punition  ordonnee  par  les  Loix  &  Scatuts  de  ce 
j,  Royaume.  Neanmoins  il  a  ete,  depuis  peu  ,  diftribue  plu- 
j,  fieurs  Commiffions  fous  le  Grand  Sceau  de  Votre  Majefte , 
„  par  lefquelles  diverfes  Perfonnes  ont  regu  rautorite  &  le  pou- 
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„  voir  de  proceder,  ielon  la  Juftice  de  la  LoiMartiale,  contre     Chak-<" 

„  les  Soldats  accufes  de  Meurtre  ,   de  Larcin  ,  de  Felonie,  de   '-^*  ^- 

„  Mucinerie,  de  Violence,  ou  d'aucres  crimeSjquels  qu"ils  foient:     ^^^^i 

„  de  connoitre  fommairement  dcs  caufes  ,   &  de  juger  ,   con- 

,,  dan-ner,  executer  &  mettre  a  mort  prevotablemenc  les  cou- 

„  pables,  conformement  a  la  Loi  Martiale  ,   fclon  la  methodd 

„  des  Confeils  de  Guerre,  &  ainli  qu'on  le  pratique  en  tems  de 

„  Guerre  dans  les  Armees.    Sous  pretexte  de  ce  Pouvoir ,  ceux 

„  qui  etoient  munis  des  Commiifions  dont  nous  avons  parlc, 

„  ont  fait  mourir  plufieurs  de  vos  Sujets,  qui,  s'ils  avoient  me- 

„  rite  le  dernier  fupplice,  n'auroienc,  felon  lcs  Loix  Hc  Statuts 

,,  du  Pais  ,    ni  pu  ni  dii  etre  ni  condamnes  ni  executcs  qu'eri 

„  vertu  de  ces  memes  Loix  &  Scatuts.     D'un  autre  cote ,  fous 

„  ce  meme  pretexte  encore  ,  divers  grands  criminels  ,   que  les 

„  Loix  &  Statuts  de  ce  Royaume  auroient  condamnes  aux  plus 

„  grandes  peines,  les  ont  evitees  ,  en  declinant,  a  la  faveur  de 

,,  ces  CommiUions,  la  Jurisdidtion  des  Tribunaux  ordinaires. 

„  Ceft  pourquoi  ,  les  Seigneurs  &  les  Communes  prienc 
„  humblement  Votrc  Majefte  de  faire  en  forte,  qu'a  ravenir, 
„  perfonne  ne  foit  contrainc  de  fe  foumectre  a  aucunDon,PreC, 
„  Benevolence  ,  Charroi  ,  ou  aucres  charges  femblables ,  que 
„  par  le  coniencemenc  commun  duParlemenc:  que  perlbnne  ne 
„  foit  appelle  en  Juilice  ,  ni  oblige  a  pretcr  Sermcnt  ,  ni  a  fe 
„  charger  d'aucun  Serviccj  qifon  ne  foic  enfin  ni  arrete  ni  in- 
„  quiete,  ou  moIefte,pour  avoir  refufe  de  fe  foumettrca  de  tel-. 
„  les  chofes:  qu'il  plaile  a  Votre  Majefte  de  faire  retirerlesSol-. 
„  dats  &  les  Matelots ,  dont  nous  avons  fait  mention,  &  d'em- 
„  pechcr  qu'a  Tavenir  le  Peuple  ne  foit  plus  charge  de  cette  ma- 
„  niere  :  que  les  Commiffions,  pour  juger  felon  la  Loi  Martiale, 
„  ibient  revoquees  &  annuUees  ,  &  qu'il  n'en  foit  plus  donne 
„  de  femblables,  de  peur  que  fous  ce  pretexte,  quelques-uns  de 
„  vos  Sujets  ne  foient  mis  a  morc  contre  Ics  Loix  &  les  Fran- 
„  chifes  de  ce  Pais. 

,,  Toutes  lefquelles  chofes,  nous  les  demandons  humblement 
„  a  Votre  Majefte,  comme  etant  nos  Droits  &  nos  Libertes, 
„  felon  les  Loix  &  les  Statuts  de  ce  Royaume.  Nous  l"uppIions 
„  auffi  Votre  Majefte  de  declarer  ,  que  tout  ce  qui  s'eft  fait  a 
„  cec  egard,  Procedures,  Sentences,  Execuvions,ne  fera  poinc 
„  tire  a  confequence  ,  ni  a  exemplc,  au  prejudicc  de  la  Nation. 
„  Enfin  ,  qu'il  plaife  a  Votre  Majefte  de  declarer  ,  pour  une 
„  plus  grande  fatisfadlion  &  affurance  de  votrePeuplc,  quevo- 
„  tre  intention  &  volonte  Royale  eft  ,  que  dans  les  choi'es  de-» 
„  duites  ci-deffus,  vos  Officiers  &  vos  Miniftres  vous  fervenc 
„  conformement  auxLoix  &  Statuts  duRoyaume,pour  Thon- 
„  neur  de  Votre  Majefte  &  pour  la  profperite  de  cct  Etat. 

II  a  ete  deja  obferve  que  le  Roi  avoit  fait  tous  les  efforts  pos- 
fibles  pour  eviter  que  cette  Requcte  ne  lui  fiit  prefentee ,  &  pour 
tacher  de  contenter  les  Communes  par  des  promeffes  congues 
en  termes  generaux ,  qui  ne  rengageoient  proprement  a  rien ,  & 
qui  ne  detruifoient  pas  fon  Syfteme  de  Gouvernement.  Ainfi, 
quoiqu'il  feignit  d'etre  venu  au  Parlement  pour  y  paffer  la  Re- 
quete  de  Droit  ,  &  y  donner  une  Reponfe  fatisfaifante  ,  il  ne 
laiifa  pas  de  fuivre  fon  Plan ,  &  de  montrer  par  celle  qu"ii  y  fit, 
combicn  il  craignoit  de  fe  lier  lui-meme  les  mains.  Voici  cette 
Reponfe,dans  laquelle  on  appergoic  aifement  les  memes  genera- 
lites,  &  les  memes  reftriiftions ,  que  dans  ce  qu'il  avoit  deja  of- 
ferc  ,  fans  toucher  aucun  des  cas  parciculiers  l'pccifies  dans  la 
Requete. 

R  E  P  O  N  S  E    D  U    R  O  t 

a  la  Requete  de  Droit. 

Le  Roi  veut  que  droit  foit  fait  felo?i  les  Loix  ^  Ics  Couiumei 
du  Royaume ,  e^  que  les  Statuts  foient  due?ne?it  exCcute's ,  afi;i  que 
fes  Sujets  ?z'aie?it  pas  lieu  de  fe  plaindre  d'aucu?i  tort  ou  opprejfo?t 
co?itraire  a  leurs  jufles  Droits  c^  Libertes^que Sa  Majefld fe  croit 
ohligife  e?i  conjcie?ice  de  conferver  avec  auta?it  de  foi?i  que  fa  pro- 
pre  Prerogutive. 

Le  troifieme  de  Juin  ,  cette  Reponfe  fut  lue  dans  la  Cham- 
bre  des  Communes.  Le  mecontentement  qu'elles  en  firent  voir, 
donna  lieu  au  zele  Chevalier  J-ean  Elliot  de  leur  faire  un  long 
Difccurs,  &  de  leur  tracer  un  tableau  vif  &  touchant  desGriefs 
de  la  Nation  ,  dans  un  auffi  grand  detail  que  ii  c'6toic  la  pr^- 
tiiiere  fois  qu'on  cn  parlat. 

II  reduilit  les  Caufes  de  tous  les  maux  a  ces  cinq  Chefs.  Diftours 

I.  PremierChefi  nos  mauvaifes  moeurs,  Scnotrepeu  deZe-  ''.'^Cheva. 
le  pour  la  Religion.     Ces  Defauts  fe  manifeftent,  dic-il,  par  la  Emotfuc 
Liberte  exceffive  que  nous  laiffons  aux  Papiftes  ;   leur  accrois-  lesGueis. 
fement  que  nous  dilhmulons  ;  les  accords  pecuniaires  qu'on  a 
faits  avec  eux  (8)  dans  les  Provinces  Septentrionales ,  la  modi- 
cite  de  ces  taxes,  &  la  negligence  a  les  exigerj  par  les  difcours 
qu'on  laiffe  tenir  a  ces  gens-la  ;  les  bruits  quils  oient  repandrej 
les  cfperances   dont  ils  fe  flattent  hantement  ,    &  Tarrogance 
qu'ils  montrent  en  toutes  fortes  de  renconcres.     Ces  Defauts  fe 
manifeftent  par  les  difpofitions  des  Commandans,  Tautorit^  ex'- 
ccffive  laiffec  aux  Officiers,  &  le  caradtere  des  Perfonnes  a  quf 
fonc  confiees  les  Charges  les  plus  hautes ,  &  les  aftaires  les  plus 

fe- 

fnns  ,   porcc  qu'ils  refufoicnt  de  preter  le  Sermeat  de  Supremacie , 
&c. 


tH 
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^HAR-  fecretes  &  les  plus  difficiles ,  tant  dans  ce  Royaume,  qu'en  Ir- 
LEs  I.  lande  &  aillruis. 
idaS..  2.  Seconde  caufe  de  nos  malheurs  ,  le  manque  de  bon  Con- 
feil.  De-la  1  Honneur  &  les  Soldats  de  la  Nation  facrifies  & 
perdus  par  la  diflipation  des  grandes  fommes  accordees  pour  fe- 
courir  le  Palatinat ,  &  qui  auroient  ete  plus  que  faffifantes  pour 
le  fauver.  C  efl:  ce  meme  Confeil  qui  a  fi  bien  dirige  notre  der- 
niere  Expedition  ,  je  parle  de  rifle  de  Rhe:  Expedition  fatale 
pour  nous,  qui  y  avons  regu  des  biclTures  qui  iaignent  encorei 
fatale  pour  les  Protellans  de  France,  qu'elle  a  mis,  &:qu'elle  ne 

fouvoit  que  mettre  mal  avec  leur  Roi ,  de  forte  quc  ce  Pais-la 
cant  a  tous  egards  fi  mal  dispofe  contre  nous  ,  11  eft  impoflible 
que  nous  foutenions  nos  voilins  ;  a  peine  pourrons-nous  nous 
foutenir  nous-mcmes  :  Expedition  enfin  dont  fentreprile  &  la 
conduite  femblent  avoir  ece  projettees  ,  plutot  dans  le  Confeil 
d'Efpagne,  que  dans  le  notre. 

3.  IVoifieme  fource  de  nos  malheurs,  Tincapacite  &  finfide- 
lite  de  nos  Generaux.     Temoin,  e»  frfmier  lieu  ,   TExpedition 
de  Calais(i)  ,  oii  nous  pouvions  ,    enarrivant,  nous  emparer 
fans  peine  des  Gallions  &  des  Vaiffeaux  Efpagnols  qui  s'y  trou- 
voient;  prife  qui  nous  auroic  non  feulement  fait  honneur,  mais 
largement  dedommages  des  fraix  de  cet  armement.    D'ou  vienc 
regligeat-on  un  tel  avantage  ?   D'ou  vient  y  renonga-t-on  en- 
fuite,  quoiqu'on  putencore,a  tous  egards,fe  le  procurer.' Pour- 
^uoi,  apres  avoir  mis  a  terre  toute  rArmee,  ne  rien  entrepren- 
dre?  Dira-t-on  que  le  Projet  n'etoit  point  de  faire  des  Conque- 
tes  ?  A  quoi  bon  donc  une  Defcente  ?   Ou  fi  elle  importoit  au 
fervice  de  TEtat,  pourquoi  fe  rembarquer  fi  tot  ?  Temoin,  en 
fecoiid  lieu,  rentreprife  fur  1'Ifle  de  Re,  oii  tout  fe  fit  contre  le 
fentiment  des  Officiers  qui  compofoient  le  Confeil  de  Guerre. 
Oui  tout ,  depuis  le  commencement  jufqu'a  la  fin  ■,  le  debarque- 
ment ,  rouvermre  de  la  Tranchee ,  la  conduite  du  Siege  ,   TAs- 
faut  ,  la  Retraite.     Pour  ce  qui  efl:  des  Vins  &  du  Sel  qu'on 
pouvoil  emporter,  &  qu'on  laiffa  ,   quoique  nous  euflions  pu, 
dit-on  ,  en  tirer  da  quoi  nous  payer  d'une  grande  partie  de  nos 
depenfes  ,  je  n'en  dir-^'  rien  ;  non  plus  que  de  cec  etrange  Art 
Militaire ,  que  ni  Alexandre  ,  ni  Cefar  ne  connurent  jamais ,  & 
qui  confifte  a  avoir  la  politeflTe  d'enrichir  nocre  Ennemi,  tandis 
que  nos  propres  Soldars  font  dans  la  fouffrance  ;   a  quoi  il  fau- 
droit  joindre  la  permiffion  fi  longtems  &  fi  fouvenc  donnee  aux 
Affieges  ,   de  venir  dans  le  Camp  pour  des  Entrevues  &  des 
Pourparlers ,  dont  le  delfein  n'etoic  pas  difficile  a  deviner  &  ne 
s'eft  rendu  que  trop  fenlible  par  la  fin  de  fExpedition.     Temoin 
enfin  ,    le  dernier  Voyage  de  notre  Flotte  vers  la  Rochelle,  E- 
quipee  de  trop  fraiche  date  pour  avoix  befoin  que  j'y  faffe  ni 
Commentaire ,  ni  Obfervacions. 

4.  Quatrieme  Chef,  Tignorance  &  la  corrupcion  des  Minis- 
tres  du  Roi.  Voyex  la  Cour,  voyez  les  Provinces ,  TEglife  ,  la 
Ville,  les  Tribunaux  de  Juftice,  la  Marine,  la  Flotte,  les  Co- 
tes ,  nos  Mers  ,  nos  Terres ,  par-tout  vous  trouverez  une  infi- 
nite  de  marques  de  cette  ignorance  &  de  cetce  infidelice.  L'E- 
chiquier  eft  epuife  d'argent ,  fon  credit  perdu ,  Tancien  Domai- 
ne  vendu,  la  vaiffelle  &  les  pierreries  fonc  engagees  ,  les  dectes 
publiques  toujours  grandes,  &  coniinuellement  des  Projets  pour 
la  plupart  des  Charges  tant  ordinaires  qu'excraordinaires. 

5.  Cinquieme  Chef  ,  Toppreffion  du  Peuple.  Cette  oppres- 
Con ,  un  feul  coap  d'ceil  fur  ce  Royaume  la  demontre ,  &  elle 
demontre  elle-meme  le  deflechement  de  nos  plus  riches  fonds. 
Que  d'argent,  que  de  munitions,  que  de  vaiffeaux,que  de  fang 
Anglois  n'a-t-on  pas  perdu ,  prodigue  pour  des  riens  '.  Temoin 
TExpedition  d'Alger,  &  celle  du  Comte  de  Mansfeldt\  temoin 
rExpedition  de  Cadis ,  &  celle  qui  la  fuivit  ;  temoin  1'Expedi- 
tion  de  rifle  de  Rhe,  &  la  derniere  ;  temoin  le  Palatinac,  les 
Turcs,  les  Dunquerquois ,  temoin  tout.  Epuifemenc  de  forces, 
jamais  nous  n'en  eumes  canc  :  Efperance  ,  moyens  de  reftaura- 
tion ,  jamais  nous  n'en  eumes  moins. 

Ce  fonr  ici  les  dangers  qui  nous  menacent  ,  Mr.  TOraceur ; 
ce  font  les  maux  que  nous  fouffrons  ,  &  qui  en  produironc  de 
plus  grands  encore.  Ceft  un  autre  Cheval  de  Troie ,  introduit 
par  fraude  dans  nos  Portes.  La,  dans  fes  flancs  font  caches  les 
plus  mortels  de  nos  Ennemis,deja  couc  prets  a  fondre  fur  nous; 
de  forte  que  fi  Ton  ne  fe  hate  de  les  chaffer ,  de  les  diffiper ,  a- 
vantcoureurs  d'un  deluge  d'autres  ,  ils  les  attireront  &  nous 
fubmergeront ,  fans  nous  laiffer  aucun  moyen  de  nous  defendre, 
aucun  afyle  pour  nous  fauver. 

De  plus ,  nous  avons  des  Ennemis  au  dehors.  Eh  !  comment 
pourrions-nous  leur  faire  tace  ,  tandis  que  nous  en  avons  un  fi 
grand  nombre  de  domeftiques?  Delivrons-nous  deceux-ci,  les 
autres  ne  tiendront  pas  longtems  devant  nous.  Ancienne  Vertu 
Angloffe,  fi  fembhble  a  la  Valeur  de  ces  vitux  Spartiates,  vous 
n'auriez  pas  vu  ,  vous  n'aurie2,  pas  fouffert  de  tels  defordres. 
Mais  auffi ,  il  y  avoic  alors  dans  notre  Patrie  ,  une  paix  ferme 
entre  le  Ciel  &  la  Terre ,  par  la  purete  de  la  Foi ,  &  des  moeurs; 
il  y  avoit  de  la  maturite  dans  lcs  Confeils  ,   de  Thabilete  dans 

(1)  Caiis.  Je  fuis  perfuade  que  mon  Auteur  a  ecrit  ou  voulu  e- 
erire  Cadis,  &.  je  raurois  coiiige  dans  Ic  Te.xte.  Si  je  n'avois  cru 
devoir  prendte  cette  occafion  de  remarquer  ,  que  cet  Abreviateur  , 
tout  habile  &  tout  exaft  qu'll  eft ,  a  quelque  bcfoin  qu'on  ne  mette 
pas  fur  fon  conipte,  comme  il  lc  fait  fur  celui  de  Mr.  de  R.-tpi» ,  des 
iautes  Qu'il  eft  niturel  d'attnbuer  au  Correfteur  &  a  rimprimcur. 


les  Generaux,  de  rintegrite  dans  les  Juges.  Les  revenus  duRoi   Cha»- 
ne  fe  diflipoient  point;  lesCoftres  publics  ne  fe  pilloient  point;  les  I. 
les  Magahns  ,    les  Arfenaux  ne  desempliflbienc  poinc  ;    le  fang    1628. 
des  Soldacs  ne  fe  prodiguoit  point.  Ancienne  Vertu  Angloife ,  re- 
vivez,.     Oui  ,  fi  nous  remettons  toutes  chofes  iur  Tancien  pie, 
nous  ffavons  rien  a  craindre ;  mais  il  faut  le  faire  inceflamnient, 
finon  ,  je  ne  voi  point  quelle  efperance  de  ne  pas  perir  ,   nous 
pourrions  concevoir.     Nous  fommes  le  Grar.d  Confeil  du  Ro- 
yaume:  je  demande,  Monfieur,  que  comme  tels  ,  nous  repre- 
fentions  fans  deguifement  la  grandeur  du  defordre  &  du  peril  a 
Sa  Majefte.     Ce  que  nous  lui  devons  ,   ce  que  nous  devons  k 
notre  Patrie ,  &c  ce  que  nous  devons  a  Dieu ,  nous  y  oblige  in- 
dispenfablement. 

C'eft  pourquoi  ,  je  voudrois  que  la  Chambre  fi  prudente,  fl 
eclairee,  trouvat  bon  &  refolut  d'adreffer  une  Remontrance  de- 
taillee  de  toutes  ces  chofes  au  Roi  ,  &  de  le  liipplier  dans  les 
termes  les  plus  foumis  &  lcs  plus  preffans  d'avoir  foin  de  fa  pro- 
pre  iurete,  de  celle  du  Royaume,&  de  celle  de  la Reiigionj que 
pour  cet  effet  ,  il  daigne  nous  donner  le  tems  de  faire  des  re- 
cherches  exacftes  de  ces  defordres  ,  ou  en  prendre  la  peine  lui- 
meme  dans  fa  fjgeffe  profonde ,  &c  y  apporter  a  tems  le  reme- 
de  que  fa  Juftice,  &;  la  neceffue  des  aftaires,  lui  feront  trouver 
convenable. 

Voila  ,  Monfieur  ,  ce  que  mon  affedcion  &:  ma  fidelite  fans 
referve  pour  mon  Roi  ,  ce  que  mon  devoir  &  mon  xele  pour 
ma  Patrie,  m'onc  infpire.  J'ai  parle  fans  preparation,  &  fi  en 
exprimant  mes  foibles  idees  ,  je  n'ai  pas  bien  obferve  toutes  les 
regles  neceffaires  ,  je  vous  en  demande  bien  humblement  par- 
(^on ,  &  me  foumets  a  la  cenfure  de  la  Chambre. 

Quelques  Membres,qui  netoient  point  d'avis  qu'on  demandat 
au  Roi  une  Reponfe  plus  fatibfaifante  a  la  Requete,  opinerent, 
qu'ii  ne  convenoit  point  a  la  prudence  de  la  Chambre  ,   de  ra- 
mener  dans  la  conjonifture  prefente ,  le  detail  des  malheurs  pu- 
blics ,  que  cout  le  monde  connoiflbit  affex ;  &  qu'il  ecoic  moins 
a  propos  de  porcer  la  vue  fur  ce  qui  a  ete  fait,  que  fur  ce  qu'il 
y  a  a  faire.    Le  Chevalier  He?!ri  Martin  infinua ,  que  le  Cheva-    Le  Che- 
lier  Jean  Elliot  avoit  parle  en  homme ,  qui  a  des  iijjets  particu-  '^^axi 
liers  de  mecontentement  contre  le  Roi.  D'autres  dirent  qu'il  fe  Maiun. 
mefioit  des  intentions  du  Roi  ,   au  fujet  de  la  Reponle  que  Sa 
Majelte  avoit  faite  a  la  Requete;  mais  il  protefta  du  contraire, 
&  declara  que  plufieurs  autres  Membres,&  lui,avoient  depuis 
longtems  forme  la  refolution  d'expofer  les  calamites  dont  il  ve« 
noit  de  faire  mention  ,   pour  en  informer  &  en  convaincre  Sa 
Majefte;  ajoutant,  qu"ils  n'avoient  les  uns  &  les  autres  attendu 
qu'une  occafion  favorable  de  le  faire :  chofe  que  confirmerent  sl 
hauce  voix  &  pleinement  les  Chevaliers  Jobn{^) ,  ThomaslVent' 
liSorth,  &  Rohert  Fhilips.     Pendant  que  le  Cheval;er_7o/j»  etoit 
dans  le  fort  de  fon  Difcours ,  le  Chevalier  Humphry  May,  Chan-    ^  ^'>e- 
celier  de  la  Duche  de  La»caftre ,  Tarreca  touc  courc,  &  voulut  Humphry 
Tempecher  de  pourfuivre  ,   comme  avan^ant  des  chofes  dignes  Miy. 
de  blame.     La  Chambre  commanda  au  premier  de  continuer. 
II  le  fic;  mais  lorfqu'il  euc  acheve  de  parler,  ceux  du  parti  con- 
traire  lui  demanrierent  raifon  de  ce  qu'il  avoit  dit ,  ^/e  dans  ce 
qui  s'^toit  fait  depuis  quelque  tenis,  il  y  avoit  des  chofes  qui  fem» 
htoient  avoir  ^t^ projettees  par  le  Confcil  d^Ejpagne.  II  repondic, 
qu'en  conlideranc  le  mauvais  etac  ou  les  affiiires  du  Danemarc 
ecoient  tombees  ,   il  lui  ecoic  venu  dans  1'efpric  que  le  Confeil 
d'£fpagne  n'auroiC  pu  fuggerer  a  celui  d'Anglec£rre  rien  de  plus 
nuifible ,  que  le  plan  &  rc.vecucion  de  ce  qui  s'ccoic  paffe  dans 
rifle  de  Rhe. 

Le  Chevalier  Edouard  Coke  ayanC  propofe  d^expofer  au  Roi ,    Le  Che- 
dans  une  humble  Remoncrance  ,  les  dangers  que  couroit  &  fa  ^^''cr 
Perfonne  &  fon  Royautne  ,   avec  les  moyens  de  les  evicer  ,  la  c'^k''"'* 
Chambre  l"e  courna  en  grand  Commicte  ,   &:  refoluc  que  cecte 
Remontrance  feroic  dreflee  &  expediee  avant  le  Bill  des  Subfi- 
des.     Sur  ces  entrefaices ,  le  Roi  fit  lavoir  aux  Communes ,  par 
la  bouche  de  lcur  Orateur,  porteur  de  ce  Mefl"age,  queSaMa-    MeflTage 
jefte  etoit  dans  la  fcrme  refolution  de  s'en  tenir  abfolumenc  a  la  "^"  '•^'"' 
Reponfe  qu'il  avoit  faite  a  la  Requete  de  Droic  \   &  de  metcre 
fin  a  cecte  Seffion  ,  le  onzieme  de  ce  mois  ,   fans  autre  delai. 
Qu'il  fouhaicoic,  &  qu'il  faloic  donc  que  la  Chambre  menageat 
fi  bien  fon  tems  ,   qu'il  en  fut  fortifie  dans  le  deffein  oii  il  etoit 
de  raffembler  bientot  le  Parlemenc  ,   afin  que  s'il  y  avoic  cnco- 
re  des  Griefs  qui  n'eufl"enc  poinc  ece  inferes  ,  ou  affez  exprimes 
dans  la  Requece ,  les  Communes  puffenc  les  confiderer  plus  mu- 
remenc  que  le  tems  ne  permettoit  a  prefent  de  le  faire. 

Ce  fut  dans  cette  occafion  que  les  Communes  reprirent  leurs 
procedures  contre  le  Dofteur  Man-waring,  &  lefirent  condam- 
ner  par  la  Chambre-Haute.  Cette  Sencence  pourfuivie  &:  ob- 
tenue  immediatement  apres  le  Difcours  du  Chevalier  Jean  E/~ 
liot  fur  lesGriefs,  frappa  &  fit  trembler  jL-j»</,  aiitant  que  la  re- 
prefentation  du  Chevalier  John  avoit  fi-appe  &  fait  craindre  le 
Duc  de  Buckingham.  Le  Roi,  qui  n'aimoit  point  qu'on  remuat 
ces  fortes  d'affaires  ,  envoya  le  cinquieme  de  Juin  ,  un  autre 

Mes- 

(2)  ou  JeM. 

(;)  Ceft  ce  Meflage-ci  qui  augmenta  lcs  craintes  &  les  jaloufies 
des  Communes  ,  &  leur  fit  croire  que  le  Duc  dc  Buckingham  leur 
avoit  rendu  de  mauvais  offices  aupres  du  Roi.  Mr.  de  Rafin  n'a 
faic  aucunc  mention  de  ce  Melfage  ,  pour  n'avoir  pas  lu  avec  affez 
d'attention  Bjnworth ,  qui  k  rapporte. 

(4)  Mrs. 


DES     ACTES    PUBLIGS    D'ANGLETERRE. 


'ff 


Me£rage(3)  aux  Communes  par  leur  Orateur,  pour  les  avertir, 
que  cette  Seffion  ne  feroit  certainement  point  continuee  au-dela 
du  jour  prehXj  c'eft  pourquoi  il  fouhaitoit,  qu'on  n'entamat, 
ni  qu'on  ne  reprit  point  la  disculTion  d'aucune  de  ces  fortes 
d'afl&ires,  qui  demandent  beaucoup  plus  de  tems  qu'ii  n'en  res- 
toit  ,  9»  qiit  fouvoient  repandre  du  foupfoii  d^  du  hlame  fur  le 
Gouvernement  e»  gineral^  ou  fur  fes  Miniflres  en  particulier. 

Ce  Meirage  donna  lieu  a  de  nouveaux  debats.     Voici  ce  que 
le  Chevalier  Rohert  Philips  dit  la-delfus.     „  Je  ne  le  vois  que 
j,  trop ,  malgre  toutes  nos  foumillions  ,    toutes  nos  reprefenta- 
j,  tions ,  toutes  nos  peines ,  nous  n'avons  que  tres  peu  de  chofe 
„  a  efperer,  foit  du  cote  des  JHommes,  foit  de  la  part  deDieu, 
j,  tant  nos  peches  fonc  enormes  &c  accumules.    Vous  ferai-je 
j,  aufli  Faveu  de  ma  foiblefle  particuliere  }   Si  mes  paflions  fe 
„  fouleverent  jamais ,  c'eft  aujourd'hui  ■-,  ce  Meirage  m'agite  e- 
j,  trangement.  Quand  je  penle  avec  quelle  circonfpedlion  nous 
j,  nous  fommes  conduits  ,  je  ne  puis  revenir  de  mon  etonne- 
„  ment  ,    a  la  vue  du  deplorable  ctat  ou  nous  nous  trouvonx. 
Les  Libertes  de  la  Nation  avoient  deja  recu  allez,  de  bleflfu- 
res  :    nous  en  etions  tout  couvercs  en  arrivant  ici  :  nous  y  a- 
vons  apporte  tout  le  remede  qu'il  nous  etoit  poiribie  :    nous 
nous  en  retournons  j  mais  en  qucl  etat  ?  De  mifere  &  de  de- 
folation  extremes.     Qu'avons-nous  donc  fait ,  qu'avon3-nous 
vouJu  faire  ?   Rien  autre  chofe ,    finon  lervir  notre  Roi ;  rien, 
finon  accroitre  fa  grandeur  &  fa  gloire.   Si  c'el1:-la  une  fau- 
te  ,  nous  fommes  tous  criminels.     Qiie  nous  refte-t-il ,  puif- 
que  nos  Difcours,  tout  foumis  qu  ils  font ,  font  pris  pour  des 
5,  Invedtives  contre  le  Gouvernement ,  au-lieu  qu'ils  ne  tendent 
„  qu'a  informer  Sa  Majeil:edu  danger  qui  menace  &  fa  Perion- 
j,  ne  &  fon  Peuple?  Avis,  Reprefentation ,  que  nous  ne  pou- 
„  vons  point  negliger  de  donner  a  notre  Roi,  faus  trahir  nos 
„  obligations  les  plus  fortes,  &  envers  lui,  &  envers  notrePof- 
jj  terite.  Avis  cependant,  Reprefentation ,  qu'on  nous  interdit, 
„  avec  menace  de  ne  jamais  plus  aifembler  de  Parlement.    Je 
j,  Tai  entendu  ce  Meflage,&  le  coeur  m'en faigne , commc d'une 
j,  nouveile  qui  nous  annonce  noire  derniere  ruine.  Mais  n'en  fo- 
3,  yons  pas  raoins  prudens,pas  moins  refped:ueuxjn'enexpofons 
jj  pas  moiiiS  caverternent  nos  maux  aux  yeu^  de  Sa  Majefte". 

Nos  p^ch^s  font  fi  grands ,  fi  crians  ^  dit  le  Chevalier  yean 
Elliot ,  ^ue  fi  nous  ne  nous  tonvertijfons  incejfamment  a  Dieu , 
/'/  fe  retirera  entierement  de  nous.  Vous  Javez.  tous  ,  ^  7to- 
tre  confcience  nous  rend  thnoignage  ,  qu'anini(fs  de  tajfeBio7t  la 
plus  fincere ,  nous  avons  fait  jufjuici  tout  ce  qui  d/pendoit  de 
nous ,  pour  gagner  le  cxur  de  Sa  Majefle,  ^  que  c'eft  la  force  de 
ms  obligations  qui  7ious  a  fait  pre/idre  (^  tenir  la  route ,  oit  nous 
nous  trouvons  mairttetia^it .  ll  7ty  a  dojic  rien  quun  faux  rapport , 
qui  ait  pu  nous  attirer  cette  marque  <£ iitdignatiott  que  Sa  Majefle 
vie7it  de  Hous  donner.  Entre  autres  circonflances  facheufes  qui  fa 
trouvent  dans  ce  dernier  Mejfage  ,  je  remarque  que  nous  y  fommes 
depeints  conwte  capables  de  don^ier  de  mauvaifes  idees  du  Gouver- 
7{c/nent.  Mais  quil  nie  foit  permis  de  protefler  haute/nent ,  au  notn 
de  toute  la  Chambre,  qtte  nos  ittte/ttions  font  fi  pures,que  nous  7ie 
710US  propofons  uniquement ,  que  de  r^parer ,  que  de  venger  lho7t- 
7teur  de  notre  Roi,  de  notre  Patrie,  <^c.  Onpar/e,  on  s^etonne 
que  nous  attaquions  U7i  des  Miniftres  de  Sa  Majefl/j    mais  je  fuis 

certain  quaucu7i  Miniflre  ,  quelque  cher  qu^il  puijfe . . 

A  ces  mots,  l'Orateur  craignaut  que  le  Chevalier  ne  fe  mit 
a  declamer  contre  le  Duc ,  fe  leve  brufquemenc ,  &  lui  dit : 
yai  ordre  de  vous  defendre  de  pourfutvre.  Elliot  fe  tait ,  &  l'e 
raflied;  fur  quoi  le  Chevalier  Dudley  Diggs  dit  d'un  ton  fort  af- 
flige ,  Sommes-nous  tous  interdits  ?  Ajpyons-nous  do7ic  ,  <^  gar- 
do7is  tous  le  fileiice.  Notre  mifere  efl  a  fo7t  co7uble.  Nous  ne  fa- 
voiis  ce  que  7ious  devo7ts  faire.  Alors,  il  fe  fit  pendant  quelque 
tems  un  profond  filence,  que  le  Chevalier  Nathaniel  Rich  rom- 
pit.  „  Voici ,  dit-il ,  le  tems  de  parler  ,  ou  jamais.  Non , 
„  non,  il  ne  nous  eft  point  permis  de  nous  taire,  tandis  que 
„  les  Aftaires  du  Roi  &c  du  Royaume  font  dans  la  derniere  de- 
j,  folation.  Le  filence  nous  fera-t-il  du  bien,  ou  non .?  Vous  ne 
„  le  favez  pas !  Pour  moi ,  je  fai  tres  bien  que  chacun  de  nous 
j,  y  trouvera  fon  avantage  particulier  j  mais  ceux  qui  nous  em- 
„  ployent  n'y  trouveront  point  le  leur.  Ayons  foin  de  leurs 
5,  interets ,  qui  nous  font  commis.  Certaines  affaires  font  dans 
j,  leur  crife.  Nous  craignons  pour  la  furete  du  Roi  &  du  Ro- 
j,  yaurae.  Je  ne  dis  point  que  nous  nous  mettions  a  eplucher 
jj  dans  ce  moment  ces  choles ;  mais  auflj  demeurerons-nous 
jj  toujours  aflis,  fans  rien  faire,  comme  fi  nous  etions  difper- 
,i  fes  ?  Levons-nous ,  allons  en  corps  verfer  nos  craintes  &  nos 
„  peines  dans  le  fein  des  Pairs  du  Royaume ,  afin  d'aller  enfuite 
„  en  commun  les  porter  a  Sa  Majefte". 

Quelques-uns  des  Partifans  de  la  Cour  ayant  reprefente,  que 
dans  le  Difcours  que  le  Chevalier  yean  Elliot  avoit  fait  imme- 
diatement  apres  que  la  Reponfe  du  Roi  a  la  Requete  avoit  ete 
lue,  il  fe  trouvoit  des  endroits  offenfans  pour  Sa  Majeft6 ,  la 
Chambre  declara  fur  le  champ,  que,  depuis  le  co7/mic7ice7nent  de 
tette  Sejfion^  jufqua  cejour  inclufivement ,  aucun  de  fes  Membres 


(4)  Mrs.  de  Larref  8c  dc  R»pi»  placeat  cet  evcnenient  cn  l'an- 
nee  ij^fi.S^ils  ont  ralfon,  mon  Auteurauroit  dCi  le  datcr  de  viiigcans 
plus  tard  qu'il  ne  fait.  Outre.j:cIa,  dc  la  maniere  qu'il  a  abicge  le 
Difcours  du  Chevalier  Coke,  on  divoit  que  ycan  de  Cand  Cainll  nom- 
0ie  pour  etre  ne  a  Gand)  ou  fut  mis  *  h.  Tour  de  Loudres  ,    ce  qui 
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7t'avoit   rien  dit  qui  le  rendit  coupable  cTavoir  manquf  au  refpe^  C  h  a  r* 
qui  etoit  dit  au  Roi.     Enfuite,  elle  fe  tourna  en  Committe  pour  l  f.  s  L 
examiner  ce  qu'il  y  auroic  a  faire,  afin  de  pourvoir  a  la  lurete     1628. 
du  Royaume,  avec  ordre  qu'aucun  Membre  ne  fortic ,  fous  pei- 
ne  d'etre  envoye  a  la  Tour.     Mais  \t  Q\\e.vi\'Kx  yean  Finchy 
Orateur  de  la  Chambre,  ayant  demande  la  perniillion  de  fortir, 
elle  lui  fut  accordee,  &  il  alla  inconcinenc  informer  le  Roi  de 
ce  qui  fe  paffoit  dans  la  Chambre.     Pendanc  fon  ablence,  Mr. 
IVhitby  occupa  fa  place ,  &  fic  les  foniitions  de  Prelidenc.     Le 
premier  qui  prit  la  paroie  fut  Mr    IVandesford. 

Je  ne  [uis  pas  moins  ajfiige',  dit-il ,  pas  /noins  rei/tpli  d^ameriu-    Dircour* 
me  que  les  autres  j  mats  rappellons ,  aidons-7tous  mutuellement  a  ^^.  ^^- 
rammer  nos  Cwurs  Anglois ,  que  la  douleur  engourdit ,  ^  faifons ,  fotj"  *^ 
faifons  eiifin  iiotre  devoir.     On  a  propofi  deux  voies ,  l'une  d'aller 
aux  Seigneurs ,  Pautre  au  Roi.  Je  prefere  la  derniere ,  parce  qu'il 
s'agit  de  /los  Privileges  en  particulier.  Et  ne  craigtioiis  point  defai- 
re  nous-memes  u/te  Remontrance  de  nos  Droits  d  S.t  Mjjefl/  puil- 
que  710US  fommes  fes  Confeillers.     Ne  /lous  arretons  point  .i  certai- 
nes  gens  qui  appellent  le  bien  mal  ,0"  l^  malbie/i,  O-Vamer  doux. 
L.a  Jufluene  change  pas  de  /lature  ,pOur  cha/iger  de  no/it  dans  lcur 
bouche ,  (^  pour  etre  appellee  Mutinerie ,  Coviplot ,  Sedition. 

Le  Chevalier  Edouard  Coke  ne  paria  pas  avec  moins  de  for- 
ce  &  de  liberte.  „  Nous  avons  traite  les  aftaires ,  dit-il ,  avec  Difcour» 
„  plus  &  de  foumitfton  &  de  moderation  qu'on  n'en  vit  jamais  du  Che- 
„  dans  aucune  Chambre  comme  la  notre.  Rebus  fic  fiantibus  ^''^^^"^' 
„  puifque  les  Libertes  du  Sujec  onc  ete  fi  etrangement  violees,  Colie; 
„  prenons-en  enfin,  comme  il  fauc,  la  defenle  a  coeur.  La 
„  trentieme  {4)  annee  du  Regne  d'Edouard  III.^  les  Commu- 
,,  nes  firent-elles  dirficuke  de  denoncer  tn  plcin  Parlemenc,  L-s 
„  Perfonnes  qui  abufoient  le  Rui?  La  qualice  meme  de  Fils  dii 
„  Roi  ne  les  empecha  point  d'accufcr  nommemenc  Jean  de 
„  Gahd;  &  fur  leurs  plaiutes,  les  Lords  Lati/ner  &  Ntvile  fu- 
,,  rent  mis  a  la  Tour  de  Londres,  pour  avoir  donne  de  mau- 
„  vais  confeils  au  Roi.  Et  aujourd'hui  que  le  Royaume  a  ece 
„  jette  dans  une  fi  grande  defolation  ,eft-ce  en  demeurancmuets 
,,  que  nous  nous  aquitterons  de  ce  que  nous  devons  &  a  Dicu 
„  &  aux  Hommes?  La  fepcieme  annee  d'Henri  IV.  (Parl.  Roc. 
„  Num.  31  &  32.);  &  la  onzieme  annee  du  mtme  Reguc 
„  (Num.  13.),  le  Parlemenc  ,  ayanc  laic  des  piainres  concre; 
„  ceux  qui  alfiegeoienc  Forcille  du  Roi,  &  lui  donnoienc  des 
„  confeiis  contraires  au  Bien-public  ,  ils  furent  de.nis  de  leurs 
„  Charges  &  eloignes  de  la  Cour.  Pourquoi  ne  tiendrions-nous 
„  pas  cetce  route  qui  nous  a  ece  frayee,  6c  oii  noa>  avons  drot 
„  de  marcher  ?  Pourquoi  ne  nommerions  nous  pas  ceux  qui 
„  font  la  caufe  de  cous  nos  miux  ?  La  quacricme  annee  du 
„  Regne  d'Henri  IH ,  la  vingt-fcptieme  d'Edouard  UI ,  &  b 
„  creiz,ieme  de  Richard  II,  le  Parlemenc  regla  la  Prerogacive 
„  Royale ,  non  qu'on  en  en  eiit  abufe ,  mais  pour  prevenir  qu'on 
5,  ne  le  fit ,  ce  qui  eft  de  fon  rellbrc  &  de  fa  competence.  Ec 
„  nous  ,  que  ferons-nous  ?  Allons  droit  au  biit.  Si  nojs  ufons 
„  plus  longccms  de  decours  &  de  menagemens,  Dieu  ne  nous 
„  benira  point.  Pour  moi ,  je  le  dirai  touc  nec ,  je  regarde  lc 
„  Duc  de  Buckingbam ,  comme  la  Caule  de  coutes  nos  miferesi 
„  &  tant  que  Sa  Majefte  ne  fera  pas  bien  informee  que  cec 
„  hommc-la  eft  le  Grief  de  ntis  Griefs ,  toutes  nos  deliberations  Le  rJue 
„  feront  fans  fucces,6c  touces  nos  Sellions  fans  honneur.  Mon-  eilappeii^ 
„  trons  donc  au  Roi  que  lcs  caufes  de  cous  nos  malhcurs  partenc  ^f  '^"'f 
„  coutesde  ce  Miniftre,comrae  de  leur  centre.  Au  Roi,dis-je,  G?iefj. 
„  &  diredtemenc  a  lui  j  car  pour  ce  qui  elt  d'aller  a  la  Chambre 
„  Haute  ,  ce  n'eft  pas  prendre  le  droic  chemin.  Nos  Privi- 
„  leges,  on  nous  les  a  failis  i  ralFaire  nous  regarde  en  propre; 
,,  les  Seigneurs  n'y  ont  aucune  part:  encore  une  fois,  prenons 
„  le  chemin  Royal;  ils  ne  le  fonc  pas". 

Mr.  Selden  fuc  d'avis  de  faire  une  Declaration  qui  expofat  aux    Mr.  Sci- 
yeux  du  Public  la  conduice  couce  refpcctueufe  des  Communes  ^^"  op'ne 
envers  Sa  Majefte,  la  violation  de  leurs  Privileges,  &  les  inter-     '""  ^ 
ruptions  qu'avoit  fufcitees  a  la  Chambre  ce  grand  Perfonnage, 
le  Duc,  de  peur  qu'clle  ne  fit  des  pourfuices  concre  lui.    De- 
piiis  le  commencemeut  Jei:f//£'5f//('o;z,dit  cet  iUuftreSenatcur,  atf^y 
n'avons  point  touch/  a  une  ajfaire  qut  caufa  la  Cajfatio/i  du  der~, 
7iier  Parlement  ;    niais  puifque  nous  voici  de  /louveau  tombis  fur 
le    chapitre  de  cet  Hoinme  ,    repre/tons  ce  que  nous  avions  fi  bicii 
conimenc/ ;    renouvellons  les  Chefs  d'accufaiion  qut  furent   portes 
contre  lui ,  ^  auxquels  il  do/tna  des  d/fe/ifes  qui  feules  font  plus 
que  fufjifantes  pour  le  faire  condam/ier .     Pour   couper  courc,  la 
Chambre  refoluc  de  dreOer  un  Acte,cant  pour  la  furete  du  Roi 
&  du  Royaume,  que  touchanc  les  Innovacions  faices  dans  la 
Religion,  la  mauvaife  adminiftration  des  alF.ures,  les  mauvais 
fucces  des  dernieres  entreprifes,  avec  ce  qui  les  avoit  caufes;  &c 
dans  le  tems  que  la  Chambre  delibere  fur  les  preuves  que  le  Duc 
eft  la  principale  caufe  de  tous  les  maux  ,  rOrateur  rentre  avec 
un  Meffage  du  Roi ,  portant  ordre  aux  Communes  de  s^ajOui"- 
ncr  jufqu'au  lendemain  ,  &  d'intcrrompre  cous  les  Committes,' 
ce  qui  fuc  incontinenc  mis  en  execucion.    Le  Garde  dii  Grand 
Sceau  delivra  un  pareil  ordre  aux  Seigneurs. 

efl  faux ,  ou  ne  reijut  d'autre  peine  quc  d'-voir  ete  accufe' ;  cc  qui 
efl:  faux  auili,  puil'qu'il  fut  obiige  de  fe  recirer  de  Londrcs  ik:  Je  la 
Cour,  ovi  il  revint  pourtanc  bieniGt  apres,  a  roccafion  de  ia  rnorf^ 
du  Princc  de  GnlUi  foa  Frere,  qui  avoit  fait  agir  les  CommUrie» 
contre  lui. 


aunebe- 
claratioii 
contrc  le 
Dac. 
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AB^REGE'     HiSTORIQ.UE 


CM  AR- 

l  ES    I. 

l6ii. 


Je  ne  faurois  mieux  faire  connoitre  le  caradere  de  quelques- 
uns  d'entre  les  principaux  de  ces  Opinans ,  que  par  une  Lettre 
que  le  Colonel  Alured ,  Tun  des  Membres  dcs  Communes , 
ecrivit  le  lendemain  au  vieux  Mr.  Cha^nberlam  ,  Officier  de 
la  Cour  nommee  Court  of  Wards  (i).  Je  vais  inferer  ici  cet- 
te  Piece  d'autant  plus  volontiers,  qu'clle  conftate  le  recit  que 
j'ai  fait  de  ce  qui  s'etoit  pade  dans  la  Chambre,  pendant  cet- 
te  derniere  Seance-la. 
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MoNSIEUR, 

CE  fut  hier  un  Jour  de  D^folation  dans  notre  Chambre, 
&  nous  craignons  que  ce  ne  foit  aujourd'hui  un  your 
de  Cajfation.  Mardi  paCfe,  le  Chevalier  Jean  Elliot  propo- 
fa,  que,  comme  nous  avions  refolu  de  fecourir  k  Roi  de 
notre  argent  ,  nous  le  fecouruffions  aufli  de  nos  confeils  , 
Tun  necant  pas  moins  que  Tautre  le  but  que  Sa  Majefte 
s'eft  propofe  en  nous  convoquant,  &  notre  Patrie  en  nous 
deputant.  Outre  qu'etant,comme  nous  le  fommes,le  Grand 
Confeil  du  Royaume  ,  le  Roi  ne  fauroit  recevoir  de  meil- 
leurs  avis,  que  ceux  qui  lui  viennent  de  notre  part.  Sa  con- 
clufion  fut  ,  que  la  Chambre  fit  au  Roi  une  Remoncrance 
du  danger  oii  le  Royaume  fe  trouve,par  le  relachement  des 
mceurs,  &  le  mepris  de  la  Religion,  par  la  malhabilete  des 
Generaux,  rinfidelite  des  OfEciers,rimbecillite  des  Confeils, 
la  diffipation  des  Finances  ,  la  perte  des  Troupes ,  la  deca- 
dence  du  Commerce  ,  ia  perte  des  VaifTeaux ,  par  le  grand 
nombre  &  la  force  de  nos  Ennemis  du  dehors,  &  par  le 
petit  nombre  &  la  foiblefle  des  nos  Allies. 
„  Lorfque  le  Chevalier  faifoit  cette  enumeration,  le  Chan- 
celier  de  la  Duche  de  Lancafire  dit,  que  Ton  tenoit  la  des 
Difcours  etrangesi  mais  la  Chambre  ordonna  au  premier  de 
pourfuivre.  S'il  pafle  outre,  dit  le  Chancelier,  je  demande 
de  fortir  :  tout  le  monde  le  pria  de  le  faire  ;  cependant  il 
demeura ,  &  ecouta  le  Chevalier  jufqu^au  bout.  La  Chambre 
fe  montra  generalement  difpofee  a  faire  cette  Remontrance 
au  Roi  ,  fans  lui  raarquer  aucuns  moyens  de  Refbrmation, 
mais  en  les  laiflant  a  fon  choix  &  a  fa  prudence.  Le  len- 
demain ,  il  nous  fut  fignifie ,  par  un  MelTage  dont  Mr.  VO- 
rateur  etoit  charge,que  cette  Seffion  finiroit  dans  fept  jours; 
qu'ainfi ,  nous  devions  menager  le  tems  ,  &  expedier  les  af- 
faires  qui  etoient  fur  le  tapis  ,  fans  y  en  mectre  de  nouvel- 
les.  Hier  macin ,  nous  ecions  occupes  a  la  Remontrance , 
lorfque  nous  re^umes  un  autre  Melfage,  portant,  que  nous 
euffions  a  prendre  bien  garde  de  ne  point  attaquer  la  condui- 
te  d'aucun  des  Miniftres  de  Sa  Majefte.  Toute  la  Chambre 
s'emut  de  fe  voir  ainfi  reftrainte ,  elle  qui  avoit  aucrefois pour- 
fuivi ,  mis  a  Tamende  &  en  prifon ,  non-feulement  des  Mi- 
niftres  du  Roi,  mais  Jean  de  Gand ,  fon  propre  fils;  elle  qui 
avoit ,  depuis  aflei^  peu  de  tems ,  pourfuivi  &  condamne  !e 
Lord  BacoH  Grand-Chancelier  d'Angleterre,  &  le  Lord  Cran- 
field  Grand-Treforier.  Alors,  le  Chevalier  Robert  Fhilips  fit 
un  difcours  oti  il  s'attendrit  jufqu'aux  larmes.  La  meme  cho- 
fe  arriva  a  Mr.  Pry»»e;  &  le  Chevalier  Edouard  Coke  fut 
fi  tranfporte  de  douleur,  a  la  vue  de  la  defblation  qui  alloit 
tomber  fur  tout  le  Royaume ,  que  ks  pleurs  &  fes  fanglots 
venant  comme  a  torrens,  lui  etoufFerent  la  parole,  &  le  for- 
cerent  de  fe  rafl^eoir.  L'Orateur  lui-meme  fe  moncra  vive- 
ment  touche ,  &  ne  put  s*empecher  de  fondre  en  larmes ; 
fans  parler  d'une  grande  quantite  d'autres  Membres  qui  avoient 
le  cocur  ii  ferre de  douleur , quils  en  etoient  comme  immobi- 
les  &  muets.  Mais  bientot  quelques-uns  etant  revenus  de  ce 
irouble,  fortifierent  les  autres.  Enfin  la  Chambre  fouhaica 
que  Mr.  Wihthy  pric  la  place  de  TOrateur,  afin  que  chacun 
pijt  parler  plus  librement  &  plus  fouvent ;  &  il  fut  en  meme 
tems  defendu  que  perfonne  ne  fortit ,  fous  peine  d'etre  envo- 
ye  a  la  Tour.  Mais  TOrateur  ayant  demande  humblement 
&  avec  beaucoup  d'ardeur,  la  permiffion  de  s'abfencer  pour 
une  demi-heure,  on  le  lui  accorda,  perfonne  n'ayant  prefu- 
me  qu'il  eijt  de  mauvais  defleins.  Enfuite,  on  difcuta  vive- 
menc  les  Infrattions  des  Privileges ,  &  lc  danger  eminent  oii 
le  Royaume  fe  trouve.  Le  Chevalier  Edouard  Coke  dic  qu'il 
voyoic  bien  que  la  conduite  toute  foumife ,  &  le  procede  tout 
circonfped:  des  Communes  n'avoient  point  ete  agreables  a 
Dieu ;  &  qu'il  croyoit  meme  qu'on  avoit  manque  de  linceri- 
te  6c  de  zele  envers  le  Roi,  &  envers  la  Patrie,  en  evitant 


(i)  J'ai  lu  quelque  part  que  cette  Cour  fut  abolie  par  Charles  II, 
&  c'eft  tout  ce  que  )'en  lai. 

(i)  Selon  rancien  ulage.le  Roi  prononce  ces  paroles  en  Franqois: 
&  lori'qu'il  le  fait  en  plein  Parlement,  elles  emportent  un  coniente- 
ment  pur  &  entier ,  dont  il  ne  peut  plus  fe  retra£tcr  ;  de  forte  que 
l'Afte  qui  y  donne  lieu  a  des-lors  toute  la  validite  &  toute  k  force 
d'une  Loi.  Ceil:  ce  que  n'avoit  pas  la  premiere  Reponfc.  Cir,  i. 
outre  qu'elle  n'avoit  pas  ete  prononcee  par  le  Roi  ,  le  Parlement 
feanti  2.  clle  y  avoit  ete  apportee  toute  faite;  3.  ellc  n'etoit  point 
felon  rancienne  Formule;  4.  £c  elle  contenoit  des  exprelVions  dont 
les  Communes  croyoient  que  le  Roi  pourroit  abulcr ,  pour  eluder 
ce  qu'il  fembloit  promettre  le  plus  fortcment.  J'ai  dit  que  c'etoit 
Vancienne  Formule:  il  faut  ajouter  qu'elle  marque  que  la  choie  de- 
inandee  eft  un  Droit  irrevocMi ,  au-lleu  que,  s'il  s'agit  d'une  Grace 
deja  obtenue ,  ou  a  gbtenir ,  le  confcntement  eft  exprime  en  ces  ter- 


„  &  craignant  de  faire  une  Declaration  ingenue  &  vive  des  C  h  a  r- 

„  caufes  de  toutes  ces  calamites.    Quant  a  moi,  dit-il,  puif-  les  I. 

„  que  les  aflaires  en   font  venues  au  trifte  etat  ou  nous  les  vo-    1628. 

„  yons,  je  me  repens  de  n'avoir  pas  plutot  parle,  fans  aucun 

„  menagement ;    &  comme  je  ne  fai  point  fi  j'aurai  jamais  plus 

„  occafion  de  le  faire  dans  une  Chambre  des  Communes  ,  je 

„  mets  celle-ci  a  profit  pour  declarer  tout  haut,  que  TAuteur 

„  &  la  caufe  de  toutes  nos  miferes  n'eft  autre  que  le  Duc  de 

„  Buckingham.     A  ces  mots,  on  entendit  tout  a  coup  retentir 

„  la  Chambre  d'un  applaudiflement  general.    Ceft  ainfi  que 

„  Iorfqu'une  bonne  Cle'  de  Meute  marque  la  pifte  qu'elle  a  re- 

„  trouvee ,  tout  le  refte  de  la  Meutc  y  rentre  en  diligence  & 

„  avec  les  cris  d'une  pleine  allegrefle.  Cette  affaire  fut  donc  ra- 

„  menee  &  difcutee  avec  ardeur;  chacun  ayant  repris  courage, 

„  &  donnant  hardiment  le  blame  a  celui  que  lon  jugeoit  Ta- 

„  voir  merice.    On  ecoic  fur  le  point  de  conclurre,  que  dans 

„  la  Remontrance  projettee  le  Duc  feroit  nommement  accufe 

„  d'etre  la  principale  &  feule  caufe  de  tous  les  malheurs  &  de 

„  toutes  les  pertes  faites  tant  au  dehors  qu'au  dedans  ;  lorfque 

„  rOrateur,  apres  trois  heures  d'ab(ence  qu'il  avoit  paflees  au- 

„  pres  du  Roi ,  revint  vers  les  onxe  heures  avant  midi ,  &  nous 

„  delivra  un  Meflage  par  lequel  Sa  Majefte  nous  ordonnoit  de 

„  nous  feparer  incontinent,  jufqu'au  lendemain,  avec  defenfes 

„  qu'il  fe  fit  aucun  Committe  de  touc  le  refte  du  jour.    Ce  qui 

„  nous  attend  ce  matin ,  Dieu  le  fait.   Nous  nous  aflemblerons 

,,  de  bonne  heure,   tant  a  caufe  des  aflfaires  memes,  qu'2  caufe 

,,  qu'il  a  ete  refolu  ,  depuis  deux  jours  ,  que  ceux  qui  vien- 

„  droient  apres  la  Priere ,  payeroient  douze  fous  d'amende  au 

„  profit  des  Pauvres.    Je  vous  ecris  fort  a  la  hate.     Pardon , 

„  Monfieur,  &  ne  nous  oubliez  point  dans  vos  Prieres.  Nous 

„  avons  grand  belbin,&  vous  &  nous,que  Dieu  nous  exaucc. 

„  Jc  fuis  avec  toute  ma  hate,  &  avec  tout  mon  grifonnage. 


MONSIEUR, 

<J  de  Juin  1628. 


Votre,  &c. 


La  defenfe  que  le  Roi  avoit  faite  aux  Communcs  i  T^ard  Meflage 
de  fes  Miniftres,  fuc  palliee  par  un  Meflage  nouveau  qui  leur  P»'i"tif 
rut  apporte  le  fixieme  de  Jum  par  leur  Orateur.  II  y  etoit  muoes. 
dit,  que  Sa  Majefte  n'avoit  point  defTein  de  priver  les  Com- 
munes  du  Privilege  de  porter  leurs  plaintes  contre  fes  Minif- 
tres ,  mais  feulement  d^emfecher  qu'on  ne  r/j>andit  du  blame  fur 
leurs  confeils.  Cetoic  dire  proprement ,  qu'il  ne  vouloit  poinc 
qu'on  les  attaquat,  fi  ce  n'etoit,  touc  au  pIus,pour  des  fautes 
particulieres  quils  pourroient  commettre  en  qualite  de  perfbn- 
nes  privees,  mais  non  pas  pour  des  Affaires  d'Erat,  en  quali- 
te  de  Miniftres  &  Confeillers.  Dela,  Mr.  ae  Rapin  tire  une 
nouvelle  preuve  de  ce  qu'il  a  remarque  dans  toute  la  conduite 
de  Cbarles  I.,  c'eft  que  ce  Roi  etoit  fi  ferme  dans  fes  princi- 
pes  touchanc  le  Gouvernement ,  qu'il  ne  pouvoit  fe  refoudre  z 
rien  ceder ;  ou  que  s'il  fembloit  accorder  quelque  chofe  d'une 
main,  il  rbtoit  auffitot  de  rautre,  par  quelque  reftridtion  qui 
rendoit  la  conceffion  inutile. 

Ce   MefTagc  donna  lieu  au  Chevalier  Robert  Philips  de  fai- 
re  le  Difcours  fuivant. 

„  Je  me  leve,  je  prends  la  parole,  &  je  declare,  que  j'en- 
„  trevois  aujourd'hui  plus  qu'hier ,  quelque  petit  rayon  d^ef- 
„  perance  pour  le  foulagemenc  de  nos  maux;  &c  ce  n'eft  que 
„  le  peu  de  fonds  qu'il  y  a  a  faire  fur  les  Confeillers  du  Roi, 
„  qui  me  retient  dans  la  plupart  des  craintes  que  j'avois  con- 
„  ^ues.  Je  dois  d'abord  dire  a  votrc  louange,  Mr.  rOrateur, 
„  &  chacun  fait  que  la  flaterie  n'eft  pas  mon  vice,  je  recon- 
„  nois,  dis-je,  hautement,  que  vous  avez,,  eu  toute  occafion, 
„  rempli  vos  devoirs  dans  cette  Chambre  ,  non-feulement  en 
„  bon  Prefident,  mais  auffi  en  Homme  de  bien  ,  &  je  vous 
„  en  rends  mille  remerciemens ,  de  tout  roon  cccur.  Pour  ca 
„  qui  eft  de  la  Reponfe  du  Roi  a  notre  Requetc ,  fi  nous  Tob- 
„  tenons  auffi  courte  que  nous  la  demandons ,  je  regarderai  Sa 
),  Mijefte  comnie  agiffant  par  elle-meme.  Car  je  croi  tr^s 
,,  fort ,  que  fon  intention  etoic  de  nous  la  donner  telle ,  &  qu'en 
),  cela,  comme  en  tant  d'aucres  chofes,  nous  n'avons  ete  en 
),  fouffirance  qu'a  caufe  de  certaines  perfonnes  qni  fe  trouvenc 
„  placees  entre  le  Roi  &  nous.  Mais  puifque ,  par  une  heureu- 
„  fe  rencontre,  le  chemin  fe  trouve  libre  aujourd'hui,  comme 
„  dans  le  tems  oii  nous  allions  droit  -k  Sa  Majcfte,  purgeons 
„  notre  conduite  des  mauvaiies  impreffions  que  lui  en  ont  fait 

33  pren- 

mes  ,  le  Roi  le  veut.  Or  le  Roi  en  n'cmployant  ici  ni  I'une  ni  Tau- 
tre ,  laiiToit  indecis  a  laquelle  des  deux  Formules  fa  Reponfe  fe  rap- 
portoit,  ou  plut6t,  il  demeuroit  le  maitre  de  la  rapporter  a  la  fe- 
conde ;  ce  qu'il  n'auroit  pas  manque  de  faire ,  puifc^u'!!  croyoit  &  a- 
voit  dit  ouvertemcnt  que  les  Libertes  en  queftion  etoient  uoe  Con- 
cellion  gratuite  de  fes  Predeceffeurs ,  qu'il  avoit  droit  de  fufpendre 
8c  d'abolir,  mais  qu'il  vouloit  bien  confirmer  confiderees  dans  ce 
fens-la.  Les  Communes  pretendoient  8c  prouvoient  le  contrairc,  & 
le  Roi  fut  oblige  de  ceder,  comme  on  le  voit  par  fa  derniere  Re- 
ponfe.  Au  refte,  je  remarque  que  Mr.  Rafm  la  rapporte  fans  y  met- 
tre  le  mot  de  Droit;  Mr.  Rymer  place  ce  moc  entre  celui  de  Soit  & 
celui  de  ¥ait ,  pour  ravolr  fans  doute  trouve  daps  ce  derangementj 
Mr.  de  Lurrey  le  met  apres  Vnit ,  ce  qui  eft  plus  uamrel.  £t  moi, 
je  l'ai  vu  place  le  premier;  &  meme  j'ai  trouve  cette  Reponfe  con- 
cue  en  ces  termes ,  Stit  fnit  eomme  il  tft  r^^uit.    Ceft  par-tout  le 

m&mc 


DES     ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 
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C  H  A  n-  '„  prendre  certains  Perftnnages  qui  abufent  du  trop  grand  Pou- 
LEs  I.  voir  qui  leur  eft  confie.    Nous  avons  agi  en  toutes  chofes 

162S.  ^j  avec  toute  la  moderation  poffible ,  en  nous  repofant  fur  la 
„  bonte  de  Sa  Majefl:6  envers  nous,  &  fur  notre  fidelite  a  fon 
j,  egard.  Quc  fi  quelques-uns  jont  attribue  nos  menagemens  a 
„  la  craintc,  ce  font  de  bien  pauvres  gens  de  fe  faire  de  telles 
„  idees  des  Parlemens.  Eh  bien-faifons ,  leur  donc  connoitre 
,)  que  nous  fommes  venus  ici  en  perlbnnes  libres ,  &  qu'il  n'eft 
„  rien  que  nous  n'endurions  plutot,  que  la  perte  de  notre  liber- 
„  te.  Teile  eft  notre  ferme  refolution ,  telle  la  methode  que  nous 
„  voulons  fuivre  j  &  s'il  nous  en  arrive  du  mal ,  ce  ne  fera  pas 
„  le  Roi  Charles  qui  i'e  fera  confeille  lui-meme,  mais  le  Roi  nial 
„  confeille  par  d'autres ,  mais  Charles  feduit  par  de  mauvais  con- 
„  feils.  II  nous  importe  de  confiderer  maintenant  ce  que  nous 
„  avons  fait  jufquici ,  &  ce  qu'il  eft  encore  a  propos  de  faire. 
„  Nous  nous  fommes  attaches  a  examiner  Tetat  du  Royaume , 
„  &  a  reprefenter  a  Sa  Majefte  le  danger  oii  fe  trouve  &  fa  pro- 
„  pre  Perfonne  &  tout  fon  Peuple.  Si  depuis  cela ,  quelqu'un 
„  a  ete  nomme  en  particulier  (je  le  dirai  franchementj  quoique 
„  j'aime  i  me  fervir  de  termes  adoucis  en  parlant  de  mes  Supe- 
„  rieurs,)  celui,dis-je,qui  aete  noinme  n'en  a  l'obligation  qu'a 
„  lui-meme  6c  a  fes  confeiis  ■■,  oucre  que  toutes  ces  mauvaifes 
„  impreffions  ne  nous  ont  point  permis  de  ne  pas  le  nommer. 
„  Je  fuis  pleinement  convaincu  en  moi-merae,  qu'en  procedant 
„  toujours  comme  nous  avons  fait,  nous  ne  nous  ecarterons 
j,  point  des  regles  dc  la  moderation,  &  que  Sa  Majefte  aura 
„  lieu  d'etre  fatisfaite  de  nous.  Par  fon  dernier  Meflage,  le  Roi 
„  vient  de  nous  expliquer  fapenfeeaufujetde  nos  Privileges :  c'eft 
„  qu'il  ne  cherche  point  a  nous  priver  de  nos  droits ,  mais  feu- 
„  lement  a  empkher  qiton  »e  jette  du  hlame  fur  les  confeils  qui 
„  ottt  it^  donnis.  Declarons-lui  de  notre  cote,  en  termes  pre- 
,,  cis  &  fmceres,  que  nous  n'avons  aucune  intention^de  jetter 
„  le  moindre  blame  fur  /«i, mais  feulement  de  detourner  les  dan- 
„-  gers  qui  nous  environnent ,  de  lui  mettre  devant  les  yeux  l'e- 
„  tat  des  affaires  tant  au  dedans  qu'au  dehors,  &  d'obtenir  qu'll 
„  iui  plaife  de  ne  point  fe  laifter  prevenir  contre  nous  &  con- 
„  tre  nos  procedures  par  rentremife  &  ies  faux  rapports  de  per- 
„  fonnes  qui  font  atteintes  de  crimes  ,  mais  de  daigner  attendre 
„  riflue  des  chofes ,  qui  montrera  clairement  que  nous  fommes 
„  des  Sujets  tres  fideles  &  tres  foumis". 

La  Chambre  n'etant  pas  plus  contente  de  ee  dernier  Meflage 
que  du  precedent ,  envoya  demander  aux  Seigneurs  leur  con- 
currence ,  pour  fupplier  le  Roi ,  par  une  Requcte ,  de  donner 
Hne  Reponfe  plus  claire  &  plus  fatisfaitoire  a  la  Requete  de 
Droit;  a  quoi  les  Seigneurs  confentirent. 

Enfuite  les  Communes  s'etant  tournees  en  grand  COmmitte, 
examinerent  plus  i  fond  les  Chefs  qui  devoient  entrer  dans  leur 
Remontrance,  &  particulierement  le  deflein  de  faire  venir  des 
forces  etrangeres  dans  le  Royaume  ,  fous  le  commandement  de 
Dalhier.  Burlamachi  cite  devant  la  Chambre  confefla ,  qu'il  a- 
voit  re^u  trente  mille  livres  fterling,  fur  un  Ordre  du  Sceau- 
Prive  date  du  trentieme  du  mois  de  Janvier  dernier,pour  ache- 
ter  dans  les  Pais  etrangers ,  &  faire  tranfporter  ici  des  Chevaux , 
des  Armes  &c. ;  Que  les  Armes  avoient  ete  commandees  en 
HoUande ;  qu'il  y  avoit  aftuellement  mille  hommes  de  leves  & 
tout  prets  a  pafler  la  Mer  avec  autant  de  Chevaux ,  mais  qu'il  a- 
voit  oui  dire  qu'ils  ctoient  contremandes. 

Le  Roi  voyant  qu'il  ne  lui  etoit  pas  poffible  d'eviter  de  don- 
ner  a  la  Requete  de  Droit  une  Reponfe  telle  que  le  Parlement 
la-<lefiroit ,  fe  refolut  enfin  a  la  faire  de  bonne  grace ,  fans  quoi 
jlL  fentoit  bien  que  l' Affaire  des  Subiides  demeureroit  toujours  ac- 
^crochee.  Cdt  pourquoi  il  fe  rendit,  le  feptieme  de  Juin,  dans 
la  Chambre  des  Seigneurs,  ou  les  Communes  ne  furent  pasplu- 
tot  entrees,que  le  Garde  du  Grand  Sceau  prit  la  parole,&  dit 
3U  Roi: 

Sous  le  bon-flaijir  de  Votre  Excellente  Majeji^. 

S  I  R  E, 

^,  T  Es  Seigneurs  Spirituels  &  Temporels,&  lesCommunes, 
„  *-^  aflembles  en  Parlement,  confiderant,  que  la  bonne  in- 
„  telligence  cntre  Votre  Majefte  &  votre  Peuple  depend  beau- 
,i  coup  de  votre  Reponfe  a  leur  Requete  de  Droit,  prefentee, 
„  il  y  a  quelque  tems,  a  Vorre  Majelte,  vous  fupplient  unani- 
„  mement  &  tres  humblement  de  donner  en  plem  Parlement , 
„  a  cette  Requete  une  Reponfe  claire  &  fatisfadtoire". 


meme  fens.  Mais  que  de  Variautcs'.  D'ou  viennent-elles?  Quelle  eft 
la  veritai>le  ? 

(5)  Voyez  fur  ceci  une  Note  placce  ci-defTus. 

(4)  Voici  la  Lifte  de  ces  Commiflaires ,  telle  que  KusTOorth  la  rap- 
porte 

Le  Chevalier  Thomai  Coventry ,  Garde  du  Grand  Sceau  ;  fean  Com- 
te  de  Marlbourg,  Grand-Treforier;  Henri  Comte  de  Memchefier  ,  Pre- 
iident  du  Confeil  ;  EJouard  Comte  de  Worcefter  ,  Garde  du  Pctit 
Sceau;  Ceorge  Duc  de  Buchingham ,  Grand-Amiral ;  Guillaume  Com- 
te  de  Femiroke ,  Grand-Maitre  de  h  Maifon  du  Roi;  Vlnlifpe  Comre 
de  Momgomeri ,  Grand-Chambellan  dc  la  Maifon  du  Roi;  Theofhile 
Comte  de  Suffolck;  Ejouaril  Comte  de  Dorfet;  Guillaume  Comte  de 
Salishury;  Thomas  Comte  d'Exceter  ;  fean  Corate  de  Brtdgewater ; 
yaques  Corate  de  Cnrlifiei  Henri  Comtc  de  Uolland iGuillaume  Com^ 


A  quoi  le  Roi  repondit  en  ccs  termes :  C  h  a  r- 

La  R^ponfe  que  fai  dfja  donnce  a  ^te  pefe'e  avec  une  Ci  mure  l  e  s  I. 
deliberation ,  ^  approuvee  par  tant  de  gens  fages  <^  prudens  aue  l^^^- 
je  ne  pouvoispas  tnimaginer  quelle  ne  vous  etit  pas  donne  une  en- 
tiere  fatisfailion.  Mais ,  afin  deviter  toutes  fortes  d^interpretations 
ambigues ,  (^  pour  vous  faire  voir  que  je  ne  referve  point  de  fsns 
cacb^  dans  ma  Rfponfe  ^  je  veux  bien  vous  complaire ,  aujji  bien 
dans  les  paroles  que  dans  Cejfentiel.  L.ifez,  votre  Requete,^'vous 
aurez,  une  R^ponfe  dont  je  fuis  affuri  que  vous  ferez  coniens. 

La  Requete  de  Droit  ayant  ete  lue  ,  la  Reponfe  du  Roi  fut, 
Soit  Droit  (2)  fait  ,  comme  il  efi  dejir/.  Sur  quoi  il  fe  fit  une 
acclamation  generale  de  Tune  &  de  Fautre  Chambre.  Apres 
cela  le  Roi  dit: 

„  Je  fuis  affiire  que  cette  Reponfe  eft  entiere ,  &  cependant 
„  elle  ne  contient  pas  plus  que  ce  que  je  vous  avois  accorde 
,,  dans  ma  precedente.  Car  le  deflTein  de  la  premicrc  ecoit  de 
„  vous  confirmer  vos  Libertes ,  etant  perfuade  par  vos  protefta- 
„  tions,  que  votre  intention  n'eft  pas  de  porccr  aucune  atteinte 
„  k  ma  Prerogativc.  Je  vous  aflure,  que  j'ai  pour  maxime, 
„  que  les  Libertes  du  Peuple  fortifient  la  Prerogacive  du  Roi  & 
„  que  la  Prerogacive  du  Roi  doit  defiindre  les  Libertes  du  Peu- 
„  ple. 

„  Vous  voyez  prefentementj  combien  j'ai  ete  promt  h  vous 
„  fatisfaire  fur  vos  deraandes.  Ainfi ,  j'ai  fait  de  mon  cote  ce 
„  qui  dependoit  de  moi.  Si  ce  Parlement  n'a  pas  une  heureufe 
„  ilTue,  ce  fera  votre  faute,  &  non  pas  la  mienne'. 

Au  fortir  de  la  Chambre  des  Pairs ,  les  Communes  retourne- 
rent  dans  la  leur,  toutes  penetrces  d'une  joie  incxprimable  & 
d'une  parfaite  reconnoiflance.  Pour  en  donner  des  marques ,  el- 
les  mirent  plufieurs  fois  la  main  au  Bill  d'argent,  quoique  bien 
perfuadees,  que  dcs  que  cette  affaire  feroit  achevee ,  le  Roi  met- 
troit  fin  a  la  Seffion.  On  propofa  d'envoyer  aux  Seigneurs  les 
Bills  qui  etoient  prets  ,  &  de  perfedtionner  celui  du  Tonnage 
&  du  Pondage.  Mais  le  Chevalier  yean  Strangeivais ,  apres  avoir 
temoigne  la  joie  qu'il  fentoit  de  la  Reponfe  qu'on  avoit  obte- 
nue,  Achevons^  ajouta-t-il,  de  dxejfer  notre  Remontrance.  Le 
Roi  J-aques  avoit  accoutume  de  dire ,  que  les  Parlemens  lui  avoicnt 
d/couvert  bien  des  chofes ,  qu'il  nauroit  jamais  coiznues  autrement. 

La  joie  de  Theureux  fucces  de  la  Requetene  ferenfermapoinc 
dans  les  Chambrcs  du  Parlement ;  elle  fe  repandit  a  torrens  au 
dehors.  On  en  fonna  les  cloches,on  en  alluma  desFeuxDartou- 
te  la  Ville  de  Londres ,  &  il  n'y  eut  pas  de  bon  Anglois  qui  ne 
pritpart  a  rallegrefle  publique.On  obferva  que  cetcc  Conjondu- 
re  etoit  a  tous  egards  fi  heureufe  ,  qu'elle  auroit  apparemmcnc 
produit  une  ferme  Reconciliation  entre  le  Roi  &  le  Parlemenc  (3 ) 
li ,   (comme  un  tres  bon  Auteur  Ta  fort  bien  dit)  retoile  facale 
de  Buckingham ,  telle  qu'un  mauvais  Genie,  n'eLit  point  fuivi  le 
Roi.  Quant  a  ce  Duc ,  s'il  fe  fuc  alors  retire  de  la  Cour  &  des 
Afl5ires,il  fe  feroic  certainement  mis  en  furete,&  il  auroit  fau- 
ve  ibn  Maitre  de  la  haine  generale  que  lui  attiroit  la  protcdion 
obftinee  d'un  tel  Miniftre,contre  les  cris  du  Peuple.  Mais  Buc- 
kingham  n'avoit  point  refprit  de  connoitre  le  dangcr  auquel  il 
s'etoic  expofe,  en  bravant  ceux  qui  font  les  Loix  &  qui  ont  le 
droit,le  pouvoir  &  la  volonte  de  les  defendre.  D'ai]leurs,  il  a- 
voit  fait  de  Laud  fon  Confident  &  fon  Confeiller  intime.  £c  ce 
Prelat  fi  plein  d'orgueil  &  de  prefomption ,  qu'a  peine  auroic-on 
pu  trouver  dans  touce  fa  vie  ,   une  adtion  qui  marquat  du  juge- 
ment  &  de  la  conduite  ,  ce  Laud  ,   que  pouvoit-il  infpirer  au 
Duc,  que  des  fentimens  de  vengeance,  &  des  refolutions  teme- 
raires  .''    Une  autre   Opinion  que  je  foumets,  comme  la  prece- 
dente,  aux  lumieres  de  mon  Lefleur,  &  que  me  fournic  un  au- 
tre  Ecrivain  de  ce  meme  Regne ,  c'eft  que  fi  dans  cette  con- 
jondture,  les  Communes  avoient  pu  fe  paflcr  de  prefenter  leur 
derniere  Remontrance,  ou,  fi  le  Roi  avoic  pu  ne  pas  la  regar- 
der    comme   portant  atteinte  \  fa  Gloire  ,  la  Reconciliation 
eut  ete  parfaite  &  durable.     Mais   les  Communes  ne  croyanc 
point  leurs  Droits  &  leurs  Privileges  alTez  bien  mainccnus ,  & 
aflez  folidement  recablis,  s'ils  ne  Tetoient  fur  une  plainte  decail- 
lee  des  diverfes  &  nombreufes  Infradions  qu'on  y  avoit  faites 
ouvertement,  rairent  inconcinent  fur  le  tapis  les  plus  eflentiels 
de  leurs  Griefs.     Le  premier  qu'ils  examinerent,  fut  la  Com- 
miffion  de  TExcife.    Cetce  Commiffion  dacee  du  dernier  jour  de 
Fevrier ,  tems  auquel   le  Parlement  etoit  deja  convoque ,  mais 
non  encore  aflemble  ,  donnoit  pouvoir  a  vingc-trois  Seigneurs, 
tant  Spirituels  que  Temporels,  entre  lefquels  Laud  fe  trouvoit, 
&  i  quelques  Gentilshommcs  connus  pour  etre  affeiftionnes  au 
Miniftere  regnant  (4.),  cecte  Commiffion  donnoit,  dis-je,pou- 

voir 

te  de  Denbigh;  George  Comte  dc  Totnefs ;  !e  CheytWcr  George  Hay , 
Grand-Chancelier  ^'Ecofle  ;  GuiUaume  Comte  de  Morton;  Thomm 
Comte  de  Kelley;  Thomas  Comte  de  Mellers;  Edouard  Vicomte  de 
Conway ,  Secretaire  d'Etat;  Edouard  Vicomte  de  Wimbleton;  Otivier 
Vicomte  de  Crandifon;  Henri  Falkland  Viceroi  d'Irlande  ;  les  Eve- 
ques  de  Winchefiir ,  de  Bnth  &  Wels  ;  Fulk  Lord  Brook ;  Dudley  Ash 
Lord  Carleton ,  Vice-Chambellan  de  la  Maifon  du  Roi ;  le  Chevalier 
Thomas  Edmoads  ,  Treforier  de  la  Maifon  du  Roi;  lc  Chevaiier  fean 
Savile ,  Controlleur  de  li  Maifon  du  Roi ;  le  Chevalicr  Robert  Naun- 
ton,  Maitre  de  la  Cour  des  Wards;  le  Chevalier" /««>!  Cook ,  Secretai- 
rc  d'Etat;  le  Chevalier  Richard  Wefion,  Chancelier  8c  Sous-Treforier 
de  TEchiquier;  yulius  defar ,  Gardc-r61e;  Sc  le  Chevwlicr  Humphrey 
Uay  ,  Chancclier  dc  la  Duche  de  Lancafire. 
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toutes  ces  perfonnes-la  de  chercher  les  moyens  les  plus    le  lieu  oii  le  Dodeur  Montaigu  &  fes  adherens  tiennent  leurs  C  h  a  r. 
&  les  plus  promts  pour  lever  de  Targent  fur  le  Peu-    Conciles;  jugez  fi  i'on  peut  attcndre  de  tout  cela  autre  chofe,  l  e  s  I. 

Commiffion  qui  e-    que  des  Innovations  dans  le  Gouvernement.  i6a8. 

Un  autre  Membre  ,  pour  confirmer  que  le  Duc  fe  fervoic 
de  Papiftes ,  nomma  Dalbier  ,  &  dit  que  cet  homme  avoic 
trame  la  ruine  de  nos  Troupes  dans  Tlfle  de  Rhe  ,  oii  touc 
fe  conduilbit  fur  les  avis  de  quelques  particuliers  ,  &c  de  gens 
mal  afFedionues  pour  la  Religion  ,  au  mepris  des  vieux  OfE- 


C  H  A  n-  voir 

1.  E  s  I.    propres  &  les  plus  promts  poi 

ple ,  par  voye  d'impofition  ou  autrement 
toit  d'une  nature  bien  differente  de  celle  de  l'Excife  qu'il  y  a 
aujourdhui ,  &  qui  bien  loin  d"avoir  ete  etablie  de  la  maniere 
qui  fe  pratique  a  prefent ,  etoit  emanee  du  fond  du  pouvoir  ar- 
bitraire  que  fon  atfecloit.  Les  Communes  firent  demander  com- 
munication  de  cette  CommilTion  au  Garde  4u  Grand  Sceau.  II 


repondit,  qu'apres  avoir  obei  a  Tordre  qui  lui  avoit  etc  donne    ciers  &  des  bons  Generaux 

en  plein  Confeil  ,  de  la  fceler,  il  Ty  avoir  rapporcee,  &  mife        Le  Chevalier  Robert  Philips  opina,  que  la  Chambre  s'e3rpli- 


fur  "la  Table.  Cependant  on  ne  laiffa  pas  de  la  leur  envoyer. 
Elle  fut  lue  tout  haut;  &  le  Chevalier  Edotiard  Coke  y  fit  ob- 
ferver  trois  circonftances  bien  dignes  d'attention. 

1.  Circonftance  remarquable.  Lorfque  cette  Commiffion  fe 
donna,  le  Parlement  etoic  deja  convoque.  Sans  doute,  dit  Co- 
ke ,  que  certains  Perfonnages  penfoient  que  cette  AfTemblee  ne 
feroit  rien  moins  qu'un  Parlement. 

2.  Circonftance.  On  en  avoit  honte.  Auffi  tint-on  la  cho- 
fe  fi  fecrete,  que  quelques  Pairs  memes  du  Royaume  n'en  eu- 
rent  aucun  vent. 

3.  Circonftance.    On  vouloit  faire  une  levee  de  deniers  fur 


quat  fur  ce  fujet,  en  ces  termes  :  Nous  regardons  rEUvaiion 
^  le  Fouvoir  du  Duc  de  Buciiagham  conime  la  caufe  principa- 
k  de  tous  ces  maux.  Expreffion ,  dit-il,  qui  convienc  d'autant 
mieux,  que  ce  que  nous  faifons  n'eft  pas  une  accufation,  mais 
une  Remontrance. 

Le  Chevalier  Jean  Elliot  ,  le  Chevalier  Edouard  Coke ,  & 
Mr.  Selden  furent  d'avis  de  nommer  pofuivement  le  Duc,  & 
de  1'appeller  la  Caufe  de  tous  les  maux.  Car,  dirent-ils,  il  a 
deja  ete  declare  tel  dans  le  dernier  Parlement  ;  &c  depuis  ce 
tems-la,  bien  loin  qu'il  ait  eu  plus  de  Ibin  du  Bien-public,  il 
n'a  fait  que  multiplier  les  fujets  que  Ton  avoit  de  fe  plaindre 


le  Peuple  ;   car  la  Commiffion  porte  formellement  de  mettre  de  lui. 

des  Impots.  Dans  tous  ces  debats,  il  ne  manqua  pas  de  Mediateurs,  qui 

De  tout  cela  le  Chevalier  conclut ,  qu'il  faloit  avoir  une  Con-  exhortoient  la  Chambre  a  ufer  pour  fon  propre  bien  d'un  peu 

ference  avec  les  Seigneurs  fur  cette  Affaire,  pour  demander,  i.  de  douceur  &  de  menagement  dans  cette  occafion.     Le  Che- 

que  cette  Commiffion  fCic  cancellee,fi  rEnregiftrement  en  avoit  valier   Humphrey   May  i\\.  reffouvenir  les  Communes  ,    que  le 

ete  fait    &  2.  que  le  Projetteur  en  fiic  recherche  &  puni.     La  Roi  leur  avoit  declare  que  li  elles  s'abftenoient  ,    fuivant  fes 

Conference  ayant  ete  accordce,  le  meme  Chevalicr  en  fit  TOu-  defirs,  de  toute  accufation  direfte,  &  de  tout  blame  perfon- 

verture  de  la  maniere  fuivantei  d'abord  par  la  letturede  laCom-  nel,  il  leur  en  tiendroit  compte,  comme  d'une  marque  de  mo- 


miffion  meme  jcnfuite  par  des  Remarques ,  tant  fur  le  caraftere 
de  ceux  a  qui  elle  etoit  adrelTee,  que  fur  le  Pouvoir  dont  elle 
les  revetoiti  &  enfin  en  ces  propres  termes : 

Nous  bornons  cette  Conference  a  un  feul  fujet  de  plainte 


deration  &  de  jugement. 

Le  Chevalier  Henri  Martin  dit  qu'il  croyoit  que  la  Remon- 
trance  dpvoit  ctre  dreffee  en  telle  forte,  qu'elle  trouvat  un  ac- 
ces  favorable  dans  Tefprit  &  dans  le  cceur  du  Roi ,  &  que  Sa 


„  que  nous  portons  devant  votre  Chambre,  Mylords,  &  dont    Majefte  fiit  perfuadee  que   cet  Ade  etoit  la  produdtion  du 
j,  nous  vous  laillbns  le  jugement.     II  s'agit  d'une  Commiffion    fentiment  general  des  Communes,   &  non  celle  de  la  paffion 


&  des  vues  de  quelques  Particuliers.  Enfuite ,  il  fe  mit  a  de- 
fendre  diredtement  le  Duc  de  ce  qu'on  avoit  dit  contre  lui 
au  fujet  de  la  Religion.  „  Sa  Mere,  dic-on,  eft  Recufante, 
j,  je  favoue  ;  mais  j^affure  ,  que  jamais  rien  au  monde  ne  Ta 
„  tant  chagrine,  &  que  jamais  fils  n'a  faic  pour  convertir  une 
„  Mere,  plus  que  le  Duc  pour  la  lienne  :  apres  tout,  il  n'a 
„  point  d'autorite  fur  elle.  Quant  a  fa  propre  Femme  ,  qui 
„  avoit  quelques  doutes  fur  la  Religion,  il  les  lui  a  leves ,  &c 
nent  de  porter  dans  la  Requete  de  Droit,le  Jugement  leplus    „  Ta  affermie  par  des  moyens  convenables  ;    &  quant  a  TAr 

„  augufte  contre  une  telle  entreprife  :   &  la  bonte  de  Dieu  a  fi  '^         '"  '°  '"'  "'  '"■••"■"'  —^»"-^..  ui.,,v,.>,  c.  ^^„^^~ 

„  bien  conduit  toutes  chofes,  que  cette  Patente  fera  un  exem- 

„  ple  de  Texecution  de  ce  Jugement ,  par  la  condamnation  dont 

j,  elle  fera  frappee. 

„  Je  ferois  extremement  &  fache  &  furpris  ,   que  la  Claufe,     ...  . 

par  laquelle  vous  voulutes  marquer  votre  ardeur  pour  la  gloire    „  ginal.     Quelques  Gentilshommes  &  quelques  Predicateurs  de 


„  donnee  pour  lever  de  Targent  par  voye  d'Impofition,  ou  au 
„  trement.  Permettez-nous  de  dire ,  que  nous  craignons  qu'on 
„  ne  veuille  etablir  une  Excife,  avec  tout  ce  qui  s'en  en- 
j,  fuit.  Ce  qu'il  y  a  de  bien  fiir ,  c'eft  que  c'eft  ici  une  In- 
„  fradion  faite  a  la  Loi,  c'eft  que  c'eft  une  grande  breche  a 
j,  votre  Grandeur,  Mylords,de  meme  quaux  Libertes  des  pau- 
„  vres  Communes.  Cepcndant  de  ce  mal  meme  ,  il  peut  en 
j,  fortir  un  grand  bien.     Le  Roi  &  les  deux  Chambres  vien- 


„  minianifme ,  je  le  lui  ai  ibuvent  entendu  blamer  &  condam- 
„  ner.  Je  ne  deguiferai  cependant  point  que  pluiieurs  Doc- 
,,  teurs  de  cette  Sefte  ont  du  credit  aupres  de  lui  ,  &  qu'ils 
„  s'y  fervent  de  leurs  talens  &  de  leur  habilete  pour  leurs 
„  vues  particulieres.     Sur  quoi ,  voici  un  faic  que  je  fai  d'ori- 


,,  du  Roi,  euc  paru,  en  quelque  lbrce,avoir  contribue  a  lapro 
„  dudion  d'une  telle  Patente.     Miis  non,  fept  jours  apres  que 

le  Parlement  eut  ete  convoque,  cet  Ouvrage  fut  enfante, 

comme  en  depic  du  tems  ;   quoique  fes  Auteurs  previilent 

bien   qu'il  ne   demeureroit  point  cacbe  a  cette  Affemblee. 

Mais  j'efpere   que  toutes  ces  menees  tourneront   a  notre 

bien. 

„  Ce  que  j'ai  ordre  de  demander  a  vos  Grandeurs,  Mylords, 

eft: 


}> 


grand  nom  fe  trouvant  recherches  fur  un  point  qui  avoit 
„  quelque  chofe  d'errone  ,  \  le  prendre  dans  le  fens  pour  le- 
,,  quel  on  les  avoit  deferes ,  j'en  donnai  au  Duc  la  nouvelle; 
„  &  il  me  repondit ,  qu'il  vouloit  les  proteger  de  tout  foa 
„  pouvoir". 

ll  fuffit ,  dit  le  Chevalier  Benjamin  Rudyard,   il  fufjit  iTune 

Expofition  nue  ^  fimple  de  cette  matiere,  pour  d(fcrier  FHomme 

dont  il  f'agit  ,    hien  plus  que  nous  ne  pouvons  le  faire  dans  not 

d^clamations.     Parlez  iTun  Pouvoir  excejjif.^  parlez  de  Pabus  de 

I.   Quc  lesCommunes,ayantcondamnecetteCommiffion,    ce  Pouvoir ,  ces  exprejftons  tomberont  maintenant ,   e^  demeure- 

„  corame  diametralement  oppofee  au  Jugement   rendu  fur   la    ront  dans  les  tems   a   venir  fur  le  Duc  &  fur  tels  autres.     Or 

Requete  de  Droic,   il  vous  plaife  de  nous  continuer  en  ceci    un   homme  tfhonneur  na  rien  de  plus  cher  que  fa  Reputation. 

^',  le  concours  que  vous  nous  ave:i  jufquici  accorde.  Pour  moi,  je  fai  ^  je  fuis  temoin,  quc  ce  Mi?iijire  a  rendu  de 

„  2.  Que  cette  Commilfion  foit  cancellee  ,    comme  etant    tres   bons  ofjices  <ir  en  grand^  nombre  d  cette  Chambre.     G)ue  fi 

contraire  a  la  Loi.  pour  vous  ajfurer   que  vous  naurez. ,  la  Seljion  prochaine ,  aucun 

3 .  Que  fi  elle  a  ete  enregitree ,  il  foit  refolu  de  la  bifer ;    fujet  de  porter  plainte  contre  lui ,  il  ne  vous  faut  que  ma  tete , 

fi  elle  n'a  point  ece  enregitree,    que  le  Parlemenc  mette    me  voici,  je  vous  Vengage.    Et  quon  ne  vienne  point  vous  di- 

ordre  qu'elie  ne  le  Ibic  pas.  re  ,    qu'il  ejl   a   craindre  que  nous  ne  puijjions  pas  reprendre  la 

~       ^"  1         '-  r._    1'^     1   -  pourfuite  de  cette  affaire  une  autre  fois ^  fi  nous  nous  en  d^fijlons 

a  fr(fent  ;    comme  fi  nous  n'avions  pas  d^a  bien  montrf  ce  que 
nous  favions  faire  en  pareil  cas. 

Comme  ce  qui  avoit  ete  dit  de  Dalbier  avoit  vivement  frap- 
pe  1'Aflemblee  ,  le  Chevalier  Thomas  Jermin  fe  leva  pour  le 
defendre  ,  &  dit  que  cec  homme  avoit  donne  en  AUemagnc 
des  preuves  evidentes  de  fa  droiture  &  de  fa  fidelite.  Voici  le 
cas.     Lorfque  le  Comte  Palatin  fe  retira  de  lui-meme,  le  Con- 


„  4.  Que  la  publication  en  fera  condamnee  &  defendue. 

55  5-  Qi?'il  vous  plaife  ,   Mylords,   d'avifer  en  votre  grande 
„  fagefle ,  que  1'Auteur  de  ce  Projet  foit  recherche ,  &  s'il  fe 
,  trouve ,  qu'il  en  foit  exemplairement  puni  felon  Tordre  de  la 
'„  Juftice". 

Les  Seigneurs  approuverent  ces  demandes,  &  promirent  leur 
concours  pour  les  prefenter  a  Sa  Majefte.  Enfuite  les  Com- 
munes  refolurent,   que  cette  Commiffion-la  feroit  un  Article 

de  leur  Remontrance,  de  meme  que  la  negligence  de  la  Garde  feil  ayant  trouve  bon  d'envoyer  une  Perfonne  fous  le  Comte  de 
de  la  Mer,  la  decadcnce  du  Commerce,  &c  j  &  lorfqu'on  vint  Mansfeldt,  pour  en  venir  a  une  decifioni  &  le  Roi  ayant  don- 
a  refumer  la  propofition  de  nommer  celui  qui  ecoit  la  caufe  de  ne  avis  a  TEledeur  Palatin  de  s'y  rendre  en  perfonne  ,  Dalbter 
tous  les  maux,  les  debats  furent  auffi  ardens  que  jamais,  &  les  accompagna  ce  Prince.  Arrives  a  un  certain  Village  ,  oii  il  y 
Crimes  fi  fouvent  reproches  au  Duc  furent  rappelles  dans  le  avoit  cinquante  Maitres  ,  Dalbier  alla  crouver  le  Capitaine,  & 
dernicr  detail.  Un  des  Membres  fit  une  diftindion  finguliere.  lui  dit,  Nous  fommes  Of[iciers.  Si  vous  voulez  nous  accorder  une 
II  dit  que  le  Duc  etoit  la.  caufe  de  quelques-uns  de  ces  maux,  efcorte ,  nous  vous  donnerons  tant,  ^c.  Ce  qui  fut  fait,  &  D/»A 
&  une  caufe  des  autres.     Les  maux,  continua-t-il ,  dont  Buc-    hier  ne  quitta  point  TEledteur. 


iingham  eft  la  caufe ,  font  la  ruine  de  nos  Ports ,  de  notre  Com- 
Tneice,  de  nos  Vaifleaux,  de  nos  Mitelots,  de  nos  Troupes: 
Et  les  maux  dont  ce  Duc  eft  utie  caufe  ,  vous  ies  trouverez. 
dans  la  Religion.  Car  i.  Sa  Mere  eft  une  Recufante,  6c  une 
Fautrice  des  Recufans.  2.  Dans  toutes  fes  Affaires,  il  fe  fert 
principalement  de  Papiftesj  il  tient  meme  des  Officiers  Papiftes 
aupres  de  lui.    Pour  ce  qui  eft  des  Arrainiens,  Tork-Hi^Je  eft 


Enfin,  le  troifieme  dejuin,  les  Communes  refolurent  d'infe- 
rer  dans  la  Remontrance .  que  le  Pouvoir  excejjif  du  Duc  de  Buc- 
kingham  etoit  la  caufe  des  maux  <ir  des  dangers  oii  fe  trouvoient 
tant  le  Roi  que  le  Royaume. 

Ce  fut  precifement  dans  ces  entrefaites,  qu'un  aommtLamh^ 
Medecin  Empirique,  &  Creature  du  Duc,  fut  maffacre  par  la 
Populace  dans  les  rues  de  Londres.    II  revenoit  de  la  Comedie. 

Un 
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Chxr-  Un  tas  de  racaille  rinfulce.  II  fuit  ;  on  le  fuit  ,  on  le  poufle 
LEs  I.  d'une  rue  a  l'autre.  II  fe  refugiedans  un  Cabaret ,  Enfeigne  du 
1528.  moulin  a  vent,  au  bout  de  l'ancien  quartier  des  Juifs.  La  Po- 
pulace  veut  ernrer  a  toute  force.  Le  Cabaretier  craignant  que 
ia.  Maifon  ne  foit  piilee  &  fon  vin  repandu  ,  contraint  Lam^ 
de  fortir.  Alors  la  troupe  devenue  plus  nombreufe  &  s'animant 
de  plus  en  plus  contre  cc  milerable ,  le  hue  ,  rappelle  Sorcier , 
Diable ,  Magicien  aux  gagei  du  Duc,  &c.  On  en  entendit  meme 
qui  difoient  tout  ecumans  de  rage  ,  que  /I  k  Duc  foa  Maitre  i- 
toit  la  ,  on  lui  en  feroit  autant.  Aux  injures  fuccederent  les 
coups.  On  le  bat ,  on  le  heurte  ,  on  le  renverfe ,  on  le  foule , 
on  le  meurtrit,  il  eft  laifle  pour  mort  ,  fans  que  perfonne  Tas- 
fifte,  ni  montre  avoir  la  moindre  pitie  de  lui.  Enfin  arrive  une 
Garde,  que  le  Lord-Maire  envoyoit  pour  le  delivrer  de  leurs 
mains.  Ceux  qui  la  coriimandent  ont  bien  de  la  peine  a  le  jet- 
ter  encore  en  vie  ,  dans  le  Contoir  (i) ,  oii  il  expira  peu  d'heu- 
res  aprcs,  avant  que  le  jour  parut,  age  de  quatre-vingts  ans  ;(a 
grande  vieilleffc  n'ayant  pu  le  laifler  un  plus  longtems  furvivre 
a  un  traitement  fi  cruel.  Cette  AfFaire  fit  craindre  au  Duc  que 
le  Peuple  ne  tournat  fa  rage  contie  lui ,  d'autant  plus  qu'on  les 
entendoit  la  plupart  repeter  tout  haut  ces  deux  vers  dans  les 
rues: 

Tajfent  ce  que  fourront  Charles  &  Buckingham , 
L,e  Duc  mourra,  comme  le  Doiieur  Lamb  (2), 

Cependant ,  il  eft  certain  que  quand  cet  homme  n'auroit  pas 

eu  avec  le  Duc  des  relations  fi  intimes,  il  etoit  de  lui-meme 

odieux  a  la  Populace ,  qui  le  regardoit  comme  ayant  un  Carac- 

tere,  &  comme  ayant  jette  un  Sort  &  ufe  d'autres  pratiques  in- 

fcrnales  fur  le  Corps  du  Lord  Windfor.  De  plus ,  il  s'etoit  per- 

du  de  reputation  par  fon  libertinage ,  ayant  meme  ete  accufe 

de  Rapt ,  devant  le  Banc  du  Roi ,  oii  il  fe  defendit  en  des  ter- 

mes  ii  impudens,  fi  diflblus,  qu'on  vit  bien  qu'il  etoit  coupable 

d'un  tel  crime  ,   quoiqu'il  en  fiit  trouve  innocent.     Au  refte, 

il  paroit,  dit  Whiteloch^  par  la  Sentence  qui  fut  prononcee  la- 

delTus,  que  L.amb  n'etoit  ni  Medecin ,  ni  homme  d'etude.  On 

aflTure  aulTi  qu'il  avoit  commence  par  gagner  fa  vie  a  vendre  Azs 

&  quclquefois  du  poifon,  jufque-la  qu'il  fut 

mel^  dans  le  foupgon  que  Ton  eut  que  le  Roi  yaques  ^toit 

ihort  empoifonne.    Mr.  de  harrey  dit ,  dans  fon  Hiftoire  d'An- 

gleterre  ,  que  Buckingbam  remp/ojoit  a  fex/cution  de  fes  plus.fe- 

cretes  intrigues,  ^  de  fes  plus  odieux  attentats.    Cependant  ce 

tneurtre  &  ces  violences  augmenterent  confidcrablement  la  di- 

vifion  entre  la  Cour  &  la  Ville ;  car  elles  ne  furent  pas  plutot 

venues  a  la  connoilfance  du  Roi,  qu'il  affembla  fon  Confeil. 

Le  Lord-Maire,  &  les  Echevins  de  Londres  cites  y  furent  in- 

terroges  fur  faits  &  articles  touchant  cette  Affaire,  &  menaces 

de  la  perte  de  leurChartre,  s'iis  ne  decouvroient  &  ne  livroient 

point  les  principaux  Auteurs  de  cette  Emeute.     Toutes  les  re- 

cherches  furent  vaines ,  ne  s'etant  trouve  qui   que  ce  f  ut  qui 

voulQt  etre  ni  denonciateur  ni  temoin.     La  Ville  en  fut  con- 

damnee  a  une  Arnende ,   quelques  annees  apres ,   comme  nous 

le  dirons  en  fon  lieu ;   nous  contenrant  de  rapporter  prefente- 

ment  TOrdre  que  le  Confeil  Prive  envoya  ,   deux  jours  apres 

cette  Adion,  aux  Lord-Maire,  Echevins  &  Sherifs  de  Lon- 

dres. 

Ordte  de       D^autant  que  nous  avons  ^te  informtfs  ,   que  le  nomm^  Lamb 

la  Cour     a  ct(f  tu^  (^  majfacre  £une  maniere  harhare  par  un  grand  nom- 
aux  Ma  -        '  -  "  - 


Xats  de  ^'^  ^^  ^^'"^  '*'''  f'^''  ^  "^^  corde ,  attroup^s  c5'  faifs  de  fureur  dr 


Londres     de  rage ,  fans  qu^aueun  Bourgeois  ait  fait  le  moindre  mowvement 

touchaot    ^gfff  Ig  tirer  de  leurs  mains  ,    ni  que  les  Magifrats  eux  -  memes 

Lamb"  ^7  aient ,  felon  le  du  de  leur  Charge ,  apport^  aucun  empechement : 

Ce  que  Sa  Majeflf ,    qui  en  a  eu  pareilleme7tt  connotjfance  ,    re- 

garde  comme  un  fcandale  qui  rejailliroit  fur   le  Repos  Puhlic  g^ 

fur  rhonncur  du  Gouvernement  de  ce  Royaume  ,  fi    un  attentat 

fi   atroce  ,    commis  pubhquement   dans  fa  Ville  Capitale  ,   oii  Sa 

Majeji^  riffde  en  perfo7ine ,  demeuroit  impU7ii  par  la  diffmulatioji 

^  la  negligence  des  Magiflrats.  Cefl  pourquoi  Sa  Majefle  ayant 

confu  la  plus  haute  indignation  de  ce  Cri^iie  enorme  ,  de  fes  cir- 

t07ifla7ices  (^r   de  fes  ejfets ,   nous  a  covmtand^  de  vous  e7ijoindre , 

^  de  vous  charger  tres  expreJJ^ment ,  que  vous  ayez.  a  faire  tou- 

tes  les  diligences  ^  toutes  les  perquifltions  C07ivenahles ,  pour  e7i 

dCcouvrir   les   Infligateurs   df  ks  Auteurs ,  de  forte  qu'i/s  foient 

appre'hexd/s ,  emprifonn^s  <^  funis  de  la  plus  fevere  peine,  que  les 

■  Loix  du  Royaumc  ayent  dkern^e  contre  de  fi  grands  forfaits . 

A  ces  Caufes ,  ^c. 

Revenons  aux  Affaires  du  Parlement.  Les  Communes  refo- 
lurent ,  que  le  DotSeur  Neal  Eveque  de  Winchefler  &  le  Doc- 
teur  Laud  Eveque  de  Bath  ^  We/Is  feroient  nommes  dans  la 
Remontrance,  comme  fufpedts  d'Arminianifine.  II  fut  aulTt 
conclu,  fur  la  propofition  qu'en  fit  Mr.  Selden  dans  le  Com- 
mitte,  qu'a  ces  raots,  le  Pouvoir  excejjif  du  Duc ,  feroient  a- 


(0  Comfters.     C'e(i  une  Prifon.     II  y  en  a  deux  de  ce  nom-Iik. 
(z)  Lel  Charles  and  George  do  ■what  they  can  , 
The  Duke  Jhall  die  lih  Dr.  Lamb. 

Je  ne  rapporte  ici  ces  deux  Vers  Anglois,  que  pour  dire,  que  Mr. 
de  Larrey  en  cite  deux  autres  qu'il  appelle  un  Vaudeville;  ou  s'il  a 
voulu   citei-  ccux-ci,     il  ne  les  a  pas  tiaduits   foit  heureufcment. 


joutes  ceux-ci,  &  Fahus  de  ce  Pouvoir ;  que  de  pliis,  Sa  Ma-   Char- 
jefte  feroit  fuppliee  de  conhderer,  fi  fon  propre  bien,  &  celui    ^^'  ^- 
du  Public  ne  demanderoient  pas,  qu'un  homme  coupable  d'un     ^^^^' 
abus  qui  eft  la  caufe  de  tant  de  maux  ,    fiit  depouille  de  ce 
Pouvoir,  &  eloigne  de  fa  Perfonne.     Ainfi,  tous  cts  Articles 
ayant  ete  regles  jour-la  ,   on  mit  la  derniere  main  a  la  Remon'- 
trance;  &  elle  fut  preientee  au  Roi  le  dix-feptieme  de  Juin  paf 
rOrateur  accompagne  de  toute  la  Chambre. 

Comme  cette  Piece  fait  voir  d'une  maniere  claire  &  precife, 
les  fujets  de  plainte  que  les  Communes  avoient  contre  le  Gou- 
vernemenc ,  je  croi  qu'il  eft  neceflaire  de  Tinferer  ici  toute  en- 
tiere. 

Tres  Redoute   Souverain, 

„  Comme  vos  fideles  Communcs  aflemblees  en  Parlement  le 
„  croient  obligees  de  reconnoitre  hautement  la  grande  confola- 
„  tion  que  leur  donne  la  favorable  &  pieufe  difpoficion  oii  el- 
35  les  trouvent  Votre  Majefte ,  elies  j  ugent ,  qu'ayant  ete  con- 
„  voquees  pour  confultcr  fur  les  grandes  &  urgentes  AfTFaires  de 
„  TEglife  &  de  TEtat ,  &  pour  vous  donner  leurs  Avis ,  un  de- 
„  voir  egalement  indifpenfable  les  oblige  a  vous  en  informer  fi- 
„  delement.  Ceft  pourquoi,  nous  venons,  le  coeur  ferre  d'u« 
5,  ne  tres  grande  afflidlion ,  nous  jetter  aux  pies  de  Votre  Ma- 
j,  jefte,  pour  vous  demander  un  promt  foulagement,  tel  qu'il 
,,  femblera  convenable  a  votre  Sagefle  ,  a  laquelle  nous  Ibu- 
„  mettons  tres  humblement  &  nos  perfonnes  &  nos  defirs.  Vo- 
„  tre  Majefte  connoit  parfaitement ,  &  le  nombre  &  la  puif- 
„  fance  de  fes  Ennemis  du  dchors,leurs  defleins  ambitieuXjleur 
„  vigilance,  &  1'induftrie  avec  laquelle  ils  travaillent  fans  rela- 
„  che  a  les  executer.  Vous  connoillez  auffi  les  danges  qui  me- 
„  nacent  votre  Perfonne  facree  auffi  bien  que  vos  Royaumes , 
,j  &  les  Calamites  qui  font  deja  tombees  &  qui  tombent  tous 
„  les  jours  de  plus  en  plus  fur  Vv)s  Amis  &  fur  vos  AUies.  Nous 
„  ne  doutons  point  queVotreMajefte  ne  les  reflente  vivement, 
3,  &  ne  travaille  a  les  prevenir  par  fa  profonde  fagetle  &c  par  de 
„  mures  deliberations  &  de  folides  confeils. 

„  Ceft  dans  ces  fentimens  &  dans  cette  vue,  que  nous  fup- 
„  plions  humblement  Votre  Majefte,  premierement  &  princi- 
„  palement,  de  jetter  les  yeux  fur  le  miferable  etat  ou  le  trou- 
,)  ve  ceRoyaume,  fi  affoibli  depuis  quelque  tems,  &  fi  abbat- 
„  tu,  qu'a  moins  que  la  fagefle,  la  bonte  ,  la  juftice  de  Votre 
„  Majefte  ne  le  releve  bientot ,  il  eft  en  grand  danger  de  deve- 
„  nir  la  proie  de  fes  ennemisj  &  du  plus  florifiant  des  Royau* 
„  mes  qu'il  etoit ,  le  plus  malheureux  &  le  plus  meprifable  qui 
„  foit  dans  le  Monde. 

„  Mais  en  travaillant  a  decouvrir  les  fources  de  ces  dangers, 
„  de  ces  malheurs ,  &  de  ces  inconvenicns  qui  nous  environ- 
„  nent ,  nous  proteftons  par  avance,  qae  nous  n'avons  pas  la 
„  moindre  incention  de  repandre  aucun  blame  fur  la  Sacree  Per-i 
„  fonne  de  Votre  Majefte ,  ni  aucun  fcandale  fur  fon  Gouver- 
„  nement.  Nous  reconnoiflbns  au  contraire  dans  la  finc^rite 
„  de  nos  coeurs,  non  feulement  pour  nous-memcs,  mais  au 
„  nom  de  toutes  les  Communes  du  Royaume,  lesquelles  nous 
„  reprefentons ,  que  nous  devons  avoir  Ic  plus  grand  refpeft  & 
,3  la  plus  grande  foumifllon  qu'un  Peuple  fidele  puifle  montrer 
„  pour  le  meilleur  des  Rois.  Car  vous  etes  tel ,  Sire ,  &  vous 
„  en  avez  donne  un  temoignage  inconteftable  a  ce  meme  Par- 
3,  lement  par  votre  Reponfe  a  notre  Requete  de  Droit.  Repon- 
,>  fe  parfaitement  claire  ,  6f  fatisfaifante  ,  dont  nous  &  notre 
„  Pofterite  benirons  Dieu  continuellement ,  confervant  avec 
„  une  parfaite  reconnoiffance  la  memoire  de  votre  bonte  &  de 
„  votre  juftice  a  cet  egard. 

„  Nous  croyons  veritablement ,  que  la  plus  grande  partie  des 
5,  maux  que  nous  allons  vous  reprefenter,  vous  font  inconnus, 
„  ou  du  moins,  expofes  a  vos  yeux  par  quelques-uns  de  vos 
„  Miniftres,  fous  des  couleurs  qui  vous  en  cachent  les  perni- 
„  cieufes  confequences ,  aufli  bien  que  les  mauvais  defleins  de 
„  leurs  Auteurs.  Mais  nous  nous  afliirons  que  Votre  Majefte, 
3,  etant  un  Monarque  fi  judicieux,  &  qui  ne  defire  rien  tani: 
„  que  le  bonheur  de  fon  Peuple,  verra,  en  fuivant  rexemple 
„  de  fes  Predecefleurs  ,  que  rien  n'eft  plus  propre  a  lui  faire 
„  aimer  les  Parlemens ,  que  ces  fortes  de  decouvertes,  qui  font 
3,  une  des  principales  raifons  pourquoi  ils  font  convoques.  Ceft 
„  par-Ia  que  vous  lerez  exa&ement  &  veritablement  informe 
3,  de  Tetat  &  de  la  condition  des  diverfes  parties  de  votre  Ro- 
„  yaume,  &  de  Tufage  que  vos  Officiers  &  vos  Miniftresfont 
„  de  la  confiance  que  vous  avez  en  eux ;  deux  chofes  impor- 
„  tantes  au  dernier  point,  &  dont  il  eft  cependant  comme  im- 
„  pofiSble  que  Votre  Majefte  puifiTe  avoir  connoilTance  que  par 
„  le  moyen  du  Parlemcnt ,  felon  que  le  Roi  votre  Pere  d'heu- 
„  reufe  memoire  ,  voulut  bien  le  declarer  a  la  Chambre  des 
„  Communes  en  ces  termes" : 

f^ 

Qu'on  en  juge. 

Four  s'afranchir  du  jiug  du  Roi ,  de  Buckinghani« 
II  faut  faire  ferir  le  dernier  &  Jo»  Lamb. 

Voyez  fon  Hifloire  d'AngIeterre ,  Tom.  IV.  p.  ;«. 
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g»?  (e  feroit  la  plus  grande  des  prevaricatioas ,  e^  une  vio- 
latiou  iiijipie  de  leur  devoir  envers  leur  Souverain  ,  (ir  de  la 
tonfiance  que  leur  Patrie  avoit  mife  en  eux  ,  /  en  repr^fentant 
les  Griefs  du  Peuple  ,  ^  Ce^tat  de  toutes  les  parties  du  Ruyau- 
me ,  d'o!t  elks  ^toient  envoy(es ,  elles  n' agijfoteiit  pas  rondement 
avec  lui ,  fans  epargner  qui  que  ce  fut  ,  -non  pas  meme  les  per- 
fonnes  qui  lui  etoient  les  plus  cheres ^  fi  elles  e'toient  nuifibles  ou 
flangereufes  d  lEtat. 

,,  Ainii ,  pleins  de  confiance  que  nos  reprefentations  feront  fa- 
„  vorablement  ecoutees,  &  poafles  par  le  juite  defir  de  rem- 
„  plir  fidelement  notre  devoir  dans  une  matiere  de  fi  grande 
„  confequence,  nous  demandons  d'abord  tres  humblement  a  Vo- 
,,  trc  Majefle  la  permilTion  de  lui  faire  entendre ,  que  l'horreur 
5,  extreme  que  nous  favons  qu'elle  a  pour  tout  ce  qu'on  pour- 
„  roit  atcenter  ou  tramer  contre  notre  Sainte  Religion,  qui 
„  nous  eft  plus  chere  que  nos  propres  vics  &  que  toutes  les 
„  chofes  du  monde,   cette  horreur,  dis-je,  quoique  tres  con- 


„  mee  le  feul  moycn  de  s'avancer  dans  rEglife  ,   plufieurs  Etu-  Char- 
dians  tournent  leurs  Etudes  du  cote  de  l'Arminianisme,  ""■■>•  ^^^  '• 


,,  aians  tournent  leurs  ctuaes  qu  cotc  ae  1  Armmianisme,  pour 
„  fe  rendre  capables  de  maintenir  ces  Erreurs.  De  plus  ,  on 
„  foufFre  que  les  Livres  qui  conciennent  cette  Doctrine  ,  foient 
„  imprimes  &  publies,  &  on  empeche  rimprei^on  &  le  debic 
„  de  ceux  qui  fonc  ecrits  pour  les  refuter,  &  pour  foutenir  les 
„  Dogmes  Orthodoxes.  De  plus  encore,  par  une  hardiefle  in- 
j,  concevable,  on  fonde  cet  empechement  fur  la  Proclamation 
„  meme  dont  nous  venons  de  parler  j  mais  nous  favons  tres 
„  bien  que  c'eft  contre  la  penfee  &  Fintention  de  Votre  Ma- 
„jefte. 

„  Ce  qui  augmente  encore  nos  craintes  y  a  1'egard  de  ces  In- 
„  novations  ,  c'eft  que  nous  trouvons  qu'on  a  travaille  avec 
„  beaucoup  d'ardeur  a  faire  ceffer  ce  qui  eft  le  plus  capable  de 
;,  fortifier  &  d'accroi[re  hotre  Religion  ;  &  qu'avec  le  meme 
„  foin  ,  on  a  tache  de  decourager  ceux  qui  s'appliquent  a  in- 
„  ftruire  le  Peuple  dans  la  veritable  connoilTance  de  Dieu,  & 


1628. 


nue,   n'empeche  point  qu'il  n'y  ait  dans  Felprit  de  tous  vos    „  du  Culte  qui  lui  appartient.     On  a  ufe  de  toutes  fortes  de 


bons  Sujets  une  crainte  d'un  deilein  &  d'un  Complot  formes 
„  pour  y  introduire  des  nouveautcs. 

„  Nos  craintes  &  nos  foupgons  ne  font  pas  fondes  fur  de 
fimples  conjectures,  mais  fur  des  effets  certains  6c  vifibles  qui 
en  decouvrent  manifeftement  la  veritable  caufe.  Car  malgre 
les  Loix  falutaires  qui  ont  ete  faites  ,  &  les  fages  precautions 
que  Ton  a  prifes  pour  empecher  raccroilTement  du  Papisme 
„  dans  ce  Royaume^  malgre  meme  la  Reponfe  gracicufe  &  fa- 
55  tisfaifante  de  Votre  Majefte  a  la  Requete  qui  lui  fuc  prefen- 
5,  tee  par  les  deux  Chambres  a  Oxford  ,  nous  trouvons  que  ce 
„  que  vous  avez  promis  dans  cette  Reponfe  n'a  ablblument 
„  point  e:e  execute.  Au  contraire  ,  &  c'eft  ici  une  chofe  qui 
„  ne  peut  qu'affliger  extremement  un  Prince  aulTi  religieux  que 
„  vous  i  Ton  voit  dans  votre  propre  Cour  les  Papiftes  refpedies 
5,  &  favorifes  par  des  perfonnes  de  grande  qualite  &  d'un  grand 
,,  pouvoir ,  aupres  defquelles  ils  fe  tiennent  continuellement ,  & 
3,  particulierement  cheT.  la  ComtelTe  de  Buckingham ,  qui  faifant 
„  profeifion  ouverte  de  cette  Religion  ,  en  eft  regardee  &  re- 
5,  connue  comme  la  Protedtrice.  Nous  avions  neanmoins  tout 
„  lieu  d'efperer ,  apres  la  Reponle  que  Votre  Majefte  donna  au 
„  Parlement  d'Oxford ,  qu'une  telle  chofe  ne  feroit  plus  permi- 
„  fe  ,  &  qu'aucun  de  vos  Sujets  ,  juftement  foup^onne  d'etre 
„  de  cetteReligion,  ne  feroit  plus  admis  ni  lailTe  au  fervice,  tant 
5,  de  la  Reine  votre  Epoufe,  que  de  Votre  Majefte.  Outre  ce- 
„  la,  plufieurs  de  cette  Reiigion  ont  ete  depuis  peu  honores  de 
„  Dignices  ,  &  pourvus  de  Charges  &  d'Oliices  d'aucorite. 
j,  Mais  ce  qui  jeite  le  plus  de  terreur  dans  le  cteur  de  vos  fi- 
„  deles  Sujets  ,  c'eft  qu"on  a,nous  ne  favons  par  quel  moyen, 
„  obtenu  de  Votre  Majefte ,  des  ordres  pour  arreter  les  proce- 
„  dures,  qui  fe  faifoienc  concre  les  Papiftes  conformement  aux 
„  Loix ;  &c  que  des  CommilTaires  ont  ece  etablis  par  des  Lettres 
„  fous  le  Grand  Sceau ,  pour  compofer  avec  les  Papiftes  Recu- 
„  fans ,  avec  inhibicions  &  defenfes  a  toutes  Cours  ,  tanc  Ec- 
„  cleliaftiques  que  Civiles  ,  d'en  prendre  connoiflance.  Nous 
concevons  que  cela  ne  va  pas  moins  qu'a  une  tolerance  odieu- 
fe  a  Dieu  ,  deshonorable  &  prejudiciable  a  Votre  Majefte, 
tres  alHigeante,  tres  fcandaleufc  pour  votre  Peuple  ,  &  dan- 
gereufe  au  dernier  point ,  dans  Tetat  prefent  de  Votre  Majcfte 
„  &  de  fon  Royaume.  La  raifon  en  eft  que  le  nombre  des  Pa- 
„  piftes,  leur  pouvoir  &  leur  infolence,  s'accroilTent  journelle- 
5,  ment  dans  tous  vos  Etacs  ;  particulieremenc  dans  la  Ville  de 
„  Londres ,  &c  dans  fes  environs ,  ou  un  nombre  excellif  de  Fa- 
j,  milles  de  cette  Religion-Ia  viennent  s'habicuer  ,  &  vonc  pu- 
3,  bliquement  a  la  Melfe  au  Palais  de  Danemarc,  &  en  d'autres 
„  lieux.  Ainfi  ,  par  leurs  frequentes  Aflemblees  &  Conferen- 
„  ces ,  ils  onc  occafion  de  joindre  enfemble  leurs  confeils  ,  & 
„  de  forcifier  leur  parci  ,  au  grand  peril  de  Votre  Majefte ,  & 
3,  de  touc  TEtat  ,  principalemenc  dans  ce  ceras  difficile  &  epi- 
3,  neux. 

„  Comme ,  par  les  raifons  expofees  ci-deflus ,  notre  crainte 
55  d'un  deffein  de  renverfer  la  Religion,  eft  fondee  fur  Taccrois- 
fement  continuel  du  nombre  des  Papiftes ,  fes  ennemis  decla- 
res ;  vos  hdeles  Sujets  ne  font  pas  dans  de  moindres  inquie- 
tudes  ,   quand  ils  confiderent  avec  quelle  promtitude  TArmi- 
55  nianisme  s'accroit  &  fe  repand  de  jour  en  jour  parmi  nous. 
,5  Les  opinions  de  cette  Sede  ,   comme  Votre  Majefte  le  fait 
5,  bien ,  ne  font  qu'un  moyen  artificieux  pour  incroduire  le  Pa- 
„  pisme,  &  ceux  qui  en  fonc  profeflion  Ibnt  des  Perturbateurs 
„  des  Eglifes  Proteftantes ,  &  des  incendiaires  dans  les  Etats  011 
„  ils  peuvent  trouver  un  Chef :  Reformes  en  apparcnce ,  vrais 
55  Jsfuites  au  fond.   Ceft  ce  qui  fut  caufe  que  le  Roi  vocre  Pe- 
„  re  fit,  avec  une  pieufe  fagefle  &  un  zele  ardenc ,  tout  ce  qui 
„  dependoit  de  lui  ,   pour  detruire  ce  Syfteme  ,  tant  dans  les 
P,  propres  Ecacs ,  que  chez,  fes  voifins :  &  c'eft  en  imitant  un  fi 
,,  digne  exemple,  que  Votre  Majefte  a  declare  claiiemenc  Scpar 
„  une  Proclamacion-  ,  Taverfion  qu'elle  a  pour  cej  opinibns  & 
„  pour  leurs  Sectaceurs.     Cependant  ces  gens-la  font  toujours 
„  avances ,  toujours  favorifes  ;  ils  ont  meme  aupres  de  Votre 
„  Majefte  de  nos  propres  Ecclefiaftiques  pour  amis.     En  pard- 
„  culier  ,    le  Docfteur  Neal  Eveque  de  Winchefter,  &  le  Doc- 
„  teur  Laud  Eveque  de  Bath  &  TVells  font  juftement  foup^on- 
,,  nes  d'avoir  des  opinions  crronnces  ,   &  de  pancher  vers  ce 
,1  partii  &  la  proteftion  de  cesPrelats  etanc  prefentemcnt  efti- 


» 


moyens  pour  mortifier  &  deconcertcr  les  Predicaceurs  pieux, 
„  laborieux  &  Orthodoxes.  Qjielque  merite  qu'ils  ayent,  quel- 
,,  que  louable  que  foic  leur  conduite,  ils  rencontrent  des  obfta- 
„  cles  invincibles  a  leur  avancement.  Au-lieu  de  les  animer , 
„  on  les  inquiece  par  des  vexacions,  par  d'injuftes  pourfuites;  a 
„  peine  leur  permet-on  de  precher.  Dans  les  lieux  oii  il  n'y  a 
„  point  de  Predicateurs  ordmaires,  lePeuple,  des  ames  duquel 
,,  nous  vous  fupplions  d'avoir  pitie,  eft  entrecenudans  unecras- 
„  fe  ignorance,  &  par-la  plus  expofe  2  ecre  feduic  &jeccedans 
„  Terreur  &  la  fuperfticion.  Un  autre  chofe  qui  redouble  nos 
5,  craintes  a  cet  egard  ,  c'eft  le  malheureux  etat  ou  fe  trouve 
,,  aujourd'hui  votre  Royaume  dlrlande,  dans  lequel  laReligioa 
„  Papifte  eft  publiquement  profelTee ,  &:  ouvertement  pratiquee 
„  fans  aucune  oppofition.  La  Jurisdidion  Papifte  y  eft  gene- 
„  ralement  exercee  &  foutenue.  On  y  a  depuis  peu  erige  diver- 
„  fes  Confrairies  Superftitieufes  ,  &  divers  Monafteres  ,  tanc 
„  d'hommes  que  de  femmes ,  &  on  en  a  rebati  d'autres  :  on  les 
„  a  remplis  de  Moines  &  de  Religieufes  de  divers  Ordres,  qui 
„  font  abondamment  entretenus  a  Dublin  ,  &  dans  la  plupart 
„  dcs  bonnes  Villes  de  ce  Royaume-Ia.  Nous  lailTons  a  Votre 
,,  Majefte  a  confiderer  ,  felon  fa  fagelTe,  les  mauvaifes  confe- 
„  quences  qui  peuvenc  fuivre  de  ces  exces ,  s'ils  ne  fonc  pas  re- 
„  primes  promcemenc.  Mais  nous  vous  fupplions  tres  hum- 
„  blement  de  chercher  quelque  moyen  pour  remedier  a  ces 
„  maux  ,  &  nous  ne  doucons  point  que  Vocre  Majefte  ne  le 
„  fafle. 

„  Que  fi  a  couces  ces  confideracions ,  vous  daignez  ajoucer  k 
„  conjoncSture  du  rems ,  oii  Ton  a  fait  dans  votre  Royaume  c^ 
„  attentacs ,  qui  tendent  a  y  ruiner  nocre  Religion ,  vous  verrez 
„  que  c'eft  dans  le  tems  meme  qu'elle  eft  perfecutee  a  force 
5,  ouverte  dans  les  autres  Pais,  &  que  toutes  les  Eglifes  Refor- 
;,  mees  de  la  Chretiente  font,  les  unes  deja  dJtnutes,&  les  au- 
„  tres  reduites  a  rextremite.  Apres  cela ,  nous  nous  en  rappor- 
„  tons  humblement  a  VotreMajeftc,  s'il  n'y  a  pas  licudecrain- 
„  dre  qu'il  y  ait  ici  une  fecrcte  Ligue  avec  lcs  Etrangers,  qui 
„  font  ennemis  dc  notre  Religion  ,  pour  rabolir  entierement  ^  6c 
„  fi  nous  pouvons  a:tendre  autre  cliofe  qu'une  defolation  excre- 
„  me  ,  a  moins  qu'on  ne  prenne  de  bonnes  &  promces  mefu- 
„  res  pour  la  prevenir.  Mais  tous  ces  malheurs  qui  nous  envi- 
„  ronncnt,  &  qui  nous  menacent,  confiderez.-les  bien,Sire,iIs 
„  font  fort  au  delTous  de  ceux  que  nous  avons  a  craindre  d'un 
5,  Dieu  fi  jaloux  de  fa  Religion  quil  n'en  laifle  point  le  mepris 
,,  impuni.  Nous  avons  deja  fenti  les  coups  de  cette  Juftice  di- 
„  vine,  &  nous  les  reflentons  encore  dans  une  grande  mefure, 
,5  &  avec  une  excreme  douleur. 

„  A  cetce  craince  de  voir  incroduire  des  changemens  dans  la 
„  Religion ,  fe  joinc  dans  les  coeurs  de  votre  Peuple,  une  crain- 
„  te  toute  femblable  par  rapport  au  Gouvernement  ;  ce  que 
„  nous  declarons  avec  tout  le  refped  pofifible ,  a  Votre  Majes- 
„  te,  pour  la  decharge  de  nos  confcicnces  &  pour  nous  aquit- 
„  ter  de  notre  devoir.  Ce  ne  fera  point  exagerer  que  de  dire, 
„  que  vos  Sujecs  font  a  ce  dernier  egard  ,  de  meme  qu'a  Tau- 
„  tre  ,  dans  une  affliction  &  dans  des  tranfes  extremes,  Mais 
5,  nous  devons  ajouter  auffi  que  la  Reponfe  de  Votre  Majefte  a 
„  notre  Requete  de  Droit,  touchanc  nos  Libcrtes,  leur  adon- 
„  ne  beaucoup  de  confolation,  &  a  bien  releve  leur  courage, 
„  qu'avoit  abbattu  la  confideration  des  methodes  pratiquees  Tan- 
„  nee  derniere ,  pour  lever  de  Targent  par  voye  d'emprunt.  Car 
„  fans  vous  arreter  a  ce  qu'on  a  pu  vous  en  dire  ,  Votre  Ma- 
,,  jefte  doit  etre  afTuree  ,  que  jamais  argent  n'a  ete  payc  par  le 
„  Peuple  raoins  volontairement,  avec  plus  de  mecontentement 
„  &  de  repugnance  ;  quoique  quelques-uns  ,^  par  crainte  ,  ou 
„  peut-etre  par  d'autres  confiderations  ,  &  neanmoins  fort  in- 
„  volontairement ,  fe  foient  foumis  a  ce  qu'on  exigeoit  d'eux. 
„  Le  Logement  des  Soldats  par  billets  a  ete  pour  votre  Peu- 
plc  un  grand  furcroit  de  crainte  &  de  douleur,  qui  n'ont  pas 
ete  peu  diminuees  par  la  Reponfe  de  Votre  Majcfte  a  notre 
Requete  de  Droit ,  &  a  celle  que  nous  vous  avons  prefentee 
fur  cet  Article  particulier.  Nous  fupplions  neanmoins  Votre 
Majefte  de  nous  permettre  de  rinformer,  que  la  continuation 
de  l'entretien  de  ces  Soldats,  raugmentation  de  lcur  nombre, 
la  confideration  que  plufieuvs  d'entre  eux  font  etrangers  ,  & 
d'uae  Religion  oppolee  a  la  notre  ,  TalFeAation  de  les  placer 
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fur  les  cotes  de  la  Mer  ,  ou  ils  peuvenc  agir  non  feulement 
pour  eux-memes  ,  mais  encore  pour  le  parti  Papifte  du  Ro- 
yaume  ,  &  nous  jetter  dans  un  embarras  extremc--en  fe  joi- 
gnant  a  dcs  enneniis  etrangers ,  qui  viendroient  pour  nous  en- 
vahir  ;  enfin  la  lenteur  a  congedier  ces  Troupes,  tout  eela 
cauie  dcs  craintcs  &  des  jaloulies  dans  les  efprits  de  vos  Su- 
jetsi  puisqu'on  ne  peut  pas  continuer  a  entretenir  cesSoldats, 
fans  un  danger  eminent  pour  la  paix  &  pour  la  furete  du 
Royaume. 

„  Le  bruit  qui  a  couru  que  Votre  Majefte  avoit  forme  le 
deflein  etrange  &  dangereux  de  faire  venir  de  la  Cavalerie 
Allemande  dans  ce  Royaume,  auroit  ete  capable  denousjet- 
ter  dans  le  del"espoir,&  auroit  change  notre  crainte  en  certi- 
tude  de  nous  voir  dans  la  mifere  &  dans  la  confufion ,  ii  Vo- 
tre  Majefte  par  fon  gracieux  Meflage  ne  nous  avoit  pas  ras- 
fures ,  en  nous  difanc  que  ces  Troupes  netoient  poinc  defti- 
nees  a  fervir  en  Anglecerre,  mais  ailleurs,  dans  quelque  Pais 
etranger :  Meflage ,  aflurance  Royale  ,  dont  nous  vous  ren- 
dons  nos  plus  humbles  adtions  de  graces.  Neanmoins  la  vue 
de  rOrdre  fous  le  Sceau  Prive  de  Votre  Majefte  ,  en  vertu 
duquel  ces  Troupes  devoient  etre  levees  ,  la  grandcur  de  la 
fomme  qui  a  ete  payee  pour  cet  efFet  ,  comme  nous  ravons 
trouve  dans  rexamen  que  nous  en  avons  fait ,  nous  onc  don- 
ne  des  iujets  de  crainte  ,  d'autant  mieux  fondes,  que  ,  dans 
ce  meme  tems  ,  il  y  avoit  une  Commillion  fous  le  Grand 
Sceau,  adreliee  i  divers  Seigneurs,  &  autres  duConfeil  Pri- 
ve  de  VotreMajefte,  pour  confulter  enlemble  liir  Ics  moyens 
de  lever  de  Targent ,  foit  par  des  impofitions  ,  foit  d'une  au- 
tre  maniere.  Ds-la  naifloit  &  naic  encore  narurellement  le 
foupgon  ,  que,  quclle  que  fut  l'intencion  de  Votre  Majefte, 
il  ne  manquoic  pas  de  gens  ,  qui ,  fous  quelque  prctexte  co- 
lore ,  tentoienc  fourdemenc  de  changer  par  ce  moyen  ou  par 
d'autres  ,  la  conftitution  du  Gouvernement  &  de  la  Reli- 
gion,  &  de  faper  la  furete  de  Votre  Majefte  &  de  votre  Ro- 
yaume. 

„  Ces  gens-Ia  ne  pouvoicnt  pas  ignorei*  ,  que  le  fervicef.des 
Etrangers,  fous  prerexte  de  fecours  ,  a  ete  pernicieux  a  tous 
les  Etats,  &  trcs  facal  a  rAnglecerre.  Nous  bcnilfons  Dieu, 
de  ce  qu'il  a  donne  a  Votre  Majefte  un  cccur  fage  &  cncen- 
du,  pour  difcerner  ces  mechodes,  &  pour  comprendre,  que 
d'un  pouvoir  aquis  d'une  celle  maniere,  ne  peut  provenir  que 
foiblelfe  &  que  malheur.  Nous  vous  fupplions,  Sire,de  nous 
pardonner  la  force  de  nos  expreflions  ,  fi  dans  raffedhon  & 
le  zele  que  nous  avons  pour  vous,  nous  prenons  la  hardiefle 
de  declarer  a  Vocre  Majefte  &  a  cout  le  monde  ,  que  nous 
croyons  au-deflbus  de  tout  vrai  coeur  Anglois  de  penfer  qu'une 
Nacion  viftorieufe ,  comme  la  nocre ,  ait  befoin  de  Troupes 
AUemandes  pour  defendre  le  Roi  qu'elle  a  prefencement ,  & 
le  Royaume ,  en  l'etat  oii  ils  fe  trouve. 
„  Mais  quand  nous  confiderons  les  methodes  qu'on  a  fuivies 
jufqu'a  prefent ,  &  toutes  ces  chofes  qui  ,  felon  les  apparen- 
ces ,  tendent  a  changer  le  Gouvernement ;  les  frequentes  dis- 
folutions  des  Parlemens  ,  par  lefquelies  Votre  Majefte  a  ete 
privee  des  avis  &  des  fecours  de  fon  Peuple  ;  la  perception 
du  Droit  de  Tonuage  &  FonJage  ,  depuis  le  commencement 
de  votre  Regne  jufqu'a  prefent,  quoiqu'il  ne  vous  ait  pas  ete 
accorde  par  Adc  de  Parlement  ;  ia  Commiirion  donnee  au 
Duc  de  BucktTigham  ^  pour  etre  General  d'Armee  en  tems  de 
Paix  j  la  caflation  de  divers  Officiers  &  Magiftrats  habiles , 
foit  dans  la  Juftice  foit  dans  d'au(res  Charges  qu'ils  avoienc 
pofledees  dans  TEcac;  nous  ne  pouvons  ,  a  la  vue  des  defo- 
lations  qui  doivenc  necelfairement  accompagner  ces  manieres 
d'agir,  quelever  notre  voix  auCiel  pour  lui  demanderdu  fe- 
cours  ,  &  nous  adrelfer  enfuite  ^  Votre  Majefte  ,  en  faveur 
de  tant  de  milliers  de  vosSujets,  dont  les  triftes  accens,  qui, 
quoique  poufles  tous  a  la  fois  ,  ne  parviennent  point  jufqu'a 
vous ,  implorent  votre  alTiftance  ,  &  une  promte  reforma- 
tion. 

„  Si  Votre  Majefte  veut  avoir  la  bonte  d'examiner  un  peu 
cxadtement  retac  de  votre  Royaume  ,  nous  vous  prions  de 
confiderer ,  fi  les  mauvais  fucces ,  &  les  defaftres  qui  ont  ac- 
compagne  vos  delfeins,  particulierement  a  Cadis,  a  riile  de 
Rhe,  &  dans  la  derniere  Expedition  de  la  Rochelle  ,  n'ont 
pas  confiderablement  diminue  Ihonneur  de  ce  Royanme,  au- 
paravant  fl  redoutable  aux  autres  Nations  ,  &  aujourd'hui  li 
fort  au-deflbus  des  moins  puiflantes.  Avec  notre  gloire,  nous 
avons  perdu  dans  ces  malheureuies  encreprifes,  des  geus,  qui, 
s'ils  etoienc  en  vie  ,  pourroicnc  fervir  a  nous  la  faire  recou- 
vrer;  nos  vaillans  &  experimences  Colonels,  Commandans, 
Capicaines  &  plufieurs  milliers  de  Soldacs  &  de  Matelots : 
quoique  nous  ayons  lieu  de  croire  que  vous  n'avez,  pas  ete 
bien  informe  de  ces  pertes  ,  Sc  qu'au-licu  de  (ix  a  fept  mille 
hommes  cjui  ont  peri  a  rifle  de  Rhe  ,  on  a  faic  accroire  a 
Vocre  Majefte  qu'on  n'en  avoic  perdu  que  quclques  cenraines; 
&  ce  deshonneur  nous  a  ece  aquis  par  la  confomtion  de  plus 
d'un  million  de  livres  fterling. 

„  La  pluparc  des  Places  forcifiees  de  ce  Royaume  tombent 
en  ruine,  &  manquent  de  Garnilbn  &  de  munitions.  Et  fur 
ceci,  nous  ne  pouvons  nous  empecherde  nous  plaindred'une 
etrange  negligence  ,  a  laquelle  nous  croyons  que  Votre  Ma- 
jefte  donnera  le  nom  de  trahifon.  Votre  Magafm  de  poudre, 
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qui  par  un  ordre  du  Confeil  ,  dat^  le  dixieme  de  Decembre  Cha«- 
1626 ,  devoit  etre  conftamment  de  crois  ccns  Laftes  ,  outre  i-es  t- 
une  adduion  annuelle  de  vingt  Laftes  pour  les  belbins  ordi-  i<>2S- 
naires  ,  &  qui ,  felon  que  nous  le  concevons  ,  devroic  ccre 
prefentemenc  augmente  au  double  ,  n'eft  aujourd'hui  que  de 
neuf  Laftes  &  quarante-huit  livresice  qui  nous  faic  trcmbler, 
„  quand  nous  y  penfons.  Cepcndant,  malgre  cette  grande  di- 
„  fette  de  poudre,  on  a  permis  d'en  tirer  des  Mtgafins  de  gran- 
„  des  quantites  ,  pour  la  vendre  a  des  Particulicrs  qui  en  ont 
„  fait  leur  profit ,  &  nous  avons  vu  un  Certificat  ,  qu'on  en  a 
„  vendu  lix  Laftes  depuis  le  quatorze  de  Janvief  pafle.  Ainli 
„  vos  Magafins  etant  depourvus  de  poudre ,  6c  devanc  etre  aug- 
„  mences  cous  les  mois  de  vingt  Laftes,  a  trois  livres  dix  cheU 
„  lings  dix  lous  par  barril,  felon  le  Contratl:  pafle  avec  Mr.  JS-' 
„  w/jin  ,  par  lavis  de  la  Chambre  des  Seigrteurs  ,  Votre  Ma- 
„  jeite  a  et6  neanmoins  concraince  d'en  acheter  dans  les  Pais  e- 
„  crangers  a  un  prix  au-defl"us  de  fept  livres  fterling  ,  &  d'em- 
„  pruncer  pour  eela  de  Mr.  Burlaviachi  une  fomme  de  douzd 
„  mille  quatre  cens  livres.  EncOre  cette  poudre  n'eft-elle  pas 
„  d'un  tiers  aufli  bonne  que  cclle  que  Votre  Majefte  devroic 
„  avoir ,  felon  le  Contrad.  Ce  font  la  des  abus  terribles  &  dan- 
„  gereux. 

„  Nous  avons  prefquc  peur  de  decouvrir  dans  quelle"  pauvre- 
„  te,  dans  quelle  miferc  le  Rjyaume  fe  trouve  reduit  pi.r  la  de- 
„  cadence  du  Commerce,  &  par  la  deftrudtron  des  Navires& 
„  des  Matelots,  dans  ccs  deux  dernieres  cinnes.  Si  nous  avions 
„  pu  efperer  que  Votre  M-jefte  en  feroic  informee  par  quelque 
„  autre  voie,  nous  aurions  doute  ii  nous  devions  publier  notre 
foiblelfe,  &  rextreme  milere  oii  no^is  nous  trouvons.  Mai» 
les  plaintes  qui  nous  vienncnc  de  touces  parcs,  &  principale- 
menc  dcs  Provinces  voifines  de  k  Mer  ,  feroienc  capables  de 
coucher  les  cceurs  les  plus  endurcis.  La  picie  que  nous  avons  du 
mifcrable  ecat  de  cc  Royaume  ajoute  un  tel  poids  d^afflidion 
i  nos  penfees  ,  que  nous  ne  favons  comment  les  exprimer; 
d'autanc  plus  que  nous  n'y  voyons  aucun  remede,  a  caufe  dt> 
la  proximite  du  tems  auquel  cette  SeflTion  doit  hnir.  Mais 
afin  que  Votre  Majefte  en  puilTe  reccvoir  une  plus  ample  in-  ■ 
formacion ,  nous  vous  fupplions  d'cxaminer  les  Articles  par- 
ticulicrs  que  nous  prenons  la  liberte  de  lui  prefenter  avee  cet- 
te  Remontrance. 

„  Une  des  caufes  de  la  decadence  duCommerce  &dekper- 
tc  des  vaifTcaux  &  des  matelots ,  eft  ,  qu'on  n'a  pas  pris  foin 
de  bien  garder  les  deux  Mers  ,  dont  Votre  Majefte  a ,  pour 
ainfi  dire,  perdu  la  Souverainete,  quoique  ci-devant ,  ce  fut 
en  cela  que  confiftoit  en  grande  partie  la  gloire  &  la  furet6 
du  Royaume.  Cette  excreme  negligence  donne  aux  gens  de 
Dunquerque  la  facilice  de  piller  continuellemenc  &  impune-^ 
menc  vos  Sujets ,  en  forte  que  ,  fi  on  n'y  apporte  un  promt 
reraede ,  nous  pouvons  aflurer  Votre  Majelte  que  tout  nocre 
Commerce,  tous  nos  vaifleaux,  en  un  mot,  que  touc  ce  qui 
concerne  la  Marine  va  perir  entierement.  Et  comme  des  re^ 
^,  cherches  exades  nous  ont  fait  voir  diftindcment  que  la  cau'- 
„  le  principale  de  ces  maux  &  de  ces  dangers  ,  n'eft  autrc  que 
„  le  pouvoir  exceflif  du  Duc  de  Euckingham ,  &  fabus  qu'il  faic 
de  ce  pouvoir  ,  nous  laiffons  a  Votre  Majefte  a  conliderer, 
s'il  y  a  dc  la  furete  pour  vocre  bicn  &  pour  le  bien  de  votre 
Royaume,  qu'un  li  grand  pouvoir,  par  mer  &  par  terre,dc- 
meure  entre  les  mains  d'un  feul  Sujec ,  quel  qu"il  puifTe  etre. 
Or  il  n'y  en  a  certainement  aucune  ;  &  nous  fommes  con- 
„  vaincus  que  votre  fcrvice  n'en  peut  que  fouffrir  confiderable* 
„  ment  ,  etant  impoffible  a  un  feul  homme  de  conduire  &  de 
„  diriger  tant  d'affaires  fi  importantes  ,  comme  cclui-ci  fa  tn- 
„  trepris.  Eh  !  comment  le  pourroit-il,  lui  qui  a  plufieurs  au- 
„  tres  Charges  ,  dont  quelques-uncs  engagent  a  des  fondions 
„  qui  demanderoient  tout  le  tems  &  toute  rinduftrie  de  Ihom- 
„  me  le  plus  habile  de  votre  Royaume,  particuliercment  dans  \\n 
„  tems  de  danger ,  tel  que  celui  oii  nous  nous  crouvons  >  Ceft 
„  pourquoi  nous  fupplions  cres  humblement  Votre  Majefte  de 
„  conliderer  auffi ,  vu  Tabus  que  ce  Duc  a  faic  de  fon  pouvoir, 
„  s'il  y  a  de  la  iurete  pour  vous ,  &  pour  votre  Royaume  ,  de 
„  lui  laiffer  fes  grandes  Charges  ,  ou  de  le  cenir  plus  longtems 
„  aupres  de  votre  Perfonnc  Sacree. 

„  Ainfi  ,  fans  avoir  d'autre  but  que  rhonhcur  de  Dieu  ,  le 
„  maintien  de  la  veritable  Religion ,  la  furete  &  le  bonheur  de 
„  Votre  Majefte ,  la  confervation  &  la  profperite  de  cette  Egli- 
„  fe  &  de  cet  Etat  ,  nous  avons  tache  ,  avec  &^%  intentions 
3,  pures  ,  &  en  nous  aquittant  de  ce  que  nous  devons  \  notrc 
„  Souverain  &  a  notre  Patrie  ,  de  vous  reprefenter  les  grands 
„  maux  que  noas  fouffrons  &  les  dangers  qui  nous  prcflent.  U 
„  ne  nous  reftc  qu'a  fupplier  Vocre  Majefte  ,  &  nous  le  faifons 
„  tres  inftamment,  de  recevoir  avec  bonte  nos  reprefentations, 
5,  dc  les  prendre  a  coeur ,  &  de  compter  que  la  iurete  ,  que  1« 
„  profperite  de  votre  Feuple  doit  faire  votre  plus  grande  felici* 
„  te  ,  &  fon  amour  votre  plu*;  precieux  trefor.  Quel  trifte 
„  fpedacle  que  les  ruines  d'un  fi  beau  batimcnt,  &  que  tantde 
„  plaies  la  plupart  mortelles  qu'a  re^ues  un  corps  d'une  confti-i 
„  tucion  auffi  robufte  que  recoic  ce  Royaume !  Cependant  nous 
„  nous  perfuadons  encore,  que  Dicu  a  referve  a  Votre  Majcft6 
„  Thonneur  de  le  retablir  dans  fa  premiere  vigueur.  L'ouvra- 
„  ge  eft  digne  d'un  (i  excellent  Prince.  Puiffiez-vous  ,  Sire, 
„  raccomplir  !  puifliez-vous  jouif  d'uDe  vic  longue  &  heurcu-' 
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Char-  „  fe  !  &  que  votre  nom  &  votre  gloire  ne  periffent  jamais  dans 
LEs  1.  jj  la  memoire  des  hommes  ! 
1628.  Le  Roi  ,  apres  avoir  entendu  lire  cette  Remontrance,  d'un 
Rcponre  {jq^j  ^  Tautre ,  non  iaus  donner  quclques  ilgnes  de  mecontente- 
ment,  dit  auxCommunes,  ^^il  n'av')it  nen  attendu  de  (\) pa- 
reil  de  leur  part ,  apres  leur  avoir  accordi  leur  Requete  de  Droit : 
que  ii^anmoi}is ,  il  feroit  attention  a  leurs  Griefs  ,  fclon  Pextgcn- 
ce  des  cas.  On  a  dit  qu'il  ordonna  de  dreffer  incontinent  une 
Reponfe  par  ecrit,  pour  desavouer  ou  pallier  les  diverfes  chofes 
dont  les  Communes  venoient  de  fe  plaindre.  Quoi  qu'il  en  foit, 
il  parut  bien  par  la  fuite ,  que  leur  Remontrance  ne  fit  pas  beau- 
coup  d'effet  fur  Tefprit  du  Roi  ,  a  qui  'Fimh  avoit  dit  par  avan- 
ce,  ce  qu'elle  contiendroit.  Cet  Orateur  des  Communes,  qui 
Tavoit  prefentee  malgre  lui  ,  etoit  un  vrai  Boute-feu.  Ceft  le 
caraftere  que  rHiftoire  lui  donne.  Non  content  de  reveler  au 
Roi  tout  ce  qui  fe  paffoit  dans  la  Chambre,  il  envenimoit  tous 
Effcts  de  fes  rapports.  Mais  fi  cette  Remontrance  fit,  comme  je  Tai  dit, 
peu  d'impreffion  fur  Tefprit  du  Roi  ,  elle  en  fit  beaucoup  fur 
1  efprit  du  Peuple.  Tous  les  Faits  qui  y  etoient  allegues ,  etoient 
connus  pour  vrais  ,  &  il  ne  fe  trouvoit  perfonne  qui  entreprit 
de  les  contredire.  Le  Peuple  ne  pouvoit  croire  que,  de  propos 
delibere,  le  Parlement  e&t  forme  le  projet  de  depouiller  le  Roi 
de  fes  Prerogatives  ;  mais  il  n'avoit  aucune  peine  a  fe  perfuadcr 
que  le  Roi  &  fes  Miniftres  vouluflent  etablir  unPouvoir  defpo- 
que  ,  parce  que  toutes  leurs  demarchcs  le  montroient  vilible- 
ment.  11  fut  d'aurant  plus  conhrme  dans  cette  opinion  ,  qu'a- 
pres  la  diffolution  du  Parlement  ,  le  Roi  ne  mic  point  la  Re- 
montrance  parmi  les  caufes  qu'il  marqua  de  cette  Diffolutioni  il 
n'en  fit  pas  meme  la  moindre  mention. 

Le  meme  jour  que  cette  Remontrance  fut  prefentee  au  Roi , 
les  Communes  envoyerent  le  Bill  des  iiubfides  a  la  Chambrcdes 
Scigneurs  ,  pour  avoir  leur  concurrence.  Peu  de  tems  apres, 
le  Koi  leur  fit  dire  par  le  Chevalier  Humphry  May  ,  qu'il  avoit 
intention  de  me:tre  fin  a  cette  Seffion  le  vingt-fixieme  dejuin^ 
fur  quoi  lcs  Communes  l"e  mircnt  a  travailler  promtcment  a 
drefler  une  Remontrance  particuliere  fur  la  levee  du  Tonnage  &c 
Fondage. 

On  voit  combicn  le  Roi  prcnoit  4  tache  de  traverfer  les  Com- 
munes.  Car  lorsque  dans  le  Parlement  precedent,  cetteCham- 
bre  accufa  le  Duc  ,  &  que  le  Comte  de  Brijiol  produifit  des 
Chefs  &  des  Articles  contre  lui,  lc  Roi  ordonna  a  fon  Procu- 
reur-General  de  prefcnter  a  la  Chambre  Etoilee  contre  le  Duc 
une  information  des  crimes  capitaux  dont  il  etoit  accufe  par  les 
Communes,  &  par  le  Comte  de  Brifiol.  Par-la,  les  Procedu- 
res  qui  fe  faiibient  dans  le  Parlcment  contre  le  Favori,  fe  trou- 
voient  arretees ;  comme  fi  le  Roi  vouloit  agir  contre  le  Comte 
par  une  accufation  diredte ,  &  en  oter  la  connoiflance  au  Parle- 
ment.  Enfuite  le  Roi  ayant  appris  que  la  Remontrance  des 
Communcs  lui  feroit  prefentee  le  dix-feptieme  de  Juin  ,  declara 
le  jour  avant  (a  favoir  le  feize)au  Procureur-General ,  que  Tin- 
nocence  du  Duc  dans  tout  ce  dont  on  Tavoit  accufe  ,  lui  etant 
parfaitement  connue  ,  tant  par  les  Prcuves  qui  cn  avoient  ece 
produites  dans  les  Defenfes ,  que  par  les  chofcs  qu'il  favoit  d'o- 
riginal  &  par  lui-meme  ,  il  entendoit  que  les  Intbrmations ,  & 
toutes  les  Procedures  faites  la-dcffus,  fuffent  tirees  du  Role.  Ce 
qui  fut,  dit  Mr.  Coke  ,  le  premier  fruit  que  le  Parlement  &  la 
Nation  recueillirent  dc  la  Requete  de  Droit. 

Le  Roi  ,  pour  fe  delivrer  des  plaintes  continuelles  dont  on 
Taccabloit,  au  fujet  de  la  Commiflion  de  TExciie  ,  fit  dire  aux 
Seigneurs  par  leGarde  duGrand  Sceau:  „  Qu'ils  devoient  etre 
„  contens  de  rexplication  jufte  &  pleine  de  finccritc  que  fon 
„  Confeil  leur  avoit  donnee  ,  aflkvoir ,  que  cctte  Commiffion 
5,  n'etoit  qu'un  ordre  de  lui  communiquer  leurs  avis  fur  les 
„  moyens  de  lever  de  Targent ,  lorfque  Ton  en  ieroit  extreme- 
„  ment  preffe  par  la  quantite  &  rimportance  des  afl^ires ,  telles 
„  que  celles  du  tems  prefent:  mais  que  Sa  Majefte,  ayant  requ 
j,  depuis  peu  une  marque  de  raffedtion  de  fon  Peuplc  ,  par  le 
„  Bill  des  Subfides  ,  confentoit  que  cette  Commiflion  devenue 
„  inutile,  fut  cancellee,  quoiqu'on  ne  vit  point  par  ou  elle  a- 
„  voit  pu  exciter  leur  jaloufie.  Ccft  pourquoi ,  ajouta  le  Gar- 
j,  de  du  Grand  Sceau ,  Sa  Majcftc  m'a  commande  de  lui  appor- 
„  ter  cette  Commiffion  avec  TOrdre  du  Confeil-Prive  ,  pour 
„  les  faire  canceller  en  fa  propre  preience  ".  „  Le  lcndemain , 
le  meme  Seigneur  informa  la  Chambre-Haute  que  la  chofe  etoit 
faite ;  6c  meme  il  ie  leur  fit  voir :  &  la  Chambre-Bafle  regut  la 
meme  notification  par  un  Meffage  de  la  part  du  Roi. 

Lorfque  les  Communes  vinrent  a  faire  la  refomption  de  leurs 
debats  fur  l'affaire  du  Tonnage  &  Fondage ,  Mr.  Selden  parla  en 
ces  termes :  Puifque  le  Confeil  du  Roi  nous  oppofe  ,  que  le  Statut 
de  laprimiere  annee  du  Regve  /Elifabeth  ,  porte  en  tcrmes  for- 
piels  y  que  cet  Impot  a  He  accord^  de  tems  immemorial,  je  crains 
bien  qu'on  ne  Vait  fait  accroire  ainfi  a  Sa  Majefl^  ,  {^  que  cer- 
taines  gens  ndyent  ofi  lui  faire  pajfer  la  chofe  pour  dimontr^e  : 
mais  nous  pouvons  demontrer  auffi  que  ces  inots  de  tems  immemo- 
rial  »1?  fe  trouvant  pas  feulement  dans  ce  Statut-la  du  Regne  </'£- 
lifabcth ,  mais  encore  dans  le  Statut  de  la  primiere  aniih  du  Roi 


(1)  GuiUaume  Sandtrfon ,  Ecuyer,  dont  le  rele  pour  le  Roi&pour 
la  Hierarchie  eclate  prelqu'a  chaque  page  de  fon  Hiftoire  de  ce  Re- 
gne,  dit  quc  CbarUi  I  appelloit  cctte  Piece,  non  unc  Remontrancc, 
mais  un  Romance. 


Jaques;  &  que  Hcnri  VII,  &  les  autres  Ancetres  de  Sa  Majes-  Char- 
//,  aya7it  tous  eu  quclque  Suhfde  pour  la  garde  de  la  Mer ;  g^  nie-  les  I. 
me  ny  ayant  point  eu  de  Roi,  a  qui  on  n'en  ait  accorde  quelquun  1^28, 
de  cette  naturc ;  il  efl  vrai ,  en  ce  fens-la  ,  de  dire  que  cet  ImpSt 
a  Hi  accorde  de  tems  immemorial.  Cependant  il  n'en  efl  pas 
moins  un  Don  gratuit.  Car  lorfqu^il  s^agit  d'une  Requete  pour 
obtenir  un  Ociroi ,  uneGrace,  laformule  efl ,  Le  Roi  veut:/ory- 
que  cefl  une  Requete  de  Droit  ,  la  formule  efl  ,  Soit  Droit  fait 
comme  eft  delire.  Et  celle  des  Bills  des  Suhfldes  efl ,  LeRoi  re- 
mercic  de  bon  cceur  fes  Sujets  de  leurBienveillance(2).  Or  cet- 
te  derniere  formule  fe  trouve  employee  dans  tous  lesBills  de  Ton- 
nage  &  Pondage ,  hormis  un  feul,  qui  efl  de  la  primiere  ann4e  du 
Regne  <^'Elifabcth.  Mais  cette  diff^rence  ,  qui  rCitoit  quune  in- 
advertence  du  Clerc ,  nempecba  point  que  cet  AEie  ne  fit  approu- 
ve  de  la  meme  maniere  ,  par  la  propre  formule  ufitSe  pour  expri- 
mer  le  confentement  que  le  Souverain  donne  a  un  Bill  de  Subpde. 
Cependant  les  Communes  voyant  que  le  Bill  projette  pour  ac- 
corder  a  Charles  le  Tonnage  &c  Pondage  demandoit  tant  de  tems, 
&  tant  de  conferences  avec  lcsMarchands,  avant  qu'il  put  etre 
pret ,  fe  determinerent  apres  bien  des  debats ,  a  faire  drefler  par 
un  Committe  une  Remontrance  oii  Ton  expofat  a  Sa  Majeile, 
d'un  cote,  les  Droits  da  Peuple,  &  rinjuftice  de  laLevee,tant 
de  cet  Impot,  que  de  tout  autre  que  leParlement  n'avoit  point 
accorde  par  un  Afte  expres:  &  de  Tautre  cote  ,  rimpoffibilite 
ou  la  Chambre  fe  trouvoit  de  preparer  ce  Bill ,  dans  le  peu  de 
tcms  que  cctte  Scflion  devoit  durtr  encore.  L'affaire  du  Tbnna- 
ge  &  Pondage  fit  trop  dc  bruit  pour  ne  pas  inferer  ici  la  Remon- 
trance  des  Communes  fur  ce  (ujet,  apres  que  nous  aurons  don- 
ne  une  idee  hiltorique  de  cct  Impot. 

Le  Tonnage  &  Pondage  etoit  une  anciennelmpofition  fur  Ten-  Hlftoite 
tree  &  la  fortie  des  marchandifes  ,  que  le  Parlement  accordoit  abr^ee 
ordinairement  aux  Rois  d' Angleterrc ,  pour  les  mettre  en  etatde  nage  &" 
garder  la  Mer  &  de  proteger  le  Commerce.  Depuis  longtems,  Pondage. 
il  n'y  avoit  point  eu  de  Roi  \  qui  on  n'eut  accorde  cette  Im- 
pohtion ,  &  il  etoit  meme  arrive  quelquefois ,  qaapres  la  mort 
d'un  Roi,  fon  Succcfleur  avoit  continue  i  la  lever  ,  jufqua  ce 
que  le  Parlement  la  lui  eiit  accordee  par  un  Adle.  Comme  fous 
le  Regne  de  Charles  I  la  Cour  fe  conduifoit  beaucoup  par  les  ^ 
prejuges  favorables  a  la  Prerogative  Royale,  &  qu'elle  en  pre- 
noit  avantage  ,  comme  fi  les  exemples  euflent  ete  autant  de 
Loix  ;  il  etoit  arrive  ,  que  ,  depuis  la  mort  du  Roi  yaques^ 
Charles  avoit  lcve  le  Droit  de  Tonnage  &  Pondage ,  fans  daigner 
demander  au  Parlement  un  Atfte  pour  rautorifer  ,  fous  pretexte 
que  quelqu'un  de  its  Predeceffcurs  Tavoit  ainfi  pratique  durant 
quelque  teras,  jufqu'a  ce  que  TAftc  en  fut  paffe.  Cetoit  ik  ce- 
la  que  les  Communcs  trouvoicnt  a  redire  ,  foutenant  que  ce 
Droit  ctoit  un  pur  don  du  Peupie  ,  &  que  par  confequent  le 
Roi  n'avoit  pas  le  pouvoir  de  le  lever  fans  Tapprobation  du  Par- 
lemcnti  d'autant  plus,que  la  Mer  n'avoit  jamais  ete  moins  bien 
gardee ,  ni  lc  Commerce  moins  protege,  que  dans  les  premieres 
annees  de  ce  Regne.  Ce  fut  donc  pour  maintenir  les  Droits  du 
Peuple,  &  pour  empecher  que  peu  a  peu  la  Couronne  ne  s'ap- 
propriat  Tlmpofition  du  Tonnage  &  Pondage ,  comme  un  Droit 
independant  du  Parlement  ,  que  les  Communes  dreflerent  la 
Remontrancc  fuivante. 

T  R  E  S-G  RACIEUX   SoUVERAIN, 

„  Vos  tres  fideles  &  tres  humbles  Sujets,  les  Communes  as- 
„  femblees  en  Parlement  ,  ont  li  fort  a  coeur  Thonncur  &  la 
„  profperite  de  Votre  Majefte  &  du  Royaume  ,  qui  dependent 
„  de  l'heurcufe  union  &  de  la  bonne  intelligence  entre  Votre 
„  Majefte  &  fon  Peuple,  qu'ils  font  extrememenc  afHiges  de  ce 
„  qu'il  leur  eft  impoffible  de  terminer  diverfes  aftaires  importan- 
„  tes  quils  avoienc  commence  a  prendre  en  confideration ,  tant 
„  a  caufe  de  rinccrtitude  oii  ils  ont  toujours  ete  touchant  la 
,,  continuation  de  cette  feance  ,  qu'a  caufe  des  diverfcs  inter- 
„  ruptions  dont  ils  ont  ete  inquietes,  &  de  la  brievete  du  tems 
„  marque  par  Votre  Majcfte  pour  finir  cette  Selfion. 

„  Entre  autres  chofes  ,  nous  preparions  un  Bill  pour  accor- 
,,  der  a  Votre  Majefte  un  Subfide  de  Tonnage  &  Pondage,  qui 
,,  put  entretenir  les  Revenus  de  Votre  Majefte  auffi  amplement 
„  que  la  confideration  du  Commerce  ,  en  quoi  confifte  non 
„  feulement  la  profperite  ,  mais  la  vie  meme  du  Royaume,  le 
„  pourroit  permettre.  Mais  comme  c'eft  un  ouvrage  qui  de- 
„  mande  beaucoup  de  tems,  puifquil  faut  neceffairemenc  pren- 
„  dre  des  informations  tant  des  OtSciers  de  Votre  Majefte  que 
„  des  Marchands  ,  non  feulement  de  Londres  ,  mais  auffi  des 
3,  autres  Villes  eloignees ,  nous  trouvons  qu'il  eft  impoflible  de 
,,  l'entreprendrc ,  ou  du  moins  de  ie  finir  prefentement.  Ceft 
„  pourquoi  nous  confiderons  qu'il  feroic  beaucoup  plus  prejudi- 
„  ciablc  aux  droits  des  Sujcts,  fiVotreMajefte  concinuoit  a  re- 
„  cevoir  lcDroit  du  Tonnage&cPondage  fans  raucorire  des  Loix, 
„  apres  la  fin  de  cette  SelTion,  que  fi  VotreMajefte  s'etoitcon- 
„  tentee  d'ajourner  le  Parlcment  ;  ce  qui  auroic  pu  faire  regar- 
„  der  cette  affaire  comme  ayant  relation  au  premier  jour  de  Ja 

»  te- 

(i)  Cette  derniere  formule  fe  prono  ice  en  Anglois.  Voyez  ce  qui 
a  eie  obferve  ci-dcflus  ,  dans  une  Note  fw  lci  deux  autres  for- 
mules. 
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C  j»  A  R-  j,  tenue  de  ce  Parlemcnc.  Or  nous  nous  alTurons  que  Votre 
t-  E  s  I.  jj  Majefte  cft  entierement  refolue  a  obferver  ponftuelkment  ce 
t6zZ.  ^^  qu'elle  a  promis  dans  fa  Reponfe  a  la  Requere  de  Droit,pre- 
„  fentee  par  les  deux  Chambres  en  corps.  Cependant,  com- 
„  me  nous  craignons  que  Votre  Majefte  ne  foic  mal  informee 
„  dans  ce  cas  particulier  ,  &  que  vous  ne  continuiez  a  exiger 
5,  le  inerae  Droit  de  Tomiage  &  Pondage^  &  autres  Impoli- 
j,  tions  fur  les  Marchandifes,  fans  croire  de  violer  votre  Pro- 
5,  mefle  ,  nous  nous  trouvons  forces  par  notre  devoir  envcrs 
„  Votrc  Majefte  ,  &  envers  ceux  que  nous  reprefentons ,  de 
„  declarer,  ^uaucune  Impofition  7ie  doit  etre  lev^e  fur  les  Mar- 
„  chandifes  port&s  ou  dans  le  'Royamne  ou  dehors  ,  fans  1'auto- 
j,  rit^  d'un  A&:e  du  Parlement ;  ^e  c'ef  ua  Droit  her^Jitai- 
„  re  des  Sujets ,  noa  feulement  fonde  Jur  1'ancienne  ^  originale 
j,  Co7tflituti0n  du  Royaume ,  mais  7neme  confirm^  par  divers  Sta- 
j,  tuts. 

„  Pour  prouver  ce  que  nous  venons  d'avancer,   nous  fup- 
„  plions  Votre  Majefte  de  confiderer ,  quencore  qu'on  ait  ac- 
„  corde    aux    Rois  vos  Predecefleurs    de  ces  fortes  d'Impo- 
„  fitions  ou  Sublides,   en  diverfes  occafions,  particulierement 
„  pour  garder  la  Mer  ,   &  pour  proteger  les  Marchands ,  les 
„  Parlemens  ont  eu  neanmoins  un  foin  extreme  d'ufer  de  cer- 
„  taines  precautions ,    &  d^inferer  dans  ces  Adtes ,  des  limita- 
j,  tions  capables  de  prevenir  les  pretentions  qu'on  pourroit  for- 
„  mer,  que  ces  Subfides  ne  font  pas  des  Dons  purement  vo- 
„  lontaires  des  Sujets.     Nous  prions  encore  Votre  Majefte  de 
„  confiderer  ,   que  ces  Subfides  onc  ete  ci-devanc  limites  a  un 
„  certain  tems  ,   pour  Tordinaire  aflez  court,  comme  a  un  ou 
j,  a  deux  ans.     Que  fi  quelquefois  on  les  a  continues  pour  plus 
j,  longtems  ,    on   a  pris  foin  de  les  interromprc  pour  quelque 
„  tems ,   afin   qu'il  parut   manifcftemenc  que  c'etoic  un  Don 
„  purement  gratuit  &  volontaire  des  Sujets.     En  d'autrcs  tems 
„  ccs  Ibrtes  de  Subfides  ont  ere  accordes  pour  les  bcfoins  de  la 
,,  Guerre,  pour  un  certain  nombre  d'annees,  fous  cette  condi- 
„  tion,  que  fi  la  Guerre  hniflbic  avant  ce  tems-la  ,  la  levee  du 
,,  Subfide  cefleroit  aulli.     Et  generaiement ,  ils  ont  ete  fequef- 
„  tres  entre  les  mains  de  certaines  Perfonnes ,   pour  etre  em- 
„  ployes  a  la  garde  de  la  Mer.     De  plus,  vos  Predecefleurs  en 
„  donnant  leur  confentement  aux  Aftes  de  Tonnage  <^  Po7ida- 
„  ge  ,  ont  reconnu  que  ces  fortes  dc  Subfides  etoient  de  meme 
„  nature  que  les  autres  ,   &  qu'ils  procedoicnc  de  la  pure  vo- 
,,  ioidte  des  Sujets.    Avant  Henri  VII,  il  n'y  a  eu  que  peu  de 
5,  vos  Predeceffeurs  a  qui  on  ies  ait  accordes  pour  touc  le  tems 
„  de  leur  vie.     Ce  Prince  etoic  meme  li  eloigne  de  croire  que 
„  ce  fut  un  Droic  de  la  Couronne,  qu'encore  qu'il  donnat  des 
„  Commiflions  pour  lever  les  Droits  qui  lui  etoienc  dus  par  les 
„  Loix,  il  n'en  donna  jamais  aucune  pour  lever  le  Tonnage  & 
„  Pondage,  avanc  qu'il  lui  euc  ece  accorde  par  Adte  du  Parle- 
3,  menc.    Depuis  le  tems  d'Henri  VU  tous  les  Rois  &  Reines 
j,  d'AngIcterre  ont  jouf  de  ce  Droic ,   pour  leur  vic^  mais  tou- 
j,  jours  par  le  Don  volontaire  ,    &  par  la  pure  affedion  des 
5,  Sujecs.    Toutes  les  fois  qu'il  eft  arrive  ,    qu'on  a  mis  des 
„  Taxes  ou  Impofitions  fur  les  Marchandifes,  fans  le  confen- 
5,  tement  du  Parlcment,  ce  qui  ne  s'eft  fait  que  bien  rarement, 
„  ces   Impofitions  ont  cte   fupprimees  fur  les  plaintes  que  le 
„  Parlcment  en  a  regucs.     II  ell  vrai  que  le  Roi  votre  Pere, 
„  conduit  par  un   mauvais  confcil  ,    haufla  les  Taxes  fur  les 
„  Marchandifes ,  jufqu'au  point  oii  elles  fonc  prefentcment:  & 
„  neanmoins  ,   il  voulut  bien  avoir  un  tel  egard  aux  plaintes 
„  qu'on  lui  en  fit,  qu'il  offric,  (\  on  vouloic  laifler  ces  Taxes 
j,  fur  le  pie  ou  il  les  avoic  mifes,  de  confentir  a  etre  lie,  tant 
j,  lui  que  ies  Succeffeurs  ,   par  A(5le  dd  Parlement,  a  ne  pou- 
„  voir  jamais  les  hauffer  davantage )    a  quoi  les  Communes  re- 
„  fuferent   leur  confentement  ,   a  caufe  de  la  pefanteur  de  la 
„  charge.    Cependant ,  vos  Communes  pouffces  par  leur  zele 
„  pour  votre  fervice  ,   &  confiderant  vos  preffans  befoins ,  a- 
„  voient  deja  commence  a  chercher  les  moyens  d'etablir  le  Sub- 
„  fide  de  Tonnage  &  Pondage ,  d"ane  telle  maniere ,  que  Vorre 
,,  Majeile  en  fut  mieux  en  ecac  de  garder  la  M^^r ,  &  que  vos 
„  Sujets  ,  fans  craindre  d'etre  expofes  a   des  charges  illegiti- 
5,  mes  ,    en  fuffent  cncourages  a  continuer  leur  Commerce  \  &c 
,,  par  ce  moyen,  tant  le  Commerce  en  general ,  que  les  profits 
„  dc  Votre  Majefte  &:  la  force  du  Royaume,  fe  feroienc  con- 
„  fiderablement  accrus. 

„  Mais,  comme  il  nous  eft  impoflible  d'executer  nos  refolu- 
„  tions,nous  ne  voyons  point  d'autre  moyen,a  moins  que  nous 
„  ne  voulions  negliger  notre  devoir  envers  Votre  Majefte,  & 
„  notre  Patrie  ,  que  de  faire  cette  humble  declaration :  ^e 
„  1'exaEHon  du  Tonnage  ^  Pondage  ,  ou  autres  Impoftions  ^ 
„  fans  le  confe7iteme7!t  du  Parlement  ^  cfl  une  violation  des  Li- 
j,  bert/s  fo7idamentales  du  Roya7tme ,  contraire  a  la  R^ponfe  que 
j,  Votre  Majeft^  a  faite  a  la  Requete  dc  Droit.  Ceft  pour- 
„  quoi  nous  fupplions  tres  humblemenc  Votre  Majefte  d'arre- 
„  ter  la  levee  de  cet  Impots  &  de  tels  aucres;  &  de  ne  pas 
„  prendre  en  mauvaile  part  le  refus  que  vos  bons  Sujecs  feront 
„  de  payer  aucuns  deniers,qui  leur  feront  demandes  fur  toutau- 
„  tre  fondement  que  lur  celui  de  la  Loi. 

„  Comme  cette  fufpenfion  fera  une  obfervation  de  vos  pro'- 

„  pres  Loix,  &  donnera  des  preuves  manifeftes  de  votre  jufti- 

„  ce  ,   nous  ne  doutons  point  qu'a  la  premiere  Seflion ,  nous 

„  n'ayons  occafion  de  faire  connoitie  a  Vocre  Majefte  le  grand 
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j,  dcfir  que  nous  avons  de  travailler  h.  ravancement  de  votre  .  CH4Ui 
„  honneur  &  de  votre  profit".  les  3. 

Le  Roi  ayant  ece  informe  du  contenu  de  cette  Remontran-  i^^S. 
ce,envoya  chercher  le  vingt-fixiemedcjuin  rOrateurdesCom- 
muncs,  qui  lui  dit  qu'elle  etoit  groffoyee,  Qiielque  tems  apres, 
rOrateur  retourna  dans  la  Chambre,  pendant  qu'on  y  faifoic  la 
ledture  de  cet  Ade.  Mais  a  peine  y  eroic-il  rentre,que  le  Roi, 
qui  s'etoic  deja  rendu  a  la  Chambre  Haute  inopinemenc,  fit  ap- 
peller  les  Communes  ik  leur  marqua  fon  mecontentement  par 
un  Difcours,  qu'il  adrefli  neanraoins  aux  deux  Chambres,  ea 
ces  termes. 

Mylords    etMessieurs, 

„  II  paroltra  peut-etre  etrange  que  je  vienne  ici  ^  rimprovif- 
„  te  ,  pour  mettre  fin  a  cette  Seflion ,  avant  que  d'avoir  don- 
„  ne  mon  confentement  aux  BiUs.  Quoique  je  fache  bien  que 
„  je  ne  fuis  oblige  de  rcndre  compte  de  mes  adions  qu'a  Dieu 
„  feul ,  je  ne  laifferai  pas  de  vous  informer  des  motifs  de  cct- 
„  te  demarche. 

„  Touc  le  mondc  fait  que ,  depuis  peu ,  les  Communes  m'ont 
„  preience  une  Remontrance  ,  &  chacun  peut  juger  combien 
„  elle  a  du  m'etre  agreable.  Quant  au  merite  de  cette  Piece  , 
„  jc  n'en  veux  poinc  parler  a  prelent  j  mais  je  fuis  aflure  qu'el- 
„  le  ne  fauroit  etre  approuvee  d'aucun  homme  de  bon-fens. 

„  Prefencement,  jc  fuis  informc  que  les  Communcs  en  pre- 
„  parent  une  aucre  pour  m'6ter  un  des^  principaux  foutiens  de 
„  ma  Couronne,  le  Revenu  du  Tonnage  &  Pondage ,  fous  pre- 
„  texce  que  j'ai  renonce  a  mon  droic  la-deffus ,  par  ma  Repon- 
„  fe  a  vocre  Requece.  Ccft  une  chofe  qui  m'eft  fi  prejudicia- 
„  ble,  que  je  me  vois  force  a  finir  cctte  Selfion  quelques  heu- 
,,  rcs  avant  le  tems  que  j'avois  marque  pout  ceki  ne  voulant 
„  point  recevoir  une  Remontrance,  a  laquelle  je  ne  pourrois 
„  donner  qu'une  Reponfe  fort  rude.  Mais  comme  je  vois  que 
„  la  Chambre  dcs  Communes  commence  a  tirer  de  fauffes  con- 
„  fequences  de  ma  Reponfe  a  votrc  Requete,  de  peur  qu'on 
„  ne  rinterprete  encorc  plus  mal  dans  les  Provinces,  je  veux 
„  ici  vous  declarer  quelle  a  ete  ma  veritable  penfee  en  la  fai- 
,,  fant. 

„  Les  deux  Chambres  ,  dans  le  tems  qu'elles  ont  fabriqus 
„  cette  Requete,  ont  protefte  hautcment  qu'elles  n'avoient  au- 
„  cune  intention  d'empieter  fur  ma  Prerogative,  &  ont  nit:- 
„  me  dit  que  cela  netoic  pas  en  leur  pouvoir.  II  eft  donc 
„  certain  que  je  n'ai  rien  accorde  de  nouveau ,  &  que  je  n'ai 
„  faic  que  confirmer  les  anciennes  Libertes  de  mcs  Sujets.  Ce- 
„  danc,  pour  vous  faire  connoicre  la  fincerite  de  mes  intcn- 
„  tions,  &  que  je  ne  me  repens  point,  ni  n'ai  aucun  dcffein' 
„  de  me  dedire  de  ce  que  j'ai  promis  ,  je  declare  ici ,  que 
„  tout  ce  qui  a  ete  fait  en  quoi  on  pourroit  craindre  que  les 
„  Libertcs  des  Sujets  ne  reguffent  quelque  attcinte,  &  c'eft-14 
„  precifement  le  motif  de  la  Requete  ,  ne  pourra  jamais  ecre 
„  rire  ^  confequence  au  prejudice  des  Sujets  ;  &  iur  ma  pa- 
„  role  Royale ,  vous  n'aurez,  jamais  aucun  femblable  fujet  de 
„  plainte  a  mc  porter.  Mais  pour  le  Tonnage  &  Pondage^ 
„  c'eft  une  chofe  dont  je  ne  puis  me  pafl^r;  &  certainemenc 
„  ce  n'etoic  pas  vocre  deffein  dans  votre  Requere,  de  me  fai- 
„  re  une  pareille  demande,  ni  mon  intention  de  vous  Taccor- 
„  der. 

„  Pour  conclufion ,  je  vous  commande  a  vous  tous  qui  etes 
„  ici  prefens,  de  bien  remarquer  qiie  ce  que  je  viens  de  vous 
„  dire,  eft  le  veritable  fens  de  ce  que  je  vous  ai  accorde  par 
„  ma  R6ponfc  a  votre  Requetci  &  particulicrcment  a  vous, 
„  Mylords  Juges,qui  etes,  fous  moi,  les  Interpretes  des  Lojx. 
„  Car  il  n'apparrient  i  aucune  des  deuxChambres  du  Parlement, 
„  ni  feparecs  ni  unies,  de  faire  des  Loix  fans  mon  confente- 
„  ment,  ni  de  declarer  ce  qui  eft  Loi,  ou  ce  qui  ne  Feft  pas, 
„  quelques  nouveaux  principes  qu'on  s'efforce  d'etftfclir". 

La  venue  du  Roi  dans  la  Chambre  Hautc  etoit  fi  imprevue, 
que  les  Seigneurs  n'avoient  pas  pris  leurs  Robes  ,  &  que  les 
Communcs  n'avoient  point  encore  ordonne  a  leur  Orateur  de 
dclivrer  le  Bill  dcs  Subfides,  qui,  quoique  deja  approuve  par 
les  Pairs,  avoit  ete  rapporte  ,felon  fufage  ,  dans  la  Chambre 
Bjfle.  Cependant  TOrateur  ne  fut  pas  plutot  a  la  Barre  des 
Seigneurs ,  que  ce  BiU  lui  fut  remis ,  &  il  ie  delivra  en  difanr, 
que  c'etoit  le  plus  grand  Don  qui  eut  jamais  ete  accorde  a  au- 
cun  Roi  d'Angleterre ,  en  (\  peu  de  tems.  Le  Roi  y  donna  fon 
confentement  ,  de  mcme  qu'a  plufieurs  autres  qui  avoient  ete 
prepares  auparavant;  apr&s  quoi,  le  Garde  du  Grand  Sceau  de- 
clara  que  le  bon-plaifir  de  Sa  Majefte  etoit  que  le  Parlcment  Proroga< 
fut  proroge  jufqu'au  vingtieme  d'Odt:obre  prochain;ce  qui  fut  tion  du 
auffi  fait.  ^^lll 

Le  Difcours  que  le  Roi  venoit  de  faire  au  Parlemcnt ,  etoit     Rcmn. 
fi  enveloppe  ,   qa'on   avoit  bien  de  la  peine  a  comprendre  fur  ques  fut 
quoi  il  fe  fondoit  pour  i'e  plaindre  de  la  Remontrance  que  les  J.ou'^,'^„ 
Communes  avoient  preparee.  II  lemble  d'abord ,  qu'il  vouloit  Rgi. 
faire  rcgarder  le  Tonnage  &  Pondage  comme  un  Droit  attache 
a  ia  Prerogitive  Royale.     Sans  cela  ,    il  n'etoit  pas  neceflaire 
de  faire  rcmarquer,que  les  deux  Chambres,  en  travaillant  a  la 
Rcqucte  de  Droit ,  avoient  protefte  qu'elles  ne  vouloient  poinc 
empieter  fur  cettc  Prcrogative.     Cette  railbn  auroit  ete  invinci- 
ble  ,  en  fuppofant  ce  Principe,  &  les  autres  auroient  ete  tres 
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Char-  inutiles.  Mais  comme  le  Roi  fentoit  bien  qu'il  ne  pourroit  ja- 
iE5  I.  mais  prouver  que  cc  Droi:  lui  apparcinr  independamment  du 
1628.  Parlemcnt,  il  palToit  a  d'autres  railons  dont  la  foibleiTe  eft  evi- 
dente.  II  difoit,  que  les  deux  Chambrcs,  cn  fajfanc  la  Reque- 
te  de  Droit,  n^avoient  pas  penfc  a  lui  oter  le  Tonnage  &  Fo?ida- 
ge:  doii  il  concluoit,  que  puifqu'eiles  n'avoient  pas  eu  cette 
vue  particuliere,  on  ne  pouvoit  pas  lui  demander  avec  juftice 
qu'il  s'en  defiftat.  Mais  premierement,  quoique  la  Requete  dc 
Droit  contint  quelqaes  Articles  particuliers ,  ces  Articles  nex- 
cluoient  pas  lcs  dcpendances  de  i'Article  general  fondc  fiir  les 
anciens  Statuts,^«e  le  Roi  ne  pouvoit  lever  aucune  Taxe ,  Taille , 
jiide ,  Subfide  ou  ImpoJition,fa«f  l'apf>rohatio7t  du  Tarlement.  Or 
le  Tonnage  &  Pondaie  etant  de  cctte  nature,  il  s^enfuivoic  ne- 
cefrairement  qu'il  etoit  renferme  dans  cet  Article:  ou  bien,  il 
falloit  prouver  qu'il  appartenoit  a  la  Couronne  independamment 
de  la  volontc  des  Sujets.  En  fecond  lieu ,  les  deux  Chambres 
n'avoient  pas  eu  en  vue  de  le  priver  du  7'onnage  &  Pondage 
en  particulier,  parce  qu'elles  avoient  deflTein  de  le  lui  accorder 
par  un  Ade.  II  ne  pouvoit  donc  pas  conclurre  de-la,  qu'il 
avoit  droic  de  le  lever  fans  leur  confencement.  II  alleguoit  pour 
une  autre  raifon ,  qu'il  n'avoic  pas  eu  delfein  de  leur  accorder 
Cet  Article  ,  faifant  dependre  fa  Reponfe  de  fon  intention. 
Mais  fa  Reponfe,  Soit  droit  (1)  fast  comme  ii  efl  defir^,  fe  rap- 
portoic  nianifeftemcnt  au  contenu  de  la  Requete,  &  non  pas 
&  rintcntion  que  le  Roi  avoit  en  Taccordant.  Sa  troifieme  rai- 
fon  ctoit  priie  de  ce  que  le  Tonnage  &c  Po?:dage  etoit  un  des 
meilleurs  Revenus  de  la  Couronne  ,  &c  quil  ne  pouvoit  s'en 
paller.  Cettc  raifon  etoit  exceilente  pcur  fjire  von-  au  Par- 
lement  ,  la  necelTite  qu"il  y  avoic  de  lui  accorder  ce  Droit  , 
&  pour  Tobliger  a  continucr  la  Seilion  jufqua  ce  que  FAc- 
te  en  fut  palTe  :  mais  il  ne  pouvoit  pas  en  inferer  ,  qu'il 
eut  droit  de  conrinuer  a  le  lever,  malgre  1'oppofuion  du  Par- 
lemenc,  d'autant  plus  qu'il  ne  tenoit  qu'a  lui  de  favoir  par  u- 
ne  voie  legitime.  De  plus,  il  revenoit  toujours  a  vouloir  fairc 
dependre  fa  Reponf;  de  fon  intention  ,  ce  qui  etoit  diredte- 
ment  oppoic  aux  termes  clairs  &  precis  dc  la  Reponfe  mcme, 
lefquels  ne  pouvoient  fe  rapporter  qa'a  la  Requete.  Enfin,  en 
ocant  aux  deux  Chambres  ,  ou  feparees  ou  unies  ,  le  droit  de 
declarer  ce  qui  etoic  Loi  ou  ce  qui  ne  1'ecoit  pas  ,  il  fattri- 
buoic  uniquemenc  aux  Juges  du  Royaume  qui  ctoient  fous  lui ; 
c'eft-a-dire  ,  qu'cn  pla^ant  dans  ces  poftes  les  gens  qu'il  trou- 
voit  a  propos ,  &  pouvant  les  deplacer  a  fa  fantailie ,  il  fe  met- 
toit  proprement  en  pofteffion  de  ce  meme  droit ,  indcpendam- 
ment  des  deux  Chambrcs.  Cecte  intention  ne  paruc  que  trop 
dans  la  fuite. 

Mr.  de  Rapin  obferve  de  plus,que  cette  Sefnon  valut  auRoi 
cinq  Subfides,  par  le  moyen  defquels  le  Parlement  acheta  la 
Reponfe  du  Roi  a  la  Requete  de  Droit,  c'eft-3-dire,  la  confir- 
■mation  des  Loix ,  qui  jul'qu'alors  avoient  palle  pour  incontefta- 
bles.  D"un  autre  cote ,  le  Roi  ne  crut  pas  avoir  achete  moins 
cherement  les  cinq  Subfides  par  la  condefcendance  qu'il  avoit 
eue  de  fe  lier  les  mains,  en  donnant  fon  confentement  a  la  Re- 
quete  de  Droit ,  contre  fes  propres  principes ,  6c  contre  les  pro- 
jets  qu'il  avoit  formes  par  rapport  au  Gouvernement.  Mais  il 
fit  voir  dans  la  fuite  qu'en  accordant  la  Requcte  de  Droit ,  il 
n'avoit  fait  quamufer  le  Parlement ,  puifqu'il  ne  regla  jamais  fa 
conduite  fur  ce  qui  etoit  contenu  dans  cettc  Requete. 

Ajoutons  a  ccs  Remarques  de  Mr.  de  Rapin ,  la  Reflexion 
que  fic  le  Dr.  Kennet.  Ceft  ainf,  di:-il,  que  fut  termin^e  cette 
Seflton ,  fendant  la<iuelle  le  Roi  ©•  le  Peuple  s^entre  donnerent  les 
marques  de  la  plus  grande  affedion  tnutuelle  ,fans  etre  nfanmoins, 
fti  l'un  ni  Fautre ,  vfyitablement  fatisfaits.  Le  Roi  avoit  con- 
fenti  a  tout  ce  qui  ftoit  contenu  dans  la  Rcjuete  de  Droit  ,  Qr 
ionfirmS  par-la  les  Libert^s  i&  les  Vriviieges  de  ia  Nation  :  ee- 
pendant  les  craintes  cr  its  jaloufes  du  Peupie  lietoient  point  difji- 
pe'es.  Le  Peupie  avoit  accordi  au  Roi  un  fecours  iTargent ,  do?!t 
il  nt  aveit  ^oint  d'exemfit  :   cependant  le  Roi  demeura  mkontent. 


En  vn  mot ,  ie  m^contentement  fut  g(n(ral.  Jfun  cot(,on  fe  ret:-   Ci»  a*- 
ra  fort  faci}^  ijue  ie  Bili  du  Tonnage  ^  Pondage  ?t'eut  foivt  /*/  l  e  s  I. 
ackiev^:  C""  de  Vautre,  e^ue  le  Roi  ?ieutfointfait  ies  re?i2ercnne»s     1628. 
ordinaires  four  le   Bili  du   Subfde.     li y  cn  avoit  qui  relevoient 
avec  beaucoup  dc  vivacit4  les  exfreffio?is  rndes ,  dont  ie  Roi  s'4toit 
fervi  e?i  frorogeant  ie  Parieme?it.     D' autres  attaquoient  la  Pro- 
rogation  eiie-meme ,  coiiime  Sta?it  faite  en  un  tems  oii  iis  attroie?it 
mieux   aim(  (c  f^parer  far  un  y4]ourneme?it ,  afin  que  ies  aifaires 
tjui  navoient  point  clc  decid^es ,  fujfent  etre  tenues  dans  le  meme 
(tat  ,  jujqua  un  autre  Pariemcnt . 

Apres  avoir  ainli  donne ,  touc  d'une  fuite ,  1'Hiftoire  de  cctte 
Sellion ,  ce  que  nous  avons  de  plus  prellint  a  faire ,  c'eft  d'aller 
revoir  la  Rochelle,cuc  nous  avons  laifleeaftiegee  par  le  Roi  dc 
France  en  perlbnnc,  accompagne  du  Cardinal  de  Richclieu.Ce 
Monarquc,ennuye  de  s'etre  arrece  fept  mois  devant  cette  Ville, 
s'en  retourne  a  Paris ,  lailfant  au  Cardinal  le  commandementen 
Chef  de  fes  Troupes,  en  qualite  de  fon  Lieutenant-General. 
Mais  fur  la  nouvelle  d'un  nouveau  fecours  (2)  que  rAngleterre 
envoyoit  aux  Rochelois  ,  Louis  reprit  le  chemin  de  la  Xainton- 
ge ,  &:  arriv.1  au  Siege  le  vingt-quatrieme  d'Avril. 

Le  Duc  de  Buckingham,  en  le  retirant  de  1'Ifle  de  Rhe,pro- 
mit  aux  Rochelois ,  comme  nous  favons  dit  ci-de(I'us ,  de  lcur 
envoyer  dans  peu  du  lecours  (3).  Cependant  ils  furent  neuf 
mois  enciers  ^  1'attendre,  pendant  lefquels  i!s  furent  meme  o- 
bliges  denvoyer  Deputes  fur  Deputes  au  Confeil  d'Angleter- 
re,  loliiciter  avec  les  dernieres  inftanccs  1'execution  de  cette 
promelle.  Enfin  on  equipa  une  Flotte  de  cinquantc  Vaif- 
Icaux  de  Gucrre  ,  &  de  quarante  de  ravitailleinent,  fous  lcs 
ordres  du  Beau-frere  du  Duc,  le  Comte  de  Denbighi,  qui  ne 
pouvant  point  afianbler  aflcz.  de  gens  de  Marine  pour  le  lervi- 
ce  dune  defcentc,  prit  deux-mille  deux-ccns  autres  bons  hom- 
mes  ,  juges  afleZi  capsbles  d'une  telle  expedition.  Cet  Amiral 
fit  voile  de  Plymouti:,  le  dix-feptieme  d'Avril,  &  arriva  lc  pre- 
mier  de  Mai  a  Charleboy,  fur  les  CotCi  de  la  Rochclle,  oii  ii 
trouva  vingt  Vaifleaux  Frangois  ,  qui  fe  tenoier.t  a  la  voile  vis- 
a-vis  du  Port ,  &  qui  a  rarnvee  du  Comce  l'e  retircrcnt  vcrs  Ics 
Fortifications,  &  jctterent  fancre  a  deux  portecs  de  Canon  de 
notre  Flotte.  Nous  ne  lachames  qu'un  leul  coup  de  notre  Ar- 
tilierie  fur  les  Frangois ,  lorf^u^ils  fe  retiroient ;  mais  ils  en  tire- 
renc  plulicurs  lur  nous.  Le  Comce  ecoic  fi  fuperitur  en  Vaif- 
feaux  &  en  Equipage,  qu'il  refolut  de  couler  1'Ennemi  i  fond, 
des  que  le  vent  tourncroit  a  fOueft  &  que  la  marce  en  leroit 
plus  haute;  car  les  eaux  etoicnt  bafles  alors.  11  en  envoya  don- 
ner  avis  aux  Rcchclois;  qui,  deux  jours  apres,  crurent  voir 
celui  de  leur  delivrance  ,  le  vent  &  la  maree  etant  devenus 
tres  favorables.  Mais  le  Comte  ,  au-lieu  d'en  profiter  ,  leva 
fancre  le  huicieme  de  Mai  ,  &  vira  a  rAnglererre.  Qua:re 
grands  Vaifleaux  Frangois  leverent  aufli  Tancre ,  &  le  pourfuivi- 
rent  quelque  tems  en  lui  tirant  quelques  volees  de  Canon.  No- 
tre  Flotte  leur  repondit  de  meme,  continua  fa  route  &  rcvinc 
le  vingt-fixieme  de  Mai  a  Plymoutl}  ,  fans  avoir  abfolument  faic 
autre  chofe,  qu'aller  &c  revenir. 

Cette  leconde  retraite  fi  honteufe  abbattit  ,  encore  plus  que 
la  premiere,  le  courage  des  pauvres  Rochelois,  &  les  tranfpor- 
ta  de  fureur  contre  Denbiglo  ,  qui  les  frufiroit  vilainement 
da  fecours  qa'il  venoit  de  leur  promettre  ,  &  qu"il  pouvoit  ii 
facilement  leur  donner.  On  fe  perfuada  que  Cioarles  &  fon 
Confeil  avoient  plutot  deffein  que  la  Rochellc  fut  prife,  que 
fecouruci  ce  qui  n'augmenta  pas  peu  les  craintes  &  les  jalou- 
iies  de  la  Nation  contre  les  Hapiftes.  On  crioit  de  tous  c6- 
tes,  fans  aucun  menagemenc.  Les  uns  difoienc,  qu'il  n'y  avoit 
point  autre  chole  a  attendre  d'un  homme  qui  etoit  allie  du  Duc 
d'aufli  pres  que  le  Comte  de  Denhiglo.  D'aatres  vouloient  quc 
cc  fiic  rexecution  d'un  Complot  forme  par  un  Otlicier  de  la 
Chambrc  nomme  Ciari ,  qui  av-oit  ete  Commiflaire  en  Chef 
fur  fune  &  Taucre  Flotte  ,  qui  paffoit  pour  un  Papifte  cache  , 
&  pour  un  des  principaux  Inftrumens  dc  ces  mauvais  fucces. 

Qiioi 


(i)  Mr.  de  i^pin  ne  mct  pis  dins  cette  Repor.fc  !e  mot  c?e  Tiroit: 
cotrc  Autcur  peiiifte  a  Ty  nicttie,  quoiqu'il  copie  toutc  cette  Re- 
maique  de  Mi .  Je  Rapin  j  ce  qci  me  confirme  que  Mr.  Rymer  a  trou- 
vc  ccttc  Formule  ilans  quelque  Adle  originjl  ,  telle  qu'il  Vi  rappor- 
te. 

(1)  Ce  motif  e(l  he:oique  ,    mais  ce  ne  fut  point  celui  de  Louis. 
Cc  Princc  ne  retourne  a  la  Rochelle  que  parce  que  le  Cardinal ,  qu'il 
croit  le  plus  zele  &  le  plus  eclaire  dc  tous  fes  Sujets,  le  preffe  vive- 
ment  de  revenir  en  toutc  diligence  ,    pour  remporter  li  gloire  u'un 
fecond  avantage  infaillibie  uc  decilif  fur  les  Ennemis.  Quant  au  Car- 
dinal  ,   il  ne  foUicitoit  ce  retour    avcc  tant  d'inftancc ,    que  parce 
quc  ,    depuis   le   depart  du    Roi  ,   rien    ne  lui  rsuiTifl^oit  devant  la 
li   Rochelle  ,    les  principaux  OtHciers  de  l'Armee  ne  fervant  qu'a 
legrec  fous  lui  ;    8c  memc  ,   il  y  en  avoit ,  qui  independamment 
de  la  fatisfaftion  dc  faire  echouer  ce  Miniftre  dans  cette  entreprife, 
8c  dc  s'en  faire  un  moyen  de  le  reoverfer,  jugeoient  que  fi  l'on  fou- 
mettoit  la  Rochelle  ,    il  n'y  auroit  plus  ni  furete  ,    ni  retraite  pour 
ccux  qui  auroicnt  eu  le  malheur  de  deplaire  au  Cardinal.     Cetoit-la 
tellement  Tefprit  du  Parti  oppofe  au  Premier  Minilfre  ,    que  dans  le 
tems  que  le  Siege   fe   faifat  fous   les   yeux  du    Roi  ,    les  attaques 
n'eioient  point  fans  fucces .  Balfompicrre,  i'un  des  meillcurs  Gene- 
raux  &  des  plus  grands  Politiques  de  ce  tems-la,  ne  fit  pas  difficul- 
te  de  dire  en  bonne  conipagnie  ,    Vous  verrez.  que  noui  ferons  ajfez. 
fous  four  prendrt  la  Rochelk.     Ccft  a  ces  memes  fentimens  que  l'on 
pcut  attribucr,  en  bonne  pirtie.lc  pcu  de  progres  quc  le  Duc  6!An- 


j..'u  (qui  fut  enfuite  Roi  de  Polognc ,  £c  Roi  dc  France  fous  !e  noni 
ti'Heiiri  lll)  tout  brave  qu'il  e;oi:  ,  avoit  fait  devant  la  Rochellc , 
dont  il  fut  oblige  d'abandonner  le  Siege.  En  un  mot ,  le  Curdinal 
craignoit  bien  nioins  lc  fecours  des  Anglois,  quc  lcs  difpofitions  dcs 
Grands  dc  la  Cour  &  de  rArmee  contie  lui.  Jit  Ton  peut  haraiment 
alfurer  que  cc  Minittre  jouoit  lA  de  fon  refte,  8c  mettoit  le  Roidans 
un  danger  evidtnt  de  n'arriver  que  pour  etre  temoin  de  la  delivran- 
ce  dc  la  Rocheiie;  puifijue  fi  les  Angiois  avoient  vouiu  veritablemcnt 
la  fecourir,  la  Flotte  du  Roi  nc  pouvoit  pas  trop  bien  1'empecher, 
n'etant  plus  que  de  quarante  Vailfeaux,  depuis  quc  cclle  d't,fpigne 
s'etoit  retiree,  &  ccile  d'Angleterre  ^tant  de  plus  de  foixante  £c  dix  j 
d'autres  la  font  de  plus  de  quatre-vingt-dix.  Au  refte,  mon  Autcur 
date  ce  retour  de  Leiiis  devant  la  Rochcile,  du  24  Avril ,  qui  fut  a- 
pres  Pdques;  &  d'autrcs  !e  datent  du  17  dc  ce  mcme  mois.  Faut-il 
que  l'on  trouve  pir-tout  dequoi  fortifier  le  Pyrrhonifme  Hiftorj- 
que! 

(3)  II  leur  avoitpromis  de  revenir  dans  quinze  jourslui-memeavec 
de  nouvciles  provilions  &  dc  nouvelles  forces ,  capables  de  lesfecourir. 

(4)  Jc  nc  lai  li  ces  deux  Lettres  turent  t:rites  en  Anglois  ,  maisjc 
ne  les  ai  trouvees  nulle  part  en  Frany>is. 

(/)  Cette  Refl;xion  li  jufte,  quand  on  rappliqne  au  trifle  etat  oii 
lc  Duc  de  Bucktngham  avoit  jette  les  Rochelois  ,  par  fon  Entrcprife 
&  fa  mauvaife  conjuite  dans  ritledeRhe,  par  ia  quantitc  piodi- 
gieufcde  ble  qu'il  acheta  dans  la  Rochelle,oc  qu'il  emporta  en  Angie- 
cerre  oii  il  n'enmanquoit  point,  StccLi  a  la  veillc  d'un  Siege  Jejam^- 
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Quoi  qu'il  en  foit,  un  Capitaine  Frangois  nomme  Le  Brun, 
qui  fortit  de  Plyntouth  avec  notre  Flotte,  &  alla  de  confervc 
jufqu'a  Belle-Ifle,  ou  il  s'en  fepara  le  dixieme  de  Mai,dit  le  fei- 
zieme  ,  en  prefcnce  du  Maire  de  Plymouth,  qu'a  juger  de  cette 
Entreprife  par  la  conduite  qu'on  y  avoit  tenue ,  il  y  avoit  ou 
de  la  Trahifon,  ou  dc  la  l.actiete.  Ce  rapport  ayant  ete  con- 
firme ,  en  Parlement ,  par  le  Maire  &  les  Bourgeois  de  cette 
Vilie,  fut  communique  au  Confeil,  qui  en  ccrivi:  direiftement, 
le  trentieme  de  Mai,  au  Duc  comme  Grand-Amiral,  que  Sa 
Majeftc  entendoit  que  le  Comte  de  Devbigh  remk  a  la  Mer  & 
allat  fecourir  laRochelle  avec  la  Flotte  qui  etoit  a  fes  ordres ,  & 
qu'il  renforceroit  des  autres  VaifTeaux  qui  avoient  ete  equipes  a 
Tlymouth  Sc  a  Portsmouth.  Pendant  cet  inrervalle ,  quatre  De- 
putes  dc  la  Rochelle  arrivent  a  Londres,pour  implorer  ce  me- 
me  retour  qui  venoit  d'ctre  ordonne,  comme  il  paroit  par  les 
Memoires  du  Duc  de  Rohan.  Sur  quoi  le  Roi  ecrivit  aux  Ro- 
chelois  deux  Lettres.dont  radreiTe  ecoit  telle  (4.) : 

.A«x  Maire ,  Echcvhts ,  Confuls ,  Bourgeois  ^  Habitans  de  la 
Rochelle.    Lcs  voici  Tune  &  Tautrc. 

MESSIEUR.S, 

Ne  perdez,  point  mirage^  qnoique  ma  "Flotte  fe  foit  retir^e.  Te- 
fiezferme ,  car  elle  p^rira  plutot  que  de  ne  pas  aller  'vous  fecourir. 
y'y  fuis  r(folu  ,•  ^  four  cet  effet  fai  envoy/  des  Vaijfeaux  a  fa 
rencontre .,  avec  ordre  de  ne  point  revejiir.  Outre  cela,  je  Vais  la 
renforcer  inceffam^ncnt  d'une  honne  Efadre ;  de  forte  qu'avec  lc  fe- 
cours  dc  Dieu  ,  nous  pouvons  regarder  votre  delivrance  conime 
«(furee. 


Votre  bon  Ami, 


Messieurs, 


Charles  R. 


yai  appris  avec  douleur  que  ma  Tlotte  ftoit  fur  le  point  de  re- 
Venir  ,fans  avoir  execut^  les  ordres  que  je  lui  avois  donnis  defor- 
cer ,  quoi  ju'il  en  piit  arriver  ^  le  pajfage  de  la  Digue ,  pour  vous 
forter  des  Provifo?is.  J-e  lui  ai  donn(  ordre  de  muveau  d'aller  a 
votreRade,^  de  ne  s'en  point  retirer  quelle  ?ie  vous  ait  pourvus 
de  Vivres.  J'aijoint  a  cet  ordre  u?i  Renfort ,  que  fai  fait  pr^~ 
farer  avee  toute  la  diligence  pojjtble.  Comptez.  que  je  ne  vous  a- 
bandonnerai  point .,  ^  que  je  hazarderai  toutes  les  forces  de  mon 
Hoyaume  pour  vous  d^livrer  ,  jufqua  ce  qu'il  plaife  a  Dieu  de 
binir  mes  Armes  en  vous  procumnt  une  jolide  paix. 


Votre  bon  Atni, 

Donne  a  notre 

Palais  de  Weji?niufter  ^ 

le  27  de  Mai  1628. 


Charles  R. 


Ce  que  les  bons  Anglois  penfbient  de  TAfFaire  de  la  Rochel- 
le,  fe  voit  encore  mieux  dans  une  Lettre  du  Dr.  yean  King  a 
TEveque  Vsher,  ecrice  de  Layfeld,  le  trencieme  de  Juin  fui- 
vant.  La  Rochelle?  dic  ce  DoiScur:  o?t  doute  fort  quellepuif- 
fe  tenir  encore  lo?!gtems ,  ^v  que  fon  Roi  en  ait  ajjez  de  pitie  pour 
Jui  faire  la  moindre  compoftion.  En  ce  cas-la  ,  quel  tarnage  le  fa- 
hre  ne  va-t-il  pas  faire  de  tout  ce  pauvre  Peuple  !  On  eji  ajfez. 
davis  que  Sa  Majefle  leur  e?tvoieroit  veritablement  du  pcours ,  fi 
le  produit  des  Suhfdes  accorde's  lui  vemit  a  te?ns.  Il  feroit  cn  ve- 
rit^  a  Jouhaiter  pour  les  Rochellois  ,  que  nous  ne  nous  f'ujji}?is  ja- 
mais  meles  de  leurs  ajfaires  (5)  ;  car  ils  auroient  bien  pu  ,  dans 
les  commencet?iens ,  fe  procurer  eux-memes  la  paix. 

Cependant  la  Rochelle  eft  reduite  a  la  dfrniere  extremite. 
Nous  6quipons  une  troifierae  Flotte  pour  la  fecourir.  Le  Duc 
de  Buckingham  eft  nomme  pour  la  comraander  en  quilite  de 


mc  commence;  par  la  fauffe  promefTe  qu'il  leur  fit  de  revenir  dans 
quinze  jours  avec  plus  de  Vailfeaux  £c  de  Troupes  qu'u  n'en  em- 
menoit ,  &c.  cette  Reflcxion  ,  dis  je  ,  i\i  OoAi\ir  King ,  n'eft  pas 
moins  jufte  ,  quand  on  rapplique  au  Traite  de  Paix  precedent  ,  fait 
fous  la  garantie  du  Roi  d'Angleterre ,  qui  oblijJea  lcs  Rochelois  & 
toiis  les  Proteftants  de  fc  contenter,  enfaconfideiation  ,deconditions 
beaucoup  moins  favorables  8c  juftes  que  le  bon  etat  de  leurs  affaircs 
&  rciTibaras  dc  celles  de  Lonii  XIU  ,  ou  plutot  de  fon  tout-puiflTant 
Tuteur  5c  Premier  Miniltre,  nc  pouvoit  manquer  de  leur  procurer. 
Tant  qu'il  y  aura  un  bon  Reforme  au  Mondc,  le  nom  &  la  memoi- 
re  de  Buckinghnm  fera  en  e.tecration ,  8c  il  fera  vrai  de  dire,  VliU  a 
Dieu  que  Charles  I.  ne  fe  fiit  jamais  mele  Je  nos  affaires!  Cependant  la 
jnort  tragique  dc  ce  Roi,  8c  cclle  du  Ouc  fon  Favori ,  n'en  font  pas 
moins  des  crimes  enormcs. 

(6)  Cajfe ,  non;  mais  il  avoit  quitte  lc  fervice  par  un  depit.dont 
je  parlerai  dans  une  autre  Note. 

II  avoit  ete  Lieutenant  en  dernier  lieu ,  (c^efl-i-dire  a  l*expe'dition 
de  rUe  de  Rhe)  dans  le  Regiment  du  •Chevalicr  fia»  Hiir?ijiiy  Intan- 
tcrie.  NB.  Ces  parolcs  font  une  parcnthefe  dc  ce  Narre,  Sc  nc  font 
que  !'embarafler.  J'cn  fais  une  Note,  aiTcz  inutile  pour  toutc  autre 
chofe  que  pour  ne  rien  lailTcr  du  Tcxte,  £cc.  J'y  ajoute  que  Felton 
dit  au   Juc  ,  en  lui  entoni^ant  le  coutcau  ,  Dieu  ait  ??isrci  de  ton  Ame. 

(7)  Je  ne  iai  ii  l'on  pourroit  trouver  dcux  adalVmats  plus  fcmbla- 
bles  dans  la  plupart  de  leurs  circonftanccs ,  quc  cclui  de  Buckingham 
par  "Beitm ,  8c  celui  de  notre  Henri  ly  par  Ravaillac,     Meme  caractere 


Grand-Amiral ,  &  de  General  en  Chef  des  Troupes  de  debar-  Char- 
quementjde  mcme  qu'k  riile  de  Rhe.  II  fe  rend  a  Portsmouth ;  les  1. 
&  il  y  etl  aflaffinc  lc   vingt-troifteme  d'Aout,  de  la  maniere     i^^aiJ. 
fuivante. 

Le  Duc  de  Soubize  etant  alle  ce  jour-la ,  d'a[Iez  bon  matin, 
voir  le  Duc  de  Bucleingham .,  pour  preffsr  le  depart  de  la  Flotte  , 
ce  Miniftre  lui  dit,  qu'il  venoit,dans  ie  moment  memc,  de  re- 
ccvoir  avis  qu'un  rafraichiffement  confiderable  de  vivres  avoic 
ete  introduit  dans  la  Rochelle ,  &  qu'il  alloit  cn  donner  la  nou- 
velle  au  Roi.     Soubiz.e  &  les  autres  Deputes  dc  cette  Ville  di- 
fent  que  TAvis  n'eft  certaincment  pas  fidele,  &  qu'il  eft  impof- 
iible  qu'il  le  foit.     Buckingha?n  le  garantit  tel.    IIs  repondenc,  ils 
lui  ibuciennent,  que  c'eft  un  artiftce  des  Ennemis  pour  ralentir 
les  prcparatifs  &  le  depart  du  fecours ;  &  ils  parlent  avec  tanr 
de  contention ,  que  ies  Anglois  qui  font  prefens ,  &  qui  n'en- 
tendent  pas  le  Fran^ois,  s'imagincnt  que  c'eft  une  querelle,  & 
que  le  Miniftre  y  cft  maltraite.  Sar  ces  cntrefaites,  on  vient  lui 
dire  que  fon  dejcuner  l'attend.     II  va  a  la  portc  dc  la  chambre , 
accompagne  du  Chevalier  Thomas  Friard,  Tun  dc  fes  Colonels, 
leve  la  tapiflerie  de  la  portiere  pour  entrer  dans  la  Salle  a  man- 
ger ;  &  la ,  dans  le  tems  qu'il  fe  penchoit  comme  une  perfonne 
qui  ecoute  ce  qu'on  lui  di:  tout  bas  ,   Jean  Felton  Otficier  caf^ 
fe  (6)  ,qui  rattendoit  ^  ce  pairage,lui  coupe  lagrande  Arrere  du 
Coeur,d'un  coupde  couteau  qu'il  lui  plonge  derevers  danslefein 
par-delTus  repaule.     Le  Coquin  m'a  tu^,  s'ecrie  le  Duc,  cn  reti- 
ranc  incontinent  le  couteau  que  Felton  avoit  iaiffe  dans  ia  plaie, 
&  il  tombe  roide  mort.  L'Aflaliin  s'echappe  a  la  faveur  dutrou- 
ble ,    fiiirant   Ibn  chapcau  dans  la  chambre ;    &  il  auroit  pu  fe 
cacher  aifement,  &  n'etre  point  conna,  fi  fa  confcience  ,   ou 
fon  orgueilleufe  furcur  {7) ,  ne  lui  eut  pas  fait  crier :     C'ef  moi 
qui  ai  tue  cet  honme ;    7t'en  faites  point  porter  hi  peine  a  cet  In- 
jiocent.     Ces  paroles  fauverent  la  vie  au  Duc  de  Souhize  (8j  ,fur 
le  point  quil  alloit  ecre  maflacre  par  ceux  qui,  s'etant  imagi- 
Res ,  comme  je  fai  dic ,  qu'il  avoit  difpute  avec  Buckingham ,  lc 
croyoient  coupable  de  ce  meurtre.    Alors  on  fe  failit  de  Felton , 
on  lejctte,    on  renferme  dans  une  chambre    a  part,  pour  le 
mettre  -^  couvert  des   mains  du   Peuple  qui  veut  le  dechirer. 
Bientbt,  on  le   mene  a  Londres.     Le  Confeil-Privc  I'e;iamine, 
lui  demande  a  1'inftigation  de  qui,  il  a  fait  ce  meurtre.     Le  cri- 
minel  garde  un  lilence  obftine;  &  lorfque  Laud  le  menace  de 
la  Qiieftion  pour  lui  faire  nommer  fes  compliccs,  Fsltoit ,  a  ce 
que  difent  WDitlock  &  Rushvjorth^  repond  a  cec  Eveque  :  Je  ne 
fai  point   ce  que  la  Torture  pourra  me  faire  dire  ;   peut-etre  vous 
accuferai-je  vous-meme ,   Mylord^  ou  quelque  autre.     11  y  auroic 
pourcant  ete  appliquei  mais  les  Juges,  que  le  Roi  conlulta  la- 
deflTus,  repondiren:  que  cettc  forte  de  fupplice  ecoit  contraire, 
dans  le  cas  prefent  (9) ,  aux  Loix  du  Pafs.     On  avoit  trouve 
coufu  a  la  coifFe  de  fon  chapeau  un  papier  contenant  quelques 
lignes   de  la  derniere  Remontrance  des  Communes  contre  le 
Duc  (10) ,    &  quelques  fortes  d'Oraifons  jaculatoires  qu'il  dit  y 
avoir  mifes,  croyant  de  perir  dans  rexecution  de  fon    Projet. 
Sur  quoi  il  declara  ,   qne  cette  feule  Remontrance  lui  avoit  rendtt 
le  Duc  fi  odieux  ,   quil  ne  crut  point  pouvoir  fucrifier  fa  vie  pour 
une  plus  noble   Caufe ,  que  pour  ddivrer  fa  Patrie  d'un  fi  grand 
Enne?ni.     II  y  en  eut  cepcndant  qui  atiurerent  que  Felton  fuc 
poufle    principalement  par  lc  chagrin  &  la  rage  qu'il  conguc 
qu'on  lui  eiit  refufe  deux  fois  une  Compagnie,  &  qu'on  luieuc 
encore  faic  attendrc  longtems  le  payemenc  de  fes  arrerages  (ii). 
On  dit  auffi  qu'il  declara,  quc  s'il  eut  manquf  fon  coup  Jur  terre .^ 
il  Je  feroit  ?nis  en  qualit^  de  Volontaire  fur  la  Flotte  ,  pour  le  fai- 
re  fur   Mer.  Il  ajouta  ,  que  le  matin  quil  le  fit ,  il  ne  faifoit  que 
darriver  d  Portsmouth ;  ^  perfifta  d  dire  quil  navoit  communi- 
qu^  fo?i  dejfein  d  qui  que  ce  fut ,  ni  de  pres  ni  de  loi?t. 

L'armcment  de  la  Flocce  ne  s'achevanc  point  aflez  coc  au  gre 
du  Koi,  Si  Majefte,  comme  on  le  lic  dms  les  Memoires  du 
Duc  de  Rohan  y  s'approcha  au  mois  de  Juiliet  de  Portsmouth  ^ 
dans  le  deflein  d'y  faire  travailler  avec  toute  la  diligence  pofu- 

ble. 

dans  ces  dcux  meurtricrs ;  ils  font  atra';i!iirc!  !'un  8c  T^utre.  Meme 
motif;  zele  pour  la  Religion  &  pour  b  Paf-ie.  Memes  inftigations  j 
Invedives  declamees  en  public  2c  imprimees.  Meme  moycn  dc  fe 
fauver  8c  de  n'etre  pas  reconnu  pour  le  Mcurtricr,  meine  fureur  a 
fc  declarer  tel  Sc  a  fairc  gloirc  dc  Tetrc,  8cc. 

(8)  II  y  a  des  Hiltoriens  qui  dilent,  que  cc  Duc  etoit  pour-lors  a 
Londres.  Mr.  dc  Larrty  les  a  fuivis.  Mais  qu'c(I-cc  que5«a^/iff 
auroit  fait  la,  dans  un  tcms  ovi  les  affaircs  qui  ['avoicnt  fait  allcr  cn 
Angletcrre  ,  l'obiigeoient  a  le  tcnir  plus  quc  jamais  aupres  du  Roi , 
qui  s'etoit  rcndu  a  Portsmouth  pour  hltcr  le  depart  dc  la  Flotte,  8c 
aupres  de  Bnckinghnm  qui  y  failoic  travaillcr  ? 

(9)  Les  Loix  d'Anglcteire  ne  condamncnt  a  la  Torture  quc  les 
fculs  criminels  de  Leie  Majefte  ou  Hautc  Trahifon. 

(10)  Cetoit  l'cndroit,  oii  les  Communes ,  dans  TArte  en  fornie 
d'Adreirc  qu'cllcs  prefcntcrent  au  Roi ,  demandoient  la  tete  du  Duc 
de  Buckinghnm.  Felton  allegua  cec  Afte  au  Confcil  ,  cn  fe  glorifiant 
de  ion  attion  ,  8c  prctcndant  que  le  Duc  frafipe  d'un  tcl  Anathemc, 
etoit  dcvcnu  un  InierJii  expofe  au  premicr  vcngcur  de  la  Gaufc  publi.» 
que. 

(11)  En  deu\-  mots ,  5c  plus  claircmcnt,  le  Capitaine  de  Feltort 
ay.%nt  ete  tui  X  la  retraite  de  l'IJIf  Je  Rhe  ,  VAton  demanJ: lit  Comptgnie ; 
C^  fic[ue  ait  v:f  Jit  refus  qtie  le  Diic  lui  en  fait ,  il  nmet  fa  Commijpon 
(j>  qnitte  le  jtrvice.     Enjttite  ,  lc'Jqti'on  lui  fnit  attendre  le  pttyement  Je 

fes  arrer.tges  ciuil  foliicite ,    il  ft  mec  Jans  lefprit ,    nonfans  foitdement , 

qiie  le  Duc  l'y  Je/fenitt . 

J     JJ  j^  ^ 
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ble.  II  etoit  a  Southwkk,  Maifon  da  ChevaMer  Danifl  Nar- 
ton  (i),  a  quatre  niiUes  de  cette  Ville,  &  aOiftoic  au  Service 
Divin  qui  ic  fairoit  dans  la  Chambre  de  prelence ,  lorfqu'on 
vinr  lui  annoncer  le  meurtre  de  Ibn  Favori.  Quand  les  Frieres 
furent  achcvees  ,  Sa  Majeite  ordonna  d'un  cote  qu'on  s^alFurat 
de  la  perlbme  du  Meurtrieri&  en  meme  tems  de  l'autre,qu'on 
fit  au  Duc  une  magnifique  Pompe  funcbrcjpour  montrer  com- 
bien  fa  rnemoire  lui  ecoic  chere.  A  cet  ordre ,  le  ClievalierKiJMr^^ 
Weflon  qui  avoit  ete,  depuis  peu,  fait  Grand-Treibrier  ,  a  la 
place  du  Comte  de  Marlborough,  qu'on  ne  trouvoit  point  affez. 
fbigneux  a  augmenter  les  Revenus  du  Roi;  a  cet  ordre,  dis-je, 
le  nouvcau  Treforier  dic  a  Sa  Majelle,  quiine  telle  Pompe  nefe- 
roit  quuri  jpc&acle  dune  heure;  qu^il  vaudroit  Jonc  hie?i  mieux 
four  la  ghire  du  Duc ,  lui  ile^uer  u?i  Mo?!umeiit  fuperhe ,  qui  cou- 
teroit  cepc?idant  la  ?iioiti(  moins.  Le  Roi  goiita  cet  avis  ,  &  a- 
bandonna  ion  premier  dellein  ;  de  forte  que  le  Duc  fut  enter- 
re  fans  eclat,  lc  vingt-cinquieme  de  Septembre,  par  fa  Sceur  la 
Comteffe  de  DeT:high.  Quelque  tems  apres,  lc  Roi  ,  ayant 
parle  au  Grand-Trelbrier  du  Monument  propofe,en  regut,  dit- 
on ,  cette  excellente  Reponfe :  Sire ,  je  fuis  hien  emharajf^  com- 
vient  fairc  entendre  a  Votre  Majejlif  ce  quo?i  tte  vianquera  fas  de 
dire  ©-  da?is  le  Hoyaume  f^  au  dehors ,  fi  vous  faites  eiever  un 
Mo?iumcnt  au  Duc  de  Btickingham  ,  avant  que  d'en  avoir  fait  (- 
lever  »»  au  feu  Roi  votre  propre  Pere.  Quoi  qu'il  en  foit ,  les 
entraillcs  dii  Favori  furent  entervees  a  Portsmouth  ,6c  fon  Corps 
a  Torck-Houfe;  d'ou  il  fut  enfuite  traniporte  a  lVef?ninfter ,  dans 
la  Chapclle  du  Roi  Edoiiard,  ou  (cs  Executeurs  Tcibmtntai- 
rcs  lui  firtnc  drelTcr  un  Monumenc  iomptucux. 

Le  Dodteur  Kennct ,  qui  nous  a  fourni  toute  cctte  Relation, 
la  finit  par  le  ciiadlere  abrege  de  ce  Favori.  Auif,  dit-il,  ?yiou- 
rut  ie  Duc  dans  fa  trente-fxieme  a?i?Ue  ,quief  F agc  de  perfeiiion : 
Ge?itilh>omme  »/  ^  fait  vfyitahle^iienc  pour  la  Cour ;  ayant  ie  port 
grand,  l'air  gracieux  ,  toute  Padrejfe  qus  la  nature  CT'  i'art  peu- 
vtrtt  donner  daiis  tous  ies  exercices  d'un  Cavaiier  ;  (^  pojfedant 
toutes  ies  parties  ?ie'cejfaires  pour  couvrir  jon  ?nanqhe  de  favoir  ^ 
de  gravite ,  &  ie  peu  de  cas  qu'ii  faifoit  de  ia  Reiigion. 

Mylord  Ciare?:doa  dit,  (dans  fon  Hiftoire  des  Guerres  Civi- 
les  d'Anglcterre)  que  le  Duc  de  Buckitigloam  avoit  le  cceurno- 
b'e,  Tame  genereule,  refpric  poli,  &  tres  verfe  dans  tous  les 
Artifices  de  la  Cour.  Quil  ctoit  brave  au  dernicr  point ,  ce 
qui  parut,  dit-il,  dans  les  demeles  &  les  combats  qu'il  eut  a- 
vec  dcs  Perfonncs  qui  paflbieut  pour  les  meilleures  epees  de  leur 
tems.  Ami  finccre  &  ardent ,  il  ne  fe  lafToit  point  de  rendre  de 
bons  officesi  mais  auili  Ennemi  rude,  il  ne  pardonnoit  jamaisi 
cependant  dans  fes  plus  grands  fujets  de  colere  &  de  haine  , 
bien  loin  de  dillimuler  fon  reffeniimenc  pour  mieux  affurer  fa 
vengeance,  felon  la  lache  methode  des  Courtifans,  il  ne  porta 
jamais  aucun  coup  a  perfonne,  fans  Tavoir  premierement  bien 
averti  de  s'y  attendre.  Son  malheur  vint  en  particuUer  de  n'a- 
voir  jamai';  fait  choix  d'un  Ami  genereux  &c  ouvert ,  comme 
lui,  dont  les  Avis  falutaires  &  donnes  librement  ,  en  lui  ou- 
vrant  les  yeux  fur  ies  vericables  interets  &  fur  fa  gloire ,  auroicnt 
pu  rempecher  dc  fe  livrer  au  torrent  de  lcs  paffions  impetucu- 
fes.  Sa  Fortune,  fon  Elevation  fut  fi  ilibite,  qu'elle  parut  plu- 
toc  un  vol  a  tire-d'aile,  qu'une  montee,  un  accroiiTement  :  de 
forte  qu'il  fe  trouva  avoir  belbin  de  gens  qui  s'atcachaffent  a  le 
fuivre,  avant  qu'il  s'aviiat  qu'il  pouvoic  avoir  befoin  d'etrecon- 
duit.  11  ne  fuc  pas  meme  forc  heureux  dans  le  choix  qu'il  fit  de 
ces  perfonnes.  En  effet,  on  n'en  vit  poinc  qui  ne  travaillat  u- 
niquement  a  s'enrichir,  fans  fe  mectre  le  moins  du  monde  en 
peinc  de  donner  a  fon  Maitre  des  avis  qui  puffent  le  rendre 
autli  bon  que  puiffanr.  Aulli  fe  montra  t-il  dans  tout  le  cours 
de  fa  Fortune  plus  retenu ,  qu'aucun  de  its  Amis  &  de  fes  Gens. 

On  a  fur-tout  reproche  deux  choies  ,  encre  autres ,  a  fa  me- 
moire ,  continue  Mfiord  Clarendon.  La  premiere ,  d'avoir  force 
le  Roi,  (bn  vieux  Maitre,  a  fairc  la  Guerre  a  TEfpagne  ,  dans 
un  tems  oii  non-feulemenc  Sa  Majefte  y  avoic  une  repugnance 


(0  Cc&  un  des  Ancetres  de  Rlchard  Norton ,  Ecuyer,  mort  dcpuis 
pcu  ,  qui  a  laiife  par  fon  Tcftament  unc  vifte  Sc  riclie  etcndue  lie 
Tcrres,  a  h  difpofuion  du  Parlemcnt  de  h  Grande  Bretagne. 

(z)  11  n'auroit  coute  a  Mr.  Rymer  que  peu  de  lignes,pour  mettre 
fon  Lecleur  au  tait  de  ce  qui  donna  lieu  a  un  Difcours  autli  infolcnt. 
J'y  fupplee.  La  Reine  avoit  manque  d'aller  a  une  Fete,  ou  la  Mc- 
re  du  Duc  Tavoit  invitee.  Ce  Favori.outre  de  colercentre  brufque- 
ment  dans  la  Chambre  de  Sa  Majefte  ,  lui  en  fait  des  reproches  cn 
des  termes  iort  peu  mefures  ,  avec  nienace  tle  l'en  faire  rcper.tir.  La 
Reine  repond  fiercment ,  qu'elle  a  un  louverain  mepris  pour  les  me- 
naces  d'un  Sujet  du  Roi  fon  Epoux;  £c  Buckinghxm  lui  replique: 
SAchez.,  MaJame  ,qu'il y  a  eu  ,  &c. 

(;)  11  y  a  des  Hiftoriens  qui  mettent  cette  execution  au  17  de 
Novembrc.  On  fe  lafle  de  remarquer  les  variations  qui  fe  trouvent 
dans  le  Recit  d'un  memc  evenement.  Ce  pauvre  petit  Article  de  Fel- 
ton  en  fourniroit  un  Volume. 

(4.)  Ces  circonfttnccs  marqucnt  en  Angleterrc  le  fupplice  des  fa- 
meux  Affairnis. 

(f)  11  s'agit  la  du  Statut  d'EtlouarJ  I. 

(6)  Le  Chevalicr  Henri  IVotton. 

(7)  L'Anglois  dit  Ttn-penny ,  ce  qui  peut  fignifier  dix  fous ,  ou  dix 
deniers.  Or  dix  fous  pouvoicnt  epuifcr  la  bourfc  d'un  Homme  aufTi 
bas  perce ,  qu'on  nous  reprefcnte  Telton  ;  &.  un  couteau  de  dix  liards 
lui  etoit  tout  aulTibon  qu'un  autre  pourl^ulage  qu'ilvouloit  enfairc. 


extreme,  mais  ou  la  Couronne  etoit  fi  pauvra,  qae  ia  Nation  Charv 
etoit  bien  plus  difpoiee  a  rechercher  les  caufes  de  cet  epuife-  t-ss  1. 
menc,  qu'a  faire  une  tcUe  depenfe.  Oucre  que  le  mocif  verica-  ^^^^. 
ble  &  bicn  connu  de  cette  Guerre ,  n'etoit  que  les  animolices 
que  le  Favori  d'Efpagne  &  celui  d'Anglecerre  avoienc  congucs 
&  confervoienc  Tun  concre  raucre.  Cette  avcriion ,  au  refte, 
doit  ecre  uniquement  atcribuee  a  Thumeur  vive  &  peculante 
qui  regnoic  dans  la  Cour  du  Prince  d'Angleterre  ,  &  qui  heur- 
toit  le  naturel  &  Teducation  des  Efpagnolsi  mais  nuUementaux 
pretcndues  Amours  qu'on  imputa  dans  la  fuite  au  Duc  de  Buc- 
ki?igham.  Car  quoiqu'il  fiic  nacurellemenc  adonne  a  la  Galan- 
terie,  il  lui  faloic  pourtanc  des  Objets  capables  de  le  piquer. 
Mais  la  Duchcffc  dOiivarez,  dont  on  parloit,  etoic  alors  fi 
vieille ,  &  li  laide ,  oui  ii  decrepite  &  fi  degoutance ,  qu'elle  n'e- 
toic  pas  plus  propre  a  donner  de  la  cencacion  au  Favori  du  Roi 
&  du  Prince  d'Anglecerre  ,  qu'a  etrc  la  caufe  glorieufe  de  fon 
depic  amoureux  &  de  fa  vengeance. 

La  feconde  chofe  qui  fit  le  plus  de  tort  au  Duc,  &  qui  lejet- 
ta  dans  des  embarras  dont  il  ne  lui  fut  jamais  poffible  de  fe  ti- 
rer,  c'eft  reraportement  fougueux  avec  lequel  il  precipita  fa 
Patrie  dans  une  Guerre  contre  la  France,  &  cela  pour  unepaf^ 
lion  li  temeraire  que  ricn  ne  pcuc  lajullificr.  Duranc  fon  Am- 
balfade  en  France,  dit  notre  iilujire  Hijlorien,  ce  Miniffre  euc 
Taudace  de  lever  les  yeux  fur  une  Dame  du  plus  hauc  rang,  & 
de  pourfuivre  fa  pointe  li  loin ,  qu'apres  que  le  Roi  de  France 
lui  eut  remis  la  Princefle  He?triette  la  Sceur  pour  la  conduireen 
Angleterre,  les  adieux  etanc  faics,  &  raudience  de  conge  don- 
nee,  le  Duc  cntreprit  d'aller  rendre  encore  une  vilite  en  parti- 
culier  a  cette  Grande  Dame,  s'imaginanc  que  cecce  familiarite 
ne  feroic  pas  mal  rcgue.  Mais  fon  deflcin  fuc  ailemenc  decou- 
vert,  &  Ton  faic  cres  bien  que  s'il  y  eiic  perlilie,  il  y  auroicpe- 
ri.  II  fuc  affcz  fagc  pour  s'arreteri  mais  il  jura  dansrinftanc 
meme ,  qu'en  depit  de  toutes  les  forces  de  la  France ,  il  verroit 
cette  Dame  &  lui  parlcroit.  De-la  vient ,  que  depuis  qu'il  eut 
amene  la  Princeffe  au  Roi ,  il  prit  \  tache  de  mcpriier  &  d'ir- 
riter  la  Nation  Frangoile  ,  fans  cpargner  la  perfonne  meme  de 
la  Reine ;  &  il  reulfit  fi  bien  \  diminucr  rafifeSion  de  Chariet 
pour  fon  Epoufe,  que  tant  que  Buckingha?n  vecut,  elle  n'euc 
jamais  allez.  de  credit  pour  decourner  Sa  Majefte  de  faire  la 
guerre  a  la  France.  Mylord  Ciarendo?i  concludde  touc  cela,  que 
ces  deux  Guerrcs  encrcprifes  avec  tant  d'imprudence  (il  pouvoit 
bien  ajouter,  &  conduites  d'une  maniere  li  honteufej  ecoient 
1'Epoque  vericable  &  certaine  de  la  ruine  du  Duc. 

Un  Hiftorien  moderne ,  qui  s'eft  rendu  remarquable  par  fon 
attachement  a  critiquer  rAuteur  celebre  dont  nous  venons  dc 
faire  mencion,  exalte  beaucoup  la  generofice  du  Duc,  la  facili- 
te  de  fon  acces,  la  politeffe  de  fes  manieres,  la  douceur  ,  les 
charmes  de  fa  converfation ,  la  fublimite  de  fon  genie  ;  cepen- 
danc  il  ne  laiffe  pas  de  Taccufer  de  s'etre  abandonne  en  efclavo 
fougueux  a  fes  Paflions ,  particulieremenc  a  TAmbicion  &  a  TA- 
mour,  en  quoi  il  porta  fes  reffentimens  fi  loin,qu'il  palTa  pour 
vindicatif  &  pour  cruel.  Avec  cela,  il  ctoit  d'une  telle  arrogan- 
ce  envers  les  perfonnes  qui  lui  avoient  deplu,  qu'on  rapporte, 
qu'il  dit  un  jour  a  la  Reine  elle-meme:  Sachez,  Madame,  qu'il 
y  a  eu  e?t  [Angicterre  des  Reines ,  a  qui  on  a  fait  couper  la  te- 
te  (2). 

Ceux  qui  veulenc  connoitre  plus  a  fond  le  caradlere  du  Duc, 
n'ont  qu'a  confukcr  fa  Vie  ecrice  par  le  Chevalier  Henri  Wot- 
ton ,  &c  le  Paraiiele  qiie  le  meme  Auteur  a  fait  de  ce  Premier 
Miniftre  avec  Rohert  Devereux  Comte  d'EjJex.  Au  it&c^Wot- 
ton  dit  qiie  Buckingham  naquit  le  vingtieme  du  mois  d'Aouc 
1592,  dans  la  Province  de  Leicejier,  a,Brookeshy,  oii  fes  An- 
cetres  avoienc  faic  depuis  quatre  cens  ans  leur  relidcnce. 

Le  vingt-feptieme  de  Novembre  fuivant,  Feiton  fut  transfe- 
rede  la  Tour  dans  Gate-houfe,  juge  le  meme  jour,&  condam- 
ne  par  la  Cour  du  Ba?tc  Royal  a  etre  pendu  a  Tiburne;  ce  qui 
ne  fuc  pourtanc  execute  que  le  dix-neuvieme  de  Decembre  (3). 

Apres 

(0)  Tout  feul ,  exccpte  fon  Valet  de  Chambre.  Deux  heures  apres 
la  tnort  du  Duc ,  dit  un  Hiftorien  de  Louis  XUl ,  *  on  ■vil  avec  iton- 
ntment  Jon  Corpi  etenJii  fur  une  mechante  natte  ,  O"  garie  par  un  feul 
Vnlet  de  Chnmbre.  Mais  il  n'en  refta  pas  tant  a  un  grand  Roi ,  vidlo- 
rieux,  refpcfte ,  cheri.  Je  parle  de  Guillaume  l.  dit  le  Conqucrant, 
qui(au  rapport  de  Mathieit  Paris  ?<;  de  IVendover ,  cite^  par  M.  AeLxr- 
rey  Tom.  I.  p.  1S9 ,)  eut  a  peine  rendu  lc  dernier  foupir ,  qu'il  fut 
abandonne  de  tout  le  mondc  ,  depouille  ,  laifte  tout  nud  ,  &  expofe 
aux  dernieres  indignites.  Mr.  de  R^tpin  a  neglige  ces  particularites; 
mais  il  raconte  une  avanture  bien  extraordinaire.  Comme  on  etoit 
pret,  dit  il,  a  mettrc  GitilUurtie  dans  le  tombeau ,  dans  une  Eglife 
que  ce  Roi  avoit  fait  batir  dins  la  Ville  dc  Caen ,  un  Gentihomme 
Normand  cria  Haro  fur  fon  Corps ,  difant  que  ce  terrein  lui  appar- 
tcnoit,  le  defunt  y  ayaut  fait  batir  cctte  Eglife  fans  le  lui  payer. 
On  fut  contraint  de  s'arreter  ,  fuivant  les  Loix  du  Fais,  pour  exa- 
mincr  cette  pretention ,  qui  fe  trouva  bicn  fondee.  Henri  (le  plus 
jeune  des  trois  Fils  du  Roi)  paya  le  fonds,  8c  le  Corps  fut  cnterre. 
Rap.  Tom.  II.  p.  fi.  ' 

(9)  Lady  Catherine  Manners ,  ou  Mannors.  l,e  titre  de  Lady  repond 
a  celui  de  DemeiJeUe  &  de  Dame  ,  &  n'appartient  originairemenC 
qu'aux  Femmes  &  aux  Filles  des  Pairs  d'Angleterre ,  aux  Femmes 
^  des 

*  Voi.  le  Journ»!  du  Siege  dc  la  Rochelle  pat  Pierrt  MirvtMlt ,  p.  ji/. 
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C  n  A  R-  Apres  quoi ,  fon  Corps  ayanc  ete  incontinent  envoye  a  PortS' 
LEs  1.    moHth,  y  tut  pendu  avec  des  Chaines   (4)  dc  ter  ,  hors  de  la 
1628.    Ville,  aux  Foarchcs  patibulaires. 

Avant  fon  execucion,  cec  Airallin  parut  fort  touche  de  Thor- 
reur  de  fon  ctin>e.  11  a\  oit  meme  deja  donne  de  grandes  mar- 
ques  d'humihation  6c  dc  repentance  pcndanc  le  coars  des  Pro- 
ceduresj  ayant  ofJert  a  fes  Jugcs  quon  lui  coupat,tout  en  vie, 
la  main  dont  il  avoit  fait  le  coup.  Le  Roi  le  fouhaitoit  aulTi , 
mais  les  Magirtrats  declarerent  que  les  Loi.K  du  Royaume  ne  le 
permettoient  (5)  pas. 

liush-worth  dic ,   que  Felton  etoit  un  homme  de  petite  taille, 

mais  robulle,   &  fi  vindicatif,  qu'ayant  un  jour  ete  otFenfe  par 

un  Gentilhomme,  il  le  fit  appeller  en  Duel,  &  lui  envoya  un 

morccau  de  fon  petit  doigc  qu'il  s'^toit  coupe  expres  lui-mcme, 

4ifin,  lui  difoit-il  dans  fon  Cartel ,  que  tu  fiis  hien  ferfuadS  que  ni 

piice  ni  viemhre  de  mon  Corps  ,  ni  ma  -jie,  ire  me feront  aucune 

fesne  <J  haz,arder ,  four  me  procurer  le  moyen  de  tirer  'uengeance 

de  1'affront  que  tu  m'as  fait. 

Autre  Felto»,  dit  un  autre  Hiitorien  (6)  ,    ctoit  un  Cadet  mal  ac- 

Porirait      commode  des  biens  de  la  Forcune,  ne  dans  la  Comte  de  Suf- 

plrHemi fi^'^^ i  atrabilaire ,  taciturne,  fombre.     Environ  trois  heures  a- 

WottoD.    vant  fon  execution ,   il  declara  qu'un  des  mocifs  qui  favoic  por- 

te  a  ce  meurtre,  c'etoit  un  Libelle  ecrit  par  un  Medecin  Ecof- 

fois  nomme  Egglefto^ie ,  qui  traicoic  le  Duc  de  monftre  le  plus 

horrible  qui  fut  fur  la  Terre,  &  d"homme  indigne  d'ecre  fouf- 

fcrc  dans  la  Sociece  humaine. 

II  acheca  dans  la  boutique  d'uii  petit  Mercier ,  proche  de  la 
fauffe-porte  du  cote  de  Toiver-hi/l ,un  couteau  de  dix  liards  (7). 
(Si  chetif  fut  rinftrument  d'une  ft  grande  entreprife ,  dit  le  Cne- 
valier  Henri  Wotton).  II  en  coufit  la  gaine  a  la  doublure  de 
fa  poche  droice ,  afin  de  pouvoir  le  cirer  eii  un  moment  avec  u- 
ne  feule  main ,  ecant  eftropie  de  Taucre.  Cela  faic ,  il  prit  le 
ehsmin  de  Portsmouth,  qu'il  fit,  dit-on ,  en  parcie  acheval,& 
en  parcie  a  pie,  n'ayanc  qus  tres  peu  d'argenc  :  trilte  et.ic  ,  qui 
apparemment  ne  contribua  pas  pea  a  irriter  de  plus  en  plus  fa 
bile  noire  &  fon  defefpoir.  Le  Samedi  vingc-troilieme  d'Aouc, 
ii  arrive,  &  fans  qu'oii  aic  lieu  de  concevoir  de  lui  le  moindre 
foup^on,  a  caufc  du  grand  nombrc  de  gcns  qui  follicicoienc  des 
etnplois,  il  fe  preflTe,  fend  la  fouie,  &  parvienc  a  rendroic  oii 
il  donne  un  coup  mortel  de  fon  couceau  au  Duc  ,  au  momenc 
tneme  que  le  Chevalier  Thomas  Friard  fe  feparoit  de  ce  Sei- 
gneur. 

-  Le  Chevalier  Henri  Wotton  rapporte,  commc  un  Fait  cer- 
tain ,  que  fort  peu  de  tems  auparavanC ,  le  Chevalier  Ctement 
Throgmonon ,  grave  &  judicieux:  Gencilhomme  de  ce  cems-la, 
avoit  confeiUe  au  Duc ,  dans  un  entrecien  particulier ,  de  pren- 
dre  une  Cocce  de  maiiles.  Avis  que  le  Duc  reigut  avec  des  mar- 
ques  de  reconnoiffance ,  mais  qu'il  ne  fuivic  poinc ,  parce ,  dic-il , 
que  c'ecoic  une  crop  foible  defenfe  contre  une  populace  furieufe 
qut  lui  en  voudroicj&  qu'il  croyoic  iVavoir  rien  \  craihdrc  d'au- 
cun  parciculier.  Le  meme  Hiltorien  rapporce  une  autre  chofe 
bien  furprenante ,  qu'il  afflire  tenir  d'un  Gancilhomme  dc  fort 
bon  fens  &  qui  etoic  fbrt  bien  aupres  du  Duc.  Ceft  que,  peu 
de  minuces  apres  que  le  Corps  de  ce  Favori  fuc  combe  roide 
morc  &  porce  dans  la  Chambre  prochiine,  chacun  fe  recira,& 
il  fut  laifle  touc  feul  (8) ,  ni  plus  ni  moins  quc  s'il  euc  ece  etendu 
fur  le  fabie  des  def.^rcs  de  rEchiopie.  Aulieu  que  dans  ces  for- 
tes  d'occafions,  la  Popul.ice  fond  &  s'airsmble  dans  rendroic 
oii  1'evenemenc  s'eft  piffe,  impacienre  de  voir  ce  qui  s'eft  faic, 
&  d'ecoucer  ce  qui  s'en  dit  ;  il  fcmbloit  que  ce  coup  horrible 
eut  cteinc  touce  la  curiofite  &  ecartc  tout  le  monde :  jufque  la 
que  le  meurtrier,  a  qui  perfonne  n'avoit  abfolument  pris  garde, 
cut  pu  fe  fauver  aifemenc ,  s'il  ne  fe  fuc  poinc  arrece  au  bas  de 
la  maifon  :  non  par  un  remords  de  confcience  ,  ce  que  l'on  a 
vu  alTez  fouvent  arriver  ,  mais  parce  qu'il  faifoit  gloire  de  ion. 
atftion ,  comme  s'il  y  avoit  peu  de  difFerence  eutre  fe  rendre  ce- 
lebre  par  fa  vertu  ,  ou  fameux  par  fon  infamic. 
Ainli  finit  fes  jours  ce  grand  Pair  d' Angleterre ,  dans  une  Vil- 


des  Chevaliers  ,  8c  aux  Dames  d'honneur  de  la  Reinc.  Mais  la  fla- 
tcric  le  prodigue  a  bien  irautres. 

(loj  Ou  Bnnmrtt.  Ccrtains  Auteurs  difenc,  que  c'eft  en  Angleter- 
re ,  le  premier  degie  dc  qualite  apres  cclui  de  Barotx  ;  ce  qui  n'eft 
pas  une  elevation  fort  conliderablc  pour  le  Frcre  d'un  Favori  tel  que 
'BucWingham.k  )a  bonnc  hcure,qu'il  eilt  ete  lait  Baron,  RangquidoQ- 
ne  lc  titre  de  Lord,  8c  droit  de  feance  dans  la  Cliambre  Haute. 

(11)  Chacunfaitaffez  quepar  bouclics  inutiles  ,on  cntendlcs  Fem- 
mes ,  les  Enfans,  les  Vieillards  calles,  &c.  Mais  entrc  ccs  fortes 
de  Pcrfonnes ,  il  en  fortit  alors  beaucoup  d'autres  qui  etoicnt  cn  etat 
de  fervir,  mais  qui  nc  vouloicnt  plus  fupporccr  la  faim  ,  &;c.  ,nitai- 
re  une  plus  longue  reliflance ,  Scc. 

(ii)  Avoir  renvoye  ces  gcns-la,  ne  paroit  pas  une  a6lion  blama- 
blc,  felon  lcs  Loix  &  la  pratique  conftante  ds  la  Guerre,  particulic- 
remcnt  devant  une  Villc  que  Fon  vcut  prcndrc  par  famine.  Maispcr- 
mettre  aux  Soldats  dc  depouiller  ccs  geiis-la,  lcs  homnies  tout  nuds, 
&  Ics  femmcs  jufqu'a  la  chcmife  ,  c'cft  agir  contrc  lcs  fentimens  dc 
l'Humanite,  8c  contre  Ics  Loix  memcs  de  la  Guerrc  parrai  Ics  Peu- 
■  ples  civilifes ,  felon  la  decilion  dc  tous  lcs  Politiques,dc  tous  lesPhi- 
iDphcs,  dc  tous  lcs  Hiftoriens ,  dc  tous  les  Juriiconfultcs ,  8c  de  tous 
les  Theologiens ,  foit  Juifs  ou  Chrcticns,  foit  Payens.  Sur  quoi  ic 
Lcfteur  peut  confulter  PuffenJorf  Dioic  dc  la  N.  8c  des  G.  avec  les 
Notesde  Uarkjirac,  Liv.  S.  cii.  6.  §.  7.  Scc.  Grotius  Droic  dc  la  G. 
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le,  dans  une  Maifon  remplies  de  gens  qui  e;oient,  les  uns  a  fon  Ch  a  r- 
fervicc,  &  les  autres  a  fa  fuice,foIlicitanc  de  l'avance.Tient :  dans  les  L 
un  tems  ou  la  Duchede  fon  Epoufe,   qui  avoic  fon  appartement    i<>2i. 
au-defTus  de  la  Chambre  ou  le  meurtre  fut  commis,ecoic  a  pei- 
ne  forcie  de  fon  lic  ,   &  que  la  Cour,  qui  avoic  ece  lecheatie 
de  fon  Elevation,  n'etoit  point  a  plus  de  fix  mille  dela. 

Le  Duc  avoit  epoufe  Demoifelle  (9)  Catberine  Manners 
heritiere  univerfelle  de  niluftre  Faraille  de  V.utland ,  dont  il  a- 
voit  crois  Fils  &  une  Fille.  II  lui  donna  par  fon  Teftamenc  la 
jouillance  a  vie  de  couces  fes  Maifons,  la  propriece  pleine  de 
tous  fes  Effecs  mobiliaires  ,  &  pour  Douaire  la  quatrieme  oarcie 
de  ies  biens-fonds.  II  avoic  fait  creer  fa  Mere  Comcelfe',  par 
une  Pacence  expediee  direftemenc  pour  elle-meme  enperfonne, 
chofe  rare  depuis  le  Regne  de  Marie.  11  laiffa  Vicomce  fon  Fre- 
re  aine  de  Pere  &  de  Mere ,  &  Comce  fon  Cadec.  Le  Cheva- 
lier  Edouard  Villiers ,  fon  demi-Frere  de  Pere  ,  fut  fait  Baro- 
nec  (10);  &  la  Reine  revetic  de  crois  Emplois  importans  &  ho- 
norables  de  fa  Maifon  la  ComtefTe  de  Denhigh  Soeur  du  Duc 
a  la  recommandation  de  ce  Miniftre  Favori.  En  un  mot  & 
pour  ne  pas  s'arreter  a  chaquc  ad:e  de  1'Elevacion  &  de  la  p'uif- 
fance  de  Buckingham,  il  futfira  de  dire  qu'il  laitla  cous  fes  Pa- 
rens,  tous  ks  Allics  qui  apparcenoienc ,  de  pres  ou  de  ioin  acj 
nom  de  Villiers  ou  de  'Beaumont ,  foic  du  coce  de  Pere  &  d? 
Mere  ,  foit  de  l'un  des  deux  feulemcnt,  il  les  laitTa  les  uns  ac- 
tuellement  eleves  a  la  dignice  de  Pairs  du  Royaume,  ou  en 
patTc  d'y  parvenir,  comme  defcendans  de  Comces  Heredicaires , 
&  les  aucres  ecanc  pour  le  mo'ns  Chevaliers ,  ou  Dodeurs  en 
Theologie,  pourvus  d'ecablitTemens  cres  confiderables,  Tant  de 
Forcunes  cependanc,  ajouce  le  Chevaher  Wotton,  ne  forcifioiem 
pas  beaucoup  le  credit  du  Duc  a  la  Cour  ,  ou  il  ne  le  fbute- 
noit  que  par  fon  propre  merite,  au-Iieu  que  la  plupart  de  fes 
Parens  ne  fe  maintenoienc  que  par  fon  appui.  Enfin,  ceux  qui 
avoienc  ete  a  fon  fervice,  il  les  laitTa  tous,  fans  exception,  pla- 
ces  &  employes  ou  a  ies  Affaires  domeftiques  ,  ou  a  cellcs  du 
Pubhc;  tous  en  forc  bon  etac,  &  qui  plus  eft,  cous  en  fort 
bonne  reputation  ;  deux  chofes  qui  ne  fe  renconcrent  gueres  dans 
les  perfonnes  qui  fonc  des  Inflrumens  en  la  main  des  grands 
Seigneurs. 

J^efpere  que  le  I-edlcur  ne  jugera  poinc  que  je  me  fois  crop 
arrece  fur  ce  tlijet;  fur-touc ,  s'il  contidere  que  le  Duc  de  Buc- 
kingham  a  polTede  toute  la  Faveur  &  touce  la  Confiance  Roya- 
ie  pendanc  deux  Regnes  confecucifs,  &  a  eu  la  direftion  en 
Chef  des  plus  importances  AtFaires  de  TEcat. 

Le  Cardinal  de  Richelieu  n'eut  pas  plucot  appris  la  mort  du 
Duc,  qu'il  fit  faire  aux  Rochelois  aflieges  des  Propo(icionsqu'ils 
nc  voulurent  point  ecoucer  ,  quoique  reduics  a  vivre  d'Efcar- 
gocs  &  de  racines ,  ayanc  meme  bien  de  la  peine  a  en  trouver. 
Plutieurs  des  Magiftracs  du  Prefidial  ecoienc  d'avis  de  capiculer  j 
mais  le  Maire  foucenu  de  la  Bourgeolfis  s'y  ecant  oppofe  ,  ils 
firent  conclurre  qu'on  feroit  forcir  incetTamment  de  la  Ville 
toutes^  les  bouches  inutiles  (ii),  dans  la  penfee  que  le  Peuple 
touche  d'une  fepiration  fi  crifte ,  prendroit  la  retblucion  de  fe 
rendre.  On  les  mit  en  efFec  dehors;  mais  les  alTiegeans  hs  re- 
poulTerent ,  &  ces  pauvres  perfonnes  furenc  forcees  de  fe  ccnir 
entre  les  Lignes  de  circonvallation  &  la  Ville ,  dans  quelques 
Paturages ,  &  de  s'y  nourrir  d'herbes.  Encore  Louis  &  le  C.ir- 
dinal  eurenc-ils  la  cruauce  (13)  de  faire  tirer  a  force  fur  elles  ea 
force  que  les  alTieges  leur  rouvrirenc  les  Portes  &  s'en  furchar- 
gerenc  de  nouveau. 

JLff«/x,proficantde  ces  circonfT:ances,fic  fommer  lesRochelois 
de  fe  rendre,  avec  menaces,  en  cas  de  refus,  de  les  traicer  fans 
quarcier.  Ils  ofFrirenc  d'aller,  la  corde  au  cou,  demander  grace 
a  Sa  Majefte,  a  condicion  que  leurs  Privileges  concernant  leur 
Religion  &  leur  Migiilracure,  leur  feroie.it  conferves;  que  les 
Ducs  de  Rohan  &  de  Soubize  feroient  compris  dans  le  Pardon 
avec  tous  les  Reformes  du  Languedoc ;  6c  que  la  Paix  fc  fe- 
roit  entre  les  deax  Royaumes  de  Francc  &  d  Anglecerre.  Le 
Cardinal  leur  repondic ,  quc  Ic  Roi  vouloic  punir  1  un  &  l'autre 

de 

8c  de  la  P.  avcc  les  Notcs  du  mcme,  L.  5.  ch.  ti.  §.  9.  jufqu^au 
if,  8cc.  La  on  vcrra  ,  que  cc  qu'on  appclle  le  Droit  dc  k  Gucrre, 
n'eft  abfolumcnt  autre  que  le  Droit  de  rHuminite  ,  8c  quc  les  Loix 
de  1'Equire  paturelle.  On  y  verra  quc  cc  Droit  defcnd  dc'faire  du 
mal  aux  Pcrtbnncs  que  Icurs  cmplois ,  ou  leur  fcxe  ,  ou  Icur  age  de- 
tourncnt  en  eifet ,  ou  rcndent  incapables  des  foniftions  Militaires. 
'Tels  font  les  Miniftrcs  dc  la  Religion  ,  les  Gcns  de  Lettrcs ,  lcs  Ar- 
tifans,  Ics  Labourcurs,  ccux  qui  cnleveliflent  lcs  morts,  8cc.  8i  fur- 
tout  Ics  Enfans ,  les  Fcmmcs  8c  Ics  Vicillards.  On  y  verra  que  ce 
Droit  dc  laGuerrc  nc  vcut  point  qu'on  impute  aces  fortcs  de  perfon- 
nes  Ics  crimes  dc  Icurs  Compatriotes,  fous  pretcxte  qu'ellcs  fontpar» 
tic  du  Corps  qui  doit  etre  puni.  Devant  la  Rochclle,  des  Fcmracs, 
des  Vicillards,  des  Entans,  qui  n'ont  pu  avoir  aucunc  part  a  cctte 
Guerre  ,  ne  font  pas  feulemcnt  rcpoulfes  par  les  afiicgeans ,  mais  livres 
a  1'avidite  fordidcSc  feroce  dcs  Soldats,qui  Icsdcpouillent  toutnuds, 
qui  les  battcnt ,  8c  qui  lcs  tuent  a  coups  de  fulil.  Quand  meme  le 
Droit  de  la  Gucnc  ,  pris  a  la  rigueur ,  autorileroit  une  partie  de  ces 
violcnccs,  fur-tout  devant  unc  Viile  qu'il  faut  reduire  par  k  faminc, 
la  Religion  les  defcnd;  Dicu  nc  les  a  point  permifes,  rHumanite  en 
a  horrcur  ;  jufquc  li  que  des  Pcuples ,  meme  barbares ,  s'en  ibnt  abftc- 
Dus  8c  Ics  ont  condamnees.  Devant  la  Rochelle,  cell  un  Roi  qui  prend 
le  titre  dc  Juftc  8c  dc  Religieux,  par  excclkijce,  qui  les  faij  com- 
mcttie.  Tantum  VjsUigio,  ^f. 
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de  ccs  Ducs;  que  conformement  a  la  detnande  faite  en  faveur 
des  Reformes  du  Languedoc,  on  les  traitcroit  avec  douceur;& 
que  ce  n'etoit  point  aux  Rochelois  a  prefcrire  au  Roi  ce  qu'il 
avoit  a  faire  avec  rAngleterre,devant  leur  fuffirede  n'etre  point 
punis,  comme  ils  Tavoient  merite,en  attirant  cette  Guerre-la  a 
leur  Souverain. 

Le  lendemain  du  meurtre  de  Buckingham,  le  Roi  Charles  fic 
le  Comte  de  Lindfey  Amiral,   Mortoti  Vice-Amiral,   &  Mont- 
joy  Contre-Amiral   de  la  Flotte  qui  ecoit  deftinee  au  fecours  de 
la  Rochelle,  &  dont  rarmement  avanga  par  les  foins  de  SaMa- 
jefte,  &   par  fon  fejour  proche  de  PortimSuth,  beaucoup  plus 
en  dix  a  douze  jours,qu'il  n'avoit  faic  en  plufieurs  femaines, fui- 
vant  les  Memoires  du  Duc  de  Roha».    Le  huitieme  de  Septem- 
bre,  tout  etant  pret,  foixante  &  dix  VaiflTeaux  firenc  voile  de 
Portfv/outh, trenK  autres  les  fuivirent  le  lendemaini&  dixjours 
apres  cette  Flotce  parut  a  la  vue  de  l'Ile  de  Rhe.    Toute  TAr- 
mee  de  France,  confiftant  en  vingt  mille  hommes  d'Infanccrie 
&  crois  mille  de  Cavalerie ,  fe  cinc  plufieurs  jours  fous  les  ar- 
mes  pour  repoufler  les  Anglois,  s'ils  venoienc  a  centerde  fe  ren- 
dre  raaicres  dc  la  Digue  prodigieufe  qui  enfcrmoic  la  Rochelle , 
&  a  laquelle  on  n'avoit  laifTe  qu'une  ouverture  de  cinquance  pas 
Geomecriques  pour  le  paflage  du  Flux  &  du  Reflux.    Duranc 
les  cinq  premiers  jours ,  les  Anglois  fe  contenterenc  de  cocoyer 
le  rivage  pour  oblerver  les  Frangois,    &  de  leur  tirer  quelque 
volee  de  Canon.     Mais  le  troifieme  d'0£lobre,  la  Flotte  s'ar- 
reta   tout   vis  a-vis  de   rOuverture  de  la  Digue  ;  &c   l'Avant- 
Garde ,  ou  fe  crouvoient  beaucoup  de  Rochelois  commandei 
par  Soubize ,  ayanc  faic  plufieurs  bordces  pour  prendre  le  venc, 
s'approcha  a  la  portee  du  Canon  de  la  Flocte  Fran^oiie.    La 
Bataille  &  rArriere-Garde  firent  la  meme  manceuvre  ,  &  ils 
revinrenc  tous  a  crois  diffcrentes  reprifes,  dans  le  meme  ordre, 
^  la  charge  ,  pendant  le  montant  de  la  maree.    Nous  effaya- 
mes  plufieurs  fois,   de  faire  ufage  de  nos  Brulots,   mais  on  ne 
s'y  prit  pas  comme  il  falloit,  non  plus  que  dans  tout  le  refte 
de  rEncreprife  ;   ce  qui  fic  dire  aux  Fran^ois  eux-memes ,  avec 
beaucoup  de  raifon  ,  que  les  Anglois  n'y  alloienc  point  de  fort 
bonne  foi  dans  ce  tems-la.    Ec  ce  jugemenc  fe  fonifie  ,  quand 
on  confidere  ,  d'un  cote,  que  le  Lord  Montaigu  demanda  au 
Cardinal  une  Conference  particuliere  pour  travailler  a  un  ac- 
commodement,  chofe  touc-a-faic  contraire  aux  inclinacions  des 
Deputes  de  la  Rochelle  ;  &  de  Tautre ,  que  le  Roi  Charlei 
n'employa  cc  grand  armement  que  pour  procurer  une  Pacifi- 
cacion  a  un  Peuple  qui  avoit  demande  avec  tant  d'inftance  & 
qui  s'accendoit  a  ecre  fecouru.    Cependant  le  Cardinal  fait  infi- 
nuer  fous  main  aux  Rochelois  qui  font  fur  la  Flotte  Angloife , 
&  qui  fe  defient  de  lui ,  qu'il  y  auroit  peu  de  gloire  pour  eux  & 
beaucoup  dc  defavantage ,  de  permettre  que  leur  accord  fut  ne- 
goci6  par  un  Prince  qui ,  etant  etranger ,  fongeroic  bien  plus  I 
fes  propres  interets  qu'aux  leurs ;   &  que  le  meilleur  parti  qu'ils 
puflent  prcndre,  etoit  de  recourir  a  la  clemence  de  Sa  Majefte. 
Sur  quoi ,  quelques-uns  d'encre  eux ,  ayanc  demande  &  regu  des 
Sauf-conduics ,  allerenc  crouver  le  Cardinal,  qui  fut,  par  lcur 
moyen ,  engager  les  aflicges  a  envoyer  craicer  de  la  Reddition  de 
leur  Ville,  qui  etoit  reduite  a  la  derniere  mifere.  Apres  bien  des 
difficultes,  la Capitulation  fut  fignee,  &  cePeuple  dcfole,  des- 
cfpcre ,  ouvrit  &  livra  fes  Portes  le  dix-huitiemed'0<Sobre.  Ain- 
fi  la  Rochelle  tomba  a  la  vue  de  la  Flotte  Angloife,  &  comme 
Ta  fort  bien  dit  Ludlow,  fous  les  ruives  de  cette  Place  fut  enfe- 
velie  la  furetS  (l)   des   Protejlans   de  France ,  qui  n'eurent  plus 
un  feul  endroit  dans  tout  le  Rgyaume ,  pour  fe  mettre  a  couvert  de 
la  rage  des  Tapifies ,  leurs  cruels  ^  fanguinaires  Ennemis. 

L'Auteur  de  VHiJloire  complete  de  FEurope,  qui  nous  a  fourni 
la  pluparc  des  Parcicularites  que  ron  vient  de  lirc,  obferve, 
quincontinent  apres  la  redudion  de  la  Rochclle  ,  la  Mer  fut  fi 
furieufement  agit6e,qu'elle  renverfa  quarante  coifes  de  la  Digue, 


(i)  Non  feulement  la  furete  des  Protcftans  de  Franee,  mais  auffi 
la  Liberte  du  Royaume,  perit  avec  la  Rochelle.  Le  Gouvernement 
despotique  s'etabiit  &  fut  exerce  des-lors  lans  obftaclc  ;  les  Droits 
des  Etats ,  des  Cours  ,  des  Grands  8c  des  Princes ,  furcnt  foules  aux 
pies.  A  cct  egard,  la  chute  de  la  Rochelle  fut  funefte  aux  Catholi- 
ques-Romains.  Ils  avoient  prevu  qu'elle  le  feroit ,  Sc  cependant  ils 
furent  aflez.  fots  pour  y  travailler  eux-memes.  Affez. [oti  ,  c'eft 
rexpreffion  de  BalTbmpierre  ,  Tun  des  plus  grands  Generaux  &.  des 
plus  habiles  PoUtiques  dc  ce  tems-la. 

(i)  Quand  on  fe  reprefente  comment  cette  Digue  etoit  faite  ,  on 
n'eft  pas  plus  etonne  de  fa  conftruftion,  que  de  fa  deftruftion  fubite. 
La  circonftaace  de  ce  Vaifleau  commande  par  le  Chevalier  de  la  Fayet- 
te,  n'eft  pas  moins  frappante:  choquer,  ruiner  quitre  des  Machines 
qui  fervoient  i  la  digue  ,  8c  n'en  etre  pas  meme  endommage!  Pour 
faire  croire  des  chofes  fi  mcrveilleufes  ,  il  ne  faut  ricn  moins  que  h 
probite ,  le  grand  nombre  ,  8c  runanimite  des  Ecrivains  temoins  o- 
culaires  qui  les  rapportent. 

(3)  Revolin,  c*eft  en  termes  de  Mer  un  Orage,  un  Tourbillon,  un 
coup  de  vcnt  fubir. 

(4)  Les  Inftrudions  donnees  aux  Amiraux  ,  le  Comtc  de  Den- 
6igh  ,  &  le  Comte  de  Lindfey  ,  qui  avoient  commande  les  deux  dcr- 
niers  armemens  que  rAnglererre  envoya  au  fccours  de  la  Rochelle  : 
ces  Inftrudtions  portoient  ordre  de  tout  cntreprcndrc ,  &  de  donncr 
bataille  pour  l'execution  de  ce  deflcin.  Ces  ordres  furcnt  eludes.  Le 
Peuple  en  fit  grand  bruit.  On  accufa  le  Roi  8c  fon  Confeil  de  du- 
plicite.  Les  uns  difoicnt ,  que  les  Amiraux  avoient  des  contrc-ordres 
lecrcts.    D'autres  ajoutoicnt ,  que  quand  meme  U  Flotte  auroit  pu 


&  qu'un  Vaifleau  (2)  poufle  par  un  Revolin  (3)  contre  cet-  Char- 
te  Jettee,  rompit  quatre  ou  cinq  Machines  fans  en  etre  endom-  les  I. 
mage.     De-la,  dit  ce  meme  tiiftorien,  le  Ledteur  doic  juger     1628, 
du  fucces  que  les  Anglois  auroienc  eu ,  s'ils  avoient  ferieufemenc 
tente  d'y  faire  breche.    Ce  qu'il  y  a  de  bien  fur,  c'eft  que  tou- 
ce  la  Nation ,  pcrfuadee  qu'on  n'avoit  nullemenc  agi  de  bonnc 
foi  dans  cecte  Affaire,  parla,  &  fe  plaignit  fans  detour,  contrc 
le  Confeil,  contre  le  Roi  lui-meme,  non-feulement  du  mau- 
vais  ecac  &  des  Vaiffeaux ,  &  de  leur  Equipage ,  &  de  leurs 
Provilions,  &c  ,  mais  encore  de  rinobfervacion  des  Refolu- 
cions ,  &  des  Ordres  (4)  en  parciculier ,  &  de  la  Difcipline  cn 
general. 

Les  extremites  horribles  oil  les  Rochellois  fc  trouverent  re- 

duits,  avant  que  de  fe  rendre,  feroient  a  peine  croyables,fitous 

les  Hiftoriens  ne  s'accordoient  a  les  confirmer.    Plus  dc  quinze 

mille  Pcrfonnes  (5)  perirent  dans  cette  Ville-la,  non  poinc  par 

le  fer  ,   mais  par  la  faim  ,   ou  par  dcs  maladics  qui  caufoienc  U 

difetce ,  ou  la  mauvaife  qualice  des  alimens.    Le  refte ,  au  nom- 

bre  de  crois  ou  quacre  mille ,  ecoicnt  (i  pales ,  fi  fecs,  qu'ils  res- 

fembloienc  a  des  fquelecces  ,  &  plufieurs  d'encre  eux  expirerent 

le  jour  meme  de  la  Reddition.    Suivanc  une  Lectre  qui  fut  e- 

crice  dans  ce  cems-lJ ,  &  que  TAuceur  du  Cabala  a  inferee  dana 

fon  Ouvrage,  le  prix  du  Ble  etoit  monte  jufqu'jk  huit  cens  francs 

le  Boifleau  dans  la  Rochelle  ,   &  jufqu'a  deux  mille  francs  une 

Vache  ou  un  Boeuf.     VHote   chez.  qui  je  Itgeai  ,   dit  TAuteur 

de  cette  Lettre ,  vendit  huit  cens  francs  un  m^chant  Cheval  qui 

nen  valoit  pas  foixante.     11  fut  cinq  mois  fans  gouter  du  pain. 

De  douz^  perfonnes  dont  fa  famille  etoit  compofee  ,    //  ne  refioit 

plus  en  vie  que  fa  Pemme  ^  lui.     La  veille  de  la  Gapitulation  , 

ils   s^^toient  regalis  dune  livre  de pain  fait  de paille ,  de  fitcre  ^ 

d^piceries  ,    avec  une  demi-livre  de  chair  de  Cheval  ,    trois  ou 

quatre  onces  de  Confitures,  <^  une  pinte  de  vin\  comptant  que  ce 

feroit  la  derniere  honne  chere^  quils  feroient  enfemble  de  leur  vie, 

En  effet  ,    deux  jours  apres  ,  la  Vemme  mourut.     Cette  Collation 

leur  couta  environ  fept  livres  Jierling  (6)  ,   par  ou  on  peut  jugef 

a  quel  prix  ^toient  ces  fortes  de  vivres.     Toutes  les  autres  Mai- 

fons  netoient  point  en  meilleur  etat  ,  fi  Von  en  excepte  deux  ou 

trois  du  pr^mier  rang.   11  fut  mang^  pendant  ee  Siege ,  entre  troit 

a  quatre  mitle  peaux  de  Vache ,  tous  les  Chiens  ,    tous  les  Chats  , 

tous  les  Rats  iir  toutes  les  Souris  que  fon  put  attraper.     On  ne 

laijfa  pai  un  feul  Cheval  en  vie  ,   cette  nourriture  ^tant  devenue 

la  plus  exquife  qui  fe  trouvat.     ll  n'y  eut  que  la  Ducheffe  de  Ro- 

han  qui,  apres  avoir  it(  riduite  a  manger  les  Chevaux  de  fon  Ca^ 

roffe ,  g^  que  fes  Domeftiques  en  eurent .mangf  le  cuir  ,forttt,  quoi-^ 

qu'avec  une  extreme  r^pugnance  ,  de  la  Rochelle ,  e^  fut  tranfpor- 

th  au  Chateau  de  NioEUL  (7)   ,   0«  elle  eft  gardie  a  vue ^  ^ 

d'oii  elle  a  meme  ///  condaite  ,  dit-on  ,  a  la  Baftille.    Dieu  veuil- 

le  la  retirer  dans  fen  Ciel  !  On  d/couvroit  ,   de  jour  d  autre ,' 

dant  la  Ville  ,    de  nouveaux  objets  de  mifere  ^  d'horreur  ,  dont 

on  n'avoit  point  parU,  pendant  que  fy  (tois.     Vne  mere ,  ^  fon 

nourriffon  au  fein  ,   morts  tous  les  deux  ,    le  nourriffon  lui  ayant    ■ 

rongi  la  plus  grande  partie   de   la  poitrine.     Vn  Soldat  mort  ^ 

aya?it  entre   les  dents   un   morceau    du  Corps   de  fon  Camaradt. 

Vn  Bourgeois ,  qui  avoit  tu^  fa  fervante  ,   F avoit  falie  .^  ^  s'en 

^toit  nourri  pendant  longtems  ,  Ja  Femme  ^  lui  ,   avec  dilices. 

Plujieurs  fe  fentant  aux  abois  ,  faifoient  porter  leur  Biere  dant 

une  Eglife  ,   s'y  couchoient  ,   c^  y  expiroient.     Ceux  qui  (toient 

d'un  rang  inf&ieur  a  ceux-la ,  alloient  mourir  de  la  meme  manie- 

re  dans  les  Cimetieres.     Ceux  du  commun  Peuple  alloient  mourir 

fur  les  rues  j     (^r  ceux  qui  ne  pouvoient  pas  fe  trainer  hors  de 

leur  Maifox,  y  rendoient  Fame,  c^  y  pourriffoient ,  leurs  parent 

ni  leurs  voifins  nayant  pas  ia  force  de  les  en  tirer.    Deforte  que 

tout  regorgeoit  de  cadavres  fans  fipulture ,  e^  les  Eglifes ,  ^  let 

Cimetieres ,  ^  les  Maifons ,  <df  les  Rues ,  outre  une  quantiti pro^ 

digieufe  qu'on  en  trouva  hort  des  Portes^  fout  det  haies  ,  entre 

Ut 

pafter  la  digue  ,  ou  n'y  avoit  mis  que  peu  de  vivres.qui,  outre  cela,' 
etoicnt  tous  gates,  8cc.  D'autres  infiftoient  fur  la  desobeiflance  8c 
la  lachete  de  pluficurs  Anglois.  Ccs  bruits  obligeren:  le  Roi  a  nom- 
mer  des  Commiftaires.pour  examincr  les  Relations  que  chaqueAmi- 
ral  donna  dc  fon  Expedition  echoue.'.  Quelques  Capitaincs  furentmis 
aux  Arr4ts  dans  leurs  maifons  j  mais  la  recherchc  s'evanouit  bientot, 
8c  lcsOfticicrs  accufes  ne  furent  pas  moins  bien  payesque  les  autret. 
(f)  D'autres  en  comptent  jufqu'a  dix-huit  mille. 

(6)  Cc  qui  fait  quelque  cent  quarante  livres ,  monnoye  de  Fran- 
ce  d'aujouvd'hui. 

(7)  Je  traduis  mon  Original  ;  mais  j'avertis  quc  cet  cndroit  de 
THiftoire  de  la  Duchcfle  de  Kohan  y  eft  fort  embrouille.  Je  ne  fai 
li  la  Lettre  que  TAbrcviatcur  rapporte  .  a  ete  originellcmcnt  ecrite 
en  Fran^ois,  ou  en  Anglois;  mais  il  me  paroit  furprenant  qu^il  n'ett 
ait  pas  rcdreire  rAuteur  par  une  Note.  Suppleons-y.  De  la  manie. 
re  que  ce  fait  eft  detaille  ici  ,  on  diroit  que  la  Duchefle  fortit  de  la 
Rochelle  ,  avant  que  la  Place  fe  rendit ,  8cc.  Au-lieu  que  ce  ne  fut 
qu'apres  qu'on  en  eut  figne  la  Cipitulation ,  dans  laquelle  ellc  nc  vou- 
lut  point  etre  particuliercment  nommec  ,  par  refpeft  pour  le  Rof , 
fon  Parent ,  8c  dc  peur  qu'on  ne  crvit  qu'elle  s'etoit  mclee  du  Trai- 
tc ,  8c  qu'cllc  cn  avoit  retarde ,  ou  avancc  la  conclufion  ,  en  fuivant 
fes  idees  8c  fes  vucs  particulicrcs.  Cependant ,  elle  s'y  croyoit  aulTi 
biencomprife  que  tous  les  autres  Franijois,  ou  etran^ers,qui  fe  trou- 
voient  dans  la  Ville.auxqucls  la  Capitulation  affaroit  la  Vie,  les  Biens 
8c  la  Liberte.  Mais ,  comme  le  ViSiorieux ,  dit  le  Duc  de  Rohan ,  fre- 
tenJ  toujours  avoir  droit  d'interpreter  U  C.ipituUtion  qu'il  accorJe  ,  It 
Conftii  jugen  qut  ces  deun  Dnmts  n'it«itnt  pas  comfrifu  ditns  Its  Ar- 
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Cba^-      ^es  palijfades  ,    ^  da}!S  les  Fojf^s  autour  de  la  Flace.     yai  vu 

LEs  I.      de  vies  frofres  yeux  ces  cadavrcs  ,    /a  flupart  a  moitii  dtvores 

IC>2^    far  des  Betes  ,  (^  des  Fers ,  ou  par  des  Corbcaux ,  i^  des  Fau- 

tours.     E.jif.n  il  ne  fe  vit  ^  en  iientendit  jamais  rien  de  plus  af~ 

freux. 

Le  Maire  de  la  Ville  a  itf  hanni  pour  toujours.  ^el^ues- 
u?!S  des  principaux  Bourgeois  ont  eu  le  meme  fort  ,  ^  quelques 
autYes  7%ont  /z/  hannis  que  pour  un  tems  lnniti.  Il  y  a  buit 
rnille  ynaifons  pour  le  moins  qui  tomhent  dans  le  Domaine ,  faute 
£Hkitiers.  Le  Roi  entra  le  jour  de  la  Touffains  dans  la  Ro- 
chelle  ,  avec  le  Cardinal  &  toute  la  Noblejfe  ,  ayant  tous  un 
Cierge  a  la  nain  ,  (^  fit  dans  cet  ordre  au  travers  de  la  Ville 
une  Procejjiou  ou  le  Saint  Sacrement  fut  porti  (8). 

Le  Roi  de  France  ,  dit  Rushv^orth  ,  voulant  temperer  les 
droits  de  fa  conquete  par  des  Ades  d'Humanice  &  de  Clemen- 
ce  ,  eut  grand  foin  que  conformement  aux  Arcicles  qu'il  avoit 
accordes,  il  ne  fut  commis  en  entrant  dans  la  Ville  aucun  des- 
ordre  ,  aucun  de  ces  outrages  que  le  peu  d'habitans  qui  res- 
toient,  redoutoient  li  fort.  EfFediveai^nt  ,  il  ne  leur  fut  fait 
alors  aucune  violence.  Mais  bientot  apres ,  ils  en  eurent  a  fouf- 
frir  d'extremes  par  rapporc  a  leur  confcience.  Car  la  perfecu- 
tiou  s'alluma  contre  les  Eglifes  Reformees  avec  tant  de  fureur  & 
de  rage,  qu^e^es  furent  encore  obligies  d'implorer  le  fecours  du 
Roi  d'Angleterre  par  une  Lectre  qu'elles  lui  dilbient  avoir  icrite 
avec  une  pliime  trempde  dans  leurs  larmes  ^-  dans  leur  fang. 
Comme  je  n'ai  trouve  cette  Lettre  imprimee  nulle  part  que  dans 
ie  Cahala  (9) ,  je  m'imagine  que  la  plupart  de  mes  Lcfteurs  me 
iauront  gre  de  la  Copie  exadte  que  je  vais  leur  en  donner  ici. 

L,es  Frotefiants  de  France  ,  i  Charles  Roi  de  la  Grende 
Bretagne. 

S  I  R  F-i 

5,  La  cotinoifTance  que  Votre  Majefte  a  daigne  prendre  &  1* 
i,  douleur  qu'elle  a  fait  voir  de  la  milere  &:  de  1'atHidion  des 
,,  Eglifes  Reformees  de  France  ,  nous  a  donne  la  hardieOe  de 
„  reveilier  votre  reflentimenc ,  donc  les  effets  noiis  deviennent 
„  d'autant  plus  necelTaires  que  nos  calamites  font  aggravees  par 
j,  la  duret^  impitoyable  des  perfecuteurs,  &  que  Torage  preienc 
,,  menace  d'une  ruine  prochaine  &  totale  &  d'une  deilrudion 
j,  deplorablc  tout  ce  que  la  Bonte  divine  nous  avoit  conferve 
^,  depuis  la  defolation  de  la  Rochelle.  Nous  avons  adore  avec 
„  humilite  les  jugemens  de  Dieu  dans  ce  mauvais  fucces,  que 
„  nous  imputons  uniquement  a  fa  Colere  allumee  contre  nous  a 
,,  caufe  de  nos  peches.  Mais  notre  filcnce  ne  pourroit  etre  pris 
„  que  pour  une  ingratitude  ,  fi  des  rouverture  de  notre  Aflem- 
,,  blee  ,  nous  n'avions  refolu  de  temoigner  a  Votre  Majefle, 
„  comme  nous  le  faifons  maintenant,  la  reconnoiflance  la  plus 
„  humble  &  la  plus  iincere  du  grand  fecours  qu'elle  nous  a  en- 
,j  voye  ,  &  de  ce  qu'elle  a  bien  voulu  faire  de  nos  Griefs ,  de 
„  notre  oppreflion  &  des  moyens  de  notre  delivrance,  &  fa  pro- 
„  pre  afFaire  &  fon  interet  perfonnel. 

„  Apres  nous  etre  ainfl  aquittes  de  ce  jufte  devoir ,  nous  fup- 
j,  plions  tres  hamblement  Vocre  Majefte  de  nous  permettre, 
j,  conformement  a  votre  extrcme  Bonte  naturelle  ,  de  donner 
„  ici  en  votre  prefence,  un  libre  cours  a  nos  gemiflemens,  & 
j,  d'expofer  a  vos  yeux  nos  piayes ;  en  vous  proreftant  que  nous 
j,  ne  voyons  point  fous  le  Ciel  d'autre  main  que  la  votre  qui 
„  puifle  les  guerir  ,-JJi  vous  voulez  bien  Ty  employer.  Eten- 
j,  de2.-la  donc  encore  cette  main  puifTante  &  charitable ,  en  fa- 
„  veur  d'innocens  opprimes:  portez,-Ia  encore,de  grace,  au  fe- 


ticles  ,puisqu'on  n'y  faifoit  pas  mention  d^elles.  (Par  ces  deux  D.imes(*), 
ll  faut  entendre  la  Mcrc  &  la  Soeur  du  Duc.)  Lc  Roi  ovdoiina  qu'cl- 
lcs  fcroicnt  etroitcment  enfermecs  £c  gardees  dans  le  Chateau  de 
Niort  ,  (&  non  dc  Nioeul)  dans  lc  Poitou.  Rigtieur  fans  exemple, 
pourfuit  le  Duc  dc  R.ohan  ,  quune  Verfonne  di  cctte  qualite  a  1'd.ge  de 
foixnnte  cj>  dix  ans ,  fortant  ii'im  fiege ,  (qui  avoit  duie  quinze  mois) 
««  eile  nvoit  fouffert  les  ri^iieurs  tle  tafiir>iine  (^  les  flus  ^mndes  incom- 
modites  ,  fiit  enfermee  dans  iine  dilre  frifon  ,  fans  lui  donner  un  feul 
Homefiique  foitr  la  fervir ,  ^  fam  lui  fermettre  i'exercice  de  fa  Religion. 
Ccpendant  cUc  fouifiit  tous  ces  malheurs  fans  temoigner  la  moin- 
dre  impatience.  Elle  eut  foin  meme  d'avertir  !e  Duc  de  ne  point 
ajouter  foi  a  ce  qu'on  pourroit  la  forccr  de  lui  ecrire ,  &  lui  recom- 
manda  fur-tout  que  la  confideration  du  pitoyablc  etat  ou  clle  fe  trou- 
voit,  ne  lui  fit  ricn  relacher  au  prejudicc  dcs  Eglifes  Reformees  du 
Royaume.  En  voila  plus  que  jc  n'en  devois  a  reclaivciircment  du 
fait ,  quc  TAuteur  de  la  Lettre  infevee  dans  le  CnbaU  avoit  embrouil- 
le  :  mais  lapiete,  le  couvage  ,  8c  la  conlfance  heroiqucs ,  &  infini- 
ment  au  deilus  di:s  fovces  ovdinaives  du  Scxe  ,  particuiiercmcnt  dans 
on  age  aulTi  avance  que  celQi  dc  la  Duchcfle  de  Roh.tn,  meritoient 
bien  unc  placc  dans  un  Ouvrage  commc  ccluici. 

(8)  U  eft  ridicule ,  8c  concve  la  verite  de  l'Hiftoive  ,  de  faire  en- 
trcr  Louis  Xlll  dans  la  Rochclle  ,  un  cicrge  a  la  main  ,  en  Prqces- 
fion ,  &c.  Tout  devot  qu'il  etoit,  il  cntra  en  Conquerant  |au  milicu 
des  principaux  Officicvs  dc  fon  Avmec  &  de  fa  Couv ,  marcliant  deux 
a  deux  ,  ciccpte  lc  Cardinal  qui  mavchoit  foal  immeJiatcmcnt  de- 
vant  le  Roi.  II  eft  vrai  qu'ils  allcvcnt  dvoit  a  rEglife  de  Sainte  Mar- 
guevite,  que  Souvdis  Archeveque  de  Bourdeaux  avoit  ,  lc  jour  pre- 
cedent  reconciliee  ,    i.  e.  purifiee  &  confacree  dc  nouvcau  a  Tufage 

(•).  Le  Journal  da  dernier  Sicge  de  la  Rochelle  pat  P.  Mtrvault  ,    dit  que 
Ltmis  XIII  uc  voalut  abfolument  foini  conreniii  que  ccs  Djines  tullVni  com- 
Tgm.  X.  P.   II. 


„  cours  de  nos  Eglifes  violemment  peffecut6es  par  la  rage  la   Char- 
„  plus  envenimee  qu'on  ait  jamais  vu  ni  dans  ce  fiecle,  ni  dans  '-^^  ^' 
„  les  fiecles  pafles.    Et  en  lifant  cetce  Lettre  ,  que  mus  tfcrivons    1^28. 
„  de  nos  larmes  ^  de  notre  fang  ,  daignez,  confidercr,  Sire,  a- 
„  vec  vocre  jugemcnt  exquis,  avec  voti-e  fageCTe  incomparable, 
„  &  avec  le  z,ele  ardent  que  vous  avez  pour  ia  gloire  de  Dieu  , 
„  quc  Votre  Majefte,  dis-je,  daigne  confiderer  lecac deplorable 
„  oii  nous  fommes  reduits.  II  elt  tel  cet  etat ,  que  nos  Perfecu- 
„  teurs  ,   fiers  de  nous  avoir  enleve  la  Rochelle  ,   croyenc  que 
„  cetce  perce  nous  a  jecccs  dans  un  epuifement  &  dans  une  rui- 
,,  ne  irreparables ,  fuppofant  qu'elle  nous  a  ote  touce  efperance 
„  de  recevoir  aucun  fecours  du  dehors,  &  touttnoyen  de  faire 
„  au  dedans  le  moindre  ufage  de  nos  bras  &  de  nos  armes  pour 
„  nous  mettre  a  couvert  de  leurs  coups  :   defcrte  qu'il  ne  doit 
„  nous  refter  d'yeux  que  pour  pleurer  fur  nous-mcmes ,  ni  au- 
„  cun  autre  fens  que  pour  rcndre  plus  amere  notre  douleur. 
„  Auffi  triomphent-ils  ces  Perfecuteurs  ,   aufli  fe  fervent-ils  de 
„  leurs  avantagesd'une  manierefipeu  retenue,  fi  infultante  &  fi 
„  crucUe,  qu'ils  onc  force  les  maifons  ,  piile,  faccage  en  vrais 
„  barbares  les  biens  de  nos  pauvres  FrCres  du  Languedoc  ,  qui 
„  fe  repofoient  fur  la  Foi  publique  &  fur  le  benefice  des  Edits 
„  de  Pacificarion,  fpecialemenc  fur  ledernier,  dontVocre  Mi- 
„  jefte  nous  a  fait  la  grace  de  fe  rendre  &  le  Mediaceur  &  le 
„  Garant.     Ce  n'cft  pas  touc :  ils  onc  porte  finhumanite  &  la 
„  perfidie,  jafqu'a  decruire  grand  nombrc  de  Familles  entieres, 
„  en  en  exilanc  les  Membres  dans  divers  Pais  ecartes.  Ce  n'eft 
„  pas  couc  :   la  plupaft  des  Eglifes  de  la  meme  Province  ,   les- 
„  quelles  etoient  a  leur  discretion  ibus  la  foi  des  Edits  ,   ils  les 
„  ont  ravagees  ,  en  Idchant  fur  elles  ces  fameux  Emiflaires  du 
„  Pape,  les  Monks,  qui  a  la  tete  d'une  Soldatcsque  llcencieiife, 
j,  &  revctus  de  rautorite  tirannique  de.s  Gouverneurs,  tourraen- 
5,  toient  les  bonnes  ames ,  6c  trainoient  a  la  MefTe  &  aux  pieds 
,j  des  Idolcs  ceux  qui  refufoient  d'y  aller.     Eniin  ,  plus  furieux 
ij  quc  les  Inquifiteurs ,  non  contens  d'avoir  profane ,  demoli  les 
„  Temples,  intcrdit  toute  Aflemblee  Sainte  ,  tout  Exercice  de 
„  la  vraie  Religion;  il;  ont  battu,  emprifbnne,  mis  a  rancon, 
„  mallacre  meme  ii<  les  Paileurs  &  les  Troupeaux:  que  dis-je.' 
„  ils  ont  brule  en  public ,  &  avec  pompe ,  les  Livres  Sacres  de 
„  rAlliance  de  Dieu  ,  le  Gouverneur  de  la  Province  afliftant, 
„  prefidanc,  comme  en  triomp.he,  a  cette  execucion.     Sacrile- 
„  ge  execrable,  cu  crics  vangeancc  devanc  Dieu ,  &  devant  ua 
„  tres  puifTant  Monarque,  qui  profefTe  1'Evangile  dans  couce  fa 
„  purete  ,  qui  eft  zele  pour  Thonneur  de  ce  Sacre  Livre  ,   & 
„  qui  eft  en  etat  de  venger  un  outragi:,  un  attentat  fi  aflreux  '. 
„  Cependant  nous  pouvons  alTurer  VotreMajeffe,que  toutes  ces 
„  horreurs  ont  produit  en  nous  un  eflec  cbntraire  a  1'intention 
„  de  nos  Ennemis.     En  nous  accablant  d'opprobrcs,  d'avanies, 
„  d'injuftices,  ils  ont  cru  nous  abattre  le  courage  ,  &  nous  re- 
„  duire  a  devenir  les  viftimes  muettes  &  immobiles  de  leur  fu- 
„  reur  fanguinaire ;  &  ces  opprobres ,  &  ces  barbaries  nont  fait 
„  qu'aigrir  ,    qu'irriter  de  plus  en  plus  nos  cceurs  &  nos  efprits. 
„  contre  eux.    D'ailleurs,  ils  fe  font  par-la  demasqucs  eux-me-; 
„  mes ,  &  ont  juff  ific  notre  prife  d'armes  du  crime  de  rebellion 
,i  dont  ils  avoient  voulu  la  noircir.     Et  comme  ils  ne  diflimu- 
„  lent  plus  que  leurs  deffeins  tendent  uniquement  a  la  ruine  de 
„  nocre  Religion  ,   &   a  rexcirpation   de  nocre  Eglife  ,   nous 
„  voyons,  nous  lentons  dilfindtemcnc  qu'il  ne  nous  refte  d'au- 
„  tre  efpoir.de  falut  &  de  delivrance,  qu'une  relblution  ferme 
„  &  generale  de  mourir  les  ariries  a  la  main  dans  une  defenfe 
„  aufli  vigoureufe  que  legicime.     Et  cela  d'autant  plus  que  ces 
„  Perfecuteurs  qui.obfedent  1'efprit  de  notreRoi,  &  s'oppofent 
„  fans  cefle  aux  efFets  de  fa  Bonce  naturelle  ,  ont  obtcnu  ,  le. 

„  quin- 

de  rEglife  Romaine.     Lh  fut  alovs  chmte  lc  Te  Deum  ,    &  le  Con- 
feiTcuv  du  Roi  fit  un  Sevmon  qu'il  avoit  pvepave  p.ouv  ccttc  Cere-; 
monic,  &  qui  fut  trouve  fort  chetif.     Le  [cndemairt ,  Louis  ordon- 
na  la  Pvoccliion  dont  il  cft  pavle  dans  le  textc  ,  &c. 

(9)  Immediatement  apves  cctte  Lettre  des  Pvoteftans  d'e  France  au 
Roi  de  la  Gvandc  Brctagnc  ,  notvc  .A-Jtcuv  cn  vappovtc  une  du  Duc. 
de  Roh.in  au  meme  Monavque,  dc  la  memc  date  2c  fuv  lc  meme  fu- 
jct;  fans  nous  dive  en  quclie  Langue  cllcs  ont  ele  ectites.  11  y  a  tout 
licu  de  cvoive  que  c'eft  cn  Fvancjois  :  &  en  ce  cas-la  ,  commc  il  i"e- 
roit  de  rordve  qu'cllcs  pavullent  ici  dans  leur  vieux  Lang^ige  ,  j'at 
chcrche  8c  fait  cherchcr  avec  foin  ,  niais  inutilemcnt,  ]cCaiaU  d'ou 
notre  Auteur  dit  lcs  avoir  tirees  8c  oii  cllcs  font  pcut-etre  en  ovigi- 
nal.  Mv.  de  B.  .  .  .  deja  fi  avantagcufcment  connu  dans  la  Repu- 
blique  des  Lettves  ,  l"i  povtc  ,  2c  li  pvopve  a  en  detevrer  les  treibvs, 
a  pevdu  fa  peiite  dans  la  vechevche  de  celui-ci.'  Ccpendant  il  a  rccou- 
vvc  ,  8c  a  eu  la  bonte  dc  me  fouvnir  unc  traduction  dc  ces  deux 
Pieces  faite  fur  TAnglois ,  cn  Franijois  nouveau  :  la  voici.  Pour  peu. 
de  bon  govir  qu'on  ait ,  on  fentira  que  Telcgance ,  la  purcte  ,  &  la 
gvavite  de  ftile  qui  y  rcgnent ,  aflbvtilTent  pavfiitemeot  i'iinpovtance 
dc  la  matievc,  lc  cavafteve  &  Tetat  dc  ceux  qui  la  manient  ,  comme 
aufli  la  digitite  ,  la  majefte  dc  celui  qu'on  fe  propofc  de  touchev ,  de 
pevfuadev ,  &  de  faive  agiv.  Avec  de  tellcs  copies  ,  on  ll-  confolcva 
aifement  de  la  pevtc  dcs  expvcifions  &  dcs  phrales  fuvanneesdes  deux 
originaux.  NB.  Longtcms  apves  avoiv  eci it  cettc  Note,  j'ai  tvou- 
vc  unc  copic  de  la  Lcttre  du  Duc  dc  Roban ,  dans  rHiftoive  lieLoui} 
XIII  par  le  Valfov.  T.  6.  p.  61.  Cet  Autcuv  cite  a  la  mavge,  leMer- 
cure  Fran^ois  de  i6a8. 

prifcs  dans  Ij  Cipirulatian.     Maif  U  D\ic  de  Rthan  cH  bien  plus  digne  de  foi 
ijuc  ce  JvurnalUte. 
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Char-    „  quinzicme  du  mois  de  Decembre  pafle,  une  Declarition  qui 
«-Es  I.      jj  nous  pieire  inftammenc  de  poler  les  armes  ,   &  de  nous  re- 
i<528.    „  mettre  enneremcnt  ala  merci&a  la  pure  grace  deSaMajefte. 
„  Mais  que  fcroic-ce  autre  chofe,li  non  perdre  toute  efperance 
„  de  jouir  jamais  du  benefice  des  Edirs  ,    &   par  confequent 
„  d'aucune  paix  tolerable  ?  Que  feroit-ce,  fi  non  nous  reduire 
,    nous-memes  a  la  condition  de  vidimes  deftinees  a  tombcr 
'  Tune  aprcs  Tautre  fous  ie  couteau  des  meurtners  ■-,   ou  meme 
,    a  etre  lacrihes  tous  a  la  fois  a  la  fureur  de  1'Antechrift:  par  un 
Maffacre  general  ,   dont  nous  entendons  le  bruit  fe  repandre 
,^  par  tout  le  Royaume ,  &  dont  les  Trbupes  nombreules  que 
„  ron  pofte  autour  de  nous  ,   femblent  nous  faire  voir  Texecu- 
„  tion  toute  prochaine  ?  Ceft  ce  qui  nous  oblige ,  Sire ,  d'avoir 
„  recours  a  votre  Royale  &  grande  PuilTance  ,   comme  ^  une 
„  place  de  refuge  que  Dieu  nous  iailTe  encore  ouverte  par  vo- 
„  ire  ardente  charite,  afin  de  trouver  dans  votre  affiftance,  des 
„  moyens  furs  &  prefens  d'eviter  la  ruine  qui  eft  fur  le  point, 
„  &  qui  ne  fauroic  autrement  manquer  de  tomber  fur  nos  cetes. 
„  Pour  parvenir  a  ce  buc  ,  Sire ,  nous  avons  religieufement  re- 
„  nouvelle  dans  cette  Ailemblee  le  Sermenc  dUnion  ,  cec  En- 
„  gigement  facre  qui  nous  atcache  a  Vocre  Majefte  ,   &  de  la 
„  violation  duquel  nous  pouvons  prorefter  que  nous  ne  nous 
„  xendrons  jamais  coupables,  puifque  nous  l'avons  faic ,  encou- 
„  ra^^es  &  determines  par  les  affurances  reiterees  que  Monfei- 
"■   „  gneur  le  Duc  de  Roha^i  iious  a  donnees  ,   que  Votre  Majefte 
„  continue  de  prendre  a  cceur  la  delivrance  de  nos  Eglifes  con- 
„  formement  a  vos  Promeffes  royales.    Oui,  Sire,  redevables, 
„  comme   nous  reconnoiffons  Tetre  ,   a  cetce  pieufe  grandeur 
„  d'ame,  &  a  cetce  conduice  fage  &  courageufe,de  cou:  ce  qui 
5,  nous  rcfte  dc  forces  &  de  libcrce  ,   nous  voulons  laiffer  a  la 
„  polterite  des  exemplcs  memorables  d'une  conllatice  qui  nous 
5,  fera  prefercr  la  morc  aux  reproches  d'une  lachete  indigne  & 
,,  a  une  honteufe  fervitude  ,   dans  la  ferme  efperance  que  Dieu 
„  fera  fcrvir  nos  cendres  a  fa  gloire  &  a  la  propigacion  de  fon 
„  Eglife     Vous  etcs ,  nous  n'en  faurions  douter  ,    finftrumenc 
„  de  rEleition  divine  prepare  pour  operer  notre  delivrance,  & 
„  notre  retabliftemcnt  dans  le  tems  convenable;  de  votre  cote, 
„  Sire  ,  foyez,  pcrfuade  que  ce  meme  Dieu  faura  nous  mainte- 
„  nir  dans  cette  valeur  extraordinaire  qu'il  nous  a  infpiree&qui 
„  nous  a  mis  en  etat  de  Ibuffrir  jufqu'au!:  plus  rudes  extremites 
„  avec  une  patience  invincible  ,  en  attendant  le  fecours  de  fon 
„  bras  par  le  votre.     Rien  de  ce  que  peut  execuccr  un  grand 
„  Monarque  ne  fera  jamais  plus  jufte  qu'une  telle  Encreprile,ni 
„  plus  glorieux  qu'une  celle  Delivrance.     D'ailleurs ,  Dieu  vous 
„  ayant  eleve  au  plus  eminent  degre  des  Dignices  &  de  la  Puis- 
„  fance  pour  etre  le  Pere  nourriHier  dc  fon  Eglife,  elle  a  droir, 
„  etant  ainfi  dechiree  &  enfanglantee  ,   de  lever  fes  mains ,  de 
j,  les  etendre  vers  Votre  Majcfte  &  de  vous  appellcr  a  fon  ai- 
„  de.    Confidcrez  que  c'eft  1'Epoufe  de  Jefus-Chrift  ,  la  Mere 
„  commune  dc  tous  les  Fideles  ,  &  par  confequent  ia  votre, 
„  qui  cherche  a  emouvoir  vos  entrailles  par  la  vue  de  fes  mem- 
„  bres  froiffes,  &des  playes  dont  fon  chafte  fein  eft  couvert. 
„  Elle  fe  fiatte  cette  Epoufe,  cette  Mere  ,  que  le  glorieux  titre 
„  que  vous  portez  de  Defefifeur  de  la  Fot  fera  fon  interceffeur 
„  aupres  de  Votre  Majefte  ,  &  lui  fera  obtenir  fa  tres  humble 
„  Requete.     Si  vous  voulez,  bien  ,   Grand  Roi ,  repandre  vos 
„  foins  &  vos  affedions  fur  elle  ,   &  la  protcger  de  vos  armes 
5,  redoutablcs,  vous  fcrez  naitrc  de  plus  en  plus  dans  nos  coeurs 
„  des  fentimens  de  refpeifl  &  d'obeiffance,  qui  ne  s'effaceront 
5,  jamais.     Par-la,  vous  domterex  toute  Puiffance  qui  voudroit 
,,  s'elever  contre  votre  Empire  ;   vous  portcrez  votre  gloire  fi 
„  haut,  qu'clle  fera  1'admiration  de  toute  la  Terre  j  tous  les  Chre- 
„  tiens  la  celebreronti  votre  nom  fera  en  bonne  odcur  parmi  les 
„  Angcs ,  &  parmi  lcs  hommes  ,   il  lera  en  benedidtion  perpe- 
„  tuelle  au  milieu  de  toute  la  pofterite  des  Saints  ;  &  votre  re- 
„  compenfc  fcra  grande  &  eternellc  dans  les  Cieux.     Pardon , 
5,  pardonncz-nous  dc  grace  ,   li  preffes  de  nos  malbeurs  ,  nous 
„  faifons  r.upres  de  Votre  Majefte  des  inftances  trop  vehemen- 
j,  tes  ,  pour  obtenir  la  fin  de  nos  Prieres.     N'en  daignez  pas 
,,  moins  lcs  exaucer,ces  Pricrei.  Daigncz,  Sire,  nous  faire  re- 
„  cevoir,  le  plutoc  qu'il  fe  pourra,  avec  Fhonneur  devoscom- 
„  mandemens,  la  declaracion  de  votre  faveur  ,  &  les  effets  fa- 
„  lucaircs  de  vocre  fecours  ,   fuivanc   coute  retendue  de  votre 
„  charite  &  de   votrc    compaflion.     Nous   redoublerons  nos 
„  voBux  a  Dieu  pour  la  longucur  &  la  felicite  de  votre  vie , 
„  de  meme  quc  pour  la  profperite  de  vos  Etats  :   etant  prets 
„  d'expofer  avec  un  fainc  7.ele  &  une  affedlion  ardence  ,    nos 
„  biens,nos  vieSjpour  nous  rcndre  dignes  de  la  qualice  que  nous 
„  ofons  prendre. 
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„  De  vos  tres-hnmhles ,  tres-oheljfans , 
„  ^  tres-pdeles  Serviteurs  y 


(i)  Voici  a  quoi  fe  rapportent  ces  paroles  du  Duc  de  Kohdn.  Les 
Reformes  de  Frince  ayant  ete  forces  de  prendre  les  armes  pour  ar- 
reter  les  infraiilions  que  leurs  Ennemis  fiifoicnt  tous  les  jours  au 
Traite  de  Montpellier,  &  pour  obtenir  rexecution  des  Articies  fon- 
daiBentaux  qu'ils  y  avoient  llipules,  Charlei  les  porta  a  pofer  les  ar- 


„  Les  Deputes  dcs  Eglifes  Reforraees  de  France  dans  leur  Char- 
„  Affembiee  Generale  tcnue  a  Nimes.  ^^.s  I. 

'  1628. 

La  Lettre  fuivante  du  Duc  de  Eohan,  qui  fe  trouve  aufli  in- 
feree  dans  le  Cabala  ,  merite  que  nous  lui  donhions  ici  place, 
avanc  que  nous  pallions  a  un  autre  fujet. 

Le  Duc  de  Rohan  a  Sa  Majefl^  le  Roi  de  la  Grande-Bretagne. 

S  I  R  E , 

„  L'Accident  deplorable  dc  la  perte  de  la  Rochelle  ,    iarrive 
„  par   la  permiflion  de  Dieu  qui  veuc  nous   humilier  lous  fa 
„  main  ,  a  redouble  dans  le  coeur  de  nos  Ennemis  la  paffion 
„  cruelle  qifils  onc  de  nous  decruire  entierement ,  &  change  en 
„  cercicude  refperance  d'y  reuflir.     Mais  cet  Accidcnt  n'a  point 
„  abattu  le  courage  des  Eglifes  de  ces  Provinces ,  qui  vont  op- 
„  pofer  unejufte  &  vigoureufc  defenfe  a  Texecution  dcs  injuftes 
„  complots  de  leur  EjDnemi.     Ceft  ce  qui  leur  a  fait  prendre 
„  la  refolution  de  s'affembler  en  corps  au  milieu  de  cts  trou- 
„  bles ,  pour  m'afliftcr  de  leurs  bons  confeils ,  &  pourvoir  avec 
„  moi  aux  moycns  de  leur  delivrance.    £t  comme  le  plus  fer- 
„  mc  appui  que  Dieu  lcur  a  fuscite  fur  laTcrre,  c'eft  le  fecours 
„  qu'elles  ont  recu  &  qu'elles  fe  promettent  de  recevoir  encore 
,,  de  Vocre  Majefte  ,  leur  Affemblee  generale  a  delire  quc  mes 
„  Lettres  ,  dans  lefquelles  je  n'ai  jamais  fait  autre  chofe  que  re- 
„  prefcnter  a  Votre  Majefte  rinteret  de  la  Caufe  communc,  pus- 
„  fent  etre  joinccs  aux  tres  humbles  fupplications  qu'elles  vous 
„  adreflent.    Je  m'y  porte  d'autant  plus  volonticrs  ,   Sire  ,  que 
„  je  iuis  temoin  que  ce  pauvre  Peuple,  qui  implore  votre  aflis- 
„  tance  avec  foupirs  &  gemiffemens,  ayant,  il  u'y  a  pas  long- 
„  tems  ,   mis  bas  lcs  armes  (i)  fur  votre  parole  ,  dans  des  cir- 
„  conftances  oii  elles  lcur  etoient  neanmoins  fi  neceflaircs  con- 
„  cre  roppreflion  de  lcurs  Ennemis ,  n'a  pas  hcfitc  dc  les  repren- 
„  drCjdes  qu'il  a  fu  que  vous  le  fouhaitieT,  &  que  vous  promct- 
„  tiez  de  le  foutcnir.    Sur  cette  aflurance  leule  ,  il  a  affronte 
„  toutes  Ibrtcs  de  dangers  ,   furmonte  toutes  fortes  d'obftacles , 
„  compte  pour  rien  fcs  bicns  &  fa  vie  meme  ,  etant  toujours 
„  pret  a  repandre  jufqu'a  la  derniere  goute  de  Ibn  fang.    Oui, 
„  Sire  ,   ce  Peuple  eftime  votre  affedtion  &  votre  faveur  plus 
„  que  fa  propre  vic ;  de-la  vient  que ,  quelques  menaces ,  quel- 
„  ques  promefles  dont  on  ait  ufe  pour  ebranler  fa  conftance, 
„  on  n'a  jamais  pu  ramener  i  faire  la  moindre  breche  aux  en- 
„  gagemens  qu'il  avoit  pris,  ni  a  entendre  a  aucun  Traite  fans 
„  votre  confentement.   Cette  fidelite  fans  exemple,  &  ce  grand 
„  zele  pour  le  recabliffement  de  toutes  les  Eglifcs  de  ce  Royau- 
„  me  ,    retabliffemcnc  d'ou  depend  la  confervacion  du  peu  qui 
„  nous  en  refte ,  voila ,  Sire ,  des  fujets ,  des  motifs  glorieux ,  & 
„  dignes  d'exercer  votre  Charitc  &  votre  Puiffance.     Vous  etes 
„  le  D^fenfeur  de  la  Foi  dont  nous  faifons  profeflion  ;  ne  fouf- 
„  frez  donc  point  qu'elle  foit  li  injuftcmcnc  opprimee.     Vous 
„  avcx  excite  notre  2.ele  par  vos  Promcffcs  Royales ,  &  ces  pa- 
,,  rolcs  facrees,que  Votre  Majefl/  vouloit  emploier  toutes  les  for- 
„  ces  de  fes  Etats  pour  d^fendre  nos  Eglifes  de  la  ruine  qui  les 
„  tnenace  (2) ,  ont  ete ,  apres  la  benedidlion  du  Ciel ,  le  feul  fon- 
„  demcnt  de  nos  efperances.     Vous  Teffeiftuercz  certainemenc 
„  cctte  parole  de  Roi ;  en  douter  le  moins  du  monde  ,  feroit, 
„  au  jugcmcnt  de  nos  Eglifes ,  fe  rendre  coupable  d'un  enorme 
„  forfait.    Mais ,  fi  nos  calamites  &  nos  mifercs  ont  excite  vo- 
„  tre  compaflion,  des  lcur  commcncement ,  elles  font ,  hclas, 
„  tcUcment  augmentees  qu'il  n'y  a  que  votre  feul  &  promt  fe- 
„  cours,  qui  puiffe  prcvenir  notre  entiere  dcftrudtion.    Avoir 
„  implore  cc  fccours  ,  avoir  mis  notre  confiance  en  vos  pro- 
„  mefles  ,   c'eft  aujourd'hui  lc  crimc  capital  que  nos  Enncmis 
„  nous  impofent  ,   &  qu'ils  publient  ne  pouvoir  etre  expie  que 
„  par  tout  notrc  fang.     Cclt  a  caufe  de  ccla  que  nos  biens  ont 
„  ete  decruits;  nos  heritages  enleves;  nos  Maifons  reduites  en 
„  cendrcs ;  nos  tetes  mifes  a  prix  &  livrees  a  la  cupidite  des  as- 
„  faffms;  nosFamilles  exileesi  &  que  par-tout  ou  lacruaute  de 
,,  nos  Ennemis  peut  s'etendre,  hommes  &  femmes  font  traines 
„  tous  les  jours  a  la  Meffe  ,    a  coups  de  bacons.    Enfin  Thor- 
„  reur  de  la  perfecucion  que  nous  ibuffrons  eft  fi  grande  ,   que 
„  nos  paroles  fonc  foibles  pour  Texprimer.     Outre  cela  ,    nous 
„  voyons  a  nos  portcs  dcsTroupes  nombreufes,qiji  n'attendent 
„  que  1'occalion  dc  tomber  impetueufcment  fur  les  Places  de 
„  Surete  qui  nous  reftcnt  ;   afin  d'extirpcr  enfuite  la  Religion, 
„  &  de  maffacrcr  lcs  Fidelcs  dans  tout  le  Royaume.     Par  tou- 
„  tes  ces  raifons ,  Sire  ,  je  fupplie  Votre  Majcfte  de  ne  point 
„  nous  abandonner.     Une  telle  pricre,  je  le  craindrois,  pour- 
„  roit  offenlcr  un  Roi  fi  grand  ,  fi  puiffant  ,    &  fi  fidele  a  tes 
„  promeffcs ,  ii  vous  n'avicz,  egard ,  quc  preffe  par  l'etat  violent 
„  &  par  la  neceffite  extreme  oii  nous  nous  trouvons ,  j'ai  pre- 
„  fume  devoir  vous  faire  les  dcrniercs  inftances  ,   &  vous  con- 
„  jurcr  jufqu'a  rimportunite,  de  hater  votre  fecours,  pour  nous 
„  empecher  de  tomber  dans  les  malheurs  accablans  que  nos  En- 

„  ne- 

mes  fous  des  conditions  fort  au  defTous  de  ce  quc  la  juftice  de  leur 
caufe  ,  le  bon  etat  de  leurs  affiires  ,  8c  1'embaras  ou  fe  trouvoit  la 
Cour  de  France,  &.  perfonnellement  fon  Premier  Miniftre ,  leur  per- 
mettoient  d'e.\iger.  Ceif  ce  Traite  de  Pacification  que  le  Roi  d'An- 
gleterre  jnenagta  en  i6x6,  par  lc  Comte  de  Holhnd ,  &  le  Chevalier 
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^KAR-  j,  nerais  nous  braflent.  Ce  fecours,  Votre  Mnjcfte  n'a  pas  be- 
Es  I.  j,  fuin  de  chercher  ailleurs  que  dans  fa  profonde  Sagefle  ,  les 
xCiS.  „  moyens  de  le  rendre  terrible  a  ccux  qui  ofent  le  meprifer,&: 
„  falutaire  a  tant  de  perfonnes  qui  1'attendent  avec  impatience. 
„  Par-la,  Vo:re  Majefte  acquerra  la  plus  grande  gloire  oii  l'on 
,,  puifle  afpirer.  Vous  arracherez.  a  lepee  &  au  feu  trois  cens 
„  mille  famiUes  ,  qui  prient  continuellement  Dieu  pour  votre 
5,  profperite  ;  vous  conlerverez.  un  Peuplc  que  Dieu  a  rachete 
„  de  fon  precieux  fang ,  &  qui  a  garde  ,  au  miiieu  meme  des 
„  plus  eminens  dangers  &  des  plus  crucls  tourmens  ,  une  Foi 
5,  laine  &  fincere  tant  envers  Dieu  qu'envers  les  hommes;  vous 
„  porterex  la  fidelite  de  votre  Parole,  comme  aufli  la  gloire  de 
„  votre  Empire  &  de  vos  Armes,  a  un  point  digne  de  vocre 
„  Grandeur  ;  &  en  reprimant  l'audace  de  ceux  qui  par  leurs 
j,  viles  &  liches  invedives  tachent  continuellement  de  ternir 
3,  vos  Vertus  ,  vous  ajouterez  a  tous  vos  autres  Titres  celui  de 
„  Liberateur  d'un  Peuple  le  plus  innocent  &  ie  plus  injuftement 
3,  opprime  qui  fut  jamais.  Pour  ce  qui  me  concerne,  Sire,  je 
5,  ne  ferai  aucune  mention  de  mon  propre  interec ,  quoique  ce- 
„  la  me  feroit  permis  ,  ayant  Thonneur  de  vous  etre  ce  que  je 
„  vous  fuis.  Mais  il  y  a  longtems  que  j'ai  fait  au  Bien  Public 
„un  facrifice  fi  entier  de  toutes  chofes  ,  fans  en  excepter  ma 
„  propre  perfonne  ,  que  je  me  croirois  aflez  heureux  fi  l'Eglife 
„  n'etoit  point  cruellement  opprimee,&  fi  par  mes  adtions  que 
„  Votre  Majefte  ne  desavouera  pas ,  je  puis  avoir  l'avantage  de 
„  faire  connoitre  a  toute  la  Terre  que  je  fuis , 

S  IRE,  (^) 

De  Votre  Majeste*, 


ti  Mars  162]. 


Le  tres  humhle  ^  tres  ob^is- 
fant  Serviteur  ^ 

Henri    de   Rohan. 


Tonnjge 
St  Pon- 
dage. 


Mar- 
thanJs 
enes  dc- 
vant  le 
Coarcil. 


ProcidU' 
tc  con- 
trc  Mr. 
Cham- 
beis. 


Quoique  la  Remontrance  touchant  le  Tonnage  &  Pondage 
n'eut  pas  ete  prefentee  au  Roi ,  ellc  etoit  pourtan:  publique ,  & 
fuffifante  pour  faire  voir  au  Peuple  quel  ecoit  le  fentiment  de  ia 
Chambre-Bafle  fur  ce  fujet.  Cependant  depuis  la  derniere  Ses- 
fion  du  Parlement  ,  plulieurs  Marchands  de  vin  qui  n'avoient 
point  voulu  payer  rimpot  de  20.  i.  par  Tonneau  ,  avoient  ece 
cnvoyes  a  la  prifon  du  F/wf ,  &  n'en  etoient  fortis  qu'en  s'obli- 
geanc  par  ecrit ,  de  faire  ce  payement.  Le  Roi  avoic  meme  de- 
tlare  en  plein  Confeil  ,  qu'il  vouloit  &  entendoit  abfolument, 
qu'au-lieu  de  2.  f.  2..  d.  par  Quintal,  il  fut  paye  a  l'avenir  5.  i. 
6.  d.  ;  alleguant  que  c'etoit  un  Droit  mis  par  la  Reine  Elifa- 
beth  ,  &  qul  avoit  le  premier  fervi  a  etablir  la  Compagnie  du 
Levant:  que  ce  meme  Impot  de  5.  f  6.d.,  avoic  ece  paye  fous 
k  regne  de  fon  Pere  ,  &  fous  le  fien  propre ;  outre  qu'il  en  e- 
toic  en  pofleflion  par  une  decifion  folemnelle  &  juridique  de  la 
Cour  de  TEchiquier.  En  confequence  de  quoi,  il  avoit  ordon- 
ne  tres  expreflement  a  fon  Confeil  de  faire  une  recherche  exac- 
te  des  grands  abus  qui  s'etoient  commis  a  cet  egard ,  &  de  pu- 
nir  les  coupables,  tant  Douaniers  que  Marchands ,  d'une  manie- 
re  fi  eXemplaire,  que  Thonneur  du  Souverain  en  fiJt  pleinement 
repare  >  &  qu'on  craignic  de  comber  \  favenir  dans  des  negli- 
gences  pareilles. 

Divers  Marchands  de  Londres  furent  cices  devant  !e  Con- 
feil  ,  accufes  d'avoir  employe  la  violence  pour  debarq«er  ieurs 
Marchandifes  &  leurs  Effets  ,  &  pour  les  faire  emporter  de  la 
Douanc ,  fans  en  payer  les  Droits.  Les  informations  les  quali- 
fioient  de  Perturbateurs  du  repos  public  ,  en  ce  qu'ils  avoient 
donne  lieu  k  une  nombrcufe  Populace  de  s^alTembkT  tumultuai- 
.  rement  &  concre  les  Loix.  Surquoi  Mr.  Rtchard  Chamhers 
Marchand  &  Alderman  de  Londres  fut  mis  ,  le  vingt-huitieme 
de  Septembre ,  a  la  Marechauflee ,  Prifon  appartenanc  aux  Sei- 
gneurs  du  Confeil.  L'Ordre  en  etoit  figne  par  le  Garde  du 
Grand  Sceau  5c  par  douze  autres  Membres,  &  portoit,  pour 
caufe  de  conduite  infolente  ,  &  de  difcours  mal  diger^s  tenus 
au  Confeil.  i.  Ces  difcours  contenus  exprefrement  dans  Tin- 
formation,  mais  fupprimes  dans  le  rapport  ,  etoient  ,  S)ue  les 
Droits  quon  exigeoit  des  Marchands  en  Angkterre  ,  ^totent  ft 
grands  ,  ^k';/  »'/  en  avoit  point  de  telt  dans  aueun  autre  Pais  , 
pas  mime  fous  la  domination  du  Turc  ,  eii  fon  Hoit  hien  moins 
furcharg^,  Le  vingt-troifieme  d'06lobre  Chamhers  fut  conduic 
a  la  Cour  du  Banc  du  Roi  ,  ou,  en  confequence  de  VHabeas 
Corpus ,  il  fuc  admis  ^  donner  caucion  i  prometcant  de  fe  repre- 
fencer  ,  in  Craftino  Animarum  (4)  ,  fous  peine  de  payer  quatre 
cens  livres  fterling  \  &c  fes  Correfpondans  ,  qui  ecoient  quatre 
bons  Negocians  de  Londres ,  s'obligerent  a  en  payer  cent  cha- 
cun ,  s'il  y  manquoit.  Le  Confeil ,  fort  mecontent  de  cette  fen- 
tence,manda  lesjuges.  Ils  comparurent  k  Durhamhoufe ,  devanc 
le  Garde  du  Grand  Sceau  ,  le  Grand  Treforier  ,   lc  Garde  du 


Petit  Sceau  ,  &  le  Chancelier  de  la  Duche  de  Lancapre.  Le  Ciiar- 
Garde  du  Grand  Sceau  leur  declara  ,  qu'ils  avoient  manque  de  i-ks  1. 
refpedt  envers  le  ConfeiJ  Prive  ,  en  elargiflint  ces  Prifonniers,  i<»^S. 
fans  lui  en  avoir  donne  auparavant  connoiflance.  Les  Juges  re- 
pondircnt,  que  ,  pour  entrctenir  une  parfaite  corref^'ondance  a- 
vec  leurs  Grandeurs,  ils  n'avoient  admis  ces  Prifonniers  a  don- 
ner  caution ,  qu'apres  en  avoir  fait  informer,  en  parciculier,  le 
Garde  du  Grand  Sceau  par  le  Lord  Chef  de  Jullice  ;  &c  que, 
quant  a  la  Sentence  mcme  ,  elle  leur  avoit  ete  diiStec;  par  les 
Loix  &  ia  Juftice  du  Royaume,  &  pur  leur  propre  confcience. 
On  repliqua ,  qu'il  importoit  eXcremcment  a  la  confervation  de 
TEtat,  que  le  Pouvoir  &c  la  Dignite  du  Conltil  ne  reguflent  au- 
cune  atteinte  j  deforte  que  1'clargiflement  en  queltion  n'avoit 
point  dii  etre  prononce  ni  execuce  ,  fans  la  parricipacion  des 
Cours  de  Juftice.  Apres  quoi  ,  ies  juges  prirent  conge  de  ces 
Seigneursj  ainfi  cette  affaire  l"c  pafla  tres  doucem.ent. 

Le  fecond  Marchand  qui  foufFrit  de  ces  execucions  fondees  Execu- 
fur  le  Bon-plaifir  du  Roi  ,  fuc  Mr.  Samuel  V.ifal  Cicoycn,  &  pj^^cid^- 
dans  la  liiite,  Tun  des  Deputes  de  Londres  au  Parlement.  Les  rescon- 
Traitans  &  jes  Officiers  de  la  Douane  lui  faiiirent  une  grande  "=  ^^- 
quantite  de  Raifins  de  Corinthe ,  donc  il  refufoit  de  payer  les  5.  V^"^'* 
f.  6.  d.  par  cenc  dont  nous  avons  parie  ci-delfuSi  Sur  quoi,  Mr. 
Robert  lleath  Procureur-General  produifit  contre  lui,  dcvant  la 
Cour  de  TEchiquier ,  une  information  porcant ,  qu'avanc  le  pre- 
mier  jour  d'Octobre ,  ce  Negociant  avoit  fait  entrtr  danslePorc 
de  Londres  4.638.  C  pefant  de  raifins  de  Corinthe  ,  fans  vou- 
loir  abibUiment  en  payer  les  Droics.  Mr.  Vajfal  comparuc  &  al- 
legua  pour  raifons  dc  Ibn  refus  ,  la  Grande  Chartre  &  le  Scacut 
de  Tallagio  non  concedendo.  11  dit  qu'ecanc  ne  Anglois,  &  qu'e- 
tant  Sujec  fidele  &:  Negociant,  il  n'ecoic  point  tenu  de  payer  ces 
5.  f  6.  d.  pour  cent  peiant  de  fes  Raifins  de  Corinthe  ,  vu  que 
cet  Impot  ecoit  contraire  a  l'ufage  ancien  &  legitime,  &  exige 
fans  l'approbation  du  Parlement.  Le  Procureur-General  debac- 
tit  ces  Preuves ,  &  demanda  que  la  Caufe  fiit  appoincec.  Ellc 
Je  fuc,  mais  le  terme  venu,  lesjuges  ne  voulurent  point  ecou- 
Ccr  TAvocat  de  Mr.  Vajfal,  dilant  que  Sa  Majefte  ecanc  en  pos- 
felTion  de  lever  cec  Impot ,  ils  devoient  l'y  maintenir.  Peu  de 
Cems  apres  ce  Negociant  fut  mis  en  prifon ,  parce  qu'il  perfiftoic 
dans  fon  refus  ,  &  il  ne  put  jamais  obcenir  la  reftitucion  de  fa 
Marchandife,  parce  que,  fur  rinformacion  feule  du  Procureur- 
Gcneral  ,  la  Cour  de  l'Echiquier  avoit  prononce  en  faveur  du 
Roi. 

Environ  ce  mlme  tems-Ik  ,  les  Officiers  de  la  Douane  faifi-    Effet»  de 
rcnc  aulli  des  Marchandifes  appartenant  a  ce  Mr.  Chawbers  dont  be^sj^, 
nous  avons  dej.i  faic  mention,  &  qui  refufoit  d'en  payer  le  71»»- 
nage  &c  Pondage.  Lui,  qui  favoit  forc  bicn  qtl'on  ne  peut  poinc 
exiger  en  Anglecerre  d'autres  Subfides,  ni  d^aucres  Impots,  que 
ccux  auxquels  le  Parlement  a  confenti ,  fe  pourvut  de  Letcres  de    Lettre» 
Recreance  ,  qui  font  le  moyen  propre  ecabli  par  la  Juftice  pour  **', '^^" 
le  recouvrcment  des  effets  laifis.    Sur  quoi,  les  Juges  de  rEchi- 
quier  rendirent  un  Arrec  en  caffation  de  ces  Letrres.   Alors  Mr,- 
chambers  leur  offirit  de  donner  Caution  pour  le  payement  des 
Droits  qu'ils  trouveroienc  ,   apres  la  disculfion  de  1'affaire ,  etre 
legicimement  dus^  mais  ils  rejecceren:  cecce  off^e  ,  &  lui  enjoi- 
gnirenc  de  configner  la  ibmme  enciere  que  les  Fermiers  &c  les 
Commis  de  la  Douane  demandoienc.  Ce  que  Chamhers  refufanc 
de  faire ,  la  Cour  ordonna  aux  Commis  de  retenir  le  double  de 
ce  que  ces  Marchandifes  devoient  i  Sa  Majefte  ,   &  de  rendra 
le  refte  a  ce  Negociant. 

Mr.  K(;//f ,  Marchand  de  Londres,  ne  fuc  pas  mieux  traite  par     Procf-i 
cette  meme  Cour  pour  le  mcme  rcfus.  Ses  Marchandifes  furent  **""^' 
egalement  iaifies.     Et  comme  ,   pour  engager  les  Commis  a  en  Mi.Roll».- 
agir  avec  plus  de  menagemcnt  ^  fon  egard  ,  il  leur  allegua  qu'il 
ecoic  Depute  au  Parlement  (5)  ,   l'un  d'entre  eux  lui  repondit, 
que  ce  Privilege  7ihoit  attachi^ qua  laPerfonne ,  ^  7ie  s'ftendoit 
poi7it  jufqu^aux  Biens.     Un  autre  lui  dic  ,    ^luand  vous  auriem 
tout  /e  Parlement  dans  le  veittre  ,  je  ne  laijferois  pas  dexicuter 
vos  EJfets. 

De  telles  violences  ne  pouvoient  que  decourager  extremement 
les  Negocians  ;  d'ailleurs  ellcs  etoienc  manifeftemenc  concraires 
aux  Reponfes  faices  a  la  Requece  de  Droic.  Auffi  ie  Roi  don- 
na-t-il  ordre  a  Norton  ,  qui  avoit  tire  quinTX;  cens  Exemplaires 
de  la  Requete  avec  ces  Reponfes ,  de  les  fupprimer  enciercmentj 
&  le  Procureur-General  fit  defenfes  i  touslmprimeursd'en  im-' 
primcr  de  nouyelles  ,  &  d'en  debiter  aucune  de  cdles  qui  Te- 
toicnt  deja. 

Puifque  nous  voici  parvenus  a  la  fin  de  Cette  ann^e,  qui  doit 
faire  auj]i  la  co7tcluJion  du  XVIIl.  Tome  des  Actes  Publics  d'An- 
gleterre,j(?  vais  do7iner  /Extrait  que  fai  pro7>!is  desPieces  quil 
contie7it ,  ^  <jui  ne  fe  rapportent  pas  Jeulement  a  PHiJioire  det 
annhs  prMdentes  ,  mais  eneore  a  plufieurs  autres  matieres  qui 
iuterejfe7it  des  Perjhmes  de  tous  les  rangs  ^jr  de  toutes  les  con~ 
ditions.    y'ai  pris  Jbin  de  ranger  ces  Extraits  par  ordre  alpha-^ 


b/s 


Cnrltton  fes   Ambafracienrs  en  France  ,    &  dont  il  fe  rendit  garant,    fdre  domer  une  fn'ix  ajfuree. 


comme  jc  Tai  prouve  dans  une  Note-deffus. 

(1)  Voici  les  propres  termes  dont  ce  Roi  fc  fervit  dans  la  fcconde 
Lettre  qu'il  ecrivit  aux  Rochelois.  Ajfurez-vous  qtieje  ne  voui  aOait' 
ionnerxi  jamnis  ,  ^  i^He  femfloyemi  loutcs  les  forcss  Je  mon  B,oyiiu.-r7e 
\our  -votre  tlelivrance  ,  jHjqu'a  «  qH«  Dieu  m'Mt  fmt  U  gract  d«  viut 

Tato.  X.  P.  II. 


(3)  Voyci  touchaiu  cette  Lettre,  la  Note  (8)  ci-delTus  page  kS^J 

(4)  C'eft-i-dire  ic  troifienie  de  Novembrc  ;    lc  Dies  AnlmMum , 
qui  elt  la  Fete  des  Trepailes ,  etanc  fixe  au  fecond  dc  ce  mois-la. 

()■;  De  la  part  dc  Keilin^ien  ,  Bourg  de  k  Province  de  Cornouiille^. 


172 


ABREGE'    HISTORICLUE 


Char.  b^tiqitef  comptant  que  h  'LeHeur  aimera  vtieux  trouver  chaque 
J-Es  1.         JJtjit  traite  a  part  (jr  feus  fin  propre  chef ,  fur-tout  les  datei 

•.6i5.  ayaftt  ^ti  tres  fideletnent  tnarqu^es  ,  que  de  voir  une  multitude 
d'u4rticles  ^  qtii  n'oiit  aucun  rapport  e?itre  eux  ,  ajfembles  pele- 
mele^  fans  autre  avantage  que  de  garder  1'ordre  ckronologique. 
D'aiileurs  ,  ce  Tomc  XVIII  cojitteiit  fi  peu  de  Pieces  propres  d 
etre  i7icorpor/es  dans  le  iijfu  de  iHifloire  ,  que  le  L.eBeur  fen- 
TJra  hien  la  nheljM  qutl  y  avoit  de  ne  pms  fuivre  la  me'thode 
qu'on  a  ohferv(fe  dans  les  Extraits  des  Tomes  prkfdens. 

A    M    B    O    I    N    E. 

Vne  Copie  det  InflruBions  touchant  1'afaire  d'Amboine^  ^  cel- 
ie  du  Palatinat.  Page  77. 

Point  de  date ;  mais  on  peut  fuppofer  que  ces  Inftrudions  ont 
cte  dreffees  par  le  Duc  de  Buckingham  ,  qui  eroit  alors  Grand- 
Amiral  ,  &  envoyees  a  quelque  Miniftre  d'Angleterre  en  Hol- 
lande  ,  qui  avoit  deja  une  Commiflion  pour  traiter  ces  aSaires 
avec  le  Prince  d'Orange. 

Celui  qui  a  dreffe  ces  Inftruftions,  s'y  plaint,  d'avoir  eu  be- 
foin  d'une  patience  extreme  pour  fupporter  les  effets  du  chagrin 
violent  que  la  Compagnie  Angloife  des  Indes  Orientales,&plus 
encore  Ja  Nation  entiere  ,  avoient  con^-u  de  ce  qu'il  ofoit  tant 
differer  d'ufer  de  Reprefailles  contre  les  vaiffeaux  de  la  Compa- 
gnie  HoUandoife  des  mcmes  Indes.  Ce  qui  s'etoit  paffe  a  Am- 
hoine,  eroit  trop  horrible,  pourqu'apres  tantde  reprefcntations, 
il  n'en  fut  pas  fait  enfin  une  reparation  convenable  a  Sa  M.ijcfte 
&  a  ks  Sujets,  qui  n'en  avoient  encore  requ  aucune ,  &  qui  e- 
toient  tres  mai  fatisfaits  que  la  Republique  differat  fi  longcems  a 
repondre  &  a  s'expliquer  fur  ce  fujet.  Ceft  pourquoi,  le  Mi- 
nillre  d'Angleterre  en  Hollande  eut  ordre  de  preffer  le  Prince 
d'Orange  de  dispofcr  les  Etats  a  donner  ,  fans  plus  tarder,  ^  Sa 
Majefte  une  fatisfadion  pleine  &  bien  circonftanciee  de  tout  ce 
qui  s'etoit  fait  a  Amboiue  ;  s'ils  vouloient  prevenir  les  malheurs 
que  des  attentats ,  qui  nc  pouvoient  etre  plus  longrems  diffmiu- 
les ,  alloient  attirer  fur  les  vaiilcaux  de  la  Compagnie  HoUandoi- 
fe  des  Indes  Orientales.  Malhcurs  dont  Texces  n'elt  jamais  bien 
connu  ,  qu'apres  qu"ils  font  arrives  ;  mais  que  perlbnne  n'eft 
plus  capable  de  prevoir  que  le  Prince  (i). 

A    R    M    E'  E. 

l.  Vne  Proclamation  de  Sa  Majefl/  pour  rappeller  en  Angleter- 
re  tous  fes  Sujets  qui  font  employh^  tant  par  Mer  que  par  Terre-, 
au  fervice  de  VEmpereur ,  ou  du  Roi  d^Efpagne ,  ou  de  rArchidu- 
chejfe  Gouvernante  des  Pdis-Bas  :  avec  ordre  auxdits  Sujets  de 
faire  enregitrer  ,  en  arrivant ,  leurs  noms  par  tun  des  Secretai- 
res  d'Etat. 

Cette  Proclamation  eft  datee  du  mois  d'Avril  i6i<j.  Page  20. 

Rushworth  obferve  qu'un  grand  nombre  d'Anglois  ctant  cn- 
tres  ,  fuivant  la  permiffion  qui  en  avoit  ete  publiee  fous  le  re- 
gne  precedent ,  dans  les  Troupes  de  rEmpereur  ,  du  Roi  d'Es- 
pagne ,  &  de  rArchiduchefle  des  Pais  Bas  ,  fe  trouvoient  fou- 
vent  aux  prifcs  avec  ceux  de  leurs  Compatriotes  qui  etoientem- 
ployes  ^  la  defenfe  ou  des  Provinces-Unies ,  ou  de  l'Elefteur 
Palatin  Gendre  de  Sa  Majcfte,qui  avoit  ete  chaffe  de  iesEtats. 
De  forte  que  Charles  venant  a  confiderer  combien  c'etoit  une 
chofe  contraire  &  a  la  Bienfeance ,  &  a  la  Nature ,  que  ks  pro- 
pres  Sujets  cn  vinffent  ,  dans  quelque  occafion  &  fous  quelque 
pretexte  que  ce  put  etre ,  \  tirer  Tepee  les  uns  contre  les  autres, 
ou  mcme  quelques-uns  d'entre  eux  contre  leur  propre  Souve- 
rain,  commanda  tr^s  expreflement  ,  de  Tavis  de  fon  Confeil- 
Prive  ,  indiftinftement  a  tous  les  Anglois  qui  etoient  a  la  folde 
de  rEmpereur ,  ou  du  Roi  d'Efpagne,  ou  de  TArchiducheffe ,  de 
letourner  au  plutot  dans  leur  Patrie  ,  ou  ils  feroient  parfaite- 
mcnt  bien  re^us  ,  &  dans  roccafion  ,  employes  chacun  fclon 
foa  etat  &  fon  merite. 

3.  Unc  Proclamation  pour  reprimer  lcs  dcfordres  que  com- 


(1)  Si  rExtrait  qu'on  vient  de  lire  de  ces  Inftruftions  envoyees 
a  un  Miniftrc  d'Angleterre  en  Hoilande  ,  montre  qu'clles  tendent  a 
demander  Citisfaftion  de  ce  qui  s'etoit  paffe  a  Amboine  ,  le  Lccteur 
li'en  eft  pas  mieux  au  fait  dc  revenement  meme  arrive  en  1611. 
ihns  cette  Ifle.  Cependant  fans  cette  connoiffance  ,  ia  lefturc  de 
cet  Article  ne  kiffe  que  des  idees  vagues  ,  dont  on  ne  peut  tirer  ni 
plailir  ni  profit.  Mr.  de  Kafin  n'a  pas  m£me  indique  cet  evcnement , 
qui  eft  fans  contredit,  un  des  plus  frappans  3c  des  plus  confiderables 
que  Ton  vit  fous  le  Regne  de  fai^uei  l.  Mr.  dt  Larrty  en  parlc  fui- 
vant  la  relation  que  les  Anglois  en  publierent;  mais  il  avertit  quc  les 
Hiftoriens  Hollaaaois  le  rapportent  d'une  maniere  differentc ,  &  ren- 
voyc  i  Aitx.emx.  )'y  renvoye  auffi  avec  d'autant  plus  de  raifon,  que 
c'eft  feuiement  de  la  Relation  des  Anglois  dont  il  s'agit  ici.  Mais 
pour  epargncr  au  LetJ^eur  la  peine  d'aller  la  chercher  dans  le  Tome 
3.  in  Fol.  de  l'Hift.  d'/  nglet  par  Mr.  de  Larrey  ,  en  voici  le  precis. 
La  guerie  quc  les  Compagnics  Oiientales  des  deux  Natlons  fe  firent 
en  1619  ,  tut  terminee  la  m^mc  annee  par  un  Traite  ,  portant  que 
chacun  garderoit  ce  dont  il  le  trouvoit  en  poffcft'ion  ,  2cc.  Les  uns 
&  lcs  autres  avoient  forme  dcs  etabliffcmens  dans  lcs  llles  Molu- 
ques.  Le  Traite  ad^ugeoit  aux  Anglois  le  tiers  des  revenus  d'Am. 
botnt  ,  Tune  de  ccs  Ifles  ,  &  aux  Hollandois  lcs  deux  autres  tiers. 
Mais  il  prit  envic  a  ceux-ci  d'avoir  tout.  Pour  y  reullir  ,  ils  fup- 
{>oierent  ea  i6ia.  uae  conlpiration  aux  A&glois  d'Amioine,  les  ac- 


mettoient  les  Soldats  cnroles  pour  le  fervice  de  Sa  Majefte  :  da-  Char- 
tee  du  15  Mai.   A  Whitehall.   Page  -jS.  les  I. 

Le  reffouvenir  des  violences  que  commit  dans  fa  route  jus- 
qu'a  Douvre ,  1' Armee  que  le  Roi  Jaques  envoya  a  Calais  fous 
les  ordres  du  Comte  de  Mansfeld,  donna  lieu  a'  Cbarles  de  pu- 
blier  caRc  Ordonnance,pour  empecher  qu'il  ne  fut  rlen  feit  de 
femblable  par  les  Soldats  qu'il  envoyoit  a  Plymouth  ,  &  au- 
tres  lieus  de  rendez.-vous.  II  etoit  enjoint  au  Prevot  de  faifir  le* 
contrevenans  ,  au  nombre  defquels  feroient  compris  ceux  qui 
s'ecarteroient  de  leur  drapeau  ;  &  de  les  remettre  dans  les  pri- 
fons  ordinaires  du  Pais,  pour  y  etre  pourfuivis  en  juftice&pj- 
nis  avec  la  derniere  feverite.  Aux  Officiers  charges  de  la  con- 
duite  de  ces  Troupcs,  ordre  d'y  etre  affidus,  de  marcher  aleur 
tete  tous  les  jours ,  d'un  lieu  a  Tautre ,  &  d'avoir  foin  que  leurs 
Compagnies  fuffent  exadtement  payees  &  pourvues  de  tout  ce 
qui  leur  feroit  neceflaire.  On  voit ,  de  plus ,  dans  la  ColIedHon 
de  Rushvjorth  ,  que  pour  prevenir  les  defordres  qui  pourroient 
le  commettre  a  Plymouth  ou  aux  environs ,  lorsque  rArmee  y 
feroit  arrivee ,  le  Roi  etablit  des  Perfonnes  accreditees  pour  con- 
noitre  des  pilleries  que  fcroient  les  Soldats ,  ou  autres  Libertins 
qui  fe  melent  &  s'affocient  avec  eux  ;  connoitre  des  briganda- 
ges  ,  Felonies  ,  Mutineries  ,  &  femblables  cxcbs  que  les  Loix 
militaires  puniflent  de  mort  :  Sa  Majefte  donnant  autorite  & 
ordre  a  ces  Commiffaires  de  proceder  au  jugement  &  a  la  con- 
damnation  des  coupables ,  prevotablement ,  comme  on  le  prati-. 
quc  dans  les  Armees  en  tems  de  guerre ,  conformement  au  Co- 
de  Martial  :  &  voulant  qu'ils  fuffent  executes  &  expofes  a  la 
vue  de  toutes  les  Troupes,  pour  fervir  d'exemple  &  de  frein  ^ 
un  chacun. 

3.  Une  autrc  Proclamation  portant  ordre  aux  Officiers  ,  & 
aux  Soldats  des  Regimens  qui  etoient  en  Irlande,  ou  au  fervice 
des  Etats-Generaux ,  de  fe  rendre  a  leurs  Poftes  refpeftifs.  EUc 
eft  datee  de  Litchfield  le  4.  Septembre.  Page  188. 

4.  Une  CommilBon  d'Array  expediee  aux  Comtes  de  Su£ex 
&  de  Jf^arivici  pour  lever  &  armer  la  Milice  ,  &c.  de  la  Pro- 
vince  d'Effex  ,  contre  la  defcente  &  les  invafions  dont  le  Pais 
etoit  menace.  Elle  eft  datee  de  Southampton  ,  lc  8  Septem- 
bre.  Page  185. 

On  avoit  fait  courir  le  bruit  d'une  defcente  que  les  E^JagnoIs 
avoient  forme  le  deffein  de  faire  en  Angleterre  ,  dans  le  tems 
qu'on  y  equipoit  la  Fiotte  deftinee  a  TExpedition  de  Cadis. 
C'eft  pourquoi  le  Comte  de  Vi^ar-wick  re^ut  ordre  de  lever  trois 
mille  hommes  de  Milice,  &  d'aller  mettre  en  furetc  le  Port  de 
Harwich  &  le  Langer-Point ,  ce  qu'il  exccuta  avec  beaucoup  de 
djligence.  Mais  le  Port  de  Dunquerque  ayant  ete  bloque  pat 
une  Efcadre  de  vaiffeaux  Anglois  &  HoUandois ,  le  Comte  eut 
ordre  de  congedier  ks  gens. 

5.  Une Commiffion  a  EdouardVicomtc de  Wimb/edo»,  Grand- 
Marechal  de  rArmee ,  &  a  plufieurs  autres  Gentilshommes  des 
Provinces  de  Devon  &  de  Cornouaille,  pour  arreter  &  punir, 
conformement  aux  Ordonnances  MiUtaires  ,  les  deibrdres  que 
les  Soldats  loges  par  Billet  dans  ces  deux  Provinces  ,  y  avoient 
commis  ,  apres  que  la  Flotte  fut  retournee  d'Efpagnc  a  Ply- 
mouth.  Du  28  Decembre.  A  Hamptoncourt.  Pagea^^. 

6.  Une  pareille  Commiflion  au  Lieutcnant  de  Roi  &  au  Mai- 
re  de  la  Ville  &  Comte  de  Southampton ,  touchant  les  Troupes 
qui  avoient  fervi  fur  la  Flotte,  &  qui  avoient  et6  logees  paryil- 
let  dans  ces  lieux-Ia.  Datee  de  Weftminfter ,  le  3  Janvier  1626. 
Page262. 

7.  Une  pareille  Commiffion  aux  Commandans  de  la  Milice 
de  Suflex,  de  punir  militairement  tous  les  defordres  qu'auroient 
commis  les  Soldats  &  les  Matelots  en  allant  fe  rendre  a  la  Flot- 
te  qui  s'eqiiipoit  pour-Iors  a  Portsmouth  ,  pour  faire  voile  fous 
les  ordres  du  Lord  Willcughby.  La  date  cft  a  Canbury  ,  le  5 
Septembre.  Page  751. 

8.  Une  autrc  Commiffion  dc  la  meme  teneur  aux  Officiers 
Commandans  de  la  Milice  de  Kent.  Oftobre  le  24.  Page  763. 

9.  Une  Proclamation  donnee  a  Whitehall,  le  27  d'Odobre, 

con- 

cufant  d'avoir  fait  une  Ligue ,  comrae  ils  l'avoicnt  fait  trois  ans  au- 
paravant  ,  avcc  les  gens  du  Pais  ,  pour  chaffer  les  HoUandois  j  & 
fans  autre  information  ,  on  fe  jetta  fur  les  Maifons  &  les  Magafins 
des  Anglois  ,  on  piiia  leurs  marchandifes  montant  a  plus  de  cinq 
millions  ;  on  egorgca  lcs  uns  ;  on  fit  mourir  plus  cruellcmcnt  en- 
core  les  autres  daiis  ies  tourmens;  &  on  n'en  epargna  quelques-uns 
quc  pour  s'en  fervir  comme  d'autant  cfefclavcs.  Tout  pacifique 
qu'etoit  le  Roi  Jac[ues  ,  il  s'emut  au  recit  d'une  fi  tragique  execu- 
tion  ,  &  refolut  d'cn  pourfuivre  la  vengeance.  II  envoya  un  Am- 
baffadeur  aux  Etats-Generaux  pour  leur  en  deinander  fatisfaaion ,  8c 
leur  declarcr  ,  que  s'ils  ne  fc  hatoient  de  la  lui  laire  ,  il  uferoit  de 
reprefailles.  II  fe  contenta  de  cette  menace  ,  laiffant  ,  difoit-il ,  le 
foin  a  fon  Succeffeur  de  rexecuter.  Charles  Succeffeur  de  Jaques 
renouvclla  Tinftancc  ,  &  c'eft  a  quoi  Ton  rapporte  les  Inftruftions 
dont  il  s'agit  dans  cet  Article.  Au  refte  ,  fi  les  Etats-Generaux  fu- 
rent  informes  que  Jnques  vouloit  laiffer  a  fon  Succeffeur  le  foin  de 
tircr  raifon  de  Taffaire  d'Amboine  ,  il  n'eft  point  lurprcnant  qu'ils  ne 
fe  preffaffent  point  de  repondre  pofitivcmeat  aux  Memoiies  qui  leur 
etoient  preientes  la-dclfus.  Et  fi  jAques  a  dit  cc  que  Mr.  de  Larrty 
lui  met  a  la  bouchc  ,  c'cft  une  preuve  i  a;outer  a  tant  d'aut'cs,  que 
cc  Princc  etoit  le  pius  pauvre  Politique  qu'il  y  eijt  en  Europe  Son 
Confeil  n'etoit  pas  plus  habile  que  lui.  Le  rcfte  de  l'Jtxtrait  de  ces 
Inftruaions  fera  doune  dans  i'AnicleP/i/«fin/>f. 

(i)U 


DES    ACTES    PUBLICS    D^ANGLETERRE.  i/j 


C  H  A  R»  contfe  raudace  fedicieufe  qu'avoient  eue  de  venir  h  la  Cour  de 
LEs  I.    Sa  Majefte  ou  dans  la  Villc  de  L.ondres  ,  lcs  Matelots  &  lesSol- 

dats  qui  avoient  ete  loges  par  billets  &  mis  en  quartier  dans  di- 

vers  endroits  du  Royaume.  Page  765. 

10.  Une  Commiirion  qUi  etablit  le  Chevalier  yean  Burlacyey 
&  a  fon  defaut  le  Chevalier  Jaques  L.evingflon  ^  Condudteur  & 
Commandant  de  deux  Regimens  envoyes  en  AUemagne ,  au  fer- 
vice  du  Roi  de  Danemarc  contre  le  Roi  d'Efpagne.  Donnee  ik 
Weftminrter,  le  23  d^Odobre  1626.  Page  776. 

CesTroupes  furent  envoyees  pour  garder  le  paflage  de  rElbe, 
&  empecher  le  ttanfport  des  vivres  par  cette  Riviere  pour  le 
fervice  des  Efpagnols. 

11.  Autre  Commiflion  du  23  Novembre,  adreflee  aux  me- 
mes  ,  &  aus  Chevaliers  Charles  Morgan  &  Edonard  Horwood , 
d'aller  avec  fix  mille  hommes  au  fecours  du  Roi  de  Danemarc 
contre  le  Roi  d'Efpagne.  Page  779. 

CesTroupes  avoient  lervi  lesHolIandois,contre  Spifto/a;mzis 
clles  furent  retirees  &  envoyees  au  fecours  du  Roi  de  Danemarc 
que  les  Efpagnols  preffoient  extremement. 

12.  Autre  Commiffion  adreflee  au  Lord  'Rohert  Vniloughby 
d'Ereshy  ,  h  Rohert  Comte  ^Effex,  au  Chevalier  Jean  Surla- 
tye ,  &  au  Chevalier  Jaques  Levingfion  ,  pour  mener  plufieurs 
Regimens  au  Roi  de  Danemarc.  La  date  eft  du  7  Novembre. 
Page  789. 

1 3 .  Autre  Commiffion  adreflee  aux  mcmes  Perfonnes  ,  & 
pour  le  memc  deffein ;  datee  de  Weftminftcr  lc  25  Novembre. 
Page  799. 

14.  Une  Commiffion  aux  Officiers  Commandans  de  la  Mi- 
lice  de  Southampton ,  de  proceder ,  felon  la  dispofition  des  Loix 
militaires  ,  contre  les  Matelots  &  les  Soldats  qui  feroient  trou- 
▼es  coupables  de  Felonie  ,  de  mutinerie ,  de  pillerie  ou  d'autres 
excbs ,  ou  qui  auroient  quitte  leurs  Poll:es.  La  date  en  eft  de 
Weftminfter  le  3  Decembre.  Page  804. 

Cette  Commiffion  fut  regardee  comme  une  Innovation ,  qui 
otoit  aux  Juges  ordinaires  la  connoiffance  des  Crimes  commis 
par  les  Soldats.  Mr.  de  Rapi»  dit  qu'en  general ,  on  n'y  fit  pas 
grande  attention.  Cependanc  il  paroit  par  Whitlock  que  cectc 
affaire  &  celle  du  Coat  ^  ConduSl  Money  donna  lieu  a  de  grands 
&  frequens  debats  parmi  les  Juges  &  autres  favans  Jurisconful- 
tes.  Le  Ledeur  trouvera  dans  TArticIe  de  la  Rochelle  ,  plu- 
fieurs  autres  Commiffions  en  faveur  de  la  Loi  Martiale. 
■  15.  Une  Proclamation  ,  datee  de  Whitehall ,  le  29  Janvier 
1627  ,  ordonnant  a  tous  les  Capitaines  &  autres  Officiers  de  rc- 
joindre  leurs  Compagnies  ,  &  aux  Soldats  de  fe  rendre  a  leurs 
Drapeaux.  Page  830. 

•  16.  Une  Commiffion  pour  proceder,  felonla  Loi  Martiale, 
contre  les  Matelots  &  les  Soldats  de  la  Flotte ,  qui  avoient  com- 
inis  quelques  defordres  dans  la  Province  de  Kent.  Elle  eft  da- 
tee  a  Wcftrainfter  le  30  Avril.  Page  888. 

17.  Une  Proclamation  de  la  part  du  Roi  datee  de  Whitehall 
le  20  Novembre",  portant  defenfe  a  toute  forte  de  perfonnes  de 
monter  un  cheval  qui  n'a  que  le  Filet  (2) ,  leur  enjoignant  de  fe 
fcrvir  d'une  Bride  ,  comme  plus  propre  a  manier  ks  Chevaux 
qui  font  employes  au  fervice  de  TEtat  (3J.  Page  941. 

18.  Une  autre  datee  du  30  Novembre  ,  ordonnant  que  tous 
lcs  Officiers  ayent  a  fe  rendre  k  leurs  Poftes  ,  &  les  Soldats  a 
leurs  Drapeaux.  Page  951. 

Cette  Proclamation  faite  au  retour  de  la  Flotte  &  des  Trou- 
pes,  qui  avoient  ete  employees  arille  deRhe,  avoit  pour  mo- 
tif  &  pour  but  de  les  exercer,  &  de  les  tenir  en  bon  etat  &  en 
bon  ordre  pour  une  autre  Expedition. 

19.  Autre  Proclamation  femblable,  faite  le  25  Janvier  1(128. 
Page  960. 

20.  Proclamation  qui  defend  i'achat  &  la  vente  des  rauni- 
tions  de  Guerre,  &  des  armes,  appartenant  a  Sa  Majefte;  afin 
d'empecher  que  celles  qui  ont  6te  tirees  de  fes  Arfenaux  &  dis- 
tribuees  pour  le  fervice  de  Terre  ou  de  Mer  ne  foient  volecs, 
ou  troquecs ,  ou  empruntees ;  &  pour  rcmedier  aux  abus  qui  fe 

(1)  Le  Filet  efl:  une  pctitcBride  qui  n'a  qu'une  fimplc  tctiere.  Fi- 
ht  a  l'AngLoife ,  Bridon. 

(5)  Le  Pieambule  de  cette  De'claration  fondc  cette  defenfe  Scc.fur 
ce  que  tous  lcs  chevaux  du  Royaumedoivent  etre  tenusdans  le  meil- 
leur  etat  polfible ,  pour  le  fervice  du  Public  ,  dans  le  befoin  &.  dans 
les  Evenemens  imprevus. 

(4)  Cette  Proclamation  n'eft  pas  feulemcnt  contre  ceux  qui  defer- 
toicnt  apres  avoir  etc  enr61es  ,  mais  aufli  contre  ceux  qui  s'abfen- 
toient  de  lcur  Pais  dans  le  tems  des  Enr6iemens. 

($•)  Imiracery,  Terme  de  Barreau,  fignifiant  Taftion  de  ceux  qui, 
etant  gagnes  par  l'une  dcs  Parties,  vont  preoccuper  les  Juges  cn  fa 
tavcur,  en  leur  faifant  des  rapports  deguifes  du  fait  en  queftion.  II 
paroit  par  cc  Statut  de  Henri  VII ,  que  c'etoit  un  Crime  en  Angle- 
terrc;  &  c'cn  devroit  etre  un  par-tout ,  puifque  c'eft  un  faux  Temoi- 
gnage  ,  auquel  il  ne  manquc  que  quelques  formalites,  qui  peuvent 
bien  aggraver  un  Crime,  mais  qui  n'en  conftituent  point  Feffence. 
Ccs  fortes  de  Solliciteurs  font  appelles  en  !\t\^oK  Imbraceours ,  ou 
Jmbrafours .  Si  i'ai  jamais  fu  de  fubftantits  Fran^ois  qui  rendiflent 
parfaitement  ceux  A'hnbracery ,  8c  ^'Imbrafour ,  je  les  ai  parfaitemcnt 
oublies.  Mais  comment  notre  Langue  auroit-elle  dcs  termes  pour 
exprimer  dircdtcment  une  chofe  ,  dont  il  nc  paroit  pas  que  nous 
»yons  eu  une  idee  bien  nette,  ni  que  nous  enayons  fait  aucun  uia- 
ge  ni  au  Palais  ni  dans  nos  LoLx? 
(•J  Ulpien  s'eft  fcivi  de  YK&ii  Ctrtiorare ,  Digefte  Lir.  17.  Til.  J.  Loi  \.  i 


commettent  aux  Revues  &  aux  Exercices  des  Troupes  dans  Ch  *«!•«" 
plufieurs  Provinces.    Cette  Proclamation  eft  datee  de  White-  t  e  s  L 
hall ,  le  9  Mars.  Page  978. 

21.  Autre  pour  empecher  la  defertion  desSoldats  oc  desMa- 
telots(4).  En  date  du  17  Juin.  Page  1013. 

e  H  A  M  BR  E    E  T  O  1  L  E'  E. 

1 .  Mote  de  toutes  les  Matieres  dont  cette  Cour  a  droit  de  con- 
nohre,  <^  la  manicre  d'y  procedcr.  Page  192. 

Suivant  un  Scatut  fait  la  troifieme  annee  de  HenriFII, devoit 
etre  porte  devant  cette  Cour,  &  s'y  jugeoic  en  dernier  refforc 
touc  ce  qui  concernoit  les  defordres,  les  affemblees  illicites,  les 
decenceurs  injuftes,  les  maincenues,  le  crime,  nomme  Iwbrace- 
rie  (5)  des  Jurh  (6)  ,  la  Prevaricacion  des  Sherifs  en  faifant 
la  Lifte  des  Jures  choifis  ,  ou  de  faux  Rapporcs,  &  celle  des 
Jures  en  prenanc  de  Targenc,  les  faux  temoignages  ,  la  fuppo- 
ficion  des  Faics  ,  des  Ordres ,  des  Ades,  des  Leccres,  ou  des 
Indices  parciculiers  qui  tendent  a  calomnier  ou  a  frauder  quel- 
qu'un ;  les  Concuffions  des  Sherifs ,  &  autres  Magiftracs ,  &c. 

Les  Perfonnes  qui  compofoicnc  cecce  Cour  ecoienc  le  Grand 
Chancelier  ou  le  Garde  du  Grand  Sceau ,  le  Grand  Treforier , 
&  le  Garde  du  pecic  Sceau ,  ou  deux  d'entre  eux ,  Membres  du 
Confeil  Prive ,  Tun  Spiricuel  Taucre  Temporel ;  les  deux  Chefs 
de  Juftice,  &  a  leur  defaut  deux  autres  Juges:  fouvent  meme 
tous  les  autres  Seigneurs  du  Confeil  Prive,  &  le  refte  des  Ju- 
ges  des  deux  Cours ,  prenoient  feance  dans  celle-ci.  Quant  a  la 
forme  d'y  proceder ,  ceux  qui  feront  curicux  de  la  connoicie 
confulteront  l'Afte  meme. 

2.  Une  Note  des  droits  qui  fint  dus  au  Clerc  de  la  Cour,  Pa- 
ge  194. 

3.  Les  Tormulaires  des  ASies  des  Proces.  Page  I94. 

4.  Les  Formulaires  de  toutes  les  firtes  £ Ajournemens  ,  ^ 
autres  Aiies  Judiciaires  de  cette  Chamhre,  comme  les  Commina- 
toires  (appelles  Subpoenas) ,  hs  Frifes  de  Corps ,  &  T)e'crets  des 
Biens ,  les  Commijjtons  touchant  les  Contumaces ,  cJ-  Refra^aires^ 
celles  qui  donnent  fouvoir  d'outr  la  Partie  en  fes  d^e?ifes ,  (7) 
les  Lettres  de  furfiance ,  celUs  de  Certiorari ,  (8)  &c.  Page  195, 
jufqu'a  198. 

Les  rigueurs  de  cette  Cour  furent  portees  ^  un  tel  poinf, 
particulierement  fous  le  Regne  de  ce  Roi ,  que  le  Ledeur  ne 
fera  point  fache  que  je  Ten  entretienne  un  peu  au  long,  fur-tout 
s'il  vient  a  confiderer  que  j'aurai  pour  Auteurs  &  pour  garants 
ces  Hiftoriens  celebres,  Fra«fois  (9)  Verulam  Grand  Chancelier 
d' Angleterre ,  ItiQhtvdMcr  Thomas Smith ,  &crEvequtNicho/fi?t. 

L'Autorite  de  la  Chambre  EtoiUe  avoit  pouf  fondement  l'An- 
cien  Coutumier  ou  Droit  Civil  du  Royaume,&  avoit  ecc  con- 
firmee ,  dans  la  fuite ,  par  A6ie  du  Parlemenc  fous  le  Regne  da 
Henri  FII. 

Cette  Cour,  dic  le  Lord  Verulam,  eft  Tun  des  plus  fages  & 
des  plus  illuftres  ecabliffemens  qui  aient  ete  faits  en  Angleterre. 
EUe  eft  compofee  de  Parties  excellentes ,  car  elle  conlifte  en 
quatre  forces  de  Perfonnes  ,  qui  font  des  Confeillers  d'Etat, 
des  Pairs  du  Royaume,  des  Prelats,  &  dss  Chefs  de  Juffice. 
Cette  Chambre  connoit  auffi  principalement  de  quatre  fortes 
de  Caufes,  des  Violences,  des  Fraudes,  de  tout  ce  qui  regarde 
le  Stellionat,  &  enfin  des  defleins  formes  &  des  demarches  fai- 
tes  pour  rexecution  d'un  Crime  capital  ou  enormequi  n'a  point 
ete  confomme.  Mais  le  buc  qu  on  fe  propofa  fur-cout ,  en  con- 
firmant  par  un  Adte  Ferecflion  de  cette  Cour,  ce  fuc  de  repri- 
mer  la  violence,  jufques  dans  fa  caufe  &  fes  principaux  appuis, 
favoir  les  Affemblees  tumultueufes  de  la  Populace ,  &  le  Pouyoir 
outre  des  Grands. 

Le  Chevalier  Thomas  Smith  nous  apprend ,  que  cette  Cour 
tenoit  ordinairement  les  Mecredis ,  &  les  Vendredis ,  depuis 
neuf  heures  du  matin  jufqu'a  on^e  ,  fes  Seances  durant  le  TVr- 
roe(io)&  le  premier  jour  des  Vacations ,  dans  un  endroic  nom- 
me  la  Chamhre  Etoil/e  ,    foic  parce  qu'elle  avoic  quantite  de 

Jours, 

(6)  Jurei.  Ce  font  douie  ou  vingt-quatre  Hommes ,  choifis  8c 
qui  ont  prfte  fcrment  pour  juger  d'un  fait  fur  k  depofition  desTe- 
moins. 

(7)  Ces  Commiftions  font  appcUees  en  Anglols  Dtdimus ,  mot 
Latin  qui  fignifie  Ntus  avons  Uonne ,  &  qui  fe  trouve  a  la  tetc  dc 
cct  Afte  Royal. 

(8)  Cerliorari.  Verbe  paflif  de  rancienne  Latinite  ,  (*)  fignifianc 
£tre  fait  certain ,  etre  informe,  £c  qui  eft  devenu  un  Subftancifdans 
la  Jurisprudencc  &  lc  Stile  de  Chancclerie  en  Angleterre.  Les  An- 
glois  en  ont  plufieurs  autres ,  &  il  n'y  a  point  en  Europe  de  Lanr 
gue  o\x  il  ne  s'en  trouve  des  Excmples.  Cela  vient  de  ce  que  tous 
lcs  Aiftes  Publics  fc  font  faits  pendant  fort  longtems  en  Latin.  Re- 
marque  que  je  fais  ici  une  fois  pour  toutes.  Pour  ce  qui  eft  de  ce* 
Certioraris  en  particulier ,  c'eft  une  efpece  de  Lettres  de  Chanceleric 
adpeflees  a  desCours  infericures,  pour  qu'elles  remettent  a  fonGrcf» 
fe  les  Pieces  8c  Procedures  de  certains  Proces  qui  font  pendans  de- 
vant  leuTs  Tribunaux. 

(9)  Ccft  Franfois  Bacon  ,  Seigneur  ou  Baron  de  Verulam ,  Chance- 
licr  d'Angleterrc,  &  Fils  de  Sicolas  Bncon  aufll  Cliancelier,  &c. 

(10;  Terme.  Dans  le  Stile  du  Barreau  Aii^lois,  c'eft  le  tems  auquel 
les  Cours  de  Juftice  font  ouvertes  £c  donnent  publiquement  les  au- 
diences.  En  Stile  du  Barreaa  Franqois  on  dixoit,  Pendant  ^ut  letPlaid) 
font  ottverts  ,  8cc. 

.  9.  8c  de  CtrtUrau,  Dig.  Liv.  J9'  Tit.  I.  Loi  I.  S.  J. 
,X  3 


174 


ABREGE'    HISTORIdUE 


Char*  Jours,  foit  parcc  qu'au  commencemetit,  le  Plafond  en  etoit  or- 
S.5S  I.     ne  d'Etoiles  ( I )  d'Or. 

Sur  rExpole,  &  les  Preuves  d'une  violence  commife,  celui 
cpntre  qui  la  plainte  eft  portee,  doic  indifpenfablenient  compa- 
roitre ,  de  quelque  qualite  qu'il  foit ,  devant  cette  Cour ;  &  s'il 
ne  donne  pas  des  Raifons  pertinentes ,  il  eft  envoye  dans  la  Pri- 
Ibn  du  F/cct,  pour  y  ecre  garde  &  traite,  comme  il  plait  a  fes 
Juges  de  le  prefcrire.  On  l'y  lailfe  jufqu'a  ce  qu'accable  d'en- 
nui  &  de  frais ,  il  foit  ravi  d'obtenir  fon  elargilfement  par  ies 
follicitations  de  fes  Amis,  &  par  les  proteftations  les  p!us  fortes 
qu'il  faic  de  fe  mieux  gouverner  a  ravenir.  Quelquefois,  fui- 
varrt  ia  nature  du  Crime,  il  ell  condamne  a  une  grofle  Amen- 
de  envers  le  Roi  ,  outre  les  depens ,  dommrges  &  interets  en- 
vers  la  Partie  lezee.  Ce  n'eft  pas  tout :  la  Caufe  eft  renvoyee, 
quant  au  fond  ,  aux  Juges  Ordinaires ;  lc  grand  buc  de  cette 
Chambre  tcint  de  mortifier  &  de  tenir  en  bride  ces  fortes  de 
Grands  &  de  Gentilhommcs  hautains  ,  qui  fonc  toujours 
precs  a  malcraiter  le  Peuple  ,  &  a  fe  faire  raifon  eu.<-me- 
mes,  dans  la  penfee  prefompcueufe  qu'il  eft  au-deflbus  d'eux  d'a- 
gir  par  les  voyes  communes  de  la  Juftice,  &  des  Tribunaux  e- 
tablis. 

Cecce  Cour,  qui  ,  comme  on  Ta  deja  vu,  avoit  ete  erigee 
longtems  avant  le  Regne  de  Hiuri  VII,  fut,  pendant  plulieurs 
annees  ,  dans  Tinadtion  &  dans  Toubli ,  jufqu'a  ce  que  le  Car- 
dinal  IVolfe^  ,  Grand  Chancelier  d'Angleterre  ,  la  remic  fur 
pie  ,  en  lui  donnant  plus  d'aucorice  &  de  pouvoir  qu'aupara- 
vanc;  ce  qui  fic  croire  a  bien  des  gens,  dic  le  Chevalier  Smith, 
que  ce  Miniftre  en  ecoic  le  premier  Auteur.  Ce  retabhirement 
ecoit  devenu  en  ce  tems-li  d'une  necelTice  preftance  &c  abfolue , 
comme  etant  le  moyen  le  plus  convenable  de  reprimer  1'info- 
lence  des  Noblcs  (2)  du  Nord  de  TAnglecerre  ,  qui  ,  parce 
qu'ils  etoient  loin  &  du  Roi,  &  des  Sieges  de  lajjftice,  vi- 
voienc  encre  eux  dans  une  guerre  ouverte,  fe  liguant  \cs  uns  contre 
les  autres,  &  allant  a  la  tece  de  leurs  Valliux  &  de  leurs  Do- 
meftiques  armes,  fe  faire  des  degats  &  des  oucrages,  ou  le  van- 
ger  de  ceux  quils  avoienc  regus. 

Henri  VIII,  ne  pouvanc  fupporcer  de  tels  defordres ,  manda 
tou?  ces  Gentilhommes  ^  la  Cour,  Tun  apies  Tautre,  &  les 
remic  a  la  Cbambre  Etoil/e.  Ll,  apres  avoir  ece  duemenc  at- 
teints  &  convaincus  de  mauvaife  conduice,  feverement  repri- 
mendes  &  mis  au  F/eet  ,  leur  bourfe  etant  epuifee  &c  leur  or- 
gueil  rabaille  ,  ils  commencerent  a  rcvecir  des  fencimens  plus 
mojeres ,  &  fentirent  qu'ils  avoient  pour  Souverain  un  Prince 
qui  vouloit  que  fes  Loix  fuflent  obfervees ,  &  qui  favoit  les  fai- 
re  obferver.  Cetce  AfFaire  augmenta  de  beaucoup  Teftime  & 
le  refped  que  l'on  avoit  pour  cette  Chambre ,  dit  encore  le 
Chevalier  Smith. 

Au  rapport  du  meme  Auteur,  les  autres  OfGciers  de  cette 
Cour  etoient  un  Greffier,  trois  Procureurs  &  un  Examinateur. 
Le  Greffier  gardoit  les  Regitres,  les  Statuts ,  les  Ordonnances 
&  les  Arrets  de  la  Chambre.  Les  Procureurs  etoient  charges 
de  prendre  les  Plaintes  &  les  Defenfes  des  Parties ,  &  de  les  ran- 
ger  dans  un  ordre  a  etre  expoiees  aux  Seigneurs.  L'Examina- 
tcur  recevoit  les  depofitions  &  les  Preuves  pour  &  contre. 

Les  AfFaires  s'y  decidoient  &  les  Semences  s'y  prononjoient 
a  la  pluralitc  des  Voix. 

Lcs  Punitions  etoient  ordinairement,  ou  laPrifon,  ou  le  P/- 

(0  Dans  le  Statut  de  la  vingt-cinquieme  annee  de  HenriVlII,  cettc 
Chambre  eft  appellee  StarreJ-Chjtmler ,  Chambre  Etoilee  ;  au-lieu 
qu'on  rappelie  ordinairement  Star-Chamier ,  Chambre  derEtoile. 

(i)  11  y  a  dans  l'Anglois  ces  fortes  de  Nobles,  0«  Je  Gentiihom- 
mes.  Le  titre  de  NoSle  en  Angleterre  n'appartient  qu'a  ceux  qui  font 
ou  Ducs ,  ou  Mirquis ,  ou  Comtes,  ou  Vicomtes,  ou  Barons:  les 
autres,  comme  les  Chevaliers  &  les  Ecuyers,  font  compris  fous  le 
nom  de  Gentelmea.  Ainli  voila  deux  ClalTes  de  Nobieire  ,  la  Gran- 
de,  8c  la  Petice.  LaGrande  NoblefTe,  je  veux  dire  le  Corps  des  No- 
bies  de  la  premiere  Clairc,  fe  defigne  par  le  mot  Soiility,  &  Tautre 
par  celui  de  Centry.     Je  croi  Tavoir  dit  ailleurs. 

(3)  Ceft  un  Ajournement  pcrfonnel  avcc  Claufe  comminatoire  , 
c'eft-a-dire  avec  menace  8c  dedaration  de  peine,  en  cas  de  defobeif- 
fance. 

(+)  Ces  Sergens  d'Arraes  etoient  employes  a  peu  pres  comme 
nos  Archers  de  Prevot.  Mais  en  France  ,  nous  appellons  proprc- 
jnent  Sergerit  U  Armei,  dcs  MaJJiers,  &  les  Huilliers  qui  portent  des 
jraiTcs  devant  le  Roi. 

(f)  V.  Coke,  Rep.  Seanccs  de  la  St.  Michel.  f.  Car.  I. 

(6)  Inftit.  Liv.  4.  Page  depuis  60.  jufqu'a  6(5. 

(7)  Ceft  proprement  ce  que  nos  Praticiens  appellent  mettrt  tn  liaf- 
fe,  faire  une  liaffe,  8cc. 

(8)  Mr.  de  Urrey  (.Hift.  d'Ang.  Regne  d'Henri  VII,  p.  m.  38  ) 
dit ,  d'apres  S^eed ,  8c  ChamierUin  qu'il  cite ,  que  „  ces  Chevaliers 
»,  furent  appelies  Chevaliers  tlu  Bain  ,  parce  qu'au  commeiicement 
„  de  leur  Inltitution  ,  q«i  efi  de  1'annee  1399,  ils  fe  baignoient  a- 
„  vant  que  ci'etTC  faits  CtievalJers.  Cette  coutume,  continue-t-il ,  fe 
„  perd't  peu  a  peu,  mais  l'Ordre  s'eft  conferve,  8c  on  les  fait  en- 
„  core  aujourdhui  avec  de  grande:  Ceremonies".  Mais  la  Ceremo- 
aie  du  Bjm  n'etant  poii«  particuliere  a  cet  Ordre  de  Chevaleric, 
puifque  tous  les  autres  Ordres  ne  ceflerent  de  la  pratiquer  que  de- 
■puis  i'2nnee  1 0S6 ,  fous  CuilUume  I  £c  fous  fes  Succeflcurs ;  (*) 
«Ue  n2  paroit  gucre  propre  a  tonder  une  denomination  particu- 
liere.  Cxmbden  ,  qui  a  ete  appeile  le  Strabon  8c  le  Paufanias  d'Angle- 
terre,  donne  auTitre  de  Chevaliert  tlu  Bain  une  origine  8c  un  fon- 

•  Mr.  d<  Lttrrij  lc  dit  lai-mcmc.  V.  Regae  de  CtilUtmi  l.  p.  zjg. 


lori,  ou  i'Amendei  &  fouvent  TAmende  &  la  Prifon  tout  a  k  Chaf^ 
fois.  LEs  L 

Les  Procedures  confiftoient  en  un  Subpxna  (3)  drefle  en 
forme  de  Declaracion  ou  d'Ordre ;  en  une  Saifie  ,  une  Procla- ' 
macion  de  Rebellion  a  lajuftice,  &  une  Nomination  de  Com- 
milFaires  pour  le  meme  tait  :  Proclamation ,  &  CommiffioB 
qui  ecoienc  publiees,  lorfquerAccufe  refufoit  opiniatrement  de 
reconnoicre  fa  faute,  ou  quil  s^ecoic  rendu  coupable  de  mepris 
pour  les  Ordres  de  la  Cour,  en  ne  comparoitlinc  point  des  la 
pretniere  Sommacion. 

Le.s  Miniftres  &  Suppocs  de  la  Cour  de  la  Chambre  EtoiKt 
ecoienc  le  Geolier  du  Fleet ,  ou  les  S^rgens  d'Arme3  (4). 

Les  Crimes  donc  cecce  Chambre  connoiflbic,  ecoieac  d'avoir 
enlcve  des  Filles  mineures ,  concre  le  gre  de  leurs  Parens  ou  dc 
leurs  Tuceurs  ;  d'avoir  debice  des  calomnies  nocables  ;  fuppoic 
des  Pieces,  contrefait  recriture  &  le  fcing  de  quelqu'un  j  atta- 
que,  ravale  la  gloire  &  l'honneur  des  Grands,  &  repandu  des 
Nouvelles  fedicieufes.  Ajoutez,  a  cout  cela ,  les  violences ,  les 
ailemblees  iilegiciraes,  tous  lcs  defordres  rapportes  dansrfipito- 
me  de  Ritfi*l  ^  coutes  les  fones  de  tromperies  infignes  ,  de 
fraudes,  &c. 

Il  feroit  inutile,  dic  1'Eveque  NichtlfoH,  de  chercher  des  kc- 
tes  de  la  Chatnbre  Etoi/ee ,  plui  loin  que  lc  Regne  de  Henri  Vlly 
ii  le  Scacuc  de  la  troilieme  annee  de  ce  Roi  ,  ou  il  eft  parle 
(chap.  7.)  de  1'aucorice  de  ce  Tnbunal,  en  etoit  1'eredion  & 
1'ongine  mv^mes  ,  comme  certaines  g:ns  Tont  cru.  Miis  lc 
fentimenc  uQanime  des  Membres  de  la  Cour  du  Bmc  du  Roi, 
fuc  coujours  5;  que  cetce  Eredtion  eft  beaucoup  plus  ancienne 
que  ce  Staaic,  oc  que  bien  des  annees  avanc  le  Regne  di  Hert- 
Ti  VII ,  la  Caambre  Etoil^e  etoic  une  des  plus  refpectables  &des 
plus  hauces  Cours  de  Juftice  de  ce  Royaume.  Les  Rap^xircs 
faits  au  Roi  fur  les  Ordrts  qu'il  avoic  do^nes  a  la  Chambre  (qu'oa 
nomme  commune.ncnt  (6)Etoi/iej  r^moncenc  julqua  la  vingc- 
hutcieme  annee  d^Edouard  III.  Ec  il  paroic  (par  une  AiTaire, 
dont  il  eft  parle  dans  ^n  des  Manufcrits  du  Lord  D/er)  que  les 
deux  Chefs  de  Jullice  ecoienc  Membres  de  cecce  Cour,  qui, 
lous  le  Regne  de  Heart  VI  ,  condamnoic  les  coupables  i  de 
tres  groffes  Amendes.  Ce  Tnbunal  prenoit  connoiflance  des 
Defordres ,  des  Extorlions  ,  des  OppreiTions  &  de  tcls  autres 
grands  Crimes,  excepte  ceux  qui  ecoienc  dignes  de  morc,  donc 
il  ne  fe  meloic  point.  Ses  Seances  necoienc  poinc  frequentes, 
pour  plulieurs  raifons.  1.  Les  excfes  dont  il  etoic  juge,  ie  com- 
mettoient  rarement.  2.  Ne  dignitas  hujusCuriai  vi/efceret.  Pout 
ne  poinc  avinr  la  dignite  d'une  celle  Chambrc.  3.  Pour  que  le 
Confeii  ne  negligeac  point  les  AfFaires  publiques ,  par  une  atten- 
tion  trop  fouvenc  donnee  aux  AfFaires  des  Parciculiers.  La  for<'  '"^- 
me  d'y  proceder  confiftoic  en  des  Informacions ,  des  Ecritures, 
des  Reponfes,  des  Repliques,  des  Interrogaioires ,  &c.  Piece» 
que  Ton  avoic  loin  de  mectre  dans  le  fil  d'archal,  (7)  au-iieu 
que  les  Arrets  de  la  Cour  ecoicnt  grofl"oycs  dans  un  grand  & 
beau  Regitre,avec  les  noms  des  Seigneurs  qui  s'6coient  trouves  ail 
J  ugemenc  de  la  Caule ,  &  qui  y  avoient  donne  leurs  lufirages. 

CHEVALIERS. 

t.  tJne  Commiflion  aux  Comtes  ^ Arondel  Sx.  de  Tembroke 
pour  preparer  ce  qui  concernoit  les  formalites  &  les  Ceremo- 

nies 

dement  bicn  plus  plaulibles.  II  dit,  qu*en  rannee  1399  ,  le  RoiHMri 

IV  ayant  ete  averti  que  deux  Vcuvcs  attcndoient  pour  lui  dcmander 

juftice,  qu'il  fiit  forti  du  baio ,  qu'il  pri.noit  dans  ce  moment-li,ea 

fortit  incontinent  ,   en  difant ,    qu'un  Souverain  devoit  interromprc 

8c  abandonncr  les  dcairem.ns  &c  les  plaifirs ,  quand   il  s^agiffoic  d'e-» 

couter  quclqu'un  de  fcs  Sujets ,  8c  de  le  tirer  de  la  foutfrance.  D'ou 

il  pric  occalion  d'inftituer   un  Ordre ,  qu'il  nomma  des  Chevaliers  di* 

Bam.     Ajoutons  quelque  chofe  touchant  les  marques  dillincfives  de 

ces  Chevaliers ,  8c  ies  Ceremonies  de  leur  Reception.  lis  rccurent  de 

leur   Inftituteur  l'Ecu  de  Soie  bleu  celejle  in  Lroderie  ,   cliargi  de  troit 

Couroonei  d'or ,  avec  ces  mots ,  Trois  en  un  ,  faifant  allufion  aux  trois 

Vertus  TneologMes.    Aujouriihui  cette  marque  n'eft  qu'un  Ruban  rou- 

ge  porte  en  echarpe.     Pour  ce  qui  eft  des  folemnites,   ceux  qui  re- 

^oivent  cet  Ord.c  cn  pretent  !e  lerment  dans  la  Chapcile  dc  Henri  Vlt, 

etant  vetusd'un  habi:d'Hermite,  8c  ayant  des  Sindales  aux  pieds.  Lc 

fcrment  prete,  on  lcs  habille  d'une  Robe  magnifique,  ic  quand  on 

leur  chaufle   les  eperons  ,   le  Roi  y   met  quclquetois  la  main.     Au 

refte,  cet  Ordre  ne  fe  confere  guere  qu'au  Sacre  des  Rois ,  8c  a  Tln- 

auguration  ou  du  Prince  de  Calles  ou  du  Duc  d'York.    Voyez  T^if- 

toire  des  Troubles  de  la  Grande  Bretagne  par  Salmonet;  TEtat  pre- 

fent  de  1'Angieterie  par  Chamberlaiii ;  le  Livrc  de  la  Chevalerie  d'£/. 

Afhrtsole;  ia  Britannia  de  Camiden ,  8cc. 

(9)  Voycz  la  Note  fur  le  dcrnier  Paragraphe  de  Article  fuivant. 

(10)  La  difterence  etoit  donc  de  treize  quinziemes:  difference  enor- 
me,  puifqii'a  fuivre ,  dans  une  jufte  proportion,  Tefprit  de  la  Loi , 
il  n'auroit  falu  obliger  a  fe  fairc  Chevalier,  que  ceux  qui  du  tems 
de  Chartes,  avoient  quatorze  fois  plus  de  Revenu  que  la  fommefpe- 
cifiee  literalement  par  cettc  Loi.  Ainfi  il  auroit  falu  3600  ftancs,  i 
11  francs  la  livre  fterling ,  au-Iieu  de  140  francs  portes  par  l'A(fte  de 
Pailement ,  ou  au-lieu  de  4S0  portes  par  TOrdonnance  de  Charlesl. 

(11)  Les  Piinces  s'aviferent  d'etabUr  l'Ordre  de  Chevalerie  ,  pour 
a»oir  toujours  un  certain  nombre  dc  gens  diftingues  tout  prets ,  ea 
cas  de  guerre ,  a  former  un  bon  Cotps  de  troupes :  chique  Chcva- 
lier  etant  oblige,  a  la  premiere  fommation  ,  non  feulement  de  mar- 
cber  cn  perfoane,  maii  tncore  d'amencr  bien  armes  ua  certaia  aottnr 
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CuaR-  nies  de  la  Creation  que  Sa  Majefte  vouloic  foire  de  Chevaliers 
lEs  I.  du  Bahi  y  (8)  avant  fon  Couronnement.  Cette  Comniiirion  efl 
datee  de  Weflminfler^  le  30  (9)  de  Janvier  1626.  Page  277. 
.  2.  Ordoniiance  du  Roi  envoy^e  a  tous  les  Sherifs  du  Royaume , 
leur  enjoig7iant  de  fommer  tous  ceux  qui  avoient  eu  fenda-nt  les 
trois  dernieres  annees ,  quarante  Livres  Sterling  de  revenu  par 
an  ,  ou  au-deffits^  floit  que  cette  flojnme  eut  pajfe  par  kurs  mains , 
ou  par  celles  d^autrui  ;  <ir  qui  ccpendant  netoient  point  encore 
Chevaliers  \  ien  wnir  recevoir  lOrdre ,  en  preflence  de  Sa  Ma- 
jefte,  avant  /e  -^i  de  Janvier  fliiivatit.  Pagc  278. 

La  reception  a  TOrdre  de  Chevalerie,  qui  n'avoit  ete  pen- 
dant  longtems  ,  quune  Coutume  ,  fut  autorifee  fous  le  Regne 
d'Edouard  II,  par  un  Adte  de  Parlement,  &  changee  en  de- 
voir  impofe  a  quiconque  avoit  vingt  Livres  Sterling  de  rente 
par  an.  Parmi  les  Succeffeurs  d'Edouard,  il  y  cn  eut  fi  peu  qui 
fe  prevaluffent  de  cette  Loi  ,  qu'elle  en  tomba  dans  1'oubli. 
C/7^7-/f/ pretendit  qu'elle  etoit  dans  toute  fa  force,comme  n'ayant 
point  ete  abolie  par  un  Adte,  &  qu'il  traitoic  bien  doucement 
les  Sujets,  en  ne  foumettant  a  fon  Ordonnance  que  ceux  qui  a- 
voient  quarante  Livres  Sterling  de  Revenu  annuel.  Cependant 
il  n'ignoroit  pas  que  les  20  Livres  valoient  dans  le  tems  d'£- 
douard,  aurant  que  300  Livres  (10)  dans  le  fien.  Les  Anglois 
le  favoient  bien  auirii&  la  difproportion  extremequ'ils  voyoient 
entre  lcurs  faculies  prefentes  &  la  qualite  de  Chevaliers  qu'on 
vouloit  les  forcer  d'aquerir,  (11)  leur  faifoit  regarder  cetteSom- 
mation  de  tres  mauvais  ceil  ,  &  comme  une  Exadlion  qui  e- 
toit  un  abus  manifefte  de  refprit  de  la  Loi  fur  laquelle  011 
fe  fondoit.  Au  refle,  le  pretexte  le  plus  fpecieux  de  cette  Crea- 
tion  (12)  fiic  d'augmenter  reclat  du  Couronnement  de  Sa  Ma- 
jefte. 

CetteOrdonnance  fixe  le  Couronncment  au  fecond  du  mois  de 
Fevrier ,  &  il  fe  fit  aulli  ce  jour-la ;  ce  qui  montre  que  c'elt  une 
faute  que  de  la  dater  du  cinquieme,comme  portenc  les  Foedera , 
&  il  n'y  a  aucun  lieu  de  douter  qu'elle  ne  fut  publiee  vers  le 
commencement  du  mois  de  Janvier  (13). 

3.  Commidion  a  Dndley  Seigneur  de  Carkton ,  &  au  Che- 
valier  Guillatime  Seagar ,  pour  aller  porter  TOrdre  de  la  Jarretis- 
re  a  Hejiri  Comte  de  Nailau ,  &  Prince  d'Orange.  Dacee  de 
Weftminfter,  le  12  de  Mai  1627.  Page  889. 

4.  Commiffion  a  Jaques  Cofnic  de  Marlhourg,  Grand  Tre- 
forier  d'Angleterre ,  &  a  &c.  pour  faire  payer  rAmende  a  tous 
ceux  qui  etant  trouves  avoir  quarante  Livres  fterling  de  Reve- 
nu  annuel,  ne  feront  pas  venus  prendre  FOrdre  de  Chevale- 
rie,  conformement  a  la  Sommation  qui  leur  en  a  ete  faite  par 
les  Sh^rifs.  Cette  CommifTion  eft  datee  de  Weftminfter  le  29 
du  mois  de  Mai  1628.  Page  1020. 

COLONIES. 

>i.  Une  Proclamation  datee  de  Whirehall  le  13  de  Mai  i62f, 
pour  mieux  etablir  la  Colonie  de  la  Virginie.  Page  72. 

Cette  Proclamarion  declare,  que  la  Virginie ,  les  Ifles  deSum- 
■mer  (14.)  ,&  la  Nouvelk  Angkterre  font  parrie  de  rbmpire  An- 
glois.  Que  la  Vrrginie  dependroit  a  Tavenir  iramediatement  du 
Roi ,  fans  reconnoitre  aucune  Compagnie  que  ce  filt  r  Que  les 
Aftires  de  cctte  Colonie  feroienc  entre  les  mains  d'un  Confeii 


forme  dans  Londres  d'un  petit  nombre  de  perfbnnes  eclairees  &  C  h  a  »- 
refforriflant  au  Confeil-Prive :  Que  Sa  Mijcfte  avoit  reiolu  d'e-  lss  I. 
tablir  un  autre  Confeil  qui  feroit  fa  relidence  dans  la  Virginie 
meme ,  &  feroit  fubordonne  \  celui  qui  feroit  etabli  en  Angle- 
terre  pour  les  AfFaires  de  cecce  Colonie:  Enfin,  que  Sa  Majefte 
fourniroic  de  fes  propres  deniers  a  rentretien  des  Alagiftrats ,  dcs 
Pafteurs,  des  Troupes,  des  Magafins,  &  des  Fortihcations  dc 
ce  Pais-la. 

L'Auteur  de  TOuvrage  intitule  VEmpire  Britanniquc  en  A- 
m^rique  ,  obferve,  dans  fon  premier  Volume  p.ige  238,  que 
Teleiftion  d'un  certain  Capitaine  nomme  Martin,  pour  etre 
Membre  du  Confeil  de  la  Virginie,  aigrit  &  divifa  tellemcn: 
les  efprits,  que  ce  ne  fut  plus  dans  la  Colonie  que  dcfordre 
&  confuiion.  Chacun  ne  fongea  ,ne  travailla  plus  qu'a  fes  in- 
terets  parciculiers ,  aux  depens  de  ceux  de  couc  le  Corps.  Les 
Propriecaires  en  re^urenc  de  grandes  peries,  qui  les  degoutanr 
entierement  les  porterent  i  fe  defaire  de  leurs  Plantations. 
Nouveaux  malheurs ,  fuite  des  precedens:  lcs  Indicns ,  inltruits 
de  la  foibleffe  ou  ces  defordres  jettoient  la  Colonie ,  fondi- 
rent  a  rimprovifte ,  jufqu'a  deux  fois  ,  depuis  le  commence- 
ment  de  Tannee  1622  ,  fur  les  Anglois  qui  habitoient  les  con- 
fins  du  Pais ,  &  en  egorgerent  une  tres  grande  parcie.  Alors , 
pour  foutenir  lcs  reftes  de  cette  Colonie  &  pour  la  relever, 
le  Roi  caffa  la  Compagnie  particuhere  de  Negocians  etablie 
a  Londres  ,  ^  laqucUe  il  avoit  donne  la  proprietc  de  la  Virgi- 
nie,  s'en  declara  lui-meme  le  Seigneur  immediat,  la  prit  fous 
fa  propre  diredtion  ,  lui  donna  un  Confeil,  &  un  Gouvcrneur 
dc  fa  main  ,•  ordonna  quc  toutes  les  Lettres  Patcntcs  feroicnc 
expediees,  tous  lcs  Proces  faits  &c  la  Jufticc  adminiftree  en 
fon  nom  j  retablit  le  Cens,  ou  Rente  Seigneuriale  dc  2  f. 
pour  chaque  ccnt  Acres  de  1  erres ;  regla  la  forme  &  la  con- 
Ititution  de  la  Colonie,  voulant  qu'a  Tavcnir  lcs  Affaires  en 
fuffenc  diiigees  par  un  Gouvcrneur ,  un  Confeil  compofe  de 
douze  Gcntilshommes ,  &  une  Airemblec  de  Depuces  de  cha- 
que  Ville,  &  de  chaquc  Contree ;  alligna  de  grandcs  Poffcf- 
hons  aux<jcncilshomme3,dc  memequ'a  plufieurs  aucrcs  de  fes 
Sujets  qui  voudroient  s'y  aller  etablir,  ajoutant  a  quclques-uns 
de  cesOiftrois  l'independance  diiGouverncment,&atcribuanu 
a  chaque  Gencilhomme  lc  memepouvoir  dans  faTerreouPro- 
vince ,  &  la  meme  autorite ,  que  les  precedens  Proprietaires 
de  la  Virginie  y  avoicnt  eu". 

2.  Patcnte  qui  nomme  le  Gouverneur  &  les  Membres  du  Con- 
feil  de  la  Vtrginie.  La  dace  en  eft  de  Weftminlter  le  4  du  mois 
dc  Mars  1626.  Page  311. 

3.  Autre  femblable,  datee  le  26  du  rfiois  de  Mars  1628.  Pa- 
ge  980. 

COMMERCE. 

1.  Proclamation  qui  defend  a  tous  Ics  Sujets  du  Roi  de  faire 
aucun  Negoce,  &  d'avoir  aucun  Commerce  dans  lcs  Pais  qui 
font  fous  la  Domination  du  Roi  d'Efpagne,  ou  dc  TArchidu- 
chcffe.  Cette  defenfe  eft  datec  a  Hampconcourt  le  24  de  De- 
cembre  162^  ;&  porte  pour  peine  la  Confilcation  des  Vailleaux 
&  de  lcur  charge.  Page  25  r. 

Outrc  cela,  le  Roi  venant  a  confidcrer,  quc  TEquipage  dcs 

Vaif- 


bre  (3'hommes,ou  depaycr  unc  certainc  fomme  proportionnec  a  foa 
etat  8c  a  fes  reveuus.  Ainli  la  qualite  Je  Chevalier ,  tres  h.onoia.- 
ble  fins  doute.etoit  aunTi  tres  onercufe  &  meme  ruincufe  pour  ceux 
qui  n'avoient  pas  dequoi  fournir  i  ce  qu'ellc  demandoit.  II  y  avoit 
donc  une  injuflice  criante  de  forcer  un  homme  ,  qui  n'avoit  pas 
cinqcens  francs  de  revenu  ,a  faire  une  depenfe  que  celui  qui  cnavoit 
trois  mille  iL^c  cens,c'efl-a-dire  plus  de  fept  fois  autant,  pouvoit  a 
pcine  foutenir. 

Cii)  Ce  Pretexte,  ou  ce  Motif  ,n'e(i  point  ailegue  dans  1'Ordon- 
nance  qui  fait  le  fu;et  de  cet  Articlc;  mais  on  le  trouve  dans  la  Pre- 
facc  de  la  Commiirion  que  Charles  donna  aux  Comtes  d'Aro>nlel  & 
de  Vembroke  pour  preparer  tout  ce  qui  etoit  necelfaire ,  8cc.  Voici 
comment  le  K.oi  expofe  ce  motif.  ,,  D'aut.iut  que  notre  deflein  Sc 
,,  intention  eft  de  proceder,  avec  rairillance  de  Uieu,  dans  fort  peu 
M  de  jours ,  a  notre  Couronnement ,  non-feulement  avcc  les  folem- 
„  nite's  pratiquees  en  pareils  cas  par  les  Rois  nos  Ancetres  £c  Prede- 
„  cefTcurs ,  &.  convcnables  a  notre  Puiirance ,  de  meme  qu'a  la  Di- 
„  gnite  de  notre  Couronne ;  mais  encore  de  relever  reciat  de  cette 
,,  augufie  Ceremonie ,  en  conterant  des  Titres  d'Honaeur  &  des  mar- 
„  ques  de  diftinftion  a  ceux  de  nos  Servitcurs  2c  de  nos  bons  Sujets 
„  que  la  Nobleire  de  leur  fang ,  ou  leurs  ferviccs ,  ou  leur  merite 
„  perfonnel  met  en  etat  de  les  rccevoir:  Nous  avons  refolu  d'hono- 
,,  rer  un  certain  nombre  d'entre  eux  de  rOrdre  8c  dc  la  Dignite  dc 
„  Chevnlieri  du  Bain.     A  ces  caufes ,  Scc". 

(ij)  Les  Abreviateurs  de  Mr.  Kymer  rclevent  avec  raifon  la  date 
de  cette  Ordonnance;  mais  ils  n'indiquent  ricn  pour  la  redrefTer.  La 
chofe  cependant  s'otFre  ,  ce  me  ferabie,  d^elie-meme.  Le  Copifte  a 
mis  apparemment  Fevrier ,  au  hca  de  Jaxvier :  mettez.  Jmvier  au- 
iieu  de  Fevrier,  8c  tout  eft  dans  Tordre.  Mais  ces  Mellieurs  ont  laif- 
fe  pafTcr  fans  difficulte  la  date  de  la  CommilTion  donnee  aux  Com- 
tes  i'Arondel  8c  de  Pemirohe ,  touchant  le  Ceremonial  qui  fc  devoit 
obferver  a  la  creation  de  ces  nouveaux  Chevaliers  </«  Baia.  Cctte 
date  ,  on  Ta  vu ,  eft  du  ^o  de  Janvier.  Sur  quoi  je  prie  le  Lecl:eur 
de  faire  artention  au  petit  detail  iuivant.  La  date  eft  donc  du  30  de 
Janvier.  Le  lendemain  31  on  devoit,  conformement  a  fOrdonnan- 
ce  envoyee  aux  Sherifs,  faire  les  Cereinonics  Sc  la  Lveception  d'un 


nombre  qu'on  pouvoit  appelicr  prefque  innombrable  de  Chevaliers  ,  fi 
tous  les  Anglois,  ou  fculemcnt  la  plupart  de  ceux  qui  etoient  dans 
le  cas  de  la  fommation,  obeifToient,  fclon  le  defir  8c  les  ciperanccs 
du  Roi  8c  de  fes  Minilfies.  Or  commcnt  picparer  en  2+  hcures 
tant  de  chofes  necetfaircs  aux  Ceremonics  dc  cette  Reception  ?  Si 
l'on  dit,  que  ces  Sci^neurs  avoient  dcs  Comniis  ibus  cux  ,  8c  ceux- 
ci  d'autres  Commis,  8ic.  moi,  jc  dirai ,  que  14  heures  ne  Icur  fuf- 
iioicar  pas  pour  donncr  Icurs  Ordres,  leurs  Inllrudtions ,  a  tous  ces 
fous-Commis.  Vingtquatie  fieures  ne  iufiiroient  peut-etre  pas  pour 
ecrire  feulcmcnt  le  nom  des  Candidats  ,  £cc.  Jeconclus,  qu'il  y  a 
un  delbrdrc  fcnlible  dans  cette  datc.  Mais  comment  la  retablir  ?  Se- 
roit-ce  en  mettant  ou  tertio  le  troilieme  ,  ou  lertio  Jecirio  le  trciz.ie- 
me,  au-Iieu  de  tricefimo  die  J.mi:cir\i ,  le  trenticme  de  Janvicr,  com- 
me  on  le  trouve  dans  Rpneri  La  defcctuoiiie  des  datcs  eft  une  des 
plus  grandes  croix  d'un  Ecrivain  exa6t  ,  8c  une  des  plus  grandcs 
confulions  ou  les  Faits  hiftoriques  puiflent  etre  jettes.  Se  chargequi 
voudra  d'un  travail,  dont  j'ai  plus  d'un  droit  de  me  difpenfcr. 

(14)  Cc  font  les  Bermudes,  ainfi  nommees  de  Jean  Bermtido  Efpa- 
gnol,  qui  en  fit  la  decouvcrte.  il  le  pafTa  pres  de  cent  ans  ,  ians 
qu'aucua  Prince  Europeen  s'en  rendit  maitre.  Le  Roi  d'Elp3gno 
Charles  I.  plus  connu  Ibus  le  nom  de  Charles  V  Empereur ,  en  lit  le 
deilein,  8c  meme,  en  ifii,  des  preparatifs  qui  ncurent  point  de 
iiicces.  Cependantces  Iftcs  font  placees  d'une  telle  manierc,  que  le» 
VailTeaux  qui  vont  dans  le  Golfe  de  Mexique,  ou  qui  en  fortent. 
ont  bien  de  la  peine  i  les  eviter ;  mais  d'un  aatre  cote  ,  ellcs  font  en- 
vironnces  de  Rochcrs  8c  d'Ecueils  qui  en  rendent  Tabord  fameux  en 
naufrages  ,  ce  qui  les  ftt  nommer  au  commencement  les  Ifles  du 
Diable.  Les  Anglois  y  entrerent  pourtant ,  8t  s'y  etablirent  en  i6ii. 
Trois  ans  auparavant,  le  Chevalicr  George  Summcr  y  avoit  echoue  8c 
peri.  Ceuxde  fon  Equipagc  qui  retournereut  cn  Angleterre  louerent 
extremement  les  commodites  de  ces  Ilies ,  qu'ils  appelloicnt  les  lilcs 
de  Sommer,  The  Snm.ners  Ifes,  8c  ce  nom  lcur  fut  eonierve  dans  les 
Aftes,  dans  Ics  Inftructions ,  8c  dans  les  Relations  det  Anglois.  Et 
commc  cn  Icur  Langue  Sttmmer  iignilie  £»e',  quelques  Geographes, 
ignorant  le  tait  tiue  jc  viens  de  deduiie ,  les  out  nommecs  les  IJlti 
d'£te. 


if^ 


ABREGE'     HISTORICIUE 


'€•!«  AR-  VaifiTeanx  Marctiands  etoit  foible,  &  les  Vaiffeaux  d'ailleurs  mal 
l,  ss  I.  pourvus  d'Arines  &  dc  Munitions  de  Guerre  j  ce  qui  encoura- 
geoit  les  Ennemis  de  TEtat  a  les  attaquer,  &  expofoit  les  Sujets 
a  des  pertes  manifeftes  &  confiderables  i  Sa  Majefte  ordonna 
Qu'il  ne  feroit  mis  en  Mer  aucun  Vaiffeau^ou  Pinaffe  de  foixan- 
te  Tonneaux  ou  au-delTus,  qui  ne  fut  pourvu  d'une  quantite 
luffifante  de  Moufquets  &  de  Bandouiieres  pour  armer  la  moitie 
des  Matelots,  &  en  meme  tems  une  quantite  de  Munitions 
convenable  a  la  longueur  du  Voyage  qu'on  entreprendroit  (i). 

2.  Autre  Proclamation  du  31  de  Decembre,  qui  declare  de 
bonne  prife  tous  les  batimens  charges  de  Grains,  ou  de  Vivres, 
ou  dc  Munitions  &  Proviiions ,  pour  Tufage  du  Roi  d'Efpagne 
ou  de  fes  Sujets.    A  Hamptoncourt.  Page  259. 

3.  Une  CommifTion  pour  rechercher  &  faifir  tous  les  Vaif- 
feaux  &  EfTets  appartenans  aux  Sujets  du  Roi  de  France,  &pour 
les  mettre  &  tenir  fous  bonne  &  fure  garde.  La  date  en  eft  du 
27  de  Novembre.  A  Weftminfter.  Page  802. 

Cette  Commiffion  porte  pour  motif,  que  les  Vaifleaux  &  Ef- 
fets  des  Anglois  avoient  ete  faifis  dans  divers  Ports  du  Royaumc 
de  Erance,  fous  pretexte,  i.  que  la  Flotte  Angloife  avoit  pris 
en  dernier  lieu  trois  Navires  appartenant  a  des  Negocians  de 
Rouen  j  &  2.  que  certaines  Marchandifes  qu'on  evalue  a  25000 
livresfurent  pareillement  faifies,  il  y  a  deja  plufieurs  annces. 

4.  Autre  Commiffion  pour  difpofer  des  Vaiffeaux  &  Effets 
faifis  en  confequence  des  Commiffions  precedentes.  Du  27  de 
Janvier.  A  Weftminfter.  Page  825. 

5.  Permiffion  fpecialc  donnee  a  laCompagniedesIndesOrien- 
tales  de  charger  fur  les  premiers  VailVeaux  quelle  fera  partir,  & 
de  tranfporter  d'Angleterre  dans  cc  Pais-la,  fans  payer  aucun 
droit,ia  valeur  de  30000  hvres  d'Or  etranger ,  monnoye  ou  non 
monnoye,  a  deduire  de  la  fomme  que  les  Lettres  Patentes  prece- 
demment  accordees  lui  permettent  de  tranfporter  hors  du  Ro- 
yaume  en  argent  etrangcr.     Du  13  de  Fevrier.  Page  84.3. 

Par  ces  Lettres  Patentes,  il  etoit  permis  a  cette  Compagnie- 
la,de  tranfporter  tous  les  ans  hors  du  Royaume,  en  argcnt,  u- 
ne  fomme  qui  n'excedat  point  100000  livres.  Mais  cetce  Per- 
miffion  particuliere  de  tranfporter  de  TOr ,  montre  que  la  de- 
fenfe  du  Commerce  avec  TEfpagne  mettoit  la  Compagnie  des 
Indes  hors  d'etat  d'affcmbler  ni  en  efpeces  ni  en  lingots  ,  la 
quantite  accoutumee  d'argent  etranger. 

6.  Commiffion  qui  confirme  le  choix  que  la  Compagnie  des 
Indes  Orientales  a  fait  de  certaines  Perfonnes  pour  etre  les  Offi- 
ciers  &  le  CommandaAt  en  Chef  des  Batimens  qu'elle  a  equipes 
&  qui  fotit  prets  a  partir  pour  ces  Pais-la.  Du  27  de  Fevrier. 
A  Weftminfter.  Page  853. 

7.  Nouvelle  Proclamation  pour  defendre  &  empecher  qu'il 
ne  foit  fourni  aux  Efpagnols  aucunes  Munitions  de  Guerre  ou 
de  bouche ,  ni  rien  qui  fert  a  requipement  ou  a  rarmement  des 
Vaiffeaux.    Du  4  de  Mars.  A  Newmarket.  Page  856. 

8.  Pouvoir  ,  Commiffion  au  Chevalier  Pierre  Wyche ,  nom- 
me  Ambaffadeur  a  la  Porte  Octomanne ,  de  confirmer  l'amitie 
&  la  bonne  intelligence  que  le  Sultan  Amurat  IV  avoit  mar- 
que  vouloir  entretenir  avec  Sa  MajefteBrittannique;  &  de  re- 
gler  tout  ce  qui  concemoit  le  Commerce  des  Anglois  dans  l'Em- 
pire  Ottoman.  Donnee  a  Weftminfter  le  20  du  mois  de  Mars, 
&  fignee  de  la  propre  main  du  Roi.  Page  862. 

9.  Une  Proclamation  datee  du  12  de  Mai  1627 ,  fervant  a  in- 
terpreter  celle  du  28  d'Avril  precedent,  intitul^e,  Froclamathn 
four  d4fendre  de  travjforter  aucunes  Marchandifes  dans  quelque 
Batiment  Franfois  que  cefoit.     A  Weftminfter.  Page  891. 

10.  Autre  Proclamation  en  faveur  de  la  Compagnie  des  In- 
des  Orientales ,  pour  encourager  &  etendre  fon  Commerce ,  & 
pour  empecher  &  defendre  celui  que  font  fecretement  &  fous 
main  les  Officiers  6c  les  autres  perfonnes  qu'elle  employe  a  fon 
fervice.    Du  15  de  Fevrier  1628.  Page  965. 

11.  Commiffion  fpeciale  donnee  a  quelques  Aldermans  & 
Negocians  de  LondreSj  &c.  apres  la  conclufion  de  la  Paix  avec 


les  Algeriens,  de  rechercher  exadlement  la  diftributiort  des  dfe-  Ch  a.r- 
niers,  k  la  levee  defquels  les  Negocians,   tant  Etrangers  qu'An-  '-*^  i'.- 
glois,  avoient  confenti,  pour  etre  employes  a  un  Armement  & 
a  une  Expedition  contre  les  Pirates.     A  Weftminfter  le  25  du 
mois  de  Fevrier  1628.  Page  972. 

L'Impofition  a  laquelle  les  Negocians  avoient  volontaireraent 
confenti  pour  rexecution  de  ce  deffein-la  ,  etoit  d'un  pour  cent 
fur  toutes  les  Marchandifes  du  Levant ,  d'Efpagae ,  de  Barbarie , 
&  des  Ifles  (2) ;  &  d'«a  demi  pour  cent  fur  toutes  celles  d'Alle- 
magne,  des  Pais-Bas,  du  Nord  &  des  Indes  Orientales,  tant 
pour  leur  entree  que  pour  leur  fortie  i  de  meme  que  fur  le  Ton- 
nage  des  Vaiffeaux  Marchands  employes  au  Commerce  de  quel- 
qu'un  des  Pais  fpecifies. 

12.  Autre  femblable  Commiffion.  Du  31  de  Mars.  Page 
1013. 

COMMISSIONS  ECCLESIASTI^UES. 

1 .  Lettres  Royaux  erigeant  une  Cour  Souveraine ,  fous  lc  nom 
de  la  Haute  Cowmtffion,  fondee  fur  le  Statut  de  la  premiere  an- 
nee  d^Elifaheth ^Chi^.  i.  &  compofee  d'un  certain  nombre  (3) 
de  Commiffaires  qui  e.xergoient  la  Supr/macie  du  Roi  dans  cc 
qui  concerne  la  Religion.  Cette  Patente  porte  pour  date.  A 
Weftminfter  le  i  du  mois  de  Juillet  1625.  Page  124. 

Autre  Patente  de  la  meme  nature ,  datee  du  15  de  Fevrier 

1626.  Page  293. 

Autre  femblable,  donnee  a  Cantorbery  le  15  du  mois  d'Aout 

1627.  Page  922. 

II  eft  evident  que  cette  Cour  etoit  une  forte  de  Chavibre  E- 
toil/fe ,  &  que  fous  pretexte  de  reprimer  le  Schifme ,  elle  oppri- 
moit  ceux  qui  refufoient  de  fe  foumettre  au  Pouvoir  Arbitraire, 
les  traitant  tous  de  Presbyteriens.  Ce  qui  infpiroit  au  Peuple  de 
faverfion  pour  la  Hierarchie  en  general ,  &  pour  TEpifcopat  en 
particulicr. 

Le  Chevalier  George  Faul  fut  nomme  Greffier  de  cette  Cour  ; 
&  Rohert  Chrifiian  avec  Thomas  Mottershed  Ecuyers  furent  eta- 
biis  Receveurs  de  toutes  les  Amendes  &  Confifcacions  encourues 
par  les  Delinquans. 

2.  Commifflon  pour  fufpendre  Ahbot  Archeveque  de  Can- 
torbery  de  fes  fondions  Ecclefiaftiques ,  &  pour  autorifer  les 
Eveques  de  Londres,  de  Durham,  de  Rochefier,  d'Oxford,  & 
de  Bath  &  lfe//s,  a  les  remphr ,  &  a  exercer  dans  toutes  Ces 
parties  la  Jurifdiftion  de  fon  Siege.  Donnee  a  Weftminfter 
le  9  dOctobre  1627.  Page  941. 

Cette  fufpenfion  de  toutes  les  fondions  Archicpifcopales  fut 
une  fuite  de  la  difgrace  ou  Abbot  tomba  pour  avoir  refufe  li. 
permiffion  d'imprimer  le  Sermon  de  Sibthorp,  dont  il  a  etc 
parlc  dans  1' Article  des  Emprunts.  Outre  cela ,  cet  Archeve- 
que  fut  relegue  a  fa  Maifon  de  Ford,  lieu  marecageux  &  mal- 
fain ,  a  cinq  millcs  de  Cantorbery. 

II  y  ecrivit  fon  Apologic,  qui  merite  bien  d'etre  lue.  Mais 
comme  nous  ne  pouvons ,  faute  de  place ,  en  donner  ici  une 
Copie,  nous  renvoyons  le  Lefteur  aRushworth,  qui  a  infero 
cette  Piece  coute  entiere  dans  fon  Recueil ,  (imprime  fous  le  ti- 
tre  de  Hifiorical  ColleBions).  Contentons-nous  donc  d'obferver, 
que  cet  Archeveque  excufe  fur  des  attaques  de  Goute ,  de  Pier- 
re  &  de  Gravelle,  Tabfence  qu'il  avoit  faite  pendant  quelquc 
tems  du  Confcil ,  &  que  fes  Ennemis  firent  paffer  pour  une  rc- 
traite  affedee  dcs  Affaires  publiques ,  &  un  desaveu  de  certai- 
nes  mcfures  qu'il  avoit  vu  prendre  a  la  Cour.  Quant  au  Ser- 
mon  du  Dofteur  Sibthorp,  il  dic,  qu'a:pres  que  TEveque  dc 
Londres  cut  refufe  d'en  permettre  rimpreffion,  Mr.  Guillaume 
Murray ,  Tun  des  Valets  de  Chambrc  de  la  Chambrc  du  Lit, 
vint  lui  demander  cette  permiffion  de  la  part  du  Roi.  L'Arche- 
veque  fentit  le  piege  (4),&  tacha  de  Teviter , d'un  cote  en  refu- 
fant  Tapprobation  qu'on  lui  demandoit ,  &  de  Tautre ,  en  accom- 
pagnant  fon  refus  dc  raifons  tirees  de  divers  endroits  de  ce  Ser- 

mon 


(i)  l5e  la  maniefe  que  cet  Article  eft  drefTe  ,  on  diroit  quc  ce  qu'il 
contient  fait  partie  de  la  Proclamation  preccdente.  Cepcndant  il  cft 
TExtrait  d'une  autre  Proclamation ,  datee  auffi  de  Hamfioncourt  du 
meme  jour,  mois  8c  an.  Je  rCmarque  de  plus  que  le  Roi  n'y  parlepis 
J'une  quantite  de  Moufqiiets ,  ^c.  fuffifante  four  armer  ia  moitie  des 
Matelots,  miis  pour  armer  au  moins  la  moitie  </f  toutesles  perfonnes  qui 
fe  trouvent  fur  le  Vxiffeau.  Cet  au  mtins,  &  ce  toutes  les  ferfomes  c\ui 
font  Au  Vniffeau  f^  difns  le  Vaiffeau,  car  c'eft  l^expreflion  Angloife  ,font 
me  difference  conjideraile ,  &c. 

(i)   Apparemment  de  la  Mcditerranee. 

(j)  11  y  cn  avoit  beaucoap  plus  de  cent.  Lears  noms  &  leurs  ti- 
tres  font  marques  au  commencement  de  cette  Patente. 

(4.)  Voici  le  piege.  Si  jiiiot  permet  rimpreffion  d'un  Sermon 
qui  etablit  robeiflance  PafTive,  il  perd  fes  meilleurs  amis ,  qui  tous 
ecoient  les  partifans  declares  de  la  Liberte.  Si  Aiiot  refufe  fon  ap- 
probation ,  il  condamne  par  cela  mfime  les  fenfimens ,  les  pretentions 
&  la  conduite  que  Sa  Majefte  a  fait  voir  ,  5c  le  voila  neceflairement 
difgracie. 

(f)  L'ArchevSque  de  Cantoriery  rappoTte  dans  fon  Apologie  une 
circonftance  li  curieufe  de  ce  refus,  que  je  croi  faire  plaifir  au  Lec- 
teur  de  la  lui  communiquer.  ,,  L'Eveque  de  Londres  ordonna  a  un 
„  de  fes  Chapelains  dc  lire  le  Sermon  en  queftion,  &  d'y  mettre  fa 
,,  foufcription ,  s'il  le  trouvoit  digne  d'etre  publie.  Le  Chapelain  lit 
,,  fans  grande  attention  ,  £c  foufcrit.  Mais  renant  a  rcflechir  enfuite 
„  fur  la  doclriiie  de  Siithorf  ,   il  envoye  la  Copie  du  Sermon  a  Sel- 


„  den  ,  lc  le  prie  de  lui  ecrire  ce  qu'il  en  penfe.  Selden  lui  repond 
„  qu'il  le  lui  declarera  feulement  de  vive  Toix.  Le  Chapelain  va  le 
,,  trouvcr.  Avez.-vous  bien  fenfe  k  ce  que  vous  faifiez. ,  lui  dit  rhabi- 
,,  le  Jurifconfulte ,  lorfque  vous  avtz.  affrouve  une  fi  etrange  doBrinei 
,,  Selon  les  frincifes  de  votre  Predicateur  ,  nous  ne fommes  fltis  maitres 
'„  de  nos  iiens.  Le  Roi  fiut  nous  les  enlever  lorfqu'il  lui  flaira.  Si  U 
tems  change ,  l' affrobation  que  voUs  avez.  donnee,  fourra  iien  vous 
'„  cauftr  une  affaire  fdchttife  au  Parlement.  Le  Chapelain  rentre  ea 
,',  lui-mSme,  eftace  fon  feing  qu'il  avoit  mis  au  bas  lie  la  Copie,  8c 
fetire  d'intrigue".L'avis  etoit  certaincment  jadicieux  par  lui-me- 
me,  8c  n'avoit  pas  befoin  d'ctre  juftifie  par  revenement.  II  le  fut 
neanmoins  bientdt  en  partie ,  lorfque  le  Parlement  rechercha  &  cha-' 
tid. Manrsaring  ,  Auteur  d'un  Sermon  dans  le  tlieme  gout  que  celui  de' 
Siithorf;  8c  il  le  fut  bico  pleinemcnt  quinze  a  dix-huit  anneesapres, 
lorfque  cette  Approbation  de  la  Doftrine  de  robeiffance  Palfive  fut 
un  des  principaux  crimes  dont  fe  Laud  fut  accaf^,  &  qui  lui  firent 
perdre  la  vie  fur  un  echafaut. 

(6)  Ainfi  Aiiot  eprouva  ce  que  lui  avoit  pre'dit  .^nae  de  Danemarc, 
lorfqu'il  la  preflbit  avec  les  dernieres  inftances  de  donner  au  Roi  Ja- 
ques  I.  forr  Epoux  Villers  pour  Favori.  Ceux ,  lui  dit-elle,  qui  s'em^ 
flayent  foiir  faire  monter  ft  haitt  ce  jenne-homme  ,  feront  les  fremiers  » 
s'en  repentir,  &  je  ne  fer.ii  foint  la  derniere.  Je  trouve  une  femblable 
predittion  de  La  Vieuville  a  Marie  de  Medicis  ,qm  le  preflbit  de  laifTef 
entrer  dans  le  Confeil  TEveque  de  Lufcn,  depuis  Cardinal  de  Riche- 
Hcu.     Voiti  le  vfttlei, ,  Maiame  ,  lui  dit-il ,  je  ne  m'y  offofe  flus ,  ^  te 
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ition  qu'il  lui  marqua  ,    le  priant  d'entrcr  dans  ce  meme  detail ,    Montain  Eveque  de  l.ondres  (ii) ,  le  Doaeur  Rkhard  Kleale  E    Cn  a  , 
lor(qu'iI  feroit  rapport  de  ia  Commiilion  a  Sa  Majeile.     Quel-    veque  de  Durhaw ,   le  Dodcur  Walter  Curl  Eveque  de  Roches 

ques  jours  apres  ,  Mr.  Murraj  revint  iui  dire  que  le  Roi  perfifloit  ter  ,  le  Dodeur  Jean  Hovijon  Eveque  ^Oxford.  &  le  Dodteur 

a  voutoir  qu^il  donnat  la  fermijjion  demand^e.    Ahhot  s'en  defen-  GuillauDie  Laud  Eveque  de  Bath  &  IVells. 

dit  encore.   Enfin ,  Murray  vmt  pour  la  troifieme  tbis,  &  lui  Revocarion  faite  par  le  Roi  de  la  Comminion  ci-deffus      La 

declara   que  s' il  n  exp^dion  au  flutot  cette  Permiffion,  le  Roi  s'y  date  en  eft  du  25  de  Juin  itJ^S.  Page  1025. 

prendroit  d'u»e  autre  maniere  avec  lui.     Sur  cela ,  l'Archevequ£  Cette  date  montre  que  la  Revocation  de  h.  CommiiTion  don- 

mit  fes  raifons  par  ecrit,  &  les  envoya  a  Sa  Majelle,  qui  les  nee  aux  cmq  Eveques,  eft  pofterieure  a  la  Lettre  Circulaire 

communiqua  au  Duc  j  &  le   Duc  a  Laud  Eveque  de  Bath  &  que  le  Roi  avoit  envoyee  \  Ahbot,  pour  rinviter  a  vemr  pren- 

PP'ells,  en  le  chargcant  d'y  repondre.   Laud  alfocia  a  fon  travail  dre  feance  au  Parlement,  qui  devoit  s'ouvrir  le  '-i  du  mois  de 

les  Eveques  de  Durham,  de  Rochefier ,  &   d'Oxfordi  Sc  pour  Mars  1628.    En  effet,  nous  trouvons  un  Difcours  que  TArche- 

donner  plus  de  poids  a  la  Reponfe,  elle  fut  faite  au  nomdetous  veque  (it  le  25  d'AvriI  de  la  meme  annee,  dans  une  Conferen- 

quatre,  &  portee  par  le  meme  Mr.  Murraj  a  l'Archeveque,  ce  tenue  entre  les  deu?  Chambres ,  touchant  la  PetitiondeDroa 

qui  etoit  alors  a  Lamheth ,    h  travaille  de  la  Pierre  qu'il  en  gar-  II  y   fit  beaucoup  valoir  les  Loix  Fondamentales  du  Royaume 

doit  le  lit.     Mr.  Murray  avoit  ordre  de  lui  lire  cette  Piece,  il  qui  allurent  la  Liberte,   &  les  Privileges  du  Sujef    &  il  exhor- 

le  fit;  avec  defenfes  de  la  lui  laiirer,  il  la  remporta.    Mais  les  ta  avec  force  le  Parlement  a  en  prendre  ferieufeme'nt  la  defenfe 

Argu.mens  des  Eveques  Courtifans  n'ayant  pas  ete  plus  efficaces  \Jm  chofe  bien  remarquable ,  c'eft   qu'apres  ce  Dilcours  l'Ar- 

que  TAutorite  du  Roi  fur  refpnt  ^Ahbot  ,   la  permilFion  d'im-  hevcque  etant  alle  a  miitehall  ou  il  avoit  ete  mande     fut  recu 

primer  le  Sermon  de  Sibthorp  fut  donnee  incontinent  apres  par  au  lortir  du   Bateau ,  par  TArcheveque  d'rorck  accom'paEne  du 

FEveque  de  Londres,  dont  le  Cbapelain  Tavoit  refulee  (5).    A  Comte  de  Dorfet ,  &  introduit  folemnellement  aupres  du  Roi 

cette  Permiffion  furent  jomtes  des  Approbations ,  &  dts  Louan-  qui  lui  donna  fa  main  a  baifer  de  k  manierc  la  plus  eracieufe' 

ges.    On  en  recommanda  la  ledlure,  comme  d'un  Ouvrage  gra-  &  lui  dit  de  ne  pas  manquer  de  fe  trouver  au  Confeil  reguliere- 

ve,  profond,  qui  etoit  partaitement  conforme  a  la  Doftrine  de  menc  deux  fois  la  femaine.  Abhot  duc  fon  retabUllemenc  (12)  a 

la  Primitive  Eglife,   tant  dans  les  Dogmes  que  dans  la  Morale,  fa  douceur  &  a  fon  efprit  populaire,  que  Ton  jugea  tres  propre 

&  tres  propre  l  etablir  les  veritables  fentimens  de  TEglife  An-  &  que  l'on  vouluc  employer  a  raoderer  les  ex^ces  de  certams 

glicane.    L'Apologie  continue  par  moncrer  que  le  Duc  enveni-  Eccleiiaftiques  fougueux ,  qui  troubloienc  extremement  l^E^^iife 


Favori  ((JJ.     Buckingham  etant  fur  le  poinc  de  partir  avec  la  Dodrine  de  rEgfife  Anglicane,  quoiqu'eIIes  ne  fullent  que  les 

Flotte,  &  craignanc  que,  pendant  fon  abfence,  Abhot  ne  vinc,  fentimens  de  deux  Sedes  diftinguees  par  le  nom  de  Cahjsifer 

a  tous  coups,  a  la  Cour  &  au  Confeil,  &  n'y  traverfac  tous  &  d'Arminiens,  dont  les  premiers  etoient  iuivis  &  avoienc  tou- 

fes  arrangemens,   prefTa  inftamment  Sa  Majefte  de  reloigner  de  te  la  faveur  dcs  Communes,   &  d'un  pctic  nombre  d'Eveques  ■ 

Lamheth  (7).     Le  Prelac  qui  axoic  prevu  cette  crainte,  voulut  &  les  derniers,  Partifans  declares  &  ardens  de  la  Prero»ative 

&  cruc  la  diCTiper  en  allant  a  Croydon  (8) ,  un  mois  plutot  qu'il  Royale,  n'etoienc  pas  mal  aupres  du  Roi,  &  avoient  la  pTupart 

n'avoit  accoutume.  Cependant  le  Lord  Cawwij^^Secretaired^E-  des  Prelats  dans  leur  parci. 
tac,s'y  rendic  le  5  de  Juillet  1627.  pour  lui  denoncer  de  la  parc 

de  Sa  Majefte,  qu'il  eiit  a  fe  retirer  a  Cantorhery  &i  a  ne  plus  fc  CONSElLS  DE  GUERRE  ET  ^UTRES. 

meler  des  ASaires  de  la  Haute  CommilJioit.     L'Archeveque  re- 

pr^lenta,  que  les  circonftances  oii  il  fe  trouvoit,  nc  lui  permec^        i.  Commidion  adrelTee  au  Duc  de  Buckingham,  pour  fbr- 

toienc  point  de  faire  fa  refidence ,   avec  bienfeance,  dans  cette  mer  (lui  &  quatorze  autres  Seigneurs,    qui  y  Ibnt  nommes) 

Ville-la,  &  qu'il  airaeroit  encore  mieux  fe  retirer  a  Ford  (9).  un  Confeil  de  Guerre  pour  la  furete  de  l'lrlande  &  des  autres 

Le  Roi  y  confentit,  &  lui  accorda  tout  le  tems  necelTaire  pour  Etats  de  Sa  Majefte;  pour  Tequipement  de  li  Flotte  Royale  ■ 

fon  demenagemenc.    Cefl  a  Ford  qu'il  ecrivit  fon  Apologie :  pour  le  foutien  &  la  defenfe  des  Covfede're's ,  &c.     Cette  Com- 

Piece  excellente,  oii  il  n'a  pas  moins  montre  la  force  de  fon  miflion  eft  datee  a  Wefiminfter ,  le  i.).  d'Avril  1625.  Page  -'^ 
Efprit,  &  Tetendue  de  fon  Jugement,que  la  parfaite  droiture  de        2.  Autre  Commiflion  donnee  au  Garde  du  Grand  Sceau  (& 

toute  fa  conduite  dans  cette  afiaire  particuliere.   Mais  Piecc  qui  a  fept  autres  Seigneurs  qui  y  Ibnt  nommes)  pour  citer  ,   exami-» 

ne  fic  qu'augmenter  le  courroux  de  la  Cour,   parce  qu'il  n'y  ner  &  punir  toutes  Perfonnes  qui  auront  divulgue  quelques  fe- 

parloic  poinc  de  fe  foumettre  aux  Ordres  qu'il  en  avoit  regus.  crecs  d'Etat.    Elle  eft  datee  du  16  de  Decembre.    A  VVindfor 

Cette  roideur,  (10)  &  d'autres  raifons  (qu'on  n'eut  garde  de  pu-  Page  24.6. 

blier)  attirerenc  a  Ahhot  rincerdidion  portfe  par  la  Commif-        3.  CommiOion   donnee    a  Jaques  ComCQ  de  Marlborough  ' 

fion  qui  faic  le  fujec  de  cec  Article.    Je  ne  citerai  de  cette  A-  Grand  - Treforier  d'AngIeterre ,  de  former,  lui  &  (trente-huit) 

pologie  qu'un  feul  pafTage,  qui  fuffira  pour  donner  au  Ledeur  autres  Seigneurs  qui  y  Ibnt   mmraes  ,   un   ConfeO  de  Guer- 

une  idee  des  raifons  que  TArcheveque  alleguoit  contre  Sibthorp.  re,  pour  examiner  dans  toutes  les  occafions,  toutes  les  chofes 

II  reprefentoit ,   „  que  le  Texte  de  Sainc  Matthieu  ,  dont  le  '  ' -      - 

„  Predicateur  s'etoic  fervi  pour  recommander  rimpoc,  faifoic 
j,  bien  voir  la  dure  condition  des  Juifs  ibus  le  joug  des  Em- 
„  pereuis  Romains  leurs  Maitres  &  leurs  Conquerans  ;  maij 
j,  que  ce  Texte  n'etoit  guere  piopre  a  etablir  le  droit  d'impo- 
„  fer  une  telle  Taxe  fur  la  Nation  Angloife.  Que  la  Taxe  donC 
les  Juifs  etoient  charges,  etoit  une  Capitation  j  que  Richard 


propres  a  avancer  le  fervice  de  Sa  Myefte  dans  les  Affaires  Mi- 
litaires.  Elle  eft  datee  du  6  de  Mars  idaS.  A  Weilminfter' 
Page  976. 

C  O  TE  S    D  E    L  A    M  E  R; 


I  •  Proc/amation  pour  ordouner  aux  Habitans  des  Cotes  de  «• 
„  U  ayant  tente  d'en  lever  une,  avoit  caufe  en  Angleterre  un    foint  aha?idomer  leurs  demeures  par  la  ctainte  de  rinvafion  dotti 
„  foulevemenc   qui  fut  accompagne  d'horribIes  Mairacres  :   de    le  Pdis  eft  vienace.     Datee  de  Whitehall  le  10  Juillet  1626.   Pa- 
„  forte  qu'un  bon  Roi  ,  tel  que  Sa  Majefte  ,  ne  devoic  rien    ge  729. 
„  exiger  de  fes  Sujecs  que  conformement  aux  Loix".  II  fauC  obferver,  qu'en  ce  cems-Ia,  il  avoic  ete  fignifie  un 

Les  Prelats   qui  regurent  la  Commilfion  d'exercer  la  Juris-    Ordre  tres  facheux  a  divers  Ports  de  Mer  &  Pafs  Maritimes 
diaioii  &  les  fondtions  iiAbbot ,  etoienc  le  Dodteur  George    d'equiper  a  leurs  depens,  &  de  fournir  un  certain  nombre  mar- 

que 

cet  ArcheVeque  imligne  dcs  fonfbions  de  fon  Miniflcre;  mais  uni- 
quement  fa  vieilleiTe  &  fes  maladies ,  qui  ne  lui  pcrmettant  plus ,  di- 
foit-on,  d'y  vaquer,  ravoient  contraint  de  conficr  a  quatre  Chevaliers 
i'adminiltration  du  Doyenne  des  Archcs  &  des  lutres  Cours  de  l'Ar- 
cheveche.  A  la  tete  dcs  raifons  qu'on  n'avoir  garde  de  publier ,  pla- 
ce?.  fon  zele  pour  la  Liberte  de  la  Patrie,  la  droiture,  fa  fermcte/ 
fon  grand  credit.qui  mettoient  des  obltacles  prefque  infurmontables 
aux  defleins  Sc  aux  pratiques  deteftahics  dc  Buckitighnm  ,dc  Lmtd,  ScCi 

(11)  Ceftce  George Montain  qui  permic  i'impredion  du  Sermon  de 
Sihthor^  ,  Sc  non  LatiJ ,  comme  Font  dit  fans  reflexion  ,  le  Dodeur 
IVelwoo/l  8c  bien  d'autres  Ecrivains.  En  eifet,  LauJ  ne  fut  transfere 
de  Bath  8c  If^elis  a  rEveclie'  de  Londres ,  quc  TEte  fuivant. 

(12)  Onnetrouveriendece  RetablifTement,  nidansMr.de  Rapin.Di 
dans  Mr.  de  Larrey.  Ce  dcrnier  dit  meme ,  ^a.'Abbat  mourut  fufpen- 
du  &  rclegue  :  ayant  fajfe ,  tantot  a  Croydon ,  o-  tantot  d  Lambeth ,' 
/es  fept  dernieres  annees  de  f»  vie:  ce  qui  renferme  tout  le  tems  qui  fe 
pafla  depuis  fon  InterdiiSion  arrivee  en  1627  ,  jufqu'a  fa  mort  arri- 
vee  en  1635.  De  Lc^rrey  Hilt.  d'Ang.  Tom.  IV.  p.  gS.  8c  p.  xi^ 
8c  iif.  Ou  la  Revocation  de  la  Conimillion  donnee  aux  cinq  Evg- 
qucs ,  efl  une  Piece  fuppofecj  ou  elle  fut  veritablemeivt  fans  efFet  j 
ou  Abhot  ne  mourut  point  iiiterdit ;  ou  il  le  fut  une  feconde  fois.  La 
grande  figure  que  ce  Primat  d'Angleterrc  a  faice  dans  les  Affaires  pu- 
bliques ,  meritoit  bien  que  les  Hilloriens  demelaiTent  un  point  fi  Jn»-» 
portant. 


Ear  vctri  Fils  y  confentira, ;  mnis  fostvene^-vous  qite  cet  Homme  notis 
perdrn  Qr'  vous  (°r  moi  tris  certainement.  La  chofe  arriva  en  etfet. 
Ccla  me  rappellc  le  vincerent  ac  fibi  haierent  de  Sylla  au  fujet  de  Ce- 
far ,  qui  montra  bien  qu'i/  renfermoit  en  lui  pliffienrs  Marius.  Mais 
quel  eft  l'Etat  ,  do.it  l'Hiltoire  ne  fourniiTe  une  foule  de  ces  fortes 
d'ingratitudcs  8c  de  Predifttons  accomplies  ?  Voyez  un  exemple  des 
plus  curieux  &  des  plus  trapans  de  ces  Prediftions  accomplies  dans 
rHiltoirc  d'Angletevrc  par  Mr.  de  Lnrrej  ,  Toni.  L  p.  288.  au  fujet 
de  rEveque  de  Ba^eitx. 

(7)  Ln/z^iicf/;,  Maifon  de  Campagne  fort  pres  de  Londres ,  apparte- 
nant  a  i' Archcveque  dc  Cnntorbery. 

(8)  Croydon  elt  une  petite  Ville  dans  la  Province  de  Surrey ,  a  quel- 
que  ncut  ou  dix  milles  Anglois  de  Londres.  L'Archev&que  y  a  une 
Waifoa. 

(9)  Cette  Reprefentation  ne  fignffioit  viliblement  autre  chofe,  fi- 
non ,  que  le  fejour  de  Cnntcrbery  convenoit  moins  a  Abbot ,  fon  Ar- 
cheveque,interdit  de  fes  Fondtions  ,  que  le  fejpur  de  Ford  a  Abbot 
vieillard  attaque  de  la  Goute,  de  k  Picrre ,  Scc  On  feint  ccpendant 
de  croire  o^' Abbot  demande  d'etre  envoye  a  Vord;  &c  on  le  lui  ac- 
corde  comine  une  grace,  dans  l'efperance  qu'il  ne  reliltera  plus  long- 
tems  a  la  malignite  &  a  rinteftion  de  ce  Lieu.  Certes ,  les  Com- 
paflions  des  mechans  font  laCruaute  merae.comme  I'a  forc  bien  dit 
un  Roi  tres  fage. 

(10)  L'Interdit  de'cernecontre  Abbot  n'allegue  pour  motif  ni  cette 
fermete  ou  defobeiflancei  ni  aucune  faute  que  ce  foit,  uui  lendil 

Tom.  X.P.ll. 


1-8 


ABREGE'      HISTORIQ.UE 


Ch  A  R- 
L  l  J  1. 


que  de  Vaineaux  de  Guerre.  La  Province  de  Dorfet  &  la 
Ville  de  Londres  ,  qui  leule  etoit  taxec  a  vingt  Vaiireaux  , 
prefenterent  Requete  au  Confeil-Prive  contre  cette  Impofition, 
alleguant  qu'elle  ctoit  fans  exemple,&  demandant  du  moins  une 
diminution.  Mais  le  Gonfeil  leur  repondit  en  general ,  que  ies 
exemples  des  tems  paffes  etoient  obeiffance ,  &  non  excufes ;  & 
que  toutes  ces  Reprefentations  contre  un  Ordre  preffant  &  ne- 
ceflaire,  ne  faifbient  qu'arreter  le  fervice  de  TEtat,  &  ne  pou- 
voient  par  confequent  etre,  en  aucune  maniere,  favorablement 
ecoutees.  Alors  les  Habitans  des  Cotcs ,  effrayes  dc  cette  Impo- 
fition  ,  fe  rctirerent  en  grand  nombre  dans  le  coeur  de  la  Pro- 
vince.  Mais  leur  retraite  rendant  la  charge  dcs  autres  plus  for- 
te  &  moins  fupportable,  le  Roi  fit  publier,  que  chacun  eut  a 
retourner  &  a  fe  tenir  dans  fa  premiere  demeure,  de  peur,  di- 
foit  la  Proclamation ,  que  li  les  Cotes  fe  trouvoient  degarnies 
d'habitans,  les  Villes  Maritimes  &  les  Ports  ne  fuffent  au  pilla- 
ge  de  TEnnemi ,  &  qu'il  n'en  fut  meme  encourage  a  faire  une 
Invafion  dans  le  Royaume. 

2.  Commijjion  &  Inflruiliom  donnhs  h  Theophile  Comte  de 
Suffolck,  Gouverneur  des  Cinq-Ports,  pour  examiner  tous  ceux 
qui  veulent  pajfer  la  Mer.  La  date  en  eft  a  Cantorbery  lc  2  du 
mois  de  Septembre  1628.  Page  1058. 

Cette  Commiffion  &  ces  Inftrudions  furent  vraifemblable- 
ment  donnces  a  l'occafion  de  raifaflinat  commis,  le  23  dumois 
precedent,  par  Yelton  a  Portsmouth ,  en  la  perfonne  de  Buc- 
kingham  Grand-Amiral  d'Angleterre.  Et  cctte  vrailemblance  fe 
fortihe  d'autant  plus ,  que  la  Froclamation  ordonne  expreiTemenC 
au  Gouverneur  des  Cinq-Forts  ,  de  faire  mettre  en  prifon  toute 
perfonne,  dont  on  auroit  le  moindre  fujet  de  fe  deher  ,  ou  qui 
paroitroit  propre  a  etrerinllrument  de  quelque  attentat ,  de  quel- 
que  adtion  de  defefpoir. 

Nous  ne  pouvons  point  pafler  entierement  fous  filence  une 
Lettre  que  le  Vice-Chancelier  de  Cambridge  ecrivit  au  Roi  fur 
la  pertc  tragique  &  funefte  d'un  de  fes  plus  fideles  Miniftres, 
notre  Protedcur  dit-il ,  &  notre  Chancelier.  Coup  fi  atterrant , 
continue-t-il  ,  four  rUniverfitf^  que  devenue  telle  quun  Corps 
fans  A>ne  ,  elle  7ie  refrendra  point  fes  efprits  ,  que  Sa  Majefl^  ne 
lui  ait  fait  choix  diun  autre  Chancelier  ^  Proteiieur. 

DECHARGES. 

i .  Decharge  donnee  a  George  Duc  de  Buckingham  de  toutes 
les  fommes  qu'il  a  jamais  regues  pendant  le  R^ne  pafle  &  le 
prefent.  Elle  cft  datee  a  Weftnunfter,le  4.  de  Janvier  1626  (i). 
Page  261. 

2.  Decharge  donnee  a  Jean  Comte  SAnandale  de  tout  Tar- 
gent,Joyaux,&c.  qu'il  peut  avoir  eu  entre  les  mains  en  qualite 
de  "Treforier  du  feu  Roi  Jaques ,  fous  le  Regne  duquel  il  por- 
toit  le  nom  de  Jean  Murray  Ecuyer.  La  date  ea  eft  du  i }  de 
Juillet.  Page  733. 

DECOVVERTES.  Voyex  INVENTIONS. 
DISPENSES  ETPERMISSIONS. 

1.  Difpenfe  accordee  a  Jean  Smith,  Cure  de  la  Paroifle  de 
Badgeworth  proche  d'Axbridge  dzns  le  Diocefede  Bath&z  Wells, 
d'y  faire  fa  relidence,  a  caufe  de  fes  infirmites&  de  la  fievre 
dont  il  eft  fouvent  attaque  dans  ce  lieu  mal-fain.  Cette  Difpen- 
fe  eft  datee  a  Weftminfter  le  8  du  mois  de  Fevrier  1626.  Pa- 
ge  291. 

2.  Permiffion  donnee  au  Chevalier  Jean  Walter,  Prefident 
de  la  Cour  de  VEchiquier ,  de  manger  pendant  toute  fa  vie ,  de 
la  Viande  aux  jours  defendus ,  parce  que  le  Poiffon ,  comme  il 
fa  reprefente ,  lui  eft  tres  mal-fain.  Cette  Permiffion  s'etendoit 
a  la  Femme  du  Chevalier ,  &  a  quatre  autres  Perfonnes  qu'il 
pouvoit  convier ;  a  condition  de  donner  tous  les  ans  un  Marc 
(2)  aux  Pauvres  de  fa  Paroiffe,  conformement  a  TAdte  duPar- 
lemenc  de  la  5  annec  dHEiijabetb.  La  dace  en  eft  du  3  de  Mars 
1625.  Page  309. 

3.  Lifte  generale  des  Difpenfcs  &  des  Permiffions  accordees, 
la  premiere  annee  du  Regne  du  Roi  Charles.  Page  659. 

4.  Lifte  generale  des  Difpenfes  &  Permiffions  accordees  la  fe- 
conde  annee  du  meme  Regne.  Page  873. 

5.  Une  femblablc  Lifte  pour  la  troilieme  annce  du  meme 
Regne.  Page  1002. 

D    O    N   S. 

1.  Don  de  500  Chenes  a  prendre  de  Gillingham,  dans  la  Pro- 
•uince  de  Kent,fait  au  Duc  de  Buckingham,  pour  aggrandir fon 
Parc  <^Eaft-beau-lieu  dans  la  Frovince  d'EQkx.  Ce  Don  eft 
date  a  Weftminfter,  le  20  de  Juin  1625.  Page  119. 

Le  feu  Roi  lui  en  avoit  donne  1000,  pour  le  meme  deffein. 


a  prendre  de  la  Foret  proche  de  Milton  dans  la  Province  de  Chak» 
Ke7it.     Mais  ce  nombre  n'y  fut  pas  fuftifant.  l  £  j  L 

2.  Don  d'une  PinalTe  avec  tous  fes  Agrez,  fait  au  meme 
Duc  de  Buckiiigbam ,  Grand-Amiral  d'Angleterre,  qui,  com- 
me  le  dit  cet  Atle ,  avoit  forme  le  hardi  &  utile  deffein  de  de- 
couvrir  &  de  tenter  un  paflage  par  la  Mcr  du  Nord  aux  Indes 
Occidentales.  La  date  en  elt  a  Oxford  le  1  du  raois  d'Aoiic. 
Page  166. 

3 .  Don  faic  au  Duc  de  Buckingham  de  la  Rence  annuelle  de 
400  livres,payable  a  laCour  des  Gardes  &  Livr^es ^onx  laFer- 
me  de  certaines  Terres  de  la  Couroune,  pendanc  la  Minorice 
du  Comte  de  de  Southampton ;  &  de  deux  Finances  dues  au 
Trefor  Royal ,  l'une  de  2000  livres  pour  la  Ceflion  faitc  ^  la 
Comteffe  de  Southampton  &  autres ,  de  la  Garde ,  Curatelle  &c. 
du  jeune  Comte  du  meme  nom ;  Tautre  de  256  livres  dues  en 
confequence  d'un  accord  fait  avec  la  Comceire  par  la  fusdice 
Cour.  Ce  Don,  ou  Tranfporc,  eft  dace  ^  Foxley  le  8  d^Odlo- 
bre.  Page  199. 

4.  Don  faic  a  Chriftofle  Comce  dHAnglejey  d'une  Amende  de 
2000  livres ,  payable  par  le  Chevalier  Henri  Fines  j  d'une  aucre 
de  100  livres ,  payable  par  Nicolas  Hooper  ;  &  d'une  autre  dc 
100  livrcs  ,  payable  par  Edouard  Keigtie  &  Ifabe//efi  Femme, 
en  execucion  d'une  Sentence  que  la  Chambre  Etoi/e'e  donna  con- 
tre  eux,  fous  le  Regne  precedent  ,fur  la  plainte  portee  &  preu- 
ves  produites  par  Edouard  Harrifon  Ecuyer  ,  de  divcrs  mauvais 
traitemens  quil  en  avoit  regus.  Ce  Don  elt  dace  du  6  de  De- 
cembre.  A  Hamptoncourt.  Page  233. 

5.  Don,  Ceffion  a  Thomas  Comte  ^Arondel  &  de  Surrey  , 
Grand-Marechal  d'Anglecerre,  tant  de  la  Tutellede  la  perfon- 
ne,  que  de  la  Curatelle  &  Adminiftracion  des  biens  du  Lord 
H^»r;  5r<7^r</,pendanccout  le  tems  de  fa  Minorite ;  comme aufli 
d'une  Provifion  de  500  raarcs  que  la  Cour  des  Gardes  e^  Li- 
vrees  a  aflignee  au  Roi  fur  les  biens  dudit  Comce  de  Staffbrd 
pour  ladice  Tucelle ,  Curacelle,  &c. 

Ce  qui  donna  lieu  a  cec  Adte  &  qui  y  eft  allegue  corame  en 
etant  les  divers  mocifs,  c'eft  d'un  coce  l'Amelioration  des  Pof- 
feflions  de  ce  jeune  Seigneur ,  &  de  Taucre  le  foucien  &  la  fure- 
te  des  Perfonnes  qui  avoicnt  i  recevoir  ou  rences  ,  ou  bienfaics 
de  fa  parc.  La  date  en  eft  a  Weftminfter  lc  22  de  Decembre. 
Page  24.8. 

6.  Don  de  1000  livres  faic  a  Thomas  Cald-xe//,  Ecuyer,  & 
date  a  Weilminlter  le  6  du  mois  de  Janvier  (3)  1625.  Pagc 
264. 

7.  Don  de  la  Maifon  de  Sommerfet  dans  le  Strand  fait  \  la 
Reine,  pour  en  jouir  fa  vie  duranc.  A  Weftminfter  le  6  du 
mois  de  Janviev  1625.  (4)  Page  304. 

8.  Don  de  quelques  Terres  &  Revenus  fait  \  la  Reine,pour 
en  jouir  pendanc  fa  vie ,  comme  d'une  parcie  de  fon  Douaire. 
Dace  a  Weftminfter  le  14  du  mois  de  Mars.  Pages  depuis 
685,  jufqua  714. 

9.  Don  annuel  &  \  vie  de  200  livres  au  Chevalier  Edmund 
Verney  Marechal  d'Anglecerre.  La  date  eft  du  26  de  Mai. 
Page  716. 

10.  Commiflion  au  Garde  du  Grand  Sceau,  &c.  pour  exa- 
miner  &  determiner  quelles  hautes  &  grandcs  Seigneuries  , 
quels  Palais,  quelles  Penfions,  ou  Revenus,  il  fera  convena- 
blc  d'afl3gner ,  tranfporter  &  affurer  a  la  Reine  regnante  pour 
fon  Douaire,  conformement  au  Contradt  de  Mariage.  La  da- 
te  en  eft  a  Weftrainfter,le  8  du  raois  de  Juin  1626.  Page  718. 

11.  Confirraation  des  Privileges  accordes  aux  Redteurs  & 
aux  Etudians  du  College  de  Winchefler.  A  Oxford,date  du  11 
de  Novembrc.  Page  749. 

12.  Ade  pour  accorder  la  Dinifation  (5)  a  Gui//aume  Belo- 
trf,Ecuyer,  Etranger,  avec  une  certaine  fomme  d'argent  pour 
Tentier  payement  de  5000  livres  d'arrerages  de  la  Penlion  dc 
2000  livres  que  le  fcu  Roi  faifoic  au  Duc  de  Ho/fiein,  Onclc 
de  Sa  Majefte  a  prefent  regnant.  La  date  eft  du  5  de  Janvier 
1627.    A  Weftminftcr.  Pagc  816. 

13.  Adte  confirmant  la  fondation  des  Legons  de  Theologie  , 
faice  dans  rUniverfice  d'Oxford  par  Marguerite  Comtefle  de 
Richemond,  Mere  de  Henri  VII.  Cet  Adle  eft  dace  du  5  de 
Juillec.  A  Cantorbery.  Page  914. 


E    G    L    I    S    E. 

I.  Proclamacion  pour  etablir  la  paix  &  la  tranquillite  dans 
rEglife  d'Angleterre.  Donnee  a  Whitehall  le  16  de  Juin  1626. 
Page  719. 

Dans  cette  Proclamation ,  lc  Roi  fe  plaint  de  quelques  Opi- 
nions  nouvelles  ,  inventees  &  repandues  contre  la  Dodrine 
Orthodoxe  &  la  Difcipline  de  rEglifei&  il  y  declare  qu'il  eft 
refolu  de  punir  rinfolence  de  cetce  force  de  gens  mal-intention- 
nes,  qui  auronc  Taudace  de  croubler  la  tranquillice  de  TEcac,  ou 
la  paix  de  rEglife. 

Lc 


(i)  Cetoit  dans  le  tems  quc  le  Duc  etoit  accufe  de  malverfation 
dans  la  Chambre  des  Communes. 

(1)  Le  Marc  eft  une  Piece  de  monnoie  qui  vaut  treize  chelings  c]Ui- 
tre  fousy?fWi«^. 

(j)  Dans  rOriginal  ,  il  n'y  a  que  le  jour  &  le  mois  a  la  fin, 
Sf.  poinc  Tanaee.    Mais  on  voit  a  la  marge  i6ij  &(  aon  1616. 


(4)  La  Remarque  faite  fur  rArticleprecedent  convient  mot  a  mot 
a  celui-ci. 

(f)  Terme  de  Barrcau  en  Angleterre  ,   fignifiant  l^effet  des  Lettres 
de  Naturalite.ou  ces  Lettres  memes,  le  Roi  accorde  a  un  Etranger. 
(6)  Baillon  neuf  four  «»  Oifon  vieux. 
(j)  Baiilo»  ftur  l'EvitngiU  noHxitut. 

On 


DES     ACTES     PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


Cnjin"  Le  Dooreur  Ketinet  oblerve  que  certaines  gens  crurent  que 
'•ss  I.  le  but  de  cette  Proclamation  e:oit  de  dinlinuer  ou  nicme  de 
fupprimer  le  cours  d'un  Ouvrage  ,  que  Mr.  Movtaigu  avoit 
compofe  en  favcur  de  rArniinianifme,  &  dont  nous  avcins  fait 
mention  ci  delVus.  Mais  L.aud  etoit  fi  grand  Ami  &  de  la 
perfonne  &  des  fentimens  de  ce  Dodteur  ,  qu'il  y  a  bien  plus 
ci'apparence  que  le  veritable  but  de  cette  Prociamation  etoit  de 
rendre  fufpeiSes  &  de  fupprimer  les  Reponfes  que  les  Do>fleurs 
Fealty  ,  Goad,  &  plufieurs  autres  avoient  faites  a  Montaigu. 
Auffi  cette  Proclamation  ne  fit-elle  qu'augmenter  le  chagrin 
qu'on  avoit  contre  rArminianifme,  &;  contre  raccroiiremen: 
du  Papisme. 

Pour  mieux  faire  entendre  cette  affaire  ,  il  faut  abfolumcnt 
que  j'en  detaille  Thiftoire  un  peu  plus  que  ne  Tont  faic  jufqu'ici 
les  Ecrivains  de  quelques  Vies  ou  de  quelques  Rcgncs  :  d'aucant 
plus  que  le  genie  caraderiftique  de  ceSiecle  rend  neceffaire  & 
d'un  ufage  journalier  la  connoillance  des  Libelles,  &  des  Senti- 
mens  qui  y  font  foutenus. 

Ce  Mr.  Montaigu  mit  aujour  (la  21.  annee  duRegne  ieja- 

quet  I)  un  Livre  intitule  yi  ne-uj  Gagfor  an  old  Goofe  {6)  ,  pour 

iervir  de  Reponfe  a  un  certain  Traite  Papifte  repandu  ibus  lc 

titre  de  A  Gagfor  the  7ievjGofpd{-j).  On  fit  entendre  <\utMon- 

taigu  ne  fuivoic  poinc  dans  (on  Ouvrage  la  Dodrine  desEglifes 

Reformees  ,   &  qu'il  y  traicoic  trop  doucement  quelques  Dog- 

mes  Catholiques  Romain.':.     Le  Parlement  en  prit  connoinan- 

ce  ,  &  renvoya  1'afFaire  au  jugement  de  rArcheveque  de  Can- 

torbery  ,  qui  desapprouva  le  Livre  &  en  fic  a  TAuteur  une  rc- 

primande  publique  j   ce  qui  rendit  ce  Prelat  fuspcd  i  la  Cour 

d'ecre  favorable  aux  Puritains.     D'autres  Eveques  du  parci  Ar- 

minien  pouiTerenc  Montaigu  ,  au  commencement  du  Regne  de 

Charlss  I,  a  relever  &  a  defendre  ces  opinions-la  dans  un  nou- 

veau  Traite.   II  le  compofa  ,  lui  donna  le  titre  A^Appel  d  Cefar^ 

&c  le  dedia  ^  Sa  Majefte,  qui  venoit  precifement  de  le  faire  fon 

Chape'ain.     L'Archeveque  condamna  encore  ce  fecond  Ouvra- 

ge  ,    &  travailla  a  le  fupprimcr.     Le  feptieme  du  mois  de  Juil- 

let  1625  ,  Mr.  Montaigu  fuc  conduit  par  ordre  des  Communes 

a  !a  Barre  de  leur  Chambre  ,   fous  ia  garde  d'un  Sergenc  d'Ar- 

mes,  &  charge  d'avoir  concerce  &  mis  au  jour  cec  autrc  Trai- 

te,  a  deflein  de  caufer  de  la  mesincelligence  encre  le  Roi  &  ks 

fideles  Sujecs.     Les  Communes  remercierent  rArchevcque  dc  la 

reprimande  qu'il  avoit  faite  a  Montaigu ,  a  Toccafion  de  fon  ure- 

mier  Livre  ;   &  declarercnt  que  celui-ci  etoit  non  fculement 

contraire  aux  Articles  que  le  Parlement  avoit  etablis ,  mais  en- 

core  tres  propre  a  deshonorer  le  Roi  ,  &  a  troubler  en  meme 

tems  &  TEtat  &  TEglife.   Apres  quoi  la  Chambre  obligea  Mon- 

taigu  a  donner  une  caution  de  deux  mille  Livres,  qu'il  compa- 

roitroit  a  la  Seflion  prochaine. 

Mais  le  neuvieme  de  Juillec,  le  Roi  s'encremic  lui-meme,  & 
fic  favoir  aux  Communes  que  tout  ce  qui  avoit  ece  dit  &c  refo 


fi\t  ou  un  Point  decide  par  cette  Eglife  meme,  ou  un  Point  de    Chah^ 
pure  curiofite  qui  exer^oit  dans  la  difpute  la  fagacite  des  Theo-  tEs  I, 
logiens.     Mais  ,   continuent-ils  ,   fi  c'eft  une  grande  faute  au 
Concile  de  Trente  d'exiger  la  fouscription  aux  Opinions  de  fes 
Ecoles,  on  ne  peut  trop  louer  la  prudence  dc  TEglife  Anglica- 
ne,  qui  en  rejettanc  les  Dogmes  evidemment  dangercux,  &  les 
erreurs  de  fEglife  Romainc  ,   ne  s'embaraffe  pas   beaucoup  des 
fubtilites  Scholaftiques.     De  plus ,  iorfque  le  Cierge ,  difent-ils, 
rcconnut ,  du  cems  de  Heari  VIII ,  ia  Supremacie  Royale ,  il  fut 
arrece  ,  que  s'il  venoit  a  s'eiever  quelque  controverfe  dans  TE- 
glife,  ie  Roi  &  le  Clerge  en  feroienc  les  Juges  dans  un  Synode 
Nacional :  en  force  que  d'ecabllr  ajjourd'hui  une  aucre  jurisdic- 
tion  en  tait  de  Dodrine  ,  ce  feroii  renoncer  a  Tordre  de  Jeius- 
Chrift,  &  a  la  pratique  conftante  de  TEglife.     Avec  cela  ils  in- 
iinuent  que  Ic  ravalement  derEglife  encraineroit  bientot  celui  de 
la  Majefte  Pvoyale.    Enfin  ils  aflurent  que  le  Roi  Jaiues ,  Prin- 
ce  d'une  fagefle  reconnue  6c  d'un  jugement  profond,  avoit  ap- 
prouve  tous  les  fentimens  contenus  dans  ce  Livre  de  Montaigu ; 
&  qu'apres  tout,  ils  ne  voyent  point  qu'il  importe ,  foic  au  Gou- 
vernement Civil  de  lEtat,  foit  au  Miniftere  exterieur  de  TEgli- 
fe  ,   que  l'on  cnfeigne  &  defende  publiquement  certames  Pro- 
pofitions  erronnees,  qui  d'ailleurs  fonc  viiiblemenc  oppofees  acel- 
les  de  Mr.  Montaigu. 

Tel  ecoic  ie  fenciment  de  ces  trois  Eveques  j  fenciment  bi'n 
diffcrcnc  en  coutcs  manieres  de  celui  de  plufieurs  aacres  favaas 
&  crcs  celcbres  Prelats.  Dailleurs  on  etoic  fi  generalement ,  & 
fi  hautement  prevenu  contre  rArminianisme  ,  que  plufieurs 
Theologicns  s'eiant  mis  a  refuter  les  Principes  du  Livre  dc  Mr. 
Mo?itaigu  ,  leurs  Ecrits  iervirent  a  augmenter  le  chagrin  &  la 
crainte  des  pUis  fages  ,  &  a  autorifer  lcs  Prejuges  des  moins  e- 
claiies  d'entre  ie  Peuple.  Bientot  ceu?c-ci  congureiit  &c  mon- 
trcrenc  pour  cec  affreux  nom  d'Arminianisme  une  haine  fi  gran- 
de  &  fi  pouffee  ,  que  le  Roi  &  le  Duc  commencercnc  a  faire 
reflexion  qu'il  ne  leur  rcviendroic  aucun  avanrige  de  foutenir  une 
caufe  contre  laquelle  tout  le  Peuple  etoit  fouleve.  L  Evcque 
Laud,  de  fon  cote,  craignant  que  ia  Cour  n'abandonnac  Mon- 
taigu  ,  infinua  au  Duc  ,  immcdiatement  avant  rouverture  du 
nouveaa  Parlement,  de  fonder  la  derniere  refoluticn  du  Roi  fur 
cet  Article.  II  apprit  que  c'etoic  d'en  laiffer  la  decidon  auPar- 
iement;  ce  qui  lui  fit  ecrire  ces  mots  fur  fon  Journal  (8),  II  me 
fimble  voir  un  nuage  ^''Hevcr  ,  d^  menacer  1'Eglife  d' Angleterre. 
Dicu  veuille ,  par  fa  mifiricorde ,  le  dijjiper. 

Des  que  le  Parlemcnt  commenga  fes  Seances  ,  c'eft-a-dire, 
des  le  6  du  mois  de  Fevrier  162^  ,  les  Communjs  ne  perdirent 
poinc  Montaigu  de  vue  ,  &  reveillerenc  tout  d'une  fuite  Taffai- 
re  des  Griefs  ,  dans  la  perfuafion  que  de  la  confervation  de  la 
Dodrine  &  du  Culte  etablis  par  les  Loix,  dependoit  celle  de  ia 
Liberte  des  Sujets  &  de  la  parfaice  propriete  de  leurs  Bicns. 
D'ailleurs  le  Duc  affeda  de  rindifference  pour  le  fort  de  Mon- 


lu  dans  leur  Chambre,  contrc M:.  Montaigu ,  iui deplaifoic  forc;    faigu,  croyanc  que  ce  lui  feroic  un  moyen  de  fe  reconcilier  plus 
qu'il  evoquoic  a  iui  cecce  aflfaire',  compcanc  qu'»w  i/? /ey  C>!?<j/>f-    facilemenc  iui-meme   avec   les   principaux   Membres  de  cette 

Chambre.  Cependant  on  nomnia  un  Committe  pour  examiner 
i'etat  de  ia  Religion,  l'accroiffement  du  Papistnc  ,  &  Cn  parti- 
culier  VAppel  d  C(far  de  Mr .  Motitaigu.  Le  18  d'Avril,!e  Com- 
mitte  fic  rapporc  par  ia  bouche  de  Mr.  Pym,  que  l'Ouvrage  en 
queftion  concenoic  plulieurs  fentimens  erronnes  :  fur  quoi  la 
Chambre  vota  que  TAuteur  avoic  travaiiie  a  reunir  TAngleterrc 
a  Rome,  &  a  aliener  le  cceur  du  Roi  de  fes  fideles  Sujecs.  El- 
le  prefenca  enfuite  a  Sa  Majefte  des  Chefs  d'accufation  concrd 
ce  Doftcur  ,  par  lefquels  elle  declaroic  :  „  Qu'j1  y  avoic  dans 
„  VAppel  ,  &c.  divers  paffiges  pleins  d'emportemenc  &  d  in- 
3,  vedtives  ;  quantite  de  termes  qui  fletriffent  Thonncur  de  plu- 
„  fieurs  dignes  Theologiens,  tant  de  ce  Royaume  que  des  autres 
„  Communions  Reibrmees  du  dchors  ;  qu  .  uite  de  railleries  & 
de  profanations  fur  les  PredicatioHS  ,   les  Meditations  &  les 


lains  devoit  trouver  autant  de  proteiiion  que  le  Domeflique  d'un 
fimple  Bourgeois.  Cetce  entremife  &  cecte  evocacion  de  la  cau- 
ie  ,  furent  regardees  comme  un  coup  de  puiflance  arbicraire 
pour  arreter  le  cours  de  la  Juftice  ;  &  n'auroient  fervi  qu'a  fai- 
re  agir  ies  Communes  avec  plus  d'ardcur  &  de  feverite  ,  fi  le 
lendemain  meme  de  leur  feance  le  Parlemenc  ffavoit  ete  proro- 
ge  a  Oxford  fous  prctexce  de  la  contagion  ,  &  meme  diflbus 
d'abord  apres  inopinement. 

li  y  a  dans  le  Caha/a  ,  une  Lettre  de  Montaigu  au  Duc  de 
Buckingham ,  datee  de  Pecworth,  ie  29  du  meme  mois  de  Juil- 
let,  Oii  ce  Dodcur  dit,  ,,  que  quoique  Sa  Majefte  Teut  tire  de 
5,  l'embaras  6c  de  ia  vexation  que  ies  pratiques  de  certaines  per- 
„  fonnes  lui  avoient  fuscitees  dans  ia  Chambre  des  Communes 
„  du  dernier  Parlement,  il  ecoit  pourtant  mcnacequ'on  repren- 
j,  droit,  &  qu'on  poufleroit  plus  loin  cette  perfecucion.  Ceft 
„  pourquoi-,  concinue-t-il ,  je  vous  fupplie,  Mylord,  d'obtenir 
„  de  Sa  Majefte ,  que  jc  Ibis  decharge  entieremenc  ,  &  qu'elle 
„  daigne  me  proteger  contredes  gcns  qui  n'ont  aucune  jurisdic- 
,,  tion  fur  moi  ,  entanc  que  je  fuis  accache  a  fon  Service  ordi- 
j,  naire,  ni  fur  mon  Livre,  encanc  qu'il  a  ece  ecric  par  ordre  du 
„  feu  Roi ,  &  aucorife  par  Sa  Majeftc  regnance.  A  quoi  Mon- 
„  taigu  ajoute  en  finiffa?tt  ,  que  s  il  ne  refutoic  pas  direftemenc 
„  &  parfaitement  touc  ce  qu'on  lui  impofoit  ,  ou  que  Ton  puc 
j,  trouver  dans  un  feul  de  fes  Ouvrages  des  Propoficions  qui  ne 
„■  fuffenc  pas  faines,  ii  renongoic  a  couce  faveur  ,  a  coute  pro- 
„  tedion,  &  confentoic  d'ecre  livre  a  fes  Ennemis. 

Sur  ces  encrefaices ,  les  Eveques  de  Rochejler ,  d'Oxford  &  dc 
St.  Davids  prirenc  fa  defenfe  dans  une  Lectre  qu'ils  ecrivirenc  de 
concerc  auDuc  de  Buckingham,  le  fecond  du  moisd'Aoijc  iday. 
Dans  cecte  Lcctre,  qui  le  trouve  auffi  dans  \cCabala,  ils  lui  re- 
commandenc  ia  caufe  de  Montaigu  comme  la  propre  caufe  de 
i'Egiife  Anglicane,  en  Taffuranc  que  parmi  les  Opinions  doiic  on 
faifoit  un  crime  a  ce  Dodeur  ,  il  n'y  en  avoic  aucune  qui  ne 


On  etoit  generalement  alors  dans  le  gout  des  Titres  extraordinai- 
res,  ou  pour  niicux  dire ,  c.xtravagans.  Ce  gout  eil  fort  ancien.  11 
a  regne  parmi  tous  les  Peuplcs  du  monde  ,  eu  divcrs  tcms.  11  s'y 
eft  eteint,  excepte  parmi  lcs  Juifs  qui  n'en  font  pas  encore  rcvenus. 
La  Charlatanerie  iles  Savnns  a  divcrti  fes  Lcftciirs  de  cctte  manic, 
P^?e  3J-,  c^fuiv. 

Tom.X.  P.II. 


Aflemblees  pieufes,  les  Chaires,  lesBibles,  &  fur  tout  leCul- 
te  exterieur.  En  quoi  Montaigu ,  ayant  aggr.-.ve  les  licandales 
qu'ii  avoit  deja  donnes  par  fon  premier  Ouvrage  ;  s'etanc 
„  montre  poffede  d'une  malice  enorme  ,  &  d'une  haine  fou- 
„  gueufe  contrc  la  Paix  de  l'Eglife  &  la  purete  de  la  Religion 
„  Reformee  profcffce  publiquemenc  ,  &  ecablie  par  les  Loix 
„  dans  ce  Royaumei  &  cous  ces  crimes  actaquanc  ouvPrcemenc 
„  la  gloire  de  Dieu  ,  &  etanc  d'une  confequence  pernicieufe  a 
„  TEglife  &  au  Bien-public  de  cous  lesEtats  de  SaMajefte,  les 
„  Communes  aflemblees  en  Parleinent  demandoienr  avec  fou- 
„  miflaon  &  avec  inftance  que  ledic  Richard  Montaigu  en  fuc 
„  puni  felon  fes  merites  ,  d'une  fa^on  exemplaire  &  capable  de 
„  detourncr  par  la  frayeur  les  autres  Efprits  audacieux  d'atcenter 
„  a  ia  Paix  de  rEglife  &  de  TEtac  ;  &  qu'au  furplus  ledic  Li- 
„  vre  fiic  fupprime  &  brule. 

En  voila  affcz.  pour  donner  une  idee  des  fencimens  de  1« 
Chambre-Bafle  touchant  les  Ecrics  de  Moutaigu.  II  feroit  donc 
inucile  d'embaraffer  le  Lefteur  des  aucres  Chefs  d'accufacion , 
d'aucanc  pius  qu'il  ne  paroit  pas  s'ils  furent  prefentes  au  Roi ,  ou 

pour- 

(8)  Mr.  de  Rnpin  a  rcmarque  que  l'Evfquc  LauJ  tcnoit  un  Jour- 
nal  dc  ce  qui  lui  arrivoit  tous  lcs  jours.  Mill.  d'Anglct.  Charles  I.  p. 
440.  8c  Mr.  Burtiet  dit  quc  cc  Journal  conticnt  dcs  chofcs  qui  au- 
roient  du  cmpechcr  d'honnercs  gens  dc  lc  rcndrc  public.  Mem.  pour 
rHift.  dc  la  Grandc  Bretagnc,  T.  1.  p.  97.  dc  la  TraJutlion  Fran^. 
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Char-  pourfuivis  en  Juftice,  ou  fi  Montaigu  fournit  aucunes  defenfes  , 
J-ts  1.  ou  s'il  publia  aucune  Apologie  j  ni  fi  le  Roi  pri:  connoiifance 
de  cette  Plainte  ,  ni  s'il  permit  qu'elle  fiit  portee  &  examinee 
devant  rAlTembl6eduClerge:on  voit,au  contraire,qu'il  trouva 
plus  i  propos  d'eroufftr  une  pareille  difpute  par  le  iilence,quede 
la  terminer  par  un  Jugcment.  Ceft  pourquoi  il  donna  la  Pro- 
clamition  qui  a  fait  le  fujet  de  cet  Article. 

Cependant  les  Plaintes  de  laChambre-Baffe  firent  naitre  a  plu- 
fieurs  Seigneurs  de  la  Chambre-Haute  ,  Tenvie  de  connoitre 
quels  etoient  les  fentimens  de  Montaigu  ,  &  en  quoi  ils  diffe- 
roient  des  fentimens  Calviniftes  ,  que  Ton  appelloit  commune- 
ment  la  Dodrrine  de  TEgUfe ,  &  que  Ton  recevoit  generalement 
comme  le  vrai  fens  de  1'Ecriture.  Pour  cet  efFet  ,  par  rentre- 
mife  du  Comte  de  Warivick  ,  il  fe  tint  le  ii  &  le  17  Fevrier, 
dans  la  Maifon  du  Duc  de  Buckingham  ,  en  la  prefence  meme 
de  ce  Favori  &  de  quantice  de  Nobleffe  ,  deux  Conferences, 
entre  le  Dodeur  Buckeridge  Eveque  de  Rochefter  ,  le  Dofteur 
White  Doyen  de  CarliJIe,  &  Mr.  Mojitaigu  ^Avi  Parti  Arminienj 
&  le  Dofteur  Prefton  Predicateur  du  College  de  Lincoht ,  joint 
auDofteur  Moreton  Eveque  de  Litchfield  ^  du  Parti  oppofe.  Le 
fucces  de  ces  Conferences  fut  rapporte  differemment,fuivant  les 
differentes  inchnations  de  ceux  qui  y  avoicnt  allifte. 

La  proteclion  que  le  Roi  accorda  hautement  a  ces  dcux  Per- 
fonnages  ,  Buckingham  &  Montaigu  ,  fut  regardee  comme  la 
premiere  caufe  des  brouilleries  qui  regnerent  entre  lui  &  les 
Communes  ,  &  qui  rendirent  cette  Chambre  aurfi  lente  a  lui 
donner  dcs  Subndes,  qu"il  le  fut  a  redrcner  lesGriefsdc  laNa- 
tion.  Apres  tout,  il  eft  vifible  que  ce  Prctre  avoit  ete  trouve 
coupablc  d'un  double  crime.  i.  De  mtpris  &  de  defobeiiian- 
ce  envers  TEglife  d'Angleterre  ,  &  envers  les  Communes  ,  en 
ce  quil  avoit  remis  fcus  la  preiTe  un  Livre  dont  la  conipolition 
&  la  publication  lui  avoit  deja  attire  la  cenfure  derArcheveque 
de  Cantorbery ;  par  ou  il  avoit  brave  Tautorite  &  la  dignite  du 
Metropolitain  du  Royaume ,  &  s'etoit  montre  rebellc  a  la  Dis- 
cipline  Ecclefiaftique  &  aux  ordres  du  Parlement.  2.  Coupa- 
ble  d'une  temerite  audacieufe ,  en  ce  qu'il  avoit  dedic  ce  Livre- 
la  au  Roi  ,  pour  fe  procurer  un  defenfeur  de  fon  arrogance  & 
de  fa  desobeiflance.  Malgre  tout  cela ,  Mr.  Montaigu  ne  laifla 
pas  d'obtenir  fon  pardon  ,  &  meme  deux  Eveches  Tun  apres 
Tautrei  d'abord  celui  de  Chichefter,  enfuite  celui  deNorwich. 
Son  premier  Sacre  fut  fait  par  Laud  ,  &  quelques  autres  Pre- 
lats,  a  Corydon  le  24.  du  mois  d'Aout  1638,  dans  le  temsque  la 
nouvelle  du  meurtre  de  Buckingham  par  Vehon  y  arriva. 

II  cft  tres  remarquable  qu'immediatement  apres  les  l.ettres 
Patentes  de  la  Promotion  de  ce  Dofteur  a  TEpifcopat  ,  il  fut 
expedie  une  Proclamation  pour  le  cenfurer.  Car  le  Roi  avoit 
juge  a  propos  de  fupprimer  YAp^el  h  C^far  &  de  declarer, 
,,'Qu'ayant  fait  reimprimet  depuis  peu  la  ConfefTion  de  Foi, 
5,  comme  une  regle  propre  a  prevenir  la  diverfite  des  Sentimens; 
3,  &  confiderant  que  le  Livre  intitule  Afpello  ad  Cefarem  ,  e- 
„  crit  par  le  Dodteur  Richard  Montaigu  ,  a  prefent  Eveque  de 
„  Chichefter  ,  etoit  la  principale  caufe  des  difputes  qui  trou- 
„  bloient  le  repos  de  TEglife  •■,  Sa  Majefte,  pour  oter  cette  occa- 
„  fion  de  diffenfion ,  ordonnoit  a  quiconque  fe  trouveroit  avoir 
„  quelqu'un  de  ces  Livres  ,  de  le§  remettre  entre  les  mains  de 
„  TEveque  de  fon  Diocefe  ,  ou  s'il  y  avoit  lieu,  au  Chance- 
„  lier ,  ou  au  Vicechancelier  de  Tune  des  Univerlkes ,  a  qui  Sa 
„  Majefte  enjoignoit  de  les  fupprimer. 

EMPLOIS.    Voyez  FATENTES. 
E  M  P   R  U  N  T  S. 

L'un  des  moycns  illegitimes  &  imprudens  de  lever  des  de- 
niers  ,  dont  Charles  J  fe  fervit  en  fuivant  Tavis  de  fon  Confeil , 
au-Iieu  de  celui  de  fon  Parlement  ,  fut  d"adrefler  des  Lettres  de 
fon  Sceau-Prive  aux  perfonnes  les  plus  aifees  de  fon  Royaume , 
pour  leur  demander  par  voie  d'Emprunt  a  chacun  d'eux  certai- 
ne  fomme,  qu'il  promettoit  en  fon  nom, 8c  au  nom  de  fesSuc- 
cefleurs,  de  reftituer  dans  dix-huit  mois,acompter  du  jour  que 
le  prct  auroit  ete  fait  entre  les  mains  dcs  CoUefteurs  ordonnes. 
Ces  Collefteurs  devoient,  dans  Tefpace  de  douze  jours(i)  apres 
fes  Lettres  du  Petit  Sceau  rendues  ,  avoir  fait  le  recouvrement 
de  ces  fommes  ,  pour  les  envoyer  inceffamment  a  rEchiquier. 
Ils  devoient  auffi  marquer  exadlement  le  nom  de  ceux  qui  refu- 
feroient ,  ou  qui  differeroient  de  fournir  ce  qu'on  leur  demandoit. 
Le  premier  de  ces  Emprunts  que  ce  Roi  fit  ,  fut  en  1626, 
juftement  avant  que  la  Flotte  deftinee  contre  Cadis  mit  a  la 
voile.     Voici  la  maniere  dont  on  s'y  prit. 

D'abord,  le  Roi  ecrivit  a  tous  les  Gouverneurs  de  Province 
de  lui  envoyer  une  Lifte  de  ceux  qui  etoient  le  plus  a  leur  aife , 
4vec  fpecification  de  ce  que  chacun  paroiffoit  pouvoir  contri- 
buer.  Ces  Liftes  regues  ,  le  Confeil  ordonna  au  Controlkur 
tles  Finances  d'adrefler  au  nom  de  Sa  Majefte ,  a  chacune  de  ces 
Perfonnes,  des  Lettres  d'Emprunt  expediees  fous  Sceau-Prive, 
'&  congues  en  ces  termes. 


Fide/e  ^  Bien-Aim^ ,    &c. 

„  Ayant  oblerve  dans  la  pratique  des  tems  paffes  ,  que  tous 
,,  les  R.ois  &:  toutcs  les  Reines  de  ce  Royaume  ,  lorfqu'ils  a- 
„  voient  des  hefoins  extraordinaires  &  prefTms,  recouroient  ou 
„  aux  concributions  qui  fe  levent  generalement  fur  tout  le  Peu- 
3,  ple  ,  ou  aux  fecours  d'argent  qu'ils  demandoient  par  voie 
„  d'emprunt  a  quelques  particuliers  zeles  pour  la  Patrie  :  Com- 
„  me  nous  ne  doutons  point  que  par  Tufagc  que  nous  ferons  du 
„  premier  de  ces  moyens  ,  nous  ne  recevions  des  marques  de 
„  i'afFeclion  de  notre  Peuple  aflemble  en  Parlement  ;  nous  ne 
„  doutons  point  non  plus ,  qu'ecant  forces  de  faire  ufage  du  fe- 
„  cond ,  pour  obtenir  quelque  Subfide  que  le  fervice  de  TEtac 
5,  ne  permet  point  d'attendre  ,  nous  ne  recevions  des  marques 
„  de  votre  bonne  volonte,  qui  nous  feront  d'autant  plus  agrea- 
„  bles  que  vous  nous  les  donnercT.  avec  joie  &  avec  promtitu- 
„  de.  Ce  qui  augmente  particulierement  notre  perfuafion  la- 
„  defTus  ,  c'eft  que  la  fomme  que  nous  vous  empruntons  eft  fi 
„  modique,  que  peu  de  gens  oferoient  la  refufer  a  un  de  leurs 

„  Amis.  Cette  Ibmme  n'eft  que  de ,  que  nous  promet- 

„  tons  en  notre  nom  f^  au  nom  de  nos  Heritiers,  de  rendre  ou 
„  a  vous,  ou  a  ceux  qui  de  vous  auront  caufe  ,  dix-huit  mois 
„  apres  que  vous  en  aurez  fait  le  pret ,  &c. 

Contormement  a  ce  Sceau-Prive  ,  les  Emprunts  fe  firent  ge- 
neralement  dans  la  proportion  fuivante  ,  favoir  pour  la  Partie 
Occidentalc  de  la  Province  dTarc^,  le  Chevalier  ThoniaslVent- 
<worth ,  20.  1.  le  Chevalier  yean  Jackfon  ,  20.  1.  le  Chevalier 
Edouard  Oshorn ,  30.  1.  Godefroi  Copley ,  Ecuyer  ,  15.  1.  George 
Weftby ,  Ecuyer,  10.  1.  le  Chevalier  Henri  Savi/,  30. 1.  leChe- 
valieT  yean  Savil ,   15.  1.  Urjhle  Wentworth ,  10.  1.  &c. 

Ces  fortes  d'Empiunts  forces  furent  en  eflFet  pratiques  par 
quelques  Rois  d'Angleterre  ;  mais  ils  furent  aulTi  toujours  regar- 
des  comme  des  Griefs  confiderables  ,  &  comme  tendant  a 
rendre  les  Parlemens  inutiles.  Pour  ce  qui  eft  de  celui-ci  en 
particulier ,  il  ne  fournit  pas  tant  au  Roi  de  fecours  dans  fes  be- 
foins  ,  que  de  fujets  au  Peuple  de  fe  plaindre  &  de  murmurer. 
Car  le  Parlement  refufa  d'alIouer  aucun  fonds  pour  le  rembour- 
fement  ,  &  les  Communes  conclurent  ,  que  1  Evaluation  des 
biens  des  Sujets  ,  faite  par  les  Gouverneurs  de  Province,  eroic 
un  moyen  &  une  maniere  de  cotifation  fans  exemple:  que  lade- 
mande  d'une  fomme  certaine  &  fixe  excluoic  jufqa'a  Tapparen- 
ce  meme  de  pret  volontaire :  que  de  noter  le  nom  de  ceux  qui 
refufoient  ou  meme  differoient  de  preter,  &  de  ceux  qui  le  fai- 
foient  fans  difficulte,  c'etoit  enregitrer  lesSujets  duRoi  en  deux 
colomnes  oppofees ,  Tune  d'amis  ,  &  Fautre  d'ennemis  :  outre 
que  les  Preceurs  ne  pouvoient  pas  fe  flatter  d'etre  rembourfes 
fans  un  fonds  Parlementaire  ;  &  qu'il  etoit  plus  que  vraifem- 
blable  que  le  Parlement  prochain  ,  bien  loin  de  regarder  cet- 
te  dette  comme  jufte  &  legitime  ,  aimeroit  mieux  refufer  d'en 
procurer  Faquit ,  de  peur  qu'oti  n'en  tut  encourage  a  mettre  de 
telles  pratiques  en  ufage ,  pendant  Tintervalle  des  Parlemens, 

L'annee  fuivante,  Charles  tomba  encore  dans  divers  erobaras. 
II  ne  favoit ,  entre  autres ,  comment  recouvrer  de  Targent  fuffi- 
famment  &  aflez,  tot ,  pour  foutenir  le  Roi  de  Danemarc  fon 
oncle ,  qu'il  avoit  engage  a  faire  la  guerre  a  TEmpereur  pour  le 
retabliiTemcnt  de  rElecteur  Palatin  ,  &  qui  avoit  ece  taille  en 
pieces  par  le  Comte  de  Tilly  pres  de  Luttern  ,  le  27  du  mois 
d'Aotit  i6z6.  Le  moyen  qu'il  employa  fut  d'envoyer  des  Let- 
tres  fous  fon  Sceau-Prive,  a  certaines  perfonncs,  pour  leur  de- 
mander  de  Targent  a  titre  d'emprunt ,  &  de  propoier  a  d'autrcs 
de  lui  en  donner  a  titre  de  B^nevolence.  Sur  quoi ,  on  fit  partir 
des  CommifTaires-Collefteurs  pour  toutes  les  Provinces  ,  avec 
ordre  de  parler  a  chacun  feparement,  &  de  fe  fervir  des  raifons 
les  plus  convenables  au  caradere  des  gens ,  &  les  plus  propres  a 
faire  impreflion  fur  eux. 

Mais  il  faut  que  tout  cela  ne  produilit  pas  grand'  chofe,puis- 
que  nous  trouvons  dans  ce  XVIIIToroc  des  Ad:esPubIics,pa- 
ge  762  ,  une  Proclamacion  datee  a  Hamptoncourt  le  22  Septem- 
bre  1626 ,  par  laqucUe  Ic  Roi  rcconnoit ,  qu'il  avoit  efpere  que 
cette  afftire  lui  rapporceroit  plus  qu'elle  nc  Tavoit  fait  ;  ce  qu'il 
attribuoit  en  partie  ,  a  la  repugnance  de  certaines  gcns  qui  n'e- 
toient  pas  des  plus  zeles.  Enluite  il  declare  avoir  donne  ordre 
que  ceux  qui  en  confequence  des  Lettres  qu'ils  avoient  regues, 
lui  avoient  ou  donne  ou  prete  de  Targent,  en  fuflent  rembour- 

fes  fans  delai .     Une  marque  bien  fenfible  du  grand  befoin 

d'argent  oii  il  fe  trouvoit,  c'eft  Temprunt  de  1 00000  1.  qu'il  fic 
a  la  Ville  de  Londres ,  &  que  les  Magiftrats  auroient  bien  vou- 
lu  cluder  ;  mais  le  Confeil  le  prit  fur  un  fi  haut  ton  avec  eux  , 
de  ce  qu'ils  olbient  balancer  les  ordres  du  Roi  portes  a  leurHo- 
tel,  qu'ils  furent  contens  d'en  etre  quittes  pour  y  obeir  (2). 

Enlin ,  les  belbins  du  Roi  etoient  fi  preflans ,  qu'il  comman- 
da  a  fonConfeilde  confulter  fur  les  moyens  d'y  fubvenir  le  plus 
tot  &  le  plus  pleinement  qu'il  feroit  poffible.  Apres  bien  aes 
deliberations ,  il  fut  conclu  que  Tecat  urgent  des  afiaires  ne  per- 

mec- 


Char- 

LES    I. 


fi)  Mr.  de  Kafin  dit  que  ccs  Colkaeurs ,  ou  Commijfaires  Deputes  porter  lui-meme  ks  Tntlruaions  donnees  a  ces  CommifTaires ,  dans 

dms  les  Mvcrfes  Provinces  tionr  fnire  Ja  leiee  de  ces  Emfruras  ,    avoient  kfquelks  ce  terme  eft  fixe  a  quinze  jours ,  Sc  non  a  dou7.e. 
ordre  ie  jixer  U  terme  dii  pxyement  k  quinze  jours.     Ce  n'e(t  qu'une         (i)  Mr.   de  R<ipn  dit  poruivemcnt  ,    que  ta  tentative  que  le  Rotfit 

difference  de  trois  jours  ,    raais  c'efl;  une  difterence  :    &  cettc  difte-  d'emprunter  cent-milk  livres  Jlerling  de  la  Ville  de  Lonires  ,  ne  lut  reus- 

rence  cft  d'autant  moins  excufabk,  que  notre  Auteur  va  bient6t  rap-  fit  foint ,  U  VdU  s'm  etant  excufie.     Et  quelques  lignes  apres ,  il  tait 
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j8r 


OnAR-  mettant  pas  d'ittendrc  rafiemblee  d'im  Parlemcnc  ,  le  moycii 
his  I.  qui  y  avoit  le  plus  de  rapport  ,  &  qui  etoit  en  meme  teras  le 
plus  prorat  &  lc  plus  convcnab!e,etoit  de  faire  un  Emprunc  ge- 
ncral  dans  tout  le  Royaume ,  .en  demandant  a  chaque  particulier 
la  mcme  fomme  qu'il  avoit  payee  pour  les  Subfides  accorde^  par 
]e  dernicr  Parleraent.  Cependant,  comme  le  Roi  &  fon  Con- 
ieil  s'attcndoienc  a  rencontrer  bien  des  obftacles  a  rexecution  de 
ce  Projet,  lis  donnerent  les  Inftruftions  fuivantcs  auxCommis- 
laires  deputes  dans  les  diverfes  Provinces  pour  aller  faire  la  le- 
vee  de  ces  Hmprunts. 

1.  Que,  poiir  donner  bon  exemple  aux  autres,  ils  pretent  eux- 
memes  a  Sa  Majefte  les  fommes  qu'on  leur  demande ;  ce  qu'ils 
auront  foin  de  montrer  par  les  foumiflions  &  les  fouscriptions 
qu'ils  en  produiront  fignees  de  leur  proprc  main. 

2.  Que,  pour  adigner  a  chacun  ce  qu'il  doit  preter,ils  pren- 
nenc  pour  diredlion  le  Livre  qui  a  ete  faic  pour  le  payemcnt  du 
dernier  Subfide;  c'eft-a-dire,  qu'ils  demandent  par  voie  d'em- 
prunt,  les  memes  (bmmes  auxquelles  chacun  a  ece  taxe  pour  le 
Subfide  accorde  par  le  Parlement.  Par  exemple ,  celui  dont  les 
bieiis  mobiliaires  ont  ete  eftimes  cent  livres  lierling  ,  doit  pre- 
ter  cenc  marcs,  &  celui  dont  les  Terres  ont  ete  evaluees  a  cent 
livres  fterling  de  revenu  doit  preter  cent  iivres ;  &  ainfi  a  pro- 
portion. 

3.  Qu'ils  faflent  tous  leurs  efForts  pour  perfuader  a  chacun  de 
pretcr  volontairement  ,  en  faifant  entendre  la  neceflite  ablblue 
ou  le  Roi  fe  trouve  de  fe  fervir  de  ce  moyen  pour  foutenir 
l'honneur  &  la  reputation  du  Royaume,  pour  maintenir  la  ve- 
ritable  Religion,  pour  mettre  en  furete  le  Roi  &  le  Peuple,  & 
pour  confcrver  nos  Amis  &  nos  Allies  engages  dans  la  me.iie 
caufe^  n'etant  pas  tems  de  difputer,  mais  d"agir. 

4.  Qu'ils  fixent  le  terme  du  payemcnt  aquinze  jours,(Scqu'ils 
tachent  de  p.;rfuader  aux  plus  aifes  de  pcyee  touce  leur  taxe  a 
une  feule  fois ,  afin  de  fubvenir  d'autant  plu:6t  aux  beibins  de  Sa 
Majcfte.  II  pourront  neanmoins  accepter  la  moitic  du  [-(aye- 
menc  dans  quinze  jours  ,  cn  declarant  que  Taurre  moitie  devra 
ctre  payee  avant  le  vingtieme  du  mois  de  Decembre  pro- 
chain. 

5.  Qii'ils  traitenta  part  avec  chacun  dc  ceux  qui  doiventpre- 
ter  ,  6c  non  pas  cn  prefencc  des  autrcs  ,  a  moins  qu'ils  n'en 
ayent  quelque  bonne  raifon.  S'ils  trouvent  des  gcns  qui  refu- 
fcnt  de  preter ,  ou  qui  par  des  delai>  &  des  excufe;  perliftent  a 
ne  pas  le  faire  ,  ils  les  examineront  fous  Serment  ,  pour  favoir 
li  quelqu'un  leur  a  parle  pour  leur  perfuader  ou  de  refufer  ,  ou 
de  chercher  des  excufes  pour  fe  dispenfcr  de  preter  ;  qui  font 
ceux  qui  leur  ont  parle  ,  6c  de  quelles  paroles  ils  fe  font  fervis 
pour  les  perfuader.  Qu'ils  defendenc  a  ces  gens-la  ,  de  la  part 
du  Roi,  &  fous  leur  Serment  d'Allegeance ,  de  decouvrir  a  qui 
<jue  ce  foit  ,  ce  qu'ils  ont  repondu  quand  on  leur  a  demande 
l'cmprunt. 

6.  Qu'ils  ufent  d'un  grand  difcernement  pour  commencer  par 
ceux  qui,  felon  les  apparences,  doivent  donner  de  bons  exem- 
ples  ;  &  quand  ils  auront  un  bon  nombre  de  Signatures  appo- 
lees  a  la  Lifbc  des  Preteurs,  qu'ils  les  montrent  a  d^autres,  afin 
de  les  porter  aufl^i  a  figner. 

7.  Qu'ils  faftent  leurs  efForts  pour  decouvrir  ,  fi  quelqu'un , 
publiquement,  ou  en  fecret,  a  travaille  a  en  dilliiader  d'autres, 
ou  a  i'e  plaindre  de  cette  methode  ,  ou  a  s'oppofer  a  la  bonne 
difpofition  des  aucres.  Qu'autanc  qu'il  leur  fera  pollible ,  ils  em- 
pechcnt  qu'on  ne  s'entretienne  fur  ce  fujet.  QLi'ils  notifient  au 
Conieil-Prive  par  ecrit,  les  noms,  les  qualites  ,  les  lieux  d'ha- 
bitacion  de  ceux  qu'ils  trouveronc  refracftaircs ,  en  couce  diligen- 
ce,  &  parciculierement,  s'ils  decouvrent  qu'il  fe  trame  quelque 
Confederation  pour  s'oppofer  a  remprunt. 

8.  Qu'ils  faOent  connoitre  a  chacun  ,  que  Sa  Majefte  veut 
bien,  en  confideration  de  ce  pret  ,  fe  defifter  des  fommes  qu'il 
avoic  demandees  par  voie  de  B^n^volcue  &c  en  pur  don;  delor- 
tc  que  ce  qui  a  ece  deja  paye  pour  ce  regard ,  fera  compce  com- 
me  faifant  partie  du  pret ,  &  que ,  fi  ce  qui  a  cte  paye  excede  la 
fommc  qui  eft  prefentement  demandte  ,  Sa  Majefte  rendra  le 
furplus  ians  aucuns  fraix.  11  en  eft  de  meme  dcs  ibmmes  que  le 
Roi  a  demandces  par  dcs  ordres  fous  !e  Sceau-Prive.  Si  on  en 
a  paye  quelqu^une,  Sa  Majefte  veut  que  ces  fommes  foient  im- 
putees  fur  le  Pret,  comme  en  faifant  une  partie;  &  fi  on  n'en 
a  point  paye  ,  ccs  ordres  du  Sceau-Prive  demeureront  comme 
non  avenus  pour  ceux  qui  feront  volontairement  le  Pret  de- 
mandc. 

t).  Qu'ils  n'admettent  aucun  proces  au  fujet  de  rEmprunt,ni 
aucune  raifbn  pour  diminuer  la  fbmme  demandee;  le  tems  6c  la 
necefTice  preflante  ne  permettant  point  qu'on  entre  dans  de  pa- 
reilles  conteftations ,  qui  ne  feroient  que  diftraire  &  detourner 
les  Sherifs. 

10.  tnfin  ,   il  eft  ordonne  aux  CommifTaires  ,   fur  leur  Scr- 
ment  d'Allegeance  ,   de  tenir  ces  Inftruftions  fi  fecretes  qu'ils 
foient  les  feuls  qui  puilTent  en  avoir  connoifTance. 
Declata-      Oam  ccla ,  le  Roi  publia  une  Declaration  datee  du  7  d'Oc- 
tioa  du 

entendrc  quc  la  Villc  fut  chatiee  dc  cc  rcfus ,  8cc.  Pourquoi ,  ftns 
en  rendre  la  moindrc  raifon  ,  contredire  li  fouvcnt  un  Hiftorien  qu'on 
abrege ,  8c  qui  pafTc  pour  tres  lidelc ,  Sc  tres  cxaitl  ? 

(3)  ,,  Ceft  ce  qui  nc  fc  pratiquc  jamais  en  Angletcrre  ,    oix  les 
M  Confeils  dc  Guerrc  n'ont  aucune  jurisdiAionj  qu'auunt  qu'il  plait 


tobre  1626,  iWhitchall  ,  portant  pour  ticre,  Ddclaration  «et-  Char- 
te  ^-  precifi  d?  tintention  de  Sa  Mjjefie'  en  recevant  d;  fes  fiJe~  'es  1. 
les  Sujets  un  Suhfide  par  voie  d^Emprunt.  (Cet  Adle  fe  trouve  '^°' '","" 
dim  le  XVIIi.Tome  dtRymer  page  76+).  Le  Roi,  aprcs  y  a-  Em"-'  *' 
voir  indique  les  raifons  qu'il  avoic  euesdedilToudre  le  Parlement,  piun". 
&  qu'il  avoit  amplement  deduitcs  dans  fa  derniere  Declaration, 
reprelente  dans  celle-ci  rimpolfibilite  ou  il  fe  trouvoic  de  prcn- 
dre  une  autre  voye  que  celle  de  FEmprunt  pour  raaintenir  la 
caufe  de  la  Rcligion,  conferver  fon  propre  honneur  ,  defendre 
fon  Peuple,  mettre  cn  furete  le  Royaume  &  fbutenir  fes  AUies. 
II  promet  que  cette  voye  qu'il  cft  forcc  de  prendre  pour  1  heure, 
ne  tirera  point  a  conlequence  pour  Tavenir  ,  &c  ne  pourra  jamais 
fervir  d'excniple  ni  de  fondement  pour  l"aire  des  Impofitions  ou 
des  levees  de  denicrs  ,  au  prejudice  des  juftes  &  anciens  Privile- 
gcs  que  fes  IUuftres  Predecefleurs  ont  accordes  a  la  Nation.  Ec 
conime  on  faifoit  courir  le  bruit  ,  que  ii  cette  entreprife  alloit 
reuflir,  on  la  renouvtllcroit  tous  les  ans  ,  fous  les  mcmes  pre- 
textes  ,  enforce  qu'il  n'y  auroic  plus  de  Parlemenc  ;  Sa  Majefte 
declare  6c  allure,  foi  de  Roi,  que,  quoique  la  grandeur  des  be- 
foins  qui  fonc  inopineraent  furvenus  ,  ne  lui  donne  pis  le  teras 
d'aflembler  un  Parlement  ,  &  moins  encore  d'en  attendre  les 
deliberations  &  leurs  effets  ;  il  eft:  fi  eloigne  de  vouloir  faire  de 
raffjftion  de  fcs  Sujets  Tufage  qu'on  lui  impute,  qu'au  contrai- 
re  il  eft  dans  la  pleine  relblucion  de  faire  cetce  convocition  des 
la  premiere  occaiion  convenable  ;  relbludon  donc  il  fera  d'au- 
tanc  plus  dispdle  a  avancer  rexecution  ,que  fon  Peuple  lui  don- 
nera  des  marques  de  fa  bonnc  volonte  dans  ces  circonftances  fi 
epineufes  &  fi  preirantcs.  Enfin  ,  il  promet  de  procurer  aux 
Preteurs,  aullitbt  qu'il  lui  fera  poflible  ,  h  remboarfen-.ent  de 
ieurs  denicrs ,  defqueis  il  diclare  qu'il  ne  le  fcra  ablolumenc  d'au- 
tre  emploi  que  pour  le  fcrvicc  du  Pubiic. 

Les  ComminTions  pour  la  levee  de  rEmpnjnt  ont  ctc  inferees 
dans  le  XVIH.Tome  des  A6tes,&c.  pigc!^35,  jufqu  ii  830, & 
fon:  datecs  a  Wettminfter  le  5  de  Fevrier. 

Pour  faciliter  ces  Emprunts  ,   on  publia  une  Lifte  des  Sei-    Ce  qae 
gncurs,  des  Magiltrats,desJurisconfu!tes, &c.  qui  avoient  fous-  Jft  pouj 
crit  volonc.iiremenc  ,   afin  de  donner  un  bon  excmple  aux  au-  fjciiiter 
tres  ;  "&  cous  les  Pairs  eurent  ordre  de  fe  tenir  dans  leurs  Mai-  '*-"*  '^"•" 
fons  de  Campagne,  afin  que  leur  abfencc  n'apportat  ni  delai  ni  ^"""' 
obltaclc  aux  fbuscripiions.     Cependant  le  Roi  ,   pour  montrer 
qu'il  ne  vouloit  point  admetcre  d'excule  ,    depouilla  Randolphe 
Crew  de  la  Charge  de  Preniier  Juge  du  Royaume ,  pour  avoir  te- 
moigne  pcu  de  dispoiitiou  a  fe  foumettrc  a  cec  Emprunt.     On 
logea  des  Soldats  par  billets  chez  les  Particuliers  qui  montroient 
de  la  repugnance  a  precer ;  &  ceux  qui  foulfroienc  quelques  vio- 
lences  de  la  parc  de  ces  facheux  hoces  ,   ecoient  obliges  par  les 
ordres  expres  du  Roi  ,   de  s^adrefler  au  Confeil  de  Guerre,  de 
force  que  les  Officiers  ecoienc  lcs  feuls  Juges  d;  leurs  Soldacs  (3). 
L'£veque  de  Lincoln  ,   s'ecant  declare  cn  public  contre  rtim- 
prunt,  le  Confeil  en  fit  tairc  des  Informations  ,   ou  on  le  char- 
gea  d'autres  pretendus  crimes ;  mais  c'eft  ce  dont  nous  parlerons 
plus  au  long  dans  le  Tome  fuivanc.     Les  Membres  du  CoUege 
de  Droic  de  Lincoln ,  n'ayant  ricn  voulu  dccider  fur  rEmprunt, 
qu'ils  ne  trouvoient  point  du  cout  lcgitime ,  en  furent  reprimun- 
des  par  le  Conlcil  ,   dans  une  Lcttre  ,  oil  il  leur  fut  ordomie 
d'cnvoyer  aux  Seigncurs  une  Lifte  des  refractaires  qui  fe  trou- 
voient  parmi  eux.    Les  gens  diftinguci  dans  les  diverles  Proviii- 
ces  ,  lorsqu'il3  refufbient  de  fbuscrire,ecjienc  cices,  &  forces  a 
comparoitre  devant  leConieil,  qui  fur  un  fecond  refus,  les  re- 
leguoit,  &  meme  les  failbit  metcre  en  prifon  dans  dcs  lieux  de 
leur  demeure  ,   comme  nou;  Favons  deja  remarque  ci-deffus. 
Quant  aux  Bourgcois  opiniatres ,  on  les  enrolloic  par  force  pour 
Soldacs  ou  pour  Matclots. 

Outre  ccs  moycns,  la  Cour  en  employa  encote  un  autre;  ce 
fut  de  faire  prccher  par  des  Miniftres  gagnes ,  comme  une  Doc- 
trine  de  lEcriturc,  que  les Sujets Jbnt  ohliges  dobiir  auRoidant 
tout  ce  quil  commande  ,    ^  fans  rien  cxaminer.     Ceux  de  ces 
Predicateurs  qui  fe  diftinguerent  le  plus  fur  cetce  matiere  furent, 
le  Dodteur  Robert Sibthorp,\'ica.he  dt  Barckley ,  dansleSermon 
qu')l  prononca  aux  Afi^ifes  de  Norchampcon  ,  le22Fevrier  162', 
&  le  Dodlcur  Roger  Man-waring  dans  lcs  deux  qu'il  ficdevanc  le 
Roi  a  Oatlands ,  dans  le  mois  de  Juillec  fuivant  ,   &  qui  furent 
publies  fous  le  ticre  de  Religion  &  Vidfat^.     Le  Docteur  Sibt-  ,^0^?'°" 
horp ,  dans  le  fien  qui  fuc  imprime  fous  le  cicre  d'0heijfa?!ce  A-  horp'.  " 
pofiolique,  &  dedie  au  Roi ,  foucient  ,   que  les  Sujets  font  ohli- 
gis  d^obfir  aux  Commandemens  de  leur  Prince  ,    quand  meme  ce 
qui  leur  efi  enjoifit  Jeroit  contraire  aux  Loix  Divines  ^  naturel- 
les ,  ou  impojfible  a  exccuter ,  ^  </e  foujjr-ir  la  pu?iition  de  leur  des- 
ob6iJfance ,  Jans  r^fifier ,  Jans  fe  plaindre ,  Jms  murmurer  ;  parce 
que  c'efi  au  Prince ,  qu'it  appartient  de  faire  les  Loix  ;  car  /d  ou 
efi  le  Com??iandement  du  Roi ,  id  efi  auj/t  la  Puijfanco ,  c^  ^«i  lui 
dira ,  Que  fais-tu  (4)  .'  Le  Dodteur  Ma^iiuaring  s'expliqua  en- 
core  plus  ouvcrcement.    II  dit,  „  que  leRoi  necoic  point  obli-  Sermon 
„  ge  d'obferver  lcs  Loix  du  Royaume  touchant  les  Droits  &  les  ^'^  '^^'" 
„  Privileges  de  fes  Sujets.    Mais  quc  le  Commandemenc  &  le  "'""'S' 

5,  bon 

,,  au  Parlement  de  leur  cn  donncr  ,   par  un  A6le  expres  ,    dans  les 
„  occalions  ,    Jc  pour  lc  tems  qu'il  le   juge  convenabie".     Rafm, 
Hift.  d'An3let.  Ch.trles  I.  p.  Jjf. 
(4.)   lcchji.yU ,  Chap.  VIII.  v.  3,  4. 
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„  bon-plainr  du  Monarque ,  en  ce  qui  regarde  lesTaxes  &  les 
5,  Emprunts,  obligenc  les  confciences  des  Sujets,  ("ous  peine  de 
„  b  damnation  eternelie.  Que  ceux  qui  ret-ufenc  de  precer  ia 
„  fomme  qu'il  leur  emprunte  ,  commectenc  une  grieve  ofFenfe 
„  contre  la  Loi  de  Dieu ,  &  la  fupreme  autorite  du  Roi,  &  fe 
5,  rendent  coupables  d'impiete  ,  de  deloyauce ,  &  de  rebellion. 
„  Qiic  raurorite  du  Parlemenc  n'eft  poinc  neceffaire  pour  lever 
„  des  Taxes  &  d;s  Subfides ;  &  que  les  lentes  procedures  de  ces 
5,  A(Tembl6es  ne  font  nullement  propres  a  fecourir  TEcac  dans 
5,  fes  necenTites  urgences  ;  qu'au  concraire,  elles  ne  fonc  qu'ap- 
„  porter  divers  obftacles  aux  juftes  delleins  des  Princes. 

La  Cour  etoic  fi  eloignee  de  desapprouver  cetce  Dodtrine  ex- 
traordinaire  ,  qvi^yitot  Archeveque  de  Cancorbery  fut  fuspendu 
de  fes  foncftions  Archiepifcopales ,  pour  avoir  refufe  fon  appro- 
bation  au  Sermon  de  Sibthorp  ,  &  pour  avoir  donne  par  ecric 
les  raifons  de  fon  refus ,  comme  nous  ravons  rapporce  dans  TAr- 
ticle  des  Commiffions  Ecclefiaftiques.  Manwaring  ,  quoique 
condamne  a  ramende  par  la  Chambre-Haute  dans  le  Parlemenc 
fuivanc,  &  a  faire  une  reparation  publique  aux  Barres  des  deux 
Chambres  ,  &  a  etre  mis  en  prifon  ;  quoique  fuspendu  pour 
trois  ans  &  dcclare  indigne  de  touc  Emploi  Ecclcliaftique  ou 
civil,  obcint  neanmoins  bienc6c  apres  fon  pardon  du  Roi,avec 
un  bon  Benefice  &  enfuite  un  Eveche{i).  Et  Sihtborp,  a;aoi- 
que  cenfure  par  le  Parlement  ,  fut  fait  Chapclain  ordinaire  du 
Roi ,  Chanoine  de  Feterborougb  ,   &  Redleur  dc  Barton-Lati- 


mers  dans  la  Province  de  Norchampcon. 

Le  Docleur  Sibthorp  faifoit  fes  etudes  au  CoUege  de  Lir.coln, 
aOx/ors/;  mais  ayanc  quicte  rUniverfite  de  bonne  heure,  lansy 
avoir  mcme  pris  le  dcgre  de  Bachelier  es  Arts ,  il  ne  fut  re^u 
Dofteur  en  1624  que  par  la  favcur  du  Dodeur  Pwff ,  Doyen  de 
Teterborough.^c\\i\  ttoitdans  ce  tems-la  Vice-Chancelier d'Ojc/br<^. 
Sibthorp ,  outre  fon  Vicariit  de  Barckley  ■,  avoit  encore  le  Rec- 
torac  de  J-Vater-Stratford ,  dans  la  Province  de  Buckingham, qm 
lui  avoic  cte  confere  par  le  Chcvalier  Antoine  Tkrockmorton, 
Enfuice  ayanc  epoufe  dans  ce  Pais-la,  ia  fiUe  du  Chevalier  j*?*»» 
Lan.b  de  Btfr/j-a'?// Chancelier  de  Feterhorough ,  il  fuc  faic  undes 
Commilfaires  de  Paix.  Sibthorp  qui  ecoit  ne  avec  trcs  peu  de 
biens  de  la  forcune  &  avec  aufti  peu  de  dons  de  la  Nacure,  ne 
mit  fon  Scrmon  au  jour,  que  comme  un  moyen  de  fe  rendre 
la  Cour  favorable ;  &  il  fauc  avouer  que  cecte  adion  ,  jointe  a 
fes  manieres  empreffees  &  flateufes,  fiit  la  caufe  de  fon  Avan- 
cemenc,  comme  nous  le  verrons  dans  la  fuite  de  ce  meme  Ar- 
ticle.  L'annee  avant  qu'il  prechac  fon  Sermon  ,  s'etant  trouve 
a  Leycejler  &c  fouhaitanc  d'y  demeurer  pour  y  agir  comme  Com- 
miffaire  de  la  Haute  Commiffion,  il  prefla  conjointement  avec 
fon  Beau-Pere,  TEveque  de  Lincoln,  qui  eroit  alors  a  Bugden, 
de  proceder  concre  les  Furitains  (2).  Quel  eft  donc  le  carac- 
tere  de  ces  gens-Ia ,  demanda  TEveque  ?  Ces  gens-la ,  repondic 
Lamb ,  en  prefence  du  Dodteur ,  fuyent  avec  foin  les  juremens, 
rimpurete  ,  rivrognerie ;  mais  ils  ne  font  pas  difficulte  de  de- 
guifer  la  verite,  &  de  jetter  les  autres  dans  l'illufion.  IIs  fefont, 
concinua-c-il,  un  devoir  d'encendre  deux  Predicacions  par  jour, 
&  d'empIoyer  la  nuic  a  fe  les  rappeller  dans  la  memoire;  &  ils 
paflcnc  meme  quelquefois  des  jours  enciers  dans  le  Jeune  &  dans 
la  Priere.  Mais  comment  fe  conduifenc-ils  par  rappoit  a  TEm- 
prunc,  dic  rEveque?  Ils  fouscrivent  &  pretenc  volonciers,  re- 
pondirenc  tout  a  la  fois  le  Beau-pere,  &  le  Gendre.  „  Cela 
„  etanc ,  reprit  l'Eveque ,  il  n'y  a  point  d'homme  de  bon-fens 
5,  qui  puifiedire,  CecccVille  eft  uneVille  de  Puritains.  Quanc 
„  a  moi  ,  ajouta  t-il,  je  ne  fuis  nuUemenc  difpofe  a  faire  pro- 
„  ceder  contre  eux.  Je  fuis  deja  disgracie,  j'ai  le  Duc  deBuc- 
„  kingkatn  pour  Ennemi ,  &  je  n'irai  poinc  m'actirer  fur  les  bras 
„  les  Presbiceriens ,  qui  poufleronc  certaineraent  les  Afifaires  juf- 
5,  qu'a  la  derniere  extremite  ".  Sihthorp  fuc  fi  mal  facisfaic  de 
cetce  Conclufion  ,  qu'il  dic  au  Prelac,  fai  le  cteur  plei»  d'a- 
mertume  de  voir  tant  dUndifference  pour  PEglife.  II  en  dreffa  un 
Verbal  &  Tenvoya  au  Confeil.  Le  Confeil  ordonna  que  cec 
Afte  fcroit  cachete,  &  mis  fous  la  garde  de  Mr.  Trumbal,  Tun 
des  Clercs ;  mais  TEveque  trouva  le  moyen  d'en  avoir  une  Co- 
pie. 

Dans  rExpofition  que  TArcheveque  Ahbot  fit  de  ce  qui  fe 
pafla  au  fujet  de  rApprobacion  du  Sermcn  de  Sibthorp ,  on  crou- 
ve  un  faic  qu'il  ne  iera  poinc  hors  de  propos  de  rapporcer  ici, 
avanr  que  de  prendre  conge  de  ce  Dodeur  en  Theologie.  Nous 
avons  dic  dans  TArcicle  des  CommiJJions  Ecclefiaftiijues  ,  que  la 
permiffion  d"imprimer  ce  Sermon  fut  donnee  par  TEveque  de 
Londres ,  apres  le  refus  que  fon  Chapelain  en  avoic  faic.  11  fauc 
remarquer  prefencemenc,  que  ce  Chapelain,  qui  fe  nommoit 
le  Dodteur  Worral,  &  qui  n'avoit  pas  la  confcience  forc  deli 


„  Anglecerre  qui  poflede  quoi  que  ce  foic  en  pure  propriete.  Mais  Charo 
„  fouvenez-vous  uue  fi  les  tems  changent,  la  publication  d'une  les  i. 
„  tellePicce  vous  conduira  fur  unechataut".  LeChipelain  pro- 
fita  de  Tavis  (3)  ;  il  eftaca  quelques  Lettres  de  fa  fignature  ,  & 
fe  tira  par-la  d'une  forc  mauvaife  Affaire. 

Manvjaring  ecoit  de  Stretton ,  dans  la  Comte  de  Shropshire, 
II  apprit  la  Grammaire  dans  rEcole  Royale  de  Worcefier.  II  fut 
immacricule  dans  1'Univerfice  d^Oxford,  au  commencement  de 
Tannee  1604 ,  &  peu  de  cems  apres  il  parvint  a  etre  Tun  des 
Clercs  de  ce  qu'on  nomme  All-SouCs  College. 

La  fuppreffion  qui  fut  faite  du  Serinon  de  Man^aring ,  peut 
etre  commodemenc  renvoyee  a  TArticle  des  Livres  j  mais  nous 
ne  faurions  mieux  placer  que  dans  celui-ci  les  procedures  que 
les  deux  Chambres  firent  i  ce  fujet.  Ainfi  nous  parlerons  de 
TAccufation  &  de  la  Declaracion  des  Communes  concre  ce  Doc- 
teur,  de  la  Sentence  que  les  Seigneurs  prononcerent  contrelui, 
de  Taveu  qu'il  fit  publiquement  de  fa  fauce ,  comme  auffi  des 
Leccres  d'abolicion  6c  de  Tavancemenc  qu'il  obcinc  du  Roi.  Ces 
particularites  ne  peuvent  etre  que  fort  intereflantes  &  forc  agrea- 
bles,  a  en  juger  par  le  foin  avec  lequel  Mr.  de  Rapin,  &  la  plu- 
parc  de  ceux  qui  onc  ecric  fur  nos  affaires  de  ce  tems-Ia  ,  ont 
bicn  voulu  les  recueillir.  Et  fi  je  dis  a  mon  Lefteur  que  quel- 
ques-uns  de  nos  plus  celcbres  Hiftoricns  ne  les  onc  ecartees, 
qu'en  temoignanc  avec  chagrin ,  que  c"etoit  fauce  de  place ,  j'es- 
perc  quc  la  longueur  de  cet  Article  ne  rimpatientera  poinc ,  & 
ne  lui  fera  pas  fouhaicer  de  me  voir  pafler  plucoc  a  un  autre. 

Vers  la  fin  du  mois  de  Mai  de  rannee  1628  ,  Mr.  Roufe  De- 
pute  au  Parlement  de  la  parc  de  la  Ville  de  Tiuro ,  dans  la  Pro- 
vince  de  Cornouaille  ,  porta  dans  la  Chambre  des  Communes 
raccafacion  fuivancc  contrc  le  Dodleur  Roger  Maniuaring. 


au 


cace  ,  approuva  le  Sermon  d'abord  qu'on  le  lui  prefenta ,  &  y  j, 
appofa  precipicammenc  fa  fignacure.  Mais  apres  y  avoir  mieux 
penfe,  il  alla  confulcer  la-deflus  le  favanc  Jurifconfulte  Selden, 
Membre  du  lutter-Tempel ,  qui  lui  repondit  en  cestermes:  „  Si 
„  la  Dodrine  de  TOuvrage  que  vous  approuvez  eft  veritable ,  il 
„  n'y  a  plus  au  monde  de  Meum  &  de  Tuum,  ni  aucun  homme  en 


Mr.  1'Orateur, 

„  Je  me  rends  devant  cette  AfTemblee,  TAccufateur  de  Mr.    Accufa- 

Manwaring ,  Perfonnage  diftingue  par  fes  titres  de  Dodeur  ",""  ,^^^_ 

en  Theologie  ,    &  de  Predicateur  du  St.  Evangile  ;    mais  te  contre 

plus  fameux  encore  pour  les  avoir  changes  par  fa  mauvaife  M»awi- 

conduite  en  Chefs  d'Accufation  ;  de   forte  que  plus  ces  ci-"°*' 

tres  fonc  excellens  &  refpefiables  par  eux-memes  ,   &  plus 

doic  ecre  vicieux  ,   corrompu,   &  criminel  ,  celui  qui  Ics  a 

deshonores. 

„  Ceft  une  grande  charge  ,  que  celle  que  je  mets  fur  cet 

homme.    Elle  eft  grande  en  elle-meme,  &  elle  Teft  par  les 

grandes  charges  qu'elle   renferme.     Serpens  ,    qui  Serpentem 

devorat ,  fit  Draco.     La  charge  de  cec  Homme  ,   en  ayant 

englouci  &  digere  plufieurs  aucres,  eft  dcvenue  un  Monftrc 

de  charges. 

„  La  principale  de  ces  charges  ,  c'eft  le  Comploc  forme  , 

&  les  menees  mifes  en  pracique,  pour  changer  &  renvcrfer 

la  Cpnfticucion  de  ce  Royaume  &  de  fon  Gouvernement. 

Pour  cet  effet, 

1.  „11  tache  d'infpirer  a  Sa  Majefte,  &  de  lui  perfuader, 
,  que  le  Pouvoir  Royal  n'eft  point  limite  par  les  Loix.  Ce 
,  que  le  Roi  Ja<jues ,  de  glorieufe  memoire  ,  traica  de  Tiran- 
,  nie ,  dans  un  de  fes  Difcours  au  Parlement ,  &  de  Tirannie 
,  accompagnee  de  Parjure. 

2.  II  tache  d"infpirer  &  de  perfuader  aux  Sujets  ,  qu'ils  font 
,  obliges  en  confcience  d'obeir  aux  Commandemens  qui  font 
,  meme  injuftes  ,  &  cela  fous  peinc  de  damnation  eternelle. 

3.  „  11  prive  les  Sujets  de  la  Propriete  de  leurs  Biens. 

4.  „  II  noircit  par  des  difcours  fcandaleux  &  infames  ceus 
qui  ne  veulent  point  renoncer  ^  cetce  Propriece ;  il  leur  donne 
dcs  noms  odicux,  pour  leur  attirer  rindignation  &  la  haine 
du  Prince  &  du  Peuple;  &  metcre  ainfi  de  la  divifion  en- 
cre  le  Chef  &  les  Membres  du  Corps  Policique,  &  encre  les 
Membres  eux-memes. 

"  5.  „  Ceft  dans  la  meme  vue  que,  marchanc  fur  les  traces 
„  de  Fiiux ,  &  de  fes  fuppocs ,  Manwarisg  cherche  a  eceindre 
„  TAucorice  dcs  Parlemens  &  leur  Convocacion. 

Dans  cet  endroit  Mr.  Roufe  lut  a  haute  voix  divers  pajfages 
du  Livre  de  Manwaring  ,  apres  quoi ,  il  continua  de  la  forte. 
„  Vous  voyeT.  que  raes  Chefs  d'Accufation  forcenc  de  la  pro- 
„  pre  bouche  &  des  expreflions  memes  du  Criminel  ;  6c  je 
„  ne  douce  poinc  qu'il  ne  vous  aic  femble  encendre  la  voix  de 
„  cec  aucre  fcelerac  ,  ^id  dabitis  1  Que  me  donnerez-vous , 
„  &  je  vous  livre  TEcac,  le  Royaume  ,  &  le  Bien-public  tra- 
„  his,  &  renverfes  de  fbnd  en  comble? 

„  Mais  j'obferve  deux  chofes ,  qui  aggravent  cxtremement  le 
-  Crime  que  je  pourfuis. 

I.  Le  cems  auquel  cecce  Dodtrine  de  deftruftion  a  ete  mife 


(i)  11  etoit  deja  Vicaire  de  St.  Gylfs  Jes  Chsnnps.  En  confervant 
ceBdnefice,  ii  obtint  le  Ke£tord.l  de  StanforJ-Rizers ,  dans  le  Com- 
te  d'Ejfex  j  enfuite  le  Doyenne  du  Chapitie  de  M^orcejler  ,  &  enfin 
rEvcche  de  St.  Dnvids.  (Cette  Notc  fait  partie  du  texte  Anglois). 

(i)  Oa  les  nomme  aulll  Freiiyteriens ,  ou  Noneonformijhs.  Mais  ce 


jour.  EUe  a  ete  prcchee  au  plus  forc  des  procedures 
,',  qu'on  faifoic  pour  TEmprunC;  elle  a  ete  imprimee  au  com- 
„  ment  de  ces  Seances  qui  onc  abouti  a  un  Remittitur  (4).  De 
„  forte  que  vous  pouvez  voir  aflez  diftindfement  qu'on  em- 
3'  ployoit  les  Tribunaux  &  la  Chaire  pour  mcttre  tout  le  Pais 

„  en 

dernier  nom  defigne  tous  ccux  d'entre  les  Proteftans,  qui  ne  fe  con- 
forment  point  aux  Ceremonies  de  rEglifc  Anglicane.^ 

(j)  Lorsque  je  fi?  la  Note  6.  de  la  page  176  ,  j'avois  entiere- 
meDt  oublie  que  notre  Auteur  lapportoit  le  Fait  qu'on  vient  de  li- 
re.    Cette  repetition  n'eft  point  d'une  grande  confe(iui:ncc  :  en  tout 

cas. 
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Char-   55  C11  fi^u  &  en  combuftion.   Or  Tun  de  ces  Renards  incendiai- 

LEs  I.      j,  res ,  c'etoit  Mr.  Manwarmg.  Et  pour  ce  qui  elt  des 

„  Cas  de  Neceffite  a  la  faveur  &  fous  lc  pretexte  desquels  on 
„  a  voulu  faire  paffer  la  Dodrrine  &  la  Methode  des  Em- 
,,  prunts,  rien  de  plus  mal  concerte  ni  de  plus  a  contre-tems 
„  publie  ,  puisque  C'etoit  juilement  Tannee  que  le  Pariement 
„  avoit  accorde  quatre  Subfides  &  trois  quinziemes.  Ce  qui 
„  eft  plus  que  fuffifant  pour  fermcr  la  bouche  a  ce  grand 
„  Dodeur,  &  lui  faire  revoquer  fa  Dodtrine  de  la  Necejjit^. 

„  2.  Les  moyens  qu  il  employe  pour  detruire  TEtat  j  ces 
„  moyens  il  les  tire  de  laTheologie,  de  la  Religion.  Oui,  ce 
5,  Dodeur  trouve  dans  fa  Theologie  &  dans  fa  Religion  le 
j,  moyen,  il  le  met  en  oeuvre.  J'ai  dit  de  perdre  le  Roi,  car  un 
„  Prince  n'eft  jamais  en  plus  grand  danger ,  que  lorsquil  prete 
„  roreille  a  des  difcours  capables  de  lui  faire  accroire  qu'il  pof- 
„  fede  les  actributs  de  la  Divinite.  Que  cette  idee  vienne  a  paf- 
„  fer  de  roreille  au  cceur,  reffec  en  fera  certainement  morcel. 
„  Ceft  le  cas  du  Roi  Herode.  Vous  en  favez  THiftoire.  He- 
„  rode  perit.  Or  cec  Homme-ci  attribue  au  Roi  une  portion 
„  de  la  touce-puiffance  divine.  Ec  quoiqu'on  puifle  envifager 
„  une  portion  de  ce  Tout  feulement  comme  une  Qualificacion , 
„  on  peut  auffi  envifager  le  Tout  commc  communiquant  a  cette 
,,  qualificacion  une  perfeftion  infinie  :  accribucion  dangereufe, 
„  &  qui  doic  faire  rrembler  quiconque  n'a  point  oublie  que 
,,  Dieu  a  dic  de  lui-meme ,  Je  fttis  un  Dieu  jaloux. 

j,  J'ai  ajoute,  que  Maiiviaring  s'etoic  fervi  de  la  Theologie 
„  pour  decruire  le  Gouvernement  &  le  Royaume.  Mais  cec- 
„  re  Theologic  lui  eft  particuliere.  Car  dans  quel  endroir  de 
„  TEcriture  auroic-il  Crouve  les  dogmes  de  deftrudion  qu'il  a 
„  publies  >  Cerces  ,  ce  Livre  Sacre  nous  declare  par-tout, 
„  que  Dieu  ejt  un  Dieu  d'Ordre ,  ^  »07/  de  Confufion  ;  nous 
„  deciare  que  /e  FJs  de  Dieu  efl  venu  pour  fauver,^  mn  pour 
„  perdre  les  kovwi.s.  II  paroic  donc  bien  que  Ma^i-waring  n'a 
„  poinc  re^u  fa  Theologie  ni  de  Dieu  ,  ni  du  Fils  de  Dieu, 
„  &  nous  pouvons  hardimenc  aflurer  qu'il  Ta  puifee  dans  le 
„  creux  de  rAbime,  puifqu'il  a  appelle  a  fon  Confeil,  &  af- 
,,  focie  a  fon  Comploc,  plufieurs  Jefuices  &  tels  autres  Moi- 
„  nes  ,  avec  lesquels  il  a  trafique  de  fa  Religion.  Cependanc 
„  pour  rendre  jullice  a  TEnfer  meme,  avouons  que  les  Jtfui- 
„  tes  fonc  plus  honnetes  gens  que  Man-waring.  Car  s'il  ne  leur 
„  avoic  rien  apporte  dc  plus  infernal  que  cc  qu'ils  avoienc  de- 
„  ja  d'eux-memes ,  il  n'en  auroit  point  tire  la  Theologie  qu'il 
„  a  repandue  parmi  nous ,  &  dans  ks  Citations  des  Textes 
„  Sacres  ,  il  n'auroit  poinc  fait  ufage  de  a.  Equivoques,  & 
„  de  ces  feufl^etes  palpables ,  qui  feroienc  donner  le  fouec  a  un 
„  pecic  Ecolier,  &  qu'il  regarde  neanmoins  commc  les  inftru- 
„  mens  d'un  triomphe  afllire. 

„  Mais  ,  pour  vous  donner  enfin  le  caraftere  de  cet  Hom- 
„  me,  que  je  ne  vis  jamais  de  mes  yeux  ,  je  n'ai  qu'a  vous  le 
„  meccre  en  oppoficion  avec  un  autre  qui  ne  lui  reflemble  en 
„  rien  ;  j'indique  ici  Samuel ,  que  nous  reconnoiflbns  cous  pour 
„  un  verirable  Prophcce.  II  eft  dic  de  Samuel,  qu'il  ^crivit  la 
„  Loi  dn  B.oyaume  dans  un  Livre  ,  <^  quil  pofa  ce  Livre  de- 
„  vant  fEternel{<^).  Mais  pourquoi  devant  l'EcerneI  ?  Ceft, 
„  fuivanc  la  decifion  d'un  des  Auceurs  de  Manwaritig  ,  c'eft  a- 
„  fin  que  le  Roi  ne  connut  point  ce  qu'il  pouvoic  commander, 
„  ni  le  Peuple  ce  a  quoi  il  ecoic  oblige  d'obeir.  Ainfi  Mr.  Man- 
„  "waring  cenanc  une  Doftrine  contraire  a  celle  d'un  vericable 
„  Prophece,  en  eft  un  faux,  fans  concredic,  6c  laSencence  pro- 
„  noncee  contre  les  faus  Prophetes(6) ,  Tattend,  il  doit  la  fu- 
„  bir.  Je  vous  ai  montre  un  arhre  ?nauvais  ,  <^ui  produit  de 
„  mauvais  fruits.  Ceft  a  vous  maintenant  a  voir  ,  s'il  fjuc 
„  executer  la  Declaration  de  TEvangile  concue  en  ccs  termes, 
„  Cet  arhre  fera  coufe  <^  jett^  au  feu  (j^. 

Le  troifieme  de  Juin ,  les  Communes  dreflTerent  une  Declara- 
tion  contre  ce  Dodteur  ,  &  la  firent  prefenter  ce  meme  jour- 
la  aux  Seigiieurs ,  par  Mr.  Vjm  ,  qu'elles  avoienc  mis  a  la  tete 
de  leurs  Deputes  a  une  Confcrence  qui  fe  tint  entre  les  Com- 
micces  des  deux  Chambres  du  Parlemenc.  Voici  cecce  Declara- 
cion. 

„  Pour  prevenir  le  plus  efficacement  qu'il  fe  puifle ,  la  ruine 
„  &  la  deilrudion  oii  comberoic  infailiiblemenc  ce  Royaume, 
„  fi  fcs  Loix  fondamencales  &  les  bonnes  Coucumes  qui  y  fonc 
„  etablies  y  etoient  meprifees  ,  6c  violees  impunemcnt  ,  & 
„  qu'ainfi  on  parvint  a  changer  la  foimc  ds  fon  Gouvernemenc, 
„  de  cc  Gouvernement  qui  I'a  mainccnu  duranc  tanc  de  fiecles 
„  dans  runion  6c  la  profperice  de  fes  differentes  parties  :  com- 
„  me  auffi  pour  rhonntir  de  notrc  Souverain,  &  pour  la  con- 
„  lcrvacion  de  faCouronne  &  de  fa  Perfonne  RoyaleilaCham- 
„  bre  des  Communcs  de  ce  Parlemenc  expole  ,  &  declare  par 
„  le  prefent  Afte,  &  declare  contre  Roger  Manwaring ,CkYC , 
„  Dodeur  en  Theologie ,  que ,  comme  en  vcrtu  des  Stacucs  & 
,,  des  Loix  de  ceRoyaume,  coucAnglois  ne  a  indubicablemenc 
„  le  Droic  &  le  Privilege  dc  ne  pouvoir  etre  force  a  payer  au- 
„  cuns  deniers,  foic  a  cicre  de  Taxe  ,  d'Aides  ,  de  Subfide  ou 
„  d'Emprunc  ,   a  moins  que  rimpofition  n'en  aic  ece  faice  du 

cas  ,  il  n'y  a  qu'a  tranfporter  ici  les  fcpt  oa  huit  dernieres  lignes  de 
cetle  Note-la,  &  a  en  fuppiimer  le  refte. 

(4)  On  a  vu  ci-deiTus  cc  qui  fe  pafla  a;i  fujet  dc  ceux  qui  recla- 
nioient  Vtitikits  Ccrpus  ,   ayant  ete  mis  en  prifon  pour  r.'avo;i  pas 


„  confentcmcnt  &  par  Afte  duParlement;  plufieurs  fidelcs  Su-  Ch  a  »■ 
„  jecs  de  Sa  Majefte,  fe  repofant  fur  ccs  Loix  &  Ufages  ,  ont  «•£»!. 
„  refufe  en  dernier  lieu  avcc  tout  Ic  refpedl  poffible  ,  de  pretef 
„  les  fommes  qu'on  cxigcoit  d'eux  fans  aucun  ordre  du  Parle^ 
„  mcnt. 

„  Neanmoins,  le  dit  Roger  Maniuaring  a  preche  ,  le  4  &  le 
„  29  du  dernier  mois  de  Juillet,  en  prefencc  deSa  Majefte,  '&c 
„  a  fait  cnluite  imprimer  fous  lc  titre  de  Religion  ^  Fide'tite , 
„  deux  Sermons  qui  foulent  aux  pieds  ces  Loix  de  ce  Royau.> 
„  me ,  qui  les  contredifent  ouvertement  ,  &  qui  tendent  a  fe- 
„  duirc  la  confcience  du  Roi,  &  a  le  decourncr  d'obferver  no» 
„  Loix  &  nos  Coucumes ,  comme  auffi  de  conferver  Ics  Droics 
„  &  les  Privileges  des  Sujecs  :  Scrmons  qui  cendenc  a  accirer 
„  Tindignacion  Royale  fur  ceux  qui  voudroienc  fe  dispenfer  de 
„  fouscrire  a  TEmprunc  j  qui  cendenc  a  decrier,  encrver  ,  abo- 
„  lir  les  bons  Reglemens  de  cct  Ecac ,  &  couce  rautorite  de  la 
„  Hauce  Cour  du  Parlemenc  ,  a  faire  pcrdre  au  Peuple  Taffec- 
„  tion  de  fon  Roi  ,  &  a  exciccr  par  couc  le  Royaume  des  ja- 
„  loufics,  des  difcordcs,  des  fedicions.  Or  pour  reuffir  dans 
„  une  entreprife  fi  mauvaife,  fi  criminclle,  ledit  Roger  Manvia- 
„  ring  fait  tous  fes  efforcs  dans  fes  deuxSermons,  pour  perfua- 
„  dcr  au  Roi , 

„  I.  Quc  Sa  Majefte  n'eft  nullement  dans  robligation  de 
,,  maintenir  6c  d'obferver  les  Loix  &  Ics  Coutumcs  de  ce  Ro- 
„  yaume,  concernanc  les  Droics  &  les  Privilegcs  des  Sujecs:  & 
„  que  ,  quanc  aux  Empruncs  ,  aux  Taxes ,  <5c  cous  les  aucreS 
„  Impocs  qui  fe  mettenc  fur  le  Pcuple ,  fa  volonce  Royale  ,  & 
„  ks  Commandemens  ,  independamment  du  confentcment  du 
„  Parlcment,lient  fi  fort  la  confcicnce  desSujets,qu'ils  nepeu- 
„  venc  point  refufer  d'obeir ,  fans  s'expofer  a  la  damnation  eter- 
„  nellc. 

„  2.  Que  ccux  qui  refufent  ,  de  la  manierc  qu'il  a  ete  dir, 
„  de  faire  le  pret  cn  queftion ,  pcchcnt  contrc  la  Loi  de  Dieu , 
„  &  contrc  rautorite  lupremc  du  Roi  ;  en  quoi  ils  fc  rcndcnt 
„  coupables  d'Impiete ,  de  Deloyaute ,  dc  RebcIIion ,  &  de  Re- 
„  fiftance  ouverte ,  &  de  plufieurs  autres  forfaits  dont  il  les  charge 
„  fauffement  &  malicieufement  dans  divers  endroics  de  ce  Livre. 

,,  3.  Que  Tautorit^  du  Parlemenc  n'eft  du  couc  poinc  neces- 
„  faire  pour  lever  desSubfides&  dcsTaxes;  que  les  lentes  pro- 
„  cedurcs  dc  ces  fortes  d'Affemblees  ne  fonc  nullcmenc  pro- 
„  pres  a  fecourir  TEcac  dans  les  neceffices  urgences  j  qu'au  con- 
„  craire  elles  ne  fonc  qu'apporter  divers  obftacles  aux  juftes  des- 
„  feins  du  Prince  ,  &  que  lui  donner  des  fujets  de  chagrin  & 
„  de  mecontentement. 

„  Tous  lefquels  Chefs,  les  Communes  offrent  &  font  pretes 
„  de  prouver  ,  non  feulemcnt  par  le  but  &  le  plan  general  de 
,,  ces  deux  Sermons;  mais  auffi  par  plufieurs  inlinuations,  plu- 
„  fieurs  phrafes  &  periodes  ,  plufieurs  raifonnemens  &  Articlcs 
„  tout  enciers  que  Ton  y  crouve  :  cellemenc  que  ledic  Roger 
„  Man-waring,  en  prechanc  &  en  publianc  de  Cels  Sermons  ,  a 
„  d'un  c6ce  faic  un  abus  criminel  de  fon  fainc  Miniftere  ,  dont 
„  Dieu  a  etabli  les  fonftions  dans  TEglife,  cant  pour  inftruire& 
5,  diriger  la  confcience  dc  tous  fes  Serviteurs ,  mais  principale- 
3,  ment  ccUe  des  Souverains  &  des  Magiftrats,  que  pour  entre- 
„  tenir  la  paix  &  la  concorde  entre  tous  les  hommes  ,  particu- 
„  lierement  entre  le  Souverain  &  fes  Sujets  :  &  d'un  autre  c6- 
„  te,  ledit  Roger  Manvjaring  a  commis  un  crime  atroce  contre 
„  la  Couronne  S^  la  Perfonne  dc  Sa  Majefte  ,  &  contre  la 
j,  profperite  &  le  bon  Gouvernement  de  ce  Royaume.  Enfin 
„  les  Communes  ,  en  faifant  des  i  preient  les  proteftations  uti- 
„  les  &  convenables,  &  fe  refervant  la  liberte  de  produiredans 
„  la  fuite  d'autrcs  Griefs  ou  Chefs  d'accufation  contre  ledit  Ro- 
„  ger  Manwaring ,  comme  auffi  de  rcpliquer  aux  Reponfes  que 
j,  ledit  Roger  fera  aux  Articles  contenus  &  enonces  dans  cette 
„  plaintc;  offrant  au  furplus  de  faire  la  preuve  ,  ou  de  tous  les 
„  Articles  ^  la  fois,  ou  de  quelques-uns  d'entre  eux  ,  fclon  Te- 
„  xigencc  des  cas ,  pendant  lc  cours  dcs  Procedures  Parlemcn- 
„  taires ;  requierent  ,  qu'il  foit  enjoint  &  ordonnc  au  dit  Roger 
„  Manvjaring  dc  repondrc  fur  tous  &  chacun  des  Chefs  mis  ^ 
„  fa  charge  ,  tellemenc  que  Ics  informacions  ,  pcrquificions  & 
„  discuffions  neceflaires  cn  ecanc  prealablemcnc  faiccs  ,  il  s'en 
„  enfuive  jugemenc  &  punition  exemplaire  conformemen:  aux 
„  Loix  &  a  la  Juftice. 

Cettc  Declaracion  ayant  ete  lue  &  delivree  aux  Seigncurs, 
Mr.  Fym  leur  dic  de  fon  propre  chef : 

„  Qu'il  parlcroit  de  ccccc  affaire  avcc  d'aucanc  plus  d'affuran- 
„  ce,  qu'il  ne  voyoic  abfolumcnc  rien  que  duc  Tcn  decouragcr; 
„  En  cffec,  dit-il,  fi  jc  la  confidere  en  elle-meme,  ce  fonc  des 
„  crimes  capicaux  &  facilcs  a  prouver.  Si  je  confidere  le  Tri- 
„  bunal  oii  clle  doic  etre  jugee,  c'eft  le  v6tre,  Mylords  ;  & 
„  puifque  vous  devez  prononcer  fur  la  confervacion  de  Droits 
„  violemmenc  accaques,&  de  votre  Dignit6deshonoree,rexcm- 
„  ple  de  vos  Ancecres,  &  le  foin  de  votre  Pofterice  plaidcronc 
„  avec  moi  cccce  Caufc ,  oii  il  ne  s'agic  dc  rien  moins  que  du 
„  faluc  de  TEcaC.  Que  fi,  dit-il  encore ,  je  confiderc  leRoi  no- 
„  tre  Souverain,  fon  fervice,  &  fa  Prerogative,  le  criminel 

„  pOUf" 

voulu  fouscrire  a  l'Emprunt. 
($■)  Snm.  X.  ij-. 
(6)   De«ffr.  XVITI.  10. 
(7;  Mat:h.  VII.  19. 
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CH  A  R- 
LES  ]. 


„  pourra  bien  y  chercher  un  afyle  &  une  defenfe ,  mais  il  ie  fe- 
„  ra  en-vain,  j'en  fuis  fur,  fonde  fur  ce  que  Sa  iVIajefle,  dans 
„  un  endroic  de  fa  Reponfe  a  la  Requete  de  Droic  des  deux 
„  Chambres ,  declare  quil  fe  tient  oblige  en  confcience  h  con- 
„  ferver  ces  memes  Privileges  que  cec  Homme  veut  lui  perfua- 


font  de  puret  R  e  qu  E  T  E  s  d  E  D  R  o  i  T ,   5«;  rec/ament  det  C  h  a  r- 
Privileges  anciens  ^  naturels,  fans  rien  demander  de  noiiveau.       i.  es  I. 

3.  Entin,pour  fonder  fa  troifieme  Propofition,  Mr.  P/w  fe 
fervit  de  ce  qui  a  ete  allegue  fur  un  autre  Sujetj  favoir,  que  il 
les  Privileg^s  de  la  Nation  font  abolis,   il  ns  reftcra  plus  ni  In- 


der  d'aneantir.    D'aillei.irs ,  jc  ne  faurois  oublier  l'amour  que  duftrie,  ni  Juftice,  ni  Courage.  Car  qui  ejt-ce ,  dit-il,  qui  vou 

Sa  Majefte  a  fait  paroitre  pour  la  Religion  &  pour  la  Juftice  dra  agir,  qui   eft-ce  qui  voudra  s^expofir  lui-meme  four  des  cho- 

'  dans  toutes  fortes  d'occafions.    Or  qui  ne  fait  que  rAmour  fes  qui  ne  lui  appartieiidro^it  point  ?  Mais  fans  infifter  fur  cescon- 

eft  h  racine  &  le  principe  de  toutes  les  autres  PaiTions  ?  Un  fiderations,  il  ajouca,  que  rabohtion  de  ces  Privileges  oteroit 

homme  congoit-il  de  la  haine  pour  un  Objet  ?  c'eft  parce  aux  Sujets  tous  les  moyens  de  s'infinuer  de  plus  en  plus  par  des 

quil  trouve  dans  cct  Objet  quelque  chofe  de  contraire  a  ce  adles  d'afFed:ion  &  dc  bienveillance  dans  les  bonnes  graces  de 

'il  aime.    Un  homme  fe  fache ,  s'irrite;  pourquoi  ?  c'eft  leur  Souverain. 


qu  1 


parce  que  dans  1'Objet  de  fon  chagrin ,  de  fa  colere,il  apper- 
„  goit  quelque  chofe  qui  empcche,  qui  interrorapt  raccomphf- 
„  femcnt  de  fes  defirs  &  le  fucccs  de  ibn  Amour. 

„  Cela  pofe,je  dis  que  le  meme  Aftede  mon  Entendement, 
„  qui  me  perfuade  &  me  fait  conclurre  que  Sa  Majefte  aime 
„  la  Religion  &  la  Juftice ,  doit  me  perfuader ,  &  me  fait  ne- 
„  ccffairement  conclurre  que  SaMajefte  hait,  detefte  cet  Hom- 
„  me ,  qui  travaille  a  interrompre  &  a  empecher  rcxercice  de 
5,  ces  Vertus". 

Mr.  Pjrm  etablit  enfuite  trois  Propofitions  ,  comme  etant  le 
fond  meme  de  toute  cette  Af&ire. 

Premiere  Propofition. 

0«  7ie  fauroit  changer  la  forme  du  Gouvernemeftt  ^  fanf  exfojer 
VEtat  a  une  ruine  ^vidente. 

Seconde  Propofitior». 

La  Loi  d'y4ngleterre  far  laquelle  les  Sujets  font  exemts  de  tou- 
te  Taxe,  de  tout  Emprunt  que  le  Parlanent  ri  a  foint  accordh , 
ne  doit  fon  introduBion  a  aucun  Statut  ,  a  aucune  Chartre ,  ni  i 
aucun  Edit  du  Princc ;  mais  c'eft  la  Loi  ancien?ie  &  fondamentale 
de  ce  P.oyaume,  <6-  qui  eft  in.ajt^e  de  U  Forme  &  de  la  Conftitu- 
tion  Ori^inales  de  Jon  Gouvernement . 

Troifieme  Propofuion. 

Cette  Liberte  ,  ees  Privileges  nejont  fas  feulement  tres  canve- 
nables  au  caraBere  &  au  grand  inte'ret  de  la  Nation ,  mais  aujjt 
trcs  nicejfaires  ^  tres  honorables  au  Roi ,  dans  le  cas ,  &  preci- 
f/ment  dans  le  cas  meme  auquel  cet  Homme-la  voudroit  les  abolir , 
t'eft-d-dire ,  lorfqu'il  s'agit  des  Taxes  &  des  fecours  iTargent.  ^ 

,,  I.  Quant  a  la  premiere  de  ces  Propofitions,la  Forme  d'uii 
5,  Gouvernement ,  dit  Mr.  Pjm ,  eft  ce  qui  afFedtionne  &  qui 
„  fait  concourir  chaque  Membre  de  TEtat  au  bien  commun  de 
„  la  Societe.  Or  comme  ces  deux  Parties  (l'affea:ion  &  le  con- 


„  D'ailleurs ,  pourfuivit  Mr.  Pym ,  je  fupplie  vos  Grandeurs 
„  de  fe  rappeller  quels  riches  fonds  les  Loix  ont  affigne  a  nos 
„  Rois  pour  foutenir  leur  Dignice.   Tels  font  les  D;  oits  de  Tu- 
„  telle  ,   les  droits  fur  les  Trefors  trouves ,  ia  Confifcation  des 
„  biens  de  ceux  qui  font  convaincus  de  Feionie  (i) ,  les  Amcn- 
„  des ,  &  telles  chofes  femblables  i  les  Droits  de  Brii  des  Vaif- 
„  feaux,  ceux  d'Aubaine,  &  tant  d'autres,  doni  il  feroic  trop 
„  iong  de  faire  le  detail  ,  &  dont  la  pluparc  fe  trouvcnt  alienes 
„  par  des  Engagemens,  des  Ventes,  ou  des  Gracifications  que 
„  pluiieurs  Princes  ont  bien  voulu  en  faire  en  faveur  de  Per- 
„  fonnes  particulieres.     Rappellez-vous  de  plus ,  Mylords,  que 
„  Guillaume  le  Conqu^rant ,  pour  fe  mettre  mieux  en  ecac  de  fou- 
„  tenir  la  Majefte  de  fon  Empire,  znntm  \  fancien  Domaine 
„  de  la  Couronne  d'Angleterrc  une  grande  partie  des  Terres  quei 
Ton  confisqua  aux  Anglois  qui  perlifloient  a  lui  faire  reliftan- 
ce.    Et  de  ces  Terres,  combien  peu  en  refte-t-il  aujourd'hui 
dans  la  poiredion  du  Roi  !   Ajoutons  que  depuis  ces  tems-Ia, 
ks  Revenus  de  la  Couronne  fe  font  confiderablememaccrus, 
du  vivant  de  nos  Peres ,    a  Toccalion  des  Bills  de  Convidlion 
&  autres  Profics  cafuels  ,  comme  auffi  de  rabolition  tant  des 
Monafteres  que  des  Fondations  fuperftitieufes,  de  forte  que 
la  troifieme  partie  du  Royaume  en  eft  tombee  entre  les  mains 
de  Sa  Majefte.    Ajoutons  encore  lcs  fommes  confiderables 
„  &  fixes  que  rapporce  lc  Droic  de  Tomtage  &  Pondage ,  accorde 
j,  au  Roi  par  it%  Parlemens.     Mais  tout  cela  fe  trouve  ou  alie- 
„  ne,  ou  depenfe  par  avance,  ou  hypotheque , ou  tellemenc  fur- 
„  charge  foic  de  Penlions  annuelles  ,   foic  d'Affignacions,  que 
„  pour  fubvenir  aux  grands  &  prefTans  befoins  de  TEtac,  il  ne 
„  refte  d'aucre  refTource  que  dans  un  Don  voloncaire  &  libre 
„  des  Sujets  affembles  en  Parlemenc.    Sur  quoi  nous  pouvons 
„  dire  que  la  Couronne  n'a  poinc  de  trefor,  ni  de  revenu  fi 
„  affure ,  que  faffeftion  &  la  generofite  du  meme  Peupie ,  puif^. 
„  que  ce  crefor  &  ces  revenus  ne  fauroient  ecre   ni  alienes, 
„  ni  hypotheques,  ni  difCpes,  ni  furcharges,  ni  epuifes". 

Dela ,  Mr.  Pym  palTa  a  la  confideration  dcs  crimes  donc  MrJ 
Manviaring  s'etoic  rendu  coupable.  II  les  rangea  fous  crois  Chefs 
d'accufation ,  qu'il  conflata  par  des  pafTages  formels ,  tires  du  Li-^ 


„  cours  de  chaque  Membre)  donnenc  de  la  force&derornement  vre  de  ce  Dodteur. 

„  a  cout  le  Corps  Politique ,  ce  Corps  donne  aufli  de  la  force  &  de        i.  En  premier  lieu,  il  produifit  des  paflages  oii  le  Predica- 

,'  la  protedtion  a  chacun  de  fes  Membres,dans  les  rangs  divers  teur  foutienc,  flue  Sa  Majeft/  neft  point  oblig^e  a  garder  let 

,  oii  ils  fe  trouvent  places.  Que  fi  cette  relation,  fi  cette  cor-  Loix  e^  les  Coutumes  qui  declarent  les  Sujets  de   ce  Royaume 

refpondance  mutuelle  des  Parties  avec  leur  Tout,&  du  Tout  extmts  de  toutes  fortes  dEmprunts,  Taxes,   &  autres  Subfdes 

avec  fes  Parties    vient  a  etre  rompue,  biencoc  vous  verrez  la  quon   voudroit  exiger  fans  le  confentement  expres  du  Parlement : 


contexture  enciere  des  parties  fe  difroudre,&  le  corps  comber    Et  que  la  volont(  du  Roi,  dans  les  Impots  qu'il  met  fur  fes  Su 
&  perir  infailliblemenc.    Oui,  fi,  au-lieu  de  s'encendre  &  de   jets ,  fans  un  tel  confentement ,  liefifort  leur  conf 


pern- 
s'entrefoutenir 


tfiience ,  que  le  re- 

ceux-ci    cherchent   a  conferver   rancienne   fus  de  payer  leur  fait  encourir  la  damnation  (ternelle. 


„  Forme  du  Gouvernement ,  &  que  ceux-la  veuillent  en  intro- 
„  duire  une  nouvelle,  ils  fe  dechireront  les  uns  les  autres,  ils 
..  fe  detruiron:  miferablement.     L'Hiftoire  eft  pleine  des  mal- 
heurs  &  des  calamites ,  oii  des  Nations  entieres  font  combees 
pareil  cas.    II  eft  vrai ,  que  le  cems  apporcc  necefTaire- 
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„  menc  a  la  longue  ,  des  variacions ,  des  changemens  dans  la 
„  conftitution  d'un  Etattmais  il  n'eft  pas  moins  vrai  que  tou- 
„  te  alteration,tout  changement  eft  un  pas  vers  la  deftrudlion ; 
„  rien  n'etant  ecernel ,  que  ce  qui  eft  conftant  &  uniformc. 
„  Dela  vicnt ,  comme  lcs  plus  grands  Policiques  Tonc  obfer- 
„  ve,  que  les  Etats  qui  ont  dure  le  plus  ,  fonc  ceux  oii  Ton 
„  a  eu  foin  de  ramener  fouvent  les  chofes  a  leur  premiere  in- 
3,  ftitution  :  car  on  a  repare  par  ce  moyen  les  breches  ,  & 
3,  contrcmine  les  cfFets  ordinaires  &  naturels  du  tems. 

2.  Mr.  Pym,  venanc  a  fa  feconde  Propolition,  dic:  ^e  Fon 
voit  ^videnment  dans  le  Gouvernement  des  S  A  x  o  N  s ,  que  ces 
Loix  y  eurent  tant  de  vigueur  &  tant  de  force ,  quelles  furvecu- 
rent  d  la  Conquete  quils  firent  de  ce  Pdts ,  &  qu'elles  foumirent 
le  (^onquirant  lui-meme ,  d  qui  la  viUoire  avoit  hien  dojin^  efa- 
bord  1'eJp^raJice  de  jouir  de  fes  Conquetes,  mais  qui  n'en  obtint  la 
pojfejjtott  tranquille  <^  ajfuree  que  par  vn  Trait(,  ou  il  s'engagea 
folemnellemeut  lui-meme  d  obferver  cette  Loi ,  comme  aujji  d  main- 
tenir  toutes  les  autres  ancie?ines  Loix  ^  tous  les  Privileges  de  ce 
Royau?»ei  ei/gagement  qnilratifia  enjuite  par  ferme?it ,  le  jour  de 
fon  Couron?iement ,  &  qu'il  transmit  a  fes  Succeffeurs ,  en  leur 
tra?ismettant  cet  Empire.  Ces  Loix  ,d  la  vMt£,ont  e't4 plus  d'u- 
ne  fais  e?ifrei?ttes ,  <^  plus  iune  fois  rAablies  ,  foit  par  des  Cbar- 
tres  des  Rois ,  foit  par  des  Atles  des  Parlemens ;  mais  les  Reque- 
tes  des  Siijets,    qui  o?tt  donne  lieu  d  ces  Cbartres  ^  a  ces  Alies  .^ 


„  De  cette  evidence  du  Faic,  dic  Mr.  Pjm,  fort  une  de- 
monftration  parfaite  du  deflein  criminel  que  Manwaring  3 
forme  de  cravailler  d'un  cote  a  feduire  la  confcience  du  Roi , 
&  a  detourner  Sa  Majefte  d'obferver  les  Loix  &  de  mainte- 
nir  les  Privileges  du  Royaume;  de  Tautre  coce,  a  decrier  & 
a  abolir  les  bonnes  Loix  de  ce  Royaume ,  la  forme  du  Gou- 
„  vernemenc,  &  raucorite  des  Parlemens.  Que  fi,  i?ifilla  vi- 
„  vement  Mr.  Pjm ,  un  mauvais  confeii  donne  au  Roi  dans  u- 
„  ne  Aflaire  particuliere,  a  ete  puni  par  cecce  Cour  Souverai- 
„  ne,  comme  un  crime  execrablej  combien  plus  execrable  ne 
„  fera-c-il  poinc  juge  ce  mauvais  confeil,  qui  ne  va  pas  a  moins 
„  qu'a  pervercir  entierement  la  confcience  de  Sa  Majefte  ?  Or 
„  pervertir  la  confcience ,  c'eft  corrompre  le  principe  tout-puif^ 
„  fant  de  coute?  Ics  Adtions  morales ;  car  c'eft  la  confcience 
„  qui  les  ordonne,  &  les  dirige  avanc  leur  execucion,  qui  les 
„  juge  &  les  reforme  apres  qu'elles  onc  ece  execucees.  Si  ce 
„  qu'on  appelle  Sca?idalum  Magnatum  ,  ce  crime  qui  confifte  » 
„  diSamcr  quelque  Pair  ou  quelque  Perfonne  diftingueeduRo- 
„  yaume,  a  coujours  ete  chacie  tres  feverement  parmi  nousj 
„  combien  plus  devons-nous  fentir  d'irritation  contre  la  difia- 
„  mation  des  Loix  &  du  Gouvernement,  d'ou  emanent  tout 
3,  Thonneur,  &  tous  les  refpedts  qui  font  diis  a  ces  Pairs  ,  &  a 
„  ces  Magiftrats?  Tous  les  Hommes,  les  plus  grands  meme  & 
„  les  plus  eleves ,  fonc  fujecs  a  des  partialices ,  &  a  des  pallions  , 
„  donc  Tardeur  les  expofe  a  laifTer  quelquefois  echaper  des  ex- 
„  preirions  trop  rudcs  en  elles-memes,  &  qui  onc  befoin  d*etre 
„  incerprccees  favorablemenc.  Confideres  fous  un  cel  poinc  de 
„  vue,  c^  hommes  fonc,  en  quelque  force,  excufables;  mais 
„  ce  poinc  devue,ces  bouillons  d'une  bile  enfiamniee,ne  jufti- 

fieront 


(i)  Par  'Felome ,  les  An^lois  cntendent  tout  crime  Capital  qui  efl:     a   tue  fon    Maitre ,  d'une   Femme  qui  a  tue  fon  Mari,  enfin  d'un 
au-dcflbus   de  ia  Fetite  Trahijon  ;  &  par  Vetite  Trtlhifon  ils  entendent     Ecclefiaftique ,  ou  d'un  Laique  qui  a  tue  fon  Superieur. 
le  crimc  d'un  Vafliil  qui  a  tue  foa  Seignenr  ,   d'un  Domeflique  qui        (2)  Serment  de  ridelite  prete  au  I^oi  conime  Scigneur  TeniporeU 

.     (j)  Ces. 


DES     ACTES    PUBLICS    D*ANGLETEkR.E. 
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Ciias-  „  fiefont  jamais  perfonne  de  fe  laifier  emporter  a  desDifcours 
Lti  1.  „  longs,  a  des  Declamations  entieres  qui  ne  rcfpircn:  que  la 
„  medifance,  la  calomnie,  la  fureur.  Ceft  unc  rcgle  rccue,que 
5,  la  violence  de  la  tentation  diminue  la  grandeur  du  crime: 
„  mais  d'avilir,  de  decrier  les  Loix  du  Gouvcrnement,ce  n'eft 
„  point  un  crime  qu'on  puifle  exculer  dc  cette  manicre,  puif- 
„  que  ce  crime  eft  un  adte  limple  d'une  volonte  maligne ,  qu'au- 
,j  cune  tentation  exterieure  &  violente  n'a  furprife  ni  entrainee 
5,  fubitementi  &  que  les  Loix  meritant  un  refpedl  egal  &  con- 
„  ftant  de  tous  les  hommes ,  doivenc  auiri  ecre  egalement  ref- 
„  pedees  de  tous". 

2.  En  fecond  licu ,  Mr.  P/w  produifit  des  paftages  ,  ou  le 
DoiSeur  Maniuarivg  foutienc  formelleraent,  que  ceux  qni  o-jit 
refufe  de  preter ,  ont  p^chd  corttre  la  Loi  de  Dieu ,  e^  contre  la 
fupreme  Autorit^  du  Roi ,  cr  fe  font  par-la  rendus  coupables  d'i?n- 
fi^t^,  de  deloyaute  &  de  rehellion.  Sur  quoi  JVlr.  Pym  ne  man- 
que  pas  de  fairc  obferver  les  comparaifons  odieufes  quc  le  Predi- 
cateur  fait  de  ces  perfonnes  avec  lesPapiftesRecufans,lesTurcs 
&  les  Jiiifs;  avec  Coran,  Dathan  &  Abirojn;  avec  Teudas  & 
Judas.  De  forte,  dit  Mr.  P^rajque  ce fecond  Article porte  deux 
taraBeres  de  lu  plus  noire  malice,  qui  y  Jo?it  imprimes  par  l'inte?i- 
tion  criminelk.,  d'un  cotS ,  d'attirer  l  i?idignation  de  Sa  Majeftf 
fuT  ceux  de  fes  hons  Sujets  qui  ne  refufent  que  pour  conferver  leurs 
Privileges;  &  de  rautre,  d'ali(ner  fon  Caur  Royal  du  refte  de  la 
Natio». 

3.  En  troifieme  lieu  ,  Mr.  Pym  chargea  Manviarhig  d'avoir 
travaille  a  detourner  Sa  Majefte  de  convoquer  des  Parlemens , 
&  a  exciter  des  jaloulies ,  des  troubles  &  des  feditions  dans  le 
Royaume.  Pour  conftater  cette  intencion  &  fon  execution  cri- 
minelie,  Mr.  Pyvi  produifit  d'autres  paiTages  des  memes  Predi- 
cations,  oii  ce  Dodcur  foucient,  i.  Que  Vautoriti  du  Parle- 
nent  tieft  point  7i^cejfaire  pour  lever  des  Taxes  c^  des  Suhfdes. 
2.  Qiie  tcs  lentes  procedures  de  ces  fortes  d' AjfemhUes  ne  font 
foint  propres  a  fecourir  l"Etat  dans  fesnicejjith  urgentes.  3.  Qu'au- 
contraire  hs  Parlemens  jie  font  proprts  qu'a  faire  naitre  divers 
ohftacks  aux  jufies  dejfeins  du  Pri?ice  ,  ^  d  iui  caufer  du  chagrin 
CJ"  du  m(conte?iteme?it . 

La  conclufion  de  ce  troifieme  Chefd'aGcufation  fut,  que  fi 
lcs  Parlemens  alloient  ete  lupprimes,  il  en  naitroit  mfaillible- 
menc  des  malheurs  &  des  delbrdres,  auxquels  les  Loix,  toutes 
bonnes  qu'clles  fonr,  nc  pourroient  point  du  tout  remcdicr;  & 
que  le  nombre  des  Gricfs  de  la  Nation  augmentcroit  tous  les 
jours,  fans  qu'il  y  eut  ni  occalions  ni  moyens  de  les  redrefter. 
Mais  quel  moyen,  dit  Mr.  Pym  en  finiilanc,  tjuelle  voie  plus 
promte  eJ-  plus  ejjicace  que  celle  d'un  Parlement  ■^pour  remettre  la 
honne  intelligence  entre  le  Roi  (^  le  Peuple  ,  (^  pour  appaifer  les 
tumultes  (^  tous  les  troubles  de  l'Etat  F 

Le  Dodeur  repondit,  &  chercha  a  fe  juftifier,ou  du  moins 
a  s'excufer,  par  les  trois  Reftridions  fuivantes.  i.  Qu'il  n'avoit 
point  actribue  au  Roi  un  Pouvoir  telleraenc  abfolu ,  que  Tufage 
lui  en  fiit  permis  en  tout  tems .,  en  toutes  occafons ,  (e:\on  fo?i  bon- 
flaifr ;  mais  uniquement  dans  lcs  cas  d'une  bicfcejjtte  urgente  ^ 
extreme.  2.  Qu'il  avoit  dit,  que  les  fommes  que  le  Roi  pou- 
voit  exiger  de  fcs  Sujets  devoient  ecre  proportionnees  a  Tetat 
&  aux  facultes  prefences  de  chacun  d'eux  ,  &  employees  a  ces 
befoins  urgens  8c  excrcmes.  3.  Qu"il  n'avoit  poinc  dit  ,  que 
robfervation  des  Loix  Municipales,  ou  des  Loix  du  Royaume , 
put  ecrc  abfolumenc  fuipendue  ou  negligee  ,  quanc  au  fond  j 
mais  qu'eUe  peut  recre  dans  quelques  circonftances  fculemenc. 

Mr.  Pym  repliqua  ,,  qu'il  nY  a  point  de  difference  encre 
„  attribuer  le  Pouvoir  abfolu ,  &  atcribuer  le  droic  de  determi- 
„  ner  le  tems  dufer  de  ce  Pouvoir.  En  cftec,  ces  Reftridtions, 
„  quand  meme  elles  fero'enc  admifes,  n'cmpechenc  poinc  que 
„  ce  ne  foic  au  Roi,  &  au  Roi  feul,qu'on  lailic  a  decerminer 
,,  quelle  neceilice  doit  etre  regardee  comme  urgente  ;  quelle  eft 
„  la  jufte  proportion  des  Taxes ,  tant  par  rapport  aux  facultes 
„  du  Sujet,  qu'a  leur  ufage  &  a  leur  deftination;  &  qu'eft-ce 
„  qu'on  appellera  une  Circonftance ,  qu^elVce  qu'il  faudra  enten- 
„  dre  par  le  fond  ,  ik  la  fubilance  de  la  Loi.  Cependant  on  ne 
„  laille  au  Peuple  aucune  rellburce  :  car  des-la  qu'on  enleve  les 
,,  bornes  que  la  Loi  avoic  mifcs  au  Pouvoir  abfolu,  aucun  par- 
„  ticulicr  ne  fera  admis  a  oppofer  fon  propre  fentiment  a  la  re- 
„  folution  que  le  Roi  aura  prile  fur  chacun  de  ces  poincs.  D'oii 
„  il  s'enfuic  que  toutes  ces  limitations,  quelque  fpecieufes  qu'el- 
„  les  paroilfenc ,  font  vaines  &  inuciles  en  efFet". 

Quanc  a  la  NifceJJit^  urgente ,  Mr.  Pym  fit  a  ceccc  Reftridlion 
une  Replique  particuliere,qu'il  cira  des  Conftitutions  de  laNor- 
mandie  rapportees  dans  les  Commcntaires  de  Guilme  Jeremie  fur 
le  Droit  Coutumicr  de  cette  Duche.  Ecs  Nortna?is ,  dit  Mr. 
Pym,  ayant  ite  cbargfs  de  quelques  Impots  contre  la  teneur  de 
leurs  Pnvileges ,  en  porterent  leur  piainte  a  Louis  X,  qui  recon- 
noijfant  le  Droit  csr  la  Coutume  de  cette  Province ,  (^t  Vinpiftice 
qut  iui  avoit  ite  faite ,  d^ciara  par  fon  Edit ,  ou  Lettres  Paten- 
tes  ,  de  ra?i?i(e  1  3 1+ ,  quil  e?itendoit  g^  ordonnoit ,  qua  l'ave?ur 
la  Ducb^  de  Normandie  fitt  exe?nte  de  toute  Taxe  ,  c^  de  tous 
Subfides  qui  pourroient  etre  impofcs  par  iui ^ou  par  jes  Succejfeurs -^ 
0vec  cctte  Reftridto» ,  li  neceftite  grande  ne  le  requiert ,  except^ 


dans  le  cas  ctutte  grande  NeccJJitf.     Mais  ajouta  Mr.  Pym ,  cet-  C  fj  a  «- 
te  exeption,  toute  petite  qu'elie  pardit ,  n'a  pas  iaiff^  cTeKgloutir  «'£»  I- 
tous  ies  Priviieges  du  Pa'is;car  quoique  fes  Etats  s'aJfe?nblenttous 
les  a?ts ,  il  n'ont  d^autre  pouvoir  que  de  don?ier  ieur  confentemeni 
aux  taxes  (§-  aux  ievees  quil  plait  au  Roi  de  letir  i?;ipofr. 

Les  Circonftances  aggravantes  que  Mr.  Pym  releva  dans  le 
crime  de  Man-^aring  fonc ,  i .  Le  Lieu  01}  ce  Do£teur  avoit  pre- 
che.  2.  L'Abus  qu'il  avoit  fait  de  la  faintete  de  fon  Miniltere. 
3.  Les  Auteurs  donc  il  s'etoic  fervi.  4.  Les  cftbrts  qu'il  avoit 
faits  pour  mulciplier  &:  pour  aggraver  fes  crim.es,  depiiis  qu'ii 
avoic  prcche  fes  deux  Sermons.  Voyons  comment  Mr.  Pym 
deduic  ces  Circonftanccs. 

,,  X.  Le  Lieu,  d'it-ii,  ou  ces  Sermons  ont  ete  preches,  c'eft 
„  la  Cour,  la  propre  Maifon  du  Roi,ou  la  Dodlrine  de  ce 
„  Predicaceur  n'avoit  pas  befoin  d'erre  annoncee,  perfonne  n'y 
3,  manquant  de  foi  a  cec  egard.  II  fauc  donc  qu'il  lait  faic, 
„  ou  par  une  force  de  Simonie,  par  flacerie,par  adulation,pour 
,5  fe  procurer  de  plus  grands  Beneficcs ;  ou  par  uiie  malice  ex- 
„  treme,  pour  donner  de  nouvelles  afflidions  a  ceux  qui  s'e- 
„  toienc  attires  rindignacion  de  Sa  Majefte ,  qui  etoient  tombes 
f,  en  difgrace  ,  qui  avoient  ete  mis  en  prifon  j  ou  pour  elargir 
„  la  plaie  faite  aux  Loix  da  Royaume  &  aux  Privilcges  de  la 
„  Nacion. 

„  2.  Seconde  Circonftance  aggravance ,  TAbus  que  le  Predi- 
„  cateur  a  fait  de  fon  faint  Miniftere.  11  eft  appelle  a  precher 
„  la  Parole  de  Dieu,  &  il  a  travaille  a  changer  ce  qui  eft  la 
„  feule  Reglc  de  la  Juftice  ^  de  la  Bonce,en  un  moyen  de  vio- 
„  lence  &  d^oppreOTion.  II  a  ete  envoye  pour  ecre  un  Mejfagcr 
, ,  de  Paix ,  &  il  s'eft  attache  a  femer  la  zizanie  ^  la  difcorde  , 
„  non-feulement  parmi  les  parciculiers,  mais  encre  le  Roi  & 
„  fon  Peuple ,  au  danger  eminent  du  renverfement  de  TEtat.  ll 
„  a  re^u  le  titre  dc  Pere  Spirituei;  mais  femblable  a  ce  mauvais 
,,  Pere  dont  parle  rEvangilc,  Manviaring  a  donne  a  fcs  Enfans 
„  des  pierres  au-lieu  de  pain,  ^  au-iieu  de  via?ide ,  des  Jerpens. 
„  Enfin,  il  a  ete  cree  Miniftre,  &  Tun  dcs  Pafteurs  de  TEgli- 
„  fe  Anglicane ;  &  il  s'eft  comporte  en  fuppot  du  Pape ,  &  erj 
3,  vrai  Jefuicc.  Les  Suppocs  de  Rome  cravaillenc  a  nocre  Def- 
„  crudion  ,  en  difpenfant  du  ferment  ^ Alie'ge'ance  (2) ,  ceux  qui 
„  Tont  prete  au  Roi:  Mantuarixg  travaille  a  notre  Deltruftion, 
„  en  difpenfant  le  Roi  du  ferment  de  Proteclioa  des  Loix  qu'ii 
„  a  fait  a  fon  Peuple. 

„  3.  Troifieme  Circonftance  aggravante,  les  Auteurs  fur  lef^ 
„  quels  il  s'eft  principalement  appuye.  Ce  font  la  pluparc  des 
„  Jefuitcs,  6c  tcls  autres  Moines  ;  auxqucls  meme,  par  une 
„  fraude  &  par  des  decours  dignes  de  lui ,  il  a  fait  dire  des  cho- 
„  fcs  contraires  a  leurs  fentimens  &  a  leurs  propres  Principes". 
C^eft  ce  que  Mr.  Pym  prouva  abo?tdamme?it. 

„  4..  Quatrieme  Circonftance  aggravance ,  depuis  ces  Sermons 
„  preches  a  la  Cour,  ce  Dofteur  n'a  pas  celfe  d'y  agir  6c  d'y 
„  faire  cout  ce  qui  pouvoit  multiplier  fes  fautes  &  les  rendra 
3,  plus  enormes.  Oui,  depuis  meme  qu'il  en  a  ece  recherche  en 
„  Parlement,  depuis  le  quacriemc  du  mois  de  Mai  dernier,  il  a 
„  eu  Taudace  de  publicr  la  meme  Doftrinc  dans  fa  propre  Paroiffe 
„  dtSaintGiies  desCbamps,&z  d'y  fouccnir  qu'il  y  a  dcsPreuves 
„  irrefragablcs ,  i.  Que  le  Roi  a  droit  d'ordonncr ,  dc  comman- 
„  der  cout  ce  que  bon  lui  letnble ,  fans  le  confcncemenc  de  qui 
3,  que  cc  foic.  2.  Que  le  Roi  a  le  pouvoir  d'exiger  des  Subli- 
„  des,  dans  un  cems  de  Neceffice,  &  de  punir  feveremenc  & 
„  juftement  ceu.T  de  fes  Sujets  qui  refufent  de  les  payer.  3.  Qye 
„  dans  le  cours  ordinaire  des  chofes,les  biens  appartenoient  eii 
„  propre  au  Sujet ;  mais  que  le  Roi  avoit  droit  d'en  difpofcr 
„  dans  des  cas  extraordinaires ,  c'eft-a-dire ,  pour  fcs  propres  be- 
„  foins". 

Ici  Mr.  Py??i  declara  au  nom  des  Communcs,  qu'elles  regar- 
doicnt  comme  un  mepris  extreme  du  Parlement ,  que  cet  hom- 
me  ofat  foucenir  en  public  ces  memes  fencimens  pour  lefquels 
il  etoit  recherche,  &  qu'un  Eccleliaftique  particulicr  ofac  dif- 
cucer  ce  qui  concerne  recendue  du  Droic  &  du  Pouvoir  du 
Souverain;  maciere  d'une  celle  nacure,  qa'il  n'apparcienc  qu'i 
cetce  Cour  fupreme  de  la  manier,ne  devanc  meme  le  faire  qu'a- 
vec  couce  la  prudence  &  tous  les  menagemens  polTibles. 

Apres  ces  Circonftances  aggravantes  du  crime  de  Manvja- 
ring ,  Mr.  Pym ,  pour  moncrer  au  Parlement  ce  que  leurs  An- 
cetres  auroient  penfe  &  juge  en  pareil  cas,  produifit  les  ancien- 
nes  Refolutions  fuivantes. 

„  Par  le  Statut  de  la  3.  annee  d'£i/i?»tfr^ /.  date  de  Wefl- 
„  minfter,  i.  Chapitre^^.  fut  prononce  par  ancicipacion,  juge- 
„  ment  de  condamnation  concre  ceux  qui  raconceroient  de  fauf- 
„  fcs  nouvelles,  ou  qui  tiendroient  des  difcours  capables  decau- 
„  fer  de  la  mefintelligence  ou  du  refroidiilement  entre  le  Roi,' 
3,  lon  Peuple  &  les  Grands  du  Royaume. 

,,  Dans  les  Regitres  (3)  du  Parlemenc,  Nuniero  20.  de  la  27.' 
„  annee  du  Regne  d'Edouard  III,  il  eft  declare  par  une  Pro- 
„  clamation  du  Roi,  envoyec  dans  toutes  les  Provinces,  que 
3,  ceux  qui  fonc  courir  lc  bruic  que  Sa  Majefte  ne  veuc  poinc 
„  obferver  la  grande  Chartre,  etoient  des  gens  malins,quicher-  ' 
„  choienc  a  nietcre  la  divifion  entre  le  Souveraia  &  fes  Sujecs, 


(5)  Ces  Rcgitres   font  citcs  dans  TAnglois  par  Rot.  Parl.  c'e(i-  D»  Cmige  au  mot  Kotulus,  8cc.  Rotulus  Placitorum.  Rotulus  Gu^ 

a-dire  Rotultu  ou  Rotidi  Parlamemi ,  termcs  qui  dans  ia  Balfe  Latinite  rix.  Rotuli  Magnse  Cancellaris ,  &:c. 
fignificnt  Rotles,   Regitres ,  ArdAvet ,  &c.     Voycz  le  Didlionaire  de 
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&  a  troabler  la  tranquillite  publiru". 

„  Paiiiii  lcs  nouvclles  Ordonnaiiccs  A^Ediuard  11.  on  voic 
que  k  cinquieme  annce  de  fon  Regne ,  Hinri  de  Bcaunovt  fut 
5,  ev.lus  du  Confeil,  pour  un  conleil  mauY.us  &  contraire  a 
„  fon  ferment  qu'il  avoit  donne  au  Roi ;  avec  defenfes  de  fe 
5,  prefencer  jamais  devant  Sa  Mnjefbe,  fous  peine  de  banniffe- 
„  mcnt  &  de  confifcation  de  tou£  les  biens. 

„  On  voit  cncore,  (Claufe  Mmdors)  (i)  que  la  dix-neuvieme 
3,  arr.ee  du  meme  Regne,  il  fut  etabli  des  CommifTaires  ,  en 
5,  confequence  du  Reglement  de  GuHiaume  I.  pour  faire  des 
„  perquilitions  touchan:  le  debit  des  nouvelles  qui  peuventpro- 
„  duire  des  fujets  de  difcorde  ou  de  refroidiOemeut  entre  le  Roi 
„  &  fon  Peuple. 

„  La  dixieme  annee  d^EJoitard  III,  (Claufe  M.)  il  fut  pu- 
„  blie  une  Proclamation  pour  arreter  tous  ceux  qui  avoient  eu 
„  Taudace  de  dire  que  leRoi  vouloit ,  conrre  l'ancienne  &  jufte 
„  Coutume,  mettre  de  certains  Irapots  fur  les  Laines.  Difcours 
„  quc  le  Roi  appelloit  des  menfonges  artiticieux  ,  &c.  exquifta 
„  Mendacia ,  &c.  ce  font  les  tcrmes  de  la  Proclamation  ,  qua 
„  non  tantum  in  fublicam  lajiOJiem  ,  fid  in  voflrum  ccdunt  da>n- 
num  g^  ded^cus  manifeflum,  Menlbnges  etudies,  £cc.  qui  ne 
vont  pas  feulcment  a  ruiner  le  Bien-public,mais  qui  nousfont 
a  nous-memes  un  tort  fic  un  deshonneur  manifeftes. 
„  On  voit  auifi  par  le  'Rot.  Almaniis ,  que  le  raeme  Edouard 
III.  ecrivit  de  fon  pur  mouvement ,  la  dou7.ieme  annee  de  fon 
Regne  ,  a  rArchevcque  de  Ca?!torhery ,  pour  lui  temoigner 
„  un  rcgret  e.xtreme  d'avoir  mis  quelques  Impots  j  &  pour 
,,  lui  dcmander  de  vouloir  porter  le  Peuple,  par  des  Indulgen- 
„  ces  ou  autrement,  a  prier  pour  lui^efperant,  ajoutoit-il .^  que 
j,  Dieu  le  mettroit  en  ecat  de  dedommager  cntierement  fes  Su- 
„  jecs  &  de  ks  confoler  de  ces  exadtions". 

A  toutes  les  Citations  que  nous  venons  dc  rapporter  ,  Mr. 
Tpn  en  ajouta  une  qu'il  avoit  tirec  d'un  Livre  intitule  Pupilla 
Ocu/i,  fait  a  Tufage  des  Ecclefiaftiques ,  &  imprime  pour  four- 
nir  des  direcflions  aux  Confcflcurs.  Cet  Ouvrage  contient  tous 
les  Articles  de  la  Gra?ide  Chartre ,  avec  cet  Avertiflement  a  la 
fin  :  Hos  Articulos  ig?iorare  non  dchcnt  quibus  i?icu?nhit  ConfeJJio- 
nes  audire  infra  Provinciam  Cantuarienjem  ,  i.  e.  Tout  Pretre 
qui  a  droit  d'cntcndre  les  perfonnes  en  Confeftion  dans  la  Pro- 
vince  de  Cantorbcry,  ne  doit  point  ignorer  ces  Articles. 

Mr.  Py?n  cita  encore  la  Proclamation  de  Ja^ues  VIII,  pour 
fupprimer  &  bruler  le  Livre  du  Dofteur  Co-jjel.  Les  motifs 
de  cette  condamnation  portoient,  Pour  avoir  deguif^  le  verita- 
bie  itat  du  Pariement  C^  du  Royaume,  ieur  Conflitutio?t  fonda- 
vientaie,  d'*  ieurs  Priv/ieges;  &  pour  avoir  pari^  avec  irrev^ren- 
ce  du  Droit  Coutumier  ;  d'autant  quii  efl  exfrejfiment  difendu  a 
tmit  Sujet  deparier  ou  d^ecrire  contre  une  Loi  fous  iaqueiie  ilvit , 
C^  que  nous  avo?ts  'pir(  (^  fommes  rffoius  de  maintenir. 

De  ces  Reglemens  &  de  ces  Jugemens  rapportes,  Mr.  Pym 
infera,  que  puifque  les  anciens  Parlemens  avoient  pris  tant  de 
precautions  contre  les  faux  bruits  repandus  ,  &  les  fauftes  nou- 
velles  debitces  ,  ils  en  auroient  pris  encore  bien  davantage  con- 
tre  dcs  fentimens  preches,  &  une  Doftrine  repandue  dans  le 
public,  Dodtrine,  fentimens  qui  tendent  viliblement  a  fufciter 
<its  occafions  de  difcorde  entre  le  Roi  &  fon  Peuple.  Si  ceux  , 


continua-t-il,  ^ui 


ie  Roi  vouloit  mettre  des 


Imfots  fur  fhs  Sujcts,  contre  fes  propres  Loix ,  furent  jugA  cou- 
pables  cfu?!  crime  enorme,  queiie  fentence  n'auro:t  pas  du  attendre 
tet  Hom?ne  qui  precloe ,  qui  ]outie?it  quc  ie  Roi  ?i'efl  poiit  te?iu  de 
garder  ies  Loix  ?  Si  Edou.nrd  III.  re  Roi  fl  grand ,fut  fi  doign^  de 
vouloir  ahoiir  ies  Loix  <^  lcs  Priviieges  du  Royaume  ,qu'ii  te'moigna 
fubliqucment ,  qu'ii  Jcntoit  une  vive  douleur  ,  Cf  un  repcntir  cui- 
fant ,  d'avoir  cxigf  de  f^s  Sujets  des  taxes  contraires  a  ces  mcmes 
Loix  (^  a  ces  memes  Privileges :  Si  ies  Confcjfeurs  eitrent  ordrc 
d^tTiculquer  dans  l^efirit  du  Peupie  ia  nicejflte  de  Vobjcrvation  de 
tes  Loix ;  certainemcnt  on  auroit  dans  tous  ces  te?ns-ia  trouvi 
bien  itranges  cJ-  ia  Doclrine ,  ^  ie  Predicateur ,  dont  je  pourfuis 
la  condamnaiion  devant  ce  Trihunal. 

Enfin  Mr.  Pym  conclut  fon  Difcours  par  une  Requifition 
qu'il  fit  au  nom  des  Communes ,  &;  qui  confiftoit  en  ccs  trois 
Articlej,  I .  „  Qu'elle3  fe  refervoient  le  droit  d'ajouter  d'autres 
'„  Chefs  d'Accufacion  aux  precedens:  car,i///-;/,puifque  Man- 
v;aring  multiplie  fci  fautes  ,  il  eft  jufte  que  notre  Chambre 
puifTe  multiplier  fes  .'^ccufations.  2.  Les  Communes  fe  re- 
fervent  la  liberte  de  repliquer  a  fes  Reponfes;  ayant  tout 
lieu  de  prefamer  qu'un  Homme  fi  rufe  a  commettre  le  cri- 
me,  le  fera  encore  plus  a  le  pallier.  5.  EUes  requierent  , 
qu'il  foit  ajourne,  interroge  iur  Dits  &  fur  Faits,  &  que 
fentfnce  s'en  enfuive.  Ce  que  les  Communes  jugenc  etre  de 
la  derniere  imporcance,  pour  la  farisfaftion  de  ceux  qui  font 
aujourd'hui  les  temoins  &  qui  pourroient  ctre  les  vidtimesde 


„  ces  pratiques  criminelles,  comme  aufti  pour  en  mettre  acou- 
„  vert  nos  defcendans  dans  les  fiecles  a  venir".  Et  puij'que  rct-  1 
te  Caiife,  ajouta  Mr.  Pytn  cn  finilfant,  n'a  pas  hefoin  de  firces 
etrangeres  pour  J'e  foutenir ,  je  fiuppiie  tres  humhieiiient  vos  Gran- 
deurs  ^  Myiords,  de  ia  coiifiidersr  en  elie-meme ,  afiii  que  ?na  fioi- 
blejfie  ,  ^  mes  defauts  ,en  vous  i'expofiant  ,ne  liii  fiajfient  rtcn  per- 
dre  de  J'a  fiorce  &  de  fion  i?nportame. 

Peu  de  tcms  apres,  les  Communes  firent  demander  par  leur 
Orateur  a  la  Chambre  Haute  la  condamnation  de  Manvjaring. 
Maniiiaring  fe  foumit ,  s'avoua  coupable ,  &  demanda  pardon 
au  Parlement  avec  fiangiots  &  iarmes.  Mais,  dit  Rushvjortb  ^ 
les  Seigneurs  ne  jugeant  point  que  cela  fut  fufififant  pour  expier 
le  grand  crime  de  ce  Predicateur,prononcerent  la  Sentence  fui- 
vante,  qui  le  condamna, 

1 .  A  tcnir  priibn  ,  tant  qu'il  plairoit  a  la  Chambre. 

2.  A  une  Amende  de  mille  livres  fterling. 

3.  A  faire  par  ecrit  une  humble  Reconnoiflance  de  fes  Cri- 
mes,  en  prelence  d'un  Committe,  comme  aulil  devant  la  Bar- 
re  dcs  Seigneurs  &  devant  celle  des  Communes. 

4.  A  deroeurer  (2)  trois  ans  fufpendu  des  fonftions  de  fon 
Miniftere  ;  pendant  lequel  tcms  fa  Cure  feroit  deflervie  2 
fes  propres  depens  par  un  autre  Predicateur  ,  que  la  Jurii- 
didion  Ecclcliaftique  y  nommeroit,  en  procedant  a  ladite  fus- 
penfion. 

5.  A  etre  repute  incapable  &  indigne  i  Tavenir,  de  toute 
Dignite  Ecclefiailique,  &  de  tout  Emploi  civil. 

6.  Interdit  de  jamais  plus  precher  a  la  Cour. 

7.  Son  Livre  a  etre  brule  :  Auquel  eflet,  Sa  Majefte  fera 
inftamment  foUicitee  de  publier  une  Ordonnance  portant  queles 
E.vemplaires  dudit  Livre  feroient  faifis  par -tout ,  &  brules  pu- 
bliquement  dans  Londres  &  dans  les  dcux  Univerflt6s  du  Ro- 
yaume  (3] ;  avec  defenfes  de  les  reimprimer  fous  de  grofles  pei- 
nes. 

La  Soumiflion  que  le  Dodteur  fit  par  ecrit,  etoit  concue  en 
cts  termes : 

(4.)  Puijfe  ce  que  je  vais  icrire  &  figner,  etre  favorabie- 
vient  re^u  de  tette  honorabie  Chambre. 

3,  Je  reconnois  dans  toute  ramertume  de  mon  cceur  &  avec 
},  un  repentir  fincere,que  je  me  fuis  rendu  coupable  deplufieurs 
„  crimcs  &  de  plufieurs  egaremcns,  en  prechant  &  en  publianc 
„  ces  deux  Sermons,  qui  font  de  ma  compofition  ,  &  que  j'ai 
„  intitules  Religio»  c^  Fidiiit/.  Je  reconnois,  que  c'eft  a  moi 
„  une  faute  excreme  d'avoir  repris  &  remanie  le  meme  fujet , 
},  &  de  Tavoir  traite  le  4  du  mois  de  Maidernier,dans  mapro- 
„  pre  Paroifle  de  St.  Gilies  des  Champs ,  avec  une  fougue  &  u- 
„  ne  temerite  inexcufables.  Je  reconnois  parfaitement ,  que  ces 
„  trois  Sermons  font  remplis  de  raifonnemens  dangereux  ,  de 
„  confequences  ruineufes,  de  medifances  &  de  calomnies  fcan- 
„  daleufes.  Je  reconnois  tres  humblement  encore  h  Juftice  de 
„  cette  Chambre  honorable ,  dans  ma  Sentence  de  condamna- 

tion:  Et  je  fupplie  du  plus  profond  de  mon  coeur,  premiere- 


„  ment  Dieu ,  enluice  le  Roi ,  cette  honorable  Chambre ,  TE- 
„  ghfe  &  toute  la  Nacion  en  general,  de  meme  que  les  dignes 
„  Membres  de  ce  Committe,  nommes  pour  ecre  mesjuges, 
„  d'avoir  pitie  de  moi ,  &  de  m'accorder  le  pardon  des  grands 
„  crimes  hx.  egaremens  oii  je  fuis  tombe". 

Etoit  figne  Roger  Manviaring. 

F    L     O     T    T    E. 

1.  CommifTion  qui  tranfporte  au  Chevalier  Richara  Weflott 
Chancelier  &  Vice-Treforier  de  rEchiquier,  &  a  plulieurs  au- 
tres  Perfonnes  qu'elle  nomme  ,  l'autorite  de  Controlleur,  d'In- 
tendant  &  de  Secretaire  de  la  Flocce  fous  la  diredtion  de  George 
Duc  de  Buckingham ,  avec  la  claufe  de  ne  pouvoir  rien  faire 
d'imporcant  ou  de  difficile  fans  fa  participation.  Cette  Com- 
milfion  eft  du  7  d'Avril  1635.  A  Weltminfter.  Page  13  & 
fuiv. 

2.  Autre  CommiQjon  de  la  meme  teneur,datee  le  4  de  Juin. 
Page  104  &  fuiv. 

3.  Une  Proclamation  datee  du  15  de  Decembre,  page  24J, 
pour  notifier ,  „  que  la  Flotte  qui  avoit  mis  a  la  voile  au  mois 
„  d'0(ftobre  precedent,  etoit  inceflamment  attendue  dans  quel- 
„  ques-uns  des  Ports  a  TOueft  du  Royaume ;  &  pour  ordon- 
„  ner  qua  fon  arrivee,  aucun  Soldat  neijt  a  quitter  le  fervi- 
,,  ce  ,  ni  aucun  Officier  \  donncr  le  raoindre  conge ,  jufqu'a 
„  nouvel  Ordre  de  Sa  Majefte". 

Celt  la  Flotte  qui  fut  envoyee  fous  le  commandement  d'£- 

douara 


(i)  le  n'ai  pis  pu  decouviir  ce  quc  c^eft  que  ce  Chufe  MinhloTs  , 
ce  Clalife  jV,  ni  cc  Rct.  Abnann.  )c  prefume  pourtanC  quc  ce  der- 
hier  delignc  un  Livre ,  Reciieil,  ou  Rcgitre  cc  la  meme  nature  que 
felui  dont  Du  Cange  parlc  dans  fon  Dii;tJon:.iic,  &c.  qui  efl:  nomme 
^tiiliis  'Vlut  > i'i . 

(2)  Mr.  Dc  Larrey  dit  pour  toiijoiirs ,  ce  qui  repond  fort  bien  a 
rArticic  V .  qui  declare  Manivnrir.g  indigne  fcur  toujours  de  toute 
Cliaige  Eccleaftique:  mais  aulii,  c'clt-ia  une  Depojition ,  &  non  une 
fimple  Snjpenjiott.    On  conciliera  fans  peiae  ces  deux  chofes,  en  di- 


fant  que  cet  Articlc  quatriemc  fufpend  poiir  trois  ans  Manrvaring  des 
fonftions  de  fa  Cure  de  St.  Gilles  des  Champs ;  Sc  qu'apre$  ce  tems- 
U ,  il  pourr.i  les  reprendre ,  mais  non  etre  jam-is  promu  a  aucune 
plus  haute  Dignite  Ecclefiaftique ,  pas  meme  a  aucune  Dignite  Secu- 
liere :    ce  qui  cfl  la  Difpolitioa  preciie  dc  l'Article  fuivant. 

(3)  C'eft-a-dire  dans  Oxford  &  dans  dmbridje. 

l^)  II  y  a  dans  l'Anglois  May  it  pleafe  yoiir  Lordjliips ,  &c.  Expref- 
fion  fort  refpcctueul"c .  &  particuliere  aux  .Anglois,  qui  s'en  ferveni 
en  parlant  ou  en  ecrivanc  au  Roi ,  ou  a  la  Reine ,  &  quel(juefois  4 
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C B  A  »'  douard  Ckit  ,  Vicomte  de  IVimbleton  ,  faiie  contre  rEfpagne 
i-«»  1.  une  expedicion  qui  reullit  mal.  IVhitelock  dit  que  le  Duc  de 
Buckingha}»  etoit  le  feul  des  Seigncurs  du  Confeil  qui  etit  con- 
noiffance  (<;J  de  ce  Projet;  &  que' le  Clievalier  Robert  Man- 
_/f^,  Vice-AiT:iral ,  le  plus  experimence  OiScicr  de  Mer  qui  fiic 
en  Angleterre,  &  le  Lord  Cbichefier  autre  vieux  Officier,  l'a- 
Voient  ouvercement  desapprouve. 

Quatre  jours  apres  que  la  Flotte  fut  parcie,  il  s'eleva  unc 
tempete  fi  furieufe ,  qu'un  des  meilleurs  VailTeaux  fut  coule  4 
fond  avec  tout  TEquipage ,  &  la  plupart  des  autres  furent  telle- 
ment  difperfes ,  qu'il  fe  pafla  une  femaine  entiere  fans  qu'on 
fut  ce  qiie  cinquante  d'entre  eux  ecoient  devenus  \  mais  enfin 
ils  fe  rejoignirent  tous  fur  les  Cot^s  d'Efpagne.  II  eft  remar- 
«juable,  que  malgre  cette  perte  que  la  Temptte  caufa  fur  la 
Mer,  &  malgre  celle  que  la  crapule  des  Anglois  leur  caufa  fur 
les  terres  d'Efpagne  ,  le  Lord  Clarendon  ait  dit ,  que  tous  les 
VaifTeaux,  &  tout  TEquipage,  tanc  Matelots  que  iioldats  ,  & 
Officiers  de  cctte  Flotte  rentreren:  fains  &  faufs  en  Angleter- 
re. 

4.  Commiffion  au  Duc  de  Buckingham  Grand-Amiral  d'An- 
gleterre,  pour  purger  la  Mer  de  Pirates,  &c.  datee  a  Weft- 
minfler  le  22  de  Decembre.  Page  250. 

5.  Proclamation  pour  bien  equiper  &  bien  armer  les  Vaif- 
feaux  qui  vont  en  Mer.  Datee  a  Hamptoncourt  le  24  de  De- 
cembre.  Page  252. 

6.  Proclamation  contre  k  dilTipation  des  Armes,  des  Muni- 
tions  de  guerre  &  de  bouche  .  &  des  autres  Provilions  na- 
vales.  Dacee  d'Hamptoncourt  le  25  de  Decembre.  Page  253. 

7.  Ordre  donne  au  Duc  de  Buckingham  Grand-Amiral  ,  & 
i  tous  les  autres  Officiers  de  rAmiraute,de  payer  la  fomme  de 
17000  livres  pour  rAvitaillement  de  la  Flotte  dans  cette  fai- 
fon.  Cec  Ordre  eft  date  de  Weftminfter  le  18  d"Avril  1626. 
Page  674. 

8.  Proclamation  pour  encourager  les  Matelots  a  entrer  au 
iervice  ,  en  augmentant  leur  paie  de  14  chelins  a  20  che'ins 
par  moisj  &  pour  metcre  une  taxe  de  cinq  chelins  par  l'on- 
neau  fur  chaque  batiment  portant  deux-cens  Tonneaux  ou  da- 
vantage  ,  afin  d'encouragcr  la  conftrudion  des  Navires  &  la 
Navigacion.  Cctte  Proclamation  eft  dates  de  Whicehall  le  27 
d'Avril.  Page  679. 

9.  Proclamacion  contre  les  Matelots  qui  .^'abfentent  pour  ne 
point  fervir ,  leur  enjoignant  de  fe  rendre  aux  lieuX  &  au  tems 
marques ,  fous  peine  de  faifie  de  biens  ,  d'amendes  &  autres 
chatimens  porces  par  les  Loix ,  &  meme  fous  peine  de  mort. 
EUe  eft  dacee  de  Whitehall  le  8  de  Juin.  Page  721. 

10.  Proclamacion  ordonnant  a  tous  Capitaines,  Patrons,& 
Officiers  de  VaitTeaux  ,  dc  meme  qu'a  tous  Matelots  qui  doi- 
venc  fervir  fur  la  Flotte  du  Roi ,  de  fe  rendre  incellamment  a 
Portsmouth.  EUe  eft  datee  de  Whitehall  le  29  d'Aoiac.  Page 
750. 

11.  Commiffion  'donnee  a  yaques  Comte  de  Marlborough  , 
Grand-Treforier ,  au  Duc  de  Bucki7igham ,  Gfand-Amiral,  & 
autres  ,  de  faire  les  rechcrches  &  les  perquifitions  neceilaires 
pour  decouvrir  les  abus  &  les  malverfations  commifes  dans  Te- 
quipemenr  de  la  Flotte,  ou  a  cette  occafion.  La  date  en  eft 
du  12  de  Seprembre.  A  Weftininfter.  Page  758  &  fuiv. 

12.  Commiffion  donnee  au  Duc  de  Soubize,  Frere  du  Duc 
de  Rohan  ,  d^aflTembler  &  d'armer  des  VaifTeaux  de  Guerre 
pour  agir  contre  ies  Sujets  du  Roi  dElpagne.  Datee  de  Weft- 
minfter  le  8  d'Od:obre.  Page  766.  Ce  Duc  etoit  oblige  de 
conduire  en  Angleterre  toutes  les  Prifes  qu'il  fero;C. 

13.  Commiffion  a  Edouard  Comte  de  Dorfet  ,&:  autres,de 
recueillir,  mettre  par  ecrit,  &  concerter  tous  les  m.oyens  & 
Reglemens  capables  de  prevenir  les  abus  qui  fe  commettent 
tant  dans  le  Commerce  par  Mer  qae  dans  les  Prifes.  EUe  eft 
datee  de  Weftminfter  le  27  de  Novembre.  Page  800. 

14.  CoiTimiffion  donnee  a  Ema?iuel  Comte  de  Sunderland  , 
&  a  quarance-quatre  autres  Seigneurs  ,  „  de  faire  la  levee  des 
„  Amendes  encourues  par  les  Recufans  convaincus,  &:  de  les 
„  employer  a  equiper  iix  grands  VaUleaux  de  Guerre  pour  la 
j,  defenfe  des  Cotes,  depuis  la  plus  haute  Poince  du  Nord-Eft 
„  de  ce  Royaume  jufqua  rembouchure  de  la  Tamife;&  pour 
„  mectre  les  Habitans  des  ViUes  &  Lieux  Maritimes,  particu- 
5,  lierement  ceux  qui  font  au  Nord  du  Royaume  ,  a  couver: 
5,  des  infultes  &  des  depredations  de  nos  Ennemis". 

Les  Habitans  de  Ne^vxapie  &  de  Sunder/and oArircnt  de  don- 
ner  fix  fous  pAv  Chafdron  (6)  de  Charbon  ,  qu'ils  envoyoient  par 
Terre  ou  par  Mer,  a  condition  qu'ils  auroient  le  benefice  de 
ces  Convois  :  ce  que  le  Roi  acce^  ta.  Cette  Commiffion  cft 
datee  de  Weftminfter  le  23  du  mois  de  Juin  1627.  JP^ge  904 
&  fuiv. 

15.  Proclamation  du  27  de  Juin,poiir  declarer  &  e.xpliquer 

un  Pair  du  Royaume.  11  n'eft  pas  furprenant  que  M.tnmaring ,  humi- 
lie  &  fletri  par  fentence,  s'en  ferve  en  adrclTant  la  parole  a  laCham- 
bre  Haute,  &c. 

()-)  II  faloit  dirc  que  Buckingham  fut  prefque  lc  feul  du  Confeilqui 
approuvaC  cette  Entreprife.  Mais  comment  nc  rauroit-il  point  con- 
nuc  &  approuvee,  lui  qui  en  avoit  forme  lc  Frojet,  ou  quidumoins 
y  avoit  eu  beaucoup  de  part  ,  &  en  avoit  fait  la  Propofuion  ? 

(6)  Le  Chddron  cft  une  fortc  de  melute  dont  on  fc  fert  en  Ano^le- 
Tom.  X.  P.  II.  " 


plus  amplemenc  Tintention  de  Sa  Majefte,  au  fujet  de  la  Com-  Ch  ar.~ 
miffion  precedence.  A  Whitehall.  Page  912.  lzs  l, 

16.  Proclamation  pour  „  arreter  &  prevtnir  les  Mutineries 
„  des  Matelots,  qui  font  revenus  depuis  peu  de  Tlfle  de  Rhej 
„  en  les  logeant  par  hillet  dans  les  Villes  de  IFapping ,  Stcpjtey , 
„  &c.  oii  il  leur  fera  fourni  les  alimens  &  li  boiiTon  neceffai- 
3,  res ,  a  raifon  de  trois  chelins  &  demi  par  femaine".  La  date 
de  cette  Proclamation  eft  du  17  de  Fevricr  1628.  A  WhitehalK 
Page  968. 

Ces  Matelots  fe  rendoient  en  foule  a  Whitchall,  &  y  deman- 
doienc  a  grands  cris  leurs  arrerages;  fe  plaignanc,  dii  Mr.  de 
Rapin,  „  qu'ils  navoient  rien  re^jU  depuis  trois  ans,  &  defer- 
„  canc  en  grand  nombre  pour  n'ecre  poinc  obliges  de  fervir  plus 
„  longcems  fans  paie". 

17.  Comrtiiffion  a  Richard  S6gr\cm  dt  Weflon  ,  Ch.-^.ncelier 
&  Vice-Treforier  de  rEchiquier,&  a,&c.  potir  mectreenbon 
ordre  &  en  bon  etat  tout  ce  qui  concerne  la  Flnte.  La  date 
en  eft  du  2  de  Mai  162.%.    A  Weftminfter.  Pagc  1017  &  fuiv. 

18.  Proclamation  par  laquelle  il  eft  ordonne  „  que  les  Pri- 
,,  fonniers  faits  par  des  VaifTeaux  de  Guerre,  &  conduits  en 
„  Angleterre,  feront  mis  en  prifon,  &  en  lieu  de  furete,  a  la 
„  charge  de  ceux  qui  les  ont  menes ,  jufqu'a  ce  qu'ils  foient  re- 
„  laches  par  echange  ou  autrement".  A  Portsmouth  le  2-j  du 
mois  de  Juillet  1628.  Pagc  1035. 

Le  but  de  cette  Proclamation  etoit  de  reftreindrelapermiffion 
qui  avoit  ete  donnee  a  plulieurs  Prifonniers ,  de  pouvoir  aller 
dans  les  rues  &  daiis  le  Pais ,  ce  qui  leur  four nilToit  les  moyens 
d'obferver  les  Paffages ,  comme  auffi  de  conferer  avec  les  mal-in- 
tentionnes,de  corrompre  merne  d'autres  Suj'."ts,&  d'epier  la  fi- 
tuacion  &  Tecat  des  Places  les  plus  commodes  pour  faire  uiie  In-' 
vafion. 

G  A  R  D  E-R  O  B  E 

r.  Commiffion  donnee  a  Jaqufs  Comte  de  Marlborough  , 
Grand-Treforier  d'Angleterre,  a  Henri  Comte  de  Ma?!chejier, 
Prefident  du  Confeil  ,&  a  fept  autres  Seigneurs  qui  y  font  nom- 
mes,  d'examiner  1'etat  oti  fe  trouve  la  Garde-robc  du  Roi.Cec- 
te  Commiffion  eroit  fdus  le  Petit  Sceau,du  i8  d'0£tobre  1626 
A  Weftminfler.  Page  768  &  fuiv. 

2.  Autre  de  la  meme  teneur,datee  du  3  de  Septembre  1(^28 , 
&  adrefTee  a  Richard  Seigneurdef/^e/?o,7,Grand-T;eforierd'An- 
gleterre ,  qui  avoit  fuccede  dans  cette  Charge  au  Comte  de  Marl- 
borough. 

HTPOTHE^ES  fur  les  Seigneuries  <^  Terres  du  Bo~ 
7nai?ic  p:>ur  Empru7its ,  &c. 

1.  Une Hypotheque  de diverfes Terres  du  Domaine,mention« 
nees  dans  TAdle,  en  faveur  (TEdouard  Allen,  de  Robert  Ducie, 
de  George  Whitmore ,  de  Nicolas  Raynton ,  de  Tbo7»as  Moulfon  , 
de  Robert  Parkhurfi ,  Echevins  de  Londres ;  de  Chrifiobh/e  Cle- 
theroe  Ecuyer;  de  Franfois  Neave ,  de  Guil/aume  Rodowaie ,  de 
Michel  Grigge,  Marchands  Tailleurs  ;  d'Edouard  Cropley  ,  de 
Jean  Cordel ,  de  Hugho  Perry ,  Merciers;  de  Simon  Laurence 
Marchand  Epicicr  ;  de  Jean  Ma7t7ty7ig  ,  de  Thoinas  Smith  Pcl- 
letiers;  i^ Antoine  Abdie  Drapier;  &  de  J?a7i  Bunce  Marchand 
de  Cuir,  Citoyens  de  Londrcs,  Perfonncs  de  confiance  nom- 
mees  pour  recevoir  la  furete  de  la  reftituticn  des  fommes  que 
plufieurs  Citoyens  de  ladite  ViUe  ont  pretees  au  feu  Roi  &  a 
Sa  Majefte  regnante ;  enlemble  pour  la  furete  du  payement  des 
intcrets  (7).  Cet  AtSte  eft  date  de  Weftminfter  le  i  du  mois 
de  Juin  1625.  Page  loi  &  ftiiv. 

2.  Odtroi  fait  a  certaines  Perfonnes  qui  avoient  emprunte  par 
Commiffion,&  chacune  fur  fon  propre  billec,  plufieurs  fommes 
faifant  en  touc  celle  de^omille  livres,  a  inceret ,  pour  Cbarles 
I.  lorfqu'il  n'ecoic  que  Prince  de  Galles.  Ces  Perfonnes  etoient 
le  Chevalier  Paul  Banny7>ge ,  Changeur  ;  Gsorge  Huxley ,  Ecu- 
yer;  Thomas  Plummer  ,  Roger  Palmcr ,  Ecuyer;  Mr.  Richard 
Grigge ,  Guillaume  Boulton,  Ecuyer ;  Jean  Blattd  Ckoyen  & 
Marchand  Epicier  ;  Mr.  Jean  Gouaiuell  ,  Thojnas  Hooft  de 
Londres,  M^rc\\mi;Philii>pe  Burlamachi  Marchand  Flamand; 
Jaques  Oyles,  Jean  Cotton,  &  David  Edouards,  Citoyens  de 
Londres. 

II  paroit  que  cette  fomme  d'argent  fut  remife  a  Philipfe  Bur- 
lamachi,  pour  Temployer  au  payement  de  12  mille  hommes,qui 
etoient  en  ce  tems-Ia  a  Douvres  ou  aux  environs,  &  pour  les 
tranfporter  au-dela  de  la  Mer,  pour  le  fervice  du  fcu  Roi  Ja~ 
ques  I. 

Cec  Offtroi  eft  date  de  Foxley  le  22  du  mois  de  Juillet.  Pa- 
ge  155  &  fuiv.  On  y  trouve  fpecifiees  les  furetes  que  leRoi 
Charles  I.  donna  a  ceux  qui  avoient  ete  charges  de  faire  cet 

Etn* 

terre  pour  mefurer  lc  Charbon  ,    &  qui  contient  trente-fix  Boifreaux,- 

(7)  Je  ne  fai  commcnt  cclui  qui  a  fait  I'Extrait  de  cet  AAc ,  parla 
du  Piiyemetjt  dei  literetj;  puifqu'il  paroit  quc  cesCreancicrs  Hypothe- 
quaircs  devoient  pofTcdcr  en  Fief  aifotu  lcs  Terres  hypothequecs  ,  fou9 
une  redcvance  dc  Jo:iz;  fous  psT  an ,  unjer  the  yeariy  Rent  o/twelve 
Pence,  IVithoitt  Ymfcnchement  or  Wafte ,  Si^  hs  rendre  fiDis  aucun  de- 
fcrifftmm  ,  lorfque  lc  Roi,  ou  fes  SuccelTeurs  voudroient  les  racke-^ 
tcr . 
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Emprunt  ,  &  qui  s'etoient  engages  chacun  pour  une  certaine 
fo.-nme  qui  y  eft  aufli  marquee.  Voyez  la  Commiffion  qui  fuC 
donnce  au  Grand-Treforier  d'Angleterre  &c.  a  Oxford  ,  le  12 
d'Aout  fuivant.  Page  174. 

3.  Autre  Adle  femblable  odlroye  nuChtvaMer GuH/aume Cour- 
ten  natif  de  Londres,  Marchand,  pour  le  rembourfement  dti-j 
mille  livres  qu'il  a  avancees ,  &  qui  feront  prifes  des  deux  der- 
niers  Subfides  entiers  accordes  au  Roi  par  le  Parlement.  La  da- 
te  en  cft  du  29  JuilleC  1625.  A  Weftminfter.  Page  156. 

4.  Ordre  de  delivrer  certaines  pierreries  &  vailTelle  d'or  a 
George  Duc  de  Buciingham  ,  &  a  Henri  Comte  de  Holland^ 
AmbaflTadeurs  Extraordinaires  du  Roi  aupres  des  Etats-Gene- 
raux  des  Provinces-Unies,  pour  en  dispofer  felon  les  ordres  & 
la  direftion  particuliere  qu'ils  en  ont  re^us  de  Sa  Majefte. 

Cec  Ordre  eft  date  a  Hamptoncourt  le  7  Decembre  1625. 
Page  236.  &  fuiv.  II  contient  une  fpecification  exaifte  ,  &  pie- 
ce  a  piece,  tant  de  la  vaifTelle  d'or,  que  des  joyaux.  On  verra 
par  TAdle  fuivant,la  maniere  dont  on  en  dispofa. 

5.  Pouvoir  fpecial  donne  au  Duc  de  Buckivghamd'evn^x\mter 
des  Etats-Generaux ,  ou  de  leurs  Sujets  ,  fur  la  vailfelle  &  les 
pierreries  mentionnees  dans  rA6te  precedenc  ,  la  fomme  de 
300000,  livres  ou  telle  autre  quede  tels  gages  pourront  compor- 
ter.  La  date  en  eft  du  16  Decembre  1625.  A  Windibr.  Pa- 
ge  24(5. 

6.  Commiflion  donnce  a  Jiques  Comte  de  Marlborough  & 
autres,  &c.  pour  fairc  la  Regie,  les  Baux,  &  teiles  autres  dis- 
politions  des  Terres  Domaniales  qui  fcnt  dans  la  Duche  dtCor- 
?iouaille.cx\itmh\t  &  de  leurs  revenus,  pour  le  payementdesdettes 
oeSaMajefte.  Cette  Commiffion  porte  encore,  que  leditCom- 
tc  de  Marlborough ,  &  ceiix  qui  lui  font  adjoints  ,  pourront  ac- 
corder  avec  les  Tenanciers  pour  les  avances  des  Rentes  ,  &c. 
Donnce  fous  le  Petit-Sceau  ,  a  Wcftminller  le  23  du  mois  dc 
Fevrier  1626.  Page  306. 

INyENTJONS  NOUFELLES. 

1.  Creation  d'un  Office  de  Faifeur  de  Medaillcs  en  reliefy 
pojr  Sa  Majefte  &  fes  Succeflturs  ,  avec  quarante  livres  fter- 
iincf  d'Appointemcns  par  an,  en  iv/cnxdiAbrahamvanderDoort 
Ecuycr,  qui  apres  bien  des  foins,  du  travail,  &  de  la  depenfe, 
cft  parvenu  a  trouver  TArc  &  le  Secret  de  faire  des  Medailles. 
Ces  Lettres  font  datees  de  Weftminfter,  le  14  Mai  1625.    Pa- 

ge  73- 

2.  Privilege  accorde  a  GuiHaitme  Beale  de  Londres ,  Orfevre, 
pour  avoir  inventi  une  compofition  faite.,avec  des  Etoupes  ^  de 
certaines  Eaux ,  fous  le  nom  de  Ciment  :fou  de  Bray ,  laquelle  met 
les  Vaijfeaux  a  fabri  d^itre  hruKs  ,  dans  les  comhats  ou  autre- 
Tnent ,  par  le  Feu  Gr^geois  ^  ni  far  la  poudre  i  canon,  ^  ks  fri- 

ferve  des  vers  pendant  le  fius  l»ng  Voyage  ,  fans  quon  foit  obligf 
de  les  doubler. 

Ce  Privilege  porte  que  Guillaume  Beale  pourra  feul  faire  & 
employer,  dans  cout  le  Royaume,  cette  forte  de  Ciment,  pen- 
danc  quatorze  annees  confecutives,  ala  charge  de  payer  40  che- 
lings  par  an  \  TEchiquier.  La  dace  eft  du  i  d'Aouc  xSz-^.  A 
Southampcon.  Page  73  &  638. 

3.  Lettres  Patentes  accordees  a  Edouard  K.napp ,  lui  donnant 
droit  de  faire  feul  des  Aiffieuxde  metal,  qu'il  a  nouveliement  in- 
vent&,  pour  les  Caroffes,  Chariots,  Chaifes  roulantes,  &  au- 
tres  voitures  a  roues  ,  pendant  quatorlc  annees  confecutives , 
moyennant  une  renCe  annuelle  dc  quarante  chelings  payables  au 
Domaine.  La  date  (i)  en  eft  du  7  Janvier  1626.  A  Weftmin- 
fter.  Paged^S. 

4.  Privilege  accorde  pour  3 1  ans  ,  a  Jofeph  IVebb  Dodeur 
€n  Medecine ,  pour  cnfeigner  feul  les  Langues ,  felon  la  metho- 
de  qu'il  a  inventee,  &  pour  imprimer  &  vendre  les  Livres  qu'il 
a  compofes  fur  cette  maciere  ,  &c.  Date  du  26  du  mois  d'A- 
vril  1626.  A  Weftminfter.  Page  680  ,  &  fuiv. 

5.  Privilege  pour  14  ans  donne  a  Arnold  Rotfpen,  qui  a  in- 
vente  une  nouvelle  maniere  de  faire  toutes  fortes  d'Armes  a 
feu.  Date  a  Weftminfter  le  13  du  mois  dejuillet  1626.  Pa- 
ge  734. 

6.  Privilege  (conditionel)  a.ccords  3  Caleb  Morley ,  Maitrc  es 
Arts ,  qui  prctend  avoir  trouvc  une  Methode  meilleure ,  qu'au- 
cune  de  celles  dont  on  s'eft  fervi  jufqu'ici,  pour  enfeigner  TAn- 
glois,  le  Lacin  &  les  autres  Langues.  La  dace  de  ce  Privilege 
eft  du  9  du  mois  de  Mars  1627.  A  Weftminfter.  Page  857, & 
fuiv. 

Ce  Privilege  porte  que  „  fi  cecce  Methode  avoic  rapproba- 
„  tion  de  douz.e  habiles  Grammairiens  ,  il  feroic  donne  ordre 
„  de  rintroduire  dans  toutes  les  Ecoles  des  Royaumes  &  Ter- 
„  res  de  la  domination  de  Sa  Majefte  ,  pendant  le  cours  de  21 
„  ans ;  durant  lefquels  ledit  Caleb  Morley  auroit  feul  le  droit  & 


(i)  A  la  page  658  ,  le  millefime  eft  1625-.  D'ailleurs  on  n'y  voit 
point  les  Lettves  Patentes  (ie  cec  Article.  1!  n'y  a  autre  chofe  qu'un 
Memoire  qui  commence  par  ces  mots  Latins,  Rex  ,  feptimo  Die  ^»- 
nuxrti ,  concejfit  Ed-xardi)  Knaff,  (le  feptiemc  de  Janvier,  le  Roi  ac- 
corda  a  EdeHuri  Knapp).  La  luite  de  ces  mots  Latins  eft  en  Anglois 
mot  a  mot  comme  je  Tai  traduite  ci-deifus  cn  Fram^ois  ,  excepte 
ccux-ci  payaldes  au  Domatne  ,  que  rAbreviateur  a  apparemment  tiret 
dct  Lettres  Patcntes  memes. 


„  la  permiffion  d'imprimer  &  de  vendre  les  Livres  ,  Traices    Char. 
„  ou  Tables  coiicernant  cette  Methode.  L£t  I. 

7.  Lifte  Generale  des  Lettres  Patentes  accordees  pour  les 
nouvelles  Decouvertes  faites  la  feconde  annee  du  Regne  de  Char- 
les  I.  Page  870. 

8.  Pareille  Lifte  pour  la  troilieme  annee  du  meme  Regne. 
Cette  LilTre  contienc  crois  Privileges  ;   un  pour  fondre,  avec 

du  Charbon  de  rerre,  de  la  miniere  de  fer  ,  &  la  jetter  en  bar- 
res ;  un  autre  pour  un  Inftrumcnc  propre  a  labourer  commode- 
ment  &  a  fond  la  cerre,  fans  boeufs  ni  chevaux  ;  &  un  troifie- 
me  pour  une  Machine  qui  va  plufieurs  milles  fans  cheval ,  fans 
vent,  &  fans  eau.  Pageppa. 

I    Ji.     L     A    N    D     E. 

1.  Commiffion  fpeciale  donnee  a  Jean  Denham  &  autres^ 
d'examiner  &  de  decouvrir  par  leurs  recherches  quel  eft  le  veri- 
table  ecac  du  Royaume  &  des  afFaires  d'Irlande  ;  &c  d'en  fairc 
rapporc  au  Confeil-Prive  de  Sa  Majefte.  La  date  eft  du  iz 
Mai  1625.  A  Weftminfter.  Paged^,  &  fuiv. 

2.  Inftrudtions  donnees  au  Chevalier  Franpois  Attnesley,V\cc- 
Treforier,  &Receveur  Gencral  de  Sa  Majefte  en  Irlande. 

Ces  Inilrudlions ,  qui  ont  ece  copiees  de  la  Bibliotheque  dc 
Harley  ,  contiennenc  des  Diredtions  pour  augmenter  ks  reve- 
nus  du  Roi,  &  diminuer  fes  detces,  &  IbnC  datees  du  20  Juii- 
let  1625.  AWindfor.  Page  148,  &  fuiv. 

3.  Commiffion  donnee  au  Viceroi  ,  Treforiers  ,  Juges  ,  & 
Secretaires  d'Irlande  ,  pour  continuer  les  Seances  de  la  Cour 
Souveraine,  nommee  The  Court  of  Caftle  Chamher  ,  la  Cour  de 
la  Chambre  du  Chateau ,  dans  le  Chateau  de  Dublin  ,  laquelle 
fut  erigee  par  le  Roi  Jajues ,  le  10  du  mois  d'Aoiit  1605.  Cet- 
te  Commiffion  eft  datee  du  5  d'Od:obre  1625.  A  Foxley.  Page 
189,  &  fuiv. 

4.  Autre  Commiffion  donnee  au  Chevalier  Franfois  Annes- 
/ey&cc.  de  faire  une  Revue  generale  des  forces  du  Royaume,  de 
vifiter  les  Magalins ;  de  rechercher  &  de  punir  les  fraudes  qu'au- 
ront  commiles  les  Infpecfteurs-Gencraux,  les  Commiffaires ,  les 
Avitailleurs  8c  tous  ceux  qui  font  employes  a  ces  fervices.  El- 
le  eft  datee  du  9  Dccembre  1625.  A  Hamptoncourt.  Page^^i. 

5.  Commiffion  donnee  au  Chancelier  d'Ir]ande ,  &c.    d'exa- 
miner  &  d'arreter  les  Comptes  des  Receveurs  des  Revenus  de 
Sa  Majefte  dans  ce  Royaume.  A  Weftminfter  le  3  Mars  1627.    ^ 
Page  309. 

6.  Declaration  pour  augmenter  les  SubGdes  qui  fe  tirent  de 
ce  Royaume  ,  cn  augmentant  flmpot  fur  les  Marchandifes  qui 
en  fortenc  pour  etre  tranfportees  dans  les  PaVs  Etrangers.  La 
date  eft  du  16  d'Aout  1627.  A  Cantorbery.  Page  932. 

LAINE.    Voyei  MANUFACTURE. 

L    E    T    T    R    E    S 

Entre  le  Roi  ^  des  Princet  Etrangert. 

1.  Lettre  ecrite  au  Roi  Charles  par  Marie{2)  Reine-Mere  de 
France,  &  datee  du  16  Juin  1625,  nouv.  ft.  a  Amiens  ,  jus- 
qu'ou  cette  Princcffe  avoic  accompagnefa  Fille(3),qui  s'enalloit 
en  Angleterre,  apres  la  celebration  de  ibn  Mariage.  Page  116. 

Cette  Lettre  (qui  eft  en  Frangois)  fut  apportee  au  Roi  par  le 
Duc  de  Buckingham ,  qui  avoic  ete  envoyeen  France  pour  con- 
duire  la  nouvelle  mariee  a  fon  Epoux.  La  Reine-Mere  eftime , 
dit-elle  ,  fa  Fille  heureufe  ,  puisqu'elle  fera  le  lien  a^  le  ciment 
des  deux  Couronnes  ;  &  cUe  finic  cn  failant  Teloge  de  la  condui- 
te  que  le  Duc  a  tcnue. 

2.  Lettre  du  Roi  Chartes  au  Duc  de  Chevreufe,  qui  avoit  e- 
poufe  au  nom  de  Sa  Majefte  ,  la  Princeffe  Henriette-Marie  de 
France.  La  dace  porte ,  de  notre  Palais ,  a  Hamptoncourt ,  lc 
20  du  mois  de  Novembre  1625.  Page  229. 

Le  deffein  du  Roi,  dans  cecce  Lettre,  etoit  de  faire  fouvenir  ce 
Duc  des  affuranccs  que  fa  Cour  avoit  donnecs,  que  les  Vaifleaux 
que  Sa  Majefte  avoit  envoyes  au  Roi  Tres  Chretien,  feroient 
employes  en  Italie,  au-lieu  qu'on  veut  les  faire  fervir  contre  les 
Rochelois,  tandis  que  rAngleterre  en  a  befoin  pour  affurer  fes 
propres  Cotes  &  le  Commerce  de  fes  Sujets.  Charles  reprochc 
au  Duc  de  ne  s'etre  point  employ^  envers  le  Roi  de  France  pour 
moyejiner  la  reftitution  des  dits  Navires.  Eniuite  ,  „  il  infiftc 
„  avec  Advis,  dit-il,  &  Prieres  ,  afin  qu'il  plaife  a  Sa  Majefte 
„  Tres  Chreftienne  de  donner  la  Paix  a  fes  Subjets  de  la  Reli- 
„  gion  Reformee  ;  &  par  ce  moyen  fe  rendre  plus  libre  pour 
„  pourfuivre  en  fes  beaux  deffeings  en  Italie,  fur  lefquels  depend 
„  fon  Honneur  &  la  ieurete  de  fes  Alliez  &  de  fon  propre  Es- 
„  tat  j  &  ceux  de  la  Religion,  demeurans  cn  leurs  places,  fer- 
„  vironc  de  fencinellcs  contre  toutes  les  Encreprifes  &  Defleins 

„  de 

(1)  Marie  ie  Medicis ,  Veuvc  i'Henri  XV  Roi  de  France. 

(3)  Les  Reines  dc  France  avoient  refolu  d'accompagner  celle d'An» 
gleterre,  jufqu'a  Boulogne  ,  oii  les  VaiiTcaux  de  fon  £poux  TatKn- 
doient.  Mais  Marie  de  Meiicis  etant  tombee  malade  a  Amiens  ,  il 
n'y  eut  que  des  Seigneurs  de  la  Cour  qui  pourfuiviflent  le  voyagc, 
&  qui  fiflent  les  honneurs  de  l'embarquement. 

(4)  Expolera. 

(y)  Mr.  it  Larre)  dit  aufli  que  l*Amiral  de  Francc  (le  Duc  dc 

Mont' 
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Cha*-  „  de  IT.rpagnol,  au  quel  ils  font  irreconciliables  ".  Et  en  cas, 
i.ts  I.  contiaue  le  Roi  Char/es.,  „  que  noftrc  bon  Frere  veuille  conti- 
„  nuer  h  Guerre  contre  fes  Sujets  Proteftan,  ,  nous  efperons 
„  qu'il  ne  nous  pouuera  (4)  pas  a  commettre  un  tel  Scandale,  a 
,,  la  veue  de  tout  le  Monde  ,  en  portant  nos  Navires  contre 
„  ceux  de  noftre  propre  Religion  ,  &  plus  par  gayere  de  coeur 
„  que  par  aucune  necelTite.  C.ir  ,  ajoute-t-il ,  le  Coeur  &  la 
j,  Raifon  nous  dilent  que  laRuine  &  Extirpation  de  ceux  de  la 
j,  Religion  Reformee  en  France,  feroit  totalement  au  desavan- 
„  tage  &  diflervice  de  noftre  dit  Frere".  Nous  avons  auflTi, 
&  c'eft  par  ou  finit  cette  Lettre  ,  Nous  avons  aujft  par  cy  de- 
"uavt  interced^ ^  par  nojhe  Ambaffadeur  Buckingham  ,  four  quel- 
ques  Perfonnes  de  la  Re/igio» ,  ^ui  font  detenuz,  Prifonniers  a  Pa- 
ris  (^  ailleurs  j  fur  quoy  il  auroit  obtenu  promejfe  de  mjlre  dit 
Frere  quils  fcroyent  mis  en  libertf ,  mais  il  ny  a  rien  eu  cieff^^e. 
Nous  vaus  prions  de  nous  en  faire  avoir  (fur  tous  ces  Articks) 
itne  honne  ,  briefve  e^  abfo/ue  Responje.  • 

Pour  donner  plus  de  jour  a  ce  que  cette  Lettre  dit  de  Tem- 
ploi  des  Vaifleaux  Anglois  contre  les  Rochellois  ;  cmploi  donc 
il  n'a  ete  fait  qu'une  mention  legere  ci-deCTus  ,  il  faut  necedaire- 
ment  que  nous  enttions  ici  dans  un  plus  grand  detail  de  cette 
affaire. 

Le  Capiraine  ^ean  Pennington  fe  rendit  le  21  Juillet  KjzJ,  a- 
Vec  fon  Efcadre,  auprcs  de  Dieppe.  II  n'y  fut  pas  plutot  arri- 
ve,  que  TAmiral  de  France  declara  (5)aux  Officiers,  a  tout  TE- 
quipage,  &  auxMaitres  de  ces  Vaifleaux ,  qu'ii  falloit  aller  con- 
tre  la  Rochelle :  a  quoi  ils  s'oppoferent  tous  ouvertement  ,  fins 
que  les  Chiines  d'or  ,  &  les  autres  recompenfes  qu'on  leur  of- 
frit,  fuflent  capables  de  les  gagner.  Li-dclfus,  Pennington  don- 
ne  d'abord  avis  au  Duc  de  Buckingham  Grand-Amiral  ,  de  ce 
qui  fe  pafle,  &  du  refus  qu'ils  ont  tous  fait  ,  avec  la  refolution 
de  retourner  en  Angleterre  avec  honneur,  &  en  furete  de  lapart 
de  leurs  Compatriotes.  Mais  il  regut  bientot  une  Reponfe  du 
Duc,  accompagnee  d'un  ordre  de  Sa  Mijefte  expedie  par  Co7t- 
•way  Secretaire  d'Etal ,  de  delivrer  les  Vailleaux  a  ceux  qui  vien- 
droient  les  recevoir  de  la  part  du  Roi  de  Francc  ,  &  de  n'en 
point  abandonner  le  commandement.  DEffiat ,  Ambairadeur  de 
JLouis  a  la  Cour  de  Londres,  remit  lui-meme  cet  ordre  ^  Pen- 
niugton.,  avec  une  [-ettre  de  Si  Mijefte  Tres  Chrecienne  ,  qui 
enjoint  au  Chef  dc  1'Efcadre  AngIoife,que  leVaiirjau  ['Ava^t- 
garde  foit  livre  au  Duc  de  Montmorencf ,  Amiral  de  France,  & 
qu'il  foic  mis  fur  les  autres  Vaifleaux  un  certain  nombre  dc  Sol- 
dats  Fran^ois ,  parce  que  Sa  Majefte  veut  les  envoyer  contre  les 
Rochelois  fes  Sujets  rebelles.  Cette  Lettre  ayant  ece  lue,  TAm- 
balfadeur  demanda  d'un  ton  ferme  que  le  Vaifleau  1'Avantgarde 
Jui  fiic  retnis  fur  le  champ ,  &  qu?  les  Soldats  Anglois  qui  y  c- 
toient  fuirent  congedies ,  a  la  referve  de  60  ou  80 ,  au  cas  qu'ils 
voululTent  refter  dans  le  fervice.  Peumngtotf  tti\xk.  Difputej 
paroles  vives  des  deux  cotes;  menaces  au  Chef  de  TEfcadre, 
qu'il  lui  en  coutera  la  tete,s'il  n'obeiti  offre  renouvellee  d'unc 
fomme  confiderable ,  payablc  comptanc  en  recevanc  VAvantgar- 
de;  rien  ne  Tcbranlc  ,  &  il  repond  rcfolument  qu'il  ne  livrera 
aucun  Vaifleau  ,  &  ne  donnera  aucun  conge ,  a  moins  qu'il  ne 
lui  en  vienne  des  ordres  clairs  &  precis.  Apres  cecce  reponfe, 
on  fe  fepara :,  mai >  le  Secrecaire  de  rAmbaffkdeur  alla  deux  fois, 
la  nuic  du26,  au  bord  du  Vailleau  r^:'*«/gard'e',  protefter  contre 
Pennington ,  comme  rebelle  a  fon  Souverain  &  a  fa  Patrie.  A 
la  feconde  Proteftation ,  qui  etoit  chargee  d'injures  &  de  mena- 
ces,  le  Chef  de  1'Elcadre  declara,  §^il  aimeroit  mieux  etre  r/- 
duit  toute  Ja  vie  au  pain  &  «  ^^f"*  3  1«^  de  priver  fa  Patrie  ^ 
fon  Roi  tfun  joyau  fi  pricir-ux  \  oui ,  perdre  mhne  /a  tete ,  p/utot 
que  Savoir  part  a  la  reddition  /oonteufe  dun  tel  Bou/evart  du 
Royaume.  Alors  les  Soldats  &  les  Matelots  entrerent  dans  une 
fi  grande  colere  ,  que  c'etoit  comme  un  Tumuite  general.  Ils 
levent  incontinent  1'ancre,  &  fcnt  voilc  vers  rAngleterre,  fans 
ordre,mais  aufli  fans  oppofition  de  la  part  de  leur  Chsf^  en  di- 
fent  ,  comme  de  vrais  &  fidcles  gens  de  Mer  Anglois  ,  qu'i/s 
aiment  mieux  etre  pendus  dans  leur  Patrie  ,  que  de  /ivrer  ainti  /es 
Vaijfoaux  du  Roi ,  ou  de  fe  mettre  dans  /a  d^pendance  abfo/ue  des 
Fran^ois ,  C?'  de  fervir  contre  ceux  de  /eur  Re/igion  II  y  a  appa- 
rence  que  Pennington  n'ignoroic  point  leur  deflein  ,  puifqu'il 
trouva  fous  fon  Livre  de  Prieres  une  Requete  ,  qu'ils  y  avoient 
mife  en  fecret ,  &  qu'ils  avoient  tous  lignee  ,  en  telle  forte  que 
lcurs  noms  formoient  un  cercle  ,  afin  qu'on  ne  vit  point  qui  a- 
voit  figne  le  premier. 

Ils  arriverent  aux  Dunes,  le  27  du  mois  de  Juillet.  Le  me- 
me  jour  ,  Penntngto7i  ecrivit  au  Duc  de  Buc/tingloam  pour  Tin- 
former  de  ce  qui  s'etoit  pafle.  Cell  de  cette  Lettre,  qui  a  ete 
inferce  dans  le  Caba/a ,  que  nous  avons  tire  toutes  les  particula- 
rites  que  nous  venons  de  rapporter.  Penni^tgton  envoya  en  me- 
me  tems  au  Duc  cette  Requete  des  Soldats  &  des  Macelots  de 
TEfcadre  ,  en  l'afliarant  qu'il  n'y  en  avoit  pas  un  feul  qui  ne  fe 
laiflat  pendre  ,  plutot  que  dc  retourner  cn  France  j  &  que  pour 


Montmtrenci)  Jeclara  hautcraent  que  l'intention  de  Louis  XIII  etoit 
de  mener  cette  Efcadre  contre  les  Rochelois.  Mais  Mr.  de  Rapin  dit 
que  Vennington  en  eut  le  vent  d'ail!eurs.  Deux  chofcs  aui  paroiiTent 
contradidtoires  ,  Sc  qui  peuvent  ne  TStrc  du  tout  point.  Car  rien 
n'empeche  que  Pennington  &  Ibn  Equipagc ,  ayant  eu  le  vent  de  l'a- 
vis  donne  par  le  Duc  de  Rohan  ,  au  fcu  Roi,  que  le  Siege  de  Geiies 
n'etoit  iiu'.un  pretexte  ,  mais  que  le  VBiitAbie  defi.eia  dc  ia  Cpur  de 


ce  qui  le  regardoit  en  particulier  ,   il  demandoit  inftammentde    Cha».; 
n'ecre  point  employe  contre  les  Rochelois.     Ingham  ,   qui  fut  '•e'  I» 
le  porceur  de  la  Lectrc  &  de  la  Requete  ,   les  remit  au  Duc  en 
mains  propres,  8c  les  lui  vit  lire  Tune  &  Tautre. 

Le  Roi ,  ou  du  moins  la  plus  grande  partie  de  fon  Confeil , 
ne  connoiflbit  autre  chofe  du  detrein  des  Frangois,  finon  qu'iU 
en  vouloient  a  la  Ville  de  Genes ,  &  il  croyoic  que  touc  ce  que 
les  Capitaines  ,  &  les  Maitres  des  Navires  avoient  faic  entrer 
touchant  ce  delTein  ,  dans  leur  accord  avec  eux  ,  n'ecoic  que 
pour  prevenir  les  dommages  qui  pourroienc  en  arriver  au  Roi 
ou  a  fes  Sujecs. 

Dans  ce  tems-la ,  Mr.  de  /a  Touc/oe  avec  plufieurs  aucres  De- 
puces  du  Duc  de  Ro/ian  ,  &  dts  Eglifes  Reformees  de  France, 
arrive  en  Angleterre  ,  pour  folliciter  le  Roi  &  fon  Confeil  dc 
ne  point  precer  ces  Vaifleaux  a  la  Cour  de  France.  On  leur  faic 
la  reponfe  la  plus  gracieufe  &  la  plus  favorable.  Mais  le  Duc 
reprefenca  a  Sa  Majefte,qu'on  ne  pouvoic  abfolument  poinc  fe 
dispenfer  de  faire  parCir  ces  VailTeaux  ,  apres  les  engagemens  oii 
Ton  ecoic  encre  la-deflus  ;  deforce  que  C/oar/es  cfdanc  aux  im- 
porcunites  de  la  Reine  &  de  Buckingham ,  ecrivic  le  28  Juillec  -k 
Pennington  une  Lectre  datee  de  Richemonc ,  donc  le  Capitaine 
Thomas  Wi/braham  fut  le  porteur.  Par  cette  Lettre,  il  etoit  ex- 
preflement  commande  au  Chef  de  cette  Efcadre  de  mettre,fans 
le  moindre  delai  ,  en  execution  les  premiers  ordres  qu'il  avoit 
reguSjSc  qu'en  confequence,  il  eut  a  livrer  entre  les  mains  du 
Marquis  d'EJ}iat  le  VailTeau  nomme  VAvantgarde  ,  avec  tout 
requipage;  &  d'affurer  les  Officiers  qui  y  etoient,  que  Sa  Ma- 
jefte  auroit  foin  qu'il  fut  pourvu  k  leur  dedommagement.  Le 
meme  ordre  portoit  que  Pennittgton  prefleroir,  au  nom  duRoi, 
les  fept  Navires  Marchands  d'entrer  au  fervice  de  la  Cour  de 
France,  fuivant  la  promefiTe  que  celle  d'Angleierre  lui  en  avoit 
faite  ;  &  que  s'il  ne  pouvoit  les  y  engager  par  la  douceur ,  il  V 
employat  la  force ,  jufqu'a  les  faire  fauter  ou  couler  a  fond. 

L'ordre  etoit  clair  &z  precis.  Penninpon  ramene  donc  TEs- 
cadre  a  Dieppe,  &  livre  en  arrivant  fon  Vaifleau  ,  declare  aux 
Capitaines,  Patrons  &  Proprietaires  des  autres  le  contenu  de  la 
Lectre  du  Souverain  ,  &  les  fomme  de  pafler  au  Service  des 
Frangois  pour  y  etre  employes  oii  Sa  Majefte  Tres  Chrecienne 
le  trouveroit  a  propos:  a  quoi  il  ajouta,  que  leDuc  de  Bucking- 
ham  les  faifoit  affiiier  qu'il  ne  leur  en  couteroit  pas  moins  que 
la  vie,  s'ils  refufoient  d'obeir.  Ils  refuferenc  neanmoins  ,  alle- 
guanc  qu'ils  ne  pourroienc  jamais  croire  que  Sa  Majefte  voulut 
les  obliger  a  livrer  leurs  Vaifleaux ,  fans  aucune  furece  qu'ils  leur 
feroienc  payes.  Sur  cela,  Pennington  encra  dans  la  Vilie,  y  eut 
une  conference  avec  le  Marquis  A'EJfiat ,  apres  laquelle  il  revinc 
incontinent  a  fon  bord ,  porta  aux  Capitaines  &c.  des  Vaitleaus 
Marchands  les  plus  belles  paroles  du  monde  touchanc  les  fure- 
tes  qu'ils  avoienc  demandees,&  les  prefla  d'cxecucer  le  contradt 
qu'il8  avoienc  faic  &  pafle  en  Anglecerre.  Mais  des  paroles  ne 
les  contencanc  poinc  ,  ils  leverenc  leurs  ancres  ,  &  firenc  voile 
pour  s'en  recourner.  Cependanc,  lorsqu'ils  furenc  a  une  porree 
de  canon ,  ils  revirerent  leur  bord  &  rejoignirent  tous  VAvant- 
garde,  excepte  le  Grand Neptune  qui,  plus  hardi  que  les  autres, 
continua  fa  route  &  renira  en  Angleterre.  Les  fix  autres  Vaii- 
feaux  furent  livres  a  D'Effiat ,  pour  etre  employes  de  la  manie- 
re  qu'il  plairoit  au  Roi  de  France  de  Tordonner.  Mais  de  tojs 
les  Anglois  qui  s'y  trouvoient ,  Officiers,  Soldats,  Matelocs  ,  il 
n'y  demeura  qu'un  Canonnier  nomme  Gunner  ,  qui  y  perit  en 
chargeanc  une  Piece  qu'il  n'avoit  point  alTez.  lavee ,  le  refte  for- 
tit  des  Navires  ,  ne  voulant  abfolumenc  point  fervir  concre  leg 
pauvres  Rochelois  ,  qui  profcflbient  une  meme  Religion  avec 
eux. 

Apres  cet  efiet  de  fon  obeitTance  aux  ordres  de  fon  Maitre  & 
du  Grand-Amiral  ,  Pennington  reprend  le  chemin  de  fa  Patrie, 
&  fe  rend  a  Oxford  oti  le  Parlement  etoit  aflemble.  II  vouloic 
&  il  auroit  bien  pu  informer  les  deux  Chambres  de  la  verite  de 
touce  cette  aflFairs ,  &  combien  le  Roi  &  le  Royaume  y  etoient 
interetfes  ,  mais  le  Duc  de  Buckivgham  fuc  Tengager  \  difFerer 
de  quelques  jours  ,  pendanc  lefquels  il  fit  diiroudre  le  Parler 
menc. 

Vers  le  mois  de  Septembre  fuivanc ,  ces  Vaifleaux  Anglois  fu- 
renc  effedlivemenc  employes  contre  les  Rochelois  ,  leurs  bons 
Amis  &  AUies  ,  auxquels  ils  firent  canc  de  mal  ,  que  dans  le 
combac  qui  fe  donna  ,  celui  qu'on  appelloic  TAvancgarde,  fau- 
choic ,  dit-on ,  ces  pauvres  gens  comme  du  foin ;  a  la  honce  de 
nocre  Nation ,  au  fcandale  de  notre  Religion ,  &  a  la  ruine  des 
plus  grands  interecs  de  ce  Royaume  &  de  couce  la  Chretiente. 
Les  foins  ({u^Edouard  Nico/as,  Secretaire  du  Duc  de  Buckittgham, 
s'etoit  donnes  pour  cette  ignominieufe  affaire  ,  furenc  payes 
d'un  Diamanc  de  prix  ,  &  d'un  cordon  de  Chapeau  enrichi  de 
Brillans,  donc  rAmbalTadeur  de  France  lui  fic  prefenc. 


LET" 

France  etoit  de  fe  fervir  contre  les  Rochellois  des  Vaifleaux  qu'elle 
lui  empruntoit:  rien  n'empeche,  dis-je,  que  Penmagton  ,  &  fon  E- 
quipage  ayant  eu  le  vent  de  ce  defll-in  impute,  n'ayent  voulu  s'en  e- 
claircir  avcc  rAmiral  de  France  ,  qui  etoit  pour-lors  a  Dieppc  ,  8c 
que  celui-ci  ne  lcur  dit  franchcment  la  vcrjte  ,  dans  la  penfee  qu'ils 
Q'oferoient  y  faire  la  moindrc  oppoiition. 


Aa  5 


lc^C" 


ABREGE'     HISTORIQ.UE 


Char- 
L  e  s  I> 


LETTRES  DE  GRACE.    Voytz  PAR  DONS. 
LETTRES  DE  REFRES AILL.ES. 

1.  Commidion  qui  autorife  George  Vithrs  Duc  de  Btfcking- 
ham .,  Grand-Amiral  d'Angleterre,  dlrlande,  de  la  Principaute 
de  Galles ,  &c.  a  donner  des  Letrres  de  Reprefailles  aux  Sujets 
de  Sa  Majefte  contre  les  habitans  des  Pais-Bas  qui  font  fous  la 
domination  du  Roi  d'£fpagne ,  ou  des  Provinces-Unies.  Cettc 
Commillion  eft  datee  du  7  du  mois  d'Avril.  A  Weftminfter. 
Page  12. 

2.  Pareille  CommifTion  qui  autorife  le  Duc  \  donner  desLet- 
jres  de  Repr^failles  aux  Negocians  Anglois  auxquels  les  Efpa- 
gnols  ont  fait  des  injuftices  fur  Mer  ;  leur  permettant  de  faifir , 
&d'enlever  par-tout  o\i  ils  le  pourront,les  effetsSc  lesVaifleaux 
tant  du  Roi  d'Efpagne  lui-meme  que  de  fes  Sujets.  A  Foxley^ 
le  17  du  mois  de  Septembre  1625.  Page  188. 

II  eft  a  remarquer  que  ia  Cour  d'Angleterre  avoit  employe 
aupres  de  celle  d'Efpagne  les  reprefentations  ordinaires  &  toutes 
les  voyes  de  la  douceur ,  pour  obtenir  les  fatisfadtions  raifonna- 
bles,  mais  inutilement. 

3.  Autre  Commidion  de  la  meme  teneur  ,  datee  du  a  No- 
vembre  1625.  AWeftminfter.  Page  222. 

4.  Commiffion  donnee  aDud/eji,  Seigneur  de  Carleton  ,  au 
Chevalier  Jean  Cook  Secretaire  d'Etat ,  au  Chevalier  Ju/es  Cefar 
Garde  des  Archives  ,  au  Chevalicr  Henri  Martin  Juge  de  TA- 
miraute  ,  au  Chevalier  Rohrt  Harley  Chevalier  du  Bain  ,  au 
Chevalier  Jean  Finch ,  a  Guillaume  Nooy  Ecuyer  ,  a  Guillaume 
Reeves  ,  a  Tbomas  Tahbot  &  quelques  autres  J  urisconfultes ,  de 
rechercher  avec  foin  quels  font  les  cas  douteux ,  en  fait  de  Let- 
tres  dc  Reprefailles ,  &  d'examiner  quelles  font  les  Loix  Scquels 
les  ufages  des  autres  Nations  dans  ces  fortes  de  cas.  Cette  Com- 
million  eft  datee  du  11  Juillet  1626.  A  Weftminftcr.  Pagey^i. 

II  eft  a  propos  de  remarquer  ici  ,  que  les  Defenfes  de  porter 
aucune  forte  de  provilions  enEfpagne,  fubfiftoient  encore  dans 
toute  leur  force  ;  6c  qu"un  des  Griefs  dont  le  fecond  Parlement 
de  ce  Regne  demanda  la  reparation ,  c'etoic  les  Reprefailles  trop 
precipitces  qui  s'etoient  faites  contre  la  France  ,  &  qui  avoient 
aitire  des  pertes  immenfes  aux  Marchands  Anglois.  Par  ordre 
du  Duc  de  Buckingham  le  Chevalier  Jaques  Pragg  Vice-Amiral 
de  Cornouaille  ,  accompagne  de  quelques  autres  Officiers,  etoit 
alle,  au  mois  deSeptembre  dc  1'annee  precedente,  failir  dans  nos 
Porcs  tous  les  effets  qui  s'y  trouvoient  appartenir  aux  Fran^ois, 


Chevalier  Jean  IVoIflenholme ,  Treforier  des  Monnoyes ,  de  le-  C  ti  a  r- 
ver  le  provenu  de  la  vente  desdits  Effets.    A  Weftminfter  le  fi  l  e  s  I. 
Juin  1627.  Page  901. 

10.  Proclamation  contre  les  pretentions  injuftes  formees  fur 
une  partie  des  Eftets  &  Marchandifes  prifes  fur  les  Francois  par 
voie  de  Reprefaiilcs.  La  datc  en  eft  du  25  Juin  1627.  AWhi- 
tehall.  Page  911. 

11.  CommiHion  qui  autorife  Richard  Seigneur  de  Weflon , 
Grand-Trelbrier  d'Angleterre ,  a  accorder  des  Lettres  de  Repre- 
failles  contre  les  Frangois ,  aux  Sujets  de  Sa  Majefte  qui  ont  ete 
infultes  par  cette  Nation.  La  date  en  eft  du  20  Septcmbre 
1628.  A  Weftminfter.  Page  1052. 

L    I    V    R     E     S. 

1.  Proclamation  portant  defenfes  de  vendre  en  Angleterre," 
lcs  Livres  Latins  reimprimes  dans  les  Pais  etrangers  ,  apres  a- 
voir  ete  iraprim6s  a  Oxford  ou  a  Cambridge.  EUe  eft  datec 
du  I  d'Avril  1625.  A  St.  James.  Page  8. 

Par  cette  Proclamation  ,  il  eft  eiijoint  aux  Imprimeurs  de 
Tune  &  de  Taucre  Univerfite  d'envoyer  au  Syndic  &  Control- 
leurs  du  Corps  dts  Libraires  de  Londres ,  une  Lifte  certifiee  des 
Livres  qu'ils  impriment  de  tems  a  autre.  Ce  Certificat  devoit 
etre  aufti  ligne  par  le  Vice-Chancelier. 

2.  Privilege  accorde  a  George  Sandys  Ecuyer ,  de  pouvoir  feul 
imprimer,  vendre  &  debiter  la  Tradudtion  qu'il  a  faite  des  quin- 
Ze  Livres  des  Meramorphofes  d'Ovide,  enVers  Anglois.  Donnc 
a  Weftminfter,  le  24  du  mois  d'Avril  1626.  Page  6-j6. 

3.  Proclamation  portant  fuppreffion  de  deux  Sermons  pre- 
ches  &  mis  au  jour  par  Roger  Man-waring  Dofteur  en  Thcolo- 
gie ,  fous  le  titre  de  Religion  &  de  Fidelittf.  La  date  eft  du  Zi^ 
Juin  1628.  A  Whitehall.  Page  1024. 

J'ai  deja  parle  allez  au  long  de  ces  deux  Sermons  ,  &  de  ce 
qui  porta  Manwariug  a  les  precher  &  a  les  publier.  Ceft  ce 
que  mon  Ledteur  peut  voir  dans  TArticle  des  Emprunts.  Je  ne 
puis  pourtant  m'empecher  de  relever  ici  une  petite  meprife  oil 
Mr.  de  Rafin  eft  tombe  dans  fon  Hiftoire  generale  d'AngIeter- 
re,  touchant  la  fuppreflion  de  ces  Sermons.  II  dit  ,  q\x'elle  ne 
covfifloit  que  dans  un  ordre  a  tous  ceux  qui  avoievt  des  Exem-' 
flaires  de  ces  Sermons  (l)  ,  de  les  forter  a  un  Secretaire  d'Etat y 
ou  a  quelque  autre  Magiflrat.  Au-lieu  qu'il  eft  expreflement  or- 
donne  par  cette  Proclamation  de  porter  ccs  Exemplaires  auz 
Eveques  ou  a  leurs  Promoteurs  ,  ou  aux  Vice-Chanceliers  des 
Univerfites,  dans  quelque  Diocefc  que  ces  Livres  foient  trouvesi 


&  particulierement  ceux  que  portoit  le  vaiffeau  nomme  Peter  of   injondion  expreffe  ^  ces  Eveques,  Promoteurs ,  &  Vices-Chaa 
Neiobaven.  II  faut  remarquer  encore,  que  le  Duc  donna  &  fit     — '  -  -   '  '    ''-         "^  ^  ■ 

executer  cet  ordre ,  quoique  le  Roi  &  le  Confeil ,  vu  la  jufticc 
des  reprefentations  faites  par  les  proprietaires  de  ces  effets ,  eus- 
fent  ordonne  que  TArret  feroit  leve ,  &  qu'en  confequence  TA- 
miraute  reiic  leve  en  effet.  Si  Rus-worth  dit  vrai ,  Franfois  Ste- 
•ward  prit  dans  ce  vaiffeau  2^  facs  d'argent,  &  huit  d'or,  &  les 
remit  au  Duc ,  qui  dic  en  les  recevant ,  qu'il  juftifieroit  par  un 
ordre  pofitif  de  Sa  Majefte  ce  qu'il  faifoit  dans  cette  occafion. 
Non  content  de  ce  butin  ,  le  Duc  tira  encore  de  ce  vaifleau 
vingt-mille  livres  fterling  en  pierreries  ,  &  autres  marchandifes 
precieufes.  Cette  appropriation  injufte  ,  &  la  detention  de  ce 
vaifleau  dont  la  charge  valoit  40  mille  livres  fterling,  furent  pla- 
cees  parmi  les  Chefs  d'accufation  que  les  Communes  porterent 
dans  la  fuite  contre  Buckingham.  D'un  aucre  cote  ,  la  faifie  de 
ce  vaifleau  irrita  tellement  le  Pvci  de  France,  que  non  feulement 
il  refufa  de  rendre  les  fept  qui  lui  avoient  ete  pretes  pour  agir 
fur  les  cotes  de  flcalie,  ic  qu'il  avoic  faic  fervir  concre  les  Ro- 
chelois,  mais  il  fit  encore  faifir  ,  dans  toure  reteiidue  de  fes  E- 
les  effets  que  nos  Marchands  y  avoient  ,   &  qu'on  voulut 


celicrs  de  procurer  la  fuppreflion  ordonnee  j  &  defenfes  a  tou«' 
tes  fortes  de  Perfonnes  d'imprimer  lesdits  Sermons  ou  Tun  d'en- 
tre  eux  ,  fous  peine  de  la  plus  haute  indignation  de  Sa  Ma- 
jefte. 

Dans  le  Preambule  de  cette  Proclamation  le  Roi  declare,^ 
que  ,  quoique  dans  le  fond  ces  Sermons  tendent  a  etablir  To- 
beiffance  que  les  Sujets  font  obliges  en  confcience  de  rendre  I 
leur  Souverain  ,  cependant  ,  comme  il  s'y  trouve  des  infinua- 
tions ,  des  railbnnemens  &  des  applications  contraires  aux  Loix 
de  ce  Royaume ,  &  a  la  Conftitution  des  Parlemens  ,  ces  er- 
reurs  ,  que  1'Auteur  dit  n'avoir  point  apper^ues  ,  font  d'une  fi 
mauvaife  conlequence  ,  qu'elles  onc  attire  fur  le  Livre ,  &  fur 
TAuteur  lui-meme  ,  le  blame,  6c  la  jufte  condamnation  de  la 
Souveraine  Cour  du  Parlement.  Ceft  pourquoi  Sa  Majefte, 
ayant  a  coeur  d'6ter  touce  occafion  de  fcandale  &  de  jaloufie,  a  ■ 
trouve  bon  &  convenable  d'ordonner  que  ces  Sermons  foienc 
pleinement  fupprimes  ,  a  caufe  de  ces  raifonnemens  &  de  ces 
applications  ,   &c. 

L  O  I  X    FORESTIERES. 

1.  Proclamation  touchant  les  Betes  fauves  ,  datee  a  Whitc- 
hall  le  26  du  mois  de  Mai  1626.  Page  717. 

Sur  la  plainte,  que  cercaines  Perfonnes  fe  font  ingerees ,  par  un 
pretendu  Droic  de  leurs  Charges  ,  d'envoyer  des  ordres  pour 
prendre  des  Beces  fauves  dans  les  Forets  &  Parcs  de  Si  Majes- 
te ;  il  eft  declare  qu'aucun  Sujet  ne  peut  s'atcribuer  ce  Droit ,  i 
la  referve  des  deux  Maitres  des  Eaux  &  Forecs  fur  la  Trente: 
defendu  a  tous  Gardes  ,  Lieucenans  &  autres  Officiers  des  Fo- 
rets  du  Roi,  de  refpefter  aucun  ordre  ,  s'il  ne  leur  vient  de  la 
donner  des  Lcrt-.es  de  Reprefailles  contre  les  Franqois.  EUe  eft  part  desdits  Maicres  des  Eaux  &  Forets  ,  ou  de_  ceux  que  les- 
,    .     ,         IV :       _^^     A  T,7  n    ■  n_     T>___  o/.  j!.-   »,«.5 —   ...,„..«,.  „™„  ^»i.>      conformement  sux 


tats, 

faire  monter  a  trois  cens  niille  livres  fterling.  Quoi  qu'il  en  fut, 
nous  donnames  fatisfadtion  aux  Marchands  Frangois ,  &  le  Roi 
de  France  rendic  les  Navires  prec^s  ,  &  nous  donna  ,  au  com- 
mencement  de  Mai  1626 ,  main-levee  des  effets  qu'il  nous  avoit 
~  fai  fis. 

5.  Coramiffion  donnee  aux  Magiftracsde  Douvre,  &c.pour 
apprecier  les  vaifleaux  Fran^ois  avec  leurs  charges,  qui  fe  trou- 
vent  ■rtrieces  &  iaifis  dans  les  Cinq  Ports,  avec  injondion  d'en 
feire  vendre  les  marchandifes  qui  peuvent  ecre  fujettes  au  depc- 
riiremenc.  A  Weftminrier  le  12  du  moisde  Mars  1627.  Page  860. 

6.  Aucre  Comm.ifion,  qui  autorife  le  Duc  dc  Buckingbam  i 


datee  du  19  Mars  1627.  A  Weftmini^er.  Page  861. 

7.  Une  f  mblable  Commiffion  datee  du  20  Avril  1^27.  A 
Weftminfter.  Page  887. 

8.  AuteCommiffion  pour  recevoir&  pour  vendre  toutes  les 
Prifes  fa.ces  fur  les  Fran(jois.  Elle  eft  datee  du  17  Mai  1627. 
A  Weltminfter.  Page  895. 

9.  Commillion  donnee  a,  &c.  pour  examiner  les  Perfonnes 
qui  ont  fous  leur  garde  les  effets  des  Navires ,  piris  fur  les  Fran- 
^ois ,  touchanc  le  dega!:  ,  &  1'enlevemenc  des  dics  eftets  ;  avec 
injondtion  d'en  punir  les  coupables  :   enfemble  pour  autorifer  le 


dits  Maicrcs  auront  auconfes  pour  cela 
Loix  Foreftieres. 

L     O    N    D    R     E     S. 


I.  Proclamation  qui  regle  la  maniere  de  batir  dans  Londrej 
&  aux  environs ,  &  de  recevoir  des  Loc.itaires.  Elle  eft  datec 
du  2  Mai  1625.  A  Whitehall.  Page  33  &  fuiv. 

Par  cette  Proclamation  il  eft  defendu  de  batir,dans  Tetendue 
de  deux  milles  aux  environs  de  Londres ,  k  compter  dcpuis  les 

Por- 


fi)  Mr.  Jt  Rafw  ne  parle  que  d'»n  Sermon  ,    8c  c'eft-la  une  fecon-  font  des  Caufes  CTiminelles. 
de  meprifc.  Rap.  Hift.  d'Ang.  T.  7.  p.  39+.  (3)  Cette  Penfioi\  n'etoit  que  pour  dix  ans.     2.  Elle  n'etoit  pa$ 

(1)  Celt  une  Commiirion  particuliere  que  le  Roi  donne  pour  ju-  feulement  !a  Recompenfe,  Scc.  ieFrancoiiCrane ,  mais  encore  le  pa- 

ge:  Ci-rtaince  Caules  cjui  ylont  enoncees  ,    &  qui  pour  rordiaaire,  jxment  dc  trois  tentures  dc  Tapifferie  <iu'ii  avolt  venduet  6000  liy. 


aa 


DES    ACTES    PUBLICS    D'A  NGLETERRE. 


ipi 


Ch  a  u-  Portes  dc  laCit^  ou  depuis  le  Palais  Royal  i  Weftminfter,  au- 
LEs  I.  cune  nouvelle  Maifon ,  iur  des  fondeniens  nouveaux:  ordonne, 
que  dans  la  Ville,  &  a  trois  nuUes  de  ia,  les  quatre  gros  murs 
de  tous  les  Batimens  feroient  faits  dc  briques  ou  de  pierres  mc- 
lees  de  briques:  que  chaque  premier  Etage  de  Maifon  auroitdix 
pieds  dc  hauteur,  &  les  autres  pour  le  moins  fcpt  :  que  k  Fa- 
^ade  ,  les  Avant-raurs  &  les  Murs  de  feparation  ,  feront  aufli 
de  brique  ou  de  pierre  &  de  brique ,  pour  prevenir  la  commu- 
nication  &  les  ravages  du  feu  :  que  les  fcnetres  &  les  jours  de 
chaque  Etage  auront  plus  de  hautcur ,  que  de  hrgeur ,  afin  que 
Jes  Chambres  en  foient  aerces  &  plus  faines :  que,  pour  que  les 
rues  ne  foient  point  embarrairces  de  perrons  ,  on  ne  pourra 
point  haufler  le  Ibl  des  batimens  ,  fous  precexce  de  donner  aux 
caves  plus  de  hauteur.  Cette  Proclamation  marque  en  detail  de 
quelle  terre,  de  quelle  maniere  ,  &  en  quelle  faifon  de  Tannee 
les  briques  dcvront  etre  faites ;  elle  en  fixe  meme  le  prix.  El- 
le  defend  de  meme  ,  de  foutenir  les  vieux  Batimens ,  en  creu- 
fant  dans  les  Caves  pour  reparer  les  fondemens  des  murs  qui 
menacent  ruine ,  en  relevant  de  nouveau  les  murailles  ,  les  che- 
minecs  ou  les  degres  ;  foit  en  renouvellant  certaines  pieces  de 
la  charpente,  en  mettant  des  chevrons  ou  des  folives  ,  cn  fai- 
iant  des  lucarnes  ,  &  en  attachant  ccj  nouveaux  ouvrages  au 
vieux  batiment  par  des  barres  &  dcs  crampons  de  fer  ,  fans 
Tapprobation  des  Infpefteurs  que  Sa  Majerte  a  etablis  fur  la  ba- 
tifle  des  Maifons.  Cette  Proclamation  defend  encore  de  con- 
flruire,  de  couvrir,  ni  de  fermer  aucune  chaumicre  ,  ou  autre 
demeure,  avec  des  roleaux,  des  fagots,  du  foin  ,  de  la  paille, 
des  planches  6c  femblables  maccriaux ;  comme  aufli  de  faire  au- 
cune  muraille  ,  aucune  paliffade  ,  &  aucune  levee  de  terre,  a 
quoi  une  telle  demeure  pourroit  etre  ajoutee ,  fans  la  permifljon 
des  iusdits  Infpedeurs.  £t  pour  prevenir  rintroduction  &  Tac- 
croifienient  des  maladies  contagieules  qui  peuvent  arriver  par 
le  trop  grand  nombre  de  Locaiaires,  ou  de  iJouIocataires,  per- 
fonne  ne  pourra  recevoir  a  Tavenir  plus  d'une  Famiile  d.-ms  fa 
Maifon.  Enfin  il  eft  ordonne  au  Procureur-G^neral  de  pour- 
fuivre  les  Contrevenans ,  devant  la  Chambre  Etoilee.  Ceil  ici 
le  premicr  Afte  oii  il  foit  pris  des  precautions  contre  les  mala- 
dies  dangereufes  &  mortelles  ,  dont  la  Ville  de  Londrcs  etoic 
mcnacee  par  rentaffement ,  s'il  faut  ainfi  dire ,  des  pauvres  gens 
dans  unc  meme  Maifon. 

2.  Commiffion  donnee  aux  Membres  du  Confeil-Prive  ,  & 
autres  perfonnes  qualifiees,  de  fournir  des  ouvertures  &des  mo- 
yens  pour  rexecution  exade  &  precife  de  la  Proclamation  pre- 
cedente.  Ladate  en  eftdu  30  Mai.  AWhitchall.Pagepy.  &iuiv. 

3.  Chartre  d'Incorporation  accordee  au  Prefident  &  aux 
Membres  du  CoUege  de  Sion^  fonde  par  feu  Tbomas  White  Be- 
neficier  de  laParoifle  St.  Paul^  &  Vicaire  de  St.  Dunflan  dans 
le  IVefi ,  pour  les  Pafteurs  de  Londres.  Cette  Chartre  eft  datee 
a  Weftminfter,  le  13  du  mois  de  Mars  1626.  Page  341. 

4.  Commiffion  adreflee  au  Garde  du  GrandSceau,  &  autres 
OfHciers  de  Juftice  &  aux  Commiffaires  des  Quartiers  ,  pour 
faire  la  rccherche  des  Batimens  conitruits  contre  la  dispofition 
des  Ordonnances  ;  comme  aufli  des  Maifons  ,  ou  logcnt  plu- 
fieurs  Famillcs  fous  un  meme  Toit  ;  enfemble  de  ce  qui  a  ete 
ufurpe  des  rues  de  la  Cite  ,  £c  qui  les  rend  plus  fombres  & 
moins  libres.  La  date  cn  eft  du  29  Janvier  1626.  A  Weft- 
minfter.  Page  826, &  fuiv. 

5.  Articles  &  IniT:ru6tions  pourdiriger  ces  Commiffaires  dans 
rexecution  de  la  Commiffion  precedente.  Page  828. 

6.  Commiflion  donnee  au  Chevalier  Thomas  Coventry  Garde 
du  Grand  Sceau  ,  a  yaques  Comte  de  Marleborough  ,  Grand- 
Trelbrier  ,  a  HeTiri  Comte  de  Ma7ichefier ,  Prefident  du  Con- 
feil-Prive,  a  Ceorge  Duc  de  Buckingham  Grand-Amiral,&  plu- 
fieurs  'autrcs  Seigneurs  Seculiers  &  Ecclefiaftiques ,  de  s'informer 
exaftement  de  Tetat  ou  fe  trouve  THopital  de  Bethkem^  nom- 
me  d'ordinaire  Bedlajn ,  proche  de  Bishopsgate ,  &  de  reformer 
tous  les  abus  qui  s'y  commettent,tant  a  Tegard  des  malades  que 
du  maniement  des  revenus.  Cette  Commiilion  eft  datee  du  12 
Mai  1617.  A  Wcftminfter.  Page  889, &  fuiv. 

Cette  Commifiiion  fut  donnee  la  requete  de  He/kiah  Croke , 
Medecin ,  que  le  Roi  Jaques  I  avoit  etabli  Curateur  de  cet  H6- 
pital.  Ce  Dofteur  reprefenta  qu'il  avoit  pris  tous  les  foins  pos- 
fibles  pour  bien  reglcr  cette  Maifon  ;  mais  que  les  Gouverneurs 
de  celle  de  Bridewel,  nommes  aufifi  Gouverneurs  de  Bedlam  y 
avoient  toujours  mis  oppofition. 

MALVERS^TIONS. 

1.  Proclamation  pour  prendre  &  faifir  JeaTt  Holland  Rece- 
vcur  de  la  Comte  de  Lincoln  ,  &  Robert  Blorjje  Clerc  Control- 
Jeur  d'Office,  pour  diverfes  malverfaticns  qui  ont  mis  TEtac  en 
danger  &  dans  le  trouble.  Elle  eft  datee  du  20  Mavs  1627.  A 
Whitchall.  Page  863. 

2.  Aucre  Proclamation  pour  mettre  en  execution  les  Loix  fai- 
tes  concre  les  Voleurs  &  les  Vagabonds.  Datee  du  6  Fevrier 
1628.  A  Whitehall.  Page  967. 


3.  Commfiflion  d'0/?r  c^  Terminer  (2)  donnee  aux  Comtes  C"An- 
de  Sunderland .^  de  Cuinherland  &  de  Mulgrave .,  a  l'Archeveque   "-ss  L 
dTarr^,  aux  Eveques  de  Durham  &  de  Cnrlifle  ,    &  a  plulieurs 
autreSjtant  Seigneurs,  que  Chevaliers  ou  Gentilshommes.  EUe 
eft  datee  du  9  Juin  1628.  AWeftminfter.  Page  1021. 

M  A  NV  F  A  C  TU  R  E  S. 

1.  0(5Iroi  d'une  Penfion  de  2000  1.  par  an  (3)  ,  2i  Fraftfoit 
Cra?/e,  en  recompenfe  &  pour  le  foutien  &  ravancemcnt  de  la 
Manufacfture  de  Tapiirerie  qu'il  a  portee,  il  y  a  quelque  tcms, 
dans  le  Royaume  ,  &  etablie  h  Mortlake  da.'.s  la  Provincc  dc 
Surrey.    La  date  en  eft  du  10  Mai  1625.  Pagecio. 

2.  Proclamation  pour  empecher  &  defendre  le  tranfport 
frauduleux  qui  fe  fait  des  cuirs  &  des  pcaux  d'Angleterre  ,  en 
Ecoffe,  &  dans  les  autrcj  Pais  Etrangers.  La  date  en  eft  du  14. 
Decembre  1626.  A  Whitehall.  Page  811. 

3.  Autre  Proclamation  pour  mieux  faire  le  Salpetre  dans  ce 
Royaume.  EUe  eil  datee  du  2  Janvier  1627,  A  Whitehal!.  Pa- 
ge8i3. 

Cette  Proclamation ,  qui  fut  faite  a  roccafion  d'un  Privilege 
exdufif  accorde  au  Chevalier  Jean  Brook ,  &  a  Thoinas  Rufflel .^ 
de  pouvoir  faire,  pendanc  un  certain  nombre  d"annees,  du  Sal- 
pecre  en  Angleterre  ,  ordonne  expreflement  a  toutes  les  Famil- 
les  de  garder  leurs  Urines,pures  &  fans  melange,de  meme  que 
le  piflat  de  leurs  Beftiaux ,  pour  l'ufage  exprime  dans  le  Privile- 
ge  ;  dcclarant  que  ces  Urines  &  Piiiiits  leront  &  devront  ctre 
pris  &  emportes  aux  fraix  &  depens  des  Frivilegies  toutes  les 
vingt-quacre  heures  en  Ete  ,  &  toutes  les  quarante  hcures  en 
Hiver. 

4.  Autre  Proclamation  pour  conferver  &  pour  ameliorer  les 
mincj  de  Salpetre  ,  enforte  qu'on  puiffe  faire  de  la  bonne  Pou- 
dre  a  canon  ;  comme  auffi  pour  remedier  aux  abus  que  com- 
mettent  ceux  qui  la  font.  Elle  eft  datec  du  13  d'Avril  1625.  A 
Whitehall.  Page  23. 

Aiitrc  de  la  meme  teneur  ,  datee  a  Amphthel  le  23  Juillet 
1627.  Page  915. 

5.  Commiffion  qui  donne  autorite  &  ordre  au  Duc  de  Buc- 
kinghajn  Grand-Amiral  d'Angleterre  ,  a  George  Comte  de  Tot- 
nes  Grand-Maitre  de  rArtillerie  ,  &  a  plufieurs  autres,  de  me- 
me  qu'a  leurs  Comrais  &  a  leurs  Ouvriers  ,  d'entrer  dans  toutes 
les  Maifons  ,  foit  qu'elle3  appartiennent  au  Roi ,  au  Public  ou 
aux  Particuliers ,  d'y  rompre  &  d'y  faire  tout  ce  qu'il  faut  pour 
en  tirer  le  Salpetre.  Cette  Commillion  eft  datee  du  25  Juillet 
1627.  A  Canbury.  Page  918. 

6.  Proclamacion  pour  empecher  &  prevenir  la  fouftraftion 
&  le  vol  des  armes  ,  de  la  poudre  &  des  autrcs  munitions  de 
Guerre.    Datee  du  8  Decembre  1627.  AWhitehall.  Page^^/. 

Cette  Proclamation  fe  fit  fur  les  avis  qu'on  regut  ,  qu'une 
grande  quantite  de  ces  municions  avoit  ete  vo!6e  &  vendue  4 
Plymouth ,  &  aux  environs  ,  apres  que  la  Flotte  fut  de  retour 
de  1'Ifle  de  Rhe. 

7.  Autre  Proclamation  contre  la  confompciori  nullement  ne- 
ceifaire  qui  fe  faic  de  la  poudre  a  canon ,  pour  les  Salucs  &  tel- 
les  autres  Ceremonies  cn  uiage  dans  les  Cliatcaux  &  fur  les  Vais- 
ieaux  de  Sa  Majefte.  Ordre  que  d'aucune  Ville,  d'aucun  Fort, 
Chateau  ni  Vaiffeau,  il  ne  foit  tire,  a  Tavenir,  aucun  coup  de 
canon  ,  fans  un  ordre  expres  &  direcS  de  Sa  Majefte  ,  ou  du 
Grand-Amiral  ,  fi  ce  n'ell  dans  un  combat  ,  ou  pour  donner 
avis  qu'on  a  dccouvert  TEnnemi,  ou  pour  amener  un  VailTcau 
etranger  ,  ou  pour  appeller  du  fecours  dans  une  necelTite  pres- 
finte.  La  date  en  eft  du  18  Fevrier  1628.  A  Whitehall.  Pa- 
ge  965. 

MANUFACTURE   DES  LAINES. 

I.  Commiflion  fpeciale  donnee  fous  le  Sceau-Prive  a  plu- 
fieurs  Seigneurs  membres  du  Confeil  ,  &  autres  Perfonnes  dis- 
tinguees  ,  aflembles  en  Commite  ,  de  recliercher  avec  foin 
les  caules  de  la  decadence  des  Manufadlures  de  Laine  ,  &  d'y 
apporter  du  remede,  cn  mettant  en  oeuvre  les  moyens  de  faire 
hauffer  le  prix  du  Lainage  ;  d'empecher  la  Ibrtie  de  la  Laine 
d'Angleterre ,  de  la  Terre  a  foulon  ,  &  des  Cendres  de  bois; 
d'encourager  les  Negocians  a  faire  abonder  dans  !e  Royaume  les 
Laines  d'Ecofle  &  d'Ir!ande  ,  &  de  rcglcr  les  Manufadures  de 
telle  forte  que  nos  Etoffes  puiffent  rccouvrer  dans  les  Pais  e- 
trangers  leur  bon  debit  &  lcur  ancien  prix  ,  que  la  tromperie, 
foic  dans  le  titre  ,  foit  dans  la  teincure,  foit  dans  Tapprec,  leur 
a  fait  perdre  depuis  quelque  teras.  Ces  Commiffaires  devoienc 
encore  bien  examiner  d'ou  venoient  la  difette  des  Ouvriers  ,1* 
cherte  des  Teintures  &  la  rarete  des  Efpeces :  ce  qu'i!  feroit  ex- 
pedient  de  faire  par  rapporc  a  ces  Socieces  que  certains  Mar- 
chands  ont  formces  ,  &  qui  les  rendent  les  maitres  abfolus  de 
cccte  branche  du  Negoce  ;  &c  en  particulier  avoir  un  grand, 
foin  de  la  balance  du  Commcrce  &  dil  cours  du  Change.  Le 
Roi  leur  recommandoit  aufli  d^exciter  ies  Anglois  a  la  peche  du 

Ha- 


au  Roi;  marche  fait  &  arrete.  Toutes  circonftanres  n^cclTaires  pour     lui-ci,  mais  j'aurois  trop  i  faire  de  les  relever  tous  j  d'ai!!eurs  jt  fuis 
avoir  unc  jufcc  idee  de  l'Odroi  de  cette  Pjnfion.     U  arrive  fouvent     fans  vocation  direftc  pour  celas 
a  mon  Auteur  de  faire  des  E.<traits  arutant  &  plu;  croquss  uuc  ce- 


ipa 


ABREGE'      HISTORiaUE 


C  H  A  R-  Hareng  fur  nos  cotes  ,  de  prendre  des  mefures  efficaces  pour 
L£s  I.  fair^  fleurir  notre  Navigation  ,  a  quoi  contribucroic  beaucoup 
rattention  qu'on  auroit  a  eviter  que  les  marchandifes  du  Royau- 
rne  ne  fullent  point  tranfportees  fur  dss  Vaiffeaux  etrangers; 
dobcenir  &  meme  d'exiger,  s'il  le  faloit,  de  nos  Negocians  au 
Levant,  qu'ils  fiffent,  comme  auparavant,leur  retour en Grains, 
&  en  Chanvre  ou  Lin  non  prepare.  Enfin  ces  CommilTaires 
devoient  s'attachcr  a  decouvrir  commenc  on  pourroit  introdui- 
re  de  plus  en  plus  parmi  nous  la  culture  du  Chanvre  ,  &  du 
Lin ;  &■  faire  avec  avantage ,  le  Commerce  des  Indes  Orientales , 
fans  y  porter  &  y  laifler  notre  argent  &  nos  trefors.  Cette  Com- 
miilion  eft  datee  du  19  de  Mai  1625.  A  Weftminfter.  Page  81. 

M  E  H.    Voyez    C  O  T  E  S :  Sc  auffi    F  L  O  T  T  E. 

M  I  N  E  S    E  T    M  1  N  E  R  AU  X. 

1 .  Proclamation  qui  defend  Tentree ,  la  vente  ,  &  remploi 
«^e  TAlun  ,dans  tous  les  Pais  de  la  domination  de  Sa  Majefte.  La 
date  en  eft  du  15  d'Avril  1625.  AWhitehall.  Page  21. 

Ce  qui  donna  lieu  a  cette  Proclamation ,  ce  fut  la  decouver- 
te  de  certaines  Mines  dans  la  Province  d'Yorck,  &  les  grandes 
depenfes  que  le  Roi  faques  I.  avoic  faices  pour  les  conduire 
^  leur  perfedtion. 

2.  CommiHion  fpeciale  qui  etablit  rArcheveque  de  Cantorbe' 
Ty ,  le  Duc  de  Buckhigkam  ,  avec  cinqunnte-trois  autres  Lords , 
ou  Perfonnes  diftinguees,Gouverneurs  des  Mines  Royalesd'or, 
d'argent,  de  cuivre,  &  de  plomb,  dans  la  Comte  dc  Cardi- 
gan,  affermees  au  Chevalier  Hugh  Middleton,  qui,  (comme  le 
portent  {cs  Lettres  Patentesj  s'etoit  donne  beaucoup  de  peines , 
&  avoit  fait  de  grandes  depenfes  pour  lcs  amener  a  leur  perfec- 
tion.  La  date  en  eft  du  12  de  Mai  1625.  A  Weftminfter.  Page 
65  &  fuiv. 

3.  Provifions  d'uneFerme  baillee  pour  le  tcms  &terme  de2i 
ans  confecutifs  a  George  VUliers  Duc  de  Buckinghamy  de  certai- 
ncs  Mines  d'argent  &  de  plomb  qui  fc  trouvcnt  a  Mugglisby  ou 
aux  environs  dans  la  Comte  de  Durham,  i  condition  de  payer 
i  Sa  Majefte  la  Dime  de  Targent  qui  fera  tire  de  ces  Mines,  k 
commencer  la  troifieme  annee  du  terme  marque  ci-deffus.  La 
date  en  eft  du  23  de  Mai  1625.  A  Weftminfter.  Page  90. 

4.  Commiffion  donnee  »  Guillaume  Comte  de  Devonshire, 
Sc  autres,  de  pafler  avec  les  Mincurs  de  la  Comte  de  Derby  un 
Contrad  pour  livrer  a  Sa  Majefte  tout  le  plomb  qu'ils  tireront 
de  leurs  Mines  ,  au  prix  qui  fera  regle  &  fpecifie  par  ce  Con- 
traft.  Cettc  Commiffion  porte  pour  motif ,  que  fuivant  des 
avis  tres  furs ,  les  ecrangers  chez  qui  on  avoit  port^  de  ce  plomb , 
Tayant  rafine ,  1'avoient  trouve  mele  de  beaucoup  d'argenc ;  Pro- 
fit  que  le  Roi  avoic  refolu  de  faire  lui-meme  pour  le  bien  gene- 
ral  de  fon  Royaume  &  de  fes  Sujets.  La  date  en  eft  du  23 
d'Aouc  1627.     A  Canbury.  Page  936.. 

MONNOrAGE. 

1.  CommifGon  fpeciale  concernant  le  Monnoyage  des  efpeces 
iPor  ^  dargent,  donnee  au  Chevalier  Edouard  ViUers  Mun  des 
Gardes  des  Monnoyes,  &  a  quelques  autres.  La  date  en  eft  du 
I  d'Avril  1625.     A  Weftminller.  Page  6. 

Cctte  Commiffion  fut  donnee  durant  la  fufpenfion  du  Cheva- 
lier  'Raiidil  Cranfield,  qui  fur  diverfes  plaintes  portees  contre 
lui  au  Confeil,  fous  le  Reme  du  feu  Roi,  avoit  ete  prive  des 
profits  de  fa  Charge  de  Maitre  des  Monnoyes,  le  13  du  mois 
de  Janvier  precedenc.  Page  6. 

II  y  avoic  dans  ce  tems-la  un  Chevalier  nomme  EdouardVil- 
iers ,  qui  etoit  Demi-frcre  du  Duc  de  Buckingham ;  &  c'eft  vrai- 
femblablement  le  Demi-frere  qui  rejut  cette  Commiffion ,  puif- 
que  le  Duc  eut  pour  le  moins  autanc  de  foin  depourvoir  ^es  pro- 
pres  Parens,  que  izs  Creamres  ,  des  emlpois  les  plus  importans. 

2.  Proclamation  pour  ordoniaer  que  les  Fardins  (i)  de  cui- 
vre  continueroicnt  a  avoir  cours  ;  avec  defenfes  de  les  contre- 
ftire  &  de  fe  fervir  de  ccu.t  qui  feroient  contrefaics.  Elle  eit  da- 
rce  a  Whicehall  le  4  de  Jain  1625.  Page  108. 

Par  cecce  Proclamacion  la  fabrication  de  ces  Fardins ,  avec  tout 
le  profic  qui  en  reviendroit ,  eft  adjugee  a  Franfoife  Ducheffe 
Douairiere  de  Ricbemond  &  de  Lenox ,  &  au  Chevalier  Franpois 
Crane.  Le  11  du  mois  fuivanc,  il  leur  cn  fuc  expedie  des  Lec- 
tres  Patentes,  porcanc  exclulion  de  touce  autrc  Perfonne,  pen- 

(i)  Liard,  ou  quatrieme  partie  du  Sou  en  Angleterre. 

(2)  Ce  Titre  porte  Nobitity  nml  Gentry ;  ce  qui  fignifie  proprement 
Grande  8c  Pctite  Noblefle.  J'ai  marque  ailleurs  quelies  font  les  Per- 
lonnes  qui  compofent  ccs  deux  Corps.  Tout  ce  que  )'ai  a  dire  ici  , 
c'eil  que  les  Proclamations  qui  font  le  fujet  de  cet  Article ,  ne  tou- 
chant  nuliement  a  retJt  des  Noblcs  ,  auroient  du  etre  inferees  dans 
l'Articlc  de  Londres ,  ou  annoncees  fous  le  titre,  par  exemple,  de  Re- 
/iiteace ,  ou  tel  autre,  rien  n'etant  moins  juite  ni  plus  vague  que  ce- 
lui  ious  lcquel  on  les  a  placees. 

(5;  L,es  Inftruftions  montrent  que  cette  Ligue  avec  les  Rois  & 
les  Princes  contrc  la  Maifon  d'Autriche ,  feroit  une  diverfion  e.xtre- 
memcnt  avantagcufe  a  la  Republique. 

(4)  Ce  n'eil:  que  la  feconde  Partie  de  TExtrait  de  ces  InftrucViotts 
La  premiere  a  ete  donnee  ci-delTus,  Article  Amboitie. 

(,-;  Voyez  ci-deflus,  Lettre  F.  au  mot  tlotte ,  Article  j. 


dant  le  tems  &  tcrme  de  dix-fept  ans  confecutifs;  moyennant  Char^ 
une  rcdevance  annuellc  de  cent  marcs  payables  a  Sa  Majefte.  1-^'  !• 
Ce  Privilege  fe  crouve  a  la  page  143  &  fuiv. 

La  Ducheffe  &  le  Chevalier  y  font  de  plus  engages  de  don- 
ner  a  quiconque  les  cn  requerra  ,  la  valeur  de  vingc  &  une  li- 
vres  ftevling  en  Fardins ,  pour  vingt  livres  fterling  en  argenc ; 
comme  aulli  vingc  livres  ilierling  en  argenc  pour  vingt  &  unc 
livres  fterling  en  fardins,  a  ceux  qui  fe  trouveroien:  furcharges 
de  ces  dernieres  efpeces. 

Chaquc  Fardin  devoit  pefer  fix  grains  pour  le  moins ,  &  avoir 
pour  empreinte  d'un  coce  deux  Sceptres  en  croix,  furmontes 
d'une  Couronne,  &  au  Revers  une  FL.rpe  couronnee  aveccet- 
te  Legende,  Carolus  ,Dei  Gratia,  Mngme  Britaimiie ,  Francia , 
C^  Hibernia  Rex. 

3.  Proclamation  qui  donne  cours  cn  Angletcrre  aux  Quarts 
d'Ecu  d'argenc,J  raifon  de  19  fous  j.,ce  qui  eft  leur propre  va- 
leur  en  France  ou  ils  font  battus.  La  date  en  eft  du  4  de  Sep- 
tembre  1625.     A  Titchfield.  Page  84. 

Le  mocif  que  le  Roi  alleguc,  c'eft  qu'ayant  regu  cn  Quarts 
d'Ecu  de  France ,  de  grandes  fommes  pour  h  Doc  de  la  Reine 
fon  Epoufe,iI  ne  peut  ,comme  ilfavoic  refolu,les  faire  marquer 
au  Com  d'Anglccerre,  a  caufe  que  les  Monnoyeurs  ecant  atta- 
ques  de  la  Pefte ,  ne  fonc  poinc  en  etat  de  travailler.  Cependanc 
il  defend  rentree  d'un  plus  grand  nombre  de  ces  elpcces,  pour 
Tavenir. 

4.  Autre  Proclamation  touchant  laMonnoyeauCoindeFran- 
ce.  Cetce  Proclamacion  rcvoque  la  precedente,  &  fupDrime  le 
cours  des  Quarts  d"Ecu,  a  caufe  qu'on  en  avoic  pris  occafion 
d'introdijire  dans  le  Royaume  quantice  de  ces  efpeces  qui  n'a- 
voient  pas  leur  poids.  La  date  en  eft  du  26  de  Juillct  1626.  A 
Whicehall.  Page  736. 

5.  Commillion  de  fabriquer  de  la  Mcnnoye.  Elle  eft  adref- 
fee  au  Chevalier  Edouard  Vtllers ,  &  au  Chevalier  Guillaume 
Parkhurfl,  Gardes  des  Monnoyes ,  ^  Richard  Roger  Ecuyzr  &c 
Concrolleur  des  Monnoyes  ,  &  a  Andr^  Falir.er,  Ecuyer  & 
GrandEirayeur.  La  dace  en  eft  du  14  d'Aoiit  1626.  A  Weft- 
minfter.  Page  740. 

6.  Autre  Commiffion  donnee  aux  memes  Perfonnes  de  mon- 
noyer  tout  for  &  tout  Targent  qui  fera  porte  en  Lingots  dansle 
Royaume.  Elle  eft  datee  du  7  de  Septembre  1626.  A  Canbu- 
ry.  Page  7>-2. 

7.  Proclamation  pour  faire  exercer  avec  plus  d'exa<f1:itude 
rOffice  de  Changeur  Royal,  &  pour  reformer  les  fraudes  qui 
fe  commettent  dans  le  Monnoyage  des  efpeces  d'argent.  Elle  elt 
datee  de  Whitehall  le  25  de  ^lars  1627.  Page  896  &  fuiv. 

Cetce  Proclamition  expofe,  que  quoique  Techange  de  tout 
or  &  argent  propre  a  etre  monnoye  ,  foit  une  des  branches  de 
la  Prerogative  Royale,  Sa  Majefte  avoit  neanmoins  jufqu'ici 
bien  voulu  diffimuler  que  les  Orfevres  s'ingeroienc  tous  les  jours 
de  le  faire,  &  le  dilTimuleroit  encore,  s'ils  n'avoient  abufe  de 
cette  indulgence  d'une  maniere  qui  mcrite  decre  reprimee  au 
plutot.  En  effet,  non  contens  d'ofer  toucher,  eftayer,  pefer, 
&  affortir  toutes  Ibrtes  d'efpeces,  ils  ont  encore  ofe  en  fondre 
les  plus  pefances,&  meme  les  vendre  aux  Etrangersjce  quirend 
rare  1'argent  courant,  &  ne  laiffe  dans  le  Royaume  que  ce  qui 
eil  de  moindre  valeur,  tellement  que  ceux  qui  portent  leur  ar- 
gent  a  la  Monnoye  lont  alfijres  d'y  perdre.  Pour  remedier  \ 
ces  maux,  Sa  Majefte  etablit  Hsnri  Comte  de  HoUand  Chan- 
geur  General  d'Anglcterre ,  d'lrlande,  &  de  la  Principaute  de 
Galles  i  &  defend  tres  feveremenc  la  fortie  de  tout  or  &  argenr 
monnoye  ou  non  monnoye  ,  comme  auffi  la  fonce  des  efpeces. 
II  y  a  dans  cette  Proclacnacion  plufieurs  Arcicles  pour  reformer 
les  abus  que  les  Orfevres  commeccoienc,  &  pour  regler  le  cicre 
&  la  valeur  de  la  Monnoye.  Par  exemple ,  Ordre  a  cout  Orfevre 
de  faire  a  part,le  prix  des  Pieces  d'Orfevrerie  qu'il  vend,  &  a 
part  celui  de  la  faqon ;  &  de  donner  a  racheceur  une  Note  en 
forme,  ou  il  marquera  le  jour  de  la  vcnce,  le  poids,  le  ticre  Sc 
le  prix  du  Metal  a  part,  &  a  part  la  fagon  &  le  falaire  de  Tou- 
vrier;  afin  que  TAcheteur,  Iorfqu'il  voudra  revendre,  fache  au 
juftc,  ce  qu'il  devra  demander  au  Change  Royal. 

8.  Commiffion  qui  chairge  Jaques  Comce  de  Marlhoreugh y 
Grand-Treforier  d'Angleterre  ,  Henri  Comte  de  Majich?fler  , 
Prelidentdu  Confeil-Prive  ,  Andr^  Falmer  Grand-Effayeur  des 
Monnoyes,&  plufieurs  autres  Seigneurs,de  reformer  lcs  abus<Sc 
les  fraudes  qui  fe  commectoienc  dans  le  Monnoyage.  La  datc 
en  eft  a  Weftminfter  le  25  de  Fevrier  1628.  Page  970. 

W  O- 

{6)  A  la  marge  de  ces  Inftrutlions ,  immediatement  au-defTous  du 
Millefime.on  lit  BM.  tiarl.  Lii.  90.  c.  16.  fol.  17.  Note  qui  mon- 
tre  qu'elles  ont  ete  tirees  de  la  Bibliotheque  de  Mylord  Harlay.  Maij 
comment  notre  Abbreviateur  pcut-il  dire  la  nieme  chofe  des  Inftruc- 
tions  citees  dans  l'Artic!e  precedent ,  puifque  la  Note,  Pat.  1.  Car. 
1.  p.  9.  n.  if.  Jorf.  niife  a  la  mirge,  pour  indiquer  Tendroit  d'oii 
les  Actes  font  tires ,  eft  la  meme  ,  mutatis  tnutandis  ,  que  ceile  des 
Actcs  tires  des  Archives  publiques  ? 

(7)  Un  Philofophc  celebre  du  fiecle  paffe  a  employe  cette  meme 
confideration ,  pour  prouver  dans  un  Ouvrage  de  Controverfc,  qu'il 
feroit  de  la  Politique  u'un  Prince  Proteftant  de  ne  point  tolerer  les 
Catholiques  Romains.  Voici  commcnt-il  etablit  cctte  Thefe.  ,,  Pour 
„  etre  bien  alTure,  iit-il ,  de  robeiilance  de  fes  Sujeti ,  un  Souveraia 
„  doit  prcndre  d'c'jx  deux  fortes  d'Otage,  dont  Tun  confifte  dans  la 
„  Crainte  d'etre  chatie  par  les   Juges  crimin."U,  fi  ron  fort  de  foa 
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NOBL£SSE,df^c.  (2) 

t.  Proclatnation  qui  ordonne  a  tous  Nobles,  Chevaliers  & 
Gentilshommes  (de  Province)  d'aller  faire  leur  demeure  fixedans 
leurs  Maifons  &  dans  !eur  Pais,  pour  y  faire  les  fontSions  de 
leurs  Emplois  &  y  cxercer  rHoijsitalite  aux  approchcs  des  fain- 
tes  Fetes  de  la  Noel.  La  date  en  eft  du  23  dc  Novembre  1626. 
A  Whitehall.  Page  798. 

L'Expofe  de  cette  Ordonnance  portequeparlagrandeaffluence 
de  Nobles  {de  Proviace)  &  par  leur  fejour  a  Londres  &  a  iVefl- 
Tninflery  ces  deux  Cites  fe  trouvoient  furcharg^es  d'habitans  & 
fur-tout  d'une  foule  dc  Recufans.  Ceft  pourquoi ,  il  etoit  en- 
joint  a  toute  cette  NoblelTe  ,  de  fe  rendre  avant  la  fin  du  mois 
courant  dans  leurs  Provinces  refpedives,  6c  d'y  fixer  leur  de- 
meure,  fous  peine  non-feulement  d'etre  declares  incapables  de 
tout  Emploi  un  peu  diftingue ,  mais  encore  d'etre  repris  &  cha- 
ties  feverement. 

O  C  TR  O  I  S.  Voyez  D  O  N  S. 

VALATIN^T. 

1.  Copie  des  Inftrudions  touchant  TAffaire  du  Palatinat.  Pa- 
ge  77. 

Ces  Inftrudions  font  fans  date  &  {ans  adrefte.  Mais  on  peuc 
aflez  voir  qu'elles  furent  dreffees  par  le  Duc  dc  Buciiiigha?/j , 
pour  quelque  Miniftre  d'Angleterre  en  Hollande  ,  qui  avoir  or- 
dre  du  Roi  de  parler  au  Prince  d'Orange  touchant  l'AfFaire 
d'Amb0ine.  L'Auteur  de  ces  Inftruftions  demande  qu'il  foit 
fait  les  p"us  fortes  inftances  pour  obtenir  cecte  iatisfaftion ,  a- 
pres  hquelle  il  veut  bien ,  dit-il ,  tachcr  de  porter  Sa  Majefte  4 
faire  uue  Ligue  avec  les  Rois  &  les  Princes  voilins  de  l'Alle- 
magne,  pour  le  Recouvrement  du  Palatinat,  ■  6c  avec  les  Etats 
GeneraBx  une  AUiance  OfFenlivc  &  Defenfive,  qui  durerajuf- 
qu'a  ce  que  fon  Gendre  &  fcs  Defcendans  Ibient  retablis  dans 
la  paifible  &  pirfaite  pofteirion  (3)  de  cet  Eledorat.  L'Auteur 
des  Inftruftions  veut  aufli  que  Ton  reprefente  que  ces  Ouvertu- 
res  qu'il  fait  de  fon  propre  chef  ,  ne  devoienc  poinc  etre  ebrui- 
tees,  fur-tout  dans  un  tems  ou  Sa  Majefte  fe  trouvoit  encore 
ofFenfee  &  negligee  par  les  HoUandois ;  de  peur  que  fi  elles  ve- 
noient  a  fa  connoiirance  ,  lui  qui  les  avoit  fait  propofcr  ,  n'en 
tombat  dans  la  difgrace  &  n'en  perdit  fans  retour  tout  fon  cre- 
dit.  Sur  quoi,  il  temoigne  ccpendant  une  confiance  entiere  cn 
la  haute  Prudeiice  &  en  la  Fidelice  eprouvee  du  Prince. 

Oucre  cela,rAuteur  des  Inftrudtions  chirge  le  Miniftre  d'in- 
former  fon  Excellence,  quc  Sa  Mijefte  en  confequence  des 
Negociations  faites  avec  le  Daneraarc,  laSuede,  &c.  fe  pro- 
mec  d'avoir  fur  pie  en  Allemagne,  une  Armec  de  30  ou  4.0000 
hommes ,  ou  il  y  aura  fix  a  huic  mille  chevaux.  Mais  ,  que 
comme  le  Parlement  ne  fauroic  ecre  afterable  affez.  c6t ,  pour 
que  Sa  Majefte  ait  dequoi  paycr  les  Troupcs  qui  font  a  fa  fol- 
de,  il  faloic  faire  fencir  au  Prince  ,  que  le  Roi  fauroic  cres  bon 
gre  aux  Ecacs-Generaux ,  s'ils  pcrmettoient  aux  fix  mille  Anglois 
qu'il  payoit  dans  les  Pais-Bas,  d'aller  joindre  rArmee  deftineea 
recablir  la  Paix  en  Allemagne  &  a  recouvrer  le  Palatinat.  Qu'en 
reconnoifTance,  Sa  Majefte  leur  cnverroit,  dans  la  fuice  ,  uue 
fois  autant  de  Troupes ,  qu'il  encreciendroic  a  fes  propres  depens  j 
&  qu'aucanc  de  mois  que  les  premiers  fix  miUe  hoaimes  au- 
roient  ece  abfens  du  fervice  de  la  Republique,autanc  le  touc  en- 
femble  y  demeyreroic  au-dela  du  jour  marque  par  les  dernieres 
Conventions  faites  a  ce  fujcr. 

Enfin,  ce  Miniftre  etOic  charge  de  decoiivrir  adroicement,  fi 
le  Prince  croyoic  que  les  Ecacs  voudroient  bien ,  dans  un  befoin 
fubit,  fournir  a  Sa  Majefte  mille  chevaux  avec  dix-huic  a  vingc 
pieces  de  canon  ,  &  pour  combien  de  tems  (4.) . 

2.  Commiirion  en  faveur  du  Duc  de  Buckijigham-,  pour  Te- 
tablir  Amiral  de  la  Flotte,  &  General  en  Chef  des  dix-mille 
hommes  qui  y  feroient  embarques  jl  Plymouth  ,  pour  allcr  aider 
le  Beaufrere  &  la  propre  Saeur  de  Sa  Majefte,a  recouvrer  leurs 
Etats  Hereditaires  qui  leur  avoient  ete  holtilement  ufurpes.  La 
date  en  eft  a  Oxford  le  6  AoCit.  Page  171. 

Mr.  de  Rapin  a  mis  par  erreur  Portmouth ,  aulieu  de  Ply- 
mouth.  II  s'eft  encore  trompe  &  Whitlock  aulfi ,  au  nombre  de 
ces  Troupes ,  qu'il  reduit  a  huit ,  &  que  IVhitlock  faic  moncer  a 
dou2.e  mille  hommes. 

3.  Inftruftions  concernant  la  Flotte,donneesauDuc  de  Buc- 


„  devoir  ;  &  l'autre  confifte  dans  k  Crainte  d'encourir  Tlrede  Dieu  , 

,,  fi  l'on  desobeit  a  rAutorite  Souveraine Mais  tout  Homme 

„  qui  ne  peut  pas  donncr  k  fon  Souverain  ces  dcux  Otages,  eft  in- 

,,  habile   a   ctre  Membre  de  la  Republique ,  Sc  tcl  cft  un  Ca- 

,,  tholique   Romain    a   l'egard   d'un  Souveriin  Proteftant ;  puifqu'il 
,,  pcut  fans  choquer  lcs  Points  de  fa  Rcligion ,  fe  moquer  du  Scr- 

,,  ment  de  Fidelite  qu'il  aura  jure  a  fon  Maitre Car  cette  Re- 

,,  ligion  le  lui  permct,  &.  lui  tournit  un  Maitre  Spirituel,  qui  le  de- 
,,  lie  de  ce  Serment ,  s'i!  vcut  y  avoir  recours ,  &  lui  procure  meme 
„  la  Gloire  du  Paradis  immancable  ,  £c  la  Couroiine  de  Martire,  s'ii 
„  cft  chatie  par  la  Juftice  du  Prince,  pour  cc  qu'il  auia  enneprisen 
„  faveur  de  la  Catholicite  i  par  ou  on  6te  a  un  Sujet  la  Cvainte  des 
,,  Loix  civiles:  &  ainli  ,  le  voila  qui  recouvre  lcs  deux  Otages  qu'il 
„  a  du  donner.  Cela  fuffit  pour  qu'un  Souveraia  Proteftant  nepuif- 
T07H.X.  F.ll. 


kiniham.  Ceft  la  Flotte  qui  fuc  envoyee  (en  1625)  contre  l'Ef-  Cn  ,*  »- 
pagne  ,   fous  les  ordres  du   Vicomce  de  IVtmhledon  ,    &  qui  les  I. 
reullic  fi   mal).     Le  mocif  de  cet  Armement  etoit,  felon  ces 
hiftrudtions,  que  le  Roi  d'Efpagne  avoit  contnbue  a  depouil- 
ler  rEIeifteur  Palatin  de  fcs  Etats  Hereditaires.    Ccft  pourquoi 
il  etoit  ordonne  au  Duc  de  detruire  les  VailTeaux  &  ies  Maoa- 
fins  des  Efpagnols,  par-tout  ou  il  en  auroit  Toccafion;  de  raet- 
tre  lcurs  plus  riches  Villcs  au  pillage,  &  d"aller  a  ia  rencontre 
de  la  Flotte  d'argent  pour  s'en  emparer,  ou  de  fuivre  &  de 
combaitre  celle  qui  alloit  artaquer  les  HoUandois  au  Brefil.   Ces 
Inftrudions  au   refte  ibnt   fans  fignature ,  &  fans  date ,  &  onc 
ete,  de  meme  que  celles  de  l'Article  precedent  f^j ,  tirees  de  I3 
Bibliotheque  de  Mylord  Htfr/^-, Scinfereesdans  leTomeXVlIl. 
des  Fcedera.  Page  181. 

4.  Inftrudions  pour  une  Negociation  avec  la  France,  (page 
207.)  datees  du  17  d'Oiftobre  a  Salisbury,  ou  la  Cour  fe  trou- 
voit  dans  ce  tems-lai  &  cependant  ni  fignature ,  ni  adrcfle. 

Nous  avons  tout  lieu  de  prefumcr  qu'elles  furent  envoyees  au 
Duc  de  Buckingham  .^&z  au  Comte  de  Hoi!a>id,qm  ecoientpour- 
lors  k  la  Haie ,  d'oii  ils  devoient  pafler  en  France.  Ccs  Inftruc- 
tions  les  chargeoient  d'cngager  le  Roi  de  France  a  acceder  au 
Traite  d'Alliance  OfFenfive  &  Defenfive  que  Charlcs  avoit  faic 
avec  les  Etats-Generaux  contre  le  Roi  d'Efpagne,  pour  con- 
traindre  la  Maifon  d'Autriche,  deja  trop  avancee  dans  Texecu- 
tion  du  Projet  qu'elle  a  formedepuis  longtems  d'aiTujettirrEmpi- 
re  &  de  fele  rendre  Hereditaire,  pour  conraindre,  dis-je,cette 
Maifin  a  reftituer  lc  Palatinat  ,'  a  ne  troubler  aucun  Prince  de 
rEmpire  dans  la  poireflion  de  fes  Etats ,  &  a  laiffer  la  Valtcli- 
ne  &  les  Grilbns  jojir  de  Icurs  anciens  DroitscSc  dclaproteiaion 
de  leurs  anciens  &  bons  Allies ,  afin  de  mettre ,  de  ce  cbte-la 
les  Frontieres  &  les  Provinces  de  la  France  en  toute  furete  & 
de  rendre  la  Paix  a  toure  rAlIemagne, 

Ces  Miniltres  devoient  en  meme  tems  travailler  a  perfuader 
aux  Rochelois,  &  aux  autrcs  Proteftans  du  Royaume,  de  fe 
contencer  des  Conditions  quc  leur  Souverain  leur  avoit  fait  of- 
frir ,  &  dont  le  Roi  Charles  fe  rendroit  le  Mediateur  &  le  Ga- 
rant,  en  forte  qu'il  s'engageroit ,  fi  on  leur  manquoit  de  paro- 
le,  de  les  affifter  &  de  les  defendre  de  toutes  ks  forces. 

Daucre  parc,  les  AmbafFadeurs  devoienc  reprefencer  au  Roi 
de  France,  que  fi,  apres  que  Charles  avoic  eu  la  complaifan.-e, 
non-feulemenc  de  ne  poinc  accorder  de  fecours  aux  Reformci, 
qui  lui  en  avoienc  fait  demander  inftamraant  par  Soubi2.e,  mais 
encore  de  prccer  des  VailF^aux  concre  cec  AmiraldesRochelois, 
ce  qui  le;  avoi:  mis  a  deux  doigcs  de  leur  ruine,  H  Si  Mijelte 
Tres  Chretienne  refufoit ,  ou  difFeroit  trop ,  de  leur  accorder 
ces  Condicions ,  Sa  Majefte  Britinaique  ne  demeureroic  point 
le  fpedtaceur  oilif  de  la  dcftruaio:i  de  ces  gens  la,  qui  lui  font 
unis  par  la  profellion  d'une  meme  Foi,  &  que  la  France  amc- 
me  cant  d'incerec  de  conferver,  co.nrae  eanc  de  cres  bans  Su- 
jecs,  au-lieu  de  s'accacher  a  les  perdre,a  1'inftigacioa  de  fes  pro- 
pres  Ennerais;  ce  qui  ne  p:uc  que  fafFjiblir,  qu'e.xpofer  memc 
fa  Souverainece  &  celle  des  aucres  Princes  iSc  Ecars  de  TEuropc 
aux  dangers  les  plus  e.Tiinensj  fur-cout  puifque  les  Ennerais  de- 
clares  de  la  France  fe  font  de  rExdrpacion  de  rHersfis  un  pre- 
texte  &  un  moyen  d'etendre  leur  Monarchie. 

Apres  quoi ,  rAmbafFadeur  devoit  faire  remarquer  avcc  foin , 
que  le  cas  -des  Proceftans  dc  France  eft  bien  difFirenc  de  celui 
des  Cacholiques  Romains  d' AngletClTe  &  des  autres  Pais ^  puif- 
que  ces  Proteftans  ne  reconnoilFent,  en  quoi  que  ce  foit,  d'au- 
trc  Souveraiii  que  leur  Roi ;  au-lieu  que  les  CathoHques  Ro- 
mains  de  cous  les  Pais  fonc  non-feulemenc  foumis  au  Pape  pour 
le  Spirituel,mais  fe  trouvent  lans  cefTe  dans  1'occalion  prochai- 
ne  d'etre  portes  &  encraines  (6)  par  ceite  mcme  Ibumillion,  i 
favorifer  &  a  foutenir  le  Parti  des  Efpagnols. 

Ce  Miniftre  devoit  encore  reprefenterau  Roi  Tres  Chrccien  , 
que  Ics  PuilFances  Proceftantes  qui  verroient  les  bras  croifes  op- 
primer  &  extirper  leur  Religion  en  France,  palFeroient  dans 
tout  le  monde  pour  aulli  impruderts,  &  aufFi  nonchalans  ,  que 
des  Magiftrats  qui  negligeroient- de  renverfer  certains  batimens, 
pour  arrcter  les  progres  d'un  Incendie  qui  pburroic  ruiner  couc 
le  refte. 

Quanc  aux  Vaifleaux  que  Charles  avoit  pretes  &  qu'il  avoic 
fait  redemandcr  au  Roi  de  France  par  Lorkin,  fi  rAmbaflTadeur 
trouvoic  qu'on  ne  les  eiic  poinc  encoie  renvoyes,  il  devoic  fairo 
les  plus  forces  inftances  la-defFus;  Sa  Majefte  Bricannique  vou- 
lant  les  cmployer  a  la  defenfe  de  fes  Cbces  &  a  la  furete  duCa- 
nal,  plucoc  qu'a  TExcirpacion  dcs  Proceilans  de  France ,  Sujers 

donc 

,,  fe  jamais  prcndre  une  contiancc  bien  fondec  fur  un  Sujct  Catholi- 
„  que".  Bnyk,  Commentnirt  Pbilofofhiiiue ,  Part.  4.  Chap.  31.  11  jr 
a  apparence  que  c'cft  a  pcu  pres  de  cette  manicre.que  ['.'Vmbafladeur 
de  Charles  developi  cette  Raifon  a  la  Cour  de  France  en  faveur  des 
Proteftans.  Miis  lc  premier  Miniftre,  outrc  qu'il  etoit  un  Eccle- 
fiaftique  Romain.avoit  un  interet perfonnel  Sc  preflant  a  leur  ruine; 
&  le  Roi  etoit  un  franc  bigot  ,  8c  veritablemcnt  l'efclave  8c  non  le 
Maitre  de  fon  premicr  Miniftre.  Aulfi  cette  reprefentation  ne  fut- 
elle  d'aucun  eftet ;  8c  rinlinuation  qui  Tavoit  precedee,  que  Sa  Ma* 
jefte  Britannique  ne  demeureroit  pas  le  fpsctateur  oilif  de  la  deftruc- 
tion  de  gens  qui  lui  etoijnt  unis  par  la  profellion  d'unc  meme  Foi , 
ne  fcrvit  qu'a  faire  prenjre  plus  ce  mefurcs  pour  exterminer  les  Sir- 
jets  les  plus  tideles  Sc  ks  p!us  -ieles  qu'aucua  R.oi  de  Frince  ait  j»- 
mais  eu. 
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Char-  dont  le  Roi  d'Anglcterre  ariuroic,  iur  ia  parole  Royale^quil  ne 
-£s  I.      s'en  trouvoit  pcmc.dans  rou:  le  Roya^^une  a  qui  la  Perlonne  de 
leur  Princc  iut  plus  Ucrcc,niqiji  combictinent  avec  plus  de  xeie 
&  de  fermece  pour  !a  coniervarion  &c  pour  celle  de  fes  Ecats. 

Enfin ,  rAmbailiideur  ecoic  charge  de  ibllicitcr  la  lurvivance 
du  Gouvernemenr  de  Picardie  pour  k  Duc  dc  Chevreu/e  ,  & 
reloignemenc  d'an  certain  Secrerane  d'£rat  qui  avoic,dilbic-on, 
rendu  de  mauvais  offices  au  Roi  d' Anglcrerre ;  fur  q>.>oi ,  il  e- 
toic  recommande  a  rAmbafladeur  d'einp!oyer  rennemile  des 
Miniftres  !es  mitux  difpoles  pour  Sa  Wajelle  Britannique ,  par- 
ticulicrement  celle  de  la  Reinc  Mere  Gi  de  la  Reme  regnan- 


le. 


5.  Inftruiftions  donnees  aux  AmbalTadeurs  d'Anglecerre  en 
HoUande,  pour  craiicr  des  moyens  de  recablir  le  Beautrere,  la 
Sceur,  &  les  Neveux  de  Sa  Majefte  Bncannique  dans  la  pof- 
fellion  de  leurs  Etats  &  Dignires ,  comrae  aulii  de  procurer  la 
Paix  a  rAllemagne.  Ces  Inlbructions  qui  fe  crouvenc  a  la  page 
209,  fonc  de  la  meme  dace  que  les  preccdences  &  aulTi  fans 
figrtacure.  U  n'y  elt  faic  mencion  que  d'un  feul  AmbalTadeur , 
c'cft  le  Comce  de  Bollavd:  cependanc,  U  paroit  par  THiftoire 
de  ce  tems-la  ,  qu  il  y  en  avoit  un  autre,  favoir  le  Duc  dc  B^c- 
hngham,  comme  nous  Tavons  rapporce  aiileurs. 

Ces  Aniballadeurs  devoicnc,  d'abord  en  arrivanc  a  la  Haie, 
aller,accompagnes  du  Chcvalier  Dudley  Carleton  Relidcncd'An- 
glecerre,  informer  TElefteur  &  rElednce  ,  de  la  ftrme  relblu- 
tion  ou  Sa  Majefte  etoit  dc  travailler  de  tout  lon  pouvoir  a  leur 
faire  recouvrer  leurs  Etats  'if.  leur  Dignicc  Eleftorale.  Enfuice, 
ces  Miniftres  devoienc  reprcfenter  au  Prince  d'Orange  ii.  aux 
Etacs-Generaux  les  grands  avantages  quune  Lgue  avec  TAngle- 
terre  leur  procureroic  inf.dlliblemenc,  non-feulemenc  p.ir  la  di- 
verfion  qn'eile  cauferoic  aux  Forces  d'Efpagn£ ,  qui  ne  pourroient 
plus  comber  cou:es  encieres  fur  euX  ,  mais  encore  parce  qu'au 
moyen  de  TEfcadre  A!iglo:fe,leurs  VaifTeaux  palTeroien: la  Man- 
che  fans  danger,  &  que  le  Roi  d'Efpagne  ne  pourroic  poinc 
cxecuter  fon  grand  Projer ,  d'etablir  fur  ces  Cotes  une  Comp.t- 
gnie,  ou  Amirauce,pour  infcikr  lcur  Peche  &  leur Comraerce. 
l-es  Amballadeurs  devoicnc  leur  expofer  aufTi  les  depenfes  inti- 
nies  que  Sa  Majefte  avoic  deja  f.iices,  &  feroic  encore  dans  To- 
bligation  de  faire,  pour  equipcr  de  nombreufes  Flortcs ,  &  pour 
les  aucres  Secours  neceiTaires  au  Roi  de  Danemarc,  au  Comte 
de  MavsfelJt  ,  a  la  Rcpublique  meme,  &  a  d'autres.  Tou- 
tes  chofcs  que  les  AmbaUadeues  devoienc  bien  inculqucr,  afin 
de  bien  convaincre  les  HoUandois  de  la  necelTKe  ou  ils  e- 
toient  de  fe  joindre  a  TAnglecerre  pour  poufTer  cecce  Guerre  a- 
vec  vigueur. 

Ils  devoienc  encore  cacher  de  porter  les  Ecacs  a  garder  deux 
inois  au  dela  du  cerme  refolu ,  les  Troupes  qu'ils  avoienc  levces 
pour  le  fecours  de  Bredai  6c  inlifter  extremement  fur  cet  arti- 
cle ,  &  fur  tout  ce  qui  auroit  du  rapport  avec  le  foutien  du  Roi 
de  Danemarc,  ou  du  Comce  de  Mansfeldt.  Ils  devoient ,  de 
plus ,  confulcer  avec  les  Etacs  fur  les  moycns  de  prendre  Dua- 
kerque,  Oftende,  &  Mnrdyck.  Mais  principalemenc ,  ils  de- 
voicnc  les  exhorcer  a  er.treccnir  parmi  eux  rUnion  ,  comme  e- 
tanc  le  feul  fondemenc ,  &  le  principal  ci.-nenc  des  diftcrences 
parties  de  lcur  Republique  :  les  faire  bien  redechir  Jur  les  fe- 
couftes  dangereufes  que  leur  Erat  avoic  re^ues  en  dernier  lieu , 
des  Uifpuces,  &  des  Pards  de  Religions,  qui  s'y  ecoienc  eleves 
pendanc  la  Trevc,  dans  reipdrance  de  foucenir  rArminianifme, 
ou  le  Papifine;  de  TemprelTement  a  faire  Commerce  avec  TEf- 
pagne  ,  comme  aulTi  des  querelles  domeliiques  ,  Ville  coutre 
Viile,  Province  contre  Province. 

Eniin  les  Ambafl"ad£urs  etoient  exprefletpent  charges  de  dc- 
mander  tres  fortement  qu'il  fiJt  fait,lans  de!ai,a  Sa  iVlajcfteBri- 
tannique,  &  a  fes  Sujets,  une  Reparation  jjfte  &  honorable 
de  ce  qui  s'ecoit  palTe  i  Amboine.,  &  en  meme  cems,  un  Regle- 
ment  fixe  de  ce  que  doivenc  obferver  les  Vaifleaux  &  les  Sujecs 
de  parc  &  d'aurre,  pour  prevenu-  tous  les  abus  Sc  toutes  les  oc- 
cafions  de  dilpute  a  Tavcnir.  Ces  Inftruitions  ie  trouvent  a  la 
page  209 ,  &  il  eft  marque  a  la  marge ,  qu'on  les  a  tirees  de  ia 
Bibliotheque  de  Mylord  Herlay. 

6.  Autres  Inftrudtions  de  la  meme  date ,  &  aux  raemes  Ambaf- 
fadeurs,pour  traiter  avec  le  Roi  de  Danemarc  <£c  convenir  ,s'il 
ctoitpolTible,d'une  diminution  de  ce  quc  fournic  pour le foucien 


(1)  Cette  Famille,  qui  avoit  fait  fa  licmeure  ordinaire  a  Harrow- 
Jta  I*)  pcndant  plus  lie  300  ans,  etoit  defcendue  de  Roiert  de  Vaux  ^ 
i'un  des  grands  horanies  quc  Ton  ait  jamais  vu  dms  le  Nord  deTAn- 
glcterre.  Guill*ume  de  Vaux,  de  cctte  meme  Famille,  fut  un  Parti- 
ian  zele  de  la  Maifon  de  Lancaftre  dans  les  grand:  Sc  ardens  Demeles 
qu'tUe  eut  nvcc  celle  ^'rorck ;  ce  qui  le  fit  depouillcr  de  tous  fes 
biens ,  \ox(c^'BdoKwd  IV  monta  fur  le  Troiie.  iUiis  NicoUs  (As  dc 
Cuillattme  les  recouvra,  a  ravencmen:  de  Hinri  VU,  dont  il  fut  le  pre- 
mier  £c  le  plus  puilTaut  Favori,  ayant  micae  tenu  le  premier  rang 
dans  li  celebration  du  Mariage  du  Pjluce  Anhtir  Fils  d'Hc/iri,  avcc 
Cathriat  d'Aragon.  Hnri  VUI ,  Fiis  Sc  SuccelTeiir  de  Hejjri  Vll ,  fit 
Niccuis  de  Vnux  Gouveineur  du  Chiicau  de  Cuifnei ,  enfuite  l'un  de 
fes  Plenipotentiaires  qui  alicrent  confirmer  la  Paix  concluc  3L\ccLouis 
XU  Roi  lie  France  ,  Sc  enfia  il  Televa  a  !a  Dignite  de  Baron  du  Ro- 
yaume  ,  Honneur  dont  cctte  Famille  a  )oui  julqu'en  1661,  qu'£- 
douitrii  Seigneur  de  Vaiix  mourut  lans  laiiTcr  aucune  Pofterite. 

Chnrlti  "/  ,  pendant  tout  le  tcms  qu'il  fut  prifonnier  a  Holmby- 

(*)  NUilon  de  Camf  a^ae. 


delaGuerre  Sa  Majefte  Britannique,qui  fe  trouve chargee  d'en-  Ch  ar- 
trerenir  fix  mille  FantalTms,  mille  Chevaux,  ourre  TArtiilerie,  les  I. 
ou  de  donner  trente  mille  livres  par  mois  argent  comptanc.  Ce- 
pendant  il  faudra  menager  cetre  afFaire  avec  bien  dc  la  pruden- 
ce ,  de  peur  que  le  Roi  de  Danemarc  ne  rompe  TAUiance ,  &c 
ne  fifle  fa^paix  avec  TEmpereur.  Ces  Inftruftions  font  a  la  pa- 
ge  2x1 ,  avec  une  Nore  marginale  qui  raarque  qu'on  les  a  tirees 
de  la  menie  Bibliotheque  que  les  precedentes. 

7.  Inilruclions  pnur  traicer  avec  la  Suede.     Elles  ont  la  me- 
me  dace  &  viennent  du  meme  lieu  que  les  precedentes. 

Les  AmbalTideurs  ecoienc  charges  de  Cravailler  par  toute  fortc 
de  moyens ,  a  ctablir   une  bonne  intelligence  encre  les  Rois  de 
Suede  &  de  Danemarc,  6c  a  leur  faire  bien  fentir  que  leur  des- 
union  donneroic  a  kurs  Ennemis  ouvercs,  la  Mailbn  d'Autri- 
che,  6c  le  Roi  de  Pologne,  touce  la  facilice  poflible  de  les  en- 
vahir  Tun  apres  Tautre.    Ces  Miniftres  devoienc  retracer  vive- 
menc  dans  la  memoire  du  Roi  de  Suede,d'un  c6ce,la  querellc 
ecernelle  qu'il  a  avec  la  Pologne ,  &  de  Taucre ,  TAlIiance  etroi- 
te  de  cecre  Couronne  avec  la  Maiibn  d'Autrichej  de  forre  quc 
s'il  n'empeche  poinr  de  toutes  fes  forces  que  les  Princes  d'AlIe- 
magne  ne  foient  fubjugues,   TEmpereur  &  le  Roi  de  Pologne 
ne  manqueront  point  de  Raifons  d'Etat,ou  de  Pretextes  deRe- 
ligion,pour  tomber  enfuite  fur  la  Suede,  &  la  fubjuguer  a  fon 
tour.    Enfin  ces    Ambafladcurs  devoient  propofer  a  Sa  Majefte 
Suedoife,  &  ne  rien  negliger  pour  lui  ptrluader  dentrer  enAl- 
liance  avec  la  Grande  Brcragne,  le  Danemarc,  la  Hollande,  & 
les  Princes  d'Allemjgne ,  que  des  mterets  divers  avoienc  engages 
dans  une  Guerre  contre  les  Maifons  d'Aucriche  &  de  Bavierc. 
Et  pour  Ty  decerminer  d'auunc  mieux,ces  Miniftres  Tinforme- 
ront, queleur  Miitre,donc  les  Etacs  fonc  les  mieux  places  pour 
dts  ExpedicionJ   navales ,   &  les  mieux  fournis  de  tout  ce  qui  y 
eft  neceflaire ,  avoit  entrepns ,  a  grands  fraix ,  &  fe  chargeoit 
d'arreccr ,  ou  de  parcager  les  Trelors  que  la  Maifon  d'Autriche 
tire  des   Mmes  des  Indes ,  &  qui  fculs   lui  ont  faic  concevoir 
Tefperance  de  parvemr  a  la  Monarchie  univerfellc ;  de  Ibrte  que 
ces  elperances  ambitieufes  s'en  iront  en  fumee.     Enfin  ces  Mi- 
niftres  confulteront  Sa  Majefte  Suedoile  fur  la  neceflite  &  fur 
les  moyens  d'enlever  au  Roi  d'Efpagne  les  Porcs  de  la  Flandre. 
8.  ComiTuflion  donnee   a  Kohert  Comtc  de  Willoughhy  d'E- 
reshy^  Grand-Chanjbellan  d'Angleterre,  pour  le  confticuer  A- 
miral,  Gencral  en  Chef  &C  Gouverneur  de  la  Flocre  qui  fera 
envoyee  au  fervice  du  Prince  &  de  la  Princefle  Eledleurs  du 
Palacinac.     Cette  Commiflion  fut  expediee  a  Canbury  le  19 
d'Aout  1626.  Page  74.7. 

2.  Commiflion  donnee  au  Marquis  de  Bade,  pour  la  levee 
de  quatre  mille  bommes  d'Infancerie ,  &  de  miUe  de  Cavalerie, 
qui  devoient  fervir  contre  le  Roi  d"Efpagne,  a  rctablir  Frederk 
Elefteur  Palatin  &  la  Princefle  Elifaheth  fon  Epoufe  dans  leurs 
Etats.  EUe  eft  datee  du  3  de  Novembre  1626.  A  Weftminitcr. 
Page  780. 

10.  Autre  Commiflion  au  meme  Marquis,  pour  marchcr  a- 
vec  ces  Troupes  au  fecours  de  TEIe<fIeur  Palatin.  Datec  de 
Weftminfter  le  10  de  Novembre  16.6.  Page  791. 

11.  Commiflion  donuee  au  Chevalier  Rohert  jinjfrutber  y 
pour  aller  a  Kuremberg,  afllfter  avec  les  Eleftcurs  &  autres 
Princes  au  Congres  qui  y  etoit  indique  ,  &  ou  Ton  devoic  crai- 
ter  la  Paix  de  TAUemagne,  &  les  AfFaires  de  TEIedteur  Palatin. 
Cette  CommilTion  eft  fignee  de  la  propre  main  du  Roi.  A 
Weftminfter  le  12  d'Avrd  1627.  Page  886. 

12.  Ce  meme  Chcvalier  en  regut  une  autre  pour  aller  i  Mal- 
haufen.  Elle  fut  aulTi  fignee  de  la  proprc  main  du  Roi ,  au  mc- 
rae  endroit,  le  20  d'Octobre  de  la  meme  annee.  Page  94.5. 

P     A    R    D    O    N    S. 

I.  Pardon  accoide  a  vingt  Papiftcs  Recufans,  dont  il  y  en 
avoic  CiK  d'Eccle(iaftiques.  La  date  en  eft  du  4  de  Mai  1625. 
A  Weftmmfter.  Page  42. 

Mr.  Rush-worth  faic  mencion  d'un  Pardon  fpecial ,  accordc  le 
10  du  mcme  mois,  a  vingt  Precres  Papiftes,  de  tous  les  crimes 
qu'ils  avoienc  commis  concre  les  Loix  qui  fubfiftoienc  alorsdans 
couce  leur  force  contre  les  gens  de  cetce  Religion.  Ec  cetHifto- 
rien  appellc  ce  Pardon ,  le  premier  fruic  de  Tindulgence  &  de  la 

fi- 

Houfe,  alloit  fouvent,  fous  une  Garde  particuiierc ,  a  cette  Maifbn 
^'Harrowden ,  faire  une  Part ic  de  Boulc ,  jcu  qu'il  aimoit  paflionnc- 

ment. 

Par  une  Lettre  que  le  CnbaU  nous  a  confervee ,  8c  que  !e  Comte 
de  Cartijle  ecrivi:  lc  10  de  Novembre  i6ij-  au  Duc  <k  Bueiingham , 
qui  etoit  pour-lors  en  Hollandc,  on  voit,  que  lorfque  le  Lieutenant 
de  Roi,  affifte  de  Mi.  Kai^htly ,  JugeaPaix,  Te  rendit  a  la  Mai- 
fon  du  Lord  Vaux  pour  y  cxecuter  l'ordre  du  Roi  &  du  Confeil  de 
delarmer  tous  ies  Seigneurs  Papiftes ,  il  seleva  entre  le  Lord  gc  le 
Magiftrat  unc  querelie  qui  couta  du  fang  a  l'un  8c  a  Tautre  des  com- 
battins.  Cette  Lcttrc  ajoute  ,  que  la  Plainte  en  ayant  ete  portec 
au  Roi  en  fon  Conlci! ,  &:  renvoyee  a  la  prochiine  feance  de  la 
Cliambre  Etoilee  ,  le  Lord  Vaux  en  prit  occafion  d'apoftropher  lc 
Chevalier  Guillaume  Spencer  (qui  avoic,  dc  niemc  que  tous  les  autres 
Membres  du  Conieil,  opine  en  favciir  de  Mr.  Knightly)  5c  de  lui  di- 
re ,  ^uoit^ue  vous  ayez.  eu  peu  d;  foia  tle  -jotre  frofre  honneur  tn  fre- 
fence  M  tout  le  Ccnfeil  ,  je  ne  doute  foint  que  vous  n'en  ayez.  davantag» 
dans  la  Chambr*  Ltoilit ,  lorfe^ue  cettt  mem  A^wi  y  ftr»  difeutie.  Le 

Ciie* 
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Char-  faveur  qui  furent  promifes  aux  Papiftes  par  le  Traice  de  Maria- 

I-  «s  I,    ge  de  Charles  avec  Henriette-  Marie  de  France.     „  Tant  ce  Ma- 

„  riage  avec  une  PrincefTe  Papitte  fuc  promc ,  dit  un  autre  Au- 

„  teur  ^  a  produire  fes  mauvais  fruits ,  &  tanc  le  Roi  avoic  de 

„  complaifance  pour  la  jeune  Reine  fon  Epoufe. 

2.  Pardon  particulier ,  de  la  meme  teneur  &  de  la  memedace, 
accorde  a  Edouard  Seigneur  (i)  de  Vaux,  Baron  d^Harrowdefi- 
Magna  ,    dans  la  Province  de  Northampton.  Page  44. 

3.  Pardon  &  RemilTion  des  fautes  que  LionelComr.s.  deMid- 
lefex  a  commifes  fous  le  Regne  precedent ,  de  meme  des  cin- 
quance  mille  livres  d'amende  a  laquelle  il  fut  condamne  pour  ce 
fujet  par  la  Chambre  des  Pairs.  Donne  a  Weftminfter  le  10  de 
Mai  1625.  Page  61. 

4.  Pardon  accorde  a  Jaques  Allefir6  de  la  Ville  de  Coventry, 
convaincu  fous  le  Regne  preccdent  d'avoir  rogne  &  lime  des 
Chelins.   A  Weftminfter  le  23  de  Mai.  Page  92. 

f.  Pardon  accorde  a  Ezechiel  Gojfe  miii  dz  Camhorne  dans  la 
Comce  de  Cornouaille ,  contre  lequel  il  fuc  pris  fous  le  Regne 
precedent  par  la  Chambre  Etoilee,  des  Informations  des  dif- 
cours  fcandaleuxqu'il  avoit  proferes  tant  contre  le  Roi  &  le  Prin- 
ce ,  que  contre  le  Duc  de  Buckingbam :  &c  qui ,  dans  la  fuite , 
ayant  ete  accufe  &  convaincu  d'avoir  commis  adultere  avec  la 
nommee  Elifabeth  Merifield,  fut  condamne  par  la  Haute  Com- 
miffion  feant  a  Lamheth ,  a  une  amende  de  2000  livres,  a  une 
P^nitence  publique  dans  TEglife  Paroiffiale  Ab-St.  Burien,  & 
a  tenir  Prifon. 

Voici  les  difcours  fcandaleux  mis  a  la  charge  de  cec  Hom- 
me,  tels  qu'ils  font  rapportes  dans  fes  Lettres  de  Remiffion. 

„  Le  Roi  &  le  Prince ,  (indiquant  le  Roi  Jaques ,  &  Char- 
5,  les  Prince  de  Galles)  font  fun  &  fautre  de  mechans  Papil- 
„  tes :  fi  cela  netoit  point ,  le  Roi  enverroit-il  le  Prince  en El- 
5,  pagne ,  fous  la  conduite  du  Duc  de  BucktHgbam  le  plus  mau- 

„  dit  Papifte  de  toute  TAngleterre  .? L'Archeveque  (indi- 

„  quant  George  Archeveque  de  Ca?ttorhery)\\ii  &tous  les  Pairsdu 
„  Royaume  (entendant  par-la  la  Grande  Bretagne)  ont  foufcrit 
„  &  jure  certains  Articles  que  le  Pape  a  envoyes  contre  la  Su- 

„  premacie  de  TEghfe  Anglicane. Le  Roi  (parlant  du 

„  Roi  Jaques)  n'a  jamais  fait  aucun  bien  a  FAngleterreiau  con- 
5,  traire ,  il  Ta  excremement  appauvrie".  Ce  Pardon  porte  pour 
date:   Donne  a  Oxford  le  3  d'Aout.  Page  165  &  fuiv. 

6.  Pardon  accorde  a  Eerdinand  Cardues  d'Amfterdam  ,  du 
meurtre  quil  a  commis  en  la  perfonne  de  Pierre  Claufondt  Ply- 
mouth.     A  Weftminfter  Ic  12  de  Fevrier  1626.  Page  292. 

7.  Commiilion  adreffee  a  TArcheveque  de  Cantorbery  &  au- 
\res ,  pour  fufpendre  1'execution  des  criminels  condamnes  pour 

Felonie  &c. ,  qui  feront  juges  capables  &  en  etac  d'etre  utiles 
aux  decouvertes  des  Pais  inconnus,  &  a  tous  aucres  fervices 
au-dela  de  la  Mer  ,  auxquels  lefdics  Commiflaires  les  employe- 
ront  &  les  attacheront.  Cette  Commiffion  exclud  de  cette  Gra- 
ce  tous  Malfaiteurs  convaincus  d'Affaffinat,  de  Viol ,  d'Empoi- 
fonnement,  de  Brigandage  dans  les  Lieux  publics,  de  fracture 
ou  d'incendie  de  Maifons.  La  dace  en  eft  du  8  de  Mars.  A 
Weftminfter.  Page  319. 

II  y  en  a  une  couce  femblablable ,  dacee  du  20  de  Septembre 
1628.  Page  1050. 

8.  Lifte  de  tous  les  Pardons  accordes  la  premiere  annee  du 
Roi  Charles.  Page  630. 

9.  Pardon  accorde  a  Henri  Hinckley  natif  de  Southampton , 
pour  les  Pirateries  qu'il  a  exercees  dans  fetendue  de  la  Jurif- 
didion  de  1'Amirauce  d'AngIecerre.  La  dace  porce  a  Weftmin- 
fter  le  26  d'AvriI  1626.  Page  678. 

10.  Pardon  accorde  a  un  Ecranger  nomme  Heron  Heris ,  de 
rHomicide  qu'il  a  commis  en  la  perfonne  de  Tobie  IVolties ,  E- 
tranger  auffi.     La  dace  en  eft  du  6  de  Juillec.  Page  726. 

1 1 .  Nouvelle  Remiffion  fpeciale  accorde  a  Lionel  ComCe  de 
Middlefex  ,  de  coutes  les  peines  &  fletriffures  auxquelles  le  Par- 
kment  tenu  la  21.  annee  du  Roi  Jaques  ,  1'avoic  condamne 
pour  les  tauces  &  les  malverlations  qu'il  avoic  commifes  dans 
Texercice  de  certaines  Charges ,  dont  il  avoit  cte  revetu.  Le 
Preambule  de  ces  Lettres  de  Remiffion  fait  1'enumeration  fui- 
vanCe  de  ces  Charges  :  Maitre  de  la  Garderobe  j  Juge  de  la 
Cour  des  IVards  ^  Livre'es  (2);  Grartd-Treforier  d'Ang/eterre; 
Receveur  G^n^ra/  des  Revenus  des  Provinces  de  Dorfec  <^  de  Som- 
merfet  i  Intendant  G^niral  des  Douanes  de  Sa  Majefie;  Receveur 


Chevalier  demanda  juftice  d'un  Difcours  qui  tendoit  ouvertement  a 
rcndre  doutcufe  fon  integrite.  Sur  quoi  le  Lord  Vaux  tut  envoye 
en  prifoii  au  Fleet. 

Lc  Conitc  de  Carlijle  avertit  le  Duc  de  Buckingham  d'ctre  fans  in- 
quietude  au  lujet  dc_ce  Dcfarmement  dcs  Lords  Recufans  ,  puifqu'on 
avoit  certainement  autant  d'egards  qu'il  cn  auroit  pu  preicrire  lui- 
meme ,  pour  tous  ceux  qui  avoient  des  rcbtions  Sc  des  liaifons  avec 
ia  Grandeur. 

(2)  Mr.  de  Rapin  traduit  Cour  Jes  GarJes  ^  Livrees.  Je  ne  me 
rappclle  point  qu'il  ait  cxplique  quelle  etoit  cene  Cour,  &  de  quel- 
lcs  aftaircs  elle  connoilfoit.  Cependant  elle  ne  tait  pas  un  petit  ob- 
jet  dans  fHiftoire  d'Angleterre  ,  puifque  les  Articles  propofes  en 
1647  par  l'Armee  pour  traiter  avec  les  Commiflaires  du  Pavlement, 
portoient,  quc  U  Cour  des  Canles  cj-  Livrees  feroit  a/>olie  ,maisqn'on 
ttedommageroit  le  Roi  far  rapport  a  fes  Revenus  Je  ne  fuis  point  enga- 
ge ,  8c  je  n'ai  pas  le  loilir  de  faire  les  recherches  neceffaires  pour  fai- 
re  connoitre  au   Lefteur  la  nature  de  cette  Cour.     Mais  s'il  ell  per- 
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des  Ame7ides  &  des  Profits  qui  reviennent  au  Roi  des  Vermifjijvs  Char- 
de  vcndre  du  Vi/i ;  Receveur  des  Droits  mis  fur  la  Soie  .^  les  Li-  les  L 
nons  .^  les  Cambrais  ,  dfc  comme  auffi  des  3  fous  par  livre 
fur  les  Marchandifes  des  Etrangers.  II  eft  dc  plus  rapporce  dans 
ce  Preambule,  que  le  Comte  ayanc  fupplie  le  Roi  de  moderer 
Famende  de  5000D  hvres  a  20000,  avoic  obcenu  fa  deraandej 
qu'il  avoic  paye  cecce  fomme,  &  s'ecoic  encierement  foumis  a 
couces  les  aucres  peines  &  fleciffures  porCees  par  la  fencence  , 
en  vercu  de  laquelle,  il  avoic  ece  declare  indigne  d'avoir  feancc 
dans  la  Chambre  des  Pairs.  Declaracion  donc  il  fuc  releve, 
comme  de  couc  le  refte.    A  Canbury  le  20  d'Aoijt.  Page  744. 

PARLEMENT. 

« 

1.  Ordre  au  Chancelier  &  Garde  du  Grand  Sceau  d'AngIe- 
terre  d'expedier  les  Letcres  de  Convocation  du  Parlemenc  , 
(c'eft  le  fecond  de  ce  Regne)  qui  s'affemblera  a  Weftminfter  Ic 
6  (3)de  Fevrier  162J.  La  dacede  cec  ordre  porce:  Donne  anocre 
Palais  de  Hampconcourc  le  16  jourde  Decembre  1625.  Page  245. 

2.  Proclamation  pour  defendre  de  publier  la  Declaration  ,  ou 
Remontrance  du  dernier  Parlemenc  qui  vienc  d'ecre  diffous.  La 
dace  en  eft  du  17  de  Juin  1626.  A  Weftminfter.  Page  721. 

Cecce  Proclamation  porte,  que  d'aucant  qu'il  s'eft  repandu 
plufieurs  Copies  de  cecce  Remoncrance ,  qui  concienc  diverfes 
chofes  concre  rhonneur  &  la  conduite  du  feu  Roi,Sa  Majefte, 
pour  fupprimer  cetce  injuftice  criance,  ordonne  acousceuxqui 
onc  des  Copies  ou  des  oblervacions  de  cecte  Remoncrance,  de 
les  bruler  inconcinent  les  unes  &  les  autres ,  afin  que  la  memoi- 
re  en  foit  abolie. 

3.  Proclamation  pour  fommer  tous  ceux  qui  auront  droic 
d'affifter  au  Parlemenc,  dont  les  Lettres  de  Convocation  onc 
deja  eceenvoyes,  de  ne  manquer  point,  ibus  quelque  precexce 
que  ce  foic ,  de  s'y  rendre  au  jour  marque,  qui  eft  le  17  de 
Mars  prochain.  La  dace  en  eft  du  16  Fevrier  1628.  A  Whi- 
cehall.  Page  967. 

PATENTES,  PROVJSIONS,  SALj4IRES,  ET 
EMPLOIS.^ 

I.  Odtroi  de  30  livres  d'Appointemens  par  mois,  (4)  accor- 
de  a  Afidre  Pitcairne  Ecuyer  ,  Tun  des  Valecs  de  Chambre  du 
Roi ,  &  fon  Fauconnier  \  &  de  dix  chelins  par  jour  pour  la 
mangeaille  des  Pigeons,  des  Poules,  &  pour  touc  ce  qu'il  fauc 
aux  Faucons.  Cec  Odroiqui  eft  date  a  Weftminfter  le  12  de 
Mai  1625  ,  ne  devoic  avoir  d'autre  duree  que  celle  du  bon-plai- 
fir  de  Sa  Majefte.  Mais  le  31  de  JuiUec  fuivanc  ,  il  fuc  change 
en  Odtroi  a  vie.  Le  premier  fe  crouve  page  63.  &  le  fecond 
page  159. 

2.  Provifions  de  Medecin  ordinaire  du  Roi  donnees  a  Heiiri 
Atkins  Ecuyer  ,  avec  une  Penfion  viagere  de  100  livres  par  an. 
A  Weftminfter  le  19  de  Mai  16^5.  Page  80. 

3.  Provifions  d'Infpefleur  des  Peincurcs,  qui  fonc  dans  lesdi- 
vers  Palais  de  la  Famille  Royale,donne  a  Abraham  Vanderdoort 
Ecuyer,  avec  40  livres  de  gages,  duranc  fa  vie  tous  les  ans.  A 
Weftminfter  le  30  de  Mai.  Page  100. 

4.  Provilions  de  Peincre  ordinaire  de  la  Chambre  du  Roi , 
donnees  a  Danie/  Mittens,  avec  20  livres  de  gages  duranc  fa  vie 
cous  les  ans.    A  Weftminfter  le  4  de  Juin.  Page  iir. 

5.  Provifionsd'Apochicaire  ordinaireduRoi,avec  une  Penfion 
l  vie  de  40  livresd'Appoincemens  cous  les  ans ,  donnees  siJo//if- 
fe  Lowies.  De  la  meme  dace  que  les  precedences.  Page  112. 

6.  Provifions  de  premier  Chirurgien  du  Roi  &  de  fes  Hericiers  , 
avec  80  livres  par  an ,  &  auffi  de  Chirurgien  fervanc  de  Sa  Ma- 
jefte  &  de  fesHeritiers,avec  40  marcspar  an , donnees  a G»;//d»- 
me  C/oiuw ,  pour  exercer  ces  Emplois  &  jouir  de  ces  Appointe- 
mens  pendanttoutefavie.  A  Weftminfterle  lodejuin  Page  114. 

Ces  Leccres  allouenc  a  Gui//aume  C/o--jjes  ,  cous  les  Pro- 
fics,  Emolumens,  Salaires,8c  Avancages  attaches  &  ordinaires 
a  Tun  &  a  fautre  de  ces  Emplois,  6c  particulierement  le  vin, 
la  cire,&  les  autres  chofes  neceffaires  pour  la  cure  des  maux, 
iSc  oucre  cela  bouche  a  Cour. 

On  crouve,page  115, des  Pacentes  de  la  meme  date,  qui  e- 
tabliffcnc  Miche/  Andr^  l'un  des  Chirurgiens  du  Roi ,  avec  40 
livres  de  gages  par  an  pendant  fa  vie. 

7.  Pro- 

mis  de  hazarder  une  conie£ture  ,  je  dirai  quc  la  Cotir  des  IVxrds  con- 
noiflbit  cntrc  uutres  chofes ,  de  ce  qui  concernoit  les  Ficfs  du  Roi  j 
&  je  mc  tonde  fur  ce  qu'un  des  Ofliciers  de  cette  Cour  devoit  tenir 
Rcgitre  de  lcur  valeur  Sc  dc  leur  etendue.  Quant  au  mot  de  Live- 
ries  ,  qui  cft  joint  a  celui  de  IVards ,  &  qui  fignitie  Livrees ,  ii  pout- 
roit  bien  etre  en  ufnge  au  Palais ,  pour  inarqucr,  au-licu  dc  celui  dc 
Delivery,  Taction  pav  laquclle  on  met  en  pofll-flion;  car  Livree,  en 
vieux  'Fran^ois,  etoit  fouvent  eniploye  cn  ce  fcns-la ,  comme  il  fe- 
roit  facile  de  le  prouvcr.  Cc  qu'il  y  a  de  plus  ccrtain  touchant  la 
Cour  des  IVardttCcO:  qu'elle  tut  abolie  par  CLirlct  //.  Au  rcfte ,  cct- 
te  abolition  intereflbit  appavemmcnt  lcs  gcas  de  Guerre,  puifquc 
c'efl:  rArmee  qui  la  demandc  au  Parlemcnt. 

(5)  Mr.  dc  Rapin  dit  ie  8  de  Fevrier;  c^eft  une  erreur.  Ce  Parle- 
ment  a  ete  nonime  par  Whitelocif ,  le  Parlemcnt  bouillant  &  brouil- 
lon. 

(4)  Ce  mois  n'efl:  que  de  i8  jours ,  iuivant  les  propres  termes  de 
l'Oclroi.     Ainfi  rannse  avoit  1 5  mois. 
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Char-        7.  Provifions  de  Barbler  de  Sa  Majefti  avec  un  falaire  a  vie 
LEs  1.       de  100  1.  par  an,  donnees  a  Thomas  Caldwal.   EUes  fonc  de  la 
meme  date ,  &  a  la  meme  page  que  les  precedentes. 

8.  Patentes  qui  etablilTent  une  Taxe  ,  payable  aux  Huiffiers 
de  laChambre  duRoi,  par  tous  ceux  qui  obtiendront  des  Em- 
plois  ,  ou  des  ticres  d'honneur,  tant  Ecclefiaftiqucs  que  Civils. 
A  Weftminfter  le  11  Juillet  1625.  Pagc  146. 

9.  Provifions  de  Grand-Treforier  dlrlandc,  durante  henepla- 
cito  donnees  a  Olivier  ,  Vicomte  de  Grandifon  dans  Limeric. 
A  dxford  le  13  d'Aout.  Page  170. 

10.  Patentes  d'Eflayeur  de  TEcain  dans  les  Provinces  de  Cor- 
nouaille  &  de  Devon ,  avec  deux  cens  hvres  fterhng  d'appoin- 
temens  par  an ,  donnees  au  ChevaUer  Si^on  Harvey  ,  qui  etoic 
Tun  des  Greffiers  de  la  Cour  du  Tapis  vert  (i) ,  pour  exercer  la- 
dite  charge  d'Eflayeur  ,  &  jouir  desdits  appointemens  durant  fa 
vie(2).  La  date  en  eft  a  Southampton  le  13  Septembre.  Page 
187. 

Ces  Patentes  veulent  que  cet  Officier  preteSerment  encre  les 
mains  du  Confervateur  des  Mines  d'Ecain ,  qu'il  s'acquittera  de 
toutes  les  fondlions  de  fa  Charge  fans  aucune  confideration  d'af- 
fcdtion  ou  de  haine  pour  qui  que  ce  foit. 

11.  Patentes  d'iine  Penfion  annuelle  de  150  1.  acccrdce  a  Aft- 
chel  Andrews ,  &  a  fa  femme ,  duranc  leur  vie.  A  Foxley  le  9 
Octobre.  Page  205. 

12.  Proviiions  de  Profefleur  en  Langue  Grecque  dans  TUni- 
veriice  d'Oxford,  avec  quar.mce  hvres  fterling  de  Penfion  annuel- 
le,  accordees  a  Henri  Stri?iger,  Maitre  es  Arcs,  qua^ridiu  fe  be- 
ne  grjjerit  ,   tandis  qu'il  remplira  duement  les  fondions  de  cec 

^  Emploi.  ALhmpconcourc  le  31  Oclobre.  Page  217. 

13.  Proviiions  de  Procureur-General  donnees  au  Chevalier 
Robert  Heath  ,  de  la  meme  dace  que  les  precedentes. 

Autres  de  SoUiciteur-General  aupres  de  Sa  Majefte,  donnees 
au  Chevalier  Richard  Shilton  (3).  A  Weftminfter  le  i.  No- 
vembre. 

1+.  Patentes  qui  etabliflent  Garde  du  Grand  Sceau  d'Angle- 
tcrre,  le  Chevalier  Thomas  Coventry  (en  la  place  de  TEvcque  (+) 
Guillau?ne)  avec  542.  1. 15  chelings  d'appoincemens  tous  lesans: 
de  plus  50  l.  chaque  Terme  de  la  Chambre  Ecoilee  ,  pour  fon 
'droic  de  prefence,  &  par-deiTus  cela  300  1.  par  an;  outre  60  1. 
pour  douz,e  Tonneaux  de  vin  par  an  ,  &  aucant  pour  la  Cire 
donc  il  a  befoin.  La  dace  en  eft  la  meme  que  celle  des  Provi- 
lions  preccdentes.   Page  220. 

15.  Penlion  de  100  1.  par  an ,  accordee  a  yean  Ule  premier 
Chef  de  la  Cuiline  dc  Sa  Majcfte ,  pour  en  jouir  auffi  longtems 
que  Jean  Ferris,  qui  lui  aete  donne  pour  adjoint  dans  cetEm- 
ploi ,  en  partagera  avec  lui  les  appointemens  &c  les  profits.  Don- 
ne  a  Reading  le  9  Novcmbre.  Page  225. 

16.  Proviuon  dc  la  p!ace  d'un  des  principaux  Secretaires  d'E- 
tat,  expediees  en  faveur  du  Chevalier  Jean  Cook.  A  Weftmin- 
fter  le  9  Novembre  1625.    Page  226. 

17.  Patentes  qui  creent  Heraut  d'Armes  Guillaume  le  Neave, 
lui  imp  ifent  le  nom  d'r»rck  ,  &  lui  alTignent  40  marcs  d'ap- 
pointemcns  par  an.  A  Reading  le  25  Novembre. 

Le  Neave  fe  demit  de  cet  Emploi ,  &  en  remic  les  Leccres  a 
la  Chancelerie ,  le  2  Janvier  de  la  neuviemc  annee  de  ce  Regne. 

18.  Pacences  qui  mectent  Jcan  Cookeburn  ,EcuyeT,an  nombre 
des  Ecuyers  tranchans  de  Sa  Majefte,  &  lui  affignent  150  1.  de 
Peniion  annuelle  &  viagere.  Doune  a  Hamptoncourc  le  10  De- 
cembre.  Page  243. 

19.  Pacences  qui  conferent  a  Tkomas  Freflon  TEmploi  de 
Pourfuivavt  d^Arjnes  (5)  avec  le  titre  ordinaire  de  Fortcullis  (6), 
&  io  1.  par  an  d"appointemens.  A  Weftminfter  le  22  Decem- 
bre.  Page  248. 

20.  Patentes  qui  conferent  a  Jean  BraJshaij  la  place  de 
Heraut ,  lui  impoilnt  le  nom  commun  de  IVindfir  ,  Sk  lui  as- 
figncnt  40  marcs ,  tous  les  ans,  d'appointemens.  Donne  a  Wefl:- 
minfter  le  3  Janvier  1626.  Page  263. 

21.  Proviiions  de  laCharge  de  premier  Medecin  ordinaire  de 
Sa  Mjjefte,  donnee  au  Chevalier  Theodore  de  Mayerne ,  qui  etoit 
Medecin  de  Henri  IV  Roi  de  France  ,  &  vint  en  Anglecerre 
pour  etre  celui  du  feu  Roi  Jaqucs ,  &  de  la  feue  Reine  Avne  les 
Pere  &  Mere  de  Sa  Majefte  rcgnant.  La  date  en  eft  du  lyjan- 
vier  1626.  Page  271. 

Ces  Lectres  dispcnfent  Mayerne  d'etre  affiduement  a  la  Cour 
du  Roi  Charles ,  &:  en  Angletcrre  ,  &  lui  donnent  permiflion 
de  conferver  &  dexercer  la  place  de  Medecin  &  Confeiller  de 
Louis  XIII. 

22.  Provifions  qui  revetent  Jean  Richardfon  Ecuyer,de  TOf- 
fice  de  Moniceur  de  TEveche  de  Durham.  La  dace  comme  ci- 
delTus.  Page  271. 


23.  Ordonnance  donnee  le  13  du  meme  mois  aWeftminfter,  Chab- 
porranc  que  les  droics  des  Huiffiers  fervant  par  quartier  feronc  a  les  L 
1'avenir  payes  double  ,  par  ceux  qui  obciendront  de  Sa  Majefte 
quelque  avancemenc.  Page  305. 

24.  Patences  par  lefquelles  George  Owen  eft  cree  Tun  des 
Pourfuivans  d'Armes  ,  avec  le  nom  &  le  cicre  de  Rouge-Croix. 
Donne  a  Weftminfter  le  2  Mars  1626.  Page  308. 

25.  Pacences  qui  exempcenc  les  Sergeans  d'Armes  du  Roi  de 
payer  aucune  Taxe,  Dime,  Concribucion ,  Benevolence  ,  &c. 
La  dace  eft  du  13  du  meme  mois.  Page  328. 

26.  Pacences  qui  ecablifTent  Thomas  Smiiby^  pour  toute  fa  vie, 
Sellier  de  Sa  Majefte  ,  &  lui  affignenc  dou2.e  fous  par  jour  de 
gages  ,   pour  lui  feul  ,   &c  crois  fous  &  demi  pour  fon  gar^on. 

Dacc  comme  ci-deflus,  18  Mars.  Page  331. 

27.  Provifions  de  Medacin  Ordinaire  de  Sa  Majefte,  donnees 
a  David  Beton,  avec  une  Penfion  annuelle  &  viagere  de  200  1. 
La  dace  eft  du  24  du  meme  mois.  Page^^^. 

28.  Commiffions  pour  encretenir  le  bon  ordre  ,   &  la  paix,  , 
rechercher  &  punir  les  crimes,  &c.   dans  touces  les  Provinces 
d'Anglecerre ,  &Pais  de  Galles.  Depuis  la  page^dd,  jufqu'a  la 
625. 

29.  Lifte  generale  des  Provifions  d'Offices  ,  Charges  ,  Em- 
plois ,  accordes  la  premiere  annee  du  Regne  de  Sa  Majefte  Char- 
les  I.  Depuis  la  page  631 ,  jufqu'a  la  638. 

30.  Proviiions  de  Sherifs  d'Anglecerre  &  du  Pais  de  Gallesy 
accordees  la  premiere  annee  du  meme  Regne.  Page  649. 

31.  Provilions  d'Offices  (7)  ^Efcheateurs  dans  les  diverfes 
Provinces  d' Anglecerre ,  &  le  Pais  de  Galles.  Page  657. 

32.  Odroi  de  laCharge  deChef  des  Magons,  &  d'Archicec- 
te  du  Palais  de  Windfor ,  faic  a  Nicolas  Stone  pour  toute  fa  vie, 
avec  douze  fous  de  gages  par  jour.  A  Weftminfter  le  12  Avril. 
Page  675. 

33.  Lectres  de  ProfeflTeur  en  Hebreu,dansrUniverfited'Ox- 
ford ,  donnees  a  Jean  Morris ,  avec  une  penfion  annuelle  de  40 
1.  payables  par  le  Treforier  de  TEglife  Cathedrale  de  ladite  Vil- 
le.  A  Weftminfter  le  19  Juillet.  Page  718. 

34.  Lettres  d'une  des  Charges  d'Officier  des  Teomans  du  Chc- 
nil  de  Sa  Majefte,  accordees  a  Robert  Raine  ,zvec  une  Penfion 
de  3  1.  par  mois  pendant  fa  vie.  Elles  font  datees  du  7  Juillet. 
A  Weftminfter.  Page  727. 

35.  Odroi  d'une  Penlion  viagere  &  annuelle  de  200  1.  a  Ni- 
colas  Laniere  Maitre  de  la  Muiique  du  Roi  (8).  Le  11  Juillet. 
Page  728. 

36.  Oftroi  fait  a  Robert  Kindersley  de  20  fous  par  jour  de  ga- 
ges,  outre  16  1.  2  chelings  &  6.  fous  par  an  ,  pour  fes  habit» 
pendant  touce  fa  vie  ,  en  coniideracion  de  fon  habilece  dans  la 
Muiique  ,  &  de.Texercice  qu'il  en  faic  aupres  de  Sa  Majefte. 
Le  28  Novembre.  Page  804. 

37.  Odroi  de  25  1.  par  an  a  Jaques  Sleighton,  comme  il  eft 
porce  dans  les  Leccrcs  qui  TecabliiTenc  Tun  des  Officiers  des  Teo- 
mans  du  Chenil  de  Sa  Majefte.  A  Weitminfter  le  30  Janvier 
1627.  Page  831. 

38.  Lectres  Pacences  en  date  du  31  Janvier,  qui  nomment  lc 
Chevalier  Nicolas  Hide,  pour  etre  Tun  des  Avocats  du  Roi. 

Autres  Lettres  Patentes  en  date  du  5  Fevrier  ,  qui  le  creent 
Grand  Juge-Mage  d'Angleterre. 

Cette  derniere  Charge  venoit  d'ecre  otee  au  Chevalier  Randolf 
Cre-w  ,  pour  avoir  agi  froidement  dans  TafFaire  de  TEmprunt , 
comme  nous  Tavons  deja  rapporte  ailleurs.  Mais  il  etoit  fi  ge- 
neralement  aime ,  dit  Rushivorth  ,  &  i"a  depofition  arriva  fi  in- 
opinement  ,  que  ,  quoique  le  Chevalier  Nicolas  Hide  fijt  tres 
digne  a  tous  egards  de  ce  Pofte  eminent,  ce  ne  fut  pas  de  bon 
oeil  qu'on  Ty  vit  monte  ;  outre  qu'on  jugea  que  cette  eleva- 
tion  etoit  la  recompenfe  du  foin  &  des  peines  qu'il  fe  donnoit 
pour  dreiTer  les  Defenfes  du  Duc  deBuckingham  contre  les  Ac- 
cufations  dcs  Communes.  Page  835. 

39.  Commiffion  donnee  au  Comte  de  Marleborough  ,GTand- 
Treforier  d'Angleterre,  pour  faire  prcter  les  Sermens  &  les  rece- 
voir  lui-meme  ,  a  caufe  de  Tindispofition  du  Lord  Coventry 
Garde  du  Grand  Sceau.  Le  6  Fevrier.  Page  843. 

40.  Commiffion  pour  rechercher,  &  enfuite  faire  favoiraSa 
Majefte  qucls  font  les  Droits,  lcs  Salaires  ,  &  les  Emolumens 
qui  font  juftement  dus  &  attaches  aux  fondions  des  Charges  tant 
Spirituelles  quc  Civiles ;  afin  de  reformer  les  Abus ,  les  Extor- 
fions,  &c.  dontdiverfes  Cours  de  Juftice  fe  font  rendues  cou- 
pables.  A  Weftminfter  le  15  Fevrier.  Page  844. 

41.  Lifte  generale  des  Provifions  d'Offices  accordees  la  fc- 
conde  annee  de  ce  Regne.  Page  864 ,  &  fuiv. 

42.  Declaration  pour  expliquer  Tintention  gracieufe  de  Sa  Ma- 
jefte  dans  la  Commiffion    (mentionnee  ci-deiTus  num.  39.)    & 

don- 


(i)  Cefl  ainfi  qu'on  appellc  en  Angleterre  ,  cette  Cour  qui  ell  e- 
tablie  pour  le  (^cglement  lie  la  Mailon  du  Roi.  Ellc  repond  a  ce 
qu'on  appelle  cn  France  les  Rcquitcs  de  rHotel. 

(z)  Notre  Abreviatcur  ajoute,  &  dnrant  U  vie  i'tm  autre ,  ce  qui 
efl  rilible.  Mais  en  confultant  les  Lettvcs  Patentes  memcs,  on  trou- 
ve  qu'cl!es  font  accordees  ,  de  menie  que  les  200  1.  d'appointcmens , 
a  deux  Perlonncs  a  la  fois  ,  favoir  a  ce  Simon  Hatvey  ,  &  a-  Je»n 
Maibone,  qui  dcvoient  exercer  enlcmble  TOflice  d'ElTaycur,  Scc.  8c 
partager  les  100  1.  etant  cependant  fubffitues-Tun  a  l'autrc  ,  cnforte 
quc  le  tiernier  vivant  des  deux  devoit  jouir  des  Appointemens  en  en- 


tier,  8cc.   Burantibus  vitit  naturalibus  priJiilorum  Simonis  Harvey  <$> 
Jomnis  Malbone ,  ©■  eorum  atterius  diutius  viventis. 

(3)  Le  Chevalier  Roberi  Heath  etoit  Solliciteur-General.  Par  fon 
avancement  cette  place  fut  donnee  a  RicharJ  Shilton  ,  qui  Texer^a 
environ  dix  ans  ,  apres  quoi  il  pria  le  Roi  de  vouloir  bien  Ten  de- 
charger.  II  obtint  fa  deraande ,  remit  fes  Provilions  ,  Sc  le  Roi  les 
cancella.  • 

(4)  Ces  Lettres  Patentes  ne  font  pas  la  moindre  niention  de  cet 
Evcque.  Le  Leifteur  n'a  donc  qu'a  remcrciet  Mr.  rAbreviatcur  de 
cette  importante  infertion. 

(y)  Cefl 


DES    ACTES    PUBLICS     D'ANGLETERRE. 


\S)j 


C  H  A  R-  donnee   pour    faire  la  recherche  des  nouveaux  OfSces  eriges 
I.ES  I.    dans  quelquesCours  de  Juftice,  &  des  nouveaux  Droits  qu'exi- 

genc  ceux  qui  en  font  pourvus.    A  Whitehall  le  8  d'Od:obre. 

Page  943. 

43.  Ordre  pubUe  &  adreffe  a  George  Thorpe  ,  &  a  fon  Fils 
yean  Thorpe,  Colledieurs  des  Droits  qui  reviennent  a  Sa  Majefte 
des  Eaux  de  la  Tjmife  ,  depuis  le  Pont  de  Sta-nes  ja(qu'3  C/ren- 
cejier;  leur  enjoignant  de  prendre  foin  que  la  peche  n'y  foit  point 

detruite.  A  ^X^eftminfter  le  28  Novembre  1628.  Page  948 ,  & 
fuiv. 

44.  Patente.^;  pour  afllirer  &  augmenter  les  appointemcns  des 
Pages  de  la  Chambre.     A  Weftminfter  le  20  Mars  1628.   Pa- 

ge  979- 

45.  Lifte  generale  des  Provifions  d'Offices  accordees  la  qua- 
trieme  annee"de  ce  Regne.  Page  987 ,  &  fuiv. 

46.  Patentes  pour  etablir  &  fixer  les  Dons  gratuits  que  de- 
vront  faire  aux  Huifliers  de  la  Chambre  &  aux  autres  Officiers 
fervans  par  Quartier  ,  touces  les  Perfonnes  qui  obtiendront  des 
Charges,  ou  des  Titres  d'honneur,&c.  A  Canbury  le  16  Sep- 
tembre  1628.  Page  1048. 

47.  Patentes  de  la  meme  teneur  que  les  precedentes  ,  en  fa- 
veur  des  Herauts  de  Sa  Majefte  &:  des  Pourluivans  d'Armes.  A 
Weftminftcr  le  10  d'Od:obre.  Page  1059. 

T  ATE  NT  E  S     D  E     P  A  I  R  I  E. 

1.  Patentes  (datecs  du  i.  Avril  1625  a  Weftminfter)  pour  ele- 
Ver  le  Chevalier  Edouard  Chichejfer  a  la  Dignite  de  Buron  Chi- 
chejler  de  Belfafi  ,  &  de  Vicomte  Cbichefier  de  Kariefargus  en 
Irlande  ,  lui  ailignant  cn  meme  tems  une  Penlion  ou  Revenu 
de  13  1.  ^  chel.  8.  fous  par  an,payables  par  Je  Comptoirde  la 
Douane  etabli  au  Port  de  Dublin.  Page  9. 

2.  Patentes  qui  creent  le  Chevalier  Rohert  Needham  de  Shen- 
ton  dans  la  Comte  de  Salop,  Pair  d'Irlande,  lui  conferant  le  ti- 
tre  de  Vicomte  de  Kihnorey  avec  une  Penfion  de  13  1.  6  chel. 
8.  fous  par  an,  payables  par  les  Receveurs  de  laDouane  du  Port 
de  Dublin.  A  Weftminfter  le  8  d'Avril  1625.  Page  17. 

Ces  Patentes  font  mention  des  fervices  que  ce  Chevalier  a- 
voic  rendus  a  la  Reine  Ehfaheth  contre  les  Traitres  &  les  Re- 
belles  d'Irlande ;  &  de  la  louable  conduite  qu'il  avoit  tenue  dans 
les  fonftions  qu'il  avoit  faites  de  laChargede  Vice-Prelident  du 
Confeil  de  la  Principaute  de  Galles,  pendant  le  Regne  prece- 
dent. 

3.  Patentes  pour  elever  Hugh  Hare  Ecuyer,  Fils  de  Margue- 
rite  Vicomteffe  de  Mandeville,  qui  eft  fur  le  point  d'epoufer  la 
Fille  de  Henri  Vicomte  de  Mandcvilie  ,  Prelident  du  Conleil , 
a  la  Dignite  de  Pair  d'Irlande  ,  lui  conferant  le  titre  de  Baron 
Colerai?!  de  Colerain.  A  Southampton  le  31  d'Aout  162^.  Pa- 
ge  180. 

Ce  Gentilhomme  ,  qui  fut  cree  Baron  ,  n'etant  age  que  de 
19  ans,  paffoit  pour  grand  Fleurifte. 

4.  Patentes  pour  elever  George  Baron  Careiu  de  Clopto/t 
Grand-Maitre  de  l'Artillerie,  a  la  dignite  de  Comte  de  Totnefs, 
dans  la  Province  de  Devon.  A  Weftminfter  le  5  Fevrier  1626. 
Page  278. 

Le  Preambule  de  ces  Patentes  faic  mention  de  la  capacite,  de 
rexperience  de  ce  Baron  ,  dans  le  metier  de  la  Guerre;  de  fes 
heureux  Exploits  par  Terre  &  par  Mcr ;  de  la  force  ,  &  de  la 
prudence  qu'il  montra  ,  lorsqu'etant  Prefidcnt  de  la  Province 
de  Munfter  en  Irlande  ,  non  feulement  il  foumit  les  Rebelles , 
mais  encore  il  chalfa  les  Elpagnols  qui  avoient  envahi  ce  Ro- 
yaume. 

5.  Patentes  de  la  meme  date  que  les  precedentes ,  conferant 
a  Robert  Baron  de  Leppington ,  &  a  fes  heritiers  males  ,  la  di- 
gnite  de  Comte  de  Monmouth.  Page  280. 

Le  Preambule  de  ces  Patentes  parle  de  ranciennete  de  la  Fa- 
mille  de  ce  Baron ,  qui  etoit  Coufui  de  la  Rcine  E/ifaheth.  II 
y  eft  encore  remarque  ,  qu'incontinent  apres  la  mort  de  cette 
Princefte,  Rohert ,  meprifanc  les  grands  dangers  auxquels  il  al- 
loic  expofer  fa  vie,  courut,  Sc  fe  rendit  en  EcofTc,  pour  porter 
au  Roi  yaques  la  nouvelle  de  fon  avenement  a  la  Couronne 
d'Angleterre.  Enfin,  ce  Prcambule  dit  que  Jaques  confia  TE- 
ducation  de  Charles  a  Robert ,  qui  s'aquitta  dignement  de  cet  im- 
portant  Emploi  ;  &  qui  avoit  pris  tanc  d'attachement  pour  la 
perfonne  de  fon  Eleve  ,  qu'il  voulut,  malgre  les  inlirmites  de 
fon  age  avance  ,  accompagner  ce  jeune  Prince  dans  le  penible 
&  dangereux  Voyage  qu'on  lui  fit  faire  en  Efpagne. 

6.  Pacentes  de  la  memc  date  que  les  precedentes  ,  conferant 
a  Thomas  Baron  de  Went-worth  de  Nettie  Stead  dans  la  Provin- 
ce  d'Yorck,  la  dignice  de  Comte  de  Cleveland.  Page^Si. 

Peu  de  tems  apres  il  fuc  faic  Capitaine  aux  Gardes.    II  avoit 


(f)  Cefl  une  efpece  de  Sergent.  Le  Pourfuivant  d'Armes  s'at- 
tache  a  un  Heraut ,  pour  pouvoir  un  jour  lui  fucceder. 

(6)  Ce  mot  Sc  ce  titre  appartienncnt  li  particulierement  a  la  Lan- 
gue  &  a  l'ufage  d'Angleterre  ,  que  )e  n'en  fai  aucun  qui  puiffe  les 
rendre  ea  Franqois ;  a  moins  que  d'anoblir  conliderablement  le  mot 
&  le  titre  de  Recors. 

(7)  Ccft  un  Officier  qui  rapporte  au  Fifc  lesBiens  qui  font  echus 
au  Souverain  par  droit  de  Confifcation ,  ou  d'Aubaine,  ou ,  8cc. 

(8)  Dans  ce  meme  Ociroi  ,  lc  Roi  accorde  differcntes  Peqlloas 


ete  fait  Chevalier  du  Bain  en  i6io  ,   lorfque  Henri  Prince  de  Cn  a  r- 
Galles  regut  cetOrdre;&  lc  Roi  Jaques ,h  8.  annee  de  fonRe-  les  L 
gne,  Tavoit  cree  Baron. 

7.  Patentes  de  la  meme  dace  que  les  precedences  ,  pour  ele- 
ver  ^(/waW  Baron  de  Sheffield,  de  Butterwict ,  &c.  Chevalier 
de  rOrdre  de  la  Jarretiere ,  a  la  dignite  de  Comte  de  Mulgrave 
dans  la  Province  d'Yorck.  Page  282. 

Le  Preambule  fait  mention  de  la  prudence  ,  &  de  rintegrite 
avec  lefquelles  ce  Seigneur  avoit  rempli  ,  pendanc  dix-fept  an- 
nees  encieres ,  la  Charge  de  Prefidenc  du  Confeil  dans  les  Pro- 
vinces  du  Nord  ;  &  particulieremenc  des  fervices  qu'il  rcndit, 
en  i588,concre  lesEfpagnols,qui  avoient  faic  une  defcente  pour 
cnvahir  le  Royaume.  Ces  fervices  porterent  la  Reine  EHfaheth 
a  lui  donner  en  recompenfe  la  Maifon  &  la  Seigneurie  de  Mttl~ 
grave,  dans  la  Province  d'Yorck.  On  a  dic  qL!'il  avoic  fix  Fils, 
donc  quatre  fe  noyerenc ,  &  un  autre  fe  rompit  le  cou  en  com- 
banc  de  cheval. 

8.  Patences  de  la  meme  dace  que  les  precedentes  ,  pour  ele- 
ver  Thomas  Hovjard,  Baron  de  Charltou ,  Vicomte  ^ Andover  ^ 
Chevalier  de  la  Jarretiere  ,  (fe<jpnd  Fils  de  Thomas  Comce  de 
Suffolck)  a  la  dignite  de  Comte  de  Berksbire.  Page  284. 

9.  Patentes  de  la  meme  date  que  les  precedentes  ,  pour  ele- 
ver  Heuri  Baron  Danvers  de  Daiifiey  dans  la  Province  de  Wilt- 
fliire  ,  a  la  dignite  de  Comte  de  Danhy  ,  dans  la  Province 
d'Yorck.  Page  284. 

Le  Preambule  de  ces  Lectres  rapporte,  que  ccScigneur,  qui 
n'ecoic  d'abord  que  Chevalier,  avoic  ete  cree  Baron  par  le  Roi 
yaques ,  en  reconnoillancedcs  fervices  heroiques  qu'il  avoit  ren- 
dus  a  la  Reine  Elifabeth  en  Irlande,  &  particulierement  aKin- 
fale ,  tanc  contre  les  Rebelles  de  ce  Royaume-la ,  que  contre  les 
Efpagnols  qui  lavoient  envahi. 

Ce  Lord  fut  encoie  fait  dans  la  fuite  ,  Gouverneur  de  Tlfle 
de  Guernefey.  Ceft  lui  qui  fonda  lejardin  de  Medecine  d'Ox- 
ford  ,  dans  fendroit  qui  avoit  ete  jufqu'alors  le  Cimetiere  des 
Juifs.  II  y  joignit  cinq  Acres  (9)  de  terrein  qu'occupoit  le  Col- 
lege  de  la  Madeleine  ,  lesquels  il  acheta  ,  &  fit  entourer  d'une 
muraille  fuperbe  ,  oii  il  menagea  de  grandes  portes  baties  de 
pierres  les  mieux  equarries  dk  les  plus  polies  qui  s'employent;  ce 
qui  lui  couta  5  a  600  1.  Entin  il  alTigna  une  rente  annuellepour 
rentretien  de  toutes  ccs  chofes,  comme  aufTide  la  grande  quan- 
tite  des  plantes  diverfes  donc  ce  Jardin  fut  pourvu  &  embelli, 
Mylord  Danhy  etoit  fils  de  fean  Danvers. 

10.  Patentes  de  la  meme  date  que  les  precedentes,  pour  ele- 
ver  Henri  Montaigu  ,  Baron  dsKimholton,  &c  V icomtcde  Ma?t- 
deville ,  a  la  dignite  de  Comte  dc  Manchefier.  Page^^^. 

Le  Preambule  de  ces  Lettres  obferve  que  ce  Hejtri  Mojitaig» 
defcendoit  des  Montacutes  ,  famille  des  plus  anciennes  &  des 
plus  illultres  d'Angleterre.  II  y  eft  auili  fait  mention  de  la  fide- 
lite,  de  la  prudence,  de  la  gravite  &  de  la  capacite  extrcmes, 
dont  il  avoit  donne  des  prcuves  reiterees  fous  le  Regne  prece- 
dent,  dans  les  dit^erens  Emplois  qu'il  y  avoit  exerces ,  d^AfTcs- 
feur  de  la  ViUe  de  Londrcs  (10) ,  de  Lord  Chef  de  Juftice,  en- 
fuite  de  Grand-Treforier  d'Angleterre,  &  de  Prefident  duCon- 
leil  Prive  de  Sa  Majtfte. 

Ce  Scigneur  fut  le  premicr  Comte  dc  la  famille  des  Montai- 
gus  II  avoit  ete  cree  Baron  dc  Kimbolton,  &  Vicomte  de  il/<j7j- 
deville ,  le  19  Decembre  1620,3  caule  qu'il  ctoit  pour  lors  en 
polfcirion  du  Chateau  &  de  la  Scigneurie  de  Kimbolton,  qui  a- 
voicnt  pendant  fort  longcems  apparccnu  a  la  Maifon  dc  Mande- 
ville.  Edouard  Baron  Montaigu  de  Bougbtou  etoit  fon  Frcre. 

1 1 .  Patentes  de  la  meme  date  que  les  preccdentes ,  pour  ele- 
ver  Jatiues  Baron  Eey  de  Eey  ,  a  la  dignite  de  Comte  de  Mar- 
lehorougb ,  dans  la  Province  de  Wiltfhire.  Pagc  289. 

Le  Preambule  de  ces  Patentes  fait  mention  de  la  fidelite  & 
de  la  prudence  extremes  avec  lefquelles  il  s'etoit  aquitte  de  la 
Charge  de  Lord  Chef  de  Juftice  en  Irlande,  de  celle  de  Lord 
Chef  de  Juftice  de  la  Cour  des  Plaidoycrs  communs  en  Angle- 
terre ,  de  celle  de  Commillaire  des  Revcnus  Royaux ,  &  enfin 
de  la  Charge  de  Treloricr-General. 

Ce  Comtc  s'etoit  fort  eleve  lui-meme  par  la  profonde  con- 
noiflfancc  qu'il  avoic  acquife  des  Loix  d'Angleterre.  Le  premier 
avancement  qu'il  cut ,  fut  celui  de  ProfefTeur  dans  lc  Collcge  de 
Droit  dc  Lincoln.  Bientot  apres  ,  il  monta  \  divers  poftes 
d'honneur  ,  &  remplit  divcrs  Emplois  eminens.  Le  Roi  Ja- 
ques  lefit  Baron ;  &  le  Roi  Cbarles  Comte,  lui,  &  les  EnFans 
males  qu'il  auroit  dc  Jeane  fa  troifieme  Femme ,  Fille  de  Jeajt 
Baron  Butler  de  Briemsfield  dans  la  Province  de  Hereford  :  & 
au  defaut  d'une  ccUe  polterite  ,  a  fes  autres  Enfans  malcs  pro-^ 
pres  &  legitimes.  II  mourut  a  Lincoln  le  14  Mars  1628  ,  & 
fut  enterre  dans  rEglife  paroiniale  dc  Wcftbury,  ou  on  lui  cleva 
un  tombeau  fomptueux.     Apres  fa  morc  ,  on  fic  imprimer  les 

Rap^ 

viagcres  &  annuelles,  a  une  vingtaine  de  Muficiens,  quiyfont  nom- 
mes. 

(9)  Cette  mefure  de  terre  n'efl:  pas  la  meme  par-tout.  L'Acr9 
d'Anglcterre  contient  ordlnairement  710  pieJs  de  Roi  de  long  ,  Sc 
71  de  large.  Ce  quc  je  rapporte  ,  alin  que  le  Lcfteur  puiffe  fe  faif 
re  une  idee  jufte  de  la  gvandeur  dc  ce  Javdin  de  Medecine. 

(10)  Ni  le  Preambule  de  ccs  Lettres  ,  ni  lcs  Lettres  elles-memes 
ne  font  aucune  mention  que  l'Emploi  de  Recorder  ,  Greffier  ou  A»-» 
feffeur  de  Loudres ,  ait  ete  exerce  pir  ce  Henri  de  MontnigH. 

Bb  j 
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ABREGE'     HISTORICIUE 


Char-  Rapporrs  qu'ii  avoic  fait  de  difterentes  Caufes  jugees  fous  les 
L£s  1.  Regnes  de  Jaqucs  I  &  de  Charles  I.  Son  Fils  &c  (on  Petit-Fils 
porterenc  fucccllivenient  fon  nom  ,  mais  celui-ci  ayant  ece  cue 
fur  Mer  au  combac  de  Solbay ,  fon  oncle  Guillauvie  herita  de  fes 
Ticres  ,  qui  s'eceignircnc  en  fa  perfonne  ,  faute  de  Succeffeur  •■, 
julqu'a  ce  que  le  Roi  Guillaume  Itl ,  d'immortelle  memoire,les 
fic  revivre  en  celle  de  rinvincible  Jean  Churchil. 

12.  Pacentes  pour  regler  le  pas  &  la  preieance  des  Comces 
mentionnes  ci-delTus.  A  Weftminftcr  le  7  Fevrier.  Page  297. 

15.  Lifte  des  perfonnes  clevees  a  la  dignite  de  Pairs,  la  pre- 
niiere  annee  du  Regne  de  Cbarles  I.  Page  625. 

14..  Patentes  pour  elcver  a  la  dignite  de  Baron  Tregoze  de 
Highijjortb ,  dans  la  Province  de  Wtltshire  ,  O/ivier  St.  JcdK , 
que  le  Roi  Jaques  avoic  deja  cree  Pair  dlrlande  ,  avec  le  nom 
&  citre  dc  Vicomte  Gra?idifon  de  Limeric.  AWeftminfter  leai 
Mai.  Page  714. 

Le  Preambule  fait  remarquer  opOlivier  defcendoit  de  Tan- 
cienne  &  celebre  Maifon  de  St.  Jeait  ,  &  qu'il  avoic  fervi  le 
feu  Roi  en  Irlande(i),  d'abord  comme  Grand-Maicre  de  l'Ar- 
tillerie,  &  enfuite  en  qualite  d»  Depute  ,  &  de  Lieutenant  de 
Roi.  Qu'il  etoit  Tun  des  ConfeiUers  de  SaMajefte  regnante,en 
fon  Confeil-Prive ,  Membre  de  fon  Grand  Confeil  de  Guerre, 
&  fon  Treforier-General  dans  le  meme  Royaume. 

Ce  Seigneur  etoit  forci  d'une  Branche  Cadecte  dc  la  Famille 
des  St.  Jeans  de  Bletsho,  &z  fuc  cree  Vicomce  Grandi/on, com- 
me  Hericier  defcendanc  par  Femmes  de  la  Maifon  dcs  Grandi- 
fins.  II  fic  fi  bien  qu'il  adoucic  les  mceurs  feroces  des  Irlandois, 
cnforte  que  ce  Royaume ,  qui  pendanc  canc  d'annees  avoit  etc  a 
charge  a  TEchiquier  d'Angl,cierre  par  fes  feditions  continuelles, 
fut  fi  bicn  foumis ,  &  fi  bien  regle ,  que  les  Revenus  du  Roi  y 
furent  fur  un  fort  bon  pie  ,  &  que  le  Peuple  y  devint  &  paifi- 
ble  &  civilile.  Apres  ibn  recour  dlrlande,  OlivierSt.  Jean  fit 
un  fejour  de  plufieurs  annees  a  Batterfey ,  oii  meme  il  mourut 
fans  enfant  male;  lailfant  lcs  titres  &  fes  dignites  au  Chevalier 
Edouard  Villiers  fils  dc  ia  Sa'ur  ,  &  fes  principaux  Biens  fonds 
&c.  au  Chevalier  Jeaii  St.  Jcan  fils  de  fon  Frere. 

L'Autcur  de  TAbrege  des  Annales  Britanniqucs  rapporte, 
que  ce  Seigneur  ayant  ete  envoye  dans  fa  jeuneile  ,  etudier  le 
Droit  a  Londres ,  y  prit  querelle  avec  un  Capitaine  aux  Gardes 
de  la  Reine  Elifabeth,  nomme  Beji ,  Tune  des  bonnes  Epees  de 
ce  tems-la.  Olivier  St.  Jcan  le  tua  en  duel ;  ce  qui  Tobligea  a 
quitter  le  Royaume:  mais  il  y  revint,  fous  le  Regne  dejaques, 
qui  le  fit  Chevalier  ,  &  meme  Pair  d'.Angleterre.  Cet  Auteur 
ajoute  qu'0//'T';£>r  recuc  de  Charles  en  piir  don  les  Seigneuries  dc 
B.jtterfey  &  de  irandsworth. 

15.  Patentes  pour  elever  le  Chevalier  Dudley  Carleton  a  la 
dignite  de  Baron  Carleton  dClmbercourt  dans  la  Province  de 
Surrey.  A  Weftminfter  le  22  Mai  1626.  Page  715. 

Lorfque  ceChevalicr  fut  cree  Baron ,  il  ecoit  deja  Vice-Cham- 
bellan  de  TEpargnc,  &  Membre  du  Confeil-Prive  du  Roi.  Le 
Preambule  fait  aulTi  mention  des  AmbalTades  quil  avoit  rem- 
plies  pendant  1'ei'pace  de  feize  ans,  en  Hollande,  a  Vtnife,  au- 
pres  du  Duc  de  Savoye ,  &  aupres  du  Roi  de  France. 

16.  Patentes  pour  elever  Guiilaume  Baron  Knollys  de  Greys 
dans  la  Province  d'0\ford,  &  Vicomte  de  Wallingford,z  la  di- 
gnite  de  Comce  de  Banhury.  A  Weftminfter  le  i8d'Aout  1626. 
Page  743. 

II  eft  rcmarque  dans  le  Preambule  de  ces  Lettres  ,  que  ce 
Gentilhomme,  qui  portoit  ,  fous  le  Regne  de  Jaques  2,  le  ti- 
tre  de  Chevalitr  Guillaunie  Knollys  ,  luc  fait  par  ce  Roi ,  Tre- 
forier  derEpargnc,  Baron  de  Greys ,  Grand-iVlaitre  de  la  Cour 
des  Gardes  &  Livrces  ,  &  Vicomre  de  Wallingford  ;  &  que 
d'ailleurs  il  etoit  parent  de  la  Reine  Elifaheth. 

Cctte  parente  venoit  du  Mariage  du  Chevalier  Franfois  Knol- 
lys  Pere  de  ce  Guillaume,  avec  Catherine ,  Fille  de  Marie  Bou- 
len ,  qui  etoit  propre  Tante  de  la  Reine.  Comme  lc  Pere  avoit 
ete  Treforier  de  TEpargne  A'Elifabeth,  le  Fils  fut  revcru  de  la 
meme  Charge ,  fous  le  Regne  fuivant.  II  y  fut  fait  aulTi  Che- 
valier  de  la  Jarretiere. 

17.  Patences  pour  elever  le  Chevalier  Edouard  Denny  deja 
cree  Baron  de  Waltbam  par  le  Roi  Jaques ,  a  la  dignite  de  Com- 
tc  de  Nor-uiich.  AWeftminfterle  24d'0(fcobrei626.  Page^^;. 


Le  Preambule  de  ces  Lettres  remarque  que  le  Chevalier  .A»-  Char- 
teine  Denny ,  Grand-Pere  di  Edouard .,  etoit  Gentilhomme  de  la  '-es  !• 
Chambre  d'Henri  VIII  ,  &  fut  fun  des  Executeurs  Teftamen- 
taires  de  ce  Roi.  II  etoit  aulTi  Membre  du  Confeil  du  Prince 
Edouard ,  Fils  unique  &  Succefleur  d'Henri  VIII.  Cet  Edouard 
Denny  fuC  faic  Chevalier  la  3 1 .  annee  du  Regne  d'Elifabeth ,  &c 
invite  par  Lettres  ordinaires  de  convocation  ,  d'a(lifi;er  au  Par- 
lemenc  en  qualice  de  Pair  du  Royaume,  la  ^.annee  duRoi  j^a- 
ques.  11  epoufa  Marie  ,  Fille  de  Thamas  Comce  d'Exeter  j  & 
mouruc  fans  laifler  aucune  pofterite. 

18.  Patente  pour  elever  le  Chevalier  Baronnet  Nicolas  Tuf- 
ton  a  la  dignite  de  Baron  Tufton  de  Tufton  dans  la  Province  de 
SulTex.  A  Weftminfter  le  i.  Novcmbre  1626.  Page  778. 

Le  Preambule  faic  mencion  de  la  grande  anciennece  de  cette 
Famille,  &:  de  fes  Alliances  avec  plalieurs  des  plus  nobles  Mai- 
fons  du  Royaume.  II  parle  aufli  de  la  vafte  etendue  dcs  Do- 
maines  que  cetce  Famille  poflede  ,  &  des  Revenus  iramenfes 
qu'elle  en  recire.  Enfin  ,  le  Preambule  loue  la  prudence  ,  la 
bravoure,  &  rintegrire  de  rimpetrant,  qui  ecoic,  en  eff^;c,  une 
perfonne  d'un  tres  grand  merite. 

19.  Pacence  pour  elever  Thomas  Savage  ,  Seigneur  Darcy  de 
Chichefler  (que  le  Roi  Jaques  avoic  cree  Vicomce  de  Colchefter) 
a  la  dignite  de  Comte  Rivers  ,  avec  la  Succellion  eventuelle  ^ 
cette  dignite ,  en  faveur  de  Tljomas  Savage  de  Ro.k-Savage  dans 
la  Province  de  Chefter,  l\  rimpetranc  vienc  a  mourir  fans  En- 
fanc  male.  A  Weftminller  le  4  Novembre.  Page  781. 

20.  Pacences  pour  elever  Robert  Seigneur  Willoughby  de  Wtl- 
lougbhy ,  Beake  &  Eresby ,  a  la  dignite  de  Comte  de  Lindfey.  A 
Weftminfter  le  22  Novembre.  Page  797. 

Ces  Lectres  remarqucnt  que  laCharge  de  Grand-Chambellan 
d'Anglecerre  ecoit.  echuc  a  Rohert  ,  en  qualice  de  plus  proche 
parent  de  feu  Henri  de  Vere  Comte  d'Oxford ,  qui  ravoic  pos- 
fedee  le  dernier. 

La  Reine  Elifaheth  ,  qui  fit  Thonneur  iRobert  de  le  tenir  fur 
les  Fonts,  y  ajouca  la  carelTe  de  rappeller,  d'abord  apres  leBap- 
teme,  fon  jeune  General,  ce  qui  fembla  prefager  qu'il  auroit  un 
genie  tout  martial.  On  a  dit  que  dans  fes  plus  tendres  annees, 
il  falloit  pour  le  divertir  lui  donner  des  Epees ,  &  des  Armes  a 
feu  ,  au-lieu  des  jouets  dont  s'amufent  d'ordinaire  les  Enfans. 
Pendanc  le  Regne  de  cecte  Reine,  il  fe  diftingua,  &  fit  eclater 
une  valeur  furprenance  au  Siege  de  Calais  ,  a  rencreprife  de  la , 
Brille  ,  au  Siege  d'Amiens ,  &  a  la  prife  de  la  grande  Caraque 
tfpagnole  ,  eitimee  un  million  d'Ecus.  Pendanc  le  regne  fui- 
vant  qui  fiat  touc  pacihque  ,  Robert  fic  generalemenc  fon  fejour 
dans  la  Province  de  Lincotn ;  mais  fous  celui  de  Charles ,  il  re- 
paruc  dans  le  champ  d'honneur  ,  ayanc  ete  faic  Chevalier  dc  la 
Jarretiere  &  Amiral  de  la  Flotce ,  commc  nous  Tavons  deja  dic 
dans  le  corps  de  cette  Hiftoire.  Enfin  il  fat  tue  en  1642 ,  a  la 
Bataille  d'Edgehill ,  &  fon  Fils  y  fut  fait  prifonnier. 

2 1 .  Patentes  pour  donner  au  Chevalier  Thomas  Somerfet  la  di- 
gnire  &  le  titre  de  Vicomte  de  Calfile  ,  dans  la  Comte  de  77/>- 
pcrary  en  Irlande.  A  Weftminfter  le  8  Decembre  1626.  Pa- 
ge  810. 

Ce  Seigneur  ctoit  le  fecond  Fils  d'Edouard  Comte  de  Wor- 
cefter,  Chevalier  de  la  Jarretiere ,  &  Confeiller  d'Etat,  &c. 

Le  Preambule  dit  (\\x'Edouard  etoit  Allie  a  la  Maifon  Roya- 
le,  &  qu'il  avoit  ete  Grand-Ecuyer  du  Roi  Jaques. 

22.  Lifte  generale  dcs  Patentes  de  Barons  &  Pairs  d'Angle- 
terre,  accordees  la  feconde  annee  de  ce  Regne.  Page  865. 

23.  Aucre  Lifte  generale  de  pareilles  Patentes  de  la  troifiemc 
annee  du  meme  Regne.  Page  983. 

TENSIONS,  &  DONS. 

1.  Don  Gratuit  fait  a  Jaques  Duc  de  Lenox  de  la  fomme  dc 
1050  1.  &  outre  cela  ,  d'une  Penfion  de  1400  1.  pour  le  teras 
&  tetme  de  20  ans.  A  Weftminfter  le  16  d'Avril  1625.  Pa- 
ge  26. 

2.  Don  Gramit  fiiit  a  la  Duchefle  Douairiere  de  Leytox  de 
4400 1.  &  outre  cela,  d'une  Penfion  viagere  de  2100  1.  afllgnee 
fur  les  revenus  &  les  profits  de  la  Cire  verte,  &c.  comme  auffi 
d'une  Penlion  de  2100  1.  a  Jaques  Duc  de  Letiox  &  a  ies  He- 

ri- 


(1)  Le  PreamViule  ,  avanc  quc  de  parler  des  lervices  que  ce  Sei- 
gneur  ivoit  rendas  au  Roi  Jae^ues  ,  dit  qu'il  en  avoit  deja  rendj  de 
tres  grands  ,  &  pcndant  toit  longtems ,  i  k  Reine  Elifabeth.  Refpi- 
cienles  (°r  recolentes  quanta  cj>  qnam  grata  fidelia  Servitia  excellentis- 
finie  Pnncipi  Elirabethe  Sorori  noflre  per  multos  annos  j»m  elaffos  fum- 
ma  cuin  ddigentia  CT  '''Jujhia  prefliiit.  Pourqaoi  omettre  cette  cir- 
conftance  dc.cc  Preambulc  ,  ou  pourquoi  ravoir  remarc^uee  daos 
d'autrcs  ? 

(i)  R.  H.  S.  Auteur  de  la  derniere  Hiftoire  d'Angleterre  qui  a  pi- 
ru  ,  dit  dans  cet  Ouvragc  ,  que  l'£veque  Gitillaume  ,  Garde  du  Grand 
Sccau  ,  refufa  de  fcclier  cette  gratification  ;  &  que  rendant  compte 
de  fon  rcfus  a  Sa  Majefte  ,  il  lui  dit  ,  Je  n'oferois  ,  Sire ,  agir  autre- 
ment  Axr.s  cette  occafion  ,  de  peur  de  mxnqiier  a  mon  dexoir  ,  jjp  Je 
m'.ittirtr  qiielque  malheur  a  moi-meme.  11  en  apporta  dcs  railons 
qu'il  fit  approuver,  quoiqu^awc  hestncoup  de  peine  ;  &  s'attira  par-la 
rinimitie  du  Lord  Convay ;  ce  qui  n'eft  pas  fort  furprenant. 

(3)  L'Anglois  dit  que  le  Roi  le  fit  Deniz.en.  Je  crois  avoir  expli- 
que  ce  terme  dans  quelque  autre  Note  ci-delTus.  Quoiqu'il  cn  foit, 
il  Cgniiie  proprement  un  Etranger-Re^aicok  ,   qui  par  concellion  du 


Souverain ,  jouit  des  Droits  des  Habitans  naturels.    .\\x  refte,  il  y  a 
en  Angleterre  plufieurs  degres  de  Naturdifation ,  Scc. 

(4)    11  y  a  dans  lc  CabaU  une  Lettre  qui  fait  de  cette  Reine  un 

Portrait  ,    qui  feroit  fans  doute  vcnu   plus   a  propos  dans  une  dcs 

feuilles  precedentcs ;  mais  elles  etoienc  deja  imprimees ,  quand  nous 

Tavons  trouve.   Nous  aimons  micux  qu'il  foit  un  peu  deplace ,  que 

dc  lc  lupprimer  entierement.    Cctte  Letrre  fut  ecrite  a  la  DuchelTe 

de  Buckingham  ,  par  le  Chevalier  Tobias  Mathew ,  le  9  Juin.de  Bou- 

lounc ,  oia  la  Rcine  ,   qui  etoit  en  chemin  pour  paifer  en  Angleter- 

rc",  etoit  arrivee  Ic  jour  precedent.     ,,  Sur  ma  foi  ,    Madame,  dit 

ce  Chevalier  a  la  Ducheffe  ,   c'cft  une  perfonne  bicn  douce  &  biea 

aimable  que  notrc  Reine  ;    ellc  a  un  air  ouvcrt  qui  montre  la  no- 

bleffe  &  la  bonte  de  fon  ca:ur  ;    &  je  veux  bien  gager  ma  tete, 

fur  le  peu  que  )e  me  connois  en  Phyfionomie,  que  cette  Princes- 

fc  fera  aimee  ,    adorec  de  notre  Nation  ,    &  qu'clle  s'attirera  ces 

''  fcntimcns  ,    parcc  que  tout  ce  quellc  fera  d'elle-meme  ,    tout  ce 

',',  qui  viendra  de  fon  propre  fonds,fera  exccUcnt.  J'ai  cru  voir  dans 

fa  mine  quelque  nuancc  de  Melancolie  ,que  )'attribue  a  ce  qu'clle 

','  vient  de  fe  ieparer  tout  fraichement  de  la  Reine  fa  Mere.  Au  refte, 

,,  rien 
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Char-  ritiers ,  i  commencer  le  jour  du  deces  de  ladite  DuchefTe  Douai- 
L!s  I.  riere,  &c  a  continuer  durant  la  vie  dudit  Duc,  &  celle  de  fon 
Frere  Henri  Ste-ward  ou  Stuart  :  &  encore  d'une  Penfion  de 
2100  1.  audit  Henri  S/vtfr?,  payable  durant  fa  vie,  a  lui  ou  a  fes 
Agens  ,  d^s  &  apres  le  deces  de  ladite  DuchefTe  &  dudit  Duc 
fans  defcendans  males.  Toutes  lefquelles  fommes  feront  payees 
des  fbnds  de  la  C»ur  des  Gardes  <&  Livrfes.  A  Weftminlter  le 
ai  d'Avril  1625.  Page27,&  fuiv.  Cet  Afte,  de  meme  que  le 
precedent ,  fut  expedie  fous  lc  Sccau  Prive. 

3.  Don  pafle  fous  le  Sceau  Prive,  d'une  Penfion  de  2000  1. 
pendant  vingt  &  un  ans  ,  payable  a  Edouard  Seigneur  de  Con- 
mjajt,  ou  a  fes  Agens  (2).  A  Weftminfter  le  23  JVlai  162^.  Pa- 
ge88. 

Le  meme  jour ,  ce  Seigneur  fiit  fait  premier  Secretaire  d'E- 
tat,  &  en  rf^ut  la  Patente. 

4.  Penfion  viagere  de  500  1.  par  an,accordee  a  Thomas  Carcy 
Valet  deChambre  de  laChambre  deSaMajefte.  A  Weftminfter 
le  28  Mai  1625.  Page  95. 

5.  Penfion  viagere  de  100 1.  par  an,accordee  a  Franfois  Cley~ 
w.  A  Weftminfter  le  4  Juin.  Page  112. 

LeRoi  lui  avoit  donne,  huit  jours  auparavant,  des  Lettres  de 
Naturalite(3),afin  qu'il  put  jouir  dc  cette  Pcnfion.  Ces  Lcttres 
fe  trouvenc  a  la  page  96. 

6.  Don  d'une  Penfion  viagere  de  1000  1.  par  an,  fait  a  Chri- 
pofle  CoxntQ  d' Anglefea .  A  Weftminfter  le^Juin.   Page  113. 

7.  Don  de  500  marcs  par  an,fait  a  JaquesHay  Ecuyer,pour 
toute  fa  vie.  A  Foxley  le  5  d'Od:obre  1625.  Page  198. 

8.  Autre  de  150  1.  par  an,  &  a  vie,  accordee  a  JeanCooke- 
hurn,  Ecuyer  &  Tun  des  Ecuyers  tranchans  du  Roj.  AHamp- 
toncourt  le  10  Decembre.  Page  243. 

9.  Autre  de  200  I.  par  an ,  accordee  au  Chevalier  Tranpis 
Biondi ,  &  a  Dame  Marie  Mayerne  fa  Femme ,  Soeur  du  Doc- 
teur  Mayerne,  Medecin  Ordinaire  de  Sa  Majefte ,  pour  les  ler- 
vices  rendus  a  Sadite  Majefte  &  au  feu  Roi.  A  Weftminfter  le 
8  Mars  1625.  Page  317 

10.  Autre  de  100  1.  par  an  &  a  vie  ,  accordee  au  Chevalier 
Jaques  Tongue,  Tun  des  Gentilshommes  de  laChambre  duRoi. 
AWeftminfter  le  21  Mars  1626.  Page  332. 

11.  Lifte  generale  des  Penfions  accordees  ,  la  premiere  an- 
nce  du  Roi  Cbarks  I.  Page  616,  jufqu'a  630. 

12.  Don  d'une  Penfion  viagere  &  ahnuelle  de  100  1.  fait  a 
Monfeir  le  Avignon  ,  Huiffier  de  la  Reine.  A  Weftminfter  le  4 
Decembre  1626.  Page  805. 

13.  Autre  de  120  I.  par  an  ,  accordee  a  Charles  Trevor ,  qui 
avoit  ete  Domeftique  du  Roi  regnant  lorsqu'iI  etoit  Prince  de 
Qallet.  A  Weftminfter  le  5  Decembre  1626.  Page  808. 

F    E    S    T   E. 

I.  Vroelamation  pour  arreter  Vaffluence  tumultueufe  ^  inuti- 
h  des  ferfmnes  fui  fe  rendent  a  la  Cour.  Elle  eft  datee  dc  Whi- 
tehall  le  17  Mai  1625.  Page  78. 

Le  Roi  expofe  dans  cette  Proclamation  ,  que  le  danger  de 
voir  la  Peftc  fe  communiquer  &  etendre  de  plus  en  plus  fes  ra- 
vages  ,  etant  augmente  extremement  depuis  qu'elle  avoit  gagne 
la  Ville  &  les  environs  de  Londres,  Sa  Majefte  defend  tres  ex- 
preffement  ^  tous  ceux  que  la  curiofite  de  voir  leur  nouvelle 
Reine  pourroit  attirer  a  Douvres  oii  il  va  pour  la  recevoir, 
de  le  fuivre  dans  ce  lieu-Ia  ,  ni  dans  aucun  autre  ou  leurs 
Majeftes  iront  tout  cet  Ete  (4).  Par  la  memc  raifon  ,  il  fut 
defendu  de  venir  a  la  Cour,  lous  le  pretexte  des  Ecrouelles,Sa 
Majefte  ayant  refolu  de  ne  toucher  perfonne  qu'a  la  Sr.  Michel 
prochaine,  apres  fon  Couronncment.  Et  comme  c'eft  la  cou- 
tume  des  pauvres  de  s'affembler  par  troupes  fur  le  paffage  du 
Roi  quand  il  voyage,  comptant  de  recevoir  quelque  argent  de  fon 
Aumonier ,  ordre  a  rAumonier  de  remettre  ces  charites  aux  Di- 
redeurs  des  Paroifles,  &  en  mcme  tems,  ordre  aux  Magiftrats 
d'envoyer  dans  des  Maifons  de  correftion  les  Vagabonds  vali- 
des,  &  de  faire  paffer  chacun  dans  fon  propre  Pais,  tous  ceux 
qui  ne  font  point  en  etat  de  travailler.  Enfin  ,  il  n'y  eut  pas 
jufqu'a  fcs  propres  Domeftiques ,  a  qui  le  Roi  ne  defendit  de  le 
fuivre ,  fans  un  ordre  particulier. 


„rien  de  plus  modefteque  fa  parurc  ;  cc  qui  me  fait  efperer  que  pav- 
,,  mi  tant  dc  benedi£tions  que  nous  avons  lieu  d'attendrc  du  Ciel  par 
„  fon  moycn  ,  nos  Anglois  trouvciont  dans  Texerpple  de  leur  Souve- 
„raine  k  guerifondu  tiftc  dont  ils  foni  domines.  D'ailleurs ,  eiie  a 
„  de  1'efprit  iafiniment ,  avec  une  manierc  ailee  8c  toute  aimable  de 
„  s'en  lervir.  Quant  a  fon  courage ,  il  eft  li  grand  qu'il  me  caufa ,  je 
,,1'avoue,  des  tranfes  mortelles  pour  elle  ,  quand  je  la  vis,arriveei 
„  pcine  au  bord  de  la  Mer ,  fe  jetter  hardiment  dans  un  Esquit  pour 
,,  la  pafler.  Je  vous  donne  ma  parolequ'elle  n'eft  pas  dccellesquiont 
,,peur  de  leur  ombrc ,  puifque  n'ayant  jamais  vu  auparavantcctElc- 
„ment  fidangereux  &  li  agite,  elle  s'y  eft  livrec  commeaun  limple 
,,pafretems:  a  moins  qu'on  ne  veuille  dire  qu'elle  portoit  peut-etre 
,,  fur  ellc  quelque  pieoe  d'Acier,  8c  qu'il  y  avoic  a  Douvres  un  cer- 
„  tain  Aimint(*)  ,  qui  la  dirigeoit  8c  l'emportoit  dc  ce  cote-la. 

(f)  Thit  the  Purliamint  woutd  mt  take  mll  it  to  he  forc'd  abroad  at 
fuch  »  time  of  Mortality ,  &c.   Qiie  le  Parlement  ne  fe  verroit  point 


L'Eftra7ige  a  fait  une  Remarque  finguliere  :   c'eft  que  cette    C.nxi'., 
Pefte,  &  celle  de  1605,  prirent  naiffance,  Fune  &  l'autre,dans  les  L 
Ja  meme  Paroifle,  c'etoit  celle  de  White  Chappel ,  dans  la  me- 
me  Maifon  ,  &  fe  manifefterent  le  raeme  mois  ,   &  le  meme 
jour. 

2.  Proclamation  fur  le  meme  fujet  ,  &  datee  du  26  du  me- 
me  mois  que  la  precedente.  Page  94. 

Cette  Proclamation  defend  en  particulicr  aux  Blanchiffeufes 
de  la  Cour  d'approcher  aucun  des  Officiers  du  Palais  ,  &  d'al- 
ler  dans  aucun  des  appartemens  chercher  le  Linge ;  ordre  a  elles 
d'attendre  qu'on  le  leur  porte,  &  qu'on  aille  le  reprendre.  Ou- 
tre  cela  ,  Sa  Majefte  pour  prevenir  les  inconveniens  frequens 
qui  arrivent  par  la  faute  des  Blanchiffeufes  de  la  Cour,  au  grand 
deshonneur  de  fa  Maifon  ,  veut  &  entend  que  les  Blanchiffeu- 
fes  de  fon  propre  Linge ,  comme  aufft  toutes  ccUes  qui  font  au 
rang  de  fes  Domeftiques  ,  faffent  elles-memes  leur  lervice  ,  fe 
donnant  bien  garde  de  le  faire  faire  par  d'autres. 

3 .  Proclamation  pour  ajourner  en  partie  les  Cours  de  Juftice 
qui  devoient  s'affembler  apres  lc  Dimanche  de  la  Tnnite.  Le 
motif  de  cette  Proclamation  etoit  pris  des  progres  de  la  Pefte. 
La  date  en  eft  du  8  Juin.  A  Whitehall.  Page  116. 

4.  Proclamation  de  la  meme  date  ,  intitulee  ,  Prodamation 
pour  mieux  regler  les  tems ,  oii  ceux  qui  ont  lc  Mal  qu'on  appelle 
commun^ment  Royal ,  (les  Ecrouellesj ,  pourront  venir  a  laCour, 
pour  etrc  touchh  de  Sa  Majefte.  Page  II 8. 

Cette  Proclamation  change  les  tems  de  Paques  &  de  la  Pen- 
tecote,  auxquels  ces  fortes  de  perlbnnes  etoient  prefentees  a  Sa 
Majefte,  en  ccux  de  Paques  &  de  la  St.  Michel,  tant  parceque 
ce  font  des  faiibns  temperees  ,  &  par  cela  meme  plus  propres 
pour  une  aflrion  de  cette  nature,  quc  parce  qu'il  feroit  a  crain- 
cre  quc  la  contagion  ne  fe  communiquat  a  la  Perfonne  Sacree 
du  Roi  ,  fi  ces  Malades  et^ient  admis  dans  un  tems  chaud  ,  ^ 
Taborder  de  fi  pres. 

5.  Proclafnation  pour  notifier  a  tout  le  Royaume  ,  que,  vu 
les  progres  &  les  ravages  extremes  que  la  Pefte  faifoit ,  Sa  Ma- 
jefte  avoit  refolu  de  s'eloigner  de  Whitehall ,  avec  la  Reine  ibn 
Epoufe.  Ceil-  pourquoi  il  eft  defendu  a  tous  ceux  qui  ont  ete 
dans  des  lieux  infe<5tes,ou  meme  aux  environs,  d'approcher  de 
la  Cour  :  deforte  que  ces  Perfonnes  etoient  obligees  de  prendre 
logement  fur  les  routes  de  Richemond,  de  Nonfuch ,  d'Hampton- 
court ,  ou  de  Windfor.  A  Whitehall  le  26  Juin  1625.  Page  121. 

6.  Proclamation  pour  faire  celebrer  dans  tout  le  Royaume 
un  jour  de  Jeune  general,  le  Mecredi  20  de  Juillet ,  &  tous  lcs 
Mecredis  fuivans ,  pour  implorer  la  mifericorde  de  Dieu ,  &  le 
fupplier  d'arreter  le  Fleau  de  la  Pefte  qui  ravage  notre  Patriej 
comme  auffi  de  repandre  fa  benedidion  fur  la  perfonne  de  Sa 
Majefte,  fur  fonPeupIe  &  fur  fes  Armees,  tant  parMer  que  par 
Terre.  A  Whitehall  ie  3  Juillet  1625.  Page  142. 

II  eft  marque  dans  cctte  Proclamation ,  que  Sa  Majefte  avoit 
feit  compofer  &  publier  un  Formulaire  de  Prierc  ,  dont  on  fe- 
roit  ufage  dans  cts  jours  de  Jeune  &  d'Humiliation. 

Les  deux  Chambres  du  Parlement  devancerent  le  jour  mar- 
que  par  la  Proclamation  duRoi,  puisqu'ellej  celebrerent  cejeu- 
ne  le  2  Juillet.  Dans  un  Recueil  de  Sermons  publie  par  le  Doc- 
teur  Arthur  Lake,  Evcque  de  Bath  &  IVells  ,  on  trouve  celui 
qu'il  precha  dans  cette  circonftance,  en  prefcnce  duRoi,  &  de 
la  Chambre  des  Pairs. 

7.  Proclamation  qui  transfere  de  Weftminfter  le  Parlement  k 
Oxford,  &  Ty  ajourne  au  i.  Aoiit  fuivant.  Lc  motif  qui  porta 
le  Roi  a  cette  translation  ,  &  a  en  limiter  Texecution  a  un  es- 
pace  de  tems  fort  court,  c'eft  que  la  Pcfte  s'etendoit  &  fe  ren- 
for^oit  extremement  d'un  jour  a  Tautre  ,  dans  tous  les  quartiers 
deja  Ville.  Cette  Proclamation  porte  pour  date,  a  Oat-lands  le 
12  Juillet.   Page  148. 

Le  Duc  de  Buckmgham  pafla  pour  avoir  infpire  au  Roi  cette 
translation.  Elle  n'etoit  point  du  goiit  de  TEveque  Williams  ^ 
Garde  du  Grand  Sceau  ,qui  vivoit  dans  ce  tems-la  en  fort  bon- 
ne  intelligence  avec  le  Duc  ,  &  qui  lui  dit ,  que  le  Pariement 
ne  fe  verroit  pas  volontiers  oblige  de  fortir  de  la  Ville  dans  le 
tems  d'une  fi  grande  mortalite  ;  &  qu'il  pourroit  bien  en  mar- 
quer  tout  haut  fon  mecontentement(5)  j  ce  qu'il  etoic  a  propos 
pour  Sa  Majcfte  d'cviter. 

8.  Pro- 

volontiers  oblige  de  fortir  de  Londres  dans  lc  tems  d'une  fi  grandc 
mortalite ,  Scc.  —     Je  fuis  bien  trompe  fi  ces  paroles  Angloiies 
peuvent  avoir  un  autre  fens  que  celui  que  je  leur  ,ii  donne.    Mais  a- 
lors  on  demandera  ,    pourquoi  le   Parlemenc  auroit-il  ete  fichc  de 
quitter  un  lieu  peftifere ,  pour  un  autre  qui  etoit  lain  :  &  comment 
auroit-il  pu  favoir  mauvais  gre  a  celui  qui  paflbit  pour  avoir  fugge- 
re  cette  tranflation?  IVlr.  de  Rnpin  dit  au  contraire,  que  les  Commu-  Tiin 
nes  en  turent  fi  fatisfaites,  qu'elles  en  marquerent  de  li  reconnoiffan-  d-Anglet, 
ce  dans  un  A£te  public  dc  leur  Chambre.     Rien  de  plus  pitoyable  T.  VIU, 
donc ,  que  la  reprelentation  qu'on  fait  faire  au  Duc  par  le  Garde  du  P-  ^*^ 
Grand  Sceau  fon  anii.     Au-lieu   que  cette  reprelentation  iera  tres 
fenfee ,  fi  on  la  fait  portcr  fur  la  calfation  de  ce  Parlement ,  qui  ve- 
noit  a  peine  d'etre  transfcre  de  Londres  a  Oxford.     Il  eft  conftant 
quc  Buckin^hitm  fut  la  caule   dc  cette  Cination.     Et  comifie  avant 
que  de  la  faire  refoudre  dans  le  Conleil  ,    il  en  parla  erT  termes  po- 
fitifs  ,   fans  faire  connoitre  qu'il  cut  re^u  avis  que  les  Communes 

tra- 


(•)  L*Anglois  dit  .Adtmant i  il  ftudroit  donc  traduire  Diamant.     Mais  ,  ou 
K'cft  uuc  faute  d'ImficlIioUi  ou  l'Au(Cut  dc  ccuc  Lciuc  avoit  dant  l'eli>iii  1« 


inot  L«tia  jidtnat ,  ou 
le  let 


&c.    Cu  un  DiarfsaBt  ,I<jue  je  faciicicittiie  jpw 
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ABREGE'     HISTORiaUE 


C«UR-  8.  Proclamation  qui  transfere , par  le  metnemotif,rEchiquier  Formulaire  dt:  Priere  &  d'A£i;ion  de  graces  fut  drede  par  TAr-  Char» 
iis  I.  dc  Sa  MAJefte  ,  de  IVefijninfter  a  Ricbemoud.  Elle  eft  datee  de  cheveque  de  Caiitorhery  ■,  &  les  Eveques  de  Londres ,  de  Dur-  les  1. 
Bycot  dans  la  Province  d'6xford,  le  31  de  Juillet  1625.  Page    bam.,  de  Rochcfier,  &  de  St.  Davids.  II  etoit  ordonne  {p.)  d'en 


160-. 


faire  uftcre  dans  les  Communes  Prieres  du  Diminche,  du  Mecre- 


0.  Proclamarion  pour  defcndre  la  tenue  des  Foires  de  Bjr-    di,  &  du  Vendredi.     Bonbam,  Norto-a ,   &c  autres  Libraires  dc 
■        •     "      .     «.     .   •  r        .    ,->-  2UX    Londres  rimprimerenc  in  quarto,  avec  PermilTion,  &c. 


tholome-w  ou  Bartkclemi,  &  de  Sturhrid^e ,  comme  auffi 
Citoyens  &  Habitans  de  Londres  d'aUer  a  aucune  Foire  qui  l'e 
tienne  dans  tout  le  Rcyaume,  tant  quc  la  Pelle  regnera  (1). 
La  dace  en  eft  a  Woodftock  le  4.  Aout.  Page  170. 

10.  Proclamation  pour  renvoyer  a  un  autre  tems  les  feances 
des  Cours  de  Juftice  qui  devoient  s'ouvrir  a  la  St.  Michel.  Ceft 
cncore  la  caule  de  la  Pefte  qui  regnoit  a  L.ondres  5c  a  Wcfimtn- 
ter.     La  date  en  eft  a  Titchfield  le  4  de  Septembre.   Page  184.. 

11.  Proclamation  pour  interdire  toute  communication  entre 
la  CourSc  les  Villes  de  Lovidres  &  de  U'efimin/ier,3.  caufe  de  la 
Pefte  qui  ravage  ccs  Villes  &  leurs  Fauxbourgs.  La  Cour  etoit 
alors  fur  le  point  d'alier  d'abord  a  IVindfor,  &  de  la  a  Hamp- 
toncourt.  Cecce  Proclamation  eft  datee  du  7  d'Od1:obre.  A  Sa- 
lisbury.  Page  198. 

12.  Autre  Proclamation  pour  renvoyer,pir  la  mcme  raifon, 
les  feances  de  la  5/.  Mubel,  \  un  tems  plus  eloigne  que  celui 
qui  avoic  ete  marque.  EUe  eft  datee  du  7  d'Odtobre  1625.  A 
Salisbury.  Page  206. 

La  Pefte  fuc ,  pendant  tout  un  tcms ,  fi  violente  \  Londre^, 
quVlIe  y  emportoit  jufqu'a  cinq  raille  pcrfonnes  par  femaine; 
&  la  frayeur  de  la  Contagion  etoit  fi  grande,  que  ceux  qui  fai- 
foient  qutlque  payement  ,  jetcoient  leur  argent  dans  un  Ton- 
neau  d"eau,  d'ou  le  tiroit  celui  qui  devoit  le  recevoir.  Lorfque 
ce  nouveau  delai  pour  Touvercure  des  Cours  de  Juftice  fut  pu- 
blie,  la  mortalite  etoit  deja  bien  diminuee,  puifqu'il  ns  mou- 
roit  dans  Londres  que  2500  perfonnes  par  femaine.  Cependant 
le  tour  d'aller  notilier  les  ordres  du  nouveau  delai  &  de  la  trans- 
lation  des  Sitges  des  Cours  dc  Juftice  dans  une  autre  Ville ,  e- 
tanc  tombe  au  Juge  Ifhitelock ,  il  prccipita,  difent  fes  Memoi- 
res  ,  tellement  fon  voyage ,  que  de  fa  Maiibn  de  Campagne  qui 
etoit  dans  la  Province  de  Buckingham  ,  ecant  venu  a  Hide-Park- 
Corner,  il  s'allicd,  lui  &  fa  fuite  a  terrc,  dine  des  provifions 
quon  avoit  eu  foin  de  metcre  dans  le  Carrofle ;  fait  faire  enfui- 
te  force  de  roues  &  de  chevaux  au  cravers  des  rues,  qu'il  trou- 
ve  delcrtes  &  couvertes  d'herbe ;  entre  au  Palais  de  IVejiminfier , 
court  au  Binc  du  Roi,  rajourne,  fuit,  fort,  &  difparoic  de  la 
Ville  comme  un  eclair. 

Mr.  Grant  dit,dans  fes Obfervations  fur  les  Liftes  desmorts, 
que  celles  de  Tannee  precedente  moncerenc  dans  Londres  »35, 
417.  Et  il  ajoute  dans  une  Note  Hiftorique,  qu'il  prend  occa- 
lion  de  faire  liir  Torigine  des  Liftes  Mortuaires  qu'on  publie 
toutes  les  femaines ,  que  Tufage  en  vient  de  ce  qui  fe  pratiquoit 
en  tems  de  Pefte  ,   &  qu'autanc  qu'on  a  pu  le  decouvrir  ,   les 


16.  Proclamation  datee  du  30  de  Juin  1626,  a  Whitehall, 
ordonnant  qu'il  feroic  celebre  un  jour  de  Jeune  general  a  Lon- 
dres  &  a  Weftminfter  le  5  du  mois  de  Juillec,  &  dans  toute 
rAngleterre ,  &  touc  le  Pais  de  Galks,\e  2  du  mois  d'Aout  fui- 
vantj  en  memoire  du  terrible  fleau  de  la  Pefte,dont  Dieu  a  vi- 
fice  plulleurs  endrdits  de  ce  Royaume  i  comme  aufli  en  memoi- 
re  de  la  grande  difette  de  vivres ,  &  meme  de  la  famine  dont 
nous  avons  ete  menaces ,  mais  que  Dieu  a  voulu  detourner  en 
repandant  fa  benediiSion  fur  les  fruits  de  la  Tcrrcj  &  enfin 
pour  implorer  fon  fecours  contre  les  puifTans  preparatifs  de  nos 
Ennemis  du  dehors,  qui  nous  menacent  d'une  grande  Invalion. 

Mr.  de  Rapin  dit ,  que  le  veritable  motif  de  cette  Proclama- 
tion ,  fut  de  perfuaaer  &  d'exagerer  au  Peuple  le  danger  d'unc 
pretendue  Invaiion  prochaine,  &  la  neceffite  indifpenfable  & 
prelTante  oii  le  Roi  le  rrouvoit  d'exiger  encore  le  Droic  du  To»- 
nagt  &  Pondage,  &  d'employer  les  autres  moyens  extraordinai- 
res  de  lever  de  rargent. 

17.  Proclamation  qui  ordonne  de  celebrer  dans  Londres  , 
Weftminfter  6c  Lieux  adjacens ,  un  Jour  de  Jeiine  general  le  5 
du  mois  d'Avril,  &  dans  toure  rAngleterre,  &  touc  lc  Pais  dc 
Galles  le  21  du  nicme  mois.  Llle  eft  datee  du  21  de  Mars  1628. 
A  Whitehall.  Pagc  1012. 

18.  Proch.Toation  pour  avertir  ■  eax  qui  font  attaqucs  de  ce 
qu'on  nomme  le  Mal-Kojal ,  de  ne  poinc  venir  de  touc  cet  Ete 
a  la  Cour  ;  Sa  Majefte  ayan:  refolu  d;  ne  proceder  a  cette  Cu- 
re  qu'a  la  St.  Michel  pro-rhaiiie,  afin  de  prevenir  le  danger  quc 
pourroic  courir  fa  Ptrlbii  Sacree,fi  ces  malades  etoient  admis 
k  rapprocher  de  fi  pres,  ^ans  une  faifon  comme  Qelle-ci.  A 
Whitchill  le  17  dejuin  1628.  Page  1023. 

fRETRES  PAFISTES  ,  ET  RECVSANS. 

I.  Proclamation  (datee  de  Woodftock  du  14  d'Aoiit  1627.) 
pour  rappeller  lesSujets  de  Sa  Majefte  qui  font  dans  lesScminai- 
res  des  Pais  Ecrangers ;  &  pour  meccre  en  execution  les  Loix 
concre  les  Jefuices  &  les  Pretres  Papiftes  qui  leront  trouves,  a- 
pres  la  St.  Michel  prochaine ,  dans  les  Etats  de  Sa  Majefte.  Pa- 

ge  179- 

Le  Dofteur  Kennet  obferve  quc  cette  Proclamation  fut  pu- 
bliee  pour  complaire  au  Parlement,  qui  la  demandoit  avec  ar- 
deur.  II  y  eft  ordonne  aux  Parens,  aux  Tuteurs,  Gouverncurs, 
Curateurs,  &c.  de  faire  revenir,  avant  la  Noel  prochaine,  les 


premieres  furent  imprimees  en  1592,  annee  d'une  tres  grande    jeunes  Anglois  qu'ils  font  elever  dans  des  Maifons  Papiftes  dcs 


mortalite.  Ce  foin  fut  abandonne  depuis  1594  jufqu'a  1603. 
qu'on  le  repric  a  roccafion  de  la  Pefte  qui  regna  en  Anglecer- 
re.  Mr.  Gra7it  date  la  continuation  non  interrompue  de  ces 
Liftes  du  29  de  Decembre  de  la  meme  annee,  qui  fuc  la  pre- 
miere  de  Jaques  I.  Mais  il  remarque  que  les  Paroifles  n'y  e- 
toient  poinc  nommees  ,  comme  elles  le  font  dans  les  Liftes 
qu'on  imprime  fort  regulierement ,  depuis  1625. 

13.  Ordre  adreire  au  Garde  du  Grand  Sceau  touchant  les 
Audiences  que  les  Cours  de  Juftice  devoient  tcnir  pendant  le 
terme  de  la  St.  Muhel.  La  date  en  tft  du  20  de  Novembre. 
A  Weftminfter  1625.  Page  230. 

C'6toit  pour  faire  revenir  a  Weftminfter  les  Cours  de  Juftice 
qui  avoient  ete  transterees  a  Reading. 

14.  Proclamation  qui  revoque  les  defenfes  fiiites  touchant  les 
deux  Foircs  qui  portent  le  nom,  Tune  de  Bartho/omew ,  &iVaii- 
tre  deSturbridge,&c  qui  rend  aux  Habicans  deLondresIa  Libcr- 
te  de  lcs  frequencer ,  comme  auffi  toutes  celles  qui  fe  tiennent 
dans  le  Royaume  ,  vu  la  cclTacion  de  la  concagion  qui  ecoit  le 
motif  de  ces  defenfes.  Donnee  a  Hamptoncourt  le  30  de  De- 
cembre  1625.  Page  257. 

15.  Proclamacion  qui  indique  &  ordonne  la  Celebracion  pu- 
blique .  &  generale  d'un  Jour  d'Ad:ion  de  graces  pour  remer- 
cier  Dieu  de  ce  qu'il  a  bien  voulu  par  fa  iVlifericorde  immenfe, 
retirer  fa  main  qui  s'ecoic  appefancie  fur  nous,  &  arreter  le  cer- 
ri'Dle  fieau  de  !a  Pefte  donc  il  nous  vilicoit.  Donne  a  White- 
hall  le  22  de  Janvier  1626.  Page  276. 

Ce  Jour  d^Adtion  de  graces  devoit  (e  celebrer  le  29  de  Jan- 
vier  a  Londres  &  a  Weftminileri  &  le  19  de  Fevrier  dans  le 
reite  du  Royaume.  Le  Roi  avertiflbit ,  dans  cetce  Proclamacion , 
que  lcs  Prelats  qui  ecoient  alors  aupres  de  lui ,  compoferoienc 
fous  fa  diredtion  un  petit  Livre,  dont  on  fe  ferviroit  dans  cette 
folemnite,  &  qui  feroit  diftribue  dans  tous  les  Diocefes.    Ce 


travailloient  a  force  a  l'a£faire  des  Griefs  dans  laquclle  il  etoit  fi  fort 
implique  ,  fon  Ami  n'avoit  pas  grand  tort  de  lui  dire  :  Le  Parlement 
nt  fe  -Lerra  fiAS  t^clcmtiers  oblige  ds  fortir  d'Oxford  ,  da,ns  un  rems  oh  la 
Tefte  fjit  tant  de  rttvage  tTans  les  iieux  oit  quantite  de  De^uies  tloivent , 
lei  U/iS  fiiffer  four  retourner  chez.  eux  ,  o>  d'autres  s'nrreter ,  parce  que 
c'cji  leur  demeure.  Ces  idees ,  continua  le  Prelat ,  ne  disfoferont  fas  les 
Commines  a  conclurre  i'ajfaire  des  Subfides ,  &  elks  fourratent  i/ien  donner 
a  cet  cgard  des  marques  fcnfibki  de  Isur  mecontement  :  te  quil  efi  de 
l'itttirit  4IU  Rei  d'«viter :  cnr  il  efi/ans  argm ,  Cfdnns  tin  tris  preffant 


Pais  Etrangers,  quelles  quelles  foient,  CoIIeges,  Seminaircs, 
ou  autres.  Defendu  expreliement  \  tout  Eveque,  a  tout  Pretre, 
&  telle  aucre  Perfonne  de  cetce  Rehgion ,  de  conferer  dans  toute 
recendue  des  Ecats  do  Sa  Majefte  les  Ordres  Ecclefiaftiques  k 
aucun  de  fes  Sujets ;  &  d'exercer  aucune  Jurifdidion  a  lcur  e- 
gard. 

La  Cour  de  France  fe  formalifa  fi  fort  de  ces  Defenfes  &  de 
cts  Ordres ,  que  le  3  de  Novembre  fuivant ,  elle  fit  prefentcr 
fur  ce  fujet  par  fon  Ambafifadeur  aupres  de  Sa  Majefte  Britanni- 
que,  la  Remoncrance  qui  eft  rapportee  dans  ce  XVIII  Tomc, 
page  223.  en  ces  termes. 

LA  REMONTRANCE,  faite  par  /e  Marquis  de  Blaiit- 

ville ,   Ambaffadeur  du  Roi  de  France  aufres  le  Roi  de 

la  Grande-Bretagne. 

„  T  E  Roy  de  la  Grande  Bretagne  a  promis  au  Roy  de  France^ 
,,  -'-'  en  faveur  du  Mariage  de  la  Reyne  de  la  Grande  Bretagne 
„  fa  Sccur ,  que  les  Catholiques  de  fon  Royaume  jouyroyenc  de 
„  plus  de  Seurece  &c  Franchife  en  cout  ce  qui  regarde  leur  Re- 
„  ligion ,  qu'ilz  n'euffent  fait  en  vercu  d'Arcicles  quelconques 
„  accordez.  par  le  Traitte  du  Mariage  d^Efpagne;  qu'ils  ne  fc- 
„  royent  inquietez.,  en  leurs  Perfonnes  &  Biens  ,  pour  fairc 
„  Profeffion  de  ladite  Religion  Catholique,  &  ne  feroyent  con- 
„  ftraints  a  aucun  ferment  contraire  a  leur  Religion. 

„  Le  R»y  de  la  Grande  Bretagne ,  ians  avoir  efgard  a  fadite 
„  Promefle ,  a  fait  une  Declaration  contre  leldits  Catholique* 
„  entierement  concraire  ;  par  laquelle  il  eft  expreffement  en- 
„  joind ,  que  tous  les  Parcns  ,  qui  ont  des  Enfans  dans  les  Se- 
„  minaires  &  Maifons  Catholiques ,  ayenc  a  les  faire  revenir  au 
„  Paiis  de  leur  NaiiTance ,  dans  Noel  prochain ,  fur  peine  de 
„  voir  exercer  fur  eux  ia  rigueur  de  la  Juftice :   Defendu  de 

„  plus 

befoin  d'en  aveir. 

Au  refte  ,  ce  qu'on  vient  de  lire  eft  un  Commentaire  tout  pur ; 
mais  Commcntaire  cependant  dont  je  puis  juftifier  toutes  les  partics 
par  rHifloire.  Quant  a  rapplication  que  j'en  fais  ,  elle  eft  plus  quc 
vraifemblable  ,  a  confiderer  leulement  que  le  Garde  du  Grand  Sceau 
n'etoit  nullement  un  pctit  genie,  nullement  un  homme  a  juger  &  a 
parler  d'une  manicre  aufti  ablurde  qu'on  le  fait  juger  &  parler  ici. 

(i)  Ces  deux  Koires  font  des  plus  frequentees  de  toutc  l'Angleter- 
re.    La  premiere  lc  tient  a  Smithfield,  lout  pres  de  Londrcs,  8c  la 

fe- 
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Chaj{-  „  plus  fur  fcmblables  peines,  qu'aucun  Evefque  ,  Preftre,  ou 
ts  I.  ^^  aucune  autre  Pcrfonne  Ecclefiaftique  ,  promovez  ou  a  pro- 
5,  mouvoir  par  le  Siege  de  Rome,  foit  de  fes  Sujets  naturels  , 
„  naturalifez,  ou  eftrangers,  prefument  de  conferer  nul  Ordre 
„  de  rEglife  Rofnaine,  ni  exercer  Jurifdidlion  quelconque  fur 
53  aucun  de  fes  Sujets  naturels  tant  de  ce  Royaume  que  des  au. 
j,  tres  appartenants  a  Sa  Majefte,  6cc. 

„  L.e  Roy  de  Fravce  ,  ayant  efte  adverti  de  ladite  Declara- 
„  tion  ,  fe  fondant  fur  la  force  de  la  PromeHe  du  Roy  de  U 
„  Grande  Bretagjte  foit  Frere ,  appuye  fur  la  Creance  qu'il  en- 
,,  trera  en  confideration  de  la  Roju/e  fa  Femme  ,  laquelle  pro- 
„  fefiant  la  Religion  Cathoiique,  ne  peut  voir,  qu'avec  dou- 
„  leur  ,  qu'au  lieu  que  fon  arrivee  en  ce  Royaume  a  deu  ap- 
„  portcr  quelque  Confolation  a  fes  Subjets  de  pareille  Reli- 
„  gion  ,  ils  y  ont  moins  de  liberte  qu'aux  Regnes  precedens ; 
„  eftant  encore  perfuade  que  ,  veu  l'cftroite  liaifon  qu'il  y  a 
j,  prefentement  entre  les  Eftats  &  Perfonnes  de  luy  c^  du  Roy 
„  foTi  Frere,  il  eft  important  a  leur  Reputation  commune,que 
„  les  autres  Princes  cbreftiens  ne  remarquent  pas  un  commence- 
„  ment  de  plalnce  ,  ou  de  mauvaife  intelligence  entr'eux.  Et 
„  enfin  fe  fentant  prefle  de  fon  propre  Honneur,  qui  roblige 
,  de  faire  voir  a  la  Cour  de  Rome  6c  aux  Princes  Catholiques  ^ 
„  que  le  deflein  de  fes  Armes ,  qui  eft  pareil  a  celuy  du  Roy 
,,  de  la  Grande  Bretagne  fon  Frere  ,  ne  va  pas  a  roppreflion 
„  de  la  Religion  Catholique ,  mais  feulement  a  s'oppofer  a  la 
„  Grandeur  de  TEfpagncj 

„  A  commande  au  Sieur  de  Blainville  fon  Ambaffadeur  Ex- 
,,  traordinaire  pres  le  Roy  de  la  Grande  Bretagne  ,  d'en  deman- 
,,  der  inftament  la  Revocationj  &:  que  toutes  les  Loix  pecu- 
,,  niaires  &  autres  contraires  au  repoz  des  dits  Catholiques  , 
„  demeurent  fans  execution,  comme  aufti  les  faifines  de  leurs 
„  Terrcs  &  Biens  pour  le  Faic  de  la  Religion  j  n'eftanc  pas 
„  raifonnable  que  la  grace  d'eftre  deschargez,,  qu'ils  ont  efpe- 
„  ree  par  la  bouche  des  Amhajfadeurs  precedens,  leur  tourne 
„  maintenant  en  crime,  fe  confiant  que  la  Force,  la  Promefte 
„  &  la  fincere  Affedion  ^u  Roy  de  la  Grande  Bretagne^  l'o- 
„  bligeront  a  luy  donner  cette  fatisfadion ;  Et  d'autantpluftoft, 
„  qu'il  y  va  mefmes  de  fon  Intereft  pour  fes  Pretentions  ^Al- 
„  lemagne ,  ou  il  peut  avoir  befoing  des  Princes  Catholiques , 
5,  &  par  tant  il  doibt  cultiver,  par  des  Adtes  de  douceur,  ycrs 
„  ceux  de  lcur  Religion. 

„  Sa  Majcfte  ayant  eu  encor  advis  que  le  Sieur  de  Souhize 
„  eftoic  retire  cn  Anglccerre ,  &  avoic  emmene  dans  les  Havres 
„  dudit  Royaume  un  Vaifleau,  nomme  le  St.  Jean,  qu'il  avoic 
„  pris  dans  le  Port  de  Blauet,  auparavanc  qu'il  y  cuft  nulle  ap- 
„  parence  de  Guerre  contre  les  Huguenots,  avec  plufieurs  au- 
„  tres  Vaifleaux  appartenants  a  fes  Subjets  ;  que  mefmes  il  y  en 
„  avoic  quelques  uns  d'arreftcz  dans  divers  Havrcs  de  la  Cofte 
„  d'Angleterre  -,  pris  par  des  Navires  Anglois ;  A  commande  a 
„  fon  dic  Amballadeur  d'en  pourfuivre  la  Reftitution ,  avec  un 
„  Commandement  de  la  part  du  Roy  de  la  Grande  Bretagneion 
„  Frere,  au  dit  Sieur  de  Souhize  ,de  fortir  de  fes  Eftats  comme 
„  Rebelle  a  fon  Roy ,  Autheur  de  tous  les  Troubles  arrivez  en 
,,  France ,  &  la  feule  Caufe  des  retardcmens  furvenus  aux  En- 
„  treprifes  d'Italie,  dcfquelles  le  Progrez  ou  la  Ruine  importe 
„  au  bien  general  de  toute  la  Chreftiente. 

„  Et  bien  que  Sa  Majefttf  Tres  Cbreftie?i»e  aye  jufte  fubjet  de 
„  croire  que  1'amour ,  que  le  Roy  de  la  Grande  Bretagjie  a  pour 
„  la  Koyne  fa  Femme ,  le  portera  tousjours  a  execucer  les  Condi- 
„  cions  de  leur  Contrad:  de  Mariage ,  foit  qu'elles  regardenc  en 
„  parciculier  les  Advancages  de  fa  Ferfonne ,  ou  les  Aft^aires  de 
„  fa  Maifon ,  voyant  toutesfois  que  TEffet  de  ces  chofes  fe  dif- 
„  ferc  ,  ne  pouvant  abandonner  le  foing  d'une  Perfonne,  qui 
„  luy  eft  fi  proche  de  fang  &  d'affed:ion  veritable ;  A  comman- 
„  de  a  fon  dit  Ambafladeur  de  reprefenter  au  Roy  de  la  Grande 
,,  Bretagne  fon  Frere  , 

„  Qu'un  des  plus  grands  Contentements ,  que  luy  &  la  Roy- 
„  ne  fa  Mere  puiflent  recepvoir  ,  eft  d'apprendre  que  la  Royne 
„  fa  Sceur  aye  pour  ce  regard  celuy  qu'elle  a  du  jultement  s'en 
„  promettre. 

„  Voila ,  Sire ,  quelques  Articles  des  Demandes  du  Roy  de 
„  France  mon  Maiftre,  que  j'ay  couchez  par  efcrit  ,  fuivant 
„  rOrdre  que  Voftre  Majefte  m'en  a  donne,  aufquels  je  la  fup- 
„  plie  de  rendre  une  prompte  &  favorable  Reponfe. 
„  Le  troilieme  Jour  de  Novembre  1625". 
Immediatement  apres  cette  Remontrame  on  trouve  dans  le 
meme  Tome  XVIII,  page  224..  la  Reponfe  que  le  Roi  Char' 
les  y  fit.    En  voici  une  Copie  hdele. 


fcconde  tout  pres  de  Camhriilge. 

(1)  Cet  ordre  venoit  fans  doute  des  Pielats ,  ou  de  1'Archcveque 
de  Cantorbery ,  entant  que  Primit  du  Royaume;  car  il  n'en  eft  du 
tout  point  parle  dans  la  Proclamation.  Pour  ce  qui  eft  du  detail  qui 
fuic,  ceux  qui  le  blameront,  auront  de  Tart  d'abreger  un  Ouvrage 
des  idees  bien  differentes  de  celles  que  notre  Auteur  a  fuivies  dans 
vingt  8c  vingt  endroits  de  ce  Tome  XVIII. 

(3)  Oans  le   Memoire  prefente  a  Chttrks  pai  \e  Marquis  de  Bhin- 

Tom.  X.  P.  II. 


RESPONS E  aux  Demandes ,  que  fait  le  Marquis  de  B/ai»- 

ville,  Amhajfadeur  du  Roy  Tres  Chreftien,  aufres  de 

Sa  Majeft^  de  la  Grande  Bretagne. 

„  C  A  Majcfte  prie  Monfieur  1'Ambafladeur  de  fon  Tres  cher 
„  ^  Frere  le  Roi  Tres  Chreftien ,  de  comprendre  deuement , 
„  &  donner  bien  a  entcndre  au  Roy  fon  Mre ,  que ,  pour  ce 
„  qui  couche  lcs^  Caiholiques  Romains  Subjets  de  Sa  Majelte, 
„  on  n'a  oublie  aucun  point  ni  aucune  circumftance ,  qui 
„  aic  efte  promife  en  leur  faveur  ;  Et  qu'e!le  n'a  autre  de- 
„  fir  ni  incencion  que  de  traiter  fesdics  Subjccs  Catholiques 
,,  Romains  en  toute  equite  ;  Et  ,  en  conlideration  &  pour 
„  rAmour  de  fon  bon  Frere  &  de  fa  Tres  chere  Epoufe ,  leur 
3,  fairc  toute  la  Grace  &  Faveur  qu'on  ie  pourroit  promeccreSc 
„  efperer,  tanc  aux  Confideracions  fusdiccs,  que  pour  les  Pro* 
„  mefles  faites  &  articulees  auparavanc  fon  Manage. 

„  Mais  qu'il  plaife  aulfi  au  Roy  Tres  Chieftien,&  a  fcs  Mi- 
„  niftres  ,  de  le  reffouvenir  que  les  plus  obligeans  &  exad:s 
,,  cermes  &  mocs ,  compris  es  dicts  Arciclcs ,  furent  propofez. 
„  de  la  parc  du  Roy  Tres  Chreftien,  feulemenc  aux  fins  de 
,3  donner  au  Pape  relle  fatisfadtion  quc  la  Difpenfacion  s'en  puft 
„  enfuivre-  Ec  que,  du  cofte  de  Sa  Majcfte,  on  s'eft  cousjours 
„  referve,  que  le  premier  &  principal  foing  feroic  la  Conferva- 
„  cion  de  fon  Eftac,  &  la  Paix  &  Seurete  de  fes  Royaumes. 

„  Ec  par  ainfi  la  faveur  de  Sa  Majefte  envers  fes  dits  Subjets 
„  Catholiques  Romains  eftoit  limitee,  &  ne  s'cftendoic  plus 
„  loing  qu'encanc  qu'ils  fe  comporteroyent  modeftement  ,  &  fe 
„  contiendroyenc  en  leur  debvoir :  Mais,  couc  ainii  que  Sa  Ma- 
„  jelte  ne  penfc  a  rien  moins  qu'a  perfccuter  ou  a  faire  mauvais 
„  craitement  a  fes  Subjecs,  pour  eftre  &  demeurer  purement&: 
„  fimplement  Catholiques  Romains  en  leurs  Confciences ;  Aufli 
„  eft-ce  une  chole  bien  efloignee  d'un  modefte  comportemenc 
„  entr'eux  ,  que  de  faire  des  Conventicules  &  Alfemblees  fe- 
„  crcts,  d'advancer  des  propozs  &  dangcreux  Difcours  pour 
„  s'induire  &  encourager  les  uns  aux  autres  ,  &  de  fe  pourvoir 
„  d'Armes  &  de  moyens  pour  s'oppoler  aux  Procedures  6c 
„  Executions  dcs  Loix;  Ec  qui  pis  eft,  coniuker  lur  les  mo- 
„  yens,  tant  par  les  Armes  de  l'Eftranger,  qu'avec  les  lcurs 
„  propres ,  de  rendre  leur  Liberce  &  condition  foute  nouuclle 
„  &  inouye  en  cec  Eftac. 

„  Sur  ces  points  ici  Sa  Majefte  s'en  veut  referver  le  foing 
„  pour  examiner  &  reformer,  fans  eftre  oblige  a  en  rendre 
,3  compte  a  autruy ;  Comme  aufll  de  pourvoir  a  la  Seurete  &: 
„  Succeffion  de  fes  Royaumes ,  pour  foy ,  &  pour  fa  Tres  che- 
„  re  Epoufe,  aucc  la  Pofterite,  qu'il  plaira  a  Dieu  leur  donner 
„  en  leur  heureux  Mariage. 

„  En  oucre,  la  Mefure  &  Proporcion  de  la  Grace  &  Faveur, 
„  que  Sa  Majefte  voudra  deparcir  a  ceux  de  fes  Subjccs  Cacho- 
,5  liques  Romains,  qui  fe  comporceront  modeftement,  tout  le 
„  monde  le  pourra  voir,  &  eux  mefmes  en  fentiront  lesEftecs; 
„  Mais  ils  la  doibvent  attendre  &  efperer  de  la  bonce  de  Sa 
„  Majefte,  &  avec  le  Tems,  &  aux  Occafions. 

„  Pour  le  regard  des  Navires  Marchans,Sa  Majefte  y  a  don- 
3,  ne  fi  bon  Ordre  3  qu'elle  s'afleure  qu'on  fera  bonne  Juftice 
„  aux  Subjets  du  Roy  Trcs  Chreftien;  Que  s'il  advicnt  qu'en 
„  la  limitation  du  Tems  pour  produire  les  prcuves  ,  ou  par 
„  delai  de  la  Juftice,  ou  en  la  maniere  de  leurs  Detentions  6c 
„  Arrefts  ,  ou  bien  au  traicemenc  des  Mariniers ,  ou  aucres , 
33  il  y  aic  eu  quelque  Defordre,  il  fera  fait  Juftice  fur  les  De- 
„  linquents  &  y  aura  Reformation  a  1'advenir. 

„  Quant  au  Navire  nomme  St.  Jean,  Sa  Majefte  eft  defi- 
3,  reufe  de  rendre  a  fon  Tres  cher  Frcre  touce  facisfadlion  fur 
„  ce  Subjec ,  &:  n'y  a  Perfonne  au  Monde  a  qui  elle  foit  pref- 
„  te  de  donner  a  Tegal  de  celuy,  qu'elle  luy  defirc  rendre  ; 
„  Mais  en  un  AfFaire  ii  mefle  &  auqucl  interTient  le  Droic 
„  des  Nations,  &  le  Droit  de  Pais,  avec  1'Incereft  de  fon 
„  Droic  d'Admirauce,  &  ccluy  des  Rois  en  tel  cas,  qui  preten- 
,3  dent  y  avoir  de  rintereft;  il  plaira  a  fon  bon  Frere  d'avoir 
„  pour  agreable  que  Sa  Majcfte  prcnne  advis  des  Loix  pour  s'e- 
„  claircir  fur  ce  fub  ec ,  afin  de  faire  paroiftre  &  voir  a  fon 
„  bon  Frere  1'eftac  de  1  Affaire  cel  qu'il  eft;  Lequel  eftanc  le- 
„  prefente  au  vray,  fon  bon  Frere  fe  peut  aireurer  que  Sa  Ma- 
„  jefte  fera  tout  ce  que  legitimement  &  de  Droit  fe  peuc  efpe- 
„  rcr,  &  cout  ce  a  quoi  le  refped  quelle  luy  porte  le  pourra 
„  obliger. 

„  Touchant  la  Chapelle  &  le  Cimettiere,  Sa  Majefte  y  don- 
„  nera  ordrc  au  Contentement  &  Satisfaftion  de  la  Roync  I3 
„  Tres  chere  Epoufe,  &  1'Expedition  en  fera  faite  tout  prcfen- 
„  tement"  (3). 

Comme  lcs  Hiftoires  de  ce  Rcgne  ne  difent  prefque  rien  de 
ce  Miniftre  (Mr.  Blainville,)  nous  allons  le  faire  connoitre  8c 

tra- 

tiillt ,  on  ne  trouve  rien  touchant  cette  Chapelle  5c  ce  Cimetiere. 
Mais  cet  AmbalVadeur  en  avoit  parle  dans  les  Reprefentations  qu'il 
avoit  taites  de  bouchc  au  Roi ,  &  que  le  Roi  lui  avoit  tait  mettre 
par  ecrit ,  voulant  lui  repondre  de  meme.  Charles ,  qui  pouvoit  aciTx 
fe  taire  fur  ce  dernier  Article ,  n'en  eut  garde,  parce  que,  n'accor- 
dant  proprement  rien  de  ce  que  h  Remontrance  demandoit,  il  etoit 
de  fa  Politique  d^inferer  dans  fa  Reponfe  1'Article  du  Cimcciere, 
&c.  qu'il  accordoit  tout  cntier,  &  fur  le  champ. 

Cc 


Ch  A  »- 
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ABREGE'    HISTORIQUE 


Char-     tracer  fon  caraa:ere,en  aflemblant  ce  qu'en  rapportent  quelques 
LEs  1.      Lettres  de  la  Cahala,  avec  certaines  Anecdotes  qui  ne  le  trcu- 
vent  nuUe  autre  part. 

On  voit  par  unt-  Lettre  ecrite  de  Paris,  au  Roi  Jaijuesl.^i) 
par  le  Comte  de  Holla^id,  que  le  Marquis  de  Blainvilie  ^  qui  e- 
toit  alors  AmbaHadeur  de  l^ouis  XIII.  a  la  Cour  d'Angleterre, 
avoit  envoye  a  celle  de  France  des  plaintes  tres  ameres  des  in- 
juftices  &  des  violences  qu'on  lui  failbit  a  Londres ,  jufqu'a  ve- 
nir  rinfulter,  difoit-il,  dans  fon  proprc  Hotel.  La  Marquife 
fon  Epoufe  en  fit  grand  bruit ;  demanda  meme  par  un  Placet 
au  Roi ,  que  ces  Outrages  fuflent  vanges  fur  la  perfonne  des 
iVlinillres  d'Angleterre.  D'un  autre  cote,  la  Reme  Mere  en 
fut  fi  outree  qu'elle  dit  dans  le  Louvre,  au  Comte  de  Holland, 
en  prefence  de  tous  les  Princes ,  &  de  toutes  les  Dames  de  la 
Coiir ,  la  larme  a  roeil :  Si  le  Roi  votre  Maitre  co?ttitiue  i  fouf- 
frir  que  les  Amhajfadeurs  du  Roi  mon  Fils  foient  traith  ft  indi- 
gnement,  il  peut  hien  sattendre  quon  en  ufera  de  meme  ici  en- 
vers  les  fiens.  Le  Comte  emu  &  pique  au  vif,  repondit:  Les 
Jntentions  ^  la  Conduite  de  mon  Maitre ,  Madame ,  «e  doivent 
point  etre  mifes  en  halance  avec  les  Difcours  &  la  Conduite  £un 
Hemme  qui  fait  la  principale  Affaire  de  fon  Amhajfade  ,  de 
brouiller  Sa  Majefte  avec  /a  Reine  fon  Epoufe.  En  mon  particu- 
lier  ,  ajouta-t-il  ,  je  dMare  que  je  rtaurai  garde  de  chercKier  d 
etre  employi  une  feconde  fois  dans  une  Cour  oit  feprouve  qu'on 
11  a  pas  plus  cTifgards  pour  moi,  que  pour  un  Miniftre  du  plus  has 
tarailere.  On  vit  bien  par  reffet  que  cette  Rcponie  faifoit  iiir 
]a  Reine,  qu'elle  etoit  fachee  de  n'avoir  pas  mieux  menage  les 
expreflions  de  fon  reflentiment. 

Le  Comte  finit  fa  Lettre  d'une  maniere  fort  remarquable. 
„  La  nialignite  de  ce  Blainville  eft  iienvenimee,  Sire,con- 
',,  tre  Mylord  Duc  ,    qu'il  a  ecrit  diiedlement  au  Roi  lon  Mai- 
„  tre,  que  rien  ne  pourroit  fouftraire  ce  digne  Miniltre  de  Vo- 
„  tre  Majefte  a  la  colere  &  au  poiivoir  du  Pariement ,   qui  le 
„  pourfuit  &  qui  veut  ouvertement  fa  perte.     Pour  confirmer 
„  dans  cette  opmion  Sa  Majefte  Tres  Chretienne ,  il  lui  a  cnvo- 
„  ye  un  detail  de  tout  ce  qui  s'eft  pafle  a  cet  egard  ;  ajoutant 
„  qu'il  y  a  plufieurs  Seigneurs  du  Confeil  qui  lont  contraires  a 
Mylord,  &  en  noramant  meme  quelques-uns  j  ce  qui  mon- 
tre  que  Blainville  a  des  intelligences  avec  ceux  qu'il  croit  en 
etat  de  faire  quelque  chofe  au  prejudice  du  Duc.     Mais  les 
perfonnes  qui  connoifleut  combien  notre  Monarque  alecceur 
genereux  &    magnanime,  font  tres  aflures  qu'il  faura  bien 
mcttre   un  fi  precieux  Vaifleau  d'honncur  &  de   fervice  a 
couvert   du    danger  dont   le    menacent  les  ouragans  qui  l'e 
font  leves  contre  liii.     Que  dis-je  ?  il  eft  au  pouvoir  de  Votre 
Majefte  non-feulement  de  calmer,  d'arreter  tous  ces  vents 
„  impetueux ,  mais  encore  de  repandre  fur  le  mcrite  &  fur  les 
„  importans  fervices  de  ce  grand  Miniftre ,  les  rayons  da  fa  Fa- 
„  veur  Royale  en  h  grande  abondance ,  que  ia  vertu  en  jettera 
„  plus  d'eclat  que  jamais.     Vous  le  ferez,  Sire,  votrt;  intrepi- 
,,  dite  &  votre  Juftice  nous  en  font  de  furs  garants.  Votre  Ma- 
„  jefte,  dis-je,  le  fera,  &   pour  encourager  tant  de  Sujets  ex- 
,,  ccllens  qui  confacrent  leurs  travaux  &  leurs  veilles  a  votre 
„  fervice ,  &  pour  la  gloire  &  la  {atisfadion  du  plus  digne  Pre- 
„  mier  Miniibe,  qu'aucun  Prince  ait  jamais  eu:  Mmiftre  fi  at- 
„  tache ,  (\  devoue  aux  interets  &  a  la  Peilbnne  dc  Ibn  Maitre , 
„  que  le  Monde  ne  peut  fe  lafler  d'admirer  que ,  parmi  tant  de 
„  hazards  qu'ils  ont  courus  enfemble ,  rien  n'ait  ete  capable  de 
„  les  feparer.  Puitfe  par  la  bonte  de  notre  Dieu ,  navoir  point 
„  de   fin  cette  aftection  qui  a  ete  la  garde  fidele  de  votre  Per- 
fonne  au  milieu  d'une  foule  d'accidens ,  difons-le ,  &  d'une 

foule  d'affliaion3 1 Si  je  m'exprime  avec  cette  har- 

diefle ,  Sire ,  ce  n'eft  pas  que  les  vains  bruics  qu"on  affedte  de 

repandre,  caufent  en  moi  la  moindre  crainte ,  le  moindre 

doute  d'un   changement ;  mais  c'eft  que  je  me  retrace  vive- 

ment  les  dangers  que  votre  courage  &  votre  bonheur  vous 

ont  fait  furmonter.  Je  prie  Dieu  pour  votre  Profperite,&c". 

Le  Comte  de  Holland  informa  aufli  le  Duc ,  que  Blainville 

ecrivoit  tous  les  jours  a  la  Cour  de  France  ,   qu'il  i"e  tiouvoit  a 

Londres    dans  de  continuelles  allarmes.    Tantbt  on  avoit  in- 

fulte  fes  Domeftiques  ,   tantot  on  les  avoit  maltraitcs ,  battus. 

II  s'etoit  vu  lui-meme  en  danger  d  etre  alfairine  dans  fon  pro- 

pre  Hotel  ,  tellement  que  tout  le  monde  croyoit  qu'il  n'avoit 

pu  echapper  ,  a  moins  de  cinq  ou  fix  bleflures.    „  Ces  cris  , 

„  dit   le   Comte   de  Holland  ,    ont    mis   dans  une  agitation  ex- 

,  treme  les  efprits  de  cette  Cour,  toujours  promte  a  prendre 

„  feu  fur  toute  force  de  fujets      On  s'y  eft  porte  jufqu'a  pro- 


Roi  de  nous  defendre  les  entrees.  tt  meme  hier^ 
Madame  de  Blainville  deraanda  publiquement  &  avec  les 
plus  fortes  inftances  a  Sa  Majelte  de  nous  faire  mettre  en 
prifon,  afin  de  pouvoir  tirer  une  fatisfadtion  perfonnelle  des 
,  exces  con.mis  a  Londres  concre  rAmbafladeur  ion  Epoux, 
„  qui ,  difoit-elle ,  avoit  peut-etre  deja  ece  tue ,  a  Theure  qu'el- 
le  parlf >it  ^  ce  qui  ne  fit  aucre  chofe  qu'exciter  la  rilee  des 
Counifans.  J'ai  rcprefente  a  la  Reine  la  malice  de  cet  Am- 


con:inuellement  occupe  a  invencer  de  nouvelles 
„  injures  qu'on  lui  fait,  &  a  debiter  tous  les  jours  des  faufle- 


„  bafladeur  , 


„  tes  contre  vous  ,  Mylord  ,  le  tout  pour  couvrir  les  fautes  C  h  a  r 
,  „  &  les  iniolences  qu'il  commet.  Je  Tai  priee  de  fufpendre  du  l  e  s  1. 
„  moins  fon  jugement,  jufqu'aux  premieres  nouvelles  d'Angle- 
„  terre  ,  qui  detruiront  ccrtainement  Fimpofture  de  tous  ces 
„  difcours.  II  faut  au  refte ,  que  je  vous  dile ,  Mylord ,  qu'un 
„  Ami  ,  que  j'ai  promis  de  ne  point  nommer  ,  m'a  fait  voir 
„  la  Lettre  particuliere  que  Blainville  a  ecrite  au  Roi ,  &  ou 
„  il  lui  envoie  les  Procedures  du  Parlemenr ,  avec  le  nora  de 
,,  pluiieurs  de  vos  Ennemis  declares ,  TaiTurant  que  le  Parti  qui 
„  vous  en  veut ,  eft  fi  puiifant  &  li  anime  ,  que  votre  pertc 
„  eft  ablblument  inevitable.  Mais  ,  j'efpere  qu'on  le  verra 
,,  tomber  lui,  &  tout  ce  Pais-ci,  plutot  qu'un  Miniftre  fi  11- 
„  lultre,  fi  genereux,  qui  accorde  Ibn  Amitie  precieufe  ,  &  fa 
„  puiifance  protedtion,  a  &c '. 

Avant  que  Blainvile  arrivat  cn  Angleterre,  Mr.Thomas  Lor- 
kin  Tavoit  deja  depeint  en  partie  au  Duc  de  Buckmgham  ,  dans 
une  Lettre  qa  il  lui  ecrivit  de  Paris,  le  30  d'AoLit  1625.  Ce 
Blainville  ,  lui  dit-il ,  qai  elt  le  premier  Gentilhomme  de  la 
Chambre  du  Roi  de  France,  a  re§u  tout  a  coup  ordre  de  fe 
preparcr  a  partir  incefla:nment  pour  Londres,en  qualiced'Am-. 
baliadeur  Extra»  rdinaire.  II  elt  connu  ici  pour  un  vrai  Ca- 
baieur  ,  Elprit  hn ,  pcnetrant  &  tres  dangereux.  Ce  qui  me  fait 
croire  qu  il  eft  envoye  dans  notre  Pais  pour  y  obferver,  fu- 
recer  ,  decouvrir  &  mectre  en  ufage  tout  ce  qui  pourroit  fer- 
vir  a  former  des  fadtions  parmi  nous.  Dela  vient ,  continue 
Lorkin  ,  que  le  Duc  de  Chevreufe  ,  que  cette  Cour  a  foup- 
gonne  davoir  moins  a  coeur  les  interets  de  fbn  Prince  que 
ceux  du  Roi  d'Angleterre,  avertit  un  chacun  par  avance,  de  fe 
mefier  de  cet  honime-la,  &  d'eviter  fon  commerccj  ne  laiiTant 
pas  d'auleurs  de  fouhaiter  qu'on  lui  falfe  en  Angleterre  une  Re- 
cepcion  gracicufe  &;  honorable. 

Dans  une  leconde  Lettre  du  1 7  de  Septembre  fuivant  ,  Lor- 
kin  dit  au  Duc  ,  qiie  le  caractere  de  Blainville  eft  celui  d'un 
Hypocri:e,  d'une  Ame  rampante,  fervile  &  lans  foi;  de  forte ^ 
lui  repete-t-il,  que  votre  Grandeur  ne  fauroit  trop  fe  tenir  furfes 
gardes  avec  cet  hommt-ld. 

4.  Commillion  fous  leSceau-Prive,donne  auGardedu  Grand 
Sceau,  &c.  pour  mettre  en  exicution  les  Loix  contrc  les  Pa- 
piiles  Reculans ,  &  en  particulier  celle  de  la  premicre  annee  du 
Regne  d  Elifaheth,  portant  qu'ils  payeront  douze  ibus  pourcha- 
que  Dmwnche  quHls  s'ablen  eront  du  lervice  D'vtn.  A  Reading, 
le  II  de  Novenibre  1625    P.ge  22? 

Cette  Comniilfion  fut  duniies  conformement  a  la  Requete 
que  les  deux  Chimbres  avoent  prefeniee  a  Londr?s  au  Roi, 
&  dont  nods  av  ns  fait  mention  ci-d  ■iTus.  II  ell  vrai  que  la 
Requete  demmdoic  que  cet  argcnt  fut  affecfte  pour  Tentre- 
tien  des  Pauvres,  au-lieu  que  ia  Commiilion  raffecte,  com- 
me  aufli  le  Provenu  de  toutes  fortes  d'Amendes,  pour  le  lervi- 
ce  du  Public ,  6z  nomraement  pour  les  depenfes  qu'emportent 
les  Muniiions  de  Guerre  dont  il  faut  tenir  les  Magafins  toujours 
bien  pourvus ,  pour  les  Fortifications  &  pour  les  Flottes.  Cette 
Commiflion  enjoint  aux  Gens  du  Roi  de  decliner,  autant  que 
la  Loi  pourra  le  petmettre,  tous  les  Adles  de  Ceflion,  de  Doa 
ou  de  Bail ,  qui  fe  trouveront  avoir  ete  faits  au  profit  ou  pour  la 
furcte  des  Recufans ,  foit  des  Terres  qui  leur  appartiennent  en 
propre ,  foit  de  celles  dont  ils  tirent ,  ou  on  droit  de  tirer  quel- 
que  revenu. 

11  eft  remarquable  que  de  tous  nos  Hiftoriens  ,  il  n'y  ait  que 
Rush-ujorih  feul  qui  parle  de  cette  Commiflion  :  encore  n'en  dit- 
il  aucre  chofe ,  Gnon  que  le  Roi  ordonna  au  Procureur-General 
de  faire  favoir  aux  Juges  (des  Circuits) ,  que  fon  intention  Ro- 
yale  ecoit  qu'ils  procedaflenc  a  la  rigueur  contre  les  Recufans.  II 
favoit  promis  en  termes  formels  dans  fa  Reponfe  a  la  Requete 
du  Parlement.  Mais  que  C3  fut  la  faute  de  la  Cour ,  ou  celle 
des  CommifTaires ,  il  eft  cercain  que  cet  Ordre  ni  aucun  Ordre 
femblable  ne  fut  jamais  ponftuellement  rais  en  execution  pen- 
dant  tout  ce  Regne. 

La  Letcre  que  le  Procureur  General  ecrivit  aux  JugesdesCir-  J 

cuits  portoit :  J 

„  Que  leurs  Grandeurs  ne  negligeaflent  pointde  fairepublier, 
„  quc  la  picufe  &  gracieufe  incention  du  Roi  etoit,  qtie  cette 
„  atfaire  fut  pouflle  fans  relache  &  avec  vigueur :  Qii'il  avoic 
„  de  fa  pure  Grace ,  fait  expedier  fous  le  Grand  Sceau  d'An- 
„  gleterre,  une  Declaration  portant,  que  Targent  que  les  Papif- 
„  tes  Recufans  feroient  obliges  de  payer ,  n^encreroit  point  dans 
„  fes  coffres,  mais  feroit  mis  a  part,  pour  etre  tout  employeau 
„  fervice  du  Public ,  fans  que  qui  ce  fuc  pijt  y  toucher,&  fans 
„  qu'on  en  put  rien  divertir  pour  les  befoins,  ni  a  la  foliicita- 
„  cion  d'aucun  de  fes  Sujets. 

„  Qu'il  pltit  a  leurs  Grandeurs,  d'at)ord  en  arrivant  dans  leur 
„  Departement,  ordonner  au  Greflfier  Criminel  qu'il  aic  h  de- 
„  noncer  en  diligence ,  les  Papilles  Recufans  de  tout  leCircuit, 
„  fans  aucun  egard  pour  la  Naiffance,  la  Dignite,ni  les  Char- 
„  ges  des  perfonnes:  A  ne  faire,  ni  laiffer  pafler  aucune  erreur, 
„  aucune  omiffion  dans  leurs  denonciations ,  ou  dans  leurs  au- 
„  tres  Procedures;  a  lui  remettre  (a  lui  Procureur  General,) 
„  dans  1'efpace  de  dix  jours  apres  Touverture  des  Aflifes,  ou  du 

5,  moins 


(I)  Nc  fcroit-ce  pas  plutot  Ch»rles  I?  Ce  qui  fuit,  8c  fur-tout  ce    ter.    En  effet,  comment  cet  AmbafTadeur  pouvoit-il  travailler .  du 
qui  eft  dit  du  Marquis  de  Bl»inviiU,  Scc.  ne  permet  point  d'en  dou-     vivant  de  7^2«^^ ,  a  brouiUer  deux  Epoux  qui  ne  s  etoient  maries 

qu'a- 
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C  H  a'ii-  l,  moins  a  lui  envoyer  un  Etat  bien  fpecifie  &  par  ecrit ,  de 
LEi  l.  jj  ceux  qui  font  accufes  de  nouveaux  Crimes ;  &  a  ne  point 
„  manquer  de  declarer,en  meme  tems,  lcs  Recufans  convain- 
j,  cus  a  la  Cour  de  TEchiquier. 

„  Qiie  leurs  Grandeurs  vouluflent  bien  auffi,  des  leur  arri- 
„  vee  ,  mander  les  Juges  de  Paix  &  les  Grands-Jures  de  leur 
„  Departement  ,&  le  faire  donner  par  eux  une  juHe  Informa- 
„  tion  des  Recufans  qui  font  de  quelque  confideration  dans  le 
„  Pais:  Et  la-defl'us,  commander  aux  Grands-Jures  de  faire  , 
„  avant  la  fin  des  Allifes  ,  leurs  diligenccs  contre  ceux  qui 
j,  n'ont  point  encore  ete  deferes ,  &  qui  leur  font  connus  pour 
„  coupables  ,  foit  qu'ils  aient  cette  connoifTance  par  eux-me- 
„  mes,  ou  par  de  bonnes  diipofuions:  Enfin,  n'ecouter  aucu- 
„  ne  oppoficion,  aucune  defenfe,  qu'apres  que  les  prevenus  fe 
„  feront  remis  perfonnellement  dans  la  Priion  du  Sherif,con- 
„  formement  a  la  deciiion  unanime  de  toutes  les  Cours  de  Jus- 
„  tice  ,  fondee  fur  la  difpofition  meme  de  la  Loi ,  comme 
„  leurs  Grandcurs  le  favent  tres  bien. 

„  Qu'on  s'aitache  avec  un  foin  tout  particulier  a  decouvrir, 
„  denoncer  &  pourfuivre  ceux  d'entre  les  Papiftes  Recufans 
„  qui  tiennent  Ecole,ou  qui  donnent  des  inftru<5tions  en  quel- 
„  que  Science,  Art,  ou  Exercice  que  ce  Ibit. 

„  Que  leurs  Grandeurs  faCTent  publier  dans  tous  les  Lieux 
j,  ou  ils  tiendront  les  Aflifes  ,  que  les  Femmes  mariees  ,  qui 
„  fonc  Papiflies  Reculantes  ,  atceintes  &  convaincues  par  les 
„  Procedures  &  le  cours  ordinaire  de  la  Juftice  ,  feront  mifes 
„  dans  la  Prifon  commune ,  nonobflant  toute  offre  de  Cau- 
5,  tionnement ,  a  moins  que  leurs  Maris  ne  paient  ,  pour  les 
5,  en  delivrer  ,  dix  livres  flerling  tous  les  mois  regulierement. 
„  Article  qui  devra  avoir  une  pleine  &  entiere  execution". 

La  Soufcription  de  ce  cette  Lettre  etoit, 

De  Vos  Grandeurs, 

Le  ires  ohfijfant  Serviteur, 

ROB.    He  ATH. 

5.  Proclamation  pour  mieux  contenir  dans  leur  Domicile  les 
Papifles  convaincus  par  Procedure  &  Sentence  Juridiques  d'e- 
tre  Recufans.     A  Whitehal  de  n  Janvier  1626.  Page  x66. 

Cette  Proclamation  fut  publiee  pour  faire  mettre  en  execu- 
tion  les  Loix  qui  ordonnoient  aux  Recufans  de  ne  point  s'e- 
carter  de  plus  de  cinq  milles  du  Lieu  de  leur  demeure ,  fans 
une  PermilTion  cxprefle  &  non  furprife  ,  mais  obcenue  pour 
des  affaires  evidemment  necefTaires  &  prelTantes. 

6.  Commiflion  donnee  a  George  Archeveque  de  Catitorhe- 
ry ,  Primac  &  Metropolitain  d'Angleterre,  a  Thomas  Coventry 
Grand-Chancelier ,  a  Jaques  Cotnte  de  Marlborough  ^  Grand- 
Treioricrj  a,  &c.  &c.  pour  bannir  &  faire  forcir  inceflam- 
ment  du  Royaume  les  Jefuites,  lcs  Pretres  Seminariftes,  &c. 
A  Weftmin.;er  le  11   Mars  1626.  Page  314. 

7.  Ordre  pour  elargir  feixe  Pretrcs  Papiftes  arreces  dans  les 
Prifons  de  Londres,  ou  des  Environs,  donne  a  la  foUicitation 
du  Marechal  de  Bajpmipierre  AmbaiTadeur  de  France  j  avec  la 
permilfion  a  lui  de  les  embarquer  pour  etre  tranfportes  hors  des 
Terres  &  Domaines  de  Sa  Majefte.  A  Weftminfter  le  27  de 
Novembre  1626.  Page  80 1. 

8.  Proclamation  pour  eclaircir  &  faire  bien  entendre  Tlnten- 
tion  de  Sa  Majefte,  touchant  Tcxecution  des  Loix  faites  contre 
lcs  Jefuites ,  les  Pretres  Papiftes ,  &  les  Recufans.  A  White- 
hall  le  16  de  Fevrier  1627.  Page  847. 

Le  Roi  avoit  recommande  aux  Seigneurs  &  Membres  de  fon 
Confeil,  de  chercher  les  moyens  de  procurer  du  relache  aux 
Recufans,  a  caufe,  comme  ils  le  lui  avoient  reprefente,  que  fi 
les  Loix  s'executoient  contre  eux  a  la  rigueur,  ils  feroient  rui- 
nes,  &  reduits  k  etre  a  charge  sl  leur  Pais,  fans  qu'il  en  revinc 
le  moindre  profit  au  Souverain.  Mais  Sa  Majefte  faifant  enfui- 
te  reflexion  que  fa  clemence  a  cet  egard  pourroit  etre  mal  in- 
terprette;  que  d'un  coce,  les  coupables  en  pourroient  conce- 
'  voir  la  flateufe  efperance  qu'il  impoferoit  enfin  filence  a  ces 
Loix ;  &  que  de  raucre ,  les  Orchodoxes  en  prendroient  peut-ecre 
lieu  de  ibupgonner  qu'il  n'etoit  pas  fcrme  dans  la  veritable  Re- 
ligion ,  ou  que  fon  zele  pour  elle  s'etoit  refroidi  ;  il  publia  cet- 
te  Declaration  pour  affurer  tous  fes  Sujecs  qu'il  etoit  ablolument 
dans  le  deffein  &  dans  la  volonte  inebranlable  de  ne  jaraais  de- 
roger  en  rien  a  la  Refolution  qu'il  avoit  prife  des  le  commen- 
cement  ,  &  a  la  Promcfle  qu'il  avoit  faite  de  faire  execucer 
pondluellement  ces  Loix :  Que  cependant,  il  vouloit  y  proce- 
der  avec  tant  de  moderation,  que  tout  le  monde  reconnoitroit 
qu'il  cherchc  a  ramener  ceux  qui  font  dans  regarement,&  nul- 
lement  a  les  ruiner. 

Et  comme,  nonobftant  les  defenfes  exprefTes  de  la  Loi,  on 
lailfoit  aux  Recufans,  ou  a  leur»  Proches  ,  la  Iiberte  de  pren- 
dre  le  Bail  des  deux  Tiers  dc  leurs  Terres  afFcdes  au  Fifc ,  mo- 
ycnnant  qu'ils  en  rendifTcnt  autant  qu'un  autre  en  offroit  i  Sa 
Majefte  prevoyant  que  cette  faveur ,  fi  elle  recevoit  un  mau- 
vais  lens ,  pourroic  caufer  du  prejudice  a  fes  AfFaires  ,  declare 


ici  qu'il  vcut  bien  que  tous  les  Baux  qui  font  deja  faits  des  Ter-  Ch  a  K' 
res  des  Recufans,quoiqu'iIs  n'aient  point  encore  pafleau  Sceau,  l  bs  1* 
aient  leur  effet  dans  tous  leurs  Articles  ^  mais  que  pour  les  autres 
Terres  qui  apparticnnent  aux  Recufans  en  propre ,  &  qui  ne 
font  poinc  encore  affermees,  Sa  Majefte  entcnd  que  ,  eux  ou 
leurs  Procurcurs,  aient  a  compoier,  dans  fefpace  de  trois  mois 
k-deflus  avcc  fes  Commiiraires ;  finon  qu'il  fera  loilible  a  toute 
peribnne  d'en  prendre  le  Bail  j  &  que  meme  alors,  &  pendanc 
ccs  entrefaitcs ,  fi  quelqu'un  vient  fairc  des  ofFrcs  plus  avanca- 
geufes  que  les  lcurs,  elles  feront  regues. 

y.  Commitrion  donnee  a  1'Archcveque  de  Cantorbery  ,  au 
Garde  du  Grand  Sceau,  au  Grand-Treforier ,  au  Prefident  du 
Confeil-Prive,  au  Grand-Amiral,  au  Grand-Maitre,  &c.  pour 
donner  permilfion  a  ceux,  qui,  en  confequence  de  lcur  Nojf 
ro7iformit^  averee,  etoient  condamnes  a  payer  au  Roi  vingt  li- 
vres  fterling  par  mois  ,  ou  a  etre  depolfedes  des  deux  Ticrs  de 
leurs  Terrcs,  la  permiflion  de  prendre  le  Bail  de  ces  deuxTiers, 
nonobftant  la  defenfe  exprefTc  de  la  Loi.  Comme  aufli  pour 
entrcr  en  compofition avec  ceux  des  Recufans,dont  les  biens  ne 
rendent  point  atfez,  pour  payer  a  la  Couronne  rAmende  de  20 
livrcs  portee  par  la  Loi.  A  Weftminfter  le  19  dc  Fevrier  1625. 
Page  851.  On  trouve  deux  autrcs  Commifljons  de  la  mcme  te- 
neur,  fune  du  11  Juillet  fuivant,  page  729,  &  Tautre  datee  de 
Canbury  le  30  d'Aoiac  1627.  Page  937. 

10.  CommifTion  donnee  fous  Ic  Sceau-Prive  au  Comte  da 
SunderlaTid,  a  1'Archeveque  d'Torck  ,  &  a  quarance-Jcux  autres 
Seigneurs  dc  la  premiere  Qi-ialite  des  Provinces  du  Nord ,  pour 
compofer  avec  les  Papiftes  Recufans  touchant  le  Bjil  de  leurs 
biens  confifques  fitues  dans  les  onze  Provinces  Septcntnonalcs 
nommees  dans  cette  Commiffion  ,  qui  s'etcndoit  non-fculement 
a  ce  qui  etoit  dn  de  ces  confifcations ,  depuis  la  dixieme  annee 
du  Roi  Jaques ,  mais  encore  a  ce  qui  pourroit  en  etre  du  a  I'a- 
yenir.  Mr.  de  Rapin  remarque  que  cette  Commitfion  etoic  di- 
recfement  contraire  a  la  Promeffe  que  le  Roi  avoit  faice  au  Par- 
lement  diOxford,  &  qu'elle  donna  aux  Anglois  unc  mauvaife  o- 
pinion  de  fon  zele  pour  la  Religion.  La  date  en  ell  du  33  de 
Juin  1627.     A  Weftminitcr.  Page  904.. 

Le  Roi  dit  dans  cettc  Commiflion ,  qu'il  avoit  etc  informe 
de  fort  bonne  part,  que  les  Habitans  des  Places  Maritimcs ,  fur- 
touc  de  cclles  qui  font  au  Nord  du  Royaume ,  avoicnt  foufferc 
dcs  pcrccs  &  des  dommages  confiderables  par  les  defcentes , 
les  pillagcs  &  Ics  degats  que  les  Ennemis  du  dchors  avoienc  faits 
dans  lc  Pais.  Cc  qui  avoic  interrompu  le  Commcrce  de  ces 
Habitans  par  Mcr ,  &  faic  manquer  dans  Londres  le  Charbon , 
&  plufieurs  autres  Marchandifes  necetfaires  &  commodes  qui 
y  viennent  de  Neiucaft/e  par  la  Tyiie  &  du  Port  de  Sunderland. 
Que  pour  remedicr  a  cc  maI,Sa  Mijefte  avoit,de  favis  de  fon 
Confeil-Prive,  juge  a  propos,  que  toutes  les  Rentcs,  Amendes, 
Confifcations ,  &  autres  fommes  de  cette  nature  dues  par  ccux 
d'entrc  les  Recufans,  qui  demcuroient  dans  les  Provinces  de 
Stajfjrd,  de  Derhy ,  de  Chejfer ,  de  Lancafire ,  dc  Nittingbam 
d'Torck,  de  Lincoln ,  dc  lVeflmoreland,de  Cumberland ■,  At  Nort- 
humberland ,  &  de  Durham,  lefquellcs  dettes  s'etoient  accumu- 
lecs  depuis  la  10.  annee  du  feu  Roi,  ou  qui  pourroient  s'accu- 
muler  a  Tavenir ,  en  conlequence  de  quelque  Loi  ou  Statut  con- 
tre  les  Recufans  ,  feroient  employees  a  equiper  fix  grands  Vaif^ 
feaux  de  Gucrre,  &  a  les  entrctenir  bien  fournis  de  provifions, 
&  de  gens,  pour  la  garde  &  la  defenfe  des  Cotcs  de  ce  Royau- 
mc ,  &  en  particulier  de  cellcs  qui  font  depuis  la  pointe  la  plu3 
avancee  au  Nord-Eft,  jufqu'a  l'embouchure  de  la  Tamife. 

Sur  quoi,  le  Roi  declare  dans  cette  Commiflion,  qu'il  ac- 
ceptc  la  bonne  volonte  &  roffre  que  les  Proprietaires  des  Mi- 
nes  de  Charbon ,  les  Maitres  de  Navires ,  &  les  Negocians  dc 
Charbon  de  Neiucafile  ont  faite  de  concribuer  fix  fous  pirCha/- 
dron  (z)  pour  requipement  &  la  deftination  decesfix  Vailieau>r. 
Et  en  confequence  des  confiderations  ci-detfus  expolees  ,  Sa 
Majefte  autorife  lcfdics  CommitLires ,  ou  quatre  feulement  d'en- 
trc  eux  alfembles ,  a  bailier  a  fer.-ne  aux  Rccufan;  Habitan» 
detdits  Lieux  ,  pour  tout  tems  &  termc  qui  n'excedera  poitit 
cclui  de  quarante  &  un  ans , tous  lcurs  Bicns,  foic  Terres,foic 
Metairies,  foit  Fiefs  fervans  ,  &c.  fur  lcfquels  la  Couronne  a 
des  droits  acquis  par  la  Loi.  Pourront  egalement  lefdits  Com- 
miifaires  compofer  avec  cux  de  toutes  les  Conhfcations  &  A- 
mendes  qu'ils  ont  encourues,  pour  n'avoir  point  voulu  aflifter 
au  Scrvicc  Divin  etabli  par  les  Loix  j  comme  autfi  de  tous  les 
arrerages  de  Rcntes  e.hues ,  depuis  la  dixieme  annee  de  Jajuet 
I.  En  un  mot,  pouiront  lefdits  Commiflaircs  enirer  avcc  lef- 
dits  Rccufans  en  accommodement  touchant  touces  les  dettes  de 
cctte  nacure  ,  &  accacher  a  cet  accord  tellcs  Condicions  & 
Exempcions  qu'ils  tmuvcront  convenables  ,  fuivant  les  liUtruc- 
tions  &  Diredtions  donnees  par  Sa  Majefte  le  30  de  Mars  der- 
nier,  ou  qu'elle  donncra  dans  la  fuite,  lur  ce  meme  fujet. 

Et  d'aucant  que  plufieurs  de  ces  Reculans  foncouteront  trou- 
ves  infolvables,  n'ayanc  ni  Biens  ni  Polfcllions,  les  Comiflai- 
res  pourronc  reduirc  leurs  dettes  a  une  certaine  fomme ,  payable 
en  partie  d'unc  annee  aTautre,  jufqu'a  la  concurrence  du  cout ; 
en  mcnageanc  cecce  Redudion  &  ces  paycmens  de  telle  forte , 
que  ni  cux,  ni  leurs  Famillcs  n'en  ibienc  point  opprime:>  ,    Sa 

Ma^ 


qu'apres  la  mort  de  ce  Roi-Ia? 
Tom.  X.  P.  II. 


(1)  Mefurc  qui  tient  trente-flx  Boifleaux  d'AngIeterre. 

Cc  » 
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ABREGE'     HISTORIdUE 


CnAR-   Majefte  ckerchant  plutot  leur  Converfon  que  leur  Deftruffion. 
lEs  I.  Le  Chevalier  yean  Saville  fut  ,par  cetre  meme  Commiirion  , 

etabli  Receveur  Gcneral  des  Rentes,  Arrerages,  &c.  payables 
a  la  Couronne  pour  caule  de  Nonconformitc.  Mr.  Alexan- 
dre  Da-jidfin ,  Negociant,  &  Maire,  cette  annee-'a,  de  Neio- 
eaj}/e,  fut  fait  Receveur  dcs  fix  fous  par  Chaldron  de  Charbon 
qui  fortoit  de  ce  Port,  comme  il  a  ete  deja  dit.  Mr  Guiltau- 
ine  Poore  de  Farenton-Hall ,  dans  la  Province  de  Durbani  ,  eut 
la  Reccpte  de  cette  meme  Taxe  fur  le  Charbon  qui  fortoit  de 
Sunderland;  &  Jean  Richardfin  Ecuyer,  habitant  de  Durham, 
fut  nomme  Secreraire  de  cette  Commillion. 

Nous  n'avons  plus  rien  a  ajouter  touchant  cette  Atfaire ,  (i  ce 
n'eft  que  les  Recufans  en  furent  quittes  a  fi  grand  marche ,  que 
le  Parlement  en  fit,  dans  la  fuite,  un  de  fes  fujets  de  plainte. 

Ti.  Proclamation  expediee  a  Whicehall  le  27  de  Juin  1627, 
pour  mieux  expliquer  &  donner  a  connoitre  l'intention  de  Sa 
Majefte  touchant  la  CommilTion  precedente    Page^i^. 

Le  Roi  fait  deux  chofes  dans  cetre  Prcdamation.  i.  11  y  or- 
donne  que  le  provenu  de  toutes  les  confifcations,  &c.  faites  pour 
caufe  de  Noncontormite,  ou  a  faire  dans  lcs  Provinces  Septen- 
trionales  ,  feroit  employe  a  requipement  &  a  l'entretien  de  lix 
vaifleaux  de  Gucrre  pour  la  Garde  des  Cotes  ,  &  pour  la  furete 
du  Commerce  &  de  la  Navigation  contre  les  Pirates  ,  &c  de 
la  meme  maniere  que  les  Confifcations  des  Biens  des  Recufans 
des  autres  parties  duRoyaume  etoient  afFeclees  mU  lerviceduPi:- 
blic,  &  en  particulier  a  celui  de  la  Flotte.  2.  Le  Roi  decLire 
a  quiconque  il  appartiendra  ,  que  les  Commiirures  nommes 
pour  les  Provinces  du  Nord ,  s'aftemblerent  a  Yorck  ;  &  qu'il 
a  pris  la  plus  ferme  refolution  d'exiger  ,  fms  aucun  egard  ni 
menagsmcnt  pour  perfonne  ,  le  payement  entier  de  tout  ce  qui 
fera  trouve  lui  etre  du  par  ceux  des  Recufans,qui  dans  le  cours 
de  deux  mois,  a  compter  de  la  date  de  cette  Proclamation ,  n'a  .- 
ront  poinc  accepte  la  Grace  qu'il  leur  offre  ,  &  dont  les  Com- 
miffaires  font  autorifes  a  les  faire  jouir. 

i.  Proclamation  pojr  faire  executer  fans  delai,  &avecplus 
de  (bin  qu'on  ne  Tavoit  fait  ci  devant  ,  les  Loix  faices  conrre 
les  Jefuites  ,  les  Prc:res  &  les  Papiftes  recufans.  A  Southwick 
dan^  la  Province  de  Hampfliire^i;  le  3  Aout  1628.  Page  1057. 

Cette  Proclamation  pone  ,  que  toutes  ces  forres  de  gtns,  ians 
aucune  diftin<5tion ,  que  Ton  pourra  iailir  dans  le  Royaume ,  fe- 
ront  mis  en  prifon  ,  &  y  demeureront,  nonobftant  toute  offre 
de  cautionncment  ,  jufqu'a  ce  que  leur  fentence  aic  ece 
prononcee  :  &  s'il  arrive  qu'il  y  ait  lieu  de  differer  rexecution 
de  quelqu'un  d'entre  eux  ,  on  ne  lui  laiirera  pourtant  point  la 
liberte  dc  fortir  ,  &  de  courir  ^a  &  la  pour  repandre  leurs  Su- 
pcrftitions  dangercufes ,  mais  on  les  transferera  ,  lelon  Tancien 
ufage,  dans  le  Chaceau  de  Wisbich  (2)  ,  ou  dans  tel  autrc  lieu 
bien  fiir  &  bien  fcrme  ,  pour  y  etre  etroitemenc  refferres  ,  & 
gardes  :  que  ceux  qui  logenc  ,  recelent  ou  favoriienc  de  celles 
gens,  feront  cites  &  pourfuivis  ,  felon  le  cours  de  la  Jullice  & 
conformement  a  la  dispohcion  des  Loix  :  que  fur  les  plainces  des 
malverfacions  que  les  Officiers  fubajcernes  de  ladice  Commis- 
fion  onc  commifes  ,  au  moyen  delquelles  lcs  Reculans  onc  ete 
opprimes,  les  Revenus  du  Roi  diminues,  &  les  Heretiques  en- 
courages  a  pcrhfter  dans  lcur  opiniatrete ,  &  dans  leur  aveugle- 
ment  ,  Sa  Majeile  avoit  donne  fes  ordres  pour  rcmedier  a  ces 
abiis,  &  pour  apporter  a  rexecution  de  cette  affaire  divers  chan- 
gemens  favorables :  que  comme,  parmi  ceux  qui  onc  pris  afer- 
tne  des  mains  des  Commiffaires  les  cerres  des  Recufans ,  il  y  en  a 
plulicurs  qui  n'ont  poinc  leve  leur  Bail,  ni  n'en  ont  poinr  rem- 
pli  les  conditions,  au  grand  dommage  de  SaMajeitc,  ils  feront 
fbmmes  &  tenus  d'y  faire  appliqucr  le  Sceau  ,  avant  la  fin  des 
Seances  ouvcrtes  depuis  la  St.  Miche'..  Enfin,  que  tous  ies  Baux 
de  cettc  naturc  dcvront  avoir  paffe  a  la  Chancelerie  avant  la  fin 
des  Seances  qui  fe  tiendront  lors  de  leur  date  ou  immediatement 
apres,  fous  peme  de  toute  nuUite. 

Maintenant  que  nou";  avons  acheve  de  parcourir  tous  les  Ac- 
tts  contenus  dans  ce  XVIII  Tome,  au  fujet  des  Papiftes  Rccu- 
fans  ,  il  nous  paroit  convenable  de  terminer  cct  Arcicle  par  h 
Lirte  de  ccs  gens-la,  tcUe  que  Rush-j)orth  Li  rapportc,  &  qu'el- 
le  fut  inlerce  par  les  Communes  dans  la  Requcte  dont  nous  a- 
vons  donne  la  Ccpie  ci-dcffus. 

II  faut  au  rcfte  obferver  touchant  cecte  Lifte  &  coute  cette 
affaire  ,  que  les  accufacions  &  les  procedures  ne  fe  faifoienc 
point  contre  la  perfonne  des  Femmes,  ni  des  Enfans,  maiscon- 
tre  lesMaris,  &  lcs  Peres,  qui  etoient  aulii  feuls  fujets  aux  con- 
fifcations  des  Biens,  &c.  (3). 

(i)  Cette  Prpvince  cft  plus  connue  en  Fran^ois  ,  fous  lc  nom  de 
Southnmfton. 

(i)  Pendant  le  Regne  dc  la  Reine  liifabeth  ,  on  fic  de  ce  Chiteau 
une  Prilbn  particuliere  pour  les  Jeluites  &  lcs  Pretres  PapLrces.  Ceft 
li  que  fuienc  detcnus ,  durant  plulieurs  annees ,  Leonard  Hopes ,  Tho- 
mas  Brinfton  ,  8c  Jean  Meredith  ,  Membres  du  CoUcge  dc  St.  Jran, 
^  Oxford. 

(ji  Pour  accordcr  ccci  avec  ce  que  le  Procureur-Gene;a!  manda 
aux  juges  ,  &c.  tjue  rintention  du  Roi  etoit,  qite  les  Temmes  atteintes 
tJ>  coniaincHes  d'etre  Kecitfstntes  ,feroient  mifes  en  frifon  ,  (^  nenfortiroient 
foim  ,  k  moms  que  leurs  Mnris  ne  fayapnt  pour  ellei  dix  Livres  fierling 
far  mois  ;  il  faut  dire  que  cet  ordre  fut  fans  eilet  ,  quoique  le  Pro- 
curcur-General  en  cut  recommande  pariicuUeretnent  Texecution  plei- 
ne  &  entiere.     V07.  ci-deffus  pag.  203. 


LISTE   DES  RECVSANS  ,  &c. 

Fravfois  Comte  de  Rutland  (4.)  Gouverneur  des  Provinces  de 
Lincoln  .  Rutland.,  Northampton,  &  Notti7:gham  ,  Membre  de 
la  Commiffion  dOyer  &  Termiver  (5)  dans  la  Province  d^Torck ^ 
&  Juge  des  Pais  qui  Ibnt  au  Nord  de  la  Tiente. 

Ce  Seigneur  etoic  accule  d'ecre  Papifte  Recufant ,  &  d'avoir 
brave  les  Commiiraires  de  aix  dans  le  North-Riding  (6)  de  la 
Province  ^Xorck  ,  en  ce  qu'immediacement  apres  qu'ils  eurent 
faic  defenfes,  pour  caufe  de  Nonconformice  averee  ,  au  nom- 
nie  Thomas  Fisher  domicilie  dans  la  Seigneurie  de  Hetmsley,  que 
le  Comte  a  dans  la  memeContreedTtfrci', &  lbnTenancier,de 
tenir  Cabaret  a  biere  ,  ce  Seii^neur  lui  en  donna  la  permiltion 
de  f  )n  chef  ,  par  oes  Lettres  en  forme  d'Adte  &  de  Privilege 
figne  d  •  l"a  propre  main  ,  &  muni  du  cachet  de  fes  Armes.  II 
etoit  encore  accule  d  avoir  etabli  dans  cette  meme  Seigneurie  de 
Helm  ley  ,  int:  Ecolc  ouverce  ,  en  faveur  d'un  certain  Roger 
Conyers  ,  Papifte  reconnu  ,  qui  y  donnoit  auparavant,  avec  \x 
permiflion  du  Comte,  des  legons  privees  aux  Enfans  desRecu- 
lans  ,  &  qu  louffrc  a  prefent  que  izs  Ecoliers  n'alTiftent  point 
au  Ciilte  public  :  de  quoi  on  a  deja  porte  plainte  contre  lui  au 
Parlement. 

Le  tres  digne  Vicomte  Dunhar,  Juge  delegue  du  Comte  de 
RuJanJpoMT  la  commilfion  dOyer  &cTerminer ,  dans  les  qiiar- 
tiers  qui  lont  au  Nord  de  la  Trente ,  Commiflaire  des  Rades,  & 
Lieutenanc  du  Roi  du  Ejfi-Riding  de  la  Province  A'Torck. 

Ce  Seigneur  eft  accule  d'etre  Papifte  Recufant  ;  mais  fa  cau- 
fe  a  ete  cvoquce  \  iaCour  du  Banc  du  Roi.  SaFemme,  la  Me- 
re  ,  &  la  plupart  de  fes  paren.i  Ibnt  auffi  accufes  ,  &  meme 
quelques-uns  d'entre  eux  ont  ete  convaincus  de  Nonconformite. 

Guiilamne  Baron  Evre  ,  Membre  de  la  Commiffion  des  Ra- 
des,  dans  VEaft-ludmg,  convamcu  d'etre  Papifte  Recufant. 

Henri  Baron  Abergavenny  (7). 

Jean  Baron  Tenham  (8) 

Edouard  Baron  td^^otton  ,  Tun  des  Commiffaires  des  Rades, 
tres  fuspedt  de  Papisme 

Henn  Baron  Mor  ey  Commiflaire  des  Rades  dans  la  Provincc 
de  Lancajlre,  eft  ires  luspedt  de  Papisme.  Sa  Femme  eftNon- 
conformifte  tout  cuvertemcnt. 

Jean  Baron  Morduunt  ,  Commiffaire  de  Paix,  des  Radcs, 
&  du  Sublide  dan^  la  Provincc  de  Northampton.  11  avoit  ete 
cree  Comte  de  Pererhorogih,  par  Charles  lui-meme,  en  1628. 

Jean  B^ron  St.  J^an  de  Bajinf,  Commandanc  du  Chaceau  de 
Lidley .,  dan:>  la  Province  de  Hamfshire ,  acculb  &  defere  com- 
II  e  Papiftc  Recufant. 

Emanue: ,  Baroi  Scroop ,  Prelidenc  duConfeil  Royal  dans  les 
Provinces  du  Nord  ,  Gouverneur  de  la  Province  &  de  la  Ville 
A'Torck  ,  &  de  la  Vile  de  Ki.gflon  lur  le  HuH;  accufe,  il  y  a 
pcu  de  tems ,  &  concinuanc  neanmoins  a  fe  rendre  cous  les  jours 
fusped  detre  mal  incencionne  pour  la  Religion  etablie  par  les 

Loix  : 

1.  En  n'allant  point  i  rEglife  Cathedrale ,  aux  jours  que  ceux 
qui  Ibnt  precedc  ddiis  fa  Charge  de  Prelident ,  ne  manquoient 
point  de  s'y  trouver. 

2.  En  ne  s'approchant  jamais  de  la  Sainte  Table  ,  aux  jours 
ordinaires,  fortant  meme  publiquement  ces  jours-la  de  rEglife, 
avec  fes  Domeftiques,  candis  que  le  Lord  Maire,  les  Echevins 
&  tous  les  autres  Membres  du  Confeil  y  demeurent  ,  &  y  re- 
^oivent  la  Communion. 

3.  En  ne  fe  trouvant  que  raremcnt  ou  jamais  a  la  cel6bration 
des  jours  de  Jeime  ,  mais  fortant  publiquement  a  cheval  de  la 
Ville  avec  fes  Faucons. 

4.  En  faffant  demettre  de  leurs  Emplois  ceux  qui  font  recon- 
nus  pour  etre  fermes  dans  la  Religion  etablie  par  la  Loi,  ouen 
les  empechant  d'executer  leurs  ordres. 

«:.  En  failant  entrer  des  gens  malintentionnes  dans  la  Com- 
miffion  iSQyer  &  Terminer  ,  &  dans  teis  autres  Emplois  de 
confequence  ,  nonobftant  la  promcfli;  tout-a-fait  contraire  que 
Sa  Majefte  l  faite  lidcflus,  a  fon  demier  Parlement. 

6.  En  refufant  de  dcfarmcr  le  Lord  Eury  ,  quoiqu'il  le  con- 
nuc  pour  un  Recufanc  convaincu  ,  &  que  lesSeigncurs  du  Con- 
feil  lui  en  euflenc  donne  Tordre  expres  &  poficif  par  ecriti  com- 
me  auffi  en  refufant  aux  Commiffaires  qui  devoient  etre  em- 
ployes  a  defarmer  les  Papiftes  Recufans  ,  de  leur  produire  & 
mettre  en  main  les  Lettres  du  Conleii  Prive  expediees  pour  cet 
effet ,  ou  au  moins  de  leur  en  donner  Copie  ,  comme  ils  Ten 

fol- 

(4)  Ce  Gentilhommc  voyagea  beaucoup  dans  fa  jeunefle.  II  vit 
toutes  Ics  Cours  de  r£uiope  ,  eut  le  Ijonheur  d'y  plaire,  &  d'y  £tre 
fort  bien  reqti.  A  fon  retour  en  Anglctcrre  ,  ii  tut  cree  Chcvalier, 
H  loccalion  du  Courouncment  de  Ja(\ues  I,  qui  peu  de  tems  apres, 
lui  donna  TOrdre  de  la  JarTetiere.  11  fut  un  des  Seigneurs  que  le 
Roi  norama  particulierement  pour  ie  iuivre  dans  fon  V^^oyage  d'E- 
cofle;  &  dans  b  fuite,  il  eut  le  commandement  en  Chef  deTEfca- 
dre  qui  fut  envoyee  en  Efpagne  pour  en  ramener ,  &  qui  en  rame- 
na  en  effet  le  Prince  Charies.  Le  Titre  de  Lord  Rtos ,  qui  avoit  ete 
pendant  longtems  djns  fa  Famille  ,  lui  etant  dilpute  par  Guillaumi 
Cecil,  Fils  &  Heritier  A'Elifaieth,  Fille  unique  d'£douard  Comte  de 
Rutland ,  il  obtint ,  la  quatorzieme  annee  du  Regne  de  Jaques  I,  des 
Letties  Pitentes  ,  portant  que  ,  vu  que  1'Impetrant  etoit  en  poireflion 
de  la  Terre  Sc  Baronnie  d'Hiimlakf ',   il   feroit  reconnu  pour  Lord 
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follicitoient ,  &  comme  ceux  qui  ont  exerce  avant  lui  laCharge 
dont  il  eft  revctu ,  ront  toujours  fait  en  pareil  cas. 

7.  En  donnant  ordre  au  Lord  Dunbar  ,  au  Chevalier  Guil- 
laume  Wcth.im  ^  &  au  Chevaiier  Guillaunie  Alford ,  de  viliter  les 
Fortitications  &  les  Magafms  de  Kingfion  lur  le  Hu/I;  ce  qu'ils 
fircnt  feire  par  un  nomme  Kerton  ,  leur  Commis  ,  Recufant 
convaincu ,  &  de  plus  violemment  fusped  d'etrc  un  Pretre  tra- 
vefti. 

8.  En  refufant  d'admettre  Guillaume  Hilliard  ,  Defendeur, 
contre  Ifabelle  Simpfun  ,  Demandereffe  ,  dans  unc  Adtion  de 
Trover  (9) ,  a  prouver,  comme  il  le  dcmandoit,  conformement 
a  la  Loi ,  que  fa  partie  ecoit  une  Papifte  convaincue  d'etre  Re- 
cufante  ,  &  meme  1'ayant  force  a  payer  les  Depens  de  Fln- 
ftance. 

9.  En  ce  que  ,  depuis  le  mois  dejanvicr  1619,  que  ce  Sei- 
gneur  a  pris  poffelTion  de  ceGouvernement,  le  nombrc  des  Re- 
cufans  s'eft  conliderablement  augmente.  En  effet ,  on  voit  par 
les  Regitres  des  Affifes  ,  que  dans  le  feul  quartier  du  Eaft  Ri- 
ding,  il  y  aaujourd'hui  feize  cens  foixante  &  dixRecufanscon- 
vaincus  plus  qu'auparavant ;  ce  qu'on  ne  congoit  point  pouvoir 
venir  d'ailleurs ,  que  de  la  faveur  &  de  la  protcdtion  qu'ils  trou- 
vent  aupres  de  lui. 

Guillaume  Langdale  ,  Ecuyer  ,  convaincu  d'etre  un  Papifte 
Recufant. 

J-ordan  Metham,  Henri  Holm ,  Michel  Tartington  ,  Ecuyers, 
George  Cresivel ,  Thomas  Danby ,  Commiffaires  des  Rades,  tous 
maries  avec  des  Recufantes  ,  &  tous  ayant  ete  mis  dans  cette 
Commiffion  par  l'entremile  du  Lord  Scroop  >  dont  nous  avons 
fait  mention  ci-deffus. 

Ralph  Bridgman,  Tun  de  ceux  qui  ne  communicnt  point. 

Le  Chevalier  Marmaduke  JVeivel  ,  Haronnet,  dcfere  au  pre- 
Cedent  Parlement ,  fa  Pemme  etant  une  Papilte  Rccufante  con- 
vaincuc,  &  perfiftant  ouvertement  dans  fon  opiniatrete. 

Le  Chevalier  Themas  Metham,  i^icutenant  de  Roi ,  intrus  par 
le  Lord  Scroop  dans  la  Commiflton  du  Conleil  des  Provinces 
Septentfionales  ,  dans  celle  A'Oyer  &  Terminer  ,  &  dans  plu- 
fieurs  autres  de  grande  importance  ,  connu  pour  n'avoir  jamais 
communie ,  dont  les  deux  Filles  uniqucs  ont  ete  elevees  dans  la 
Religion  Papifte  ,  &  dont  Tune  vient  d'epoufer  Thomas  Dole- 
man ,  Ecuyer  ,  Nonconformilte. 

Anthoine  Vicomte  Montaigu  {\6) ,  repute  Papifte,  &  cepen- 
dant  Membre  de  la  Commiffion  des  Rades  dans  la  Province  de 
Suffex. 

Le  Chevalier  Guillaume  Wray  Licutenant  de  Roi  ,  &  Colo- 
nel  d'un  Regiment.  Sa  Femme  eft  une  Recufante. 

Le  Chevalier  Edouard  Musgrave ,  le  Chevalier  Thomas  L,amp- 
ieig,  Juges  de  Paix,  &  ^orum  {11). 

Le  Chevalier  Thomas  Savage  ,  Lieutenant  de  Roi  ,  &  Juge 
de  Paix,  dont  la  Femme  &  les  Enfans  font  Recufans. 

Guillaume  Whitmore ,  Commiltaire  du  Sublide.  Sa  Femme  & 
fes  Enfans  font  Recufans 

Le  Chevalier  Ht/gh  Beeflon ,  Commiffaire  du  Subfide.  Sa  Fil- 
le  &  plufieurs  de  fes  Domeftiques  font  Recufans. 

Le  Chevalier  Guillaume  Mafjie ,  Commiffaire  du  Subfide  ,  fa 
Femme  accufee  d"etre  Recufante  ,  &  fes  Enfans  accufes  d'etre 
Papiftes. 

Le  Chevalkr  Guillaume  Courtney ,  ViceGouverneur  des  Mi- 
nes  d'Etaim ,  &  Lieutenant  de  Roi ,  eft  connu  pour  un  Papis- 
te  Recufanr. 

Le  Chevalier  Thomas  Ridley  ,  Juge  de  PaLx.  Sa  Femnie  & 
fon  Fils  aine  font  Recufans. 

Le  Chevalier  Ra/ph  Conyers  ,  Juge  de  Paix.  Sa  Ferame  efl 
Papifte  Recufante. 

J-aques  Lavjjon  Ecuyer  ,  J  uge  de  Paix ,  l'un  des  Comman- 
dans  des  Milices.  Ses  Enfans  font  profeffion  du  Papisme  ,  & 
fes  Domeftiques  ne  communient  point. 

Le  Chevalier  Jean  She//ey  ,  Baronnet ,  &  Guil/aume  Scot  E- 
cuycr,  font  Recufans. 

Jean  Einch,  Ecuyer,  Membre  de  k  Commidion  des  Rades, 
non  convaincu,  mais  n'affi(tant  jamais  au  Service  Divin. 

Le  Chevalier  Guillaume  Mo/ineux ,  Lieutenant  deRoi,  &Ju- 
gc  de  Paix ,  marie  avec  une  Recufante. 

Le  Chevalier  Richard  Houghton ,  Lieutcnant  dc  Roi.  Sa  Fem- 
me  &  quelques-unes  dc  leurs  Filles  (ont  Rccufantes. 

Le  Chevalier  Gui//aume  Norris  ,  General  d'Armee  ,  &  Juge 
de  Paix ,  eft  un  Recufant  connu  &  avere. 

Le  Chevalier  Gi/bert  Ire/and,  Juge  dePaix,  eft  unRecufant. 


Boos  de  H»ml»ke,  en  porteroit  le  nom  gc  le  Titre,  dont  fon  Fils  he- 
riteroit  apres  iui :  mais  il  mourut  fans  iaifler  d'Enfant  mile. 

(f)  Ces  deux  Tcrmes  delignent  une  Commiffion  paniculicre  que  le 
Roi  nonime  pour  jugcr  dans  telli  ou  telle  Province  certaines  Caufes, 
&  fur-tout  les  Caufes  criminelles. 

(6)  Uorth- Riding  eft  le  nom  d'une  dcs  Contrees  qui  font  la  divi- 
fion  de  la  Provincc  iVXorck. 

(7)  II  epoufa  Catherine  ,  Fille  du  Lord  Edouard  Vaux  de  Harrow- 
Jtn ,  qui  etoit  aulfi  un  Papiite  Recufant. 

(8)  Ce  fut  par  lui  que  la  digoite  de  Baron  entra  dans  fa  Fimille. 
On  ne  le  nommoit  que  le  Chevalier  yean  Roper  ,  lorfque  faques  I  la 
lui  confera  ,  le  9  Juillet  1619,  en  recompenfe  du  zele  qu  il  avoit 
montre  pour  la  l<.eine  Zlifabetb  ,  &  cnfulte  pour  lui  ,  ayant  ete  le 
premicr  qui  apres  la  mort  de  cette  Princeffe  ,    ravoit  proclarae  Roi 


Jaques  Anderton,  Ecuyer ,  Juge  de  Paix  ,  &  Tun  des  Rece-     Char- 
veurs  de  Sa  Majefte.     Sa  Femme  ne  communie  du  tout  point,  ^^s  L 
&  fon  Fils  unique  eft  un  grand  Recufant,  qui  veut  bien  palfer 
pour  tel. 

Edouard  Cris-we//  Ecuyer,  Juge  dePaix,  marie  avec  une  Re- 
cufantc. 

Eduard  Rigby ,  Ecuyer,  Secretaire  de  la Couronne ,  fuge  de 
Paix  ,  eft  bien  lui-memc  un  verirabie  Membre  de  lEglife  An- 
glicane,  mais  fa  Femnie  &  fes  Filles  loni  Papiltes  Recufin;es. 

Jean  Parker ,  Commiffaire  General  de  la  Province  ,  fuspecl 
d'ccre  un  Recufant. 

George  Ire/and,  Ecuyer  ,  Juge  de  Paix,  marie  avcc  une  Pa- 
pifte  Recufante. 

Jean  Prefon  Ecuyer,  Officier  des  Forets  de  Sa  Majefte  dans 
la  Province  de  Wefmor/and ,  eft  un  Recufant  connu. 

Thomas  Covi/  ,  Ecuyer  ,  Gouvcrneur  des  Prifons  ,  Juge  de 
Paix,  &  §luorum.    Sa  Fille  mariee  eft  ime  Rccufaiite. 

Le  Chevalier  Cuthberi  Ha/fa/,  Juge  de  Paix.  Sa  Femme  eft 
Recufanre. 

RichardShearburn,EcujcT  ,  Juge  dcPaix.  Sa  Femme  c£zNok~ 
Co7iformifle ,  fon  Fils  auffi,  &  \\ii-mcme  t&.  Non-Refdent . 

Le  Chevalier  George  Hennage,  &  le  Chevalier  Eranfois  Met- 
calf,  Robert  Thoro/d ,  Anthoine  Munjon  &  Guil/aumc  Dalltfnn, 
Ecuyers,  tous  Membres  de  la  Commiffion  des  Rades  ,  &  tous 
juftement  fuspefts  d'etre  Papiftes  Recufans. 

Le  Chevaiier  Henri  Spi/ler ,  Membre  de  la  Commiffion  pour 
Middlefex  &  Weftminfter,  &  Lieutenant  de  Roi  ;  &  Va/entin 
Saunders ,  Ecuyer,  Tun  des  fix  Secretaires  ,  font  tous  les  deux 
violemment  foup(,-onnes  d'uV0ir  de  forc  mauvais  fcntimcns  pour 
la  Religion  etablie  par  les  Loix  de  TEtat. 

Le  Chevalier  Char/es  Jones ,  Licutenant  de  Roi,  &.  Juge  de 
Paix  j  George  Mi/burn,  Ecuyer,  Juge  de  Paix  ;  Edouard  /.  or- 
gan  ,  Ecuyer  ,  font  tous  les  trois  maries  avec  des  Femmes  Pa- 
piftes  Rccufantes ,  &  qui  continuent  a  Tetre  ouvertement. 

Gni/laume  Jones ,  Lieutenant  de  Roi  ,  &  Juge  de  Paix.  Sa 
Femme  fuspeite  d'etre  une  Papiite  Recufante. 

Jean  Vaughan,  Capitaine  de  Cavalerie,  fuspedt  de  Noncon- 
formite. 

Be7ioit  Ha//,  Receveur  &  G<-and-Maitre  de  la  Duche  de  Lan- 
caftre;  lui  &  fa  Femme  fdnc  PapiftesRecufans. 

Le  Chevalier  Tljomas  Brude/te/,  Baronet,  Lieutenant  deRoi 
eft  un  Papifte  Recufant. 

Cuthbert  Heron  ,  Ecuyer  ,  Sherif  de  la  Province  de  Nort- 
humberland,  JugedePaix,  marie  avec  une  Nonconformifte. 

Le  Chevalier  Guil/aume  Se/by  ,  le  jeune,  Juge  de  Paix,  ma- 
ric  avec  une  Nonconformifte. 

Jean  Canning ,  Juge  de  Paix ,  fa  Femme  eft  foupgonnee  d'e- 
tre  une  Recufante. 

Le  Chevalier  Ephram  Widdrington ,  Juge  dePaix,  eft  foup- 
gonne  d'ctre  un  Recufmt. 

Le  Chevalier  Thomas  Rida/l,  Juge  dePaix.  SaFemme  &  fon 
Fils  aine  font  ouvertement  Recufans. 

Jeati  Widdriiigton  ,  Ecuyer  ,  qui  fortit  de  la  Province  de 
Northumberland  avant  que  la  Proclamation  de  Sa  Majefte  fiit 
publiee,  eft  a  prelenc  a  Londres ,  &  bien  loin  d'avoir  ete  eloi- 
gne  du  Confeil ,  il  a  ordre  de  s'y  trouver  ,  &  s'y  trouve  en  ef- 
fct  to  js  les  jours. 

Le  Chevalier  Rtf^pr/  Pierpoint ,  Juge  de  Paixj  fa  Femme  eft 
une  Recufante. 

Le  Chevalier  Antlioine  Brown ,  Juge  de  Paix  ,  regarde  com- 
me  Recufanr ,  mais  non  encore  convaincu  de  Feure. 

Le  Chevilier  Henri  Beddingfie/d,  Lieutenant  de  Roi,Jugede 
Oyer  &  Terminer  ,  Tun  des  Commiflaires  des  Rades  ,  Jugc  de 
Paix,  &  Capitaine  d'Infanterie  :  felon  les  Informations  qu'on  a 
prifes,  ni  fi  Femme,  ni  aucun  de  fes  Enfans  ne  vont  a  rEglife. 

Tho7nas  Sayer  ,  Capitaine  de  Cavalerie.  Sa  Femme  ne  vienc 
point  a  rEglife. 

Le  Chevalier  Thomas  Te/verton,  Baronnet,  &  Juge  de  Paix, 
n'eft  point  fuspedt  lui-meme  d'etre  Recufant ,  mais  lon  Fils  ai- 
ne  ,  &  une  de  fes  Filles  ,  font  connus  pour  tels  de  tout  le 
monde. 

Le  Chevalier  He^iri  Mine  ,  Juge  de  Paix  &:  ^orum.  Per- 
fonne  ne  1'ajamais  vu  commun;er,ni  lui,  ni  fa  Ftmme  ni  (ts 
Filles;  &  ils  ont  tous  6t6  accufes  aux  Affifes  ,  de  Nonconfor- 
mite. 

Robert  Warren  ,  Secretaire  ,  &  Tun  des  Juges  de  PaLx ,  tres 
juftement  fuspedt  de  Nonconformite. 

Ld 

d'Anglcterre  dans  la  Province  de  Kent. 

(9)  S'il  y  avoir  Drovcr  ,  il  pourroit  s'agir  de  quclque  B^tail ;  car 
Drovir  Ugnitie  ConUucltur  de  Beiail.  iMais  il  y  a  Tro.er  ,  gc  j'avoue 
quc  jc  nc  fai  ce  que  c'eft. 

(10)  Marie,  Mere  dc  ce  Lord  ,  etoit  fiUe  du  Chevalier  .GmllaHme 
Dormer  d' Ethorp  ,  dans  I.i  Province  dc  Buckingham  ;  8c  fa  Femrae  e- 
toit  fillc  de  Thomas  .Snchville  Ecaycr  de  Dorfet. 

(11)  Mot  Latin  ,  qui  lignifie  Deiquets  ,  &  qui  reit  a  defigner  que 
ccux  a  qui  on  rapplique  ,  lont  du  plus  nombrcux  Parti.  Ce  Parti 
lui-menie  eft  nomme  ^uorum.  Ainli  ,  ou  dit  ,  que  dans  une  Com- 
pagnie  dc  vingt  Perfonues  ,  il  fuffit  qu'il  y  en  ait  onic  dun  meme 
fcntiment  ,  pour  former  un  ^uortim  ,  c'eft-8-dire  quc  ce  nombre 
fuffit  pour  prononcer,  &  poui  conclurre. 

Cc  3 


ABREGE'     HISTORiaUE 
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C  H  A  R-  Le  Che valier  Benjami»  Tichhurne  ( i ) ,  Baronet ,  Membre  de  la 
LEs  1.  Commiflion  d^Oyer  &c  Terminer ,  Juge  de  Paix  ,  Lieutenant  de 
Roi ,  &c  Tun  des  Commiffaires  du  Subiide.  • 

Le  Chevalier  RicharJ  Tichburne  (2) ,  Juge  de  Paix.  Sa  Fem- 
me  a  ete  accuiee  aux  dernieres  Afliles  ,  de  n'etre  point  allee  a 
TEglife    pendant  deux  mois  de  fuite. 

Le  Chevalier  Jean  Gage  ,  (qui  a  epoufe  un  tres  riche  parti, 
favoir  FSndope  ,  Fille  de  Conyers  Darcy  ,  Comte  de  Rivers) 
eft  un  Papifte  Recufant. 

Le  Chevalier  Jean  Guldeford,  &  le  Chevalier  EdouardFran' 
cois.     Leurs  Femmes  ne  vont  du  tout  point  a  rEglife. 

EdouardGage,  Ecuyer,  CommiflTaire  des  Rades  ,  eft  un  Pa- 
pifte  Recufant. 

Thomas  Middlemore ,  Commiflaire  des  Rades,  ne  va  jamais  a 

1'Eglife. 

Jaques  Rol/s    %  Commiflaires  des  Rades ,  font  deux  Papiftes 

Guillaume  Scot  /Recufans. 

Rohert  Spiller   On  ne  le  voit  jamais  a  TEglife. 

Le  Chevalier  Henri  Guildford ,  Commiflaire  des  Rades  &  des 
Pirateries  ,  Jean  Thatcher  ,  Ecuyer,  Commiffaire  des  Rades, 
convaincus,  ou  violemment  fuspedls. 

Le  Chevalier  Richard  Sandford  ,  les  Sieurs  Richard  Breiuth- 
•wait  &  Gawen  Brewthirait ,  Ecuyers.  Leurs  Femmes  font 
ouvertement  Recufantes. 

Le  Chevalier  Guillaume  Aubrey ,  Juge  de  Paix  ,  connu  pour 

Recufant. 

Rees  Guillaume,  Juge  de  Paix.  Sa  Femme  a  ete  convamcue 
d'ctrc  Recufante,  &  fuivant  les  informations ,  fes  Enfans  font 
eleves  dans  la  Religion  Papifte. 

Le  Chevalier  Jean  Coney, }ugs  dePaix,  &  Lieutenant  deRoij 
fa  Femme  eft  ouvertement  Recufante. 

Mori,a>i  Voyle ,  Ecuyer ,  Juge  de  Paix.  Sa  Femme  eft  accufee  de 
naller  jamais  a  l'EgIife,  fans  qu'on  ait  encore  des  preuves  qu'el- 
le  foit  Papifte  Recufante. 

Jean  Warren ,  Commandant  des  Milices.  Un  de  fes  Fils  eft 
fuiped  de  Papisme. 

T  R  ET  S.    Voyez,    EMTRVNTS. 

PRIVILEGES.  Voyez  INVENTIONS. 

PRIVILEGES  D'IMPRIMER.   Voyez,  LIVRES. 

FROTECTIO  N  S. 

1.  Lettres  de  Protedion  accordees  par  Sa  Majefte  a  Arthur 
Besuiicks  de  Spelmonden  dans  laProvince  deKent,  pour  le  met- 
tre  lui  &  tous  ceux  qui  fe  font  engages  pour  lui ,  de  meme  que 
leurs  Maifons ,  Terres ,  EfFets ,  &c.  a  couvert  des  pourfuites  de 
leurs  Creancicrs.   Donne  a  Oxford  le  i2d'Aout  1625.  Page  178. 

2.  Autre  Proteftion  de  la  meme  nature  ,  mais  pour  une  an- 
nee  feulement  ,  accordee  a  Dame  Anne  Molineux ,  le  29  No- 
vembre  1625.  A  Reading.  Page  232. 

Cette  Protedtion  eft  une  continuation  de  celle  que  le  feu  Roi 
avoit  accordee  aulfi  pour  une  annee  a  cette  meme  Dame ,  afin 
quelle  pOt  fe  mcttre  en  etat  de  payer  fes  Creanciers ,  par  la  ven- 
te  de  ceriaines  Terres  qu'el!e  avoit  recouvrees,  apres  avoir  effuye 
un  long  proces  &  de  grands  fraix. 

3.  Proteftion  pour  une  annee  accordee  pour  les  memes  fins, 
au  Chevalier  Henri  Goodyere  de  Polesivorih  ,  dans  la  Province 
de  Warwick  le  y  Mai  1626.  AWeftmmfter.  Page^S^.. 

II  avoit  reprefente  qu'il  avoit  contradte  de  grandes  Dettes  au 
Service  ,  Sc  pour  foutcnir  avec  honneur  le  pofte  qu'il  avoit 
eu  de  Gentilhomme  de  la  Chambre  du  feu  Roi,  &  de  Sa  Ma- 
jefte  regnante. 

4.  Protedtion  de  la  meme  nature,  accordee  au  Chevalicr  Gcor- 
ge  Rivers,  a  Richard  Amhurfte ,  Avocat  ,  &  a  Edouard  Lind- 
fey  ,  Ecuyer  ,  qui  fe  lont  rendus  Cautions  de  Richard  dernier 
Comte  de  Dorfet ,  envers  fes  Creanciers.  A  Weftmiiifter  le  29 
luin  1626.  Page  722. 

5.  Protcdtion  accordee  a  Jean  Smith,  Citoyen,  &  Pelletier 
de  Londres  ,  pour  continuer  ,  comme  auparavant  ,  fon  Com- 
merce,  &c.  fans  pouvoir  etre  inquiete  par  fes  Creanciers  pen- 
dant  toute  une  annee.    A  Weftminfter  le  30  Juin  1626.    Page 

724. 

6.  Protedtion  pour  la  meme  fin ,  accordee  a  Guillaume  Mur- 
ray,  Comte  de Tullibardin ,\t  7 d'Od:obre, a Weftminfter  1626. 
Page  765. 

7.  Autre  accordee  a  Bray  Ayleiuorth ,  le  14  d^Oftobre.  Pa- 

ge  767. 

8.  Pareilles  Lettres  accordees  pour  fix  mois  feulement  a  Ri- 
chard  Comte  de  Desmond,  le  6  Novembre  1626.  A  Weft- 
minlter.  Page  785. 

9.  Pareilles  Lettres  accordees  au  Chevalier  Jean  Townshend, 
&  a  fes  Repondans,  le  4  Janvier  1627. 

(i)  Pendant  qu'il  etoit  Sherif  ,  il  proclama  avec  tant  de  zele  Ja- 
ques  l  Roi  d'Angleterre,  que  ce  Prince  lui  confera,  en  recompenfe, 
1  lui,  Ika  fes  quicre  Fils ,  la  Dignite  de  Chevalier.  Sa  Majefte  l«i 
fit  aulTi  un  Don  de  Winchefter  ,  pour  lui  8c  pour  fes  Heriticrs  a  ja- 
mais  ;   !i<  avec  cela  ,   d'une  Penfion  annuelle  de  cent  Iwres  fterling 


Ces  Lettres  portent  ,  que  Tlmpetrant,  n'ayant  pu  encore  le  Char- 
faire  payer  des  grandes  fommes  qu'il  a  pretees  a  plufieurs  de  ceux  '-ss  L 
qui  ont  follicite  &  obtenu  du  feu  Roi  des  Odrois  &  des  Pri- 
vileges,  il  fupplioit  Sa  Majefte  ,  en  confideration  de  fon  etatj 
comme  auffi  de  TafFaire  importante  a  laquelle  il  travailloit  pour 
fon  fervice  ,  de  vouloir  prolonger  d'une  annee  la  Protedlion 
qu'il  avoit  obtenue ,  &  qui  expiroit.  Les  Seigneurs  du  Confeil 
dont  il  etoit  connu  ,  prierenc  eux-memes  le  Roi  de  lui  accor- 
der  fa  demande. 


RECUSANS. 


REMISSION. 


R    E     V 


Voyez 

P  R  E  T  R  E  S. 

Voyez 

P  A  R  D  0  N. 

E    N 

U    S. 

bus  le  Petit  Seau  ,   &  adreffee 

au 

1.  «...ommulion  expedn 
Grand-Treforier  ,  au  Chancelier  &  au  Vice-Treibrier  de  l'E- 
chiquier ,  pour  prendre  la  Reverfion  des  Fiefs  Servans ,  Terres, 
Heritages  ,  &c.  qui  appartiennent  a  Sa  Majefte  ,  en  annuUant 
pour  cet  effet  tous  Baux  &  Odtrois  qui  en  ont  ete  faits  ,  foit  a 
terme  precis ,  foit  a  vie  :  &  pour  affermer  ces  Biens-la  a  d'au- 
tres  Perfonnes ,  a  terme  de  vingt  &  un  ans ,  ou  de  moins  ,  ou 
a  vie ,  moyennant  une  certaine  Finance.  Donne  a  New  Sarum, 
le  20  Odtobre  1625.  Page  214. 

2.  Ordre  donne  au  Garde  du  Grand  Seau,  pour  affermer  les 
Douanes  &  les  Impots  au  Chevalier  Jean  JVolftenholme  ,  au 
Chevalier  Maurice  Ahbot  ,  a  Henri  Gar-waie  ,  &  a  Abraham 
Jacoh ,  Ecuyers.  Donne  fous  le  Cachet ,  a  Whitehall  le  14  A- 
vril  1626.  Page  674. 

3.  Commiifion  donnee  par  le  Roi,  &  fon  Confeil,  aux  Of- 
ficiers,  Commis,  &c.  qui  font  employes  aux  Bureaux  des  Re- 
venus  de  Sa  Majefte,  de  lever  les  Droits,  Taxes ,  &Imp6ts  or- 
dinaires  fur  les  tffcts  &  les  Marchandifes  ,  quoique  non  autori- 
fes  par  aucun  des  deux  deraiers  Parlemens.  A  Weftminfter  lc 
26  Juillet  1626.  Page  737. 

Comme  le  Roi  n'avoit  pu  obtenir  de  Targent  de  fes  Parle- 
mens,  qu'a  des  conditions  qu'il  ne  fe  foucioit  point  d'executer, 
il  fe  crut  en  droit  d'en  lever  de  fa  propre  autorite,  pour  fournir 
au  preffant  befoin  qu'il  en  avoit. 

4.  Proclamation  par  laquelle  le  Roi  notifie  a  tous  fes  Sujets 
la  refolution  qu'il  a  prife  de  donner  a  fes  Revenus  un  etat  fixe 
&  certain  ,  foit  en  affermant  fes  Domaines  ,  &  fes  Fiefs ,  foic 
en  les  alienant ,  pour  un  tems ,  ou  pour  toujours  ,  moyennant 
une  Redevance  proportionnee  &  annuelle.  Donne  a  Nonfuch 
le  16  Aout  1626,  Page  741. 

Ce  Projet  fut  entierement  abandonne  ,  a  caufe  que  ce  qu'il 
auroit  produit  pour  le  tems  prefent  ,  ne  pouvoit  que  rendre, 
pour  Tavenir,  la  Couronne  tres  pauvre ,  par  la  diminution,  &; 
prefque  raneantiffement  des  Revcnus  qui  y  ont  ete  affedies. 

^.  Commiflion  donnee  au  Comte  de  Martborough,  Treforier- 
General,  au  Duc  de  Buckingham,  Grand-Amiral  d'Angleterre, 
&c.  pour  vendre  en  Fief  i.  perpetuite ,  ou  affermer,  foir  a  ter- 
me  precis,foit  a  vie , certaines  Terres  appartenant  a  Sa  Majefte. 
La  date  en  eft  du  15  Septembre  1626.    A  Weftminfter.    Page 

755- 

6.  Pareille  Commiflion  du  25  Odtobre  de  cette  meme  annee. 

Page  771. 

7.  Declaration  de  la  refolution  queSaMajefte  a  prife  de  ven- 
dre  en  Fief  a  perpetuite  ,  certaines  Seigneuries,  Terres,&c.  dc 
la  Couronne ,  a  telles  perfonnes  ,  qui  en  conviendront  du  prix 
avec  les  Commiffaires  du  Roi ,  nommes  &  autorifes  pour  cela. 
AWeftminfter  le  6  Novembre  1626.  Page  786. 

8.  Commiffion  donnee  au  Chevalier  Jean  Walter,  Prefident 
de  la  Cour  de  TEchiquier,  &  a,  &c.  pour  faire  &  paffer  les 
Tranfports  des  Seigneuries,  &c.  Le  8  Novembre.  Page  790. 

9.  Commiffion  donnee  au  Comte  de  Marlborough  ,  Trefo- 
rier-General ,  &  a  &c.  pour  rechercher  &  examiner,  par  quels 
moyens  les  revenus  du  Roi  pourroient  etre  augnientes.  A  Weft- 
minfter  le  5  Decembre  1626.  Page  806. 

Les  principaux  de  ces  moyens ,  que  les  Membres  de  cette 
Commiilion  devoient  examiner,  confiftoient  dans  les  Queftions 
fuivantes. 

I.  Quels  Bois  etoient  propres  a  couper,  quelles  Forets  a  ab; 
battre,  &  quels  Parcs  a  rompre. 

II.  Quelles  Penfions  ,  &  quelles  Payes  pouvoient  fouffi-ir 
quelque  diminution. 

III.  Quel  delai  on  pourroit  fixer  dans  la  fuite  aux  Vaffaux, 
pour  rendre  leur  Foi  &  Hommage  ,  enforte  qu'il  s'y  trouve 
du  profit  pour  Sa  Majefte,  &  de  la  commodite  pour  eux. 

IV.  Quels  Titres  de  Tenemens  peuvent  etre  changes,&  les- 
qiiels  d'entre  ces  Titres  peuvent  etre  charges  de  payer  une  dou- 
ble  Rente  fonciere  ,  &  les  Finances  pour  la  jouiflance  &  rula- 
ge  des  Fieft. 

V.  Lequel  feroit  le  plus  avantageux  ,   ou  d'afFermer  les  Do- 

mai- 

pendant  fa  vie ,  Sc  celle  de  Kichard  fon  Fils.  II  etoit  Gentilhomme 
de  k  Chambre  du  Roi  ,  qui  Thonora  fouvent  de  fa  prefence  Royale 
a  Tickiorne.  Enfin ,  apres  avoir  ete  Depute  au  Parlement  par  la  Pro- 
vince  de  Hampflure ,  il  fut  eleve  a  la  Di^nite  de  Baronet  ,  dont  il  ne 
jouit  guere  plus  d'un  an ,  8c  qui  palTa  a  fon  Fils  aine. 


PES    ACTES    P  U  B  L  I  C  S    D'A  N  G  L  E  T  E  R  R  E. 


C HA  R-  maines  de  Sa  Majefte  pour  un  terme  precis ,  ou  pour  la  vie  des 
1.  E  s  I.  Fermiers  ^  ou  bien  dc  les  bailler  en  Fief  a  perpetuite  ,  moyen- 
nant  des  Redevances  &c  desRentes,  qui  augmentent  les  revenus 
de  laCoLironne,  &  une  fomme  d'argent  payable  fur  le  champ, 
pour  la  Finance  qui  nous  en  eft  due :  &  de  quelle  maniere  tout 
cela  doit  etre  menage. 

VI.  Quels  fonc  les  Officiers  &  Commis  des  revenus  du  Roi, 
que  Ton  pourra  le  plus  commodement  retrancher. 

lo.  Commiflion  donnee  fous  le  Petit  Sceau  a  ^rtf /«  Comte 
de  Marlhorougb  ,  Grand-Trelbrier  d'Angleterre,  &  au  Cheva- 
lier  Richard  Wefion  ,  Chancelier  &  Vice-Treforier  de  TFchi- 
quier ,  &c.  par  laquelle  Sa  Majefte ,  apres  avoir  declare  qu'el- 
le  approuve  &  ratifie  a  pur  &  a  plein ,  tant  les  Contrats  d'Alie- 
nation  pour  toujours,  que  lesContratsu  feime  pour  certain  tems, 
de  certaines  Terres ,  Seigneuries ,  &c.  de  fon  Domaine ,  les  au- 
torifc  a  expedier  tels  Ades,foit  deTranfport,  foit  deRenoncia- 
tion  ,  neceflaires  pour  la  furete  de  ceux  qui  ont  afferme  ou  ac- 
quis  des  Biens  de  !a  Couronne,  dans  le  tems  que  Sa  Majefte  n'e- 
toit  que  Prince  de  Gatles.  A  Weftminfter  le  14  Odtobre  1627. 
Fage  943.  ^ 

•  II.  Commiflion  donnee  a  Jaques  Comte  de  Marlhorough , 
Treforier-General  d'Angleterre  ,  au  Chevalier  Richard  Wefion, 
Chancelier  &  Sous-Treforier  de  rEchiquier  ,  au  Chevalier 
Humpbrey  ./^/«/,Chanceiier  de  la  Duche  de  Lancafire,  pour  les 
autorifer  a  vendre  &  a  affermer  fes  Maifons  &  Terres  Sei- 
gneuriales ,  Chateaux ,  Fiefs,  &c.  au  prix  dont  ils  pourront  con- 
venir ,  Ibit  avec  les  Aquereurs ,  foit  avec  les  Preneurs  des  Baux , 
&  d'cn  pafler  les  Adles  authentiques  ou  dalienation  ,  de  renon- 
ciation,  &  de  tranfport,  ou  de  ferme,  &c.  AWeftminfterle 
I  Decenibre  1627.  Page  952. 

II  fe  trouve  ,  page  1053,  une  femblable  Commiflion  du  20 
Septembre  1628. 

12.  Commifllon  donnee  z\ixOatv3\\e\sRaphaelHopton,Hen- 
ri  Berkley ,  Rohert  Pbellips ,  Edouard  Rodney  ,  a  Tbomas  Pf^ind- 
ham,  Edouard  Popham ,  Ecuyers,  &  autres  Gentilihommes  de 
la  Province  de  Somerfet ,  pour  leur  donner  le  moyen  &  le  pou- 
voir  de  mettre  en  execution  le  projet  &  le  deflein  que  le  feu 
Roi  avoit  forme  de  fecher  ,  d'enclorre ,  de  partager  &  de  cul- 
tiver  le  Marais ,  nomme  Sedgmore ,  qu'il  avoit  dans  ladite  Pro- 
vince.  A  Weftminfter  le  18  Juillet  1628.  Page  1031. 

II  eft  dit  dans  cette  Commiflion ,  que ,  pendant  le  Regne  pre- 
cedent ,  les  Comtes  de  Pemhroke ,  &  de  Nortbampton ,  les  Che- 
valiers  Jean  Davies  ,  Jean  Stawel ,  Jean  Strangewaies ,  Tho- 
mas  Thinn  ,  George  Horfey  ,  Edouard  Hext  ,  Pierre  Vanlore , 
Jean  Hatiman  ,  d'tin  commun  accord  avec  Jean  Mallet  ,  Ri- 
chard  IVarr  ,  Akxandre  Dyer  ,  T/Mmas  Muttlebury  ,  Walter 
Long  &  Andre  Whittivgton ,  Ecuyers,  Seigneurs  &  proprietai- 
res  des  Terrcs  &  Biens  ,  qui  joignent  ledit  Marais,  &  preten- 
dant  y  avoir  droit  de  Communes  pour  le  paturage  de  leuisBes- 
tiaux  &  des  Beftiaux  de  leursTenanciers,  avoient  ires  humble- 
ment  fupplie  le  feu  Roi  de  vouloir  bien  ,  au-lieu  de  ion  plein 
droit  fur  tout  le  Marais  ,  en  accepter  quatre  mille  acres  delFe- 
chees  ,  comme  une  reconnoiflance  de  la  refolution  qu'il  avoit 
prife ,  &  de  la  permifllon  qu'il  auroit  donnee  de  le  mettre  a  fec, 
&  de  ie  partager  a  diverfes  perfonnes  pour  ecre  cultive  &  ren- 
du  fertile.  Sur  quoi  il  avoit  envoyc  fur  les  lieux  Bemardjobn- 
fon,  &  Jean  Phelps,  deux  de  fes  plus  habiles  Ingenieurs,  pour 
examiner  le  Tcrrein  &  en  prendre  la  jufte  mefure. 

L  A    ROCHELLE. 

I.  Infiru6lions  donn^es  a  Henri  Comte  de  HoUand  ,  Capitaine 
aux  Gardes  ,  cf^  au  Cbevalier  Dudley  Carleton  ,  Vice-Grand- 
Maitre  de  la  Maifon  du  Roi  ,  lorfqu'ils  alloient  etre  envoy^s  au 
Roi  Tres  Chritien  ,  en  qualit(f  i Amhajfadeurs  Extraordinaires 
de  Sa  Majefie  Britannique.  A  Hamptoncourt  le  30  Decemhre 
1625.   Page  256. 

II  leur  etoit  enjoint  de  folliciter  inftamment  le  Roi  Tres 
Chretien  de  donner  la  Paix  a  fes  fideles  Sujets  Proteftans.  Pour 
cet  effet,  ils  dcvoient  lui  reprefenler  avec  force,  d'abord,  que 
ce  grand  Corps  compofe  de  tant  de  perfonnes  de  la  plus  haute 
naiflance  ,  de  tant  de  bons  Gentilshommes  ,  d'excellens  Offi- 
ciers ,  de  braves  Soldats ,  de  tant  d'honnetes  gens  ,  Bourgeois , 
Negocians,  ArtifanSjLaboureurs,  menu  Peuple,  outrelesFem- 
mes  &  les  Enfans  ,  en  implorant  avec  touce  la  foumiffion  & 
tout  le  refpedt  poffibles,fa  Juftice,fon  Equite,faGrace,ne  lui 
demandoient ,  ne  le  fupplioient  que  de  leur  laiifer  Texercice  pai- 
fible  de  la  Religion  dans  laquelle  ils  ont  ete  eleves ,  &  qu'ils  ont 
publiquement  profeflee  fous  la  foi  &  ibus  la  proteftion  des  E- 
dits  qui  leur  ont  ete  accorde-  &  confirmes  par  ies  Ancetres  de 
glorieule  memoire  ;  Ancetres  ii  grands ,  li  clemens ,  ii  fages ,  fi 
heureux ,  &  auxquels  ce  Corps  de  Reformes  a  donne  des  preu- 
ves  fi  conftantes  &  fi  fignalees  d'une  fidehte  inviolable  ,  &  du 
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plus  parfait  devouement:  a  quoi  lesdits  Ambafladeurs  Extraor- 
dinaires  ne  manqueront  point  d'ajouter  ,  que  plus  Sa  Majefte 
Tres  Chreticnne  donnera  gracieufement  &  promtement  la  J-^ai.": 
a  fesSujet^Proteftans,  c'eft-a-dire  une  Paix  oii  ils  trouvent  leur 
furete ,  entant  qu'elle  fera  congue  ,  cxecutee  &  maintenue  dans 
les  terrres  dcsArticles  qui  leur  ont  cte  accordes  ci-devant,  plus 
cette  Paix  fera  dans  ces  termes ,  &  plus  grande  en  iera  leur  gra- 
titude,  commeaufli  plus  grands  en  feront  les  fruits  que  Sa  Ma- 
jcfte  recueillera  de  leur  2.ele  ,  &  dc  kurs  fervices.  Car  leurs 
cr'aintes  etant  diffipees  &  les  difFerens  tcrmines,  rien  ne  les  em- 
pechera  de  s'employer  de  toute  leur  force  a  lexecution  des  or- 
dres  de  leur  Souverain ,  qui  de  fon  cote  pourra  tourner  en  tou- 
te  liberte ,  lon  attention ,  les  armes ,  &  fes  trefors  a  Texecution 
de  fes  julles  &  glorieux  Projets. 

Ces  Miniftres  devoientjOutre  cela  &  pardefTus  tout,  bien  ob- 
ferver  les  traitemens  que  le  Roi  faifoit  aux  Proteftans  de  fon 
Royaume,  &  les  arrangemens  qu'il  prenoit  contre  la  Rochelle. 
Que  s'ils  s'appercevoient  qu'on  eut  forme  le  delTein  de  Taffie- 
ger,  ils  devoient  par  leurs  Difcours,  leurslnfinuations,  &  leurs 
Intrigues,  travailler  a  faire  diffcrer  cette  Entrepriie  ,  a  obtenir 
meme  qu'on  levar  le  Blocus  de  cette  Vilie ,  ou  du  moins  qu'on 
ne  la  lerrat  point  de  fi  pres  j  afin  qu'elle  piit  recevoir  du  fecours 
dans  fon  beibin.  Ceft  pourquoi  il  leur  etoit  encore  tres  forte- 
nient  reconimande  de  s'informer  a  fond  du  veritablc  ctat  de  !a 
Rochelle  ;  combien  il  s'y  trouvoit  de  gens  propres  a  porter  les 
armes  ,  quelle  quantite  de  Munitions  de  bouche  &  de  Guerre; 
&  quellcs  precautions  on  y  prenoit  pour  prevenir  les  divifions, 
les  cabales,  la  corruption :  comme  auffi  combien  les  Reformes 
duRoyaume  pourroient  mettre  deTroupes  fur  pie  par  terre,(bic 
pour  faire  lever  le  Siege  ,  Ibit  pour  harceler  les  alliegeans  :  & 
enfin  ,  qu'eft-ce  qu'ils  pourroient  ofllir  a  Sa  Majefte  Britanni- 
que  pour  Tengager  a  entrer  dans  une  Guerre  ouveite  pour  leur 
defenfe. 

Qiie  s'il  fe  trouvoit  que  !e  Roi  dc  France  fiit  dans  la  dispo- 
fition  de  donner  cette  Paix  ;  en  ce  cas-la  ,  nos  Ambafladeiirs 
etoient  charges  par  leurs  Initruftions  de  faire  tout  ieur  pollible 
pour  perfuader  les  Reformes  de  Taccepter  a  des  conditions  rai- 
IbnnalJles  ,  leur  offirant  d'en  etre  eux-memes  les  Negociatcurs , 
&  les  afliirant  que  Sa  Majefte  Britannique  faifoit  tant  de  cas  de 
leurs  Perlbnnes,  &  s^intereflbit  fi  forc  en  leur  furete  &  en  leur 
caufe,  qu'il  etoit  pret  a  fe  rendre  le  Mediateur  du  Traite  j  com- 
me  aufli  a  les  affifter  de  touces  fes  forces,  ii  la  Paix  alloit  ne  pas 
fe  faire  ,  &  qu'en  vouliit  ufer  de  violence  contre  eux  &  les 
poufler  a  toute  outrance.  Sur  quoi,  cependant,  nos  Miniftres 
devoient  leur  bien  reprefenter,  que  ce  fecours  quel  qu'il  fiit,ne 
pouvant  manquer  de  foulever  contre  Sa  Majefte  Britannique, 
non  feulement  la  France ,  mais  l'Efpagne  &  tout  le  Parti  Catho- 
lique  Romam  ,  i!  falloit  que  les  Reformes  declaraflent  precile- 
ment,  combien  de  Tioupes  ,  &  combien  de  Vaifleaux  ils  fe- 
roient  en  eiat  de  fournir ,  &  quellc  afllirance  ils  pourroient  lui 
donner  que  cet  armement  feroit  employe  a  fon  ufage  &  fous  fes 
ordres. 

Enfin  nos  Ambafladeurs  etoient  charges  de  confulter  avec  les 
Reformes  ,  iur  les  moyens  &  fur  les  raiions  les  plus  propies  a 
teprefenter  au  Roi  de  France  ,  &  a  lui  faire  bien  fentir  par  la 
codiparailbn  du  tems  prefent,  avec  les  efforts  &  les  delTcins  de 
!a  Ligue ,  ious  les  Regnes  d'Henri  IH  &  d'Henri  IV,  combien 
il  feroit  dangoreux  pour  Sa  Majefte  d'extirper  la  Reformation 
dans  fon  Royaume. 

2.  Commiffion  qui  etablit  le  Duc  de  Buckingham ,  Amiraldc 
la  Flotte  ,  &  Commandant  en  Chef  les  Troupes  qui  y  feront 
embarquees  pour  !e  recouvrement  du  Palatmat  ,  &  pour  etre 
conduites  &  employees  ,  conformement  aux  Inftrudlions  parti- 
culieres ,  qu'il  recevra  fignees  de  la  propre  main  de  Sa  Majefte. 
Donne  a  Weftminfter  le  14  Mai  1627.  Page  892. 

Cette  Commiffion  donnoit  pouvoir  au  Duc  de  punir  ,  felon 
les  Lo;x  Militaires,  ou  de  recompenfer  de  la  dignite  de  Chcva- 
lier  ,  les  Perfonnes  de  cet  armement  qu'il  jugeroit  l'avoir  mc- 
rite. 

3.  Autre  Commiffion  qui  donne  pouvoir  au  Duc  de  punir, 
felon  les  Loix  Militaires,  expediee  le  premier  de  Juin  de  la  me- 
me  annee,  &  au  meme  lieu  que  la  precedente.  Page^oi. 

4.  Commiffion  donnee  a  Charles  Vicomte  Wiilemot  ,  pour 
pofter,  loger  par  Billet  ,  &  commander  quelques  Compagnies 
de  Soldats ,  &  de  Matelots,levees  pour  aller  a  l'Hle  de  Rhe  ren- 
forcer  la  Flotte  ,  &  qui  ont  leur  Rende2,-vous  a  Plymouth  & 
aux  environs.  A  Canbury  !e  20  Septembre  1627.  Pageji^p. 

Plufieurs  de  ces  gens-la  avoient  trompe  la  vigilance  de  ceux 
qui  les  conduifoient  au  lieu  du  Rendez-vous ;  furquoi  toutes  les 
Cours  du  Royaume  ,  dit  Wbitelockc  ,  declarerent  qu'une  telle 
defcrtion  etoit  unc  Felonie  (3)  fuivant  le  Statut  de  la  7.  annee 
d'Henri  VII  Chap.  i.  &  celui  de  la  3.  annee  d'Henri  VIII 
Chap.  ^. 

6.  Com- 


Char- 

LES  1. 


(1)  Kkhiird  fut  cree  Chevalier  a  Chitrter-HoHfe {*) ,\e  ii  Mai  ifioj. 
Sc  envoye  pendant  ce  Regne  ,  Ambafladeur  du  Roi  d'Angieterre , 
aupres  de  la  Reine  de  Boheme. 

(j)  C'eft-a-dire  un  Crime  digne  de  mort.     Les  Anglois  donnent 

{*)  Chartir-Hnnfe ,  fignifie  Ihartreuf.    Ccft  fans  douie  ua  lieu  foit  connu  cn  Angkierie. 


le  nom  de  Felonie  a  tout  Crime  capital  ,  qui  eft  moindie  que  ce 
qu'ils  appellent  Petite  Trahifon.  La  Petite  Tiahifon  eft  commiie  par 
un  Domcftique  qui  tue  fon  Maitre,  par  un  ValTal  qui  luc  fon  Sei- 
gneur,  par  un  Laiq^ue  ou  un  Ecclefuftique  qui  tue  fon  Superieuv. 
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6.  Commiffion  adreffee  au  Capicaine  Henri  IVoodboufe  pour 
rautorifer  lui  &  quelques  autres  qui  y  font  nommes  ,  a  juger 
&:  chatier  par  les  Loix  Militaires,  les  Soldats  qui  feront  tom- 
bes  en  faute.  Donne  a  Weftminfter  le  8  de  Novembre  1627. 
Page  945. 

Ce  Capitaine  avoit  le  Commandement  de  deux  mille  hom- 
mes  ,  qui  devoient  fe  rendre  ,  le  premier  de  Novembre  ,  a 
Flymouth,  &  dans  quelques  ViUes  prochaines,  &  y  etre  loges 
par  billet. 

II  fut  expedie  douze  pareilles  Commiffions  aux  Magiftrats 
de  plulieurs  Villes  ,  Provinces  &  Illes  ,  fous  diverfes  dates  ; 
par  exemple,  pour  la  Province  de  Kent  le  19  de  Novembre; 
pour  ia  Ville  de  Colchefter  le  ii  de  Mars  ^  pour  riile  de 
Wight  le  22  de  Novembre,  6cc. 

7.  CommilTions  d'Amiral  de  la  Flotte  ,  &  de  General  en 
Chef  des  Troupes  qui  vont  au  fecours  de  la  Rochelle  ,  don- 
nees  a  Robert  Comte  de  Liudfey.  A  Canbury  le  2  de  Sep- 
tembre  1628.  juftement  le  jour  apres  que  le  Duc  de  Bucking- 
kam  eut  ece  aflaffine  a  Portsmouch.  Page  1043. 

SALAIRES.  Voyez  FATENTES. 

S  C  E  AV  X. 

1.  Trois  Commiffions  diverfes  expediees  a  Weftminfter  le  28 
de  Mars  1625 ,  &  adreflee  au  Grand-Chancelier  ,  par  lefquelles 
le  Roi  Charles  I.  l'autorile  a  fe  fervir  du  Grand  Sceau ,  du  Pe- 
tic  Sceau,  &  du  Cachet  du  Regne  precedent,  jufqu"a  ce  qu'on 
en  ait  fait  de  nouveaux.  Page   i  &  3. 

2  Pjreille  Commiffion  pour  Tlrlande,  datee  du  2  d'Avril  de 
la  meme  annce,  &  au  meme  Lieu.  Page  11. 

3  II  y  a,  dans  le  mcme  Recueil ,  page  4,  une  Proclamation 
de  la  meme  date  que  les  premieres  Commilfions  de  cet  Article  ■, 
par  laquelle  il  eit  declare,  que,  quoique  tous  les  Emplois ,  Of- 
fices,  &  Gouvernemens,  aient  du  cefler  par  la  mort  du  feu 
Roi,  arrivee  le  jour  prccedent,  le  bon-plailir  de  Sa  Majefte 
regnant  eft  que  ceux  qui  s'en  trouvent  pourvus,  concinuenC  a 
ks  exercer,  jufqu'a  nouvel  Ordre. 

SUPPRESSION    D  E  S    L  I  V  R  E  S. 

Voyez  L  I  VR  E  S. 

T    A    B     A    C. 

I.  Proclamation  qui  defend  l'entree  &  l'ufage  en  Angleterre 
de  toute  forte  de  Tabac  qui  n'eft  pas  du  cru  de  la  Virginie  &  des 
Jfles  de  Sommers  (i) ;  &  qui  ordonne  que  tout  autre  Tabac  e- 
tranger  fera  tranfporte  hors  du  Royaume,  Pais  &  Terres  de  Sa 
Majefte ,  avant  le  4  de  Mai  fuivant.  Donne  a  Whitehall  le  9 
d'Avril  1625.  Page  19. 

Cette  Proclamation  fut  confirmee  par  une  autre  du  13  de 
Mai.  Page  72. 

2.  Conimiffion  donnee  au  Chevalier  yean  Wolfienholm  &  a 
plufieurs  autres,  de  confisquer  tout  le  Tabac  d'Efpagne,  &  tout 
autre  autre  Tabac  etranger.  A  Weftminfler  le  3  de  Janvier 
1627.  Page  831. 

3.  Proclamation  pour  permettre  Tentree  du  Tabacd'Efpagne, 
&  de  tout  autre  Tabac  etranger  ,  quoiqu'il  ne  vienne  point  de 
nos  Plantages ,  pourvu  quc  ce  ne  foit  point  au-dela  de  cinquante 
mille  livres  par  an.    A  Whicehall  le  17  de  Fevrier  1627.  Page 


ra  porte  de  cette  maniere ,  fera  mis ,  a  la  difpofidon  de  Sa  Ma-  C  h  a  u- 
jefte,  encre  les  mains  de  ceux,  qui,  pour  cec  efFec,  feront  au-  les  l, 
torifes  par  une  Commiffion  fcellee  auffi  du  Grand  Sceau,  a  le 
recevoir  j  fuppofe  qu'ils  aienc  pu  convenir  du  prix  avec  les  pro- 
priecaires.  Sinon  qu'il  fera  tranfporte  &  vendu  ailleurs  ,  fous 
peine  de  confilcation,  au  profit  du  Roi.  Au  lurplus  defenfes  a 
toutes  Perfonnes,  quelles  qu'elles  foient,  d'acheter  du  Tabac, 
d'autres  que  defdits  Commis  du  Roi ,  fous  la  meme  peine  de 
confifcation. 

T  I  TR  E  5    D  E    P  O^S  S  E  S  S  I  O  N  S. 

1.  Commiffion  fcellee  du  Petit  Sceau  &  donnee  au  Grand- 
Chancelier,  au  Treforier-General,au  Duc  de  Buckingham^Scc. 
pour  entrer  en  compofition,  au  nom  de  Sa  Majeite,  avec  ceux 
de  fes  Sujets  qui ,  fous  des  titres  defe«flueux ,  polfedent  quelques 
biens  de  fon  Domaine.   A  Weftminfter  le  9  de  Mai  1625.   Pa- 

ge  45 

2.  Commiffion  donnees  a,  &c.  pour  faire  la  recherche  des 
Biens  &  Fiefs  de  la  Couronne,  qui  ont  ete  tenus  par  ceux  qui 
font  morts  la  premiere  nnnee  du  Regne  de  Sa  M.ijefte.  Ces 
Commiffions  font  au  nombre  de  quarante-fix,  &  fe  trouvenc 
tout  d'une  fuite,  depuis  la  page  650,  jufqu'ila  page  657  duRe- 
cueil  des  Adtes  Publics,  &c.  d'AngIeterre. 

3.  Commiffion  donnee  fous  le  Petic  Sceau,  aux  Chevaliers 
yean  Savile ,  Ferdinand  Fairefax ,  Richard  Beaumont ,  Thomas 
Savile ,  Gervais  Cutler  j  &  a  J-ean  Kay ,  Richard  Sunderland 
&  Jean  Richardjon ,  Ecuyers ,  pour  travailler  a  decouvrir  quels 
font  les  Biens,  &  les  Fiefs,  dans  la  Parcie  Occidentale  de  la 
Province  d^Torck ,  qui  font  tenus  en  Chcf  &  a  redevance  defer- 
vice  dans  les  Gucrres  du  Roi  ,  ou  a  titre  de  Ruraux  &  de  Rq- 
turiers.    A  Weftminfter  le  29  Juillet  1626.  Page  739. 

T    R    A    1    T    E'    S. 

1.  Commiffion  fignee  de  la  propre  main  du  Roi,  &  donnee 
fous  le  Grand  Sceau  a  Jean  Harrifon,  Capitaine  de  Vaifleau, 
pour  faire  avcc  les  Rois,  les  Princes,  &  les  Gouverneurs  des 
Cotes  de  Barbarie,  &  de  la  Ville  de  Sale,  des  Traites  pour  le 
Rachat  &  TEchange  des  Efclaves ,  &  un  etablilTement  de  Com- 
merce  entre  les  Sujets  d'Angleterre  &  les  leurs.  A  Weftmin- 
fter  le  10  de  Novembre  1628.  Page  793. 

2.  Autre  Commiffion  donnee  au  meme  pour  le  meme  fu- 
jec,  le  5  de  Decembre.  Page  807. 

3 .  Commiffion  donnee  au  Chevalier  Robert  Anflruther  pour 
affifter  au  Congres  oii  Ton  va  travailler  a  la  Paix  de  TAlIe- 
magne  ,  &  pour  y  menager  les  interets  de  rEledeur  Palatin. 
A  Weftminfter  le  12  d'Avril  1627.  Page.  886.  Cette  Com- 
miffion  fuc  fignee  de  la  propre  main  du  Roi.  On  y  voit  quc 
FEmpereur  avoit  nomme  la  Ville  de  Nuremberg  pour  y  trai- 
ter  de  la  Paix  de  rEropire  avec  les  Eledeurs  &  les  autres  Prin- 
ces  AUemans. 

4.  Commiffion  donnee  au  Grand-Treforier  d'Angleterre,  au 
Grand-Amiral  ,  &c.  pour  entrer  en  conference  avec  le  Sei- 
gneur  Arnold  de  Randwick  ,  &  le  Chevalier  Adrian  Fawe  , 
AmbaflTadeurs  Extraordinairee  des  Etats-Generaux  des  Provin- 
ces-Unies ,  envoyes  a  Sa  Majefte  pour  traiter  de  diverfes  af- 
faires  de  grande  importance.  A  Weftminfter  le  dernier  de  Fe- 
vrier  1627.  Page  975. 


Le  motif  que  le  Roi  allcgue  de  cette  Permiffion,  c'eft  qu'en 
ce  tems-Ia ,  les  Anglois  ne  mettoient  que  fort  peu  de  difference 
entre  le  Tabac  d'Efpagne,  ou  d'ailleurs,  &  celui  de  nos  Plaii- 
tages  en  Ameriquejde  Ibrte  qu'il  etoit  difficile  de  leur  fairequit- 
ter  toiit  a  coup  &  encieremenc  fufage  du  premier. 

4.  Proclamacion  qui  ordonne  de  cachecer  le  Tabac ,  datee  de 
Whitehall  le  30  de  Mars  1627.  Page  886.  Cetoit  pour  diftin- 
guer  &  reconnoitre  celui  de  nos  Plantages  de  celui  d'Efpagne 
&  d'ailleurs. 

5.  Proclamation  qui  ordonne  non-feulement  d'arracher  &  de 
dttruire  tous  les  Plantages  de  Tabac  qui  ont  ete  faits  en  Angle- 
terrc,  en  Irlande,  au  Pais  de  Galles  &  aux  Ifles  qui  en  de- 
pendent,  avec  defenfcs  d'y  en  apporter  &  d'y  en  vendre,  foit 
d'Efpagne  ,  foit  d'ailleurs  ,  mais  de  plus  ,  reftreint  la  liberce 
d'en  plancer  en  Amerique,  &  d'en  apporter  dela  ici.  Donne 
a  Windfor  le  9  d'Aout  1627.  Page  920. 

Cette  Proclamation  porte ,  que  la  paffion  demefuree  de  pren- 
dre  du  Tabac  regne  fi  fort  en  Angleterre,  que  nos  Colonies  en 
Amerique,  avides  du  profit  prefent  qui  leur  en  revient,ne  s'oc- 
cupent  qu'a  en  etendre  les  Plantages ,  &  negligent  les  moyens 
&  les  occafions  favorables  de  rendre  leur  etabliffement  plus  foli- 
de  &  d'un  meilleur  rapport  pour  1'avenir ;  c'eft  pourquoi  Sa  Ma- 
jefte  ordonne,  qu'aucun  Tabac,  venant  du  cru  de  nos  Colonies 
cn  Amerique ,  ne  pourra  plus  etre  tranfporte  ni  re^u  en  Angle- 
terre ,  ni  dans  les  autres  Pais  de  fa  Domination  ,  fans  une  Pcr- 
miffion  expreCTe  fcellee  du  Grand  Sceau  i  &  que  celui  qui  y  fe- 


VIVRES  ETVIANDE  DE  BOUCHERIE. 

1.  Proclamation  pour  le  Prix  des  Vivres  dans  les  Lieux  oil 
fe  trouve  la  Cour.  Donne  a  Whitehall  le  14  de  Mai  1625. 
Page  74. 

2.  Autre  Proclamation  pour  reprimer  la  licence  qui  fe  prend 
de  tuer  du  Betail  ,  d'en  appreter  ,  &  d'en  manger  la  Chair, 
pendant  le  Careme  &  les  autres  Jours  Maigres ,  que  les  Loix 
du  Royaume  ordonnenc  a  tous  les  Sujets  d'obferver  exafte- 
menc.    Donne  a  Whicehall  le  14  de  Janvier  1626.  Page  268. 

Ces  Loix  &  ces  Reglemens  eurenc,  dit-on,  pour  motif  & 
pour  but,  d'un  cote  de  menagcr  les  Provifions  de  la  Flotte,  Sc 
de  Tautre ,  de  foutenir  la  Navigation ,  en  eucourageant  par-l^ 
les  Pecheurs  a  aller  pecher  fur  la  Mer. 

Par  cette  Proclamation ,  fl  eft  ordonne  a  tous  les  Maires, 
Juges  de  Paix  &  autres  Magiftracs  du  Royaume ,  de  mander  les 
Domeftiques  de  tous  les  Caberets,  &  dc  les  fommer  de  decla- 
rer  fous  fermentquelles  Betes  fon  tue,  ou  Ton  a  tuees,  quel- 
les  viandes  font,  ou  ont  ete  appretees,  vendues,  ou  mangees 
pendant  le  Careme  &  les  Jours  defendus,  dans  les  Maifons  oii 
ils  fervent ;  &  s'ils  refufent  de  preter  ce  fermenc ,  de  les  envo- 
yer  en  prifbn. 

Ordonne  encore  par  cette  Proclamation ,  que  ceux  qui  don- 
noient  a  manger  dans  Londres  &  Weftminfter ,  s'obIigeroientpar 
ecrit  a  payer  une  Amende  de  cenc  livres  fterling ,  &  outre  cela 
en  configneroient  trente  en  efpeces,  pour  fervir  de  caution  & 
de  plus  grande  furete  qu'il  ne  fera  point  apprete  ni  mange  chez 
eux  de  la  viande  dans  le  Careme,  ni  les  autres  Jours  defendus. 

Or- 


(i)  11  cfl  parle  de  ces  liles ,  dans  unc  des  Notes  preccdentes. 
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Ordonne  qu'il  feroit  mis  des  gcns  aux  Portes  &  aux  Entrees 
des  Piaccs,  pour  furprendre  6c  faifir  la  viande  quon  pourroit 
apporter  de  dehors. 

Qu'il  ne  feroit  point  permis  d'appreter  a  fouper  les  Vendre- 
dis ,  Ibit  du  Careme ,  foit  du  refte  de  Tannee. 

Que  les  Difpenfes  de  faire  maigre  aux  Jours  ordonnes  par  les 
Loix,  ne  feroient  accordees  qu'avec  beaucoup  dc  circonfpcc~ 
tion ,  &  feulement  dans  des  cas  de  neceflite. 

Que  les  Bouchers,  les  Cuifiniers,  ies  Vivandiers,  les  Auber- 
giftes,  les  Cabaretiers,  &c.  des  Lieux  ouverts,  ou  de  la  Cam- 
pagne,  feroient,  tous  les  ans,  avant  Tentree  du  Careme,  leur 
Declaration  qu'ils  promettent  d'obferver  exaftement  cette  Or- 
donnancej  de  quoi  chacun  d'eux  donneroit  deux  Cautionsj  fe 
foumettant  les  uns  &  les  autres  a  payer  ,  en  cas  de  contraven- 
tion ,  favoir  celui  pour  qui  il  auroit  ete  repondu  ,  dix  livres  ftcr- 
ling  d'Amende,  &c  les  deux  Repondans  cinqj  fous  peine,  a 
faute  d'y  fatisfaire,  d'etre  condamnes  au  double;  comme  aufli 
a  ne  pouvoir  plus  vendre  ni  Biere,  ni  ^le  (i) ,  ni  Vin ,  ni  Vi- 
vrcs,  &c.  &  d'ctre  mis  en  prifon,  jufqu'a  ce  qu'ils  aient  fait 
les  foumifTions ,  &  donne  les  furetes  mentionnees. 

3.  Autre  Proclamation  de  la  meme  teneur  que  la  precedente. 


20^ 

Donne  a  Hamptoncourt  le  25  de  Janvier  1617.  Page  822.  Chab- 

4.  Autre  Proclamation  parcille.    Donne  a  Whitehall  le  '4  de  «-es  I. 
Fcvrier  1628.  Page  961. 

5.  Commiffion  donnee  au  Grand-Maitre ,  au  Treforier  de 
lEpargne,  &  a  Tlntcndant  de  la  Maifon  du  Roi,  de  traiter  a- 
vec  la  Province  de  Suffolck,  pour  fournir  !a  Maifon  du  Roi, 
des  vivres  &c.  fpecifies  dans  ladite  Commiffion  ,  aux  memcs 
conditions  que  cette  Province  lcs  fourniflbit  a  la  Reine  Eliza- 
beth.    A  Weftminfter  le  26  d'Avril  1628.  Page  1016. 

Nous  allons  maintenant  entrer  dans  le  XIX.  Tome  des  Fce- 
dera,  qui  eft  le  dernicr  de  cette  CoUedion  veritablement  inefti- 
mable,  pour  me  fervir  dc  Texpreffion  que  le  Compilateur  a  em- 
ployee  dans  fa  Dedicace  au  Roi  George  I.  En  effet,  elle  for- 
me  un  fonds  d'inftru(ftions  &  de  connoiflances  rares  &  ne- 
ceflaires ,  de  toutes  lcs  Tranfadions  tant  Etrangeres  que  Domes- 
tiques.  Fonds,  ou  plutot  Trefor  ii  riche,  ii  immenfe,  qu'au- 
cun  autre  Pais  ne  produifit  ni  ne  fauroit  jamais  produire' rien  de 
pareil.  En  un  mot,  c'cft  ici  une  CoUeftion  qui  vicnt  de  la 
fource  pure  &  incorruptiblc  du  C  a  b  i  n  e  t  S  a  c  r  e'  de  Sa 
Majcfte-  cc  qui  cft  un  caradtcre  conftant  de  fa  veracite,  &  la 
plus  evidente  demonftration  de  fon  auchorite  authencique. 


(i)  CeA  une  Blere  douce,  fans  houblon. 


Fin  de  la  Seconde  Tartie  du  Tome  X. 


Tm.  X.  "PaTt.  U. 
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EXTRAIT    T>  U    TOME    XIX. 


E  Parlement  qul  avoit  ete  proroge  ]\i(- 
qu'au  20  d'0<3:obre,  le  fut  encore  juf- 
qu'au  jj  de  Janvier  fuivant.  Durant  cet 
intervalle ,  le  Confeil  delibera  &  refolut 
de  juftifier  aux  deux  Chambres  )e  proce- 
de  que  Ton  avoit  tenu  contre  les  Mar- 
chands  touchant  le  Tonnage  &  Fondage^ 
&  de  diffoudre  le  Parlement,  s'il  reFu- 
foit  de  pafler  le  Bill  de  ce  Droit-la.  On  concerta  aufli  ce  que 
les  Seigneurs  du  Confeil,qui  etoient  Membres  des  Communes, 
diroient  a  cette  Chambre,  fi  elle  vouloit  attaquer  quelque  Mi- 
niflire  de  Sa  Majefte. 

Le  Parlement  s'ctant  raflemble  le  "  de  Janvier  162?,  la  pre- 
miere  chofe  qui  fut  mife   fur  le  tapis  fut  la  violation  qui  avoic 
^te  faite  de  la    Liberte  &  des  Privileges  des  Sujets,  depuis  ia 
derniere  feance ,  par  la  levee  du  Vovdage  &  Tonnage ,  au  me- 
pris  de  la  Requete  de  Droic.  Sur  quoi  le  Chevalier  Rohert  Phi- 
/ips  (i)  fic  le  Difcours  fuivant. 
„  Ce  que  fon  vient  d'expofer ,  vous  montre,  Meflieurs, 
dans  quel  malheureux  Periode  nous  vivons,  &  combien  il 
etoit  tems  que  ce  Parlement  fe  raflemblat  pour  le  fervice  de 
Sa  Majefte  &  pour  le  bien  du  Royaume.    Je  m^alfure  que 
chacun  de  nous  apportani  ici  un  coeur  plein  d'aff«ftion  pour 
le  Roi  &  pour  la  Patrie,  nous  remcdierons  a  ces  maux,  & 
toutes  chofes  feront  amenees  a  une  heureufe  hn  pour  nous , 
&  tourneronc  a  la  gloire  de  notre  Souverain.    Certainement 
nos  Droits  les  plus  grands,  6c  les  plus  chers,ont  regu  des  at- 
„  teintes  protondes.   Jettez  les  yeux  de  quel  cote  il  vous  plaira, 
j,  Meflieurs,   par-tnuc  vous  trouverex  des  infraftions,   des  vio- 
3,  lences.     Que  Ton  regarde  la  Liberce  de  la  Nation ,  que  Fon 
„  porte  la   vue  fur  les  Privileges  de  cette  Chambre,  je  ne  dis 
„  pas  feulement,  vous,   Melfieurs,  je  dis,  que  tout   homme 
j,  regarde  s'il  appercevra  autre  chofe  que  des  exces  commis  par 
„  des  Miniftres  inferieurs  qui  paflenc  leurs  Ordres&leursCom- 
„  miflions.    Celui  (2)  qu'ils  onc  malcraite  ne  leur  etoit  poinc 
„  inconnu,  non;  ils  favoient  tres  bien  qu'il  ctoit  Membre  du 
g,  Parlement  :   ^and  tu  Jerois  tout  le  Parlime?it  eiifemble^lm 
,,  ont-ils   dit,    nous  n^en  ferions  par   moins .,  ^  nous  Jie  ferions 
„  foint  en  peine  de  notre juflification.     Si  par  quelque  menage- 
„  menc  hors  de  faifon  ,   nous  allons  fouftrir  que  Ton  foule  ainfi 
„  aux  pies  les  Privileges  du  Parlement,  8c  lcs  Droits  des  Su- 
„  jets,  c'eft  nous-memes  qui  portons  le  coup  mortel  aii  bon- 
„  heur  de  ce  Royaume.    Deja  le  cours  de  la  Jufticc  eft  inter- 
,,  rompu;  la  Cour  de  rEchiquier  a  ordonne  d'arrcter  les  EfFets 
„  &  les  Marchindifesj  &  depuis  cet  Ordre,  &  prefque  a  la 
„  veille  de  rOuverture  du  Parlement ,   il  a  ete  fait  une  lailie  de 


5,  Marchandifes  eftimees  plus  de  cinquante  mille  livres  fterling , 
„  pour  deux  cens  livres  d'un  pretendu  Droit  de  Douane.  Cer- 
„  tes  il  eft  tems  de  prendre  garde  a  nous. 

„  La  premiere  annee  du  Roi  Ja^ues ,  le  Parlement  ayant  ete 
„  proroge ,  a  caufe  de  la  Contagion  qui  regnoit  avec  violen- 
„  ce ,  il  y  eut  des  gens  aflez  hardis  pour  exiger ,  dans  cet  in- 
„  tervalle,  ce  droit  de  Tonnage  &  Pondage,  quoique  nous  eus- 
„  fions  commence  a  rechercher  &  a  pourfuivre  ceux  qui  Ta- 
„  voient  exige.  Reprenons  cette  AfFaire,  Meflieurs,  reparons 
„  nos  brechesj  c'eft  notre  devoir,  c'eft  notre  incerec.  Nom- 
j,  mez  donc  un  Committe ,  qui  examine  ces  infradtions  6c  ces 
„  violences"  (3). 

Cette  Affaire  fut  en  effet  referee  ^  un  Committe ,  pour  Texa- 
miner;  c'eft  pourquoi  les  Douaniers  qui  avoient  faifi  les  Mar- 
chandifes  de  Rol/s  6c  des  aucres  Marchands ,  furent  cices.  Mais 
pendant  que  le  Committe  difcutoit  cette  Affaire  avec  chaleur, 
la  Chambre  re^ut  un  Meflage  du  Roi,  qui  lui  ordonnoit  de 
furfeoir  jufqu'au  lendemain  apres  midi  ,  &  de  fe  rendre  en  cc 
tems-la  a  IVhitehall  dans  la  Salle  des  Feftins  ,  oii  il  vouloic 
leur  parler.  Les  Seigneurs  ayant  aufli  rcgu  ordre  de  s'y  trou- 
trouver ,  Sa  Majefte  parla  ainli  aux  deux  Chambres. 

Mylords  et  Messieurs, 


Char- 

LES  1. 

162? 


j,  T  E  (bin  que  j'ai  d'eloigner  tous  les  obftacles  qui  peuvent    Dirconrj 
j,  -Li  empecher  une  bonne  intelligence  entre  moi  &  mon  Par-  <1"  '^"i 
„  lement  ,  eft  caufe  que  je  vous  ai  fait  venir  ici  aujourd'hui;  cium-"'' 
„  &  la  Plainte  qui  a  ete  portee  a  la  Chambre  des  Commu-  bresiurie 
„  ncs,  en  eft  Toccafion  parciculiere.  Pour  vous,  Mylords,  je  T",?""!* 
5,  fuis  bicn  aife  de  me  fervir  de  cetce  occaiion,   comme  je  le  ge. 
j,  ferai  de    coutes  celles  qui  fe  prefenceront ,   pour  vous  faire 
„  connoicre  clairemenc  6c   mes  paroles  6c   mes  actions.    Car 
„  comme  vous  eces  les  plus  proches  du  Roi  en  dignite,  vous 
„  etes  auifi  les  plus  propres  a  lui  rendre  temoignage. 

„  La  Plainte  dont  je  veux  parler  ,  c'eft  de  ce  qu'on  a  faic 
„  arrecer  les  Marchandifes  de  ceux  qui  ont  refufe  dc  payer  lc 
„  Droit  de  Tonnage  6c  Pondage.  Cette  Aff^aire  peut  etre  aife- 
„  menc  terminee  ,  pourvu  qu'on  veuille  bien  comprendre  lc 
„  iens  de  mes  paroles  Sc  de  mes  a(Sions.  Car  en  palfant  le 
„  Bill  du  Tonnage  &  Pondage ,  tel  que  mes  Predeceflburs  Tonc  ^ 

„  eu,  tout  ce  que  j'ai  fait  jufqu'ici  fera  renferme  dans  ce  Bill, 
„  &  approuve,  &  ce  que  je  fcrai  dans  la  luite  fera  autorife. 
„  Certainemcnt  ,  on  n'auroit  jamais  fait  aucune  inftance  fur 
„  cette  Affaire,  fi  on  ne  s'etoit  point  imagine  quc  je  levois  ces 
„  Taxes  en  vertu  dc  ma  Prerogative  Hereditairei  en  quoi  on 
,,  s'cft  beaucoup  trompe.    Ma  penfec  a  coujours  ete,  6c  efl: 

,,  en- 


(i)  Ce  Gentilhomrne  etoit  le  Depute  !<:  le  Reprcfentant  ge'neral    parle  ci-de(rus,  venoit  d'etre  portee  dcvant  la  Chambredes  Coramu- 
de  la  ProvincedeSo/Bcr/ff  au  Parlement,  commc  fon  Pere  Tavoit  ete 


avant  lui.  Mr.  Arthnr  Collms  dit,  dans  fon  Trnite  lie  U  Dignite  de  Ba- 
ron,  que  le  Roi  fnques  /.,  deux  jours  avant  fon  Couronncmcnt  a 
Londies,  ^c'eft-a-dire  le  15  de  Juillct  1603)  crea  enmemetems  Mrs. 
Fhilifs  Pere  &  Fils ,  Chevaliers. 

(i)  Ceft  Mr.  Rolls,  Marchand.     Son  Affaire,  dont  nous  avons 

707».  X.  P.  111. 


(3)  II  y  a  toute  apparence  que  ce  Difcours  eft  precifement  celui 
que  ce  Chevalier  fit  a  la  Chambre  des  Commuires.  Mais  quclque 
vif  &  ferre  qu'il  loit  ou  qu'il  paroiiTe ,  j'aimerois  mieux  qu'il  euc 
fait  celui  que  rapporte  Mr.  de  Larrey.  J'invitc  le  Ledteur  a  en  faire 
la  comparaifon. 

*  A  2 


ABREGE'     HISTORICLUE 


CnAB-  „  encore,  de  ne  jouir  de  ce  Subfide,  que  comme  d'un  Don 
L  E  s  I.  j,  gratuit  de  mon  Peuple.  Dans  le  Dilcours  que  je  fis  fur  ce 
162'-.  jj  fujec,  en  terminant  la  derniere  SelTion ,  mon  intention  n'etoit 
,,  pas  de  reclamer  le  Tonnage  &  PonJage  comme  un  Droit, 
„  mais  de  hene  ejfe ;  &c  dt  vous  faire  voir,  non  le  Droit  que 
„  j'avois,  mais  la  neceffite  oii  je  me  trouvois  de  lever  ce  Sub- 
„  lide,  jufqu'a  ce  que  vous  me  TeulTiez  accorde,  ayant  conclu 
„  de  tous  vos  Difcours,  que  fi  vous  ne  raviei  pas  faic,  ce  n'e- 
„  toit  pas  faute  de  bonne  volonte ,  mais  de  tems.  Ceft  pour- 
„  quoi,  puifque  vous  en  avez  prefentemenc  Toccafion^je  m'at- 
„  tends  que,  fans  perre  de  tems,  vous  accompiircz  vos  pro- 
„  melles,  &  qu'en  paflant  ce  Bill,  vous  ferez  cefler  toutes  Ics 
„  difputes  qui  s'elevent  fur  ce  fujct^  puifque  de  mon  cote,  j'ai 
„  leve  tous  les  fcrupules  qui  peuvent  vous  donner  de  rinquie- 
„  tude  la-deflus. 

„  Pour  conclufion,  n'examinons  point  les  A<Sions  les  uns 
„  des  autres,  avec  des  yeux  de  jaloulie  &  de  foupgon.  Car  fi 
j,  je  m'etois  laifle  eraouvoir  a  chaque  occafion  que  j'en  ai  eue, 
„  rOrdre  (i)  que  vous  donnates  Mecredi  pafle,  m'en  auroit 
„  fourni  une  raifon  aflez  forte ,  puifquil  y  avoit  quelque  appa- 
„  rence  que  vous  vouliez  rechercher  des  fujets  de  plainte,  cet 
„  Ordre  ayant  un  pcu  trop  d'etendue.  Mais  ne  confideranc 
„  que  vos  Aftions ,  je  trouve  que  vous  voulez  vous-memes 
„  vous  plaindre,  &  non  fufciter  des  gens  qui  fe  plaignent ;  &c 
j,  je  fuis  afllire  que  vous  ne  pretendez  point  vous  rendre  Inqui- 
„  fiteurs  des  Adions  de  qui  que  ce  foit ,  avant  qu^on  en  ait  por- 
„  te  plainte  devant  vous. 

„  Vous  voyez  par  tout  ce  que  je  viens  de  vous  dire ,  com- 
„  bien  je  fuis  lent  &  retenu  a  mal  juger  de  vos  procedures.  Je 
„  vous  aflure  aufli  que  je  jugerai  de  vos  fentimens  &  de  vos 
„  intentions  par  les  Refolutions  que  prendra  votre  Chambre , 
„  8c  nuUement  fur  des  rapports  particuliers.  Je  ne  doute  point 
„  qu'en  fuivant  mon  exemple,  vous  ne  fermiez  vos  oreiiles  a 
„  tous  les  rapports  qu'on  vous  faic  de  moi ,  jufqu'a  ce  que  mes 
„  paroles  &  mes  adions  parlenc  pour  elles-meinesi  afin  que 
„  cette  Seflion  commen^anc  avec  une  confiance  mutuelle ,  puif- 
„  fe  finir  avec  une  parfaice  incelligence  encre  vous  &  moi.  Dicu 
„  le  veuUle". 

Le  Lundi  fuivant  26  Janvier,  le  Roi  envoya  par  Mr.  le  Se- 
cretaire  Cook  aux  Communes  un  Meflfage  pour  leur  recomman- 
der  de  travaiJler  avanc  toutes  chofes,au  Bill  du  Tonnage  &  Fon- 
dage.  Mais  quoiqu'elles  priflent  cecte  recommandacion  pour  u- 
,  ne  obligacion  que  le  Roi  vouloic  leur  impofer  ,  &  dont  on 
pourroic  abufer  dans  la  fuice,  &  qu'elles  ne  cruflenc  poinc  qu'il 
eut  le  droit  de  leur  prefcrire  aucun  tems,  elles  eviterent  nean- 
moins  d'expliquer  ouvertement  leur  penfee  la-delTusj  &  ayant 
bien  refolu  de  bien  menager  tous  les  momens,  elles  donnerent 
ordre  au  Committe  de  faire  une  recherche  exadte  des  violations, 
qui  s'etoienc  faices  depuis  la  derniere  Seflion  du  Parlemenc  ,  a  la 
Liberce  des  Sujecs,  a  leurs  Privileges  &  a  la  propriece  de  leurs 
Biens.  D'ailleurs  la  Chambre  , perfuadee  que  rAffaire  des  Griets 
ecoic  fort  propre  a  fufpendre  pour  un  tenis  la  conclufion  dc  cel- 
le  du  Bill  demande,  fe  mit  a  examiner  d'abord  ceux  qui  interef- 
foienc  la  Religion  ;  &  parciculieremenc  les  progres  de  rArminia- 
nifme.    Sur  quoi  Mr.  Rouji  (2)  opiiia  de  la  maniere  fuivance. 

Mr.  rOrateuTy 

D.rcouts  „  A  Vanc  la  Prorogacion  de  ce  Parlement,  nous  employames 
de  Mr.  ^^  j\  nos  dernieres  leances  a  la  recherche  des  Infradions  faites 
Kouie.  ^^  ^  j^^j.^^  Requete  de  Droit ,  a  quoi  nous  fumes  engages  par 
„  des  raifons  bien  prelTantes ,  puifqu'il  s'agiflpit  de  nos  Biens , 
,,  de  nos  Libertes,  &  de  nos  Loix.  Mais  nous  avons  unDroic, 
„  qui  eft  d'une  nacure  plus  fublime  ,  &  qui  nous  conferve  dcs 
„  Biens  infinimenc  plus  grands,  la  Vie  ecernelle  ,  nos  Ames, 
„  Dieu,  oui  nocre  Dieu  lui-meme ;  une  Religion  qui  nous  a 
„  ece  donnee  par  le  Roi  des  Rois,  confirmee  par  le  Roi  de  ce 
„  Royaume  ,  etablie  ,  paflee  en  Loi  fondamentale  dans  cette 
^  Chambre  memeiReligion  qui  a  coule  jufqu'a  nous,teinte  du 


„  fang  des  Martyrs ,  &  avouee  hautement  du  Cicl  par  la  voix  C  h  a  r- 

„  des  Miracles  &   des  Delivrances   miraculeufe?    donc    Dieu  l  e  s  I. 

„  nous  a  favorifes.  Or  ce  Droic  ,   ce   metne   Droit  ayant  ete     i^^v 

„  manifeftement  viole,  je  viens ,   au  nom  de  la  Nation,  de- 

„  mander,  exiger  qu'un  tel  attencac  falfe  aujourd'hui  Tobjec  de 

„  vos  plus  profondes  recherches  &  de  vos  plus  ferieufes  deli- 

„  beracions.  Je  demande  que  vous  confideriez  le  fard  nouveau, 

„  que  Ton  mec  parmi  nous  fur  le  vilage  de  la  vieille  Profticuee 

,,  de  Babylone ,  pour  la  faire  paroitre  belle  &  lui  gagner  des  A- 

„  dorateurs.    Je  demande  en   particuler,  que  vous  confideriez 

„  comment  le  Siege  de  Rome   s'y  prend  pour  detruire  notre 

„  Religioni  par  quelles  pratiques  il  en  fape,    mine,  renverfe 

„  les  Murailles  &  les  Remparts,  aneancic,  ou  rend  du  moins         « 

„  inuciles  les  Loix  &  les  Scatuts  de  ce  Royaume;  je  parle  fur- 

„  Couc  de   ces   Loix  donc  les  Papiftcs  fonc,  en  quelque  force, 

,,  les  Auceurs  eux-memes,   puifqu'ils  y  onc  donne  lieu  par  leurs 

„  Hauces  Trahifons  ,   &  par  leurs  Complocs  fanguinaires  &  a- 

„  veres:  oucre  que  la  Religion  qu'ils  profellenc  6c  qu'ils  font  fi' 

„  ardens  &  fi  infatigables  a  repandre,  eft  un  tas  dc  fuperftitions 

„  abominables,  qui  font  tomber  les  Rois  a  terre  fur  leur  face, 

„  en  la  prefen.ce  d'un  Hape,qui  foumettenc  les  Comraandemens 

„  de  Dieu  aux  Traditions  humaines ,  &  abbaccenc  rHomme, 

„  Creacure  vivance  &:  incelligence ,  aux  pies  d'une  piecedebois 

,,  fans  vie  ,   &  d'une  picrre  fans  fentimenc.    Je  demande  que 

„  nous  examinions  les  progrcs  de  rArminianifme ,  Erreur  qui 

j,  faic  de  la  Brebis  la  Garde  du  Berger,  de  la  Grace  de  Dieu  la 

„  fervance  de  la  volonce  de  THomme  ,  &  de  la  Creacure  mor- 

„  ceile  un  Dieu  immortel.    Je  demande  avec  un  redoublemenc 

„  d'inftances,quenous  ouvrions  les  flancs  decenouveau  Cheval 

„  de  Troie  ,   pour    voir  s'il  ne  cache  point  des  gens  tout  prets 

„  a  introduire  au  milieu  de  nous  la  Tirannie  Papale,  &  laDo- 

„  mination  Efpagnole.     Car ,    pour  me  fervir  d'une  autre  idce 

„  egalement  jufte ,  un  Arminien  eft  le  Frai  d'un  Papiftej  &  ce 

„  Frai ,  s'il  a  le  tems  d'etre  echauff e,  couve  fous  la  faveur  de  la 

„  connivence ,  vous  le  verrez  transforme  en  une  de  ces  Gre- 

„  nouilles  qui  fortent  du  puits  derAbinie.Eneffec,un  Arminien 

„  tienc  par  la  main  a  un  Papifte,  un  Papiftea  un  Jefuice,&  un 

„  Jefuite  tienc  par  1  une  de  fes  mains  au  Pape,   &  par  Taucre  au 

„  Roi  d'Efpagne.     Or  cecte  Engeance  ayant  allume  un  Incen- 

3,  die  dans  notre  voifinage  (3) ,   cn  a  tranfporte  ici  quelques 

,,  Tifons  ardens ,  pour  mettre  aufli  ce  Royaume  en  feu  &  en 

„  combuftion.  Recherchons  donc,  approfondiflbns  fi  cesgens- 

„  la  ne  fcnt  pas  les  memes  qui  fondent  avec  une  impetuofite 

„  enncmie  fur  les  Biens  6c  les  Privileges  des  Sujets  ;  puifquc 

„  c'eft  un  dcs  moyens  propres  a  extirper  notre  R^igion.   Satan 

„  fe  fervit  autrefois  de  cette  rufe  ,  lorfque  pour  pervertir  Job, 

„  &  le  faire  tomber  dans  rimpiete ,    il  commenga  a  Tattaquer 

,,  par  la  [.erte  des  Biens  de  ce  Monde:   Etens  ta  main.,  dit  le 

„  Tcntateur   a  Dieu,  &  touche   tout  ce  qu:  appartient  ajobi 

„  cj"  tu  'verras  sil^ie  te  hlafpbeme p0!}it  cn  face  (4).    Par  la  vio- 

„  lation  de  nos  Droi:s  &  de  la  propiicte  de  nos  Biens,  cec  o- 

„  dicux  Parti  fe  promet ,  ou  de  mettre  la  divifion  &  la  haine 

„  entre  le  Prince  &  ks  Sujets,  ou  de  lui  faire  ouvrir  d^s  voies 

„  non  autorilces  de  lever  des  Sublides  ,   afin  que  les  Parlemens 

„  etant  fupprimes ,  ou  ne  s'allemblant  que  pour  ctre  inconti- 

„  nent  diflous,  ces  Ennemis  de  notre  Religion  puiflent  fe  de- 

„  border  fur  elle,  comme  un  torrent,  &  rinonder  de  leurs  fu- 

„  perrtitions  &   de  leurs  erieurs.    Jettez  les  yeux  fur  ces  heu- 

„  reufes  annec;,  ou  la  Religion  etoit  dans  un  etat  floriflant 

„  parmi  nous,  &  voyez  quelie  gloire,  quelles  richefles  n'eut- 

„  elle  point  a  fa  fuite ,  &  ne  fit-elle  point  abonder,  fur  notrc 

„  Nation  !  Mais  a  mefure  que  notre  zele  eft  venu  a  dechoir, 

„  l'on  a  vu ,  &  nous  avons  fenti  dechoir  auifi  notre  puiflance 

„  &  notre  gloire.     Certes,  lorfque  TAme  d'un  Etat  eft  mor- 

„  te,  le  Corps  ne  fauroit  demeurer  en  vie.     Quelque  hardi  & 

„  fort  que  loit  naturellement  un  Chien,  s'il  eft  loin  de  fon 

„  Maitre,  &  qu'il  vienne  a  rencontrer  un  homme  feul,la  peur 

„  le  failit;  mais  fi  fon  Maitre  eft  pres  de  lui,  il  fe  jettera  fur  le 

„  meme  homme,  devant  qui  il  fuyoic  auparavant.    Preuve  que 

„  les 


(0  On  ne  trouve  vien,  dms  rHiftoire  de  ce  tems-la ,  qui  mette 
au  fait  de  rOrdre  don:  parle  le  Roi :  a  moins  qu'on  ne  veuille  le 
rapporter  a  celui  que  la  Chambre  BilTe  avoit  donne  lc  jour  prece- 
dent ,  de  maader  les  Commis  de  la  Douane  qui  avoicnt  laifi  !es  Mar- 
chandifes  de  ceux  qui  refufoient  dc  payer  le  Droit  de  Tonnnge  &  Pon- 
Jage.  Car  les  Communes  ne  s'ctoicnt  point  afTcmblees  depuis  le 
mois  de  Juin  dernier,  jufqu'i  ce  jour,  qui  fuivant  toutes  les  fuppu- 
tations  &  tous  les  calculs,  fe  trouve  lc  Mardi,  &c. 

(1)  Frarifois  Roufe,  Autcur  de  ce  Difcours,  fit  une  grande  figure 
daiis  les  Parlemcns  qui  furent  tenus  pendant  ce  Regnc,  &  pcndant 
celui  de  l'Ufurpation.     II  etoit  le  plus  jeune  des  Fi!s  du  Chevalier 
^ntoine  Roufe  de  Cornouaille.    l!   naquit  environ  Tannee  if79,    &  a 
Tage  de  douie  ans,  il  fut  re^u  Menibre  de  Broadgates-Hatt  ,\'\in  dcs 
Colkges  d'OA/m/,nomme  aujourd'hui  Vemhroke-College.  A.  Wood  dit 
dans  fon  Athens.  Oxonienfes ,  que  Franfois  Roufe  paflbit  pour  un  hom- 
me  d^efprit ,  de  favoir ,  &  de   merite ,    &  uniquement  devoue  au 
Farti  Puritain.  Comme  tel  ,   i!  fut  depute  au  Parlement  d'une  Com- 
mune  voix  par  les  Habitans  de  Trnro.  En  1643  ,   il  fut  aufli  l'un  des 
Deputes  a  l'Airemb!ee  du  Clerge  ,    &  nomme  Principal  du  College 
6'Eaton.    £n  165-3  >  ''  f"t  elu  Orateur  de  b  Chambre  Bafle,   a  con- 
dition  de  fe  demettre  de  fa  PreiiJence  au   bout   d'un  mois ;  8c  au 
mois  de  Decembre  de  cette  memeannee.il  fut  fait  MembreduCon- 
ieil  d'0/i«i(r  Cromwtl.    L'Auteur,  que  nous  avoas  deja  cite,  dit  en- 


core  que  Franfois  Roufe  mit  plufieurs  Ouvrages  au  jour ,  parmi  lef- 
quels  on  eftimc  paiticulieremeut  la  Reponle  a  VAppel  a  Ccfar  dvi 
Dofteur  Montaigu.  II  traduifi:  aufli  les  Pfeaumes  de  David  en  Vers 
Anglois.  Il  mourur  a  Acion  le  j^  Janvier  i6)|  ,  &  tut  entcrre  dans 
rtglifc  de  Baton-Cellege ,  a  rcntre'e  de  la  Chapelle  que  Roger  Lupton 
qui  avoit  ete  Principal  de  ce  Collcge,  avoic  faic  batir.  Roufe  fut  d'u- 
ne  charite  exemplaire  ,  pendant  toute  fa  vie;  &  a  fi  mort,  il  laifla 
une  Penfion  annuelle  de  foixante  livres  fterling  pour  rentretien  dc 
trois  pauvres  Ecoliers  du  Coilcge  de  Broadgate  ,  qui  devoient  etre 
pris  ou  de  fa  propre  Parente,ou  des  deux  plus  hautes  ClaflTcs  duCoI- 
iege  A'£aton. 

(3)  C'eft-a-dire  les  Provinces-Unies ,  ou  l'Arminianifine  avoit  etc 
la  caufe  ,  ou  l'occafion  de  fort  grands  troubles  dans  rEglife  2i  dan» 
l'Etat. 

(4)  Job,  Chap.  I.  vs.  ii. 

(f)  II  etoit  ne  a  Nonnich,  &  fe  noramok  Jean.  Ceft  le  memc 
qui  apres  avoir  ete  eleve  a  Cambridge ,  dans  le  College  qu'on  y  nom- 
me  C»yus ,  fut  pourvu  d'ua  Canonicac  a  Durham ,  &.  enfuite  promu 
a  TArchidiaconat  de  la  Partie  Orientale  de  la  Province  &'Xorck  ,  par  la 
relignacion  que  lui  en  fit  Richard  Remington ,  dont  il  epoufa  la  Fille. 
Bient6t  apres ,  il  fut  fait  Cure  dc  Bransfath  ,  dans  TEveche  de  Dur^  ,- 
ham ;  enfuite  Principal  du  CoUege  de  St.  Pierre  dans  CambriJge ;  eu-i — ^ 
liiite  Vice-Cfaancelier  de  cettc  UniverlitCi  enfuite  Doyen  de  ?ettr- 

bf 


DES  ACTES  PUBLICS  CANGLETERRE. 


Char-  „  les  plus  viles  Creatures  prennent  du  courage  &  de  la  force, 

LEs  I.    jj  lorfqu'elles  fefentent  appuyees  par  d'autres  qui  font  d'unenatu- 

i<^2|,     j^  re  plus  elevee  que  la  leur.     Cell  ainii  que  fHomme,  qui  eil 

„  appuye  du  Tout-puiflant ,    devient  en   quelque  Ibrte  tout- 

„  puiflant  lui-meme.    Toutes  chofes  font  poflibles  au  Fidele, 

j,  a  celui  qui  a  la  Foi.    Que   fi  tout  lui  eft  poiTible,  voila  u- 

j,  ne  forte  de  toute-paifTance  qui  eft  en  lui.     Ceft  pourquoi , 

j,  faifons   maintenant,  tous  tant  que  nous  fommes,  faifons  un 

j,  voeu  &  une  proteftation  folemnelle  &  unanime  de  nous  te- 

,  „  nir  fermement  attaches ,  je  le  repete ,  de  nous  tenir  ferme- 

„  ment  attaches  a  notre  Dieu   &c  a  notre  Religion,  puifque 

„  c'efl:  un  moyen  infaillible  de  rcndre  a  notre  Patrie  fa  premiere 

„  Profperite.     Or  que  chacun  de  ceux  qui  m'ecoutent ,  difent 

„  ^men  a  ce  Voeu,  &  a  cecte  Protefl:atioa ,  Amen' . 

Le  27  de  Janvier  {(>  de  Fevrier) ,  le  Comm.itte  nommc  pour 

les  Affaires  de  la  Religion,  fit  rapport  aux  Communes  qu'il  ne 

pouvoit  point  y  travailler  ,   faute  de  la  Remontrance  qu'elles 

dreflerent  fur  ce  fujet  dans  la  derniere  Seffion ,  &  que  le  Se- 

cretaire  de  la  Chambre  avoit  remis,  depuis  ce  tems-Ia,  a  quel- 

ques  Perfbnnes,  qui  etoient  venus  la  lui  demander  au  nom  du 

Roi  &  par  fon  ordre.     La-defl'us ,  Mr.  Cook  Secretaire  d'Etat 

delivra  a  la  Chambre  un  Meflage ,  portant :   ^e ,  quoique  la 

'Remontrance  des  Commu?ies  toucba^it  la  Religion  dut  demeurer  en- 

tre  les  mains  de  Sa  Majeji^,  elle  vouloit  bien  neanmoins  ,  ^our 

oter  toute  pierre  d  achoppement  ,    la  leur  rendre  ^    dans  Vefperance 

qu^afin  de  termtner  les  Hifputes  qui  s^elevoient  entre  quetques-uns 

de  fes  Sujets ,  (entendanc  par-Ii  les  Marchands,  &  les  Fermiers 

qui  avoient  faifi  leurs  effets)  les  Communes  tranjailleroient  .^avant 

toute  autre  chofe ,  au  Bill  du  Tonnage  ^  Pondage :  finon  que 

Sa  Majejli  auroit  tout  lieu  de  croire  que  fo>i  Difcours,    qui  avoit 

et?  refu   avec  tant  d'applaudijfement ,  navoit  point  fait  Jiir  elles 

tejfet  auquel  on  s'etoit  raifo7inahlement  attendu.     iVlais  plufieurs 

Membres  ayant  reprefente,  que  fi  le  Papifme  &  rArmiuianifme 

s'entrepretoient  la  main,  le  Royaume  tomberoit  par  degres  fous 

la  Tirannie  Efpagnole,  fous  laquelle  nos  Loix  &:  nos  Libertes 

ne  pourroient  qu'expirer :  Qu'il  etoit  plus  que  tems  de  s'enque- 

rir  quelles  etoient  les  Perfonnes  qui  avoient  ete  avancees  dans 

les  Charges  Ecclefiaftiques ,  depuis  la  derniere  Seflion  du  Parle- 

ment ,  &  quelles  autres  avoient  re^u  des  Lettresde  Pardon :  Que 

la  Religion  intereflbit  le  Roi  aufli  bien  que  les  Sujets ,  &  que 

TAffaire  du  Seigneur  ne  devoit  point  fe  faire  negligemment,   la 

Chambre  fe  tourna  la-delfus  en  Grand  Committe,6c  refolut  de 

ne  travailler  a  rAftaire  du  Tonnage  &  Pondage  qu'apres  avoir 

acheve  celle  de  la  Religion.  Dans  ce  Committe,  Mr.  P^^wconfi- 

dera  le  Papifme  &  1' Arminianifme  fous  Tidee  de  deux  grands  Maux , 

Tun  nouveau  &  Tautre  vieux.   Contre  les  progres  du  vieux  Mal 

11  propofa  de  rechercher  avec  foin,    1.  Pourquoi,  &  comment 

Texecution  des  Loix  contre  les  Papiftes  avoit  ete  fufpendue.  2. 

Quels  emplois  &  quels  appuis  ces  gens-la  avoient  dinii  le  Royau- 

me.    3.  La  violation  que  le  Docteur  Cozeis  (5),  Prebendier  de 

Durham^  avoit  faite  a  la  Loi,  en  introduifmt  dans  le  Culte  des 

pratiques  fuperftitieufes,  entre  autres  des  Anges,  des  SaintSjdes 

Auteis,  des  Cierges  allumes  le  Jour  de  la  Chandeleur,  a  la  ma- 

niere  des  Papiftes.  Quant  aux  Arminiens ,  Mr.  Pjim  dit :  „  Que 

„  puifque  conformement  aux  Articles  qui  furent  arretes  &  ren- 

,,  dus  publics  en  1652;   conformemcnt  au  Catechifrae  dreflfe  ie 

„  fixieme  jour  du  Regne  d^Edouard,  aux  Ecrits  de  Martin  Bu- 

„  cer  &  de  Pierre  Martyr,  dont  on  fe  fcrvit  pour  drelTer  ces 

„  Canonsj  conformement  a  la  Profeflion  conftante  qui  a  ece 

„  fcellee  du  fang  de  tant  de  Martyrs ,  comme  Cranmer ^P.idley ^ 

„  &  une  infinite  d'autresj  conformement  aux  trente-fix  Canons 

j,  qui  furent  formes  fous  la  Reine  Eltjabeth,   &  a  ceux  qui  fu- 

„  rent  approuves  a  Lambeth,  comme  etant  la  Dodrine  de  TE- 

j,  glife  Anglicane ;  Canons  qui  furent  regus  de  nous  &  de  tout 

5,  TEtat,   &  envoyes  par  le  Roi  Jaqties  en  Irlande,  &  au  Sy- 

„  nodc  de  Dorthj  puis,  dis-je,  qu'en  confcquence  de  toutes 

„  ces  chofes,  Sa  Majefte  a  publie  une  Declaration  portant  ex- 

,,  preflement  qu'il  vouloit  conlerver  rCJnite  dans  la  Religion 

„  etablie  par  les  Loixj  &  que  neanmoins,  certaines  gens ,  de- 

torough;  8c  enfin  Chapehin  Ordinaire ,  d'abord  de  Charles  I.  &  puis 
de  Chnrles  U.,  lors  du  retabliflciiient  duquei ,  )'entends  de  ce  dernier 
Roi ,  il  fut  tait  Eveque  de  Durham.  Jcan  Cozens  mourut  dans  Pntl- 
mallM  j'J,  de  Janvier  167!  age  d'cnviron  77  ans,  &.  tut  enterre  le  29 
d'Avril  (9  de  Mai)  fuivant,  a  BiJ]jop's-AuhLmJ ,  dans  ion  Oiocefe.  11 
employi  des  fommes  conliderables  a  des  ulages  pieux,  &:  publics. 
En  particulier,  il  laifla  au  Doyen  &  au  Ch.ipitre  de  Feterborough  un 
fonds  de  100  livres,  dont  les  interets  qu'il  regla  a  f  livres  par  an , 
devoient  ctre  diftribues  a  perpetuite  aux  Pauvres  de  cette  Ville-la. 
11  etoit  aulfi  le  Bientaiteur  de  Bijhofs-Af.kland  ,  ou  il  fonda  &  renta 
un  Hopital  pour  deux  Hommes  8c  plulieurs  Femmes;  apres  y  avoir 
repare  ik  embelli  le  Palais  ,  que  le  Chcvalier  Arthitr  Haslerig  y  avoit 
prefque  detruit ,  &  Tavoir  enrichi  d'unc  bonne  Bibliotheque  &  d'une 
Chapelle  magnifique. 

L'Auteur  de  YHiJioire  Secrete  dts  Rois  ^  Jes  Reines  d' Angleterre ,  qui 
pafle  pour  un  Homme  d'honneur,  raconte,  que  ics  Grands-Jures 
porterent  plainte  contre  cet  Ecclefiaftique,  aux  Aififes  qui  fetinrent, 
cette  annee  i62|  ,  a  Durham,  Taccufant ,  d'avoir  introduit  dans  la 
Cathedrale  de  cette  Ville  piufieurs  nouveautes  fupcrllitieufes ;  d'a- 
voir  enfeigne  des  Doftrines  mal-iaines,  £c  corauattu  ia  Supremacie 
du  Roi  j  ce  qu'il  avoit  fait  fur-tout  d'une  maniere  dirette  &  tres 
marquee,  dans  un  Sermon  lur  la  Parabole  de  l'Y^raie,  en  diiant : 
„  Quc  lc5  Reformateurs  de  notrc  Eglile  ,  cii  aboliflant  la  Meife,  a- 


„  tournant  le  fens  de  cette  Declaration  du  Roi ,  Tont  mife  en 
„  eeuvre  pour  fupprimer  &  etouffer  la  voix  de  la  Verite ,  c'eft: 
„  a  nous  a  montrer  combien  les  Opinions  de  ces  nouveaux  Se- 
„  cretaires  font  oppofees  aux  Dogmes  ecablisi  c'elt  a  nous  a 
„  rechercher  quels  de  ces  Heretiques  ont  ete  promus  aux  Di- 
„  gnites  de  TEghfe ;  quels  Pardons  ont  ete  accordes  a  ceux  qui 
„  ont  repandu  de  faufles  Dodtrines ;  quelles  Defenfes  il  y  a  eu 
„  d'imprimer  des  Livres  qui  les  refutoient,  &  quelles  Permif- 
„  fions  d'imprimer  ceux  qui  les  foutenoient.  Oui,  failbns  des 
„  perquilitions  exaftes  des  Fauteurs  de  ce  dangereux  Parti,  des 
„  Pardons  accordes  depuis  peu  a  quelques-uns  d'entre  eux ,  & 
„  de  la  temerite  audacieufe  qu'ils  ont  eue  de  precher  en  prefen- 
„  ce  de  Sa  Majefte  meme  des  chofes  contraires  a  la  verite.  II 
„  eft  du  devoir  d'un  Parlement ,  &  c'eft  autfi  fon  Droit,  d'e- 
„  tablir  ,  de  defendre  la  veritable  Religion  ,  de  punir ,  &  de 
„  retrancher  la  faufle.  Nous  favons  tous  ce  que  les  Parlemens 
„  ont  fait  ,  &  quel  eft  leur  Pouvoir  au  fujet  de  la  Religion. 
„  Jamais  les  Conciles  Generaux  n'ont  eu  d'autorite  dansce  Ro- 
„  yaume  ,  qu'apres  avoir  ete  confirmes  par  le  Parlemcnt;  & 
„  c'eft  le  Parlement  qui  ,  fous  le  Regne  d'Henri  VIH^  con- 
„  damna  le  Comte  d'EJfex  pour  avoir  favorife  THerefie.  Car 
„  pour  ce  qui  eft  de  rAffemblee  Generale  du  Clerge,  fes  Ca- 
„  nons  )  fes  Decifions  ne  lient  pas  plus  tout  le  Royaume  que 
„  fi  ce  n'etoiC  qu'un  Synode  Provincial  de  Cantorbery.  Celle 
„  d'Torck  n'a  pas  plus  d'influence  fur  nous  &  fur  nos  Loix  j 
„  &  quant  a  la  Haute  CommifCon ,  elle  eft  tiree  du  Parkment, 
„  6c  compofee  de  fes  Membrcs". 

Cette  recherche  que  Mr.  Pym  avoit  propofee  ,  fut  interrom- 
pue  par  un  nouveau  Melfage  que  Cook  deUvra  dc  la  part  du  Roi 
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aux  Communes  ,   pour  les  requerir.  de  dijnner  la  preterence  au  du  '1'on- 
--  -  _...-..        ...  ^^^^  g^ 

PonJaje, 


Bill  du  Tonnage  ikPondage  ;  Sa  Majefte  leur  declaranc  en  me 
me  tems  ,  que  fon  intention  fietoit  point  d'interr»mpre  les  Deli- 
beratiojis  de  la  Chambre  par  rapport  a  la  Religion  j  pourvu  quelle 
ne  fe  melat  point  de  ce  qui  ne  les  regardoit  pas.  Mais  ,  com- 
me  le  remarque  Mr.  de  Rapin  ,  par-la,  il  leur  otoic  d'une 
main  ce  qu'il  leur  donnoit  de  1'autre  ,  puifqu'il  croyoit  que  les 
Communes  n'avoient  aucun  droit  de  fe  meler  de  la  Religion. 
Ce  Meflage  ne  manqua  point  d'etre  appuye  dcs  Partifans  de  la 
Cour.  11  le  fut  particulierement  du  Chevalier  Thomas  Edmonds , 
Tun  dcs  Officiers  de  la  Maifon  du  Roi.  II  reprocha  a  la  Cham- 
bre  qu'elle  negligeoit  fon  Dcvoir  ;  il  la  prelfa  de  complaire  au 
defir  dc  Sa  Majclte,  &  de  bien  confiderer  comhien  il  etoit  Jati- 
gereux  pour  les  Parletnens  de  perdre  iajfeiiion  de  leur  Suuverain. 
Sur  quoi,  Mr.  Corriton  prenant  la  parole  dic  :  „  Quand  on 
„  parle  ici  de  Negligence  de  Dcvoirs  e^tvers  Sa  Majejie,  decla- 
„  rons  a  ces  gens-Ia  que  nous  ne  favons  ni  ce  qu'i's  vculcnt  di- 
„  rc,  ni  ce  qu'ils  penfent.  Pour  moi,  je  ne  vois  rien  en  nous 
„  qui  puiiTe  etre  appelle  Negligence  ;  au  contraire  ,  je  vois 
„  que  nous  fommes  tous  portes  de  bonne  volonte  a  expedieren 
„  tems  convenable  ,  le  Bill  du  Tonnage  &  Pondage.  Pourquoi 
„  venir  continuellement  retarder  par  des  Meffages  Teffet  de  no- 
„  tre  bonne  volonte  .'  Qu'on  nous  laifle  achever  rAffaire  que 
,,  nous  avons  en  main,  puifque  c'eft  TAffaire  de  Dieu.  Les 
„  Afliires  du  Roi  en  fonc  aufli  retardces,  dit-oni  cela  eft  vrai, 
„  chacun  le  voit:  mais  elles  n'en  font  pourtant  point  perduesi 
„  &  malheur  a  nous,  fl  nous  ne  donnons  point  facisfadion  la- 
„  deflljs  a  Sa  Majefte". 

Ce  Difcours  fini,  les  Communes  refolurent  i.  d'envoyer  une 
Adreffe  a  Sa  Majefte,  pour  lui  faire  connoitre  que  ces  fortes 
de  Meflages  ne  produilbient  quc  des  Debats  &  failoient  perdre 
beaucoup  de  tems.  2.  Que  ie  Tonnage  &c  Pondage  etanc  une 
affaire  qui  vient  de  leur  propre  Chambre  ,  elle  y  feroic  aufli 
traitee  en  cems  convenable  ,  &  d'une  celle  maniere  qu'elles  efpe- 
roienc  que  Si  Majcfte  en  feroic  facisfaicci  mais  qu'elles  comtnea- 
ceroient  par  ce  qui  concerne  la  Religion. 

Cette  Refolution  des  Communes  donna  occafion  au  Cheva- 
lier  yean  Elliot  (6)  de  leur  faire  le  Dilcours  fuivant. 

„  Rien  de  plus  propre  a  conferver  &  a  aflFermir  nos  Droits 
j,  &  nos  Privileges  que  l'Ordre  quc  cettc  Chambre  garde  in- 

„  vio- 

,,  voient  aboli  ou  defigure'  toute  la  Religion  8c  tout  le  Service  Di- 
,,  vin.  Quc  ce  qu'ils  nommerenc  une  Reforme  n'etoit  qu'un  etat  tlif- 
„  forme ;  que  la  Mcire  n'avoit  pas  du  etre  retranchee  de  la  Ibrte, 
,,  mais  qu'on  dcvoit  rctenir  lc  Dogme  dc  laPrefencereelledc  Chrift  j 
,,  &  que  toutc  autre  Reforme  n'etoic  qu'uue  Religion  Jifforme".  Les 
Grands-Jurcs  racculcrent  aulTi  d'avoir  dit  :  ^ue  ,iu  tems  lie  U  Reine 
Eliiabeth,  lorfqii'on  profcrivit  le  Vapifme ,  lii  Reformation  etoit  une 
Deformation  (*);  ^  qii'o}t  avoit  apporte  non  de  l'Oriirc ,  maisde l'Or- 
dure  diins  U  Rdigion.  ^u'il  avoit  perjuade  a.  un  Papijle  de  venir  a. 
1'EgHJe,  en  lui  dj.mt  :  „  Que  le  Corps  de  Chrift  etoit  fubftantielle- 
,,  ment  Sc  reellement  dans  le  Sacreinent.  Et  c^uun  jour  etant  k  ta- 
ble  en  grande  compagnie  ,  il  avoit  dit:  „  Que  le  Roi  n'etoit  point  lc 
„  Chef  de  rEglile  Anglicane,  &  que  ce  Titre  ne  lui  appartenoit: 
„  nullcment". 

(6)  Ce  Genti'homme  ,  fi  renomme  par  fes  Difcours  au  Parlement,' 
etoitde  la  Province  de  Cornounille.  En  1607  ,  il  n'avoic  qu'environ 
qoinie  ans,  8c  il  ne  laifli  pas  d'etre  re^u  Membre  du  Coilege  d'£x- 
ceter  3.  Oxford.  Mais  il  n'y  demeura  que  trois  ans  ,  Sc  il  femble 
qu'il  ea  fortit  fans  avoir  pris  aucun  degre  ;    car  il  entra  dabord  dans 

ie 

(*)  II  y  a  dans  rAnglois  dcs  Jeux  de  mots  que4'on  aimoit  beaucoup  danf 
ce  tcms-U,  &  que  /e  ii'ai  pu  coufcrver  ici  qtfea  mcctaiu  Drftrmatlm,  puiu 
Diffnrmite. 
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C  H  A  R-  „  violablemenc  dans  fes  Procedures.  Ceft  ce  que  j'ai  obferve 
tEs  I.  „  toujours,  (Sc  qui  m'a  rempli  aujourdhui  de  joie,  iorsque  je 
162?.  „  vous  ai  vus  deterer  aux  Raifons  6c  a  TAvis  de  l'illuftre  Gen- 
„  tilhomme ,  mon  Compatriote ,  qui  a  parle  le  dernier.  Car  je 
„  craignois  que  li  nous  allions  nous  ecarter  d'une  pratique  li  a- 
5,  vantageufe ,  nous  ne  fuffions  entraines  dans  un  abime  de  trou- 
5,  bles  &  de  malheurs.  Mais  puifque  votre  genereufe  Refolu- 
„  tion  m'autorife  a  dire ,  en  toute  liberte ,  ce  que  je  penfe  de  cet- 
„  te  grande  &  importante  affaire  qui  concerne  la  Religion ,  jc 
„  vais  le  faire  en  peu  de  mots. 

„  Certaines  gens  nous  foupgonnent  de  vouloir  toucher  aux 
„  Articles  de  Foi  ;  comme  fi  c'etoit  dans  un  Parlement  que  fe 
3,  forme  uneReligion  nouvelle.  Non,&je  fuis  convaincuqu'il 
„  n'y  aucun  de  nous  qui  penfe  a  alterer  le  moins  du  monde  le 
„  Corps  des  Veritesdontnousfaifons  profeffion.  Aprescela,j'a- 
„  vouerai  franchement  que  le  moindre  dc  tous  nos  fujets  de  crainte 
,j  n'eft  pas  celui  que  nous  avons  con^u  de  la  Declaration  qu'on 
,,  a  faite  &  publiee ,  au  nom  de  Sa  Majefte ,  touchant  les  Livres  dc 
„  Controverfc,&lesPredications.  Que  ce  que  je dis  la , ne vous 
„  donne  aucun  foupgon ,  aucune  defiance  de  Sa  Majefte ;  car 
„  toute  lafaute,tout  le  mal,  s'il  y  en  a,vient,j'enfuisfur,d'u- 
„  ne  fortc  de  Miniftres  qui  robfedent ,  &  i  la  fourbe  defquels 
5,  il  n'eft  point  de  Princc  qui  ne  foit  expofc  de  memc  que  lui. 
„  Oui,  tout  Souverain  eft  fujet  a  etre  mal  informe,  n'en  dou- 
„  tez  point ;  &  comptez.  qu'on  fait  pafTer  fous  leur  nom  bien  des 
„  chofes  dont  ils  n'ont  ccrtainemcnt  pas  la  moindre  connoilTan- 
Antiochus  (1)  Roi  de  Syrie  ecrivit  a  toutes  les  Provin- 


})  ce. 

,,  ces  de  fon  Royaume,  que  s'il  y  venoit  de  fa  part  des  Ordres, 

„  qui  ne  fuffent  point  conformes  aux  Loix  &  a  la  Juftice,  de 

„  ne  point  y  obeir ,  parce  qu'affiirement  ils  auroient  ete  fur- 

„  pris  ,   ou  donnes  a  fon  infgu  ,   Ignoto  fe   Literas  fcriptas , 

ideoque  iis  »0«  parerent.    Et  la  raifon  que  Gracian  en  alle- 

gue,  c'eft   que  fouvent,a  force  d'importunites ,  lesMiniftres 

font  faire  au  Roi  des  chofes  qui  ne  dcvoient  point  ctre  faites  : 

Principes   fafe   confiringuntur  ,  ut   non  concedenda   concedant. 

Or,  ce  qui  fe  pratiquoit  dans  ce  tems-la,  n'eft  que  trop  cn 

ufage  dans  le  notre.     Mais  pour  dire  quelque  chofe  de  plus 

particulier  de  cctte  Declaration ,  voyex  cn  quels  termes  il  y 

_  cft  parle  du  Papifme  &  de  rArminianifmc.    Ces  deux  Partis 

„  mcttent  notre  Foi  &  notre  Religion  en  grand  dangcr  ;    &  il 

„  cft  a  craindre,  que  tels  qu'un  Torrent  impetueux,  ils  ne  fe 

„  debordent   tout  a  coup  &  tout  a  la  fois  fur  nous.     On  veut 

„  que  s'il  y  a  des  fentimens  difFercns  fur  le  fens  des  39  Articles 

„  de  notre  Confeffion ,  ce  foit  a  rAflemblee  des  Eveques  & 

„  du  Clerge  a  decider  lequel  de  ces  fentimens  eft  Orthodoxe , 

„  &  a  preicrire  la-defrus  ce  que  bonleur  femblcra.    Ainfi,  au- 

„  tant  que  j'en  puis  juger ,  notre  Foi ,  notre  Orthodoxie  depend 

„  du  bon-plaifir  de  ces  Meffieurs-la  ;   de  forte  que  s'il  lcur  plait 

„  d'introduire  le   Papifme  &  rArminiar.ifme  ,   nous  devrons 

„  tous  nous  faire  Papiftes,  Arrainiens.    Chofe  etrange,de  lais- 

„  fer  la  Religion  a  la  difpofition  de  ces  gens-la !    J'honore  leur 

„  Caradcre  ,   &  je  reconnois  qu'il  y  en  a  parmi  eux  qui  font 

„  dignes  d'ctre  propofes  en  exemple  a  tous  les  Sicclcs.     Mais 

„  auifi ,  que  ceux  de  Tautre  Parti  leur  refFemblcnt  mal  !  Ils  me 

„  rappellent  dans  la  memoire  cc  que  j'ai  lu  dans  un  Journal  c- 

„  crit  de  la  propre  main  du  Roi  Edouard  VI. ,  de  celebre  & 

„  etemelle  memoirc.    Ceft  Tendroit  ou  ce  jeune  &  judicieux 

„  Princc   marque  le  caradlcre  &  la  difpofition  des  Eveques  de 

3,  fon  tcms.      Ils  foKt  incafahUs  ,  dit-il,  d'injlruire ,  <ir  de  gou- 

„  vsrjier  leurs  Troupeaux ;    ceux-la ,  a  caufe  de  leur  parejfe;  e^ 

„  ceux-ci ,  de   leur  age  avance.     Les  uns ,   parce  quils  font  des 

„  ignorans;  les  autres ,  des  efclaves   de  la  Volupte;  df  quelques 

„  autres ,  de  vrais  Partifans  du  Papifae.    Mais  n'en  avons-nous 

„  point  de  tcls  aujourdhui  ?     Pour  le  moins  eft-il  vKible  que 

„  quelques-uns  d'entre  eux  ont  des  fentimcns  fort  peu  Ortho- 

„  doxes  (2).    Temoin  les  deux,  contre  lefqucls  cetce  meme 

„  Chambrc   porta  au   Parlemcnt  dc  TAnnee  pafTee  des  plain- 

„  tes  &  des  Chefs  d'accufation  tout  averes.   Je  crains  bien  que 

„  s'il3  avoient  affez  de  pouvoir  fur  nos  Confcienccs,  nous  ne 

„  couruffions  rifque  de  voir  la  Religion  renverfee.     Voyez  ces 

„  nouveaux  Maitres  de  Ceremonies,  &  lc  foin  qu'ils  prcnnent 

,,  d'en    introduire    d'inconnues    dans    notre    Cultc   Religieux. 

„  Nous  en  avons   affez  ,   &  je  puis  dire  qu'il  y  en  a  qui  ne 

„  font  point  inutiles  :  j'ajouterai  memc,  fi  vous  voulci,  me  lc 

„  permettre ,  qu'il  y  cn  a  une  que  je  tiens  pour  tres  neceffaire 

^,  &c  tres  louable.    J'ai  ici  en  vue  celle  oii,  pcndant  la  recita- 

„  tion  duSymboIe,I'on  fc  tient  debout,pour  montrerquenous 

„  fommes   refolus  &   tout  prets  dc  defendrc  la  Religion  quc 

„  nous  profeffons.    II  y   a   des  Eglifes  ou  ccs  fentimens  font 

„  reprefentes  d"unc  maniere   bien  plus  cxpreffivc  :     on  ne  fe 

„  tieuc  point  feulement  debout  ,  mais  encore  Tepce  nu:  a  k 


„  main.  Prenons  TEfpric,  fuivons  les  Principcs  dc  noCre  Re- 
„  ligion ,  &  cirons-en  une  Regle  qui  fervc  dc  fondemenc  a  tout 
„  le  rcfte  :  apres  quoi  ,  il  fera  tems  d'cn  c.xaminer  &  d'cn 
„  pourfuivrc  les  Infradreurs. 

A  la  fuite  de  ce  Difcours,on  debattit  dans  la  Chambre  des 
Communes ,  le  pretendu  Pouvoir  de  decerminer  le  fens  dcs 
39  Articles  de  la  Confeffion  de  Foi  ^  &  les  Efprics  s'echauf- 
ferent  tellement,  qu'effrayes  du  danger  prochain  de  fintroduc- 
tion  du  Papifmc  ou  de  rArminianilmc,  &  pour  lc  prevenir,  il 
fuc  refolu  de  faire  la  Proceftacion,  ou  Declaration  folemnellc, 
quc  voici. 

Nous,  les  Communes  ajfemhlees  en  Parlement,  D^clarons  ,Pro- 
tejlans  <^  Soutenons  ,  comme  une  v/rit^  certaine  ,  k  Sens  des 
.Articles  de  Re/igion  itahlis  par  le  Parlement ,  dans  la  i-^.  annfe 
de  la  Reine  Elifaheth,  tcl  qu'il  nous  a  eti  laijf^ par  un  A£le  pu- 
blic  de  PEglife  Anglicane .,  (^  par  les  Explications  g/neralement 
refues  des  Doiieurs  ^  Ecrivains  de  la  meme  Eglife  ;  ^  nous 
rejettons  le  Jentiment  des  yejuites  ^  des  Arminiens  ,  e^  toui 
autres  qui  font  di^e'rens  du  notre. 

La  craintc  &  les  defiances  couchant  les  dangers  que  couroit 
la  Rcligion  ,  s'ecoienc  li  forc  emparees  de  TEfpric  des  prin- 
cipaux  Membres ,  que ,  pour  perfuider  au  Pcuplc  qu'elles  n'e- 
toicnc  que  crop  bien  fondees,  la  Chambre  demanda  aux  Sei- 
gneurs  leur  concurrence  pour  prier  le  Roi  de  faire  publier  un 
Jeune,  &  robtinc  affez  difficilement.  Les  deux  Chambres  pre- 
fencerent  donc  de  concerc,  le  30  de  Janvier,  au  Roi,une  A- 
drefle  porcanc  que  les  craintes  &  lcs  divifions  qui  agiioient  TE- 
glife  Reformes  dans  le  Royaume ,  &  le  trifte  &  miferable  etat 
ou  cllc  etoic  rcduice  au  dehors,  ecanC  des  marques  evidentes  de 
la  Colere  de  Dieu ,  le  Parlemenc  en  Corps  fupplioic  Sa  M.iiefte 
d'ordonner  un  Jour  de  Jeune  &de  Priere  pour  implorer  laGra- 
cc  du  Touc-puilfant. 

Le  Roi  fentic  bien  quel  etoic  le  but  dc  cettc  Dcmandc ;  & 
quoiqu'ii  nc  jugeac  point  a  propos  dc  la  rcjetter,  il  repondit 
neanmoins,  que,  depuis  quelque  tems,  le  Jcune  fe  cournoic  en 
coucume,  a  chaque  Seffion ,  qu'il  l'accordoic  pourcanc  cecte 
fois,  quoiqu'iI  n'en  vit  poinc  la  neceflitc;  mais  qu'a  Tavenir, 
il  ne  laccorderoic  quc  pour  des  occafions  cxcraordinaires.  II 
ajouca  quc,  pour  fouccnir  les  EgUfes  Reformees,  il  vaudroit 
mieux  comhattre  que  jeuner. 

Peu  apres ,  les  Communes  prefenterent  au  Roi  une  AdrefTe 
pour  fe  juftifier  de  ce  qu'elles  donnoient  la  prefercncc  aux  Af- 
faircs  dc  la  Religion,  quoiqu'iI  les  eut  ouvenc  preffecs  par  fcs 
Difcours  &  par  (es  Meffages  de  cravailler  premieremenc  au 
Bill  du  Tonnage  &  Pondage.  Ellcs  allcguoicnt  pour  excufe  le 
danger  excreme  ou  fe  trouvoic  rEgHle  ,  &  la  neceffite  indif^ 
pcnfablc  dc  la  defendre  &  de  la  mectre  a  couverc  des  encre- 
prifes  du  Papifme  &  de  1'  Xrminianifmc  ;  ceux  qui  fonc  pro- 
feffion  dc  celui-Ia  ctant  les  Ennemis  ouvercs  dc  la  Religion 
ecablic ,  &  les  Fauteurs  du  dernier  Parti  en  ecanc  les  Ennemis 
couvercs,  d'autant  plus  a  craindre  que  leurs  atcaques  Ibnt  four- 
des,&  lcurs  pratiques  cachecs,comme  ccUcs  des  Mineurs.  Les 
Communes  finiffoient  cette  /Xdrefle,  en  remerciant  le  Roi  des 
Promcfles  qu'il  leur  avoit  faites  de  maintenir  la  Religion ,  lui , 
difoient-elles,  leur  etoit  plus  chere  que  tous  les  hiens  du  Monde  y 
^f  que  leur  propre  vie.  Miis  ces  Rcmercimens  ecoienc  un  Re- 
prochc  dccourne  de  ce  qu'il  n'ayoic  point  execuce  ce  qu'il  avoit 
promis. 

Le  Roi  repondic  l  cecce  Adreffe  des  Communes,  non  en 
encrant  dans  le  detail ,  mais  par  quelqucs  Remarques.  II  leur 
dic  ,  ^lu'i/  trouvoit  e'trange  quelles  eujfent  mauvaife  opinion  de 
lui  par' rapport  a  la  Religion.  U  les  affura,  qu'il  ne  fermeroit 
jamais  fes  oreilles  aux  plaiJites  qu'elles  lui  feroient  fur  ce  fujet , 
pourvu  que  la  Chamhre  ne  pafsat  point  au  dela  de  Jes  limites,  ni 
dans  la  Formc,  ni  dans  la  Matiere.  II  finit  par  cesparoles: 
„  Commc  jc  ne  m'attends  point  ^  un  refus  de  votrc  part  fur 
„  Taffairc  du  Tonnage  &c  Pondage  ,  jc  ne  ceffe  point  de  vous 
„  foUiciter  a  y  travailler  :  &  ne  trouvez  poinc  etrangc  fi  je 
,,  vous  eveille,  quand  jc  vous  trouvcrai  endormis. 

Le  Yj  de  Fevricr,  la  Chambrc  continua  fes  deliberations  fur 
les  affaires  de  la  Religion  ,  &  particulierement  fur  la  Procla- 
mation  ,  qui  defendoit  dc  difputer  pour  ou  contre  TArminianif- 
me.  On  pretendoit  que  c'ecoit  un  piege  pour  furprendre  les 
Orthodoxes,  ou  pour  detruire  les  Puritains,  &  pour  donner 
plus  de  liberte  aux  Arminiens.  On  ajoucoic,  que  c'ecoic  Laud 
&  Motitaigu  qui  avoicnc  donne  ce  conleil  au  Roi.  On  fe  plai- 
gnic  auffi  du  Pardon  que  lc  Roi  avoic  accorde  cn  dernier  lieu, 
fous  le  Grand  Sceau,  a  Motitaigu  ;  Pardon,  dans  lequel  l'A- 
vocaC-General  avoit  ofe ,  contre  la  teneur  de  Tordre  qu'il  avoit 
rcgu  de  le  dreffer,  inferer  &  comprendre  nommemcnt  lc  Dpc- 
teur  C»a«M,  le  Doitcur  Sibthorp,  &  le  Dodteur  Manvjaring, 
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k  College  de  Droit,  ou  il  fut  re^u  Avocat  PofluVnt.  Le  10  du 
rr.ois  de  Mai,  162.8,  il  fut  cree  Chevaiier  par  Ic  Roi  Jaques ,  1 
pyhitchall  i  8c  depuis  ce  tems-li ,  11  fut  toEte  fa  vie  Depute  au  Par- 
lement,  dc  la  part,  ou  de  toute  fa  Province,  ou  de  quelque  Bourg 
pailicuiicr.  Ses  oppolitions  continuc!!es  8'  intrepides  au.x  ufurpations 
des  Favoris,  lui  attlrcreni  blen  ties  chagriiis.  Deux  fois  cians  une 
meme  annee  {7616)  il  ful  niis  cn  prilbn ;  p.emierement  a  la  Tour, 
pour  avolr  falt  i'£p-  ogue  ou  la  Conclufion  de  rAccufation  du  Duc 
de  imkinghnm ,  comme  nous  l'avons  rappoite  ailicursi    en  fecond 


lieu  ,  a  Gatehoufe  ,  pour  n'avoir  pas  voulu  payer  I'Emprunt.  Et 
nous  verrons  bientot  qu'un  peu  (*)  avant  la  dilTolution  du  Parle- 
ment  de  cette  annee  1619,  ce  brave  Anglois  fut  encore  envoye  a 
la  Tour ,  pour  avoir  parle  dans  la  Chambre  BalTc  contre  certains 
Perfonnages  particuliers  de  la  Cour.    On  l'attaqua  meoie  devant  le 

Baoa 

(•)  ElHot  fut  envoye  ptifonnier  i  la  Toui,  le  3  de  Mars  ;  le  Patlement 
fiic  cafle  le  lo ;  mals  U  Piodamatioa  ea  avoic  cie  dieQee  1«  2.,  Sc  f  oq  laifla 
meme  ceue  dace. 
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■  rrois  Ecclefiaftiques  les  plus  fufpeifts  qu'il  y  eut  en  Angleterre. 
Ceft  ce  qui  fit  dire  au  Chevalier  Uob^rt  Pbilips  dans  un  de  (es 
Difcours :  Si  ja?nais  la  Clemence  iTun  Roi  fut  jurprije  ^  c'ejl  celle 
Ju  notre.  ^lui  font  ceux  qui  07it  eii  des  Lettres  de  grace  ?  Lcs 
plus  grands  E^ineviis  de  1'EgliJe  cJ-  de  rEtat  j  ge^zs  condamnh 
^  fletris  par  Arret  du  Parlc7iient,  ^  pardojin^s  efitre  la  dijfo- 
lution  de  ce  Parlemejit ,  ^  /a  convocation  d'un  autre. 

Ces  gens-la  furent  non  feulement  pardonnes,  mais  encore 
pourvus  de  bons  Eveches  &  d'autres  Benefices  conliderables. 
Seroit-il  poflrible  de  juftifier  la  condefcendance  du  Roi  pour 
ceux  qui  lui  confeilloient  de  protegcr  fi  ouvertement,  que  dis- 
\t}  d'avancer  meme  des  pcrfonnages  li  odieux  au  Parlement, 
puifqu'il  ne  pouvoit  pas  ignorer,  combien  il  fe  rendoit  lui-me- 
me  fufpeft  par  cette  conduite  .'  Du  moins  on  ne  peut  point 
nier  qu':l  ne  donnat  quelque  prife  fur  lui  a  fes  Ennemis.  Mais 
oucre  que  le  genie  du  Roi  &  de  la  Cotir  etoit  de  ne  regarder  le 
Parlement ,  &  particulierement  les  Communes ,  qu'avec  un  cxtre- 
me  mepris,  le  Roi  ne  pouvoit  rien  refufer  au  Dodeur  Laud 
qui  etoit  fon  grand  Confeiller  dans  les  Affaires  Ecclefialti- 
ques. 

Le  1;  de  Fevrier ,  dans  le  tems  que  les  Communes  travail- 
loient  aux  affaires  de  la  Religion  ,  le  Magazin  de  Mr.  P.olls  ^ 
un  At%  Membres  des  Communes  ,  fut  fcelle  par  un  Huiffier, 
qui  alla  enfuite  appeller  ce  Marchand  hors  de  la  Chambre,  6c 
lui  donna  un  ajournement  perfonnel  (3J. 

Cela  mit  la  Chambre  en  feu.  Les  uns  dirent  qu'on  inful- 
toit  ,  que  Ton  bravoit  en  face  leur  Affemblee  ,  &  qu'on  la 
rendoit,  fans  aucun  menagement,  un  objet  de  rifee  ,  de  de- 
dain  ,  &  de  mepris.  D'autres  ,  qu'on  avoit  voulu  jccter  dans 
la  Chambre  un  Os  a  ronger ,  pour  faire  diverfion  a  les  recher- 
ches  &  a  fes  procedures  touchant  les  Griefs  de  Religion.  Et 
tous  conclurent  a  mander  le  Sergent ,  pour  lavoir  par  quelle  en- 
tremife  il  avoit  donne  cet  Exploit. 

LeChevalierHaw//vj'il/<z)',Chancelier  de  la  Duche  de  Lan- 
cajire ,  &  Tun  des  Confeillers  du  Roi  dans  fon  Confeil  Prive , 
affura  la  Chambre,  que  le  Roi  ni  fon  Confeil  n'avoient  aucune 
part  dans  cecte  Procedure  ;  c'eft  pourquoi,  dit-il,  je  demande 
qu'elle  foit  fondee  jufqu'au  fond.  Le  Procureur  General  ecri- 
vit  a  Mr.  Rol/s  une  Lettre ,  ou  il  lui  difoit  que  cet  E.vploit  lui 
avoit  ece  donne  par  meprife,  &  qu'il  le  prioit  de  vouloir  pren- 
dre  la  chofe  dans  un  iens  favorable.  Cependant  il  paroic  par  un 
Rapport  du  Committe  etabli  pour  Taffaire  du  Tounage  &  Po»- 
dage,  que,  nonobftant  cette  Lettre,  le  Procureur  General  or- 
donna  que  le  proces  feroit  fait  a  Mr.  RoUs  ;  &  Ton  voit  par 
ce  meme  Rapport ,  que  les  pouifuites  faites  contre  ces  Mar- 
chands  par  la  Cour  de  TEchiquier  portent  expreffement  que 
c'eft  pour  Ligue ,  Cabale ,  Trame  contre  le  bien  6c  le  repos  de 
TEtat. 

Le  \\  de  Fevrier,  la  Chambre  fe  tourna  en  grand  Committe 
pour  difcuter  Taffdire  du  Tonnage  &  Po?tdage.  11  fut  reprefente 
par  plufieurs  Marchands ,  qu'on  ne  fe  concentoit  point  d'avoir 
faifi  leurs  effets,  mais  qu'on  leur  faifoit  leur  proces  a  la  Cham- 
bre  Etoilee.  Sur  quoi  les  Communes  fircnt  comparoitre  les  Of- 
ficiers  de  la  Douane ,  &  leur  demanderent  par  quelle  raifon  ils 
avoient  faifi  ces  Effets  &  les  avoient  fait  porcer  dans  le  Magafin 
du  Roi.  lls  repondirenc  que  c'etoit  a  caufe  du  refus  de  payer 
le  Tonnage  &  Pondage,  tk.  d'autres  Droits.  Cette  Reponfe,  & 
la  reprefentation  des  Marchands  touchant  le  proces  qu'on  leur 
avoit  intente,  porterent  les  Communes  a  arreter,  qu'elles  ne 
travailleroient  point  au  BiU  du  Tonnage  &  Pondage,  jufqu'a  ce 
que  les  effets  faifis  euflent  e:e  reftitues  a  leurs  propriecaires. 
Mr.  Noy  eut  beaucoup  de  part  a  cette  Refolution.  Voici  en 
quels  termes  il  opina. 

„  II  n'y  a  pas  de  furete  pour  nous  a  paffer  ce  Bill ,  a  moins 
„  que  nous  ne  foyons  en  pleine  poffcffion  de  notre  Droit  la- 
„  deffus.  Et  nous  ne  ferons  en  pleine  poffeffion  de  notre  Droir, 
,,  que  les  Procedures  de  rEchiquicr,  &  les  Informations  de  la 
„  Chambre  Etoilee  ne  foient  callees ,  annullees,  de  meme  que 
„  la  Claufe  annexee  a  notre  Requste  de  Droit.  Autrement, 
„  nous  ferions  moins  un  Don ,  qu'une  Confirmation  d'un  Im- 
5,  pot  leve  fans  autorite  convenable.  De  plus ,  point  de  pareil 
„  Bill,  a  moins  quon  ne  leve  les  caufes  qui  l'arretent,  &  qu'il 
„  ne  contienne  iine  Declaration  formelle  que  le  Roi  n'a  point 
„  de  Droit  a  cet  Impot,  &  ne  peut  Fexiger  qu'en  vercu  d'un 
„  Don  dired:  &  purement  gratuit  de  nocre  parc.  Que  fi  on 
„  ne  veut  point  Taccepter  aux  Conditions  que  nous  ne  pou- 
„  vons  nous  empecher  d'y  meccre,  nous  ne  faurions  qu'y  faire. 
„  Apres  tout ,  &  en  un  feul  mot ,  fi  le  Roi  en  eft ,  fans  cela , 
,  le  Maicre,  que  veut-on  de  nous  ?  II  n'a  que  faire  de  notre 
„  Don." 

Apres  cela ,  les  Communes  envoyerent  demander  aux  Barons 
de  rEchiquier,  de  revoquer  TOrdre  fur  lequel  les  effets  des 


Banc  du  Roi,  8c  Ton  y  produifit  des  Informatfons  qu'il  avoit  feme 
la  Difcordc  dans  le  Parlement  ,  8c  porte  les  efprits  a  la  Revolte 
contre  Sa  Majefte  ,  les  Prelats ,  &c. 

(i)  Cell  Antiochus  III.  furnomme  le  Grand,  a  caufe  de  fes  hc- 
tions  heroiques,  8c  plus  encore  a  ciufe  de  fon  amour  pour  k  fufti- 
ce.     La  fin  de  fon  Regne  ne  raerita  point  cet  eloge. 

(2)  Ces  foup^ons  ,  dit  M.  de  Rapin,  tomboient  principalement 
fur  Lnud  8c  Hed  ,  qui  etant  lcs  Confeiilers  du  Roi  ,  pour  les  af- 


Marchands  avoient  ece  faifis.    Les  Barons  repondirent  que  cet  C  h  a  r.. 
Ordre  ne  touchoit  en  aucune  maniere  au  Droit  du  Tonnage  &  les  I. 
Pondagc ,  &  ne  fermoit  poinc  aux  propnetaires  de  ces  eftecs  les    ^^^\- 
voies  ordinaires  de  la  Juftice,  pour  en  demander  la  refticucion. 
Mais  que  ces  Marchands  ayant  cence  de  les  ravoir  par  Rdnti- 
grande ,  moyen  dont  on  ne  fe  fert  point  envers  Sa  Majefte ,  & 
qui  s'accorderoit  mal  avec  la  Prerogative  Royale ,  la  Cour  de 
rEchiquier  avoit  arrete  cette  procedure  ;    en   leur  declaranc 
neanmoins  qu'il  leur  etoit  permis  d'employer  contre  la  faifie  de 
leurs  Marchandifes,  les  Rcmedes  que  fourniffenr  les  Loix. 

Cette  Reponfe ,  qui  ne  fignifioit  rien ,  n'ayant  pas  contente 
les  Communes,  il  fut  propofe  d'examiner,  fi  ce  que  la  Cour 
de  lEchiquier  avoit  faic  dans  cette  rencontre ,  etoit  conforme 
a  fa  maniere  ordinaire  de  proceder,  ou  fi  c'en  ecoit  une  excep- 
tion  faite  en  confequence  de  la  Prerogative  Royale. 

Ce  meme  jour-la,  le  Committe  etabli  au  fujet  des  Pardons  Rapport 
accordes  depuis  la  derniere  Seffion  a  des  Perfonnes  condamnees  du  Com- 
par  le  Parlement,  fit  rapport  a  la  Chambre,  qu'ayant  examine  '"""" 
Heat/},  Procureur  General,  &c.  les  Commiffaires  trouv  ient 
que  le  Dodleur  Sibthorp  &  Mr.  Cozejzs  avoient  foUicite  des 
Lettres  de  grace,  fur  ce  que  I'£veque  de  Winchefler  leur  avoit 
promis  de  leur  rendre  le  Roi  favorable  :  Qifil  paroilloit  affez 
que  cet  Eveque  avoic  fait  la  meme  promeffe  a  Mr.  Montaigu ; 
comme  auffi  qu'il  avoit  fortement  appuye  Manvjaring,  &  lui 
avoit  procure  fon  Pardon.  Mr.  0/mier  Cromixii/ ,  Tun  des 
Commiffaires  ,  informa  la  Chambre  de  la  proredion  ouverte 
que  ce^Prelat  donnoit  a  des  gens  ( il  les  nomma),  a  des  gens 
qui  prechoient  fans  detour  le  plus  groffier  Papifme.  Ceft  en- 
core,  ajouta-t-il,  paj  fa  protedtion,  que  ce  meme  Manwaring^ 
fletri  par  le  dernier  Parlement,  jufqu'a  etre  declare  incapable  de 
poffeder  aucune  Dignite  Ecclefiaftique,  &  qui  reconnut  touc 
haut  la  juftice  de  fa  fletriffure  &  de  fa  condamnation ,  a  obte- 
nu  fa  grace  du  Roi.  L'Eveque  a  plus  fait  ,  il  a  donne  imme- 
diatement  apres,  un  riche  Benefice  a  Manwaring.  Or ,  fi  ce 
font-la  ,  dit  Cromwe/  en  finiffant  ,  /  ce  font-/a  /es  degr^s 
par  014  ton  monte  aux  Dignith  de  VEg/ife  ,  ^ue  pouvons-nous 
attendre  deformais  ? 

Pour  achever  de  confirmerlesfoupgonsqueronavoitdeLW    Plaime 
les  Communes,  ou  du  moins  les  Membres  de  ce  dernierCom-  '^"""^  '* 
mitte  ,  engagerent  les  Jmprimeurs  &  les  Libraires  de  Londres  Pemns! 
h  prefenter   une   Requete   a   )a   Chambre  ,   pour  fe  plaindre,  fion 
qu'on  arretoit  Tlmpreffion  &  la  Vente  de  divers  Livres  Ortho-  '^''™P''- 
doxes    faits    contre   le  Papifme   &  rArminianifme  ,    pendant  u/res" 
qu'on  ne  refufoit  jamais  la  licence  a  ceux  qui  ecoient  compo-  ^^''^  ™"- 
&s  pour  foutenir  les  Dogmes  Papiftes  ou  Arminiens.    Ils  mar-  "p^'^  ^" 
quoient  meme  les  Livres  de  ces  deux  fortes  ,    auxquels  on  a-  rkTmi. 
voit  accorde  ou  refufe  la  Licence,nommoient  des  Imprimeurs  oiamime. 
&   des  Libraires  qui  avoient  ece   cices  en  Juftice   pour  avoir 
imprime  des  Livres   ecrits  contre    le  Papifme  ;   &  affuroient 
que  tout  cela  le  faifoit  par  TEveque  de  Londres  ,   ou  par  fes 
Chapelains  ,    auxquels    feulement    rexamen    des   Livres   etoit 
commis. 

Mr.  Se/Jen  fit  remarquer  la-deffus,  qu'il  n'y  avoit  point  de  Avis  de 
Loi  pour  empecher  &  prevenir  rimpreffion  d'aucun  Livre  en  ^'-  ^'='- 
Angleterre  ,  finon  un  Arret  de  la  Chambre  Etoilee.  II  propo-  ch"nt°"" 
la,  &  montra  la  neceffice  d'en  faire  une  ;  fans  quoi,  dit-i/,  un  l'Impres. 
Homme  peut,  en  confequence  de  cet  Arret,  etre  mis  a  TA-  f°"  '^" 
mende,  envoye  en  prifon  ,    &  fe  voir  enlever  fes  Effets  ;     ce  " 

qui  eft  un  grand  attentat  fur  la  Liberte  de  la  Nation. 

Les  Communes  etant  informees  qu'il  fe  faifoit  des  pourfuites    Autre 
a  la  Chambre  Etoilee  ,   concre  Richard  Chamhers  &  quclques  ^°"^'"'f- 
aucres  Marchands  ,    nommerent   un  nouveau  Committe  pour  chanTk» 
examiner  H  cette  Cour  pouvoit  agir  contre  eux ,  fans  y  etre  au-  ^'^"^- 
torifee  par  le  Parlement ,  dont  ils  avoient  reclame  la  protedion  '''*'"''• 
concre  ces  Procedures.   Enfuite ,  le  Chevalier  Gui//aume  Aflon , 
Sherif  de  Londres,  fut  incerroge  par  le  Commicte  ,  fur  la  parc 
qu'il  avoit  a  ce  qu'avoient  fait  les  Officiers  de  la  Douane  ;   »Sc 
comme  feS  reponles  ne  furent  point  auffi  claires  &  precifes  que 
les  Communes  concevoisnt  qu'il  devoit  les  donner  ,   il  fuc  en- 
voye  a  la  Tour.  Alors,  quelqu'un  demanda  s'il  ecoic  jamais  au- 
paravant  arrive  que  la  Chambre  efit   fait  mcttre  en  prifon  un    ^''"''f" 
Sherif  de  Londrcs.     A  quoi  Mr.  Se/den  repondit ,    que  fa  me-  dr«^e°n"." 
moire  ne  lui  fourniffoit  point  d'exemple  que  la  Chambre  eut  voye  cn- 
envoye  en  prifon  un  feul  Sherif  ,    mais  bien  tous  les  deux  She-  ?"'''"• 
rifs  a  la  fois :  ce  qu'il  montra  dans  le  detail. 

Le  iL  Fevrier,  le  Parlement  s'occupa  a  confiderer  les  grands    Dcbat» 
progres  du  Papisme.     On  examina  avec  beaucoup  de  foin  l'e-  [j"^  ■•« 
largitrement  des  dix  Jefuites  ,   qui  avoient  ete  mis  a  m-wgate ,  di°S. 
&  dont  il  n'y  en  avoit  eu  qu'un  feul  de  condamne  ,  quoiqails  mc. 
fuffent  tous  egalement  convaincus  ,  &  tous  Pretres  qui  habi- 
toient   &   tenoient  un  CoUege  aux  environs  de  Clerlcenwe/.    Ja- 
mais,  dirent  la-deffus  plufieurs  des  Membres  ,  jamais  ces  gens- 

U 

faires  de  la  Religion  ,  dirigeoient  a  peu  pres  les  autres  Pre'lats. 

(3)  M.  de  Rapin  dit  que  le  Parlement  cnvoya  feulement  querir 
M.  RolU  pour  lui  ordonner  de  ne  point  toucher  au  fcelle  :  ce  qui 
eft  une  meprife  de  cet  Hiftorien,  comme  ou  le  peut  voir  dans  R«yi 
•aorth. 

Je  croi  que  ceux  qui  liront  cet  endroit  dans  M.  de  Rapin  m6me 
(Tom.  VIl.  in  Quarto,  p.  4.01  )  feront  perfuades  qu'il  n'eft  point 
tdmbe  dans  la  raeprife  qu'on  lui  impute  dans  cette  Note. 
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C  n  A  R-    /i  ,  tout  tntrfprenans  qu^ih  font ,  nauroieflt  eu  Vaudace  de  faire 
L  Es    I.     de  telles  chofes  ,  s'ils  7ie  fe  fentoient  puijfamment  prot^g^s. 

162^.         Certe  reflexion  donna  lieu  a  Cook ,  iiecretaire  d'Etat,  de  de- 

de^kfuf^    clarer ,  qu'un  des  JVliniltres  du  Roi  ,   ayant  regu  des  Avis  tou- 

tcVi  "'     chant  ces  Pretres,  &  leur  deirein  d'eriger  un  College,  en  avoit 

Cietken-  donne  connoiffance  a  Sa  Majefte;  que  Sa  Majefte  avoit  remis 

well.Scc.  ^^^g  affaire  au  foin  particulier  de  fon  Confeil,  qui  apres  avoir 

examine  ces  Perfonnes ,  les  avoit  envoyees  a  Neiugate ,  &  don- 

ne  ordre   au  Procureur-General  de  les  pourfuivre  criminelle- 

ment.     Mr.  Cook  ajouta  ,   que  ce  CoIIege  fixt  d'abord  place  a 

Edmonton ,  de  la  tranfporte  a  Camher-well  ,    &  enfin  a  C/erke?i- 

well.    Sur  cela  ,   il  fut  ordonne  ,   que  chaque  Membre  de  la 

ExameQ  Chambre  declareroit  le  lendemain  ,    ce  qu'il  favoit  des  moyens 

iheichcs    ^°^^  °"  s'etoit  fervi  pour  arreter  les  recherches  contre  les  Re- 

contre       cufans  ;    &  cependant  on  envoya  des  Commiffaires  au  Procu- 

«""•  reur-General  pour  Fexaminer  fur  ce  fujet. 

Mr.  Long ,  Juge  de  Paix  ,  fut  mande  ,  &  examine  auffi  fur 
cette  meme  aftaire.  II  repondit ,  qu'il  avoit  fait  arreter  ces  per- 
fonnes  par  ordre  de  Mr.  Cook  ,  Secretaire  d'Etat,  qu'il  leur  a- 
voit  fait  fubir  un  Interrogatoire  ;  &  qu'il  avoit  appris  enfuite, 
I.  Que  Mr.  le  Procureur-General  les  avoit  fait  mettre  en  hber- 
te;  2.  Que  Mr.  Middlemore  ,  le  SoUiciteur-General  des  Papis- 
«es,  avoit  loue  cette  Mail"on(i)  ;  Et  que  Mr.  Cook  avoit  entre 
fes    mains  divers    Comptes  de   recepte   &   de  debourfement , 


„  refiifoient  dc  le  preter ,  il  les  renvoyat  \.  la  merci  du  Roi  par    Char* 

3,  nnPr^munire  {2).  J'appris  enfuite  qu'ils  avoient  prete  ce  Ser-  les  I. 

„  ment  en  prefence  de  la  Cour  :,  qu'un  feul  d'entre  eu.\'  avoit     ^^^V 

,,  ete  convaincu  d'etre  Pretre ,  &  que  les  autres  avoient  ete  ab- 

„  fous  de  Taccufation.     Alors  ,  Sa  Majefte  m'ayant  commande 

„  expreffement  de  les  elargir  fous  Caution  ,  je  le  fis,  ne  pou- 

,,  vant  plus  douter  qu'ils  ne  fuffent  recevables  a  endonner  unej 

„  je  les  mis ,  dis-je  ,   en  liberte  :  mais  fans  cet  ordre  fuperieur , 

„  je  ne  Taurois  pas  fait.    Je  voulus  recevoir  moi-meme  le  Cau- 

,,  tionnement  ,   &c  fi  j'y  ai  pris  toutes  les  furetes  convenables, 

„  je  m'en  rapporte  a  l'Adi:e  qui  en  fut  paffe.     Enfin,  ayant  ap- 

„  pris    que  quelques-uns  d'entre   eux   etoient  domicilies   dans 

„  Londres  ,  j'ordonnai  qu'il  fut  drefle  des  Chefs  d'accufation 

„  contre  eux  :   fans  fpecifier  que  ce  feroit  comme  contre  des 

j,  Jeluites  ou  des  Prerres  ,  laifTant  ce  foin  a  Mr.  Long  ,   &  ne 

j,  concevant  point  qu'il  y  eiit  aucune  difference,  quant  au  fond, 

,,  entre  accufer  de  Trahifon  ,   &  accufcr  d'etre  Pretre  ou  Je- 

„  fuite. 

„  Mais  ,  pourquoi  ai-je  oblige  &  foumis  ces  gens-la  a  com- 
5,  paroitre  devant  le  ConfeiI-Priv6,  plutot  que  devant  la  Cour? 
„  Ceft  parce  que  c'eft  du  Confeil-Prive  que  j'ai  regu  mes  pre- 
„  miers  ordres :  &  c'eft  la  meilleure  reponfe ,  fans  doute ,  que 
„  je  puilTe  faire  a  cette  Queftion. 

La  Chambre   ne  trouvant  pas  que  cette  Reponfe  du  Procu- 


Pardon 
accoide 
aux  )e- 
fuitcs  de 


montant  a  300  1.  fterling  &  plus  par  an  ,  avec  le  nom  de  cer-  reur-General  fatisfit  a  leurs  Queftions ,  lui  en  envoya  demander 

tains  Recufans  qui  contribuoient  pour  Tentretien  de  ce  Col-  une  plus  claire  &  plus  pofitivej  &  voici  ce  qu'on  en  tira.   Vous 

lege.  exigez  que  je  -vous  rende  compte  ,  c^  que  je  •vous  montre  (^  VOri- 

Le  Chevalier  Robert  Fbilips  denon^a  a  la  Chambre  qu'on  a-  ginal  de  l'Ordre  ^ui  me  fut  donni  d'^largir  ces  Vrifonniers  foui 

voit  compte,  en  une  leule  tois  ,    cinq  ceus  Papiftes  ,   qui  for-  Caution  ,    ^  TABe  de  Cautionnement  que  je  refus  dr  tjui  ^toit 

toient  de  THotel  de  Somerfet  ,    oii  ils  avoient  ete  entendre  !a  une  fuite  de  cet  Ordre :  je  vous  dirai  que  fen  ai  parU  a  Sa  Ma- 

Meffe  :    &  qu'il  y  avoit  acfuellcment  aux  Pais-Bas  ,   neuf-cens  jefl^ ,  qui  ne  m'a  point  permis  de  vous  les  communiquer.     yajou- 

quarante  jcuncs  gens,  Anglois  ,  EcolTois  &  Irlandois,  entrete-  te,  que  ce  Cautionnement  n'ayant  (t(  fait  &  pajfd  quau  mois  de 

nus  &  eleves  dans  des  Couvens,aux  depens  des  Papiftes  de  ce  D^cembre  demier  ,  je  conpis  quil  convient  d  la  Charge  que  je 

Royaume.  remplts ,  de  le  retenir  fous  ma  garde  ;  dispofi  cepcndant  ,  ^  pret 

Outre  cela  ,  le  Committe  fit  rapport  ,    que  rexecution  de  la  a  m'en  dejfaifr,au  premier  ordre  que  fen  recevrai 


Sentence  prononctie  contre  un  des  Pretres  pris  a  Clerkenii^e// , 
avoit  ete  furiife  par  un  Ordre  expres  de  Sa  Majeftc  ,  fignifie 
Ciciken-  par  un  Confeiller  d'Etat  :  &  le  Concierge  de  Nc-xgate  produi- 
weli.  lit  un  autre  Ordre  fif^ne  de  la  propre  main  du  Procureur-Gene- 
ral  du  Roi,  pour  elargir  les  neuf  autres  Pretres  de  C/erken-vje// : 
a  quoi  Mr.  Ccok  rtipondit  ,  que  cette  furfeance  etoit  un  pur  ef- 
fet  de  la  mifericorde  &  de  la  clemence  du  Roi  ,  qui  avoit  de 
Taverlion  pour  reffufion  du  fang.  Mais  la  Chambre  n'etant 
point  d'humeur  de  lailler  paffer  ainfi  cette  affaire ,  envoya  quel- 
ques-uns  de  fes  Membres  au  Chef  de  Juftice  ,  &  aux  autres  Ju- 
ges  qui  avoient  affifte  a  ce  Jugement  ,  pour  leur  demander  la 
railbn  pourquoi  il  ne  s'etoit  fait  aucun  ufage  des  Memoires  & 
des  preuves  que  Mr.  Long  avoit  produit. 

Voici  la  Reponfe  que  le  Chevalier  Rohert  Heath  fit  au  Com- 
mitte 


Le  19  Fevrier  ,  fi  Mars) ,  qui  etoit  le  lendemain  dujeune,    Comml» 
les  Commis  de  la  Douane  ayant  ete  encore  mandes ,  &  interro-  examines 
ges  fur  ce  qui  leur  avoit  fait  violer  les  Privileges  du  Parlement,  i"'ionde» 
en  failiffant  les  effets  de  Mr.  Ro//s  j    un  de  ces  Commis  repon-  friviicget 
dit  ,    „  qu'il  avoit  agi  en  vertu  d'une  CommilTion  du  Grand  ^^  ''"''* 
„  Sceau  ,   &  dautres  Ordres  qu'il  avoit  re^us  :    qu'il  avouoit 
,,  que  Mr.  Ro//s  avoit  allegue  &  oppofe  cePrivilege;  mais  que 
„  pour  lui  ,  il  avoit  toujours  cru  que  ce  Privilege  ne  regardoit 
„  que  la  feule  Perfonne  ,   &  nuUement  les  Biens.     D'aiileurs, 
,,  dit-i/  encore  ,  j'ai  faifi  ces  effets  pour  des  Droits  qui  etoient 
,,  dus  fous  le  Regne  preccdent.     Ceft  toute  la  R^ponfc  que  jc 
„  puis  donner  a  la  Chambre  ,   Sa  Majefte  m'ayant  defendu  de 
5,  fa  propre  bouche,  d'en  faire  d'autre. 

Un  autre  de  ces  Officiers  dit  :   Je  connoijfois  fort  hien  Mr. 
Rolls  pour  un  Deput^  au  Far/ement  ;    mais  je  /ui  rfpondis  ,    que 


epo 


R 

du  Pro- 
cuieur- 
Gcneral. 


„  En  confequence  d'un  ordre  que  je  recus  du  Confeil-Prive  ma  Commijfon  nexemtoit  aucun  Deputf.  ^ant  a  ce  qu'on  m'ac- 

„  touchant  certaines  perfonnes  qui  paffoient  pour  des  Pretres,  cufe  de  /ui  avoir  dit:  „ FulIie2.-vous ,  vous  feuI,toute  laCham- 

„  je  les  fis  transferer  des  diverfes  prilbns  oii  ils  ecoient  ,   dans  „  bre  en  Corps  ,  je  ne   vous  rendrois  point  vos  effets  (3)", 

„  celle  de  Newgate,  je  fis  dreller  des  Chefs  d'accufation  contre  je  r6ponds ,  que  f  fai  dit  ,   „  je  ne  le  veux  point  ,   c'eft  parce 

„  eux ,  en  qualite  de  Pretres  ;   les  informations  furent  prifes  &  „  que  je  ne  le  pouvois  point 


les  Temoins  ouis : 


fur  Tavis  de  Mr.  le  Secretai- 


j,  jv..>  a..vii>ji.i^  ^u.j.  apres  quoi  , 
„  re  d'Etat  Cook ,  je  requis  deMr.  L»»^,  qui  etoit  depuis  long- 
„  tems  inftruit  de  toute  cette  affaire,  de  prendre  foin  du  refte  de 
„  la  pourfuite  aux  Seffions  d£  la  Cour.  Cependant  ,  ii  j'avois 
„  congu  quil  me  fut  enjoint  de  le  faire  moi-meme,  je  ne  m"en 
„  ferois  point  affuremenc  decharge  fur  un  autre. 

„  Je  n'aijamais  oui  parlerd'aucunBien-fondsquiait  ete  tranf- 
5,  porte  ou  cede  pour  1'ufage  de  ces  perfonnes ,  ni  d'aucune  fon- 
5,  dacion  qu^elles  y  ayent  faite;  &  ce  qu'en  difoicnt  les  Ecritu- 
5,  res  &  les  Memoires  que  Mr.  le  Secretaire  d'Etat  me  remit , 
„  etoit  concu  en   termes  ii  generaux  ,   que  je  ne  favois  com- 

ment  cn  faire  des  recherches.    Je  ne  lailTai  pas  de  faifir ,  au 


Ces  reponfes  aigrirent  tellement  Mr.  Se/den  ,  qu'il  dit  d'un    Dircours 
ton  plein  d'emotion  :    „  Si  ceux  qui  fe  tiennent  aupres  de  Sa  V^i^""^ 
„  Majefte  lui  font  de  faux  rapports  de  nous  &  de  notre  con-  sddcn. 
„  duite  ,   que  la  peme  en  tombe  fur  eux  &  non  point  fur 
„  nous  :    mais ,  croyez,-moi ,  il  eft  tems ,  ou  jamais ,  de  nous 
„  laver  &   de  nous  reffentir   d'une  telle  Imputation  &  de  tels 
„  Attentats  j  autrement  ,   c'eft  en-vain  pour    le    Public   & 
„  pour  nos  propres  perfonncs  ,  que  nous  fommes  ici  affem- 
„  bles. 

Alors ,  pour  donner  plus  de  liberte  aux  Difcours  &  a  la  dis- 
cuffion  de  cette  affaire ,  la  Chambre  fe  tourna  en  grand  Com- 
mitte  ,   &  defendit  qu'aucun  Membre  ne  fortic  de  tout  le  refte 


„  profit  du  Roi ,  cette  Maifon  &  touc  ce  qui  s'y  trouVa ,  &  ce  de  la  Seance ,  fans  permiffion. 

„  fuc  en  confequence  d'une  perquiiition  que  fic  un  Gentilhom-  Mr.  Noy  fut  dans  le  fentiment  ,   que  les  Douaniers  avoient 

„  me  d'unc  naiffance  diftinguee  ,    a  qui  j'en  avois  donne  la  fait  ces  faifies  fans  Commiffion ,  &  fans  ordre;  deforte  qu'il  n'y 

„  Commiiiion  ,    comme  j'y  etois  autorife  par  une  Rclblution  a  aucun  lieu  de  douter  ,   dit-il  ,  que  la  Chambre  ne  puifte  en 

„  prife  par  la  Cour  de  1'Echiquier,  &  qu'on  peut  voir  dans  fes  toute  iiircte,  agiter  la  Queftion  de  la  violation  de  fes  Privileges 

„  Regitres.  faite  par  les  Commis  de  la  Douane  ,  &  pourfuivre  cette  affairc 

„  J  'avois  ordre  de  Sa  Majefte  de  rclacher  ccs  gens-Ia  fous  fans  s'arreter ,  le  moins  du  monde  ,    a  ces  Commiffions  &  In- 

„  Caution.     Pour  cc  qui  eft  du  Cautionnement  meme,  il  faut  jondtions  pretendues  donnees  par  le  Roi.     Cette  ouverture  fut 

„  que  je  vous  demande  permiflion  d'en  parler  au  Roi  ,   avant  Ibucenue  par  Mr.  Nathanae/  Rich. 

„  que  je  reponde  la-deffus.  Le  22  Fevrier,  (4  Mars) ,  cecce  affaire  ayant  encore  ece  mi- 

„  Je  trouvai  que  trois  de  ces  Prifonniers  etoient  accufes  de  fe  fur  le  tapis,  il  y  eut  <ie.i  Membres  qui  opinerent  a  fe  conten- 

„  Trahifon  ;   &  je  chatgcai  Mr.  Long,  quf  ii  cette  accufation  ter  de  la  fimple  Reftitution  des  Effets  faifis  ,   d'autres  a  faire  le 

„  n'etoit  pas  affez.  prouvee  ,   il  eiit  a  les  requerir  ,  eux  &  les  procesaceux  qui  accufoienc  de  crime  les  Douaniers.  Surcesen- 

„  autres  prcvenus ,  de  preter  le  Serment  ^'A//egeance ;  que  s'ils  trefaites ,  Mr.  Cook ,  Secretaire  d'Etat ,  delivra  a  la  Chambre  un 

Mes- 


(i)  Sans  doute  la  Maifon  A^i  College  de  Clerkeiwell. 

(1)  Cette  cxprellion  fignifie  p  oprcment  un  Emfrifonnement  ,  (^ 
uneConJifcation  JeBiens.  LeGloltaiiede  DuCange  lui  donne  ie  fens  de 
Citation  enjtijiice,  Sc  pour  fynonymes,  en  ftyie  du  Barreau  Anglois, 
Vnmonere  ,  Submonere  ,  Citare  ,  in  jns  Vocare.  XJniie  ,  ajoute-t-il,  cele- 
iris  iUius  Brevis  Regii  nanen  manavit ,  Prdmunire  f.icias ,  Scc. 

(3)  Voyez  ci-delVus.  Ou  les  paioles  de  ce  Commis  ont  ete  bien 
envenimees  dan.';  cet  endroit-la,  ou  bien  adoucies  dans  celui-ci. 

(4.)  Le  Lord  h^ejion  mourut  Papifle,  8c  k  fut  toute  fa  vic,  quoi- 


qu'a  roccafion  de  fa  Chargc  ,    il  fut  Conformiffe  ,    &  qu'il  allat  i 

rEglife  avec  les  autres  Courtifans.  Voici  ce  qu'un  autreAuteur 

en  a  dit.  La  Femme  &  les  Filles  de  ce  Seigneur  8c  la  plupart  dc  fcs 
Domcfliques  etoient  dc  la  Comraunion  Romaine.  Lui  &  fcs  Fils 
alloient  rarement  aux  Eglifes  Angloifes ,  8c  fa  Maifon  etoit  toujours 
pleine  de  Pretrcs  &  de  Moines.  Avec  tout  cela  ,  lcs  Catholiques 
Romains  ne  fe  fioient  pas  trop  a  ce  Miniftre  d'Etat.  lls  etoient  lcs 
feuls  dans  IcRoyaumc  qui  ne  cruifent  pas  qnelVeJlon  fut  de  leur  Re- 
ligioQ.  Cependanc  oa  dit  qu'il  l^embrafTa  quel(jue  tems  avaat  fa  mort. 

(f)  Rica 


* 

I 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


CiiA  R-  Meffage  du  Roi,  qu'il  dit  etre  le  Refultat  d'un  Confeil  tenu  le 
Lss  1.  jour  precedent,  &  qui  portoit :  ^?  les  Douaniers  navoient  rien 
\6i\.  jait  dans  cette  rencontre  ,  que  ce  qui  leur  avoit  e't^  exprejj^me?it 
ordonn^ par  le  Roi  iui-meme  ,  ^  par  jon  Confeil  ,  e?!  fa  fropre 
frefence ;  &■  que  ,  comme  il favoit  bon-grtf  aux  Communes  de  ce 
tfuelles  vouloient  feparer  fa  caufe  de  celle  de  ces  Officiers-ld  ,  ;/ 
^toit  ahfolurnent  de  fon  honneur  ,  de  fa  confcience  ,  (^  de  fa  jufii- 
ce,de  ne  pas  les  laijfer  foujfrir  pour  fes  int^rets particuliers <^- per- 
fonnels. 

La  Commiflion  du  Roi  donnee  au  Treforier-General  ,  aux 
Barons  de  l'Echiquier  ,  &  aux  Officiers  de  la  Douane  ,  etoit 
congue  en  ces  tcrmes. 

Charles   Rot, 

5,  D'autant  que  les  Seigneurs  du  Confeil-Prive  confiderant  at- 
„  tentivement  nos  revenus  ,  &  trouvant  que  celui  du  Tonnage 
5,  &  Pondage ,  dont  la  recepte  s'efl  faite  fans  interruption  ,  de- 
„  puis  plufieurs  annees  ,  eft  un  des  principaux  de  notre  Cou- 
„  ronne,  ont  en  confequence  ordonne  que  tous  les  Droits,Ta- 
„  xes  ,  &  Impots  de  cette  nature  feronc  leves  ,  de  la  maniere 
j,  qu'ils  retoient  la  21.  annee  du  Roi  Jaques  ,  &  que  nous  le 
„  reglerons  par  une  Ordonnance  fous  notreSceau  ;  a  ces  caufes, 
„  de  Tavis  de  notre  dic  Confeil  ,  favoir  faifons  &  vous  decla- 
j,  rons  par  ces  preientes  ,  que  notre  volontc  eft  ,  que  tous  les 
„  Droits  fusdits  foient  leves  comme  ils  1  etoient  du  tems  de  no- 
„  tre  Pere  ,  &  que  nous  le  reglerons.  Ordonnons  au  Trefo- 
,,  rier-General  de  mettre  en  prifon  ceux  qui  refuieront  de  les 
„  payer  ,  jufqu  a  ce  qu'ils  fe  foient  ranges  d'eux-memes  a  leur 
„  devoir  :  &  donnons  plein  pouvoir  a  tous  nos  Officiers  de 
„  tems  a  autre  ,  de  preter  main-forte  aux  Fermiers  desdits 
3,  Uroits ,  de  meme  que  s'ils  fe  levoient  par  autorite  du  Parle- 
„  menr. 

tnfin  rOrateur  des  Communes  ay:nt  rapporte  le  refultat  de 
ce  qui  s'eroit  dit  dans  le  Grand  Committe  pour  &  contre  la 
violation  de  leurs  Privilcges  faite  par  les  Douaniers,  il  fut  con- 
clu  que  Mr.  Rolls  auroit  dii ,  &  devoit  jouir  de  ces  Priviieges, 
tant  en  fes  Biens,  qu'en  fa  Perfonne  ;  mais  que  les  Ordres  du 
Roi  touchant  ces  failies  etant  fi  expres  ,  le  Grand  Commitie 
lailToit  a  la  Chambre  alTemblee,  &  opinant  dans  les  formcs  ,  a 
decider  ii  ces  Commis  devoient  etre  pourfuivis  ou  non. 

Alors,  les  Communes  fe  mirent  a  examiner  le  dernier  MeiTa- 
ge  du  Roi ,  qui  fit  dire  a  plulieurs  ,  que  cette  interruption ,  de 
meme  que  les  precedentes,  eroit  la  manceuvre  de  certains  Pre- 
lats ,  &  de  tels  autres  fauteurs  du  parti  Papifte  ,  qui  cherchoient 
a  brouiller  le  Parlement  avec  Sa  Majefte.  Sur  quoi  le  Cheva- 
lier  Humphry  Muy  dit  :  Vous  avez,  Mejjieurs  ,  en  vos  mains  de 
rHuile  &  du  Vinaigre ;  fi  vcus  traitez  les  Officiers  de  la  Douane 
en  Crimivels ,  vous  verfz,  du  Vinaigre  dans  la  playe  j  cherchez  plu- 
tot  ks  moyens  d'avoir  la  rejiitution  des  effets  faifis.  D'autres  di- 
rent :  ,,  Le  crime  ne  peut  pas  bien  etre  nomme  ,  mais  mainte- 
j,  nant  la  rupture  dont  on  a  pirle  ,  va  etre  dcclaree.  Cepen- 
3,  dant ,  tandis  que  nous  ne  faifons  rien  qui  ne  foit  jufle  ,  n'a- 
„  yons  ni  crainte  ni  Ibuvenir  des  ruptures  ,  &  ne  laiffons  point 
„  de  pourfuivre  le  Crime  de  ct&  gens-la".  Le  Chevalier  Jean 
Eiliot  prit  la-deffus  la  parole  ,  &  fit  un  Difcours  mordant ,  oii 
il  nomma  le  Doftcur  Neal  Eveque  de  Winch^er  ,  &  IVeJlon 
Treforier-General  d'AngIeterre.  Dans  le  caraBere  de  celui-ci^ 
dit-il ,  tous  les  Vices  font  r^unies.  Je  vois  qu'il  agit ,  qu'il  batit 
fur  les  priacipes  de  Jbn  Maitre ,  fcu  notre  grand  Duc.  Anim^  du 
meme  ejprit  ,  ;/  nous  fuscite  ces  trouhles  ,  afin  de  faire  cajfer  le 
Parlement ,  dont  il  craint  les  recherches  ,  ^  fentant  bien  quil  ne 
feut  point  Jiibfifler ,  fi  nous  fiuhfiifions.  Je  vois  qu'il  eji  la  Tete  de 
ce  grand  Corps  ;  ^  que  c'efl  de  lui  que  les  Papifles  (4)  ,  tous  les 
Jefiuites  ■,  (^  les  Pretres  tivent  leur  Jecours  ,  leur  dire^ion ,  leur 
proteiiiov ,  <^c. 

Ce  meme  Chevalier  propofa  de  faire  au  Roi  une  Remontran- 
ce ,  qu'il  prefenta  toute  drelliie.  Mais  TOrateur  &  le  Secretaire 
de  la  Chambre  refufant  abfolument  de  la  lire  ,  Elliot  le  fit  lui- 
meme.  Et  voici  ce  qu'elle  contenoit :  „  Que  les  Communes  a- 
,j  voient  fait  leurs  reflexions  fur  le  Bill  du  Tonnage  &  Pondage, 
,j  mais  qu'ayant  d'autres  affaires  tres  preffantes  ,  &  tres  em- 
,j  brouillees ,  on  n'avoit  pas  pu  jufqu'alors  fe  menager  allez.  de 
3,  tems  pour  expedier  celle-la.  Que  cependant ,  de  peur  que  Sa 
j,  Majefie  ne  fut  portee  a  preter  de  nouveau  I  oreille  a  des  Es- 
j,  prits  malins  qui  lui  perfuadent  abufivement  qu'elle  a  droit  de 
j,  lever  de  fon  autorite  particuliere  le  Tojinage  &c  Pondage  ,  la 
j,  Chambre  lui  reprefentoit  avec  tout  le  refped  poirible  ,  que 
„  ce  feroit  agir  contre  lcs  Loix  fondamentales  du  Royaume, 
,>  &  contre  la  Reponfe  Royale  faite  a  la  Requete  de  Droit : 
„  qu'ainfi  les  Communes  fupplioient  tres  humblement  Sa  Ma- 
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(f)  Rien  de  plus  jufte  que  robfervation  que  Mr.  Coke  fait  dans  fa 
Decou-verte  ,  (c'el1:  le  titre  d'un  Ouvrage ,)  qu'a  la  premiere  Sellion 
de  ce  ParlemenC,  le  Chevalier  EJouard  Coke  dit,  le  Roi  proro^e  lePar- 
lement ,  mnis  U  Charnbre  s'ajourne  eile-meme.  En  cffet  ,  la  Chambre 
ne  lit  jamais  un  ordre  d^ajournement  ,  mai?  elle  dit ,  UChamire  s'a- 
journe  elle-meme.  Cependant  TOrateur  dit  ici  de  bouche  ,  Jai  ordre 
Ju  Roi  d'aJourner  U  Chambre  juJqHau  10.  Mxrs. 

(6)  Dans  une  Infoimation  qui  fut  produite  a  la  Chambre  Etoilee 
contre  le  Chevalier  Jem  Elliot ,  on  fpecifia  que  Mr.  Guilhume  Cori- 

Tm.  X  P.  ni. 


„  jefte  de  s'abftcnir  a  Tavenir  de  cette  Impofition  &  de  toute   Cha«= 
„  autre  Taxc  femblable  j  &  de  vouloir  interpreter  favorablement  l  e  s  L 
„  le  refus  que  fes  Sujets  feront  de  fe  foumettre  a  ce  qui  leur  eft     l62|. 
„  impofe  par  un  Pouvoir  arbitraire  &  infoutenable. 

Le  Chevalier  Fincb  Orateur  de  la  Chambre  fut  enfuite  prelle 
de  propofer  la  Queftion  ,  Si  cette  Remouirance  fieroit  prefientt'e 
au  Roi  j  mais  il  le  refufa ,  en  difant ,  que  le  Roi  lui  avoit  defiendu 
de  fiaire  une  telle  propofiitton.  „  Commcnt  ,  dit  alors  Mr.  Sel- 
„  den ,  n'ofez-vous  point ,  Mr.  rOrateur ,  propofer  une  Ques- 
„  tion,  quand  nous  vous  commandons  de  le  faire.^  A  ce  comp- 
„  te  ,  il  faut  que  nous  demeurions  ici  les  bras  croifes ,  &  notre 
„  Chambre  ne  pourra  plus  rien  faire.  Nous ,  nous  fommes  as- 
„  fembles  par  un  ordre  du  Roi,donne  fous  leGrand  Seau  ^  & 
„  vous,  que  nous  avons  fait  notre  Orateur ,  Sa  Majefte  li.geant 
„  fur  fon  Trone ,  en  prelence  .des  deux  Chambres  ,  vous  refu- 
„  fez.  maintenant  de  faire  votre  charge ! 

La  Defenfe  que  TOrateur  dit  avoir  regue  du  Roi  ne  pouvanc 
que  furprendre  la  Chambre,  &  y  jecter  du  trouble,  elle  sajour- 
na  jufqu'au  25  Feviier  (7  Mars) ;  mais  le  Roi  prorogea  rajour-* 
nement  jufqu'au  ^  Mars  pour  Tune  &  Tautre  Chambre. 

Ce  jour-la  ,  les  Communes  s'etanc  raflemblces ,  Mr.  Strode 
dit  :  Hatons-nnus  de  lire  notre  Remontrance  ,  afin  que  nous  ne 
fioyons  point  chafi^s  tels  quun  troupeau  de  brebis  en  dejbrdre  ,  ^ 
renvoyis  dans  nos  Provinces  avec  un  mepris  ^  un  opprobre  jett/s 
Jur  nous  par  une  Dhlaration  imprimife ,  comme  d  la  derniere  Ses- 
fion.  Enfuite,  TOraceur  fut  requis  de  nouveau  ^  preffe  avec 
inftance  de  propofer  la  Queftion  ,  fi  la  Remontrance  fieroit  pri- 
fienti-e  au  Roi ;  mais  il  perfifta  dans  fon  premier  refus ,  &  decla- 
ra  que  le  Roi  ajournoit  la  Chambre  jufqu'au  ,"  de  Mars  (5).  On 
redouble  en-vain  les  memes  inftances;  il  ne  repond  autre  chofe 
fi  non,  que  Sa  Majefte  lui  a  ordonne  de  fe  lever  des  qu"il  au- 
roit  delivre  le  Mellage  de  lajournement.  II  voulut  en  eftec 
quitter  la  Chaire ,  mais  Mrs.  Denzil  Hollis  &  Benjamin  Valen- 
tin ,  Ty  arretent  ,  £c  Ty  retiennent  par  force ;  d'autres  ferment 
la  porce,  &  le  Chevalier  Miles  Hohart  fe  charge  d'en  garder  la 
cle.  Le  Chevalier  Thomas  Edmonds',  &  pluiieurs  autres  Mem-' 
bres  du  Confeil-Prive  ,  dilent  qu'il  fauc  laiiier  TOrateur  en  ii- 
berte  j  mais  Mr.  Holiis  leur  repart  d'un  ton  de  voix  ferme  & 
eleve:  //  demeurera  ajfis  jufqu'a  ce  que  nous  voulions  quilje  le- 
ve.  Alors  rOrateur  cric,  les  larmes  aux  yeux  :  Je  ne  dis  pas , 
je  ne  veux  point ,  mais  je  n'ofie  point.  II  fupplia  la  Cbambre  de 
ne  pas  le  forcer  a  fe  perdre  lui-meme  ,  &  d'avoir  egard  qu'il 
leur  avoit  ete  devoue  enticrement  ,  julqu'a  cetce  hcure  ;  mais 
qu'il  n'ofoit  point  agir  concre  les  ordres  expres  de  fon  Souve- 
rain.  Mr.  Selden  lui  repondic  ,  „  Je  fuis  toujours  vocre  Ami, 
„  mais  loin  de  prendre  vocre  parti  dans  cetce  rencontre  ,  je  ne 
„  puis  que  je  nc  vous  blame,  que  je  ne  condamne  im  homme, 
„  qui  ecant  fous  les  ordres  de  laChambre,  refufe  opiniacremenc 
„  de  les  executer.  Une  telle  obftination,  fi  elle  demeuroit  im- 
„  punie  ,  tireroit  a  conlequence  &  leroit  d'un  trop  mauvais 
„  exemple  pour  la  poftcrite".  Apres  ce  peu  de  mots,  il  exhor- 
ta  vivement  1'Orateur  de  donner  fatisfadtion  a  la  Chambre, 
mais  rOrateur  refufa  toujours ,  &  repandit  un  torrent  de  larmes. 
Je  fiuis  au  defiespoir  ,  lui  dit  alors  le  Chevalier  Pierre  Hayman  , 
que  vous  fioyez  mon  Parent  j  car  vous  etes  la  honte  de  votre  Pa- 
trie ,  «^  la  fl^trijfiure  d'une  Famille  nohle.  Notre  Pofifyite'  ne  Je 
fiouviendra  ^  ne  fiera  mention  de  vous  quavec  le  dernier  mepris. 
Pour  moi  ,  puisque  je  vois  que  vous  ne  voulez  point  vous  laijfer 
perfiuader  de  faire  votre  devoir  ,  je  crois  a  propos  que  votre  pro- 
ces  vous  fioit  fait  ,  ^  que  cependant  nous  choijijfions  un  autre  O- 
rateur  en  votre  place. 

La  Chambre  trouvant  Finch  abfolument  inflexible  ,  &  pre- 
voyant  que  lc  Parlement  alloit  ecre  inceffamment  diffous  ,  de- 
force  quclle  touchoit  au  dcrnier  moment  oii  clle  pourroit  faire 
un  Adie  qui  portat  temoignage  de  la  mauvaife  &  violente  con- 
duite  du  Miniftere  ,  fit  la  Proteftation  iuivante  ,  qui  avoit  ClC 
dreflee  par  leChevalier  Jean  Elliot ,  &c  qui,  a  la  rcquilition  du 
Chevalier  Pierre  Hayman  ,  fut  lue  par  Mr.  Hollis  ,  &  approu- 
vee  a  la  pluralite  des  voix  ;  mais  avec  beaucoup  de  tumulte  & 
de  confulion  ,  tellement  qu'il  y  euc  meme  quelques  coups  don- 
nes  (6j. 

PROTESTATION  DES  COMMVNES. 

j,  I.  Quiconque  fera  quelque  innovation  dans  la  Religion,ou 
„  femblera  vouloir  ,  par  quelque  moyen  que  ce  foit  ,  comme 
„  par  faveur  ou  protedtion  ,  ecendre  ou  mcroduire  le  Papisine 
,,  ou  TArminianisme,  ou  quelque  aucre  Opinion  contraire  a  la 
„  vraye  &  pure  Doftrine  de  rEglife  Orchodoxe  ,  fera  repute 
„  Ennemi  capital  de  TEtat  &  Perturbateur  du  Repos  pu- 
„  blic  (7). 

„  2.  Qui- 

tm  avoit  frappc  Mr.  Wmterton. 

(7)  Le  Dofteur  Kennet  remarque  ,  que  ce  premier  Article  de  la 
Frolefiation  des  Communes  a  quelque  liaifon  avec  lcs  diverles  Innova- 
tions  qui  s'ctoient  faites  au  Cultc  Public  ,  dans  l'Eg!ilc  Cathedrale 
de  Durham  ,  &  avec  la  perlecution  crucUc  quc  Mr.  Picne  Smart  a- 
voit  foufferte,  pour  avoir  pieche  contre  les  abus.  Ce  digne  Pretre 
prouva  dins  la  fuite ,  dcvant  tout  le  Parlement  ,  que  le  Docteur  Co- 
z.ens  ,  {dont  il  a  ete  parle  Jans  le  Corps  de  cette  Hifioire)  avoit  IbuiUe 
1»  puret«  du  Service  Divin ,  de  U  celebration  des  Sacremeus  du  Bap- 
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„  2.  Quiconque  confeillera  de  lever  le  Subfide  du  Tonnage  & 
„  Vondage^  avant  qu'il  foit  accorde  par  le  Parlement  ,  ou  fer- 
„  vira  d'inftrumenc  ,  ou  agira  en  cela  de  quelque  maniere  que 
„  ce  foit  ,  fera  repute  pour  Innovateur  du  Gouvernement  & 
„  pour  ennemi  capiral  de  TEtat  &  de  la  Nation. 

„  3-  Quiconque,  foit  Marchand  ou  autre  particulier ,  fe  fou- 
„  mettra  volontairement  a  payer  le  Tonnage  &  Pondage  ,  avant 
j,  quc  le  Bill  en  ait  ete  paiVe  en  Parlement ,  fera  repute  Traitre 
3,  des  Libertes  de  TAngieterre  ,  &  Ennemi  du  Royaume".  A 
k  letSure  de  chacun  de  ces  Articles,  la  Cfaambre  retentit  de  cris 
d'acclamarion  &  d^applaudiflement. 

Le  Roi,  informe  de  ce  qui  fe  paflbit ,  manda  Edouard  Grim- 
fton ,  Sergeant  des  Communes ,  pour  lui  donner  fes  ordres  ;  mais 
il  etoit  enfcrme  dans  la  Chambre.  II  falut  avoir  recours  a 
l-Huillier  de  la  Verge  noire  (i). ,  qui  fe  prefenta  pour  notifier 
Foppoiition  de  Sa  Majefle;  mais  rentree  lui  fut  refufee,  jufqu'a 
ce  que  l'A(Se  eiit  ete  lu.  Le  Roi,  indigne  au  dernier  point  de 
ce  procede,  iit  vcnir  !e  Capitaine  de  fesGardes  j  mais  laSeflion 
etoit  deja  terminee ,  non  fans  beaucoup  de  trouble  ,  apres  que 
la  Chambre  fe  fut  ajournee  au  ',;  Mars,  conformement  a  la  no- 
tification  qui  lui  en  avoit  ete  faite  de  la  part  du  Roi.  Cepen- 
dant  comme  il  n'attendoit  point  de  Targent  de  cette  feconde 
Seffion  ,  il  fut  ravi  d'avotr  trouve  un  pretexte  qu'il  crut  aflez 
plaulible,  de  diflbudre  ce  Parlement.  Ainfi  des  le  nieme  jour, 
(favoir  le  -\.  Mars,)  il  fit  drelTer  une  Proclamation  ,  pour  cas- 
ler  le  Parlement  ;  mais  elle  ne  fut  publiee  que  huit  jours  a- 
pres{2). 

Le  lendemain  ,  c'eft-a-dire  le  -\.  Mars  ,  felon  Mr.  Rush- 
laorth  (-5)  ,  Denzil  Holles  ,  Ecuyer,  les  Chevaliers  Miles  Ho- 
hart  ,  Jean  Elliot  ,  Henri  Hammond ,  J-eati  Corhct ,  Jean  He- 
•veningham,  Jean  Earrington.,  Vierre  Hayman  ,  Mrs.  ycan  Sel- 
den  ,  Guillaume  Coriton  ,  Walter  Long  &  Benjamin  Valentin^ 
Ecuyers,  re^urent  ordre  de  comparoitre  le  jour  fuivant  en  per- 
fonne  devant  le  Conleil. 

Mr.  Hollis ,  (qui  etoit  fils  du  Comtc  de  Clare')  fut  interroge, 
Pour^uoi ,  le  jour  de  la  Caffation  du  Parlemevt  ,  ;/  iHoit  flaci^ 
de  lui-meme,  tout  pres  du  Trone  j  au-dejfus  de  plufteurs  Seigneurs 
du  Confeil-Prive  ?  II  repondit  „  qu'il  s'y  etoit  place  de  meme 
„  en  d'autres  tems  ;  &  qu'il  croyoit  avoir  droit  de  prefeance 
„  dans  le  Parlement  &  partout  ailleurs ,  excepte  la  Charabre  du 
„  Confeil ,  fur  ces  Confeillers-la.  Qu'au  refte  ,  il  etoic  venu 
„  au  Parlement  avec  autant  de  zele  pour  le  fervice  de  Sa  Ma- 
„  jefte,  que  qui  que  ce  fut  ;  &  que  puifqu'il  trouvoit  Sa  Ma- 
„  jelte  irritee  contre  lui,  il  fouhaitoit & demandoit  humblement 
„  deprouver  fa  clemence  plutot  que  fon  pouvoir. 

Fous  penfez  plus  a  la  cUmence  du  Roi  yi'a  fa  juftice  ,  lui  dic 
le  Treforier-General. 

„  Je  parle  du  Pouvoir  du  Roi,  Mylord",  repliqua  HolUs. 
Lc  Chevalier  Hobart  ,  dont  le  Crime  etoit  d'avoir  ferme  la 
pone  de  la  Chambre  &  d'en  avoir  mis  la  cle  dans  fa  poche,  fe 
tira  (4)d'afFaire  pour  rheure,en  dil"ant,qu'il  n'avoic fait qu'obeir 
a  fordre  qui  lui  fut  donne.  Mais  ,  (lit  le  Chevalier  Edouard 
Peyton ,  il  en  porta  la  peine  dans  un  autre  tems  ;  car  un  Officier 
nommee  Richard  Plumley ,  ayant  pris  querelle  dans  la  fuite  avec 
le  Chcvalier  fur  cette  meme  affaire  ,  Tarracha  un  jour  de  fon 
Carofle  ,  &  cet  effbrt  les  ayant  fait  tomber  Tun  lur  Tautre , 
Pluniley  qui  fe  trouva  deffus,  profita  de  fon  avantage,  &  battit 
li  rudement  Hohart  qu'il  en  mouruc.  Plufnley ,  bien  loin  d'etre 
recherche  pour  ce  meurtre,  fiit  fait  Amiral  de  la  Mer  d'Irlan- 
de  &  crec  Chevalier  ,  au-lieu  qu'en  bonne  Jnftice  ,  il  devoit 
etre  pourfuivi  criminellement  ,  &  perdre  la  vie  fur  un  echa- 
feut. 

Les  autres  Gentilshommes  furcnt  queftionnes  fur  ce  qu'ils  a- 
voient  dic  contre  rOrateur ,  &  qu'ils  Favoient  empeche  d'exe- 
cuter  les  ordrcs  du  Roi ,  a  quoi  ils  repondirent  qu'ils  n'avoient 
fait  que  defendre  les  Privileges  du  Parlement. 


Mais  Ellioty  qui  etoit  accufe  d'avoir  fail  desDifcours  violens    Cha». 
&  feditieux  ,  &  d'etre  TAuteur  &  rinftigateur  de  la  derniere  les  l. 
Remontrance,  iit  une  Reponfe  bien  plus  decilive  que  la  prece-   162!. 
dente.     II  dit :  „  que  tout  ce  qu'il  avoit  dit  &  fait  dans  le  lieii 
„  &  dans  le  tems  marques ,  etoit  au  pouvoir  d'un  Homme  pu- 
„  blic  ,   &  d'un  Membre  des  Communes  ■■,   qu'il  etoit  &  qu'U 
,,  feroit  toujours  pret   a  en  rendre  compte  a  cette  Chambre, 
5,  qu'il  tenoit  pour  le  feul  Tribunal  ou  il  put  etre  recherchci  & 
„  que  n'etant  confidere  dans  ce  moment  ,   que  comme  un  ftm- 
„  ple  particulier  ,  il  n'avoit  que  faire  de  fatiguer  fa  memoire 
„  pour  fe  rappeller  ce  qu'il  avoic  faic  ou  dit  en  qualite  de  Per^ 
„  fon7ie  publique. 


Hollis , 


Elliot  ,  Coriton  &  Vakntin 


teme  8c  dc  1'Euchiriftie,  &  travaille  a  corrompre  la  Foi  ,    en  intro- 

duifant  dans  rEglife  des  Cierges  ,   des  Tableaux  ,    des  Images ,  des 

Chipes  ,    des  Vetemens  ,   des  Geftes  ,    des  Hymnes  &  des  Prieres, 

dont  1'ufage  a  ete  fi  fagcment  aboli  par  h  Reforraation  ;   comme 

aulVi  cn  prechant  des  Dotlrines  direftcment  contraires  a  l'£criture  8c 

a  notre  creancc  ;    de  fortc  quc  lui ,  Tun  des  Prebendicrs  qui  deffer- 

voient  cctte  Cathedrale  ,   iurtement  indigne  dc  ccs  alterations  8c  de 

ces  Pratiques  criminelles ,  avoit  cru  dcvoir  s'y  oppofcr.    Ce  qu'il  a- 

voit  e.vecute  dans  un  Sermon  qu'il  fit  cxpres  pour  cet  effet,  Sc  pour 

la  decUarge  de  fa  confcience  ,   dans  la  meme  Eglife  ,    lc  27  Juillet 

162S.  Sermon  qui  ne  contcnoit  rien  de  fcajidileux  ,  rien  qucde  con- 

formc  a  la  parole  de  Dicu  ,    £c  a  la  Doftrine  Sc  a  la  Dilcipline  dc 

l'Eglil'e  Anglicanc;  mais  qui  rctutoit  ces  Innovations  ,   en  blamoit 

lcs  Auteurs|,  &  cxhortoit  lc  Peuple  a  fe  donner  bien  dc  garde  de  leur 

Levain  corrompu.     Mr.  Smart  prouva  encorc,  que,  durant  toute  la 

Predication  ,    le  Dofleur  Coz.eni  n'avoit  fait  que  fe  demcncr  turbu- 

kmment;  &  que  d'abord  apres  la  fortie  dc  rEglifc  ,  il  lui  avoit  cn- 

voye  ,    par  dcux  Scrgens  ,  un  Ordre,  en  forme  de  Decret  perfon- 

ncl  ,  icelle  du  Sccau  de  la  Hautc  Commiffion  dc  la  Provincc ,  pour 

1'affigner  a  comparoitre  devant  cettc  Cour-la  :    qu'il  obeit  a  cet  or- 

drc ,  Sc  remit  aux  Seigneurs  de  la  Haute  Commillion  ,    le  Brouillon 

de  fon  Scrmon  ,  qu'ils  cacheterent ,  apres  quoi ,  ils  l'ajourncrent  lui 

au  Icndcmain.     Mr.  Smart  fit  voir  cncorc  que  le  Doyen  &  les  Pre- 

Ibendes  de  Durham  Tavoient  perfecute  fix  mois  entiers ,  8c  ravoient 

enfin  ccnfure  par  deux  Aftes  de  iailie  de  fon  Temporel,  8c  par  une 

fuspenfion  de  fes  fonftions  Spirituelles.    Qu'enfuite  fon  affaire  fut 


furent  envoyes  prifon- 
niers  (5)  a  la  Tour  de  Londres ,  &  les  autres  au  Fleet  &  a  Gate- 
houfe.  Le  Confeil  donna  en  meme  tems  ordre  d'appofer  le  Scel- 
le  aux  Cabinets  de  Hollis  ,  d'Elliot ,  de  Selden ,  de  Long  &  de 
Strode^  &  le  Roi  publia  une  Proclamation  pour  arrecer  ces  deux 
derniers.  II  fauc  remarquer  que  tous  ces  Gentilshommes-la 
etoienc  encore  aduellement  Membres  du  Parlement  ,  puifqu'il 
n'etoit  point  cncore  diflbus  (6). 

Le  {;.  Mars,  jour  auquel  le  ParlemenC  etoit  ajourne,  &  pre- 
cifement  le  lixieme  apres  rEmprilonnement  de  ces  Membres, 
le  Roi  fe  rendit  en  manceau  Royal  a  la  Chambre-Haute  i  (tous 
les  Pairs  y  ecant  en  Robes  de  Ceremonie  ,  &  quelques  Mem- 
bres  dcs  Communes  au-deflbus  de  la  Barre  ,  leur  Orateur  ni 
leurChambre  n'ayant  point  ete  appcUes).  Alors  Sa  Majefte  aflife 
fur  fon  Trone ,  en  manteau  Royal ,  &  fa  Couronne  fur  fa  tete, 
carefla  beaucoup  les  Seigneurs ,  dans  un  Difcours  qu'il  fit  &  qu'il 
n'adreira  qu'a  eux  feuls.     Voici  ce  Difcours. 

M  y   L  o  R  D   s, 

,,  Je  ne  fuis  jamais  venu  ici  dans  une  occafion  plus  defagrea- 
„  ble  pour  moi  ,  puifque  c'eft  pour  dilfoudre  le  Parlement. 
„  Plulieurs  s'etonneront ,  fans  doute ,  que  je  n'en  aie  pas  donne 
„  la  Commiflion  a  un  autre  ,  la  maxime  generale  des  Rois  e- 
5,  tant  de  laifler  a  lcurs  Miniftres  le  Ibin  d'executer  les  ordres 
„  facheux  &  feveres ,  &  de  fe  referver  a  eu.^-memes  la  diftri- 
„  bucion  des  Graces  &  des  Bienfaics.  Cependanc ,  coniiderant 
„  que  la  Juftice  confifte  dans  la  louange  &  dans  la  recompenfe 
„  de  la  Vertu ,  aufli  bien  que  dans  la  punition  du  Vice ;  j'ai  cru 
„  qu*il  etoic  neceflaire  queje  vinfle  ici  aujourd'hui  ,  pour  de- 
„  clarer  &  a  vous  &  a  cout  le  monde ,  que  rinfolente  &  fedi- 
„  tieufe  conduite  de  la  Chambre  des  Communes  a  produit  cet- 
„  te  Diflblution  ;  &  que  pour  vous ,  Mylords ,  bien  loin  que 
„  vous  en  foyez  la  caufe,  je  fuis  aufTi  fatisfait  de  votre  pruden- 
„  ce  &  de  votre  foumiirion  ,  qu'indigne  des  emportemens  des 
„  Communes.  Cependant  ,  pour  eviter  qu'on  n'entende  mal 
„  ma  penfee,je  vous  dirai  qu'il  s'en  faut  bien  que  j'accufe  toute 
„  cecce  Chambre.  Je  reconnois  au  contraire  ,  qu'il  y  a  parmi 
„  fes  Membres  un  grand  nombre  de  gens  qui  font  d'aufli  bons 
„  Sujets  qu'il  y  en  aic  dans  le  monde.  Ce  Ibnc  feulement  quel- 
„  jues  Viperes  ,  qui  onc  mis  devant  les  yeux  de  la  plus  grande 
j,  parcie  d'encre  eux  ,  ce  brouiilard  d'inlblence  &  de  fedicic«i. 
„  Ec  neanmoins  ,  il  y  en  a  bon  nombre  que  la  contagion  n'a 
„  pu  infeder.  Ceux-ci  onc  marque  leur  devoir  &  leur  fbu- 
„  miflion  par  leurs  Difcours  ,  en  s'oppofant  au  refte  de  la 
„  Chambre  qui  pechoic  de  ce  c6te-la. 

„  Pour  conclulion  ,  comme  ces  Viperes  doivetit  s'attendre  a 
„  etre  juftement  punis  y  Vous,  Mylords,  vous  pouvez  au  con- 
j,  traire  efperer  de  moi  touce  la  faveur  &  toute  la  protedion 
5,  qu'un  bon  Roi  doit  a  des  Sujets,  aufli  diftingues  par  leur  fide- 
3,  lice  que  par  leur  noblefle. 

„  Prefentement,  Mylord  Garde  du  Grand  Sceau  ,  faites  ce 
„  que  je  vous  ai  commande. 

Alors  le  Garde  du  Grand  Sceau  dit :  Mylords  ,  ^  MeJJieurs 

de 

portee,  contre  tout  droit ,  devant  la  Haute  Commiffion  dc  Londres,. 
qui  apres  lui  avoir  fait  fubir  divcrs  interrogatoires  fur  lcs  memes 
Chcfs ,  Ic  renvoya  a  la  Hautc  Commiliion  di'Xorck  ,  ou  il  fut  con- 
damne  a  unc  amendc  de  cinq  cens  livres  fterling,  mis  en  prifon,gar- 
de  8c  tres  etroitement  refferre-  ,  prive  ,  depoffede  dc  tous  Revcnus 
Ecclefiaftiques ,  declare  dechu  dc  tout  Grade  8c  de  toutc  Digaite  de 
la  Clericature,  8c  a  payer  tous  les  fraix  8c  les  depens  des  Inftances; 
le  tout ,  parcc  qu'il  navoit  poiut  voulu  fe  letratfter  :  qu'enfin  ,  fous 
pretexte  de  cctte  degradation  ,  fa  Prebende  £c  fon  Presbytere  lui  a- 
voient  ete  enleves.  Quc  pcndant  ces  oppreffions  violentes  8c 
injuftcs,  ia  vic  avoit  cte  fouvent  en  tres  grand  danger  ;  8c  que  lui 
8c  fes  Enfans  avoicnt  pcrdu  8c  depenfe  plus  dc  14000  1.  de  Biens 
reels  5c  effeftifs ;  ce  qui  les  avoit  ruines  entierement. 

(1}  Ccft  l'Huifficr  dc  la  Chambrc  Haute.  Celui-ci  fe  nommoit 
Max-aell, 

(2)  Outrc  1'Hiftoirc  du  Parlcment  ecrite  par  le  Chcvalier  Thomas 
Cre-m  ,  in  8.  lcs  curieux  trouveront  un  Journal  exatft  8c  fidcle  des 
Procedurcs  de  cette  demiere  Seffion,  dans  lc  Mamfcrit  62.  ite  Harlef 
An.  II.  8c  encore  un  Abrcge  de  ces  memes  Procedurcs  dans  la  Col- 
Uciion  Jes  Mamfcrits ,  h:  folio  ,  donnee  a  la  Bibliotheque  de  Lambeth 
par  l'Archeveque  Tennifon. 

Un  Hiftorien  modernc  dit ,  que  Guillaume  Evequc  de Z.inw/« ,  pre- 
voyant  les  fuites  funcftes  8c  aftrcufcs  dc  ces  confeiis  riolcns  ,  8c  de 
ces  coups  dc  Pouvoir  arbitraire ,  follicita  jufqu'a  rimportunite  My- 
lord  Weflon  de  fairc  cntendrc  a  Sa  Majefte  qu'il  feroit  bon  que  le  Par- 
lemcot  fc  raffemblat ,  afin  qu'il  put  y  avoir  une  Conference  entre  les 
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Char-  de  la  Chambre  des  Communes ,  (quoique  les  Communes,  comme 
LEs  I.  „ous  Tavons  deja  obierve  ,  neullent  poinc  ete  appellees)  ,  My- 
■  l^^l.      lords  ^  Meffieurs ,  le  Koi  dijfout  le  prefetit  Parleirient. 

Cette  Dulblution  augraenta  extremement  le  mecontentement 
du  Peuple  contre  les  Minillres  &  les  Conleillers  intimes  du 
Roii  on  murmura  particulierement,  tout  haut,  dans  Londres, 
contre  Laud  Eveque  de  cette  Ville,  &  contre  le  Lord  Wejloti, 
qu'on  accufoit  de  donner  au  Roi  ces  conleils  violens  ;  &  peu 
de  jours  apres  la  dillblution  du  Parlemenc ,  on  jetta  dans  le  Ci- 
metiere  de  St.  Paul  deux  Libelles,  adrefles  Tun  au  Prelat,  &  le 
lecond  au  Treforier.  Celui  du  Preiat  etoit  congu  en  ces  ter- 
nies : 

Laud ,  Frens  garde  a  toi :,  on  n'en  veut  pas  moins  qu^a  ta  vie; 
C^  comme  tu  ties  quun  Cloaque  d^Iniquit^ ,  repens  toi  de  tes  Cri- 
mes  moufirueux ,  avant  que  tu  jois  arrache  de  ce  monde  :  car  ne 
pnfe  pas  que  ni  Dieu  ni  lcs  Hommes  putjfent  y  laijfer  plus  long- 
tcms  un  Cotifeiller  &  Souffieur  maudtt  tel  que  toi.  Le  Libelle 
contre  Tautre  n'etoit  pas  moms  fulminant.  Or ,  que  Laud  eut 
donne  fa  voix  &  travaille  de  tout  Ibn  pouvoir  avec  IFeJlon  a 
cette  Diflblution  ,  on  peut  bien  Finfcrer  de  ce  que  cet  Eveque 
ecrivit  de  fa  proprc  main ,  dans  fon  Journal ,  quc  ce  Parlement 
vouloit  le  perdre ;  au  moins  eil-il  bien  certain  que  le  Pariement 
le  perfuadoit  que  ces  deux  Miniilres  clicrclioient  a  renverfer  la 
Conltitution  prefente  de  rEgliie. 

Le  Roi  relblut  de  faire  proceder  criminellement  ,  devant  la 
Cliambre  Etoilee ,  contre  les  Membres  qu'il  tenoit  en  prilbn  (7)^ 
mais  de  peur  qu'on  ne  l'accufat  d'ufer  d'un  pouvoir  trop  defpo- 
tique,  il  fit  ailembler  le  25  d'Avril  (5  Mai)  iLSergeants-Iim^^i}, 
tous  les  Juges  du  Royaume,  pour  lui  donner  leurs  opinions  fur 
Jes  Quellions  fuivantes ,  qu'il  leur  propola. 

1.  Queltion.  „  Si  le  Statuc  de  la  4.  annce  de  HenriVIII  con- 
j,  cernant  Richard  Strode  ,  etoit  un  Afte  particulier  du  Parle- 
„  ment ,  qui  ne  regardat  que  ce  Strode  ,  &  ceux  qui  s'etoient 
5,  joints  a  lui  pour  propoier  un  certain  Bill  a  la  Chambre  des 
■„  Communes. 

Reponfe.  ^luoique  cet  Acie  fut  particulier ,  z^  fait  pour  ce^R.!- 
chard  Strodeyf«/,  ce  Deput^  ti'en  avoit  pourtant  pas  plus  de  pri- 
vilege  que  tottl  les  autres  ,  cefi-a-dire  plus  de  liberte  de  parler 
dans  fa  Charnbre  fur  les  matieres  qui  y  (toietit  debattues  fuivant 
fordre  &  la  tnatiiere  qtii  font  en  ufage  dans  le  Farlement. 

2.  Queftion.  „  Si  un  SujeC  ayant  re^u  quelque  probable  in- 
formation  d'une  Trahifon,  ou  Attentat,  ou  mauvaife  Inten- 
tion  contre  le  Roi  ou  contre  TEtat  ,  ne  doit  pas  faire  con- 
noitre  au  Roi  ou  a  fes  CommilTaires  ,  s'il  en  eft  requis  ,  ce 
qu'il  en  fait  ,  &  fur  quel  fondement  rinformation  elt  appu- 
yee  ,  afin  que  Ic  Roi  en  etant  informe  ,  puilTe  prevenir  le 
danger.  Si  ce  Sujet,  refufant  d'etre  examine  ,  6c  de  repon- 
dre  aux  qucitions  qu'on  veut  lui  faire  pour  decouvrir  la  veri- 
te  ,  ne  montre  point  pour  fon  Roi  &  pour  TEtat  un  mepris 
fi  grand  qu'il  merice  que  laChambre  Etoilee  le  punilTe,  com- 
me  coupable  d'une  offenfe  commiie  contre  la  Jultice  genera- 
le,  &  le  Gouvernement  du  Royaume. 
Reponfe.  Cejl  une  Offit^nje  punijfable  ,  comme  il  a  dte  dit  dans 

la  ^uejlion  ,  pourvu  que  la  chofe  ne  regarde  pas  le  Sujet  meme 
qui  doit  etre  exatmne  ,  c^  que  fa  dAlaration  tie  1'expofe  pas  au 
danger  detre  accuje  de  Trahijbn  ,  ou  de  negligence  d  reveler  ce 
quil  enjait. 

3.  Qiieftion.  „  Si  un  tel  Sujet  etant  interroge  &  refufant  de 
repondie,  peut  alleguer  comme  une  bonne  cxcufe ,'qu'il etoit 
Membre  du  Parlement  Iorfqu'il  regut  cette  information  ,  &c 
qu'il  parla  lui-meme  fur  ce  fujet  dans  la  Chambre  ,  &  que 
par  cette  raifon  ,  il  refufe  de  repondrc  ailleurs  que  dans  la 
Chambre  memc'' 

Les  Juges  nolerent  pas  decider  publiquement  cecte  Ques- 

tion.  Mais  ils  dirent  en  particulier  au  Procureur-General: 

Reponfe.  ^Uine  pareille  excuje  e'tant  untquetnent  alUgu^e pour 

s'empecher  de  re'poudre  ,    (^-  n'^tant  proprement  quutie  erreur  de 

1'ejprit  ,    «Vifo;>  pas  punijfable ,  d  moins  que  la  Fartie  nen  eut 


et(^  deboutee  par  le  jttgement  de  la  Cour  ,    avec  ordre  de  donner     Ciiar- 
utie    autre    excttfe.      II  faut  tneme  ajouter  quune  pvreille  excufe  '-es  I- 
ti^ejl  point  punijfable  ,    foit  que  la  Partie  ait  ete  cite'e  verbalc-     l^*;- 
tnent ,  ou  par  injormation  ©•  accufatton. 

4.  Queftion.  „  Si  un  Membre  du  Parlemenc  commectant 
„  une  oftenfe  contre  le  Roi  ou  le  Confeil ,  lans  fe  confonuera 
„  la  maniere  des  Parlemens ,  peut  etre  puni  ou  non ,  apres  que 
„  le  Parlemenc  eft  diflbus? 

La  Reponfe  unanime  des  Juges  fut  ,  ^un  tel  hottme  pou- 
voit  etrc  pttni ,  s'il  ne  tavoit  pas  etc  par  le  Farlement.  Car  le 
Farletnent  ne  peut  pas ,  contre  la  coututne  des  Farlettiens  ,  doti' 
ner  d  aucun  de  Jes  Membres  la  libert^  d'exceder  les  borties  de 
Jon  pojle  ^  de  Jon  devoir.  Il  furent  tous  d'avis  ,  quun  tel 
homtiie  ne  pouvoit  pas  etre  pttni ,  s'il  avoit  agi  confortn^ment  d 
la  methode  des  Parkmens  ;  tnais  qu'il  en  etott  autvement ,  /';/ 
s'itoit  condutt  d'une  maniere  exorbitante ,  parce  quen  ce  cas ,  on 
tie  pouvoit  pas  regarder  fes  A.£lions  comtne  dcs  jitlions  d'une 
Cour. 

5.  Queftion.  „  Si  un  ,  ou  deux,  ou  trois  Membres  du  Par- 
„  lement  conlpirent  fecretement  enfemble  de  fairc  courir  des 
„  bruits  fcandaieux  contre  les  Seigneurs  du  Conieil ,  ou  contre 
„  les  Juges,  lans  intention  de  les  pourfuivre  ou  dans  les  Cours 
„  ordinaires  ou  dans  le  Parlement  ,  &  uniquemenr  pour  ternir 
„  leur  reputation  ,  &  pour  faire  mepriler  le  Gouvernement  j  fi 
„  ces  gens-la  peuvent  etre  punis  par  laChambre  Etoilee,  apres 
„  que  le  Parlement  a  fini  ? 

Reponfe.  Cette  A^ion  ejl  putiiffiable  hors  du  Farletnent  ,  com- 
me  exorbitatite  ,  ^  excedant  les  Privileges  ^  le  devoir  d'utt 
Metnbre  du  Farlement. 

6.  „  Queltion.  „  Si  par  maniere  de  digreflion  ,  &  fans  que 
„  raffaire  qui  i'e  debat  dans  le  Parlement  ,  le  demande,  un  des 
„  Membres  vienc  a  dire  :  les  Seignetirs  du  Cotifeil  zb"  les  Juges 
„  font  convetius  de  fouler  aux  picds  la  Libert^  de  la  N.ition  ,  ^ 
„  les  Privileges  du  Parlement  (9)  ,  cec  homme  eft-il  puniilable 
„  ou  non  ? 

Les  Juges  prierent  qu'on  les  dispenfat  de  repondre  a  cette 
Queltion ,  parce  qu'elle  les  interelToit  nommemcnt ,  &  diredie- 
ment. 

7.  Queftion.  „  Si  un  des  Membres  du  Parlement  etant  cite 
„  verbalement  devant  la  Chambre  Etoilee,  refuie  d'y  pepondrc 
„  fur  des  chofes  qui  importent  au  Roi  &  a  TEtat  ,  6c  qu'il  af- 
„  firme  que  ces  chofes  ont  ete  faites  par  un  autre  &  non  par 
„  lui ;  li,  outre  cela,  ce  Membre  figne  de  fa  propre  main  fon  re- 
„  fus ,  &  qu'il  Texcufe  &  le  fonde  fur  les  Privileges  du  Parle- 
„  menc ,  la  Cour  ne  peut-elle  point  rejetter  ces  raifons  erronnees. 
„  &  lui  ordonner  d'en  apporcer  d'autres  ? 

Reponle.  Le  tnieux  eji  ,  tatit  poiir  le  Roi  que  pour  la  Partie , 
quune  telle  Frocedtire  tie  fe  fajfe  pas  verbuletnent  ,  parce  aue  s'a- 
gtffiant  dune  matiere  de  Droit  ,  il faut  entetidre  les  Avocats ,  a- 
vant  qtte  de  pronnncer  contre  une  allc'gatioti.  Or  fuivant  le  Jlyle 
de  la  Chatnbre  Etoilee  ,  on  nadmet  point  d'Avocat  d  plaider  fur 
une  Proc^dure  verbale.  D' ailleurs ,  il  ne  feroit  ,  ni  de  l'honneur 
du  Roi ,  ni  de  la  fun  t/  du  Sujet ,  que  lon  proceddt  de  cette  forte. 

L'artifice  de  ces  Queitions  (10)  confiftoic,  i.en  ce  que  le  Pvoi    Remar- 
les  propofoic  d'une  maniere  generale  ,    comme  s'il  ne  fe  fiic  agi  9"«  de 
que  d'un  Sujec  quel  qu'il  fiic.     2.  En  ce  qu'il  attribuoic  aun,  a  ^  -^ 
deux,  ou  a  crois  Membres  de  la  Chambre  ,   ce  qui  s'etoit  fait 
par  la  Chambre  meme  ,  avec  une  grande  fuperiorite  de  voix. 
3.  En  ce  qu'il  iuppoibit  des  crimes  ,   des  attentats  ,  dcs  crahi- 
fons  concre  lui  ou  concre  fon  Confeil,  &  en  faifanc  decider  les 
Queftions  de  Droic ,  avanc  que  d'avoir  ecabli  les  Faits. 

Le  Juge  Whitelock  blama  cec  uiage  de  faire  expliquer  les  Ju- 
ges  par  avance  ;  &  il  dic  ,  qtte  fi  fEveque  Laud  continuoit  de 
cette  forte  ,  il  mettroit  tout  le  Royautne  eti  feu  ^  ett  comhujlion. 

Quellcs  que  fuffenc  ces  Decilions,  elles  confirmerenc  le  Roi 
dans  la  refolution  de  reduire  ies  Prifonniers  a  fe  foumettre,  ou  h. 
porcer  la  peine  de  la  conduice  qu'ils  avoient  tenue  en  dernier 
lieu  dans  la   Chapelle  de  St.  Etienne.     Aufli  donna-t-il  ordre 

qu'on 


deux  Chambres  pour  difcutcr  8c  tdcher  d'ajufl:er  ces  difFerens  :  que 
pour  lui  ,  EviSque  ,  il  ne  doutoit  point  que  les  Pairs  ne  fiflent  de 
fortes  reprefentations,  8c  peut-etre  meme  des  reprimandes  aux  Com- 
inunes  de  leur  conduitc  brusque  iic  emportee  a  l'exces.  Cet  Hillo- 
lien  loue  ce  Prelat  de  fon  avis  ,  niais  en  meme  tems  il  Taccule  de 
flaterie  &  d'adulation,  en  ce  qu'il  infmue,  contre  ia  propre  penfee, 
.-lu  Lotd  Wejlon  ,  que  la  Chambre  Haute  voudroit  aller  iul'qu'a  repri- 
niandcr  la  Chambrc  BalTe  de  ce  que  celle-ci  veut  defcndre  fes  Droits. 

(3)  Mr.  Wbitelocke  dit  que  ces  ordrcs  font  dates  du  j-.du  mois  cou- 
rant  ;  Mr.  SanJerfoii  les  date  du  18;  mais  la  date  que  Mr.  Rujlnvorth 
leur  donne,  paroit  plus  iufte;  c'eft  pourquoi  nous  Tavons  preferee. 

(4)  Son  excufe  ne  fut  pas  fi  bien  reijue  qu'il  ne  fut  envoye  en 
prifon  ,  ce  nieme  jour-la  ,  Sc  que  fon  Cabinet  ne  fut  fouille ,  ficc. 
comme  notre  Aureur  lui-meme  va  le  dire  bientot  ,  d'ipres  les  pro- 
pres  paroles  de  Mr.  Je  RApin. 

(f)  La  Traduftion  Angloife  de  rHiftoire  generale  de  Mr.  de  R«- 
fin,  apres  avoir  dit ,  (p.117.  Vol.  10.  in  8.)  que  ces  quatre  Gentils- 
hommes  furent  envoyes  Prilbnniers  a  la  Tour  de  Londres  ,  ajoute, 
qtie  le  Roi  ordonna  par  une  Proclamation  ,  qu'ils  fuffent  arretes  par- 
tout  ou  Ton  pourroit  lcs  trouver.  Mais  il  eft  probable  que  le  Tra- 
ducteur  entend  parler  de  Mr.  Long  8c  de  Mr.  Strods  ,  qui  n'avoient 
point  comparu  ,  8c  qui  font  les  leuls  nommes  dans  la  Proclamation. 

(6)  Le  Parlement  n'etoit  point  encore  dilTous ;  Elliot  ne  rignoroit 
Tom.  X.  P.  III. 


point,  8c  cependant  il  dit  dans  fa  Rc'ponfe  au  Confcil,  ptti/que  je  tie 
Juis  mamtennnt  qii'un  Ji/nfle  1'articuUer  ;  c'eft  du  moins  le  fcns  dcs 
paroles  que  notre  Auteur  lui  met  a  li  bouclie ,  8c  auxqucHes  j'aidon- 
ne  un  tour  cjui  leve  rembarras. 

(7)  II  faloit  ajoutcr,  O"  contre  Strode  £?■  Long  ,  qui  avoient  pris  k 
fuite  ,  8c  que  le  Roi  avoit  ordonne  par  une  Proclamation  exprelTe 
d'arreter  par-tout  oii  Ton  pourroit.     Voy.  ci-deffus. 

(8)  Je  croi  quc  c'eft  TEcole  de  Droit  a  Londres.  Je  ne  faurois 
pour  rhcure  m'en  bien  eclaircir.  Quelqu'un  m'a  dit  qu'il  croyoitque 
c'etoit  un  Logement  public ,  mais  c'cft  encorc  un  j:  croi  ,  8c  il  fau- 
droit  un  je  fai. 

(9)  Dans  une  Information  produite  au  Banc  du  Roi  contre  Elliot, 
8c  quelques  autres  ,  celui-ci  etoit  charge  de  s'erre  fervi  de  ces  ex- 
preliions ,  pour  foulever  les  Communes  8c  le  Peuple  contre  le  Roi , 
8c  la  Nobleflb. 

(10)  La  premiere  ,  la  fixiemc  8c  la  feptieme  de  ces  Queftioos  ne 
font  point  dans  Mr.  de  Kxpin  :  li  Reponfe  dcs  Jugcs  a  la  troifieme 
n'y  eft  pas  meme  li  etendue  qu'clle  Teft  ici.  Mais ,  foit  que  Mr.  da 
Rapin  n'ait  connu  que  lcs  quatre  qu'il  rapporte,  foitque  les  trois  au- 
tres  n'aycnt  point  ete  faitcs ,  ou  qu'il  les  ait  negligees  ,  fa  rcflexion 
porte  egalement  fur  toutes  ;  toutcs  ont  lo  meme  artifice  ,  quoiquc 
peut-etre  pas  un  ufagc  fi  dired  8c  fi  neceflaire  au  deirein  du  Roi. 
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qu'on  leur  fit  incenamment  leur  proces  a  la  rigueur,  deforteque 
le  \i.  Mai,  le  Chevalier  Robert  Heath  Procureur-General  porta 
contre  eux  devant  laChambre  Etoilee,  une  accufation ,  dans  la- 
quelle  il  exagera  beaucoup  ce  qui  setoit  paile  dans  la  Chambre 
BalTe  ,  lorfque  l'Orateur  fut  retenu  par  force  dans  fa  Chaire, 
comme  Rushivorth  l'a  rapporte  fort  au  long. 

Aux  Seances  de  la  Trinite  ,  Mrs.  SeUe7i  ,  Hollis ,  Strode  & 
Valentin  furent  menes  au  Banc  du  Roi  ,  a  l'occaiion  de  VHa- 
beas  Corpu!  qu'ils  reclamoient  ,  &  de  rexamen  que  la  Cour  de- 
voit  faire  de  la  caufe  de  leur  Emprifonnement  ,  alleguee  dans 
les  deux  ordres  donnes  pour  cet  effet  ,  fun  par  le  Confeil ,  & 
Tautrc  par  le  Roi.  Cette  caufe  etoit  pour  S^dition  ^  Mepris  ^ 
dc  la  Queftion  i  examiner  etoit  ,  ii  une  pareille  caufc  etoic  va- 
lable. 

Les  Juges  furent  embarrafles  touchant  VHabeas  Corpus  ;  ce 
qui  ieur  fit  ecrire  au  Roi  en  termes  refpedtueux ,  mais  pleins  de 
force ,  ^e  par  le  Serment  quils  avoient  prete  ,  ils  ne pouvoient 
fe  dtsperifer  d^elargir  les  Prifonniers  fous  caution  :  que  cependant , 
avant  que  de  prononcer  cet  ^largijfement  ^  ils  avoient  cru  devoir 
en  informer  Sa  Majefl(f^  zy-  lui  remontrer  ires  humblement ,  qu'il 
devoit ,  a  rexemple  de  Jes  illufires  Pr(d(ceffeurs ,  leur  envoyer  u» 
Ordre  d'elargir  ces  Prifbnniers  fous  caution.  Mais  le  Garde  dil 
Grand  Sceau  [Coveiitry)  deconfeiila  fortement  a  Whitelock,  qui 
lui  avoit  communique  !a  Letrre  de  la  part  de  fes  Confreres,de 
la  moncrer  au  Roi  ;  &  dillimulant  cc  qu'il  avoic  dcOein  de  fai- 
re,  il  dit  a  ce  Jiige  qu'il  valoit  bcaucoup  micux  que  la  Cour 
du  Banc  du  Roi  vint  en  corps  un  tel  jour  a  Greejiv/ich,  faire 
cette  communication  a  Sa  Majefte. 

Conformcment  a  ce  conieil ,  cette  Cour  fe  rendit  en  corps 
aupres  du  Roi,  qui  lui  marqua  du  mecontencement  de  la  con- 
clulion  qu'elle  avoit  prile,  &  lui  defendit  ablblumenc  de  rien 
determiner,  fans  confulter  les  autrcs  Juges,  qui  devoient  enten- 
dre,  aulli  bien  que  ceux  du  Banc  du  Roi  ,  lcs  raifons  dcs  Par- 
ties.  Ce  qui  fit  crainer  cette  AfFaire  jufqu'a  la  fin  de  la  Sellion. 
Alors ,  la  Cour  du  Banc  du  Roi  (c  trouvant  cn  etat  de  pronon- 
cer,  voulut  faire  venir  les  Prifonniers  a  fa  Barre,  mais  on  lui 
dic  que  le  Roi  les  avoit  fait  transferer  dans  d'autres  Prifons.  Ainli 
par  ce  chnngcmenc  d'une  Prilbn  a  1'autre,  ils  ne  purcntnicom- 
paroicre,  ni  produire  leurs  Cautions  ,  ni  etre  mis  en  liberte, 
pendant  toute  la  duree  des  Vacations.  Enftn,  le  dernier  jour, 
&  a  la  derniere  feance,  le  Roi  ecrivit  une  Lettre  i  cette  Cour, 
pour  leur  nocifier  qu'il  avoit  fait  transferer  les  Prifonniers,  parce 
qu'il  ne  jugeoit  point  a  propos  qu'ils  comparuflent  devant  eux, 
a  caufe  qu'ils  s'ji  etoient  comportes  trop  injolemment  a  fon  igard. 
Infolence  qui  confiftoit,  dit  Mr.  de  Rapin,  „  en  ce  qu'au-lieu 
„  de  s^adrelfer  au  Roi  pour  demander  grace,  ils  s'etoient  adref- 
„  fes  aux  Juges  pour  etre  elargis  fous  caution ,    felon  lcs  Loix". 

Au^c  approches  de  la  Selfion  fuivante,  les  Jugcs  du  Banc  du 
Roi  qui  etoient  \  pafler  la  belle  faifon  a  la  Campagne,  regurenc 
ordre  du  Garde  du  Grand  Sceau,  de  fe  rendre  a  Sergeants-Inn 
le  jour  de  la  St.  Mirhel.  lls  s'y  rendirent  ■■,  &  le  lendemain  le 
Chevalier  Nicolas  Hj/de ,  Chef  de  Juftice,  &:  le  Juge  TVhitelock, 
furenc  mandes  a  Hamptoncourt ,  ou  le  Roi  ayanc  confulte  &  de- 
libere  avec  eux  touchanc  VHabeas  Corpus  demande  par  les  Pri- 
fonniers ,  confcntit  qu'ils  ftiirent  relaches  fous  caution  ,  quoique 
leur  obftination  fuc  celle  qu'ils  n'avoienc  pas  voulu  lui  prefencer 
une  Requece  pour  lui  marquer  qails  etoient  fachifs  quilfut  en 
coUre  contre  eux.  II  declara  en  meme  ccms  qu'il  etoic  refolu 
d'arreter  les  procedures  que  la  Chambre  Etoilee  avoit  commen- 
cees ,  &  de  pourfuivre  ces  gens-la  devanc  la  Cour  du  Banc  Ro- 
yal ,  par  les  voyes  ordinaires. 

Des  la  premiere  feance  de  la  St.  Michef  Mr.  Mafon  propofa 
4  la  Cour  de  prononcer  definitivemenc  fur  cecce  Aftaire.  Tou- 
tes  les  voix  furent  pour  relacher  ces  Prifonnicrs  fous  caution , 
moyennant  qu'ils  donnallent  des  furet^s  pour  leur  bonne  conduite 
a  ravenir.  Mr.  SelJen,  dont  les  aucres  Prifonniers  fuivoienc 
toujours  les  fencimens,  repondic  pour  cous,  que  leurs  furetes 
pour  lelargiflement  ecoient  pretes,  mais  non  pour  leur  bonne 
conduite  a  1'avenir;  qu'ainfi  il  fupplioit  la  Cour  de  les  admettre 
a  donncr  les  premieres  ,  fans  exiger  les  autres ;  ce  qu'il  appuya 
des  railbns  fuivantes. 

j,  I.  Parce  que,  depuis  trois  mois  qu'ils  etoient  detenus  en 
„  prifon ,  &  qu'on  avoic  craine  cette  Inftance ,  il  n'avoit  ete , 
3,  dans  tout  ce  qui  s"etoit  dit  pour  &  contre ,   nullement  quef- 

tion ,  (i  les  Prifonniers  devoient  donner  des  fureres  qu'ils  tien- 
„  droient  une  bonne  conduite  apres  leur  elargilTement  ,  mais 
„  feulement ,  s'ils  etoient  recevables  a  donner  Caution  pour  ecre 
„  elargis. 

„  2.  Parce  que  rarement  on  exige  des  fureces  de  bonne  con- 
„  duite  pour  Favenir,  fur  des  accufations  de  Felonie,  ou  dc 
„  Trahifon.  Or  nocre  cas,  dit  Selden,  ne  roule  que  fur  ce 
„  que  du  rapporc  faic  contre  nous,  on  infere  que  nous  fommes 
„  coupables  des  crimes  que  l'on  y  a  mis  en  avant. 

„  3.  Parce  que  relargiflemenc  que  nous  demandons  eft  fonde 
„  fur  un  Droici  &  fi  ce  n'eft  pas  un  Droic,  nous  ne  ledeman- 
„  dons  poinc.  Mais  de  donner  des  lureces  de  bonne  conduice, 
j,  c'eft  puremenc  un  effet  de  la  pmdencej  comme  d'accepcer 
„  ces  furetes  eft  un  eflec  de  la  pure  volonce.  Or  c'eft  a  quoi 
„  nous  ne  faurions  donner  les  mains  fans  off^enfer  extrememenc 
„  le  farlemcnc,  od  i'e  font  paflees  les  chofes  que  Ton  a  imagi- 
„  nees  dans  raccufation.    Outre  que  par  le  Statuc  de  la  4.  an- 


^''nee  de  Heari  VUI ,  ces  fortes  de  Cautionnemens ,  &  toutes 
„  les  foumiflTions  de  cecce  nature  font  declarees  nuilcs  &  de  nul 
„  eff"et". 

Le  Procureur  Gencral,  que  IVhitelock  appelle  dans  fes  Me- 
moires ,  un  Inftrument  propre  pour  un  tel  tems ,  dit ,  qu'il  avoit 
en  mam  une  Accufacion  contre  ces  gens-la,  dreflee  par  ordre 
du  Roi ,  &  toute  prete  a  etre  remife  a  la  Cour.  Sur  quoi  le 
Prefidenc  leur  dit:  Si  vous  rcfufez  encore  de  donntr  des  furet(fs  de 
bonne  conduite  ,  (^  que  vous  Jojiez.  renvoyes  en  prifon  peut-etre 
ne  vous  accorderans-nous  poiJit  datis  la  Jltiti  /'Habeas  Corpus 
puifque  nous  fommes  maintenant  informes  de  la  caufe  de  votre 
Emprifonnemetit. 

Ashley ,  Avocat  du  Roi ,  qui  avoit  epoufe  la  Fille  unique  de 
Mr.  Hollis ,  Fun  des  Prifonniers,  offrit  d'etre  la  Caution  de 
fon  Beaupere  ;  mais  il  ne  fut  point  accepte ,  parce  que  Mr  Hol- 
lis  refiifa  de  lui  pafler  aucune  Obligation  la-dellus.  Mr.  Long, 
qui  avoit  deja  donne  pour  Caution  le  Chef  de  Juftice,  declara 
a  la  Cour  qu'il  y  renongoit ,  parce  que  rObligation  ecoit  dc 
deux  mille  livres  fterling,  &  que  ce  qu'on  pouvoit  appeller 
honne  conduite  etoit  un  point  fort  delicat.  C'eft  pourquoi  il 
fut  envoye  dans  les  Prifons  de  la  Cour  du  Banc  du  Roi ,  &  les 
auties  furent  renvoyes  a  la  Tour  ,  pour  n'avoir  pas  voulu  don- 
ner  les  fuietes  quon  leur  demandoit.  Cependant  on  leur  in(i- 
nua  de  tres  bonne  part,  dit  Whitelock ,  que  s'ils  vouloient  pre- 
fenter  Requete  au  Roi  pour  leur  elargiirement ,  il  leur  fcroit  ac- 
corde;  ce  qu'ils  rcfulerent  de  faire.  Qudque  tems  apres  ayant 
demande  k  la  Cour  du  Banc,  d'avoir  un  peu  plus  de  libcrte 
dans  leur  Prilon,  ils  ne  purent  point  fobtenir. 

Conformement  a  ce  que  le  Procureur-General  venoit  de  de» 
clarcr,  il  produilit  une  Accufation  qu'il  avoit  dreflee  concre 
Mr.  Selden,  Hollis  &  Valcntin,  &  contre  le  Chevelier  Elliot , 
contenant  lcs  memes  Chefs  qui  avoient  ete  portes  devant  la 
Chambre  Etoilec.  Ils  y  etoicnc  cous  charges  d'avoir  cravaille 
dans  le  Parlement,  avec  confpiration ,  a  (eintr  la  haine,  la  dif- 
corde,  le  murmare,&  le  Ibulevemcnt  entre  le  Roi,les  Grands 
du  Royaume  &  le  Peuple;  &  de  lavoir  hhfaljo,  Jedittoje,^ 
malttiofe ;  comme  aufli  d'avoir  recenu  1'Orateur  dans  fa  Chaire 
vi  ^  armis.  Lcs  accufes  declinercnt  la  Jurifdidion  de  cette 
Cour  &  dc  toute  autre,  pretendant  qu'il  n'appartenoic  ]u'au 
Parlemcnt  de  connoitre  des  crimes  qu'on  leur  tmputott  ■,  puif~ 
que  ces  crimes  avoient  H6  commis  dans  le  Parlement.  Le  Pro- 
cureur-Gcneral,  fans  rien  allcguer  contre  cetce  defenle,  prefla 
la  Cour  de  la  rejeccer;  ce  qu'elle  ne  vouluc  poinc  faire  :  mais 
elle  ordonna ,  que  les  Parcies  feroienc  ou  ies  a  un  ccrtain  jour  de 
cetce  Sellion;  &  que  le  premier  jour  de  la  Seflion  fuivance, 
TAccufacion  feroic  luc,  &  le  lendanain ,  le  Poinc  en  queltion 
difcute  a  la  Barre. 

Les  Avocats,  canc  pour  le  Roi  que  pour  les  Prifonniers,  fu- 
rent  ou  is,  au  cems  marque,  fur  les  Chefs  d" Accufacion ,  &  fur 
la  Compeccnce  du  Banc  du  Roi.  Tous  les  Juges,  i'ua  apres 
l'aucre,  deciderenc  que  cetce  Cour  avoic  droic  de  juger  les  offen- 
fes  commifes  en  Parlement ,  e^  que  les  Accufis  etoient  tenus  de 
r^pondre  devant  elle.  En  confequence  de  quoi  il  leur  fut  en- 
joinc  d'alleguer  d'aurres  defenfcs,  mais  ils  perlifterenc  dans  leur 
refus.  Celt  pourquoi  ils  furenc  condamnes ,  comme  muecs  vo- 
loncaires,  a  tenir  prifon  pendanc  le  bon-plailir  du  Roi  ,  fans 
pouvoir  ecre  elargis  avanc  que  d'avoir  reconnu  leur  fauce  ,  & 
donne  caucion  de  leur  bonne  conduice  pour  favenir.  De  plus 
le  Chevalier  Elliot  ,  qui  ecoic  le  plus  charge  dans  rAcculanon, 
&  que  fon  regardoic  comme  le  Chef  du  Parci ,  fuc  condamne 
a  deux  mille  livres  (terling  d'Amende  ,  Hollis  a  mille  marcs ,  & 
Valentin,  comme  moins  a  fon  aife  que  les  aurres,  a  cinq-cens 
livres  fterling  feulemenc.  On  proceda  de  la  meme  manierecon- 
cre  les  autres  Prilbnniers,  &  Con  declara  qu'aucun  d'eux  ne  fe- 
roit  elargi,qu'il  n'eiic  auparavanc  fatisfait  a  ce  a  quoi  ilsavoienc 
ete  condamnes. 

Mr.  Acherley ,  Auteur  du  Trait^  de  la  Conflitutton  de  la  Gran- 
de  Bretagne ,  dit,  qu'on  ula  d'une  rigueur  tirannique  envers  ccs 
Prifonniers,  pendant  tout  le  tems  de  leur  detention;  qu'on  ne 
fe  conrenta  point  de  leur  refufer  papier,  plume  &  encre  ,  mais 
que  pendant  lcur  maladie,  on  ne  voulut  point  permectre  a  leurs 
Femmes  de  les  voir ;  &  que  le  Chevalicr  Elliot  fuccomba  a  fes 
maux  &  mourut  dans  la  prifon.  Environ  douze  ans  apres, 
les  Communes,  en  confideration  de  ce  qu'il  avoit  fouffert  pour 
s'etre  oppofe  aux  injuftices  &  aux  violences  de  ce  tcms-ci,  fi- 
rent  prefent  de  cinq  mille  livrcs  fterling  a  fes  Enfans. 

Les  Chefs  d'Accufation  portes  contre  Mr.  Long  etant  difFe- 
rens  de  ceux  des  autrcs  Membres  ,  demandent  qu'on  en  dife  un 
mot  en  particulier ;  &  c'eft  ce  que  nous  allons  fairc  mainte- 
nans.  Peu  de  tems  avant  la  Convocation  de  ce  dernier  Parle- 
ment,  Walter,  c'etoit  le  nom  propre  de  ce  Gentilhomme,Mr. 
Walter  Long ,  Ecuyer  de  Wiltshire ,  fut  elu  Shfyif  de  cette  Pro- 
vince ,  &  enfuite  Membre  du  Parlement  pour  la  Ville  de  Bath. 
II  prefera  ce  dernicr  emploi  a  Tautre.  Tant  que  le  Parlement 
dura,  Walter  fut  lailfe  en  repos  la-deflTus ;  mais  apres  la  Dif- 
folution  de  cette  AlTemblee,  c'eft-a-dire,  des  fouverture  des 
feances  de  la  Chambre  Etoilee,  on  fit  dans  cette  Cour  des  In- 
formations  concre  lui,  de  ce  qu'ayant  prete  fermcnc,  conforme- 
menc  a  la  Loi,  de  ne  poinc  ibrcir  de  la  Province  pendant  l'an- 
nee  que  fa  charge  devoic  durcr  ,  il  avoit  accepte  la  Deputation 
de  la  Ville  de  Bath  au  Parlement ,  etoit  venu  a  Weflminfter , 
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Char-  contre  fon  ferment ,  6c  y  avoit  fait  les  fonflions  de  Membre 
LEs  I.  des  Communes,  fans  la  permilfion  de  Sa  Majelle.  Mr.  Long 
i6z\.  ayant  ete  oui  par  Avocats  dans  ix  defenfe,  toutes  les  opinions 
concouriirent  a  prononcer  un  Arret,  congu  en  ces  termes,  ou 
tels  autres  iemblables :  „  que  vu  les  OtFenies  aggravees  qu'il  a- 
„  voit  commifes  dans  le  dernicr  Parlement  ,  le  mepris  extreme 
j,  de  la  Majelle  Royale,  le  parjure ,  &  la ncgligence des  fondiions 
„  de  Ibn  emploi,  dont  il  s'etoit  manifeltement  rendu  coupable: 
„  Comme  aulli  pour  donner  aux  Sherifs  de  toute  les  Provinces 
5,  un  exemple  qui  puiile  les  detourner  de  telles  fautes  ,  &  leur 
„  bien  imprimer  Tobligation  qui  leur  eft  impofec  de  ne  point 
5,  fortir  de  leur  Jurildidion  pendant  Tannee  de  leur  charge^  a 
„  ces  Cauics ,  la  Chambre  Etoilee  condamne  ledit  Walter  Long 
„  a  tenir  prilon  dans  la  Tour  de  Londres  ,  durant  le  bon-plai- 
3,  fir  du  Roi  ;  en  outre  a  reconnoitre  publiquement  fes  crimes , 
„  en  prclence  de  cette  Cour ;  &  a  payer  au  profit  de  Sa  Ma- 
3,  jefte  une  Amcnde  de  2000  marcs  ,  avant  qu'il  puille  obtenir 
„  fon  elargiflement". 

Ceft  environ  dans  ce  tems-Ia ,  que  le  Comte  de  Montgomeri , 
Grand-Chambellan ,  fit  mettre  en  priibn ,  haut  la  main ,  le  nom- 
me  Atkin(oft,  qui,  fans  qu'il  le  lui  eiit  permis,  avoit  fait  ain- 
gner  un  Domellique  du  Roi ,  pour  le  paiement  d'une  Dette 
confiderable.  Atkinfon  demanda  YHabeas  Corpus ,  qui  lui  fut 
accorde.  Mais  le  Comte  irrite  le  fit  ramener  le  meme  jour  en 
prifon ,  au  grand  mepris  de  la  Cour ,  &  au  grand  honnement 
des  FerJoHnes  fages ,  dix.  Whitelock.  Trois  des  Juges,  favoir  le 
Pere  de  notre  irliltorien ,  Juiies  &  Croke  firent  expedier  un  au- 
tre  Habeas  Corpiis  ,  quoique  H;';^? ,  Chef  de  JuH:ice,I'eiit  refufe; 
mais  avant  que  le  rapport  de  cette  expedition  eut  ete  fait,  le 
Comte  fe  ravifa  &  fit  de  lui-meme  elargir  Atkinfon. 

Le  Procureur  General  n  cut  pas  plutot  remis  a  la  Chambre 
Etoilee  fes  Informations  contre  les  Membres  dont  nous  avons 
parle,  qu'il  lui  remit  auffi  dans  la  meme  feuice  ,  celles  qu'il 
avoit  dreifees  contre  Mr.  C/:)<j7«^w,Marchand  de  Londres.  El- 
les  commen^oient  par  Teloge  de  la  douceur  du  Gouvernemenc 
prelent  ,  &  des  avantages  que  Sa  Majefte  faifoit  trouver  aux 
Marchands  dans  leur  Commerce,  cn  n'exigeant  d'eux  que  des 
Droits  tres  moderes.  Dcla,  paifant  aux  bruits  &  aux  difcours, 
qu'il  traitoit  de  faux  &  de  fcditieux,  &  qu'il  difoit  avoir  ete  te- 
nus  &  repandus  pour  deshonorer  le  Roi  &  fes  Miniftres,  ou 
pour  decourager  le  Peuple  &  faire  des  Mecontens ,  ou  pour  jet- 
ler  la  difcorde  entre  le  Souverain  &  fes  Sujets  ,  &  produire  du 
changement  dans  TEtat,  toutes  chofes,  dit-il,  que  les  Loixde- 
fendent  &  punilVent  tres  fevereraent ,  comme  etant  dts  crimes  de 
la  plus  dangercufe  confequence.  Et  neanmoins  ce  font  cts  me- 
mes  crimes  dont  le  nomme  Ricbard  Chambers  s'eft  rendu  cou- 
pablc  en  divcrs  tems  ,  cntre  autres  le  28  de  Septembre  dernicr. 
Cite  ce  jour-la  &  comparoiffant  avecplufieursautres  Marchands 
devant  le  Confeil  a  Hamptoncourt  ,\  roccafion  d'une  Plainte  qui 
regardoit  les  Droits  de  la  Douane ,  il  eut  1'audace  de  s'ecrier 
d"un  ton  de  voix  hautain,  &  avec  des  geftes  infolens,  tous  les 
Seigneurs  du  Confeil-Prive  de  Sa  Majeile  le  voyant  &  renten- 
dant ,  ^e  les  Marchands  ^toient  plus  (fpargncs  ,  p!us  favorifes  en 
Turquie ,  ciuen  Angleterre ,  (^  ^«'//  ny  avoit  point  de  Pais  au 
Monde  oii  ils  fujfent  plus  vexL^s  ,  plus  fouUs  quici.  De  tels  dif- 
cours,  dit  le  Procureur  General  en  finilTant  fon  accuiation ,  ne 
pouvant  partir  que  d'un  Homme  qui  veut  faire  perdre  a  Sa 
Majeile  Tamour  &c  la  confiance  de  fon  Peuple,  &  leur  rendre 
fufped:  &  odieux  fon  jufte  Gouvernement,  je  requiers  qu'on 
lui  faffe  fon  proces. 

Mr.  Chamhers  repondit  a  ces  divers  Chefs,  qu'ayant  fait  ve- 
nir  de   Brifiol  a    Londrcs  par  un  Roulier,  des  Grograms  (i), 
pour  la  valeur  de  400  livres ,   des  bas  Olficiers  de  la  Douane 
lui   avoient  confifque  ces  Marchandiles  ,   quoiqu'il  leur  ofFrit 
caution  iuffilante  d'en  payer  tous  les  Droits  qui  leroient  legiti- 
meraenc  dus.     Que  par  la  fraude  de  ces  memes  bas  Officiers, 
il  avoic  deja  eu  a  IbufFrir  beaucoup  d'autres  pertes  &   dom- 
mages  qu'il  fpecifia:  &  enfin  qu'il  reconnoiiroit  avec  douleur, 
que,  dans  le  trop  vif  reilentiment  des  injuftices  quc  ces  bas  Of- 
ficiers  lui  avoient  faites,  il  lui  etoic  echape  de  dire  ,    ^ue  les 
Marchands  en  Angleterre  etoient  plus  vex^s ,  plus  fouUs  ijue  ceux 
d^aucun  autre  Fais.     Paroles  qu'il  navoit  proferees  nulle  autre 
part ,   que  dans  la  Chambre  du  Confeil ,   fans  avoir  le  moindre 
delTein  d'exciter  le  Pcuple  au  murmure ;  mais  uniquement  pour 
donner  une  idee  plus  forte  &  plus  vive  des  injuftices  &  des 
vexacions  dont  il  avoit  a  fe  plaindre  contre  ces  bas  Officiers, 
Mais  qu'auffi-t6c  qu'il  avoic  cu  connoiflance  du  fens  auquel  on 
prenoit  ces  paroles ,  il  avoit  prefente  une  Requete  aux  Seigneurs 
du  Confeil ,  pour  leur  expofer  tres  humblement ,  &  leur  decla- 
rer  qu'il  n'avoit  cu  de  fa  vie  aucune  mauvailc  penfee  du  Gou- 
vernemenc  de  Sa  Majefte ;  qu'on  n"avoit  poinc  voulu  recevoir 
fa  Requete,  &  qu'on  Tavoit  incontinenc  envoye  dans  les  Pri- 
fons  de  la  MsrechaulTce;  que  de  ce  lieu-la,  il  avoit  tache  par 
une  feconde  Requete  de  donner  fatisfadtion  aux  Seigneurs  du 
Confeil,  qui  n'avoient  pas  eu  la  bonte  d'accepter  la  jufte  expli- 
cation  des  paroles  qu'il  avoit  dites  en  leur  prefence.     Explica- 
tion  qu'il  prefentoit  maincenant  a  cette  Cour  li  refpeftable ,  en 


faifant  fcrment,  &  proteftanc  du  plus  profond  de  fon  coeur, 
^ue  fes  paroles  fe  rapportoient  umc^uement  attx  abus  da  has  Offi- 
ciers  de  la  Douane,qui  en  plufteurs  rencontres  en  avoient  agi  d une 
maniere  tout-afait  barbare  ,avec  lui  (S"  avec£autres  Marchands. 

Quoique  Mr.  Chamhers  eCic  reconnu  avoir  profcre  !e  difcours 
dont  le  Procureur  General  lui  failbit  un  crinie ,  cependanc  deux 
Secretaires  du  Confeil  furent  ouis  en  qualite  de  temoins;  &  ils 
depoferent  que  ce  difcours  avoit  ece  profere  dans  les  propres 
termes  qu'il  le  trouvoit  rapporte  dans  rAccufacion.  Enfuite,  la 
Caufe  ayant  ete  plaidee  en  pieine  audicnce ,  dans  la  Chambre 
Etoilce,  la  Cour  jugea  que  ce  difcours  eioit  une  comparailbn 
marquee  du  Gouvernement  de  Sa  Majefte  avec  celuidesTiircs; 
&  qu'on  y  voyoic  un  deffein  de  faire  accroire  au  Peuple  que 
Fheureux  Gouvernemenc  de  Sa  Majefte  pouvoit  etre  nomme 
unc  Tirannie  Turque.  En  confcquence  de  quoi  Mr.  Cham- 
hers  fuc  condamne  a  2000  livves  d'Amende  envers  le  Roi ,  a  te- 
nir  prifon  dans  le  Fleet ,  a  demander  pardon  de  ks  crimes  atro- 
ces,  dans  la  Chambre  du  Confeil,  dans  la  Chambre  Etoilee, 
&  a  la  Bourfe  Royale. 

Les  Voix  ne  furenc  point  parfaicemenc  unanimes  dans  toutes 
les  circonftances  de  cct  Arret.  Une  diverfite  remarquable  en- 
cre  autres,  c'eft  que  le  Treforier  General ,  Wefion,  le  Docteur 
Laud,  Eveque  de  Londres ,  &  le  Dodeur  Neal  Eveque  de 
Winchefler ,  infifterent  beaucoup  pour  faire  porter  TAmende  a 
3000  livres.     La  Cour  drella  une  formule  de  Soumiffion  &  de 


CHAIt- 
LES    l. 
l62\. 


Voix. 


Fortnule 


Repentir,  portanc  que  Mr.  Cbambers  reconnoilfbit  qu'il  etoit  '''=/>' 
coupable  d'infoIence,  de  mepris,  de  fedition,  de  faulfete,  de  '^''^d"^; 
malice;  &  qu'il  avoit  ete  condamne  juftcment.  Mais  lorfque  propoi' 
le  Geolier  de  fa  prifon  lui  eut  remis  cet  Adte,  &  qu'il  en  eut  J-,.^' 
fait  la  ledturc,  il  y  ecrivit  au  bas  ces  paroles  : 


bcis. 

yahhorre  ^  rejette  avec  dAefiation  cet  ASfe  de  Soumiffion ,  11  la  & 
dans  tout  ce  qu'il  contie?it ;  ^  je  tien  reco7inoitrai ,  de  ma  vie  ,  "jeite. 
auciine  partie  pour  veritable  ^  Moi  Richard  Chambers. 

Aux  feances  de  la  Trinit^ ,  rArticIe  de  TArret  touchant  TA- 
mende  fut  porte  devanc  la  Cour  de  1'Echiquier.  Mr.  Chamhers 
y  allcgua  pour  fa  defenfe ,  que  cette  condamnation  a  iwie  Amen- 
de  etoit  contraire  a  la  Grande  Chartre  &  a  plulieurs  autres  Sta- 
tuts ,  comme  ayant  ete  prononcee  par  les  Confillers  de  Sa  Ma- 
jefte,  (ir  "On  par  le  Tribunal  Ugitime  des  Pairs  du  Defendeur , 
fans  faire  aucune  exception  des  effets  faifis ,  ni  exprimer  aucune 
ofi^enfe  qui  joit  comprife  dans  la  Grande  Cbartre  ou  dans  les  Sta- 
tuts.  Outre  cela,  Mr.  Chambers  prefenca  aux  Barons  de  TEchi- 
quier  une  Requece  ,  quils  refuferenc  de  faire  entrer  dans  les 
Pieces  du  Proces. 

Aux  feances  fuivantes,  qui  ecoienc  celles  de  la  5/.  Michel, 
Mr.  Chamhers  fut  mis  en  liberte,  en  vertu  d'un  Habeas  Corpus  ^ 
ou  plutot  a  caufe  que  le  Statut  (de  la  3.  annee  de  Henri  VII) 
auquel  la  Chambre  Etoilee  devoit  fon  erection,  n'autorifoic 
poinc  cette  Cour  a  prononccr ,  &  a  infliger  aucune  punition /"oar 
des  paroles  feulement.  Cependant  toutes  les  autres  Cours  ayanc 
informe  le  Confeil  que  la  Chambre  Etoilce  n'avoit  point  ete 
erigee  par  ce  Statut  (de  la  3.  annee  de  Henri  VII)  ,  mais  bicn 
des  annees  auparavant;  &  que,  quoique  ce  fut  la  plus  Souve- 
raine  &  la  plus  refpeftable  de  toutcs  les  Cours  de  Juftice  du 
Royaume,  elle  n'etoit  poinc  dans  fufage  d'elargir  un  Prifon- 
nier  conftitue  par  une  autre  Cour  ,  Mr.  Chamhers  fut  renvoye 
au  'Pleet.  Et  enfin,  apres  avoir  pafle  fix  ans  dans  cette  Prifon, 
pour  n'avoir  pas  voulu  fe  Ibumcttre  a  la  Scntence  qui  le  con- 
damnoit  a  une  Amende  de  2000  livresj  oucre  la  detention  de 
fes  Marchandifes  qui  valoient  plus  de  7000  livres,  confifquees 
pour  certains  pretendus  Droits  de  Douanej  apres  avoir  palle 
ueuf  mois  dans  la  Prilbn  de  New-gate,  en  i(>37,  pour  n'avoir 
pas  voulu  payer  le  Ship-Money ,  &  apres  s'etre  morfondu  douze 
ans,  en  attendant  que  le  /ong  Parlejnejit  (2)  luifit  avoir  un  de- 
dommagement  convenable  des  grandes  pertes  qu'il  avoit  Ibuf- 
fertes,  il  mourut  enfin  en  1658, dans  la  derniere  mifere,  age  de 
foixanre  &  dix  ans ,  laillant  une  Veuve  &  neuf  Enfans.  Pour 
ce  qui  eft  des  autres  Prifonnicrs  dont  nous  avons  parle,  quel- 
ques-uns  moururent  fans  avoir  pu  obtenir  leur  elargiflfement ; 
mais  ceux  qui  vecurent  jufqu'^  Tannee  1640,  furent  amplcmcnc 
recompenfes  de  leur  conftance  ,  non-feulement  par  des  remer- 
cimens  &  des  louanges  ;  mais  auffi  par  des  fommes  conlide- 
rablemens  dont  on  leur  fit  prefent. 

Le  Ledteur  eft  fans  doute  pleinement  convaincu  par  les  cho- 
fcs  que  nous  venons  d'expofer,  que  ni  les  murmures,ni  les  cla- 
meurs  du  Peuple  contre  lcs  Emprunts,  le  Tonnage  &  PondagCj 
la  protedtion  du  Papifme,  &  les  autres  injuftices,  oppreffions 
&  Griefs  de  ce  tems,  ni  raflaffinat  du  dernicr  Favori  &  pre- 
mier  Miniftre  que  Ton  faifoit  TAuteur  de  tous  ces  maux ,  con- 
jointement  avec  TEvcque  Laud,  n'avoient  point  change  les 
difpofitions  du  Roi  &  de  fes  Miniftres  par  rapport  aux  Droits 
&  aux  Libertes  des  Sujcts;  &  que  la  refolution  etoit  prife  de 
n'epargner  ni  Membres  du  Parlement ,  ni  Gens  de  Loix  ,  ni 
Marchands  qui  voudroient  prendre  la  defenfe  des  Droits  natu- 
rels  des  Anglois ,  &  des  Loix  du  Royaame.    De  forte  que  s'il 

fut 


(i)  Sorte  d'Etoffe  de  poil  rnele  avec  de  la  foie.  Parlement  qui  dura  18  ans,  comme  on  le  verra  fous  le  Regne  dc 

(i)  On  lc  nomma  aufli  le   Vieax  Parlement.     Pour  ce  qui  efl  du      Chnrks  II. 
nom  de  Long,  il  fut  donne  encore  8c  a  plus  jufte  titre  a  un  autre 
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Ohar-     fut  jamais  necefraire  de  faire  imprimer  la  Grande  Chartre  (i) , 
lEs  1.      &  de  rafficlier  dans  toutes  les  Places  publiques  des  ViUes,  nous 
i<>2;.     pouvons  dire  hardiment  que  c'en  ^toit  ici  k  tems. 

Apres  avoir  ainli  montre  eri  decail  quels  etoient  les  fujets  de 
Difpure  entre  le  Roi  &  le  Parlement ,  a  quel  degre  de  Pouvoir 
le  Koi  tachoit  de  monter,  &  quels  etoient  les  Droits  que  les 
deux  Chambres  pretendoient  leur  appartenir ,  il  faut  maintenant 
que  nous  revenions  des  Procedures  des  Cours  de  Juftice  aux 
Aflfaires  du  Cabinet. 

La  conduite  da  Roi,  tant  dans  la  diffolution  de  ce  Parle- 
ment,  que  de  ce  qui  s'etoit  palle  depuis ,  aigrit  &  enflamma  fi 
fort  lefprit  du  Peuple  ,  que  tout  fembloit  fe  dilpofer  a  un  fou- 
levement.  Cela  fut  caufe  que  le  Roi,  en  vue  de  prevenir  les 
mauvaifes  fuites  du  murmure  &  du  mecontentement  de  la  Na- 
tion ,  puWia  la  Declaration  fuivante  qui  fe  trouve  dans  Rush- 
luorth,  &  que  nous  allons  inferer  ici  toute  entiere  ,  de  peur 
qu'on  ne  nous  accufe  d'avoir  oupallefous  filence,ou  trop  abre- 
ge  ce  qui  peut  fervir  a  la  juftification  du  Roi. 

DEChARATlONdu  Roi  pour  notifier  a  Jes  Sujets  les 
caufes  de  la  Dijfolution  du  dernier  Parlement. 


Uoique  les  Princes  ne  foient  pas  obliges  de  rendre  comp- 
re  de  leurs  Actions   a  d'autres  qu'a  Dicu  fcul ,  nous  a- 


::Q: 

„  vons  pourtant  juge  a  propos ,  pour  la  fatishdtion  de  nos  bons    „ 

Sujets,  d'expliquer  les  notres  par  voie  de  Declaration,afinde    „  Marchandiles  qui  entrent  dans  le  Royaume,  ou  qui  en  for 


„  dont  nous  ne  parlerons  pas  ici.     Nous  le  laifTames  pourtant    Char- 
„  continucr ,  jufqu'a  ce  que  ies  Communes  elles-memes  nous  ^^^  '• 
„  prierent  d'y  faire  quelque  interruption ,   fins  s^expliquer  fi  c'e-    ^^al- 
„  toit  par  Ajournement  ou  par  Prorogation. 

,,  Sur  cette  pnere ,  nous  refolumes ,  par  Tavis  de  notre  Con- 
„  feiljde  proroger  le  Parlementi&  pour  cet  effec  nousmarqua- 
„  mes  un  jour  hxe  pour  cette  Prorogation  ,  affex  eloigne  pour 
,,  qu'ils  euflent  pu  employer  le  tems  a  faire  quelques  bonnes 
„  Loix,  comme  il  etoit  convenable  dans  une  li  longue  feance. 
„  Outre  cela,  ils  en  auroient  pu  profiter  pour  patier  en  Adte 
„  une  gracieuie  Amniftie,  qui,felon  fufage  des  precedens  Par- 
„  lemens,  avoit  ete  deja  envoyee  a  la  Chambre  Hautej  Am- 
„  niftie  qu'elle  avoit  approuvee  6c  envoyee  enfuice  elle-meme 
„  aux  Communes.  Mais  ce  que  nous  nous  etions  propole  de 
„  faire  pour  leur  avantage,  fut  cres  mal  recu  par  quelques-uns 
j,  d'entre  eux,  qui  etant  nial  intencionnes ,  excicerent,  par  leurs 
„  arcifices,  de  terribles  croubles  dans  cecce  Chambre  ,  lans  en 
,j  avoir  d'autre  raifon  apparence  ,  finon  que  nous  voulions  pro- 
j,  roger  &  non  pas  ajourner  le  Parlement,  ainfi  que  quelques- 
„  uns  s'en  expliquerenc,  apres  avoir  fu  nocre  relolution,  &  non 
„  pas  auparavanc.  Ces  paffions  fe  manifefterent  d'une  telle  ma- 
j,  niere,  qu'on  n'en  a  jamais  vu  de  fi  grandes  dans  cetce  Cham- 
„  bre,  fur  les  affaires  les  pkis  imporcances.  On  cacha  meme 
d'infinuer,  que,  par  notre  Repunfe  a  leur  Requece  ,  nous 
nous  ecions  defiftes,   non-ieulemenc  des  irapoluions  fur  les 
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faire  connoitre  a  touc  le  monde  la  verite  &  la  lincerite  deces 
memes  Aftions.  Ceft  de  peur  qu'on  ne  fe  laille  furprendre , 
en  les  regardant  fous  les  couleurs  que  veulcnt  leur  donner 
certains  elprits  turbulens  &  mal  aftedtionnes,  pour  cacherSc 
deguiler  leurs  pernicieux  deffeins  coacre  rEtac. 


5> 


Dans  la  5 .  amiee  de  nocre  Regne ,  le  1 7  de  Mars ,  nous  affcm-    j. 


„  blames  le  Parlement,  pour  affurer  la  Religion  &nosSujetsau 
dedans  ,  comme  auHi  nos  Amis  &  AUies  au  dehors.  Nous  decla- 


j> 
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ramcs  d"abord  en  quelle  facheufe  condicion  fe  crouvoienc  ceux 
de  ia  Religion  Proteftante  en  AUemagne,  en  France,  &  ail- 
leurs  ■■)  lcj  excremices  oii  fe  trouvoit  reduic  nocre  cher  Oncle  le 
Roi  de  Danemarc,  qui  etoic  chaffe  d'une  partie  dc  fes  Etacsj 
la  force  du  Parci  uni  concre  nous.  Nous  reprelentames  que, 
7,  fans  compcer  le  Pape ,  la  Maifon  d' Aucriche ,  &;  leurs  anciens 
„  Confederes,  le  Roi  de  France  meme  fembloit  refolu  a  ex- 
„  terminer  la  Religion  Proteftante :  que  dti  Pocencacs  qui  te- 
„  noient  notre  parti,  les  uns  avoient  vu  envahir  leurs  Etats,que 
„  d'autres  avoient  ece  occupes  ailleurs  ,  &  que  quelques-uns  e- 
,,  toient  hors  d'eiat  de  nous  allillef.  Ce  fut  par  tous  ces  mo- 
„  tifs  que  nous  demandames  un  fecours  d"argent,  proportionne 
„  \  fimporcance  de  la  Caufe.  La  Chambre  des  Communes  en 
j,  reconnut  parfaitement  la  neceilite,  &,  avec  beaucoup  d'ar- 
„  deur  &  de  promtitudc,  elle  refolut  de  nous  affuter  hberale- 
„  ment.  Mais  avant  qu'elle  piit  execucer  cecce  refolucion ,  elle  : 
„  fuc  interrorapue  par  une  mukicude  de  queftions  qui  s'emurent 
„  parmi  les  Menfbres ,  touchanc  leurs  Libcrtes  &  leurs  Privile- 
ges,  &  par  d'aucres  longues  difputes.  Ainli  le  Bill  dts  Sub- 
„  fides  demeura  longcems  accroche,  &  par  ces  delais  nos  affai- 
„  res  le  ciouverent  dans  un  etat  pire  qu'elles  ne  1'ecoient  au com- 
„  mencemenc ,  &  nos  projecs  furent  ruines,  fauce  d'un  fecours 
„  donne  a  tems. 

„  Comme  nous  ne  prerendons  point  oter  quoi  que  ce  foit  aux 
„  gens   fages  &  moderes  de  cette  Chambre  ,  auxquels  nous  at- 
„  tribuons  la  promce  reiblution  qui  fuc  prife  touchant  ce  fccours , 
„  nous  ne  dcvons  pas  auffi  caire  que  le  debi  de  ce  BiU ,  aprcs 
j,  qu'il  tut  refolu  ,  caufe  par  des  jaloufies  frivoles,   &  entretenu 
„  par  des  gens  d'un  cout  autre  caractere,  a  beaucoup  diminue 
„  la  reputation  &  la  realice  de  ce  fecours.     L'efprit  fadtieux  de 
„  ccs  gens-la  s'ecanc  incroduic  parmi  plulieurs  aucres ,  &  parmi 
„  les  Commiff.iires  ecablis  pour  la  porcion  que  chacun  devoic 
„  pjyer ,  il  elt  arrive  que  ce  Subfide  n'a  produic  qifune  fomme 
,  peu  proportionnee  k  nos  preffansbefoins,  &  tres  eloignee  de 
cellc  quavoient  produite  les  Subfides  precedens,&  de  finten- 
„  tion  dcs  Membres  bien  aftectionnes  de  la  Chambredes  Com- 
„  muncs. 
„  Dans  ces  longues  difputes,  nous  avons  permis  qu'on  debat- 
tit,  en  plulieurs  points,  nocre  haute  Prerogative , ce  quin'a- 
voit  jamais  ece  fouftert  dans  les  meilleurs  tems  par  nos  Prede- 
celleurs,  ians  que  ceux  qui  rencrcprenoient  en  fuifent  punis 
ou  rudement  cenfures.    D'un  autre  coce,  nous  avons  cache 
d'abreger  ces  difputes,  pour  gagner  du  tems  &  pour  procu- 
rer  quelque  avantage  a  nos  affaires,  tant  dedans  que  dehors. 
Enfin,  par  une  Reponfe  a  leur  Requete  Parlementairc ,  celle 
qu'ils  ront  eux-memes  deliree,  nous  avons  confirme  ces  me- 
mes  droics,  que  nous  fommes  refolus  de  maintenir  conftam- 
,"  ment  &  juftement. 

Cependant,  ce  Parlement  a  confume  beaucoup  de  tems, 
,  outre  celui  qui  etoit  neceffaire  pour  accorder  le  fecours  d'ar- 
„  gent,  &  pour  affurer  les  Libertes  dcs  Sujets,  a  des  procedu- 
„  res  qui  ne  tendoienc  qu'a  blamer  notre  Gouvernement  j   mais 

(0  Les  Editeurs  des  Fceder»  ,  Scc.  ayant  omis  !a  grande  Bafe  8c 
Je  grand  Bouievart  des  Libertes  des  .Anglois  ,  favoir  ia  Grande  Ch:tr- 
ire  lignee  par  le  Roi  Jean,  on  avoit  deflein  de  fuppleer  a  ce  detauc, 
cu  ia  faifant  imprimer  a  la  fin  de  cet  Ouvrage.     Wais  ccU  eft  deve- 


tent,  mais  cncore  du  Torinage  &  Potidage.  II  eft  pourtant 
certain,  que,  pendanc  quon  travailloit  a  cette  Requete,  il 
ne  fut  jaraais  parle ,  dans  aucune  des  deux  Chambres ,  de  ces 
impofitions,  mais  feulement,  des  charges  impoiees  dans  le 
Royaume.  Encore  moins  precendoic-on  nous  priver  du  Tou- 
nage  &  Pondage  ,  lequel  la  Chambre  des  Communes  ,  dans 
tous  les  Difcours  qui  fe  ftrent  fur  ce  fujet,  tant  avant  qu'a- 
„  pres  la  Requete,  temoigni  vouloir  nous  accorder.  Enfin, 
„  dans  ce  meme  tems,  on  failbit  diverfes  gloies  cres  fauffes  fur 
,.  la  Requece  &  fur  la  Reponfe  ,  comme  li  nous  avions  quicce 
„  les  Rcnes  du  Gouvernemenc ,  lans  diftinguer  une  liberte  biea 
„  ordonnee ,  d'une  parfaice  hcence. 

„  Dans  ce  defordre,  la  Chambre  des  Communes  laiffoit  en 
„  arriere  TActe  d'Amniftie,  ce  qui  n'avoic  jamais  ece  pratique 
„  par  les  Parlemens  precedens,  &  Couces  les  autres  affaires  qui 
„  auroient  pu  ecre  cerminees.  Quelques-uns  des  Membres  tra- 
j,  vaillerent  a  une  Remoncrance  concre  le  droic  que  nous  nous 
„  attribuions  de  recevoir  le  Tonnage  &  Poiidage ,  &  cette  Re- 
„  moncrance  fut  fi  fort  avancee  dans  la  nuit  qui  preceda  le  jour 
,,  de  la  Prorogacion,  qu'on  avoic  deflein  de  la  faire  paffer  par 
„  les  voix ,  le  matin  avant  que  nous  prorogeaflions  le  Parlement. 
„  Celt  pourquoi,  trouvant  qu'on  recompenfoit  fi  mal  les 
„  faveurs  &  les  graces  que  nous  avions  accordees  pendant  cette 
„  Seflion ,  &  que  Ton  donnoic  de  mauvais  fens  a  la  Rcponfe 
„  que  nous  avions  faite  a  leur  Requcte  ,  non  lans  une  diminu- 
„  tion  extreme  de  nos  profits,  &  qui  plus  eft,  non  fans  danger 
„  pour  le  Gouvernement  j  nous  reiolumcs  d'empecher  que  cette 
„  Remontrance  ne  paflat ,  afin  de  prevenir  les  mauvaifes  inten- 
„  tions  des  gens  mal  affectionnes,  en  finiffanc  la  Seflion  quel- 
„  ques  heures  avant  le  tems  qu"on  s'y  attendoic.  Nous  decla- 
„  rames  aux  deux  Chambres  la  caufe  qui  nous  y  porcoic  \  & 
„  pour  evicer  qu'on  nc  repandic  dans  le  Public  de  fauffes  in- 
,,  terprecacions  de  la  Requece  &  de  la  Reponfe,  nous  jugea- 
„  mes  a  propos  de  donner  quelques  ordres  neceiraires  pour  la 
„  cranquillice  de  notre  Gouvcrncmcnt.  Cela  fut  fait  le  26  de 
„  Juin  paffe. 

„  La  Seflion  ctant  finie,&  le  Parlement  fepare,la  Remon- 

„  trance   qu'on   avoit  preparce   nous    donna  occaiion  de  faire 

„  examiner  TAftaire  du  Tomiage  &  Pondage.  Quoique  nos  be- 

„  foins  fuffent  preffans,  comme  nous  ne  voulions  point  ecen- 

„  dre  cec  article  crop   loin  ,  nous  relolumes  de  nous  conduire 

„  par  la  pracique  des  cems  preecdens  ,   &  par  les  exeraples  de 

„  nos   nobles  Precedefl^eurs  ,     dans  la  penlee  que  des  confeils 

„  juftifies  par  la  fageire  des  tems  pafles  &  par  les  circonftan- 

„  ces  du  tems  prefent,  ne  pourroient  manquer  d'ecre  approu- 

„  ves.     Nous    donnames  donc  ordre  de  chercher  diligemment 

„  dans   les   Adles  Publics  ,   ou  il  fut  trouve  ,   que  ,  du  tems 

„  d'Edouard  I. ,  quoique  le  prcmier  Parlement ,  qui  fe  tint  fous 

„  fon  Regne,ne  lui  eiit  pas  accorde  le  Subfide  du  Tonnage  & 

„  Pondage,&c  que  ce  ne  fut  que  dans  la  troifieme  annee  qu'on 

„  Taccorda ,   le  Roi  ne  laifla  pas  d'en  jouir  depuis  le  premier 

,  jour  de  fon    Regne  &  pendant  les  deux  premieres  annees  , 

"  jufqu'a  ce  qu'il  lui  fut  accorde  par  le  Parlement.  Qye  dans 

„  les  tems  fuivans  fous  Richard  111 ,  Henri  VII,  Heuri  VIII y 

"  Edouard  VI,  Marie,  Elifihetb,  chacun  de  ces  Rois  &  Rei- 

„  nes,  non-feulement  jouiflbit  du  Tonnage  &  Pondage ,  depuis 

„  la   mort  du   Predeceffeur  ,  juli^u'a  ce  quil  eut  ece  accorde 

„  par  le  Parlement i mais  que  meme  dans  tous  ces  tems,ou  le 

,  Royaume  ecanc  en  paix,   n"ecoit  pas  fujet  a  tant  de  charges 

„  que  dans  les   fuivans ,  le  Parlement  accordoic  gaiement  a 

„  cha- 

nu  aujourd'hui  moins  neVefTaire ,  a  caufe  qu'il  s'en  trouve  dans  les 
Bibliotheques  de  plulieurs  Scigncurs ,  des  Copies  exadtes  &  curieufes  , 
fur  du  beau  papier  ,  gravecs  depuis  peu  par  Mr.  Vine  fur  TOi iginal  tire 
de  la  Bibliothec^ue  dc  Cotton,  avec  la  pcrmiiiion  Uu'Lord  Chanceher 

King, 
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chaquc  Roi,  des  le  commencement  de  fon  Regne,  ce  me- 
me  Subfide,comme  tres  neceffaire  pour  la  garde  de  la  Mer, 
pour  la  defenfe  du  Royaume,  &  pour  le  fupport  de  la  di- 
gnite  Royale.  Le  Roi  notre  Pere,  d'heureuii;  memoire,  en 
jouit  un  an  entier  ,  avant  que  de  tenir  fon  premier  Parle- 
ment,  &  plus  d'un  an  ,  avant  que  \'A&e  qui  le  iui  accor- 
doit  filt  pafle  ;  &  neanmoins  lorlque  le  Pariement  s'aflem- 
bla,il  l'accorda  fans  en  faire  aucune  difficulte.  Nous-memes, 
nous  avons  requ  lc  payement  de  ce  Subfide  plus  de  trois  ans, 
attendant  avec  patience  de  divers  Parlemens  qu'ils  nous  Tac- 
cordaffent,  comme  on  ravoit  pratique  a  i'egard  d'un  grand 
nombre  de  nos  Predeceffeurs  ,  fur-tout,  la  Chambre  des 
Communes  temoignant,  que  c'etoit  la  multiplicite  de  fes  af- 
faires  qui  l'empechoit  de  travailler  a  ce  Bill,  &  non  pas  le 
defaut  de  volonte.  Ainfi ,  nous  trouvant  autorife  par  la  rai- 
fon  ,  par  la  neceffite  &  par  la  concurrence  de  la  pratique 
de  nos  Predeceffeurs ,  renommes  pour  leur  fageffe  &  pour 
leur  bon  Gouvernement  ,  a  lever  les  Douanes  ordinaires  , 
n'y  trouvant  rien  de  contraire  que  cette  RemontrancejCon- 
^ue  dans  les  cerveaux  paffiones  de  quelques  Particuliers,nous 
avons  cru  que  cette  oppofition  ecoit  fi  contraire  a  la  fagef- 
fe  &  au  devoir  d'une  Chambre  de  Parlement ,  qu'aucune 
perfonne  moderee  &  fans  pairion  ne  pourroit  trouver  mau- 
vais  que  nous  recuffions  le  payement  du  Tonnage  &c  Ponda- 
ge:  d'autant  plus  que  nous  lupportons  adtuellement  la  char- 
ge  pour  laquelle  ce  Subfide  a  ete  accorde  a  !a  Couronne. 
II  a  ete  fi  longtems  &  fi  conftamment  donne  a  nos  Prede- 
ceffeurs,  que  dans  quatre  divcrs  Adtes,  qui  l'ont  accorde  a 
Edouard  FI,  a  Marie ,  a  Elifayeth  ^  &  a  notre  Pere,  il  eft 
dit  expreffement  que  les  Rois  nomines  dans  ces  Adtes  en  onc 
joui  dcpuis  un  tems  immemorial  ,  par  autorite  du  Pariement. 
Ceft  par  ces  raifons  que  nous  avons  jiige  qu'il  etoit  conve- 
nable  a  notre  honneur  Royal,  &  neceffaire  pour  le  bien  du 
Royaume,  de  continuer  la  levee  de  ce  droit,  comme  nos 
Predeceffeurs  Tont  pratique.  Ceft  pourquoi  ,  lorfqu'un  pe- 
tit  nombre  de  Marchands ,  dabord  un  ou  deux ,  incites  par 
ces  efprits  malicieux  qui  avoient  projecte  la  Remoncrance , 
ont  voulu  refufer  le  payement  ordinaire  des  Douanes  ,  nous 
avons  ordonne  a  nos  Officiers  de  continuer  a  1'exiger,  non- 
obftant  toute  oppofition.  Enfuite  nous  avons  faic  cicer  les 
refufans  devant  notre  Confeil ,  afin  que  par  fa  fageffe  ils  fuf- 
fent  reduits  a  robeiffance.  Quelques-uns  d'entre  eux,  fans 
aucun  refped:  pour  rhonneur  &  pour  la  dignite  des  Confeil- 
lers-Prives,  le  font  comportes  avec  canc  d'audace,  ils  onc 
parle  avec  tanc  d'infolence,  que  cela  n'auroit  pu  etre  fouffert 
par  une  Affemblee  d'une  bien  moindre  dignite.  Encore  moins 
devoit-il  etre  appuye  par  une  Chambre  de  Parlement,contre 
un  Corps  tel  que  notre  Confeil-Prive. 

,,  Comme  en  cela  nous  avons  fait  ce  qui  etoit  convenable  a 
la  raifon  &  a  notre  honneur ,  d'un  autre  cdte ,  nous  fommes 
adluellement  occupes  de  la  penfee  de  raffembler  le  Parlement , 
avec  incencion  de  faire  ceffer,  autanc  qu'il  dependra  de  nous, 
toute  mauvaife  intelligence  entre  nous  &  notre  Peuple ;  & 
comme  nous  fouhaitons  de  conferver  fon  affedion ,  nous  n'a- 
vons  rien  neglige  de  ce  qui  pouvoit  contribuer  a  en  faciliter 
les  moyens.  Ceft  dans  cecce  vue ,  qu'apres  avoir  ferieufe- 
ment  examine  le  Gouvernement  de  rEglife  &  de  TEcac,  & 
ce  qui  demandoit  une  Reformation  j  nous  avons  trouve ,  en 
premier  lieu,  qu'on  etoit  offenfe  d'un  Livre  intitule  ^ppel  d 
CSfar  ,  compofe  &  publie  dajiis  Tanne  1625 ,  par  Ukhard 
Montaigu ,  alors  Bachelier  en  Theologie ,  &  a  prefent  Eve- 
que  de  Chichejier.  Comme  ce  Livre  ouvroit  la  porte  aux 
Schifmes  &  aux  divifions  arrivees  depuis  peu  dans  rEglife, 
nous  avons ,  pour  y  apporter  du  remede ,  &  pour  fatisfaire 
les  confciences  de  nos  bons  Sujets ,  non-feulement  fupprime 
ce  Livre ,  qui  donnoit  lieu  a  plufieurs  de  fe  plaindre  j  mais 
encore  ,  pour  prevenii"  un  pareil  danger  a  Tavenir  ,  nous  a- 
vons  fait  reimprimer  les  Articles  de  la  Religion  etablis  fous 
le  Rcgne  d'Elifal>eth  de  glorieufe  memoire  :  &  par  une  De- 
claration  mife  a  la  tete  de  ces  Articles  ,  nous  avons  reftraint 
les  Opinions  au  fens  de  ces  memes  Articles  ,  afin  de  ne  laif- 
fer  rien  qui  put  donner  lieu  a  des  innovations  &  a  de  nou- 
veaux  caprices.  Car  nous  prenons  a  temoin  Dieu,  devanc 
qui  nous  fommes,  que  notre  intention  eft,  &  a  toujours  ete 
d'ccre  trouve  digne  du  Titre  que  nous  eftimons  le  plus  glo- 
rieux  de  notre  Couionne  ,  de  Defenfeur  de  la  Foi.  Nous  ne 
contribuerons  jamais  a  quoi  quc  ce  foit  qui  puiife  concribuer 
a  faire  gliller  quelque  innovation  dans  rEglife.  Mais  au  con- 
traire ,  nous  mainciendrons  Tunice  de  Doiirine  &  de  DifcipU- 
ne,  felon  retabliffemenc  faic  fous  la  Reine  Elifabetb ,  par  le- 
quel  TEglife  Angiicane  eft  coujours  demeuree  ferme  &  a 
toujours  fleuri  depuis. 

„  Non-leulemenc  nous  avons  pris  foin  de  reparer  les  breches 
de  la  Religion  parmi  nos  Sujecs,  mais  meme  de  fortifiertou- 
tes  les  avenues  par  oii  un  Ennemi  ecranger  pourroit  s'intro- 
duirc,  en  ordonnant  par  nos  Proclamations,  rexecution  des 
Loix  contre  les  Precres  &  Papiftes  Recufans.    Si  en  cela 


„  nous  n'avons  pas  eu  un  fucces  conforme  a  nos  intentions, 
„  nous  fommes  obliges  d'en  rejetter  la  faute  fur  les  Officiers  & 
,,  Miniftrcs  inferieurs,  qui,  par  leur  negiigence,  ont  fouffert 
„  que  les  Jefuites  &  les  Pretres  foient  echappes ,  &  n'aient  pas 
„  ece  faifis,  S<.  que  les  Papiftes  RecuGins  aienc  etc  exen)tes  des 
„  peines  ordonnees  concre  eux  par  les  Loix.  Car  nous  pro- 
„  teftons,  que,  comme  nous  reconnoiffons  que  ceft  notre  de- 
„  voir,  nous  prendrons  foin  de  bien  diriger  ik  de  bien  ordon- 
„  ner :  mais  c'ell  a  d'autres  d'etre  ks  executeurs  de  nos  ordres. 
„  Quand  nous  aurons  faic  notre  devoir,  nous  nous  rtgarderons 
,,  comme  innocens  devanc  Dieu  &  devant  les  hommes,<Sc  nous 
efperons  que  toutes  les  perfonnes  charitablesjugeront  de  mc- 
me  de  nous.  Quant  a  ceux  qui  ont  negiige  de  fairc  le  lcur, 
nous  les  tenons  pour  coupabies  devaut  Dieu  &  devant  nous  j 
mais  nous  eiperons  qu'ils  le  comporteront  mieux  a  lavcnir. 
„  Conmie  nous  avons  pns  foin  de  bien  etablir  ia  Reiigion, 
„  &  de  cranquilhfer  rEglile,  nous  n'avons  pas  auffi  oublie  la 
„  confervacion  des  juftes  &  anciennes  Libertes  de  nos  Sujets. 
„  Nous  les  avons  au  contraire  affurees  par  notre  gracicule  Re- 
„  ponfe  a  la  Requete  de  Droic,  &  depuis  ce  cemsla  nousn'a- 
„  vons  rien  fait  qui  tendit  a  les  violcr.  Mais  nous  avons  tou- 
„  jours  eu  &  aurons  foin  de  les  preferver  encieres  &  mvioia- 
„  bies ,  comme  nous  voudrions  conierver  notre  Royaie  Prero- 
„  garive  &  noue  Souverainete.  Ceft  pour  cette  fin  ,  que  nous 
„  avons  faic  eniegitrer  la  Requete  &  la  Reponie  dans  les  Cours 
3,  de  Juftice. 

„  Apres  avoir  ainfi  maincenu  la  Religion  &  les  droits  de  nos 
„  Sujets,  nous  avons  travaille  a  bien  diipofer  dts  fecours  qui 
„  nous  ont  ecc  accordes  dans  la  prcmiere  Seffion  de  ce  dernicr 
„  Parienienc.  On  ne  peuc  pas  dire  qLi'aucune  partic  de  cec  ar- 
„  genc  ait  ete  mal  employee ,  ni  a  aucun  *autre  ufagc  qu'a  celui 
„  auquel  il  ecoic  deftmc  ,  c'eft-a-dire  au  payement  de  notre  Ar- 
„  raee.  Nous  avons  meme  mieux  aime  mecontenter  nos  Amis 
„  &  nos  Allies,  &  les  piincipaux  de  nos  Serviteurs,  que  les 
„  Soldats  &  les  Macelocs,  de  peur  de  caufer  quelqua  vexacion 
„  ou  queique  crouble  a  nocre  Peuple.  Avec  une  parcie  de  cec 
„  argenc,  nous  avons  auffi  com.mence  a  bien  fouriiir  nos  Ma- 
„  gafins,  &  a  mettre  un  ordre  conftant  dans  notre  Flotce.  On 
„  requipe  aftuellemenc  ,  &  elie  eft  prefque  prete  pour  gardcr 
3,  ies  deux  Mcrs,  pour  maintenir  le  Commerce  &  pour  affuret: 
,3  le  Royaume  concre  coute  invalion  de  la  parc  des  ecrangers.: 
„  Ainfi  nos  Adions  dcvroient  avoir  convanicu  les  efprits  paci- 
„  fiques  du  foin  que  nous  avons  de  diriger  nos  conieiis  dune 
3,  telle  maniere ,  qu'ils  foienc  capabies  de  maintenir  la  Reiigion , 
„  nocre  honncur ,  &  la  llirete  de  nocrc  Peuple.  Mais  parmi  lcs 
„  gens  qui  ne  cherchent  que  le  troubie,  &  mal  diipofes,  fu 
„  he;ie  feu  male  faiia  premunt.  Les  fautes  reviennent  toujours 
„  cn  raemoire  ,  &  on  neglige  de  prendre  garde  aux  efforts  qui 
„  fe  font  pour  recablir  un  bon  Oidre. 

„  Ces  chofes  qui  failbienc  la  principale  matiere  des  plaintes 
„  dans  la  premiere  Seflion ,  etanc  ainfi  reformees  par  nos  foins , 
„  le  Parlemenc  fe  rairembla  le  20  de  Janvier.  Nous  nous  ac- 
„  tendions  qu'en  voyant  notre  fincentc  ,  &  la  candeur  de  nos 
„  deffeins,  on  s'accacheroic  a  chercher  les  moyens  de  recabiir 
„  la  bonne  incelligence  entre  nous  &  notre  Peupie.  Mais  quel- 
„  ques  perfonnes  maUcieuies ,  comme  autant  d'Empiriques ,  ont 
„  faic  tous  leurs  cfforcs  pour  excicer  de  nouvelies  maiadies,  afin 
„  de  fe  faire  employer  dans  la  cure.  Malgre  couc  cela ,  quoi- 
„  que  les  Commicces  des  Griefs ,  du  Commerce ,  de  ia  J  uftice , 
„  aienc  ece  continues  depuis  le  commencemenc  juli]u'a  la  fin, 
„  les  fujets  de  plainte  fe  trouvoient  teliemenc  diminues,  que  ces 
„  Commitces  n'en  ont  regu  qu'un  pecic  nombre,  &  meme 
„  d'une  telie  nacure  qu'iis  n'onc  pas  eux-memes  juge,  vu  leur 
„  peu  d'imporcance ,  qu'il  fiic  a  propos  de  nous  en  informer. 

„  Le  Parlemenc  ne  fut  pas  plutoc  raffemble,  que  ces  gens 
„  malicieux  commencerenc  a  femer  &  a  difperier  leurs  Ibup- 
„  ^ons ,  inlinuant  dans  leurs  difcours,que  par  rapport  aux  hber- 
„  ces,  nous  n'avions  pas  agi  rondemenc  avec  le  Peuple  dans 
,,  notre  Rcponfe    a  la  Requete  de  Droic.     Comme  c'ctoit  un 
„  ilijet  plaufible,  invente  pour   un  mauvais  dcffein  ,   plufieurs 
„  qui  n'en  connoilToienc  pas  Fintrigue,    fc  iaiflerenc  furprendre. 
„  Ainfi,  des  le  fecond  jour,  on  nomma  un  Committe  pour 
„  examiner  fi  la  Requecc  de  Droit  avec  la  Reponle,  avoic  ete 
„  enregitree  dans  les  Cours  de  Weftminfler ,  &  de  quelle  ma- 
„  niere  ceia  s'etoit  fait.     On  fixa  aulfi  un  jour  auquel  la  Chara- 
„  bre,  en  grand   Committe,   devoic  examiner  quels  attentacs 
„  avoienc  ete  commis  concre  la  Requete  de  Droit.     Quoique 
„  ces  chofcs  ne  fuffent  pas  d'une  forc  grande  imporcance,  elles 
„  fuffifoient  neanmoins  pour  exciter  des  foup^ons  &  des  jalou- 
„  lies  contrc  nous,   dans  reipric  de  ceux  qui  n  ecoienc  pas  bier» 
„  informes  de  la  lincerite  de  nos  intencions.     On  fic  biencoc 
„  fuivre  une  aucre  pratique ,  qui  n'e:oic  pas  moins  artificneufe. 
„  Car  quoique  notre  conduice  diac  avoir  convaincu  de  nocre 
„  zeie  pour  la  Religion  coutes  les  perfonnes  moderees ,  ccpen- 
„  danr,  comme  de  mauvais  eftomacs  corrompenc  la  mciileure 
„  nourricure   par  le  defaut  d'une  bonne  digeftion ,  ccs  gens-li 
„  onc  faic  de  meme  a  Tegard  de  nos  intentions ,  en  Ici  expli- 
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King,  du  feu  Lord  Raymond  Chef  de  Juftice,  de  i'Orateur  de  la  ciers  prepofes  a  la  Garde  des  Archives,  &  orne  des  Armes  des  vingt- 
Chambre  des  Communes  du  prefent  Parlement  &  autres  Gardiens  cinq  Barons  qui  etoient  nommes  pour  terminer  tou.-lesdifftircndsnui 
Teftamentaires  decette  Bibliothei^ue.  Original  examine  par  les  Ofli-     poutroient  s'elever  entre  le  Roi  8c  fes  Sujets. 
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„  quanc  malicieufement.  Car ,  s'etant  appergus  que  plufieurs 
„  perfonnes  honnetes  &  religieufes  de  la  meme  Chambre  fe 
„  plaignoient  des  dangers  qui  menagoient  la  Religion ,  ils  fecon- 
„  derent  ces  plaintes,  &  fe  mirent  a  crier;  le  Temple^  U  Tem- 
„  fle  du  Seigneur,  quoique  le  veritabie  foin  de  TEglife  ne  fut 
„  jamais  entre  dans  leurs  coeurs.  Ainii  ce  que  les  uns  faifoient 
„  par  un  7.clc  de  Religion ,  ceux-ci  le  faifoient  pour  noircir  no- 
j,  tre  Gouvernement,  comme  fi  nous-memes,  notre  Clerge  & 
„  notre  Confeil  n'avions  aucun  fentiment  ni  aucun  foin  de  la 
„  Religion.  Toute  cette  mechante  pratique  n'a  eu  pour  bu: 
„  que  de  faire  accroire  au  Peuple ,  qu'en  marchant  droit  devant 
j,  lui ,  nous  clochons  neanmoins  devant  Dieu". 
„  Ces  Artifices  ayant  eu  le  fucces  qu'on  en  avoit  attendu  , 
'""cora-  »  ^  ^y^"'-  ^^*'-  "^^"^'■^  ^'^^  foupgons  &  des  jaloufies  dans  les  ef- 
„  prits  de  plufieurs  perfonnes  ;  on  marqua  un  jour  pour  traiter 
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„  i'affiire  du  Tonnage  &c  Fondage ,  &  tous  les  Membres  paru- 
5,  rent  portes  a  nous  l'accorder  ;  mais  on  fit  un  nouvel  obfta- 
„  cle.     On  pretendit ,  que  ce  fubfide  ne  pouvoit  etre  accorde 
„  fans  danger  pouf  les  droits  des  Sujets,  a  moins  que  nous  ne 
„  declaralTions  que  nous  n'y  avons  aucun  droit ,  que  par  l'auto- 
„  rite  du  Parlement  ;  que  nous  filTions  reftituer  les  marchandi- 
„  fes  failies  par  nos  Oificiers ,  &  par  les  ordres  de  notre  Con- 
,,  feil  ;   en  un  mot  que  nous  defiftanions  de  ce  Droit  ,   avant 
„  qu'il  nous  fiit  ajuge ,  fans  quoi  les  Sujets  ne  fe  trouveroient 
„  pas  dans  une  conjondure  propre  pour  nous  faccorder.    C'e- 
„  toit-la  une  purc  chicane  inventec  pour  accrocher  cette  affai- 
,,  re  ,    puifqu'il  eft   manifefte  ,   que  tous  les  Rois  nommes  ci- 
j,  delTus  ont  ete  en  poffeffion  de  ce  fubfide  ,  avanc ,  &  dans  !e 
„  tems  meme  qu'il  leur  a  ece  accorde  par  le  Parlement.     MjI- 
„  gie  cela,  dans  la  ^ue  d'eloigner  tous  les  obftacles,  nous  ne 
„  laiffames  pas  de  declarer  de  notre  propre  bouche  ,  &  en  des 
,,  termes  capables  de  contenter  les  efprits  modcres  ,  que  notre 
„  inrention  etoit  de  ne  jouir  de  ce  fubfide  qu'en  vertu  du  Don 
„  du  Peuple  j   que  nous  n'y  pretendions  aucun  droit ,  &  que  fi 
nous  le  recevions,  c'ecoic  de  hene  ejfe  ^  &  par  pure  neceffite. 
En  cela  nous  temoignames  une  celle  condefcendance  pour  k 
facisfadion  de    notre  Peuple  ,   que    nous   fommes  perfuades 
qu'aucun  de  nos  Predeceffeurs  n'en  a  jamais  eu  de  femblable , 
&  qu'on  n'a  jamais  requis  deux  une  tclle  chofe.     Cela  n'em- 
,',  pecha  pas  qu'on  ne  laifsat  ce  tSili  en  arriere  ,   fous  precexte 
j,  qu'il  faloic  auparavanc  affurer  le  Droic  du  Sujec.     Ce  fuc  en 
„  vertu  de  cecte  precencion  ,  qu'on  recuc  les  plainces  de  Rolls, 
„  de  Chamhers ,  de  Foukes^  de  Gi/man  ,  contre  lcs  OlBciers  de 
„  la  Douane  qui  avoient  faifi  leurs  marchandilcs  ,  a  caufe  du 
„  refus  de  payer  les  droics  accoucumes.     Sur  ces  plaintes,  on 
„  cita  les  Officiers  dc  la  Douane,  les  obligcanc  a  fc  prefencer 
„  un  jour  apres  Taucre  ,   pendanc  Tefpace  d'un  mois  enticr,  & 
„  a  produire  leurs  Lettres  Pacentes  pour  lever  ce  Droit.     On 
„  fit  a  ces  Officiers  toutes  fortes  de  queftions,  en  vue  de  les 
„  enlacer ,  pour  avoir  obei  a  nos  ordres.    Cependant ,  pour  ne 
„  caufer  aucune  interruption  ,  nous  endurames  toutes  ces  lon- 
„  gueurs  avec  patience ,  auffi  bien  quc  divers  autres  attcntats  & 
„  ufurpations  qu'on  n'avoit  jamais  vu  auparavant  dans  cette 
„  Chambre. 

„  Nous  n'ignorons  pas  combien  ,  depuis  quelque  tems  ,  la 
„  Chambre    des    Communes  a  tache  d'etendre  fes  Privileges, 
„  en  etabliffant  des  Committes  generaux  pour  la  Religion ,  pour 
„  les  Cours  de  Juftice,  pour  le  Commerce,  &  autres  chofes, 
„  ce  qui  nc  s'eft  jamais  pratique  que  depuis  peu.   Ainfi,  au-lieu 
„  quautrefois  les  Chcvaliers  &  les  Bourgeois  communiquoient 
„  a  la  Chambre  les  affaires  qu'ils  portoient  de  leurs  Provinces,    „  payei 
„  on  voit  prefentement  plufieurs  Commictes  pour  faire  des  in-    „  ""' 
„  quifitions  fur  toutes  fortes  de  gens  ;  &  c'eft  la  qu'on  regoit    „ 
„  coutcs  efpeces  de  plainces ,  au  grand  fcandale  du  Gouverne-    „ 
mcnc.   Ccs  chofes  ayanc  ete  quelque  tems  colerees  par  le  Roi    „ 
notre  Pere,  &  par  nous-memes,  font  enfin  moncecs  a  un  cel    ,> 
degre  ,  qu'on  voit  dc  jeunes  Avocats  ,   Membres  de  cettc    „ 
Chambre,  contredire  les  opinions  des  Juges.     Quelques-uns    „ 
memc  n'ont  pas  fait  difficulte  de  foutcnir ,  quc  lcs  Refolu- 
tions  de  la  Chambre  des  Communes  lioicnt  lcs  juges;  ce  qui 
„  n'a  jamais  ece  vu ,  ni  oui  dans  les  fiecles  paffes.     Mais  dans 
„  cecte  dernicre  Seffion  ,   cecce  Chambre  a  bien  plus  empiece 
5,  qu'auparavanc.      Elle   a  envoye  dcs   Commiffaircs    a    nocre 
„  Procureur  General  ,   qui  exerce  une  Charge  dc  confiance  & 
„  de  fecrec  ,  fur  l'cxecucion  de  quelques-uns  de  nos  Comman- 
„  demcns ,  de  quoi ,  fans  nocre  confcnccmenc ,  il  ne  doic  rendre 
„  compce  qu'a  nous-memcs.  EUe  a  envoye  un  Mcffage  capcieux 
„  a  notre  Grand-Treforicr  ,  au  Chancelier  ,  &  aux  Barons  de 
„  rEchiquier  ,    touchant   certaines   procedures  de  leur  Cour. 
„  Elle  a  fait  examiner  fur  divcrfes  qucftions  nos  deux  Chefs  de 
,  Juftice,  &  les  autrcs  Juges,  fur  certaines  procedures  judiciai- 
,  res  faites  a  Toccafion  de  relargiffement  des  Prifonniers  dc 
Newgate  ,   de  quoi  ils  nc  font  pas  refponfables  a  la  Chambre 
„  des  Communes. 

„  Certains  Proces  ayanC  ete  intentes  &  commences  a  la 
„  Chambre  Etoilee  contre  Rickard  Cbamhers  ,  Jean  Fouks, 
„  Barthd^mi  Gilman ,  &  Richard  Philips ,  accufes  de  diverfes 
„  offenfes  ;  les  Communes  refolurent  quc  ces  gens-la  ,  pour 
„  lcurs  perfonncs  ,  dcvoient  jouir  du  Privilegc  du  Parlement 
„  contrc  nous ,  par  la  feule  raifon  qu'ils  avoienc  prefente  i  la 
„  Chambre  ,  des  Rcquetes    qiii  y  etoient  encore  pendantes. 


„  Mais  ce  qu'il  y  a  de  plus  ecrange,  c'eft  qu'elles  ordonnerent  Ch  ar- 
„  a  leur  Oraccur  de  fignifier   par  une   Leccre  ,   au  Garde  du  ^  ^^  ^- 
„  Grand-Sceau  ,    qu'il  neut  a  ordonner  aucun  arret  ou  faifie    ^°^9' 
„  contre  ces  gens-la  ,  pendant  la  duree  de  leur  Privilege.    Mais    ^t  xo"'" 
„  c'eft   une    chofe    generalemcnt   connue  ,   qu'il  n'eft:  pas  au  q™u^ne^' 
„  pouvoir  de  cette  Chambre  de  donner  des  ordres  a  aucune  des  fut  or- 
„  Cours  de  Juftice ,  d'arreter  les  faifics  concre  quelqu'un ,  quel-  donne 
„  que  privilegie  qu'il   foit  ,  la  violation  des  Privileges  n'etant  atrTt°ni 
„  pas  du  reflbrc  de  cclui  qui  les  accorde  ,  mais  dc  cclui  de  la  faiile 
„  Parcie  ,  ou  du  Miniftere  ,  auqucl  rexecucion  de  la  faiiie  eft  ^^Jf* '" 
„  commife.  Ceil  pourquoi ,  fi  une  celle  Lectre  etoit  parvenue  en-  chands. 
„  tre  les  mains  de  notrc  Gardc  du  Grand-Sceau ,  ce  qui  narriva 
„  pas,  il  nous  auroit  grievcmenc  offenfe,  s'il  avoic  obei. 

„  Cecce  Chambre  porca  fa  hardielTe  ii  loin  ,  qu'elle  n'epar-    Les 
„  gna  pas  meme  rhonneur  de  notre  Confeil ,  &c  qu  elle  examina  nc'^'^^:""- 
,,  fes  procedurcs  dans  1'affaire  des  Officiers  de  la  Douane ,  leur  fees  d'a- 
„  demandant  ce  qu'un  tel  ou  tel  Conieiller  leur  avoit  dit ,  lors-  ""'t  ™^°* 
„  qu'on   leur    donnoit   les   ordres    pour  1'affaire  qui  lcur  etoic  g"tds 
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commifc.  Un  des  Membres  de  cette  Chambre,  parlant  de  pout  le 
„  nos  Confeillcrs  Prives ,  dit ,  que  nous  avions  uu  mecbant  Con-  C^nleil 
„  fei/.  Un  autre  dit  ,  que  /e  Confet/  <^  /es  ynges  vou/oient 
„  fou/er  aux  pieds  /es  Lihert/s  des  Sujets.  Un  troifiemc  parla 
„  en  des  tcrmes  tres  offenfans  de  notre  Cour  de  la  Chambre 
„  Etoilee  ,  a  caufe  de  la  Sencencc  qu'cllc  avoic  donnec  concre 
„  Sauvage  ;  &  couc  cela  fe  paffa  ,  fans  que  la  Chambre  dai- 
„  gnac  leur  faire  aucune  Cenfure.  11  paroic  par-la,  combien, 
„  depuis  quelque  cems,  les  Membres  de  cecte  Chambre  fe  fonc 
„  ecartes  des  Regles  de  la  moderation  &  de  la  modeftie  des 
„  tems  paffes ,  fous  pretexte  de  la  libcrte  des  Difcours ,  par  oii 
„  ils  fe  donnent  celle  dc  contredire  rautorite  du  Confeil  & 
„  dcs  Cours  de  J  ufticc ,  a  leur  plaifir. 

„  Ils  ont  fait  comparoure  devanc  eux  nocre  Sherif  de  Lon- 
„  dres  ,  pour  Texamincr  fur  une  affaire  qui  n'ecoic  poinc  dc 
„  leur  Jurifdidlion  :  leur  veritable  &  ancienne  jurifdidtion  ne  fe  Sheiif 
„  s'etendant  que  fur  leurs  propres  Membres  ,  &  fur  ce  qui  ^^  ^.on- 
„  conccrne  leurs  Privilcges  :  fans  qu'ils  aient  aucun  droit  de  '"' 
„  fe  meler  des  affaires  qui  n'onc  aucun  rapporc  a  cela ,  ni  de 
„  ccnfurer  les  Ecrangers.  S'ils  Tonc  faic,  c'eft  une  pure  inno- 
„  vacion.  Cependant ,  par  une  fuite  du  mepris  qu'ils  ont  pour 
„  nous,  ils  ont  faic  cmprifonner  le  Shcrif  a  la  Tour,  ibus  pre- 
„  tcxce  qu'il  n'avoic  pas  repondu  a  leur  facisfadlion.  Je  dis  lous 
„  ce  pretcxce  ,  parcc  quc  la  vericable  caule  de  ibn  emprifon- 
„  nemcnc  eft ,  qu'il  avoic  obei  a  nos  ordres  dans  1'aftaire  de  la 
„  Douanc.  Dans  ces  innovations,  lcfquelles  nous  fommes  re- 
„  folus  de  ne  pliis  permettre,  ils  ont,a  la  verite,  pretendu  agir 
„  pour  notre  fcrvice;  mais  leur  veritable  imention  etoit  de 
„  rompre  tous  les  liens  du  Gouvernement,  &du  Pouvoir  Sou- 
„  verain  qui  nappartienc  qu'a  nous,  &  non  pas  a  leur  Cham- 
»  brc. 

„  Enfin ,  ils  ont  voulu  punir  lcs  Officiers  de  la  Douane  pour    Kt  d'a- 
„  avoir  faifi  les  marchandifes  de  quelques  Marchands  fedicieux,  j"^"^ '^'' 
„  qui  avoienc  refufe  de  payer  les  memcs  droics  qu'ils  payoienc  cJdures 
„  auparavant ,  &  que  les  autres  Marchands  payoient  fans  inter-  contre  les 
„  rupcion  depuis  pluficurs  annees ,  cn  vercu  de  nos  Leccres  fous  ^*"'" 
„  le  Grand  Sceau ,  &  des  ordres  de  nocre  Conleil  Prive.    Pour  Douane. 
„  donner  quelque  couleur  a  leurs  Procedures ,  ils  onc  cree  un 
„  nouveau   Privilege   quc  nous   n'admeccrons  jamais  ,    favoir 
„  qu'un  Membre  du  Parlcmcnc  eft  privilegie  concre  le  Roi  par 
„  rapport  a  fcs  biens.     La  confequence  de  cc  Privilege  fcroic  , 
„  qu'un   Membre  du  Parlcmenc  ne  pourroic  ecre  contraint  de ' 
r  les  droits  du  Roi  durant  le  tems  du  Parlement.     II  eft 
vrai  qu'ils  ont  voulu  fairc  cntendre  que  c'etoit  un  proces  en- 
tre  les  Marchands  &  les  Officiers  de  la  Douanc  ,    &  feparer 
ainfi  les  interets  de  ces  derniers  d'avec  les  notres,  afin  dc  les 
expofer  d'autanc  plus  aifemenc   a  la  Cenfure  de  la  Chambre. 
Mais  d'un  autre  coce,  nous  avons  cru  qu'il  etoit  injufte  ,   &        ., 
qu'il  nous  etoit  meme  deshonnorable  ,  de  nous  feparer  de 
nos  Officiers  dans  les  chofes  qu'ils  ont  faites  par  nos  ordres, 
&  de  delavouer  ce  que  nous  avions  commande.     Ceft  pour- 
quoi  le   23   de   Fevrier  nous  envoyames  a  cetce  Chambre, 
,,  par  le  Secretaire  Cook  ,  un  MelTage  pour  la  remercier  du 
„  refped  qu'ellc  nous  avoit  cemoigne  en  feparanc  les  incerecs  de 
„  nos  Officiers ,  des  nocres.    Mais  nous  declarames  neanmoins  , 
„  que  ces  Officiers  n'avoienc  agi  qu'en  vercu  de  nos  ordrcs,  & 
„  quc  la   pcine  qu'on  leur  infligeroic ,  coucheroit  fenfiblement 
„  notre  honneur.     Ce    Meffage  ne  leur  fut  pas  plutot  porte, 
„  quc  ,   d'une  raaniere  cumulcueufe  marquant  leur  meconten- 
„  tement,  ils  s'ecricrent  ,  Ajourner ,  Ajourner  ;   &c  fur  cela, 
„  fans  quils  en  euffent  regu  aucun  fujet  de  notre  part  ,  ils  s'a- 
„  journerent    tumultuairement  jufqu'au    Mecredi  fuivant.    Ce 
„  jour-la  ,  par  les  fages  avis  dc  notre  Confeil-Prive  ,  nous  fi- 
„  mes  ajourner  lcs  deux  Chambres  jufquau  2  jour  de  Mars, 
„  dans  refperance,  que,  durant  cet  intervalle,  nous  pourrions 
„  etablir  une  meilleure  intelligcncc  cntrc  nous&les  Membres  de 
„  cette  Chambre ,  &  que  le  Parlement  pourroit  avoir  unc  heureufe 
„  fin.     Mais  comme  nous  fumcs  avcrtis  de  bonne  part ,  que  ,  '^*''?'" 
„  leur  palTion  n'etoit  pas  bien  calmee ,  nous  refolumes  d'ajour-  pour  a- 
„  ner  encorc  lc   Parlement  jufqu'au  10  dc  Mars  ,  tant  pour  ioumeria 
„  nous  donneranous-memes  le  tems  de  chcrcher  par  qucls  mo-  gjJlf"''" 
„  ycns  nous  pourrions  accommoder  cettc  brouillcrie ,  que  pour  &  la  Hau 
,,  lei      " 


>5 
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j,  faire.  Selon  cettc  refolution  ,  nous  donnames  nos  ordres 
j,  pour  ajourner  les  deux  Chambies  ,  &  pour  faire  ceffer  toutes 
,j  deliberations  jufqu'au  tems  marque  ;  a  quoi  ies  Seigneurs 
„  obeirent  unanimement  ,  fans  aucune  contradi^^ion.  Mais 
„  lorsque  ce  meme  ordre  fut  porte  a  la  Chambre  des  Com- 
j,  munes  par  leur  Orateur  ,  on  y  forma  d'abord  une  oppofi- 
„  tion  ,  quoiquc  TOrateur  leur  remontrat  le  pouvoir  que  nous 
„  avions  d'ajourner ,  auffi  bien  que  de  proroger  &  de  dilloudre 
„  le  Parlement,  &c  qu'il  leur  en  produisit  divers  prejuges  :  ce- 
„  la  n'empecha  pas  qu'on  ne  delbbeit ,  avec  un  extreme  me- 
j,  pris  ,  a  nos  ordres  ;  &  quelques-uns  dirent  qu'ils  avoient 
„  encore  quelque  chofe  a  faire  avant  que  de  s'ajourner  (i). 

„  Pendant  que  le  Duc  de  Buckingham  a  vecu  ,  on  a  preten- 

„  du  qu'il  etoit  Tunique  caufe  de  tous  les  defordres  &  des  mau- 

fies  &des  „  vais  fucces  des  precedens  Parlemens  ,   &  qu'il  etoit  necelfai- 

craintes     „  re  d'abbattre  cette  Muraille  qui  feule  nous  leparoit  de  notre 

2:Qmam.  »  Peuple.     Mais  depuis  qu'il  eft  mort,  on  ne  voit  aucun  chan- 

nes  te-      „  gement  dans  ces   efprits  qui  ont  pris  a  tache  de  troubler  la 

„  bonne  harmonie  entre  nous  &  notre  Peuple,  &  qui  la  trbu- 

„  blent  encore.    Aujourdhui,  fe  couvrant  du  pretexte  qu'il  ne 

„  faut  pas  negliger  Tinteret  duPublic,ils  fuggerent  des  craintes 

„  frivoles  ,  dont  ils   reconnoiflent  dans  leur  coeur  la  faulTete. 

„  Ils  imaginent  de  nouveaux  moyens  pour  aveugler  notre  Peu- 

„  plc  ,   &   pour  rempecher  de  voir  la  verite ,  &c  Tetendue  de 

„  notre  affedion  pour  lui.    II  eft  donc  manifefte  que  le  Duc 

„  de   Buckingham  n'etoit   pas   le   veritable  but  auquel   ils  vi- 

„  foient  ,  mais    qu'ils  s'en  fervoient  feulement  comme  d'un 

„  palfage  pour  parvenir  a  Texecution  de  quelques  defleins  plus 

„  lecrets.    Ces  defleins  font  de  mettre  nos  affaircs  dans  une 

5,  condition  defefperee  ,  de  renverfer  le  pouvoir  de  la  Couron- 

„  ne  ,  de  difFamer  notre  Gouvernement  ,  pour  faire  en  forte 

„  que  touc  foic    abime    dans  TAnarchie  &  dans  la   confu- 

>,  fion. 

Lc  Roi       „  Nous  n'avons  garde  neanmoins,  d'imputer  ces  delaftres  a 

a  bonne    ^^  xo\xtz  la  Chambre  des  Communes ,  fachanc  bien  qu'il  y  a  des 

arquel-    „  Membres  religieux  ,  graves,  &  n'ayant  que  de  bons  defleins. 

'!"<=''        „  Mais  la  meilleure  &  la  plus  fmcere  partie  de  cette  Chambre 

Merabrej.  ^^  ^  ^^^  entrainee  par  ccs  gens  paflSonnes  ,   qui  fans  confiderer 

„  a  quoi  leur  devoir  les  engageoit  ,   &  prenant  avantage  des 

„  conjondtures  &  de  nos  neceflites  ,   nous  ont  contraint  de 

rompre  cette   Aflemblee.     Elle  auroit  pu  etre  heureufe  & 

glorieufe  pour  nous  ,    &  pour  toute  la  Nation ,  fi  la  condui- 

te  refpedueufe  des  Communes  avoit  repondu  a  Taffedion  a- 

ycc  laquelle  nous  Tavions  convoquee  &  commencee. 

„  Ainli  ,   nous   avons  declare  les  diverfes   caufes  qui  nous 

„  onc  porte  a  diflbudre  ce  Parlement.    Touc  le  monde  peut 

„  voir  par-la  ,  combien  les  Communes  ont  oublie  les  engage- 

j)  mens  ou  elles  ecoient  entrees ,  lorfqu'il  fut  queftion  de  com- 

mencer  cette  Guerre  ,  entreprife   par  leur  confeil  ,  &  par 

leurs  perfualions  ,  fur  leur  promefrc  de  nous  rendre  redouta- 

ble  a  nos  Ennemis ,  &  de  nous  mettre  en  ecat  d'aquerir  Tefti- 

„  me  de  nos  Amis.    On  peut  voir  encore  par-Ia,  commenc  les 

„  Communes   ont  fu  fe  prevaloir  des  neceifites  oii  nous  avions 

„  ete  engages  ,  pour  vouloir  extorquer  de  nous  des  conditions 

„  incompatibles  avec  la  Monarchie. 

„  Prefentement  ,  afin  que  le  Peuple  puifle  fe  convaincre 
que  les  provocations  de  ces  Scelerats  dont  nous  refervons  la 
punition  pour  un  tems  convenable,  n'onc  produit  aucune  al- 
teration  dans  les  bonnes  intentions  que  nous  avons  pour  nos 
Sujets  ,  nous  proreftons  que  nous  maintiendrons  la  veritable 
desSujet^.  jj  Religion  ,    &  )a  Dodrine  etablie  dans  rEglife  d'Angleterrc, 
„  fans  conniver   a  aucune  tergiverfation  en  faveur  du  Papifme 
j,  &  du  Schifme.     Nous  declarons  encore  que  nous  maintien- 
,,  drons  nos  Sujets  dans  leursjul^es  Droits  &  Libertes  ,   avec 
„  tant  de  conftance  &  de  juftice  ,  qu'ils  feront  contraints  d'a- 
„  vouer  ,  que  fous  notre  gracieux  Gouvernement ,  &  fous  no- 
j,  tre  Protedion  Royale,  ils  vivent  plus  heureux  qu'aucuns  Su- 
„  jets  qu'il  y  ait  dans  le  Morude.     Que  neanmoins  perfonne  ne 
„  s'avile  d'abufer  de  la  Libcrte  pour  la  tourner  en  licence  ,  ni 
„  de  donner  de  faufles  intcrpretations  ^  la  Requete  de  Droic 
„  pour  en  inferer  une  Liber:e.contraire  aux  Loix ;  ni  de  refis- 
„  ter  ,  fous  quelque  couleur  que  ce  foit ,  a  une  jufte  &  neces- 
j,  faire    Autorite.     Car  ,   comme  nous  voulons  maintenir  nos 
„  Sujets  dans  leurs  juftes  Libertes,  nous  attendons  aulfi  qu'ils 
fe    foutnettent  a  nos  Prerogatives  Royales  ,  &  qu'ils  nous 
obeilVent  avec  la  meme  foumiirion  que  leurs  Ancetres  onc 
obei  aux  plus  grands  de  nos  Predecefleurs. 
,,  Pour  ce  qui  regarde  nos  Miniftres ,  nous  ne  voulons  pas 
-&"•--  „  qu'ils  fe  laifTent  epouvanter  par  les  duretes  que  quelques-uns 
'„  d'entre  eux  ont  effuiees.     Car  ,  comme  nous  ne  leur  com- 
manderons   rien   qui  foit   injufte    ou    deshonorable  ,    mais 
qu'au  contraire  nous  ne  ferons  ufage  de  nos  Prerogacives  que 
pour  k  bien  de  notre  Peuple  ;  nous  attendons  aufli  qu'ils 
„  nous  obeiront,  &  ils  doivent  s'aufli  alTurer  que  nous  les  pro- 
,,  tegerons. 
&  de  fa-      „  Quanc  aux  Marchands  ,  nous    voulons    qu'ils  fachent  , 
voiiler  les 
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„  que  nous  ferons  nos  effbrts  pour  entretenir  &  pour  aug- 
„  menter  le  Commcrce  de  ceux  qui  fe  comporteront  avec  fou- 
„  miiTion  ,  &  avec  refped  ,  fans  les  chagrer  au-dela  de  ce  qui 
3,  efl  convenable.  Mais  pour  leDroit  de  cmq  pour  cenr  defti- 
„  ne  a  la  garde  des  Mers  ,  a  quoi  nous  nous  reconnoifTons  o- 
jj  bliges  ,  &  qui  a  ete  continue  fans  interruption  durant  tanc  de 
„  iiecles,  nous  eftimons  qu'il  n'y  a  poinc  de  bon  Sujet  qui  doi- 
„  ve  ie  refuier  ,  puifqu'il  ert  li  necelTaire  pour  le  bien  de  touc 
„  le  Royaume.  Que  li  quelqu'un  a  l'audace  de  nous  faire  af- 
„  front  dans  une  chofe  fi  raifonnable,  ou  nous  ne  demandons 
„  rien,  ni  d'une  autre  maniere,  que  ce  qui  a  ete  demande  par 
„  nos  Pr6decefleurs  ,  &  en  quoi  iis  ont  ete  obeis  ;  qu'il  ne  fe 
„  trompe  point  ,  mais  qu'il  s^alTure  que  nous  trouverons  des 
„  moyens  juftes  &  honorables  pour  foutenir  notre  Ecat  & 
„  pour  conferver  notre  Souverainete  ,  avec  rautorite  que  Dieu 
„  nous  a  mife  en  main. 

„  Apres  avoir  ainli  juftifie  notre  conduite  ,  ies  perfonnes  fa- 

„  ges  &  difcretes  jugeront  aifement  quel  cas  elles  doivent  faire 

„  des  bruits  &  des  craintes  qu'on   repand  malicieufement  en 

„  tous  lieux.    Elles  pourront,  en  examinant  leurs  propres  con- 

fciences  par  rapport  a  1'impartiale  adminiftration  de  la  Jufti- 

ce  ,    a  la  liberte  dont  chacun  jouit  fans  crainte  &  fans  op- 

prefljon  ,  a  la  paix  &  a  la  tranquillite  que  chacun  poflbde 

fous  fa   vigne  &  fous  fon   figuier  :    elles  pourront,  dis-je 

difcerner  ,  fi  le  bonheur  d'aucune  Nation  voiline  peuc  etre 

mis  en  parallele  avec  le  leur.     Si  cela  n'eft  pas ,  qu'elles  re- 

connoiflenc  donc  la  felicite  donc  elles  jouiflbnc,  &  qu'elles 

en    rendenc    graces    a  Dieu    qui  eft  l'Auteur  de  tous   les 

biens". 

Cette  Declaration  ,  ou  plutot  cette  Apologie  ne  produilit 
pas  lefftt  que  le  Roi  en  avoit  attendu.  II  etoit  trop  difficile 
que  le  Roi  perfuadac  au  Peuple  qu'une  douzaine  de  Membres 
des  Communes  euffenc  forme  le  Projec  de  renverfer  le  Gou- 
vernemenc  ,  pour  faire  comber  le  Royaume  dans  rAnarchie, 
d'ufurper  le  Pouvoir  Royal  ,  fans  quil  paruc  qu'ils  y  eulienc 
le  moindre  interet,  ni  pour  eux-memes  ni  pour  autrui.  II  au- 
roit  ete  encore  plus  etonnant ,  qu'en  fuppofant  le  Roi  comme 
an^  Prince  jufte  &c  affedtionne  a  fon  Peuple  ,  tel  qu'il  vouloit 
qu'on  le  regardat  ,  ces  gens-la  eulTent  eii  affez  de  credic  pour 
faire  comber  la  plus  grande  pariie  des  Membres  de  leur  Cham- 
bre  dans  leurs  fencimens.  D'un  aucre  cote,  le  Roi  fe  defen- 
doic  aflez  mal  ,  dans  fa  Declaracion  ,  fur  quelques  Arcicles 
comme  fur  celui  des  Recufans ,  fur  celui  du  Tojz7iage  &  Ponda'- 
gey  &  en  general  fur  les  caufes  de  la  diflblution  du  Parlemenc. 
Car  en  cxagerant  beaucoup  la  faute  des  Communes  de  n'avoir 
pas  obei  fur  le  champ  a  TAjournement,  non  feulement  il  fup- 
pofoit  fon  Droic  comme  inconceltable,  quoiqu'il  ne  le  fut  pas 
mais  meme  il  ne  diloic  pas  un  moc  de  la  caufe  prochaine  de 
cette  defobeiffance.  Cetoit  le  refus  qu'avoit  fait  TOrateur, 
par  fbn  ordre  expres ,  de  recueillir  les  voix,  ce  qui  etoit  utie 
violation  manifefte  de  la  liberte  de  la  Chambre.  Les  plaintes 
&  les  murmures  continuerent  donc  plus  que  jamais  ,  nonob- 
Itant  cette  Apologie  ,  &  Ton  difoit  publiquement  ,  que  li  un 
nouveau  Parlcmenc  n'cCoit  pas  incefTamtTient  ronvoque,toutiroit 
en  delordre  ,  le  Commerce  feroit  ruine  ,  la  levee  du  Tonna»e 
&  Pondage  produiroit  tous  les  jours  de  plus  mauvais  eftl-ts, 
&c.  Le  Roi  ayant  ete  informe  de  tous  ces  bruits,  fit  publier 
une  Proclamation ,  le  27  de  Mars,  dans  laquclle  il  dilbit : 

„  Que  ,   nonobrtanc  la  derniere  Declaration  qu'il  avoit  pu- 
„  bliee  pour  fatisfaire  fes  Sujets,  quelques  perlbnnes  malicieufes 
faifoienc  courir  des  bruits  fcandaleux  &  feduieux  ,   infmuant 
que  la  Proceftation  fcandaleufe  &  feditieufs  de  la  Chambre 
des  Communes  ,  faite  tumultuairement  par  un  petit  nombre 
de  Membres,  apres  TAjournement,  ecoic  un  Vote  de  touce  la 
Chambre  ;    ce  qui  etoit  faux.     Qu'il  paroiffoit  bien  que  la 
.,  propofition   de    faire  la  Proreftation    etoit  d'une  dangereufe 
„  conlequence,  par  Timpreffion  que  caufoit  ce  faux  bruit,  qui, 
3,  en  jettant  les  Marchmds  dans  des  craintes  frivoles,  les'trou- 
„  bloic,  &  les  empechoic  de  cominuer  leur  Trafic.     Q^ie,  par 
„  cecte  raifon  ,   Sa  Majefte  avoit  juge  a  propos  d^en  faire  con- 
„  noitre  la  verite  ,  &  fa  volonte  fur  ce  fujet,  favoir  que  ceu.'C 
„  qui  repandoienc  ces  faux  bruits  feroient  punis  fevereraent    & 
„  que   ceux   qui  continueroient  leur  Commerce  trouvero'enc 
„  coute  iorte  d'encouragement  &  de  protedion.    Que  Sa  Ma- 
„  jefte  n'avoit  pas  deflein  d'augmenter  les  charges  ,  mais  de  fe 
„  contenter  des  Droits  que  le  Roi  fon  Pere  avoic  pergus  ,   & 
„  donc  Sa  Majefte  ne  pouvoic  ni  ne  vouloic  difpenfer  perfonne. 
„  Que  ,  de  plus  ,  comme  on  faifoic  aufli  courir  le  bruic  que  le 
„  Parlemenc  devoic  etre  bientot  convoque  ,   Sa  Majefte  de- 
„  claroit  ,   qu'encore  qu'il  eut  temoigne  ,   par  de  fiequentes 
„  Convocations  ,   combien  il  aimoit  Tufage   des   Parlemens- 
„  neanmoins  Tabus  qui  en  avoit  ere  fait  Tayant  ,  pour  le  pre- 
„  fent  ,  eloigne  de  cette  methode  ,  il  regarderoic  comme  des 
„  prefomptueux  ceux  qui  auroient  Taudace  de  prefcrire  un  tems 
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pour  la  Convocation  d  un  Parlement,  puifqu'il  n'y  avoirque 
lui  qui  eiit  le  pouvoir  d'en  affembler,  de  les  proroger,  &  de 

„  les 

(i)  Le  Roi   iiiferoit  m  un  long  recit  de  ce  qui  fe  palTa  dans  la  tanf  copie  ,  mot  l  mot ,  de  TAccufation  intcntee  contre  miot  nar  le 

Chambre.  lorfquon  retmt  1  Orateur  par  torce  dans  fa  Chaire ,  pen-  Procureur-General.     Mais   il  ne   conticnc  cn  fubllance  que  ce  gui  a 

dant  qu'on  drelioit  la  Remontrance.    Ce  recit  elt  tort  exagere ,  e«  ete  dit  ci-deflus  fur  cette  matiere. 

Tam,  X,  P.  UI^  Q 
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„  les  diflbudre.  Qv\'il  auroit  plus  de  penchanc  a  affembler  un 
„  Paricment  ,  lorfque  fes  Sujets  auroient  eu  le  tems  de  bien 
„  connoitre  lcs  actions  ;  que  ceux  qui  avoient  caule  les  inter- 
„  ruptions  ,  auroient  ete  duement  punis  ;  &  que  ceux  qui  s"e- 
„  toient  laiires  ieduire  par  de  fau.x  rapports,  auroient  mieux  ap- 
3,  pris  ce  qui  appartenoit  a  Sa  Majefte  &c  a  eu.x-memes." 

£n  ce  tems-la  parut  un  Ecric  intitule  ,  Avis  au  Roi  pour  bri- 
der  l'i?ifole}He  des  Parleme?is.  Cet  Ouvrage  fut  repandu  pendanc 
les  grandes  Vacances  des  Cours  de  Juftice  ,  &  enfuite  examine 
&  cenfure  par  tia  Chambre-Etoilee.  L'Auteur  y  conleilloit  a 
Sa  Majelle  de  fe  delivrer  des  embaras  &  des  fatigues  que  les 
Parlemens  lui  caufoient.  II  lui  propofoit  pour  cela  rexcmple 
de  Louis  XI  ,  Roi  de  France  ,  qui ,  fous  pretexte  que  les 
Communes  de  fon  Royaume,  que  Ton  y  appeile  le  Tiers  Etac, 
empietoient  trop  fur  le  Clerge  &•  lur  la  Nobleire  ,  les  exclut 
du  Parlement  pour  toujours  ,  &  erigea  une  autre  forte  de  Par- 
lement,  fous  le  nom  de  XAf[embke  des  Notables,  qui,  etant 
touce  compofee  de  gens  clcves  en  dignice  ,  &  nommes  par  le 
Roi  )ui-mcme  ,  etoienc  plus  dilpofes  a  ne  poinc  eplucher  ce 
qu'il  leur  propolbic,  &  a  nc  point  s"oppofer  a  fes  volontes  &  a 
fes  defTcins ,  comrae  rAllemblee  des  IVois  Ecacs  le  faifoit  fou- 
vent.  Ainfi  les  Sujets  perdirent  leurs  libertes  &  la  propriete  de 
leurs  Biens ;  &  par  ce  changement  de  Gouvernemenc  ,  comme 
Rufiuorth  l'a  forc  bien  ren.arque  ,  les  Comniunes  de  France 
fonc  combees  dans  l'elclavage  &  dans  une  afFreufe  miferc ,  qu'an- 
noncent  &  qu'exprimenc  bien  vivemenc  encore  aujourdhui  leurs 
mechans  fabots,  &  les  triftes  haillons  dont  ils  ont  peine  a  cou- 
vrir  toute  leur  nudite.  Cbarles  i. ,  dic  Whitlock ,  fe  fervic  d'un 
aucre  moyen  :  II  travailla  a  gagner  les  principaux  de  ceux  qui 
s'etoienc  declares  contre  lui  dans  la  Chambrc  des  Communes. 
Le  Chevalier  Thomas  iVeiit^xorth  8c  le  Chevalier  yea!t  Savilte 
fon  compatrioce  ,  fonc  faics  Pairs  d'Angleterre  ,  &  Confeillers 
d'Ecac,  &  outre  cela  S.ivHle  obcienc  li  charge  dc  Controlleur 
de  la  Maifon  du  Roi.  Le  Chevalier  Dudley  Diggs  devicnr  Gar- 
derolle,  Nay  Procureur-General  ,  &  Littleto?i  Solliciteur-Ge- 
neral  de  Sa  Majelte.  Ce  lf'e?itiuorth ,  qui  fuc  connu  dans  la 
fuite  (i)  fous  le  nom  de  Comte  de  Strajford,  etoic  depuis  iong- 
tems  ii  ecroicemenc  lie  d'amitie  avec  Mr.  Pym,  qu'ils  etoienc 
toujours  d'un  meme  avis  dans  laChambre  desCommunes.  Prec 
a  faire  fon  accommodcmenc  avec  la  Cour  ,  &  rjuhaitant  que 
fon  Ami  fit  aufTi  le  ficn  ,  We^tfworth  lui  demande  une  entre- 
vue  pirticuliere  a  Greerfxich  (2).  La  ,  il  lui  peignit  dans  un 
Difcours  etudie,  ies  dangers  qu'ils  couroienc  dans  la  route  qu'ils 
avoient  prife  ,  &  les  avantages  qu'il  y  auroit  pour  eux  a  ecou- 
ter  certaines  offres  que  la  Cour  leur  feroit  probablemenc.  Pym 
voyanc  oii  tendoit  fon  Ami ,  le  coupa  brusquement  ,  en  lui  di- 
ianc ,  Vous  navez,  que  faire  d'tijer  de  ta?it  de  ditours  ,  four  ?iic 
faire  e?ite?idre  <jue  vous  peiifez.  a  ?ioas  aba?ido?t?ier.  Mais  fouve- 
neTi-vous  de  ce  que  je  vaisvous  dire;  vous  allez,  vous  perdre  vous- 
nieme.  Cepe?ida?tt  y  quoique  vous  7ious  aba?tdoti?tiez  ,  je  ?ie  vous 
iiba?tdonjierai  pas  moi  ,  tandis  que  vous  aurez,  votre  tete  fur  vos 
^attles  [■!,).    Et  Pym  lui  tint  en  effec  parole. 

La  pluparc  de  ceux  qui  onc  ecrit  rHiftoire  de  ceRegne,  onc 

parle  d'un  grand  Tumulte  arrive  le  10  Juillec  de  cette  annee 

(1629),  a  Toccafion  dun  Capitaine  nomme  Bellitigham  qui  s'e- 

toit  trouve  a  rcxpedirion  de  Hfle  de  Rhe  ,   &  que  des  Sergens 

vouloicnt  mener  en  prifon.    Les  Membres  du  fameux  College 

de  Droic  qui  eft  dans  cecce  rue  (4)  ,   vinrenc  en  grand  nombre 

pour  enlevcr  ce  Capitaine  ,  fous  pretexte  qu'il  avoit  ete  pris 

dans  l'etendue  de  leur  Jurisdidion.    Ils  fe  barricaderent  concre 

rEglife  dc  St.  Dufta?t,  chaffercnt  les  Officiers  de  la  Jufticc,  & 

Bellitigham  demeura  libre  parmi  fes  amis.     Cependant  lc  Lord 

Maire  &  lcs  Sherifs  de  Londrcs  viennent  avec  une  Compagnie 

dc  Milices,  pour  reprendre  le  Prifonnier.  D'abord  en  arnvant 

le  Lord  Maire  fait  faire  une  Proclamation  pour  ordonner  ^  ccs 

Membres  du  Coliege  de  Droit  de  le  retirer  ,  fous  pcine  d'etre 

traites  comme  des  Rebelles.  Mais  ceux-ci ,  dont  le  nombre  s'e- 

toic  accru  jufqu'a  cinq  cens  tous  armes  d'epees  &  de  piftolets 

charges  a  bale,  ne  faifanc  aucun  compce  de  cec  ordre,  le  Lord 

Maire  fit  fairc  feu  fur  eux.    Les  moulquets  des  Milices  n'etoienc 

charges  qu'a  poudrc,  perfonne  ne  fuc  cue  ni  bleffe  :  neanmoins 

lcs  Membrcs  du  CoUege  irrices  de  cecte  decharge  en  firent  une 

de  leurs  piftolets ,  &  cinq  Bourgeois  en  demeurerenc  fur  la  pla- 

ce.     Alors  lcs  deux  partis  s'engagent  dans  une  clcarmouchc  forc 

vive  ,   &  bientot  on  pouvoit  compter  une  centaine  de  bleires 

de  part  &  d'autre.  Un  renfort  furvienc  aux  Milices,  les  Mcm- 

bres  du  College  plient ,  fuyenc  ,  quelques-uns  fonc  pris  &  con- 

duics  a  GttildhaH{'j),  parmi  lefquels  fe  trouverenc  trois  Capitai- 

nes ,  favoir  Vaugba?i ,  Asburft  &  Stamford  ,   avec  un  Enfeigne 

nomme  Ward.  Le  Roi  indigne  au  dernicr  poinc  de  ce  Tumul- 

te,  arrive  fi  proche  de  la  Cour,  nomma  Ia-defl"us,  de  Tavis  du 

Lord  Chef  de  Juftice,  uneCommilfion  diOyer  8cTermi?ter  (6) ; 

&c  environ  quinz.e  jours  aprcs  Ashurft  &  Sta?nford,  que  les  Pro- 

cedures  avoient  charge  de  Meurtrc  ,  flirent  condamnes  a  mort 


(i)  11  fut  fait  Comte  de  Straffonl  en  1640. 

(i)  Ceft  une  Maiibn  de  Plaifance,  fur  ia  Tamife,  fort  proche  de 
Londres.     EUe  appartient  au  Roi. 

(3)  Voici  commcnt  d'autres  fort  parler  Mr.  Pym  a  fonAiiii.  ,,'On 
■j,  dit,  Monficur,  que  vous  pcnfez  a  nous  abandonner ,  £c  ijue  vous 
„  ecoutez  les  piopoiitions  de  Mylord  Treforicr.    Si  cela  eit  ,  je  re- 


&  executes  a  Tyburti.    Comme  ce  dernier  etoit  parent  &  Do-    Char. 
meftique  du  feu  Duc  de  Buckittgbam  ,    bien  des  gens  intercede-  les  l. 
rent  pour  luii  mais  le  Roi  fuc  inflexible  ,   parce  qu'il  lui  avoit    l<529. 
deja  pardonne  un  autre  meurtre. 

Les  Ordres  feveres  qui  furenc  donnes  cette  annee  ,   pour  le 

payement  des  Droits  de  la  Douane ,  &  les  foins  qu'il  falluc  pren- 

dre  de  cenir  la  Milice  du  Royaume  bien  armee ,  &  prece  a  fai- 

re  des  execucions  militaires  ,  &   a  prevenir  les  foulevemens , 

moncrenc  bien  que.,  les  Revenus  du  Roi  alloienc  en  decadence  , 

&  qu'il  avoic  perdu  raffedlion  de  les  Sujets.     Par  la  diffolution 

du  dernier  Parlement  ,  &  par  la  refolution  qu'il  avoit  prife  de 

n'en  plus  affembler,  de  quoi  touc  le  monde,   dic  Mr.  de  Rapitt^ 

etoic  iniliruic,  il  s'ecoic  non  feulemenc  prive  des  fecours  extraor- 

dlnaircs  qu'il  auroit  pu  attendre  des  Communes  ,   mais  il  s'etoic 

meme   porte  un  prejudicc  extreme  par  rapport  a  fes  Finances. 

Les  cinq  Subfides  que  le  Parlement  lui  avoic  accordes  ,  ne  pro- 

duifoienc  pas,  a  beaucoup  pres,  ce  qu'il  en  avoit  attendu.  Cha- 

cun  alleguoit  ou  la  pauvrete,  ou  la  diminution  du  Commerce, 

ou  d'autres  telles  excufes  ,  pour  faire  diminuer  fa  taxe.  D'un  au- 

tre  cote  ,  les  Commiliaires  &  les  AlFefleurs  n'etant  pas  portes 

pour  la  Cour  ,   recevoienc  aifement  ces  cxcufes  ,   &  fe  mon- 

troient  bien  plus  enclins  a  favoriler  leurs  Compatriotes  que  le 

Roi.     Cela  produifit  une  diminution  conliderable  de  la  valeur 

ordinaire  des  Subfides.     De  plus  ,  le  To?inage  &  Pondage  ne  fe 

payoienc  prcfque  plus  que  par  force.    II  falloit  continuellemenc 

uler  de  violence  ,   faifir  les  Marchandifes ,   &  mettre  les  Mar- 

chands  en  pril'on,  pour  les  obliger  a  paycr  un  Droic   quc   la 

Chambre  des  Communes  avoit  declare  illegitime.     D'ailleurs, 

ils  ufoient  d'une  infinite  d'artifices  pour  frauder  ce  droit,auquel 

iis  fe  croyoient  injuftement  foumis.    Pour  remedier  a  ces  incon- 

veniens  ,  le  Confeil  fe  vit  oblige  de  donner  des  ordres  tres  ri- 

goureux  ,  jufqu'a  autorifer  les  Officiers  de  la  Douane  a  entrer 

dans  les  Maifons ,  fic  a  ouvrir  par  force  les  Magafins  &  les  Cof- 

fres  pour  y  chercher  les  Marchandifes  donc  on  n'auroit  pas  paye 

le  droit.    On  arretolt  meme  les  perfonnes  fur  la  moindre  ombre 

de  reliftance ,  ou  d'obltacIe  apporte  i  rcxecution  de  ces  Or- 

dres,  ou  furde  limplcs  paroles,  pour  peu  qu'elles  fuffent  fuscep- 

tibles  d'an  fcns  de  blamc  jette  lur  Sa  Majelle.    Outre  que  cela 

ne  s'etoit  jamais  pratique  auparavant  ,  il  cn  naiffoit  un  autre  in- 

convenient  encore:  cell  que,fous  ce  pretexte,  cesOlficiers  u- 

foient  de  beaucoup  de  vcxacions  &  de  friponncries ,  qui  faifoient 

encore   plus  crier  le  Peuple.     Les  efftts  qui  avoienc  ete  failis  , 

furenc  cranfportes ,  par  ordre  de  la  Cour  ,  dans  les  Magafins  de 

la    Douanc  qui  Ibnc  fur  le  Quai  &  dans  la  Tour  de  Londrcs, 

pour  y  rcfter  jufqu'a  ce  que  les  Droits  du  Roi  ,    &  le  Fret  des 

Vaiffeaux  fuflent  payes.     Le  Chevalicr  Franfois  Cottington  fuc 

autorife  a  faire  venir  devant  lui  les  Marchands  a  qui  les  Rece- 

veurs  de  ces  Droits  avoient  faic  credit ,  &  a  leur  ordcnncr  d'ac- 

quittefr  incellamment  cette  dette  ,   ou  d'aller  rendre  compte  au 

Confeil  de  lcur  refus.     Nous'avon3  deja  vu  que  Mr.  Richard 

Cha?/ibers  ,   dont  les  Marchandiles  faifies  etoienc  encre  Ics  mains 

dcs  Commis  dc  la  Douane  ,  ayanc  ece  condamne  par  la  Chara- 

bre  Ecoilee  a  deux  mille  livres  fterling  d'Amende  envers  le  Roi, 

la  Cour  de  TEchiquier  avoic  enregicre  cette  Sentence,  <Sc  expe- 

die  les  ordres  pour  la  faire  executer.    Dans  la  fuite  ,   cetce  me- 

me  Cour  ordonna  que  Mr.  Chambers  pourroic  recirer  fes  effets, 

moyennant  qu'il  en  laiffat  pour  la  valeur  du  double  des  Droits 

qu'on  lui  dcmandoic  ,   ou  qu'il  conlignat  au  Greffe  le  montanc 

de  ces  Droits-la.     Mais  le  Confeil  fic  dirc  aux  Commis  de  ne 

point  executer  cet  Ordre  ,   qu'apres  que  Mr.  Chambers  auroic 

paye  fon  Amende,  rintcntion  de  l'£chiquier  n'etant  &  ne  pou- 

vant  etre  de  Tcn  dccharger.     En  un  moc  ,   le  Roi  ne  ciroic  pas 

du  Tonttage  &  Pondage  la  moicie  de  ce  quil  en  avoic  cire  avant 

fa  brouillerie  avec  le  Parlemcnc  ,   &  le  Peuple  ecoic  beaucoup 

plus  meconcenc  qu'il  ne  Tavoit  jamais  ete.  Mais  pour  empecher 

que  ce  meconcenccmenc  ne  fe  changeat  enfin  en  rebellion  ,    le 

Confcil  donna  dcs  ordres  forc  leveres,  pour  faire  tenir  la  Mili- 

ce  du  Royaume,  tanc  Cavalerie  qu'Infancerie ,  en  bon  etac,  bicn 

armee ,  bien  equipee ;  rexercer  fouvenc ,  &  en  faire  de  frequen- 

res  Revues.     C'etoic  par-la   qu'on  vouloic  incimider  le  Peuple, 

pendant  que,  d'un  aucre  cote,on  ramufoic  pardesOrdres  qu'on 

publioic  d'execucer  a  la    rigueur  lcs  Loix  contre  les  Papiites. 

Ceft  ainfi  que  le  Roi  fit  favoir  aux  Ofticiers  &  aux  Miniftrcs 

inferieurs  de  la  Campagne  ,   qu'il   traitcroit  de  Crime  capital 

leur  negligcnce  a  cet  egard  :  c'eft  ainli  encore  qu'il  fic  cntendre, 

dans  les  lermes  lcs  plus  precis  &  lcs  plus  forts,  a  ceux  de  Lon- 

dres,  qu'il  vouloic  abfolument  qu'ils  le  faifillcnc  dc  couslcs  An- 

glois  qui  iroicnc  ouir  la  Mcfle  chez  les  Ambafladeurs.   Et  pour 

montrer  la  finceritc  de  fon  intention ,  il  declara  en  meme  tems, 

qu'il  avoit  commence  a  la  faire  executer  dans  fon  propre  Pa- 

lais  ,    oii  il  ne  fouftroic  point  quc  qui  que  ce  tiic  entrac  dans  la 

Chapeile  de  la  Reine  ,  fmon  les  Pcrlbnnes  Qu'elle  avoit  a  Ibn 

fervice.     Mais  il  falloic  bien  que  ces  ordres  fuffenc  mal  obfer- 

ves  ,  puifque  les  plainces  du  Peuple  fur  ce  fujec  ne  ccflercnt 

poinc 

„  nonce  des  a  prefent  a  votre  amitie,  2c  vous  declareque  vous  me 
„  trouverez  par-tout  dans  votre  cheniin  ,  jufqua  ce  qtie  je  vous  aie 
,,  conduit  fur  l'echafaut  ,  a  mems  que  vous  n'ayez,  lous-meme  le  cre- 
,,  d'it  ik  me  faire  metlre  U  tete  aux  pieJs".  Quellc  diiicrence  de  ce 
compliment,  avec  le  difcours  quc  notrc  Auteur  mec  a  la  bouche  de 
^lr.  Pym  !  II  a ,  je  veux  bicn  le  croire ,  de  bons  garans ;  mais  les  au- 

tres 
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point  pendant  tout  ce  Regne. 

En  Ecoflc  ,  les  Preires  &  les  Jefuites  ne  furenc  pas  moins 
adifs  a  repandre,  ni  moins  hardis  a  exercer  leur  Religion.  Ap- 
puyes  du  Marquis  de  Huntly ,  ^herif  hereditaire  du  Nord  de  ce 
Royaume-la  ,  foutenus  des  Comtes  de  Ntthisdale  ,  d^Athol, 
<i'Ahercorn  ,  &  de  plufieurs  autres  iieigneurs  Catholiques  Ro- 
mains  ,  les  Papiftes  alloient  en  foule  &  ii  publiquement  a  la 
Meffe ,  que  le  Confeil  d'Ecofle  en  fut  veritablemcnt  ofFenfe.  II 
fit  faire  des  informations  contre  les  Seigneurs  que  nous  venons 
de  nommer.  On  les  cite  j  &  comme  ils  s'ecoicnt  enfuis  en  An- 
gleterre ,  on  les  fomme  \  fon  de  trompe  ,  de  venir  comparoi- 
tre  dans  un  certain  tems.  Le  terme  expire,  ils  font  condamnes 
par  contumace,  comme  Rebelles  a  la  Juftice  ,  &:  leur  Senten- 
ce  eft  publiee  &  affichee  dans  tous  les  carrefours.  Cependant, 
la  reception  qu'on  leur  fit  en  Angieterre,  n'e:ant  pas  telle  qu'ils 
le  Fetoient  promile  ,  ils  prirent  leurs  furetes,  pour  pouvoir  s'en 
retourner  chez,  eux,  oii  ils  firent  les  foumiflions  convenables. 

En  Irlande,  le  Papisme  fe  rendoit  ,  dans  ce  meme  tems-la, 
tous  les  jours  plus  entreprenant,  &  plus  acraindre.  Point  d'en- 
droit  du  Royaume  oii  ils  ne  fiffent  publiquement  leurs  Exerci- 
ces  de  Religion,  &  meme  touces  )es  fondtions  de  leur  Jurisdic- 
tion  Ecclefiaftique.  iJs  batiffoient  des  Couvens  aux  yeux  de 
tout  le  monde  ;  &  les  Moines  etoient  devcnus  liinfolens,  dans 
Dublin  meme,  qu'ils  excitoient  des  tumulces  en  pleine  rue,  jus- 
qu'a  y  infulter  FArcheveque ,  &  le  Lord  Maire.  Tanc  dacccn- 
tats  contre  les  Loix  &  le  Gouvernemenc  ne  pouvanc  plus  ctre 
diflimules,  &  donnanc  lieu  de  tout  craindre  ,  les  Lords  Chefs 
de  Jullice  n'eurent  pas  plutot  prete  leur  Serment,  (le26.  d'Oc- 
tobrej  qu'ils  ordonnerent  que  les  Papifles  ,  qui  ne  fe  rendoient 
point  au  Service  divin  etabli  par  les  Loix  ,  feroienc  recherches 
&  pourfuivis,  conformemenc  au  Scacut  de  la  2.  annee  d'Eiifa- 
beth  ,  a  quoi  les  Juges  des  Afliles  furent  charges  de  tenir  la 
main.  Mais  ,  il  vint  des  ordres  dAnglecerre  qui  firenc  furfeoir 
enderement  cette  Pourfuite ,  commeon  peut  le  voir  dans  IHis- 
toire  d'lrlande  ecrite  par  Cox. 

Cependant ,  comme  le  Roi  avoic  befoin  d'argent  ,  &  qu'ii 
ecoit  aiie  de  prevoir  que  fes  Revenus  ordmaires  ne  feroient  pas 
fuffifans  pour  fournir  a  fes  depenfes,  les  Miniftres ,  dans  un  Con- 
feil  qui  fe  tint  la-deffus  au  moisdejuillec  ,  ne  crouverent  pas 
de  meiileur  moyen ,  pour  haufler  les  revenus ,  que  d'autorifer  les 
Monopoles.  C'eft-a-dire  ,  que  le  Roi,  par  fes  Leccres  Pacen- 
les  ,  formoit  des  Compagnies  auxquelles  feules  il  attribuoic  le 
Droic  de  vendre  cercaines  Marchandifes  ou  Denrees,  &  qui  lui 
payoienc  un  certain  droit  pour  obcenir  ces  Pnvileges.  Cec  abus, 
qui  ecoic  direilemenc  concraire  aux  droics  du  Feuple  ,  &  qui 
failbic  comber  le  Commerce ,  alla  fi  loin  ,  quil  n'y  avoic  pres- 
que  poinc  de  Denree  ou  de  Marchandife  fur  quoi  il  n'y  eiic  un 
Monopole  ecabli  ,  6c  donc  la  vence  ne  fCit  attribuee  a  quelque 
Compagnie,  jufque-la  qu'il  s'en  forma  une  pour  acheter&:  pour 
revendre  les  guenilles.  Je  ne  fpecifierai  poinc  ici  ces  Monopo- 
les  ,  parce  qu'oucre  qu'ils  ne  furenc  pas  ecablis  en  meme  tems, 
j'en  donnerai  une  Liile  parciculiere  ,  dans  1  Extrait  que  je  ferai 
de  ce  Tome  des  Foedera. 

Le  Roi  ayant  laiffe  prendre  la  Rochcllc,  ne  jugea  pas  a  pro- 
pos  de  concinuer  plus  longcems,  concre  la  France,une  Guerre 
qui  ne  pouvoit  lui  apporter  aucun  profic  ,  ni  lui  fervir  de  prc- 
texce  pour  demander  de  Targent  au  Parlemenc ;  outre  qu'il  avoit 
refolu  de  n'en  plus  convoquer.  La  France ,  de  fon  cote,  n'ayant 
rien  a  lui  demander  que  par  rapport  aux  Domeftiques  de  la  Rei- 
ne  ,  ce  qui  n^ecoit  pas  un  mocif  fuffilanc  pour  continuer  la 
Guerre  ,  la  Paix  encre  les  deux  Couronnes  fuc  conclue  en  Ica- 
lie  devanc  Suze,  le  24.  d'Avril,  par  la  Mediacion  de  rAmbalfa- 
deur  de  Venife.  Le  10  Mai,  elle  fut  publiee  dans  les  deux  Ro- 
yaumes  ,  &  juree  ,  au  mois  de  Septembre  fuivanc ,  par  I-.ouis 
XIII,  eri  prefence  du  Chevalier  Tbomas  Edmojids  Ambafladeur 
de  Charles ,  &  par  Charles  en  prefence  du  Marquis  de  Chateau- 
»f«/Ambaffadeur  de  Louis.  La  France  prenoic  ii  peu  a  coeur 
ce  qui  s'etoic  pafle  couchanc  les  Domeftiques  de  la  Reine, 
qu'elle  fe  concenca  de  faire  inlerer  cet  Article  dans  le  Traice  de 
Paix : 

^e  les  Artides  de  Mariage  de  la  Reine  d'j4ngleterre  feroient 
mifrmis  de  bonne  foi:  <^  qu'a  Pegard  de  fis  Dowejli^ues  ,  s'i/  y 
avoit  dans  ces  Articles  quelque  cbofe  a  oter  ou  a  dwtmuer  ,  cela 
fe  feroit  a  i'arniable  ^  de  gr^  a  gr^,  comtne  on  le  trouveroit  pro- 
pre  2^'  co>tve>?ah/e  au  firvice  de  ladite  Heine  (7). 

Le  Roi  ne  lailla  pas  d'accorder,  en  favcur  de  cecte  Paix ,  aux 
inftances  de  la  Reine,  la  liberte  a  plufieurs  Prifonniers ,  les  uns 
Pretres  Romains  &  les  aucres  Recufans  ,  qui  furent  remis  a 
TAmbaffadeur  de  France  pour  ecre  traniporces  hors  des  Royau- 
mes  de  Sa  Majefte,  nonobftanc  tous  Ordres  precedens  &  con- 
traires. 

Colie  ,  en  parlant  de  ce  Traite  de  Paix  ,  dans  fon  Livre  inti- 
tule  D^couverte ,  ne  dic  rien  qui  ne  foic  vrai  ;  mais  il  s'exprime 
un  peu  cruemenc.  La  Guerre,  dit-il,  ne  fut  pas  commencee , 
deux  annees  auparavant,avec  plus  d'imprudence,  que  la  Paix  ne 

tres  en  ont  auiTi  de  fort  bons  ,  puifqu'ils  citent  RujJivorth  ,  gc  Vhi- 
lippe  JVnrnick. 

(4)  Ce  College  porte  le  nom  de  Temfle ,  &  ceux  qui  en  font  Mem- 
bres  s'appellent  Templiers ,  en  Anglois  TempUn  ou  Tcnftert, 

(f)  C'eft  le  nom  d'une  Prifon  a  Loudres. 

Tom.X.  P.m. 


futfaite,  celle-ci,  avec  fecrec.    La  premiere  fols  qu'on  encen-  Char- 
dic  parler  de  cecte  Paix  ,   ce  fut  au  Siege  de  Privas  ,   ou  Louis  lss  1. 
XIII,  qm  le  faifoic  en  perfonne,  la  fic  publier.     Les  Reformes     KJ29. 
de  France  furenc  econnes  &c  acccrres  de  voir  que  le  Roi  d'An- 
gleterre,  qui  les  avoit  engages  dans  laGuerrequ'ils  foucenoient 
euc  faic  fon  Traice  fans  y  rien  ftipuler  pour  eux.     Biencoc  apres 
Privas  fc  rendic  ;   Caftres  &  Nimes  ouvrirenc  leurs  Portes ;  le 
grand  Roha»  fut  force  de  congedier  fes  Troupes ,  &  de  fe  (ou- 
mettre:  coups  morcels,  dont  le  Parti  ne  fe  releva  jamais.  Ainii 
tandis  que  Char/es  faifoit  la  guerre  aux  Membres  dc  fon  Parle- 
menc  ,    Riche/ieu  marcha  en  Icalie ,  prit  au  Duc  de  Savoye,  Sa- 
Ixjfe ,  &  Tigneroi;  &c  applanit  ,  comme  le  remarque  affez  bien 
un  Auceur  moderne,  le  chemin  au  Pouvoir  exorbicanc  ou  Louit 
Xiy  parvinc. 

Le  Duc  de  Rohan  dic  dans  fes  Memoires,  que  ,  pendant  que 
Louis  XIII  eut  une  partie  de  fes  forces  occupees  concre  fes  Su- 
jets  Proteftans  ,  11  ne  vouluc  poinc  quitcer  Paris  pour  aller  en 
Italie  au  fecours  dc  Cafal  ,  qu'il  ne  fe  \nx.  bien  affure  ,  par  un 
Traice  de  Paix  avec  rAnglcterre  ,  a  Tevclulion  des  ReFormes 
que  la  Flotce  Angloife,  proficant  de  fon  eloignemenc  ,  ne  vien- 
droic  pas  faire  une  Invalion  en  Francc.  Ceux  oui  feronc  cu- 
rieux  de  voir  les  Arcicles  que  Louis  ne  laiffa  pas  d'accorder  aux 
Reformes  de  fon  Royaume  ,  les  crouveronc  dans  les  Memoires 
que  nous  venons  de  cicer.  Le  Roi  y  donne  un  Pardon  gener:;! 
de  couc  le  paffe,  &  y  confirme  TEdit  deNantes  dans  toutes  fes 
parties.     Ces  Articles  furent  arretes  le  ^yjuin. 

Le  13  du  mois  de  Mai  ,   la  Reine  accoucha  d'un  Prince,    LaReine 
mais  avant  cerme.     Ses  Pretrcs  ,  qui  ecoieni  dans  la  Chambre,  ^"'^'p'"^ 
alloienc  immediacemcnc  le  bapciler  a  la  manicre  de  Rome,  fi  le     ""   '  ** 
Roi  qui  encra  ne  recjt  empeche  ,     &  affigne  exprelTemenc  cec- 
te  fondlion  au  Dodteur  IVei^b ,  fon  Chapelain,  qui  s'en  acquicca    '^•»P'=nie 
d'abord.     Le  nouveau-ne  fuc  nomme  Char/es  ■  il  mouruc  envi-  Prince. 
ron  une  heure  apres  ,   &  fuc  encerre  a  Weftminfter  par  TEve-    Sa  mort, 
que  de  Londres,  le  jour  de  rAscenlion  ,    un  peu  avanc  minuit.     &  fon 
On  avoic  imprime ,  Tannee  paffee  ,  une  Priere  pour  demander  ^""<^"'=- 
a  Dieu  d'accorder  a  la  Reine  une  grofleffe  &  une  delivrance 
heureufes  j  &  cetce  annee ,  on  en  avoic  imprime  une  aucre  pour 
remercier  Dieu  de  l'heureu(e  delivrance  de  Sa  Majefte. 

Rushvjerth ,  apres  avoir  fair  mencion  de  la  fplendeur  &  de  la    Ordreda 
beauce  ou  fe  crouvoit  alors  la  Ville  de  Londres  ,  &  du  fupcrbe  '*.'"  '°,'^" 
fpedtacle  qu'offi-oic  a  la  vue  Fecalage  des  Orfevres  ,   dont  les  Boutiqucs 
Bouciques  rangees  fur  une  memeligne,  regnoient  depuis  le  bout  desOrte- 
du  Old-Change,  jufqu'au  fond  de  Cheapfde ,  fur  une  vafte  Place  cees  d!in's 
proche  de  Mercers-Chapri  ,  dic  ,  que  fur  les  reprefencacions  qui  Cheai.fi- 
furent  faices  au  Confeii  le  18  Novem.bre  ,  que  c'ecoic  domma-  '^^- 
ge  que  ce  magnifique  coup  d'ceil  fijc  interrompu  par  plufieurs 
Boutiques  ouvertes  de  petics  Marchands ,  qui  le  crouvoienc  me- 
lees  parmi  celles  des  Orfevres  ,  Sa  Majefte  ,    pour  remedier  a 
cecte  diftbrmice  ,   ordonna  aux  Magiftracs  de  rechercher  quclles 
Loix,  ou  quels  Statucs  il  y  avoic  encore  en  force  ,   pour  enga- 
ger  les  Orfevres  a  s'ecablir  &  a  etaler  dans  le  Cheapjide  ,   Lotn- 
bardftreet ,  &  aux  environs;  &  d'en  faire  rapporc  au  Confeil. 

D'un  aucre  cote,  rEvcque  Laud  prefenta  au  Roi  unMemoi- 
re  ,  portanc  pour  titre  ,  Refexiotts  pour  tiiieux  regler  le  Gouverne- 
vient  de  lEglife.  II  s'y  propofoit  de  remedier  au  relachement 
de  la  Difcipline  Ecclefiaftique.  Voici  les  quatre  principaux  Ar- 
ticlcs  du  nouveau  Reglemenc  qu'il  propofoit  a  Sa  Majefte. 

1.  Que ,  dans  chaque  Diocele  !'on  veilleroic  avec  une  accen- 
tion  parciculiere  fur  ies  Predicatcurs,  qui ,  parce  qu'ils  fonc  pa- 
yes  par  le  Peuple,  en  fonc  aufli  les  Creatures  ,  &  fomencenc  le 
penchanc  qu'ils  lui  trouvenc  a  la  delobeiflance  envers  fes  Supre- 
mcs  Condudteurs. 

2.  Que,  dans  chaque  Paroiffe  ,  il  fe  feroit  Tapres-midi,  au- 
lieu  de  Sermon ,  un  Cacechifme  ,  par  Demandes  &  Reponies , 
conformemenc  a  Tordre  du  Roi  yaques  1. 

3.  Que  Ton  auroic  foin  de  pourvoir  d'Adminiftraceurs  graves 
&  Orchodoxes ,  les CoUeges  de  C,<?«^?i<;/je,nommes  College  d'E- 
manuel  &  College  de  Sidney ,  qui  lont  les  pepinieres  du  Purica- 
nisme. 

4.  Que  la  Hauce  Commiffion  nc  pourroic  delibercr  d'aucune 
affjire,  fi  elle  eft  imporcauce,  qu'en  la  prefence  dun  Confcillcr 
d'Ecat. 

Les  inftances  vives  &  reiterees  de  Laud  firenc  enfin  changcr 
fes  Reflcxions  en  luftruUions  Roya/es  ,  que  Sa  Majcftc  envoya 
le  30  Decembre  aux  Archeveques  de  Cantorbery  &  d'Yorck,  a- 
vec  injonftion  de  Ics  communiqucr  aux  Eveques  de  leurs  Pro- 
vinces.  Les  feuls  Poincs  eflcnciels  en  quoi  lcs  Inftruciiois  du 
Roi  differoicnc  des  Confdcrations  du  Prclac  ,  fe  reduifoicnc  a 
ces  quatre.    Le  Roi  ordonnoic : 

„  I.  Que  les  Eveques  prendroient  particulicrcmcnc  garde  a 
„  ceux  qui  s'abfenteroienc  du  Service  divin  ,  foit  Recufans  ou 
,5  aucres. 

„  2.  Que  les  Eveques  ne  prefumaffcnc  poinc  de  paffer  Aes 
„  Baux  a  vie ,  ou  de  vingc  ans,  ni  de  faire  d'autres  entreprifes, 
„  commc  la  Coupe  dcs  Forets  &  des  Bois  ,   fbit  en  eniier  ou 

„  par 

(6)  II  y  a  une  Note  ci-dciTus  ,  qui  explique  ce  que  c'eft  quc 
cette  CommilTion. 

(7)  Le  Lefteur  trouveva  ce  Tvaite  tout  entier  ,  dans  !a  CoHeBion 
dsi  Traith,  iniprimee  par  Mefs.  Kimfion  ,  Vemkrlon ,  CUy ,  &c. 
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Char-  ,j  par  portions,  fous  pretexte  de  les  renouveller  ,  ou  d'amelio- 
Lis  I.  ,j  rer  les  Biens:  mais  que  chacun  fe  contentat  d'en  tirer  les  re- 
K529.  3j  venus  ,  &c.  Car  c'eft  une  chofe  odieufe  ,  pieme  a  penfer, 
„  qu'un  Eveque  par  fon  avidite  &  fon  peu  de  menagement , 
„  laifTat  a  fon  Succeffeur  un  Temporel  prefque  emierement  rui- 
„  ne.  Que  s'il  s'en  trouvoit  qui  fe  hazardaflentd'enfraindre  cet- 
5,  te  Ordonnance  ,  bien  loin  de  les  approuver  ,  &  de  les  faire 
„  pafler  a  un  autre  Eveche ,  Sa  Majefte  les  retiendra  toute  leur 
„  vie  dans  celui  oii  ils  auront  fait  un  fi  indigne  dcgat. 

„3.  Que  chaque  Eveque  ne  manqueroit  point  dlnformer 

j,  tous  les  ans  ,  le  2  Janvier ,  Sa  Majefte  ,  &  de  lui  rendre  un 

„  compte  exacS  &  fidele  de  Texecution  de  ces  Ordres. 

■  R  mar-        ^*  penultieme  de  ces  Inftrudtions  fut  reconnue  pour  la  plus 

qacs  lur    julte  &c  la  plus  convenablc ,  a  cauie  que  les  translations  d'un  E- 

c<rs  Ins-      veche  a  Tautrc  devenoient  tous  les  jours  plus  frequentes  ;  & 

tjuttions.   q^g  plufieurs  Eveques ,  etant  comme  afllires  d'obtenir  cet  avan- 

ceraent ,  avoient  par  une  avidite  fordide  &  fcandaleule  mis  ,  & 

mettoient  encore  tout  en  oeuvre  pour  accroitre  leurs  Revenus 

prefens  ,  jufqu'a  en  tarir  les   fources  &  a  en  laifler  a  leur  Suc- 

Leurbut  cefleur  le  fonds  ravage,  ruine.     Cependant  le  principal  but  de 

piincipil.  ^gj  Inftrudions  etoit  d'empt;cher  qu'aucun  Miniftre  Presbyte- 

rien  ne  fe  gliflat  dans  l'Eghfe  Anglicane  (i)  ,  &  de  decouvrir 

ceux  qui  obfervoicnt  avec  trop  de  negligence  lesRites  prefcrits 

par  les  Canons.     Comme  les  Fresbyteriens  ,  dit  Mr.  de  Rapin , 

nignoroient  fas  d'ou  leur  vetioit  le  mal  ,    ils   en  comevoient  de 

flus  en  plus  contre  Laud  une  haine  implacable  ,  dont  ils  lui  jirent 

fentir  les  effets  dans  la  fuite  ,   ^uand  ih  en  trouverent  focca- 

fon. 

Differend      II  s'eleva  entre  rUniverfite  &  la  Ville  de  Cambridge  un  dif- 

jur  le         ferend  touchant  le  droit  de  mettre  le  prlx  aux  denrees,  &  par- 

vfvlesen-  ticulierement  aux  Chandelles  ,  &  a  tout  ce  qui  peut  etre  com- 

tc  la  Vii-  pris  fous  le  nom  de  Clarte  &  de  Feu.    L'aftaire  fut  portee  au 

''«rf^'    Confeil,  oii,  apres  quc  les  Avocats  du  Roi  eurent  agite  &  de- 

deCara-    battu  fort  au  long  les  raifons  des  deux  Parties  ,  Sa  Majefte  or- 

biidge.      donna  ,   de  Tavis  de  fon  Conleil ,  que  le  Maire,  Bailiif,  &c.  re- 

connoitroient  la  Jurisdidion  de  rUniverllte  a  cet  egard  ,  &  le 

droit  qu'elle  a  de  mettre  le  prix  aux  denrees,auxChandelles,  & 

generalement  a  tout  ce  qui  regarde  la  Clarte  &  le  Chauffage ; 

comme  aufli  de  punir  ceux  qui  ne  le  conforment  point  au  Rc- 

glement  que  le  Vice-Chancelier  fait  la-deflus,ou  par  lui-meme, 

ou  par  les  Oificiers  a  qui  il  en  donne  la  comraiflion  &  Tauto- 

rite :  de  plus ,  que  tous  les  Infradeurs  de  ce  Reglement  feroient, 

fans  diftincftion,  obliges  de  payer  les  Amendes  auxquellei  le  Vi- 

ce-Chancelicr  les  auroit  condairines  ;   &  enfin  ,  quc  les  Magis- 

trats  de  Cambridge  feroient ,  dans  la  Cour  du  Vice-Chancelier, 

une  Declaration  publique  de  la  faute  qu'ils  avoient  commife  en 

s'oppofant  a  Texecution  de  ce  Regleraent ,  en  refufant  de  payer 

ramcnde  encourue  a  cet  effet,  &  en  conteftant  les  Privileges  de 

rUniverfite. 

La  Cour  fe  trouvoit,  dans  ce  tems-la  ,  extremement  animee 
contre  plufieurs  perfonnes  du  Bas  Clerge.     Voici  quelques  lli- 
jcts,  entre  autres,  de  cette  aigreur. 
LjCoui      J4r.  Beruard,  Vicaire  du  Miniftre  de  TEglife  du  St.  Sepulcre 

^^  .Tfr'-    a  Londres ,  dit  un  jour ,  dans  fa  Priere  avant  le  Sermon ,  les  pa- 
contence         .       ^  .     ^  „.       '  ,  <  «.' 

duClcrge  roles  fuivantcs  :    Seigncur  ,   ouvre  les  yeux  de  notre  Souveraine, 
infcrieur.   ^f^  quelle  voye  Jefus-Chrifl  qu^elle  a  perc4  par  fon  Inftdelite',  fa 
Superftition  ,   e^  Jon  Idolatrie.     La  Haute  Commiflion  en  pric 
Vicaire     connoiflancc  ;   cita  le  Vicaire  ;   declara  que  its  expreflions  e- 
puUre^c^  toient  temeraires,  fcandalcufes  ,  &  contraires  au  refped  qui  eft 
te&con-  dii  a  une  Perfonne  du  plus  haut  rang  ;  &  fit  defenfes  a  qui  que 
damne      j-g  fQt;  dc  jamais  rieu  dire  meme  d'approchant.     Mr.  Bernard 
f?aur*e       "£"  f^it  pas  quitte  pour  fe  foumettre  a  cette  Sentcnce  ,   recon- 
Commiv  noitre  fa  faute  ,    &  en  demander  pardon  ;   car  la  Haute  Com- 
^°°'         miflion  ayant  charge  TEveque  dt  Londres  d'informer  Sa  Majes- 
te  de  ce  Jugement,  le  Vicaire  fut  prive  de  fon  Emploi. 
Mr.  Mr.  Cbarles  Chancy ,  Miniftre  de  TEglife  du  Ware  ,   fut  aufli 

Chancy,    ^jj^  pjr  la  Haute  Commiflion  pour  avoir  dit  dans  un  Sermon, 
''^ie'"^ '     ^^  lldolatrie  dvoit  ///  introduite  dans  la  Religion ;  que  U  Pri- 
dication  de  fEva?!gi!e  alloit  etre  fupprim^e  ;    quil  s^etoit   gftjfi 
dans  la  Reftgion  beaucoup  d^Athfifvie,  dePapisme  ,£ Arminianis- 
me ,  (df  d'autres  Herefes.     L'affaire  fut  renvoyee  a  TEveque  de 
SaSen-   Londres,  qui  n'infligea  a  Mr.  Chancy  d'autre  peine  que  de  faire 
icnce.       i'aveu  de  fa  faute  &  d'en  demander  pardon  en  Latin ,  fuivant  le 
formulaire  qu'il  lui  en  prcfcrivit. 
Mr.  Pal-      Mr.  Falmer ,  Vicairc  de  St.Alpbage,  a  Cantorhery, aymt  ete 
mcr  con-   gccufe  d'avoir  preche  dans  la  Cath^drale  un  Sermon  qui  refpiroit 
pour"un     l^  revolte ,  ^  auquel  il  avoit  invitf  &■  attirf  les  efprits  remuaiis 
ijermon     g^  faffieux  de  la  Ville  ,    la  Haute  Commiflion  fe  contenta  de 
ftdiueux.  2^^  interdire  la  Chaire.    Mais  on  trouva  enfuite  moyen  de  lui 
faire  quitter  Cantorbery  ,  parce  qu'on  fut  informe  que  TArche- 
yeque  [Ahbot)  lui  avoit  ptrmis  de  precher  de  nouveau. 


(i)  Je  crois  bien  quc  c'etoit  le  but  principal  de  Laud  ,  mais  ccli 
ne  paroit  nuUement  par  aucun  des  trois  Articies  quc  notre  Auteur 
vienc  de  rapporter  de  ces  Inftruttions.  11  falloit  donc  en  rapporter 
quelque  autre  ,  propre  a  conftater  cette  idee  frincifale ;  ou  avertir  que 
ceu.x  qu'on  ne  rapporte  point  la  conftatcnt  ;  ou  n'en  rapporter  au- 
cun  ,  a  rexemple  de  Mr.  de  Rafin  ,  a  qui  cette  Remarque  eft  due, 
de  mcme  que  la  fuivante  ,  qui  regardc  la  haine  que  les  Probyteriens 
foncc-voient  Ue  flus  en  flus  contrc  fAuteur  de  ces  Injiruiiions. 

(2)  On  dit  que  les  Vers  fuivans  ,  compofcs  fur  ce  fujet  ',.  furent 


Les  Seigneurs  du  Confeil  du  Roi  en  Irlande  ,  ayant  envoye  Cha»- 
au  Confeil  du  Roi  en  Angleterre  une  Relation  des  defordres  que  les  I. 
les  Catholiques  Romains  avoient  commis  a  Dublin  ,    &  dont    1630. 
nous  avons  deja  parle  ci-dellus ,  en  re^urent  une  Lettre  qui ,  a-  jt'^"'^  '''• 
pres  les  avoir  remercies  d'avoir  etouffe  cettc  fedition  ,    que  les  d-Eut' 
Moines  &  leurs  Suppots  avoient  excitee  dans  la  Capitale  ,   leur  d'Anglc- 
recommandoic  de  rctenir  ces  Boutefeux  dans  le  devoir  ,  en  fai-  c"V^ 
fant  executer  les  Loix  a  la  rigueur  ,   &  leur  enjoignoit  de  faire  d'Etat 
demoUr  ,  lans  aucun  delai  ,  la  Maifon  ou  rArcheveque  &  le  <i'ltlande. 
Maire  de  Dublin  avoient  ete  inililtes  pour  la  premiere  fois  ;   & 
de  changer  en  Maifons  de  Corredtion,  ou  en  Atteliers  publics, 
tous  les  Batimens  qui  fervoient  a  c^  Societes  fuperftitieufes. 

Cet  Ordre  >  &  tant  d'autres  que  Ton  pourroit  produire  ,   ne 
permettent  point  de  douter  que  le  Roi  n  eiit  une  veritable  aver- 
fion  contre  le  Papisme,  &  que  tout  ce  que  ceParti  infolent  ob- 
tint  de  faveqrs  ne  firt  extorque  de  ia  bonte  naturelle  du  Roi, 
complaifant  a  Texces  pour   fon  Epoufe  ,   aux  importunites  de 
laquelle  il  n'avoit  point  la  force  de  rien  refuler.     Mais  lorfque 
le  Roi  agiflbit  uniquement  par  lui-meme  ,   car  c'eft  par-la  que 
les  fentimens  &  les  penchans  interieurs  fe  tracent  au  dehors,  on 
le  voyoit  toujours  prendre  les  mefures  les  plus  propres  pour  af- 
fermir  rEglife  Anglicane ,  &  pour  Ibutenir  les  Interets  de  tous 
les  auures  Proteftans.    Leurs  disgraces  lui  caufoient  un  attendris- 
fement  de  coeur,  dont  il  fe  trouve  un  bel  exemple  dans  les  Let- 
tres  Patentes  qu'il  accorda  fous  le  Grand  Sceau  ,   le  16  Mars, 
pour  autorifer  &  favorifer  „  une  CoUede  par  tout  le  Royaume,    Lettrct 
„  en  faveur  des  pauvres  Miniftres ,  leurs  Femmes  &  leurs  En-  l'atentes 
„  fans ,  chaffes  du  Palatinat ,  depouilles  de  leurs  biens,  denues  de  ^^^,  """^ 
,,  tout,  &  reduits  a  une  mifere  inexprimable.    Leur  etat,  ajou-  en  faveuc 
„  te  le  Roi  ,   eft  d'autant  plus  digne  de   la  compaflion  de  touc  ^*"  Mi- 
„  bon  Chretien  ,  que  ces  pauvres  gens  n'ont  vu  fondre  tant  de  "l^'" 
„  malheurs  fur  leurs  tetes,  que  parce  qu'ils  ont  retenu  &  garde  du  Pau-^ 
„  avec  conftance  le  facre  depot  de  la  Foi.    Foi  pure  ,  Religion  ''"»'• 
„  vSritable ,  continue  le  Roi  ,    qui  7tous  eft  commune  avec  eux , 
„  dont  xous  faifons  profejfion  publtque   ,    eJ-  que  nous  nous  tenons 
,,  obligh  en  confcience  de  maintenir  de  toutes  nos  forces. 

II  elt  remarquable  ,  qu'apres  que  ces  Lettres  eurent  pafle  au 
Sceau  ,  TEveque  L.aud  s'avHat  d'en  eplucher  les  dernieres  ex- 
prellions.  II  fit  tant,  qu'il  obtint  du  Roi  qu'il  feroit  drcfle  de 
nouvelles  Lettres  Pacentes  iur  le  meme  fujet  ,  oii  ces  e.xpres- 
fions  ne  fc  trouveroient  point. 

Le  10  d'Avril  mourut  un  gmnd  Miniftre  d'Etat  ,  favoir 
Guillaume  Comtc  de  Pembroke  ,(jx2nd-D\rcd.t\ix  des  Minesd'E- 
lain  ,  Gouverneur  de  Porcsmouth  ,  Ghevalier  de  la  Jarretiere, 
Grand-Maitre  de  la  Mailbn  du  Roi  ,  &  Chancelier  de  TUni- 
verfite  d'Oxford.  Cetoit  fon  jour  de  naiffance.  II  avoit  Ibu- 
pc  &  paffe  une  partie  de  la  nuit  a  Bishop-gate  ,  chez.  la  Com- 
teffe  de  Bedford  ,  ou  il  fut  de  la  meilleure  humcur  du  monde. 
II  vanta  extremement  fa  fante  ,  &:  fa  vigueur  ,  ajoutant  qu'il 
n'auroit  jamais  de  foi  pour  aucune  Propheteffe  ,  a  caufc  de  la 
Dame  Davis  ,  qui  lui  avoit  predit  qu'il  mourroit  au  jour  qu'il 
etoit  ne.  Apres  ibupe  ,  il  s'en  retourna  chez  lui  a  Baynards- 
Caftel ,  etant  ainfi  entre  dans  l'a  foixante  &  dixieme  annee.  II 
fe  coucha  fe  portant  a  merveilles  ,  &  il  mourut  d'une  Apople- 
xie,  avant  huit  heures  du  matin.  Cette  fameule  Difeufe  de  bon- 
ne  avanture  avoit  repandu  le  bruit  qu'il  ne  pafferoit  pas  le  pre- 
mier  jour  de  fa  cinquantieme  annee  ;  &  pour  recompenfe  ,  on 
la  mit  en  prifon.  A.  iVood  rapporte  que  Thotnas  Allen,  Mem- 
bre  du  CoUege  dc  Gloucefter  a  Oxtbrd ,  avoit  predic  la  meme 
chofe.  Le  Led:eur  trouvera  dans  fOuvrage  de  Mylord  Claren- 
don  le  portrait  de  cet  illuflre  Seigneur,  &  celui  de  plufieurs  au» 
tres  de  fes  Contemporains. 

Deux  jours  apres  que  1'Univerfite  d'Oxford  eut  re^u  la  nou- 
velle  de  la  mort  du  Comte  de  Fembroke  fon  Chancelier  ,  elle 
lui  donna  Laud  pour  Succeffeur  a  cecte  Dignite  ;  &  ,  peu  de 
tems  apres ,  elle  fe  rendit  en  Ccremonie  a  Londres  ,  &  le  fcr- 
ment  accoutume  fe  fit.  Au  refte  ,  ti  parut  dans  la  fuite  par  le 
Proces  de  cet  Eveque  ,  imprime  par  ordre  du  Parlement,  que 
le  Comte  Fhilippe ,  qui  herita  de  tous  les  Titres  du  feu  Comte 
de  Femhroke  fon  Frere,parce  qu'il  ne  laiffbit  aucun  defcendant, 
avoit  eu  la  pluralite  des  fuftrages  pour  la  dignite  de  Chancelier 
de  1'Univerfite  d'Oxtord  ;  mais  que  les  Creatures  de  Laud  ufe- 
rent  de  pratiques  mauvaifes  &  criminelles  pour  faire  trouver  le 
Scrutin  favorable  a  1'ambition  de  ce  Prelat. 

Le   29  Mai  fut  marque  de  la  naiffance  du  Prince  ,  qui  regna    NaifTan- 
dans  la  iuite  fous  le  nom  de  Charles  II.     II  n'y  avoit  pas  enco-  ce  du 
re  une  heure  qu'il  etoit  ne  ,   que  L,aud  fuc  admis  a  le  voir.     II  QimIcs. 
vint  au  monde  a  midi  ,  au  Palais  de  St.  James  ,  &  s'il  en  feut 
croire  Sanderfon  dans  fa  Vie  de  Charles  I  ,   il  parut  ce  meme 
jour  au  Firmament  une  Etoile  brillante  ,  dans  le  tems  que  le 
Roi  alloit  a  cheval  ,  accompagne  des  Seigneurs  de  fa  Cour ,  a 

l'E- 

prefcnte's  au  Roi ,  lorlqu'il  entroit  dans  TEglilc. 

'Rex  ubi  Paulinas  accejjit  gratus  ai  Aras, 

Immicuit  meiiio  liiciJa  Stella  Volo. 
Vic ,  itivina  mihi  traHans  Aenigmata  Catli , 

Hic  oriens  nobis  qnid  Jibi  Stella  ■uelit! 


Magnus  in  Occiduo  modo  Vrincefs  nafcitur  Orbei 
Moxque  fiib  Eclifji  Regna  Orientis  trunt. 


^r, 
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CiiAR.  l'Eglife  de  St.  Faul ,  pour  rendre  graces  a  Dieu  de  rheureufe 
I.ES  I.     dciivrance  de  la  Reine  (2).     Cet  Auteur  parle  de  ce  Phenome- 
1630.   ne  comme  d'un  Miracle  que  Dieu  opera  en  faveur  de  ce  Prin- 
ce  nouveau-ne,  &  plufieurs  de  ceux  qui  fe  meloient  alors  d'in- 
terpreter  les  Signes  du  Ciel,  afTurerentque  cette  Etoile  lui  pro- 
mettoit  la  Conquete  infaillible  de  rOrient,  Quartier  du  Firma- 
ment  vers  ou  el!e  etoit  pointee.    Mais  il  eft  vifible  que  les  His- 
toriens  qui  ont  fait  fonner  fi  haut  le  merveilleux  de  cette  Appa- 
rition ,  feroient  bien  embarrafles  comment  accorder  le  bonheur 
&  la  gloirc  qu'elle  annongoit  au  jeune  Prince,  avec  les  disgraces 
qu'il  eut  a  eflliyer  ,    &  le  pauvre  perlbnnage  qu'il  joua  pendant 
Remar-   tout  fon  Regne.     Le  Dodeur  Heylin ,  &  quelques  autres  Ecri- 
^i^/hcv-  ^^'"^  accufepc  les  Presbytericns  de  ce  tems-la,  dont  ils  n'etoient 
lin,  con-  aflurement  point  Amis  ,  d'avoir  ete  au  defespoir  de  la  naiflfance 
""  '"       de  ce  Prince,  a  caule  quils  avoient  foupire  ,   meme  avant  que 
les  deux  derniers  Rois  de   la  Famille  des  Stuarts  vinflent  au 
Monde,  de  voir  la  Succeflion  de  la  Ligne  Proteltante  tomber 
dans  la  Famille  qui  eft  heureufement  aujourd'hui  en  pofleifion 
de  rEmpire  Britannique.     Mais  on  ne  fera  point  furpris  quc  )a 
Reine  de  Boheme  eut  gagne  pour  elle  &  pour  fa  Pofterite  le 
coeur  &  Tamour  de  tous  les  bons  Proteftans,  fi  l'on  confidere 
fon  attachement  a  la  Religion  Reformeci  2,ele  ardent,  qui  lors- 
qu'on  lui  propofa  la  reftitution  de  fes  Etats,  a  condition  que  fon 
Fils  epouferoit  une  des  fiUes  de  TEmpereur,  &  fe  feroit  Catho- 
lique ,  fit  dire  a  cette  pieufe  Princefle  ,   yaimerols  mieux  avoir 
fait  mourir  mon  Ytls  de  mes  profres  mains ,  lue  de  confentir  quil 
fiit  Idolatre. 
Procedu-      Lc  jour  que  le  Prince  Charks  vint  au  mondc  ,  on  porta  de- 
rcsdevaiit  ygjjj  [^  Chambrc  Etoilee  une  affaire  fort  grave  ,   dont  le  fonds 
bie  Blioi-    etoit  un  Livre  imprime  &  repandu  fous  ce  titre  ,  Avis  au  Roi 
four  hrider  Vinfolevce  des  Farlemens.     Cetoit  proprement   un 
Projet  pour  lever  de  Targent  fans  le  concours  de  ces  Aflem- 
blecs  ,  &  ce  Projet  avoit  tellement  indispofe  &  irrite  les  deux 
Chambres,  que  le  Roi  ordonna  a  fon  Procureur-Gencral  d'in- 
former  contre  les  Comtes  de  Bedford,  de  Clare ,  &  de  Sotnmer- 
fet ,  le  Chevalier  Robert  Cotto» ,  Mr.  Selden ,  Olivier  St.  Jean, 
&c.  qui  avoient  repandu  ce  Libelle  ,  &  qui  en  furent  mis  en 
prifon. 

Le  Comte  de  Sommerfet  fe  defendit  par  Avocat  ,   en  difant : 
^-c°.IJ"'"  Qy^  ^^  Difcours  en  queftion  etoit  4  fon  jugement  ,    linon 
j,  mot  pour  mot  ,   du  moins  quant  au  fond  ,   parfaitement  le 
„  meme  que  celui  qui  lui  fut  montre  dans  le  tems  qu'il  etoit  a 
„  la  fuite  du  feu  Roi;  que  ne  voyant  aucune  raifon  de  tenirfe- 
j,  crete  une  Propofition  qui  fut  faite  dans  ce  tems-la  ,   &  qui 
3,  n'etoit  ni  injurieufe  a  Sa  Majefte  ,   ni  applicable  au  Gouvcr- 
5,  nement  prefent  ,   il  1'avoit  communiquee  par  occafion  aux 
5,  Comtes  de  Bedford  &  de  Clare ,  qui  apres  favoir  lue  ,  lui  a- 
j,  voient  dic  ,   que  ce  Frojet  ne  pouvoit  etre  cjue  la  produ&ion 
j,  fatttasque  de  quelque  Vojageur  foihle  de  cerveau  ,  qui  avoit  re- 
j,  cueilli  en  Italie ,  ^  ailleurs  ,    des  Maximes  de  Gouverneme?it 
„  qui  ne  conveneient  du  tout  point ,  ^  qui  ne  fauroient  convenir 
j,  4!»  Gouvernement  de  ce  Rojaume. ".     Le  Comte  de  Sommerfct 
protefta  enfuite  :    „  Qu'il  n'etoit ,  ni  ne  connoiflbit  en  aucune 
maniere  TAuteur  de  ce  Projet.     Qu'il  ne  lui  etoit  jamais  ve- 
nu  dans  la  penfee  que  Sa  Majefte  eut  deflein  de  changcr  Tan- 
cienne  forme  du  Gouvernement ,  ou  de  dispofer  du  bien  de 
fes  Sujets ,  (ans  leur  confentement  ,  ou  de  faire ,  ou  d'abolir 
des  Loix  fans  le  concours  des  deux  Chambres  ,  ou  de  met- 
tre  des  Garnifons  dans  les  principales  Places  du  Royaume, 
ou  enfin  de  mettre  en  execution  aucun  des  Points  contenus 
dans  le  Difcours  en  queftion  ".     II  ajouta :  §^e  s'ii  ne  s'^toit 
point  adrejf^  a  Sa  Majejie  ,    »i  aux  Seigneurs  du  Confeil  ,   ni  d 
quelques  Magiflrats ,  pour  leur  donner  connoijfance  de  ce  Difcours , 
("efl  qu'il  ne  concevoit  foint  qu'un  Ouvrage  fait  fous  le  Regne  pas- 
f^ ,  commt  le  d^montrent  maTiifeflement  les  chofes  particulieres  qni 
y  font  rapport^es  ,   intfyejfat  ,    le  moins  du  monde  ,  le  Regne  pr^- 
fent  :   que  lorfque  le  Chevalier  David  Fowlis  lui  eut  montri ,  il 
y  a  environ  dix-fept  aits ,  ce  Projet,  il  le  lui  rendit ,  en  lui  difant 
en  propres  termes :  „  Je  fuis  bien  aife  qu'on  n'en  puifle  faire  au- 
j,  cun  ufage  parmi  nous".    Apres  tout  ,   dit  le  Comte  en  con- 
cluant  ,   la  faute  que  fai  faite  de  divulguer  cet  Ouvrage  ,  je  la 
crois  aholie  par  le  Fardon  gMral  que  Sa  Majefli  accorda  le  jour 
de  fon  Cduronnement . 
rcfenfes      Lcs  autres  Prevenus  fe  defendirent  par  les  memes  raifons ,  & 
des  auctes  declarerent  que  le  Projet  en  queftion  leur  faifoit  horreur.  D'ail- 
leurs  ,   il  parut  d'un  cote  par  les  depolitions  du  Chevalier  Da- 
vid  Fowlis ,  que  le  Chevalier  Rohert  Dudley  avoit  ecrit ,  durant 
le  Regne  pr^cedent,  cette  Piece,  fous  lenoradu  Duc  dtNort- 
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humherland,  qui  etoit  alors  \  Florence.  II  parut,d'un  autre  c6-  Char- 
te,par  des  temoignages  authentiques , qu'on  Tavoit  achetee,il  y  les  I. 
avoit  neuf  ans,  dans  la  Fetite  Bretagne,  parmi  d'autres  Manus-    1630. 
crits.    Ainfi  fe  plaidoit  cette  affaire  devant  la  Chambre  Etoilee, 
en  prefence  d'une  Afliftance  nombreufe,  compofee  de  gens  de  la 
premiere  diftindion  parmi  la  NobleflTe  &c  parmi  les  Citoyens, 
lorfque  le  Lord  Coventry  Garde  du  Grand  Sceau  rec^-ut  un  or- 
dre  du  Roi  pour  arreter  ces  Procedures ,  &  decharger  les  Pre-     _ 
venus,  en  faveur  de  la  naiflance  du  Prince  fon  Filsj  Sa  Majes-  de  irnaTi 
te  voulant  que  la  grande  joie  qu'il  en  avoit,  etendJt  fes  bons  ef-  {^i^t^e  du 
fets  fur  eux.     Le  Garde  des  Sceaux  ayant  communique  cet  Or-    ""'*■ 
dre  a  la  Chambre,  les  accufes  furent  abfous  &  remis  en  liber- 
te.     Pour  ce  qui  cft  du  Livrc ,  il  fut  condamue  au  feu  ,   com- 
me  un  Ouvrage  feditieux  &  injurieux ,  tant  a  Sa  Majeftequ'au 
Gouvernement  i  &  la  Procedure  envoyee  au  Grefl^e  de  la  Cour 
pour  y  etre  gardee. 

Le  4  Juin  fuivant  ,  on  porta  dans  la  Chambre  Etoilee  une 
autre  Caufe  tres  remarquable,  contre  un  Ecoflbis  nomme  Ale- 
xandre  Leightou,  Dodeur  en  Theologie  dansdeux  Univerfites, 
celle  de  St.  Andre  en  Angleterre ,  &  celle  de  Leide  en  HoUan- 
de  ;  Pere  du  Dodteur  Leighton  ,  Eveque  de  Glascoio,  &  du 
Chevalier  Ellis  Leighton.  Voici  Torigine  ,  la  fuite  6c  1'iflue  de 
cette  affaire. 

Lorfque  les  procedures  de  la  Haute  Commiflion  &  des  Cours 
Ecclefiaftiques  eurent  acheve  de  rendre  Laud  ,   &  les  Eveques 
fes  adherens ,  odieux  a  la  Nation  ,  plufieurs  Gentilshommes  <bc 
plufieurs  Citoyens  allerent  chez  Leighton,  qui  demeuroit  dans  le 
quartier  des  Dominicains  a  Londres ,  &:  le  prierent  de  leur  dres- 
fer  un  Etat  fuivi  des  violences  &  des  oppreflions  exercees  par 
ces  Prelats.    II  le  fit ,  mais  ce  ne  fut  qu'apres  des  foUicitations 
vives  &  fouvent  reiierees.    De  ces  Articles  etendus  &  plus  cir- 
conftancies  fe  forma  un  Livre ,  qui  fut  intitule  Appel  au  Par/e- 
ment ,  ou  Flaidoyer  de  Sion  contre  la  Prilature.     Ses  Amis  fou- 
haiterent  qu'il  allat  lui-meme  le  faire  imprimer  dans  les  Pais 
Etrangers.     Nouveaux  refus  de  fa  part  ;  nouvelles  inftances  vi- 
ves  &  reiterees  de  la  leur ,  auxquelles  il  fe  rendit  encore,  a  con- 
dition  que  plufieurs  perfonnages  graves  ,   favans  &  pieux ,  tant 
Ecclefiaftiques  que  Seculiers,  qu'il  indiqua ,  &  dont  quelques-uns 
etoient  Membres  du  Parlement,  mettroient  a  ce  Livre,  &  ex- 
preflement  a  tout  ce  qui  y  etoit  contenu  ,  le  fceau  de  leur  ap- 
probation  ecrite  &  fignee  de  leur  propre  main.     Muni  de  ces 
autorites  ,   le  Dofteur  Leighton  paffa  la  iVIer  ,   &  revint  avec 
l'Ouvrage  imprimeile  tout,Voyage  &  Impreflion,a  fes  propres 
fraix  &  depens ,  qui  ne  furent  pas  peu  confiderables.     Peu  de 
jours  avant  la  diflTolution  du  Parlement  ,   quelques  Membres  en 
regurent  chacun  deux  Exemplaires  j   &  bientot  apres ,  commc 
Leighton  fortoit  du  Temple  des  Dominicains ,  Crojs  &  Tomlins^ 
deux  Sergens  de  la  Haute  CommiflTion,  1'arreterent ,  &  le  trai- 
nerent  avec  une  brutalite  furieufe  au  Palais  de  Laud.     Cet  Eve- 
que  de  Londres  etoit  pour-lors  a  Clapham  avec  le  Dofteur  Cor- 
bet;  ils  en  revinrent  en  diligence  ;  &  Leighton  demanda  a  etrc 
oui.     Crofs  faifant  femblant  de  le  conduire  a  TEveque ,  le  me- 
na  par  un  paflage  fouterrain  jiifqu'a  ime  Pcrte  qui  n'avoitpoinc 
ete  ouverte  depuis  le  Regne  fanglant  de  la  Reine  Marie.     Dela, 
apres  lui  avoir  mis  des  menottcs  ,   on  le  transfera  ,   tout  d'une 
fuite,  au  milieu  d'une  garde  nombreufe ,  armee  de  batops  ferres 
&  de  halebardes,  dans  la  Prifon  de  Newgate  ,  a  1'entree  de  la- 
quelle  fa  Femme  penfa  perdre  la  vie.     II  fut  jettc  dans  un  Cul 
de  baflefofle  plein  de  rats  &  de  fouris  ,    fans  autre  lumiere  que 
celle  qui  y  tomboit  a  travers  un  toit  ruine ,  fans  feu ,  fans  lit , 
fans  couvertures,  &  fans  qu'on  lui  apportat  a  manger  ni  a  boi- 
re  depuis  le  Mardi  au  foir  jufqu'au  Jeudi  a  midi.   Tcl  etoit  Faf- 
freux  Cachot  oii  Ton  le  retint  ,    comme  enterre ,  pendant  pres 
de  quatre  mois ,  fans  permettre  a  perfonne  ,  non  pas  meme  a 
fa  propre  Femme,  de  lui  parler  ni  de  le  voir.     Quatre  jours  a- 
pres  fon  Emprifonnenient  ,   un  Officier  de  la  Haute  Commis- 
fion  ,  accompagiie  de  plulieurs  autres  fcelerats  qui  etoient  aux 
gages  de  cette  Cour  impie ,  entrerent  dans  la  Maifon  de  Leigh- 
ton ,  fous  pretexte  d'y  chercher  des  Livres  Papiftcs ,   maltraite- 
rent  de  paroles  &  de  fait  la  trifte  &  defolee  femme  de  ce  Doc- 
teur,  &  fe  porterent  a  des  t\cH  de  barbarie  &  de  brutalite  que 
je  ne  faurois  exprimer  fans  rougir.     Ils  fouillerent  toutes  les  per- 
fonnes  de  la  Maifon ,  fans  exception ;  &  fun  de  ces  Brigands  ap- 
puya  un  piftolet  bande  fur  la  gorged'un  gargon  de  cinq  ans,  le 
menagant  de  le  tuer  ,   s'il  ne  declaroit  pomt  oii  etoient  lcs  Li- 
vres  caches  :   ce  qui  jetta  1'efprit  de  ce  pauvre  Enfant  dans  une 
frayeur  &  dans  un  trouble  dont  il  ne  revint  jamais.     Enfin  ils 
piUerent ,  ils  enleverent  tout ,  meubles  des  chambres ,   batterie 

dc 


Mr.  Z,;//y,  dans  fes  Obfervations  fur  la  Vie  &  li  mort  de  Charles  I, 
imprimees  in  4.  dit ,  que  cc  n'etoit  point  une  Etoile  nouvelle ,  mais 

(•)  IVautres  difoieot  que  c'etoit  Mcrcurt ;  inais  quellc  que  fiit  cette  Etoilc, 
on  publia  qu'clle  avoit  pris  afcendant  lui  le  Soleil  qui  vouloit  lui  faire  eclip- 
fe,  &  ravou  fait  languit.  Ce  biuit  fit  ,  ou  fut  le  fondcnicnt  de  la  Rcponle 
de  rAfttologue  ,  contenue  daos  les  dcux  deinieis  vers.  Jc  fuis  furpiis  que 
le  Poete  ait  negligt  un  Evenement  fi  extiaordinaire ,  les  geus  de  la  robe  n'e- 
lant  rien  moins  qu'enneniis  du  mciveillcux.  1'odi  moi  ,  j'ji  ciu  dcvoii  in- 
diquet  ce  btuit ,  ou  cet  Evcnement,  dans  la  TraduAioD  quc  j'ai  faitc  de  ccs 
Veis:  il  eft  vtai  que  c'cft  aux  depens  du  fcns  litcial  &  piecis  du  quatrieniei 
fens  que  j'aurois  aeanmoms  pu  luivrc  Sc  confcrver  aulTi  fciupuleulemcnt  que 
jc  Tai  &it  a  regaid  des  cinq  auites  Veis.     Eii  voici  la  picuvc. 

^e  vtHt  ntns  frifa^cr  cet  itrmtgc  Flambcau  > 


Venus{*)  ,   que  Ton  voit  communement.    II  ajoute  qu'il  y  eut  une 

Eclipfe,  le  Lundi  fuivant. 

au-licu  quc  j'ai  traduit  commc  s'il  y  avoit, 

Hac  ortente  eccur  Lnmina  prlma  cadunt  > 
o^ Luminit  AiUlor  dkll  > 

Enfin,  voici  raa  Traduflion  : 

Charlc  offre  fes  Parfams  dans  ms  faints  Tahcrnaclct: 
Soudain   au   Firrnameiit  ^atlnme  nn  Fcn  nonveau.  ^ 

VoHS  ijiti  percc^  le  fcns  de  ce  fcwc  d'Oracles , 
jyoii  vicnt  t]n'oii  ■voit  lancnir  le  crlejle  Flamheau  ? 

Ton  Grand  fr^ncc  au  ,'onchaiit  -.icit  de  frendrc  naSffamt , 
Et  taui  Rti  itOrient  feiii^fe  d  fa  ^rffence. 
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C  H  A  R-  de  cuifine  ,  habits  ,  armcs  ,  Bibliotheque  ,  fe  tnoquant  de 
L  E  s  I.  Mellieurs  Leighton,  l'Eveque  &  le  Chevalier,  qui  leur  difoienc 
1630.  de  prendre  garde  qu'il  viendroit  un  jour  ou  il  leur  feroicdeman- 
de  compce  de  rouc  cela  ^  &  ne  voulant  pas  meme  refpedter  un 
depoc  d'une  grande  quantite  de  Volumes ,  que  Mr.  Arcber  avoic 
cru  en  furete  chez.  le  Do^teur.  D'un  autre  c6:e  ,  le  Geolicr 
de  Newgate  lui  refuia  Copie  de  fon  Emprifonnemenc  ,  &  Its 
Sherifs  de  Londres  {Arthur  ,  Abdy  &  Robert  Catnpbel)  refufe- 
renc  de  Telargir  fous  caution  ,  conformemenc  aux  Loi.\'  &  aux 
Privileges  du  Royaume  i  Tun  d'entre  eux  n'ayanc  donne  a  la 
femme  perfecuteed'autre  raifon  de  ce  qu'ils  avoienc  rejette  la  Re- 
<juete  quclle  leur  avoit  prefentee,  que  ces  paroles  brusques,  Je 
•voudrois  que  le  7tom  de  Loix  du  Royaume  (dr  de  Privileges  des 
Sujets  netit  jamais  it(  prononce  dans  le  Parlement.  Enfin ,  apres 
trois  mois  &  demi,  Leighton  fut  ajourne  ,  &  le  Chevalier  Ro- 
bert  Heath,  Procureur-General ,  ayant  drelTe  les  Chefs  d'accu- 
fation ,  fe  rendit  a  Newgate ,  &  lui  dit  ,  Le  Roi  eji  inform^  que 
'vous  ne  voulez,  point  fubir  ftnterrogatoire.  „  On  me  faic  corc, 
j,  rephqua  le  Dolieur ;  &  pour  vous  en  convaincre  ,  me  voici 
„  prec  a  repondre  au  momdre  des  Sujets  de  Sa  Majeite,  s'il 
„  vienc  muni  d'un2  aucorite  legitime.  Mais  les  Membres  de  la 
„  Haute  Commiffion  ne  1  ctanc  point ,  je  refufe  de  repondre  de- 
„  vant  eux".„  Et  il  en  donna  de  ii  bonnes  raifons,que  le  Pro- 
cureur-General  en  parut  latisfait.  A  tout  ceia  fe  trouvoicnr  pre- 
fens  le  Chevalier  He^ni  Martin ,  &  le  Dodteur  Reeves  ,  deux 
Jurifconfultes,  dont  le  premicr  etoit  Juge  de  rAmiraute  ,  ie 
Greffier  de  la  Haute  Commillion ,  &  lept  ou  huit  Mcmbres  de 
cette  Cour  ,  qui  etoienc  venus  quclques  heures  avanc  le  Cheva- 
lier  Robcrt  Heath  pour  examiner  Leighton.  Ce  Doiteur  leur 
(Ontefloit  leur  titre ,  (^  refufiit  conjlamment  de  repondre  a  leur 
interrogatoire ,  farce  ,  difoic-il,  que ,  fur  un  Ordre  ilUgitime  ,  ils 
Vavoient  jetti  par  violcuce,  daus  un  cachot  affreux,  quoiquils 
jiignorajfcnt  foint  que  les  Loix  Divines  <^  Humaines  leur  defeti- 
doient  de  toucher  a  la  perfo/ine  ni  aux  biens  daucun  Sujet.  Les 
deux  Jurifconfulces  lui  dircnc  que  k  Roi  les  envoyoit  la  pour 
rexaniiner.  Cefl  ce  qui  nefl  point  encore  venu  a  ma  connoijj.iyi- 
ce,  reprit  t-ili  mais  fl  ce/a  efl  ,  mettez.  vatre  Commijflon  a  /V- 
cart ,  (^  examinez-moi  par  Ordre  du  Roi  ,  je  vous  r^^oridrai. 
Non  pas  comme  cela  ,  rcpliqua  le  Chevalier  Hcuri  Martm. 
Non  point  autrement ,  repartit  Leighton ,  car  je  ne  pritends  point 
etre  examin^  a  votre  fantaifie.  Ce  fut  a  roccalion  de  ccs  der- 
nieres  paroles  ,  que  1' Avocat-General  faborda ,  6c  lui  tinc  le 
Dilcours  que  nous  avons  vu.  Le  Chevalier  Henri  Martin  &c  le 
Doi5tcur  eurcnc  enfemble  un  long  entreticn  touchanc  la  Supre- 
macic  du  Roi,  &  la  Hierarchic,  couchanc  Tadtion  de  ccux  qui 
afliftenc  a  un  Culte  Religieux  differenc  de  celui  de  rEglile  An- 
glicane.  Reeves  les  incerrompic  &  fic  ceffcr  la  confcrvation ,  en 
difanc  a  Leightou ,  Je  crois  fur  mon  ame  que  vous  nous  avez.  fait 
flus  de  mal  que  les  Je'iuites.  Alors  le  Chevalier  venanc  a  con- 
liderer  attentivanent  le  vifage  pale  &  toucdecharnedu  Dodieur, 
lailla  couler  de  fes  yeux  un  torrent  dc  larmes,  aitendri,  6c  lerre 
de  douleur  a  la  vue  d'un  etac  qu'il  ne  pouvoit  atcribucr  qu'a  la 
cruaute  qiic  Ton  avoit  eue  de  lailier  tant  de  tems  un  cel  Hom- 
mc  croupir  fans  nourricure,  fans  lic>  fans  couvercure,  lans  fcu, 
dans  un  cachot  profond  &  infed:,  oii  fon  nc  voudroic  poinc 
laiircr  unc  bete  memc ;  outre  les  autres  afBiCtions  dont  on  avoic 
eu  le  foin  barbare  d'inondcr  fon  Amc.  Reeves  y  fuc  inienlible, 
&  le  Procurcur-General  aulTi.  Cependant,  ce  dernier  ayant  ai- 
fure  Leighton  qu'on  ne  pouffcroit  point  les  chofes  a  rcxtremite , 
cn  tira  faveu  qu'il  ecoit  1'Auteur  du  Livre  en  qucflion  Dans 
une  fcconde  conterencc  Heatb  lui  promit  non-iculement  fa  Gra- 
ce,  mais  encore  des  Recompenfes,  s'il  vouloic  declarer  ceux 
qui  ravoient  incite  a  faire  cet  Ecrit  j  ce  que  le  Doctcur  ayanc 
rcfufe  abfolumcnc,  il  fut  conduit,  fur  Theure  memc,  devant  la 
Coi.ir  de  la  Chambre  Ecoilee.  La,  il  fuc  fomme  de  repondre 
aux  divcrs  Chefs  d'Acculacion  que  les  informations  prifes  contre 
lui,  mettoient  a  fa  charge jComme,cntre  autres , d'avoir  avance 
fautremcnt,  &  fbutenu  ledicieufcmcnt, 

1.  Quon  ne  lit  nuUe  parc,que,  parmi  les  Nations  Chreticn- 
nes ,  il  aic  jamais  ece  faic  dc  perlecutions  plus  grandes ,  ni  de 
traitemens  plus  mauvais  &  plus  indignes ,  que  ce  que  lcs  gens 
de  bien  ont  eu  a  foulTrir  dans  cette  Iflie ,  lur-tout  depuis  la  morc 
dc  la  Reine  Elijabeth. 

2.  D'avoir  dit,quc  lcs  Prclats  dc  ce  Royaumc  font  des  Hom- 
mes  de  Sang  ,  Enncmis  de  Dieu  &  de  TEtatjque  lc.ir  etablif- 
fcment,  &  le  ibucien,de  meme  que  le  pouvoir  donc  ils  jouif- 
fenc  ,  efl  unc  fauce  manitette  &  ruineufe  dc  la  Loi  ;  &  que 
lcs  Ecclefiaftiques  ne  doivcnt  abfolument  point  prendre  leance 
dans  aucunc  Atremblee  Politique,  bicn  moins  y  avoir  voix  de- 
liberativc  &  decifive. 

3.  Que  rEpifcopac  eft:  une  invention  Antichreticnne  &  in- 
fernale  ,  &  que  les  Eveques  font  des  oifeaux  rapaces  qui  piilcnc 
&  butinenc  le  Pais. 

4-  Que  les  Canons  dc  rEglife  qui  furent  faics  cn  1603,  fonc 
contrc  le  bon-fens,  le  fens-commun. 
5.  D'avoir  desapprouve  &  meprile  la  C^r4monie  de  communier 


(i)  Le  Pavlemcnt  fiit  fi  touche  de  fes  foutfrances  ,  qu'il  lui  fit 
prefent  de  fix  niille  livres  iferling ,  &  lui  donna  le  Gouverncmentde 
la  Priton  ou  il  avoitcte  condamne  a  etre  toute  fa  vie  cnferme. 

(jj  Lcs  premiere.sOuvertures  8t   les  jiremieres  Negociations  de 


agenoux,  comme  etant  une  Produ(ftioa  de  la  Bete;  Produ£lion   Ch  a  r- 
que  les  Prelacs  onc  introduite  &  entretienncnc  dans  le  Culce,  a  les  I. 
la  faveur  d'une  faulfe  crainte  qu'ils  onc  infpiree  au  Roi,  &  dans     i<^Jo- 
Tardcur  d'exercer  &  d'ecendre  leur  illegitimc  Pouvoir. 

6.  D'avoir  aflure  que  les  Eveques  avoicnt  corrompu  rinno- 
cencc  du  Roi,  en  le  prevcnanc  contre  lcs  Gcns  de  bien  ;  & 
d'avoir  appelle  la  Reine  fon  Epoufe  une  Fille  de  /'E?ifer, 

7.  D'avoir  forcemenc  infinue  que  rAtTaflinat,  commis  en  la 
pcrfonne  du  Duc  dc  Bucliingbam  ,  etoic  une  adtion  louable,  & 
d'avoir  ainfi  encourage  d'autres  fccleracs  a  en  commetcre  de  pa- 
rcilles. 

8.  D'avoir  difFame  le  Roi,  Ic  Gouvernemenc  &  le  Royau- 
me ,  en  alfuranc  que  tout  ce  que  nous  entreprenom ,  nous  ruine  , 
e^  que  nous  ruinons  tous  ceux  qui  fe  repofent  Jur  nous.  Parmi 
les  cxemplcs  qu'il  en  donne,  il  allegua  la  Rochelle,  ou  il  nous 
impuce  davoir  laifle  fouffrir  miferablement  ,  &  cruellcment 
mourir  de  faim,  15000  FamiUes,  dans  refpace  de  quatre  mois. 
D'ou  il  refulte  qu'il  a  dcshonore,  autanc  qu'il  Ta  pu,la  Perfon- 
ne  du  Roi  &  fon  Gouverncmenc,  la  Reine,  les  Pairs,  &  par- 
ciculierement  les  Eveques  du  Royaume. 

9.  D'avoir  dit  quc  rEglife  n  a  &  ne  doic  reccvoir  ks  Loix 
que  de  TEcriture  Sainte;  tellement  qu'il  n'y  a  point  de  Monar- 
que  qui  puiire  faire  des  Loix  dans  la  Maifon  de  Dieu.  Ce  qui 
tcnd  dircctemcnt  a  decricr  Sa  Majcfte  &  a  rendre  odieux  le 
pouvoir  qu'il  a  de  faire  dcs  Loix  &  dcs  Reglemens  pour  tout  cc 
qui  regarde  la  Dtfciplinc  6c  la  Conduite  de  rEglife. 

10.  D'avoir  cru  lauver  &  couvrir  toutes  fes  Propofitionsexe- 
crables,  en  parlant  avec  honncur  de  Sa  Sacree  Majefle,  en  ces 
Cermes:  ^ue//e  pitie'  nefl-ce  point,^  quel/e  infamie  in'ffafab/e ne 
J'eroit-ce  poiiit  four  /es  Etats  reprefentatifs  de  ce  Royaume  de 
foufjrir  quun  Roi  fi  jujle  (^  fl  doux  fiit  tromp/  d^une  maniere  ji 
monflrueuje ,  jufqu'd  travai//er  /ui-mcme  d  Ja  propre  perte  ,  ^  d 
la  deflruction  de  Jes  fide/es  Sujets  ! 

L'Accufc,  qui,  pendanc  qu'il  etoic  enfonce  dans  fon  lugubre 
cachoc,  n'avoic  pu  crouver  d'Avocat  qui  ofac  lui  donner  con- 
fcil,  ni  ledefendre,  repondic:  „  Quil  n'avoic  poinc  faic  ceLi- 
„  vre  dans  la  vue  quc  les  informacions  lui  fuppofoienc ;  mais 
„  uniqucmcnc  pour  reprefencer  certjins  Griefs  fbus  lefquels  la 
„  Nacion  gemilibit ,  taiu  par  rapport  a  TEtat  qu'a  la  Rcligionj 
„  afin  que  le  Parlenienc,  en  eanc  bien  informe,  travaillat  a  les 
„  redrelfer  de  celle  maniere,que  les  chofes  tournafTenc  a  lagloi- 
„  re  de  Sa  Majefte,  au  rcpos  du  Pcuplc,  &  a  la  Paix  de  TE- 
„  glife".  Quelquc  iatisfaifante  que  cetcc  Reponfe  diit  ecrc  pour 
des  gens  raifonnables  &  bien  intcntionnes  pour  la  Religion ,  la 
Charabre  Etoilee  ne  laiffa  pas  de  declarer,  qu'il  paroifloic  evi- 
demmenc  par  les  Preuvcs  &  les  Pieces  du  Proces  ,  que  le  Pre- 
venu,  en  compofanc  le  Livre  en  qucflion,  en  en  faifant  impri- 
mcr  cinq  ou  fix-cens  Exemplaires,  &  en  repandant  dans  le  Pu- 
blic  un  Ouvrigc  rempli  de  Propofitions  fautfcs,  dangercufes, 
empoilbnnecs,  qui  atcaquent  dircitement  Thonncur  du  Roi,  dc 
la  Reine,  dcs  Grands,  &  parciculicremenc  des  Eveques  de  ce 
Royaume,  s'e:oic  rcndu  coupable  d'un  crime  horrible  &  digne 
des  plus  rudespcines  que  la  Cour  puiffe  infliger.  Les  dcuxChcfs 
dc  Juftice  d;renc  en  opinanc,  ^i^  fi  cette  Cauje  avoit  ^t^portee 
devant  /eur  Tribtina/ ,  i/s  y  auroient  procidi  comme  pour  crime 
d^Eiat.  D'autres  ajoucerenc  quc  ce  nc  pouvoit  ecre  que  par  un 
pur  effec  de  bonce  &  de  clemcnce,  que  Sa  Majefte  n'euc  pas 
iait  faire  )c  proces  a  ce  miferable,commc  a  un  Traitre,  devanc 
unc  autre  Cour  que  celle  a  qui  il  avoic  ete  defcre.  La  fante  de 
Leighton,  ielon  lc  rapporc  dc  quacre  Medecins,  fe  Crouvanc  cn- 
tierement  ruinec  <Sc  defefperee,  (ce  qu'on  voulut  fairc  paiicr 
pour  ]"cffcc  de  quclque  poitbn)  ce  fuc  en  fon  abfence  que  les 
dcrnieres  conclulions  fe  prirent  &  que  fa  Sencence  ie  prononij^a. 
Par  cecte  Sentcuce,  il  fut  condamne  touc  d'une  voix,  a  unc 
Amendc  dc  millc  livres  fterling ;  a  palTcr  le  refte  de  fa  vie  dans 
la  Priibn  du  F/eet  ;  a  etre  degrade  par  la  Cour  Eccleliaftiquei 
pilorie  &  fouctte  a  Weflnmifler ,  la  Chambre  Etoilee  iiegeanci 
&  apres  un  efpace  dc  tcms  convenable,  remis  au  Pilori  pour  y 
avoir  une  des  oreillcs  coupee,  une  dcs  narines  fendue  ,  &  une 
des  joucs  mnrquce  de  deux  SS  ,  avec  un  fer  chaud ,  comme  Se- 
meur  de  Sedition  :  A  ctre  ramenc  enfuitc  dans  ia  Prifon  ,  &  a- 
pres  un  aucre  tems  convcnablc,  pilorie  dc  nouveau  un  jour  dc 
Marche,  a  Cheapflde;  fouette  comme  la  prcmiere  fois  ;  remis 
encore  au  Pilori,  pour  y  avoir  l'autre  oreiUe  coupee,  fautre 
narine  fendue  ,  «Sc  lautre  joue  marquee  de  deux  SS,  avec  un 
fer  chaud,  &  cnfin  reconduit  dans  la  mcme  Pritbn,pour  y  dc- 
meurcr  tanc  qu'il  plairoic  a  Sa  Majcfte. 

Cec  Arrct  fut  prononce  vers  la  fin  des  feances  de  la  Trinite. 
Mais  la  St.  Michel  etoit  deja  Vcnue ,  avanc  qu'on  eut  pu  en  exe- 
cuter  aucune  partie  ;  parce  que  fufitge  de  la  Chambrc  Ecoilee 
n'etoit  pas  de  s'airemblcr,  finon  pourdes  cas  tres  prcffans,pcn- 
danc  fes  Vacations ,  &  que  la  degradation  du  Dodeur  deman- 
doit  du  tems ;  aulTi  ne  fut-elle  faiie  que  le  4  de  ]>{ovcmbre.  On 
fixa  le  commenccmcnt  de  cette  execution  horrible,  au  dixicmc 
du  meme  mois,  jour  de  Touverture  de  la  Chambrc  ttoilee; 
mais  Leighton  s'6vada  la  nuic  auparavanc.    11  n'echapa  pourtant 

poinc 

cctte  Paix  furent ,  dir-on ,  faites  a  Londres  par  Titrre  Rubtns  qu^ 
Charles  y  avoit  fait  venir  pour  peindrc  la  Salle  des  Banquets.  Ce  fa- 
mcux  Pcintre  d'Anvers  avoit  l'elprit  tres  propre  aux  plus  grandesaf- 
taircsj  5t  l'Archiduch«tre  EM^tnit,  Gouvernanie  des  Pais-Bas  Efpa- 

gaols , 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


2^ 


Char-  point  a  lafureur  de  fes  Ennemis.  Car  le  Confeil  ayant,  des  le 
LEs  1.  lendemain  meme,  fait  faire  Cri  de  Haro  fur  lui  ,  on  le  repric  a 
1630.  Bedfordshire,  &  le  i6deNovembre,on  lui  iic  {[ibira.  lV,;ftmi?tJler 
la  premiere  partie  de  fa  condamnation.  Huit  jours  apres,  on 
lui  tit  fubir  Tautre  a  Cheapjide,  quoiqu'il  s'en  falut  bien  que  les 
piaies  de  fon  dos ,  de  fon  oreille ,  de  fon  nez  &  de  l"a  joue  ne 
fuflent  confolidees.  Ainii  le  Dodlcur  Leightow  fut  fouette  deux 
fois  tres  rudement  au  Pilori,  eut  les  deux  oreilles  coupees,  les 
deux  narines  fendues  ,  &  les  deuxjoues  brulees.  Ainli  pas  un 
point  de  fa  cruelle  Sentence  qa'on  n'executat  3  la  derniere  ri- 
gueur.  Nous  voyons  par  la  Requete  qu'il  prefenta  en  164.0 
au  Parlement,  que,  la  nuit  qui  preceda  ion  fupplice,  le  Bour- 
reau  vinc  aupres  de  lui  ,  &  Ty  pafla  a  boire  des  liqueurs  forces 
&  a  le  menacer  dans  les  termes  les  plus  barbares  qu'il  ne  lepar- 
gneroit  point:  qu'il  reguc  trente-iix  terribles  coups  de  corde, 
actache  a  un  Poceau  :  qu'on  le  laiffi  pres  de  deux  heures  encie- 
res  au  Pilori  par  un  tems  de  gelee  &  de  ncige :  que  recat  af- 
freux  ou  ravoient  mis  fes  oreilles  coupees,  fon  nez.  fendu  des 
deux  cotes,  fes  joues  brulees  (1«,  le  Secretaire  qui  lifiit  la  Jie- 
quete ,  eut  ordre  de  s'arreter ,  jufqu'a  ce  que  la  Chambre  fut  un 
feu  remife  de  remotion  ^  du  trouhle  extreme  que  ce  recit  y  cau- 
foit  g^nh-alement.)  Que  dans  cet  etat  affVeux  il  etoit  aux  yeux 
des  hommes  &  des  Anges  un  fpedtacle  vivant  de  calamite  ic  de 
mifere.  Qu'enfin  brife  par  les  tourmens  qu'il  avoit  foufferts,  e- 
puile  de  forces  a  ne  pouvoir  pas  fe  Ibucenir,  au-lieu  de  lui  per- 
mettre  de  retourner  par  tene  en  voiture  dans  fa  prifon ,  on  le 
traina  au  travers  de  la  Baflecour  du  Palais,  dans  un  mechant 
petit  bateau ,  &  Ton  le  mena  avec  tant  de  precipitation ,  qu"il 
courut  plus  d'une  fois  rifque  d'etre  noye,  &c  (i). 

Cct  infortune  Gentilhomme,  dit  'Rushinorth^  etoit  fi  connu 
par  fon  grand  favoir  &  mille  bonnes  qualites ,  que  fbn  malheur 
fut  plaint  generalemcnt  de  tout  !e  monde,  &  fit  concevoir  du 
Gouvernement  des  idees  plus  finiftres  que  jamais.  Neanmoins 
fes  raeilleurs  Amis  eux-memes  ne  laifferent  point  de  reconnoi- 
tre,  que  fon  Zele  immodere  Tavoit  porte  trop  loin,  &  lui  a- 
voit  fait  faire  une  faute  ,  que  retac  des  aflPaires  for^a  les  Ma- 
giftrats  de  chatier  plus  feverement  quils  n'auroient  fait  dans  les 
tems  qui  fuivirent  celui-la. 

Au  refte,  deux  de  fes  Compatriotes,  nommes  Tun  Lefings- 
ton,  &c  1'autre  ^ndcrfofi,  qui  lui  avoicnc  fourni  le  moyen  de 
s'evadcr ,  en  changeanc  d'habits  avec  lui ,  furent  conduits  devant 
la  Chambre  Etoilee  ,  qui  lcs  condamna  a  cinq-cens  livres  fter- 
ling  d' Amende  chacun ,  &  a  tenir  prifon  tant  qu'il  plairoit  a  Sa 
Majefte. 
„     ,  Le  27  de  Juin,  Laud  eut  Thonncur,  en  qualite  de  Doyen 

<3u  1'nnce  dcs  Chapelains  du  Roi,  de  baptiler  d.St.  yavies  !e  PrinccdcGal- 
de  Galles.  les,  qui  fut  nomme  Charles.  Cettc  fondtion  apparrenoit  a  !'Ar- 
cheveque  de  Caxtcrberji ;  mais  il  etoit  trop  infiime  pour  pou- 
voir  y  vaquer.  Le  Prince  eut  deux  Parrains ,  le  Roi  de  Eran- 
ce,  &  l'Eledeur  Palatin,  dont  le  premier  fut  rcprefente  par  le 
Duc  de  Lenox ,  &  le  fecond  par  le  Marquis  de  Harnilton  ^mzis 
11  n'eut  qu'une  Marrainc,qui  fuc  !a  Rcine  iVlcre  dc  France,  que 
la  Duchefle  de  V.ichemond  reprefenta.  Quanc  aux  Rites  qui  furent 
obferves  dans  fadminiftration  de  ce  Sacrement,on  cntiouve  u- 
ne  Relation  exafte  dans  !a  Bibliotheque  de  Harlai ,  MS.  61 .  B.  70. 

Aux  feances  dela5/.  Michel,le  nomme  A^^^/ dont  nous  avons 
parle  ci-defliis  ,  demanda  a  la  Cour  du  Banc  du  Roi,  de  jouir 
du  Benefice  de  VHaheas  Corpus:,mais  faRequete  fut  rejeccee,& 
lui  renvoye  en  prifon. 

Vers  la  fin  des  Seances  de  la  Trinice ,  la  Contagion  augmcn- 
tant  dc  jour  a  autre  dans  Soutbvjark  ,  Hobarck,  Strode  &  Valeii- 
tin,  trois  Mcmbres  du  dcrnier  Parlemenc,  qui  etoient  Prifon- 
niers  a  la  Marechauflec,  demandercnt  a  laCourdu  BancduRoi, 
&  en  obtinrenc  d'ecrc  transferes  a  Gatehoufe.  Mais  Mr.  Sel- 
den,  qui  etoit  aulfi  a  ia  Marechauflee,  ne  s'ecanc  avife  de  faire 
la  meme  demande  que  lorfque  les  Juges  furent  partis  pour  lcur 
Circuic,fut  oblige  de  la  faire  au  Grand-Treforier,  qui  la  luiac- 
corda  fous  le  bon-pbifir  de  Sa  Majcfl:c.  Cepcndanc ,  lorfqu'a 
rOuvercure  de  la  St.  Michel ,  le  Geolier  de  la  Marechauflee 
produific  pour  fa  decharge  ccc  Ordre  aucorife  du  Roi  lui-me- 
mc,  lcs  Juges  ne  laillerenc  pas  de  declarer  qu'il  y  avoit  abus, 
&  de  faire  ramener  les  quacre  Prifonniers  dans  leur  premicre 
Prifon. 

Le  5  deNovembre,vieuxStile,!aPaixconclueavecrEfpagne 
a  Madrid  fac  proclamee  le  27  a  Londres,&  peu  dejours  apres 
juree  par  le  Roi  dans  la  Chapelle  de  IVhitehall,  en  preiencc  de 
Don  Carlos  Colonna  ,  Ambafl^adcur  de  Sa  A-lajelle  Cacholique(2). 
Le  Roi  &  l'Ambafladcur  s'ecanc  piaces  chacun  dans  fon  balus- 
tre ,  on  chanta  une  Antienne ,  apres  laquelle  Laud  Doyen  de  la 
Chapelle,  allifte  de  trois  autres  Eveques,  prcfenta  au  Roi  une 
Bible  Latine  qu'il  etoit  alle  prendre  fur  rAutcl.  Le  Roi  la  bai- 
fa,  &  tandis  que  le  Secrecaire  Cook  lifoic  le  fcrmenc,  Sa  Ma- 
jcfte  cint  la  main  ecendue  fur  le  Livre  Sacre:  cnfuice  il  figna  le 
Traite  de  Paix,  le  rcmic  cntre  les  mains  de  l'Ambafl"adeur;  & 
■prit  avec  toute  rAfl'cmblee  le  chcmin  de  la  Sallc  des  Banquets, 
oii  un  Regal  magnifique  termina  la  Ceremonie, 


Ivi  commen^ant  cette  Guerre,CWfo,fon  Confeil,;&  toute  Chaii- 
N^^ation  avoient  congu  de  grandes  efperances  d'obliger  par  la  i-es  I. 


Et 

la  Nation  avoient  congu  uc  giauuca  cij^ciaiices  uoouger  par  la  i-t^  i- 
force  Sa  Majefte  Catholiquc  a  procurer  la  reftiicution  du  Palaci-     i^3°' 
nac.  ^  Mais  il  falut  fe  concenter  de  la  promcfle  que  ce  Prince 
fit,d'empIoyer  fcs  bons  oflSces  &  tout  fon  credit  aupres  deTEm- 
pereur  pour  en  obtenir  cette  refliicucion. 

.  Rushworth  cermine  lc  recic  des  evenemens  de  cecte  annee  par 
le  calcu!  du  nombre  des  Perfonnes  qui  moururent  a  Londres , 
pendanc  les  trois  annees  que  la  Pefl:e  y  regna.  Voici  ce  calcul, 
ou  plutot  cette  comparaifon. 

^  En  1650,  dit-il,  i!  mourut  dans  cette  Ville,  de  maladies  & 
d'autres  cas  ordinaires         -  -  -  -         9^37  per- 

fonnesi  &  de  la  Pefl:e    -        -  -         -  1317- 

Total  10554. 
En  1(^25  ,  qui  etoit  la  premicre  annee  de  Charles  I. 
il  en  mourut  de  raaladies  ordinaires  ,   &c.    -    -    -  1 8654. 
Ec  de  !a  Pefte  ,  -  -  .  35+28. 


En  KS1J5,  de  raaladies  ordinaires, 
Et  de  la  Pelle 


&c. 


Tota!  54083. 
13110. 
6585)0. 


Total  79000. 
De  tout  ce  qui  fe  pafla  cette  annee  (163^)  ricn  ne  fuc  plus  re-  163?. 
marquable  que  la  Confecration  finguliere  quc  Laud,  Eveque  de 
Londrcs,  fic  de  l'Eglife  de  Ste.  Catherine  dans  le  Leadenhall- 
ftreet.  Cet  Eveque  y  obferva  des  chofcs  tres  approchantes  de 
celles  que  I'Eglii'e  Romainc  pratique  dans  de  pareilles  folcmni- 
tes;  ce  qui  donna  beaucoup  de  prile  fur  lui  a  les  Ennemis,  qui 
Taccufoicnt  de  vouloir  introduirc  le  Papifmc.  II  en  fut  dans  la 
fuite  recherche  par  Je  Parlemcnt  avec  tant  d'ardcur  &  de  force, 
qu'il  ne  fera  pas  inutile  de  donncr  ici  un  detail  de  toute  cette 
aff^aire  ,  fans  oublier  ce  que  Laud  allegua  pour  fa  Juftification. 
Cette  Eglife  ayant  ete  rebatie  de  iond  en  comble ,  Laud  s'y 
rendit  le  Dimanche  matin  16  de  Janvicr,  pour  en  faire  la  De- 
dicace.  En  approchant  de  celle  des  Portes  qui  regarde  rOcci- 
dent,  pluficurs  pcrlbnncs  qui  etoient  prcparees  a  le  recevoir, 
dirent  a  haute  voix,  Ouvrez-vous ,  Portes  ^ternelles ,  owvrez- 
'vous ,  pour  laiffer  entrer  le  Roi  de  gloire :  &  incontinent  les  Por- 
tes  furcnt  ouvcrtcs.  Alors  l'Evcque,  fuivi  de  plufieurs  Dodeurs 
Ecclefiaftiques ,  &  d'autres  Perfonncs  de  diftmction,entra  dans 
rEglife,  s'y  mit  dabord  a  genoux,  &  en  etendanc  fes  bras,  dic 
touc  haut,  les  yeux  leves  au  Ciel,  Ce  Lieu-ci  efi  Saint ,  cette 
Flace  eft  Sainte :  fenfroclame  la  Saintet6 ,  au  nom  du  Fere,  du 
Fils  dr  du  Saint  Efprit. 

Enfuite  ,  il  ramaiTa  plufieurs  fois  de  la  poufliere  fur  le  pave , 
&  la  jctta  autant  dc  fois  en  l'air,  en  approchant  de  la  baluftra- 
de  de  !a  Table  de  la  Communion.  Quand  il  y  fut  arrive,  il 
s'inclina,  a  diverfes  rcprifcsj  aprcs  quoi,  il  fit  autour  de  TE- 
glife  une  Proccflion , pcndant  laquelle  il  chanta  le  Pfeaume  100, 
&  le  19.  La  Proccilion  faite,  il  recita  unc  Priere ,  qui  com- 
mcngoit  par  Scigneur  Jefus,  ^-c.  &  qu'il  finit  par  ces  mots, 
Nous  coiifacrons  cette  Eghfe ,  ^  ijous  la  feparons  four  Toi ,  com- 
tne  un  L  I  E  U  S  a  i  N  T  qui  ne  doi!  plus  etre  profani par  aucun 
ujage  conimun. 

Enfuite,  s'etant  approche  de  la  Table  dc  ia  Communion  ,  il 
prit  un  Livre  ecrit  a  la  main,  &  luc  diverfes  imprecations  con- 
crc  ceux  qui  profancroienc  ce  Lieu ,  en  le  faifanc  fervir  a  des 
ufages  MilitaireSjCivils,  ou  tels  autrcs;&  apres  chaque  Impre- 
cation,  il  s'inclina  vers  1'Orient,  ordonnanc  a  tout  le  Peuple 
de  dire  Amen. 

Quanc  aux  Perfonnes  qui  avoicnt  contribue  a  rebacir  ce  bel 
Edifice,  &  a  celles  qui  lui  donneroicnt  lcs  Ucenfiles  pour  lace- 
lebration  du  Scrvice  divin,l'Evcque  prononga  en  leur  faveur  un 
grand  nombre  de  benedi^ftions  ,  en  sinclinant  encore  vcrs  1'0- 
rient,  &  ordonnant  encore  an  Pcuplc  de  dire  Amen. 

Enfin ,  apres  lc  Sermon ,  Laud  confacra  &  adminiftra  le  Sa- 
crement  de  1'Euchariftic  de  !a  maniere  fuivance. 

Premieremenc ,  en  approchanc  de  la  Table  de  la  Communion , 
il  fic  pluficurs  genuflexions.  Puis,  s'ecant  mis  du  cote  ou  e- 
toient  le  Pain  &  le  Vm  couverts ,  i!  fe  courba  fcpc  fois  cxtre- 
mement  bas ;  &  apres  avoir  lu  quelques  Prieres ,  il  leva  douce- 
mcnt  un  coin  dc  la  ferviette  qui  couvroit  le  Pain ;  il  jctta  les 
yeux  fur  ccc  Elcment,  le  recouvrit  auflritbt,  &  reculant  trois 
pas,  il  le  falua  par  trois  inclinations  de  Corps.  Enfuite,  il  s'en 
rapprocha,  le  dccouvrit,  &  fe  courba  encore  une  fois.  II  ob- 
ferva  les  memes  Ceremonies  a  Tegard  du  Vin ,  qui  ctoit  dans  u- 
ne  Coupe  couvcrte.  Enfin,  il  fe  communia  lui-meme,  diftri- 
bua  le  Sacremenc  a  quelques-uns  des  principaux  afliftans,  &  fi- 
nic  par  plufieurs  Priercs  la  Solemnite  dc  cette  Dedicace. 

Si  cet  Eveque  avoic  pris  couces  ces  diverfes  Ceremonies  d'un    y^cciifa- 
Rituel  de  1'Eglifc  Anglicane,  fait  depuis  la  Reformation  ,   on  tion  & 
n'auroit  pu  y  trouvcr  rien  a  dirc.     Mais  quelques  annees  apr^s,  Defenfes 
la  Cliambrc  des  Communes  Taccufa  formellement  d'avoir  cxac-    '    ^"'^ 
temenc  fuivi  !e  Pontifical  Romain,  qui  meme  avoit  cte  trouve 

dans 


gnols.en  faifoit  fi  grand  cas,qu'elle  l'avoit  honore  dcs  titrcs  de  fon  paffe.     Au  refte,  ceux  qui  voudioicnt  voir  ce  Traitc  8c  cc  Sermcnt 

Secretaire  8c  de  Gentilhomme  de  fa  Chambre.  Chiirles,de  fon  cote ,  tout  cntiers ,  les  trouveront ,  l'un  &.  rautre,  dans  le  fecond  Volume 

le  crea  Chevalier  ,   apres  Tavoir  laigement  recompenfe  de  TOuvrage  de  la  Collecfion  generale  Jes  Traites ,  imprimee  aux  depens  de  laCom- 

qu'il  lui  avoit  fait  faire  ,   8c  ou  ce  grand  Homme  fembla  s'etre  fur-  pagnie  des  Libiaires  de  Londres. 


H 


ABREGE'      HISTORiaUE 


Ch  AR-  dans  fon  Cabinet.  II  fe  defendit  d'un  maniere  recherchee,  ta- 
LEs  I.  chant  de  juftifier  la  Confecration  des  Temples  par  rexemple  de 
i6il.  Moife,  de  Salomon,  d'Ezechias ,  &  de  quelqucs  autres  Prin- 
ces  Juifs,  du  tems  de  la  Loi  Ceremonielle.  II  s'etendit  particu- 
lierement  fur  ce  que  TAncien  Teftamen':  rapporte  avec  foin  & 
en  detail ,  ia  Confecration  fokmnelle  que  Moife  fit  du  Taberna- 
cle,&  de  tous  les  Vaifleaux,de  tous  lcs  Ornemens  qui  devoient 
y  etre  employes.  H  n'eut  garde  d'oublier  la  celebrite  pompeufe 
de  la  Dedicace  qui  fut  faite  du  premier  Temple  par  le  Roi  Sa- 
lomon,  en  prefence  de  tous  les  Princes  du  Peuple  &  de  tout  le 
Peuple  lui-meme.  II  fit  auffi  valoir  ce  qui  eft  rapporte  par  Eu- 
febe  qui  vivoic  du  tems  de  Conftantin ,  &  qui  remarque  que  ce 
premier  Empereur  Chretien  vaqua  lui-meme  en  perlonne  a  la 
Dedicace  des  Eglifes ,  &  fut  imite  par  plufieurs  Princes  Fideles 
de  TAntiquite.  Dela,  notre  Eveque  defcendit  a  ce  qui  regarde 
plus  particulierement  Taccufation  portee  contre  la  maniere  dont 
il  avoit  conlacre  TEglife  de  St.  Catherine.  On  pretend ,  dit-il .^ 
que  je  m'acheminai  a  cette  Eglife  avec  grande  pompe.  Je  le 
nie  ,  ^jefoutiens  que  ce  ve  fut  ijuavec  la  decence  e^  la  gravit^ 
requife.  On  dit  qu'au  premier  pas  que  je  fis  pour  entrer  dans 
TEglile,  je  me  mis  a  genoux.  Cela  eji  vrai^  ^  je  ne  fis  que 
mon  devoir.,  puifque  fentrois  dans  une  Maifon  de  Priere  ef  d'0- 
raifo7t.  Moilc  e^  Aaron  fe  profternerent  a  la  ports  du  Taherna- 
cle:  Ezechias  &  tout  le  Peuple  s^  proferna  &  j>  aJora ,  com- 
me  je  Pai  prouv/  au  long  dans  mon  Difcours  devatit  la  Chambre 
Etoilee.  Mais  far  oit  commence  notre  Liturgie ,  (^  celle  des  au- 
tres  Eglifesl  nefi-ce  point .,  par  ces  paroles ,  O  venez,  abbattons- 
710US ,  hnmilions-nous  en  la  prefcnce  de  Dieu  notre  Criateur  ?  On 
me  reproche  davoir  proclame  ce  Lieu-la  Saint.  Oui,je  lai 
f  roclam^  Simt;  mais  cefi  dans  un  fens  ordinaire  e^  commun,  au- 
quel  il  efi  vrai  que  nos  Temples ,  entant  que  confacris  au  Service 
de  Dieu  ,  font  appellis  Saints,  «o»  d^une  Satntet^ propre  &  inh/- 
reute,mais  feulement  relative.  Quant  a  TAccufation,  que  je  jet- 
tai  de  la  poufliere  en  l'air,  c'eji  une  faujfet^;  &  ce  que  l'on  a- 
joute,  que  c'etoit  une  imitation  d\i  Pont:fical  Romain ,  efi  une 
m/prife  formelle;  car  ce  Pontifical  prefcrit  de  jetter  des  Cendres  , 
C^  »9«  de  la  poulTiere.  D^ailleurs  le  Formulaire  de  Confecration 
que  je  fmvis,  avoit  (te  dreff/ par  lEveque  Andrews  ,  a  jut  jen 
demandai  une  Copie ,  que  jai  encore.  Enfin  ,  on  me  fait  un 
crime  d'avoir  recite  des  Prieres  qui  fe  trouvent  dans  le  Miffel 
&  dans  le  Pontifical  Rornain.  Je  r/ponds  que  cela  peut  fort  bten 
m'etre  arrivi;  mais  que  ces  Prieres  nen  font  pas  moins  hoyines ,  <^ 
que  ce  ne  font  pas  les  feules  bonnes  que  renferinent  ces  Livres-la. 

Les  Membres  des  Communes ,  a  qui  la  Chambre  avoit  com- 

mis  la  pourfuite  de  cette  Accufacion ,  repliquerent : 

Replique      ,    i.  Que  Moife  avoit  re^u  de  Dieu  meme  un  Commande- 

desCom-      ^g^j  expres  de  confacrcr  par  fOndlion  de  1'Huile  Sainte,  le 

"  m"      ','  Tabernacle  &  tous  fes  Vailfeaux  du  fervice  ,  qui  ctoient  des 

Laud.       '    Types  du   Meffie  a  venir.     Mais  nous  n'avons  aucun  ordre 

Exode     '^'  ^en^biabie  de   Dieu  ,  pour  confacrer  les  Eglifes  ,   lcs  Cime- 

loiv'"    ',  tieres  , le?  Autels, &  les  Vetemens ,  qui  ne  lonc  point  les  Ty- 

,,  pes  du  MelTie  dcja  vcnu. 

2..  Cette  Confecration  fut  faite  par  Moife,  en  qualite  de 
'Magiftrac  Temporel,  (6c  non  par  Aaron  qui  etoic  le  Grand- 
'^  Pretre.)  De  plus,  elle  fe  fit  fans  autre  Ceremonie  que  la  feu- 
',  le  &  Ijmple  onftion  du  Tabernacle,  de  fes  Vaifleaux  &  de 
'  fes  Utentiles.  De  forte  que  les  Eveques  n'y  fauroient  trouver 
"  ni  ordre,  ni  prejuge  en  faveur  de  la  confecration  des  Egli- 
"  fes  des  Cimetieres,  des  Chapellcs,  des  Autels  &  des  Vete- 
"  mens,  puifqu'ils  la  font   fans  oindre  d'huile  aucune  de  ces 

„  chofes. 

,  3.  La  Confecration  qu'on  voudroit  prendre  pour  modele, 
„  n'etoit  que  pour  un  tems;  &  ce  tems  eft  paife,les  Cercmo- 
„  nies  Judaiques  ayant  cte  abolies  par  la  morc  de  Chrift.  Coloir. 
,,  II.  vs.  14.  &c. 

j.  4.  Quoique  Moife,  en  confacrant  le  Tabernacle,  les  Vaif- 

,  feaux  &  les  Utenfiles  du  Service,les  eut  oints  de  THuile  Sain- 

'    te,  Salomon,  en  confacrant  le  Temple,  noignit  ni  le  Par- 

,  vis,  ni  les  Vaiffeaux,  ni  le  Temple  lui-memei  mais  apres 

',  que  TArche ,  le  Tabernacle  &:  les  Vaifleaux  Sacres  eurent  ete 

''  portes  dans  la  Maifon  du  Seigneur ,  au  cbant  des  Hymnes  de 

„  Louanges  &  d^Adions  de  graces ,  &  que  la  Nuee  &  la  Gloi- 

re  de  1'Eternel   eurent  rempli  le  Saint  des  Saints,  ce  Roi  fe 

''  contenta  de  faire  une  Priere  vehemente  &  toute  divine ,  fe 

',  tenant,  non  dans  le  Temple  ,  mais  au  railieu  du  Parvis,  en 

,,  la  prefence  de  tout  Ifrael  aifemble. 

,  5,  Le  Sanduaire    meme    ne    fut  jamais  confacre ,  mais 

feulement  nomme  le   Licu  tres  Saint.     Ceft  ainli  que  Jc- 

rufalem  eft  fouvent  nommee  la  Sainte  Cite,   Matth.  IV.  vs. 

'^  5.  &  XXVI.  vs.  53.  quoiqu'elle  n'ait  jamais  ete  conlacree; 

5,  c'eft  ainfi  encore  que  Dicu  difoit  a  Moife,  Exod.  III.  vs.  5. 

Le   Lieu  oit  tu   marcbes  efl  une  Terre  Sainte,  quoiqu'aucun 

„  Eveque  ne  reiit  jamais  conlacree. 

„  6.  Nos  Homelies  nous  apprennent,que  le  Temple  eft  efti- 


„  me  &  nomme  Sainc ,  non  en  lui-meme ,  ni  p^r  la  Confecra-  C  h  a  »- 
„  tion  d'un  Eveque  ,   mais  parce  que  le  Peuple  de  Dieu  qui  s'y  i-  es  l. 
„  aflemble  cft  Saint,  &  que  TExercice  qu'il  y  fait  eft  Sainc6c    ^^3i' 
,,  Divin. 

„  7.  La  Predication  &  rOuie  de  la  Parole ,  de  meme  que 
„  les  Prieres,  &c  Tadminiftration  des  Sacremens ,  qu'on  faitdans 
„  un  Temple,  fuffifent  pour  le  fandifier  &  lui  faire  porter  le 
,,  titre  de  Saint ,  fans  qu'il  foit  befoin  qu'un  Eveque  y  faffe  ni 
„  Exorcifme,  ni  Coniecration. 

„  8.  La  Sandtification  n'^tant  proprement ,  que  la  deftination 
,,  par  laquelle  on  lepare  une  chofe  de  Tufage  commun ,  pour 
„  ne  s'eu  fervir  qu'a  des  uiages  religieux,  peut  fe  faire  fans  les 
,,  Exorcifmes  &  les  Conjurations  d'un  Prelat". 

Quant  au  desaveu  formel  que  Laud  -fit  d^avoir  jett/  de  la  pouf- 
fiere  en  T air ,  deux  Temoins  qui  avoient  depofe  le  feit,  le  lui 
foutinrent  en  face.  Pour  ce  qui  eft  du  Formulaire  qu'il  te- 
noit,  dit-il,  de  TEveque  Andre-u^s ,  &  qu'il  reconnut  avoir  fui- 
vi  dans  cette  Conlecration ,  on  repondit  que  ce  Formulaire  e- 
tant  manifeftement  &  entierement  conforme ,  jufqu'auX  paroles 
memes ,  au  Poncifical  Romain ,  qui  fut  crouve  dans  le  Cabi- 
net  de  TAccufe  ,  TAccufation  demeuroit  toujours  la  meme, 
toujours  egalement  bien  fondec,  puifqu'il  etoit  clair  o^Andrevis 
avoit  copie  Romei&  que  Laud  Vzvoit  copiee  auffi,  encopiant 
Andrcws ,  comnie  il  reconnoit  favoir  fait. 

Apres  tout ,  on  ne  peut  difcouvenir  qu'il  n'y  eut  de  raflfedta- 
tion  en  cet  Eveque,  de  fe  fervir,  tant  pour  confacrer  cette  E- 
glife-la,  que  pour  adminiltrer  le  Sacremenc  de  1'Euchariftie, 
d'un  Formulaire  different  de  celui  de  rEglife  Anglicane,&  d*en 
avoir  choifi  un  ii  approchant  du  Pontifical  Romain.  Mais  il  fe 
mettoit  peu  en  peine  de  ce  qu'on  pouvoit  dire  contre  lui^  fa  fa- 
veur  etant  montee  a  un  tel  degre,  qu'il  n'etoit  pas  au  pouvoir 
de  fes  Ennemis  de  lui  faire  du  mal ,  &  qu'au  contraire  il  avoit 
de  frequentes  occafions  de  fe  venger  d'eux.  En  efFet,  pendanc 
qu'on  crioit  le  plus  contre  lui ,  trois  Dodleurs  en  Theologie  de 
rUniverfite  dOxford,  ayant  preche  contre  1'Arminianifme ,  fu- 
rent  chafles  de  1'Univerlite,  &  quelques  autres  qui  avoient  en- 
trepris  de  les  defendre,  fiirent  depouilles  de  leurs  Charges. 

Le  22  d'Aout ,  le  Garde  du  Grand  Sceau  &  les  Juges  con-  ilJji. 
fulterent  fur  les  moyens  d'approfondir  &  de  mettre  en  evidence 
la  verite  d'une  Accufation  portee  contre  le  Marquis  d'H<iw/7^<?», 
touchant  le  Traite  qu  il  avoit  conclu  avec  Gufiave  Adolphe  Roi 
de  Suede,  par  lequel  ce  Seigneur  Ecoflbis  s'engageoit  de  lui 
mener  fix  mille  Anglois  en  AUcmagne,  pour  Taider  a  retablir 
leurs  Amis  communs  que  rEmpereur  y  opprimoit  (i).  Charles ^ 
afin  de  mettre  Hamilton  en  etat  d'executer  ce  deflein ,  lui  avoic 
donne  en  pur  don ,  pour  feize  ans ,  les  droits  &  les  revenus  de 
la  Ferme  des  Vins  en  Ecoffe.  Mais  Hamilton  n'eut  pas  plutot 
commence  a  faire  des  levees ,  qu'il  fut  accufe  de  vouloir  les 
employer  a  s'emparer  de  la  Couronne  de  ce  Royaume.  Le  Tre- 
forier-General  IVcflon  appuya  fortement  cette  imputation  au- 
pres  du  Roi,  qui  en  informa  le  Marquis  la  premiere  fois  qu'il 
le  vit,en  raifurant  qu'elle  n'avoit  fait  aucune  mauvaife  impref- 
iion  fur  lui.  Je  nen  crois  rien  du  tout ,  lui  dit  ce  Monarque, 
C^  four  ?nontrer  a  tout  le  nionde  combien  je  me  repofe  fur  votre 
Fid^lit/,  je  veux  que  vous  coucbies,  cttte  nuit  avec  moi.  Ainli 
le  Marquis  continua  a  jouir  de  la  faveur  &  de  la  plus  incime 
confidence  de  lon  Maicre. 

Donald  Rea  (2),  Baron  EcoflTois^ferendit  delateur  contreDa- 
vid  Ramfejr  &  Rohert  Meldran ,  les  accufant  d'avoir  forme  lc 
Comploc  donc  nous  venons  de  parler.  lls  repondirent  par  un 
Dementi  touc  nec ,  &  on  ne  puc  produirc  aucun  Temoin  pour 
foutenir  rAccufacion.  Ramfey ,  qui  etoit  homme  de  guerre  ,  & 
des  plus  braves,  demanda  de  le  juftifier  pleinement  par  le  Ducl; 
&  Rea  accepta  le  defi.  Le  Roi  Ibuhaita  d'abord  que  cette  af- 
faire  fe  terminat  par  cette  voie ;  c"eft  pourquoi  il  fit  demander 
aux  Juges, 

1.  Qu'elle  etoit  la  nature  du  crime  en  queftion  ? 

2.  De  quel  Tribunal  ce  crime  reDTortiHoit } 

Ils  repondirent  tous  d'une  voix,  i.  ^e  fi  les  Dklarations 
hoicnt  v&itahles ,  cdtoit  tiu  crime  horrihie  de  Lez,e  Majefie  att 
primier  Chef.  2,.  ^'ils  croyoient  que  cette  affliire  fouvoit  etre 
juge'e  par  une  Commijfion  exprejfe ,  felon  le  cours  ordtnaire  de  la 
Juftice ,  fans  quaucun  des  Trihunaux  deja  higes  s'en  melat.  Sur 
cette  Reponfe,  le  Roi  nomma  (le  24  de  Novembre),  par  une 
Commillion  du  Grand  Sceau ,  une  Cour  Martiale ,  fous  la  pre- 
fidence  du  Comte  de  Lindfey  ,  qui  fut  fait  Connecable  pour  cet 
efiFet.  On  dreflfa  un  Tribunal  expres  dans  la  Chambre  peinte  de 
Weftmitifter ,  oii  les  Procedures  le  firent  avec  beaucoup  d'eclat, 
&  en  prefence  d'une  infinite  de  fpedateurs  que  la  nouveauce  de 
cctce  Ceremonie  y  avoic  attires. 

Mr.  Selden,Y\m  des  Avocats  de  Mylord  Rea  dans  cette  Cau- 
fe ,  fuc  d'avis  ,  §lue  k  Privenu  donneroit  un  indice  cofitre  lui  me- 

me.. 


(0  Cette  oppreffion  fut  un  des  motifs  que  Gtiftave  allegui  dans  (3)  Cetoit  le  nom  de  Bapteme  du  Marquis  d  Hamdton.^n  Fran- 

fon   Manifefte      Les  Imperiaux  afliegeoient  en  ce  cems-la  Stmlfund ,  ^ois ,  un  Ro»  qui  voudroit  ecrire  aulfi  afFetlueulcmcnt  d  un  de  fes 

cn  forte  que  lc  Duc  de  Pomeranic  alloit  etre  perdu  fans  reffource,  Favoris  ,  ou  comracnceroi:  lans   lui  donner  aucune  denomination  , 

comme  tanc  d'auti-es ,  s'il  n'etoit  fecouru  promtement.  ou  la  prendroit  d'un  Titrc.  Par  excmple ,  ici ,  il  auroit  dit  a  H.%mtlton , 

(2)  iMr.  de  Lnrrey  le  nomme  Rey ,    &  avertit  dans  une  Note  mar-  Marquis,  depuis  votre,  &c.                              ,    „  ■      jr     > 

ginale,  que  la  Famille  de  ce  Mylord  portc  le  nom  de  Makai.  (4)  Ce  Mariage  le  tit  le  1  de  Mai  1641 ,  la  FrinceiTe  n  ayant  que 
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me,  s'il  envoyoit  un  difi  a  fon  Accufateur.  ^en  fait  de  crime 
d'Etat ,  le  diffaut  de  timoins  7ie  devoit  pas  arreter  les  frocMures. 
A  quoi  Mr.  Selden  aujouta,  qu'on  trouvoit  dans  Livji  uneHif- 
toire  qui  montre  ,  quil  y  a  des  demarches  que  fon  peut  faire  <^ 
Joutenir  fans  honte ,  four  fauver  la  Nation ;  mais  qu^it  ne  C07i- 
vient  point  a  un  honnete  homme  cC aller  fouiller  les  circofiliances 
d'u7ie  ailion,  pour  s'en  rendre  enfuite  le  delateur.  Qu'en  Fran- 
ce,  on  levoit  la  main  pour  preter  fermenti  &  que ,dXns  la  Cau- 
fe  prefente,  on  avoit  pretendu  &  infifte  fortemcnt ,  j»f  y?  Ram- 
fey  efi  coupahle  d'un  crime  de  L.eze  Majefie,  Rea  fefi  ^galement , 
fuifqu'ils  onttenul'un  ^  1'autre  les  memes  dijcours  yfuiva7tt  PAc- 
cufati07i. 

Enfin ,  lorfqu'apres  des  Procedures  longues  &  formelles ,  dont 
on  peut  voir  le  decail  dans  THiftoire  dc  Sanderfon ,  &  dans  le 
fecond  Volume  de  Rush-worth ,  les  deux  Parties  etoient  pretes 
a  fe  battre ,  le  Roi ,  qui  favoit  que  V.amfey  etoit  attache  a  Ha- 
milton ,  ne  voulut  point  pour  Tinteret  de  ce  Favori  que  le  Com- 
bat  eut  lieu ;  dc  forte  qu'il  revoqua  fur  le  champ  la  Commif- 
fion ,  ce  qu'il  fit  notifier  dabord  par  un  Oificier  de  fes  Gardes 
au  Grand-Connetable  j  &  les  deux  Prifonniers  furent  ramenes 
a  la  Tour  de  Londres. 

L'Expedition  du  Marquis  en  Allemagne  fut  de  fi  pctite  im- 
portancc,  que  ce  n'eft:  pas  la  peine  de  nous  y  arreter.  Nous  fi- 
nirons  donc  le  Narre  de  toute  cette  Affaire  par  la  Lettre  que  le 
Roi  lui  ecrivit  le  8  de  Mai,  qui  etoi:  le  jour  marque  pour  le 
Cotribat. 


7''?««  (3)  > 

DEpuis  votre  deparc,  je  ne  vous  ai  rien  ecrit  de  rAffaire 
de  Makai ,  parce  que  je  n'aime  point  a  deviner  les  eve- 
nemens ,  ni  a  mander  des  nouvelles  imparfaites.  Mais  aujour- 
d'hui,  que  je  vois  par  la  Grace  de  Dieu  la  fin  de  ce  Proces, 
j'ai  voulu  etre  le  premier  a  vous  rannoncer.  Vous  aurez 
fans  doute  fu  qu'apres  des  formalites  de  Juftice  abfolument 
inevitables ,  &  de  longues  Proceuures  pour  cclaircir  le  fond 
des  chofes ,  le  combat  demande ,  &  accepte ,  fut  ajuge  &  le 
jour  pris  pour  aujourd'hui.  Tout  etoit  pret ,  les  Armes  pref- 
crites  ayant  meme  ete  portees  fur  le  lieu.  Mais  moi,  en 
confiderant  murement  les  raifons  des  deux  Parties,  &  la  con- 
duire  qu'ils  ont  tenue ,  j'ai  trouv6  a  propos  de  ne  pas  leur 
permettre  ce  Duel.  Car  d'un  cote ,  des-la  que  le  temoigna- 
ge  AtMuschamp^inr  (\\so] Makai  s'appuyoit  le  plus,lui  aman- 
que,  l'Accufation  s'eft  trouvee  fi  mal  etablie,que  perfonne 
n'a  doute  qu'elle  ne  fut  mal  fondec.  D'un  autre  cote,  quoi- 
que  David  Ramfey  ne  pijt  point  etre  condamne  pour  le  cri- 
me  dont  on  le  chargeoit ,  il  avoit  cependant  donne  tant  de 
prife  &  de  fi  violens  foup§ons  par  les  difcours  imprudensqui 
lui  etoient  echapes,  qu'on  ne  pouvoit  pas  le  regarder  comme 
tout  a  fait  innocent.  Ceft  ce  qui  m'a  determine  ^  les  difpen- 
fer  du  combat ,  &  a  fupprimer  pour  cet  eSet  la  Commiftion , 
endeclarant  neanmoins  que,  vu  le  defaut  des  Preuves,  cet- 
te  Cour  Tavoit  juftemenc  ajuge;  mais  auffi  que  j'etois  parfai- 
cement  convaincu ,  par  tout  ce  qui  s'etoit  dit  &  fait  au  pro- 
ces ,  qu'il  n'y  avoit  eu  aucune  Confpiration ,  comme  Makai 
fe  Tetoit  figure.  11  eft  bien  vrai  que  fi  Ramfey  n'etoit  point 
oblige  de  fe  purger  de  cette  Confpiration  dans  toute  f  eten- 
due  qu'elle  avoit  dans  TAccufation,  il  retoit  certainement  en 
ce  qui  le  regardoit  en  particulier  j  1'indifcretion  de  fa  langue, 
&  fa  conduite  folle  n'ayant  donne  que  crop  de  lieu  de  le  foup- 
gonncr,  &  que  trop  de  moyens  de  le  poufler  vigoureufe- 
ment  en  Juftice ,  fi  Ton  s'y  etoit  pris  comme  il  faloit. 
„  Voila  toute  cette  Affaire  en  fubftance ,  &  tellement  en  fub- 
ftance ,  que  c'eft  ici  plutot  un  crayon  qu'un  recit  de  ce  qui 
s'eft  pafle.  Ce  crayon  fuffira  cependant  pour  une  des  princi- 
pales  fins  que  je  me  propofe :  c'eft  de  vous  faire  connoitre  ce 
Ramjey  pour  un  homme  tres  dangereux ,  dont  vous  devez  vous 
garder  comme  de  la  pefte.  Je  crains  qu'il  ne  veuille  fe  fer- 
vir  de  cette  occafion  pour  s'infinuer,  de  plus  en  phis,  aupres 
de  vous;  mais,  pour  Tamour  de  moi,  n'ayez  aucune  liailbn, 
ni  ricn  a  faire  avec  lui. 

„  Conclufion ,  j'ofe  dire  qu'il  ne  rejaillira  de  toutc  cette  Af- 
faire  aucun  blame  fur  vous  ^  &  pour  moi ,  je  ne  me  repenti- 
rai  point  de  ce  que  j'ai  faic,  puifqu'on  y  a  pu  voir  que  je 
fuis" , 


Marie. 
1632. 
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A  Londres, 
le  18  de  Mai  i^^o. 


Votre  fidele  Ami , 
E/  votre  aJfeSiionn^  Coufin. 


C   H   A 


R    L    E   S 


R. 


Le  26  d'Aoiit ,  le  Chevalier  Nicolas  Hyde,  Prefident  de  la 


Cour  du  Banc  du  Roi,  mourut  dans  la  foixantieme  annee  de  Char, 

fon  age,  dans  fa  Maifon  de  Hampshire.     Voici  le  Portiait  que  l  e  s  I. 

le  Juge  tVhitelock  a  fait  de  ce  Magiftrat.     „  II  fut  fait  Chef  de     i<53i. 

„  Juftice,  dit-il,  la  feconde  annee  de  ce  Regne,  &  il  exer^a 

„  cecte  grande  Charge  avec  une  integrite,  une  fagcfle,  &  une 

„  circonfpedtion  extremes.     Les   tems  ttoient   epineux  &  les 

„  AfFaires  fort  delicates,  c'eft  ce  qu'il  ne  perdit  jamais  de  vue; 

„  auffi   ne  s'ingera-t-il  jamais  des  Affaires  d'Etat  :  &  lorfque  le 

,,  Roi  le  conlulta  fur  des  cas  graves,  ou  les  Loix  fe  trouvoienc 

„  intereflees,  il  n'eut  jamais  garde  de  repondre  dcterminement, 

„  mais  il  demanda  toujours  quil  lui  fut  permis  d'en  conferer  a- 

„  vec  les  autres  Magiftrats,  cc  qui  lui  fuc  auiTi  toujoursaccorde". 

Le  4.  de  Novembre,  la  Reine  mic  au  monde,  pour  le  bon-    NaKTan- 
heur  de  la  Nation,  Taugufte  Princelfe,    qui  epoula  dans  la  fui-  «  ^e  la 
te  le  jeune  Prince  d'Orange.  K™^^.^'^ 

Aux  feances  d'apres  Paques  de  Tannee  1632,  le  Procureur 
General  Noy  accufa  devant  le  Banc  du  Roi  le  Maire  &  les  Al- 
dermans  de  la  Ville  de  Londres ,  de  n'avoir  fait  aucune  infor- 
mation  du  meurtre  commis  au  mois  de  Juin  1628  ,en  la  perfon- 
ne  du  Dofteur  Lamb  (comme  nous  l'avons  rapportc  ci-dcs- 
fus.  De  forte  que,  quoique  ce  crime  eut  ete  fait  en  plcia 
jour,  en  pleine  rue,  &  dans  une  Emeute,  perfonne  n'en  fuc 
recherche,  ni  incerrogc,  ni  arrete.  Le  Maire  &  les  Aldermans 
comparurent ,  avouerenc  leur  faute  &  demanderent  grace.  Ce 
qui  n'empecha  point  que  la  Ville  ne  fiit  condamnee  a  une  A- 
mende  de  quinze-cens  marcs ,  conformement  au  Droit  Coutu- 
mier,  mais  nuUement  au  Statut  de  la  28.  annee  d'Edouard  IIL 
ni  a  cclui  de  la  quatrieme  annee  d'Henri  VIII. 

Mr.  Natha7iael  Bernard ,  Miniftre  de  TEglife  du  St.  Sepul- 
ere,  le  meme  dont  nous  avons  parle  aillcurs,  fut  attaque  aroc- 
calion  d'un  Sermon  qu'il  avoit  prononce  le  6  de  Mai  a  Cam- 
bridge ,  fur  ces  paroles  de  Samuel  i .  Ch.  IV.  vs.  2.  La  Gloire 
de  1'Eternel  efi  tranfportee  d'Ifrael.  Ce  Predicateur,apres  avoir 
parle  avec  beaucoup  de  vehemence  contre  les  Dogmcs  &  con- 
cre  le  Culte  de  Rome  ,  tels  que  le  Concile  de  Trente  les  a  de- 
cermines,  &  leur  avoir  applique  les  Declarations  les  plus  fortes 
de  TEcriture  pour  montrer  qu'ils  fortC  abfolument  incompatibics 
avec  le  Salut,  s'etoit  ouvertement  eleve  concre  rintroduftion 
que  Ton  faifoit,  difoit-il,  des  erreurs  de  Pelage,  &  des  praci- 
ques  fuperftitieuies  du  Papifme  dans  TEglife  Anglicaneifur  quoi 
il  avoit  prie  Dieu  de  convertir  ou  de  confondre  les  Auteurs  de 
ce  mal.  II  en  fut  recherche  devant  la  Haute  Commiffion,  qui 
Ten  cenfura  aigremenc  en  prefence  de  rArcheveque  de  Cantor- 
hery ,  &  lui  ordonna  de  (e  retrader  dans  les  proprcs  termcbd  un 
Formulaire  qu'on  lui  mit  entre  les  mains.  Mais  comme  il  ne 
put  jamais  s'y  refoudre,  la  Cour,  fans  avoir  egard  au  repentir 
qu'il  temoigna  en  general  des  expreffions  imprudentes  &  cho- 
quantes  qui  lui  etoient  echappees  dans  le  feu  de  cctte  Predica- 
Cion,le  fufpendic  du  Saint  Miniftere,le  condamna  a  une  Amen- 
de  de  mille  livres  fterling ,  aux  depens  de  rinftance ,  &  a  etre 
mis  dans  une  certaine  Prifon  ,  oil  il  mourut  des  mauvais  traite- 
mens  qu'il  y  regut. 

Le  Procureur-General  attaqua  encore  plufieurs  de  ceux  qui 
pofledantdes  Biens  Ecclefiaftiques  par  Fidei-commis,en  avoienc 
infeode  &  en  infeodoient  a  force  grand  nombre  d'autrcs.  11 
porta  cette  Cauie  k  la  Cour  de  TEchiquier,  ou  il  reprefenta 
ces  Acheieurs  d'Infeodations  comme  des  Agens  de  la  Fadtion 
Prcsbyterienne,  qui  cherchoit  a  diffiper  &  a  detruire,  par  ce 
moyen,  rEglife  Epifcopale  d'Angleterre.  II  avanga  meme,  &c 
fic  beaucoup  valoir,  que  ces  gens-la,  fous  prctexte  de  mieux 
pourvoir  a  la  fubfiltance  des  pauvres  Cures ,  avoicnc  aquis  di- 
verfes  Cures,  quantite  de  Dimes,  &c.  dont  ils  n'avoient  au- 
cunement  faic  cec  ufage  pieux  &  conforme  i  la  pure  &  formel- 
le  intention  des  Donateurs. 

Les  Accufes  repondirenc ,  que  les  Infeodations  faites  par  des 
Seculiers  pour  touc  autrc  ufage  que  pour  rentretien  des  Predica- 
Ceurs,  etoient  felon  eux  d'un  grand  prejudice  a  rEglife  Angii- 
cane;  comme  au  contraire ,  c'etoit ,  felon  eux,  une  bonne  ceu- 
vre  ,  que  de  faire  de  telles  aquifitions  &  de  les  employer  ^ 
foutenir  le  Service  Divin  &  la  Predication  de  la  Parole.  Que 
les  Donateurs  ,  &  les  Bienfaitcurs  n'avoient  point  affigne  fpe- 
cialement  de  Revenu  annuel  pour  les  Vicaires  perpecuels;  mais 
que  dans  les  Fondations  qu'ils  ont  faites  ,  ils  ont  eu  dircdte- 
ment  &  uniquement  en  vue  rentretien  de  ceux  qui  vaquenc  a 
la  Predication  de  rEvangile  ,  &  tels  autres  ufages  pieux  au.x- 
quels  les  Defendeurs  pourroient  trouver  bon  &  convenable 
d'appliquer  les  Revenus  de  ces  Fondations  :  Liberte' ,  ajoute- 
rent-ils  ,  do7tt  7ious  nous  Jommes  Jervis  le  plus  Jageme7it  quil 
nous  a  ^t4  pojfible  ,  e7t  futva7it  Jcrupuleufeme7it  les  lutnieies  que 
nous  avons  refues  de  Dieu. 

La  Cour  declara  les  Defendeurs  coupables  d'avoir  empietc 
fur  Fautorite  Royalc,  en  s'ingerant  de  leur  autorite  parciculiere, 
de  former  entre  eux  un  Corps  ;  d'avoir  aquis  par  Infeodation, 
divers  Biens  Eccleliaftiques ,  fans  en  avoir  reftitue  un  feul  a  TE- 

gli- 


douz.e  ans  8c  fon  Epoux  que  quinze.     Ce  Prince,   qui  e'toit  Fils  de     fermi  cette  delivrance  par  des  travaux  auffi  longs  &  penibles  que 


rrederic  Hertri .  s'appclloit  Guillaume ,  8c  fut  Pere  de  GuilUume  IH , 
qui  juftifia  fi  bien  que  la  Princejfe  Marie  fa  Mere  vint  au  monde 
four  le  bonheur  de  VAngleterre  &  Je  la  Religion.  En  effet  ,  il  fut  le 
grand  Inftrument  dont  Dieu  fe  fervit  pour  les  delivrer  l'une  &  l'au- 
tre  d'une  ruine  qui  paroilToit  inevitable.  GttiUaume  ,  apres  avoir  af- 
Tem.  X.  P,  m. 


glorieux ,  la  rendit  durable  Sc  s'ii  plait  a  Dieu  ,  etcrnelle  ,  en  mena- 
geant,  pcndant  fon  Regne,  l'A£te  qui  regla  la  Succeflion  au  Tr6- 
ne,  k  fixa  dans  la  Ligne  Proteftante,  &  y  appella  nommemcnt  la 
Fuaiille  augufte,  qui  roccupc  fi  dignement. 
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CH  A  u-  fflife  :  de  s'etre  approprie  un  Droit  du  Clcrge  ,  en  dispofant  a 
I.  f,  s  1.  leur  gre  des  Revenus  des  Biens  infeodes  en  taveur  des  Predica- 
1632.  teurs  &  des  Miniftresi  &  enfin  d'avoir  introduit  plulieurs  pra- 
tiques  nouvelles  (i)  d'une  tres  dangereufc  confequence.  Cefl 
pourquoi  lcur  Communaute  flit  declaree  nulle,  &  difloute  ,  & 
le  fonds  en  fut  ajuge  au  Roi.  Quant  au  crimmel  de  la  Caufe , 
Sa  Majefte  en  remit  la  pourfuite  a  la  Chambre  Etoilee  j  mais  il 
ne  fe  fit  ianiais  la  moindre  procedure  a  ce  fujet  ,  en  confidera- 
tion  d'une  grande  quantite  de  perfonnes  d'une  fagefle  &  d'une 
piete  veritables  &  reconnues  ,  qui  difoient  qu'on  feroit  mieux 
de  regler  &  d'executer  un  deflein  fi  pieux  ,  que  de  travailler  k 
le  ruincr  &  a  le  decruire 


battre  quelques  carreaux  tres  petits  ,  pour  montrer  au  Vitrier  ce  Gh  a  r- 
qui  devoit  etre  change,  &  que  THiftoire  de  laCreation  demeu-  les  I. 
roit  encore  toute  enriere.     Que  bien  loin  que  ce  fut  un  excel-    i^ii, 
lent  Ouvrage  ,  11  n'avoit  pas  coute  quarante  chellings  lorsqu'il 
fut  fait.     Enfuite  il  fit  voir  les  fauces  gronTieres  du  Peintre  ,   & 
prouva  par  des  Aftes  de  Parlement  faits  fous  Edouard  r/  ,   & 
fous  Elifabeth ,  que  les  Peintures  devoient  etre  otees  des  Eglifes. 
Enfin ,  il  nia  d'etre  mal  dispofe  pour  le  Gouvernement  de  TE- 
glife  par  des  Eveques  ,  ou  d'avoir  agi  par  mepris  pour  le  Roi , 
&  d'avoir  jamais  regu  aucune  Lettre  de  rEveque  de  Salishurj 
fur  ce  fujet. 

L'Eveque  de  Londres  dit ,  qu'il  ne  pretendoit  pas  juftifier  ies 


iTdefSin  au'on  avoit  de  ruiner  le  Presbyterianisme  faifoit    erreurs  du  Peintre  ,   mais  feulenient  taire  remarquer  a  la  Cour, 
Lc  uciiciii  vju  v/.      .  ., .  „„iivnii- <iunir  rlnnnp  lieii  a  cet  homme  de  renrefpn- 


1'roces 
fait  au 
Recotder 
de  6'alis- 
bury. 


que  ce  qui  pouvoit  avoir  donne  lieu  a  cet  homme  de  reprcfen- 
ter  Dieu  le  Pere  comme  un  Vieillard,  etoit,  qucDieu  etoit  ap- 
pelle  dans  TEcriture  VAticien  des  jours.  Edouard  Comte  de 
Dorfet  interrompant  lc  Prelat  lui  dit  :  „  Que  ces  paroles  figni- 
„  fient  que  Dieu  eft  de  toute  eternite  ,  &  nullement  qu'il  doi- 
„  ve  etre  peint  comme  un  Vieillard  tra^ant  le  Plan  du  Monde, 
„  un  Compas  a  ia  main".  Miis  TEveque  ajouta  tout  d'une 
fuite,  que  Sherficld  etoit  bien  plus  coupable  que  lePeintre,  d'a- 
voir  ofe  entreprendre,  fans  aucorite,  une  reformation.  Enfin,  le 
Recorder  fut  condamne  a  perdre  fa  Charge ,  a  reconnoitre  pu- 
bliquement  fa  fauce,  a  donner  caution  pour  fa  bonne  conduite 
^  Tavenir  ,  &  a  une  Amende  de  cinq  cens  livres  fterling.  Au 
refte,  plufieurs  de  fes  Juges  infifterent  que  cette  Amende  fut  de 
miUe  livres  fterlmg  ,  &  que  Sherfield  fit  reparation  a  TEveque 
en  prefence  de  telles  perlbnnes  que  le  Prelat  voudroit  nommer. 
Cette  annee  fut  remarquable  par  la  mort  de  trois  Monarques, 
favoir  de  Sigismond  Roi  cle  Pologne  ,  qui  mourut  le  29  Avril; 
de  Guflave  Adolpbe  Roi  de  Suede,  qui  fut  tue  dans  le  litd'hon- 
neur,  le  6.  Novembre,  \  la  Bataille  de  Lutzen  j  &  de  Fr^deric 
Roi  de  Boheme ,  qui  mourut  le  1 9  Novembre  ,  d'une  maladie 
infe^ae,  que  quelques-uns  prirent  pour  la  Pefte. 

Charles  rouloit  trois  defleins  dans  fon  efprit ;  de  fe  faire  cou- 
eiliard  ,  travamanc  a  cree.  tc  xvxw.-u.  ,  i....a...  ...  ...    ronner  a  Edimbourgi  d'y  tenir  un  Parlement  pour  en  tirer  quel- 

premiers  jours ,  &  etant  aflis  dans  le  feptieme ,  pour  marquer  le    que  argent ,  &  d  executer  le  Projet  forme  depuis  longtems  ,  de 
X  ^"  ^  'J        '    ^    „  .        .  .  S.  :; j;  — :. X    reduire  lEglife  dEcofle  a  une  parfaite  contormite  avec  celle 


quon  navoit  aucune  condefcendance  pour  les  fcruf)ules  descon 
fciences  tendies  ,  dans  les  chofes  memes  de  peu  d'importance, 
que  les  Reformateurs  avoient  laiflees  dans  le  Culte  public,  plu- 
tot  comme  indifterentes  que  comme  abfolument  neceflaires.  On 
afFedtoit  au  contraire  ,  non  feulement  de  ne  rien  omettre  de  ce 
qui  choquoic  le  plus  les  Presbyteriens  ,  mais  meme  ae  le  taire 
regarder  comme  neceflaire  ,  &  d'ajouter  encore  de  nouvelles 
chofes  capables  de  faire  la  breche  plus  grande,  &  de  porter  des 
obftacles  invinciblcs  a  la  reunion.  Voici  un  Fait  qui  prouve 
clairement  ce  que  je  viens  d'avancer. 

11  y  avoit  dans  Salisbury  une  Eglife  CoUegiale  nommee  St. 
Edmovd.,  qui,  avec  toutes  les  autres  de  la  meme  efpece  ,  avoit 
ete  confisquee  au  Roi  fous  le  Regne  dtHenriVlII,  par  iin  Ac- 
te  expres  &  formel  du  Parlement.  La  Couronne  etoit  demeu- 
ree  en  pofleflion  de  cette  Eglife  ,  jufqu'au  tems  de  Jajues  /, 
qui  la  vendit  a  un  Particulier,  &  celui-ci  a  un  autte  ,  deforte 
qu'elle  pafla  fucceflivement  en  plulieurs  mains , jul"qu'a  ce  qu'en- 
fin  le  dcrnicr  proprietaire  la  vendit  aux  habitans  de  la  Paroifle 
de  St.  Edmond,  qui  la  rebatirent  &  en  firent  leur  Eglile  Parois- 
fiale.  Les  Vitres ,  qui  s'y  etoient  toutes  parfaitement  confervees 
entieres  jufqu'alors ,  etoient  peintes  felon  Tancien  ufage,  &con- 
tenoient  ,  entre  autres  chofes  ,  l'Hiftoire  de  la  Creation ,  dans 
laqueUe  le  Peintre  avoit  reprefente  Dieu  le  Pere  fous  la  forme 
d'un  Vieillard  ,  travaiUant  a  creer  le  Monde  ,  pendant  les  fix 


jour  du  Repos.  Ce  Peintre  ignorant  &  etourdi  avoit  rapporte 
^  un  jour  rOuvrage  qui  convenoit  a  un  autre  ,  &  voulant  re- 
prefenter  la  Creation  du  Soleil  &  de  la  Lune  ,  il  avoit  mis  un 
Compas  dans  la  main  de  Dieu  pour  les  mefurer.  Un  Gentil- 
homme  de  Saltsbury  nomme  Sherfield,  Recorder  de  laVille,& 
Membre  de  la  Paroifle  de  St.Edmond,  ayant  fait  aflemblerdans 
la  Sacriftie  ceux  qui  etoient  prepofes  au  gouvernement  de  cette 
Eglife,  leur  reprefenta,  que  ces  peintures  caufoient  du  fcandale, 
&  qu'elles  eioient  capables  de  porter  le  Peuple  a  la  Superfti- 
tion.  Que  le  Peintre  avoit  commis  diverfes  fautes  ,  &  que 
d'ailleurs ,  la  reprefcntation  de  Dieu  le  Pere  fous  la  forme  d'un 
Vieillard  ,  choquoit  les  yeux  des  bons  Chretiens.  Sur  ces  re- 
prefcntations ,  rAflemblee  trouva  qu'il  etoit  a  propos  d'6ter  ces 
Vitres  ,  &  d'en  mectre  d'autres  fans  peinture  a  leur  place.  Le 
Recorder,  muni  de  cette  conclufion,  fit  vcnir  un  Vitrier,&  en 
lui  montrant  avcc  un  baton  les  Vitres  qui  devoient  ccre  chan- 
gees ,  il  en  calfa  quelqucs  carreaux  ,  comme  fe  fouciant  peu  de 
les  conferver. 

Sur  cet  attemat ,  le  Procureur-General  du  Roi  prefenta  con- 
tre  Sherfield  ,   a  la  Chambre  EtoUee  ,   une  accufation  portant, 

quc  contre  les  Canons  qui  defer  ^--"  '  '" /v-— 

nes  de  faire  aucuns  changemens 

brique  ,  loit  aux  ornemens  , 

que  du  Diocefe ;  Sherfield,  etant  mal  affedionne  au  Gouverne- 

ment  de  rEglife  par  des  Eveques  ,  s'etoit  ligue  avec  d'autres 

perfonnes  du  meme  caradere ,  &  avoit  entrepris ,  fur  une  fim- 

ple  Refolution  du  Veftry  (2) ,  &  au  mepris  du  Roi  &  de  l'Eve- 


d'Angleterre.  Des  le  commencement  de  cette  annce  1633,  il 
fit  travailler  a  tout  ce  qui  lui  etoit  neceflaire  pour  fe  rendredans 
ce  Royaume-la  ,  ou  ,  depuis  la  mort  de  Jaques  I.  fon  Pere, 
Ton  fouhaitoit  avec  palfion  (3)  dy  voir  faire  la  folemnite  de  fon 
Couronnement.  Les  Ecoflbis  n'avoient  pas  fouffert  fans  impa- 
tience  que  Cbarles  eut  tant  difFere  a  leur  donner  cette  fatisfac- 
tion ;  &  plulieurs  avoient  menie  porte  le  murmure  jufqu'a  dire, 
Que  R  ce  Prince  ne  croyoit  pas  que  la  Couronne  d^EcoJfe  'valut  ta 
peme  de  la  venir  recevoir  Jur  les  lieux ,  on  pourruit  bien  trouver 
quelqu'un  qui  en  feroit  plus  de  cas.  Tout  fut  pret  pour  partir  au 
mois  de  Mai ,  &  le  1 3  le  Roi  fortit  de  Londres  avec  une  fuite 
eclatante  ,  ou  fe  trouvoient  les  Comtes  de  Northumherland ^ 
d'Arondel,  de  Pembroke,  de  Soutbampton,  de  Holland,  leMar- 
quis  d'Haro;//o«,l'Eveque  de  Londres,&  plufieurs  autresGrands 
du  Royaume.  II  s'ecarta  un  peu  du  droit  chemin  pour  aUer 
voir  ce  qu'on  appelloit  le  Monafiere  Proteflaut  ,  fbnde  &  infti- 
tue  a  Gidding-Parva ,  proche  de  Stilton  ,  dans  la  Province  de 
Huntington  (+) ,  par  la  Dame  Farrar  ,  Veuve  agee  de  quatre- 
vingts  ans,  qiiis'etoit,  difoit-elle,  fait  cette  Retraite ,  ayant  dic 


xe 


que  Diocefain  ,  d'6ter  &  de  cafler  les  Vitres  de  1'Eglife  de  St. 
Edmond,  qui  contenoient  d'excellentes  p"intures  de  la  Creation, 
faites  depuis  pUUieurs  fiecles,  &  qui  fervoient  d'un  grand  orne- 
ment  a  ladite  Eglife.  Qu'il  avoit  commis  cet  attentat  ,  contre 
les  ordres  de  fon  Eveque  ,  qui  par  une  Lettre  lui  avoit  enjoint 
de  fe  defifter  de  ce  delTein.  Que  ,  par  cet  exemple  ,  diverfes 
perfonnes  mechantes  ,  Schismatiques  ,  mal  dispofees  pour  le 
Gouvernemcnt  de  rEglife  Anghcane  fous  la  Suprematie  de  Sa 
Majefte  ,  pourroient  etre  induites  a  commettre  les  memes 
exces. 

Sherfield  repondit  ,   que  l'Eglife  de  St.  Edmond  etoit  un 
Laique ,  dcpuis  qu'elle  avoit  ete  confisquee  au  profit  de  la  Cou' 
&  que  par  cette  raifon  ,   elle  etoit  exemte  de  la  Juris- 


ronne 


qui  fe  devouoient  de  leur  pur  gre  a  y  prier  Dieu  en  com- 
munaute  regulierement  quatre  fois  par  jour  ,  aux  heures  mar- 
quees ,  le  matin ,  a  midi ,  le  foir ,  &  dans  la  nuit ;  comme  aufli 
a  fe  nourrir  tres  fobrement.  II  y  avoit  dans  fa  Chapelle  un  ri- 
che  Autel  eclaire  de  Cierges,avec  un  Crucifix  au  milieu.  Avant 
de  commencer  la  Priere ,  eUes  faifoient  trois  inclinations  devant 
TAutel ,  en  y  montant  &  en  defcendant.  Chacune  avoit  la  li- 
berte  d'cxercer  dans  la  Maifon  meme  quelque  vacation  ,  com- 
me  de  relier  des  Livres  ,  de  tenir  Ecole  ,  ou  de  s'appliquer  \ 
TEtudcj  &  s'il  prenoit  envie  a  quelquune  de  fe  marier  ,  elle  le 
pouvoit  faire  de  plein  droit ,  la  fortie  de  la  Societe  lui  etant  ou- 
verte  a  touce  heure. 

Pendant  ce  Voyage  ,'on  offrit  plufieurs  Fetes  au  Roi ,  qu'il  ac- 
cepta  gracieufement.  II  fut  particuiierement  regale  a  Welhecky 
Fief  dans  la  Province  de  Nottingham  ,  par  le  Comte  de  NewaflUy 
qui  fut  enfuite  Duc  du  meme  nom ;  a  Raby-Caflle  dans  la  Pro- 
vince  d'Yorclc  ,  par  le  Chevalier  Henri  Vane, (\ni  avoit  ete  Am- 
baffadeur  du  Roi  aux  Cours  de  Danemarc  &  de  Suede ;  a  Dur- 
ham  par  TEveque  Moreton ;  a  Newcaflel  fur  la  7yne  par  les  Ma- 
griftats ;  &  a  Bervjick  ,  oia  Mr.  Widdrington  Recorder  de  cet- 
te  Ville  ,  &  Membre  du  CoUege  des  Grays  ,  lui  fit  le  2  Juin 


diiStion  de  TEveque,  felon  les  Loix.  Que  par  confequent,  ceux 
qui  l'avoient  achetee  avoient  le  droit  d'en  changer  les  Vitres , 
comme  ils  y  avoient  fait  d'autres  changemens ,  dans  le  Clocher , 

dans  lesMuraUIes,  dans  la  Chaire,&  dans  d'autres  chofes,fans    >■--  »'">-  ,   «-- -" 

que  TEveque  s'en  fut  plaint.    Qu'au  fond,  U  n'avoit  fait  qu'a-    cette  Harangue  fi  remarquable. 

(i)  On  leur  reprocha  fur-tout  fort  vivement ,  qu'ils  donnoieiu  une 
preference  ordinaire  &:  marquee  aux  Predicateurs  Presbyteriens  fur 
les  Anglicans ;  a  ^uoi  ils  repondirent ,  qu'ils  n'avoient  jamais  adres- 
fe  aucune  Vocation  ,  qu'a  des  Perfonnes  dont  la  capacite  Sc  la  con- 
formite  de  Doarine  avec  l'Eg!ife  Anglicane  n'euffent  ete  reconnues 
&  approuvees  par  rOrdinaire  :  qu'outre  cela  ,  ils  avoient  otFertd'eux- 
memes  6c  donne  lcur  parole  a  rEveijue  de  Londres  ,   que  s'il  leur 
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arrivoit  jamais  de  lui  prefenter  un  Sujet  indigne,  ou  de  fe  conduire 
dans  cette  forte  d'affaire  ,  d'une  maniere  oppofee  a  I'Ordre  8c  aux 
Canons  ,  ils  fe  foumettroient  a  y  fairc  le  changement  qu'il  daigne- 
roit  leur  prefcrire.     Voy.  la  Chronique  de  B»ker. 

(2)  Ceft  le  nom  qu'on  donne  a  rAffemblee  des  Marguilliers  & 
autres  principaux  ParoilTiens.qui  s'affembtent  dans  la  Sacriftie. 

(3)  Mr.  Snniltrfo/t  dit  ijue  let  Ecoffois  avoient  prefente  a  Charles  I 
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Tres  Gracieux  ^  Tres  Redout^  Souverain , 

5,  Ce  que  le  fracas  etrange  &  inufite  de  cette  Artillerie  ;  ce 
que  les  tnurs  de  cette  Place  forte ,  quoique  defolee  ■,  ce  que  le 
refte  de  tant  de  bravesGuerriersi  ce  que  les  ruines  d'unjpau- 
vre,  mais  ancienne  Ville  ;  ce  que  toutes  ces  choies  diroient, 
fi  on  leur  pretoit  de  la  voix  ,  &  ce  que  les  plus  humbles  & 
les  plus  fideles  de  vos  Sujets  ,  Sire,  tachent  d'exprimer  par 
leurs  acclamations  unanimes  &c  vives  ,  tend  a  marquer  uni- 
quement  ,  que  la  prefence  de  Votre  Majefte  verfe  dans  nos 
coeurs  une  joie  egale  a  l'amertume  &  a  la  trifteffe  que  la  per- 
te  de  cette  Ville  repandoit  autrefois  dans  rame  de  l'un  &  Tau- 
tre  Peuple,  Anglois  &  Ecoffois. 

„  Un  jour  auffi  beau  que  celui  qui  nous  eclaire  ,  n'efl:  du 
touc  point  propre ,  Sire ,  a  mettre  devant  vos  yeux  le  fombre 
nuage  de  nos  calamites  &  de  nos  miferes  ■,  la  pite  que  nous 
porterons  a  votre  Trefor  Royal  ne  le  rendra  que  trop  fenli- 
bie.  Je  ne  le  ferai  donc  point  paroitre.  Eh  !  comment  le 
pourroisje,  dans  un  tems  oii  Teclat  de  votre  prefence  diflipe 
le  noir  brouillard  qui  nous  envelopoit ;  dans  un  tems  ou  nos 
armes  rouillees,  nos  remparts  deferts,  notreMilice  extenuee, 
&  notre  Villc  devenue  fi  meprifable ,  fe  relevent  de  la  pous- 
fiere,  &  reprennent  avec  la  vie,  leur  premier  luftre  ,  &  leur 
ancienne  vigueur  ?  Evenement  ,  joie  qui  nous  tranfporte  a 
tel  point  que  nous  fommes  tentes  de  croire ,  que  cette  annee, 
ou  Votre  Majelte  fait  fon  plus  eclatant  Voyage  ,  eft  precife- 
ment  celle ,  qui ,  felon  le  calcul  de  Platon ,  doit  voir  rentrer 
toutes  chofes  dans  Tetat  excellent  &  glorieux  dont  elles  avoienc 
joui  auparavant. 

„  Avec  tout  cela ,  Votre  Majefte  n'a  maintenant  fous  les  yeux 
que  Tombre  de  Berwick ,  Ville  delabree,  mais  qui  fut  autre- 
fois  les  delices,  car  fuimus  Troes,  que  dis-je  ,  elle  fut  meme 
la  ran^on  des  Rois.  Vraye  Helene  pour  laquelle  il  s'eft  don- 
ne  bien  des  combats  fanglans  ,  perdue  Sc  recouvree  une  infi- 
nite  de  fois  dans  Tefpace  d'un  feul  fiecle.  Viile  la  plus  forte 
de  vos  deux  floriffans  Royaumes  ,  qui  ,  au  premier  mecon- 
tentement  de  part  &  d'autre  ,  fe  trouvoit  ferree  des  deux  c6- 
tes ,  &  balotee  ,  pour  ainfi  dire  ,  comme  une  bale  dans  un 
jeu  de  paume,  tellement quelle  ne  romboit  pas  plutot  fous  la 
main  des  uns ,  qu'elle  repaffoit  fous  celle  des  autres  ,  &  ne 
jouiffoic  jamais  du  mcindre  reposjufqua  ce  que  lesParcis  en 
vinffent  k  un  accommodement. 

j,  Ville  auifi  inutile  que  les  Armes  en  cems  de  Paix  ,  mais 
que  Votre  Majefte  peut  neanmoins  confiderer  comme  une 
Carte  abregee  de  vos  deux  grands  Royaumes  ,  tenant  en  ef- 
fec  de  la  nature  de  Fun  &  de  Fautre  ,  bien  que  toujours  in- 
certaine  fi  elle  eft  au  dela  des  frontieres  de  celui-ci  ,  &  hors 
de  la  Jurisdidion  de  celui-la ,  mais  s'attirant  egalemenc  les  re- 
gards  &  les  defirs  de  tous  les  deux. 

„  Ville  qui  ne  s'eft  jamais  entierement  gouvernee  par  les  Loix 
d'Angleterre  ni  d'£coffe  ,  mais  par  des  coutumes  &  des  ufa- 
ges  qui  en  difterent  en  plufieurs  points.  Plus  portee  cepen- 
dant  pour  les  Loix  du  Peuple  Anglois  ,  corame  ayant  regu 
plus  fouvent  des  Refcrits  favorables  de  fa  part  ;  mais  plus 
portee  aufli  pour  les  manieres  &  le  iangage  des  Ecoifois,  com- 
me  les  voyant  &  les  entendant  plus  communement  ,  que  les 
premiers. 

j,  Viile  qui,  quoiqu'Angloife  maintenant,  &qu'elle  Tait  me- 
me  ete  depuis  Edouard  IV.  fans  aucune  interruption  ,  fe 
trouve  placee  fi  loin  du  Centre  de  TAngleterre  ,  oii  Votre 
Majefte  fait  fa  refidence ,  que  les  rayons  de  felicite  que  Votre 
prefence  &  votre  doux  Gouvernement  repandent  dela  fur  ce 
Royaume ,  n'arrivent  que  bien  difficilement  ,  &  bien  affoi- 
blis  jufqifa  nous. 

j,  Nous  reconnoiffons  ,  &  qui  eft-ce  qui  pourroit  ne  pas  re- 
connoitre,  Sire  ,  que  le  fang  Royal  qui  coule  dans  vos  vei- 
nes  ,  y  eft  defcendu  par  le  canal  des  plus  grands  Monarques 
d'AngIeterre  &  d'EcoiTe.  Ceft  a  ces  Souverains ,  &  parti- 
culierement  au  Roi  votre  Pere  de  glorieufe  &  d'eternelle  me- 
moire,  que  Berw/ck,  quoique  frontiere  des  deux  Royaumes 
eft  redevable  des  Privileges  &  des  Franchifes  qui  font  fon 
plus  riche  ornement.  Ec  puisque  la  Puiirance  &  les  Ditrni- 
tes  de  vos  Ancetres  fe  trouvent  reunies  d'une  maniere  ecla- 
tante  en  votre  auguftePerfonne,  nous  ne  iaurions  douter  que 
celui  qui  n'eft  pas  moins  fHeritier  de  leurs  Vcrtus  que  de 
lcurs  Sceptres  ,  n'ait  la  bonie  de  nous  confirmcr  les  Prero. 
gatives  qu'il  pluc  a  leur  main  gracieufe  &  fiberale  de  nous 
accorder. 

„  Cependant  ,   comme  il  faut  etre  court  avec  les  Grands, 
fur-tout  lorfque  Ton  manque  d'eloquence ;  nous  nous  bornons 
a  dire  avec  une  franchile  entiere  a  Votre  Majeftc  ,   que  nos 
fentimens  valent  mieux  que  nos   difcours.     Pardonnez  donc 
6  grand  &  bon  Roi ,  la  groHierete  de  ceux-ci  ,  &  daignez- 
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une  Requete  ,  ou  ils  lui  faifoicnt  les  plus  tendres  &  cn  mijme  tems 
les  plus  ferieufes  inftances  pour  l'engager  a  leur  donner  la  joie  de  le 
voir  cn  Ecofle  avec  fa  Cour  ,  &.  dc  lcur  faire  Thonneur  d'y  venir 
recevoir  en  perfonne  la  Couronne  dc  ce  Royaume. 

(4)  Dans  la  CoUeaion  de  hjtJljTxiorth  ,  cct  endroit  e(i  appelle  Giil- 
ion ,  &  place  dans  la  Province  de  Northampton ;  muis  c'eft  par  me- 
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„  vous  faire  les  idees  les  plus  favorables  de  ceux-la. 

„  Mainrenanc  queVotre  Majefte  va  pofer  fur  faTete  Sacree 
„  un  Diademe,  qui  lui  eft  echu  de  droitDivin  &  de  droitHi- 
j,  main  ,  nous  prions  Dieu  avec  touce  l'ardeur  polfible  ,  que 
„  non  feulemenc  cecte  Couronne  ,  mais  toutes  les  autres  qui 
„  vous  appartiennent  ,  ayent  tout  Teclat  &  tout  le  parfum  de- 
„  licieux  des  Rofes ,  fans  en  avoir  les  epines. 

„  Que  leTrone  du  Roi  Char/es  ,  ce  grand,  ce  fage  Fils  de 
„  notre  Salomon  Britannique  ,  foit  tel  que  celui  de  David  le 
„  Perede  Salomon  ,  Trons  ferme  &  ftable  devant  rEterncI  a 
„  perpetuite  !  Voix  unanime,  voeux  qui  partez.  du  plu^  profond 
,,  dc  nos  coeurs,  veuille  leSeigneur  vous  exaucer  plcinement! 

Le  Roi  entra  en  Ecoffe  le  12  Juin,  accompagne  d'un  nom- 
breux  cortege  compofe  de  toute  la  Noblcffe  6c  des  plus  grands 
Seigneurs  dc  ce  Royaume  ,  qui  ecoient  venus  a  fa  rencontre 
dans  un  equipage  tres  riche  &  tres  brillant.  Des  quils  paru- 
rent  ,  les  Officiers  Anglois  qui  etoient  en  fervice  aupres  de  la 
Perfonne  &  dans  la  Maifon  du  Roi ,  leur  cederent  I'exercice  de 
leurs  differentes  Charges  avec  les  Titres  qru  y  etoient  attaches. 
Ce  meme  jour-Ia  ,  le  Roi  fut  traite  a  Seatoa  par  le  Comte  de 
Wi^zton  ,  &  le  lendemain  a  Dalkeith  par  le  Comte  de  Moreton 
Grand-Treforier  d'Ecoffe.  Le  15  ,  il  entra  avec  une  pompe 
&  une  magnificence  extraordinaires  dans  Edi?nbourg  [<^) ,  &  fut; 
conduit  juli:ju'a  ibn  Palais  de  Holy-rood  Houfe  ,  par  la  Noblefl^e 
Ecoflbife,  qui  formoit  une  Cavalcade  fuperbe,  chacun  fclon  le 
rang  qu'il  tenoit  dans  le  Parlement.  Le  Sceptre  ,  &  la  Cou- 
ronne  d'Ecoffe  etoient  portes  devant  lui ;  la  NoblelTe  AngloTe 
fuivoit,en  gardant  auffi  le  rang  qui  leur  appartenoit. 

Le  Couronnement  fe  fic  le  18  Juin  ,  avec  une  pompe  qui 
paroiffoic  ne  pouvoir  ecre  bien  comparce  qtfaux  grands  mouve- 
mens  de  joie  que  le  Prince  &  le  Peuple  faifoient  egalement  e- 
clater.  Le  Dofteur  David  Lindfey  ,  Eveque  de  Brechin ,  fit  le 
Sermon  ,  &  le  Dodeur  Spots-wood ,  Archeveque  de  Si.  Andre, 
la  Ceremonie  du  Sacre.  Rushvjorth  obferve  que  TArchcveque 
de  Glasgo-w ,  etant  place  a  la  gauche  de  Sa  Majefte,  &  TArche- 
veque  de  St.  Andr(\  fa  main  droite  ,  Laud,  qui  n'etoit  alors 
qu'Eveque  de  Londres  ,  ne  prefuma  pas  feulemcnt  de  regler  le 
Ceremonial  de  cette  Journee  ,  touc  etranger  qu'il  etoit  dans  ce 
Royaume ;  mais  ayant  appergu  que  TArcheveque  de  Glasgoiv 
homme  fimple,  qui  avoit  un  parfait  eloignsment  pour  le  fafte 
n'etoit  poinc  ,  comme  les  autres  ,  en  habit  Pontifical  ,  il  euc 
l'aud3ce  de  le  tirer  de  fa  place  avec  violence ,  cSc  d'y  faire  alTeoir 
TEveque  de  Reffe  ,  en  difant  tout  haut  au  premier  :  Etes-vous 
un  Ecclefaflique ,  vous  ?  ^  ofez-vous  paroitre  dans  un  lieu  com- 
7ne  celui-ci ,  fans  avoir  un  habit  conveiiable  a  votre  Dignit/  ^ 
a  la  folemnit^  de  ce  Jour  ? 

Deux  jours  apres  le  Sacre  ,  le  Parlcmenc  s'affembla  :  TAr-  AnTem- 
cheveque  de  St.  Andre  en  fic  le  Sermon  d'Ouverture  ;  &  le  ^}^^  '•'' 
Roi  prononga  un  Difcours  des  plus  gracieux.  On  lui  accorda 
lc  plus  grand  Sublide,  qui  eiit  jamais  ete  accorde  a  aucun  Roi 
d'Ecofle  avant  lui.  Touc  s'y  pafla  avec  alTez  de  tranquillite  & 
a  fon  gre  ,  excepte  le  renouvellement  de  deux  Aftes  ,  Tun  de 
Tannee  1606 ,  concernant  les  Prerogatives  de  la  Couronne  ,  & 
Tautre  de  Tannee  1609,  qui  donnoit  ppuvoir  au  Koi  yajues  dc 
prefcrire  aux  Ecclefiaftiques ,  mais  avec  leur  confentcment ,  les 
habits  qu'ils  devoienc  poner. 

L'Eveque  Burnet  ,  qui  a  repandu  le  plus  de  jour  fur  cette 
matiere  ,  dit  ,  dans  le  premier  Volume  de  THiftoire  de  fon 
Tems,  „  que  ces  deux  Adtes  furent  mis  en  un.  Cette  incorpo- 
„  ration  de  Loix  diverfes  diplut  fort  au  Comte  de  Rothcs  ,  qui 
„  demanda  que  les  deux  Ailes  fujfent ppar(fs.  Le  Roi  lui  avant 
„  dit  ,  que  ces  Ades  lien  faifoient  plus  quun  ,  (§■  quil  devoit 
„  opmer  fiir  le  tout  ou  pour  ou  contre  ,  le  Comte  repondit,  que 
„  perjonne  n'e'toit  plus  z,eli  que  lui  pour  les  Pr&ogatives  de  /a 
„  Couronne ,  mais  que  cette  Addition  ^toit  contraire  aux  Loix  de 
„  i^Eg/ife ,  e^  qu^a  fon  avis ,  on  ve  devoit  rien  d^cider  /a-deffus , 
„  fans  le  coiifentement  du  C/erg^ ,  ou  du  moins  avant  que  de  /a- 
„  voir  oui.  Le  Roi  lui  commanda  de  mettre  fin  a  ies  raifon- 
„  nemens,  &  de  donner  fi  voix.  II  le  fit,  &  ce  inir  pour  la 
„  Negative.  II  y  eut  d'autres  Seigneurs  ,  qui  voulurenc  aufli 
„  raifonner.  Le  Roi  leur  irapofa  lilence  de  la  meme  maniere, 
„  La  plupart  des  Membres  des  Communes  fe  declarerent  con- 
„  tre  cet  Afte  ,  qui  de  la  forte  fuc  veritablcment  rcjette  a  la 
„  pluralite  des  Voix.  Le  Roi  le  favbit  j  car  ,  ayant  a  la  main 
„  une  Lilte  des  Membres,  il  avoic  marque  d'un  crait  de  pluine 
„  la  diverfite  dcs  Opinans.  Cependant  ,  le  Commis  du  Re<?i- 
„  tre ,  qui  a  le  foin  de  compter  les  fuffrages  &  d'en  faire  rap- 
„  port  ,  declara  que  la  pluralitc  etoit  pour  TAffirmative.  Le 
„  Comte  de  Rothes  dit  fort  haut  ,  que  c^toit  la  Negaiive  qui 
„  /'emportoit:  a  quoi  Charles  repliqua  ,  que  /e  rappart  du  Com- 
„  mis  devoit  fubffier  ,  a  moi^is  que  /e  Cmte  ne  vouitit  a/ier  a  la. 
j,  Barre  de  /a  Chambre ,  csf  accufer  ce  Commis  ^''avoir  fa!fifi(f  /es 
„  Regttres  du  Far/emetit.  Ce  Crime  bicn  prouve  merite  la  morc 
„  par  lcs  Loix  de  rEcatj  mais  auffi  TAccufateur  eft  foumis  a  la 

jj  me- 

prife. 

()-)  L'Entre'e  de  Charles  dans  Edimbourg ,  8c  fon  Couronnement, 
furent  i\  niagnifiiiues  ,  que  la  Nation  cn  lijuftirt  beaucoup.  Ce  ne 
fut  que  Feftins  Sc  que  Speftacles.  Burnet  ,  Memoires  poUr  THit- 
toire  de  la  Gr.  Bret.  T.  I.  p.  3f . 
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ABREGE'      HISTORIQ_UE 


C  u  A  R-  „  meme  peine  ,  fi  fes  preuves  ne  valent  rien.    Le  Cotnte  ne 

LEs  1.    „  voulut  pas  s'y  hazarder  ,  &  voila  comment  une  Loi  rejettee 

l''^}'    „  fut  aduellement  etablie. 


tira7it  wme  ,  des  que  quelquun  d^entre  eux  arrivoit.   „  Les  Sei- 
,  gneurs  eurent  la-delTus  plufieurs  AfTemblees.    Ils  comptoient 

pour  une  chofe  fure  ,  que  toutes  leurs  Hbertcs  ecoient  per- 
„  dues ,  &  que  le  Parlement  n'etoit  plus  qu'une  pompeufe  far- 
„  ce  ,  fi  les  perfonnes ,  qui  rapportent  le  nombre  de  voix ,  peu- 
„  vent  en  declarer  la  plurahte  du  cote  qu'il  leur  plait  ,  fans 
„  qu'il  foit  permis  d'examiner  leur  rapport.  Hague ,  Avocat  du 
„  Roi,  &  fort  zele  pour  le  parti  des  Plaignans,  dreffa  une  Re- 
j,  quete  au  Roi  ,  contenant  des  Remontrances  fur  le  fujet  de 
„  leurs  plaintes  ,  avec  priere  d'y  remedier.  Son  dedein  etoit 
„  de  la  faire  figner  aux  Seigncurs ,  qui  la  prcfenteroient  enfuite  ^ 
„  Sa  Majefte.  II  la  fit  voir  a  quelques-uns  ,  &  entre  autres  a 
„  Milord  Balmeri?!Och ,  qui  la  trouva  bonne  en  ibn  tout,  (mais 
„  qui  fut  pourtant  d'avis  qu'on  y  changeat  certaines  chofes.) 
„  Celui-ci  en  parla  au  Comte  de  Rothes  ,  en  preience  du 
„  Comte  de  Ca/Jt/is  ,  &  de  quelques  autres  Seigneurs  ,  dont 
„  aucun  ne  Tapprouva.  Rothes  la  porta  au  Roi  ,  (en  lui  di- 
,  fant  que  Von  avoit  eu  dejji-i?i  de  lui  pre'fenter  une  Requete  pour 

expliquer  ^jujiifer  /e  proc(fde'  des  Oppojans  ,  (^  quUl  en  avoit 
„  une  Copie  d  lui  commu7iiquer) .  Le  Roi  ne  daigiia  point  y  jet- 
,,  ter  les  yeux  ,  &  donna  ordre  au  Comte  A'arreter  le  cours  de 

cette  Requete  ,    ( parce  qu'il  ne  la  vouloit  point  recevoir). 

Le  Comte  de  Rothes  ,  ayant  informe  de  ceci  Milord  BaU 
„  merinoch ,  ( on  laiffa  tomber  cette  Piece )  de  laquclie  ce  der- 
„  nier  Seigneur  conferva  leulement  une  Copie  ,  ou  il  ecrivit 
„  de  fa  propre  main  ,  quelques  corredions  entre-lignes  (i), 
„  pour  adoucir  ce  qu"il  y  avoit  de  trop  rude.  Dans  cet  etat, 
„  11   la  montra  a  un   certain   Dunmoor^  Avocat,  auquel  il  fe 

confioit  ,  le  pria  de  lui  en  dire  fa  penfee  ,  &  lui  permic 
„  meme  de  Temporter  a  fa  maifon  ,  a  condition  pourtant  qu'il 
„  ne  la  feroit  voir  a  perfonne  ,  &z  qu'il  n'en  tireroit  po;nt  dc 
„  Copie.  Dunmoor  ne  tint  point  parole,  &  communiqua  cet 
„  Ecrit  a  un  certain  Hay  de  Naughton  ,  le  contcntant  d'en 
„  exiger  le  fecret  ,  mais  lui  nommant  la  perlbnne  de  qui  ve- 
,,  noit  cettc  Piece.  Uay  Tayant  lue,  &  jugeant  qu'elle  pouvoit 
„  etre  de  conlequence  ,  falla  mettre  entre  les  mains  de  Spots- 
„  -wood,  Archeveque  de  St.  Andr^.  Ce  Prelat  s'imagina  qu'on 
„  la  faifoit  deja  courir  pour  la  fignature  ,  en  prit  rallarme, 
„  &  fans  hefiter  prit  le  chemin  de  Londres,  commengant  fon 
„  voyage  un  Dimanche  ,  chofe  qui  lui  etoic  fort  ordinaire, 
„  mais  qui  eft  fort  odieuie  en  EcoiTe. 

„  II  y  a,  dans  ce  Royaume-la,  dcs  Loix  qui,  en  termes  as- 
„  fez,  vagues  ,  font  un  crime  capital  de  puWier  des  menlbnges 
„  du  Roi  ou  de  fon  Gouvernement ,  ou  d'aliener  les  Sujets  de 

fon  fervice.  La  feverite  s'etendoit  Jufqu'aux  perfonnes  qui 
„  ne  decouvroicnt  pas  les  coupables  quand  ils  leur  etoient  con- 
„  nus.  Mais  quant  a  ce  dernier  point  ,  on  ne  Tavoit  jamais 
„  mis  en  execution.  La  Requete  tomboit  dans  le  cas  de  la 
„  Loi  ,  de  forte  que  Balmerinoch  fut  mis  en  prifon.  Bientot 
„  aprcs  ,  on  envoya  a  Edimbourg  une  Commiilion  fpeciale 
„  pour  lui  faire  fon  proccs. 

„  L'Eveque  Bumet  remarque  ,  que  les  CommifiTaires  n'eu- 
„  rent  pas  plutot  nomme  lcs  Jures  &  lesjuges  ,  que  Ton  vit 
„  bien  ,  par  le  choix  qails  en  hrent  ,  que  la  perte  de  Balmeri- 
„  noch  itoit  refolue(2)."HJ5»?,qui  avoit  dreile ,  laRequete,fe 
fauva  en  Hollande  ,  apres  avoir  ,  en  partant  ,  ecrit  a  ce  Sei- 
gneur  ,  une  Lettre  oii  il  reconnut  avoir  compofe  cette  Picce, 
tout  feul  ,  de  fon  propre  chef ,  &  fans  que  ni  lui  Balmerinoch , 
ni  qui  que  ce  fut ,  y  eut  la  moindre  part. 

„  On  n'avoit  pu  convenir  ,  pendant  longtems  ,  de  la  na- 

,  ture  du  crime  que  Ton  devoic  imputer  au  Prifonnier.     Ce 

„  qu'il  y  avoit  de  fon  Ecriture  entre-lignes  c|ans  la  Requete,  ne 

„  tendant  qu'a  en  adoucir  les  exprellions  ,  ne  pouvoit  pailer 

„  pour  une  bonne  preuve  qu'il  Teut  dreflee,  ou  qu'il  en  fCit 

„  complice.     Cetoic  pourtant  la  feule  preuve  que  Ton  avoit 

„  contre  lui.     D'autre  part  ,  on  ne  pouvoit  pas  conclurre  qu'il 

„  reiit  publiee,  de  ce  qu'il  Tavoit  montree  a  un  Avocat,puis- 

„  qu"il  ne  1'avoit  fait  que  pour  avoir  fon  avis.     II  fut  donc  en- 

„  fin   refolu  de  s'en  tenir  a  ceci  ,   que  le  but  de  cette  Requcte 

„  etoit  d'aliener  les  Sujets  du  fervice  du  Roi ,  &  que  Balmeri- 

„  »of/b,  qui  en  connoitlbic  TAuteur  ,  ne  Tavoic  pas  decouverti 

„  crime  qui  ,  par  les  Loix  ,  meritoit  la  mort. 

Les  Ju-       ,.  La  Cour  decida  que  1  Ecric  etoit  feditieux  ,  &  contenoit 

gcs  deci-   ^^  des  menfonges  contre  le  Roi  ,  &  le  Gouvernement.     L'au- 

Quctom  >3  tre  Poinc  etoit  evident  ,  que  le  Baron ,  connoiiTanc  TAuceur , 


(i)  Memoires    pour    rHiftoire    dc    la 
B«rnff  ,  Torae   I.  pag.  36-38.  octav»  , 
^oire. 

(1)  Ibid.  p.  58.-42. 

(3)  Ibid.  p.  4+. 

(4)  Ibid.  p.  41. 
(r)  Ibid.  p.  44. 

(6)  Ibid.  p.  4J-. 

(7)  Ibid.  p.  46. 
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„  fo7!t  notoirernent  fe'ditieujes  ;    que  jufqu'a  pr/Jent  que  les  Juges  ^^  '^"" 
„  venoient  de   le  dkider  ,  il  Tt^avoit  pas  cru  que  cet  Ecrit  Jut  de  Balmeri 
„  cette  7iature  j    qu^il  ne  Faveit  regard^  que  comme  une  Reauete  ""'b- 
,,  tres  refpeilueufe  ,  que  lui  ^  d'autres  avoient  dejfein  de  pri- 
,,  fenter  au  Roi  pour  fe  juflifier  aupres  de  lui  ;  quil  l'avoit  com- 
„  muniqu^e  au  Comte  de  Roches  ,   qui  en  parla  au  Roi  ,   g^  que 
„  fur  ce  que  le  Roi  avoit  de'clare  quil  7te  la  recevroit  foint  ,  ow 
„  l'avoit  laijf^  tornher.    Ces  Faits  furent  atteftes  par  le  Comte 
„  de  Rothes. 

„  Quand  ccs  Jures  eurent  ete  mis  dans  une  Chambre  a  part ,  L,es  Ju 
„  felon  la  coutume  ,  Gordon  de  Buckey  parla  le  premier.  Ce  eentU 
„  Gencilhomme,  dit  notre  Vrdat .,  etoit  alors  fort  vieux,  &  la  Q.uemot 
„  Cour  comptoit  fur  lui ,  parce  que  qu.irante-trois  ans  auparavanc  '^'^  ^*"* 
„  il  avoic  ete  complice  de  rafPallinac  du  Comce  de  Murray.  H 
„  pria  d'abord  la  Compagnie  de  bien  penier  a  ce  qu'ils  alioienc 
„  faire  :  f!^'^  ^^''?,>jfo't  de  repandre  du  fang  ,•  quils  couroient 
„  rijque  de  commettre  U7i  crime  dont  ils  Jhttiroient  le  poids  tout 
„  le  rejle  de  la  vie  :  ^'oti  l'avoit  attire' ,  daf/s  fa  jeu7iejfe  ,  a 
„  la  commiffon  ttun  homicide  j  qiiil  en  avoit  obtenu  le  pardo7t 
„  du  Roi  ,  mais  ,  qu'il  lui  en  avoit  bie7t  cout^  pour  obtenir  le 
„  pardon  de  Dieu  ,  (^  que  fes  remords  lui  avoient  fait  pajfer  de 
„  cruels  momens  ,  ta>it  les  jours  que  les  7tuits.  En  parlanC  ,  il 
„  fondoit  en  larmes  (3).  Alors  le  Comte  de  Tr^^K^/r  prit  la 
parole.  II  pafToic  pour  le  plus  beau  parleur  du  Royaume, 
&  pour  rhomme  le  plus  propre  aux  aflaires  ,  mais  aulli  pour 
trop  rufe.  Ne  fimple  Gentilhomme  du  nom  de  Steward  ,  il 
avoic  fu  s'elcver  a  la  Dignite  de  Comte  &  a  la  Charge  de 
Grand-Treforicr.  Dans  la  fuite  ,  il  eiTuya  de  fi  grands  revers 
de  fortune  ,  que  FEveque  Bumet  affure  ['avoir  vu  r^duit  d  la 
plus  honteufe  indigence  ,  me^idier  fon  pain  (4).  Traquair  donc 
prenant  la  parole  ,  reprelenta  ,  que  ,,  ce  n'etoit  point  a  leur 
„  Allemblee  a  jugcr,  fi  la  Loi  etoit  trop  fevere  ou  non;  que  la 
„  nature  de  la  Requete  n'etoit  pas  une  chofe  qui  les  regardat 
,,  non  plus  ,  parce  que  les  Juges  en  avoient  deja  decide  ;  & 
„  qu'ainli  tout  ce  qu'ils  avoient  a  faire  ecoit  d'examiner  fi  le 
„  Prifonnier  avoit  ,  ou  navoit  pas  ,  defere  TAuteur  de  cet  E- 
„  crit"  (5).  Le  Comte  de  Lauderdale  repliqua  ,  quC  des  Loi» 
rigoureufes  ,  c^  que  Con  navoit  ja7nais  fait  valoir  ,  itoient  cen- 
fees  faites  unique?ne7tt  pour  te7iir  les  getts  en  refpeB  \  ^  1"^  y 
quoiquapris  la  d(cifi07t  des  Juges .,  qui  venoient  de  pronomer  que 
cet  Ecrit  ^toit  fditieux  ,  cn  ne  put  en  cacher  VAuteur  Jans  cri- 
me  ,  n^a7i7noins  avant  cette  d^cifion  ,  un  Tarticulier  pouvoit  ny 
pas  voir  la  fedition  avec  taat  devidence  ,  qu'ii  fut  ob/ig/ d'e» 
reve/er  /'Auteur  (6).  „  Plufieurs  heures  fe  pafTerenc  a  difpucer  Barmet 
„  la-delTus  ;   mais  quand    il  falluc  en  venir  aux  voix  ,   il  y  en  "°'''  '** 


coDdam- 


euc  fepc  pour  1'ablolucion  &  huit  pour  la  condamnation  :  de  nc 
„  forte  que  la  fentence  de  mort  lui  fut  prononcee." 

Notis  fommes  entres  dans  le  detail  de  cerce  affaire,  parce 
ce  que  notre  Auteur  rapporte  (7) ,  qu'il  avoit  fouvenc  oui  dire 
a  fon  Pere  ,  alors  intime  ami  du  Comce  de  Lauderda/e,  que  la 
decadence  de  TAutorite  Royale  en  EcofiTe  venoit  ,  en  grande 
partie,  de  ce  raalheureux  Proces.  En  efFet,  il  le  fit  a  ce  fu- 
jet  en  Ecolle  quantite  d^Alfemblees  ,  ou  Ton  prit  la  refolution , 
ou  de  forcer  la  prifon  pour  faire  evader  Baimerinoch ,  ou,  fi  ce- 
ia  venoit  a  manquer  ,  de  vanger  fa  mort  fur  la  tete  des  Juges  & 
des  huit  Jures.  II  s'en  trouva  meme  qui  s'off"rirent ,  les  uns  de 
les  tuer,  &  les  autres  de  mettre  le  feu  a  leurs  (8)  maifons.  Sur 
les  avis  que  Milord  Traquair  en  recut  ,  il  vint  a  la  Cour  ,  & 
dit  au  Roi  ,  que  /a  vie  de  Balmerinoch  ^toit  entre  fes  mains  ^ 
mais  qu'd  tous  egards  fon  execution  7t'e'toit  pas  une  chofe  qu'on 
dut  coiifeii/er.  Le  Roi  gouta  la  reflexion  de  Traquair ,  &  fic 
grace  au  Seigneur  condamne. 

Pcndant  le  fejour  que  Charles  fit  en  EcolTe ,  il  erigea  Edim-  Edim- 
bourg  en  Siege  Epifcopal  ,  &  lui  donna  pour  Eveque  un  cer-  ^outg  i 
tain  Forbes,  dont  voici  le  portrait ,  tel  que  le  Dodteur  Burnet  sfege^E- 
Ta   trace.    Forbes  etoit  un  homme  d*un  grand  favoir  &  d'une  pifcopai 
grande    piece.     II  avoit  Tetrange  faculte  de  prccher  cinq  a  fix  ^"  J^^"* 
heures  cle   fuite.     Son    genre   de  vie  &  de  devotion  tenoic  un  bes.  *'*" 
peu  du  Monaftere  ,  &  ibn  forc  etoit  la  connoiilance  de  TAn- 
tiquite.    II  s'attachoit  a  reconcilier  les  Papiftes  avec  les  Protes- 
tans,    penchant  plus  neanmoins  vers  les  premiers,  comme  on 
en  peut  juger  par  fon  Livre  ,   intitule  Confid/rations  modeftes. 
Fort  petit  elprit  ,   &  connoiifant   peu  le  monde  ,   il  commit 
quantite  de  fautes  ,  &   mourut  bien  tot  apres  fon  elevation, 
fufped  de  Papifme.     Soupgon   qui  fut  fortifie  par  la  conduite 
de  fon  Fils ,  qui  le  rangea  publiquement  a  la  Communion  de 
Rome  (9) 

Avant  de  parler  du  retour  du  Roi  en  Angleterre,  il  faut  dire 

ici 

(8)  Salmonet  ,  Fran^ois  &  Papiile  •  ,  rapporte  ,  que  le  jour  que 
la  Sentcnce  devoit  etre  piononce'e  ,  le  Peuple  fut  li  tranfporte  de 
colere,  qu'il  s'attroupa  aux  portes  du  Palais ,  mena^ant  de  toute  (3 
fureur  les  Juges,  a  mefure  qu'ils  entroient.  *  NB.  Mr.  De  Larrey 
dit,  Hifl:.  d'AngI.  Tora.  lY.  p.  11  j  ,  que  Salmonet  ctoit  Presbyte- 
rien  lele. 

(9)  Ibid.  p.  39. 

(10)  C'eft-a-dire  de  fe  ranger  au  Culte  8c  a  la  Difcipline  de  rEgli» 
fe  Epifcopile  d'AngIe:erre. 

(w)  L'E- 
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ici  quelque  chofe  des  difpofitions  ou  fon  Voyage  ,  &  fes  en- 
treprifes  en  Ecolle,  mirent  les  efprits  des  EcoHois  :  d'autant 
plus  que  le  Dodeur  Kennet  ,  Eveque  de  Peterbouroug ,  Hifto- 
rien  tr^s  refpedable  ,  aflure  que  ccs  difpolitions  contribuerent 
extremement  a  exciter  les  troubies  qui  dans  la  fuite  rompirent 
Tunion  de  ces  deux  Royaumes.  En  efFet,  il  parut  alors  mani- 
feftement  que  les  Seigneurs  Ecoflois  ,  qui  etoient  le  mieux  ve- 
nus  a  la  Cour  d'Angleterre,  etoient  ceux  qui  s'interelToient  le 
moins  au  Bien  de  leur  Patrie  ,  &  que  les  bienfaits  que  le  Roi 
regnant  avoit  repandus  fur  eux  ,  a  l'exemple  du  feu  Roi  fon 
Pere  ,  etoient  moins  des  marques  de  bienveillance  envers  la 
Nation  ,  quc  des  moyens  pratiques  pour  fe  les  attacher  invio- 
lablement.  Aufli ,  plus  le  Roi  leur  faifoit  de  carefles ,  &  plus  le 
Peuple  les  tenoit  pour  fufpedts.  En  fecond  lieu  ,  plufieurs 
Membres  de  la  Chambre  Haute  travaillerent  des-lors  a  fe  ren- 
dre  agreables  au  Peuple  ,  en  parlant  dans  le  Parlement  avec 
beaucoup  d'ardeur  contre  les  Ades  que  le  Roi  avoit  le  plus  a 
coeur  de  faire  pafler  ,  de  forte  qu'il  fe  porta  jufqu'a  interdire  en 
pleine  AITemblee  la  parole  a  plufieurs  d'entre  eux  ,  &  fe  les 
rendit  irreconciliables ,  parce  quils  congurent  qu'il  ne  fe  recon- 
cilieroit  jamais  bien  lui-meme  avec  eux.  En  troifieme  lieu  ,  le 
Roi  fit  faire  deux  ou  trois  Reglemens,  qui  dirainuoient  confi- 
derablement  Tautorite  des  Seigneurs  fur  leurs  Vaffaux;  ce  qui, 
en  rendant  plus  infolens  les  Petits  ,  indifpofa,  &  aigrit  de  plus 
en  plus  le  coeur  des  Grands.  Mais  ,  en  quatrieme  lieu  ,  le 
pire  de  tout  fut  la  crainte  &  les  foupgons  que  Ton  fit  concc- 
voir  au  Parti  Presbyterien.  Et  il  eft  vrai  que  TEveque  de 
Londres  qui  ne  quittoit  pas  le  Roi  d'un  moment  ,  &  que  ces 
gens-la  ne  regardoient  pas  d'ailleurs  de  trop  bon  ceii,  fembla 
vouloir  les  avertir  de  prendre  garde  a  eux  ,  lorsqu'en  prechanc 
dans  la  Chapelle  Royale  d^Edimbourgy  il  prefla  extremement  la 
neceflite  &  les  avantages  de  la  Cojiformite [^io),  ayant  fait  rou- 
ler  la  plus  grande  partie  de  fon  Sermon  iur  cette  matiere  &  fur 
le  refped:  qui  eft  dii  aux  Ceremonies  de  FEglife.  Mais  ce  qui 
mit  le  comble  a  leur  depit,  ce  fut  de  voir  le  Roi  d'un  cote  e- 
riger  Edimbourg  en  Siege  Epifcopal  bien  rente  ,  &  de  l'autre, 
revetir  les  Eveques  dss  principales  Charges  de  TEtat  ,  &  enfin 
de  donner  a.  un  certain  nombre  bien  choifi  d'entre  eux  com- 
milTion  &  autorite  de  drefler  une  Liturgie  pour  rEglife  d'E- 
coire(ii).  On  cria  fort  haut  contre  ces  etabhflemens,  que  Ton 
regardoit  comme  rexecution  d'un  Projet  forme  d'obUger  TE- 
cofle  a  fe  conformer  en  toutes  chofes  au  Gouvernement  d'An- 
gleterre,  a  la  reduire  meme  en  Province,  &  par  une  fuice  ne- 
ceffaire,  a  rendre  impraticable  &  impoflible  la  reformacion  des 
abus  dont  rintrodudtion  dans  FEglife  Presbyterienne  du  Royau- 
me  ,   faiibic  ie  principal  de  leurs  Griefs. 

Ce  fut  le  16  de  Juillet  ,  que  le  Roi ,  apres  avoir  couru  rif- 
que  de  fe  noyer  en  traverfant  le  Forth  de  Brunttsla?id  a  Edim- 
hourg,  lailfa  rEcoife  dans  une  agitation,  que  toutes  les  demar- 
ches  qu'il  fit  dans  la  fuite,  ne  fervirent  qu'a  augmenter.  II  prit 
la  polle ,  &  arriva  le  20  a  Greenwich ,  ou  la  Reine  etoit. 

Le  4.  d'Aout ,  TArcheveque  Ahhot  ,  qui  etoit  deja  depuis 
longtems  autant  que  mort  pour  rEglife  ,  rendit  le  dernier  fou- 
pir  a  Croydoti  dans  fa  71.  annee.  Ce  Primat ,  dit  le  Comte  de 
Clarendon  ,  remplit  trop  longtems  le  Siege  de  Cantorbery  ,  (^ 
eut  trop  d^autorit^  dans  l'EgliJe.  Sa  maifon  ^toit  le  Re?idez.- 
vous  ^  rAjile  des  ptus  fatiieux  du  Parti  oppofi.  Il  leur  per- 
tnettoit  de  puhlier  leurs  Uvres  periticieux ,  &  tl  negligea  fifort 
^  fi  longtems  robfervation  de  1'Ordre  g^  de  la  Difciptine  ,  aue 
PEglife  fe  remptit  de  Miniflres  foibtes  ^  opiniatres.  Notre  il- 
luftre  Hiftorien  femble  vouloir  encherir  fur  des  traits  fi  deshon- 
norans,  lorfqu'iI  ajoute  ,  „  Qn'y4bbot,  qui  fut  d'abord  Chef 
„  d'un  des  moindres  Colleges  d'Oxford,  avoit  affcz.  de  capacite 
„  pour  un  tel  Emploi.  D'ailleurs ,  co?tti?tue  le  Comte ,  il  avoic 
„  Tair  chagrin,&  les  manieres  rudes  &  fauvages,ce  qui  paffoit 
„  en  ce  tems-la  pour  Gravite.  II  fat  faic  Eveque  (12),  fans  a- 
„  voir  jamais  ete  ni  Miniftre,  ni  Vicaire,  ni  Chanoine  d'aucu- 
„  ne  Cathedrale.  II  ignoroit  enticrement  la  veritable  Confti- 
„  tution  de  TEglife  Anglicane,  &  les  interets  du  Clerge.  Per- 
„  fuade  que  toute  la  Religion  confiftoit  dans  Taverfion  du  Pa- 
„  pifme  &  a  en  dire  beaucoup  de  mal,  TArcheveque  eftimoit 
„  le  plus  ceux  qui  declamoient  le  plus  furieufement  contre 
„  Rome.  IndifFerent  pour  le  maintien  de  la  Difcipline  ,  & 
j,  pour  retabliiTement  de  la  Confor??tite{\-^),  il  ne  faifoit  aucune 
„  perquifition  ,  &  negligeoit  de  s'oppol'er  aux  entreprifes  des 
„  Ennemis  de  l'Eglil"e  Anglicane.  Avec  cela  ,  peu  verfe  dans 
„  rAntiquite  Ecclefiaftique  ,  &  dans  la  ledture  des  bons  Theo- 
„  logiens  ,  il  s'attacha  uniquement  aux  Dogmes  de  Calvin ;  de- 
„  la  vint  qu'il  ne  defapprouva  pas  ,  autant  qu'il  y  ctoit  oblige. 


(11)  L'Evdque  'Burntt  dit  que  ces  Eveques  travaillcrent  a  li  com- 
pilation  d'une  Liturgie,  &  d'un  Corps  de  Canons ,  pour  le  Service 
Divin  8c  pour  la  Difcipline  Ecclefiaflique.  L'Examcn,  ajoute-t-il , 
n'en  pafla  dans  aucune  Aflcmblee  du  Clcrge.  Perfonne  n'y  eut  rien 
a  voir  que  trois  ou  quatre  Prebts  Courtilans  ,  Maxaell ,  tveque  de 
Boss  ,  Sidferfe  ,  Eveque  de  Gdlo-aai  ,  Whitford  ,  Eveque  de  Diin- 
ilaine ,  ia  Bamutine ,  Evec^uc  d'Aherdeen. 

(iz)  Abhot  fut  fait  Eveque  de  LitcLficld  &  de  Coventry,  par  7a- 
^ues  I.  a  li  recommandation  du  Cofflte  ,le  Dunbar ,  premier  Favori 
Ecoflbis  de  ce  Roi. 

C»3)  Oa  Toit  cependant  par  les  Regitres  de  ce  tems-Ia,    que  le 


„  la  Difcipline  de  ce  Theologien."  Ch  a r- 

Si    les   Nonconformiftes  fe  multiplierent  extremement  dans  i-es  r. 
tout  le  Royaume  ,  ce  fut  par  la  nonchalance  d'Ahhot ,  felon  le    1^33- 
Dodteur  Kennet.    Ceft  du  moins  ce  qu'il  lemble  croire  ,  lors-   P"  '« 
qu'il  nous  dir,  dans  le  3.  Volume  de  rHiftoire  Complete'd'An-  Ke^n" 
gleterre ,  ^e  ptufieurs  Eveques  ^toient  du  fentiment ,  que  ta  mo- 
deratiou  ^  La  frotdeur  de  f  Arclnveque-Prtmat  avoient  ^te  fata- 
les  a  la  Paix  &  a.  rHonneur  de  1'Egtife  Anglicane. 

^  Mais  nonobftant  tout  ce  qui  a  ete  repandu  au  defavantage 
^Abhot  ,  il  ne  manque  pas  d'Auteurs  graves  qui  diminucnt ,  & 
qui  femblent  meme  vouloir  rendre  cxcufable  la  grande  negli- 
gence  contre  laquelle  on  a  tant  crie.  „  Cetoit  un  Prelat  tres 
„  fage  ,  &  tres  modere  ,  dit  le  maeur  Wellwood  dans  fet 
„  Metnoires.  II  ne  preffa  jamais  rUniformite  en  ce  qui  con- 
„  cerne  la  Religion  &  le  Culte,  au-dela  de  ce  qui  etoit  abfo- 
„  lument  neceffaire  pour  maintenir  la  paix  dans  rEglife;  &  il 
„  refufa  conftamment  de  foutenir  les  Prerogatives  du  Roi  au 
„  prejudice  du  bien  de  TEtat.  Son  genie  n'etoit  pas  faic  pour 
„  la  Cour  ,  quoique  d'ailleurs  il  ne  manquit  ni  d'education  ni 
„  d'habilete.  Incapable  de  s'accommoder  au  tems ,  il  donna 
,)  par  fon  inflexibilite  hors  de  faifon ,  plus  d'une  fois  fujet  a  {is 
„  Ennemis  de  lc  reprelenter  comme  peu  attache  aux  interets 
„  du  Roi  ,  &  comme  un  defenfeur  outre  des  Droits  du  Peu- 
„  ple  ;  &  par  confequent ,  comme  n'etant  du  tout  point  pro- 
„  pre  aux  aifaires  d'Etat." 

Un  Auteur  Fran^ois  dit ,  dans  le  quatrieme  de  Tome  de  fon    Par  de 
Hiftoire  d'Angleterre  (14),  que  'Laud  avoit  gard^  des  mefures    ^^"ey- 
tanr^  que  fon  predeceffeur  avoit  vecu  ;  &  que  tout   difraci'^ 
qu'etoit  Abbot,  1'Egtife,  les  Acad^mies ,  tout  te  P.oyaume  le  ref- 
peaoit  encore.     Que  quoique  dcpouttti  d'une  partie  du  Temporel 
defon  Archevecb^ ,  &  priv^  d'en  faire  tes  fonlliotts ,  it  ?ie  lais- 
foit  pas  d'etre  confd^rable  par  le  titre  d'u?ie  fi  eminettte  Charge 
dont  il  ^toit  toujours  revetu  ;  plus  conftd^rahle  pourta?it  encore 
par  fon  Savoir  <S'  par  fan  Integrit^ ,  deux  harrieres  jue  l' Artni- 
niattifme  ne  put  ou  n'ofa  forcer. 

Deux  jours  apres  la  mort  SAhhot ,  Laud  lui  fucceda.    Cet    Laud  eft 
Eveque  de  Londres  ne  faifoit  que  d'arriver  d'Ecoffe  ,  n'ayant  ^^"  ^'' 
pas  fait  autant  de  diligence  que  le  Roi  ,  que  ne  le  vit  pas  plu-  drCan-* 
tot  ,   qu'il  lui  dit  gracieufement  ,   Mitord  Archeveque  de  Can-  toibeii. 
torberi  ,  foyez,  le  hien-venu.     Toutes  les  chofes  neceffaires  ^  fa 
tranflation  furent  e.xpediees  le  meme  jour  ^  &  elle  fe  fit  le  10 
du  mois  fuivant. 

Le  Dofteur  Laud  eut  tant  de  pouvoir,  foit  dans  FEglife,  foit 
dans  TEtat  ,  durant  le  periode  dont  nous  rapportons  les  princi- 
paux  evenemens  ,  que  nos  Ledeurs  s'attcndent  nacurellemenc 
que  nous  leur  donnerons  le  Portrait  de  ce  Primat  d'Angleterre, 
cotnme  nous  avons  donne  celui  de  fon  Predecefleur.  Ceft 
aufli  ce  que  nous  allons  faire  d'apres  trois  Seigneurs  Ecclefias- 
tiques  ,  &  un  Laique  ,  &c.  tous  ceiebres  Ecrivains  ;  a  quoi 
nous  ajouterons  le  fentiment  de  Mr.  Rapin  fur  ce  qu'il  avoit  vu 
d'imprime  pour  &  contre ;  &  nos  Ledteurs ,  mis  ainfi  au  fait 
du  tout  ,  feronc  mieux  en  etat  d'en  porter  ua  jufte  juge- 
Hient. 

L'ordre    veut   que   nous   commencions    par  les  traits  donc    Caraflc- 
TArcheveque  Abhot  peignic  Laud,  dans  rApologie  qu'il  fic  de  re  dc 
lui-meme  ,   en  1627  ,  tems  oii  celui-ci  n'etoit  encore  qu'Eve-  '"^"*'* 
que  de  St.  David.     Et  il  ne  faut  pas  s'etonner  que   le  Portrait 
ne  foit  point  fait  a  Tavantage  de  l'Original  ,  puilqu^Ahhot  at- 
tribuoit  uniquement  fa  dilgrace  aux  oonfeils  fecrets  que  LaaJ 
donnoit  au  Duc  de  Bucki?igha?n. 

„  Cet  homme  (Laud),  difoit  le  Primat,  eft  le  Confeiller  in-    p„  1.^, 
„  time  du   Duc  de  Buckingham.     II  confere  en  fecret  avec  lui ,  chcveque' 
„  quelquefois  des  heures  encieres  ,  &  rentretient  dans  fa   ma-  Abbot. 
lice.     11  paffoit  autrefois  fa  vie  a  Oxford  a  epier  &  a  cher- 
Cher  quelque  chofe  a  dire  contre  les  Legons  des  Profeffeurs, 
«5c   en  donnoit  avis  a  TEveque  de  Durha?n,  afin  que  celui-ci 
le  rapportat  au  Roi  J.iques  ,  &  lui  remplit  l'efprir  de  me- 
contentemens  contre  ceux  qui  prenoicnc  foin  de  s'aquitrer  dc 
leur  devoir  ,  en  etabliflant  la  Verite,   a  laquelle  il  donnoir  le 
nom   de  Pur'ita?tif?ne.     II  faifoit  fon  affaire  de  voir  quels  Li- 
vres  etoient  Ibus  la  preffe,  &  d'en  examiner  les  Prefaces,  &: 
les  Epitres  dedicatoires ,  afin  d'y  trouver  quelque  chofe  a  re- 
dire. 

„  Des-Iors  on  put  prevoir  quel  bon  homme  ce  feroit  ua 
„  jour,  par  la  premiere  demarche  remarquable  qu'il  fic  en  ma- 
„  riant  le  Comte  D.  avec  Madame  R.  (if),  quoiqu'iI  fiit  con- 
„  nu  a  tout  le  monde  que  la  Dame  avoit  un  aucre  Mari  ,  & 
„  que  le  Comce  D.  avoit  d'elle  plufieurs  enfans  vivans.  Le 
„  Roi  Jaques  en  fut  dans  une  fi  grande  colere ,  qu'il  ne  vouloit 

„  point 

dernier  Afte  d'Autorite  &  de  Jaridittion  F.cclefiartique  qu'il  fit, 
fut  un  Mandement  pour  l'obfcrvation  de  li  Difcipline,  &  pour  obli- 
ger  les  gens  a  la  Co?ifor?r?ite  ,  8c  meme  a  une  Co??formite  plus  eten- 
due  que  ne  la  prefcrivent  les  Canons  de  rEglife.  Cc  iVIandement, 
qui  elt  date  du  8  de  Juillet  dernier ,  enjoint  aux  Paroiflicns  de  Crjy- 
fori  dans  li  Province  de  'K.etit  ,  de  recevoir  le  Sacrement  de  la  Ste. 
Cene  a  gcnoux  ,  fur  les  degres  de  la  Table  de  la  Comraunion. 

(14)  p.  1 14.  in  folio. 

(i)-)  On  difoit  quc  L«K(/ avoit  marie  Chxrlet  hlitnt  Comte  de  De- 
vonjhire  ,  avec  Milady  R'ch  ,  Femrae  du  Comte  de  ^arwick  encorc 
vivant. 
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point  entendre  parler  de  lui,ni  lui  donner  aucun  Benefice.  Le  ; 
Dodteur  Willams  ,  Eveque  de  Liiuoln  ,  qui  pretend  avoir 
ete  fon  premier  Patron  ,  a  dit  a  plulieurs  perlbnnes  ,  que', 
quand  il  vouloit  parler  de  Laud  au  Roi ,  il  trouvoit  dans  Sa 
Majefte  une  telle  repugnance  ,  qu'il  fe  voyoit  quelquefois  o- 
bli^e  de  dire  qu'il  ne  fouhaitoic  pas  de  fervir  un  Maitre  qui 
ne°pouvoic  fe  refoudre  a  pardonner  une  feule  fauce  a  un  de 
fes  Serviceurs.  Malgrc  Couc  cela,  TEveque  vainquic  a  la  fin, 
&  obcinc  pour  Laud  TEveche  de  St.  David,  donc  celui-ci 
,  ne  fuc  pas  plucot  en  poiTelTion  ,  qu'il  commenga  peu  a  peu  ^ 
',  fupplancer  &  a  ruiner  fon  Bienfaiceur,  ainfi  qu'il  paroic  au- 
\  jourdhui.  Ce  fut  la  ComtelTe  de  Bucktngham  qui  avertit  TE 
veque  de  Lincoln  ,  que  Laud  le  detruifoit  aupres  du  Duc  fon 
Fils.  Et  veritablement  rambicion  de  cet  Homme  eft  tejle, 
qu'il  eft  capable  de  ruiner  fecretcemenc  quelque  perfonne  que 
ce  foit  ,  pourvu  qu'il  y  trouve  quelque  avantage. 
Ecoucons  maincenanc  le  Corate  de  Clarendon. 

Laud  ,  dit-il ,  fic  briller  dans  fa  conduice,  des  qualites  & 
vercus  exemplaires  ,  donc  Teclac  fuc  cependant  cerni  par 
cercaines  foiblefles  nacurelles  ,  qui  lui  firenc  grand  nombre 
d'ennemis  ,  &;  don:  fi  maniere  dc  s'exprimer  ,  petulante  & 
chagrine,  ne  fut  pas  la  moindrej  outre  qu'il  alla  fe  metrre 
dans  refpric ,  que  la  droicure  de  cceur  &  la  franchile  dont  il 
faifoic  conftammenc  profeiTion ,  le  feroienc  forcir  heureufement 
&  avec  honneur  des  Aftemblees  oii  11  encrcroit ,  &  des  plus 
epineufes  aftaires  qu'il  pourroic  avoir  a  menager.     D'£cudianc 
du  College  de  St.  Jean  a  Qxford,  il  parvint  a  en  ecre  Mem- 
bre,  &  enfuite  Prelidenc.     La  il  s'atcira  de  bonne  heure,  & 
.continua  tous  les  jours  a  s'atcirer  ,  la  haine  des  Sedtaceurs  du 
Calvinifme  ,  en  les  combactant  a  couce  oucrance.    Aufli  ces 
gens-la  ,  accoutumes  a  regarder  ,  &  a  pourfuivre  comme 
Papiftes  ,  ceux  qui  ne  leur  plaifoicnc  point ,  le  perfecuterent- 
ils  fous  ce  ticre  ,  &  fgurent  lui  fufciter  tanc  de  craverfes, 
que  ,  decrie  &  prefque  aneanci  dans  le  monde,  il  vic  paller 
la  fleur  &  la  vigueur  de  fon  age  ,  avanc  qu'il  puc  obcenir 
un  Benefice  (i),  qui  le  cirac  du  CoIIegc  ou  il  ecoit,  CoIIege 
dans  ce   tems-la  le  plus  pauvre  ,  le  plus  mal  rente  de  fUni- 
verfice  d'Oxford.    Laud  ne  s'en  fouvinc  ,  je  Tavoue  ,  &  ne 
s'en  reflencic  que  trop  dans  fon  elevation  ,   puifqu'il  s'aban- 
donna  aux  memes  palfions  qu'il  reprochoit  auparavanc  a  (es 
adverfaires.    En  effec  ,  pour  fe  vanger  de  ceux  qui  ,    parce 
qu'il  foutenoit  vivemenc  des  fencimens  differens  des  leurs  cou- 
chant  la  Dilcipline  ,  le  traicoient  de  Papifte  ,  il  prit  de  cette 
meme  difference  de  fentimens  ,  occafion  a  fon  tour  ,  de  ies 
craiter  d'£nnemis  de  TEglife  Anglicane  :   Recrimination  aufli 
mal  fondee  que  raccufacion  ,  puifque  par  les  chofes  qu'ils  fi- 
renc   &  qu'ils  fouffrirent  dans  la  fuite  ,   pour  relever  ,   ou 
pour  foucenir  cetce  Eglife  ,  on  reconnuc  que ,  quoique  preve- 
nus  des  opinions  fpcculatives  de  Calvin  ,  ils  n'approuvoient 
nullemenc  fa  Difcipline  ,  &  n'avoienc  pas  moins  de  zele  que 
les  autres  pour  la  confervacion  de  rEpifcopac.   Des  que  Laud 
fut  entre  dans  les  Dignices  de  rEglile  ,  il  fe  fervit  de  touc  le 
pouvoir  qu'elles  lui  donnoient  ,  pour  arreter  les  progres  du 
Presbycenanifme ;  &r  fi  le  fucces  ne  repondic  point  a  lon  ze- 
le  ,  duranc  la  vie  d'Ahhot  ,  fon  Superieur,  c"eft  que  ce  Pri- 
mac  du  Royaumc  ne  celTa  poinc ,  par  humeur  &  par  impru- 
dence  ,  de  lacher  la  bride  a  ce  Parci-la.     Mais  enfin  devenu 
Primac  lui-meme  ,  il  fe  crut  oblige  en  confcience  de  cravail- 
ler  promtement  a  remedier  aux  defordres  qui  augmentoient 
coniiderablcmcnt  de  jour  en  jour.    Pour  cet  etfet  fon  pre- 
mier  foui  ,  apres  fon  elevacion  ,  ce  fuc  de  fe  procurer  a  TE- 
veche  de    Londres    un   Succefleur  qui  fuc  dans  les  niemes 
idees  que  lui.     Le  Dodteur  Juxon  ,  fon  ancien  ami,  &  fon 
compagnon  d'Ecudes ,  fuc  celui  fur  qui  il  jetca  les  yeux  ,  6c 
fur  qui  il  fit  tomber  le  choix  du  Roi.     La  Nation  en  gene- 
ral  n'avoit  point  dans  ce  tems-la  congu  de  mauvais  fenti- 
mens  concre  TEglife  Anglicane  ,  foit  pour  les  Dogmes  ,  foic 
pour  la   Difcipline  ;    mais  les   gens   voyoient  avec  chagrin 
„  que  le  Papifme  n'ecoic  poinc  aflez  cenu  de  courc ,  &  ils  fe 
„  perfuadoienc   fans   peine  ,    que  c'ecoic  dans  la  feule  vue  de 
„  complaire  a  ce  Parci ,  que  Ton  introduifoit  dans  le  Culte  des 
j,  choles  quils  n'avoient  jamais  praciquees  &  qu'ils  nommoienc 
„  des  Innovations.     Au  refte  ,  notre  Archeveque  s'eianc  mon- 
„  tre   couce  fa  vie  Tun  des  plus  ardens  Ancagoniftes  du  Calvi- 
,  nifme,  fes  Ennemis,  Seclaccurs  de  ce  Syfteme,  ravoienc  de- 
ja  des  le  coramencemcnc  ,  traice  de  Papifte  ,  faute  d'aucre 
,    denominacion  odieufe  ;    car  a  peine  avoic-on  alors  encendu 
,  parler  en  Angleterre  d'Arnunius  &  de  fes  opinions.    Cecoit 


„  cercainement  un   Homme  d'un  grand  courage  que  Laud;    Chak- 
„  hardi  dans  fes  projets,  ferme  dans  leur  execucion;  &  comme  les  1. 
„  fa  confcience  lui  rendoit  temoignage  qu'il  ne  fe   propofoit     ^^33- 
„  rien   qui  ne  fiiC  felon  lajufticc  &  les  bonnes  mceurs  ,  il  ne 
„  chercha  poin:  de  decour  pour  parvenir  a  fon  buc.     Unique- 
„  menc  accencif  i  ce  que  les  adions  avoienc  de  blimable,  &  de 
„  deregle  ,  il  ne  faiibic  aucune  accepcion  des  Perfonnes  :    &c 
„  bien  loin  que  le  rang  &  la  naiflance  des  Vicieux  les  mic,  foit 
„  par  faveur  ,  foit  par  menagemenc ,  a  couverc  des  peines  por- 
„  Cees  par  la  Difcipline  Eccleiiaftique  ,   il  vouluc  que  tout  le 
„  monde   lans  diftindtion   y  fuc  foumis ,  &  les  fic  fubir  ,  a  la 
„  rigueur  ,  aux  Grands  qui  les  avoienc  encourues  ,  de  meme 
„  qu'aux  Petics.     La  nonchalance  dCAbhot  ,  &  de  plulieurs  au- 
j,  cres  Prelats ,  s'eCoic  communiquee  a  tout  le  Clerge  du  Royau- 
3,  me  ,  au  fcandale  de  plufieurs  perfonnes  pieules.    Les  gens  en 
„  ecoient  devenus  fi  peu  deiicats  fur  la  proprece  des  Eglifes ,  6c 
„  lcs  Miniftres  fur  celle  des  Presbyteres  (2),  qu'au-Iieu  de  les 
„  tenir  necces  &  de  les  orner  ,   on  les  lailToic  dans  un  ecac  fi 
„  indecenc,  qu'on  auroic  eu  honce  de  negliger  ,  a  ce  poinc-la, 
„  le  moindre   coin  d'une  mailbn  ordinaire.    On  alloic  meme 
„  jufqu'a  donner  la  Com.munion  indiffcremmenc  dans  cous  les 
„  endroits  de  TEglife  ,  oii   il  plaiibit  au  Peuple  de  la  recevoir. 
„  L'Archeveque,  refolu  de  reformer   ces  abus  &  cecce  profa- 
„  nation  ,  pria  les  autres  Prelats  de  concourir  a  une  fi  bonne  , 

„  oeuvre  ;  &  je  ne  fai  comment  on  y  proceda  i\  malheureufc- 
„  mcnc  ,  que  les  Ennemis  de  rEgiife  Anglicane  en  tirerent 
„  contre  elle  un  tres  grand  avancage  ,  par  le  mauvais  tour  ,  & 
„  la  mauvaife  face  qu'ils  eurent  occalion  de  donner  a  ce  des- 
„  fein  ,  &  a  fon  execucion.  11  n'y  avoit  pas  longcems  que 
„  Laud  etoic  parvenu  l  la  Primatie  du  Royaume  ,  lorsque  la 
„  mort  du  Comte  de  Portland,  Grand-Treforier  d' Angleterre , 
„  fic  un  aucre  grand  changemcnc  a  la  Cour.  Cette  morc  n'af- 
„  fligea  guere  le  nouvcau  Primat  ,  puifquelle  le  delivra  d'un 
„  Ennemi ,  &  qu'il  fe  fit  nommer  Fun  des  Commilfaires  pour 
„  exercer  la  grande  Charge  qu'elle  faifoic  vaquer  :  qiioiqu'a  di- 
j,  re  vrai  ,  il  fiac  peu  verfe  dans  les  Finances  &  dans  les  affai^ 
„  res  Civiles  ;  autli  ne  tarda-c-il  pas  beaucoup  a  fe  demeccre 
„  de  cecce  Commiinon.  Cependanc,candis  qu'il  i'exer^a,ce  fut 
„  avec  coute  rapplica  ion  &  toure  1'adivite  qui  lui  etoienc  na- 
„  turellcs  ,  s'occupant  nuic  &  jour  de  ce  qui  pouvoic  contri- 
„  buer  a  ameliorcr  le  Domaine  &  a  cn  augmcncer  les  Reve- 
„  nus.  Dela  vinc  ,  que  ,  recevanc  avidemcnc  cous  les  avis  & 
„  couces  les  ouvercures  qu'on  lui  propo:oit  pour  arrivcr  a  ce 
buc ,  il  pric  bien  dts  Projecs  pour  meilleurs  quils  ne  recoient 
en  effet ,  &  il  appuya  &  poulfa  crop  celui  qui  concernoit  le 
changemenc  des  Pacurages  en  Terres  labourables  ;  change- 
ment  qui,  couc  incommode,  &  couc  prejudiciable,  qu'il  e- 
coic  pour  le  Pcuple  ,  ne  fe  faifoic  ,  diibic-on  ,  que  pour  Ibn 
bien.  Enfin  Laud  ne  cefla  janiais  de  s"applaudir  evcreme- 
menc  de  cout  ce  quil  avoic  faic  ;  &  il  ne  relacha  jamais  rien 
„  de  i"a  leverite  envers  couces  fortes  de  perlbnnes  ,  ni  de  l'ai- 
5,  greur  de  fon  efprit  &  de  fes  exprefllons  :  Aigreur  qui  lui  e- 
„  toit  fi  nacurelle,  qu"il  ne  pouvoit  encrcr  dans  aucune  difcus- 
„  fion  fans  fe  paflionner  ,  ni  lupportcr  qu'on  s'ecartac  le  moins 
„  du  monde  de  fon  ientimenc.  Ce  defauc  donna  beaucoup  de 
„  prife  liir  lui  a  ceux  qui  ne  lui  voufoienc  pas  de  bien ,  &  par- 
„  ciculieremenc  a  Milord  Cottington  ,  qui  ,  quand  il  vouloit 
„  le  faire  tomber  dans  des  incongruices  de  bienleance  &  de  ju- 
„  gemcnc  ,  lui  echauffbic  la  bile  par  quclque  concradidion  ,  & 
j,  lexpolbic  ainfi  a  perdre  une  partie  du  rel"pect  &  de  Teftime 
„  que  les  gens  lui  devoienc.  II  ie  joua  meme  un  jour  de  cetcc 
„  manicre  ,  en  prefence  du  Roi  ;  &  neanmoins  notre  Arche- 
,,  veque  ne  refufa  poinc  d"aller  diner  le  lendemain  avec  lui. 
„  Ainfi,  depuis  que  Laud  fuC  eleve  au  Siege  de  Cautorberi ,  ou 
„  plucoc  qu'il  euc  pris  part  dans  Fexercice  de  la  Charge  de 
„  Grand-Treforier,  il  excita  fortement  Tenvie,  &  devinc  Tob- 
„  jet  des  craits  les  plus  envenimes  de  la  medifance  &  de  la  ca- 
j,  lomnie  dune  infinite  de  gens  de  touc  ecac  &  de  touc  rang. 
„  Ec  quoiqu'il  n'y  fuc  rien  moins  qu'infenfible  ,  il  n'en  fit  ce- 
„  pendanc  poinc  aflez  de  compte  ,  dans  k  penfee  que  fa  fa- 
„  veur  &  fa  puiflance  repofoient  fur  des  fondemens  fi  fcr- 
„  mes  que  rien  ne  pourroic  les  ebranler  ,  a  moins  d'un  renver- 
„  fement  tocal  de  l'Etac  &  de  la  Religion.  A44is  il  ne  pre- 
„  voyoic  poinc  alors  avec  quelle  facilice  ce  renverfemcnc  pou- 
„  voic  ecre  encrepris  ,  &  feroic  execuce  de  fond  en  com- 
„  ble". 

Un   aucre   Auteur  c'eft  TEveque  dc  Sarum  (3)  ,  a  dit  que    p„,. 
„  Laud  ecoic  favan:  ,  fincere  ,  zele, 


regulier  dans  fes  moEurs. 


gj  Buinet 


(i)  Je  ne  fai  fi  on  pourroit  ne  pas  trouver  plus  vraifemblable  la 
caufe  de  cc  retardcment  aliegoee  par  Abbot.  Du  moins  ,  en  fuppo- 
fant  la  veiite  cl'un  Fait ,  qui  devoit  etre  alTez  connu  ,  &  contre  le- 
quel  on  ne  s'eft  point  infcric  en  fau.x  ;  je  parle  du  Mariage  fcanda- 
leux  que  Laud  avoit  ofe  benir  ,  8c  qui  lui  avoit  attire  rindignation 
du  Roi  :  de  ce  Fait  dis-je ,  ainfi  conllate  ,  il  s'enfuit  du  moins  que 
le  Pani  Presbyterien  ne  mit  pas  le  feul  ni  le  plus  grand  obftacle  a  cet 
avancement  ,  comme  Milord  CUrendon  le  dit  ici  fans  aucunc  reflric- 
tion.  La  faute  enorme  de  Laud  ,  &  la  colere  du  Souverain ,  etoient 
plus  que  fuffil"anies  pour  tenir  cet  homme  dans  la  poulfierc  de  fon 
Collegc. 
•   (i)  II  ne  s'agit  point  des  Maifons  des  Cures  ,   raais  de  cette  partie 


de  l'EgIife  oii  fe  dillribue  laCommunion,  Sc  qui  ell  fepare'e  du  refte 
par  une  Baluftrade. 

(3)  Snlisbury. 

(4)  Ceft  le  mSme  qui  fut  furnomme  Vhilifpe  le  Trcforier  ,  parce 
qu'ii  fervoit  dc  Secretaire  a  deux  Seigueurs  qui  excri;oicnt  enfcmble 
l.T  Charge  de  Grand-Treforier  d'Ang!eterre,  c'cfl  a  favoir  le  Dofteur 
Juxon  Evequc  de  Londres ,  &  Thomas  Comte  de  South.%mpion. 

(f)  Sans  expofer  le  Feuple  a  la  Suferfiitiont  Eh  ,  tint-il  a  Laud  ,Co\t 
a  delTein ,  ou  autrement,  qu'avcc  fes  Image;  de  Jefus-Chrifl  cruci- 
fie,  de  Dieu  le  Pere,  fous  la  figure  d'un  Vieiilard ,  Scc.  il  n'expofit 
le  Peuple  a  retomber  dans  la  Superflition?  Sans  parler  des  Tabies  de 
la  Communion ,  qu'il  erigea  de  nouvcau  en  Autels ,  &c. 

(6)  Liiud 
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Char-   „  &  humble  dans  fa  vie  privee;  mais  chaud,  indifcret,&fou- 

i.Es  I.      „  tenant  avec  trop  de  feu  certaines  chofes  qui  etoient  peu  con- 

^^H-    j,  fiderables  en  elles-memes,  ou  qui  ne  faifoient  que  du  mal. 

d^s''i'^-  "  ^"  P^^^  metcre  en  ce  rang  ce  qu'il  ordonna,  de  totirner  la 

bury.        jj  Table  de  la  Communion  du  cote  Oriencal  des  Eglifes ,   les 

5,  Reverences  qu'il   voulut  qu'on  y  tit,  le   nom  d'Autel  qu'il 

„  afiedla  a  cette  Table  ■■,  fon  entreprife  d'6ter  aux  Eglifes  Wal- 

„  lonnes  la  liberte  de  leur  Difciplinei  la  fupprcflion  des  Ser- 

„  mons  du  Dimanche  au  Soir ,  les  yeux  du  Dimanche  dont  il 

„  fe  d^clara  le  Protedleur,&  quelques  autres  chofes  qui  etoient 

„  purement  des  riens,  &  fur  lefquelles  rouloit  neanmoins  tout 

„  le  zele  &  toute  fadivite  de  ce  tems-la.    Sa  feverite  dans  la 

„  Chambre  Etoilee,  &  dans  la  Cour  de  la  Haute  Commiffton ., 

„  mais  fur  tout  rinjuftice  qu'il  fit  paroitre  dans  la  pourfuite  vio- 

„  lente ,  &  tout-a-faic  inexcufable  de  TEveque  Williams ,  etoient 

„  des  taches  fi  noires  a  fa  rcputation,  qu'il  n"y  avoit  rien  que 

Tinjuftice  de  fa  mort,qui  puc  y  faire  dans  les  efprits  une  di- 

„  verfion  favorable.     Et  il  eft  vrai  que  reffet  de  fon  fupplice 

,    fut  de  Teriger  lui-meme  en  modele  ,   &  de  faire  de  fes  fenti- 

„  mens  une  Sandtion ,  &  une  Regle  infaillible  pour  difcerner 

„  les  Amis  des  Ennemis  de  1'Eglife. 

„  Son  yournal ,  que  rhonnetete  devoit  defendre  de  publier, 
5,  nous  le  reprefente  comme  un  vil  adulateur  de  Buckingham , 
„  &  comme  un  Obfervateur  fuperftitieux  des  Songes.  Ceft  u- 
„  ne  pauvre  Piece  que  fon  Apologie,  qu'il  ecrivic,  etant  en 
„  prifon  a  la  Tour.  II  la  fit  comme  pour  appeller  au  Public. 
„  La  plupart  de  fes  excufes  reviennent  a  ceci,  ^il  yiavoitque 
j,  fa  Voix  parnii  le  grand  ?iomhre  de  perfotDies ,  qiii  ^  foit  dans  le 
„  Conjeil  ,  foit  dans  la  Chambre  Etoil^e,  foit  dans  la  Haute 
„  Commijjion ,  avoient  eu  part  a  rinfraHion  des  Loix.  Mais  qui 
„  ne  fait  que  ropinion  du  Premier  Miniftre ,  &  de  quiconque 
„  poffede  Toreille  du  Roi,a  tant  d'influence  fur  tous  les  autres, 
„  qu'on  ne  peut  gu^re  les  regarder  que  comme  des  reCibrts  que 
„  la  principale  Roue  faic  mouvoir  a  fon  gre  }  Ce  qu'il  allegue 
„  en  d'autres  occafions,^»?  /'ow  n'avoit  eu  qu'u7i  feul  t^moincon- 
„  tre  lui.,  feroit  excellent  dans  un  Plaidoye  Juridique  ,  mais 
„  ne  vaut  rien  dans  un  Appel  au  ?uhlic-^  par  la  grande  raifon 
„  qu'une  chofe ,  qui  eft  vraie ,  ne  Teft ,  ni  plus  ni  moins ,  par  le 
„  nombre  ou  par  le  defaut  des  preuves.  Ce  qui  m'a  le  plus 
„  prevenu  contre  Laud^  c'eft  qu'apres  qu'il  eut  vu  les  mauvais 
„  effets  des  confeils  qu'il  avoit  donnes  ou  fuivis ,  apres  avoir 
„  ete  fi  longtems  en  prifon  j  apres  avoir  eu  tout  le  loifir  de  re- 
„  flechir  fur  ce  qu'il  avoit  fait  dans  le  trouble  des  Paflions  & 
„  dans  les  fedudtions  de  la  Profperite;  qu'apres  tout  cela,  dis- 
„  je,il  ait  compofe  un  long  Ecrit  la-deffus , fans  y  reconnoitre, 
„  ni  de  pres  ni  de  loin ,  qu'il  eut  le  moindre  tort,  &  fans  y 
„  faire  entrer  aucune  reflexion  fage  &  pieufe  fur  (a  cataftrophe , 
„  &  fur  les  malheureufes  fuites  de  fes  entreprifes.  Ainfi ,  Ton 
„  peuc  dire  qui  fi  fes  Ennemis  lui  ont  donne  du  relief  par  Tin- 
„  humanice  de  leur  pourfuite,  fes  Amis,  Heylin  &c  Wbarton^ 
„  Tont  abbaifte,runpar  THiftoire  de  fa  Vie  quil  a  mifeaujour, 
j,  &  Tautre  par  la  publication  de  TApologie  que  le  Primat  a- 
„  voit  compofee  lui-meme  de  fa  conduite". 

Venons  au  Portrait  qui  a  ete  fait  de  Laud  par  le  Chevalier 
Vhilippe  Wariuick,  dans  fon  Ouvrage  intitule  Memoires ,  ou  R^- 
flexions  fur  Cbarles  1(4). 

„  L'Archeveque  de  Cantorhery ,  dit-il,  avoit  de  la  droiture 
,,  &  de  la  picte.  Mais  fon  humeur  brufque  &  fon  opiniatreie 
„  a  foutenir  les  fentimens  dont  il  etoit  prevenu  ,  ne  conve- 
„  noient  nullement  a  un  homme  du  grand  monde.  11  etoit  ne 
„  avec  ces  defauts-la,  &  il  ne  put  certainement  ni  les  corriger, 
„  ni  les  adoucir  par  TEducation  qui  lui  fut  donnee.  En  effet, 
„  fon  Efprit  fe  forma  principalement  dans  un  CoUege,  lieu 
„  ou  il  n'avoit  commerce  qu'avec  des  Livres ,  &  des  Gens 
„  d'etude ,  &  ou  les  macieres  les  plus  relevees  qui  fe  traitent ,  & 
„  dans  la  connoiffance  desquelles  il  excella,  font  bien  plus  pro- 
„  pres  a  faire  contradter  des  manieres  (auvages ,  que  celles  des 
„  Gens  de  Cour.  Laud  fut  generalement  reconnu  pour  tres 
„  digne  de  la  place  qu'il  occupa  dans  1'Univerfite  ,  &  pour  un 
„  homme  profondement  verfe  dans  1'Antiquite  Ecclefiaftique. 
„  II  s'oppofa,tant  au  Papifmc  qu'au  Puritanifme,  avec  un  'z.ele 
„  ardent  &  foutenu.  On  le  vit  travailler  de  meme  a  retablir, 
„  &  a  maintenir  rAutorice  que  1'Eglife  a  regue  de  Jefus- 
„  Chrift  &  de  fes  Apotres  ,  &  qui  fut  exercee  dans  les  pre- 
„  miers  fiecles  du  Chriftianifme  ,  avant  que  les  Puiffances  de 
„  la  Terre  fongeaffent  a  fe  Tapproprier.  II  la  regardoit  ce 
„  pendant  cette  Autorite,  comme  veritablement  fubordonnee 
„  a  celle  des  Rois  \  de  forte  quc  tous  fes  efforts  n'alloient  qu'i 


(6)  hnui  fit  expedier  des  Brevets  &  des  Commifllons  pour  lever 
des  contributions  par  tout  ie  Royaume;  8c  les  Seigneurs  du  Confeil 
adrefferent  dcs  Lettres  d'exhortation  aux  Gentilshommes  des  Pro- 
vinces.pour  les  porter  a  s'employer  avec  chaleur  a  ravancementd'u- 
ne  fi  bonne  oeuvre.  Les  Chevaliers  Franfois  Knollys  ,  5c  Tl>omas  Va- 
ehd ,  Juges  de  Paix  dans  la  Province  de  Barkshire,  a  qui  Laud  oudu 
moin  fon  Projet  ne  plaifoient  pas  trop,  ne  fe  preflant  pas  de  fepr^- 
ter  a  fon  deilein,  furent  reprimandes  du  retardement  qu'ils  avoient 
apporte  a  la  levee  de  ces  contributions  ,  &  de  n'avoir  pas  contribue 
eux-mfimes  liberalement.  A  Taide  de  ces  Commiflions ,  £c  de  cette 
niethode ,  qu'on  peut  bien  nommer  compulfoire  ,  on  anembla  plus 
<Je  80  mille  livres  fterling,  fans  comter  les  19  mille  que  le  Chevalier 


„  Ihi  rendre  &  a  lui  conferver  Tetendue  que  les  Loix  dc  no-  C  h  a  r- 

„  tre  Royaume , s'accommodant  a  notre  etat,lui  ont  affignee,  les  L 

„  &  que  nos   Praticiens   travaillent  journellement  a  recrecir  ,     ^^SS- 

„  par  des  Declinacoires ,  ou  des  Appels :   ce  qui  eft  fefpric  re- 

„  gnanc   parmi  les   Gens   de   robe  ,   quoiqu'il  s'en  trouve  qui 

„  montrenc  que  les  droits  de  rEgiife  leur  tiennent  fort  a  cceur. 

„  Laud  etoic  tres  modefte  dans  coute  fa  concenance  &  dans  fes 

„  vctemens  ,   fort  regulier  dans  fes  devoiions  &  dans  la  con- 

„  duite  de  ia  Famille  j  plein  de  bonce  &  de  fupport  pour  fon 

„  Clerge ,  &  neanmoins  d'une  exadicude  auftere  a  lui  faire  e- 

„  vicer  tout   ce   qui  fcntoit  le  fafte  ou  la  mondanite  :      ex- 

„  tremement  affidu   a  1'ecude  ,  ne  fe  difpenfant  daucune  des 

„  fonctions  d'un  veritable  Pafteur,  prechanc,  faifant  les  Prie- 

„  res  publiques,  &  adminiftrant  les  Sacremens  de  la  maniere 

„  la  pius  edifiantejil  porta  meme  fon  attcntioiijufqu'a  faire  te- 

„  nir  les  Eglifes  propres ,  nettes ,  &  ornees  fans  fuperftition  (5)^ 

„  afin,   diloit-il,   que,  dans  un  un  tems  oii  chacun  eft  curieux 

„  d'embellir  fa  propre  Maifon,  celle  de  Dieu  ne  fut  pas  lafeu- 

„  le  negligee.     Ceft  dans  cet  efprit  qu'il  fit  travailler  (6)  &c  a- 

„  vancer  extremement  la  conftrudtion  du  grand  &  fompcueux 

„  Temple  de  St.  Paul,  que  fa  Piete  exemplaire  rendit  d'une 

„  magnificence  achevee  par  le  Portique  dont   il  Torna.    Laud 

„  s'appliqua  de  meme  a  arreter  le  cours  des  menees ,  par  ou  les 

„  Presbyceriens  incroduifoient  clandeftincment  dans  fEglife  une 

„  grande  quantite  de  leurs  Miniftres.  Car  plufieurs  gens  de  cecte 

„  Sed:e,   pour  avoir  des  Predicateurs  qui  leur  chatouillaffenc 

„  roreille,  &  qui  fuffent  propres  a  introduire  &  a  repandre  la 

„  Doctrine  de  leur  Parti,  avoient  complote  d'acheter5&  ache- 

„  toient  en  effet ,  autant  qu'il  leur  etoit  poffible ,   tous  les  Fiefs 

j,  Laiques   dont  les  Cures  furent  delabrees  du  tems  de  Henri 

„  FIIL     Et  comme  ils  aqueroient  par  ce  moyen  le  droit  de 

„  Pacronage  fur  ces  Cures ,  ils  prefentoient  la  plupart  du  tems , 

„  des  Sujets,  que  ia  Cour  fe  voyoit,  avec  une  peine  extreme, 

„  obligee  d'admettre  ,    quoique  fufpeds  d'etre  plus  attaches  a 

„  fuivre  leurs  opinions  particulieres  que  les  Canons  de  TEglife. 

„  Ainfijdepuis  que  Laua  fut  eleve  en  autorite  par  la  Providen- 

„  ce ,  il  fe  fit  tous  les  jours  de  plus  en  plus  des  Ennemis  ,   en 

„  combattant  fans  ceffe  &  de  toutes  ies  forces,  le  Papifme  & 

„  le  Presbyterianifme  a  la  fois  j  mais  enfin  ils  trouverent  occa- 

„  fion  de  tomber  fur  lui  &  recraferent  de  leur  poids.  La  prcu- 

„  ve  qu'il  donna  de  fon  zele  contre  le  Papifme,  fe  voit,  aulli 

„  clair  que  la  lumiere  du  jour,dans  leLivre  qu'il  ecrivit contre 

„  un  nomme  Fisher;  Ouvrage  qui,  de  1'aveu  meme  de  fes  En- 

„  nemis ,  eft  auffi  plein  d'erudicion ,  &  de  force  de  raifonne- 

„  ment,   qu'aucun  de  ceux  qui  furent  jamais  publies  fur  le  me- 

„  me  fujet  depuis  la  Reformation ,  &  qui  eft  encore  aujour- 

„  d'hui  tres  eftime  en  Angleterre  &  par-tout  ailleurs.     Et  ces 

„  fentimens-la ,  le  bon  Prelat ,  apres  les  avoir  foutenus  de  tou- 

„  te  la  force  de  fa  plume ,  les  icella  de  tout  fon  fang ;  ce  que 

„  fon  Maitre  fit  auffi  quelques  annees  apres.     Car  Laud,  prec 

„  a  perdre  la  vie  fur  un  echaffaut,ou  plutot  a  y  fouffrir  leMar- 

„  tyre ,    moment  nullemenc  fufpedl  de  diffimulation ,  fit  profef^ 

„  iion  publique  de  ces  memes  lentimens.     Et  en  verice,  a  ju- 

„  ger  de  lui  par  les  Reglemens  Synodaux  qui  furent  faics  durant 

„  fa  Primatie  par  1'Affemblee  du  Clerge,  il  faut  convenir,  que 

„  s'il  fut  le  grand  Defenfeur  des  droics  &  des  interets  du  Roi, 

„  il  ne  le  fut  pas  moins  de  ceux  de  la  Religion  &  de  ceu.x  du 

„  Peuple ;   &  que  fon  grand  deffcin  nc  fut  jamais  autre  que  ce- 

„  lui  de  nos  Reformateurs ,  a  favoir ,  de  rendre  &  d'aflijrer  a 

„  rEglife  fon   Autorite  primitive,  la  puretc  de  Dodirine,   & 

„  rexercice  de  fon  ancienne  Difcipline,  conformement  a  laPa- 

„  role  de  Dieu ,  &  au  fentiment  des  Interpretes  les  plus  ap- 

„  prouves". 

„  Voici  comment  le  Dodeur  Wel-wood  parle  de  Laud.  p^j  f^ 

,,  Laud  n'avoit  pas  moins  de  bonnes  qualites  que  le  Comte  nofteur 
„  de  Strafford,  &  il  avoit  plus  de  favoir.  II  feroic  cependant  Welwooi 
„  difficile  de  determiner  lequel  de  ces  deux  illufties  Accufes  fe 
„  defendit  avec  le  plus  de  dignite  &  de  force.  Pour  ce  qui 
„  eft  de  1'Archeveque,  il  a  eu  le  fort  de  la  plupart  des  Grands- 
„  Hommes,  de  n'avoir  ete  peint  a  la  Poftcrite  que  fous  les 
„  deux  poincs  de  vue  oppoies.  Car  nous  n'avons  fur  fon  fujet 
„  aucun  Ecrit  qui  ne  foit  ou  un  Panegyrique,  ou  une  Sacire, 
„  plutot  qu'une  Hiftoire. 

„  Que  Laud,  Primat  d'Angleterre,ait  ete  mis  en  Juftice  & 
„  declare  coupable ,  durant  la  chaleur  d'une  Guerre  Civile, 
„  lorfque  tout  fe  troubloit,  &  tomboit  dans  la  confufion^  que 
„  TAvocat  Wild  ait  fait  entrer  dans  le  Preambule  de  fon  accu- 
„  fation  contre  Laud^  un  Trope  qu'un  tel  tems  faifoit  affez.  at- 

„  ten- 

Vaul  PinJar  y  ajouta  volontairement  du  fien.  Cette  conduite  du 
Confeil  d'Etat  n'e'toit  pas  dans  Tordre;  mais  il  nc  pouvoit  guere  fai- 
re  autrement,  £.«»</ ayant  trop  de  credit  pour  qu'on  oiar  lui  refifter. 
Par  un  effct  de  ce  meme  credit ,  il  fit  donner  un  ordre,  failant  defen- 
fes  a  toute  forte  de  perfonnes  dc  charier ,  ni  de  porter  dans  les  Egli- 
fes,  ou  en  les  traverfant ,  quoi  que  ce  fiit  qui  piit  les  profaner;  con- 
damnant  a  de  certaines  pcines  ceux  dont  lcs  Entans  y  auroient  fola- 
tre,  en  quelque  tems  que  ce  tut,  &c.  D'aillcurs,  il  mit,  a  ce  que 
dit  RufJjworth ,  certaines  Images  dans  la  Cathedrale  de  Londres  ,  au 
grand  mecontentement  de  bien  des  gens ;  ce  qui  n'empecha  pas  le 
Roi  d'aller,  comme  en  Vroceffion,  vifiter  cette  Eglife. 


C  H  A  R- 

I.  ES    I. 

1633. 


ja  A  B  R  E  G  E'     H  1 

„  tendre,  lorfqu'il  s'ecria  dans  le  Parlement,  ^u'on  pouvoit  af- 
„  pliquer  a  cette  fameufe  Affaire  de  rArcheveque  de  Cantorbe- 
„  ry  ,  ce  qui  avoit  eti  dit  dans  une  occafon  [emblahk  ,  'Repertum 
„  efi  hodierno  dte  facinuSyquod  7tec  Foeta  fingere  ,nec  Hifirio  fo  ■ 
„  nare,  nec  Mimus  imitart  potuerit.  Rien  de  :out  cela  nedoit 
„  paroitre  etrange.  Mais  que  par  un  revers  qu'on  ne  prendra 
5,  point  pour  le  moindre  de  ceux  qui  lui  font  arrives,les  Com- 
„  munes  qui  n'avoient  pu ,  dans  le  cours  de  trois  annees ,  pen- 
„  dant  qu'il  n'y  avoit  aucune  meiintelligence  entre  le  Roi  &  le 
„  Parlement,  poufTer  leurs  procedures  au  point  de  declarer  ce 
„  Grand  Homme  atteint  &  convaincu  d'etre  criminel  d'Etat  j 
„  Taient  pu  enfuite  dans  le  premier  mois  de  leur  SclTioni  voila 
„  ce  qui  eft  certainement  ctrange  !  II  reit  cependant  bien  davan- 
„  tage  encore,  que  ceux  qui  furent  les  plus  ardens  a  le  pourfui- 
„  vre  &  a  le  faire  perir,  furent  les  memes  qui  dans  la  fuite, 
„  prirent  le  parti  du  Roi  contre  le  Parlement ,  &  qui  devinrent 
„  enfin  les  principaux.  Inftrumens  du  retabliflement  de  Charles 
„  //.  fon  Fils.  En  un  mot,  quiconque  lira  le  Difcours  que  le 
„  Chevalier  Harbottle  Grimfton  fit  ,  lorfque  les  Communes  de- 
liberoient  fur  les  Chets  cl'Accufation  portes  contre  Laud, ou 


S  T  O  R  I  dU  E 


cclui  que  Prj^m  fit  a  la  Chambre  Haute  ,  cn  lui  remettant  les  „ 
conclulions  de  la  Chambre  Balle  fur  cette  Affaire,  fera  por-  „ 
te  a  juger,  qu'on  aura  de  la  peiite  d  treuver  aucun  fiecle  qui  „ 
ait  produit  un  Homme  qui  par  fes  ABions  dr  far  fa  Conduite  „ 
ait  donne  plu  de  prife  d  la  Medifance ,  que  notre  Primat ,  ni  „ 
plus  de  prefomptions  que  lui  contre  Jbu  innocence.  ,j 

„  II  y  avoit  dans  cette  Accufation  un  point  capital ,  ou  pour 
ainfi  dire  un  Pivot ,  fur  lequel  tournoient  la  plupart  des  Arti- 
cles  dont  elle  etoit  compofee ;  &  ce  point  etoit  Ylnclination 
que  le  prfvenu  avoit  pour  le  Papifme,  &  le  Deffein  dintrodui- 
re  dans  le  Royaume  cette  Religion.  Mais  le  Livre  immortel 
qu'il  avoit  compofe  contre  Fisher,  &  la  Profedion  de  Foi 
qu'il  fit  fur  lechaffaut,  montrent  evidemment  Tinjuftice  de 
cette  Imputation.  II  faut  neanmoins  convenir  que  les  Pro- 
teftans  ne  furent  pas  feuls  a  lui  attribuer  cette  Inctination  & 
ce  Deffein ;  les  Catholiques  Romains  y  furent  trompes  eux- 
memes ,  fans  quoi ,  ils  n'auroient  jamais  ofe  offrir  a  un  hom- 
me  de  fon  rang  &  de  fon  caradtere,  un  Chapeau  de  Cardinal , 
comme  il  avoue  dans  Ibn  Journal  qu'ils  le  firent  deux  fois  (1). 
Les  Ceremonies  pompeufes  que  Laud  introduilit  en  grand 
nombre  dans  le  Culte  public  ,  les  Licences  qu'il  accorda 
pour  rimpreffion  de  quelques  Livrcs  qui  parloient  favorable- 
ment  du  Papifme ,  &  qu'il  refufa  pour  fimpreffion  de  cer- 
tains  autres  qui  combattoient  cette  Religion ,  fournirent  les 
couleurs  odieufes  dont  on  reprefenta  ce  Primat.  Couleurs 
faulTes  certamemcnt ,  quoiqu'on  ne  puiffe  que  bien  difficile- 
ment  excufer  la  conduite  qu'il  tint  dans  plulieurs  rencontres , 
comme  dans  la  Chambre  EtoiUe ,  dans  la  Haute  Commiffon , 
&  particulierement  dans  la  Confecration  Theatrale  qu'il  fit 
d'une  nouvcUe  Eglife  qu'on  avoit  batie  a  Londres  (2). 
„  Les  Ennemis  de  Laud,  continue  le  Dodleur  li^^ell-wood , 
eurent  cependant  beau  faire  ,  leur  malice  ne  put  point  empe- 
cher  qu'il  ne  fut  reconnu  par-tout  pour  un  homme  qui  avoit 
une  grande  capacite ,  &  des  deffeins  nobles  &  ctendus.  En 
effet,  Fauteur  declare  desSciences,  &  Patron  toujours  pre- 
fent  des  Savans,  il  n'epargna  ni  argent  ni  peine  pour  enrichir 
TAngleterre  d'une  CoUeftion  fi  exquile  &  l\  precieufe  de 
Manufcrits  en  la  plupart  des  Langues ,  que  la  depenfe  qu'il  y 
fit,  relTembloit  plutot  a  la  liberalite  d'un  Roi  qu'a  celle  d'un 

Sujet.  Ainfi,  il  laifta  apres  lui  a  ceux  qui  cultivent  les  Bel- 
les-Lettres,  des  monumens  durables  de  fon  humeur  bienfai- 
fante^  &  il  leur  en  auroit  laiffe  bien  d'avantage,  fi  fes  mal- 

heurs  n'etoicnt  venus  les  priver  d'un  Bienfaiteur  fi  puiffant. 
,  Mais ,  apres  tout ,    comme  on  trouve  rarement  des  ames  fi 

maies  qu'elles  n'aient  aucune  foiblelTe ,  les  excellentes  qualites 
,  de  Laud  ne  le  mirent  point  a  Tepreuve  de  Timpreffion  quc 
,  font  lesSonges  fur  les  Efprits  de  la  pius  petite  trempc,ni  des 
,  reffcntimens  de  colcre  &  dc  vcngeance  ,  quelque  meprifable 
,  que  fut  la  pcrfonne  dont  il  fe  tenoit  offenfe.  II  a  donne  des 
,  marques  du  premier  de  ces  defauts,  par  le  foin  qu'il  a  pris  dc 
,  coucher  dans  fon  Journal  plufieurs  de  fes  Reves ;  &  des  mar- 
,  ques  du  fccond ,  par  la  vengeance  d'eclat  qu"il  prit  d'Archie , 

pour  un  feul  pauvrc  trait  dc  raillerie  que  cc  Boufon  du  Roi 

lui  avoit  lache.  Car  notre  Primat,  non  content  dc  s'enplain- 


„  grands  Perfonnages,   lorfqu'ils  ne  font  point  en  garde   contre  ChAr- 
„  leurs  Paffions".     Ccft  par  cette  rcflexion  (3)  que  le  Dodteur  lss  1. 
IVelliuood  a  acheve  lc  Portrait  de  Laud:&i  comme  il  a  fait  dans    ^^33- 
le  meme  gout  cclui  de  George  Villers ,  Duc   de   Buckmgham^ 
le  Lcdiieur  curieux  pourra  le  lire  daus  les  Memoires  de  cet  Au- 
teur. 

D'un  autre  cote,  fi  nous  jettons  les  yeux  fur  la  Vie  dc  TAr- 
chevequc  IVilliams ,  ecrite  par  ie  Doftcur  Hacket ,  Eveque  de 
Litchfield  Sc  de  Covetttry ,  Laud  fe  montrera  a  nous  fous  une 
face  bien  differente ;  nous  Ty  verrons  travailler  a  la  ruine  de 
TEveque  IVilliams,  par  la  fraudc ,  le  parjure,  la  fubornation 
des  temoins ,  la  fuppreflion  des  temoignages ,  la  falfification  des 
Rcgitres ,  6c  ccnt  autres  moyens  fcelerats ,  dont  le  detail  ne  fe- 
roit  pas  fort  agreable  a  lire.  Finiffons  donc  fur  cette  matiere , 
en  rapportant  lc  caradtere  que  Mr.  dc  Rapin  nous  a  trace  de 
Laud,  en  deux  mots  ,  &  que  tout  homme  integre  &  impartial 
ne  peut  manquer  d'approuver. 

„  II  me  paroit  impollible  ,  dit-il,  de  faire  bien  connoitrc 
„  le  genie,  le  caraftere,  &  la  Religion  de  Laud,  vu  la  con- 
„  traricte  qu'il  y  a  entre  les  opinions  a  cet  egard ,  n'etant  pref- 

que  pas  poffible  d'alTurer  quelque  chofe  pour  ou  contre  lui, 

fur  le  temoignage  de  quelqucs-uns ,  qui  nc  foit  contredit  &  re- 
„  jette  comme  faux  par  d'autres.  Ceft-la  un  effet  ordinaire  que 
„  produifent  les  Partis.  On  ne  peut  prefque  rien  ajouter  aux 
„  eloges  que  fon:  de  ce  fameux  Eveque,  ccux  qui  font  profef- 
,,  iion  de  ce  qu'on  appelle  la  Haute  Eglife ,  c'efta-dire,  les  E- 
„  pifcopaux  rigides.  Mylord  Clarendon  ,  dans  fon  Hiftoire, 
,,  temoigne  en  toutes  occafions  unc  hautc  eltime  pour  Laud, 
„  &  ne  trouve  rien  a  redire  en  lui,  qu'un  pcu  trop  de  vehe- 
„  mence  pour  faire  reuffir  ce  qu'il  avoit  entrepris.  Tous  les  au- 
„  tres  du  memc  Parti  Televent  jul'qu'au  Ciel.  Ils  ne  lui  trou- 
„  vent  aucun  defaut.  Ils  louent  par-tout  fa  fageffe  ,  fon  bon- 
„  iens,  ibn  favoir,  fa  piete,  &  principalement  fon  2,ele  pour 
„  TEglife  Anglicanc,  de  laquelle  enfin  il  mourut  Martyr.  Les 
„  Presbytcriens  ,  au  contraire,  fans  lui  refufer  les  qualites  de 
„  Tefprit  &  la  fcience ,  pretendcut  qu'il  etoit  Arminien  outre , 
„  &  prefque  Papifte.  lls  diient  que  fous  pretexte  d'avoir  un 
„  grand  zele  pour  les  Ceremonics  de  TEglile  Anglicane,  il  les 
„  pouffoit  jufqu'a  un  exces  qui  les  approchoit  trop  de  celles  du 
„  Papifme,  &  qui  le  failbit  juftement  foupgonner  de  vouioir 
„  imperccptiblement  retablir  la  Religion  Romaine  en  Angleter- 
„  re.  Que  c'ctoit  dans  cette  vue,  qu'ii  vouloit  faire  regarder 
„  comme  dcs  chofes  cffentielles  a  la  Religion,  j  .fquaux  moin- 
„  dres  bagatelles  auxqueiles  les  Reformateurs  n'avoient  pas  vou- 
„  lu  toucher ,  parce  qu'ellcs  leur  avoient  paru  indifferentes.  Ils 
„  inferent  dela ,  qu'il  etoit  impoffible  qu'un  liomme  de  bon- 
„  fens  tel  que  lui  ,  fe  fut  attache  a  des  chofcs  fi  peu  importan- 
„  tes ,  s'il  n'avoit  eu  quelque  mauvais  delTein  contre  la  Religion 
„  Reformee.  Qu'il  etoit  Ennemi  mortel  des  Presbytericns  ou 
,,  Puritains,  parce  quc  c'etoit  de  leur  part  quil  trouvoit  le  plus 
„  d'oppoiition  a  rexccution  de  fcs  Projets.  Pour  moi,  j'avoue, 
„  que  dans  tout  ce  qui  a  ete  dit  contre  lui ,  jc  n'ai  trouve  au- 
„  cune  preuve  convainquante,  qu'il  a  cu  deffein  de  retabiir  la 
„  Religion  Romaine  en  Angleterrcj  a  moins  qu'on  ne  veuille 
,,  confondre ,  comme  plulieurs  le  failbient  cn  ce  tems-Ia,  le  Pa- 
„  pifme  avec  la  Haute  Eglile  Anglicane  ,  par  un  pur  cfprit  de 
„  Parti.  Mais  il  eft  bien  certain,  qu'il  haiffoit  mortellement 
„  lcs  Presbyteriens,&  qu'il  auroit  entieremen:  extermine  lcPu- 
„  ritanifme,  s'il  avoit  ete  en  fon  pouvoir.  Quant  a  TArmiiiia- 
„  nifmc ,  il  y  a  toutes  lcs  apparences  du  monde  qu'il  panchoic 
„  beaucoup  de  ce  c6te-la". 

Apres  avoir  ainfi  rapporte  ce  que  Ton  a  dit  de  Lnud,  il  eft 
a  prefumcr  que  nos  Ledeurs  fonc  en  ecat  de  juger  raifonnable- 
ment  dcs  principes  &  des  motifs  fur  lefquels  ce  Grand-Homme 
s'eft  conduit.  Nous  allons  donc  paffer  aux  aucres  principaux  e- 
vcncmens  de  cette  annee. 

Le  13  du  mois  d'0(ftobre  la  Reine  accoucha  d'un  fecond  Naiflii 
Fils,  qui  fuc  baptife  &  nomme  Jaques  par  TArcheveque  Laud,  d"un  fe 
le  24.  de  Novembre  fuivant,  &  cree  enfuice  Duc  A^Torck.  '°P<* 

Laud^  devcnu  Archevequc  de  Cantorbery,  fe  voyant  a  la  te-    Regie 


drc  au  Conleil,  &  d'en  obtenir  un  Ordre  (le  11  de  Mars 
1637)  portant,  que  ce  miferable  feroit  prive  de  ibn  emploi, 
depouille  de  fa  cafaque  qu'on  lui  tireroit  par  delTus  la  tete, 
&  chaffe  de  la  Cour,  voulut  jouir  de  la  peine  de  fon  indignc 
Ennemi ,  &  fit  executer  h  Sentcnce  en  plein  Conlcil ,  ibus 
fes  propres  yeux,  le  Roi  prefent.  FoiblelTe  qui  eft  inexcufa- 
ble  dans  un  homme  de  fon  poids ,  &  qui  fournit  un  exemple 
bien    remarquable    des  (garemens  ott  peuvent   tomber  les  plus 


te  de  fEglife   d' Angletcrre ,  crut  qu'il  etoit  du  devoir  &  de  la  mens  c 
dignite  de  la  Charge  de  confeiller  a  Sa  Majefte  de  faire  une  Re-  ^■^^^°\ 
formation  dans  1'Eglife  d'Ecoffe  ,    conformement  a  certains  Ar-  Servicc 
ticles  qu'il  avoit  dreffes,  &  que  le  Roi  envoya,   le  8  de  ce  me-  '»  Clu 
rae  mois  d'06tobre,  a  TEveque  de  Dumhlain^  Doyen  de  fa  ^j^. 
Chapelle  d'Edimbourg,  pour  y  etre  fuivis  comme  des  ordres  bourg. 
precis  &  formels  de  fa   part.    Sa  Majelte  vouloit,  entre  autres 
chofes ,  ^i'on  y  liit  deux  fois  par  jour  les  Prieres  Commu7ies  fe- 
lon  la   Liturgie  de  PEglife  Anglicane ,  <^c.  ^e  les  Seigneurs , 
Membres  de  fon  Confeil  d'Ecoffe,  &  ceux  aufjt  de  la  Cour  dejuf- 
tice ,  communiaffent  dans  fa  Chapelle ,   le  pr^mier  Dimanche  de 
chaque  mois , 


a  genoux ,  afin  de  donner  utt  bon  exemfle  d  tout  le 

refle 


(0  VMJIiworth  rapporte  que  Laud,  en  s'entretenant  avec  le  Roi  de 
cette  offre,  lui  dit  en  propres  termes,  It  y  a  quelque  chofe  en  moi  qui 
ne  mt  permet  foint  de  1'accefter,  tant  que  Rome  fera,  telle  qu'elle  efi.  Un 
autve  Hiftorien  (,*)  cite  un  palTage  de  IVicqnefort  (Traite  de  l'Amhaf- 
fndeur)  pour  prouver  que  Laud  demanda  au  Comte  Rofetli ,   qui  etoit 

(•)  Voyez  de  Larrey  (Hift.  d"AngI.  T.  IV.  p.  li?.)  qui ,  fur  cctte  ofFre  & 
fur  ccitc  demande  de  Lamd,  citc  non-feulcmcnt  Wicquefott,  mais  Siri  cxcel- 
(cnt  Hillotien  Italien. 


pour-Iors  TAgent  du  Pape  en  Angleterre,  de  lui  afTurer  une  Penfion 
de  quarante-huit  mille  livres ,  au  cas  qu'il  acceptat  lc  Chapeau  of- 
fert. 

(1)  L'Eglife  de  Sainte  Catherine. 

(3)  Cette  reflexion  eft  fort  jufte;  raais  Charles  me'ritoit  bien  d'a- 
voir  la  lienne,  lui  qui  ravale  la  gravite  de  fon  Confeil,  &  la  Majefte 
Royale ,  jufqu'a  laifler  jouer  fous  fes  propres  yeux ,  une  Scene  qui 
n'etoit  bonnc  qu*a  amufer  des  Goujats ,  &  a  intimider  des  Boufons. 

Exem« 


DES    ACTES    PUBLIGS    D'ANGLETERRE, 


Abolics. 


rejle  dtt  'Royaume,  <^c.  §ue  le  Boyen  officiat  dans  U  Chapellee» 
Siirplis,  e^f.  Ce  Prekc  n'ofa  poinc  executer  ces  ordres  ,  de 
peur  que  le  Peuple  ne  s'en  irritat  jufqu'a  la  fureur.  Et  lorfque 
l'Archevcque,  qui  entretenoit  correfpondance  avec  lui  fur  cet- 
te  afFaire,  lui  ecrivit,  de  la  part  du  Roi,  qu'il  eiit  a  la  pouf- 
fer,  fan.^  fe  lailler  arreter  par  aucune  confideration ,  &  a  infor- 
mer  Sa  Majelte  du  nom  de  ceux  qui  fe  conformoient  a  fes  or- 
dres,  iSc  de  ceux  qui  refufoient,ou  qui  negligeoient  de  le  faire, 
le  Doyen  repondit,  Je  fais  ce  que  je  puis ,  mais  cefi  une  ajfaire 
de  patience.  Rushivarth  dit  qu'il  avoit  ete  declare,  que  les  Re- 
glemens  faits  pour  le  Service  de  la  Chapelle  Royale  d'Edim- 
iourg,  etoient  le  modele  de  la  Reformation  qu'on  fe  propofoit 
d'introduire  dans  toutes  les  Eglifes  Cathedrales ,  Paroilles  &c 
Chapelles  du  Royaume. 

On  voit  par-la,  que  non-feulement  tout  le  Confeil  d^Ecofle, 
mais  encore  tous  ceux  qui  polTedoient  des  Charges  ou  des  Em- 
plois  depcndans  de  la  Cour,  etoient  difpofes  par  avatice,  a  fe 
conformer  a  1'Eglife  Anglicane,  fans  quoi  iis  n'auroient  pas  ete 
employes,  ou  conferves  dans  leurs  Emplois.  Cecoit  par  ceux- 
la  que  le  Roi  avoit  voulu  commencer,  afin  que,  comme  il  le 
difoit  lui-meme ,  ils  fervilTent  d'exemple  aux  autres. 

Mais  pendant  que  le  Roi  cherchoit  les  moyens  d'engager  les 
EcofTois  a  fe  conforraer  a  rEglife  Anglicane ,  on  travailloit  au 
contraire  a  en  eloigner  lesPresbyteriensd'Angleterre,enafFed:anc 
des  praciques  &  des  ufagcs  les  plus  capables  de  les  choquer.  J'en 
donnerai  deux  exemples  Cres  remarquabl6s,  &  cres  propres  a 
faire  voir  qu'il  fuffifoic  que  ces  gens-ia  temoignafTent  que  quel- 
que  pratique  leur  deplaifoit ,  pour  que  la  Cour  prit  h.  tache  de 
la  maintenir  de  toutes  fes  forces.  On  y  verra  aulli  qu'en  ce 
tems-la,  les  Chefs  de  rEglife  \nglicane,  au-lieu  de  travailler  a 
defabufer  ceux  qui  s'imaginoient  qu'elle  panchoit  vers  le  Papif- 
me,  prenoient  tout  le  foin  pollible  de  les  confirmer  dans  leurs 
foupgons,  en  afFe£tant  de  fe  conformer  a  l'Eglife  Romainedans 
des  chofes  peu  importantes ,  &  fans  aucune  necelTite ,  comnie  fi 
on  n'eut  eu  d'autre  delTein  que  de  les  braver. 

Les  Rejouiffances  que  ron  avoit  accoutume  de  faire  les  jours 
de  Fete,&  en  particulier  les  jours  de  la  Dedicace  d'une  Paroif- 
.  fe,  s'etoient  tournees  par-couc  en  des  exces  enormes,  dontles 
moindres  etoient  ryvrognerie,  rimpurcte,  la  difTolutionj  car 
point  de  ces  jours  qui  fe  paffat  nuUe  part ,  fans  querelles,  batte- 
ries,  efFulion  de  fang,  &  meurtres.  Mais,  dit  un  Hiflorien 
moderne  ,  qui  a  voyage  dans  tout  le  Royaume ,  pour  fe  mettre 
mieux  en  etat  d'en  ecrire  rHilloire,  il  n'y  avoit  point  autre- 
fois,  &c  il  n'y  a  poinc  encore  aujourd'hui  de  Province  plus  fu- 
jecce  a  cous  ces  delbrdres ,  que  celle  de  Sommerfet.  On  s'y  com- 
porcoic ,  fous  le  Regne  meme  de  la  Reine  Elifabeth ,  d'une  ma- 
niere  fi  fcandaleufe,  que  les  Gentilshommes  de  la  Campagne 
en  porcerenc  leurs  plainces  aux  Adiies  qui  fe  tinrenc  a  Bridgewa- 
ter,  le  13  d'OAobre  1523.  Sur  quoi  cecte  AfTcmblee  pric  la 
refolution  fuivance,  &  fic  pubUer, 

„  Que  ces  forces  de  RejouifTances  (4)  fcroienc  &  dcmeure- 
„  roienc  abolies;  &  qu'il  feroic  fculemenc  permis  dans  de  pa- 
„  reilles  circonflances,  de  boire  &  dc  fe  divertir,  en  y  obfer- 
„  vant  les  bornes  que  la  Loi  a  prcfcrites,  ou  qui  le  fcroient 
„  dans  la  fuite  par  le  Reglement  que  les  Jugcs  de  Paix  de  la 
„  Province  feroient  la-deflus  ^  &  etoient  fignes : 
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yean  Fopham , 
Alexandre  Popham  , 
Henri  IValrond, 
Edouard  Hext , 
George  Sydenham^ 
Thomas  Horner, 
Jean  Colles  ^ 
Jean  May , 
Jean  Rodney, 

Deux  ans  apres ,  il  parut  une  feconde  Ordonnance ,  pour  de- 
fendre  les  Divertitremens  du  Dimanche  dans  touce  la  Province. 
Cetce Ordonnancc  ,dacee  du  28  de  Sepcembre  1595,  cft  fignee  : 

Jean  Popham,  qui  etoit  Tun  des  deux  Chefs  de 

Juftice  d'Angletcrrej 
Le  Chevalier  George  Sydenhamy 
GeorgeSpeke,  Ecuycr, 
Alexandre  Coltes ,  Ecuyer, 
Alexandre  Popham ,  Ecuyer, 
Le  Chcvalier  Edouard  Hext  ^ 
Le  Chevalier  Henri  Berkley^ 
Henri  Walrond,  Ecuycr, 
Jean  Fraunces,  Ecuyer, 
Jean  Lancajler ,  Ecuyer, 
Thomas  Philips,  Ecuyer. 


_^3 
Au  mois  de  Mars  de  Tannee  1627  le  Chevalier  Jean  Den- 
ham,  Tun  dcs  Juges  de  la  Cour  de  VEchi<juier,  tenant  les  AITi- 
fes  de  la  Provincc  de  Somerfet ,  re^ut  une  Requcte  contre  les 
Divertiflemens  du  Dimanche,  &  les  Fetes  de  la  Dedicace  des 
Eglifes,  iignee  de  ces  lix  Pafteurs, 

Mr.  Adajn  Ahraham, 
Mr.  Guillauyne  Gyllet  ^ 
Mr.  Raphael  Turtier ., 
Mr.  Jean  Vord, 
Mr.  Jean  Fathers, 
Mr.  George  Drake. 

Sur  cette  Requete ,    le  Chevalier  abolit  ces  DivertiflTcmeris 
par  un  Decret  qui  ,    fix  ans  apres,   (c.  a  d  cettc  annee  1623) , 
tuc   renouvelle    par  lui-meme  ,   &  par  lc  Lord  Chef  de  Juf- 
tice  Richardfon,  a  la  requifition  des  Juges  de  Paix  de  la  Pro- 
vince,  mais  fans  la  participation  du  Dodeur  Pierce,  Evcque 
de  Bath  S^Wells.   Ce  Prelat  pique  l'adrefl-a  dircdtement  a  1,^«^  Soutcnuc» 
lon  1  rotedteur.     Laud  cn  parla  au  Roi  commc  d'une  entrepri-  P^"^  '^'"'' 
fe  du  Juge  Seculier  fur  les  Droits  des  Eveques,  &  diipofa  Sa  &''Tic 
Majefte  a  permettre  la  continuation  de  ces  DivertilTcmens ;  afin,  Roi. 
difoit-il,  de  ne  point  priver  fon  Peuple  d'une  chofe  qui  contnbue 
a  le  delajfcr  de  fon  travail ,  (^  h  entretenir  les  liens  d'uH  Com- 
merce   ^   d'une  Soci^t^  agre'able  entre  des  voifins.     II  ecrivit,  le 
4.  d'06tobre,  a  Pierce  le  bon  etat  ou  il  avoic  mis  ccccc  Aft"ai're, 
&:  lui  recommanda  de  s'inforraer  fi  Ton  avoic  commis  dcs  exces 
&  des  defordres  pendanc  ces  Feces,  &  fi  les  Juges  ordinaircs  ne 
pourroienc  poinc  reraedier  au  mal,  fans  fupprimer  les  Divercif- 
lemens  qui  en  fonc  Toccafion. 

L'Eveque  dc  Bath  &  JVells  fic  reponfe ,  que  la  Nohleffe ,  ^j-  le 
Clergi,  verroient  avec  joie ,  aufft  bien  que  le  Peuple ,   cajjer  le 
Decret  de  la  Cour   des  Ajjifes  contre  les  Divertijfemens  en  qucf- 
tion.     FauflTeCe  d'aucanc  plus  effroncee,  que  ce  n'etoic  qu'aux 
forces  inftanccs  de  la  Nobleffe  que  les  Juges  Richardfon  &  Den. 
ham  avoient  faic  ce  Decrec,  &  enjoint  a  Laure^n  Musgrave  & 
a  cous  les  Juges  de  Paix  de  cenir  la  main  a  fon  execucion  dans 
coute  retendue  de  cctcc  grande  Province.    Les  GenciLhommes 
avoienc  rcprefence  aux  Aflifes,  ^'H  s'(ftoit  trouvf  quavtia' de 
Perfonnes  du  Sexe   accufees  (§-  convaincues  d'avoir  fait  p(rir  !e 
fruit  illegitime  qu'elles  avoient  con^u  dans  la  dchauche  de  ces  Fe- 
tes ,  (^   quantit^  d'hommes  atteijits  de  plnfeurs  critnes  commis  a 
Voccafwn  de  ces  AffembWes  ,oit  rcgnoit ,  a  tous  ^gards,  toute  forte 
d'intemp^rance  i^  de  deWglement.     Pas  une  feule  fyllabe  de  totit 
cela  dans  la  Leccrc  du  Dodteur  Pierce^  fon  Patron  l'Archeveque. 
Ec ,  quanc  a  ce  qu'il  dic  des  fcncimens  de  la  Noblefle  de  la  Pro- 
vince,  rien  de  moins  vrai  j  car  aux  Aflifes  fuivances,  cecte  me- 
me  NoblefTe  follicita  le  Lord  Richardfon ,  qui  y  prefidoic ,  de 
renouvellcr  la  defenfe  de  ces  Divertifremens  fcandaleux.  Richard- 
fon  le  fit,  &  chatia  merac  quclques  Perfonncs  qui  avoientman- 
quc  d'obeifrancc  a  cct  egard.     Tout  cela,  joint  \  Tordre  qu'il 
donna  que  le  Decrct  fcroit  lu  dans  les  Eglifes,  tous  les  ans,  le 
premier  Dimanche  de  Fevrier,  &  les  dcux   Diraanches  avant 
Paqucs, enflamma  le  Primat  d'une  tellc  colcre,qu'il  ne  fe  pofTe- 
doic  poinc.  II  courc  en  porcer  fa  plainte  au  Roi,  &  Richardfon  lc  Pr^fc 
eft  cite  devant  le  Confeil.  En-vain  cc  Prefident  y  rcprefente  que  ^«nt  des 
le  Decret  a  ete  faic  a  la  rcquete  de  tous  les  Juges  de  Paix  de  la  l,T'^* 
Province,  a  runanimite  des  voix ,  &  en  conformite  de  plufieurs  &''obiig£ 
autres  Decrcts  anciens ;  il  regoit  une  cenfure  fevere ,  &  un  or-  '''= '«''°- 
dre  expres  de  le  revoqucr ,  fous  pcine  d'cn  repondre  en  fon  pro-  ^«1« 
pre  &  prive  nom.     Aux  Aflifes  fuivantes  Richardfon  ne  manqua 
point  de  notificr  aux  Juges,  aux  Grand-Jures,  &  aux  Gentils- 
hommes  dc  la  Province,  que  fur  la  plainte  dc  quelqucs  gens 
mal-incencionnes ,  Sa  Majefte  cncendoic  que  les  bons  ordres,par 
lefquels  Ic  Lord  Denbam  &  lui,   avoicnc  cru  rendre  un  bo>t  fer. 
•vice  a  la  Religion ,  au  Roi  ^  au  Pdis ,  en  abolijfant  des  Ri'jouiJ- 
fances  odieufes  (S"  criminelles  ,fujfent  r^voqu^s.    Cependant    ajou- 
ta-t-il ,  comme  le  Dccret  de  cette  abolitien  eji  la  R^folution  unani- 
me  de  votre  AJfembl/e,  o^t  non  mon  ouvrage  particulier,  je  con- 
pis  que  je  ne  puis  point  faire ,  de  ma  feule  autorit^ ,mettre  enexd- 
cution  ce  Commandement  du  Roi.     Tout  ce  que  je  puis  fairc  pour 
marquer  mon  obeijfance ,  c'efl  de  declarer  ici  quc  jc  rcvoqne     au- 
tant  que  ctla  d^pend  de  moi,  le  D^cret  dont  il  s'agit.  Je  le  revo- 
que  donc ;  ynais  pour  votre  fatisfadion ,  je  veux  z^-  je  dois  vous 
dire ,  que  ,  fi  les  Juges  de  Paix  prennent  foin  de  bien  inforyner  Sa 
Majejl^ ,    que   ces  Divertijfemens  que  nous  avions  dtfcndus  ,    ne 
font  que  des  occaftoris  de  d^bauche,   ^  ne  fe  pajfent  jama:s  fant 
defordres    (&■  fans   crimes  ,  je   ne  doute  point  que  le  Roi  wieux 
inform/  n'ordonne  que  votre  DAret  fera  r/tabli ,  e^  execute  dans 
toute  fon  etendue.     La-dcffus,  cous  les  Jugcs  qui  fe  trouvoienc 
prefens  en  tres  grand  nombre  ,   afHiges  au  dernier  point  de  cet- 
te  Revocation ,  dreffcrcnt  une  Rcquete  pour  obcenir  de  Sa  Ma-  RequeM 
jefte  la  confirmatioa  du  Droic  de  fupprimer  toutes  les  Aflera-  des  Gen- 

blecs  '''^'•°'"- 


Exemple  bien  rcmarquable  des  fautes  &  des  lachetes  ou  peuvent  tom-    ^Vmg  ,    1'Yvrognerie  j   &c. 
ber  ceux   qui  font  alTis  fur  les  Trdnes  lcs  plus  eleves ,  Iorfqu'ils  ne     '  _     .    „        - 

font  point  en  garde  contre  les  palTions  d'un  mauvais  Miniftre  &  in- 
dignc  Favori. 

(4)  II  y  a  dans  TAnglois,  qu'on  aboliroit  les  Church-Ale ,  cc  qui 
pourroit  etre  traduitpar  Biete  d'Eglife,  o\i  de  Dedicace  d'Eglife;Clerk's- 
Me ,  la  Biere  des  Ecclejiajiiciues ;  Bid-Ale ,  la  Biert  d'Invitation ;  &  Tip- 

Tov).  X.  P.  lU. 


trc  ces 


rrc  tcs 

f  ...^  ,    . ^ ,   .^^.     Mais  quel  effet  feroient  tous  ces  termes  P''"'''" 

dans  une  Tridudtion  Franqoifc?  A\i  refte ,  je  ne  croi  pas  tout-i-fait''^'"*"'' 
inutile  d'avcrtir  que  Bid-Ale  elt  un  tcrme  p;irticulier  aux  Provinccs 
Occidentalcs  d'Angleterre ,  ou  il  fignitic  ['invitxtion  dcs  Amis  d'un 
Homme  indigent ,  ([ui  ejferi  de  recevoir  d'eux  quetque  fecours  dans  fes  ne- 
cefjites.  Sans  doute  que  ces  invites  y  faifoient  la  debauchc  d'uiie  nia- 
niere  criante ,  &c, 
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Char-  blees  illegititnes  qui  fe  faifoient  a  l'occafion ,  foit  des  Fetes  de  la 
1.ES  1.  Dedicace  des  Eglifes,  (oit  des  Recrcations  du  Dimanche,oude 
i<j33-  certains  Feftins i  comme  de  punir  les  defordres  qui  ne  s'y  com- 
mettoient  que  trop  ordinairement.  D'autant  plus,  que  la  pro- 
fanaiion  du  Dimanche  ,  le  mepris  de  la  Juftice,  l'yvrognerie, 
les  excesjlcs  querelles,  les  meurtres,&c.  s'etoient  extremement 
accrus ,  depuis  que  fon  avoit  repandu  le  bruit  d'une  Revoca- 
tion  des  bons  ordres  que  la  Cour  des  Alfifes  y  avoit  rais.  Cette 
Requete  fut  fignee  par  des  Perfonnes ,  qui  ne  le  cedoient ,  dit 
Fuller ,  a  qui  que  ce  fiit  en  Angleterre ,  ni  en  naiCTance ,  ni  en 
richefleSj  ni  en  favoir,  ni  en  jugement.    En  voici  les  noms. 

Le  Lord  Jea7i  Paw/et , 
Le  Chevalier  Guillaume  Portmany 
Le  Chevalier  Jean  Staive/, 
Lc  Chevalier  Rodolpbe  Hopton, 
Le  Chevalier  Franfoii  Popha?» , 
Le  Chevalier  Edouard  Rodney, 
Le  Chevalier  Frav(0is  Doddingtort , 
Le  Chevalier  Jean  Homer, 

Edouard  Paulet , 

Jean  Harrington  ^ 

George  Speke  y 

Guillaume  Capel , 

Jean  IVindham  , 

Gutllaume  Bajjet ., 

Robert  Hopto», 

Thomas  Lutterel, 

George  Paulet , 

Robert  Cujp, 

Richard  Cole, 

Guillaume  IValrond, 

Gerard  l^ood, 

yl?ithoitte  Stocker , 

Guillaume  Fraunces , 

Guillaume  Every , 

Jean  Symes. 

Jean  Harrington ,  Ecuyer ,  &  GarderoUe  de  la  Province,  fiit 
charge  d'aller  porter  a  Londres  cette  Requete  au  Comte  dc  Pem- 
broks,  Lieutenant  de  Roi,  &  de  le  prier  ,  au  nom  de  toute  la 
NoblefTe,  de  la  prefenter  a  Sa  Majefte.  Le  Dofteur  Pierce  man- 
da  incontinent  a  1' Archeveque  ce  qui  fe  paflbit  j  &  le  Comte  fe 
trouvant  malheureufement  hors  de  la  Ville ,  le  jour  que  Harring- 
ton  y  arriva  ,  Laud  lui  ota  le  moyen  de  prcfenter  la  Requete , 
cn  lui  faifant  remettre  un  Ordre  par  ecrit  ,  &  expres  du  Roi , 
de  prendre  foin  que  l'on  imprimat  la  Declaration  de  Sa  Majes- 
te  ,  pour  permettre  les  divertiflemens  du  Dimanche  apres  la 
Priere  du  Soir.  Cette  Declaration  qui  fut  achevee  d'imprimer, 
&  publiee  (i)  le  i8  Odobre  ,  renouvelloit  &  confirmoit  celle 
que  le  Roi  Jaques  avoit  fait  publier  a  Greenwich  ,  le  24  Mai 
1618.  fur  le  meme  fujet  ,  &  fous  le  titre  de  Dklaration  a  tous 
les  fideles  Sujets  de  Sa  Majefie',  pour  leur  permettre  les  Divertis- 
Jemens  des  jours  ds  Dimanche  ^  de  Fete  ,  apres  la  Priere  du  Soir. 
Voici  TExtrait  de  cette  Piece. 

Le  Roi  Jaques  y  declare  :  „  Qu'a  fon  retour  de  fon  dernier 

,,  Voyage  d'Ecofle,  paflant  par  la  Province  de  Lancaftre,  il  y 

„  avoit  reprimande  certains  Puritains  &  telles  autres  gens  fcru- 

j,  puleux  jufqu'a  la  Superftition  ,  fur  ce   qu'ils  chatioient  fans 

„  raifon  tes  bons  Sujets  ,  pour  avoir  pris  des  divertiflemens  le- 

„  gitimes  &  des  plailirs  innocens  ,  les  jours  de  Fete  &  de  Di- 

j,  manche,  apres  le Service  Divin.  Defenfe  &Chatiment,  qui 

„  ne  peuvent  ,   dit  le  Roi  ,  que  produire  deux  mauvais  effets : 

„  Tun,  de  mettre  obftacle  a  la  Converfion  de  pluiieurs  Papiftes, 

„  en  donnant  lieu  a  leurs  Pretres  de  leur  faire  accroire  que  la 

,>  Religion  que  le  Roi  profefle,  eft  incompatible  avec  le  moin- 

dre  enjoiiment ,  &  interdit  les  delaflemens  les  plus  honnetes : 

„  Tautrc  ,   d'empecher  les  gens   du  commun  de  faire  certains 

„  Exercices  qui  leur  rendent  le  Corps  fouple  ,  dispos,  &  pro- 

„  pre  a  bien  fervir  dans  les  Guerres  queSa  Majefte,ou  fesSuc- 

„  ceffeurs  peuvent  avoir.    Car  quand  eft-ce  que  le  menu  Peu- 

„  ple  aura  le  loifir  de  faire  ces  Exercices ,  fi  ce  n'eft  les  Diman- 

„  ches  &  les  Fetes  ,    oblige  qu'il  eft  de   travailler  les  autres 

,,  jours  pour  gagner  de  quoi  vivre  }   Ceft  pourquoi  le  bon- 

„  plaiiir  deSaMajeile  eft,  qu'on  ne  prive  fes  bons  Sujets  d'au- 

,,  cune  de  ces  Recreations,  qui  ne  tendent  point  a  rinfradtion 

„  des  Loix  ,  ni  des  Canons  de  TEglile ;  telles  font  les  Danfes , 

„  tant  des  Hommes  que  des  Femmes;  telles  pour  les  Hommes 

„  TExercice  de  tirer  de  TArc,  de  fauter  ,  de  voltiger,  &  fem- 

„  blables  pafletems  innocens.     De  meme  leur  feront  permifes 

5,  les  rejouiflances  ordinaires  du  mois  de  Mai  ,  celles  des  Fetes 

„  de  la  Pentecote  ,  &  celles  de  la  meme  nature  qui  fe  font  en 


„  des  tems  convenables  ,  fans  que  le  Service  Divin  en  foit  niCuAR- 
„  trouble,  ni  neglige.     De  meme  encore  permis  aux  Femmes '■es  !• 
„  de  porter,  felon  leur  ancienne  coutume,  &  de  faire  des  jon-    ^^33- 
„  chees  dans  les  Eglifes  pour  les  orner.     Defend  neanmoins  Sa 
„  Majefte,  pendant  les  jours  de  Dimanche,  tous  les  jeux  que 
„  les  Loix  y  ont  interdit ,  comme  les  Combats  des  Ours  &  des 
„  Taureaux ,  les  Farces ,  &c.    Quant  aux  autres ,  le  Peuple  de 
„  chaque  ParoifTe  pourra  s'y  divertir  dans  tous  les  tems  ,  oii  il 
„  ne  fera  point  oblige  de   porter  ofFenfivement  Ics  Armes  pour 
„  le  fervice  de  I'Etat :  Sa  Majefte  n'entendant  exclurre  de  cette 
„  Permilfion  que  les  Recufans  averes ,  &  les  Perfonnes  qui  n'as- 
„  fiftent  point  au  Service  Divin  dans  leurs  propres  ParoifTes. 

Et  partant ,  (dit  le  Roi  Charles  I,  dans  fa  Declaration  don- 
nee  a  Weftminfter,  le  18  d'Oclobre  1633),  Sa  Majefte  anime'e 
du  meme  zele  pour  le  fervice  de  Dieu  ,  df  pour  couper  cours  d 
une  Fantaifie  qui  choijue  la  V^riti  ,  comme  aujji  pour  la  fatisfac- 
tion ,  le  foulagement ,  c^  le  ddajfement  de  nos  dignes  (^  tahorieux 
Sujets  ,  ratifie  la  D(claration  de  fon  tres  honore  Pere  j  d'autant 
plus  quileft  venu  a  la  conttoiffdnce  deSa  Majefte,  que ,  fous  pr/- 
texte  de  rem^dier  aux  Ahus  qui  fe  commettent  ,  on  a  d^fendu  ^ 
aholi ,  depuis  peu ,  dans  quelques  Provinces  du  Royaume  ,  par  un 
D^cret  g^neral  ,  non  feulement  les  Compagnies  ordinaires  c^  les 
AjfemhUes  de  recr^ation ,  mais  encore  les  Fetes  de  la  Dedtcace  des 
Egtifes.  Or  Sa  Majeft/  veut  ^  entend  que  ces  Fetes  ,  appelUes 
commun^ment  Wakes  ,  comme  aujfi  les  autres  ,  foient  obferv^es , 
^c. 

Rush-ujorth  prouve  par  diverfes  raifons ,  que  cette  Declaration 
fut  pour  plufieurs  Miniftres  un  piege  ,  qui  convenoit  parfaite- 
ment  aux  vues  de  rEglife  Anglicane,  parce  que  ceux  qui  refu- 
ferent  de  la  lire  publiquement  a  leur  Troupeau  ,  furent  les  uns 
fuspendus ,  &  les  autres  interdits  de  leurs  fondtions.  Au  refte , 
quelque  innocente ,  favorable  meme  &  populaire  que  cette  De- 
claration  de  Jaquesl  eut  paru,  en  fon  tems,  il  fe  trouvoit  bien 
des  gens  fages  en  celui-ci  ,  qui  ia  regardoient  ,  non  feulement 
comme  inutile  ,  mais  aulTi  comme  oppofee  a  la  Piete  &  aux 
bonnes  Moeurs.  Ce  qui  montrc  qu'en  fait  de  Politique  &  de 
Gouvernement  ,  telle  chofe  eft  bonne  &  falutaire  fous  un  Re- 
gne,  qui  fous  un  autre,  devient  quelquefois  un  poifon  tresper- 
nicieux. 

Le  deplacement  de  la  Table  de  la  Communion  donna  Jieu  a  DepUcc- 
une  autre  Difpute.     Au  mois  dOdtobre  de  ceite  annee  1633,  mem  de 
le  Doyen  &  le  Chapitre  de  St.  Paul  a  Londres  ,  comme  Ordi-  je^f ' 
naires  de  TEglife  de  St.  Gr^goire ,  qui  etoit  tout  joignant  la  Ca-  Commu- 
thedrale  ,  firent  oter  la  Table  de  la  Communion  du  milieu  du  "'°°  s 
Chceur,  ou  ellc  etoit  placee  depuis  longtems,  &  la  firent  met-  rJj^dc" 
tre  tout  proche  de  la  muraille  en  maniere  d'AuteI.    Pour  jufti-  DiiEutc. 
fier  ce  changement ,  ils  alleguoient  deux  raifons.    La  premiere, 
que  dans  la  Chapelle  du  Roi  ,  &  dans  les  Eglifes  Cathedrales , 
les  Tables  de   la  Communion  etoient  ainfi  placees  en  forme 
d'AuteI ,  &  qu'il  etoit  raifonnable  que  les  autres  Eglifes  fe  con- 
formaCTent  a  cette  Pratique.    La  feconde ,  que  quand  les  Tables 
etoient  placees  au  milieu  du  Chceur ,  on  y  commettoit  diverfes 
indecences  fcandaleufes  ,  plufieurs  s'accoudant  deffus,  pendanc 
le  Sermon  ,  ou  y  mettant  leurs  chapeaux.    Cette  derniere  rai- 
fon  ,  jointe  a  un  grand  fbin  qu'on  prenoit  de  faire  communier 
a  genoux  ,  faifoit  croire  a  plulieurs  que  ce  n'^toit  pas  fans  des- 
fein  qu'on  tachoit  d'infpirer  un  refpeifl  extraordinaire  pour  la 
Table  de  la  Communion  ,   &  de  lui  donner  toujours  le  nom 
d'AuteI.    Cela  fut  caufe  que  quelques-uns  des  ParoiflTiens  de  St. 
Gr^goire  intenterent  un  proces  fur  ce  fujet  au  Doyen  &  au  Cha- 
pitre  de  St.  Paul  par  devant  le  Doyen  des  Arches  ,  c'eft-a-dire 
la  Cour  Spirituelle  de  Cantorbery.     Mais  le  Confeil  ,  en  ayant 
ete  informe  ,   prevint  le  Jugement  ,  en  ordonnant  au  Juge  des 
Arches  de  confirmer ,  par  fon  autorite ,  le  changement  qui  s'e- 
toit  fait  dans  rEglife  de  St.  Gr/goire.  Peu  de  jours  apres,  a  fa- 
voir  le  3  Novembre,  le  Roi,  etant  prefent  au  Confeil,  fit  agi- 
ter  cette  afFaire ,  &  apres  avoir  approuve  ce  que  le  Doyen  &  le 
Chapitre  de  St.  Paul  avoient  fait ,  il  ordonna  que  fi  les  Parois- 
fiens  pourfuivoient  leur  Appel ,  le  Doyen  des  Arches  les  en  de- 
bouiat ,  &  confirmat  le  changement.     Ce  Jugement  rendu  par 
rautorite  fouveraine  du  Roi ,  fans  attendre  ce  que  prononceroic 
la  Cour  qui  devoit  naturellement  connoitre  de  cette  AfFaire,  fut 
une  fource  d'oppreflions  pour  plufieurs  Miniftres  &  Troupeaux,   Etfout- 
qui  ne  voulurent  pas  s'y  conformer.     II  n'y  avoit  prefque  point  <:«  <Je 
d'Eglife  en  Angleterre  ,    excepte  les  Cathedrales  &  la  Chapelle  j'"'*^' * 
du  Roi  ,   ou  la  Table  de  la  Communion  fut  placee  a  la  plus  Cons.'"" 
haute  extremite  du  Chceur  en  manicre  d'Autel.    Mais  depuis 
que  le  Roi  eut  confirme  le  changement  ,  qui  s'etoit  fait  dans 
FEglife  de  St.  Gr(goire ,  on  vit  elever  de  pareilles  difputes  en  un 
infinite  d'endroits  ;   &  la  Haute  Commiffion  eut  de  frequentes 
occafions  de  punir  les  Miniftres ,  qui  etoient  foupgonnes  de  n'a- 
voir  pas  affez  de  zele  pour  i'£glife  Anglicane.    Comme  depuis 

la 


(0  Cette  Proclamation  avoit  deja  ete'  publiee  ,  lorfque  le  Lord 
Chef  de  Juftice  revint  de  fon  dernier  Circuit.  Et  comme  il  n'avoit 
pas  effedivement  revoque  ie  Decret  ,  qui  donnoit  lieu  aux  Presby- 
teriens  de  coatinuer  a  defendre  a  leurs  Domeftiques  de  jouer  ,  d'al- 
ler  au  Cabaret ,  ou  de  fe  divertir  publiquement ,  le  jour  du  Diman- 
che  apres  le  Servicc  Divin  ,  il  fut  cite  de  nouveau  devant  le  Con- 
feil  ,  &  y  re^ut  de  TArchev^que  Laud  une  reprimande  fi  rude  (dit 
iBon  Auteur),  qu'au  fortir  de  la  ,  il  repondit  au  Comte  de  Dorfet , 


qui  lui  demanda  ,  Comment  vous  trouvex,-i/oust  „  Fortmal;  car,  a- 
,,  jouta-t-il  ,  )'ai  ete  ,  &  je  me  trouve  encore  fur  )e  point  d*etre  e- 
,,  touffe  fous  le  poids  de  la  Soutane  de  Litud  ".  En  effet  ,  ce  ne 
fut  que  pour  n'avoir  point  revoque'  lui-m^me  le  Decret  en  ques- 
tion  ,  quc  ce  Chef  de  la  Juftice  fe  vit  non  feulement  prive  d'aller 
tenir  les  AiTifes  des  Provinces  Occidentales  du  Royaume  ,  mais  en- 
core  force  d'aller  tenir  celles  d'Ejfex  ,  qui  eft  la  moindre  de  routes, 
Sc  oii  Ton  n'envoyoit  qu'un  Juge  fubalterne,  ou  un  fimple  Avocat. 

(»)  La 
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la  Reformation ,  on  avoit  change  les  Autels  en  Tabies  de  Com- 
munion ,  &  qu'on  les  avoit  placees  au  milieu  du  Choeur  ,  afin 
d'eviter  la  Superflition ,  plufieurs  fe  perfuadoient  qu'on  ne  vou- 
loit  de  nouveau  changer  les  Tables  en  Autels,  qu'en  vue  de  re- 
jettqr  le  Pcuple  dans  un  Culte  fuperftitieux. 

On  trouve  dans  les  Manufcrits  que  TArcheveque  Tennifon  a 
laifTes,  trois  ou  quatrePieces  ecrites  fur  ce  fujet-la,  &dont  voi- 
.  ci  les  Titres : 

1.  Raifens  pourquoi  la  Table  de  la  Communion  doit  etre  plac^e 
Jans  chaque  Eglife  fous  la  fenetre ,  e$"  joignant  la  muraille a /O- 
rient ,  r^fondant  de  Pun  de  fes  houts  au  Nord  ,  (^  de  fautre  au 
Sud  j  ^  etre  entour^e  d^une  halufrade. 

2.  Raifens  alUgu^es  coyitre  le  changement  de  laTahle  de  laCom- 
vtunion  en  maniere  d'AKtel  dans  la  Paroijfe  de  St.  Gregoire  a 
Londres. 

3.  RaifoHS  produites  far  les  Marguilliers  de  Beckington  {pro- 
che  de  la  Riviere  de  Frome)  dans  la  Province  de  Somerfit  ,  pour 
juftifier  le  refus  qu'ils  avoient  fait  de  tranfporter  la  Table  de  la 
Communion ,  de  la  place  quellc  avoit  occuph  dans  leur  Eglife  de- 
puis  la  R^formation.  Ce  fut  fur  ce  refus  que  ces  Marguil- 
liers  furent  excommunies  par  TEveque  de  Batb  <Sc  IVells  ;  S>c 
quoiqu'ils  en  euffent  appeile  comme  d'abus  a  la  Chambre  Spiri- 
tuellc  de  Cantorbery  ,  &  porte  meme  leurs  plaintes  a  Sa  Ma- 
jefte,  ils  demeurercnt  excommunies  tout  un  an,  aprcs  quoi,ils 
furent  mis  en  prifon ,  d'ou  le  Roi  les  tira  enfin  i  mais  ils  furent 
obliges  de  reconnoitre  publiquement  dans  trois  differentes  Pa- 
roifles  leur  faute,  &  d'en  demander  pardon. 


Annie  1634.. 

Le  2.  Fevrier  (i634),appelle  communement/<j  Chandeleur  (2), 
fut  rendu  memorable  par  une  magnifique  &  fomptueufe  Fete, 
dont  le  Corps  des  Jurisconfultes  alla  divertir  leurs  Majeftes  a 
Whitehall ,  oii  ils  fe  rendirent  en  Cavalcade  ,  tous  mafques  en 
habits  fupcrbes  ,  eux  leurs  Domeftiques ,  les  Muficiens  &  les 
Danfeurs.  Cette  Mafcarade,  la  plus  brillante  qu'on  eut  jamais 
vue  ,  fut  encore  remarquable  ,  &  d'autant  plus  remarquable 
qu'elle  avoit  pour  Diredleurs  &  principaux  Agens  Mr.  Selden , 
&  Mr.  Whitelock.  Celui-ci  en  a  fait  dans  fes  Memoires  une  am- 
ple  defcription,  ou  Ton  voit  que  la  Mufique  &  la  Danie  en  fu- 
rent  incomparables ,  &  que  la  Reine  meme  y  danfa.  II  ajoute 
que  les  fraix  en  monterent  k  vingt  &  un  millelivres  fterling  (3); 
depenle  que  ie  Corps  des  Jurisconfultes  fit  pour  efFjcer  les  im- 
preflions  defavantageufes  que  les  Ecrits  de  Pri7i»  lcur  CoIIegue 
avoient  donnees  d'eux  tous  a  la  Cour. 

Voici  le  Fait.  Un  Avocat,  nomme  Guillaume  Prinn,  s'etoit 
avife  de  faire  un  gros  Livre  in  folio  ,  contenant  plus  de  mille 
pages,  &  intitule  Hifiriomaftix.  Le  but  principal  de  TAuteur 
etoit  de  faire  voir,  que  les  Comedies,  les  Bals,  les  Mafcarades 
etoient  illegitiraes  8c  contraires  au  Chriftianisme.  Outre  cela, 
on  trouvoit  dans  la  Table  des  Matieres  un  Article,  qui,  ibus  le 
mot  de  Femmes  qui  montent  fur  le  Th^atre  .^fent  des  Courtifanes 
puhliques ,  renvoyoit  aux  endroits  du  Livre  oii  il  etoit  faic  nom- 
tnement  mention  de  certaines  Dames  ,  qui  avoient  reprefente 
dans  quelque  Piece  jouee  entre  des  Perfonnes  choifies  de  la 
Cour ,  oii  cette  forte  de  Divertiflemens  ecoit  fort  en  vogue  dans 
ce  tems-Ia.  Or  quelque  fix  femaines  apres  que  cet  Ouvrage  eut 
paru  ,  la  Reine  ayant  joue  elle-meme  un  rolle  dans  une  Pafto- 
rale,  qui  fut  executee  au  Palais  de  Somerfet,  Laud  &  plufieurs 
autres  Prelats ,  que  les  Ecrits  de  Prynn  contre  1' Arminianisme  & 
lc  Pouvoir  Epifcopal  avoient  extremement  irrites  ,  defererent 
VHifiriomafiix  au  Roi  ,  lui  montrant  particulieremcnt  rendroit 
ou  il  eft  dic  dans  la  Table  des  Matieres ,  que  /es  Femmes  qui  fi- 
gurent  fur  le  Thfatre  font  des  Courtifa?ies  itifignes:^  &  en  allurant 
leurs  Majeft:es  que  Prynn  avoit  ecrit  cette  Satire  directement 
contre  la  Reine ,  quoique ,  comme  nous  Tavons  deja  dit  d'apres 
Whitelock ,  l'Ouvrage  eut  paru  fix  femaines  avant  que  la  Pafto- 
rale  fe  jouat.  Cependant,  il  ne  fuc  rien  fait  concre  Prynn,  jus- 
qu'au  27  Juin  1632,  que  le  Roi,a  Tinftigation  dc  Laud^mm- 
da  le  Dodteur  Pterre  Heylin  ,  &  lui  ordonna  en  plein  Confcil 
d'examiner  &  d  epluclier  VHfiriotnaftix  a  fond  ,  &  d'en  extrai- 
re  tout  ce  qu'il  y  trouveroit  de  diifamant.  Heylin  s'acquitta  dc 
cette  CommifTion  en  homme  ,  qui  fe  reflentoic  vivement  de  ce 
quc  Prynn  avoic  attaque  &  refute  quelques-uns  de  fes  lentimens 
particuliers.  Laud  porta  lui-meme,  un  Dimanche  matin,  TEx- 
trait  de  Heylyn  au  Procureur-General  ,  iioy ,  &  le  chargea  de 
pourfuivre  Prynn  la-deffus  criminellement;  ce  que  ce  Magittrat 
fit  avec  une  excreme  rigueur.  On  precendoic  que  le  buc  general 
de  cet  Auteur  etoit  de  faire  voir ,  qu'il  y  avoit  un  delTcin  forme 
de  reduire  la  Religion  a  une  efpece  de  Paganisme.  Cet  atten- 
tat  fut  exagere  par  les  Gens  du  Roi  ,  avec  les  plus  noires  cou- 
leurs  qu'ils  furent  capables  de  iui  donner.     L'afFaire  fut  portee 


(z)  La  Reine  ayant  temoigne  qu'elle  ne  feroit  pas  fachec  de  voir 
.encore  une  fois  la  meme  Fete,  le  Senateur  "Sretman  lui  en  ilonna  la 
fatisFaftion  dans  la  Salle  (l'aircmbiee  du  Corps  des  Marchands  Tail- 
leurs,  le  Mardi  Gras,  :8  du  meme  mois ;  jour  oii  il  pric  poirefllon 
de  la  Dignite  dc  Lord  Maire.  La  Cour  ,  &  les  Citoyens  s'y  diver- 
tirent  beaucoup ,  &  fortirent  fort  contens  :  aufli  il  ea  couta  bon  au 
nouveau  Lord  Maire. 
(3)  H4)itetock  dit  que  les  Muficiens  feuls  couterent  njille  livres  fter- 
Tom.  X.  P.  IIL 
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a  la  Chambre  Etoilee,  !e  7  Fevrier  1634,  &  apres  unc  audien- 
ce  folemnelle  qui  dura  plufieurs  jours  ,  le  Livrc  fut  condamne  a 
etre  brule  par  le  Bourreau,  quoique  ce  fut,jufqu'alors, unecho- 
fe  inulitee  en  Anglcterre.  Pour  Prynn ,  fa  Sentence  porioit  Ics 
fept  Punitions  fuivances.  i.  Qu'il  feroic  challe  de  la  Socicce  des 
Avocacs ;  2.  Declare  indigne  de  faire  aucune  fondtion  de  Jiiris- 
confulte  i  3.  Degrade  du  degre  qu'il  avoit  regu  a  Oxford;  4. 
Mis  au  Pilori,  a  Weftminfter  &  a  Cheapfide  ;  <;.  Qu'il  auroit 
les  oreilles  coupees ;  6.  Qu'il  feroit  mis  en  prifon  pour  toute  fa 
viej  7.  Et  oblige  de  payer  une  amende  de  cinq  mille  livres  ftcr- 
ling  au  Roi.  Michel  Sparkes,  qui  avoit  imprime  &  repandu  le 
Livre ,  fuc  condamne  a  une  Amende  de  cinq-cens  livres;  &  Mr. 
Buckner,  Chapelain  de  TArchevcque  v^^io/ ,  qui  avoit  donne  la 
licence  pour  rimprimer,  a  une  Amende  de  cinquante  livrcsf^). 
Ccpendant  les  Eveques  &  les  Seigneurs  de  la  Chambre  Etoilee 
envoyerent  Prynn  a  la  Tour  j  &  avant  que  de  fignifier  TAmen- 
de,  Laud  &  les  autrcs  Membres  de  laHauteCommiflion  firent 
failir  tous  les  Livres  &  tous  les  Papiers  de  ce  Jurisconfulce, 
dans  fa  Maifon ,  dans  le  defTein  de  les  examiner ,  &  dans  refpe- 
rance  d'y  crouver  d'autres  pieces  ou  d'autres  traits  fatyriques  & 
diiFamatoires. 

L'Archeveque  Laud,  attentif  aux  raoyens  d'introduire  parmi 
lesProteftans  Anglois  une  Conformite  univerfelle  auScrviccDi- 
vin  de  rEglife  Anglicane  ,  avoit  obtenu  du  Confeil  d'Etat,  le 
premier  Odobre  de  Tannee  precedence  ,  iin  Ordre  aux  Egliles  ••"■•  —  ■ 
que  le  Commerce  avoit  etablies  hors  du  Royaume  ,  d'obi'erver  ^""'6'*' 
exadtement  la  Liturgie  ,  les  Ceremonies  &  les  Rices  de  rEglife 
Anglicane.  Mais  Ics  Negocians  ne  fe  meccanc  pas  forc  en  peine 
d'y  obeir  ,  Laud  propofa  &  fic  prendre  au  Confeil  la  Relblu- 
tion ,  que  tous  les  Mintfires  Auglois ,  employ/s  a  dejfervir  des  E- 
glifes  dans  lesPats  Etrangers  ^  feroient  oblig^s  de  fuivre  la  Litur- 
gie  Anglicajie;  &  il  ecrivit  ,  le  17  Juin  ,  aux  Negocians  An- 
glois  de  Delft ,  que  „  Sa  Majefte  entcndoit  &  ordonnoit  bieu 
„  exprefTement  qu'ils  eufTent  a  fe  conformer  eux-memes,  aulfi- 
„  bien  que  leurs  Pafteurs ,  a  la  Dodtrine ,  a  la  Difciphne  &  au 
„  Culte  de  rEglife  d'AngIecerre. 

Leurs  Majeftes  firent  cet  Ete  un  Voyage  au  Nord  de  laTr^^n- 
te  ,  &  furent  regales  au  Chateau  de  Bolfever  dans  la  Province 
de  Darby  ,  par  le  Comte  de  Newcafile  ,  (qui  fut  dans  la  ibire 
Duc  du  meme  nom,)  avec  canc  de  magnificence  que  la  depen- 
fe  de  cecte  Reception  ,  avec  celle  que  ce  genereux  Seigneur  a- 
voic  faitc  au  Roi  Tannee  auparavant  a  IVelbeik  ,  monca  pour 
le  moins  a  dix-mille  livres  fterling.     Rushworth  remarque  avec 
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combien  de  Zele  ce  Seigneur  expofa  dans  la  fuice  fa  vie,  &  fon  Ncwcafl-*^ 
bicn,  pour  le  fervice  du  Roi  ,   dans  les  Guerres  Civiles.     Ces  ■>=  cnvcrs 
biens  au  refte  ecoienc  fi  grands  ,   que  Iorsqu'ils  furcnt  vendus,  '°  '^'''•' 
par  Decret  du  Pariement ,  entant  que  confisques ,  il  s'cn  fit  cenc 
onze  mille,  cinq-cens,  quatre-vingt  treize  livres  fterling ,  non- 
obftant  les  dtgats  &c  les  deperiiremens  que  fes  Terres  &  fes 
EfFccs  mobiliaires  avoienc  eu  a  foufFrir  durant  les  troubles  &  les 
defbrdres  de  ce  tems-Ia. 

Au  mois  de  Septembre  ,  mourut  le  Chevalier  EdouardCoke, 
qui  n'etoit  plus  dans  les  Charges  depuis  longtems.  II  avoic  rem- 
pli  celle  de  Lord  Chef  de  la  Juftice  d'Anglecerre  ,  avec  beau- 
coiip  d"incegrice  &  de  gloire.  Perfonnage  refpecfte  ,  &  chcri 
du  Peuple,  autant  que  meprife,  ou  plucoc  hai  de  la  Cour, par- 
ce  qu'apres  fa  demilfion  dcs  Emplois  ,  ayanc  ordinairemenc  ete 
Depute  au  Parlemeat  ,  il  s'etoit  toujours  forteraent  oppole  a 
toutes  les  infraftions  qu'elle  vouloit  faire  aux  Loix  &  aux  Droits 
du  Royaume.  Pendant  fa  vie,  il  fut  nomme  TOracIe  de  h  Ju- 
risprudence  Angloife;  &  apres  fa  mort  ,  (es  Inflitutes  ,  &  fcs 
autres  Ouvrages  ont  eternile  la  memoire  de  fon  profond  favoir, 
&c  de  fa  grande  penecracion. 

Vers  la  fin  de  cecce  annec ,  Laud  faifanc  fa  vifite  des  Egliles , 
en  qualice  de  Mecropolicain  ,  ordonna  aux  Miniftres  6c  aux 
Anciens  des  Eglifes  HoIIandoifes  ,  &  des  Fran^oifes,  de  com- 
paroicre  dcvant  le  Chevalier  Nathanael  Brent  ,  fbn  Grand-Vi- 
caire.  Ils  obeirent,  &  ils  en  re^urenc,  le  dix-neuvieme  de  De- 
cembre  ,  les  dcux  Injondtions  fuivances  ,  que  le  Roi  avoit  ap- 
prouvees. 

„  I.  Que  tous  le?  Membres  dcs  Congrcgations  Hollandoifes 
„  &  Walonnes  du  Diocefe  de  Cantorbery ,  qui  etoient  nes  dans 
„  le  Royaume ,  eulVent  a  fe  rangcr  chacun  a  fbn  Eglife  Parois- 
„  fiale,  pour  y  aflifter  au  ServiceDivin,  &  y  fairc  tous  les  de- 
„  voirs  rcquis. 

„  2.  Qtie  les  Miniftres  &  tous  les  autrcs  Membres  des  Con- 
„  gregations  Wallonnes  ,  qui  n'etoient  pas  nes  Sujets  du  Roi, 
„  de  meme  que  les  Etrangers  qui  viendroient  en  Angletcrre, 
„  pourroient  pendant  qu  ils  demeureroient  etrangcrs  ,  fuivre  la 
„  mcme  DifcipUne  qu'ils  avoient  auparavant.  Que  neanmoins 
„  la  Liturgie  Angloife  feroit  traduite  en  Flamand  &  en  Fran- 
„  9ois ,  afin  que  les  Enfans  nes  en  Angleterre  pufTent  plus  aife- 

3,  menc 

ling  ,  y  en  ayant  tel  a  qui  il  en  falut  donner  jufqu^a  cent  ;  &  que 
rt-quipage  quc  chaque  Chevalier  fut  charge  de  faire  i  fes  depcns  par- 
ticulicrs,  tant  pour  les  Gens  de  fa  fuite  que  pour  iui-merac,  monta 
pour  le  moins  a  cent  livrcs  ftcrling  ;  delorte  que  les  cent  Equipages 
alloient  a  dix  mille  livres  fterling. 

(4)  Mr.  de  'Lnrrcj  dit  que  ces  Sentences  ne  furent  point  executces, 
le  l<.oi  leur  ayant  fait  grace  a  tous. 

E  2 
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ABREGE'    HISTORiaUE 

ce  qui  concerveroit  ies  affaires  de  VEgUfe  d^EcoJfe  ,   il  tie  fe  tle-^CHA%- 
voit  rien  propofer  en  fuhlic  ,  qu'on  ne  l'eut  aufaravant  commu7ii-i-^^^- 
que  en  particulier  au  Conite  de  Traquair  :    farce  ,    continuoit    ^^S?-     1 
Laud,  lue  ce  Seigneur  a  affur^  le  Roi  ,  en  ma  frcfre  prefence,  1 

^u'il  veut  agir  de  concert  a-vec  les  Eveques  d'EcojJe ,  ^  rendre  ■ 

a  l'Eg/iJe  du  Tioyaurne  toute  forte  de  hons  offices  ,  covform^me7it  % 

aux    ordres    quil  en  recevra  de  Sa  Majefl(.     Mais  qu^il  falloit 
que  cette  i7itetligence  entre  eux  &  le  Comte  de  Traquair  fut  te- 


„  mcnt  etre  eleves  &  rendus  propres  a  fe  foumettre  au  Gou- 
'    vernement  Ecclefiaftique  du  Royaume. 

Je  dois  avertir  ici  mon  Lefieur  que  les  Flamans ,  les  Wallons 
&  les  Fran^ois  ,  qui,  depuis  Edouard  VI  s'etoient  refugies  en 
Angleterre(i)  ,  avoient  obtenu  divers  Privileges  des  Rois  pre- 
cedens  &  particulierement  le  libre  Exercice  de  leur  Religion 
&  de  leur  Difcipline  ,   qui  etoit  la  Presbyterienne.     Ils  forme- 

rentbiendesCongregations,tant  aLondresquepartoutleRo-    .  -  .  r  ■  -.    Lri        ,  r^rl    r, 

vaiime  Mais  par  ces  injonaions  Laud  n'impofoit  pas  feulement  nue  fi  fecrete  ,quiln  en  tranjptrat  abjolument  rien.  Cette  Let. 
\  ces  Egliles  etrangeres  une  Liturgie  qu'elles  n'approuvoient  tre  ell  du  dixieme  Novembre.  Dans  une  autre  du  premier  De 
point,  il  reduifoit  meme  prefque  a  rien  leurs  Alfemblees,  puis- 
qu'il  en  excluoit  tous  ceux  qui  etoient  nes  dans  le  Royaume, 
c'eft-a-dire  tous  les  defcendans  de  ceux  qui  s'y  etoient  refugies 
fous  le  Regne  ^Edouard  VI,  &  par  confequent  il  n'en  pouvoit 
refter  qu'un  petit  nombre  de  ceux  qui  etoient  nes  hors  du  Ro- 
yaume. 

Annfe  1635. 

Sur  cela ,  les  Hollandois  &  les  Wallons  refugi^s  l  Norwich, 
ou  ils  avoient  etabli  une  Manufadture  'i'Eroffes  de  Laine  (2) , 
prefenterent  a  IVren,  Eveque  de  cetteVille,  une  Requete,dans 
laquelle  ils  lui  reprefentoient  que  les  Injondions  de  TArcheve- 
que  etoient  contraires  non  feulement  a  divers  Ordres  du  Confeil 
donnes  en  faveur  de  leur  Congregation  ,  mais  cncore  aux  Pri- 
vileges  qui  leur  avoient  ete  accordes  lorfqu'ils  s'etoient  etablis 

en  Angleterre(3).     L'Eveque  de  Noriii/c^  n'ayant  pas  repondu      .  -,„,.- 

favorablement  l  leur  Requete  ,   ils  sadrefferent  ^  TArcheveque    voyee  d'Angletcrre ,  &  vtnant  particulierement  del  Archeveque 


cembre,  Laud  donne  avis  a  TArcheveque  de  St.  Andr^: „Que 
5,  le  Roi  etoit  fort  meconteat  de  TEveque  d'Al>erdeen  ,  qui  a- 
„  voit  fait  celebrer  par  tout  lon  Diocefe,  un  Jeune  public  ,  en 
„  un  jour  de  Dimanche  :  que  le  bon-plaifir  de  Sa  Majefte  ,  & 
„  fa  volonte  declaree  etoit  ,  qu  aucun  Eveque  Ecoflbis  ne  s^in- 
„  gerat  a  Favenir  de  faire  ,  ou  de  laiffer  celebrer  aucun  Jeiine 
„  public ,  ni  le  Dimanche  ,  ni  quelque  autre  jour  que  ce  pQt 
„  e:re  ,  fans  une  permiflion  fpeciale  &  un  ordre  formel  de  Sa 
„  Majeftc  la-deflus ;  &  que  ii  les  Canons  n'en  etoient  point  en- 
„  core  imprimes ,  les  Eveques  en  fiflent  en  attendant  un  contre 
„  cette  pratique  indigne. 

Quelque  julles  &  expediens  que  fuflcnt  ces  Avis  &  ces  Or- 
dres,  ils  cauierent  du  trouble  &  de  la  jaloufie  dans  Tefprit  des 
Eveques  Ecoflbis  eux-memes,qui  les  regarderent  comme  heur- 
tant  la  Liberte  de  leur  Eglife.  Mais  ils  aigrirent  encore  davan- 
tage  les  efprits  parmi  le  Peuple  ,  qui  ne  pouvoit  point  digerer 
qu'on  voulut  le  fonmettre  a  une  Difcipline  Ecclefiaftique  en- 


meme  ,  qui  leur  repondit  par  une  Lettre  datee  du  dix-neuvie- 
me  AoLit  fuivant  :  „  Que  le  bon-plaifir  du  Roi  ctoit  que  (es 
„  Injon<aions  fubfiftaflent ,  &  que  tous  ccux  qui  etoient  nes  en 
„  Angleterre,  apres  le  premier  degre  ,  y  obeilfent  pondtuelle- 
j,  ment".    II  finiflbit  la  Lettre  de  cette  maniere : 

Ainfi  ,  fai  r^pondu  d  tout  ce  <]ue  vnus  m'avez  reprefent/,  ^ 
fattends  de  vous  une  entiere  foumijjion  a  mes  Injonffions.  Si  vous 
le  faites  ,  PEtat  verra  volontiers  que  vous  etes  promts  d  prati- 
quer  1'ohiiffance  que  vous  faites  profejfion  de  precher.  Pour  moi , 
je  7ie  doute  potnt  que  vous-memes  ,    ou  du  7noins  votre  Voffiritg, 


de  Cantorhery    qui  leur  fembloit  affedter,par  cette  entreprile , la 
Primatie  univcrfelle  de  la  Grande  Bretagne. 

Les  Pred  cateurs  Calviniftes  allerent ,  dans  cette  occafion,  jus- 
qu'a  remportement.  Au  mois  de  ^^iovtmhxt^Mr.SamuelWardj 
Fun  des  Miniftres  d^Ips-wich,  (dans  la  Province  de  Suffolck)de- 
clama  contre  ks  inclinations  que  les  Epifcopaux  font  a  rouie  du 
nom  de  Jefus  ,  &  contre  TOrdonnance  du  Roi  touchant  les 
Divertiflemens.  11  dit,  ^e  VEgliJe  Anglicane  Hoit  Jur  le  point 
de  Jbnner  la  trompette  ,  pour  putlter  te  changement  de  Heltgion; 
cefi  pourquoi  l  Even^ile  Je  temit  \ur  le  hout  des  pieds ,  pret  d  di- 


nayez  fuiet  de  remercier  PEtat  &  PEglife  du  foin  qu'o»  prend  de    camper.     II  en  fut  cenfure  &  lUipendu  par  la  Haute  Commis- 


vous.  ^e  fi  vous  refufez  de  fuivre  des  arrangemens  fi  conformes 
a  la  raifon  <S-  d  vos  propres  intirets ,  je  d^clare  d  tout  ceux  d'en- 
tre  vous  qui  font  n(s  dans  le  'Royaume  ,  que  je  proc^derai  contre 
eux  fchn  la  Dijcipliue  de  lEgliJe,  Jes  Loix  ^  fes  Confiitutions. 

Rushworth  nous  dit ,  que  les  Eglifes  Etrangeres ,  qui  avoient 
pris  leur  afyle  en  Angleterre ,  y  furent  inquietees  &  perfecutees 
plufieurs  annees  de  fuice  ,  pour  le  refus  qu'cllcs  faifoient  de  fe 
conformer  aux  Injonftions  duPrimat  (^);&c  nous  apprenons  par 
d'autres  Hiftoires,  que  des  miliers  de  ces  Refugies  induftrieux, 
effVayes  des  menaces  de  Laud  ,  &  que  particulieremcnt  ccnt 
quarante  des  principaux  Manufaduriers ,  qui  fourniflbient  de  nos 
Draps  Hambourg  ,  &  tous  les  Pais  arrofes  par  le  Sond  &  par  la 
Mer  Baltique  ,  ne  pouvant  plus  tenir  contre  les  cruautes  des 
Cours  Spiiicuelles,  fe  fauvcrent  dans  les  Provinces-Unies,  &  y 


fion ,  avcc  injon(2:ion  dt  fe  r.':rader  ;   mais  ayanc  refuie  de  le 
faire,  il  futmis  en  prifon,  ou  il  demeura  bicn  c!u  tems. 

Mr.  Charles  Chauncey  ,  Miniftre  de  Ware  ,  dans  la  Province 
de  Hereford,  homme  pieux,  &  favant,d'une  bonne  &  ancien- 
ne  Famille  de  ce  Pais-la  ,  fe  mit  a  precher  de  toute  fa  force 
contre  TArminianisme ,  1' Atheisme ,  1  Herefie ,  le  Papisme ,  I'I- 
dolatrie  ,  &  pius  particulierement  contre  la  Baluftrade  dont  on 
avoit  entoure  la  Table  de  la  Communion  dans  cctte  Eghfe,  ap- 
pellant  cela  une  Innovation ,  e^  un  Fiege  tendu  aux  Confciencet. 
II  fut  accufe  devant  la  Haute  Commiffion  ,  d'avoir  ravale  le 
Gouvernement  Ecclefiaftique  de  rEglife ,  &  travaille  hautemenc 
a  e.xciter  un  Schisme.  II  en  fut  cenfure  par  cette  Cour  ,  fus- 
pendu  de  fon  Miniftere  ,  condamne  aux  depens  de  Tlnftance, 
qui  etoient  confiderables  ,  a  tenir  prifon  jufqu  a  ce  qu'il  les  eut 


tranfportercnt  les  memes  Manufadures  de  Drap  ,  qui  y  etoient    payes,  &  a  fe  retraaer  folemnellemcnt  ,  en  pleine  Cour.     II  fe 


auparavant  mconnues,  &  dont  on  y  a  fait  depuis  ce  tems-I^  un 
trafic  ,  qui  nous  a  caufe  un  prejudice  inexprimable. 

LesPresbyterienSjaigris  &  irrites  au  dernier  point ,  publierent 

contrc  Laud  divcrs  Libelles  ,   dans  lefquels  ils  faifoient  remar- 

quer  toutes  les  Innovations  qu'il  introduifoit  dans  TEglife  ,  pre- 

Kepio-    tendant  que  c'etoit  autant  de  pas  qu'il  faifoit  faire  au  Peuple  vers 

chcs  feits  le  Papisme.    IIs  n'oubIierent  pas  de  lui  reprocher  les  Peintures, 

a  Laud.     qy'ji  ^^^^^  copiees  du  Miffel  Romain ,  &  fait  mettre  fur  les  vi- 

tres  de  fa  Chapelle  a  Lamheth ,  oii  Dieu  le  Fere  etoit  reprefen 


foumit  a  la  Sentence ,  fit  la  retradtation  telle  qu'ellc  etoit  ordon- 
nee ,  &  I' Archcveque  le  renvoya  ,  apres  lui  avoir  faic  une  feve- 
rc  reprimande(5). 

Comme  le  Roi  avoit  fait  publier  divcrfes  Ordonnances ,  por-    Procedu^ 
tant  que  tous  les  Nobles  de  Province,  fans  exception ,  fe  recire-  chambie 
roient  &  fe   tiendroicnt  chez  eux  dans  leur  Pais  ,   pour  que  le  Eioilec 
Royaume  fut  en  mciileur  etac  de  defcnfe ,  &  que  le  menu  Peu-  con"e  _ 
ple  en  recut  du  foulagement ,  le  Procureur-General  prefenta ,  le  ne^de?"' 
21  Avril  de  cettc  annee  1635  ,a  la  Chambre  Etoilec,  une  accu-  meuroient 


te  fous  la  figure  d'un  pecit  Vieiilard     Toutes  chofes  dont  il  fut    fation  contre  plufieurs  Seigneurs  &  Dames,  environ  trenteChe-  \°^\?^ 
•       -     -■  .    ^.       .       .      ^  valicrs,  &  cent  Ecuyers ,  pour  avoir  desobei  aux  Proclamations 


rechcrche,  dans  la  fuite,  par  la  Chambre  dcs  Communes. 

Le  2  d'AvriI ,  fArcheveque  de  St.  Andr^,  &  quelques  Pre- 
lats  Ecoffois  deputercnt  TEveque  de  Rofs  a  rArcheveque  de 
Cantorbery ,  pour  lui  expliqucr  en  detail  ce  qu'ils  lui  marquoienc 
dans  une  Lettre  que  1'Evcque  devoit  lui  rendre  ,  touchanc  les 
dijficulth  quils  rencontroient  d  itahlir,dans  tout  leRoyaume,rU- 
Tiiformit^  de  Culte  projetth;  d  quoi  ils  n' (pargnoient  ni  foins  ,  ni 
peines  ;  mais  que  cetoit  «»  Ouvrage  qui  demandoit  heaucoup  de 
tems.  La  Liturgie  que  fon  dreffoit  pour  Tufage  des  Eglifes  dE-    d  couvert. 

coffe ,  ne  put  point  etre  achevee  avant  le  28  Septembre.     Mais    Eincb  y  opma  ijuc  oa^g  ruc  tuiiuaiuiic  a  um.  .»..i....uv,  ^^  vu.ij-  ^^.jj  ^, 
le  Rccueil  des  Canons ,  que  le  Roi  avoit  donne  a  examiner  a    mille  livres  fterling  cnvers  le  Roi ,  &  a  demeurer  en  prifon  canc  voit  tena 
1'Archevcque  Primat,  &  a  rEveque  de  Londres ,  n'eut  pas  plu-    qu'il  plairoit  a  Sa  JVIajefte.     La  voix  de  ce  Chef  de  Juftice  ne  ^9^^^' 
tot  leur  approbation  ,   quil  fuc  confirme  par  un  Afte  fcelle  du    manqua  point  d'etre  foutenue  de  celle  de  rArcheveque  iW, 
Grand  Sceau  ,  &  renvoye  en  Ecoffc  pour  y  fcrvir  au  Gouver-    quoique  le  Lord  Cottington  ,  Chancelicr  de  TEchiquier ,   &  le 
nemcnt  de  fEglife,  comme  d'une  Regle  &  d'une  Dircftion  e-    Comte  de  Dorfet  fuffent  d'avis  &  foucinffenc  que  TAccufe  de- 
■■■'""'"•'"         '       '     ""      voit  etre  renvoye  abfous ,  parce  que  les  paroles  qu'il  avoic  pro- 

ferees  etoicnc  fusceptibles  d'un  fens  plus  favorable  que  celui  que 
la  Cour  leur  donnoit.  Et  c'eft  auffi  ce  qui  paroic  manifefte- 
ment  par  les  Procedures  ,  que  le  Ledteur  peuc  voir  rapporcees 

fbrc 


dc  Sa  Majefte,  qui  defendoient  a  tous  ceux  qui  n'etoient  pas  de 
Londres ,  d"y  faire  Icur  relidence.  Touces  ces  Perfonnes ,  donc 
Rushvjorth  rapporce  les  noms  ,  fe  cirerenc  d'affaire ,  le  mieux 
quil  leur  fut  pofllble,  ^  force  d'argcnt. 

Le  dixieme  Novembre,  la  memeCour  reguc  une  Accufation    Etcomrc 
contre  le  Chevalier  Jaques  Bagg ,  qui  avoit  dic  que  le  feu  Lord  {^^f  j"^*'*" 
Wefion ,  Grand-Treforier  d'Angletcrre,;<Jw;/  mis  hien  des  millions  Bagg  pour 
_  _     d  couvert.    La  Reine  fut  prefente  \  cette  Audience ;  &  le  Lord  "["'■' 
Mais    Einch  y  opina  que  Bagg  fut  condamne  a  une  amende  de  cinq-  "'  "''"* 


manees  de  rautorite  &  de  la  fageffe  du  Roi.  Cependant  les  E- 
coffois  y  formcrenc  canc  d'oppolitions ,  qu'on  ne  put  jamais  ve- 
nir  a  bout  d'en  introduire  fufage  &  la  pratique.  Enfuite,  Laud 
ecrivic  a  rArcheveque  de  St.  Andr^,  Qu'<i  tavenir ,  dans  tout 


(1)  Mr.  ie  Larrey  marque  que  c'etoit  ,  pour  fuir  h  rigiieur  de  l'E- 
iit  ^e  /'Interim  de  Charles-^tdnt ,  &  U  cruaute  Jii  Duc  d'Alhe.  Au 
refte,  ceux  que  notre  Auteur  appelle  VUmans  ou  HolUndois ,  Mr.  de 
lurrey  .es  appeile  Allemans  :  &  il  eft  vrai  qu'il  y  a  des  Eglifes  Pres- 
byter,i:nnes  Aliemandes  en  Angleterre. 

(2)  De  Draps. 

(3)  Mr.  de  Rf.pin  ajoute  ,   (^  dont  ils  avoient  faifiihmeiit  joui ,  fous 


les  Uegnes  <i'Edouard  VI,  ^'Elifabeth ,  &  de  Jaques  I ,  &  qui  me/nt 
leur  avoient  ete  confirmes  par  le  Roi  regnant  ,  Jur  Ja  Vurole  Royale.  Ces 
ReprefeQtations  etoient  ties  preflantes ,  &  laderniere  me  paroit  fans 
replique.     Comment  notre  Auteur  n'en  a-t-il  donc  rien  dit  ? 

(4)  Mr.  Bttrnet  dit  dans  fes  Memoires  T.  l.  que  les  Cours  Sfirituel- 
les  paffoient  pour  ne  differer  pas  beaucoup  des  Tribunaux  de  l'Inquifitim. 
U  parle  a  la  rerite  de  cciles  d'Ecoffe,mais  celks  d'Angleterre  ne  leut 

ce- 
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C  H  A  R-  fort  au  long  dans  TOuvrage  de  B.us-worth.   Les  Voix ,  au  refte , 

I.ES  I.    ftirent  partagees  j  &  neanmoins  le  Lord  Coventry  ,   Garde  du 

j  1(^55.    Grand-Sceau,  qui  les  avoit  recueiliies,  prononga  contre  Bagg: 

mais  le  Roi  ne  voulut  point  que  ia  Sentence  fut  enregitree. 

Au   mois  de  Septembre  de  cettc   meme  annee  ,    le  Comte 

.  Homme  ^ yirondel  amena  de  la  Province  de  Shropshire  a  l^ondres  ,  & 

1I2.  ans.    prefenta  au  Roi  &  a  toute  la  Cour,  le  jour  de  la  St.  Michel., 

un   homme  nomme  Varr  ,  qui  avoit  cent  cinquante  deux  ans 

pafles,  etant  ne  la  derniere  annee  du  Regne  A'Edouard  IV.     II 

fut  regarde  avec  raifon  ,  comme  ia  Merveille  &  un  Prodige  de 

fon  tems  ;  roais  il  mourut  bientot  apres  ,  &  Ton  jugea  que  la 

fatigue  d'un  fi  long  voyage  ,    &  le  changement  d'air  &  de 

nourriture,  lui  avoient  abrege  de  quelques  annees  la  dureede  fa 

vie. 

Elefteut      Au  mois  de  Novembre  ,  Charles  Elefteur  Palatin  vint  a 

Palatin  i   Londres  folliciter  le  Roi  fon  Oncle  de  travailler  a  lui  faire  ren- 

Londres.    jj.g  ^g^  Etats.    Le  vingt-deux  ,  il  fe  rendit  aupres  du  Roi ,  a 

Whitehall  ;  &  le  jour  de  Noel  ,  il  y  communia  avec  Sa  Ma- 

jefte.    Le  Prince  Rohert  ,  Frere  cadet  de  TEledeur,  arriva, 

le  mois  fuivant  ,  a  Londres.    IIs  furent  tous  les  deux  loges  au 

Palais  du  Roi,  &  traites  avec  beaucoup  de  pohteflei  mais  c'eft 

tout  ce  que  cette  vifite  leur  procura. 

Le  vint-huitieme  de  ce  meme  mois  de  Decembre  ,  la  Rei- 
ne  accoucha  d'une  feconde;Princefre,  qui  fut  baptifce  par  TAr- 
cheveque  Laud  ,  le  fecond  de  Janvier ,  &  nommee  Elifaheth. 
Les  Etats  de  HoUande  envoyerent  a  cette  occalion  une  AmbaS- 
fade  Extraordinaire ,  avec  un  Prefent  magnifique,  confiftant  en 
un  tres  gros  morceau  d'Ambre  gris  ,  deux  fuperbes  Baflins  de 
la  Chine  ,  prefque  tranfparens  ,  une  Horloge  qui  paflbit  pour 
etre  un  ouvrage  de  TEmpereur  Kodo/phe,  &  quatre  Tableaux, 
des  plus  rares  qui  foient  fortis  du  Pinceau  de  Tintoret  &  du 
Titien. 

An7iee  1636. 

Le  vingt-huitieme  dc  Fevrier  de  cette  annee,  (1636),  le 
'  Dodieur  Roger  Mannaaring  ,  fi  criminel  envers  les  Parlemens 

precedens  ,  oii  ii  fut  pourfuivi  &  condamne ,  comme  nous  fa- 
vons  rapporte  fort  au  long  dans  notre  Extrait  Alphabetique  du 
Tome  XVIII.  de  cet  Ouvrage,  ce  meme  Maniuarijjg  fut  fait 
Eveque  de  St.  David^  &  facre  par  l'Archeveque  de  Cantor- 
hcri. 

Le  fixieme  du  mois  fuivant ,  la  Charge  de  Grand-Treforier 
qui  etoit  exercee  par  des  CommiflTaires  ,  depuis  la  mort  du 
Comte  de  Portland  (arrivee  le  13  Mars  1635),  fut  confer^e 
au  Dodteur  Juxon  ,  Eveque  de  Londres  ,  I  la  recommanda- 
tion  de  Laud.  La  plupart  des  Grands  &  des  Courtifans  pri- 
rent  a  grande  injure  qu'on  eut  ,  ^  ieur  exclufion  ,  revetu  de 
cettc  Charge  un  Ecclcfiallique ;  rien  de  pareil  ne  s'etan:  fait  en 
Angleterre  depuis  le  Regne  de  Henri  yil.  J-uxon,  au  relle,  e- 
toit  un  habile  Chafleur,  6c  il  paiToit  pour  avoir  la  meilleure 
Meute  de  Chisns  de  tout  le  Royaume. 

Le  Ledleur  s'apper§oit  bien  que  nous  avons  beaucoup  plus 
abrege  THiftoire  de  ces  deux  dernieres  annees  ,  que  celle  des 
precedentes  ;  mais  nous  efperons  qu'il  s'en  trouvera  amplement 
dedommage  par  TExtrait  que  nous  allons  lui  donner  de  ce 
Tome  XIX.  qui  renferme  une  grande  quantite  de  toutes  for- 
tes  d'A<SI:es,  concernant  la  Taxe  nommee  Shipmoney  ,  ou  Gar.de 
de  Marine,  les  Monopoles,  &c.  &  tels  autres  Projets  de  lcver 
de  l'Argent ,  moyens  dont  la  Cour  &  les  Miniftres  firent  leur 
principale  occupation  pendant  ces  deux  annees.  Et  comme  ce 
Tome-ci ,  qui  eft  le  dernier  des  ASies  Fuhlics  d'AngIeterre  qui 
ait  ete  mis  au  jour  ,  ne  va  qu'au  commencement  de  Tannee 
163 1  ,  nous  fommes  obliges  ,  fuivant  le  Plan  de  Mr.  de  Ra- 
pin ,  de  nous  arreter  ici.  Ainfi  nous  reprendrons  &  nous  con- 
tinuerons  THiftoire  de  de  Royaume  de  la  maniere  que  nous  I'a- 
vons  fait  jufqu'ici  ,  des  qu'il  paroicra  un  nouveau  Tome  des 
Vtedera  ,  cette  Colledtion  6tant  la  grande  baie  de  notre  Ou- 
vrage. 

AIBE     DE    MARINE  ,    ou    AIDE    NAFALE. 
Voyez  SHIP-MONET. 

A  R  M  e:  E. 

1.  Proclamation  par  laquelle  Sa  Majefte  declare  ,  que  fon 
bon-plaifir  eft  ,  que  les  Soldats  Anglois  qui  ont  fervi  ,  en  der- 
nier  lieu,  fur  la  Flotte,  &  qui  ont  ete  congedies,  apres  avoir 

■te^u  leurs  appointemens  ,  s'en  retournent  dans  les  endroits  mar- 
ques  dans  leurs  Pafleports ,  pour  y  reprendre  honnetement  leurs 
premieres  vacations  ,  jul<:ju'a  ce  que  Sa  Majefte  ait  encore  bs- 
foin  de  leur  fervice.  La  date  de  cette  Proclamation  eft  de 
Whitehall,  le  15  Novembre,  1628.    Page  4. 

2.  Proclamation  four  ordonner  a  tous  les  Soldatt  Anglois  <^ 


Ecojfoif  ,    ^»;  font  de  retour  dti  fervice  des  HoUandois  ,    </?  /e  C  h  a  r- 
rendre  daiis  les  lieux  refpeiiifs  de  leur  pr^miere  demeure      pour  l  k  ^  I. 
fviter  quils  ne  jotent  a  charge  ^  ne  caufent  de  tinco^nmodit^  <^     1636. 
de  Cemharras  aux  Cttes  de  Londres  (^  de  Wejlwinfler.     La  date 
cft  du  27  de  Decembre,  1629.  A  Wefttninfter.    Page  113. 

Le  Roi  y  recommande  a  tous  les  Magiftrats  de  faciliter  leur 
paflagc  par  toutes  ks  Villes ,  &c.  de  leurs  departemens,  en  les 
traitant  avec  les  egards  afFeftueux  que  meritent  des  gens  qui 
ont  fidelement  fervi  les  Allies  de  leur  Princc  &  de  leur  Pacrie. 

3.  Commiffion  fp^ciale  donn^e  fous  le  Petit  Sceau  a  la  Compa- 
gnie  des  Armuriers  ,  &c.  pour  viftter  les  Armcs  ,  &c.  defin^es 
a  armer  les  Milices  au  hefoin  j  ^  pour  y  mettre  le  prix.  Uon- 
n^  a  lV:ftminJler ,  le  29  de  Juin ,  1631. 

Cette  CommilTion  ordonne  non-feulement  de  vifiter  les  Ar- 
fenaux  &  les  Armes  de  la  Milice  ,  dans  tout  le  Royaumei 
mais  encore  d'en  faire  de  nouvelles ,  &  de  changer ,  de  reparer 
d'ajufter  ,  d'eprouver  &  de  marquer  les  Fufils,  les  Piqucs,  les 
Bandoulieres ,  &c.  Cetoit  une  precaution  necciraire  ,  pour 
que  TEtat  nc  fut  pas  oblige  dans  des  cas  imprevus,  d'envoyer 
chercher  des  Armes  hors  du  Pays  ,  &  dc  lcs  payer  a  un  prix 
bien  haut  &  toujours  incertain. 

4.  Un  Tarif  (  ajoute  a  laCommiflion  ci-deflTus) ,  dans  lequel 
eft  marque  le  prix  au  quel  les  Tres  llonorables  Seigneurs-Com- 
mifTaires  du  Grand  Confeil  de  Guerrc  ont  mis  &  fixe  pour  tout 
le  Royaiune  &  Pays  de  Galles  ,  chaque  Piece  de  rArmure  ,  & 
rArmure  entiere,  tant  d'un  Cavalier  que  d'un  Fantaflin  ,  telles 
qu'elles  feront  fournies  a  Londres  par  les  Armuriers  ,  les  Arquc- 
buliers,  les  Faiiieurs  de  Piques  ,  les  Faifeurs  de  Bandoulieres, 
conformement  au  but  exprime  dans  ladite  Commiflion. 

Rufhiuorth  dit,  qu'i  l'occafion  dc  Tordre  qui  fut  donne  aux 
Milices  de  plufieurs  Provinces ,  de  fc  rendre  iur  les  Cotes  pour 
la  defenle  du  Royaume  ,  le  Confeil  d'Etat  fit  imprimer  &  pu- 
blier  des  Inftru£lions  touchant  les  Reviies  <^  les  Armes  ,  avec 
lcur  ufage  :  Que  le  payement  qui  devoit  etre  fait  au  Commis- 
faire-General  de  chaque  Province,  paffoit  pour  n'etre  point  du 
de  droit,  quoiqu'il  eiit  pour  fondement  cc  qui  s'etoit  pratique 
fous  les  Regnes  du  Roi  Ja^ues  &  dc  la  Reine  Elifaheth  :  Que 
plufieurs  ,  ayant  refufe  de  payer  cette  taxe  du  CommiflTaire  Ge- 
neral  ,  furent  cites  au  Confeil,  ou  ils  fe  foumirent  pour  la  pla- 
part  ;  mais  que  malhcureufement ,  le  foupgon  que  Fon  cher- 
choit  a  mettre  des  impofiticns  nouvelles  ,  foupg^n  peu  diffe- 
rent  de  celui  qui  avoit  depuis  pcu  excite  tant  de  clamcurs  con- 
tre  unc  Excije  giuerale  ,  a  quoi  Ton  n'avoit  point  penfe  ,  ce 
foup^on  ,  dis-jc ,  jetta  Talarme  parmi  le  Peuple ,  &  lui  fit  crain- 
drc  qu'on  ne  voulut  faire  revivre  des  Droits  ,  ou  Tributs ,  jur- 
a7tnis. 

y.  Commifnon  fpeciale  donnee  au  Lord  Maire  de  Londres, 
&c.  &c.  de  vifiter  a  deux  milles  ^cs  environs  de  la  Cite  ,  tous 
les  endroits  qui,  de  tems  immemorial,  avoient  ete  aflignes  aux 
Archers  pour  y  tirer  de  TArc  ;  Et  s'il  i"c  trouvoit  qu'on  y  eiit 
fait  des  foifes  ,  plante  des  haies  ou  forme  des  enclos  ,  ordre 
au  Lord  Maire ,  &c.  dc  remettrc  les  chofes  dans  leur  premier 
etat  ,  afin  que  les  Archers  pufTent  jouir  de  leur  ancicnne  li- 
berte.    Donne  a  Weftminfter,  le  20  Decembre,  1632.    Page 

6.  Commiflion  donnee  au  Grand-Maitre  dc  rArtillerie , 
&c.  de  vendre  pour  rufage  de  la  Milice  de  la  Province  ,  les 
Armes  qui  font  dans  la  Tour,  a  la  referve  de  ce  qu'il  en  faut 
pour  armer  du  mcins  dix  mille  honimes,  tant  a  pie  qu'a  che- 
val.  La  date  eft  de  Weftminfter,  lc  5  Odtobre,  1635.  Page 
692. 

ARMOIRIES,   Voycz,  NOBLESSE. 

ARTILLERIE. 

1.  Commiflion  donne  au  Chevalier  Sackvil  Crow  pour  jet- 
ter  cn  fonte  dans  la  Foret  de  Deane  ,  fix-cens-diif  i^icces  de 
grofle  Artillene  ,  en  forte  qu'elles  foient  pretes  &  mifes  dans 
rArfenal  nomme  Tower-hill  ,  le  jour  dc  La-ToufTaints ,  apres 
la  date  de  cette  Commiflion  expediee  a  Weltminfter  ,  le  20 
Juin  1629.     Page  -89. 

2.  Commiflion  du  Petit  Sceau  donnee  au  Comte  de  Dorfety 
&c.  pour  faire  la  vifite  des  Armes  &  des  Munitions  de  Guer- 
re  qui  font  dans  la  Tour  de  Londres ,  toutes  les  fois  qu'ils  le 
jugeront  a  propos ,  &c.  A  Weltminiler  ,  le  13  OdtobrC 
1629.  Page  106.  On  en  trouve  une  autre,  Page  408,  daree 
du  8  Mars  1633,  &  donnec  pour  le  meme  fjjet  a  Ricbard 
pyefton  Grand  -  Trefbrier  d'rtngleterre  ,  au  Comte  d'Aro7tdely 
&c. 

3.  Proclamation  du  23  Aout  163 1  ,  qui  revoque  la  Com- 
miflion  qui  avoit  ete  donnee  pour  obiigcr  le  Peuple  a  s'exercer 
a  tirer  de  r.Arc.    Page  316. 

Cetoit  la  Commiflion  que  le  Roi  avoic  fait  expedier  fous  le 

Grand 


cedoient  point  en  cruaute  ,   Tefprit  de  Laud  animant  les  unes  8c  les  /" ,  &  Chapelain  du  Regiment  du  Chevalier  EJouarJ  Hnrley  qui  etoit 

autres.  Gouverneur,  en  ce  tems-la  ,  de  Dunqucrque  ,_  tui  liipou;  le  ic  de- 

(j-)  Apres  cela,  on  lui  fuscita  tous  les  jours  tant  de  troubles,  que  clare  incapable  de  tout  iJenefice  ,    &  torce  de  fe  reiugicr  cn  Hollan- 

ne  pouvant  plus  y  tenir  ,  il  fe  retira  dans  la  Nouvelle  Angleterrc.  de  ,    d'oii  11  retourna  en   .'\nglererre  danS   un  tems  plus  calrae  ,    & 

Mais  fa  Famille  n'en  fut  pas  nioins  tourmentee  par  cer  efprit  de  per-  exer^a  k  Medecinc  a  Briftol  avec  beaucoup  de  fucces, 
fecuiion,  qui  regnoit  alors.  Car  le  Doiteur  Chauncey ,  Fils  de  cW- 
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Chau-  Grand  Sceau,  le  4  Avril  de  la  quatrieme  annee  de  fon  Regne, 
LEs  I.  ^  Timoth(<e  Taylor ,  Jean  Huhcrt,  Henri  Hubert ,  &  Godefroi  le 
i6j6.  Heve  Ecuyers  ,  pour  faire  mettre  en  execution  rOrdonnance 
que  Henrl  VUl  avoit  faite  la  33.  annee  de  fon  Regne  ,  tou- 
chant  rExercice  de  tirer  de  l'Arc.  Cbarles  revoque  cette  Or- 
donnance  ,  a  caufe  des  Exaftions ,  &  de  divers  autres  Abus , 
qu'eUe  donnoit  occahon  de  commettre. 

Le  Motif  allegue  dans  la  CommifiTion  de  la  4.  annee  de  Char- 
les  1.  etoit  pris  de  Toubli  &  du  mepris  ou  etoient  lombes  TArc 
ancien ,  &  TExercicc  louable  &  commun  de  tirer  de  l'Arc  : 
Art,  &  Exercice,  difoit  dit  le  Roi,  qui  ont  fait  remporter  au- 
trefois  a  la  Nation  des  viftoires  fignalees  ,  &  dont  on  peut 
toujours  faire  un  fort  bon  ufage  en  tems  de  Guerre.  Oucre 
qu'en  fourniffant  un  moyen  &  des  occalions  de  fe  divertir  d'u- 
ne  maniere  faine  &  honnete,  ils  fervent  a  detourner  les  gens 
de  ces  paflTetems  frivoles  &de  ces  jeux  crimincls,  qui  font  le  fc- 
minaire  ordinaire  6c  fecond  oii  le  forment,  &  d'ou  fe  repan- 
dent  dans  le  Royaume,  des  vices,  des  maux,  &  dcs  delbrdres 
affreux. 

4..  Froclamation  figiih  de  la  propre  main  du  Roi  ,  a  Oate- 
lands ,  le  12  Aout  1633  ,  touchant  Pufage  de  1'Arc  ^  de  la  Pi- 
que  dans  les  Excrcices  Militaires.     Page  469. 

Cette  Proclamation  recommande  FExercice  de  TArc ,  comme 
un  moyen  d'enrretenir  la  fante ,  la  vigueur  &  ragilite  du  Corps, 
&  de  detourner  de  roiiivete  ,  des  divertiflemens  defendus ,  de 
Tyvrognerie  ,  &  de  tels  autres  exces  ,  qui  n'etoient  que  trop 
frequens  parmi  le  Peuple.  Le  Roi  y  notifie ,  en  meme  tems , 
que  Guillaume  Nead ,  ancien  Archer ,  lui  ayant  fait  voir  un  mo- 
yen  qu'U  avoit  trouve  de  fe  fervir  de  TArc  &  de  la  Pique  ,  en 
telle  forte  que  le  meme  homme  pourroit  ctre  Archer  &  Pi- 
quier  tout  enfemble,  Sa  Majefte  rautorife,  lui  &  fon  Fils,  par 
un  Afte  fcelle  du  Grand-Sceau ,  a  y  dreircr  fes  Sujets. 

5.  Oiftroi  d'une  Patente  fcellee  du  Grand-Sceau,  en  faveur 
de  Guillaume  Nead  &  fon  Fils ,  portant  Privilege  &  Droit  de 
pouvoir  feuls,  pendant  Tefpace  de  i4ans,acompter  du  16  Mai 
1634,  faire  les  Inftrumcns  qu'il  a  inventes  pour  attacher  TArc 
&  la  Pique  enfemble ,  comme  aufli  de  faire  une  nouvelle  forte 
de  Carquois  qu'il  a  de  meme  inventes.  Donne  a  Weftminfter , 
le  16   Mai  1634.     Page  552. 

Le  Preambuie  de  ces  Lettres  porte  ,  quc  Nead  avoit  commen- 
ce  a  drefler  la  Compagnie  de  rArtillerie ,  en  prefence  du  Roi  & 
des  Selgneurs  du  Confeil ,  qui  ravoient  fort  approuve. 

B^RONNET  j   [Dignit^  de)   Voyez,  CREATION  des 
BARONNETS. 

BENEFICES  ,   Voyez  P  RE  S ENTATION. 

CHAPELLES  i  Voyez,  DEP ERISS EMENT. 

C  H  A  S  S  E. 

1.  Proclamation  qui  defend  de  tenir  des  Chiens  d'Arret  & 
de  s'en  fervir  ;  datee  a  Hampton-Court ,  le  7  d'0(ftobre  1634. 
Page  574.  _ 

II  eft  dit  dans  le  Preambule  de  cette  Proclamation  ,  que  la 
ChaiTe  avoit  ete  prefque  entierement  ruinee,rannee  preccdente, 
dans  plufieurs  endroits  du  Royaume,  par  les  Chiens  couchans 
drelTes  &  tenus  par  des  gens  de  toute  forte  d'etat.  Ceft  pour- 
quoi  il  eft  ordonne,  tant  au  Grand-Fauconnier  de  Sa  Majefte, 
qu'a  fon  Commis  ou  fes  Commis  ;  &  permis  aux  autres  Per- 
fonnes  qui  y  feront  intereflees  ,  de  faifir ,  de  tuer ,  &  de  faire 
perir  par  toute  forte  de  moyens ,  lcsdits  Chiens  d'arret ,  &  tous 
les  autres  dont  on  fe  fert  pour  prendre  des  Perdrix  au  Filer ,  ou 
au  Lacet  ;  comme  aufli  d'enlever  tous  les  Filets  &  Lacets  dont 
on  fe  fert  a  cet  ufage ,  par-tout  oii  ils  les  trouveront. 

2.  Autre  Proclamation  ,  datee  de  Wefiminfter ,  le  11  de  De- 
cembre  de  cecte  meme  annee,  pour  defendre  de  fe  fervir  d'au- 
cun  Filets,  Inftrumens,  ou  Engins,  pour  prendre  des  Faifands 
pu  des  Perdrix.    Page  584. 

G  R  A  N  D  S    C  H  E  M  I  N  S. 

1.  Proclamation  qui  defend  de  charger  exceflivement  lesVoi- 
tures,  ce  qui  eft  la  deftrudrion  des  Grands  Chemins.  EUe  eft 
datce  de  IVeftminfter ,  le  9  de  Mars  1630.     Page  130. 

2.  Autre  Proclamation  de  la  raeme  nature,  datee  de  Hamp- 

toncourt ,  le  de Novembre  1635  ,  par  laquelle  il  eft  defendu 

d'atteler  aux  charriots  ,  charrcttes,  &  autres  voitures,  plus  de 
cinq  chevaux  ,  ou  plus  de  quatre  bceufs  &  deux  chevaux,  ou 
plus  de  fix  boeufs  fans  aucun  cheval ,  en  quelque  failbn  de  l'an- 
nee  que  ce  foit. 

CHEVALERIE. 

I.  Commiflion  donnee  au  Garde  du  Grand  Sceau ,  au  Tre- 


(»)  En  Angleterre ,  depuis  la  Conquete,  quiconque  avoit  quinze 
liyres Sterling  de  rente  en  fonds  de  terre,etoit  creeChevaUer,c'eft-a- 
dire ,  qu'il  etoit  mis  au  nombre  de  ceux  qui  devoient  fuivre  8c  fervir 
leRoi  dans  lesGuenres.  Ce  qui  n'etoit  d'abord  qu'une  fimple  coutu- 


forier-General ,  &c.  pour  recevoir  a  compofition  ceux  qui  ont  C  h  a  r- 
cncouru  des  Amendes  ,  par  leur  negligence  a  prendre  1'Ordre  les  L 
de  Chevalerie  ,  conformement  a  la  Relblucion  du  Parlement.     1636. 
Cette  CommiflSon  eft  datee  a  Wffiminfter  ,  le  28  de  Janvier 
1630.    Page  119. 

Cecte  Commilfion  permet  d'admettre  a  compofition  non-feu- 
lement  ceux  qui  n'avoient  point  tenu  compte  de  la  ibmmation 
qu'on  leur  avoit  faite  de  venir  recevoir  TOrdre  de  Chevalerie, 
mais  encore  ceux  qui  voudroient  etre  difpenfes  de  le  recevoir. 
Mr.  de  Rapin  dit  ,  qu'une  infinice  de  gens  ayant  ete  citcs  pour 
ce  fujec  devant  les  Commiflaires  (i),  le  Roi  en  tira  plus  de 
cent  mille  livres  fterling  de  compofitions.  Cela  fut  regarde 
comme  une  grieve  oppreflion ,  &  le  Parlemcnt  revoqua  le  Sta- 
tut  qui  y  avoit  donne  Iieu 

2  Proclamation  pour  faciliter  aux  Sujets  le  moyen  dc  faire 
leur  accommodement,  pour  n'avoir  point  regu  fOrdre  de  Che- 
valerie,  conformement  a  la  Loi.  La  date  en  eft  de  ^^w;»- 
fier ,  le  13  de  JuiUet  1630.     Page  175. 

Le  Roi  y  declaroit  feulement  la  rcfolution  qu'il  avoit  prife 
d'envoyer  des  Commiflaires  dans  toutes  les  Provinces  du  Ro- 
yaume  ,  pour  recevoir  les  compofitions  fur  les  lieux  ,  afin  de 
lauver  a  ib  bons  Sujecs  les  peines  &  les  depenfes  du  Voyage  de 
Londres. 

On  rapporte  que  Jaques  Maliverer ,  Ecuyer  de  la  Province 
diTork  ,  qui  ie  tenoit  a  Arncliff ,  lieu  eloigne  de  180  milles  de 
la  ^o\xx  ,  fut  taxe  a  deux  mille  livres  iterlings  pour  n'avoir 
poinc  ete  recevoir,  au  Couronnemenc  duRoi,  TOrdre  de  Che- 
valerie.  II  duc  ce  bon  office  a  fon  bon  compacriote  Went- 
iuorth  ,  Prelident  du  Conjeil  du  Nord ,  qui  voulut  meme  faire 
palfer  cette  taxe  pour  un  adoucifli^ment  de  1'amende  que  Mali- 
verer  avoit  encourue  ■,  quoique  la  moitie  de  cetce  fomnie  eiit 
fuffi  pour  le  faire  creer  Baronner. 

Les  Inftrudions  du  Roi  portoient  „  qu'aucun  defaillant  ne 
„  feroit  re^u  a  comi-ioler  pour  moins  de  trois  fois  &  demi  au- 
„  tant  que  ce  qu'il  etoit  taxe  pour  les  Subfides  Parlementaires". 
AufS  fe  trouva-t-il  dans  toutes  les  Provmces  une  infinite  de  gens 
qui  ne  voulurent  pomt  ecouter  ni  faire  aucune  Propoficion 
Ik-delfus ,  <^  qui  refuferent  merae  de  comparoitre  devant  les 
Cotnmiflaircs.  II  falut  les  citer  par  des  Meflagers  devant  le 
Confeil  d'E'.ac.  Ils  s'y  prefencerent ,  &  y  furent  les  uns  fevere- 
ment  repriraandes  pour  faic  de  Rebellion  a  la  Juftice ,  &  plu- 
fieurs  rcnvoyes  \  la  Cour  de  TEchiquier  pour  y  expofer  les  rai- 
fons  fur  lefquelles  ils  pretendoienc  devoir  ecre  decharges  de  cet- 
te  Taxe.  Cependant  lcs  CommifTaires  eurent  ordre  de  s'intbr- 
mer  exadteraent  du  Bien  &  des  Revenus  de  chaque  Particulier, 
&  de  s'en  faire  donner  par  les  Sherifs  du  Pays  un  etat  biea 
certifie  ,  fur  lequel  la  Taxe  &  la  Compofition  des  Defaillans 
feroit  reglee  :  Apres  quoi,  les  Commifraires  devoient  declarer 
a  quiconque  ne  voudroit  point  fe  foumettre  ,  qu'il  devoit  s'at- 
tendre  a  elTuyer  fur  cet  ecat  certifie  de  fon  Bien,  toutes  les  Pro- 
cedures  Judiciaires  devant  la  Cour  de  TEchiquier.  D'un  au- 
tre  cote,  le  Confeil,  ayant  ete  informe  que  les  Sherifs  avoient 
drefle  Tetat  des  Bicns  &  dcs  Revenus  avec  beaucoup  de  par- 
tialite  ou  de  negligence  ,  ce  qui  caufoit  un  grand  prejudice 
aux  .ifFaires  du  Roi,  ie  Procureur-General  eut  ordre  de  faire 
li-deflus  les  recherches  convenables  ,  &  de  proceder  devant  la 
Cour  de  TEchiquier  contre  ceux  de  ces  Sherifs  qui  fe  feroient 
le  plus  ecartes  de  leur  devoir  dans  cette  occafion. 

C  O  L  L  ATIO  N  S      DES     BENEFICES, 
Voyez   PRESENTATIONS. 

COLONIES. 

1 .  Proclamation  pour  defendre  a  tous  les  Sujets  de  Sa  Ma- 
jefte  de  faire  avec  les  Sauvages  de  la  Nouvelle  Angleterre  aucun 
Commerce  contraire  aux  Ordonnances  ;  fpecialement  de  four- 
nir  des  Armes  ,  ni  rien  de  ce  qui  concerne  le  metier  de  laGuer- 
re  ,  aux  Habitans  naturcls  de  cette  partie  de  rAmerique, 
ni  a  ceux  de  quelque  autre  partie  que  cc  fiit  ,  de  ce  Conti- 
nent-la. 

Cette  Proclamation ,  qui  eft  datee  de  Whitehall  le  24  de  No- 
vembre  1630,  &  qui  fe  trouve  dans  les  Aiia  Regia  de  Ry~ 
mer  ( Page  210)  ,  fait  mention  d'une  Proclamation  femblable 
faite  fbus  le  Regne  de  Jaques  I.  pour  reprimer  les  abus  infup- 
portables  que  commettoient  divers  Interlopes  (2) ,  plufieurs  Ne- 
gocians  temeraires  ,  de  meme  que  quantite  de  Pecheurs  &  de 
Matelocs  refraftaires ,  qui  faifoient  avec  les  Americains  des  e- 
changes  pernicieux  aux  Colonies  ,  en  livrant  a  ces  Sauvages 
des  Armes  &  dcs  Munitions  dont  ils  fe  fervoient  contre  les  An- 
glois  memes. 

2.  Commiffion  fpeciale  donnee  fous  le  Petit  Sceau  ,  a  E- 
douard,  Comte  de  Dorfet,  &  a  pluiieurs  autres  Seigneurs,pour 
travailler  a  rendre  plus  floriflantes  les  Colonies  de  la  Virginie. 
La  date  en  eft  du  27  de  Juin  163 1.  A  Weftminfter.  Page 
301. 

00  M. 

me  ,  fut  change  fous  le  Regne  d'EjoH»rd  II.  en  un  Statut,  (nom- 
me  de  Militibus  ,  Statut  touchant  les  Chevaliers)  dont  quelques  Rois 
fuivans  fe  prevalurent  ,  mais  dont  un  plus  grand  nombre  ne  firent 
confecutivement  aucun  ufage.    Ch»rUs  I.  pretendit  que  cette  Loi  e- 

toit 


DES    ACTES    PUBLiCS    DANGLETERR 


COMMERCE. 

I.  Proclamation  poiir  defendre  aux  Sujets  de  Sa  Majefte, 
&c.  de  tranfporter  en  France  ni  Grains,  ni  Vivres,  ni  Artille- 
rie,  ni  Armes,  ni  aucune  Munition  de  guerre.  Donne  ^  l^hi- 
tehall,  le  15  d^Odobre   1628.     Page  i. 

Le  Roi  fait  remarquer  dans  le  Preambule  de  cette  Proclama- 
tion  ,  combien  Sa  Majefte  Tres  Chretienne  avoit  mal  repondu 
a  la  douceur  &  a  la  condefcendance  dont  il  avoit  ufe  a  fon  e- 
gard.  En  efFet,  dit  Charles,  ce  Prince  a  fait  publier  deux  De- 
clarations  concues  en  des  termes  pleins  d'aigreur  &  d'animofite 
contre    noi 

1627 ,  pour  interdire  a  fes  Sujets  &  a  ceux  de  tous  les  autres  £ 
tats  ,  toute  forte  de  Commerce  avec  rAngleterre  ;  quoique  Sa 
Majefte  Britannique,  de  fon  cote  ,  fe  fut  non-leulement  abfte- 
nue  de  faire  aucune  Publication  de  cette  nature  dans  fes  Etats, 
mais  encore  eiJt  connive  au  tranfport  de  toutes  fortes  dc  Provi- 
fions ,  meme  des  Provifions  de  guerre ,  qu'on  a  meme  continue 
de  feire  d'Angleterre  en  France  i  ce  qui  eft,  en  quelque  forte, 
les  autorifer. 

2.  Proclamation  qui  ordonne  a  tous  les  Sujets  d'AngIeterre 
d'eviter  tous  Adtes  d'hoftilite  &  de  violence  envers  la  Perfon- 


^9 


nufaaures  de  Laine,  notrc  Draperie  en  ecoit  tombee  dans  un  ChAr-; 
mepris  fi  grand,  qu'on  ne  s'en  defaifoit  qu'avec  peine&  prefque  '•^s  ^ 
fans  profit  :  Et  que  toutes  confiderations  avoient  porte  le  feu 
Roi  a  publier,  le  20  Juiilet  de  la  vingtieme  annee  de  fon  Re- 
gne,  une  Declaration  faitant  defcnlcs  de  tranfporcer  les  Laines 
&  les  autres  chofes  mentionnees  ci  defTus  ,  hors  d'Angleterre, 
du  Pays  de  Galles  ,  &  dTrlande  ,  dans  les  Pays  errangers  ,  ni 
en  Ecofle  meme.  Le  Roi  Charles  I.  renouveile  cette  Decla- 
ration  ;  &  pour  faire  encore  mieux  valoir  les  Manufadlures,  il 
ordonne  que  toutes  les  EtofFes  de  Deuil  ,  foit  Draps  ,  foic  au- 
tres,  feront  faites  feulement  de  Laine  d'Angleterrei  &  il  defend 


Tune  du   14.  de  Mai  ,  l'autre  du  12  d^Aoilt,    tres  exprefTemenc  tout  ufage  du  bois  de  Campeche  ,  pour  la 
..j;„  X  r„  c..;»rc  si^  \  ^o„„  A^  r«,.o  I»,.  .„rvo<.  i7_     tcinture  de  quelque  EtoflFe  que  ce  foit. 

8.  CommilTion  pafTee  fous  le  Pctit  Sceau,  &  donnee  a  Fa- 
hian  Smith  ,  Ecuyer  ,  Agent  d'Angleterre  en  RulFie  ,  pour  y 
faire  &  y  eff-eftuer  toutes  les  Negociations,  qu'il  jugera  propres 
a  entretenir  ramitie,  &  a  maintenir  le  Commerce  des  deux  Na- 
tions.     A  Weftminfter,  le  12  Juin  1630.     Page  168. 

9  &  10.  Proclamation  pour  defendre  la  fortie  des  Bles  & 
des  Grains  du  Royaume  &  de  la  Principaute  de  Gallcs.  A 
Whitehall,  le  13  Juin  1630.     Page  169. 

tl  feifoit  fi  vilain  tems  pour  la  faifon ,  qu'on  avoit  tout  lieu 
nes,  les  Vailleaux  &  les  EfFets  des  Sujets  d'Algcr,  de  Tunis,de    de  s'attendre  a  une  mauvaife  Recolte,  fans  compter  que  les  vi 


Tetuan,  de  Sale,  6cc.   A  Weftminfter,  le  22  Odtobre  1628 
Page  2. 

3.  Commiflion  fignee  de  la  propre  main  du  Roi,  donnee  ^ 
fean  Harrifon  ,  Capitaine  de  Vaiffeau  ,  pour  traitcr  avec  les 
Rois  &  les  Gouverneurs  des  Cotes  de  Barbarie  ,  du  Rachat 
des  Efclaves  Anglois  ,  &  pour  etablir  le  Commerce  de  TAngle- 
terre  dans  ces  Quarciers-la.  A  Weftminfter  le  21  Janvier  1629. 
Page  27. 

Ce  Capitaine  avoit  deja  ete  employe  a  croifer  fur  ces  Cotes. 
Maintenant  ,  pour  faciliter  le  Rachat  dont  il  etoit  charge ,  Sa 
Majefte  rautorifoit  a  prendre  fur  fon  bord  non-feulement  les 
Mores  qui  etoient  prifonniers  en  Anglecerre  ,  pour  les  echanger 
avec  les  Prifonniers  Anglois  qui  ecoienc  dans  ces  Pays-la,  mais 
encore  fix  Pieces  de  Canon  ,  avec  les  Afllits,  les  Boulets,  &c. 
pour  en  faire  des  prefens  aux  Gouverncrrs  des  Places ,  &c.  de 
ces  Cotcs,  felon  qu^il  le  trouveroit  a  propos. 

4.  Proclamation  pour  defendre  rentree  des  Vins  de  France , 
charges  fiir  des  Vaifleaux  etrangers ,  jufqu'au  i  Fevrier  de  Tan- 
nee  fuivante.    A  Nonfuch,  le  7  Juillet,  1629.   Page  94. 

Cette  Proclamation  fut  faite  cn  faveur  des  Marchands  de  Vin 
de  France  ,  &  des  Cabaretiers  dc  Londres  ,  qui  avoient  repre- 
fente  que  la  quantite  de  ces  Vins  qu'on  avoit  fait  entrer  en  An- 
gleterre  durant  la  derniere  guerre  entre  lcs  deux  Royaumes ,  & 
qui  fe  trouvoienr  encore  dans  leurs  Caves ,  etoit  fi  grande ,  qu'il 
leur  feroic  impoflible  de  les  defaiter  ,  a  moins  qu'il  ne  fut  defen- 
du  d'en  apporter  d'autre  pendant  un  certain  tems.  Et  c'eft  ce 
que  le  Roi  leur  accorda  ,  en  laiflant  neanraoins  aux  Sujets  du 
Roi  de  France  la  liberte  d'amener  ,  fans  interruption  ,  leurs 
Vins  en  Angleterre  ,  de  meme  que  toutes  leurs  autres  Produc- 
tioiis  de  leur  Pays  ,  a  condition  neanmoins  de  n'y  employer 
que  leurs  propres  VailTeaux. 

5.  Commiftion  fous  le  Petit  Sceau ,  donnee  au  Grand-Trefb- 
rier  d'Angleterre,  &  a  &c. ,  d'epiquer  une  Efcadre  capable  de 
nettoyer  les  Mers  des  Corfaires  &  des  Pirates  qui  troublent  le 
Commerce  de  ce  Royaume.  A  Weftminfter,  le  11  Septem- 
bre  1629.     Page  102. 

6.  Proclamacion  qui  concerne  rEcablifTement  de  la  Compa- 
gnie  Orientale  ,  &  qui  lui  attribue  a  elle  feule  le  Commerce  de 
la  Mer  lialtique  ,  tant  des  Marchandifes  que  Ton  charge  en  An- 
glcterre   pour  ces  Pays-la,  que  de  celles  qu'on  charge  dans  ces 


vres  etoient  aauellement  rares  &  fort  chers  dans  ies  Ecats  voi~ 
fins.  Cecce  Proclamacion  finit  par  un  ordre  d'arreter  le  nommc 
y^braham,  ou  Arthur  Rutter  ,  qui  au  moyen  de  plufieurs  Per- 
milTions  contrefaites  ,  avoit  fait  paflfer  une  grande  quanti- 
te  de  Ble  hors  du  Royaume.  La  defenfe  de  tranfporter  les 
Grains  du  Royaume  ,  fut  confirmee  &  forcifiee  par  uiie  autre 
Proclamation  donnee  a  Whitehall  ,  le  21  Mars  163 1.  Pao-e 
250.  ° 

11.  Odlroi  fpecial  fous  le  Petit  Sceau,  accorde  a  deux  des 
Cochers  du  Roi ,  pour  pouvoir,  pendant  leur  vie,  faire  venir 
dans  le  Royaume ,  des  Chevaux  de  CarroflTe  ,  des  Cavales  & 
des  Hongres  de  dela  la  Mer,  fans  payer  aucuns  Droits.'  A 
Weftminfter,  le  15  Novembre  1630.     Page  205. 

lls  ne  devoient  point  amener  dans  le  Royaume,  de  Cheval 
&c.  qui  n'eflt  pour  le  moins  quatorzc  paumes  ,  ni  qui  fut  au- 
defTous  de  trois  ans,  ou  au-deflTus  de  fept.  Ils  ne  devoient  aufli 
en  vendre  aucuns  ,  que  le  Grand-Ecuycr ,  ou  quelqu'un  de  la 
part ,  n'eut  examinc  s'ils  feroient  propres  au  fervice  de  fa  Ma- 
jefte. 

12.  Autre  Oftroi  accorde  au  Chevalier  Thomas  SaJger ,  aii 
Chevalier  Ttmoth^e  Tyrell ,  &  a  Thomas  Potts  ,  Ecuyer  ,  pour 
pouvoir  faire  tranfporter  hors  du  Royaume  autant  de  Chiens  de 
ChaflTe ,  &  de  toutes  les  fortes  qu'ils  voudront ,  de  les  vendre 
ou  d'en  difpofer  a  leur  gre  ,  fans  ecre  Cenus  d'en  rendre  compte 
au  Roi,  ni  fans  payer  aucuns  Droics.  A  Weftminfter,  le  8 
Mai  163 1.    Page  283. 

13.  Proclamation  pour  mettre  fur  un  meilleur  pie,  &  rendrc 
plus  lucratif  le  Commerce  des  Indes  Orientales ,  &  pour  ob- 
vier  aux  abus  excefTifs  que  les  Particuliers  commettent  a  cet  e- 
gard.     A  Weftminfter,  le  19  Fevrier  1632.     Page  335. 

Cette  Proclamation  fait  un  detail  des  marchandifes  qu'il  etoit 
permis  de  porter  aux  Indes,  &  d'en  rapporter.  EUe  marque 
aufli  la  grandeur  &  le  nombre  des  CaifTes,  que  la  Compagnie 
accorde  a  fes  Ofliciers  pour  y  empaqueter  leurs  EfFets.  La 
grandeur  en  eft  reglee  a  quatre  pies  de  long  ,  un  pie  &  dcmi 
de  large  ,  &  autant  de  hauteur.  Quant  au  nombre,  les  Com- 
mandans  ,  les  Capicaines  ,  &  les  Fadteurs ,  quatre  Caiires  cha- 
cun  ;  les  Maitres  chacun  trois  ;  les  Contre-Maitres,  Charpen- 
tiers,  Canonniers,  &c.  chacun  deux. 

14.  Proclamation  pour  permeccre  a  tous  les  Sujecs  de  Sa  Ma- 


Pays-la  pour  1'Anglecerre  ;  a  la  referve  du  Ble  &  des  Grains,    jefte,  de  trafiquer  dans  tous  fes  divers  Ecacs  ,  fans  ecre  obliges 


dont  le  tranfport  &  le  trafic  eft  laiflfe  libre  a  un  chacun. 
Weftminfter,  le  7  Mars  1630.     Page  129. 

Cette  Proclamation  ordonnc  rcxecucion  des  Statuts  anciens , 
par  lesquels  il  elt  defendu  aux  Sujets  d'Angleterre  de  fe  fervir 
dans  le  Commerce  d'aucuns  VaiflTeaux  que  de  ceux  de  leur  pro- 
pre  Nation.  Ces  Statuts  font  le  premier  de  la  5.  annee  de  Ri- 
chard  II.,  le  fecond  de  la  4.  annee  de  Henri  VII.,  &  le  dernier 
de  la  32.  annee  de  Henri  VIII. 

7.  Proclamation  pour  empecher  le  tranfport  des  Laines  fi- 
lees  ou  non  filees  ,  des  Peaux  tannees  ou  non  travaillees  ,  des 
Cendres  de  bois ,  de  la  Terre  a  foulon ,  &c.  hors  du  Royaume. 
A  Whitehall,  le  17  Avril  1629.    Fage  155. 

II  paroit  par  cet  A<Sle ,  qu'on  avoit  fait  au  feu  Roi  yaques  I. 
des  plaintes  &  des  reprefentations ,  que  le  prix  des  Laines  etoit 
fort  rabaiflTes,  de  meme  que  celui  des  Etoffes  de  laine,en  com- 
paraifon  de  ce  qu'elles  fe  vendoient  ci-devant  dans  les  Pays  E- 
trangers  :  Qu'en  recherchant  les  caufes  de  cette  diminution , 
on  avoit  eu  lieu  de  fe  convaincre  ,  que  le  cranfporc  des  chofes 
mentionnees  ci-dcflfus,  hors  du  Royaume,  ecoic  un  des  grands 
moyens  qui  mectoienc  en  vogue  les  Manufacftures  ecrangeres, 
&  le  principal  obftacle  au  debic  des  Draps,  &c.  d'Anglecerre : 
Que  la  fraude  &  la  tromperie  s'ccanc  incroduices  dans  nos  Ma- 


de  payer  d'aucres  droits  de  Douane  ,  &c.  que  ceux  qu'ils  iont 
obliges  de  payer  dans  celui  de  fes  Royaumes  oii  ils  font  leur 
trafic.     A  Whitehall,  le  2  Fevrier  1632.    Page  337. 

15.  Acfte  deProtedtion  fous  le  Petit  Sceau,  accorde  au  Che- 
valier  Richard  Toiing  ,  au  Chevalier  Kenelm  Bighy  ,  a  Georgi 
Kirk,  Ecuyer,  a  Nico/as  Crijpe  ,  &  autres  ,  pour  les  faire  jouir 
a  pur  &  a  plein  du  Privilege  exclufif  que  Sa  Majefte  hur  avoit 
accorde  par  fes  Lettres  Patentes  fccllees  du  Grand  Sceau  ,  le 
25  Juillet  163 1,  de  trafiquer  dans  la  Guinee  ,  a  Angola  ,  & 
fur  touces  les  CoCes  d'Afrique,  qui  fonc  entre  le  Cap  Blanc , 
a  vingt  degres  de  Latitude  Septentrionale ,  &  le  Cap  de  Eonne 
Efperance  ,  a  trente-quatre  degres  de  Latitude  Meridionale^ 
Cette  Protedion  eft  datee  de  Weftminfter,  le  21  Avril  1632. 
Page  370. 

16.  PermifTion  fpeciale  du  Pctic  Sceau  ,  donnee  au  Gouver.- 
neur  &  a  la  Compagnie  des  Marchands  de  Londres  ,  de  crafi- 
quer  aux  Indes  Oricncales.  A  Canbury  ,  le  25;  Septembrtf 
1632.     Page  386. 

Le  Roi  ,  en  confideration  de  ce  que  la  Compagnie  iroi£ 
cette  annee  trafiquer  dans  la  Perfe  ,  &  aux  Indes  touc  enfem- 
ble,  leur  permit  de  levcr  dans  tous  fcs  Etats,  fans  evception ,  la 
fomme  de  quarante  mille  livres  fterling  ,  &  de  la'porter  en  Or 

ctrangef 


toit  encore  en  force  ,   puifqu'clle  n'avoit  pas  ete  expreflfement  revo-     prefque  mot  pour  mot  de  Mr.  Je  Rapin. 

quee  :    8c  c'eft  fur  cela  que  font  fondees  les  CommilVions   &  les         (2)  Les  Anglois  nomment  Interlopes ,  ceux  qui  trafiquent  par  Mg» 

£xa£tions  qai.  font  le  fujet  de  cet  Artide^     Cette  Note  eft  tiree     au  prejudice  des  Privileges  d'un€  Compagnie. 
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Ghar- 

LES  I. 

1636. 


A  B  R  E   G  E' 

foit  dans  la  Perfc ,  foit  dans  run  & 


H  I  S  T  O  R   I   aU  E 


etranger,  foit  aux  Indes^  ,    .   , 

dans  l'autre  Pais,  a  leur  volonte ,  pendant  cette  annee  ieulement. 
Que  s'ils  ne  pouvoient  point  aflemblcr  affcz,  de  ccs  Efpeces  e- 
trangeres ,  le  Roi  leur  permettoit  d'y  fupplecr  en  Efpeces  d'or 
d'Angleterre.  Bien  entendu,  ajoutc  lc  Roi,  que  cet  Or  fera 
partie  dc  la  fomme  de  100  millc  livres  qu'il  leur  eft  permis  ,par 
leur  Oftroi,  d'empOrter,  tous  ks  ans,  en  argent  des  Pais  e- 

17    Proclamation  pour  empechcr  la  fortie  des  Bles,  des  Lai- 
nes    des  Peaux  de  Mouton,  de  la  Tcrre  a  degraifler,  &  des 
Cuirs.    A  Hamptoncourt  le  30  de  Septembre  1632.  Page  387. 
Cette  Proclamation  fait  mention  dcs  mauvaifes  pratiques  que 
les  Marchands   de  Ble,  &c.  employent  pour  rencherir  le  Ble 
&  les  Grains,  quoique  la  rccolte  qu'on  venoit  d'en  fairc,  fut  u- 
nc  des  plus  abcndantcs  qu'on   eut  prefque  jamais  vues  dans  le 
Royaume.     L'une  dc  ccs  pratiques  frauduleufcs  etoit ,  de  femer 
par-tout  de  faux  bruits  d'unc  grandc  quantite  de  grains  dont  le 
Roi  avoit  pcrmis  la  fortie :  bruits  dont  Sa  Majefte  ordonne  que 
les  Auteurs  foient  rechcrches  &  punis  feveremcnt.     Ordonne 
de  plus  Sa  Majefte,  que  tous  ccux  qui  voudront  tranfporter 
d'un  Port  a  Tautre  dans  ce  Royaume  ,   des  grains  ou  les  autres 
chofes  portees  par  la  Proclamation  ci-delTus ,   feront  tenus  non- 
feulcment  d'en  faire  lcur  Declaration  en  forme,  dans  laquelle  la 
quantite  de  ccs  marchandifes  ou  denrees  fcra  marquee  exadlre- 
mcnt,  &  fpecifiqucmcnti   mais  encore  de  donncr  fur  tout  cela 
bonnc  &  fuffifanteCaution  bourgeoife  aux  Officicrs  de  la  Doua- 
ne,  quc  Sa  Majefte  rend,  eux  &  leurs  Commis ,  refponfables 
tant  de  finfolvabilite  des  Cautions ,  que  des  fautcs  &  dcs  negli- 
gences  qui  fe  commettent  dans  rexecution  de  cette  Ordonnan- 
ce. 


18.  Ordonnance  fous  le  Petit  Sceau  ,  pour  permettre  aux 
Ivlarchands  de  Flandres ,  qui  font  fous  la  domination  de  Philip- 
/>e,  Roi  d'Efpagne,  d'emporter  nos  Efpeces  d'or  &  d'argent,ou 
auttes,  qu'ils  auront  re^ues  ici,en  paycment  de  leurs  Marchan- 
difes  i  a  condition  que ,  dans  Tefpace  de  cent  jours  apres  le  de- 
barqucment  dc  ces  Marchandifes ,  les  memes  Vaiffeaux  fur  lef- 
quels  elles  etoicnt  chargees  ,emportcront  nos  dites  Efpecesmon- 
noyees ,  fans  qu'on  en  puifle  mettre  fur  chacun  au-deflus  de  deux 
mille  livres  fterling.     A  Weftminfter  le  i.  de  Decembre  1632. 

Page  396. 

19  Commiffion  donnee  a  Thomas  Tou»g,  pour  aller  faire  de 
nouvelles  Decouvertes  dans  la  Virginie  &  aux  environs.  Cette 
Commiffion  eft  datee  du  23  de  Septembre  1633.  A  Canbury. 
Page  472. 

20.  Proclamation  portant  defenfes  de  tranfporter  en  AUema- 
gne  &  dans  les  dix-fcpt  Provinces  des  Pais-Bas,  aucuns  Draps, 
ni  aucune  autre  Marchandife  de  Laine.  A  Whitehall  lc  7  de 
Decembre  1634.  Page  583. 

Cettc  Proclamation ,  ou  cette  Defenfe ,  exprimee  d'abord  en 
termes  abfolus,  faifoit  enfin  une  exception  en  faveur  d'une  So- 
ciete  de  Negocians  privilegiee ,  a  laquclle  tous  lcs  Habitans  de 
Londres ,  qui  ne  tiendroient  point  boutique ,  &  ne  vendroient 
point  en  detail,  pourroient  fe  joindre ,  en  lui  payant  cinquante 
livres  fterling  chacun  pour  fon  admiflion ,  pourvu  qu'ils  fe  pre- 
fcntaflent  avant  la  Sai7it  Jean  de  1'annec  fuivantc.  Les  Negocians 
qui  fe  tcnoient  dans  les  autres  Villes  &  Ports ,  pouvoicnt  aufli 
devenir  Membres  de  cette  Societe  ,  &  participer  a  fes  Privile- 
ges  &  Franchifes,  en  lui  payant  chacun  d'entree  25  livres  fter- 
ling,  pourvu  qu'ils  fe  filfent  recevoir  avant  la  Saint  Mtchel  fui- 
vantci  de  meme  que  leurs  Enfans  &  leurs  Fadrcurs  ou  Com- 
mis ,  moyennant  25  Nobles  par  tete  (i).  Quant  \  ceux  qui  fe 
prefenteroient  apres  ces  deux  termes ,  ils  feroient  obliges  de  pa- 
yer  le  doublc  de  la  taxe  refpcdtive  marquee  ci-deffus. 

2.  Permiffion  paffee  fous  le  Petit  Sceau ,  pour  faire  une  Col- 
ledte  generale,  cn  Angletcrre,  en  Ecoffe,  &  Irlande,  dont  le 
provenu  eft  deftine  &  fera  employe  a  faire  un  Port  &  un  Quai, 
a  Vort-Patrick  en  Ecoffc.  La  date  eft  de  Canbury  le  1+  d'Aout 
1(^35.  Page  651. 

On  avoit  calcule  que  cet  Ouvrage  couteroit  plus  de  cinq  mil- 
le  livres  fterling ,  tant  a  caufe  de  rextreme  impetuofite  des  Flots 
dans  ce  Quartier-la ,  que  dcs  grands  Rochers  qu'il  y  faloit  pe- 
tardcr  &  de  la  cherte  dcs  Merreins.  Mais  auffi  Fendroit  ne  pou- 
voit  etre  plus  favorable  pour  un  Port ,  puifqail  eft  proche  de 
la  Pointe  oii  1'Angletcrre  &  TEcoffe  fe  joignent  du  cote  derir- 
lande,  &  que  lc  Paflage  de  la  en  Irlande  n'eft  que  de  trois  ou 
quatre  heures,  tout  au  plus. 

COMMISSIONS   ECCLESIASTI^ES. 

I.  Direflions  donnees  par  le  Roi  i  L.aud,  Archeveque  de 
Cantorhery  ,  contenant  certaines  Regles ,  &  certains  Dcvoirs , 
dont  Sa  Majefte  ordonne  robfervation  &  rcxecution  exadeaux 
Evequcs  de  fon  Royaume ,  chacun  dans  fon  Diocefe.  1633.^3- 
ge  470.    11  D'y  a  ni  jour,  ni  mois ,  ni  lieu  de  marque. 


(i)  ,,  Ceft  une  ancienne  Monnoye,  nommee  NehU ,  ou  Noble  a 
„  la.  Rofe ,  i  caufe  de  l'excellence  de  fon  Or ,  &c.  Elle  a  d'un  cote 
„  un  Navire,  8c  de  l'autre  une  Rofe.  Ce  fut  EJouardlll,  qui  la 
„  fit  battre  en  134.+"-  Jufque-la.  c'eft  un  fait  certain.  ^  Mais  voici 
un  conte  que  MelTieurs  de  l'Academie  n'auroient  pas  du  y  ajouter , 
pour  leur  honneur.  0«  tient ,  difent-il«,  g«e  RaimnnJ  Lnlie ,  tiprh  a- 


1 .  Par  cet  A6te ,  lc  Roi  ordonnoit  a  tous  les  Eveques ,  d'al-  Char- 
ler  dans  lcurs  Dioccfes  refpcftifs,  a  moins  que  leur  prefcnce  a  ^^^  ^- 
la  Cour  nc  fut  abfolument  neccffaire. 

2.  Qu'ils  refideroient  dans  leurs  Palais  Epifcopaux  ,  &  non 
dans  leurs  Biens  dc  Campagne ,  ni  dans  leurs  Commendes. 

3.  Que  dans  toutes  les  Eglifes  Paroiffiales,il  fe  fcroit , fapres- 
midi,  dcs  Catechifmes  au-lieu  de  Sermons. 

4.  Que  le  Culte  Divin  fe  feroit  en  SurpUs  &  en  Chaperon , 
conformement  a  la  Liturgicj  &  que  chaque  Miniftre  preche- 
roit  en  Habit  convenable  &  propre  a  celui  des  Ordres  dont  il 
etoit  revetu,  &  non  en  Manteau. 

5.  Que  les  Eveques  ne  permettroient  a  qui  que  ce  fut,  d'a- 
voir  un  Chapclain  ,  linon  aux  Perfonnes  nobles  ,  ou  a  ceux 
qui  en  avoient  droit  &  titre. 

6.  Que  tout  Eveque,  nomme  a  un  autre  Eveche  ,  n'auroit 
aucun  Droit,  des  lc  jour  de  fa  nomination,  de  pafler  des  Baux 
a  vie,  ou  de  21  ans,  dcs  Biens  de  TEveche  qu'il  devoit  quit- 
ter ;  non  plus  que  de  couper  des  arbres ,  &c.  fous  pretexte  de 
renouveller  &  d'ameliorcr  les  Bois ,  &  les  Forets ;  mais  qu'il  fe 
contentcroit  de  tirer  les  Revenus  ordinaires.  Car  Sa  Majefte 
regardoit  comme  une  chofe  odieufe ,  qu'un  Eveque  fe  fit  de  fa 
tranflation  a  un  meilleur  Eveche,  un  moyen  de  ruiner  fon  Suc- 
ceffeur.  Ceft  pourquoi,  Sa  Majefte  declaroit,  que  bien  loin 
d'avancer  ceux  qui  ofcroient  enfraindre  fon  Ordonnance ,  &  de 
confirmer  leur  Nomination  ,  il  les  laiffcroit,  toute  leur  vie, 
dans  TEveche  oii  ils  auroient  fait  un  fi  indigne  degat  (2). 

7.  Que  tous  lcs  Eveques  rendroient  tous  les  ans  a  leur  Me- 
tropolitain ,  un  compte  exad  dc  leur  obciffance  aux  dernicres  Let- 
tres  du  Roi,  par  lefquelles  il  leur  etoit  defcndu  de  changer  les 
Baux  a  terme  ordinaire,en  Baux  de  longues  annecs  ou  Baux  a  vie. 
Qu'outre  cela ,  ils  declareroient  a  leur  Mctropolitain  les  contra- 


ventions  aux  Ordonnances  du  Roi ,  dont  fe  rendroient  coupa- 
blcs  dans  leurs  Diocefes,  les  Chapitres,  les  Doyens,ou  les  Do- 
ycns  &  les  Chapitres  enfemble ,  ou  les  Archidiacres ,  ou  quel- 
qu'un  des  Prebendes. 

8.  Que  lesEveques  auroient  bien  foin  de  mettre  danslecomp- 
te  qu'ils  rendroient  tous  les  ans  a  leur  Metropolitain ,  un  Arti- 
cle  oii  feroient  fpecifies  lcs  changemens  remarquablcs  ,  &  les 
autres  evenemens  qui  pourroient  concerncr  en  quelque  forte  la 
Dodlrine,  ou  la  Difcipline  de  rEglife  etablie  par  les  Loix. 

9.  Que  la  Maifon  que  le  Dodteur  Ba?icroft ,  Eveque  d'Ox- 
/or(i,  avoit  fait  batir  dans  le  Vicariat  de  CuJfen  proche  d'0«- 
ford.^  feroit  tenue,  a  ravenir,  en  Commende  par  tous  les  Eve- 
ques  d'Ox/<>ri/ ,  comme  auffi  ledit  Vicariat,  dont  la  Nomination 
&  le  Patronage  appartenoit  au  dit  Eveque  &  a  fes  Succeffeurs. 

10.  Enfin,  que  rArcheveque  de  Cantorhery .^  a  qui  ces  De- 
clarations  devoient  etre  envoyees  le  dixieme  de  Decembre  de 
chaque  annee,  en  drcfferoit  un  Memoire,  qu'il  prefenteroit  au 
Roi  le  2  de  Janvier  fuivant,  afin  que  Sa  Majefte  put  voir  com- 
ment  TEglife  etoit  gouvernee,  &  comment  s'executoient  les 
Ordres  qu'il  avoit  donnees  (3). 

2.  Commiffion  fpeciale  concernantles  AffairesEcclefiafliques," 
donnee  a  Guillaume  Laud,  Eveque  de  Cantorhery ,  &  a  plus  de 
cent  autres  qui  y  font  nommes,  avec  tous  leurs  Titres,  com- 
me  Archevequcs,  Eveques,  Chanceliers,  Confcillcrs  d'£tat, 
Mcmbres  de  Cours  dc  Juftice,  Dodteurs  en  Theologie,  Avo- 
cats-Generaux ,  &c.  A  Weftminfter  le  17  de  Decembre  1634. 
Page  487. 

3.  Commiffion  donnee  a  TArcheveque  de  Cdw/orfcfrj',  &c. 
pour  faire  la  Vifite  de  fa  Province.  A  Weftminfter  le  17  de 
Mars  1634.  Page  544. 

4.  Rapport  par  ecrit  de  TArcheveque de  Caw?or6fr^,touchant 
rexecution  des  Diredlions  &  Ordonnances  de  Sa  Majefte.  II 
eft  date  du  2  de  Janvier  163*.  Page  588. 

L'Archeveque  remettoit  au  Roi ,  tous  lcs  ans ,  un  etat  de  ce 
qui  s'etoit  paffe  dans  les  Diocefes  de  fa  Province,  par  rapport 
au  Gouvernement  Ecclefiaftique  &  ^  la  Religion.  Ces  Memoi- 
res  contiennent  certains  Articles  que  je  crois  tres  dignes  de  la 
curiofite  du  Ledeur ,  &  dont  je  vais  lui  faire  part. 

Dans  lc  Memoire  de  1633  ,rapporte  par  le  Dodteur  Kennety 
Laud  informe  Sa  Majefte,  qu'au  commencement  de  cette  an- 
nee-la,  n'etant  encore  qu'Eveque  de  Londres,  il  laifla  Mr.  Na- 
thanael  Ward  fous  la  cenfure  dc  rExcommunication  qu'il  avoit 
encourue  par  le  refus  de  foufcrire  aux  Articlcs.  Qu'il  avoit  cite 
Mr.  Jean  Beadle ,  Cure  de  Barnfton  dans  la  Province  d'E^x, 
pour  lui  faire  rendre  compte  de  ce  qu'en  Ufant  la  Liturgie,il  en 
fautoit  certains  endroits  ■,  fur  quoi  il  s'etoit  contente  de  lui  faire 
des  admonitions.  Enfin ,  que  Mr.  Jean  Davenport ,  Cure  de 
St.  Etienne ,  dans  la  Colemanftreet ,  qu'il  avoit  traite  avec  beau- 
coup  de  douccur ,  avoit  refigne  fa  Charge,fe  declarant  ouverte- 
ment  pour  la  Nonconformit^. 

Que  dans  la  dernicre  Vifite  qu'il  fit  a  Bath  &  Wells  ^iXxtcoor 
nut  que  TEveque  s'etoit  donne  beaucoup  de  peine  pour  faire 
fuivre  dans  fon  Diocefe  les  diredtions  de  Sa  Majefte  i  ayant 

par- 

"voir  fait  la  Chryfopee ,  foumit  a  ce  Roi  d'Angleterre  tout  l'or  Jont  on  fit 
les  Nobles  a  ta  Rofe  ,  pour  aller  faire  la  Guerre  au  Turc ,  au-lieu  de  quoi 
Edouard  la  fit  a  U  Frnnce.  Celte  Monnoye  fut  appellee  k  caufe  de  celn 
Nobile  Raimundi ,  d'autant  plus  que  cet  Or  itant  fait  par  nrt ,  fur- 
paffoit  le  naturel  en  bonte.  II  y  a  eu  en  France  deux  Monnoyes  d'or 
Bommees  Noblei ,  dont  l'une  qui  s'appelloit  Nobli  Henri ,   etoit  mar- 

quee 
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C  n  A  R-  particulieremenc  fuppritne  dans  plufieurs  bonnes  Villes ,  divers 

I.  E  s  I.    Miniftres,  qui  avoient  des  Benefices  dans  d'autres  Diocefesi  & 

ayant  dreffe  &  envoye  une  Lifte  des  Papiftes  Recufans. 

Que  dans  lc  Diocefe  de  Rochejler,  la  Ville  de  Malling  &tout 
le  Doyenne  n'oblervoient  aucun  ordre,jufqu'a  ce  que  TEveque 
Ty  eut  fait  remettre  par  fon  A  rchidiacre ;  que  ce  Prelat  fe  plai- 
gnoit  que  TEglife  Cathedrale  fouffroit  beaucoup ,  faute  de  Vitres 
aux  Fenetrcs ;  que  le  Cimetiere  fe  trouvoit  dans  un  etat  fort  in- 
decent,les  Portes  en  etant  meme  abbattuesi  fans  qu'il  puc  y  re- 
medier,  parce  que  le  Doyen  &  le  Chapitre  ne  vouloient  point 
qu'il  en  f  it  la  vilite  ,  prenant  pour  pretexte  de  leur  oppolition , 
que  les  Statuts  n'etoien:  point  confirmes  &  fcelles  du  Grand 
Sceau. 

Le  Roi  mit  de  fa  propre  main  cette  apoftille  a  la  marge : 

llfaut  y  remidier  cCune  maniere  ou  iautre  ,fur  quoifattends 
de  vous  une  flus  ample  Information. 

Que  dans  le  Diocefe  de  Teterhorough  ,on  les  Diredions  de  Sa 
Majefte  portoient  que  les  Vicaires  feroient  des  Sermons  1'apres- 
midi  ,  au-Iieu  de  Cacechifmes,  quelques  Cures  mettoient  en 
queftion,  s'ils  etoient  obliges  de  fuivre  cet  Ordre,  puifqu'il  ny 
avoit  que  les  Vicaires  de  nommes. 

Que  TEveque  dc  Coventry  &  de  Litchfield  fe  plaignoit  de 
Tirregularite  qui  regnoit  ouvertement  dans  les  Chapelles,  &  dans 
les  Paroifles  privilegiees ,  fur  lefquelles  il  n'avoit  aucun  pouvoir. 
Que  d'ailleurs  il  avoic  fupprime  a  Repon,  une  Affemblee  qui 
tendoit  au  Schifme,  &  plufieurs  autrcs  qui  fe  failbient  tous  les 
mois,  &  ou  l'on  celebroit  un  Jour  de  Jeune,  fous  la  diredtion 
d'un  Prefident  ou  Moderateur  que  chacune  avoit  en  fon  parti- 
culier  :  Qu'il  avoit  encore  fupprime  le  Sermon  courant ,  ou  am- 
hulant,  ainfi  nomme  parce  que  ce  JVliniftre  alloit  le  lire  de  Vil- 
lage  en  Village,  pour  porter,  difoit-on,  la  lumiere  dans  les 
coins  6c  les  recoins  tenebreux  du  Diocefe. 

Le  Roi  ecrivit  a  la  marge  de  cet  Article : 

'»/  y  a  dans  ce  Dioceje  des  coins  thi(hreux ,  il  faut  y  torter 
une  lumiere  fure  ^  conftante  ,  ^  non  une  faujfe  ^  incer- 
taine. 


S'. 


Que  TEveque  de  St.  Davids ,  qui  faifoit  fa  refidence  adtuel- 
k  dans  (on  Diocefe,  y  avoit  fufpendu  un  Miniftre  convaincu 
de  Nonconformit^ ;  &  y  avoit  trouve  fort  peu  de  Papiftes  Re- 
cufans. 

Que  dans  le  Diocefe  de  St.  Afafb,  tout  alloit  cxtraordinai- 
rement  bien ;  a  la  referve  de  Taudace  de  certains  Papiftes  Re- 
cufans,qui  augmentoic  tous  lcs  jours,  dans  plufieurs  endroits, 
de  meme  que  leur  nombre  j  a  quoi  contribuoient  beaucoup  les 
cncouragemens  qu'ils  recevoient  du  concours  des  gens  de  ce 
Parti.quela  fuperftition  attiroit  frequemment  \  Holy-Well,  fans 
qu'on  euc  encore  rien  faic  pour  le  reprimer,  quoiqu'on  en  euc 
porte  plainte,  deja  depuis  longtems. 

Que  1'Eveque  de  Lafidajf  marquoit  ,  qu'il  ne  fe  trouvoit 
dans  tout  fon  Diocefe,  aucun  Miniftre  Nonconformifte  Refrac- 
taire,  ou  Schifmatique,  finon  deux  Aides,  ou  Vicaires,  qui  e- 
toient  Tun  &  Tautre  autorifes  pour  precher. 

Que  TEveque  de  l.i»fo/?/ donnoit  connoiffance  ,  que,  par  le 
moyen  d"un  certain  Mr.  Fishhurn,\z  CompagniedesMarchands 
de  Londres  avoit  etabli  a  Huntingdon  un  Miniftre  qu'elle  s'ar- 
rogeoit  lc  droit  de  retenir  ou  de  renvoyer  fans  la  moindre  par- 
ticipation  d'Eveque  ni  d'Archeveque.  Sur  quoi  1'Eveque  de 
Lincoln  fupplie  tres  humblement  Sa  Majefte  d'ordonner ,  qu'au- 
cun  Laique,  quel  qu'il  puiffe  etre,  &  encore  moins  aucune 
Compagnie  ,  ni  Communaute  ,  nc  pourra  placer  un  Miniftre 
ou  un  Predicateur,  ni  le  depofer.  Le  Roi  ecrivic  a  la  marge 
fa  reponfe  en  ces  termes : 

Certai?iement ,  je  ne  trouve  point  convenahle  qu'aucuns  Ldi- 
ques ,  ni  aucuns  Corps ,  quel  qu'tls  puijfent  etre ,  aient  un  pa- 
reil  pouvoir.  Et  je  ne  pretends  point  c[u'aucun  Pretre  foit  dans 
ta  dipendance  des  Ldiques.  Ceft  pourquoi  je  vous  ordonne  de 
mindiquer  lesmeilleurs  moyens  dannuller  ce  quieft  d(jafait ,  ^ 
dempecher  texicution  de  ces  fortes  d'entreprijes  pour  favenir. 

Le  fecond  Memoire  annuel  de  ce  qui  s'etoit  paffe  dans  Fe- 
tendue  de  la  Jurifdidtion  de  1'Archeveque  de  Cantorhery ,  eft  ce- 
lui  de  Pannee  1634.  qui  eft  annonce  par  le  titre  de  cet  Arti- 
cle,  &  que  Mr.  Sanderfon  a  tire  de  la  Bibliotheque  de  Harley, 
pour  Tinferer  dans  les  Fcsdera. 

L'annee  i634l,Wfitpartieenperfonne,&partieparle  Cheva- 
\itr  Nathanael  Brent  fon  Grand-Vicaire,  la  vifite  generalede  fon 
Archeveche ;  &  y  corrigea  plufieurs  abus  &  plufieurs  defauts  con- 
fiderables  qui  s'y  etoient  introduits ,  tanc  dans  la  Fabrique  des  E- 
gUfes,  que  dans  les  habics  feculiers  que  la  plupartdes  Ecclefiafti- 


quee  au  milieu  dc  Tun  de  fes  c6tes,  d'une  H.  &c.  &  valoit  quatre 
livres  quatorze  fous ;  Sc  rautre  qui  s'appelloit  Nohte  a  U  Rofe  ,  parcc 
qu'elle  avoit  une  Rofe  &c.  valoit  huit  fous  de  plus. 

(1)  Cec  Ordre  eft  le  meme,  &.  concju  prefque  dans  les  memester- 
mes  que  celui  qui  a  ete  rapporte  ci-dciTus. 

Ij)  J'avertis  le  Leftcur  que  ce  n'e(l  ici  qu'un  abreee  de  ces  In- 
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ques  y  porcoient ;  tellement  qu'il  n'y  avoit  exterieuremcnt  prefque  C  ir  a  «- 
aucune difference  entre  eux  &  les  gens  du  monde  a  cet  egard.  Je  l  e  s  L 
trouve  dans  les  Adtes,  que  le  ii  d'Aout  de  cette  annee  1634  j  ce        • 
Grand-Vicaire  fi:  au  Clerge  du  Diocefe  de  Lincoln  une  admoni- 
tion  portant:  „  Que  quiconque  n'avoit  point  un  de  ces  Man- 
„  teaux  ,   nommes  communement  Manteaux  de  Pretre,  eut  a 
„  s'en  pourvoir ,  avanc  la  Touffaincs  prochaine,   fous  peine  de 
„  Cenfure  Ecclefiaftique".     Voyons  maincenant  d'une  maniere 
plus  parciculiere  le  fecond  Memoire  aniniel ,  que  rArcheveque 
Laud  remic  cecte  annee  au  Roi. 

II  y  reprefence  a  Sa  Majefte  qu'il  avoic  faic,  parcie  en  perfon- 
ne ,  parcie  par  fon  Grand- Vicaire ,  &  parcic  par  le  Doycn  dc 
la  Cour  des  Arches  (4),  la  vifice  de  fepc  Diocefes,  ayanc  com- 
mence,  felon  la  difpolicion  des  Canons,  par  ia  proprc  Eglife 
Metropolitaine  de  Cantorhery.  Qu'il  avoic  trouve  dans  fon  pro- 
pre  Diocefe,  &  particulierement  a  Ajhford ,  plufieurs  Schiima- 
tiques  declares,qu'il  fauroit  bien  ranger  a  leur  devoir  jquelques- 
uns  de  ceux  de  cette  Ville-la  ,  &  quelques  autres  de  celle  de 
Maidftone,  (ou  le  nombre  des  No7iconformiftcs  s'etoit  extreme- 
ment  accru,  depuis  quelque  tems) ,  ayanc  deja  ete  cites  devant 
la  Haute  CommiJJion :  &  qu'il  ne  manqueroit  pas  d'en  faire  bon- 
ne  juftice,  s'ils  fe  trouvoient  aufli  coupables  que  l'on  les  faifoit 
dans  les  Denonciations. 

Qu'il  regardoit  lee  Eglifes  Hollandoifes  de  Cantorbery  &  de 
Sand-wich,  comme  de  grandes  Pepinieres  de  NoHconformiftcs; 
de  quoi  il  avoit  deja  depuis  quelque  tems  faic  fes  plaintes  au  Roi, 
&  au  Confeil  d'Etat.  Et  qu'il  fupplioit  tres  humblemenc  Sa 
Majefte,  de  ne  plus  fouffnr  que  les  Membres  de  ces  Congrega- 
tions,  tanc  Fran§oifes  &  Italiennes,  que  Hollandoifes,  qui°e- 
toient  nes  dans  le  Royaume,&  par  confequent  Sujets  naturels, 
vecullenc  ainfi  fepares  de  l'Eglife  Nationale,&  meme  du  Corps 
de  l'Etac.    Le  Roi  ecrivit  a  la  marge : 

Faites-moi  fouvenir  de  ceci  a  tems ,  lorfque  je  ferai  au  Co?i- 
feil,  ^  fy  donnerai  ordre. 

Qu'il  avoit  trouve  dans  ia  Province  de  Wiltshire ,  la  plupart 
des  gens  forc  difpofes  4  la  Non-Conformit^;  &  les  Ecckfiafti- 
ques,tout  comme  les  autres,auffi  peu  portes  qu'en  auire  Partie 
du  Royaume ,  pour  les  reparatioiis  de  1'EgIife  de  St.  Paul.  Que 
TEglife  Cathedrale  de  Salisbury  etoit  fi  pleine,  &  fi  embaraflee 
de  lieges,  qu'il  avoit  ordonne  de  les  eclaircir  j  dans  1'efperance 
que  Sa  Majefte  Ten  avoueroit,  comme  elle  1'avoit  fait  a  Torcky 
&  a  Durham,Sx.  qu'elle  voudroit  bien  y  faire  intervenir  le  Pou- 
voir  Royal ,  fi  TAutorite  Archiepifcopale  n'y  fuffifoic  pas. 

Que  1'Eveque  de  Briftol  s'eCoic  donne  beaucoup  de  Ibins  & 
de  peines,  depuis  qu'il  y  ecoic  arrive:  &  que,  dans  la  Province 
de  Dorfetshire  ,  certains  Ecclefiaftiques ,  qui  s'etoient  rendus 
tres  fufpedts  de  Non-Conformit^ ,  s'en  etoient  beaucoup  mieux 
lavcs  qu'on  n'auroit  pu  s'y  attendre  ;  qu'a  cela  pres,  tout  avoit 
ete,  &  etoit  toujours  en  bon  ordre  dans  ces  Quartiers-la. 

Qu'a  Bath  &  Wells ,  toutes  les  Diredtions  de  Sa  Majefte  y 
etoient  obiervees  de  point  en  point. 

Qu'il  en  ecoic  tout  de  meme  a  Exeter  ;  ce  qui ,  pour  rendre 
a  TEveque  la  juftice  qui  lui  etoit  due  ,  devoit  etre  actribue  aux 
foins  qu'il  prenoit  de  tenir  fon  Diocefe  dans  l'ordre  &  dans  le 
devoir:  Que  cependant  fes  foins  n'avoient  pas  eu  le  mtme  fuc- 
ces  k  Tegard  des  Differends  qui  regnoienc  avec  une  violence  ex- 
creme,  entre  le  Chapitre  &  le  Doyen;  car  apres  etre  deux  fois 
venu  a  bout  de  calmer  les  efprits  &  de  les  reconcilier,  il  les 
voyoit,  de  nouveau,  plus  rebrouilles  que  jamais:  Que,  felon 
lui  (Archeveque)  cela  venoit ,  en  grande  partie ,  de  ce  qu'il  y 
avoit  dans  ce  Chapitre  trop  de  Freres  &  de  Beauxfrercs ,  le  reltc 
fe  rangeant  de  Tun  des  Partis,  de  peur  d'etre  opprime  par  Tau- 
tre ,  ou  par  cous  les  dcux.  Laud  ajouce  que  la  Ville  avoic  un 
grand  Demele  avec  le  Chapicre  &  le  Doyen ,  couchanc  les  en- 
terremens  dans  le  Cimetiere  de  la  Cathedrale,&  qu'il  craignoic 
de  ne  pouvoir  pas  mettre  fin  lui-meme  a  cette  Afiaire,  de  for- 
te  qu'il  etoit  oblige  de  fupplier  Sa  Majefte  de  vouloir  y  avifer. 

Que  la  plus  grande  pariie  de  la  Province  de  Bedford  etoit  in- 
feftee  dumeme  venin  qui  regnoit  dans  une  partie  du  Diocclede 
Li?icoln;  &  que  Mr.  Barkley  avoit  particulierement  etecite ,  pour 
caufe  de  Non-Conformit^ ,devanth  Haute  CommiJJion.  Qu'a  Lei- 
cefter ,  le  Doyen  des  Arcbes  avoit  mande  un  norame  Mr.  An- 
gel,  qui ,  pendanc  plufieurs  annees  de  fuicc ,  avoic  preche  dans 
cecce  grande  Ville,  fans  aucune  permiflion  de  qui  que  ce  fut, 
&  s'etoit  livre  neanmoins  a  des  faillies  fi  l!cencieufes,que  TAr- 
cheveque  jugeant  qu'elles  ne  pouvoienc  parcir  que  d'un  cerveau 
trouble ,  le  craica  avec  d'autanc  plus  de  menagemenc  &  de  cor-, 
dialice,  qu'il  voyoic  la  main  de  Dieu  appefantie  fur  lui.  Qu'il  y 
avoic  a  Lincoln  beaucoup  d'AnabaptiItes  ,qui  avoient  pour  Mi- 
niltre  un  Boulanger  nomme  Joh?ifo?i\S:C  qu'en  plufieursendroits 
de  ce  Diocele,  les  gens,  tanc  les  Ecclefiaftiques  que  les  autres, 
ecoienc  exceirivemenc  adonnes  a  l'yvrognerie.    Que  la  Ville  de 

Bofton^ 

flruftions  que  le  Roi  donna  a  !««</,  &  que  cet  Archeveque  envoya 
a  tous  les  Eveques  d^.^ngleterre.  Elles  conticnnent  quatorze  Arti- 
cles,  dont  le  cinquieme  ell  divife  en  quatre  Direftions. 

(4)  11  a  ete  deja  marque  ailleurs ,  que  c'ell:  une  Cour,  ou  Cham» 
bre  Spiiituelle  ,  qui  depcnd  de  TArchevequc  de  Cmtorberp 
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Cn  AR-  Sff/?o«,qm  etoit  une  grande  Pepiniere  de  Non-Conformiftes ,5 1- 

LEs  L   toic  parfaitennent  bien  rangee  a  fon  devoir,  depuis  que  quel- 

ques-uns  de  fes  Magiftrats  avoient  du  aller  rendre  compte  a  la 

Haute  CommiJJton  de  leur  conduite  a  cet  egard.    JVIais  que  pour 

la  Ville  de  Louth ,  on  ne  pouvoit  pas  dire  qu'elle  f ut  fans  re- 

proche. 

II  y  a  a  Kelftern ,  dit  PArcheveque ,  un  jeune  Gentilhomme 
cfFrene,  nomme  Sud  (i) ,  dont  j'ai  fouvent  parle  l  Votre  Ma- 
jefte.  II  a  engrofle  deux  Soeurs,  &  outre  cela,  commis  un 
'  incefte  horrible.  Je  Tai  cite  devant  la  Haute  Commijfton ,  pour 
Touverture  prochaine  de  cette  Cour  j  &  j'efpere  que  Votre  Ma- 
jefte  me  permettra  de  faire  en  forte  que  le  vent  du  Sud  foufle  & 
fe  tourne  a  VOueft  de  St.  Paul.     Le  Roi  ecrivit  a  la  marge : 

Le  vent  du  Sud-Oueft  eft  ordinairement  le  meilleur ;  ceft 
pourquoi,  je  nai  garde  itempecher  quil  nefoufle. 

A  Kensiuorth,  &  en  plufieurs  autres  lieux  de  la  Province  de 
Hertford,  les  gens  abandonnent  leur  ParoilVe,  &  courent  par 
troupes,  apres  d'autres  Mmiftresi  ce  qui  eft  le  vice  commun 
des  Parties  Meridionales  de  ce  Diocele,  dont  les  habitans  font 
tout  pleins  de  boutades  &  de  vertiges  en  matiere  de  Religion. 

Quc  dans  tous  les  Diocefes  qu'il  avoit  vilites  cecte  annce,  il 
avoit  entendu  une  plainte  dont  le  fujet  n'ecoit  que  trop  julte, 
&  meritoit  bien  d'etre  redrefle.Il  s'agit,dit-il,d'un  grand  nom- 
bre  de  pauvres  Cures ,  qui  n'ont  abfolument  pas  de  quoi  fe  nour- 
rir,  ni  s"habiller  ;  ceux  memes  des  grandes  &  meilkures  Villes, 
^tanc  communement  les  plus  mal  rentes. 

Que  dans  le  Diocele  de  JVinchcfter,  les  Direftions  de  Sa  Ma- 
jefte  ecoienc  parfaicement  bien  fuivies ,  a  la  referve  de  deux  Pa- 
roiiTes,  oii  TEveque  vigilant  &  foigneux  avoit  decouvert  quil 
fe  commetcoit  quelques  fauces  dans  les  Catechifmes  de  lapres- 
midi,  a  quoi  il  ne  manqueroit  pas  d'apporcer  le  remede  con- 
venable:  qu'au  refte,  on  trouvoic  dans  ce  Diocele  plulieurs 
Reculans  obftines. 

Que  TEveque  de  Londres,  qui  avoic  fait  cette  annee  lui-me- 
me  la  vifite  de  fon  Diocefe,  y  avoit  re§u  beaucoup  de  plaintes 
contre  plufieurs  Ecclefiaftiques  accufes  de  Non-Conformit^;  que 
cependant  il  n'y  avoit  eu  des  preuves  que  contre  trois  Cures  & 
un  Vicaire:  que  celui-ci,<Sc  deux  Cures , s'etoicnt  loumisi  mais 
que  le  troifieme  Cure  nomme  Philippe  Saunders ,  de  la  Ville  de 
Hutton  djns  la  Province  A'Ejfex ,  ayant  refiife  de  le  faire,  avoit 
ete  incerdic ,  &  s'ecoit  rctire  hors  du  Diocefe. 

Que  TEveque  de  Nor-wich  avoit  fupprime  certains  Conventi- 
cules  que  formoient  des  Efprits  fadieux;  &  qu'en  particulier, 
11  avoit  fufpendu  le  nomme  Bridges ,  Cure  dc  5/.  George,  Fune 
des  Paroifles  de  certe  Ville-la,  pour  n'avoir  point  obferve,  en 
faifant  le  Service  divin,  les  Ordonnances  de  Sa  Majeftci  mais 
que  la  fulpenfion  avoit  ete  bientot  levee,parce  que  ce  Cure  s'e- 
toic  foumis.  Qu'il  avoit  fait  citer  devant  la  Haute  Commiijion, 
Mr.  JVard  d^Ipfwich  ,  pour  cercains  termes  dont  ce  Cure  s'e- 
toic  fervi  dans  quelques-uns  de  fes  Sermons.  Qu"il  avoic  fufpen- 
du  le  nomme  Enoch  Grey  pour  avoir  preche  une  Dodlrine  cr- 
ronnee ;  Sc  qu'ayanc  mande  le  nomme  Simon  Jacob ,  autrement 
Bradsha-m,  &  le  nomme  Pialph  Sviith ,  deux  coureurs  &  vaga- 
bonds  qui  s'ingeroient  de  precher,  ils  avoient  pris  la  fuite,  & 
etoient  fortis  de  ibn  Diocefe. 

Qiie  dans  le  Diocefe  ^Ely ,  toutes  les  Direftions  de  Sa  Ma- 
jefte  ctoient  tres  foigneufement  fuivies. 

Que  TEveque  de  St.  Davids  avoit  ete  force  d'interdire  & 
de  depofer  le  nomme  Roberts  ,  Miniftre  ,  pour  caule  de  Non- 
Co7iformit^  obftinee;  il  en  avoit  aufli  chafle  deux  autres  ,  qui 
commengoient,  par  leurs  vifions,  a  jetter  Tefprit  du  Peuple  dans 
le  trouble  6c  dans  Tegarement. 

Que  ce  meme  Evcque  fe  plaignoit  tres  fort  &  non  fans  cau- 
fe,  que  plufieurs  Feudataires  dans  fon  Diocefe  avoient  ou  ren- 
verfe  les  baluftrades  des  Autels,  ou  ies  laiHoient  deperir  ,  au 
grand  avilillement  de  leurs  Eglifes,  dont  ils  ncgligeoient  les  re- 
parations  a  un  tel  point ,  que  la  pluie ,  les  vents ,  lcs  frimats  y 
tombant  de  tous  c6tes,lePeuple  ne  fouffi-oit  pas  moins  de  froid 
&  de  fatigue  pendant  tout  le  tems  qu'il  y  reftoit,  qu'il  n'en  a- 
voit  Ibufiert  pour  s'y  rendre ,  a  traverfer  les  montagnes  dont  ce 
Pais  eft  couvert. 

Que  1'Eveque  de  St.  Afaph  fouhaiteroit  que  fon  Diocefe  fut 
auflTi  libre  de  profanation  &  de  fuperftition ,  qu'il  Teft  de  Non- 
Conformite. 

Que  TEveque  de  Landaffzyint  trouve  que  Guillaume  Erbu- 
ry ,  Vicaire  de  Ste.  Mane,  dans  la  Ville  de  Cardijf,  &  Gautier 
Cradock,  lon  Cure,  etoienc  deux  Refradaires  obftineSj&  deux 


(i)  L'Anglois  le  nonime  South  >  qui  fignifie  Sud  ;  &  quoique  les 
noms  propre-  ne  doivent  point  etrechanges,  11  afalu  taire  uneexcep- 
tion  a  cette  Regle ,  fans  quoi ,  il  n'y  avoit  pas  moyen  de  traduire  la 
fin  de  cet  Avticle  ,  ni  la  reponfe  du  Roi. 

(^)  A  laCreation  de  Henri  Piince  deGalles,  ce  Lord  fut  fait  Che- 
valier  du  Bain,  fous  le  Regne  precedent;la  if.  annee  du  meme  Re- 
gne  ,  il  fut  fait  Capitjine  aux  Gardes  ;  &  la  lo.  Baron  ,  avec  leTitr* 
Kenfingtoa  ,   qu'on   a)outoit  communement  a  la  Mxifon  de  Hollnnd, 


Predicateurs  dangereux,  avoit  fait  une  admonition  juridique  au  Char. 
Vicaire;  &c  que  pour  Cradock,  il  Tavoit  fufpendu  de  toutes  les  les  l. 
fonftions  Ecclefiaftiques ,  &  lui  avoit  ote  ia  Cure,  parce  que 
c'etoic  un  jeune  ecervele  ,  la  groffierete  &  rignorance  memes  , 
qui  ofoic  dire  en  chaire  des  chofes  impies,  &  horribles  tout  en- 
femblei  dont  voici  un  exemple ,  fur  mille  que  Ton  pourroit  en 
rapporter.  Dieu ,  dit-il,  a  tant  aime  le  Monde ,  quilya  envoye 
fon  Fils  pour  y  vivre  comme  un  valet  de  carreau ,  ^  y  mourir 
comme  une  bete  brute.    Le  Roi  ecrivit  a  la  marge  ces  paroles: 

„  Ceci  n'eft  pas  fort  different  de  ce  qu'un  autre  Predica- 
„  teur  a  di: ,  il  n'y  a  pas  longtems ,  ^ue  les  Juifs  crucifierent 
„  Jefus-Chrift  ,  comme  un  Co^uin  damne ,  entre  deux  Bri' 
„  gands". 

Que  ce  meme  Eveque  (de  St.  yffaph)  demande  la  permifllon 
de  cicer  devant  la  Haute  Commiffton ,  Guillaume  Newport ,  Cure 
de  Lajiguare  dans  la  Province  de  Monmouth ,  pour  avoir  ren- 
verfe  la  Cloilon  qui  feparoit  le  Choeur  de  la  Nef  de  fbn  Eglife , 
en  avoir  venJu  une  partie  des  materiaux,  &  difpofe  du  refte, 
a  fon  propre  ufage ;  avec  plulieurs  aucres  attentats  dont  il  a  pro- 
fane,  haut  la  mam  ,  ce  lieu  facre. 

Que  FEveque  de  Glocefter  declaroic  qu'il  avoit  ete  force d'or- 
donner  dans  fon  Diocefe  un  certain  nombre  de  fort  chetifs 
Sujets,  pour  ne  pas  laifTer  fans  Minilhes  des  Cures  extreme- 
ment  pauvrcs.  Que  d'un  autre  cote,  il  avoit  depofe  quelques 
Predicateurs ,  &  en  avoit  rais  d'autres  en  leur  place ;  fans  croi- 
re  avoir  donne  par-la  aucun  fcandale ,  ni  faic  un  mauvais  ufage 
de  fon  autorite,  ayant  eu  de  tres  bonnes  raifons  dans  tout  ce 
qu'il  a  fait.    Le  Roi  repondit  a  la  marge : 

II  faut  qutl  protive  que  ces  raifons  ^toient  tres  preffantes  ,ft- 
»07/  ,  ;/  en  r^pondra  e)t  fon  propre  <^  prive  nom. 

Que  PEveque  SOxford  avoit  bati ,  comme  il  Tavoit  promis 
■k  Sa  Majeft;.-,  une  Mi\ion\Cufden,  Tun  des  Vicariats  de  fon 
Diocefe  &  a  fa  propre  CoUation ,  qu'il  cenoit  aduellement  cn 
Commende,  &  qu'il  prioit  Sa  Majefte  de  vouloir  annexer  au 
Siege  diOxford.  Cet  Eveque  declare  en  meme  tems,  qu'il  a 
fupprime  deux  Congregations ,  Tune  a  Dedington,  &  l"aucre  a 
JVoodftock,  ou  Ton  ne  fe  comporcoit  pas  comme  il  faut. 

Que  1  Evequc  de  Chefter  marquoit  que  tout  alloit  fort  bien 
dans  fon  Docefe^  excepte  que  quelques  Puritains,  Juges  de 
Paix  dans  le  Quartier  de  TEft,  avoient  attire  quelques  Eccle-; 
fiaftiques  dans  leurs  lentimens. 

CONSEILS    D  E     J  U  S  T  I  C  E. 

I.  Lettres  Patentes  pour  PetablifTement  d'unConfeil  dans  les 
Provinces  Septentrionales  du  Royaume,  avec  Commiflion  de 
Oyer  &  Terminer,  &c.  Donne  a  Weftminfter,  lc  15  Decem- 
bre  1628.  Page  278. 

Thomas ,  Vicomte  de  Wentv3orth ,  fut  fait  PreGdent  de  ce  Con- 
feil,  (en  1632.)  avec  un  pouvoir  plus  ample  que  n'avoit  eu  au- 
cun  de  fes  Predcceffeurs,  Cette  Commifiion  ne  contenoit  pas 
moins  de  cinquante-flx  Articles  que  le  Roi  avoit  fait  drefli^r, 
&  dont  il  avoit  ordonne  Texadte  obfervation  au  Prefident,  &  a 
tous  les  Membres  de  cette  Cour.  Mr.  de  Rapin  dit  que  ce  n'e- 
toit  proprement  qu'un  renouvellement  desCommiifions,  qui  a- 
voienc  ece  donnees  fous  d'aucres  Regnes  pour  ecablir  le  Confeil 
du  Nord,  autremenc  appelle  la  Cour  d'Yorck  ;  &  que  ,  comme 
c'eft  ici  un  des  plus  grands  Griefs  donc  les  Anglois  fe  foient 
plaints  contre  Charles  I,  &  une  des  occafions  les  plus  marquees 
oii  ce  Prince  decouvrit  le  deffein  qu'il  avoit  d'etablir  un  pou- 
voir  illimite  ,  il  eft  neceffaire  de  faire  voir  en  pcu  de  mocs  ce 
que  c'ccoic  que  ce  Confeil  du  Nord  ,  &  Tufage  que  le  Roi  en 
vouloit  faire  pour  foumettre  ics  Sujets  a  un  Pouvoir  defpo- 
tique. 

La  fuppreflSon  que  Henri  FIII  avoit  faite  des  petits  Monas- 
teres ,  ayant  caufe  divers  foulevemens  dans  le  Nord ,  ce  Prince 
etablit  une  Cour  de  Juftice  a  Torck  ,  fous  le  pretexte  fpecieux  de 
foulager  lesSujers  qui  n'avoient  pas  le  moyen  d'aller  plaider  dans 
les  Cours  de  Weftminfter.  Mais  fon  veritable  but  etoit  ,  que 
cette  Cour  eut  rceil  fur  les  demarches  des  Seigneurs  &  Gentils- 
hommes  du  Nord ,  qui  etoient  fuspecSs ,  pour  les  punir  fur  le 
champ,en  cas  qu'on  s^appergut  qu'ils  travailloient  a  exciter  de 
nouveaux  foulevemens.  Cette  Cour  avoit  fous  fa  Jurisdidion 
les  Provinces  d.'Torck,  de  Northumherland ,  dc  JVeftmorland ,  de 
Cumherland,  TEveche  de  Durham,  Kingfton  iux  Hull  ,Nevicaft- 

qui  e'toit  dans  ce  Vi!lage(*) ,  &  ou  la  Famille  fe  tenoit.  A  fon  rc- 
tour  d'Efpagne  ,  oii  il  avoit  ete  envoye  pour  travailler  a  avancer  Ic 
Marias;e  du  Princc  Charles  avec  Tlnfante  ,  il  fut  fait  Comte  de  Hol- 
landyi^  inttalle  Chevalier  de  la  Jarretiere.  Au  premier  foulevement 
d^EcofTc,  il  fut  fait  Gouverneur  du  Chatcau  de  Witidfor  ;  &  dans  la 
fuite  ,  il  prit  les  armes  pour  delivrer  le  Roi  Cbarles  I  qui  etoit  pri- 
fonnier  dans  rifle  de  IVight ;  mais  ayant  e'te  bartu  proche  du  mSme 
Village  de  Kingjlon,  8c  pris  dans  une  feconde  defaite,  a  St,Neots{\), 

il 


(•)  Ce  Village  eft  i  unc  lieue  Sc  demie  de  LondiCJ.  CuWaimcin  y  fit  batir  un  Palais  Royal  ,  a  caufc  de  U  bont^  d«  l'ait   qu*on  y  lefpiie;  Ca  ce  Ptin. 
ce  nc  pouvoit  point  fuppoitti  Tau  dc  Londtes.  (t)  Ou  St.  Neitti ,  c'eft  ua  Fauxboutg  de  Londie». 


DES    ACTES    PUBLICS    D^ANGLETERRE. 
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Ch  a  r-  le  fur  la  Thyne ,  &  Berwick  fur  la  T-xede.  Quoique  la  Cotnmis- 
Lts  I.  fion  du  Roi  ne  tijc  pas  d'une  aucre  nature  que  ce  qu'on  appellc 
en  Anglecerre  Oyer  &c  Termiuer  ^  on  y  avoit  fait  entrer  un  Arti- 
cle  contraire  aux  Lcix ,  par  icquel  le  Roi  donnoit  pouvoir  a  ce 
Confeil ,  de  juger  toutes  fortes  de  Caufes  reelles  &  perfonnelles, 
dans  les  cas  ou  quelqu'une  des  Parties  ,  a  caule  de  ia  pauvrece, 
ne  pouvoic  pas  pourluivre  fes  droics  ,  ielon  les  Loix  du  Royau- 
me.  Tou;es  les  fois  que  la  Commulion  etoit  renouvellee  ,  ce 
qui  arnvoit  a  cous  ies  changemens  de  Prelidenc  ,  ou  de  quel- 
qu'un  des  Confeillers  ,  le  Roi  envoyoit  de  nouvelles  Inftruc- 
tions ,  qui  tendoient  a  rendre  la  Cour  independante  ,  non  feu- 
lement  des  Cours  de  Weltminfter  ,  qui  ionc  les  Cours  de  tout 
le  Royaume  ,  mais  meme  de  couces  fortes  de  Loix.  Deforce 
qu'il  ell  manifefte  ,  qu'en  faifanc  dependre  le  pouvoir  de  cecte 
Cour  des  Inftrudtions  du  Roi,  le  dellein  etoit  que,  dans  fes  Ju- 
gemens,  elle  prit  moins  pour  regle  les  Loix  du  Royaume,  que 
les  ordres  particuliers  de  6'a  Majefte. 

Le  Roi  Ja^ues  I,  qui  dans  la  premiere  annee  de  fon  Regne, 
avoit  adrefle  une  pareille  Commillion  au  Lord  Sheffield  ,  Preli- 
dent  de  la  Cour,  ou  Confeil  d'Yorck  ,  lui  en  adrelfa,  fepc  ans 
apres ,  une  feconde ,  dans  laquelle  ecoienc  omifes  ces  deux  Clau- 
fes  ,  qui  etoienc  dans  les  precedences,  i.  De  faire  des  Informa- 
tions  per  Sacramentum  bo7iorum  <^  legalium  hominum.  2.  De  ju- 
ger  les  Caufes  fecuiidum  Leges  Anglite. 

2.  Commillion  fpeciale  donnee  a  TArcheveque  de  Cantorhe- 
ry.,  au  Garde  du  Grand  Sceau  ,  a  rArcheveque  d'Torck  ,  &  a 
trence  aucres  Seigneurs,  canc  Spirituels  que  Temporels ,  de  termi- 
ner  touces  les  Difputes  concernanc  la  J  urisdiction  des  Cours.  A 
■Weftminfter  le6  Maj  1631.  Page  279. 

Ils  avoienc  aulfi  ordre  de  reformer  les  abus  qui  s'etoienC  in- 
troduits  par  la  facilite  blamable  des  Geoliers  a  accorder  la  for- 
tie ,  &  I'entree  des  Prilbns.  En  effet  ,  dic  cette  Commillion , 
les  Pretres  &  les  Jefuices ,  qui  y  ont  ete  mis,  proficanc  de  cetce 
indulgence ,  onc  la  liberte  d'allcr  dans  les  Mailbns  dire  la  Melfe, 
faire  les  autres  fondions  iuperititieufes  de  leur  Religion,  &  exer- 
cer  une  Jurisdidtion  Ecclefiaftique  dcfendue  par  les  Loix  ;  par 
ou  ils  feduifenc  &  entretiennent  de  plus  en  plus  le  Peuple  dans 
la  feduftion.  D'aiIIeurs,  1'entree  des  Frifons  etant  ainli  ouver- 
tes  a  toutes  fortes  dc  gens ,  elles  font  devenues  des  Rendcz-vous 
de  jeu,  de  joie,  de  dulipation,  de  debauche,  &  mcme  des  Se- 
minaires  d'Herelies  &  de Schisme , au-Iieu  d'etre,feIon  leurdes- 
tination  ,  des  Maifons  ou  ces  vices  &  ces  defordres  foienc  re- 
primes  &  punis. 

3.  Nouvelles  Lettres  Patences  pour  confirmer  l^Ecabliflement 
du  Conieii  du  Nord.  Donnees  a  Weftminfter  le  21  Mars  1633. 
Page  4x0. 

Cecte  Commiffion  ajoute  a  la  precedente  une  Claufe  par  la- 
quelle  le  Lord  IVentivnrth  ,  Prelident  de  ce  Confeil ,  eft  auro- 
riie  a  examiner  &:  juger  definitivement  toutes  fortes  de  Crimes, 
de  malverfations  ,  de  differends ,  de  pretentions  ,  de  proces  & 
d'afFiires  ,  dont  le  detail  eft  marque  dans  les  Inftrudions  ,  qui 
font  la  derniere  partie  de  cette  nouvelle  Patente. 

Ces  Inftruftions  portent,  entre  autres  chofes  ,  que  le  Prefi- 
dent  IVentwoith  eto't  autorife  a  juger  fans  appel  ,  en  fuivant 
la  maniere  de  proceder  de  la  Chambre  Etoilee ,  toutes  forces  de 
Crimes  &  de  Contraventions  aux  Loix  ,  foit  que  le  Parlement 
eijt  ftatue,  ou  non,  quelque  chofe  la-defllis:  autorife  a  exami- 
ner  &  a  juger  en  dernier  relTort  ,  conformement  aux  Procedu- 
res  de  la  Chancelerie,  toutes  ibrtes  de  Plaintes  ,  &  de  Griefs, 
concernant  les  Biens  fonds  ,  Heritages,  Fiefs  iervans,  &c.  & 
a  arreter  toutes  les  Procedures  des  Juges  ordinaires ,  cn  leur  fai- 
fant  les  Inhibitions,  ou,&c.  dont  la  Cour  de  la  Chancelerie  fe 
fert  en  telles  rencontres  \  Sa  Majefte  declarant  qu'il  ne  lera  ex- 
pedie  aucune  Lettre  de  Surfeance  ,  finon  dans  le  cas  unique, 
ou  le  Prelident  feroit  trouve  exceder  fes  Inftrudions  j  &  que  fi 
quelqu'un  obtenoit  VHaheas  Corpus  ,  il  n'en  fortiroic  pas  pour 
cela  de  prifon  ,  jufqu'a  ce  qu'il  euc  execute  la  Sencence  de  ce 
Confeil. 

Dans  le  Parlement  de  1640,  Mr.  Hjde  ,  aiors  Membre  des 
Communes,  &  qui  fuc  enfuite  Comte  de  Clarendon  ,  ayant  ete 
envoye  par  fa  Chambre,  a  la  Chambre-Haute  ,  au  fujet  de  la 
Cour  d'Yorck ,  dit  aux  Seigneurs  ,  ^e  dans  ces  Inftruhions  ,  H 
y  en  avoit  a  peine  une  feule  qui  ne  fut  contre  les  Loix  ,  ou  aui 
nallat  au-dela  des  Loix.  II  prit  occafion  dela  de  demander 
^lu^avoit  donc  fait  le  Peuple  du  Nord  ,  pour  fn/riter  d^etre  d/- 
fouille'  de  tous  fes  Frivileges  ,  ^  d'etre  gouverne  a  la  difcretion 
de  la  Cour  d^Torck  ?  Et  meme  ,  quoique  cette  Cour  pijt  juger 
felon  fa  difcretion  ,  ces  memes  Inftrudtions  la  reduifoient  a  ne 
pouvoir  point  ordonner  des  Amendes  ,  ou  autres  punitions, 
moindres  que  celles  qui  ecoient  ordonnees  par  les  Loix :  „  Mais, 


il  fut  accufe  devant  la  Haute  Cour  de  Juflice ,  ou  fon  Proces  lui  ayant 
ete  fait  dans  les  formes  ,  il  fut  condamne  a  perdre  la  tete  fur  un  e- 
chafTaut  ,    8c   execute  devant  le  Palais  de  Weftminfter  ,    le  9  Mars 

«64-:- 

(j)  II  avoit  ete  cree  Chevalier  de  la  Jarretiere  ,  i  la  naiffance  de 
Charles  I. 

(4)  II  fut  fait  Vicomte  8c  Comte  par  Charles  I.  le  i.  du  mois  de 
Novembre  1626. 

(y)  Le  Chcvalier  fean  IVynn,  Pere  de  ce  Richari  iVynn  ,  avoit  e'te 
cree  Baronnet  en  1611,  U  aimoit  beaucoup  les  13elles- Lettres,  Scrua 
TQm.  X.  P.  m. 


„  ajouta  Mr.  Hyde  ,  on  pouvoit  les  Ordonnef  plus  grandes,  &  CcaR' 
„  aulfi  grandes  que  cette  Difcretion  le  trouveroit  a  propos.  Ea  '-es  L 
„  effet,  dit-il  ,  nous  voyons  que  les  Cours  arbitraires  6c  ab;b- 
„  lues  ont  parfaitement  bien  pris  Tefprit  de  ces  Reftridtions. 
„  Car  fi  les  Loix  fe  bornent  a  me  faire  promettre  de  tenir  a 
,  1'avenir  une  meilleure  conduite  ,  cette  Difcrecion  me  met  6c 

me  retient  en  prilon:  fi  les  Loix  me  condamnenc  au  Piiori, 
„  cectc  Difcretion  ordonne  qu'on  m'y  coupera  ies  Oreilles.  De 
„  forte  que  cette  Difcretion  produiloit  autant  de  violences  & 
„  d'injuftices  que  ii  elle  n'eut  ete  qu'un  acces  de  Rage,  un  de- 
„  bordement  de  Fureur".  Le  Leiteur  curieux  crouvera  touc 
ceci  rapporte  forc  au  long  par  Rushworth^  "Vol.  II.  p.  159,  jus- 
qu'a  165. 

4.  Inftrudtions  du  Roi,  donnees  au  Prelidenr  &  au  Confeil 
du  Pais  de  Galles  &  Froncieres,  Signees  a  Theobald  ie  12 
Mai  1633.  Page  449. 

Jean ,  Comce  de  Bridgewater ,  etoit  le  Prefident  de  ce  Confeil. 

Les  Inftruftions  que  le  Roi  lui  donnoit  ,  ecoient  a  peu  pres 
les  memes  que  celles  du  Confeil  du  Nord. 

C  O  U  R  S    D  E    y  U  S  T I  C  E. 

1.  Lettres  Patentes,  portant  TEredion  d'une  Cour  de  Jufti- 
ce  pour  la  Reine  H?nriette  Marie ,  &  regbnc  la  forme  d'y  pro- 
ceder.  Elles  font  datees  a  Weftminller  le  15  Juin  1634.  Pa- 
ge  557- 

Ces  Lettres  font  adreffees  a  plufieurs  Membres  du  Confeil  du 
Roii  entre  autres  a  Henri  (2)  ,  Comce  de  Holland  ,  Incendant 
des  Revenus  de  la  Reine  ^  Edouard  Comce  de  Dorfet ,  Grand- 
Maitre  de  la  Maifon  de  la  Reine  (3)  ^  Thomas  Vicomte  S.,va' 
ge  (4)  ,  Garde  du  Grand  Sceau  de  la  Reine  ■■,  George  ,  Baron 
Goring,  Ecuyer  de  la  Reinej  le  Chevalier  Thomas  Jermyn,So\.\s 
Grand-Maitre  de  la  Mailbn  du  Roi,&  Grand-Veneur  des  plai- 
firs  de  la  Reine  ;  le  Chevalier  Richard  Wynn  (5)  ,  Baronnec, 
Treforier  de  la  Reine  ,  &  Receveur  General  ;  le  Cheva- 
lier  Thomas  Hatton  (6)  ,  Infpedteur  en  Chef  des  Domaines  de 
la  Reinei  &  le  Chevalier  Jean  Finch  (7)  ,  fon  Procureur-Ge- 
neral. 

Cette  Cour  de  Juftice  devoit  fe  tenir  a  Weftminfter  dans  la 
Chambre  du  Confeil  de  la  Reine  ,  par  fon  Chancelier  ,  fon 
Procureur-General  ,  &  quelques  autres  Seigneurs  Membres  de 
fon  Confeil  ,  ou  pour  le  moins  un  d'entre  eux.  Par  le  meme 
Reglement,  touces  les  Procedures,  les  Sailies,  &c.  devoient  fe 
faire,  toutes  les  Commilfions  fe  donner  ,  toutes  les  Sentences 
etre  prononcees ,  felon  la  Pratique  &  les  Ufages  de  la  Cour  du 
Duche  de  Lancaftre  :  enfin  tous  les  Adtes  devoient  etre  faits  & 
patfes  au  nom  du  Roi ,  &  au  bas  etre  munis  du  temoignage  de 
rapprobation  &  de  la  confirmation  de  la  Reine. 

CREATION    D  E    BARONNETS 
E  T    D  E     P  A  I  R  S. 

1.  Lifte  Gene'-ale  des  Lettres  Patentes  expediees  a  ceux  qui 
furent  crees,  ou  Pairs,  ou  Baronnets,  la  4.  annee  de  ceRegne. 
Page  31. 

2.  Lifte  de  pareilles  Lettres  pour  les  Pairs ,  &  pour  les  Ba- 
ronnets ,  qui  furent  crees  la  J.  annee  de  ce  meme  Regne.  Pa- 
ge  131. 

3.  Lifte  de  pareilles  Lettres  pour  ceux  qui  furent  crees  ,  ou 
Barons,  ou  Pairs,  la  fixieme  annee  de  Charles  I  Page253. 

4.  Lifte  generale  des  Creations  de  la  7.  annee  de  ce  Regne. 
Page  344. 

5.  Lettres  Patentes  pour  creer  Comte,  fous  le  titre  de  Port^ 
land,  Richard  Baron  de  Wefton  de  Nyland.  Page^^p.  Ces  Let- 
tres  font  du  17  Fevrier  \6i\.  Le  Roi  ne  fit  pas  d'aucre  Crea- 
tion  de  toute  cette  annee. 

6.  Lifte  generale  des  Creations  faites  la  neuvieme  annee  de  ca 
Regne.  Page  525. 

DECOUVERTE.   Voyez,  TRESOR. 

DELATEURS.   'Voyez   INFOR  MATEURS. 

DENTELLES.    Voyez,  MANUFACTURES. 

DRAPERIE.   Voyez,    MANUFACTURES. 

D    E     N    R     E'  E     S. 

i .  Proclamation  pour  dcfendre  la  fortie  du  Ble  &  des  Grainj," 

des  fruits  de  fes  Etudes  fut  une  Hiftoire  de  fa  Famille  ,  qu'il  tira 
des  Annales  gc  des  Rcgitres  de  fa  Province  ,  8c  y  apporta  tant  d'e- 
xaftitude  8c  de  nettete  ,  qu'on  vit  bien  qu'il  etoit  treS  vcrfe  dans 
rHiftoiie,  de  meme  que  dans  la  connoilTance  des  Loix  8c  des  Cou^ 
tumes  de  fon  Pais. 

(6)  11  fut  fait,  dans  la  fuite,  Baronnet  par  CharlesT.  II  etoit  de  la 
Branche  de  Long-Stauton  dans  la  Province  de  Cambridge. 

(7)  Ceft  le  meme  ,  qui  dans  la  fuite  ,  fut  fait  Garde  du  Grand 
Sceau,  8v  Comte  Fincb  de  Fordwich. 

F  a 


++ 


ABREGE'     HISTORICLUE 


Char.  i  caufe  du  dereglement  de  la  Saifon.     Donne  i  Greenwich  ,  ie 
LEs  I.      2  Mai  1629.  Page  64.. 

2.  Proclamacion  pour  defendre  de  tuer  aucun  Betail ,  &  d'ap- 
preter  &c  de  manger  de  la  viande  ,  les  jours  maigres  marques 
par  les  Loix  du  Royaume  ,  ni  durant  le  Careme.  Donne  a 
Whitehall  le  18  Janvier  1630.  Pageii6.  Cette  Proclamation 
eft  de  la  meme  teneur  que  celle  dont  nous  avons  fait  mention 
dans  notre  Extrait  du  Tome  precedent. 

3.  Proclamation  pour  prevenir  la  difette  &  la  cherte  du  Ble 
&  des  Vivres  ,  datee  a  Hamptoncourt  le  28  Septembre  1630. 
Page  195. 

Le  Roi  reprefente  dans  cette  Proclaraation ,  que  les  apparen- 
ces  donnant  tout  Heu  de  craindre  que  le  Ble  ,  &c.  ne  manquat 
par-tout,  Tannee  fuivante ,  la  Prudence  &  la  Piete  vouloient  que 
l'on  reprit  dans  tout  le  Royaume,  Tancicnne  &  louable  coutu- 
mc  de  s'abftenir  entierement  de  fouper  tous  les  Vendredis  de 
Fannee ,  les  Veilles  des  Fetes  ,  les  Mecredis  &  les  Samedis  des 
Quatretems,  &  pendant  tout  leCaremei  comme  aullique  Ton 
fiit  fobre  &  temperant  dans  toutes  les  autres  faifons  ,  afin  de 
trouver  par  le  moyen  de  cette  frugalite  &  de  ces  abftinences, 
de  nouveaux  fonds  pour  fecourir  les  Pauvres  dans  leurs  befoins 
extrcm.es.  Ces  memes  raifons  ,  dit  le  Roi,  doivent  faire  fup- 
primer  les  Repas  que  font  dans  leurs  Fondiques  les  Corps  de 
Metier,  &c.  &  Sa  Majerte  recommande  a  ceux,  dont  le  tour 
d'en  faire  les  fraix ,  feroit  venu  ,  de  confacrer  au  moins  la  moi- 
tie  de  cette  Epargne  au  foulagement  &  a  raffillance  des  Pau- 
vres. 

4.  Proclamation  pour  defendre  de  vendre  &  de  manger  de  la 
viande ,  dans  le  Careme,  aux  jours  maigres,  &c.  Donne  a  Weft- 
minfter  le  27  Janvier  1632.  Page  329. 

5.  Proclamation  pour  faire  obferver  exaflement  les  Regle- 
mcns,  qui  concernent  le  Careme  &  les  jours  de  Jeiine.  Donne 
a  Greenwich  le  24  Juin  1632.  Page  ij6. 

6.  Proclamation  pour  fixer  le  prix  des  Denrees  ,  dans  reten- 
due  du  Reffort  de  la  Maiibn  du  Roi  ,  pendant  le  Voyage  que 
Sa  Majefte  a  refolu  de  faire  en  Ecoffe.  Donne  a  Whitehall  k 
4  Mai  1633.  Page  448. 

Le  Controlleur  des  Vivres,  neceftaires  a  la  Maifon  du  Roi, 
avoit  ordre  de  fixer  lui-meme  ,  a  rentree  des  Marches  de  ce 
RelTort,  ou  d'y  faire  fixer  par  un  dc  fes  Commis  ,  le  prix  des 
Denrees  auquel  le  vcndeur  &  racheteur  feroient  obliges  de  fe 
conformer  ,  fous  peine  d'emprilbnnemcnt  ,  &  d'amende  ,  ou 
d'aucre  plus  grande  peine,  fuivant  lc  cas. 

7.  Proclamation  de  la  meme  date  que  ia  precedente  ,  pour 
faire  obferver  un  bon  ordre  a  tous  ceux  qui  feront  du  Voyage 
de  Sa  Majefte  en  Ecofte ,  foit  en  allant ,  foit  en  revenant.    Pa- 

ge  +49. 

8.  Confirmation  d'un  Arret  rendu  le  13  Novembre  1^32.  par 
la  Chambre  Etoilee  ,  touchant  le  prix  des  Denrees.  Donne  a 
Wellminfter  le  14  Decembre  1633.  Page  476. 

Le  Monopole  des  Denrees  ,  &  particulierement  du  foin, 
etant  confidcre  dans  cet  Afte ,  comme  un  moyen  tres  propre  a 
en  hauiler  le  prix  ,  ce  qui  eft  condamne  par  le  Droit  Coutu- 
mier ,  &  par  les  Reglemens  de  la  Police ,  le  Roi  enjoint  a  tou- 
tes  ies  Cours  de  Jullice  ,  &  a  tous  les  Magiftrats  de  faire  une 
recherche  exafte  de  ces  Monopoleurs  ,  &  de  les  punir  fevere- 
ment.  Defenfes  tres  expreires  de  la  part  dc  Sa  Majefte,  a  tous 
Rcgratiers  d'acheter  ni  Grains ,  ni  Farine  ,  ni  Fleur  de  Farine , 
pour  lei  revendre  j  a  tous  Taverniers  &  Cabaretiers  d"expofer 
cn  vence,  ou  de  vendre  aucune  forte  d'aliroens,  foit  viande,  ou 
poiiron  ,  excepte  du  Pain ;  d'etablir  dans  leurs  Maifons ,  ou  de 
faire  etablir  dans  leur  voifinage  aucun  Cuiiinier  ni  RotiiTeur, 
ou  d"y  laiiVer  porter  de  dehors  quoi  que  ce  put  etre,  excepte  du 
,  Pain  ,  pour  etre  mange  par  les  perfonnes  qui  viennent  fe  diver- 
tir  chez,  eux :  k  toui  Boulangers ,  de  donner  plus  de  treize  pains 
a  ia  douLiine  :  a  tous  ceux  qui  tiennent  Ordinaire,  de  prendre 
plus  de  deux  chelins  par  repas  ,  de  chaque  Maitre,  &  plus  de 
huit  fous  de  ibn  Valet  :  a  tous  Taverniers ,  Aubergiftes  ,  &c. 
de  permettre  qu'on  joue  chez  eux  aux  Cartes  ,  aux  Des  ,  au 
Tridrac  ,  ni  a  aucun  autre  Jeu  defendu  :  a  tous  Hotes,  &c. 
dans  Londres,  &  a  dix  milles  aux  environs,de  prendre  plus  de 
lix  fous  pour  le  foin  qu'un  cheval  pourra  manger  pendant  24 
heures  dans  ibn  Ecurie  ,  ni  phis  de  fix  (bus  pour  chaque  pico- 
tin  d'avoine  ,  fans  pouvoir  ricn  demander  pour  la  litiere  ;  ni 
plus  d'un  fou  par  jour  pour  Tattache  feule ,  pendant  vingt-qua- 
tre  heures  ou  moins  ;  ni  plus  de  deux  fous  d'un  Cheval  qui  eft 
au  verd ,  &  qui  en  revient  avant  la  nuit. 

9.  Proclamation  pour  regler  le  prix  de  la  VoIaiIIe,du  Gibier, 
du  Beurre,  des  ChandeUes,  du  Bois,  du  Charbon  de  bois,  & 
de  toute  forte  de  Chauff"age.  A  Whitehall  le  12  Fevrier  1634. 
Page  511. 

10.  Proclamation  pour  reprimer  ,  &  prevenir  lcs  fraudes  qui 
fe  commetcent  dans  la  vente  du  Beurre  ,  tant  par  rapport  au 
Beurre  mcme ,  qu'aux  Barils  qu'on  en  remplit  pour  le  vendre. 
Donne  a  Theobalds  le  13  Novembre  1634.  Page  579. 

Les  Maitres  iVIarchands  de  Beurre  &  de  Fromage  dans  la 
Ville  de  Londres ,  ayant  reprefente  au  Roi ,  qu'au-Iieu  que  chaque 
Baril  de  Beurre  a  peic  ,  de  tems  immemorial  ,  cinquante  fix  li- 
vres,  fans  le  Baril,  qui  n'en  avoit  jamais  pele,  ni  dii  pefer  que 
hdic  fculementi  il  arrivoit  par  la  fraude  &  par  Tavarice  de  ceux 
qui  le  bactoient  &  rencaquoicnt ,  que  la  plupart  de  ces  Barils  pe- 


foient  maintenant,  les  uns  douze,  &  les  autres  quatorze  livres,  Char. 
quand  on  les  avoit  vuides ,  quoique  Baril  &  Beurre  n'en  euflent  l  e  s  1. 
pefe  enfemble  que  foixante,  ou  foixante-deux  tout  au  plus;  ou- 
tre  que  ces  gens-Ia  meIoient,battoient  &  encaquoient  du  beurre 
puant  avec  leur  beurre  frais.  Sa  Majefte  ayant  en  confequence 
de  cette  Requete,  cree  le  2  du  mois  dejuillet  dernier ,  un  Of- 
fice  tant  de  Marqueur  des  Barils,  Tinettes,  &c.  a  Beurre,  qui 
les  marquera  avec  un  Fer  chaud  ,  que  de  Sondeur  du  Beurre  i 
&  de  plus  Sa  Majefte  ,  ayant  egard  a  la  recommandation  que 
les  dits  MaJtres  lui  avoient  faite  de  la  perfonne  du  Capitaine 
yean  Read ,  retablit  dans  cette  Charge  ,  &  ordonna  que  les  Pro- 
vifions  lui  en  fuiTent  expediees  pour  en  jouir  &  1'exercer  ,  tou- 
te  fa  vie ,  foit  en  pcrfonne  ,  foit  par  dcs  Commis  ,  dans  toute 
Tetendue  de  ce  Royaume,  &  Pais  deGalIes;Iui  adjugeant  pour 
droit  de  marque  deux  fous  par  baril  ,  ou  plus  ,  ou  moins  ,  a 
proportion  de  la  capacite  du  Tonneau  ,  ou  de  la  Tinette ,  &:c. 
Apres  quoi ,  Sa  Majefte  dtfendoit ,  dans  cette  Proclamation ,  a 
tous  ceux  qui  battoient  du  beurre  ,  pour  le  vendre ,  de  le  f.ilfi- 
fier,  &  de  meler  du  mauvais  beurre  avec  du  frais ,  comme  aufli 
de  Tencaquer  dans  aucun  Tonneau,  Baril,  Pot^  &c.  qui  n'eut 
ete  duement  marque  de  la  marque  dudit  Capitame  yean  Read, 
par  lui,  ou  par  fes  Commis  ^  le  tout,  fous  peine  d'en  etrc  re- 
cherches  &  punis  par  la  Chambre  Etoilee. 

11.  Proclamation  pour  defendre  la  fortie  duBeurre  j  dateedu 
28  Juillet  1635.  A  Oatlands.   Page  648. 

On  voit  par  un  des  Arciclcs  de  cette  Proclamation  ,  que  le 
Roi  avoit  accorde  ,  la  fixieme  annee  de  fon  Regne  ,  a  George 
Comte  Boring,  &  au  Chevalier  Henri  Hujigate ,  la  permilTion, 
par  Lettres  Patentes ,  de  tranfporter  hors  du  Royaume ,  pendant 
vingc  &  un  ans  confecutifs  ,  trois  mille  deux  cens  Barils  de  Beur- 
re  par  an ,  exccpte  les  annees  ou  le  Beurre  vaudroit  plus  de  qua- 
tre  fous  la  livre. 

12.  CommifTion  au  Chevalier  Anthoine  Drury  ,  &c.  de  fai- 
re  la  recherche  des  Fraudes  commifes  f>ar  ceux  qui  ont  entrc- 
pris ,  pour  la  Province  de  Norfolck  ,  de  fournir  les  Provilions 
de  la  Maifbn  de  Sa  IVlajefte.  Donne  a  Cintorbery  le  17  Aouc 
1(535.  Page  652. 

13.  Commiilion  fous  le  Petit  Sceau  ,  donnee  au  Chevalier 
Hetiri  Spiller ,  au  Chevalier  Ahraham  Davjes  ,  &  autres ,  pour 
empecher  le  traniporc  du  Beurre  fale  hors  du  Royaume  ,  fins 
une  permiflion  en  bonne  &  due  forme.  Donne  a  Weftminfter 
le  23  Fevrier  1636.  Page  754. 

Ils  avoient  ordre  de  recherchcr  ,  &  de  punir  les  fraudes  qui 
avoient  ete  commifes  a  cet  egard ,  depuis  le  commencement  de 
ce  Regne,  jufqu'au  15  du  mois  de  Scptembre  dernier. 

DEPERISSEMENT  DES   EGLISES 
ET  DES   CHAPELLES. 

1.  Proclamation  pour  empecher,  a  Tavenir,  le  deperiftement 
des  Eglifes  &  des  Chapelles.  Donne  a  Hamptoncourt  le  11 
Odiobre  1629.  Page  105. 

Le  Roi  y  ordonne  a  chaque  Archeveque  ,  Eveque  ,  Archi- 
diacre,  &c.  de  ne  pas  fe  remettre  de  rOeuvre  des  Eglifes  &des 
Chapelles,  de  fa  J  urisdidtion ,  au  rapport  des  Marguilliers,  mais 
de  s'an"urer  par  fes  propres  yeux  de  Tetat  des  unes  &  des  autres, 
ou  tout  au  moins  d'en  faire  faire  exadtement  la  vifite  par  fon 
Official.  Et  comme  les  CoIIeftes  pour  leur  reparation  avoient 
ete  fort  frequentes,  depuis  quelque  tems,  Sa  Majefte  defend  aii 
Garde  du  Grand  Sceau  ,  de  fceller  aucunes  Lettres  Patentes 
portant  permifTion  de  faire  de  telles  CoIIcctes  ,  excepte  pour  la 
reparation  des  dommages  &  des  ruines  qu'un  Incendie  ,  ou  un 
Orage  auroient  faites  aux  Chapelles ,  Eglifes ,  ou  Clochers ,  lors- 
que  les  habitans  du  lieu  ne  feroient  point  en  etat  d'en  fuppor- 
ter  la  depenfe. 

2.  Commiirioh  fpeciale  pour  rcparer  rEglife  deSt.Paul,Ca.- 
thedrale  de  Londres.  Donne  a  Cantorbery  le  10  d'AvriI  1631. 
Page  272. 

Le  Roi  y  ordonne  ,  que  tout  Targent  qui  avoit  ete  colle^fte 
pour  rentretien ,  ou  les  reparations  dc  TOeuvre  ,  feroit  depofe 
dans  le  Trefor  de  Londres ;  &  que  le  Dofteur  Laud,  qui ,  en 
qualite  d'Eveque  de  cette  Ville,  ofltroit,  tant  pour  lui  que  pour 
ies  fuccefTeurs ,  une  contribution  annuelle  de  cent  livres  fterling 
a  prendre  iur  les  rcvenus  de  l'Eveche  ,  pour  les  dites  repara- 
tions ,  tiendroit  un  Regitre  des  noms  de  tous  ccux  qui  avoient 
fouscrit,  ou  qui  fouscriroient  dans  la  fuite;  comme  aufli  de  la 
fomme  que  chacun  d'eux  vouloit  ou  voudroit  bien  contribuer 
pour  cetve  Oeuvre.  L'Eveque  Laud ,  extremement  pafl^onne 
pour  le  bien  &  la  gloire  de  certe  Cathedrale ,  obtint  une  Com- 
miflion  par  laquelle  les  deux  Archcveques  du  Royaume,  les  E- 
veques  de  Londres  &  de  IVivchefter  ,  tous  les  Confeillers  d'E- 
tat,  les  deux  Lords  Chefs  de  la  Juftice  ,  le  Lord  Maire  &  les 
Echevins  de  Londres,  le  Doycn  &  lcs  Prebendiers  de  St.Pauly 
&c.  etoient  autorifes  a  poufler  ce  Dcflein. 

On  voit  par  un  des  Articles  de  cette  Commiflion  ,  que  le 
Dofteur  George  Mountaine  ,  PredecelTeur  de  Laud  dans  TEve- 
che  de  Londres  ,  avoit  fait  a  fes  propres  depens  un  amas  con- 
fiderable  de  grandes  Pierres  de  Purbeck ,  pour  la  Fabrique  de  St. 
Paul. 

iVhitelock  dit  qu'on  mit  dans  cette  Cathedrale  certains  orne- 
iiiens,  &  iur-tout  de  nouvelles  images,  dont  bien  des  gcns  eu- 
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rent  beaucoup  de  chagrin ,  &  marquerent  beaucoup  de  mecon- 
centement. 

3.  Commiffion  du  Roi  (portant  au  bas,  far  ordre  du  Procu- 
reur-Gineral)  pour  viliter,  &;  inventorier  les  Livres,  les  Habits 
Sacerdotaux,  &  les  Ornemens  de  laChapelle  Royale  de  Whice- 
hall.  Donne  a  Weftminiter  le  5  Odtobre  1652.  Page  389. 

4.  Commillion  donnce  a  TArcheveque  de  Cantorbery ^2u  TAr- 
cheveque  d^Torck  &  autres  ,  pour  faire  la  vifite  de  r£giife  de 
St.  Pterre^  dmslVefi^/iinfier.  Donne  le  20  Avrili^^^.  AWeft- 
minfter.  Page  630. 

Le  Preambule  de  cette  Commiflion  roule  fur  les  pertes  que 
cette  Eghfe  avoic  eu  a  fouffrir  dans  fes  Revenus ,  fur  les  defor- 
dres  qui  s'y  etoient  introduits  dans  le  Service  Divin  ,  &  fur  les 
autres  maux  de  plufieurs  Ibrtes  qui  lui  avoient  ete  faits  fous  Tad- 
miniftration  de  Guillaume  ,  Eveque  de  Littcobi  ,  qui  tenoit  en 
Commende  le  Doyenne  de  Weftminfter.  Ces  pertes  ecoienc 
tres  confiderables ,  &  ces  delbrdres  en  tres  grand  nombrc.  Le 
Roi  les  indique  en  detail  dans  cette  Commiliion  ,  ordonne  aux 
Commiflaires  nommes  d'en  faire  la  recherche  ,  6c  declare  le 
Doyen  perfonnellement  refponfable  de  tout  le  mal. 

DESORDRES.     Voyez   TUMULTE. 


DIGNITE'  DE   BARON.  Voyez  .  DE  FAIR. 

Voyez.   PATENTE. 

DISPENSES. 

1.  Lifte  generale  desDispenfes  &  Exemptions  accordees  dans 
la  quatrieme  annee  du  Regne  de  Charles  I.  Page  543. 

2.  Dispenfe  accordee  fbus  le  Petit  Sceau  a  Datiiel  Collins 
Dodeur  en  Theologie  ,  pour  pouvoir  etre  ,  en  meme  tems, 
Prebendier  de  Windfor  ^  Membre  du  College  d'Eaton.  Don- 
ne  a  Weftminfter  le  12  Mai  1629.  Page  66. 

3 .  Dispenfe  fpeciale  fous  le  Petit  Sceau ,  accordee  au  Cheva- 
lier  George  Pauie ,  Juge  de  Paix  de  Surrey ,  d'exercer  la  Charge 
de  Sherif  dans  aucune  Province  d'Angleterre  ,  &  de  fe  crouver 
aux  Aflifes,  &c.  a  caufe  de  fon  grand  age,  &  de  fes  infirmites. 
Donne  a  Weftminfter  le  7  Mai  1629.  Page  282. 

Cette  Dispenfe  lui  fut  donnee  ,  en  recompenfe  de  la  demis- 
fion  qu'il  avoit  faite  entrc  les  mains  de  Sa  Majefte,  delaChar- 
ge  de  Protonocaire  des  Plaidoyers  Comtnuns ,  laquelle  il  avoic  te- 
nue  &;  exercee  pour  le  feu  Duc  de  Buckittghatn. 

4.  Dispenfe  fous  le  Petit  Sceau  ,  accordee  a  quelques  Cito- 
yens  de  llondres  ,  qui  avoient  ete  Membres  de  la  Compagnie  des 
Marchands  Avanturicrs  de  Londres  ,  mais  qui  avoient  perdu 
leur  Privilege  &:  leur  Droit,  en  confequence  d'un  Adle  &:  Sca- 
tut  de  la  Reine  Elifahcth  ,  fait  concre  ceux  qui  fe  feroient  ma- 
ries  avec  des  Femmes  Etrangeres ,  &  qui  auroient  aquisdesTer- 
res  dans  les  Pais  Etrangers.  Cette  Dispenfe  leur  permettoit  de 
rentrer  dans  ce  Corps  de  Marchands  ,  &  d'amener  leurs  Feni- 
mes  dans  le  Royaume ,  apres  avoir  vendu  les  Biens  qu'ils  pofle- 
dent  dans  les  Pais  ecrangers  ,  en  confequence  de  leur  Mariage. 
Donne  a  Weftminfter  le  15  Fevrier  1633.  Page^o^.  Voici  les 
noms  de  ces  Citoyens ,  Vranpis  Langjiotte ,  Jeati  Kenrick ,  Guil- 
iaume  Farrittgtott ,  &  Richard  U'illiams. 

D     O    N    S. 

Lettres  Patentes ,  fous  le  Petit  Sceau ,  contenant  certains  Ar- 
ticles  qui  devoient  etre  obferves  par  le  Doyen  &  les  Chanoines 
de  la  Cathedrale  de  Norwich.  Donne  a  Weftminfter  le  15  Mai 
1629.  Page  67. 

Ces  Lettres  furent  expediees  pour  confirmer  laCreation  qu'JS- 
douardVI  avoit  faite  d'un  Doyen,  de  fix  Chanoines ,  &c.  dans 
la  Cathedrale  de  Norwich  ■-,  comme  aufli  pour  expliquer  &  in- 
terpreter  les  Arcicles  des  Stacuts  5c  Droits ,  qui  leur  avoient  ece 
accordes  par  Jaques  I. 

2.  Commiflion  donnee  au  Lord  Wefion  ,  Grand-Treforier , 
&  a  &c.  pour  compofer  avec  les  Papiftes  convaincus  d'ecre 
Recufans  ,  de  la  confiscation  de  leurs  Biens  ,  &c.  Donne  a 
Weftminfter  le  13  Juin  165 1.  Page  290. 

3.  Formulaire  de  ces  Compolicions  &  ConcefTions.  Page^pz. 

4.  Don ,  fous  le  Petit  Sceau  ,  fait  par  Sa  Majefte  a  Thotnas 
'EUiot .,  &  Thomas  Killigre-w  ■,  Ecuyers,  deux  de  fes  Page?,  d'une 
amende  de  cinq  cens  livres  fterling  encourue  par  le  Chevalicr 
Jaques  IVinkfield ,  &  d'une  autre  de  cinq  cens  marcs,  cncourue 
par  le  Chevalier  Franpis  Bodeham  ,  pour  caufe  de  desobeiffan- 
ce  &  de  rebellion  commifes  contre  le  Sous-Sh/riff'  de  la  Pro- 
vince  de  Middlefex  ,  lorfqu'il  procedoit  a  Texecution  des  Or- 
donnances  de  Sa  Majefte.  Donne  a  Weftminfter  le  3  Juillec 
1632.  Page  383. 

5.  Declaration  par  laquelle  il  eft  adjuge  aux  F/odaries  (i)  de 
tout  le  Royaume ,  &  a  leurs  SuccefTcurs  ,  divers  Salaires  pour 
leurs  peines  &  vacations  dans  les  fonftions  &  exercices  de  leur 
Charge.  Donne  a  Weftminfter  le  3  Fevrier  1635.  Page  595;. 


Cet  Afte  leur  adjugeoit  a  chacun  quarante  chelins  ,  &  dcux  Chaii-. 
chelins  pour  leurDine,  pour  la  rccherche  des  Titres  de  chaque  ^es  I, 
Tenementde  laCouronne.  Meme  Salaire  pour  chaque  vilite,  & 
arpentage  :  mais  pour  les  autres  fondlions  auxquelles  ils  fcroienc 
employes  pour  le  tervice  de  Sa  Majefte ,  le  Trelorier  de  la  Cour 
des  Gardes  &  Livrcfes  avoit  ordre  de  les  payer  a  proporcion  de 
leurs  peines  &  vacations.  Quanc  aux  Jures,  cet  Adre  n'affignoit 
a  chacun  d'eux  d'autre  Salaire  ou  Droit  dafliitance ,  que  dcux 
chelins  pour  le  Dine.  Cependant  le  Roi  declaroit  que  lors- 
qu'un  Titre  feroic  crouve  etre  a  fon  avantage ,  les  fraix  de  la  re- 
cherche  feroient  fur  le  compte  de  ceux  qui  1'auroient  faite  i  & 
que  lorfqu'il  feroit  a  fon  desavantage  ,  ces  fraix  fcroicnt  payes 
par  ccux  qui  voudroient  pourfuivre  ou  defendre  en  juftice  les 
Droits  de  ces  fortes  de  Poflellions. 

D     O    U    A    N    E. 

1 .  Declaration  du  Roi ,  fous  le  Petic  Sceau  ,  portant  defen- 
fes  aux  OfHciers  des  Douanes ,  de  prendre  des  Ecoffois  de  plus 
grands  Droits  que  des  Anglois.  Donne  a  Weftminfter  le  19 
Avril  1632.  Page  369. 

2.  Declaration  portant  augmentation  de  quatre  chelins  par 
Chaldron  (2)  de  toutes  fortes  de  Charbon ,  qui  fe  tranfporce  dans 
les  Pais  Etrangersi  outre  &  par-deffus  tous  Ics  autres  Droits  de 
Port,  de  Douane,dePeage,&c.  qu'on  eft  accoutume  de  pren- 
dre.  Donne  a  Weftminfter  le  11  Avril  1634.  Page  547. 

E  G  L  I  S  E.      Voyez    DEPERISSEMENT. 

EMOLUMENS.      Voyez     PROVISIONS. 

E  M  P  L  O  I  S.     Voyez    PROFISIONS. 

ENGAGEMENT.    Voyez    G  A  G  E  S. 

F  I  L  E  T.     Voyez     C  H  A  S  S  E. 

FORETIERES.     Voyez,    L  O  I  X. 

G     A    G    E    S. 

1.  Commiffion  fcellee  du  Petit  Sceau  ,  &  donnee  a  Philippe 
Burlamacbi  ,  Marchand  de  Londres  ,  pour  degagtr  pluiieurs 
Joyaux,  &  quclque  Vailfelle  d'or  &  d'argent  qui  appar.ciiGic  au 
Roi  ,  &  que  le  feu  Duc  de  Buckitigham  avoit  mis  en  gage  par 
fon  ordrc,  chcz  ditlercntes  Perfonncs  en  HoUande.  Burlamachi 
ecoit  charge  de  propofer  a  ces  Engngiftes  de  prendre  en  rem- 
bourfement  d'unc  partie  de  leur  Dette  4000  Tonncaux  de  Fer. 
Cecte  Commilfion  porte  pour  date,  a  Weftminfter  le  29  Aouc 
1629.  Page  99.  Voyez.  Joyaux. 

GARDEROBE. 

1.  Commidion  fcellee  du  Pctit  Sccau  ,  donnee  a  Richard, 
Comte  de  Portlattd ,  Grand-Treforier  d'AngIcterre  ,  &  a  plu- 
ficurs  autres  Seigneurs  &  Officiers  de  la  Maifbn  du  Roi ,  pour 
faire  rendre  compte  aux  Officiers  de  la  Garderobe  de  Sa  Majes- 
te  de  leur  adminiftration.  Donne  a  Weftminfter  le  17  Decem- 
bre  1633    Page  479. 

Le  Koi  avoit  fait  le  15  Avril  1630,  un  Rcglement  touchanc 
les  appointemcns  des  Officiers  de  fa  Garderobc  ,  &  la  maniere 
donc  i!s  devoient  la  tenir.  On  voit  par  ce  Rcglement ,  qui  eft 
joint  a  la  Commilfion,  &  qui  fe  trouve  page  482,  queSaMa- 
jefte  avoit  afligne  au  Grand-Maitre  de  fa  Garderobc  fcize  mille 
livres  fterling  ,  pour  lcs  fraix  &  les  depenfes  qu'il  y  faifoit, 
cinq-mille  livres  fterling  au  premierValet  de  la  Garderobe,  pour 
le  defrai  de  touces  les  depenfes  que  fa  Charge  robligeoit  de 
faire. 

2.  Brevet  fcelle  du  Petit  Sceau  ,  de  certains  Droits  ,  qui  de- 
vront  etre  payes  en  forme  de  gratificacion  ,  aux  Officiers  dc  la 
Garderobe  ,  par  les  Perfonncs  qui'  obtiendronc  quclque  avan- 
cement.  Donne  a  Wcftminfter  le  13  Odobre  1634.  Page  575. 

3.  Commilfion  fpeciale  ,  fcellec  du  Petit  Sceau  ,  donnee  au 
Comte  de  Pembroke,  Grand-Chambellan  ,  &  a  quelques  autres 
Seigncurs ,  pour  examiner  1'etat  de  la  Garderobe  ,  &  pour  foi- 
re  rendre  compte  aux  Oiificicrs  qui  en  font  ,  ou  qui  en  ont  ete 
charges.  Donne  a  Weft:ninftcr  le  9  Mai  1634.  Pagcfi^y. 

GRANDS  CHEMINS.    Voyez   CHEMINS. 

JARDINAGE. 

I.  Proclamation  pour  defendre  a  toutcs  fbrtes  de  Perfbnnes, 
qui  n'ont  point  faic  un  apprentiifage  de  fept  ans  accomplis  chez 
quclque  Maicrc  Jardinier  de  Londres ,  dc  fairc  &  d'exerccr  dans 
cecce  Ville,  ni  a  fix  milles  aux  environs,le  metier  dejardinier, 

fi 


(i)    Ma  metaoire  ne  me  fournit  aucun  terme  Franqois  qui  repon-     ani  Liveries.     Ils  tenoient  Regltre  de  la  valcur  6c  de  l'e'tendue  des 
de  parfaitement  a  celui  de  FeoJary  Anglois.  Les  FeoJariei  etoicnc  au-     Fiefs  du  Roi. 
trefois  ea  Angkterre ,  des  Officiers  de  la  Cour  appellec  Court  of  iVards        (i)  Trcnte-fix  Boifreaux. 
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ABREGE'     HISTORIQUE 


Char-  fi  ce  n'eft  pour  Tufage  &  le  befoin  de  leur  propre  Faniille.  De- 
tEs  1.  fenfes  de  mfettre  aucun  obftatle  a  la  recherclie  que  le  Corps  des 
Jardinicrs  fera  ou  fera  faire  des  Plants,  des  Arbres  ,  des  Boutu- 
res  ,  des  Fleurs  ,  des  Racines  ,  des  Herbes  &  des  Semences , 
pour  arracher,  couper,  bruler,  ou  detruire  touces  celies  de  ces 
chofes  qui  fe  trouveront  ou  morres,  ou  gatees,ou  trop  peu  vi- 
goureules  ;  defenfes  encore  de  faire  un  Monopole  d'aucune  de 
ces  chofes,  en  les  achetant  fur  la  plante  meme,  ou  fur  le  pie, 
ou  tandis  qu'elle  font  en  terre  ,  &c.  Defenfes  enfin  de  vendre 
aucuns  Plants,  Arbres,  &c.  qui  ne  foient  pas  d'un  bon  ordre, 
&  en  bon  etat ,  vu  le  grand  dommage  que  cela  caufe  aux  ache- 
teurs.  Donne  a  Whitehall  le  3  Decembre  1634..  Page  582. 

j  o   r  A   u  X. 

1.  Commiffion  donnee  au  Chevalier  Franfois  Cottington^Bi».- 
ronnet,  Chancelicr  &;  Sous-Treforier de  rEchiquier,&c.  a^^- 
^ues  Max-wel/,  Ecuyer,  Valet  de  Chambre  du  Roi,  &  a  Geor- 
ge  Biugler,  Ecuyer,  Auditeur-Subftitut  des  Comptes  du  Preji- 
Mo>iey{\) ,  pour  vendre  divers  Joyaux  ,  qui  fe  trouvent  dans  le 
Cabinet  des  Pierreries,  Bijoux,  &c.  de  Sa  Majefte  dans  la  Tour 


3.  Privilege  donne  a  Edouard  Ball ,  'Edmond  LaJJels ,  'Rohert    Chab- 
llamptoH,  &  Guillaujne  Audley ,  pour  pouvoir  feuls  ,  &  exclu-  '■es  *• 
fivement  \  toutes  autres  Perionnes,  mettre,  pendant  le  tems  & 
terme  de  quatorz.e  annees  confecutives  &  revolues ,  en  ufage  la 
methode  qu'ils   ont  inventee  de  fondre  &  d'affiner  le  Plomb, 
TEtain  ,  le  Fer  j  de  coaguler  Teau  de  la  Mer  pour  en  faire  du 

Sel;  de  cuire  les  Briques,  les  Tuiles  ,  la  Chaux,  &c.  avec  un 
feu  de  mottes  a  bruler  ,  fans  y  ajoutcr  ni  Bois  ,  ni  Charbon  de 
bois  ,  ni  Charbon  de  terre.  Donne  a  Canbury  le  13  AouC 
l<)3o.  Page  189.  Les  Impetrans  etoient  charges  de  payer  au 
Roi  fix  livres  fterling ,  treize  chelings  &  quatre  fous ,  tous  les 
ans. 

4.  Privilege  fous  le  Petit  Sceau  accorde  a  David  IRamfey ,  E- 
Cuyer  ,  pour  fe  fervir  ,  a  rexclufion  de  toute  autre  Perfonne, 
quelle  qu'elle  foit,  pendant  quatorxe  ans  confecutifs  ,  complets 
&  revolus,  d'une  maniere  finguliere  qu'il  a  inventee  de  feparer 
rOr  &  FArgeht  des  autres  metaux ,  a  condition  d'en  donner  le 
tiers  au  Roi,  apres  la  premiere  annee  du  terme  marque.  Don* 
ne  a  Weftminfter  le  11  Novembre  1630.  Page^oo. 

Mr.  Ramfey  ayant  expofe  dans  une  Requete  au  Roi,  la  perte 
&  le  dommage  confiderables  que  caufoient  a  la  Couronne  les 


de  Londres  ,  &  qui  ont  ete  juges  ne  pouvoir  lui  etre  d'aucun    Fermiers  des  Mines  de  Cuivre,  d'Etain  &  de  Plomb  ,  lesquels 
ufage.  Donne  a  Weftminltcr  le  20  Juillet  1629.  Page  90.  par  ieur  peujd'experience  &  dhabilete  a  faire  la  feparation  des 

2.  Adte  contenant  un  etat  des  Joyaux  ,   qui  ont  ete  vendus, 
en  vcrtu  de  la  Commiffion  precedente ,  &  dont  le  Roi  dechar 


Metaux ,  diffipoient  de  jour  en  jour  ,  &  ruinoienc  pluiieurs  dc 
ces  Mines ,  qui  contenoient  de  TOr  &  de  TArgent  j  &  ne  fai- 
ge  pleinement  divers  Seigneurs  a  qui  la  garde  &  la  dilpoiition    foient  meme  aucune  diflerence  entre  les  Mines  Royales,&  cel 

l^     '-' CL^         Qr    «•*    r^^  „»•'■,  r^,  A',n^    X?-  ^^  ^nXi-    i^rt  /  *  J« /T  *-yi «        rti.J        \pc    niii    r»A    1*1    (7-\nf    r\rvinr  •     ^i     ^/toi^frrf»    oir\tiri    iti     Prnfil<arr«    *-t  _.^«c 


en  avoic  ece  confiee,  &  en  particulier  Tranpis  Cottington,  qui 
en  avoit  fait  la  vente  ,  laquelle  Sa  Majefte  approuve  &  ratiiie. 
Donne  a  Weftminfter  le  3  Avril  1630.  Page  146. 

3.  Commillion  fpeciale  donnee  au  Chevalier  Guillaume  Bos- 
lae/l,  Agent  &  Relident  de  Sa  Majcfte,  a  la  Haye  ;  &  a  Na- 
thanae/  Gerrard,  Marchand  JouaiUier  de  Londres  ,    pour  ven- 


les  qui  ne  le  font  point :  Sa  Majefte  ajouta  au  Privilege  ci-des- 
fus ,  celui  de  pouvoir  creufer  ,  dans  les  Provinces  d'Yorck ,  de 
Sommerfet,  &  de  Devon,  oil  l'on  ne  connoillbit  aucuneMine 
d'Ecain ,  pour  y  en  decouvrir ,  foit  d'Or ,  foit  d'Argent ,  foit  de 
Plomb  mele  d'Argent,  ou  telles  autres  Mines  Royales,&  pour 
en  cirer  &  afiner  les  metaux,  a  la  charge  d'en  rendre  la  dixieme 


dre  divers  Joyaux  en?;ages  a  deux  Marchands  d^Amlterdam,  partie  a  la  Couronne,  apres  la  feconde  annee  du  terme  du  Pri- 

pour  13500  1.  par  le  feu  Duc  de  Bucking/w»  ,   en  vertu  de  la  vilcge,  qui  etoit  de  vingt  &  un  ans. 

Commiffion  qu'il  en  avoit  reguci  &  pour  employer  le  provenu        5-  Autre  Privilege  donne  3  David  Ramfey  ,   Ecuyer,  &  Tun 

de  cctce  vente  a  racheter,  jufqu'au  montant  de  33000  liv.  fter-  des  Valcts  de  Chambre  du  Roi  ,   a  Thomas  Parier,  a  Edouard 

ling ,  divers  Joyaux  engages  a  d'autres  Perfonncs  en  HoUande ;  Bijfe ,  &  a  Rici>ard  Jarret ,  pour  pouvoir  feuls  &  a  rexclulion 

&  nommement  a  racheter  celui  fur  lequel  la  Reine  de  Boheme  de  tous  aucrcs,  pendant  quatorze  ans,  faire  ufage  d'une  nouvel- 

avoit  prete  30000  L    Donne  a  Weftminfter  le  15  Decembre  le  maniere  quils  onc  invencee  de  faire  moncer&  fbrtir  Teau  des 

1634.  Page  585.  Mines  par  une  efpece  de  Pompe  a  Barril  :    pour  lequel  Priviie- 

ge,  ils  devoienc  payer,  tous  les  ans,  une  livre  fterling,  fix  che- 

INFORMATE  V  R  S.  lings  &  huit  fous  ,   a  la  Couronne.    Donne  a  Weflminfter  le 

21  Janvier  1631.  Page^^S. 
1.  Proclamation  pour  prevenir  les  abus  que  commettent  les       6.  Autres  Lettres  Patentes  de  la  meme  date  ,  page  239,  qui 

Jnformateurs  ,   Clercs,  &  autres,  dans  la  pourfuite  des  Infrac-  adjugent  au  meme  David  Ramfey  exclufivement  a   tout  autre, 

'- '^ -  j     r._. „.     Donne  a  Windfbr  le  '•■'"-—»''-  — c.  j'„.,.  „,„:_.  „.,';i   ...^: x„  j.  ^.,1,; 


tions  des  Loix  &  Statucs  du  Royaume. 
6  Septembre  1635.  Page  682. 

Ces  InFormateurs  etoient  des  gens  ,  qui  epioient  les  Aflions 
des  Particuliers ,  pour  les  acculer  ,  en  cas  qu'ils  eulTent  conrre- 
venu  au.f  Loix.  Ils  commirent  de  fi  grands  &  de  W  frequens 
abus,  dans  fexercice  de  leur  Emploi,  que  le  Roi  fe  vit  oblige, 
finon  de  labolir  entieremenc  ,  du  moins  de  le  moderer  par  cer- 
tains  Reglemens  qu'il  fit  fur  cette  matiere.     On  voit  dans  cette 


Tufage  &  le  profit  d'une  maniere  qu'il  avoit  trouvee  de  multi- 
plier  le  Salpetre,  &  d'en  tirer,  en  platcc  Campagne  ,  de  quatre 
Acres  de  terre  feulement  ,  autant  qu'il  en  faloit  pour  tous  les 
Etats  de  Sa  Majcfte  :  meme  Privilege  pour  faire  une  forte  de 
Moulin  de  fon  Invention  ,  qui  va  continuellement  fur  une  Eau 
dormante,  fans  cheval,  fans  contrepoids,  fans  vcnc:  memePri- 
vilege  pour  faire  une  fbrte  de  Tapiflerie  fans  metier,  d'une  ma- 
niere  qui  n'avoic  jamais  ete  connue  nulle  part  ,  jufqu'a  ce  jour: 


Proclamation ,  i.  Que  fOffice  des  Receveurs  des  Amendes,  &  meme  Privilege  pour  faire  aller  toutes  fbrtes  de  Batimens  con- 
du  provenu  des  Confifcations  ,  cree  par  le  Roi  Jaques  la  dix-  tre  vent  &  marce  :  de  meme  pour  rendre  la  Terre  plus  fertile 
huitieme  annee  de  fbn  Regne,  avoit  ete  confirme  par  Cloarles  I    qu'a  rordinaire  :    de  meme  pour  tirer  I'eau  des  Mines  ,   &  des 


dks  la  premiere  annee  du  lien  ,  &  donne  par  Lectres  Patentes , 
fcellees  du  Grand  Sceau  ,  a  Jaques  C/:>amhers,  Tun  de  ks  Me- 
decins  ordinaires  ,  &  a  Edouard  Braune  ,  Ecuyer,  Tun  de  ks 
Ecuyers  tranchans ,  pour  etre  exerce  par  eux  en  commun  pcn- 
dant  toute  leur  vie,  &  en  entier  par  leSurvivant.  2.  Que  C/jar- 
les  avoit  annexe  a  cette  Charge  rinfpecftton  ,  rEnregurement , 
la  Levee  ,  &  la  Recette  des  Amendes  &  Confiscations  encou- 
rues  pour  concravencion  aux  Ordonnances ;  comme  auffi  de  tou- 
tes  les  Soumiffions  faices  pour  ce  fujec ,  a  quelqu'une  des  Cours 
de  Juftice  de  ce  Royaume  ,  &  de  couces  les  fommes  de  deniers 
dues  a  la  Couronne ,  en  confequence  de  quelque  Proces  inrence 


Terreins  bas  &  marecageux  :  de  meme  pour  rcndre  le  Fer  &  le 
Cuivre  durs  &  malleables  tout  enfemble :  de  merae  enfin  ,  pour 
blanchir  la  Cire  jaune  tres  promtement. 

7.  Odroi  fpecial  accorde  a  Mic/oel  Parher  ,  &  a  EverarJ 
Mayn-waring  ,  de  lever  de  Targent  par  voye  de  Loterie  ,  pour 
faire  des  Aqueducs,  qui  conduifent  dans  Londres  &  dans  la  Ci- 
te,  de  Teau  excellente  dont  ils  ont  decouvert  plufieurs  Sources, 
avec  beaucoup  de  peine  &  de  fraix,&c.  Donne  aWeftminfter 
le  II  Fevrier  1631.  Page  242. 

8.  Convention  de  la  meme  date,  entre  le  Roi  Charlesl  d'un 
part ,  &  le  Chevalier  Edouard  Strad/ing ,  Jean  Lyde ,  &  le  fus- 


&  pourfuivi  par  le  Procureur-General ,  ou  par  quelqu'un  des  J«-  dit  Miche/  Parker ,  de  rautre;  pour  conduire  par  le  moyend'un 

formateurs  publics  ,  ou  par  telle  autre  Parcie  ,   contre  ceux  qui  Aqueduc  nouveau,  dans  Londres,  &  dans  la  Cite,  les  Eaux  de 

auroient  manque  a  Tobfervation  des  Loix  ,   ou  a  celle  des  Sou-  quelques  Sources,  RuifTeaux,  &  Etangs  ,   qui  font  a  un  mille 

miffions  faites  par  eux  a  quelques  Cours  ,    depuis  la  trente  &  &  demi  de  Hoddesdon  ,  dans  la  Province  de  Hertford  ,    &  qui 

unieme  annee  de  la  Reine  E/ifaheth.  3.  Que  Char/es  excepte  de  n'ont  point  encore  ete  employees  a  cet  ufage.     Cetce  conven- 

cet  Enregitrement ,  &  de  cette  Recette ,  toutes  les  Amendes  &  tion  porte  q\i'Edouard  Strad/ing  ,   &  Jean  Lyde  ,  jouiront  a 

Confifcations  encourues  par  Sentence  ,  foit  de  la  Chatnbre  Etoi-  perpetuite,eux,  leurs  Heritiers,  &  leurs  Aflbcies  ou  Commis, 


i^e  ,  foit  du  Cotifei/  du  Pais  de  Ga//es  ,  ou  du  Prefident  de  ce 
Confeil ,  foit  du  Confei/  du  Nord  ,  ou  du  Prefident  de  ce  Con- 
feil ,  foit  de  quelque  Cour  Fonciere  (2)  ;  &  enfin  les  Amendes 
&  Confiscations  encourues  pour  fraudes  des  Douanes  ,  Peages , 
&  autres  Droits  du  Roi. 

JNFENTIONS. 

1 .  Lifte  generale  des  Lettres  Patentes  accordees  la  quatrieme 
annee  du  Regne  de  Char/es  I. 

2.  Odtroi  touchant  les  Trefors,&c.  Voyez  Tr/Jor. 


des  profits  ,  &  des  revenus  de  cecce  Eau  amenee  par  un  Aque- 
duc  faic  a  leurs  depens  ;  a  la  charge  d'une  Rence  annuelle  de 
quacre  mille  livres  fterling  payable  au  Roi.  Bien  entendu  ,  (eft- 
il  ajoute  expreffement) ,  que  ledit  Edouard  Strad/ing ,  Jean  Ly- 
de,&cc.  ne  detourneront ,  ni  ne  diminucront  en  aucime  manie- 
re,  aucune  des  Sources,&c.  par  le  moyen  defiquelles  leCheva- 
lier  Hugues  Middleton  conduit  adluellement  de  Teau  dans  Lon- 
dres  &  dans  la  Cite  ,  &  ne  cauferont  aucun  dommage  a  aucun 
autre  Aqueduc,  qui  ferve  adtuellement.  Page  244. 

9.  Privilege  fous  le  PetitSceau,  donne  a  Etienne  Giihs ^■pout 
pouvoir  feul  &  a  rexclufion  de  tout  autre,  faire  ufage,  &  avoir 

le 


(i)  Prtft-Money  ,  ou  Imfreji  ,   c'eft  un  certatn  argent  que  lc  Sherif    ordinairement  Bajfe  Juftice,  Scc. 
paye  a  l'Echiquier.  (3)  Cefl-a-dire ,  ou  Comfagnon  du  Vtnt ,  ou  Aide-Vent ,  ou  plutflt 

(1)  11  s'agit  la  de  celles  qui  regardent  proprement  les  Offenfes ,  &     Lieutenant  du  Vent ,  ou  pour  faire  un  mot  nouveau  ,  Supfle-ijeBt. 
qu'on  nomme  en  Anglois  Court-Leet.     Les  autres   Cours  Foncieres ,         (4)  iVlot  a  mot ,  Pipeau  a  Poijfons. 

cu  Anglois  Court-Bimn,  n'etant  que  celles  des  Seigneurs,  nommees        (f)  Mot  a  mot,  BoHk  k  Ean.    Cetoit  un  Boulet  creux  ,  qui,  e- 

tanc 
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Ch  A  R-  le  profit  d'un  moyen  qu'il  a  trouve  de  mettre  les  Terres  a  cou- 

L  E  s  L    vert  des  Inondations  de  la  Mer,  &c.     A  Canbury ,  le  26  Mars 

163 1.     Page  251.     Ce  Privilege  etoit  pour  quatorze  ans,  a  la 

charge  d'une  rente  annuelle  de  vingt  chelins  payables  a  la  Cou- 

ronne. 

10.  Lettres  Patentcs  fous  le  Petit  Sceau  ,  portant  Privilege 
exclulif,  en  faveur  de  Jean  Gilbert ,  Capitaine  de  Vaiffeau,  6c 
de  'fean  Freeje ,  Marchand  de  Londres ,  pour  conflruire  certai- 
ncs  Machines  nommees  Cbarrues  Hydrauli^ues ,  propres  a  nec- 
toyer  le  Lic  de  la  Tamife  ,  &  a  en  enlever ,  de  meme  que  de 
tous  les  Ports  &  Lacs,  le  Sable,  le  Gravier,  les  Ecueils,  &c. 
A  Canbury,  le  8  Juillet  1631.  Page  305.  Les  Impetrans  6- 
toient  charges  de  payer  a  la  Couroune  fix  livres  fterhng ,  treize 
chelins  &  quatre  Ibus  par  an,  pendant  les  quatorze  ans  que  leur 
PriviJege  devoit  durer.  Outre  cela,  il  y  avoic  dans  ces  Letcres 
une  Claufe  en  faveur  d'un  Ocfbroi  accorde  par  le  feu  Roi ,  a 
B.obert  Crum  ,  pour  pouvoir  faire,  a  Fexclulion  de  tout  autre, 
&  mettre  en  ceuvre  une  Machine  de  fon  Invention,  propre  a 
faire  monter  ies  Eaux  ,  &  a  fecher  les  Mines. 

1 1 .  Privilege  accorde  a  Richard  Norwood ,  pour  avoir  feul , 
pendant  quatorxe  ans,  le  profit  d'une  nouvelle  maniere  de  plon- 
ger  dans  k  Mer ,  qu'il  a  inventee  &  qui  cft  Cres  propre  a  y  al- 
ler  decouvrir  les  marchandifes  ,  &c.  que  Ton  y  a  jetcees  ,  ou 
qui  onc  ece  fubmergees  par  Naufrage  :  De  meme  que  le  profic 
d'une  Machine  aulTi  de  fon  Invention ,  pour  tirer  lefdites  Mar- 
chandifes,  &c.  Donne  a  Weftminfter,  le  2  Avril  1632.  Pa- 
ge  365. 

12.  Privilege  accorde  S  Tbomas  Grent ,  Medecin,  pour  pou- 
voir  feul  conftruire,  &  employer  a  fon  profit,  pendant  qua- 
torze  ans  ,  tin  certain  nombre  dTnftrumens  de  fon  Invention , 
favoir,  i.  Un  Inilrument  ,  qu'il  nomme  Winds-Mate  (3), 
pour  faire  aller  toute  fortes  de  Badmens  dans  le  tems  le  plus 
calme. 

2.  Un  Inftrument  qu'il  nomme  Fichcall  (4)  ,  ou  Miroir, 
tres  utile  aux  Pecheurs  pour  attirer  dans  leurs  Filets ,  &c. 
toutes  fortes  de  Poiilbns,  de  meme  que  les  Oifeaux  font  at- 
tires  par  les  Appeaux  ,  ou  par  les  Appellans  des  Oifeleurs. 

3.  Un  Inftrument  qu'il  nomme  Water-Bowt  (5),  porcatif  ^ 
la  main ,  &  d'un  efFet  tres  promc  pour  arrecer  les  Incendies 
des  Maifons  &  des  VaifTeaux. 

4.  Un  Inftrumenc  qu'il  nomme|  Building- Moula  (6)  ,  ou 
Stone-Prefs ,  propre  a  faire  de  pierre  les  chambranles  des  Fene- 
tres ,  des  Portes ,  des  Cheminees ,  &c. 

5.  Un  Inftrument  portatif  qu'il  nomme  Hydronlike  ,  ou 
Weather-Call  (7),  lequel,  etant  mis  dans  une  Chambre,en  ra- 
fraichic  &  humedte  l'air  fec  &  brulanc ,  &  etant  pofe  dans  la 
ruelle  du  Lit ,  procure  un  fommeil  tranquiUe  a  ceux  qui  font 
attaques  d'une  Fievre  chaude,  ou,  &c.  &  ne  peuvenc  prendre 
aucun  repos.  Cec  Inftrument  ,  pendant  qu'il  opere  ,  produit 
des  fons  harmonieux,  ou  ii  l'on  veut,  n'en  produit  aucun. 

6.  Enfin  un  Inftrument  qu'il  nomme  Crane  correded  (8) , 
pour  faire  pafter  une  Liqueur  d'un  VaifTeau  dans  un  autre, 
fans  rattirer  par  la  pompe  ,  ni  par  TefFort  du  fucement  de  la 
bouche.  Donne  a  Weftminfter  ,  le  20  Janvier  1632.  Page 
371. 

La  jouiflance  de  ce  Privilege  etoit  chargee  d'une  rente  an- 
nuelle  d'une  livre  ftcrling,  fix  chclins  &  huic  fous,  payable  a 
la  Couronne. 

13.  Privilege  fous  le  Petit  Sceau,  accorde  a  Jerome  Lanyer, 
pour  une  Invention  qu'il  nomme  Londredienne  ,  &  qai  eft 
l'art  &  le  fecret  d'attacher  de  la  laine  ,  dc  la  foie  ,  &  autres 
matieres  de  differentes  couleurs ,  fur  des  Pieces  de  toile ,  de  foie, 
de  cocon  ,  de  cuir,  &c.  avec  de  Fhuile  ,  ou  de  1'empois ,  ou 
de  la  cole  de  farine  ,  ou  celles  autres  chofes  gluantes  ;  les- 
quelles  Pieces  font  tres  propres  a  faire  des  Tentures  de  Chambre 
belles  &  durables.  Donne  a  Wefliminfter,  le  21  Mai,  1634. 
Par  ce  Privilegc  rimpetrant  avoit  le  droic  de  faire  &  de  vendre, 
lui  feul  ,  pendant  quatorze  ans,  ces  fortes  de  TapifTeries,  a  la 
charge  de  payer  dix  livres  fterling  tous  les  ans,  au  Roi. 

14.  Proclamation  touchant  la  conftrudtion  de  certains  Four- 
neaux  de  nouvelle  Invention  ,  a  Tufage  des  BrafTeries  ,  des  Sa- 
vonieres  ,  des  Teincurerics  ,  des  Salines  ,  &c.  lefquels  ,  oucre 
qu'ils  epargncnc  le  charbon  ,  &c.  diminuenc  confiderablemenc 
la  fumee  qui  eft  fi  incommode  &  fi  nuifible  aux  Lieux  ou  ces 
Ouvrages  fe  fonc.  Donnee  a  Greenwich  ,  le  25  Juin  1634. 
Page  563. 

Cetce  Proclamacion  fuc  faice  en  faveur  du  Capitaine  Thorncjf 
Vrancke ,  fur  la  plainte  qu'il  avoic  portee  contre  plufieurs  Arti- 
fans  qui  ,  fans  fa  permilfion  ,  &  en  le  fruftrant  de  fes  droits, 
avoienc  faic  des  Fourneaux  dont  il  ecoit  Tlnventeur ,  &  pour  la 
conftruftion  desquels  il  avoit  obtenu ,  le  2  Novembre  de  Tan- 
nee  precedente  ,  un  Privilege  excJufif  pour  quatorze  ans  confe- 
cutifs  &  •  revolus.  Le  Roi  y  fait  mention  dcs  grands  avantages 
que  tout  le  monde  tiroit  de  cette  forte  de  Fourneaux,  puifque, 


par  leur  moyen  ,  l'air  fe  trouvoit  beaucoup  moins  chargc  de  *"' 
cetce  fumee  qui  faic  canc  de  mal  a  Londres,  &  dans  les  aucres  ^^^  ' 
Villes  du  Royaume.  Le  Roi  parle  en  particulier  du  proSc  que 
lcs  Brafleurs,  les  Teincuriers,  les  Savonniers  ,  les  Sauniers  & 
plufieurs  aucres  Arcifans  recevoienc  dc  ces  Fourncaux,par  le  peu 
de  charbon,  &c.  qui  s'y  bruloic  :  Sur  quoi  il  rapporce  que  les 
BrafTeurs,  entre  autres,  avoient  declare  que  ces  nouveaux  Four- 
neaux  leur  confumoient  un  tiers  moins  de  charbon  ,  &  qu'on 
les  batilfoit  &  les  faifbit  porter  trcs  folidcnient  fur  trois  fois 
moins  pefanc  de  fer  qu'il  n'en  faloic  pour  les  anciens  Fournejux, 
qui  ,  oucre  qu'ils  donnoienc  la  moicie  plus  de  fumee  ,  nc 
pouvoienc  faire  quc  crois  braffins  la  femaine  ,  au-lieu  que  ceux- 
ci  en  faifoienc  jufqu'a  cinq. 

15.  Privilege  fcelle  du  Pecic  Sceau,  accorde  a  Guillaume Bol- 
/tf» ,  Epicier ,  pour  pouvoir  faire  &  vendre  feul,&  a  rexclufion 
de  cout  aucre  ,  pendanc  lefpace  de  quacorze  ans  confecutifs  ,  de 
1'Indigo  avec  la  poufTiere  de  rindigo  ,  &  de  donner  a  ITndigo 
des  Indes-Occidcncales  ,  en  rhumeftant  &  le  broyant  d'une 
maniere  particuliere  dont  il  eft  Tlnventeur ,  la  bonte  &  la  qua- 
lite  de  celui  des  Indes-Orientales.  Donne  a  Weltminfter,  le  2 
Juillet  1634.  Page  564.  L'Impetrant  etoit  charge  de  payer 
quarante  Marcs  annuellement  a  la  Couronne ,  tout  le  tems 
que  le  Privilege  dureroit. 

16.  Privilege  accorde  a  Guillaume  Tarham  ,  Jean  Preivety 
Ambroife  Prewet,  &  Thomas  Dorney ,  pour  pouvoir  feuls,&  ^ 
rexclulion  de  tous  autres,pendant  l'efpace  de  quatorze  ans  con- 
fecutifs,  faire,  &  mettre  en  oeuvre  une  Machine  qu'ils  ont  in- 
ventee  &  perfedlionnee  ,  par  le  moyen  de  laquelle  on  peut  la- 
bourer  la  terre  fans  cheval ,  ni  boeuf  ,  &c.  Donne  a  Weft- 
minfter,  le  17  Juillec,  1634.  Page  569.  II  eft  remarque  dans 
cet  Afte  qu'il  ne  faloit  b.  cette  Machine  que  deux  hommes  pour 
la  tirer ,  &  un  troifieme  pour  la  conduire.  L'Impetrant  etoic 
charge  d'une  Rence  annuelle  payable  a  la  Couronne  ,  pendant 
la  duree  de  ce  Privilege. 

17.  Privilege  fcelle  du  Peric  Sceau  ,  accorde  aufTi  pour  qua- 
torze  ans  ,  a  Jeau  Bulmer  ,  Infpedeur  des  Mines  Royales ,  des 
Mineraux  &  des  Machines  pour  lcs  Eaux  ,  en  vercu  duquel 
rimpecranc  avoic  feul  le  droic  de  mettte  en  ceuvre  certaine  Ma- 
chine  qu'il  faifbit  &  qu'il  avoit  inventee ,  pour  tirer  du  fond  de 
la  Mer  les  Vaiffeaux,  les  Marchandifes ,  &c.  Donne  a  Wcfl- 
minfter,  le  18  Juillet  1634.    Page  571. 

18.  Privilege  ,  fous  le  Petit  Sceau  ,  accorde  au  Chevalier 
Sanders  Duncombe  ,  pour  pouvoir  feul  &  a  Texclufion  de  tous 
autres  ,  pendant  Tefpace  de  quatorze  ans  ,  louer  dans  Londres , 
la  Cite  &  les  Fauxbourgs ,  des  Chaifes  ,  (qu'on  nomme  com- 
munement  Chaifes  a  bras  ,  ou  a  Porteurs)  ,  dont  il  fe  charge 
de  faire  faire  &  de  fournir  une  quantite  fuffifante  pour  les  per- 
fonnes  qui  voudront  s'en  fervir.  Donne  a  Weftminfter,  le  i 
Odtobre  1634.    Page  572. 

On  voit  par  le  Preambule  de  cet  Odtroi  ,  que  rifnpecranc  a- 
voic  reprefente  deux  chofes  j  1.  Que  les  rues  fe  trouvoicnc 
dans  ce  cems-la  embarraffees  fans  necelfit^,  d'une  fi  grande  fou- 
le  de  Carofles ,  quon  ne  pouvoic  y  paffer  qu'avec  danger  ,  & 
que  le  tranfporc  des  denrees  ,  marchandifes  ,  &c.  en  devenoic 
prefque  inpracicable  :  2.  Qu'on  avoic  remedie  a  ces  Inconve- 
niens  dans  les  Pais  ecrangers  ,  par  le  moyen  de  cts  forces  de 
Chaifes  ,  dont  la  pluparc  des  gens  fe  fervoienc  au-Iieu  de  Ca- 
roffes. 

12.  Privilege  accorde  a  Jean  Day  ,  Citoyen,  Marchand  de 
Poiifon  ,  &  Fripier  Jure  de  Londres,  pour  pouvoir  feul  &  i 
rexclufion  de  cous  aucies  ,  pendanc  refpace  de  quacorze  ans, 
imprimer,  diftribuer  &  vendre ,  coutes  les  femaines,  une  Lifte 
du  Prix  couranc  de  couces  les  Denrees  &  Mirchandifes  etran- 
geres.  Donne,  fous  le  Petic  Sceau,  a  Weftminfler,  le  i  No- 
vembre  1634.     Page  372. 

Cecte  Pacence  marque  que  ces  Liftes ,  qui  etoienc  de  Tlnven- 
tion  de  rimpetrant  ,  avoient  ete  diiconcinuees  pendanc  pres  de 
crois  ans  ,  au  grand  dommage  dcs  Marchands  ,  au  deshonneur 
de  la  Ville  de  Londres,  &  au  prejudice  dcs  Douanes. 

20.  Privilege  accorde  ,  fous  le  Pecic  Sceau  ,  a  GuiUaume 
Braithwaite  ,  Ledteur  ,  &  Maitre  d'EcoIe  ,  pour  pouvoir  feul 
imprimer  ,  debiter  &  vendre  ,  pendanc  vingt  &  un  ans,  i.  un 
Livre  qu'il  a  compofe  ,  contenant  une  methode  complete  & 
facile,  pour  montrer,  &  apprendre  en  peu  de  cems,  a  chan- 
ter,  a  jouer  des  Inftrumens  avec  delicaceffe,  &  a  compofer  de 
mcme  :  2.  Une  mechode  qu'il  a  inventee  pour  marquer  les 
Syllabes  longues  &  breves  de  la  Langue  Lacine  &  de  la  Grec- 
que ,  par  les  Letcres  memes ,  fans  aucuns  Accens ;  ce  qui  les 
fera  parler  avec  grace  ,  &  Cournera  a  Thonneur  &  ravance- 
menc  de  la  Poefie  &  de  TArt  Oratoire.  Donne  a  Wcftmin- 
fter,  le  18  Avril  1635.    Page  656. 

2 1 .  Ordre  du  Pecic  Sceau  pour  faire  jouir  Vranfois  Chamher- 
layne  de  la  Permiffion  &  du  Droic  de  faire  feul  du  Vin  avec 
des  Raifins  fecs ,   felon  la  mechode  qu'il  en  a  invencee  ;  a  la 

charge 


tant  rempli  d'une  cerfaine  Compofition  ,  comme  les  Grenades  le  font         (7)  Hydronlike  i     &ui   reffemhk   h  rEau;^^ii  frodiiit  le  meme 

de  Feux  d'artifice  ,    &  etant  jette  dans  le  feu ,  retouffoit,  &c.  #► ,  &c.  IVeather-Call  ;    Affem  du  Temp.  Ccs  Notcs  ne  metcront 

(6)  Mot  a  mot  Moule,   ou  Suture  ile  Bdtimens.    J'ignore  partai-  guere  le  Lecteur  au  tait  de  ces  belles  Invencions. 
tement  ce  que  c'etoic.  (8)  Sifhon  correii ,  ou  {erfedimne. 
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ABREGE'    HISTORIQ^UE 


C  H  A  R-  charge  de  payer  a  la  Couronne  quarante  chelins ,  tous  les  ans , 
LEs  I.  pendant  la  duree  de  ce  Privilege.  Donnee  a  Weftminfter,  le 
4  Janvier  1636.     Page  716. 

Le  Privilege  etoit  pour  quatorz.e  ans. 

Cec  Article  fe  trouve  repete  fous  le  mot  Vins^  No.  4. 

I  R  L  yi  N  D  E. 

i.  CommifTion  fpeciale  donnee  au  Chancelier  ,  aux  Trefo- 
riers  ,  aux  Juges ,  &c.  d'Irlande  ,  pour  examiner  &  regler  les 
comptes  de  divers  Officiers  empfoyes  aux  afFaires  &  aux  Reve- 
nus  du  Roi  dans  ce  Royaume.  Donne  a  Weftminfter,  le  24 
Odtobre  163 1.    Page  319. 

2.  Commiffion  donnee  au  Lord  Richard  IVeflon  ,  Treforier- 
General  d'Angleterre  ,  a  Fhilippe  Comte  de  Pembroke  &  de 
Montgomeri  Grand-Chambellan ,  &c.  pour  difpofer  des  Terres, 
&c.  appartenant  au  Domaine  de  Sa  Majefte  en  Irlande.  Don- 
ne  a  Weftminfter  ,   le  11  Fevrier  1632.     Page  331. 

3.  Declaration  pour  fimpofition  de  divers  Droits  fur  certai- 
nes  Marchandifes  qui  entrent  en  Irlande  ,  ou  qui  en  fortent. 
Donne  fous  le  Petit  Sceau  a  Weftminfter  ,  le  10  Mars  1632. 
Page  341. 

4.  Commiffion  fpeciale  ,  donnee  a  Thomas  Vicomte  de 
Wentwortb ,  Lord-Depuie  d'Irlande,  a  Adam  Loftus  ,  Vicom- 
te  d'Ely  ,  Chancclier  d'lrlande  ,  &  a  plufieurs  autres ,  pour 
traiter  avec  ceux  qui  ,  depuis  foixante  ans,  tiennent  des  Terres, 
&c.  du  domaine  dans  ce  Royaume ,  6cc.  Donne  a  Canbury , 
k  27  Juin  1632.     Page  377. 

5.  Commiffion  donnee  au  Lord  Wentivorth ,  Viceroi  d'Irlan- 
de,  pour  terminer  les  difputes  qui  s'y  font  elevees  entre  le  Cler- 
ge  &  la  Nobleffe,  touchant  la  prefeance  ;  &  qui  peuvent  ra- 
lentir  radlivite  des  feances  du  Pailement  de  ce  Royaume  & 
retarder  la  Conclufion  des  affaires.  Donne,  fous  le  iiceau  Pri- 
ve,  a  Weftminfter  ,  le  20  Juin  1634.    Page  562. 

6.  Commiflion  ,  fous  le  Seing  du  Roi  ,  donnee  a  Thomas 
Comte  de  Coventry  Garde  du  Grand  Sceau  ,  &  au  Chevalier 
yean  Banks  ,  Procureur-General  ,  pour  eclaircir  ,  changer  & 
corriger  quelques  Articles  qui  fe  trouvent  dans  certains  Ades , 
pafles  fous  le  Grand  Sceau  d'Irlande  ,  qui  ont  ete  envoyes  de 
ce  Royaume-la  ici  ,  &  que  lesdits  Commiflaires  y  renverront 
munis  du  Grand  Sceau  d'Angleterre  ,  apres  y  avoir  fait  les 
changemens  convenables.  Donne  a  Hamptoncourt,le  26  Oc- 
tobre  1634.    Page  577. 

7.  Autre  Commiffion  de  la  meme  nature,  fous  le  Seing  du 
Roi.  Donne  a  Hamptoncourt  ,  le  17  Janvier  1635.  JPage 
592. 

8.  Confentement  du  Roi  donne  aux  BiUs  du  Parlement  d'Ir- 
lande,  envoyes  par  Thomas ,  Vicomte  de  Wentiuorth ,  Viceroi. 
Donne  a  Weftminfter,  le  9  Mars  1635.    Page  597. 

9.  Commiffion  fpeciale  donne  au  Viceroi  d'Irlande  pour 
continuer  le  Parlement  par  ajournement.  Donne  a  Weft- 
minfter ,  le  20  Avril  1635.    Page  629. 

L  E  TT  R  E  S   D  E    R  E  P  R  E  S  A  I  L  L  E  S ,  Scc. 

1.  Commiffion  etablie  en  faveur  de  ceux  qui  voudront  ap- 
peller  des  Sentences  rendues  fur  les  Prifes  faices  fur  Mer  ,  en 
vertu  des  Lettres  de  Reprefailles  donnees  par  Sa  Majelte.  Ces 
Commiflaires  etoienc  au  nombre  de  fept  ^  ayant  le  Treforier- 
General  IVeftoft  a  leur  tete  :  &  la  Commiflion  eft  datee  a 
Weftminfter,  le  11  Decembre  1628.     Page  7. 

2.  Pareille  Commiffion  ,  donnee  ,  fous  le  Petit  Sceau  ,  a 
Weftminfter,  le  19  Novembre  1634.  P^o^  S^i-  Ce  ne  fonc 
pas  les  memes  Commiftaires ,  mais  ils  fonc  au  meme  nombre 
que  dans  la  Commiffion  precedence. 

L  I  VR  E  S. 

1.  Proclamation  pour  la  Suppreffion  du  Livre  inticule  j4p- 
pello  ad  CafaruJii  ,  ou  Appel  a  C(far.  Donne  a  Whicehall ,  le 
17  Janvier  1629.     Page  26. 

C'eft  la  meme  qui  fe  trouve  dans  rExtrait  du  XVIII.  Tome, 
fous  TArticle  Eglife.  Le  Roi  n'y  ordonne  pas  feulement  que 
ceux  qui  en  ont  des  Exemplaires  ,  aient  a  les  remettre  a  TEve- 
que  du  Diocefe  ou  au  Chancelier  de  rUniverfite  du  Lieu  oii  ils 
fe  trouveront  ;  mais  encore,  il  declare  que  quiconque  renou- 
vellera  ces  fortes  de  Difputes  ,  en  faifant ,  foit  des  Legons ,  foit 
des  Predications  ,  foic  des  Ecrics  pour  ou  cojitre ,  fera  traite  d'u- 
ne  maniere,  (lui  &  fes  Ecrits)  quil  s'en  reflencira. 

2.  Privilege,  fous  le  Pecit  Sceau,  accorde  a  Clement  Cotton, 
pour  imprimer  &  vendre,  lui  feul,  a  rexclufion  de  cous  auCres, 
pendanc  Tefpace  de  vingc-un  ans ,  la  Concordance  de  la  Bible. 


(1)  Ce  fut  en  effet  le  dcrnier  Voyage  de  Drack ,  puifqu'il  y  mou- 
rut.  II  etoit  parti  d'Angleterre  en  if^f,  avec  unc  Flotte  de  18 
Vaiflmux  quc  la  Reiue  Elifaieth  lui  avoit  donnee  pour  allcr  faire  la 
Guerre  aux  Efpagnols  cn  Amerique  ,  oii  il  ajouta  plufieurs  Con- 
quetes  a  ccUes  qu'il  avoit  deja  faitcs  fur  eux  dans  fes  autres  Expedi- 
tions.  Varnttbe  fc  trouva  a  la  prife  de  Sainte  Marthe ,  dc  Rio  de  U  Ha- 
eha,  8cc.  £c  il  perdit  fon  Parenc  Sc  fon  Protedlcur,  qui  mourut  fur 
fon  VaiiTeau,  en  pleine  Mer,  le  18  de  Janvier  1^96,   en  revenant  a 


Donne  a  Whicehall,  le  16  Avril  1630.     Page  153.  Char- 

Ceft  la  premiere  Concordance  qui  fuc  faice  de  la  Tradu(flion  i-  e  s  I. 
Angloife  de  la  Bible.     La  faveur  de  ce  Privilege  alloic  jufqu'a 
defendre  de  relier  avec  cecce  Tradudiion  quelque  autre  Concor- 
dance  que  ce  fut  ,  pendant  les  21  ans  accordes. 

3.  Privilege  accorde  a  Paul  Willet ,  Maitre-e2.-Arts  ,  pour 
pouvoir  feul  &  a  rexclulion  de  tous  aucres ,  pendanc  le  cems  & 
cerme  de  vingc&  un  ans  confecutifs  &  revolus ,  a  compcer  de  la 
Date  du  prefent  Odroi ,  imprimer ,  debiter ,  &  vendre  un  Ouvra- 
ge  du  feu  Dodteur  Willet  ,  fon  Pere  ,  ayanc  pour  cicre  Synopfis 
Papifmi ,  dont  il  s'etoic  deja  faic  quacre  Edicions  qui  avoienc  ece 
coutes  dediees  au  feu  Roi.  Donne  a  Whicehall ,  le  26  Avril 
1630.    Page  161. 

L'Auteur  de  ce  Livre  fe  nommoit  Andr^ ,  11  avoit  fait  fe.'! 
Etudes  a  Cambridge ,  dans  le  CoUege  de  Chrift.  Outre  le  Sy- 
nopfis  Papifmi  ,  on  a  de  lui  plulieurs  Commentaires  fur  le 
Vieux  &  fur  le  Nouveau  Teftamenc,  &  bien  d'aucres  Ouvra- 
ges  ,  donc  le  Ticre  fe  crouve  dans  le  Cacalogue  de  Bodley  ,  ou 
d^Oxford.  Andr^  Wtllet ,  qui  avoic  fuccede  ^  Thomas  Wtllet  ^ 
fon  Pere  ,  dans  fa  Prebende  ^'Ely ,  &  dans  fa  Cure  de  Barley 
Province  de  Hertford  ,  mourur  le  4.  Decembre  1621,  &  fuc 
enterre  dans  le  Choeur  de  fon  Eglife.  II  lailTa,  par  Tellament, 
a  l'£cole  de  Barley ,  un  bien-fonds  ,  &  quarante  livres  ficrling 
en  argent.  Le  Preambule  de  cet  Oftroi  dit  ,  que  ce  Dodteur 
etoic  extrcmement  laborieux  ,  &  avoic  forc  a  coeur  Favance- 
menc  de  la  Religion  :  que  fon  Synopfts ,  qui  ecoic  approuve  de 
Cous  les  Evcqu^j,  cres  eftime  dans  les  deux  Univerfites  du  Ro- 
yaume,  &  recherche  avec  beaucoup  d'ardeur  par  les  Savans  de 
cous  les  ordres ,  fe  vendoic  fi  cher ,  a  caufe  du  peu  d'Exemplai- 
res  qu'il  s'en  crouvoic ,  que  la  pluparc  des  Eccleliaftiques  n'en 
pouvoient  pas  faire  la  depenfe  ;  &  que  neanmoins  le  Libraire 
qui  en  avoit  fjit  la  premiere  Edicion  ,  refuloic  d'en  faire  une 
nouvelle ,  fautc  de  moyens ,  ou  peut-etre  de  bonne  volonte. 

4.  Commiflion  donnec  au  Comte  de  Matichefter ,  Garde  du 
Petit  Sceau  ,  au  Comte  de  Dorfit  ,  Grand-Chambelian  de  la 
Reine  ,  &  a  quelques  dutres  Seigneurs  ,  pour  faire ,  dans  la 
Maifon  du  Chevalier  Robert  Cotton  a  Weftminfter  ,  une  re- 
cherche  exadte  des  Papiers,  Adtes,  Regitres,  &c.  qui  concer- 
nent  les  AfTaires  de  Sa  Majefte,  &  qu'il  a  en  fa  garde.  Don- 
ne  a  Canbury,  le  2  Odtobre  1630.    Page  198. 

Cecce  Commiffion  fuc  donnee  en  confequence  d'un  Arret  dc 
la  Chambre  EtoiUe ,  portanc  que  des  Regicres,  des  Adtes,  & 
des  Pieces  originales  qui  concernent  les  Affaires  Publiques ,  ne 
devoient  point  convenablement  refter  encre  les  mains  d'un  Par- 
ticuher,  mais  ecreplaces  au  gre  du  Roi,  en  cel  heu  &  en  telle 
forte  que  Sa  Majefte  puc  en  cirer  le  plus  de  fervice.  Le  Che- 
valier  Guillaume  Beecher  ,  &  Guillaume  Bofvjel ,  deux  des  Se- 
crecaires  du  Confeil  d'Ecac  ,  furenc  nommes  pour  affiftcr  les 
CommilTaires  dans  cecte  Recherche. 

5.  Privilege,  fous  le  Pecic  Sceau,  accorde  a  George  Rodolphe 
Weckherlin  pour  pouvoir  imprimcr  divers  Livres  que  la  Com- 
pagnie  des  Libraires  de  Londres  avoic  imprimes  ci-devanc ,  en 
confequence  d'un  Odtroi  qu'ils  en  avoienc  obtenu  du  feu  Roi, 
pour  vingc  ans  qui  ecoienc  juftemenc  expires.  Donne  a  Weft- 
minfter ,  le  5  Avril  1631.  Page  269.  Ces  Livres  ,  donc  le 
titre  eft  rapporte  dans  le  Privilege ,  etoient  les  fuivans  ,  Cato- 
nis  Difticha  ;  Pub.  Terentii  Comtedix  ;  j^fopi  FabuU  ;  Pub. 
Virgilii  Maronis  Opera  ;  Ciceronis  Opera  ;  Ovidii  Opera  ;  Cor- 
derii  Colloquia  ;  Pueriles  Sententite  ^  Coufabulationes  ;  Lud.  ^ 
Vivis  Colloquia  ;  Eglog£  Mantuani  ;  Epiftola;  Sturmii  :  Ec  la 
duree  du  Privilege  de  rOftroi  ecoit  de  trente  &  un  ans ,  pen- 
dant  lefquels,  autre  que  Tlmpetranc  ,  ou  celui  ou  ceux  a  qui  U 

en  donneroit  la  pcrmiffion,  n'avoic  doit  d'imprimer,  debiter, 
ou  vendre  aucun  de  ces  Livres  ,  fous  peine  de  quarante  livres 
fterling  d'amende,  pour  chaque  Exemplaire. 

6.  Privilege  fpecial  accorde  a  Thomas  Farttabe ,  pour  pouvoir 
feul ,  &  a  rexclufion  de  cous  ceux  qui  n'en  auronc  poinc  com- 
miffion  &  permiffion  de  lui ,  imprimer ,  vendre  &  debicer,  pen- 
danc  Tefpacc  de  vingc  &  un  ans  confecucifs  &  revolus,certains 
anciens  Poetes  avec  des  Notes  de  fa  fagon,  favoir,  Ju>iii  Ju- 
venalis ,  ©-  Auli  Perfti  Flacci  Satyrte  ;  L.  &  M.  Annai  Se- 
7iecie  Tragxdite  ;  Valcrii  Martialis  Epigrammaton  Libri  ;  M. 
Annai  Lucani  Pharfalia  ;  Florilegium  Epigrammaton  Graco- 
rum  ;  Index  Rhetoricus  ;  Phrafes  Elegavtiores  j  Pubhi  Virgi- 
li  Maronis  Opera  ;  T.  Petronii  Arbitri  Satyricon  ;  Ariftotelis 
Ethica.  Donne  a  Weftminfter,  le  6  Avril  1632.  Sous  le  Pe- 
tic  Sceau.     Page  363. 

Farnabe ,  au  rapporc  de  Mr.  A.  Wood  ,  etoit  le  plus  celebre 
Maicre  de  la  Langue  Latine  &  de  la  Grecque  ,  qui  enfeignat 
de  fon  cems.  II  rendic  de  tres  grands  fervices  a  la  Republique 
des  Lettres ,  par  fon  attachemenc  a  TEtude ,  &  par  le  foin  qu'il 
prenoit  de  fes  Difciples.     11  naquit  ,  environ  Tan    1575,  3 

Londres, 

Torto  Bello.  Peu  de  gens  ignorent  que  Drack  avoit  fait  le  tour  du 
Monde ,  en  trois  annees  de  tems ;  mais  ce  qui  n'eft  peut-etre  pas  11 
generalemcnt  connu,  c'cfl:  qu'il  s'elcva  par  lon  propre  meritc,  etant 
ne  de  parens  de  la  plus  balfe  extraction  :  de  lorte  que  ce  n'efl:  point 
dire  que  Farnabe  tut  d'un  fang  bien  noble  ,  que  de  dire  qu'il  etoit 
Parent  de  Drack. 

(1)  Cette  Proteftation  fut  refolue  par  la  Chambre  des  Communes 
du  Parlement  de  1641  ,  fur  la  liraple  Declaration  que  tym  j  fit  qu'il 

avolt 
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C  H  A  R.  Londres  ,  Fils  d'un  Charpentier  dont  le  Pere  avoit  ete  Maire 
t-  Es  l.  de  Trt/ro  ,  dans  la  Province  de  Cornouaille  ,  &  TAyeul  un 
Mulicicn  [talien.  Au  comiTiencement  de  Tan  1590  ,  notre 
Thnmas  Varnahe  fut  regu  au  College  nomme  Mertou-CoLege , 
&c  comme  c'etoit  un  jeune  Horrime  de  fort  grande  efpcrance , 
Mr.Thonjas  French,Yim  des  plus  favans  Regens  dc  cette  Maifon , 
le  prit  pour  faire  fes  MeI1ages,(Sc  par  coiilequent  pour  fon  Do- 
mefLique  :  la  coutumc  de  ce  tems-la  ecoit  que  les  Ecoliers  fer- 
voient  en  cette  qualice  ,  ceux  qui  ieur  avoieut  procure  dans  le 
Coilege  la  place  qu'ils  y  avoient. 

Le  jeune  Far?ial>e,  dont  FEfprit  orne  certainement  des  p'us 

beaux  dons,  etoit  neanmoins  la  legcrete  meme,  fut  tente  d'a- 

bandonner  fa  Religion  &  fon  Pais  tout  enfemble.    II  ie  fit  i  il 

fe  dcroba  inopinement  du  Collcge,   paOa  en  Eipagne,  6c  entra 

chez  les  Jefuites ,  oii  il  continua  quelque  tems  ks  etudes.     Mais 

enfin,  las  de  s'aflujettir  a  leur  Regie,  qui  ne  lui  paroilfoitpoint 

airez.  relachee,  il  lui  prit  fantaifie  de  courir  le  monde,  &  il  ac- 

compagna  le  Chevalier  Frajifois  Drak ,  fon  Parent ,  &  lc  Che- 

valier  Jea»  Hawkius  d»ns  leur  dernier  Voyage ,  ( i )  n'etant  age 

que  d'environ  vingt  ans.     On  a  dit ,  qu'a  Ibn  retour ,   il  s'enr6- 

la  dans  les  Pais-Bas  j   fon  humeur  le  portant  plus  a  la  vie  agitee 

des  Soldats,  qu'a  la  vie  fedentaire  des  gens  d^etude^  mais  qu'e- 

tant  tombe  dans  une  extreme  miiere,  il  fc  determina  a  repafler 

en  Anglcterre,&  alla  debarquer  dans  la  Province  de  Cornouail- 

le ,  la  plus  Occidentale   du  Royaume.     On  rapporte  encore, 

que  fe  trouvant  la  fans  un  fou,  &  denue  entierenicnt  de  tout, 

il  s'abaina  ,   pour  gagner  un  morceau  de  pain,  jufqu'a  montrer 

FA,  b,  c,  aux  Enfans,   en  paflant  d'un  Vdlage  a  fautre,   fous 

le  nom  de  Baynraf,  qui  efl:   rAnagrame  de  Farnaby ,  fon  fur- 

nom ;    &  qu'apres   avoir  bien  roule  de^a  &  dela  dans  cette 

Province,  il  alla  fe  fixer,  pcndanc  qudquecems,  a  Martock , 

dans  la  Provincc  de  Somerfet ,  oii  il  fe  mit  a  enfeigner  le  Latin. 

II  le  fit  avec  tanc  de  fucces,  que  Mr.  Cbarles  Darby ,  ayanc  ete 

appelle  en   i6\6  a  Martock ,  pour  y  regcntcr  le  CoUege,  trou- 

va  non-feulement  dans  cette  Ville,  mais  meme  auxenvirons, 

un  forc  grand  nombre  de  gens  Q'efprit  &  excellens  Literateurs , 

tous  Difciples  de  Farnabe,  parmi  lefquels,    il  y  en  avoic  qui  fe 

faifoient  honncur  de  ce  titre,  malgre  leurs  cheveux  gris.    Apres 

qu'il  eut  un  peu  rcmplume  fes  ailes,    ce  font  les  exprcffions 

ta^mzs  (i'Antoi?ie  IVood,  notre  F<jr».i;i(?  s'envola  a  Londres  ,   & 

s'y  arreca  plus  longtems  quil  n'avoic  fait  aiUcurs.     II  y  ouvric 

d'entre2   une  Ecole   pour  ie  Latin,  la  Grec  cSc  lcs  Belles-Let- 

tres,  dans  une  de  ces  magnifiques  Miifons  qu'il  y  a  dans  le 

GoUfmiths-Reats ,<ierneve  Is  Redcrosfreet  ,Sc  qui  ont  de  fibeaux 

jardins ,  &  des  appartemens  fi  propres  &  fi  commodes  pour  y 

loger  des  Penlionnaires  de  diftinction.    Sa  Maifon  en  fut  incon- 

tinent  remplie ,  &  la  chofe  alla  fi  loin  qu'il  fe  vit  plus  de  trois- 

cens  Dilciples  a  la  fois.    Farrzabs  jugea  a  propos  de  fe  faire  re- 

cevoir  Maitre  ez  Arts  a  Cambridge ,  ce  qu'il  n'eut  pas  plucoc 

faic,  qu'il  fut  aggrege  a  rUniverfite  dOxford.     Enfin  il  quitta 

Londres ,  en  partie  a  caufe  de  certaines  pratiques  Iburdes  de  les 

Proprietaires ,  &  en  partie  a  caufe  des  frequ;nte;  maladics  donc 

il  etoit  attaque  dans  ce  quartier-la.     II  fe  retira  a  Sevenoak  dans 

la  Province  de  Ke?!t  j   c'etoit  environ  fan  1656.     11  continua  a 

y  initruire  avec  beaucoup  d^  fucces  &  de  reputation  plufieurs 

jeunes  gens  de  qualitc  qui  l'y  avoient  faivii  il  acheta  un  Biende 

Campagne ,    a  Oxford,  un  autre  proche  de  Horsham  dans  la 

Provincc  de  Siiffex ,  &c.  en  un  mot,  il  s'y  fixa  &  s'y  enrichit. 

Notre  Autcur  (Mr.   A.    IVood)  dit  qu'en   16+1,    lorfqu'on 

prelTa  Mr.  Famabe  de  foufcrire  la  Protellation  du  Parlemenc, 

il   repondit ,  2/  vaut  misux  avoir  un  Roi  que  cinq  cens :  &c  que 

dans  la  fuice ,  etant  fonpgonne  d'avoir  favorife  le  foulevemenc 

qui  fe  fic  dans  cette  Province,  aux  environs  de  Tu?!hridge  ,   en 

faveur  du  Roi ,  il  fut  mis  dans  la  Prifon  de  Newgate  ^  &  de  la 

fur  un  Vailfeau,  pour  ctre  tranlporte  en  Amerique,  conforme- 

ment  a  la  Propoiition  qui  en  avoic  ete  faite  &  agitee  dans  la 

Chambre  des  Communes.     Mais  que  cette  Propolition  ayanc 

ete  aban Jonnee  ,   Farnahe  fut  envoye  a  Ely-Houfe ,    dans  Hol- 

horn,  d'oii  il  ne  fortit  qu'environ  un  an  an  avant  fa  mort,  qui 

arriva  en   1647.     II  revmc  a  Seve?!oak ,  &  y  fuc  enterre  dans  le 

Choeur  de  rEglife,  avec  TEpitaphe  fuivante  fur  fon  Tombeau. 

P.  M.  Viri  ornatiffimi  ,  Thoma;  Far?iahii  Armigeri ,  caufcs  0- 
lim  Regia? ,  reique  fublica  fed  literaria:  'uindicis  acerrivii. 
Obiit  12.  yunii  l6i\.j. 

Vatibus  hic  facris  qui  luxit   Farnabius  olim^ 
Vate  carens  faxo  nunc  fine  luce  jacet. 

II  etoit  le  premier  des  Grammairiens ,  des  Rheceurs,  &  des 
Poetes  de  fon  temps.  Jamais  perfonne  ne  polTeda,  (3)  ni  n'cn- 
feigna  mieux  le  Latin  &  le  Grec  que  lui;  aulli  fon  Ecole  fut- 
eile  fi  floriflante ,  qu'ii  en  fortic  plus  d'iiabiles  gens  Eccleliafti- 


avoit  decouvert  un  Complot  forme  pour  feduire  TArmee  du  Parle- 
ment,  Ii  faire  venir  a  Londres,  &c.  EUe  fut  fignee  par  453  Meni- 
brcs  de  cettc  Chambre ,  8c  par  106  de  celle  des  l-'airs  ;  8c  il  fut  cn- 
fuite  ordonne  que  tous  les  Sujets  la  figneroicnt.  On  y  proteftoit  de 
dcmeurer  fidcle  au  Roi ,  8c  ccpcndant ,  ellc  etoit  toute  a  ravantaf^e 
du  Parlement.  Cell  ce  qui  fit  dire  a  VArn^be  qui  rctufoit  dc  la  fi^ner : 
11  vaut  mieux  dependre  d'un  feul  Roi ,  que  dc  cinq-cens. 

(5)  Cependant,  s'il  en  faut  croire  le  P.  Vavalfeur ,  (De  Epiirfimmn- 

Tom.X.P.m. 


qucs  &  Seculicrs  ,   que  d'aucune  qui  fiit  en  Angletcrre.    OutreCHAR- 
les   Ouvrages   pour  lelquels  fut  donue  le  Privilege  qui  fait  le  les  I. 
fujet  de   cet  Arcicle  ,    il  en  compofa  d'autres  donc  les  curieux 
pouvronc  voir  la  lifte  dans  A.  IVood. 

7.  Ordre  de   Sa  Majeile  au  Gcolier  du  F/eet  ,   de  remectre 
an  Lieutenanr  de  la  Tour ,    Guillaume  Fryna  ,   condamne  par 
la  Cba7iibre  E^oilee  a  unc  Prifon  perpetuelle  ,    comine    Auteur 
de  VHiftrio-MaJiix.     Donue  a  VVellminfter  le  24  de  Fevrier 
i()3j.  Page  ^20.  * 

8.  Pareil  Ordre  aii  Lieutenanc  de  I3  Tour,de  recevoir  iedit 
Prilbnnier.     Meme  lieu,  meme  date,  meme  page. 

9.  Privilege,  fous  ie  Pecit  Sceau ,  accorde  a  Franfois  Ho- 
lyoak  Eccieliaftique ,  pour  faire  iui  feul  ,  &  a  i'exclufion  de 
tous  ceux  qui  n'en  auronc  pas  commififion  de  ia  parc  ,  impri- 
mer,  vendre  &  debiter  pcndant  le  tems  &  terme  de  quarorze 
ans  confecutifs  &  revolus,  une  Compilation  qu'il  a  faite,fous 
ie  titre  dc  Ditiionarium  Etymologicum  L.ati?ium.  Donne  a  Weft- 
minrter,  le  4  de  Juillec   1635.  Page  642. 

Cec  Eccleliaftique  ,  l'un  des  plus  favans  Humaniftes  de  fon 
fiecle,  etoic  ne  a  Metber  Whitacre  (Province  dc  IVurwick.)  A- 
pres  avoir  fait  fes  Etudes  a  Oxford,  dans  le  College  de  la  Rei- 
ne  ,  il  s'arreta  quelque  tems  a  enleigner  dans  cette  Viile  ,  & 
exerga  cette  Profeffion  le  refte  de  fa  vie  dans  fon  propre  Pais. 
Au  mois  de  Fevrier  i6o|,  ii  y  fur  fait  Cure  de  Southa?n,  & 
fe  conduifit  d'une  manicre  qui  lui  ayanc  aquis  a  jufte  ticre  ia 
reputacion  d'homme  aulli  grave  que  favanc ,  il  fuc  Depuce  k 
rAffemblee  gcnerale  du  Clerge  ,  la  premiere  annee  du  Regne 
de  Charles  I.  Dans  ia  fuire ,  il  foufiFric  beaucoup  pour  l'amour 
de  ce  Prince,  pendant  les  Guerres  Civiles;&  enfin  il  mourut, 
le  13  de  Novembre  1653,  a  IVarwick ,  &  y  fut  encerre  dans 
i'Eglife  de  Ste.  Marie. 

10.  Privilege,  fous  le  Petit  Sceau,accoi-de  a  George  Sa?!dys, 
Ecuyer,  pour  pouvoir  feul ,  &  a  rexclulion  de  tous  ceux  qui 
n'en  auront  pas  commillion  de  lui ,  imprimer  ,  vendre  &  de- 
bicer,  pendanc  quacorze  annees  de  iuite  completes  &  revolues 
la  Paraphrafe  qu'il  a  faitc  en  Vers  Anglois  des  Pfeaumes  dl 
David  avec  les  Hymnes  contenus  dans  le  Vieux  &  dans  le 
Nouveau  Teitament.  Donne  a  Weftminfter  le  4  de  Decem- 
bre  1(53^.  Page  708. 

Ce  Poete  paffioit  la  pluparc  de  fa  vie  a  Casvjel ,  proche  de 
Witney,  (Province  d'Ox ford)  chez.  fon  Beaufrere ,  ie  Cheva- 
iier  Franfois  Weiman,  Baroncc.  II  etoic  fils  d' Edouin ,  Arche- 
veque  d^rorck,  &  ecoic  ne  dans  cette  meme  Province  a  Bis- 
haps-Thorp.  A  i'age  de  onze  ans,  ii  fut  envoye  a  rUniverfi- 
te  d'Oxford ,  &  il  y  entra  dans  le  College  de  Sai?it  Marys- 
Hall.  En  1610  il  alla  voir  la  France,  i'Italie,  ia  Turquie  la 
Paleftine  ,  &c.  &  publia ,  a  fon  retour ,  une  Relaiion  de  Ves 
Voyages.  En  1 640  ,  il  fit  iinprimer  &  dedia  au  Roi  une  Pie- 
ce  intitulee  Chrift-Pafton,  qu'il  avoit  traduice  du  Latin  de  Hu- 
go  Grotius,  &  accompagnee  de  Notes.  Cetce  Tradudion  ex- 
cellence  fuc  reimprimee  enj  i(>88,  II  craduific  auili  le  quinzie- 
me  Livres  des  Mitamorphofes  d'Ovide ,  &  le  mic  au  jour  avec 
un  Privilege  dont  il  a  ete  faic  mencion  ci-defTus.  Enfuice  'li  tra- 
duific  le  premier  Livre  de  \'E?ie'ide  (4)  ,  &  mouruc  en  1643  > 
a  Boxley-Abbey  (Province  de  Ke?it,)  chez  Mr.  Wy at  ,{on  Ne- 
veu ,  &  fuc  encerre  dans  le  Chcsur  de  i'Eglife  du  iieu. 

L  O  I  X    FORETIERES. 

Commiffion  fpeciale  donnee  a  Henri  Comce  de  Holland  j 
Grand-Maitre  des  Eaux  &  ForeCs ,  a  Franfois  Cottington ,  Chan- 
celier  de  l'Echiquier  &  PrefidenC  de  la  Cour  des  Gardes  &  Li- 
vr^es,  a  Jean  Bra?nfton,  Lord  Chef  de  Juftice  de  la  Cour  dit 
Ba?ic  du  Rai,  &  a  quelques  autres  Seigneuis,  pour  compofer  a- 
vec  ceux  qui  onc  faic  des  ufurpations  ,  ou  commis  d'aucres  fau- 
tes  dans  les  Forets  de  Dea?ie,  (Province  de  Glocefter)  &  dans 
celles  d'Epping,  (Province  d'EJfex).  A  Canbury  le  28  de  Sep- 
tembre  1635.  Page  688. 

L    O    N    D    R    E    S. 

I.  Proclamacion  touchanc  ies  nouveaux  Batimens  qui  fe  fbnt; 
ou  fe  feronc  a  Londres  &  aux  environs ,  &  contre  la  pracique 
de  les  parcager  en  pluiieurs  Logemens  ou  Quarciers  &  d'y  mec- 
cre  des  Locacaires.  Donne  a  Canbury  ie  z^dejuillec  1630. 
Page  177. 

Nous  avons  faic  mencion  de  plufieurs  Proclamacions  fem- 
blables  ,  dans  notre  Extraic  du  "rome  XVIII.  Par  cellc-ci , 
le  Roi  declare  qu'il  a  ecabli  des  Commillaires  pour  pu- 
nir  ceux  qui  ,  concre  ies  anciennes  defenies  ,  avoient  ag- 
grandi  la  Ville  par  de  nouveaux  batimens.  Ce  qui  lui  pro- 
duiiic  des  fommes  confiderables ,    dic  Mr.  de  Ra^in,  les  A- 

men- 

te)  cite  par  Baillet  (*)  ,  Vaynabe ,  tout  favant  8c  tout  diligent  qu'il 
etoit ,  ne  laiiTa  pas  de  parler  quclquefois  mal  Latin ,  dans  fes  Ouvra- 
ges.  Ceux  qui  travaillcnc  au  Supplemcnt  du  DitHoniire  Cntique  , 
Scc. ,  trouveront  ici,  8c  dans  rOuvrage  dc  WDoJ.de  quoi  etoffer 
l'Article  de  Vnrnabe  ,  Scc. 

(4}  L'exadlitude  vouloit  que  Ton  marqudt  quc  toutes  ces  Tra^ 
duilions,  etoient  en  vers. 

(*)  Jugeiuens  des  Savaus^auTitiedcCtittquesGrammaiiiens.nonibre  yit. 


fo 
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Cmar-  mendes  a  quoi  ks  Infracleurs  ecoient  condamnes,  etanc  toutes 
tEs  I.   i  fon  profit. 

2.  Li  Commiffion  meme  ,  dont  il  vient  d'etre  parle  ,  don- 
nee  au  Chevalier  Jaques  Campbell,  Lord  Maire  de  Londres,  a 
Thomas  ^  Comte  dc  Coventry  ^  Garde  du  GrandSceau,  & 
foixante-fix  autres  Seigneurs.  A  Canbury,  meme  jour  &  an 
que  la  Proclamation  precedente.  Page  iSi. 

3.  Proclamation  pour  diminuer  a  Londres  &  a  Wefltninfier  le 
nombre  des  Caroflcs  divers ,  qui  par  Icur  mukitude  embaral- 
fent  le  pan>.ge  des  llucj ,  detruifent  le  Pave ,  &  rencheriffenr  le 
prixdu  loin  &  du  fourage.  Donne  a  Weftminfter  le  19  de  Jari- 
vier  1636.  Page  721. 

Cettc  Proclam.aticn  defend  Tufage  des  Fiacres  dans  'Londres  ^ 
JVeftminfter,  &  les  Fauxbourgs ,  apres  la  St.  Jean  fuivante;  ex- 
cepte  pour  aller  a  trois  milles  hors  de  la  Ville ,  tout  au  moins ; 
quc  perfonne  n"aHat  dans  Londres  &  les  Fauxbourgs  en  Caroffe, 
finoa  ccux  qui  entretiendroient  Concinuellement  quatre  chevaux 
bons  &  en  etat  d:.^  pouvoir  etre  employes,  en  casde  belbin, 
pour  le  fervice  de  Sa  Majjftc. 

II  faut  que  Ic  nombre  des  chevaux  de  iouage  fe  fut  prodigieu- 
fement  augmente,  dans  les  hiiit  ou  neuf  dernieres  annees,  puii- 
que  bien  loin  qu'on  put  s'en  pourvoir  dans  les  rues,  comme  au 
tems  de  cette  Declaration ,  liushvjorth  remarque  qu'il  faloic  les 
faire  chercher  dans  les  Ecuries ,  quand  on  en  avoit  befoin ;  & 
qu'il  ne  fe  trouvoic  alors  a  Londres  que  vingc  Caroiles  a  louer. 

MANUFACTVRES   ET  MONOPOLES. 

1.  Proclamation  concernant  la  Fabrique  de  TEmpois,  &  les 
moyens  d'eviter  le  Dommage  qu'elle  caufe.  Donne  a  Green- 
wich,  le  30  de  Juin  1629.  Page  92. 

Le  Roi  Jaques  avoit  erige  par  des  Lettres  Patentes,  les  Fai- 
feurs  d'Empois  en  une  Societe,  ou  Compagnie^  &  fon  Suc- 
ceffeur  Char/es^  par  la  Proclamation  dont  nous  failbns  mention 
maintcnant,  defendic  de  faire  de  TEmpois,  a  tous  ceux  qul  ne 
feroient  pas  Membres  de  ce  Corps,  &  a  tous  ceux-ci  d'en  faire 
d'autre  chofe  que  de  Son ,  &  dans  aucune  Maifon  qui  ne  fut  e- 
cartee  des  Villes ,   Bourgades  &  Grands  Chemins. 

Cette  Compagnie  etoit  un  des  Monopoles  que  les  Miniftres 
favorifoient  pour  augmenter  les  Revenus  du  Roi.  Mais  afin  de 
le  rendre  d'auiant  plus  profitable  par  1'obfervation  exadle  desRe- 
glemens,  Sa  Majefte  etablit  un  Intendant,  pour  avoir  d'office 
roeil  fur  touc  ce  qui  s'y  fcroic ,  &  des  Commiffaires  pour  ecou- 
ter  &  teiminer  tcus  lcs  fujcts  de  plainte  qui  pourroicnt  iurvenir, 
comme  aufti  de  pourvoir  a  ce  que  les  coupables  fuffent  pour- 
fuivis  dans  la  Chav:brc  EtoiKe. 

2.  Proclamaticn  pour  defcndre  de  tranfporter  du  Fil  d'Archal 
hors  du  Royaumc ,  &  pour  en  foutenir  la  Manufadture  d'Oy- 
mond ,  cu  fe  faic  cclui  qui  eft  le  meilleur  &  le  plus  propre  pour 
les  Cardcs  a  carder  la  laine  dont  on  fait  ks  Draps ,  &c.  Don- 
ne  a  Whitehall  le  7  de  Mai  1630.  Page  163. 

3.  Proclamation  contre  Ics  fraudes  qui  fe  commettent  dans  la 
teincure  desSoies.DonneaF^rz!^<77«  le  pd^Aout  1630.  Page  187. 

Cette  Proclamation  ftit  faite  fur  la  connoiffance  que  la  Chatn- 
hre  Etoike  eut  dcs  fraudes  infigncs  qu'on  commettoic  dans  la 
teincure  des  Soies ,  par  le  mclange  &  1'addition  de  certaines  mau- 
vaifcs  drogues  qui  en  augmentoient  le  poids,  mais  en  gatoicnt 
&  la  fubftance  &  la  couleur  tout  a  la  fois. 

4.  Commiffion,  fous  le  Petit  Sceau,donnee  aux  Sieurs  An- 
thoine  IVhiter  ^  &c  Sainuel  Lively,  pour  aller  vifiter  &  exami- 
ner  les  ManufaCtures  de  Drap,  &  les  Draps  qui  fe  font  dans 
les  Provinces  de  Giocefler^  de  Somerfet ,  de  Wiits,  d'Oxford , 
6cc.  Donne  kWeftminfter  le  14  de  Decembre  ifi^o.Page^i^. 

II    paroit  par   la  teneur   de  cette  Commiffion,  que,  par  la 

faute  des  Drapiers  ,  &  par  la  negligence  de  ceux  qui  avoient 

charge  de  veiller  a  Texecution  des  Reglemens ,  les  Pieces  de 

Drap  n'etoient,  depuis  quelques  annees,  ni  de  la  longueur,ni 

de   la   largeur  ,   ni  de  fi  bonne  laine  qu'auparavant.     De  forte 

que  le  Marchand  des  Pais  Etrangers ,  tirant  avantage  de  ces 

defauts  memesjnous  rabattoit  beaucoup  plus  qu"il  n'avoit  ven- 

du  nos  Draps  au-deffous  de  !eur  prix  accou:ume;&  outre  ce- 

la,  donnoit  du  debit  a  ceux  des  autres  Manufajftures  j   ce  qui 

d'un  cote  ,  caufoit  un  grand  prejudice  a  nos  Marchands  ,   &c 

de  Taucre,  ue  tendoic  a  ricn  moins  qu'a  la  ruine  totale  de  cet- 

te  branche  de  notre  Comimerce.   Ceft  pourquoi  les  nouveaux 

Commiffaires  avoient  ordre  d'e.xaminer  les  Viliteurs  des  Draps, 

&  de  faire  en  force  que  ceux  qa'ils  n'auroicnt  pas  trouves  ou 

affez  capables,  ou  allez  exads,  fuflent  congedies,   &c  que  les 

Magiftrats   du   Lieu  euffent  foin  de  les  remplacer  par  d'autres 

plus  habiles   &  plus  diligens.    D'ailleur3 ,    cette  Proclamation 

enjoignoit  aux  Vifiteurs  des  Draps ,  lorfqu'il  leur  arriveroit  d'en 

trouver   quelque  Piece  qui  feroit  defedtueufe,  foit  dans  fa  lon- 

gueur  ou  largeur  ,   d'en  informer  les  Marguillicrs,  &  les  Ad- 

miniftrateurs  des  Hopicaux,  afin  quils  la  fiffenc  faifir,  pour  le 

paiemenc  de  rAmende  encourue  par  le  Drapier  envers  les  Pau- 

vres  ;   conformemenc   au   Statut   de  la  vingc  &  unieme  annee 

du  Roi  Jaques.    Ordonne  aufli  au  Magiftrat  du  Lieu  de  tenir 

la  main  a  Tobfcrvation  la  plus  exade  des  Reglemens  faits ,  la 


(i)  Cendre   a  faire  da  Savon.     Elles  viennent  de  Mofcovie ,  &c. 
(1)  La  Verge  d'Angleteire  eft  de  trois  pies. 


trente-neuvieme  ,  &  la  quarante-troifieme  annee  de  la  Reine  Char- 
Elifabeth  ,  concemanc  la  Fabrique  des  Draps  bien  condicion-  lls  I. 
nes  ,  &  faifant  defenfes  de  ie  iervir  des  Crochecs  de  la  plus 
balle  Barre  ,  ni  de  Cordes  ,  ni  de  tous  ces  aucres  Inftrum.ns 
&c.  qui  Ibnc  propres  a  pretrer,ecendre,fal(ifier  le  Drap,  &  a 
en  cacher  les  defaucs  a  rAcheceur.  Enfin  ies  nouveaux  Com- 
miflaires  ecoient  charges  de  faire  d'exactes  rccherches  de  ces 
forces  de  mauvailes  pratiques,  &  d'en  donner  connoiffance  au 
Juftice-Faix  ,  &  autre  Juge  du  Lieu  ,  afin  qu'il  put  faire  la- 
deffus  les  Procedures  convenablcs. 

5.  Proclamation  pour  empecher  qu'on  n'achete,  &  n'em- 
ploie  en  Angleterre  la  Garance  falfifiee  qu'on  y  apporte.  Don- 
ne  a  Greetiivich  le  15  de  Juin   1631.  Page  297. 

II  eft  dit  dans  le  Preanibule  de  cette  Declaration  ,  que  la 
Garance  fe  trouvoit  allez  fouvent  frauduleufement  melee  de  fa- 
ble  ,  &c.  Ce  qui  ne  cauioit  pas  feulem.ent  du  prejudice  a 
rAcheteur,  miais  failoit  des  coupures  au  Drap,  &  en  gatoit  la 
couleur.  Et  que,  comme  Mr.  George  Bedford,  qui  avoit  trou- 
ve  un  moyen  pour  reconnoitre  &  pour  reformer  cette  So- 
phiftiquerie,  avoit  ete  autorife  a  le  faire,  par  des  Lettres  Pa- 
tentes  ,  fous  le  Grand  Sceau  ,  datees  du  12  de  Janvier  KJ^s  , 
Sa  Majefte  l  autorifoit  de  nouveau,  par  cette  Proclamation,  a 
faire,  en  qualite  d'Inipedeur  &  d'OflBcicr  Royal,  la  vifite  de 
toute  laGarance  qui  entreroit  dans  le  Royaume,&  avant  qu'el- 
le  fiit  mile  en  vente  ,  afin  que  celle  qui  ne  feroit  pas  pure  , 
fuc  reconnue  &  diitinguee  ,  par  des  indices  ,  &  des  marques 
d'une  tellc  certitude,  quc  ni  TAcheteur ,  ni  le  Teinturier  ne  puP- 
fent  y  etre  trompes. 

6.  Privilege,  Ibus  le  Petit  Sccau,  accorde  a  Roger  Jones, 
Andri  Paimer  ■,  &  a  leurs  Aflocies  le  Chevalier  Guiiiaume  Ruf- 
Jel,  le  Chevalier  Baftie  Brooke ,  &c  autres,  pour  pouvoir  feuls 
faire  &  faire  faire  en  Angleterre ,  toutes  fortes  de  Savon ,  pen- 
dant  quatorze  ans  confecutifs  &  revolus.  Donne  a  Weftminfter 
le  17  de  Decembre  1631.  Page  323. 

7.  Commitlion  fpeciale  pour  donner  une  meilleure  forme  | 
la  Compagnie  de  Faiieurs  d'£mpois.  Donne  a  Wellminlter  le 
8  de  Mars  1632.  Page  338. 

Rushvjorth  dit,  qu'il  le  fit  un  Traite,  environ  dans  ce  tems- 
la,  entre  le  Roi  &  le  Diredeur,  &c.  de  cette  Compagnie, 
par  lequel  elle  s'obligeoit  de  payer  a  TEchiquier  quinze-cens  li- 
vres  fterling  la  premiere  annee ;  deux  mille  cinq-cens  la  fecon- 
de  j  &  troiL  mille  cinq-cens  chacune  des  fuivanres. 

8.  Proclamacion  concern.;nt  &  reglant  ce  qui  devoic  ctre  ob- 
fervc  pour  faire  bien  le  Savon.  Donne  a  Greenwich  le  28  de 
Juin  1652.  Page  381. 

Le  Roi  y  fait  raencion  de  certaines  Lettres  Patentes  du  20  dc 
Janvier  preceJent,  par  lefquclles  il  avoit  erige  les  Faifeurs  de 
Savon  en  une  Compagnie  privilegiee  qui  auroic  un  Gouverneur, 
des  Afl"effeurs  &  des  Membres,  dans  la  Cite  de  Weftimnfter, 
On  a  dit,  qje  cette  feule  Patente  valut  au  Roi  dix  mille  Iivres 
fterling,  qffon  lui  compta  a  titre  de  Primie,ou  d'Av3nce,outre 
huit  livrcs  ftsrling  par  Tonneau  de  tout  le  Savon  qui  l'e  feroic 
dans  la  fuite ;  Droit  que  la  Compcgnie  racheta  au  moyen  de 
cinq  mille  Tonneaux  de  Savon  qu"elle  s'engagea  delivrer,aprcs 
la  premiere  annee,  pour  le  fervice  de  Sa  Majefte.  Au  refte, 
chacun  avoit  la  liberce  de  fe  faire  Membre  de  cecte  Compagnie. 
Mais,  comme  il  fuc  defendu  a  quiconquc  ne  le  feroic  point,  de 
faire  du  Savon ,  ni  aucun  Commerce  de  cecce  Marchandife ,  cet 
Ecabliirement  fut  regarde  comme  un  Monopole,  &  cous  les  au- 
tres  Fabriqueurs  &  Negocians  craignircnt  qu'on  ne  les  mit  aulfi 
fur  le  mcme  pie. 

Ces  Lettres  Paientes  ne  fe  trouvent  point  dans  le  Eccderai 
mais  Rush-worth  nous  a  confcrve  le  nom  de  ceux  a  qui  elles  fu- 
renc  donnees,  &  dont  voici  les  noms.  Le  Chcvalier  Hetiri 
Covipton,  de  rOrdre  du  Bain;  Her.ri  Giiford ,Nicolas  Fortefcue , 
Bafiie  Brooke ,  Edouard  Stradling,  Richard  Wtfion,  Guiliamne 
Ford,  &  Jaques  Bancs ,  tous  Chevaliers  de  quelque  Ordre  ; 
George  Gage,  Fravfois  To^-jjnly ,  Beveriey  Bretton,  Thomas  Jo- 
7ies ,  &  Tloomas  Rujfei,  Ecuyers.  Par  ces  Lettres  Patences,  !e 
Roi  autorilbit  les  Impetrans  &  leurs  SucceiTeurs,  a  admettie 
d'autres  Perlbnnes  dans  leur  Societe ;  a  aquerir  pour  eux  &  pour 
leurs  Succeffeurs  des  Maifons,  des  Biens  &  des  Terres,  pour  en 
jouir  en  pure  propriece,  &  a  toujours,  ou  a  vie,  ou  a  terme 
fpecifiei  &  a  difpofer  de  ces  aquifitions,  comme  bon  leur  fem- 
bleroit.  Rush-cjorth  ajoute,  que  le  Chevalier  Richard  Wefton^ 
qui  dans  la  fuite  eut  la  Charge  de  Grand-Treforier ,  &  le  tf- 
tre  de  Comre  de  Portland ,  fut  le  prcmier  Gouverneur  de  la 
Compagnie  des  Savotmiers,  &  eut  enire  autres  pour  Affeffeur 
le  Chevalier  Henri  Compton.  D'ailleurs  ,  on  voic  par  la  Pro- 
clamacion  ,  donc  il  s'agic  dans  cet  Article ,  que  le  Roi  avoit 
cree  par  ces  memes  Lettres  Pacentes  ,  une  Charge  d'Effayeur 
du  Savon,  lequel  devoit  preter  ferment  de  fidelite  &  d"exad:i- 
tude  dans  fes  fondtions,  &  que  Franfois  Coni}:gsby  fuc  le  pre- 
mier  a  qui  cet  Oflice  fut  donne.  On  y  voit  de  plus  ,  qu'il 
e  oit  defendu  a  la  Compagnie  de  fe  fervir  d'autre  huile  ,  que 
de  celles  d'OIive  &  de  Navette,  afin  que  le  Savon  en  fijt  plus 
doux  &  d'un  meilleur  ufage;defend  aulli  de  vendre  ni  Savon, 
ni  Potaffe,  (i)  &c.  avant  que  l"eirai  n'cn  eiit  e:e  fait,  &  que 

les 

(3)  Alntgir ,  c'efl:  ainfi  qu'on  nonime  en  Angleterre,  un  Officier 
qui  rec^oit  les   Sublides  que  k   Parlement  a  accorde's  au  tioi  fur  Ics 

Ma- 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


ff 


Char-  Jes  Commis  de  la  Compagnie  n'y  euflenc  appofe  la  marque 
LEs  1.  pour  montrer  qa'ils  les  avoient  trouves  de  la  qualite  requife. 
I.e  Roi  avoit  aulli  erige  une  Compagnie  privilegiee  de  Car- 
tiers,  de  qui  il  achecoit  tous  les  Jeux  qu'ils  faifoient,  a  raifon 
de  dix-huit  chelins  la  grofle  ,  ceux  d'une  forte  ,  &  dc  vingt 
chelinsjceux  d'une  autre  forte:  &  apres  y  avoir  fait  appOfer 
un  Sccau ,  il  les  faifoit  vendre  a  fon  profit.  Le  nomme  Henri 
Cogan  prit  la  Ferme  des  Revenus  que  rapportoit  rappnfition  de 
ce  Sceau  ,  Oifice  qui  avoit  ete  donnc  a  Guillaumc  lVatki»y. 
Lc  Syndic  &  les  Allelleurs  du  Corps  des  Carners  firent  bien  des 
oppolitions  &  des  reprelentations  contre  cet  Etabliilement  mais 
enfin  ils  s'engagcrent  a  dedommager  le  Roi  du  profit  qu'il  en 
auroit  tire.  Les  Faifeurs  de  Des  a  Londres  traiterent  auffi  a- 
vec  Sa  Majefte,  pour  chaque  Bale  de  Des.  Enfin,il  y  euc  une 
infinite  de  pareils  Projets  pour  faire  de  rargenc, 

9.  Proclamation  pour  defendre  au\'  Ceinturiers  de  mettre  des 
Boucles  de  Cuivre  aux  Ceintures  ,  Ceinturons,  Baudriers  & 
telles  autres  hardes  qu'ils  fonc  ,  foit  pour  Tuiage  des  gens  de 
Guerre,  ou  pour  d'autres.  Donne  a  Whitehall  le  12  de  Jan- 
vier  1633.  Page  402. 

Cette  Proclamation  avoit  pour  motif  &  pour  fondement  le 
rapport  favorable  que  le  JVlaire  &  les  Echcvins  de  Londres  a- 
voient  fait  d'une  Requete  que  ceux  qui  forgeoient,  ceux  qui  li- 
jnoient,  &  ceux  qui  montoient  les  Bouclcs  de  ier  dans  Lon- 
<lres,  avoient  prefentee  au  Roi,  &  que  le  Roi  avoic  renvoyee 
a  ces  Senateurs.  Le  rapport  en  effet  ne  pouvoit  etre  plus  favo- 
rable.  Car  ces  Commillaires ,  apres  avoir  ecoute  &  pefe  les 
raifons  des  deux  Parties  ,  &  examine  les  Ouvrages  qui  faifoient 
le  fujet  du  difierend,  conclurcnc  d'un  cote,  que  les  Boucles  de 
Cuivre  jectees  en  moule  etoient  fragiles  ,  &  d'un  moins  bon 
ufage  que  les  Boucles  de  ferj  d'un  autre  cotC;  que,  quoiqu'il 
n'y  eut  que  fix  Perfonnes  dans  Londres  qui  jettalTent  des  Bm- 
cles  de  cuivre  en  moule,  cependant,  comme  elles  pouvoient 
faire  dans  un  jour  plus  d'ouvrage  que  les  autres  en  dix,  ceux- 
ci  qui  etoient  au  nombre  de  trois  cens ,  ne  pouvoient  que  com- 
ber  dans  la  derniere  mifere,  n'ayant  pour  donner  du  pain  a  leur 
famille  que  leur  metier  de  Boucles  de  fer. 

10.  Proclamation  pour  empecher  &  reprimcr  les  fraudes  qui 
fe  commettent  dans  la  Fabrique  des  Draps.  Donne  a  Weft- 
minfter  le  16  d'Avril  i6t,i.  Page  445. 

Comme  la  Draperie  eft  la  plus  confiderablc  Mannfadture  du 
Royaume,  il  importe  egalement  au  Drapicr,  au  Commis  de  la 
Hale  aux  Draps,  &  au  A^larchand,  de  connoitre  les  Reglemens 
qui  ont  ete  faits  &  prefcrits  pour  recouvrer  par  leur  obiervation 
exa(3:e  la  reputation  que  cetce  Fabrique  a  perdue  par  les  abus 
qui  s'y  font  glilfes ,  nonobftanc  les  mefures  qu'on  avoic  prifes 
par  pluiieurs  Statuts  pour  prevenir  ce  mal  ,  &  nonobllant  la 
Commillion  etablie  le  14  de  Decembrc  1630,  pour  mettre  ces 
Statuts  en  esecution. 

Defenfes  donc  &  tres  exprefles  par  cette  Proclamation  ,  de 
faire  bouillir  avec  des  Noix  de  Galle,  aucuns  Draps  qui  n'euf- 
fent  ete  auparavanc  ceincs  en  bleu,  avec  du  Paftel ,  ou  de  l'in- 
digo,  autant  qij'il  ie  faut  pour  rendre  bonne  &  ferme  la  louleur 
qu'on  a  delTein  de  leur  donner  Ordre  aux  Fileurs  de  laine ,  de 
mettre  reftame  en  echevaux  fur  des  devidoirsde  deux  Verges'2) 
de  circonference ,  ou  d'une  Verge  chaque  devidoir,  qui  devoic 
etre  de  la  meme  largeur  de  tous  cotes.  Ordre  aux  Ouvriers  de 
mettre  au  bout  de  chaque  Piece  qu'ils  auront  fute,  la  premiere 
Lettre  de  leur  nom  &  la  premiere  de  leur  fuinom  ,  ou  pour 
le  moins  ccUe-ci,  &  poinc  d'autre  marque.  Ordre  encore  a 
eux  de  rendre  les  bouts  de  Chaine,  &c.  de  raeme  que  couce 
reftame  qu'ils  auronc  de  refte,  au  Drapier,  qui  les  leur  paiera, 
it  un  jufte  prix;mais  ne  pourronc  pas  les  vendre  a  d'autres,  par- 
ce  que,  fous  precexte  de  vendre  des  reftes,  ils  pourroienc  le 
voler  effroyablemenc.  Ordre ,  que  les  Pieces  de  Drap  ne  feroient 
pendues  &  accrochee?  que  par  une  des  lifieres  j  &c  que  tous  les 
chafiis  qui  fervoient  a  les  tircr,  &  a  les  peigner  avec  des  char- 
dons,  feroient  abbattus.  Defenfes  a  tout  Ouvrier  demployer 
d'autre  marque  que  la  lienne  propre.  Ordre  aux  Vifiteur^  d  at- 
tacher  k  Tun  des  bouts  de  chaque  Picce  une  plaque  de  plonib, 
fur  laquelle  lcroit  marque  non-leulement  leur  nom  tout  entier 
d'un  cote  ,  &  de  Tautre  de  quelle  longueur  &  de  quelle  largeur 
cette  Fiece  s'eft  trouvee,  en  la  mefurant  toute  mouillee,au  for- 
tir  du  Moulm  a  foulon  ;  mais  aufli  combien  ellc  a  pele  au  jufte, 
ayant  ete  fechee  au  Magalin.  Defenfes  au  Drapier  d'envoyer 
au  Moulin  a  foulon  cette  meme  Piece  de  drap  immediatenienc 
apres  qu'elle  aura  ece  plombee;  &  au  'Viliceur  de  la  plomber, 
qu'apres  que  le  Drapier  y  aura  mis  fa  propre  marque ,  laquelle 
en  declarera  au  jufte  la  longutur,  la  largeur  &  le  poids,  com- 
me  il  a  ece  dit  ci-defl'us ;  que  li  la  Declaration  fe  trouve  frau- 
duieufe,  ordre  au  Vifiteur  d'y  mettre  ces  mots-ci,  En  faute. 
Ordre  aufll  qu'ii  n'aitachera  a  chaque  Piece  de  Drap  que  deux 
plombs,  l'un  k  un  bout  &  rautre  a  l'autre;  &  pour  ce  qui  eft 
de  la  vifiie  &  de  li  marqut,-  des  Draps,  qui,  felon  les  anclens 
Statuts,  fe  faUoient  par  le  Drapier  &:rAuneur,  Ordre  qu'elle 
fuITent  faitei  a  Favenir  par  le  Drapier,  le  Vifiteur,  &  rinlpcc- 
teur  des  Draps.  Defenfes  aux  Ouvners  de  plier,  ou  d^alL-m- 
bler,  &  a  qui  que  ce  fiic  de  mettre  en  vente,  vendre,  livrer 


ni  tranfporter  aucune  Piece  de  Drap,avant  qu'elle  futplombee  '  Cn^  n 
&  ordre  que  toutes  celles  qui  ne  le  feroienr  pas,  fulfent  failies;  lss  L 
&c.  Ordre  encore  aux  Viikeurs  de  tenir  Regicre  dc  toutes  lcs 
Pieces  de  Drap  qu'ils  auronc  vilitees  &  plombees ,  commc  aufli 
de  leur  Aunage  ,  de  lcur  poids  ,  &  du  nom  de  celui  a  qui  eiles 
apparciennent,  afin  que  TAuneur  (3)  ne  foit  point  fraude  du 
Droit  impole  fur  chaque  Piece  de  Drap,au  profit  du  Roi  Pour 
ce  qui  elt  du  droit  de  vifite,  &  de  Regitre,  il  etoit  de  deux 
fous  par  Piece  de  Drap ,  payables  par  le  Drapier  au  Vificeur. 
Ordre  qu'apres  que  le  Drapier  &  le  Vificeur  auroient  marque  le 
Drap ,  de  la  maniere  qu'il  a  ete  regl6  ci-dellus ,  1' Auneur  y  met- 
croic  aulli  fa  marque,  mais  fans  en  faire  une  nouvelle  Vifice, 
cela  etant  exprellement  defendu  par  les  Ordonnances.  On  ne 
devoit  pas  non  plus  frappcr  le  mot  En  faute  ,  fur  les  Picces  de 
Drap,  qui  nc  pecheroient  que  dans  lc  poids,  ou  dans  la  mefu- 
re ;  niais  feulement  fur  celles  qui  leroienc  ou  faites  de  mauvaife 
laine,  ou  mal  travaillees,  ou  trop  tirees  au  chafifis,  ou  tailia- 
dees,  ou  gatees  au  moulin,  &c.  Outre  cela,  les  Pieces  de 
Drap  faites  a  Wurcefter,  &  appretees  a  G/ocefter,  ne  dcvoient 
point  ecre  marquees,  En  faute,  pour  n'avoir  qu'une  aune  & 
demie  &  un  huitieme  de  largeur,  fans  les  lifieies ,  les  Marchands 
Etrangcrs  les  ordonnant  &  les  vendant  de  la  forte. 

11.  Proclamation  concernant  i'Etain  ,  datce  du  22  de  Jan- 
vier  1634.  A  Whitehall    Page  501. 

Cell  une  DePenfe  a  toutes  fortes  de  Perfonnes,  de  vendre, 
d'acheter,  de  recevoir,  ou  metcre  en  Magafin,  d'embarqucr, 
de  voiturer,  &c.  aucune  quantite,  foit  de  Mine  d'Etain  ,  foit 
d'£tain  fondu  ,  qui  n'auroit  point  la  marque  &  le  Coin  de  Sa 
Majefte.  Memes  Defenfes  a  coutes  fortes  de  Perfonnes ,  ex- 
cepte  lcs  Potiers  d'Etain  de  Londre^  que  les  Fermiers  de  fEmp- 
tiou  &  Fre'emption  (4)  de  l'Etain  auront  nommes  &  autori- 
fes,  de  fondre  &  de  jetter  aucun  Etain  en  barres,  &  memc  a 
ceux-ci  d'en  fondre  &  d'en  jetter  en  barres  autre  part  que  dans 
Londres.  Sa  Majefte  ordonnoit  aufli  par  cecte  Proclamation , 
que  tous  les  Drouineurs,  &  autres  Pecits  Marchands  qui  fe- 
roient  trouves  avoir  achete,  ou  vendu ,  ou  troque,  ou  poite, 
ou  recele,  foit  de  la  Mine  d'Etain ,  foit  de  TEtain  fondu,  en 
quelque  quantie  que  ce  fut,  fuflent  mis  dans  lcs  Priions  du 
Gouvcrneur  des  Mines  d'Etain  de  la  Province  ,  ou  ils  au- 
roient  ete  arretcs,  &  fuffenc  punis  conformement  aux  Loix  &z 
Ordonnances  de  ces  Mines. 

12.  Aucre  Proclamacion  concernanC  lc  Savon  ,  &  les  Savon- 
niers;  dacee  du  26  de  Janvier  1634.    A  Whitchall.  Page  504. 

13.  Autre  Proclamacion  pour  fixer  le  prix  du  Savon,  &  re- 
gler  la  maniere  de  le  faire.  Donne  a  Theobalds  le  1 3  de  Juil- 
let  1634.  Page  56(). 

On  voit  ici  les  diverfes  methodes  qui  avoient  ete  mifes  ea 
ceuvrCjpour  rendre  inutile  le  Privilege  de  faire  du  Savon  avec 
les  matieres  qui  font  du  crii  de  ce  Royaume.  Ces  diverfes 
pratiques  conliltoient ,  i.  A  diflbudre  le  Savon  dur  d'Angie- 
terre,  d'Elpagne,  de  Venile,  dc  Smyrne,  &  d'ailleurs,  &  a 
faugmenter  en  y  melant  beaucoup  d'huile  de  poiflbn,&  beau- 
coup  d'aiure  Savon  ,  tel  que  celui  d  Ecofle  ,  de  France  ,  de 
Hollande,  &c.  2.  A  faire  faire  une  grande  quantite  de  Savon, 
dans  les  Savonnerics,  oii  il  ne  s'en  faifoit  auparavant  qu'autanc 
qu'il  cn  falloit  pour  la  confompcion  des  lieux  voifins  ;  &  en 
difperlant  ce  furplus  dans  certaines  parties  de  Royaume  ,  oii 
lon  n'avoit  jamais  fait  aucun  ufage  de  Savon.  3.  A  faire  en- 
tendre  aux  gens,  qu'il  etoit  permis  de  montrer  aux  Chefs  de 
Famille,  &  meme  aux  plus  fimples  particuliers,  le  moycn  de 
faire  du  Savon  a  bon  marche  pour  leur  propre  ulage.  On  voic 
auffi  par  cette  Proclamation,  que  ces  gens  mutins  &  refradlai- 
res  aux  ordres  dc  leur  Roi  ,  pour  rempecher  d'atteindrc  le  but 
qu'il  s'etoit  propofe  en  accordant  ce  Privilege ,  avoient  fu  tellc- 
mcnt  rencherir  le  vieux  Savon  ,  que  de  trois  fous  a  trois  ibus 
&  demi  la  livre  qu'il  valoic  ovdinairement ,  ils  ravoient  fait 
monter  a  fix,  &  meme  en  certains  endroits  a  huit,  en  d'aucres 
a  dix,  &  jufqu'a  douze  fous  la  livre;&afin  de  decrier  le  Savon 
nouveau,  ils  Tavoient  fophiftique,  &  cu  la  hardiefle  de  le  ven- 
dre  a  ces  prix  exorbitans. 

Ceft  pourquoi  Sa  Majefte  ordonne  par  cette  Proclaination , 
au  Garde  du  Grand  Sceau,  &  a  &c.  de  nommer  de.-  Com.- 
milTaires  pour  retablir  le  jufte  prix  du  Savon,  &  pour  punir  les 
perfonnes  qui  en  apportent  ou  qui  en  fonc  de  celui  qui  eft  de- 
fcndu ,  de  nieme  que  les  perlbnnes  qui  fcroicnc  crouvees  avoir 
envoye,  ou  regu,  debice,  vendu,  ou  achece  du  Savon  a  un 
trop  hauc  prix.  II  eco.c  enjoint  a  la  Compagnie  privilegiee  des 
Savonniers  de  faire  une  force  particuliere  de  Bavon  mou,a  troia 
fous  la  livre,  pour  ies  Tcinturiers  en  Ibie ,  les  Cardeurs  de  lai- 
ne,  les  Ouvriers  en  laine,  ceux  qui  apprttent  fEtoffe  de  foie 
que  Ton  nomme  Say ,  les  Foulons,  &  tels  aucrcs  Arcifans  qui 
avoient  reprefente  au  Confeil  d'Etat ,  qu'ils  avoient  beloin  d'u- 
ne  autre  forte  de  Savon  que  celie  que  la  Compagnie  avoit  faic 
faire  jufqu'alors. 

14.  Aucre  Proclamation  fur  le  meme  fujec,  dacee  du  25  de 
Janvier  165^.  A  VVhicehall.  Page  592. 

Cecce  Proclamaaon  conticnt  dcux  Defcnfes;  Fune,  de  pdr- 
ter ,  &  de  faire  entrer  en  Anglcccrre  &  Pais  de  Galles  ,  aucun 

Sa- 


M«nufaftures  de  Drap. 
Tem.  X  P.  111. 


(4)  Droit  d'acheter  le  premier ,  ou  par  avance. 

G  2 


ABREGE'     HISTORiaUE 


Chau-    Savon,    tant  d^Ecofle  &  d'Irlande,  que  des  Pais  Etrangers  i 

L  Es  I.     rautre ,  a  toutes  Ibrtes  de  Perfonnes  de  faire  du  Savon,   s'ils  ne 

font  Membres  de  la  Compagnie  privilegiee  des  Savonniers  ,   ou 

a  clle  ne  leur  en   a  confere   le  Droic  par  un  Adte  expres  (i). 

15.  Proclamation  pour  la  Confervation  des  Mmes  de  Salpe- 

tre.     Donne  a  Whitehall  le  14.  de  Mars  163^.  Page  601. 

x6.  Commififion  fpeciale  donnee  au  Comte  d'^rofide/  &  au- 
tres,  pour  faire  la  vente  de  la  Poudre  a  canon  ,  par  tout  leRo 


que  tout  le  trait  d'or,  &  d'argent,  k  fil  de  cuivre  argente  ou  Char- 
dore,  &  tous  les  autres  qui  font  a  lufage  de  ces  Manufadures,  les  I. 
fut  bien  faic  &  bien  conditionne  ,  ordre  qu'il  feroit  tire  &c  mis 
en  echevaux,  &  non  fur  des  bobines.  Ordre  encore  que  le  fil  de 
cuivre  argente  ou  dore  ne  feroit  point  file  fur  de  la  foie^  outre 
cela ,  que  toutes  ce«  fortes  d'ouvrages  feroient  marques  du  cachet 
du  Roi ,  avant  qu'il  fut  permis  de  les  mettre  en  vente  ,  &  que 
meme  il  ne  feroit  permis  d'en  vendre  ni  d'en  acheter  aucun  qui 


Jraume ,  au  prix  qu'ils  jugeroient  le  plus  convenable ,   &  en  tel-    ne  fut  forti   des  mains  des  Ouvriers  etablis  &  ordonnes  par  les 
e  quantice  que  les  Sujets  de  Sa  Majefiie  voudroient  en  prendre     Commiflaires  de  Sa  iVlajefte. 


pour  leur  ufage^  le  Roi  ayant  deja  afterme  tout  le  Salpetre  qui 
etoit  acluellement  fait  dans  le  Royaume ,  &  tout  celui  qui  s'y 
feroit  dans  la  fuite.  Donne  a  Weftminfter  le  25  de  Mars  1655. 
Page  603. 

17.  Commiffion  fpeciale,  fous  le  Petit  Sceau,  donnee  au 
Chevalier  He?iri  Mildmay ,  Garde  de  la  Vaiffelle  &  des  Joyaux 
du  Roi,  au  Chevalier  Roger  Palmer ,  Trefoner  de  TEpargne, 
au  Chevalier  Hejiri  Herbert ,  Intendant  des  Menus-Plailirs,  & 

Gentilhomme  de  la  Chambre,  &  a  quelques  autres,  pour  re- 
chercher ,  &  mettre  au  jour  les  fraudes  que  commettent  les  Or- 
fevres  6c  ceux  qui  trahquent  en  Or.  Donne  a  Weftminfter  le 
7  d'Avril  1635.  Page  626. 

18.  Proclamation  pour  defendre  rentree  des  Dentelles,  En- 
grelures  &  tels  autres  ouvrages  de  cette  nature ,  qui  fe  font  dans 
les  Pais  Etrangers ,  &  pour  marquer  ceux  qui  fe  font  en  Angle- 
terre.  Donne  a  Hamptoncourt  lc  30  de  Septembre,  1635.  Pa- 
ge  690.  On  trouve  dans  cette  Proclamation ,  que  rOfficier  Ro- 
yal  ,  etabli  par  Lettres  Patentes  fous  le  Petic  Sceau ,  pour  mar- 
qucr  &  cachecer  ces  fortes  d'Ouvrages  du  Pais,  fe  nommoit 
Thom/is  Smitb ,  &  qu'il  tenoit  fon  Bureau  dans  le  Forejlreet ,  au- 
dela  de  Crippiegate ,  a  TEnleigne  du  Cerf  rouge. 

19.  Proclamationpourdefendre  Tentreede  toute  fortede  Verre 
Etranger.  Donne  a  Royilon  le  14  d'Oci:obre  1635.  Page  693. 

Cecce  Defenfe  devoit  durer  autant  que  le  Privilege  accordc 


22.  Reglement  contre  les  tromperies  &  les  fraudes  que 
commettent  continucUemtnt  les  Drapiers,  les  Cardeurs,  les  Fi- 
leurs ,  &  les  autres  Ouvriers  en  laine  &  en  eftame ,  en  ne  don- 
nant  point  a  leur  Ouvrage  ,  ni  le  nombre  de  fils  convenable, 
ni  la  longueur  neceflaire  &  ordonnee  pour  les  Echevaux.  Don- 
ne  a  Weftmintter  le  22  Janvier  1635.  Page  730. 

Ce  Reglement  avoit  cncore  deux  fins.  i.  De  terminer  le  dif- 
ferend  qu'il  y  avoit  entre  lesOuvriers  en  Eftame,  d'un  c6tei& 
les  Drapicrs,  lesPeigneurs  &  les  Vendeurs  d'Hftame,6cde  Lai- 
ne  filee  ,  de  Tautre.  2.  De  faire  gagner  quelque  chofe  de  plus 
qu'a  rordinaire  aux  pauvres  gens.  Pour  cet  effet  ,  Sa  Majefte 
ordonne  que  tous  les  Devidoirs  leront  de  la  meme  grandeur, 
par-tout  oii  i'on  travaille  enLaine,  en  Eftame,&  enLin.  Que 
cette  grandeur  lera  d'une  verge  de  circonference  ,  de  plus  que 
le  Devidoir  limple  ,  &  deux  fois  plus  grand  que  le  Devidoir 
double  ;  que  chaque  Bouton  contiendra  quatre-vingts  verges, 
pour  toute  TEftame,  &  fervira ,  dans  la  fuite  ,  de  meiure  fixe 
&  conftante  entre  le  Maitre  ,  &  le  Fileur  ,  ou  TOuvricr ,  & 
entrc  le  vendeur  &  Tacheteur.  Enfin  ,  le  Roi  declare  par  cec 
Acte  ,  qu'il  a  cree  un  Office  d'lnfpe<Seur  &  de  Marqueur  de 
ces  Devidoirs  ou  grands  Rouets ,  &  qu'il  etablit  en  cette  quali- 
te  yean  E/thringte»  Tun  des  Temens  (3)  de  fa  Chambre,  &  Hen- 
ri  Stracey ,  fon  alfocie ,  qui  ont  follicite  ce  Reglement  pendant 
plufieurs  annees ,  &  qui  ont  reprefente  a  Sa  Majefte  ,    qu'ils  a- 


par  le  feu  Roi  au  Chevaiier  Robert  Manfel  (Lieutenant  des  Ar-    voient  depenle  a  cette  foUicitation  ,  au  dela  de  on2,e  cens  livres 


inees  Navales)  pour  pouvoir  feul ,  &  a  rexclulion  de  quicon- 
que  n'en  auroit  pas  commilfion  de  lui ,  faire ,  ou  fairc  faire , 
dans  tout  le  Royaume ,  du  Verre ,  de  toutes  les  fortes ,  a  caufe 
de  la  grande  perfeftion  ou  il  avoit  porte  cet  Art,  &  de  Tepar- 
gne  conliderable  qu'il  faifoit  du  bois  &  des  gros  troncs  d'ar- 
bres ,  ayant  trouve  le  moyen  de  ne  s'y  fervir  d'autre  feu  que  de 
celui  de  Charbon  de  terre.  II  avoit  de  plus  le  droit  exclulif , 
pendant  ia  duree  de  fon  Privilege,  de  faire  venir  du  Verre  dc 
Venile  &  du  refte  de  ritalie. 

20.  Commiftion  fpeciale  donneeauChevalierG»«//<j«»7e5//'wgr- 
by ,  au  Chevalier  Anhur  Ingram ,  Faine ,  &  a  dix-huit  autres , 
pour  reformer  les  fraudes  qui  s'etoient  commiies  dans  le  bois  de 
Campeche,  diveries  perfoniies  en  ayant  fait  entrer  une  grande 
quantite  de  fophiftique  &  meme  d'entierement  faux  ,  pendant 
ces  dernieres  annces,  au  decri  &  au  grand  prejudice  des  Ma- 
nufadlures  de  ce  Royaume.  Donnee  a  W^eftminfter  le  15  d'Odo- 
bre  1635.  Page  69+. 

21.  Proclamation  pour  empecher  !a  diftipation  de  TOr  &  de 
TArgent  monnoye(2)i&  les  pratiques  frauduleufes des Tireursd'or, 
&  de  ceuxqui  fonc  desfeuillesd'or,oudesPailletces,ou  des  Pafle- 
mens,  &c.  au grand  dommage des Sujets ,  &  au  prejudice  des  Droits 
de  la  Douane,  par  la  grande  quantite  de  ces  Ouvrages  qui  fe  fonc  pre- 
fentcmenc  en  Anglecerre,au-lieu  qu'ils  y  venoienc  ci-de vanc des Pais 
Etrangers.  Donnea  Weftminfterle  18  dejanvier  i'.^^.  Page^iS. 

II  etoit  defendu  par  cette  Proclamation ,  d'employer  dans  la 
fuite,  aucune  Piece  de  monnoye,  aucune  Vaiflelle,  ni  aucun 
Lingoc  qui  fut  dans  le  Royaume,  pour  faire  du  fil  d'or,ou  d'ar- 
gent ,  ou  des  feuilles ,  ou  des  lames ,  ou  des  paillettes  de  ces  me- 
taux,  ou  des  Palfemens,   &  tels  autres^  ouvrages  de  cette  natu 


fter'ing.  Cet  Office  devoit  durer  trente  &  un  ans  ,  &  ils 
pouvoient  rexercer  eux-memes  ou  par  desCommis,dans  tout  le 
Royaume,  avec  les  niemes  droits  que  ceux  qui  etoient  aflignes 
au  ControUeur  des  Provitions  de  Bouche  de  la  Maifon  du  Roi, 
pour  les  Poids  &  les  Mefures  des  Denrees :  a  favoir,  deux  fous 
pour  la  marque  d'un  Dcvidoir  fimple  ,  &  un  fou  pour  enregi- 
trer  le  nom  du  proprietaire,  &  du  lieu  de  fa  demeure,  payables 
a  rinfpecle-ir  &  Marqueur  adtuel,  par  le  Drapier,  )e  Peigneur, 
rOuvrier,  le  Fileur  ,  ou  tel  autre  qui  devra  fe  fervir  du  Devi- 
doir  marque  &  enregirre  :  quant  aux  Devidoirs  conftans  &  fi- 
xes  qui  devront  etre  de  deux  verges  ou  d'environ  deux  aunes, 
le  droit  de  marque  &  d"enregitrement  fera  paye  double. 

23.  Commillion  fous  le  Pecit  Sceau,  donnee  a  TArcheveque 
de  Cantorhery  ,  au  Garde  du  Petit  Sceau  ,  au  premicr  Ecuyer 
de  la  Reine ,  au  Chancelier  de  la  Cour  de  TEchiquier ,  au  Mai- 
re  de  Londres ,  &  a  dix-huit  autres  Seigneurs ,  poiu:  avoir  roeil 
&  tenir  la  main  a  Texecution  &  obiervation  pleine  &  exadie 
de  la  Proclamation  du  18  Janvier,  concemant  la.  confimption  <^ 
femploi  qiie  lesTireurs  cfOr ,(^c.{^)faifoient  d'une  manierefrau~ 
duleufe ,  au  grand  dommage  des  Sujets ,  &  au  prejudice  de  la  Dou~ 
ane,i^c.  Donne  a  Weftminfter  le  26  Janvier  1635.  Page^^j. 

MOL.es.    Voyez    T  O  R  T  S. 

MONNOTAGE. 

I.  Commiffion  fpeciale  pour  examiner  &  mettre  a  repreuve 
la  capacice  ,  rhabilece  &  re.xperience  de  Nicolas  Bryott ,  Lor- 
rain  d'origine ,  dans  la  Fabrique  de  la  monnoye.  Donne  a  Weft- 
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re  ,  mais  feulement  Tor  &  Targent  monnoye  ou  non  monnoye,    minfter  le  13  Juin  163 1.  Page  287.     Ce  Bryott  avoit  offert  au 

qui  feroit  porte  dans  le  Royaume  par  les  Perfonnes  qui  en  au-    "    '    ' 

roient  Commiffion  de  Sa  Majefte;   ou  bien  Tor  &  Targent  ti- 

re  de  cts  fortes  d  ouvrages,  &  fondu  de  nouveau    Defendu  aulli 

aux  Affineurs,aux  Orfevres,&  meme  a  toutes  fortes  de  perfon- 

nes,  quelles  qu'elles  fiiflent,  &  pour  quelque  ufage  que  ce  tut, 

de  fondre  dans  la  fuite  aucunePiece  monnoyeed'or  oud'argent, 

ayant  cours  dansce  Royaume.  Defendu  de  fe  fervirpour  ces  ou- 

vrages  d'autre  or  oud'autre  argent,  quedeceluiquiauroitetepre- 

pare  par  ceux  qui  y  leroient  prepofes  par  Sa  Majefte;  lefquels  le 

vendroient  au  prix  &  au  titre  porte  par  le  Tarif  &  le  Reglement 

quienferoic  fait.  Defendu  a  touces  fortes  de  perfonnes,  qui  n'en 

auront  point  la  permillion  ou  du  Roi  ,ou  de  (cs  Commiiraires , 

d'acheter  de  for  ou  de  fargenc  pour  ces  fortes  de  Manufadu- 

res,  ou  d'en  ciablir  aucune,  ou  de  drefler  aucun  moulin  ,   ni 

tcl  autre  inftrument  propre  aux  ouvrages  qui  s'y  font.    Et  afin 


(i)  L'Archeveque  Lnud  etoit  un  Fafteur  declare  de  ces  Monopo- 
leuvs  du  Savon.  Ccla  paroit  manifeftement  par  l'Article  fuivant  de 
fon  Journal. 

,,  Juillet  II.  Dimanche,  rAffaire  du  Savon  fut  conclue  a  The6- 
„  baUs.,  &:  la  nouvelle  Compagnie  de  Savonniers  privilegies  fut  e- 
„  rigee,  malgre  l'offre  que  je  fis  de  li  part  des  anciens  Savonnicrs 
„  privilegies.  Cependant  mon  offre  rapporta  le  double  de  profit  au 
„  Roi.deux  ans  apres  qu'il  eut  etabli  la  nouvelle  Compagnie.  Com- 
„  ment  cda  s'eft  fait?  je  m'en  rapporte  a  ceux  a  qui  Sa  Majefte 
„  voudra  confier   le  fiaton  de  fon  Grand-Trelbrier.    Dans  cette  Af- 


Roi  de  monnoyer  les  Flans  par  le  moyen  de  certains  Moulins, 
Inftrumens  &  Prefles  ,  beaucoup  mieux  ,  &  a  moins  de  fraix 
pour  ia  Couronne  ,  qu'on  ne  le  faifoit  par  le  moyen  ordinaire 
du  Marteau. 

2.  Privilege  fous  le  Petit  Sceau  ,  accorde  au  Chevalier  3T&o- 
mas  Aylesbury ,  pour  pouvoir  faire  feul ,  durant  fa  vie  j  tous  les 
Poids  ,  tous  les  Trebuchets  ,  &  toutes  les  Balances  a  pefer  les 
Efpeces  d'or  au  coin  d'Angleterre  ,  en  payant  vingt  chelings 
par  an  a  l'Echiquier.  Donne  a  Weftminfter  leaoOdtobre  1632, 
Page  390. 

Ce  Chevalier  etoit  Intendant  de  la  Marine  en  furvivance  du 
Cbevalier  Richard  Bingley.  II  avoit  meme  exerce  cette  Char- 
ge  ,  quelques  annees  avant  la  mort  de  ce  dernier  ,  avec  beau- 
coup  de  fidelite  &  au  grand  proftt  du  Roi.  Bingley  ne  fut  pas 
plutot  mort  ,  Q^AyhsbuTy  refigua  fon  Intendance  entre  les 

tnains 

,,  faire,  8c  dans  quelques  autres  des  plus  importantes,  qui  fe  fbnt 
,,  faites,  pendant  que  la  Charge  de  Grand-Treforier  a  ete  exercee 
,,  en  Commiffion  par  plufieurs,  mon  ancien  Ami ,  le  Chevalier  F. 
,,  W.  m'a  abandonne  &  s*eft  joint  au  LoTd  Cottington ,  qui  n'a  pas 
,,  peu  exerce  ma  patience,  &c". 

Ce  Journal  de  Laud  fut  imprime  en  idjj-  ,  &  RuJJtroorth  qui  en  a 
tire  l*ArticIe  qu'on  vient  de  lire,  nous  parle  4  Cette  occafion  despour- 
fuites  que  le  Procureur  General  Noy  fit  en  1634.  durant  les  Selfions 
de  la  Trinite  ,  contre  certaines  gens ,  pour  avoir  fait  du  Savon  aveC 
de  Thuilc  de  Baleine  ,    qu'ils  avoient  acbetee  de  U  Compagnie  de 
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Ch  AR-  mains  de  Sa  Majeflre;  qui,  en  reconnoilTance  de  cecte Refigna- 
L  E  s  I.  tion ,  &  des  bons  fcrvices  qLril  lui  avoic  rendus  ,  lui  accorda  le 
Privilege  cxclulif,  &  a  vie,de  faire  les  Poids,  les  Trebuchets, 
&  toutes  les  Balances  lervant  a  peler  la  monnoye  d'or  du  Ro- 
yaume.  Rush^-xorth  dit  que  l'argent  etoit  devenu  ,  en  ce  tems- 
la ,  li  rare  en  Angleterre ,  &  Tor  ii  abondant ,  que  les  Paifans , 
qui  venoient  vendre  leur  Betail  a  Londres,  mettoient  d'ordinai- 
re  dans  leur  marche  ,  qu'ils  feroient  payes  en  argent  ,  &  non 
point  en  or ;  &  qu'il  faloit  donner  generalement  deux  fous ,  & 
quelquefois  trois  fous  par  Guinee  bicn  trebuchante ,  pour  en  a- 
voir  la  monnoye  en  argent  blanc.  II  ajoute  qu'^  Londres  ,  & 
dans  bien  d'autres  Villcs  du  Koyaume  ,  la  plupart  des  gens  por- 
toient  iur  eux  des  Trebuchets  &  des  Poids^  pns  au  Bureau  eta- 
bl;  en  vertu  de  la  Patente.  Ceux  qui  s'intcrelTeront  plus  parti- 
culierement  en  Thomas  Ayhihury ,  pourront  voir  dans  Anthoine 
Wood,  que  ce  Chevalier  avoit  etudie  a  Oxford  ,  au  College  de 
Chrifi-Church  ;  qu'il  avoit  ete  Secretaire  de  dcux  Grands-Ami- 
rayx  d'Angleterre  ,  favoir  de  Charles  ,  Comte  de  Nottingham; 
&  enfuite  de  George,  Duc  de  Buckingham ;  que  parle  credit  de 
ce  dernicr  ,  il  fut  fait  Maicre  des  Requctes  ,  &  Maitre  des 
Monnoyes  ,  (&  environ  ce  tems-la  cvee  Baronnet) :  qu'il  con- 
ferva  fes  Emplois  jufqu'au  tems  des  Guerres  Civiles,  s'ecanc  re- 
.  tire  alors  en  Flandre  avec  fa  Famille.  II  e:oit  favant  ,  &  Tun 
des  plus  zeles  fauteurs  des  Gens  de  Lettres  qu'il  y  eiit.  II  fut 
en  particulier  ,  celui  de  Walter  Warner  grand  Mathematicien, 
qu'il  entretenoit  ordinairemcnt  tout  FEte  ,  dans  fa  Maifon  de 
Campagne  ,  a  Windfor  Park;  &  a  qui  il  donnoit,  outre  cela, 
une  Penfion  modique,  lui  en  ayant  cependant  procure  une  plus 
confiderable  du  Lord  Algcrnon  ,  Comte  de  Northumherland. 
Nous  avons  un  Traite  des  Monnoyes ,  &  du  Monnoyage ,  de 
Walter  Warner. 

3.  Proclamacion  fur  le  meme  fujet.  Donne  aWhitehall  leso 
Decembre  1632.  Page^oi. 

4.  Aucre  ,  fur  le  meme  fujet ,  datee  a  Greenwich  le  5  Mai 
1634.  Page  550. 

5.  Proclamation  pour  arreter  la  confomption  des  Efpeces  (5) 
monnoyees  &  du  Billon  d^  ce  Royaume  j  &  pour  reprimer  les 
fraudes  ,  qui  fe  commettent  par  les  Tireurs  d'or  &  d'argent. 
Donne  &  Whitehall  le  18  Janvier  1635.  Page  718. 

6.  Lettres  Patentes  expediees  en  faveur  de  Hejiri ,  Seigneur  de 
Maltravers  ,  &  du  Chevalier  Franpis  Cra^ie  ,  Chancelier  du 
tres  noble  Ordre  de  la  Jarretiere,  pour  leur  donner  leDroit  de 
fabriquer  eux  feuls  des  Fardins  (6)  de  cuivre.  Donne  a  Weft- 
minftcr  le  i.  Mars  163^..  Page  760. 

En  confequence  d'un  Arret  de  la  Chambre  Etoilee ,  rendu  le 
10  Juin  1634,  le  Roi  declara  ,  &  infera  dans  ces  memes  Let- 
tres  Patemes-ci ,  que  les  Laboureurs ,  ni  les  Ouvriers  ,  ni  per- 
fonne,  ne  feroit  oblige  de  recevoir  contre  leur  gre  ,  aucun  pa- 
yement  que  ce  put  etre  en  Fardins :  Sa  A4ajefte  ayant  ete  infor- 
mee  que  les  pauvres  gens ,  qui  gagnent  leur  vie  par  leur  travail, 
avoient  ete  forces  de  recevoir  leur  falaire  fouvent  tout  entier , 
&  toujours  la  plus  grande  partie ,  en  Fardins ,  de  ceux  que  les 
Ufuriers  achetent  a  cas  &  a  bas  prix  ,  &  qu'ils  revendent  en- 
fuite  avec  profit. 

MONOPOLES.    Voyez   MANVFACTVB.ES. 

NAVIGATION. 

1.  Proclamation  contre  la  vente  des  Vaifleauxi  datee  aNon- 
fuch  le  12  Juillet  1629.  Page  95. 

Le  motif  de  cette  Ordonnance  fut  pour  prevenir  &  empe- 
cher  rafFoibliriement  &  la  diminution  manifefte  &  inevitable 
que  cauferoit  au  Commerce  &  a  la  Navigation  du  Royaume , 
la  vente  que  les  Anglois  faifoient  afbuellement  &  a  grand'  force 
de  leurs  Navirei  ,  Barques  ,  &  tels  autres  Batimens  aux  Etran- 
gerSj  fi  Sa  Majefte,  qui  en  avoit  ete  informee,  n'y  mettoit  or- 
dre.  Le  Roi  infera  dans  cette  Proclamation  une  Claufe  ,  con- 
cernant  la  confervation  de  tout  leBois  propre  a  la  conftrudlion 
des  VaifTeaux  ,  parce  que  les  annees  precedentes ,  on  avoit  faic 
un  grand  degat  de  ce  Bois.  'Rushworth  rapporte  une  autre  Pro- 
clamation,  du  19  Decembre  de  la  meme  annee  i632,pour  de- 
fendre  de  tranfporter  d'aucune  forte  de  ce  bois,  &  particuliere- 
ment  des  Genoux ,  des  Courbes  ,  6cc.  d' Angleterre  &  d'Irlan- 
de,dans  les  Pais  Etrangers. 

2.  Commiffion  fous  le  Petit  Sceau  ,  donnee  a  certaines  Per- 
fonnes  ,  pour  vifiter  &  examiner  en  quel  etat  eft  la  Flotte  du 
Roi  a  Chattam  ,  Portsmouth  ,  &c.  Donne  a  Canbury  le  5 
Aout  1630.  Page  185. 

3.  Commiffion  au  Grand-Treforier  d'AngIeterre  ,  pour  eta- 
blir  une  Peche  commune ,  qui  fournilTe  i  la  nourriture  des  Ma- 


GroenUntle ;  pour  n'avoir  pas  fait  edayer  8c  marquer  lcur  Savon  par 
le  Maitre-Effayeur;  pour  avoir  fait  des  AiTemblees  illicites,  8c  y  avoir 
delibere  8c  pris  des  mefures  pour  hauiTer  le  prix  de  lcurs  Marchandi- 
fes.  Quinze  d'entre  eux  turent  mis  a  k  Prilbn  du  Fleet,  condamnes 
a  y  demeurer  autaot  qu'il  plairoit  a  Sa  Majefte ;  declares  exclus  pour 
toujours,  du  Commerce  de  Savon,  eux  ,  leurs  Ouvricrs,  &  leurs 
Commis ;  Sc  par-deiTus  condamnes,  un  a  ij-oo  livres  d'Amende, 
deux  a  mille  livres  chacun,  8c  tous  les  autres  a  joo  livres,  aulTi  cha- 
cun. 


telots,  &c.    Donne  a  Weftminfter  le  8  Decembre  16^0.  Pa-    CnAti^' 
geaii.  LEs  I, 

4.  Commiffion  fpcciale  donnee  au  Grand-Treforier  ,  &c, 
pour  faire  les  fomftions  de  Grand-Amiral  d' Angleterre ,  dlrlan-" 
de  &  du  Pais  de  Galles,  Donne  a  Weftminfter  le  20  Novem» 
bre  1631.  Page  394. 

5.  Proclamation  pour  defendre  aux  Vaifleaux  ordinaircs  de 
porter  le  PaVillon  de  VUnion,  &  pour  fixer  celui  qui  devoit  dis- 
tinguer  les  Vaifleaux  d'AngIeterre  de  ceux  d'EcoIfe.  Donne  ^ 
Greenwich  le  5  Mai  1634.  Page  549. 

Le  Pavillon  de  VUnion  ecoit  la  Croix  de  St.  George  ,  &  la 
Croix  de  St.  Andr/  joinKs  enfemble,  dont  Tune  eft  blanche  & 
Tautre  rouge.  Lc  Roi  appropria  a  fes  Vaifleaux  particuliers, 
&  a  ceux  qui  feroient  a  fon  fervice,  &  a  fa  paye  ,  ce  Pavillon , 
comme  un  ornement  qui  les  diftinguat  toujours  des  Vailfeaux 
de  fes  Sujets,  Et  il  ordonna  que  ies  Sujets  Anglois  n'arbore- 
roient  point  d'autre  Pavillon  que  la  Cro:x  rouge  ,  &  fes  Sujets 
Ecoffois  point  d'autre  que  la  Croix  blanche  j  ce  qui  ferviroit  ^ 
faire  connoitre  &  le  nombre ,  &  Tetat  bon  ou  mauvais  des  uns 
&  des  autres. 

6.  Proclamation  de  la  meme  date  &  page  que  la  preceden- 
te.  Le  Roi  y  ordonne  a  tous  fes  Sujets  MateIots,Charpeiiciers 
de  Vaiifeaux ,  &c.  qui  font  au  Service  de  quelque  Prince  Etran- 
ger ,  de  retourner  chez  eux  avanc  le  premier  Novembre  dc  cet- 
te  annee  1634. 

7.  Commillion  fpeciale  donnee  a  Rohert  ,  Comte  de  Lind- 
fey,  Grand-Chambellan  d'Anglecerre  ;  a  Edouard ,  Comte  de 
Dorfet,  Grand-Chambellan  dc  la  Reine;  a  Franpis  Cottington 
Chancelier  &  Sous-Treforier  de  rEchiquier  ,  &  a  quelques  au- 
tres  ,  pour  equiper  &  avitailler  certains  Vaiffeaux,  &c.  Page 
697.  Voyez  Ship-Money ,  N».  2. 

8.  Commiffion  donnee  au  Recorder  ,  ou  Secretaire,  du  Bu- 
reau  de  la  Douane  de  Londres  ,  d'examiner  les  Perfonnes,  qui 
veulent  pafler  la  Mer  ,  comme  auffi  celles  qui  arrivent  ,  &  de 
leur  faire  preter  un  certain  ferment  ,  &c.  Donne  a  VVeftmin- 
fter  le  17  Novembre  1635,  Page  699, 

NOBLESSE. 

I.  Proclamation  pour  ordonner  a  toute  laNobleffe,  qui  n'e- 
toit  point  de  Londres,  de  fortir  de  cette  Ville  &  des  Environs, 
dans  1'cfpace  de  quarante  jours  ,  &  d'aller  faire  leur  demeure 
dans  leur  propre  Pais  &  leurs  Maifons  ordinaires.  Donne  a 
Greenwich  le  20  Juin  1633.  Page  374. 

Cet  Ordre  ,  dit  Mr.  de  Rapin  ,  paroiffoit  fonde  fur  le  defir 
que  le  P.oi  avoit  d'cmpecher  que  la  Nobleffe  ne  fe  ruinat  par 
un  fejour  inutile  dans  cette  grande  Ville  ,  ou  elle  etoit  engagec 
a  des  depenfes  exceffives  ,  fur-tout  par  la  magnificence  de  ics 
habits  &  de  fon  train.  Mais  on  s'appercut  dans  la  fuite  ,  que 
le  Roi  avoit  eu  un  autre  but  ,  quand  on  vit  citer  devant  la 
Chambre  Etoilee,  ceux  qui  avoient  neglige  d'obeir  a  cettePro- 
clamation  ,  &  qu'on  les  vit  condamner  a  de  groffes  amendes 
au  profic  du  Roi. 

2i  Commiffion  fpeciale  fous  le  Petit  Sceau  donnee  a  CLren^ 
cieux  &  a  Norroy,  Rois  d'Armes  ,  pour  faire  la  vifite  de  leurs 
divers  Departemens ,  &c.  Donne  a  Weftrainfter  le  25  Decem- 
bre  1633.  Page  498. 

3.  Pareille  Commiffion  auffi  fous  le  Petit  Sceau  ,  donnec  au 
Chevalier  Guillaume  le  Neve ,  Clarencieux  Roi  d' Armes  des  Pro- 
vinces  du  Midi  ,  de  TEft ,  &  de  TOueft  du  Royaume ,  dcpuis 
la  partie  Meridionale  de  la  Trenc.  Donne  a  Weftminfter  le  Jj, 
Janvier  163I.  Page  722. 

4.  Autre  Commiffion  de  la  meme  teneur  &  de  la  meme  da- 
te  que  la  preccdente  ,  donnee  au  Chevalier  Henri  St.  George , 
Norroy, Koi  dArmes  des  Provinces  de  l'Eft,de  TOueft,  &  du 
Nord  d'Angleterre,  depuis  la  partie  Septentrionale  de  la  Trent, 
Page  724. 

OCTROIS  pour  les  INVENTIONS  NOUVELLES. 
Voyez    INVENTIONS. 

O  F  F  I  C  E  S.     Voyez    P  R  O  V  I  S  1  O  N  S. 

PALATINAT. 

I.  Permiffion  fous  le  Petit  Sceau  ,  pour  faire  pendant  deux 
ans  ,  dans  tout  le  Royaume ,  une  Colledle ,  pour  fubvenir  auX 
befoins  dcs  pauvres  Miniftres  du  Palatinat.  Donne  a  Weftmih- 
fter  le  9  Avril  1635.  Page  628. 

Le  Roi  reprefente  dans  cet  Afte  ,  que  ces  Miniftres  &  lcurs 
Familles  fe  trouvoient  reduits  dans  la  derniere  mifere  &  dans 

retac 

(1)  Voyez  ci-dcnbus  rArticle  V.  du  Titre  Monnoy»ge. 

(3)  Ccll  propreraent  un  Valet  de  la  Chambrc  du  Roi. 

(4)  Voy.  A.ticle  j-.  du  Titre  Moimoya^e. 

(}■)  Voyez.  rArticIe  zi  &  l'Art.  zj ,  ci-deflus ,  Titre  des  Mnnufac- 
tures  Sc  des  Monofoies. 

(6)  Fanlin,  c'elt  la  quatriemc  partic  d'un  Sou  ,  &  par  confequcnc 
repond  a  ce  qu'on  nomme  cn  France  un  Liard.  11  y  avoit  dcs  R»r- 
dins  ifEtain,  8ic. 
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Char-  rerat  le  plus  deplorable  par  rinvafion  de  leurs  cruels  Ennemis , 
LEs  1.      &  par  le  paffage  &  le  fejour  de  leurs  Armees  ,   qui  les  avoienc 
impitoyablement  maltraices  en  leurs  perlbnnes  ,   6c  leur  ayoient 
enleve  generalement  tous  leurs  vivres ,  &  tout  ce  qu'ils  avoient 
pu  amalTer  pendant  le  pcu  de  tems  que  Dieu  leur  avoit  accorde 
pour  reipirer.     Delorte,  cotitmue  le  Rot,  que  ces  pauvres  gens 
font  tombes  dans  une  plus  grande  delolation  qu'auparavantj  plu- 
fieurs  ayant  ete  chaires  ou  bannis  ,  d'autres  jettes  dans  des  Pri- 
fons  &  desCachots,&  dautres  bloquesdans  desPlaces,  oiiceux 
qui  avoient  auparavant  de  quoi  alfifter  les  autres  ,  etoient  fans 
un  morceau  de  pain ,  pour  iamour  de  leur  Religio».  Dans  la  Mi- 
nute  de  cette  Permiffion  ,    le  Roi  ajoutoit :  de  laquelle  Religion 
■nous  faijons  profejjioti  ,    comme  eux ,  o~  vuus  fommes  tous  ohlig^s 
en  coiifcience  de  prendre  la  dffenfe  de  tout  notre  pouvoir.     Mais 
ces  Lettres  Patentes  furent  cancellecs  a  la  perluafion  dc  Laud, 
&  il  en  fut  dreife  dautres  oii  cette  Addition  fut  entierement  o- 
tnife.     Selon  Rushworth  ,  la  premiere  Patente  fut  accordee  en 

'  1629  j    &  celui  qui  a  faic  des  Notes  fur  les  Memoires  du  Re- 

gne  de  Charles  I.  compofes  par  le  Dodleur  Kennet ,  parle  d'une 
PcrmilTion  donnee  le  19  Aout  1630,  pour  une  femblable  Col- 
ledte,  mais  on  ne  tiouve  ni  Tune  m  i'aucre  dans  le  Fcedera. 

P    A    R     D     O     N    S. 

1.  Lettres  de  Grace  &  de  Pardon  pour  Robert  Sihthorp ,  Ro- 
ger  Man^waring  ,  &  Richard  Montaigu  ,  Evequc  de  ChUhefler. 
Datees  du  3.  9  &  i6  Janvier  1629,  a  Weltminfter.  Page^o. 

2.  Letcres  dc  remiflion  fous  le  Petit  Sceau ,  accordees  a  Jean 
Jtlaicde,  coiidamne  par  la  Chambre  Etoilee,  pour  avoir  repan- 
du  de  faux  bruics  tendanc  a  la  iediuon,  &  tcnii  des  dilcours  in»- 
jurieux  au  Roi,  afaire  amende  honorable,marchanc  avcc  ia  icn- 
tence  pendue  a  ibn  cou  ,  au  cravers  de  la  Salle  de  Juftice  dc 
Welfmmlter  ,  la  Cour  iiegeanc  ;  enfuice  par  les  Provinces  de 
Suffblck  &  d'Huntingdon  ,  les  AlTifes  cenant  ;  &  enfin  dans  YR- 
glife  de  St.  Paul  a  Londrcs,  durant  le  Sermon  ,  dans  lequel  le 
Pr-dicateur  cenfurcra,  par  ordre  expres  de  TEveque  ,  ceux  qui 
fement  de  tels  bruits  ,  faux ,  fcandaleux,  fedicieux.  CettcGra- 
ce  eft  datee  de  Canbury  le  22  Mai  1630.  Page  166. 

3.  Pareilies  Lettres  accordees  a  yeait  Hunton  Ecclefiaftique , 
natif  de  St.  Etienne  dans  la  Province  de  Cornouaille,  atceint  & 
convaincu  d'avoir  refufe  de  preter  le  Serment  de  Fidelite  ,  & 
outre  cela  accuie  le  3  AoCit  1629  ,  devanc  les  Alfiies  d  Eve- 
ter ,  &  convaincu  d'avoir  avance  iSc  Ibutenu  a  Chidleig  ,  dans 
la  Province  de  Devon,  le  28  Juin  precedenc.en  prefence  d"une 
nombreufe  Aifemblee,  ^e  le  Pape  efl  te  Chef  de  l'Eglife,  <^  a 
ie  Droit  du  Glaive  fpirituel  dans  tous  les  PaVs  de  la  Chr^tiente. 
Ce  Pardon,  qui  ell  daie  du  22  Juin  1630.  a  Canbury  ,  &  qui 
fe  trouve  dans  le  Fadera  page  170  ,  fut  accorde  lur  ie  rapport 
que  le  Chevalier  Thomas  Richardfon ,  Juge  principal  de  hCham- 
hre  des  Caufes  Civiles ,  fit  au  Roi ,  „  que  Hunton  avoit  fait  aux 
„  dernieres  Allifes  d'Exeter  ,  le  desaveu  public  de  fes  Crimes, 
„  demande  pardon  en  pleine  audience  ,  &  prete  en  meme  le 
„  Serment  de  Fidelitc  &  celui  de  Supremacie  ,  avec  protefta- 
„  tion  de  fe  comporter  dans  la  fuice  en  Sujec  fidele  &  foumis  ". 
Cependanc  Hunton  fut  oblige  de  donner  caution  pour  fa  bonne 
conduite  a  l'avenir ,  conformement  a  TAde  paffe  au  Parlement 
la  dixieme  annee  d' Edouard  IH. 

4.  Lettres  de  Grace  fous  le  Petit  Sceau  ,  accordees  i  u4me 
Comtelle  de  CafHehaven  en  Irlande,  pourCrimes  d'Inconcinen- 
ce  &  dAdulrere  commis  durant  fon 
gneur  A'./ludley ,  Comte  de  Caflelhaven 
le  14  Novembre  1631.  Page  321.     Voyez.  Procediires  Criminel- 


Mariage  avec  Mervin  Sei- 
Donne  a  Weftminfter 


/«,  &c.  N.  I.  2. 

5.  Commiftion  fpeciale  fous  le  Pecit  Sceau  ,  donnee  a  TAr- 
cheveque  de  Cantorbery ,  au  Garde  du  Grand  Sceau,  a  l'Arche- 
veque  A'Xorck  ,  au  Grand-Trelbrier  d'Angleterre  ,  &  a  crence- 
quatre  autres  Seigneurs  ,  pour  lurfeoir  le  fupplice  des  Crimineis 
qu'on  trouvera  en  etat  d'etre  employes  au  iervice  des  Colonies 
en  Amerique :  a  la  refcrve  feulement  de  ceux  qui  Ibnt  coupables 
de  Meurtre  de  guet-a-pens  ,  ou  de  Rapt ,  ou  de  Sortiiege ,  ou 
dTncendie  ,  ou  de  Brigandage ,  ou  de  Fradure ,  foit  de  Porte , 
foit  de  Fenecre,  loit  de  Muraille  d'unc  Maifon.  Donne  a  Weft- 
minfter  le  23  Fevrier  163,.  Page  406. 

6.  Commillion  fpeciale  donnee  au  Chevalier  David  Cunning- 
ham ,  Baronnet ,  &  autres ,  pour  compoler  avec  certains  Magi- 
ftracs  &  Juges,  des  Malverlations  ,  &  autres  fauces  qu'ils  cnt 
commiles  dans  1'exercice  de  leurs  Charges.  Donne  a  Canbuty 
lc  17  Aout  1635.  Page  653. 

PARLEMENT. 

1.  Proclamation  pour  diiToudre  le  Parlement ,  daCee  a  Whi- 
tehall  le  2  Mars  162;.  Page  29. 

2.  Proclamacion  pour  arrecer  les  faux  bruits  ,  qui  courent 
touchanc  la  motif  de  la  Diifolution  du  dernier  Parlement  ,  &c. 
Donne  a  Whitehall  le  27  Mars  1629.  Page  62. 

3.  Proclamacion  pour  arreter  14'alter  Long  ,  Ecuyer  ,  ci-de- 
vant  Grand-Prevot  de  la  Province  de  Wilts  jcomme  auffi  Guil- 
Uume  Strode  ,  Fils  du  Chevalier  Guillaume  Strode  ,    de  la  Pro- 


vince  de  Devon ,  cous  les  deux  Membres  du  dernier  Parlemcnt,  C  h  a  r- 
&  coupables  d'Incrigues  ledicieufes,  &  d'aucres  Crimes  deLeze-  les  L 
Majefte.  Donnee  a  Whicehall  le  27  Mars  1629.  PageS^. 

Reponfe  a  la  Remontrance  faite  par  les  Communes  du  Parle- 
ment  de  fan  1628  ,  contre  le  Duc  de  Buckingham  ,  &  inferce 
pagc  657.  ^ 

Cctte  Reponfe  portoit  le  nom  du  Roi ,  mais  elle  etoit  TOu- 
vragc  de  Laud,  &  on  la  produilic,  comme  telle,parmi  lesPie- 
ces  du  Proces  que  le  Parleuirnt  fit  dans  la  fuite  a  ce  Prelat.  On 
en  trouve  quelque  choie  a  la  pa^e  661,  Mais  cela  ne  fuffifanc 
pas  pour  en  donner  une  allez  jaite  idee,j"ai  cherche  dans  toutes 
les  Hilfoiies  ou  je  m  liii.ginoib  qu'elle  pourroit  eire,  &  enfinje 
Tai  trouvee,  a  Tentree  du  fecond  Volumc  de  Kushvjorth. 

REPONSE   dukOl  »Ia   RE  MONTRANCE  des 
CO  iMMUNES,  touchavt  i'Eveque  Laud ,  ^c. 

„  Nous  ne  fommes  point  obliges  ,  dit  Sa  Majefle ,  de  ren- 
„  dre  compte  de  nos  Actions  a  d'autres  qu'a  Dieu  ;  &  nean- 
„  moins ,  autanc  pour  notre  propre  gloire ,  que  pour  faire  con- 
„  noitre  a  nos  bon:>  &  fideles  Sujets  rainour  que  nous  leur  por- 
„  tons,  &  le  grand  foin  que  nou^  prenons  de  leur  oter  tout  fu- 
„  jet  de  foupcjon  &  de  crainte  ,  nous  voulons  bien  leur  decla- 
„  rcr  les  raifons  que  nous  avons  eues  de  iupprimcr  &  de  defen- 
„  dre  entierement  la  publication  &  la  diftributiondela  Remon- 
„  trance  des  Commune-  ,  quoi^ue  nous  Ibyons  fermement  per- 
„  luades  qu'elle  a  e.e  drellee  ,  &  qu'elle  nous  a  e:e  prefentee  a 
„  bonne  incention  ,  mais  par  un  zele  mal  eclaire  &  mal  con- 
„  duit. 

„  Cette  Remontrance  commence  par  temoigner  que  ron 
„  crainc  exiremement  de  voir  taire  dans  la  Religion  des  chan- 
„  gL-mens,  qui  iche-i-inenc  la  deftruction  ,  &  le  recabliirement 
„  du  fapisme.  Mais  que  nos  bons  Sujets  repaflenc  ,  cous  cant 
>,  qu  ils  lonc,  par  lcar  eipric,  a  combien  dembaras  ,  &  de  pe- 
,)  rds  nou.  nojj  lommes  exfole^  ,  ix  nous  avons  faic  face,  il 
„  n  y  a  pas  Cor^  loiigtems ,  pour  iamnur  de  laReligion:  &qu'ils 
„  s'ailurcnt  que  nou-  lomnje;-  toujours  dans  les  memes  dispoli- 
„  tions  ;  coujours  aulii  jdi'>ax  qj  .lucun  dcux  puille  letre,  de 
„  la  maintenir ,  &  tiuili  eloi^ncs  d  y  laillcr  nen  innover  ,  que 
„  ces  gens  qui  croyent  avoir  tiiit  des  merveiUes  en  montranc  tanc 
„  de  crainte  pour  les  Innovations. 

„  II  eft  vrai  que  les  effecs  n'ont  pas  entierement  repondu  aux 
„  elperances  que  i'on  avoit  con^aes  de  la  Requete  dcDroitpre- 
„  feiuee  &  accordee  dans  tous  fes  chets  a  Oxford  :  mais  ce 
,,  n'elf  pas  nocre  faute.  Car  en  ne  nous  fourniilanc  poinc  lcs 
„  Subiides  neceffaires  ,  on  nous  mic  hors  d'etat  dcxecuter  au- 
„  cun  de  nos  bons  deffeins  ;  le  cours  des  Procedures  qui  de- 
„  voienc  remedier  aux  abus  ,  en  fuc  ralenti  ,  &  dela  naquirenc 
,,  des  inconveniens  que  Ton  n'a  pas  pcu  groffi  dans  la  Remon- 
„  trance.  Avec  tout  cela,  li  fon  conlidere  Tetat  des  choles  dans 
„  touces  les  Provinces,de  meme  qu'a  Londres  &  dans  ies  Faux- 
„  bourgs ,  on  verra  qu'il  s'en  faut  bien  que  les  Papiftes  y  foient 
„  ni  ii  nombreux  ,  ni  fi  redoutables  ,  ni  qu'on  y  ait  pour 
„  eux  une  tolerance  auffi  odieufe ,  qu'on  a  bien  voulu  le  repre- 
„  fencer. 

„  Qiiant  a  la  Commiffion  dont  on  fc  plainc  fi  fort  ,  on  ne 
„  fauroic  en  prendre  plus  a  contre-fens  &  la  maticre  &  le  but. 
„  Car  clle  ne  procure  aux  Papiftes  aucune  facilite  pour  rExer- 
„  cice  de  Icur  Religion  ,  ni  aucune  cxemption  des  Loix  Pena- 
„  les  ;  &  les  Recufans  ne  s'y  trouvenc  poinc  affianchis  dos  A- 
„  mendes  qu'ils  onc  encourues  ,  ni  du  Devoir  de  la  Conformi- 
„  te.  Du  refte ,  cette  Commiffion  fut  refolue  &  etablie  pour 
„  augmencer  nos  Finances  ,  &  pour  faire  cncrer  dans  nos  Cof- 
„  fres  ce  qui  pourroic  avoir  ece  decourne  ailleurs  par  les  abus 
5,  ou  la  connivence  de  nos  Officiers  fubalcernes.  Que  ii  nos 
„  Commiffaires  onc  commis  des  exces  dans  rexecucion  de  leurs 
„  ordies,  nous  fbmmes  precs  a  en  faire  juftice  ,  fur  la  premje- 
„  re  plainte  bien  fondee  qu"on  nous  en  portera. 

A  ccttecrainte  il  s'cn  joint  une  autre,  caufce  par  raccroifle- 


„  menc  &  les  progres  que  fait  ,  dit-on  ,  tous  les  jours  l'Armi- 
„  nianisme,  qu'on  qualifie  de  moyen  artificieux  pour  introduire 
„  le  Papi-me.  Acculation  que  nous  prenons  pour  une  auiH 
grande  injure  quc  la  precedente  ,  contre  notre  Perlbnne,  & 
notre  Gouvcrnement.  Car  fi  nous  connoiffions  ii  mal  la  Ve- 
rite  ,  ou  que  fa  profeffion  &  ies  incerets  nous  fuffent  ii  in- 
ditferens,  qu'une  Herefie  ,  ou  une  Secte,  de  quelque  nom 
qu'on  veuille  la  nommer  ,  s'etablit  &  fe  forcifiat  dans  nocre 
Royaume  ,  fans  que  nous  en  fuffions  rien ,  nocre  Peuple  au- 
roit-il  befoin  pour  en  etre  informe,  que  leParlemenc  publiat 
„  une  Remontrance  ?  Mais  qui  ne  voit  que  c'eft  une  pure  In- 
„  vention  de  ceux  qui  font  croire,  ou  qui  voudroient  faire  ac- 
„  croire  a  nos  bons  &  fideles  Sujets  ,  que  nous  nous  endor- 
„  mons.' 

„  Cette  Accufation  fait  auffi  une  injure  atroce  a  deux  Prelacs 
„  eminens ,  qui  font  Membres  de  notre  Confeil  Prive.  On  les 
„  nomme  ( i )  &  on  les  charge  d'opinions  crronnees  &  de  des- 
„  leins  pernicieux  contre  la  Religion  ,  fans  en  produirc  aucune 
„  preuve,  pas  meme  rombre,  rapparence  d'une  preuve.  Mais 
3,  que  Ton  fache ,  que  5'il  arrivoir  ,  a  eux  ou  a  tout  autre  ,  de 


„  fai- 
(i)  Cetoit  L»ud,  Eveque  de  Londres,  8c  Ned,  Eveque  de  Winchefter. 
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Char-  „  faire  qudque  entrepiire  contre  la  Religion,  foit  ouvertement, 
LF.  s  I.     „  foit  par  dcs  woyens  artificiciix  ,  nous  les  auiions  biencot  ran- 
ges   a    leur  devoir  ,   fans  atcendre  aucune  Remontrance  la- 
deffiis. 

5,  Pour  appiiyer  cette  Impiitation ,  on  a  voulu  faire  cntendre 
au  Peuple  ,  qu'il  y  a  eu  des  defenfes  d'imprimer  les  Livres 
Orthoddxes  ;  mais  on  ne  dit  pas  ce  que  nous  ne  iavons  que 
trop  ,  que  le  dernier  Parlement  ne  fut  pas  plutot  ouvert  , 
que  cercaines  gens,  que  la  Remontrance  appelle  Orchcdoxes, 
firent  de  leur  propre  autorite  ,  rouler  la  Prefle  d'une  manie- 
re  licencieufe  &  infupportable.  Ce  qu'il  y  a  de  vrai,  par  rap- 
port  \  ces  defenfes  d'imprinier  ,  c'eft  qu2  nous  les  avions 
faites  par  une  Proclamation  exprefle  ,  a  l'un  &  a  Tautre  Par- 
ti,  Arminicn  &  Onhodoxe  ,  juf.]u'a  ce  que  les  Palfions  fe 
fuffent  calmees.  £t  fi  fon  eCit  obei,  comme  on  le  devoit, 
a  nos  Ordres,  tous  les  troubles  qui  nous  agitenc.ne  feroient 
jamais  arrives.  On  parle  aulFi  de  quelques  mortifications  que 
de  bons  Predicateurs  ont  rcgues.  De  bons  Predicateurs! 
Nous  n'en  connoilTons  pas  un  feul ,  qui ,  s'il  merite  ce  titre 
que  la  Remontrance  lui  donne  ,  aic  regu  aucune  mortifica- 
tion.  Ec  certainemenc ,  nous  ne  lailTerons  point  notre  bon. 
Peuple  manquer  des  Confolations  Spirituelles  qui  lui  font 
dues.  Quant  aux  Bcnefices  ,  &  a  relevation  aux  Dignices 
Ecclefiftiques  qui  font  a  notre  difpolition  ,  nous  avons  tou- 
jours  eu  grand  foin  d'en  faire  la  recompenfe  du  travail  & 
des  fervices  :  &  comme  nous  fommes  les  maicres  de  ces 
recompenfes  ,  nous  voulons  ecre  auiTi  les  Juges  des  fervices 
qui  les  meritent ,  &  nous  ne  pretendons  point  recevoir  de 
Remontrance  la-defllis. 

„  A  fcgard  de  Tlrlande  ,  Tetat  de  h  Religion  n'y  efl  affure- 
ment  pas  pire  que  la  Reine  Eiifaheth  ne  fy  a  hilTe ;  &  ce- 
lui  des  autres  affaires  y  eft  bien  aufli  bon ,  &  peut-etre  me- 
me  meilleur.  Nous  ne  pouvons  donc  que  prendre  pour  un 
avUillement  extreme  de  notre  Gouvernemenc  ce  que  l'on  pu- 
blie ,  qu'on  y  a  erige  depuis  peu  divers  Monafteres  d'Hom- 
mes  &  de  Femmes,  qa'on  y  en  a  rebaci  d'autres;&  qu'on  les 
remplit  de  Moines  &  de  Religieufcs  de  divers  Ordres ,  qui 
font  abondamment  entrecenus  a  Dublin  ,  &  dans  la  plupart 
des  bonnes  Villes  du  Royaume.  Car  nous  avons  tout  lieu 
d'etre  intimement  perfuades ,  que  notre  Viceroi  &  le  Parle- 
ment  ne  fouffriroient  pas  que  Dieu  6c  que  notre  Regne  fus- 
fent  dellionores  de  la  forte  ,  fans  nous  en  donner  meme  la 
moindre  connoiffance ;  comme  de  notre  part ,  nous  ne  fouf- 
frirons  point  que  Ton  abulc  ainli  nos  Sujets  par  de  fi  hon- 
teufes  fuppofitions. 

„  On  nous  fupplie  encore  de  confiderer  la  conjondure  du 
tems  ou  Ton  prend  ces  mefjres  pour  ruiner  la  veritable  Reli- 
gion  dans  nos  Royaumes.  Ceft  ,  nous  dit  la  Remontrance, 
dans  le  tems  que  cetce  Religion  eft  attaquee  &;  perfecutee  a 
force  ouverte  dans  les  autres  Pais.  Mais  nous  pouvons  affu- 
rcr  notre  Peuple  ,  qu'il  n'y  a  ni  complot,  ni  mefures,  ni  at- 
taques  parmi  nous  contre  la  Religion ,  &  qucllc  n'y  court  au- 
cun  d-.:nger,f;  ce  n'eft  de  la  partdeceuxqui  femblent  les  plus 
ardens  a  fa  coniervation.  Car  lorsque  l'on  fe  met  a  defen- 
dre  la  Vericc  par  des  moyens  qui  fentent  mo:ns  la  charice  que 
Tefprit  de  fadtion ,  le  feu  de  la  difpute  detruit  ibuvent  ce  qu'un 
z,ele  ,  fmcere  fi  Ton  veut ,  mais  imprudent ,  travailloit  a 
maintenir.  Pour  ce  qui  eft  de  la  Colere  divine  dont  les  Ju- 
gemens ,  qui  ont  repole  fur  nous  &  fur  nocre  Peuple ,  nous 
mer.acent  de  nouveau  ,  la  Remontrance  qui  peut  fcule  les  de- 
tourner  de  nos  teces  ,  c'eft  un  veritable  Amendement  de  no- 
tre  vie,  &c." 

TAIRS  ,  ou  FAIRIE  ,  Voyez   CREATIONS. 

P   A  V  V  R   E  S. 

1.  Proclamation  pour  faire  mettre  en  execution  des  Loix  qui 
ordonnent  dc  procurer  du  travail  aux  Pauvres.  Donne  aGreen- 
wich,  le  17  Mai  1629      Page  71. 

2.  Proclamation  pour  faire  repaffer  dans  leur  Ifle  les  Men- 
dians  Irlandois  qui  (ont  dans  ce  Royaume ,  &  pour  le  nettoyer 
de  Vdgabonds  &  de  Voleurs  ,  conformement  aux  Loix.  Don- 
ne  a  Greenwich,  ie  meme  jour  &  an  que  la  precedente.  Pa- 
ge  72. 

3.  Autre  Proclamation  de  la  meme  nature,  datee  du  23  A- 
vril  1630.    A  Whicehall.    Page  160. 

4.  Autre  pour  detruire  ks  Malfaiteurs,  les  Bandits  ,  leurs 
Complices  &;  leurs  Receleurs,en  les  livrant  au  bras  de  la  Jus- 
tice  pour  etre  punis  conformcment  aux  Loix  d'Angleterre  & 
d'Ecofle.     Donne  a  5r.  yames ,  le  30  Juin  1630.    Page  173. 

5.  Proclamation  pour  mieux  decouvrir  &  reprimer  les  vole- 
ries,  les  brigandages,  les  recelemens  ,  les  fraudes,  les  abus,  & 
pour  fupprimer  coutes  les  pratiques  fourdes  &  criminelles  des 
Fripiers,  des  Ufuriers,  6c  autres  gens  qui  pretent  fur  gages,  ou 
qui  achetenc  des  choles  derobees.  Cetce  Proclamation  qui  eft 
datee  du  5  Juillet  ,  a  Whitehall  ,  &  que  Ton  crouve  dans  le 
Wadera  ,  page  174  ,  oblige  ces  fortes  de  gens-la,  a  donner  la 
valeur  de  cent  livres  fterling ,  pour  furete  de  leur  fidelite  &  de 
leur  obeiffmce  a  cet  egard. 

6.  Proclamation  pour  pourfuivre,  apprehender,  &  punir  les 
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Voleurs  &  les  Vagabonds ;   &  pour  afffter  le.s  Pauvres  ,   con-  Char- 
formement  aux  Loix.     Donne  a  Theobalds  ,  le  17  Septembre  l  e  t  I. 
1630.     Page  194..    Cette  Proclamation  fut  faice  pour  recom- 
mandcr  forcemenc,  &   pour  preffer  rexecution  de  celle  du  23 
Avril  precedent.     (Ci-deflus  No.  3). 

7.  Commiflion  donnee  a  fArcheveque  de  Cantorbcry  ,  &  \ 
plufieurs  aucres,  pour  travailler  a  alhfter  &  a  foulager  les  pau- 
vres  Prifonniers.  A  Weftminfter  ,  le  31  Decembre  1630. 
Page  228. 

Cecte  Commiflion  ,  fous  le  Petic  Sceau,  autorifoit  ces  Per- 
fonnes  a  compofer  avec  les  Crcanciers  des  Prifonniers  donc 
les  Dectes  ne  paffoient  pas  deux  inille  livres  fterling. 

Autre  Commiflion  du  5  Janvier ,  163?.  donnee  a  rArcheve- 
que  de  Cantorbery ,  &  a  pluiieurs  autres  Membres  du  Confeil- 
Prive,  pour  travailler  aux  moycns  d'allifter  les  Pauvres.  Page 
231.  "• 

II  leur  etoit  ordonne  de  rechercher  avec  foin  ,  fi  les  Statuts 
faits  a  Tegard  des  Pauvres,  etoient  bien  mis  en  execution  ;  Ci 
Ics  Deniers  ,  les  Maifons  &  les  Fonds  ,  donnes  pour  des  ufa- 
ges  charitables  ,  etoient  adminiftres  comme  il  faloit  ;  fi  ron 
prenoit  foin  de  reducation  de  la  Jeunefle,  &  de  donner  a  cha- 
cun  un  Metier  convenable  ^  &  cnfin  de  remedier  aux  abus 
qu'ils  treuveroient  que  1'on  commec  a  tous  ces  egards. 

9.  Commiirion  fpeciale  donnee  au  Chevalier  Gautier  Stuart^ 
Gouverneur  de  la  Tour  de  Londres  ,  &  a  quelques  autres, 
pour  rechercher  avec  foin  les  fraudes  ,  les  oppreffions  ,  les 
e.xadtions^&c.  commifes  par  le  Geolier  du  F/?f/,le  Sous-Geo- 
lier  ,  &  les  autres  Miniftres  de  cecte  Priibn-la.  Donne  a 
Weilminfter,  le  22  Mars  163!.     Page  523. 

10.  Proclamation  pour  reprimer  les  Bannis,  les  Malfaiteurs, 
&  les  gens  condamnes  pour  Crimes  capitaux  ,  &  les  arrecer 
fur  les  trontieres  d'AngIeterre  &  d'Ecoffe.  Donne  a  Weftmin- 
fter,  le  21  Fevrier  1636.     Page  753. 

V  E  C  H  E. 

1.  Proclamation  pour  regler  &  mettre  en  meilleur  etat  la 
Peche  ,  fur  les  Cotes  des  Etats  de  Sa  Majefte.  Donne  a 
Greenwich,  le  24.  Mai  1631.     Page  286. 

Le  Preambule  de  cette  Proclamation  roule  fur  la  faute  que 
les  Pccheurs  avoient  commife  ,  en  pechant  &  en  emportant 
tout  le  fretin  des  Cotes  ,  ce  qui  les  avoit  fi  forc  epuifees  de 
poiffon,  qu'ils  etoienc  forces  de  chercher  d'autres  moyens  de 
gagner  leur  vie.  II  y  eft  remarque  de  plus,  que  les  Jours  mar- 
ques  pour  la  peche ,  n'etoient  poinc  exaftement  obferves ,  en 
forte  que  fort  fouvenC  la  Ville  ,  &  la  Cour  meme  ne  trou- 
voient  point  aifez.  de  poiffon  pour  leur  fubfiftance,  &c. 

2.  Autre  Proclamation  pour  defendre  1'ufage  de  la  Rafle  & 
de  TEpervier  ,  parce  que  ces  fortes  de  filets  cmportent  non- 
feuletnent  les  pecits  poiflbns  ,  mais  le  frecin  &  le  frai  memei 
ce  qui  detruit  la  peche  entieremenc.  Donne  a  Whicehall,  le 
2.  Avril  1635.    Page  625. 

PENSIONS. 

1.  Brevet  fous  le  Petit  Sceau  ,  d'une  Penfion  viagere  de  troij 
mille  livres  fterling  ,  accordee  au  Prince  Robcrt ,  Neveu  de  Sa 
Majefte  ,  &  Fils  de  la  Reine  de  Boheme.  Donne  a  Weft- 
minfter,  le  4  Mai  1629.     Page  64. 

2.  Brevec  d'une  pareille  Pcnlion  accordee  par  Sa  Majefte,  I 
fa  Niece  ,  Fille  de  la  Reine  de  Boherae.  Meme  date.  Pa- 
ge  65. 

3.  Brevec  expedie  fous  le  Petit  Sceau,  d'une  Penfion  viagere 
accordee  a  Frangoife  de  Montbodiac,  Nourricc  de  la  Reine, 
&  fa  premiere  Femme  de  Chambre.  Donne  a  Canbury,  le  8 
Septembrc  1629.     Page  loi. 

4.  Trois  Brevcts,  auffi  fous  le  Petit  Sceau,  &  de  la  meme 
date  que  le  precedcnt,  conftituant  \  la  Demoifelle  Vantclet  ,  J 
la  Dame  Marie  WaUron ,  &  a  Elifabcth  Asbttrnham ,  Femmes 
de  Chambre  de  la  Reine ,  une  Penlion  viagere  de  trois-cens  li- 
vres  fterling  ,  a  chacune.     Page  102. 

5.  Pareille  Conftitution  d'une  Penfion  viagere  de  cinq-cens 
livres  fterling  ,  en  faveur  du  Chevalier  Hejzri  Wotton ,  Prevot 
iHEaton  ,  &  Gentilhomme  de  la  Chambre.  Donne  a  Weft- 
minfter  ,  le  16  Fevrier  i6|'    Page  120. 

^o//9,7,depuis  la  troifieme  annee  de  ce  Regne,  jouiffoic  d'u- 
ne  Penlion  annuelle  de  deux  cens  livres  fterling  ,  que  le  Roi 
augmenca  par  ce  Brevet  ,  de  crois  cens  livres  fterling.  Cette 
Penfion  iui  avoit  ete  donnee  pour  ecrire  THiftoire  Ancienne 
du  Royaume ;  &  Taugmentation  ,  pour  le  mectre  mieux  en  etat 
de  pouffer  cet  Ouvrage  ,  &  pour  employer  100  livres  fterling 
a  payer  les  Copiftcs  &c.  donc  il  auroic  beibin. 

6.  Penfion  de  deux  cens  livres  llerling  accordee  au  Cheva- 
lier  Anthoine  Vandike  ,  par  un  Brevec  expedie  fous  le  Pecit 
Sceau,  &  date  du  17  Odtobrc  1653.     A  Weftminfter.    Pagc 

475- 

F  E  ST  E, 

I.  Proclamation ,  datee  du  3  Aout  1630,  a  Canbury,  por* 
tant  defenfes  de  tenir  la  Foire  de  St.  Barthelemi  ^  celle  cle  Stur' 

bridge^ 


f<5 


ABREGE'     HISTORIdUE 


C  H  A  R-  hrii^ge ,  celle  de  Notre-Dame ,  dans  le  Quartier  de  Southwark , 
I.FS  I.     6c  touces  les  autres  Foires,  quelles  qu'elles  foienc,  a  cinquance 
milles  de  Londres  (i).    Page  185. 

Cetoic  pour  prevenir  la  Coramunicacion  de  la  Pefl;e,donc  la 
Ville  de  Cambridge  ecoit  fort  affligee  dans  ce  tems-la. 

z.  Prockmation  pour  renvoyer  a  un  autre  tems  ,  la  tenue 
des  Cours  de  Juftice  qui  devoient  s'ouvrir  a  la  St.  Michel  ini- 
vante.  Donne  a  Wanfted,  le  9  Scpcembre  1630.  Page  192. 
Le  mocif  de  cecce  Prorogation  etoic ,  que  plufieurs  ParoifTes  de 
Londres  &  de  Weftminfter  etoient  infcdees  de  la  Pefte. 

3.  Proclamation  dacee  du  i  Novembre,  a  Hampcon-Court, 
pour  defendre  de  debarquer  ,  fans  une  permiffion  exprefle  des 
Officiers  &  des  Fermiers  de  la  Douane,  aucunes  perlbnnes  ni 
aucuns  EfFets  venant  des  Parties  de  la  France  &  des  Pais-Bas 
oii  la  Pefte  regne.    Page  696. 

Mr.  Wbitetock  dit ,  que  la  Pefte  fuc  cette  annee  mcme  dans 
Londres  ,  mais  qifelle  n'y  fit  pas  autant  de  mal  qu  on  Ta- 
jroit  craint. 

T  O  RTS. 

T.  Commiffion,  fous  le  Petit  Sceau,  donnee  aux  Commis- 
feires  de  la  Treforerie ,  &  aucres ,  pour  la  reparacion  du  Mole 
de  Douvref.    A  Weftminfter,  le  19  Fevrier  i6y,.    Page  750. 

Cecce  Commiffion  fuc  etablie  fur  les  reprefentations  faites 
au  Roi,  que  les  Murs  interieurs,  de  meme  que  la  Tete,  & 
les  Dehors  de  ce  Havre  ,  avoient  ece  tellement  endommages 
par  les  Tempetes  e.^traordinairemenc  violences  qu'on  avoic  eues 
aux  mois  d'05:obre  &  de  Decembre  precedens ,  qu'il  en  cou- 
teroic  du  moins  deux  mille  livres  fterling  pour  les  remeccre  en 
bon  ecac.  Sur  quoi  le  Roi  enjoignit  a  ces  CommiHaires  d'aug- 
mencer  pour  trois  ans,  de  dou2£  fous  par  Bale  de  Marchandifes, 
le  droit  du  Port  impofe  fur  les  Vailfeaux  etrangers,  en  forte 
que  pendant  ces  trois  ans,  ce  Droic  feroic  de  fcize  fous,  au-lieu 
de  quatre. 

FRESENT^TIONS,   &   COLL^TIONS. 

1.  Lifte  generale  des  Prefentations  aux  Benefices  faites  par  le 
Roi   Charles  I. ,   pendant    la  4.  annee  de  fon   Regne.    Pa- 

E^  4°- 

2.  Autre  Lifte  femblable  de  la  cinquieme]  annee  du  mcme 

Regne.     Page  136. 

3.  Pareille  Lifte  de  la  fixieme  annee.     Page  257. 

4.  Pareille  Lifte  de  la  feptieme  annee  de  ce  Regne.  Page 
348. 

5.  Pareille  Lifte  de  la  huitieme  annee  de  Charles  I.    Page 

'433- 

6.  Certificat  de  la  Prefentation  a  FEveche  de  Ma»  ,  figne 

par  lc  Garde  du  Grand  Sceau,  par  !e  Chef  de  Jultice,  par  le 
Prefident  de  la  Cour  de  rEchiquier,  &c.  le  17  Fevricr  1634. 
Page  513. 

Par  cc  Certificat ,  il  paroit ,  que  fous  le  Regne  de  Henri  IV. 
le  Patronnage  de  cet  Eveche  avoit  ete  confere  aux  Ancetrcs  du 
Comte  de  Derhy  :  Que  cet  Eveche  etant  devenu  vacant  ,  la 
douzieme  ,  &  cncore  la  dix-huitieme  annee  d'E/iJaheib ,  ce  Com- 
te  Teut  a  chaque  fois  en  Commende ,  y  nomma  chaque  fois  un 
Sujet,  &  fupplia  Sa  Majefte  dordonner  a  rArchevcque  d'Torci 
de  les  facrer  ,  ce  qui  fut  accorde  &  execute  :  Enfin,  que  la 
leptieme  annee  de  Jarjues  I.  ,  le  Patronnage  de  cet  Evechc 
fut  pleinement  confirme  &  declare  appartenir  au  feul  Comte  de 
Derhji  &  a  fes  Succefleurs. 

7.  Lifte  gencrale  des  Prefentations  aux  Benefices  ,  la  neuvie- 
me  annee  de  ce  Regne.     Page  528. 

8.  Pareille  Lifte  de  la  dixieme  annee  de  Charles  1.  Page 
doS- 

9.  PareUIe  Lifte  de  la  on2,ieme  annee  de  ce  Regne.  Page 
768, 

F  R  E  TR  E  S    F  A  F  I  S  T  E  S.  &:c. 

I.  Proclamation  pour  arreter  &  apprehender  la  perfonne  de 
JLichard  Smitb  Pretre  Papifte,  qui  fe  donne  le  titre  &  la  quali- 
te  d'Eveque  de  Calcedoine,  dans  la  Grece,  quoiqu'iI  foit  ne 
en  Angleterre  (2).  Donne  a  Whitehall ,  le  11  Decembre 
,1628,    Page  6. 


Rufhiuorth  dic,  qu'il  y  eut  une  feconde  Prodamacion  concre    Char- 
cet  Eveque,  le  24  Mars  fuivant.  les  1. 

2.  Commiffion  donnee  a  1'Archevequc  d'Xork ,  &  a  quaran- 
te-fix  autres  Seigneurs  Ecclefiaftiques  ou  Seculiers ,  pour  compo- 
fer  avec  les  Papiftes  Recufans  dans  les  Provinces  de  Stajford.^  Dcr- 
hy  ,  Cbejier ,  Lancajlre ,  Nottinghatn  ,  Tork ,  Lincoln  ,  lVeJlmorla?idy 
Cumheiland y  Northuwberland,  &  Durham ,  de  toutes  les  Amen- 
des,  &c.  encourues  envers  la  Reine  Elifaheth,  envers  le  feu 
Roi  ,  ou  envers  Sa  Majefte  regnant  ,  de  meme  que  de  celles 
qui  feront  encourues  dans  la  fuite.  Donne  a  Weftminfter,  le 
8  Juin  1629.    Page  80. 

3 .  Commiffion  fpeciale ,  fous  le  Petit  Sceau ,  donnce  a  di- 
verfes  perfonnes  ,  pour  examiner  ceux  qui  veulent  fortir  du 
Royaume  ,  &  leur  faire  preter  le  Serment  porte  par  la  Refolu- 
tion  du  Parlement  de  la  troilieme  annee  de  yaques  I. ,  intitulee 
Affe  pour  decouvrir  ^  pour  chatier  les  Papijles  Recufans.  Don- 
ne  a  Weftminfter,  le  19  Novembre  1630.    Page  206. 

4.  Commiffion  de  la  meme  nature  que  la  precedente ,  don- 
nee  a  TArcheveque  i^Tork  &  a quarante-trois  aucreSjOu  Prelats, 
ou  Seigneurs  Seculiers,  ou  Magillrats,  &c.  A  Weftminiier, 
le  27  Janvier  163^.     Page  738 

5.  Formule  des  Conceffions  dcs  Biens  confifques  des  Papiftes 
Recufans.    Page  746. 

FROCES    CRIMINELS  y    avec    les    SENTENCES 
DE  MORT  ,  &  leur  EXECVTION. 

1.  Commiffion  fpeciale,  donnee  a  Thomas  Coventry  Garde 
du  Grand  Sceau,  pour  affifter  &  prefider  cn  qualice  de  Grand- 
Maitre  d'AngleCerre  (3),  au  Jugemenc  du  Proces  Criminel  de 
Mervin  Touchet ,  Scigneur  d'AudUy  &c  dt  Fountil  Grijford,  dms 
la  Province  de  Wilts  ,  &  Comce  de  Cajlelhaven  en  Irlande. 
Donne  fous  le  Pecit  Sceau,  le  16  Avril  1631.    Page  278. 

On  avoit  porce ,  a  trois  diverfes  reprifes,  aux  Affifes  de  Salis' 
hury ,  dzi  plaintes  &  des  accufations  contre  ce  Seigneur  ■■,  entre 
autres,  1.  du  Crimc  de  Rapt ,  de  fa  propre  Femme,  commis, 
lui  prelent  &  y  pretant  la  main,par  \tnomme  Broadinay,  qu'il 
tenoit  a  fon  fervice  ;  &  2.  de  rhorrible  Crime  de  Sodomie  a- 
vec  un  autre  de  fes  Domeftiques  nomme  Fitz-Patrik.  Cette 
Affaire  fut  plaidee  avec  beaucoup  declat,  a  la  Cour  de  Weft- 
minfter,  le  25  Avril,  devant  le  Grand-Senechal ,  huit  Juges  Sc 
leurs  Affiftans  >  &  vingt-fepc  Pairsdu  Royaume.  L'accufe  fut  crou- 
ve  duement  atteint  &  convaincu,condamneau&ernierfupplice, 
&  incontinent  apres  execute.  Mais,au-Iieud'etrependu,comme 
le  porroit  fa  Sentence,  le  Roi  eut  la  bonte  d'ordonner  qu'il  eiic  la  te- 
te  tranchee ;  ce  qui  fut  execute  a  rendroit  qu'on  appelle  Tov:er-hill. 

2.  Ordre  fpecial  dcnne  au  Garde  du  Grand  Sceau,  touchant 
Fexecution  de  la  Sentence  de  mort  prononcee  contre  Mervia 
Touchet,  Seigneur  d'Aud/ey,  pour  comm.uer  la  peine  du  Gibet, 
en  celle  d'avoir  le  cou  coupe  ;  Sa  Majefte  declarant  qu'elle  lui 
fait  cette  grace  ,  non-feulement  en  conilderation  de  fa  Nobles- 
fe ,  mais  a  caufe  des  grands  fervices  que  fes  illuftres  Ancetres  a- 
voicnt  rendus  a  la  Couronne.     Page  284,  fans  date. 

3.  Ordre  donne  au  Chevalier  Gui!/aume  Balfour,  Gouverncur 
de  la  Tour  de  Londres  ,  de  delivrcr  entre  les  mains  des  Sherifs 
de  Londres  &  de  Middlefex  ,  li  pcrfonne  de  Mervin  Tou- 
chet  :     Et, 

4.  Ordre  a  ces  Sherifs  de  faire  incontinent  trancher  la  tece  a 
ce  Criminel,  au  lieu  nomme  le  Towerhill.  Ccs  deux  derniers 
Ordrcs  fonc  daces  du  12  Mai  1631,  a  Weftminfter ,  &  fe 
trouvent  a  la  Page  2  8<f. 

Tous  les  Pairs,  a  la  referve  de  Dudley ,  Seigneur  de  North, 
le  jugerent  convaincu  du  Crime  de  Rapt ,  &  quinze  du  Crime 
de  Sodomie.  Broadvjay  ,  &  Fitz-Fatrick  ,  furent  executes  ^ 
Tyhurn. 

5.  Pardon  de  la  Comtefle  ,  Femme  du  Seigneur  d'Aud- 
ky ,  convaincue  des  Crimes  de  Debauchc ,  d' Adultere  &  d'In- 
cefte.    Date  du  14  Novembre  1631.    Page  321. 

PROriSIONS     de    DIVERS    OFFICES,    CHAR- 
GES,  EMPLOIS;  &  dcs  SALAIRES,  DROITS 

^c.  qui  y  Jont  attachis. 

1.  Lifte  generale  des  Provifions  d'Offices  donnces  la  quatrfe- 
me  annee  du  Roi  Charles  I.    Page  35. 

2.  Creation  d'un  OlEce  de  Receveur,  nomme,  la  Recette 

de 


(1)  Ceft  un  Quartier  que  le  Pont  de  la  Tamife  joint  a  la]  Ville 
de  Londres. 

(1}  II  nuquit  dans  la  Province  de  Lincoln ,  cn  15-66.  II  etudia  a 
Cambridge  ,  dans  le  College  de  la  Triiiite  ,  oii  il  acheya  ,  enviion 
Tan  15-83  ,  fon  Cours  de  Philofophiej  £c  fans  y  avoir  pris  aucun  de- 
gre  ,  il  i'cn  alla  etudier  en  Theologie  a  Rome,  &;  y  fit  des  pro- 
gres  fi  dillingues ,  que  fon  Superieur  l'envoya  a  Valladolid  en  Efpa- 
gne,rcccvoir  le  Bonnct  de  Dodeur.  De  la  ,  il  vint  avec  le  titre  de 
Milfionnaire  dans  ce  Royaume  ;  Sc  apres  y  cn  avoir  fait  ,  quclques 
annecs  ,  les  fonftions  ,  il  fut  mande  a  Rome  ,  pour  y  donner  fon 
avis  &  dcs  ouvertures  au  Sacre  College  ,  touchant  la  conduite  2c 
les  interets  du  Clcrge  Romain  d'Angleterre.Cettc  afFaire  ayant  ete 
reglee  felon  lcs  Memoircs  £c  les  vues  dc  Smith  ,  le  Pape  Vrhalrt  le 
crea  Eveque  de  Calcedoine  ,  &  le  renvoya  dans  ce  Royaume,  pour 


y  exercer  Ii  JurLfdiiftion  de  Vicaire  Apoflolique.  II  fit  fa  principalc 
Refidcncc  dans  la  Province  de  Lancaffre,ou  il  fe  montra  en  public, 
revetu  de  fes  Habits  Pontificaux,  conferant  les  Ordres  &  re'pandant 
fes  Benediifions  ;  ce  qui  jetta  le  menu  Pcuple  dans  le  dernier  e- 
tonncment  ,  &  dans  un  trouble  cxtreme.  Des  entrcprifcs  fi  har- 
dies  vinrent  bientot  a  la  connoiflance  du  Roi  ,  &  lui  firent  rcnou- 
vcllcr  la  Proclamation  qu'il  avoit  faite  contre  Smith ,  &  promettre 
cent  livres  fterling  de  recompenfe  a  celui  qui  decouvriroit  oii  il  fe 
tenoit  cache  ,  outre  la  Confifcation  &  lcs  Amendes  encourucs  cnvers 
le  Roi  ,  par  ccux  qui  l'auroient  rcccle.  Cctte  Profcription  ,  jointe 
au  pouvoir  que  Smith  s'arrogcoit  8c  cxer^oit,  cn  qualite  d'Eveque, 
mit  en  mouvement  leClerge  Regulier,qui  ne  fecontentant  pas  d'e- 
crire  contre  la  Jurifdiftion  Epifcopale  ,  en  general  ,  s'attacha  fur- 
tou:  a  depeiudre  les  malheurs  &  les  perfecutions  que  la  quaiite  d'E- 
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DES    ACTES    PUBLICS     D'ANGLETERRE. 


Ch  AK-  de  la  Compofition  des  dcniers  payables  au-lieu  desEpiceries  qui 
L  Es  l.    doivent  etre  fournies  pour  la  Maiibn  du  Roi.     Douiie  a  Welt- 

minfter,  le  20  Mai  1629.  Page  75. 

Les  Provifions  de  cet  Olilice  turent  expedices,  fous  le  Pctit 

Sceau  ,  a  Guillaume  Freeman  ^  Ecuyer,  avcc  deu.v-cens  livres 

fterling  d'appoinremens. 

3.  Atirtbution.,  fous  le  Petit  Sceau ,  de  certains  Droits  paya- 
blcs  aux  Valets  de  Chambre  ordinaires  de  Sa  Majefte ,  par  les 
perfonncs  qui  obtiendront  quelque  avancement  foit  dans  rEgli- 
ge,  foit  dans  TEtat.  Donne  a  VVefttninfter ,  le  9  de  Novem- 
bre  1629.     Page   109. 

4.  Provifions  de  rOffice  de  Greffiers,  &  Gardes  des  Regi- 
tres  &  des  autres  Adtes  d'Etat,  donne  a  Amhroije  Randal^  &  a 
Guillaurue  Bos-wel  ^  Ecuyers,  avec  huit  chelins,  neuf  ious  & 
trois  liards  par  jour  d'Appointemcns.  A  Whiteha'1  le  21  deNo- 
vembre  1629,  fous  le  Petit  Sceau.  Page  iii. 

5.  Conceffion  &  Reglement  des  Emolumens  attribues  a  la 
Charge  de  Portier  de  Sa  M.ijefte,e.vercee  par  le  Oatw^Mer  Jea^t 
MiUicent.  Donne  a  Whitehall  le  13  de  Janvier  161?.  Page  114. 

(>.  Concelfion  fpeciale  &  Reglemenc  des  Emolumens  attri- 
bues  aux  Huilliers  &  Gentilshommes  Servans  de  Sa  Majefte, 
&  a  ceux  qui  leur  fuccederont  dans  ces  Charges.  Donne  fous 
]e  Petit  Sceau.  A  Weftminfter  lc  19  de  Fevrier  i6-|.  Page  121. 

7.  Autre  Conceffion  de  quinze  fous  par  jour  a  chacun  des 
Sergens  d'Armes,  pcur  fa  Table.  Donne  a  Weftminfter  le  24 
de  Fevrier  1630.  Page  126. 

8.  Lifte  generale  des  Provilions  des  Offices  donnees  la  cin- 
quieme  annee  de  ce  Regne.  Page  132. 

9.  Commiilion  fpeciale,  fous  Ic  Petit  Sceau,  donnee  a  Koiu- 
land  Wood'-xard .,  Ecuyer,  pour  faire  les  fondtions  de  Maitre  des 
Ceremonies,  en  fablence  du  Chevalier  Jean  Fynett :,  lui  adju- 
geant  fix  chelins  &  huit  ibus  par  jour.  A  Canbury  le  22  de 
Juillet  1630.  Page  176. 

10.  Liite  generale  des  Provifions  donnees  la  fixieme  annee 
de  Charles  I.  Page  253. 

11.  Commillion  fpeciale  donnee  a  Hobert  Comit  de  Lindjey , 
pour  faire  les  fonflions  de  Connetable  dans  le  Grand  Confeil 
de  Guerre,  dans  la  Caufe  de  Donald  iMackay  ^  Appellant,  (de  la- 

J         quelle  il   a  ete  fait  mention   ci-delTus,)   contre  David  Ram- 
fey.  Donne  a  Weftminfter  le  24  de  Novembre  1631.  Page  322. 

12.  Lifte  des  Provifions  des  Ofxices  donnees  la  leptieme  an- 
nee  de  ce  Regne.  Page  345. 

13.  Revocation  de  la  Commiffion  de  Connerable  donnee 
au  Comte  de  L.indjey .,  (ci-defiTus  No.  11.)  A  Weltminlter  le 
II  de  Mai  1632.  Page  372. 

14.  Provifions  de  la  Chirge  de  Maitres  Generaux  des  Poftes 
Etrangeres,donnee  a  Gtiillaume  Frizel,  &  a  Tbomas  Witherings. 
A  Oatelands  le  19  de  Juillet  1632.  Page  385. 

15.  Lilte  generale  des  Provilions  donnees  pour  des  Offices, 
&c.  la  8.  annee  de  Charles  1.  Page  411. 

16.  CommiOion  fpeciile  donnee  a  Frawfois ,  Seigneur  dcCot- 
tington,  Chancelier  de  rEchiquier,  pour  faire  avec  pleine  auto- 
rite  certains  Adrcs,  durant  rabience  du  Comte  de  Portiand, 
Grand-Trelbrier  d'AngIecerre  ,  qui  alloit  accompagner  Sa  Ma- 
jefte  en  Ecoife.  Cette  CommilFion  fut  fignee  le  jour  meme  du 
depart  du  Roi,  favoir  le  13  de  Mai   1635.  Page  465. 

17.  Commillion,  fous  le  Grand  Sceau ,  donnee  a  rArcheve- 
que  de  Cantorbery ,  au  Garde  du  Grand  Sceau,  &  a  plufieurs 
autres  Seigneurs,  pour  dtlivrer  des  Commiiiions  de  Prevots 
des  Marechaux  ,  par  lefquels  ces  Officiers  foient  autoriles  a 
pourfuivre,  faifir,  Lhatier,  &  punir  ceux  qui  excitent  des  tu- 
multes,  ou  des  feditions,  &  cous  les  mucins  &  perturbateurs  du 
Repos  public,  en  Angleteire,&  dans  le  Pais  de  Galles.  Pareil- 
lement,  pour  delivrer  des  Commiffions,  fous  le  Grand  Sceau, 
pour  rexpedition  dc  certaincs  Affaires  importantes  en  Irlande. 
Et  enfin  ,  pour  faire  au  nom  de  Sa  Majeite  Ics  Proclamations , 
&  pour  donner  tous  les  ordres  qu'il.s  jugeroient  neceilaires,  au 
cas  qu'il  furvint  dans  Londres  quelque  maladie  contagieuie  , 
quelqus  tumulte,  quelque  ioulevement  conliderable,  ou  quelque 
evenemcnt  imprevu  &  dangereux  pour  fEtat,  en  rabience  du 
Roi,  qui  etoit  fur  le  point  de  partir  pour  rEcolIe  (4).  Donne 
a  Weftminiter  le  21  de  Mai  1633.  Page  646. 

18.  Commiflion  fpeciale  qui  etablic  Grand-Connetable  d'An- 
gleterre,  le  Comte  de  Lindjey  ,pour  faire  la  pourfiiite  &  la  pu- 
nition  des  Meurtres  que  ies  Sujecs  de  Sa  Majeite  ont  commis 
les  uns  fur  les  autres  dans  les  Pais  Etrangers.  Donne  a  Weft- 
minller  le  11  de  Fevrier  163^.  Page  511. 

veque  Vicaire  Apoftolique ,  il  odieufe  en  Angletcrre,  pouvoit  y  atti- 
rer  iur  tout  lc  Parti  ;  &  reuflit  ii  bien  i  jetter  le  troublc  lians  les 
Efprits  ,  quc  le  Pape  ,  pour  cn  arreter  le  fcandale  ,  &  les  faites  fa- 
cheufes  ,  fut  force  d'y  intcrpoier  ibn  autoiite  ,  8c  dobliger  Smith 
a  fe  retirer  en  France  aupres  du  Cardmal  de  liichclieu.  11  y  arriva 
en  1634  ,  &  fut  tres  bicn  re^u  de  ce  l'remier  Miniftre,  dans  lacon- 
fidence  duquel  il  entra ,  &  qui  lui  donna  dans  le  Poitou  une  Ab- 
baye  qu'il  garda  jufqu^en  164.7  ,  que  le  Cardinal  Maxarin  fe  l'appro- 
pria.  On  convient  quc  Smith  etoit  verfe  dans  toutes  Ibrtes  de  Scien- 
ces;  mais  fon  fort  etoit  la  Controverfe  entre  les  Papilles  8c  les  Pro- 
teftans  ,  temoin  les  divers  Ouvrages  de  cette  nature  qu'il  mit  au 
jour  5c  ou  il  Ibutint ,  aulTi  bien  qu'il  eft  polTible  ,  la  Caufe  de  fon  E- 
glife.  Parmi  ces  Ouvrages  on  vante  fur-tout  celui  qu'il  intitula, 
La  pruJente  Batance  de  ln  Rdigion  ,  comme  aufli  fa  Reponfe  au  Li- 
Tom.  X.  P.  ///. 
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19.  Commiffion  fpeciale  donnee  au  Comte  de  Manchejler,  &  Ch  a  r- 
a  pluiieurs  autres  Seigneurs,  pour  faire  la  recherche  des  Droits  ^  es  I- 
qu'ont  exige  ceux  qui  ont  ete  pourvus  des  Offices  cree.nouvel- 
Jeiiient  prr  S3.  Majefte,  &  auparavant  par  le  feu  Roi.    Donne  l 
Wefttnmfter  le  17  de  Fevrier  163I.  Page  514. 

20.  Lifte  generale  des  Provifions  ,  &c.  donnees  la  neuvieme 
annec  de  ce  Regne.  Page  526. 

21.  Commiiiion  fpecialc  donnee  a  Thomas  Coventry ,  Garde 
du  Grand  Sceau ,  pour  rccevoir  le  Serment  des  Officiers  de  la 
Reine.    A  Weftminiter  le  22  de  Mai  1634.  Page  556. 

22.  Conceffion  (pecialc  fous  le  Petit  Sceau ,  faice  de  divers 
Droits  &  Emolumens  aux  Officiers  de  la  Garderobe.  Donne  a 
Weftminfter  le  13  d^Oftobre  1634.  Page  575. 

Ces  EtTioIumi;ns  payables  par  chacun  de  ceux  quifcroient  ele- 
ves  a  quclque  Dignice,  furent  regles  de  la  maniere  fuivante.  Sa- 
voir  par  chaque  nouveau  Duc ,  feiz,e  livres  fterling  ,  iix  chelins  , 

&  huic  fousi  par  chaque  Marquis,  ^  fa  Creation  ,  treize  livres 
Iterling,  fix  chelins,  &  fept  Ibus  &  demi-  chaque  Comte,disc 
livres  Iterling;  chaque  Vicomte,huit  livres  fterhng;  chaque  Ba- 
ron,  fix  livres  fterling;chaque  Baronnet,  quatre  Iivres  fterlingj 
&  chaque  Chevalier,  deux  Iivres,cinq  chtlins,  trois  fous  &  de- 
mi. 

23.  Lifte  generale  des  Provifions  d'Offices  donnees  la  dixie- 
me  annee  de  ce  Regne.  Page  604. 

24.  Provifions ,  Ibus  le  Petit  Sceau ,  donnees  a  It.ohert  Les- 
hy ,  Ecuyer,  &:  l'un  des  Gentilshommes  de  la  Chambre,  pour 
un  Office  de  nouvelle  Creation,  fous  le  titre  As.  Receveur  de 
toutes  les  Conffcations  <^  Ameiides  encourues  par  ceux  qui  profe~ 
rent  dcs  Imprecations ,  des  Sermens ,  (^  des  Blafphemes ,  par  tout 
le  Royaume  d'Angleterre  &-  le  Pais  de  Galles.  Donne  a  Can- 
bury  le  21  de  Mai  1635.  Page  643. 

Par  un  Afte  du  Parlement  de  la  21.  annee  dc  Ja^iues  I.  cha- 
cune  de  ces  fautes  fut  taxee  a  douze  fous,  dont  ces  Provifions 
affignent  le  huitieme  denier  a  Lefey,  ou  a  fes  Commis  ,  pour 
leurs  ibins  &  vacations  pendant  fepc  annees  confecucives. 

25.  Proclamation  pour  defendre  les  Imprecations ,  les  Jure- 
mens  &  les  Blafphemes ,  en  confequence  des  Lettres  &  Provi- 
fions  dont  il  eft  parle  dans  rArticIe  precedent.  Donne  a  Oac- 
lands  le  26  de  JuHlet  1635.  Page  467. 

Le  Chevalicr  Edouard  Pcyton  dit  tout  net  que  Charles ,  qui 
cice  &  fait  valoir  rexemple  du  feu  Roi  fon  Perc,  cherchoic 
par  la  creation  de  cette  Chirge,  &  par  cette  Proclaviation  ,hien 
plus  a  faire  de  rargent ,  qu'a  fupprimer  rhabicude  de  jurcr,  qui 
etoit  li  fort  en  vogue. 

26.  Proclamation  pour  defendre  a  tous  les  Sujets  du  Roi,ex- 
cepte  lcs  gens  de  Guerie,  les  gens  de  Mer,  les  Negocians  , 
leurs  Fafteurs  &  leurs  Apprentis ,  de  forcir  des  Terres  de  Sa 
Majefte,  fans  une  Permiliion,  iignee  de  fa  main,  ou  pour  le 
moins ,  par  fix  Confeillers  d'Ecat.  Donne  a  Oarelands  le  21  de 
Juillet  1635.  Page  646. 

Cette  Proclamation ,  de  meme  que  la  precedence  ,  n'avoit 
pour  but  que  de  faire  de  l'argent.  Ceft  du  moins  le  jugement 
qu'on  en  porta  ,•  parce  qu'il  ne  paroifloit  poinc  qu'il  y  eiic  aucu- 
nc  neceffite  de  faire  de  telles  defenfes. 

27.  Proclamacion  pour  l'etabliffement  d'une  Pofte  d'AngIe- 
cerre  en  Ecoffe ,  &  pour  en  donner  la  charge  a  Thomas  White- 
ring  qui  etoit  Maitre  des  Poftes  pour  les  Pais  Etrangers.  Don- 
ne  a  ISagshot  le  31  de  Juillet  1635.  Page  649. 

II  n'y  avoir  point  eu  jui"qu'aIors  de  communication  reglee  en- 
tre  rAnglecerre  &  rEcoiie.     Le  port  des  Lettres  fut  fixe  a  dcus 
fous  pour  une  Lettre  fimple  venant  de  80  Milles  d'AngIecerre 
ou  d'une  moindre  diltance,a  qtiatre  fous,fi  elle  venoit  depuis  80 
jufqu'a  140  Millcsi&  a  fix  ibus,dcpuis  i4oMiII?s&  au-dciius. 

28.  Brevet  du  Petit  Sceau  pour  etablir  Jsan  Crane  dt  Laugh- 
toii  dans  la  Province  de  Buckinghavi ,  Ecayer ,  ControUeur  en 
Chef ,  Juge  des  Caufes  de  rAmiraute  &  de  la  Marine,  Incen- 
danc-General  de  l'AvicaiIleraenc  des  Vaiffeaux  de  Sa  Majcfte 
aux  gages  de  cinquance  livres  fterling  par  an,  &  dc  huic  che- 
lins  par  jour,  pour  un  Clerc;  &  oucre  cek,  les  memes  Ap- 
poincemens,que  leChevalicr  Marmaduke  Dorrel,  &  le  Cheva- 
lier  Allen  Apfey  ,  ou  celui-cr,  &  le  Chevalier  Samjht  Dorrel ^ 
ou  &c.  ,  onc  regu  en  dernier  lieu  de  rEchiquier.  Donne  a 
Weftminfter  le  17  de  Novembre  1635.  Page  703. 

29.  Brevec  du  Pecit  Sceau ,  pour  confirmer  au  Chevalier  Ri- 
chard  Young,  Chevalier  &  Baronet,  la  Charge  de  Garde  de  la 
Corbeille  (5J.  Donne  a  Weftminfter  le  19  de  Decembrei63j.^ 
Page  710. 

On 

vrede  rEveque  Bramhall,  intitule'e,  V^life  d'Angleterre  jujlijiee  de 
Schijme.  On  peut  voir  dans  Anthoine  IVood  la  Liltc  des  autres  Ou- 
vrages  de  Smith.  II  mourut  a  Paris  le  |j  Mars  165I,  £c  fut  enterre 
dans  l'Eglife  des  Religieufes  Angloifes  de  TOrdre  de  5f .  Augujlin, 
au  Fauxbourg  de  St.  Vicior. 

(5)  Ou  Grand-Scnichd  d'Angleterre.  Cefl  un  Juge  Extraordinaire," 
que  le  Roi  etablic  pour  prelider  au  Jugcment  d'un  Pair  du  Ro- 
yaume. 

(4)  Comment  concilier  ces  paroles  Sc  l.i  date  qui  les  fuit,  avec  ce 
qui  a  ete  dit  a  la  tin  de  l'Article  precedent, ,  que  le  Roi  fartit  le  13 
de  Mai  pour  l'EcaJfe ! 

()■)  CierU  of  the  Hxnaper.  Hanaper  vicnt  de  Hanzpirium  ,  mot  qui 
dans  la  Bailc  Latinite  iignifie  le  lieu  oii  ron  ren*-errae  lcs  Vafes  de 
prix,  ou  un  de  ces  Vafes   raemes.     DeU  en  vieux  Franjois  Hmap, 

H  ,  gran- 
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Char-  On  voit  dans  ceBrevet,que  ceux  qui  avoient  precede le  Che- 
LEs  I.  valier  EoLert  Toung  dans  cette  Cbarge ,  etoient  Tbomas  Cromwel^ 
qui  fut  dans  la  iuite  cree  Comte  A^EJfex ,  le  Chevalier  Ralfh 
Sadlier,  Jean  Hales  ^  Frav^ois  Kimp ,  Henri  Sadlier ,  Ar7told 
Ouldesiuortb,  Ecuyers,  &  enfin  George  Mynn ,  qui  en  avoit  ete 
pourvu  par  le  feu  Roi.  On  y  voit  auffi  les  Droits  &  Appoin- 
temcns  qui  y  furent  attaches,  !a  40.  annee  du  Regne  d  Elifa- 
beib,  ceux  que  la  Cour  de  la  Chancelerie  y  annexa  ibus  le  Re- 
gne  de  Jaques  I. ,  par  un  Decrec  que  ce  Roi  confirma.  On 
yvoicune  Determination  de  quelques  doutes  &  de  quelques  dif- 
ferends  auxquels  avoient  donne  lieu  leDecret  &  la  confirmation 
des  Droits  &  Emolumens  attaches  a  cetce  Charge,  &  de  leur 
augmentation ;  enfin  on  voit  dans  ce  Brevec,  le  Jugemenc  defi- 
nitif  rendu  la-delTus. 

30.  Autre  Brevet  pour  etablir  le  Lieutenant-Colonel  Franfois 
Co?iijjgshy,  Commiffaire-Infpedeur  General  de  toutes  les  Garni- 
fons  &  Fortifications  du  Royaume,  &  Pais  de  Galles ,  avec 
treize  chelins  &  quatre  fous  d'Appointcmens  par  jouri  qui  (c' 
ront  pris  du  fond  qui  reviendra  au  profit  du  Roi ,  par  les  de- 
dudtions  que  ledit  Infpedeur  aura  faites  dans  les  fommes  alli- 
gnees  pour  rentretien  dts  Garnifons  &  des  Fortiftcations,  lorf- 
qu"il  aura  trouve  que  cet  entretien  neft,  ou  n'a  pas  ete  fait  fui- 
vant  Tordre,  par  rapport  aux  ouvrages,  ou  au  nombre  &  au 
bon  etat  des  Soldats.  Mais  au  defaut  de  telles  Dedudtions ,  les 
13  chelins  4  fous  feront  payes  au  Bureau  de  la  Treibrerie.  Don- 
ne  a  Weftminiler  le  22  de  Janvier  1636.  Page  727. 

31.  Autre  Brevet,  aulTi  ibus  le  Petit  Sceau,  accorde  a  Jean 
'Elthrington ,  Tun  des  Valets  de  Chambre  de  Sa  Majeile ,  &  ^ 
Henri  Stracey,  AfTocie  d'Elthri?tgton,  pour  viiiter,  examiner, 
&  marquer  les  Devidoirs  &  grands  Rouets,dont  il  etoitordon- 
ne  de  fe  fervir  dorenavant  dans  les  Manufaftures  de  Laine  en 
Angleterre ,  &  au  Pais  de  Galles.  La  date  de  ce  Brevet  eft  en 
tout  la  meme  que  celle  du  precedent;  mais  la  conceffion,  qui 
y  eft  faite,  ne  devoit  durer  que  trente  &  un  ans.  Page  730. 

32.  Commiffion  fpeciale  de  la  Charge  de  Garde  de  la  Mer, 
&  de  Grand-Amiral  d'Angleterre,donnee  a  Algernoon,  Comte 
de  Northumbtrland,  le  23  de  Mars  1636.  A  Weilminller.  Pa- 
ge  7di. 

33.  Lifte  generale  des  Provifions ,  &c.  de  la  onzieme  an- 
nee  de  ce  Rcgne.  Page  764. 

-R  A  C  H  AT  Ats    J  O  J  A  U  X.    Voyez,   V  E  N  T  E. 

HECHERCHE      des    ARMOIRIES.    Vo- 
yez    NOBLESSE. 

RECHERCHEdes    CHEVALIERS. 
Voyez,    CHEt^ALIERS. 

RECHERCHE       des     TITRESdcPOS- 
S  E  S  S  I  O  N.    Voyez  T  1  T  R  E  S. 

REPRESAILLES.     Voyez    L  E  T  T  R  E  S. 

RESIDENCE.     Voyez   NOBLESSE, 
Article  L 

R  E  y  E  N-V  S. 

I.  Ordonnance  du  Petit  Sceau  donne  au  Chancelier  de  TE- 
chiquier,&c.  pour  payer  diverfes  fommes  dues  au  feu  Duc  de 
Buckingbam  par  Sa  Majefte.  A  Weftminfter  le  18  de  Mai  1629. 
Page  73. 

Une  chofe  bien  remarquable  dans  cette  Ordonnance  ,  c'eft 
qu'il  y  foit  fait  mention  de  10  mille  livres  ilerling,  reftant  a 
payer  d'une  Affignation  de  20  millc,  faite  fous  le  Petit  Sceau 
le  ,12  d'Oclobre  1625,  en  faveur  de  Philippe  Burlamachi ,  & 
mention  encore  de  cinq  mille  trois-cens-cinquante-trois  fter- 
ling ,  reftant  de  meme  d'une  autre  Affignation ,  faite  auffi  fous  le 
Petit  Sceau  en  faveur  du  meme  Burlamachi. 

Mr.  Rushinorth,  qui  a  rapporte  une  Ordonnance  du  Petic 
Sceau,  donne  par  Charles  I.  au  Treforier,&c.  de  1'Echiquier, 
pour  payer  a  Philippe  Burlamachi ,  Marchand  de  Londres  ,  la 
fomme  de  30  mille  livres  fterling,  qu'il  devoic  faire  remetcre 
par  Leccre  de  change  dans  les  Pais-Bas,au  Chevalier  JeanBal- 
four,  &  a  Jean  Dalbier,  Ecuyer,  charges  de  lever  &  d'armer 
un  cercain  nombre  de  Troupes ,  &  les  faire  paiTer  en  Anglecer- 
re ,  pour  le  fervice  de  Sa  Majeite ;  Rushworth ,  dis-je ,  apres  a- 
voir  rapporce  cecte  Ordonnance,  ajouce  que  Burlamachi ,  ayant 
ete  cite  ladefTus  devant  la  Chambre  des  Communes,  confella, 
5«';7  avoit  re^u  les  30  ?tiille  livres  jlerling  en  quejfion ,  pour  le- 
"veTf  monter  ^  artner  un  Corps  de  Cavalerie  ,   dont  il  j  eti  avoit 


grande  TafTe  :  vuUer  un  Hanap  ,  pour  dire  ,boire  un  grand  coup.  Les 
anciens  Anglois  fembknt  avoir  donne  a  ce  mot  Tun  ou  l'autre,  8c 
meme  Tun  &  Tautre  de  ces  fens.  Mais  ce  qu'ii  y  a  de  plus  certain, 
c'eft  qu'ils  ont  appelle  Hanaper  la  Bourfe ,  ou  la  Corbeille ,  ou  fe  mct- 
tent  les  Droits  qui  fc  payent  a  la  Chancelerie  pour  le  Sceau  des  Let- 
tres  Patentes,des  Brevets  ,  Dons  ,  &c.  Hanaperiuni  apud  Anglos  dici- 
titr  Fifcus  (Fifcus  iignifie  originairemcnt  une  Corbeille,  un  Sac  ,  une 
Bourfe)  vel  Sporta  (Panier  ,    Corbeille)  grmdier  in  Cnncellari»  Kegis, 


deja  mille  de  tout  prits  i  pajfer  en  Angleterre ;   mais  qu'il  avoit   Char- 
appris  qiton  leur  avoit  ettvoye  cotitre-ordre.  les  I. 

Ce  fut  fur  la  decouverce  que  la  Chambre  des  Commtunes  fit 
de  cette  Ordonnancc,  qu'elle  tonda  la  plaince  qu'elle  inftira  dans 
fa  Remontrance  au  Roi ,  touchant  le  deifein  de  faire  vc;nir  des 
Troupes  etrangeres  dans  le  Royaume. 

2.  Lettres  du  Petit  Sceau,  qui  autorifent  Richard  IVeJlonj 
Grand-Treforier  d'Angleterre ,  a  faire  les  fonftions  de  Sous-Tre- 
forier  de  rEchiquicr,  durant  Tabfence  du  Chevalier  Frattpait 
Cottivgton  qui  eit  revetu  de  cetrc  Charge ,  &  qui  eft  nomme 
AmbafTadeur  de  Sa  Majefte  aupres  du  Roi  dEfpagne.  Donne 
a  Weftminfter  le  27  d'Odtobre  1629.  Page  107. 

3.  Commiifion  fpeciale  au  Grand-Treforier ,  &  \  plufieurs 
autres,  pour  examiner  le  nombre,  Tetendue  &  la  valeur  des 
Terres  &  Biens  alienes  de  la  Couronne,  &  pour  en  compofer 
avec  ceux  qui  les  tiennent.  Donne  ibus  le  Petit  Sceau,a  Weft- 
minfter  le  24  de  Fevrier,  16'?.  Page  :^23. 

4.  Commiffion  fpeciale ,  Ibus  le  Pctir  Sceau ,  donnee  au 
Chevalier  Humpbrey  May ,  Vice-Chambellan  de  la  Maifon  dii 
Roi  ,  au  Chevalier  Jean  Coke ,  Tun  des  Premiers  Secretaires 
d Etac  ,  au  Chevalier  Jule  C(far  ,  Garde  des  R;gitres  de  la 
Chancelerie ,  &  au  Chevalier  Hetiri  Martin ,  Dodeur  en  Droit 
&  Juge  de  rAmiraute,  pour  faire  la  recherche  &;  revaluatiora 
des  EfFets,  qui  ont  ete  pris  aux  Francois  par  le  Capitaine  Da- 
vid  Kirk,  &  qui  etoient  dans  le  College  des  Jefiiites  du  Fort 
de  Quebec  dans  le  Canada.  A  Weitminiter  le  5  tle  Mars  i6;|. 
Page  129. 

Les  Frangois  recouvrcrent ,  fous  le  Regne  de  Charles  11,  les 
Etabliifemens  que  Kirk  leur  avoit  detruits  dans  le  Canada. 

5.  Commiflion  donnee  au  Comte  de  Manchejler ,  Garde  du 
Petit  Sceau,  au  Comte  de  Danby ,  &c.  pour  examiner  &  re- 
gler  les  comptes  de  Hettri  Poer,  Vicomte  de  K»/e»« ,  &  Grand- 
Maitre  dc  rArtillerie,que  le  Duc  de  Buckittgham  :ivoit  faic  Co- 
lonel  d'un  Regiment  d'Infanterie  pendant  rexpedition  de  Ca- 
dLx.    A  Weftminftcr  le  14  de  Mai  1633.  Page  4(>7. 

6.  Ordre  donne  au  Treforier,  &c.  de  delivrer  a  la  Reine  la 
portion  des  Amendes  ,  &c.  qu'on  appelle  l'Or  de  la  Reitte ,  & 
dont  les  Reines  d'Angleterre  ont  joui  dans  les  tems  precedens. 
A  Weftminfter  le  19  de  Janvier  idi^.  Page  727. 

RIVIERES. 

1.  Otftroi  fous  le  Petit  Sceau  ,  par  lequel  Thonas  Siipv:ith 
eft  autorife  \  rendre  navigable  la  Riviere  de  Stoiiter ,  qui  palfe 
a  Leicejier,  &  fe  jette  dans  la  Tretite.  A  Weftmiraiter  le  10  de 
Mars  163I. 

2.  Commiffion  donnee  a  Thomas ,  Comte  d^Arnndel  &  Sur~ 
rey,  &  Grand-Marechal  d'Ar:gleterre  ,  a  Charles ,  Comte  de 
Nottingham,  &  a  pluQeurs  autres,  pour  rcndre  navigable  I3 
Riviere  du  Wey ,  qui  pafle  par  la  Ville  de  Guilford  dans  la  Pro- 
vince  de  Surrey ,  &  fe  jette  dans  la  Tamife  a  Weybridge,  &c. 
Donne  a  Canbury  lc  8  de  Septembre  1635.  Page  685. 

SALAIRES.    Voyex   P  R  O  V  I  S  I  O  N  S  ,SiCC. 

SAVONIERS.     Voyez   MANUFACTU- 
R  E  S  &c   MONOPOLES. 

S  H  I  P-M  O  N  E  r. 

I.  Ordre  fpecial  donne  a  Ttsomas  ,  Seigneur  de  Coventry  , 
Garde  du  Grand  Sceau,  pour  expedier  des  Lettres  de  la  Haute 
Cour  de  la  Chancelerie,  &  les  envoyer  avec  leurs  D/z/i/ifari» 
fous  le  Grand  Sceau,  dans  toutes  les  Provinces,  Villes  &  Cites 
du  RoyaumCjleur  enjoignant  qu'clles  aient  a  equiper  &  fournir, 
a  leurs  depens,  le  nombre  de  Vailfeaux  de  Guerre,  tel  qu'il  fe- 
ra  marqiie  ci-apres  ,  pour  etre  employes  a  la  garde  de  la  Mer, 
&  a  la  defenfe  du  Royaume. 

Les  Lettres  de  Chancelerie  que  Londres  re^ut  li-delTus,  e- 
toient  datees  du  20  d'0(5tobre  1634.  11  y  etoit  ordonne  a  cet- 
te  Ville  d'equiper  fept  VaiiTeaux  de  Guerre ,  en  forte  qu'ils  fe 
trouvaflent  rendus  a  Portsmouth  le  i  de  Mars  fuivant,  pourvus 
&  munis  de  tout  ce  qui  feroit  neceifaire  pour  fervir ,  felon  les 
Ordres  du  Roi  ,  a  la  garde  de  la  Mer,  &c.  pendant  vingt-fiX 
femaines. 

A  ia  reception  de  cet  Ordre,  le  Maire  de  Londres  fit  aiTem- 
bler  le  Conleil  de  la  Ville,  oii  il  fut  refolu  de  reprefenter  ^  Sa 
Majefte  par  une  humble  Requete,  &  de  Pitiformer ,  que,par 
(fanciens  Privileges ,  des  CoticeJJio?ts ,  ^  Aites  de  Parlementy 
qu'ils  ^toietit  prets  de  produire ,  ils  fe  croyoient  exemts  de  cette 
charge.  Mais  cette  reprefentation  fut  fi  peu  capable  de  faire 
deiifter  le  Roi  de  la  refolution,  que  la  Taxe  impofee  en  Tan- 

nee 

cui  inferuntur  pectinii  e  Sigillatione  Biplomatum  ,  Brevium ,  Chmitrum 
Regiarum  provenientes ,  cui  qui  pneji  Clericus  Hanaperii  appetiatur.  Ainli , 
Clerh  of  the  Hxnaper  c'eft  le  ControUeur,  le  Grefficr,  ou  le  Trelbrier 
dc  la  Corbeille  ,  c'eft-a-dire  dcs  Deniers  qui  i'e  payent  a  la  Chancele- 
ric  pour  le  Droit  du  Sceau.  Voyez  iur  ccci  le  Gloilaire  de  Du  Can- 
ge  aux  mots  Vifcus ,  Hanaperium ,  Sporta. 

(i)  Rujhrvorth  dit  que  ce  Magiftrat  ne  fut  pas  plutot  mort,  qu'on 
repandit  plulieurs  Pafquinades  contre  lui ;  dont  l'une  portoit  que  ibn 
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nee  i()34,pour  rannee  ifi^^  fur  les  Villes  Maiidmes  feulemenc, 
fuc  etendue  en  i<)35,  far  toutes  les  Villes  du  Koyaume  ,  fans 
diilindtion  ,  pour  lanne:  1556. 

La  railbn ,  ou  plutoc  le  precexte  de  cette  [mpofition  generale 
etoit,  que  le  Royaume  fe  trouvoit  dans  un  extrems  danger,  a 
caufe  de  la  Ligue  que  les  Provinccs-Uniesdes  Paij-Bas  venoient 
de  conclurre  avec  la  France,  d'ou  le  Roi  inferoit,que  lesdeux 
Etats  les  plus  puilTan^  en  forces  navales  ,  setant  unis  enfe.nble, 
il  etoit  abfolUiOent  neceilaire  que  1' Angleterre  eut  une  puilfante 
Flotte  pour  le  conferver  la  dumination  de  la  Mer,  fans  quoi 
el'e  pouvoit  e:rc  infuitee&fon  Commerce  trouble.  Certe  Impo- 
fition  etant  ordonnee  en  vertu  de  la  Prerogative  Royale  ,  plu- 
fieurs  ParticuUers  refuferent  de  payer  les  fommes  a  quoi  ils  a- 
voienc  ete  taxes.  II  y  en  eut  meme  qui  intenterenc  des  proces 
aux  Mi»ifl-rats  &  aux  aucres  Oflficiers  commis  pour  lever  cet 
ar<ienc  foutenmc  que  les  SujeCs  ne  pouvoienc  ecre  caxes  qu'en 
verni  d'un  Atte  de  Parlement.  Ces  oppoficions  furenc  caufe 
que  dans  l'annee  16^6 ,  cette  Taxe  n'apporta  au  Roi  qu'environ 
deux-cens  mille  livres  fterling ,  ce  qui  etoic  bien  au-deffous  de 
ce  qu'il  en  avoit  atcendu.  Cependanc ,  comme  elle  lui  fournif- 
foic  le  moyen  de  fe  faire  un  Revenu  fixe,  outre  que  ce  feroic 
un  prejuge  pour  faire  valoir  fa  Prerogacive  en  d'aucres  occafions, 
il  refoluc  de  foutenir  fon  entreprife  a  quelque  prix  que  ce  fuc. 

Mais  pour  la  defendre  contre  les  objedions  qu'on  faifoic, 
fluelle  etoit  contraire  aux  Loix,  &  a  fa  Reponfe  a  la  Requete 
de  Droic,  il  voulut  faire  voir  qu'il  ecoit  aucorife  en  cette  occa- 
fion,  a  faire  valoir  fa  Prerogative.  Pourceteffet,  il  confulta 
les  Juges  du  Royaume  fur  le  Droit  qu'il  pretendoit  avoir  de  fai- 
re  cette  Impofuion ;  &  comme  c'etoient  des  gens  entierement 
dependans  de  la  Cour,  ils  ne  balancerent  poinc  a  decider  en 
faveur  du  Roi,  &  ils  lui  donncrenc  leurs  opinions  par  ecric. 
Mais  felon  Whitelock  ,  cecte  prevarication  des  Juges  fuc  Fouvra- 
ge  de  F;»f A , Chef  de  Jui1:ice,qui  gagna  les  uns  par  des  promef- 
fes  d'avancemenc,  &  fic  fuccomber  les  autres  par  les  plus  feve- 
res  menaces.  Cependanc  le  Roi,  craignanc  que  rexemple  de 
ceux  qui  s'obfl:inoienc  a  refufer  de  payer  leur  porcion  dc  cette 
Taxe,  ne  fiit  d'une  confequence  dangereufe ,  jugea  qu'il  etoit 
a  propos  de  juftifier  fon  entreprife  dans  1'efprit  de  fes  Sujecs,  en 
rendanc  publiques  les  opinions  des  Juges  du  Royaume ;  ce  qui 
neanmoins  ne  produific  aucre  chofe  que  findignacion  &  la  hai- 
ne  du  Public.  Ec  en  effec,  la  Nobleffe  avoic  raifon  de  regar- 
der  de  mauvais  oeil  ccs  Mechodes  de  lever  des  Sublides  ,  fans 
rincervencion  d'un  Parlemenc.  Les  Marchands,  &  les  Nego- 
cians  ne  pouvoient  quavec  un  chagrin  morcel  ,  fe  voir  expofes 
^  porter  avec  le  cems  cous  feuls  cecte  charge  ;  car  quoiqu'on 
en  euc  mis  unc  parcie  fur  le  Clerge,  de  meme  que  fur  les  au- 
tres  Ecacs ,  cependanc  on  le  favoriloic  ouvertemenc  dans  la  levee 
de  ces  deniers :  enfin  les  Paifans ,  les  Laboureurs ,  les  Fermiers  s'i- 
maginoienc  que  l'on  iroic  jufqu'aleurenlcverleursgrains,leur  be- 
tail  &  leurs  denrees,pour  en  pourvoir  la  Flocte.  En  un  mot,  le 
murmurefut  fi  univerfel ,  &  le  Peuplefut  entretenu  dans  ces  fenti- 
mens  de  chagrin  &  dehainefiartificieufementparlesEnnemis  de 
la  Cour,  que  Noy  etanc  morc  fur  ces  entrefaites,  (favoir  le  neu- 
vieme  du  mois  d'Aoijt  1694) ,  cette  morc  fuc  regardee  comme 
un  Jugement  de  Dieu ,  qui  ne  permetcoic  poinc  que  TAuCeur 
d'un  Projec  fi  injufte  &  fi  odieux  (i)  en  vic  lexecucion.  Le 
Comte  de  Clarendo»  dit,  en  parlanc  du  Sbip-Money,  „  que  le 
j.  Chevalier  Jsan  'Fitich,  Prefidenc  de  la  Cour  des  P/aidoyers 
„  Communs ,  pric  cette  Affaire  ou  Noy^  Tavoit  lailfee ,  &  la  porta 
„  fi  haut  qu'il  penfa  fe  rompre  lui-meme  le  cou ,  engageant  les 
„  Juges  fes  Confreres  a  concourir  avec  lui  dans  un  Jugemenc 
„  dont  ils  eurent  tout  lieu  de  fe  repencir".  ' 

Le  Dodteur  Kemiet  dic,  que  les  ordres  donc  les  Juges  furenc 
charges,  aux  Affiles,  pour  Ibutenir  cecce  Impofition,  allarme- 
renc  fi  forc  le  Peuple ,  qu'il  fentic  touc  le  poids  de  ce  fardeau ,  a- 
vant  que  de  le  poner. 

A  Londres,  Richard  Chambers,  ce  meme  Marchand  qui  a- 
voit  cant  foufferc  pour  le  Tonnage  &  Vondage ,  ayanc  ete  envoye 
en  prifon  par  le  Chevalier  Edouard  Bromfie/d,  Maire  de  Lon- 
dres,pour  ne  vouloir  poinc  payer  le  Ship-Money ,(\z  ace  Magif- 
trat  un  Proces  d'injures  &  de  violences  commifes  concre  couc 
Droic  par  cec  Emprifonnemenc.  Mais  le  Chevalier  Robert  Ber- 
keley,  Tun  des  Jugcs  du  Banc  du  Roi ,  inquicc  &  chagrin  d'en- 
tendre  TAvocaC  de  Chamhers  attaquer  avec  autant  de  force  quil 
le  feifoit,  cette  Impofition ,  rinterrompit,  en  difant  a  haute 
voix  :  „  Qu'il  y  a  Droit  Particulier  &  Droit  Public ,  en  forte 
„  que  bien  des  chofes  qui  font  defendues  par  les  maximes  du 
5,  Droit  Civil ,  font  permifes  &  fouvenc  meme  neceflaires  par 
la  raifon  d'Ecat  &  les  maximes  du  Gouvernemenc".  Dif- 
qui  ne  paruc  pas  feulemenc  nouvelle ,  mais  tres  dange- 
reufei  ce  qui  joint  au  filence  impofe  a  TAvocat  de  Chambers , 
excita  plus  de  foup^onsSc  de  craince  dans  refpritduPeupIe,que 
la  chofe  ne  le  mencoit. 


Corps  ayant  ete  ouvert,  on  avoit  trouve  dans  fa  Hure  une  LiafTe  de 
Proclamations;  dans  fa  Mulette,  de  vieux  Monumens  ronges ;  dans 
fa  Panfe ,  un  Barril  de  Savon  ,  &c.  Ce  qui  faifoit  une  allufion  ma- 
nifefte  a  la  multiplicite  de  Proclamations  dont  il  fut  rAuteur,  &  aux 
vieux  Memoires  &  Regitres  dans  lefquels  on  fouilla  pendanc  qu'il 
fut  en  regne ,  pour  decouvrir  des  cxemples  de  Monopolcs  ,  &c. 

(a)  Ces  excufes  etoient  fondees  fur  les  Privileges ,  dont  cette  Ca- 
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La  Ville  de  Londres,  qui  par  fes  grandes  richeffes,  etoit  plus  C^^iaR" 
en  etat  qu'aucune  aucre,  de  payer  fon  Contingcnt  du  Ship-Mo-  Lts  L 
riey,  Tayant  refufe  en  ierement,  les  Siigneurs  du  Confeil-Prive 
lui  ecrivirent  d'avifer  a  fe  foumetcre.  La  reponfe  qu'ils  rcgu- 
rent,  fut  fi  peu  facisfaifince,  qu'ils  fe  virenc  obliges  decrire  le 
8  d'Aoi^it  16^6,  une  feconde  Lectre  adretree  au  Miirc  &c  Con- 
feil  dc  Ville  ,  pour  rinformer  :  „  Que  qu'Iques  Senaceurs  a- 
„  voienc  refufe  au  nom  de  tous  les  autres,d'equiper  &  de  four- 
„  nir  les  Vaiffeaux  demandes  par  le  Roi  a  la  Ville  ds  LonJresj 
„  que  depuis  cela,  ils  en  avoienc  allegue  des  excufes  (2)  qui 
„  montroienr  une  ferme  refolution  de  manquer  a  remplir  cede- 
„  voir:  De  ibrte  que  leurs  Grandeurs  i'avertiffoient,  lui  Maire 
„  &  Confeil  de  Ville,  qu'il  eut  a  executer  les  ordies  portespar 
„  leur  Letcre,fous  peine  d"en  repondre  a  Sa  Majefte".  Alors  la 
Ville,  voyanc  bien  qifil  n'y  avoic  aucun  moyen  de  ne  pas  pnyer, 
prefenca  une  Requece  ,  le  onziemedu  meme  mois,pour  deman- 
der  que  les  vingc  Vailfeaux  &  les  deux  Pinaffes ,  ^  quoi  elle  avoic 
ete  taxee,  fuffent  reduits  a  dix;  mais  elle  regut  une  Reponfe  forc 
feche.  Cette  Reponfe,qui  fut  faite  pnr  le  Secretaire  d'Etat  de  la 
parcdu  Confeil-Privedu  Roi, poroic,^/? /<sr  T^re  //«Ship-Money 
^toit  nAelfaire  pour  le  Salut  de  l'Et,it ;  quelle  n^toit  foint  excejji- 
"Je  ;  que  Sa  Majejle  7ie  vouloit  recevoir  aucune  excufc ,  inais  s\itte?i- 
doit  a  une  prompte  obfijfance :  <^  que  les  prfjug(s  alldguh  en  faveur 
de  la  Ville  ,  devoient  la  porter  a  obfir  ,  plutot  qua  contredire  le 
Roi,  (^  a  voulotr  'e  diriger.  Pour  ce  qui  ell  de  l'Avis  que  le  Roi 
demand3,Ie  fecond  de  Fevrier  163;; ,  aux  Juges  fur  cecte  fmpo- 
iicion,  voici,  felon  Mylord  Clarendou,  feffiC  qu'il  produific. 

j,  II  eft  certain  qu'on  fe  foumettoit  plus  volontiers  au  Ship- 
„  Money  avanc  que  la  decifion  des  Juges  eiac  ece  rendue  publi- 
„  que,  qu'on  ne  le  fic  apres.Car  Cel  qui  prenoit  plaifir  a  faire  une 
„  chofe,  qui,  par  cela  meme  qu'elle  n'etoit  pas  due,  devenoit 
„  un  temoignage  qu'il  donnoit  de  fon  zele  pour  le  fervice  du 
„  Roi,  n'eut  pas  plutoc  appris  qu'une  Cour  de  Juftice  (laC/:?.?^- 
„  bre  Etoilee)  exigeoic  cecte  meme  chofe  comme  un  Droit,  & 
„  que  des  Juges  Tavoient  declaree  celle  par  des  Railbns  dont  le 
„  peu  de  folidite  faucoic  aux  yeux  ,  que  chacun  fentic  fon  zele 
„  s'evanouir  &  fe  perdre  avec  la  joie  &  le  merice  qii'il  ie  fai- 
„  foic  de  le  faire  eclacer,  &  bien  loin  d'etre  difpofe  a  payer 
„  cetce  Taxe,  il  1'abhorra  comme  un  acheminemenc  a  bter  aux 
„  Sujets  la  propriete  de  leurs  Biens.  Ainfi  on  ne  regarda  plus 
„  cette  Affaire  comme  celle  de  quelque  Particulier ,  mais  com- 
„  me  celle  de  tout  le  Corps  de  la  Nation-;  ni  cetce  Impolition 
,,  comme  mife  par  le  Roi,  mais  par  les  Juges ,  qui  au-Iieu  de 
„  la  favorifer,  ecoienc  obliges,  en  confcience  &  par  leur  fer- 
„  menc,  a  s'y  oppofer,  comme  ecanc  contraire  &  ruineufe  au 
,,  Bieii  public.  II  m'eft  impoffible  ,  ajoute  notre  illuflre  Hiflo- 
„  rien,  d'exprimer  tout  ie  torc ,  &  le  dommage  que  fit  au  Roi 
„  &  au  Royaume  la  lachete  infame  &  manifelte  que  les  Juges 
„  eurent  de  preter  iervilement  lcur  miniftere  a  cet  A£tc  de 
„  Defpotifme  &  a  d'autres  Aftes  de  la  meme  nacurcj  la  ma- 
„  jefte  des  Loix ,  &  le  refpedt  qui  leur  eft  dii ,  ne  pouvanc  fe 
„  foucenir  &  fe  conferver  dans  felpric  du  Peuple,  que  par  Tin- 
j,  tegrice  &:  1'innocence  des  Magiftracs". 

Le  nombre  de  Vaiffeaux  que  chaque  Province  ecoic  chargee 
de  fournir  (chaque  VaiiTeau  devanc  avoir  double  Equipage,  & 
doubles  Provilions  de  bouche  &  de  guerre)  fe  trouve  marque 
dans  ce  Tome  XIX  du  Foedsra,  depuis  la  page  658,  jufqua 
670,  de  la  maniere  luivante: 


Comtfs ,  ou 

FrovinceSi                  Vaijfeaux ,            Tonneaux,            Equipag 

de 

Dorfet 

I 

.    . 

•    500 

-     -      -  200 

Cornouaille  -      -     - 

I 

- 

-  650 

-     260 

Leycefter      -     -    - 

I 

- 

450 

-      180 

Middlefex     -     -     - 

I 

.    .    -    • 

550 

-   220 

Suffolck 

I 

_      _      - 

800 

-      -    -     320 

Huntington    -    -    - 

I 

- 

200 

-      -    -    80 

Buckingham 

I 

_      _      _ 

450 

-     -     -     i8o 

Bedford      -      -      - 

I 

_ 

300 

120 

Derby     -      -      -     - 

I 

-      _      _ 

350 

-    -  i8o- 

Hjrtford      -       -     - 

I 

- 

400 

II^O 

Norfolck 

I 

. 

800 

-    -    -     320 

Cumberland   t 

&           \     -    - 

I 

- 

100 

-     -     -    40 

WeftmorlandJ 

Yorck       -       -       - 

2 

:hacun  de 

600 

-  240 

Staffbrd         -         -    - 

r 

_      .      . 

200 

-      -    -     80 

V^ilts      -     -     -     - 

I 

-      _      - 

400 

-      -    .    160 

Hcreford      -      .      - 

I 

- 

400 

-    -    -    160 

Monmouth     -    -     - 

I 

_      -      . 

150 

-       -       60 

Shropshirc     -      -     - 

I 

- 

450 

.      -    -    180 

Surrey         -        -     - 

I 

.      .      . 

400 

-      -     -  160 
Hamp 

pitale  pretendoit  avoir  jouV  de  tems  immemorial,  &  lui  avoir  ere 
toujours  confirmes  par  les  Parlemens.  Ellc  offroit  d'cn  produire  lcs 
prcuves  au  premier  ordre.  Ce  qu'il.y_a  de  plus  remarquable,  c'ell 
que  ni  dans  rAdrefTc  que  Londrcs  prcfcnta  au  Roi  fur  cctte  Taxe , 
ni  dans  la  Reponfc  qui  lui  fut  faite ,  il  ne  fe  trouve  rien  qui  revcillc 
la  Taxe  de  vingc  Vailfcaux  a  laquclle  cette  Ville  avoit  obei  ,  il  n'y  a- 
voit  Que  iix  ans,  fans  fe  faire  tant  tirer  roreille  quc  pour  celle-ci. 
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Char-  Comth  ^  OU 
LEs  1.      Pro-i-htces  , 
de 
Hampshire 
Warwick     -     - 
Devoa 

Kent      -      -        - 
Northampton     - 
Nottingham     - 
Berkshire      -     -     ' 
Effex      -      -     - 
Oxford         -      - 
Rutland 

Bnftol        -      - 
Glocefter 
Cambridge 
Lincoln     - 
Somerfet 
Northumberland 
VVorcefter     -     - 
Suflex       -       - 
Londres 

Durham       -      -    ■ 
Lancaftre    - 
Chefter 

Fais  de  Galles 
Partie  Meridionale. 

ou 
South-WulUs. 
Partie  Septenrrio 

nale,  ou 
Northiualles. 
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Vaijfeaux  ,  Tonneaux  , 


chacun 


} 


600 
400 

-  900 
800 
600 

-    -    350 

-  400 
800 

-  350 
100 

-  200 
550 

.  .  350 
800 

-  Xoo 
-  500 

.  -  400 
500 

de  800 
200 

-  350 

-  550 


500 


Equipage. 

200 
160 
360 
320 
240 

-  180 
160 
120 
140 

-  40 

-  80 

-  220 
140 
320 

-  320 
200 
160 
200 
320 

80 
140 
100 


200 


} 


400 


160 


Mr.  Rushwor/h  donne  Tetat  de  ce  que  chaque  Comte  & 
Ville  fermee  devoit  payer ;  par  exemple , 


Co}»t(fs  & 
yilles  de 

Berkshire 
Windfor 
Wokingham 
Newbury 
Reading 
Abington 
Wallingford 

Buckingham 
Buckingham ,  Ville 
Chipping-Wycomb 

Bidford 
Bedford,  Ville 

Brtjiol 
Cornouaidle 
Saltaih 
Weftlow 
Eaftlov/ 
Tiuro 
Penryn 
Penfance 
Padftav 
Lesk::rd 
Leftwiihiel 
Kellington 
Tregony 
Grampound 
Launcefton 
Helfton 
Boffiney 
Bodmyn 
St.  Alawes 
Camelford 

Carnhridge 
Cambridge,  Ville 
Cumberla?td 

& 
Wefimorland 

Kirkby-Kendalc 

Appleby 

Carlile 
Chefter 

Chefter,  Ville 
Devo» 

Exceftcr 

Darmouth 

Totnefs 

Plympton 

Plymouth 

Tiverton 

Biddiford 

Barnilaple 

Torringron 

Oakhampton 


I 


Taxc 

4000   Livr.  Sterl. 
100 

50 
120 
260 

100 

20 
4500 

-  70 

•       50 

3000 

140 

1000 

5500 

40 

-  18 
30 
70 
48 
28 

70 
40 
20 
20 

33 

-  29 
80 
40 
36 

83 
10 

10 

3500 
100 

1400 

-  5 

20 

3000 

260 

9000 

351 

-  80 
120 

3T 
190 
130 

40 
150 
160 

30 


i 


} 


Ville 


Comt^s  & 
Vii/es  de 
Bradmintch 
South-Molton 

Darhf 
Darby,  Villc 
Chefterfieid 

Dorfet 
Pool 

Dorcefter 
Wareham 
Waymouth 

& 
Melcomb-regis 
Bridpo)  c 
Corffe 
Lyme-regis 
Shatesbury 
Blandford 
Durham 
Durham,  Ville 

& 
Framwell-Gate 

EJfx 
Thaxted 
Walden 
Colchefter 
Malden 
Harwich 

Glocefter 
Gioceiler, 
Tewkibury 
Chipping-Camden 

Hampshire 
Portsmouth 
Southampion 
Wincefter 
Andover 
Rumfey 
Bafmgftoke 
Hereford 
Hereford,  Ville 
Lemps 

Hartford 
Hartford,  Ville 
St.  Albans 
Barkhamftead 
Hujttittgtort 
Huntington,  Ville 
Godmancefter 
Ke;/t 

& 
Les  Cinq-Ports 
Cantorbery 
Douvre 
&  fa 
Dependance 
Sandwich       7 
&  fa         f. 
Depcndance  J 
Hith 

New-Romney  •» 
&  fa  \ 

Dependance     J 
Oswaldrton 

& 
Tenterden 
Queenborough 
Maidftone 
Cranbrook 
Gravelend 

& 
Milton 
Rochefter 

La?tcaftre 
Prefton 

Lancaftre,  Ville 
Leverpool 
Wigan 
Cliterow 
Newton 

Leicefter 
Leicefter,  Ville 

Lincoht 
Lincoln,  Ville 
Bofton 
Gr.  Grimsby 
Stamford 
Grantham 

L  o  N  D  R  E  s ,  Capitale 
Middlefex 


} 


} 


} 


} 


Taxe 

50 

45 

3500 

17? 
50 
5000 
30 
45 
25 

40 

20 
40 
40 

35 
25 

200 

150 

8000 
40 
80 

4000 
80 

20 

5500 

500 

60 

20 
6000 

60 

190 

50 
30 
60 

^SOO 

220 

44 
4000 

55 
120 

25 

2G0O 

50 

80 

8000 
300 
330 

250 

40 

180 

90 

10 
160 

200 

40 

80 

1000 

40 

-     30 

25 

50 

7 

7 

4500 

200 

8000 

193 

70 

15 
60 

200 

14000 
5000 


Char- 

LES  L 


Livr.  SterL 


Weit- 
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CnAR-  Comtfs  ^  Sc 
vEs  I.     y,//et  de 

Weftminfter 
Monmouth 
Monmouth,  Ville 
Newport 

Northampton 
Northampton,  Ville 
Higham  Ferrers 
Peterborough 
Daventry 
Barckley 

Nottingham 
Nottingham,  Ville 
Newark  fur  la  Trenre 
Eaft  Retford 

Northumherla^id 
Newcaftle  fur  la  Tyne 
Barwick  fur  la  Twede 
Morpeth 

Norfolck 
Norwich 
Kingesiynn 
Great  Yearmouth 
Thetford 
Caftlerifing 

Oxford 
Oxford,  Ville 
Burford 

Chipping-Norton 
Henley  fur  la  Tamife 
Woodltock 
Rutland 
Somerfet 
Bridgewacer 
Minehead 
Bath 
Weils 
Axbridge 
Tauton 
Ilchefter 

Lang-por:  Eftover 
Yeovill 
Surrey 
Guildford 
Souihwarck 
Kingfton 
Sujfex 
Haltings 
Chicefter 
Arundel 
Soreham 
Suffolck 
Ipswich 
Aldborough 
Dunwich 
Southwold 
Hadleigh 
£ye 

Staffbrd 
Lichfield 
Staffbrd  ,  VUle 
Newcaftle  fous  Line 
Walfall 

Shropshire 
Shrewsbury 
Bridgenorth 
Ludlow 
Bishops  Caftle 
Osweftry 
Wenlock 

Wariuick 
Warwick,  Ville 
Coventry 
Birmingham 
Sutton  Colefield 
Stratford  fur  TAvon 

Worcefer 
Worcefter,  Ville 
Evesham 
Bewdly 
Droitwich 
Kidderminfter 

Wilts  - 

New-Sarum  (Salisbury) 
Marlborough 
Devifes 
Chippenham 
Wilton  -  - 

Torck 
Yorck,  Villc 


Taxe 
ir8o 

IJOO 

40 

^3 

6000 

200 

3« 

120 

50 

50 

3500 

200 

120 

30 

2100 

700 

20 

20 

7800 

500 

300 

220 

30 

10 

3500 

100 

40 

30 
60 

20 

800 

8000 

70 
60 

70 
60 

30 

100 

30 

20 

30 
3500 

53 

-  3^0 

88 

5000 

250 

150 

20 

10 

8000 

240 

8 

4 

8 

120 

30 

3000 

I  o 

30 

-  2+ 

32 

4500 

455 

102 
15 
51 

302 

4000 

100 

26(J 

100 
80 

50 
3500 

233 

74 
62 
62 

27 

7000 

240 

lOO 

50 

30 

5 

12000 

520 


Comttfs  & 
Provinces  de 
Livr.  Sterl.   Rippon 

Doncafter 

Pontefradl 

Richmond 

Leeds 

Heydon 

Beverley 

Scarbourough 

Kingfton  fur  HuU 

Northiualles 
Denbigh,  Comte 
Denbigh,  Ville 
Ruthin 
Holt 

Tlint 
Flint,  Ville 

Carnarvatt 
Carnarvan,  Ville 

■Anglejey 
Beaumaris 

Moiig07nmery 
Mortgommery,  Ville 

Merionith 

S  O  U  T  H-W  A  L  L  E  S 

Glamorgan 
Cardif 
St.  Davids 

Carmarthen 
Carmarthen  ,  Ville 
Kidwell 

Pemhrock 
Pembrock,  Ville 
Haverford-Weft 

Radnor 
Radnor,  Ville 
Reilinge 

Brecknock 
Brecknock,  Viile 

Cardigan 
Cardigan,  Ville 


E  R  R  E.           6x 

Char. 

Tajfe 

tES  I. 

40 

Livr.  Sterl. 

100 

60 

50 

200 

20 

51 

■        -      30 

140 

4000 

^? 

768 

tn  ?« 

32 

c«5 

194 

2  5 

10 

848 

16 

-i  m 
73     - 

-      r-f> 

5g 

10 

z  ^ 

448 

>  0 

r  > 

14 

B  r" 

-      833 

'     fl 

12 

416 

5000 

449 

60 

13 

760 

50 

44 

-     713 

10 

65 

290 

G 

28 

935 

54 

65+ 

10 


Mr.  Rus-worth  craint  qu'il  n'y  ait  de  Terreur  dans  les  fommes 
auxquelles  les  Provinces  ou  les  Comtes  fe  trouvent  taxes  dans 
TEtat  qu'on  vient  de  rapporter,  parce,  dit-il,  que  la  Copie  fur 
laquelle  il  fut  imprime,  etoit  d'une  ecriture  tfial  formee  &  dif- 
ficile  a  dechiflfrer. 

Cet  Hiftorien  nous  a  conferve  les  noms  des  Seigneurs  qui 
fignerent  les  Ordrcs  donnes  pour  faire  la  Cotifation  &  la  levee 
du  Ship-Money  pour  i'annee  1635  : 

Guillaume  Laud^  Archeveque  de  Cantorhery. 

yuxon^  Eveque  de  Londres. 

Henri  Manchejier. 

y.  Lenox. 

Lindfey. 

jArundel. 

Pembroke. 

Edouard  Dorfet. 

Edouard  Ne-whurg. 

Franfois  Cottington. 

Henri  Vane. 

Thomas  yermin. 

yean  Cook. 

Franfois  Windehank. 

Whitelock  dit  :   „  que  les  Juges  ambulans  re^urent  ordre  du 
Garde  du  Grand  Sceau  d'agir  forcement  pour  faire  agreer  cet- 
te  Taxe  dans  leurs  Departemens  reipedifs  ,   &  pour  dispofer 
le  Peuple  a  la  payer.     II  ajoute  qu'ils  parlerent  &  opinerenc 
aux  Aflifes  fur  ce  fujet  avec  bcaucoup  deIoqucnce&  de  zele, 
„  mais  avec  fi  peu  de  fucces ,  que  cette  pihile ,  quoique  partai- 
„  tement  bien  doree,  ne  put  point  paffer,  &  que  tout  le  nion- 
de,  fur-tout  ceux  de  la  NoblefTe,   qui  avoieiit  le  plus  de  lu- 
miercs  ,  la  rejctterent  avec  des  marques  d'horreur  ,   ou  pour 
parler  fans  figure  ,   marquerent  un  mecontentement  extrenie 
d'une  Impofition  qu'ils  voyoientmanifeftementfaite  contreles 
Loix  du  Royaume,  &  les  Droits  des  Sujets. 
2.  Commiffion  donnee  a  Rohert ,  Comte  de  Lindfey  ,    &  ^ 
quelques  autres  Seigneurs,  pour  Tequipement  des  Vailleaux.    A 
Weftminfter  le  16  Novcmbre  1635.    Page  697.   Voyez  Navi- 
gation  ,N>>.  7. 

Le  Roi  declare  dans  cette  Commiffion  ,  qu'ayant  ordonne 
aux  Sherifs  des  Provinces  ,  &  aux  Magiftrats  des  Villes  ,  d'c- 
quiper  a  leurs  propres  depens,  quarante-cinq  VaiflTeaux,  fuivanc 
la  Cotilation  qui  leur  a  ete  envoyee  ,  il  vouloit  bien  en  preter 
A^s  ficns  aux  Provinces  &  aux  Villes,  qui  ne  pouvant  pomt  li- 
vrer  lesVailfeaux  de  leurConcingent,  fouhaiceroienc  que  le  Gou- 
vernement  les  leur  procurat.  En  confequence  de  quoi  ,  il  fuc 
enjoint  aux  Commandans  de  leur  fournir  le  nombre  de  Vais- 

H  3  feaitx 
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61 

CiiAR-  feaux  requis  ,  pourvus  du  monde  &  des  vivres  necefTaires  ;  & 

LEs  I.      au  Grand-Maitre  de  T  Artillerie  la  quantite  deCanons  &  de  Mu- 

nitions  convenable  ,   moyennant  t)ue  ces  Sherifs  &  ces  Magis- 

trats  payaflent  au  Treibner  de  la  Flotte  Targent  que  coute  1  e- 

quipement  de  ces  Vaiffeaux,  &c. 

TAVX  {-^ovc-lXm ANVFACTVRES-MONOFOL.es. 

J  \y  I  N  s. 

T    A    B    A    C. 

1.  Proclamation  concernant  le  Tabac  ;  datee  du  6  Janvier 
1631.  A  Whitehall.  Page  235. 

C  etoit  pour  defendre  de  vendre  &  dacheter  du  Tabac  ,  qui 
fut  cru  en  Angleterre,  ou  dans  le  Pais  de  Gailes  ,  ou  en  Irlan- 
de  ,  ou  dans  les  Iflcs  de  yerfej;  &  de  Guernefey  ,  comme  audi 
d'y  en  femer,  planrcr  ,  ni  cultiver  dans  la  fuite  ;  parce,  dit  la 
Proclamation ,  que  ce  Tabac  eft  fort  mal-fain  ,  c'eft  pourquoi 
11  faloit  entierement  le  detruire.  Defenfes  encore  d'y  en  porter 
des  Pais  etrangers  ,  qu'autant  ,  &  que  de  la  quaUte  qu'on  lc 
trouveroit  fpecifie  par  les  Traites,  afin  que  les  Sujets  de  Sa  Ma- 
jefte  ne  diflipalfent  point  les  richeffes  de  leur  Patrie  ,  &  ne  les 
fiilent  point  exhaler  en  furaee.  Outre  cela,  pour  mieux  attein- 
dre  ce  but ,  &  pour  arreter  les  depenfes  immoderees  qui  l'e  fai- 
foient  pour  une  Drogue  fi  meprifable  en  elle-m.eme  ,  &  dont 
on  ne  devoit  tout  au  plus  fe  fervir  que  comme  d'un  remede , 
&  nuUement  en  faire  fans  neceffite  ,  &  d'une  maniere  extrava- 
gante,un  ufage  continuel,Sa  M.ijeflre  defendoit  Tentree  en  An- 
gleterre ,  &c.  du  Tabac  meme  des  Plantages  Anglois  de  l'Ame- 
rique,  par  aucun  autre  Port  que  celui  de  Londres,  &  en  d'au- 
tre  quantite  que  celle  qu'une  Ordonnance  lous  le  Petit  Sceau 
decbreroit  fuffifante  pour  la  conlbmption  de  cet  Etat  :  &  nic- 
me  Sa  Majefte  vouloit  que  ce  Tabac  la  fut  examine  avec  foin. 


tiques  injuftes  ,  dit  en  propres  termes  le  Roi  dans  cette  Com-  Char- 
miflron  ,  voyes  odieufes  ,  par  oii  Ton  a  tellement  opnrime,  e-  ^^*  ^- 
puife,  depuis  quelques  annees,  ces  pauvres  gens  ,  qu'ils  fe  ion: 
vus,  contre  toute  attente  ,  forces  a  demander  par  Requete  un 
rabais  des  Droits  du  Roi  ,  &  entin  a  aller  de  porte  en  porte , 
mendier  un  morceau  de  pain  ,  fans  que  ces  Mjrchands  &c  ces 
Regratiers  impitoyables  ayent  ete  portes  a  leur  donner  la  moin- 
dre  afliftance,  le  moindre  foulagcment.  Pour  tacher  de  fortir 
d'une  fi  profonde  mifere  ,  les  Planteurs  propoferent  aux  Mar- 
chands  de  Londres  de  leur  livrer  tout  le  'Tabac  ,  durant  un  cer- 
tain  nombre  d'annees,  &  aux  conditions  qu'on  fpecitieroitdans 
le  Contradt ,  qui  feroit  paffe  la-deflus;  maisleur  oftre  ayant  ete 
rejettee,  ils  furent  contraints  d'envoyer  dans  les  Pa'is  etranoers 
nonobftant  les  diverfes  Proclamations  du  Roi  ,  &  les  Ordon- 
nances  reiterees  du  Confeil  ,  la  plus  grande  partie  de  leur  Ta- 
bac,  fans  en  paycr  ies  droits  orditiairei  ,  ians  ]'avoir  ni  aiibrri, 
ni  pefe,  &  fans  fonger  au  prejudice  ,  qui  en  refultoit  pour  les 
Etats  de  Sa  Majefte  ,  d'ou  lcur  venoicnt  neanmoini  les  forces 
qui  les  defendoient  ,  les  vivres  &  toutes  les  autrcs  chofcs  qui 
fcrvoient  a  leur  entretien.  Delbrte  ,  qu'a  moins  d'un  ordre 
piorapt  &  d'un  fecours  cfficace  ,  les  Planteurs  gemiflant  & 
accables  fous  le  poids  des  oppreffions  ,  font ,  difoit  le  Roi  en 
danger  de  tombcr  dans  laderniere  mifere,  &  dans  un  entierde; 
couragement  ;  " 
dcs  Plantages. 


d'ou  ne  peut  que  s'enfuivre  la  ruine  irreparable 


TAVX  DES   DENRE^ES.   'Voyez   DENRE'ES. 

TAVX  DES   FINS.   Voyez   VINS. 

TITRES    DE  POSSESSION. 


I.  Proclamation  du  6  Decembre  16283 

quelle  lc  Roi  ,  de  fon  pur  mouvement 


a  "Whitehall ,  par  la- 
&  de  fa  pure  bonne 


afin  quc  fesSujets  ne  fuffent  point  expoles  a  cn  acheter  de  mau-    volonte  envers  les  Sujets  ,  renouvelle  la  Commillion  que  le  feu 
vais  &  de  gate.  ^  ti  _    .    _      -    ,  1        „  .  _     r  ^ 

Cctte  Proclamation  cut  pour  motifs  les  reprefentations  que 
firent  les  Planteurs  de  la  Virginie  ,  avec  les  Marchands  &  les 
Detailleurs  de  Tabac  de  Londres,  Weftminftcr,  &  leurs  envi- 
rons.  Hs  avoient  expole  dans  leur  Requete,  que  ii  rcnrree  du 
'labac  d"El'pagne  &  du  Brciil  ,  &  celle  du  mauvais  Tabac  de 
nos  propres  Colonies  ,  comme  auffi  Tulage  de  celui  que  Ton 
cultivoit  dans  le  Royaume  ,  continuoicnt  a  etre  hbrcs,  il  etoic 
^  craindre  que  lcs  Plantages  n"en  vinflent  i  ne  produire  enfin 
que  du  Tabac  ;  ce  qui  feroit  app.iremment  luivi  de  leur  ruine, 
de  meme  que  de  ccUcs  de  ia  conftitution  ,  &  des  moeurs  de 
tout  le  Peuple.    • 

2.  Proclamation  contic  les  abus  &  les  tromperies  ,  qui  pro- 
viennent  du  debit  exccflif  du  Tabac  en  detail.  Donne  a  Whi- 
tehall  le  13  Oiitobre  1633.  Pagc  474. 


II  ne  vint  d'abord  que  pcu  de  Tabac  dans  ces  Pais,  dit  cette 
Proclamation ,  &  Ton  s'en  fcrvit  fobrement ,  comme  d'un  Rc- 


Roi  avoit  etablie ,  &  qui  n'avoit  pas  eu  fon  entier  eff"et  ,  pour 
confirmer  lesTitres  defeifiueux  de  ceux  qui  pofledoientdesTer- 
res  de  la  Couronne ,  en  vertu  d'une  Concefiion  ,  ou  fans  aucu- 
ne  Conceflion.  Page  4.  On  en  trouve  une  lemblable ,  page  167, 
une  autre  page  681 ,  &  une  autre  page  681. 

Toutes  ccs  Proclamations  &  ces  Commiflions  n'avoient  pour 
but  que  d'augmenter  les  Finances  du  Roi ;  les  compolitions  fai- 
tes  avec  les  Papiftes  Recufans  ,  n'ayant  rapporte  quc  tres  peu 
d'argent  dans  les  Coffres  de  TEchiquier  ,  parce  qu'au-lieu  des 
deux  tiers  que  Sa  Majefte  dcvoit  avoir  des  Biens  de  ces  gens- 
la  ,  il  n'en  eut  que  le  dizieme  ou  le  douzieme  ,  dans  les  Pro- 
vinces  qui  lui  produilirent  le  plus,  comme  celles  du  Nord.  Par 
exemple  ,  Koger  Widdrington  de  Carttvgtnn  ,  dans  la  Province 
de  Northumberland,  Ecuyer,  accorda  a  Ibixante  livres  llerlint^ 
par  an ,  &  il  en  avoit  au  dela  de  cinq  cens.  Guiilaume  Ander- 
tan,  A' A>:derton  ^  dans  la  Province  dcLancaftre,  Ecuycr,  com- 
pola  a  vingt  livres  ftcrling  par  an  feulement ,  quoiqu'il  eut  autanr 


mede.  IVlais,  par  la  fuiie  des  tems ,  on  en  a  apporte  une  quan-    de  revenusque  Widdrington.  Franfois Harcourt deRa>iton^dznslz 


tite  prodigieufe'  pour  fatisfaire  Tappetit  deprave  d'un  grand  nom- 
brc  de  perfonnes  dcs  deux  Sexes  quc  cette  drogue  ,  par  fufage 
extreme  qu'ils  en  font ,  incite  a  bone  ,  &  jette  dans  des  exces 
«'.galement  ruineux  a  la  fante  du  Corps  ,  &  a  riionnctete  des 
McEurs.  Ceft  pourquoi  il  etoit  defendu  a  toutes  fortes  de  Per- 
{vnncs  ,  &  particulicrement  a  tous  ceux  qui  tcnoient  Cabaret , 
ou  qui  vendoient  des  liqueurs  fortes ,  de  vendre  du  Tabac,  dans 
quelque  endroit  que  ce  fijt  du  Royaume,  &  du  Pa'is  de  Galles, 
lans  une  permiffion  expreffe 

3.  Autre  Pioclamation  femblable,  datee  du  13  Mars  163^.  A 
Newmarket.  Page  522. 

4.  Proclamation  concernant  la  decharge  du  Tabac  en  Angle- 
terre ,  pour  defendre  d'en  planter  dans  les  Etats  de  Sa  Majefte. 
Donne  a  Greenwich  le  19  Mai  1634.  Page  553. 

5.  Commiffion  fous  le  Pctit  Sceau ,  pour  traiter  avec  les  In- 
terelTes  aux  Plantages  de  Tabac ,  touchant  la  Pree?»ptton  exclu- 
five,  en  faveur  de  Sa  Majefte  ,  de  tout  celui  qu'ils  y  recueilli- 
ront  ,  enforte  neanmoins  que  le  prix  dont  on  conviendra ,  ibit 
tel  que  les  Colonies  y  trouvent  leur  proht  &  leur  conlervation. 
Donne  a  Weftminfter  le  19  Juin  1634.  Page  560. 

Le  Roi  allegue  pour  motif  de  cette  Commiffion  la  connois- 

fance  qu'on  lui  avoit  donnee,  &  les  reprefentations  qu'un  grand 

nombre  de  Planteurs  de  Tabac  en  Amerique  lui  avoient  imc 

du  dommage  ruincux  que  leur  caufoit  le  Commerce  particulier 

&  clandeftin  des  Marchands  6c  des  Regratiers  de  Tabac  ,    par 

le  prix  cxorbitant  auquel  ils   mettoient  les  marchandil'es  &  les 

denrees  dont  les  p.iuvres  Planteurs  ne  pouvoient  point  fe  pafler. 

On  portoit  Tufure  jufqu"a  leur  faire  donner  cinquante ,  &  mc- 

me  foixante  livres  de  "Tabac  pour  une  paire  de  Souliers ,  &  ainfi 

de  tout  le  refte  ;    deforte  que  tout  ce  qu'ils  avoient  recueilli  & 

affemble,  ne  pouvant  point,  a  caufe  de  ccs  extorfions  ,    liiffire 

a  tous  leurs  befoins  prefens  ,   ils  etoient  forces  d'engager  leur 

Recolte  a  venir ,  a  cette  engeance  de  Sangfues  qui  ,  en  failanc 

cruellement  fa  proiede  leur  travail ,  &  s"engraiffant  dc  leur  fub- 

ftmce,  les  reduifoit  a  nc  pouvoir  pas  meme  tirer  du  rapport  de 

leurs  Plantages  de  quoi  payer  les  droits  du  Roi  ,  ni  s'adonner  a 

quelque  autre  vacation  plus  honorable ,  ou  plus  avantageule,  par 

ou  jls  fe  rendroicnt  plus  utiles  a  la  Societe  &  au  Souverain.  Pra- 


Province  de  Stafford ,  en  fut  quitte  pour  vingt-cinq  livres  fter- 
ling  par  an ;  &  il  en  avoit  deux  cens.  Le  Chevalicr  Henri  Mer- 
rey ,  de  la  Province  de  Qerby ,  &  le  Chevaiier  Raphael  Eileca- 
re  de  celle  d'Yorck  ,  qui  avo:ent  chacun  lix  cens  livres  Iterling 
de  rente  ,  ne  fureiit  charges,  le  premicr  quc  de  foixante  iix  ii- 
vies  fterling,  tieize  chelins  &  quatre  ious  ;  &  le  fecond  ,  que 
de  cinquante  livres  fterling,  par  an.  Le  Chevaher  yea»  Thim- 
hley  ,  de  la  Province  de  Lincoln  ,  fuc  recu  a  ne  payer  que 
cent  foixante  livres  fterling  par  an ,  quoique  ies  Revenus  fuflenc 
eftimcs  a  quinze  cens,  &c.  Les  Nonvaleurs  de  ce  Projet,  & 
de  plufieurs  autres  ,  ponerent  le  Procurcur-General  Noy  a  re- 
cevoir  &  a  pouffer  celui  du  Ship-Money  ,  dont  nous  avons  fait 
mention  ci-defl'us,  Lettre  S. 

2.  Extrait  de  divers  Articles  de  la  Commiffion  quc  le  Roi  a 
eu  la  bonte  d'mblir  ,  pour  confirmer  les  Titres  deiectueux  de 
ceux  de  fes  Sujets ,  qui  pofl'edent  des  Terres  de  fon  Domaine, 
moyennant  une  certaine  fomme  donc  ils  conviendronc  avec  les 
Commiffaircs  dc  Sa  Majcfte.  Page  5. 

3.  Commiflion  fpeciale  fous  le  Pctit  Sceau  ,  donnee  a  Tho- 
mas  Covejitry  ,  pour  ei^ifedicr  fous  le  Grand  Sceau  d'Ang!eter- 
re ,  &:  envoyer  des  Lettres  Patcntes  ,  qui  autorifent  le  Cheva- 
lier  Patrice  Haburne  ,  le  Chevalier  Guillaume  Selhy  ,  Guillaume 
Douglas.^  Roger  IVitherington,  ycan  Cokehurne ,  &  He7tri  Shaf- 
to  ,  tous  Gentilhom.mes  Ecoflois  ,  a  examiner  les  pretentions 
formees  d'un  cote  par  le  Comte  &  la  ComtelTe  de  SuffoUk  ,  & 
de  Tautre  par  le  Chevalier  David  Hujne ,  fur  le  Droit  de  Peche 
en  certains  endroits  de  la  Twede;  diflerend  qui  avoit  donne  licu 
a  des  affembiees  illicites  ,  a  des  emeutes  &  a  des  entrcpriles  pu- 
nilTables.  A  Weftminfter  le  5  Aout  1629.  Page  97. 

4.  Proclamation  datee  du  27  Mai.  A  Whitehall  1630.  Page 
i67,toutc  femblable  a  celle  du  6  Decerabre  1628  ,  qui  a  ete 
rapportee  ci-deflus,  numero  i. 

Les  oppofitions  que  ces  Commiffions  rencontrerenc  ,  porte- 
rent  le  Roi  a  les  revoquer ;  mais  il  perdit  tout  le  merite  de  cet- 
te  complaiiance ,  parce  qu'elle  fut  regardee  comme  une  preuve 
que  la  Cour  failoit  des  entreprifes  infoutenables  &  contiaires 
aux  Loix.  II  pretendoit  cependaut,  dit  Mr.  de  Rapin  ,  ,^  que 
„  ces  Commiflions  etoient  un  Adte  de  pure  grace ,  &  qu'il  n'a- 

»  voic 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


^i 


Char-  jj  voic  pour  but  que  d^affurer  la  poflefHon  desTerres  h  ceux  qui 
'-**  1-  ,,  les  pofTedoient  Ibus  quelque  Titre  qui  pouvoit  etre  contelte. 
„  JVIais  cela  n'empechoit  pas  qu'on  ne  les  regardat  comme  une 
„  oppreffion  manifefle.  En  effet ,  fous  pretexre  de  vouloir  exa- 
„  miner  les  Titres  qui  pouvoicnt  etre  defedtueux ,  tous  les  Pro- 
,,  prietaires  ctoicnt  obliges  de  produire  leurs  Titres,  contre  les- 
„  quels,  quelque  legitimcs  qu'i!s  fulient  ,  les  Commiffaires  fai- 
5,  foient  des  objeftions.  Ainfi  pour  eviter  d'avoir  avec  le  Roi 
„  un  proces  dans  lequel  ils  etoient  comme  afllires  de  fuccom- 
„  ber  ,  vu  la  dispofition  des  Juges  ,  les  Proprietaircs  fe  trou- 
„  voient  obliges  de  compofer  avec  lcsCommiflaires,&  dedon- 
„  ner  une  fomme  d'argent ,  pour  pouvoir  conferver  leurs  Ter- 
„  res,  ians  quoi  ils  couroient  rilque  de  les  voir  reunir  k  la  Cou- 
„  ronne".  Un  certain  Auteur  dic  que  ces  Comniiflions  reffem- 
bloient  fort  a  celies,  qui  furent  donnees  par  Heari  VII  a  Emp- 
fon  ,  &  a  Dudiey  ,  pour  exiger  des  Amendes  &  des  Confisca- 
tions,  uniquement  fondees  fur  des  Loix  Penales  ,  qui  n'etoient 
plus  en  ufage  depuis  longtems. 

f.  CommiiTion  fpeciale  donnee  au  L'ud  Cottington ,  S<c.-^wr 
acheter  proche  de  Richemond ,  certaincs  Pieces  deTerre  doncSa 
Majelte  avoic  deflein  de  faire  un  nouveau  Parc  de  Betes  fauves. 
Donne  fous  le  Petit  Sceau.  A  Wellminiler  le  I2  Decembre 
1534.  Page  585. 

Ce  Parc ,  qui  a  on7.e  milles  de  circuic ,  comprend  dans  fon  en- 
ceinte  les  Paroifles,  Villages  &  Hameaux  ,  de  Hicbemojid ,  de 
Fetersbam  ,  de  Ham  ,  de  Kingjioii,  de  VVimhkdojt ,  de  Morla- 
ke  ^  &c. 

6.  CommifTion  donnee  a  rArcheveque  de  Cantorhery  ,  Tre- 
foricr-Gcneral  d'AngIeterre,  au  Garde  du  Grand  Sceau,auGar- 
de  du  Pecic  Sceau ,  au  Chancelicr  dc  rEchiquier ,  a  deux  Secre- 
taires  d'Ecac ,  &c.  pour  confirmer  les  Titres  dei^eftueux  de  ceux 
qui  polTcdent  des  Terres  de  la  Couronne.  Donne  a  Camorbery 
le  25  AoiJt  1635.  Page  670. 

7.  Memoire  des  Titres  defeftueux  dont  il  s'agit  dans  la  Com- 
miflion  precedente.  Page  678. 

8.  Proclamation  pour  conftrmer  les  Titres  defedlueux  de  ceux 
qui  poflfedent  desTcrres  du  Domaine,  conformement  a  laCora- 
mifTion  renouvellee  &  etablie  depuis  peu  pour  cet  efTet.  Donne 
a  Oatlands  le  24.  Aout  1635.  Page  681. 

T    R     A     I    T    E'    S. 

1.  Proclamation  de  la  Paix  conclue  entre  TAngleterre  &  la 
France.  La  date  de  cec  Afte  efl  le  10  Mai  1629.  Page  66. 

2.  Commiflion  fous  le  Grand  Sccau  ,  donnee  au  Chevalier 
Tbomas  Edmond.,  Garde  des  Coffi"es  du  Roi  ,  pour  remecrre  au 
Roi  de  France  la  Racification  dcs  Articlcs  de  Paix.  A  Weftmin- 
fter  le  II  Juin  1629.  Page  8(5. 

3.  Articles  de  Paix  entre  rAngleterre  &  laFrance,  avec  leur 
Ratification.  La  meme  date  que  la  Commiflion  prectdente. 
PageSy. 

4.  Commiflion  fpeciale,  fous  le  Grand  Sceau  ,  fignee  de  la 
proprc  main  du  Roi  ,  &  donnee  au  Chevalier  Thomas  Ro^jje, 
pour  moyenner  au  nom  de  Sa  Majefbe  la  Paix  ,  entre  ies  Rois 
de  Pologne  &  de  Suede.  Mem.e  dare.  Page  88. 

5.  Sermcnt  du  Roi,  figne  de  fa  propre  main,  le  ^*.  Septem- 
bre  1629.  pour  robfervacion  des  Articles  de  Paix  conclus  avec 
la  France.  Page  10 1. 

6.  Commiflion  fignee  de  la  propre  main  du  Roi  ,  a  Weft- 
minfter  le  22  Juin  1630,  &  donnee  au  Chevalier  Rohert  An- 
ftruther,  pour  traiter  avec  les  Electeurs  ,  ou  avec  les  Deputes 
de  TEmpire.  Page  172. 

Cec  AmbalTadeur  fit  a  rEmpereur,  au  nom  du  Roi,  les  plus 
fortes  inftances ,  pour  obcenir  ,  qu'ayant  egard  aux  reprefenta- 
tions  reitertes  du  feu  Roi  Jaques  I,  &  de  plulieurs  autres  Rois 
&  Princes  de  TEurope ,  Sa  Majefte  Imperiale  voulCit  bien  reve- 
nir  du  chagrin  qu'il  avoit  con^u  contre  i'Ele(5teur  Palatin ,  Fre- 
re  de  Sa  Majefte  Britannique  ,  &  revoquer  la  depolition  de  ce 
Prince  ,  qu'il  avoit  mis  au  ban  de  rEmpire.  A  quoi  rEmpe- 
reur  repondit  feulement  ,  que  les  affaires  domeftiques  qu'on  a- 
voit  alors  a  regler  ,  etoient  trop  importantes  pour  que  la  Diete 
put  s'occuper  d'une  Difpute  etrangere  j  mais  que  le  Roi  de  la 
Grande  Bretagne  recevroit  fatisfaftion ,  dans  un  tems  plus  con- 
venable. 

7.  Proclamation  de  la  Paix  avec  I'Efpagne.  Cet  A(fte  eft  da- 
te  a  Weftminfter  le  5  Decembre  1630.  Page  211. 

3,  Depuis  que  le  Roi  avoic  encrepris  de  faire  la  guerre  a  la 
„  France  ,  dic  Mr.  de  Rafin  ,  il  ne  fe  parloic  non  plus  de  la 
„  Guerre  contre  TEfpagne  ,  que  fl  elle  n'avoit  jamais  ete  com- 
„  mencee,  quoique,  dans  cous  les  Difcours  aux  precedens  Par- 
„  lemens  ,  &  dans  cous  les  MefTages  envoyes  aux  Communes , 
„  il  eiit  tache  de  faire  comprendre  combien  cette  Gucrre  etoic 
„  necefTaire  pour  le  bien  de  toute  TEurope  ,  &  pour  TAngle- 
„  terre  en  particulier.  II  avoit  fouvent  inlinue  que  TAngleterre 
„  &  Tlrlande  couroicnt  un  fl  grand  rifque  d'erre  envahies  par 
„  les  Efpagnols,  qu'on  ne  pouvoit  trop  fe  hater  de  remedier  a 
„  un  mal  fl  preflant.  Cependanc,  les  Efpagnols  n'avoienc  faic, 
„  ni  ne  firenr  jamais  aucune  entreprife  qui  put  confirmer  les 
„  frayeurs  que  le  Roi  vouloit  infpirer  a  fon  Parlement.  LeRoi 
„  d'Efpagne ,  content  de  n'etre  point  atcaque  ,  fe  tenoit  en  re- 
„  pos  fans  rien  entreprendre  contre  TAngkterre  ,  fachant  bien 


„  qu'il  n'avoit  rien  \  craindre  de  ce  c6re-Ia.  Cependant,  aprcs  Char« 
„  que  la  Paix  enrre  !a  France  &  TAngleterre  fut  faice  ,   il  cruc  ^-  ^  ^  !• 
„  qu'il  etoit  a  propos  de  finir  la  guerre  avec  TAngleteire  ,    \ 
,,  quoi  il  ne  trouva  aucune  difficuke  ,    Cbarles  ne  fe  trouvanc        • 
„  nuUement  en  etat  de  la  continuer. 

8.  Traite  de  Paix  &  deCommerce  cntreTAngieterre  &  T£s- 
pagne,  figne  le  15  Novembre  1630.  Page  219. 

9.  Serment  de  Pbilippe  IV  Roi  d'Efpagne  ,  fait  a  Madrid  le 
i^Decembre  1630, pour  Tobfervation  dudit  Traite.  Page  226. 

10.  NouvelleComminicn,  fous  le  Grand  Sceau,  donnee  au 
Chevalier  Rohert  A'iftruther  ,  pour  iraiter  avec  TEmpereur  du 
rerablilTement  de  TEledteur  Palatin  ,  &  pour  TafFermiflement 
de  la  Paix.  A  Weftnnnfttr  le  27  Mars  163 1.  Page^S^. 

11.  Autre  de  la  meme  dace,  pour  traiter  de  la  meme  affaire 
avec  les  Princcs  &  Eledteurs.  Page  2<!8. 

12.  Commifllon  fpeciale  donnee  au  Chevalier  Ifac  IVakef 
pour  arreter  les  conditions  auxqucUes  la  Paix  peut  etre  rendue 
ferme  en;re  TAngleterre  &  !a  France.  Donne  a  Greenwich  le 
29juin  1631.  Page  302. 

13.  Lettre  du  Roi  Cbarles,  de  la  meme  dare.  II  y  promet  de 
rendre  au  Roi  de  France  le  Fort  de  ^ebec  en  Canada ,  en  con- 
fequence  du  Traite  de  Paix.  Page  303. 

14.  CommiflTion  fpeciale  donnee  au  Chevalier  Hepiri  Fane^ 
ControUeur  de  la  Maifon  du  Roi  ,  pour  confirmer  le  Traite 
d'Alliance  conclu  avec  Chriftian  IV,  Roi  de  Danemarc.  Don- 
ne  a  Weftminfter,  fous  le  Grand  Stcau  ,  &  la  fignature  de  la 
propre  main  de  Sa  Majefte,le2o  Septembrc  163 1.  Page  317. 

15.  Autre  de  la  meme  date  ,  donnee  au  meme,  pour  mena- 
ger  &  conciurre  ui:  Traire  d'Union ,  pliis  ferme,  entre  TAn- 
glcterre,  le  Roi  de  Suede,  &  les  autres  Princes  d'Allemagne. 

16.  Traite  entre  Charles  1  &  Louis  XIII  pour  laReftitution 
de  la  Nouvelle  France  ,  de  TAcadie  ,  &  du  Canada,  comme 
aufli  des  Navires  &  Murchandifes ,  pris  de  part  &  d'autre.  Pa- 
ge  361. 

17.  Autre  Traite  entre  les  deux  Rois  pour  le  retabliflfemenc 
du  Commerce,  faic  k  S.  Germain  en  Laye ,  le  29  Mars  1632. 
Page  364. 

18.  Racification  des  deux  Traices  precedens,  par  leRoiCbar' 
les.  A  Weftminftcr  le  13  Avril  i6;2.  Page  368. 

19.  Commiflion,  fous  leGrand  Sceau,  donnee  au  Chevalier 
Rohert  Anftruther  ,  pour  renouveller  ,  &  rendre  plus  ferme, 
TAIliance  entre  Sa  Majefte  Bricannique,  &  Chriftian  IV  Roi  de 
Danemarc.  A  Weftminfter  lc  20  Decembre  1632.  Page  397. 

CommilTion  de  la  meme  date  donnee  au  meme  Seigneur, 
pour  traiter  avec  les  Princes  &  Ecacs  d'Allemagne  du  recablis- 
lemenc  de  la  Paix  generale  de  TEmpire  ,  &  de  celui  de  TElec- 
trice  Palacine  &  de  fes  Enfans. 

CommilTion  de  la  meme  date  &  fur  le  meme  fujet  ,  donnee 
encore  au  Chevalier  Rohert  Anftruther  ,  pour  Craiter  avec  la 
Reine  de  Suede.  Ces  trois  Commiflions  etoient  fignees  de  la 
propre  main  du  Roi. 

20.  CommifTion  fpeciale  ,  fous  le  Grand  Sceau  ,  donnee  au 
Chevalier  Sackivill  Crowe ,  Tun  des  Gentilshommes  de  la  Cham- 
bre  ,  pour  confirmer  Tamitie  qui  regne  encre  Sa  Majefte  Bri- 
tannique  &  leGrand  Sukan,  Amurat-Han ,  &  pour  affermirde 
plus  en  plus  lcs  Privileges  ,  accordes  aux  Marchands  Anglois  , 
&  tout  ce  qui  fe  rapporte  a  leur  Commerce  fur  les  cotes  de  la 
Turquie.   Donne  a  Weftrainfter  Ic  9  Avril  1634.  Page  546. 

21.  Commiffion  fous  le  Grand  Sceau  ,  donnee  au  Chevalier 
Robert  Anftrutbir  ,  pour  traiter  avec  TAmbaffadeur  de  Suede, 
Diredteur-General  de  la  Confederation  Evangelique  ,  avec  les 
Princes  &  les  Etats  Membres  de  ladite  Confederarion  ,  avec 
chacun  d'eux  en  pirticulier  ,  ou  avec  eux  tous  en  corps ,  ou 
avec  leurs  Ambafladeurs,  Envoyes  &  Reprelentans  aFrancfort 
fur  le  Maiu  ;  &  pour  convenir  de  tous  les  moyens  propres  a 
conferver  la  Religion ,  la  Liberte  de  TAllemagne  ,  &  a  piocu- 
rer  le  retablifTement  de  la  Soeur  &  des  Neveux  de  Sa  Majefte 
Britannique  dans  leurs  Domaines  &.  leurs  Dignites.  Donne  a 
Weftminfter  le  22  Avril  1634.  Page  548. 

22.  Commiflion  fpeciale  ,  donnee  a  Sijnon  Digby  ,  Ecuyer," 
pour  faire  les  fondions  d'Agentd'AnglecerreenRufIie.  A  Weft- 
minfter  le  23  Juin  1635.  Page  638. 

TRANSPORT  DES  VIVRES.    Voyez,   DENRE'ES. 

T    R     E     S     O     R. 

Permiffion  fpeciale  donnee  fous  le  Petit  Sceau  ,  a  Franfois 
Tucker,6cc.  de  creufer  laTerre,  pour  chercher  des  Trefors  ca- 
ches  ;  fous  la  condition  de  donner  au  Roi  le  quart  de  tout  ce 
quils  trouveront.  A  Weftminfter  le  19  Avril  1630.  Page  157. 

TUMULTES. 

I.  Proclamation  pour  decouvrir,  &  arreter  ceux  qui  ont  ex- 
cite  les  derniers  defordres  ,  ou  qui  ont  eu  part  aux  Meurrres, 
qui  s'y  font  faits  dans  le  Fleet-Street ,  le  10  de  ce  mois  de  Juil- 
let.  Ordre,fur-tout,  aux  Chirurgiens  de  decouvrir  au  Prefident 
du  Con(eil,&c.  les  Perfonnes  quils  ont  panfees,  ou  qu'ils  pan- 
fent  encore,  depuis  ce  tems-la  ,  de  quelques  bleffures  ,  conru- 
Cons  ,  &c.   pour  peu  qu'ils  ayent  lieu  de  croire  qu^elles  ayent 
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ete  recues  dans  lcdit  Tumulte.  Cette  Proclamation  eft  datee 
du  i8'juillct  1629,  a  Whitehall  ,  &  fut  par  confequent  faite 
huit  jours  apres  qus  cette  Emeute  ,  dont  nous  avons  fait  men- 
tion  ci-deffus,  fut  arrivce.  Page  96. 

z.  CommiHion  donnee  au  Comte  A^ArunM,  &  autres,  pour 
fupprimer  cercaines  Aflemblees  tumultueufes ,  qui  fe  font  fur  les 
Frontieres  au  prejudice  du  repos  dcs  deux  Royaumes.  Donne  a 
^yeftrainfler ,  le  30  Novembre  1635. 

VNIVERSITE^S. 

1.  Conftitution  pour  mieux  regler  le  choix  &  radmiflion  des 
Ecoliers-Penfionnaires  entretenus  dans  le  College  de  St.  Pierre, 
a  Cambridge.  Donnee  fous  le  Petit  Sceau  le  15  Mai  1629.  A 
Weftminfter.  Page  70. 

Par  ce  Reglement,il  ne  pouvoit  entrer  &  etre  cntretenu  dans 
ce  Collcge  que  deux  Etudians ,  a  la  nomination  de  chaque  Pro- 
vince  ou  Comte  :  e.\'cepte  i.  celle  de  Cambridge  ,  qui  avoit 
droit  d'y  en  mettre  quatre,  parce  que,  conjointement  avec  rifte 
d'Eljf  ,  elle  fourniiroit  la  plus  grande  partie  des  denrees  &  des 
provifions  pour  rentretien  de  ce  College  ;  &  2.  la  Province  de 
Middlefex,  y  compris  la  Ville  de  Londres,  qui  pourroit  aufli  y 
en  mettre  quatre,  parce  qu'elle  y  envoye  le  plusgrandnombrede 
Jeunes-gens  ,   pour  y  faire  leurs  Etudes. 

2.  Privilege  fous  le  Petit  Sceau  ,  accorde  au  Redeur  &  aux 
Membres  de  rUniverfite  d'Oxford,  pour  pouvoir  donner  per- 
mlffion  a  trois  Imprimeurs  &  Libraires  ,  foic  Originaires ,  ioit 
Etrangers ,  d'imprimer ,  vendre  &  debiter ',  tant  dans  Tenceinte 
que  hors  de  rcnceintc  de  ladice  Univerfite ,  toutes  fortes  de  Li- 
vrcs  qui ,  n'etant  pas  d'ailleurs  publiquemenc  defendus  ,  auront 
Tapprobacion  du  Vice-Chancelier  ,  ou  de  crois  Dodteurs  auco- 
rifes  pour  cela  ,  &c  donc  il  devra  y  en  avoir  pour  le  moins  un 
cn  Theologie.  Donne  a  Weftminfter  le  12  Novembre  1632. 
Page  393. 

3.  Lettres  Patentes ,  fous  le  Petic  Sceau,  par  lefquelles  leChe- 
valier  Franfcis  Kinafion ,  Tun  des  quacre  Ecuyers  de  Sa  Majes- 
te,eft  etabli  Refteur  du  College  qu"il  a  erige  dans  Covent-Gar- 
den  (i),  fous  le  nom  de  Minervie  Mufaum ^  pour  rinftruftion 
des  Jeunes-gens  de  Famil!e  dans  les  Scicnces  ,  &  dans  les  Arts 
Liberaux.  Ces  memes  Lettres  confirmenc  laDignice  &  laChar- 
ge  de  ProfefTeurs  de  ce  CoIIege  aux  (ix  Maicres  que  le  Redteur 
y  avoic  nommes  j  favoir,  Edouard  May  pour  y  enfeigner  la  I.o- 
gique  6c  la  Phyfique  j  Thomas  Hun  la  Mufique  j  Nicolas  Thiske 
TAftronomie  ;  Jean  Spidell  la  Geometrie  ;  Gautier  Salter  ies 
Langues  j  &  Michel  Mafon  a  faire  des  Armes.  Donne  a  Can- 
bury  le  26  Juin  1635.  Page  638. 


(1)  Le  Jardin  du  Couvent  des  Freres. 


CllAR- 

VENTE  DES  yOTAUX,  &c.   Voyez  JOTAUX.       les  L 
VEnRE.    Voyez  MANUFACTURES-MONOPOLES. 
V    I    N    S. 

X.  Proclamation  pour  fixer  le  prix  auquel  les  Vins  feront  ven- 
dus  en  gros  &  en  detail,  pendant  Tannee  1633.  Donne  a  Whi- 
cehall  le  18  Fevrier  i6t,\.  Page^o^. 

Suivanc  ce  Taux  ,  le  Vin  des  Canaries,  celui  d'Alicance,  & 
le  Mufcac  devoienc  fe  vendre ,  au  plus  hauc  prix ,  en  gros ,  feize 
livres  fterling  la  Pipe  ,  &  douT.e  fous  la  Quarte  (ou  Pinte)  en 
decail :  le  Vin  Sec ,  &  celui  de  Malaga ,  creiz.e  livres  fterling  la 
Bocte,  &  neuf  fous  la  Quarte  ;  le  meillcur  Vin  de  Bourdeaux, 
&  celui  qu'on  nomme  Vm  de  France  ,  dix-huit  livres  ftcrling 
le  Tonneau ,  &  cinq  fous  la  Quarte :  le  Vin  de  la  Rochelle ,  &c 
les  autres  peticsVins,  quinze  livres  fterling  leTonneau,&  cinq 
fous  la  Quarte.  Quanc  aux  Vins  ,  qui  fe  voiturenc  par  terre, 
c'etoit  le  meme  prix ,  excepte  que  le  Reglement  y  ajoutoit  qua- 
tre  livrcs  fterling  parTonneau,  &  un  fou  par  Quarce,  pour  cha- 
que  crence  milles  de  chemin. 

2.  Autre  Proclamation  datee  du  22  Mars  de  cette  meme  an- 
nee,  a  Whitehall,  par  laquclle  Sa  Majefte  ordonne  que,  com- 
me  les  Vins  de  Bourdeaux  de  ranaee  1632  etoienc  fi  pecits  & 
li  minces  qu'a  peine  pouvoit-on  les  diftingucr  de  ccux  qui  font 
Cels  nacurellemcnc ,  &  que  ceux-ci  fe  trouvoicnt  au  contraire  cec- 
ce  meme  annee  ,  pkis  forts  &  plus  agreables  qu'a  lordinaire, 
Sa  Majcfte  ordonne  quc  Ics  bons  Vins  de  France ,  de  meme  que 
ccux  de  la  Rochelle  ,  &c.  feroient  vendus  en  detail  a  un  prix 
raifonnable,  &c  qui  n'allat  pas  plus  haut  qu'a  fix  fous  laQuarce. 
Page  429. 

3.  Aucre  Proclamacion  couchanc  le  Prix  des  Vins  ,  dacee  du 
25  Janvier  1634.  A  Whitehall.  Page  503. 

Cecte  Proclamation  rcgle  le  prix  des  Vins  en  gros ,  &  en  de- 
tail ,  de  la  maniere  fuivante :  favoir  a  1 7  1.  la  Pipe  du  Vin  Mus- 
cat  ,  des  Canaries  ,  &  d'Alicante,  &  a  12  fous  la  Quarte:  la 
Botte  duVin  Sec,  &  de  celui  de  Malaga,  ai^  1.  ft.  &:laQuar- 
te  a  10  fous  :  le  ineilleur  Vin  de  Bourdeaux  &  de  France  a  18 
1.  fterl.  le  Tonneau  ,  &  a  6.  fous  la  Quarce:  le  Vin  de  la  Ro- 
chelle,  &  les  autres  pecics  Vins,  a  15  1.  fterl.  le  Tonneau,  &  k 
6  fojs  la  Quarte.  Mais  on  pourra  vendre  quatre  livres  ftcrUng 
le  Tonneau ,  &  un  fou  la  Quarte ,  plus  qu'il  n'eft  porte  par  ce 
Taux,  pour  chaque  trente  milles  de  chcmin  qu'il  faudra  voiturer 
les  Vins,  qui  fe  recueillent  dans  des  lieux  eloignes  de  dLx  millea 
de  la  Mer. 

4.  Odlroi  accorde  fous  le  Petic  Sceau  ,  a  Frafifois  Chamber- 
layn,  Ecuyer,  pour  faire  feul  ,  &  a  rexclufion  de  couc  aucre, 
pendanc  quacorz.e  ans ,  du  Vin ,  avec  des  Raifins  Secs ;  fecret  qui 
lui  a  coute  beaucoup  a  trouver.  Donne  a  Weftminfter  le^Jan- 
vicr  1(536.  Page  716.  Voyez  ci-dclTus  Inventio7is ,  N0.21. 

II  etoit  charge  de  payer  quarante  livres  fterling  par  an  au  Roi. 
Voyez.  ci-defllis  Manufadures-Mom^oles. 
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ACTES     PU^LICS 

D'A   N    G    L    E   T    E    R    R    E, 

RECUEILLIS        PAR 

THOMAS         RYMER. 


/.  EXTRAIT  HISTORI^UE  T>U  TOME  XX. 


Oici  en  quelque  maniefe  l'executiort  de  la 

promeiTe  qui  a  ete  faite  a  la  fin  deTAbre- 

ge  du  Tome  precedent.     Kous  fotnmes  o- 

blig^s,  Y  eft-il  dit,  de  nous  arreter  a  la  fin 

de  Fann^e  1635  ,  parce  que  ce  Tome  XIX, 

le  dernier   des  Ailes  Pullics  d^Angleterre , 

qui  ait  vu  le  jour ,  ne  s'/tend  pas  plus  loin. 

Mais  nous  reprendrons  rHiftoire  de  ce  Royau- 

me ,  ^  nous  la  contitiuerojis  de  la  meme  maniere  ^  fur  le  me- 

tne    Flan   que   nous  avons  fuivi  jufqu^ici  ^   des  quil  paroitra  un 

Tiouveau  Tome  de  cette  Colkiiion  qui  eft  la  grande  bafe  de  notre 

Ouvrage.  11  y  a  fept  ans  que  ce  nouveau  Tome  a  paru,  fans 

que  TAbreviateur  Anglois  ait  rempli  fa  promefle.  Pour  fuppleer 

a  ce  defaut ,    le  Libraire  J.  Neau/me  en  donnc  ici  en  Frangois 

un  Extrait  Hiftorique  ,    qui  ,  quoique  travaille  moins  a  loifir 

que  ceux  des  dix-ueuf  autres  Tomes,  ne  laiffera  pas  de  mettre 

le  Ledteur  au  fait  ,   tant  des  evenemens  les  pius  remarquables 

des  dernieres  annees  du  Regne  de  Charles  I.  &c  de  celles  de  17«- 

ierregne  ,   &cc.  jufqu'en  Tannee  165+ ,   que  des  Ades  Publics 

dont  ces  evenemens  furent  la  caufe  ou  TefFet.     Au  refte,  le 

premier  de  ces  Actes  recueillis  dans  ce  Tome  XX.  eft  du  20 

de  Mars  1636,  &  rantepenultieme  du  22  de  Mars  165+  (i)^ 

ce  qui  remplit  un  efpace  de  dix-huit  a  dix-ncuf  ans.    Nous  par- 

tageons  cet  efpace  en  quatre  Periodes.     Le  premier  ira  jufqu'a 

la  feconde  Guerre  que  Charles  I  fit  contre  les  Confederes  d'E- 

Paaie'"^  coffe,  ou ,  pour  mieux  dire,  jufqu'au  Traite  de  Paix  commen- 

ce  avec   eux  -i  Rippon  &c  transfere  a  Londres,  a  Toccafion  de 

rouverture  du  fameux  Parlement  de  fannee  16^0. 

a.  Pjttie.      Le  iecond  Periode ,  qui  montre  les  fuites  qu'eurent  pour  Char- 

les  I  &  cette  Tranflation,  &   cette  Affemblee  du  Parlement 

faites  a  Londres,  nous  conduira  jufqu'a  la  Guerre  Civile  com- 

mencee  au  mois  d'Aout  1642. 

Paitie       ^^  troifieme  Periode  parcourra  rapidement  ce  qui  fe  paffa  du- 

'■    ""*'  rant  le  cours  de  cette  Guerre ,  jufqu'a  la  terrible  Cataftrophe  de 

Char/es  I,  c'eft-a-dire  jufqu'au  30  de  Janvier  164;. 

p  j-         Le  quatrieme  Periode ,  enfin ,  mdiquera  les  principaux  evene- 

^"'^'  mens  de  cette  partie  de  la  duree  de  Tlnterregne,  pendant  lequel 

TAngleterre  fe   gouverna  en  forme  de  Republique,  &  par  la 

feule  Autorite  du  Parlement ,  jufqu'a  ce  qu'0/ivier  Crom-we/  fut 

revetu  de  TAutorite  Souveraine,  ibus  le  titre  de  Protedteurj  ce 

qui  fait  un  efpace  de  cinq  ans  ou  environ. 

Ann^e  1636. 

Douzieme  du  Regne  de  Char/es  I. 

C  H  A  R.      Charles  I ,  toujours  entete  des  projets  qu'ii  avoit  formes  en 

tEs  1.    montant  iur  le  Trone,  &  dont  le  centre  etoit  retabliflement 

1616.   du  Gouvernement  arbitraire,  perfifta  dans  la  reiblution  de  ne 

(i)  Les  deux  derniers  font  fans  date. 

(1)  Dans  fa  fccondc   Rsponfe   a   la   Requete  de  Droit  de  Tannce 
i6i8,  &;c. 
(5)  Mylord  FijlkUnd  fitbien  valoir  dans  le  Parlement  de  1640  fou- 
Tom.  X.  P.  IJI. 


plus  affembler  de  Parlement  en  Angleterre ,  &  de  mettre  en  pra- 
tique  tous  les  moyens  dont  on  pourroit  s'avil(:r  pour  etablir  la 
Domination  Epifcopale  en  Ecoffe,  en  reduifant  rEglife  de  ce 
Royaume-la  a  une  parfaite  conformite  avec  celle  d'AngIeterre. 
Deflein  dont  le  feu  Roi  avoit  entame  lexecution,  mais  que  les 
circonftances  du  tems  &  des  affaires  ravoient  oblige  d'abandon- 
ner ,  ou  du  moins  de  fufpendre. 

On  a  deja  vu  dans  les  Tomes  precedens ,  que  les  Miniftres 
de  Char/es  I,  pour  fuppleer  aux  Subfides  dont  il  fe  privoit  en 
n'affemblant  plus  de  Parlement ,  n'etoient  prefque  occupes  qu'a 
inventer  de  nouveaux  Impots,  &  qu'a  faire  continuer  ,  meme 
avec  violence  ,  la  levee  de  ceux  qui  avoient  ete  mis  ,  nonob- 
ftant  les  promefles  folemnelles  que  le  Roi  avoit  faites  (2)  de  les 
abolir ,  comme  etant  direftement  contraires  aux  Privileges  de  la 
Nation.  Celui  de  ces  Impots  qui  tenoit  le  plus  a  coeur  au  Roi , 
etoit  le  Ship-Mo7tey,  Taxe  impofee  pour  la  conftrudion  des 
VailTeaux  deftines  a  la  garde  de  la  Mer.  Mais  c'etoit  le  plus 
onereux  au  Peuple,  &  le  moins  legitime;  auiri  fut-ce  celui  qui 
trouva  le  plus  d'oppofitions.  11  n'avoit  ete  mis  en  1634  ,  que 
fur  les  Villes  Maritimes  feulement;mais  en  1635  le  Roi  le  ren- 
dit  general  pour  Tannee  1656,  ibus  pretexte  que  le  Royaume 
fe  trouvoit  en  danger  de  voir  ibn  Commerce  trouble  &  enerve 
par  la  Ligue  que  les  Provinces-Unies  venoient  de  conclurre  a- 
vec  la  France.  Le  pretexte  n'etoit  pas  meme  fpecieux  ,  n'y 
ayant  perfonne  qui  ne  vit ,  que  FAngleterre  n'avoit  abiblument 
rien  a  craindre  de  cette  Ligue,  vu  Tinteret  prcfent  des  Puiffan- 
ces  qui  Tavoient  contiaftee;  outre  qu'il  n'y  avoit  ni  Pripce  ni 
Etat  qui  ne  faffent  ou  Amis  ou  AUies  des  Anglois  (5).  Un  grand 
nombre  de  gens  refuferent  de  payer  cette  impofition.  II  y  en 
eut  meme  qui  intenterent  des  proces  aux  Magiftrats  (X.  aux  Of- 
ficiers  commis  pour  en  faire  la  levee,  ioutenant  que  les  Sujetsne 
pouvoient  etre  taxes  qu'en  vcrtu  d  un  Aite  dc  Parlement,  iui- 
vant  les  Loix  du  Royaume,  &  la  Reponie  pofitive  que  le  Roi 
avoit  faite  a  la  Requete  de  Droir.  L'obje(Stion  etoit  fans  rcpli- 
que,  toute  la  Nation  en  fentoit  la  force^  &  le  Roi  ne  la  fsn- 
toit  pas  moins.  Cependant,  comme  cette  impolition  lui  don- 
noit  le  moyen  de  fe  faire  un  revenu  fixe  &  tres  confiderablc, 
outre  que  ce  feroit  une  planche  pour  faire  ufage  de  fa  Prero- 
gative  en  d'autres  occalions,  il  reiblut  de  foutenir ,  a  quelque 
prix  que  ce  fut,  ion  entreprife.  Pour  cet  effet  ,  il  fit  aflem- 
bler  les  Juges  du  Royaume  pour  deliberer  fur  la  Queftion  : 
„  Si  dans  un  cas  qui  regarde  le  Bien  public  &  la  lurete  du 
„  Royaume  ,  le  Roi  ne  peut  pas  ,  par  des  Lettres  du  Grand 
„  Sceau,  obliger  les  Sujets  a  lui  fournir  un  grand  nombre  de 
„  Vaifleaux  ,  avec  les  munitions  requifes  &:  neccifaires  ,  & 
,;  pour  autant  de  tems  qu'il  juge  ^  propos  pour  la  defenfe  du 
„  Royaume  ,  &  pour  prevenir  de  tels  dangersj  &  en  cas  de 
„  refus,  les  contraindre  a  robeiflince.  De  plus,  fi,  dans  ce 
„  cas,  le  Roi  n'eft  pas  le  ieul  Juge  du  danger,    &  du  tems 

& 

tes  ces  fonfiderations  contre  !e  Roi ;  &  contre  les  Juges  qui  decide- 
rcnt  en  fa  faveur  fur  le  droit  d'inipofer  cette  Taxe  ea  vertu  de  Ia 
Prcrogative.  Voy.  Ra^in  T.  VIII.  p.  24,  if ,  8c«. 
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Les  Mi- 
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„  &  (ie  k  maniere  dont  il  doit  etre  prevenu ".  Les  Juges  e- 
tant  des  gens  entierement  dependans  de  la  Cour  ,  ne  balance- 
rent  point  a  decider  en  faveur  du  Roi  ,  &  ils  lui  donnerent 
leur  Reponfe  par  ecrit,  avec  le  feing  de  chacun  d'eux  au  bas. 
Mr.  de  Rapin  ob:erve  ,  i.  qae  l'artifice  de  la  Queftion  con- 
fiftoit  dans  la  fuppofition  d'un  danger  eminent  ou  le  Royau- 
■  me  pouvoit  fe  trouver ,  comme  par  exemple  une  invafion  loii- 
daine  &  imprevue,  ce  qui  n'etoit  pas  affuremenc  le  cas  ou  il 
1'r^varica-  &  trouvoit  alors.  2.  Que  la  prevarication  desjuges  confiftoit 
tion  des  en  ce  que,feignant  de  ne  pas  appercevoir  l'artifice  palpabledela 
Jugcs  Queftionpropofee,ils  decidoient  le  cas  prefent  furle  fondement 
R^ponfe"  d'un  cas  extraordinaire  6c  imprevu  qui  n^ecoit  pas  impoftible. 

Apres  ces  precautions  ,  le  Roi  fe  crut  aflez  auuorife  pour 
faire  pourfuivre  en  Juftice  ceux  qui  refuferoient  de  payer  la 
Taxe  du  Ship-money.  Cependant  il  jugea  a  propos  de  tenir  d'a- 
bord  fecrette  cette  Reponfe  dcs  Juges,  &  il  ne  lapublia  que 
lorfqu'il  vit  que  ,  quoique  la  Ville  de  Londrcs  n'eiit  pas  pu 
■..xcp.w  obtenir  du  Confeil  que  les  vingt  Vaifleaux  a  quoi  elle  avoit  ete 
rckcrctc.  taxee  fufient  reduits  a  dix  ,  il  ne  laiflbit  pas  d'y  avoir  bien  des 
Pourquoi  particuliers  qui  s'obftinoicnt  a  ne  point  payer  leur  cotifation, 
difant  hautement  qu'aucune  Cour  de  Juftice  ne  feroit  afle2,har- 
die  pour  les  y  contraindre.  Mais  ni  la  publication  de  cette 
Decifion  des  Juges,  ni  Tenregitrement  que  le  Roi  en  fit  faire 
dans  toutes  les  Cours  de  JVeftrninfter ,  ce  qui  ne  s'etoit  jamais 
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pecher    qu'ils  n'y  viennent  pecher.    Charlcs  publia  donc  une  Chah. 
Proclamation   (4.)   dans  laquelle  il  expofoit  „  qu'il  etoit  refolu  l  £  s  I. 
„  de   tenir   en  Mer    une   Flotte  capable  de   s'oppo{er  a  ceux     i<>3^' 
„  qui  voudroient  ufurper  le  droit  de  la  Peche ,  &c ".  II  defi-  ^l°^^l' 
gnoit  par-la  les  HoUandois  qui  alloient  pecher  par-tout ,  &  par-  contre  la 
ticulierement  chaque  annee  dans  la  Mer  d'Ecofle  (5J  ,  preten-  '""''« 
dant  que  la  Peche  eft  permife  dans  toutes  les  Mers  duMonde,  E.u^ai"ers 
parce  que  toutes  les  Mers  font  libres.     Ceft  ce  differend  qui  faiibient 
donna  lieu  aux  deux  fameux  Traites  intirules,   le  premier  Mare  '"J.'" 
X./'^fr»wz(6)  ,compofe  par  Grotius^&c  Tautre  Mare  C/aufum^pzt  la  Grande 
Seldeti.     Ceux  qui  voudront  prendre,  en  peu  de  momens,   une  Btctagne. 
jufte  idee  de  ces  deux  Syftemes  fi  diametralement  oppofes  ,  &c  ^^^-''O'»- 
neanmoins   foutenus  par  des  principes  &  des  raifons  qui  parois-  i.d^eGro- 
fent  inconteftables ,  n'ont  qu'a  lirc  le  precis  que  Mr.  de  Larrey  ''"» 'ous 
en  a  donne  dans  fon  Hiftoire  d'Angleterre.  (Tome  IV.  in  fol.  %""l;t'' 
pages   122  &  123)  (7).  Au  refte,  de  la  maniere  dont  Mr.  de  iir«m, 
Rapin  parle  de  Tun  &  de  Tautre  de  ces  Ouvrages  ,  on  pourroit  -'  de  Sej. 
croire  qu'ils  parurent  aprcs  la  Proclamation  dont  nous  venons  celuide* 
de  faire   mention ,    au-lieu  qu'ils  lui  font  anterieurs  de  deux  ou  M.irt 
trois  ans.    Mais  ce  fut  cette  annee    1636  que  la  Reponfe  de  ^'■"'f'"'- 
Selden  a  Grotius  fut  jugee  fi  belle ,   &  prouver  fi  bien  le  Droit 
des  Anglois ,  que  le  Roi  ordonna  qu'il  en  feroit  mis  un  Exem- 
plaire  dans  les  Archives  de  fon  Confeil ,  un  autre  a  la  Cham- 
bre  de  rEchiquier  ,  &  un  troifieme  a  la  Cour  de  rAmiraute. 


"ksCouvs  oratique  qu'a  Tegard  des  Adtes  de  Parlement  ,   ne  furent  point    Cependant  C/;^j-/m  ne  s'en  tint  pas  aux  feuls  Argumens  de  Sel 
dc  vvert    capables  de  diminuer  le  nombre  des  Refradtaires.'    Celui  d'en- 


"iWs     tre^^eux  dont  Tobftination  fit  le  plus  d'eclat  ,fe  nommoit  Hamb- 
fiit  ;n  Mr.  dg„  ,  Gencilhomme  de  la  Province  de  Buckingbam,  que  le  Roi 

i"Mon "  fit  <^''^^^  d^va"t  ^^^  ^^™"^  '^^  l'Echiquier. 

icfus  de         La  Caufe  fut  plaidee  avec  tout  fapparat  pofTible,  cn  prefen- 

gayer  la     ce  de  tous  les  Juges  du  Royaume  qui  avoient  ete  appelles  pour 


den;  il  y  ajouta  des  moyens  plus  promts  8f  plus  efficaces  pour 
faire  valoir  fes  pretentions,  favoir  une  Flotte  de  foixante  Vais- 
feaux  qui  attaqua  les  Pecheurs  Hollandois ,  en  coula  quelques- 
uns  a  fond  ,  &  contraignit  les  autres  a  entrer  dans  les  Ports 
d'Angleterre,  &  a  donner  au  Roi  vingt  &  cinq  mille  florins 
pour  pouvoir  continuer   leur  Peche  pendant  cette  annee  (8). 


c^"^'  '^"    rendre  le  Jusement  plus  authentique :  les  Avocats  de  Mx.Hamb-  Dans  la  fuite,  les  HoUandois  sobhgerent  par  un  Traite  a  pa- 

^n.p-mo-  ^^^^     ^  les  Gens  du  Roi  y  fircnt  valoir  en  plufieurs  Audiences  yer  tous  les  ans  la  meme  fomme  (9)  pour  jouir  fans  trouble 

Idce  des  jg^Jgj  jgp^ij  le  commencement  de  Novembre  jufqua  Nocl,  de  !a  meme  liberte.   Et  voila  a  peu  pres  tout  ce  que  produifit 
'^'"'°r?&  leur  eloquence,  leur  erudition,  &  leur  zele.  Aufli  jamais  Cau- 


fur  ce 
fujct. 


d'juire  "  fe  pUis  'importanie  ni  plus  delicate  n'avoit  ete  plaidee  dans 
aucune  Cour  de  Juftice,  non  par  rapport  a  la  Taxe  en  ques- 
tion,  elle  netoit  que  de  dix  chelins,mais  par  rapportaux  Droits 
du  Roi  &  aux  Privileges  du  Peuple ,  puifqu'il  s'agilToic  de  dc- 
cider  fi  le  Roi  pouvoit  impofer  des  Taxes  fur  fes  Sujets  ,  fans 
rintervention  du  Parlemenc.  Mr.  de  Rapin  emploie  quelques 
pages  ^  donner  une  idce  des  raifons  alleguees  de  part  &  d'autre, 
&  il  remarque,  qu'au-lieu  que  les  Avocats  de  Hambden  fe  fon- 


a  TAngleterre  ce  grand  Armemenc,fait  fous  pretexte  de  prote- 
ger  le  Commerce  de  la  Nation,&  fa  Souverainece  furlesMers; 
ou  plutot  pour  colorer  la  pretendue  preflante  neceflite  d'im- 
pofer  en  toute  diligence  ,  fans  rintervention  d'un  Parlement  , 
&  d'exiger  a  toute  rigueur  la  Taxe  du  Ship-money. 

Annk   1637. 
Treizieme  du  Regne  de  Charles  I. 
Pendant  qu'on   travailloit  en  Angleterre  a  mettre  la  Prera: 

T>  1      .-       .._    _i...   1 _:a    .,..'„!'„   _' :.    ; :-     i^' 


doient  fur  des  Loix  exprefles,  fur  la  Grande  Charcre,  fur  des  gative  Royale  lur  un  plus  haut  pie  quehe  n  avoit  jamais  ete, 

Statuts  faits  en  confequence,   &  fur  la  Requete  de  Droit,  les  Charles  prit  la  ferme  reiolution  d  executer ,  fans  aucun  delai 

Gens  du  Roi  ne  s'appuyoient  prefque  que  fur  des  exemples  ti-  le  Projet  de  fon  Pere  &  le  fien  ,  qui  etoit  de  reduire    Eglifc 

giiesprecedens,  &fur  l'impoflibilitequ'ily  ^'Ecofl^e   a  une   parfiiite    conformite  avec  celle  d  Angleterre. 


res  de  quelques  Regn 


Comme  les  troubles  que  cette  affaire  produifit,  furent  la  prin- 
cipalc  caufe  des  difgraces ,  &  enfin  de  le  ruine  de  Charles  I. , 
Mr.  de  Rapin  a  cru  ne  pouvoir  fe  difpenfer  d'en  faire  connoi- 
tre  rorigine.  Quelque  etendu  que  paroiffe  le  detail  ou  il  eft 
entre  la-deffus ,  ce  detail  n'eft  pourtant  qu'un  Abrege  bien  di- 


a,  dans  les  cas  extraordinaires ,  d'obferver  pondtuellement  les 

Loixi  fans  fe  mettre  en  peine  de  montrer  que  le  Royaume  fe 

trouvoit  adtuellement  dans  un  de  ces  cas-la.     Lorfqu'il  falut  re- 

cueillir  les  voix ,  il  arriva  uue  chofe   a  laquelle  on  ne  s'etoit 
Deux  des  point  attendu.     Hutton  &  Croo^,  deux  des  douze  Juges  qui  a-  .  .  ^.^^^ 

J"f«.1°«  voient  ete  confultcs  par  le  Roi,  declarercnt  qu'il  avoient  ete  gere  de  ce  que  pluheurs  Auteurs  ont  ecrit  fur  le  meme  fujet 
v^u  con-'  d'un  avis  contraire  a  celui  des  dix  autres ,  &  qu'ils  ne  s'e-  fort  au  long,  fouvent  d'une  maniere  peu  debrou_illec,  &^ plus 
fuites  tc-  toient  laiffes  perfuader  de  figner  leur   Reponfe  qu'en  confide- 

ration  de  leur  grande  pluralite.   Apres  quoi  ils  opinerent  con- 

tre  !a  Taxe.  Hambdeu  n'en  fut  pas  moins  condamnej  mais  cet- 

te  Sentence  ne  fervit  d'un  cote  qu'a  le  rendre  plus  eftimable 
Taxe.  &  plus  cher  aux  Anglois ,  &  de  Tautre  qu'a  diminuer  a  propor- 
Ha.nbdcn  tion  lcur  affeftion  pour  le  Roi  ,  comme  l'Hiftorien  meme  (i) 
"■'-'"  ^^^^^  de  ce  Prince  le  reconnoit.  Dcpuis  ce  tems-la,  perfonne  ne  vou- 
^'udam-  lut  plus  entreprcndre  d'avoir  recours  a  la  Juftice,  puifquelaten- 
:•  tative  en  auroit  ete  inutile  apres  un  Jugement  f\  iblcmnel  ;    & 

l.r.^emVn't  neanmoins  l'effet  des  oppofitions  que  la  levee  A\i  Ship-money  a- 
pctlbnne  voit  rencontrees  ,  fut  tel  que  cette  Taxe  n  apporta  au  Roi ,  dans 
n'oia  pius  (.erte  annee  1636  ,qu'environ  deux-cens  mille  livres  fterling(2). 
voi^r^en         Charles,  voyant   que  fes  Sujecs  connoiffoient  fort  bien  que 

IjVice       TAlliance  de  la  France  avec  la  HoUande  ne  faifoit  courir  aucun  t,     ^    ,  ,•  ,         j      r,     ,_ 

conttc  la  ^^         ^^  Commerce  de  TAngleterre,  &  n'ecoic  par  confequent    lui  des  Eglifes  de  SuilTe.     Ils  etablirent  donc  des  Presbyceres, 
"^^r^exte  point  un  jufte  motif  d'impofer,  de  fa  pure  autorite  ,   une  Taxe    &  des  Synodes  Nationaux,  &  leur  commirent  le  fom  de  re- 
dont  le      comme  celle  du  Ship-money .,    s'avifa  d'ajouter  a  ce  precexte  ,ce-     glei^  la  Dilcipline. 
Roi  s'avi-  j^-  jj  maintenir  la  domination  des  deux  Mers  (3).    Ce  precexte 
laSe    paroiflbit  plus  plaufible,  &  c'etoit  prendre  les  Anglois  par  un 
plus  plau-  endroit  qui  les  flitoit  extremement  i    car  ils  fe  difent  Maitres  de 
**"'*■        ces  Mers ,  &  s'arrogent  en  cccte  qualite  le  droit  de  faire  baiffer 
le  pavillon  aux  Vaiffeaux  etrangers  qui  y  navigent,  &  d'em- 
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fouvent  avec  partialite.  Cet  endroit  donc  de  rHiftoire  de  ce 
Regne  meriteroit  d'etre  copie  ici  tout  entier.  Mais  le  tems 
qiii  nous  preffe  nous  oblige  de  nous  contenter  d'en  tracer  un 
leger  crayon ,  en  fuivant  neanmoins  pas  a  pas  notre  judicieux 
Auteur. 

Le  but  de  Mr.  de  'Rapin  etant  de  montrer  Tetat  oii  TEpif-  Epoque 
copat ,  que  Charles  vouloit  retablir  en  EcolTe ,  s'y  ecoit  trouve  cadc^ncc" 
depuis  la  Reformation  ,  remarque,  que  le  Decret  des  Etats  du  «iu  credjt 
Rovaume  pour  la  recevoir  ,   ne  fut  pas  plutbc  fait  (iS<>o)  que  ''^'  ^^'' 

1      ■'r^     A      '  1  1  'j^      o  \  ■   ,     qucs  en 

les   Eveques   perdirent  tout  leur  credit  &  toute   leur   autorice.  Ecoffc. 
Les  Ecoffois  Reformes  avoient  ete  trop  violemment  perfecutes 
par  les  Eveques,  qui  etoient  leurs  Parcies  &  leurs  Juges,pour 
vouloir  demeurer   fous  leur  joug.    Aufli  le  Plan  fur  lequel  ils 
formerent  d'abord  leur  Gouvernemcnt  Ecclefiaftique,  fut  ce- 


Ces  Synodes  Nationaux  ou  Affemblees  generales  eurent  des    Autorite 
le  commencement  une  tres  grande  autorite  ,  &  elles  s'en  fer-  des  Syno- 
virent  avec  fucces  pour  foucenir  la  Reformation  contre  les  at-  '^"  ^^- 
taques   &   les   pratiques   continuelles  de  fes  Ennemis ,    dont  le  enEcof- 
parti  etoic  encore  puilTant ,  la  Reine  Marie ,  arrivee  depuis  peu  'e' 

en 


(i)  Mylord  Chrendon. 

f  1)  Rttsrvcrth  la  fait  monter  a  deux  ccns  trente-fix  mille  ,  8c  My- 
lord  Clafendon  dit  que  pendant  les  quatre  aas  qile  cette  impolition 
fut  cxieee,  elle  rapporta  pres  de  trois  millions  de  livres  fterling  aux 
coffres  du  Roi. 

(5)  Ce  font  les  deux  bras  de  Mer  c]ue  les  Anglois  nomment  les 
Mers  Etroites ,  &  qui  fc  trouveut  l'un  entre  rAngletene  iSc  la  Fran- 
ce ,  Tautre  entre  la  Grande  Bretagne  &  rAliemagnc. 

(4)  Le  10  de  Mai.  'Voyez.  ci-deffous ,  Abrege  des  Aftes  Civils  du 
Tome  XX.  N».   10. 

(f)  Ceft  la  Peche  du  Harang. 

(6)  Seu  de  Dominio  Maris. 

(7)  Voyez  ci-deffous  dans  rAbrege  des  Aftes  conccrnant  les  affai- 
res  civile.';  de  Tannee  1656.  N°.  6. 

(8)  ll^avoient  deja  fait  avec  faques  /un  pareil  Traite,quece  Pvin- 


ce  avoit  voulu  rompre ,   mais  qu'ils  avoient  fu  maintenir  en  faifant 
efcorter  leurs  Pecheurs  par  quelques  bons  Vaiffeaux  de  Guerre. 

(9)  Chrijliern ,  ou  Chrijlian  IV,  Roi  deDanemarc,  avoit  trente-fix 
ans  auparavant  traite  bien  plus  rudement  les  Anglois  qui  etoient  ve- 
nus,  comme  ils  etoient  depuis  fort  longtems  accoutumes,  pecher 
fur  les  Cotes  de  Norvcgue,  fans  une  perrriffion  expreffe.  II  leur 
confifqua  tous  leurt  Vaiffeaux  ,  Sc  mit  cruellement  leurs  Matelots  a 
la  torture ,  fous  pretexte  qu'il  les  en  avoit  avertis  &  menaces  dans 
une  Proclamation  publiee  depuis  deux  ans.  Elifabeth  regnoit  alors 
en  Angleterre.  Elle  en  ecrivit  dans  les  termes  les  plus  forts  a  Chris- 
titrn,  8c  lui  reprefenta  qu'un  tel  procede  etoit  non  feulement  une  in- 
frattion  manifefte  de  J'Alli3nce  qui  fubfilloit  adtuellement  entre  les 
deux  Couronnes ,  une  violation  des  Privilegcs  accordes  aux  .Anglois 
par  les  Rois  de  Norvege  avant  meme  que  ce  Royaume  fut  uni  au 
Danemarc  ,    8c  confirmes  par  les   Prcdeceffeurs ,  &  par  le  propre 
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en  EcofTe,  ccanc  Catholique  zelee ,  &c  plufieurs  des  principaux 
Seigneurs  du  Royajme  ne  I'etinL  pas  moins.  Cetce  Aflemblee 
generale  du  Cleige  Reforme  qui  n'etoit  alors  compofee  que 
de  Miniftres  ,  non  contente  de  defendre  la  nouvelle  Eglile, 
travailla  avec  ardeur  a  renverfer  riipifcopat  a  tous  egards ,  afin 
qu'il  ne  put  jamais  fe  relever.  J'ai  dit  a  tous  egards,  &  il  y 
en  a  deux,  favoir  le  Beaefice  &  roffce  des  Evcques  ,qu'il  fauc 
bien  diftinguer,  &  ne  perdre  jamais  de  vue,  fans  quoi  il  n'ell 
pas  aife  de  bien  comprendre  les  caufes  des  troubles  d^EcolVe, 
ni  polTible  de  demeler  les  grandes  conteftations  qu'il  y  a  eu 
au  fujet  de  TEpiicopat  •-,  les  uns  ayant  pretendu  qu'il  y  avoic 
ete  entierement  aboli,  &  les  autres  qu'il  y  avoit  toujours  ete 
conferve.  J'entends  par  le  B^nefice ,  les  Revenus,  les  Terres, 
les  Honneurs,  les  Privileges,  en  un  mot,  tout  ce  qu'il  y  a  de 
Temporel  attache  a  l'Epiicopat.  Par  rOj$fi;f,  j'entends  la  Ju- 
risdidtion  &  les  Fondtions  Spirituelles  des  Eveques.  Ceft  fur 
la  confulion  de  ces  deux  Etats  que  roulent  toutes  les  objec- 
tions  &  les  Reponfes  qui  fe  fonc  fur  cette  matiere.  Les  uns 
prouvent  fort  bien  que  TEpifcopat  lubfiftoit  en  Ecoflfe,  pour- 
vu  qu'ils  bornent  lc  fcns  de  ce  mot  au  Temporel.  Mais  leurs 
preuves  font  defedlueufes  par  rapport  au  Spirituei.  Les  autres 
font  voir  clairemenc  que  TEpilcopat  etoic  aboli  par  rapporc 
aux  fonftions  Spiricuelles  en  vertu  du  Decrct  fait  en  1566  par 
l'Aflemblee  generale.  Mais  ils  ne  peuvent  fjire  voir  qu'il  le 
fiit  par  rapport  aux  Privileges  Temporels  i  du  moins  pendant 
les  trente  premieres  annees  de  la  Reformacion  ;  puifque  mal- 
gre  les  inftances  de  rAflemble  generale,  le  Parlemenc  n'avoit 
rien  decide  la-deflus,  &  que  les  Eveques  conrinuerent  a  y  a- 
voir  feance  en  qualite  de  Seigneurs  Ecclefiaftiques,  &  de  Pof- 
feireurs  aftuels  des  Terres  &  des  Revenus  des  Eveches.  II  y  a 
plus,  depuis  Tan  1560,  Epoque  de  la  Reformacion  re^ue  en 
Ecolfe,  jufqu'en  1567,  Epoque  de  la  depoficion  de  la  Reine 
Marie,  &c  depuis  cecte  depoficion  jufqu'en  1572,  le  Parlemenc 
n'avoit  poinc  autorife  par  aucun  conlentement  adtuel,  le  Gou- 
vernement  Presbyterien ,  s'etant  contence  de  ne  point  le  rejec- 
ter,  &  de  le  lailler  exercer.  II  y  a  plus  encore,c'eH:  qu'en  1573 
&  en  1573  ,  le  Regent  du  Royaume  ,  pour  des  interets  par- 
ticulier.? ,  fit  pafler  au  Parlement  quelques  Adtes  favorables  a  la 
Jurifdiition  Spirituelle  des  Evequesj  &  qu'en  i^S+leComte 
d'y4ran ,  Favori  &  premier  Miniftre  trop  puiflant  de  Jaques  VI, 
qui  etoit  cncore  Mineur,  pour  des  interets  d'ambition,  fic  paf- 
fer  au  Parlemenc  quatre  Ades  dont  le  buc  manifefte  etoic  d'a- 
bolir  les  Affemblees  generales  ,  &  le  Gouvernemenc  Presbyce- 
rien ,  &  de  recablir  a  tous  egards  le  Gouvernement  Epifcopal. 
Ce  ne  fut  qu'en  1587  que  Jaques  VI  (10)  delivre  de  la  Tyran- 
nie  du  Comte  A'Aran ,  &c  s'ecant  defifte  des  projets  chimeriques 
que  ce  Favori  lui  avoit  infpires ,  donna  fon  confentement  a 
rAdte  que  le  Parlement  pafla  &  qui  fut  appelle  d'Annexatiovj 
parce  qu'il  annexoit  a  la  Couronne  les  Seigneuries  ,  <^  Baro- 
nies  appartenant  aux  Eveques ,  Ahhh,  Prieurs ,  refervant  n^an- 
moins  a  ceux  qui  avoieiit  les  titres  des  grands  B^n^fices ,  les  frin- 
(ipaux  Chateaux  domt  ils  ^toient  ew  pojfeffion. 

On  peut  inferer  de  cet  Adte  ,  qu'en  depouillant  les  Eveques 
de  leurs  Terres,  on  les  privoit  en  meme  tems  du  droit  d'aflifter 
au  Parlement,  puifque  ce  Droit  n'efl:  fonde  que  iur  la  poflei- 
fion  du  Benefice.  II  femble  meme  que  depuis  ce  tems-la  on 
commenga  a  donncr  le  titre  d'Eveques  a  des  Laiques,  ce  qui 
ne  leur  conferoit  que  la  pofiTeilion  d'un  Chateau  qui  avoic  ap- 
parcenu  a  rEveche.  Du  moins  on  crouve,  que,  peu  de  cems 
apres,  TEveche  de  Catbjiefs  ecanc  venu  a  vaquer,  rAflemblee 
Generale  pria  le  Roi  de  ne  pas  le  conferer  a  un  Ecclefiaftique. 

Enfin,  en  1592,  le  Parlemenc  revoqua  &  annulla  ,  non-feu- 
lemenc  les  Adtes  de  1584,  &c.  dont  j'ai  parle  ci-dcflus,  mais 
encore,  tous  ceux  qui  ecoient  contraires  a  la  Difcipline  etablie. 
Il  approuva ,  ratifia ,  (^  ^tablit ,  entant  que  de  befoin ,  les  Af 
femhkes  G^nerales  ,  les  Synodes ,  les  Presbyteres ,  en  un  mot,  le 
Gouvernement  Presbytcnen ,  nonohfiant  tous  Ades  (^  Statuts 
contr.iires.  II  abrogea  tous  les  AUes  qui  accordoient  des  Com- 
TnijfioHS  aux  Eveques ,  ou  autres  Eccl(ffiafliques ,  &  ordonna  que 
toutes  les  Pr(fentations  feroient  faites  aux  Presbyteres.  Cet  Aitte 
fut  confirme  en  1593  ,  &  le  pouvoir  des  Presbyteres  fut  folem- 
nellement  reconnu  par  TAcSe  129  du  Parlement  tenu  en  1594.. 
En  falloit-il  davantage  pour  abolir  entierement  TEpifcopat  ^ 

Mais  les  chofes  ne  demeurerent  pas  longtems  fur  le  meme  pie. 
Le  Roi  forma  de  nouveaux  projets,  a  rexecucion  defquels  il 
crut  le  retabliflement  des  Evejucs  necelTaire.  Et  comme  dans 
ce  tcms-la,  de  meme  qu'en  beaucoup  d'autres,  la  Cour  avoit 


Pere  de  Sa  Majeftc  Danoifc  rcgnante  ;  mais  qu'un  tcl  procede  etoit 
encore  unc  violation  du  Droit  dc  k  Nature  8c  dss  Gcns ,  par  lequel  U 
Mer  afpartient  a  tous  ies  Peuflcs  Q>  a  tous  les  Hommes  du  Monde ,  Q' 
ne  peut  affnrtenir  foiis  aucun  egard  en  frofre  a  aucun  Prince  quel  qu'il 
fuijfe  etre.  Ce  Sylteme  dc  la  Reine  Elifabeth  contre  le  Roi  de  Da- 
nemarc,  en  faveur  des  Anglois,  fut  ceiui  dc  Gi-o/wj  contre  C/(/fr- 
les  I  en  faveur  des  Hollandois.  Et  d'un  autre  cote,  le  Sylteme  de 
Chrijiiern  contre  les  Anglois  fut  celui  de  SeUen  &  du  Roi  d',Anglc- 
terre  contre  lcs  Hollandois.  Ccil  ainli  que  nous  trouvons  jufte  con- 
tre  les  autres,  la  meme  Reglc  que  nous  trouvons  injulte  contre  nous- 
memes.  Tels  font  les  Hommes  mais  non  fans  cxception  tels  font 
les  Princes. 

(10)  II  fe  declara  lui-meme  Majeur  le  zp  de  Juillet ,  a  rouvertu- 
re  du   Parlement ,  &,   fuc  declare  tel  par  rAflcmblec ,  (comme  ayant 
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tant  d'influence  fjr  le  Parlement,  qu'elle  y  faifoit  refoudie  apeu 
pres  cc  qu'clle  vouloit ,  le  Roi  fit  enforte  cn  1597,  que  Ic  Par- 
lemenc  accorda,  par  un  Acte ,  a  touce  TEglife,  le  Pnvilege  de 
donner  fa  voix  dans  lc  Pariement  ,  <^  pour  toute  rEglife  ^  en 
foti  nom ,  aux  Eveques  e^  aux  AbbA ,  comme  avant  la  Reforma- 
tion.  ^luajtt  aux  Fonilions  Spirituelles  des  Eveques,  le  Parle- 
ment  s'en  rapportoit  au  Roi  ^  a  V AffembUe  Gen^rale  ,  ne  pr^ten- 
dant  point  porter  de  prijudice  aux  AffembJ^es  Gin^raks  ,  Syjio- 
des ,  Presbyterei ,  ni  a  la  Difipline  de  l  Eglife. 

Cet  Acte  fait  voir  que  les  Eveques  avoient  perdu  leur  droit 
de  feance  au  Parlemenc,  puilqu'il  fallut  le  leur  redonner.  Ils  ne 
manquerent  pas  d'en  faire  d'abord  ufage  &  de  concinuer  non- 
obftanc  les  fortes  oppoficions  de  rAlTcmblee  Generale,  &  le 
mecontentement  du  Peuple  ,  qui  paroiflbit  ouvertement  plus 
difpofe  a  fuivrc  les  decilions  de  cette  AlTcmblec  que  celles  du 
Parlemenc.  Pour  prevenir  les  troubles  que  cecce  diflenlion  pou- 
voic  enfin  excicer  dans  le  Royaume  ,  Charles  fic  tellement  pref- 
fer  TAflemblee  Generale  qui  fe  tint  a  Montrofe  dans  Tannee 
iiSoo,deconfentir  a  ce  que  le  Parlement  de  1597  avoit  accor- 
de  aux  Eveques,  qu'elle  fe  vit  reduite  a  la  necelEte  ou  d'avoir 
cette  complaifance ,  ou  de  rompre  entierement  avec  lui.  Cepen- 
danc  elle  n'approuva  cet  Afte,  que  fous  certaines  conditions 
donc  la  fubftance  etoit,  que  lcs  Eveques  &  les  Abbes  tant  Ec- 
clefiaftiques  que  Laiques  ,  n'agiroient  dans  le  Parlement  ,  que 
comme  Depuces  de  TAfiTemblee  Generale  donc  ils  obciendroicnt 
une  Commiflfion,  &  dont  ils  jureroienc  dc  fuivre  ponctuclle- 
menc  les  Inftrudtions  &  les  Ordres ,  fous  peine  d'etre  prives  de 
leurs  Offices,  declares  infames,ilk  excommunies.  Les  Evequcs, 
a  qui  le  vent  de  la  Cour  etoit  alors  favorable ,  prirenc  de  cec 
Ade  ce  qui  leur  ecoic  avantageux,  favoir  le  confentement  de 
TAfiTemblee  de  Montrofe  au  Privilege  que  le  Parlement  leur  a- 
voit  rendu;  mais  ils  n'executerent  jamais  aucune  des  conditions 
qui  leur  ecoient  impofees. 

Ils  firent  encore  nioins  de  cas  de  ces  condicions ,  depuis  que 
le  Roi,  par  fon  avenemenc  a  la  Couronne  d'Anglecerre,  deve- 
nu  plus  puilTanc  qu'auparavanc  en  EcolTe,  euc  obcenu,en  1606, 
du  Parlement  de  ce  dernier  Royaume  ,  un  Adle  qui  ordonnoic 
que  VEtat  des  Eveques  feroit  r^tabli  ,  ^  reintegre'  dans  fes  a?t- 
ciens  <dr  arcoutumes  Honneurs ,  Dignit^s,  Pr^rogatives ,  Privile- 
ges ,  Terres ,  Re?ites ,  e^  Revenus ,  te/s  quils  etoient  dans  i'Eg!i- 
fe  R^orm^e  avant  T  ABe  <f  A  NNEXATion;  iequel  le  Parle- 
ment  caffoit  ^  annuitoit  ,^  pareiliement  tous  ies  autres,faits  au 
prfjudice  defdits  Eveques ,  &cc. 

Jufque  la  neanmoins,  il  ne  s^agifiToit  que  du  Tcmporel,  n'y 
ayant  pas  un  feul  mot  d'ou  on  pirt  inferer  que  le  Parlement  re- 
tabliflbic  les  Eveques  dans  leurs  Fondtions  Spirituelles  ,  ni  dans 
leur  ancienne  Jurifdiition.  Maisonn'avoit  pas  delTein  d'en  demcu- 
rer  la. 

En  1609  le  Roi,  fous  precexte  de  faire  confirmer  TAdte  de 
1606,  en  obcint  du  Parlement  un  aucre,  qui  ajoutoit  une  Claufe 
par  laquelle  les  Eveques  etoienc  retablis  dans  toutcs  leurs  Immu- 
nit(s  e^  JurifdiHions .  Des-lora ,  les  Eveques  fe  mirent  en  pof- 
feflfion  du  Gouvernement  de  TEglife ,  nonobftanc  les  oppofitions 
de  TAflemblee  Generale,&  les  plainces  du  Peuple,qui  crioitque 
Je  Parlement  s'etoit  lailTe  corrompre  pour  lui  impofer  un  Gou- 
vernemenc  odieux ,  non-feulemenc  fans  confulcer  TEgWe  ,  mais 
meme  concre  fa  volonce. 

Charles  voyant  bien  par-la,  qu'il  auroit  trop  de  peine  a  re- 
duire  les  EcolTois  a  Tobeiflance,  tant  que  TAflemblee  Genera- 
le  s'oppoferoic  au  retablilTement  desEveques,  prit  le  parti,  en 
i()io,  d'en  faire  tenir  a  Giasgoiv  une,dont  il  eut  foin  par  avan- 
ce  de  gagner  la  plupart  des  voix,  &  dont  les  Eveques  furent 
les  principaux  Direifleurs.  Cette  AlTemblee,  ainfi  difpofee,  con- 
fentit  que  les  Evcques  reprilTent  leurs  Fondtions  Spirituelles,  & 
le  Gouvernement  de  TEglife;  &c  ce  fuc  fur  ce  confencemenc , 
que  le  Parlemenc  de  16 12  fic  un  Afte  par  lequel  le>  Eveques  fu- 
renc  recablis  dans  cous  leurs  Droics  Spiricuels.  Enfin  le  Roi  fic 
ordonner  par  le  Parlemcnc  de  1617,  que  les  Eveques  feroienc 
elus  dans  la  fuice  par  les  Chapicrcs,  &  confacres  felon  les  Ri- 
ces  qu'on  avoit  introduits  depuis  peu  d'annees,  &  que  TAdtene 
lailTc  pas  de  nommer  ies  Rites  accoutum^s. 

II  ne  manquoit  plus  pour  perfedtionner  TOuvrage  de  la  par- 
faite  Conformite  projettee ,  que  de  faire  recevoir  a  TEglife  d'£- 
cofle  la  Liturgie  &  les  Canons  de  celle  d'AngIeterre.  Ceci  ne 
paroiflbit  pas  devoir  rencontrer  de  fort  grandes  difficultes  ,  de- 
puis  que  Jaques  eut  force  TAflemblee  Generale  tenue  a  Perth 
(Aou:  i6i8)  d'approuver  les  Articles(iijqui  furenc  la  femence 

des 

atteint  Tage  de  11  ans)  conformement  a  la  Loi  de  Jaquis  11  de  Tan 

'437- 

(11)  faques  I  s'affeftionnoit  fi  fort  a  ces  Articles ,  qu  il  les  appel- 
loit  fiens.  ^uelle  ajfuraace ,  repondit-il  a  ceux  qui  le  fupplioient  de 
convoquer  une  AlTemblee  Generale  ,  ^uelle  ajfurance  >ne  donnez-vous 
que  nies  Articles  y  feront  approuves!  Au  reltc  ,  iMr.  de  Rapin  dit  ici 
que  ce  font  les  cinq  Arriclcs  dont  il  a  parle  dans  rHiftoire  de  ce  Roi. 
Ccpendant  l'endroit  cite  ne  fait  mention  que  des  quilre  fuivans;  i. 
De  recevoir  la  Communion  a  genoux.  i.  De  porter  la  Ctjmmunion 
aux  maladcs.  3.  De  celebrer  les  F^tes  de  Noel,  de  Piques ,  de  TAf- 
cenlion  Sc  de  la  Pentec6te.  4.  D'adminillrer  la  Contirmation ,  ScC. 
On  voit  dans  Mr.  de  Larrey  que  le  f.  Article  portoit  d^adminiftrerle 
Bapteme  dans  les  Maifons  particulieres. 

la 
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des  troubles  dont  rEcofle  fut  agitee  fous  le  Regne  fuivant ,  &    apper^u  ,  fit  publier  trois  Proclamations ,  Tune  pour  ordonner  Char- 
qui  fircnt  perdrc  la  Couronnc  &  la  vie  a  Charles  fonFils&  fon    a  tous  les  Etrangers  de  fortir  de  la  Ville  dans  vingt  &  quatrc  les  I. 
Succelibur.     A  tous  ces  moyens  de  faciliter  la  reception  de  la    heuies  j  Tautre  pour  defendre  un  Livre  qui  faifoit  beaucoup  de     ^^l,!- 
Liturt^ie  Anflicane  en  Ecoffe  ,    Jaques  en  ajouta  un  autre  plus    bruit  ,   intitule  ,   Dijpute  contre  les  Cerimomes  Angloifes  (jr  Pa- 
efficace  encore,  &  qui  d"ailleurs  ne  pouvoit  manquer  de  le  fai-    fiftes  quon  'veut  impofer  a  /'Eglife  d^EcoJfe-,  &  la  troifieme,  pour 
re  avancer  a  pas  de  geant  vers  le  Delpotisme  auqucl  il  rappor-    notifier  que  le  Confeil  fe  transfereroit  a  Du?:dee. 

toit  tout  le  refte.     II  etablit  pour  cet  effet  ,  en  Ecoffe  ,   une        Les  deux  premieres  trouverent  fort  peu  d'obeiffince.     En  ef-    Procla- 
HuHte  Commiffion,  Tribunal  inconnu  jufqu'alors  dans  ce  Royau-    fet,  le  Livre  n'en  eut  que  plus  de  cours  ,   &  le  lendemain  me-  |^,u"i^.1* 
me    qui  n'avoit  point  accordc  a  fon  Roi  le  titre  dc  Chef  fupre-    me  (18  Octobre)  le  Peuple  s'attroupa  tumultuairement  dans  les  duCi 
me  de  VEglife ,  ainfi  qu'on  Tavoit  fait  en  Angleterre.     La  feve-    rues  d'Edimbourg  j  alla  les  uns  affieger  Ic  lieu  oii  lc  Confeil  e-  '=''• 
rite  que  cette  nouvelle  Ccur  exerqa  envers  les  Miniftres ,  en  les    toit  affemble  ,   demandant  qu'on  leur  livrat  rEveque  de  Gall- 
excommuniant  &  les  depofant  meme  pour  les  moindres  fautes    way ;  les  autres  bloquer  les  Magiftrats  dans  rHotel  de  Ville  ,  a- 
dont  ils  etoient  accufes,  Ics  tint  tellcment  en  bride  ,   qu'aucun    vec   menaces  de  les  metcre  en  pieccs,  s'ils  ne  leur  accordoient 
n'ola  parler  ni  remuer  contre  rapprobation  des  cinq  Articles,    promptement  les  trois  demandes  contenues  dans  une  Requete 
nt  contre  rien  de  tout  ce  qui  avoit  ete  fait  auparavant.     Ce  fut    que  Ic  Peuple  leur  prefentoit;  i.  De  fe  joindre  a  lui  pour  obte- 
dans  des  circonftances  fi  favorables  quc  Jaques  convoqua  a  A-    nir  du  Roi  la  fuppreffion  dc  la  Liturgie.  2.  De  retablir  par  leur 

autorite,  dcux  Miniftres  qui  avoient  ete  fuspcndus.  3.  De  leur 
en  rendre  un  autre ,  qui  avoit  ete  interdit.  Les  Magiftrats  pro- 
mirent  tout.  Cependant  les  Seigncurs  du  Confeil  ecoient  tou- 
jours  inveftis :  la  Populace  nc  vouloit  rien  ecouter  de  leur  partj 


herdecn  unc  Affemblec  Generale  ,  a  laquelle  il  nofa  cependant 
point  propofer  dc  recevoir  la  Liturgie  dc  l'Eglife  Anglicane, 
mais  feulement  d'en  compofer  une  par  le  moyen  de  laquelle 
rEglife  d'Ecoffe  remUiat  ,   difoit-il  ,  a  tindecence  avec  laquelle 


le  Service  Divin  s'y  faifoit  ,    cbaque  Miniftre  ayant  la  liherte  de    le  Prevot  d'Edimbourg  qu'ils  y  avoient  employe  ,  vint  leur  di 

faire  les  Frieres  puhliques  ,    de  la  mantere  df  avec  les  expreftio^is     re,  que,  quelqucs  eff"arts  qu'il  cut  faits  ,  il  ne  lui  avoit  pas  etc 

quil  trouvoit  d  propos :,  ce  qui, ^}outok-i\, etoit  fujet  d  de  grands    poffible  de  Tappaifer.     Enfin  ,   ils  s'adrefferent  a  une  troupe  de 


inconv6tiens .     Cela  fit  que  plufieurs  Mcmbres  de  rAffemblee  fe    Gentilshommes  &  dc  bons  Bourgeois  ,    qui  croient  affembles 
perfuaderent,  quils  pouvoient  fans  dangcr  ,   confentir  qu'on  k'  "^-  '"   ------  '-  '  •        '-      '^  '-  - 

fervit  d'une  Liturgic  commune  ,  d'autant  plus  que  les  Eglifes 
Reformees  de  Geneve,  de  Suiffe,  de  Francc,  &  d'AIlemagne, 
en  avoient  aufli  une  ,  quoique  fort  differente  de  celle  des  An- 
glois.  L'AiIembIee  nomma  fur  cela  des  Commiffaires  pour 
drefler  la  nouvelle  Liturgie  ,  mais  Ton  peut  bien  penfer  que 
cette  nomination  fe  fit  felon  les  deiirs  du  Roi.  Ces  Commis- 
faires ,  dont  la  plupart  etoient  des  Evcques  ,  apres  ayoir  long- 
tems  travaille ,  nc  firent  que  tranfcrire  la  Liturgie  qui  avoit  eie 
ordonnee  en  Angleterre,  fous  EdouardVI,  &  ils  renvoyerent  a 
Jaques  pour  avoir  fon  approbation.  Mais  les  affaires  du  Pala- 
&  le  Mariage  du  Prince  avec  Tlnfantc  d'Efpagne ,  occu 


pour  figner  la  Requete  contre  la  Liiurgie.     Ces  gens-la  ayant 
plus  de  credit  fur  les  fouleves ,  leur  perfuadcrent  de  fe  rctirer. 

Peu  de  tems  apres ,  le  Grand-Chancclier  rcgut  deux  Reque-  Reux  Re- 
tes,  Tune  au  nom  de  tous  les  habitans  d'Edimbourg,  hommes,  1"'='"  au 
femmes,  6c  domeftiques,  contre  la  Liturgie  :,  Tautrc  dc  la  parc  G-EcoOe, 
des  Seigneurs,  Gcntilshommes,  &  Bourgeois  de  la  meme  VjI-  contie  u 
le  ,  contre  la  Liturgie  ,  &  contre  le  Livre  des  Canons  que  le  ii''i"s^ca- 
Roi  avoit  envoyes  Tannec  precedente  en  Ecoffe ,  pour  y  etre  re-  nons. 
^us  &  obferves. 

Ces  deux  Requetes  furent  envoyees  au  Roi  ,  qui  ne  jugea  ProcU- 
point  a  propos  d'y  rcpondrci  etant  au  contraire  refolu  de  punir  "'^"°".. 
ievercment  les  Auteurs  dcs  deux  feditions.   II  ne  laiffa  pourtant  ju  Roi, 


tmat^  -  „  .   - 

perent  tellement  ce  Roi  pendant  les  dernieres  annees  de  fa  vie,  pas  de  faire  publier  une  Proclamation  ambigue ,  qu'il  crut  capa-  *'.'°" 

qu'il  ne  put  avant  fa  morc  achever  ce  qu'il  avoit  commence  ble  d'endormir  les  mecontens  ,   &  qui  nc  lervit  qu'a  leur  faire  ^^"' 

en  Ecofle.  connoirre  qu'ils  devoient  au  plutot  prendre  des  mefures  pour 

Cbarles  I  n'eut  pas  plutot  termine  les  deux  guerres  qui  occu-  fe  mectre  a  couvert  de  fon  rcffentiment  ,   &  pour  faire  abolir 

perent  les  premieres  annees  de  fon  Regne  ,   &  etabli  enfin  fa  toutes  les  innovattons  dont  ils  fe  plaignoient. 

Prerogative  touchant  les  Irapofitions  ,   fans  y  faire  concourir  le 

Parlement  dont  il  avoit  abfolument  reiblu  de  fc  paffer  &  dc  ne  .Anne'e  1638. 

plus  faire  de  convocation  ,  entreprit  d'achever  ce  qui  reftoit 

encore  a  fairc  cn  Ecoffe.     Au  milieu  memc  des  embaras  oii  Quatorzieme  du  Regne  de  Charksl. 

guire  Q'E-  ravoicnt  jette  fes  brouilleries  perpetuelles  avec  trois  Parlemens 
'^°'^"  ^  ■     qu'il  s  etoit  vu  oblige  de  caffer ,  il  avoit  pris  foin  de  gagner  un        Quelque  tems  aprfes,  le  Confeil  s'etant  tranfporte  \  Stcrling,  AurePro- 

""«nt^r-  grand  nombre  de  Miniftres  Ecoffois  par  le  moyen  des  Benefi-  le  Roi  lui  envoya  une  aucre  Proclamation ,  avec  ordre  de  la  fai-  ^1,^^"^"°' 
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niite  avec  ces  ,  &  dcs  Charges  ou  Dignites  Ecclefiaftiques'  qu'il  leur  don-    re  lire  publiquement  dans  toutes  les  Villes  du  Royaume.    Les  puURoi, 
"■Vn  le-    "O'"^'  ^^  tellcment  compofer  fon  Confeil  d'Ecoffe  ,  que  la  plu-    Mecontens  y  virent  plus  clairement  que  dans  la  precedente ,  que 
part  des  Membres  etoient  engages  a  favorifcr  fes  deffeins  ■    J~    "    "    ' 


de 


le  Roi  ne  cherchoit  qu'^  les  amufer  &  a  les  desunir ,  pour  les 

Moyens    s'aflu'er  par  avance  de  laCou^r  de  Jufticc  du  Royaume.     Ajou-    opprimer  dans  la  fuite,les  uns  apres  les  autres.Je  ne  comprends 

p"Ifi'7"    tez  a  cela  la  continuation  de  la  Haute  Commijfion  mtroduite  par    pas,  dit  ici  Mr.  de  Rapin,  comment  ce  Prince  pouvoit  fe  fla- 

leuifir.       fon  Pere  i  outre  les  corrcfpondances  continuelles  que  Laud  Ar-    ter  qu'une  telle  Proclamation  pQt  produire  un  tel  effct  ,   d'au- 

cheveque  dc  Cantorbery  entrctenoit  par  fon  ordrc  avec  les  E-     tant  plus  qu'il  n'avoit  en  Ecofle  aucunes  forces  capablcs  de  fai- 

veques  &  le  Confeil  d'Ecoffc  touchant  les  moyens  les  plus  pro-    re  valoir  fon  autorite.     Mr.  Burtiet  fait  la  meme  reflcxion  dana 

prcs  pour  achever  de  reduire  TEglife  de  ce  Royaume-la  ,  a  une    fes  Memoircs  Hiftoriques  de  la  Grandc  Bretagne(i),  &  il  y  a- 

parfaite  conformite  avec  celle  d''Angleterrc  ;   &  il  n'y  aura  au-    joute  que ,  felon  toutcs  les  apparences  ,  une  Compagnie  de  Ca- 

"  ■  ■  "      "■  valeric  &  un  Regiment  d'hifanterie  auroient  prevenu  tous  les 

defordres  qui  iuivirent  (Ilntrodudtion  de  la  Liturgie  en  Ecofle) 
ou  plutot  etabli  dans  le  Royaume  un  Pouvoir  arbitraire.  Quoi 
qu'il  en  foit  ,  le  lendemain  quc  cette  Proclamation  eut  ete  pu- 
bliee ,  les  Comtes  de  Hume  &  de  Liridfey ,  accompagnes  d'unc 
grande  foule  de  Nobleffc  &  de  Peuple  ,  fe  rendirent  dans  la 
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cun  Iicu  des'etonner,  qu'apres  des  mefures  fl  bien  prifes ,  C/;<ir- 
les  fe  flatat  qu'il  ne  trouveroit  pas  la  moindre  refiftance  de  la 
part  d"un  Peuple  disperfe,  fans  Chefs,  &  fans  appui. 

II  fut  cepcndant  trompe  dans  fon  attente.  Car  le  Dimanche 
23  de  Juillet  1637, jour  qu'il  avoit  marque  pour  Tintroduftion 
de  la  Liturgie  dans  toutes  les  Eglifes  d'Ecoffe  ,   le  Doycn  dc  la 

Sedition    Cathedrale  d'Edimbourg  n'eut  pas  plutot  ouvcrt  les  Commu-  Place  de  Sterling  ,   &  y  firent  lire  publiquement  une  Protefta 

bom'""    ""^5  Prieres,  que  Ic  Peuple  fe  mit  a  le  maudire  a  haute  voix,&  tion,  portant ,  que  comme  ils  avoient  prefente  une  Requete  le 

°"'^'       a  faire  des  Cris  per^ans  &  horribles  ,   fans  que  la  prefence  du  23  Scptembre  ,    une  autre  le  18  d'Odobre  ,   &  une  Remon- 

Grand-Chancelicr ,  de  la  plupart  des  Seigneurs  du  Confeil,  des  trance  Ic  9  Decembre  ,   contre  la  Liturgic  ,  contre  le  Recueil 

Juges  du  Royaume,  &  des  Magiftrats  de  la  Ville  fCit  capable  de  des  Canons,  &  contre  les  Archeveques  &Eveques,  lefquels  ils 

Tappaifer.  Enfin  le  Prevot  &  lesMagiftrats  trouverent  le  moyen  prenoient  a  partie  j  ayant  prefente  le  meme  jour,  un  Declina- 

de  faire  fortir  cette  Populace  animee;  &c  apres  qu'ils  eurcnt  fer-  toire  contrc  eux  ,   pour  empechcr  qu'ils  nc  fuffcnt  Juges  dans 

me  les  portes,  le  fervice  fut  achevei  non  fans  etre  continuelle-  leur  propre  Caufe  ;  &  que  le  Confeil  avoit  rcfufe  de  recevoir 

ment  trouble  &  interrompu  par  le  bruit  qui  fe  faifoit  dehors,  ce  Declinatoire ,  ils  fe  trouvoient  obliges  de  protefler: 
&  par  les  pierres  que  Ton  jettoit  aux  fenetres.    II  n'y  eut  pas        1.  Qu'ils  auroient  rccours  immediatemcnt  au  Roi  ,    &  qu'ils    Protetla- 

moins  de  tumulte  &  de  confufion  dans  lcs  autres  Eglifcs  d'£-  pourfuivroient  leurs  droits  devant  des  Juges  competcns.  m"o" 

dimbourg^  l'apres-dinec  n'y  fut  pas  plus  paifible  que  le  matin,        2.  Qu'ils  ne  pouvoient  reconnoitre  les  Archeveques  &  Eve-  tens^T^ 

&  neanmoins  ,   il  n'y  eut  pcrfonnc  de  tue  ni  de  bleffe  ;  le  feul  ques  pour  Juges  ,  jufqu'^  ce  qu'ils  fe  fuffent  purges  des  Ciimes  Feviici. 

Eveque  d'Edimbourg  courut  quelque  rifquc,  tant  dans  TEglife,  dont  ils  etoient  accuies  (2). 

que  Iorfqu'iI  fe  retira  chez.  lui.  3.  Qu'aucune  Proclamation ,  ou  aucun  Afte  du  Confeil,  re- 

Scconde       Cettc  premicrc  fedition  ,  qui  fut  excixee  par  la  feule  popula-  folu  en  prefence  des  Eveques,  ne  pourroit  porter  du  prejudice 

fcdition     ce    6c  desavouce  hautcment  par  les  Miniftrcs  d'Edimbourg,  fut  aux  Supplians. 

a  Edim-    q^giq^gj  ^^q[^  ,pres  fuivie  d'une  feconde  beaucoup  plus  con-        4.  Que  ni  eux-memes  ,  ni  aucun  de  ceux  qui  s'etoient  joints 

°"'^'       lidtirable  par  la  grandc  afflucnce  de  gens  qui  s'etoient  rcndus     a  eux ,  ou  qui  s'y  joindroient  dans  la  fuite  ,  pour  s'oppofer  aux 

dans  cctte  Capitale  ,  apres  ia  moiffon.    Le  Conleil  s'en  etant    innovations,  ne  pourroient  encourir  aucun  dangcr,  par  rapporc 


(0  Tome  1.  p.  47  8c  48.  de  la  Traduftion  Fran^oife. 

(i)  Le  meme  Hittorien  dit  ,  (ibid.  p.  48.)  que  cet  Acie  de  Prote/i 
fut  drejfe  par  le  Comte  de  TraquMr  ,  que  Maxwell  Eveque  ae  Rofs  a- 
voit  rendu  deja  lusped  au  Roi  8c  a  rArcheveque  L*uJ ,  Scquipour 
fe  retablir  dans  leur  elprit,  montra  plus  de  zele  que  les  Eveques  me- 
aics  a  foutenir  la  nouvellc  Formc  de  Liturgie  ,   &  fe  joignit  a  eux 


pour  faire  etablir  en  chaque  Diocefe  une  Cour  Spirituelle  de  Com- 
miiTion  Royale. 

(5}  Ces,  Cours  Spirituelles  ,  qui  avoient  cte  etablies  dans  chaque 
Dioceie  8c  qui  relcvoient  de  la  Haute  CommiJJton  ,  ne  paflbient  pas  pour 
ditferer  beaucoup  des  Tribunaux  de  1'InquiJition.  Sumet  ibid.  p.47. 

(4)  Celt  aufli  cc  qu'il  fit  dans  unc  ample  Pioclamatioa  du  27  Fe- 

Trier 
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Char-  a  kurs  viei  ,   ou  a  leurs  biens ,  ni  aucune  peine  Civile  ou  Ec-  Peupie  de  remuer.  Mais  quand  la  rupture  fut  une  fois  faite,  par    Char* 

LEs  1.      cleliaftique  ,   pour  avoir  reflife  d'aqaiefcer  auxdics  Ades  ,    Li-  la  publication  du  Covenant  ,   il  arriva  que  les  partifans  du  Roi  ^^^  I- 

1638.    vres,  Canons ,  Rites ,  Jurisdidions ,  Proclamations,  faites  con-  ne  fe  trouverenc  pas  un  concre  mille,  deforte  que  le  Roi,&fon    i*^3«' 

tre  les  Decrets  des  Aflemblees  Gcnerales ,  ou  contre  les  Statuts  Confeil,  lesjuges,  &  les  Eveques  fe  virent  touc  d'un  coup  fans 

du  Royaume.  autorite  &  fans  confcil. 

5.  Que  s'il  arrivoit  des  defordres  pour  ce  fujet  ,  ils  ne  pour-        Cependant  le  Roi  etoit  encore  tellement  pr^venu  en  faveur    Indignii 
roient  leur  etre  imputes  ,    puifque  le  Confeil  refufoit  de  rece-  de  rAurorice  Royale,  que,  quoiqu'iI  la  vic  peu  refpeftee,  il  fe  ci,"it*s 
voir  leurs  juftes  Remontrances.  perfuadoit  ,   que  fes  Declarations  &  fes  Proclamations  ,   toutcomieie 

6.  Que  leurs  fupplications  ne  tcndoient  qu'au  maintien  de  la  ambigues  qu'elles  ecoienc  pour  la  pluparc  ,   fuffiroient  pour  re   ^°^«- 
veritable  Religion  dans  le  Royaume  d'£coffe  ,   &  a  Thonneur  mettre  les  Ecolfois  dans  le  devoir.     Dela  vient  que  malgre  Fin-  "^°'" 
de  Sa  Majefte.  dignation   qa'il  avoit  con^ue  &  montree  contre  le  Covenavt , 

J'ai  rapporte  cetteProteflation  toute  entiere,  parce  qu'elle  pro-  ju('qu'a  declarer  ,  qu'il  auroit  plus  de  fermet^  a  maintenir  la  Li-  Sej  me- 

duifit  deux  eflets  cres  remarqujbles.    I.  Elle  commcnga  a  delfil-  turgie ,  ^jue  les  Ligu^s  navoient  (fobfiination  <i  la  d^truire;  &  ""(."^5°°* 

ler  les  yeux  du  Roi  &  de  fon  Confeil,  fur  l'ilIu(ion  qu'il  s'ecoit  quil  fauroit  hien   les  contraindre  par  la  force  a  renoncer  a  Itur  Confe- 

faite  jufqu'alors,  de  pouvoir  amortir  par  des  promefles  vagues,  Ligue  damnahle  ,  puifquils  perfftoient  a  refufer  de  le  faire  par  '*^'"- 

&  par  certaines  Afbes  d'aucorice,  les  mecontentemens  des  Ecos-  le  refpe&  qu^ils  devoient  a  leur  Souverain  ,    il  ne  laiffa  pas  de 

fois.     2.  Que  ce  Peuple  ne  trouveroit  ni  Chefs,  ni  appui  pour  faire  publier  une  nouvelle  Proclamation,dans  laquelle  il  fembloit  Nouvelle 
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faire  aux  Ecoffois  mecontens  les  promefles  les   plus  facisfailan-  J^^,"J 

tes.    „  Pour  oter  plus  manifeftement,  y  difoit-il,  tous  les  fcru-  ambigue. 

„  pules  des  efprics  de  nos  Sujecs,  nous  afllirons  par  ces  Prefen- 

„  tes,  que  ni  prefentement  ni  a  Tavenir  ,  nous  n'cnjoindrons  la 

,,  pratique  des  Canons  &  de  la  Liturgie ,  que  d'une  maiiiere  con~ 

„  forme  aux  Loix  ,   qui  fera  connoitre  a  nos  Sujets  que  nous 

„  n'avons  pas  deffein  d^introduire  aucune  Innovation  dans  la  Re- 

,,  ligion ,  ni  dans  les  Loix  du  Royaume.     Pour  cet  eflfet  nous 

„  avons  ordonne,  que  tous  les  Ad:es  du  Confeil  faits  fur  ce  fu- 

„  jet ,  &  touchant  la  haute  CommitTion ,  demeurent  fans  force, 

„  Nous  prendrons  foin  de  redlifier  tout  ,    par  l'avis  df  avec 

„  rajjtftance  de  notre  Conjeil ,  d'une  telle  maniere  qu'il  ne  fe  fe- 

„  ra  rien  qui  foit  contraire  aux  Loix ,  ni  qui  puiffe  etre  un  jufie 

„  fujet  de  Grief  a  nos  Sujets.     Qiiant  a  ce  qui  doit  etre  agite 

„  de  plus  dans  des  Affemblees  Generales  ou  dans  le  Parlement, 

„  pour  bien  etablir  la  Religion  pr(fentement  profeffee  ,  &  pour 

„  le  paifible  Gouvernement  de  f  Eglife  ,   nous  le  prendrons  ea 

,,  confideration  dans  une  Affemblee  Generale ,  ou  dans  un  Par- 

„  lement  que  nous  convoquerons  dis  que  nuus  le  pourrons  con- 

,,  venablement . 

Cetce  ProclamBtion  fut  publiee  par  le    Marquis  SMaimlton^ 
a  qui  le  Roi  Tavoit  donnee  en  I'envoyant  en  Ecoffe  en  qualit^ 


faire  eclater  fbn  reflentiment,  &  pour^ecablir  fes  Droits  violes. 
Et  i!  efl:  vrai  que  fi  Charles  avoit  feulement  pu  reuffir  enfin  a 
ies  empechcr  de  s^affembler ,  pour  prendre  en  commun  des  re- 
folutions  convenablcs  a  la  ficuation  de  leurs  affaires  ,  la  Haute 
CommiJJton,  &  les  Cours  Spiritue//es  ("^)  erigees  dans  chaque  Dio- 
cefe  etoient  plus  que  fuflifantes  pour  faire  changer  la  Religion 
&  le  Gouvernement  du  Royaume  ,  felon  les  delirs  du  Souve- 
rain.    Ceft  ce  que  les  Mecontens  comprirent  (i  bien,qu'avant 
qu'ils  puffent  favoir  Teffet  de  leur  Protefhtion  fur  TefpritduRoi, 
ils  formerent  dans  Edimbourg ,  qui  etoit  a  leur  devotion,divers 
Bureaux  qu'ils  appellerenc  Tab/es ,  pour  diriger  leurs  affaires.    II 
tiabiiflent  y  ^^  avoic  quatre  principales.   La  premiere  etoit  des  Seigneurs; 
dimbourg  la  fecondc,  des  Gentilshommes^  la  troifieme,  desVilles;  &  la 
quatrieme,  des  Miniftres.     De  ces  quatre  Tables ,  ils  choifirent 
des  Depuies  pour  en  compofer  uneTable  Generaie  qui  formoit 
les  relblutions  ,  apres  avoir  ete  duement  informee  par  les  Ta- 
bles  particulieres.    Jamais  Souverain  n'a  ete   plus  exadtement 
obei ,    que  1'etoit  cette  Table  Generale  par  tous  ceux  qui  des- 
approuvoienc  les  Innovations  introduites  depuis  trente  ou  qua- 
rance  ans  dans  rEglife  ,    c'eft-a-dire  par  prefque  tout  le  Ro- 
yaume. 
Qai  dres-      Le  premier  Afte  qui  fortit  de  ccs  Tables  contenoit  tout  en- 

Aft  T      fc"^t)le  &  leur  Confeffion  de  Foi  ,  &  leur  Confederation  pour    de  fon  Grand-Commiffaire ,  mais  avec  ordre  de  n'en  faire  ufa- 

leiioinde  defendre  cette  Confeflion  jufqu'a  la  mort  envers  tous  &  contre    ge  qu'en  cas  quil  ne  lui  fut  pas  poffible  de  calmer,  ou  de  ral- 

Covenant  tous,  fans  aucunc  exception.    Ceft  de  cette  Confederation  que    lentir  Tagitation  des  efprits  ,   fans  les  amufer  de  refperance  que 

("cmfede-  ^^^  ^*^^  P'"''-  ^^  "°"^  '^^  Covenant ,  qui  fignifie  Ligue ,  &  ceux    le  Roi  auroit  quelque  egard  a  leurs  Griefs.     Mr.  de  Larrey  fait 

Buon.       qui  le  fignerent  ,   le  nom  de  Covenantiers  ,  qui  fignifie  Ligu^s ,    ici  une  reflexion  bien  judicieufe.   Si  d'un  cote,  dit-il ,  la  Ligue 

Conf^dfyes.     L'Infcripcion  en  etoit  congue  en  ces  termes  :  Con-    des  Ecoflbis  paroic  fedicieufe,  le  procede  de  la  Cour  paroic,  de 

fejjion  de  Foi  du  Royaume  d'EcoJfe  ,  fouscrite  far  Sa  Majeji^  /e    Tautre,  peu  digne  d'un  bon  &  d'un  fageRoi,  quidoic  a  fes  Su- 

l?w  Jaques  a/ors  regvant  Van  1580  ,  i^r  par  tous  ceux  de  Ja  Cour    jets  plus  de  moderation  &  de  bonne-foi.    En  effet  Char/es  ecri- 

^  de  fa  Maifon  :   renouve//&  /'an  158 1 ,  &  depuis  encore  Can    vit  a  fon  Grand-Commiffaire  plufieurs  Letcres,oii  il  lui  recom- 

1590,  fous  /e  meme  Roi  ,  e^  autorijee  par  /e  Confei/  e^-  par  ies     mande  dans  Tune  de  gagner  du  tems  ,   en  amufant  /es  Conf^dfyit 

Etats  du  Royaume,  Sa  Majejl^  y  ajjijiant :  <ir  de  nouveau  fous-    jufqu'a  ce  que  fes  Armies  ^  fes  Tlottes  fujfent  pretes ;  dans  une 

(rite  cette  ann^e  1638  ,  par  ies  Pairs  ,    /es  Communes  ,    ^  /es    aucre,  de  ne  penfer  qua  tircr  /es  chofes  en  /ongueur  ^  comme  i/  ne 

Minijires  d'EcoJfe ,  avec  leur  Refo/ution  unanime  de  Jacrijier  /eurs    penfoit  de  fon  coti  qua  d^truire  ces  Ligu^s  ^  /eur  damnabie  Co- 

biens  ^  leurs  vies  pour  /a  defenfe  de  cette  Foi  ,  ^  pour  ce//e  de     ve?!ant.  t    n      1 

la  Sacr^e  Terfonne  de  Sa  Majefie.  Quoique  les  Ecoffois  n'euffent  aucune  connoiffance  du  con-  Commil^i 

Ce  titre   montre  que  ce  n'ecoit  ici  que  le  renouvellement    tenu  de  ces  Letcres,  ils  ne  douterent  point  que  le  Grand-Com-  fairc  cft 
d'une  Confeflion  de  Foi  drcffee  dcpuis  pres  de   foixante  ans,     miffaire  ne  leur  fiit  cnvoye  pour  leur  tendre  de  nouveaux  pie-  jeiu  avec 

ges  ;  auffi  le  re^urent-ils  avec  beaucoup  de  froideur  &  peu  de  d"fto°-"^ 
refpeft,  bien  refolus  de  lui  refifter  vigoureufement,  s'il  vouloit  deut  & 
faire  valoir  fon  autorite ,  &  de  veiiler  plus  que  jamais  fur  tou-  P^"  ^% 
tes  les  pratiques  djtournees  qu'on  pourroit  mectre  en  ceuvre 
contre  eux.     Ce  redoublement  de  raefiance  porta  les  Tables  a 
tacher  de  fe  faifir  d'un  Vaifleau  qu'elles  apprirent  que  le  Roi  en" 
voyoit  charge  d'armes  pour  munir  le  Ch&teau  d'Edimbourg ;  & 
apres  avoir  manque  leur  coup ,  a  mettre  une  garde  proche  du 
temsla  ,   dans  le  Culte  public.     Or  c'eft  ce  qui  ctoit  direfte-    Chateau,  pour  empecher  qu'on  ne  les  y  fit  entrer.  Le  Roi  euc  .V""^^" 
ment  concraire  aux  deffeins  du  Roi.     Nous  promettons  ,    eft-il    bien  de  la  peine  a  digerer  cet  affront  ;  mais  les  Mecontens  ne  fe,"  ^n^ 
ajoute  dans  ce  Serment ,  e^-  7ious  juro?is  par  ie  r.om  du  Seig?ieur    croyoient  pas  qu'il  y  eiit  de  la  prudence  de  s'expofer  a  etre  fur-  Garde  au- 
notre  Dieu ,  que ,  de  toutes  ?ios  forces  c^  de  toiit  ?iotre  pouvoir ,    pris  ,    fous  pretexte  que  la  rupture  netoit  pas  encore  entiere. '^J^',  ^*" 
nous  emp/oyerons  nos  hiens ,  ?ios  perjonnes  ,  nos  confei/s ,  nos  for-     Dans  ce  meme  tems-la  ,   ils  re^urent  deux  VaifTeaux  charges  d'Edj,n. 
ces ..  co?itre  quelques  perjbnnes  que  ce  foit ,  <^  que  ?ious  nous  af-    d'arme3  pour  leur  fervice.     Mr.  de  Rapin  ne  marque  point  dbii  bourg, 
fifierons  mutuelleme?it  pour  ia  dHfenfe  du  Roi  notre  redoute  Sou-     venoient  ces  Vaiffeaux.    Si  je  difois  que  c'etoit  apparemment  de  ^^"he^Ue 
"jerain  ,   de  fa  perfo-.ive  e^  de  Jon  autoritf  ,   dans  ia  co?iJerva-    France ,  je  ferois  fonde  fur  ce  que  le  Cardinal  de  Richeiieu,  pour  Ro:  d'y 


Sermcnt 
ajouieau 
Covc- 
'  nant. 


que  le  feu  Roi,  fa  Cour,  fa  Maifbn,  fes  Sujets  avoient  fignee, 
&c  que  les  Etats  du  Royaume  avoient  autorifee  :  de  forte  que 
Charles  ne  pouvoit  fe  plaindre  finon  dc  ce  qu'on  la  faifoit  fbus- 
crire  de  nouveau,  fans  lui  en  avoir  demande  la  permiflionf^). 
Mais  les  Tables  ne  fe  contentercnt  pas  d'une  fimple  fouscrip- 
tion  ,  elles  y  ajouterenc  un  Serment  par  lequel  les  fouscrivans 
$'engngeoient  a  maincenir  la  Religion  dans  1'ecat  ou  elle  ecoit  en 
1580,  &  a  rejetter  toutes  les  Innovations  introduices  depuis  ce 


tion  de  ladite  Religion  ,  des  Lihertes  (jf  des  Loix  de  ce  Royau-    fe  venger  de  la  Cour  d'AngIecerre  ,  qui  avoit  fait  echouer  Fentre-  faire  «n- 

f;!;,    fijc.  Prife  qu'il  avoic  formee  fur  Dunquerque,  fic  paffer  un  Agent  en  "rmes" 

Ce  Covena?!t  fut  comme  le  Tocfin  ,  qui  affembla  en  un  Corps    Ecoffe  pour  y  fomenter  les  brouilierics  ,   &   pour  aflurer  les  &c 


tous  les  EcoiTois  ,  qui  ecoienc    mecontens  du  Gouvernemenc ,  Confederes  que  la  France  ne  leur  manqueroit  pas  au  befoin. 

c'eft-a-dire  prefque  tous  les  Refornies  du  Royaume  ,    fi  on  en  Mylord  Clarendon  dit  en  propres  termes  ,    quc  ce  Premier  Mi- 

excepte  les  Confeillers  Prives  ,   les  Juges  ,  les  Eveques  &  cer-  ni&rt  fournit  aux  Ecojfois  des  Armes  ^  des  Munitions ,  ^  leur 

tains  Miniftres  qui  jouiffoient  de  quelques  Dignites  dans  l'EgIi-  promit  de  ies  ajfifer  dans  toutes  ies  entreprifes  oii  iis  voudroient 

fe.     Cetoic-Ia  ceux  qui  etoient  rcvetus  de  toute  rautorite,  tant  f'e"g''gj''  {'))■ 

dans  rEglife  que  dans  l'Etac  ;   &  comme  c'etoit  au(Ti  par  leur        Eniin,  le  Grand-Commiffaire  ,   s'ecant  rendu  a  Edimbourg,  Dcman- 

moyen  (eul  que  le  Roi  avoit  incroduic  &  foucenu  jufqu'alors  ,  demanda  trois  chofes  aux  Mecontens.  ^  ^'  du 

dans  Tun  &  dans  Tautre,  les  changemens  dont  on  fe  plaignoic,         i.  Qu'ils  fiffent  favoir  tout  d'un  coup  ,   ce  qu'ils  defiroient  Commit- 


il  croyoit  aufli   qu'ils  feroient  toujours  en  etat  d'empecher  le    du  Roi  pour  lear  entiere  latisfaition. 


Qu'ils 


laiie  aux 
IVlecoa- 

(CDS. 


▼rier  163I ,  qu'il  publia  ,  fous  pretexte  d'informer  fes  Sujets  d' Angle-  Perfonne ,  8c  fon  Royaume  d'Angleterre  ,  vifiblement  menace  &  a  la 

terre  des  exces  de  defobeilVance  &   de  feclicion  oii   les  tcolTois  s'e-  veiile  d'etre  ravage  &  envalii.  Voyez,  ci-apres  Adcs  de  1638.  N.18, 

toient  deja  portes  ,    Sc  des  preparatifs  de  Guerre  qu'ils  faifoicnt  en  (t)  Memoires  Hift.  des  Guerres  Civ.  de  la  Gr.  Bretagnc,  T.  I.  fi 

toute  diligence  &  avec  trop  de  fucces  poor  permettre  a  Sa  Majefte  163  &.  164..  de  la  Traduiftion  Fran^oife. 
^e  ne  pas  mettre  en  etat  dc  defenfe,  &  eu  furete,  fon  Aucorite  ,  Ci 
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2.  Qu'ils  rentraffent  dans  robeifTance  du  Roi. 

3.  Qu  ils  renon^airent  a  leur  Covenant. 
Leur  Reponle  fut : 

1.  Qu'ils  demaudoient  une  Affemblee  Generale  &  un  Par- 
lement. 

2.  Qu'ils  ne  pouvoient  rentrer  dans  robeiCTance  duRoi,puis- 
qu'ils  n'en  etoient  jamais  Ibrcis. 

3.  Qu'ils  renonceroient  auiTitot  a  leur  Bapteme  qu'a  leur  Co- 

•venant. 

Des  reponfes  fi  fermes  &  fi  precifes  firent  juger  au  Marquis 
d^Hawilton  qu'il  etoic  tems  de  mettre  au  jour  la  Proclamation , 
qui  lui  avoit  ete  confiee.    Cette  Proclamation  ne  fut  pas  plutot 
luc  &  publiee ,  dans  le  Marche  d'Edimbourg  ,   que  les  Tablcs 
firent  lire  publiquement  dans  le  meme  lieu  ,    une  Reponfe  en 
forme  de  Protellation  ,    oii  elles  relevoient    „  les  ambiguites 
dont  on  concinuoit  a  ufcr  envers  eux  ;   les  rellritflions  ajou- 
tees  aux  Promelfes  que  le  Roi  fembloit  leur  faire  ,   reftric- 
tions  au  moyen  defquelles  ,  bien  loin  de  s'engager  a  rien  qui 
put  calmer  leurs  craintes,  Sa  Majefte  laiiVoit  aux  Eveques  la 
hberte  de  pratiquer  les  Innovations  dont  on  le  plaignoit  i  pen- 
dant  que  d'un  autre  cotc ,  la  Prociamation    traitoic  de  trivo- 
les  les  Griets  de  la  Nacion  ,  &  de  rebelles  les  R.equetes  ,^  les 
Reprefentacions  ,   &  les  autres  demarches   legitimeo  qu'elle 
fjiioit  pour  obcenir  la  reftitution  de  fes  Droits. 
LeGiand-Commiflaire,  etant  mieux  inftruit  dcs  afTairesd^E- 
colle,  par  ce  qu'il  avoit  vu  de  fes  propres  yeux,crut  necclfaire 
qu'il  en  allat  lui-meme  informer  le  Roi.    II  fit  donc  un  Voyage 
a  la  Cour  ,   &  cn  revint  peu  de  tems  aprcs  ,    muni  d'un  Pou- 
voir  de  coiivoqucr  une  Allemblee  Generale  &  un  Pa.rlement. 
Ktinide  Mais  a  regard  de  rAilemblee  Generale,  il  fit  prefenter  auxTa- 
rciour ,  ii  bles  on2,e  Articles  ,  qui  etoient  autant  de  conditions  ibus  les- 
fait  des      (jm.iies  il  votiloit  bien  la  convoquer.   Ces  conditions  rotnpoient 
lcs  mefures  qu'il  favoit  que  les  Mecontens  avoient  prifes  pour 
avoir  la  fupcriorice  des  voix  dans  cette  Affemblee.     Cctoit  de 
faire  enforie  qu'on  y  deputat  des  Anciens  Laiques,  qui  tulfent 
gcns  d"autorite,6c  dont  le  nombre  furpalT.tt  ceiui  des  Miniftres; 
lesEcolTois  ne  s"etant  que  trop  apper<,-us, dcpuis  rAlVembleeGe- 
nerale  tcnue  a  Glasgow  en  1610,  combien  facilement   le  Roi 
pouvoit  gagner  cette  fijperiorite  parmi  les  Miniftres,  Ibit  par  la 
crainte,  Ibit  par  ref;erance,  ou  par  des  faveurs  prelentes  &  ef- 
fedlives.     D'ailleurs  les  Tables  le  propoloient  de  faire  que  les 
Miniftres  qui  devoicnt   etre  deputes   a   r.^^lfeniblce   Generale 
qu'elles  demandoient,  fullent  elus  non  ieulement  par  Its  Minis- 
tres  mcmes  de  chaque  Piesbytere  ,   mais  aufli  par  les  Anciens 
Laiques.      Les  Articles   propofes   par   le  Grand-Commiflaire 
rompant  vihbiement  ,  je  Tai  deja  dit  ,   toutes  ces  mefures ,  fu- 
rent  rejettes.     II  ne  fe  rebuta  point  ,   &  fous  pretexte  d'ufer  de 
condefcendance  avec  les  Mecontens  ,  il  reduifit  les  onze  Con- 
ditions  a  ces  deux  : 
Qui  les        I-  Qu'aucun   Laique  ne  feroit  admis  a  donner  fa  voix  pour 
rejctient.    reledion  des  Miniltres  ,  qui  devoient   etre  deputes  a  rAflem- 
blee,  ni  aucun  aucre  que  les  Miniftres  memes  de  chaque  Pres- 
bytere. 

2.    Qiie  rAfl'emblee  ne  determineroit  rien  que  par  voie  de 
Remontrance,  fur  les  Actes  du  Parlement. 

Ces  deux  Condiiions  furent  aulTi  rejettees,  la  premiere,  par- 

cc  qu'elle  rendoit  inutiles  les  melures  dont  nous  venons  de  par- 

'     ler ,  &  la  feconde,  parce  qu'elle  otoit  a  rAlfembld-e  Generale  le 

dioit  de  rien  ftstuer  contre  les  Innovations  introdtiites  depuis 

rannce  1606,  &  donc  la  plupart  etoient  fonde«  fur  des  Adtes 

Situation  de  Parlcment ,  regardes  comme  nuls  par  les  Meconcens.     Voila 

dcs  Mii-  £!,;„,(.  toute  cette  aff^aire  reduite  a  ce  point  ,    qu'il  n'etoit  plus 

"*■  qucltion  a  Tegard  des  Tables  d'examiner  fi  elles  avoient  droit 

d'e.\iger  1'abolicion  de  Innovations  faites  &  fondees  depuis  1606, 

iur  des  ACtes  de  Parlcnient  ,   mais  de  cherchcr  les  moyens  les 

plus   propres   pour   l'e   procurer   la  latijfadlion  qu'elles  deman- 

doient  ;    &  a  Tegard  du  Roi  ,   de  trouver  les  moyens  les  plus 

convenables  de  niaintenir  la  validite  de  ces  Actes  ,    &  de  diflj- 

per  l'or.ige  qui  le  formoit  en  Ecofle. 

Le  Marquis  d' Hamiltan ,  voyant  que  les  Tables  qui  etoient 
compofees  de  tout  ce  qu'il  y  avoit  de  plus  habiles  gens  dans  le 
Royaume  ,  etoienc  trop  iur  leurs  gardes  pour  fc  laifler  facile- 
ment  iurprendre ,  lcur  dic ,  qu'il  avoit  relo|u  de  fairc  un  fccond 


en  quoi  elles  reuflirent  parfaite- 


CnU* 

LES    I. 
1638. 

Lc  Mat- 
quis  de 
retourpu- 
blie  une 
nouvelle 
l'rocla- 
matioa. 


t  Le  Mar- 
<juis  re- 

loUfllC  CD 

Angle- 
tciie. 


Afl^emblee  a  lcur  devotion 
ment. 

Le  Grand-Commiflaire  fut  de  retour  au  tems  marque,  &  fit 
publier  d'abord  une  Proclamation  contenanc  en  fubftance : 

1.  Que  le  Roi  revoquoit  la  Liturgie  ,  le  Livre  des  Canons, 
la  Haute  Commiflion ,  &  les  cinq  Articles  de  Perth. 

2.  Qu'a  Tavenir  ,  les  Evcques  feroient  cenliirables  par  TAs- 
femblee  Generale. 

3.  Quil  ordonnoit  a  tous  fes Sujets d'Ecofle de  figner  la Con- 
feflion  de  Foi  de  rannee  1580  ,  avec  le  Sermenc  qu'il  y  avoit 
annexe. 

Apres  avoir  fait  publier  cette  Proclamation ,  le  Grand-Com- 
miflaire  convoqua,  le  22  Septembre,  une  Aflemblee  Generale 
a  Glasgow  ,  pour  le  21  Novcmbre  prochain ,  &  un  Parlement 
a  Edimbourg,  pour  le  15  Mai  de  rannee  fuivante  1639. 

Ce  n'etoit  pas  fans  raifon ,  que  ies  Mecontens  avoient  craint 
quelque  nouveau  piege  de  la  part  du  Roi.  En  effet,  le  Sermenc 
qu'il  avoit  annexe  au  Covenant  portoit ,  qu'on  juroit  de  mainte- 
nir  la  Religion  maintenaht  profejjlfe  ,  termes  par  lefquels  il  de- 
iignoit  1'Epifcopat  ;  Piege  grolfier  ,  dic  Mr.  de  Rapin^  &  qui 
faifoit  un  fi  gr^nd  tort  aux  affaires  du  Roi,  que,  pour  en  arre- 
ter  les  mauvais  effets,  le  Confeil  fe  vit  oblige  de  faire  un  Adte, 
pour  declarer  que  le  fens  du  Serment  etoit  de  maintenir  la  Re- 
ligion  telle  qu'elle  etoit  profeflee  en  Ecoffe  en  1580.  Mais  les 
Tables  oppoferent  a  cct  Adte  une  Proteltation  pour  montrer 
que  la  Declaration  du  Confcil  etoit  infufiilante  ,  &  ne  fervoic 
qu'a  mieux  faire  voir  combien  la  Cour  agilfoit  peu  rondement. 
Ce  n'etoit  pas  la  de  quoi  faire  attendre  au  Roi  une  bonne  ilfue 
de  rAlfemblee  prochaine. 

Cette  Airemblee  ouvrit  fes  Seances  a  Glasgo-w,m  jour  mar-  L^AlTcm- 
que  ;   &c  comme  dans  celle  de  1610  ,  &  dans  les  fuivantes,  le  ''''''  '' 
Roi  Jacfues  s'etoit  aflure  par  avance  de  la  pluralite  des  lutfragcs  jour  mat- 
pour  y  faire  refoudre  tout  ce  qu'il  fouhaicoit ,  les  Tables  avoienc  H"»;- 
pris  les  memes  precautions  pour  faire  annuller  dans  celle-ci  touc 
ce  qui  ne  leur  plailbit  pas.     En  efiet ,  le  parti  du  Roi  y  ecoit  ii    Le  Parti 
foible,qu'/7  iiofott  lever  la  tete;  les  tveques  n'y  ayant  comparu  ^[{  '*'"j  ^ 
que  par  Procureur,  non  pour  reconnoiire  rautoncede  rAllem-  toible. 
blee,  mais  pour  en  decliner  le  Tribunal;  &  ils  n'y  auroient  en- 
voye  perlbnne,  fi  elle  ne  les  avoit  pas  cices ,  iur  une  accufation    LesEvS- 
en  forme  portee  contre  eux,par  un  grand  nombre  deSeigneurs,  ^^nil\te% 
Barons,  Gencilshommes  ,  Miniftres,  Bourgeois  ,  qui  n'etoient  pour  des 
pas  Deputes  a  r.Alfemblee,  mais  qui  etoienc  munis  de  raucorice  9''""" 
&  des  ordres  precis  du  Presbycere  d'Edimbourg,  a  qui  ils  s'e-  *"•'""'*' 
coienc  adreifes.     Les  Chefs  de  cette  Accufation  etoienc  horri- 
bles  (1) ,  &  Ton  auroic  de  la  peine  a  en  croire  le  recic,  fi  Rush~ 
ivorth  ne  la  rapportoic,  comme  Tayanc  recueillie  desOriginaux, 
&  fi  le  Presbytere  d'Edimbourg  n'avoit  ordonne  que  la  ledture 
en  feroic  faite  publiquemcnt  dans  toutes  les  Eglifes.  Cependanc 
Mr.  deRapin  ne  paroit  pas  y  ajouter  beaucoup  de  foi,  puifquii 
dit  que  le  principal  Arcicle  de  rAccufacion  rouloic  fur  ce  que 
David LinJfeji,Eveque  de  cecte  Capicale  ,  &  fes  Confreres ,  n'a- 
voienc  pas  iacisfaic  aux  condicions  que  rAiremblee  Generale  de 
Montrofe  leur  avoic  impofees. 

Le  Marquis  d'Ha>»i/ton  prevoyanc  que  les  afPaires  ne  tourne-   Hs  decli. 
roient  point  au  gre  de  Sa  Majefte,  ne  fongea  qa'aux  moyens  de  "oj"|/jg' 
dilToudre  rAflemblee.  II  y  prelidoit  en  qualite  de  Grand-Com-  i-Aiiem- 
miilaire  du  Roi;&  quoiquil  n'y  eut  pas  vobc  deliberative,non  blec  Gc- 
plus  que  les  Membres  du  Conieil  (2) ,  qui  y  afliftoient  aufli,  il  "'"''• 
voulut  obliger  les  Deputes  a  lire  un  D^clinatoire  des  Eveques, 
c'eft-a-dire  une  Protettation  de  nullite  contre  rAflemblee  ,  que 
le  Dodleur  Hamilton  venoit  de  prefcnter  dans  le  tems  qu'on  al- 
loit   proceder   au   choix  d'un  Moderateur.      On   repondic   au    Choix 
Marquis  ,  qu'il  n'y  avoit  point  d'Aflemblee  fans  Moderateur ;  &  ^'''"  '^'" 
fans  sarrcter  aux  Proteftations  qu'il  fit  enregitrer  ,  cette  digni-  u^-l^^ 
te  fuc  conferee  d'une  commune  voix  au   Miniftre  Alexaudre  Sccreiai- 
Hinderfin{\),  &  celle  de  Secretaire  a  Archibald  Joh?tfion.  "• 

Les  3C.  ^c.  &  ^c.  jours  furent  employes  a  examiner  lesCom-   Examen 
miltions  des  Deputes  ,  nonobftant  les  oppofitions  &  les  Protes-  d"  9""'- 
tations  reiteree-  du  Grand-Commiflaire  ,    qui  infiftoit  toujours  jes  De* 
lur  ce  que  le  Declinatoire  des  Eveques  devoit  etre  lu  avant  que  putes. 
cet  Examen  pijt  fe  faire  ,    parce  que  ce  Declinatoire  contenoic 
des  raifons  qui  faifoient  voir  que  1'eleclion  de  la  plupart  des  De- 
putes  etoit  nulle.  On  lui  repondit  encore ,  que  1'AfIemblee  n'e- 


Voyas;e  en  Angleterre,  pour  informer  le  Roi  de  Tetat  dcs  cho-  toit  pas  formee ,  tanc  qu'on  n'avoic  point  cxatTiine  &  approuve 

fcs,  &  qu'il  elperoit  de  porter  Sa  Majefte  a  leur  accorder  une  les  CommilTions  de  ced\  qui  y  etoient  Deputes. 
Alfemblee  Generale  ,   tellc  quils  la  deliroienti  mais  qu'il  exi-        Enfin  le  6  jour,  27  Novembre,  le  Declinacoire  fut  lu.     Les 

geoit  d'eux  de  ne  point  proceder  a  rdedtion  des  Dcputes ,  avanc  principales  railbns  que  lesEveques  y  alleguoienc  contrerAfltm 

lon  retour,  qu'il  fixa  au  20  Septembre.    Les  Tables  lc  lui  pro-  '"'■'"  ""'  '""  '  '   ""^' 


Vrecau-  mircnt  ,  quoiqu'avec  bien  de  la  peine  ;  mais  elles  ne  laiflerent 
tions  «lue  pas  de  refoudrc,  pendanc  fon  abfence,  que,  pour  prevenir  cout 
icsTabics  nouveau  dd-lai,  on  procederoic  le  22  Septenibre  prochain  ,  aux 
pendant  eledtiions  d'une  Aflemblee  Generale  qui  fe  tiendroit  ou  avec  la 
ton  ab-  permillion  du  Roi  ,  s'il  vouloit  Taccorder  ,  ou  fans  fbn  aveu. 
Enfuite  elles  prirent  toutes  les  meiures  polTibles  pour  avoir  une 


ftncc. 


Lc  De'- 

clinatoirc 

blee,  etoient  tirees*de  retabliflement  de  laHierarchie  de  laPri-  Lifous 
mitive  Eglife,  qui  lubordonnoit  les  Pretres,  ou  les  fimplesMi-  1"'°"  y 
niftres,  aux  Eveques  :   a  quoi  ils  ajoucoient,  que  les  Miniftres  ^"^B"'^ 
Presbyteriens  s'etant  declares  leurs  Parties  formelles,  ils  ne  pou- 
voient  ecre  leurs  Juges. 

Pour  reponle  a  leur  prcmiere  raifon ,  dit  Mr.  de  Larrey ,  on    Reponfe 
lut  les  Canons  de  ia  Diicipline  Presbycerienne  d^Ecoife  autori-  ^  "* 


lee 


Railons. 


(i)  11  s'agifroit  A'Here1e,  de  S-mcne ,  de  Parjure.  de  Fornication  ,  leve  avoit.rannee  pre'cedente ,  demande  avec  menaces  que  I'interdie. 

d:A..uitere     c^lncefte    Voyei  Ru/hwcrth  Volume  H.  ic  Ue  Larr.y  Vol.  tion  tut  levee  uicelfammcnc.     Les  deux  autres  le  nommoient  Ram- 

-j^               ■'            '           '  fey  &i  Rotlock.     On  verra  diiis  la  iuite  H/Siifr/o»  accompagner  lcs  llc- 

'(1)  Cetoient  lcs  Comtes  de  Traqitair  ,  de  Roxbottrg ,  d'Argyle,  de  putes  d"EcolTe  i  Londres  ,    gc  faire  dans  cctte  Capitale  la  plus  ecla- 

tauiiru^.l,  de  Sou,he>k,  &  le  Cheval.er  Louis  Siuart.  ta.ue  figine  qu'un  Depute  ,    car   .1  I  etoit  aulli   ,    &  un  Predicaleur 

•    -       •     -  puilVent  taire.     Egaleincuc  vit  dans  lcs  Predications  &  dans  les  Con- 

fe- 


(;)  Ceft  un  Ucs  irois  Miniftres  6' Edimbourg  ,  doat  le  Peuple  fou- 
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fee  par  le  Roi  &  lesParlemens  (4).  On  oppofa  a  la  feconde  le 
Decrec  du  Synode  de  Dordrecht  approuve  des  Eveques  An- 
glois  qui  s'y  etoient  trouves  ,  contre  le  Declinatoire  des  Ar- 
miniens. 

Le  feptieme  jour,  28  deNovembre,  il  fut  propofe  dans  TAs- 
femblee  de  deliberer  li  on  jugeroit  Taftaire  des  Eveques  ,  non- 
obftant  leur  Declinatoire.  Comme  apres  plufieurs  Difcours  qui 
furenc  faits  fur  ce  fujet,  le  Moderateur  alloit  recueiUir  les  voi.v, 
le  Grand-CommifTaire  prit  la  parole  ,  &  dit ,  que  puisqu'ils 
pretendoient  s'attribuer  le  droit  de  juger  les  Eveques ,  a  quoi  il 
ne  pouvoit  confentir,  il  caflbit  rAirembIee,au  nom&  en  l'au- 
torite  de  Sa  Majefte. 

Si  l'on  demande  pourquoi  le  Marquis  d'Hami/to»  ,  qui  avoit 

fu  longtems  auparavant  que  cetre  afFaire  leroit  mife  fur  le  tapis,  _ 

ne  s'etoit  point  determine  a  ne  pas  ouvrir  rAflembleejauITuot,  volontes,  d'autre  moyen  que  celui  des  arme^  ;  &  c'e~ft  rquoi"il 
&c  plutot  meme  qu'a  le  dilfoudre  des  le  feptieme  jour,  Mr.  de  s'etoit  determine,  des  qu'il  fut  informe  que  rAifembleeGenera- 
RapiTt  repond ,  que  le  Gra7id-Co7iimiJJaire  navoit  fas  voulu  don-  le  de  Glasgow  fe  continuoit  elle-meme  par  fa  propre  autorite 
ner  aux  Mecontejis  Tavantage  de  fe  flaindre  avec  raifon  quit  les  &  que  le  Peuple  approuvoit  cette  conduicc.  II  y  avoit  alors  eri 
avoit  amufes  de  Feff&ance  d'une  AffemhUe  quil  navoit  pas  def-  Angleterre  deux  Partis :  l'un  de  la  Cour  &  des  Epifcopaux  ri^i- 
fein  de  tenir.  Mais  le  Grand-Commiflaire  ne  devoic-il  pas  voir  des,  qui  condamnoient  les  Ecoflbis  de  rejeccer  la  Hierarchie  de 
que  la  diflblucion  de  fAlIemblee  ,  &  le  mocif  de  cecce  diflblu-  TEglife  etablie  parmi  cux  dcpuis  crence  ans  par  des  Adtes  de  Par- 
cion,  donncroienc  aux  Meconcens  un  plu^  grand  avancage  ,  en  lement.  Ceux-ci  traitoient  les  Confederes  de  Rebelles,  &  fou- 
leur  donnant  lieu  de  publier  &  de  montrer  evidemment  a  touc  haitoienc  de  les  voir  punir  de  leur  rebellion.  L'autre  Parti  ecoic 
le  monde  qu'il  n'y  jvoic  aucun  fonds  a  faire  fur  les  Proclama-    compofe  de  Puritains :  mais  fous  ce  nom  ecoienc  compris,  non 


tanc  de  hauceur  ce  que  le  Roi  avoit  craint  le  plus.  Les  Mecon- 
tens  olerent  meme  demander  a  Sa  Majefte  1'approbation  de  leurs 
Atlts ,  pretendant  qu'ils  n'avoienc  nen  fait  contre  fon  lervice 
ni  contre  le  Bien  public  de  TEtat  &  de  1'Eglife  ,  mais  qu'au 
contraire  ils  avoient  travaille  pour  la  gloire  de  Dieu  ,  le  main- 
tien  de  la  Religion,  &  fhonneur  du  Roi  ,  par  la  profcription 
de  rimpiete  &  par  le  retablilfemenc  du  Gouvernemen:  lesiti- 
me  de  1'Eglife  d^EcolIe.  ' 

Ann^e  l()39. 

Quinzieme  du  Regne  de  Charles  1. 

II  ne  reftoic  donc  plus  au  Roi ,  pour  ranger  les  Ecoflbis  a  k^ 

r-\.y  £^v^^  n^  ^'a<-b»ua      ^h^  ^m^  ^ .____t'J_  r\  t       j^         ^  ..* 
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tions  les  plus  exprefles  ?  puifqu'apres  avoir  declare  dans  la  der- 
niere  ,  que  les  Eveques  feroienc  a  1'avenir  foumis  a  la  Jurisdic- 
tion  de  rAflemblee  Generale,  on  avoic  permis  qu'ils  en  decli- 
naflent  rautorice  j  on  avoic  meme  ouvercemenc  appuye  leur  De- 
clinacoire,  &  Ton  en  etoit  venu  a  dilfoudre  rAflemblee,  en  lui 
declarant  que  c'etoit  pour  1'empecher  d'examiner  les  accufa- 
tions  porcees  contre  leur  mauvaiie  conduice.  D'ailleurs ,  com- 
xne  le  dit  fort  bien  dans  la  iUite  Mr.  ds  Rapin  ,  il  etoit  aife  de 
prevoir  que  des  gens  qui  avoienc  voulu  tenir  une  Airemblee 
quand  meme  le  Roi  auroit  refufe  d'y  confentir,  ne  feroient  pas 
difpofes  a  fe  feparer  fi  aifemenc  ,  &  a  laifler  ainfi  echaper  une 
occafion ,  qui  leur  paroiflbic  ii  avantageufe  pour  fe  retablir  dans 
la  pofleflion  de  leurs  Droits.  A  quoi  il  fauc  ajoucer,  que  c'ecoit 
engager  les  Mecontens  a  lever  recendarC  d'une  Revolce  ouverce 
&  formellej  chofequ'il  avoic  refolu  d'evicer,  ou  du  moinsd'eloi- 
gner  ,  parce  que  la  mauvaife  dispolicion  des  efprics  en  Angle- 
terre  ne  lui  permectoic  pas  de  faire  encore  des  effbrcs  aflez 
conliderables  pour  reduire  rEcoife,  qui  ecoic  toute  dans  le  par- 
ti  des  Mecontens. 
L'Aircm-  L'Afl'emblee  connoiflbit  fi  bien  fes  forces  ,  &  combien  peu 
biee  tcfu-  le  Roi  etoit  en  etat  de  fe  faire  obeir  ,  que  le  Moderateur  ayant 
ic  dc  fe  mis  en  deliberacion ,  ii  elle  fe  devoic  feparer  ,  tous  les  Deputes 
repondirent  unanimement  queNon.  Ainii  malgre  la  Diflblution 
ordonnee  au  nom  du  Roi ,  &  malgre  une  Proclamation  qui  fuC 
publiee  le  lendemain ,  &  a  laquelle  on  le  contenca  de  repondre 
a  rordinaire  par  une  Proteftacion ,  rAiTemblee  continua  fes  fean- 
ces  &  ne  les  finic  qu'avec  rannec.  EUe  fic  pendant  ce  tems-la 
divers  Adles ,  d'une  vingtaine  defquels  Mr.  de  Rapin  nous  rap- 
porte  ici  les  titres ;  &  ces  titres  futfifent  pour  montrer  que  TAs- 
femblee  fuivit  de  point  en  point  les  dire£t:ions  que  les  Tables  a- 
voient  donnees,  &  executa  cequ'elles  avoient  refolu.  Non  feu- 
lement,  quatorze  Eveques  furent  condamnes  &  excommunies, 
mais  TEpifcopat  fut  aboli  &  la  Reformation  remife  en  EcofTe 


lcpatcr. 


feulement^  les  Puritains  de  Religion  ,  mais  encore  les  Puritains 
d'Etat,  c'eft-a-dire  ,  tous  ceux  qui  croyoient  que  le  Roi  ufur- 
poit  un  pouvoir  qui  ne  lui  appartenoit  pas.  Ce  Parci ,  quoiq^ue 
fans  charges ,  fans  emplois ,  &  concinuellcmenc  opprime ,  ecoic 
neanmoins  bcaucoup  fuperieur  en  nombrc  au  premier ,  comme 
il  parut  bien  dans  la  fuite.  Ceux-ci  difoient  que  les  Rois  Ja- 
ques  &c  Cbarles  ,  ayant  manifeftement  introduit  des  nouveautes 
dans  rEglife  d^Ecoife ,  les  Ecoflbis  avoienc  raifon  de  dcmander 
que  les  chofes  fuffent  retablies  fur  Tancien  pie.  Ainli  ,  ii  n'y 
avoit  gucrc  moins  de  Meconcens  en  Anglecerre  qu'en  EcoflTc, 
&  cepcndanc  ce  necoit  que  par  le  fecours  des  Anglois  quc Char- 
les  pouvoit  lever  des  forces  capables  de  reduire  les  Ecoflbis, 
Comment  donc  lever  ces  forccs  }  Convoquer  un  Parlement } 
Mais  rexpericnce  avoit  fait  aflrez  connoitre  que  cecce  Aflerr.blee 
n'accorderoit  aucun  Subfide ,  tant  que  lesGriefs  de  laNation  ne 
fcroient  pas  rcdrefles.  D'ailleurs  lcs  Anglois  pouvoienc  naturel- 
lemenc  dcmander  ,  par  quelle  raifon  ils  ecoienc  obligcs  d'em- 
ployer  leurs  biens  &  leurs  vies  ,  pour  fouccnir  les  interecs  par- 
ticulicrs  du  Roi  en  Ecofle. 

Pour  remedier  a  ces  inconvenicns  ,  Charles  fic  deux  chofcs. 
I.  II  publia  que  les  EcofTois  n'ecoienC  pas  feulemenc  des  rebcUes 
&  des  fedicieux ,  mais  qu'ils  avoienc  deja  leve  une  Armec  a  des- 
fein  d'envahir  rAnglecerre ;  d'ou  il  inferoic ,  qu'il  ecoic  obli»e  de 
pourvoir  a  la  defenfe  du  Royaume.  2.  11  envoya  des  oxdrcs  a 
la  Nobleire  de  fe  rendrc  z^Jorck,  le  i.  d'Avril  fuivant,  chacun 
avec  autant  de  Cavalerie  qu'il  pourroit  lever  (5) ,  &  d'informer 
la  Cour  dans  quinze  jours  du  nombre  de  Cavaliers  qu'il  pour- 
roit  y  amcner.  Ceft  ainfi  qu'autrefois  les  Rois  d'AngleLerre  fe 
mctcoienc  en  etat  de  refifter  aux  Invafions  ,  ou  deja  faiccs  ,  ou 
dont  ils  etoient  menaces.  Mais  il  y  avoit  entre  lancicnne  ma- 
niere  &  celle-ci  dcux  difFerences  notablcs,  qui  n'etoienc  poinc  a 
lavantage  du  Roi ,  comme  Mr.  de Rapin  Ta  fort  bicn  explique. 
Oucre  cela  ,    Charles  fe  contcntoit  de  fuppofer  fimplement  que' 
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furle  pie  quelle  y  avoic  ece  originairemenc  ecablie,  &  qu'elle  y    les  EcofTois  avoienc  dcffein  d'envahir  rAnglererre       auoia!i'i1 


L'A(rem 

blee  dc- 


avoic  fubfifte,  jufqu'a  ce  que  J.jques  FI ,  devcnu  Roi  d'Angle- 
terre  fous  le  nom  de  Jaques  I  ,  k  fuc  encece  d'incroduire  dans 
fon  ancien  Royaume  le  Gouvernemenc  Epilcopal  fur  les  rui- 
ncs  du  Presbycerien.  L^Affemblee  euc  la  precaucion  de  declarer 
par  un  de  ces  Aftes,  que  la  Confeflion  dc  Foi  de  Tannee  1580 
ciaic  que  contenoic  virtue/le?/!ent  Tabjuracion  de  rEpifbopac.  Mais  com- 
pat^eft°a-  Tie  il  s'enfuivoic  dela,  que  ceux  qui  avoienc  figne  cecte  Confes- 
boli  dans  fion  tclle  quc  Charles  Tavoit  envoyee  par  fon  Grand-Commis- 
f^flPoTde  ^^^''^  '  ecoient  cenfes  avoir  figne  labolition  de  TEpifcopaC  ,  le 
ij8o.  Grand-Commiflairc  fe  haca  de  publier  une  explication  coucedif- 
ference  ,  dans  laquelle  il  s^efforgoic  de  prouver  que  1'Epifcopac 
Explica-  fubfiftoic  en  1580,  &  que  par  confequenc,  en  fignanc  la  Con- 
lion  con-  fefiTion  dc  cecce  annec-Ia  ,  on  ne  pouvoic  pas  etre  cenle  abjurer 
rEpifcopat.  Les  Ecoffois  firenc  a  cccte  Explicacion  une  Re- 
ponfe  forc  longue  ;  &  c'eft  principalemenc  a  ces  deux  Pieces 
qu'il  fauc  appliquer  la  rcmarque  que  Mr.  de  Rapia  a  faite  ci-de- 
vant  ,  touchant  Tequivoque  qui  fe  trouve  dans  lc  nom  d'Eve- 
ques,  &  qui  vient  de  ce  qu'on  a  confondu  lc  Be'7tefice,  &  Vof- 
fice.  Enfin  rAfremblec  eut  encore  la  precaucion  imporcance 
d'ordonner  qu'il  fe  ciendroit  tous  les  ans  ,  &  meme  plus  fre- 
quemment,  felon  le  befoin,  une  AfTembleeGenerale;  aflignanc 
par  ce  meme  Adte  la  prochaine  a  Edimhourg ,  le  troifiemcMe- 
credi  du  mois  de  Juillet  1639  ;  &  defendant  par  un  autre  Acfte 
de  choifir  pour  Ancicns  ceux  qui  n'auroient  pas  figne  le  Cove- 
jtant ,  dans  le  mois  de  Fevrier  prochain. 

Telle  fut  la  conclufion  de  cetce  Aflemblee ,  qui  executa  avec 
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n'y  eut  aucun  lujec  de  rupture  encre  les  deux  Royaumes,  &qu"ii 
fiic  connu  de  couc  le  monde  que  les  Confederes  favoienc  cres 
bien  qu'ils  feroient  perdus  fans  rclfourcc  ,  i\  rAngleterre  encroic 
volontairemenc  dans  les  defleins  du  Roi.  Delk  vienc  que  les 
Amis  qu'ils  avoienc  en  Angleterrc  leur  ayanc  confeille  de  fe  pur- 
gcr  le  plus  ciairemenc  qu'il  leur  feroic  poflible  du  Crime  de  Re- 
bellion  donc  le  Roi  les  accufoic  ,  &  d'evicer  de  rien  faire  qui 
puc  engager  les  Anglois  dans  cecce  Guerre  ,  les  Confederes  eu- 
rcnc  foin  de  repandre  en  Angleterre  plufieurs  Ecrits  oti  ils  expli- 
quoienc ,  avcc  toute  la  clartc  polfible  ,  les  caufes  de  leurs  M^- 
contenccmens,  &  lcs  defleins  du  Roi  de  s'actribuer,  tanc  dans  la 
Religion  que  dans  les  affaires  Civiles,  un  Pouvoir  arbitraire-  ^ 
quoi  les  deux  Nacions  avoienc  un  incerec  egal  dc  s'oppoler.  Ces 
Ecrics  furcnc  cres  favorablemenc  regus  cn  Anglcterre  ,  &  rnlre 
aucres  celui  que  les  Confederes  y  publierenc  le  4  de  Fevrier  de 
cetcc  annec,  en  forme  d'Apologie,  ou  ils  rendoienc  comptc  de 
leur  Affemblee  de  Glasgow ,  aux  Anglois ;  conjuranc  la  Nation 
en  corps  de  n'ajoucer  poinc  de  foi  aux  calomnies  de  leursEnne- 
mis,  &  d'entrer  avec  eux  dans  la  defenfe  d'une  Caufe  qui  etoic 
commune  aux  deux  Royaumes  ,  puifqu'il  s'agiffoic  de  conferver 
la  meme  Religion ,  la  meme  Liberte ,  &  d'empecher  recendue 
cxorbicance  dc  la  Prerogacive  Royale.  Le  Roi  fulmina  cecte 
Apologie  par  une  Proclamacion  du  27  du  meme  mois.  Apres 
cela,  comment  pouvoit-il  fe  flater  de  perfuader  a  perfonne ,  que 
des  gens  qui  ne  fe  trouvoient  point  affez  forcs  pour  fe  foutenir 
tout  feuls ,  levoient  une  Armee  pour  envahir  ceux  dout  ils  im- 

plo- 


ferences  ,    il  entraitioit  tous  fes  Auditeurs  dans  fes  fentimens.     Au  que  le  Roi  avoit  fait  publier  depuis  peu  par  fon  Grand-Commif- 

refte,  Mr.  Burnet  n'en  fait  pas  un  Portrait  fi  avantageux  ,  quoiqu'il  faire. 

difequeHfB</fr/OT  etoit  le  plus  fage  8c  le  plus  gravedes  Miniftresd'E-         (f)    Mylord  CUrtndon  Tom.  \.  p.  149  £t   ifo   de  la  Tiadutftiori 

dimbourg.     Voy.  aulTi  ClarenJon  T.  \.  p.  260.  Francoife. 
(4)  On  auioic  pu  lire  auffi  le  fccond  Article  de  la  Proclamation 
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C  n  A  11-  ploroient  rafriftance  ?  Mais  Charles  ne  fc  piqua  jamais  de  rai- 
L  Es  I.  ibnner  plus  confequemment  qu'il  n'agiffoit.  Je  rappelle  ici  vo- 
1659.  lontiers  la  reflexion  que  Mr.  dc  TLapim  faite  ailleurs:  il  fem- 
Obfeiva-  jjjg^  ditil,  que  certains  Princes  s'imaginent  qu'ii3  ont  un  fou- 
m°  ni'c"rc  verain  pouvoir ,  non-ieulement  fur  les  corps  de  leurs  Sujets , 
aant  le  tnais  encore  fur  leurs  jugemens,  pour  faire  accroire  les  chofes 
f^'"noit'  1^5  P'"s  abfurdes.  Au  reite,  les  Confederes  fuivirent  fi  bien  l'autre 
^T^h  partie  du  confeil  qui  lcur  etoit  venu  d'Angleterre,  que  lorlquc 
foit.  leurs  Troupes  furent  en  Campagne ,  &  que  le  Roi  leur  eut  de- 

fendu  de  s'approcher  plus  pres  que  de  dix  milles  des  Frontie- 
res  d'Angleterre,  ils  obeirent  exactement  a  cet  ordre,   &  firent 
voir  manifcftement  par-la  que  la  Guerre  n'etoit  que  defenlive 
de  leur  cote. 
Le  Roi        Oiitre  la  Cavalerie  que  la  Noblefle  devoit  amener  a  Torck , 
taxe  les     toutcs  ies  Provinces  furent  taxees  a  fournir  un  certain  nombre 
Proviii-_    jg  FantalTins,  de  Cavaliers,  dc  Dragons,   de  Chevaux  d'Artil- 
fownic""    lerie  &  une  certaine  quantite  de  Munitions.  De  plus ,  on  equi- 
unceitain  pj  une   Flotte  de  leiie  Vailfeaux  de  Guerre.     Mais  comme  il 
deTrou-  f^loi^  ^^  Targent  pour  entretenir  ces  Forces,  &  que  le  Roi 
pcs,  &c.    s'obftinoit  a  ne  point  convoquer  de  Parlement,   on  eut  recours 
aux  taxes  &  aux  emprunts  ,   on  continua  la  levee  du  Sb:p-Mo- 
ney\  toutes  voies  extremement  odieufes  a  la  Nation;  a  quoiTon 
ajouta  deux  moyens  qui  ne  le  furent  pas  moins :    le  premier  fut 
II  deitian-  de   demandcr,  par  Tentremife  de  TArcheveque  de  Cantorbery, 
de  dei'ar-  une  contribution  volontaire  au  Clerge :  &  rautre,de  faire  ecri- 
c:icr  e*&  ^^  ^^    Reine  aux   Caiholiques,  pour  les  exhorter  a  fecourir  le 
aurf!a-^    Roi  dans  cette  preflante  neceffitc.     Ces  deux  moyens,  ajoute 
tholiques.  ivir.  de  Rapin  ,   produifirent  a  peu  pres  ce  que  le  Roi  en  avoit 

attendu. 

Les  E-         Pendant  que  le  Roi  faifoit  fes  preparatifs,  les  Ecoffois  adem- 

coiVois  fe   blerent  auffi  des  Troupes ,  fur  lelquelles  ils  fondoient  cependant 

«"defen-  moins  leurs  elperances ,  que  fur  les  intclligences  qu'ils  avoient 

fe.  en  Angleterre,   &  jufque  dans  la  Cour  meme.     On  a  foupgon- 

ne  le  Marquis  A^Hamihon ,  fun  des  Favoris  de  Charles ,  de  n'a- 

voir  pas  ,  des  ce  tems-la ,  fervi  fon  Maitre  fidelement. 

LeRoi         Le  17  d'Avril,  N.  S.,  le  Roi  partit  de  Londres  pourferen- 

fcit  u  re-  jfg  ^  Yorck ,  ou  etoit  le  rendez-vcus  de  fon  Armee ,  qui  fuivant 

f,"n  Ar-     la  revue  quil  en  fit  le  19  de  Mai,  fe  trouva  forte  19614  hom- 

mee  qui  fe  mes ,  outre  les  Gardes  du  Corps ,  les  Garnifons  de  Barwick  & 

f  ""c^de      '^^    Car/i/le,   &  cinq   mille  hommes  qui  ctoient  fur  la  Flotte 

pks  Je      deftinee  a  faire  une  defcente  en  Ecolfe  ,  fous  le  commandement 

20000       du  Marquis  d^Hami/ton,  pour   fe  joindre  aux  Troupes  que  les 

h»miues.  pjrjjf^pj   j^   j^qj  avoient   promis  de  tenir  pretes  (ij.  C/jarles 

s'arreta  quelque  tems  a  Torck,  oii  les  Nobles  du  Nord  d'Angle- 

terre,  &  quelques  autres  qui   n'avoient  pas  pu  raccompagner 

d'abord ,  vinrent  le  joindre.     La  il  fe   paffa  deja  des  chofes  qui 

ont  fait  dire  a   Mylord  C/arendon  ,   qu'il  auroit  mieux  fait  de 

demeurer  a  Londres ,  &  de  laiffer  a  fes  Generaux  le  foin  de  cet- 

te  expedition.  II  auroit  vaincu  fes  Ennemis  en  tres  peu  de  tems, 

&  reduit  toute  TEcoffe  a  fon  obeiffance  (2).  Plus  d'un  Roi  a 

donne  lieu  de  faire  la  meme  reflexion. 

II  fe  flat-      II  partit  enfin  <i'Torck ,   fe  flittant  que  les  Ecoflbis  fe  foumet- 

E  ^n-''"  troient  d'eux-memes,  effrayes  i  la  vue  d'une  Armee  fi  belle, 

feTou°-"    &  quand  ils   fauroient  que  la  Nobleffe  Angloife,  s'intereffoit 

metitont    dans  la  querelle  de  leur  Roi.     Mais ,  comme  le  dit  fort  bien  le 

ne"reiis"    n^emc  Autcur   quc  nous  venons  de   citer,    C/oar/es  ne  penfoit 

unce.        pas  ,   qu'ii  y  a  peu  de  fonds  a  faire  fur  un  affemblage  de  gens 

qui  ne  marchcnt  pas  de  leur  bon  gre,  &  qui  ibnt  divifes  defen- 

timens  &  d'interets.     Ceft  ce  qu'il  eprouva  bientot ,  lorsqu'e- 

tant  entre  en  Ecoile  a  la  tete  de  fes  Troupes,  la  plupart  de  fes 

Generaux  lui  conleillerent  ,   fur  favis  de  Tapproche  des  Con- 

federes,  de  ne  pas  donner  bataille,  quoique  fon  Armee  fut  de 

beaucoup  fuperieure  a  la  leur  :    ce  qu'il  ne  pouvoit  attribuer 

qu'au  peu  d'envie  quils  avoient  d'expoier  leurs  vics  pour fon fer- 

vice. 

Les  E-        Quoique  les  deux  Partis  euffent  egalement  refolu  de  fe  te- 

coflbis       pjy  jjj^  j^  defenfive,  les  deux  Armees  etoient  fi  proches  Tune 

dcm  la     'de  Tautre,  qu'on  ne  pouvoit  guere  eviter  lcs  hoftilitcs,  &  me- 

Pjii.        rne  d'en   venir    cnfin  a  un  combat.     Mais  dans  lc  tems  qu'on 

s'y  attendoit  Ic  moins,  le  Lord  Dumfer/ifig  ,Eco(ibis ,  arriva  au 

Camp  du  Roi  avec  un  Trompettc,  &  prefenta  au  Roi  de  la 

part  des  Contederes  une  tres  humble  Rcquete,par  laquelle  ils  le 

fupplioient  de  nommcr  des  CommilTaires  pour  traiter  de  la  Paix. 

La  Requete  fut  recue  favorablement ;  les  CommiUaires  furent 

nommes  ,   les  Confercnccs  commencercnt  le  11  de  Juin  ,  &  a- 

pres  quelques  difcuflions  &  quclques  explications  demandees  par 

ecrit  de  la  part  duRoi,  on  convint  le  17:  Que  de  part  iScd'au- 

P     e  -  '•'^^  '^^  Armees  de  Terre  &  de  Mer  fcroient  licenciees :  Que  les 

tionspour  Places  &  lcs  Fortercires ,   ou  les  Confcderes  avoicnt  Garnifon , 

~   la  Piix.     feroient  remifes  au  Roi :    Que  le  Roi  feroit  rendre  les  Perfon- 

nes,  les  Vaifl(;aux  &c  les  Bicns,  faifis  dcpuis  le  i.  de  Novembre 

pafle :  Que  Sa  Majefte  tenoit  tous  les  Confederes  pour  ks  bons 


(i)  Mylord  Clarendon  ,  Hiftoire  des  Guerres  Civiles,  &c.  T.  I.  p. 
14.7.  de  la  Trad.  Fran^. 

(2)  Idem  ibid.  p.  ifl. 

Cj)  Elles  font  dates  de  Barwick ,  le  27  de  Juillct  1959.  Trois  fe- 
maines  apres,  le  Comte  en  re^ut  d'autves,  qui  ne  derogciit  en  rien 
aux  premieres.  En  effet,  le  Roi  en  parlmt  de  la  Soufcription  au 
Covenxnt  de  ijSo,  en  quoi  conliltoit  toute  ia  difticulte,  ditau  Com- 
te :  „  Vous  ne  devez,  donner  votre  confentement  a  aucune  explica- 


&  fideles  Sujets ,   fans  qu'on  piit  leur  imputer  rien  au  fujet  de  Ch  ar- 
la  pr^fente  Guerre.  Enfin,  le  Roi  leur  permit  dc  convoquer  U-  les  I. 
ne  Affemblee  Generale  pour  le  6  d'Aout  fuivant  a  Edimbourg;     1639. 
&  promit  d'y  convoquer,  de  fon  cote,  pour  le  20  du  memc 
mois ,  un  Parlement ,  qui  confirmeroit  les  Decrets  de  rAffem- 
blee. 

Ces  Artic/es,  qu'on  nomma  de  Tacification ,   etoierit  plutot  Ambigui- 
une  Sufpenlion  d'armes  qu'une  Paix,  puifqu'ils  ne  regloient  que  ^f  ^^' 
ce  qui  s'etoit  pafle  depuis  la  rupture  ,   fans  toucher  au  fujet  me-  ^^„"6! 
me  qui  y   avoit  donne  lieu.     Lcs  deux   Partis  n'y  chercherent  demandes 
qu'a  fe  faire  illufion  l'un  a  Tautre ;  chacun  d'eux  s'en  apper§ut ,  ^^^^j  gj 
&  chacun  fit  femblant  de  ne  pas  rappercevoir,  bien  refolu  de  dans  le 
profiter  de  la  premiere  occalion  favorable  qui  fe  prefenteroit  de  confen- 
faire  valoir  fes  pretentions.    Mr.  de  Hapin  fait  ici  un  detail  des  rX"' 
embaras  oii  fe  trouvoient  tant  le  Roi  que  la  Confederation  ,   & 
dont  Tun  &  Tautre  chercha  a  ie  tirer  avec  honneur,  a  la  faveur 
de  rambiguite  des  termes  qui  furent  employes  par  les  Ecoffois 
dans  leurs  demandes ,  &  par  le  Roi  dans  le  conlentement  qu'il 
y   donna.     Le  LeCteur  fcra  bicn  aiie  d'en  trouver  ici  un  cxem- 
ple.     Les  Ecoffois  avoicnt  reduit  leurs  dcmandes  a  /a  JouiJJan-    f  ^^?^ 
ce  de  leur  Re/igion  c^  de  /eurs  Libert^s ,  fe/on  /es  Loix  Ecc/^fiaf-  cette  ara» 
tiques  <^   Civi/es  du   'Royaume;  moyennant   quoi   i/s   ojfroient  au  biguue. 
Roi  /'ohdjfance  que   des  Sujets  fde/es   doivent  a  /eur  Sou^verain. 
Le  Roi  avoit   accorde  cctte  dcmande  dans  Ics  memes  termes 
&  fous  la  meme  condition.  Mais  requivoque  &  de  la  deman- 
de   &  du  confentement  iautoit  aux  yeux.     Le  Roi  favoic  que 
par  les  Loix  du  Royaume  ,   lcs  Confederes  entendoient  celles 
qui   etoient  en  forcc  avant  que  le  Roi  Jaques  ,  parvenu  a  la 
Couronne  d'Angleterre,eLit  fait  en  Ecofle  les  changemens  dont 
ils  fe  plaignoient.  Et  Ics  EcolTois  favoient  que,  par  ccs  Loix, 
le    Roi  entendoit  celles  qui  s'etoient  faites  depuis  cc  tems-la; 
mais  ccla   mcme  rendoit  egalement  equivoque  la  condition  de 
Tobeiffance  promifc  &  acceptee.     Pour  ce  qui  eft  des  emba- 
ras  d'ou   les   deux   Partis   cherchoient  a  le  tirer  ,  je  ne  fai  (i 
fun   connoilToit   ccux   de  Tautrc.     Mais  quiconque  voudra  les 
bien  connoitre  tous,  doit  lire  ce  que  Mr.  de  Rapin  en  a  ecric 
dans  1'Hiftoire   dont   nous   faifons  rabrcge.     Au  refte,  il  me 
femble  qu'a   confiderer   fans  partialite  le  fond  meme  de  cette 
affaire  ,  les  Ecoflbis  y  ont  contre  C/jar/es  autant  de  droit  que 
des  Sujets  puiflent  en  avoir  contre  leur  Souvcrain ,  &  que  C/^ar- 
les  y  a  contre  les  Ecoffois  autant  de  tort  quun  Roi  puiffe  en 
avoir  contre  fes  Sujets. 

L'Aflemblee  Generale  &  le  Parlement  devant  fe  tenir  dans  le 
mois  d'Aout  prochain,  Ic  Roi  nomma  le  Comte  de  Traquair 
pour  y  reprelenter  fa  Perfonne  ,  en  qualite  de  Grand-Commif^ 
faire,  &  lui  donna  des  Inftrudtions,  que  Mr.  de  Rapin  rappor- 
te  touc  au  long  d'apres  Na/fon  &  Rus/jvjorth ,  &  dont  la  fimplc 
ledure  fait  voir  que  le  Roi  ne  cherchoit  qu'a  gagner  du  tems 
pour  fc  mettre  en  etat  de  forcer  les  Confederes  a  fubir  le  joug 
qu'il  vouloit  a  tout  prix  leur  impofer.  Voici  a  quoi  fe  reduiienc 
ces  Inftrudions.  Accordez  a  f  Ajfemb/h ,  (^r  a  fes  Deputes  ,tan- 
tot  avec  faciiit^ ,  ^  tantot  comme  avec  peine ,  a  peu  pres  tout 
ce  qu'i/s  voudront ;  mais  dans  toute  votre  conduite ,  ^vitez  ce 
foni:  lcs  proprcs  termes  du  Roi,  evitez.  avec  fiin  quon  ne  puiffe 
s'appercevoir  de  nos  iutentions.  Cc  qui  prouve  quc  Charles  a- 
voit  des  intentions  cachees,  mais  qui  etoient  connues  du  Com- 
te  de  Traquair.  Or  ces  intentions  ne  pouvoient  pas  etre  droi- 
tes,  puifque  dans  le  dernier  Article  de  ces  Inftrudlions  (3) ,  11 
i"e  menage  un  moyen  de  desavouer  tout  ce  quc  fon  Commiilai- 
re  auroit  autorife.    „  Apres  que  toutes  les  affaires  leront  finies, 

„  dit  /e  Roi,  &  avant  qu'on  faffe  la  Priere proteftez 

„  que,  s'il  vous  cft  echape  quelque  chofc  ,  ou  fi  vous  avez, 
„  confenti  a  quelquc  chole  qui  foit  prejudiciable  au  fervice  du 
„  Roi,  Sa  Majefte  puiffc  etrc  ouie  dans  un  tems  &  dans  un 
„  licu  convenable,  pour  faire  reparer  ce  manquemenc". 

On  voit  une  parcie  de  ces  intentions  cachees  &  futures  de 
Char/es  ,contre  fcs  Sujets  d'Ecoffc,  dans  deux  Lcttres  qu'il  ecri- 
vit  a  rArcheveque  dc  Saint  AndrL  Mr.  dc  Rapin  ne  rapporte 
quc  la  premiere,  dont  la  date  cft  du  6  d'Aout,  &  qui  eft  une 
Reponle  a  ce  que  rEveque  de  Cat/onefs  avoit  ecrit  a  TArche- 
veque  de  Cantorbery ,  au  nom  de  cous  les  Prelacs  d'Ecofle.  Le 
Roi  les  inltruic  des  mocifs  qui  Tonc  porce  a  permeccre  ,  contre 
fon  inc/ination,  ccttc  Aflembleci  les  affure  qu'encore  qu'il  fc 
trouve  oblige  de  confcntir  a  des  chofes  prejudiciables  a  TEpif- 
copat ,  &c.  il  ne  negligcra  point  de  penler  aujc  moyens  de  re- 
medier  a  tout  d.ins  un  autre  tems  ;  les  exhorte  a  faire  remcttrc 
un  Declinatoire  contre  cette  Affemblec ,  a  fon  Grand-Com- 
miffaire,  qui  a  ordre  de  le  lui  envoycr  ;  &  enfin  il  leur  defend 
bien  expreflement  a  tous  &  a  chacun  d'entre  eux,  d'afljftcr  a 
cctte  Affemblee  Generale ;  leur  pcrmettant  de  fe  fcrvir  de  cet 
ordre ,  en  tems  &  lieu  ,  pour  juftifier  leur  abfcnce. 
Les  Eveques  ne  manquerent  pas ,  fclon  le  Confeil  du  Roi , 

de 

,,  tion,  qui  nt  s'aecorde  avec  nos  futures  intentions ,  qui  vousfent  par- 
„  faitement  connues". 

(4)  Hilt.  d'Angl.  T.  IV.  p.   137. 

{<;)  Mr.  de  Larrey  parle  de  deux  Prorogations  de  ce  Parlement,  la 
premiere  juiqu'au  mois  de  Novembre  1659,  &  la  feconde  au  2  dc 
Juin  1640. 

(6)  Hift.  d'Angl.  in  fol.  T.  IV.  p.  138.  Voyez  auffi  I'Hift.  des 
Guenes  Civ.  d'Ang.  par  Mylord  ClmnJon ,  p.  167,  8c  fuiv.  &  re- 
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de  faire  prefencer  un  Declinatoire ,  (ou  une  Proteftation)  au 
Grand-Comniiir.ure,  daas  le  tems  qu'il  enti'oit  dan:>  1'EgliIe.  11 
le  lut  pubiiquement ,  &  renvoya  au  Roi ,  lans  le  communiquer 
a  rAlfemblee.  Cetoit  une  Piece  qje  le  Roi  iouhaitoit  d'avoir 
entre  les  mams,  pour  sen  fervir  en  tems  &:  lieu. 

L'Ouvercare  de  l'.*\il^Tnbiee  Generale  fe  fit  le  12  d'Aoiit. 
Tout  s'y  paila  a  la  iatisfaction  des  Confederes,  a  cela  pres  que 
le  Grand-CommiiTaire  eut  aiiez.  de  credit  pour  empeche' ,  le- 
lon  le  defir  du  Roi ,  qu'on  ne  parlat  point  de  rAIlemblee  pre- 
ceJente  tenue  a  G/asgow ,  dont  les  Decrets  furent  indiredement 
renouvelles&  conlirmes.  Le  Covenant  fut  auili  renouveile,  & 
figne  par  toute  1' Airembl^e ,  &  meme  par  le  Comte  de  Traquatr^ 
non-feulement  en  qualite  dEcolfois,  mais  en  qualite  de  Grand- 
Commillaire  du  Roi  ,  moyennant  une  Claule  qu'il  demanda 
qu'on  y  ajoutat ,  portant,  que  c't;toit  le  meme  Covenant  i^nt 
celui  qui  avoit  ete  foufcric  par  le  Roi  Jaques  ^dzm  Jes  annees 
1580,  1581,  &  1590-  L'Airemblt;e  lui  accorda  lii  demande, 
en  y  ajoutant  une  e.xplication  qui  la  rendoit  inutile.  Auffi  le 
Comte  fuc-il  beaucoup  blame  de  la  Cour,  de  ne  s'etre  pas  for- 
tement  oppofc  a  cette  explication  ;  6c  meme  lorfqu'il  alla  ren' 
dre  compte  de  fa  CommilTion  au  Roi,  un  Eveque  Ecoffois 
Taccufa  de  trahifon ,  avec  offre  de  fubir  la  peine  du  Talion  , 
s'il  ne  prouvoit  poinc  fon  Accufacioii.  II  fauc  cependant  que 
les  preuves  de  cec  Eveque  ne  fulfenc  pas  telles  que  fa  paffion 
les  lui  faiibic  concevoir,  ou  bien  il  faut  que  Mylord  Claren- 
don  (4)  les  ait  parfaitement  ignorees,  puifqu'il  le  difculpe  de  ce 
crime,  a  ce  que  dit  IVlr.  de  Larrey.  Je  nefai,  au  refte,  d'oii 
ce  dernicr  Hiltorien  a  tire  un  fait  qu'il  rapporte.  Deux  Eveques, 
dit-il,  celut  de  Dunkell,  ^  celui  des  Orcades,  ahjurerent  dans 
cette  inhne  AjJemhUe  l' Epifcopat ,  comme  iiayant  nul  fojtdement 
dans  la  Paroie  de  Dteu ,  ^  comme  ayant  eu  d'ailleurs  fhipeurs 
Juites  terrihles  ^  fernicieufes ,  en  heaucoup  de  lieux  de  ta  Chre- 
ticnt^,  C^  Jp^cialement  dans  /'Eglife  dEcoJfe,  &cc.  Comment 
ces  deux  Eveques  fe  trouvoient-ils  dans  cette  Aflemblee,apres 
la  defenle  que  le  Roi  en  avoit  faite  a  tous  les  Prelats  Ecof- 
{ois;  &  comment  le  Grand-Commiflaire  fe  tuc-il  fur  leur  des- 
cbeiiTince.' 

L'AirembIe  Generale termina fes  feances  par  deuxAdeSjdont 
Tun  portoit  que  le  Roi  feroit  fupplie  par  une  Requete  de  fai- 
re  ratifier  au  Parlemenc  les  Decrets  qu'elle  avoic  faits;  &  Tau- 
tre  marquoit  le  dernier  Mardi  de  Juillet  16+0,  pour  tenir  une 
autre  Allemblee  Generale  a  Aherdeen.  Ce  dernier  Ade  fut 
propole  &  palTe  fans  confulcer  le  Grand-Commiflaire. 

Le  Parle;nenc  s^afferabla  immediatemenc  apres  que  l'Affem- 
b!e  fe  fuc  leparee.  Avanc  qu'on  y  propofat  la  ratification  des 
Adles  qu'ellc  avoit  faits,  il  cn  prefenta  au  Grand-Commiiraire 
d'au:res  qui  faifoient  bien  comprendre  que  ce  Corps  n'etoic  pas 
moins  actencif  a  maincenir  les  Privileges  du  Peuple  &  a  fe  pre- 
caucionner  concre  les  arcifices  par  lefquels  la  Cour  faifoic ,  depuis 
quarance  ans,  paffer  au  Parlemenc  Couc  ce  qu'elle  vouloic.  Le 
prcmier  de  ces  Actes  preliminaires  declaroic  nul  &  invalide  Cout 
ce  qui  fe  feroic  dans  le  Parlement,  avant  qu'on  y  eut  change 
Tancienne  maniere  d'elire  les  Seigneurs  des  Articles.  Ceft  ainli 
qu'on  nommoit  certains  Commiffaires  qu'on  ecabliiroit  a  Ten- 
tree  de  chaque  Parlement,  &  qu'on  chargeoit  du  foin  d'e.vami- 
ner  lcs  Adles  qui  devoient  lui  etre  propoles  pour  qu'il  y  don- 
nat  fon  approbation  ;  &  comme  ces  Seigneurs  avoient  pouvoir 
de  refufer  les  Adtes  qu'ils  ne  jugeoient  pas  neceffaires  ou  conve- 
nables ,  il  arrivoit  rarement  que  ceux  qu'ils  admettoient  fuifent 
rejetces.  Ici  Mr.  de  'Rapin  rapporce  forigine  de  cec  etabliffe- 
ment ,  la  maniere  dont  fe  faifoit  relcdlion  de  ces  Commiflaires , 
&  comment  le  Roi  Jaques  fut  fe  rendre  maitre  de  faire  nom- 
mcr  les  Deputes  qui  etoienc  a  fa  devotion. 

Outre  cet  A6te,qui  etoit  tres  important  dans  cetteconjondu- 
re,  le  Parlement  en  prefenta  plufieurs  autres  qui  tendoient  tous 
a  ramener  la  Prerogative  Royale  dans  fes  anciennes  bornes.  On 
pcut  bien  juger  que  le  Grand-Commiffaire  ne  fe  crut  pas  affez, 
aucorile  pour  donner  fon  conlentemenc  a  cous  ces  Acles  ,  fans 
en  avoir  informe  Sa  Majefte. 

Le  Roi  comprit  aifemenc  par  ces  premieres  demarches,  que 
fon  Grand-Commiffaire  fe  trouveroit  peu  en  etat  d'obferver  ce 
qui  lui  etoit  ordonne  par  ki  Inftruftions.  Celt  pourquoi  il 
lui  ordonna,  par  une  fimple  Lettre,  de  proroger  le  Parlement 
jufqu'au  fecond  de  Juin  de  lannce  fuivante  1640,  &  s'il  trou- 
voit  de  la  refiftance,  de  declarer  que  les  Membres  qui  demeu- 
reroient  alTembles,  feroicnt  coupables  de  haute  trahifon.  Cet 
ordre  ayant  ete  notifie  au  Parlement,  n'y  trouva  pas  toute  la 
foumiffion  a  laquelle  le  Roi  s'etoic  peut-etre  accendu.  II  fe  fe- 
para  neanmoins  ,  mais  d'une  maniere  qui  nc  fuc  pas  moins  des- 
agreable  au  Roi ,  que  s'il  eCic  demeure  affemble.  Avant  que  de 
fe  ieparer,  il  fit  une  Declaration ,  portant  que  fes  Privileges  a- 
voienc  ete  violes  en  plulieurs  manieres  durant  qu'il  avoit  ete  af- 


femble:  Qu'ils  Tetoient  encore  par  la  Piorogation  meme  ,  puif-  Ch  a  r- 
qu'elle  etoit  faice  concre  tout  droit ,  lur  une  fiaiple  LettreUuRoi,  t-  e  s  I. 
&  lans  le  conlenttment  du  Parlement  njcnie ,  contre  1  ulage  ^^19- 
conilant  &  imniemorial  du  Royaume:  Enfin,  que,  quoiquii 
fiic  en  droic  de  demeurer  allembie,  nonobit.;nt  lu  Prorogauon, 
ii  vouloic  bien  fe  feparer  pour  donner  au  Roi  unc  preuve  de 
fon  obeilbnce;  mais  que  neanmoins,  11  jugcoic  a  propos  de 
lailTjr  un  Commicce  ,  pour  prefencer  a  Sa  Majsi.e  une  cres 
humble  Requete,  en  recevoir  la  Reponfe,  cc  lui  cerciher  la 
lincere  inceiition  que  le  Parlcmenc  avoic  de  iui  rcndre  ,  dans 
couces  les  occafions,  robeiifance  qui  lui  eloit  due.  A  quoi  le 
Parlemenc  ajouca  une  ProteftaLion,  que  s'il  arrivoic  des  delor- 
dres,  ils  ne  pourroienc  lui  ecre  impu:es,pu!fqu'il  etoicconcrainc 
demployer  les  moyens  les  plus  propres  four  affurer  1'Eglile  bc 
le  Royauiiie,  contre  la  mifere  &  la  coiifuiion  dont  ils  ecoienc 
menaces. 

Le  Commicce  deputa  ie   Comte  de  Dunjerling  &  lc  Lord    Depuw- 
Lovjdon  au  Roi,  qui  refufa  de  leur  donncr  audienc.     Apres  l!,""  "". 
leur  depart,    le    Roi  fit  venir  dEcolle  le  Comtc  dc  'I/aquair;  teauRoK 
&  ce  fut  fur  le  leul  rapport  de  ce  Seigneur  que  le  Conleil  d'An-    Le  Con- 
gleterre,  fans  avoir  oui  ies  Ecolibis  dans  leurs  dvlenfes,  decla-  gieterie 
ra ,  d'une  voix   unanime ,   qu  il  etoit  ab;oiunien:  necelToire  de  vcibut  la 
les  reduire  par  la  force  des  Armes.     Cepcndant  ie  Roi  compre-  tp"="e 
nant  combien  cetce  precipitation  pourioit  lui  portcr  de  prejudi- 
ce,  accorda  au  Committe  d' Edimbourg  de  iui  envoyer  dcs  De- 
putes.    Mais    c'etoit  feulement  pour  garder   une  ap:'arence  de 
juftice,&  non  pour  voir  s'il  y  auroit  lieu  de  changt.r  la  refolu- 
tion  deji  priie  ,    le  Roi  n'ignorant  pas  ce  que  les  Depiites  pou- 
voient  lui  dire,tantllir  les  difterends  dont  il  s'agiflbicengeneral, 
que  fur  ies  injuftices  faites  a  la  Macion  dspuis  k  Pacn.carion  du 
18   de'Juin  dernierj  parmi  lefquelles   le   trouvoii'  un   Sermenc 
qu'on  faifoit  precer  aux  Ecoflbis  etablis  en  Angleterre  &  en  Ir- 
lande,  au  prejudice  de  celui  de  Covenant. 


coniie  les 
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Annee  1640. 

Suiv.int  cette  permiffion,  quatre  Deputes  du  Comr-itte  d'E- 

colTe  arrivercnr  bientot  apres  a!a  Cpur,  favoirlc  Comtedc  D«,v- 

ferling.^  le  Lord  Lovjdon ,  le  Chevalier  Douglas ,  &  Mr.    Berk- 

ley.  Ils  prefenterent  deux  Requeces  a  Sa  Majefte.     Pi;r  la  pre- 

miere  ,   rAffemblee  Generale,  tenue  en  dernier  lieu  a  Edim- 

bourg,  remercioit  le  Roi  de  ce  qu'il  avoit  bien  voulu  conlcn- 

tir  que  les  Affaires  Ecclefiaftiques  tuflenc  decidees  p.:r  rAIlem- 

blee  de  rEglife,  &  le   prioic  de  faire  ratiner  par  le  Pariemer.t, 

conform.emenc  a  fa  PromeiTe  Royale,   ies  Conftuiicions  de  cet- 

te   AlTemblee.     Par  1'autre  Requece  les  quatre  Deputes  denian- 

doient  a  Sa  Majefte  de  vouloir  les  entendre  en  prefence  dequei- 

ques-uns  des  Confeillers  des  deux  Royaumes  ,  Cc  qu'une  Copie 

du  Rapport,  que  le    Comte  de  Traquair  avoit  faic  au  ConfeT 

d'Angleterre,  ieur  fut  donnee  a  eux  Deputes,  iignce  de  la  maia 

de  ce  Seign-jur.   Le  Roi  leur  refufa  l'un  &  l'autre  dc  rcs  articles. 

Cependant  il   nomma   un  Committe  de  fon  ConT^il  d  .An-^le- 

terre,  pour  les  entendre;   mais  ils  s'excufercnt  de  comparokre, 

difant  que  ce  feroit  blelTer  la  Souverainete  d'Ecofle.     Ls  Roi , 

pour  ne  poinc  prejudicier  lui-me:ne  a  l'independance  d  un  Ro- 

yaume  qu'ii  poiTedoit  avant  celui  d'Anglcterre,  lciir  donna  en 

perfonne  laudience  qu'ils  demandoient.     Mais,  apres  avoir  e- 

coute  un  aflez,  long  i!)iicours  que  le  Lord  Liwdon  iui  fit,  pour 

jullifier  la  conduite  du  dernier  Parlement  d'hcofle  6c  de  toute 

la  Nation,  le  Roi  feignant  de  croire  que  la  De,iUtacion  lui  a- 

voicete  faite  pour  traiccr  d'un  accummodemeni,  c!iida  derepon- 

dre  a  cette  Juftification,   fur  ce  que  les  Deputes  n'e:oienL  pom: 

autonfes  a  rien  offrir ,  ni  a  rien  accepter.  (6)  Del-a  ii  conclut, 

que  les  Ecoflois  ne  cherchoient  qu  a  gagntr  du  tems  pour  fe 

mettre  en  etat   de  foutenir  leur  rebellion  par  leurs  propres  for- 

ces,  &  meme  par  des  iecours  etrangers.     Ceit  ce  qu'il  e.\pofa 

dans  douz,e  Articles,iur  le  dernier  defquels  ii  inliita  le  p!us ,  & 

dont ,  felon  Mr.  de  La^rey ,  il  fe  fit  un  pretexte  d'arrcter  pri- 

fonniers  les  Depuces  du  Commicte  d'Ecofle,au  commencemenc 

de  Mars  de  1640.    Dans  cet  Article,  il  s'agiffoit  d'une  Lertre, 

ecrite  au  Roi  de  France  par  les  principaux  des  mecontens,pour 

lui  demander  du  fecours  ;   6c  remife  a  Charles  par  ie-  Comte  de 

Traquair ,  qui  favoit  furprife  ou  interceptee,  L^AdreiTe  en  etoic 

con^ue  en  ces  termes,  Au  Roi,  &  en  voici  le  conicnu. 

S    I    R    E, 


„  TTOtre  Majeile  ctant  FAfyle  &  le  Sanduaire  des  Princes   Lettrede» 
,>    ^    &  Etats  aflBiges ,  nous  avons  trouve  necclliirc  d'envoyer  ^'•^<^°"- 
„  ce  Gentilhomme,   le  Sieur  Colvil^   pour  reprefenter  a  Votre   coflc  au" 
„  Majelle  la  candeur  ,   tant  de  nos  actions  que  de  nos  inten-  '^"^'  »1« 
„  tions ,  lefqueiles  nous  delirons  etre  gravees  &c  ecrices  a  tout  ^'^"- 

„  TUni- 


Refulent 
dc   (\o\u- 

paioitre 
devani Jes 
Cooimil- 
faiies. 


Rc^oivent 
auaience 
du  Koi 
uieme. 
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mirquex  bien ,   i.  Que  cet  Hiftorien  de  Charhs  I.  ne  fait  mention ,  revenu.fans  CommilTion  publique  ,  pour  veiller  aux  inte'rets  des  E- 

non  plus  que  Mr.  de  R.t;>i« ,  que  de  rEmpvifonnement  du  Comte  de  collois,  pendant  la   tcnue  du  i^arlement   d'Angletcrre  quc  le   Roi  y 

LowJon,  qui  etoitaufli  le  feul  des  quatre  Deputes  du  Commite  d'E-  avoit   convoquc.     Et  il   efl    vrai  que  lc  Prdcment  agit  pour  fa  deii- 

cofle  qui  eut  ligne  cette  Lettre.  2.  Remavquei  encore ,  que  Mylord  vrance ,  apres  Tavoir  ecoate  diiis  la  Juftiiicition.   Au  reltcje  m'ap- 

Ctareniion  dit ,  que  le   Comte,  quand   il   fnt  avrete  ,  fe  trouvoit  pnr  pcri;ois  que  le  termc /)/jf  hiiz.eirj  rcgarde  plututCaki/ ,  qui  dcvoitpor- 

ha.-i.cird  a   Loiidres.     Ce  terme  de  j/ar  haz.iirj ,  qui  eft:  rincxactitude  ter  la  Letne  au  Roi  de  France.     A  cela  pres  ,    la  reiicxion  demeure 

mi5me,  doit  fans  doute  etre  explique  par  celui  A'incognito ,  en  fup-  fondee. 
pofant  que  le  Comte  dc  Lowtkn  etoit  demeure  a  Londres,  ou  y  etoit 
Tom.  X.  F.  UL  K 
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,  rUnivers,  avec  un  rai  du  Soleil,  aufli  bien  qu'a  Votre  Ma- 
,  jefte.  Nous  vous  fupplions  donques  tres  humblement,  Sire, 
I,  de  iui  ajouter  foi  &  creance,  &  a  tout  ce  qu'il  dira  tou- 
„  cliant  nous  &  nos  afFaires,  etant  tresaffurex,  Sire,d'une  as- 
,,  (ifhnce  egale  a  votre  clemence  accoutumee  ci-devant  &  fi 
„  fouvent  montree  a  cette  Nation,  laquelle  ue  cedera  a  autre 
„  quelconque,  ia  gloire  d'etre  eiernellement, 


S   I    R   E 


De    Votre    Majeste' 


5> 

tres 


Les  tres  humbles  &  tres  obeiflans  & 
affedionnes  Serviteurs, 
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Caulc  dc 
la  Gucric. 


ROTHES,  MoNTROSE,  MoNGO- 
MERY,  LoWDON,  LeSLEY,  FoR- 
RESTER,   MaRR. 

Charles  infera  de  cette  Lettre ,  que  ies  EconTois  avoient  deffein 
de  faire  venir  dans  leur  Pais  une  Armee  etrangere  pour  atta- 
quer  TAngleterre  i  ce  qui  l'obligeoit  indiipenfablement,  diibit- 
ii,  de  fe  mettre  en  erat  de  defendre  cc  Royaume.  Mais  ni 
cette  raifon,  ni  toutes  les  autres  fur  lefquelles  il  voulut  fonder  le 
renouvellement  de  la  Guerre  d'Ecofle ,  ne  firent  aucune  im- 
preflion  iur  1'elprit  des  Anglois ;  &  nous  allons  voir  que  le  Par- 
lement  n'enfut  pas  mieux  difpofe  a  entrer  dans  fes  defleins,  dont 
le  principal  etoit  manifettement  Fetabliirement  de  TEpilcopat 
en  Eroire  (i).  Si  cet  unique  point  avoit  pu  s'accommoder,  dit 
avec  railbn  Mr.  de  Rapin ,  les  autres  netoient  pas  aflez  confi- 
derables  pour  obliger  les  deux  Partis  a  reprendre  les  Armes. 
Ainfi  toute  la  queftion  de  Droit  entre  Charles  &  les  Ecoflois  fe 
reduifoit  a  ceci :  fi  le  Roi  fon  Pere  &  lui  avoient  pu  changer 
le  Gouvernement  de  TEglife  d'Ecofle,  malgre  les  oppofitions 
de  cette  EgUfe  meme ;  &  fi  les  Ecoifois  etoient  en  droit  de 
deraander  1'abolition  du  Gouvernement  Epifcopfl,   ecabli  fur 


prit  la  parole  &  iit  un  grand  Difcours,  (4)  ou  il  ht  entrer,pe-  Ch  a  r- 
le-mele,  des  paiTages  tires  des  Auteurs  Sacres  &  des  Auteurs  lss  L 
Profanes.    Par  exemple  ,   pour  depeindre  runion  dci  deux  Ro-    i^+O- 
yaumes,  union  fi  heureufe  &  fi  parfaite  que  les  deux  Peuples  en  55''"f''j 
goutent  egalement  &  fans  diltmction  les  avantages,   comme  ne  Grand 
formant  plus  qu'une  meme  famiile ,  felon  la  promeCTe  du  Roi  Sceau  au 
Jaques,  le  Garde  du  Grand  Sceau  accommode  a  cette  idee  le  ^^^^ 
Tros  Rutulusve  fuat  de  Virgile,  &  le  cout  aux  paroles  de  TO- 
racle ,  Faciam  vos  ifi  gentem  unam ,  6c  au  renverfement  de  la  Mu- 
raille  de  fiparation.     Par  exemple  encore ,  pour  porter  le  Parie- 
ment  a  ne  pas  fonder  les  defleins  caches  du  Monarque,   il  dit, 
que   ce  feroit   une  trop  grande  pr^fomption  fi  quelque  Hu2,a  ,  fant 
y  etre  appeU4 ,  entrepremit  de  toucher  a  l' Arche  facree  du  Cxur 
de  Sa   Majejl^,  oii  fes  Royales  refolutions  font  de'pofe'es.     A  quoi 
il  ajoute  immediatement ,  que  „  le  Roi  cache  les  rayons  de  Sa 
„  Majefte ,  comme  fit  Phebus  a  Tegard  de  f^haeton ,  de  peur 
„  que  la  grande  diftance  qu'il  y  a  entre  la  Souverainece  &  la 
„  Sujettion ,  ne  privat  les  Membres  du  Parlement,   de  la  liber- 
„  te  de  s'approcher  de  fa  Perlbnne  facree  &  de  fes  Confeils". 
D'ou  le  Garde  duGrandSceau  prend  occafion  de  les  avertir  de 
Je  hiejz  garder  d^afpirer ,  comme  te  Fils  de  C/iwene ,  a  conduire  le 
Chariot  ,  comme  f  cVtoit-la  runique  preuve  d^mie  affeSIiou  pater-. 
jtelle.     Dans  un  autre  endroit,  pour  rendre  les  Confederes  o- 
dieux  au  Parlement,  Mylord  Finch  les  nomme  „  des  hommes 
„  de  Belial ,  des  Sebahs  qui  fonnant  la  Trompette,   en  ont  en- 
„  traine  beaucoup  d'autres  avec  eiix  dans  leurs  iniblences  & 
3,  rebellions ,  &  qui  en  fuivant  le  confeil  de  queique  Ahitophely 
„  ie  font  empares  des  Honneurs,  du  Pouvoir,   &  de  l'AuLori- 
„  te  Royale;  a  quoi  il  ajoute,  pour  les  rendre  meprifables ,  que 
j,  Sa  Majefte  les  a   regardes  comme  des  gen? ,   luos  tiec  vnice- 
„  re  nec  vtnci  gloriojum  fuerit " ,    dont  il  n"y  aucune  gloire  a  e- 
tre  ni  vainqueur,  ni  vaincu.  Mais  comme  ce  n'eto:t  pas  la  de- 
quoi  porter  les   Anglois  a  faire  par  honneur  &  par  interet  leur 
aSaire  propre  de  cette  Guerre  ,   le  Garde  du  Grand  Sceau  leur 
reprclente  les  Ecoflbis,  comme  voulant  envahir  ce  Royaume, 
cn  CattaquaJtt ,  dit-il,  non  a  decouvert  O"  par  devant,    connoij- 


les  ruines  du  Presbyterien  f)ar  des  Actcs  de  Parlement ,  foiis  pre-    fa»t  hien  rjue  ccla  jteji  pas  aifi ,  mais  par  ta  porte  de  derriere,  e» 
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&    UOUf 
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teste  des  artifices  employes  par  la  Cour,  pour  faire  pafler  ces 
Ades. 
La  Guerre  etant  abfolumet  refolue,  le  Roi  prit  toutes  lesme- 
pourUicr  fures  poilibles  pour  avoir  une  nombreufe  Armee,  &  de  Tar- 
bKu''e'""   S*^"'  P'^"'^  rentretenir.     D'un  cbte,   il  taxa,  a  Tordinaire,  cha- 
que  Province  a  lui  fournir  un  certain  nombre  de  Troupes ;  de 
Taucre,  il   renouvella  fes  ordres  touchant  le  pjyement  du  Ship- 
Money ,  &  il  en  fit  exiger  les  arrerages  fans  milericorde.     Mais 
conme  le  produit  de  cette  Taxe  ne  pouvoit  point  entrer  aflez 
tbt,le  Roi  propofa  a  fes  Confcillers  de  lui  faire  chacun  un  pret 
voiontaire.  Le  feul  Comte  de  Strajford  (2;  foufcrivit  pour  vingt- 
mille  livres   ftcrling.     L'exemple  des  Confeillers  ayant  ete  fuivi 
par  quelques  autres  Seigneurs  ,  Charles  fe  trouva  en  etat  de  fai- 
re  iti  Prcpar.itifs  pour  la  Guerre.     Enfuite ,  il  nomma  le  Com- 
te  de  Northuynbertand  pour  General  de  l'Armee  dcltinee  contre 
rEcofle,&  pour  Lieutenant-General  le  meme  Comte  deStraf- 
ford  dont  nous  venons  de  parler,   &  qui  ecoit  Fun  des  trois  {3) 
qui  compofoient  feuls  le  Confeil  fecret  du  Roi.     Ces  trois  Mi- 
niftres  dirigeoient  abfolument  les  affaires  les  plus  importantesde 
Sa  Mijefte,  &  ce  furent  eux  qui,  apres  une  mure  dehberation, 
lui  confeillerent  de  convoquer  un  Parlement.     II  le  fit  pour  le 
ij  d'Avril.  Apres  quoi  il  revoqua  par  une  Proclamacion  les  me- 
mes  Patentcs  qui  avoient  fervi  a  etablir  lcs  Monopoles,  &  qui 
avoient  ete  deja  revoquees  une  autre  fois ,  fans  aucun  effet. 

Le  Parlement  s'etant  aflemblee  a  Wejiminjler ,  au  jour  mar- 
que ,  le  Roi  s'y  rendit ,  &  parla  ainfi  aux  deux  Chambres. 

Mylords  et  Messieurs, 

J/  uy  a  jamais  eu  de  Rot  qui  ait  eu  des  Caufes  plus  importan- 
tts  que  moi^  d^ajjembler  un  Parlement.  ye  ne  vous  en  dirai 
point  les  particularitds  .,parce  que  fai  ordonne'  au  Garde  duGrand 
Sceau ,  de  parler  pour  moi.  fe  defire  que  vous  fkoutiez.  atten- 
tivement. 

Alors  Mylord  Finch  ,   qui  avoit  fuccede  a  Mylord  Coventry^ 


duDif- 


appellant  une   Puijfance  ^trangere  a  leur  Jecours  j  ce  qui  efl  de  la 

derniere  conf^fquence  pour  t  Angleterre  i^  pour  les  autres  JEtats  de 

Sa  Maieji^.     Quelle  honte  donc  &  quel  dommage  n'en  revien- 

droit-il  point  au  Roi  &  a  la  Nation  Angloife,  fi  fon  ne  feha- 

toit  de  s^oppofer  aux  irruptions  de  ces  Rebelles  &  de  leurs  Al- 

lies  '    ,,  Sa  Majefte  fouhaite  donc,   continue  Mylord  Finch^ 

„  qu'en  confiderant  les  maux  prcflans  contre  lefquclles  nous  de- 

„  vons   nous  precautionner ,  &   en  travaillanc  avec  lui  au  bien 

„  &   a  la  conlervation  de  vous-memes  &  de  votre  Pofterite, 

„  vous  pafliez    promptement  un  Adte   pour  lui  accorder  tels 

„  Subfides  que  votre  affection  pour  lui  &  pour  le  Bien  public 

„  vous  fera  juger  convenables ;   &  que  vous  en  fixicz  le  paie- 

„  ment  a  un  tems  auin  court  qu*^il  fera  poflible.     Car  fans  cette 

„  diligence ,   il  ne  fauroit  continuer  les  Preparatifs  commences 

„  au  moyen  de   trois  ou  quacre  cens  mille  livres  fterling  qu'il 

„  a  empruntees  fur  fon  credit  &  fur  celui  de  fes  Serviceurs :  fes 

„  coffres  fc  trouvant  epuifes,  non  par  des  Fctes,  des  Batimens, 

„   &c.  mais  pour  le  Bien  public  &  pour  la  defenfe  du  Royau- 

„  me".     Enfin  le  Garde  du  Grand  Sceau  promet  au  Parlemenc 

que  le  Roi ,  content  de  ces  premiers  Subfides ,  fera  cefler  la  le- 

vee  des  autres  impbts,  &  ne  diflbudra  point  rAITemblee,  mais 

lui  donnera  le  loilir  de  confiderer  quelles  demandes  ejle  doit  fai- 

re  pour  la  reparation  des  juftes  Griefs  de  la  Nation,  &  pourle 

bien  de  TEtat. 

Ce  Difcours  fini ,  le  Roi  reprit  la  parole ,  &  pour  faire  voir 
qu'il  n'y  avoit  rien  d'hyperboIique  dans  la  peinture  que  le  Gar- 
de  du  Grand  Sceau  avoit  faite  des  Rebelles  d'Ecofle ,  il  lui  mit 
entre  les  mains  &  lui  ordonna  de  lire  tout  haut  la  Lettre  qui  a 
ete  rapportee  ci-deflus. 

VAdreJfe  de  cette  Letire  ,dit  aiors  le  Garde  du  GrandSceau, 
efi  coufue  en  ces  tertnes ,  Au  Roi.  Or  ,  concinua-t-il ,  tous  ceux 
qui  cennoijfent  le  flile  des  Franfois  ^Javent  quils  n^crivent  ainfl 
qua  leur  propre  Roi.  Il  efl  donc  a  prefumer  que  les  Ecojfois  qui 
Tont  ^crite ,  reconnoijfent  le  Rot  de  France  pour  leur  Roi. 

Apres  cette  Reflexion ,  la  Lettre  ayant  ete  lue  en  Frangois  & 

ex- 


La  Let- 

tre  des 
Confede- 
res  au  Roi 
de  Fran- 
ce  eft 
commu- 
niqueeau 
1'arle- 


On  lit  la 

Lettrcdes 
Kcoflbis. 


(i)  II  eft  a  remarquer  quc  les  Presbyterieils  prevaloient  alors  dans 
le  Parlemcnt  J'Angleterre;  &  que  parmi  les  Epilcopaux,  il  s'en 
trouvoit  piufieurs  qui,  les  uns  par  purc  politique,  d'autres  par  pure 
droituie  de  coeur,  des.-ipprouvoient  les  violeuces  dont  la  Cour  ufoit 
envers  rEglife  d'Ecofle. 

(i)  Celt  le  Lord  Wenfuorth ,  GoTiverneur  d'Irlande ,  que  le  Roi 
venoit  de  faire  Comte,  &c. 

(3)  Les  deux  autrcs  etoieut  rArchevfique  de  Cantorbery  ,&  lcMar- 
quis  d'H;imilton. 

(4)  Mr.  de  Rnpin  rapporte  ce  Difcours  tout  entier,  d'apres  Ruflt- 
worth ,  Vol.  3.  p.  II 14.. 

(y)  Cetoit  le  Comtc  de  Lowdon.  Mais  que  figniiient  precifement 
ces  mots ,  il  y  en  a  un  ici  !  lci  eft  un  peu  trop  vaguc  pour  ligni- 
fier  Londresj  inais  le  Comte  dc  Lo-adon  etant  EcolTois,  ne  pouvoit 
poinc  dans  ce  tems-li  etre  Membre  du  Parlement  d^Angletcrrc;  ici 
ne  fignifie  donc  point ,  dans  1'Ajfembles ,  011  farmi  les  Dcputes  au  Var- 
lement.  Refte  qu'/ci  lignifie  le  Lieu  ou  (e  tenoit  cette  AJfernblee  ,  & 
pgrmi  les  Spectateurs,  Mais  puilqu'!!  faut  un  Commeutairc  a  cettc 
cxpreflion ,  cUc  manque  de  clarte  8c  d'exaiftinxdc.    Cctte  Remarque 


a  bcaucoup  dc  liaifon  avec  ccllc  qui  a  ete  faitc  ci-delTus",  page  75, 
dans  la  Notc. 

(6)  Mr.  Burnet  cn  rapporte  une  raifon  bien  fingulierc,8c  bien  dif- 
ferente  dc  cellc  que  le  Comte  de  Lovodon  en  allegue  ici.  Ecoutons 
cet  Evequc.  ,,  Ce  fu: ,  dit-ii,  le  Cornte  dc  Montroje  qui  donna  le 
,,  confeil  d'e'crirc  au  Roi  de  France,  &  qui  dreffa  la  Lettre  qu'on 

,,  devoit  envoycr Quand  cc   vint  au  Comte  de  LauderJale 

„  d'y  mettre  fon  fcing,  il  trouva,  (comme  il  mc  Ta  dit  lui-m^me) 
,,  que  !a  Lettre  etoit  en  trop  mauvais  Fran^ois  :  car  au  licu  des  ra- 
„  yons  du  Soleil ,  il  y  avoit  les  rayes ;  ce  qui  dans  cettc  Languc  eft  u- 
,,  nc  efpece  dc  PoilTbn.  L'affaire  fut  accrochec  par  cct  cndroit-la.". 
Mem.  Hift.  de  la  Gr.  Bret.  Tom.  l.  p.  f6.  de  la  Tradud.  Frang. 

Je  croirois  fans  peinc  quc  lc  tnnuvais  Pranfois  fut  un  pretextedont 
LnuikrJsile  fe  fcrvit  pour  ne  pas  figner  ;  car  rien  dc  plus  aife  que  de 
changer  le  mot  qui  lui  deplaifoit.  Je  croirois  cncore  quc  ce  refus 
caufa  quelques  difputes ,  qui  donnerent  lieu  a  reflcchir  fur  les  fuites 
facheufes  que  Tenvoi  de  cctte  Lettrc  pourroit  avoir.  De  forte  qu'a. 
vant  qu'on  eiit  rien  detcrmine  la-deiTus  dc  nouvcau,  on  cntra  cn 
Traite  de  Pacification  j  le  Traite  fe  fiti  8t  la  Cettrc  dttneitrn  commt 

un 
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Char- 

tES    I. 

Difcours 
du  Roi, 


Le  Lord 
Lowdon 
df  envo- 
yeila 
Tuur. 


H  eft  mis 
cn  libet- 
te  .  en 
veitu 
d'un  Aflc 
du  Parle- 
ment. 
Com- 
ment  ce 
Seigneur 
EcoHois 
ie  iufti- 


Froijeur 
du  Pirlc- 
mcnc 
pour 
l"Affjire 
d'Ecofle. 


Tentati- 
ves  du 
Roi  au- 
pres  du 

Parle- 
ment. 
1.  Dif- 


expliqu6e  en  Anglois ,  le  Roi  reprit  de  nouveau  la  parole ,  &  dit : 
„  De  ces  MeiTieurs  qui  onc  figne  cette  Lettre  ,  il  y  en  a  un 
ici  (5) ,  &  je  croi  que  vous  crouveriez,  bien  ecrange  fi  je  ne 
m^aiTurois  pas  de  fa  perfonne.  Ceft  pourquoi  j'ai  figne  un 
Ordre  pour  le  faire  Conduire  a  la  Tour.  Je  croi,  Meliieurs, 
„  mais  je  ne  veux  pas  l^aflTurer  pofitivemenc ,  parce  que  je  ne 
veux  rien  avancer  doncje  ne  fois  airiire,que  j'ai  en  monpou- 
voir  le  Gencilhomme  qui  devoit  etre  le  porteur  de  cette  Lec- 
Cre.  II  peuc  fe  faire  pourcanc  que  je  me  crompe  ". 
Le  Roi  s'ecoic  perfuade  que  le  Pariemenc  prendroit  feu  ,  a 
rouie  de  la  Lettre  des  Ecoflbis  au  Roi  de  France.  Ceft  pour- 
quoi  immediatemenc  apres  que  les  Communes  lui  eurent  prefen- 
Ce  Mr.  Glenvill  qu'elles  avoient  choifi  pour  leur  Oraceur  ,  il 
leur  fic  dire ,  qu'il  avoic  faic  mettrc  le  Lord  Lowdon  a  la  Tour , 
6c  que  ce  Seigneur  avoit  avoue  que  la  Leccre  etoic  ecrite  de  fa 
main ,  mais  qu'il  fe  retranchoic  fur  ce  qu'eile  n'avoic  pas  ete  en- 
voyee.  Mr.  de  Rapin  ajoute  que,  ni  la  Chatnbre  des  Covimu- 
nes ,  ni  celie  des  Seigneurs ,  ne  voulurent  point  fe  meler  de  cette 
affaire.  Ce  qui  eft  diametralemenc  oppofe  a  ce  que  Mr.  de  Lar- 
rey  dit  d'apres  1'Hiftoire  de  Mentet  &  celle  de  Mylord  Claren- 
don.     Voici  comment  Mr.  de  Larrey  parle  fur  ce  fujet. 

j,  Pour  temoigner  qu'elles  (les  Communes)  jugeoient  autre- 
„  ment  du  Comte  de  Loiudon  &  de  fes  adherens ,  auHi  bien 
„  que  de  leur  Lettre  ecrice  au  Roi  de  France,  que  Charles 
„  &  fon  Garde  des  Sceaux  n'en  avoienc  juge  ,  elles  s'appli- 
„  querenc  forcement  a  procurer  la  delivrance  de  ce  Seigneur, 
„  que  le  Roi  avoic  faic  mectre  a  la  Tour.  Les  Pairs  concou- 
„  rurent  avec  elles  dans  TAfte  qui  en  fuc  palTe,  &  en  vertudu- 
„  quel  il  fut  mis  en  liberte.  Ce  ne  fuc  pourtant  qu'apres  Ta- 
„  voir  oui  dans  fa  juftification.  II  reconnoiiToit  le  corps  de  la 
„  Lettre,  raais  il  en  defavouoit  la  fufcription,  que  quelqu'un, 
„  difoit-il ,  des  ennemis  des  Confederes  y  avoit  mis  malicieufe- 
„  ment,  &  dans  le  deflein  de  leur  en  faire  un  crime.  0»'i//- 
„  gard  du  cotitenu ,  il  n'y  avoit  rien  que  d^innocetit ,  ou  du  moins 
,,  de  fort  excufable ,  puifque  toutes  leurs  follicitatiovs  aupres  du 
„  B.oi  Tres-Chrhien  fe  r(duifoient  a  implorer  Jon  ajjifiatice ,  fans 
„  dire  en  quoi  ils  la  faifoiettt  conffter  :  mais  leur  Deputi  la  de- 
„  voit  expliquer  ,  ^  la  reftraindre  aux  recomtnandations  de  ce 
Monarque  aupres  de  Sa  Majeft/  Britatiaique  ,pour  lcur  en  ob- 
tenir  utt  accommodemettt  (quitable.  ^^ue  d'aiUeurs  cette  Let- 
tre  n'avoit  poittt  ///  envoy(e ,  (6)  ^  que  les  ConfidMs  ayattt 
reflichi  fur  rexplicatton  ftniftre  que  leurs  ennemis  pouvoiettt 
„  lui  donner  ,  tls  avoient  refolu  de  ne  s'en  poittt  jervir.  ^u'ain- 
,j  fl  elle  (toit  demeuree  comme  un  papier  inutile  ,  fans  qu'ils 
3>  ptjf^^f  favoir  par  qui  elle  avoit  «/  rendue  a  la  Cour  d'An- 
„  gleterre.  §u'enfln  elle  avoit  iti  krite  dans  le  mois  de 
„  Mai  1639  ,  lorfqu'on  ^toit  en  guerre  ;  ^  que  le  Traite  de 
„  Faix ,  qui  s'itoit  fait  depuis  avec  le  Roi ,  etoit  utte  Amtiiftie 
3,  de  tout  le  pajf^ ,  frpff^  3*'''  7  ^*'  ^"^^  '^*^^  d^marcbe  quel- 
„  que  chofe  de  criminel" .  Le  Parlement,  ajoute  Mr.  de  Lar- 
rey ,  touche  des  raifons  du  Comte  de  Lowdon ,  &  perfuade  de 
fon  innocence,  le  mit  en  liberte.  (7)  Mylord  Clarendon  dit  que 
ce  fut  le  Roi  lui-meme,  (8)  fans  en  avoir  rien  communique  a 
fon  Confeil. 

Quelques  jours  apres  la  communication  faite  au  Parlementde 
la  Lettre  ecrite  au  Roi  de  France ,  le  Roi  envoya  aux  Com- 
munes  Windebanck ,  pour  les  informer  des  aftronts  &  des  indi- 
gnites  qu'il  avoit  fouffert  de  la  part  des  Ecoftbis.  Mais  ce  Se- 
cretaire  d'Etat  fut  ecoute  avec  beaucoupdefroidcur,  SclaCham- 
bre  refolut  de  travailler  avant  toutes  chofes  a  rexamen  des  Griefs 
&  aux  moyens  d'en  procurer  la  reparation.  Sur  quoi,  il  s'y  fit 
divers  Difcours  qui  ne  furenc  pas  favorables  au  Roi  ;  car  on 
fit  voir  manifeftement  que  les  Droits  de  la  Nation  avoient  ete 
violes  dans  les  Privileges  ?:^  Libertes  du  Parlement,dans  lapro- 
priete  des  biens ,  &  par  les  innovations  dana  la  Religion. 

Le  Roi  commen^a  des-lors  a  penfer  a  diflbudre  un  Parlemenc, 
qui  ne  fe  montroit  pas  plus  fouple  que  les  precedens  qu'il  avoit 
caffes.  Avanc  que  d'en  venir  la ,  il  fit  pourtant  quelques  tenta- 
cives. 

Dabord  il  manda  les  deux  Chambres  a  Whitehall,  &  feur  fic 
faire  par  le  Garde  du  Grand  Sceau  un  Difcours  cres  preflant , 
pour  les  porter  a  travailler,  avant  toute  autre  chofe,  a  Taffaire 


un  Fapier  inutile. 

Ceux  qui  aimcnt  a  eplucher  les  moindres  Faits  hiftoriqiies ,  ne  re- 
jetteront  pas  cette  Note.  Ils  ne  feiont  pas  meme  faches  qu'on  l'al- 
longe  de  quelques  lignes  pour  lcur  faire  obferver  ,  que  ces  raycs  effe- 
ce  de  ?oiffon ,  font  changees  en  rais  dans  Mr.  de  Rapin ,  6c  en  rayons 
dans  Mr.  de  Larrey.  Qoique  ces  deux  derniers  iignifient  la  meme 
chofc,  voila  pourtant  trois  le^ons  differentes.  Quelle  eft  rorigina- 
le?  Mr.  de  Larrey  ne  defendra  pas  la  iienne,  puifqu'il  n"a  pas  fait 
difficulte  de  rabiller  le  vieux  ftile  de  toute  la  Lettre.  Sera-ce  la  Le- 
^on  de  Mr.  deRnpin?  Mais  que  devient  alors  l'Anecdote  curieulede 
TEveque  de  SnUsburi,  fondee  fur  la  fincerite  du  Comte  de  LnuJer- 
dale  i  Sera-ce  donc  la  le^on  fournie  par  ce  Seigneur  ?  Mais  elle  fait 
le  proces  a  rexactitude  de  Mr.  de  R.ifi»,ou  ala  hdelite  de  Rii/li-aorth 
quc  Mr.  de  Rapin  cite  pour  garant ,  £c  qui  doit  avoir  rccueilli  &  rap- 
porte  cette  Lettre  telle  qu'elle  avoit  ete  remife  entre  lcs  mains  du 
Roi.    O  Certitude  de  rHilloire! 

(7)  Hift.  d'Angl.  Tom.  IV.  p.  ifo. 

(8)  Hift.  des  Guer.  Civ.  p.  187  8c    188.  de  la  Traduaion  Fran- 
coife,  Tom.  I.    Je  croi  que  ce  Seigneur  a  raifoa,  (i'autant  plusque 
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des  Subfides,  qui  ne  pouvoit  etre,  dit-il,  differee,  fans  rendre    Cmar- 
inutile  la  depenfe  que  le  Roi  avoit  deja  faite,   &  fans  ruiner  les  <■  es  L 
defleins  qu'il  avoit  formes,  &  qui  tendoient  cous  au  bieu  du    ^64.0. 
Royaume  &   a  la  confervation  du  Parlemenc  en  corps  ,   &  de  Ga" "^''de 
chacun  des  Deputes  en  particulier.     Sa  Majeft^,  dit  le  Lord  Grand 
Fittch  dans  une  efpece  de  Peroraifon,  veut  ne  plus  vivre  a  l'ave-  Sceauaux 
nir  que  de  la  maniere  que  chaque  vhitahle  Anglois  fouhaite  que  ^^^. 
fon  Roi  vive.     C'etoit  avouer   tacitement,  que  Charles  ne  Ta-  bres. 
voic  pas  fait  jufqu'aIors.  Choififlez,,continue  le  Gardedu  Grand 
Sceau  ,    Choifjfez,  la  methode  qui   vous  fera  la  plus  convenable. 
Quanc  aux  Griefs,   ,,  j'ai  ordre  de  vous  dire  de  fa  parc  ,  que 
„  vous  ne   fauriez,  rien  propofer   pour    la  furetc  dc  vos  biens 
„  &  de  vos  libertes,qu'il  n'y  donne  fon  conlentement  d'aufli 
„  bon  coeur  que  vous  le  demanderez. 

Comme  les  Communes,  fort  peu  cmues  par  cout  ce  que  le  ».  Ten- 
Roi  pouvoit  leur  reprefenter ,  continuoienc  a  s'attacher  a  fexa-  ' V'"  r  i 
men  des  Griefs ,  il  fit  en  forte  que  la  Chambre  Haute  leur  de-  fait  agir 
manda  une  conference,  dans  laquelle  elle  les  exhorta  a  former '*  Cham- 
inceflarament   le  BiU  pour  le  Subfide.     Cette  demarche  des  au^,t^5^Uca 
Seigneurs  ne  fit  que  retarder  les  Affaires  du  Roi.  Car  les  Com-  Commu- 
raunes  furent  choquees   de  ce  qu'ils  fe  meloient  d'une  affaire,  ""■. 
oii  ils  n'avoient  aucun  droit  d'entrer  qu'apres  que  la  Chambre  fonj'cho<. 
Baffe  leur    avoit  communique  fes  refolutions  &  demande  leur  quees. 
concours.  Cetce  brouillerie  des  deux  Chambres  les  occupa  plu- 
fieurs  jours ,  de  forte  que  le  Roi  voyant  avec  un  chagrin  ex- 
Creme  ,     le  tems  couler  inutilement ,  envoya  le  i.  de  Mai  un 
Meffage  aux  Comm.unes,  pour  leur  demander  une  Reponfepo- 
ficive  touchant  le  fecours  d'argent  qu'il  attendoit. 

Enfin ,  impatient  de  ce  que  la  Chambre  ne  fe  hatoit  point  de  '•  TL-nta« 
repondre  a  ce  Meffage ,  Charles  lui  envoya  faire ,   le  4  de  Mai ,  'ri"^  '^" 
par  le  Chevalier  Henrt  Vane  Secretaire  d'Etat,  la  propofition  t)ies  des 
fuivance.  Commu- 

„  Sa  Majefte,  pour  faciliter  vcjs  refolutions,  a  juge  a  pro-  "iJtopofi- 
„  pos  de  vous  faire  favoir  que  fi  vous  voulez  lui  accorder  douze  tions  quc 
„  SubfiJes  payables  danstrois  ans,  &  en  pafler  TAdle  tout  pre-  'eR-o,''="r 
„  fentem£nc,avec  la  condition  que  la  Selfion  ne  fera  pas  termi- 
„  nee  pir-la,il  veut  bien , non-feulement  s'abftenir  pour  le  pre- 
„  fent  de  lever  le  Ship-Maney,  mais  meme  conlencir  a  fon  abo- 
„  lition ,  dc  la  maniere  que  vous  le  trouverei  a  propos ". 

Les  Communes  prirent  cette  affaire  en  confideration ,  &  a-  D'--''''^- 
pres  de  grands  debats ,  elles  fe  dilpofoienc  peu  a  peu  ,  malgre  les  Com^mlf-' 
clameurs  du  Parti  contraire  au  Roi,  a  lui  donner  fatisfadion ,  nes  fuccc 
finon  en  tout,  du  moins  en  partie;  lorfque  le  Chevalier  Fane  '^«"'sge- 
lui-meme,  qui  etoit  prefent,  leur  dit  ,  qu'il  avoit  ordre  de  les  Artiffce 
avertir  ,  que  p  les  Subfides  rt^toient  pas  accordes  en  la  me-  ^^  Vane 
me  quantite  ,    &  cn  la  metne  matiiere  qu'ils  etoient  demand^s  tar  ^i."^"  ''^* 

1        \.    rr  /11  •        ,     ,    1  ■'  ,         r.       »  «    •     -1  /  ,     *  CommU- 

le  Mejfage  (dont  il  avoit  ete  le  porteur) ,  Sa  Majefte  ne  les  ac~  ncs. 
cepteroit  point  (9).   Cette  ouverture  arreta  les  dcliberations  touc 
courc;  &  comme  il  etoit  deja  affez.  tard,  la  Chambre  s'ajourna 
pour  le  lenderaain  j    mais  elle  fit  dire  au  Roi  qu'elle  efperoic  de 
pouvoir  lui  rendre  alors  reponfe.  Mylord  Clarendon ,  qui  rap- 
porte  cette  adion  de  Vane ,  ajoute  ,  que  ce  Secrecaire  „  pric  ce 
„  parti  malicieufcment,  &  pour  mettre  tout  en  confufion,  par 
„  une  haine  inplacable  contre  le  Comte  de  Strafford  (10),  qui 
„  ecoit  le  principal  moteur  de  rexpedition  d'Ecofle  ".     Vane  fit 
plus  encore.     II  fit  entendre  au  Roi  ,   que  les  Comraunes  ne  Et  enver» 
cherchoient  a  gagner  du  tems ,  que  pour  paffer  une  Vote  contre  '^  ^°\  ■ 
la  Guerrc  d'Ecoffe.     Ceft  ainfi,  dit  un  fort  bon  Auteur,  queechouet'^ 
rinteret  perfonnel  traverfe  fouvent  celui  du  Prince  &  de  TEtat ;  ''«^xpedi- 
&  que  des  Sujets  vindicatifs  facrifient  a  leur  haine  particuliere  "°j|-g ''^" 
toute  la  fortune  de  leurs  Souverains   (11).   Ch ar le s  cut  lemal-hainc 
heur  d'ajouter  foi  a  ce  rapporc ,   &  de  n'en  reconnoicrc  la  fauf-  ^°""^ 
fete,  que  quand  il  fut  trop  tard  pour  reparer  la  fauce  qu'il  lui  ^'""'^"*' 
fic  faire  de  diflbudre  le  Parlemenc.     II  s'y  Cranfporca  pour  cela    Le  Koi 
d'.-s  le  lendemain,  &  y  fit  un  Difcours  oii  il  n'adreffa  la  paro- f^  rend  au 
le  qu'aux  Seigneurs,  pas  meme  dans  les  reproches  qu'il  fic  aux '^'"''^" 
Comraunes  du   mepris  obftine   qu'elles  avoient  fait  de  fes  re-  pour  lc 
prefcntacions  avantageufes  ,   &  de  fes  protcftations  finceres  &  "i'^"- 
favorables.    II  remercia  dcux  fois  les  Seigneurs  de  leur  affec-  ^\°y'* 
tion,  reconnut  qu'il  y  avoit  quelques  Griefs,   &  declara  qu'/7  fait. 
froit  autant  ou  meme  plus  difpof4  a  les  ^couter  hors  du  Parlement 
que  datts  le  Parlement  meme.l[a.S^xai  les  Pairs  qu'il  ne  manqueroic 

pas, 

Mr.  de  Liirrey  fe  contredit  affez  formellement ,  (p.  \fj)  ,  lorfqu^en 
parlant  des  CommilTaires  qui  s^alfemblerent  pour  la  Paix,  le  24  de 
Septembre  ,  il  dit  que  le  Comte  de  LowdHn  etoit  nouvellement  for- 
ti  de  la  Tour  de  Londres,  nouvellement  elargi ,  ce  qui  ne  peut  con- 
venir  a  un  tems  oii  ce  Parlement  avoit  ete  caffe  depuis  quatre  mois. 
Mr.  de  Rxpin  ne  marque  ni  la  date  de  cet  ElargiiTement,  ni  par  qui 
il  fut  fait.  Mais  Mylord  Clarendon  nous  apprend  jufqu'au  nom  de 
celui  qui  rendit  au  Comte  ce  bon  office  aupres  du  Roi.  Le  Marquis 
d'Hiimitton ,  dit-il,  etoit  Tobiet  du  refrentiincnt  des  Ecoffbis.  Mais 
les  chofes  changerent  tellement  par  le  fervice  qu'il  avoit  rendu  au 
Lord  Lowdm  en  le  faifant  fortir  de  la  Tour  de  Londres,  8cc.  que 
(dans  le  Parlement  de  1640)  ils  ne  prenoicnt  p.is  plus  de  foin  pour 
decouvrir  des  preuves  contre  1'Arciieveque  de  Cantorbery  &  contrc  le 
Lieutenant  d'Irlandc,  qu'a  etoutfer  celles  que  ron  auroit  pu  produi- 
re  contre  le  Marquis.  Ibid.  p.  161. 

(9)  Hilt.  des  Guer.  Civiles.  Tom.  I.  p.  181.  de  l'Edition  Franj. 

(10)  Mylord  C/jj«n</o«  nous  apprend  dans  un  autre  cndroitles  eau- 
fcs  de  cette  haine.     Voyez  la  page  196  du  meme  Tome. 

(11)  De  Larrey.  Ibid. 
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pas ,  auj]t  hien  fatif  la  concurrence  du  Tarlement ,  quavec  le  Par- 
/ement  meme  (i) ,  de  maintenir  la  Religion  etabhe  ,  a  quoi  il  ie 
trouvoit,  dit-il ,  auffi  intereffe  que  qui  que  ce  futj  &  enfin  qu"il 
auroit  foin  de  la  propriete  des  biens  &  de  la  liberte  des  perfon- 
nes,  plus  quaucun  autre  Roi  du  iVlonde.  Apres  quoi  ,  il  dit 
au  Garde  du  Grand  Sceau,  Faites  ce  que  je  vous  ai  comma^ide. 
Alors  ,  Mylord  Finch  pronon^a  incontinent  ces  paroles  ,  My- 
lords ,  (^  vous  Mejjieurs  des  Commu?tes  ,  k  Roi  caffe  ce  Parle- 
ment. 

La  promefre  d^avoir  foiji  de  la  lihert^  des  perfomies  fut  en- 
frainte  vingt-quatre  heures  apres  ,  par  rempriibnnement  de  di- 
vers  Membres  qui  ne  vouloient  pas ,  les  uns  declarer  ce  qui  s'e- 
toit  pafle  dans  leur  Chambre  ,  &  d'autres  livrer  au  Confeil  les 
Requetes  qui  avoient  ete  prefentees  au  Committe  etabli  pour 
les  affaires  de  la  Religion. 

Le  Roi  reconnut  bientot  qu'il  avoit  eu"  tort  de  cader  le  Par- 
lement  j  ce  qui  n'empechi  pas  qu'il  ne  vouliit  faire  croire  a  fes 
Sujets  qu'il  y  avoit  ete  force  par  la  conduite  des  Communes. 
Ceft  pourquoi ,  il  publia  une  ample  Apologie  en  forme  de  De- 
claration  adreffee  a  fes  fideles  Sujets  ,  ou  ce  que  Ton  voit  de 
plus  clair,  c'eft  que  de  part  &  d'autre,  on  convenoit  alfez,  des 
fairs  ,  &  qu'on  ne  difputoit  que  fur  les  confequences  &  lur  le 
droit.  On  peut  la  lire  toute  entiere  dans  Mr.  de  Rapin  j  mais 
comme  elle  ne  contient  rien  que  ce  qui  a  ete  deja  rapporte, 
nous  nous  contenterons  d'en  donner  TExtraic  dapres  Mr.  de 
Larrcy. 

„  Cbarles  commen^a  par  declarer  le  pouvoir  inconteftable 
„  que  lui  donnoit  fa  Couronne,  de  convoquer,  deproroger& 
„  de  diffoudre  le  Parlement,  fans  etre  oblige  d'en  donner  d'au- 
„  tres  raifons  que  celles  de  fa  volonte.  Cependant,  ajoutoit-i/, 
j,  fa  condefcendance  etoit  telle,  qu'il  ne  refufoit  pas  de  juftifier 
„  fa  conduite  a  fon  Peuple ,  au  fujet  d'une  cairation  fi  promte, 
„  &  qui  n'avoit  pu  ie  faire  fans  aigreur  :  deibrte  qu'il  ne  s'a- 
j,  giffoit  que  de  favoir  ,  qui  en  avoit  pu  etre  la  caufe.  La  re- 
j,  bellion  des  Conjurcs  d'Ecofle,  prets  a  faire  irruption  en  An- 
j,  gleterre,  Tavoit  oblige  a  convoquer  le  Parlcmcnt  ,  pour  en 
j,  obtenir  les  Subfides  dont  il  avoit  befoin  ,  aftn  d'equiper  une 
j,  Flotte ,  de  lever  des  Troupes ,  &  de  fe  mettre  en  etat  d'op- 
5,  primer  une  revolte  ,  qui  auroit  de  dangereufes  fuites  pour  les 
,,  deux  Royaumes,  fi  on  ne  fe  hatoit  pas  de  les  prevenir.  Les 
j,  Seigneurs,convaincus  de  la  juftice  de  fa  demande,  y  avoient 
j,  donne  les  mains :  mais  il  avoit  trouve  dans  les  Communes  un 
j,  parti  de  feditieux  &  de  brouillons  ,  qui  avoit  empeche  les 
j,  plus  fages  &c  les  mieux  intentionnes  de  concourir  avec  les 
,j  Seigneurs  ,  &  de  travailler  au  Bill  des  Subfides.  Par  trois 
j,  fois  il  s'ecoit  rendu  au  Parlement  (2)  pour  les  y  exhorter :  & 
,,  par  trois  fois  ,  il  n'en  avoit  obcenu  que  des  delais  ruineux  a 
,,  fes  Affaires ,  &  a  celles  de  tout  le  Royaume  ,  dont  le  (ucces 
„  dependoit  d'une  prompte  expedition.  Les  motifs  d'ailleurs , 
,,  ou  les  pretextes  de  ces  delais,  n'etoient  pas  moins  injuftes  que 
,,  les  delais  eux-memes  :  ceux  qui  les  alleguoient  ne  (e  fondant 
que  fur  la  neceflite  qu'il  y  avoic,  difoient-i/s  ,3  travailler  aux 
Bills  qui  concernoient  Ics  Griefs  faits  a  la  Nation  ,  le  main- 
tien  de  fes  Privileges,  &  le  falut  de  la  Religion.  II  proteftoit 
de  fes  bonnes  intcntions  fur  pes  trois  arcicles  ,  &  il  trouvoit 
„  bon  que  les  Communes  priffcnt  la-deflus  telles  fureces  qu'cl- 
,,  les  jugeroient  a  propos ,  les  affurant  d'y  concourir  avec  elles 
„  par  l'amour  qu'il  avoit  pour  fes  Sujets  ,  &  par  fon  zele  fi 
„  connu  pour  TEglife  Anglicane.  Mais  ces  deliberations  pou- 
„  voient  fans  danger  etre  differees  de  quelques  femaines,  ou  de 
„  quelques  mois.  II  n'en  etoit  pas  de  meme  desSubfides,  qu'on 
„  ne  pouvoit  remettre ,  fans  le  jetter  dans  de  grands  embarras , 
„  lans  le  contraindre  d'avoir  recours  a  d'autres  moyens  pour 
„  rentretien  de  fes  Armees,  &  fans  lui  donner  de  facheux  Ibup- 
„  ^ons  d'un  Parlement  fi  mal  dispofe  ,  que  la  prudence  ne  lui 
„  permettoit  pas  de  laiffer  affcmble  plus  longtems. 

Quelque  plaufibles  que  fuffent  ces  raffons  ,  elles  firent  peu 
d'impreffion  fur  le  Peuple,  qui  d'un  cbte  ne  voyoit  aucune  ne- 
ceffite  de  faire  la  guerre  aux  Ecoflbis,  &  qui,  dc  rautre,  etoit 
trop  convaincu  du  peu  de  fincerite  des  promeffes  precedentes 
'  du  Roi  touchant  la  reparation  des  Griefs,pour  blamer  lesCom- 
,  munes  d'avoir  voulu  expedier  cette  aftaire  avant  celle  des  Subfi- 
des.    D'ailleurs  que  prefentoic  lc  Royaume  ,  la  Capicale  &  la 


5, 


Cour ,  qui  ne  donnac  de  facheufes  idees  des  intentions  du  Roi .' 
Lcs  Papiftcs  non  feulement  tolcres,  mais  proteges  ,  favorifes, 
rcgardes  commc  les  meilleurs  Sujets  ;  un  Agent  public  du  Pa- 
pc(3)allant  ouvertement  a  la  Cour  en  grand  Equipage,  &  fai- 
Ihnt  de  fa  Maifon  le  Rende7,-vous  general  des  Catholiques  ;  des 
Deputes  du  dernier  Parlement  mis  en  prifon  par  une  injuftice 
criante  &  manifefte  j  la  Convocacion  du  Clerge  concinuee  con- 
cre  Tulage  (4) ;  cecce  Convocacion  cncreprenanc  de  lier  les  Sujecs 
par  un  Sermenc ,  ce  qui  n'apparcenoic  qu'au  Parlemcnc  feul ;  & 
fourniffanc  au  Roi  un  Subfide  pour  la  Guerre  d'£coffe,  ce  qui 
tcndoic  a  diminuer  &  la  neceflice  &  le  pouvoir  du  Parlc- 
menc,  &c. 

Tous  ccs  meconcentemens  etoient  fomentes  par  les  Emiffai- 
res  des  Ecoffois  ,  qui  n'oublioienc  pas  d'infinuer  aux  Anglois , 
qu'apres  s'eCre  fervi  d'eux  pour  etablir  la  Tirannie  en  Ecofle, 
le  Roi  ne  manqueroit  pas  de  fe  fervir  des  Ecoffois  pour  Tintro- 
duire  en  Angleterre.  Ec  il  fauc  convenir  que  ce  Prince  lui-me- 
mc  rendoic ,  par  fa  conduice ,  ces  infinuacions  fi  plaufibles ,  que 
non  feulemenc  les  Presbyceriens  qui  ecoicnc  en  tres  grand  nom- 
bre  ,  mais  beaucoup  de  Membres  de  rEglife  Anglicane  ,  ne 
pouvoienc  s'empechcr  de  craindre  ,  que  le  Zele  du  Roi  pour 
l'Epifcopac  ,  ne  ffic  un  leurre  pour  les  engager  a  le  fervir  dans 
d'aucres  dcfleins  plus  caches  ,  parmi  lcfquels  on  ne  donnoic  pas 
le  dernier  rang  au  recabliiremenc  du  Papisme  (5). 

Cecce  mauvaife  dispoiition  des  Efprics  regnoit  jufque  dans 
TArmee  meme.  Mais  foit  que  Char/es  Tignorat  (6) ,  ou  qu'il  ne 
s'en  embarraffat  pas  beaucoup  ,  il  courna  couce  fon  accention  a 
trouver  dcs  expediens  extraordinaires ,  pour  entrecenir  les  Trou- 
pes  qui  devoienc  fervir  concre  TEcoffe.  Car  il  voyoit  cres  bien 
que  ni  les  cinq  parties  des  Revenus  du  Clerge  que  la  Convoca- 
tion  lui  avoit  accordees  pour  cette  Guerre ,  ni  lcs  Contributions 
volontaires  des  Papiftes  ,  ni  le  produit  de  la  Taxe  odieufe  du 
Ship-money  qu'il  continuoit  a  faire  exiger  avec  beaucoup  de  ri- 
gueur,  ne  le  dedommageoient  point  du  feconrsqu'il  avoit  efpe- 
re  du  Parlement,  &  qu'il  en  auroit  vraifemblablement  obtenu. 
II  chercha  a  y  fuppleer  du  moins  en  partie.  i.  En  ordonnanc 
aux  Provinces  d'avancer  Targenc  neceflaire  pour  rbabillement 
de  leurs  propres  Troupes,  &  pour  les  conduire  au  lieu  duRen- 
dez-vous.  2.  En  faifanc  achecer  a  credic  couc  le  poivre  qui  fe 
trouvoit  dans  les  Magafins  de  la  Compagnie  des  Indes  Orienta- 
les,  &  le  faifant  revendre  argent  comptant.  3.  En  prenantpour 
quarante-mille  livres  ftcrling  ,  du  biUon  que  les  Particuliers  a- 
voient  porte  a  la  Tour  pour  le  convertir  en  monnoye(7).  4. 
Enfin  en  faifant  payer  a  la  Ville  de  Londres  (8)  une  grofle  A- 
mende ,  pour  avoir ,  difoit-il ,  ufurpe  en  Irlande  plus  de  Terres 
qu'il  ne  lui  en  avoit  accorde  pour  1'etabliffement  qu'elle  avoic 
fait  d'une  Colonie  a  Londonderry. 

Au  moyen  des  mefures  &  des  fommes  dont  nous  venons  de 
parler,  Char/es  fe  cruc  en  etat  de  forcer  les  Ecoffois  a  recevoir 
ians  combattre,  le  joug  qu'il  vouloic  leur  impofer.  Mais  il  ne 
fuc  pas  longcems  a  ecre  decrompe  de  fon  illufion.  En  effet,  Les- 
/ey ,  General  des  Ecoflbis  ,  s'6canc  mis  en  marche  a  la  tece  de 
vingc  &  deux  mille  hommes,  pour  tachcr  d'encrer  enAnglecer- 
re,  pafla  la  T-weede  le  20  d'Aouc,  le  meme  jour  que  le  Roi  par- 
cic  de  Londres  pour  fe  rcndre  a  Yorck  ,  ou  fon  Armee  cam- 
poic  fous  le  commandemenc  du  Lord  Cowway  General  de  la  Ca- 
valerie.  Les/ey  concinuanc  fa  marche,  arriva  le  27  a  Ne-whurn 
fur  le  bord  Sepcencrional  de  la  Thyne  ,  a  quacre  milles  de  Neiu- 
cafi/e.  A  fon  arrivee,  il  crouva  que  Coniuay  s'ecoic  pofte  avec 
crois  mille  hommcs  de  pie ,  &  quinze  ccns  de  Cavalerie ,  fur  le 
bord  Meridional  de  cecce  Riviere ,  vis-a-vis  de  deux  gues,  pour 
lui  en  difpucer  le  paflage.  Les/ey  le  forca  ,  apres  un  Combat 
fort  mediocrement  foutenu  par  les  Anglois,  &  entra  Ahs  le  len- 
demain  dans  Ne-wcafi/e  ,  ou  il  trouva  rArtillcrie  &  les  Mu- 
nitions  que  le  Roi  y  avoit  fait  conduire  ,  ayant  deftine  cetce 
Place  pour  en  faire  le  Magafin  de  fon  Armee. 

Ces  deux  evenemens  rompirent  toutes  les  mefures  du  Roi; 
mais  ce  qui  lui  fit  cncore  plus  de  mal ,  ce  fut  la  moderation  a- 
vec  laqucUe  les  Ecoffois  fe  conduifirent  apres  ces  avantages. 
Comme  la  Ville  de  Londres  tire  de  Ne-wcafi/e  touc  le  charbon 
donc  elle  fe  feic  ,  &  qu'elle  ne  peuc  abfolumenc  fe  paffer  de  ce 
Commerce,  les  Ecoffois  ne  furenc  pas  plutoc  maicres  de  Neiv- 
cafi/e ,  qu'ils  repandirent  dcux  Manifeftes,  dont  Tun  etoic  incicu- 
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(i)  C'e'toit  leur  faire  aflez  nettement  encendre  qu'il  reprenoit  la 
refolution  de  n'en  plus  afTembler. 

(2)  Le  if,  le  II ,  &  lc  25-d'AvriI.  Cette  Note  fe  trouveala  mar- 
ge  de  cet  Extrait  dans  Mr.  de  Larrey.  Mais  je  dois  avertir,  i.  Que 
dans  la  Declaration  ,  telle  que  Mr.  de  Rapin  h  rapporte  ,  il  n'clt  du 
tout  point  fait  mention  que  le  Roi  fc  rendit  le  i|-  Avril  au  Pailc- 
ment.  2.  Qu'au-lieu  du  2f  Avril,  la  Declaration  marque  le  24,  8c 
dit  politivement  ,  que  le  lendemain  Dimanche  25-  Avrii  ,  il  y  eut 
dans  la  Chambre-peinte  une  Conferencc  cntre  les  Pairs  Sc  les  Com- 
munes ,  touchant  1'afFairc  du  Sublidc  ,  &  la  preference  qu'elles  de- 
voient  lui  donner  fur  toutes  les  autres  Affaircs. 

(3)  Cetoit  l'Abbe  Roz.etti  ,  ou  plutot  Rojfeti.  Mr.  Je  Raftn  dit 
que  c'etoit  une  eipcce  deNonce.que  la  Rciiie  avoit  pcrfuadeau  Roi 
de  recevoir.  La  plupavt  des  Auteurs  donncnt  ce  meme  fitre  3  Ro- 
x.etti ;  mais  celui  qui  a  fait  le  Traite  des  Ambafladcurs  ,  alTure  que 
cet  Ecclefuftique  n'etoit  que  TAgent  du  Cardinal  Fr/infois  Barberin 
Premier-Miniftre  dVrbttin  VIII  ,  &  n'avoit  point  de  Caradere  ni  de 
Lettres  dc  Creance  du  Pape.  Aufl"i  jouiiroii,-il  fi  peu  de  la  protedlion 


du  Droit  des  Gens  ,  que  le  Parlement  le  fit  chercher  jufque  dans  le  Pa- 
lais  de  la  Reine  Marie  de  Medicis  qui  e'toit  alors  en  Angleterre,  &  le 
contraignit  de  fonir  du  Royaume;  ce  que  le  Parlement  n'auroit  pas 
pu  faire,  fi  Rojfeti  eiit  ete  reconnu  par  le  Roi  pour  Miniftre  public. 
Wicquefort  Tom.  I.  Seift.  i.  Mr.  de  Larrey  fait  la  meme  Remarquc. 
Au  refte ,  de  la  maniere  dont  IVicquefort  s'exprime,  on  pourroit  croi- 
re  que  Roffetti  fortit  du  Royaume  par  ordre  du  Parlement  ;  mais 
il  n'eut  garde  d'attendre  cct  ordre  :  car  les  Communes  ayant  refolu 
qu'il  feroit  amene  a  leur  Barre ,  pour  y  etre  interroge ,  il  fe  cacha, 
Scdes  le  lendemain  il  partit  poar  s'cnretourner  a  Rome.  Mt.  deRapin 
rapporte  que  k  Reinc  reconnoilToit  que  Rofetti  etoit  aupres  d'elle  dc 
la  part  du  Pape.   Voy.  T.  8.  p.  5-4. 

(4)  Depuis  le  tems  dc  li  Reformation,  il  avoit  toujours  ete  obfer" 
ve  de  faire  aflembler  le  Clerge  en  meme  tems  que  le  Parlement ,  & 
c'etoit  cette  AlTemblee  ordinaire  du  Clerge  qu'on  appelloit  Convoca- 
tion ,  &  qui  finifl"oit  toujours  avec  le  Parlement  ,  comme  elle  com- 
men^oit  avec  lui.  Cette  Note  eft  tiree  du  Texte  de  Mr.  de  Rapin. 

(f)  Cctte  crainteetoit  fondee  fur  la  complaifancc  aveuglede C/^ar- 

lu 
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le  :  Six  Conjidhatiom  qui  jufiifient  l'Exp^dition  des  Ecofibis  en 
Angleterre  j  &  Tautre ,  Intentions  des  Ecofibis  i^  de  leur  Arm^e, 
expliqu^es  a  leurs  Freres  d' Angleterre.  Dans  ces  deux  Ecrics, 
ils  avoient  grand  foin  de  faire  voir  que  le  motif  de  leur  arme- 
mcment  &  de  leur  entrce  en  Anglcterre  ,  n'etoit  pas  de  faire  la 
Guerre  a  ce  Royaume,  mais  fculemcnt  de  fe  procurer  la  facili- 
te  de  prefenter  leurs  Griefs  a  Sa  Majefte  ,  aupres  de  qui  ils  ne 
trouvoient  plus  d'acces,  a  moins  que  dc  fc  livrer  pies&  poings 
lies  a  lcurs  Ennemis  jures,  entrc  lefquels  ils  nommoient,  com- 
me  lcs  principaux,  le  Comte  de  Straffird  &  La»^/ Archcvequc 
de  Cantorbery.  Outre  ccla ,  les  Ecollbis  cnvoycrent ,  fans  per- 
dre  de  tcms  (9) ,  une  tres  humblc  Requete  au  Roi ,  pour  le  fup- 
licr  d'ecouter  leurs  plaintes  ,  &  de  remedicr  a  leurs  maux,  par 
Tavis  du  Parlement  d'Angleterre.  Tout  cela  produifit  un  tel 
cfFet  fur  le  Peuple ,  fur  FArmee ,  &  fur  lcs  Scigneurs  memes  qui 
n'etoient  pas  entieremenc  devoues  aux  volontes  de  la  Cour ,  quc 
lc  Roi  comprit  aifemcnt  combien  il  lui  fcroit  difficile  de  foutc- 
nir  une  Guerre  ou  fcs  intercts  etoicnt  regardes  commc  entiere- 
ment  fepares  de  ceux  des  Anglois ;  &  a  quel  danger  il  s'expofe- 
roit,  s'il  rifquoit  une  Bataille,  dans  une  femblablc  conjondture, 
11  cruc  donc  ne  pouvoir  mieux  faire,quc  dc  recevoir  favorablc- 
mcnt  la  Requete  desConfederes.  II  leur  repondit,  que  s'ils  vou- 
loient  lui  faire  connoitre  leurs  demandes  en  detail  ,  ii  y  fcroit 
tcUe  Reponfe  quc  les  Pairs ,  qui  devoient  par  fcs  ordrcs  fe  ren- 
dre  lc  i\  Seprembrc  a  Yorck ,  trouveroient  convenable.  Des 
le  lendemain  8  Septcmbre  ,  ils  envoyerent  au  Roi  lcs  dcman- 
des  fuivantes : 

1.  Qu'il  plut  a  Sa  Majcfte  de  faire  ratifier  par  le  Parlement 
d'Ecoire  lcs  Adtes  dc  rAftemblee  Generale  tcnue  a  Edimbourg. 

2.  Que  le  Chateau  d'Edimbourg,  &  autrcs  Placcs  du  Royau- 
me  d'Ecoffc ,  ne  fufTcnt  employees  qu'a  la  defenle  du  Royaume. 

3.  Que  les  Ecoffbis  ,  qui  etoient  cn  Angletcrre  ou  en  Irlan- 
de ,  nc  fufTcnt  plus  fujecs  a  aucune  peinc  pour  avoir  fouscrit  le 
Covenant ,  &  qu'on  nc  les  chargeac  plusde  Sermens  ni  dcSous- 
cripcioHS  contraircs  aux  Loix  du  Royaume. 

4.  Que  les  Incendiaires,  Autcurs  des  troubles,  fuflent  punis, 
felon  leurs  merices. 

5.  Que  les  Vaifleaux  pris  fur  lesEcofTois  leur  fuffent  reftitues 
avec  touccs  lcurs  Marchandifes ,  &  que  lc  dommage  fut  repare. 

6.  Qu'on  fit  raifon  aux  Ecoffois  de  coutcs  lcs  pcrtes  &  de 
tous  les  dommages ,  qu'ils  avoient  foufferts  depuis  le  commen- 
cement  dcs  troubles. 

7.  Que  les  Proclamations  ,  par  lcfquelles  ils  avoient  ete  de- 
clares  Traitrcs ,  fuiTcnt  revoquees  ;  6c  qu'il  plut  a  Sa  Majefte , 
par  Tavis  de  fon  Parlemcnt  d'Anglctcrre  ,  dc  rccirer  les  Garni- 
fbns  des  Places  frontiercs ,  afin  dc  laiiTer  libre  le  Commercc  en- 
tre  les  deux  Nations. 

On  voit  par  ce  dernicr  Articlc ,  combien  lcs  EcofTois  etoient 
foigneux  de  ne  perdrc  pas  une  feulc  occafion  de  mettre  le  Peu- 
j>le  d'Angleterre  dans  lcur  parti.  Ils  en  faifirent  cncore  une,  qui 
leur  gagna  cntieremenc  la  bienvcillance  dcs  Habitans  de  Londres. 
Cc  fut  d'ecrire  lc  9  Septembre  au  Lord  Maire  &  aux  Alder- 
mans  ,  ^e  fachant  que  leur  Ville  ve  pouvoit  point  fe  pajfer  du 
Charhon  de  Neiucaflle ,  ils  avoient  empech^  que  les  Vaijfeaux  qui 
^toient  venus  pour  en  charger ,  ne  refujfent  aucun  dommage-,  ^ 
que  pour  donner  a  la  ViUe  de  Londres  un  temoignage  de  leur  af- 
fe{lion  ,  leur  intention  Hoit  de  laijfer  le  Commerce  du  Charbon 
entierement  libre. 

Cetcc  Lcccre  fit  la  joie  &  le  fujet  de  toutes  les  Convcrfations 
de  Londres.  On  nc  parloit  a  cctte  occafion ,  quc  dc  la  neccs- 
fite  de  cerminer  une  Guerrc  injufte  ,  par  lc  moyen  d'un  Parle- 
ment,  lequel  il  faloit  prier  lc  Roi  de  convoquer  au  plutot.  Le 
Confeil  de  Ville  Ten  pria  en  efFet  par  unc  Requetc  ,  oii  apres 
avoir  fait  cn  7  Articlcs ,  le  detail  des  Gricfs  fous  lefquels  TEtat 
&  la  Religion  gemiiroicnt  ,  &  mis  dans  un  huitieme  Articlc, 
au  nombre  de  ccs  Griefs,  les  craintes  terribles  que  caufoit  aux 
fideles  Sujets  de  Sa  Majeft^  c^  a  leurs  familles  ,  le  danger  au- 
quel  fa  perfomte  s'expcfoit  dans  la  pr^fente  Guerre  ,  ils  lui  re- 
prefentoicnc ,  „  Que  ces  Griefs,  &  ces  Craintes  avoient  caufe 
„  une  tclle  decadencc  dans  lc  Commercc,  quc  les  fupplians  ne 
„  pouvoicnt  plus  ni  vendrc  ni  acheter  ,  ni  rccevoir,  ni  payer 
„  comme  ci-devant  ;  cc  qui  tendoit  a  la  ruine  de  ccttc  Ville , 
„  de  la  Navigation ,  du  Commerce  des  Draps ,  &  des  Manu- 
„  fadtures  du  Royaume. 


hs  pour  la  Reine,  pour  LaaJ,  &  pour  les  autres  Ennemis  de  laRe- 
Hgion  Proteftame.  Quant  a  l'Archeveque  de  Cantorbery  ,  on  a  vu 
dans  les  Abreges  des  Tomes  pre'cedens  ,  qu'il  avoit  de  grandes  liai- 
fons  avec  les  Papifles.  II  fut  memc  violemment  foupgonne  de  So- 
cinianisme  ,  &  d'avoir  contribue  a  repandre  cn  Angleterre  les  Ou- 
vrages  du  fameux  Crellius.  Ce  qu'il  y  a  ,  je  croi ,  de  plus  certain  , 
c'eft  I.  Que  ce  fut  dans  ces  circonftances  que  ces  Ouvrages  pafle- 
rent  de  Hollande  en  Angletcrre.  i.  Que  Laud  ne  Tignora  point  ,  & 
fe  tut.     3.  Qu'il  tftoit  plutot  vrai  Deifte,  que  Papifte  ou  Socinien. 

(6)  II  ne  rignoroit  point  ;  temoin  fes  Proclamations  contrc  les 
Mutineries  de  fes  Troupes.  Voy.  Aftes  de  1640.  No.4-&  ij.&c. 

(7)  II  rendit  cette  fommc  dans  la  fuite  fort  exatftcmcnt. 

(8)  Londres  venoit  de  s'excufer  de  lui  pr^ter  troiscens  mille  livres 
fterling  qu'il  lui  empruntoit.  Chtirks,fo\ir  s'en  venger,  lui  fit  deux 
querelles  ;  celle  d'une  ulurpation  pretendue  de  terres  en  Irlande ;  Sc 
une  autre  fondee  fur  ce  qu'au  mepris  de  ies  Ordres  prccis  &  direc- 
tetnent  adrelTes  au  Lord  Maire  8c  aux  dcux  Shcrifs  de  Londrcs  ,   ils 


Autre 
le 
ble 
de  la  No> 


Ainfit  difoient-ils  en  concluant  leur  Requete,  les  Supplians,  Char* 
concevant  que  ces  Griefs  font  contraires  aux  Loix  du  Royaume     les  L 
(^  ne  trouvant  aucun  foulagement  dans  le  cours  ordinaire  de  la     I^^O» 
yuftice ,  fupplie?tt  tres  humhlement  Votre  Majefi^ ,  de  convoquer 
un  Farleme?it  ,  avec  toutc  la  diligence  convenable  ,   afin  quils 
puiffe?it  recevoir  quelque  fatisfaBion. 

Douxe  Seigneurs  (io),faifant  tant  pour  eux-memes  que  pour     Autre 
divers  autrcs,  prefcntcrcnt ,  pcu  de  jours  apres  au  Roi  une  Re-  j'^"^'^ 
quetc  femblable  a  ccUe  de  laVille  de  Londres,  par  rapportaux  Seigneu?» 
Griefs  ,  mais  dont  la  conclufion  dcmandoit  en  des  termes  bicn  rutleme- 
plus  forts,  la  convocation  d'un  Parlcment,  dans  un  tems  court  ""* '"''■' 
&  co?tvenahle.    „  Ceft ,  difoient  ces  Seigneurs ,  le  feul  moyen 
„  propre  pour  remedier  aux  Griefs,  &  pour  punir  ceux  qui  en 
„  ibnt  lcs  Auceurs  &  les  Confeillers.    Ceft  cncorc  par  ce  mo« 
3,  yen  qu'on  pourra  terminer  la  Guerre,  fans  cfFufion  de  fang, 
„  d'une  manierc  fure  &  honorable  pour  Votre  Majefte  ,  qui 
„  concence  votre  Peuple  ,  &  qui  foic  propre  a  maincenir  vos 
„  deux  Royaumes  dans  une  Union  qui  lcs  metcra  en  ecat  de 
„  s'oppofer    efficaccment  aux  Ennemis  de   la   Religion   Re- 
„  formee. 

Biencbc  apres  ,  les  Gencilshommes  dc  la  Province  d'Yorck 
fupplierent  auffi  le  Roi ,  par  unc  Adrede,  de  cravailler  a  faire  la  P^T,^' 
Paix  avec  rEcofTe ,  &  dc  convoquer  un  Parlement.  de"la  \ 

Cetce  difpoficion  dcs  Efprics  &  dcs  Affaires  fit  comprendre  au  bien"e 
Roi  que  le  prcmier  confeil  que  rAlTcmblec  des  Pairs  lui  don-  LjRoi^^ie 
neroic,  feroic  d'accorder  a  fon  Peuple  cc  qui  lui  ecoic  demande  deicrtni- 
par  tanc  de  Rcqueces.    Ceft  pourquoi  il  refoluc  de  prcvenir  ce  "'  ^  <^'^"' 
confeil,  en  convoquant  inceframmenc  un   Parlement  a  Wcft-  pj^i"!'"" 
minfter  pour  lc  3  Novembre  prochain.  ment. 

Les  Pairs  s'eCant   rendus  a  Yorck  ,   &  s'etant  afTcmbles  au     Difcours 
jour  marque  ,    le  Roi  leur  fit  un  Difcours  pour  leur  demander  f.".'}"'  * 
leurs   confeils  c^  leur  affifia?ice ,  pour  trouver  les  ?noyens  de  met-  biee  des' 
tre  fes   bons  Sujets  en  Juret^  ,     (^r  de  chatier  les  Rebelles  d^E-  Pairs,  le 
cojfe  ,    qui  avoient  eu  tinfolence  d'entrer  a  mai?i  ar?n^e  en  An-  '^''  ?'"''" 
gleterre.     fai  dqa  ,  concinua-C-il  ,   don?ii  mes  ordres  pour  af- 
femhler  un  Parle?/!ent  ,   /ff  3  Novembre  prochai?i  (n).     Mais  je  ' 
fouhaite  que  vous  co??fultiez  pr^fenteme??t ; 

1 .  ^elle  R^ponfe  on  peut  faire  a  la  Requete  des  Rehelles  ,  g^ 
comme?it  je  dois  traiter  avec  eux. 

2.  Co?nme?it  je  pourrai  entretenir  ynon  Armh  ,  jufqu'a  ce  que 
j'aie  ohte?iu  du  fecours  du  Farle??ie?tt. 

Sur  le  premier  de  ccs  Articles  ,   le  refultat  des  deliberations    ^£'0''»- 
dcs  Pairs  fut ,  qu'il  falloit  entrcr  en  traite  de  Paix  avcc  les  E-  "aue''/ 
coflfoisj  fur  quoi  ils  nommerent  pour  CommifTaires  feiz.e  Mem-  avcc  les 
bres  de  leur  Aflfemblee  ,   auxquels  le  Roi  donna  pour  afiiftans  ^"^^no"- 
lcs  Comtes  de  Traquair  (12) ,  de  Morto?t  ,   de  Lanarick  ,  Mr.  ftu^s"'"' 
Louis  Steiuard,  &  lc  Chevalier  Burrowgh.    II  fut  auffi  conclu  nommcs. 
que  le  Traite  commenccroit  a  Rippon  le  i.  d'Od:obre;  &  que 
le  Comte  de  Lanarick ,  qui  etoit  auffi  Secretaire  d'Ecofle,  don- 
neroit  avis  aux  Ecoflbis  de  cette  dispofition. 

Sur  la  feconde  demande  du  Roi  ,  le  Comte  de  Straford, 
ayant  fait  entcndre  aux  Seigncurs  que  fi  TArmee  du  Roi  etoic 
congediee  ,  touce  la  Province  d'Yorck  fcroit  pcrdue  dans  dcux 
jours  ,  &  que  tout  lc  rcfte  du  Royaume  fe  trouvcroit  dans  un 
extreme  danger,  rAfTcrablee  relblur  qa'on  ecriroic  a  la  ViUe  de 
Londres  ,  au  nom  de  tous  les  Pairs,  pour  lui  emprunter  deux 
ccns  miUe  livres  ftcrling  ,  pour  le  payemenc  de  ces  Troupes 
pendanc  trois  mois. 

Les  Ecoflbis  ayant  nomme  de  leur  cote  des  CommifTaires, 
la  Negociation  fuc  commencee  le  i.  d'0(Sobre  a  Rippon ,  &  a- 
pres  bcaucoup  de  difpuccs  ,  on  convinc  enfin ,  le  16  du  meme  Ri"ppoa 
mois  ,  de  douz.e  Arcicles  preliminuires ,  que  Mr.  de  Rapm  1-1- 
portc  ,  &  dont  il  n'y  en  a  pas  un  fcul  qui  ne  fut  avantagcux 
aux  Ecollois.  Par  un  trei7,icme  Article  ,  il  fut  arrete  quc  les 
Commiiraircs  ,  avanc  que  de  quicccr  Yorck  ,  nommcroienc  un 
Commicte  d?  Icur  Corps  ,  pour  faire  cxecuter  les  douxe  autres 
Articies  ;  auquel  Commicce  on  pourroic  avoir  recours  dans  les 
occafions. 

Lcs  Seigneurs ,  tant  ceux  qui  ecoient  a  Rippm ,  que  ceux  qui 
etoient  a  Yorck,  ecant  indispenfablement  obliges  de  fe  rendre  a 
Londres  ,  pour  affifter  au  Parlement  ,  il  auroit  ete  inucile  de 
commencer  la  Negociation  a  Rippon  ,  ou  a  peine  auroic-on  eu 
le  cems  dc  rencamer.  Par  cccce  raifon  ,  les  CommifTaires  An- 
glois  ,  foic  d'eux  raemes  ,   foic  par  finfinuacion  des  EcofTois, 

pro- 

n'avoient  encore  faifi  les  biens  ni  les  mcubles  d'aucun  de  ceux  qui 
refufoietit  ou  qui  negligeoient  de  payer  laTaxe  i^a  Shif-Money .  Lon- 
dres  ne  trouva  dans  la  fuite  que  trop  d'occafions  de  fe  venger  a  fon 
tour. 

(9)   Le  7  Septembre. 

( I  o)  Mr.  ik  Riipin  ,  qui  dit ,  d'apres  RuJl?vorth  ,  qu'i!s  e'toient  Jou- 
2.e,  ne  marque  les  noms  que  de  onze  ;  encore  en  met-il  dcux  qui 
ne  fe  trouvent  point  dans  le  FcsJ.ern,  oit  l'on  n'en  voit  que  neuf. 

(11)  Mylord  Clarendon  dit ,  que  le  Roi  leur  fit  cette  IJeclaration , 
pour  prevcnir  ceux  qui  avoient  dcflcin  de  lui  conftiller  la  convoca- 
tioii  du  Parletnent;  0-  your  en  tlonner  tout  1'honneur  a  la  Reine ,  qu'il 
voHloit  rendre  agreMe  au  Peuple,  0-  qii'il  Mt  l'y  avoir  exhorte.  fiift. 
des  Guer.  Civ.  T.  I.  p.  101.  de  la  Trad.  PVang. 

(11)  11  n^alTifta  point  au  Traite,  les  EcofTois  n'ayant  abfolument 
point  vo;i!u  le  fouftVir  ,  parce  que  c'etoit  un  de  ccux  qu'ils  nom- 
moient  liicendi.iires  ,  8c  contre  lelquels  ils  demandoient  uue  fevere 
iuftice. 
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Donne  a  Barwick,  le  28  Mai  1639.  Page  1,^0.  ~  'if^J^ 

Refte  a  partager  les  autresJAdtes  de  ces  quatre  annees,  enceux  precedens 


jiSies  qui  concernent  les  Affaires  Civiles  de  Vannee  1636. 
I.  CommifTion  fpeciale  donnee  au  Chevalier  yean  Harvey  Commis- 


Londres,  &  dans  le  Parlement  meme  ,  comme  il  arriva  eftcc- 

tivcment.  Mr.  </f  R-J^^iw^en  finiftant  ce  Tome  VII.  de  fonHis- 

toire,  rapporte,  d'apres  Mylord  Clarendon^  trois  fautes  capita-  qui  concernent  lcs  Affaires  Civiles  de  TEtat,  &  ceux  qui  regar-  ?.^''/^°" 

les  que  le  Roi  Charles  1.  fit  a  Toccafion  de  ce  Traite.    1.  D'a-  dsnt  celles  de  la  Rcligion.   Ceft  rordre  que  nous  allons  fuivre.  tcirc?'" 

voir  affemble  le  Parlement  a  Weftminfter.    2.  D'avoir  pris  un 

tems  fi  court  pour  l'affembler.     3.  D'avoir  transfere  dans  cette 

Capitale  la  Negociation  de  R//>/>o».     Car  i.  s'il  eut  affemble  le  __     ^_  _,  _^ 

Parlement  a  Yorck,  ou  en  quelque  autre  lieu  eloigne  de  Lon-  pour  micux  regler  le  Gouvernement  de  la  Colonie  de  la  Virgi-  fe""^^*^^' 

dres    il  auroit  par-la  rompu  une  partie  des  mefures  dcs  Anglois  nie.  A  Weftminfter  le  2  Avril  1636.    Page  3.  Gouvei- 

mecontens  &  des  Ecoffois.    2.  S'il  eut  pris  un  tems  plus  long        Le  Roi  y  determine  la  maniere  dont  le  Confeil  de  cette  Co-  nement 

pour  l'Affemblee  du  Parlement,  il  auroit  pu,  ou  finir  leTraite  lonie  devra  etrc  forme  ,   Tetendue  du  Pouvoir  de  ce  Confeil,  1;^^^"' 

de  Rippon,  en  accordant  aux  Ecoffois  les  chofes  dont  il  n'auroit  tant  pour  faire  la  Guerre  &  laPaix  avec  les  Indiens,  pour  exer- 

pu  fe  dispenfer  ;  ou  du  moins  les  mettre  dans  le  tort  ,   s'ils  fe  cer  la  Juftice  Civile  &  Criminelle  ,   que  pour  autoriler  &  fou- 

"  ~        .-.--.  .      1      -.-.-- ri_;_-/-.  j-  1 ;  ^^^^^  ^^^^  ^^-^  voudront  alicr  faire  des  decouvertes  du  Pais  & 

des  Ports  de  Mer ,  &c.  Voycz.  ci-deffous.  No.  4. 

2.  Proclamation  pour  ordonner  aux  Matelots  de  fe  rendre 


fuffent  obftines  k  demander  des  chofes  trop  eloignees  de  la  rai- 
fon.  3.  En  transfcrant  ce  Traite  a  Londres  ,  ii  mit  les  Ecos- 
fois  fous  les  yeux  du  Parlement  ,  &  leur  fournit  les  moyens 
d'aff"ermir  &  d'etendre  leurs  intelligences  ,  comme  auffi  de  jus- 
tifier  leur  conduite  ,  d'infpirer  leurs  fentimens  &  leurs  confeils 
tant  aux  deux  Chambres  qu'aux  Habitans  de  Londres,  &  enfin 
de  donner ,  de  tems  en  tems ,  des  avis  a  ceux  des  Anglois,  qui 
etoient  prets  a  tout  faire  pour  eux ,  mais  qui  n'etoient  pas  affcz 


Ordre 

aux  Mate- 


aux  Vaiffeaux  du  Roi  fur  lefquels  ils  fe  font  enrolles.    A  Weft-  10«  de  fe 
minftcr  le  5  d'Avril  1636.    Page  f .  ■    ^ 

Ceft  ici  la  Flotte  que  le  Roi  equipa  pour  juftifier  la  neces- 
fite  de  continuer  la  levee  de  la  Taxe  du  Ship-Money.  II  vou- 
lut  faire  entendre  aux  Anglois  qu'ils  etoient  en  danger  de  per-  decctC^ 


rendre  i 
leurs 

VaifTeanx. 
Raifons 


bien  inftruits  des  moyens  de  parvenir  a  leurs  fins.  Mylord  Cla-    dre  leur  Commerce,  avec  la  Domination  des  deux  Bras de Mer, 

.  i_    1 r.... i„  0  _:    — ^_        ~,_    fAli: ..„  «. 1-   t: _.-„   o.  1.    tlj„ii 1.    : •    j- 


die. 


rendon  parle  encore  de  quelques  autres  fautes  que  le  Roi  com- 
mit  par  rapport  a  ce  Traite  avec  les  Ecoffois  j  comme  d'y  a- 
voir  employe  des  Commiffaires  qui  ignoroicnt  les  Loix  ,  les 
Ufages,  les  Privileges  du  Royaume d'Ecoffe ,  &c.  Mais  ce  de- 
tail  n'etant  pas  de  ma  tache  ,  je  renvoye  le  Ledteur  curieux  a 
rOuvrage  meme  de  ce  Seigneur  (r)  ,  &  je  paffe  aux  Ades  Pu 


par  rAlliance  que  la  France  &  la  HoUande  venoient  de  con- 
trader ,  &c.  A  quoi  il  ajouta  la  liberte  que  les  Etrangers  pre- 
noient  hautement  de  pecher  dans  ces  deux  Mers  j  &  fit  de  ce 
dernier  motif  le  fujet  d'une  autre  Proclamation ,  dont  nous  fe- 
rons  mention  ci-deffous ,  No.  10. 

3.  Commiffion  fpeciale  donnee  a  E(/o«<jr^  Vicomtc  de  Cam- 


Commis- 


blics,  qui  font  contcnus  dans  le  TomeXX.  de  ce  vafte&pre-    den,  &c  ii  vingt-neuf  autres,  tant  Seigneurs  queChevaliers,  ou  jlexcra-' 
cieux  Recueil.    Au  refte,  je  rangeraiices  Aftes  fous  differentes    Ecuyers,&c.  le  7  d'Avril  1636.  Page  6  '    • 

Claffes.  I.  Adles  Publics  qui  regardent  les  Aflaires  d'Etat  au  ""  ' 
dehors.  2.  Ades  Particuliers,  ou  ceux  qui  regardent  toutes  les 
Affaires  Civiles  ou  Domeftiques.  3.  Adtes  Ecclefiaftiques,&c. 
Je  fuivrai  e.xaftement  ,  dans  chacune  de  ces  Claffes  ,  TOrdre 
Chronologique  qui  a  ete  interrompu  dans  les  Abreges  Hiftori- 
ques  des  deux  Tomes  precedens  ,   (^XVIII  &  XIXj  pour  des 


tion  du 

Cetoit  pour  examiner  ,  &  faire  exccuter  le  Projet  que  Guil-  ^roie'  de 
laume  Sandis  avoit  fait  de  rendre ,  a  fes  propres  fraix ,  la  Rivie-  vigables*" 
re  d'Avon ,  &  celle  de  Team ,  propres  a  porter  des  Chaloupes ,  les  rivie- 
des  Barques  &  autres  Bateaux  de  charge  convenable ,  &c.  "?  '*'^" 

4.  Commiffion  fpeciale  donnee  a  rArcheveque  de  Cantorbe-  Xeam. 

ry ,  au  Lord  Garde  du  Grand  Sceau  &  autres.  A  Weftminfter  Commis- 
-  -  fion  (jui 


raifons  auxquelles  il  ne  mc  paroit  nullement  neceffaire  d'avoir    le  10  Avril  1636.    Page  8.  ^^^1^,-  ^ 

-__  j  j 1..:  _:  (^'ef^  un  ^^g  qu'on  peut  appeller  mixte  ,   puifqu'il  regarde  Grand 

egalement  les  Affaires  Civiles,  les  Criminelles,  &  les  Ecclelias-  Confeil 


cgard  dans  celui-ci. 


ACTES  Publics  des  Annhs  \(>-ifi,  1637,  I(5j8  &  1639, 
du  Tome  XX. 


Ann^e  1636, 
Dou2.ieme  du  Regne  de  Charles  I. 


tiques.    Par  cette  Commiffion  ,  le  Roi  etablit  un  Grand  Con-  po^Ye  "* 
feil  Souverain ,  auquel  il  attribue  fur  tcutes  les  Colonies  Angloi-  Gouver- 
fes ,  en  quelque  endroit  du Monde  qu'elles  foient ,  le  pouvoir  le  ^^q\ 
plus  etendu  dans  tout  ce  qui  concerne  le  Gouvernement  de  TE-  aics,  ^  **" 
glife  ,  &  la  decifion  des  Affaires  tant  Civiles  que  Criminelles. 
Voyez  ci-deffus,  No.  i. 
y.  Commiflion  au  Grand-Treforier  d'Angleterre  touchant  les^Contre 
pdndant    nouvelles  Maifons  qu'on  avoit  baties  i  Londres ,  Weftminfter ,  Jjj^^"' 
&c.  contre  les  defenfes  que  le  feu  Roi  en  avoit  faites,&  queSa  dt  Loa- 
Majefte  en  avoit  elle-meme  renouvellees.  A  Weftminfter  le  13  dies,  &e. 
Avril  1636.  Page  10. 

Cetoit  un  des  moyens  dont  on  fe  fervoit  pour  recouvrer  de 
Targent.  Le  Roi  Jaques  ,  apres  avoir  defendu  d'aggrandir  la 
Ville  de  Londres  ,  etablit  une  Commiffion  pour  chatier  les 
Contrevenans.  Cette  Commiffion  lui  fut  reprefentee  comme  un 
Grief.  Charles  I.  ne  rignoroit  pas,  &  cependant ,  il  ne  laiffapas 


KBta  qui 
concei- 
nent  lcs 
Affaires 

dehors,d"s  L'Angleterre  jouit  d'un  fi  grand  repos  au  dehors  , 
Annees  jgs  quatorze  dernieres  annees  du  Regne  de  Charles  /  ,  &  ce 
1636.  pfince  fe  mela  fi  peu  de  ce  qui  fe  paflbit  dans  le  refte  de  TEu- 
fi^nTpour"  fope  ,  quc  ce  n'eft  pas  la  peine  de  faire  une  Claffe  des  Adles 
n^gocier  Publics,  qui  regardent  les  Affaires  Etrangeres.  En  effet  ,  tous 
le  reta-  ^.^3  Aftes,  dcpuis  Tannee  1636  ,  julqu'a  Tannee  1640  ,  ce  qui 
menVdc  renfermc  le  Periode  que  nous  venons  de  parcourir ,  ie  reduifent 
l-Elcfteur  a  ncuf  ;  dont  les  pr;miers  font  deux  Commiffions  donnees  au 
Palaiin.     Conitc  iHArundel;  Tune  du  28  de  Mars  1636,  a  Weftminfter, 

f}^^'    paoe  I.    pour  traiter  avec  TEmpercur  du  retabliflement  de  TE-    de  renouveller  la  meme  defenle  cn  1632.  11  ht,outre  cela,payer 
Commis-  j^^g^jj.  paiatini  Tautre  ,  de  la  meme  date  &  a  la  meme  page,     de  grofles  Amendes  a  ceux  qui  avoient  enfraint  les  Ordres  de 
pour  traiter  de  ce  Retabliffement  avec  les  Princcs  de  rEmpire.     fon  Pere  a  cet  egard  :   &  par  TAfte  qui  fait  la  matiere  de  cet 
Les  fept  autres  Adtes  Publics  de  ce  Periode,  font  Article,  il  etablit  des  Commiffaires  pour  punir  ceux  quiavoienc 

I.  Commiffion  fpeciale  donnee  le  14  d'0(ftobre  1637, aH^»-    desobei  aux  fiens.     Les  motifs  fur  quoi  on  fondoit  cette  De- 
ri  de  Vic  &  Jofeph  Avery ,  pour  traiter  de  la  Paix  generale ,  & 
Conrmis-  j^  RetabliffemcDt  de  rEIedteur  Palatin.  A  Hamptoncourt.  Pa- 

fion  lur 

lememe    ge  17° 

fujet.  ^" 

163^ 

Poui  le- 
nouvellei 
rAUiance 
de  l'An- 
gleterre 
avec le 
Danc- 

maic. 
1639. 
Traiie 

d'Allian- 

cc  entre 


fions  pour 
la  Paix , 
&  pout 
l'Elcacur 
Pilatin. 
1638. 


fenfe ,  etoient  ,  les  incommodites  &  les  dommages  que  les  ag- 
grandiffemens  de  Londres  caufoient  a  fon  Port,  a  les  Vivres,&c. 
Au  refte  cette  Commiflion  fut  aufli  prefentee  au  Parlement  (2), 
2.'Commiffion  de  la  meme  teneur  &  date  ,  donnec  au  Che-    comme  un  des  Griefs  de  la  Nation  contre  le  Gouvernement  de 
valier  Guillaunie  Bosvjell.   Ibid.  Charles  I. 

3.  Commiffion  donnee  le  5  Mai  1638  ,  au  Chevalier  Thomas        6.  Proclamation  au  fujet  d'un  Livre  intitule  MareClaufum  (3) 
Howe,  pour  traiter  de  la  Paix  generale  &  du  Retablillement  de     A  Wellminfter  le  15  Avril  1636.  Page  12. 
1'Elcdteur  Palatin,  de  concert  avec  les  Plenipotentiaires  du  Roi        Le  Roi  y  fupprime  les  Editions  etrangeres  de  ce  Livrei  par 


dc  France,  de  la  Reine  de  Suede,  des  Etats-Generaux ,  &c.  A 
Weftminfter.  Page  223. 

4.  Commiffion  du  30  Janvier  163* ,  donnee  au  meme  Che* 
valier ,  pour  renouveller  rAUiance  entre  rAngleterre  &  le  Dan- 
nemarc.  A  Weftminfter.  Page  285. 

^.  Traite  d^AUiance  entre  Cbarles  I.  Roi  d'Angleterre  ,  & 
les  deux  chriftian  IV.  Roi  de  Danemarc  ,  conclu  a  Glukftad  (dans  le 
£°om',^tHolftein)le6d'AvrUi639.   Page336. 

6.  Commiflion  du  Roi  de  Danemarc  donnee  4  Chrijtian , 


LeRor 

fupprime 

les  Edi- 

tions  du 

ce  qu  on  y  avoit  ajoute  ,   dit-il  ,  certaines  chofes ,  comme  faifant  Mare 

partie   de  ce   jui  avoit  He  imprimi  a  Londres  par  ordre  de  Sa  '-'"•'f'"" 

Majefl^ ,  eff  commey  ayant  et/  mifes  de  fon  aveu.  j^^j  j^j 

Ce  Livre  cft  la  Reponfe  que  Selden  fit  a  celui  que  Grotius  a-  l'a's  E- 

voit  mis  au  jour  ,    fous  le  titre  de  Mare  Liberum.     A  ce  qui  a  ""2«"« 

cte  dit  de  Tun  &  de  Tautre  de  ces  Ouvrages  ,  ci-deffus  (4) , 

nous  croyons  neceffaire  d'ajouter  ici  TExtraic  qu'un  tres  bon 

Hiftorien  en  a  fait. 


^^'  **=  Comt^e  d'e"pe«/s",  Gouverneur  de  Glukllad ,  &c.  &  a  Dietlof  Precis  du  Traite  de  la  Mcr  Librc  {Mare  Liberum)  de  Grotius. 
mlrc^  au  Revewtloixe ,  Seigneur  de  Retz  &  de  Zifendorf,  pour  convenir  Cefi ,  felon  Grotius,  un  attentat  au  Droit  Naturel  ,  &  au 
Corate  de  Droit 

(7)  Voyez   la  Souverainete   des  Mers  Britanniques  par  Jean  Bu- 
rough. 

(8)  Bartole  les  etend  jufqu'a  cent  milles  du  rivage;  tnais  Bnlde  feu- 
lement' jufqu'a  foixante  milles ;  a  quoi  Bodin  ajoute  que  la  chofe  fut 
ainfi  reglee  dans  une  affairc  du  Duc  de  Savoye.  Fuffendorff  dk  qu'il 
n'y  a  aucunc  deciiion  generale  fur  ce  fujet,  mais  qu'il  feioit  abfur- 
de  a  un  Souverain  de  vouloir  ctendre  ces  bornes  jufqu'a  queiques 
centaines  dc  lieues.    Voyez  Bnlde  in  BMbr.  de  Ktr.  Divif.  eol.  2.  0«  in 

teg. 


Pcnis, 
&c.  pout 
fjiie  lc 
Traite 
piccedem. 


(0  Hiftoire  des  Guerres  Civiles  ToaieL  pageio^,  &  fuiv. 
(1)  De  1640. 

(3)  Sm  de  Dominio  Maris. 

(4)  Au  conimencement  de  TAbrege  de  ce  Volume. 

(j-)  II  faut  fe  Ibuvenir  ici  de  ce  qui  a  ete  dit  dans  cet  Extrait ,  au 
commencement. 

(6)  Voyei  la  Lettre  j-6.  dans  le  Recucil  des  Lettres  dc  Crotius,  l, 
Partic. 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


79 


C  H  A  15-  Droit  des  Gens  ,  que  cCimfofer  une  fervitude  fur  la  Mer  ,  que 
L£s  1.  Dieu  a  donnee  comme  fAtr  ,  en  commun  &  far  indivis  d  tous 
les  hom?/ies :  Droit  immuable  par  confequent  ,  dont  ils  naijfent , 
four  ainf  dire ,  inveflis  par  le  Createur  ,  iQ-  quil  nefi  pas  per- 
mis  a  uii  d'eux  d'ujurper.  II  ajoute ,  ^'H  eri  etoit  de  jneme  de 
la  Terrc  dans  fa  primiere  origine ,  mais  que  le  partage  en  ayant 
it^  fait  pour  la  commoditc  du  Genrc-humain  ,  <^  par  un  mutuel 
co?tJentement  des  Familles  ,  qui  avoient  formi  les  premieres  So- 
ci^tes  ,  far  celui  des  R^publiques  enjiiite  ,  ^  des  Monarchies 
compufees  de  plufieurs  Familles ,  cette  difiribution  navoit  rien  de 
r^pugnant  a  Itnjfitulion  du  pr^mier  Auteur  ,  qui  avoit  fait 
thomme  pour  la  Societi.  JMais  ce  qui  s'etoit  fait  fur  la  Terre 
four  la  commune  utiliti  de  fes  Habitans  ,  navoit  pu  ni  du  fe 
faire  fur  la  Mer ,  ou  nul  des  hommes  na  de  demeure  fxe ,  ni  de 
Domaine  arriti  ;  d'une  immenft^  qui  ne  peut  etre  burn^e  ,  (^ 
qui  ne  frt  que  de  pajfage  &  de  chemin  ,  pour  faciliter  la  com- 
7nu7iication  dun  Pais  d  fautre  :  telle  ^tant  rOrdonnance  ad- 
mirable  de  lUuivers  ,  quil  ?/efi  pas  ^galement  riche  par-tout , 
afin  que  ce  qui  abonde  en  u?i  endroit ,  ^  ce  qui  ma?ique  e?i  l'au- 
tre  y  entretienne ,  par  le  befoin  d'un  Commerce  rMproque  ^  Funio^i 
^  ramitie  e?itre  toutes  fes  parties.  Otez  le  Commerce  ,  vous 
Stez  le  lien  qui  unit  le  Ge?tre-humaiti :  otez,  la  Itberte  de  la  Mer^ 
vous  empechez,  le  Commerce  ,  <^  vous  jetlez,  par  confequettt  le 
Genre-humai?i  dans  le  trouble  &  dans  la  cotifufon,  L'Auteur 
de  la  Mer  Libre  tiroit  de  ces  Principes  une  confequence  pour 
la  Liberie  de  la  Navlgacion ,  non  feuiement  en  faveur  de  la  Pe- 
che  des  Hollandois  fur  les  Mers  de  l'Irlande  &  de  la  Grande 
Bretagne(5),  mais  encore  en  faveur  de  leursEtabliffemens  dans 
les  InJes  Orientales.  Les  Portugais  ,  fclon  lui ,  ?i'en  pouvoient 
exclure  tes  autres  Peup/es  ,  fans  violer  le  Drott  des  Getis  ,  ^ 
ils  n'avoic?it  point  d'empire  que  fur  ce  quils  pojfedoicnt.  La 
Mer  ^toit  u?ie  large  voie  ouverte  d  tout  le  monde  ,  fur  laquel- 
le  on  avoit  droit  de  naviger  .,  ^  de  s'emparer  des  rivages  qui 
n'e'toient  encore  occuph  de  perfonne :  chacun  devenoit  Maitre  na- 
turel  du  pdis  quil  decouvroit ,  ^  dont  il  fe  faifjfoit  le  premier , 
co?nme  avoient  fait  les  Portugais  eux-?ne?nes  :  mais  fitts  etre 
autorifh  far-ld  d  emfecher  le  fajfage  de  la  Navigation  des  au- 
tres  (6). 

Precis  du  Traite  de  la  Mer  Fermee   {Mare  Claufum)  de  Selde?i. 

A  ces  Principes  ,  qui  fembloient  inconteftables  ,  Se/den  en 
oppofoic  d'autres  qui  ne  le  paroilToient  pas  moins.  II  difoit  (7), 
„  Que  rUnivers  entier  ,  qui  comprenoit  dans  fa  Sphere  la 
3,  Mer  &  la  Terre  ,  avoit  ete  fait  pour  rHomme ,  &  l'Hom- 
3,  me  pour  la  Societe :  qu'en  toute  Societe  ,  il  etoit  necelTaire 
„  que  les  uns  commandaffent ,  &  que  les  autres  obeiirent ;  au- 
„  trement  ce  feroit  une  Anarchie  &  une  confufion  ,  qui  gate- 
5,  roit  la  beaute  de  rUnivers  ,  dont  FOrdre  etoit  le  Conferva- 
3,  teur  :  que  cet  Ordre  n'etoit  pas  moins  utile  ni  moins  invio- 
„  lable  pour  la  Mer  que  pour  la  Terre :  que  les  Pirates  n'etoient 
„  pas  raoins  odieux  iur  la  premiere  ,  que  les  Voleurs  &  les 
„  AiraflTins  fur  Tautre  ,  qu'il  n'etoit  pas  moins  defendu  de 
„  tuer  fur  celle-la  que  fur  celle-ci  ,  &  que  la  Loi  qui  defend 
3,  le  Meurtre,  s'etendoit  fur  tout  le  Globe  du  Monde,  &  par- 
3,  tout  oii  il  y  a  des  hommes :  que  la  Mcr  non  plus  que  la  l^er- 
„  re,  n'appartenoit  pas  tellement  en  commun  a  tous,  que  cha- 
„  cun  y  put  faire  toujours&en  tous  lieux  ce  qu'il  vouloit  impu- 
„  nement:  qu'il  eft  vrai  que  la  propriete  de  la  JVIer  ne  fe  pouvoit 
„  aquerir  ,  mais  que  TEmpire  en  pouvoit  etre  polTede  par  un 
„  Etat  ou  par  un  Prince  Souverain.  En  efFit  ,  il  etoit  neces- 
5,  faire  pour  la  furece  de  la  Navigation  quil  y  eut  de  certaines 
„  Loix,  &  pour  celle  des  Cotes  &  des  Pais  voifins,  de  certai- 
„  nes  bornes  (8)  qu'on  ne  put  violer  :  que  pour  maintenir  ces 
„  Loix  &  conlcrver  ces  bornes ,  il  falloic  une  PuilTance  recon- 
„  nue  ,  &  aflbz  force  pour  fe  faire  obeir  :  que  telle  ecoic  celle 
des  Souverains  :  telle  ,  pour  en  venir  au  Fait  controverfe, 
celle  du  Roi  de  la  Grande  Bretagne,  qui  prenoit  foin  du  re- 
pos  &  du  Commerce  de  fes  Sujets ,  en  tenanc  la  Mer  libre , 
&  en  aflurant  la  Navigation  ,  &  qui  pourvoyoit  en  meme 
tems  a  la  furete  des  Etrangers ,  qui  envoyoient  leurs  Vaifleaux 
fur  fes  Rades  &  dans  fes  Mers.  II  etoit  donc  bien  jufte,  a- 
jy  joutoit-on  ,  qu'en  reconnoiflance  de  ces  avantages  ,  que  les 
„  foins  du  Monarque  procuroient  aux  Navigateurs,  ils  lui  ren- 
3,  diflent  Thommage  qu'on  doit  naturellement  a  fon  Bienfaiteur, 
3,  que  leurs  Vaifleaux  bailTaflent  le  PaviUon  devant  le  iien  ,  & 
„  que  ccux  qui  venoient  pecher  fur  les  Cotes ,  &  mouiUer  Fan- 
„  crc  a  fes  Rades ,  lui  payaflent  de  mediocres  Droits  ,  pour  le 
„  dedommager  de  la  depenfe  de  fa  Flotte  Royale  qui  les  met- 
„  toit  a  couvert  des  Pirates. 

On  alloit  plus  loin  ,   &  paflint  des  iMaximes  aux  Autorites, 
&  des  Raifons  a  TUfage  &  aux  Exemples ,  on  difoit  :   „  Que 


telle  avoit  ete  de  tout  cems  la  Coutumc  de  tous  les  Peuplcs,  Gh  a  r,- 
&  que  les  Loix  de  la  Mer  n'etoient  pas  moins  ancienne.  que  les  L 
celles  de  la  Terre  ,  ni  la  Domination  de  ia  premiere  moins 
fondee  que  celle  de  Tautre.  Quil  ne  falloit  pour  en  etre  m- 
ftruit  ,  que  lire  rHiftoire  des  Pheniciens  &<.  dcs  Egyptitns, 
les  plus  anciens  Peupies  du  Monde  ,  donc  les  demitrs  s'en 
pretendent  les  Fondateurs,  ou  les  Reftaurateurs  apres  le  De- 
luge,  &  ne  troavent  ,  felon  un  Auceur  (9},  que  les  Scythes 
qui  le  leur  dilpucenc.  Pour  les  autres,  ik  iont  conftan.mcnc 
les  premiers  Nayigateurs  ,  fans  que  perfbnne  leur  raviflb  ni 
lcur  envie  cette  gioire  :  qu'on  pouvoit  encore  y  jomdre  lcs 
Atheniens,  qui  ne  leur  cedcnc  guere  en  anciennete.  Or  les 
uns  &  les  autres  avoient  etcndu  lcur  Empire  iur  les  Mers  de 
leur  voifinage  ,  Sc  n'y  avoienc  pas  moins  donne  la  Loi,  que 
dans  les  murailles  de  leurs  Villcs  ,  ou  dans  fenceinte  cie  ieurs 
Republiques.  Tellc  encore  avoit  ece  rautorue  que  Jes  Car- 
thaginois  defcendus  des  Pheniciens  ,  &  lci  Ron;aii!S  vain- 
queurs  des  Carchaginois ,  s'ecoienc  donnee  fur  Coutes  lcs  Mers 
qui  communiquoient  aux  Terres  de  leur  Empire.  Les  Ro- 
raains  ,  il  eft  vrai  ,  furent  quelque  tems  iur  le  point  d'aban- 
donner  la  dominacion  de  la  Mer  :  mais  i!s  reconnurcnc  bien- 
toc  qu'ils  nc  la  pouvoicnt  feparer  de  celle  de  la  Terrc  ,  fans 
renoncer  a  TEmpire  du  Monde. 

„  Dans  les  fiecles  fuivans,  les  Souverains  n'avoient  pas  moins 
de  jaloulie  pour  les  Mers  de  leur  voiiinage,  Hc  qui  lont  com- 
me  les  Barrieres  de  leurs  Etats.  Les  Turcs  ne  permertcnt 
rencree  du  Ponc  Euxin  &c  de  la  Mer  Rouge  qu'aux  VaifTeaux 
de  leurs  AUies  :  &  les  Venicicns  ne  f  juftVent  point  d  autre 
Flocte  que  la  leur  dans  la  Mcr  Adriacique,  prccs  i'annee  16^0 
ii  tout  hazarder ,  pour  s'oppofer  au  palTage  qc  la  Flotte  du  Vi- 
ceroi  de  Naples  ,  qui  voul')it  tranip  rtcr  a  Tritfte  1'Infante 
d'Ef'p3gnc,  que  devoit  epouier  ie  Fils  de  rEnipercur  :  defor- 
te  qu'il  fallut  fe  lervir  de  la  leur  pour  elcortcr  la.  Princefie. 
,,  Les  Mofcovites ,  les  Danois  ,  les  Suedois ,  &  les  Portugais 
defcndent  Icurs  Mers  6c  leurs  Dttroics  ,  &  n'en  pcrniettenc 
la  Navigation  i<c  la  Peche  ,  qu'en  payanc  les  droic;^  qu'ils  ont 
ecablis.  Le  Roi  de  Danemarc,  qui  Teft  aufli  de  la  Norwe- 
„  ge,  difputa  longcems  la  Peche  aux  EcoiTois  dans  le  voifinage 
de  Tlfle  de  Schetland,  du  Lomaine  d'EcoiTe,  &  ChriJHanl. 
ne  leur  ceda  ce  droit  qu'en  faveur  du  Mariage  de  fa  FiUe 
Marguerite  avec  Jaques  III.  (10)  Tan  1468. 
„  Les  Hollandois  eux-memes  ,  qui  le  contcftent  3ujourd"hui 
a  Charks  J.  ne  Tavoienc  pas  difpuce  a  Jaques [ii^Aors-nicnic 
qu'il  n'etoic  que  Roi  d"EcofTe  j  &  ce  netoic  qu'en  vcrcu  dcs 
Traices  faits  avec  ce  Prince,  que  leursPecheurs  venoienc  fur 
fes  coces.  Ils  fe  rendirenc  plus  hardis  dans  la  fuice,  &  Thon- 
neur  que  Jaqiies  leur  fic  de  les  choifir  pour  Parrains  du  Prin- 
ce  Henri  fon  Fils ,  leur  donna  de  plus  grandes  libenes :  mais 
ils  n'avoienc  pas  encore  ofe  declarer  fi  ouvercemenc  leurs  fen- 
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„  timens.     Quels  fentimens  au  refte  ?    &  comment  peut-on  les 
„  accorder  avec  la  conduite  couc  oppofee  quils  ciennenc  eiix- 


memes  en  Europe  &  en  Afie,  oti  ils  ont  leurs  Forts  a  1  em- 
bouchure  des  Rivieres,  &  le  long  desCotes,  pour  empecher 
la  deicente  des  Etrangers  ,  &  fe  conferver  tout  le  Commer- 
ce  ,  a  Texclufion  des  autres  Nations  ?  Ils  biamcnt  Tavarice 
5,  &  Tinjultice  des  Porcugais  ,  qui  veulent  regner  feuls  dans  les 
„  Indes  Orientalcs :  cepcndant  ils  commenccnc  a  les  en  chaflcr, 
&  ne  fonc  pas  moins  jaloux  qu'eux  dcs  conquetes  ou  dcs  u- 
furpations  qu'ils  y  font,  ni  moins  feveres  pour  inccruire  Ten- 
tree  du  Pais,  &  la  liberce  de  la  Mer  aux  aucres  Europeens. 
j,  Au  rcfte,  difoit-on  encore  ,  TAnglcterre  eft  dans  une  pof^ 
feflion  fi  ancienne  de  TEmpire  des  Mcrs  qui  Tenvironncnt, 
que  Jules  Cefar  en  fait  mencion  dans  fes  Coinmenc.iires.  La 
revolution  que  cautcrent  les  conqueces  des  Romains,  &  cel- 
lcsdesSaxons  enfuice,  firenc  quelque  inccrruption  a  ce  Droit, 
mais  il  fuc  retabli  fous  le  Roi  Edgar  (12)  donc  les  Flottes  lui 
cenoienc  la  Mer  afllijeccie  ( 1 3 ) .  La  France  ,  toute  ficre  qu'el- 
le  a  toujours  ete  ,  reconnut  elle-meme  cccce  fuperiorite  du 
Pavillon  Anglois  ,  &  en  donna  A(ffe  a  Edouard  I.  (Tan 
1299.  ('4)  qu'on  garde  dans  les  Archivcs  de  la  Tour  de 
Londres".     De  Larrey  Hift.  d'Angl.  Tome  IV.  p.  122.  & 
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7.  Proclamation  contre  Tufage  &  le  debit  des  faux  Bijoux.    Contre 
Donne  a  Whirehall  le  18  Avril  1636.  Page  13.  Hrf'"' 

8.  Proclamation   pour  empecher  la  Pefte  de  s'etendre.    A    Contre 
Weftminfter  le  20  Avril  1636.  Page  14.  lcs  Pm- 

Le  Roi  y  enjoinc  Tobfervacion  des  Ordres  &  dcs  Reglemens  j^"-.*  "^^ '» 
qu"il  avoic  publies  du  tems  de  la  dernierc  Pcfte  ,  (en  1625.)  cn 
y  ajoutant  quelqucs  autres  Points.  Par  ex.  Qiie  tous  les  Juges 
de  Paix  ,  des  Endroics  infcdes  ,  ayent  abfokiment  a  s'atTem- 
bler  dans  quelques  lieux  furs  pour  traicer  cncre  eux  ,  &  meme 
avec  les  Juges  des  Provinces  voifmes  ou  Franchifes,  s"il  eft  ne- 

ces- 


Zeg.  3.    Cam  propnmt.  Cod.  De  Nautico  Faenore.  Bodln.  Lib.  I.  de  Rep. 
cap.  10.  Vuffeudcrjf  Lib.  4.  cxp.  f.  §.5-.  julqu'a  la  fin  du  Chap. 
(y)  Jujlin  Liv.  z.  ch.  1. 

(10)  Roi  d'EcolTe.  Voy.ce  que  Mr.  deLarrey  en  dit  Ibus  le  Regne 
&''Edouard  IV.  p.  906. 

(11)  Charles  l.  eii  Angleterre  &  VI.  en  EcotTe. 
(li)  Apres  le  milicu  du  Qixicme  tiecle. 

(13)  U  prenoit  leTitre  de  Sottveraia  de  lnMer ,  &  bien  loin  qu'au- 


cun  de  fcs  voifins  le  lui  difputat  ,  on  voir  au  contraire  qu'ils  le  lui 
donnoicnt  cux-mcines.  Ego  Edgarus  An^loru/n  Bajdeus  ,  o/ni^ut/ique 
leiftdarum  ,  Oceanique  Britanniam  circumjaceniii.  On  pretcnd  qu'il 
enfctint  continucllement  jufqu'!  quatie  millc  Vaitleaux ,  grands  ou 
petits. 

(t+)  Voyez  la  Souverainete  des  Mers  par  Jean  Btirough. 

{\f)  Voyez  Droit  de  la  Nat.  0"  des  Csns  Livre  IV.  §,  j-.  &  fuiv. 
avec  les  notes  de  Mr.  Barbeyrac, 
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ceffaire ,  de  quelle  maniere  ces  Ordres  &  ces  Reglemens  de  Sa 
Majefte  pourronc  le  mieux  etre  mis  en  pratique ,  tant  pour  em- 
peciier  la  cominunication  de  la  Concagion  ,  &  pour  foigner 
ceux  qui  enfon:  acteincs,que  pour  s'informer  quel  ufage  onaura 
faic  de  tems  en  cems  desdicsOrdres  &  Reglemens,  &  comment 
les  Gontrevenans  auronc  ete  punis  ,  en  forte  qu'aucune  negli- 
gence  ,  fauce  ou  relachemenc  de  quelque  OfScier  de  Jufticc  ou 
autre  perfonne  que  ce  puiife  ecre ,  n'echappe  a  la  correftion  ou 
au  chatimenc  merite,  lequcl  .'>a  Majelte  entend  etre  mflige,  fe- 
lon  les  Loi.>:  6c  les  Scatucs  les  plus  rigoureux  du  PvOyaume  a  ce 
fujec,  &c. 

9.  Proclamacion  pour  defendre  rentree  &  le  debic,  &c.  des 
Livres  ,  qui  apres  avoir  d'abord  ete  imprimes  en  Anglecer- 
re  j  font  reimprimes  au-dela  de  !a  Mer  ,  &  envoyes  dans  ce 
Royaume.  Donne  a  Weftminfter  ie  premier  Mai  1636.  Pa- 
ge  14. 

10.  Proclamation  pour  empecher  laPeche  fur  les  Coces  de Sa 
Majefte  fans  fa  permilfion.  Donnc  au  Palais  de  Weftmiuftcr  le 
dixieme  Mai  1636.  Page  15. 

Le  Roi  Charies  I,  ayanc  refolu  de  concinuer  Jk  lever  la  Taxe 
du  Ship-Mouey  pour  rentrecien  des  Vaifleaux  deftines  a  garder  la 
Mer  ,  fe  vit  oblige  de  chercher  des  pretexces  pour  equiper  une 
Floice.  L'un  de  ces  pretexces  fuc  de  maintenir  la  Souverainete 
des  Mers  Bricanniques  concre  les  £trangers(i)  ,  qui  venoient 
pecher  proche  des  cotes  de  la  GrandeBretagne,  dlrlande & des 
Ifles  adjacentes  ,  ians  en  avoir  obtenu  la  permifTion  de  Sa  Ma- 
jelle,  au  mepris  des  Detenfes  publiees  par  le  feuRoi,  la  7.  an- 
nee  de  fon  Regne. 

Voyez  ci-delTus  N°.  2.  &z  le  commencement  de  cet  Extraic 
Hiftorique,  &  ci-deffous  N°.  23.  &  Nq.  28. 

1 1 .  Proclamation  pour  defendre  f  cncrtje  des  Fanons  ,  &  de 
rHuile  de  BaL-ine ,  excepie  a  ceux  de  la  Compagnie  de  Mofco- 
vie.   A  Weftminfter  le  16  Mai  1636.  Page  16. 

C'eft  un  des  Monopoles  donc  on  fe  lervic  pour  faire  trouver 
de  rargeuc  au  Roi ,  &  qui  fuc  mis  dans  la  fuite  au  nombre  des 
Griefs 

12.  Commiffion  au  Lord-Treforier  &  aucres  ,  fur  le  Salpe- 
tre,  &c. 

Le  Roi  s'y  approprle  tout  le  Salpecre  &  toute  la  Poudrc  qui 
fe  feronc  dans  le  Royaumei  &  detend  a  toutes  perfonnes,  quel- 
le<  qu'elles  foient ,  d'en  vendre  ni  debiter ,  qu'apres  en  avoir  ob- 
tenu  la  Permiffion  des  Commiffaires  qu'il  etablit  pour  leur  en 
e.xpcdier  les  Brevets  neceffaires,  &  pour  en  regler  le  prix,  &c. 
A  Weftminfter  le  19  Mai  1636.  Page  17. 

Cetoic  encore  un  Monopoie  pour  recouvrer  de  Targent;  du 
moins  fuc-il  porce  au  Parlemenc  comme  un  Grief  de  iaNation, 
&  redreffe(2)comme  tel,  quoique  ce  fuc  une  branche  trescon- 
fideriible  de  la  Prerogative  Royale  ,  a  ce  que  dic  i'Hiftorien  de 
Charles  l.(y<-  Voyc-z.  ci-deffous  N".  34. 

13.  Coaimiffion  touch.mc  le  Defrichemenc & les Degats com- 
mij  d.ins  les  Forets  de  Deane  &  diEjJex. 

Autre  moyen  de  recouvrer  de  i'argent.  Le  Roi,  fous  pretex- 
te  de  metcre  fes  Sujets  a  couverc  des  recherches  qui  pourroient 
etre  faites  concre  eux  dans  un  tems  ou  dans  un  autre,  a  rocca- 
fion  des  Empietemens,  Degats,  &c.  en  un  motde  tout  ce  qui 
auroit  etc  fait  contre  la  Loi  de  la  Foret,  &c.  Sa  Majefte  don- 
ne  Pleinpojvoir ,  au  Lord-Treforier  ,  &c.  dc  compofer  avec 
its  dits  Sujcts ,  &c.  A  Canbury  ie  22  Mai  1636.  Page  18. 
Voyez  ci-deObus  N°.  24. 

14.  Proclamacion  pour  renvoyer  une  partie  du  Terme  de  la 
Trinite. 

Le  motif  de  cette  Proclamacion  ecoit  d'empecher  que  laPes- 
te ,  qui  avoit  gagne  Londres  ,  ne  fe  rcpandit  dans  les  Provin- 
ces ,  par  1'abord  de  ceux  que  la  pourfuite  des  Proces  obligeroic 
de  venir  paOer  quelque  tems  dans  cette  Capitale,  &c.  La  date 
en  eft  ds  Hamptoncourc  ,  le  27  Mai  1626.  Page  20.  Voyez 
ci-delfas  No.  8.  &  ci-dellbus  No.  25. 

i;;.  Commiffion  fpeciale  au  Garde  Sceau.  A  Weftminfter  le 
29  Mai  1636.  Page  22. 

Ceft  un  Ordie  d'expedier"neuf  Brevets  de  la  meme  ceneur, 
fous  le  Grand  Sceau,  porcant  injoniiion  exprefle  a  neuf  Mem- 
bres  des  quacre  Colleges  de  Droic  ,  de  fe  preparer  a  recevoir , 
le  lendemam  de  la  Sc.  Martin  prochaine,le  Titre  &  Grade  qui 
s'appelle  Serviens  ad  L,egem  .^  (apparemment  en  kn^o\s  Sergeant 
at  Laivj  que  Sa  Majefte  fe  propofoic  de  leur  conterer  elle-me- 
me  a  chacun  d'eux.  Je  remarque  qu'il  y  a  des  Servientes  ad 
Zjegem  de  trois  force? ,  &  qu'il  s'agic  ici  de  la  plus  relevee.  Ce 
Grade  ouvre  rentree  aux  plus  hauces  Dignices  de  la  Robe.  Mais 
comme  tout  ceci  n'a  aucune  relation  ienfible  avec  les  evene- 
mens  bien  intereflans  de  ce  Regne  ,  je  n'en  ai  parle  que  pour 
indiqucr  aux  Amateurs  de  la  Litteracure  Angloiic  le  Gloffaire  de 
Du  Cange ,  au  moc  Servientes  ad  Legem  ,   ou  ils  crouveront  de 


(1)  II  ententJoit  pir-Ia  les  Hollandois. 
(2.)  Par  le  Parlement  de  1640. 

(5)  Clarendon,  Tome  L  p.  409.  dc  la  Tradudt.  Franq. 
(4)  De  Larrey,  Tome  4.  p.  i99- 

(5-)  CUrendon,  Tome  1.  p.  86.  &  fuiv.  de  Ja  Trad.  Fran^.  Voyez 
ci-deffous  AfFaires  Ecclef.  de  rannee  1638.  No.  i. 

(6)  V.  Rafin  Tome  8.  p.  187  ,   oii  ce  Prelac  iigne  Jean  d'Torck. 
Mais  Mr.  de  Rafin  lui  a  auiTi  donne  le  nora  de  WiUicnns  ,   daas  ce 


Commis- 
lion  pour 
lalcveedc 
la  Ta.\ 


quoi  fatisfaire  leur  curiofice  a  ceC  egard  ,   quand  meme  ils  ne    Char- 
voudroienc  poinc  aller  confulcer  les  Auceurs  qui  y  fonc  cices.        les  l. 

16.  Confirmation  de  certains  Scacucs  de  rUniverhced'Oxford.   Approba- 
A  Weftminfter  le  3  Jum  1636.  Page  23.  'llVt 

Ce  fonc  les  anciens  Statuts  de  cetceUniverfice,corriges  &  ac-  mct"ffait$ 
comraodes  aux  changemens  que  les  affaires  &  le  genie  du  iie-  ^"^  ^'a- 
cle  rendoienc  neceflaires.    Je  dirai  en  paiTant,  que  cette  Uni-  l"[j„t^er- 
veriite  ecoit  extrememenc  accaches  a  Charles  I.   &  elle  lui  en  riicd'Ox- 
donna  une  preuve  bien  reelle,  Iorfqu'clIe  lui  livra  en  1642  tou-  ^"^"^- 
te  la  VaitTelle  d'argent  qui  appartenoit  aux  divers  Culleges  ,  & 
qui  ecoic  en  affez  grande  quantite. 

17.  CommilTion  donnee  aux  Archeveques  de  Cantorbery  &  Commis- 
d'Yorck,  a  TEveque  de  Londres,  &c.  pour  e.xaminer  lcsChefs  trel-E"'^'. 
d'Accufation   portes   par   le  Dodeur  Guillaume  Dillon   contre  i|uc  de 
Jean  Eveque  de  Lincoln.    A  Canbury,  le  15  Juin  1636.  p^- '-'"'olo- 
ge  26. 

Cetce  CommilTion  contienc  crente-fix  Articles  d' Accufacion , 
donc  les  uns  fonc  des  Crimes  concre  l'Etat  ,  &  les  autres  con- 
tre  la  Difcipline  &  les  Canons  de  TEglife.  Je  ne  fai  li  lon  crou- 
veroit  d'affaire  plus  grave  ,  ni  qui  diit  avoir  faic  plus  de  bruic  j 
(4)  &cependancMr.^ifRii/>/»n'en  dit  pas  le  moindre  moc.  Me- 
rae  filence  garde  la-delTus  par  Mr.  de  Larrey  ,  cSc  par  iVlylord 
Clarendon.,  a  moins  qu'ils  n'ayenc  encendu  pir  lf''i//iams  Eveque 
de  Lincoln,  dont  ils  rapporcenc  mais  cres  fuccintemenc  le  pro- 
ces  &  la  condamnation  (5),  le  memePrelac  auquel  cetceCom- 
mifTion  du  Roi  donne  le  nom  de  Jean  ,  &  qui  fe  le  donna  lui- 
meme  ,  lorfqu'il  figna  en  1641  (6)  la  Proceftation  de  Nu. Uce 
concre  les  Refolucions  prifes  ou  a  prendre  dans  le  Parlemenc, 
pendanc  que  les  Eveques  en  feroienc  abfens.  Au  refte,  ce  font 
de  viiaines  couleurs  que  celles  donc  THiftoire(7)  noas  p.inc  ce 
Williams,  ou  Jean ,  Evcque  de  Lincohi  ,  &  enfuite  Archeve- 
que  (^Torck.  Quoi  de  plus  horrible  entie  autres  ,  que  la  ma- 
niere  donc  on  veuc  quil  leva  le  fcrupule  de  confcience  que 
Charles  1.  f"e  faifoic  de  donner  fon  approbation  a  la  fentence  de 
mort  prononcee  contre  Mylord  Strafford  ,  que  ce  Monarque 
croyoit  entieremcnc  innocent .'' 

18.  CommifTion  donnee  au  Chevalier  Egretnont  Thynn  ,  & 
autrcs.  A  Canbury  le  4  JuiUec  i6'36.  Page  35. 

Le  Roi  y  donne  plcin-pouvoir  &  aucorite  a  quin2,e  &  tant 
de  perfonnes  quil  nomme ,  de  pourvoir  par  les  moyens  les  plus  lut  k-s  tii$ 
convenables  &  eflicaces  a  Texecution  des  Ordonnances,  tant  de  ^'°^  ^ 
Sa  Majefte  que  du  feu  Roi  fon  Pere ,  donnees  pour  lever ,  fous     ^'^'°' 
le  nom  de  Sublide  ,    fur  Tentree  en  Angletcrre  de  cous  les  Fils 
d'or  &  d'argenc,  crois  chelings  &  quacre  fous  par  livre  pefanc , 
poids  de  Venife,  outre  les  Droics  &  Sublides  qu'on  payoic  or- 
dinairement. 

19.  Proclamation  pour  faire  exercer  duementl'OfficedeCon-  Procla- 
trolleur  des  Poids  &  des  Mefures  du  Palais  de  Sa  Majefte ,  &  ™^'j°°j 
dans  touc  le  Royaume  d^Angleterre  &  Pais  de  Galles.  Donne  a  voir  du 
Oatlands,  le  9  Juillet  1656.  Page  41. 

Le  Roi  joignit  a  cette  Proclamation  une  Declaration  (8)  des _ 

Droits  &EmoIumens,qui  ont  etc  d'ancienncte  adjuges  auCon-  avec  un 
trolleur  des  Poids  &  des  Mefures  i  comme  auffi  des  Droits  &  ^^''^  ^'^ 
Emolumens,  qui  pourront  ete  pergus  pour  marquer  &  exami-  ^^.  '°"'' 
ner  le  nouveau  Devidoir  ,  &  pour  veiller  a  Taugmentation  du 
Salaire  des  pauvrcs  Ouvriers  ,  qui  travaillent  a  la  Fabrique  des 
Draps.  II  y  a  de  pareilles  Prociamations  &  Reglemcns  de  Sa- 
laires ,  &c.  parmi  les  Adtes  rapportes  dans  les  Extraits  des  To- 
mes  precedens. 

20.  Proclamation  pour  remettre  du  15  au  22  d'Aout  de  cet-    Procla- 
te  annee  la  cenue  de  la  Foire  de  Tutbury.    Donne  a  Windfor,  mation 
iei8Juilleci636.  Page46,  ,1".',^" 

Le  Roi  allegue  pour  raifon  de  cecce  Remife ,  qu  ayanc  refolu  dc  la  Foi- 
d'aller  paffer  cinq  jours  ,   lavoir  du  15  au  20  d'Aout,  a  fa  Sei-  '^''^ 
gneurie  de  Tutbury  ,   il  imporcoic  a  la  confervacion  dc  fa  Per- 
ionne  &  de  ceux  de  fa  fuice ,  fur-couc  dans  ce  cems  de  Conca- 
gion  ,   d'empecher  Taffluence  extraordinaire  de  eens  que  cecce  yo"'"'',^!- 
hoire  &  le  Combat  ordinaire  de  laureaux  qui  s  y  faic  ,   y  acci-  quelques 
rcnc  de  cous  les  endroits   du  Royaume.      Voyez.   ci-deflbus  )"""  dans 

No.  25.  cetteSci- 

21.  Commiffion  au  Treforier-General  &  autrcs  ,  pour  deli- 
vrer  le  Porc  de  Londres  de  plulieurs  chofes  nuifibles  au  Bien         . 
public  ,  lefquelles  y  onc  ece  placees  fans  droic  ni  permiflion  le-  poj"de  '* 
gicime,  comme  des  Trapes  ,  des  Degres  ,  des  Echelles  ,  &c.  Londtes. 
qui  ,    comme  Sa  Majefte  en  eft  informee  par  des  cemoignages  ^<^.  '^"- 
dignes  de  foi,fervenC  tous  les  jours,  non  feulemenc  a  jetcer  dans  "arTs^""' 
la  Riviere  &  dans  le  Porc  touces  les  balayures  &  ordures  des  nuifibles 
Maifons  ,   mais  encore  a  frauder  Tencree  &  la  forcie  de  couces  ^u  Bien 
forces  de  Marchandifes  fujecces  aux  droits  de  Douane;  &quipis  &£.  "^* 
eft,  a  Tevalion  desTraitres,  des  Meurtriers,  des  Affaffm3,&c. 

A  Canbury,  le  20  Juillct  1656.  Page  4-. 
Rien  de  plus  louable  que  les  mocifs  d'un  tel  Redreffement 

d'abus, 

nieme  Tome  8.  p.  181.  Note.  &  c'eft  fous  ce  dernicr  nom  que 
Mylord  cUrendon  ,  Mr.  de  Larrey  &  dautres  lui  font  recevoir  rin- 
fulte  qui  donna  lieu  a  la  Protefladon  des  Evfiques  en  1641. 

(7)  De  Larrey,  Tome  4.  p.  170.  Mylord  CUreadon  Tom.  i.  p.  J64. 
ScTom.  2.  p.  87-91.  Hilloire  complette  d'AngIeterre  vol.  3.  cite  par 
Mr.  de  Larrey.  Ritfin  Tome  S.  p.  96.  &c. 

(8)  Afia  Publica,  p.  45-. 

(9)  Voyez  le  T.X.  Part.3.  de  cette Edit^ou ,  page  59.  N0.7.&C. 

(10)  Je 
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d'abus,  s'ils  n'etoient  point  gates  par  le  foin  d'en  tirer  un  pro- 
fit  particulier  ,  qui  ,  malgre  les  belles  precautions  qu'on  aflTecflie 
de  prendrc  ,  rendra  le  remede  a  peu  pres  inutile  ,  puiique  le 
droit  de  ces  Eclielles  ,  &  de  telles  autres  Communications  des 
Maifons  avcc  ia  Tamife  ,  pouvoit  s'aquerir  a  prix  d'argent ,  a 
la  dilcretion  des  Commiflaires.  Mais  les  befoins  du  Ivoi  etoient 
grands ,  ils  augmentoient  tous  les  jours  ,  &  on  mettoit  tout  en 
ceuvre  pour  luppleer  aux  Sublides  dont  il  fe  privoit  pour  ne 
vouloir  puint  allembler  de  Parlement  ,  qui  pilt  lui  demander  la 
reparation  des  Griefs  de  la  Nation  &  de  la  Religion. 

22.  Commiilion  donnee  au  Chevalier  Guiilaume  Slingesby  & 
autres.  La  date  en  eft  du  27  de  Juillet  1636.  A  Weftminfter. 
Page  51. 

Le  Roi  etablit  des  Commifraires  pour  faire  la  recherche  &  la 
punicion  de  ceux  qui  ont  contrevenu  aux  Ordonnances  publiees 
depuis  le  commencement  de  fon  Regne,  portant  defenles  d'a- 
mener  en  Angleterre,  d'y  vendre,  d'y  acheter  du  bois  de  Cam- 
peche  &  d'y  en  faire  ufage  dans  la  teinture  des  Draps,&c.  (9), 
jufqu'a  la  date  de  la  prelente  CommilTion ,  ou  qui  y  coiitrevien- 
dront  dans  la  fuite.  Enjoint  neanmoins  aux  dits  Commillairesde 
faire  bonne  &  favorable  compolition  a  ceuxqui  viendrontd'eux- 
memes  implorer  la  moderation  de  Sa  Majefte  a  cet  egard.  Au- 
tre  expedient  pour  trouver  de  Targent. 

23.  Brevet  particulier  au  Lf)rd  Coventry  Garde  du  Grand 
Sceau ,  d'expedier  dans  toutes  Provinces ,  Comtes ,  Villcs ,  Bourgs, 
Bourgades,  &c.  du  Royaume,  des  Ordres  uniformes  fous  le 
Grand  Sceau,  felon  le  modele  fuivant,  mutatis  -nutandis. 

„  Le  Roi,  &c.  Au  Gouverneur  de  notre  Province  de,  &c. 
„  Aux  Maire,  Communaute,  Sherifs,  Citoyens,  Bons-hom- 
„  mes  de ,  &c.  Salut. 

„  D'autant  qu'oii  nous  a  fait  entendre,que  certains  Ecumeurs 
„  de  Mer  &  Ptrates ,  tant  Turcs  que  Chieciens  ,  enlevent  & 
„  detruifent  les  Vailleaux  &  les  Mirchandifes  de  nos  Sujets, 
„  aulli  bien  que  de  nos  Amis  &  Allies,  fur  la  Mer,  qui  a  ete 
„  de  tout  tems  fous  la  pioteftion  des  Anglois  ,  &  cmmenent 
j,  les  hommes  pour  les  jetter  dans  un  malheureux  efclivage; 
„  &  que  nous  fommes  d'ailleurs  informes  qu'ds  fe  diipofent , 
„  par  de  plus  grands  Armemens,  a  infefter  notre  Navigition& 
„  a  affliger  de  plus  en  plus  notre  Royaume,  a  quoi  il  eli  ab- 
„  folument  necelTaire  de  fe  mectre  en  ecac  de  s'oppofer  plus  vi- 
„  goureufement  qu'on  ne  Ta  fait  par  le  pafTei  c'eft  pourquoi, 
„  vu  les  dangers  qui  nous  menacenc ,  fur-tout  dans  ce  tems  de 
3,  Guerre,  en  conliderant  outre  cela,  que  nous,  &  nos  Ance- 
„  tres  Rois  d'Angleterre,  avons  toujours  ete  MaitresdelaMer, 
5,  &  qu'il  feroit  extremement  facheux  pour  nous  que  cet  hon- 
j,  neur  fe  perdit  ,  ou  fiit  en  quelque  forte  diminue  fous  notre 
3,  Regne  ^  nous  avons  refolu  de  pourvoir  ,  avec  ralTilf  ance  de 
„  Dieu ,  \  la  defenfe  du  Royaume ,  a  la  furete  de  la  Mer  ,  la 
„  confervation  de  nos  Sujets ,  &  de  leurs  biens ,  comme  auQi 
j,  des  Marchandifes  &  de  la  liberte  de  ceux  qui  viennent  nego- 
„  cier  dans  nos  Ports ,  ou  qui  s'en  retournent  dans  leur  Pais. 
Pour  cet  efFct ,  comme  les  charges  d'une  defenfe  qui  nous  re- 
garde  tous ,  doivent  etre  fupportees  par  tous ,  felon  la  Loi  & 
la  pratique  ancienne  &  conftante  de  1' Angleterre '-,  Nous  vous 


mandons  a  vous,  Maire,  &c.  dc.  .  .  &c.  &  commandons 


„  exprelTement  que  vous  ayez.  a  preparer  &  a  fairc  conduire  a 
„  Portsmouth  ,  avant  lc  premier  de  iVIars  procliain.  .  .  Vaif- 
„  feau  (.  .  .  VailTeaux)  de  Guerre  ,  de  la  charge  de  .  .  cens 
3,  Tonneaux ,  monte  de.  .  .  .  hommes  tant  Maitres  experts  que 
),  Matelotsi  pourvu  (pourvus)  de  grolTe  &  pctite  Artillerie, 
n  d'Armes,  de  Mimitions,  &  autres  chofes  necellaires  pour  la 
j)  Guerre  &  de  vivres  jufqu'au  dit  jour  i.  de  Mars  &decejour- 
„  la  en  avant  pour  vingt-lix  femaines,  a  vos  fraix ,  tant  pour  les 
„  gages,  que  pour  les  vivres  &  autres  chofes,  durant  le  meme 
„  tems ,  pour  fervir  conjointement  avec  nos  VailTeaux  a  la  gar- 
„  de  de  la  Mer,  &c".  Donne  a  Canbury  le  12  d'Aout  1636. 
Page  56. 

A  la  fuice  de  ce  Modele  (10)  d'Ordrc,fe  trouve  dans  ce  To- 
me  XX  des  A6tes  &c.  page  59  &  fuiv.  jufqu'a  68,  une  Lifte 
(11)  de  tous  les  Provinces,  Comtes ,  Villes  &  Places  du  Royau- 
mc,  avec  ce  que  chaque  Province ,  &c.  etoit  chargec  de  con- 
tribuer  pour  cet  Armement.  Par  e.vemple ,  la  Province  de  Cor- 
muaille-,  avcc  fes  Villes,  Bourgs,  Communautes,  &c.  devoic 
fournir  un  VailTeau  de  Guerre  de  550  Tonneaux,&  de  deux- 
cens-vingt  hommes  d'Equipage,  &c.  La  Province  A'Torck, 
deux  Vaifleaux  de  Guerre  de  iix-cens  Tonneaux  chacun  ,  & 
de  deux-cens  quarante  hommes;Br//?<;/,  un  VaifTeau  de  quatre- 
vingts  Tonneaux  ,  &  de  trente  hommes^  Londres,deux  Vaif- 
feaux  de  cinq-cens  Tonneaux,  avec  trois-cens  hommes  d'equi- 
page  chacun,  &  ainfi  du  refte  (12)  i  le  tout  enfemble  faifant 
une  Flotte  de  quarante-cinq  VaifTeaux  de  Guerre,  &  plus  de 
fept-mille  hommes ,  &c. 

Si  le  Ledteur  s'eft  appergu  que  ceci  regarde  ce  qu'on  nom- 


(10)  Je  n'cn  donne  que  FAbrege. 

Sii)  Signee  de  k  propre  niain  du  Roi. 
11)  On  a  donne  dans  le  Tome  precedent',  page  j-p  de  cette  V.- 
dition  ,  une  Copie  exafte  de  cette  meme  Cotifation.  On  y  a  mS- 
meajoutc  un  Etat  tres  detaille  dc  ce  que  chaqueComte  &  Ville  fer- 
mee  devoit  payer  pour  lesVaiflcaux  qu'elle  etoitchargee  d'equiper  Sc 
que  le  Roi  i^  chargeoit  de  fournir  pour  elle,  Enfin  oa  eft  alk  jus- 
Tom.  X.  P.  III. 
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moit  le  Ship-Mofiey,  Ou  Aide  de  Mer  ^  il  ne  lui  refte  pour  fe 
mettrc  au  faic  du  motif  de  rimpolicion  qu'il  vienc  de  voir  mi- 
fe  fur  couces]les  Villes ,  Bourgades,  &c.  du  Royaume,  qu'a  la  re- 
garder  comme  1'execucion  encieie  du  Projec  que  le  Procureur- 
General  Noy  fournic  au  Roi  en  1633  (13)  poiir  faire  une  levee 
d'argenc  extraordinaire,  fans  la  concurrence  du  Parlemenc.  Cec- 
te  Taxe,  pour  entretenir  un  cercain  nombre  de  Vaifleaux  defti- 
nes  a  garder  la  Mer,  ne  fut,  comme  on  a  dO  le  remirquer  dans 
fExtraic  du  Tome  precedenc,  impofee  que  Tannee  fuivance,  fa- 
voir  1634., pour  Tannee  1635,  &  fur  lesVilles  Maricimes  feule- 
menci  mais  en  1635  le  Roi,  par  des  Ordres  fous  le  Grand 
Sceau,  la  rendit  generale  dans  tout  le  Royaume,  pour  Tannee 
i636,prcnanc  d'abord  pour  precexce  que  le  Royaume  etoit  dans 
un  extreme  danger ,  a  caufc  de  la  Ligue  que  les  Etats  Generaux 
avoient  faite  avec  la  France  (14)  ,cnflute  la  neceflfite  de  mainte- 
nir  la  Souverainete  de  la  Mer,  par  rapport  a  la  Peche  fur  les 
Cotes  de  la  GrandeBietagne,&c  &  dans  TOrdre  qui  fait  le  fu- 
jec  de  ccc  Arcicle ,  alleguanc  la  neceflite  de  couvrir  le  Royau- 
me ,  &  de  conferver  les  biens  &  la  liberte  des  Anglois  contre 
ics  Pirates  Turcs ,  &  autres  qui  infeftoienc  les  dcux  Mers ,  &c. 

Eniin  je  dois  avercir  mon  Ledteur  que  Ton  crouve  une  Noce 
au-deflbus  du  Brevec  du  Roi,  congue  en  ces  cermes, 

Memora>tdum  quod  XXyil  die  Februarii  1640.  Anno  Regni 
Domi>ii  Regis  Caroli  Xyj.  iflud  Irrotulaynentum  e^  omnia  ^  jin- 
gula  iii  eodem  contenta  <^  exprejfa  vacantur  per  yudicium  Domi- 
norum  Spiritualium  &  Temporalium  in  Curia  Par/amenti. 

Per  me  Johannem  Browne  Clericum  Parlamentorum.  Voyez 
ci-deCfous  No.  28  &  34. 

24.  CommiflTion  donnee  au  Cnzw^\kt  David  Cuningha^n ,  & 
autres  ,  fur  les  arbres  de  charpente  que  Ton  coupe  &  abat  dans 
les  Bois.     A  Canbary  le  dix-neuvieme  d'Aoiic  1636.  Page  68. 

Ceft  encore  un  des  moyens  que  l'on  mettoit  en  oeuvre  pour 
faire  trouver  de  Targenc  au  Roi ,  en  offranc  une  bonne  compo- 
fition  a  ccux  qui  fe  trouvoienc  aduellemenc  pourfuivis,  ou  de- 
ja  condamnes,  ou  qui  avoienc  lieu  de  craindre  de  pouvoir  Te- 
cre  devanc  la  Chambre  Ecoilee ,  pou*  avoir  autrefois ,  ou  depuis 
peu,  contrevenu  aux  Loix  &  Scatucs  faitsdansleRoyaumepour 
la  confervation  des  arbres,  &  du  bois  propres  a  la  charpente; 
Sa  Majefte  autorifant  ledic  Chevalicr  David  Cuningham  &  fes 
adjoints,  ou  dcux  ou  plus  d'encre  eux,  a  donner  aux  Partiesdes 
quitcances  valables  des  deniers  de  compoficion  qu'elles  auronc 
payes ,  comme  regus  pour  fon  ufage ,  &  a  inferer  dans  fes  quit- 
tances,  en  faveur  de  ces  Perfonnes,  une  decharge  generale  & 
une  exemcion  de  toutes  lefdites  fautes  &  ofTenfe;  ,  &  de  tou- 
tes  les  recherches,  pourfuices,  amendes  &  confifcacions  indeci- 
fes,  encourues,  ou  a  encourir  a  cecce  occafion,  &c.  Voyea 
ci-defTus  No.  13  ,  &  ci-defTous  Aflfaires  Civiles  de  1638.  No.  8. 

25.  Proclamation  qui  defend  de  cenir  la  Foire  prochaine  de 
Sturbridge ,  pour  evicer  les  occafions  dc  difperfer  davancage  la 
contagion  qui  augmente  eii  divers  endroits  du  Royaume.  Don- 
ne  au  Chateau  de  Warwick  le  20  d'Ao(ic  1636.  Page  70.  Vo- 
yez,  ci-defTus  No.  8,14,  20. 

26.  Proclamation  pour  renvoyer  partie  du  Termc  de  la  5?. 
Micbel  a  un  autre  tems,  pour  evicer  la  communicacion  du  mal 
concagieux.  Donne  a  Lindhurft  le  fixieme  de  Sepcembre  1636. 
Page  71.  Voyez  un  femblable  renvoi  du  Terme  de  la  Triniccj 
ci-defllis,  No.  14. 

27.  CommiflTion  donnee  a  Job  Harby  Ecuyer,  pour  degager 
divers  joyaux  ,  pierres  precieufes,  vafes  d'or,  &c.  appartenant 
a  Sa  Majefte  ,  &  engages  dans  les  Pais-Bas  depuis  la  deuxieme 
annee  de  fon  Regne ,  par  feu  le  Duc  de  Buckingbam ,  en  vertu 
de  la  Commiflion  &  ordre  qu'il  en  avoit  regu.  Donne  a  Copc- 
hal  le  30  de  Septembre  1636.  Page  72. 

28.  Brevec  adreffe  au  Lord  Garde  du  Grand  Sceau  d'Angle- 
terre  ,  pour  lui  ordonner  de  faire  certains  changemens  au  porc 
&  a  Tequipage  des  VaifTeaux  que  devoienc  fournir  Cumberlajid 
&  Wefimorland .,  la  Ville  de  Londres .,  Middlefex  ,  Northumher- 
land  avec  la  Ville  de  Nevjcaflle  ,  fuivanc  TOrdonnance  du  24 
d'Aoiic  de  cetre  meme  annee.  Donne  a  Windfbr  Ic  2  d'Oao- 
bre  1636.  Page  74.  Voyez,  ci-delTus  N».  23,&  remarquez,qu'au 
bas  de  ce  Brevec  fe  crouve  le  meme  Memorandum  que  i'on  a 
vu  au  bas  du  Brevec  precedenc. 

29.  Commiflion  donnee  au  Treforier-General  &  a  d'aucres, 
pour  faire  expedier  au  Sceau  de  TAmiraute  des  Leccres  de  Re- 
prefailles  a  ceux  des  Sujecs  de  Sa  Majcfte  qui  en  demanderoienc, 
en  juflifianc  qu'ils  onc  ece  voles  &  pilles  fur  Mer,  &c.  Donne 
a  Copchall  le  11  d'0£i:obre  1656.  Page  74.  Voyez  ci-delTous 
Affaires  de  163^.  N».  39.  d'autres  Lettres  dc  Repiefailles  ac- 
cordees  cecte  meme  annee ,  nommement  contte  le  Sujets  du  Roi 
de  France,  &  annee  1637.  N".  11,  contre  ceux  des  £tacs-Ge- 
neraux. 

30.  Brevec  de  TOflSce  de  troifieme  Protonocaire  de  la  Cour 
des  Plaidoyers  Communs,  en  faveur  de  Robert  Moyle  Ecuyer. 

A 

qu'a  rapporter  d'apres  Rujljivcth  ,  les  noms  des  Seigneurs  qui  figne- 
rcnt  les  Ordres  pour  faire  cctte  Cotifation  ,  &c.  1'our  moi  ,  je  n'ai 
pas  le  tems  d'etre  fi  exa£t ,  ni  envie  de  taire  payer  dcux  fois  la  me- 
me  cliofe  :  &  fi  cela  m'arrive  ,  ce  fera  malgie  rtioi. 

(ij)  Voy.  le  Tome  precedent  p.  fp.  de  cette  Edit. 

(14)  Voy.  ci-deflus  No.  1 ,   6,   10,  &    zj. 


Char' 

I.ES  I. 


ComrnlP 
iion  con- 
tie  ceux 
qui  de- 
truitent 
le  Boisde 
Charpcn- 
te  dans 
les  Fo- 
iets,  &Ci 


Procla- 
mation  ad 
fujecdc  W 
Pefte. 


Autre 
Procla- 
mationau 
fu)et  dc 
la  Pcfte. 

CoramiP 
fioii  pout 
degager 
dcs  jo- 
yaux&dc 
ia  v.iil]i;l- 
le  appar- 
tenant  aii 
Roi. 

Cliange- 
mcnstjits 
a  qucl- 
ques  Ar- 
ucles  de 
1'OrdonJ 
nance 
pourfour» 
nir  dcs 
VaiHcauj 
au  Roi. 

CommiP 
tion   pous 
dcs  Let- 
tres  de 
Reprelaifa 
Ics. 


rrovi^ 
fions  d^ 
l-OSce 
de  PfofoJ 
notaiic  i 
&c. 


82 


ABREGE'     HISTORIQUE 


Char-       A  ce  Brevet  eft  annexe  un  Tarif  des  Droits  &  Emolun:iens 

t-Es  1.      attaches  a  cette  Charge,  pour  les  enregitremens  des  Declara- 

Tadf  des  jJQ^j^  AUegations  ,  Jugemens,  Ordres,  &c.     Comme  auffi  des 

taches  f "  Droits  ajuges  aux  Clercs  ou  Commis  des  Protonotaires  &  aux 

cct  OiE-   Sous-Protonotaires  dans  leurs  divers  Bureaux. 

"•  Par  ce  Brevet  expedie  a  Copthall  le  8  de  Novembre  1636 ,  le 

Roi  s'arroge  pour  Tavenir^a  lui  &  a  les  Succefleurs  la  difpofi- 

tion  de  cet  Office  ,   qui  jufqu'alors  avoit  ete  en  celle  du  Pre- 

mier  Juge  de  la  Cour  des  Flaidoyers  Communs  ;   confirme  Ro- 

bert   Moyle  dans   la  poffeffion  &  Texercice  ou  il  en  avoit  ete 

mis  depuis   longtems   par  Thomas  Richardfon  ■-,   &  lui  accorde 

plufieurs  Droits  ,   Privileges,   &c.   que  les  curieux  trouveront 

fpecifies  dans  ce  Brevet ,  qui  contient  au  relte  onze  grandes  pa- 

ges  in   Folio  ,   outre  cinq  pages  pareilles  qu'occupe  le  Tarif , 

c'efta-dire  depuis  la  page  76  jufqu'a  la  92  incluiivement. 

Coramif-       31.  Proclamation  pour  nettoyer  la  Riviere  de  la  Tamife  & 

fion  pout  le  Port  de  Londres ,  des  bancs  de  fable  &  autres  embaras  ■■,  & 

ia  "xami-  po"''  ^^^^^  ^^^  Vaiffeaux  par  lc  Gravier  qu'on  en  tirera ,  &c. 

fe  8c  le     Donne  a  Windfor  le  28  de  Novembre  1636.  Page  93. 

Vonie  Le  Roi  y  fait  mention  de  Lettres  Patentes  qu'il  avoit,  dit-il, 

Londres.    ^^^^^^^^^^  le  „,0^^  dejuin  paffe,  a  Thomas  SmitbyEcuyer ,&cc. 

pour  pouvoir  faire  creufer  &  enlever  pendant  un  certam  nom- 

bre  d'annees,  ledit  gravier  &  les  fables  dans  tous  les  endroitsde 

la  Riviere  qui  en  etoient  incommodes;  avec  le  Privilege  exclu- 

fif  pour  tous  autres  que  pour  fes  Affocies,  &  Ouvriers,  de  le 

vendre  pour  lefter  aucuns  Vaiffeaux ,  &  avec  defenfes  aux  Mai- 

tres  de  Navires  d'en  acheter ,  &   a  tous  fes  autres  Sujets  d'en 

vendre  que  dans  certains  cas  marques,  &c.    fous  les  peines 

portees  par  un  Statut  de  la  27.  annee  de  HenriVIII  &c  A  con- 

dition  que  ledit  Smith  &  fes  adjomts  paieront  a  Sa  Majefte  une 

certaine  Rente  annuelle ,  &c. 

Le  Ledeur  sattendoit  fans  doute  bien a  cette  chute.  Au ref- 

te  ,  les  Lettres  Parentes  dont  le  Roi  parle  dans  cette  Proclama- 

tion ,  ne  fe  trouvent  point  parmi  les  Adtes  de  ce  Tome  XX. 

Mais  dans  le  Tome  XIX,  page  305  ,  il  y  en  a  d'autres  du  8  de 

Juillet  163 1,  portant  le  meme  Privilege  exclufif  pour  14.  ans 

en  faveur  de  Jean  Gilbert ,  pour  nettoyer  le  Lit  de  la  Tamife, 

&c.    Voyez,  le  Tome  X.  Partie  IIL  page  47 ,  No.  10  de  cec- 

te  Edition. 

Revoca-       32.  Proclamation  pour  revoquer  TOrdonnance  &  le  Regle- 

D°v  doit   "^^"^  '^'""  Devidoir  fixe ,  &  de  Taugmentation  du  falaire  des 

fi«,  &c.  pauvres  Ouvriers  en  Drap  de  laine.     Donne  a  Hamptoncourt 

le  n  de  Decembre  1636.  Page  94. 

L'Ordonnance  dont  il  s'agit  ici,  fait  partie  d'une  Proclama- 

tion  qui  a  ete  indiquee  dans  le  Tome  precedent ,  Article  Ma- 

vufadures,   page  51,  N".   10,  &  page  52,  No.  22  de  cette 

Edition. 

Commif-      33-  Commiffion  fpeciale  donnee  au  Grand-Treforier  d'An- 

fiires        gleterre ,  &  autres ,  pour  faire  equiper  en  guerre ,  autant  de  Vaif- 

pour  re-^  feaux  qu'il  en  faudra  pour  foulagcr  les  Provinces,  &c.  qui  ne 

argcm  k"  fauroient  fournir  par  elles-memes  leur  Contingent  de  la  Flotte 

Comin-    que  Sa  Majefte  fe  trouve  obligee  de  mettre  en  Mer :  moyen- 

^a^ffeaux  "^"t  que  lefditcs  Provinces,  Villes,  &c.   paient  comptant  a 

&c'.        '  Guillaume  Rujfel  Treforicr  de  la  Marine  du  Roi  ,    ce  a  quoi  fe- 

ront  amiablement  evalues  les  fraix  a  faire  pour  ledit  Contin- 

gent.     Donne  a  Weftminfter  le  24  de  Decembre  1636.  Page 

95.     Voyex  ci-deffus  No.  2? ,  &  annee  1637  ,  No.  10. 

Commif-       34-  Commiffion  expediee  au  Grand-Treforier  d'Angleterre  & 

fion  fur     autres  fur  le  Salpetre,  &c.  Donne  a  Weftminfter  le  24  de  De- 

l^e^  Salp4    cembre  1636.  Page  96. 

II  s'agit  la  de  la  maniere  dont  le  Roi  entendoit  que  fc  fiffent 

les  paiemens  du   Salpetre,  &c.  vendu  afonprofit,  felon  l'ap- 

propriation  qu'il  s'en  etoit  faite  &  la  Commiffion  qu'il  avoit  e- 

tablie  la-deffus  au  mois  de  Mai  precedent.  Voyez  ci-deffus  No. 

12  &  No.  37  ci-deffous.    On  avoit  invente  en  1627  en  Angle- 

terre  un  raoyen  de  faire  du  Salpetre  par  les  Urines,  &c.  Voyez, 

le  Tome  X.  P.  II.  page  91.  colonne  2  de  cette  Edition. 

-,        jj._        35.  Commiffion  donnee  au  Chevalier  Guillaume  Parkhurft  & 

fioa"poui  a  d'autres,  pour  mieux  regler  la  maniere  de  braffer  la  Biere. 

fixer  le  Le  Roi  reduifoit  les  Braffeurs  de  la  Biere ,  dans  chaque  Ville , 

desBuf-    ^'^   ^  "■'"  certain   nombre ,  dont  il  formoit  un  Corps  ou  une 

feurs  de     Compagnie ,  fous  pretexte  qu'il  arrivoit  de  grands  inconveniens 

B'"ei       dans   le  Royaume,  de  la  liberte  qu'une  exceffive  quantite  de 

gens ,  &  fur-tout  les  Cabaretiers  ,   fe  donnoient  de  braffer  de  la 

Biere ;  mais  le  veritable  motif  de  cette  pretendue  Reformation 

etoit  de  recouvrer  de  Targent ,  ce  qui  n'eft  pas  meme  deguife 

dans  un  des  Articles  de  cette  Commiffion.  La  date  en  eft  du  3 1 

de  Janvier    165'.     A  Weftminfter.    Page  101.     Voyez  annee 

1637.  No.  5. 

Contraa      3^.  Contraift  entre  le  Roi,  &  Jean  Crane  Ecuyer,  pour  Ta- 

pour  ra-    vitaillement  de  la  Flotte  Royale.    Fait  &  paffe  a  Weftminfter , 

vitaiUe-     -Q^5  ig  Grand  Sceau,  en  prefence  de  Sa  Majefte,   le  vingtieme 

la  Flotte    de  Fevner  163^,.  Page  103. 

Royale.         Ceux  qui  ne  favent  pas  quelle  eft  la  nourriturc  &  la  paie  des 

Matelots  &  des  Soldats  des  Vaiffeaux  de  Guerre  Anglois ,  tant 

fur  Mer,  que  dans  les  Ports,  &c.  pourront  s'en  inftruire  par 

la  lefture  de  ce  Conirad  ,  od  ils  trouveront  encore  bien  d'au- 

tres  details 

Poud.e         37-  Proclamation  pour  defendre  rentree  de  la  Poudre  a  ca- 

\  Canon    non  etrangere,  &  pour  en  pourvoir  les  Sujets  de  Sa  Majefte  a un 

des  Pais    prix  modere  &  fixe,  de  celle  de  fes  Magazins.   Donne  a  Weft- 

Euangers    * 


minfter  le  20  de  Fevrier  163^.  Page  107.  Voyez  ci-deffus  No.  Char- 
12  &  No.  34.  •  "s  \ 

38.  Proclamation  pour  reduire  en  Corps  de  Metier  les  Arti-  £„  AD»ier 
fans  &  Ouvriers  qui  demeurent  dans  reipace  de  trois  milles  de  tetre. 
Londres.     Donne  a  Weftminfter  le  24  de  Fevrier  163'    Page    ArtifaBs, 

1  J7  D    htrangets, 

113-  ,  ,  &c.  qui 

39.  Commiflion  donnee  a  TEveque  de  Londres  Grand-Tre-  travaii- 
forier  d'Angleterre,  &  ^  d'autres,  pour  accorder  des  Lettres  de  '°'^"'    . 
ReprefaiUes  contre  les  Sujets  du  Roi  de  France.     La  date  en  fait  leuc 
eft  du  27  de  Fevrier  163^.  A  Weftminfter.  Page  115.    Voyez  appren- 
ci-deffus  No.  29.  ,  !*"„1|/^- 

40.  Commiffion  donnee  au  Lord  Goring,  &  a  d'autres, pour  Loix.ie'- 
rechercher  &    chatier  ceux  qui   vendoien:  du  Tabac  en  detail  ^'"  '^'V 
fans  permiffion ,  contre  les  Proclamations  &  Lettres  Patentes  Metfet.  * 
du  Roi,  &  au  prejudice  de  fes  Revenus,  &c.  Donne  a  Weft-   Letttes 
rainfter  le  16  de  Mars  163',.  Page  116.  £ife1^"' 

41.  Declaration  des  divers  Droits ,  Subfides  &  Impots  d'en-  Recher- 
tree  &  de  fortie  lur  les  Marchandifes.  Donnc  a  Weftminfter  ^he  &pu. 
Ie23  de  Mars  163^.  Page  118.  "eurqu! 

42.  Lifte  des  Provii.ons  d'Offices,  &c.  accordees  pendant  vendoicnt 
Tannee  1636,  douzieme  du  Regne  de  Charles  I.  Page  123,  juf-  <l"  Tabac 
qu'a  127  exclufivement.  1?,°^P^^- 

Paflbns  maintenant  aux  Aftes  auxquels  la  Religion  donna  lieu    Oroits 
pendant  cette  annee.  'i"'';"" 

'^  &  de  loi- 

tie  des 
ACTES  qui  concer7tent   les  AFFAIRES  E  CCLES lAS- Miichixx- 
TI^ES  de  1'Annh  1636. 


dires, 
&c. 


1.  Commiffion  fpeciale  donnee  a  rArcheveque  de  Cantorhe-  Commif- 
ry,  &c.  touchant  le  Gouvernement  des  Colonies,    &c.  Vovez  ''°"  ■°''- 

•   j   /T-      XT  chant  lcs 

Cl-deffus  Nj.   4.  _  Colonie.. 

2.  Proclamation  pour  celebrer  un  Jour  dc  Jeune,  tous  les  Jout  de 
Mecredis   de  Tannee,  dans  tout  le  Royaume,  a  roccafion  de  J""": 
la  Pcfte,  &c.     Donne  a  Newmarket  le   18  d'OiSobre  1636.  Mectedlt 
Page  75 .  dc  l'au- 

3.  Confirmation  dcs  Reglemens  digeres  &  recueillis  par  Gud-  "|"'  i^. 
laume  Laud  Archeveque  de  Cantorhery ,  pour  Tulage  de  fon  E-  mcos  a 
glife  Metropolitaine ,  &c.  Donne  a  Weftminfter  le  13  de  Jan-  '"uiige  ie 

vier  1935.  Page99.  ..^  .    de  t!an- 

4.  Lettres  Patentes,  portant  Jugement  contradidtoire  en  fa-  toibery. 
veur  de  rArcheveque  de  Cajitorhery  contre  les  deux  Univcrli-    R'""  de 
tes  du  Royaume,  &c.    Donne  a  Weftminfter  le  30  de  Jan-  de"x'u-" 
vier.  Page  99.  nivctliies, 

Pour  mettre  le  Lefteur  au  fait  dc  ces  Lettrcs  &  de  ce  Juge- 
ment ,  je  ne  faurois  mieux  faire  que  de  rapporter  ce  que  Mr.  de 
Rapn  en  a  dit  dans  fa  grandc  Hiftoire,  TomeVII.  page  4^4. 

5.  L'Archeve(jue  de  Cantorhery ,  toujours  zele  pour  rEglife 
„  Anglicane,  regardoir  comme  des  Puritains,  tous  ceux  quine- 
„  gligeoient  lc  moindre  des  Rites  dc  cette  Eglife.  Ce  Prelat 
„  ayant  ete  informe  qu'il  y  avoit  quelque  relachement  a  cet  e- 
„  gard  dans  les  deux  Univerfites  ,  ne  put  fouffrir  un  pareil  a- 
„  bus.  II  y  avoit  dans  C/imbridge  trois  Eglifes  oii  Ton  cele- 
„  broit  journellement  le  Service  Divin,  quoiqu'eIIes  n'euffent 
„  jamais  ete  confacrees.  Cette  negligence,  qui  lui  paroiflbit  li 
„  condamnablc,  excitant  fon  zele,  il  relblut  d'aller  faire  la 
„  Vifite  des  Univerlites ,  en  qualite  de  Metropolitain.  II  y  trou- 
„  va  de  Toppofition;  les  Univerfites  foutenant  qu'il  n'avoit  pas 
„  ce  Droit,  en  qualite  d'Archeveque,  quoiqu'eIles  ne  niaflent 
„  pas  qu'il  ne  pfit  faire  cette  Vilite,  comme  Commiffaire  du 
„  Roi,  s'il  plaifoit  a  Sa  Majefte  de  lui  accorder  une  Commif- 
„  fion.  Mais  n'etant  pas  content  d'un  pouvoir  emprunte  ,  il 
„  porta  fa  Caufe  devant  le  Roi,  qui  decida  en  fa  faveur,  apres 
„  avoir  lui-meme  appuye  les  raifons  de  rArcheveque  par  des 
„  Argumens  ,  &  repondu  aux  Objedions  des  Univcrfites. 
„  L'Archeveque  etant  (i  bien  appuye ,  nc  pouvoit  manquer  dc 
„  remporter  la  Vidtoire". 

5.  Rapport  annuel  de  Tetat  auquel  f  Archeveque  de  Ca»?or- 
hery  a  trouve  les  Eglifes  de  fon  Departement  dans  la  Vifite  qu'il 
en  a  faite  pour  Tannee  1636,  conformement  aux  Ordres  & 
aux  Inftruftions  dc  Sa  Majefte. 

Ces  Ordres  &  ces  Diredtions  font  de  l'annee  1633.  On  les 
trouve  tout  au  long  dans  le  Tome  X.  P.  III.  p.  40  de  cetteE- 
dition  No.  i.  A  la  meme  page  No.  4.  &  pages  fuiv.  on  trou- 
ve  aufli ,  tout  au  long ,  le  Kapport  que  rArcheveque  prefenta 
au  Roi  ,de  la  Viiite  des  Eglifes  en  1633  ,avec  les  Reponfes  que 
le  Roi  mettoit  de  fa  propre  main ,  a  la  marge  des  Articles  qui 
lui  paroiffoient  en  avoir  befoin.  Le  Rapport  dont  il  s'agitmain- 
tenant  ,  eft  auffi  accompagne  de  pareilles  Reponfes  j  mais  cette 
Piccenous  prendroit  tropde  placedanscet  Ouvrage,  Contentons- 
nous  donc  d'en  donner  ici  le  feul  Article  de  Londres ,  que  nous 
choififfons  parce  qu'il  y  eft  parle  d'une  chofe  qui  tenoit  fort  a 
coeur  a  Laud ,  &  pour  laquelle  le  Roi  etoit  peut-etrc  encore 
plus  paffionne ;  du  moins  en  fut-il  le  Martyr,  comme  on  le 
verra  dans  THiftoire  de  la  Guerre  Civile.     Voici  cet  Article. 

5,  Je  trouve  dans  le  Diocefe  de  Londres ,  que  Mylord  Eve-    <^^^^\. 
j,  que  du  Lieu.  .  .  .  a  obferve  tres  foigneufement  les  Inftruc-  iriens  qui 
„  tions  de  Votre  Majefte  par  rapport  a  lui-meme.     Quant  a  ce  "i  repan- 
„  qui   s'eft  paffe  dans  fon  Diocefe ,  il  m'a  informe  qu'il  s'y  eft  d°ns"le 
„  commis  trois  fautes  notables.  L'une  par  le  Dodeur  Corneille  Diocefc 
„  Burgejf,  qui  dans  un  Sermon  qu'il  a  prononce  en  Latin  de-  ^f  ^°°" 
„  vant  le  Clerge  de  Londres,  a  ofe  lancer  plufieurs  traits  info-  fu)"t  dc» 

„  Icns 


DES    ACTES    PUBLICS    D'A  NGLETERRE. 


CnAR.   j,  lcns  contre  les  Eveques  &  le  Gouvernement  de  l'Eglife,  & 

LEs  I.      j,  a  refuie  de  lui  remetcre  une  Copie  de  fon  Sermoni  ea  force 

&''dc  l^'    „  qu'il  a  falu  le  citer  devant  la  Haute  Conmijjion. 

Gouvcr-        „  L'autre  fauce   elt   du  Sieur  Wharton  ,  iNliniftre  a  'Ejjex , 

neincnt.    ^,  qui  dans  un  Sermon  qu'il  a  prononce  a  Chelmsford  ,   a  de- 

„  bite  plulieurs  choles  indecentes  &  choquantes.     Sur  quoi  il 

5,  a  ete  cite ,  &  il  a  re^u  une  admonition  Canonique ,  fans  qu'on 

„  foit  pafle  a  une  plus  forte  Cenlure,    a  caufe  du  regrec  qu'il 

„  a  temoigne  &  de  la  promeffe  qu'il  a  faite  de  fe  conduire 

„  plus  fagement. 

„  La  troifieme  faute  dont  Mylord  Eveque  s'eft  plaint,  eft 
5,  que  Ton  a  repandu  &  difperfe  depuis  peu  quelques  Brochures 
„  leditieufes  &  malignes  contre  les  Eveques  &:  le  Gouverne- 
j,  ment  de  TEglife  Anglicane  ^  &  Mylord  declare  de  plus, 
3,  qu'il  a  de  bonnes  raifons  de  fe  perfuader  que  ces  Libelles  ont 
„  ete  forges ,  appuyes  &  difpcrfes  par  quelques-uns  du  Clf  rge 
„  dc  fon  Dioceie;  &  il  fouhaite  a  caufe  de  cela  que  je  me  fer- 
„  ve  de  1'Autorite  de  la  Haute  Cotnintffion ,  pour  decouvrir  cet- 
„  te  trame  manifefte,  &  prevenir  les  maux  qui  fans  cela  pour- 
„  ront  s'enfuivre  au  prejudice  du  Gouvernement  Ecclefiaflique. 
5,  Ceft  ce  que  je  ferai,  s'il  plait  ^  Dieu,  accomplir.  Mais  fi 
„  la  Haute  Commiffiou  n'a  pas  aflez,  de  pouvoir,  en  ce  qu'un 
5,  de  ces  Libelles  contient  des  fujets  de  Sedition ,  qui  ientent 
„  meme ,  ou  rien  ne  ientira ,  le  crime  de  Trahiibn  j  en  ce  cas , 
5,  je  demande  tres  humblement  a  Votre  Majefte  de  me  permet- 
„  tre  de  me  joindrc  a  la  propolition  de  Mylord  Eveque  ,  & 
„  qu'il  vous  plaife  de  faire  intervenir  une  Cour  plus  relevee , 
„  ii  vous  le  trouvez.  neceiTaire,  comme  il  me  le  femble,  d'au- 
„  tant  que  je  vois  toutes  les  apparences  que  fi  de  telles  choies 
„  font  tolerecs,  ellcs  cauferont  quelque  trouble  dans  le  Gouver- 
,,  nement". 


Reponfe 
du  Roi. 


Licences 
d'elite 
au.v    Eve- 
chi's  va- 
caus,  2cc. 


Peiniir- 
fion  d"eii' 
ic  a  l'E- 
vcchc 
d'Hctc- 
tblt. 

Appiobi- 
tion  de 
cctte  E- 
kfiion. 


Le  Roi  mit  a  la  marge  de  cet  Article , 

Ce  que  la  Haute  Commijjion  ne  fourra  point  executer  fur  cet 
Article ,  je  le  ferai  de  ma  pieine  Autorit^  ^  Vuiljance  Royale , 
autant  qu^il  le  faudra. 

Ce  Rapport  de  rArcheveque  de  Cantorbery  au  Roi  eft  date 
du  21  de  Fevrier  163^.  Page  109. 

5.  Brevets  du  Roi  pendant  la  douzieme  annee  de  fon  Regne, 
pour  accorder  la  permiffion  d'elire  a  desEveches  vacans,desSu- 
jets  qu'il  fe  refervoit  d'approuver  ;  &  pour  donner  main  levee 
du   Temporel.  Page  123. 

On  ne  trouve  ici  que  les  Titres  de  ces  Brevets ,  &  de  ces 
Reftitutions  du  Temporel.     En  voici  un  exemple. 

L.icentia  eligendi  Epifcofum,  concejfa  Decano  c?"  Capitulo  He- 
reford. 

Tefie  Rege  apud  Canbury  decimo-tertio  Junii. 

P.  S. 

Regius  ajfenfus  fro  Georgio  Coke,  S.  T.  P.  Efijcopo  Here- 
ford  eledo. 

Tejie  Rege  apud  Canbury  -jicefimo-o^i.ivo  dii  Junii. 

P.  S. 


Tempo- 
icl  de  cet 

Evcche  , 
leilituc. 


Rejiitutio  Temporalium  pro  eodem. 

Tejie  Rege  apud  Cznhxxry  feptimo  die  Julii. 


P.  S. 


Lide  des 


6.  Lifte  generale  des  Frefentations  aux  Benefices  &  aux  Di- 
Picicnia-  gnites  Eccleiiaftiques  faites  pendant  la  douzieme  annee  du  Roi 
tioiis,&c.  Charles  I.  Page  127.  jufqu'a  1+4. 

.ACTES  qui  concerjient  les  AVV AIRES  CIVILES  de 
fAiinee   163 7.  treizieme  du  Regne  de  Charles  L 


Dcfenfes 
touchant 
lcs  Cles 
des  Parcs 
&  du 
Roi. 


PaflTage 

alnilif  .les 
Sujcts  cu 
Ameti- 
qne  ,  de- 
fendu> 


Piocla- 
mation 


1.  Proclamation  pour  detendre  a  tous  Serruriers,  hormis  aux 
propres  Serruriers  du  Roi,  de  faire,  foit  direclement,  foit  in- 
diredement ,  aucunes  Cies  des  Maifons  ,  Parcs ,  Jardins ,  &c. 
de  Sa  Majefte,  &  d'en  livrer  aucune  faus  un  Ordre  particulier 
de  fon  Chambellan,  &c.  Defenies  a  ceux  a  qui  on  aura  ac- 
corde  de  ces  Cles,  de  les  laiifer  pailer  en  d'autres  mains,en  les 
pretant  ou  autrement ,  fous  peine  de  ibn  indignation  royale ,  & 
des  chatimens  les  plus  feveres,  a  caufe  des  facheufes  coniequen- 
ces,  &c.  Donne  a  Weftminfter  le  26  de  Mars  1637.  Page 
122. 

2.  Proclamation  pour  defendre  a  ceux  qui  payent,ou  quiibnt 
en  etat  de  payer  les  Subiides ,  de  paiTer  en  Amerique  fins  une 
Permiffion  expreiVe  des  Commiiraires  etablis  en  Angleterre  pour 
les  Colonies  de  ce  Pais-la^  &  aux  dits  Commiflaires  de  donner 
cette  Permiflion  a  aucune  Perfonne,  qui  foit  au-deflbus  du 
rang  ou  du  bien  de  ceux  qui  payent  les  Sublides ,  ians  une  At- 
teitation  Juridique,  ou  Ecclefiailique ,  quc  cette  Perfonne  a  pre- 
te  les  fermens  de  fupremacie  &  de  tidelite  ,  &c.  Donne  a 
Whitehall  le  dernier  d'Avril  1637.  Page  i.(.3.  Cette  defenie  fut 
renouvellee  l'annee  fuivante  au  mois  de  Mai. 

3 .  Proclamation  fur  les  Carces  a  jouer  &  les  Des  qui  fe  fabri- 
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quenc  dans  le  Royaume,  ou  qu'on  y  apporte  des  Pais  Etran- 
gcrs.     Donne  a  Whitchall  le  15  de  Mai  1637.  Page  145. 

Le  Preambule  de  ce;te  Proclamation  expole  les  precautions 
que  le  Roi  avoit  prifes,depuis  peu,  i.  Pour  procurer  plus  d'ou- 
vrage  aux  Fabriqueurs  de  Cartes  a  jouer  &  de  Dts  dans  le  Ro- 
yaume,  afin  qu'iis  puflent  vivre  de  leur  Metier:  2.  Pour  pre- 
venir  les  friponneries  qiii  s'etoienc  faites  &  qui  fe  failbient  en- 
core  tous  les  jours  ,  par  ie  moyen  des  Cartes  trompeufes  &  des 
Des  pipes.  Et  fur  ce  dernier  ioin  le  Roi  cite  des  Lettres  Pa- 
tentes  du  29  d'Avril  precedent,  par  leiquelles  il  avoit  etabli  un 
Otlice  de  ControUeur  &  Marqueur  des  Cartes  fideles  ,  &  des 
Des  bien  conditionnes,dont  les  Marchands  fe  trouveroienc  ac- 
tuellement  pourvus,  ou  dont  ils  fe  pourvoiroient  dans  la  fuice, 
tant  de  la  Fabrique  du  Royaume  que  des  Pais  Etrangers.  Les 
Lettres  Patentes  dont  il  ell:  parle  ici,  n'ont  poinc  ece  inferecs 
dans  le  Recueil  que  nous  manions ;  mais  ellcs  onc  iraic  a  un 
des  Articles  d'une  Proclamacion  de  1632,  rapportee  dans  le 
Tome  X.  Partie  IIL  50  &  51  de  cecce  Edition.  Voila  en  a- 
brege  THiftoire  de  la  Proclamation  lur  les  Cartes  &  fur  les 
Des  j  en  voici  le  Jugement.  A  ne  poinc  coniiderer  le  Jeu  , 
quel  qu'il  ibic  &  en  parciculier  celui  des  Carces  &  des  Des , 
comme  une  perte  du  tems  ,  comme  une  manie  ruineutc  , 
comme  une  occalion  &  une  caufe  prochaine  des  plus  grands 
exces  ,  mais  comme  un  delaifemenc  innocent ,  ou  comme 
un  amufemenC  &  un  moyen  que  la  Politique  des  Princes  , 
de  merae  que  les  Fetes ,  les  Speftacles  ,  &  qu.lquefois  la 
Guerre  mec  en  oeuvre  ,  pour  evicer  les  defordres  que  pro- 
duiroic  le  loilir  ,  &  le  vuide  de  la  Vie  des  Grands^  des  No- 
bles  ,  des  Opulens  ,  &c. :  a  ce  dernier  egard ,  qui  eft  fans 
douce  le  plus  favorable  ,  il  eft  de  la  dignice  &  du  devoir 
d'un  veritable  Roi  de  procurer  aux  Carciers,  comme  aux  au- 
tres  Arciians  de  fon  Royaume  ,  les  moyens  de  vivre  honncte- 
ment  de  leur  Metieri  il  ell  de  fa  dignite,  &  de  la  Religion, 
d'arreter  le  cours  des  fraudes  &  des  friponniers  trop  frcqucn- 
tes  dont  lc  Jeu,qui  allume  tot  ou  tard  dans  les  cceurs  ks  plus 
definterefTes  un  detir  ardent  de  gagner,  les  rend  d'abord  ies  fa- 
ciles  viftimes ,  &  enfuite  les  Ouvriers  malheureux.  Quel  dom- 
mage  ,  que  ce  ne  foient  pas  la  les  motifs  principaux  de  certains 
Edits !  Du  moins,  ce  ne  furent  afllirement  pas  les  motifs  de- 
terminans  des  Proclamations  burfales  donc  Charles  I.  inonda 
TAnglecerre,  depuis  qu'il  fe  fuc  opiniacrement  prive  des  Subii- 
des  du  Parlement.  Heureux,  fi  ces  difpoiitions  ne  lui  cuffcnt 
iuggere  que  des  Monopoles  de  la  nature  de  celui-ci  I  au-licu 
qu'elles  lui  en  firent  imaginer  &  etablir  plulieurs,  dont  les  uns 
ecoient  tres  odieux ,  &  d'autres  tres  honteux. 

4.  Permiflion  donnee  pour  cinq  ans,a  Endymion  Portsr ^  & 
autres,  pour  aller  a  Goa,  &  dans  cous  les  aucres  Endroits  dcj 
Indes  Oriencales,  deja  decouvercs  ,  ou  qu'ils  pourronc  decou- 
vrir,  afin  d'y  erablir  un  Commerce  fixe ,  regle  &  durable,  a 
rexemple  des  Porcugais  &  des  Hollandois  ,  cant  en  elpeccs 
d'or  &  d'argent  ,  lingots,  vaiifelle  ,  a  la  concurrence  de  40 
mille  livres  fterling  (i)  tous  les  ans,  qu'en  Marchandiies,&c. 
du  Royaume  ou  des  Pais  Etrangersj  en  payant  neanmoins  les 
Droits  des  Douanes  pour  les  Marchandiies  ,  &c.  de  trente 
chelins  par  chaque  cent  livres  fterling  des  40000  qu'ils  trans- 
porteront ,  &c.  Donne  a  Weftminiier  le  1  de  Juin  1637. 
Page  146. 

5.  Proclamation  concernant  les  Marchands  de  Dreche  & 
les  BraiTeur?  de  Biere.  Donne  a  Greenwich  le  9  de  JuiUet 
1637.  Page  157. 

Le  Roi  y  defend  a  tous  ccux  qui  ne  fe  feroient  pa?  nggre- 
ges  au  Corps  de  Brafleurs  qu'il  avoit  erige  ,  de  faire  ,  ou 
meme  de  vendre  de  la  Biere  apres  la  Noel  prochainei  &  aux 
Cabaratiers,  &c.  de  debiter,  apres  la  St.  Michel  VArc\\o.ngc^ 
aucune  Biere  qui  n'aiteLe  livree  par  quelque  Brafleurapprouve, 
&c.  Voyez  ci-deflus  annee  1636,  No.  35.  &  annee  1638. 
No.  9. 

6.  Commiffion  touchanc  les  CaroiTcs  de  Louage.  Donne 
a  Weftminfter  le  14  de  Juillet  1637.  Page  159. 

Le  Roi  en  reduit  le  nombre  a  cinquance  pour  les  Villes  de 
Londres  &  de  Wejiminjier  j  &  defend  aux  cinquance  Cochers 
qui  ieront  admis  a  les  tenir  ,  d'avoir  plus  de  douze  Chevaux 
chacun.  Voyex  une  Proclamation  fur  les  Fiacres  de  Londrcs, 
dans  le  Tome  X.  Part.  III.  page  50  de  cette  Edition  ,  &  un 
Privilege  pour  louer  des  Chaiies  a  porteur  dans  Londres  ,  ac- 
corde  afin  de  donner  lieu  a  la  fuppreffion  du  trop  grand  nom- 
brc  de  Carofles,  Ibid.  p.  47.  No.  18. 

7.  Proclamation  contre  la  maniere  frauduleufe  de  me.trc  Je 
beurre  dans  les  barrils  &c.  pratiquee  nonobftanc  la  Declaracion 
faite  precedemment  fur  ce  fujec.  Donne  a  Oatlands  le  16  de 
Juillet  1637.  Page  160.     Voyez.  annee  1638.  No. 

8.  Proclamation  pour  empechcr  que  l'on  n'emp!oie  a  faire 
du  Charbon,  le  Bois  qui  elt  propre  a  la  Charpcnte;  &  pour 
faire  examiner  le  Fcr  que  Ton  forge  en  barres,  commc  auffi  ce- 
lui  que  Ton  vend  dans  le  Royaume ,  ou  que  l'on  traniporce  ail- 
leurs;  afin  de  corrigcr  &  de  prevenir  efficacement  diverfesfrau- 
des  qui  s'y  pratiquent    &  les  grands  dommages  qa'elies  cau- 

fent. 


Char= 

I-ES  I. 
iui  lcs 
Caitcs 
&  les 
r>es ,  &c. 

Hiftoite 
ahtegcc 
de  ccttc 
Ptocla- 
maiion. 


Jugement 

dc  ccitc 
l^iocla- 
luation. 


Oaioi 

pout  le 
Comnier- 
ce  desln 
desO- 

iicr.tales. 


Re'gle- 
inent  cn 
favcurdes 
Braiieuis 
dc  13ieic 
privile- 
gtes. 


Caio0es 

de  huagc 
leduiiS  a 
cinquantc 
dansLon- 
dics. 


Pioda- 
inatio.n 
pour  em- 
[cchcr  lc 
dc^at  du  j 
Bois  de 
Charpen- 
te  &  ks 
tiaude& 


(0  La  Corapagnie  ordinaire  &  privilegiee  des  Indes  Orientales  a-     ou  d'argent  etranger , fans  p^yer  aucun  Droit.  Elle  fut  erigeeen  i6o3 
voit  droit ,  par  fon  Oiftroi ,  d'y  tranfporter  cent  niillc  livres  fterling  d'or    par  la  Reiiie  Elif»t/eth. 
Tom.  X.  P.  HL  L  2 
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ABREGE'     HISTORIQ^UE 


CnAR-    fent,  &c.  Page  i6i.    Donne  a  Oatlands  le  29  de  Juillet  1637. 
LEs  I.  ^    Contraft  fait  le  30  Juillet  de  la  treiiieme  annee  du  Regne 

dansles     j^  charles  I,  entre  SaMajefte  &  Thomas  Bushel,  Ecuyer,pour 
fc°'°"   *^  battre  de  la  Monnoye  ,    de  Targent  que  le  dit  Busbel  fera  tirer 
Comraft  des  Mines  qu'il  y  a  dans  les  Montagnes  du  Pais  deGalles,  &c. 

""•="     Pagei63. 

Ce  Contraft  exprime  avec  Tetendue  ,  Tordre,  &  la  precifion 
convenables,  tout  ce  qui  concerne  le  titre,  le  poids,  le  remede 
&c.  des  Efpeces  d'argent  qui  devoient  etre  battues  ;  les  profits 
alloues  au  dit  Entrepreneur  ;  les  Ouvriers  qu'il  pourroit  eraplo- 
yer;  &  Ics  Officiers  qui  ferviroient  fous  lui,  lelquels  Sa  Majes- 
te  nomme  &  etablit  au  nombre  de  cinq  dans  ce  meme  Con- 


mation 

bliee  en  1652,  Tome  X.  Partie  111.  Page  50.  No.  8.  de  cette 


Roi  & 

Thomas 
Bushell 
pout  bat- 
tre  <ie  la 
Moiinoye 
d'ariiem. 


tracl,  au  bas  duquel  fetrouve,  en  forme  d'ApoflilIe,  uneLifte    ge  186 


fait  de  cet  Etabliflement  ,  fans  lire  cette  tres  longue  Procla-  Char- 
je  le  renvoye  a  ce  qui  a  ece  dit,  de  celle  qui  fut  pu-  l  e  s  I. 
;2, 
Edirion. 

17.  Commiffion  fpeciale  pour  preter  des  VaifTeaux  deSaMa-  Commis- 
jefte  aux  Provinces  qui  en  demanderont  ,  comme  ne  pouvant  [^"5^^^" 
point  lui  fournir  leur  Contingent  de  l'annee  prochaine.  Donne  cn  aigent 
a  Weftminrter,  le  28  Decembre  1637.  Page  184..  Voyez,  ce  '£  contm- 
qui  a  ete  dit  de  ces  fortes  deCommiliions  ci-delTus.  No.  10.  &c.  ^^j^^^^-^ 

18.  Proclamation  touchant  les  faifons,  auxquelles  feulement,  &c 

il  fera  permis  de  tuer  la  Venailbn  dans  les  Forets  &  Parcs  de    ^^.^f^"* 
Sa  Majefte.    Donne  a  Weftminfter,  le  17  Janvicr  163J.    Pa-  ""' 


de  leurs  noms  &  de  leurs  falaires  difFerens ,  lignee  de  la  propre 
main  du  Roi,  en  ccs  termes: 

Officiers  qui  doivent  fervir  a  la  Monnoye  de  Sa  Majefte,  au 
Chateau  ^'Aburuflijjith  dans  la  Province  de  Cardigan  ,  &  leurs 
dififerens  Salaires. 

Edouard  Goodyeare  de  Heythorp ,  dans  la  Province  d'Oxford, 
Ecuyer,  Controlleur,  40  livres  fterling  par  an. 

Ricbard  Hu/l  de  Londres  ,  Gentilhomme  ,  Intendant  de  la 
Fonderie,  &  Commts  des  Coins ,  40  livres  fterling  par  an. 

Sai/iuel  Remusb  de  Londres,  Gcntilhomme ,  Maitre-Eirayeur, 
40  livres  ikrling  par  an. 

Homfroy  0-wea  ^'Aburuft^with ,  dans  la  Province  de  Cardigan, 
Gentilhomme,  Comms  du  Roi,  15  livres  iterling  par  an. 

yean  Cberry  Lickbum ,  Portier  de  ladite  Monnoye ,  dix  livres 
fterling  par  an.  Page  168.  Per  ipfum  Regem. 

10.  Brevet  expedie  au  Lord  Garde  du  Grand  Sceau  concer- 
nant  la  Taxe  du  Ship-money .    Donne  a  Weftminfter  le  19  Sep- 

foumTi-Te  tembre  1637.  Page  169. 

cotingcnc       n  n'y  a  d'autre  difference  que  celle  de  la  date,  entre  ce  Brc- 

vet  &  celui  donr  nous  avons  donne  l'Ex:rait  ci-dellus  ,   annee 

1636.  No.  23.  &  33. 

11.  Lettres  particulieres  de  Reprefailles  accordees  a  Nico/as 
Po/hi//  ,  &  fes  AiTocics  ,  contre  les  Vaiffeaux  Marchands  des 
Provinces-Unies ,  rencontres  en  Mer ,  &  non  dans  aucun  Port, 
jul'qu'a  ce  que  les  Impetrans  fe  foient  dedommages  tant  desfraix 
qu'iis  auront  faits  pour  armer  &  mettre  en  Mer  ,  en  vertu  des 
Prelentes  ,  deux  Vaiffeaux  &  une  Pinaffe  ,  que  de  la  perte  de 
trente  mille  livres  fterling  qu'ils  fouffrirent  le  ^Janvier  1630 


B.evet 
pout  or- 
donnet  de 


du  Shi^i- 
money  , 
Scc. 

L:ttres 
dc  tcpte- 
laillct. 


pciniis  de 
luetlaVe- 

19.  Commiffion  fpeciale  donnee  au  Comte  de  Wartuick ,  ^'^^°^ ' 
pour  equiper  &  armer  en  guerre,  a  ks  propres  fraix,  autantde  Commis- 
Vaifleaux,  Pinaffes,  &c.   qu'il  trouvera  a  propos ,  &  pour  les  lionpour 
employer  dans  les  Mers  des  Indes  Occidentales ,   a  attaquer  &  ""j,;,^^ 
prendre  holtilcment,tant  par  la  force  ouverce  que  par  ftratage-  auxlndes 
me,toutes  Tcrres , Ifles , &  Places,&c.s'y  etablir,  &  fortiher,  Occiden- 
ou  les  detruire  ,  &  en  enlever  les  munitions,  effecs,  &  treibrs  '''"■ 
dont  il  pourra  dispofer:  &  de  meme  par  rapport  aux  Vaiffeaux 
Etrangers  ,  qui  navigent  dans  letdites  Mers  i   le  tout  pour  le 

plus  grand  honneur  &  avantage  de  Sa  Majefte  i  &  moyennant 
que  lesdites  Terres  ,  Ifles  ,  Placcs,  Vaiileaux,  &c.  ne  foient 
point  en  la  poffeffion  de  quelque  Etat,  ouSujet  de  quelque  E- 
tat,  qui  laille  en  toute  maniere  dans  ces  Endroits-la,  une  libre 
&  entiere  libcrce  de  Commerce  aux  Sujets  du  Roi  ou  a  leurs 
Vaifleaux,  &c.  Donne  a  Wcltminfter  le  7  Feyner  1631.  Pa- 
ge  186. 

20.  Proclamation  qui  regle  lc  prix  des  Vins  pour  Tanneefui- 
vante.  Donne  a  Weftminfter,  le  8.  Fevrier.  Page  189. 

Ces  fortes  de  Proclamations  revenoient ,  finon  tous  les  ans , 
du  moins  aflez  fouvent.  Voye2.-en  quelque  chole  dans  le  der- 
nier  Articlc,page  64,  du  Tome  precedent  de  cette  Edition. 

21.  Proclaniation  touchant  certains  Fourneaux  tres  commo-  PiocUma- 
des  &  tres  epargnans  pour  fecher  la  Dreche  ,    &  inventes  par  ■'_""  po>« 
Tho?nas  Comte  de  Berlis  ,   pour  Tufage  delquels  il  a  obtenu  un  ce"rtams 
Privilege  exclulif  pour  14  ans.  Donne  aWeltminfter,  ieSFe-  Fcut- 
vrier  16  31.  Page  191.  """" 

Cette  Proclamation  &  le  Privilege  dont  il  y  eft  parle,ne  pou- 
voient,  ce  rne  femble,  avoir  iieu  ,  qu'au  prejudice  d'un  Frivi-  vcmes. 


Ptocla- 
mation 
qui  tegle 
lci)ii.\des 
Vius. 


nouveile- 
ment  ia- 


par  fadion  perverfe  &  hofti/e  de  Micbe/  Corne/is  ,  Capitaine  &    lege  accorde,  il  n'y  avoit  point  encore  quatre  ans,  au  Capitai- 


Maiire  d'un  Navire  de  Rotterdam,  nomme  /e  St.  PierredeRot 
terdam ,  &c.  fur  quoi  lesdits  Impetrans  n'ont  pu  obtenir  aucu- 
ne  facisfadion  ,  quelques  initances  qu'ils  en  ayent  faites  aupres 
des  Etats  ,  &c.  Donne  a  Weftminfter  le  8  Novembre  1637. 
Page  171 


ne  Tbornejf  Franke  pour  une  Inventioa  toute  femblable  a  celle 
du  Comte  de  Berks.  Mais  le  Roi  avoit  befoin  d'argent ,  &  les 
Privileges  lui  en  rapportoient.  Voyei  Tome  X.  Part.  III.  pa- 
ge  47.  No.  14.  de  cette  Edition. 

22.  Proclamation  qui  marque  les  lieux  par  ou  devront  paffer     Regie- 

12.  Proclamation  pour  admettre  les  Ouvriers  &  les  Artifans    les  Lettres  d'AngIeterre  en  France  &  de  France  en  Angleterre,  memcon- 
des  Londies  &  des  environs ,  dans  le  nouveaux  Corps  de  Me-    avec  le  prix  du  port  tant  de  celles-ci  que  de  celies  qui  vont  en  icspJiks. 
tiers  formes  par  la  Proclaraation  du  24  Fevrier  163^   Donne  a    Irlande  ou  qui  en  viennent  ,   comme  auffi  de  celles  qui  ne  for- 
Weitminfter  le  22  Novembre  1637.  Page  173.  tent  point  du  Royaume,&c.  Donne  a  Weftminfter,  le  11  Fe- 

13.  Commiffion  pour  rexecucion  de  la  Proclamation  du  19    vrier  1631.  Page  192 

Cot^sde  Noverabre  dernier,  qui  defend  auxBraffeurs,  Cabaretiers,&c.        --    ^ :/t:-_  , 

Miticrs.    de  mettre  leur  Biere  dans  des  Tonneaux  &  aucune  futaille  a  vin, 

Dcfcnrcs  -  ji  ^|.|.jy^  j^Qj^  feulement  que  le  Meticr  de  Tonnelier  tom- 

faitesau.v   {  ,,       ,  ■ ?...  .       j ^/f,:r„„„T) i^./.n 


AHmis- 
fion  dcs 
Ojvfiets 
de  Lon- 
dicsdans 
ks  nou- 
vcaux 


Braireuis,  be  cn  decadcnce ,  mais  encore  que  les  deux  MaifonsRoyales(i), 
C^bate-     cellcs  de  la  Nobleffe  &  des  autres  bons  Sujcts  ,  &  qui  pis  elt, 
'icooivd-'  I2  Flotte  &  la  Marine  du  Royaume  fe  trouvent  privecs  &  de 
lccs. 


pourvues  d'un  Utenfile  fi  utile  &  fi  neceflaire  pour  les  provi- 

fions,  &c.    Donne  a  Weftminfter  lc  25  Novembre  1637.   Pa- 

ge  174.  Cecoit  un  vrai  Monopole.  Les  Commiffaires  pouvoient    jufqua  204  inclufivement 

recevoir  a  compofition  pour  autant  de  Tonneaux  qu'ils  vou- 

loient ,  les  Braffeurs ,  Cabaretitrs ,  &c.   dans  tout  le  Royaume. 

Au  relle,  la  Proclamation  du  19  Novembre  ,  dont  il  eft  fait 

mention  ici ,  ne  fe  trouve  point  dans  ce  Recueil. 
Dcniers        i^.  Commiffion  fpeciale  pour  faire  des  Informations  exadtes 
leves  iUe-  (Quchant   les  Deniers  qu'on  a  impofes  &  leves  illegitimement 
mcnt.^'     dans  la  ViUe  &  la  Province  de  Brifto/  ,    pendant  tout  le  tems 

que  le   Roi  Ja^ues  a  regne  en  Angleterre  ,   &  fous  le  Regne 

preient  ,   &c.     Donne  a  Weftminfter  le  30  Novembre  1637. 

Page  177. 
Examcn       i^.  CommiiTion  pour  examiner,  de  quel  droit  cclui  qui  s'ap- 
duDtoit^  pelle  Roger  Strajford  a  pris  le  titre  de  Baron  de  Strafford,  quoi- 
deRoger'       ,^  ^^^jj.  j^  j^^^  mediocre  condition.    Donne  a  Weftminlter  le 
auTitte    15  Deccmbre  1637.  Page  180. 

16.  Proclamation  concernant  le  Corps  des  Savoniers  de  Lon- 
dres.  Donne  a  Whitehall,  le  28.  Decembre  1637.  Page  181. 
II  y  eft  fait  mention  d'une  Patente  du  22.  Mai  de  cette  an- 


Commiffion  pour  rechercher  &  reprimer  les  fraudes  qui    Contre 
fe  commettent  dans  le  debit  des  ais  ou  planches  de  Sapin  de  ^p  f  lau- 
Charpente  que  l'on  fait  entrcr  des  Pais  Etrangers  en  Angleterre,  f"j^bu 
defedlueufes  en  leur  longueur,  largeur,  epaiffeur,  &c.  au  grand  duBoisdc 
prejudice  de  Sa  Majelte  &  de  lcs  Sujets  ,  qui  en  ont  befoin.  Cliaipen- 
Donne  a  Weftminfter,  le  27  Fevrier  163'j.  Page  194. 

24.  Lifte  generale  des  Provifionsd"Offices&c.accordees  pen-  Provifions 


de  Baton 
qu'il  a 
pris. 
Co*rps  de 
Savon- 

gaLo"-   Roi'avoit  mcorT^tt  EdoHard  Bromfie/d 


dant  1'annee  1637.  Treiiieme  du  Regne  de  Char/esl.  Page20o,  dOiiices, 


ACTES  four  les  Affaires  Ecc/efafti^ues  de  Pann^e  1637. 
Treizieme  du  Regne  de  Cbarles  I. 

1.  Proclamation  qui  condamne  a  etre  brule  publiquement  Condam- 
un  certain  Livre  intitule ,  Introduiiion  a  Vie  dfvote,     Donne  a  nation 
Whitehall,  le  14  Mai  1637.  Page  144.  v.e^de'" 

Cetoit  a  caule  de  certains  paffages  que  le  Libraire  y  avoit  Devotion. 
laiffe  infcrer  ,   quoiqu'iIs  en  euffent  ete  rayes  par  le  Chapelaia 
de  rArcheveque  de  Cantorbery,  qui  avoit  examine  TOuvrage, 
&  favoit  approuve  moyennant  ces  Correftions. 

2.  Queftions  propofees  le  12  Mai  de  cette  annee  aux  Juges  Queftioas 
par  la  Cbambre  Etoil^e.  Page  143.  "^""tYes 

I.  Si  les  Cours  Ecclefiaftiques  ont  droit  de  commencer  des  Couis 
Procedures  au  nom  des  Eveques.  2.  Si  Ces  Cours  peuvent  s'as-  Ecclefu- 
fembler ,  faire  des  Sommations ,  prononcer  des  Cenfures ,  infli-  fti1"«- 


nee    qui  ne  fe  trouve  point  dans  ce  Recueil,  &  par  laquelle  le    ger  des  peines  Canoniques,  mettre  en  poffeffion  des  Bencfices, 


Maire  de  Londres ,  & 
dielsTavec  divers  Vendeurs'  de  Savon  de  cette  Ville ,  fous  le  nora  de  Gou- 
fcs  Droits  ye,.„eiirs ,  Affeffeurs  &  Communauce  dc  Savonniers  de  Londres, 
kEcs'da"ns  avec  pouvoir  &  privilege  pour  eux  &  leurs  Succefleurs,de  fai- 
toai  le  re  &  de  vendre  toute  forte  de  Savon  ,  &  de  faire  des  recher- 
ches  &  faifies  dans  le  Royaume  ,  du  Savon  qui  auroit  ete  fait 
contre  les  regles  prefcrites  ,  ou  par  des  perfonnes  non  admifes 
par  ladite  Communaute ,  &c.  Le  Ledeur  voit  bien  que  c'eft 
un  vrai  Monopole.    Mais  ,   s'il  veut  ctre  mis  un  peu  plus  au 


Royau 
mc 


&c.  fans  une  Patente  exprefle  &  particuliere  du  Grand  Sceau, 
&  fans  proceder  au  nom  &  fous  le  Sceau  &  les  Armes  du 
Roi. 

5.  Si  fans  une  Commiffion  expreffe  &  particuliere  du  Grand 
Sceau  ,  11  eft  permis  aux  Eveques  ,  &c.  de  faire  leur  Vifite, 
en  tout  tems  ,  &  en  qualite  leulement  dc  Vifiteurs  du  Roi, 
&c. 

Lesjuges  repondirent  affirmativement ,  d'une  commune  voix;  j^^ponfe 
&  declarerent  que  le  Statut  de  la  premiere  annee  d'EdouardFI ,  desjugcs. 

Chap. 


(1)  CcUe  du  Roi ,  £c  celle  dc  la  Reine. 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


8f 


Char..  Chap.  2.  qui  etablit  le  contraire,  n'avoit  plus  de  force.  Etoient 
Lss  I.     Ijgnes,  page  144, 


yea»  Bramjlon, 
Guidaume  Jones  ^ 
George  Crooke , 
'Robert  Berkley  , 
yeatt  Finch , 
yean  Deuham  ^ 


Thomas  Trevor , 
Fra7ifois  Craivley , 
Homfroy  Dave7iport , 
Richard  Huttort , 
George  Vernon^ 
Richard  Wejion. 

Le  I.  Juillet  1^37. 


Enrcgi- 
iremcnt 
de  la  Rca 

^onle  des 
42CS. 


Confit- 
mation  du 
Roi  pout 
lcs  deux 
Attides 
piece- 
dens. 

Contre 
ceux  qui 
alTiftcnt  a 
la  Meae, 
&c. 


Ordre  de 
portcr  les 
Draps , 
&c.   a  la 
Hale,&c. 

Ocfcnle 
de  craiis- 
poricr  les 
Cornes 
d'Angle- 
terre. 

Defcnte 
de  traas- 
porier 
dcsPaffa- 
gi^rs      des 
Provifions 
en  Ame- 
ijquc. 


3 .  Ordre  de  la  Chambre  EtoiUe  ,  fur  l'Eredtion  de  la  Haute 
CommiJJion  ,  &  des  autres  Cours  Eccleliaftiques.  Le  4.  JuilJet. 
Page  156. 

Cet  Ordre  fut  donne  a  la  Requifition  du  Procureur-General 
du  Roi,  &  porte  que  les  Reponfes  des  Juges  (aux  troisQues- 
tions  de  l'Article  precedent)  feroient  enregitrees  dans  ladite 
Chambre  Etoilee  ,  &  dans  toutes  les  autres  Cours  de  Weftmin- 
fter ,  dans  celle  de  la  Haute  CommiJJion ,  &  dans  les  autrcs  Cours 
Ecclefiaftiques,  pour  convaincre  tout  le  monde,  que  les  proce- 
dures  de  la  Haute  CommiJJion  s'accordent  avec  les  Loix  &  Sta- 
tuts  de  ce  Royaume.  On  fe  plaignoit  par-tout ,  tout  haut ,  & 
on  repandoit  des  Ecrits  contre  toutes  les  Cours  Ecclefiaftiques. 
On  les  accufoit  d'agir  commedesTribunauxd'Inqui(ition,d'em- 
pieter  fur  la  Prerogative  Royale  ,  fur  les  Privileges  des  Sujers, 
&c.  &  Ton  refulbit  de  comparoitre ,  ou  de  repondre  devant  ces 
Cours,  &c. 

4.  Proclamation  qui  declare  ,  que  les  Procedures  des  Cours 
Eccleliaftiques  &  des  Miniftres  de  FEglife,  font  conformes  aux 
Loix  du  Royaume.  Donne  a  Lindhurft  ,  le  18  d'Aoiit  1637. 
Page  168. 

Ceft  la  confirmation  authentique  des  deux  Articles  prece- 
dens,  qui  font  ramenes  ici  tout  au  long. 

5.  Proclamation  pour  empecher  lesSujets  duRoi  de  s'abfen- 
ter  du  Service  de  rEglife  Anglicane  ,  &  de  donner  du  fcandale 
en  frequentant  publiquement  la  Meffe  ,  &  alTiftant  aux  Cere- 
monies  de  TEglife  Romaine.  Donne  a  Whitehall ,  le  20  De- 
cembre  11537.  Page  180. 

Ces  fortes  de  Proclamations  ne  s'executoient  point  ,  &  n'e- 
toient  faites  que  pour  jetter  de  la  poudre  aux  yeux  du  Peuple, 
qui  murmuroit  de  la  faveur  ouverte  &  de  la  preference  dont  les 
Papiftes  jouiflbient  a  la  Cour,  &  dans  tout  le  Royaume. 

'6.  Lettre  du  Roi  a  la  Cour  de  la  Haute  CommiJJion.  La  date 
en  eft  du  4  Fevrier  163^.  AWeftminfter.  Page  190. 

Le  Roi  y  declare  que  ceux  qui  font  ajournes  devant  cette 
Cour,  pour  y  repondre  au  fujet  de  lears  Moeurs,  &  des  fautes 
ou  Crimes  qu'on  leur  attribue  ,  comme  de  faire  Schisme  ,  de 
repandre  des  Herefies ,  de  fe  fouftraire  a  la  Difcipline  Ecclelias- 
tique,  &c.  feront  tenus  de  comparoitre,  &  de  preter  fermentj 
&  fur  leur  refus  ,  comme  auffi  fur  celui  de  repondre  clairement 
&:  pertinemment  aux  Interrogats  &  Articles  qui  leur  font  pro- 
pofes,  ou  fur  leur  negligence  obftinee  a  ne  pas  fuivre  les  exhor- 
tations  convenables  que  ladite  Cour  leur  a  precedemment  adres- 
fees ,  pourront  etre  condamnes ,  comme  po  CotifeJJb,  aux  Peines 
Canoniques. 

La  luscription  eft, 

.Aux  tres  R/vcfrends  Teres  en  Dieu ,  tios  tres  fideles  <^  tres 
hie7t-ai77!^s  Co7ifeillers ,  ^c.  Guillaumc  Archeveque  de  Cantor- 
hery  ,  Vrimat  ^  M^tropolitain  de  tout  le  Royauine  ,  ^  Ri- 
chard  Archeveque  d'Torck ,  Fri/nat  ^  Metrofolitam  d' A/igle- 
terre  ,  (^  aux  autres  Commijfaires  de  la  Cour  de  notre  Haute 
Commiffion,  &c. 

7.  Rapport  annuel  de  la  Vifite  de  rArcheveque  deCantorbe- 
ry,  pour  l'annee  1637.  Page  195.  Ce  rapport  n'a  point  de  datc 
precife  ,  mais  il  paroit  n'avoir  e:e  fait  qu'en  1638.  D'aiIIeurs  je 
n'y  trouve  rien  d'extremement  remarquable ,  par  rapport  arHis- 
toire  de  ce  Regne. 

8.  Lifte  generale  des  Prefentations  auxBeneSces,  &c.  pendant 
la  treizieme  annee  du  Roi  Charles  1.  Page  204,  jufqu'a  220. 

ACTES  qui  concernent  les  Affaires  Civiles  de  fatmh  1638. 

Quatorzieme  du  Regne  de  Charles  I. 

1 .  Proclamation  qui  ordonne  que  tous  les  Draps  ,  toutes  les 
Etoffes  de  I  ine  &  celles  oii  il  y  a  de  la  laine  melee  ,  qui  en- 
trent  dans  Londres  pour  y  etre  vendues ,  ou  pour  etre  tranfpor- 
tees  ailleurs,  Ibient  d'abord  portees  a  la  Hale  de  B/^sc^-^f//,  pour 
y  etre  examinees,  &c,  Donne  a  Whitehall,  le  16  Avril  1638. 
Page  221. 

2.  Proclamation  pour  defendre  la  vente  &  le  tranfport  ille- 
gitimes  des  Cornes  d'Angleterre.  Donne  au  meme  endroitle20 
du  meme  mois  &  an.   Page  222. 

3.  Proclamation  con,:re  le  tranfport  desPerfonnes  &  desPro- 
vifions  dans  la  Nouvelle  Angleterre ,  fans  unePermiffion  expres- 
fe  de  Sa  Majefte  ou  des  Commiflaires  etablis  ,  &c.    Donne  a 


C  H  A  R. 

L  E  S   L 


Regle- 

mcnt  da 
Poids 


Whitehall,  le  i.  Mai  1638.  Page  223. 

Les  motifs  de  cette  Proclaraation  ne  ibnt  point  exprimes. 
Ce  font  apparemment  les  memesque  Ton  a  vusdans  celleque  le 
Roi  avoit  publiee  ledernierd'Avnlde  ranneeprecedente,No. 2. 

4.  Proclamation  qui  regle  ie  poids  que  doivcnt  avoir  ,  & 
point  au  dela  ,  les  Soies  qui  ie  teignent  dans  le  Royaume.  Et  ^  ^^ 
defend  de  faire  entrer  en  Angleterre  apres  la  fin  de  Tannee  pro-  qu'Tcft 
chaine  ,  aucunes  EtofFes  ou  autres  Manufadtures  faites  ou  me-  V^"^^^  dc 
lees  de  Soie  appretee  ,  finon  des  Taffetas  veloutes  &  des  Satins  au."  SoVcs 
figures;  comme  auffi  d'y  travailler  aucunes  Etoftes  ,  qui  n'au-  par  le 
ront  pas  la  largeur  entiere  d'une  demi-verge  &  un  huitieme  &  J^S^S^f"  '^* 
demi  entre  les  dtux  hlieres  ,  &c.  Donne  aWhitehall,  le  8  turef&c 
Mai  1638.  Page  224. 

5.  Commillion  pour  fairerendre  auxVice-Amiraux,  compte  Comniis- 


de  tous  les  avantages  &  cmolumens  ,   qui  revenoient  ou  qui  e-  ''°"  P"""^ 
toient  echus  au  profit  du  Roi ,  depuis  la  mort  du  Lord  Bucking-  Conuucr 
ha/n,  Grand-Amiral  d'AngIeterre  ,  juiqu'a  la  dace  des  Patentes  de  l'AmU 
de  cette  Charge ,  accordees  au  Corate  de  Korthinnberland, ,  &c.  ""'*' 
Donne  a  Weftrainfter,  le  21  Mai  1638.  Page  225. 

6.  Commiflion  fpeciale  donnee  au  Comte  de  L/«<//p;',  &  au-  Commis- 
tres,  pour  Texecution  des  Ordonnances,&c. qui  defendent  Ten- 
tree,  le  debit,  &  1'ufage  du  Bois  de  Campeche  cn  Angleterre, 


&c.  Donne  a  Weftminfter, 


iion  coa- 
tte  Ten- 
tice  & 


le  23  Mai  1638.  Page226.  Voyez,  '""'^ge  du 


Campe- 
che. 

D>:fenfcs 
touchanc 
lcs  Cha- 
pcaux  e- 


Annee  1636.  No.  22. 

7.  Proclamation  en  faveur  du  Corps  des  Ouvriers  en  Caftor 
a  Londresj  &  pour  defendre  Tentree  desChapeaux  etrangers  & 
des  Demi-Caftors  en  Angleterre.  Donne  a  Whitehall  le26  Mai 
1638.  Page  226. 

8.  Patente  donnee  au  Comte  de  Ne^-jjcajlle  ,  pour  etre  Gou-  'i"j^fj ' 
verneur  du  Prince  Charles.  La  date  cn  eft  de  Weftminiler ,  le  mi-Cas-' 
4juin  1638.  Page  233.  tois. 

Ce  Seigneur  fe  nommoit  Cavendish.     Charles  I.  le  fit  Comte  t^d^"""' 
de  Newcaji/e  en  1627.   Le  Parlement  le  profcrivit  en  1642.    Le  Ncwcaftlc 
Roi  le  fit  Marquisen  1643.  II  quitta  le  fervice  du  Roi  en  1644,  r"  '^" 
apres  la  Bataille  d^Torck ,  &c  revint  en  Angkcerre,  apres  le  reta-  neTr^du" 
blilTement  de  Charlesll.  fon  Eleve,  qui,en  1664,  lc  crea  Duc.  Ptiuce. 
Au  refte ,  le  Marquis  de  NcwcajHe  ne  fut  que  quelque  trois  ans 
Gouverneur  du  Prince  ,  ayant  demande  fa  demiffion  pour  quel- 
que  fujet  de  mecontentement  ,   &  1'ayant  obtenue  a  condition 
qu'il  fe  nommeroit  un  Succefleur  j  ce  qu'il  fit  (i)  en  la  perfon- 
ne  du  Marquis  d'Hartford  ,  Ho7/nne  d'ho7i7iem\  puijfant  en  biens 
^  en  autorite  ,  dr  ejli/ne  gettfyalement  par  tout  le  lioyaume. 

ji.  Proclamation  pour  rendre  a  tous  ies  Sujets  U  liberte  de  Perinis- 
faire  de  la  Dreche.     La  date  en  eft  du  18  Tuini623,  a  Green-  ^'°",i;'^r 

.   .       r\  ¥,  '        /■  -vT  iier;iie  uc 

wich.  Page  234.  Voyez  annee  1637.  No.  5.  faircdeU 

10.  Commiffion  fpeciale  donnee  auChevalier  Ed/n^-ndSavjyer  t)'*^<:'>e. 
&  autres  ,    pour  rechercher  ceux  qui  avoient  retenu  une  parcie  che^de"' 
des  fommes  que  Sa  Majefte  avoit  remifes  pour  le  fret  des  Vais-  ceux  qui 
feaux,  qui  avoient  ece  employes  a  fon  Service  depuis  Tan  1625.  ^'voiciit 
Enforce  que  les  Proprietaires  de  ces  Vaiireaux  n'avoienc  pas  re-  ptuWc 
^u  leur  payement  touc  entier ,  quoiquc  le  Roi  n'eut  rien  rabattu  ecnui  dc- 
de  ce  qui  leur  etoit  du.  Donne  a  Weftminfter  lc  26  luin  16; 8.  ^"",^"e 

■n  J  :>    •  paye  pout 

Page2  34.  _  leVadcs 

Interrogatoires  annexes  a  cette  CommnTion  ,  pour  ctre  faits  Vai.filaux 
aux  temoins  que  Ton  dcvoit  ouir,  de  la  parc  de  Sa  Majefte,  au  j"  1?'""^ 
fujec  du  payement  des  Vailleaux  fretes  pour  fon  iervice,  &  des 
Gages  de  TEquipage,  &c.  Page  235. 

11.  Commiffion  donnce  a  Guillamne  Laud  .Archeveque  de 
Cantorbery ,  &  autres,  au  nombre  de  trente-fix,  i.  pour  rccher- 
cher,  decouvrir,  decerminer  ,  tant  fur  des  depofiiions  de  Te-  ^=>Dt  la 
moins  fous  ferment  ,  &  par  l'ini'pection  de  tous  lesjournaux,  Londtcs 
Regltres,  &c.  de  tous  les  Bureaux  ou  autres  Endroits  du  Royau- 

me  &  Pais  de  Galles ,  que  par  toutes  fortes  d'autres  voyes  lega- 
les,  quelles  Prerogatives ,  Jurisdiftions  ,  Franchiles  ,  Comman- 
deries,  Terres,  Maifons,  Eipaves,  Rentes,  Taxes,  Amendes, 
Uiances  ,  &c.  de  quelque  nature  que  foient  tous  ces  Droits, 
de  quelque  fagon  qu'ils  ayent  appartenu  au  Chateau  Royal  de  Sa 
Majefte  ,  appelle  ordinairement  la  Tour  de  Lo7idres ,  &  quels  fe- 
roient  ceux  qu'on  pourroit  y  annexer  par  voye  d'accroiflement, 
tant  pour  rhonneur  de  Sa  Majefte  que  pour  k  plus  grande  fure- 
te  de  la  Ville  de  Londres  &  des  Endroits  voifins  ,  particulie- 
rement  en  tems  de  danger.  2.  Pour  propofer  ,  examiner,  de- 
couvrir ,  determiner  ,  &c.  de  la  meme  maniere  qui  cft  expri- 
mee  dans  rArcicle  precedent  ,  quels  iont  ces  fortes  de  Droits 
qui  ont  ete  negliges,  ou  perdus,ou  ufurpes,  par  quelques  per- 
fonnes  que  c;  puilfe  ecre  ,  &  de  quelle  maniere  on  pourra  les 
recouvrer,  &c.  3.  Pour  propofer,  examiner,  decerminer,& 
mectre  en  ceuvre  ,  les  moyens  les  plus  juftes  &  les  plus  honne- 
tes  par  lefquels  on  pourra  lever  les  deniers  necelTaires  pour  re- 
batir,  reparer,  entretenir  &  aggrandir  ledit  Chateau  RoyaI,ap- 
pelle  la  Tour  de  Loudres,  afin  d'y  mieux  ranger  ,  &  garder  en 
furete  les  Munitions  de  Guerre,  &c.  Donne  a  Canbury  le  26 
Juin  1638.  Page  236. 

Cette  Commiffion  n'a  point  d'autre  titre  que,  four  r^parer  U 
Tour  de  Londres.  Le  LeCleur  ne  devineroit  pas  que  cts  R(fpa- 
ratio7ts  renfermairent  touc  ce  qu'il  vient  de  lire,  qui  n'eft  pour- 
tant  que  TAbrege  de  trois  Articles,  de  dix  que  la  Commiffion 
en  contient. 

12.  Or- 


Intcrro- 
gatoiics, 
ixc. 

Commis- 
lion  tou- 


(i)  Hift.  de  Mylord  Clmnim  ,  T,  z.  p.  203  8c  104  de  la  Trad.  Franq. 
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ABREGE'     HISTORICLUE 


Char-  12.  Ordre  de  Chevalerie  confere  par  le  Roi  a  Angelo  Corra- 
Lts  1.  rio  ,  Miniftre  de  la  Republique  de  Venife  aupres  dc  Sa  Majes- 
niif^ie-'^  ^^'  '^'^^^  ""^  augmentacion(i)  aux  Armes  de  laMaifon  du  nou- 
rU;  donne  veau  Chevalier.     Donne  a  Greenwich  ,  le  27  Juin  1638.    Pa- 

auMuus-    gQ  240. 

RtinTbi*         1 3 .  Proclamation  pour  bien  regler  le  Commerce  &  le  debit 
lieVenife.  des  Vins  dans  le  Royaume.   Donne  a  Greenwich,  le  13  JuiUec 

Commer-   jjj^g     p™  341.      . 
ceduVin.        /„,      -7,  1 

Cetoit  un  Monopole. 
Commis-       1+.  Commillion  au  fujet  des  Recufans.  Page  243.    Donne  a 
faires  eta-  Canbury,  le  23  Juillet  1638. 

fai'rVie"^        Cetoit  pour  t^aire  le  recouvrement  des  Rentes  ,    Arrerages, 

recouvre-    Amcndes,  Confiscations ,  &:c.  a  quoi  les  Recufans  &  lesNon- 

mcnt  de     conformi.ftes  convaincus  n'avoient  pas  fatisfait  pendant  le  Re- 

toKrffipar  g"e  de  la  Reine  Eliftibeth^  celui  du  Roi  Jaquesl.,  &  celui  de 

lesRccu-    Sa  Majete  regnante;  comme  auffi  pour  faire  le  recouvrement 

faus ,  &c.   jg5  Rentes ,   Amendes  ,  &c.   qui  vicndroient  dans  la  fuite  a  e- 

choir  au  profit  de  fa  dite  Majefte  :    permis  auxdits  Recufans  & 

Nonconformifte';  de  demander  d'entrcr  en  compoiition  &  aux 

Commillaircs  de  les  y  recevoir,  &c. 

Suic  imraediatement  (Page  251-)  la  Formulc  cn  Latin  d'un 
Afte  donc  il  elt  faic  mention  dans  la  Commiffion  precedente, 
&  dans  lequel  il  eft  marque  comment  le  Roi  feroit  la  faifie  & 
fcroi:  mis  en  pofrefiion  des  deux  Tiers  des  Terres ,  &c.  des  Re- 
cufans  qui  etoient  tombes  en  defaut  de  payement.  Cet  Adle 
contient  pres  de  cinq  pages' ,  &  entre  dans  un  grand  detail  des 
procedures  ,  &  d'autres  chofes  qu'il  feroic  trop  long  d'indi- 
quer. 

Apres  cette  Formule  fuivent  des  Inftruftions  dont  il  eft  aufti 

fait  mencion  dans  la  CommilTion  precedence,  &  donc  voici  lc 

citrc; 

Inftruc-         hiflruiii07is  (^  Ordres  four  hs  Commijfaires  de  7ios  Relievus  ^ 

tijnspour  fYovenans  de  la  Conffcation  des  Biens    des  Recufans  co?ivaincus 

miUaues     ^ans  les  ^luartiers  du  Nord  de  ce  Royaume.     Page  256.   Don- 

ci-dcU"us,   ne  a  Theobalds  le  23  Juillec  1658. 

^  Jon-         ^^-  CommiHion  fpeciale  pour  reprimer  les  abus  commis  con- 

naace        tre  un  A(Se  de  Parlemenc  ,   pafle  en  la  31.  annee  de  la  Reine 

toucr.ant    Elifuheth ,  par  lequel  il  fuc  arrece  que  qui  que  ce  fut  n'eut  a  ba- 

m;;:  i^i     tir  en  An?leterre  ,    hors  des  Villes ,  &c.  aucune  forte  d'habita- 

lci.-la-      ti')n,  ni  a  appropricr  aucune  habitation  deja  batie,  a  moins  de 

lonb  u  !a    j,'y  attachcr  pour  le  moins  quatre  mefures  de  cerie  de  fon  pro- 

g:ie'.  pf'-'  franc  .Alleu  &  proche  de  ladice  Habitation ,  qui  feront  con- 

Itammenc  cultivees,  s'il  veut  roccuper  pour  y  faire  fademeure: 

Ibus  peine  a  chaque  contrevenant  de  payer  dix  livres  fterlint' 

d'amende  a  ladite  Reine ,  e  fes  Heritiers  &  SucceiTeurs  pour  cha- 

que  Taute  ,    &  quarante  chelings  par  mois  pour  le  fupport  de 

toute  telle  Habitation  ,    a  la  referve  de  celles  des  Ouvriers  des 

Iviines  &  tels  autres  que  ledit  Afte  de  Parlement  a  e.vceptes,  &c. 

Page  256.     Donne  a  Canbury  le  22  d'Aout  1638.    J'ai  oublie 

d'avertir  que  Ic  Roi  autorife  ces  CommifTaires  a  compofer  avcc 

les  Delinqu.ms. 

Pofleffion      16.  Commillion  fpeciale  pour  ceder,  ou  confirmer  la  poflcs- 

desSei-     {-jg^  ^jg  diverfes  Terres ,  Seigneuries,  Dimcs,  Franchifes,  Cu- 

fnTtlan-    res ,  &c.  cn  Irknde,  &c.  Page  263.  Donne  a  Weftminfter  le 

de.  I.  Scpcembre  1638. 

Autre  Commillion  burfale.  EUe  eft  fort  ample  ,  &  contient 

huit  grandes  pagcs. 

Fraudes        17.  Proclamation  pour  corriger  les  abus  &  les  fraudes  qui  fe 

Fab^rique   commettent  dans  la  Fabrique  des  EtofFes  de  Soie ,  &c.  tant  en 

dtsSoics    Angleterre  que  dans  les  Pais  Etrangers,  &c.   Donne  a  Bagfhot 

fuppti-       le  ^  Septembre  1638.  Page  270. 

nicc».  C'eil:  la  confirmation  des  Lettres  Patentes  du  Grand  Sceau 

accordees  le  4  Juillet  de  cette  meme  annee  ,    au  Corps  de  Me- 

tier  des  Ouvriers  en  Soie  ,  &  en  EtofFes  de  Soie  a  Londres,  a- 

vec  extenfion  de  kur  Juriidiction  fur  toutes  les  perfonnes  ,  qui 

travaillen:  ces  maticres,  &c. 

Defenfes       18.   Commiftion  donnee  au  Treforier-General  d'AngIetcrre 

de  v^endre  ^  autrcs ,  pour  cnipecher  les  Sujets  de  Sa  Majefte  de  tranfpor- 

kauxTni  ^er  ,   aliener  ,  vendre  ,  ou  envoyer  dans  les  Pais  Etrangers  au- 

dcsMuBi-  cuns  VaifTeaux,  ni  de  rArtillerie,  ni  de  la  Poudre  ,  ni  des  ba- 

t^ons  de     jgj  ^  commc  on  Ta  fait  contre  les  Prociamations  ,  Ordonnances 

aux  E-      &  Edits  Royaux  publies  fur  ce  fujet.     Ordre  &  autorite  aux- 

ttangcts.    dits  Commitraires  de  faire  leur  diligence  pour  la  recherche  & 

la  punition  de  ceux  qui  ont  contrcvenu ,  ou  qui  contreyiendront 

a  ces  Edits  ,   &  permiflion  de  convenir  &  en:rer  en  compofi- 

tion  avec  les  coupables ,  &  de  leur  pafl^er  des  Aquits ,  graces  & 

remifTions  par  des  Ecrits  fignes  &  fcelles  de  tous  lesdits  Com- 

miflaires,  ou  de  trois  ou  plus  d'entre  eux,  pourvu  que  leTrefb- 

rier-General,  ou  leChancelier  de  rEchiquier  foient  de  ce  nom- 

bre.  Page  271.  Donne  a  Weftminfter  le  7  Septembre  1638. 

lCommis-      ^9-  Cotnmitlion  fpeciale  donnee  au  Lord  Pagett  &  a  d'au- 

fionpour  tres,  pour  faire  pafTer  des  eaux  de  certaines  Rivieres  dans  quel- 


ques  autres  ,    afin  de  former  un  nouveau  Cand  ou  Courant  Char- 
ci'eaux,  qui  iera  conduit  par  laBruyere  de  Hounjloiv  ou  par  quel-  1-  p  s  I. 
que  autre  voye  ,   en  traverfant  les  l-arcs  de  Hamptoncourt ,  &c.  <''^'°""'" 
&  de  donner  par  ce  moyen  plus  d'agrement  a  cette  Maifon  Ro-  d«  c^a^ux 
yale,  &c.  Donne  a  Canbury  le  26  Septembre  163S.  Page^^^.  de  certai- 
20.  Proclamation  touchant  une  meilleure  &  plus  fure  manie-  vkre'^& 
re  de  determiner  a  quel  prix  les  diflerences  efpeces  de  pain  doi-  fotmerun 
venc  etre  :axces  par  les  Juges  de  Paix,  Maires,  &c.  fuivanc  les  no"veau 
variacions  du  prix  des  Bleds  ,  afin  d'empechcr  les  Boulangers  de  d'eaux" 
concinuer  leur  train  ordinaire  de  malverfer.  Donne  a  Weitmin-  pout  em- 


fter  le  19  Novembre  1638.   Page  278.  ^^''f 

Cette  maniere  de  proportionner  plusjuftement  le  prix  du  Pain  toiS^coutt, 
a  la  valeur  du  Ble  fe  trouvoitdans  un  Livre  compole  depuis  pcu  &-'=■ 
par  Jeaa  Penkethman  ,   fous  le  titre  d^Artachtos.     I.e  Roi  or-  p''""  ''" 
donne  a  tous  ceux  a  qui  il  appartient  d'avoir  roeil  fur  le  jufte  pordonn^ 
prix  &  le  poids  du  Pain  ,   de  fuivre  exadtement  les  diredtions  a  celui  dcs 
de  cet  Auteur,  auquel  il  a  accorde  pour  recompenfe  d'un  Ou-  '^"'°*- 
vrage  fi  utile,  Je  Privilege  exclufif  de  le  faire  imprimer,  vendre, 
&  debiter  pendant  vingt  &  un  ans. 

21.  Proclamation  pour  fbulager  les  Matelots  blefTes  ou  eftro-  Prodama- 
pies  fur  Mer  ,   les  Veuves  &  les  Enfans  de  ceux  qui  v  auront  '-'""  ^^, 

'  ,   •  rr  1  '      rr  ■  ,■  taveui  des 

peri  j  comme  auffi  les  pauvres  neceffneux  ,  qui  auront  tait  nau-  Maiciois 
frage.  Donne  a  Whitehail  le  25  Novembre  1638.  bleii'ts& 

Ce  fecours  devoit  etre  fourni  par  le  moyen  dune  contribu-  ^  ''""& 
tion  a  prendre  flir  les  gages  de  tous  les  Matelocs,  &  Mariniers,  Eufans, 
qui  terviroicnt  fur  les  Vaitleaux  qui  font  desVoyages  de  Trafic,  ^'^- 
a  la  refcrve  des  VaifTeaux  de  la  Compagnie  des  Indes  Orienta- 
les  ,    qui  avoient  deja  fait  un  parcil  tcablitrement ,  &c.    Page 
278. 

22.  CommifTion  pour  regler  la  Cour  de  la  Reinc.    Donne  a    La  Cour 
Weftmmfter  le  26  Novembre  1638.  Page  280.  de  faRci- 

II  ne  s'agit  pas  de  la  Maifbn ,  &  des  Ofticiers ,  Dames  d'Hon-  °^' 
neur,  &c.  dc  la  Reine,  mais  d'une  Cour  de  Juftice  qui  devoit 
connoitre  de  tout  ce  qui  concernoit  les  Revenus  ,  les  Seigneu- 
ries,  Parcs,  Heritages,  Rentes,  Cenfes,  Dimes,  Fiefs,  Cha- 
teaux  j  &  telles  autres  chofes  accordees  par  le  Roi  a  Sa  Majes- 
te  Ibn  Epoufe  ,  en  telle  forte,  que  ladite  Cour  etoit  autorifee, 
tanc  a  prendre  des  furetes  du  paycment  que  Ton  devoit  faire  i 
Sa  Majefte  la  Rcine ,  qu'a  reformer ,  corriger ,  decider  &  pu- 
nir  toutes  les  perfonnes ,  qui  feroient  trouvees  enfaute,  les  cau- 
fes  ,  difputes ,  &  diflerends  qu'elles  pourroient  produire ,  &c. 
Avec  injonclion  de  fuivre  la  maniere  de  proceder  etablie  dans 
cette  Proclamation  en  Cx  Articles,  dont  voici  le  quatrieme. 

„  Que  la  forme  d'une  Caufe  en  premiere  inftance  a  ladite 
„  Cour,  fera  un  Ordre  par  ecrit  au  Grand  Sceau  de  notre  tres 
„  chere  Epoufe,  en  forme  d'un  Sub-fcena  ufite  a  la  Cour  de  la 
„  Chancelerie  ,  dont  le  rapport  fe  ftra  en  notre  nom  ,  portant 
„  le  Vu  de  notre  tres  chere  Epoufe,  de  la  maniere  &  dans  la  for- 
„  me  fuivante : 

Caroles  Dei  Gratia  ,  Anglie  ,  Scotie  ,  Francie  ^  Hihernie 
Rex,  Fidei  Defenfor,  ^c.  A.  B.  Salutem. 

Precipimus  tibi  quod  omnihus  aliis  pretermijps ,  in  propria  per- 
fona  tua  fis  coram  Conflio  precharijjime  Conjortis  nofire ,  Domi- 
ne  Henriette  Marie ,  Anglie ,  Scotie  ,  Francte  ^  Hiberine  Regi- 
ne,apud,^c.  inOBabis  Saniii  Hillarii  proxime  futur'  ad  refpon- 
dendum  Juper  his  que  tunc  e^  ibidem  objicientur ;  Et  hoc  nulla- 
tenus  omittas ,  fub  pccna  Centum  Librarum ;  Et  habeas  ibi  tunc 
hoc  Mandatum  noflrvm.  lefle  prffata  Regina  apud  Weftmo- 
nafterium  die  A/mo  Regni  noftri  Anglie ,  Scotie  , 

Francie ,  <^  Hihernie. 

„  Et  que  le  Nom  du  Demandeur  foit  endolTe  au  dos   de 
„  rOrdre. 

23.  CommifTion  fpeciale  donnee  au  Chevalier  yacob  Ash/ey,  Commis- 
Major-General,  &  adreflee  a  tous  les  Gouverneurs,  &  Lieute-  ^oapoac 
nans  Gouverneurs  des  Provinces  d'Torck  ,    de  Leicefire  ,   Staf-  fousles 

ford,  Derby,  Rutland ,  Nottingham ,  Northumberland,Cumber-  aimes  & 
land ,  Weflmorland  ,   &  de  1'tveche  de  Durhant  ,   &  dans  les  Jj^/^jJfJ;. 
Comtes  &  Villes  de  Kingfton  fur  Hu/l,   &  de  Neivcaflle  fur  la  ces  de  d"i- 
Tyne,  pour  enjoindre  auxdits  Geuverneurs  de  fuivre  les  avis  &  vcries 
les  ordres  dudit  General-Major ,  tant  pour  armer ,  difcipliner  &  ^°^"^"^' 
exercer  l'lnfanterie  &  la  Cavalerie  dans   lesdites  Proviuces  & 
Comtes ,  que  pour  lui  donner  creance  &  tout  le  fecours  pofli- 
ble  aux   Perfonnes  qu'il  employera  foit  a  ce  fervice ,  foic  aux 
autres  AfFaires  dont  il  eft  charge  ,   pour  mettre  les  Troupes  de 
ces  Provinces,  Villes  &  Places  en  ordre  &  en  etat  ,    &  pour 
faire  les  Provifions  pour  une  Armee  defenfive  ,  lori"qu'il  en  fera 
befoin,  &c.  Donne  a  Weftminfter  le  19  Decembre  1638.  Pa- 
ge  283. 

24.  Pareille  CommitTion  pour  lesdites  Comtes ,  de  meme  que  Sut  lc 
pour  les  Provinces  de  Lancallre  &  dc  Chefler.  Donne  au'  me-  fuietpte- 
me  endroit,  le  11  Janvier  163-. 

Ccs  Commiflions  &   cous  ces  arrangentiens  fe  rapporcoient 

prin- 


(i)  II  n'eft  point  marque  ici  ,  quelles  etoient  ces  Armc;  ,  mais 
bien  ce  que  lc  I^  oi  y  ajoute ,  favoir ,  In  capite  Scttti  de  Rubro  ,  Tres 
Leones  .itireos  fleno  iultu  greidatim  &  ordinntim  inceJentes  :  ce  qui, 
autant  que  je  nic  fouviens  dc  ce  que  j'ai  Igu  de  Blafon  ,    li^nitie 


.iui..i4>b    vjuw     j%.     in^    JUUVltlli    UC    CC    MUC   j   ai     iljU    uc     £>iai( 

Au  ChtJ  ie  giieiile ,  Trois  Lions  d'cr  fajjant  far  degres  e^  far  orjre  l'un 
fur  l'autrt.     Peut-etre  au  lieu  de  Troii  Lions  ,    faut-  ii  dire  Trois  Leo 
fxras  ,  a  caufe  du  mot  Tleno  Vultu 
d'Angleterre.  Viderint  najtttiores. 


(1)  Jaques  VI.  avoit  commence  ce  Retabliirement  en  ifp;  ,  par  un 
h&e  qu'ii  obligea  le  Pailenient  d^EcofTe  a  paffer  pour  redonner  aux 
Eveques  &  aux  Abbes  le  droit  de  Seance  auParlement  que  leur  avoit 
6te  TAtSte  qu'on  appella  d' Annexation  ,  parcequ'il  annfxoit  a  laCow 
ronne  les  Seigneuries ,  Terres  ,  ^c.  afpartenant  aux  Ezeches ,  Abbayes  , 
&.C.  Dans  la  fuite  ,  il  for^a  l'Aflemblee  Generaledu  Clerge  de  con- 
te!s  qu'ils  font  dans  les  Armes     fentir  a  ce  RetabiifTeraent  des  Evequcs  pour  le  Tempotel  ,    8c  il  ne 

fut  pas  plutdt  monte  fur  le  Trone  d'Anglcterre,  qu'il  travailla  gc 

reui- 


DES     ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


Char- 

LES  1. 

Ordre  a 
U  No- 


principalement  a  la  Guerre,  que  le  Roi  regardoit  commc  inevi- 
table  avec  les  Mecontens  d'Ecofle.  Voyez  la  Proclamation  fui- 
vante,  &  le  No.  28.  ci-deflous. 

25.  Proclamation  pour  ordonner  a  la  NoblefTe,  aux  Cheva- 
bidib  des  ^^^^  ^  Gentilhommes  des  Quartiers  du  Nord  ,    a  la  referve  de 

Quartiers 

du  Notd 

de  le  ren- 

drc  dniis 

leutsTcr- 

ics  &  de    pour  la  defenfe  de  leur  Pais  &  de  leur  Patrie,  fous  peine  de  la  di 

sytenir       ^ j_o_    «*      In-  o^     i ;>: -i ._    i„_    r      ■ 


S/ 


Char. 

LES  1, 


ceux  qui  ont  des  Emplois  pour  le  fervice  de  Sa  Majefte  ,  de  fe 
rendre  (ans  delai  avec  leur  Famille  &  leurs  Domeftiques  ,  cha- 
cun  dans  fa  Maifon  &  fur  fes  Terres,  d'y  faire  leurdemeurefixe, 
d'y  tenir  de  bonnes  armes,  &c.    felon  leur  rang  &  lenr  etat. 


qui  n'en 
peuvent 
poinc 
tburnit , 


bienpour-  grace  de  Sa  Majefte  ,  8c  des  punitions  portees  par  les  Loix  & 
vus  (i'ai-  les  Statuts  du  Royaume,  &c.  Donne  a  Whitehall,  le  29  Jan- 
nies.  yjgf  j^^j     p^gg  jg^ 

Le  motif  &  le  but  de  cette  Proclamation  font  les  memes  que 

ceux  des  Commiflions  des  deux  Articles  precedens.  Voyez,  aufli 

le  N°.  28.  ci-deffus,  &  annee  1640.  No.  3. 

Vaiffeaux      2.6.    Commiflion   donnee   au    Comte   de   Northumherla?id , 

oftertsau.\  Grand-Amiral  d'An2leterre.   A  Weftminfter  le  2  Fevricr  167-. 

^"'"'^"  Page  286.  i.  i« 

Cette  Commiflion  regarde  les  Vaifleaux,  Pinafles  &c.  que  le 

Roi  offroit  de  preter  aux  Provinces,  Vilies,  &c.  qui  n'etoient 

point  en  etat  de  fournir  leur  Contingent  a  cet  egard.     Le  Roi 

multipHoit  fort  ces  fortes  de  Commiflions  &  d'Ordres.     II  en 

avoit  donne  de  femblables,  il  n'y  avoit  que  quelque  quatre  mois. 

Voyez  ci-defllis ,  No.  10. 

Contre  le      27.  Proclamation  pour  defendre  de  vendre,  livrer,  debiter, 

&"'de°"  i"ecevoir  ,    embarquer  ,    &  de  tranfporter  aucun  Etain ,  fortant 

l"Euin.     des  Mines  ,   ni  meme  qui  ait  ete  fondu  &  jette  en  Saumons, 

&c.  s'il  n'a  etc  marque  au  Coin  etabli  pour  cela  ,  &  fans  une 

Permiflion  par  ecrit  des  Fermiers  de  Sa  Majefte  ,   fous  peine 

de  confifcation,tant  de  cet  Etain  que  des  Batimens  &  Voitures, 

outre  les  autres  punitions  &  amendes  portees  par  les  Statuts  & 

Reglemens  des  Minieres  ,    &  meme  d'en  repondre  devant  la 

Chambre  Etoilee  ,   &c.     Donne   a  Weftminfter  le  19  Fevrier 

1633.    Page  289. 

Cette  Addition  ,  ^  meme  cCen  etre  repris  par  la  Chatnhre  E- 
toike ,  montre  combien  cette  Cour  etoit  redoutable. 

28.  Proclamation  pour  informer  les  fideles  Sujets  Anglois  de 
Sa  Majefte  ,  de  la  conduite  feditieufe  de  certains  malintention- 
nes  d'Ecofle ,  qui  fous  un  faux  pretexte  de  Religion ,  entrepren- 
nent  de  renverfer  1'Autorite  Royale.  Donne  a  Whitehall  ie  27 
Fevrier  163'.   Page  290. 

Pour  faire  de  cette  Proclamation  un  Extrait,  qui  donne  une 
idee  fuffifante  de  ce  qu'elle  contient  &  des  motifs  qui  la  firent 
publier  ,  il  faudroit  retracer  au  Ledteur  ce  qui  s'etoit  pafle  en 
EcofTe  pendant  cette  annee  1638,  &  la  precedente,  au  fujet  de 
FEpifcopat  que  le  Roi  vouloit,  contre  fon  Serment  &  les  Pro- 
melTes  renouvellees  ,  achever  de  reffusciter  (2)  dans  ce  Royau- 
me-la,  &  l'y  elever  fur  la  ruine  du  Presbyterianisme  etabli  par 
les  Loix  de  TEtat  ,  par  Cits  Aftes  folemnels  de  Parlement  ,  & 
par  des  Refolutions  de  rAffemblee  Generale  du  Clerge.  Cet- 
te  Innovation  forcec,  jointe  a  rambiguite  perpetuelle  des  Pro- 
clamations  du  Roi,  &  a  ia  violation  ouverte  des  Droits  &  des 
Privileges  de  la  Nation  dans  la  diltribution  des  Charges  &  dans 
Texercice  que  le  Confeil  faifoit  en  Ecoffe  du  Pouvoir  Souve- 
rain ,  fans  avoir  aucun  egard  aux  plus  humbles  Reprefentations 
des  Sujets ,  ne  laifferent  a  ce  Peuple  opprime  d'autre  moyen  de 
prevenir  ou  de  retarder  au  moins  fa  perte  refolue ,  que  celui  de 
former  un  Corps  plus  particulier  d'Union  ,  ou  plutot  de  re- 
nouveller  1'ancienne  Confeffion  de  Foi  qui  avoit  ete  fignee  tant 
par  le  V^oijaquesl.  lui-meme,  que  par  tous  les  Proteftans  d'E- 
coffe,  en  1580,  1581  &  1590,  &  d'y  ajouter  un  Engagement 
formel  de  la  defendre  de  tout  leur  pouvoir  ,  comme  aufli  la 
Perfonne  Sacree  de  Sa  Majefte ,  fon  autorite  legitime ,  avec  ies 
Libertes  &  les  Loix  du  Royaume.  Par  cette  Confederation , 
qui  devint  fameufe  fous  le  nom  de  Covenant ,  Charles  I. ,  fon 
Confeil  d'Ecofle,  fes  Miniftres ,  &  fes  Eveques  fe  trouverent 
tout  d'un  coup  ,  prives  du  pouvoir  qu'ils  avoient  ufurpe.  Le 
Roi  en  traita  de  feditieux  &  de  Rebelles  ,  les  Auteurs  &  les 
Souscrivains  j  11  leur  imputa  meme  d'avoir  de  mauvais  defleins 
contre  TAngleterre,  &c.  ce  qui  leur  fit  publier(3)  une  Decla- 
ration  en  forme  d'Apologie  ,  qu'ils  adrefferent  aux  Anglois, 
pour  leur  expliquer  les  Droits  &  la  conduite  du  Peuple  Ecos- 
fois ,  &  pour  les  conjurer  de  ne  point  ajouter  foi  aux  calomnies 
dont  on  vouloit  le  noircir,  mais  plutot  d'entrer  dans  la  defenfe 
d'une  Caufe  qui  etoi:  commune  aux  deux  Nations  ,  non  feule- 
ment  par  leur  voifinage  &  par  la  conformite  de  leurs  Privileges, 
mais  en  ce  qu'il  n'etoit  pas  douteux  que  fi  fune  etoit  forcee  de 
plier  fous  le  joug  du  Pouvoir  arbitraire  ,  il  feroit  difificile  ou 
meme  impoflible  a  faucre  de  s'en  garantir.  Ceft  contre  cette 
Declaration  que  le  Roi  fulmina  la  Proclamation  {4)  dont  nous 
venons  de  rapporter  le  titre  &  la  date  ,  &  dont  le  but  etoit  de 
faire  regarder  aux  Anglois ,  la  Guerre  qu'il  fe  dispofoit  a  faire  a 

reuffit  meme  a  les  remettre  a  peu  pres  en  pofTefllon  du  Spiri- 
tuel,  8r.c. 

(3)  Le  4  Fevrier  16;!. 

(4}  II  rappella  un  LiMle  infame  ,  rOeuvre  du  Diable ,  The  Work  of 
the  Devil  ,  &  ordonna  a  tous  fes  Sujets  qui  en  avoient  des  Exem- 
plaires ,  ou  des  Lettres  8c  autres  Ecrits  leditieux  venant  de  la  meme 
fburce  ,   qu'ils  eufTent  a  les   remettre  fans  delai  au  premier  Juge  de 


rEcofle,  comme  urte  Guerre  forcee,  uneGuerre  purement  de- 
fenfive  ,  oii  il  s^agiffoit  de  mettre  l'Angleterre  a  couvert  d\ine 
Invafion ;  enforte  qu'il  etoit  de  leur  interet  &  de  leur  gloire  de 
1'aider  puiflamment  a  contenir  dans  le  devoir  par  la  force  des 
Armes  unePopulace  miferable,  que  Tefperance  de  la  proye&du 
pillage  jettoit  dans  laRebellion  (5).  Mais  laNation  Angloife  ju- 
geoit  fi  favorablement  des  Ecoffois  ,  &  connoiflbit  fi  bicn  par 
fa  propre  experience  l'efprit  dc  Despotifme  dont  le  Roi  etoic 
anime  ,  qu'elle  lui  laiffa  foutenir  feul  cette  Guerre  :  anffi  s'cn 
tira-t-il  fort  mal  ,  &  bien  peu  de  tems  apres  meme  ,  il  vit  les 
forces  des  uns  &  des  autres  unies  contre  lui. 

29.  Conceffion  fpeciale  accordee  au  Chevalier  Faul  Pinder . 
le  8  Mars  163!.  A  Weftminfter.  Page293. 

Cecoit  pour  lui  aflurer  le  rembourfement  de  huit  mi'le  livres 
ftcrling  qu'il  avoit  employees  ^  degager  un  Bijou  du  Roi.  Et 
comme  ce  rembourfement  ne  devoit  etre  fait  qu'en  1642  le 
Roi  ordonna  au  Treforier  General  d'Angleterre  ,  aux  Trefo- 
rier,  Chancelier,  &c.  de  1'Echiquier  &  aux  Fcrmiers  dcs  Mi- 
nes  Royales  d'Alun  ,  d'ajouter  au  payement  de  ce  Capital  la 
fomme  de  trois  mille  &  quatre-cens  livres  fterling  d'interct're- 
gle  &  fuppute  a  huit  pour  cent,  &c. 

30.  Ordreadrefle  a  tous  les  Juges  de  Paix,  Maires,  Sherifs, 
&c.  du  Royaume,  pour  qu'ils  ayent  tous  &  chacund'eux,dans 
leurs  differentes  charges,  a  preter  avec  foin  leur  fecours  &tou- 
te  raffiftance  poflible  a  Jean  Gihhou  &  a  Rohhert  Long,  queSa 
Majefle  a  etablis  Pourvoyeurs  de  fon  Armee ,  &  dc  meme  aulfi 
a  leurs  Delegues  ou  Commis,  Porteurs  du  prefent  Ordre  &c. 
Donne  a  Weftminfter  le  13  Mars  163?.  Page^^^.  ' 

31.  Brevet  de  Treforier  de  Guerre  pour  le  Chevalier  Uveda- 
le.  Donne  a  Weftminiler  le  20  Mars  163!.   Page  29^. 

32.  Permiffion  particuliere  accordee  a  la  Compagnie  des  In- 
des  Orientales  ,  d'y  tranfporter  tous  les  ans ,  en  efpeces  d'Or 
Angloifes  ou  Etrangeres  ,  fans  payer  aucun  Droit  ou  SubSde' 
pour  la  valeur  de  vingt-mille  livres  fterling  ,  qui  feront  partie 
des  cent  mille  portees  par  les  divers  Odtrois  precedens  ,  &c. 
Donne  a  Weftminfter,  fous  le  Sccau  Prive,  le  21  Mars  16:;» 
Page  298.  ^' 

33.  Proclamation  pour  empecher  les  dcfordres  des  Soldats, 
&  leur  oter  tout  pretexce  de  s'abfenter  de  leur  Compagnie  ,  ou 
de  fe  cacher  quand  ils  feront  appelles  a  la  joindre,  ou,  en  y  e- 
tant,  de  roder,  &  de  s'eloigner  de  leur  Drapeau,  de  prendre , 
de  piller  ,  ou  de  maltraiter  qui  que  ce  foit  ^  avec  injondion  a 
leurs  Officiers  de  leur  payer  exadtement  ce  qui  leur  eft  du ,  & 
d'avoir  foin  qu'ils  foyent  pourvus  des  chofes  neceflaires  ,  &c. 
Donne  a  Whitehall  le  22  Mars  163!.  Page  300. 

34.  Lifte  generale  des  Provifions  d'Offices  ,  &c.  accordees 
pendant  Tannee  1638,  quatorzieme  du  Regne  de  Charles I.  Pa- 
ge  303  ,  jufqu'a  308. 

ACTES  concernant  les  Affaires  EccUJiaftiques  de  tann^e  1638. 

Quatorz,ieme  du  Regne  de  Charles  l. 

1.  Confirmation  d'un  nouveau  Recueil  de  Reglemens  dreffe 
avec  aucorite  Royale  ,  par  G„il!au?ne  iLaud)  Archeveque  dc 
Ca??torhery,  pour  l'ufage  de  1'Eglile  &  Chapicre  defEglife  Ca- 
thedrale  dem?icbeftcr,&cc.  Donne  a  Weftminfter  le  24  d^Odto- 
bre  1638.  Page  277. 

2.  Cnmmiffion  fpeciale  donnee  au  Sous-Doyen,  &  auxCha- 
noines  de  fEglife  CoUegiale  de  St.  Pierre  de  Weftminfter,  pour 
les  autorifer  a  tenir  une  Audition  de  Comptes  du  Chapicre  & 
a  expedier  toutes  les  autres  affaires  du  Temporel  de  cette  Eali- 
fe ,  tous  les  ans  ,  nonobftant  &  durant  la  fuspenfion  de  l'Eve- 
que  de  Lincoln.  Donne  a  Weftminfter  le  26  Septembre  16-' 8 
Page^S^.  ' 

3.  Brevets  refpeftifs  du  Roi  expedies,  pour  accorder  la  pcr- 
miinon  d'elire  a  des  Eveches  vacans ,  &  pour  donner  main  le- 
vee  du  Temporel,  &c.    Page  302. 

On  ne  trouve  ici  que  les  titres  de  ces  Brevets  ,  &  de  ces 
Reftitutions  du  Temporel. 

4.  Lifte  generale  des  Prefentations  aux  Benefices,  &c.   pen- 
dant  la  quatorzieme  annee  du  Regne  de  Charles  I.     Pace  --oS 
jufqu'a  335  inclufivement.  °    ^     ' 

ACTES  qui  concernent  les  Afaires  Civiles  de  Cannc^e  1639. 

Quinzieme  du  Rcgne  de  Cbarles  I. 

I.  Brevet  pour  afligner  &  affurer  a  la  Reine  ,  tant  pour  fon   Penfion 
entretien  &  pour  celui  de  fa  Famille  ,  que  pour  la  provifion  de  de  qua- 
fes  Ecuries,  &c.    une  Penfion  ou  Rente  viagere  de  quarante-  ""'c-niil- 
mille  livres  fterling  ,    fur  les  fonds  des  groffes  &  des  moindres  fte''il,'" 
Douanes,  Impots  &  autres  Droits  de  la  Couronne,  &c.  Don-  donne?  i 

j^^laReinc. 

Paix,  &c.  fous  peine  d'etre  regardes  &  traites  comme  de  vrais  Re- 
belles :  Defenfes  expreffes  d'en  rccevoir  a  Tavcnir  de  femblables,  &;c. 
(f)  Voyez,  le  Diicours  du  Garde  du  Gr.ind  Sceou  a  Touverture  du 
Parlcment  de  1640  ,  &  n'oubliez  point  d'y  remarquer  les  Epithetes 
dont  il  y  regale  les  Ecoifois  ,  Snp^ots  Je  BeM ,  8cc.  Rncnille  ,  quot 
ntc  vincert  nee  vinci  gloriofum  fuerit ,  &c. 


Ordre  auic 
Trelb- 
ricrs  ,  &c. 
de  paycr 
onze  mil- 
le  fivtes 
fierlii)"  a , 
6cc. 


OrdrcauS 
juiics  de 
P.iix,She- 
rifs,  bcc. 
d'aidet  lcs 
Pourvo- 
ycurs  de 
i'Armee 
du  R.oi. 

Brevet 
dc  Ticlo- 
rier  de 
Guerre. 
Pcrm^s- 
fton  a  la 
Coinpa- 
Snie  Jcs 
Itides 
(Jiicnta- 
Ics,  &c, 

Proclama- 
tion  pour 
contcnir 
lcsSjldjts 
daus  l'ol>- 
ibrvation 
de  la  I  'is- 
ciplinc , 
ixc. 


Difpofi. 

tion  des 
O.^Sccs  de 
l'jnnee 
163S. 


Recueil 

de  Regle- 

mens 

pour  Tufa- 

gc  de  l't- 

glile  de 

VVinton. 

Coniniis- 

lion  au 

Clia,itre 

deSt.Pier- 

rependant 

la  luspen- 

iion  dc 

lcurEve- 

que. 


pour  icai- 
plir  les 


iieges  va- 
cans. 


Prefnta- 
rions  aux 
Bcuclices. 


88 


ABREGE'      HISTORIdUE 


Char- 

Recou- 
vrement 
de  ceriai 


Revoca- 
tion  des 
Monopo- 
les. 


ne  a  Weftminfter  le  26  Mars  1639.  Page  301. 

2.  Brevet  pour  faire  le  Recouvrement  &  la  Recette  de  cer- 
tains  Arrerages ,  &  des  autres  Dettes  appartenant  a  Sa  Majefte 
dans  le  Royaume  d  Irlande.    Donne  l  Weftminfter  le  30  Mars 

nesDeitcs  1639.    Page  335. 

cnlrlaii-  ^  Proclamation  du  9  (i)  d'Avril  1639  ,  datee  du  Chateau 
d^Torck  ,  pour  revoquer  toutes  les  Commiffions  ,  Permiffions, 
Lettres  Patentes,  &c.  accordees  fur  de  pretendues  railbns  d'U- 
tilite  publique,  &c.   Page  340. 

Cette  Proclamation  met  Ibus  les  yeux  du  Ledeur  une  Lifte 
des  Monopoles,  a  retabliflement  defquels  le  Roi  avoit  confenti 
pour  trouver  des  fonds  qui  fuppleaftent  au  defaut  des  Sublides 
dont  il  fe  privoit  en  ne  voulant  point  redreffer  effedbivement  ies 
Griefs  de  la  Nation.  Je  n'examine  point  fi  cette  Lifte  eft  com- 
plette ,  mais  on  la  croiroit  telle  ,  puifqu'on  n'y  a  point  oublie 
le  Droit  honteux  que  le  Roi  s'etoit  approprie  de  ramaffer  les 
haillons  &  de  les  vendre.  Cependant  cette  exaftitude  eft  moins 
etonnante  que  la  Revocaiion  meme  de  tant  d'Ordonnances , 
Edits,&c.  pecuniaires,  faitedans  un  tems  oii  le  Roi  manquoit 
d'argent  pour  payer  les  Troupcs  qu'il  avoit  levees  contre  les  E- 
coflbis.  Mais  voici  le  mot  de  TEnigme.  Cette  Revocation  n'e- 
toit  que  pour  amufer  &  eblouir  le  Peuple  d'Angleterre  qui  por- 
toit  impatiemment  le  joug  qu'on  lui  avoit  impofe ,  &c  qui,  pour 
le  fecouer,  pouvoit  profiter  ou  de  la  Guerre,ou  desEvenemens 
de  la  Guerre  ou  le  Roi  s'engageoit.  Ajoutons  que  la  Revoca- 
tion  des  Monopoks  devoit  lui  epargner  des  Remontrances  fa- 
cheufes  &:  embarraflantes  de  la  part  du  Parlement,  que  fon  Con- 
feil  fecret  lui  avoit  perfuade  de  convoquer.  Mais  encore  un 
coup,on  n'avoit  en  vue  que  de  jetter  de  la  poudre  aux  yeux  par 
cctte  Proclamation.  Aufli  ne  fut-elle  point  executee,  puifqu'il 
falut  en  faire  une  femblable,rannee  fuivante,  pour  revoquer  les 
memes  Monopoles.  Voyez,  les  Ades  de  Tannee  164.0. 
Contre  le  4.  Proclamation  pour  mieux  regler  le  tranfport  des  Draps , 
Tranrpor-  gjc.  en  AHemagne  &  dans  les  Pais-Bas ;  &  pour  empecher  ab- 
tofc  de  folument  celui  des  Peaux  avec  leur  Laine,  de  la  Laine  filee,de 
Laincs,  la  Terre  a  foulon ,  &  de  la  Terre  a  faire  des  Pipes.  Page  342. 
Donne  a  Yorck  le  5  Mai  1639. 

5.  Proclamation  qui  fuspend  Teffet  des  Permiflions  accor- 
dees  tant  par  le  feu  Roi  ,  que  par  Sa  Majefte  regnante  ,  pour 
tranfporter  hors  du  Royaume  jufqu'a  fix-mille  Barils  de  Beurre. 
Donne  au  Camp  de  Berwick  le  10  Juin  1639.  Page  343. 

Cetoit  afin  que  le  Beurre  ne  manquat  point  a  TArmee  ,  &c, 

6.  Proclamation  pour  mieux  regler  les  Emplois  de  Control- 
leur  des  Poids  &  des  Mefures  ,  de  Colledcur  des  Droits  de  la 
Tamife  j  &  pour  reftraindre  certains  Privileges  ,  &  etablifle- 
mens  obtenus  par  les  Briquetiers  &  les  Tuiliers  ,  fous  pretexte 
du  Bien  public  ;  comme  aufli  pour  reformer  Tabus  qui  s'eft  in- 
troduit  d'aflermer  les  profits  des  Jures.  Donne  a  Berwick  le  7 
Juillet  1639.  Page  344. 

7.  Proclamation  pour  publier  un  Afte  du  Confeil  d'Etat ,  a- 
vec  les  Ordres  de  Sa  Majefte  ,  touchant  un  Ecrit  fcandaleux, 
faux ,  &  feditieux ,  repandu  depuis  peu  en  Angleterre.  Donne 
a  Weftminfter  le  11  du  mois  d'Aout  1639.  Page  345. 

Cet  Ecrit  etoit  intitule  ,  ^el^ues  Conditions  du  Traitf  de  5a 
Mcyejlefait  avec  Jes  Sujets  d'EcoJ[e,  warqu^es  ici  pour  Jervir  de 
Memoire.  Quoiqu'il  ne  contint  rien  que  de  vrai ,  le  Roi  en  fut 
indigne ,  parce  qu'en  le  repandant  en  Angleterre ,  on  montroit 
clairement  aux  Anglois  que  les  Ecoflbis  n'etoient  ni  des  Rebel- 
les ,  ni  les  Aggrefleurs ,  comme  Charles  les  en  avoit  accufes.  Le 
Confeil  d'Etat  traite  ce  Memoire  de  Libelle  infame ,_  ou  la  Ve- 
rite  eft  confondue  &  malignement  derobee  fous  des  faufletcs  in- 
fignes  ,  &  des  calomnies  atroces  contre  rhonneur  de  Sa  Ma- 
jelte  i  c'eft  pourquoi  condamne  a  Stre  brule  par  la  main  du 
Boureau ,  avec  defenfes  a  tous  les  Sujets  d'en  garder  ni  Exem- 
plaire ,  ni  Copie ,  ni  Extrait  ,  fous  peine  d'etre  regardes  &  pu- 
nis  com.me  Crunmels  d'Etat  ,  &c.  Voyez,  ci-deflbus  annee 
1640.  No.  2. 

8.  Proclamation  pour  declarer,  que  laCommiflion  &  lesPa- 
tiou  pour  tentes  donnees  au  Lord  Goring  iur  le  debit  du  Tabac  en  detail , 
duTa^bac,  ne  font  point  revoquees  par  la  Proclamation  du  neuvieme  du 
alaRevo-  mois  d'Avril  dernier,  qui  a  revoque  &  aboli  tous  lesOdrois& 
cation  dcs  priyileges  obtenus  fur  de  faux  expofes.    Donne  a  Whitehall  le 

19  d"Ao{it  1639.   Page  348 


reprefailles  &  confisquees  au  profit  de  Sa  Majefte  Britannique,  Char- 
tant  dans  le  Port  de  Douvres,  les  Cin^-Ports  &  autres  Ports  oui-  ^  s  L 
Havres  du  Royaume,  que  fur  Mer,  liir  les  Cotes  &  furTerre. 
Dix  ans  apres,  on  s'avifa  de  les  accufer  d'avoir  malverfe  dans 
rexecution  de  ce  dont  ils  avoient  ete  charges  ,  &  Ton  prouva 
en  detail  qu'ils  avoient  detourne ,  par  des  voyes  illicites  &  des 
moyens  criminels,quelque  quatre  cens-mille  livres  ilerling,dont 
ils  n'avoient  donne  aucun  compte.  Le  Roi  le  leur  pardonnede 
fa  pure  Grace,  &  les  tient  quittes  de  tout,  pour  lui  &  pour  les 
Heritiers  &  Succefleurs  ,  voulant  &  entendant  que  cet  Ade  de 
Pardon  &  d'Aquit  foit  explique  ,  interprete  &  juge  dans  toii- 
tes  les  Cours  de  Juftice,  de  la  maniere  la  phis  forte  contre  lui, 
lesdits  Htritiers  &  Succefleurs  ,  &  la  plus  favorable  &  avanta- 
geufe  pour  lesdits  yean  Hipjley ,  Tierre  Heymafi ,  &  yaques  Hu' 
geJoH  ,  &  pLur  leurs  Hentiers  ,  Executeurs  &  Admmiftra- 
teurs,  &c. 

Quelque  mauvais  menager,  ou  fi  Ton  veut  ,  quelque  liberal 
que  fut  Charles  I. ,  le  mauvais  etat  de  fes  CofFres  fera  croire  qu'il 
ne  fit  pas  poufr  rien  quittance  abiblue  de  plus  de  quatre  millions 
de  flonns ,  monnoye  de  Holbnde.  Les  uns  penieront  que  ces 
Criminels  de  Peculat  acheterent  fous  main  ,  &  peut-etre  bien 
cherement ,  leur  abfolution  j  &  d'autres ,  qu'ils  firent  voir  qu'ils 
n'avoient  ete  ,  dans  toutes  ces  Afl^aires  ,  que  les  inftrumens  de 
la  volonte  toute-puiffante  du  Duc  Favori  ,  Gouverneur  en  ce 
teins-la  des  CivqForts. 

II.   Conimiirion  donnee  au  Chevalier  Edouard  Littleto/t  &  Commis- 
autres  ,   pour  examiner  &  faire  rapport  en  toute  diligence  ,   s'il  Jn  cas 
eft  vrai  ,    comme  le  Sieur  Edouard  Deacon  Ta  avance  dans  une  patticuliet 


&c. 

OArois 
pour  !e 
tranfport 
du  Bcure 
fusteudus. 

Cerlains 
abus  rc- 
dicllcs. 


Cnntre  un 
Mcmoite 
des  E- 
coflois. 


Exccp- 


que  les  Gouverneurs  de  """^^'- 


Anglois  i 
Sale. 


Requetc  prefcntee  au  Conleil  Prive  ,  ^^..  .v^  ^^<^,^,,,^^lo  u^  „3„t  1 
Sale  lui  ont  ,ai(i  &  lui  retiennent  une  chargc  de  Marchandifcs  Coinmct 
pour  des  dettcs  contraclees  dans  cette  Ville-la  par  les  Sieurs  Ko-  «^/  ''f*. 
hert  Blake  &  Guillaume  B^wwf/ ,  Fadleurs  de  Mr.  GuillaumeClo- 
hery,  &  autrcs  Marchands  de  Londres,  &c.  Afin  que  Sa  Ma- 
jelle  puifle  prendre  inceffamment  les  mefures  convenables  a 
Timportance  de  ceite  affaire ,  qui  interelTe  le  Commerce  libre  & 
paiflble  de  la  Nation  Angloife  a  Sale.  Donne  a  Weftminfter  le 
20  d'Od:obre  1639.  Page  355. 

12.  Commiflion  donnee  au  Chevalier  Baronet  Richard  Wyn-  Commis- 
ne  &  autres  ,    pour  examiner  les  plaintes  portees  contre  Fierre  f^j"^/,""' 
Richaut  ,    &  la  mauvaife  diredtion  qu'il  a  faite  du  fonds  de  la  certains 
Compagnie  de  la  Peche ,  &c.  Donne  a  Weftminfter  le  18  No-  3^"«  par 
vembre  1639.  Page  356.  JXd^e^ 

13.  Commiirion  donnee  a  Henri  Hajton  Capitaine  de  Vais-    Depofi 
feau ,  &  autres ,  pour  depofer  Henri  Haiuley  ,  Gouverneur  des  U?"  '^'^^ 


Monopo- 
lcs. 

Aquifi- 
tion  dc  la 
Seigneu- 
lie  de 
VVimble- 
ton. 

Lettres 
de  Gcace. 


Barbades  ,  &c.    Donne  a  Weftminiter  le  16  Decembre  1639.  nemTei 

Page  357.  Batbades. 

14.  Patentes  pour  etablir  Viceroi,  ou  Lord-Lieutenant  d'Ir-  v/(."[^o° 
lande,  le  Lord  Thomas  Comte  dtStrafford[z).  Donne  a  Weft-  d-Iriande 
minlter  le  13  Janvier  i6i^.  Page  359.  pour  le 

15.  Lettres  pour  donner  au  Chevalier  Finch  (3)  ,  Garde  du  siiaX^rd' 
Grand  Sceau  d'Angleterre  ,  plein-pouvoir  de  palter  au  Grand  Lettresaii 
Sceau  plulieurs  Odtrois,  Brevets,  Pardons,  PermilTions,Com-  ^""^"'f 
miflions,  &  autres  Ad:es  adreffes  au  feu  Lord-Garde  duGrand  G?and  " 
Sceau  ,  lelquels  font  tous  deja  mis  au  net  ,  dont  quelqucs-uns  Sccautou- 
ont  meme  leur  date,  &c.    Donne  a  Whitehall  le  17  Janvier  ^*>ant  cer- 

^,.     Ti  ,■  tainsAc- 

\6l\.    Page  364.  tes  non 

16.  -Commiirion  de  Generaliffime  des  Armees  du  Roi,  don-  <="";'e 
nee  au  Comte  de  Northumherland  (4)  ,  en  date  du  14  Fevrier  &|'.'^'^'"' 
i6i?.  A  Weftminfter.    Page  364.  LeCom- 

17.  Commiflion  fpeciale  donnee  au  Comte  de  Northumber-  •« '^e 
land.,  &  a  quatorze  autres  Seigneurs,  pour  former  un  Conleil  beriand"** 
de  Guerre  compofe  d'eux  tous  enfembrc  ,  ou  de  cinq  pour  Je  nomme 
le  moins,  dans  lequel  feront  refolues  toutes  les  Operations,&c.  C/entra- 
de  la  Guerre  contre  lesEcoflbis,  &c.     Donne  a  Weftminfter    Ordre  au 
le  14  Fevrier  i6i?.  Page  369.  meme& 

18.  Commiffion  qui  nomme  &  etablit  le  meme  Comte,  a^ftf^fc"" 
Grand-Amiral,  Capitaine  General  &  Chef  de  toutcs  les  Forces  gneurs  de 
Maritimes  prefentes  &  a  venir  dc  Sa  Majefte  (5).     Donne  a  *?"«  '» 
Weftminfter  le  14  Fevrier  i6||.  Page  372.  ^"^gf 

Dans  ces  trois  dernieres  Commiffions  ,  le  Roi  affcfte  de  par-  coflbis. 
ler  de  la  Gucrre  contre  rEcolFe,  comme  n'etant  faite  que  pour  Commis- 
mettre  fni  honniur   a  couvert  des  outrages  auxquels  il  pourroit  Grand 
pour  r(parer   les  injujtices  e^  les  opprejjions  quon  Amiral, 


j_^_.  etre  expofe  _ 

9.  Commiliion  fpeciale  donnee  au  Lord  Treforier  &  autres,    pourroit  entreprendre  de  faire  a  fes  'Sujets  ,   en  un  vioi^  ,  pour  r/-  *'„j|°"' 
ur  aquerir  a  Sa  Majefte,  a  un  pri.'^  raifonnable,  laSeigneurie    fpr  e^  s^oppofer  aux  invafwns  ,    complots  ,  i^c.    quon  pourroit 

"'      •'  o__  T-  r    ,  r_,..    T. .-     t^ i  -  M/„a     faire  contre  fa  Perfonne,  Jbn  Royaume  d^Angleterre,  Scc.     Dela 

je  conclus  quc  c'etoit  unc  Guerre  purement  defenfive.  Mais  le 
lera-t-elle  ,  li  les  Ecoffois  fe  tenant  renfermes  dans  leur  Pais, 
&  obeiiFant  exaftement  au  Commandement  que  le  Roi  leur  cn 
fait  ,  il  ordonne  ,  commc  il  Ic  fait  dans  ces  memes  Commis- 
fions ,  a  fes  Officiers  ,  &c.  d'aller  les  y  attnquer  ,  tuer  <^  de'- 
truire  ?  Notcz  quc  les  Ecoffois  navoient  d'autre  tort  que  celui 
d'avoir  agi  conformement  au  Traite  de  Pacification ,  que  le  Roi 
leur  avoit  accordee. 

19.  Commiffion  de  Treforier  de  Gucrre,  donnee  au  Cheva- Commis- 
lier  Uvedale,  le  26  Fevrier  16^^.  A  Weftminfter.  Page  376.       fion  de 

■•^  T^         rrclof  ier 

DanSdeGuciie. 


pour     ^  ,        ,  .  .  _ 

dcWimbleton,  &c.  en  Fief  abfolu.  Pagc^^p.  Donne  a  Weli 
minftcr  le  25  d'Aoiit  1639. 

10.  Adte  de  Pardon  pour  le  Chevalier  Hipesley  ,  ci-dcvant 
Gouverneur  du  Chateau  de  Douvres  ,  fous  les  ordres  du  Duc 
de  Buckmghajn ,  lc  Chevalier  Pierre  Heyman  ,  &  Jaques  Huge- 
fon  ,  &c.  Page  350.  Donne  a  Canbury  le  25  Septembrc 
1639. 

Jls  avoient  ete  nommes  en  1627,  pour  inventorier,  eftimer, 
&  vendre  plufieurs  fortes  de  Denrecs  &  de  Marchandifes,  &c. 
appartenant  au  Roi  d'Elpagnc,  ou  a  fcs  Sujets,  &  plufieurs  au- 
tres  appartenant  au  Roi  dc  France ,  ou  a  fes  Sujets ,  failies  par 


(i)  Mr.  di  Rafin  la  date  du  i  J. 

(i)  Cc  Seigneur  etoit  alors  plus   connu   fous  le  nom  de  Lord 
Wiiitwonh. 


(3)  II  avoit  fuccede  au  feu  Lord  Coventry. 

(4)  11  ravoit  ete  Tannee  precedcnte ,  dans  la 
tre  ks  Ecoifois. 


premiere  Guerre  con- 


DES    A.CTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


8p 


Char-       Dans  cette  Commiflion  ,  le  Roi  ne  parle  poinc  de  la  Guerre 
Lis  I.      d^Ecoffe   comme  D^fenfive  ,     mais  comme  d'une  Exp^dition. 
„  Nous  vous  avons  nomme&etabli,  dit-il ,  notre  Treforier  de 
„  Guerre  pendant  YExpedition   que  nous  allons  entreprendre , 
„  &c".     Cela  eft  fmcere.     Au  terme  d'Expedit!on  pres,  cette 
Commiflion  eft  femblable  a  celle  que  le  Roi  avoit  donnee  au 
meme  Chevalier  il  y  avoit  environ  un  an. 
Piivikges      20    Privilege  accorde  a  Guillawne  Davenant  pour  batir  une 
pout  eu-  Maifon ,  contenant  quarante  Verges  en  quarre ,  ou  il  y  aura  Co- 
ComT-'^    medie ,  Concerts  de  Mufique ,  &  tels  autres  fpedacles.    Don- 
die.  ne  a  Weftminfter  le  26  de  Mars  i6i2.  Page  377. 

Offices.        Lifte  generale  des  Provifions  d'Offices,  Cliarges,  &c.accor- 
dees  pendant  fannee  1639.  Page  379,  jufqua  382. 

ACTES  di  Tannh   1639.  ^inzieme  du  Regne  de   Charles  I. 
concernant  hs  AFFAIRES  ECCLES lASTI ^ES. 

1.  Permiflion  accordee  a  l'Archidiacre  &  au  Chapitre  de  La»- 
dajfpont  faire  1'eledlion  d'un  Eveque,&c.  Donne  a  Weftmin- 
fter  le  ...  de  Fevrier  i6i|.  Page  379. 

Ceft  la  feule  Permiflion  de  cette  forte  qu'il  y  eut  a  donner 
cette  annee. 

2.  Lifte  generale  des  Prefentations  aux  Benefices  pendant  la 
quinzieme  annee  du  Regne  de  Charles  I.  Page  382,  jufqua  400 
inclufivement. 

ACTEES  qui  conceryient  les  AFFAIRES  CIFILES  d'u- 
ne  partie  de  V armh  164.0.  Setzieme  du  Regne  de  Charles  L 


Eleftion 
de  Mot- 
gan  O- 
svcns  a 
l'Eveche 
de  Lan- 

m. 

Lifte  de$ 
Pi^fenia- 
tions  aux 
Beneficcs, 
8cc. 


Abus  de      i.  Proclamation  pour  reprimcr  les  procedures  abufives  dont 

la  Picio-    certains  Creanciers  fe  font  iervis  pour  exiger  leurs  dettes,  &c. 

lovak      J^^S^  4°^-     E)onne  a  Whitehall  le  30  de  JVIars  164.0. 

feits  par         Ces  abus  confiftoient  \  pourfuivre  le  paiement  de  certaines 

ijuelques   Dettes,  comme  des  propres  deniers  du  Roi.  Et  c'eft  ce  qui  fe 

:xiget°"'  faifoit  non-feulement  par  ceux  qui  etoient  inrerefles  dans  les 

ieurs  det-  Fermes  Royales,  &c.  mais  encore  par  des  gens  qui  n'etoient 

"•  Fermiers,  ni  Receveurs  du  Roi,  ni  meme  fes  Debiteurs,  mais 

qui  feignoient  de  l'etre,  favorifes  ou  par  les  veritables  Fer- 

miers,  ou  par  lesClercs  ou  les  Commis  desBureaux  des  Reve- 

nus  de  Sa  Majefte :   de  forte  qu'en  vertu  de  la  Prerogative  Ro- 

yale,  etre  fomme  de  payer,   cite,  condamne  avec  depens  ,  & 

execute,  n'etant,  pour  ainfi  dire,   quune  feule  &  meme  cho- 

fe,  les  Debiteurs  navoient  pas  le  tems  de  fe  reconnoitre,  &  e- 

toient  impitoyablement  vexes  &  opprimes 

Btochu-       2.  Proclamation  contre  certains  Libelles  &  Papiers  feditieux, 

icsvenues  ycnus  d^Ecoffe.  Page  402.     Donne  a  Whitehall  le  30  de  Mars. 

lefe^n-  '  '      Cetoient  des  Relations  (6)  de  ce  qui  s'etoit  patTe  entre  le  Roi 

taes.        &  les  Ecoflbis  ,  que  ceux-ci  repandoient  en  Angleterre  fous 

difFerens  ticres,  &  par  lefquelle.s  ils  fe  juftifioient  pleinement 

des  crimes  de  Rebellion,  Sedition  ,  &c.  que  leRoi  leur  impu- 

toic  pour  colorer  la  guerre  qu'il  alloit  leur  faire.     Quoique  les 

Anglois  fuflent  deja  convaincus  de  Tinjuftice  de  cette  Guerre , 

on  peut  dire  que  ces  Ecrits  des  Ecoffois  les  inftruiibientdebien 

des  particularites  qui  n"etoient  pas  generalement  connues,  &c. 

Ce  qui  faifoit  un  grand  tort  auRoi.  Voyez  annee  1639.  No.  7. 

OrJte  3-  Proclamation  ordonnant  a  tous   Lieutenans  Gouvern^urs 

lux  Lieu-  &  Juges  de  Paix  de  fe  rendre  dans  les  Provinces  &  Places  oii 

tenans-      j|j  (joivent  exercer  leurs  Charges  ^  &  a  toutes  les  Perfonnes  qui 

rauxV&c.  ont  leur  Domicile ,  Maifons  &  Terres  dans  le  Nord  du  Royau- 

&  aux       me  d'y  aller  inceflamment  &  fans  delai ,  avec  leurs  Familles  & 

Pcifonnes  j^^^  xxz\x\ ,  d'y  etre  pourvus  de  bonnes  Armes ,  chacun  felon 

feut  do-     fon  rang  &  fa  qualite ,   &  d'y  demeurer  tout  le  tems  qu'il  plaira 

micile)      \  Sa  Majefte,  pour  le  fervice  &  la  defenfe  de  leur  Patrie.  Don. 

Ptolinccs  ne  a  Whitehall  le    14  de  Mai  1640.  Page  405.     Voyez.  annee 

du  Noid.  1638.  No.  25. 

Anroupe-      4..  Proclamation  pour  reprimer  &  punir  les  attroupemens  fe- 

ment  le     (Jitieux  qui  fe  font  faits  depuis  peu  a  Lamheth  ,    Southiaark  & 

ic^     '    autres  Endroits  ;   &  particulierement  pour  apprehender  &  faifir 

les  nommes  Jean  Archer  ,  Gautier  de  Southwark ,  George  Sea- 

res  Poulailler ,  Guillaume  Seltrum  Cordonnier  ,    principaux  Au- 

teurs  de  ces  Emeutes,  &c.    Donne  a  Whitehall  le  15  de  Mai 

1640    Page  406. 

Ordtede       5.  Proclamation  pour  faire  executer  les  Loix  faitcs  pourpro- 

piocutet    curer  du  travail  aux  Pauvres.  Page  407.     Donne  a  Whitehall 

vaii^au^x  le  ^o  ^^  Mai  1640. 

Pauvics,       6.  Proclamation  &  Ordre  a  tous  les  Officiers  de  l'Armee  de 

8cc.  fe  rendre  a  leurs  poftes  dans  dcux  fois  vingt  &  quatre  heures. 

»ux"of-  P^S^  4°^-     ^onne  a  Weftminfter  le  14  de  Juin  1640. 
ficiets  de        7.  Commiffion  fpeciale  donnee  au  Trefoner-General  d'An- 

l'Aimee  gleterre  &  a  d'autres,  touchant  les  Amendes,  Compolitions  & 

dte  a  leuis  autres  fommes  de  deniers  qui  n'ont  point  ete  payes  foit  a  Sa 

poitcs.  Majefte,  foit  au  feu  Roi,  &c.  Page  409.  Donne  a  Weftmin- 

thc  d^e"'  ^"  '^  ^^  ^^  .f"'"  ^"^+^' 

Ame  dcs      8    Prociamation  pour  apprehender  &  chatier  les  Soldats  qui 

&  auues   quitcenc  ieur  Drapeau,  qui  fe  revolteront  contre  leurs  Officiers, 
nonpayes.  ^  '^^^^  l^'  commettront  des  dcfordres  dans  leur  marche  vers 
Punitioa  le  Nord.  Page  414.    Donne  a  Whitehall  le  i.  de  Juillet  1640. 
dct  Sol- 


(j-)   II  l'avoit  ete  Tanne^e  preccdente 
contre  les  Ecollbis. 
Tom.  X.  P.  111. 


9.  Proclamacion  &  Amniftie  pour  ceux  qui,ayant  ete  forces    Char- 
depuis  peu  a  fervir  Sa  Majefte  dans  fon  Expedition  versleNord  les  L_ 
du  Royaume,  onc  commis   dans  la  Vilie  de  F^ w;;^^»» ,  Pro- ^*^'*  1"' 
vince  de  Berks,  une   Revolte  horrible  &  fanguinaire :  moyen-  icuf'sDiij. 
nant  qu'ils  yiennent  fe  rendre  dans  ladite  Province  avant  ou  le  pcaux, 
rreizieme  Juiller  prochain,  &  dans  celle  d^Torck  av.nt  le  vingt   A^^mniftie 
&  cinquieme  du  meme  mois  ,   pour  ctre  employes  de  nouveau  pout  les 
au  fcrvicc  du  Roi.     Donne  au  merae  endroit  &  le  meme  jour.  Soidats 
Page^i^.  _  flntfou- 

Ces  Revoltes  etoient  au  nombre  de  fix-cens.  Entre  autres  {jvcs  a 
exces,  ils  malfacrerent  un  de  leurs  Officiers  nomme  Mohun ,  j^"'"^" 
trainerent  fon  corps  par  les  rues  de  Farringdon ,  &  le  pendirenc 
eniuice.  II  y  en  avoic  feulenienc  crois  de  pris ,  mais  c'etoienC 
les  pnncipaux  Auteurs  de  ce  foulevemcnt  &  de  ce  meurtre.  Le 
Roi  les  excepte  nommemcnc  derAmniftie,  de  meme  que  dix 
autres  qu'il  nomme. 

10.  Plainte  de  Don  Alotifo  de  Cardenas  Miniftre  d'Efpagne,  /'^^°''* 
prefentee  a  Sa  Majefte  Britannique.     A  Whitehall  le  8  de  J  uil-  ^"flre' 
let  1640.  Page^id.  d'Efpagnc 

Cetoic  au  fujec  des  Lectres  dc  Reprefailles  que  le  Roi  avoit  f"""*  '" 
accordees  depuis  quelques  annees  aux  Comtes  de  IVar-jaick  &  de  dc  Repte- 
Marlhorough  &CC.  pour  le  dedommagement  des  pertesque  lesSu-  failies, 
jets  dc  Sa  Majefte  avoient  fouftertes  aux  Ifles  desBarbadcs,  &c.  *"' 

Don  Alonfo  reprefente  au  Roi,  i.  Que  ces  Lettres  furenc 
obcenues  fur  de  faux  expofes.  Que  quand  ces  expofes  auroienc 
ete  veritables  ,  il  auroit  fallu  chercher  le  dedommagement  par 
les  voies  marquees  dans  les  Trattes  de  Paix  qui  fubliftoient.  3. 
Que  fuppofe  que  ces  Lettres  eiiffent  eteobtenucsconformemenC 
aux  Articles  de  Paix ,  elles  devroient  avoir  ete  revoquecs  ,  les 
pretendues  perces  fe  trouvant  deja  abondamment  reparees  par 
les  priles  qui  ont  ete  faices  fur  les  Efpagnols ,  comme  il  paroitra 
diftiniftement  par  rexamen  que  Sa  Majefte  eft  priee  d'en  faire 
faire  \  &  cependant  de  fufpendre  Tufage  de  ces  Letcrcs  de  re- 
prelailles  jufqu'a  ce  que  la  Caule  ioic  vuidee  &  jugee,  &c. 

Le  Roi  ordonni  1'examen  de  cetce  plainte,  avec  injondtion 
que  fi  elle  l'e  trouvoit  fondee ,  les  VaiflTeaux  que  Ton  mettoit  en 
Mer,  donneroient  une  bonne  caution,  qu'ils  n'entreprendroient 
rien  qui  fiit  contraire  aux  Articlcs  de  Paix  entre  les  deux  Cou- 
ronnes.  _  «-        ■ 

11.  Commiflion  fpeciale  pour  les  Pourvoyeurs  de  rArmee.  fio°rpo'ur 
Page  417.     Donne  a  Weftminfter  le  12  de  Juillet  1640.  les  P^^ui- 

12.  Commiffion  fpeciale  donnee  au  Gouverneur  dcs  Cinq-  ''P\"l^ 
Ports  ,  au  fujet  des  Pcrfonnes  qui  paflent  la  Mer,  &  celles  qui  ,nec.  ^ 
retournent  dans  le  Royaume.  Page  419.  Donne  a  Weftiiiiniter  Ordre 
le  18  Juillet.  1640.  f^"lTur. 

Cecoit  pour  decouvrir  &  arretcr  les  gens  fufpefts  au  Gouver-  qui  vou- 
nemenc.  Au  refte ,  cecte  Commiffion  etoit  fondee  fur  des  Ades  l"'""  ou 
de  Parlement  qui  avoient  etabli  &  defendu  qu'aucune  Femme ,  ^i^fou 
&  qu'aucun  Enfant ,  au-deflbus  de  rige  de  vingt  &  un  ans ,  ni  letourner 
aucune  autre  Perlbnne  etanc  Sujec  naturel  du  Royaume  d'Angle-  ^^■"  '' 
cerre,  n'cut  a  en  forcir  lans  une  Permillion  particuliere  duRoi,  mef*"' 
ou  de  fon  Conleil  Prive,  fous  peine  de  telles  Amendes  ou  me- 
me  de  telles  punitions  corporelles  que  les  Loix  prononcentcon- 
tre  ceux  qui  ont  commis  des  crimes  enormes  &  denatures  con- 
tre  leur  Souverain  &  leur  Patrie,  &c. 

A  cette  Proclamacion  ecoic  annexe  un  Acfle  porcanc  pour  ci- 
tre, 

Inftruftions  pour  le  Lord  Gouverneur  des  Cinq-Forts,  fur  le  Inftruc- 
Reglemenc  de  ceux  qui  parcenc  de  la ,  ou  qui  y  arrivenc.  Fer  •'""*  •*" 
ipjum  Regem.  Page  422.        ,  ,  ,  le  Gou- 

13.  Pioclamacion  pour  defendre  rencree  de  TEtain  de  Barba-  vemeut 
rie  en  Angleterre ;  &  pour  ordonner  a  tous  les  Sujecs ,   &  par-  p^  Cinq« 
ticulierement  aux  Cabaretiers  ,    &c.  de  ne  fe  lervir  pour  mefu-    Eiurce 
rer  le  Vin,  la  Biere,  &c.  d'autre  pots  que  de  pots  d'etain  du  <•'=  i'E:ain 
Royaume,  &c.  Page  423.     Donne  a  Whitehall  ie  24  de  Juil-  ,'',';  defen- 

let   1630.  due. 

14.  Proclamation  pour  faifir  &  punir  les  Soldats  qui  fe  font    Ordre 
mutines  depuis  peu  a  Wellington,   dans  la  Province  de  Somerfet.  >'''"'  ''"' 
Page  425.     Donne  a  Whitehall  le  24  de  Juillet  1640.  mucins. 

Cetoit  une  Compagnie  de  centfoixante  homnies,  enrolles 
par  force,  que  Ton  faifoit  marcher  vers  le  Nord  du  koyaume. 
ils  fe  fouleverent  a  Wellington  contre  leurs  Officiers ,  en  mafla- 
crerent  un ,  &  s'enfuirent ,  &c. 

LeRoi  declare,  que  la  clemence  dont  il  avoit  ufeenvers  d'au- 
tres  mutins,  n'ayant  pas  produit  la  foumiffion  &  robeillance 
qu'il  avoit  efpere  dans  ces  fortes  de  Troupes  ,  il  eft  refolu  d'en 
faire  un  chatiment  exemplaircj  ceft  pourquoi  il  ne  fait  grace  a 
aucun  de  ces  cenc-foixante  hommes  ,  mais  ordonne  de  les 
pourfuivre,  &  de  les  failir,  &c.  tous ,  &  particulieiement  les 
principaux  Auteurs  de  ce  loulcvement  &  de  ce  meurtre ,  dont 
les  noms  &  les  lieux  de  leur  demeure  font  marques  dans  cette 
Proclamation. 

Tant  de  mutineries  parmi  lesTroupes,jointes  au  mecontente- 
ment  general  des  Grands  &  du  Peuple ,  auroient  bien  dfi  faire 
comprendre  au  Roi  qu'il  (eroit  mal  fervi  dans  cctteGuerre.  Ce- 
pendant  il  ne  le  fentit  que  lorfqiie  i&i  aftaires  couroient  le  plus 
grand  danger  d'etre  ruinees  fans  reffource,-  ce  qui  arriva  bien 


peu 


dans  la  premicre  Guerre 


(6)  Le  Roi  leur  donce  ce  titre  dans  cette  Proclamation. 
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peu  de  mois  apres,  qu'il  fut  force  d'entrer  en  Negociation  de 
Paix. 

15.  Commiffion  fpeciale  donnee  au  Grand-Trcforier d' Angle- 
terre  &  a  d'autres,  pour  faire  rendre  compte,  &  dreffer  un  In- 
ventaire  de  touslesjoyaux  appartenant  a  Sa  Majefte,  &  particu- 
lierement  de  ceux  qui  reftoient  dans  l'Eglife  de  IVefiminfter,  fous 
la  garde  du  Doyen  de  cette  EgUfe,  &  qui  avoient  ete  remisfous 
celle  du  Sous-Doyen  par  ordre  expres  du  Roi,  &c.  Page  246. 
Donne  a  Weftminfter  le  27  de  Juillet  164.0. 

16.  Patente  de  Gouverneur  de  Carhfle^  donnee  au  Chevalier 
Nicola!  Byron.  Page  247.  Donne  a  Weftminfter  le  31  de  Juil- 
lec  164.0. 

17.  Brevet  dc  Pourvoyeiir  des  Fourages  pour  TArmee  de  Sa 
Majefte  ,  donne  a  George  Tuke,  Ecuyer,  &c.  Page  428.  A 
Weftminfter  le  3  d'Aout  1640. 

18.  Proclamation  pour  mettre  en  fcqueftre  la  ChargedeMai- 
tre  General  des  Poftes  ,  entre  les  mains  de  Phi/ippe  Burlamachi 
Marchand  de  Londres ,  pour  remedier  aux  abus  qui  ont  ete 
commis  par  Tbomas  Whitering  dans  Texercice  de  cette  meme 
Charge,  &c.  Page  429.    Donne  a  Oatlands  le  6  d'Aout  1640. 

19.  Commiffion  de  Conful  \  Alicante,  donnee  a  GuiUaume 
Paulling.  Page  430.  A  Weftminfter  le  19  d'Aoiit  1640. 

20.  Proclamation  pour  lever  les  arrerages  de  la  Ta.xe  nom- 
mee  le  Ship-Money.  Page  432.  Donne  a  Whitehall  le  20  d'Aout 
1630.  Non-feulement  les  arrerages,  mais  le  Ship-Money  meme 
pour  Tannee  courante ,  comme  le  porte  expreffement  cette  Pro- 
ciamation.  Et  deja  un  mois  auparavant,  le  Roi  avoit  envoye  a  la 
Ville  de  Londres  &  a  toutes  les  autres  Villes  du  Royaume ,  des 
Ordres  pour  lever  cette  Taxe.  Ces  ordres  ne  font  point  dans 
ce  Recucil.  Mais  cclui  qui  fut  adreHe  a  la  Ville  de  Londres  du 
5  de  Juillet  1640,  eft  rappone  d'apres  Nalfon  &c  Rushworth^ 
par  Mr.  de  Rapin. 

21.  Proclamation  pour  fommer  tous  ceux  qui  tiennent  des 
Tenures  de  Sa  Majeftc,  par  Grandc  Sergenterie,  Efcuage,  ou 
par  Service  de  Chevalier  ,  de  fervir  contre  les  Ecoffois,  con- 
formement  d  lcur  devoir  refultant  defditcs  Tcnures,  &c.  Page 
433.    Donne  a  Whitchall  le  20  d'Aout  1640. 

Cette  datc  cft  la  memc  que  cellc  du  partage  dc  la  Tvjede  par 
rArmee  Ecoffoife,&  du  depart  du  Roi  pour  fe  rendredcLon- 
dres  a  Torck  ^o\i  il  arriva  le  23  de  ce  memc  moisd'Aout.  Quant 
a  la  Proclamation  meme,  ccux  qui  y  font  fommes,  devoient 
fc  trouver  a  Ncxcalile  fur  la  Tyne  ,  bicn  montes,  equipes,  & 
armes ,  le  20  du  mois  de  Septembre  fuivant ,  au  plus  tard  ,  fi 
mieux  n'aimoient  en  etre  difpenfes  cn  payant  une  certainc  fom- 
me  dont  ils  pourroient  convenir  avec  le  Grand-Treforier,  &c. 
Sur  quoi  il  faut  remarqucr  qu'il  n'y  eut  que  ccux  qui  fe  preflc- 
rcnt  le  plus  a  qui  il  cn  couta,  ou  pour  leur  difpenfe  ou  pour 
leur  equipagci  car,  avant  la  fin  de  ce  meme  mois  d'Aout,  les 
Ecollbis  avoient  deja  paffe  la  Tyne  &  s'etoicnt  empares  de  Neiv- 
taftle  (1);  ce  qui  fut  peu  de  femaincs  apres  fuivi  d'une  ceflation 
d'Armes  &  enfin  de  la  Paix. 

22.  Commiffion  fpeciale  donnee  au  Lord  Treforier  &^d'au- 
tres,  a  Weftminfter,de  la  meme  date  que  lcs  deux  precedentes. 
Pagc  433. 

Cette  Commiffion  autorife  le  Grand-Treforier ,  le  Chance- 
lier  &  les  Barons  de  TEchiquicr,^  compofer  avec  les Tenanciers 
dont  il  eft  parle  dans  la  Proclamation  precedentc. 

23.  Remontrance  faite  au  Roi  par  divers  Seigncurs,  Ic  28 
d'Aoiat  1640.  Page  435. 

Cetoit  le  meme  jour  que  TArmce  Ecoffoiie  avoit  pafle  la 
Tyne  ,  apres  une  tres  foiblc  refiftance  de  la  part  dcs  Troupes 
du  Roi  commandecs  par  le  Lord  Conway^en  l'abfenceduCom- 
te  de  Northumberland^  General  en  Chcf,  qui  etoit  malade,  & 
en  celle  du  Comte  de  Strafford  que  la  neccffite  des  affaires  avoit 
retenu  jufqu'alors  aupres  du  Roi. 

L'Adreffe  de  cette  Remontrance  eft  con^ue  en  ces  termes , 

A  Sa  Tres-Excellente  Majeft/, 

Humhle  IRequete  des  tres  fideles  ^  ohfijfans  Sujets  fi)usfign^s , 
faifant  tant  pour  eux-memes  que  pour  plufieurs  autres. 


&  la  foufcription , 
Fr.  Bedford. 
Eob.  Efex. 

Mulgrave, 

IV.  Say  &  Seale. 


W.  Hartford. 
Wartijtrk. 
Bullinghrooke. 
Mandeville. 
Roh.  Brooie. 


lers  &  les  Auteurs,  felon  qu'ils  feront  trouves  ravoir  roerite. 
Au  refte,  la  Vilic  de  Londres  avoit  prevenu  ces  Seigneurs  en 
prefentant ,  quelques  jours  avant  eux ,  une  Requete  dont  la  leur 
ne  paroit  etre  qu'une  Copic.  IIs  furent  imites  par  la  Noblelle 
de  la  Province  dlorci. 

24.  Commiffion  particuliere  de  General  en  Chef  des  Armees 
du  Roi  en  dega  de  la  Jrente  ^  donnee  a  Tbomas  Comte  ^Aron-  ' 
de/ &c  Surrey.Pjge  436.    A  Weftminfter  le  29  d'Aoiat  1640. 

Le  Roi  mlinue ,  dans  rexpofe  de  ce  Brevet ,  qu'il  n'entend  pas : 
y  deroger  a  la  Charge  de  Generaliffime  dont  le  Comte  de 
Nortbumberland  etoit  revctu  :  mais  feulement  donner  au  Com-  ' 
te  i^Arojidel  &  Surrey  le  commandemcnt  des  Troupcs  qu'il  le- 
veroit,  &  par  le  moyen  defquelles  en  repouffant,  attaquant,  & 
detruilant  les  Rebelles ,  dans  lcs  Quartiers  du  Royaume  qui  lui 
etoicnt  affignes ,  les  Perlbnnes  de  la  Reine ,  du  Prince ,  &c.  com- 
me  auffi  cellcs  dcs  Sujcts  deSa  Majel^e,  feroient  en  furete,  &c. 

25.  Proclamation  pour  ordonncr  a  toutes  Ics  Milices  &c.  ea 
de^a  de  la  Tren:c,  dc  fe  tenir  pretes,avecChevaux  &  Armes, 
a  fervir  Sa  Majelie  pour  la  defenfe  du  Royaume.  Page  438. 
Donne  a  Yorck  le  3  1  d'Aout  1640. 

Cette  Proclamation  eft  relaiive  a  la  precedente,  de  memeque 
la  Comniillion  qui  fuit. 

26.  Commiffion  fpeciale  donnee  a  rArchcveque  de  Cantor- 
bcry ,  au  Garde  du  Grand  Sceau ,  au  Grand-Treforier  d'An- 
gletcrre,  &c.  au  fujet  des  Milices  &  Troupes  que  le  Comte 
^' Arondel  &  Surrey  eft  autorife  a  levcr  ,  &  des  expeditions 
qu'il  doit  faire,  &c.  Donne  a  Weftuiinftcr  le  12  de  Septem-. 
bre  1640.  Page  439. 

Je  ne  fai  comment  accorder  cette  date,  donne  i  Wefimivfler , 
avec  ce  que  le  Roi  dit  au  commcncement  decettc  Commiffion, 
qu'il  fe  trouve  aCtuellemenc  dans  les  Quartiers  du  Nord  du  Ro- 
yaume. 

ACTES  concernant  les  AFFAIRES  ECCLESIASTI- 

^lpES  d'une  partie  de  Faiin^e  16^0 ,  feizieme  du  Regne  de 
Charles  I. 

1.  Commiffion  fpeciale  donnee  a  rArcheveque  de  Cantorhe- 
ry,  pour  dreller,  conjointement  avec  le  Clerge,  quelques  nou- 
veaux  Canons,  interprccer ,  modilicr,  changer  ceux  qui  font 
en  vigueur,  lclon  qu'ils  le  trouveront  utile  ix  convenable  pour 
la  gloire  &  le  fervice  de  Dieu  ,  le  bicn  &  le  repos  dc  rEglife, 
&  pour  la  mieux  gouverner,  &c.  Uonne  a  Weftminller  lc 
15  d'.Avril  1640.  Page  403. 

2.  Pareillc  Commiffion  accordee  a  rArcheveque  A'Torcky  lc 
27  d"Avril,  meme  annee  &  au  mcme  lieu    Pagc  405. 

Ce  qui  eft  appelie  ici  Commiffion,  eft  propremcnt  une  Pfr- 
mifiion  expreffe  accordee  a  rAffemblee  Generale  du  Clerge  , 
qui ,  en  conlequence  d  un  At^c  dc  Parlcment  de  la  vingc  cin- 
quicme  annee  du  Regne  de  Henri  Vlll.  nc  pouvoit  ni  s'affem- 
bler  fans  la  permillion  du  Roi,  ni  etant  allemble,  paffer,  pu- 
blier,  executcr  &c.  aucuns  Canons,aucunes  Conftitutions  &c. 
fans  cette  meme  pcrmiffion,fous  peine  que  chacun  delesMem- 
bres  qui  auroit  agi  contre  cet  Acte  de  Farlement ,  feroit  lujet 
a  etre  mis  cn  prifon  &  a  payer  une  Amende  au  gre  du  Roi. 


//.  EXTRAIT  HISTO  R  IG^UE  du  To- 
me  XX  des  A£ies  de  Rymer. 


N' 


Quant  au  contenu  de  la  Requete,  ccs  Lords  reprefentoient 
au  Roi  les  dangers  qui  mena^oient  fa  Perfonne ,  fon  Ecat ,  & 
TEglifc  ,  avec  les  moyens  par  lefquels  ils  croyoient  qu'on 
pourroit  les  diffiper.  La  fourcc  de  ccs  maux  &  de  ces  dangers 
eft,  difent-ils,  dans  la  Guerre  contre  les  Ecoffois,  &  dans  lcs 
grands  Gricfs  dc  la  Nation;  &  les  moyens  de  fairc  ccffer  ces 
maux  &  d'en  oter  la  caufe  ,  font  dc  terminer  fans  delai  &  fans 
effufion  de  fang,  cctte  Gucrre,  &  d'affembler  bicntot  un  Par- 
lement  qui  puiffe  reparer  les  Gricfs,  &  en  punir  les  Confeil- 


(i)  Le  Roi  y  avoit  mis  toute  fon  Artillerie  8c  toutes  fes  Muni- 
f ions ,  cie  forte  que  ia  perte  de  cette  Ville  le  mettoit  prefque  hors  d'e- 
tatdc  continucr  la  Guerre,  8cc. 


Ous  avons  marque,  en  finiffant  TExtrait  precedent,  dans 
qucUe  facheufe  lituation  fe  trouvoient  les  Affaircs  du  Roi 
par  rapport  a  fon  entrcprife,  ou,  commc  il  Tappelloit,  fon  Expi- 
dition ,  &  fa  Guerre  defenfive  contre  rEcoIIe  j  combien  peu  les 
Anglois  etoienc  difpofes  a  le  foutcnir;  combicn  il  avoit  a  crain- 
dre  qu'ils  ne  profitaffent  de  cette  conjondurc  pour  fc  faire  faire 
raifon  dc  tous  leurs  Griefs ,  cn  uniffant  leurs  interets  &  leurs 
forces  avcc  les  interets  &  les  Troupes  vidlorieufes  des  Ecoffois, 
qui  etoicnt  adluellement  dans  le  Royaumc  ,  maitres  dc  rimpor- 
tante  Ville  de  Newcafile  &  de  plufieurs  autres.  Rien  de  touc 
ccla  n'etoit  inconnu  a  Cbarles.  Le  Comtc  de  Strafford  &  bien 
des  Seigneurs  de  fon  Confeil  le  lui  avoient  reprefente.  II  auroit 
donc  dii  changer  au  moins  le  jour  &  Ic  lieu  de  la  Convocation 
du  Parlement,  &  de  la  continuation  du  Traite  commence  a  Rip~ 
pon.  Mais,  foit  qu'il  fe  fit  une  hontc  dc  fc  rctracftcr,  foic  que 
prevenu  &  anime  au  dernier  poinc  contrc  les  Ecoffois ,  il  fe  flat- 
tat  encore  de  pouvoir  portcr  lc  nouveau  Parlement  a  regarder 
leur  entree  en  Angleterrc  comme  une  Invafion,  &  comme  une 
Gucrre  faite  non  au  Roi,  mais  au  Royaume;  &  cn  confequen- 
ce  a  lui  fournir  lcs  moyens  de  chaticr  leur  audace,  duc-il  ache- 
cer  ce  fecours ,  en  accordanc  cout  ce  que  le  Parlement  lui  de- 
manderoit  d'ailleurs  i  ou  foit  cnfin ,  comme  le  dic  Mr.  de  Lar^ 
rey,  que  fon  ecoile  &  fa  facalice  rentrainaflent,  il  perfifta  dans 
lc  parti  qu'il  avoit  pris;  outre  qu'il  y  fut  affermi  par  des  Cour- 
cifans  qui  n'aimoienc  ni  TArcheveque  Laud,  ni  le  Comte  de 
Straffbrd. 

Suite 

(2)  C'eft-a-dire  un  Imp6t  fur  chaque  Tonneau,  8c  d"un  chelin  (ou 
douze  fous  monnoye  d'Angleterre)  par  livre  flerling  de  toutes  les 
Marchandifes  qui  cntrent  dans  ie  Royaume,  ou  qui  en  fortent. 

{})  Ce 
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Suite  de  Varnih  1640. 
Seizietne  du  Regne  de  Charles  I. 


Char- 

LKS    I. 
16+0. 

Le  Pirlc- 

femble  \  Ainfi  le  Parlement  s'aflembla  a  Londres  le  3.  de  Novembre 
Londres.  V.  S.  1640.  felon  les  ordres  envoyes  dans  tout  ie  Royaume; 
duVdu^"  ^  '•^  meme  jour-la  ,  le  Roi  (igna  un  Saufconduit  pour  les 
Roi  aux  CommifTaires  Ecoffois  qui  devoient  continuer  avec  ies  Com- 
&^*""^e'  ™iff*'res  Anglois  les  Conferences  \  Rippon^  afin^  dit  le  Roi, 
colTe.         ?*'   ^^  Trait^  de   Paix  put  etre  heureufement  conclu  a  Londres 

par  l'avis  du  Farlejnent. 
Difpofl-        On  n'avoit  jamais  vu  cette  Affemblee  fi   nombreufe  des  fa 
nerairdu  premiere  feance ,  ni  plus  generalement  refolue  de  procurer  en- 
Parie-        fin  le  retabliffement  de  l'ancienne  &  veritable  Conftitucion  du 
mem.         Gouvernement,  &  d'abolir  routes  les  Innovations  &  tous  les 
fujets  de  mecontentement  par  rapport  a  la  Religion.     iVlais  les 
Membres  etoient  pourtanc  divifes  fur  un  Point  qui  etoic  capi- 
tal,  quoiquil  fut  une  dependance  de  la  difpofition  generale. 
Les  uns  fe  perfuadoient ,  qu'apres  que  tous  les  Griefs  feroient 
repares,  les  chofes   rentreroient   d'elles-memes   dans    leur  etat 
mturel,  fans  qu'il  fut  neceffaire  d'y  rien  changer,  ou  d'y  rien 
ajouter.     D'autres,  au  contraire  ,  croyoient,  qu'apres  la  repa- 
ration  des  Griefs,  il  feroit  neceffaire  d'6ter  entierement  auRoi, 
&  ^  fes  Miniftres ,  le  pouvoir  d'envahir  encore  une  fois  les  Pri- 
vileges  du  Parlement ,  &  les  Libertes  des  Sujets.     Mais  ceux- 
ci  cacherent  avec  foin  leurs  intentions,  jufqu'a  ce  que,  par  le 
tour  qu'ils  eurent  Thabilete  de  faire  infenfiblement  prendre  aux 
affaires ,  ils  fe  virenc  en  etat  d'aller  ouvertement,   &  de  parve- 
nir  enfin  I  leur  buc. 
Ncccflite       Nous  avons  cru  devoir  entrer,  avec  Mr.  de  Rapin^  dans  le 
de  bien     detail  qu'on  vient  de  lire,  parce  que  THiftoire  de  ce  Regne, 
«ette^dii-  depuis  le  mois  de  Novembre  i640,jufqu'au  mois  d'Aouc  1642, 
poiition     ne  confiftant  que  dans  ce  qui  fe  paffa  dans  le  Parlement  durant 
desDepu-  ^^  tems-la,   ou  pourra  mieux  comprendre  les  motifs  de  fes  Ac- 
**'■  tes  &c  de  fes  Refolutions,  de  meme   que  les  veritables  caufes 

de  la  Guerre  Civile  qui  affligea  le  Royaume :    ce  qui  fait  le 
fujet  de  la  feconde  Partie  de  cet  Excrait  Hiftorique  du  Tome 
XX  de  Rjimer,  comme  nous  Tavons  deja  dit  en  un  aucre  en- 
droit. 
Pie'ci5du      Des  la  premiere  Scance  du  Parlement,  le  Roi  fit  aux  deux 
Pifcouts    Chambres  un  Difcours  qu'il  commenga  par  dire,  que  l'Angle- 
8.oi  fitau  ^^^^  ^^  trouvoit  dans  un  danger  excreme  ,   oii  elle  ne  fe  verroic 
l^arle-       pas  expofee,  s'il  en  avoit  ete  cru ,  lorfqu'il  communiqua  a  fon 
Bicnt.       dernier  Parlement  la  connoiilance  qu'il  avoit  des  deileins  perni- 
cieux  des  Ecoffois.     Enfuice  il  marque  ,   felon  la  coucume,  ce 
qui  doit  faire  le  fujet  des  deliberations  de  cette  Affemblee.     // 
y  a,  dit-il,  deux  Points  principaux  a  confiderer.  Le  primier  con- 
ftfie  d  chaffer  les   Kebelles  ;  ie  fecond  d  vous  fatisfaire  fur  vos 
Griefs.     Enfin ,  apres  avoir  affure  les  deux  Chambres ,  qu'a  Te- 
gard  du  fecond  Point ,  il  agira  avec  candeur  ^  avec  affeiiion , 
il  leur  laifle  la  liberte  de  commencer  par  ou  ils  voudront ,  leur 
recommandant  d'eloigner  tout  foup^on  de  leur  cote  ,    comme 
il  le  feroit  certainement  du  fien,  afin  de procurer,  dit~il,«»  hon 
fueces  d  ce  Farlement. 
_  La  difpofition  du  Parlement  etant  telle  que  je  Tai  explique, 

l"on  pou-  il  eft  manifefte,  i.  que  bien  loin  de  travailler  a  chajjer  les  E- 
voit  at-     coflbis,  il  regardoit  leur  entree  en  Angleterre,  comme  un  a- 
ce°P«le-^  vantage  tres  confiderable  que  la  Providence  menageoit  aux  An- 
mcni.       glois  pour  empecher  le  Roi  de  rompre  les  melures  que  Ton 
pourroit  prendre  contre  lui.     2.  Par  cette  difpofition  du  Parle- 
ment  ,  il  ecoit  aife  de  comprendre  ,  que  les  Communes  s'atca- 
chcroient  d'abord  a  la  reparation  des  Griefs  ,   tant  publics  que 
particuliers.     Aufli  le  Roi  n'eut  pas  plutot  approuve  le  choix 
Choix  dc  "lu^ellcs  avoient  fait  de  Guillaume  Levthal .,  Avocac  de  Londrcs, 
rbtateur    ppur  leur  Orateur,  qu'il  fut  refolu  que  la  Chambre  fe  tourne- 
des  Com-  foft  en  grand  Committe,  certains  jours  de  la  femaine,  pourde- 
mones.      ^attre  les  matieres  qui  fe  prefenteroicnc  fur  les  cinq  Chefs  fui- 
vans;  favoir,  fur  la  Religion,  fur  les  Griefs,   fur  les  Cours  de 
Juftice,  fur  le  Commerce,  &  fur  rirlande.     Cetoient-la   les 
Articles   qui  caufoient  principalement  les  murmures  du  Peuple, 
ix.  fur  lefquels  on  prefenta  a  la  Chambre  un  tres  grand  nombre 
;  .       de  Requetes,  des  lcs  premiers  jours.  Plufieurs  Membres  ecoient 

.  &  l)if-"  2uffi  charges  de  pareilles  Requeces  de  la  parc  de  leurs  ViUes  ou 
,  couistou-  de  leurs  Provincesj  &  il  fe  fic  dans  la  Chambre  divers  Dif- 
chant  lcs  cours  cres  morcifians  pour  le   Roi  &  pour  les  Miniftres.     De 
"'  '■       tous  ces  Difcours ,  Mr.  de  Rapin  ne  rapporce  que  celui  de  Mr. 
Tym ,  qui  etoit  un  des  Chefs  qui  dirigeoient  la  Chambre  des 
Communes,  &  qui,  en  raflemblant  tous  les  Gnefs  publics, 
s'abftinc  d'employer  aucun  terme  peu  rcfpeftueux  contre  leSou- 
verain  ou  contre  les  Membres  de  fon  Confeil.     II  feroit  bon  & 
bien  neceffiire  d'inferer  ici  ce   Difcours  tout  entier;  mais  ce 
n'eft  pa^i  la  leule  Piece  que  nous  avons  deja  ece  forces,    &  que 
nous  ferons  forces  cncore  dans  la  fuice,  ou  de  fupprimer,ou  de 
n'en  donner  quune  idee  generale. 
Pi'cis  du      ^^-  ^y"  P°'^  d'dbord,  que  ce  n^efl  pas  empecher  le  Service  du 
Difcouts    Ro/,  lue  de  repar^r  les   Griefs ;  c'efi  le  procurer.     Pour  etablir 
de  Mr.     j.gjjg  [jjefe     il  diviie  (on  Dilcours  en  3.  Parcies.    Dans  lai.il 

Pym  fur  •" 


lcsGiiefs. 


rapporte  quelques  chefs  des  Griefs.    Dans  la  2.  il  moncre  que  CnAii' 
ces  Griefs  ne  (bnt  pas  moins  dommageables  au  Roi  qu'au  Peii    l  f  s  1 . 
ple.  Et  dans  la  3.  que  les  remedes  ne  feront  pas  moins  avanta-    i^+o- 
geux  a  Tun  qu'a  rautre. 

A.  Les   Griefs.  Mr.    Pym  en   fait   trois  Claffes.    i.   Griefs  .f '«>'"« 
contre  les  Privileges  du  Parlemenc ;  2,  Griefs  au  prejudice  de  ce^Dif^" 
la  Religion;  3.  Griefs  concre  les  Liberces  du  Peuple.  cours. 

I.  Claffe.  Les  Privileges  du  Parlemenc  ont  ete  violes  en  cinq  i.  Ciaire 
manieres  differences  ;   dont  celle  qu'il  appelle  le  grand  Grief ,  jfu^^j^J** 
&  qui  eft  en  effec  comme  le  fceau  &  le  comble  de  tous  les  1'arie- 
aucres ,  eft  la  diffolucion  foudaine  des  Parlemens  ;   a  quoi  il  a-  ™^''*' 
jouce  dans  un  autre  endroit  leur  longue  interruption.     II  com- 
pare  ici  cette  dijfolution  foudaine  d  un  Arret  de  mort ,  porte  ^ 
ex^cut(  contre  un  homme  Jiins  Vavoir  oui     Et  voici   comment 
il  juftifie  fa  comparailbn.     „  Le  Parlement ,   dit-il ,  regoit  la 
j,  vie   par   fa  convocation  ,   &  il  fouffre  une  mort  civile  par 
„  fa  diffolution.    Celle-ci  lui  ote  non-feulement  la  vie  ,   mais 
„  elle  le  fait  mourir  fans  tcfter,  parce  qu'elle  le  mcc  hors  d'e- 
„  tat  de  faire  un  Teftament.     Par  un  Teltament ,  continue-t- 
„  //,  j'encends  les  bons  Aiftes  qu'il  avoic  deffein  de  fairc. 

II.  Clafle  des  Griefs  i    ce  qui  s'eft  fait  contre  la  Religion  ;  ^'  p'^ 
I.  En  fufpendant  rexecution  des  Loix  ,  faites  contre  les  Pa-  ceux"de'' 
piftes,    gens  fur  lcs  promeffes,  proteftations ,  fermens  dcfquels  l»  ReU- 
ou  ne  peut  faire  aucun  fonds,le  Pape  les  en  difpenfant , quand  ^'°"" 
il  s'agit   de  perdre  ceux  qui  ne  lc  reconnoiffent  point  pour  le 
Monarque  univcrfcl  &  abfolu  dans  le  Spiritucl  &  dans  leTem- 
porel;en  leur  conferanc  les  Charges  les  plus  imporcances  du  Ro- 
yaume,  &c.     2.  Ce  qui  s'eft  fait  concre  la  Religion,  par  ^&t 
Innovacions  dans  les  Dogmes  ,   dans  le  Culte  &  dans  la  Dif- 
cipline.    Quant  aux  Dogmes,  ceux  du  Papilme  ont  ece  main- 
tenus  dans  des  Livres  imprimes  avec  Permiffion ,  dans  des  Ser- 
mons  &  dans  des  Difputes  publiques.   Ajoutons,  dit-il  ailleurs, 
„  quc  le  Clerge  ambitieux  &  corrompu  decrie  dans  fcs  Ser- 
„  mons  les  Loix  de  Dieu  ,   &  les  Libcrtes  du  Royaume.    II 
„  pretend,  que,  par  le  Droit  Divin,le  Roi  a  un  pouvoir  ab- 
„  Iblu   de   faire  de  nous  ce  qu'il  lui  plait.     Et  cette  Dodlrine 
„  mcne  les  Predicateurs  aux  honneurs  Ecclefiaftiques  ;   tel  un 
„  Manvjaring,  condamne  par  un  Parlement,  &  enfuite  deve- 
„  nu  DocScur  &  puis  Eveque".    Quant  au  Culce  ,  on  a  ap- 
prouve   &  ordonne  meme  les  pratiques  du  Papifme  ,    comme 
lesAucels,  les  Images,  les  Crucifix,  les  Genuflexions.   Chojes , 
dit  Mr.  Pym ,    qui  peuvent  ftre  comparhs  ,    en  quelque  maniere  , 
aux  os  fecs  du  Prophete  Ezechiel.     On  vit  pr^mierement  ces  os  fe 
joindre  enjemble :  enjuite  vinrent  les  nerfs  ^  la  cbair :    apres  ce- 
ia  ,  iis  furent  couverts  d'une  peau  :  e^  enfin  tls  repnent  la  rcfpi- 
ration  <^  ia  vie.     Ainfi,   continue-t-il  ,    on  avoit  projett/ parmi 
nous ,  pr^miereme?it ,  d'introduire  ia  forme  du  Papifme ,    ^  cnjmte 
de  iui  donr.er  fefprit  ^  ia  vie.     Quant  a  la  Difcipline  ,    on  a 
pourfuivi   les  Proteftans  lcrupulcux  pour  des  choles  indifferen- 
tes.     Aucun  vice  n'a  paru  plus  grand  ni  plus  dangereux ,    quS 
la   Konconformite'.     On   a   etendu   la  Jurifdidtion  Ecclefiaftique 
julqu'a  infliger  dcs  peines  temporelles  ,  6cc.  On  a  fait  de  nou- 
veaux  Canons,  &c. 

III.  Claffe  des  Griefs  ;   ce  qu'on  a  fait  contre  les  Libertes  '•  p'?''^ . 
du  Peuple  :  en  impofant  (ans  Adte  de  Parlement ,   des  Taxes,  reu^des' 
des  Impots,  &c.  Tel  entre  mille,  le  Tonnage  &  Pondage  [1);  Sujets. 
tel  fur-tout  le  Ship-Money\7^),  donc  rimpolicion  eft  la  plus  ille- 
gitime,  la  plus  inlupporcablc ,  la  plu?  mal  rcpartie ;  dont  la  le- 
vee  eft  la  plus  mal  reglee,  &  le  produit  le  plus  mal  employe 
qui  fe  puiffe,  &c. 

B.  Tous  ces  Griefs  ne  font  pas  moins  dommageables  au  Roi    SeconJe 
qu'a  fes  Sujets,  parce  qu'ils  interrompent  la  correfpondance  en-  p,'"J„'''* 
tre  lui  &  eux.    Tant  que  ces  Gricfs  fubfiftcnt,  les  Sjjets  ne  de  ivlt. 
jouiaenc  poin:  de  la  Protection  qu'il  leur  doic  concre  les  Pro-  '')'"• 
jetteurs,  les  Informateurs,  contre  les  Loix  furannees,&  lesfub-  (-,[,"; 
tiles  Invencions  de  ceux   qui  tachent  d'ecendre  la  1  rerogative  i^. ndom- 
Royale  pour  leur  avancage  p.irciculier,  &  au  prejudice  du  Pu-  [^".^'^^^■, 
blic.     D'un  autre  cote ,  tant  que  ces  Griefs  fubliltent ,   lcs  me-  Roi*  com- 
contentemcns  des  Sujecs  diminuent  la  reputation  du  Roi  au  de-  ne  au 
hors,&  lui  caufent  un  pr6judice  extreme  par  rapport  auxl  rai-  ''^"l"'^' 
tes  qu'il  fait  avec  les  Princcs  Etrangers,   &c.  Ces  m-conteiKc- 
meni  forccnt  plufieurs  Sujets  a  allcr  s'etablir  ailleurs ,  ou  ils  crans- 
porcenc  leur  Commercc  &  leurs  Manufaiitures ;  au  grand  preju- 
dice  des  Dnuanes  &  des  Subfides  ,   comme  on  l'a  deja  vu  a  1  e- 
gard  dcs   Manufaftures  dcs  Draps.     Ainfi  les  Revcnus  du  Ro- 
yaume  Ibuftrent  une  diminution  confiderable.  En  voici  unexem-    Excmple 
ple  tire  des  Monopoles.    Le  Roi  n'a  re^u  fur  celui  du  V;n  que  fiappaui 
trenre  mille  hvres  Iterling  par  an.  Or,  le  prix  du  Vin  ayanc  ete  jomfnj. 
haafle  dans  le  detail  de  deux  ious  par  pot,  ce  qui  revicn:  ahuit  ge. 
livres  fterling  par  Tonneau;  &  quarante-cinq  mille  Tonneaux 
qu'on  en  porte  tous  les  ans  en  Angleterre ,  moncant  a  trente- 
trois  mille  livres  fterling  plus  que  le  Roi  n'en  re(^oic,  il  en  re- 
fulce  une  perce  manifefte  &  ruincufe  pour  les  Reveiius  publics. 

C.  Quant  au  Remede  a  tous  ces  Griefs,  Mr.  •>»»  le  (ait  con-    ^.  Partie 
fifter,  I.  A  deciarer  le  fens  des  Loix  dans  les  cas  douteux.  2.  ^"  " 
A  taire  enlbrte  que  les  Loix  qui  font  claires,   (oient  executees.    [f^^ll 
Mais,  dit-il,  ce  font  deux  Articies  que  je  referve pour  une  autrefois.  mcde  au» 

Un  *^"="' 


(5)  Ce  mot  fignifie  Argent  de  Vnijfeau  ,  ou  four  les  VaiJfeaux.Tiyce    pour  la  conftruaion  des  VailTeaux ,  &  que  Chnrlis  I.  renouvella  de 
qui  avoir  ete  ancienneraeat  jmpofee  fur  les  Ports,  les  Villcs,  8cc.    i'a  propre  autorite. 
Tom.  X.  P.  lU.  M  a 
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ABREGE'     HISTORiaUE 


Finch. 


Char-         Un  des  Membres qui avoic  parle fur  les  Griefs, ayant  principale- 

LES  I .      rnent  infille  fur  les  Monopoles ,  vota ,  que  tous  ceux  qui diredte- 

1640.    nient  ou  indire<a:emenc  y  avoienc  eu  part,  feroient  reputes  indignes 

^"'"l     de  prendre  feance  dans  la  Ciiambre ,  &  que  l'Orateur  expedieroit 

Monopo"  des  Ordres  pour  faire  elire  d'auTres  Deputes  en  leur  place.  Ainii 

Uurs.        leParlement  fe  delivroit  de  ceux  qui  pouvoient  favorifer  leRoi. 

Rcquetes       Pendant  les  quatre  ou  cinq  premiers  jours ,  les  Communes  ne 

&  Gtiefs  furent  prefque  occupees  qu'a  recevoir  des  Requetes  &desPlain- 

uculieis.    tes,  tanc  des  particuliers ,  que  des  Villes  &  des  Provinces.  En- 

tre  les  Requetes  des  particuliers  ,  les  plus  remarquables  furent 

celles  de  Bafi-wick,  de  Burto?i,  de  Pryn^  &  de  trois  autres,  qui 

avoienc  ete  condamnes  a  un  tres  cruel  fupplice  par  la  Cliambre 

Etoilee,  ou  par  la  Haute  CommiiTion,    pour  avoir  declame  a- 

vec  force  dans  le  Parlement ,  contre  la  Hierarchie  &  la  nou- 

velle  Liturgie  de  Laud^  &c.     Comme  Mr.  de  Rapt?t  n'a  pas 

deffein  de  s'arreter  fur  les  afFaires  des  particuliers ,   il  fe  conten- 

te  de  dire  que  dans  Tefpace  d'environ  un  an  ,  les  Communes 

trouverent  le  tems  d'examiner  fune  apres  Tautre  toutes  les  Sen- 

tences  prononcees  contre  eux ,  &  d'en  faire  porter  la  peine  a 

leuis  Juges,  en  les  condamnant  a  tous  depens ,  dommages  &  in- 

Juftice     terecs  envers  les  Parties.     Les  dedommagemens  de  Bajlwick , 

qu'iis  ob-  ^    Pj.  o.  j^j  Burton  furent  portes  a  plus  de  quatre  mille  li- 

tienncnt  ,<     ,'.  1  t-  1  ni    •  j 

contie  vres  fterlmg  pour  cnacun.  Toutes  les  autres  Flaintes  des  par- 
leurs  Ju-  ticuliers,  contreles  Cours  de  Juftice,&c.  ne  furent  pas  moins 
**'■  favorablement  ecoutees. 

Plan  des      Mais  les  Communes  fe  propofoient  de  vanger  bien  autrement 

Commu-  igj  lyjjux  publics ,  en  y  remediant.     Le  Plan  qu'elles  firen'  & 

upareT'    qLi'elles  fuivirent  pour  cela,  fut,  i.  De  mettre  les  Auteurs  & 

les  Giieft  les  Inftrumens  principaux  des  Griefs  du  Royaume  hors  d'etat 

publics.     non-fculement  de  continuer  ^  donner  au  Roi  leurs  mauvais  con- 

feils ,  ou  a  fe  preter  a  leur  execution ,  mais  encore  d'echaper  a 

la  punition  quils  avoient  m^ritee  &  qu'clles  en  vouloient  faire. 

2.  De  preparer  avec  foin  &  de  mettre  exaiftement  en  oeuvre 

tout  ce  qui  etoit  necelfaire  pour  delivrer  le  Royaume  de  tous 

fes  Griefs. 

Piinci-        Parmi  ceux  qui  y  avoient  le  plus  contribue,on  mettoit  Laud, 

t^eurl  dcs"  Archeveque  de  Cantorhery ,   comme  etant  TAuteur  des  Innova- 

GHefs       tions  dans  rEgliie,  le  Moteur  de  la  Guerre  d^Ecoffe,   le  Perfe- 

publics.     cuteur  des  Puritains,  &  le  Chef  des  Arminiens,  &c.  Le  Com- 

SaiSoxi.  te  de  Straffbrd  (i)   Lord- Lieutenant  d'Irlande,  comme  ayant 

fait  tous  fes  effbrts  pour  etablir  un  Gouvernement  Arbitraire ; 

comme  ayant  confeille  au  Roi  de  faire  venir  lArmee  d'lrlande 

en  Angletcrre ,  pour  domter  les  Anglois  qui  voudroient  s'oppo- 

fer   i    fes  volontes,  &c.     Le   Lord  F/ncA,   Garde  du  Grand 

Sceau  ,  non-feulement  comme  reconnu  pour  un  Conleiller  per- 

nicieux  ,  prct  a  tout  entreprendre  en  faveur  du  Gouvernement 

defpotique ,  mais  comme  ayanc  corrompu  les  Juges  dans  1' AfFai- 

.„;   .       re  du  Shtp-mo?>er.    Le  Chevalier  Fraifoii  lVtndeba?tck ,  Tun  des 

baiick.       premiers  Secretaires  d'Ecat,  comme  [•'rotedeur  declarc  des  Ca- 

tholiquesi  les  Pretres  &  les  Jefuites  ayant  toujours,   par  fon 

moyen  ,   echape  d'une  maniere  ou  d"autre,  a  la  punition  qui 

Les  lu-    *^"'^  ^^^  ordonnee  contreeux  (2).     Enfin  les  Juges  du  Royau- 

;es"   "'    me.   Parcourons  cetce  Lifte  ,  a  laquelle  il  faudra  ajouter  iZ-^re» 

Eveque  d'Ely. 

Le  Com-       Le  Comte  de  Straffbrd  fut  le  premier  fur  qui  Torage  tomba. 

te  de         Le  1 1  de  Novembre  huit  jours  apres  rouverture  du  Parlement , 

^fta^^cufe  M''-  ^y"  info'"'^*  '^s  Communes  qu'il  y  avoit  contre  ce  Sei- 

ile  Haute  gneur  diverfes  plaintes  ,   qui  pourroient  donner  lieu  de  Taccufer 

Tiahiion.  ^jg  Hautc  Trahifon.     Un  Committe  de  fepc  Membres,  nomme 

fur  le  champ ,  ayant  confere  la-deffus ,  &  rapporce  a  la  Cham- 

bre  quils  etoient  de  Tavis  de  Mr.  Fym ,  £elui-ci  fut  incontinent 

charge  daller  porter ,  au  nom  des  Communes ,  cette  accuiation 

aux  Seigneurs  ,  &  de  leur  dire  quelles  en  produiroi-nt  les  Ar- 

ticles  en  tems  convenable  j    mais  qu'en  attendant ,    clles  fouhai- 

toient  que  faccule  fiit  mis  aux  Arrets.     Le  Comte  qui  etoit  ar- 

rive  ce  meme  jour  de  TArmee,   &  qui  avoit  pris  fa  place  dans 

Et  envo-  la  Chambre  Haute,fut  mis  fous  la  garde  de  rHuiffier  a  laVer- 

voye  i  la    ge  noire,  &  quelques  jours  apres  conduit  a  la  Tour  par  ordre 

des  Seigneurs. 

Le  Secretaire  JVi?tdebanct  fut  le  fecond  attaque.  II  fut  fom- 
ba^ck  i^e  diverfes  fois  de  fe  rendre  a  la  Chambre  pour  repondre  a  ce 
fomme  qu'on  lui  imputoit :  mais  il  fe  retira  en  France  ,  d'ou  il  ecrivit 
defe  ren-  (,)  ju  Conite  de  Pembroke,  Grand-Chambellan ,  que  s'il  e'toit 
Chambre  cotipab/e ,  ce  ?i^toit  que  pour  avoir  obei  au  Roi.  Mylord  Claren- 
fc  retiie  </„„  djt ,  quc  quoiquc  lcs  Communes  euffent  contre  lui  des  te- 
en  Ftan-  jjjQJgnages  plus  forts  &  plus  convaincans  que  contre  les  autres 
SaLet«e  accuies,  elles  furent  fort  contentes  qu'il  fe  fiit  retire^foic  qu'el- 
du  II  dc  igj  confideraffent ,  que  la  Charge,  que  l'on  deftmoit  a  Mr.  Hol- 
iu^Gwnd  l'! ,  ^eroic  plutot  vacante  par  fa  fuite  que  par  (on  proces  ,  qui 
Chasnbel-  tireroit  en  longueur ,  a  caufe  des  procedures  &  des  formalites ; 
^RiiCo  ^O'"^  qu'elles  fe  perfuadaffent  que  rexaiiien  de  Windebanck  leroit 
dcs^Com-  prejudiciable  au  Chevalier  Henri  Va?ie,  qu'elles  vouloient  pro- 
munct 

(1)  On  appelle  en  Angleterre  L(!r</-£,if««B<i«f ,  celui  qii'on  appelle- 
roit  en  Efpagne  Vice-Roi. 

(2)  iMyloid  CUrenJon  Tom.  I.  p.  i44--i47.  de  la  Traduft.  Frang. 
rapporte  des  prcuves  convaincantes  de  cette  Proteftion  ouverte.  Voy. 
aulli  Sujhworth,  Vol.  4.  p.  71.  cite  par  Mr.  de  Ka/)/»  ,  oii  il  eft  dit 
qu'il  faifoit  gloire  d'etre  reconnu  pour  le  Protedeur  des  Papis- 
tes. 

(j)  Ibid,  p.  149  &  ifo. 


ges 


teger.     Mais  les  Communes  nauroient-elles  pis  pu  fatre  pour     Char- 
lui,  ce  qu'elles  &  les  Commiffaires  Ecoffois  firent  pour  Hamil-  les  I. 
ton  ;  c'eft-a-dire  etouffer  les  plaintes  &  les  preuves  de  ies  mal-     K^^o-  " 
verfations.'  ,  ^LT 

L'Accufation  de  Laud  fut  precedee  de  1  examen  que  l'on  fit  faire  lon 
de  la  derniere  Convocation ,  de  fes  Canons ,   du  Serment  qu'el-  ptoces. 
le  avoit  impole,  &  de  la  Taxe  quelle  avoit  mife  fur  le  Clerge,  lion *(■«*" 
pour  aider  au  Roi  a  faire  la  Guerre  a  rEcoffe.    Cette  affaire  fut  la  Con- 
agitee  avec  beaucoup  de  chaleur  ,   apres  quoi  la  Chambre  vo-  vo""on, 
ta  d'une  voix  unanime,  i.  Qae  le  Clerge  d'Angleterre  affemble    Votes 
en  Convocation  ou  cn  Synode,  ou  de  quelque  maniere  que  ce  desCom- 
fut,  n'avoit  pas  le  pouvoir  de  faire  des  Conftitutions ,   des  Ca-  ™""" 

j>   ^  ,11.  j      TA    .IV  •  J      n»/-  •    !•     'ontte  la 

nons,  ou  d  autres  Adtes,  en  matiere  de  Doctrine,  de  Dilcipli-  Convoca- 
ne,  ou  autrement,  qui  liaffent  les  Ecclell.iftiqu.'s  ou  les  Lai-  "on. 
ques,  fans  le  confeutement  du  Parlement.  2.  Que  lcs  Canons 
faits  par  la  derniere  Convocation  contenoient  des  chofes  coit- 
ttaires  a  la  Prcrogative  Royale  ,  aux  Loix  fondamentales  ,  aux 
Statuts  du  Royaume,  aux  Droits  du  Parlement,  a  la  propriete 
&  a  la  Liberte  des  .Sujets,  tendant  a  la  Sedition,&  d'une  dan- 
gereufe  confequence  (+). 

Ces  Votes  devoient  fervir,  &  fervirent  en  effet  d'achemine-    EiFetde 
ment  a  1'Accufation  de  Laud ,   par  la  recherchc  qu'elles  donne-  '^*  Voiis 
rent  lieu  de  faire  des  priiicipaux  promoteurs  des  ces  Canons,  &  Lauj. 
de  la  maniere  dont  ils  avoient  ete  executes.     Un  Committe  de 
trente-neuf  Membres ,  qui  fiit  etabli  pour  cela  ,    eut  ibin  d'exa- 
miner  en  particulier  quelle  part  1'Archeveque  de  Ca?/torbery  a- 
voit  eue  dans  le  Projet  de  renverfer  les  Loix  du  Royaumc  & 
de  la  Religion  j   &  d'en   former   les  Chefs  d'une  Acculation 
contre   lui  ,    de   mcme  que   contre  tous  les  complices.      A- 
lors  ,    les  CommilTaires  Ecotlois  ,    informes  de   ce  deffein, 
par  les   pnncipaux    Membres    des    Communes  ,    joignirent , 
pour  frapper  un  plus  grand  coup  contre  ce  Prelat,  leurs  plain- 
tes  a  celles  de  la  Chambre ,  &  les  prelentcrent  aux  Seigneurs. 
Les  Articles  de  ces  Acculations  entroient  dans   un  fort  grand 
detail.  Mr.  de  Rapin  les  a  fort  abregesi  &  Mr.  de  Latrey  enco- 
re  davantage.    Et  comme  nous  devons  abreger  nous-memes, 
autant  qu'il  nous  eft  poilible  ,  nous  nous  contenterons  ici  de  cc 
que  ce  dernier  Hiftorien  en  rapporte ,  d'aucant  plus  qu'on  y  voit  Abrege 
affez  le  but  &  les  intentions  des  Acculiteurs.     Laud  (5)  fut  **"  ^"'[- 
donc  accnfi.  davoir  machtni  la   ruine  des   deux  Royaumes  ,   en  cuCaiion'^" 
voulant  y  aetruire  la  R(for7fiation  e^  la  Liberte.     D'avoir  niis ,  dcs  Kcof- 
pour  cet  effet  .^  les  deux  Nations  aux  mat?is  ruiie  contre  Fautre.  '""l^^j. 
D'etre  la  cauie  de  la  rupture  du  dernier  Traite,  &  du  renouvel- 
lement  de  laGuerre(6j,  <^  par  confequent  de  toutes  tes  calamith 
quen  avoie?it  fouffert  deux  Peuples  unis  par  les  liens  d\ne  tneme 
Foi ,  vivant  Jous  un  meme  Roi ,    ujant  d'une  meme  La?igue  ,    ^ 
refpirant  un  meme  air  natal.  Mr.de  LeTrey(-j)  ajoute  une  chofe 
qui  etoit  tres  propre  a  donncr  du  poids  a  ces  plaintes :  c'eft  que 
„  les   Dcputes  EcOilbis  y  aiiliroient  en  meme  tems  le  Parle- 
„  ment ,   que  lcur  Armee  qui  etoit  cntree  en  Angleterre  ,   noa 
„  pour  Tenvahir ,  mais  pour  la  defendre  contre  les  Partifans  du 
„  Pouvoir  Arbitraire ,  nen  quitteroit  point  les  frontieres ,  qu'el- 
„  le  ne  vit  la  paix  aifuree,  &  les  deux  Royaumes  hors  de  dan- 
„  ger  par  la  punition  des  deux  Perturbaccurs  de  leurs  tranquiili- 
„  te.     De  lorte  que  le  Parlemenc  qui  fc  fenioit  appuye  de  cette 
„  Armec,  refolut  de  faire  Is  proces  a  ces  Mmiftrcs".     Le  len-    Poite'8 
demain  ,  le  Chevalier  Gutllautne  Grimfion,   ht,  dans  la  Cham-  ^'» 
bre  Biile,  un  Dilcours  pour  faire  voir  qu'il  n"y  avoit  pas  un  Haut^, 
feul  des  Grieti  publics  oii  1'Archeveque  Laud  ne   fe  trouvat  qui  i'cn- 
mele.     De  tout  cela  furent  formes  les  Article.;  d'Accufation  de  J^"^  *  '* 
Haute  Trahifon ,  contre  lui ,  lur  quoi  les  Seigneurs  le  donne- 
rent  en  garde  a  leur  Huiaierj  &  quelque  tems  apres,  ils  fen- 
voyerent  a  la  Tour. 

II  ne  reiloit  plus ,  de  ceux  que  les  Communes  regardoient 
comme  les  principaux  Auteurs  des  Griefs  publics,que  Matthieit 
iVren  Eveque  d'E/y,  le  Lord  Ft?ich  Garde  du  Grand  Sceau, 
&  les  Juges.     Les  Seigneurs  obligerent  le  preraier  a  donner  u-    L"Eve- 
ne  caution  de  dix  mille  livres  fterling,a  la  requiiition  des  Com-  q"'  d'Ely 
mune  ,qui  leur  firent  dire  qu'elles  avoient  reqa  des  plainces  tres  caiition 
graves  contre  lui,  &  en  meme  teras  qu'il  avoit  deirein  de  for- 
tir  du  Royaume.     Le  lecond  ,  informc  que  les  Communes  Ta-    Lc  Lord 
voient  declare  Traitre  ,   fe  fauva  en  HoUande  ,    avant  qu"il  Finchde- 
fut  accufe  dans  les  formes.     Ce  qui  n"empecha  pas  que  dans  la  y^^?^^ 
fuite,  il  ne  le   ftic,  quoiqtfabfent  (8;.     Enfin  les  Communes  par  les 
ayant  re^u  des  informations  contre  trois  Juges,  favoir,  Bramp-  Commu- 
Jion,  Davenport  &  Crawiey,   firent  demander  aux  Seigneurs  de  fauVe^ea 
faire  en  fortc  qu"on  piit  les  trouver  quand  il  en  leroit  tems.  Sur  Hollande. 
cela   ,    ces  Juges  furent  obliges  a  donner   des  cautions   cha- 
cun  pour  dix  miUe  livres  fterling.    Dans  la  fuite,  les  aucres  Ju- 
ges  furenc  aulTi  accules. 

Pendanc  que  la  Chambre  travailloit  a  s'affurer  des  Perfonnes  Seconde 

qu'elle  avoic  deffein  de  punir  exemplairement ,  ce  qui  etoit  la  P"tie  du 

nre-  '''^  '''* 
r  '-"  Commu- 

(4)  Quelques-uns  pretendent  que  ces  Votes  etoient  tres  injuftes, 
auquel  cas,  il  eft  etonnant  qu^aucun  Membre  nc  s'y  foit  oppole.Oa 
repondroit  a  Mr.  dc  Rapin  ,  quc  vu  la  diipofition  generale,  oii  il  a 
marque  lui-meme  que  lcs  deux  Chambres  lc  trouvoicnt,  on  alieu  d'e- 
trc  etonne  de  fon  etonnement.  li  auroit  micux  tait  de  s'en  ccnir  a 
ce  quc  rHiftorien  de  CharUi  I.  a  dit  de  ces  Canons,  comrae  aulTi 
des  Sublides,  du  Serment,  &c.  „  que  la  Convocation  n'avoit  aucun 
„  droit  d'etablir  ces  chofes ,  qui  aurpient  rencontte  des  oppolitions , 
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GnAR-   premiere  partie  du  Plan  qu'elle  avoit  forme,  elle  ne  laiflbit  pas 

-Es  1.      de  s'occuper  a  la  feconde ,  je  veux  dire,de  preparer  tout  ce  qui 

16^0.    etoit  neceiriire   pour  delivrer  le  Royaume  de  toas  fes  Griefs. 

Liles  pre-  Q^,  fg  fervit  pour  cela,  de  la  meme  methode  qu'on  avoit  em- 

out  ce      ployee  contre  ceux  qu'on  en  regardoit  comme  les  Auteurs,  ou 

]ui  etoit   comms  les  Inftrumcns.    Ceft  a-dire,  que  de  tous  cotes,  il  ve- 

^our  u"^  noit  des  Requetes  fur  les  Griefs.     La  lefture  de  ces  Requetes 

ct)araiion  ctoit  fuivie  de  divers   Difcours  pour  faire  voir  combien   ces 

lesGiicts.  Griefs  etoient  prejudiciables  auPublic,&  fur-tout , combien  les 

principes  qui  leur  avoient  donne  naiffance  tendoient  a  renver- 

fer  la  Conftitution  du  Gouvcrnement.     Surcela,   les  Commu- 

nes  votoient  qu'une  telle  ou  telle  chole  etoit  contraireaux  Loix, 

&  ordonnoient  de  preparer  un  Bill  pour  Tabolir.     Ce  fut-la  la 

matiere  de  divers  Adles  qui  furent  prefentes  an  Roi  ,   depuis  le 

3  de  Novembre  164.0,  jufqu'au  lo  d'Aout  1641,  &  dont  voici 

les  principaux. 

Un  Afte  pour  etablir  les  Parlemens  triennaux. 
Un  Adte  pour  abolir  la  Chambre  Etoilee,  &  la  Haute  Com- 
miflion. 

Un  Ade  pour  reduire  les  Forets  au  meme  ctat  ou  elles  e- 
toient  fous  le  Regne  d'Edouard  I. 

\Jn  A6te  pour  revoquer  les  Statuts  faits  fous  le  Regne  d'£- 
douard  11.  par  rapport  a  la  Chevalerie. 

Un  A6te  pour  permettre  a  tous  les  Sujets  de  faire  du  Salpe- 
tre,  &  de  la  Poudre  a  canon ,  dans  tout  le  Royaume. 
Un  Adle  pour  abolir  le  Ship-Motiey. 

La  necetfite  de  ces  Ades  etoit  (i  manifefte,  qu'il  falloit  ne- 

cefi&irement,  ou  que  le  Roi  y  confentit  ,  ou  qu'il  declarat  net- 

tement  qu'il  vouloit  regner  avec  uu  pouvoir  defpotique.     Mais 

il  n'eut  garde  de  ne  pas  y  donner  Ibn  confentenient ,  dans  la 

conjoncture  oii  il  etoit. 

Outre  ces  Ades,  la  Chambre  Ba(Te  en  pafla  encore  plufieurs, 

Chambre  fur  divers  autres  Articles.    Son  but  n'eioit  pas  feulement  d'arre- 

fe  rend      x.fc  le  mal,  par  le  moyen  de  ces  Votes  .^  mais  encore  d'inl'pirer  de 

la  terreur  a   tous  ceux  qui  avoient  eu  part  a  Tintroduiftion  des 

Griefs,  afin  d'6ter  au  Roi  toute  efperance  de  trouver  de  Tap- 

pui.     Car  quoique  les  yotes ,  ou  les  Aftes,  ne  foient  pas  regar- 

des  comme  des  Loix ,  il  y  a  peu  de  gens  affez,  hardis  pour  agir 

UOiam-  diredlement  contre  ces  fortes  de  decifions;  &  une  adtion  direc- 

bte  Baffc    tement  contraire  a  ce  qui  a  ete  vote ,  eft  fujette  a  etre  recher- 

chee ,  lorfqu'on  y  penfe  le  moins.     Ainfi ,  apres  que  la  Cham- 

bre  avoit  palle  un  Vote,  comme  par  exemple,  qu'un  tel  Mo- 

nopole  etoit  contraire  aux  Loix ;  fi  quelqu'un ,  qui  avoit  eu  part 

\  ce  Monopole,  venoit  a  deplaire  aux  Communes  par  fon  trop 

d'attachement  au   Roi,  ou  autrement,  une  Accufation  contre 

lui  etoit  la  fuite  inevitable  de  la  conduite.     Ceft  ce  qui  avoit 

paru  bien  clairement  par  les  grands exemples  dnComK dc Straf- 

ford,  de  TArcheveque  de  Ca?itorhery  ^  &   d'un  des  Secretaires 

D  forte    '^Etat i  apres  quoi ,  il  n'y  avoit  pomt  de  Particulier  qui  put  ef- 

queleRoi  peret  quelque  fecours  de  la   part  du  Roi.     Au;Ii  ce  Prince  fe 

abandon-  yit-il  tout  d'un  coup  abandonne  de  tout  le  monde  ,   fans  avoir 

fe^sPanU^  d'autre  reflburce  que  de  confentir  a  tout  ce  que  leParlement  lui 

fans  cft      propofoir. 

Les  Communes  employerent  encore  un  autre  moyen  pour  fe 
rendre  redoutables  i  ce  fut  de  mander  &  d'examincr  ceux  qui  a- 
voient  eu  quel  |Ue  part  aux  Monopoles,  ou  favoriie  les  Innova- 
tions,  ou  fervi ,  ioit  a  introduire  ,  foit  a  ioutenir  ce  qui  failbit 
la  matiere  des  Uriefs.  Ces  gens-la  etoient  declares  Deiiiiquans; 
niunes  re-  terme  qui  fut  fort  en  ufage  pendant  la  duree  de  ce  Parlement , 
doutables.  gj.  q^|  ("ignifioit  que ,  felon  le  Jus^emnt  de  la  Chambre  ,  ils  a- 
voient  commis  de^  choles  pour  lelquelles  ils  meruoient  d'etre 
pourfuivis  &  punis  felon  les  Loix.  Ainii  un  grand  nombre  dc 
gens  fe  trouverent  fous  la  verge  des  Communes ,  qui  pouvoient 
les  laifler  en  repos ,  ou  les  pourfuivre  en  Juitice ,  ieion  qu'ils  fe 
gouvernoient  bkn  ou  mal  a  leur  egard.  Mais  le  nombre  de 
ceux  qui  furent  deciares  Ddmquans  ,  netoit  nen  en  comparai- 
fon  de  ceux  qui  avoient  lieu  de  craindre  une  lemblable  decla- 
ration  j  d'ou  il  refultoii  une  approbation  unanime  de  tout  ce  que 
la  Chambre  faifoiti  les  uns  le  croyant  jufte  ,  &  les  autres  n'o- 
fant  decouvrir  ce  qu'ils  en  p -nfoient.  Nous  n'avons  pu  nous 
empecher  d'entrer  d  ms  tout  ce  detail ,  parce  que  la  connoilfan- 
ce  qu'il  donne  de  ce  qui  fit  trouver  a  la  Chambre  Bafle  tani:  de 
facilite  dans  la  reparation  des  Griefs  ,  ncus  mertra  en  etat  d'a- 
breger  a  Tavenir  ,  ou  meme  de  ne  faire  qu'indiquer  bien  dcs 
Articles  ,  fans  couper  le  fil  des  Evenemens  les  pl  js  importans. 
Au  refte,  lesuns  ont  vou  u  faire  pafler  le  confentement  au  Roi 
aux  A6tes  des  Communes  ,  &  a  la  reparation  efteftive  des 
Griefs,  comme  un  Monument  eternel  de  V ajfcihon  patemelle  du 
Koi  enversfes  Sujets  (9) ,  d'auties  ont  pretendu  que  le  refus  con- 
ftant  qu'il  avoir  fait  jufqu'a  c-  dernier  moment-Ia  ,  de  reparer 
efledtivement  les  Griefs  ,  montroit  allez  que  fa  facilite  a  y  con- 
fentir  aujourd'hui  ,  n  etoit  qu'un  et1't  neceflaire  desjuftes  me- 
fures  que  les  Communes  avoient  priies  ,   pour  rcndrc  delbrmais 
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inutiles  &  fes  oppofitions,  &  les  pratiques  mifes  fi  longtems  en 
oeuvre  pour  eluder  les  promcfTes  les  plus  folemnelles  a  cet  e- 
gard.  Apres  des  Jugemens  li  contraires,  il  n'y  a  plus  lieu  d'etre 
lurpris  qu'il  fe  trouve  tant  de  diff^rence  dans  les  Hiftoricns  de 
ce  Regne  j  difference  qui  ne  vicnt  pas  tant  de.<!  Faits  qu'ils  rap- 
portent  ,  &  dont  ils  convienncnt  aflez,,  que  des  Principes  que 
chaque  Parti  etablit.  Mr.  de  Rapin  donne  ici  fur  cette  Partia- 
lite  des  Avis  que  le  Ledeur  doit  lire ,  comme  aufli  les  Confd/- 
rations  quil  a  faites  fur  les  Hifluriens  du  'Rcgne  de  Charles  /,  & 
qui  fervent  de  Preface  a  ce  meme  Tome  VIII 

Pendant  le  premier  mois  de  cette  Seance  ,  il  ne  fe  pafla 
point  de  jour  ,  que  la  Chambre  ne  re^ut  des  Requctes  fur  les 
Griefs ,  parmi  lefquels  ,  celui  du  Ship-money  n'etoit  jamais  ou- 
blie.  Enfin  le^Dccembre,  jour  fixc  pour  deliberer  fur  celiii-ci, 
le  Lord  Valklaud  {loj  ,  qui  fut  enfuite  Secretaire  d'Etat,  fit,  \ 
cette  occafion,  un  Difcours  long,  eloqucnt  ,  vehemcnt  contre 
les  Juges.  II  les  accufa  d'avoir  donne  leur  Opinion  fur  TAfFai- 
re  du  Ship-money ,  avant  qu'elle  fut  portee  devant  leur  Tribunal: 
d'avoir  juge  dans  cette  AfFaire  contre  revidence  la  plus  parfaite, 
&  conire  leurs  propres  lumieres  :  d\sd\x  fait  entendre  au  Roi 
qu^en  vertu  de  la  Politique  ,  il  pouvoit  fiire  tout  ce  quil  lui 
plaifbit :  de  favoir  mis  en  /tat  de  nous  arracher ,  dit  ce  Lord , 
tout  ce  quil  voudroit ,  i^  de  la  matiiere  qu^il  le  voudroit ;  nous 
tirant  ainfi  ,  ajoute-t-il ,  de  la  condttion  d^Hommes  libres ,  pour 
nous  transformer  en  Efclaves  ;  cb'  nous  otant  le  moyen  de  don- 
ner  a  Sa  Majeft^  des  marques  de  notre  affbciton  (ir  de  confer- 
ver  la  fenne  ,  par  la  voye  des  Varlemens. 

Apres  avoir  attaque  les  Juges  en  general  ,  le  Lord  FalklanJ 
dit  qu'il  y  en  avoit  parmi  eux  un,  qu'il  ne  vouloit  paint  lailTcr 
fe  cacher  dans  la  foule  Solliciteur  vhitablement  admirable  .^  re- 
prit-il ,  mais  tres  ahominable  Juge  ,  c^eft  lui  qui ,  par  fon  fouf- 
fle ,  a  livr^  ce  que  nos  Ancetres  nous  ont  ajuis  par  leurs  foins 
par  leurs  peines.^par  leur  fang:,  qui ,  par  fon  induftrie  aufji graii- 
de  que  ftn  injuftice  ,  <?  fu  perfuader  aux  autres  Jiiges  cTentrer 
dans  1'affreux  complot ,  de  rendre  nos  Griefs  Hernels ,  notre  fer- 
vitude  irremidiable  ;  ^  qui  ,  de  peur  que  notre  Poft^rit^  neut 
pas  affez.  de  fujet  de  le  maudire  ,  a  d(^clard  que  le  Pouvoir  ar- 
bitraire  etoit  tellement  iyiheient  a  la  Couronne  ,  que  les  Parle- 
me?is  navoient  abfolument  aucun  droit  de  l'en  detacher. 

A  des  traits  li  marqu^s  ,  il  n'y  avoit  perfonne  qui  ne  recon- 
nut  diftindtement  celui  que  \e  Lord  Falk/and  avok  en  vue:  aulli 
ajouta-t-il ,  qu'il  ne  s^attendoit  point  qu'on  lui  ordonneroit  de  le 
nommer,  puisqu'on  n'apprendroit  rien  dc  nouveau  a  la  Cham- 
bre  en  lui  difant  que  c'etoit  le  Lord  Finch  ,  Garde  du  Graud 
Sceau.  II  pria  enfuite  les  Communes  de  confiderer  qu'clles  ne 
pouvoient  trop  fe  hater  de  s^aflurer  d'un  homme,  qui  ayant  fa- 
crifie  fa  Patrie  a  fon  Ambition  ,  proftitue  fa  Confcience  ,  & 
peint  des  plus  noires  couleurs  les  Defenfeurs  de  la  Liberte  &  de 
la  Religion  ,  dans  une  Declaration  qu'on  devroit  plutot  nom- 
raer  un  Libelle,  pouvoit  encore  ,  a  chaque  moment,  a  la  fa- 
veur  de  fa  Charge  qui  lui  donnoit  un  libre  acces  aupres  du  Roi, 
&  le  rendoit  maitre  de  toute  ia  confiance ,  inculquer  dans  Tes- 
prit  de  Sa  Majefte  ,  une  mauvaile  opinion  de  cette  Charabre, 
&  prevenir  par-la  Texamen  juridique  de  fa  conduite  crimi- 
ntlle. 

De  tout  cela,  le  Lord  Fa/kland  condut  a  nommer  au-plutot 
un  Committe  particulier  pour  prep.irer  les  Chefs  d'Accufation 
contre  le  Garde  du  Grand  Sceau  c!c  contre  les  Juges  ,  &  pour 
exammer  leur  conduite  dans  Taftaire  particuliere  du  Slvp-?no7tey. 

Apres  ce  Difcours ,  1'aft'aire  du  Ship-?no?iey  ayant  ete  mife  en 
deliberation ,  la  Chambre  pafTa  trois  Votes  ,  Nemine  cotitradi- 
ceite;  favoir : 

1.  Que  la  Taxe  du  Ship-money ,  &c. 

2.  Que  les  Opinions  extrajudiciaires  des  Juges  fur  cetteTaxe, 
publ.ees  dans  laChambre  Etoilee,  &  enregitrees  dans  lesCours 
de  Weltminfter  en  ces  termes ,  -  _  -         _         , 

Et  3.  Q^ie  les  Ordres  du  lloi  appelles  communement  Ship- 
Wrtts ,  6c  conqus  en  ces  termes ,         -         -         -  .         . 

Etoient  egalement  ,  &;  enticrement  contraires  aux  Loix  du 
Royaume,  aux  Droits  &  a  la  Propriete  des  Sujets,  aux  Refo- 
lutions  du  Parlement,  &  a  la  Requcte  de  Droit. 

Ces  Rclolutions  priies  ,  on  nomma  un  Committe  de  (eize 
Membres ,  a  la  tete  defquels  etoit  le  Lord  Falk/and ,  pour  aller 
fur  le  champ  examiner  les  Juges  ,  &  pour  apprendre  d'eux  par 
qui  &  comment  ils  avoient  ete  foUicites  &  menaces,pour  lcur 
faire  donner  leur  Opinion  extrajudiciairement  ,  fur  FafFaire  du 
Ship-money. 

Des  le  lendemain,  la  Chambre  ordonna  ,  que  le  Committe 
etabli  pour  examiner  le  Droit  des  Sujets  par  rapport  a  la  pro- 
priete  des  Biens ,  drefTeroit  une  Accufation  contre  le  Lord  Finch, 
6c  contre  les  Juges. 

De  leur  cote  ,  les  Seigneiirs  firent  canceller  ,  le  2i'>  Fevrier 
164J,  en  leur  prefence,  le  Jugement  donne  contre  Mr.  Hamh- 

den. 
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„  8c  caufe  des  difputes ,  m£me  dans  un  meiUeur  temps.  clarend.  T. 
1.  p.  191. 

(f)  Mr.  de  Larrey  dit  que  les  Ecoffois  portcient   cn  mcme  tems 
cette  Accufation  contre  le  Comte  de  SiraJforJ. 

(6)  Ces  paroles  qui  ne  font  point  ioulignees  font  du  precis  fait 
par  Mr.  de  Rapin. 

(7)  Hift.  d'Angl.  T.  IV.  p.  86+.  in  Fol. 


(S)  Cependant  Mylord  ClarenJo?i  dit ,  que  tres  certainement  les 
Coinmunes  favoriloient  ce  Seigiieur,  &.  mrelles  fuieut  tori  aifes  <ie 
lc  conlcrver. 

(9)  Mylord  CUrenJon  Hift.  des  Guer.  Civ.  Tom.  I.  p.  410. 

(10)  II  y  a  des  Lords  qui  ne  iont  pas  Pairs  ,  &  qui  pcuvent  etre 
elus  Deputes  a  la  Chambre  des  Communes.  Tel  etoit  alors  le  Lord 
Fniklfind. 
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Ch  A  R-  den,  fur  le  Ship-money ;  auffi  bien  que  les  Opinions extrajudiciai- 

i,  Es   I.    res  des  Juges. 

1640.        Tout  cela  produifit  des  Accufations  contre  leGarde  du  Grand 

BiUcon-  Sccau,  &  contre  chacun  des  Juges  en  particulier  ,   &  enfin  un 

Ship' mo-  Ade  pour  rabolition  du  Shif-money ,  auquel  le  Roi  donna  fon 

ney  paOe   confentement  ,   le  7  d'Aout  1641.    En  un  mot,  il  n'y  eut  pas 

p«leRoi.  m^  ^g^jj  Qjjef^  foit  particulier,  foit  public,  a  Tegard  duquel  on 

ne  fuivit  a  peu  pres  la  meme  methode  ,  &  qui  ne  fut  repare 

dans  les  neuf  premiers  mois  de  cette  Seance. 

Au  refte  ,  Mr.  J(  Rapin  n'a  pas  renferme  dans  ces  Griefs , 
ceux  qui  regardoient  la  Religion  ;  parce  que  ceux-ci  n'etoient 
pas  generalement  reconnus  pour  Grieft  ,  &  que  cette  matiere 
demandoit  une  explication  particuliere,  qu'il  donne  en  eSet  forc 
au  long,  en  expofant  ,  i.  Quelle  etoit  la  dispoiition  des  deux 
Chambres  par  rapport  a  la  Religion ,  2.  Ce  qui  s'y  paffa  fur  ce 
fujet. 

Pour  mieux  faire  comprendre  cettc  dispolition,  Mr.  deRapin 
fait  THiftoire  de  i'accroiflement  du  Pouvoir  des  Eveques.  II 
date  cet  accroilTement  du  commencement  du  Regne  de  Jac^ues 
I,  &c  il  en  montre  la  Caufe,  les  Occalions,  \tf  Eflfets. 

Ei  d'abord  ,  ce  Roi  regarda  cet  accroilTenient  comme  abfo- 
lument  neceffaire  a  l'execution  du  Projet  qu  il  avoit  forme  de  fe 
rendre  abiblu. 

2.  Les  emportemens  continuels ,  quoiqu^impuiffans ,  desPres- 

fementdu  byteriens  contre  le  Gouvetnement  Hierarchique ,  hrent  juger  ^ 

Pouvoir     Ja^ues  ,  qu'il  etoit  a  propos  d"abaifler  de  plu-  en  plus  ce  Parti, 

"^ucf ""    &  meme  de  le  detruire ;  &  ce  furent  les  Eveques  quil  chargea 

LesPrcs-  du  foin  d'executer  cette  Refolution. 

byieriens  ^  Les  Perlecutions  ouvertes  &  cruelles  que  les  Eveques  firent 
aux  Presbytcriens ,  pour  les  contraindre  de  fe  conformer  a  )'E- 
glife  Anglicane  en  tout ,  julques  dans  des  choies  inditFerentes  & 
enfuite  dans  des  Pratiques  nouvelles  ,  qui  revo.toient  des  gens 
memes  fort  attaches  a  cette  Eglife  ,  &  que  LauJ  n'avoit  ,  di- 
foit-on  ,  introduites  ,  que  pour  aplanir  le  Retabliflement  pro- 
jette  du  Papisme. 

A  cette  occalion,  Mr.  deRapin  nous  fait  1'Hiftoire  de  la  nais- 

6c  Progres  fance  &  des  progres  du  credit  de  Laud  ;   celle  de  la  faveur  oii 

dc  Cmd'    ^"^f^  ^^  P^"""  Arminien ,  contre  lequei  Jaques  setoic  li  fort  de- 

Hainede  clarc  auparavant ;  celle  de  la  Haine  de  ce  Roi  &  de  fes  Minis- 

Jaquesl.    fres  contre  les  Puritains  ;   &  comment  on  perfecutoit  indiffe- 

P°esbyte^  remment  ious  ce  nom ,  tous  ccux  qui  ne  plioient  point  aveugie- 

ment  fous  le  joug ;  le  Roi  en  etant  venu  aa  point  de  pretendre , 

qu'on  ne  pouvoit  s'oppofcr ,  le  moins  du  monde  ,  a  ies  volon- 

tes,  qu'en  s'appuyant  lur  des  Principes  Puritains. 

Les  Perfecutions  des  Presbyteriens  &  de  tous  ceux  a  qui  il 

plaifoit  a  la  Cour  de  donner  ce  nom  ,    furent  encore  plus  vio- 

des  Petfe-  jentes  fous  le  Regne  de  Charles  1 ,  qu'elles  ne  Favoient  ete  fous 

cutions.     ^^j^.  j^  jaques  ;   mais  elles  y  furenc  aufli  plis  regardees  com- 

me  un  artifice  pour  parvenir  au  Defpotisme.    Cependant  il  n'a- 

voit  pas  ete  polfible  d'en  eviter  les  elfets,parceque  le  Roi  avoit 

cafle  les  Pailemens  des  qu"ils  avoient  voulu  s'attacher  a  examiner 

Caurede  l^s  Griefs.   Ainfi  le  Pouvoir  Royal  s'etoit  peu  a  peu  augmente, 

rachemi-  en  renverfant  a  point  nomme  les  digucsqui  pouvoient  empccher 

"'"d  f'     ^^^  progres      Mais  des  que  le  Roi  fut  dans  la  neceirue  abfolue 

usme^.^°   de  convoquer  un  Parlement  ,  &  de  laifl"er  aux  detix  Chambres 


Dispofi- 
tion  des 
deux 
Cham- 
bres  par 
lappon  a 
la  Reli- 
gion. 

Giande 
caufe  de 
raccrois- 


eu.t-me- 
mes  y 
donnent 
licu. 

Eftets  dc 
cc  gtand 
Pouvoit 
des  Eve- 
qucs. 
Naillance 


voient  extremement  gagne  dans  tout  le  Royaume,  &  dans Lon-  Ch *  k- 
dres  particulierement.    Dela  vient,  que  quoique  les  Epifcopaux  1-^'  '• 
mitiges  comprilTent  afl"ez  que  leParti  Presbyterien  n'ecoit  li  ar-     1640. 
dent  a  pourfuivre  labolition  des  Innovations ,  &  a  les  attribuer 
ouvertement  au  deffein  d'inctoduire  la  Religion  Catholique  en 
Angleterre  ,   que  pour  rejetter  fur  la  Hierarchie  en  general  lc 
crime  de  quelques  Particuliers ,  &  parvenir  enhn  a  la  faire  fup- 
primer  ■-,   quoiqu'iis  comprilTenc  ,   dis-je  ,  aiTeZ  bien  tout  cela , 
ils  n'ofoient  cependanc  mecontenter  ce  Parti ,  de  peur  de  caufer 
dans  le  Parlement  iine  divilion ,  qui  ne  pourroit  qu'etre  fatale  a 
la  Caufe  commune  ,   &  par  confequent  tres  avantageufe  au 
Roi. 

Les  Eveques  fournircnt  eux-memes  au  Parti  Presbyterien ,  LeiE»i- 
un  moycn  de  faire  un  grand  pas  vers  le  but  qu'il  fe  propofoit.  J|,""gn"' 
Comme   les  Eveques    connoiflbient  parfaitement  ce  but  ,   &  piusfor- 
quils  ne  pouvoient  fe  foutenir  fans  la  confervation  du  meme  temem  au 
Pouvoir  qui  les  avoit  eleves  ,   ils  s'attacherent  de  plus  en  plus    °'' 
aux  interets  du  Roi  ;    &  il  leur  reulTit  plus  d'une  fois  de  faire 
que  la  Chambre  Haute  s'oppofat  diredement  aux  Refolutions 
de  la  Chambre  Balle.    Cc  fucces  leur  fut  funefte ;  car  les  Pres- 
byteriens  en  tirerent  une  conlequence  qui  tint  lieu  de  demon- 
ftration  ;   c'eft  qu'il  feroit  iUipoflible  de  parvenir  au  parfait  re- 
tablilTement  qu'on  fe  propoloit  ,   pendant  que  les  Votes  des  E- 
veques  fubflfteroient  parmi  les  Seigneurs.   Dela  ils  paflerent  cn- 
fin  a  propoler  un  Bill  pour  exclure  des  Emplois  Civils  tous  les  ment  tc- 
Eccieiiaftiques,  &  en  particulier  les  Eveques  du  droit  de  pren-  ''°"'''«- 
dre  feance  dans  le  Pailement. 

Ce  fut  alors  qu'on  c  niimen^a  d'agiter  la  fameufe  Queftion,   .  Ques- 
fous  quel  titre  les  Evequcs  prcnoient  feance  dans  la  Chambrc  qyjYiiJre 
Haute.     On  ne  disconvenoit  poinc  qu'ils  n'eufl"ent  joui  de  ce  les  Eve- 
droit  depuis  le  commencement  de  la  Monarchie  ;   mais  il  n'a-  S""  °" 
voic  jamais  ete  '.iecide  ,     li  c'etoit,  ou  comme  Barons,  a  cau-  (i"n"s"e 
fe  des  Terres  que  les  Anglo  Saxons  leur  avoient  diftribuees  ,  &  Patle- 
dont  ils  failoient  hommage  au  Roi ,  ainfi  que  les  autres  Barons^  •"""• 
ou  fi  c'eti)it,  cornnie  reprelentant  le  Clerge  d'Angleterre  ,  qui 
ne  pouvoic  etre  lie  pat    les  Loix  qui  fe  failbient  dans  le  Parle- 
ment.  qu'apr  s  y  avoir  donne  lon  conlentement  (i).     Mr.  de    Remat- 
R/j/>;w  laprone  Is  railbns  qu"on  alleguoit  pour  &  contre  ;    &  ^"mf^;"* 
dans  une  '<e...arque  quii  y  «tjoute,  il  dit,  quc  probablement  les  dc  Mr.  de 
Eveuues  avoient  feance  au  Parlement  Ibus  l'une  &  Tautre  dc  ces  '}^P'"  '»* 
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la  liberte  de  travailler  d'abord  a  ce  quelles  croiroicnt  le  plus 
preffe,  la  plupart  dcs  Membres,  Presbyteriens  &  autres ,  relb- 
lurent  de  ne  pas  perdre  Toccafion  d"aboiir  la  Perfecution  ,  qui 
s'etoit  introduite  fous  pretexcc  d'arreter  les  progres  du  Purica- 
nisme ,  mais  en  eiTec ,  pour  mieux  etablir  le  Pouvoir  arbitraire. 
II  ne  fauc  donc  pas  s'econner  ,  li  ecant  unis  par  rapporc  aux 
Griefs,  ils  lc  furent  aufli  pour  extirper  les  Innovations,  &  pour 
en  punir  les  Auteurs ,  comme  ayant  fervi  d'inftrumens  au  Roi 
pour  executer  des  delTeins  qui  ne  regardoient  pas  uniquement  la 
Religion.  Ceft  ce  qui  produifit  les  Accufations  contre  l'Arche- 
veque  de  Cantorbery  ^  contre  les  Eveques  d'Ely  ,  &  de  Bath  & 
Wells,  &  contre  le  Dodleur  Cozins  Doyen  de  Durhani  ;  outre 
la  qualite  de  D^linquans  ,  que  les  Communes  donnerent  a  un 
grand  nombre  de  Miniftres  ,  &  autres  qui  avoient  favorile  les 
Innovacions. 

Nous  avons  deja  vu  que  le  Parlemenc  ecoit  compofe  de  qua- 

tre  fortes  de  Membres  :   des  Parttfans  du  Roi  ;  mais  ils  ecoienc 

en  fi  petit  nombre  &  li  intimides ,  qu'ils  n'ofoienc  pas  le  mon- 

trer  :  des  Epifeopaux  rigides  ,   qui  regardoienc  TEpilcopac  com- 

me  de  Droic  divin  ;   mais  ils  ne  faifoienc  pas  le  grand  nombre : 

des  Epifeopaux  qu'on  peuc  appeller  mitig^s  ,   qui  croyoienc  que 

TEpiicopac  etoit  un  etablifl"ement  ancien  ,   bon  &  convenable, 

mais  non  abfolument  neceflaire :  enfin  des  Preshytcriews ,  qui  ne 

fe  concencoient  plus  dimprouver  TEpifcopat  ,  comme  n"etant 

pas  feion  eux  d'Inflitution  Apoftolique,  mais  qui  le  detefloienc, 

depuis  les  perlecucions  violentes  que  leur  avoient  taites  ceux  qui 

DeuxPat-  etoient  revetus  de  cecce  Dignice.  Ces  deux  derniers  Parcis  ecoient 

lisfont      encierement  les  Maicres  Oes  Kefolutions  du  Parlement :  celuides 

Epifcopaux  mitiges  ,   par  fa  grande  fupenorne  fur  les  trois  au- 

tre^^i  &  celui  des  Presbyteriens,par  le  befoin  cue  Ton  avoit  de 

TArmee  EcoiToife  qui  le  foutenoic  j   outre  que  les  fentimens  a- 


ne,  &  comme  Reprefentans  du  Clerge.  Qiioiquil  en  foic,  les 
Presbyceriens  iureiu  engager  la  plupart  des  Membres  des  Com- 
munes  a  facrifier  le  droit  des  Eveques  ,  plutot  que  de  s'expofer 
au  rilque  de  voir  echouer  le  Projet  de  reublir  le  Gouverne- 
ment  dans  fon  etac  ancien  &  nacurel.  Ainfi  ,  apres  bien  des 
conferences  parciculieres ,  apres  bien  des  intrigues  &  des  demar- 
ches  qui  tendoient  a  infpirer  au  Peuple  de  l'indignation  contre 
les  Eveques  ,  &  lui  faire  fouhaiter  de  les  voir  e.xclus  du  Parle- 
ment,  le  BiU  de  cette  cxclulion  fut  vote  le  11  Mars  164?;  mais 
il  ne  pafla  dans  la  Chambre  que  le  3.  du  mois  de  Mai  fiii- 
vant. 

Mr.  de  Rapin  place  ici  le  recit  des  Preparatifs  que  les  Com- 
munes  avoient  faits  pour  en  venir  a  cc  Bili.    Ces  preparatifs, 
qui  comn.-ncerent  Ges  le  10  Novembre,  fepc  jours  apres  Tou-  demtnent 
verture  du  Parlement,  confiiknt  en  trois  chofes,  favoir,  i.  les  pouren 
Requetes  qui  furent  prefentees  a  la  Chambre  contre  lcs  Eve-  5,""  *  " 
ques  ;    2.  les  Difcours  qui  y  furent  prononces  ;   3.  les  diverfes    i._Re- 
Refolutions  qui  y  furent  prifes.  Avec  queique  brievete  que  Mr.  I^^p^^. 
de  Rapm  ait  voulu  parler  de  ces  procedures ,  TExtrait  meme  de  coiirs. 
ce  qu"il  en  a  rapporte,  occuperoit  ici  trop  de  place  ,  &  peut-    3-Votc». 
etre  meme  ne  feroit-il  regarde  que  comme  une  elpece  de  repe- 
tition  de  ce  que  nous  avons  deja  fait  entendre  touchant  les  l'u- 
jets  de  plainte  que  les  Eveques  avoient  donnes  dans  tout  le  Ro- 
yaume ,  &  les  moyens  par  lefquels  on  travaiUoit  a  y  remedier. 
Contentons-nous  donc  de  dire  ,   que  ,   depuis  le  mois  de  No- 
vembre  jufqu'au  mois  de  Mars  fuivant  ,  la  Chambre  Bafle  fut  Reqactes. 
comme  inondee  de  Requetes  fur  ce  fujet.     Les  Particuliers ,  les  '•  Ptep»- 
Communautes,  les  Univerfites  (2) ,  les  Villes,  les  Provinces  en  BiU  d*Ex- 
corps  ,   touc  en  prefenta.     Les  uns  demandoient  juftice  d'une  ciuiion. 
vioience,  d'une  vcxation,  les  autres  d'une  aucre  ;  mais  la  Ville    Requcte 
de  Londres  la  demanda  de  vingc-huit  Griefs,  qu'elle  fpecifia  en  jgL^'."' 
vingt-huit  Articles  diftincts ,  auxquels  elle  ajouta  plufieurs  con-  dres. 
fiderations,  donC  la  derniere  ecoic,  que  ies  Eveques  ayant  caufe    Conclu- 
la  Guerre  en  Ecoffe  ,   cette  Guerre  ne  pouvoit  etre  termin^e  que  ^°°/^^. 
par  la  fupprfjjion  de  FEpifeopat.  quete. 

Pour  ce  qui  eft  des  Diicours  auxquels  toutes  ces  Requetes  Diicou"- 
donnerent  licu ,  nous  rie  pourrions  pas  meme  en  donner  la  lis-  fjti/du*" 
te,  lans  trop  de  longueur.  Poinc  de  Requece  qui  n'en  produi-  Biild'Ex- 
fic  plufieurs  pour  &  concre;  le  Roi  lui-meme  en  fit  un(3)  aux  ''p|°°o^,s 
deux  Chambres  ,  pour  tacher  de  difliper  Torage  qu'il  pievoyoit  duRmau 
le  former  fur  la  tece  des  Prelats.    Mais  fon  attachement  ^  les  Patlcmeni 


maitres 
dans  le 
Patle- 
ment. 
Railons 
de  ccla. 


defendre ,  leur  fit  plus  de  mal  que  de  bien ,  parce  que  cet  atta-  ^es  Ev^ 
chement  6toit  precifement  la  principale  caufe  qui  faifoit  fouhai-  <jues. 
ter  leur  exclufion  que  Ton  preparoit.     Outre  cela  ,  il  fembloit 
que  le  Roi  vouloit  fe  jouer  du  Parlemenc  ,  en  lui  difant  :  „  Si 

„  vous 


(i)  Tous  les  Ordres  de  Sujets  en  Angleterre  jouifTent  incontefta-  (i)  Les  RequJtes  des  dcux  Univerfites  furent  prefentees  en  fa- 
blement  du  Privilege  de  n'etre  lies  par  aucune  Loi ,  s'ils  n"y  ont  don-  veur  des  Doyens  &  des  Chapitres  ,  dont  on  pretendoit  que  Teti- 
^i  1 —  — r.„. — 1_-  blilTeraent  ne  paroiiroii  pa«  d'une  utilite  alTei  evidente,  Sc  qui  pos» 

fs- 


ne  lcur  confentcment. 


DES    ACTES    PUBLICS    D'A  NGLETERRE. 
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„  vous  pouvez  me  faire  voir  que  les  Eveques  ont  quelque  au- 
„  torite  temporelle  qui  foit  prejudiciable  a  TEtat ,  &  qui  ne  foit 
j,  pas  fort  necellaire  pour  foutenir  leur  Jurisdidlion  Epifcopale, 
„  je  ne  refuferai  pas  de  les  prier  de  s'en  deffier  ".  Comme  fi  le 
Parlement  avoit  du  attendre  de  la  condefcendance  des  Eveques, 
la  reformation  d'une  autorite  prejudiciable  a  TEtat  ■-,  Maxime 
dired;ement  contraire  aux  Principcs  ou  la  plupart  des  Membres 
fe  trouvoient  alors. 

Je  m'imagine  que  le  Lefteur  fera  bien  aife  de  trouver  ici  deux 
Argumens ,  qui  furent  faits  dans  le  Debat  qu'il  y  eut  fur  la  Re- 
montrance  desMiniftres  de  Londres  contre  les  Eveques.  Ilnefi 
fas  certain  ,  dit  Mr.  Harbotle  Grimfton  ,  i]ue  1'Epifcopat  Joit 
de  Droit  divin ;  c^efi  U7ie  S^iefiwn ;  ^  il  efi  certain  que  l'Arcbie'- 
pifcopat  ne  Fefi  point :  cela  nefi  pas  contefii.  Or  je  laijfe  a  juger, 
fi  les  Archeveques  <jui  ne  font  pas  de  Droit  divin ,  ^  ks  Eve- 
ques ,  a  V^gard  defquels  il  efi  incertam  s'ils  foiit  de  Droit  divin, 
»nt  le  pouvoir  de  fuspendre  des  Minifires  ja/  font  incontefiable- 
ment  de  Droit  divin. 

Le  celebre  Mr.  Seldeft  retorqua  cet  Argument  de  cette  ma- 
niere.  //  efi  incertain  fi  la  Convocation  (4.)  efi  de  Droit  divin : 
Perjbnne  ne  peut  pretendre  que  les  Varlemens  Jhient  de  Droit  di- 
vin.  Or  je  laijfe  a  juger ,  fi  la  Convocation  ,  a  t^gard  de  la- 
quelle  il  efi  incertain  fi  elle  efi  de  Droit  divin  ,  &  f  le  Parle- 
ment ,  qui  ajfurement  n'efi  pas  de  Droit  divi^i ,  ont  le  pouvoir  de 
fe  meler  des  affaires  de  la  Re/igion ,  qui  efi  incontefiablement  de 
Droit  divin. 

Mr.  de  Rapin  a  raifon  de  dire  que  ces  deux  Argumens  ne  font 
pas  d'une  ^ale  force.  „  Le  premier  fuppole  que  pour  TAdte 
„  particulier  de  la  fuspenfion  d'un  Miniltre,  il  faut  une  autori- 
„  te  derivee  de  Dieu  ;  fuppolition  qui  paroit  aflez.  naturelle. 
3,  L'autre  fuppofe  qu'on  a  befoin  d'une  femblable  autorite  pour 
„  fe  meler  des  affaires  de  la  Religion  ;  fuppofition  qui  paroit 
„  un  peu  trop  generale  ,  &  qu'il  faudroit  reduire  a  des  Ad:es 
,j  particuiiers  ,  pour  rendre  cet  Argument  femblable  au  pre- 
„  mier. 

Au  refte,  quoique  dans  tous  les  DifcourS  qui  fe  firent  fur  ce 
fujet ,  il  femblat  qu'il  ne  s'agiflbit  que  de  favoir  fi  on  devoit  ex- 
clure  les  Eveques  de  la  Chambre  Haute  ,  les  Argumens  qu'on 
faifoit  contre  eux  portoient  beaucoup  plus  loin  ,  &c  tendoient  a 
l'entiere  abolition  de  TEpifcopat,  a  quoi  la  Requete  de  la  Ville 
de  Londres  avoit  expreflement  conclu. 

Le  troifieme  Preparatif  pour  faire  eclorre  le  Bill  projette  de 
l'Exclufion  desEveques,  fut  i.derecevoir  favorablement  tou- 
tes  les  Requetes  prefentees  contre  eux ,  parmi  lefquelles,  on  pre- 
tendit  qu'ii  y  en  avoit  beaucoup  de  mendiees  ,  &c.  2.  De  de- 
battre  les  matieres  en  Grand  Committe  ,  Sc  de  les  faire  exami- 
ner  par  des  Committes  particuliers,  compofes  de  ceux  qui  mon- 
troient  le  plus  d'ardeur  pour  la  reparation  de  tout  ce  qu'on  ap- 
pelloit  Griefs.  ^.De  prendre  des  Relblutions  conformes  au  rap- 
port  des  Committes,  &c.  Ceft  ainli,  par  exemple,  qu'il  fut 
drefle  un  Bill  pour  reformer  les  abus  des  Cours  Ecclefiaftiques; 
un  autre  pour  abolir  les  pratiques  fuperfticieufes  que  les  Eveques 
etoient  accufes  d'avoir  introduit  dans  1'Eglife  ;  un  autre  contre 
la  pluralite  desBenefices.  Ceft  ainfi  que  fur  le  rapport  du  Com- 
mitte  charge  d'examiner  la  Remnntrance  contre  les  Eveques,  la 
Chambre  vota,  L  Que  le  Pouvoir  legislatif  &  judiciaire  des  E- 
veques  dans  la  Chambre  des  Pairs  ,  etoit  un  grand  obftacle  a 
la  decharge  de  leurs  Devoirs  Spirituels  &  tres  prejudiciable  a 
TEtat;  n  Que  le  Pouvoir  judiciaire  des  Eveques  ,  ou  de  tous 
autres  Eccleliaftiques ,  dans  les  Comniilfions  de  Juges  de  Paix, 
dans  la  Chambre  Etoilee ,  ou  dans  quelque  autre  Cour ,  ou  Ju- 
risdidtion  que  ce  fut ,  etoit  un  obftacle  a  leurs  fondtions  Spiri- 
tuelles ,  &  prejudiciable  a  TEtat.  III  Qu'on  prepareroit  un  Bill 
fur  ce  fujet.  Ceft  ainfi  enfin,  que  les  Communes,  apres  avoir 
etabli  un  Committe  le  i.  Mars  164°  ,  pour  preparer  les  raifons 
capables  de  faire  voir  ,  que  les  Ecclefiaftiques  devoient  etre 
prives  de  tous  Emplois  feculiers ,  en  paflerent  le  Bill,  le  3'Mai 
fuivant  ,  &  renvoyereut  aux  Seigneurs  ,  pour  avoir  leur  con- 
currence. 

Annee  1641. 

Dix-feptieme  du  Regne  de  charles  I. 

■Voila  donc  le  Bill  de  TExclufion  des  Eveques  qui  vient  d'e- 
clorre  ,  &  qui  va  mcontmenL  produire  celui  de  leur  entiere  a- 
bolition.  En  effet ,  pendant  que  les  Pairs  etoient  occupes  a  dis- 
cuter  le  Bill  d'Exclufion  lur  lequel  ils  differoient  de  jourenjour 
de  deliberer  &  de  conclurre  ,  a  caufe  des  grandes  oppofitions 
qu'il  rencontroit  parmi  eux  ,  les  Communes  firent  porter  dans 
leur  Chambre  celui  de  rabolition  entiere  de  TEpifcopat  ,  qui 
fut  d'abord  lu  pour  la  premiere  fois.  EUes  en  etoient  a  delibe- 
rer  s'il  feroit  rejette,  comme  les  uns  le  vouloient,  ou  lu  une  fe- 
conde  fois,  felon  Tavis  des  autresj  lorfque  les  Seigneurs  leur  fi- 
rent  dire  ,  qu'ils  etoient  prets  a  confentir  au  Bill  qui  leur  avoit 
cte  envoye  ,  dans  tout  ce  qui  regardoit  les  Emplois  Seculiers, 


excepte  la  ckufe  qui  otoit  au.x  Eveques  le  Droit  de  Seance  au    Chah» 
Parlement.     Mais  les  Communes  ,   fans  faire  attention  a  cctte  ^^l  ^' 
offre ,  ordonnerent  la  feconde  lefture  de  leur  iecond  Bill.  *  ^ \' 

Le  2  Juin  1641 ,  il  y  eut  entre  les  deux  Chambres  une  Con-  r^c"^eii. 
ference  dans  laquelle  les  Seigneurs  firent  entendre  quils  ne  con-  tre  ics 
cevoient  pas  que,  ni  par  la  Loi  Commune,  ni  par  les  Statuts,  ^^}^''- 
ni  par  la  Pratique  conftante  ,  depuis  la  Conquete  &  meme  au-  fur^ivx-" 
paravant ,   on  put  difputer  aux  Eveques  le  Droit  de  Seance  au  ciufion 
Parlemenr.  •*"  E'** 

Des  le  lendemain  ,  les  Communes  firent  prefenter  aux  Sei-    Raifons 
gneurs  neuf  Raifons  pour  exclure  les  Evcques  du  Parlement;  dcsCom. 
parmi  lefquelles  ,   on  ne  faifoit  qu'indiquer  la  principale  ,    mais  ^"""et- 
qui  n  etoit  ignoree  de  peribnne.     Ceft  que  les  Eveques  etoient  le  Exdu- 
trop  a  la  devoiion  du  Roi ,  &  trop  interelTes  a  favorifer  leDes-  *'""• 
potisme,  comme  ils  favoient  aufli  fait.    Qiiant  a  la  pofleffion, 
ou  les  Eveques  etoient  depuis  longtems  ,   dit-on  ,    de  prendre 
Seance  dans  la  Chambre  des  Pairs ,  les  Communes  repondirenr, 
que  fi  ce  Droit  n'etoit  pas  avantageux  au  Pcuple  ,    les  Legisla- 
teurs  ne  devoient  faire  aucun  attention,  ni  a  Tufage,  ni  au  tems. 
Les  Abbes,  ajouterent-elles ,  avoient  feance  au  Parlcnient,de- 
puis  aulfi  longtems  que  les  Eveques ,  &  on  n'a  pas  lailfe  de  les 
fupprimer.  _  ^  Vote  dc* 

Le  7  les  Seigneurs  voterent,  que  lcs  Eveques  feroient  main-  Pjiis  en 
tenus  dans  leur  Droit  de  Seance  a  la  Chambre  Haute.  &*■?"'  '''• 

Ce  Vote  n'arreta  point  Tadtivite  des  Communes  ,   puisque     ""^l""- 
quatre  jours  apres,  elles  reprirent  leurs  Deliberations  fiir  le  BiU 
de  l'aboIition  de  TEpifcopat  ;   &  refolurent,  que  la  Prcface  de 
ce  Bill  feroit  con^ue  en  ccs  ternies: 

D'autant  quil  a  ete  reconnu  par  une  longue  e-xpSrience      que  du^Buf* 
le  Gouvernement  de  lEglife  Angluave  par  dcs  Archeveques ,  E-  pour  abo- 
viques .,  leurs  Chanceliers  ou  Commijfaires  .^  Doyens  ,  Archidiacres,  '>f ''Ep"* 
dr  autres  Officiers  Ecclefafiiques,  efi  un  grand  ohfiacle  a  une  par- 
faite  r^formation,  auffi  hien   qu  a  raccroijfement  de  la  Religton 
qu'il  efi   prdjudiciable   a  1'Etat  e^  au  Gouvernemejtt  dc  ce  Ro- 
yaume ,  <^c. 

II  eft  aife  de  comprendre  que  les  Communes  rcgardoiertt  cet- 
te  affaire  comme  capitale  ,  quoi'  u'elles  aftecT:ancnt  de  la  faire 
pafler  pour  une  dependauce  du  deflein  de  rcrablir  le  Gouverne- 
roent  (Jivil :  car  il  ne  fe  pafla  point  de  jour  qu'il  n'y  eijc  quel- 
que  deliberation  direde  on  indirefte  fur  ce  fujet.  Mais  comme 
rabolition  des  Evcques  n'eut  point  lieu  durant  ce  Regr.e  ,  & 
que  rAfte  de  leur  Excluiion  du  Parlement  ne  fut  approuve  du 
Roi  qu'en  1642,  il  faut  neceffairemenc  interrompre  le  recic  de 
cette  aftaire  pour  parler  de  quelques  autres  ,  qui  n'etoient  pas 
moins  importantes. 

On  a  vu  jufqu'ici  le  peu  de  menagement  que  lesCommunes  '-esCoin- 
gardoient  avec  le  Roi  ,  touchant  les  moyens  dont  il  s'etoit  fer-  ^""i" 
vi  pour  etendre  fa  Prerogative  &  pour  donner  &  conferver  aux  "i^ent  i 
Eveques  un  Pouvoir  dont  Texercice  etoit  fi  propre  a  faire  reus-  ^^"^^'^ 
fir  fes  defleins.     Apres  cela  ,   on  ne  s'etonnera  point  qu'e!les  le  inenage- 
menageallent  encore  moins  touchant  les  Catholiques ,  pour  les-  "'cnsavcc 
quels  il  avoit  pouffe  fi  loin  fes  egards  ,   que  pendant  les  quinze    s^w'' 
premieres  annees  de  fon  Regne  ,  non  feulement  les  Loix  Pena-  au  fujetdc 
les  faites  contre  eux  ne  furent  jamais  e.xecutees ,  mais  ils  furent  '^  protcc- 
meme  regardes  a  la  Cour,  comme  les  meilleurs  Sujets;  au-lieu  donnmt'' 
que   les  Puritains  y  etoient  regardes  comme  des  Ennemis   du  3u.\  Ca- 
Roi  &  de  FEtat,  &  cruellement  perfecutes  dans  tout  le  Royau-  ■'^"''l""' 
me  ,  uniqucment  pour  caufe  de  Nonconformite.  Cette  Protec-    Raifons 
tion  ouverte  des  Catholiques  entroit  dans  rexecution  du  Projet  ''"  '^'^' 
que  le  Roi  avoit  forme  dc  tenir  le  P.irlement  bas  ;    auffi  fuffi-  f°Ee"t?cs" 
foit-il  que  les  Chambres  lui  demandaflent  1'execution  des  Loix  Catlioli- 
contre  eux,  pour  qu'il  prit  le  contrepie  :    a  quoi  il  etoit  porte  I""" 
encore  par  les  initigations  de  1'Archeveque  La«^,rEnnemi  de- 
clare  des  Calviniftes ,  &  par  les  inftances  de  la  Reine,  pour  qui 
Cbarles  avoit  une  complaifance  aveugle. 

Mais  les  affaires  du  Roi  ayant  change  de  face  ,   les  Catholi-    Abr^ge 
ques  furent  poufles  affez  rudement.     On  parla  d'un  deflein  for-  f^  ' n'^''* 
me  de  retablir  le  Papisme  en  Angleterre :  FArcheveque  de  Can-  i'u|ct  dcs'^ 
torbery  ,   les  Eveques  ■SV.Iy  &  de  Bath  &  Wells  ,   le  Dodrcur  ^^'ho''- 
Cozins  ,    le  Secretaire  Windehanck  ,    &  quelques  autres  fiirent  d"n"ics"* 
principalement  accufes  de  ce  complot  ;   &  Ton  faifoit  entendre  icpt  a  iiuic 
aflez  ouvertement  ,   que  c'etoit  la  Reine  &  izs  Confidens  qui  P''^"'"^" 
menoient  rintrigue.     Voici  en  gros  ce  qui  fe  pafla  de  plus  con-  "e°l4rle- 
fiderable  fur  le  fujet  des  Catholiques  ,   pendant  les  fept  ou  huit  ""«nt- 
premiers  mois  de  cette  Seance. 

Des  le  commencement,  leRoi  ayant  publie  (5)  par  pure  po-  J"geinent 
litique  ,  une  Proclamation  contre  les  Rccufans  ,   le  Corrmitte  ^"om'inu- 
desCommunes  charge  de  rexaminer  apres  qu'eile  auroit  ete  pu-  ncsfont 
bliee,  rapporta,  qu'elle  ne  repondoit  point  aux  intentions  de  la  'liuiiePro- 
Chambre ;  ce  qu'il  prouva  par  des  railbns  evidentes ,  tirees  des  du  Roi""* 
termes  memes  dans  lelquels  etoient  conqus  les  Ordres  donnes  contrelc»- 
aux  Papiftes  par  cette  Proclamation ,  &  fondees  lur  la  maniere  '-•"''°''- 
dont  on  avoit  fu  rendre  fans  effet  toutes  les  Proclamations  que  cuf^.^" 
les  Parlemens  precedens  avoient  obtenues  de  Sa  Majefte  fur  ce 
meme  fujet. 

Quelque  tems  apres  (6)  les  Communes  prierent  le  Roi  d'6ter     P""<: 

aux'!""» 


fedoient  de  fi  grands  rcvenus 
tres  niauvais. 
(j)  Le  zf  Janvier  164?. 


qu'il  en   naiiToit  des  inconveniens 


(+)  Anemblee  Nationale  du  Haut  Clerge. 
()-)  Le  ....  Novembrc  16+0. 
(6)  Le  30  Novembte  1640. 
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aux  Papiftes  les  Commandemens  desPlaces  du  Royaume;  &  le 
General  de  1' Armee,  de  congedier  tous  les  Officiers  de  cette  Re- 
ligion. 

Le  I.  Decembre,  ellcs  ordonnerem  de  preparer  une  Remon- 
trancc  au  Roi  touchant  le  Comte  Rofetti  ,  qui  failbit  en  An- 
glecerre  les  fondtions  de  Noncc  du  Pape. 

Dans  le  mois  de  Janvier  fuivant  ,  elles  examinerent  l'affaire 
de  la  Contribution  que  les  Papiftes  avoient  fournie  au  Roi  pour 
la  Guerre  d^EcolTe.  La  vigueur  avec  laquelle  elles  alloicnc  pous- 
fer  cette  affaire ,  fit  trembler  k  Reine  meme ,  &  la  porca  a  leur 
faire  des  foumiffions,  qui  arreterent  les  pourfuites  a  cet  egardj 
mais  qui  n'empecherent  pas  que  fon  Confeffeur  (i)  ne  fuc  exa- 
mine  ,  &  que  la  Chambre  ne  portat  aux  Seigneurs  une  Accu- 
facion  contre  lui  ,  &  contre  lc  Superieur  des  Capucins  de  la 
Reine. 

Le  10  Fevrier  ,  les  Communes' renouvellerent  les  Ordres 
qu'elles  avoient  donnes  ,  deux  mois  auparavant ,  aux  Juges  de 
Paix,  d'executer  a  toute  rigueur ,  &  fans  aucun  egard ,  les  Loix 
concre  les  Papiftes  Recufans. 

Le  17.  cUes  ordonnerent  au  Maire  de  Londres  ,  d'empecher 
le  concours  des  Papiftes  aux  Maifons  des  AmbalTadeurs ,  <Sc  aux 
Chapelles  de  la  Reine. 

Le  24.  les  Membres  de  la  Chambre  eurent  ordre  d'apporter 
dans  un  certain  tems  ,  les  noms  de  tous  les  Recufans  convain- 
cus  dans  chaque  Province. 

Le  2  Juin  16+1  ,  on  luc  dans  la  Chambre  un  Bill  pour  faire 
defirmer  tous  les  Papiftes  du  Royaume. 

Voila,  a  peu  pres,  ce  qui  fe  palla  de  plus  important  par  rap- 
port  aux  Catholiques  Romains ,  avant  le  voyage  que  le  Roi  fic 
en  Ecofle  ,  le  10  du  mois  d'Aout  iuivanc  ,  apres  que  la  Paix 
avec  les  Ecoffois  eut  ece  conclue  ,  &  qu'il  euc  donne  £bn  con- 
lencemenc  i  l'Ade  pour  ecabUr  des  Parlemens  triennaux  ,  &  a 
un  autre  par  lequel  il  ne  pouvoic  dilToudre  le  prefent  Parlement, 
ni  ceux  qui  s^alTembleroienc  dans  la  fuite ,  qu'avec  le  confence- 
menc  des  deux  Chambres.  Comme  les  troubles  d'EcoiTe  a- 
voient  ete  la  fource  &  Torigine  de  ce  qui  fe  paffa  dans  ce  Par- 
lement,  Mr.  de  Rapin  faic  ici  un  detail  de  la  Negociacion  qu'U 
y  euc  pour  conclure  la  Paix  entre  le  Roi  &  les  EcolTois ,  &  en- 
tre  l'Anglecerre  &  TEcolTe.  Ce  decaU  conlifte  en  deux  Articles 
principaux  ^  donc  le  premier  concienc  la  lubftance  d'un  long 
Difcours  que  le  Comte  de  Briflol  hc  aux  deux  Chambres ,  en 
leur  rendant  compte  de  ce  qui  s'ecoic  paffe  jufqu'alors  iur  ce  fu- 
jec.  Le  fecond  Article  concient  la  fubftance  du  Traite  de  Paix , 
qui  a  la  forme  de  la  Capitulacion  d'une  Place  ,  &  qui  confifte 
en  huic  Demandes  de  la  parc  des  Ecoffois  ,  avec  ia  Reponfe  du 
Roi  au  bas  de  chaque  Demande. 

En  Ufanc  TExtraic  que  Mr.  de  Rafin  a  fait  du  Rapport  du 
Comte  de  Briftol  ,  on  voit  que  ce  Seigneur  s'y  propoloic  deux 
chofes.  \.  „  D'excufer  aupres  du  Parlement  leTraite  Prelimi- 
„  naire  conclu  a  Rippon,  avec  les  Ecoffois.  II.  De  montrer  la 
„  neceffite  qu'il  y  avoit  de  pourvoir  a  la  fubfiftance  des  deux 
„  Armees. 

„  I.  Pour  juftifier  le  Traite  de  Rippon  ,  le  Comte  de  Briftol 
„  juge  qu'il  lutfic  d'expofer  l'ecac  ou  le  trouvoient  les  affaires, 
„  lors  que  les  EcolTois  vidorieux  &c  fuperieurs  a  TArmee  Ro- 
„  yale ,  etanc  encres  en  Angleterre  ,  &  s'etant  rendus  maicres 
„  de  Newaftle  ,  &c.  fupplierenc  le  Roi  de  vouloir  faire  acten- 
„  tion  a  leurs  Griefs  &  de  leur  donner  la  Paix. 

,,  Sur  quoi ,  le  Roi  trouva  bon  d'affembler  a  Torck  ie  Grand 
„  Confeil  des  Pairs ,  pour  les  confulter  fur  les  moyens  d'entre- 
„  tenir  fon  Armee  ,  &  fur  la  Reponfe  qu'on  devoit  faire  aux 
„  Ecoffois ,  qui ,  au  refte ,  s'etoienc  d'abord  ibumis  a  la  defen- 
,^  fe  que  Sa  Majefte  ,  apres  avoir  lu  leur  Requete ,  leur  avoic 
„  faice  de  ne  poinc  marcher  plus  avant  en  Anglecerre. 

„  Les  Pairs  fatisfirent  a  la  premiere  Propolition  du  Roi  ,  en 
.,  s'engageant  a  emprunter  ,    en  leur  propre  nom ,  une  fomme 
de  la  Ville  de  Londres.     Pour  ce  qui  eft  de  la  feconde  ,    ils 
dirent  qu'ils  ne  pouvoienc  donner  aucun  avis ,  avant  que  d'e- 
tre  informes  de  l'etat  des  affaires,  &  de  celui  de  TArmee  du 
Roi.     Sur  cela  ,   le  Comte  de  Traquair  leur  rendic  compce 
des  affaires  d'Ecoffe  ,  &  des  Aftes  du  dernier  Parlemenc  de 
„  ce  Royaume-la  i  &  le  Comte  de  Straffbrd ,  Lieutenanc-Ge- 
„  neral ,  les  informa  de  Tetat  de  TArmee. 

Ici  eft  place  un  decail,  ou  plutot  un  Abrege  de  Tentree  des 
EcolTois  en  Angleterrei&  desRaifons  qui  les  avoienC,difoienc- 
ils ,  forces  de  ie  meccre  en  erat  de  defenfe ,  &  de  forcir  de  leurs 
Froncieres  ,  le  Pais  ecanc  crop  pauvre  pour  fournir  a  la  fublis- 
tance  de  leur  Armee. 

,,  Tout  cela  bien  confidere ,  les  Pairs  furent  d'avis ,  que  com- 
me  on  ne  pouvoic  poinc  faire  rencrer  les  Ecoffois  chez  eux , 

,,  \  moins  que  de  haiarder  une  BataUle  ;   ce  que  le  Comte  de 

,  Straford  ne  confeilloic  pas  ,   vu  que  TArmee  du  Roi  ecoit 

„  compofee  de  Troupes  fans  experience  ■■,  il  faloit  les  ecouter, 
&  convenir  d'abord  d'une  Treve.     Les  Commiilaires  nom- 

„  mes  de  part  &  d'aucre  en  convinrenc  a  Rippon  ,    &  une  des 

„  conditions  en  fuc  ,  que  les  Ecoffois  pourroient  concmuer  a 

„  exiger  les  huic-cens-cinquante  livres  fterUng  par  jour  de  con- 
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„  tribution  qui  leur  avoient  ece  fournies  jufqualors  par  kNort-  Char- 
„  humherland  ,    Durham  &  Neivcaftle.     Continuation  a  la  ve-  •-  ^^  '• 
rice  facheufe  &  peu  honorable  a  TAngleterre ,  mais  qu'on  n'a-    ^°4^' 
voic  pu  refufer  aux  Ecoilbis  ,  parce  qu  ils  reprefentoient  que 


„  fi  elle  venoic  a  leur  manquer  ,  il  leur  feroic  impolTible  de 
„  concinuer  eux-memes  a  obeir  a  la  Defenfe  du  Roi  ,  ou  de 
„  s'empecher  de  pUler  le  Pais  ou  ils  etoient  i  n'etant  pas  juite 
„  qu'Us  fe  laiffaffent  mourir  de  faim.  Lc  refte  de  la  Negocia- 
„  tion  fuc  cransfere  a  Londres,  oil  le  Parlement  devoit  s'affem- 
„  bler  dans  peu. 

II.  ,,  Mais  comme  ceux  qui  avoienc  paye  cette  ContributioH, 
„  n'etoient  plus  en  ecac  de  le  taire  ,  quoique  les  Provinces  dc 
„  Weftmortand  &  de  Cumherland  les  y  eullenc  aides  en  dcrnier 
„  lieu  j  &  quil  etoit  a  craindre  que  TArmee  EcolToile  ne  fe  vit 
„  obligee  de  chercher  fa  lubhftance  en  marchancplusavantdans 
„  TAngleterre  ^  le  Parlement  etoit  prie  de  chercher  quelque  ex- 
„  pedient  pour  prevenir  un  mal  donc  couc  le  Royaume  fouffri- 
„  roic.  A  quoi  le  Comte  ajouca,  que  Tintencion  des  Commis- 
„  faires  n'ecoic  pas  de  demander  a  la  Chambre  des  Communes 
„  qu'elle  tournit  de  l'argenc  i  mais  feulement  de  reprefenter  que, 
„  fi  elle  jugeoic  a  propos  de  pourvoir  a  la  fubfiftance  de  l'Ar- 
„  mee  d'EcolTe  ,  U  ne  feroic  pas  moins  necellaire  de  pourvoir 
„  a  la  fubfillance  de  TArmee  du  Roi  ,  fans  quoi  la  Province 
„  d'Yorck,  &  les  autres  Provmces  voifines  feroienc  a  la  dUcre- 
„  cion  des  Soldats  EcolTois ,  que  leurs  Generaux  ne  pourroient 
„  peut-ecre  pas  coujours  cenir  dans  le  devoir,  s'U  n'y  avoic  plus 
„  d'Armee  Angloile  fur  pie. 

Sur  ce  rapport  du  Comte  de  Briftoi ,  la  Chambre  des  Com- 
munes  vota  ,  qu'elle  approuvoic  le  Traite  commence  avec  les 
EcolTbis  (2j,  &  le  choix  des  Commiffaires  ;  mais  a  condition 
qu'Us  ne  pourroienc  rien  conclure  lans  fon  confencement  expres. 

II  faudroit  maincenanc  donner  TExcraic  du  Traice  conclu  en-    LeRoi 
tre  TAnglecerre  &  rEcoffe  ;  mais  comme  nous  avons  faic  affez  aux°E-^ 
connoicre  quels  etoient  les  difterends  qu'il  y  avoic  encre  Charles  colTois 
&  les  Ecoilbis  ,   la  nature  de  TOuvrage  que  nous  iravaillons , '°""*rj 
demande  que  nous  nous  contentions  de  dire  ,   que  le  Roi  leur  mandes.' 
accorda  coutes  leurs  Demandes  ^  &  que  Ton  ajouta  a  ce  Traice    Atie 
un  Adte  d'Oubli  ,  donc  le  Comce  de  Tra^uair  ,  les  Chevaliers  f,'^"^"^ 
Rohert  Spotsivood  ,    Hay ,  &  Walter  BeLanqual ,  &  tOUS  les  E-  Traite  de 
veques  d'Ecolle  etoienc  excepces.     A  cela  pres  ,    on  rendit  cet  Paofi"- 
Adte  le  plus  ample  qu'il  fut  polTible  ,    &  l'on  y  fic  entrer  deux  ""s"';, 
Articles,  qui  ne  paroilTenc  pas  avoir  beaucoup  de  rapport  a  cec  gneurs,& 
oubli  general  &  univerlel ,  mais  bien  a  un  delTein  forme  d'em-  E^.eques 
pecher  le  Roi  de  rcnouveller  ,   comme  ii  Tavoit  deja  faic  ,   la  ibm  «- 
Guerre  contre  rEcolTe  ,   ou  d'encreprendre  d'en  faire  une  con-  clus.    . 
tre  TAngleterre  ,   comme  il  ne  le  fit  malheureulement  pour  lui 
que  trop  coc  Voici  moc  pour  moc  ces  deux  Articles. 

ll  eft    convenu  ,    qutl  fera  pafte  un  Aile  dans  le  Farlement  p^^^^^ 
d'Angleterre,  far  lequel  :l  fera  ordonn^.,  ^ue /es  Royaumes  d'An- lieit  ton' 
gleterre    ^  d^lrlande   ne  declareront  potnt  la  Guerre  au  Royau-  ^^^°'  •*  , 
me  d'Eco£e  ,    fans    le  confentement  du  Parlement  d'Angleterre.  ciproqJe" 
^e  pareillemettt  ,  il  fera  fait  un  Aiie  en  Ecojfe ,  portant ,  que  entre 
le  Royaume  d'Ecojfe  ne  ddclarera  point  la  Guerre  aux  Royaumes  ''Angle- 
d^Angleterre   ou   dlrlande  ,  faits  le  confentement  du  ParUment  vEcofle. 
d'EcoJfe. 

Et  en  cas  que  quelques-uns  des  Sujets  de  l'un  de  ces  Royau- 
mes  prennent  les  Armes ,  e^  f'jf^^*  ^"  Guerre  d  Fautre ,  fans  le 
confentement  du  Parlement  du  Royaunte  dont  ils  font  Sujets ,  ou 
dout  ils  dependent  ;  ils  feront  cenf/s  i^  riputes  Traitres  envers 
les  Etats  dont  ils  font  Sujets. 

Le  Traice  fut  iblemnellement  confirme  dans  toutes  (es  par-  .RaUfica- 
ties ,  &  dans  couces  fes  claufes ,  par  le  Roi  &  par  les  Parlemens  Tiaiti'! 
d'Anglecerre  &  d'Ecoile,  pour  lervir,  hinc  inde ,  dans  tous  les 
tems  a  venir  ,  de  Scacuc  &  de  Sanftion  inviolable. 

Enfin  ,  &  pour  achever  en  un  moc  ce  qui  regarde  TEcoffe, 
Mr.  de  Rapin  remarque  que  le  Roi  y  fic  un  voyage  dans  le  mois 
d'Aouc  164.1 ,  trois  jours  apres  la  conclufion  du  Traice,  com- 
me  nous  Tavons  deja  dic  ci-delTus  j  qu'U  y  demeura  jufqu'au  19 
Novembre  j  qu'il  affiita  en  peribnne  au  Parlement  ,  &  qu'il 
donna  fon  confencemenc  a  tous  les  Adtes  qui  lui  furenc  preien- 
tes.  Cc  fuc  a  cela  qu'aboutic  le  grand  Projec  qu'il  avoic  forme, 
au  commencemenc  de  fon  Rcgne  ,  de  reduire  TEglUe  d'Ecoffe 
a  une  parfaice  conformice  avec  celle  d'Angleterre  j  &  de  fe  ren-  tesi"esbc- 
dre  abiblu  dans  ce  Royaume-la,  comme  il  letoit  ,  a  peu  pres,  ^»"*!**- 
devenu  dans  celui-ci,  lorfquil  i"e  mit  a  execurer  ce  delTein. 

II  eft  aife  de  comprendre  combien  le  Roi  devoit  etre  lenfible  |^'°r<,^'*'' 
aux  monifications  que  le  Parlemenc  d'Angleterre  lui  avoit  don-  pouvo'i" 
nees  cous  les  jours  ,   depuis  fon  ouvercure  jufqu'a  la  conclufion  manquer 
de  la  Paix.    II  avoit  paffionnement  fouhaite  de  fe  vanger  des  E-  ^"^1"^'^°' 
coffois ,  ou  du  moins  de  les  chalTer  d' Anglecerre  ;  &c  le  Parle-  cLnt  de 
menc  leur  avoic  faic  prefent  de  plus  dequatre  mUlions,tanc  pour  moctifi- 
les  recompenfer  d'y  ecre  encres ,  que  pour  les  y  recenir  tout  un  '*"°'"' 
an.    II  auroic  voulu  excirper  lcs  Presbyteriens ;  &  les  Commu- 
nes ,  non  contences  de  prendre  leur  parci ,  travailloient  a  decrui- 
re  TEpifcopac.  II  voyoic,oucre  cela,  fes  Miniftres,  ou  fugitifs, 
ou  prifonnitrs  a  la  Tour ;  &  il  comprenoic  bien  que  la  Cham- 
bre  n'avoit  pas  incention  d'en  demeurer  la  ,  puisqu'a  Tegard  du 

Com- 
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(1)  Le  Pere  Philippe.  de  quatre  cens  niille  livres  fterling  pour  leur  fubfiftance  ;   tx.  cet  ar- 

(z)  EUe  fit  plus  i  elle  fournit  aux  EcoiTois  en  differentes  fois ,  plus    gent  fut  a  tout  prendre  ,    bien  micux  paye  que  celui  qui  fut  accor- 

dee 
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Comte  de  Straffbrd  ,  elle  s'occupoit  journellement  a  chercher 
les  moyens  de  faire  valoir  raccufation  qu'elle  avoit  portee  con- 
tre  lui.  En  eftet  les  Communes  pouflerent  cette  afFaire  avec  tant 
d'ardeur,  elles  mirent  en  mouvement  tant  de  reflbrts  &  tant  de 
machines  ,  qui  ne  paroiirent  pas  toutcs  les  plus  legitimes  du 
monde,  qu'eniin,  elles  forcertrit  laChambre  Haute  a  concou- 
rir  \  la  condamnation  a  mort  de  ce  Seigneur  ,  &  le  Roi  a  y 
donner  fon  conlentement  ,  malgre  la  declaration  qu'il  avoit  fai- 
te  aux  deux  Chambres  qu'il  ne  le  donneroit  jamais.  Declara- 
tion  au  rejfte,  qui  fut  caufc  que  lesCommunes,  venant  acrain- 
dre  qu'il  ne  f it  pour  lauver  Strafford  ,  ce  qu'il  avoit  fait  pour 
fauver  Buckhigham ,  fe  haterent  de  porter  un  BiU  ,  pour  empe- 
cher  que  ce  Parlement  ne  piit  etre  diflbus  fans  le  confentement 
des  deux  Chambres.  CeBill,  qui  fut  lu  trois  fois  en  deuxjours, 
pafla  trois  jours  apres  dans  laChambreHautei  &  le  Roi  pres- 
fe  de  tous  cotes ,  &  par  fon  Parlement  ,  &  par  la  populace  de 
Londres  mutinee  ,  &  par  fes  Confeillers  intimides ,  6c  par  les 
inflances  de  la  Reine  C3  1  meme,  qui  ne  fe  croyoir  pas  fans  dan- 
gei:,  appola  fon  approbation  a  cet  Afte  ,  qui  fervit  enfuite  a  lc 
dcfjouiiler  de  tout  fon  pouvoir  &  a  le  faire  perir  lur  un  echa- 
faut. 

Mais  fi  ce  BiU  pour  la  durec  de  ce  Parlementau  gredesdeux 
Chambres,  eut  de  fi  funeftes  fuites  pour  le  Roi  i  ii  cet  Adte 
mit  le  Parlement  en  etat  de  poufler,  a  main  armee,  ce  Prince 
dans  le  precipice,  apres  une  Guerre  Civile  de  plulieurs  annees; 
on  peut  aflurer  que  le  flambeau  qui  alluma  cette  Guerre  fut  la 
decouverte  d'un  Complot  forme  pour  mettre  les  deux  Cham- 
bres  a  la  diicretion  du  Roi.  Ce  Complot  confiftoit  a  faire  de- 
clarer  rArmee  en  faveur  du  Roi ,  a  la  faire  entrer  dans  Lon- 
dres,  &  a  faire  vcnir  des  forces  ecrangeres  dans  le  Royaume 
pour  foutenir  &  pour  achrver  tout  ce  que  le  Roi  avoit  entre- 
pris  julqu'alors.  Les  uns  onc  traite  tout  cela  de  chimere,  &  de 
fable  inventee  pour  rendre  le  Roi  plus  oiieuxj  les  autres  le  re- 
gardent  &  le  Parlement  le  regarda  comme  une  Confpiration  tres 
reelle;  il  prctendit  en  tirer  une  preuve  cvidente,  que  la  condef- 
cendance  du  Roi  pour  la  reparation  des  Griefs  n'etoit  qu'une 
pure  dilTimulation ,  en  attendant  roccafion  de  fe  retabUr  par  la 
force ,  dans  Tetat  oii  il  s'etoit  vu  avant  ce  Parlement  Et  puif- 
qui  la  juftification  de  toutes  les  demarches  fuivantes  du  Roi  & 
des  deux  Chambres ,  dt^pend  entierement  de  la  realite  ou  de  la 
fuppolition  de  ce  Fait,  Mr.  de  Raphi  a  raifon  de  dire  qu'on  ne 
fauroit  fe  difpenfer  de  rexaminer,  avant  que  de  donner  le  tort 
a  Tune  ou  a  Tautre  des  deux  Parties.  Aufli  ce  judicieux  &  exacfl 
Hiftorien  entre-t-il  dans  cet  examen ;  oii  nous  ne  faurions  le 
fuivre  ,  n'etant  point  charges  de  conftater  le  Droit  de  cette 
Guerre ,  mais  feulement  de  tracer  au  Le&eur  une  idee  generale 
des  faits  &  des  evenemens  principaux  qu'elle  produifit  pendant 
qu'elle  dura,  &  enhn  de  la  Revolution  aufli  etrange  qu'impre- 
vue  dont  elle  fat  fuivie,  comine  une  caufe  eft  fuivie  de  fon  ef- 
fet  neccilaire  &  immediat.  Cependant ,  avant  d'aller  plus  loin , 
nous  nous  croyons  obliges  de  dire,  qii'il  nous  paroit  prefque 
i.iipoilible,  qu'un  Ledeur  judicieux  &  defmterefle  ,  qui  a  exa- 
mine  avec  foin  les  railons  &  les  preuves  alleguees  touchant  le 
Coniplot  dont  nous  avons  parle ,  ne  trouve ,  d'un  cote ,  qu'il  e- 
toit  tres  reel;  &  de  rautre,que  les  Chefs  du  Parti  contraire  au 
Roi  en  avoient  d'abord  exagere  beaucoup  les  circonftances  & 
les  confequences ,  pour  faire  pafler  plus  aifement  TAde  d'-/4'/- 
tainder  contre  le  Comte  de  Straffbrd^  &  TAdte  pour  la  conti- 
nuation  de  ce  Parlement,  auxquels  le  Roi  fut  force,  comme 
nous  Tavons  dit,  de  donner  fon  confentement ,  en  un  meme 
jour  &  dans  cette  meme  conjontSure. 

Nous  nous  croyons  de  plus  obliges  d'informer  le  Ledteur,quc 
la  decouverte  de  cette  Confpiration  fortilia  fi  fort  la  defiance  du 
Parlement  a  Tegard  du  Roi,  qu'clle  en  devint  invincible,  & 
fit  prendre  aux  deux  Chambres  la  refolution  de  ne  pas  fe  con- 
tenter  de  la  reparation  des  Griefs  ,  mais  de  mettre  le  Roi  hors 
d'etat  de  manquer  a  fa  parole.  Les  moyens  qu'on  employa  pour 
executer  cecte  refolution ,  furent  la  caufe  prochaine  de  la  Guer- 
re  Civilei  &  le  premier  de  ces  moyens  fut  la  Proteftation  fui- 
vante,que  les  Communes  firent  foufcrire  a  tous  leurs  Membres. 

Je  jure ,  promets ,  ^  protejfe ,  j«e  je  maintiendrai  df  d^fen- 
drai ,  autant  que  je  le  pourrai  legitimement  ^  <^  au  hazard  de  ma 
•vie ,  c^  dc  mes  hiens ,  la  veritahle  Religion  Proteflante  Reformie^ 
felon  cjitelle  efl  exprimie  dans  la  Doiirine  de  PEglife  Anglicane , 
contre  le  Papifme ,  ^  contre  toutes  Innovations  Papifliques  con- 
traires  a  ladite  Doiirine.  G^ue  felou  mon  devoir  df  mon  Serment 
d' Allegeance ,  je  maintiendrai  ^-  d^fendrai  la  Perfonne  ^  Phon- 
neur  de  Sa  Majefl^.  §lue  je  ddjendrai  de  meme ,  le  Pouvoir  ^ 
les  Privi/eges  des  Parlemens  ,  les  Ugttimes  Droits  ^  les  LihertCs 
des  Sujets  ,  ^  chacun  de  ceux  qui  figneroxt  la  pr^fente  Protefla- 
tion,  pour  la  Ugitime  ex(cution  de  ce  qui  y  efl  contenu.  <^ue  par 
tous  moyens  jufles  ^  Ugitimes ,  e^  de  tout  mon  pouvoir  ,je  m'op- 
poferai  a  ceux  qut  par  la  force ,  par  des  pratiques ,  par  des  con- 
feils ,  par  des  complots ,  ou  conjurations ,  ou  de  quelque  maniere 
que  ce  foit ,  fer07it  quelque  chofe  de  contraire  a  cette  Protefiation, 
^  que  je  fera:  mes  efforts  pour  les  faire  punir  ,  comme  ils  le  mfyi- 
ttnt.     Deplus,  que  par  tous  moyens  jufles  e^  honorables ,  je  ta- 


de  pour  1'Armee  du  Roi. 
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cherai  de  conferver  la  Paix  entre  les  trois  Royaumes  £ Angkterre 
d^Ecoffe  c^  d'Ir/ande  ,  fans  que  la  crainte ,  l^efpfyanie ,  ou  d'au- 
tres  ^gards ,  m'obligent  jamais  a  7ne  diffifler  de  cette  Promeffe ,  Ser- 
ment  g^  Proteflation. 

Enfuite ,  les  Communes  prirent  diverfes  refolutions  pour  pour- 
voir  a  la  furete  du  Royaume,  &  de  la  Ville  de  Portsmoutb  en 
particulier.  Elles  communiquerent  aux  Seigneurs  les  avis  qu'el- 
les  avoient  regus,  les  Votes  qui  avoienc  paflTe  dans  leur  Cham- 
bre,  &  en  meme  tems  la  Proteftation,  les  priant  d'ordonner 
que  chaque  Pair  fut  oblige  de  la  figner.  Elles  robtinrent ;  il 
n'y  eut  pas  jufqu'aux  Juges  &  aux  Eveques  qui  ne  la  foufcrfvif- 
fent.  Apres  quoi  elles  firent  preparer  un  autre  Bill  pour  ordon- 
ner  a  tous  les  Sujets  de  la  figner  aufli.  Celiii-ci  trouva  quelque 
oppofition  parmi  les  Seigneurs  ,  parce  quils  ne  jugeoient  pas 
qu'il  filt  convenable  d'uler  de  contrainte ;  mais  enfin  ils  confen- 
tirent  a  ce  que  les  Communes  fouhaitoient. 

Depuis  la  mort  du  Comte  de  Strafford .,(\m  eut  la  tete  cou- 
pee  le...  de  Mai  164.1,  jufqu'au  deparc  du  Roi  pour  rEcofle 
les  Communes  ne  negligerent  rien  de  ce  qui  pouvoit  contri- 
buer  a  faire  comprendre  au  Peuple  la  necelTue  qu'il  y  avoit 
de  retablir  le  Gouvernement  dans  ibn  ordre  naturel  ,  &  a  le 
convaincre  que  la  Hierarchie  Ecclefiaftique  etoit  plus  dom- 
mageable  que  neceflaire  a  FEtat. 

Ce  fut  dans  cet  intervalle  qu'on  porta  ,  dans  la  Chambre  , 
des  Bills  pour  abohr  la  Chambre  Etoile'e  &  la  Cour  du  Nord  ■ 
pour  regler  la  Jurifdidrion  du  Confeil ;  pour  abolir  la  Taxe  du 
Ship-Money  &  de  la  Chevalerie  ;  contre  les  emprifonnemens 
contraircs  aux  Loix,  &  contre  Textenfion  des  Forets.  On  ac- 
cufa  chacun  des  Juges  en  particulier.  On  declara  contraire  aux 
Loix  ,  la  Taxe  impofee  par  le  Roi  fur  les  Provinces  ,  pour 
les  appointemens  du  Commiflaire  General  des  Montres  &  des 
Revues.  On  examina  encore  la  Confpiration  pour  leduire  TAr- 
raee:  IVilmot,  Ashhur^iham  ,  Sc  Po/lard,  accufes  d'etre  de  ce 
Complot ,  furcnt  chalTes  de  la  Chambre,ii:  menie  mis  en  pri- 
fon.  On  fit  porter  a  la  Chambre  toutes  les  Patentes  qui  e- 
tabliflfoient  des  Monopoles ,  dont  la  plupart  furent  fuppnmes. 
On  examina  par  quel  moyen  avoit  ete  inferee  dans  la  Reque- 
te  de  Droit,  une  certaine  Claufe  touchant  le  To^mage  &  Po7t- 
dage  ;  &c  on  prit  foin  de  faire  enregitrer  une  Declaration  fur 
ce  fujet  ,  pour  empecher  que  la  Pofterite  ne  fiic  abufee  par 
cette  Claufe  fubreptice.  J'omets  divers  Votes  qui  ecoient  de- 
pendans  de  tous  ces  Arcicles ,  ou  qui  regardoienc  des  Particu- 
liers.  Voila  ce  qui  concerne  TEtat,  voici  ce  qui  fut  fait  par 
rapport  a  la  Religion  pendant  ces  trois  mois. 

Outre  qu'on  fit  executer  a  toute  rigueur  les  Loix  Penales 
contre  les  Catholiques,&qu'ils  furent accufes d'avoir eu de  mau- 
vais  defleins,  on  ajouta  qu'il  etoit  de  notoriete  publique  qu'il 
y  avoit  eu  un  Complot  pour  introduire  le  Papifme,&  queplu- 
iieurs  Eveques  y  etoient  entres.  On  pretendit  que  les  Inno- 
vacions  introduites  dans  le  Service  Divin  ecoient  manifeftement 
une  fuice  &  une  dependance  de  ce  deffein.  On  les  condamna, 
on  les  abolit;  &  par  ces  moyens  on  rendit  odieux  au  Peuple  le 
Clerge  qui  les  avoit  introduites  &  favorifees.  De  plus,  on  de- 
clara  contraire  aux  Loix ,  le  Serment  par  lequel  les  Miniftres 
s'engageoient  a  maintenir  la  Hierarchie  dans  TEglife.  On  por* 
ta  un  Bill  contre  la  pluralite  des  Benefices.  On  porta  aux  Sei- 
gneurs  une  Accufation  contre  Ics  treize  Eveques  qui  avoientaf- 
fifte  I  la  derniere  Convocation ;  &  Ton  coiidamna  les  Canons 
qu'elle  avoit  faits.  On  pafTa  un  BiU  pour  abolir  la  Haure  Com- 
miiTion.  On  vota  la  fuppreflion  des  Doyens  &  des  Cbapirres 
&c. 

Durant  ces  entrefaites,  il  arriva  une  chofe  qui  augmenta  ex- 
traordinairement  le  fouptj-on  que  le  Roi  rouloit  des  defleins  vio- 
lens  pour  recouvrerle  Defpotifme  dont  on  le  depouilloit.  L'Ar- 
mee  d'Irlande  auroit  dii  etre  depuis  longtems  calTee ,  puifqu'il 
n'y  avoit  aucune  raifon  de  la  tenir  fur  pie;  &  les  Communes 
Tavoient  fouvent  deraande  au  Roi  inutileraent.  Enfin  lorfqu'iI 
ne  put  plus  fe  defendre  de  la  licencier,  il  fit  dire  aux  deux 
Charabres,  qu'il  s'etoit  engage  d'envoyer  quatre  mille  hommes 
de  cette  Armce  au  Roi  d'Jifpgne ,  qui  les  lui  avoit  tait  deman- 
der  par  fon  Ambafladcur;  6c  le  refte  au  Roi  de  France,  qui  le 
lui  avoit  faitdemander  aufli.  Les  Communess'y  oppolerent,cto- 
yant  que  c'etoit  un  artifice  du  Roi  pour  conferver  cette  Arraee 
Papifte  qui  lui  etoit  entierement  devouee.  ¥x  il  elt  vrai  qu'on 
ne  voit  point  que  la  France  ni  TEfpagne  eulTent  grand  belbin 
d'eraprunter  des  Troupes  dans  ce  teras-Ia.  Quoi  qu'il  en  foit,  le 
Roi  temoigna  que  fon  intention  etoit  de  ne  point  s'arreter  a 
cecte  oppolition  ;  &  cette  afTiire  n'ecoit  point  encore  hnie  , 
Iorfqu'iI  parcit  pour  TEcofle^  d'oii  il  envoya  quelque  temsapres 
aux  Seigneurs  un  Meflage  date  d'Edimhourg  ,  dans  lequel  li  pa- 
roilToit  refolu  de  tenir  fjn  engagement,  quoi  qu'il  cn  puc  arri- 
ver.  Mais  les  deux  Chambrss  rendirent  fa  relolution  inurile, 
en  faifant  publier  une  Declaration  portant ,  que  quiconque  fer- 
viroit  a  tranfporter  ces  Troupes  Irlandoifes  dans  un  Pais  etran- 
ger,  feroit  regarde  comme  Ennemi  de  TEtat. 

Le  Roi  avoit  permis  aux  Communes  d'envoyer  un  Commit- 
te  a  Edimhourg,  pour  aflifter  a  la  ratificacion  quil  y  fcroic  du 
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ABREGE'     HISTORIQ.UE 


CuA  R-  Traite  conclu  avec  les  Ecoflbis.  Mais  le  deflein  desdeuxCham- 

i-f  s  I-    brcs  en  demandant  cette  permiflion,  etoit  d'avoir  dans  ce  Pais- 

1641.    la  des  perlbnnes  de  confiance  qui  epiaflcnt  les  adions  du  Roi, 

Commu-  gj.  q  j  jg^  donnaflent  avis  de  ce  qui  pourroit  s'y  pafler  contre 

nes  fuu  le  ,      ^  .     ,  ^  , 

Roi  en     leurs  mterets. 

EcolTe  Ce  Committe  ecrivit  dans  le  mois  d'06tobre ,  qu'il  y  avoit  en 

pout  l'e-   EcofTe  une  Confpiration  a  peu  pres  femblable  a  celle  qui  a'etoit 

?:onfpira-  faite  en  Angleterre  pour  feduire  l'Armee. 

tion  en         y[x.  Pym  qui  mit  cette  afFaire  fur  le  tapis,  dit  que,  depuis 

^'couter-  quelque  tems ,  le  bruit  en  avoit  couru  en  Angleterre ,  &  qu'il 

te.  y  avoit  lieu  de  craindre  que  les  Confpirateurs  d^Ecoffe  neuflent 

Mr.  Pym  j(,g  correfpondances  avec  les  Anglois  mal-intentionnesid'autant 

ia"ppo"au  plus  que,  fuivant  toutes  les  apparences  ,    ils  avoient  des  liaifons 

Parle-  .      .         .    _         ^     .  •         nr  • -.-r,._;n...        s,  i>.._ 

ment 
cl'Anglc- 
terre. 
OrJre  du 
Parle- 
jneac  de 
pourvoit 
a  la  de- 
fenle  de 
Londres 
&  de  tout 


fur  cette 
Confpiia 
tion. 


avec  le  Lord  Crauffbrd,  qui  paflbit  pour  etre  Papiflie,  &  l'un 
des  principaux  Chefs  de  la  Confpiration  dont  il  s'agiflbit  main- 
tenant. 

Sur  ces  fondemens,  il  fut  ordonne  que  Ton  feroit  en  forte, 

que  les  Villes  de  Londres  &  de  IVeftminftcr  fuflent  bien  gar- 

dees  i  que  Ton  prendroit  de  bonnes  mefures  pour  la  defenfe  du 

Royaume  i  &  que  les  deux  Chambres  enverroient  un  Expres  ^ 

leur  Committe  qui   etoit  en  Ecolfe ,  pour  rinfoi  mer ,  que  le 

Parlement  d'Angleterre  etoit  difpofe  a  donner  aux  Ecoffoistou- 

leRoyau-  (g  rafliflance  neceiraire,  conrre  ceux  qui  voudroient  entrepren- 

Et^d'of-    tlfe  de  les  troubler.     Le  meme  jour ,   20  d^OJtobre ,    les  deux 

frit  fon     Chambres  prierent  le  Comte  d'Ej[Jex,  de  metire  me  Garde  a 

affiftance    j^^jfminffer  pour  leur  furete;  a  quoi  il  obeit  fur  le  champ.  Cet- 

toL  '°'  te  Confpiration  d'Ecofle  fit  en  ce  tems-la  beaucoup  de  bruit: 

mais  il  ne  fut  pas  poflible  d'en  decouvrir  le  fond.   Ce  que  Mr. 

Burnet  en  dit  (i),  ne  nous  paroit  pa^  fort  propre  a  decider  fl 

Semi-      elle  avoit  quelque  realite.  Mr.  de  Rapift  croit  que  roffre  que  lc 

dJ^Ra^m  Comte  de  Montrofs  avoit  faite  en  fecret  au  Roi  d^aflallmer  le 

Marquis  A'Hamilton  qui  le  trahilfoit,  difoit-il ,   etant  venue  a 

tranfpirer,  donna  lieu  de  repandre  le  bruit  d'une  Confpiration 

generale.  Quoi  qu'il  en  foit,  ce  bruit  fit  encore  un  grand  tort 

au  Roi  dans  Tefprit  du  Parlement  d'Angleterre ,  qui  ne  manqua 

pas  de  communiquer  fa  crainte ,  feince  ou  veritable ,  au  Peuple 

dc  Londres  &  de  tout  le  Royaume. 

De  leur  cote  ,  les  Communes  profiterent  de  cette  agitation 
des  Efprits,pour  ramener  le  Bill  contre  les  Eveques.  II  y  eut, 
lc  ^3  d'Oftobre ,  de  grands  debats  dans  la  Chambre ,  fur  ce 
diiibeta'-  fujet ;  &  la  conclufion  en  fiit ,  qu'on  poufleroit  le  Bill  pour  les 
•'""  '*"'  priver  du  Droit  de  Seance  au  Parlement ,  &  qu'on  pourfui- 
vroic  en  Jullice  ceux  d'entre  eux  qui  avoient  aflifl:e  a  la  der- 
niere  Convocation.  Pour  cet  effet,  la  Chambre  eut  avec  les 
Seigneurs  une  Conference ,  dans  laquelle  Mr.  Fym  &  Mr.  Saint 
Jean  leur  expoferent  les  demandes  des  Communes  ,  dans  un 
Difcours  que  chacun  d'eux  fit  fur  celle  dont  elles  ravoient 
charge. 

Mr.  Pym  fit  la  premiere  Demande ;  elle  portoit ,  ^e  les  trei- 
,j  s,e   Eveques  ,    qui   avoient   dija  (t(  accuf(s  devant  la   Chambre 

tte^^es^E-  Haute,pour  avoir  fait  les  Canons  dans  la  derniere  Convocation ^ 
Teijues.      g^  pour  les  avoir  fait  exkuter ,  fujfent  frivis  du  droit  de  don- 

ner  leurs  voix  dans  le  Parlement. 
Demande      La  fcconde   Demande  fut  faite  par  Mr.  St.  Jean  ,  en  ces 
de  Mr.      termes    §lue  tous  les  Eveques  fujfent  exclus  de  voter  fur  l'A^e 
Saintjean  y^^  Communes  avoient  ci-devant  envoyi  aux  Seigneurs  (y-  qui 

Evaques.*  ^toit  intituU ,  Ade  pour  abolir  les  voix  des  Eveques  dans  le 
Parlemcnt. 

Nous  ne  rapportons  point  ici  les  raifons  fur  lefquelles  ces 
deux  Membres  appuyerent  les  Demandes  de  leur  Chambre  , 
parce  que  cette  affiure  ne  fut  pas  en  ce  tems-la  pouffee  plus 
loin. 

Tous  les  Griefs  etant  deja  a  peu  pres  repares  ,  &  les  Ar- 
mees  congediees,  le  Roi  s'attendoit  que  les  Chambres  travail- 
leroient  enfin  a  retabliflement  de  fes  Revenus,  feule  chofe,  i 
fon  avis ,  qui  leur  reftat  a  faire.  Mais  ce  n'etoit  point  du  tout 
le  leur.  Peu  contentes  d'avoir  remedie  au  maux  pafles  ,  elles 
voulurent  encore  prevenir  ,  nous  Tavons  dic  plus  d'une  fois  , 
ceux  qui  etoient  a  craindre  dans  la  fuite ;  &  pour  cet  effec , 
mettre  le  Roi  hors  d'etat  d'abufer  de  fon  Pouvoir.  On  ne 
peut  difconvenir  que  ce  deflein  ne  fut  fonde  fur  des  railbns 
tres  plaufibles,puifque  les  gens  meme  les  plus  devoues  au  Roi 
etoient  convaincus  que  la  Conftitution  du  Gouvernement  a- 
voit  couru  grand  rifque  ,'  durant  les  quinze  premieres  annees 

de  ce  Regne L,e  Confiil  commandoit  ou  de'fendoit  par  des 

Froclamations  ,  ce  qui  n4toit  ni  command^  ni  d^fendu  par  les 
Loix.  ...<...  On  punijfoit  feverement  le  majique  de  foumif- 
fion  a  ces  Ailes ,  &  d  ceux  qui  en  ^toient  les  Auteurs:  <^  les 
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anciens  Jiroits ,  etehlis  avec  tant  de  fagejfe  ^  de  prudence  four 
la  furet^  des  Peuples ,  ne  furent  jamais  pius  en  danger  d'etre  ren- 
verjes.  Ceft  un  aveu  que  la  verite  a  arrache  a  Tun  des  plus 
Zeles  partifans  de  Charles  (2).  On  peut  aifement  juger  de  ce 
que  penfoient  les  autres  ,  &  s'ils  avoient  raifon  de  le  perfua- 
der  que  la  reparation  des  Griefs'  n'etoit  point  une  furete  fuf- 
fifante  pour  Tavenir. 

Ce  fut  pour  procurer  cette  furete,que  les  Communes  repri- 
rent  le  deflein  qu'el!es  avoient  forme  des  le  commencement , 
de  drclTer  une  Remontrance  de  l'etat  du  Royaume.  Rien  n'au- 
roit  ete  plus  inutile,  apres  la  reparation  des  Griefs ,  que  cette 
Remontrance,  fi  on  n'avoit  elpere  que  le  Roi  s'en  tiendroit  of- 
fenfe,  &  fe  porteroit  a  faire  quelque  demarche  qui  donneroit 
lieu  a  rexecution  du  Projet  qu'on  avoit  fait. 

Mais  pendant  qu'on  travailloit  a  cette  Rem.ontrance ,  il  fur- 
vint  une  affaire  d'une  telle  confequence,  que  la  Chambre  des 
Communes  fe  vit,  pour  quelque  tems,  obligee  d'interrompre 
toutes  les  autres.  Je  veux  parler  de  la  Rebellion  de  1'Irlande, 
dont  la  nouvelle  fut  portee  a  Londres  le  i.de  Novembre  164.1. 

Depuis  la  fin  du  Regne  de  la  Reine  Elifabeth  ,  que  la  re- 
volte  du  Comte  de  Tyrone  avoit  ete  heureuiement  appaifee  , 
les  Irlandois  avoient  vecu  tranquillement  fous  yaques  I.  qui 
eut  pour  eux  toutes  les  complaifances  imaginables,  &  fous  Char- 
les  I.  qui  n'en  avoit  pas  eu  n.oins.  On  pourroit  meme  aflii- 
rer  qu'il  en  avoit  eu  davantage  ,  &  que  par  confequent  ce 
Peuple  n'avoit  jamais  eu  moins  de  fujet  de  fe  revolter.  Cepen- 
dant,  dans  le  mois  de  Mars  ou  d'Avril  de  cette  annee  164.1 , 
les  Irlandois  Papiftes  formerent  le  projet  de  couper  la  gorge  ^ 
tous  les  Anglois  Proteftans  repandus  dans  leur  lile.  IIs  conclu- 
rent  d'agir  le  23  d'Ottobre,  par-tout,  tout  a  la  foisj  &  ils  le 
firent  aufli,  excepte  a  Dublin,  oii  cet  horrible  Complot  ,  la 
nuit  avant  fon  execution ,  fu:  decouvert  a,ux  Lords  Jufticesd'Ir- 
lande  par  0-Conelly  Protcftant  Irlandois,  a  qui  Mac-Mahon  (3) 
Tun  des  principaux  Chefs  venoit  d'en  fjire  confidence,  &  qui 
feignit  de  1  approuvcr ,  pour  eviter  le  danger  oii  il  fe  fcroic  ex- 
pole  autrement.  Cette  decouverte  fauva  les  habitans  de  Dublin, 
&  le  Chateau ,  oii  il  y  avoit  un  grand  Magafin  de  Vivres  & 
de  Munitions,  avec  des  Armes  pour  dix  mille  hommes.  Mais 
le  refte  de  Tlfle  fut  inonde  de  fang ;  on  compte  qu'il  y  eut  plus 
de  quarante  mille  (4)  Proteitans  Anglois  de  maflacres.  On  peuc 
voir  dans  Mr.  de  Earrey  une  defcription  (5)  de  ce  carnage,  Mr. 
de  Rapm  n'etant  abfolument  entre  dans  aucun  detail  la-deflus. 

Cette  nouvelie  remplit  les  Communes  de  confternation  & 
d'effroi ,  & ,  en  meme  tems ,  d'indignation  contre  les  Rebel- 
lesifur  quoi  la  Chambre  s'etant  d'abord  tournee  en  grandCom- 
mitte,prit  plufieurs  refolutions  pour  envoyer  en Irlande de TAr- 
gent  ,  des  Munitions  de  bouche  &  de  guerre  ,  des  Armes  & 
des  Troupes ;  comme  aufli  pour  s'aiTurer  cn  Angleterre  des 
Papiftes ,  des  Pretres ,  &  des  Moines ,  &  pour  faire  fortir  in- 
ceflamment  du  Royaume  tous  les  Etrangers  qui  n'etoienc  pas 
Proteftans,  &c.  Ces  Votes  furent  communiques  aux  Seigneurs, 
qui  les  approuverent ,  &  qui  nommerenc  queiques-uns  de  leurs 
Membres,  pour  former  avec  d'autres  Membres  de  la  Chambre- 
Bafle  unCommitte  commun,qui  devoit  fubfifter  jufqu'i  nouvel 
ordre.  Quelques  jours  apres  les  deux  Chambres  publierent  une 
Declaration ,  pour  faire  connoitre  au  Public  la  relblution  qu'el- 
les  avoient  prife  d'aflifter  le  Roi  de  tout  leur  pouvoir,  pour 
reduire  les  Rebelles  d'Irlande. 

Le  Roi,  qui  etoit  encore  en  EcofTe,  fut  informe,  par  une 
Lettre  ecrice  du  Nord  d'Irlande,  de  ce  qui  s'etoit  pafle  dans 
cette  Ifle-Ii;  mais  cette  Lettre  nc  marquoit  poinc  que  les  Ir- 
landois  euflenc  manque  leur  coup ,  par  rapporc  au  Chateau  de 
Duhlin.  Malheureufement  pour  ce  Prince  ,  les  Rebelles  s'avi- 
ferent  de  repandre  le  bruic  qu'ils  agiflbienc  par  fes  ordres.  Ils 
fe  qualifioient  VArm^e  de  la  Reine  ,  &  ils  envoyerent  dans  cout 
le  Royaume  des  Copies  d'une  Commillion  fousle  Grand  Sceau, 
qu'ils  pretendoienc  avoir  du  Roi ,  pour  les  aucorifer  \  prendre 
les  Armes.  Voici  la  Lettre  circulaire  des  Chefs  des  Rebelles  a 
ceux  de  leur  Parti ,  en  leur  envoyant  la  Copie  de  cette  preten- 
due  Commiffion. 

De  notre  Camp  ^  Neury  le  4  de  Novembre  1641.  i^^^^^ 

citculaire 
„  Phelim  O  Neal ,   Rory  Mac  Guire ,    &c.  a  tous  les  Catho-  jfs  r^!** 
,,  liques  du  Parti  Romain,    Anglois  &  Irlandois,de  ce  Royau-  beUes 
„  me  d'lrlande,SaIut,  bonheur,  liberte  de  confcience,  &  yic-  d'lilande. 
„  toire  iur  les  Heretique?  Anglois,quiont  fi  longtems exerce leur 
„  tyrannie  contre  noas,  &  ullirpe  par  force  nos  Biens  &nos  Terres. 

',  Sa- 
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(i)  Memoires  du  Marquis  d'HamiIton ,  p.  184.  Cette  Citation  ell 
d'apres  Mr.  de  Rapin. 

(1)  Mylord  ClarenJon,  Tom.  I.  p.  91.  de  la  Traduft.  Franc;. 

(1)  II  etoit  Petit-Fils  du  fameux  Comte  de  Tyrone ,  qui  avoit  fait 
revoltcr  rirlande  contre  la  Reine  Etifabeth.  II  fut  arrete,  avec  Mac- 
Cuire ,  autre  Chef  de  la  Confpiration ,  fort  peu  d'heures  avant  rcxe- 
cution. 

{4)  D'autres  difcnt  ifoooo,  &  d'autres  100000. 

(j-)  Hift.  d'Angl.  Tom.  IV.  p  176  &  fuiv.  En  voici  un  trait. 
„  Ces  Demons  obligerent  ,  en  quelques  endioits ,  les  Peres  &  les 
,,  Meres  a  faire  mourir  leurs  Enfans,  les  Enfans  a  dter  la  viealeurs 
„  Peres  8t  a  lcurs  Meres ,  les  Femmes  a  leurt  Maris ,   &  les  Maris  a 


„  leurs  Femmes.  Par  un  exces  de  cruaute  dont  on  ne  croiroit  pas 
„  la  nature  humaine  capable ,  une  Fcmine  venant  a  accoucher  cntre 
,,  les  mjins  de  ces  Bourreaux ,  ils  donnerent  fon  Enfant  a  manger  a 
„  un  Pourceiu  &  a  un  Chien,  qu'ils  avoient  amenes  pour  avoir  le 
,,  plaifir  d'un  li  deteltable  fpeaicle".  Voy.  fur  ce  Alaflacre  le  Chev. 
Tempie ,  Clnrke ,  CUrendon ,  Extmit  des  Regitres  du  Roynume  Wlrlande, 
Lettre  ecrite  a,  Mr.  Fore  DoBeur  en  Sorbonne ,  The  Ferfetl  Politician, 
&  CdleUions  de  Rushworth. 

(6)  Le  Mavqiiis  d'Antrim,  un  des  principaux  Chefs  de  ce  MaiTa- 
cre,  offrit  Ibus  le  Regne  meme  iie  Charles  II.  de  prouverpardesPie- 
ces  authentiques  &  par  la  pioprc  main  de  Charles  I.  &  de  la  Rcine, 
que  les  Irlandois  n'avoieiit  riea  fait  daos  cette  occalion ,  que  de  i'aveu 
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y,  Sacliez,  cher?  Compatriotesj  que  Sa  Majefte,  pouffee 
par  des  caufes  graves  &  prellances,  &  fe  conhint  entiere- 
ment  en  notre  fidelite,  nous  a  notifie  par  une  Commiilion 
fous  le  Grand  Sceau  d'.Eco{re,  datee  A^Edimbourg,  ie  i.  du 
rnois  d'Oi5lobi"e  164.1 ,  comme  aulli  par  fes  Lettres  du  mc- 
niejour,  &  fignees  de  fa  main ,  les  grands  &  iniupportables 
aftronts  qu'il  a  regus  des  Protcllians  Anglois  ,  &  en  particu*- 
licr  du  Parlement  d'Angleterre  ,  coutre  fa  Perlbnne  &  fa 
Prerogative  Royale,&  aulli  contre  nos  amis  les  Catholiques 
d' Augleterre ;  la  Copie  de  laquelle  Commiinon  nous  vous 
„  envoyons  ,  afin  qu'elle  foic  publiee  en  diligence  dans  tout  le 
„  Royaume,  &c  que  vous  foyez  informes  que  nous  fommds 
„  duement  autoriles". 

Pour  ce  qui  ell:  de  cette  Commi(Tion-la  ,  on  y  voit  une 
marque  frappante  de  fa  fuppofitionjpuifqu^on  y  fait  dire  au  Rdi 
le  I.  d'0(fi:obre  1641  ,  que  te  Farlemcnt  i'ejl  empari  de  toutes 
les  forces  du  Royauine ,  en  gtablijfjiit  des  Gouverneurs  ^  des  Com- 
mandaiis ,  des  Ojficiers  ,  da7is  tous  les  Lieux  (^  P/aces ,  &C.  Ce 
qui  certainement  n'arriva  que  dans  Tannce  lliivante. 

Cependant  ce  que  les  Rebelles  publioient ,  qu'ils  etoient  au- 
torifes  par  le  Roi  &  par  J.a  Reine,  produiiit  un  tres  mauvais 
effct  contre  le  Roi.  La  moindre  choie  qu'on  lui  imputa,  c'eft 
qu'au  maiTacre  pres ,  dont  la  Reine  feule  eut  connoiliance  [6) , 
11  avoit  connive  a  ce  qu'ils  priilent  ies  armes  ,  afin  que  la  ne- 
cedite  d'appail"er  ces  troubles  &  d'en  prevenir  les  confequences , 
obligeat  les  deux  Chambrcs  a  lui  fournir  les  moyens  de  lever 
des  Troupes,  dont  il  fauroit  bien  en  tems  &  lieu  ie  fervirpour 
reeouvrer  &  afFcrmir  fon  Dcfpotifme  en  Angleterre.  Cetoit  a 
de  telles  vues  que  les  Communes  attribuerent  les  inftances  qu'il 
leur  fit  d'envoyer  en  Irlande  des  forces  fuffiiantes  pour  reprimer 
la  rebellicn  j  de  mcme  que  la  demande  qu'il  avoit  faite  au  Par- 
kmenr  d^Ecoffe  pour  le  meme  fujet.  £t  on  ne  fauroit  difcon- 
yenir  quc  Charlcs  n'etit  donne ,  &  ne  donnat  encore  davantage 
dans  la  iuite,  trop  de  force  a  de  pareils  foupgons.  Enfin  les 
Communes  allerent  jufqu'a  lui  faire  reprefenter  par  leur  Com- 
mitte  qui  etoit  cn  Ecoile,  „  qu'elles  croyoient  avoir  lieu  de  fe 
„  perfuader,  que  la  Rcbellion  d'Irlande  etoit  un  effet  des  mau- 
j,  vais  confeils  de  ceux  qui  continuoient  a  etre  en  honneur  & 
„  en  credit  aupres  de  fa  Perfonncj  &  de  craindre,  que  Targenc 
„  qu'on  feroit  oblige  d'exiger  des  Sujets,  ne  fiit  employe  a  en- 
„  courager  les  Rebelles  ,  &  a  fomenter  un  femblable  Complot 
„  en  Angleterre.  Que  par  cctte  raifon,  les  Communes  lup- 
„  plioient  Sa  Majefte  d'cloigner  ces  pernicieux  Conleillers  de 
„  ia  Perlbnne,  &  dc  fe  fervir  de  ceux  qui  feroient  approuves 
„  par  le  Parlement,  qui  etoit  fon  Confeil.  Que  fi  le  Roi  le 
,,  refufoit,  il  ne  devoit  pas  trouver  etrange,  que  les  Commu- 
3,  nes  priiTent  les  mefures  les  plus  convenables  pour  prevenir  les 
„  dangers  auxquels  le  Royaume  feroit  expofe". 

Ces  Inftrudtions  des  Communes  finiffoient  par  un  Articleplus 
fort  encorc,  s'il  eft  poiTible,  que  ce  qu'on  vient  de  lire.  On  y 
attaquoit  diftindtement  tout  le  Gouvernement  du  Roi,  en  la 
perfonne  de  fes  Miniftrcs ,  dans  tout  ce  qui  s'etoit  fait  depuis 
fon  avenement  a  la  Couronne,  tant  au  dedans  qu'au  dehors  , 
foit  par  rapport  aux  interets  de  la  Religion ,  foit  aceux  dcTEtat, 
de  mt;me  qu'aux  Droits  &  aux  Privileges  des  Parlemens  &  des 
Sujets. 

Cetoit-la  proprement  un  preparatif  pour  la  Remontrance 
de  TEtat  du  Royaume,  qui  devoic  etre  au  premier  jour  portee 
a  la  Chambre,  qui  y  fut  lue  efFeaivement,  &  qui  y  palfa  le 
22  de  Novem.bre ,  apres  y  avoir  ete  debattue  depuis  trois  heures 
apres  midi,  jufqu'a  trois  heures  apres  minuit  (7).  II  fut  meme 
refolu  qu'elle  feroit  imprimee ,  fans  la  communiquer  aux  Sei- 
gneurs ,  parce  qu'elle  n'etoit  faite  qu'au  nom  des  Communes  j 
&  fans  attendre  qu'elle  eut  ete  prefentee  au  Roi,  ce  qui  etoit 
contre  les  regles ,  mais  en  meme  tems  tres  neceffaire  pour  pre- 
venir  de  plus  en  plus  refpric  du  Peuple  contre  le  Souverain. 

Trois  jours  apres,  favoir  le  25  de  Novembre,  le  Roi  etant 
de  retour  d^EcofTe,  traverfi  Londres,  &  eut  tout  lieu  d'etre 
Gontent  de  la  reception  qu'on  lui  fit.  Mais  la  fatisfatSion  que 
lui  caufcrent  les  demonftrations  de  joie  ,  de  refped  &  de  fou- 
miflion  qu'on  lui  temoigna,  ne  fut  pas  de  longue  duree.  En  ef- 
fet,  pcu  de  jonrs  apres  les  Communes  lui  firent  prefenter  lcur 
Remontrance  (8),  qu'elles  accompagnerent  d'une  Requete.  Ce 
fut-la  comme  le  tocfin  dc  la  divilion  encre  le  Roi  &  le  Parle- 
ment.  Mr.  de  Rapi?i  a  eu  raifon  d'inferer  dans  cet  endroit  & 
cette  Requete ,  &  cette  Remontrance  ,  avec  le  Rapport  du 
Committe  des  Communes  qui  les  prefenta  au  Roi ;  &  d'accom- 
pagner  ces  deux  Pieces  de  Remarques  fur  chacun  des  Articles 
qu'elles  contiennent ,  afin  que  le  Ledteur  foi:  en  etat  de  juger 


&  du  conlentement  prealibles  de  Leurs  Majcffes.  Voyez  entre  au- 
tres  Auteurs  Burnet  iMtimoir.  de  la  Gr.  Bret.  Tom.  L  p.  77,  78  & 
Jp.  Voyes  auffi  rHift.  d'Angl.  par  Je  Larrey ,  Tom.  IV.  p.  178  8c 
179.  oii  vous  trouverez.  plulieurs  Raifons  &  plufieurs  Autorites  qui 
rendent  le  Roi  tres  fufpeft  d'avoir  trempe  dans  cctte  entrcprife  hor- 
rible. 

,  (7)  Ces  grands  debats  venoient  de  cc  que  plufieurs  Membres  au- 
roitnt  voulu  eviter  li  rupture,  quc  la  Remontrance  ne  pouvoit  que 
produire  entre  !e  Roi  &  le  Parlcment;  rupture  fans  laquelle  les  au- 
tres  fe  croyoient  perdus  lans  retfource.  Julque-li,  c^uOUvier  Crom- 
wel,  qui  ne  faifoit  encore  qu'une  petite  figure  dans  k  ParlemeBt, 
Tm.  X  jP.  IU. 


de  ce  rifil  y  a  de  jufte & de  vrai , &  de  ce  qui  s'y  trbuvc  de  d6-  Ciik^i 
guife  ou  d'exagere.     Mais  Mr.  de  Rapin  ecrivoit  une  Hiftoire      ^-  "^  «  L 
&  une  Hiftoire  fort  detaiUee;,  &  nous  n'ecrivons  qu'un  Abrege     *64r« 
Hiftorique  des  Aiftes  de  Rymer  &  des  Faits  qui  s'y  rapportentj, 
ou   qui   en    font    la  liaiibn.     Contentons-nous  donc  de  dire  , 
que  la  Remontrance  etoit   une  exrcnlion  de  Fexpole  de  la  Re-  Qui  cori- 
quete,  &  la  Rcquete  une  exteniion  de  la  Reprefentation  quele   S"j"^"{ 
Comraicte  des  Communes  qui  avoit  fuivi  le  Roi  en  Ecoife^eut    d^e  icus 
ordre  de  lui  faire;    &  le  tout  enit;mble,   un  Tableau  de  tous   '«^'^  Griefa 
les  maux  &  de  tous  les  troubles  caufes ,   depuij  le  commence-  &de^ia' 
ment  de  ce  Regne,  i.  par  rexercice  d'un  Pouvoir  illcgicime  &  Religion. 
deljjotique  ;  2.  par  la  Tyrannie  des  Eveques ,    &  leurs  Innova- 
tions  dans^  lajleligion;  3.  par  la  faveur,  qui  alloit  rneme  juf- 
qu'a  la  preference,  accordee  aux  Papiftes,  ce  qui  lcs  avoit  ren- 
dus  fi  fiers  ^  fi  hardis  ,qu't!s  affifioieiit  de  fe  rendre  formidablei 
a  l'Etat,  eir  fufpeiJs   de  former  de  grands  dejfeiris  (9I.     Ceft  i 
ces  caufes  que  la  Remontrance  rapportoit  le  Maffacre  &  la  Re- 
bellion  d'irlandej  les  deu^'  Guerres  faites  aux  Ecoflbis;  iesvio- 
lences  exercees  contre  les  Proteftans  des  deux  Royaumes  ;   h. 
diiripation  dcs  Finances^  la  decadence  &  la  rufne  du  Commer- 
ce  &  des  Manufadures  j  la  fuite  d'un  tres  grand  nombre  de 
Perfonnes,  Artifans,    M-inufadluricrs  &  autres,   forces  d'aller 
dans  les  Pais  Etrangers  chcrcher  un  afyle  contre  la  perfecution 
des  Eveques   &  des  Miniftres;  le  mauvais  fucces  des  Expedi- 
tions  &  des  Guerres  entreprifes  au  dehors  ,   fouvent  fans  fujet  ^ 
toujours  fans  la  participation  du  Parlement;   la  ruine  meme  des 
Proteftans  de  France ;   la  callation  des  Parlemens ,   leur  longue 
interruption,  la   violation  de  leurs  Privileges,  eelle  des  Droits 
&  des  Libertes  de  la  Nation ,  &c. 

Les  Hiftoriens  qui  font  favorables  au  Roi ,  parlent  de  cette 
Remontrance  cotnme  d'une  Satire  compofee  par  les  Membrcs 
les  plus  feditieux  de  la  Chambre-BafTe,  pour  amener  les  chofes 
au  point  fatal  oii  elles  arriverent  dans  la  iuite  (lo).  Mr.  de  Ra- 
pm  dic  qu'elle  n'etoit  propremenc  qu'un  tiifu  de  reproches  fur 
la  conduite  precedente  du  Roi ;  reproches  adrefes  non  au 
Roi,  donc  la  Remoncrance  ne  parle  qua  la  troifieme  perfonne, 
mais  au  Public  ,  afin  d'irriter  les  Sujets  contre  leur  Souverain ; 
reproches  faits  &  renouvelles  dans  un  tems  oii  ils  fembloient 
ecre  le  moins  necefifaires.  II  n'eft  donc  pas  forc  ecrange  que  le 
Roi  f"e  fencit  oftenft-  d'une  Remontrance  de  cette  nature;  c'elt 
auHi  proprement  a  ce  temsla,  qu'on  doit  alfigner  la  rupture  Rol, 
entre  lui  &  le  Parlemenc  ,  quoique  des  deux  cotes  on  gardaC 
encore  quelques  mefures. 

Ce  n'eft  pourcanc  poinc  ce  chagrin  du  Roi,  qui  mic  un  long  Pourqiiof 
incervalle  encre  la  Reponfe  qu'il  fic  a  la  Requcce,   &  celle  qu'il  ''"■y^re- 
publia  fbus  le  cicre  de'  Difclaratiox  du  Roi  pour  fervir  de  R^ponje  nuc"'^ 
a  la  Remontrance  de  P^tat  du  Rojaume.    Mais  c'eft  qu'il  ne  pou-  pl"'*  lard 
voic  rien  nier  de  ce  qui  etoit  impute  a  fbn  Gouvetnement  ,  3'"' '!?' 
pendant  les  quinze  premieres  annees,  &  qu'il  fentoit  bicn  qu'il  iibie°" 
avoit  donne  prife  fur  lui  ,   depuis  que  le  Parlement  etoit  allem- 
ble,ne  futce  que  par  le  Projet  avorce  de  feduire  l'Armee,&c.- 
On  crut  meme  qu'il  n'auroit  jamais  fait  cette  Declaration,  fi  fes 
ennemis  n'euflent  pas  triomphe  de  fon  iilence.     Auffi  la  fic-il 
plucoc   pour  pouvoir  dire  qu'il  avoic  repondu  a  la  Remoncran- 
ce,  que  pour  y  repondre  eftedtivemenc.     Car  il  laifTa  un  rres  II  n'y  te'- 
grand  nombre  d'Arcicles  imporcans  ,    fans  y  coucher  en  aucune  P°"'' 
maniere ;  &  quanc  au  refte ,  il  tacha  de  fe  fauver  la  plupart  du  exlde- 
tems  par  des  generalires  ou  des  palliatifs.     Ceft  de  quoi  tout  mcnt. 
Ledeur  impartial  &  eclaire  fe  convaincra  par  la  feule  letfture 
de  la  Declaration ,  &  de  la  Reponfe  a  la  Requete.    J'ai  dit  que 
Charles   avoit  dontic  beaucoup  de  prife  depuis  rouverture  de  ce    1-e  Roi 
Parlement,  jufqu'a  la  date  de  la  Remontrance  des  Communes-   "'avoir 
j'ajoute  qu'il  continua  d'en  donner  de  jour  en  jour   davantage,   conti'n''(£ 
en  forte  qu'on  auroic  cru  que  Ibn   Confcil  avoit  pris  a  tache    ' 
de  lui  faire  avancer  la  rupture ,  &  d'y  faire  confentir  les  Mem- 
bres  memes  qui  avoienc  combactu  pour  faire  rcjetter  laRemon- 
trance,  afin  d'empecher  que  Ton  n'en  vint  a  ces  extremices. 

Nous  voudrions  bien  donner  a  nocre    Ledleur  une  idee  un  Jfon  "'^"' 
peu  exatfte  de  ces  fauiTes  demarches  ,   fi  nous  le  pouvions  fans    J:)crnar- 
trop  allonger  cet  Ouvrage.     Nous  lui  montrerions  le  Roi,   qui   '^'"^s  im- 
dans  le  tems  qu'il  proteite  folemnellement  qu'il  avoit  pris  la  fer-  ^"nwf." 
me  refolution  de  faire  execucer  les  Loix ,  accorde  fa  procedion  times  du 
a  fix  Precres  condamnes  a  la  morc  felon  les  Loix,  fulpend  (11)   l^""- 
1'effecde  laSencence,  fans  aucun  egard  aux  inftancesreicereesdes  til\"it-^ 
deux    Chambres,  &   faic  fi  bien  quenfin  elles  ne  jugerenc  poinc  "«*,  fans 
a  propos  de  fe  charger  ni  de  la  Grace,  ni  de  I'Execucion  des  g"fj"  ^" 
coupables.     Nous  moncrerions  Charles  foUicitant,  prellant  avec  rnftan«s 
force  qu'on  fe  hate  d'envoycr  en  Irlande  une  puifTante  Armee ;  <*"  Parle- 
&  qui  va  faire  au  Parlemenc  (12),  touchanc  les  deliberacions &  „"„"' 
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dit  au  Lord  talklnnd  ,  que  fi  la  Remontrancc  avoit  ete  rejettee,  il 
auroit  des  le  lendemain  vendu  fon  bicu ,  &  fe  feroit  retire  hors  du 
Royaume. 

(8)  Elle  portc  pour  tire ,   Remontr.inCe  de  l'etxt  du  Roynume ,    pre~ 
fentee  au  Roi  de  U  part  de  la  Chnmbre  des  Communes ,  k    l.  de  £)«- 

cembre  1 64.  i . 

(9)  J'emprunte  ces  paroles  de  Mylord  ClarenJim,    Memoires  d«s 
Guerres  Civiles  Tom.  L  p.  191  &  193.  de  ia  Trad.  Frang. 

(10)  De  Larrey  Tom.  IV.  p.  178. 

(11)  8  Decembre  16+1. 
(ii)  14  Decembre  164.1, 
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ABREGE'     HISTORIQ^UE 


CiiAR-  la  maniere  de  lever  cette  Armee,  un  Difcours  Ou  il  viole  fi 
L  E  s  1.  manifeftcment  les  Privileges  des  deux  Chambres  ,  que  tous  les 
1641.  Membres  ,  fans  en  cxcepter  fes  plus  z,eles  Partifans  ,  reconnu- 
11  viole  j.gjj^  gj.  fouscrivirent  qu  il  les  avoit  violes.  Nous  montrerions 
leges  dei  cc  Roi ,  qui  tout  informe  qu  il  eft  des  violens  foupqons  qu'on 
deux  a  con^us  qu'il  a ,  pour  le  moins  ,  connive  a  la  Revolte  des  Ir- 

bresTans  landois  ,  ne  fe  prelle  nuUement  de  les  faire  proclamer  Traitres 
un  Dif-  &  Rebelles  ;  &  qui  ,  lorfqu'cnfin  les  Communes  Tengagent  a 
cours  fjire  ^j\  cette  Proclamation ,  iien  fait  tirer  que  qnarajite  Exem- 
^u'il  leur  ^j^jj.^^  ^  prejid  grand  foin  quils  foient  tous  bien  reniis  a  un  Se- 
llncveut  cr6taire  dEtat  ,  dcjcnd  a  fbnprimeur  len  faire  aucune  publi- 
eas  que  fj  cation  ]ufqua  ce  quil  lui  fut  autrement  ordonn^  (2) ,  &  nenvoye 
iriaiion  que  quelques-uns  de  ces  Exemplaires  aux  Lords  Juftices  d'Ir- 
contre  !es  lande.  Je  n'ai  point  parle  d'un  autre  fujet  de  plainre  &  de  de- 
r  i^°'*'b'r-  fiance  qu'il  avoit  donne ,  en  otant  au  Chevalier  Bafour  ,  dont 
quc^en  '  la  perfonne  etoit  agreable  aux  deux  Chambres ,  la  Lieutenance 
Angie-  (Je  la  Tour  de  Londres ,  pour  en  revetir  le  Colonel  Lunsford^ 
*Lieutc-  homme  qui  etoit  odieux  a  tout  le  monde.  Ce  changement  fic 
nance  de  croire  que  le  Roi  vouloit  s^affurer  d'un  Pofte  fi  important  ,  a- 
Ja  ■^"."f  fin  de  brider  Ic  Parlement  &  la  Ville  tout  a  la  foisi  &  Ton  eut 
BaUbutSc  dans  la  fuite  des  prcuves  qu'on  ne  s'etoit  pas  tout  a  faic  trompe. 
donnee  a  Cependant  plufieurs  Bourgeois  de  Londres  ,  donc  quelques-uns 
Lunsford.  ^^^^^^^^  Membres  du  Confeil  Commun  ,  reprefenterent  a  la 
Requete  Chambre  Bafle  par  une  Requete  ,  „  de  quelle  confequence  il 
de  Lon-  ^^  ^[oic  pour  la  Ville  ,  que  la  Tour  fuc  entre  les  mains  d'un 
ue^ce"'  5>  honnete-homme  ,  en  qui  les  habitans  pulTent  prendre  con- 
change-  „  fiance :  quc  lc  Colonel  Lunsford  etoit  un  homme,  qui  pour 
f'-.'^"'-,  „  divers  crimes  avoit  ete  mis  hors  de  la  piotedion  des  Loix, 
deLuns-^  5)  &  ^  qui  par  confequent  un  tel  pofte  ne  devoit  point  etre 
foxd.  jj  coniie  :  que  cela  leur  caufoit  des  craintes  &  des  inquietudes 

„  terribles  ^  &  qu'ils  prioient  la  Chambre  de  prendre  cette  af- 
5,  faire  en  conlideration  ,  pour  la  furete  de  la  Ville  &  du  Ro- 
Aaion     yi  yaume".    Lutisford  ne  tarda  point  ajuftifier  qu'il  etoit  ca- 
violente     pable  de  tout  entreprendre ;  car  s'etant,  peu  de  tems  apres,  ren- 
••«"Co-   jy  ^ygj,  jrente  ou  quarante  Officicrs  a  la  Sallede  Weftminfter, 
&  y  ayant  vii  une  grande  quantite  de  gens  afTemblcs  ,    ils  tire- 
rent  leurs  epees  &  en  blelferent  une  vingtaine.   Cette  violence, 
faite  fous  pretexte  de  rendre  fervice  au  Roi  ,    qui  ne  fit  aucune 
demarche  pour  la  defavouer  ,  mit  en  mouvemcnt  un  nombre 
Tumulte  infini  d'Apprentis  &  d'autre  menu  Peuple ,  &  caufa  un  tumulte 
qu-eUe      epouvantable  ,  qui  dura  plufieurs  jours ,  ians  que  les  Seigneurs 
Eft'fu-       puffent  Tappaifer ;  fic  craindre  les  pUis  grands  malheurs  ,    &  ne 
neik  au.t    fut  pourtant  diredement  funefte  qu'aux  Eveques.    Voici  com- 
^•^l"-'-    ment. 

Les  Apprentis  avoient  prefente  le  27  Decembre  au  Roi  une 
Requete  ,  dans  laquelle  ils  le  prioient  de  concourir  avec  les 
Communes  a  1'extirpaiion  des  Papiftes,  des  Innovateurs,&  des 
Eveques  ,  comme  ayant  tous  enfemble  confpire  pour  renverfer 
la  Religion  &  le  Gouvemement. 

Le  lendemain ,  il  y  eut  un  grand  concours  de  peuple  a  Weft- 

minfter  ,   ou  ceux  qui  avoient  prefente  Ja  Requete  de  la  Ville 

de  Londres ,  &  les  Apprentis ,  fe  rendirent  avec  une  quantite 

prodigieufe  d'autre  peuple ,  fous  pretexte  d'y  attcndre  la  Repon- 

Quien,    fe  du  Roi  &  du  Parlement.    Parmi  cette  multitude,  on  enten- 

^mi^vamVs  <^oit  plulieurs  voix  qui  crioient  de  toute  leur  force  ,  Foint  d^E- 

qu-ils         veques,  Foint  d^Eveques  [i). 

ptcnnent        (^gs  cris  &  le  tumulte  continuant  toujours  autour  de  Weft- 

tion  de""   minftcr  ,  douze  Eveques  epouvantes  s'aflemblerent  chez  TAr- 

ne  pius     cheveque  A'Torck ,  pour  confulter  enfemble  fur  ce  qu'ils  avoient 

alicr  au      ^  ^j^g     Q^  f^t  j^  q^e  pa^  payis  de  ce  Prelat ,  ils  refolurent  de 

sntnC       n'aller  plus  au  Parlement ,  &c  de  prefenter  au  Roi  &  a  la  Cham- 

1'totefta-  bre  Haute  une  „  Pro'eftation  de  nullite  contre  cous  les  Adles 

E°i  ''^"s    3J  ^^^  ^^  Parlement  pourroit  faire,  depuis  ce  jour-la  27  Decem- 

yeques.   ^^  ^^^  ^  ^^,^^  etoient  obliges  de  s'en  abfenter  ,  jufqu'a  ce  qu'ils 

„  puQent  y  revenir  avec  furete  &  avec  honneur. 

II  faut  remarquer  que  parmi  ces  douze  Eveques ,  il  s'en  trou- 

voit  neuf  des  treize  que  la  Chambre  Baffe  avoit  deja  accufes , 

a  caufe  dcs  Canons  de  la  derniere  Convocation.    Au  refte  ,   il 

y  a  beaucoup  d'apparence  que  le  Roi  fe  perfuada  que  les  Sei- 

gneurs  prendroient  en  main  la  defenfe   des  Eveques  ,    &  que 

LeRol     cette  affaire  pourroit  ,   fans  qu'il  s'en  melat,  procurer  la  diffo- 

aursei-     lution  du  Parlcment.  Dela,  la  precipitation  avec  laquelle  il  en- 

goeuts  la    voya  la  Protertation  a  la  Chambre  des  Pairs  ,   avec  ordre  de 

Protefta-    pinfercr  dans  leur  Regitre.     Mais  les  Seigneiirs  Catholiques  s'e- 

pviques.  tant  auffi  recires ,  fans  pourtant  protefter  ,  le  nombre  des  Par- 


tifans  du  Roi  diminua  fi  forc  tout  d'un  coup,  que  cette  Cham-   Cha»» 
bre  re^ut  cette  Proteftation  ,  comme  une  Piece  qui  tendoit  a  ^^s  l. 
fapper  les  Privileges  fondamentaux  des  Parlemens.     Ceft  Tidee     ^^f** 
qu'elle  en  donna  aux  Communes  ,  en  la  leur  communiquant ,  i"!^!™*"' 
&  en  leur  faifant  demander  une  Conference  fur  ce  fujet.  pairsfont 

La  Conference  fe  tint  ,   &  les  Communes  n'cn  eurent  pas  ''«.'''  ^" 
plutot  recu  le  rapport  ,   que  ,  refoudre  d'accufer  les  dou7£  E-  LesCora- 
veques  de  Haute  Trahifon  pour  avoir   tente  de  renverfer  les  muncs 
Loix  fondamentales  des  Parlemens  ,   &  envoyer  cette  Accufa-  ^"^'u^"^ 
tion  a  la  Chambre  Haute,  ne  fut  prefque  qu'une  feule  &  me-  Tiaiufoa 
me  chofe.     Sur  cela  ,   les  douze  Eveques  furent  amenes  par  lesEve- 
THuiffier  a   la  Barre  dcs  Seigneurs  ,    &  de  li  envoyes  a  la  fonVjjt^^^ 

Tour  (4).  &  con- 

Voila  bien  des  avantages  que  ceux  qui  tfavailloient  ^  mettre  ^"'"  » '» 
le  Roi  hors  d'etat  de  retablir  le  Pouvoir  arbitraire ,  avoient  rem-    "'"' 
portes,  ou  plutot  qu'il  leur  avoit  fourni  le  moyen  de  remporter 
fur  lui.    Ce  dernier  ,  je  veux  dire  rEmprifonnement  des  Eve-  L'empr!- 
ques  ,    les  principaux  Ennemis  des  Presbyteriens  ,    ne  pouvoit  ^"ntjjj 
etre  regarde  que  comme  un  coup  mortel  pour  les  interets  du  Eveques 
Roi  i  &  neanmoins ,  il  auroit  pu  s'en  relever  ,  ou  du  moins  fe  ^^  ^"^ 
garantir  du  dernier  des  malheurs  ou  il  fe  precipita  ,  s'il  eut  en-  fejns  du 
fin  ceffe  de  commettre  des  fautcs  enormes.    Telle  fut  celle  de  Roi. 
laiffer  affembles  autour  de  Weftminfter ,  plufieurs  Officiers  Re-  ^'■'"'««J'! 
formes  qui  avoient  le  fougueux  Lunsford  I  leur  tete  ,   &  qui, 
par  leur  contenance ,  fembloient  menacer  la  Chambre  des  Com- 
munes  de  quclque  inllilte.   Telle  encore  celle  d'accepter  les  of- 
fres  de  fervice ,  que  les  Avocats  ou  Etudians  en  Droit  des  quatrfi 
Inns  (5)  allerent  le  31  Decembre  1641  lui  faire  en  corps,  dans 
la  fuppofition  que  fa  perfonne  etoit  en  danger.    Telle  fut  celle 
de  leur  donncr  ordre  de  fe  tenir  prets  pour  le  4  Janvier  fuivant. 
Telle  encore  le  refus  de  donner  aux  Communes  la  Garde  qu'el- 
ies  lui  demanderent  j   refus  qui  augmenta  leur  crainte  &  leur 
mefiance  ,   &  les  obligca  de  faire  porter  des  armes  dans  leur 
Chambre,  pour  pouvoir  (e  defendre  en  cas  de  befoin.  Telle  en- 
fin,  &  la  plus  pernicieufe  de  toutes,celle  qu*il  commic  le  3  Jan- 
vier  164I,  en  faifanc  porter  par  fon  Procureur-General ,  devant 
les  Seigneurs  ,  une  Accufation  de  Haute  Trahifon  contre  un 
Membre  (6)  de  leur  Chambre  ,    &  contre  cinq  de  celle  des 
Communes(7). 

Les  Articles  generaux  de  cette  Accufatiori  portoient  en  fub-  .^"l^* 
ftance  ,   „  Que  les  Accufes  avoient  confpire  de  renverfer  Tan-  de  ccnc 
„  cien  Gouvernement,  &  d'en  etablir  un  a  leur  fantaifie  :    que  Accaii- 
„  pour  executer  ce  Complot  ,  ils  avoient  par  leurs  Calomnies  '"**" 
,,  fait  naitre  de  la  mesintelligence  entre  le  Roi  &  fbn  Parle- 
„  ment  j  travaille  a  feduire  la  dernicre  Armee  qui  etoit  fur  piej 
„  invite    une  Puiffance  ecrangere  (8)  a  envahir  le  Royaume; 
„  caufe  &  encourage  des  tumultes  contre  le  Parlement ,  &  con- 
„  tre  le  Roi  lui-meme;  &  entrepris  de  renverfer  les  fondemens 
„  &  l'effence  des  Parlemens".  Le  Procureur-General  ajouta, 
que  Sa  Majefte  fe  refervoit  la  faculte  de  faire  dcs  changemeiu 
dans  1'Accufation  ;  &  requeroit  les  Seigneurs  de  s'affurer  dc3 
perfonnes  des  Accufes. 

II  eft  vifible  que  C^<jr/M, emportepar  la  paffion  de  fe  venger  Cettede'- 
de  remprifonnement  de  fes  Eveques,  ne  vit  poinc  que  cettede-  matche 
marche  etoit  tout  a  ftit  irr^guliere ,  puisque  les  Seigneurs ,  pen-  ^". '^°'  V 
dant  que  le  Parlement  eft  aflemble,  ne  font  point  les  Juges  na-  fait  iire- 
turels  des  Membres  de  laChambre  Baffe,fi  elle  n'y  confent;&  guiieie, 
tout  a  fait  ivutile ,  puifqu'il  ne  pouvoit  pas  efperer  que  les  Com-'  patfaite- 
munes  lui  donnaffent  cette  fatisfadion  ,  d'autant  plus  que  TAc-  ™^'^""'*-' 
cufation  des  cinq  Membres  portoit  a  plein  &  a  plomb  fur  tou- 
te  la  Chambre  en  corps.  En  un  mot,  cette  entreprife  etoit  tel- 
lcment  hors  de  faifon,  vu  retat  des  affaires  du  Roi  ,  &  devoit  extr&me- 
inevitablement  avoir  des  fuites  (\  ruineufes  ,  que  les  Hiftoriens  '«entdao- 
les  plus  devoues  a  ce  Prince  n'ont  pu  s'empecher  de  la  blamer.  S"""'*- 
Cependant  il  voulut  la  foutenir,  a  tout  prix:  c'etoit-H  fon  ca-  iinelaifle 
radere.    Pour  cet  effet  ,  fans  attendre  la  refolution  des  deux  P»s  dc  la 
Chambres ,  il  envoya  d'abord  mettre  le  Scelle  aux  Cabinets  &  l°^f^ 
aux  Coffres  des  Membres  accufes  ■,  mais  les  Communes  le  fi-  faifam 
rent  incontinent  enlever  ,  &  ordonnerent  de  mener  en  prifon  c"^m'*/-'* 
ceux  qui  avoient  eu  Taudace  de  fervir  d"inftrument  \  cette  vio-  itti>l. " 
lation  des  Privileges  du  Parlement.     Le  meme  jour  (9)  ,   elles  piets  de* 
ordonnerenc  aux  cinq  Membres  de  fe  trouver  a  toutes  les  fean-  ^"fj^fcj^, 
ces  de  la  Chambre  ;  apres  s'etre  excufees  de  les  livrer  au  Ser-  demandet 
eeant  d'Armes ,  qui  etoit  venu  les  leur  demander  de  la  part  de  de  lu'  le- 
iaxMajefte.  --'« 

Le  Membrcsi 


(i)  II  Janvicr  164". 

(i)  Ce  Ibnt  lcs  pvoprcs  termes  de  cet  Ordre  du  Roi  ,  qui  etoit 
figne  Zd.  NicbcUs.  Le  Parlemcnt  en  recouvra  l'Original  8c  en  fit 
ufage  contre  le  Roi ,  qui  ne  put  point  le  delavouer. 

(5)  Mylord  cl^rentlon  (Tom.  II.  p.  73.)  ajoute,  (^  point  de  Sei- 
vneurs  Vatiftes.  Ceft  que  dans  ce  tems-la,  lcs  Pairs  Catholiques  a- 
voient  feance  au  Pailement. 

(4)  Excepte  les  Eveques  de  Vurhnm  8c  de  Lichfield  ,  qui ,  a  caufe 
dc  leur  age ,  furenc  remis  a  la  garde  de  rHuilfier. 

{;■)  Les  Jnns  font  des  Colleges  ou  un  ccrtain  nombre  d'Avocats , 
ou  d^Etudians  en  Droit,  font  entretenus. 

(6)  Le  Lord  Kimbohon.  II  etoit  Tun  des  Fils  du  Comte  dc  Man- 
chefter  qui  vivoit  encore;  8c  il  fut  lui-meme  dans  la  fuite  Comte  de 
Manchcfter. 

(7;  Dem.ill  Hollis ,  Arthur  Askrig,  Jean  Vym ,  Jean  Hambden  ,  & 
Cmllnume  Sirade.    lls  etoient  les  Chefs  8c  les  pnncipaux  Dircaeurs 


de  leur  Chambre. 

(8)  Le  Roi  entendoit  par-la  les  Ecoffois,  quoiqu'il  n'ignorat  pas 
que  les  deux  Chambres  les  nommoient  continuellemcnt  leurs  Vreres, 

(9)  3  Janvier  164I. 

(10)  Suivant  les  depofitions  des  Temoins ,  ce  nombre  etoit  d'en- 
viron  cinq  cens.  Mylord  Clarendon,  toujours  favorable,  autant  qu'il 
lui  eft  polTible  ,  k  charles  ,  dit  qu'il  n'etoit  accompagne  que  de  fa 
Garde  ordinaire  8c  de  quelques  Gentilshommes  qui  ravoient  joint 
fur  le  chemin.  Hift.  des  Guerr.  Civil.  T.2.  p.  103.  Trad.  Fr. 

(11)  8  Janvier  164!. 

(li)  Jamais  Roi  d'Angleterre ,  avant  Charles ,  ne  s'e'toit  rendu  au 
Patlement  avec  une  troupe  de  gens  armes  ,  8c  n'avoit  entrepri» 
d'y  faiiir  aucun  Membre  pour  quelque  Crime  que  cc  fut. 

(13)  fVeftminfter. 

(14)  Maifon  de  Ville  de  Londres. 

(ly)  Ceft-a-dire,  les  habitans  de  la  Province,  en  armesj 

(i6)  JanJ 
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OiaR-       Le  4  Janvier  ,   le  Roi  fe  rendit  inopinement  a  la  Chambre, 
j,Es  I.      accompagne  dun  grand  (lo)  nombre  de  gens  armes  &  d'Offi- 
J<j4'-    ciers  reformes.     Mais  on  fuc  averti  de  fa  marche  affez  a  tems 
en  aliant  pg^,.  fgj^g  retifer  les  cinq  Membres,  deforte  que  le  Roi ,  apres 
mander     avoir  regarde  de  tous  cores  pour  voir  s'il  n'en  decouvriroit  pas 
lui-meme  quelqu'un ,  alla  fe  placcr  dans  la  Chaire  de  rOrateur  ,  &  fit  un 
Chambre  Difcours ,  ou,  en  affurant  la  Chambre  quil  n'avoit  aucun  des- 
Bcconipa- /f^/»  d^ufir  de  force  &  de  'viulence ^  il  ne  laifla  pas  dedire,qu'il 
giie  de       'voyoit  bien  que  ks  Oifeaux  s^en  ^toient  envo/e's ;  ,,  mais,  ajou- 
fiiesV    "  ta-t-il,  fachez  que  je  veux  les  avoir  ,  en  quelque  endroit  que 
„  je  les  trouve;  &  jc  m'attends  que  vous  me  les  enverrez,  des 
j,  qu'ils  feront  de  retour  parmi  vous.     Autrement  ,  je  me  ver- 
„  rai  oblige  a  prendre  d'autres  mefures  pour  les  trouver  ".     II 
en  prit  en  eflet  d'autres,  aufli  mal  digerees  que  les  precedentes, 
«n  de-     I.  en  allant,  drs  le  lendemain  5  Janvier,  en  perfonne ,  deman- 
M^"vTie   '^"  ^"  Confeil  Commun  de  Londres ,  qu'il  avoit  fait  aflembler 
de  Lon-^    cx-pres  ,  de  lui  livrer  les  cinq  Membres  accufes  ,  qu'z/  crojoit , 
drcsdelcs  dilbit-il  ,    eache's  quelque  part  dans  la  Ville.     2.    En   publiant, 
&'  n""^'-'  trois  joursapres(ii),une  Proclamation  qui  ordonnoit  a  tous  les 
blia^^munc  Magiflrats  &  Officiers  de  Juflice,  d'arretcr  cesPerfonnes  &  de 
Proclama-  Jes  mener  a  la  Tour.     Mais  il  lui  etoit  aife  de  prevoir  qu'il  n'y 
tie"eux"'  auroi'^  1^1  que  ce  fut  d'aflez  hardi  pour  executer  cet  ordre  ;  & 
quant  a  la  demande  faite  au  Confeil  Commun  ,    Charks  igno- 
roit-il  que  la  Ville  de  Londres  ne  lui  etoit  pas  fort  affed:ionnee, 
&  qu'il  lui  avoit  donnc  tout  lieu  de  ne  Tetre  point?  Outre  que 
dans  le  Difcours  qu'il  fit  a  cette  occafion ,  il  de'clara  fur  fa  fa- 
rok   'Royak^  quil  e'toit   r^folu  de  fourfuivre   rigpureufement   ks 
Scbismatiques  ;   ne  prenant  pas  garde  que  la  plupart  de  ceux  a 
qui  il  parloit,  ecoient  Presbyteriens,  &  Schismatiques  par  con- 
fequent. 
Vote  qae      Cependant  les  Communes  avoient  deja  vote  ,  des  le  5  Jan- 
lc  Roi  a     vier  ,    que  la  violation  que  le  Roi  venoit  de  faire  de  leurs  Pri- 
PdvUc^/es  vilcges,  etoic  d'une  telle  nature  (12) ,  que  la  Chambre  ne  pou- 
de  la         voit  plus  s'aflembler  au  meine  lieu(i3),  avant  que  d'avoir  re^u 
Cham-      une  reparation  convenable  &  une  Garde  pour  la  mettre  en  fu- 
"■  rete.    Cefl:  pourquoi  elle  refolut  de  s'ajourncr  jufqu'au  onzieme 

Commit-  de  ce  meme  mois ,  &  nomma  un  Committe  de  vingt-quatre  de 
»e  des       fes  Membres  pour  s^aiTembler  durant   rajournement   a  Guild- 
nes"q!li""  ^'»''/(i4)>afin  d'examiner  ce  qu'il  etoit  a  propos  de  faire  pour  la 
doit  s'at-    furete  du  Royaume  en  general ,  &  des  Privileges  du  Parlement 
fembler     gp,  particulier.     Ce  Committe  travailia  foigneuiement  i  prendre 
^ie^      des  informations  de  tout  ce  qui  s'ecoit  palTe  le  4  Janvier.     II 
Depofi-   ouit  des  Temoins  qui  depoferent  ,  qu'ils  avoient  entendu  tenir 
^"^.'"'^du  ^^  Capitaine  Hyde  ^  8c  a  quelques  Officiers  qui  accompagnoient 
Roi  lori-   le  Roi ,  certains  difcours  qui  faifoicnt    comprendre  qu'ils  n'at- 
qu'ii  aiia    tendoient  qu'un  fignal   pour  fe  jetter  fur  les  Membres  de  la 
cens  ar-    Chambre  des  Communes.    Sur  quoi   il   fut  refolu  ,   que  les 
nies  a  la    Sherifs  de  Londres  &  de  Weftminfter  aflembleroient  le  Pojfe 
Chambie  Qomitatus  (15) ,  pour  reconduire  le  Committe  au  Parlement,le 
inuacs.'"   J°'^''  ^^  '^  Chambre  fe  raffembleroic.    Mais  les  Bateliers  s  etant 
offerts  pour  garder  le  Committe  ,  s'il  alloit  au  Parlement  par 
eau ,  leur  oftre  fut  acceptee ;  &  le  11  Janvier  ,  les  Communes 
s'etant  aflemblees  k  Weftminfter  ,  le  Committe  des  vingt-qua- 
tre  s'y  rendit,  efcorte  d'un  tres  grand  nombre  de  bateaux  rem- 
plis  de  Bateliers  &  d'autre  Peuple  ,   pendant  que  les  Milices  de 
Londres  ,  fous  les  armes  ,  traverfoient  la  Ville  pour  Tefcorter 
aufli  par  terre. 
LeRoi        Le  Roi,dans  lacrainte-de  recevoir  quelque  affront  de  la  part 
«juirte       de  la  populace,  fe  retira  a  Hamptoncourt  ,   &  deux  jours  apres 
Londres.   ^  fyi„jfor.  Ce  fut  alors  qu'ouvrant  les  yeux  fur  1'imprudence  de 
Meffage»  fes  dernieres  demarches  ,  il  chercha  a  les  reparer.    Dans  cecte 
qu'ii  eit-  vue,  il  envoya  coup  fur  coup  trois  Melfages  aux  deux  Cham- 
voyc  au     \,j(.s_     Par  le  premier  (16)  ,  il  fe  defifta  de  fes  Procedures  pre- 
ment.       cedentes  contre  les  fix  Membres  accufes ,  puifqu'on  doutoit ,  di- 
foit-il  ,    quelks  fujfent  conformes  aux  Frivikgcs  du  Parkment. 
Par  le  fecond^iy) ,  il  protefta,  que  dans  ces  Procedures  il  n'a- 
voit  eu  aucune  intention  de  violer  les  Privileges  du  Parlement, 
&  qu'il  etoit  pret  a  prendre  tous  les  moyens  convenables  pour 
les  maintenir.    Par  le  troifieme,  il  fe  deiifta  de  toute  pourfuite 
contre  les  Accufes ;  offrant  en  meme  tems ,  d'accorder  un  Par- 
don  general  ,    con^u  dans  les  termes  que  les  deux  Chambres  le 
voudroient.     Mais  tout  cela  fut  inutile  ,  meme  aupres  de  ceux 
qui  jufqu'alors  avoient  conferve  quelque  bonne  volonte  pour 
le  Roi  ,   &  qui  navoient  pu  fe  determiner  par  les  motifs  de 
crainte  &  de  defiance  qu'il  ayoit  donnes ,  a  diminuer  fon  Pou- 


(16)  li  Janvier. 
(■7)  '4  Janvier. 

(18)  II  faut  voir  fur  ce  fujet  un  Difcours  que  Mr.  Vym  fit  aux 
Seigneurs  dans  une  Conference ,  8c  y  joindre  les  Remarques  de  Mr. 
</e  Rafin  ,  T.8.  p.  iio--iio.  Mais  tout  ccla  eft  trop  long  pour  etre 
rapporte  ici. 

(19)  U  y  avoit  daiis  le  feul  Magaftn  de  Hull  des  armes  pour  feize 
mille  hommes.  Le  Roi  y  avoit  fait  porter  lui-mSme  ces  armes, 
lorfqu'il  eut  refolu  de  faire  la  Gucrre  d'Ecofle. 

(30)  Gudlaume  II.  Prince  d'Orange ,  qui  n'avoit  que  tf  a  t6  ans. 
11  etoit  Fils  de  Vrederic  Henri ,  qui  vivoit  encore.  Ce  Mariage  s'etoit 
faic  a  Whitehall ,  le  z  Mai  1641  ,  5c  avoit  ete  celebre  avec  plus  de 
magnificence  qu'il  ne  fembloit  convenir  a  des  tems  fi  facheux  pour 
la  Cour ;  entre  la  condamnation  du  Comte  de  Strajford ,  £c  fon  fup- 
plice  qui  la  fuivit  de  pres.La  Princcfie  n'avoit  <jue  douze  ans.  Voy. 
ie  Larrej ,  T.  4.  p.  171. 


VOir,  ni  a  faire  la  moindre  alteration  \  la  conftitution  duGou-    Chak" 
vernement.  Mais  TAccufation  des  fix  Membres  portant  lur  tout  '-es  I. 
le  Parlement  en  corps  ,   montra  manifeftement  le  jugement  que     i"4f- 
le  R.oi  faifoit  des  adions  de  Tune  &  de  rautre  Chambre  ,    &  pfo'^^Ji?'"^ 
Ton  ne  douca  prefque  plus  qu'il  ne  penfat  a  fe  venger  de  tous  fur  tout  lc 
ceux  qui  avoient  donne  leurs  voix  pour  les  Aftes  dcs  Parlemens  l^arlement 
Triennaux  ;   pour  rAde  qui  attribuoit  au  prefent  Parlement  le  ,io"po^- 
droit  de  ne  pouvoir  ecre  ni  diflbus,ni  proroge,que  dc  fon  pvo-  lee  par  lc 
pre  confenccment ,  puifque  c'etoit  changer  la  nacure  des  Parle-  '^°'i^°'g 
mens ;  pour  le  don  de  trois  cens  mille  livres  fterling  fait  a  TAr-  McmbteJ, 
mee  Ecolfoifccomme  une  recompenfe  de  fon  ennee  &  de  fon 
fejour  en  Angleterre.     Enfin  ceux  qui  jufqu'aIors  avoient  cru, 
que  le  Roi,  revcnu,  detrompe  de  fon  ancienSyfteme,  ne  cher- 
cheroit  plus  3  domter  le  Parlement  &  la  Nation  par  la  fbrce  & 
par  la  violence  ,    ne  douterent  plus  qu'il  n'euc  relblu  de  perdre 
ceux    qui  fembloient  eux-memes  refolus  d"employer   la  force 
concre  la  force  ,  en  ne  fe  mectant  point  en  peine  de  reprimer 
les  accroupemens  ,    en  fe  muniflant  d'armes  ,   &  en  fe  donnanr. 
une  Garde.     Mais  encore  un  coup  ,  fi  c'etoient  dcs  Crimes  de 
Leze  Majefte  ,   les  fix  Membres  accufes  n'en  ecoient  pas  plus 
coupables  que  tout  le  Parlcment,  &  que  la  Chambre  desCom- 
munes  en  patticulier. 

Auffi  ne  fut-il  plus  queftion  d'examiner  s'il  falloit  borner  le   .ReTota- 
pouvoir  du  Roi  ,  mais  de  deliberer  jufqu'a  quel  point  ce  pou-  ner"if  dc 
voir  devoit  etre  borne.     Ce  ne  fut  donc  plus  le  deflein  fecret  bomer  lc 
de  quelques  Chefs  de  Parti  ,  mais  celui  de  cous  les  Membres  de  ^""r"-' 
Fune  &  de  faucre  Chambre  ;  le  petit  nombre  de  ccux  qui  fou- 
haitoient  encore  de  rendre  fervice  au  Roi ,  ayant  juge  qu'il  etoic 
deformais  plus  fiir  pour  eux  ,   ou  de  s'abfenter  du  Parlement, 
ou  de  garder  un  profond  filence.     Ainfi  la  diminucion  du  pou* 
voir  du  Roi  fut  ouvertement  refolue  (18)  fans  aucuneoppoGcion» 
mais  on  ne  decermina  point  le  degre  de  cette  diminution  ,   fans 
doute  pour  cviter  des  debats  qui  auroient  pu  faire  naitre  des  di- 
vifions  &  echouer  le  projet. 

De  fon  cote,  Charles  vit  bien  qu'il  etoit  tems  qu'il  pric  des  ^LeRol 
precautions  pour  pouvoir  non  feulement  difputer  le  terrein  a  fes  \f^^i^f 
Ennemis ,  mais  meme  les  detruire ;  la  maniere  dont  ils  s'y  pre-  des  trois 
noient,  ne  lui  laiflant  ,  difoic-il,  pomt  de  milieu  encrc  devenir  E',"^J°'.'^* 
efclave,  ou  fe  rendre  maicre  abfolu.   Ceft  ainfi  qu'il  concevoit  noyau- 
la  neceffice  oii  Ton  vouloit  le  reduire  de  gouverner  felon  les  mei 
Loix.     Ceft  ce  qui  lui  fit  entreprendre  de  fe  faifir  de  Hull  ■,  de 
Portsmouth ,  &  de  la  Tour.  Le  Comte  de  Clarendon  avoue  fran- 
chement  rencreprife  fur  Portsmouth  &c  fur  Hull ,  fans  rien  dire 
de  la  Tour,  &  il  convienc  que  le  Parlemenc  en  pric  un  jufte  fu- 
jet  de  fe  defier  de  plus  en  plus  des  intentions  du  Roi.     L'entre- 
prife  manqua  :    fi  elle  eut  reuffi,  Charles  auroit  eu  a  fa  dispofi- 
tion  les  trois  principales  Places,  &  tous  les  Mag.ifins  (19)  du 
Royaume  ,  cc  qui  1'auroic  mis  en  etat  de  fubjuguer  le  Parle- 
ment. 

Ce  mauvais  fucces  ne  lui  fic  point  abindonner  !e  deflein  de   ii  remet 
retablir  fon  autorite  par  la  force.  Au  defespoir  d'avoir  echoue ,  Poyaux^jj 
il  prit,  pour  pallier  ces  demarches,  le  parti  de  les  nier  formel- u  Cou- 
lement,  &  de  les  traiter  d'imputacion  auffi  faufle  que  malicieu-  """« ^l» 
fe ;  &  cependant  il  envoya  la  Reine  en  HoUande  ,  fous  pretex-  po^^ur^gs 
te  d'y  conduire  la  Princefle  Marie  au  Prince  fon  Epoux  (20),  &  empioyec 
lui  mit  en  main  plufieurs  joyaux  de  la  Couronne  pour  acheter  =>  acheter 
iecretement  des  Armes  &  des  Munitions.     Mais  il  faut  revenir  J^,^  ^^^ 
fur  nos  pas,  pour  voir  quelques-unes  des  principales  chofes  qui 
fe  pafiTerent  avant  qu'on  en  vint  de  part  &  d'autre  a  une  Guer- 
re  ouverte  &  declaree. 

Pendant  que  Faffaire  des  Membres  accufes  etoit  dans  fa  plus    AnTem- 
grande  chaleur ,  le  Parlement  fut  averti  que  le  Lord  Digby  etoic  ^'"  '^'9^-' 
a  Kingfton  fur  la  Tamife ,  avec  environ  deux  cens Officicrs  tous  is.ln^ftoa. 
a  cheval  (21).     Sur  cet  avis,  les  deux  Chambres  ordonnerent 
aux  Sherifs  des  Provinces  voifines  d^afiTembler  des  Forces  pour 
s'oppofer  a  ceux  qui  voudroienc  entreprendre   de  troubler  la 
Paix.     En  meme  tems,  les  Seigneurs  envoyerent  au  Lord  Dig~ 
hy  un  Ordre  expres  de  venir  reprendre  fa  place  dans  la  Cham- 
bre.   Mais  il  trouva  plus  a  propos  de  fe  retirer  hors  du  Royau- 
me,  &  il  fit  fagement  ;   car  on  ccoit  deja  informe  que  c'ecoic 
lui  qui  avoit  porce  le  Roi  a  accufer  de  trahifon  les  fix  Mem- 
bres;  &  les  Communes  ecoient  irricees  contre  lui  ,  a  caufe  du 
Difcours  qu'il  avoit  fait  au  mois  d'Avril  1641 ,  dans  leurCham- 
bre  (22),  pour  s'oppofer  au  Bill  ^Attainder  ,  porte  contre  ie 
Comte  de  Strafford:  deforte  qu"il  ne  falloit  que  le  moindre  pre- 

texte 

(ii)  Mylord  CUrenddn  ,  ib.  T.  i.  p.  104.  dit  que  tour  Loridrcs  fa- 
Voit  que  le  Lord  Dighy  s'etoit  deja  retire  en  Z.elaiuic,  8c  que  les 
Cominunes  ne  le  chargcrent  de  l'armement  fait  a  Kingjion  ,  que  fur 
la  depofition  de  quelqucs  teinoins,  dont  l'Hiftorien  de  Charlesl.  fait 
fentir  que  la  foi  dcvoit  £tre  fuspefte.  Ces  mcmes  temoins  nomme-» 
rent  Lumford  j  contre  qui  cependant  il  ne  fut  fait  aucune  pourfuite. 
II  eft  vrai  que  la  Chambre  laiffa  tomber  cettc  aftaire. 

(zi)  Lorlquc  les  Communes  porterent  ce  Bill  de  Convi£Hon  cdntre 
le  Comte  de  Straford  ,  le  Lord  Digiy  etoit  Mcmbre  de  leur  Cham- 
bre.  Mais  le  Roi  l'en  tira,  en  rappellant  le  10  Juin  1641  a  laCham* 
bre  Haute ,  pour  le  mettre  a  couvcrt  de  leur  relfentimcnt.  Cc  Sci- 
gneur  etoit  Fils  du  Comtc  de  Brifiol,  quc  le  Roi  &  le  DuC  de  BuC- 
kingham  avoient  fi  fort  perfecute  j  £c  il  s'dtoit  diftinguedans  les  pre- 
cedens  Parlemens ,  par  fon  zele  pour  la  reparation  des  Griefs.  II  a- 
yoit  mSrae,  dit  un  bon  Hiftorien  ,  ete  un  des  plus  echauffes  con- 
trc  le  Comte  de  Strafford  ,   pendant  le  cours  des  Procedures  :  mais  , 
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Ch  >  tt-  texte  pour  lui  faire  eprouvcr  leur  reflentiment. 

k,Es  I.         Pour  mieux  inculquer  au  Peuple  le  delTein  que  le  Roi  avoic 

i^+i'  forme  fur  Portsmoutb,  ieiCommunes  iiient  grand  bruit  de  l'af- 
de?deux  ^^"^  '^^  Kingjion  ^  &  les  deux  Chambres  envoyerent  ordre  au 
Cham-  Colonel  Gormg  de  ne  lailfer  entrer  dans  Vortsmouth  dont  il  e- 
bres  au  (Qif  Gouverneur,  ni  TroupeSjni  qui  quc  ce  fiit ,  fans  un  Com- 
Godng,  mandement  de  Sa  Majelte  ,  approuve  &  expreffcment  notifie 
de  ne  laif-  par  le  Parlemeot.  Oatre  cela ,  elles  firenc  entrer  un  bon  nom- 
fei  enttet  jj^^.  ^^  Milices  de  la  Province  iiTorck  dans  Hull ,  dont  elles 
Troiipcs,  donnerent  le  Gouverncment  au  Chevalier  Hotham  Membre  dcs 
acc.dans  Communes,  avec  le  meme  ordre  qui  avoit  ete  envoye  auGou- 
mo\h       vcrneur  de  Portsmouth.     Enfin  le  Parlement  defendit  au  Comte 

Orrtredu  de  Newport ,  Grand-Maitre  de  rArtillerie,  &  au  Lieutenant  de 
Patlcment  ja  Tour  ,  de  laitler  fortir  de  cette  Piace  aucune  piece  de  Ca- 
Waitrc"de  "0»?  "i  aucuncs  Munitions  ^  6c  enjoignit  aux  Sherifs  de  Lon- 
l'Artillc-  dres  &  de  Middlefex  de  la  tenir  inveitie ,  pour  empccher  que 
^i!'t*^  rien  n'en  fonJ.t.  Cell  ainfi  que  Charlcs  reduifoit  les  deux  Cham- 
eft  in-  bres  a  la  necelTKe  de  faiie  des  a£tes  de  Souverainete.  Ainfi  la 
>«ftie.  mesinceiiigence  &  la  defiance  alloient  tous  les  jours  en  aug- 
mentant  des  deux  cotes,  &  tout  fe  preparoit  a  une  rupture. 

De  tous  ces  zQ.es  de  Pouvoir  Souverain  ,   aucun  ne  fut  fi 
fenfible  au  Roi  que  cclui  qui  lui  otoit  refperance  de  s'allurer 

LcRoi  de  Hull.  II  fit  les  plus  grands  eftorts  pour  parer  ce  coup,  jus- 
paile  le  q^'^  pafler  le  Bill  (i)  qui  excluoit  les  Eveques  du  Parlement  ^ 
e.xdure  ^  di  meme  cems  celui  qui  attribuoit  aux  Communes  le  droit 
lesEve-  de  lever  des  Soldars  par  voie  de  contrainte  :  mais  quoiqu'iI  ac- 
?a"e-'*  compagnac  ce  confentement  du  Melfage  le  plus  gracieux  ,  les 
ment,  &  deux  Chambres  fe  contenterent  de  Ten  remercier ,  ians  rien  per- 
lcBill  de  dre  de  leur  mcfiance,  &  fans  diminuer  leur  attention  a  confer- 
des^Sof-  ^^''  ^*'^  ,  &  ^  fe  procurer  de  nouvcaux  moyens  foit  de  fe  de- 
dats  en  fendre  foic  d'attaquer  ,  lorfqu^on  en  feroit  venu  a  une  guerre 
favcurdcs  ouverte,  qu'il  ne  fembloit  prefque  plus  poflible  d'eviter.  Dans 
„es.       '  cet  efprit,  fofFre  que  le  Roi  leur  fit  de  pair.;r  lui-meme  en  Ir- 

L"offre    lande,  pour  y  aller  faire  la  guerre  aux  Rebelles,  ne  fervit  qu'a 

qu"ii  fjit    fortifier  leurs  ibupcons  qu'il  etoit  d'intelligence  avec  eux  ;  & 
aalletiui-  ^        ,  i  -  '  ,  ^       o  ,  ^ 

roeme       "/'"  oia  ,   a  cetce  occalion ,  1  cn  accuier ,  lans  aucun  menage- 

foumetttc  ment  ,  dans  un  long  Difcours  que  Mr.  de  Rapin  rapporce  couc 

lui  t^euiUt  ^ritier,  &  que  doivenc  lire  ccux  qui  veulenc  voir  par  quels  de- 

nial.         gres  les  Communes  avoient  tache  jufqu'alors  de  parvenir  a  leur 

J^M°^'  but ,  &  les  demarches  qu'elles  firenc  dans   la  fuite  pour  con- 

Pym'i      fommer  leur  entreprife ;  ces  demarches  etant  aflez,  dillindlemenc 

cette  oc-    infinuees  dans  ce  Difcours. 

"i*^°"'  r  .      La  Chambre  des  Communes  fuc  fi  charmee  du  Difcours  de 

i^ont  IC»    »»-,  ,'11,  r         '  1,^ 

Commu-  Mr.  P/OT,  quelle  len  fac  remercier  par  1  Orateur  ,   avec  priere 

ncs  le  rc-  de  le  faire  imprimer  ,   afin  qu'il   fut  repandu  dans  le  Public. 

&  d"iit"le  ^'^^  ^'^  ^°^  ^"  ^^^  extremement  choque  ;    &  il  demanda  par 

Roi  de-     un  Meirage,que  laChambre  lui  en  fit  une  reparation  authcnti- 

mandefa-  que,  &  particulierement  de  ce  que  Mr.   Pjim  avoit  dit  fur  les 

tis  avtion.  p^(][^pQrts   que  Sa   Majefte   avoit  donnes  a  plufieurs  Officiers 

pour  allcr  en  Irlande.     Voici  les  propres  termes  de  Mr.  Pjm. 

.Apres  que  nous  (2)  eumes  fait  fermer  les  Ports  ^   on  a  fouffert 

que  plufieurs  des  principaux  Rebelles  ,     qui  font  prefentement  a 

leur  tete ,  pajfaffent  en  Irlande ,  par  des  Ordres  imm^diats  de  Sa 

JMajejie.     La  Chambre  repondit ,  que  bien  loin  que  ce  fut  une 

noire  calotimie  ,   on  avoit  des  preuves  demonflratives  du  Fait. 

EUe  nomma  plufieurs  de  ces  Officiers,  marqua  la  date  des  Pas- 

feports,  &  ajouta  qu'ils  fcrvoient  a  plulieurs  perfonnes  a  la  fois, 

par  le  raoyen  de  cette  Claufe  d'extenfion  que  Sa  Majefte  y  a- 

voit  mife,  en  ces  cermes,  Pour  un  tel.,  ^  pour  quatre  autres:, 

Mais  ne  pour  un  tel  &  fa  compagnie.     Ce  quc  le  Roi  repliqua  ne  le  jus- 

poUit'"'    '•'^'^  poinc ;  6c  les  Communes  nc  crouverenc  pas  a  propos  de  lui 

repondre  davantage. 

Apres  le  confentement  que  le  Roi  avoit  donne  au  Bill  qui 

concernoit  la  Milice  ,  les  deux  Chambres  ne  douterenc  nuUe- 

ment  qu'il  n'eiit  refolu  d'en  donner  le  commandement  a  ceux 

Ordon-    qu'elles  lui  recommanderoient.     Ceft  pourquoi ,  elles  firent  in- 

Re^quete    continent  preparer  un  Projet  d'Ordonnance  pour  le  Reglement 

dui^atie-  de  ces  Troupcs,  avec  les  noms  des  Commandans  dans  chaque 

meiitiou-  Province  ,   ecrits   fur  un  papier  fepare.     L'Ordonnance  &  la 

MUice."    Nomination  furent  prefcntees  a  Sa  Majefte ,  joinces  a  une  Re- 

quete  pour  lui  demander  fou  approbation. 

La  reponfe  du  Roi  ayant  donne  tout  lieu  aux  deux  Cham- 

bres  de  croire  qu'il  ne  cherchoit  qu'a  les  amufer  ,   &  de  crain- 

dre  qu'il  n'eut  fcrme  quelque  deflein  fecret  dont  il  vouloit  voir 

Texecution  avant  que  de  regler  la  Milice  ,   elles  lui  prefente- 

Sccoridc  rent  une  feconde  Reque:e(3),  011  elles  lui  expoferent,  dans  les 

Reijuete    te^rncs  les  plus  prelTans  ,   que  cette  affaire  ne  pouvoit  fouffrir 

incfujct.    aucun  delai;  qu'elles  etoienc  cous  les  jours  follicitees  par  desRe- 

quetes  de  diverfes  Provinces  ,   de  la  mettre  en  exccution  ;  que 

quelques  autres  Provinces  Tavoient  deja  fait  d'elles-memes;  & 

qu'enfin ,  fi  Sa  Majefte  ne  pouvoit  pas  concourir  dans  cette  oc- 

cafion  avec  fon  Parlement ,  les  deux  Chambres  fe  croyoient  au- 

torifees  par  toutes  les  Loix  Divines  &  Humaines  a  pafler  a  l'exe- 

cution  du  Reglemenc  qui  lui  avoic  ece  prefente. 


Le  Roi  repondit  a  cette  derniere  Requete,  le  28  FeVrier,&  Cii  aM 
chercha  d'aucres  deiours  ,  pour  amufer  le  Parlement  ,    fans  de-  l  e  s  I. 
clarcr  neanmoins  ouvertement  ,    que  fon  intention  etoit  de  re-    ^^^\ 
fufer  fapprobation  que  les  Chambres  lui  demandoient,  quoique    ^'^''°j'^ 
les  moins  clairvoyans  puCTent  facilement  s'en  appercevoir  par  les  rIu  cet-» 
conditions  &  les  reftriilions  qu'il  metcoit  i  fon  premier  con-  leieconde 
fcntement.  Requete. 

Le  Parlement  infifta,  le  1.  Mars  164: ,  par  une  troifieme  Re-   Troifie- 
quete,  &  protefta,  que  7?  Sa   Majejl^  perfifioit  dans  fon  refui ,  nie.Re-. 
les  deux  Chamhres  feroient  forc^es  de  difpofer  de  la  Milice  ,    ^  Ki^le- 
qu^elles  avoiejit  ahfolument  r^folu  de  le  faire  inccffamment ^  pour  menttou- 
la  furet^  de  fa  Perfonne  ,    ^  paur  cclle  du  Uoyau?ne.     j,  Nous  ^?",""^  '" 
„  vous  fupplions,  continuoient-elles  ,  que  pour  cette  meme  fu- 
„  re:e,&  afin  qu'on  puilfe  plus promptement  expedier  les  aflai- 
„  res ,  il  vous  plaife  de  faire  votre  refidence  en  quelque  lieu  pro- 
5,  che  de  Londres  &  de  votre  Parlemen:  (4) ,  &  de  ne  pas  vous 
„  retirer  dans  des  lieux  eloignes  ,  ce  qui  ne  peut  caufer  que  de 
„  tres  grands  malheurs. 

Le  2  Mars ,  le  Roi  rcpondit ,  qu'il  n'avoit  rien  a  changer  a    Re'pon(e 
la  reponfe  qu'il  avoit  deja  faite  au  Parlement  touchant  la  iVlili-  du  Roi. 
ce :  &  que  quant  a  fa  relidence  proche  de  Londres  ,   il  fouhai- 
teroit  n'avoir  eu  aucune  raifon  de  3'abfenter  de  Whitehall.    De- 
mandez-vous  a  'vous-memes  ,   dit-il  ^  fi  je  n'ai  pas  eu  raifon  de 
nten  (loigner ,  &c. 

Les  Communes  votcrcnt  que  cette  Reponfe  du  Roi  etoic  un  Votesdc* 

refus  d'accordcr   les  juftes  demandcs  des  deux  Chambres  cou-  ^°"!""»- 

chanc  laMilice;  que  ce  refus  etoic  d'une  dangereufe  confequen-  ccitcK^- 

ce ,  &  mettroit  la  paix  &  la  furete  publique  en  danger,  a  moins  ponfs. 

qu'on  n'y  appliquat  quelque  remede  par  la  fagefTe  &  par  Tauto- 

rite  du  Parlement;  que  fi  Sa  Majelle  alloit  faire  fa  refidence  en 

quelque  endroit  eloigne  du  Parlement  ,   il  eXpoferoit  le  Royau- 

me  a  de  grands  dangers  ,    &  porteroit  un  grand  prejudice  aux 

deliberations  des  deux  Cliambres  ,  &e.     Le  meme  jour  ,    les 

Communes  refolurent  ,   que  le  Royaume  feroit  mis  en  etat  de 

defenfe,  de  la  maniere  dont  lcs  deux  Chambres  etoient  conve- 

nues ;  &  en  confequence  de  cette  Rcfolution ,  le  Parlement  pu- 

blia,  le  5  Mars,  1'Ordonnance  pour  retablilTement  de  la  Mili-   Otdon- 

ce ,  en  ces  termes :  nance  da 

D^autant  auil  y  a  eu .  depuis  peu ,   uh  defTein  tres  defespfyf..        '^' 

I     ^i       j         I      J  j  ■''  ■'  I-        1'  nientpout 

contre  la  Chambre  des  Communes  ,    (Qr   que   nous  avons  Lieu  de  etablit  la 

croire  que  cetoit  un  des  confci/s  fanguinaires  des  Papijies  ,     ^  MiUce. 

autres  gens  vial  intenti07inh  qui  ont  deja  excite  une  rehellion  ex 

Irlande:    ^lue  d^ailleurs  par  diverfes  decouvertes  que  n»us  avons 

faites  ,    nous  ne  pouvons  nous  empecher  de  cramdre  que  ces  me- 

mes  gens  ne  veHillent  pas  fe  contenter  dexciter  de  pareils  foule- 

vemens  df  «»f  femblahle   rehellion   da?is  ce  Royaume  ,    (^  qu^ilt 

ont  encore  dcjfem  de  les  fortifier  par  des  Troupes  itrangeres ;    ;/ 

efi  ordo?mi  pour  la  furete  du  Roi  c^  du  Royaume ,  dans  ce  pref- 

fant  danger ,  par  Fautorit^  du  Parle?ne?it  ,  que  Henri  Co?ute  de 

Holland  Jera  Lieute?ia?!t  dans  la  Provmce    de   Berks  ,    Olivier 

Comte  de  BuUingbrook  dans  la  Province  de  t5edford ,  ^c 

^  que  tous  ces  Lieute?ians  refpeSiivement  auro?it  pouvoir  dt^af- 

fembler  les  Sujets  de  Sa   Majefl^ ,  chacun  dans  le  lieu  qui  lui  eji 

ajjignf,  propres  a  porter  les  armes ,  de  les  exercer ,  de  les  pour- 

voir   darmes  ,    de   les  pajfer  en  revue  ;    quils  pourro?tt  nommer 

des  perjonnes  de  qualtti  ,  pour  commander  fous  eux  lesdites  Mi- 

lices ,  e?i  qualite  de  Sous-Lieute?ta?is ,  &c. 

II  efl  aujji  ordontif,  qtie  le  Chevaiier  Jean  Gayne ,  le  Cheva- 

lier  George  Garet ,  (it-c    avec  les  Sieurs Citoyens  de 

Londres ,  auront  le  meme  pouvoir  dans  Londrcs  ,  que  les  Lieu- 
tenans  datis  les  Provinces ,  except^  la  nominatioit  des  Sous-Liew- 
tenans.  <^ue  ceux  qui  leur  dejobhront ,  en  feront  rejponfablcs  att 
Parlement  ,  e^  non  ailleurs.  ^tue  le  pouvoir  ci-dejfus  conti- 
nuera  aujfi  longtems  quil  fera  diclar^  (§•  ordonni  par  les  deux 
Chamhres  ,  ^  tion  pas  plus  lo?tgtems ,  &c. 

Le  9  Mars ,  le  Roi  etant  a  Ne-u>market  ,  les  deux  Chambres    De'clari. 
lui  firent  prefcnter  une  Declaration  ,   qui  fervoit  de  Replique  a  jl""  °° 
la  Reponfe   qu'il  avoit   faite  a  leur  derniere  Requcte.    I.  Le  du^at'ie- 
Roi  avoit  traice  leurs  craintes  &  leurs  foupgons  de  n'avoir  au-  nient  pre- 
cun  jufte  fondement  ,  &  les  deux  Chambres  s'attachent  a  lui  '^"\"  ** 
montrer  dans  un  grand  detail  ,   que  le  fondement  n'en  eft  que   Quatre 
trop  reel.     Pour  cet  effet  ,   elles  lui  retracent  ce  qui  a  ete  rap-  i""<:s  'u- 
porte  ou  indique  dans  cet  Extrait:  (A)  Touchant  le  defiPein  de  j-^a^inte 
changer  la  Rcligion  dans  les  trois  Royaumes,  defTein  forme  &  &  de 
pourfuivi  pendant  plufieurs  annees  par  ceux  qui  ont  eu  le  pius  'o"??»» 
de  pouvoir  aupres  de  Sa  Majelte  :    (B)  Touchant  les  divcrfes  par^^fc^Pat- 
preuves  que  le  Parlement  avoit  recouvrees  que  la  Guerre  d'£-  lement, 
cofTe  avoit  ete  excitee  a  cette  intention  ,  &  fomentee  par  des  '^^"  ^" 
Papifles  ,   &  par  des  amis  du  Papisme  :     (C)  Par  les  diverfes  acc."' 
preuvcs   verbales  &  literales  que  la  Rebellion  d'Irlande  a  ete 
complotee  en  Angleterre  ,  &  que  les  Papiftes  d'Angleterre  de- 
voient  fe  foulever  dans  le  meme  tems.    Ici  le  Parlement  cite  la 
depofition  d'0-Conelly,  rinformation  du  Miniftre  Cole,  la  Let- 
tre  de  Triflan  Wbitecombe,  le  temoignage  de  ThomasCrant  ,S<.c. 

la 


foit  qu'il  n'cut  pas  cu  defTein  d'aller  jufqu'au  fang  ,    foit  qu'il  fe  fuf  bre  ne  parut  pas  d'abord  y  faire  beaucoup  d'attention  ,    elle  ne  lailla 

laifTe  gagner  par  le  Roi ,  il  cliangea  tour  a  coup,  &  il  employa  tou-  pas  dans  la  fuite  d'ordonner   qu'il  feroit  brule  publiijuement  par  la 

te  fon  eiuquence  pour  montier  l'infuffifance  dcs  Prcuves  fur  lefquel-  main  du  Bourreau. 

les  on  fondoit  la  condamnation   de  ce  Seigneur.     II  alla  meme  jus-        (i)  Dans  le  mois  de  Fevrier  164I. 

ques  a  dire,que  de  lc  fairc  perir  dc  cctte  maniere ,  c'etoit  un  verita-         (2)  C'eft-i-dire ,  les  deux  Chambres. 

ble  mcurtre.    Ce  Dfcours  fut  fort  mal  rc^u  ;    &  quoic^ue  la  Cliam-        (3)  Le  21  Fevrier  1644. 

(4)Lc 


DES    ACTES    PUBLICS    D*ANGLETERRE. 


ioj 


Ch  AR.  la  Declaration  de  la  Noblefle  du  Vale  Anglois,  par  laquelle  ils 

I,  E  s  I.    traitent  ie  Parletncnt  d'Angleterre  de  Fa6lion  Puritaim,  &  s'en- 

164.!.    gagent  a  fe  joindre  a  I'Arinee  Irlandoife,  ou  a  quelqu'autre  que 

ce  roit,pour  retablir,  difent-ihj  lcRoi,  qu'ils  luppofent  depouil- 

le  de  fcs  Prerogatives  par  cette  Fadtion.  De  plus,  lc  Parlement 

cite  une  Lettre  du  Comte  Rofetti  ,    Nonce  du  Pape  aupres  de 

la  Keine ,  ecrite  a  un  Pretre  de  la  Province  de  Lancaftre  fur  le 

deffein  dc  changer  la  Religion  du  Royaume  ,   a  quoi  Ton  tra- 

vailloit  fous  le  nom  de  /a  pieufe  intention  de  la  Reine ;  &  pour 

la  reullite  duquel  ce  Nonce  avoit  ordonne  a  tous  les  Papilfes 

Anglois,  de  jei^iner  une  fois  la  femaine  ,  &  de  faire  des  prieres 

LeParle-extraordinaires.  Enfuite  le  Parlement  ramene  1'Accufation /"^««/^ 

memrap-yj  $C  fianda/eufe ,  portec  au  Parlement  contre  le  Lord  Kimbol- 

lloAa       ^"^'  &  cinq  Membres  des  Communes,  par  ordre  du  Roi,  fou- 

faufleie     tcnue  par  lui-meme  en  perfonne  dans  le  Confeil  Commun  de 

Londresi  Accufa 

au  Roi  ,   que  Votre 


leur  Declaration ,  par  voie  de  fupplement  ,   cinq  Raifons ,  qui  CHAfts. 
paroilTent  pour  le  moins  tres  plaufibles  ,  &  par  cela  meme  tres  ^^^  ^- 
propres  a  faire  impreffion  fur  le  Peuple,que  le  Roi  &  le  Parle-    ^^'n- 
ment  avoicnt    chacun    tant  d'interet  de  fe  rendre  favorable-.  tlc^de'^"^' 
Ceft  auffi  proprement  a  cela  que  tendoient  tant  de  Difcours,  teCon- 
d'Adre{Ies  ,   de  Declarations  ,   de  Meflages,  de  Reponfcs,  de  '^l"'i°"- 
Repliques  de  part  &  d'autre.  Mais  le  Parlement  avoit  c^t  avan-  Avantage 
tage,  que  lc  Roi  qui  vouloit  perfuader  qu'il  gouverneroit  a  Ta-  ^^  Paiie- 
venir  felon  les  Loix ,  &  qu'ii  ne  violeroit  plus  les  Droits  &  les  I^  Rof'"^ 
Privileges  de  fon  Royaume  ,   ne  donnoit  d'autres  affurances  de 
la  fincerite  de  fes  intentions  ,  que  cellcs  qu'il  avoit  deja  tant  de 
fois  &  fi  iblemnellcment  donnees  ,  &  jamais  executees  pendanr 
qu'il  avoit  eu  Ic  pouvoir  dc  n'en  faire  aucun  cas.     D'oii  Ton 
concluoit  generalement ,  qu'il  dcvoit  fe  depouillcr  de  ce  qui  Ta- 
voit   mis  en  etat  de  fauller  ainfi  tous  les  engagemens  dc  cette  ""^"  ""■ 
"ation,  dit  le  Parlement,  en  parlant  dircdtemcnt    naturc , depuis  fon  avenement  a  laCouronne  jufqu'acettc  hcure;  &'^ieu'^"'* 
'otre  Matefte'  avoit  dejfein  de  poujfer  ,    co?nme  il    d'autant  plus  que  diverfes  demarches  qu'il  avoit  faites  depuis  la  fonde- 

tenue  du  prefent  Parlemcnt  ,  &  celles  qu'il  faifoit  encore  tous  '"='"• 
les  jours  ,  montroient  bien  qu'il  n'avoit  point  abandonne  fes 
premiers  principes  ,  &  que  fon  ancicn  Syfteme  lui  tenoit  tou- 
jours  fort  au  cceur.  Temoin,  ajoutoit-on,  le  Bill  de  la  Milicc. 
II  Ta  paffe,  puremcnt  &  limplement;  il  a  affure  par  un  Mcfla- 
ge  envoye  aux  deux  Chambres  ,    qu'//  le  pajfeoit  pour  la  fatis- 


Confei 
quences 
que  l'on 


icconnue 

dc  l'Ac- 

cuUiion 

contrc  iix  parut  far  la  demande  cju^elle  e?t  fit  aux  Communes  ,d'une  manie- 

Membies.  ^^  ^  'violefite  ^  fi  terrible ,  que  toutes  les  autres  wolations  des 
Privileges  du  Parlement  ,  faites  par  vous-mhne  ,  ou  par  aucun 
de  vos  Pre'de'cejfeurs  ,  ne  font  rieii  en  comparaijhi.  Et  quelle 
que  fut  iintention  de  Votre  Mafefee  ,  il  n'eft  que  trop  certain , 
que  quelques-uns  de  ceux  qui  vous  accompagnoient  ,  decouvrirent 


la    rejolution   ou   ils    hoieitt    de  majfacrer  tous  les  Memhres  des    faSiion  de  fen  Peuple  ,  ^  pour  faire  voir  quil  ne  fouhaitoit  rieit 


Communes ,  ft ,  par  la  grace  de  Dieu ,  Fabfence  des  Memhres  ac- 
cufes  navoit  pas  empeche  de  donner  le  fignal  de  ce  faitguiitaire 
dejfein.  (l))  Enfin  Je  Parlement  ,  pour  montrer  combien  fcs 
craintes  &  fa  defiancc  font  bicn  fondees  ,  alleguc  que  Sa  Ma- 
jelte  a  deja  leve  des  Troupes  dans  le  Royaumc ,  qu'on  travaille 
a  en  lever  d'autres ,  &  meme  a  en  faire  venir  d'etrangeres ;  que 
le  Lord  Htghy ,  qui  avoit  paru  en  armes  a  Kingfton  ,  a  ecrit  de 


avec  tant  de  pajjion  que  de  trouver  quelque  moyen  pour  appaifer 
les  trouhles  du  Royaume  j  apres  quoi ,  il  met  tout  en  ufage  pour 
eluder  ce  confentement  ,  cc  qui  fait  perdre  tout  lc  bien  qui  en 
doit  revcnir  au  Public  ;  &  enfin  ,  lorfqu'un  des  Deputes  dcs 
deux  Chambres  (5)  lui  dcmande,  ,,  s'il  ne  voudroit  point  ac- 
„  corder  la  Milice  au  Parlement  ,  du  moins  pour  un  tcms  li- 
„  mite",  No»,  repond  le  Roi  ,  par  Dieu  ,   iton  pas  pour  une 


rendroit  oti  il  s'eft  enfui,  des  Lettres  qui  ont  ete  interceptecs ,    heure.   Tant  il  y  a  de  fonds  a  faire  fur  ce  qu'il  promet ! 


Reponft 

inconfi 
dcre^  da 
Roi, 


Premiere  par  lcfquelles  il  marque  a  la  Reine  ,  qu'il  eft  en  etat  de  rendre 
J^'^1'™'^  de  grands  fervices;  iur  quoi  il  demande  les  inftrudlions  duRoi, 
ment^a^  a  qui  il  confeiUe  de  fe  retirer  dans  quclquePlace  fortc,  &  d'em- 
1'Interpel-  mencr  le  Princc  avec  lui,  &c. 

'*"°"^'^'^  II.  Le  Roi  avoit  repondu  aux  deux  Chambres,  de  mettre  la 
mthifurla^^ii^fur  la  confciencf  ,  <^  de  fe  demander  d  elles-memes\  s'il 
confiieMc ,  navoit  pas  lieu  de  concevoir  des  feupcons  <^  des  craintes  ,  e^ 
ii'a'voit  '  ''^  fi  ^'"""'  ^^"'6^^  ^^  fe^  Parlemint.  Ccft  a  fc  lavcr  dc  cette 
pas  fujet  Acculation  vaguc,  que  le  Parlement  employe  la  feconde  Partie 
de  foup-    de  fa  Dei-laration. 

d°ux'''"  ^^  d'abord,  le  Pariement  dit,  qu'il  regarde  cette  Accufation 
comme  la  plus  grande  violation  qu'on  puiffc  concevoir  de  fcs 
Privilcges,  comme  la  plus  terrible  mifere  qui  puiffe  tomber  fur 
la  perlonnc  de  Sa  iMajr.fte  ,  commc  la  pius  mechante  imputa- 
tion  contre  les  deux  Chambres  ,  comme  le  renverfement  total 
pcrfonne  ,  jg  jq^^  [g^  fondcmcns  de  la  furete  &  de  Thonncur  du  Royau- 
Scconde  nic ,  &  de  reffencc  meme  du  Parlement  ,  puifque  le  Roi  agic 
comme  s'il  etoit  prive  de  la  fidelite  des  deux  Charabres ,  &  que 
les  deux  Chambres  font  privees  de  fa  protedtion  ,  deux  chofes 
qui  fynt  les  licns  mutuels  &  les  fupports  du  Gouvernement  & 
dc  la  Sujettion. 

Immediatement  apres  cela  ,  lcs  deux  Chambres  declarent  a 
Sa  Majefte,  (\nelles  ont  mis  ,  felon  fon  exhortation  ,  la  ntain 
Jur  leurs  confeiefices ,  (^  quapres  s'etre  bien  examinees  &  inter- 
rog^es ,  aprei  avoir  ^pluchf  leurs  penfees  ,  leurs  dcfers ,  leurs  ac- 
tions ,  elles  n'ont  rien  trouve  qui  puiffe  lui  donner  un  jufte  fu- 
jet  de  s'eloigner  de  Whitehall  ,  &  de  s'abfenter  de  fon  Parle- 
ment. 

EUes  prient  cnfuite  Sa  Majefte  de  leur  faire  connoitre  les  fon- 
demens  pajticuliers  de  fon  Accufation  ,  &  lui  promettent  une 
fatisfadtion  convenable.     Mais  comment  pouvons-nous  efperer  de 


Le  Roi ,  bien  loin  d'accorder  aux  deux  Chsmbres  la  deman- 
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les ,  81  lui  ^g^s  fatisfaire ,  lui  difcnt-ellcs ,  puifque  ce  que  vous  avez,  cru  vi- 
ritahle,  etant  produit  devant  nous ,  s'eft  trouvS  faux;?^  n^an- 


en  pro 

mectciit 

une  latis 

fadion 

convena- 

ble 


motm  ,  Votre  Majcfti  ne  veut  ni  punir  ,  ni  nommer  ceux  qui 
vous  ont  ahuf^ ;  ^  qu^au  contraire  vous  contiftuez  d  concevoir 
de  nouvelles  craintes  ^  de  nouveaux  foupfons  fur  des  fondemens 

On  leut  a  iitcertains ,    pendant  que  vous  nous  laijfez.  dans  rimpojjihilite  de 

toujours  lultifier  fur  aucun  point  particulier  ? 

cachc  lcs  -^  J  -'       -'       ,  1      r^i        u  •  i»  , 

noras  de        Pour  prcuve  de  ce  que  les  Chambres  viennent  d  avancer ,  el- 
leursAc-   jes  produifent  trois  deffeins  dont  elles  ont  ete  fauflement  accu- 
'"  "'"""   fees  ,   fms  que  le  Roi  ait  daigne  accorder  a  leurs  tres  humbles 
&  tres  inftantes  prieres ,  de  nommer ,  ou  de  punir  les  Auteurs 


cufateurs 
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dc  qu'elles  lui  faifoient  avec  tant  d^inftances  de  revenir  a  Whi 
tehall,  les  informa  lc  15  Mars,  que  fon  deffcin  etoit  d'aller  re- 
fider  quelque  tems  a  Yorck  ,  oii  il  voulut  meme  dans  la  fuite 
tranfporter  les  Cours  de  Juftice  dc  Weftminfter. 

Le  16,  le  Roi  etanc  en  chcmin  pour  fe  rendre  a  Torck ,  pu- 
blia  une  Proclamation  qui  ordonnoit  d'executer  les  Loix  contre  't|.^'|."J"" 
les  Papiftes  Recufans.     Proclamation  peu  neceffaire,  &  qui  ne  pHiesW- 
fervoit  qu'a  faire  voir  ,   que  jufqu'alors  ,  ces  Loix  avoient  ete  «^uiant. 
mal  executees. 

Qticlques  jours  apres,  il  envoya  aux  dcux  Chambres  uncDe-  De'clara. 
claration  (6),  en  reponfe  a  la  leur  du  9  Mars  164^.  Nous  ne  'ion  ou 
croyons  pas  pouvoir  micux  mettrc  le  Ledteur  en  etat  de  juger  rfu  r'"/^ 
de  cette  longue  Reponfe  ,  qu'en  lui  communiquant  lcs  R.emar-  ia^Deda- 
ques  que  Mr.  de  Rapin  a  placees  a  la  luite  de  chacun  dcs  Arti-  '■""ondu 
cle.-i  qu'elle  contienc. 

Remarque  i.  ,,  Cet  Article  de  la  Reponfe  du  Roi  paroit  ex- 
„  tremement  foible.  Car  le  Parlemcnt  ayant  marque  ,  dans  fa 
„  Declaration ,  les  raifons  qui  lui  faifoient  croirc  qu'il  y  avoit 
„  un  dcffein  forme  de  changer  la  Religion  en  Angleterre  ,  & 
„  que  le  Roi  en  favorifoit  les  Auteurs  ,  le  Roi  n'y  repond  que 
„  par  des  generalites. 

Remarque  2.  „  On  voit  bicn  que  lc  Roi  veuc  eviter  d'cntrcr 
„  dans  aucun  detail  fur  ce  qui  rcgarde  la  Guerre  d'Ecoffe,quoi- 
„  qu'il  auroit  bien  pu  fe  defendrc  ,   fans  violer  la  paix  entre  les  Rol^en'''* 
„  deux  Royaumes,  ni  l'Adte  d'oubli.  faiiani  la 

Rcmarque  3.  „  Le  Roi  continue  a  fe  defendre  des  foupgons  pR^Jr  ^ 
„  qu'on  avoic  con^us  contre  lui  par  rapport  a  rirlande  ,  par  '5. 
„  dcs  generalites  &  par  fon  propre  temoignage.  Mais  ces  preu-  .Surlej 
„  ves  tirees  de  fes  paroles,  &  de  fes  demonftrations  extericures,  J.'^"'"''",'^ 
„  ne  fuffifoient  pas.  Le  Parlcment  ne  raccufoit  pas  d'avoir  RoTrpa^c 
„  manque  a  temoigner  du  7,ele  pour  la  redudtion  de  flrlande  "PPO"i 
„  mais  d'cn  avoir  manque  cffedtivement.  liond'^".. 

Remarque  4.   ,,  Le  Roi  avoit  eu  certainement  connoiffance  l^»ide.  '* 
„  de  tout  le  detail  de  la  Confpiration  (faire  pour  faire  agir  VAr-     ^  '^- 
„  mce  contre  le  Parlement)  ;   mais  le  Roi  l"e  borne  ici^^adroite-  deV"l'm*de 
„  ment  a  nier  qu'il  eijt  eu  aucune  connoiffance  d'aucune  refo-  fcduite 
„  lution,  ce  qui  eft  tres  vrai,  parce  qu'effe<ftivemcnt  il  n'y  eut  &'^''"f'^ 
„  point  de  relblution  prife(7).  Mais  cela  n'enipechoic  p;is  qu"il  faiie^m«- 
„  n'eut  eu  connoiffance  du  deirein  general  de  gagner  rArniee    '^'"^'  ^ 
„  dc  quoi  il  ne  parle  pas-  '  Londrcs 
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Remarque  5.  „11  faut  s'en  rapporter  au  temoignage  du  Roi  Pade- 
de  ces  Calomnies;  en  forte  qu  ils  font  toujours  en  etac,  &  fans    „  (fur  la  Requete  qui  lui  fut  prefentee  au  fujet  du  comploc  de  '"'^°'* 
doute  toujours  prets  a  en  invcnter  de  nouvelles  ;  &  il  feroit  e-    „  faire  marcher  TArmee  a  Londres,  &c.)  pour  croire  quc  cec->      sJ,- u 
tonnanc  quils  ne  le  fiffent  point  ,  fe  voyant  non  ieulement  im-    „  te  Requete  ne  contenoit   rien   de  prejudiciable    au    Parlc-  Requere 

5j  ment.     Qumt  k  Jermyn  ,   (Fun  des  Conjures)  il  elt  ccrtain  '"^l.^^^^'* 
„  qu'il  paffa  la  Mer  fur  un  Ordre  du  Roi.    11  peut  fe  taire  que  fu,et  de°* 
„  le  Roi  avoit  fait  expedier  cet  Ordre,  avanc  quc  d'avoir  regu  '■iConfpi* 
,,  la  Requete  du  Parlement"  (pour  prier  lcRoi  d'empccher  que  &'i^",' 
fes  Domeftiqucs  ne  s'eloignaffent)  „  mais  le  Parlemcnt  preten-  fui.e^d/ 
„  doit  que  cet  Ordre  etoit  antidate.  Jcrmyn, 

Remarque  6.  „  Le  Roi  fe  trompoit  beaucoup,cns'imaginant     5^,'  ij 

j>  que  Rcponft 


punis  ,  mais  proteges ,  favorifes. 

III.  Enfin  ,  les  deux  Chambres  concluenc  ;  (A)  Qu'il  plaife 
au  Roi  d'eIoigner  de  fa  Perfonne  ces  mauvais  Confeillers  ,  qui 
fonc  les  Auteurs  de  tous  les  maux  ;  (B)  De  faire  fa  refidence, 
avec  le  Prince ,  proche  de  Londrcs  &  du  Parlement. 

Ec  pour  faire  voir  1'imporcancc  &  la  neceffice  abfolue  de  ces 
deux  Arcicles ,  &  particulierement  du  fecond  ,   elles  ajoutent  a 


(4,)  Le  Roi  etoit  alors  a  Theobdds  dans  la  Province  d'Yorck.  Mr. 
de  Rapin  vemarque,  que  la  crainte  que  l'eloignement  du  Roi  ne  cou- 
vrit  quelque  delTein  cache ,  n'etoit  pas  fans  fondement  ,  comme  la 
fuite  le  fit  bien  voir. 

(5-)  Cetoit  le  Comte  de  Pembrook ,  qui ,  le  jour  precedent,  avoit 
conjointement  avec  les  auctes  Deputes  des  deux  Charabres ,  prefente 


au  Roi  la  Declaration  du  Parlement  ,  &  etoit  venu  en  rcccvoir  la 
reponle  par  ecrit,  en  attcndant  quc  Sa  Majclle  en  fit  une  plus  nar- 
ticuliere  8c  plus  detaillee. 

(6)  Sans  date. 

(7)  Les  Conjures  n'eurent  pas  le  tems  d'en  prcndrc  ,  le  Complot 
ayaut  ete  decouvert. 
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,,  que  fes  fimples  proteftations  etoient  capables  de  convaincre  le 
„  Parlement  de  la  fincerite  de  fes  intentions.  La  Declaration 
„  meme  a  laquelle  il  repondoit ,  pouvoit  le  convaincre  du  con- 
„  traire  ,  puifqu'il  y  etoit  dit  en  termes  formels  ,  qu'on  ne  fe 
,j  fioit  point  a  fes  paroles. 

Remarque  7.  „  Jufqu'alors  le  Roi  n'avoit  parle  de  fon  con- 
fentement  aux  Aftes  de  ce  Parlement,  que  commc  A'A£ies 
de  grace.  II  commenga  dans  cet  Ecrit  a  ajouter ,  &  de  juf- 
tice. 

Remarque  8.  „  11  eft  vrai  que  le  Royaume  avoit  beaucoup 
„  gagne  par  ces  Adtes  de  grace  &  de  juftice.  Mais  le  Roi  ne 
„  pouvoit  pas  faire  regarder  comme  une  preuve  convainquante 
„  de  fon  afFedion  pour  fon  Peuple  ,  d'avoir  confenti  que  des 
„  Taxes  illegitimes  qu'il  avoit  lui-meme  impofees,  fuflent  abo- 
„  lies,  &  que  les  Monopoles  qu'il  avoit  autorifes,  fulTent  fup- 
„  primes.  D'autant  plus  qu'il  n'avoit  pas  ete  en  fon  pouvoir 
„  de  refufer  ce  confentement. 

[II  y  a  dans  cet  Article  beaucoup  de  chofes  ,  auxquelles 
Mr.  de  Rapin  ne  touche  point.  Le  Roi  travaille  i.  a  mon- 
trer  que  les  craintes  des  deux  Chambres  font  mal  fondees ,  & 
qu'elles  roulent  iur  des  choles  trop  peu  importantes  pour  de- 
voir  produire  de  la  mesintelligence  entre  le  Souveram  &  fon 
Parlement ,  ni  obliger  celui-ci  a  ufer  d'aucun  pouvoir  que 
celui  que  les  Loix  lui  attribuent.  2.  Le  Roi  veut  monter 
quc  fes  craintcs  font  bien  fondees,  puifqu'elles  font  appuyees 
fur  des  Sermons  feditieux  ,  fur  des  tumultes  ,  qui  ont  mis 
fa  perfonne  en  danger  &  qui  Vy  mettroient  cncore  ,  s'il  ne 
fe  tenoit  point  eloigne  des  lieux  ou  les  Chefs  de  ces  Criminels 
ont  ete  enleves  des  mains  desOlSciers  de  la  Juftice,  &  demeu- 
rent  encore  impunis.  3.  Enfin  le  Roi  dit  qu'il  a  donne,  de  la 
fincerite  de  ic!s  bonnes  intentions  pour  l'avenir  ,  non  feulement 
&  parole  Royale,  mais  encore  des  temoignages  efiedifs  par  les 
Ailes  de  grace  S-  de  juftice  auxquels  il  avoit  donne  fon  con- 
fentement :  A£ies ,  ajoute-t-il ,  que  la  Remotitrance  de  C^tat  du 
Rojraumey  puhli^e  par  les  Communes  au  mois  de  Novemhre  der- 
vier  ,  met  a  un  fi  haut  prix ,  quelle  d^clare  <jue  le  Royaume  a 
gagni  par-la ,  quoiquil  ait  et(  cbarge  de  la  iev/e  de  ftx-cens  mil- 
le  {i)  livres  fterling ,  outre  la  fomme  de  deux  cens  livres  accor- 
d^e  aux  Ecoftois^ 

Remarque  9.  „  II  regnc  dans  tout  cet  Article  une  efpece  de 
jj  Sophisme,  qui  confifte  dans  la  fuppofition  ,  que  le  Roi  n'a- 
voit  confenti  a  tous  ces  Aftes ,  ( i .  pour  les  Parlemens  Trien 


,j  roit  j  a  moins  qu'il  ne  fut  abfolument  inutile  pour  les  deffeins  C  h  a  r- 
jj  du  Parlement.  ^^^  '• 

Remarque  3.   ,j  Ceux  qui  ont  entrepris  de  juftifier  le  Gou-     i°42- 
„  vernement  de  Charles  I.  pendant  les  quinze  premieres  annees  surUvio- 
„  de  fon  Regne  ,   ont  plus  fait  ,  qu'il  n'a  jamais  entrepris  lui-  iaiion  des 
„  meme ,  comme  il  paroit  par  cet  Article  de  fa  Reponfe.  ^'9'"^  . 

Remarque  4..  jj  Lc  Roi  le  fait  hoimeur  d'avoir  fouffert  avec  viieges," 
„  patience,  depuis  ce  Parlement,  une  difette,  a  laquelle  il  n'a-  &c. 
„  voit  pas  ete  en  fon  pouvoir  de  remedier.  c*l  jj 

Remarque  5.   ,j  Le  Roi  n'avoit  garde  de  retourner  a  Lon-  patience 
j,  dres,  dans  un  tems  oii  il  etoit  fur  le  point  de  tenter  (une  fe-  dout  lc 
,j  conde  fois)  de  s'affjrer  de  Hull.    Les  conditions  qu'il  deman-  honueur." 
j,  doit  pour  fon  retour  etoient  ii  vagues  ,   qu'elles  lui  auroient       j. 
,j  donne  lieu  de  difputer  longtems  fur  ce  fujet.  /"'^ '", 

r>  j  't-'  r     r  ir»-D      dlhlCUlleS 

Cependant  tous  ces  Lcrits  n  occupoient  pas  fi  fort  le  Koi  &  queleRoi 
le  Parlement  j  que  chacun  ne  travaillat  a  fe  fortifier  contre  Tau-  aikguoit 
tre.     Les  deux  Chambres  reuflTirent  a  s^afTurer,  le  31  Mars,  de  ^°"^'j°j 
la  Flotte  j  mais  le  Roi  manqua  ,  le  22  d'Avril  j  fon  coup  fur  Londres. 


,,  ^    manque 

11  avOUOlt  pour  la  fe- 


Sur  le 
meme  ili- 

dVuTpr^-'  nau'^  >  ^-  po'J''  priver  le  Roi  du  Droit  qu'il  s'etoit  arroge  de 
cedemcs.  mettre  des  Impots  fur  les  Marchandifes  ,  3.  pour  enroller  des 
Soldats  par  voie  de  concrainte  ,  4  pour  abolir  la  Chambre  E- 
loilee  &  la  Haute  CommifiTion  ,  5.  pour  regler  la  Jurisdidion 
du  Confeil  ,  6.  pour  ce  qui  concernoit  les  Forets  ,  les  Mines 
d'Etain,  le  Clerc  du  Marche,  7.  pour  exclurre  les  Eveques  de 
la  Charabre  Haure)  „que  par  un  pur  motif  d'amour  &  d'afFec- 
„  tion  pour  foh  Peuple.  D'ailleurs,  tous  ces  Aftcs  n'ayant  ece 
„  faits  que  pour  fupprimer  les  abus  que  le  Roi  lui-meme  avoit 
„  iniroduits ,  il  femble  qu'il  n'y  avoic  pas  lieu  de  les  tant  faire 
„  valoir. 
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Annie  1642. 

Dix-huitieme  du  Regne  de  Charles  I. 

Le  26  Mars  1642  ,  les  deux  Chambres  firent  prefenter  au 
Roi,  qui  etoit  a  Yorck,  une  Requcte,  en  replique  4  la  Decla- 
ration,  dont  les  Remarques  impartiales  que  1  on  vient  de  lire, 
donnent  une  idee  aufiE  jufte  qu'on  puifle  la  demander  dans  un 
Extrait  comme  celui-ci.  Le  Roi  ne  manqua  pas  de  repondre  a 
cette  Requete.  Cette  Reponfe  eft  encore  fans  date :  voici  les 
Remarques  que  notre  judicieux  Hiftorien  y  a  faites.  Elles  fuf- 
filent  pour  faire  connoitre  les  Plaintes,  les  Raifons  &  les  Prin- 
cipes  qui  fe  trouvent  dans  ces  deux  Ecrits. 

Remarque  i.  „  Le  Parlement  fuppofoit  un  danger  preflant 
„  qui  robligeoit  d'agir  d'une  maniere  extraordinaire ,  &  le  Roi 
„  fuppofoit  que  le  Gouvernement  etoit  dans  fon  etat  ordinaire 
„  &c  naturel.  Ce  mal-entendu,  caufe  par  ces  deux  fuppofitions 
„  contraires ,  revient  continueliement  dans  les  Ecrits  de  Tun  & 
„  de  fautre. 

Remarque  2.  „  II  n'eft  pas  etonnant  que  le  Roi  &  le  Parle- 
„  ment  ne  puflent  convenir  de  rien  ,  puiiquils  ne  raifonnoient 
„  pas  fur  les  memes  principes.  Le  Roi  pretendoit  que  Teta- 
„  blifTcment  de  la  Milice  demande  par  les  deux  Ch^mbres,  de- 
voit  fc  faire  feloti  la  maniere  ordinaire;  &  le  Parlement  pre- 
tendoit  que  le  danger  oii  fe  trouvoit  le  Royaume  ,  &  dont 
le  Roi  ecoit  rAuteur,le  mcttoit  en  droit  de  demander  un  e- 
tabliirement  extraordinaire ,  auquel  le  Roi  n'eflt  aucune  part. 
D'un  autre  cote  ,  il  eft  manifefte  que  les  reftridions  que  le 
Roi  propofoit  dans  cet  Article,  lui  laifiToient  la  liberte  de  dis- 
puter  eternellement ,  &  de  refufer  le  Bill  qu'on  lui  prefente- 


I.  a  mon-    Huii,  donc  le  Chevalier  Hotham  lui  refufa  Tentree.  Lel^at 

Sur   ces  entrefaites  ,   on  fit  courir  dans  le  Public  un  Ecrit ,  s'aiSure  de 

oii  TAuteur  examinoit  de  quelle  raaniere  on  devoit  obeir  aux  la  Fioitc. 

Loix ,  par  rapport  aux  diverfes  conjonftures  oii  Ton  fe  trouvoit     ^^  '^°' 

Ce  qu'il  appliquoit  a  retablififement  de  la  Milice. 

que,  par  les  Loix,  le  Roi  etoit  revetu  du  pouvoir  de  regler  la  couuerois 

IVIiIice,  a  condition  de  s'en  fervir  pour  le  bien  du  Peuple,  &  '^  ',^,a^t"c 

non  contre  le  Peuple:  &  il  decidoic,que,s'il  y  avoit  des  foup-  dcHuii. 

90ns  juftes  &  bien  fondes,que  le  Roi  eut  dcflein  de  Femployer    t.ciit  pu- 

contre  le  Pcuple,  ces  Loix  n'avoient  plus  deforce,&  que  lon  j./tta/r^e 

pouvoit  refufer  d'obeir  au  Roi  a  cet  egard  ,  puifqu'il  agifloit  de  UMi- 

contre  rintention  des  Loix.  ^'ce. 

La  feconde  Entreprife  du  Roi  fur  Hull  augmenta  extreme-    ^ff^'  ^^ 

ment  les  craintes  &  les  foup^ons  ,  d'autant  plus  qu'il  avoit  re-  Ei!trcpuib 

jette ,  peu  de  jours  aupaiavant ,  un  BiII  que  les  dcux  Chambres  uu  Roi 

lui  avoient  pafle  pour  letabliflement  de  la  Milice  ,   ainli  qu^il''"^""- 

ravoit  delire.    Pour  jullifier  ce  refus,  il  leur  envoya  le  28  d'A- 

vril  un  long  Meflage,  fur  lequel  Mr.  de  Rapin  remarque,  que 

„  fbit  que  le  Roi  eiit  raifon ,  ou  qu'il  eut  tort  dans  le  fond  de  yentable 

„  Taflaire  de  la  Milice  ,  il  efl  certarn  que  fon  delTein  ne  fut  Roieuui 

,j  d'abord  que  d'amufer  le  Parlement  ".     D'ailleurs  ,  le  Cow^f  niandant 

de  Clarendon  avoue  franchement  ,    me  ruffre  du  Roi  d^alier  en  3"' '  ^'' 
111  , ,     ■         ,  -'  ,    V         ■  /•  '         t/  ■      I  » .      doniiaiicc 

Irlande,  n  ^toit  qu  un  pur  (2)art:Jice.  „  ruis  donc,  ajoute  Mr.  dclaMi- 

,j  de  Rapin  ,   que  le  Roi  navoit  pas  deflein  d'aller  en  Irlande,  ''ce  fiic 

,j  il  s'enfuit  que  le  Bill  qu'il  avoit  envoye  aux  deux  Chambres ,  £,1*8^11% 

j,  &  qu'il  pretendoit  n'etre  fonde  que  fur  fon  abfence,  n'etoit  en  propo- 

,j  qu'un  pur  amufement.    On  voit  ici ,  que  les  rellridlions  ge-  [*"'  '''*'• 

„  nerales  qu'il  avoit  ajoutees  a  fbn  premier  cngagement  ,   n'e-  p"fonne 

„  toient  pas  fans  deflTein.    II  fut  bien  les  particularifer  dans  le  foumettre 

,j  Bill  qu'il  envoya  au  Parlemerit ,  &  il  favoit  bien  qu'il  ne  fe-  '"  ^.j'''''' 

j,  roit  pas  re§u  avec  toutes  ces  reftridions.  Ainfi  fon  but ,  dans  landc. ' 

„  cet  Article  ,  n'ctoit  que  de  couvrir  le  deguifcment  dont  il  a- 

„  voit  ufe  dans  fa  premiere  promefTe  touchant  la  Milice. 

Le  5  du  mois  de  Mai  1642 ,  les  deux  Charabres  repliquerent    Declara- 
par  une  Declaration  j  fur  les  Articles  de  laquelle  Mr.  de  Rapin  U°"j'  °" 
fait  les  3  Remarques  fuivantes.  duf^aUe- 

I.  La  Loi  fbndamentaie  ,dont  le  Parlement  emprunte  ici  le  n\ent. 
Droit  de  faire  une  Ordonnance  pour  etablir  la  Milice,  n'eftau-  p^fi^"^'* 
tre  chofe  que  la  Loi  Naturelle  qui  permet  a  chacun  de  pour-  emendpat 
voir  a  fa  propre  defenfe,  lorfqu'il  fe  voit  e,xpofe  a  quelque  dan-  '■*  ^°' 
ger :  &  c'etoit-la  le  cas  oii  le  Parlement  fe  fuppofoit.  Car  d'ail-  ^"mile 
leurs,  il  n"y  avoit  point  de  Loi  poftive^  qui  donnat  ce  pouvoir  aufujetdu 
aux  deux  Chambres.  Rcgle- 

2.  Si  le  Roijde  fon  cote , fuppofoit  que  le  Gouvernement  e-  Miilcc.^  * 

toit  dans  fon  ecat  naturel  ,   &c  que  par  confequent  ,   il  devoit    LeParle- 

jouir  de  toutes  fes  Prerogatives  ,   le  Parlement  faifoit  ici  une  J?*^"'  'f '" 
r  r  ■  •     j'     ■  r  ■  -  j,   1  ■    n  ■  ^T  !r  lonne  de 

fuppofition,  qui  n  etoit  pas  fujette  a  moms  dobjedtions.     Ceft  meme 

que  j  dans  les  conjondtures  oii  Ton  fe  trouvoit  alors  j  le  Roi  le  9"^  'e 

devoit  regarder  comme  fon  Grand  Confeil ,  &  fe  laifiTer  guider  qu^iilJit' 

par  Ces  dire(3:ions.  cn  quef- 

3.  Les  deux  Chambres  reconnoifTcnt  qu'une  des  plaintes  du  ",°"v, 
■>.  ..^     .  ...»  r    .  LeParle- 


Roi  contre  rOrdonnance  ccoit  ,  qu'il  s'y  trouvoit  abfblument  ment 
exclus  de  la  difpofition  de  la  Milice  ;   &c  elles  pretendent  dans  n'exprime 
cet  Arcicle  ,    qu'elles  ont  eu  egard  a  cettc  plainte  dans  le  Bill  P^*  *!'""= 
que  Sa  Majefte  n'a  pas  laifle  de  rejecter.     Sur  quoi  Mr.  de  Ra-  aflez'exac- 
pin  remarque ,  que  fi  le  Parlement  a  eu  cet  egard ,  il  ne  Ta  point  ■=  '^  ^- 
exprime  ici  d'une  maniere  qui  fafle  une  jufte  oppofition  a  la  qu^fi^a°° 
plainte  du  Roi.     Le  Parlement  a  dit:  Et  pr/fentement  que  texe-  donneeau 
cution  eft  fxh ,  ^  ia  Loi  du  Pais  donn/e  peur  regle  ;    au  lieu  ^°^' 
qu'il  auroit  du  dire  ,   &  pr/fentement  que  par  ie  Bili  le  Roi  eft 
joint  aux  deux  Chamhres  pour  l'ex(cution.  Cetce  remarque  mon- 
tre  du  moins  que  Mr.  de  Rapin  n'aime  pas  les  ambguices ;«/<»»* 
rufage  defquelies ,  il  dit  ailleurs ,  que  Charies  1.  ^toit  un  grand 
Mattre  (3). 

Bientot  apres  cette  Declaration ,  les  deux  Chambres ,  fans  at-  Le  Parle- 
tendre  ce  que  le  Roi  voudroit  y  repondre,  firent  execucer  leur  '"^'"  *^" 

Or- 


(i)  11  mefemble  qu'il  y  a  ici  deux  ou  trois  fautes  .auxquellesMr.  Remontrancc  cite'e  par  lc  Roi ,  touchant  les  fomrries  que  les  Com- 

it  Rapin  n'a  cependant  d'aurre  part  que  celle  de  ne  les  avoir  pas  cor-  munes  difoient  avoir  ete  levees.     Au  relte,  la  troiliemc  de  ces  fau- 

rigees  ,    li  elles  fe  trouvent  dans  l'Original  qu'il  a  traduit.     Je  croi  tes  ne  peut  guere  etre  mifeque  fur  ie  compte  de  l'lraprimeur ,  qui  a 

donc  qu'au  licu  de  ftx-cem-mdle  livres  fierling  ,     il  faut   en  mettre  omis  le  mot  de  mille. 

httit-cens-millf:  ,    !kc.    &  qu'au  lieu  de  deux-cens  livres  fierling  ,    il  en  (z)  Tom.  II.  p.  jii.  de  la  Trad.  Fran^. 

faut  mettre  trois-euts-milli ,    &c.  car  ce  font  les  propres  termes  dek  (3)  Hift.  d'Ani;l.  T.  8.  p.  jio. 

(4)  El- 


DES  ACTES  PUBLICS  CANGLETERRE. 


lOf 


CnAR-    Ordonnance  dans  tous  les  lieux  ou  Ton  vouloit  bien  leur  o- 

Lts  1.      beir.     Cependant  la  Reponfe  (4)  du  Roi  parut.     Mr.  de  Hapin 

1643.    remarque ,  a  roccafion  du  premier  Article ,  que  le  Roi  ,  de 

rordon-    m^me  qje  le  Parlement,  fe  jouoit  du  terme  de  Loi  foKdamen- 

1.1  .M  in:c.  tale.     Le   Koi  demandoit  que  cetce  Loi  lui  tut  produite  j  nen 

KciMiiie  voulant  reconnoitre  pour  telle,  aucune  qui  ne  tut  redigee  par 

la"derme-  ^^^fic-     Au-lieu  que  le  Parlement  donnoit  ce  nom  a  la  confian- 

le  Dccla-  ce  que  le  Peuple  avoit  en  lui '-,   confiance  qui  obligeoit  les  deux 

lation  du  Chanibres  \  prendre  loin  dc  la  furete  publique ,   lorfque  ie  Ro- 

jii^ent'       yaume  etoit  en  danger.     Mais  ce  n'etoit  pas  proprement  la  une 

Le  Roiic  Loi    (5).     Cependant,  fi  l'on  fuppofe  que  le  Roi  vouloit  eta- 

joue  auili  yjj.  ^^^  Gouvernement  Arbitraire,  le  Parlemenc  avoit  certaine- 

de  Loi      tnent  raiibn    de  s'y  oppofer,  en   vertu  de  la  confiance  que  lc 

fonda-      Peuple   avoit   en   lui  ;  &    fi   cette  confiance   n'etoit  pas   une 

^°"'^,^  Loi  fondamentale  ,    c'etoit  quelque  chofe  d'cquivalent.     Mais 

enier.d      ii  Ton  fuppole  que  le   Roi  avoic  laifle  le  Gouvernement  dans 

pai  ceite   fon  ecat  ordinaire  &  naturel,  &  qu'on  n'avoit  aucun  lieu  de 

fioii?'       foupgonner  qu'il  vouliit  le  changer,   le  Parlement  n'avoit  aucun 

droit  de  fe  meier  de  la  Milice.,  fans  le  conlentemcnt  du  Roi. 

Tout  confifte  donc  dans  la   verite  ou  la  fauifete  de  ces  deux 

fuppofitions.     (Et  comme  la  verite  de  la  fuppofition  du  Parle- 

ment  etoit  conitatee  par  des  Faits  publics,  dont  le  Roi  lui-me- 

me  avoit  reconnu  ie  nombre  &  rinjuftice,  les  dcux  Chambres 

n'avoient  d'autre  tort  que  celui  de  fe  fervir  d'un  terme  dont  le 

double  fens  donnoit  lieu  au  Roi  de  chicaner). 

De'fauts        Dans  lc  fecond  Article  de  i'a  Reponfe,   le  Roi  faic  un  raifbn- 

du  Kai-     nement,  qui  n"eft  fonde  que  fur  la  fuppofition  nuUementprou- 

memdu    ^^^  ^^  l'Article  precedent:    &  qui,   quand  menic  elle  leroit 

Roi  con^    prouvee,  n'elt   pas  moins  fort  contre  lui  que  contre  les  deux 

treiePai-  Chambres ,puifque  jamais  les  Libertes  du  Peuple  n'avoient cou- 

fuict  du*"  ru  plus  de  rifque  d'etre  detruices,  que  fous  fon  Regne,  nonob- 

dauger      ftant  la  Grande  Chartre  &  les  Loix  du  Pais. 

quc  cou        Dans  lc  troifieme  Article,  le  Roi  avoue  qu'il  etoit  necefiraire 

Lil.cties    que  la  Milice  fut  etablie  &  reglee  par  quelque  bonne  Loi  ;»/<»;> 

duPeu-     nous  atteniions .,  ajoute-t-il,  qit  on  nous  revetiroit  du  Pouvoir  de 

^P^retexte  f^p^'"'^''  ^^^  rebellions  ,    avant  que   nous  confentijjions  quil  fut 

vain  doni  tramfer^  a  d'autres.     Pure  chicane  du  Roi  pour  couvrir  fon 

le  Rl)i       refus;  nuiique  la  demande  que  les  deux  Chambres  lui  faifoient, 

vcu:  cou-  o     -   1  11     •!  ■     !■■  r      ■        j  c 

vrir  lon     &  a  laquelle  il  avoit  deja  conlenti  ,   de  transterer  pour  un  tems 

refus  de    ce  Pouvoir,  prouvoit  qu'il  en  etoit  deja  revetu. 

ceTqud      Tout  ce  que  le  Roi  dit  dans  le  quatrieme  Article,   touchant 

il  avoit     le  defiltement  de  ce  Pouvoir,  &c.  n'a  encore  d'autre  fonde- 

deja  eon-  nienc  que  la  fuppofition  qu'on  n'avoit  aucun  jufte  fujet  decrain- 

'""■        dre  qu'il  voulut  alterer  Tancien  Gouyernement. 

Le  Roi       Dans  le  cinquieme  Article,  le  Roi,  voulant  juftifierlesCom- 
fc  juftifie  milFions  qu'il  avoit  donnees,  &  qu'il  avoit  fait  exercer  en  cems 


afiiiiau  ^^  ^^^  meme,  pendant  les  quinze  premieres  annees  de  fon 
en  tems  Kegne,  pour  affujettir  fes  Sujets  a  etrejuges  par  la  Loi  Mar- 
de  Paix  tiale,  allegue  deux  exemples  de  pareilles  Commiflions;  le  pre- 
au'con-"  ™'S''  "^^  ^oi  J'^1'*^^  ■,  Regne  tres  peu  propre  a  etre  cite  pour 
feil  de  e.xcufer  des  violences;  &  le  fecond  de  la  Reine  Elifabeth.,  Re- 
Guette.     gpg  durant  lequel  il  ne  fe  donna  point  de  telles  Commiflions, 

du  moins  en  tcms  de  Paix.  Ce  qui  etoit  le  cas  de  Cbarles  I. 
II  defend  Enfin  dans  le  dernier  Article,  le  Roi  fe  plaint  de  Texecution 
f'0  T""'  ^'^^  '^^  '^^''"'  Chambrcs  faifoient  faire  a>ftuellement  de  leur  Or- 
nance  du  donuancc  touchant  la  Milice ,  8c  il  d^fend  a  tous  fes  Sujits ,  de 
Paile-  quelque  qualit/  qu'ils Joient ,de  pajfer  eti  revue,  armer ,  fommer^ 
*°^"''        averiir  aucune  perjonne  de  la  Milice  de  s^armer  ou  de  marcher  en 

vertu  de  la  fretendue  Ordonnance  du  Parlement. 
Nouvelie       Le  Roi  ne  perdoit  point  de  vue  fon  Projet  de  fe  rendre  mai- 
leniative  ff,,  ^jg  ^,j/  ^   quoiquil  cut  pris  a  injure  qu'on  Ten  eut  foupgon- 
pour  ic     ne ,  &  qu'il  eiit  voulu  pallier  la  derniere  tentative  qu'il  avoit 
lendre      faitc,  du   pretextc  de  vifiter  cette  Placc,  &  d'en  examiner  le 
maurcde  jyiagjfni^  pg.jr  favoir  ce  quil  pourroit  en  oter  pour  Tlrlande, 
&   pour  armer  les  Ecoflbis  (6)  qui  devoient  fervir  en  ce  Pais- 
la.     Mais  il  ne  lui  reftoit  plus  ,  pour  venir  a  bout  de  fon  def- 
fein ,  que  la  furprife ,  &  la  force.     La  derniere  de  ces  voies 
n'etoit  point  encore  praticable,   parce  qu'il  n'avoit  que  forc 
peu  de  Troupes  ,  &  point  d'Artillerie,   d'Armes,   ni  de  Muni- 
tions.     II  y  pratiqua  donc  des  intelligences  ,  mais  la  trame  fuc 
decouverte.    Nous  le  verrons  dans  la  fuite  y  mettre  le  fiege, 
&  le  lever ,  tant  il  prenoit  mal  i^  mefures. 
Le  Roi        Apres  que  cecte  derniere  Intrigue  eut  echoue  ,   Charles  fit 
|'^^'j]^}^j- fommer  tous  ceux  qui  poffedoient   dans  la  Province  dTorr/f , 
fe  de  la '  des  Fiefs  de  la  Couronne  ,   de  fe  trouver  a  Torck  le  12  de  Mai. 
Province    La ,  il  leur  reprelenta  que,  puifque  les  deux  Chambres  faifoient 
Propofi-    executer ,  malgre  lui ,  leur  Ordonnance  touchant  la  Milice ,  fa 
tion  qu'ii  perfonnc  ctoit  dans  un  danger  evident ,  dont  il  ne  pouvoit  fe 
leur  fait.    garantir  qu'en  levant  une  Gardei  fur  quoi  il  demandoit  a  fa 
Nobieife,  6c   leur  approbation   &  leur  fecours.     Les  Avis  fu- 
rent  partage^:  les  uns  ie  conformerent  au  defir  du  Roi,  les  au- 
II  leve  u-  tres  fouhaicerent  qu'il  confultat  ibn  Parlement ;  mais  la  levee 
ueGarde.  de  la  Garde  ne  s'en  fit  pas  moins.    Ceft  environ  dans  ce  tems- 
trai^sfaer  '^  ^"''^  voulut  transferer  de  VFeJiminJier  a  Torck  les  Cours  de 
les  Cours  Juttice,  mais  le  i'arlement  defendit  au  Garde  du  Grand  Sceau 
1\'"'\"  de  publier  la  Proclamation  du  Roi  liir  ce  fujet. 

Le  1'arle- 

o  ^"V''^        (4^,  Elle  e(l  fans  datc. 

oppoe.  ^^^    j^^  Paileinent  ne  pouvoit-il  pas  citer  une  Loi  redige'c  par  e- 

crit  ,    Loi  fonciamcntale  ,  non  feulemcnt  en  .Angletcrre  ,    niais  dans 
tout  l'Univers ,  ie  veux  dire  celle  qui  porte  ,  que  le  Salut  du  Peuple 
eft  la  Loi  Souveraine  ?  Sdus  SofHli  Sufremtt  l,ix. 
Tom.  X.  P.  III. 


Cependant  deux  Reponfes  du  Roi ,  Tune  du  9  Tautre  du  20     Char- 

de  Mars,  ecant  dcmeurees  fans  replique  ,   &  le  Parlement  crai-  ^^^  ^- 

gnant  que  fon  filence  ne  produisit  un  mauvais  cffet  dans  fefprit   ,1^^^' 

du  Peuple,  publia  le  19  de  Mai  une  Remontrance  adreflee,  non  t:ance°du 

au  Roi,  mais  a  tout  le  Royaume  ,  pour  jufnfier  la  conduite  des  Paiie- 

deux  Chambres..   en  examinant  (4-   refutant  deux  Ecrits  que  Sa  j"^!l' "".. 
„,   ■  n '  I  ■  ,  /-^iiiii  ■•       dreflee  \ 

Majcjte  leur  avoit  envoyes ,  tous  deux ,  dit  le  Pariement ,  pieius  lout  le 

de  rudes  cenfures  ,    d'accuJations  frivoles  ^  de  caht/inies  que  fes  Royau- 

mauvais  ConJVillers  lui  injpirent  fans  cejfe ,  ^  dont  ils  lui  ont  td-  '""^" 

lement  rempli  Vejprit ,  que  les  humbles  ^  fdeles  Remontra7Ues  des 

deux  Chambres  nontfait  que  l'irriter  de  plus  en  plus  ,    <^  fobli- 

ger  d  leur  timoigner  plus  de  chagrin. 

Cette  Remontrance  porte  la  plupart  des  caradtcres  d'un  Ma-    Re'ponfe 
nifefte,  de  meme    que  la  Reponfe  que  le  Roi  k  hata  d'y  faire,  f^ ^^°^  * 
pour  prevenir  ou  affbiblir  les  irapreflions  que  cet  Ecrit  du  Par-  monrran- 
lcmcnt  pouvoit  faire   fur  felprit  du  Peuple.     Ces  deux  Pieces  "  piece- 
font  fans  doute  trcs  propres  a  informer  les  Ledleurs  des  raiibns  ''cc%nt 
des  deux  Partis,  ou  du  moins  de  celles  qu'ils  alleguoient  pour  propre- 
foutcnir  leur  Caufej  &  pour  juftifier  leur  conduite,  &  Mr.  de  "'^"'.^ 
Rapin,en  Hiftorien  tres   exa£t,  a  fort  bien  fait  de  les  inferer  nffctles.*" 
dans  fon  grand  Ouvrage.     Pour  nous,  il  nous  fuffira  de  remar-    Et  une 
querquelcManifefteduParlement  ne  contient  gucre  autre  chofe  {^"^P""- 
que  les   objedions  qu'il  avoit  deja   publiees  contre  le  Roi ,  &  lUifons 
dont  nous   croyons  avoir   donne  une  connoifliince  airez.  jufte  J^^ja  pu- 
dans  cet  Extrait.  De  meme,  le  Manifefte  du  Roi  ne  concient  p^j"|.'*° 
que  les  memes  Reponles  qu'il  avoit  faites  auparavant ,    &  quc  U'auirc. 
nous  avons  lufHfamment  indiquees.    On  peut  donc  regarder  ces 
deux  Pieces,  comme  une  recapitulation  de  tout  ce  qui  avoitere 
allegue  pour  &  contre  dans  le  difierend  que  le  Roi  8c  le  Parle- 
ment  avoient  enfemblc.  Chacun  fe  flatoit  que  fes  raifons  etoient 
fans  replique,&  ce  n'etoit  pas  tout-a-fait  fans  fondement,  puif- 
que  les  deux  Partis  raifonnant  fur  de  difRrens  piincipes ,  cha- 
cun  pouvoit  avoir  raifon,  felon  fa  fuppofitionj  comme  il  aete 
remarque  ci-deCTus. 

Cette  Reponfe  du  Roi  avoit  ete  precedee  de  trois  Votes  que 
les  Communes  avoient  paflies  immeJiatemcnt  apres  la  publica- 
tion  du  Manifefte  des  deux  Chambres.  Ces  Votes  raeritenc 
d'ctre  rapportes,  les  voici. 

1.  Qu'il  paroiflbit  que  le  Roi,  feduit  par  de  mauvais  con-   Voics 
feils,  avoit  deflein  de  faire  la  Guerre  a  fon  Parlenieiit,  quoiquc  n^u„*^"i'Jc 
les  deux  Chambres,  dans  leurs  Adtions  &  dans  leurs  DeHbera-  la  Guerrc 
tions ,  ne  fe  fuffent  jamais  propofe  que  le  bien  du  Royaume,  3"«  '« 
&  de  rendre  a  Sa  Majefte  robeiffance  qu'elles  lui  devoient.         pvU?oit 

2.  Qu'en  quelque  tems  que  ce  fi!it  que  le  Roi  feroit  la  Guer-  vifibie- 
re  a  fon  Parlemant,  il  violeroit  la   Confiance  que  le  Peuple  a-  "'^"^ 'le 
voit  en  lui;  que  cette  Guerre  feroit  contraire  a  fon  Sernient,  fon  Pat- 
&  tendroit  a  la  diflPjlution  du  Gouvernement.  leraent. 

3.  Que  ceux  qui  rafiTifteroient,  feroienc  reputes  Traitres,  par 
les  Loix  fondamentales  du  Royaume ;  &  feroienr  punis  comme 
tels,  fclon  qu'il  avoit  ete  decide  par  deux  Adtes  de  Padement, 
dans  la  2    Annee  de  Richard  11.  &  dans  la  i.  de  Henri  VIII. 

La  defenfe  que  le  Roi  avoit  (7)  faice  d'e-xecuter  fOrdonnance   Procia- 
du  Parlement  touchant  la  Milice,   ne  produifant  pas  reffet  qu'il  ""'i°". 
s'en  etoit  promis,  il  la  renouvelJa  le  27  de  Mai  ,  par  une  Pro-  pour  de- 
clamation  exprefle  qui  menagoit  les  Concrevenans  d'ttre  dccla-  fendre 
res  Perturbateurs  du  repos  public.  Le  Parlemenc,  de  fbn  cote,  ''''[.o^J 
publia  une   Declaration  pour  defendre  a  tous  les  Sujets  d'obeir  donnance 
a  cette  Proclamation ,  comme  etant  contraire  aux  Loix ,  ce  que  ''«  Parle- 
le  Parlement  prouvoit  par  des  raifons  qui  concluoient  tres  bien  "hantYa*" 
fuivant   fes    Principes,  &    tres  mal   fuivant  les   Principes  du  Miiice. 

Roi .  Declara- 

Ainfi  le  Roi  &  le  Parlement  s'eloignoient  de  plus  en  plus  IraL^u' 

Tun  de  1'autre,    &  il  parofiToit  comme  impolfible  quils  en  vinf-  Parle- 

fent  a  un  accommodement.    Cependant  le  Comte  de  Brijlol  en  ^^'^"S: 

ayant  fait  quelque  ouverture  aux  Seigneurs ,  en  termcs  gcneraux,  te^^de 

quelque  impraticable  quelle  pariit   aux  deux  Chambres,  elles  Bnftoi 

craignirent  que  le  Peuple  n'en  portat  un  autre  jugement.     Ceft  P"'P°_'= 

pourquoi  elles  crurent  qu'il  etoit  neceffiire  de  lui  faire  voir ,  que  commo- 

le  Roi ,  par  cette  ofFre  generale,  n'ofFroit  pourtant  rien  que  fa  dement. 

parole  pour  toute  furete ,  ce  qui  ne  pouvoit  f\irj  un  fondement  lj  Parle- 

aflTez  ferme  d'un  bon  accoramodement.     Dans  ceccc  vuc  ,   le  ment  en- 

Parlement  envoya  au  Roi ,  le  2  de  Juin  ,  dix-neuf  Propofitions,  ^°^^  ^"^' 

comme  capables  d  etablir  une  bonne  Paix  oc  une  etroite  inrelh-  pofition$ 

gence  entre  les  deux  Partis.    Voici  en  quoi  confiftoient  princi-  d'accom- 

palement  ces  Propofitions.  mode- 

Par  les  quatre  premieres  &  la  quiniieme  le  Parlement  deman-  Roi. 

de,  que  tous  les  Confeillers  du  Roi,  tous  les  Miniftres  d'Etat,  Ce  qu'el- 

&  autres Oificiers  empIoyes,tant  dehors  que  dans  le  Royaume,  ["ijn^jn 

comrae  aufli   les  Gouverneurs  des  Places  &  ceux  des  Enfans  gtos. 
du  Roi,  qui  ne  feront  point  approuves  par  les  deux  Chambrcs, 
foient  depouilles  de  leurs  Emplois ,   &  remplaces  par  d'autres 
qu'elles  aient  approuve. 

Par  la  cinquieme  le  Parlement  demandoit  qu'on  ne  pfjc  point 
traiter  du  Mariage  des  Enfans  du  Roi,  foit  hois  du  Royaume, 
ou  dans  le  Royaume,  fans  le  conlentement  du  Parlement. 

La  fixieme  &  la  feptierae  demandoient ,  que  les  LoLx  concre  les 


Pa- 

(6)  On  etoit  convenu  de  faire  pafTer  en  Irlande  deux  mille  cinq- 
cens  EcofTois  ,  en  attcndant  qu'on  put  y  envoyer  un  plus  puifTant 
fecours. 

(7  Dans  le  dernicr  Article  de  fa  Reponfe  a  k  Declaration  que  lcs 
deui  Chambres  avoieut  publiec  le  j-  de  Mai  1641. 
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ABREGE'     HISTORiaUE 


Char-  Papiftes  fuffcnt  executees  fans  d^lai  &  fans  exception.  Que  les 
LEs  I.      Seigneurs  Papiftes ,  auffi  longtems  qu'ils  demeureroient  Papif- 
1(542.     tes  ,   feroient   exclus  du   Parlement.     Et  que  leurs  Enfens  fc- 
roient  eleves  dans  la  Religion  Proteftante. 

La  huideme  Propo.fitidn  demandoit  qu'il  fiit  fait  une  refor- 
ttiation  du  Gouvernement  de  l'Eglife,telle  que  les  deux  Cham- 
bres  Tapprouveroient. 

La  neuvieme  demandoit  que  lc  Reglement  du  Parlement 
touchant  la  Milice  ,  fiit  approuve  de  Sa  Majefte  ,  jufqu'^  ce 
qu'il  fut  ulterieurement  etabli  par  un  BiU. 

La  feizierae  Propofition  portoit,  que  les  Gardes  &  les  for- 
ces  que  le  Roi  avoit  levees ,  feroient  congediees. 

La  dix-feptieme,  que  Sa  Majefte  tit  une  etroite  AUiance  a- 
vec  les  Etats  Generaux  &  avec  les  autres  Princes  Proteftans  , 
pour  la  defenfe  des  Reformes ,  contre  les  Attentats  du  Pape  & 
de  fes  adherens. 

La  dix-huitieme,demandoit,que  le  Roi  juftifiat,par  un  Afte 
dc  Farlement,  les  fix  Membres  accufes. 

Enfin  la  dix-neuvieme  vouloit  que  le  Roi   ne   put  point 
creer  a  Tavenir  de  nouveaux  Pairs ,  fans  le  confentement  des 
deux  Chambrcs. 
Ptecij  de       Le  Roi  fit   a  ces  Propofitions  une  longue  Reponfe  ,   dont 
laRepon-  yoici  !e  precis  qu'en  a  fait  Mr.  de  Larrey  (i). 
i'u*De°-'      5>  ^-  Q'^^  S^  Majefte  vouloit  bien  concourir  avec  fon  Par- 
claration     „  lemcnt  pour  corriger  ies  abus  qui  pouvoient  fe  trouver  dans 
ouiu  Ma-  ^,  le  Gouverncment,  foit  Civil,  foit  Ecclefiaftique.  Mais  qu'il 
Parlc-^  "^"  ,5  ne  pouvoit   confentir   a   etre   traite  comme  un  Pupille,  & 
ment.        „  i  voir  les  deux  Chambres  faire  Toffice  de  Tuteurs  &  ufur- 
„  per  toute  l'autorite.     Que  par  ou  il  falloit  qu'elles  commen- 
3,  gaffent  pour  retabhr  la  tranquillite  publique,c"etoit  de  recon- 
„  noicre  TAutorite  Souveraine  que  Dieu  lui  avoit  mife  entrc 
„  les  mains  fur  le  Gouvemement  des  Places,  &  fur  la  levee  & 
„  le  Commandement  des  Troupes,  ainfi  que  fon  Pouvoir  Le- 
„  giflatif ,  conjointemcnt  avec  les  deux  Chambres ,  pour  Tetablif- 
„  fement  &  Tobfervation  des  Loix. 

2.  „  11  demandoit  juftice  des  feditieux  qui  entretenoient  la 
„  mauvaife  intelligence  entre  lui  &  lon  Parlement  (2) ,  &  la 
„  rcvocation  des  Declarations  (3),qu'a  leur  inftigation  lesdeux 
„  Chambres  avoicnt  publiees ,  au  prejudice  de  rhonneur  &  des 
„  legitimes  Droits  de  leur  Souverain.  A  ces  conditions  il  of- 
„  froit  de  concourir  avec  elles  au  Bien  commun  de  la  Nation , 
„  &  de  ia  Religion  Proteftante  ,  &  finiflbit  par  des  afliirances 
„  de  fes  bonnes  intentions  pour  la  defenfe  &  les  legitimes  Pri- 
„  vileges  de  Tune  &  de  raiitre". 

Mais  pour  donner  au  Lefteur  une  idee  plus  complete  de  ctt-' 

te  longue  Reponfe  du  Roi,  il  faut  que  nous  ajoutions  ici  une 

Rcmar-    Remarque  generale  que  Mr.  de  'Rafin  y  a  faite.  „C'eftque  tout 

quege-     ^^  jg  commencemcnt,  qui  en  comprend  les  deux  tiers,  eft  en- 

Mr"Ra-    j)  ticriment  inutile,  puifque  le  Roi  n'y  traite  pas  la  queftion 

pinfut  la  „  quil  y  avoit  entre  lui  &  le  Parlement.    11  ne  s'agiffoit  pas  de 

da^"^''    „  favoir,  fi  les  Loix  attribuoient  tel  ou  tel  Pouvoir  au  Roij 

Mjuifcae  j)  mais  de  favoir,  li  le  Roi  aiant  abufe  de  ce  Pouvoir  ,  on  de- 

dcs  dcux    jj  voit  pour  Tavenir  ,  fe  confier  a  la  promefle  qu'il  faifoit  qu'il 

brcs'"'     Jj  gouvemeroic  felon  ies  Loix  du  Pais.     Le  Roi,  dans  tout  le 

„  commencement  de  fa  Reponfe  ,   fuppofe  qu'on  ignore  cc  qui 

„  eft  dfi   a  un  Roi  d'Angletcrre ,  ou  que  c'eft  fans  caufe  qu'on 

„  k  lui  refufe.     A  Tegard  du  premier  point,  il  pretend  inftrui- 

„  Te  le  Public  de  la  conftitution  du  Gouvernement  d'Ang!efer- 

„  re ,  chofe  fort  inutile ,  puifque  perfonne  n'en  difconvenoit. 

„  U  s'en  tient  a  la  Thefe  generale  avouee  de  tout  le  monde,  & 

„  ne  dit  pas  un  mot  fur  la  qucftion  particuliere  qui  faifoit  Tuni- 

„  que  fujet  de  la  difpute.     A  1'egard  du  fecond ,    il  nc  defavoue 

„  pas  qu'il  n'ait  abufe  de  fon  Pouvoir;  mais  il  ne  dit  autre  cho- 

„  fe  fur  la  confequence  que  le  Parlement  tiroit  de  cet  abus ,  fi- 

„  non  qu'il  promet  de  faire  mieux  a  I'avenir ". 

II  eft  aife  de  comprendre ,   dit  la-deflus   Mr.  de  Rapin ,  que 

les  Propofitions  du  Parlement,ni  la  Reponfe  du  Roi,  n'etoient 

pas  propres  a  produire  un  Accommodement ;  auffi  peut-on  aflu- 

.    j,  ;   rer  qu'on  n'y  penfoit  d'aucun  cote.    Deja  le  Roi ,  qui  venoit 

re^oit  des  dc  rccevoir  de  Hollande  des  Armes  &  des  MunitionsquelaRci- 

Armes  dc  ne  lui  avoit  achetees ,  refolu  de  faire  au  plutot  le  Siege  de  Hk//, 

tjJdonne  ordonne  a  fes  Parcifans  dans  le  Parlement  d'abandonner  leurs 

i  fes  Pat-  Chambres  •■,  &  le  Parlement ,  quoique  bien  aife  de  fe  voir  deli- 

tifens  de    ^j.^  (je  ccs  Efpions,    va   proceder  criminellement  (4)  contre 

dc  kuts"  ceux  qui  auront  obei  a  cet  Ordre  du  Roi.     Deja  le  Roi  fait 

Cham-     diftribuer  des  Commiffions  pour  lever  des  Troupes ,  &  le  Par- 

|*'"p  , .  lement  publie  des  Propofitions ,  pour  recevoir  en  emprunt  ou 

jmrntpio-'  de  Targent  monnoye  ou  de  la  VaiflcUe  (5),  pour  fervir  ^  la  de- 

eede  con-  fgnfe  du  Royaume.     Le  Roi  s'oppofe  a  cet  Emprunt  par  une 

*L  '"Roi  Letti^c  *l^''l  ^•-■'^^  la-defius  au  Maire  de  Londres ,  avec  ordre  de 

i3iftribu°e  la  publieri  ■&  les  Chambres  publient  une  Declaration  (6)  dont 

dcsCom- 

(i)  Tom.  IV.  in  Fol.  p.  190- 

(2)  Pour  ce  qui  eft  des  fix  Membres  accufes ,  lc  Roi  dit ,  qne  « 
n'eft  fas  f»  fauti  ,mmi  celle  du  FurUment ,  ^ue  k  Bill  pour  Its  jujiifier 
n'ii  pas  fxjfe. 

(j)  Nomme'mcnt  celle  du  26  de  Mai,  &  celles  de  la  Milice. 

(4)  Le  8  &  le  17  de  Juin. 

(f)  10  de  Juin. 

(6)  14  de  Juin. 


le  but  eft  de  faire  coiYiprendre  au  Peuple  que  le  Roi  faifant  de    Char- 

grands  preparatifs  de  Guerre,  fon  oppofition  a  TEmprunt  n'cft  '-^^  ^- 

que  pour  venir  fondre  fur  le  Parlement  au  depourvu,  &  le  fub-     ^^+^* 

juguer.  Le  Roi  fait  a  cette  Declaration  une  longue  (7)  Reponfe,  ^ut7e! 

oii ,  en  avouant  qu'il  avoit  delfein  de  ii;  procurer  uue  fatisfailion  vet  des 

convenable  fur  les  aftaires  de  Hu//  &  de  la  Milice,  dut-i/ yper-  Tioupes. 

dre  /a  vie ,  il  faifoit  fes  efibrts  pour  rcjetter  fur  Ics  dcux  Cham-  detcnre 

brcs  le  blame  de  la  Guerre ,  fi  elle  l'e  faifoit ,  proteftant  quil  ne  du  Koi 

penfoit  qu'a  le  defendre  &  nullement  a  attaquer.  Enfin,le  Par-  '""^  '^  *""■ 

lement  las  dc  ces  Combats  de  plume,  qui  ne  finiiroient  point,     Declara- 

&  qui  faifoicnt  confumer  bien  du  tcms,   defendit,   par  un  Or-  'jon  du 

dre  imprime  le  4  de  Juillct ,  de  publier  aucune  Dcclaration  du  n^^nVfur 

Roi,  ni  aucun  autre  Ecrit  qui  fiit  contraire  aux  Ordonnances  ccttcLet- 

des  deux  Chambres.     Apres  cela,  il  n'y  eut  plus  aucune  elpe-  "^•, 

rance  de  Paix,  &  chacun  ne  penfa  plus  qu'a  obtenir  par  lafor-  dulioi"* 

ce  des  Armes  ce  qu'il  n'avoit  pu  obtenir  par  fes  intrigues  &  ccuc  De- 

par  fes  negociations.  ciaiaMon. 

Cependant  le  Roi ,  avant  que  de  fe  declarer  ouvertement,  ment  de- 

vouloit  cxecutcr  dcux  defleins  qu'il  avoit  formes;   le  premier  de  f«nJ  de 

fe  rendre  maitre  de  la  Flotte;  &  le  fecond  d'aflicgcr  Hu//.     La  {'e"'^^^/- 

diligence  &  lcs  foins  du  Comtc  de  Warwic/:,  Grand-Amiral ,  du  Roi. 

confcrverent  la  Flotte  au  Parlement,   &  fircnt  lever  au  Roi  le  ''"i=t  du 

Siege  ou  le  Blocus  de  Hu/l.     Cette  menie  diligence  du  Grand-  le^idt^/  ^^ 

Amiral  contnbua  beaucoup  a  faire  recouvrerau  Pavlementrim-  maiuc  de 

portanre  ViUe  de  Portsmout/o,  pcu  de  jours  aprcs  que  le  Colo- '*^'?'"^  ^' 

nel  Gonng,  a  qui  les  deux  Chambres  en  avoient  contic  le  Gou-  Huir,''^^- 

vernement ,  fe  fiit  ouvertement  declare  pour  le  Roi.   Cettc  de-  clioue. 

fection  etoit  arrivee  au  commcncement  du  mois  d'Aout ,  lorf-  ^"""S 

quil  n'y  avoit  encore  que  trois  lemaines  que  le  Parlement  avoit  r.eur  de' 

ordonne  la  levee  d'une  Armee ,  qui  devoit  etre  commandee  par  ''^"s- 

le  Comte  d'EJfex.     Cette  Armee  n'etant  pas  encore  prete,  les  ^'ccl"''  ** 

dcux  Chambrcs  firent  aflembler  les  Milices  des  Provinces  voifi-  pour  lc 

nes,  pour  bloqucr  Fortsmout/j  par  tcrre,   tandis  que  la  Flotte  le  '^."'-p 

bloquoit  par  Mer.    La  Place  manquoit  de  provillons  par  Tava-  1^01^^"" 

rice  de  Goring  (8),  de  forte  que  cc  traitre  craignant  de  tom-  fait  blo- 

ber  entre  les  mains  du  Parlement ,  fe  hata  de  capituler ,  &  de  /e  Jl"" 

retircr  en  Hollande.  momh 

Pendant  le  Blocus ,  le  Roi  ne  doutant  point   que  Goring   ne  f"  ^'^^ 

fut  en  etat  de  fe  maintenir  dans  Fonsmoui/o ,  publia  enfin  une  Tei^r" 

Declaration  qu'il  tenoit  toute  prete  depuis  quelque  tems,  parla-    Goring 

quelle  il  proclamoit  les  deux  Chambres  coupables  de  Haute  Tra-  "P''"'«- 

hifon ,  &  defendoit  a  tous  fes  Sujets  de  leur  obeir.     En  meme  Chamt"* 

tems  ii  publia  une  Proclamation ,  qui  ordonnoit  i  tous  ceux  qui  bres  de- 

ctoient  en  etat  de  porter  les  Armes,  de  fe  rendre  le  25   d'Aout  ''""l, 

^  Nottinghiam ,  pour  s'y  ranger  aupres  de  fon   Etendart  qu'il  y  de^^Tiahl- 

feroit  arborer  ce  jour-Ia  (9).  fon. 

Cependant  il  prit  d'autres  mefures  pour  augmenter  ies  forces,  to?"*"^ 

qui  ne  confiftoient  encore  qu'cn  trois-mille  hommes  d'Infante-  qui  font 

rie,  &  environ  mille  de  Cavalerie.     II  diftribua  de  nouvelles  ^"  eiatde 

Commiffions;  &  le  Comte  de  Hartford,  qu'il  avoit  etabli  fon  arm'es,d^ 

L:eutcnant-G6neral  dans  les  Provinces  Occidentales,  y  alla  par  fe  rcndre 

fon  ordre  avec  quelques  autres  Seigneurs  pour  y  menager  ks  in-  .^r^",*^* 
^■^o  ijT-  1'i.tendaic 

terets ,  &  pour  y  lever  des  Troupes.  ^0,31 

Enfin,    le  25  d'Aoijt,  le  Roi  fit  arborer  fur  une  Tour  du     LeRoi 

Chateau  de  Kotting/oam ,  fon  Etendart,  auprcs  duquel  il  vint  fe  j'''{^'". 

rangcr  fi  peu  de  gens ,  qu'il  vit  bien  que  fa  Proclamation  n'a-  miiTions  ' 

voit  pas  fait  fur  its  Sujets  Timpreffion  qu'il  en  avoit  attcndu.  Au  P°"f. '«'" 

refte,  tous   les  Hiftoriens  ont  pris  foin  de   rapporter,  que  le  p^s  ^*^""' 

temps  devint   fi    orageux ,  que  lEtendart  Royal  en  fut  renverfe,    Arbore 

&  ne  put  etre  remis  que  trois  jours  apres  ;    ce  que  bien  de  gens  '^"  Eicn- 

regarderent  Comme  un  frffage  ejue  cette  Guerre  feroit  fatale  au  c£"reuvet- 

Roi.    Je  ne  fai  ce  que  mon  Lefteur  penfera  de  cette  exadlitude  '"«  par  un 

hiftoriquC)    mais  je  le  prie  de  ne  la  point  traitcr   de  minucie  S^s  vent. 

ridicule,  avant  que  d'avoir  murement  decide  que  Thabile   Po- xiou.  ^' 

litique  ne   rend  pas  tres  -  confiderables  ces  fortes  d'evenemens 

par  Tufage  qu'il  en  fait  aupres  de  la   multitude.    Le  Peuplc 

prevenu  que  le  Ciel  fe  declaroit  contre  C/:ar/es  .^  ne  devoit  pas 

etre  fort  prompt  a  fe  ranger  &  a  combattre  fous  fes  etendarts. 

Cetoit  a  C/sar/es  a  tourner  le  prefage  contre  fes  Ennemis(io), 

a  re.xemple  de  rant  de  grands  Capitaines  de  tous  les  Siecles. 

Ainfi,  tout  ce  que  Ton  peut  laifler  de  champ  libre  4  ia  Crici- 

que  touchant  le  renverfement  dc  TEtendart  du  Roi,  &  le  pre- 

fage  qu'on  entira,  c'eft  qu'un  Hiftorien  auffi  judicieuxqueMr. 

de  Rapin,  devoit,  en  le  rapportant,  raccompagner  d'une  Re- 

flexion  telle  ou  meilleure  que  celle  que  nous  venons  d'indiquer. 

SUITE  des  ACTES  ^ui  concernent  tes  AVPAIH.ES  CI- 
VI1.es  de  fann^e  1640.  feiMeme  du  IRegne  de  CharlesL 

1.  Saufconduit  pourles  Commifl^aires  d'Ecofle,  qui  devoient  Saufcon- 
aller  continuer  k  Londres,  lcsConferences  de  Paix  commencees  d"''  pout 

V     _ .      les  Com- 
•  "?-  milTaite» 
(1'Ecoirc. 

(7)  II  de  Juin. 

(8)  II  avoit  re^u  du  Roi  trois  mille  livres  fterling ,  &  autant  dii 
Parlement ,  pour  remplir  les  iMagaiins  ,  &C.  &  n'avoit  rien  achets, 
de  forte  qu'ils  etoient  prefque  vuides. 

(9)  La  levee  de  l'Etendart  Royal  etoit  une  ancienne  maniere  de 
faire  connoStre  au  Peuple  le  befoin  preflant  que  le  Roi  avoit  de  fon 
affiftance,  &  le  lieu  oii  Ton  devoit  fc  rendre  pour  le  fecourir. 

(10)  Par  exemple,  ou  pouvoit  faire  fignifier  a  cet  Eveneiaent, 

^ue 
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Char'  a  Rippon.  Donne  ^  JVeJbnhJier ,  le  13.  de  Novembre,  1640. 
hts  I.      Page  441. 

1642.  2.  Proclamation ,  par  laquelle  il  eft  ordonne,  i.  Que  les  Pa- 
RecuTans^  piftes  Recufans  fe  recireronc  dans  les  Lieux  de  leur  demeure,  & 
defcienit  ne  reviendront  point  a  la  Cour  ni  I  Londres,  ni  a  dix  milles 
chez  eux,  (je  Londres ,  fans  une  permiffion  fpeciale.  2.  Qu'ils  feront  des- 
*"■  armes,  confbrmement  a  ce  qui  en  a  ece  ordonne  par  les  Loix. 

Donne  a  Whitehallj  le  onz.ieme  de  Novembre,  1640.    Page 
442. 

II  a  ete  remarque  dans  TAbrege  Hiftorique  ,  que  ces  fortes 
de  Proclamaiions  ne  s'execucoienc  point.  Le  Roi  ne  les  pu- 
blioic  que  pour  jecter  de  la  poudre  aux  yeux  du  Peuple,  & 
pour  faire  croire,  s'il  Teuc  pu,  au  Parlement,  qu'il  etoit  dans 
la  ferme  refolucion  de  pourvoir  enfin  ferieulemenc  a  la  furete 
&  a  Tavancement  de  la  Religion  etablie  par  les  Loix.  Voiez 
les  Adles  concernant  les  Afiaires  Eccleliaftiques  de  lannee  1641. 
No.  3. 

3.  Proclamation  feite  a  Finftance  du  Parlement,  pour  lever 
tio  "de"a  la  defenfe  dc  pafler  d'Irlande  en  Angleterre.  Donne  a  White- 
Defenfe  hall ,  le  i8.  de  Novembre  1640.  Page  443. 
d^l  f^^d^^  4-  Commillion  particuliere  donnee  au  Comte  de  Bedford  & 
cn  Angle-  ^  plulieurs  autres ,  pour  traiter  &  conclurre  la  Paix  avec  les 
tetrc.  Commilfaires  d'EcoHe.  Donne  a  Wejlminjler ,  le  23  de  No- 
f^.r»An:vembre,  1640.^^5^443. 

gioispour  ^.  Commillion  particulieredonneea  ThomasComte  de5/r<j/"- 
ttaiter  la  p^^  Viceroi  d'Irlande,  pour  regler  la  prefeance  dans  le  Parle- 
Commis-  ment  de  ce  Royaume  encre  les  Eveques  &  la  Noblefle.  Don- 
fionpour  ne  a  Wejiminjfer ,  le  14  de  Mars,  1640.  Page  444. 
"^'"dans  ^-  Commiilion  parciculiere  envoyee  a  Thomas  Comce  de 
le°'atle-  Strajford ,  Viceroi  d'Irlande  ,  &  en  fon  abfence  au  Depuce  de 
mentd'It-  ^^  Majefte  dans  ce  Royaume-la.  Donnee  a  Wejiminjier ,  le 
Afttadif-  25  de  Mars  1640.  Page  445. 

cuier,  &a  II  ccoic  queftion  de  faire  pafler,  &c.  certains  Adtes  ,  qui 
faitepaflex  f-Qj^j  JQU5  marques  dans  cette  Commiffion,  &  dont  la  pluparc 

danslelar-   ,      .         ,       r  o, 

lemem       etoicnc  burlaux ,  occ. 

d'lriande.       y.  Provifions    d'Offices,  &c.  expediees  pendant  la  feizieme 
d'OtEccs"  Annee  du  Regne  de  CharJes  l.  Page  447.  juiqu'^  453.  inclu- 
fivement. 

5  UITE  des  A  C  TE  S  toncernant  les  Affaires  EccUfia^iques  de 

l'annh  1640.  feizieme  du  Regne  de  Charles  I. 

Jeiine.  j.  Proclamacion  pour  faire  celebrer  un  Jour  de  Jeune  leMar- 
di  dix-fepcieme  de  Novembre  dans  coutcs  les  Eglifes,  Chapel- 
les ,  &c.  de  Londres ,  &  le  Mardi  huitieme  de  Decembre  dans 
toutes  les  Eglifes,  Chapelles,  &c.  de  tout  le  refte  du  Royaume. 
Donnee  a  Whitehall,  le  onzieme  de  Novembre  1640.    Page 

442- 

Le  motif  de  ce  Jeune  etoit  TOuverture  du  Parlement  convo- 
que  pour  le  redreflement  des  Griefs  de  TEtat  &  de  la  Religion, 

6  pour  h pacification  de  l'Ecofle,&c. 

„,  ,j.^  j  2.  Preientations  aux  Benefices  Ecclefiaftiques  de  la  feizieme 
EcdeQas-  annee  du  Regne  de  Charles  I.  Page  450,  jufqu'i  453.  incluii- 
tiques.      vement. 

ACTES   fui  concernent   les  Affaires   Civiles  de  Fann^e  1641. 
Dix-feptieme  du  Regne  de  Charles  l. 


Inftruc- 
tions  pout 
leGouver- 
neur  de 
Vttnh.n- 
tm ,  en  cas 
de   nou- 
veaux 
troublcs 
en  EcolTe. 


Aftc  dc 
Fatdon. 


LeComte 
d'Holland 
eftfaitGe- 
neral. 

LeComtc 
deNew- 


1.  Inftruftions  pour  le  Colonel  Hendersham ,  Commandant 
&  Gouverneur  du  Chateau  de  Dunharton,  dans  le  Royaume 
d'Ecofle.     Page  454.  fans  date  de  tems  ni   de  Lieu. 

Ces  Inftrudtions  doivcnt  avoir  ete  donnees  apres  la  Conclu- 
fion  de  la  Paix  avec  TEcofle,  puifque  de  fix  Articles  qu'elles 
conticnnent,  il  y  en  a  quatre  qui  marquenc  au  Gouverneur  de 
Dunkarton  ce  qu'il  devra  faire,  &  ce  qu'il  pourra  entreprendre , 
s'il  decouvre  que  l'on  crame  quelque  chofe  contre  ce  Chaceau, 
ou  que  la  Guerre  &  la  Rebellion  viennent  a   recommencer; 

2.  Acle  de  Pardon  pour  Gilhert  Taylor ,  Arthur  Story ,  & 
Eranpis  Fojier.    Donne  k  Wejlminjier  le  10  d'Avril  1641.  Pa- 

Cetoienc  trois  Paifans  qui  avoient  ete  employes  l'annee  pre- 
cedente  a  defendre  pour  le  Roi  le  Chateau  d'Edimhourg  ;  &  qui 
apres  la  conclufion  de  la  Paix,  craignant  d'etre  recherches  a 
caufe  ou  fous  pretexte  de  Vol  de  Beftiaux ,  &c.  ou  tels  autres 
Crimes  vericables  ou  fuppofes ,  avoienc  fupplie  Sa  Majefte  de  les 
en  mectre  ^  couvert  par  des  Lettres  de  Grace  dont  refiet  s'eten- 
dit  fur  touces  forces  de  cas,  quels  qu'ils  puflent  etre. 

3.  Commiffion  de  Capitaine  Gencral  des  Troupes  de  Sa  Ma- 
jefte  dans  les  Quartiers  Septentrionaux  du  Royaume  ,  donnee 
^  Henri  Comte  de  Holland,  le  16  d'Avril,  1641.  A  Wefi- 
minfter,  Page  456. 

4.  Commiflion  de  Connetable  (ii)  dela  Tour  de  Londres. 

que  Torage  de  la  Guerre  Civile  dureroit  trois  mois  ou  trois  &c. 
pendant  lefquels  l'Etentlart  Roial,  c'eft  a-tlire,  la  Majefte  du  Tr6- 
ne,  feroit  foulee  aux  pieds  par  les  Mutins.  Mais  qu'au  quatrieme, 
cet  Etendart  feroit  releve  auflTi  haut  qu'il  avoit  ete  porte  auparavant  j 
&  qu'ainfi  cette  Guerre  feroit  fatale  aux  Ennerais  du    Roi. 

(11)  ConnetMe  fignifie  ici  Gouverneur.  Le  Gomte  ne  conferva 
cet  Emploi  que  fept  i  huit  mois,    Voyez  ci-deflbus  No,  30. 

2;?»».  X.  p,  m. 


Donnee  a  Montjoy yQomK  de  Nevjport,  le6  de  Mai,  1641.  A  Cii.\p.. 
Chelfey.  Page^^i.  les  I. 

<y.  Proclamation ,  par  laquelle  il  eft  ordonne  i  Henri  Percy ,    164^- 
Henri  Jermyn,  Jean  Suckling,  Guillaume  Davenant  &   au    Ca-^""'"'" 
pitaine  BiUingsley ,  de  comparoitre  en   perfonne  dans  dix  jours  bie  de  la 
devanc  la   Chambre  Haute,  pour  repondre  fur  leurs  mauvaifes  "J^  "'• 
praciques  contre  la  cenue  &  Iheureux  fucces  du  Parlemcncfeanc.  ^otWu^ 
Donne  a  Whitehall ,  le  8  de  Mai  1641.  Page  461.  tet. 

La  Chambre  Bafle  ayanc  decouvertqu'ils'ecoittrameunCom- 
plot  pour  feduire  TArmee  &  la  faire  declarer  contre  le  Parle- 
ment,  fit  les  procedures  convenables  a  la  nature  de  ce  Crime. 
Et  comme  elle  vint  a  etre  informee  que  plulieurs  des  Conlpira- 
teurs  avoient  difparu,  elle  pria  le  Roi  de  publier  un  Ordrepour 
les  arreter  par-tout  oii  on  pourroit  les  trouver.  Le  Roi  Tac- 
corda ,  &  c'eft  le  fujet  de  la  Proclamation  dont  on  vient  de  li- 
re  le  titre.  Quant  aux  Articles  &  a  rtliftoire  de  cette  Confpi- 
ration,  nous  en  avons  dit  un  mot  dans  notre  Extrait  de  Tannee 
1641.  Mais  le  Ledieur  curieux  fera  bien  de  lire  ce  que  M.  de 
Rapin  en  a  rapporte  dans  le  Tome  8.  de  fon  Hiftoire,  depuis 
la  page  65.  jufqu'a  la  page  83. 

6.  Commiffion  particuliere  donnee  a  Edouard,  Lord  Little-  ,     ,     , 
ton,  &  a  quelques  autres,  pour  exercer  les  Offices  de  Trelorier,  Littieton 
de  Sous-Treforier  &  de  Chancelier  de  TEchiquier.     Donne  a^'*'^'^ 
Weftminfter,  le  18  de  Mai  164 1.  Page  463.  Ic^^de'"' 

Le  Roi  marque  expreflement  dans  cette  Proclamation ,  qu'il  i-Echi- 
ne  difpofe  de  ces  Charges,  qu'apres  que  le  Lord  Cottington s'm  l^i^i^Ac. 
eft  demis  de  fon  pur  mouvement  entre  fes  mains.  Cetoit  un 
tems  ou  ce  Prince ,  pour  calmer  la  grande  ardeur  des  Commu- 
nes  a  pourfuivre  les  Auteurs  des  Griefs ,  repandoir  des  graces 
fur  ceux  d'entre  les  Depuces  qui  ecoienc  les  plus  agreables  a  cec- 
te  Chambre.  Des  1'annee  precedente,  il  avoit  fait  ce  meme 
Lord  Edouard  Litt/eton,  Garde  du  Grand-Sceau,  immediate- 
ment  apres  que  le  Lord  Finch  fe  fiic  fauve  pour  eviter  la  colere 
des  Communes  qui  le  declarerent  Traitre.  St.  Jean ,  fun  des 
Chefs  de  leur  Chambre ,  fut  pourvu  de  la  Charge  de  Procureur 
General;  celle  de  Secretaire  d'Etat  que  Windehanck  avoit  exer- 
cee  ,  etoit  deftinee  pour  Denz,ill  Hollis  ;  &  celle  de  Grand 
Chambellan  fut  otee  au  Comte  de  Pemhrook,  pour  la  donner  au 
Comte  6i'Ejfex,  parce  que  celui-ci  etoit  le  grand  Favori  des 
Communes  ,  &c.  (12).  "rout  cela  fe  pafla  a  la  (uite  duconfente- 
ment  que  le  Roi  fut  force  de  donner  a  l'ex6cution  du  Comce  de 
Strafford.  Mais  toutes  ces  complaifances  ne  produifirent  pas 
Teftet  que  le  Roi  en  avoit  attendu.  II  les  eut  a  pure  perte ,  le 
coeur  de  la  Nation  en  Corps  etant  trop  ulcere  pour  etre  gueri 
par  de  tels  lenitifs.  Au  refte,  cette  Remarque  ne  paroitra  ni  lon- 
gue,  ni  inutile  a  ceux  qui  confidcreront ,  combien  ellerepandde 
jour  fur  plufieurs  Aftes,  dont  on  nous  fait  une  loi  de  ne  don- 
ner  que  les  titres  tout  nuds. 

7.  Proclamation  pour  prevenir  les  defordres  qui  pourroient 

etre  commis  par  les  Troupes  licenciees  dans  les  Quartiers  du     ^^^°^' 
Nord  du  Royaume,  en  retournant  ^dans  leurs  Pais.     Donne  apoutetn- 
Whitehall  le  28  de  Juin  1641.  Page  463,    Voyez  ci  - deifous  P"'^" '=» 
J^o.   12.  dcsdelbr- 

8.  Proclamation  portant  ordre  de  payer  promptement  les  de-Ttoupes 
niers  impoies  par  les  deux  Chambres  pour  faciliter  &  avancer  le  """' 
Licenciement  des  Armees,  &c.    Donne  a  Weftminfter,  le  6  c)t"te 
de  Juillet  1641.  Page  464.  pour  ie 

9.  Lettres  de  Grace  accordees  a  Cuthhert  Clafton ,-s,vi.x.xtmtni^^'^'^^^ 
dit  Cuthbert  Green,   Pretre  Romain ,   atteint  &  convaincu  de  de^^c^eTtafns 
Crime  de  Haute  Trahifon,  &  en  confequence  condamne  a  etre  «*«"'="• 
traine  fur  une  Claic  depuis  la  Prifon  de  Newgate  jufqu'a  Tyhur-  L;e"iesde 
ne;  &  la  etre  pendu  par  fon  cou  aux  FourchespatibulaireSjjus-  pout  Cti- 
qu'a  moitie  extindion  de  vie;  enfuite  a  6tre  jettc  &  etendu  par  "'"  ''^ 
terre,  fes  inteftins  arraches,  tout  en  vie,  de  fon  ventre ,  jettes  in-  hifoJf Tc-* 
continent  au  feu  &  confumes  i  enfin  fa  tete  coupee ,  fon  corps  cotdees  i 
tire  a  quatre  chevaux ,  &  fes  membres  expofes  aux  Lieux  qu'il  'i°  '''^.'"^ 
plairoit  k  Sa  Majefte  d'ordonner.    Donne  sl  Weftminfter  le  28  '^°'""°- 
dejuillet  1641.  Page  464. 

Si  ce  miferable  eut  eteReforme,  ou  Presbytericn ,  certaine- 
ment ,  il  n'auroit  point  echappe  a  fon  fupplice.     Mais  il  etoit 
Papifte  &  Pretrej  le  Roi  pouvoit-il  refiifer  a  la  Reine  de  le 
fauver  (13)  ?  Pour  juger  fi  cette  Reflexion  eft  jufte,il  n'y  a  qu'i 
confiderer  d'un  cote ,  1'indulgence  que  l'on  eut  pendant  ce  Re- 
gne  pour  les  crimes  les  plus  atroces  commis  par  les  Papiftes 
Anglois  ou  Irlandoisj  &  de  l'autre,  la  feverite,    dites  meme  la 
cruaute  que  l'on  exerga  contre  un  nombre  infini  de  Reformes 
&  de  Presbyteriens  fur-tout ,   non  pour  des  Crimes  de  Hiute 
Trahifon ,  mais  pour  avoir  tenu  dcs  dilcours  peut-etre  trop  har- 
dis  dans  Texpreffion  ,    quoique  j  uftes  dans  la  madere ,  pour  a- 
voir  rejett6  des  Innovations   tres  blamables  ,     pour  avoir  re- 
fufe  de  trahir  les  Loix  fondamentales  &  les  Privilegcs  de  la  Na- 
tion. 

10.  Con- 

(u)  Voyez  ces  foins  de  combler  de  graces  Ic  Comte  d'Ejfex,ci- 
delTous  No.  10.  8c  14. 

(13)  Voyez.entre  autres  exemples  de  cette  compkifance  extr^me 
du  Roi  pour  la  Reine ,  ce  qu'il  fit  pour  fauver  iix  Prerres  condara- 
nes  a  la  mort  par  le  Parlement.  Rapia  Tom,  8.  annec  1641.  pa- 
ge  i7Z. 

O  2 
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ABREGE'     HISTORICLUE 


Char-  10.  Conceffion  d'une  Place  de  Gentilhomme  de  la  Gardero- 
LEs  1.     be  du  Piince,  avec  tous  les  avantages  qui  y  font  attaches,  pour 

l''^^-  Guillaume  Comte  de  Neivcafik,  avec  la  Conceflion  expedrative 
Genul-'*'  '^^  '•1  meme  Place  pour  Henri  Caveudish,  fon  fecond  Fils,lors- 
homme  qu"il  fera  en  age  de  la  delervir.  Donne  a  Weftminfter ,  le  dix- 
deUGat- igp^igme  (le  juillet  1641.  Page  466.  Voyez  la  Remarque  fur 
IT  do'n-  le  Nombre  6.  ci-delTus. 

nee  au         II.  Permillion  fpeciale  accordee  au  Comte  de  Carnivach  , 
Comtede  „0^,^  bjtjr  dinsFicket-Fields.     DonneaWeftminfter,le  7  d'AoLit 

,^'tvf    1641.  Page467. 

Pct.nis-         Cette  Permiiiion  porte  ,    Nonohflant  un  Statut  ou  A6le  de 

lion  Ue      Parlement  fait  l  an  trente-undu  Regne  de  la  feue  Reine  Elifabeth  j 

batii,  &c.  ^  ^^  aulre  Statut  ou  AEie  de  Parlement  de  fau  trente  cinquie- 

me  du  Re^ne  de  feue  ladite  Reifie ,   toucha-ut  les  nouveaux  Bdti- 

mens:   ^  nonoh^iant  que  VOrdre  (^'Ad  quod  Damnuni  7iait  fas 

^te'  exp^di^ ,    d"    quon  nait  pas  fait  ou  renvoy^  de  Ferquifition 

fur  cela  avant  que  les  Pr^fentes  ayent  e'te  faites-,    ou  enfin  non- 

obftant  tout  autre  Aile,  Statut  ou  Reftriiiioft,  en  quelque  forte 

a  ce  coiitraire,  &c. 

Oraon-      ^^-  Procl.imation  par  laquelle  ileft  ordonne  a  laCavalerie  qui 

naaee        doit  etre  licenciee  dans  les  Quartiers  da  Nord ,  de  fe  comporter 

pourfaiie  paifiblemcnt  fur  fon  paflage,  &c.     Donne  a  Whitehall,  le  8 

un'"on'    d'Aout  1641.  Page  468.     Voyez  ci-deffus  No.  7. 

ordteau        13    Commiflion  donnes  au  Garde  du  Grand-Sceau  d'Angle- 

Cavaieiie  f^^j.^^,  g^  ^  d'autres ,  touchant  la  revilion  &  les  changemens  a  fai- 

CmnmTs-  re  dans  quelques  Ades  envoyes  du  Parlement  d'Irlande  pour  a- 

iioii  i'ouc  voir  Tapprobation  de  Sa  Majefte ,  &C.     Donne  a  Weftminfter, 

dVcet' ams  ^^  ^  '^''^«"^ '    ^^+^"   ^'^^  +^9- 

Actes  du  14-  Commillion  donnee  au  Comte  d  £//?■  j>i: ,  pour  comman- 
Paiiement  Jer  cn  chef  les  Armees  du  Roi  en  degi  dc  la  Trent ,  pendant 
'^Com-''  fabfence  de  Sa  Majefte  hors  du  Royaume ,  Scc.  Donne  a 
maiuc-  Weltminfter,  le  9  d'Aout  1641.  Page  479. 
incnc  cn  pj^  (-ette  abfcnce,  il  faut  entendrc  le  Voyage  que  le  Roi  al- 
toutes^^ies  1°"  ''^^'^^  ^n  Ecolfe.  Au  refte  cette  CommilTion  donnoit  au  Com- 
Troupes  te  ^P.IJex  un  Pouvoir ,  qui  approchoit  beaucoup  dc  celui  d'un 
dei;.;-.!.  K.ogent  du  Royaume  ,  qu  )iqu'en  certaines  choles,  fubordonne 
Co.me"  aujTseigneurs  du  Confeil  Prive  de  Sa  Majefte,  felon  les  deux 
d't.iic.x.     Commidions  fuivantes/ 

15.  Commiflion  particuliere  donnee  au  Lord  Garde  du 
fioTp™ur  Grand-Sceau  d'Angleterre  &  a  pluficurs  autres  Membres  du 
conrecvet  Confeil  Prive,  pour  veiller  pendant  Tabfence  de  Sa  Majefte  a 
)c  R.ci.os  I2  furete  du  Royaume,  &  pour  donner  de  lems  en  tems,  en 
luc  "occ"  cas  d'AfFaires  imprevues,  des  ordres  &  des  diredlions  au  Com- 
te  d^Ejfex  ,  atin  qu'il  puifle  d'autant  mieux  executer  la  Com- 
million  dont  il  eft  charge.  DonneaWeftminlter,  lejid^Aoiar 
1641.  Page  481. 
Commis-  ^^-  Commiilion  particuliere  donnee  au  Garde  du  Grand- 
lion  pour  Sceau  &  a  fix  autres  Membres  du  Confeil  Prive  ,  pour  don- 
donucr  le  ^er  le  Confentement  Royal  aux  Bills  &  Adtes  fur  lefquels  les 
•  l^mcnr  «Isux  Chambres  etoient  deja  tombees  ou  tomberoient  d'accord 
Ro)jiaa.\  pendant  rabfence  de  Sa  Majefte,  touchant  la  Confrmation  du 
BiUs  du  -Yfait^  entre  les  deux  Royaumes  d'A7igleterre  c^  dEcoJfe  j  la  Le- 
peodi"r'  1???  des  Deiiiers  impofis ,  ^  celle  des  Forces  de  Terre  ou  de  Mer 
1'abicuce  fuivarit  1'exigence  des  cas ;  &  divers  autres  Aifles ,  &c.  Don- 
^*"  '^"'-  ne  a  Weftmnifter,  le  9  d'Aout,  1641.  Page  481. 
EtabhlTe-  ^l •  ^^'^  P°'^'^  etablir  un  nouveau  Gouverneur  &  un  nouveau 
ment dun  Confcil  dans  la  Virgtnie ,  avec  revocation  des  Lettres  Patentes 
Gouvec-  (jj  onzieme  Janvicr  163'.  par  lefquelles  le  Chevalier  Franfois 
d'un  Con-  ^^'»^  fiJt  ecabli  Gouverneur  de  cette  Colonie ,  avec  pouvoir  de 
le.idansia  former  un  Confeil  pour  la  gouverner,  &c.  Donne  a  Weft- 
Vicsime.    niinfter,  le  9  d'Aout  16+1.  Page  483. 

Reclicr-  ^^-  CommifTion  fpeciale  donnee  a  Ferdinavd  Lord  Fairfax , 
che  de  Baron  de  Comeroome  en  Ecofle ,  &  a  quelques  autres ,  pour  fai- 
cectains  jg  \^  recherche  i.  des  Meubles&  Utenfiles  qui  ont  etepris,  de- 
^aiVT"  P^is  le  premier  de  Mai  1634.  &  ont  ete  emportes  de  la  Mai- 
jVlaiion  fon  Royale  &  Seigneuriale  appellee  de  Sainte  Marie  ,  lituee  pro- 
Ro)alcaej.].,e  jg5  ^iurs  A^Torck ,  &  deftinee  pour  Tufage  &  la  commodite 
^jj^*"'du  Prelident  &  des  Membres  du  Confed ,  communement  dit 
queiques  la  Cour  d^Yorck ;  2.  Des  Amendes,  &c.  provenant  des  DifTe- 
Amcndes  ^^^^^  portes  &  plaides  devant  ladite  Cour,  &  qui  n'ont  point  ete 
ytes^^'     payees  depuisla  date  marquee  ci-defliis,  &c.     Donne  a  Weft- 

rainfter,  le  9  d'Aoiit  1641.  Page  487. 
Ratifica-       19.  Ratitication  de  la  Pacilication   faite  entre  TAngleterre  & 
tionde  la  l^EcofTe.  Pagc  488.  jufqu'a  500.  inclufivement. 
Paix  ayec     ^^^  ^^^  ^j^  compofe  de  divers  autres  qui  marquent  le  com- 
Panic  ^de  mencement,  les  progres&  la  conclution  du  Traite  de  Paix  entre 
cet  Afte-le  Roi  &  fes  Sujets  EcofTois,  &  entre  les  deux  Royaumes. 

(A.)  Le  premier  de  ces  divers  Ades  porte  pour  titre  :  Com- 
7?iiijion  donnee  fous  le  Grand-Sceau  d' Angleterre  avec  Pappro- 
bation  des  deux  Chambres  du  Parlement ,  dat^e  du  vingt-troife- 
vie  Kovembre  de  Van  feizie?ne  de  Sa  Majefte.  Par  le  Roi  tui- 
meme.  Cette  CommifTion  donne  plein-pouvoir  au  Comte  de 
Bedford,  &  a  quatorze  autres  Seigneurs,  tous  Membres  duCon- 
feil  du  Roi,  de  traiter  de  la  Paix  a  Rippon  avec  ie  Comte 
de  Rothes  &  neuf  autres  Commiffaires  nommes  pour  cet  ef- 
fet  par  le  Parlement  d'EcofTe. 

(B  )  L'A(fte   fuivant  eft  la  Commiffion   dont  il  vienc  d'etre 
parle :  elle  eft  dat^e  &  ftgn/e  far  les  Commijfaires  du  Parlement 


(j)  TomeVin.  page  idy. 


d^EcoJJe  a  Newcaftle,   le  dernier   d^Offobre,   (^   d  Edimbourg  Chab 
le  quatrieme  de  Novembre ,  1640.  l  e  s  I, 

(C.)  Le  3.  Afte  eft  intitule:    Articles  du  grand  Trait^  con-     1642. 
cernant   le    retablijfement    de   la   Paix    entre  Sa  Majefte  ^  fon 
Petiple   d'EcoJfe,    ^    entre  les  deux  Royaumes ,    arreies  par   les 
Commijfaires  Anglois  <ir  EcoJJois  daus  la  Cite  de  Weftminfter,/* 
feptieme  d^Aotit ,  1641. 

Ces  Articles  font  compofes.  i.  Des  Demandes  faites,  en 
forme  de  Declaration,  par  les  Commiflaires  EcolTois ,  &  les 
Reponles  a  ces  Demandes  par  les  Commiflaires  Anglois.  Et 
comme  ces  Demandes  s'etoient  faites  en  divers  jours ,  de  meme 
que  les  Reponfes ,  chaque  Demande  &  chaque  Reponfe  a  fa 
propre  date:  2.  Ces  Demandes  &  ces  Reponfes  font  fuivies  de 
ce  qui  fut  arrete  touchant  VA£ie  d'Oubli,  dont  le  benefice  de- 
voit  s'etendre  gentralement  fur  tout  ce  qui  s'etoit  fait  a  Tocca- 
fion  des  caufes  .ic  des  effets  des  derniers  Troubles,  &  fur  tou- 
tes  fortes  de  perfonnes,  a  Texception  exprefTe  &  abfolue  de  tous 
les  Prelats  d'EcolTe,  comme  autli  du  Comte  de  Traquair ,  des 
Chevaliers  Rohert  Spotsii.'Ood ,  &  Jean  Hay ,  &  de  Mr.  Gau- 
tier  BeicaiiquaH ,  comme  aulli  de  tous  les  autres  femblables  In- 
cendiaires  &  Boute-feux  entre  le  Roi  &  fon  Peuple ,  &  entre 
FAngleterre  &  TEcoffe,  lefquels  font  deja  cites  &  pourfuivis, 
ou  le  feront  par  le  Parlement  d'Ecoffe,  &c.  &c. 

(D.)  La  quatrieme  Partie  de  cette  Ratihcation  contient  les 
Propofitions  S"  Articles  ddivr(s  par  les  Commijfaires  Ecojfois  a- 
pres  It  retour  du  Lord  Lowdon  du  Parlement  dEcoJfe :  leitjuelles 
font  immediatement  fuivies  d'un  aurre  Adte  intitule,  Reponfe  des 
Lords  Commijfaires  Anglois. 

Enfin ,  la  conclulion  porte ,  „  Que  tous  ces  Articles  ont  ete 
„  approuves  &  accordes  par  Sa  Majefte,  de  l'avis  du  Parle- 
„  ment  d'Angleterre ,  &  par  les  CommilTaires  du  Parlemenc 
„  d'EcofTe  ....  Que  ce  Traite  &  tous  les  Articies  mention- 
„  nis  ci-deffus ,  auront  dans  tous  les  tems  a  venir  pleine  force 
„  &  autorite  de  Loi  &  d'Acte  de  Parlement  ....  Que  Sa 
„  Majefte  promet  fur  fa  Parole  Royale ,  pour  lui  &  pour  fes 
„  SucceiTeurs ,  que  ce  Traite  fera  maintenu  &  execute,  pour  le 
„  prelent,  &  a  jamais,  felon  fa  forme  &  teneur  .  .  .  .  Et  que 
„  pour  Tobfcrvation  inviolable  de  tout  ce  quedeflus,  les  Park- 
,,  mens  engagent  la  foi  publique  ". 


Au  deflbus  etoit  ^crit  ce  mot. 


Le  Roi  le  veut. 


Ce  Traite  fut  ratifie  a  Edimbourg  en  plein  Parlement ,  &  fin 
prefence  d'un  Committe  du  Parlement  d'Angleterrc ,  &c. 

20.  Commiffion  de  Gouverneur  du  Prince  Charles  &  de  Sa  Le  Ma 
Maifon,  donnee  au  Marquis  de  Hertford,  le  10  d'Aout  1641.  ^"',^^fy' 
A  Weftminfter,  Page  501.  ^^  ^  eit^aiT' 

Le  Marquis  de  Hertford  avoit  cte  Tun  des  plus  2,eles  Parti-  G.uver- 
fans  des  deux  Chambres  contre  la  Cour.  Mais  il  chmgea  a  pYnce'^ 
Toccafion  de  la  condamnation  du  Comte  de  Straffbrd,  comme 
je  croi  l'avoir  remarque  ailleurs.  11  avoit  un  fi  grand  merite, 
que  touc  le  monde  applaudit  au  choix  du  Roi.  Lui  feul  n'en 
fut  pas  content,  &  il  n'accepta  ce  haut  Emploi  que  par  pure 
foumiflion  ;  mais  content  du  titre,  il  en  fic  faire  les  fondtions 
par  d'autres  qu'il  y  crut  plus  propres  quc  lui. 

21.  CommilTion  ,  envoyee  au  Comte  de  Leicefler,  pour  don-  Billsdu 
ner  TApprobation  pure  &  fimple  du  Roi  a  certains  Bills  duPar-  Paric.ne 
lement  d'lrlande,  pour  faire  certains  changemens  a  d'autres  Bills  applou- 
du  meme  Parlemenc,  &c.  Donne  a  Weftminfter,  le  douzie-  vcs,  &c 
me  d'Aoiic  1641.  Page  501.  Les  Titres  de  ces  BiUs  font  tous 
inferes  dans  cette  CommitTion. 

22.  Proclamation  pour  affurer  la  Paix  &  la  Tranquillite  pu-  Contrel 
bliques ,  &  pour  niettre  les  Sujets  de  Sa  Majefte  a  couvert  des  coinmis^ 
violences  &  dcs  defordres  que  quelques  SoldacsdeTArmee  licen-  parlcsSo 
ciee  ont  commis  dans  plufieurs  endroits  du  Royaume,  &  avec  '^■'"  '"=*' 
plus  d'exces  qu'ailleurs  dans  le  voifmage  &  dans  Tenceinte  me- 

me  de  Londres  dr  IVeftminfter.  Donne  a  Whitehall,  le  22 
d'0(ftobre,  1641.  Parordre,  &  etoient  fignes  JS</.  Littleton. 
C.  S.  H.  Manchefter,  Salishury ,  &c.     Page  502. 

Cette  Proclamation  fut  faite  pendanc  le  iejour  du  Roi  en 
Ecoffe,  &  en  confequence  de  la  Commiflion  rapportee  ci-def- 
fus  No.  15. 

23.  Proclamation  ordonnant  le  payement  du  Tonnage  ^  Pon-  Ordre  . 
dage.  Doune  le  24  d'Aout,  1641.  Per  ipfum  Regem.  Page  ^J^^^^ 
504.  ^  &Pond 

11  n'y  a  point  de  Lieu  marque,  mais  il  y  a  apparence  qu'on  S^-  . 
pourroit  mettre  a  Edimbourg  ou  le  Roi  etoit  alors.  Au  refte, 
M-  de  Rapin  dit,  que  „  le  fecond  de  Decembre,  le  Roi  s'etanc 
„  rendu  au  Parlemcnt,  TOrateur  des  Communes  lui  prefentaun 
„  A6te  pour  ordonner  le  payement  du  Tonnage8cPondage,pouT 
„  quelques  mois  feulement ,  dans  lequel  le  Roi  reconnoiffoit  ex- 
,  preiTemenc  qu'il  avoit  jut'qu'alors  leve  ce  Droit  fans  en  avoir 
„  pouvoir  legitime  (i). 

24.  Trois  Proclamations  de  la  meme  teneur  que  la  preceden-  Tcois  O 
te,  Tune  du  3.  de  Decembre  1641  (2),  Tautre  du  29  de  Jan-  biatr^ 
vier  1641.  &  la  derniere  du  24.  de  Mars  de  la  meme  annee. 

25.  Pro- 

(t)  Le  Roi  etoit  de  retour  k  Londres  depuis  huit  »  dix  jouxs. 


DES    ACTES    PUBLICS     D'ANGLETERRE. 


lop 


Chab-     25.  Proclamation  pour  continuer  le  Parlement  convoque  Tan- 

LEs  I.     nse  preceJente  ,    &  pour  enjoindre  aux    Membres  des  deux 

164.2.    Chambres  de  fe   rendre  a  Weftminfter  ,     le  douzieme  de  Jan- 

Oidreaux  yig^  164.''.  ou  meme  plutot.    Donne  a  Whitehall  le  i2deDe- 

du  Parie-  cembre   164.1. 

mentdefe      Cetti;  Proclamation  ne  pouvoit  regarder  que  les  Membres  ab- 

Wcftmi^n-  ^^"^ '  quoiqu'elle  femble  etre  adreflee  a  tous  ceux  qui  compo- 

fter,  le  12  foient  les  deux  Chambres.     EUe  ne  pouvoit ,  dis-je,  regarder  que 

dcjanvier  les  abfens ,  puifque  le  Parleraent  ccoit  affemble  le  lecond  de  ce 

uivant.      in^tne  mois ,  comme  il  paroit  par  ce  qui  a  ete  dit  fur  le  Nom- 

bre  23.  II  n'avoit  pas  meme  veritablement  difcontinue  fes  Sean- 

ces,  comme  en  font  foiune  infinite  d'Ad;es  rapportes  par  Rush- 

•worth,  NalzoKy  Raphi ,  &c.  Autre  difficulte.     Si  le  Parlement 

n'a  point  difcontinue  fes  Seances,  comment  le  Roi  dit-il  dans 

cette  Proclamadon ,  f »'//  lavoit  ajourne  ? 

26.  Commiflion  fpeciale  pour  Fexecution  de  quelques  Com- 

miflions,  Lettres  Patentes,  Ordres  du  Sceau  Prive,  &c.    tou- 

chant  le  debourfement  des  deniers  de  TEchiquier ,  les  Baux  des 

Terres,  &c.  de  Sa  Majefte,  &  plufieurs  autres  Affaires  quicon- 

cerncnt  les  interets  du  Roi  &  le  bien  de  fes  Sujets,  &c.     Don- 

ne  a  Weftminfter,  le  18  de  Decembre,  1641. 

Contrc       ^7-  Proclamation  contreles  Attroupemens  tumultueux.  Don- 

lesaitrou-  na  a  Whitehall,  le  28  de  Decembre,  1641.  Page  508. 

pemens         j[  ^'^toit  fait   le  jour  preccdent  un   tumulte  a  Wejlmhjfer, 

dres&aux  pendant  que  lcs  Chambres  etoient  aflTemblees  j  &  du  milieu  de 

«nvirons.  ce  Peuple  on  avoit  entendu  pluiieurs  voix  qui  crioient  Poiut 

d'Eveques,  Point  dEveques.     Le  lendemain  le  tumulte  recom- 

menga  de  la  meme  maniere  que  le  jour  precedenti  &  c'eft  ce 

qui  donna  lieu  a  la  Proclamation  dont  je  viens  de  rapporter  le 

titre.     Elle  fut  fans  eff^et,  puifque  le  tumulte  continua  ce  jour- 

la  &  les  fuivans,  comme  on  peut  le  voir  dans  mon  Extrait  des 

Evenemens  de  cette  annee  164.1.     Voyex  auflj  Rapin,  Tome  8. 

page  178.  jufqu'a  188.  &  meme  jufqu'a  page  200. 

Examen      28.  Commiflion  particuliere  pour  examiner  les  Revenus  & 

desRevc-  les  Depenfes  du  Roi.    Donne  a  Weftminfter,  le  21  de  Janvier 

faVpet  KJ+I-  Page  519-  ^  ^  ^,    ^     ^ 

feduRoi.      29.  Ordonnancc  pour  faire  pafler  en  Irlande  deux-mille-cinq 

Oidre      cens  hommes  des  Troupes  d^EcolTe ,  pcur  etre  mis  en  garnifon 

pXrcir  tlans  la  Ville  de  Knock-fergus ,  autrement  Carrick-fergus,  &  agir 

irlande      contre  ks  Rebelles ,  &  leurs  adherens  Itlandois ,  aux  conditions 

zjooEcof-^  conventions  arretees  fur  cela  entre  le  Parlement  d'Angleterre 

&  les  CommiiTiires  Ecoflois.    Donn6  a  Weftminfter,  le   8  de 

Fevrier  164^.  Page  510. 

Ces  Commiflaires  Ecoflbis  etoient  vemis  d'Ecofle  pour  trai- 
ter  avec  les  deux  Chambres  touchant  renvoi  en  Irlande  d'un 
Corps  de  dix-mille  Ecoflbis;  mais  les  brouilleries  qui  conti- 
nuoient  entre  le  Roi  &  le  Parlement  apportant  tous  les  jours  de 
nouveaux  obftacles  a  la  conclufion  de  ce  Traite,  &  l'lrlande 
ayant  befoin  d'un  promt  fecours,  le  Committe  des  deux  Cham- 
bres  pour  les  Affaires  de  ce  Royaume,  fit  confentir  les  Com- 
miflaires  d'Ecofle  a  y  faire  pafler  deux-mille  cinq  cens  hommes, 
en  attendant  qu'on  piit  conclurre  le  Traite  pour  les  dix-mille. 
Ils  y  confentirent  a  certaines  conditions  que  les  deux  Cham- 
bres  approuverent ,  &  dont  Tune  etoit  que  Carrick-Fergus,  Ville 
Maritime  dans  le  Nord  dlrlande,  feroitmife  entre  les  mainsdes 
Ecoirois.  Le  Roi  r^^jeita  cette  condition ,  difant  qu'il  y  avoit 
trop  de  danger  de  cojfier  une  Place  MaritimeadesTroupes  Au- 
xiliaires.  Cependant,  voyanc  que  le  Parlement  n'etoit  point  fuf- 
cepcible  de  tels  foupgons  envers  les  Ecoflbis,  il  y  donna  enfin 
les  mains;  &  c'eft  pourquoi  TOrdonnance  publiee  fur  ce  fu- 
jet,  fait  raention,  entre  autres  chofes ,  de  la  condition  touchant 
Carrick-Fergus.  Au  refte,ces  deux-mille-cinqcens  Ecoflbis  ren- 
dirent  de  trcs  grands  fervices  contre  les  Rebeiles,  &c. 
Licutc-  3°-  CommilTion  pour  faire  preter  les  Sermens  deSupremacie 
iancede  &  de  Fidelite  au  Chevalier  Jean  Conyers ,  en  qualice  de  Lieute- 
^  "^"^'     nant  de  la  Tour.     Donne  a  Weftminfter,  le  vingt-unieme  de 

donnee  au  _        .  ^    ,     _  10 

Chevai.et  Fcvrier  1641.  Page  512. 

]canCon-      Lc  Roi  avoit  ote  cc  Commandement  au  Chevalier  Brf^^o/^r, 

^"^'  dont  le  carafbere  &  la  conduite  etoient  trcs  agreables  aux  deux 

Chambres,  &  Tavoit  donne  au  Colonel  Lundsford ,homme  qui 

leur  etoit  fufpedt,  &  qui  pour  divers  Crimes  avoit  ete  mis  hors 

de  la  proteUion  des  Loix.     Les  Communes  s'eleverent  contre  ce 

choix  par  un  Vote  &  par  une  Declaration ,  portant  que  Luns- 

ford  n'etoit  point  propre  a  etre  Lieutenant  de  la  Tour,  par- 

ce  qu'elle3  ne  pouvoient  prendre  aucune  confiance  en  luii   & 

qu'elles  proteftoient  de  tous  les   malheurs   qui  arriveroient   in- 

failliblemenc ,   fi  Sa   Majefte  n'avoit   la   bonte  de  donner    ce 

pofte   a  un  aucre  ,    tel  que  le  Chevalier  Jean  Conyers.       Les 

Seigneurs  refuferenc  de  concourir  avec  la  Chambre  Baffe  dans 

cette  rencontre;  mais  la  Ville  de  Londres  ayant  reprefente  par 

fon  Maire  au  Roi,  que  le    Peuple   etoit  comme  refolu  d'em- 

ploier  la  force  pour  arracher   Lunsford  de  la  Tour,   ce  Co- 

lonel  fut  deftitue,   &  le  Chevalier  Conyers  mis  en  fa  place. 

Mais  cette  complaifance  pour  les  Communes,  le  Roi  la  gata, 

en  otant,  des  le  meme  jour,  le  Gouvernement  de  la  Tourau 

Comte  de  Hewport,   en  qui  elles  avoient  une  parfeite  con- 

fiance. 

fion"out      3^-  Commiflion  particuliere  donnee  au   Marquis   d^Argyle, 

conduire  pour  commandcr  en  Chef  &  conduire  un  Regiment   Ecoflbis 

i50oEcof-(]e   quinze   cens  hommes  en    Irlande  dans  rifle  de  Rachraye, 

^„j|°    "dont  il  prendra  le  Gouvernement,  ou  le  donnera  \  celui  oui 


ceux  qu'il  en  jugera  dignes:  Et  pour  employer,  outre  cela,  ie-    C  •■•- 
dit  Regiment  contre  les  Rebelles  de  ce  Ro;'au.Tie-la.  &c.  Don-  i-e^  ' 
ne  a  Weftrainfter,  le  16  de  Mars  1641.     Page  513.  1642. 

Cette  Coraraiilion  porte ,  que  ces  quinze  cens  hommes  fc- 
roient  partie  des  dix  mille  Ecoflbis  qui  devoient  etre  envoyes 
en  Irlande. 

32.  Provifions  des  Offices  qui  ont  ete  donnes  pendanc  la  dix-    Provi- 
fepcieme  annee  du  Regne  de  Charles  I.  Page  515.  jufqu'a  lapa-  ^°"'''^Qe. 
ge  522.  inclufivemenc.  ^cel? 

ACTES  concernant  ies  Ajfaires  Ecclejiaftiques  de  Fannh  1641. 

Dix-feptieme  du  Regne  de  Charles  I. 

1.  Proclamation  par  laquelle  il  eft  ordonne  que  le  Service    Otdon- 
Divin  fe  fera  en  Angleterre  &  dans  la  Principaute  de  Gallesjfe-  "^"'^.^ 
lon  rordre  etabli  par  les  Loix  &  les  Statuts  de  ce  Royaume  ;  leSemce 
avec  defenies  a  tous  Miniftres,Cures,  Vicaiies,  &c.  d'introduire,  Divia. 
&  de  pratiquer  dans  leurs  Paroiifes  aucuns  Rites  (ou  Ceremo- 

nies),  qui  ne  foient  conformes  aux  Reglemens  faits  fur  ce  fu- 
jet  par  les  dites  Loix  &  Statuts.  Donne  a  Whiteball ,  le  10  De- 
cembre  1641.  Page  105. 

2.  Proclamation  pour  celebrer  le  vingtieme  du  Mois  de  Jan-  ll","\\^'l 
vier  courant,  un  Jour  de  Jeune  general  &  public  par  tout  le  lebrenous 
Royaume,  a  Texception  de  Londres  &  de  Weftminfter,  oii  il  '"''"^,, 
a  deja  ete  celebrei  Ec  pour  en  celebrer  un  pareil,  le  dernier  "rc^J-s  j^" 
Mecredi  du  Mois  de  Fevrier  prochain,  &  dc  meme  le  dernier  chaque 
Mecredi  de  cous  les  Mois  fuivans,canc  par  1'abftinence  de  nour-  ™°'*" 
ricure,  que  par  des  Prieres  publiques,  &  aurresExercices  facres, 

dans  toutes  les  Eglifes  Cathedrales,  CoUegiales,  Paroifl^iales , 
&c.  fans  exception,cancque  dureronc  les  Croubles  &  les  calami- 
tes  dont  Tlrlande  eft  maintenant  affligee.  Donne  a  Whicehall, 
le  8  dejanvier  164;.  Page  508. 

3.  Proclamation  pour  faire  executer  les  Loix  contre  les  Pa-    Pf°<^'3- 
piftes,  &  pour  empecher  par  des  voyes  juftes  1'accroiffement  contr°"le 
du  Papifme  en  Angleterre,  &  pour  y  conferver  &   maintenir  l'apifme. 
la  veritable  Religion  Proteftante.    Donne  a  Stanford,  le  16  de  ^*"' 
Mars  164!.     Page  512. 

Charles  I.  donnoit  de  ces  fortes  de  Proclamations  tant  que 
Ton  vouloit:  mais  pas  une  qu'il  fit  executer.  Voyez  ceque  M. 
de  Rapin  a  dit  de  celle-ci ,    Tome  VIII.  page  277. 

4.  Permiffions  deprocederauxEleftions  necefl"ai;cs  pour  rem-  Nomina- 
plir  les  Eveches  vacans,  &c.  pendant  la  dix-fepcieme  annee  du  Ev^ch^s 
Regne  de  Charles  I.  Page  515.  vacans. 

5.  Prefencations  aux  Benefices  Ecclefiaftiques  vacans  pendant  ^'«'^"■*- 
Tannee  dix-feptieme  du  Regne  de  Charles  I.  Page  519.  jufqu'^  B^nefices. 
522.  inclufivement. 

ACTES  qui  concernent  les  Affaires  Civiles  cCune  partie  de 
Vann^e  1642. 

Dix-huitieme  du  Regne  de  Charles  I. 

1.  Lettres  Patentes  fignees  de  la  propre  main  du  ^oi, 'kTorck   Addition 
le  26  de  Mai  1641.   Page   521.    pour   ajouter  un  Support  de  j"^i'™j" 
dcux  Griffbns,  &c.    aux   Armes  de   Martin   Tromp,    Amiral  Tiomp. 
des  Etats  Generaux. 

Le  Roi  dit ,  que  c'eft  apres  avoir  cree  Chevalier  ce  celebre 
Amiral,  qu'il  ajoute  a  fes  Armes  le  Support  qui  eft  indique  par 
le  titre  &  explique  par  le  contenu  de  ces  Letcres.  Jl  allegue 
pour  mocifs  de  cetce  Addicion  honorable,  le  grand  nom  que 
Tromps'etoit  fait  par  fes  Exploics  Maritimes,  &  raffection  fin- 
guliere  qu'il  avoit  marque  avoir  pour  fa  Perfonne  Royale,  & 
pour  la  Nacion  Angloife.  Je  fuis  de  ceuxqui  ignorenc  fi  ceder- 
nier  mocif  elt  auffi  fonde  ou  auffi  connu  que  1'autre.  Mais  loin 
d'eplucher  ce  doute,  je  vai  faire  fur  tout  ceci  une  ou  deux  cour- 
tes  Reflexions. 

Aller  jufques  chez  les  Etrangers,  chercher  le  Merite  pour 
Thonorer ,  c'eft  le  caradere  d'une  Ame  du  premier  ordre ,  & 
d'un  Roi  veritablement  Roi :  en  quoi ,  d'ailleurs ,  il  fait  autanc 
pour  fa  propre  gloire,  que  pour  celle  dont  il  releve  reclat. 

Donner  des  marques  efFe<ftives  de  reconnoiflTance  a  ceux  qui 
nous  en  donnent  d'une  afFedtion  rcelle  pour  nous  &  pour  les 
perfonnes  qui  nous  apparciennent  ,  c"elt  le  propre  d'un  hon- 
nete-homme.     Roi,  ou  Particulier,  il  s'aquitte. 

Faire  des  prelens,  des  carefTes^des  honneurs  a  ceux  quijouent 
un  grand  rolle  dans  le  monde,  &colorer  cela  d'unpretendu  rao- 
tif  de  reconnoifTance  ;  c'eft  le  propre  d'un  Politique  :  il  travail- 
le  a  excicer  cecce  affedtion  fuppofee ,  ou  du  moins  a  engager 
celui  qui  ne  Ta  poinc ,  a  agir  comme  s'il  ravoit. 

Ce  que  Charles  1.  fit  pour  notre  Grand  Tramp ,  eft  marque 
de  deux  de  ces  traits.  Mais  lequel  des  deux  derniers  qu'on  en 
exclue,  on  ne  diminue  point  la  gloire  ni  de  celui  qui  a  re^u  ces 
honneurs,  ni  de  celui  qui  les  a  conferes. 

2.  (A)  Traites  de  Paix,  d'Amitie,  d'AlIiance,  &  de  Com-    „ 
merce  qui  fubfiftent  depuis  plufieurs  Siecles  entre  les  Royaumes  mat*ion  & 
&  les  Sujets  de  la  Grande-Bretagne  &  de  Portugal,  conhrmes  renouvei- 
&  renouvelles  a  Toccafion  du  Retabliflement  de  yea?i  iv,  Roi  'ememdc» 
de  Portugal,  &  fur  les  ouvertures  que  Sa  Majcfte  Portugaife  en  T^aTt^s 

a  fait  faire  par  fes  Ambaffadeurs  a  Sa  Majefte  Britannique  Char-  ^'.Amitie 
/«I.  Page523.    Ce  Traite  contient  vingc-un  Arcicles.  &d«Coir.- 

O  3  (B) 
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(B)  Commiflions  &  Ordrcs  de  Sa  Majefte  Britannique,  en  4.  Brevet  de  Gouverneur  de  la  Ville  &  Comte  de  Newcafile,    Char- 

forme  de  Lettres  Patentes  donneesfous  leGrand  Sceau  auCom-  fur  la  Tyne,  donne  au  Comte  de  Nevjcaftle.     A  Yorck ,  le^^de  ^es  I. 

ted'^r*Wf/(^  S^wy,  &ad'autres,  pour  regler  &  conclurre,  Juin,  1642.  Page  531.                                                   ^                   ^4^- 

en  qualite  de  fes  Miniftres  Plenipotentiaires ,   le  Traite  prece-  5-  Lettres  de  Profefleur  en  Theologie  dans  1  Univerfite  d  O*-  „ement 

dent      avcc  les  Ambaffadeurs  Plenipotentiaires  de  Sa  Majefte  ford,  accordees  au  Dodeur  Rohert  Sanderfo?!,  avec  la   Penfion  de  New- 

Portugaife.     La  Daie  en  eft  du  25  Janvier  de  la  dix-feptieme  annuelle  de  quarante  Livres  Sterling ;  outre  les  falaires  ,  profits,^JJK  ^^ 

annee  du  Regne  de  Char/es  I.  a  Weftminfter,  &  la  Soufcrip-  privileges,  &c.  attaches  a  Texercice  de  cette  Charge,  de  la  me-  Comte  de 

tion  de  la  propre  main  du  Roi,  en  ces  termes,   Tefte  Meipfo ,  me  matiierc  qu'en  ajoui  Jea)i  Prideaux,  a  preient  Eveque  de  ce  nom. 

&  fgn.tum  C.  R.  (I)  Page  527.  iVorcefter ,  qui  a  volontairement  refigne  entre  les  mains  de  Sa  Sand«fon 

(C)  Ratification  des  Articles  du  Traite   ci-deflus,  faite  par  Majelte  les  Lettres  Patentes  de  ce  Profeflorat,  pour  etre  can-  pourvudu 

Je  Roi  de  Portugal.     Page  528.  cellees,  afin  qu'il  lui  plut,  de  fa  Grace  Royale  ,  en  accorder  au  ^^^°^^^°- 

Cette  Piece  qui  eft  ecrite  en  Portugais,  &  qui  eft  datee  du  dit  Robert  Sanderfon  de  femblables,  &c.     Donne  a  Beverly,  le  Theolo- 

'    ■                             '    '               "  ipdejuillet,  16+2.  Page  532.                                                    giekOx- 

6.  Commiflion  de  Treiorier  de  TOrdinaire  &  Extraordinaire '^"' '  ^  '' 
des  Guerres,donnee  au  Chevalier  GuillaumeUvedale.     A  Yorck  j/jnW- 

le  I  d'Aout  164.2.   Page  533.  deau.x  de- 


22  de  Janvier  1641.  a  Lisbonne,  ne  pourroit  etre  regardee  que 
comme  une  Lettre  de  Creance,  fi  les   Miniftres  Plenipotentiai- 
res  dcs  deux  Rois  n'y  avoient  pas  mis  une  Soufcription  que  nous 
rapporterons ,  apres  avoir  fait  deux  ou   trois  Remarques  fur  la 
Piece  meme.     i.  Le  Roi  de  Portugal  s'y  qualifie  de  Tres  Haut 
e^  tres  Puijfant  Prime  .  .  .  .  ;  Rot  de  Portugal  &  des  Algar- 
ves,    dr  de  tune  &  de  lautre  Mer   d'y}frique  ,   Seigneur   de  la 
GuiK/e,  dr  du  Cominerce  d^Etbiopie ,  dArabie,  de  Perfe  <^  des 
Indes,  a  quoi  il  ajoute  un ,  6-c.     1.    II   y   traite   A^Ufurpateur 
&  de  Tyraji,  le  Roi  d'Efpagne,  qu'ii   qualifie  fimplement  de 
Roi  de  Caftille.       Envio  muito    amo  e  prezo  bavendome  Deos 
7ioJfo    Sinhor  feito   merce    de    me    reftituir    a   Coroa    deftes    meus 
Reynos  que  four  cl  Rey  de  Caftella  emo  injujia  e  tirannica  men- 
te  ufurpados,  &c.     3-  H  y  marque  la  maniere  dont  cette  Re- 
volution   s'eft   faite  ,    favoir  lans  efflifion   de  Sang,   &   par  la 
voix  unanime  de  tout   fon  Peuple.     4.  Pour  rendre  la  perfon- 
nc  de  Dom  Antoine  Dalmada ,  fon  Premier  Plenipotentiaire, 
plus  agreable  a  Cbarles  I. ,  le  Roi  de  Portugal   lui  dit,  que  ce 
Seigneur  eft  originaire  &  d'une  tres  ancienne  Noblefle  d'An- 
gleterre.    5.  La  Soufcription   de  cette  Lettre  porte  feulement, 
Dom  Irrnmao  e  primo  de  V.  Mageftade  el  Rey  de  Portugal ;    &C 
le  deifus,   Ao  muito  Aho  <^  muito  Poderojo  Principe  Dom  Ca- 
rolos  Rey  da  Grano  Bretanha  meu  muito  amado  ^  prefa  do  Irm- 
mao  e  primo.     Et  au-deflbus  fe  lit  la  Conclufion  du  Traited'A- 
mitie  &  de  Commerce  ,  ecrite  en  Latin ,  &  fignee  par  les  Ple- 
nipotiaires ,  de  la  maaiere  fuivante. 

G^ue  omnia  fupra  fcripta  fuerunt  a  Nobis  Commijfariis  ^  De- 
putatis  prediiiis  Regum  noftrorum  nomine  conclufa  (^  concor- 
data ,  (ir  in  eorutn  fidem  manu  propria  fuhfcripftmus ,  Londi- 
ni ,  viteftmo  nono  die  Januarii ,  An7io  Domim  milleftmo  Jex- 
centefimo  quadrageftmo  fecundoy  Stilo  nove. 


Arundell  &  Surr' 

Jean  Comes  Brillolie, 

W.  Say  &  Seale  Falkland. 


Antao  Dalmada," 
S.  de  Andra  de  Leitao. 


(D)  Ratification  du  memeTraite  fiiite  parle  Roi  d'Angleter- 
re.     Page  529. 

Cette  Piece  eft  en  Latin ,  &  en  forme  de  'Lettres  Patentes, 
comme  le  Roi  la  qualifie  lui-meme.  EUe  eft  fignee  de  fa  pro- 
pre  main,  &  cachetee  de  fon  Cachet  Royal^  A  Windfor  le  31 
de  Janvier,  1642.  Nouveau  Stile. 

Suit  immediatement  une  Apoftille  auffi  en  Latin,  ou  le  Roi  de- 
clare,  wl  ayant  hien  examini  ledit  Trait^  contenantvingt-un  Ar- 
ticles,  il  rapprouve,  le  ratifie  ^  le  confirme  dans  fon  tout  <^ 
dans  fes  parties ;  En  foi  de  quoi,  ajoute-til,  Nous  avons  ftgn^ 
de  Jiotre  propre  main  les  pr^fentes  Lettres  ^  y  avons  fait  met- 
tre  le  Grand  Sceau  d^Angleterre.  Donn^  a  Yorck,  le  22  de 
Maiy  1642.  &  de  notre  Regne  le  dix-huitieme. 


Le  Roi ,  dans  le  Preambule  de  cette  Commiflion ,  allegue  q^^^j^"^' 
deux  Motifs  qui  la  lui  ont  fait  donner.   „1.  D'autant  qu'il  avoit,  Worccs- 
„  dit-il,  regu  des  avis  certains  qu'on  etoit  adtuellement  occupe  tct. 
„  dans  Londres  &  aux  environs,  a  mettre  de  grandes  forcesiur 
pie ,  &  a  lever  des  deniers  par  ordre  des  deux  Chambres , 
non  feulement  fans  fon  confentement ,  mais  encore  contre  fes 
ordres  expres  publies  par  diverfes  Proclamations.  2.  Et  d'au- 
tant,  ajoute-t-il,  qu'il  avoit  deja  expedie  plufieurs  Commis- 
fions  pour  lever  de  la  Cavalerie  &  de  rinfanterie,  dans  la  vue 
de  dcfendre  fa  Perfonne  Royale,  la  Religion  Proteftante,les 
Loix  du  Royaume,  la  Liberte  &  les  Biens  des  Sujets,  les 
„  Chambres  &  les  Privileges  du  Parlemcnt. 

Sur  quoi  il  faut  remarquer  d'abord ,  que  le  Roi  avoit  com- 
mis  les  premieres  hoftilites;  Qu'il  avoit  le  premier  leve  des 
Troupes  fans  le  confentement  du  Parlement,  contre  les  Loix 
du  Royaume  qui  le  defendent  ;  Qu'apres  tout  ce  qu'il  avoit 
fait  a  la  face  de  toute  la  Terre,  pendant  les  quinzc  premieres 
annees  de  fon  Regne,  il  falloit  avoir  un  front  d'airain  pour 
dire  a  fes  Sujets  qu'il  prenoit  les  Armes  pour  proteger  lcurs 
Perfonncs,  leurs  Biens,  leurs  Droits,  leur  Religion,  le  Parle- 
ment  &  fes  Privileges:  Enfin,  qu'il  ne  tenoit  qu'au  Roi  qu'il 
n'y  eut  point  de  Guerre,  puilxjuc , quinze  jours  avant  (2)  qu'il 
fit  TAde  dont  il  s'agit  dans  cet  Article,  les  deux  Chambres 
i'avoient  fupplie  en  termes  tres  foumis,  de  difcontinuerfesPre- 
paratifs ,  &  de  congedier  fes  Troupes ,  &c.  lui  promettant 
d'abandonner  de  leur  cote,  tout  ce  qu'elles  avoient  commence 
de  faire  pour  fe  defendre,  &c.  Le  Roi,refolu  a  en  vcnir  a  u- 
ne  rupture  d'eclat  &  aux  dernieres  extremites,  fit  aux  deux 
Chambres  des  Propofitions  qu'il  voyoit  bien  qu'elles  n'accepte- 
roient  point.  Aufli  publia-t-il  bien  tot  une  Proclamation  qui 
ordonnoit  a  tous  fes  Sujets  propres  a  porter  les  Armes ,  de  fe 
rendre  le  25  de  ce  Mois  d'Aout  a  Nottingham ,  ovi  ilavoitdef- 
fein  d'arborer  fon  Etendart,  comme  il  le  fit  en  effet ,  apres  avoir 
publie  un  Manifefte  pour  declarer  la  Guerre.  Au  refte,  ces 
deux  Pieces  ne  font  point  dans  le  Recueil  que  nous  abregeons , 
&  ce  ne  font  pas  les  feules  que  Ton  y  trouve  a  dire. 


Et  au  dcflbus. 


Carolus  R. 


3.  Lettres  de  Grace  pour  George  Benyon  ,  condamne  a  pa- 
yer  une  Amende  des  trois-mille  Livres  Sterling  au  profit  de  Sa 
Majefte ;  A  etre  prive  pour  toujours  des  Droits  &  Franchifes 
de  la  Ville  de  Londres ;  Regarde  comme  incapable  d'avoir  au- 
cun  Emploi  dans  le  Royaume;  De  tenir  prifon  auChateau  de 


III.  EXTRAIT  HISTORI^UEduTo' 
me  XX.  des  A6ies  de  F..ymer. 

Depuis  le  mois  eTAottt  16^.  jufju'aH  mois  de  Janvier  164J. 

CHarles  I.  regna  24.  ans,    Mr.  de  Rapin  a  divife  cet  efpace 
en  trois  Parties  ,    dont   la   premiere  eft  de  quinze  an- 
nees  completes^  la  feconde  de  deux  feulement  j  &  la  troifieme 
de  fept.    Dans  la  premiere,  on  a  vuun  Favori  tout-puififant^^),  (^'°T 
qui,  pour  fatisfaire  fon  Orgueil  &  fon  Ambition  fans  bornes  ,  Uuc  de 
de  meme  qu'une  PafiTion  extravagante  qu'il  avoit  congue ,  enga-  Bucking- 
gea  fes  Compatriotes  dans  une  Guerre  que  fon  peu  de  connoif-   ^™" 
lance  &  d'expt;rience  dans  le  Gouvernement  d'un  Etat,  &dans 
la  conduite  d'une  Flotte  &  d'une  Armee,  rendit  ruineufe  a  leurs 
Finances ,  plus  ruineufe  a  la  reputation  de  leurs  Armes ,  &  plus 
ruineufe  encore  aux  Reformes  de  France ,  qu'on  faifoit  femblant 
de  vouloir  proteger,  apres  avoir,  deuxannees  auparavant,  four- 
ni  des  forces  pour  les  perdre.    Un  Favori ,  qui  forme  &  poufle 
les  complots  les  plus  odieux  contre  la  Liberte  de  fa  Patric ,  la 


Co/chetier,  pendant  deux  ans  i  &  a  donner  enfuite  Cautionpour  propriete  des  Biens  des  Sujets,  la  furete  de  leurs  Perfonnes,  les 

fa  bonne  Conduite  a  Favenir:  Et  cela  entant  qu'accufe,  atteint  Privileges  du  Parlement,  &  la  confervation  de  la  Religion  eta- 

&  convaincu  d'avoir  forge  &  drefle  malicieufement  une  Re-  blie  par  les  LoLx.     Un  Favori  enfin,  qui,  au  moment  qu'il  va 

quete  dangereufe,  fcandaleufe,  feditieufe,  pleine  de  Menfonges  prendre  le  commandement  d'un  Armemmt  formidable  (4) ,  dont 

^     ■    "•               _  •  ..„j._.  V  1-  j;_:„..>;„_  j„„  n^jyljgggjjy  on  n'a  jamais  bien  decouvcrt  Tufagc  qu'il  vouloit  cn  fairc,  tom- 


&  de  Calomnies ,  qui  tendent  a  la  diminution  des  Privilegi 
Parlement  ,    &  au  deshonneur  des  Pairs  qui  y  font  aflembes ; 
Comme  aufli  d'avoir  tenu  des  difcours  de  la  meme  nature  que 
ladite  Requete,  &  tendant  au  meme  but,  &c.     Donne  a  Yorck, 
le  14  de  Juin  1642.    Page  529. 


be,  au  milieu  d'une  foule  d'Adorateurs ,  d'Amis&  de  Domefti- 
qucs,  fous  le  poignard  d'un  Fanatique  qui  fe  croit  en  droit  de 
delivrer  fa  Patrie  d'un  Homme  que  le  Peuple  detefte,  &  quelc 
Parlement  pourfuit  (5)  comme  TAuteur  avere  des  Griefs  fous 

lef- 

(4)  Rafin,   ibid.  p.  jof.    De  Lnrrey  ,  Hifl.  d'Angl,    T.  4.  p.  j-y. 
&  J-8.   in  fol. 

(f)  Rafin,  Ibid.  p.  joj-, 

(6)  II  etoit  venu,  au  commencement  du  mois  de  Septembre,of- 
frir  fes  fervices  au  Roi  ,   qui   les  accepta  ,     &   le  fit  General  de  fa 
Elle  duroit  enco^re  lorfqu'il  engagea  ChttrUs  a  rompre  avec  la  France,     Cavalerie.     Ce  Prince   etoit  le  fecond  fils   du   feu  Eledteur  Falatja 
fous  le  faux  pretexte  de  fecourir  la  Rbchelle  &  lcs  Reformes,  Sic.        Frederic  V,  &  de  la  Princefle  Eliiabeth  propre  foeur  de  Charles  I. 

(7) 


(i^  Cette  Piece  eft  en  Latin. 

(z)  Le  if  de  Juillet. 

\l)  L'Angleterre  etoit  en  Guerre  avec  l'Efpagne  depuis  la  derniere 
annee  du  Regne  prccedent.  Buckingham  ,  (felon  M.  de  Rafin  Tom.  7. 
p.  134.)  avoit  porte  le  Roi  7»g««    &  le  Parlement  a  cette  Guerre. 
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Miniltcie 
dc  Laud. 


'  Char-  lefquels  l'Eglife  &  TEtat  getniflent,  fans  pouvoir  en  obtenir  la 

Lts  1.      moindre  reparation. 

A  ce  Duc  premier  Miniftre  &  Favori,  on  a  vu,dans  ceme- 
me  premier  Periode  du  Regne  de  Charles,  fucceder  un  Prelat, 
non  moins  ambitieux ,  mais  plus  entreprenanc.  En  efFet ,  il  tra- 
vailla,  &  peu  s'en  falut  qu'il  ne  reuflit  a  abroger  les  Parlemens 
que  fon  Predecefleur  avoit  craints  &  menages,  &  a  introduire,a 
main  armee,  dans  le  Culte  Public  des  Innovations  qui  prepa- 
roient  le  retabliflement  du  Papifme  profcrit  par  les  Loix.  II 
fe  foutint  longtems  j  il  echapa  plus  d'une  lois  a  la  colere  du 
Peuple :  mais  ■  enfin ,  il  perit  fur  un  echafaut ,  fous  les  yeux 
d'un  Maitre  devenu  deformais  trop  foible  non  feulement  pour 
fauver  fes  Miniftres,  mais  pour  fe  garantir  lui-meme  d'une  ca- 
rartrophe  femblable  a  la  leur.  Cefl:  a  quoi  aboutit  la  Guerre 
Civile,  qui  s'alluma  entre  Charles  I.  &  fon  Parlement,  &qui 
fut  une  luitc  tatale  de  celle  que  Laud  &  Strajfjrd  avoient  ex- 
citee  contre  1'Ecofle,  pour  etablir  dans  ce  Royaume-la  FE- 
pifcopat  &  le  Pouvoir  Arbitraire  fur  les  ruines  de  la  Religion 
&  d.s  Privileges  des  Ecoflbis.  Et  c'elt  a  quoi  fe  rapportent 
encore  les  Adtes  Publics  du  Tome  XX.  de  Rymer,  dont  nous 
allons  continuer  TAbrege  Hifl:orique,  conformement  au  Plan 
qui  a  ete  fuivi  jufqu'ici. 


gea  fon  Armee  fur  la  Colline  d'Edge-Hi/l,  d'ou  Ton  decouvroit 
toute  la  Plaine  de  Keinton ,  dans  laquelle  l'Armee  du  Parlement 
fe  mit  en  bataille.  Le  combat  ne  commenga  pourtant  ,  que 
vers  les  trois  heures  de  l'apres-midi,Ie  Roi  1'ayant  diflere,  dans 
refperance  que  plulieurs  Officiers  de  l'Armec  des  deux  Cham- 
bres  le  detacheroient  avec  leurs  Regimens  ou  leurs  Compagnies 
pour  fe  venir  joindre  a  luij  &  le  Comte  d'EJJex  ,  parce  que, 
ne  le  croyant  pas  fi  proche  d'une  Bataille ,  il  avoic  laiiTe  derrie- 
re,  deux  mille  hommes  d'Infanterie  &  cinq-cens  Chevaux,  a- 
vec  fon  Artillcrie. 

Ce  dont  le  Roi  s'ctoit  flate  ,  n'arriva  que  lorfque  le  Prince 
Robert  qui  commandoit  Taile  droite  de  la  Cavalcrie  du"  Roi, 
etant  defcendu  de  la  Colline,  &  s^avanganc  pouv  attaqucr  l'ai- 
le  gauche  des  Ennemis,tout  acoup,le  Chevalier  Fortefcue,  (9) 
qui  commandoit  une  Troupe  de  Cavalerie  du  Parlement ,  le 
fepara  avec  fes  Efcadrons,  &  s'etant  joint  au  Prince  Robert, 
chargea  avec  lui  ,  ceux  qu'il  venoit  d'abandonncr.  Cet  acci- 
denc  caufa  une  telle  terreur  a  la  Cavalcrie  du  Parlemenr ,  que 
cette  aile  gauche,  &  bientot  apres  la  droite  s'enfuit  a  vau-de- 
route.Elles  furent  pourfuivies  fune  &rautre  plus  de  deux  milles 
loin  duChamp  de  bataille,  avcc  autant  d'ardeurque  d'imprudcn- 
cejimprudence,dis-je,car  le  Comce  de  Baifour ,qas  le  Com- 
te   d^Effex  avoit   mis  a    la  tete  du  Corps  de  referve  ,    voyant 
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Siiite  de  fAnne^e  \(>\i.     Hix-huitieme  du  Tt.egne  de  Charles  I.       que  touce  la  Cavalerie  du  Roi  ecoic  loin  ,  alla  prcndre  Finfan- 
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Tout  ce  qui  s'etoic  pafle,  dcpuis  que  le  Roi  avoic  quicce 
Londres  &  fixe  fa  refidence  a  Yorck  ^  ne  laiflbic  prefque  aucun 
lieu  de  douccr  qu'on  n'en  vinc  enfin  a  une  Guerre  Civile.  II 
femble  memc  qu'elle  ecoit  deja  &  declaree  &  commencee.  Ce- 
pendant  on  ne  pouvoic  pas  bien  diftinguer  encore  lequel  des 
deux  Partis ,  ou  le  Roi  ou  le  Parlement ,  etoit  proprement  1' A- 
greffcur  ^  chacun  evitant  avec  foin  de  le  paroitre  ,  quoique 
Charles  gardac  moins  de  mefures  que  les  deux  Chambres  a  cet 
egard.  Mais  la  levee  de  rEtendart  Royal  decida  la  Queftion 
contre  le  Roi ;  &  ce  qui  peut  fervir  a  conhrmer  cette  decifion , 
c'eft  que  les  deux  Chambres  qui  avoienc  une  Armee  de  feize- 
mille  hommes  bien  armcs  &  bien  equipes ,  avec  un  bon  train 
d'ArtilIeiie ,  au-lieu  d'attaquer,  &  d'enlever  meme  le  Roi  qui 
n'avoit  que  onze  a  douze  cens  hommes  a  Nottingham,  Ville 
fans  defcnfe ,  clles  Ty  laiflerent  longtems  en  repos ;  &  lorfqu'il 
en  fortit  ,  elles  ne  le  firent  point  inquieter  dans  fa  Retraite  qu'il 
fit  le  16  de  Sepcembre  avec  fa  petite  Troupe  a  pecites  Journees, 
vers  le  Pais  de  Galles,  incertain  du  Lieu  ou  il  pourroit  etre 
re^u.  II  le  fut  a  Shrewsbury.  La  Place  etoit  tres  commode 
pour  y  actendre  les  levees  qui  fe  faifoient  pour  lui  dans  diverfes 
Provinces.  Elles  y  arriverent  bientot ,  &  Charles  fe  vit  alors  u- 
ne  Armee  de  dix-mille  hommes  d'Infanterie  &  de  quatre  mille 
Chevaux.  Mais  il  falloit  de  TArgent  pour  payer  ces  Troupes, 
&  c'eft  \  quoi  fes  amis  de  Londres  avoient  pourvu,  en  envo- 
yant  fecretement  des  fommes  confiderables  a  Oxford.  De  plus , 
rUnivertite  de  cette  Ville,  qui  avoit  toujours  ete  attachee  au 
Roi ,  s'etoit  lailTee  engager  a  lui  livrer  toute  la  Vaiflelle  d'argenc 
qui  apparcenoit  aux  divers  Colleges,  &  qu'il  fit  mettre  enmon- 
noye.  Quanc  au  P.arlement,  il  employa  au  payement  de  fes 
Troupes ,  les  cent  mille  livres  fterling  deftinees  pour  fecourir 
rirlande ;  avec  cette  precaution ,  qu'il  engagea  la  foi  publique  a 
la  reftitution  de  la  fomme  &  des  interets. 

Ainfi  voila  les  deux  Armees  en  campagne  i  celle  du  Roi  fous 
le  Commandement  du  Comte  de  Lindfey ,  &  du  Prince  Ro- 
bert,  (6)  neveu  dc  Sa  Majefte;  &  celle  du  Parlement  fous  les 
ordres  du  Comte  d'Ejfex,  qui  avoit  pour  Lieutenant-Gencral  de 
la  Cavalerie  Guillaume  'Rujfel ,  Comte  de  Betbford ,  &  pour 
Lieutenant-General  de  1'lnfanterie  le  Comte  de  Pembroci. 

Le  Roi  fe  voyant  a  la  tete  d'une  Armee  peu  inferieure  a  cel- 
le  des  deux  Chambres,  crut  qu'il  devoit  cherchcr  les  moyens 
de  finir  promptement  h  Guerre.  11  y  en  avoit  deux;  l'un  d'al- 
ler  chercher  les  Ennemis  pour  les  combattrci  Tautre  de  gagner 
quelques  marches  fur  eux,  &  d'aller  fe  prefenter  devant  Lon- 
dres.  Le  Roi  prit  ce  dernier  parti,  dans  1'efperance  de  jetter 
cette  Capitale  dans  une  confternation  qui  pourroit  donner  lieu 
a  fes  amis  de  le  fervir  efficacement.  Ainfi,  il  fe  mit  tout  a  coup 
(7)  cn  marche,  de  Shrevjsbury ,  &c  ce  ne  fut  que  deux  jours  a- 
pres  fon  depart ,  que  le  Comte  d'EJfex  en  fut  averti  &  qu'il  fe 
mit  en  etat  de  le  fuivre.  Mr.  de  Hapin  s'etonne  avec  raifon  du 
peu  de  diligence  que  firent  ces  deux  Armees,&  fur-tout  lapre- 
miere  qui  n'avoic  que  peu  d'ArtilIerie,  tres  peu  de  Bagage,  & 
pas  Tjne  feule  Tente.  Aucre  fujet  d'econnement,  c'eft  qu'apre3 
huic  ou  dix  jours  de  marche,  elles  fe  trouverent  a  fix  milles  Tu- 
ne  de  Tautre ,  fans  avoir  eu  reciproquement  de  leurs  nouvelles 
jufqu'a  ce  jour-la  22  d^Octobre,  que  lc  Comte  d'Ejfex  arriva  a 
KeintOH ,  &c  le  Roi  a  Edcot.  Charles  comprenant  bien  qu'il  lui 
feroic  trop  difficile  d'executer  fon  deflein  fur  Londres,  pendant 
qu'il  auroit  les  Ennemis  fi  proche  de  lui ,  retourna  fur  fes  pas , 
pour  les  aller  attaquer :  &  le  lenderaain  (8)  au  matin ,  il  ran- 


(7)  Le  II  d'0£l:o'ore, 

(8)  13  d'Oaobre. 

(9)  Le  Comte  de  Bethford  quitta  Vannee  fuivante  le  parti  du  Par- 
lement  Sc  prit  celui  du  Roi.  Pluficurs  autres  Seigneurs  en  firent  au- 
tant.  Mais  ce  ne  fut  point  pendant  une  Bataille ,  comme  le  Che- 
Talier  Vortefcut  l'avoit  honteufement  fait. 


terie  en  flanc  &  la  mit  dans  un  tel  defordre,  qu'e!le  auroic  ete 
entierement  defaite  &  ruinee  ,  h  le  Prince  Robeit  ne  fut  re- 
venu  a  propos  la  delivrer.  Cependant  le  Comte  de  Lindfey 
General  du  Roi  fut  fait  prifonnier,(io)  &  peu  s'ai  falut  que 
le  Roi  &  les  deux  Pvinces  fes  Fils  n'eu(fent  le  meme  forr. 

Des  que  le  Comte  d'EJfex  avoit  vu  rcvenir  la  Cavaierie 
ennemie,  il  avoit  retire  fon  Infan'erie  du  Combat  ,  &  Tavoit 
remife  en  ordre  dc  bataille,  dans  le  meilleur  ordre  qu'il  avoit 
pu,ahnde  pouvoir  foutenir  les  efforts  du  Prince  Robert,  qui 
lelon  toutes  les  apparences  devoit  venir  rattnquer.  Mais  cela 
n'etant  point  arrive,  les  deux  Armees  occuperent  pendant  la 
nuic  les  memes  poftes  ,  6c  le  lendemain  elles  fe  regarderent 
touc  lc  long  du  jour,  fans  avoir  aucune  cnvie  den  venir  aux 
mains.  Enfin,  le  Comte  d'Ejfex  ayant  commence  a  faire  mar- 
cher  fon  Bagage  ,  le  Roi  le  retira  dans  le  Camp  d'Ed:ot  qu'il 
avoit  occupe  le  jour  avant  la  Bataille,  d'ou  il  partit  biintot 
pour  fe  rendre  a  Oxford  ,  &  le  Comte  prit  la  route  de  War- 
-wick.  Chaque  Parti  s'attribua  la  victoire,  mais  fun  n'etoit  pas 
miex  fonde  que  1'autre.  Au  refte ,  le  nombre  dcj  morts  qui 
furent  trouves  fur  le  Champ  de  Batailie,  etoic  d'environ  cinq 
raille. 

Les  nouvelles  ayanc  d'abord  extremement  varie,  les  amis 
que  Charles  avoit  dans  Londres  exagercvent  avec  fbin  toutes  les 
circonftances  qui  pouvoient  donner  lieu  de  croire  qu'ii  avoit 
ete  vidtorieux,  afin  de  difpofer  les  efprits  a  la  Paix.  Car  il 
faut  remarquer  que  depuis  la  rupture,  le  grand  but  du  Roi  fut 
toujours  d'eblouir  le  Peuple  par  ce  beau  nom  de  Paix;  ce  fut- 
la  toujours  fon  projet  favori,  dont  il  ne  s'ecarta  jamais ,  dans 
le  tems  meme  ou  fes  afFaires  fe  trouverent  dans  la  plus  grande 
profperitei  parce  qu'il  elpcroit  de  conferver  toutes  fes  Preroga- 
tives,  fi  c'etoic  le  Peuple  qui  obligeat  le  Parlement  a  faire  la 
Paix.  Ceft  ce  qui  Tavoit  fait  (11)  enfin  confentir  ii  permettre 
qu'on  en  portat  des  propofitions  aux  deux  Chambres ,  lorfqu'iI 
venoit  a  peine  d'arborer  fon  Etendart  a  tiottmghavi .  C'eft  dans 
cette  vue  que  les  Partifvns  qu'il  avoit  encore  dans  la  Chambre 
Balfe ,  remarquant  que  la  plupart  des  Membres  craignoient  que 
la  Bataille  d' Edjgf-Hi// ou  de  Keiugton,  n'eut  des  fuites  peu  fa- 
vorables  aux  affaires  &  aux  interets  du  Parlement,  en  devin- 
rent  plus  hardis  &  ne  firent  point  difficulte  de  propoferla  Paix, 
comme  le  feul  moyen  de  fe  tirer  d'embaras.  On  ne  peut  gue- 
re  douter  qu'ils  n^agilfent  de  concert  avec  le  Roi,  qui,  de  fon 
cote ,  faifoit  cout  ce  qui  dependoit  de  lui  pour  forcifier  Topi- 
nion  que  fes  Parcifans  tachoienc  d'infpirer  au  Peuple ,  que  TAr- 
mee  des  deux  Chambres  avoit  ete  entieremenc  defaite,  &  que 
le  Roi  n'avoic  jamais  eu  que  des  penlees  de  Paix  &  declemen- 
ce  envers  fes  Sujets.  De-la,  le  titre  de  D^claration  de  Sa  Ma- 
jefl^  apres  fa  ViHoire  remfon^e  fur  les  Rebelles  ,  qu'il  mit  k 
la  feconde  Reponfe  qu'il  fit  a  une  Declaration  que  les  deux 
Chambres  avoienc  publiee  le  jour  avanc  la  Bacaille  d'Edge-Hill. 
Reponfe,  pour  le  dire  en  paflant,  oii  il  fe  juftifia  tres  mal  des 
accufations  nouvelles  dont  cette  Declaration  lc  chargeoit.  De- 
la  encore  le  Meifage  qu'il  envoya  a  la  Ville  de  Londres  pour 
lui  offiir  un  Pardon.  De-Ia  encore  TofFre  qu'il  fait  faire  d'un 
femblable  pardon  a  plufieurs  autres  Villes  qui  s'etoient  declarees 
pour  le  Parlemenc ;  voulant  fai.e  comprendre  par-la  qu'une  tel- 
ie  ofFre  ne  pouvoit  venir  que  de  la  fuperiorite  qu'il  avoic  aqui- 
fe  par  fa  Viftoire,  &  que  le  Peuple,  pour  prevenir  les  mal- 
heurs  funeftes  dont  le  menagoic  une  Guerre  qui  avoit  fi  mal- 
heureufement  commence,  ne  pouvoit  rien  faire  de  mieux  que 
de  demander  hautement  la  Paix.    Cetoit  contre  ces  pratiques 

que 

(10)  II  mourut  le  lendemain  ,  d'une  bleirure  qu'il  avoit  regue  dans 
le  Combat. 

(11)  Mr.  de  Rapin  rapporte  quelques  autres  niotifs  dc  ce  confente- 
ment;  car  Charks  rejetta  d'abord  Tavis  que  fon  Confeil  lui  donna 
de  faire  ces  Propofitious  de  Paix ;  il  eii  fut  meme  fi  offenfe ,  qu'il 
rompit  le   Confeil  ce  jour-la,  peur  n'en  entendre  plus  parler. 
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que  ccux  qui  dirigeoient  les  AfFaires  du  Parlement ,  avoient  a- 
lors,  &  eurent  julqu^a  la  fin  de  cette  Guerre,  a  fe  precaution- 
ner.  Mais  comme  ils  necoient  pas  moins  habiles  que  leurs  ad- 
verfaires,  d'un  cote,  ils  attribuoient  a  leur  Parti  tout  Tavanta- 
ge  de  la  Journee  d^Edge-Hill,  donnant  a  ce  fujet  les  demonftra- 
tions  pubiiques  d'une  parfaite  joie  ;  &  de  Tautre  ,  bien  loin 
de  s'oppofer  a  la  Propolition  qu'on  faifoit  de  demander  la  Paix 
au  Roi ,  ils  Tappuyerent  au  contraire  de  tout  leur  pouvoir.  Ils 
dirent,  que  le  Parlement,  nonobltant  Tiieureux  lucces  de  fes 
Armes,  ne  devoit  point  avoir  lionte  de  fairc  les  premieresavan- 
ces,  pour  terminer  par  un  iieureuxaccommodement,uneGuer- 
re  defenlive ,  dans  laquelle  il  netoit  entre  que  pour  obtenir  une 
Paix  ou  chaque  Sujet  piit  trouver  la  furete.  Mais,que  pour  ob- 
tenir  une  telle  Paix,  il  falloit  montrer  qu'on  etoit  en  etat  de 
continuer  la  Guerre,  &c.  De  forte  qu'il  fut  refolu,  i.  Quon 
demanderoit  humbiement  la  Paix  au  Roi.  2.  Qu'on  feroit  tous 
les  efforts  poilibles  pour  fe  mettre  en  etat  de  foutenir  la  Guer- 
re,  en  cas  quon  ne  piit  obtenir  une  Paix  fure  &  honorable. 
3.  Qii'on  s'adrefreroit  aux  Ecollois  pour  leur  demander  leur  fe- 
cours,  s'il  arnvoit  qu'on  fc  trouvat  reduit  a  s'en  fervir. 

En  confequence  de  ces  Refolutions,  qui  rompirent  entiere- 

ment  toutes  les  melures  des  Partilans  du  Roi,  le   Parlemenc 

''ux^e""'^'?"'-  ^°''^  '^'^  recruter  TArmee  du  Comte  d'EJfex,&i  d'envoyeren 

coilbis.      ficoire  une  Declaration ,  dans  laquelle  les   deux  Chambres  di- 

foient  que  le  Traice  ftiit  entre  les  deux  Nations,  leur  failbic  ef- 

perer  que  les  Ecoflois  ne  negligeroient  point  de  les  fecourir,  s'il 

arrivoit  qu'elles  en  eullent  befoin.     Qu'elles  les  prioienc  de  te- 

nir  pour  cet  efFet  une  Armee  toute  prete,pour  couvrir  les  fron- 

tieres  d^EcofTe  contre  les  attentats  de  rArmee  Papille  que  le 

Comce  de  Newcafik  levoit  dans  le  Nord  d'Angleterre,  &c. 

Nous  dirons  ici  par  anticipation ,  que  le  Parlement  trouva  les 

EcoObis  auffi  bien  difpoies  qu'il  pouvoit  le  delirer  j  &  que  ce 

fut  par  leur  aflilfance  (i)  qu'il  prit  une  fuperiorite  qui  ruina 

fans  reflburce  les  afFaires  du  Roi. 

Nouvcau       Le  defavantage  que  les  amis  de  Cbarles  venoient  d'avoir  dans 

PartUhn"  '^  Parlemeut ,   ne  les  empecha  pas  de  fuivre  leur  pointe.    Cefl 

du  Roi      pourquoi  ils  firenc  favoir  au  Roi ,    que  fi  ,    pendant  que  les 

dansL.on-  efprics  etoient  encore  dans  Tagitation  que  la  Bataille  A'Edge-Hill 

'"■         avoic  caufee,  il  venoic  fe  prefencer  devant  Londres,  ils  ne  dou- 

toient  poinc  qu'il  ne  fe  fic  dans  la  Ville  des  mouvemens  avan- 

tageux  pour  lui ,  a  quoi  ils  ne  manqueroienc  pas  de  s'employer 

de  couc  leur  pouvoir.    Sur  cec  avis ,  le  Roi  fit  partir  fur  le 

Un  Corps  chimp  un  Corps  de  Cavalerie,  qui  s'etanc  avance  jufqu'a  Reii- 

<//7/^,  infpira  une  telle  terreur  ala  GarnifonduParlement,qu'el- 

le  s'enfuit  avec  precipitation.    Le  Roi  ne  tarda  pas  a  s'y  ren- 

dre  avec  fon  Armeci  mais  il  s'y  arreta  mal  a  propos  quelques 

jours,  &  pir-la  donna  au  Corate  d'EJJex  le  tems  d'arriver   a- 

vec  fes  Troupes ,  auflicot  que  lui  (2) ,  aux  environs  de  Lon- 

dres:  de  forte  que  Charles  jugea  a  propos  de  fe  retirer  (3)  a 

Kingfton ,  n'ofant  poinc  attendre  le  Comte  qui  marchoic  a  lui  en 

ordre  de  bataille. 

Point,  ou  du  moins  peude  Provinces  dans  le  Royaume,  oti 
Jes  deux  Partis  n'euflent  des  Troupes,  &  ne  fiflent  la  Guerre. 
L'Hiver  ne  les  empecha  point  d'agir.  II  y  eut  dans  lcs  Quar- 
tiers  du  Nord,  du  Sud  ,  dc  rOuefl,  &c  des  marches,  des 
pafTages  de  riviere  defendus  &  forces ,  des  combats ,  des  defai- 
tes,  des  coups  fourres,  des  Places  emportees,  des  Siegcs  le- 
ves  des  deux  cotes;  mais  rien  de  decihf,  rien  qui  rendit  les  af- 
da.is  tous  faires  des  uns  meilleures  que  celles  des  autres:  &  lon  peut  dire 
les  Qyac  jj  msmt  chofc  de  tout  ce  qui  fe  pafTa  pendant  la  feconde  Cam- 
pagne,  jufqu'a  la  premiere  Bataille  qui  fe  donna  a  Neiuiar^, 
dans  le  Comte  de  Bark ,  le  20  de  Septembre  1643. 

Miinrenant,  pour  continuer  a  nous  preter,  comme  nous  Ta- 
vons  fait  julqu^ici,  &  que  nous  le  ferons  jufqu"a  la  fin  ,  aux 
vues  du  Libraire,  nous  allons  palfer  rapidement  iur  les  Affaires 
que  Mr.  de  Rapin  a  appellees  Civiles;  non  qu'il  ne  les  reconniit 
pour  des  dependance;  de  la  Guerrc  ,  ^mais  parce  qu'elles  ne  fe 
decidoient  point  par  les  Armes.  Dans  cette  Clafle  fe  rangent 
les  Subfides  que  chaque  Parci  leva  de  fon  cbte,  en  s'entre-accu- 
fant  avec  autant  &  aufli  peu  de  fondement  les  uns  que  les  au- 
tres,  de  violer  en  cela  les  Loix  du  Royaume:  Les  AfTocia- 
tions  que  le  Comte  de  Nevjcaftle  engagea  quatre  Provinces  du 
im»uii.c:b  Nord  ,  de  faire  pour  fournir  enfemble  ,  a  fraix  communs  , 
en  ^veur  ^^^  Troupes  &  de  Targent  au  Roi^  ce  que  plufieurs  autres  Pro- 
&d'u°ii'  vinces  du  Royaumc  imiterent,  bientot  en  faveur  du  Parlement : 
gtand  Les  Conferences  reiterees  tant  de  fois  pour  en  venir  a  un  ac- 
nombre  commodemenc.  Sur  quoi  il  faut  remarquer,  &  fe  fouvenir  tou- 
*n"favcur  jours ,  que  fi  celles  des  deux  premieres  (4)  annees  decetteGuer- 
du  Pitle-  j-e  Civile  furent  infrudueufes ,  c'efl:  qu'on  n'y  entroit  point  dans 

"???••  •  -  rmtention  de  faire  la  Paix,  mais  feulement  pour  faire  accroire 
Negoaa 


CH  AR- 

L  ES     I. 
1642. 


de  Ca 
valerjedu 
Roi  le 
tend  mai- 
tre  de 
Rcading. 
Le  Roi 
«-'arieie 
mal  a 
propos  a 
Readingi 
minquc 
fon  coup 
fui  Lon- 
dres,  ac, 
ell  oblige 
de  reieii- 
tet  a 
Kinglton. 
La  Guer- 
iz  fe  taic 


tiers  du 
Royaume- 

Affaiies 
Civilcs 
des  an- 
nees 1641 
&  16+?. 


Levee  de 
Subli.lcs 
dc  patt 
&  d'au- 
tie. 

Aflbcia- 
tions  de  4 
Fcovinccs 


au  Peuple  qui  la  defiroit  ,  qu'on  etoit  dans  une  fincere  difpofi- 
tion,  &  qu'on  s'occupoit  des  moyens  de  la  lui  procurer.     Car 
&  le   Roi  &  le  Parlement  favoient  fort  bien  que  la  Paix  feroit 
toujours  impraticable ,  tant  qu'ils  continueroienc  a  batir  fur  des  "1,°^^  '^'^ 
principes  diamecralemenc  oppofes ,  &  a   ne  vouloir  rien  ceder  Pourquoi 
de  ieurs  precentions  reciproques. 


Annh    i()43.     Dix-tteuvieme  du  Regne  de  Ch^r\es  l. 

Cettc  ferme  refolution  de  ne  fe  rien  ceder  d'eflentiel,  prife  & 
foutenue  depuis  le  commencement  des  brouilleries,  parut  fur- 
tout  dune  maniere  bien  marquee  a  la  rupture  des  Conferences 
tenues  a  Oxford  en  1643.  Ces  Conferences  furent  affez  lon- 
gues,  puifqu'on  y  employa  les  mois  deFevrier,de  Mars  &  d'A- 
vril  (5).  On  y  entra  dans  un  grand  decail ,  &  cependant  Ton 
ne  s'accorda  propremenc  fur  rien  qui  piit  conduire  a  une  bon- 
ne  Paix ;  on  n'y  put  pas  meme  convenir  des  conditions  d'unc 
Sufpenlion  d'armes  de  tres  courte  durec. 

La  Negociation  d^Oxford  n'ayant  pas  reufli,  (6))&  les  deux 
Partis  jugeant  fort  bien  que,  pendant  que  les  affaires  demeure- 
roient  dans  Tetat  d'egalite  oii  le  fucces  des  Armcs  les  avoit  laif- 
fees  jufqu'alors ,  il  etoit  moralement  impolfible  que  Tun  ame- 
nat  Tautre  au  point  oii  il  le  fouhaitoit,  chacun  penfa  a  fe  for- 
tifietj  le  Roi  par  le  moyen  d'une  Treve  en  Irlande ,  qui  lui 
donneroit  lieu  d'employer  contre  le  Parlement  les  forces  An- 
gloifes  qui  fervoient  contre  les  Rebelles ;  &  le  Parlement  par  le 
moyen  des  Ecoflbis,  qu'il  favoit  tres  difpofes  a  entrer  dans  fcs 
vues,  &  a  agir  vigoureufemenc  pour  le  faire  reuflir  dans  ks 
deireins.  Ces  deux  Projecs  furenc  execucees ;  la  Treve  avec  les 
Rebelles  fuc  fignee  le  15  de  Sepcembre  1643,  mais  le  Traice 
touchant  le  fecours  demande  par  le  Parlemcnt  2I  rEcofle  ne  le 
fut  que  deux  mois  &  demi  aprcs  (7) ,  lorfque  les  Troupes  An- 
gloifes,  qui  avoient  fervi  en  Irlande,  etoient  deja  arrivees  dans 
le  Pais  de  Gal/es  &  y  alTiegeoienc  le  Chatcau  de  Haivarde» , 
fous  le  Loid  B/ro»,  qui  commandoit  pour  le  Roi  en  cesQuar- 
tiers-la.  II  eft  vrai  que  le  Covenant  ou  la  Ligue  entre  les  deux 
Nations  avoit  re^u  le  17  d'Aout  Tapprobation  des  Etats  &  de 
rAfTemblee  Generale  d'Ecofle ,  &  le  28  du  meme  mois  celle 
du  Parlement  d'AngIeterre  j  mais  il  ne  fut  figne  par  tous  les 
Membres  des  deux  Chambres  que  trois  ou  quatre  femaines  aprts, 
&  FArmee  d^EcofTe  n'entra  en  Angleterre  qu'au  mois  de  Jan- 
vier  1641.  De  forte  qu'il  paroit  par  la  confrontation  de  toutes 
ces  dates,  que  la  Negociation  du  Parlement  avec  les  EcofTois, 
ou  fi  Ton  veut,  &  comme  le  Roi  lui-meme  s'en  exprima,  la 
refolution  des  EcoCfois  d^afTifter  les  deux  Chambres ,  ne  fut  point 
la  caufe  de  la  Treve  d'Irlande.  Eh!  comment  rauroitelleete, 
puifque  ce  ne  fut  qu'au  mois  d'Aout  que  le  Parlement  envoya 
demander  du  fecours  aux  Etats  d^Ecoffe  aflembles  depuis  deux 
mois  a  Edimbourg ,  &  que  le  Roi  avoit  deja  informe  les  Lords- 
Juftices  d'Irlande  par  une  Lettre  du  23  d'Avril  de  cette  merae 
annee  1643 ,  qu'il  avoit  par  une  CommiflJion  exprefle  ,  donnc 
pouvoir  au  Marquis  d'Or?/jond  de  traiter  d'une  Treve  avec  les 
Rebelles  ?  Treye  pour  la  conclufion  de  laquelle  il  renouvella 
fes  ordres  le  3.  de  Mai,  le  2.  de  Juillet,&  le  7.  de  Septembre, 
tant  clle  lui  tenoit  au  cceur  ;  quoiqu'il  publiat  dans  la  fuite  qu'il 
n'avoit  fait  que  fe  preter  aux  inflances  fortes  &  reiterees  des 
Lords  de  Juflice  &  du  Confeil  de  Dubii?i  (8)  ,  qui,  comme 
connoiflant  mieux  que  perfonne  Tctat  des  chofes,  lui  reprefen- 
toient  fans  cefle  que  la  Treve  ou  la  Paix  etoit  Tunique  refTour- 
ce  qui  piit  conferver  aux  Anglois  ce  qui  leur  reftoit  en  ce  Pais- 
la.  Le  Traite  n'en  fut  pas  moins  odieux  a  toute  la  Nation ,  & 
il  ne  rendic  que  plus  fufpedtes  les  proteftations  du  Roi  par  rap- 
port  a  la  Rebellion  d'lrlande.  Les  conditions  portoient,  que 
pendant  une  annee  entiere  ,  terme  fixe  pour  la  cefTation  d'Ar- 
mes,  chacun  demeureroit  en  pofleflion  de  ce  qu'il  tenoit  ,  fans 
pouvoir  yetre  trouble  fous  aucun  pretexte ,  ni  en  aucune  manie- 
re.  Et  que  les  Rebelles  pajeroient  au  projit  du  Roi  30800  livres 
Jlerling,  favoir  15000  comptant ,  (^  le  refte  dans  un  tems  fri- 
fix  (9).  Quant  au  Covenant  entre  rAngleterre  &  fEcofTe,  il 
fut  negocie  ouvertcment ,  &  regarde  comme  une  fuite  naturel- 
le  &  necelTaire  de  plufieurs  A6les  anciens  ,  &  plus  particuliere- 
ment  du  dernier  Traite  de  Paix  entre  Charles  I.  &  ks  Sujcts 
EcofTois,  en  1639;  de  la  Remontrance  des  Etats  d^EcofTe  dc 
la  meme  annee ;  de  la  Remontrance  des  memes  Etats  au  Par- 
lemenc  d'Angleterre  en  1640 ;  &  des  intentions  de  rArmee 
d'Ecofle,  dont  il  eft  parle  dans  cettc  derniere  Remontrance , 
&c.  Mais  il  faut  convenir  que  tous  ces  raotifs  de  reconnoif- 
fance  furent  puiflamment  foutenus  dans  Tefprit  des  EcofTois  par 
dcs  vues  pohtiques ,  &  plus  encore  par  le  Zele  qu'ils  avoienc 
pour  la  deftrudtion  du  Papifme  ,  rabolition  de  FEpifcopac ,  & 
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(1)  L'Armee  Ecoffoife  ne  vint  au  fecours  du  Parlemcnt ,  8c  n'entra 
en  Anglcterre  qu'au  mois  de  Janvier  164I. 

(i)  Le  II  de  Novcmbre  1642. 

(5)  Le  ij  de  Novembre  1642. 

(4)  i6+i  &  1643. 

(f)  Ce  fut  bien  au  mois  de  Fevrier ,  ou  m^me  vers  la  fin  de  Jan- 
vier  164^  ,  quc  le  Parlement  fit  au  Roi  les  Propofitions  de  Paix 
qui  donnerent  lieu  aux  Conferences  d'Oxford.  Mais  ces  Confe'- 
rences  ne  coramencerent  proprement  que  le  iy  de  Mars  ,  tout  le 
tems  qui  $'etoit  palTe  jufque-la,  ayant  ete  employe  a  difcuter  des 


Articles  preliminaires,  &  enparticulier  celui  de  lafufpen(iond'Armes. 
(i5)  Elle  fut  rompue  le  if  d'Avril  1643. 

(7)  Le  19  de  Novembre  1643. 

(8)  Quoiqu'en  Ecofle  ,  lcs  Etats  &  le  Parleraent  foient  compo- 
fes  des  mSmes  Membres,  ccs  deux  Affemblees  diifcrent  en  ce  que  le 
pouvoir  des  Etats  ne  s'etend  qu'a  ordonner  les  levees  d'argent  ou  de 
Troupes,  fans  pouvoir  faire  ni  revoquer  aucune  Loi.  D'ailleurs , 
dans  la  Convention  des  Etats ,  on  neglige  certaines  formaiites  qui 
font  abfolument  necelTaires  pour  un  Parlement. 

(g)  Le  Roi  s'etoit  fait  aufll  prefeqter  le  i.  dc  Decembrc  1^42, 

une 
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Char-  retabliflement  de  la  Reformation  en  Angleterre ,  fur  le  pie  qu'iis 

LEs  I.    l'avoient  regue  parmi  eux.     Or  ils  trouvoient  tout  celi  dans 

1643.    deux  Declarations  que  le  Parlement  d'Angleterre  chargea  ks 

DeuxDe-  Deputes  de  prefenter,  Tune  a  la  Convencion,  &  Tautre  al'Af- 

<l"parle'-  fembiee  Generale  de  TEglife  d'EcoiTe.     La  premiere  etoit  uni- 

mcnt        quement  pour  demander  du  fecours  aux  Etats,  &c  pour  les  in- 

a'Angle-  former ,  que  les  Chambres  avoient  donne  pouvoir  a  leurs  Com- 

tircflees     milTaires  de  traiter  avec  eux,  non-feukment  des  condicions  de 

Tune  aux  q^  fecours  ,    mais  encore  pour  regler  les  comptes  eatre  les  deux 

oflipour  Royaumes.     La  feconde  ,  apres  avoir  loue  le  zeie  conitanc  de 

jeur  de-    rAflemblee   pour   maintenir  la  vericable  Religion  Proceftance 

mandet     contre  les  atcencats  du  Parci  Papille  &  Epifcopal ,  Fexhorcoic  a 

couis;       envoyer  des  DepuCes  de  fon  Corps  en  Anglecerre  pour  cravailler 

l'auire  a    a  Tunion  des  deux  Eglifes,  conjointement  avec  rAiremblee  Ec- 

Kr^^C^l  clefiaftique  qui;fe  tenoitnAuellemenih IVeJiminfier.  Aquoi  lePar- 

ne"lc  dii  lement  ajoutoit, qu'outre  les  Inftrudions ,  qu'il avoic  donnees  a  fes 

Clergi      Commiflaires  fur  les  AfFaires  Civilcsdes  deux  Royaumes,  il  leur 

*'"^"'i'ii    donnoit  Pouvoir  de  traicer  avec  l^AfTemblee  Generale  d'Ecoire, 

offt[t  de    fur  tputce  qui  regardoit  la  Reformation  de  l'Eglife  d'Anglecerre. 

ttavailict  Ainfi  voila  les  Presbyceriens  fur  le  point  d'atceindre  au  buc  fecrec 

mon^dcux  de  toutes  leurs  intrigues,  depuis  rouverture  de  ce  Parlement. 

Egiifes-        Avec  ces  Declaf ations ,  les  Commiiraires  dcs  deux  Chambres 

Deciata-  ^^  trouverent  aucune  difficulce  dans  leur  Negociacion.  Au  con- 

[■Affem-^  traire,  rAffemblee  Generale  adrefla  aux  Etats  une  Declaration 

bice  du     contenant  les  raifons  qui  devoicnt  les  porter  a  fecourir  le  Par- 

au'"l^ats  iement  d*Angleterre.    L'Abrege  que  Mr.   de  Raphi  a  fait  de 

d'Ecofl'e    ces  raifons  occuperoit  trop  de  place  dans  notre  Ouvrage.    En 

fut  le  i'e-    un  moc ,  r  Aflemblee  y  etablic  que  la  ^luerelle  en  Angleterre  eft 

ma"nde^^"  '^'^^  ^^  J^fus-Chrift  lui-meme  avec  1'Antechrifi  ^  fes  Suppots ; 

pat  le         que  la   Caufe  du   Farlement  d' Angleterre  eft  la  propre  Caufe  du 

"''^"        Royaume   d^Ecojfe ;  que  Us  deux  Nations  &  les  deux  Eglijes  ont 

d'Angle-    Us  memes  Arnis ,    les  mimes  Enuemis ;  qu^^elles  ne  peuvent  fe  con- 

tettc.        fervir  Vune  fans  le  fecours  de  tautre  ,   ^  <iue  V Angleterre  ayant 

fauv^ plufieurs  fois  ^  &  tout  nouvellement  encore,    la  Religion  ^ 

les  Lihert/s  des  Ecojfois  expof/es  i  une  ruine  totale  par  ces  mimes 

Ennemis ^tctntre  lefquels  le  Parlemejtt  d' Angleterre  demande du  fe~ 

cours ,  ks  Etats  d'Ecojfe  fant  iHdifpenfablement  oblig^s  de  donner 

ce  fecours  fans  d^Iai ,  &c. 

II  fauc  maintenanc  donner  le  precis  du  Covenant^  dont  voici 

le  titre. 

Ptecis  des      „  Nous  Seigncurs ,  Barons ,  Chevaliers ,  Citoyens ,  Bourgeois, 

du"cov  -  >'  Miniftres,  &  Gens  des  Communes  de  touces  forces,   dans 

iiant.°^'"  3»  les  trois  Royaumes  d'Angleterre ,  d'Ecolle  &  d'[rlande,  & 

„  de  la  Religion  Reformee ,  ayant  devanc  les  yeux  la  gloire  de 

„  Dieu,  &c.  Apres  une  mure  deliberacion,  avons  refolu  d'en- 

j,  trer  dans  une  Ligue  ou  Covenant  mutuel ,  auquel  nous  fous- 

„  crivons  tous'*&  jurons  chacun  pour  foi-meme,  en  levant  la 

„  main  4  Dieu: 

1 .  Glue  noKS  tacherons  ,  chacun  felo7t  fa  vocation ,  de  conferver 
la  Religion  Reform/e  dans  VEcojfe ,  feion  quetle  y  eft  refue  ^ 
exerc/e.  Comme  aujft  d'etablir  a  cet  egard,  la  plus  parfaite  uni~ 
formit^  quilfe  pourra  dans  les  trois  Royaumes. 

2.  ^lue  nous  ferons  nos  ejfarts  pour  extirper  le  Vapifme,  leGou- 
<vernement  Epifcopal,  la  Hierarchie  des  Archeveques,  Eveques  ,  &c. 

2.  S^e  nous  conferverons  les  Droits  ^  les  Pnvileges  des  Par- 
lemens  ,  &  les  Libertis  des  trois  Royaumes ,  comjne  aujji  la  Per- 
fonne  du  Roi,  dortt  nous  n'avons  aucun  dejfein  d'amoindrir  lejufte 
Pouvoir. 

4.  S^e  nous  ferons  nos  efforts  pour  d/couvrir  g^  />«»;>  ceux 
»ui  caufent  la  divifon  entre  le  Roi  ^  Jon  Peuple ,  &c. 

5-  ^i^  ^""^  '""''  d^fendrojzs  reciproquement  les  uns  les  autres 
dans  tout  ce  qui  concernera  ce  Covenant,  fans  jious  J^parerja- 
mais  ,  Joit  en  prenant  le  Parti  contraire  ,  ou  une  deteftable  Neu- 

touchant       En  confequcncc  de  cecce  Confederation  il  fut  regle  par  le 

le  fecouts  Xraite  du  29  de  Novembre ,  i .  qu'elle  ieroit  fignee  par  tous 

d'licofl«.    jgj  Sujets  dans  les  deux  Royaumes;  2.  que  TEcofie  envoyeroit 

en  Angleterre , au  fecours  du  Parlement,dix-huic  mille  hommes 

de  pie,  deux  mille  de  Cavalerie,  &  mille  Dragons,  avcc  un 

train  d'ArtiiIerie  ppportionne.     Que  le  Parlement   fourniroic 

pour  la  paie  ds  cette  Armee  trente  mille  livres  fterlin  par  mois, 

&c.  ;Que  la  Paix  ne  fe  feroic  point  fans  le  confcntemenc  mucuel 

des  deux  Royaumes.    Qye  rAnglecerre  s'engageoic  ^  fecourir 

rEcofle  de  la  meme  maniere,  dans  un  cas  pareil,  &c. 

Le  Roi        Lg  j^Q,  publia  une  Proclamation ,  pour  defendre  de  figncr 

de^fignet  le  Covenant  j  raais  elle  ne  produifit  pas  tanc  d'efFet  ,   que  la  Oe- 

le  Cove-  claration  par  laquelle  le  Parlement  avoit  promis  de  dedomma- 

L*"p  1    S'"^  ^^^  ^^^  refuferoient  de  fe  foumetcre  a  la  Treve,  qu'il  de- 

ment  de- claroit  nulle,  entant  qu'elle  s'ecoic  negociee  &  conclue,  fans 

cltie  nul- qu'on  eilt  daigne  lui  en  donner  le  moindre  avis,  quoique,  par 

une  Requete  fur  le  tnSme  fujet ,  par  pluficurs  Officiers  de  rArmec 
d'Angleterre  en  Irlande  ;  maiS  &  cctte  Rcquete,  &  les  inftances  des 
Lords,  &c.  etoient  ,  maniFellement  mendiees  &  concertees  avcc 
lui.  On  trouve  dms  Tl^ift.  Civ.  de  Mylord  CUrendon ,  Tom.  IV. 
p.  110.  de  la  Trad.  Franc;.  la  Lcttre  des  Lords  de  Juftice  d'Irlande 
au  Roi ,  rappoTtee  tout  au  long. 

(to)  Clarenion.  Icid.  page  i\6. 

(ii)  Le  10  de  Juin  ifij-J. 

(11)  Le  10  de   |uin  1643. 

(13)  Guerres  Civ.  Tora.  III.  p.  47/.  de  k  Trad.  Franc. 
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UH  Aiis  expres  de  Parlement  ^  par  une  Commijfton  exprejfe  du     C»\n.* 
Roi  fous  le   Grand  Sceau  ,   les  deux  Chambres  fujfent  charg^es  t-Es  L 
„  d'avifer,  d'ordonner,  de  difpofer,  tout  ce  qui  regardoit  le     ^^^^- 
„  Gouvernement  &  la  defenfe  de  rirlande".  •= '»  Tte» 

Dans  la  meme   Lifte  des  Ajfaires  que  Mr.  de  Rapin  appsUe  Us  r" 
Civiles,  nous  pouvons  metcre  1'Accufation  de  Trahifon  que  les  beHcs 
Communes  firenc  porter  aux  Seigneurs  contre  la  Reine.    Sur  filr'^'' 
quoi,le  Roi  indigne  defendic  par  une  Proclamation  d'obeiraux  eii  accu-' 
Ordres  des  deux  Chambres ,  difanc  qu'il  ne  les  reconnoiflbic  plus  *^«=  <*= 
pour  Chambres  du  Parlement.  Trahifon 

Les  AfFaires  ecoient  en  cec  etat,  lorfque  les  deux  Chambres  ?:omma- 
decouvrirenc  (11)  une  Confpiration  dont  le  principal  Auteur  e-  "" ''f 
coit  Mr.  Wailer  Membre  de  la  Chambre  des  Communes,  qui  Seigncut 
s'etoic  afTocie  Mr.  Tompkijis  fon  Beaufrere,  &  Domeftique  de  Cu.iipiot 
la  Reine ;  Mr.  Chahnner  Cicoyen  conliderablc  de  Londres,  Mr.  """'^  '" 
Blinkard,    Mr.  Alexandre  Hambdeji ,  qui   venoic  d'ecre  arrece  Cham- 
par  ordre  des  deux  Chambres  pour  ecre  encre ,  fans  fauf-con-  *""  '^'" 
duit,  dans   Londres,  fous  pretexce  dc  porter  au  Parlemenc  un  ""*"'* 
MeflTage  du  Roi^   &  enfin  Mr.  Hajfel  l'un  des  MefTagers  de  Sa 
Majefte,  &c. 

Mr.  de  Rapin  rapporte,  d'apres  Rushworth ,  le  detail  de  cettc 
Confpiration  tramee  dans  Londres,  fous  pretexte  de  procurer  la 
Paix  qu'on  accufoit  le  Parlement  de  refufer  pour  des  vues  d'in- 
terec  particulier  ,  &  nuUement  pour  le  Bien  public.  Les  mo-  P'°'«' 
yens  que  les  Conjures  vouloient  y  employer  etoient,  i.  Ds  fe  fohat^u.s' 
failir  de  ia  garde  des  Enfans  du  Roi,  2.  De  fe  faifir  de  plu- 
fieurs  Membres  des  deux  Chambres,  du  Lord  Maire  desCom- 
mifTaires  de  la  Milice,  &  en  particulier,  des  Lords  Say  Sc 
IVharton,  de  Mr.  Pyrn ,  du  Chevulier  Stapleton ,  &  des  Colo- 
nels  Hambden  &  Strode ,  fous  pretexte  dc  vouloir  leur  fairc  leur 
proces  felon  les  formes  prefcrites  par  les  Loix.  3.  De  fe  faifir 
de  la  Tour  &  des  principaux  Poftes  de  Londrcs.  4.  D'y  faire 
encrer  les  Troupes  du  Roi,  pour  decruire  tous  ceux  qui  ne  fui- 
voient  poinc  fon  parti.  5.  D'abolir  lcs  Taxes  impofees  par  le 
Parlement  pour  la  fubfiftance  de  ks  Troupes ;  &  enfin  de  fe 
rendre  maitre  de  tout  le  Parlemenc,  &  de  changer  tout  leGou- 
vernement  Parlementaire. 

Cette  decouverce  fut  caufe  quc  les  dcux  Chambres  prirent  la    Ligue 
refolution  de  s'unir  plus  etroitement  par  une  nouvelle  Liwue  &  nouveiie 
par  un  Serment  particulier,  qui  fut  prece  par  touslesMem-  ^^"'aMz 
bres,(i3)  enfuite  par  l'Armee,   &,   en  jjioins  de  tems  quon  jie  lcs  dcu\ 
peut  fe  rimaginer  ,  par  tous  les  habitans  de  Loudre ,   dic  Mylord  ?'"«'' 
Clarejidon.  Ihomkins ,   Chalonner ,   &  deux  autres  Conjures,  fu-  k  cette^" 
rent  pendus.    Mais  Waller  lauva  fa  vie  en  donnanc  dix  mil'e  li-  o«aaon. 
vres  Iterling ,  &  il  fuc  banni  du  Royaume.     Hajfel  mourut  la 
veille  du  jour  qu'il  devoic  ecre  juge  ,  &  Hambden  etoit  morc  en 
priibn  queique  tems  auparavanc. 

Le  mauvais  fucces  de  ce  Complot  n'empecha  point  qu'on 
n'en  tramat,  au  mois  d'Aout  fuivant,  un  femblable,  a  lexe-  Complo, 
cution  duquel  le  Roi  crut  qu'il  etoic  neceflTuire  de  preparer  les  '°""«  '= 
efprics  par  une  Declaration  (14)  qu'il  publia  dans  un  tems  ou  Ji,"',:' 
les  progres  de  its  Armes  donnoient  occaiion  a  les  Parcifans  de  "oeclara. 
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Londres  d^affedter  une  terreur  extraordinaire,  &  d'infinuer  qu'il  ''''" 
etoit  tems  ,  mais  qu'il  ne  le  feroit  peut-etre  bientoc  plus,  de  de-  f  prepa" 
mander  au  Roi  qu'il  lui  plut  d'accorder  a  fes  Sujets  une  Paix  '"'■-•» 
qui ,  en  mettant  fin  a  leurs  miferes  ,  leur  afTurat  la  jouiiiance  de  ''f'"*' 
leurs  juftes  Droits.  Ce  Comploc  echoua  comme  le  precedenc    a 
cela  pres  qu'on  n'en  punit  point  les   Auteurs  (ly).    II  n"y  e'uc 
que  quelques  femmes  du  Commun   (i(J)  ,   parmi  cinq    mille   Tumul., 
quon  avoic  fait  foulever  contre  la  Chambre  Baire,  qui  eurentle  d"  F"a- 
vilage  taillade,  &  quelques  autres  qui  moururent  des  bleiiures  ""• 
qu'une  Compagnie  de  Cavalerie,  envoyee  pour  les  dilTiper   leur 
fic,  plucoc  par  hazard,  qu'^  defTein  deksbleflerdangereufement 
Excremice  ou  Ton  ne  fe  porta  meme,  qu'apres  avoirinutilement 
tente  des  les  faire  retirer,  &  difcontinuer  les  violences  qu'dles 
exergoient  a  coups  de  pierre ,  a  la  porte  meme  du  Parlcment 
en  demandant  qu'on  leur  livrat  Mr.  Pym  &  tous  les  autres  Trai- 
Cres  qui  s'oppofoient  a  la  Paix. 

A  cette  Entreprife  manquee  le  Roi  en  fit  fucceder  une  autre     r 
Ce  tur  de  gagner  le  Comce  d'£/f :* ,  General  en  chef  des  Trou-  tente  en- 
pe."-'  du  Parlement.    Ce  Seigneur  etoit  un  dc  ceux  qui  fouh-'!-  ^^'"  '*'= 
toient  la  Paix  avec  le  plus  d'ardeur ,  mais  non  de  la  memema-  cl^l^^ 
niere  que  les  Partifans  du   Roi.    II  la  vouloic  avec  lcs  furetes  d'£ilc«. 
neceffaires  pour  les  Libertes  de  la  Nacion,  au-lieu  quele  Roi& 
fes  Partifans  ne  la  vouloienc  que  fondee  uniquemenc  fur  fa  Pa- 
role.     Quoique  ces  fentimens  du  Comte  fufTentconnus,  le  Roi 
crut  que  ce  General  ne  refifteroit  point  aux  follicitations  quilui 
feroient  faites  d'abandonner  les  interets  des  deux  Chambres ,  qui 
d'ailleurs  avoienc  eu   fi  peu  d'egards  pour  lui ,  que  de  laiirer' fon 
Armee  fans  habics  &  fans  recrues  (17) ,  nonobftanc  les  plaintes 

qu'il 

(14)  La  Piece  eft  longue.  Mr.  de  R»pin  s'eft  contente  d'en  rappor- 
ter  le  precis ;  mais  on  hi  trouve  toute  entiere  dans  Mylord  Ckrindon 
Ibid.  p.  5-90  &  luiv. 

(15-)  Ils  ie  fauverent  dans  des  Heux,  o^  ils  pouvoient  jouir  de  )a 
proteaion  du  Roi:  &quelques-uns  allerent  m^mclejoindre  kOxford 

(16)  UyXoYA  Clarmdon  (ibid.  Tom.  III.  p.  ypfi)  aiTure  que  c'e- 
toient  des  Femmes  de  bons  Bourgeois  dc  Londies.  Ce  qui  eft  forc 
difficile  a  croire ,  dit  fort  bien  iVlr.  dc  Raftn. 

(ij)  Cette  Armee,  apres  la  prifc  de  Re;j^;B^,fut  tellement  affoiblie 
par  les  maWics  dont  eUe  fiit  attaquee ,  que  le  Comte  d'EJfex  i'e  vit 

P  obli. 
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'OiAR-    qu'il  leur  en  avoit  faites  plufieurs  fois.    Mais  ni  ces  mortifica- 

lEs  I.    tions,  ni  les  follicitations  preffances  des  Partifans  du   Roi  ne 

.1643.   porterenc  jamais  le  Comte  a  rien  faire,  ni  a  rien  dire,qui  don- 

nat  le   moindre   iujet  de  penfer  ,    qu'il  fut  capable  de    tia- 

hir  le   Parlement  qui  lui  avoit  confie  le  commandement  de  fes 

Wojct     Troupes.    Gagner  un  Homme  tel  que  le  Comte  d'£/ex ,  ce 

des  Amis  ^'etoic  pas  un  petit  avantage  ;   mais  on  ne  fe  bornoit  point  a  fa 

«"le"'"     feule  Perfonne.     Le  Projet  de  ceux  qui  avoienc  entrepris  de  le 

Comte     debaucher  etoit,  qu'auffit6t  qu'il  auroit  donne  fa  parok  ,   les 

^■Eff"  fe  Seigneurs  &  les  Membres  des  Communes  qui  etoient  de  Tintri- 

^gneu^    gue,  iroient  fe  refugier  dans  fon  Armee,  fous  pretexte  que  le 

Confeil  Commun  de  Londres  avoit  ufe  de  violence  contre  les 

deux  Chambres,   en  empechanc  que  les  Propolitions  (i)  ne  fuf- 

fent  envoyees  au  Roi.  Ils  ne  doutoient  point  qu'un  grand  nom- 

bre  d'autres  Mcmbres  (2.)  ne  pnlfent  le  meme  partii  en  forte 

qu'ils  feroienc  aifez.  forcs  pour  contraindre  le  Parlemenc  a  accep- 

ter  la  Paix.    Et   en   cas  que  le  Parlement  s'obftinat  a  la  refu- 

fer,  leur  deffein  etoit  de   taire  un  Traite  fepare  avec  le  Roi, 

fous  la  qualite  de  gens  defabufes,  qui,apres  s'etre  laiifes  iedui- 

re,avoient  enfin  reconnu  combien  la  Caufe  des  deuxChambres 

etoit  injufte.     lls  fe  perfuadoient  que  tout  le  Royaume  en  fe- 

roit  de  mcme ,  &  que  le  Parlement  fe  trouveroit  entierement 

abandonne.    Car   ce  fut    toujours  la  marotte  du  Roi  &   de 

fon  Parti  ,   qu'en:re  ceux   qui  etoient  attaches  au  Parlenienc , 

il  n'y  en  avoic  pas  un  feul  qui  le  ffu  par  perfualion ,  par  hon- 

neur  &   par  confcience^  mais  que  c'etoic  par  ignorance  ,    par 

crainte,  par  fedudion.     Ceft  ce  qui  leur  fit  faire  tant  de  fauf- 

fes  demarches  pour  forcer  le  Parlement  a  faiic  la  Paix ,  par  le 

moyen  du  Peuple,  demarches  qui  furent  toutes  prejudiciables 

au  Roi.     Cette  derniere  le  fut  encore  plus  que  les  precedentes , 

Pluficurs  gj^  j-g  qyg  jgj  Seigneurs  &  les  Membres  des  Communes  quila- 

des^dcu"  voient  condaite,ou  qui  y  etoient  entres,  craignant  queleCom- 

Glum-      te  A"EJfex  ne  les  decouvrit,  s'abfenterent  (3)   pour  evicer  le 

titent^par  chacimenc  quils  avoient  merite.     Par  cette  fuite,  le  Roi  n'eut 

u  peut      plus  dans  le  Parlcment  ce  nombre  d'Amis  ,   toujours  prets  a  fy 

du  chi-     fervir ;  qui  dirigeoicnt  les  Parcifans  qu'il  avoic  dans  Londres  j  & 

cc"quiVait  qui  n'auroienc  pas  manque  de  craverier  1'approbacion  que  les  deux 

un  grand    Chambrcs  donnerent,  peu  de  temsapres,  au  Covenant  faic  a- 

tortaux    ye^-  pEcoffe,  &  le  recaWiflement  de  TArmee  du  Comce  d'£/- 

dulioi.     fex,  qui  dans  Tefpace  de  quinze  jours ,  fut  mile  en  etat  d'aller 

Apptoba-  fecourir  la  Ville  de  G/w?/?f ^ ,  airiegee  depuis  environun  mois  (4) 

non  du  j    ^  j  lui-meme,  &  reduite  a  un  ieul  barril  de  poudre.Ce 

fait  enire  fut  cette  meme  Armee,  qui,  cmq  jours  apres,  (5J  lurpric  la 

lesdcux     Viile  de  Chicejler  ,  ou  il  y  avoit  deux   Regimens  du  Roi  en 

mer"       Garnifon.     Ce  fut  cette  meme  Armee ,  dont  rinfanterie  com- 

batcic  fi  bien,   le  20  de  ce  meme  mois,  a  Ne^-xburj/, que  ce  fut 

la  ie  terme  des  prolperites  que  le  Roi  avoit  eues,   dans  tous  lcs 

Quartiers  du  Royaume,  pendant  le  cours  de  cette  Campagne. 

II  avoit  gagne  plufieurs  Combats,  plufieurs  Bacailles ,   &  pris 

plufieurs  Places  importantes.  U  avoic  rc^u  des  renforcs  confide- 

rables,  entre  autres,  un  Corps  de  trois  mille  hommes  Infante- 

rie  &  Cavalerie,que  la  Reine  lui  avoic  amenes  (6j  avec  deTAr- 

tillerie  &  cent  Charriots  de  toutes  fortes  de  Munitions.  Au  con- 

traire,  les  forces  du  Parlement  s'eto;ent  fondues,  ou  par  les 

maladies  ou  par  des  defaites.     Dans  la  Province  de  Cornouaille , 

le  Lord  Sta^nford  avoit  ete  bien  battu  (7) :    &   IValler  dans 

VOueft  (8) ,  mais  fi  pleinement  ,   que  les  debris  de  fon  Armee 

ne  furcnt  d'aucun  ufage  durant  le  refte  de  la  Campagne.    Le 

Lord  Fairfax  avoit  eu  a  peu  pres  le  meme  fort  dans  le  Nord  (9). 

En  un  mot  les  Affaires  du  Parlement  avoient  pris  un  fi  mauvais 

train ,  qu'il  auioic  peut-etre  ete  force  de  faire  un  mauvais  ac- 

commodement  avec  le  Roi ,  fans  la  diligence  prefque  inconce- 

vable  avec  laquelie  rArmee  du  Comce  d^Ejfex  fut  habillee ,   re- 

crucee ,  &  augmentee.  II  eft  vrai  que  la  Cavalerie  de  cecce  Ar- 

mee  fut  battue  a  Ne-wbury ,  par  cclle  du  Prince  Rohert ;  mais 

rinfanterie  du  Parlement  defit  celle  du  Roi ,  ou  la  maltraita  li 

forc,  que  le  cours  des  profperices-de  ce  iMonarque  en  fut  arre- 

te,  comme  je  Tai  deja  dit,  &  comme  11  feroit  aife  dc  le  dcmon- 


trer,  contre  Mylord  Clarendon  qui  attribuea  Charles  tout  Thon-   ^"J"^* 
neur  &  tout  Tavancage  de  cette  Journee.    Je  me  fuis  infenfible-  ''jl.l 
ment  engage  a  parler  de  cette  afFaire ,   avanc  que  d'avoir  acheve       ^^' 
de  parcourir  celles  que  Mr.  de  Rapin  appelle  Civiles ,  &  dont 
je  vais  reprendre  le  fil. 

Peu  s'en  fallut  que  le  Roi  ne  fe  vit  enfin  maitre  de  Hull,  par  Coroplot 
le  moyen  du  meme  Chevalier  Hotham  ,   qui  lui  en  avoit  deja  '"'"'h''!! 
refufe  l'entree,  au  mois  d'Avril   164.2.    L'lntrigue  avoic  ece  ii "'" 
bien  conduice ,  &  le  fucces  en  paroiflbic  fi  afliire  a  la  Reine  ^ 
qui  Hotham  devoit  remeccre  HuH,   qu'elle  ecrivit  au  Roi  le  27 
de  Juin  1643  :    „  Cette  Place  vaut  bien  la  peine  que  je  m'arre- 
„  te  deux  jours  a  Neiuarck,  ou  je  me  trouve  maincenanc  avec 
„  les  Troupes  que  je  vous  amene  ".  Le  Complot  fut  cependant 
decouvert;  &  il  en  couta  la  vie  a  ce  Gouverneur  &  a  fonFils 
avec  qui  il  Tavoic  crame. 

Immediatement  apres  le  recit  de  cette  derniere  AiFaire,  Mr.  .Pro''"»- 

de  Rafin  nous  parle  d'une  Proteftation,accompagnee  d'une  Im-  comija-" 

precation   terrible,  que  le  Roi  fit  publiquement ,  en  recevant  gn«c  d'u- 

la  Communion.     Qjie  je  recutve,  dit-il,  cet  augiifie  Sacremetit  "^.'"'P'«- 
,  .  ''^  ^■'  ■      '.,    .      '   .         '.        n  ^     ,1-     I     -n   /■   ■      caiionque 

pour  ma  aamnatton ,  Ji  je  n  ai  pas  tnteiition  a  etabltr  la  Reltgion  ic  Roi 

Proteftante  dans  fa   beaute ,  fa?is  aucun»  C07inivence  pour  le  Pa-  f"'' >  "> 

pifme.     Notre  Hiltorien   recherche  le  fens  que  Charles  I.  pou-  ["conv- 

voic  attacher  a  cette  exprclTion  ,  Jans  aucune  comiivence  pour  le  munion. 

Papifme,Sc  il  conclut ,  que  ce  Prince  n'entendoit  autre  chofe ,  S^"!,''.'"" 

finon  qu'il  empecheroit   que  les  Dogmes  de  1'Eglifc  Romaine  pefl-ion. 

ne  fulTent  meles  parmi  ceux  de  la  Religion  Anglicane.     Mais  ambigue 

Charles  auroit  ete  bien  fache  que  les  Proteftans  devant  qui  il  n°°'/' 

parloic,  eulTent  pris  lcs  paroles  dans  ce  fens-la.  11  vouloit  donc,  icn  dans 

a  fon  ordinaire,  leur   faire  prendrc  le  change;  &  fi  cela  eft,  ccttePro- 

comment  Mr.  de  Rapin  a-t-ii  pu  dire,  dans  cc  meme  endroit:  "''"""'• 

II  eft  hors  de  doute  que  Charles  I.  ^tott  tres  z^U pour  la  Rehgion 

Proteftante,  felon  quelle  Hott  profeJJ^e   datis   l'Eglife  Anglicane. 

£ft-ce  que  cetce  Religion  admec  1'ulage  des  Equivoques  &  des 

Reftridions  mentales  ?  _ 

Quelque  peu  d  effec  que  les  Proteftations  les  plus  folemnelles  lion^^d^*" 

du  Roi  produifilfent  fur  l'efprit  du  Peuple  meme,   qui  connoif-  paile- 

foit  fon  habilete  &  fon  attention  extremes  a  fe  fervir  de  ces  for-  "i«"t  ^ 

tes  d^exprclTions , les  deux  Chambres  publierent  a  cette  occafion  r "['('j 

un  Manifefte  fort  etendu ,  oii  elles  fircnt  encrer  tout  ce  quileur  la  Re- 

paruc  capable  dc  convaincre  le  Roi  d'etre  rAuteur,oudu  moins '',^"'°" 

le  Fauteur  de  la  Rebellion  d'Irlande;  &  outre  cela,  de  demon- 

trer  fon  peu  de  fincerite,  en  ce  que  pcndant  qu'il  prenoic  k  ce- 

moin  le  Ciel  &  la  Terre,  jurant  fur  fa  damnacion  eternelle 

qu'il  n'avoit  point  d'autre  incention  que  de  maintenir  la  Reli- 

gion   Proteftante ,  fans  aucune  connivence  pour  le  Papifme  , 

travailloit  a  faire  la  Paix  avec  les  Rebelles  d'lrlandei  Paix  qui, 

dans  la  conjonfture  des  aflfaires ,  ne  pouvoit  fe  conclurre ,  qu'en 

leur  accordant  des  chofes  incompatibles  avec  la  furete  de  la  Re- 

ligion  Proteftante  (10).  On  ne  trouve  pas  que  le  Roi  publiatau- 

cune  Reponfe  diredte  a  cctte  Declaration  des  deux  Chambres. 

Ce   n'eft  point  qu'il  ne  continuat  a  faire  les  plus  grands  ciTorts 

pour  fe  laver  de  ces  accufations ;  mais  ce  ne  fut  jamais  que  par 

des  generalites,  &  des  proteftations  vagues  ,   menagees  dans  des 

Ecrits  qu'il  repandoic  par-couc,  &  dans  lclquels  il  faiibit  regar-   Potttait 

der  les  deux  Chambres  comme  une  Troupe  de  Brigands,   qui,  pour  guc  'e 

des  int^rets  particuliers ,  avoient  mis  lefeu  dans  le  Royaume ,  lui  j-^",'  j*'" 

refufoient  l'obfiJfance  qui  lui  dtoit  due ,  ^  violoient  fans  aucune  Parle- 

raijon  toutes  les  Loix  connuss  du  Pdis.     D'ailleurs ,  il  ne  repon-  '"^"•- 

dit  jamais  a  aucun  Article  particulier,  non  pas  meme  dansfon 

Etko?i-Baftlik^  (n),  o^  i'  ^voic  encrepris  de  juftifier  toute  fa 

conduite.    Au  refte,   fi  Ton  ne  fauroit  nier  aux  Partifans  de 

Charles  I.  que  la  Declaration  dont  nous  parlons  ne  contien- 

ne  certains  Artides  qui  paroilfent  exageres,  &  d'auu-es  dont  on 

peut  tirer  des  confequences  moins  odieufts  que  celles  que  les 

deux  Chambres  infinuent;  ces  memes  Partifans  ne  fauroient  dif- 

convenir  a  lcur  tour ,  que  cetce  Declaration  ne  concienne  quel- 

ques  Arcicles,auxqueis  il  feroit  a  fouhaiter  pour Thonneur  de  ce 

Roi ,  qu'il  w  fait  des  Reponfes  precifes  &  particulieres.  Ajou- 

tons 


oblige  de  la  mettre  en  quartier  de  rafraichiirement,  jufqu'a  ce  que 
le  Parlement  eut  trouve  a  propos  dc  la  recruter  Sc  de  la  pourvoir  de 
plufieurs  chofes  dont  elie  manquoit.  A  quoi  les  Presbyteriens ,  qui 
vouioicnt  rendre  le  fecours  des  Ecoifois  abfolument  necelTaire ,  met- 
toient  dcs  obftaclcs  inlurmontables  ,  en  laiiTant  agir  fans  oppolltion 
les  Partifans  du  Roi,  qui  traverfoient  les  pliintes  £c  les  reprefenta- 
tions  du  Genera!  fur  ce  fujct. 

(1)  Cc  font  celles  du  Complot  precedent,  auxquclles  les  Commu- 
ncs  avoient  donne  an  confentement  de  furprile  &  d'allarme ,  qu'elles 
revoqucrent  des  Ic  lendemain ,  raflurees  par  radreflc  que  le  Confcil 
Commun  de  Londres  leur  fit  prefentcr. 

(2)  II  y  eut  des  le  commencement  dans  les  deux  Chambres,  trois 
fortes  de  Membres.  Les  uns  etoient  Parcifans  du  R.oi ,  connus  pour 
tels ,  ou  fccrets.  D'autres  en  plus  grand  norabrc  lui  etoicnt  contrai- 
rcs-,  &  d'autrcs  etoient  difpofes  a  fuivre  le  torrent,  de  quelque  c6te 
qu'il  les  entrainat.  Ce  font  ces  derniers  dont  les  Chcfs  de  rintrigue 
le  promettoicnt  d'etrc  fuivis. 

(5)  De  ce  nombre  etoient  les  Comtes  de  HollanJ ,  de  Clare ,  de 
Vor/et,  &  de  VortUnd;  le  Lord  Conway  c\u.\,  de  meme  que  ce  der- 
nier ,  avoit  deja  ete  mis  en  prifon  pour  le  Complot  de  IVeiller ;  le 
Lord  Lovelace  qui  n'etoit  dcmeure  jufqu'alors  au  Parlement,  que  par 
la  permifTion  du  Roi;  &  pluficurs  Membres  des  Commuues.  Ils  fc 
rctircrcnt  les  uns  8c  les  autres  aupres  du  Roi  i  OxJorJ.     Mais  let 


Membres  de  la  Chambre-Haute ,  n'ayant  pas  ete  regus  aufli  gracicu- 
fement  qu'ils  s'y  attendoient,  changerent  encore  une  fois  dc  patti, 
8c  retournerent  a  Londres. 

(4)  Depuis  le  10  d*Aout,  &  fecourue  le  j-  dc  Scptembrc  164J. 

(f)  Le  ij-  de  Septembre  1643. 

(6;   Le  13  de  Juillet.  ' 

(7)  Lc  16  dc  Mai,  a  Strtiton. 

(8)  Le  :}  de  JuiUet  a  noundvDity. 

(9)  Le        de  Mai  a  Atherfton-Moor. 

(10)  I.  L'lmpunite  du  maflacre  horriblc  &  general  qu'ils  avoient 
execute}  i.  La  PoiTeflion  de  tout  ce  qu'ils  avoient  envahi ,  8cc.  3. 
De  ne  point  defarmer,  8cc.  8cc.  Ainli  le  Papifme  recevoit  un  ac- 
croiflement  de  forces ,  a  ofer  bientot  tout  pretendre  8c  tout  entre- 
prendre.  Ce  qui  faifoit  le  contrafte  le  plus  frappant  avec  rimpre- 
cation  8c  la  Proteitation  du  Roi. 

(11)  Le  Portrnit  Royd.  Cet  Ouvrage  parut  prcfque  au  tems  de 
rExecution  de  Charles  I.  II  lui  fut  d'abord  generalement  attribue. 
Cependant  yM\ue5  II  fon  Fils  aifura  Mr.  Bnrnet  que  le  Dofteur  Gau- 
den  en  etoit  le  veritable  Auceur.  Ce  qui  pourroit  faire  douter  que 
yitques  II.  eut  raifon  ,  c*efl:  que  Cauden  n*ecrivit ,  dit-on  ,  jamais  rien 
dc  la  nieme  force,  ni  du  merae  ftilc.  Lcs  penfees  dc  \'Eikon  Bnfilike 
font  fi  juftcs,  8c  fi  elevees,  8c  le  ftile  en  eft  fi  majeftueux ,  qu'il 
paffoit  pour  un  des  Ouvrages  le  mieux  ecrits  daas  la  Langue  An- 

gloi- 
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Char-  tons  qu'il  fic  dans  la  fuice  certaines  demarches,  qui  pouvoienc 
^  ^5  '•    donner  lieu  de  grofllr  la  lifte  des  Arcicles  auxquels  il  lui  auroic 
*"+3-    ete  impolTible  de  repondre  percinemmenc. 

Ainli  i'animofice  augmencoit  de  jour  en  jour,  en  (brce  que  le 

Roi  dc  le  Parlemenc  nc  gardoienc  prefque  plus  de  mefures  Tun 

pour  l'aucre.     De  la  parc  du  Monarque  c  ecoic  continuellemenc 

des  Ecrics  pleins  de  tiel ,  &  des  cranies  ourdies  dans  Londres 

contre  les  dcux  Chambres  en  general,  &  contre  quelques-uns 

de   leurs  Membres  en  particulier.     De  la  parc  du  Parlemenc, 

c'ecoic  des  Minifeftes  ou  les  accufations  contre  le  Roi  les  mieux 

fondees  rcvetoient  un  air  de  licence  &  d'outragc ,  par  la  manicre 

dont  on  les  exprimoit.  AiSes,  fi  Ton  veuc,juftes  en  eux-memes, 

&  abfolumenc  neceflaires  dans  la  crife  violence  oii  l'on  l'e  trou- 

voit ;  mais  Ades  pourrant  donc  chacun  n'appercevoit  pas  egale- 

Les  Re-  rnenc  la  jaftice  &  la  neceirice.     Telle  fut  la  failie  que  les  deux 

venus  du    Chambres  firenc  faire  non-fculemenc  des  Revenus  du  Roi,  & 

ceux  de    '^^  ''^  Reine,  mais  encorc  de  ceux  du  Prince,  poiir  ruja^e  du 

la  Keine,  Public,  c'eft-a-dire,  pour  faire  la  guerre  au  Roi.     Telle  enco- 

&  ceux     j-e  le  condamnation  a  morc  de  deux  MelTagers  (12)  que  le  Roi 

-Ibntiai'-*^  avoic  envoycs  fecrecemenc  a  Londres,  nonobftanc  les  Ordon- 

fis.  nances,  par  lefquelles  le  Parlemenc  avoic  declare  que  ceux  qui 

M^flT  «6  v'£'idroienc  des  Quarciers  du  Roi  dans  cetce  ViUe  fans  un  faufcon- 

<iu  Roi     duic  desdeuj:Chambres,feroienCCraicescommeEfpions.  LeCom- 

arreres      te  dc  ClarejtdaH  (13)  parle  de  cette  fentence  comme  d'une  hau- 

E°piont&  ^^   injuftice,  parce ,  dit-il ,  que  ces  gens-la  7ie  fouvoient  {i^)  fe 

condam-    dijpenjer  d'obc'ir  au  Roi.     Mais  cette  raifon  faic-elle  honneur  au 

nts  pat      grand  jugemtnc  &  aux  lumieres  d'un  cel  Hiltorien?    Qu'elle  ex- 

n,f„t_       cice,  canc  qu'on  lc  voudra  ,   des  fencimens  de  compallion  pour 

Juge-      des  gens  reduics  a  la  dure  alternacive,  ou  d'encourir  la  haute  in- 

k  Com"e  ^'g"2cion  du  Roi,ou  de  s'expofer  au  fupplice  dont  le  Parlemenc 

de  Cla-     mcnace  ceux  qui  prendronc  de  celles  Commiifions.    Mais  ce 

lendon     n'eft  pas  dans  un  cems  de  Guerre,que  Ton  peut  toujours  fecon- 

fen-  (iiJii^e  par  des  mouvemens  de  picie :  les  coniequences  en  font 

fouvenc  trop   dangereufes.    Ce  cems  eft  le  regne  de  la  rigueur 

du    Droic,  principalemenc  lorfqu'il  ne  s'agic  que  d'un  ou  de 

deux  p.irticuliers,  qui  peuvenc  etre  prefumes  navoir  point  ece 

dans  un   ignorance  abfolue  de  la  peine  &  du  peril  oii  ils  vont 

s'expofer.     Que  fera-ce  s'ils  onc  ete  deja  une  fois  pirdonnes, 

ou  s'ils  n'ont   echape  a  la  peine  qu'en  s'evadant  des  prifons,  ce 

qui  eft  precifemenc  notre  efpece.?  Ainfi  touc  le  blame  ,   donc 

Mylord  C/arendo»  veuc  ici  charger  ie  Parlemenc ,  combe  &  de- 

meure  fur  le  Roi ,  qui  jette  fes  Otficiers,   fans  une  neceffite  in- 

difppnfable  ,  dans  de  fi  cruelles  extrcmites. 

Ce  n'etoit  p:s  feulemenc  dans  le  Royaume ,  que  Charles  met- 
Coic  couc  en  ceuvre  contre  les  deux  Chambres  j  il  avoic  dans  les 
Pais  Etrangers ,  dcs  Emilljires  qui  les  peignoienc  des  plus  noires 
couleurs.  Les  Peuples  Cacholico-Romains  de  TEurope  requ- 
renc  facilemenc  ces  impreHions.  Les  deux  Chambres  s'y  ecoienc 
bien  accendues ,  &  elles  ne  parurent  pas  s'en  embarralTer  extre- 
mement.  II  n'en  fut  pis  de  meme  des  efforts  qu'elles  appri- 
renc ,  d'autres  difent ,  qu'eUes  fuppoferenc ,  que  ces  Emiifaires 
du  Roi  faifoienc  pour  faire  regarder  aux  Proieftans  ecrangers  la 
Guerre  Civile  d'Anglecerre  fous  Tidee  d'une  horrible  Rebellion 
contre  le  Souverain.  Le  Parlemenc  ordonna  a  rAffemblee  Ec- 
clefiaftique,  qui  tenoic  fes  feances  a  IVeJimifiJier ,  d'ecrire  aux 
Eglifes  Reformees  des  Pais-Bas,  de  France,  &  de  Suifiie,  pour 
les  munir  contre  les  Arcifices  des  Agens  du  Roi  ,  en  leur  don- 
nanc  une  connoiirance  necte  &  precife  des  Affaires  d'AngIeter- 
vaifci  m-  j[  j  j  ordonna  d'infifter  principalemenc  fur  ce  que  le  Roi 

Jinuations  .  ,',         t^  oj       ri,i        nT 

des  Agens  encreccnoic ,  dans  fon  Armee ,  des  Othciers  oc  des  Soldats  Pa- 

du  Roi      piftes ,  &  des  Irlandois  Reb'-lles  ■■,  de  leur  expofer  clairemenc  les 

preuves  qu'on  avoic ,  que  le  Projec  des  Confeillers  du  Roi  ecoic 

d'introduire  le  Papifme  dans  le  Royaume  &  d'emperher  la  Re- 

formation  que  le  Parlement  avoit  refolue ;  enfin   de  leur  faire 

connoitre  le  jugement  defavantageux  que  le  Parti  du  Roi  faifoic 

desEglifes  Proceftances  ecrangeres,fous  pretexce  qu'elles  n'ecoienc 

Lettre      P^^  gouvernees  par  des  Eveques.     L'AffembIee  ne  manqua  pas 

de  rA(-     d'ecrire  a  ces  Eglifes  une  Lettre  Circulaire ,  qui  ecoic  propre- 

femWee    ment  uQ  Manifcfte  pour  ie  Parlement  concre  le  Roi ,  &  en  me- 
«u  Clet-  *  ' 
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me  tems  elle  leur  envoya  des  Copies  du  Covenant  entfe  TAngle-  C  h  a  p> 
terre  &  1'Ecoffe,  avec  la  Declaration  des  deux  Royaumes  fur  ^^^  !• 
ce  fujec.     Le  Roi  envoya  de  fon  cote  a  ces  niemes  Eglifes  un     ^^4-?- 
Manifefte,  qui  ne  concenoicaucre  chofe  qu'une  Proteftation  qu'il  ^I'  '^'^'^- 
n'av')ic  jamais  eu  incencion  de  confencir  a  fexercice  public  de  ia  auxTgiY- 
Religion  Cacholique  dans  ies  Etats,(i5)  &  qu'i!  ecoic  fortemenc  '«*'''"- 
refolu  d*adherer  jufqu'au  dernier  foupir  a  la  Religion  Anglicane.  dts^Pa"- 
Un  craic  de  Policique  du    Roi  dans  cous  les  Ecrics  qu'il  pu-  B-s,  &c. 
blioic,  c'etoic  de  ne  parler  que  de  ce  qu'il  avoic  faic  &  dic  de-    .Declara- 
puis  la  cenue  de  ce  Parlemenc ,  fans  toucher  a  ce  qui  s'etoic  paf-  Roi  en^ 
fe  pendanc  les  quinz,e  premieres  annces  de  lon  Regne.    Un  traic  ''oyi^  i 
de  la  Policique  des  deux  Chambres,  cetoit  de  renouve.  er  la  ^^^  ^g'\- 
memoire  de  ce  tems-la,  de  peur  qu'on  n'oabliat  le  fujet  de  leurs  fes. 
foup^ons  &  de  leurs  craintes.     Ce  fut   dans  cette  vue  qu'elles  I'oi'tique 
firent  bruler  par  la  main  du  Bourreau  le  Livre  que  Charles  I.  a-  dans^fe' 
voit  fait   publier  de  nouveau  ,   pour  juftiticr  les  divertiiremens  Mauifes- 
du  Dimanche    (16).  On  peut  voir   dans  l'Hiftoire  de  ce  Re-  ',"... 
gne  (17),  combien  cec  Ouvrage  caula  de  croubles,  &  fuc  mal  du^^Katie-" 
rc§u  du  Peuple  ,   (18)  qui  fe  moncra  flus  ajfedionne  a  fa  Keli-  uicm. 
gio»  qua  fes  plaifirs  (19).  Ce  fuc  encore  dans  la  meme  vue  que  r'"''|'^  *** 
le  Parlemenc  fic  proceder,  cecte  annee,  au  Jugemenc  d'un  des  qu"e's  L 
plus   ardens    Agens   donc  le    Roi  s'efoic  fervi  pour  etablir  fon  '""'« 
Pouvoir  defpotique.    Je  parle  de  Berkley,    qui  avoit  ete  com-  n^',;!,*  du 
me  oublie  dans  la  Prifon  depuis  trois  ans  qu'il  y  avoit  ete  mis ,  Bouttcau. 
accule  &  convaincu  ,   entre  autres  choles,   d'avoir  donne  foa 
opinion   fur   1'Affaire  du  Ship-Money  ,   avant  qu'elle  fut  portee 
devant   la  Juftice.    Berkley   fuc  condamne   a   une    Amende  de   Sentenc» 
vingc  millc  livres  fterling ,  &  a  tenir  prilbn ,  jufqu'a  ce  que  le  jug"^  ^ 
rcfte  de  fon  Proces.  fut  juge.     Ces  deux   Procedures  fervirenc  Beikley. 
parfaiccmenc  a  reveiller  dans  refpric  du  Peuple,  couces  les  vio- 
lences  &  coutes  les  injufticcs  qui  s'etoienc  commiles,   pendant 
les  quinze   premieres  annees  de  ce  Regne,  canc  concre  la  Reli- 
gion,  quc  contre  les  Libcrtes  dc  la  Nacion. 

Une  des  principales  Affaires  Civiles  qui  fe  paflerenc  dans  Le  Parle- 
cettc  annee  i6.f3  ,  fut  la  rtfolucion  que  les  deux  Chambres  T'"'  ^*" 
prircnc  de  faire  un  nouvcau  Grand  Sceau,couC  femblable  a  ce-  Giand 
lui  qui  ecoic  a  la  difpoficion  du  Roi ,  dcpuis  le  mois  de  Mai  Sceau. 
164.2  ,  que  le  Lord  Litleton  le  lui  avoic  envoye.  Le  Parle- 
menc  craica  de  vol  fadlion  de  ce  Grand-Chancelier,  &  le  Roi 
Craica  daccencac  enorme  rentrcprife  du  Parlcmenc  ,  qui  apres 
avoir  ete  propofee  par  les  Communes  au  mois  de  Juillec  1643 , 
fut  enfin  cxecutee  le  dernier  jour  de  Novembre.  Mr.  de  Rapi» 
examine  les  raifons  des  deux  Partis,&  il  trouve  qu'ils  n'avoienc 
pas  plus  de  droit  au  Grand  Sceau ,  Tun  que  Tautrc ,  parce  que 
Ce  n'eft  pas  le  Sceau  du  Roi  en  parciculier,  ni  du  Parlement 
en  parciculier ,  mais  le  Sceau  du  Royaume.  Or  le  Royaume 
ecanc  compole  du  Roi  qui  en  eft-  la  cetc  ,  &  du  Peuple  qui 
en  eft  le  Corps ,  on  peut  dire  que  dans  la  feparation  qui  s'etoic 
faite  alors  de  ces  deux  Parties ,  &  fur  laquelle  les  Loix  n'avoicnc 
rien  regle,  parcc  qu'elles  ne  Tavoient  point  prevue,  le  Parle- 
ment,  qui  reprefente  le  Peuple,  n'avoic  pas  moins  de  droit  de 
faire  un  nouveau  Grand  Sceau,  Tancicn  fe  crouvancala  difpofi- 
cion  du  Roi,  que  le  Roi  en  auroic  eu  d'en  faire  iin  nouveau,  II 
l'ancien  s'ecoic  crouve  encrc  les  mains  du  Parlemcnc. 

Environ  ce  meme  tems,  le  Comte  d^Harcourt,  Prince  de  la  AmbaiTa- 
Maifon  de  Lorraine,  arriva  a  Londres,  dbii  il  fe  rendic  a  Ox-  '^^^'^  Rtl 
ford,  en  quahce  d'Ambaffadeur  Extraordinaire  dc  France,char-  ce  en^"' 
ge  de  menager,  de  la  parc   du  Roi  fon  Maitre,  la  Paix  enrre  Angierer- 
Charles  I.  &  le  ParlcmenC.    Tous  lej  Hiftoriens  conviennenc,  '^  f""'^ 
que  la  conduice  de  cet  Ambaffadeur  fic  cntcndrebienclairement,  moder" 
quc  le  Confeil  du  nouveau  Roi  de  France  (20)  nc fouhaitoic  pas  de  Charies I. 
voir  fin;r  des  troubles  que  le  Cardinal  de  Richdieu  ,  Premier  p'\  '°° 
Miniftre  du  feu  Roi,  avoit  pris  tant  de  foin  de  fomentcr.  (21)     ment. 

Mr.  Pym  [a  faic  une  fi  grande  figure  dans  tous  les  Parlemens    Mort  de 
oii  il  a  paru  ,   qu'il   merite   bien    que   nous  annoncions  ici  fa  Mi.Pym. 
morc.    Elle  arriva   dans  le  niois  de  Decembre  (22)  dc  cecce 
annee  ,   &  ce  fuc  une  cres  grande  perce  pour  les  deux  Cham- 
bres  en  general  ,    &  pour  celle  des  Communes  en  particulier. 
II  fuc   encerre  en  grande  pompe  dans  le  lieu  meme  ou  fonc 

en- 


gloife.  Je  tire  cette  Note  iis  Memoires  de  l.t  GrititJe-Bretagne ,  paf 
l'Eveqi(e  de  Salisbury ,  Tome  \.  p.  98,  8c  fuiv.  de  la  Trad.  Frani^. 
Mais  j'avertis  quc  malgrc  cette  pretcndue  difference  de  ftile,  &  tou- 
tes  les  autres  raifons  alleguees  dans  TOuvragc  que  je  viens  de  citer, 
on  eft  perfuade  que  GauJen  ell  veritablement  l'Auteur  du  Fortrait 
Royal.  Je  confeille  a  mon  Ledleur  de  lire  dans  le  Didionnaire  de 
'Bayle ,  la  Note  N.  de  rArticle  Milton.  Cette  Note  cft  ample ,  cu- 
ricufe ,  &  inftrudtive. 

(li)  II  n'y  en  eut  qu'un  qui  fut  cxecute,  encore  fut-ce  parce 
qu'il  avolt  ete  emprifoiine  une  autrc  fois  pour  le  meme  fujet.  On 
fit  grace  au  fccond  ,  mais  on  le  conlina  dans  l'Hopital  de  BriJrvel , 
d'oii  il  eut  memc  occafion  de  s'evader. 

(13)  Tom.  IV.  p.  94  &  9y  de  la  Traduift.  Franq.  des  Guerres 
Civilcs. 

(14)  Mr.  de  Rapin  dit,  que  Mylord  Clarendon  apporte  une  feconde 
raifon  de  cette  haute  injuftice  ;  c'eft  que  les  deux  Chambres  nn- 
voient  point  fait  notijier  leur  Orjonnance  au  Roi.  J'ai  confulte  l'endroit 
oii  cette  feconde  raifon  doit  naturellement  avoir  ete  placee,  8c  qui 
eft  le  meme  que  i'ai  cite  dans  la  Note  precedente;  mais  je  ft'y  ai 
trouve'  que  la  raifon  de  Voieijfanee  due  au  Roi  par  Jes  Mejfagers.  A- 
pres  tout ,  comnient  THiftorien  de  Charles  I.  auroit-il  pu  alleguer 
lc  defaut  de  Notification  d*une  Ordonnance  qui,   felon  qu'il  ea  par- 


le,  ne  fut  faitc  qu'apres  la  condamnation  de  ces  dcux  McfTagcrs? 

(if)  Voyezci-deirus,  ce  qui  a  ete  remarquefur  la  Proteftjtion  que 
le  Roi  fit  avcc  unc  imprecation  teiiible  ,  touchant  fon  intention  cn 
faveur  de  la  Religion  Protellante,  contre  le  Papifme. 

(16)  Cet  Ouvrage  etoit  de  la  compolition  de  Jaques  I.Voj.  VEX' 
trait  du  Tomc  XVII,  page  81.  b.  de  cette  Edition. 

(17)  Rapin  Tomc  VII.  annee  1633. 

(18)  De  Larrey  Tome  IV.  p.  i  if ,  8cc.  Voyez,  auin  le  Tome  X4 
Part.  III.  p.  J3  8c  34.  de  cctte  Edition. 

(19)  Cet  Ouvrage  ,de  meme  que  la  Proclamation ,  8cc.  dont  ila- 
voit  ete  accompagne  8c  foutenu  ,  avoit  cauie ,  la  premiere  fois  qu'il 
vit  le  jour,  lcs  memes  troubles,  5c  trouve  les  meme.s  oppolitions  par- 
mi  le  Peuple.  Voyez.  THift.  du  Regnc  de  fAques  I.  annee  1617.  8c 
1'Extrait  du  Tome  XVII.  page  81.  b.  de  cette  Edition. 

(20)  Louis  XIV.  fous  la  Regence  de  la  Reine  fa  Mere  8c  le  Mi- 
niftcre  du  Cardinal  Mazarin. 

(21)  Voyez  ce  que  dit  fur  tout  ceci ,  l'Hiftorieri  des  Guerres  Civi- 
les  d'Angleterre,  Tome  IV.  depuis  la  page  77.  jufques  a  la  8j.  in- 
cluliv.  de  la  Traduft.  Franq. 

(12)  Mr.  de  Larrey  la  fait  arriver  au  mois  de  Janvier  164^.  Cette 
difterence  peut  venir  de  ce  qu'il  a  fuivi  le  nouveau  Stile,  fii  Mr.  dt 
Rapia  le  vieux. 

P  a 


Ii6 


ABREGE'     HISTORiaUE 


gei". 


enterrcs  les  Rois  &c  les  Piinces  d' Angleterre.  ( i )  par  lequel  celles  de  Wefiminfter  etoient  declarees  coupables  de  C h  a »■ 

Cependant,  le  Roi  fe  trouvoit  fort  embarafle  fur  les  moyens    Haute  Trahifon  ,  pour  avoir  appelle  les  EcoflTois  dans  le  Ro-  les  I. 
:  foutenir  laGuerre  pendant  la  Campagne  prochaine.  Lesdeux    yaume,  &  pour  avoir  contrefait  le  Grand  Sceau.  ^^^h 

Voila ,  a  peu  pres ,  ce  qui  fe  pafla  de  plus  confiderable  dans  ce  ^j^^j^^g 
Parlementd^Ox/bri/jqui  dura  jufqu'au  i6d'Avril,fut  proroge  juf-  Weft- 
qu'au  mois  d'Octobrc  fuivant,  &  ne  fe  raffembia  plus.  Et  voi-  "linftec 
la  aufli  ce  que  nous  avions  a  rapporter  des  Affaires  Civiles  de  fcaemVnt 


faire  de  grands  effbrts,  outre  l'Ar- 


CnAR- 
LES    I. 

16+3.    de  loutenir  laGuerre  pe 
Emba-     Chambres  fe  preparoient  a 

Roi  p^our  mee  Auxiliaire  qui  leur  vcnoit  d'EcoOe,&  qui  etoit  fur  lcpoint 
recouvrec  d'entrer  en  Angleterre.  Charles  le  favoit.  II  auroit  voulu  lever 
**^ '"^'"      de  nouvelles  Troupes,  &  il  n'avoit  pas  de  quoi  payer  celles 

qu'il  avoit  aduellement  fur  pie  ■,     fes  reflburces  etant  ou  e-    Tannee  1643.    Revenons  aux  AfFaires  MiUtaires  ^   &  fans  nous  au  lioi. 
""    ■       ■"      '^-    '-'  — ' ' '  fes    arreter  aux  petites  expeditions,  ou  la  fortune  fe  declara  tantot  q°'5' ? 


puifees,ou  peu  aflurces.  En  effet  ,11  avoit  vendu  ou  engage 


bomaines  &  ks  Pierreries :,  fes  revenus  etoient  (aifis ;  &  les  con- 

tributions  volontaires  de  ceux  qui  lui  etoient  afl^eiflionnes  n'a- 

voit  rien  de  iixe,  &  n'egaloient  pas  a  bsaucoup  pres  fes  be- 

foins.  Du  moins ,  s'il  eijt  pu  impofer  des  Taxes  dans  les  Quar- 

tiers  qui  fuivoient  fon  pani ;  mais  il  n'ofoit ,  dc  peur  d'y  cau- 

fer  du  mecontentement,  en  agilTant  ainli  contre  les  Loix,   & 

de  s'attirer  le  meme  reproche  qu'il  ne  ceflbit  de  faire  contre  les 

Propofi-  deux  Chambres  fur  ce  fujet.     Pour  lever  ces  obftacles,   il  fut 

tion  de      propofe  dans  le  Confeil,  de  convoquer  \  Oxford  les  Membres, 

qucrjn    qu'  5  felon  le  Roi  >  avoient  ete  chafles  du  Parlemcnt ,  &  quc  le 

auttc  l'at-  Parlement  traitoit  de  Deferteurs.     Cecoit  fans  doute  Fexpedient 

lcment.      [g  j„jfux  e^itendii  dc  tous  ceux  qui  avoient  eti  te^ites  jujqualors , 

non-feulement  pour  faire  avoir  de  Targent  au  Roi ,    mais  enco- 


re  pour  le  r^tablir  dai/s  tous  fcs  droits,    comme  le  difoic  le  Lord    comment. 


pour  un  Parti  &  tantot  pour  Tautre,  contentons-nous  de  mar- conttecea 
quer  les  evenemens  les  plus  decififs.  deux 

Le  Marquis  de  Newcaftk,  qui  commandoit  pour  le  Roidans  bres'"' 
le   Nord,  ayant  ete  informe  que  FArmee  d'EcolTe  ne  lailToit    Le  Mat- 
point ,  malgre  la  mauvaife  faifon ,  de  s'avancer  vers  TAngleter-  qu's  de 
re,  fe  mit  en  marche  avec  fes  Troupes  pour  rempecher  d'y  en-  (el^a^he 
trer  ,     ou  du  moins  d'y  faire  dcs  progres ,    meme  de  fe  join-  pour  s'op- 
dre  avec  les  forces  du  Parlcment.   Mais  ce  bon  deflein  lui  reuf-  R^^^^j,? 
fit  fort  mal.     Car,  a  Tapproche  des  EcoiTois,  s'etant  cru  trop  d-EcoiTe. 
foible  pour  ofer  hazarder   une  Bataille,  il  fe  retira  a  Durham ,    Mais  il 
oii  iis  le  fuivhent,  &  dela  a  Torck ,  tant  pour  s'y  mettre  en  lu-  "3°^^^^*" 
rete ,  que  pour  fauver  cette  grande  Ville  que  le  Colonel  Bellas-  ne  Ba- 
fis  venoit  d'expofer  a  etre  emportee  k  coups  de  mains.     Voici  ".''''^;, 


Dighy  (2) ;  &  cependant  la  propolition  n'en  plut  pas  d'abord 
au  Roi.  ll  craignit  extremement ,  dit  Mylord  Clarcndon  ,  quu- 
ne  fi  grande  AffiemhUe  ne  voultit  jouir  des  Privileges  £un  Parle- 
ment ,  <^  queile  nentrat  dans  quelque  N^gociation  de  Paix  qui 
fiauroit  point  d^eifet  ;  parce  quil  ne  trouvoit  ptiint  a  propos  d\'n 
toiifulter  les  conditio?ts  avec  tant  de  perfon?ies  ,     dans    la  penf^e 


quis  I 


Lorfque  le    Marquis  de  Newcafile  s'etoit  mis  en  campagne  toutne  ^ 
pour  aller  s'oppofer  a  TArmee  d'Ecofle ,  il  avoit  lailTe  ce  Colo-  ^^"^   . 
nel  en  qualite  de  Gouvtrneur  a  Torck  avec  un  bon  Corps  de  Pairfax 
Troupes.     Mais  le   Lord  Fairfax  n'eut  pas  plutot  appris  que  le  defaii  lc 
Marquis  avoit  pris  la  route  du  Nord ,  qu'il  refolut  de  marcher  {^j^^j^^bVi. 
vers  Torck,&c  pour  cet  efFet,il  envoya  ordre  au  Chevalier  Fair-  jair.s  a 


aue  ce  quil  y  avoit   de  plus  important  ,    (^  qui  regardoit  fon   fax  fon  Fils  ,    de  fe  trouver  en  un  certain  lieu  avec  le  Corps  SiXbj. 


honneur ,  ne  leur  paroitroit  pas  ajfex.  confide'rable  pour  continuer 
une  Guerre  dans  la  Hoyau^iie  (3)!  On  voit  par-la  quelie  eroit  la 
Paix  que  Charles  fouhaitoit.  Ce  n'eto!t  pas  une  Paix  telle  que 
fon  Parlement  d^Oxford  pourroit  trouver  raifonnable ,  mais  u- 
ne  Paix  par  laquelle  il  ne  fQt  point  oblige  de  rien  ceder. 

Mais  fon  Confeil  lui  ayant  fait  comprendre,  qu'il  n'y  avoit 
aucune  apparence  que  les  Chambres  de  Weftminfter  vouluflent 
traiter  avec  des  Membres  qu'elles  regardoient  comme  des  De- 
ferteurs  du  Parlement  (+)  ;  les  Lettres  de  Convocation  furent 
expedieesf^)  ,&  ces  Membres  s'aflemblerent  a  Oxford  le  22  de 
Janvier  i<5+i,  comme  les  Ordres  du  Roi  de  lcur  avoient  in- 
dique. 

Qtioique  Tunique  but  du  Roi  fut  que  ces  Membres  lui  fiflent 
recouvrer,  de  la  meilleure  maniere  qu'il  leur  feroit   poflible, 


qu'il  commandoit,  afin  qu'ils  puflent  fe  joindre  Sc  agir  enfcm- 
ble.  Bellajfis  crut  empecher  cette  jondlion,  en  allant  fe  pofter 
a  Selby ,  (8)  avec  la  meilleure  partie  de  fa  Garnifon.  II  nel'em- 
pecha  point  j  &  le  Lord  Fairfax  ,  etant  venu  tout-a-coup  at- 
taquer  Selhy  ,  oii  Bellafis  s'etoit  cnferme  avec  quinz.e-cens  che- 
vaux  &  dix-huit-cens  hommes  de  pie,  for^a  cette  Ville,  fit 
le  Colonel  prifonnier  avec  fei2.c-cens  hommes,  &  en  tua  uii 
grand  nombre. 

Ann€e  1644. 

Vingtieme  d»  Regne  de  Charles  I. 

Dix  jours  apres  (9)  cette  Viftoire,  le  Lord  Fairfax  joignit    Le  Loici 


Parle-         ,    __      .    _    ,  .  ,  .  .  .,  . 

""'"'  Targent  dont  il  avoit  tant  de  befoin  ;  ce  qu'iis  firent  en  effeti  les  Ecoflbis  a  Tadcafier,  d'ou  les  deux  Generaux  allerent  blo-  ^^.^^  ^^^ 
*  "^  il  couvrit  d'abord  ce  defl"ein  du  pretexte  de  recevoir  leurs  con-  quer  Torck ,  &  envoyerent  prier  le  Comte  de  Manchefier,  Ge-  Ecoflois. 
feils ,  i^  de  chercher  avec  eux  les  moyens  de  faire  ceffer  les  trou-  neral  des  Troupes  des  Provinces  Orientales  aiTociees,  de  venir  ^'^^Jj'*" 
hles  ^du  noyaume.  Ceft ,  felon  Mr.  de  Rapin ,  tout  ce  qu'il  leur  les  joindre  ,  pour  faire  enfemble  ce  Siege  avec  les^  trois  Ar-  ^"^"^  j^ 
dit  dans  fa  premiere  Harangue.  Mylord  Clarendon  lui  fait  ajou-  mees.  Les  Troupes  de  ces  Provinces  montoient  a  quatorz.e  attendam 
ter,  cmils  pourroient  lui  do?mer  leurs  avis  avec  toute  la  lihert^  mille  hommes  ,  Cavalerie,  Infanterie,  ou  Dragons.  Le  Comte  jj*^^ ^™J^ 
f«/  e'toit  due  aux  Parlemens.       Mais    Mr.   de  Larrey  lui  fait    lesamena,  &  le  Siege  cl'rorr^  fut  forme.  (10)  chcftec 

dire,  [6)  „  qu'il  les  avoit  affemblees  pour  difllper  la  nouvelle 
„  Ligue  du  Parlement  de  IVefiminfier  avec  les  Ecoflbis  ,  & 
j,  pour  garantir  les  Loix  &  les  Provinces  d'Angleterre,  de  la 
„  ruine  dont  clles  etoient  menacees  par  flnvalion  de  ces  Re- 
„  belles ".     Ccla  eft  plus  precis  ,   &  le   rapporte  tres  bien  a 

Entre'e    l'entree  que  TArmee  d^Ecofle  commandee  par  le  Comte  de  Le- 

{"s^n"^' wen ,  (7J  avoit  deja  fait  depuis  le  19  de  Janvier  dans  le  Ro- 

Angle-     yaume,  &  au  premier  Vote  que  rAflemblee  A'Oxfordfit,  por- 

*"'«•    ^    tant ,  que  cette   Entreprife  des  Ecoflbis  etoit  une  veritable  Dh- 

Oxfo"d^  claration  de  Guerre  contre  TAngleterre  ,   &  que  tous  les  An- 

eontre  les  glois  qui  ks  aflifteroient,  fcroient  coupables  de  Haute  Trahifon 

Ecoflbis  ,-  .-.  .-.-,  ,,ir. 

&  conue 

leuts 

Adhetens 


ment 


fait  des 
Propofi- 
tions  de 
Paix  a 

celui  de 
Weft- 
minfter. 
Raifon 
du  Roi 
pour 


dcs  dcux 


Le  Marquis  de  Newcafile  ecrivit  au  Roi ,  qu'il  efperoit  de  pour  cn 
pouvoir  fe  defendre  fix  femaines  ou  deux  mois ,  &  le  pria  de  sYcge'*^ 
penfer ,  pendant  ce  tems-la ,  aux  moyens  de  le  fecourir.  Le  Com- 

La  Place  etoit  d'une  telle  importance,  que,  pour  la  confer-  ^  "^"'^ 
ver,  le  Roi  fe  detcrmina  a  interrompre  le  cours  des  Conque-  eftfot'me*. 
tes   que   le  Prince  Rohert  lui  faifoit  dans  plufieurs  Provinces  ,   Le  Prin- 
(11)    apres   avoir   taille   en  pieces  dans  celles  de  Noltingham  ,  ^^/^j^j"' 
rArmee   du   Chevalier  Jean  Meldrum  (12)  qui  y  aflicgeoit  la  djum  \ 
forte   de  Ville   de  Newarck.     Le  prince  re§ut  ordre  de  mar-  Ncwaick- 
cher  en  toute  diligence  au  fccours  A'Torck  ,  ^  quoi  le  Roi  a- 
jouta ,    qu';'/  ne  fuffifoit  pas  de  faire  lever  ce  Siege  ,    mais  quil 
Quant  aux  moyens  de  faire  ceffer  les  troubles  du  Royaume,    falloit  aufii  hattre  les  Ennemis.  Le  Prince  prit ,  ou  voulut  biea 
cette  AlTemblee  jugea  que  le  plus  prompt  &  le  plus  ialutaire    prendre  ces  paroles  pour  un  ordre  de  livrer  Bataille.    II  le  fic 
feroit  qu'elle  s'employat ,  au  nom  de  Sa  Majefte ,  a  negocier    contrc  ropinion  du  Marquis  de  Newcafile ,    &  ,   pour  la  pre- 

^  ■    ~  ■  ■      ■        "'       '         ."'"'■        -       miere  fois  de  fa  vie ,   il  fut  battu.    Cette  affaire  fe  paffa  le  z.  n  eften- 

de  Juillet,   a  quatre  milles  (i'Torck,   proche  de  Marfton-Moor ,  innt  bai- 
oii    les   Afliegeans    s'ctoient  retues    aux    approches  de   TAr-  ^^^^^    *" 
mee  Royale  ,    qui  ne   leur  etoic  nuUement   inferieure  ,    &  Moor. 
qui   leur    auroit    ete  fuperieure  confiderablement ,    fi  le  Prin- 
cc  eut  voulu ,    felon  le  fcntiment  du   Marquis  ,     attendre   le 
fecours  qui  venoit  du  Nord.      Ce  refus  ,  ou  plutot  la  hau-   u  ^jjjg 
teur  du  ton  ,   &   des  manieres  ,   dont  il  fut    fait  ,     piqua  avec 
tellemenc  le   Marquis  de  NewcaftU  ,     qu'il  dit  qu'il  fe    trou-  ^^"JJ^^HP 
veroit  au  Combac  comme  Volontaire.     II  n'y  parut  auflii  qu'en  i^  Mat. 
cette  qualitc ,  le  Prince ,  qui  fit  feul  la  difpofition  de  la  Batail-  quis  dc 
le,  ne  lui  ayant  aifigne  aucun  pofte,  ni  aucun  Commande- ^^^^^"  " 
menc.  (13)  Qui  nc 

Le  Prince  Rohert  fe  mic  a  la  tete  de  fon  aile  gauche  ,  coh-  'f '1«  p=* 

°  /:a.„,  derettou- 


Le^Paile-  ""  Tra'ite  de  Paix'avec  les  deux  Chambrcs  de  Weft??ii»fter.    Le 
Roi  y  confentit  d'autanr  plus  volontiers  qu'il  mettoic  par-la  les 


cfOxfoid  dcux  Chambres  dans  la  necefllte  ,  ou  d'accepter  cette  Propofi- 
tion  de  TAlTemblee  d'Oxford ,  ce  qui  feroit  la  reconnoitre 
indireaement  pour  un  Parlement;  ou  de  la  rcjetter,cequifour- 
niroit  un  novcau  fujct  de  leur  reprocher  qu'ellcs  rcfufoient  de 
iravailler  a  la  Paix.  L'artifice  n'echappa  point  a  leur  pcnetra- 
tion  ;  mais  elles  s'en  mirent  peu  en  peine ,  &  pour  toute  repon- 
fe ,  elles  declarerent  au  Roi  ,  qu'elles  ne  reconnoitroient  jamais 
pour  un  Parlement  les  Membres  Defertcurs  de  Weftminfter  af- 
confentir  fembles  a  Oxford.  II  fe  publia  a  cette  occafion ,  de  part  & 
ddmai-  d'autre ,  des  Manifeftcs  pleins  d'aigrcur ,  ou  Ton  ramena  touc 
che.  ce  qui  etoit  entre  dans  les  Declarations  precedentes ;  a  quoi  les 

Reponfe  dgQx  Chambres  d'Ox/<?rt/ajouterent,  le  21  de  Mars,  un  Vote, 


fiftant 


vec  au 


(i)  Hift.  des  Guerres  Civil.  d'AngI.  Tom.  IV.  p.  193  de  la 
Tiad.  Frang. 

(1)  Dans  une  Lettre  ecrite  A'Oxford,  &  que  le  Parlement  AeWeft- 
tntnfler  intercept». 

(3)  HilV.  des  Guerres  Civiles  d'Angleterre  Tome  \Y,  p.  103  & 
104.  de  la  Tradudl.  Fran^. 

(4)  Id.  p.  104,  &  fuiv. 

(j-)  Au  mois  dc  Deccmbre  164^. 

(6)  Hift.  d'Angl.  Tom.  IV.  p.  197  &  198. 

(7)  Mylord  cUrendon  £c  Mr.  de  Lnrrey  donnent  a  ce  General  le 
rom  de  Leftey. 

(8)  Le  13  d'AvriI. 


(9)  Le  13  d'Avril. 

(10)  Le        de  iVlai. 

(11)  Dans  la  Province  de  Shrop ,  dins  celle  de  Lancaflre ,  dans  cel- 
le  de  Chefltr,  &c.  ou  il  prit  plufieurs  Villes  &  entre  autres  Lever- 
fool ,  Port  de  Mer ,  oii  s'embarquent  ordinairement  ceux  qui  veulcnt 
pafler  en  Irlande. 

(11)  Au  mois  d'Avri!.  Jem  MeldrHtn  etoit  un  brave  Officier  £• 
coflfqis: 

(13)  Mr.  de  Lnrrey  ne  fait  aucune  mention  de  ce  refus ,  ni  de  cet- 
te  conduite  hautaine  dn  Prince  envers  le  Marquis.  Au  contrairc, 
il  les  faic  concerter  enfemble  fur  la  difpofition  du  Combat,  2c  n'at- 
tribue  le  mauvais  traitement  que  le  Piince  fit  au  Martjuis ,  c^u'a  un 
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Char'  fiftant  en  cinq  mille  chevaux.    Son  aile  droite  fut  cooimandee 
t-Es  I.    par  le  Chevalier  Lucas  &  par  le  Cclonel  Hurrj/ ,  &  le  Gorps 
X64I.     de  Bataille  par  le  General  Gorhig.     L'aile  droite  du  Parlement 
Combat    ^joit  commandee  par   le  Chevalier  Fairfax ,  la  gauche  par  le 
VoTomai-  Comte  de  Manchefier,  alTifte  du  fameux  Olivier  Cromiuell,   qui 
le.lePrin-  fervoit  dans  fon  Armee  en  qualite  de  Lieutenant-General ,  & 
ayamaf-'  ^^^  :>  ^^  rapport  de  tous  les  Hiftoriens,  fe  diftingua  dans  cette 
figne  au- Journee,  par  une  conduite,  une  fermete,  &  une  valeur  verita- 
cun  por-    blement  heroiques.     Quoiqu'en  qualite  d' Abreviateur ,  je  me 
/Diffofi-  defende  la  plupart  des  particularites,  je  n'ai  pu  refufer  ces  deux 
tion  dcs    mots  a  la  louange  d'un  horame ,  qui ,   de  fimple  Gencilhomme 
yUmees.    D£pm;^  ^  l^  Chambre  Baife,  ou  il  fit  meme  au  commencemenc 
d'0°mer  une  afiez,  mince  figure,  monta  au  plus  haut  degre  de  la  gloire 
Ctom-      des  Armcs,  s'empara  de  la  toute-puilTance ,  qu'il  fut  conierver 
^^''"         jufqLi'a  la  mort  fous  le  nom  modefte  de  Protefteur,  mais  tou- 
jours  maitre  de  prendre  celui  de  Roi  &  de  s^affeoir  fur  le  Tro- 
Relations  ne  d'ou  il  avoit  renverfe  fon  Souverain.     Pour  ce  qui  cft  de  la 
fansnom-  Bataillc  de  Marfton-Moor,  je  ne  faurois ,  quand  meme  je  le  voii- 
oppoftcs'  drois,  en  donner  une  connoifiTance  detaillce,  &  capable  de  fa- 
&  tres       tisfaire  des  Ledleurs  entendus ;  Mr.  de  Rapin  n'ayant  ofe  Ten- 
d°"f"Ba'  feprendre,  a  caufe  di*  peu  d'ordre  &   de  nettete,  dit-il:  il 
taUle  de "  pouvoit  ajouter ,  &   a  caufe  de  la  diverfice  infinie  qui  regnent 
Matrton-   dans  les  nombreufes  Relacions  qu'en  firent  des  gens  ou  trop  pal- 
*Evene-    fionnes,  ou  tres  ignorans  dans  TArt  Militaire.  Contentons-nous 
ment  lin-  donc  d'en  rapporter,  d'apres  notre  Auteur,    une  circonftance 
gulier.       remarquable.    C'eft  que  1'aile  gauche  de  rArmec  du  Roi ,  com- 
mandee  par  le  Princc  Robert ,  fuc  mife  dans  une  enciere  derou- 
te  par  Taile  droite  de  TArmee  du   Parlement  ,     pendant  que 
Taile  droite    du    Roi    avoic   le  ,meme   avantage    fur    la    gau- 
che  qui  lui  etoit  oppofee.     Les  deux  ailes  vitflorieufes  ,  apres 
avoir  donne  la  chade  aleursennemis,ctantretourneesauChamp 
de  Bataille,  fe  rencontrerent  face  a  face,  en  forte  que  chacune, 
je  ne  fai  par  quel  accident,   occupoit  le  cerrain  que  1'ennemi  a- 
voic  occupe  au  commencement  de  la  Bataille.  EUes  recommen- 
cerent  W ,  l'une  contre  Taucre ,   un  combat  qui  fut  fort  rude  &: 
fort  vigoureufement  foutenu  des  deux  coces  ,  jufqua  ce  qu'enfin 
k  Cavalerie  du  Roi  prit  la  fuite  &  fut  pourfuivie  aulli  loin  que 
le  jour  puc  le  permettre.     Les  Paifans  qui  furent  chargcs  d'en- 
terrer  les  morts,  rapporterent  qu'ils  en  avoient   trouve  quatre 
mille  cinq-cens-cinquante,  dont  les  vidtorieux  afiTurerent  qu"il 
n'y  avoit  que  trois-cens  de  leur  parti. 
Le  Ptin-      Qiielle  que  fut  la  perte  que  ie  Prince  Rohert  eut  faite  dans 
fcc  R.0-      cecce  occafion  ,   on  convienc  affei  generalemenc  qu'il  lui  reftoic 
Marq^is^  plus  dc  forccs  qu'il  n'en  falloit  pour  couvrir  Yorck  ,  &  attendre 
de  Ncw-    les  refolucions  que  le   Roi   auroit  prifes  fur  ce  fatal  accident. 
cafttc,       Mais,  foit  de  honte,  foit  de  dcpic,   fans  confiderer  quel  preju- 
Kms"deux  «^'ce  il  alloit  porter  aux  AfFaires  du  Roi  fon  Oncle,  il  partit,  le 
Yotck.      lendemain  de  la  Bataille,  avec  le  refte  de  fon  Armce,  pour  s'en 
Le  Prin-  retoumer  dans  la  Province  de  Shrop.   D'un  autre  cote,  le  Mar- 
tfre^'*^'    quis  de  Ne-wcaftle  ,   ne  pouvant  fe  metcre  dans  Tefprit  que  le 
Shrews-    Princc  fe  fiit  porte  a  le  craicer  fi  indignement,  s'il  n'avoit  pas 
lv!af'^s'^  eu  lieu  dc  croire  qu'il  en  feroit  avoue  du  Roi ,  s'cn  alla  aufli 
hors  du     ce  meme  jour-Ia   a  Scarboroiigh  ,   oii  il  s'embarqua  pour  Ham- 
Roy»"-     hourg.     Ce  fut  une  perte  confiderable  pour  Cbarles  que  celle  de 
*"*■  ce  Marquis ,  que   Mylord  Clarendon  reprefente  comme  un  des 

plus  braves  &  des  plus  zeles  Seigneurs  qui  prirent  le  parti  du 
Roi  (14).  II  etoit  d'ailleurs  fort  nche,  &  grand  Amateur  des 
Belles-Lettres.  Ces  qualites  naturelles  jointes  a  la  plus  belle  e- 
ducation,  qui  le  diftinguoient  extremement,  avoient  porce  le 
Roi  a  le  faire  Gouverneur  du  Prince  Charles  en  1538.  LeMar- 
quis  de  Newcaft/e  retourna  en  Angleterre,  apres  le  retabliffe- 
ment  de  Charles  II,  fon  Eleve,  qui,  en  1664,  le  crea  Duc. 

Cependant  les  Generaux  du  Parlement ,  profitant  de  leur  Vic- 

toire,  &  de  la  divifion  des  Generaux  ennemis,  retournerentde- 

vant   Torck,  que  le  Chevalier  Glenham,   qui  y  commandoic  , 

Ptifc       leur  rendit ,  moyennant  une  Capitulation  honorable.     Cette  im- 

^•Yotck     portante  Conqucte  fut,  quelque  tems  apres,  fuivie  dc  celle  de 

Newcaft-  Neiucaftle  (15):  de  forte  que  la  Bataille  de  Marfton-Moor ,  & 

le.  la  retraite  hatee  &  mal  entendue  du  Prince  Robert  ,   firent  per- 

drc  au  Roi  tout  le  Pais  du  Nord  ,   qui  jufqu'alors  avoit  fait  u- 

ne  puiffante  diverfion  aux  forces  du  Parlement.     Mais  ce  n'eft 

pas  tout  le  mal  qu'il  avoit  ^  craindre.     II  ecoit  dangereux  pour 

lui ,  que  les  trois  Armees  viitorieufes  ne  viniTent  fe  joindre  dans 

le  milieu  du  Royaume ,  a  celles  du  Comce  d'Ejfex  ,  &  du  Che- 

valier  Waller,  &  qu'on  ne  lui  enlevat,  tout  d'un  coup,   touces 

Les  trois   les  Places  qui  etoient  encore  cn  fon  pouvoir.    Cette  jondlion  ne 

f'"iciu.''  '^  ^'-  P°'"'^-    Au  contraire,  les  trois  Armees  fe  feparerent.     Lc 

Lord  Fairfax  demeura  avec  la  ficnne  dans  Yorck  ,   dont  il  avoit 

ete  fait  Gouverneur  ;    le  Comte  dc  Manchefter  marcha   vers 

JL/««/»,  pour  ne  pas  s'eloigner  des  Provinces  aflbciees  (16)  dont 


acciilent  que  cclui-ci  n'avoit  pu  prcvenir ,  mais  qui  obligea  celui-la 
a  changer  rordre  de  fon  Armee.  Hift.  d'Angl.  Tom.  IV.  p.  200. 
Mr.  de  Rafin  s'accorde  mieux  avec  l'Hiftoricn  des  Guenes  Civiles, 
&c,  Torae  IV.  p.  161  &  fuiv.  de  la  Trad.  Frang. 

(14.)  Hift.  des  Guerres  Civiles.  Tome  III.  p.  372. 

(ij-)  Ce  ne  fut  pourtant  que  vers  la  fin  du  mois  d^Odtobre  fui- 
vant. 

(16)  Kent,  Siijfex,  Surrey,  8c  Haat. 

(17)  Vers  la  fin  du  mois  de  Mai. 

(18)  l.e  8  d'Avril. 

(19)  Le  10  de  Juin  1644,    Ccll  cette  Henriette  d'AngIeterrc,  qui 


il  commandoic  les  Troupes;  &  le  Comte  de  Le-wcn,  avec  fes  C.mar-:_. 

Econbis,  pric  la  rouce  du  Nord.  Ce  fuc  lui  qui  (e  rendit  mai-  ^^^  '• 

tre  de  Newcaft/e.     Cette  jonction ,  ai-je  dic,  ne  fe  fic  poinCi  &  ^^4-«'i 
neanmoins  le  Roi  couruc  encore  un  plus  grand  dangcr ,  puif- 

qu'il  s'en  fallut  de  bien  peu  qu'il  ne  fiit  pris  par  le  Comtcd'Ey^  io^^d'"' 

/ex  &  par  Wa//er,  qui,  felon  les  ordres  du  Parlement,  mar-  parie- 

cherent  (17)  feparement  vers  Oxford,  pour  en  faire  ie  Siege,  inent 

s'il  pouvoient  y  furprendre  le  Roi  qui  s'y  ecoic  renferme  avcc  OKford*"^ 

fon  Armee  decouragee ,  &   confiderablement  diminuee,  par  la  Bataille 

VicSoire  que  lVa//er  avoit  obtcnue  proche   6^A/resford  iur  le  ^"■'^)'^*'. 

.,^1  1-  ri      .  /     Ov  lOld  ,    ou, 

Chevalier  Hopton  (18).  ^    ^  ^  Hopton 

Le  Roi ,  ayant  ete  informe  que  ces  deux  Generaux  s'etoient  eft  defait 
mis  chacun  de  fon  cote ,  en  marche,  polta  la  plus  grande  par-  P^  ^^^" 
tie  de  fon  InFanterie  a  Abingdon ,  a  dellein  de  les  y  arreter  qucl-     Mcfutes 
ques  jours  ,     &  d'avoir   le  tems  de  prendre   quelques    mefu-  que  le 
res  ,     au   cas    quils  vouluflenc  aflTieger  Oxford  ,     de    quoi   11  [^ouj^'^^^^ 
doutoit  encore  ,    parce  que  les  deux  Chambrcs  avoient  enfin  pechet, 
trouve  le  moyen  de  prendre  leurs  refolutionsSc  de  les  faireexe-  «"  'etat- 
cuter,    avec  plus  de   fecrct  qu'elles  n'avoient  fait  jufqualors.  ^^„^ 
Mais  il   vit  bientot  que  ce  Siege  etoit  ri^folu ,  &  qu'il  devoit  d^O.xford. 
penfer  a  mettre  fa  perfonne  en  furete;puifque  le  Comte  A^EJfex,  ''j.g^' 
apres  s'etre  rendu   maitre  ^Abingdon  fans  refiftance ,  les  Trou-  s'empatc 
pes  chargees  de  le  defendre  s'etant  retirees  a  fon  approche,  a-  d-Abing- 
voit  traverfe  hCber-wel/,  &  Wa//er  Vlfis ,  deux  rivieres  quicou-  ''°°" 
lent  tout  proche  &'Oxford,\'une.  a  TOccident  Tautre  a  rOrient, 
&  qui ,  a  1'aide  de  la  Tamife  ou  elles  fe  jcttent ,  font  des  de- 
hors  de  cetce  Ville  une  Prefqu'ile  dont  1'ouverture  eft  au  Sep- 
tentrion.     Ainfi  le  Roi,  n'ayant  point  de  tems  S  pcrdre,  don- 
na  ordre   a  fa  Cavalerie  &  a  un  petit  Corps  d'Infanterie  d'aller 
rattendre  Jl  un  certain  endroic ,  lorcic  d'Oxford  la  nuit  du  3  de    Le  Ro! 
Juin,  pafla  heLreufement  entre  les  deux  Armees  ennemies,  &  '^,^'"?''^ 
etoit  deja  en  furece,  avant  qu'elles  cufiTent  aucune  nouvelle  de  l^^^^^'  ' 
fa  recraite.  Cavale- 

La  (lirprife  des  dcux  Gencraux  fut  excreme ,  quand  ils  appri-  "*• 
rent  que  le  Roi  leur  etoit  echappe.     L'Ordre  des  deux  Cham- 
bres  portoit ,  que  (i  le  Roi  quittoit  Oxford,  le  Comte  d'Ejfex  le 
fuivroit  avec  fon  Armee  ,    &  que  lVa//er   iroit  avec  la  fienne 
prendre  foin  des   AflFaires  de  VOueft.     Mais  le  Comte,  on  ne  Le  Com- 
fait   pour  quelle  raifon ,  commandi  d'un  ton  abfolu  a  lVa//er  '<=  d'Effeit 
de  pourfuivre  le  Roi  ,    &  fe  mit  incontinent  en  marche  vcrs  ^,5*^ 
YOueft.   Les  deux  Chambres,  choquees  de  la  defobeiflance ,  lui  i'Oacft 
envoyerent  un  ordre  formel  &  preifant  de  retourner  fur  fespas,  [°  j-fpog. 
&  de  fe  conformer  a  la  difpoficion  qu'clles  avoienc  faice.  II  etoic  t  on  du 
deja  a  Sa/isbury,  d'ou  il  fe  contenta  d'ecrire  au  Committe  de  ''•■''=- 
Guerre  les  raiibns  de  fa  conduitc  ,   &  il  finit  fa  Lettre  de  cette  ™*"^ 
maniere,  Votre  innocent ,  quoique  fufpeSi  Serviteur.   Soit  que  les 
deux  Chambres  trouvaffent  ks  raifons  plaufibles,  ou  qu'elles  ne 
jugeafiTent  pas  a  propos  de  rirriter  dans  une  pareille  conjondtu- 
re ,  elles  lui  permirent  de  continuer  fa  marche. 

L'arrivee  du   Comte  dans  la  Province  de  Devon  allarma  la  La  Reine 
Reine  qui  venoit,  depuis  quinze  jours,  d'y  accoucher  (19)  de  g*/pj^. 
la  Princeife  Henriette ,  a  Exceter  Capitale  de  cette  Province.  ^e. 
Elle  fe  retira  en    Cornouai//e ,  &  dela  en  France.     D'un  autre 
cote,  a  Tapproche  du  Comte,  le  Prince  Mauricelcvz  (20)  le  LePtince 
Siege  de  Lyme,  pecite  ViUe  qui  fe  defendoit  depuis  le  1 1  d'AvriI  Mautice 
avec  une  opiniatrete  a  laquelle  il  ne  s'eCoit  point  attendu.   Cetce  l"^J'. 
Ville  &  T/pnouth  ecoienc  prefque  les  feules  dans  coutes  les  Pro-  Lyrae. '^ 
vinces  de  \'Ouefi ,  qui  fuifenc  dans  le  parti  du  Parlement.     Le 
meme  jour  le  Comte  d'EJfex  fe  rendit  maitre  de  Dorchefter ,  & 
biencoc  apres  de  Waymouth  ,  de  Barnftap/e,  &  le  mois  fuivanc  | 

de  Ta^wnton. 

Nous  avons  laifiTe  le  Roi  fe  derobant  d'Oxford.     II  arriva    Marchcs 
trois  jours  (21)  apres  avec  fa  petite  Armee  a  IForcefter  ,   d'ou  <<"  Roi 
il  fit  diverfes  marches ,  pour  tromper  la  vigilance  de  lVa//er  qui  f^J^'^^  ^" 
le  fuivoit  avcc  des  Troupes  fort  fuperieures  aux  fiennes.     II   le  d'Oxfoid. 
trompa  cn  cfFcti  car  il  trouva  le  moyen  de  retourncr  i.Oxfor'd,    VVailct 
oii   ayant  repris  le  relte  de  fon  Armee  qu'il  y  avoit  laifiTe  en  fe   '  '""' 
retirant,  il  alla  prendre   des  quartiers  dans  la  Province  de  liuc- 
kingham ,  fans  avoir  forme  d'autre  deirein  que  de  profiter  de  la 
premiere  occafion  qu'il  pourroit  rrouver  de  livrerBataillea  W^/- 
ler ,  qu'il  n'avoit  plus  lieu  de  craindre  ,  puifqu'il  etoit  plus  fort 
que  lui. 

Ce  General  ne  laififa  pas  de  s'approcher  du  Roi,  &  enfin  les    Combat 
deux  Armees  fe  trouverent  en  prefence ,   ayant  neanmoins  le  le  Co- 
Cher-we/  entre  elles.     Le  Roi  feignit  de  vouloir  marcher  vers  Ic  pte''/. 
Nord  [22)  &  fe  mit  effedivement  en  marche,  apres  avoir  laif- 
fe  une  bonne  garde  au  Pont  de  Copredy.     Wa/ier  alla  lui-meme 
avec  quin7.e-cens  chevaux,   mille  fantaiTins,  &  onze  pieces  de 
Canon ,  forcer  ce  Pofte ,  &  y  faire  paffer  fes  Troupes.    Apres 
quoi  il  attaqua  (23)  rArriere-garde  du  Roii  mais  il  fut  repoufle 

avec 
fut  depuis  Duchcffe  i'Orlea.ns ,   fi  connue  par  fon  efprit,  &  par  fa 
beaute ,  qui  nc  lui  fi.-cnt  pcut-etre  que  trop  d'adorateurs  a  la  Cour  dc 
France.     Voyez.  ce  qu'en  rapporte  Mr.  de  Larrey ,   Hift.  d'Angl.  pa- 
ges   20^.,  mais  plus  particulieremcnt  p.  421,  413    2c  466.  Mr.  de 
Lnrrey  lailTc  en  doute  ii  elie  mourut  empoilonaeei    mais  Mr.  de  RH' 
fm  ledit  pofuivement ,  Tome  IX.  p.  296. 
(lo)   Lc  I)-  dc  Juin. 
(21)  Le  6   dc  |uin. 
{21)  Dans  la  Province  de  Uortham^toi}, 
(13)  Le  9   de  Juiilet.. 
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Char-  avec  perte  de  beaucoup  de  monde  £c  d'une  partie  de  fon  Ca-    les  deux  Armees;  &  oii  enfin  les  Generaux  du  Parlement, ayant  Ch  a  r- 
"  ^  divife  leurs  Troupes  en  deux  Corps,  attaquerent   (5)   lesretran-  l  es  I. 

chemens  du  Roi  par  deux  differens  endroits.     Le  Combat ,  qui     1644. 
avoit  commence  fur  les  trois  ou  quatre  heures   apres-  midi,  fut  "n"'"?!** 
cxtremement  rude,   tantot  les  gens  du  Koi  etant  poufles,  &  dc  New- 
tantot  faifant  reculer  les  Ennemis  a  leur  tour.     Enfinlesaflaillans  bury, 
forcerent  un  cndroit  des  Retranchemens ,  &  y  prirent  quelques  ° dJ^iij*" 
Pieces  de  Canon :    mais  la  nuit  les  empecha  de  profiter  de  cet 
avantage,  &  fit  finir  le  Combat.     Cependont,  le  Roi  craignant 
que  le  lendemain  les  Ennemis  ne  penetrafTeni;  dans  fes  Lignes 
par  ce  meme  endroiu,  le  retira  jufqu'a  IValtingford ^  laidantlbn  ''.^,'*'"*' 
gros  Canon  &  fon  B..g3ge  dans  le  Chateau  de  Denningt07i ,  qu'il  (-,n  Aaji. 
fe  reuniOent  pour  venir  Ty  accabler.     U  ne  lailfa  pas  neanmoins    avoit  pri»  peu  de  jours  avant  cette  Bataille.     Au  refte,  leCom-  le"e  & 
de  marcher  a  petites  journees,  afin  que  les  Troupes  du   Fais  de     te  d^EJfex  ne  ie  trouva  point  a  cette  attaque,  foit  qa'il  eiitquit-  °£)en-^^* 
Gailes  qu'il  avoit  mandees  ,  eufTent  le  tems  de  venir  le  joindre.     te  l'Armee  a  caufe  de  quelquc  indilpotition  qui  lui  furvint,  ou  nington. 

^  peut-etre,  par  quelque  mecontentement,  ne  pouvant  pas  bien 

s'accorder  ni  avec  le  Comte  de  Manchefter,  ni  avec  le  Cheva- 
lier  Waller. 

Ces  deux  derniers  Generaux  ne  s'accordcrenr  pas  mieux,  apres  leMiTeVce" 
cetce  Journee,  l'un  imputant  a  fautre,  d'avoir  ete  caufe  qu'avec  entre 
une  Armce   fi  lupericure,  on  n'avoit  gps  rtiis  le  Roi  dans  une  '^^^'^^'r 
entiere  deroute.     En  effet ,  quoiqu'ils  ne  puflent  ignorer  fa  re-  icr  ''donue 
traite,  la  Lune  etant  alors  dans  fon  plein,  ils  le  laifferent   mar-  lieuau 


LEs  I.      non. 

*^++' .  Cet  avantage  determina  le  Roi  a  prendre  la  route  de  rOueft, 
inatche°'  °"  Ifaller  fe  mit  ii  peu  en  peine  de  le  fuivre,  ni  de  ce  quipou- 
vei»  voit  arriver  au  Comte  d'EJfex ,  dont  il  pretendoit  avoir  lieu  de 

w^m'.'^'*'.  n'etre  pas  content  ,  qu'il  congedia  les  Miiices  de  Londres  , 
lieude  l'y  comme  ii  la  Campagne  eut  ete  entierement  finie.  Le  Roi,  pen- 
fujvrc,  dant  fa  marche  vers  VOuift ,  requt  la  trifte  nouvelle  de  ce  qui 
congedie  j'^fQJ|.  ^^ff^  ^  Torck  y  ce  qui  le  confirma  dans  la  refolution  qu'il 
dcsTrou-  avoit  prife,  comprenant  fort  bien  qu'il  ne  pouvoit  plusfe  tenir 
pcsquiiui  (ians  le  milieu  du  Royaume,  oii  il  n'avoit  que  peu  de  rellour- 
ces,  fans  rifquer  que  les  trois  Armees  qui  s'etoient  ieparees,  ne 


leftoienc. 


LeComte 


nouaiUc. 


II  i'e  fit  encore  joindre  par  celles  du  Comte   Maurice ,  6c  par  la 
Garnifon  meme  de  Brifto/;  &  alors  il  fe  vit  a  la  tete  d'une  Ar- 
mee  bien  plus  nombreule  que  celle  du  Comte  d^EiTex. 
_  Quand  ce  General  apprit  que  le  Roi  s'approchoit,  il  voulut 

pjifcdans  rebroufTer  chemin  pour  rempecher  de  penetrer  plus  avant  dans 
d"c'"   ^^  Pais,  &  pour  lui  livrer  Bataille,  fi  on  en  trouvoit  une  occa- 
fion  favorable.     Mais  le  Lord  Raberts,  qui  avoit  tout  fon  bicn 
en  Cornouaille,  rafTura  pofitivement  que  s'il  entroit    dans  cette 
Province,  elle  fe  declarcroit  toutepourleParlement.     Le  Com- 
te  y  entra,  &  le  Peuple,  bien  loin  de  fe  remiier  en  fa  faveur, 
ji,',  "^ i^  courut  au  contraire  en   foule  fe  joindre  au  Roi,  quiayantfui- 
i^duitala  vi  de  pres  fes  Ennemis,  les  poulfa  pie  a  pie,  jufque  fur  le  bord 
detnietc     jg  [^  jvier ,  leur  coupa  entierement  les  vivres ,  &  les  reduifit  "k 
LaCavaie-  ""£  telle  extremite ,  que  le  Comte,  apres  avoir  envain  attendu, 
licauPar-  durant  un  mois,  le  fecours  qu'il  avoit  envoye  demanderau  Par- 
fauve"'  '^lenient,  fit  echapper,   a  la  faveur  d'une  nuit  fort  obfcure,  fa 
Cavalerie,  au  travers  des  Quartiers  du  Roii&  pour  nepastom.- 
ber  lui-meme  entre  les  mains  de  ce  Monarque,  a  qui  il  fit  de- 
f^Fute"  ni^"'^^''  ^  capituler  (i),  il  fe  mit  dans  un  bateau  qui  le  porta  a 
{eniiPij-ftj^ioutb:,  laifTant  au  General-Major  Skippou ,  le  foin  d'obtenir 
mouth.      les  meilleures  conditions  qu'il  pourroit  pour  rinfanterie. 
Capitula-      Skippon  obtint  {2)    une  Capitulation  plus  a.'antageufe  qu'on 
tion  de    n'eiit  pu  fefpeter  ,    puisqu'il  eut  la  permilTion  de   fe  redrer, 
lied^uPar-  O^ciers  &  Soldats,a  Warham  (3),avec  leurs  Drapeaux,  Tam- 
lemcnt  a-  bours  &  Trompettcs,  apres  avoir  feulement   livre  au  Roi  tou- 
vecleRoi.  tes  leurs  Munitions,  tous  leurs  Charrois,  toute  lcur  Artillene, 
&  toutes  Armes  oflTenfives  &  defenlives  ,  excepte  les  epees  & 
les  piftolets  des  OfHciers  qui  etoient  au  -  defTus  du  grade  de  Ser- 
gcnts ,  auxquels  il  fut  meme  accorde  de  pouvoir  emmener  deux 
Chevaux    chacun,avcc   tout  leur  Bagage  particulier.     II  eft  a 
prefumer  que  le  Roi  eut  de  bonnes  raifons   pour  fe  contcnter 
d'un  fi  petit  avantage  ;  car  enfin  le  Parlement  ne  manquoit  ni 
d'Artillerie,  ni  d'Armes,  ni  de  Munitions,  pour  retablir  cette 
Armee,  qui  effectivement  fe  trouva,  cinq  oufix  feraaines  apres, 
en  etat  de  livrer  Bataille  au  Roi. 

Cependant  le  Roi ,  qui ,  au  commencement  de  cette  Campa- 
gne,  s"etoit  trouve  dans  un  facheux  detroit,  fe  vit  deux  mois 
apres  fort  au  large ;  les  deux  Armees  qui  Tavoient  enferme  dans 


Ritablif- 
femcni 
des  .«.ffai- 
ics  du 
Roi. 


cher  fans  le  pourfuivre,  de  forte  qu'il  arriva  tranquillement  a  [ouine^j 
Oxford.     Ils  l'ea  laitferent  meme  revenir  a  Deimington,  peu  de  Deaning- 
tems  apres,  d"ou  il  rciira  a  leur  vue  tout  ce  quil  y  avoit  laifle,  '°">*' 
&  reprit  tranquiilement  le  chemin  d'Oxford.     Ce  n'eft  pasqu'ils  fon^AaH- 
n^eufTent  tenu  Confeil  de  Guerre,  mais  il  fufSfoit  que  Tun  pro-  lerie&foa 
posat  quelque  chole ,  pour  que  Tautre  s'y  opposat.     Ceft  cette  j^^S^S^  ^ 
divifion  qui  les  avoit  empeche  d'employer  leurs  forces  a  prendre 
Ic  Chateau  de  Dennington  ,    quoiqu'ils  connuflent  que  rien  ne 
pouvoit  donner  plus  de  rcalite  a  leur  ViAoire,  ni  etre  plus  a- 
vantageux  au  Parlement,  que  d'enlever  au  Roi,  avec  ce  Pofte, 
toute  fon  Artillerie  &  tout  fon  Bagage.     On  verra  dans  lafuite 
les  effets  encore  plus  funeftes  que  cette  divition  produifit,  &les 
changemens  auxquels  elle  donnaoccalion.    Le  Roi,  en  s'en  re- 
tournant  a  Oxford  (6) ,  envoya  un  detachement  au  fecours  du  q^.^^  ''" 
Comte  de  Winche(ier,  quietoit  dcpuis  longtems  atliege  dansfon  deHazing 
Chateau  de  Bazing :    mais  ce  detachemeut  trouva  que  le  Siege  '<^'c  P^f 
etoit  deja  leve.     Ce  fut  par-la  que  finit  la  Campagne de Tannee  pesju'^' 
16+4,  qui  nc  fut  pas  fi   funefte   au  Roi  qu'il  avoit  eu  lieu  de  i'aile- 
le  craindre,  quoiqu'il  y  eilt  perdu   Torck,   &  tout  le  Pais  du  !?<="f; 
Nord.  CampV* 

II  eft  tems  de  parler  de  certains  autres  Evenemens  de  cette  gnc 
meme  annee,  leur  connoiffance  n'etant  pas  moins  utile  ou  ne-  (^^"^ 
cefTaire  que  celle  des  Operations  de   Guerre,  quoiquil  n'y  ait  cctte  an- 
pas   entre  ces  chofes  de  liaifon  naturelle  ,    felon   la   remarque  oee, 
de  Mr.  de  Rapin,  &  qu'elles  ne  dependent  par  precifementrune 
de  Fautre. 

Nous  avons  deja  remarquc  que  le  Parlement  avoit  trouve     Mcfurei 
dans  cette  annee  164+ ,   le  moyen  de  prendre  fes  refolutions  &  •'"''^'e- 
de  les  faire  executer  avec  plus  de  fecret  qu'auparavant.     Ce  "nit  tes 
moyen  confiftoit  en  ce  que  ceux  qui  dirigeoient  les  Afiaires,  a-  Refolu- 


Oxford,  etant  entierement  difTipees  &  fes  forces  extremement    voient  autonfe  le  Committe  des  deux  Royaumes  a  donner  fes  'jj°°ctt^|" 


maiche. 


accrues ,  en  forte  qu'il  crut  pouvoir  executcr  les  plus  vaftes  pro 
Le  Roi  jets.     Dans  cette  penfee,  il  prit  la  refolution  de  marchera  Lon- 
prcndla     drcs,  &  dV  arriver  avant  que  les  deux  Chambres,  qu'il  fuppo- 

refolution    r  ■  rv    '    -  ,-r  i  j  jir-      '^  n 

d'aUer  i  loit  conlternees ,  eufient  le  tems  de  reprendre  leurs  efprits,  & 
Londies.  d^affembler  de  nouvelles  Troupes.  Mais  il  trouva  tant  de  difli- 
cultes  dans  fa  marche,  que  fon  Armee,  bien  loin  d'augmenter, 
comme  il  Tavoit  elpere ,  ou  du  moins  de  fe  maintenir ,  alla  tous 
trouve^cs  ^^^  J°"''^  ^"  diminuant ,  par  les  fatigues ,  par  le  manque  d'argent, 
difficultes  de  bas,  de  fouliers,  &  par  les  maladiesi  &  il  fut  oblige  de  faire 
dans  fa  je  frequentes  haltes  dans  plufieurs  Villes,pour  y  attendre  deTar- 
gent,  &  d"autres  chofes  necefTaires  qu'il  comprenoit  bien  qu'on 
ne  lui  fourniroit  pas,  quand  il  feroit  cloigne.  Ces  retardemens 
imprevus  furent  caufe  qu'il  ne  put  arriver  a  Salisbury ,  que  fix 
femaines  (4)  apres  ravantage  qu'il  avoit  remporte  en  Cornouail- 
le.  Alors  ,  au-lieu  dc  marcher  a  Londres  ,  il  fe  reduilit  a  re- 
tourner  dans  fes  anciens  quartiers  d'Oxford  ou  aux  environs:en- 
core  ne  pouvoit-t-il  pas  executer  aifement  ce  detrein  ,  vu  les 
mefures  que  fes  enncmis  avoient  prifes.  Er»vain  travailla-t-il  a 
empecher  la  jondtion  de  l'Armee  du  Comte  d'Effex  avec  cel- 
lc  du  Chcvalier  IValler ,  qui  avoient  ete ,  fune  &:  I'autre ,  remi- 
fes  fur  pie  &  renforcees  d'un  puilTant  Corps  des  Milices  de  Lon- 


Ordres,  fans  etre  oblige  d'en  riencommuniquerauxdeuxCham- 
bres.     Par-la  ,  le  Roi  n'etant  plus  fi  bien  informe  des  Defifeins 
de  fes  Ennemis ,  ne  pouvoit  plus  aufli  prendre  de  juftes  mefures 
pour  y  parer  :    avantage  fans    doute  tres  confiderable  pour  Ic 
Parlement,   mais  avantage  qui  pouvoit  lui  couter  cher,  par  Ta- 
bus  que  le  Committe  pouvoit  faire  de  rautonte  qu'on  lui  avoit 
confiee.     Les  Partifans  du  Roi  auroient  bien  voulu  faire  preva-  LesPaiti- 
loir  cette  crainte ,  pour  reduire  le  pouvoir  de  ce  Committe  dans  {?"?  •*" 
fcs  premieres  bornes;  mais  de  peur  de  ne  pas  y  reuflir,  s'ils  l'at-  chTnt^ales 
taquoient  de  front,  ils  fe  contenterent  de  demander  avec  inftan-  rompte. 
ce  que  le  nonr.bre  de  ces  Comniiffaires  fiit  augmente  de  cinq 
Seigneurs  &  de  dix  Membres  des  Communes ,  dans  refperance 
d'en  gagner  quelqu'un  qui  les  informeroit  de  ce  qui  s'y  feroit  ^'^«f** 
paffe.     La  Chambre  Haute  propofa  &  foutint  fiDttement  cette  dcux 
Augmentation ;   mais  la  BafiTe,  qui  en  previt  la  confequence,  s'y  Chambre» 
oppofa  ;  &  pour  vaincre  la  reiiflance  des  Seigneurs,   elle  fe  fit  "^  '^ 
prefenter  par  le  Maire  &  le  Confeil  Commun  de   Londres  une  LesCoia» 
Requete  par  laquelle  ils  demandoient,  entre  autres  chofes,  quele  muncs 
Committe  fut  continue  tel  qu'il  etoit  alors.  On  remarque,  que  ^tm^llf 
les  Declarations  de  la  Ville  de    Londres   etuient  un  frein  dont  moyen 
les  Communes  firent  un  affez  frequent  ufage  pour  arreter  la  fou-  "^'"."eRe- 


llveut 
empechct 
la  )onc- 

tiondes        ___  ___      ^^ ^  ^ ..«...^„  «_  ^....^,,-  .—  «- i  

duComte  dres,outre  deux  mille-cinq  cens  chevaux  que  le  Colonel  y)//W/f/o»  gue  des  Pardfans  du  Roi,  lorfqu'ils  tachoient  par  leurs  intrigues  qu'"ncsfe 

d'Eiiex  a-  conduifit  au  Comte:  cette  jonction  fe  fit,  &  fut  bien  tot  fuivie  de  femer  la  difTenfion  entre  les  deux  Chambres,  ou  de  troubler  font  pre- 

dewan'ir  ^^  ^^'^^  '^"  Troupes  qui  etoient  fous  les  ordres  du  Lord  Man-  leurs  deliberations.     Ce  qui  montre  que  cette  grande  Ville,  qui  |jc"Xil 

chefter.     Ainfi  les  deux  Chambres  furent  en  etat  de  faire  faceau  fupportoit  la  plus  grande  partie  des  fraix  dela  Guerre,  avoitdes  dcLon- 

Roi,  &  de  robliger  meme  a  fe  retrancher  a  Newhury,  ou  il  y  moyens  furs  de  foutenir  fes  Amis  dans  le  Parlement,  &  de  faire  '^'"'  ''e- 

cut,  durant  quelques  jours,  de  frequentcs  efcarraouches  entre  repentir  ceux  qui  ofbient  la  mecontenter.  quTieV 

II  meiures 


Iln'yreuf 
fii  pa>. 


(i)  Le  I  de  Septembre. 
(1)  Le  z  dc  Septembre. 

(3)  Dans  la  Province  de  Dorcefter. 

(4)  Le  ij-  d'oaobre.  ^ 
()0  Le  17  (i'0(flobre. 

(6)  II  y  arriva  le  11  dc  Novembrc. 

(7)  29  de  Juin. 

(8)  Le  6  de  Juillet,  le  lendemain  qu'on  avoit  regu    a  Londrcs  la 
fouveile  dc  la  defaitc  du  Princc  Rebirt  proche  d'Xor(k, 


(9)  Le  11  d'0£lobre  1641. 

(10)  Le  10. 

(11)  Le  19  d'Aout  1644. 

(11)  Apres  la  Bataille  de  Nazeii,  au  mois  de  Juin  164^. 

(13)  Mr.  Burnet ,  dans  fes  .Memoires  dc  li  Grande-Bretagne  (In- 
trodutlion  page  71,  73,  Sc  74.)  dit  que  Charles ,  fur  les  reprefenta- 
tions  de  Hollis  &  de  IVhiteloke ,  deux  des  Deputes  du  Parlement  pour 
le  Tiaite  i'Ux6riJge ,  &,  iur  l'avis  de  la  plupart  de  fes  Miniftres ,  etoit 
tout  difpofe  a  donaer  fatisfa^ioa  aux  deux  Chambres,  £^a  accepter 
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II  y  avoit  dans  la  Requete  donc  je  viens  de  parler ,  un  autre 
Article  qui  n'etoit  pas  moins  important.  11  regardoit  les  Mem- 
bres  qui  avoient  abandonne  le  Parlement  avant  ou  apresle  com- 
mencement  de  la  Guerre.  Leur  retraite  avoit  tellemement  affbi- 
bli  le  Parti  du  Roi  dans  les  deux  Chambres,  qu'elles  ne  trou- 
voient  plus  d'obli:acles  a  faire  pafTer  leurs  Refolutions.  Le  re- 
medc  a  cc  mal  etoit  ,  que  ces  Membres  retournaffent  a  Lon- 
Irandede  dres ,  les  uns  apres  les  autres,  fous  des  pretc,\'tes  plaulibles.  Mais 
j3  Villede  les  Communes  s'en  etant  bientot  appsrjues,  refuferent  de  les  ad- 
au°  Com-  niettre  dans  leur  Chambre ;  &  pour  autonfer  ce  refus ,  elles  fe 
muncs.  firenc  demander  par  le  Conieil  de  Londres,  que  les  Membres 
Ordon-  £)el'erteurs  ne  fuffent  point  admis,  fans  avoir  donne  de  bonnes 
exdift^^de'  preuves  de  leur  iincerite.  En  conlequence  de  cet  Article  de  la 
hCiiam-  Requete,  elles  pjblierent  bientot  apres  une  Ordonnance  pour 
Cornmu-  ^^clurre  entierement  ces  Membres-la. 

ncs  les         Ces  Evenemens  font  du  mois  de  Juin  (7).     Au  mois  dejuil- 

Membrcs  let  (8),    les    Amballadeurs  que    la  Republique  des  Provinces- 

q„'""""  Unies  avoit  envoyes  des  le  mois  de  Janvier  precedent  en  An- 

tournent  i  gleterre  pour  ofJrir  fa  Mediation,  prelenterent  fur  ce  fujet  aux 

Londrcs.   deux  Chambres  un  Memoire,dans  lequel  ils  les  reconnoiffoient 

pleinement  pour   Parlement  d'AngIeterre.     Comme  ils  avoient 

differe  bngtems  a  faire  cette  demarche,  les  deux  Chambresles 

laifierent  longtems  a  leur   tour ,   Ihns  leur  donner  aucune  Re- 

ponfe. 

Ordon-      Au  mois  d'0<flobre,  ou  publia  une  Ordonnance  par  kquelle 

rance       ]es  deux  Chambrcs  defendoient  de  faire  quariier  aux  Irlandois 

Ii°a"doir  *]"'  fervoient  le  Rqi  en  Angleterre.   Et  dans  le  mois  fuivant ,  el- 

les  firent  proceder  au  Jugement  du  Lonl  Mac-Guire ,&cdc  Mac- 

Mahon ,  Irlandois ,  qui  avoient  ete  arretes  a  Dubltn ,  le  jour  me- 

me  (9)  i,u'ils   devoient  furprendre  le  Chateau,  &  la  veille  de 

Taffreux  Maffacre  que  les  Papiites  firent  des  Proteftans   Anglois 

dans  toute  rirlande.      Ces  deux    Criminels    avoient  trouve  le 

moyen  de  fe  iauver  de  la  Tour  de  Lonclres.     Mais  ils  furent  re- 

pris  ,    &    peu   de    tems  apres  ,    condamnes  k  morc  &  exe- 

cuces. 

Au  mois  de  Decembre  (10),  les  Ambaffadeurs  des  Etats  Ge- 

neraux,  ayant  demande  &  obtenu  une  audiencc  publique,offri- 

renc  encore  la  Mediacion  de  leurs  Maitres.     Les  deuxChambres 

repondirent,  qu'elles  raccepcoient  volontiers  ;  mais  quelles  a- 

voient  deja  envoye  au  Roi  des  Propoficions  donc  il  falloic  at- 

ftcs"ont'  ^™^''^  ^^  fucces.      Que  d'ailleurs  ,     les  deux  Royaumes  etant 

«ludces     unis  par  un  commun  Covenant  ^  elles   ne  pouvoient  rien  faire 

paricPar-  fgns  la  participacion  des  Ecoffois,  ce  qui  dcmandoic   beaucoup 

ement.     ^^  tems. 

Propofi-  Les  Propofitions  dont  parlent  ici  les  deux  Chambres,  avoient 
uoBsdes  ^(.^  dreffees  des  le  mois  d'AvriI  precedent  par  les  Communes,  a 
Cham-  deux  delTeinsi  i.  Pour  faire  entendre  au  Peuple,  que  le  Roiles 
bics  pout  accufoit  a  torc  de  ne  vouloir  abfolumenc  point  la  Paix;  2.Pour 
Aiealll  ^^  preparer  un  precexte  de  la  propofer,  li  elles  y  ecoienc  con- 
au  mois  traintes  par  les  difgraces  qui  pouvoient  leur  arriver  pendant  la 
d'Avril.  Campagne.  Et  ce  qui  confirmc  que  c'etoit-la  leurs  vues  prin- 
eDvtyces  cipales,  c eit  que  ces  Propolitions  ne  furent  envoyees  auxSei- 
aux  Sei-  gneurs  que  quacre  mois  apres(ii),  dans  le  tems  que  le  Comte 
£^^"[^  d'£^eA:  i'e  trouvoit  accule  en  Comouaille^  &  au  Roi  que  leio 
d'Aoiit,<sc  de  Kovembre  fuivant.  Cetoit  deux  jours  apres  fon  retour  4 
auRoi  Oxford.  II  ecouta  Ibrt  attentivement  &  avec  beaucoup  de  pa- 
d^No-^"  ci^nce  la  ledlure  que  les  Depuces  du  Parlemenc  lui  en  firenc,& 
vembre  les  ayant  eniuite  re^ues  de  leurs  mains,  il  leur  dit,  qu'il  leur 
fuivans.  donneroit  fa  Reponfe. 
Rcpoufe  Le  lendemain  il  leur  prefenta  un  Ecrit  cachete,  qu'ils  refufe- 
du  Roi.  feiit  de  prendre,  a  moins  quon  ne  leur  en  donnac  uneCopie.  II 
puTe^'du  s'en  defendic  quelque  tems,  mais  enfin,  il  fe  rendit;  &  ils  fi- 
Paiienient  rent  encore  dithculte  de  s'en  charger,  parce  que  cet  Ecrit ,  qui 
fom  diffi-  jje  contenoit  qu'une  demande  d'un  Sauf-conduit  pour  le  Ducde 
s'eil'char-  Bichemoud  &  pour  le  Comte  de  Southampton^  n'etoit  adrefle  a 
ger.  perfonne,  &  que  le  Parlement  n'y  etoit  pas  meme  nomme.  Lcs 

urs'cn°'  Deputes  Taccepterent  pourtant,  dans  la  fuppofition  que  ce  feroic 
chargcnt.  aux  deux  Chambres  a  en  faite  1'ufage  qu'elles  trouveroientapro- 
pos.     EUes  delibcrerent  longtems  (i  on  y  feroit  Reponfe^  mais 
enfin  il  fu&  refolu  que  le  Comte  d'Effix  ecriroic  au  PrinceiJa- 
hert  que  le  Sautconduit  feroit  accorde,    pourvu  que  le  Roi  le 
Cham*""  demandat  aux  dcux  Chamhres  du  Parlement  d'Angleterre  affem- 
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pour  viai  Jon  opinion  ,  comme  il  l'ecrivit  en  propres  termes  a  la  Reine , 
mcm  ^^  ^  '^^  "^"'^  ^^  Janvier  fuivant.  „  L'Argumenc  qui  a  prevalu 
LeRoi  le  „  fur  moi ,  continue-t-il,  a  ete ,  qu'une  fiinple  appellation  n'etoit 
fe".'  „  pas  une  reconnoiffance.  Ceft  fous  cette  condition  que  je 
m^nage  jj  1'^'  f^'''  ^  """  aucremenCi  &  celaa  ece  enregiftre  dans  le 
nnmoyeii  „  Livre  du  Confeil,  avec  rapprobacion  dc  cous  les  Confeillers," 


les  Conditions  qu'on  lui  propofoit ,  parce  qu'on  lui  fit  remirquer , 
que  quelque  facheufes  qu'eUes  fuiTent,  dles  l'etoient  moins  pour  lui 
que  la  continuation  de  la  Guerre,  qui  pouvoit  les  rendrcplusfacheu- 
fes  encore ,  fi  un  certain  Parti  (on  entendoit  le  P^irfi  des  Indefendans) 
qui  fe  propofoit  dc  changer  le  Gouvernement ,  JJc  qui  fe  fortifioit 
dans  l'Armee  ,  venoit  a  prendre  le  deifus  dans  la  Chambre  des  Com- 
iiiunes ,  ou  il  n'avoit  deja  quc  trop  gagne  dc  terrein  cette  annee.  LC 
Roi  alloit  fuivre  ccs  difpolitions  pacifiqu«$.    Mais  fur  ces  eatrcfaitcs. 


Telle  eroit  la  candeur  dc  Charles  I.  II  fe  menageoit  toujours  quel- 
que  moyeri  furtif  pour  eluder  ce  qu'il  avoit  accorde. 

La  Reponfe  du  Prince  Rohert  ayant  donc  ete  conforme  au 
defir  des  deux  Chambres,  le  Saufconduit  fut  envoye  a  Oxford. 

II  fut  nomme  des  Conimilfaires  de  part  &  dautre.  Ceux  du 
Roi  ecoient  le  Duc  de  Richemont,  le  Marquis  de  Hartford,  le 
Comte  dc  Southampton,  le  Comte  de  Kingfion,  le  Chevalierde 
Chichefter,  6c  onze  autres,  entre  lefquels  etoit  le  Chevalier  E- 
douard  Hyde,  Chancelier  alors  de  l'Echiquier,  &  erifuite  Com- 
te  de  Clarendon.  Ceux  du  Parlement  etoient  au  nombre  dc 
douz,e,  a  la  tete  defquels  etoient  les  Comtes  de  JVor?/&«w?if r/aaa', 
de  Pembraok,  de  Salishury,  de  Denhigh,  &  les  Cbmmillaires 
d'Ecofe,  dont  les  principaux  etoient  le  Comtes  de  Lansdo-vjn, 
Grand-Chancelier  de  ce  Royaume  ,  &  le  Marquis  d'Argyle. 
On  convint  i.  de  s'affembler  a  Uxbridge ,  le  30  de  Janvijer 
164^:  2.  Que  les  Conferences  dureroient  vingt  jours:  Que  les 
Propolitions  tanc  du  Roi  que  du  Parlemenc  ieroienc  reduites  i 
ces  trois  Chefs ,  la  Religion ,  la  Milice ,  Vlrlande  :  4.  Qu'on 
traiteroit  d'abord  de  la  Religion  crois  jours  coniecutifs;  les  trois 
jours  fuivans,  de  la  Milice ;  &  les  fuivans  encore,  de  Vlrlande. 
Que  le  dixieme  jour ,  on  rcprendroit  les  Affaires  de  la  Religioit 
jufqu'au  treizieme  ;  le  treizieme,  celles  de  la  Milice  julqu'au 
feiziemc;&  le  feizicme,  ctWes  d'Ir!ande,  jul'qu'au  dix-huitieme 
inclufivement.  Cet  Ordre  fut  fuivi;  la  Negociation  fe  fit  par 
des  Memoires  &  par  des  Reportfes  par  ecrit;  mais  elie  ne  fut 
pas  plus  heureufe  que  les  precedentes  ,  parce  que  des  deux  co- 
tes ,  on  cherchoit  moins  a  conclurre  qu'a  eblouir  le  Peuple.  Cc- 
la  n'eft  pas  douteux  par  rapport  aux  deux  Chambres,  comme 
Mr.  de  Rapin  le  demontre  d'apres  lcurs  Propofitions  qu'il  pro- 
duit  tout  au  long,  &  qui  ne  differoienc  gueres  de  celles  d'OA:- 
ford  qu'en  ce  qu'on  leur  avoit  donne  plus  d  etendue.  Les  Re- 
flexions  de  cet  Hiftorien  meritcnt  d'etre  lues :  mais  pour  tout 
dire  ici  en  un  mot ,  les  Commiffaires  du  Parlemenc  ne  fe  depar- 
tirent  pas  d'un  iota  de  ce  qu'elles  contenoient;  &  ce  qu'elles 
contenoient  n'alIoit  pas  a  moins  qu'a  ne  lailTcr  a  Charles  qu'un 
vain  titre  de  Souverain ,  &  a  attribucr  aux  deux  Chambres  tou- 
tela  realite  du  Pouvoir  Royal.  Conditions  a  la  verite  devenues 
abfolument  neceffaires  ,  &  leules  vrairemblablemenc  capables 
d'arreter  l'execucion  de  fon  malheureux  Syfteme,  rinfraftion 
continuelle  de  fes  Promeffes  &  de  fes  Sermens,  les  pernicieux 
&  inevitables  effets  de  fa  Complaifance  aveugle  pour  ta  Reine 
&  raneantiircment  fans  reffource  des  Loix  &  des  Privileges  de 
la  Nation :  mais  Gonditions  (i  dures  pour  un  Prince  de  fon  ca- 
radterc,  &  quietoit  encore  en  etac  de  dilputcrleterrein  a  fes  En- 
nemis,  oui  (i  dures,  qu'on  n'eut  que  bienpeu  de  chofe  a  y  a- 
joutcr  Iorfqu'on  le  tint  prifonnier. 

Quant  aux  incentions  du  Roi  contraires  a  la  conclufion  de  la 
Paix,  elles  furent  conftatees  par  ks  Papiers  lesplus  fecretstrou- 
ves  dans  fa  Caffette  qui  tomba,  quelques  mois  apres  (12)  en- 
tre  les  mains  du  Parlement ,  qui  fit  imprimer  ceux  qoi  con- 
cernoicnt  les  Conferences  d'Uxbridge.  Voici  le  titre  de  ceut 
dont  Mr.  de  Rapin  donne  des  Extraits. 

1.  Inftrudions  pour  mes  Commiffaires  a  Vxhridge. 

Touchant  la  Religion. 

Le  Roi  y  d(fclare  qu'il  ne  peut  ni  ne  wut  confentit  a  aucun 
changement  dans  le  Gouvernernejit  de  /'Eg/ife ,  tel  qu'il  eft  /tabli 
par  des  Evefues ,  &c. 

Touchant  la  Milice. 

Le  Roi  veut  ahfolument  qu'elle  foit  maintenue  conformiment 
aux  anciennes  Loix  du  Pais,  pr/te/idant  ifue  s'il  faut  accorder 
quelques  furet^s  aux  deux  Chamhres  ,  ;'/  fem  marqu^  expreffe- 
ment  que  ce  ne  fera  que  jufqu'a  ce  que  la  Paix  foit  r^tahlie  • 
apres  quoi  toutet  chofes  retourneront  dans  leurs  anciens  ca- 
naux. 

Touchant  Tlrlande.  ^ 

Le  Roi  difend  a  fes  Commijfaires  de  rien  accorder  qui  puijTe 
apporter  quelque  ohfiacle  a  la  r^folutton  tnebranlable  quil  avoit 
form^e  de  maintenir  la  Treve ,  tnais  aujft  de  conclurre  la  Paix 
avec  les  Irlaudois  ,  fon  honneur  ^  jon  int^rit  le  demandant 
ainft  (13). 

2.  Memoire  pour  le  Secretaire  Nicolas  fur  le  Traice  d'Ux' 
bridge  Fevrier  164.*. 

Le 

11  apprit  que  le  Marquis  AzMontrofe,  qu'il  avoit  envoyefairelaGucN 
re  en  Ecoffe,  y  taifoit  de  grands  progres  &  fe  p.'omettoit  de  reduire 
tout  ce  RoyaumerEte  prochain.  ,,  Ces  Nouvelles,  dic  Mr.  Bur- 
„  ne< ,  firent  une  imprclfion  fi  funefte  iur  Cbnrlei ,  qu'il  limita  fe« 
,,  CommifTaires  au  Traite  d'UxbriJge ,  de  telle  1'orte  que  les  Nego« 
,,  ciations  fe  terminercnt  fans  fruic  ....(&  page  76.)  Cette  Ex- 
,,  pcdition  de  Montrofe  fit  perdr»  roccafion  qui  fe  prelentoic  a  Un-' 
„  bridit ,  (de  fairc  la  Paix.)  " 
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Char- 

I,E'S   I. 


Le  Roi  ne  parle  du  tout  point  de  rirlande,  mais 


I  ^ant  a  la  Religion  &  au  Gouvemement  de  PEglife, dit- 
jl,  je  ne  veux  point  aller  un  fas  flus  Uin  que  ce  que  vous  avez 
flf^rf  ojfert. 

Notex  que  tout  ce  que  le  Roi  avoit  ofFert  fc  reduifoit  pro- 
prement  a  rien ,  puifquil  demeuroit  toujours  le raaitre  de  Texe- 
cuter  ou  non. 

2.  Ni  pour  la  Milice  ^  &C.  continue-t-il ,  &C. 

5.  yl  T(gard  de  ce  que  vous  pouvez  faire  pour  gagner  desFar- 
tifuliers,  promettez-leur  en.  mtn  nom  des  ricompenjes^  des  fharges 
^  des  Emplois  de  peu  de  confance-^  &  engagez  autant  que  vous 
voudrez  pour  des  Emplois  lucratifs.  Mais  ne  communiquez  ce 
dernier  article  qua  Ricbemond,  Somhampton,  Culpcper,  & 
Hyde. 

Les  autres  Pieces  font  onze  Lettres  du  Roi  a  k  Reine  (i), 
ou  de  la  Reine  au  Roi ,    roulant  prefque  cntierement  fur   les 
Confcrences  dVxhridge  ,  &  faifant   manifeftement  voir  que  ni 
Fun  ni  Taucre  ne  fouhaitoient  en  aucune  maniere  la  Paix,  a 
moins  qu'elle  ne  mit  tcut  l  leur  difcretion.    Dans  une  de  ces 
Lettres  (2) ,     la  Reine  dit  ,   Prenez  garde  de  nahandonner  ja- 
viais  ceux  qui   vous  jervent ,  tant  les  Eve<jues  que  les  pauvres 
Catholiques.     A  quoi  le  Roi  repond  03:     Soj/ez  perfuadje  que 
je  ne  ferai  jatnais  la  Paix  en  ahajidovnant  mes  Amis.     Et  dans 
un  autre  (4J  1     Ajfurez-vous  jue  je  foutiendrai  avec  ardeur  les 
Eveques  &  les  autres  Amis.     Et  dans  une  autre,   il  ecrit  a  la 
Reine  :     Je   vous  donne  pouvoir  de  m'engager  envers   ceux  que 
vous  trouverez  a  propos ,   que  jabolirai  les  Loix   penales  fattes 
cotttre  les  Catholiques  en  Angleterre ,  auffi-tot  que  Dieu  me  met- 
tra  en  pouvoir  de  le  faire  (5)  ....     Dans  une  aucre:  ^ous  de- 
vez  etre  perfuadh  que  ni  les  dangers ,  ni  la  mort,ni  la  mijere,ne 
vte  feront  jamais  rien  faire  qui  me  rende   indigne  de   votre  A- 
mour.     Enfin  dans  la  dernierc  {6),  il  apprend  ala  Reine,  com- 
me  une  bonne  nouvelle,  quc  „  la  Negociation  dVxbridge  eft 
„  enfin  rompue  (7) ,    &  qu'il  eft  delivre  dc  la  crainte  que  fon 
„  Parlement  m/tif  (8)  ne  lui  fit  de  nouvelles  propolitions  pour 
„  tenter  d'en  venir  a  une  conclufion." 
164*.         11  y  a  longtems  que  nous  avons  entierement  perdu  de  vue  le 
fameux  Guillaume  Laud,   Archeveque  de  Cantorbery,  qui  fut 
S?io'!?'&  mis  en  prifon  l  la  fin  de  Tannee  1640,  &  qui  ne  va  reparoi- 
execuiion  tre  fur  la  fcene  que  pour  y  perir  par  la  main  du  Bourreau.    II 
''*'  "■•'     avoit  ete  accufe  de  trabilon  le  18  de  Decembre  1640,  &  don- 
ne  en  garde  a  rHuilTier  de  la  Verge  noire.    Le  26  de  Fevner 
fuivant,  en  confequence  des  Articles  d'Accufation  quelesCem- 
munes  firent  remettre  aux  Seigneurs  contre  lui,  il  fut  envoye  a 
la  Tour,  ou  il  demeura  jufqu'au  mois  d'Odtobre,  1643,  lans 
qu'on  tit  aucune  pourlliite  contre  lui,dit  Milord C/areWo»  (9) , 
pour  infinuer  ce  que  Ton  trouve  diltindtement  exprime  ailleuri. 
Ceft  qu'apres  avoir  inutilement  travaille  pendant  quatre  ans,  i 
former  un  Corps  de  preuves  contre  ce  Preiat ,  fans  trouver  jour 
neanmoins  a  entreprendre  la  moindre  procedure  juridique  con- 
tre  lui,    tout  a  coup  on  fe  reveille  ,  on  agit,oninftruit  lePro- 
ces,  &  de  vingt  choles,  dont  la  plus  grave  &  la  mieux  prou- 
vee  ne  fut  jamais  regardee  comme  une  faute  capitale,  on  com- 
pofe  un  Bill  d'Atteinder ;  on  force  la  Chambre  Haute  a  le  paf- 
fer,  &  en  fe  rendant  Juge,  apres  avoir  fait  le  perfonnage  de  Par- 
tie  ,  on  condamne ,  on  exeeute  a  mort  le  premier  Pair  du  Royau- 
me  ,  le  Primat  de  1' Angleterre ,  fans  aucun  egard  ni  pourfonex- 
treme  vieillefle,  ni  pour  les  Lettres  de  Grace  qu'il  produit,  da- 
tees  de  plus  d'une  annee  auparavant ,  ni  pour  rinterceffion  me- 
ine  du  Roi.    Ce  qu'il  y  a  de  vrai  dans  ce  qu'on  vient  de  lire , 
comme  l'inutilite  de  Tinterceffion  du  Roi,  celle  des  Lettres  dc 
Pardon,  Tage  &  les  titres  de  Laud ,  la  repugnance  des  Seigneurs 
a  paffer  (10)  le  Bill  de  Conviftion,  &  telles  autres  choles,  tout 
cela  n'empeche  point  i.  Quc  ce  Prclatnctutveritablementcou- 
pable  de  Crime  d'Etat ;    2.  Qu'on  n'eut  des  preuves  convain- 
cantes,  fans  parler  de  la  voix  du  Peuple,  contre  lui  ;     3.  Que 
depuis  remprifonnement  fait  vers  la  fin  dei'annee  i64o,onn'eut 
continue  la  procedure ,  commc  il  paroir  par  le  recueil  que  Rush- 
Kuorth  a  faic  des  Aftes  de  ce  Proces.     Dans  le  denombrement 
que  cet  Auteur  fait  de  ces  Ades,  nous  en  voyons  plufieurs  qui 
fe  paflerent  pendant  les  mois  d'0(5l:obre,  de  Novembre  &  de 


D6cembre  16431  pendant  les  mois  de  Janvier,  &  dc  Mars,    Chak-. 
164I,  d'Avril,  de  Mai,  de  Juin,  de  Juillet,  de  Septembre,  les  I. 
d'Odtobre,  de  Novembre  &  de  Deccmbrei644.     Enfin,R*/A-    **^47' 
vjorth  obferve  expreflement  que  les  Informations  fe  firent  juf- 
qu'au  22  de  Mars  1643,  &  que  ce  qui  fe  fic  depuis,  fe  pafla  a 
examiner  les  preuves ,  le  Proces  ayant  ete  mis  fur  le  Bureau  le- 
dit  jour  22  Mars.     Le  blame  donc  de  precipitation  &  de  de- 
faut  de  preuves  tombe.  II  n'en  eft  pas  de  meme  du  blame  d'a- 
voir  agi  avec  paflion,  &  ufurpe  la  qualite  dejuges.    Laud  me-  Haine  du 
ritoit  la  mort.    11  etoit  Texecration  du  Peuple  qui  le  regardoit,  ^^JJP'^ 
non  fans  fondement ,  comme  une  des  principales  caufes  du  Maf-  Laud. 
facre  de  plus  de  deux-cens-mille  Proteftans  en  Irlande ,  comme 
le  Fauteur  du  Papifme ,  qu'il  avoit,  conjointement  avec  !e  Com- 
te  de  Strafford,  travaille  ^  introduire ;  comme  le  principal  &  le 
plus  adif  inftrument  de  la  ruine  des  Droits  du  Peuple,  &  de 
rabolition  refolue  des  Parlcmcns:  je  le  repete,  il  meritoit  la 
mort ;  Cetoic  aux  Communes  a  le  pourfuivre ,  mais  elles  n'a- 
voienc  aucun  Droit  de  le  juger.     Elles  le  firent   cependant,  & 
meme  ce  ne  fut  quavec  touces  les  peines  imaginables,  que  Ton 
obtint  que  le  fupplice  auquel  il  etoic  condanine,  fuc  change  en    Hcftdc- 
ceiui  d'ecre  decapite.     La  Sencence  fuc   e.xecucee  publiquement  "P"^- 
le  10  de  Janvier  164J,   lix  jours  apres  que  la  Chambre  Hauce  Abolitio 
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(i)  Elle  etoit  alors  a  Paris. 
(1)  Du  H  de  Janvier  164*. 

(3)  Du  30  de  Janvier  164.1. 

(4)  Du  mois  de  Fevrier  164I. 
(y)  Du   II  Mars  164I. 

(6)  Du   13  Mars. 

(7)  Ces  Contcrences  fe  rompirents  precifement  apres  les  vmgt 
jours  qui  avoient  ete  alTignes  pouv  leur  durec. 

(8)  Cette  epithetc  montre  le  peu  de  cas  qu'il  faifoit  de  fon  Par- 
lement  d'0*/W,  &  le  chagrin  qu"il  avoit  que  les  Seigneurs  &  les 
Communes  qui  le  compoloient.  reuflcnt  engage  dans  ies  Conferen- 
Ces  A'Uxhridge. 

(9)  Guerres  Civiles  d'Angl,  Tome  IV.  p.  587.  de  la  Traduaion 
Tranc. 


eut  paffe  l'Adede  Convidion  contre  Iui>&  TOrdonnance  pour  Commu-' 
abolir  les  Prieres  Communes  &  la  Liturgie  de  rEglife  Anglica-  nes  &  de 
ne:    car  ces  deux  Ades  n'eurentque  la  memc  date;  &  ils  fu-  laLUuc- 
rent  un  mauvais  preparatif  pour  la  Paix  qui  fe  negocioic  adtuel-  S"' 

lement.  Autre» 

II  y  eut  bien  d'autres  chofes  qui  concoururent  a  rendre  in-  Caufa  de 
frudtueufe  cecce  Negociacion.     Telles  encre  aucres  furenc  du  c6-  '» ruptuic 
te  de  Charles  ,  les  inftances  redoublees  que  la  Reinelui  faifoic  de  ^"^0«°"" 
ne  poinc  abandonner  les  Eveques  &  les  pauvres  CathoUques  Jes  d-Uxbiid- 
bons  Amis;  celles  les  Nouvelles  qu'il  re^uc  des  progres  rapidesg?^ 
que  faifoit  kMarquis  de  Montroje  en  Ecoire,ou  ilfavoit  envoye ^u Rok *" 
avec  une  fimpie  Commiffion  de  General  :    Et  du  coce  du  Par-  DeU  patt 
lemenc,  le  pouvoir  que  le  Parci  des  Indipendans ,  Ennemis  ju-^^j^j"'*" 
res  de  la  Royaute  &  de  toute  Difcipline  Ecclefiaftique ,  s'ccoit  *" 
deja  fait  dans  la  Chambre  des  Communes,  &  dans  TArmee.  II 
faut  neceflairement  dire  un  mot  de  ces  deux  Obftacles. 

Pource  qui  eft  de  Momrofe,  quelqueimporcant,  rcmarquable  ^'«"" '« 
&  bien  conftate  que  foic  ce  qu'il  fit  en   Ecofle ,   le  illence  que  Rapin^iut 
garde  la-deflus  rAuteur  que  nous  abregeons  (11) ,  nous  force  a  i'enirepti. 
nous  concenter  de  ce  que  nous  avons  indique  dans  une  Note  ci-  [jof^'^"'^ 
deffus,  touchant  ce  point  de  1'Hil^oire  de  CW/w7.  (12) ;  &,Ec° 
pour  le  refte,  i  renvoyer  notre  Lcdteur  aux  Auteurs  que  nous 
cicons  ici  a  la  marge  fi^).  Nous  ne  pouvons  pas  rrancher  de 
meme  ce  qui  regarde  les  Independans  ,^  d'aucant  plus  que  nocre  J^^^^j^l 
Hiftorien  employe  plufieurs  pages  \  developer  rorigine,  le  ca- 
radtere,  les  principes,  le  projec,  les  vuesjles  progres  &  lesfuc- 
ces  funeftes  de  cecce  odieuie  Fadliou ,  par  le  moyen  de  laquelle 
Olivier  Cromvjel ,  qui  luc  s'en  faire  le  Chef  ,    vint  a  bout  de  fa-  Cioinwe 
per  le  pouvoir  des  Presbyteriens  dans  le  Parlement,  de  ie  ren-  pour  "' 
dre  maitre  de  TArmee ,  de  faire  mourir  fon  Souverain   fur  un  metttc 
infame  Echafiaut,  de  detruire  de  fond  en  comble  la  Liberce,les  |?ADgle- 
Loix,  lesParkmens  &  la  Religion,  en  un  mot  de  s'emparer  d'un  tctic  cn' 
pouvoir  plus  defpotique,  plus  tirannique  fans  doute  que  celui  combus- 
que  Charles  &  fes  Miniftres  vouloient  etablir.  Cependant  jen'ai  """' 
n'ai    garde  de    fuivre  Mr.    de  Rapm  dans  le  detail    oij    il  eft 
entre  a    tousces  cgards,  dans  les  Tomes  VIII.  &  IX.  de  fon 
Hiftoire  ;  je  me  reduis  donc  a  donner  les  fcules  etiquettes  des 
chofc;. 

Quelque  recherche  que  Mr.  de  Rapin  ait  faite ,  il  n'a  jamais  Caures  l 
pu  decouvrir  exadtement  la  premiere  origine  de  la  Sede  ou  Fa-  "^^^H^. 
&ion  des  Indifpendans.    Mais  il  conjefture,  que    les  principes  pendinsi 
de  Defpotifine  que  Jaques  I.  &  Charles  L   s'etoient  efForces 
d'introduire,  lui  avoienc  donne  naiflancepar  rapport  au  Gouver-  SonaT 
nement  Monarchiquej  &  que  ces  gens-la  voyant  que  les  Pres-  Gouver- 
byceriens  d'Angleterre  &  d'Ecoffe,  Laiques  &  Ecclefiaftiques,  fe  ^'^1°' 
bornoient  a  abaiffer  le  Pouvoir  Royal,  jugerent  qu'ils  ne  reufli-  «cpLaj 
roient  point  a  changer  la  Monarchie  en  Republique,  s'ilsnepo"aQ 
parvenoient  a  detruirc  non  feulemen:  TEpifcopat ,   mais  tout  ce  ^°^^"^ 
qui  portoi:  le  nom  de  Clerge ,  &  de  Miniftres  Ordinaires ;  fei-  Et^clefiai 
fanc  entendre  qu'on  pouvoit  fe  paffer  d'eux ,  &  que  leur  Voca-  "<!"«• 
tion  n'ecoit  pas  etablie  fur  d'affe2,bons  fbndemens.    Cefutdonc 
pendant  la  tenue  de  ce  Parlement  que  fe  forma  la  Sede  des  I»- 
dipendans  cn  fait  de  Religion.    Du  moins  eft-il  cercain   qu'il 
ne  s'en  trouve  aucune  tracc  jufque  vers  la  fin  de  cette  annce 
1644. 

(10)  Le  4  Janvier  164*. 

(11)  Tout  ce  qu'il  en  dit  fe  reduit  a  ces  quatre  mots.  Montrcfe  ftr- 
voit  le  Roi  en  EcoiTe,  &  avoit  eu  de  grands  fucces.  Tome  VIII. 
page  ffi. 

(li)  Ci-deiTus,  aroccafion  de  ce  qui  changea  tout  a  coup  les  dif. 
politions  pacifiques),  ou  deux  Deputes  du  Parlcment  avoient  mis  le 
Roi. 

( I  3)  Burnet,  &  Memoires  de  Whithlock  apud  Burnet  ubi  fupra.  C/*- 
reB</o»,Guerres  Civilcs  Tome  IV.page^fi,  8c  fuiv.  &  473,  &  fuiv. 
de  la  Trad.  Franj.  Rufljjvorth ,  &  Mcntan  Sdmonet ,  apud  de  Larrt^ 
Hift.  d'Angl.  Tome  IV.  annee  1644- 

(14)  Le  9  de  Decembrc  1644. 

(i/)  On  entendoit ,  que ,  dcs  Troupes  qui  e'toient  aauellementfur 
pie,  on  formeroit  denoureaux  Regiraens.en  &rte  que  ceferoittou- 

jourt 
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CHAft-      Les  Wej-Wizwf  etoient  tres  habiles ,  tres  profonds,  tres  ru-  rie ,  pour  s'oppofer  au  paffag^e  de  deux-mille  hommes  que  le     Chae 

LEs  1.     fes.     Leur  petit  nombre  fic  quils  k  cacherent  d'abord  parmi  les  Prince  Robert  envoyoit  au   Roi.     Cj-ootw//  renconcra   proche    le5  I. 

i<»4t-    Presbycenens  ,   avec  lefquels  ils  travaillerent  a  I^abaifTement  du  d'ljlip  une  brigade  dc  Civilerie  ennemie ,  compofee  de  quatre      ^^+f 

eurC-     ■-■-■■■■■■         •     — .    —                 -~                    •                 •  T>  f  -                  n     1     .             .       1                       _       /^   -    i?„_i  ^                 ,- 
ladteie 


LeurCa-  ^qj  g^  ^  rabolition  de  rEpifcopat.     Devenus  plus  nombreux  , 


ils  prirent  fous  main  des  mefu'es  pour  tourner  a  leur  gre  les  Re- 

folutions  du  Parlement.     Dans  cette  vue,  les  Chefs  de  ceParti, 

Infinua-comme  Va>je ^Cromvjel  &c  quelques  autres,  commencerent  a  re- 

tions  ccn-pjndre  par  leurs  EmiffAires,  &  a  exagerer  dans  le  Public,  les 

vMnema''tf2"tes  qui  s'etoicnt  faites  depuis  le  commencement  de  la  Guerre , 

&conite    en  infmuant  qu'on  ne  devoitlesattribuer  qu'aux  interets  parcicu- 

les  Gene-]j£^s  ^25  Membres  du  Parlement,  qui   polTedant  tous  les   Em- 

""■        plois,  ne  fe  foucioient  pas  trop  de  voir  finir  les  troubles  :  que 

quelques-uns  des  Generaux  avoient ,    de  propos  delibere ,  laiile 

paller  des  occaiions  de  combatcre  avec   avancage  :  qu  enfin  ,    la 

pluparc  ne  craignoient  rien  tant  qu'une  decifion ,  ou  par  les  Ar- 

n:es,  ou  par  une  bonne  Paix. 

Cromwel      Pour  appuyer  ces  bruits  dans  Tefprit  du  Peuple,  Crom-ujel ,  a- 

accuie  le  p^^j  j^  f^^  ^^  ]^  Campagne,  accufa  publiquement  devantlePar- 

Manchcs-  lement ,  le  Comte  de  Alancbejler  ^  de  n'avoir  pas  fait  fon  devoir 

ler  uevant  dans  la  Bataille  de  Neiubury,  ni  dans  lAfFaire  de  Dennhigton , 

le  Parie-   ipfi^uant  que  ce  Gener.il  craignoit  de  voir  trop  tot  la  fin  de  la 

Reciimi-  Guerre.     Le  Comte  ufa  de  recrimination.     Rien  ne  fut  appro- 

ration  du  fondi  j  mais  les  hid^petidans  ie  fervirent  de  ces  diiFcrends  &  de 

ces  bruits  publics  pour  propofer(i4)   une  Ordonnance  par  la- 

quelle,  I.  tous  les  MembresduParlement  feroientexclus  detou 


Comte. 


RegimenSj  &  la  baccic  a  platte  couture.     Ces  Exploic,  qui  fut  jj^rf'"^^ 
rouvercure  de  cecce  Campagne  ,    fuc  fuivi  de  la  prile  du  fort  weli. 
Chaceau   de  Blekington  (19/,  que  le  Colonel  Ifindebanck ,   qui 
ravoit  fi  bien  defendu  Tannee  prccedente  contre  le  Chcvaiier 
IValler ,  rendit  a  Cromvjell  a  la  premiere  fommation. 

Bien  des  jours  apres ,  les  Armees  de  parc  &  d'aucre  fe  mirent 
en  campagne ,  celle  du  Parlemenc  (20)  pour  aller  fecourir  Taun- 
ton^  &  celle  du  Roi  '21)  pour  aller  fecourir  Cbefier,  cc  qui 
obligea  Fairfax  a  rebroullcr  chcmin.  Mais  il  fit  un  detachemcnt 
de  trois-milie  hommes  d'Infantene  &  de  quin2.e-cens  de  Cava- 
lerie,qui  entrerenc  dans  Taunton  bien  a  propos,car  cecce  Place 
ecoit  reduite  aux  abois. 

Sur  la  marche  du  Roi  vers  Chefier ,  le  Parlement  donna  or- 
dre  a  Fairfax  d'aller  faire  le  Siege  d'Oxford.  Le  General  obeic. 
Mais  peu  de  jours  apres,  le  Parlcment  ayant  regu  la  nouvelle 
que  Ic  Roi  avoit  pris  (22)  Leicefier  d^alFaut ,  &  craignant  qu'il 
n'etit  deirem  d'entrer  dans  les  Provinces  Oriencales  aHociees, 
voulat  que  ibn  Armee  s'approchdt  du  Roi ,  &  lui  livrat  b.itail- 
Ic.  Crowxel  ecoit  retourne  a  Londres  pour  obeir  a  rOrdonnance 
A\i  Self-denying,  les  quarante  joars  que  Ton  avoic  donnes  pour 
la  metcrc  en  execution,  ctant  expires  depuis  le  13  de  Mai.  Mais 
le  General,  qui  ne  pouvoit  fe  pafler  dc  lui,  ou  plutot  fur  les 


tes  fortes  de  Charges ,  Civilcs  &   Militaircs:     2.  quc  rArmee    inftigations  des /«(/«'pf^ziiiw^pria  le  Parlementd'accorder  aCrow- 


luel  \3.  dilpenfe  dont  nous  avons  parle,  &  de  lui  ordonner  de  le 
venir  joindre,  pour  commander  la  Cavalerie  de  fon  Armee  j  ce 
qu'il  obtint  fort  aiferaenc. 

Cependant  le  Roi ,  qui  ne  favoit  point  que  TEnnemi  mar-     Marches 
choit  droit  a  lui  ,   prit  !a  refolution  de  s'avancer  vers  Oxford,  ^"  K.o»* 


feroit  mife  fous  un  nouveau  Modele  (15).  Apr^s  bien  des  debats, 

rOrdonnancc  paffa  dans  la  Chambre  des  Communcs ,  fous  le 

nora  de  Selfdenying,  c'efl:-a-dire,  'Renoncement  a  Soi-meme ,  par- 

ce  quc  la  Chambre  en  la  pairant ,  renongoit  a  fes  propres  avan- 

tages.  .   .  ,       . 

NWeau      En  attcndant  que  les  Seigneursydonnaffentleurconfcntement,  qu'il  lui  importoit  extremement  de  conferver.     Pour  cet  efTct, 

Modele     ce  quils  nc  firent  que  plus  dc  deux  mois  {16)  apres,  Iorfqu'il  il  alla  camper  a  Harhoroi^gb ,  doii  il  envoya  ordre  au  General  Hvacam- 

leur  etoit  inutile  de  continuer  a  la  rejetter,  les  Communcs dref-  Goring  de  le  vcnir  joindre  avec  toute  la  diligence  pollible.     Ce  peraHar- 

ferent  le  nouveau  Modele  de  rArmee  ,  nommerent  pour  Gene-  fut  en  ce  meme  endroit ,  qu'il  apprit  que  Fairfax  avoit  leve  le  borowgh. 

LeChc-  ral  le  Chevalier  Thomas  Fairfax ,  fils  du  Lord  Fairfax  qui  avoic  Sicge  d'Oxford,  &  qu'ayanc  fait  donner  un  alVaut  au  Chateau 

commande  dins  le  Nord,&:  lui  donncrent  lc  pouvoir  dc  nom-  de  Borfial ,  il  y  avoic  ete  repouffe  avec  beaucoup  de  perce.  Le 

mer  lui-meme  les  Officiers  qui  devoient  fervir  fous  lui,  avecla  moindre  avantage  ne  manquoit  poiat  d'mfpirer  aux  Troupe;:  du 


de  I',Ai 
mee. 


valier 
Vairfax 
taiiGcne 
rai. 


Roi  le  dernier  meprispourrArmee  du  Parlement.  Le  Roi  lui- 
meme  n'etoit  pas  exemt  de  cette  foiblefle.  Elle  lui  avoit  coute 
plus  d'une  fois  affez.  cher ,  pour  ne  pas  y  retomber  fi  aifemcnc : 
mais  ilctoit  tel,quc  les  impreffions  qu"il  avoit  ane  fois  reguesde 


Ollvier 


fes  aeux 
Places. 


Claufc  quil  n'en  prendroit  pas  un  feul  qui  firt  Membrc  du 
Parlement.  Ce  coup,  fi  bien  menage  par  les  Indfpendans ,  lcs 
rcndit  maicres  de  rArmee ,  parce  que  lc  nouvcau  General ,  quoi- 
que  Presbyterien  zele,nomma  des  Generaux  qui  leur  ecoiencde- 

voues  (17).  Les  anciens  rendirenc  leurs  Commiffions ;  Cromivell  ce  qui  pouvoic  concribuer  a  Texecucion  de  fes  delleins,    ne  s'cf- 

Ctorowcl  devoic  aufli  rendre  la  fiennc,    mais  il  trouva  bicncoc  le  moyen  fagoienc  jamais.  Cecce  derniere  rcchute  lui  fut  plus  fatale  qu'au- 

conicwc    de  fe  faire  difpenfer  de  rOrdonnance  du  5e//"-<^fffyi7z^,qu'il  avoit  cuneautrc,   puifqu'elle  Tcngagea  raaihcureufcmenc  a_s'avancer 

ete  un  des  plus  ardens  a  faire  paffer.     II  conferva  donc  fa  place  jufqua  Da-jentry ,  fans  attendie  le  renfort  (23)  du  General  Go- 

dans  le  Parleinent  avec  fon  Commandement  dans  rArmecj  dis-  ring,  ni  celui  (24.)  que  le  General  Gerard  lui  amenoit  du  Pais 

tindtion  qui  n'eut  point  d'exemple  pendant  que  la  Guerre  dura,  de  Galles .,  dans  la  penfee  qu'il  auroit  bon  marche  de  fes  Enne- 

dont  il  jouic  meme  apres  qu'elle  euc  pris  fin.     Je  m'arrete  ici,  mis  confternes  &  affoiblis.     II  changea  pourtant  bientot  d'idee, 

dans  la  penfee  que  ce  crayon  des  Ind/pendans  &   dc  leurs  me-  en  apprenant  leur  nombre  &  lcur  dellein ,  &  il  voulut  fe  retirer 

nees  ,  tout  imparfait  quil  eft,  fuffira  pour  en  donner  une  affez  a  Leicefier;  mais  commc  ou  lui  fit  voir  que  cette  marchc  expo- 

jufte  idee  a  ceux  qui  ne  les  connoillent  que  de  nom,  &  pour  foit  fon  Arricre-garde  a  une  ruine  certainc,il  rcbrouffa  chcmin, 

rappelcr  a  d'autres  ce  que  la  lcdlurc  dc  rHiftoire  leur  en  avoic  &c  rencontra,  le  1+  de  Juin,  1'Armee  ennemie,  qui  a  la  nou- 

appris.     Cefl:  auffi  tout  ce  quon  peuta:cendred'unExcraitcom-  vellc  dc  fon  approche,  &'etoit  mife  en  Bataille  fur   la   hauteur      Bataille 

me  celui-ci.      Entrons  maintcnanc  dans  lcs  affaires  dc  rannee  de  Nazeby.     La,  &  ce  jour-la  memc,  fe  palla  TAdtion  fatale  deKaze- 

164.5  ,en  commencant  par  les  Operations  de  Gaerre,  pour  finir  qui  decida  la  querelle  entre  le  Roi  &  le  Parlement.     Le  peu  de  ^X-     . 

par  les  Intrigues  de  Cabinet,  &  par  les  Negociations  dc  Paix,  Cavalerie  qui  lui  reftoit  aprcs  le  combat,prit  la  fuite  a  vau-de-  de^fait".' 

lliivant  rorure  que  nous  avons  obferve  jufqu'ici.  rouie  ;  &  l'Infanterie,  vidorieufe  au  commencement,  mais  cn- 

fuite  renverfee  par  Cromwell ,  fut  tellement  difperlee  qu'il  ctoit     SonAt- 


Amiee   1645, 
Vitigt  c^  umemt  du  Regne  de  Charles  I. 


Le  Gcne- 
ral  torme 
Za  nouvel' 


Ses  Let- 
ires  & 
cellcs  de 


11  fait 
marclicr 


impoffible  de  la  rallier,  &  les  Ennsmis  firent  autant  de  prifon-   nieeca 
niers  quils  voulurent  (25).  LeRoiperdit  tout  fon  Caron ,  &  tout  son"ca'- 
fon  Bagage,    parmi  lequel  fe  trouva  la  Caflecte  cii  il  tenoit  fes  non  ,fon 
Papiers  ic    plus  feciets  &  les  plus  importans.     Dc  ce  noiribre  ^^&S^^^ 
etoientles  Lectres  qu'il  rccevoit  de  la  Reine,avec  les  Minucesde  loinpris"'^ 
celles  qu"il  Uii  ecrivoit.     Le   Parlement  les  fit  lirc  en  prefencc    "     ' 
des  deux  Chambres  a  haute  voix,  &  enfuite  imprimer  &  pu- 
blier.    Moins  difcret,  a  cet  egard,  dit  fort  bien  un  .'\uteur,  que  UReir.e 
Cefar  ne  le  fut  envers  Pompee  apres  la  Bataille  dc  Pharfalc,  &  '"«s  en 
moins  retenu  que  le  Cnnfeil  d'Athenes  envers  le  Roi  Philippc  felilcnr '^" 
fon   Ennemi  (26).     Outrc  ces  Lettres,  on  trouva  dans  la  Caf-    Eniuue 
ficiers  qu'ils  devoient  ou  conferver  ou  caffer,  & 'que  Cromwell    fette  du  Roi  des  Papiers  qui  decouvroicnt  manifl-ftement  qu'il  'mpfimees 
n'eut  dirige  ces  Inftrudions,  quoique  fans  paroitre  y   avoir  au-    ne  cherchoit  point,  pendanc  les  Conferences  d'Uxbridge,  a  en-  biiees. 

trer  dans  aucun  accommodement  avec  lcs  dcux  Chambresi  &  AutresPa- 
Ludloiv  dit  qu'on  y  trouva  auffi  des  Ecrits  qui  ne  lui  failbient  P'^"  !^~ 
point  dhonneur,  touchant  la  conduite  du  Comte  de  Strajford,  Roi. 
&  touchant  la  Rebellion  des  Irlandois. 


Des  quc  le  Chevalier  Fairfax  eut  recu  fa  Commiffion  du  Par- 
lement,  il  fe  rendit  a  Windjor  oi\  etoit  lc  Quarticr  General,  & 
ieA^mee.  de  la  il  cnvoya  des  CommiHaircs  partoutoiiily  avoitdesTrou- 
pes,pour  y  former  les  nouveaux  Regimens  (i8j,&  pour  con- 
gedier  les  Officiers  furnumeraires.  II  n'y  a  point  a  douter  que 
ces  Commiflaires,  qui  ecoicnt  pour  la  plupart  des  Officiers  Ge- 
neraux,  n'eufTent  dcs  Inftruiftions  fecrettes  par  rapport  aux  Of- 


cune  part. 

Le   General  fe  tint  a  Windfor  pcndant  tout  le  mois  d'Avril , 

n'ayant  pas  pu  finir  plutot  touc  cc  qu'il  avoit  a  fairc  pour  mct- 
Ctomwci  tfg  rArmee  en  etac  d'agir.  Cependant  il  envoya  le  24.  de  ce 
tfOxfotd.  "^o^s  Cromwell  du  cote  d'Oxford,  avec  un  Corps  de  Cavale- 


jours  une  meme  Armee,  mdine  Officiers  &  SoIdatS)  mais  compofec 
ifautres  Corps  c]ue  ceux  dont  elle  retoit  auparavant. 

(16)  Le  5  d'AvriI  1645-. 

(17)  Ce  fut  par  l'adreile  de  Cromied,  qui  affeftoit  encore  d'etreun 
Presbyterien  rigide,  8c  qui  s'etoit  tellement  infinue  dans  l'efprit  du 
Chcvalier  Fairfax ,  &  avoit  pris  un  fi  grand  afcendant  fur  lui,  qu'il 
lui  faifoit  faire  tout  ce  qu^il  vouloit.  Fairfax  demanda  lui-niemc  au 
Pailcment  que  Cromwel,  dont  il  ne  pouvoit  fe  pailer,  fuc  difpenfe 
du  Self- denying. 

(18)  L'Armee  formee  fur  le  nonveau  Modele  ,  devoit  6trede  vingt- 
un  mille  homme.s,  fix-mille  de  Cavalerie ,  mille  de  Dragons  8c  qua- 
tor2.e-miile  d'fnfanterie.  La  Cavalerie  devoit  etre  partagee  en  dix 
Regimens  de  fix-cens  hommes  chacun;  les  Dragons  en  dix  Compa- 
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gnies  chacune  de  cent  hommesj  &  rinfanterie  en  dix  Regiraens  do 
douie  cens  hommes  chacun. 

(19)  A  douze  lieues  d'JJlif. 

(zo)  Lc  30  d'Avril. 

(11)  Le  7  de  Mai, 

(21)   Le  30  de  Mai, 

(zj)  Trois-miile  hommes  de  Cavalerie. 

(14)   Dcux-mille  hommes  d'Infanterie. 

(if )  On  en  fit  monter  le  nombre  a  plus  de  cinq-mille. 

(i6)  Cefar  fit  brulcr  les  Lettres  trouvees  dans  la  CalTette  dc  Pom- 
pee,  fan.';  permettre  qu'on  en  liit  aucune :  &  les  Atheniens  renvoye' 
rent  a  Philippe  la  Lettre  de  la  Reiae  Olympias  fa  Femme,  fins  l'i- 
voir  ouvcrte, 

Q 
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ABREGE'     HISTORiaUE 


Cha  R-       Depuis  ce  malheureux  joor ,  les  AfFaires  du  Roi  allerent  fans 

LEs  1.    difcontihuer  en  empirant.  Tauvton,  dont  Gorivg  avoit  repris  le 

16+I.     Siege,  fut  fecouru  par  Fa:rfix,  qui  y  marcha  en  dihgence  avec 

^Taiimon   q^^  Armee  viaorieufe  ,  &  trouva  la  Place  reduite  une  feconde 

p^tViii-  fois ,  a  la  derniere  extremite.     Ce  fut  m  coup  de  partie  pour  le 

fex.  Parlement,  car  la  prife  de  cette  Place  eut  pu  relever  le  courage 

Goring    du  Parti  du  Roi,  &  lui  regagner  tout  le  mfifex.  Fairfax,  non 

qui  en  fai-  content  de  cette  dehvrance  ,   pourluivit  Gorhig  ,    Fatteignit  a 

foitreSie-  i,avgfort,  le  cailla  en  pieccs,  &  lui  prit  douxe-cens  Chevaux , 

Fuivi&b"t'  &  quacorz,e-cens  hommes  de  pie.    Cecte  derniere  Vidoire  valut 

tu.  a  Fairfax  la  prife  de  Bridgcwater ,  de  Ba:h  &  de  Sherborn,  apres 

Suites   de  ^^^^  j,  ^\\^  aflicger  Briftol  (i)  ,d'ou  le  Prince  It.ohert  qui  s'y  e- 

condc^"     toit  enferme,  ecrivit  au  Roi,  qu'ilefperoitdedefendreau  moins 

Vicloire.    quatre  mois  cette  Place  ,  qui  etoit  en  effet  pourvue  d'une  bon- 

pfis  1'«      ne  Garnifon  ,  6c  de  toutes  fortes  de  Munitions  pour  longtems. 

Capiiula-    II  fe  rendit  neanmoins  fur  la  premiere  fommation  quilui  fui  fai- 

*''°"-  te,    &  la  Capitulation  fut  fignee  (2)  avant  que  les  Afliegeans 

Le  Roi  fe  fuflent  approches  des  muruiUes.    Le  Roi  en  fut  tellement  in- 

congedie    digne  qu'il  lui  ecrivit  une  Lettre  (3) ,  par  laquelle,  apres  les  re- 

Robci""    proches  les  plus  vifs,  //  le  frioit  daller  chercber  fa  fi, bf.fi ance 

quelque  part  au-ciela  de  la  Mer ;  ce  qui  fut  accompagne  d'une 

revocation  de  toutes  fes  Commiflions. 

Decaden-      Enfin ,  car  nous  ne  pouvons  pas  fuivre  la  chaine  des  malheurs 

ce  de  fes  quj  fondirent  fucceflTivement  fur  le  Roi ,  il  perdit  a  peu  pres 

"•     toutes  fes  Places ,  toutes  fes  Troupes,  &  la  plupart  dc  les  Amis; 

reduit  a  nofer  plus  compter  fur  la  fidelite  d'aucun  de   ceux  qui 

ne  lui  ecoient  point  encore  ouvertement  echapes.     Une  feule 

II  ralTem-  reflource  lui  reft-oit.     II  attendoit  d'Irlande  un  Corps  deTrou- 

mfll  ""^     pes,  qui,  avec  quelque  cinq-mille  hommes  quil  avoic  raflem- 

hommcs.    bles  aupres  de  lui,  de  tous  fes  debris,   pouvoient  le  metcre  en 

ecac  de  conferver  quelque  cems  encore  un  pcu  de  terrein ,  peut- 

etre  mcme  de  tencer  encore  la  fortune  ;  mais  cette  reffourcelui 

fut  enlevee  contre  toute  apparence.     Voici  en  deux  mots  com- 

Vem  fe-  ment.    Ses  Irlandois  ne  pouvant  debarquer  qu'a  Chefier,^  il  re- 

courir        folut  d'en  aller  chalTer  les  Ennemis ,  qui  s'etoient  empares  d'un 

Chcftet.     Quartier  de  cetce  Viile,  &  s'y  etoient  retranches.    II  ne  fut  pas 

plutot  en  marche  ,  quc  le  Colonel  Poynts  le  fuivit  avec  deux- 

mille  chevaux ,  &  Tatceignit  a  deux  miUes  de  Chefier.  Le  Com- 

bat  fut  d'abord  aflez  opiniatre ,  mais  enfin  Poynts  fuc  mis  dans 

un  extreme  defordrci  &  le  Roi  remportoic  une  Vidoire  com- 

pletce,  lorfque  huic-cens-hommes  forcis  de  Chefier,  l'atcaquant 

par  derriere  ,   donnerenc  a  Poyrits  le  moyen  de  rallier  fes  gens , 

&  de  comber  avec  canc  d'in)petuofite  fur  l'Armce  vidtorieufe  , 

qu'elle  en  fut  rompue,fansqu'il  fiitpoffible  auRoi  de  la  retenir. 

Eilbattu.  II  pcrdit  environ  deux-mille  hommes,  dont  il  y  en  eut  la  moi- 

cie  de  prifonniers.    Avec  lc  lefte,  qu'il  ralfembla  comme  il  puc, 

Se  rctire  il  fe  retira  dans  le  Pais  de  Galles ,  &  fe  rendic  de  la  a  Neirard 

Pais  d^      <^^"^  ^^  Province  de  Nottingha?n ;  mais  craignanc  d'y  etre  aflie- 

cluesf     ge  (4)     par  1'Armee  Ecoifoife  qui  s'en  approchoit,  il  en  partic 

&  enfin  a  pendanc  la  nuic,  &  fe  recira  heureufement  a  Oxford,  ou  il  arri- 

Oifoid.     y^  ^^  moisde  Novembrc  (5),    n'ayant  plus  d'aucre  reflburce 

que  de  faire  la  Paix  avec  le  Parlement. 

Difpofl-       Mais  cetce  Paix  ecoic  devenue  plus  difficile  que  jamais.    Car , 

tions  du    quoique  le  Roi  fuC  porte  a  accorder  quclque  chofe  de  ce  qu'il 

Roi&du  2yQjj  refufe  juiqu'alors ,  les  deux  Chambres,  bien  loin  de  rien 

roemtou-  rabattre  de  leurs  pretentions  ,    etoient  rcfolues  d'y  en^  ajouter 

chani  la    de  nouvclles.    Ce  que  je  dis  des  deux  Chambres,  doit  eire  res- 

?J'^  ' ,    treint  au  Parti  des  hidependans ,  qui,  quoiqu'inferieurs  en  nom- 

pouvl'i*r  ^  bre  au   Parci  Presbyterien ,  agiffoient  en  Maitres  ,   parce  que 

du  Patti      r Armee  etoit  a  leur  devotion.     Cependant ,  fl  le  Roi  eflt  vou- 

peudan'1'    ^^  accorder  aux  Presbyteriens  Tabolition  de  rEpifcopat,  com- 

eilc  pou-'   me  tous  fes  Amis ,  la  Reine  elle-mcme,  &:  la  Courde  France, 

voitiefai-  \^  j^i  confcillerent  &  lui  en  firent  lesplus  fortcs  infliances,  ilefl: 

eat^^d^ftt^e'  "es  apparenc  qu'on  auroic  crouve  quelque  cemperamenc  conve- 

au  con-     nable  couchanc  les  furetes  qu'on  lui  demandoic  pour  Fexecution 

[«''  S"'     de  fes  promeffes,  &  il  auroic  ete  impoffible  aux  Indfpendans 

douue!       d'empecher  que  la  Paix  ne  fe  fic.     Mais  il  etoic  fi  encier  dans 

tous  fes  fentimens ,  que  rien  ne  put  le  detacher  de  Tinteret  des 

Eveques ,  &  qu'il  continua  a  fe  repaicre  de  1'efpcrance  chime- 

rique  d  obliger  les  deux  Chambres  a  faire  une  Paix  telle  qu'il  la 

vouloit',  s'il  pouvoic  obcenir  la  liberte  d'aller  craicer  a  Londres 

avec  le  Parlemenc. 

Le  Roi      Dans  cecte  penfee,  il  fit,  depuis  le  5  de  Decetiibre  jufqu'a 

fcit  divets  Ij  fin  du  mois  de  Janvier  fuivant  (6),  plufieurs  demarches,  & 

udieT  'ur  ^^^  P'"^  fortes  infliances  pour  obcenir  uii  Saufconduic.     II   en- 

eire'«5u'  voya  Meffage  fur  Meflage,  il  fit  des  propoikions  &  des  avan- 

au  Patic-    ces  bien  plus  favorables  qu'aucunes  qu'on  eiit  encore  pu  tirer 

tncnt,&c.  ^^  j^j^  g^  neanmoins  tous  fes  efforts  furent  inutiles.   Les  deux 

Chambres  s'appercurenc  fans  peinc  que  la  demande  d'un  Trai- 

le  perlbnnel    etoit  un  Picge  qu'il  leur  tendoit ,    pour  exciter 


(i)  Le  2j  d'Aout. 

(1)  Le  10  de  Septembre. 

■(3)  Mylord  Clnrendm ,  ubi  fupra  ,  T  IV.  p.  614  &  fuiv.  rap- 
poi  te  cette  Lettre  tout  entiere ,  &  la  date  de  Herefonl  le  |i  de  Sep- 
tembre  164^. 

(4)  Ce  Siege  fut    comtnence  vers  la  fin  du  mois   d'0£tobre   de 
cette  annee  164}-,  Sc  dura  jufQu'au  mois  de  Mai  1646. 

is)  Le  6. 

(6)  164I. 


par  fa  prefence  du  trouble  dans  Londres,  profiter  de'la  divi-  Char- 
flon  des  Partis,  cn  un  mot,  pour  les  forcer  a  faire  la  Paix  a  ^es  I. 
fon  gre  j  c'efl:  pourquoi  elles  lui  repondircnt  d'abord  (7),  &  ^Hj- 
perfifterenc  chaque  fois  a  lui  repondre  :  „  Que  ,  jufqua  ce 
„  qu'elles  euffenc  re^u  une  facisfatSion  convenable,  &  des  fu- 
„  retes  pour  1'avenir ,  ellcs  nc  pouvoienc  confentir  qu'il  fe  ren- 
„  dic  au  Parlemenc,  vu  fur-couc  qu'oucre  les  Irlandois  Papis- 
„  tes  &  Rebelles  qu'il  avoit  fait  venir  en  Angleterre  6c  en 
„  Ecoffe,  il  tiavailloit  ad:uellement  a  y  en  faire  venir  un  plus 
„  grand  nombre,  aufli  bien  que  d'autres  Forces  etrangeres ,  ce 
5,  qui  ne  fervoit  point  a  donner  de  la  confiance  pour  la  fince- 
„  rite  de  fes  intentions.  Mais  que  le  feul  moyen  de  parvenir 
„  a  une  bonne  Paix,  etoit  que  le  Roi  donnat  fon  conlente- 
„  ment  aux  Propolitions  de  fon  Parlement  ".  On  peut  voir 
dans  Mr.  de  Rapin  les  autres  Articles  de  cette  Reponfe  des 
deux  Chanibres  aux  divers  Meffages  que  le  Roi  leur  avoiten- 
voyes,  &  particulierement  a  celui  du  29  de  Dccembre.  Cec 
Hiflorien  rapporte  auffi  la  Replique  que  le  Roi  fit  a  cettc  Re- 
ponfe,  &  y  ajoute  des  Remarques,  qui  font  toucher  au  doigt 
que  le  Roi  n'agilToit  &c  ne  s"exprimoit  pas  avec  plus  de  can- 
deur  qu'a  fon  ordinaire.  Ce  deguifement  fauta  particuliere- 
ment  aux  yeux  des  deux  Chambres,  dans  le  dernier  Meflage 
qu'il  leur  envoya  (8) .  II  y  nioit  pofitivement  d'avoir  donne 
au  Comtc  de  Glamorgan  aucun  pouvoir  pour  conclurre  laPaix 
avec  les  Rebelles  d^Irlande^  &  il  efl:  vrai  que  toute  cette  Af- 
faire  s'etoit  conduite  avec  tant  de  fecret ,  qu'il  n'ecoic  point 
vraifemblable  que  le  Parlemenc  en  euc  aucune  preuve  certaine. 
Cependanc  il  lui  en  6toit  combc  encre  les  mains,  par  un  acci- 
dent  extraordinaire. 

L'Archcveque  de  tlouam,  allanc  dans  ^Ulfier ,  rencontra  un 
Corps  de  Troupes  Irlandoifes  qui  alloienc  affieger  Sligo  :  car 
la  Treve  que  le  Roi  avoir  faite  avec  les  Rebelles ,  n'avoic  pas 
encieremenc  faic  fufpendre  les  hoftilices  ,  parce  quelle  avoit 
ete  refufee  par  le  Lord  Inchiquin  qui  commandoic  dans  la  Pro- 
vince  de  Munfier  pour  le  Parlement ,  &  par  le  General  Mon~ 
roe  qui  etoit  a  la  tete  des  Troupesauxiliaires  d'Ecofle  Azr\sVVls~ 
ter.  L'Archeveque  de  Tkuam  fe  joignit  a  ces  Irlandois ,  foit  pour 
fe  mettre  en  furete ,  ou  pour  quelque  autre  deffein.  Lorfqu'ils 
furent  proche  de  Sligo ,  la  Garniibn  fortit,  les  attaqua,  les  mir 
dans  une  entiere  deroute  ,  &  1'Archeveque  y  fut  tue.  Ce  fut 
dans  fes  poches  qu'on  trouva  des  Copies  authentiques  du  Trai- 
te  de  Paix  que  le  Comte  de  Glamorgan  avoit  conclu  au  nomde 
Sa  Majefte  avec  lcs  Rcbelles,&  du  Plein-pouvoir  qu'iIenavoic. 
Comme  ce  n'eft  point  1'article  le  moins  curieux  du  Regne  de 
Charles,  ni  le  moins  imporrant  des  Evencmens  dela  GuerreCi- 
vile,  quoique  lc  Comtede  Clarendon  ait  juge  a  propos  delepal^ 
fer  fous  fiknce,  j'ai  cru  devoir  rindiquer  au  Le(3:cur,&  luifai- 
re  meme  trouver  ici  ce  Plein-pouvoir  tout  entier,  &  la  fub- 
ftance  du  Traice  de  Paix.  Le  Plein-pouvoir  ctoic  con^u  en 
ces  termes. 

CH  ARLES ,  par  la  grace  de  Dieu ,  &c.  ^  notre  fe'al  ^ 
bien-aimi  Coufn  Edouard  Comte  de  Glamorgan ,    Salut. 

Nous ,  mettant  une  entiere  confiance  en  "JOtre  fidditf,  vous 
autorifons  par  ces  pr^fentes ,  auffi  valables  a  tous  egards  (9)  , 
que  fi  elles  etoient  fous  ie  Grand-Sceau,  df  'vout  donnons  pouvoir 
de  conclurre  avec  les  Catholiques  confederes  de  notre  Royaunx 
tTlrlande,  aans  les  cas  ou  ii  fe  pourra  rencontrer  queiqiie  necejfit^ 
de  condefcendre  a  des  chofes  o'u  il  n^fi  pas  a  propos que  notre Licu- 
tenant  (10)  paroiffe,  ou  que  nous  devions  avouer  puhliquement. 
Cefl  pourquoi  nous  vous  ordonnons  de  procider  avec  tout  le  fecret 
pojfihle,  envous  conformant  a  ce  pr(fent  ordre.  Nous  promettonSy 
fur  notre  parole  de  Roi  e^  de  Chretien ,  d^exicuter  tout  ce  d  quoi 
vous  vous  engagerez ,  feion  votre  prudence  ^  fous  les  conditions 
que  vous  jugerez,  convenabies ,  fur  la  foi  de  votre  fgnature  ^  dt 
votre  cachet ,  les  Confed&^s  ayant  dija  donn^  des  tSmoignages  de 
leur  z,ele pour  notre  fervice,datis  les  fecours  que  nous  avons  recus 
de  leur  part.  Et  pour  tout  ce  que  vous  ferez,  en  genfral,  ou  fur 
chaque  Article  particuiier ,  les  Pr(fentes  vous  feront  un  fur  garant. 
Donni  d  Oxford  le  12  de  Mars ,  dans  la  vingtieme  atmee  de  notre 
Regne. 

Le  Traite  de  Paix  fait  cntre  le  Comte  de  Glamorgan,  Sc  Ri- 
chard  Vicomte  Mongarret  Prefident  du  Confeil  de  Kiikenny  , 
Donnoc  Vicomte  Muskerry ,  &c.  Commifllaires  dudit  Confeil, 
porte  en  fubilance. 

„  I.  Que  tous  les  Catholiques  d'Irlande  jouiroient  du  libre 
„  e.\ercice  de  leur  Religion. 

„  2.  Qifils  demeureroient  en  poffeffion  de  toutes  les  Eglifes, 
„  qu'ils  avoient  eues  en  leur  pouvoir  depuis  le  21  d'0(ftobre 

3>i64i, 

(7)  Le  ij  de  Janvier  164^. 

(8)  Le  %9  de  Janvier  164^.  Cefl  une  longue  Lettre  du  Roi  aux 
deux  Chambres.  Elle  fe  trouve  dans  le  Recueil  dtRyimr ,  Tom.IX. 
Part.    III.   page    109  de   cette   Edition. 

(9)  EUes  etoient  atteftees  8c  fignees  par  divers  Eveques  Papiftes 
^'Irhnde. 

(10)  Cetoit  le  Marquis  d'OrOTi>«</,  alors  Viceroi  d'IrLiaJe,  qui  tra- 
vailloir  par  ordre  du  Roi  a  cette  Paix;  mais  qui  y  trouvoit  dcs  dif- 
ficultes  infurmontables ,  parce  que les  Irlandois  ne  vouloient  abfolument 

point 
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'„  16+1 ,  &  en  general)  de  toutes  les  Eglifes  du  Royaume  que 
„  les  Proteftans  ne  poiledoient  pas  acluellement. 

,>  3.  Que  tous  les  Cailioliques  (eroient  exemts  de  la  jurif- 
„  diition  du  Clerge  Proteltant ,  &  que  le  Clerge  Catholique 
„  exerceroit  fa  jurildiiition  fur  les  Catholiques. 

„  4.  Que  fAdte  fuivant  feroit  infere  dans  le  prernier  Parle- 
„  ment  qui  fe  tiendroit  en  Irlande. 

{lci  efl  infer^  u?t  Modele  (T A^e ^  four  ajfurer  aux  CathoHquei 
toutes  les  Co?iceJ]ions  du  Roi). 

„  5.  Qiie.le  Marquis  d'Ormond ,  ni  autres,  ne  troubleroient 
„  point  les  Catholiques  dans  la  jouilTance  des  Articles  ci-deirus 
„  fpecifies. 

„  6.  Le  Comte  de  G/amorgau  engageoit  la  parole  du  Roi  que 
„  ces  Articles  feroienc  e\-ecutcs. 

„  7.  Les  Commiffaires  Irlandois  engageoient,  de  leur  cote, 
„  la  foi  publique  du  Royaume ,  que  le  Grand  Conleil  de  Kil- 
„  ke?i?2y  fourniroit  au  Roi  di.\'-mille  hommes  armes,pour  fervir 
„  Sa  Majelte  en  Angleterre ,  en  Galles ,  ou  en  EcoHe  ,  fous  le 
„  commandement  du  Comte  de  Glamorga?t. 

„  Signe  le  25  d'Aoijt  1645.  " 

Avant  la  conclufion  de  ce  Traite,  ce  Gomte  en  avoit  figne 
Un  preliminaire  avec  les  Eveques  Catholiques,  touchant  les  Be- 
nefices  Eccleliaftiques  feulemenc  ,  &  s'etoit  e?igagi  par  u?i  A&:e 
txfres  a  ne  poi?it  fouffrir  que  VAr^n^e ,  ^a/  lui  devoit  etre  confiife^ 
entrat  en  aSlio?i  ,  avant  (pe  les  Co?iditi»??s  fromifes  par  Sa  Ma- 
jefte  menie  ^  ou  defa  part ,  fujfent  ex^cuties. 

Cependant,  le  Marquis  i^Ormond  &  fon  Confeil,  ayant  ap- 
pris  que  ce  myftere  avoit  ete  decouvert ,  ne  trouverent  pas  de 
meilleur  e.Kpedient  pour  difculper  le  Roi ,  que  de  faite  arreter  le 
Comte  dcGla?nagan,  comme  s'il  avoit  agi  de  fon  chef. Mais cet- 
te  feinte  fut  evcntee  par  Tinterception  de  deu.iJ  Lettres  (11)  que 
ce  Comte  ecrivitjTune  du  mois  de Janvier,a  fa  Fcmme,  aqui 
il  faifoit  connoitre  qu'il  etoit  en  prifon  fans  inquietude  j  &  Tau- 
tre  du  26  de  Fevrier,  au  Roi,  a  qui  il  donnoit  avis  du  prochain 
embarquement  des  di.^c  -  mille  Irlandois  pour  l'Angleterre.  Ces 
Troupes,au  refte,  ne  pafferent  point,  apparemment  acaufe  des 
fuites  de  la  Bataille  de  Nazeby^  &  particulicrement  la  defaite  du 
Roi  devanc  Chejler. 

Annh  i6\6. 

Vingt-deuxieme  du  Regne  de  Charles  I. 

Le  General  Fairfax,&c  radtif  Crom-ujell  fon  Lieutenant,  n'a- 
voient  pas  difcontinue  de  faire  des  entreprifesi  &c  la  fortune 
avoit  fi  bien  feconde  lcur  habilete  &  leur  bravoure,  que  des  le 
mois  d'Avril  1646,  il  ne  refta  plus  au  Roi  ni  Troupes,  ni  Pla- 
ces  dans  VOuefi  du  Royaume.  Ce  Prince  infortune  s'etoit  reti- 
re  a  Oxford.  De  la,  il  avoit  tente  de  faire  fon  accommode- 
ment  avec  les  EcofTois,  dont  TArmee  afliegeoit  Ne-wark,  de^ 
puis  la  fin  d'Odtobre  1645.  Montreuil,  que  la  Cour  de  France 
avoic  envoye  en  .Angleterre,  avoit  fait  quelques  ouvertures  fur 
ce  fujet  a  leurs  Commiffaires  qui  etoient  a  Londres ,  &  les  avoic 
trouves  alTez  difpoles  a  traicer  avec  le  Roi.  Leurs  Generaux , 
avec  qui  cet  Ambaffadeur  etoit  alle  s'aboucher  devant  Neviark, 
ne  le  parurenc  pas  moinsj  ils  lui  firenc  meme  quelques  promef- 
fes  generales  ,  fondees  vraifemblablemenc  fur  refperance  que 
TEpifcopac  feroit  entierement  fupprime,  &  le  Gouvernement 
Presbycerien  ecabli  pour  toujours  dans  1'Eglife  d'Angleterre. 
Cetoit  meme  le  projet  de  la  Cour  de  France  &  de  la  Reine 
d'Angleterre,  &  rien  n'etoic  plus  conforme  a  la  bonne  polici- 
que,  vu  les  interets  prefens  du  Roi;  mais  il  fut  inflexible  fur 
cet  arcicle.  Cependanc  ,  plucot  que  de  fe  voir  enfermer  dans 
Oxford  par  Fairfax  qui  en  ecoic  deja  forc  proche,  il  en  forcit 
a  la  fourdine,&  fe  rendicafArmee  d'Ecoffele  4  de  Mnii6^6. 

Le  Roi  s'ecant  donc  rendu  a  rArmee  Ecoffoife  qui  affiegeoit 
Nevjarck ,  le  General  lui  reprefenta ,  qu'il  feroit  a  propos  pour 
la  fijrete  de  fa  Perfonne,que  l'Armee  s'approchat  des  Frontie- 
res  d'Ecoffe;  mais  que  cela  ne  pouvant  fe  faire  avant  la  prife 
de  Neiuarck,  il  le  prioit  d'ordonner  au  Gouverneur  d^)  d'e- 
vacuer  cette  Place.  Le  Roi ,  perfuade  par  la  reprefentation  du 
GeneralEcof[bis,donnacetOrdre,qui  fut  d'abord  execute(£3); 
&  rArmee  marcha  incontinent  a  Newcafile,  amenant  avccel- 
le  le  Roi. 

Peu  de  jours  apres  (14) ,  il  envoya  aux  deux  Chambres  un 
Meffage,dont  les  Articles  fuivoient  1'Ordre  que  Ton  avoit  etabli 
pour  les  Conferences  d'Uxbridge. 

D'abord,  il  exhortoit  le  Parlement  a  finir  bientot  TAffairede 
la  Religiou. 


point  fecontenterdes  fimples  promefles  verbaletdu  Rol.&que  le  Roi 
craignoit  avec  raifon  de  perdrc  tous  fes  Partifans,  &  de  ruiner  fans 
reffource  toutes  fes  Affaires  en  Angleterre,  s'il  accordoit  ouvertement 
aux  Rebelles  les  chofes  qu'ils  demandoient  &  qu'ii  leur  promettoit  a- 
vec  li  fcrme  refolution  de  leur  tenir  parole  des  qu'il  ne  fcroit  plus 
oblige  a  garder  tant  de  menagemens ;  comme  il  l'ecrivit  a  la  Reine. 

(11)  Rufiworth  les  a  inferees  dans  fes  Colleftions. 

(iz)  Mylord  Bellafis. 

(ij)  Le  6  de  Mai, 

Tom.  X.  P.  lll. 


Autre 
Meflage 
du  Koi. 
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A  1'egard  de  la  Milice ,  il  confentoit  que  les  deux  Chambres  C  h  a  it^ 
nommalfent  tous  les  Commiffaires  pendant  fept  ans  ,  &c.    of-  '-es  I. 
frant  la  meme  chofe  pour  fEcoffe.  i^+^». 

Et  pour  rirlande,  il  difoit  en  general,  qu'il  feroit  tout  foti 
poffible  pour  leur  donner  une  fatisfadion  raifonnable. 

Par  un  Poficrift,  il  offroit  dc  congedier  les  Troupes  qui 
pouvoient  lui  refter ,  &  de  confentir  que  les  Fortificacions  d'Ox- 
fbrd  &  des  autres  Piaces  qui  tenoicnt  cncore  pour  lui ,  fuffenc 
rafees ,  &c. 

Le  lendemain  18  de  Mai,  il  ecrivit  a  la  Ville  de  Londres  ,  T'  «''i  i 
qu'il  etoit  entierement  difpofe  a  concenter  les  deux  Chambres  en  Londte*'!* 
couces  chofes. 

Le  10  de  Juin,   il  preffa  encore  les  deux  Chambres  de  lui 
envoyer  leurs  Propoficions,  afin  qu'il  puc  leur  donner  une  facis 
fadtion  convenable ;  &  il  demanda  dc  nouveau  de  pouvoir  aller 
a  Londres  craicer  perfonnellemenc  avec  elles. 

Mais  elles  ecoienc  moins  occupees  de  ces  Menages,que  d'une 
Lettre  que  le  Roi  avoit  ecrite,  des  le  13  d'Avril  precedent,au  ^ 
Marquis  d'OmW,  Viceroi  d'Irlande,  &  dont  le  General  Mo?t-  hnde"lus 
roe,qui  commandoit  les  Troupes  Ecoffoifes  dans  cc  Royaume-  ^^  f^"^ 
la ,  leur  avoit  envoye  une  Copie  qu'il  avoit  regue  du  Marquis  mw. 
lui-meme.  Charles  ecrivoit  a  fon  Viceroi  le  delfein  qu'il  avoic 
de  fe  jetter  entre  les  bras  des  Ecoffois ,  en  ces  termes  :  Aya?!t 
re(u  depitis  peu ,  de  bo?i?ies  ajfurances  que  nous ,  ^  tous  nos  ad- 
heravs  ferons  en  firet^  dans  l' Ar?n^e  d'EcoJfe,  que  lesEcoJfoisfi 
joindront  a  nous  ,  (^  cjtiils  e?nployeront  leurs  ar?nes  pour  nous 
aider  a  faire  une  hon?ie  Paix  ....   &c. 

Cette  Copie  fut  lue,  le  9  de  Juin,  en  plein  Parlement.      Le  LesCom-. 
lendemain,  les  Commiffaires  d'Ecofle  qui  ecoicnc  a   Londres,  &'rAr?* 
prefencerenc  aux  deux  Chambres  une  Declaracion ,  oiiils  nioienc  mccd'E- 
abfolumenc  que  leur  Armee  eiac  faic  aucun  Traite  avec  le  Roi ,  '°'}'^ "'":"' 
pour  1'affifter.     Bientot  apres,  TArmee  Ecoffoife,  informee  du  ^au^aucur, 
bruit  qui  couroic  a  Londres,  publia  une  Declaracion  quiconfir-  '^'^''e  »-. 
moic  celle  des  Commiffaires  ;   proteftant  qu'elle  ecoic  Coujours  "'„'^j!^.' 
dans  la  refolucion  inebranlable  de  maincenir  le  Covenant  des  deuK  ?iiler. 
Royaumes,  &  qu'elle  avoic  en  horreur  coutes  les  pratiques  fe- 
crecces  qui  pouvoicnc  tendre  a  le  violer,  ou  a  en  faire  meme 
naitre  le  moindre  foupgon.     Et  pour  donner  plus  de  poids  en-  LlArmce 
core^a  cette  Proteftation ,  l' Armee  prefenta  dans  le  mcme  tems  ^"f  de  (I- 

gnet  le 
Covcnanr, 

Scc. 
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lieu    de 
croite  que 


une  Requete  au  Roi,  pour  le  fupplier  de  travailler  efficacement 
a  la  Paixi  de  figner  le  Covenant ;  d'etablir  la  Religion  en  An- 
gleterre  conformemenc  a  la  pracique  dcs  meilleures  Eglifes  Pro- 
teftantes;  &  de  fe  conduire  par  les  confeils  de  fon  Parlement. 

Apres  des  defaveux  fi  authentiques ,  on  ne  fauroit  guere  fe  per- 
fuader  quc  TArmee  d  Ecoffe  eut  promis  au  Roi  de  fe  joindre  a  ^,„,,^ 
lui,  &  de  combattre  pour  fa  caufe  j    fur-tout  lorfqu'on  nc  voic  relljil' 
aucun  Traite  ni  figne,  ni  feulement  ebauche,  &que  tout  fere-  *"''  P''* 
duit  a  un  Ecrit  par  lequel  TAmbaffadeur  de  France  pro?iiettoit  fe"gcn'e°ra- 
ces  chofes  au  tiom  du  Roi  fon  Maitre  e^  de  la  Rei?te  R^gente     (^  les  de  rcC- 
c?i  vertu  du  Pouvoir  qutl  avoit  de  leurs  Majefih.     Sur  quoi  il  ^^P^  ^ '^'^ 
faut  bien  remarquer,  que  i.  ni  les  Commiffaires,  ni  les  Gene-  mem^ 
raux,  ni  le  Parlement  d'Ecoffe  n'avbient  point  ^\xx.oxi{i  Montreuil  P""' ''« 
a  faire  cecce  promeffe  au  Roi  d'AngIeterre,-  2.  qu'il  n'avoic  poinc  |^es°"&c 
ete  accepce  pour  Mediaceur  dans  cette  Affaire;   &  3.   enfin 
qu'il  ne  pouvoit  point  faire  intervenir  rAutorite  de  fa  Cour  dans 
une  telle  promefle,    a  moins  que  d'etre  muni  d'un  Trait^  qui 
n'a  jamais  paru,  &  dont,  s'il  Tavoit  eu,  il  n'auroic  pasmanque 
de  faire  mention  dans  fon  Ecric.    Je  croirois  bien  plutot ,   que 
le  Roi,  qui  s'imaginoit  toujours  etre  fort  aime  de  fts  Peuples 
&  que  la  plupart  de  fes  Sujets  ne  portoient  les  armes  contre  lui 
qu'a  regret ,  pric  des  affurances  generales  dc  refpe<5t  &  de  de- 
voument ,  pour  des  promeffes    pofitives  d'epoufer  fes  interets. 
Mais  qui  pourroit  concevoir  que  les  Ecoffois  lui  euffent  fait  de 
telles  promeffcs  fans  condition,comme  ce  pretendu  engagemenc 
le  fuppofe;  &  qu'ils  euffenc  laiire  a  fa  difcretionde  conferverou 
d'aboIir  TEpifcopac  ?   eux  a  qui  cecce  abolicion  cenoic  fi  forc  au 
coeur,  non  feulemenc  pour  TEcoffe,  mais  pour  TAnglecerre  me- 
me,  qu'elle  fuc  le  plus  puiffanc  mobile  du  Cove?ia?tt  i  eux,  dis- 
je,qui,quelques  fcmaines  apres  que  le  Roi  fuc  Combe  entreleurs 
mains,  ecrivirent  (15)  a  la  Ville  de  Londres,  au  Parlement,  & 
a  l'Affemblee  Ecclefiaftique  d'Angleterre ,  pour  les  prier  d'avan- 
cer  Touvrage  de  la  Reformation  de  fEglife  Anglicane,  feloa 
qu'il  etoit  porte  par  le  Covenant  ? 

Nous  nous  arrecons  un  peu  a  la  juftificationdesEcoffoiSjpar- 
ce  que,  s'il  eft  vrai  qu'ilsjie  firenc  aucime  promeffe  parciculicre 
auRoi,  il  ferai  vrai  auffi  qu'ils  purent,  je  dirois  qu'ils  durcnc 
meme  le  confiderer,  dans  cette  occalion,  comme  un  Prince, 
qui ,  apres  une  defaite  tocale  ,  ne  voyant  aucun  moyen  d"echa- 
per  a  fes  ennemis,  fe  rend  par  choix  a  Tun  plutot  qu'a  rautrc. 
Ceft  ce  dont  on  a  bien  des  exemples ;  j'indique  celui  de  Fran- 
5ois  L.  Roi  de  Fraiice  (i6).    De  cecte  idec  fi  nacurelle  &  fi 

jufte, 

(14)  Le  18  de  Mai. 

(ij-)  Ces  Lettres  furent  ecrites  par  rAflemblec  Gcneralc  de  rEgli- 
fes  d'Ecoire. 

(16)  Ce  Roi,iprc$aVoir  perdu  laBataillede  Pavie,  fuyant  &  pour- 
fuivi  de  pres ,  fut  force  a  fe  rendrePrilbnnier :  mais  au-lieu  de  lefai- 
re  entre  les  mains  du  DuC  de  Bourbon  General  cn  Chef  de  rArmtc 
viitorieufe,  il  demanda  Lanoy  ,que  Ton  envoya  appeller,  &  qui  vint 
rccevoir  fa  foi  Royile. 
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Ch  a  r-  jurte,  il  s'enfuit  que  ks  EcoITois  netant  point  Parties  dans  cet- 
LEs  T.  te  Guerre,  &  n^agiflant  que  comme  Troupes  auxiliaires ,  a  la 
1646.  folde  du  Parlement ,  ils  n'avoient  pas  droit  de  refuier  de  lui  re- 
mettre  le  Roi;  de  ibrte  que,  s'ils  le  lui  avoient  vendu,  comme 
on  voulut  le  debiter,  ils  auroient  commis  une  injuftice  enversle 
Parlement,  &  nuUement  envers  le  Roi;  de  meme  que  celui  a 
qui  Frangois  I.  fe  reiidic ,  en  auroit  commis  une  contre  Charle- 
quint,  ii,  etant  comme  il  Tetoit  su  fervice  &  a  la  Iblde  de  cet 
Empereur ,  il  l'avoit  oblige  a  lui  acheier  ce  Prifonnier. 

Mais  cctte  acculation  n'eut  jamais  d'autre  fondement  qu' une 
conjedure ,  tiree  de  la  difficuke  que  les  Ecoffois  firent  d'abord 
de  remettre  le  Roi  aux  Anglois  qui  le  leur  demandoient  ;  & 
des  quatre-cens  mille  livres  ftcrling  que  ceux-ci  payerent  aux 
autres. 

Car  il  eft  demontre  que  cette  fomme  provenoit  des  Arrerages 
qui  etoient  dus  a  rArmee  Ecollbife.  Encore  leur  difputa-t-on 
plufieurs  Articles  ,  en  forte  qu'il  leur  fut  rabbattu  cent-miile  li- 
vres  fterling  ;  car  leurs  Comptes  montoienc  a  cinq-cens-mille, 
comrae  on^le  voit  dans  les  Colleitions  de  Rushwonh ,  qui  ncus 
les  a  conferves  tout  entiers.  Pour  ce  qui  eil  de  garder  le  Roi 
parmi  eux ,  les  Ecoflbis  crurent  au  commencemenc  en  avoir  le 
droit ,  &  en  alleguerent  des  raifons  aflei.  plaufibles  pour  meriter 
d'ecre  difcutees  :  aulli  le  furent  -  eiles ;  mais  elles  cederent  a  la 
force  des  preuves  concraires  qu'on  leur  oppofa.  Cepcndant,  il 
fourroit  bien  fe  faire  que  la  Chambre  des  Communes  ayant  vo- 
te  que  TAngleterre  n'avoit  plus  befoin  de  f  Armee  d^Ecofle ,  & 
que  les  Commiflaires  de  ce  Royaume  fcroient  rcquis  de  fy  faire 
retourner,  les  Ecoflbis  firent  quelque  ditficulce,  ou  un  peu  plus 
de  difficuke  de  remeccre  le  Roi  entre  les  mains  du  Parlement, 
afia  de  faire  reglcr  &  folder  leurs  Compces  avec  plus  de  diligen- 
ce,  &  fans  trop  en  epiucher  certains  Articlcs  qui  n'ecoienc  pas 
bien  clairs ,  Sc  fur  lelquels  tomba  apparemmcnt  le  rabais  dont  nous 
avons  parle.  Car  d'aiileurs,  ils  favoient  tres  bien,  comme  Mr. 
tie  Rapin  Ta  montre  forc  au  long ,  qu'il  necoit  pas  de  leur  ince- 
ret,  &  qu'il  eut  ete  meme  dangereux  pour  leur  Pais  &  pour 
leur  Libcrte ,  de  fe  charger  de  la  Perfonne  du  Roi.  Quoi  qu'il 
en  ibic,  il  efl:  conftate  qu'il  n'y  cuc  ni  marche ,  ni  vente,  ni  paye- 
ment  de  la  Perfonne  du  Roi. 

Au  refte,  rien  ne  contribua  tant  a  rendre  odieufe  cette  pre- 
tcndue  vente,  que  lc  tragique  evcnement  dont  elle  fut  fuivie, 
je  veux  dire  la  mort  de  ce  Prince  par  la  main  du  Bourreau. 
M.MS  il  faut  remarquer,  que  rien  n'etoit  alors  plus  eloigne  de  la 
penfee  des  deux  Chambres ,  de  meme  que  des  Ecoflbis ,  que  de 
faire  mourir  le  Roi.  Ce  furent  les  hidependans ,  ennemis  mor- 
tels  &  du  Roi,&  des  Ecoflbis,6c  des  Presbyteriens,  qui  enle- 
verent  deux  fois  le  Roi  au  Parlement,  par  le  moyen  de  TAr- 
raee,  &  qui  lui  firent  ocer  la  vie,  dans  le  tems  que  les  deux 
Chambres  &  les  Ecoiiois  travailloient  feiieufemenc  a  le  recablir. 
Si  donc  cetce  pretendue  Vence,  en  la  Lppofanc  vericable,  a  ece 
la  caule  de  la  morc  violence  du  Roi ,  on  peuc  aflurer  qu'elle 
n'en  a  ete  qu'une  caufe  innocentej  6c  on  ne  doic  point  attri- 
buer  au  Parlsment,  tei  qu'il  e:oit  dans  ce  tems-la,  les  eff^ets 
qu'elle  produiiic.  Mais,  encore  une  fois ,  on  n'a  jamais  pu 
prouver  que  les  Ecoflbis  yendirent  cfFeiftivement  le  Roi  aux 
Anglois. 

Encore  une  Reflexion  ,  &  je  finis  fur  ccc  arcicle.  Elle  eft 
priie  de  la  comparailbn  de  deux  Faics,arrivcs  quacre  mois  Tun 
apres  Taucre. 

Premier  Faic.   Ce  ne  fut  que  le  30  de  Janvier  164',  que  le 
Roi   fuc  remis   a  Newcaftle  encre  les  mains  des    Commiifaires 
des  deux  Chambrcs,  qui  y  etoient  venus  pour  cela  huit  jours 
auparavant  (i). 
_  Second  Fait.     Mais  des  le  commenccment  du  mois  de  Sep- 

d-Hjinlf-'  tembre  prccedent ,  le  Duc  d'Ha7/iilton  s'ctoit  rendu  a  Newcaftle 
ton  prettc  avcc  quclqucs  autrcs  Commiflaires  d'Ecoffe,  &  avoitprefle  ex- 
leRoide    tj-aordinairement  le  Roi  d'accepcer  les  Propoiicions  duParlement 
auxKo-    d'AngIecerre.     Or,  fl  les  Ecoflbis  s'etoient  deja  engages  par  un 
poiitions    Xraite  fecret  a  livrer  le  Roi  au  Parlement ,  comment  conce- 
voir  qu'il3  euflent  fait  une  demarche  fl  contraire  aux  principes 
&  a  ravidke  qu'on  leur  fuppofe.'  Ne  voyoient-ilspasquelacon- 
defcendance  a  laquelle  ils  cravailloient  avec  tanc  de  force  a  por- 
ter  le  Roi,  leur  feroic  perdre  la  fomme  qui  leur  avoic  ece  pro- 
mife.'  Gu  bien  leur  avoic-on  donnc  caution  bourgeoife ,   que 
Lc  Com-  le  Roi  feroic  auffi   inacceflible   a  leurs  inltances,   qu'il   Tavoit 
tc  deUow-  ete   ^  celles    que  le  Comte  de  Lowdon  ,     Chancelier  d'Ecof- 
avoii  ptcf-  fc ,  lui  avoit  faices  fur    le  meme   fujec  ,    depuis    environ  un 
ft  aupaia-  mois  ? 

"p*"-  .  Le  Roi  repondit  fur  le  champ  de  bouche  au  Duc  &  aux  au- 

RepoTilc"  tres  Deputes  d^EcolTe,  qu'i/  Jie  rejettoit  pas  abfolument  les  Pro- 
duRoiau   pofttions  quun  lui  avoit  prefe7itees  jmais  que  y  foubaitant  dc  bien 
e7itendre  ce  quon  exigeoit  de  lui  ,    (^  dc  bien  expliquer  fa  pro- 
pre  pe7il'(fe  ,  ;/  7ie  demandoit  que    d'etre  oui ,  (^  qu'il  ne  pouvoit 
tohtcinr. 

Dans  une  aucre  Reponfe,  qu'il  leur  donna  le  lendemain  par 


des   dcux 

Cham- 

bics. 


Duc. 


AiUicRt- 

poalcpli-s 


ecrit,  il  „  offrok  de  fe  contenter  ,    qu'on  laiflat  le  Gouver-  Cmak- 

„  nement  Epifcopal  dans  quelques  Diocefes  d'Angleterre  ,    &  ^^s  I. 

„  que  le  Presbyterien  fQt  etabli  dans  le  refte  du  Royaume  ,  ^^^^- 

&:c    "  preciledi» 

On  voit  par-la  qu'il  regardoit  Taffaire  du  Gouvernement  de  Dhc. 
rEglife  comme  la  plus  principale  &  la  plus  difficile  ,&  qu'il  fal-    Ci:qu'on 
loit  quil  fe  fentit  bien  combattu,  puifqu'il  fe  ralachoit  fl  lort  en  fer"de'«t- 
faveur  du  Presbycerianifme  au  prejudice  de  rEpifcopac.     Mais  le  fecoode 
oucre  que  les  Ecoflbis  ni  les  Anglois  ne  vouloient  abfolument  ?'^??"'' 
plus  d'Eveques,  le  Roi  ne  difoic  rien  de  la  Milice;   Arcicle  qui 
faifoit  toiite  la  furece  que  les  deux  Chambres  crouvoient  qu'on 
put  prendre  contrc  lui.     Ceft  aufli  proprement  le  feul  de  cous 
ceux  d'Uxbridgc .,  qu'elles  avoienc  aggrave  dans  cette  occafion.  Je 
crois  qu'il  ne  fera  pas  inucile  pour  bien  de  mes  LciSeurs,  que 
j'infere  ici  cec  Article.    Pour   etre  plus   court ,   je  n'ai  donne 
jufqu'ici  aucune   Piece  entiere,  ni  Difcours,  ni  Requeces,  ni 
Remoncrances ,   ni  Declarations ,   ni  Reponfes,   ni  Manifefles, 
ni  Traices ;  on  n'en  a  eu  tout  au  plus  que  des  Extraits  forc  fuc- 
cindts.     Peut-etre  ne  pourrai-je  pas  obferver  fi  exadtement  dans 
la  fuite  cette  Loi.      Nous  verrons.     Cependant   voici  TArci- 
cle  dont  il  s'agit.     Ceft  la  XIII.  Propofition  de  celles  que  le 
Parlement  fic  prefenter  au  Roi  a  Neiucaftk ,  le  24  du  mois  de 
Juillet. 

„  Que  pendant  Tefpace  de  vingt  ans  ,    les  deux  Chambres     Pfopsfi- 
„  auroienc  feules  le  Droit  &  le  Pouvoir  d'armer  la  Milicej&  deu''x'^'' 
„  que  ni  le  Roi ,  ni  fes  Succefleurs  ne  pourroient  exercer  aucun  Cham- 
„  Pouvoir  fur  la  Milice ,  pendant  ces  vingt  ans.  ^'^^  *>* 

„  Qu'il  en  ferok  de  mcme  de  TEcofle.  chlmT» 

„  Que  pendant  ces  vingt  ans,I'argent  neceffaire  pour  Tentre-  Milice. 
j,  tien  des  Forces  deTerre  &de  Mer,  feroit  levc  de  la  maniere 
„  que  les  deux  Chambres  le  trouveroicnt  convenable ,  &  qu'el- 
„  les  difpoferoient  abfolument  de  ces  Forces.  Qu'elles  auroient 
„  le  pouvoir,  i.  de  fupprimer  les  Forces  levees  fans  leur  auto- 
„  rite  ;  1.  De  repoulter  les  invafions  des  Etrangers ;  3.  De 
„  joindre  enfemble  les  Forces  des  deux  Royaumes  d'AngIecerre 
,  &  d  Ecofle. 

j,  Qu'apres  les  vingt  ans ,  perfonne ,  fous  quelque  pretexteque 
„  ce  fiit  ,  ne  pourroit  exercer  aucun  pouvoir  fur  la  Milice  , 
„  qu'avec  le  confentement  des  deux  Chambres. 

„  Qu'apres  les  vingt  ans,  fi  les  deux  Chambres  prefentoient 
au  Roi  des  Bills  pour  la  furete  du  Royaume  ,  &  que  le  Roi 
refufat  de  les  pafler,  ils  feroient  aulfl  valables  etant  pafli;s  par 
Tautorite  des  deux  Chambres  ,  que  fi  le  Roi  y  avoic  donne 
fon  confentement". 

Le  Roi,en  fe  rendant  a  rArmee  d^EcofTc,  avoit  protefte  de     t^^« 
vive  voLx,  aux  Commiiraires  de  TArmee,   que  fon  intention  e-  l'rotcin- 
toit  de  donner  une  entiere  fatisfaftion  aux  deux  Royaumes;  &  [''l"*.'i!'« 
il  avoit  confirme  ces  aflurances  par  plufieurs  Letcres  &  De-  jg  donnet 
claracions  fignees  de  fa  propre  main ,  &  adreffees  au  Commitce  unc  ciuic- 
des  Etats  d^Ecofl^e.  ^  ftdfJnaux 

Cependant,  quoique  le  Committe  &  les  Officiers  Generaux  jeux  lio- 
de  rArmce  lui  euflent  d'abord  declare,  qu'ils  ne  le  recevoient  yaumcs. 
que  fous  cecce  condkion  i  & ,  {r'^"^^^  ^^'^^ 

Quoique  le  Parlement  &  rAITemblee  Generale  d'Ecofle  lui  vamdelw 
euffent  reprefente  dans  la  fuite ,  par  des  Requetes ,  par  des  Let-  «enir. 
tres ,  &  par  des  Deputacions ,   que  s'il  perfiftoic  a  refufer  d'exe- 
cucer  fincerement  fes  dernieres  promefles ,  &  d'accepter  les  Pro- 
pofitions  qui  lui  avoicnt  ete  faices  ,  apres  une  miire  delibera- 
tion  ,  de  la  part  des  deux  Parlemens ,  ils  feroient  obliges ,  en  vcr- 
tu  du  Covenant ,  de  prendre  eniin  quelque  refolution  pour  dif- 
pofer  de  fa  Perfonne  Royale,  &  pour  ecablir  le  Gouvernement 
des  deux  Royaumes ,  felon  qu'on  le  jugeroic  neceflaire  pour  le    Cc  qu'il 
Bien  public  :     Malgre  couc  cela,  dis-je,  on  ne  puc  tirer  de  lui  leponai 
autre  chofe  finon  ,    qnefon  inte/ition  hoit  d'accorder  tout  ce  qui  ces^qu-oT 
feroit  pour  le  hien  reel  de  fon  Peuple  ,  &c.  demandant  toujours  luienfeit. 
de  pouvoir  aller  avec  une  entiere  libert^  a  Londres  ^  ou  en  quel- 
que  lieu  des  environs ,  afi/i  quil  put  exphquer  fes  doutes  aux  deux 
Chambres,  eJ-  recevoir  leurs  explications. 

Sur  cette  reponfe,  que  le  Roi  envoya  au  Parlement  d'Angle-  Les  dcijt 
terre  par  un  Meffage ,  il  fut  vote  que  le  Roi  pourroit  aller  a  fa  Cham- 
Maifon  de  Hobnhy  dans  la  Province  de  Northampton  ,zstc  des  cordem^dc 
Domeftiques  qui  feroient  approuves  par  les  deux  Cfaambresj&  fauepas- 
quil  y  feroit  tra'it4 avec  tous  les  t'gards  convenables  pour  fa  pro-  ^"^^l^^'"' 
fre  confervation ,  ^  four  le  maintien  de  la  v^ritable  Religion ,  Maifon  de 
felon  le  Covenant.  Holmby. 

De  leur  cote,  „  les  Etats  d'Ecofle,  voyant  que  le  Roi  n'a-    x^U^ax^- 
5,  voit  donne  aucune  facisfaftion  aux  Propolicions  qui  lui  avoient  tion  des 
„  ete  prefencees",  envoyerent,  avant  la  Mi-Janvier,  une  De-  ^oruf^^j 
claration  aux  deux  Chambres,  par  laquelle  „  ils  confencoient  1"  tiiotifs 
„  que  le  Roi  allat  faire  fa  refidence  a  Holmhy  ^  ou  dans  quel-  deicui 
„  que  aucre  de  fes  Maifons  proche  de  Londres,  jufqu'a  ce  qu'il  ^^*^"'*' 
„  eiit  donne  fatisfadtion  aux  deux  Royaumes  fur  les  Propofi-     Condi- 
tions  de  Paix.     Pourvu,  ajouterent  les  Etats  d'EcoJfe ,  qu'on  tionsde 
ne  fafTe  aucunc  violencc  a  fa  Perfonne,  ni  aucun  changement  fenuiilent 
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(>)  Lc  23. 

(1)  Ireton  Gendre  dLOliviir  Cromioell  ,  'Rairtsborowgh  ,  Fleetwood  , 
tambert,  Hnrrijfon ,  &c.  tous  Hauts  Officicrs  ,  qui  agilToicnt  par  Ics 
direftions  lccrcttes  de  CromTftU ,  etx  foite  qu'eii  faifaattout ,  il  paroif- 


foit  pourtant  nc  ricn  faire. 

(3)  Dans  le  mois  de  Mars  164^. 

(4.)  Mylord  CUreiidon  encre  ici  dans  un  grand  detail,  tire  par  rai- 
fonncment  du  fond  mea:e  du  Caradtere  dc  Cromwell,    &   du  Rolie 

^u'il 
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'„  dms  le  Gouvernement ,  outre  ce  qui  a  ete  fait  depuis  trois 
„  ans ,  (^  ijue  la  pofii'rit^  du  Roi  nen  re^oivc  aucun  prejudice 
„  par  rapport  a  la  Succejjion  du  Trons  ,  ^  <»  GouvernemeHt  de 
y^  ces  Royaumes  ". 

Apres  cela,les  Commiiraires  du  Parlement  arriverent  a.Neij- 
cafile,  le  Roi  fut  remis  entre  leurs  mains  ,  rArmee  d^EcolTe  fe 
mit  en  marche  pour  s'en  retourner  dans  fon  Pais,  &  le  Roi 
partit  pour  Hoimby ,  oii  il  arriva  le  \6  de  Fevrier. 

Ceft  ici  repoque  de  la  feparation  ouverte  des  Presbyteriens 
&  des  Independans.  II  ne  sVgilToit  plus  de  mettre  le  Roi 
hors  d'etat  de  pouvoir  nutre  aux  uns  &  aux  autres,  cela  etoit 
faitj  mais  de  tourner  ce  fucces  de  leur  union  ,  chacun  a  fon 
avantage  particulier.  Car  leurs  interets  ne  pouvoient  plus  defor- 
mais  etre  mcles.  Les  Presbyceriens  avoient ,  des  le  commen- 
cemen:,  decouverc  tout  ieur  deflein.  Ils  en  vouloient  au  Sys- 
teme  du  Pouvoir  Arbitraire  &  a  fEpifcopat ,  fans  toucher  a 
la  Perfonne  du  Roi,  ni  a  fa  Couronne,  dcnt  ils  s'engageoienc 
meme  de  maintenir  les  Droits  &  les  Prerogatives ,  en  les  ren- 
fermant  dans  les  bornes  prefcrites  par  les  Loix.  Cetoit-la  fef- 
prit  &  la  lettre  du  Covenant.  Les  Independans  ne  vouloient 
ni  Roy-.  ite  dans  TEtat,  ni  Difcipline  dans  TEglife.  Mais  trop 
foibies  dabord  pour  executer  leurs  deileins,ils  lecacherent  par- 
mi  les  Presbyteriens  &  fe  joignirent  a  eux,  fous  prcrexte  d'era- 
blir  le  Presbyterianifme ,  &  en  effet  pour  perdre  le  Roi ,  abo- 
lir  la  Monarchie,  &  detruire  ce  meme  Presbyterianifme ,  pour 
retabliflcment  duquel  ils  avoienc  temoigne  encore  plus  d'ardeur 
que  les  Presbytericns  eux-memes. 

Cependant,  le  Parti  Presbyterien  etoit  encore  le  plus  fort 
dans  le  Parlement  &  dans  Londres;  mais  les  Independans  e- 
toient ,  pour  ainii  dire  ,  maitres  de  I' Armee ,  &  cela  les  rendoit 
hardis  &  dangereux.  La  grande  affaire  des  Presbyteriens  etoit 
donc  de  fe  defaire  de  TArmee,  &  celle  des  Independans  etoit 
de  la  conferver  fur  pie.  Comme  la  Guerre  etoit  finie  en  An- 
gleterre ,  &  que  le  Parlement  devoit  envoyer  des  Troupes  en 
Irlande,  il  congut  de  prendre  pour  ce  fervice  les  Soldats  d'fn- 
fanterie  ,  les  Cavaliers  &  les  Dragons  ,  qui  voudroienc  s'y  en- 
gager  voloniairemenc ,  d'en  former  des  Compagnies,  &  de  leur 
donner  des  Officiers  dont  il  croiroit  pouvoir  s'affurer  ;  apres 
quoi,  de  cafTer  le  reile  de  rArmee,  en  confervant  feulemenc 
quelques  Corps  fuffifans  pour  la  garde  des  Places.  Si  ce  Projec 
avoic  rcuffi  ,  les  Independans  etoient  perdus  fans  reffource.  Mais 
rhabile  &  lc  rufe  Cromiueil^  qui  etoit  alors  corame  leurChef, 
quoiqu'iI  affedtat  encore  de  palTer  pour  un  Presbyterien  rigide, 
le  fit  echouer,  en  infpirant  par  Ic  moyen  de  fes  Emiffaires  (2)  , 
un  efprit  de  mecontentement  &de  revolte  a  I'Armee,qu'iI  avoit 
fait  informer  fous  main  de  ce  qui  fe  braffoit  concre  elle.  Le  feu 
y  prit  aifemenc  ,  parce  que  la  plupart  des  Soldats  n'etoient  gue- 
re  en  ecat  d'aller  reprendre  lears  profeflions,  apres  avoir  ete 
quatre  ou  cinq  ans  occupes  a  porter  les  armes  ;  &  qu'un  tres 
grand  nombre  d'Oiticicrs  n'ayant  ete  avanc  la  Guerre  que  des 
Anifans,  ne  pouvoienc  digerer  rhumiliante  idee  decre  confon- 
dus,  comme  auparavant,  dan.?  Ii  foule  du  petit  Peuple,  apres 
avoir  eu  des  Emplois  qui  lcir  donnoient  de  rautorite. Ces  gens- 
la  firent  bien  voir  qu'ils  etoient  difp  Xhi  a  tout  entreprendre, 
pour  n'etre  pas  obliges  de  changer  le  train  de  vie  auquel  ils 
s'etoienc  accoutumes. 

Ils  commencerenc  par  preparer  (3)  une  Requete  pour  repre- 
fenter  au  General  ,  &  par  Ibn  moyen  a  'a  Chambre  des 
Communes,  le  facheux  etac  oii  la  pluparc  des  Soldats  &  des  Of- 
ficiers  fe  trouveroient ,  quand  TArmee  feroit  congediee.  IIs 
deraandoient  un  AH^e  dimpunite.,  paffe  avec  le  confencementdu 
Roi,  pour  couces  les  adtions  qu^ils  pouvoienc  avoir  commifes 
contre  les  Loix  pendant  la  Guorre  j  que  leurs  arrerages  leur 
fuffenc  payes;  &  qu'aucun  d'eux  ne  piit  etre  contraint  d'aller 
fervir  en  Irlande.  Cetoit  dans  le  tems  que  le  Parlement  pen- 
foit  ferieufemenc  a  executer  le  projec  dont  j'ai  parle  ci-dcirus.  Ce- 
pendant  la  Requete  couroic  de  Regiment  en  Regiment,  &  il  y 
avoic  des  Officiers  fort  aflifs  pour  la  faire  foufcrire.  Les  Com- 
munes  en  ayant  eu  avis ,  donnerent  prdre  au  General  de  s'in- 
former  exaftement  des  Auteurs  de  cette  Requete,  &  d'arreter 
le  cours  des  Conferences  qui  fe  tenoient  dans  l'Armee  pour  y 
femer  le  trouble  6c  la  divifion.  Le  General  affembla  les  Oifi- 
ciers ,  qui  lui  protefterenc  que  leur  intention  n'avoit  ete  que  de 
le  prier  de  reprefenter  a  la  Chambre  la  fituation  fachcufe  oii  le 
lincencimenc  de  rArmee  jetteroit  la  plupart  des  Soldats  &  des 
Officiers;  ce  qui  n'empechoit  pas  qu'ils  ne  fuffent  tous  dans  la 
ferme  refolution  d'aquiefccr  a  ce  que  les  Communes  voudroient 
bien  lcur  accorder. 

Malheureufement,  la  Chambre,  au-lieu  de  s'en  tenir  a  cette 
fatisfaction ,  fit  lire  a  la  tete  de  chaque  Regiment  une  Declara- 
tion  qui  portoit ,  que  la  Requete  des  Officiers  tendoit  a  exciter 
du  mecontentement  dans  TArmee  ,  &  a  mettre  des  obftacles  a 
la  redudtion  de  Tlrlande:  en  forte  qu'il  feroit  procede  contre 
les  Moteurs  de  cette  entreprife ,  comme  des  perturbaceurs  du  re- 
pos  public. 


qu'il  joua  ouvertcment  8c  tout  a  coup  ,  des  que  FArmee  eut  fufli- 
iammc-nt  mis  (oiis  le  joug  Londres,  le  Royaume,&  le  Pirlement. 

Hitl.  dcs  Guerrcs  Civiles,  Tome  V.  pages  77  84.,  &c.  8i  fuiv. 
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Les  Communes  ne  pouvoient  rien  faire  qiii  f{ii-  p!us  agreable  C  h  a  r- 
a  ceux  qui  avoienc  forme   le  projec  de  femar  '.a  divifion  entre  les  I. 
rArmee  &  le  Parlement.   Cromvjell  etoit  de  cc  nombre ,  &  me-     i^^+l- 
me   leur  Chef  cache.     D'ailleur3  toujours  Lieutenant-Ceneral ,  ^°"'"J"" 
&  tout  enfemble  Membre  duParlement,ou  il  fe  rendoit  fortaf- 
fidu  depuis  la  fin  de  la  Guerre,   il  paroiffoit  approuver  les  me- 
fures  que  les  Communes  prenoicnt  pour  former  rArmee  d'Ir- 
lande  &  congedier  le  refte  des  Troupes.  On  ne  (t  mefioit  donc 
pas  de  lui  j   on   recoucoit  :    il  y   a  donc  lieu  de  croire  qu'il 
contribua  beaucoup  a  engag;r  la  Chambrc  a  faire  cette  mau- 
vaile  demarche  (4) ,  qu'clle  retrafta  dans  la  fuite ,  fans  pouvoir 
arreter  le  mal  qu'elie  avoit  fait.     L'Armee  s'irritaj  les  Soldats      Plaintes 
&  les  Officiers  crierent  hautement   „  que  c'etoic  une  lyranuie  jl^ev'^'"' 
,,  horrible,  que  de  vouloir  ocer  a  de  braves  gens  qui  avoiencre- 
„  pandu  leur  fang  pour  affurer  les    Libertes  de  ia  Nation,  le 
„  droic  de  prefenter  des  Requetes ;  Droic  naturel  &  incontetta- 
„  ble  a  tous  les  Sujets  ". 

Amtie  1647. 

Vingc-troifieme  du  Regne  de  Charles  I. 

Cependant  les  deux  Chambres  voulant  executerleur  refolution    LeParle- 
de  faire  pafler  dcs  Troupes  en  Irlande  de  la  maniere  qu'el!es  la-  bif^un "" 
voient  projette ,  nommerent  des  Commiffaires  pour  aller   for-  Commit- 
mer  les  Regimens  de  cette  Armee,  avec  pouvoir  de  donner  des  '/  P""' 
Commiffions  aux  Officicrs  qu'ils  jugeroient  a  propos.  rArmie 

Ce  Committe  manda  les  Officiers  de  TArmeeau  QuartierGe-  d'lriande. 
neral,  oii  il  s'etoit  rendu.  II  y  en  vint  environ  deux-cens,  aux-    ^'^^^ai- 
quels  on  lut  les  Votes  du  Parlement,  qui  avoit  refolu  de  faire  l-Armec 
quelques  avantages  a  ceux  qui  fe  prefenteroient  volontairemenc  ^°"' "'^°* 
pour  fervir  en  Iriande.     Le  Colonel  La?nbert  demanda  au  nom  ?e"r'ii?Us 


oii  ils  eroienc  tous  prets  h  marcher,  pourvu  que  ce  fiic  fous  les  Lambert 
Generaux  Fairfax ,  Cromwe/l  &  Skippen.     Et  fur  ce  qu'on  leur  '^^,^?^% 
fit  cntendre  que  Skippon  &   Mafiy  avoient  ete  deja  nommes ,  au  nom 
fans  qu'on  eiit  encore  rien   refolu  a  Tegard  des  autres,  ils  s'6-  lie  !'i"s. 
crierenc  cous  d'une  voix ,  qu'il  leur  falloic  auffi  Fairfax  &Z  Crom~  \\f^^^^, 
"^M.  deni  tous 

Le  lendemain ,  ils  firenc  prefenter  au  Committe  une  Declara-  '*""°^ 
tion,ou  ils  fe  plaignoienc  de  ce  que  le  Parlemenc  n'avoit  rien  re-  ^OcJura- 
pondu  de  pofitif  a  leurs  Demandes.  D'ailleurs  ils  repetoient  tion  qu'iis 
que  la  pluparc  des  Officiers  iroienc  fervir  en  Irlande,  pourvu  P"^'^"'="t 
qu'ils  y  euflent  les  memes  Generaux  qu'ils  avoient  eus  en  An-  miiiaues." 
gleterre  ,  ailuranc  que  c'etoic  le  fentimenc  regnanc  dans  FAr- 
mee. 

Enfin,  Taudace  alla  fi  loin ,  que  quelques-uns  des  principaux  AutreD^ 
Officiers  ne  crai^nirenc  point  de  paroitre  a  la  tete  des  feditieux  qu'fis°^. 
dans  une  aucre  Declaration ,  qui  ftit  bientot  apres  prefentee  aux  voiont  au 
deux  Chambres ,  &  que  Ton  peut  lire  touce  enciere  dans  JVIr.  de  ^'^''^* 
Rapin  ,    qui  la  rapporte  d'apres  Rushwortlo  (5).     II  eft  bien  vrai  Ce'^i'rel- 
qu'au  fond,  elle  etoic  aff.'Z  raifonnable;   mais  elle  avoic  moins  leetoit.flc 
Tair  d'une  Apologie  refpedtueufe ,  que  d'une  Accufation  infblen- 
te  contre  le  Parlement.     Cela  fis:  comprendre  aux  Communes 
que   le    mal  etoit    plus   grand    qu'elles   ne   Tavoient    cru  d'a- 
bord  ;     c'eft    pourquoi   elles    pafferent   plufieurs  Votes,    pour  ,"  ^""^'.' 
donner  quelque  fatisfaftion  a  lArmee,  &  pour  empecher  que  '^"  """ 
fon  mecontencemen:  ne  s'accriit.     En  meme  tems,   elles  lui 
tm oytrtnt  Skippon  ,  Cromviell ,  Ireton  &:  F/eetivood,  pour  Tin-     Nou- 
former   de   ce  que  la  Chambre  avoit  deffein  de  faire  pour  les  l^^""  -r 

T-.  „  ,',  /  ,  r  I  -     ,  .       '^        ,         CoinmiP 

1  roupes,  &  qu  elle  preparoit  une  lomme  confiderable  pour  leur  uiies. 
etrepayee,  avant  quon  les  congedi.ic.  II  femble  que  jufqu'a- 
lors,  les  Communes,  c'eft-a-dire  les  Presbyteriens  qui  en  fai- 
foient  le  plus  grand  nombre,  ne  comprenoient  pas  bien  quel 
etoit  le  principal  buc  de  rArmee,  puifqu'on  efperoic  de  l'ap- 
paifer  par  quelque  condefcendance,  &  en  ordonnant  qu'il  fe- 
roit  paye  a  ceux  qui  voudroient  s'engager  pour  lefervice  d'Ir- 
lande  ,  qu.itre  femaines  de  plus  que  leurs  Arrerages,  &  deux 
femaines  aux  autres  en  les  licenciant. 

Les  Officiers  repondirent ,  quc  ces  Votes  regardant  auffi    les    Reponre 
Soldats,  il  etoit  neceffaire  de  les   informer,  Regiment  par  Re- '''*  ^*' 
giment;  &  ceux-ci  ,    diriges  fous  main  par  quelques-uns  des  LesSol- 
principaux  Chefs  des  Mecontens,  dirent  que,  s^agifTant  d'une  daisde- 
Affaire  qui   incereffoit  tous  les  Soldats  de  1  Armee ,  ils  fouhai-  ^^^"'Ifr'^ 
toient  de  la  difcuter  en  commun :  Que  pour  cet  effet,  il  falloit  tct  enua 
que  des  Deputes  de  chaque  Regiment  fufrent  charges  de  prendre  «"='• 
le  fentiment   de  leur  Corps,pour  les  rapporter  a  un  Committe 
d'Officiers  de  chaque   Regiment,  qui  feroient  un  Extrait  des 
Opinions  unanimes ,  dont  le  reiult.it  feroit   prefente  au  Parle-     iisi'ob- 
ment.    Cette  Demande ,  dont  tout  le  monde  nc  prevoyoit  pas  tienncnt, 
les  confequences ,  leur  ayanc  ete  accordee ,  ils  elurent  dans  cha-  f^  e^^^^^<^- 
que  Regiment  des  Deputes,   pour  difcuter  entre  eux,   fous  le  ConTeil 
nom  d'A^itateurs  ,  les  matieres  qui  devoient  etre  porcees  au  <iu'''s 

/->„„     nomment 
*-°"-  desAgita- 
teuts. 

(f)  Elle  fut  fignee  pour  tous  par  Thomas  HammonJ,  Lieutenant- 
General  d'ArtiIlcrie,  par  fept  Coloncls ,  fept  Lieutenans- Colonels, 
fix  Majors,  8c  cent-trente  Officiers,  Capitaines  ou   Subalternes. 
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LES   I. 

1^47. 

Conleil 
des  Offi- 
ciers 


Confeil  des  Officiers  compofe  des  Generaux ,    des  Colonels , 
Lieutenans-Colonels,  Majors  &  Capitaines.      Dans  le  Confeil 
des  ^gitaieurs  il  n'y  avoic  que  peu  d'Officiers ,  &  pas  un  ( 1 ) 
au-defllis  d'£nfeigne.    Voiia  donc ,   au   nom  pres ,    un  Parle- 
ment  dans  toutes  les  formes i Chambre  Haute,Chambre  BaiTe, 
Ccs  deux  qui  reprefentenc  tous  le  Corps  Militaire ,  comme  les  deux  Cham- 
fomlm     bre  de  Weflmhifier  reprefenrenc  le  Corps  Civil.     En  effec,  ces 
uiie  forte  deux  Confeils  vonc  cenir  &  concinuer  leurs   Affemblees,   deli- 
berer  feparement,    6c   s'entre-communiquer  par   des  Meflages 
&    des   Conferences   reciproques   leurs  Votes,   d'abord  fur  les 
moyens  de  faire  valoir  leurs  pretentions,  biencot   fur    tous   les 
Ades  du  Palement  qui  tendent  a  l'emploi  des  Troupes  &  au 
licenciment  de  TArmee.     De  la  ils  iront  jufqu'a  menacer,qua 


de  l'arle- 
(nent, 


efit  ete  fait   par  une  cinquantaine  de  Cavaliers  feulemeni^  &    Char^ 
que,  s'il  en  faut  croire  la  Letcre  ,    que  le    General   ecrivic  le  ^es  I. 
7   de  Juin   aux   deux    Chambres  lur  cetce  entreprife  ,   elle  fiit    ^^'^T' 
execucee  fans  le  confencemenc  du  Corps  de  TArmee  ,    &  fans  '"  ^^1\e 
aucun   ordre   d'aucun   des   Officiers  ,   qui  n'en  faifoienc  nean-  paffa  & 
moins  aucune   recherche  ,   &   qui   fouffroient   que  ie  Roi  fut '«  dittou- 
dans  le  cencre  des  Quarciers  de  rArmee,  parce,   difoic  la  me-  J.en^evc- 
me    Lettre  ,    qu'il  avoit   confenti  a  fon  enlevement  ,  &  qu'il  ment  da 
n'avoit   pas   voulu  retourner   a    Holmhy  ,   quoique   le  Colonel  '^°'- 
Walley  ,   qui  commandoit  les  trois  Regimens  qui  lui  fervoient 
de    Garde   Ten  eiit  prie  &  preffe  de  la  part  du  General.D'urj 
autre  cote  ,  le  Roi  ecrivit  aux  deux  Chambres  qu'il  avoit  ete 
enleve  contre  fa  volonte.   Tout  cela  torme  un  cahos  de  con- 


fi  on  ne  leur  donne  point    les  fatisfadtions   quils   onc  deman-    trarietes,  qui  ne  peuc  pas  eire  parfaitement  debrouille  par  des 


dees  ,  ils  fe  verront ,  quoiqu'a  regret ,  dilent  -  ils  ,  obliges  de 
faire  des  chofes  qu'on  voudroit,  mais  peut-ctretrop  tard,avoir 
pris  foin  de  preveniri  ajoutant  cependant,  qu'au  moyen  de  ces 
fatisfadiions  fi  juftes,  ils  fonc  precs  a  fe  foumeccre  aux  refolu- 
tions  duParlemenc.  Mais ce n  etoit-la  quunepromeffeenfairjcar 


Tout  cendoic  a  une  rupture  d^claree.  Le  Parlement  avoit 
accufe  de  Mutinerie  &  de  Sedition  1' Armee ,  6c  elle  publioit  que 
ince&'lc  le  Parlement  vouloit,  fous  pretexce  de  flrlande,  cn  former  une 
Parle-  nouvelle,  &  caffer  lerefte,afin  de  fe  rendre  maitre  abfolu  du 
inent 
mcotc 


La  divi 
Con  cn- 
tte  l"At 


conjeduresi  or  je  ne  vois  pas  qu'on  aic  jamais  eu  rien  de  po- 
fitif  fur  ce  qui  fe  paiTa  avant  cet  enlevement  du  Roi. 

Quoi  qu'il  en  foic ,  les  Communes  voyanc  que  TArmee  ayoit  YS^^^ ''" 
Roi  en  fon  pouvoir,  &  ne  vouloit  pomt  etre  congediee,  re-  „^5. 
folurenc  de  faire  voir  au  Public  que  les  Accufations  donc  TAr- 
de  peur  qii'on  ne  les  prk  au  mot  en  leur  accordant  touces  leurs    mee  &  quelques  Provinces  les  noircilToienc,  ecoienc  fans  fonde- 
Demandes,  ils  en  ajoucerenc  inconcinent  de  nouvelles ,  auxquel-    ment.   Pour  cet  effet,  le  10  de  Juin,  elles  renouvellerenc  FOr-  ^^f°^^^ 
les  ils  iavoienc  bien  que  le  Parlemenc  ne  pouvoic  pas  aquiefcer.     donnance  du  Self-denying,   qui  depuis  la  fin  de  la  Guerre  ne  Self-dc- 

"    '  s'obfervoic  plus,  &  elles  declarerenc  vacans  cous  les  Emplois  nying  r«- 

poffedes  par  des  Membres  du  Parlement.     A  quoi  elles  ajoute-  J'?"*'^' 
rent ,  entre  autres  Voces  :     ^e  les  infoTmations  quon  "joudroit 
donner  contre  des  Membres  de  la   Chamhre,  feroient  (cout^es  le 
""8"  Gouvernement ,  ou  pour  allumer  une  feconde  Guerre  Civile,    Mardi  fuivant.    Mais  cela  n'empecha  point  que  l'Armee  ne  fe  L,'Arme'e 
''       en  cas  que  les  anciennes  Troupes   refufaffenc  d'obeir.     Cetoit    mit  en  marche&  ne  s'avan^at  jufqu'a  St.  Alhan,  a  vingt  mil-  ""'loo- 
donc  alors  un  etac  de  Crife,  ou  il  s'agiffoit  de  favoir  qui  pren-    les  de  Londres,  pour  donner  plus  de  poids  en  general  a  lespre-  drcs. 
droit  le  deffus,  ou  le  Parlement,  c'eH:-a-dire  toujours  les  Presby-    tencions  qui  alloienc  tous  les  jours  en  augmencant ,   &  en  parti- 
teriens    ou  les  Independans.     Le  Parlement  n'avoit  aduelle-    culicr,  a  raccuiationde  HauteTrahilbn  qu'elle  vouloit  porter  6c 
menc  aucunes  Forces,  &:  il  lui  reuffit  mal  danslafuice  d'envou-    pourfuivre  contreonxe  Membres  des  Communes ,  les  plus  ac- 
loir  meccre  fur  pie,  par  le  moyen  des  Milices  de  Londres,pour    credices  ,   &  dont  le  Parti  Independant  avoit  le  plus  a  crain- 
reduire  TArmee  dans  les  bornes  du  devoir.     Mais  les  Indepen-    dre  (4.). 

dans  avoienc  TArmee,  pour  eux,&  cela  feul  contrebalangoit  &        La  marche  de  TArmee  jetta  la  confternation  dans  le  Parle-  ijT^gnf^ 
emporta  enfin  rautorice  &  lepouvoir  du  Parlement;  oucre  que     menc  &  dans  !a  Ville;  fur  quoi  lcs  deux  Chambres  autoriferenc  la  viile 
Plufieurs  diverfes  Provinces  (2)  pretendoient  qu'il  ecoit  abfolument  ne-    le  Maire  &  le  Confcil  a  lever  quelques  Troupes  de  Cavalerie,  *" '"{"^ 
f  Tda"  celTaire  de  conferver  TArmee ,  pour  arreter  les  progres  du  Pou-    ecrivirent  au  General  de   ne  point  faire  approcher  TArmee  a  confte^na. 
rent^poui  voir  Arbicraire  que  les  deuxChambres  s'accribuoienc ;  il  y  en  euc    plus  de  vingc  milles  de  Londresj  &  dans  1'efperance  de  la  di-  tion 
l'Aimee.    (^)  meme  qui  l'e  plaignirent  hautement  par  des  Deputes  envoyes    vifer  &   de  faffoiblir,  elles   ordonnerent  qu'il  feroic  paye  dix  ^hai^!" 
expres,  que  le  Peuple  ecoic  opprime  par  le  Parlement,  &parles    mille  livres  fterling  aux  Soldats  qui  la  quitteroient  pour  s'enga-  trcs  ti- 
Committes  etablis  dans  les  Comtes  du  Royaume.     D'un  autre    ger  au  fervice  d'Irlande.     Ce  deffein  ne  fut  pas  difficile  a  pene-  chent  dc 
cote,  les  Troupes  qui  ecoienc  dans  le  Nord,  &  la  Cavaleriequi    trer.     L'Armee  ,   qui  ecoic  deja  arrivee  \  Saint  Alhan,  marqua  fj^^^^ 
ecoit  en  quartier  a  Nottingbam ,  publierenc  des  Declarations  pour    beaucoup  de  mecontentement  de  ce  mauvais  deflein  des  deux 
faire  favoir  a  tout  le  Royaume,  quelles  adheroient  a  TArmee    Chambres  ,   &  le  Gencral  ecrivit  a  la  Ville  une  Lettre  ,   quc 
LesTrou-  commandee  par  le  General  Fairfax.     Enfin,  le  Parti  Indepen-    tous  les  autres  Generaux  fignerent,  pour  fe  plaindre  qu'il  y  a- 
pcs  qui     dant  avoit  fi  bien  pris  fes  mefurcs,  par  le  moyendes  Agitateurs,    voit  certains  Membres  du  Parlement,  qui,  pour  eviter  la  puni- 
qu'il  avoit  faic  de  TArmee  une  efpece  deRepublique,  ou  lesfuf-    tion  de  leur  mauvaife  conduite,  travailloient  a  fufciter  une  nou- 
frages  des  fimples  Soldats  alloient  du  pair  avec  ceux  des  Gene-    velle  Guerre;  mais  que  ii   Londres  s'avifoit  de  prendie  les  ar-  de  Loa- 
raux,  &  que  meme  les  Soldats  ne  fe  croyoient  pas  obliges  de    mes  contre  TArmee,  elle  courroic  rifque  de  s'atcirer  de  grands    ^Yiui 
fuivre  les  avis  de  leurs  Officiers,  oude  les  leur  demander.    De-    malheurs.    Le  Confeil  Commun  fic  reponfe  que  la  Ville  n'avoic  font  dcs 
la  naiffoic  une  confufion ,  a  laquelle  on  navoic  garde  de  reme-    d'autre  but  que  de  garder  le  Parlement ,  &  de  fe  garder  elie-  "',^^'J^^Yi: 
dier.  Tout  ie  faifoit  fous  le  nom  de  TArmee,  terme  vague  qui    meme,  contre  les  violences  qu'on  avoit  fujet  de  craindre  .•   que  qu^onkur 
fignifioit  tantoc  le  feul  Confeil  des  Officiers  Superieurs ,  nomme    d'ailleurs,  bien   loin  d'avoir  aucune   mauvaife  intention  contre  tait. 
ordinairement  alors  le  Confeil  de  Guerre ,  cancot  le  Conieil  des    TArmee ,  elle  avoit  prelente  des  Requetes  au  Parlement  pour 
Agttateurs ,  tantot  les  deux  Confeils  joints  enfemble ,  &  tancoc    qu'on  penlac  aux  moyens  de  facisfaire  les  Troupes  dans  leurs  de- 
Le  Roi    les  Agitateurs  de  quelques  Regimens  parciculiers.     Ceftdansce    mandes  juftes  &  raifonnables. 
tft  cnieve  demier  fens  qu'iJ  fauc  prendre  Tencreprile  que  firenc  les  Agita-        Le  meme  jour ,  le  Parlement  envoya  des  Commiffaires  a  TAr-  j^«  ^"je^ 
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teurs  de  quelques  Regimens  de  Cavalerie,  fous  le  nom  de  TAr- 
mee,  d'eniever  le  Roi  de  fa  Mailbn  de  Holmhy,   pour  le  me- 
Ncwinai-  ^gf  ^  Neiumariet ,   ou  le  General  marqua  un   rendez.-vous  de 
ket.  -  •  - 
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TArmee,  pour  le  4  &  le  5  de  Juin,  &  ou   les  divers  Regi- 

mens  lui  prefenterent  une  Requete  concre  les  Voces  pafles  dans 

le  Parlement  ,   le  21  &  le  25  du  mois  precedenc.     Cecce  Re- 

quete  contcnoic  Creiie  Arcicles.     Dans  le  onzieme,  qui  regar- 

doic  lc  droic  de  prefencer  des  Requetes ,  il  y  avoit  de  grandes 

plaintes  contre  le  Parlemenc,  fur  le  Pouvoir  Arbicraire  qu'ils'at- 

tribuoic.     Dans  le  douzicme  TArmee  fe  plaignoit  de  ce  que  la 

Declaration  faice  contre  elle,  fubfiftoic  encore  dans  toute  fafor- 

cci  &  dans  le  dernier,  de  ce  que  ceux  qui  Tavoienc  calomniee,  .         ,  . 

avoienc  ccujours  le  meme  credic  dans  les  deux  Chambres ,  fans    Communes  un  Memoire ,  pour  demandcr  qu'on  vuidac  fans  la 

qu'on  eut  fait  la  moindre  dem.arche  pour  les  punir,   ou  pour    moindre  remife,  ces  quatre  Articles,  favoirj 


mee ,  pour  lui  demander  ce  qu'elle  fouhaitoic.     Au  coinmence-  "o*"j "" 
ment,  elle  avoic  procefte  qu'elle  ne  vouloic  fe  meler  que  de  ce  Depuits 
qui  la  regardoic  diredtement ,  laiflant  encieremenc  aux  Chambres  ^  i'Ar- 
le  foin  de  regler  le  Gouvernementi  mais  quand  elle  euc  com-  t""er^a" 
pris  que  le  Parlement  chanceloit ,  &  qu'il  manquoit  de  force  vec  cile. 
ou  de  fermete,  elle  fit  un  pas  plus  avant,  &  non  contente  de 
demander  que  les  Membres  qui  avoient  paru  ouvertement  con- 
traires  a  TArmee,  fulTent  chafles  de  leurs  Chambres  ,   elle  vou- 
lut  qu'on  fixat  combien  de  tems  dureroit  encore  la  Seance  de 
ce  Parlement,  combien  dureroit  celle  des  Parlemens  a  venir, 
jufqu'ou  s'etendroit  le  pouvoir  des  Committes  &  des  Lieutenans 
de  Province ,  &c  ^  &  des  le  lendemain ,  elle  fit   prefenter  aux 


juftifier  TArmee  de  leurs  fauffes  imputations. 

Quelque  audacieufes  que  fuffent  ces  demarches  ,  ce  n'etoic 
pourtant  la  qu'un  preparatif  de  ce  que  les  Agitateurs  avoient 
refolu  de  faire.  Des  le  lendemain  5  de  Juin,  les  Officiers  & 
les  boldats  fignerent  un  Ecrit  auquel  ils  donnerent  le  nomd'£w- 


1 .  Que  les  Membres  accules  fuflent  chalTes. 

2.  Qu'on  donnac  a  TArmee  un  mois  de  paie; 

3.  Qu'on  lui  donnac,outre  cela,tout  autant  qu'on  avoitdon- 
ne  a  ceux  qui  s'etoient  engages  pour  fervir  en  Irlande ; 

4.  Qu'on  travaillat  fur  le  champ  a  regler  tous  les  differcnds 


Deman- 
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gagement ,   par   lequel   ils  declaroient   quils  ne  fe  fepareroient  entre  le  Parlement   &  TArmee,  &  que ,  pendanc  ce  tems-la , 

pomt  avant   que  VArrnh  eut  refu  fatisfallion  fur  Jes  Griefs  ,  il  ne  fe  tit  aucune  levee  de  Soldats ,  ni  dans  Londres ,  ni  ailleurs. 
felon  quil  ferott  juge  a  propos  par  un  Confetl  ,   compop  des  G/-         Ces  demandes  faites  d'une  maniere  fi  preffante,  &  d'un  air  fi 

neraux  qui  avoient  concouru  avec  elie,   de  dfux  Officiers  ^  de  mena^-ant  ,   mirent  le  Parlement  dans  un  terrible  embaras.     Les  ou  cu 

deux  Soldats  de  chaque  R/giment.  accorder,  c'ecoic  donner  licu  a  TArmee  d'en  faire  de  plus  con-  m"  ' 

II   y  avoit  quelques  circonftances  bien  fingulieres  dans  Ten-  fidcrables :  les  rejeccer ,  c'ecoic  lui  fournir  un  pretexce  de  mar-  \^'J^ 

levement  de  la  perfonne  du   Roi.    Ceft  que  cec  enlevement  cher  a  Londres ,  ou  il  n'y  avoic  rien  de  pret  pour  lui  oppofer. 

Ce 


Embaras 


(i)  Mylord  Chrendon  &\i,&  fort  feu  au  dejfiis  d'Enfignes,  ce  qui         (4)  Savoir,  Hollis,  Stapleton  ,  Levis ,   Clothworthy ,    mller ,  May- 

eft  plus  vraifemblable.     Car  pourquoi  les   Licutcnans  fculs  de  toute  nnrd,  Majjey ,  Glyn,  Long ,  H»rley ,  &  Nichols. 

rArmee  auroient-ils  ete  exclus  de  Tun  &  de  l'autre  de  ces   Confeils         (f)  „  Pour  bien  entendre  cet  article  ,    il  taut  remarquer  ,   qu'au 

Militaires?  „  comraencement  du   mois  de  Mai ,  les  deux  Chambres,  ayar.t  vu 

(i)  E/ex,  Sufolck  ,Norf9lck  ,  Buckingham  ,HereforJ.  „  qu'il  commen^oit   a  le  faire  quelques  mouvemens  lians  l'Armee, 

(jj  Entrc  aucies  celle  de  Glamorgan.  „  avoient  juge  a  propos  de  s'affurer  de  la  Milice  de  Loadres ,   8c  de 

„  la 
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Char-   Ce  dernier  inconvenient  paruc  le  plus  dangereux ,  &  les  deux 

LEs  I.      Chambres  fe  determineren:  a  contenter  l'Armee,afin  de  rom- 

1^47-,   pre  les  defleins  de  fes  Chefs ,   en  lui  otant  tout  pretexce  de  fe 

II  le  de-  piaindre.  Mais  ces  Chefs ,  habiles  a  tirer  avantaec  de  tout ,  fi- 

terniine  a  r  „    ,  .    '  ,      t,     ,  °r  ■     r- 

comenier  rent   entendre   aux  Solaats  que  le  Parlement  ne  ie  moncroit  u 
rArinee.  facile,  que  pour  gagner  du  tems,    &  pour  prendre  contre  eux 
des  mefures   fecret:es  ,   dont  les  effets  paroitroient  peut-etre  , 
lorfqu'il  feroit  trop  tard  de  vouloir  s'y  oppofer. 

Ces  infinuations  produilirent  unc  Remontrance  ,  oii  les  Of- 

ficiers  &  les  Soldats ,  apres  beaucoup  de  plaintes  tres  vives  tant 

fur  les  Griefs  publics  que  fur  les  particuliers ,  declaroient,  que 

„  les   delais   aflTedes  &  les   artifices   du  Parlement  les  autori- 

„  foient  a  employer  des  moyens  extraordinaires,»^  wtfoiy  qu'a- 

„  vant  le  Jeudi   fuivant  ,   on    ne  leur  donnat   latisfaiSion  fur 

5,  toutes   leurs  demandes. "     Apres  quoi  TArmee  fit  un  mou- 

vement ,   &  s'approcha  un  peu  plus  de  Londres ;    &  li  c'etoic 

dans   la   vue  d'intimider  le  Parlement  ,  elle  y  reuflit  ii  bien  , 

que  les  deux  Chambres  voterent  unanimement  &  en  toute  di- 

hgence ,  qu"elles  regardoient  i'Armee  commandee  par  le  Gene- 

Le  Patle-  ral  Fairfax,  comme  leur  Armee,  la  paieroient  exaftement ,  & 

'"   lui  avanceroienc   un  mois  de  Solde.    De  plus  ,  qu'aucun  Ol5- 

cier   ou   Soldac  ne  pourroic  quitter  TArmee  fans  la  permiffion 

exprelle  du   General.     Que   tous  les  Officiers  &  Soldats   re- 

&"eu"e  ic  fcmes   s'eloigneroient  de   Londres  ;  &    que  le  Roi  ne  feroic 

letire.        pas  plus  proche  de  Londres  que  de  TArmee.    A  rarticle  pres 

des  Membres  accufes ,  dont  le  Parlement  ne  dit  rien,  il  accor- 

da  a  l'Armee  touc  ce  qu'elle  avoit  demande,&  meme  au-dela: 

auili  en  paruc-elle  fi  contente  ,   qu'elle  s'eIoigna  de  Londres  & 

le  Quartier  General  fur  etabli  a  iVkbam.    Knfin,  pour  mettre 

le  fceau  a  cet  accommodement  ,   le  Parlement  ordonna ,   a  la 

requificion  de  TArmee,  que  quatre  Regimens  qui  s'etoienc  en- 

Infinua-   gages  a  fervir  en  Irlande,  feroienc  congedies  j    &  fit  outre  ce- 

"°"vi^"^  la  declarer  aux  onze  Membres  accufes ,  qu'il  leur  permettoit  d'al- 

btesac-    l^r  demeurer  pendanc   fix    mois  hors  du  Royaumej    leur  infi- 

cuies.       nuant,  quils  feroient  bien  de  prendre  ce  parti-Ia.  Ils  ne  le  pri- 

renc  pourcanc  poinc ,  parce  qu'ils  ecoienc ,   ou  les  Auteurs ,  ou 

Complot  ^^  principaux    Auteurs   d'un   Complot  qui  s'etoit  forme  dans 

aLondres  Londres,  pour  forcer  les  deux  Chambres  a  retradler  ce  qu'el- 

contre      jg^  ayoient  accorde  a  l'Armee,   &  a  fe  mettre  en  etat  de  la  fai- 

&c.  re  obeir  a  leurs  ordres. 

Les  Magiftrats  de  Londres  manioient  cette  alFaire  de  concert 
avec  les  Membres  du  Parlement  qui  etoient  les  plus  xeles  pour 
le  Presbyterianifme.  D'un  cote ,  ils  avoienc  envoye  fous  main 
des  Agens  en  Ecofle ,  pour  y  demander  du  fecours  ^  &  dc  Tau- 
tre ,  ils  faifoienc  lever  des  Troupes  avec  aucanc  de  fecret  qu'ils 
Requete  'c  pouvoient.  Ccpendant  TArmee  n'ayant  pas  laifle  d'en  etre 
de  i"At-  informee ,  fit  remeccre  au  Parlemenc  une  Reprefentacion  ,  fur 
laquelle  il  fuc  declare,  i.  que  ceux  qui  feroient  venir  dans  ie 
Royaume  des  Troupes  etrangeres,  fans  le  confentemenc  des  deux 
Chambres,  feroienc  repuces  Traitres  a  i'Etac.  2.  Que  le  Com- 
mitte  de  la  Milice  de  Londres,  qui  avoit  ece  change,  feroit  re- 
tabli,  (5)  &  cecce  Milice  remife  fur  le  meme  pie  qu'elle  ecoit 
auparavant. 

Cecte  nouvelle  condefcendance  du  Parlement  pour  TArmee, 
c'efl:-a-dire,  pour  ie  Parti  Independant  ,  fit  faire  aux  Presbyte- 
riens  de  nouvelles  &  plus  ferieufes  reflexions  que  jamais  ,  fur 
leur  ruine  prochaine  &  inevitable  ,  malgre  la  fuperiorite  de  leur 
nombre  dans  les  deux  Chambre^,  &  dans  la  Ville,  ou  ils  pof- 
fedoient  meme  toutes  les  Charges  Municipales.  Dans  cette  per- 
plexite,  ii  leur  vint  en  penfee  de  s'unir  plus  etroitement  &  plus 
efficacement.  Pour  cec  effec,  ils  drelferenc  un  Aifle,  donc  bien 
des  gens  ne  feront  pas  faches  de  trouvcr  ici  &  le  titre  &  le 
contenu. 
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Engagement  solemnel  des  Gouverneurs  &  Citoyens 
de  Londres,  des  Officiers  &  Soldats,  des  Trainebands  & 
Auxiliaires,  des  Jeunes-Gens  &  Apprentifs  des  Villcs  de 
'Londres  &  de  IVejlmhijler ,  des  Officiers  de  Marine,  Ma- 
telots,  Bateliers,  Officiers,  Soldats  &  autres  quifontdans 
les  Lignes  de  Communication ,  &  dans  les  diverfes  Paroif- 
fes  de  Londres  &  des  environs. 

jyautant  qiie  nous  avons  fiufcrit  uns  Ligue  foIem?teI/e  ^  un 
Covenant  ^our  la  rejormatioii  ^  four  la  d/fenfe  de  la  Reti- 
gion  .  &  four  Vhonneur  ^  h  honheur  du  "Royaume  ,  i^  pour 
maintenir  la  Paix  dans  les  trois  Royaumes  d' Angleterre ^d'Ecof- 
fe  i^  dlrlande  \  ^  que  nous  voyons  toutes  ces  chofes  dans  un  dan- 
ger  ^miimit ,  e^  fur  le  foint  d^etre  entierement  dtHruites  :  NouSy 
en  confeipcence  de  notre  fufdit  Covenant  ,  de  notre  Allegeame , 
Serment  ^  Protefation ,  jious  engageo?2S  folemnellement .,  ^  pro- 
tefions  en  pr^jence  de  Dieu  tout-puiffant  ,  ^us  nous  ferons  tous 
nos  effbrts  pour  faire  en  forte  que  le  Roi  retourne  promptemejit 
a  fes  deux  Cbambres  du  Parlement ,  avec  bonneur ,  liberte  ,  ^ 
furet^ ,   {fans   que  rArm^e  s^approche  flus  pres   de   Londres), 


■„  la  mcttre  cntre  les  mains  des  gens  a  qui  elles  pouvoient  fe  con- 
„  fier.  Dans  cette  vue,  elles  avoicnt  publie  le  +  de  Mai  une  Ordon- 
„  nance  pour  faire  elire  un  nouveau  Committe  de  la  Milicede  Lon- 
,,  dres;  &  par  cette  nouvcUe  elcftion,  on  n'avoit  admis  dans  ce 
,,  Committe ,  Sc  enfuite  dans  lcs  Chargcs  de  Milice ,  que  des  Pres- 
„  bytericns  entierement  devoues  au  Parti.   Ceft  ce  changement  que 
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pour  y  cojifrmer  ce  quil  a  promis  par  fon  Meffage  du  12 
de  Mai  ,  en  Rifonfe  aux  Propofitiotis  des  deux  Royaumes  ; 
apn  que  ,  par  un  Trait^  perfonnel  avec  fes  deux  Cbambres , 
e^  les  Commiffaires  d'Ecofe ,  on  itablijfe  promptement  une  Paix 
fitre  c^  durable.  Pour  cet  effit  ,  nous  nous  e-iigageons  ,  eii 
pr^fence  du  Dieu  Scrutateur  des  cceurs ,  a  employer  nos  biens  ^ 
nos  vies ,  cf"  a  faire  tout  ce  qui  fcra  en  notre  pouvoir  ,  pour  de- 
fendre  la  Perfbnne  du  Roi ,  fon  Autorite',  les  Privilegcs  du  Par- 
lemfjst  ,  les  Libertc^s  des  Sujets ,  ^  pour  retablir  dans  une  en- 
tiere  libert^  les  Villes  de  Londres  ^  de  Weftminlter,  g^  tous 
ceux  qui  adhheront  h  notre  fr^fejite  Ligue.  Nous  proteflons  auffi, 
que  nous  ne  jouffrirons  aucune  neutralttd  dans  cette  Caufe  ,  qui 
efl  la  Caufe  de  Dieu  ,  du  Roi  c^-  du  Royaiime  ,  dans  la  ferme 
eff&ance  que  nous  avons  du  fecours  c^  de  la  henediSlion  de  Dieu , 
fur  qui  nous  nous  affurons  uniquement  dans  cette  entrefrife. 

Cet  Engagement ,  que  l'on  faifoit  foufcrire  ouvcrtcment  dans 
Londres,  ne  fut  pas  plutot  connu  des  deux  Chambres,  qu'el- 
les  firent  publier  a  fon  de  trompe  des  defenfes  de  le  figner. 
Cela  n'empecha  point  qu'il  n'y  eut  ,  pendant  deux  ou  trois 
jours  ,  de  grands  mouvemens  dans  la  Ville.  On  y  faifoit  des 
Affemblees,  on  y  enrolloic  des  Soldats,  &  on  leur  donnoic  or- 
dre  de  fe  cenir  prets  pour  agir  au  premier  avcrtiflement.  Le 
Confeil  Commun  regut  deux  Requetes,  Tune  d'un  grand  nom- 
bre  de  Bourgeois  des  plus  confiderablcs,rautre  des  Jeunes-Gens 
&  des  Apprentifs  ,  pour  qu'il  fic  en  forte,  „  que  les  deux 
„  Chambres  revoqualfenc  leur  Ordonnance  du  23  de  Juillet 
„  touchant  la  Milice,  &  qu'elles  confirmaflent  celle  du  4  de 
„  Mai  fur  le  meme  fujet".  La  Ville  fic  cres  ferieufemenc  la 
meme  demande  aux  deux  Chambres". 

D'un  autre  cote  ,  le  General  fic  dire  au  Parlement  ,  que 
TArmee  comptoit  qu'on  arretcroit  au  plutoc  ces  mouvemens , 
donc  les  fuices  ne  pourroient  etre,  fans  cela,  que  cres  funeftes. 
Ainfi  les  deux  Chambres  fe  trouvoient  dans  un  embaras  ex- 
treme  ,  vu  rimpoffibilite  quil  y  avoit  de  contenter  en  meme 
tems  deux  Partis ,  qui  faifoienc  des  demandes  fi  diamctralemenc 
oppofees.  Les  plus  moderes  des  Presbyteriens ,  ne  voyant  pas 
qu'on  piiC  reiifter  a  TArmee  ,  fi  elle  fe  porcoic  a  quclque  vio- 
lence,  comme  il  etoic  forc  apparenc,  opinoient  a  rcjetter  la 
Requete  du  Confeil  Commun ,  &  a  dcfendre  feverement  ies 
Airembles  &  les  Enrollemens  qui  fe  faifoient  dans  Londres  ; 
mais  les  autres  vouloienc  qu'on  ha2.jrdac  tout ,  fe  pcrfuadanc 
que  les  fecours  qu'ils  pouvoient  tirer  de  la  Ville  de  Londres  , 
fiiffifoient  pour  mettre  TArmee  a  la  raifon.  Cetoic  le  fenciment 
du  Confeil  Commun,  de  ia  Populace,  &  de  quelques  Gene- 
raux  reformes  qui  fe  crouvoicnc  dans  Londres.  Mais  il  s'a- 
giflToic  de  ie  faire  prendre  au  Parlement,  c'eft-a-dire,  aux  Pres- 
byteriens  timides;  &  comme  il  n'y  avoit  aucune  apparence  d'y 
reuffir  par  la  douceur ,  il  fut  conclu  d'y  employer  la  force. 

Pour  cet  effet,  on  incita  les  Apprentifs  &  le  menu  Peuple, 
a  aller  demander  eux-memes  aux  deux  Chambres  la  revocation 
de  rOrdonnance  du  23  de  ce  mois  &  de  la  defenfe  de  foufcrire 
rEngagemenc.  Ils  s'accrouperenC ,  ils  porterent  le  2<>  une  Re- 
quete  a  H^efiminfier,  &  par  les  violences  auxquelles  ils  s'aban- 
donncrenc,  ils  reduifirenc  ie  Parlemcnt  a  leur  accorder ,  fur  le 
champ,  tout  ce  qu'ils  voulurent.  Le  lendemain,  les  deux  Ora- 
teurs  &  foixante  &  fix  Membres  (6),  la  plupart  Presbyteriens 
moderes,  fortirent  fecretement  de  Londies,  &  allerenc  fe  mec- 
tre  fous  la  proteftion  de  rArmee  ,  qui  leur  rendic  les  memes 
honneurs  qu'elle  auroic  rendus  au  Parlemenc  meme  ,  &  fe  fic 
de  leur  retraice  un  prece.xce  fpecieux  de  marcher  a  Londres 
pour  les  recablir. 

Cependanc ,  le  Parti  des  Prcsbytcriens  rigides  ,  ecant  devenu 
par  cecce  retraice  le  maitre  des  deliberations  des  deux  Cham- 
bres,  fit  refoudre  le  30&  le  31,  qu'on  mettroit  incefiTammenc 
aucant  de  forces  qu"il  fe  pourroit,  fur  pie,  fous  le  commande- 
ment  des  Generaux  &  des  Officiers  reformes  qui  fe  trouvoienc 
dans  Londres;  &  le  Confeil  Commun  de  Londres,  fur  la  nou- 
velle  que  TArmee  etoic  en  marche  (7) ,  donua  ordre  a  la  Mili- 
ce  d'aller  garder  les  Lignes ,  &  a  cous  les  habicans  capables  de 
porcer  les  armes,  de  s'affembler  dans  les  Quarciers  qui  leur  e- 
toienc  affignes.  Cela  fuc  biencoc  fuivi  de  la  publicacion  d'une 
Apologie  de  la  Ville,en  forme  de  Declaracion  ou  de  Manifefte 
concre  l'Armee,  qut  de  fon  cote,  fe  fervit  de  la  meme  voie 
pour  juftifier  fa  marche  vers  Londres.  J'ai  touche  peut-etre 
trop  legerement  ce  que  firent  les  Prcsbyteriens  rigides  ,  pour 
rompre  l'accommodemcnt  ruineux  que  le  Parlement  avoit  fait 
avec  rArmec.  Mais  je  puis  rcmplir  en  quclque  forte  ce  vuide  , 
en  donnant  leprecis  des  deux  Manifeftes  dont  je  viensdeparler. 

Pr^cis  du  Manifefie  de  la  Ville  de  Londres  contre  PArmife.         p^^i 

tioii  du 

Le  Confeil  Commun  expolbit  dans  cetteDeclaration,  ,,avec  ^°"'cii 
„  quelle  hauteur  TArmee  avoit  agi  jufqu'alors,  tant  contre  la  dc^^Lon-" 
„  Ville,  que  contrc  le  Parlement.    Comment  elle  avoit  enieve  dfes  con- 

i„  tie  TAt- 
"   '^  mee. 

,,  Ics  deux  Chambres  voulurent  bien  rcvoquer,  a  la  requilition  de 
,,  rArmee,  &  retablir  r^incien  Committe".  Cettc  explication  elt 
toutc  entiere  de  Mr.  de  Rafin,  Tomc  VIII.  p.  ^99. 

(6)  Mr.  de  Larrey  en  fait  monter  le  nombre  a  cent  de  la  Chambre 
BalTe ,  &  douze  dc  cclle  des  Pairs. 

(7)  Le  2.  du  mois  d'Aoiit. 
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„  le  Roi ,  qu'elle  continuoit  a  garder  en  fon  pouvoir  ,  quoique 
„  le  General  &  les  principaux  Officiers  euflent  defavoue  cettc 
„  aftion ,  &  protefte  que  le  Corps  de  T Armee  n'y  avoit  aucu- 
„  ne  part.  Que  non  contente  d'avoir  commis  cet  attentat,  cl- 
„  le  avoit  voulu  encore  difpoferde  la  Milice  de  Londres,  aquoi 
„  elle  n'avoit  pas  le  moindre  droit".  11  y  avoit  dans  ce  Ma- 
nifefte  plulieurs  autres  cholcs,  qui  infmuoient  qu'il  netoit  que 
trop  appartnt  que  rArmee  avoit  de  mauvais  delieins.  Enfin  la 
Vilie  proteftoit ,  qu'elle  ne  demandoit  que  la  Paix ,  la  conlerva- 
tion  de  fes  Privileges,&  la  furece  du  Royaume. 

Trecis  du  Manifejle  de  VArmie. 

L'Armee  expofoit ,  „  qu'elle  avoit  ete  ci-devant  en  marche 
},  pour  s'approcher  de  Londres j  mais  quayant  regu  quelque  fa- 
„  tisfadtion  du  Parlement  &  de  la  Villc,  elie  s'etoit  retiree  a 
„  leur  priere.  Que  dans  l'efpcrance  que  lcurs  promeni."s  feroient 
„  executees,  elle  avoit  travaille  a  ctablir  la  Paix  du  Royaume , 
„  en  preparant  des  Propolitions  qui  devoient  etre  preientees  au 
3,  Parlement.  Mais  que  les  enncmis  du  Royaume  avoient  tra- 
„  vaille  a  prcvenir  refR:t  des  bonnes  intentions  de  rArmee,  en 
5,  excitant  une  nouvelle  Guerrc.  Qu'ils  avoicnt  fecretement  en- 
j,  gage  dans  leur  complot  divcrs  Officiers  reformes  ,  6:  etoient 
„  entres  dans  un  Evgagemeut  crirainel ,  pour  renverfer  ce  que  le 
„  Parlement  avoit  fagement  fait  pour  la  confervation  dclaPaix, 
„  par  fon  Ordonnance  du  23  de  Juillet,  qui  tendoit  a  prevenir 
„  les  delbrdres  dont  la  Ville  de  Londres  avoit  ete  exemte  pen- 
„  dant  que  la  Milice  avoit  ete  entre  les  mains  de  (es  anciens 
„  CommtlTaires.  Quil  paroitfoit  par-la  que  1'Armee  avoit  eu 
,,  de  bonnes  raifons  pour  demander  que  la  Milice  de  Londres 
„  fut  remife  entre  les  mains  de  Tancien  Committe. 

„  Que  ce  Committe  etoit  compofe  de  gens  d'honneur ,  qui 
„  avoient  toujours  bien  fervi ,  &  fouhaite  la  Paix.  Que  nean- 
„  moins  le  Commun  Confcii  de  Londres  avoit  fortcment  fol- 
„  licite  le  Parlement,  meme  jufqu'a  rimportunite,  pour  letai- 
j,  re  changer.  Quc  le  Parlement  y  ayant  conlenti  ,  le  Con- 
„  feil  de  Londres  en  avoit  etabli  un,  tout  rcmpli  de  gens  qui 
j,  lui  etoienc  devoues.  Que  cela  donna  lieu  de  foup^onner  , 
5,  que  quelques-uns  des  Membres  de  ce  Confeil  meditoient  lc 
„  delTein  de  faire  la  Paix  avec  le  Roi,  plutot  pour  leur  avan- 
„  tage  particulier ,  que  pour  le  bien  du  Royaume.  Que  ce  def- 
j,  fein  parut  plus  ciairement,  en  ce  que  le  Committe  de  la 
„  Milice  ne  fut  pas  plutot  change,  que  le  Confeil  Commun 
j,  de  Londres  pretla  fortement  les  deux  Chambres  de  licen- 
„  cier  rArmee,  avant  qu'on  cijt  rien  etabli  pour  la  furete  du 
„  Royaume  &  de  ia  Rcligion.  Que  dans  le  meme  tems  on 
„  avoit  elu  un  nouveau  Maire ,  devoue  au  Parti  j  qu'on  avoit 
choifi  un  autre  Commun  Confeil ;  qu'on  avoit  ote  les  Em- 
plois  a  diverfes  perfonncs  afFciSionnees  au  Parlement  ,  & 
qu'on  les  avoit  donnes  i  d'autres  q-ii  n'avoicnt  jamais  te- 
moigne  aucun  zcle  pour  la  bonne  Caufe.  QLi'on  avoit  in- 
fulte  le  Parlemenc  en  plutieurs  manieres  par  des  AtTemblees 
tumultueutes  de  Femmes  ,  d'Apprentifs  ,  d'Officiers  refor- 
mes,  de  Soldats  ,  en  telle  forte  qu'il  paroitlbit  qu'on  vou- 
loit  mettre  le  Royaume  en  feu.  Qu'enfin  ,  on  avoit  aflez, 
„  faic  connoitre  ,  que  ,  fous  pretexte  de  maincenir  les  droits 
„  de  la  ViUe  de  Londres,  par  rapporc  a  la  Milice,  le  detrein 
„  etoic  de  faire  venir  le  Roi ,  pour  forcer  le  Parlement  a  fai- 
„  re  une  Paix  telle  quc  le  Parti  la  defiroit. 

„  Que  la  Ville  de  Londres  pretendoit  avoir  droit  de  regler 
„  fa  propre  Milice,  mais  que  par  le  moyen  de  cette  Milice, 
„  elle  faifoic  violence  au  Parlement  j  &  qu'ain(i,  elle  fe  ren- 
„  doit  maitretle  de  tout  le  Royaume.  Que  fi  cela  fe  faiibit 
„  pendant  qu'il  y  avoit  une  Armee  fur  pie,  que  ne  devoic-on 
„  pas  craindre,  loriquil  n'y  auroit  plus  d'Armee? 

„  Q^ie  l'Armee  ecant  bien  informee  combien  quelques-uns 
„  de  la  nouvelle  Milice  etoient  devoues  aux  onze  Membres 
„  accufes  ,  &  qu'ils  prenoienc  enfcmble  des  melures  pour  ex- 
„  citer  une  nouvelle  Guerre ,  avoit  demande  que  la  Milice  fiic 
„  remife  entre  les  mains  de  Tancien  Committe,  afin  dc  pou- 
,,  voir  s'eloigner  de  Londres  fans  aucun  dangcr.  Que  le  Parle- 
„  ment  fayant  accorde,  on  avoit  prefente  diverfes  Requetes 
,,  au  Confeil  Commun ,  de  la  part  des  Apprentifs  &  autres , 
j,  pour  demander  que  la  Milice  fat  continuee  fur  le  meme  pie 
„  qu"elle  etoit  par  1'Ordonnance  du  4.  de  Mai  j  &  que,  Ibus  ce 
„  pretexte  ,  le  Confeil  de  Londrcs  avoit  demande  la  meme 
j,  chofe  au  Parlement.  Que  les  Seigneurs  avoient  rcjecte  cette 
j,  demandcj  &  que  les  Communes  avoient  repondu,  qu'elles 

(i)  Ce  font  les  propres  termes  de  V Engagement  fohmnel.  &c.  rap- 
porte  ci-dcilus.  Au  refte ,  Mr.  de  Rnpin  a  raifon  de  dire  que  ce 
wifonnemcnt  du  Manifefte  de  l'Armce  detruit  abfolument  la  caufe 
de  la  fuite  des  Memlires ,  alleguee  par  le  Comte  de  cUrenJon,  To- 
me  V.  p.  116.  Selon  cc  Seigneur,  ils  abandonnerent  lc  Parlement, 
pour  fe  menager  li  favcur  du  Roi,  que  l'Armee  vouloit  retablir,  a 
quoi  le  Parlement  s'oppotoit,  fans  etfc  en  etat  dc  l'empecher.  Mais 
rArmee,  &  lcs  Indepcndans  qui  cn  etoient  les  maitres,  fircnt  bien 
voir  qa'ils  n'avoient  pas  detTein  de  retablir  le  Roi. 

(2)  Le  3  d'Aout. 

(3)  l.e  4  d'Aoiat. 

(4)  Le  f  d'Aout. 

(/)  Ccttc  Maifon  RoyaleeftfurlaTamife  .acinqlieues  dcLondret. 


» 


„  delibereroient  le  lendemain  fur  ce  fujet.  Qu'il  etoit  Connu 
„  de  tout  le  monde  de  quelle  maniere  le  Peuple  &  les  Appren- 
„  tifs  atCegerent  le  Parlement ,  le  menacerent  &  firent  rentrer 
,,  rOrateur,  quoique  la  Chambre  fefut  ajournee,  &  qu'ils  cin- 
„  rent  les  deux  Chambres  affiegees  huit  heures  durant,  jufqu'a 
„  ce  qu'ils  eutTenc  extorquc  le  Vote  qu'ils  Ibuhaitoient.  Que 
„  pendant  ce  tems-la ,  le  Palais  de  Weftminjter  et^it  plein  de 
„  Peuple  qui  faifoic  de  grandcs  menaces.  Qu'enfuite  les  Ap- 
„  prentifs  fe  donnerent  rendez-vous  par  des  Affichcs ,  pour  fe 
„  trouver  le  lendemain  a  Weftmijifter  ,  difant  que  le  Parlement 
j,  avoit  detTein  de  s'ajourner  pour  un  mois,  &  que  c"etoit  ce 
„  qui  avoit  oblige  les  Orateurs  &  divers  Membres  a  s'abfenter. 
„  Qu'il  etoit  donc  aife  de  juger  combien  etoit  jufte  la  Caufe 
„  dans  laquelle  TArmee  s'engageoit.  Que  fi  apres  tant  de  fang 
„  repandu ,  on  ne  devoit  attendre  que  ce  que  k  Roi  avoit  offirt 
„  par  fon  Mejfage  du  12  de  Mai  (i) ,  que  deviendroic  le  Ko- 
„  yaume?  &c. 

,,  Enfin,  l'Armee  declaroit ,  qu'elle  foutiendroit  les  Orateurs, 
„  &  les  Membres  qui  s'etoient  abfentes  du  Parlement,  &  fe- 
„  roit  tous  fes  efforts  pour  les  faire  retablir  dans  leurs  Piaces. 
„  Elle  proteftoit  contre  le  choix  des  nouveaux  Orateurs  ,  & 
„  contre  tout  ce  qui  s'ctoit  fait ,  ou  fe  feroit  depuis  le  26  de 
„  Juillet,  jufqu'a  ce  que  les  Orateurs  &  les  Mcmbres  abfens 
„  futTent  retablis.  Qy'elle  fe  croyoit  obligce  a  faire  punir  les 
„  Auteurs  de  ces  defordres,  &  qu'elle  efperoit  que  le  Peuple 
j,  de  Londres  bien  intentionne  la  fecondcroit.  Que  fi  la  Ville 
„  s'obftinoit  a  vouloir  proteger  les  coupables ,  le  fang  qui  fe 
„  repandroit  fcroit  fur  fon  comptc. 

„  Qu'on  avoic  fait  courir  le  bruit,que  TArmee  ne  cherchoit 
„  qu'un  pretexte  pour  pillcr  Londres.  Mais  qu'elle  proteftoit 
3,  qu'une  telle  penfee  lui  faifoit  horreur.  Que  neanmoins,  elle 
„  fouticndroit  la  Villc  de  Weftminfter  &c  le  Fauxbourg  de  .Soa//)- 
jjwarck,  qui  avoient  refufe  de  prendre  les  armes  contre  elle, 
„  autant  que  leurs  pretentions  fe  trouveroient  raifonnables. 

„  Que,  quand  les  Libertes  du  Peuple  fcroicnt  bien  etablies, 
„  TArmee  feroit  aulTi  prete  que  ceux  qui  s'en  vantoient  le  plus, 
„  a  retablir  le  Roi  dans  fes  juftes  droits". 

Fcrai-je  maintenanc  unc  chofe  abfolument  inutile  a  toutcs  (br- 
tes  de  Ledieurs ,  fi  je  remarque  ici ,  au  fujct  des  deux  Mani- 
„  felies  dont  on  vienc  de  voir  la  fubftance ,  que ,  contre  Tor- 
„  dinaire  de  ces  fortes  de  Pieces,  celles-ci  ne  contiennent,  ni 
3,  Tune  ni  Tautre  ,  rien  qui  ne  foit  exadement  vrai ,  foic  dans 
„  les  faits ,  foic  dans  les  deffeins  que  chacun  dcs  Parcis  rappor- 
,,  te  a  la  charge  de  fon  adverfaire  ?  II  n'cn  eft  pas  tout-a-fait 
„  de  meme  des  intentions  que  chacun  s'attribua;  temoin  ccUe 
de  retablir  le  Roi ,  dont  rArmee  fait  parade  a  la  fin  de  foa 
Manifeite.  II  eft  bien  vrai  que  ,  pendant  quelque  tcms  j  elle 
euc  pour  lui  des  egards  &  des  attentions  refpeducufes,  qui  fem- 
bloient  lui  promettre  un  etat  plus  heureux  que  celui  oii  il  s'e- 
toit  trouve  entre  lcs  mains  du  Parlement.  On  avoit  permis 
a  trois  de  fes  Chapelains  de  fe  rendre  aupres  de  lui ,  &  d'y 
celebrer  le  Service  Uivin  a  la  maniere  de  rEglile  Anglicane  ; 
tous  fes  anciens  Serviteurs  &  Domeftiques  avoient  la  liberte 
de  le  voir  &  de  lui  parler,  fes  Amis,  fes  Confidens,  fes  Par- 
tifans  Tentreccnoient ,  autant  qu'ils  vouloient,  en  public  &  en 
fccret  i  les  CommitTaires  d"EcotIe  qui  retidoient  a  Londres  , 
tout  ennemis  reconnus  .qu'ils  ecoient  des  Independans ,  avoient 
la  mcmc  libcrte;  ils  lui  rendoient  dc  frequentes  vilites,  &  on 
n'ignoroit  pas  qu'ils  lui  temoignoient  une  cxtreme  envie  de  le 
fervir.  Mais  tous  ces  honnjurs,  toutes  ces  complaifances , 
&c  rafTurance  qu'on  lui  donna  d'un  promt  accommodement 
avec  TArmee  ,  n'etoient  qu'un  effct  de  1.'.  polittque  de  Crom- 
ive/  &  de  fes  Aflbcics  ,  qui  vouloient  le  decourner  de  la  pen- 
fee  de  s'unir  avec  les  Presbyteriens,  &c  oter  k  ce  Parti  Tefpe- 
rance  de  parvenir  a  cette  Union.  Cetoit  pour  cela  que  dans 
toutes  les  Declarations  &  Remontrances  de  TArmee  ,  il  y  a- 
voit  toujours  quelque  Article  ,  ou  elle  temoignoic  defirer  que 
le  Roi  filt  retabli  dans  fes  juftes  droits.  Mais  c'ecoic  toujours 
avec  cette  reftriction  ,  quand  les  Lthert/s  du  Peuple  auroient 
/ti  tnifes  en  Jitret/  ;  ou  ,  quattd  lcs  A^faires  du  Gouvernement 
feroient  parfaitement  r/tablies.,  ce  qui  fignifioit,  lorfjue  tout  fe- 
ra  r/gk  de  la  mantere  que  noui  le  fouhaitons. 

Le  Roi  fut  la  dupe  de  cette  politique.  Comme  il  fe  vo- 
yoit  carefTe  par  les  deux  Partis ,  il  fe  mit  dans  Tefprit  qu'ils 
le  prendroient  pour  Mediateur.  Dans  cctte  penfee  ,  il  leur 
faifoit  elperer  tour  a  tour ,  quoique  fort  fecretement  ,  qu'il  fe 
laiiTcroit  conduirc  par  leurs  confcils  ;  mais  comme  il  haitToit 
mortelleraent  les  Presby teriens ,  il  avoit  beaucoup  plus  de  pen- 

chant 

(6)  Cet  Otficicr  avoit  porte  de  bonne  foi ,  cn  fecret,  au  Roi ,  di- 
vcrs  MclTages  trompeurs  de  la  part  dc  Cromvelt.  Mais ,  ayant  enfin, 
compris  qu'il  avoit  fcrvi  d'inftrument  pour  amufer  ce  mallieureux 
Prince,  il  rcndit  fa  Commillion  dc  Major,  quitta  1'Arraec ,  &  alla 
avcrtir  le  Roi  des  mauvais  deireins  de  Cromxeell. 

(7)  Cromwel  avoit  fait  donner  depuis  peu ,  le  Gouverncment  dc 
]'Itle  de  IVight  a  H.immonJ ,  &  Tavoit  fait  entrer  dans  fon  Alliance, 
en  lui  faifant  epoufer  la  Fillc  de  Hnmkdea,  fonCoufin  &  fon  intime 
Ami. 

(8)  Comme  on  a  explique  ci-detTus  ce  que  c'etoit  que  lcs  Agi- 
tateurs  ,  il  faut  expliquer  aufii  cc  que  c'etoit  que  les  AppU- 
nijjeurs  dont  lc  Roi  parle.  Apflanijfeur  repond  parfaitement  au  mot 
Angiois  teveller ,  nom    que  l'on  donnoit  a  un  Parti  qui  s'etoit  for- 
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Cn  AR-  chant  a  s'unir  avec  rArmee.  II  ne  laidbit  pourtant  pas  de  pre- 
t  E  s   I.    tei-   l'oreilie  aux  propolitions  que  lui  faifoient  les  Commillaires 
^^47-    d'Ecoffe ,  de  fe    mettre  fous   ia  protedlion   des    Presbyteriens 
Scm  r'un  «^'Angleterre  &  des  EcolTois,  &  par-la,  il  efperoit  de  ie  trou- 
&  i'auite.  ver  toujours   fur  pie  ,   de  quelque  maniere  que  tournaflent  les 
Mais  il    difTerends  entre  le  Parlemeut  &c  l'Armee.    Mais  il  tarda  peu  a 
fentir  que   Cromwell  &  Iretoji  n'avoient  faic  que  Tamufer  par 
des  efperances  trompeufes  j  comnie  nous  le  verrons,   apres  a- 
voir  dit  un   mo:   de   la    revolution  qui  fit  tarir  la  Iburce  des 
menagemens  que  rArmee  avoit  pour  lui. 
Nous  avons   dit   que   la   Ville   &  le  Parlement  faifoient  de 
que  de      grands   preparatifs   de   guerre  j    mais  rArmee  ne  s'en  mit  pas 
'i!'Atme'e  beaucoup  cn  peine,  fatfiant  bien  que  trois  ou  quatre  jours  ne 
fe  mct      futSlbient   pas   pour   mettre  Acs  Troupes  levees  a  la  hate  ,   en 
ttat  de  reliiler  a  vingt  mille  hommes  bien  aguerris,qui  avoienc 
toujoui-s  ece  vidtorieux,  &  qui  ne  manquoient  ni  d'Armes,  ni 
de  Jvlunicions,   ni  d'Artillerie.     EUe  continua  donc  fa  marche 
pour   s'airembler  fur   la  bruyere  de  Horislow  a  quelques  milles 
de  Londres,   oii  elle  arriva  le  lendemain  (2)  de  la  publication 
de  fon  Manifelle. 

Alors  tout  changea  de  fece  dans  Londres.   Le  Parlement  e- 

tourdi  du  coup  demeura  fans  mouvement ,  tandis  que  le  Con- 

niun  tait  feji  Commun,  non  moins  allarme  ,  mais  plus  prefenc,  fongea  a 

minionsa  detourner  cet  orage  ,   <Sc  n'en  trouva  pas  de  meilleurs  moyens 

rAtmte.    que  de  revoquer  incefTammenc  tout  ce  qu'il  avoit  fait,  de  fai- 

re  ouvrir   tous  les  palljges  (3),  &  de  donner  connoiflince  de 

ces  dilpolitions  au  General,  avec  offre  de  concourir  avec  TAr- 

mee  au  recablifTement  des  Membres  qui  s'ecoient  abfentes  du 

Le  Gene-  Parlement.     Sur  quoi,  le  General  ayant  dcmande  qu'on  lui  li- 

livrer  ^^"  ^''^^  ^°"5  '^^  Forcs  qui  etoicnt  gardes  par  les  Troupes  de  la 

tousles     Ville,  on  lui  obeit  fur  le  champ  (4). 

Fotcs  au-  Lg  5  d'Aout,  le  General ,  precede  de  quelques  Regimensde 
Londtes.  Cavalerie,  entra  dans  la  Viile,  accompagne  des  deux  Oraceurs  & 
Ii  le  tend  dcs  Membres  qui  s'ecoient  abfentes  ,  &  qui  allerent  reprendre 
dtes""'  ^^^^^  places.  Immediatement  apres ,  les  Seigneurs  voterent  que 
iera.>iit  lc  General  Fairfax  ieroic  faic  Gouverneur  de  la  Tour  ,  avec 
les  Ora-  pouvoir  d'y  etablir  un  Lieutenanti  a  quoi  les  Communes  ayant 
lcs'au^rcs  confenti ,  il  fut  prie  de  fe  rendre  au  Parlement,  &  il  y  futcom- 
Membies.  plimente  par  chacune  des  deux  Chambres.  Le  meme  jour,  on 
Eil  tait  ordonna  que  rArmei  recevroit  une  gratification  d'un  mois  de 
neutdela  Soldc ,  touc  ce  qu'elle  avoic  faic  fuc  approuve ;  couc  ce  qui  s'e- 
Tour.  coic  faic  dans  le  Parlemenc  depuis  le  26  de  JuiUeC  jufqu'acejour- 
la  6  d'Aouc  fuc  annuUe;  6c  on  refoluc,  que  le  12,  il  leroic 
rendu  a  Dieu  des  adions  de  graces  folemnelles  de  ceque  le  Par- 
lemenc  avoic  ete  retabli  dans  fon  autorite  fans  efFulion  de  fang. 

Depuis  que  le  Roi  avoit  ete  enlevee  de  Holmby ,  il  avoit  fuivi 
tous  les  mouvemens  de  TArmee,  &  faic  fa  refidence  tantotdans 
quelque  Ville,  tantbt  dans  quelque  Maifon  de  Campagne,  fe- 
lon  qu'il  plaifoic  a  TArmee  de  rordonner.  Enftn ,  lorfqu'elle 
alloic  s'afl'embler  a  Honslow  pour  marcher  a  Londres ,  il  fuc 
conduic  dans  fon  Chaceau  de  Hamptoncourt  (5).  La  diminue- 
renc  a  vue  d'oeil  les  menagemens  qui  lui  avoienc  faic  concevoir 
mcc  n'a  de  li  grandes  efperances,  &  ce  fuc  le  premicr  efFec  qu'euc  a  fon 
plus  pour  ^gard  k  revolucion  fubice  qui  venoic  de  mettre  le  Parlement  & 
in'eines  ^^  ViUe  fous  la  verge  de  rArmee  ,  c'ell-a-dire  toujours  des  In- 
^gatds.  dependans.  On  ne  lui  rendit  plus  les  memes  devoirsj  on  lui 
Mauvais  retrancha  la  liberte  de  s'entretenir  en  particulier  avec  fes  Servi- 
ment.  teurs;  on  epia  d  une  maniere  marquee  les  paroles,  les  acttons  j 
<ju'on  Itti  on  cinc  ouvertement  une  notice  de  ceux  qui  venoient  lui  rendre 
On  refufe  ^'''^^ '  o"  ^^  meme  raffront  aux  Commiflaires  d'Ecoire  de  les 
aux  Com-  empecher  de  le  voir  ;  on  le  laifTa  longtems  a  Hamptoncourt ,  fans 
miiiaiics  lui  pi^js  parler  d'accommodement  avec  rArmee,  &  on  lui  en 
fit  enfin  des  propolitions  ii  durcs,  qu'il  ne  put  s'empecher  d'en 
cemoigner  de  rindignation  ,  en  les  rejettant.  Mouvemens  mal 
mefures  fans  douce  a  fa  condition  prefente  ,  &  dont  Cromavell 
prit  occalion  dc  lui  reprocher ,  que ,  malgre  les  egards  que  TAr- 
mee  avoit  eus  pour  lui,  il  avoit  traite  fecretement  avec  les 
Commiflaires  d'Ecofle  ,  pour  faire  agir  ce  Royaume  contre  el- 
le.  Le  Roi  n'avoit,  a  la  verite,  rien  conclu  avec  eux  ;  mais 
Ctaintcs  \q  reproche  n'en  etoit  pas  moins  bien  fonde  j  &  raigreur  avec 
Joii'.' '°°  laquelle  il  lui  fut  fait ,  lui  fit  craindre  qu'on  n'attenrat  par  le  poi- 
fon  ou  par  le  poignard  a  fes  jours ,  pour  fe  delivrer  de  la  crain- 
te  qu'il  ne  s'accommodat  avec  les  Prcsbyceriens.  Sur  ces  encre- 
»ersqu'o'ii  ^^^^^^  >  ''  '^^^  averti  que  Crom-well  avoit  relblu  de  le  perdre.  Cet 
lui  doimc  avis  lui  fut  donne  par  le  Major  Huntington  lui-meme  ,  &  il 
de  pren-  lyj  g^  y\j^^  jous  les  jours  par  des  voies  indiredes  &  extraordi- 
'ktaf"  °  naires ,  que  fes  ennemis  avoient  de  mauvais  deffeins ,  &  qu'il 

devoit  prendre  garde  a  lui. 
Ja'ie^olu^      Toutes  ces  chofes  firent  une  telle  iropreffion  fur  lui  ,  qu'il 

me  depuis  quelque  tems  parrai  lcs  Agitateurs ,  8c  qui  vouloit  qu'il 
n'y  ciic  plus  aucune  marque  de  Uigniie  ou  ile  di{lin£i:ion  dans  l'E- 
tat,  c'eft  a-dire,  que  toutes  les  Conditions  y  fuflrent  egales ;  preten- 
dant  en  particulier,  que  les  Soldats  n'avoient  pas  moins  dc  droit  que 
les  Olficicrs  £c  les  Generaux  de  regler  le  Gouvernement.  Cetoit  u- 
ne  manie  a  peu  pres  femblable  a  cellc  qu'un  Pretre  nomme  ys^« 
Stam  inlpira  par  fes  Sermons  fediticux  aux  adherens  du  fameux 
IVat-TfUr  ,  en  1381,  fous  le  Regne  de  HJchnrJ  11.  Pendant  que  TAr- 
niee  avoit  ete  brouillee  avec  le  Parlcment ,  lcs  Generaux  donnerent 
toutc  forte  de  licence  au  Parti  des  AfipUmffeurs  ,  pour  ne  pas  divifer 
rArmecdont  la  force  dependoitalors  de  Ibn  union  :  outre  que  Ci-oot- 
vell  fut  s'inlinucr  dans  ies  bonnes  graces  de  ces  gens-la ,  en  fort» 
Ttm.  X.  f.  UL 
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refolut  de  fe  tirer,  s'il  etoic  poffibIe,des  mains  de  rArmee.     II     Cimr- 
cruc  y  avoir  reufli  lorfqu'il  fe  vir,  le  onzieme  de  Novembre    les  I. 
arrive  dans  un  endroit  de  la  Province  de  Hampsbtre,  appelle  la    164.7. 
Nouvelle  Foret.     Mais  ce  fuc  pour  comber  en  la  puiflance  par-  ''°"  ^e  /a 
ticuliere  de  Crom-well,  puifque,  foic  par  la  Crahifon,  foit  par  la  h"J".''' 
negligence  ,   ou  rimprudence  A' Ashhurriltavi  ,   qui  Taccompa-  loncoun. 
gnoic   avec  les  feuls   Berk/ey  &   Leg,  &  qui  avoic  la  direcirion 
de  cetce  fuice,   il  fe  vic  reduic  a  la  neccffite  d'aller  dans  riile  de  "  f^  reti- 
IVight,  fc  mettre  encre  les  mains  du  Colonel  Hammoud ,C^tz-  \^,fA 
ture  de  CroKvjell  &  fon  Allie.  wi^^t." 

Ce  fut  CroTO-.^r // qui  donna  le  premier  avis  de  cetce  fuite  aux 
deux  Chambres ,  mais  fans  leur  marquer  ou  etoit  le  Roi ,  quoi- 
que,  felon  toutes  les  apparences,  il  ne  Tignorat  pas.  II  lcur 
envoya  en  meme  tems  une  Lettre  que  ce  Prince  infortun6  leur 
ecrivoic,  &  quil  avoic  laiffee  fur  fa  table.  II  s'y  plaignoic  „  de 
„  la  rigueur  de  fa  captivite,  parmi  des  gens  qui  changeoienc 
„  continuellement  de  principes ,  &  qui  favorifbient  &  encou- 
„  rageoient  ceux  des  Apflanijjeurs  {%).  II  ajoucoit,  que  fon 
„  deirein  etoit  de  fe  tenir  cache,  peudant  queique  tems,  tant  k 
„  fes  Amis  qu'a  fes  Ennemis  j  mais  qu'il  ne  tiendroit  pourtanc 
„  point  a  lui  que  la  Paix  ne  fe  fit  a  la  fatisfadion  de  tous  les 
„  Parcis.  Enfin,  il  demandoit  detre  ouf ,  avec  honneur  &  lli- 
„  retej  moyennant  quoi,  il  offroit  de  quitter  fa  retraice,  &  de 
j,  paroitre  en  public". 

Lortque  le  Roi  ecrivit  cetce  Leccre,  il  efperoic  d"etre  bientot 
hors  du  pouvoir  de  rArmee  &  du  Parlement;  mais  fe  voyanc 
trompe  dans  fon  attente,  il  jugea  qu'on  pourroit  inferer  de  fa 
fuitc,  &  de  ce  qu'il  avoit  refoiu  de  fe  tenir  cache,  qu'il  vou- 
loit  evicer  de  rcpondre  a  des  propolicions  de  Paix  que  le  Parle- 
menc  avoic  preparees,  &  qu'on  etoit  fur  le  poinc  de  lui  prefen- 
cer.  Cela  lui  fic  prendre  la  reiblucion  d^envoyer  au'^  deuxCham- 
bres  un  Meffage ,  dont  voici  le  Preambule  5;  TAbrege. 
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„   Q  A^  Majefte  ne  doute  nuUcment  que  les  deux  Chambres     Meflage 
j,  O  n'aienc  re^u  le  MefFage  qu'elle  laifla  a  Hamptoncourt  le   d"  «o» 
„11   de  cc  mois,  par  lequel  elles  auront  pu  connoitre  les  rai-    cham-'" 
„  fons  qui  Tont   engagec  a  fe  retirer  de  ce  lieu  la,  auffi  bien   bies. 
„  que  la  difpofition  conftante  oii  elie  eft  de  faire  ks  effjrcs,  en 
„  quelque    lieu  qu'elle  fe  crouve  ,    pour  ecablir    uns  heureufe 
„  Paix.     Comme  elle  eft  prefentement  dans  un  lieu  ou  elle  fe 
„  croit  plus  en  furete  qu'elle  n'a  ece  ci-devant,  elle  juge  qu'il 
„  eft  neceffaire,non-feulement  pour  juftifier  cequ'elle  a  Ibuvent 
„  protefte  ,  mais  encore  pour  procurer  une  bonne  Paix  a  ks 
„  malheureux  Royaumes,   d'offrir  des  condicions  qui,   vu  les 
„  differens  interets,  peuvent  lervir  de  fondement  a  la  Paix. 

FrAis  des  Propofitions  (^  Conditions  de  Paix  ojfjrtes  par  ce 

Mcjjage. 

I.  Touchant  rEpifcopat,  Sa  M.ijefte  declare,que,  „nepou- 
„  vant  ni  comme  Chrecien ,  ni  comme  Roi,  confentir  qu'il 
„  foic  entieremenc  aboli,  ni  les  biens  de  1'Eglife  alienes  j  il  pro- 
„  pofe,  &  veuc  bien  que  Ton  renferme  le  pouvoir  &  lajurif- 
„  didion  des  Eveques  dans  les  bornes  les  plus  ecroices  ,  pour 
„  coujours  ,  &  que  le  Gouvernemenc  Presbycerien  foic  auco- 
„  rife  pour  crois  ans,  tel  qu'il  eft  prefcncemenc  ecabli  &  praci- 
„  que,  a  condicion  i.  que  chacun  aura  une  enciere  liberce  de 
„  fc  ranger  fous  celui  des  deux  qifil  croira  le  plus  conforme 
„  a  la  Parole  de  Dieu :  2.  Que  rAiremblee  Eccleliaftique  qui 
„  fe  cienc  a  Weflminjler ,  augmencee  de  vingc  Theologienj ,  qua 
„  Sa  Majefte  nommera,  examinera  lequel  de  ces  Gouverne- 
„  mens  devrra  etre  prefere,-  ce  que  Sa  Mijefte  conjoinremenc 
„  avec  les  deu\'  Chambres  du  Parlemenc  decideront  avant  que 
„  les  trois  ans  foient  expires. 

II.  Touchant  la  Milice,  Sa  Majefte  confenc  ,  que  „  pen- 
„  danc  couc  fon  Regne ,  les  deux  Chambres  aienc  feules  le  pou- 
„  voir  de  la  lever  &  de  remployer  tant  par  Mer  que  par  Ter- 
„  re;  pour  fupprimer  les  forces  qui  pourroient  etre  levees  dans 
„  ce  Royaume  fans  leur  autorice,  <Sc  pour  repoufler  les  inva- 
„  fions  ecrangeres.  A  condition  que  les  Patentes,  Coramiirions 
„  &  autres  Adtes  conccrnant  la  Milice  s'expedieront  de  la  me- 
„  me  maniere  qu'ils  ront  toujours  ece,  &  qu'apres  fon  Regne, 
„  touc  le  pouvoir  de  la  Milice  fera  encicremenc  reuni  i  la  Cou- 
„  ronne  ,   comme  il  retoit  fous  les  deux  Regnes  precedens  (9). 

III.  Touchant  les  Dettes  publiqucs  „  Sa  M.ijefte  confent  a  tous 
„  les  Adfes  que  les  deux  Chambres  jugeronc  convenables  pour  les 
„  aquiccer  coutes,acoinmencer  parlesarreragesderArmee,qui, 

„  fe- 
qu'il  leur  infpiroic  les  opinions  Sc  leur  f;iifoit  prcndre  toutes  lesrefo- 
lutions  qu'il  vouloit,&:  lcs  tailbit  paflcr  p;)ur  lcs  opiiiions  &  les  re- 
folutions  dc  rArmee.  Mais ,  des  que  le  Parlcment  fut  ibumjs  ,  Ig 
Parti  des  Applanillcurs  devint  incommodc  &  meme  dangereux  pour 
lcs  Gcneraux,  Le  mcmc  Cromioell  entieprit  de  le  dctruirc,Sc  il  y 
reuiiit  au  haiard  dc  {i.  propre  vie,  par  des  coups  dc  main  d'une  vi- 
gueur  8c  d'unc  hardiclTe  dont  il  parut  feul  capable.  Mais  cela  ii'etoit 
pas  fait  ,  lorfquc  lc  Roi  fe  fauva  de  H.i nfconcourr :  c'eil  pourquoi  il 
faifoit  dans  fa  Lcttre,  mention  dcs  Applanilleurs,  comme  d'unPar- 
ti  qui  fubliftoit  aduellcmcnt.  Rj/>;«  Tome  VIIL  p.  611  &  (,^x 
(9)  D'Elifnbe'.h  &  de  7-»^»"  ^- 
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,   lelon  ropinion  de  Sa  Majefte ,  fonc  la  premiere  detce  publi- 

IV.  Touchant  les  Officiers  de  la  Couronne  &  les  Confeillers 
d'Etat,  „  Sa  M.'.iefte  en  laide  la  nomination  aux  deux  CViam- 
j,  bre.'!  pendant  lon  Regne,  fous  lcs  memes  cond:tions  qui  fonc 
„  exprunees  dans  rArticle  de  la  Milice. 

V.  Touch.uit  la  Cour  des  Gardes  &  Livn-es  ^SdL  M.JJefte  con- 
fcnt  „  qu'elle  foit  abolie  ;  -a  condirion  quon  lui  procure  un  dc- 

domma^emenc  proportionne  a  la  diininucion  qui  en  arnvera 
„  a  fes  rcvenus. 

VI.  Toucliant  les  Proclamations,  &c.  faitcs  contre  le  Parle- 
raent,  ou  contre  fes  adherens,  foit  cngeneral,  foit  en  particu- 
lier,  „  Sa  Majefte  confent  quelles  foient  annullees  ,  &  qu'il 
3,  (bit  fait  un  Ade  d'Oubli  en  faveur  de  tous  les  Sujets. 

Vil.  Touchant  Tlrlande,  „  Sa  Majefte  fc  propoib  de  don- 
„  ner  aux  deux  Chambres  uns  entiere  fatisfaclion  pour  lave- 
„  nir. 

VIII.  Touchanc  les  Conceffions  faites  par  Sa  Majefte  fous 
fon  Grand  Sceau,  &  par  les  deux  Chambres  fous  le  leur,  de- 
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ilonstaites  pujs  le  2?.  de  Mai  1642,  „  Sa  Majefte  fe  propofe  aufli  de  don- 
lToi'&      "  "S"'  ^  ^°'^  Parlemcnt  une  enticrc  latisfaflion ,    lur  touc  ce  qu"a 
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„  peut  le^itimement  pretendre  a  cet  egard 

Enfiuj^le  Roi,  apres  avoir  rcnouvelle  la  demande  de  pouvoir 
traiter  en  perfonne  avec  fes  deux  Chimbres  avec  honneur,  li- 
berte  &  furece,  les  affure,  que,  „  quand  il  faura  ce  qu"elles  ou 
„  lcs  Commilfaircs  d^Ecoffe,  ou  elles  &  les  Commiirairescon- 
j,  joiincmcnt ,  fouhaicenc  pour  ce  Royaume-la ,  il  s'appliquera 
„  de  bon  cceur  a  leur  donner  une  fatisfadiion  raifonnable". 
Le  Roi  n'avoit  jamais  poufle  fcs  offres  pour  la  Paix  fi  loin 
.roJrq'u'oi  que  dans  ce  dernier  Meirage  ;  mais  il  s'y  etoit  fervi  de  ce  tour 
"  '^l'^'-  arcificicux  d'expreffion  qu'il  pofledoic  mieiix  que  perfonne,  & 
'^'"""  qui  lui  refcrvoic  les  moyens  d'eluderfcsplusfortsengagemens(i). 
On  s'en  apper^ut  ici  lans  peine ,  &  on  s'en  fit  une  raifon  de 
continuer  a  refufer  de  traiter  avec  lui  perfonnellemenc,  ni  fur 
aucunespropoljtionsqui  vinlTent  defa  parc,mais  uniquemenc  fur 
celles  quc  les  deux  Chanibres  auroienc  pris  foin  elles  memes  de 
dreffer.  Ce  Melfige  ne  reuffit  donc  pas  mieux  que  tant  d'au- 
tres.  II  faut  pourtant  avouer,  qu'en  cette  occafion,  il  y  avoit 
encore  d'autres  raifons  qui  empecherenc  les  deux  Chambres  d'ac- 
cepcer  les  offres  du  Roi.  Ces  offi-es  ne  contenoienc  qu'une  par- 
tie  de  ce  que  le  Parlemenc  avoic  dcmande:  mais  euffienc-elles 
tout  contenu ,  il  les  auroic  egalemenc  rejettees ,  parcc  qu"il  etoit 
fous  la  dominationde  l'Armee,  ou  plutot  des  InJependans,  qui 
ne  vo'jIoient  point  de  Paix  a  quelques  conditions  que  ce  fuc. 

Cependanc,  quelque  cems  apres  (2),  lorfqu'on  s'y  attendoit 
le  moins,  la  Chambre  des  Seigneurs  fic,  tout  a  coup ,  informer 
les  Communes,  quapres  avoir  plus  murement  examine  le  der- 
nier  Meflage  du  Roi,  elle  etoit  d'avis  qu'on  radmit  aunTraite 
perfonnel ,  a  condition  qu'il  confentiroic  a  un  Preliminaire  con- 
tenant  quatre  Propofitions,qui  feroient  paffiies  en  Ades ,  avant 
qu"on  commcngat  a  traiter  fur  le  refte.     Savoir: 

1.  Un  Afte  pour  etablir  la  Milice  du  Royaume. 

2.  Un  Afte  pour  revoquer  toutes  les  Proclamations  publiees 
contre  le  Parlement  &  contre  fes  adherens. 

3.  Un  Adle  pour  priver  les  Pairs  crees  aprfes  que  le  Grand 
Sceau  fut  emporte  de  Londrcs  ,du  droit  de  feance  au  Parlement. 

4.  Un  Adte  pour  donner  pouvoir  aux  deux  Chambres  de 
s'ajourner  comme  elles  le  jugeroicnt  a  propos. 

Les  Communes  y  donnerent  leur  conlentement ,  de  meme 

quaux  Inftrudions  de  ceux  qui  devoient  les  prefcncer  {i,)  ,  Sc 

tout  cela  fe  fit  ii  promptement ,  qu'il  ne  fut  pas  poffiblc  aux  In- 

dependans  de  parer  ce  coup  ,que  le  Parti  Presbytenen  des  deux 

Chambres  leur  porta.     Les  Commiflaires  d'£colTc ,  qui  avoient 

forme  d'autres  Projets,  tenterenc  vainemenc  d'cmpecher  reff"ec 

de  cette  refolution.  Ils  fe  plaignirent  hautemcnt  aux  deux  Cham- 

V    C  m.  bres,  d'abord  de  vive  voix,  &  le  20  de  Decembre  par  un  Me- 

ni'ffai°<»*  moire  con^u  cn  des  termes  afl"ez  durs,   que  le  Parlement  d'An- 

d'Ecofl'e    gleterre  violoit  le  Covenant,  en  travaillant  a  la  Paix  fans  la 

s;j  oppo-  ,^„^„„pn^p  j^e  rEcoilei  &  ils  declarerent  qu'ils  ne  pouvoient 


Sa  Majefte  par  un  Memoire ,  quils  ne  donnoient  leur  confente- 

ment  ni  aux  quatre  BiUs  ,   ni  aux  Propofitions  dcs  deux  Cham- 

bres.     Enfuite,  ils  eurent  avec  le  Roi  une  longue  Conference, 

dans  laquelle  il  fe  paffa  des  chofes  qui  demeurerent  longtems  fe- 

cretes  &  qu  il  importe  de  ne  pas  luppnmer  entierement,  parce  LesCom- 

que  c'eft  la-deff"us  quc  roulenc  les  evencmens  donc  il  faudra  ne-  niifi"aiic» 

ceirairement  faire  quelque  mention  dans  la  fuite  de  cet  Abrege.     j^f.^^jn, 

Des  que  les  EcolVois  virent  que  TArmee  avoit  le  Roi  en  fa  au  Roi 
puifl"ance,  ils  craignirent  qu"elle  ne  s'unit  avec  lui.    Ih  favoienC  ^'="'  "?- 
que  les  Independans  les  haiiroicnc  mortellement ,    &  que  par  aux"Bmj 
confequent  ,    cette    union   ne   pouvoit   etre    que    tr&s  prejudi-  &c.  du 
ciable  a  rEcofl"e.    Le  fucces    de   rArmee    contre    Londres  ,  '^^'''- 
6c  contre    le    Parlement ,     augmenta    beaucoup    cette   crain- 
tc  ,  &  leur  fit  chercher  des  raoyens ,    pour  prevenir  le  mal- 
hcur  donc  ils  fe  croyoient  menaces.    IIs  n'en  trouverent  pas 
de  plus  propre,  que  de  s'unir  eux-raem.es  avec  le  Roi.     Dans 
cette   vue,  ils  fe  menagerent  plufieurs  Conferences   avec  lui  a 
Uamptoncourt ,  &  lui  firenc  entendre,  que  les  Ecolfois,  faches 
d'avoir  remis  fa  Perfonne  Sacree  entre  les  mains  de  gens  qui  le 
traitoient  d'une  manicre  fi  indigne,  etoient  dans  la  dil"polition 
d'empIoyer  toutes  leurs   forces  pour  le  delivrer,   &  pour  le  re- 
tablir  dans  fcs  juftes  droits.    Mais  que ,  pour  achever  de  lcs  y 
determiner,  il  falloit  que  Sa  Majeftc  approuvaC  le  Covenavt ,  & 
confeniit  a  Tabolition  de  TEpifcopat  en  Angleterrej  que  meme 
fans  ce  dernier  Arcicle ,  on  ne  pouvoit  rien  attendre  des  Anglois 
Presbyteriens,  donc  le  fecours  ecoit  neanmoins  abfolumenc  nt- 
cefl"aire. 

II  etoit  tr^s  probable  qiie  1'union  entre  le  Parti  du  Roi ,  les 
Presbyteriens  d'Angleterre,  &  les  Ecoflbis,  auroic  forme  une 
Armee  fi  puiflante,que  celle  des  Independans  n'auroit  point  ete 
en  etat  dc  lui  refifter.  D'un  autre  cote ,  le  Marquis  d'Ormond 
avoit  inftruit  le  Roi  du  projet  qu'il  avoit  fait  de  retourner  enlr- 
lande ,  de  s'y  joindre  au  Lord  Incbiquin  qu'il  avoit  fecretement 
gagne,  &  a  quelques-uns  dcs  Chefs  des  Reb£lles,&  de  faire  la 
Guerre  au  Parlement,  aflurant  que  la  Franceavoit  promis  tous 
les  fecours  neceffaires.  Le  retablillement  de  CA;ar/M  fortoit  donc , 
pour  ainfi  dire,  des  ruincs  memcs  de  fes  affaires;  mais  il  ne  puc 
fe  refoudre  a  Hamptoncourt  ,  de  racheter  au  pnx  que  les  Com- 
miffaires  d'Ecoffe  y  mettoient.  Moins  difficile  dans  Tlfle  de  Le  itol 
Wtght ,  il  conclut  &  figna  avec  eux  ,  le  lendemain  (4)  de  ieur  7^";*;^"" 


arrivee,  un  Traite  fecret  (5)  ou  il  leur  donna  une  fatJsfatSion  avec  les 
raifonnable  touchant  rapprobation  du  Covenant,  &c  rextindlion  CominiCi 

-      -  _     .  faires 
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qu'ils  demandoicnt  de  lEpifcopat.  De  leur  cote,  ils  s'engage 
rent  a  lui  procurer  fa  liberte  &  fon  retabliffement ,  en  y  em- 
ployant  premieremeiit  les  voies  de  la  douceur ,  des  reprefenta- 
tions,  d>;s  folIicitacions3&  en  cas  de  refus,  celle  de  la  force  dcs 
Armes.  Ceft  a  quoi  fe  reduifenc  tous  les  Articles  de  ce  Traite, 
donc  rHiftorisn  des  Guerrcs  Civiles  d'Anglecerre  a  donne  un 
long  Excraic  (6),  que  Mr.  tU  Rapin  a  copie  moc  pour  moc,  en 
y  ajoutant  neanmoins  a  chaque  Article  dcs  Remarques  tres  juf- 
tcs,  Sc  qui  font  voir  a  Tceil  que  Mylord  C/arenc/o»  a  eu  tort  de 
fe  recrier  fur  rinjufticc  de  ce  Traite,  &c  de  dire  ,  que  toute 
perfottJie  qui  le  lira  ,  ne  s^(^tonnera  point  quun  pareil  engagement 
ait  produit  les  ejfets  quon  a  vus  dans  Id  futte ,  ^  quil  contenoit 
des  claufes  fi  monftrueufes ,  qud  moins  que  tout  le  'Royaume  eut 
(t4  prifonnier  avee  le  Roi  dans  le  Chateau  de  Carisbrook,  qut 
que  ce  foit  ne  s^imaginera  quil  fut  pojjihle  de  Fex^culer. 

Le  Roi  ayant  conclu  fon  Traite  avec  les  Commiffaires  d'E- 
coffe,  donna  a  ceux  du  Parlement  fa  Reponfe ,  qui  portoit, 
„  qu"outre  que  les  quatre  Bills  le  depouilloient  lui  &  fes  Suc- 
„  ceffeurs  pour  toujours,  de  rAutorite  Royale,  a  quoi  il  ne 
„  confentiroit  jamais,  ni  a  aucun  Ade  particulier,  avant  qu'on  '"'"'• 
„  fut  convenu  de  toutes  les  Conditions  de  la  Paix;  il  lui  etoic 
„  impoffible  de  faire  aux  deux  Chambres  une  Reponfe  qui  put 
,,  fervir  de  fondement  folide  a  la  PaiX,  tandis  que  les  Commif- 
„  faires  d'Ecoffe  refuferoient  de  confentir  aux  Bills  &  aux  Pro- 
„  pofitions  qu"elles  lui  prefenteroient ". 

Cette  Reponfe,  lorfqu'elle  fut  luc  dans  la  Chambre  des  Com- 
munes,  donna  lieu  a  plufieurs  Membres  de  faire  des  difcours 

violens  contre  le  Roi.     Cromnnell,  cntre  autres  ,  declama  fans  _ 

menager  le  moins  du  monde  fes  expreffions;  il  accufa  le  Roi  de  Roiiians 
mauvaife  foi,  de  duplicite,  &  de  ne  fonger  qu'a  replonger  le  ^^^^^^^ 
Royaume  dans  une  nouvelle  Guerre  :    il  en  donna  des  preuves, 


Reponfi 
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putcs  dn 
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concurrence 

approuver  ni  qu'on  fit  figner  au  Roi  les  quatre  Bills,  avanc 
qu'on  eiic  craite  avec  lui ,  ni  qu'on  traitat  avec  lui  que  fur  des 
propofitions  dont  les  deux  Royaumes  fulfent  tombes  d'accord.^ 

Ce  Memoire  offenfa  beaucouples  deux  Chambres:  elles  y  re-         ,  rr        1  1   •  j 

pondirenc  cn  des  cermes  auffi  piquans  que  ceux  donc  on  s'y  e-    &  concluc,  que  n'etant  pas  poffible  de  traiter  avec  lui,   on  de 

toit  fervi ,  envoyerent  en  prifon  celui  qui  Tavoit  imprime  ,    &    voit  rompre  entierement   toute  communication,  „  ne  plus  lui 


Crom- 
weU  iii- 

vcilive 
coiiiie  lo 


cependant,  firent  favoir  aux  Commiffaires  d'Ecoff"e,  quils  na-  „ 
voient  qu"a  preparcr  ce  qu'ils  jugeroient  necefl"aiie  de  prefenter 
au  Roi  pour  leur  Pais,  car  les  Deputes  du  Parlement  parti- 
roient  le  22.  IIs  partirent  en  eftet,  &  le  24  ils  prefenterent 
les  quacre  Bills  au  Roi  en  1'abfence  des  Commiffaires  d'£coIl"e, 
qui  n'arrivercnc  que  le  lendemain,  &  qui  informercnt  d'abord 


prefenter  d'Adreffes,  mais  prendre  fans  lui,   les  refolutions 
„  qu'on  jugeroit  convenables  pour  le  bien  du  Royaurae".    Cet    ReTola- 
avis  paffa  Je  3  de  Janvier ,  &  il  fut  refolu  que  la  Chambre  pu-  tion  de» 
blieroit  une  Declaration  fur  ce  fujet.     Cette  Declaration  fut  P^"^^^'^] 
prete  en  fort  peu  de  tems.     Elle  contenoic  cous  les  reproches  re^cevoir 
qu'on  avoit  faits  au  Roi  en  1641  (7)  ,  dans  la  Remontrance  d-Adref. 

de  f«- 


(1)  Mr.  ie  V^a.fin  en  donne  un  exemple ,  qu'il  tire  de  ce  meme 
Mefl'age.  „  II  femble,  iit-il,  que  le  Roi,  en  offrant  de  ceder  la 
„  Milice  pe»<(<j;-«;  /c  ttmi  de  ce  Regr.e ,  exprelTion  qui  eft  fouvent  repe- 
„  tee  dans  ces  Propofitions,  avoit  quelque  intention  cacliee,  com- 
„  me  de  ceder  fa  Couronne  au  Prince  fon  Fils.  Autremeii:,  on  ne 
„  voit  pas  pourquoi  il  affettoit  de  fubftitner  lit  dliree  de  fon  Regne ,  a 
„  la  placc  de  cellc  de  fa  Vie,  ou  du  terme  de  lin^t  ans,  qus  le  Par- 
,,  lcment  avoit  demande.Du  nioins,il  eft  certain  que  li  fon  offre  a- 
„  voit  ete acccjitee  dans  lcs  memes  tcrmes  quelle  eftexprimee,  ilau- 


„  roit  pu  ,en  cedant  la  Couronne  au  Prince  de  Galles,le  mettrc,  par 

le  Traite  meme,  dans  une  plcine  poll"cirton  de  la  Milice  8c  de  la 
„  Nomination  aux  grands    Emplois." 

(1)  Le        de  Decembre. 

(jj  Le  14  de  Deccmbre. 

(4)  Le  26  de  Decembre. 

(}•)  Mylord  cUrendon  dit  que  les  De'pute's  d^EcoITe  enfermerent  cc 
Traite  dans  une  boite  de  plomb,  &  renterrcrent  dans  un  Jardin  de 
rifle,  n'ofant  point  l'emporter  avec  eux,  de  peur  querArmee,  aqui 

ils 
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Chah-  de  TEtat  du  Royaume,  &  tout  ce  dont  on  setoit  plaint  depuis 
LEs  I.  ce  tems-la.  On  y  fit  meme  entrer  une  inltnuation,  que  le  Roi, 
^•^4!*  n'etant  que  Prince  de  Galles,  avoit  confpire  avec  le  Duc  de 
Buckingham .,  contre  la  vie  du  Roi  fon  Pcre  (8)^  &  on  Taccu- 
fa  en  termes  l"ormels  d'avoir  trahi  ouvertement  &  fciemmentles 
interets  de  la  Religion  Proteftante ,  en  pretant  fes  Vaiileaux  (5) 
au  Roi  de  France ,  pour  s'en  fervir  contre  la  Rochelle. 

Ce  Vote  &  cette  Declaratlon  des  deux  Chambres  firent  tant 
de  plaifir  a  TArmee,  qu'apres  avoir  confenti  que  toutes  lesTrou- 
pes  furnumeraires  qui  n'etoient  pas  fur  rEtabliffement  qu'on  a- 
voit  fait,  fuffent  calTees,  elle  fe  delifta  de  la  pretention  quelle 
avoit  eue  jufqu'alors ,  de  fe  meler  des  AfFaires  d'Etat  ,  &  laiffa 
au  Parlement  la  liberte  de  regler  le  Gouvernement  comme  il  le 
trouveroit  a  propos.  Ce  deiiftement  fait  voir  affez.  clairement , 
quels  etoient  fes  detleins  de  rArmee  a  Tegard  du  Roi.  11  efl 
certain  que,  bien  loin  de  vouloir  entendrc  a  aucun  accommo- 
dement  avec  lui,  elle  etoit  refolue  de  le  perdre  ;  &  c'etoic  auiH 
le  grand  but  du  Parl'ement,  depuis  que  lcs  Independans ,  quoi- 
que  toujours  inferieurs  en  nombre,  le  tenoient  fous  le  joug.  Ce- 
pendant ,  pour  oter  au  Parti  Presbyterien  tout  moyen  de  lecouer 
ce  joug,  ils  firent  venir  dans  Whitehall  un  Rcgiment  d'In- 
fanterie,  &  un  de  Cavalerie,  a  titre  de  Gardes  du  Parlement. 

Les  Commiiraires  d'Ecoffe ,  avant  que  de  s'en  retournerdans 
leur  Pais,  communiquerent  leurs  deileins  au  Parti  du  Roi ,  au 
Marquis  d^Orvioud,  &c  3.  quelques-uns  de  ceux  qui  dirigeoient 
le  Parti  Presbyterien  j  &  chacun  travailla  de  bonne  heure  a 
preparer  ce  qui  etoit  neceffaire  pour  faire  reuffir  leur  Projet 
commun.     Voici  en  quoi  conliftoit  ce  Projet. 

1.  Les  Ecoffois  devoient  envoyer  une  Armee  de  quarante 
mille  hommes  en  Angleterre ,  pour  agir  contre  celle  des  Indepen- 
dans ,  &  pour  mettre  le  Roi  en  liberte. 

2.  Le  Marquis  d!0rmo7td  devoit ,  comme  nous  Tavons  deja 
dit,  recourner  en  Irlande,  oii  le  Lord  Inchiqutn  qui  comman- 
doit  les  Troupes  du  Parlement  dans  la  Province  de  Munfter  ,2.- 
voic  promis  de  fe  declarer  pour  Ic  Roi  ^  &  plufieurs  Chefs  des 
Rebelles,  qui  etoient  mecontens  de  la  tirannie  que  le  Nonce 
du  Pape  exercoit  dans  ce  Royaume-la ,  s'etoient  engages  a  fe 
joindre  au  Marquis  avec  des  Corps  conliderables  de  leurs  Trou- 
pes. 

3.  Les  Partifans  du  Roi  en  Angleterre  devoient  ,  dans  le 
meme  tems ,  prendre  les  armes  en  diverles  Provinces ;  &  les 
Chevaliers  Marmaduke  Langdale ,  &  Fhitippe  Musgrave  ,  qui 
avoient  un  grand  credit  dans  celles  d^Tork  &  de  Cumherland.,  s'e- 
toient  engages  a  s'y  faifir  de  Barwick  &c  de  Carlijle,  qui  font 
les  deux  Cles  des  Provinces  du  Nord. 

4.  Les  Generaux  &  Officiers  ,  qui  avoient  ete  exclus  de 
TArmee  par  le  nouveau  Modele  dont  il  a  ece  parle,  avoient  pro- 
mis  d'affembler  aucant  de  Troupes  qu'il  leur  feroit  poflible  pour 
favorifer  le  deffein. 

5.  Le  Parti  Presbyterien ,  etant  encore  fort  fuperieur  dans  le 
Parlement  &  dans  Londres ,  fe  preparoit  a  paroicre  ouvertement 
contre  les  Independans  qui  etoient  dans  les  deux  Chambres,  & 
contre  TArmee,   des  qu'il  la  verroit  occupee  en  tant  d'endroits. 

6.  Enfin  la  Noblefle  &  la  Bourgeoifie  etant  mecontentes  de 
ce  que  FArmee  gouvernoit  les  deux  Chambres  &  faifoit  don- 
ner  toutes  les  Charges  a  des  gens  de  fon  parti  ,  on  ne  doutoit 
pas  que  les  foulevemens  qu'il  y  auroit  en  divers  endroits  ne  fuf- 
ient  encourages  &  appuyes. 

Si  tous  ces  projecs  avoient  ete  bien  conduits ,  &  executes  en 
meme  tems,  il  y  a  apparence  quc  Cromwel,  avec  toute  fon 
(labilete ,  auroit  ete  bien  embarafle :  au-lieu  que  les  uns  fe  ha- 
tant  trop  &  les  autres  trop  pcu  ,  aucun  ne  put  faire  aflez  de 
refiftance  a  l'Armee ,  qui  les  decruifit  tour  a  tour.  Cependant 
ce  ne  fut  point  la  le  fcul  obftacle  qui  empecha  le  retour  de  la 
Paix.  Car  quelque  irreguliere  que  fiit  I'execution  de  ce  grand 
Projet ,  elle  eut  des  commencemens  &  quelques  fuices  fi  favora- 
bles ,  que  1' Armee  obligee  d'aller  faire  face  a  ce  revers ,  crut  de- 
voir  raffembler  toutes  fes  forces ,  jufqu'a  rappeller  les  deux  Re- 
gimens  qui  fervoient  moins  de  garde  aux  deux  Chambres  qu'aux 
Independans.  Des-Iors,  les  Presbyteriens  reprirent  dans  le  Par- 
lement,  le  deffus  qu'ils  avoient  perdu  depuis  le  6  d'Aout  164.7, 
&  nonobftant  les  grands  &  rapides  fucces  de  TArmee  ,  ils 
conferverent  cet  avantage  depuis  le  mois  d'Avril  ou  de  Mai 
1648,  jufqu'au  6  de  Decembre,  que  TArmee  vint  de  nouveau 
le  leur  ravir.  Mais  elle  feroit  revenue  trop  tard ,  fi  les  Presby- 
teriens  avoient  pu  fe  garder  des  rufes  du  Parti  Independant,  qui 
fut  faire  trainer  en  longueur  la  Negociation  oii  ils  etoient  en- 
tres  avec  le  Roi ,  ou  fi  le  Roi  eut  voulu  fe  preter  a  la  neceflite 
des  tems  &  au  fentiment  de  fes  meilleurs  Amis  touchant  Tabo- 
lition  de  FEpifcopat.  II  eft  plus  que  vraifemblable  que  la  Paix 
fe  feroit  conclue  aux  conditions  qui  avoient  cte  propofces  a  Ow- 

ils  favoient  bien  que  leur  voyage  ctoit  fort  fufpcti:,  ne  les  fit  arreter 
&  fouillcr,  lorfqu'ils  retourncroient  a  Londres.  V.  Guerres  Civiles, 
Tome  V.p.  186.  Edit.  Franc. 

(6)  Id.  Ibid.  page  188,  jufqu^a  197. 

(7)  Voyez  p.  99.  de  cette  Partie  III.  du  Tome  X. 

(8)  Ce  fut  un  dcs  Articles  de  ^'.'^ccufation  que  les  Coramunes  por- 
terent  en  i6i6,  contre  le  Duc  de  Buckingham.  Voyez  le  Tome  X. 
de  cet  Abrege,  page  loj-.  Le  Roi  fut  violemraent  foupconne  d'avoir 
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ford  &  a  Vxbridge.  Ainfi  le  Presbyterianifme  auroit  eu  des  fu-  CHAiii 
retes  fuffifantes;  les  Libertes  de  la  Nation  &  les  Privileges  du  ^es  L 
Parlement  auroient  eu  de  meme  les  lcurs;  les  Ecoffois  auroient  ^''4j- 
ete  fatisfaicsj  &  rArmee,  je  le  repete  ,  feroic  revenue  trop  tard 
pour  detruire  cet  Ouvrage.  Mais  tout,  jufqu'au  2,ele  indifcret 
de  certains  Partifans  du  Roi ,  concourut  a  faire  pcrdre  aux  Pres- 
byteriens  &  au  Roi,  un  tems  dont  ils  avoient  egalement  inte- 
ret  de  profiter.  Je  fens  que  la  perfpcdtive  que  je  viens  de  tra- 
cer,  prefence  les  objets  dans  un  raccourciffemenc  qui  n'accom- 
moderoic  peut-etre  pas  ceux ,  qui ,  en  fuyant  le  decail  de  THif- 
toire,  veulenc  qu'un  Abrege  leur  laiffe  une  notion  un  peu  nettc 
des  principaux  evenemens.  Revenons  donc  fur  nos  pas,  pour 
donner  une  feconde  touche  a  ce  que  nous  n'avons  fait  que  cra- 
yonncr;  &  puifquc  Tordre  fi  necetTaire  dans  toutes  fortes  d'Ou- 
vrages,  Teft  fur-tout  dans  un  Excrait  Hiftorique  ,  enchainons 
chronologiqucment  dans  un  fcul  Article,  les  Affaires  qui  occu- 
perenc  les  Policiques  en  Ecoffe  &  en  Anglecerre  ,  depuis  la 
conclulion  du  Traite  des  Commiiraires  Ecoffois  avec  le  Roi, 
jufqu'au  mois  de  Decembre  1648.  Et  renfermons  de  meme 
dans  un  fecond  Article,  les  Evenemens  Milicaires  arrivespen- 
dant  ce  meme  efpace  de  tems.  Je  ne  fai  pourquoi  Mr.  de  Ra- 
fin  n'a  pas  fuivi  cette  divifion  ici ,  comme  il  Fa  fait  ailleurs  j 
elle  lui  auroit  epargne  plus  d'une  repeticion. 

AFFAIRES  CIVILES  en  Ecojfe  de  VAnn^e  1648.  i<>4'-' 

Vingt-quatrieme  du  Regne  de  Charles  L 

Je  compte  que  le  Lefteur  n'a  pas  oublie,  que,  par  Affaires 
Civiles,  nous  encendons  avec  Mr.  de  Rapin,  lowi  ce  quiietraite 
&  fe  refout  dans  un  Parlemenc,  ou  dans  telle  aucre  Affemblee 
Politique,  par  oppoficion  a  un  Conieil  de  Guerre,  &a  des  Ex- 
peditions  Milicaires.  Mais  le  Ledleur  aura  bien  moins  oublie 
que  les  Commiffaires  d^Ecofle  allerenc,  de  Vl^ilz  de  Wight ,  a 
Londres  ,  ou  ils  communiquerenc  leurs  deffeins  au  Parci  du 
Roi,  &  a  quelques-uns  de  ceux  qui  dirigeoient  le  Parci  Presby- 
terien.  A  cela  nous  devons  prefencement  ajouter,  qu'auffic6t 
qu'ils  eurent  figne  leur  Traite  avec  le  Roi ,  &  pendanc  les  trois 
ou  quatre  femaines  qu'ils  s'arreterent  encore  a  Londres  (10), 
ils  mirenc  par  leurs  Leccres  les  Affaires  en  'Ci  bon  crain  en  Ecoi- 
fe  ,  qu'avant  qu'ils  y  fuffenc  de  recour,  il  avoic  ete  refolu  2 
Edimbourg,  que  le  Commicce  des  Ecats  s'affembIcroit  le  6  de 
Fevrier,  &  le  Parlement  le  10  de  Mars.  Cette  refolution  fuc 
prife  malgre  les  oppofitions  du  Marquis  d'Argyle,  qui,  quoique 
Presbyterien  par  rapport  a  la  Religion ,  etoit  dans  les  Principes 
des  Indcpendans  pour  ce  qui  regardoit  le  Gouvernement  dei'£- 
tat ,  &  avoit  lie  une  eCroite  amicie  avec  Cromiuell  &  Va7te.  \\ 
gouvernoic  a  peu  pres  leParci  des  Presbyceriens  rigides,  c'eft-a- 
dirc,  de  ceux  qui  ne  vouloienc  pas  fe  defifter  d'un  feul  poinc  du 
Covenant.  Mais  la  partie  avoit  ete  fi  bien  liee,  que  les  eleclions 
furent  faites  par-cout,  ou  peu  s'en  falloit,  au  gre  de  ceux  qui 
demandoient  qu'on  envoyat  une  Armee  en  Anglecerre.  Le  Duc 
de  Hamilton  ecoic  le  Chef  de  ceux-ci. 

A  rouverturc  du  Parlemenc  d'Ecoffe,  il  fe  fit,  de  part  & 
d'autre,  des  Difcours  etudies  &  vehemens. 

Si  toute  rEurope  eft  touch^e  de  compaljion  de  Vefclavage  ^  du   Pfe'cis 
traitement  indignes  Jous  lef^uels  des  Sujets ,  qui  ne  rejpirent  ?«'«- co"rs  pouf 
Tie  Anarcbie  horrible  dans  1'EgliJe  (5*  dans  PEtat ,  font  g/mir  Uvq^  d^s 
leur  Souverainj  c'eft  aux  Ecojfois ,  Peuple  toujours  fdele  a  fon  f"!'^* 
Roi ,de  joindre  a  la  compajjion  ti7tdignation,a  tindignationlaven-  yovct  en" 
geance.     Car  ces  outrages  font  leurs  outrages  ,    ce  Roi  iietant  pas  Aiiglctet- 
vioins   leur  Roi   que  le  Roi ,  des  Anglois.     De  quel  droit  donc  le  '^" 
Parti  feroce  ^ui  pr^vaut  maintenant  fw  Angleterre  ,   empeche-t- 
il  les   EcoJJois   d'approcher   de   leur   Roi  ?   Car  cet  ajfont  a  ete 
fait  publi<jueme7tt  a  vos  CommiJJaires .     So7it-ce  la  les  conditions 
auxquelles  vous  avez.  eu  la  complaifince ,   on  pourroit  bien  dire^ 
Vimprudence   de   le  laijjcr  pajjer  der^iiere^nent  d^EcoJfe  en  Angle- 
terre  ?    De   quel  droit  drejje-t-on  ,  pr^fente-t-on  des  propoftions 
d^ accommodeme7it  Jans  la  participation  de  V)S  CommiJJaires  ?  Eft- 
ce  pour  cela  que  vous  les  te^iez,  d  Londres ,  fo7tt-ce  la  les  Arti- 
cles  du  Covenant  ?    De  quel  droit  diffend-on  g^nfyale^iient  de  re- 
cevoir   aucuns    Mejfages   de   la  pvrt   du  Roi ,  (^  de  lui  en  fr(- 
fenterl    Le  Vote  en  a  ^te  fait  c^  publiif  par  les  deux  Chambrei 
de  IVefttninfter .   L'EcoJfe  eft-elle  donc  devenue  leur  fujette  ?  &C. 

De  tout  cela,  Ton  concluoit  qu'il  falloic  envoyer  des  Trou- 
pes  en  Anglecerre  ;  &  Ton  affuroic  qu'clles  n'y  feroient  pas 
plutot  encrees ,  que  cous  les  Anglois ,  excepce  rArmee  des  In- 
dependans,  fe  joindroienc  a  elles  ,  &  que  par  ce  moyen  ,  le 
Parlement  etant  retabli  dans  fa  liberte ,  fe  reuniroit  avec  lE- 
cofle,  &  le  Covenaut  feroit  execute. 

D'un  autre  cote,  le  Marquis  6.'Argyle,  &c  les  Presbyteriens 

re-; 

tout  au  moins  connive  a  rattentat  de  fon  Favori ,  Scc. 

(y)  Cetoit  une  Elcadrc  dc  iix  VaiiTeaux  quc  lc  Roi  fnques  I.  s'e- 
toit  engage,  pcu  de  tems  avant  fa  nioit,  i  preter  a  Louis  XIII.  Roi 
de  France,pour  s'cn  fervir  contre  les  Genois,8c  que  Chxrles  I.  luili- 
vra  pour  lui  aider  a  reduire  les  Rochellois.  V.  Rushworth  Vol.  I. 
p.  174,  cite  par  Mr.  tle  Rapin.  Tome  VII.  Annee  i6ij,8c  cet  Abre= 
ge  Tome  X.  p.  9f. 

(10)  Ils  n'en  partirent  quele  2+  de  Janvier  «645. 

R  2 
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reprefenterent  fortement,  en  public  &  en  particulier,  „  que,        i.  Que  le  Gouvernement  feroit  fous  un  Roi  ,  une  Chambre    Cha»^ 
„  fous   pretexte   de   vouloir  agir  conrre  lcs  Independans  d'An-    de  Pairs,  &  une  Chambre  de  Communes.  •-es  I. 

„  gleterre ,  on  alloit  effettivement  travailier  a  remettre  fnr  pie 
„  les  Partifans  du  Roi,c'el1:-a-dire,les  ennemis  mortels  de  TE- 
„  coffe  &  de  tous  les  Presbyteriens.  Qu'on  pouvoit  aifement 
„  connoitre  ,  que  c'etoit-la  le  but  de  ceux  qui  fouhaitoient  la 
„  Guerre  avec  tant  d'ardeur ,  tant  par  l'a6i:ivite  de  ceux  d'en- 
,.  tre  les  EcoflTois  qui  navoient  jamais  de  bon  coeur  adhere  au 


2  Que  les  propolitions  qu'on  avoit  envoyees  auRoi  a.Hamp-  lo^*- 
toncourt ,  ferviroient  de  fondement  pour  etablir  le  Gouverne-  J^gnt  i 
men:  du  Royaume.  etablir. 

3.  Que  chaque  Membre  pourroit  dire  avec  une  liberte  entie- 
re,  fon  fentiment  par  rapport  au  Roi. 

Le  meme  jour  28  d'Avril,  le  Confeil  Commun  de  Londres,    Pr^cii 


Caw;;<j»f  ,queparle  concours  extraordinaire  des  Parcifans  du    prcnant  occalion  d'un  rapport  vrai  ou  faux  qu'on  avoit  fait  au  '^'"."^  ^=" 

T»    _•  :     -,';i».^;<-».-i».      •-art.-liie     -^r     /-iiii      Cf*     ire^t>Ar\\af\r     t/^i  1  vr-.cil  iiirv-»£>»-i»-  |Jo  rl^tt^/arif         nii^     «^ti*^]  ,1 ,100      {\fi-t/^if^ro      'y\m\or>r      ^<-\mT-\l/-»^^     Aa     tran*.     MUCIC    UC 


Roi,  qui  s'etoient  rendus  &  qui  fe  rendoient  journellement    Parlement,  que  quelques  Officiers  avoient  complote  de 
en  Ecoflc.     Qu'on  avoit  meme  fait  venir  a    Edimhourg  des    piller  la  ViUe ,  prefenta  a  la  Chambre  Bafle  une  Requete , 


OppoC- 


gens  les  plus  attaches  au  Parti  du  Roi,  &  des  plus  enveni- 
„  mes  contre  le  Covenant  ^  'LAangdale  ^  Musgrave  ■,  Glenham  ^ 
,^  F/emhig,  &  autres,qui  conferoient  tous  les  jours  avec  leurs 
„  Amis ,  de  quoi  ie  Parlement  d'Ang!ecerre  s'ctoit  plaint  inu- 
„  tilement.  Que  la  jondlion  avec  le  Parti  du  Roi ,  compofe 
„  de  Papiftes,  d'Epifcopaux  &  d'autres  gens  mal  intentionnes , 
„  etoit  une  violation  bien  plus  manifefte  du  Covenant  ,  que 
„  celles  dont  on  accufoit  les  Anglois.  Qu'en  un  mot ,  on 
„  vouloit  travailier  par  ce  moycn  a  detruire  le  Covena?it  ,  qui 
„  etoic  la  bafe  &  le  fondement  de  TUnion  des  deux  Royau- 
„  mes  ,  pendanc  qu'on  pretendoit  lever  une  Armee  pour  le 
„  maintenir,  &c  qu'on  n'avoit  pas  meme  d'autre  pretexte  pour 
„  porter  la  Guerre  en  Angleterre". 

11  ne  fut  pas  poffible  au  JVIarquis  ^Argyle  d'empecher  qu'on 


tioiidcs    ne  pric  la  refolucion  de  lever  une  Armee  de  quarance  milie 

faires  de 
1'Aflem- 


hommes.     Mais  il  crouva  moyen  de  recarder  rexecution  de  ce 
Voce,  en  engageanc  les  Commiffaires  de  fAffemblee  Generale 
bleGene-  ^jg  pPCTJife    d'Ecoffe  a  y  former  des  oppoiicions.     Ces  oppofi- 

rale  d'li-  °  -  ■      -  .       "-  .  '  '.  . 

coflecon 

tre  la 

Guerte 


T  tions  dreffees  en  forme  de  Demandes,  &  rapporcees  par  Mr. 
de  Rapin  dans  un  fi  grand  decail  qu'il  a  joint  a  chaque  De- 
mande  la  Reponfe  des  Etats,  &  la  Replique  des  Commiiraires 
a  cctce  Reponfe,  ces  oppolicions,  dis-je,  montrent  combien 
rAffcmblee  Generale  s'accribuoic  d'ai4Corice,  puifque  ks  Com- 
miffaires  fe  croyoienc  en  droit  de  refifter  en  face  au  Parlemenr. 
Outre  cela,  dix-huic  Seigneurs,  &  quarance  autres  Membres, 
proteftcreni  folemnellemenc  contre  ce  Vote. 

D'ailleurs,  le  Parlement  d'Anglecerre,ou  plucoc  le  Parci  In- 
dependanc  qui  le  dirigeoic  ,  interefle  a  favoir  ce  qui  fe  paffe- 
roit  a  Edmbourg^y  avoit  envoye  des  Deputes,  qui  n'epargne- 
rent  ni  repref;nta:ions ,  ni  ibUicitations ,  ni  argent,  pour  fouce- 
du  Vjrie-  nir  les  efforts  de  ccux  qui  ne  vouloicnc  poinc  de  Guerre. 
"^'n  ic-  ^^'  tnouvemens,  ccs  proceftacions ,  ces  oppoiitions,  &  les 
ituc^  '^'  nouveaux  obftacles  que  le  Marquis  d'Argyle  &  le  Clerge  rigi- 
Retarde-  jg  faifoient  naiire  journellement,furent  caufe  que  le  Parlemenc 
ne  put  faire  autanc  de  diligencc  que  les  Auceurs  du  Projec  Ta- 
voienc  efpere  ,  de  forte  qu'on  ne  puc  commencer  a  lever  des 
Soldacs   que   vers  le   milieu   de  Mai  ,    &  que  rArmee  ne  fuc 


Divetfes 
Pioiefta- 
tions  con- 
tre  la 
Guerre. 

Mouie- 
nieiis  des 
P^pntCS 


inens  en 
Ecofle. 


Venir   tondres 
pour  aux  Coin- 

demander  qu'on  rendic  a  la  Ville  des  Chaines  qui  lui  avoient  "•""«'• 
ete  enlevees  j  qu'on  renouvellac  la  Commiffion  du  Major  Ge- 
neral  Skippou  pour  commander  les  Forces  de  Londres  j  &  que 
rArmee  s'eIoignac.  La  Chambre  accorda  fur  le  champ  les  deux 
premieres  demandes,  &  pric  du  cems  pour  deliberer  fur  la  der- 
niere. 

Quelques  joucs  apres ,  le  Confeil  Commun  prefenta  une  autre  ^"'^f 
Requete  aux  deux  Chambres,  dans  laquelle  il  expofoic:  de^^Lon- 

„  Que  les  deux  Regimens  qui  eCoienc  dans  tVefiminJier  ,etint  drcs  aux 
„  fur  le  point  d'en  ecre  retires,  le  Maire  &  les  Sherifs  de  Lon-  p^^ 
„  dres   concevoient  que  deformais,  ce  feroit  a  la  Ville  si  pour-  bte^. 
„  voir  l  la  garde  du  Parlement  j  ^  quoi  ils  etoient  tout  difpo- 
„  fes ,  pourvu  qu'ils  fuffent  autorifes  pour  etablir  leur  propre 
„  Milice,  comme  ils  le  jugeroient  a  propos. 

,,  Qu'ilsle  fuflent  auffi  par  une  Ordonnancc  des  deux  Cham- 
„  bres,  pour  choifir  le  Committe  de  leur  Milice  ,  afin  que  les 
„  Forces  de  la  Ville  fuffent  plus  unies,  &  plus  en  etac  de  gar- 
„  der  le  Parlement. 

„  Que  le  Commandement  de  la  Tour  fut  confie  a  celui  qui 
„  feroit  recommande  aux  deux  Chambres  par  le  Confeil  Com- 
„  mun. 

„  Qu'on  recirat  dc  la  Tour,  les  Troupes  qu'on  y  avoit  fait 
j,  encrer". 

Tout  cela  leur  fut  accorde ,  contre  rinteret  des  Independans, 
qui,  peu  de  mois  auparavant,  avoient  fait  ordonner  le  contrai- 
re.  Ainfi  la  Ville  tachoit  peu-a-peu ,  fous  divers  precextes ,  de 
fe  mettre  cn  etat  d'agir  lorfque  rArmee  d'Ecofle  feroit  entree 
dans  le  Royaume. 

II  paroit  encore  psr  une  Declaracion  de  la  Chambre  des  Com-    De'(;lata- 
munes  du   5  de  Mai,  combien  le  Parci  des  Presbycerien  com-  tion  dc 
men^oit  a  prendre  le  deirus  dans  ie  Parlemcnc.     Cecte  Declara-  5^5.3"^^' 
tion  portoit ,  ^lue  /a  C/iambre  etoit  dans  rintentton  de  matnle- 
nir  /e  Covenant,  ^  /es  Traitfs  faits  avec  /  EcoJJe  ,    (5-  que//e 
ctoit  prete  a  fe  joindre  aux  Ecojfois  ,  four  traiter  avec  /e  Roi  , 
fur   /es  propaftions  dont    /es   dcux    Royaumes    etoient  convenus. 
Mais  il  paroic  auffi  par  cette  menie  Dcclaration ,   que  les  Com- 
munes  croyoient  les  Ecoffois  plus  prets  qu'ils  ne  I'etoienc  j  & 


prete  qu'au  commencement  dejuillet  ^encore  ne  fe  trouva-t-elle  de  pius,    qu'elles  ignoroient  encore,   que  le  but  de  ceux  qui  a- 

pas  forte  de  vingt  mille  hommes,   meme  apres  fa  joniftion  a-  voient  fait  refoudre  la  levee  d'une  Armee  en  Ecoffc,  etoit  fi 

vec  les  Troupes   Angloifes.     Mais   avant  que  de  parler  de  ce  peu    de   ibucenir  les  Presbyteriens  d'Anglecerre  ,  que  le  Duc 

qu'elles  firenc  fous  le  Djc  d'Hami/ton,   qui  eut  Tadreffe  &  le  d'Hami/ton  avoit  fait  entendre  aux  Chefs  (i)  du  Parti  du  Roi, 

credit  de  s'en  faire  nommer  General,  voyons  les  Affaires  Ci-  que  quand  elle  y  feroit  encree,  il  n'y  feroic  plus  queftion  de  Co- 

viles  ,  Sc  tout  d"une  fuite  les  Expedicions  Militaires,  qui  fe  fi-  venant ,  &  que  leurs  Troupes  pourroient  fe  joindre  avec  elle, 

rent   en    Angleterre   durant  le  periodc  que  nous  nous  fommes  &  ne  faire  qu'un  meme  Corps,    pour  agir  d'abord  contre  l'Ar- 


propofes  de  parcourir  dans  cct  Article. 

AEYAIRES  CIVTLES   d' Ang/eterre ,  defuis   /e  mois 
de  Mars  1648  ,  juf^uau  mois  de  Dkemhre. 


mee  des  Independans ,  &  detruire  cet  odieux  Parci  que  les  Pres- 
byceriens  n'auroient  garde  de  defendre  ,  &  enfuite  pour  reduire 
ceux-ci  a  accepter  les  condicions  railonnablcs  que  Sa  Majcfle 
voudroit  bien  leur  accorder.  Ce  Projet  etoic  airuremenc  dcs 
mieux  concertes,  &  il  ne  pouvoic  guere  manquer  de  reuffirj 


Le  Par- 
Icnient 
CD.oie 
des  De- 
putcs  a 
Eliai- 
bourg. 


Les  Independans,  qui  fc  trouvoient  encore  maitres  des  deux  mais  le  zele  impecueux  &  inconlidere  de  ccrcains  Parcifans  du    La  foa- 

Chambres  de  lV:fminfer  ,   regardanc  le  mouvemenc  oii  ctoic  Roi,  qu'on  nommoit  les  Cavaliers,  auxqucls  on  n'avoit  pas  ju-  |"ftirans 

rEcolfe  ,  comme  un  moyen  ,    que  les  Presbyteriens  d'Angle-  ge  a   propos  de  confier  le  fecrec  de  TEncreprife ,  fuc  caufe  que  du  Roi 

terre  s'etoient  menage  pour   foutenir  leur  Parci  ,  qui  ecoit  fur  le  Parti  Presbyterien  ne  fe  precautionna  pas  moins  contre  eux,  '"',5* 

le  point  de  fa  rume  ,   envoyerent  des   Deputes  a  Edimbourg,  que  contre  lcs  Independans;  au-licu  que,  s'ils  avoient  eu  lapru-  tuble.'" 

tant  pour  tacher  de  donner  quelque  fatisfaftion  aux  Ecoffois,  dence  de  ne  pas  decouvrir  fi  brufquemenc    tout  leur  deflein, 

que  pour  epier  ce  qui  fe  palTeroit  dans  leur  Parlemenc,  afin  dc  bien  loindeleur  nuire,    les  Presbyceriens  les  auroient  favoriles. 
prcndre  les  mefures  neceiraires  a  la  confervacion  de  leur  pou-        Pour  meccre   le  Ledeur  au  faic  de  ce  concrecems,  il  fauc  lui 

Mefutcs  voir,  &  a  Texecucion  de  leur  grand  deflein.    Parmi  ces  mefu-  dire  que  quclques-uns  de  ces  Cavaliers  ,   habitans  de  la  Provin- 

qucprca-  ,.^5^  ^ous  rcmarquons  celle  de  faire  declarer  criminels  quelques  ce  de  Surrey ,  ne  purenc  fe  contenir  auffi  longcems  qu'il  auroic 

Indcpe"-  leS^^ts  remiimens,  que  Ton  avoic  apper^us  dans  deux  ou  trois 

daus.        Provincesi  celle  de  faire  declarer  incapables  de  fervir  dans  le 


Parlement  les  onze  Membres  accufcs  par  l'Armee  ,  &  de  fairc 
ordonner  que  le  Maire,  les  Aldermans  de  Londres  &  fepc  Sei- 
gneurs  de  la  Chambre  Haute,  feroient   pourfuivis  a  toute  ri- 


ece  a  propos  pour  les  interets  du  Roi.  IIs  aflemblerent ,  verg 
le  miiieu  du  mois  de  Mai,  un  grand  nombre  de  gens  a  pie  & 
a  cheval,  &  fe  rendirent  a  IVeJlminJier,  oii  ils  prefenterent  aux 
deux  Chambres  deux  Rcquetes  de  la  meme  teneur,  mais  con- 
cues  en  termes  auffi  forts  ,  aulii  abfolus,  que  ii  elles  euflent  ete 


gueur,  pour  avoir  eu  parc  au  cumulce  du  26  dejuillec  de  Tannee    appuyees  de  couc  le  Royaume.     Ils  demandoienc : 


Politique  precedencc.  Touc  cela  fe  fic  d'une  voix  unanime ,  ou  du  moins 
dcsftcs-  fjns  aucune  oppofition  de  la  parc  des  Presbyteriens ,  qui  accen- 
{"y-^^Jf^"^*  doienc  pour  fe  montrer  ,  que  les  Ecoflbis  fuffenc  encres  en  An- 
ficnt  !uc  gleterre ,  ou  que  1' Armee  des  Independans  fc  filc  eloignee  de 
rAiroee   Londrcs. 

VotTs  cfe's     Cependanc ,  aucune  de  ces  deux  chofes  n'ecoic  encore  arrivee, 
Comuiu-  lorfque   les    Communes  fe  mirenc  a  deliberer  fur  la  forme  du 
Gouvernement  qui  devoit  etre  etabii ,  &  voterent : 


nes  fut 
]a  forme 
lilu  Gou- 


(i)  Les  Chevaliers  I,/i«^</4&  &  Musgrave. 
(1)   I.e  10  de  Mai. 

(5)  Exccpte  celui  de  la  Province   de  Kent ,  dans  lcquel  s'engagc- 
rent  quelques  Officiers  reformcs. 

(4)  Vers  le  commenccment  du  mois  de  JuiUet. 

\f)  Voyez-en  les  preuves  dans  Mr.  de  kapin ,  Hift.  d'Angl.Tome 


„  Que  le  Roi  fut  recabli  dans  cous  fes  droics  &  dans  toutes  (es   Pre'c!s 

„  prerogatives ,  conform^menc  aux  Sermens  d'AlIegeancc  &  de  de  Ja  Rc- 

„  Supremacie.  ^  ^       ?a"pro-* 

„  Qu'il  fuc  inconcinent  remis  fur  le  Trone,  avec  la  meme  vince  dc 
„  fplcndeur  que  fes  Predecefleurs.  fa"  eur  d° 

,,  Qiril  fiit  re^ju  avec  honneur  &  furete  dans  fon  Parlemcnt ,  roj. 
„  pour  y  traiter  perfonnellement,  afin  qu'il  fiic  en  etat  d'appai- 
„  fer  les  troublcs  du  Royaume. 

„  Quc 

VIII.  pajre  675. 

(6)  napin  Ibid.  676-678. 

(7)  Le  Confeil,  apres  avoir  fait  declarer  au  Committe  du  Par- 
Icment  ,  quc  le  defir  de  la  Ville  etoit  ,  qu'on  cntrat  fans  diife- 
rer  davantage  en  Negociation  ,  ordonna  immediatement  tjue  rcn- 
gagemenc  de  Tannee  preccdente  ( rapporte'  ci-deflus)  fcroit  foufcrit 

pir 
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tjnion 

entre  ia 
Villc  & 
le  Parlc 
meii:. 


Embaras 
des  Pres- 
byieriens. 


Char-      „  Qiie  les  Sujets  fufTent  gouvernes  par  les  Loix  connues  du 
LEs  I.      j,  Pais,  &  par  les  Statuts  qui  eioient  en  force. 
*^43-        3j  Quon  prevint  la  Guerre,  qui  alloit  fe  renouveller. 

3,  Qu'on  fif  executer  les  Ordonnauces  qui  defendoient  aux 
„  Gens  de  Guerre  de  prendre  des  Quartiers  francsj  £c  qu'on 
j,  congediat  les  Troupes,  apres  leur  avoir  paye  leurs  Arrera- 

Rien  ne  pouvoit  venir  plus  mal-a-propos  que  ces  Reque- 
tes  ,  dans  un  tems  oii  il  s^agilfoit  de  fomenter  la  divifion  en- 
tre  les  Presbyteriens  &  les  Independans ,  au-lieu  qu'clles  ten- 
doient  a  les  unir  contre  le  Parti  du  Roi. 

Sur  ces  entrefaites,  il  fut  rapporte  a  la  Chambre  des  Com- 
munes,  qu'on  enrolloit  fecretemenc  des  Soldats  dans  Londres, 
&  qu'il  y  avoit  un  Complot  braffe  par  le  Parti  du  Roi,pour 
detruire  egalement  le  Parlcment  &  la  Ville,  lcs  Presbyteriens 
&  les  Independans.  Cet  avis ,  joint  a  la  tentative  des  Cava- 
liers  de  Surrey ,  &  a  quelques  violences  qu'ils  commirent  con- 
tre  la  Garde  du  Parlement ,  porta  les  deux  Chambres  &  le  Con- 
feil  de  Londres  a  former  enfemble  (2)  une  union  tres  etroite, 
&c  ^  prendre,  de  concert,  des  mefures  pour  s"oppofer  aux  def- 
feins  de  ce  Parti.  Dela  vient  que  dans  tousles  foulevemensquife 
firent  en  divers  endroits  du  Royaume,  pendant  que  Fon  attendoit 
rArmee  d'EcolTe,  il  n'y  en  eut  point  (3)  oii  les  Prcsbyteriens 
vouluflent  prendre  part.  Et  qui  plus  elt,  lorfque  cette  Armee 
fut  cntree  (4)  en  Angleterre ,  le  Parlement,  informe  quelesChefs 
du  Parti  du  Roi  marchoicnt  joints  avec  elle ,  la  declara  enne- 
mie  du  Royaume.  Ceft  ainfi  que  le  2,ele  mal  regle  des  Cava- 
liers  fit  un  tort  extreme  au  Roi. 

Cependant ,   les  Presbyteriens   fe  trouvoient  fort  embarafles. 

L'Armce  d^Ecoffe,  fur  laquelle  ils  comptoient  encore,    ne  ve- 

noit  point  j  ils  etoient  fans  Troupes,  les  autres  en  avoient,  & 

ils   ne  pouvoient  adherer  a  aucun ,  fans  travailler  a  leur  propre 

ruincj  les  vues  des  trois  Partis  etant  fi  oppofees,  que,  quel  que 

fut  celui  qui  prevaudroit,  il  falloit  que  les  deux  autres  fufifent 

Ils  fe  de- perdus.     Une  reffource  s'ouvroit  aux  Presbyteriens  j  c'etoit, 

terminent  ^^5  q^g  FArmee  feroit  loin ,  de  profiter  du   nombre  dts  voix 

rjix^avec  qifils  avoient  dans  le  Parlement  &  de  raflfiftance  de  la  Ville, 

le  Roi.      pour  faire  la  Paix  avec  le  Roi.     Leurs  Chefs  en  prirent  la  re- 

folution ;  &  le  General  Fairfax  etant  parti  de  Windfor  le  22  de 

Mai,  pour  marcher  vers  le  Nord  du  Royaume,  d6s  le  lende- 

main ,  ils  firent  prefenter  aux  deux  Chambres  par  le  Confeil 

Commun  de  Londres,  une  Adreffe,    pour  les  prier  „  d'em- 

RcqiKte  „  ployer  tous  les  moyens  qui  feroient  propres  a  bien  etablir  Ja 

f"iV"     "  ^^^^  ^^  Royaume,  &  a  conferver  Tunion  entre  les  Sujets, 

Loiidies    ■>■,  felon  le  Covenant".   Cette  Adrefle  fut  la  premiere  demarche 

au  Parie-  que  la  Ville  de  Londrcs  fit  pour  donner  occafion  au  Parlement 

'"'="•       de  travailler  a  la  Paix. 

Votepour      En  confequence  de  cette  Requete,  les  Communes  voterent, 

traitera-    jg  JQy^  fuivant  (5),  malgre  les  eflForts  des  Membres  Indepen- 

moycn-°    <^^"5  ■>  qu'apres  que  le  Roi  auroit  figne  trois  Bills  qui  lui  feroient 

nant  qu'il  prefentes ,  on  traiteroit  avec  lui   fur  le  refl:e  des  Propolitions 

*8"at        Jqpij  jgj  jgyjj  l^oyaumes  etoient  convenus.     Ces  trois  Bills  e- 

toient,  ^.e  la  Milice feroit ^pendant  quelques  ann^es ,  entre  les  tnains 

des  deux  Cha>nbres  j  que  le  Gouvernement  Treshythien  feroit  (tabli 

four  taujours par  Autorit^du  Roi  (ir  du  Farkment  j  (§•  que  le  Roi  r^- 

voqueroit  toutes  les  Dddarations  qu^il  avoit  publiees  contre  les  deux 

Cbambres.  Quoiqu'iIfut  demontrequeles  deuxChambres  etoient 

infiniment  interefiees  a  s^afllirer  ces  conditions ,  fans  lefquelles  la 

Paix  les   livreroit  a  la  difcretion  du  Roi  &  des  Eveques  leurs 

Ennemis  irreconciliables;   cependant  la  Chambre  Haute  fut  d'a- 

LesSei-  "^^^  ^^  "'^"  point  faire  un  Preliminaire  abfolu,  alleguant,  qu'on 

gneurs      eviteroit  par-la  la  perte  d'un  tems  tres  precieux ,  dans  les  cir- 

deman-     confl:ances  oil  Fon  fe  trouvoit;  puifqu'on  pourroit  d'abordcom- 

ou"on  de-  mencer  la  Negociation,  que  le  Peuple  d'Angleterre ,  &  le  Par- 

iifte  des    lemeni  d'EcoiTe,  defiroient,avec  ardeur.     Les  Seigneurs  ajou- 

ttoisBiUs.  toicnt,  que  le  Traite  en  feroit  plus  authentique;  que  le  Roi 

n'ayant  point  d'Armee,  accorderoit  probablement  ce  qu'il  a- 

Debats     voit  rcfufe  \  Oxford  &c  a  Uxbridge,  &c.     Les  Communes  re- 

entre  les    ponJirent   a  toutes  ces  raifons  ;   les  Seigneurs  infifterent ,    les 

Communes  repliquerent  (6);  &  cette  difpute  dura  jufqu'au  24 

de  Juillet ,  les  Membjes  Independans  fe  joignant  de  bon  coeur 

aux  Presbyteriens  dans  tout  ce  qui  pouvoit  retarder  le  Traite, 

ou  y  mettre  des  obftacles.    Mais  comme  le  Confeil  Commun 

.  de  la  Ville,  gagne  par  les  artifices  des  Cavaliers,  preifoit  extre- 

Le  Con-  mement  rouverture  des  Conferences  avec  le  Roi  en  perfonne, 

fcil  de      joij  jjjnj  Londres  foit  aillcurs,  &  qu'il  fit  paroitre  manifefte- 

ap°puie"le  ment  que  ce  qu'il  ne  pourroit  obtenir  de  gre ,  il  vouloit  Favoir 

lemiment  par  la  force  (7),  les  Communes  confentirent  enfin  (8j,  qu'on 

des  Sei-    trajteroit  avec  le  Roi  fans  1'obliger  a  flgner  par  avance  les  trois 


deux 
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btes  fui 
ce  fujet. 


Bills. 


sneurs. 

Les 

Commu-       Voila  deja  bien  du  tems  perdil ,  par  le  moyen  meme  que  Ton 

Seliftent    ^voit  cru  fi  propre  a  en  faire  gagner.     Mais  les  artifices  des  In- 

dependans  en  firent  bien  perdre  encore  davantage  avant  que  la 

Negociation    put  commencer ,    &  d'avantage  encore  avant 


qu'on  put  cn  venir  \  la  conclufion  du  Traite.  Sans  nous  en- 
gager  dans  ce  detail ,  il  fufiira  de  remarquer  que  la  premiere 
refolution  des  Communes  pour  traiter  avec  le  Roi ,  fut  prife  le 
24  de  Mai  ,•  que  par  1'artifice  des  Independans ,  elles  ne  fe  de- 
fifterent  de  ce  qu'elles  demandoient  touchant  les  trois  Bills ,  que 
le  28  de  Juilletj  que  par  les  memes  artifices,  la  Negociation 
ne  commen^a  que  le  18  de  Septembre;&  que  par  confequent, 
cette  affaire  traina  quatre  mois.  En  efFet ,  ils  furent  tellemenc 
profiter  des  formalites  qu'il  faut  neceflairement  obferver  dans 
un  Parlement ,  &  des  aftaires  qui  furvinrcnt  coup  fur  coup  , 
comme  Tarrivee  du  Prince  de  Galles  devant  Yarmouth  ,&c  puis 
dans  la  Tamife  (9)  ,  que  ,  depuis  que  les  Coramunes  eurent 
confenti  a  ne  pas  exiger  que  le  Roi  fignat  par  avance  les  trois 
Bills ,  il  fc  pafla  cinquante-quatre  jours ,  avant  qu'on  put  con- 
venir  de  la  maniere,  du  lieu ,  &  du  tems  du  Traite. 

Le  Roi  n'ayant  pu  obtenir  que  la  Negociation  fe  fit  a  Lon- 
dres,  demanda  qu"il  fut  du  moins  permis  a  tout  le  monde  de 
fe  rendre  aupres  de  lui  ,  comme  quand  il  ctoit  a  Bampton- 
cnurt.  II  demanda  aufli  que  les  EcolTois  fuflent  invites  a  ve- 
nir  aflifter  au  Traite  ,  &  il  nomma  la  Ville  de  Neiuport  dans 
rifle  de  IVight  ,  pour  le  lieu  des  Confcrences.  Ces  Deman- 
Ats  ayant  ete  portees  aux  deux  Chambres,  les  Seigneurs,  qui 
vouloient  expedier  cette  aflfaire  voterent  dcux  jours  apres : 

1.  Que  la  defenfe  de  s'adrefler  au  Roi ,  feroit  revoquee. 

2.  Qu'il  feroit  permis  a  ceux  que  le  Roi  demanderoit  ,  de 
fe  rendre  aupres  de  lui  pour  1'alfifter  dans  la  Negociation ,  & 
qu'il  feroit  dans  la  meme  hberte  qu'il  etoit  a  Hamptoncourt. 

3.  Qu'il  auroit  les  Domeftiques  qu'il  fouhaiteroit. 

4.  Qu'on  traiteroit  dans  la  Ville  de  Newport. 

5.  Que  les  Ecoflbis  feroient  invites  a  envoyer  leurs  Com- 
miflaires  aux  Conferences. 

6.  Qu'il  feroit  permis  aii  Roi  de  les  y  invitcr. 

7.  Que  les  Inftrudtions  donnees  au  Gouverneur  de  rifle  de 
Wight  leroient  revoqiiees. 

8.  Que  la  Chambre  des  Seigneurs  nommeroit  cinq  Seigneurs 
pour  CommifiTaire?,  &  la  Chambre  des  Communes  dix  de  fes 
Membres. 

9.  Que  le  Committe  etabli  pour  les  Aflraires  de  la  Paix,pre- 
pareroit  tout  ce  qui  etoit  necelfaire  pour  le  Traite. 

Les  Communes  approuverent  le  premier,  le  quatrieme,  lc 
huitieme  &  le  neuvieme  de  ces  Votcs ,  &  jugerent  -a  propos  de 
faire  aux  cinq  autrcs  les  changemens  fuivans. 

Sur  le  fecond,  ellcs  ajouterent,  que  lc  Roi  feroit  prie  d'en- 
voyer  les  noms  de  ceux  qu'il  defiroit  avoir  aupres  de  lui  ,  & 
qu'ils  auroient  la  permilTion  de  s'y  rendre,  pourvu  qu'ils  ne 
fullent  pas  adtuellcment  cn  prifon ,  ou  cxceptes  du  Pardon,  ou 
en  armes  contre  le  Parlement,  ou  cnfin  en  tel  nombre  qu'ils 
pulfent  caufer  quelque  foupcon.  Qi^ie  d'ailleurs ,  le  Roi  feroit 
dans  la  meme  liberte  qu'a  Hamptoitcourt. 

Sur  le  troifiemc  Vote,  les  Communes  excepterent  les  Do- 
meftiques  qui  fe  trouveroient  dans  un  des  cas  de  FArticIe  pre- 
cedent. 

Sur  le  cinquieme  &  le  fixieme  Vote,  les  Communes  rejette- 
rent  abfolument  rinvitation  de  la  part  des  deux  Chambres :  a- 
joutant  neanmoins ,  que  fi  le  Roi  vouloit  ftire  veiiir  quclques 
perfonnes  d'Ecofle  poui  raflifter  dans  les  aff^aires  qui  regarde- 
roicnt  ce  Royaume ,  on  leur  donneroit  des  faufconduits. 

Sur  Ic  feptieme ,  qu'avant  que  de  revoquer  les  Inftruftions 
donnees  au  Gouvcrneur  de  rlfle  de  Wight  ^  on  envoyeroit  un 
Meflage  au  Roi ,  pour  avoir  fon  approbation  de  ces  Votes  dcs 
deux  Chambres. 

Le  lendemain  ,  les  Communes  firent  drefiTer  de  nouvelles  In- 
ftrudions  pour  le  Colonel  Hammond,  portant : 

Que  le  Roi  feroit  transfere  a  Newport ,  &  qu'il  y  feroit  traite 
de  la  meme  mmicre  qu'il  avoit  ete  a  Hamptoncourt. 

Qu'il  n'auroit  aupres  de  lui  perfonne  qui  fe  trouvat  marque 
par  les  Votcs  precedens. 

Que  fi  les  Ecoflbis  envoyoient  des  Commififaires  a  Newport  y 
ils  y  fcroientregus,  moyennantunfaufconduitdesdcux  Chambres. 

Qu'aucun  qui  auroit  porte  les  armes  contre  le  Parlement,  ne 
feroit  regu  dans  aucune  Placc ,  Fort ,  ou  Tour ,  de  rifle  de  Wight. 

Qu'aucun  Etranger  ne  feroit  re^u  dans  rille,  fans  la  per- 
miflion  des  deux  Chambres. 

Que  le  Roi  engageroit  fa  parole  Royale,  qu'il  ne  fortiroit 
point  de  rifle  de  Wight  pendant  les  Conferences,  ni  vingt- 
huit  jours  apres. 

Le  Roi  ayant  envoye  une  Lifte  dcs  perfonnes  qu'il  fouhai- 
toit  d'avoir  aupres  de  lui,  le  Parlement  en  excepta  trois,  fa- 
voir  Ashbur?iham ,  Legg  &  Dowcet ,  qui  etoient  acftuellement 
en  prifon.  Enfin  les  Commiflaires  du  Parlement  partirent  le 
13  de  Septembre  ;  &  les  Confeiences  commencerent  le  18  du 
meme  mois ,  comme  nous  Tavons  deja  dit.  On  convint  d'a- 
bord,  qu'elles  ne  dureroient  qu;  quarantejours  feulement. 
Cinq  jours  (10)   avant  le  deparc  des  CommilTaires,  dans  le 

tems 
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par  tou5  les  liabitans.  Outre  ccla  ,    il  fit  enforte  que  plufieurs  Corps,     &c.  ce  Confeil  fut  inflcxible,  &c. 


&  entre  autrcs  celui  dcs  Bateliers ,  preleniercnt  des  Requetes  pour 
demander  la  meme  chofe  quc  la  Ville.  En-vain  les  Communes  fi- 
rent  mine  de  fe  mettre  en  etat  de  defenfe;  en-vain  elles  communi- 
querent  au  Gonfeil  Commun  certaines  Lettrcs  interceptees  qui  de- 
couvrpient  les  mauvait  dcfl'eins  aitucls  du  Roi  8;  de  fes  Partilans , 


(8)  Le  18  de  Juillet. 

(9)  Cetoit  avec  une  partie  de  la  Flottc  qui  s'e'toit  rcvoltec  contre 
e  Pirlement ,  vers  la  fin  da  Mois  de  Mai  prtrccdent, 

(10)  Le  8  d'Aoiit. 
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terences.     La  premiere 
aux  Seigneurs  (1) ,  par 


plus  occupe  a  mettre  la  derniere  main  a 

Parlemcnt  re^ut  trois  Fieces  qui  auroient 

du  moins  letirder  l'ouverture  des  Con- 

etoit  une    Lettre  du  Prince  de  Gal/es 

iaqucUe  il  leur  demandoit,  que  le  Roi 

fut  misen  l;ber[e,avant  quon  entamat  les  Negociations ;  qu'il 

y  eiit  ,    tout  le  tems  queiles  dureroient,  une  lufpenlion  d'ar- 

mes  generale;    que  pendant  tout  ce  meme  tems,  le  Parlement 

pourvut  a   la   fubliftance  de  toutes  les  Troupes  qui  etoient  fur 

pie  en  Angleterre ,  &  particulierement  a  celles  d'£coire ;  qu'on 

lui   accordat  aulli    a  lui  quelque  argent  &  quelques  provihons 

pour  rentretien  de  fa  Flotte  (2).    Entin  que  le  Traite  fe  fit  en- 

tre  le  Roi,  &    les  deux    Royaumes    dAngleterre  5c  d'£cof- 

le. 

La  feconde  Piece  etoit  une  AdrefTe,  par  laquelle  le  Confeil 
de  Londres  demandoit  aulFi  aux  Communes ,  que  ie  Roi  fiit 
nns  en  liberte;  que  tous  Aftes  d'lioftilite  par  Mer  &  par  Ter- 
re  ceflairenti  que  le  Commerce  fiit  protege,  &c. 

La  troilieme  Piece  etoit  une  Requete  a  peu  pres  femblable, 
des  Otficiers  reformes. 

II  feroit  difficile  de  croire  que  des  reflbrts  fi  uniformes,  qui 

Re^iuete  agiflbient  precifement  le  meme  jour   (3)  ,   &  dans  le  meme 

deHnde-  jjgj  ^  n'avoient  point  ete  concertes,  dilpofes  par  un  feul  &  me- 

On  pcut  donc  regarder  cette  aftaire  comme  un  ef- 
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fet  des  artifices  du  Parti  Independant  ,  qui,  apres  avoir  vu 
qu'il  ne  pnuvoit  point  empecher  que  le  Parlement  n'entrat  en 
Negociation ,  avoit  feint  d'y  confentir  volontairement ,  afin  de 
mitux  prohter  des  moyens  qui  pourroient  furvenir ,  ou  qu'il  fau- 
roit  bien  faire  naitre,lbit  pour  la  rompre,  ioit  pourla  retarder.  Mais 
comme  la  Chambre  Haute  ne  parut  taire  aucune  attention  a  la 
LettreduPrince,&  que  les  Communes  fe  contenterent  decom- 
muniquer  auConfeil  de  Londres  les  Votes  qu'elles  avoient  patles 
pouriraiterauplutbtavecle  Roi,les  Independans  firentprelenter, 
trois  jours  apres  (4.),  au  Parlement  une  Requete  iigneede  plu- 
lieurs  milliers  de  perfoniies,  dans  laquelle  ilsie  plaignoient  ou- 
vertement  de  la  conduite  des  Communes,  difant  qu'elle  etoit 
un  effet  dc  la  corruption  de  la  plupart  de  leurs  Membres  ;   & 


portoit  la  revocation    de  toutes  les  Proclamationt  du  Roi  contfe  C  h  a  r 
les  deux  Charnbres  ou  leurs  adhirens  ^    n'auroit  rencontrc  aucune  ^^^  '• 
difficulte,  fans   une  claufe  qui   chargeoit  indireaement  le  Roi    i-^+S. 
d'avoir  excite  la  Guerre  contre  fon  Parlement.     Cette  Claufe,  f,,^^"" 
qui  fervoit  de  Preface  au  BiU,  etoit  conguc  en   ces  termes 
Covime  les    deux  Chambres  du   Parlement   ont    it^  contraintes  de 
prendre  les  armes  four  leur  legitime  defenfe ,    &c.     Le  Roi  vou 
loit  quon  btat  cette  Preface :  \t%  Commiflaires  ue  voulurent  ja 
mais  y  confentir,  parce  qu'il  leur  e;oit  expreiTement  defendu  me. 
par  lcurs  lnftru£t:ions,de  fedepartir  dun  feuliota  decequietoit 
contenu  dans  les  trois  Bills.    Cette  difpute  emporta  fept  jours.  ^^^'^ '1 
Enfin  le  Roi  ceda,    mais  ce  fut  a  condition  que  rien  de  tout  ce  enfi^fous 
dont  on  conviendroit  pendant  la  Negociation ,   ne  ieroit  regar-  une  condi- 
de  comme  conclu  6c  approuve,  qu'apres  que  le  Traite  entier  "°"- 
aaroit  ete  iigne. 

Cet  Article  etant  ainfi  expedie,  on  pafTa  aux  autres,fur  lef- 
quels  il  y  eut  de  grands  debats,  &  particulieremeut,  par  rapport 
a  la  Religion.    Ce  n'eft  point  a  un  Abreviateur  a  fuivre  une 
Negociation  dans  tous  ks  Meandres,  je  me  contente  donc  ici 
de  reraarquer,    I.  Que  le  Roi  tacha  adroitement  de  faire  en- 
forte  qu'on  traitat  fur  fes  propres  Propolitions ,  ce  que  les  deux 
Chambres  avoient  toujours  refufe,  tant  elles  craignoient  lesam- 
biguites   &  les  reftriclions  ordinaires  dans  tous  les  Ecrits  du  ''[^  '^ 
Roi.    Elles  en  trouverent  un  nouvel  exemple  dans   le  premier  Pajre?^^'* 
Article  d'un  Meflage  qu'il  leur  envoya  pour  leur  faire  favoir  ment  fiir 
tout  d'un  coup  ,  jufqu'ou  il  pouvoit  poufTer  fa  cbndefccndan-  [^  j"""^' 
ce,  a  Tegard  des  Articles  les  plus  importans.    Mais  il  ne  put  itancr. 
pas  mieux  reutTir  cette  fois,  que  les  precedentes.  Le  Parlement, 
fans  faire  attention  a  fes  oftres  ,   donna  ordre  aux  CommifTaircs 
d'agir  uniquement  felon  leurs  Inftrudions. 

II.  Je  remarquerai,  en  fecond  lieu,  qu'apre3  bien  des  difcus-  L^  Con- 
fions,  qui  furent  caufe  qu'il  fallut  prolonger  la  duree  des  Con- ij^il^^^jj^ 
ferences,  premierement  de  quatorze  jours  &  enfuite  de  fept,  ucnt  pius 
11  ne  manquoit  proprement  pour  la  conclufion  du  Traite  ,  fi-  S"'j> "" 
non  que  le  Roi  donnat  une  entiere  fatisfadion  aux  deux  Cham-  ^,^\nx_. 
bres  fur  Tarticle  de  TEpifcopat,  fur  lequel  il  s'etoit  pourtant  liaifons 
bcaucoup  relache,  &  peut-etre  meme  trop,  fi  Ton  confidere  ^".''."'^ 


Le  Roi 

tache  en- 
vain  a  fai- 
rc  ptea- 


Ptecis 
de  ces 
piaintes 
louchant 
lc  IW 
voir  fu- 
premc  du  " 


qu'apres  les  fucces  des  armes  du  Parlement  auxquels  ils  avoient    fa  confcience,  puifquil  croyoit  qu'il  n'y  avoit  point  de  verita-  pour  ne 
— ■- —  -■-  '--  ^- —  *'  -"" '--' >- '--    ::- .,'x._.„_> ble  Religion  fans  Eveques.     Mais  fi  Ton  confidere  la  chofe  par  P"""  «- 
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Les  trois 

Bills  ibnt 
piclciitcs 


contnbue  de   leur  fang  &  de  leurs  bourfes,  iis  s'etoient  atten- 
dus  a  toute  autre  chofe  qu'a  un  Traite  avec  le  Roi.    Ces  plain- 
tes  un  peu  generales  etoient  fuivies  de  vingt-fept  Griefs  bien 
fpecifies  en  autant  d'Articles  ,  oii  Ton  marquoit  ce  que  lesCom- 
muncs  auroient  dii   &  qu'elles  montroient  ne  vouloir  pas  faire, 
pour   maintenir  le  pouvoir  fupreme  du  Peuple,  contre  les 
,  pretentions  des  voix  negatives  du  Roi  &  des  Seigneurs  :  Pour 
„  fixer  de  jul^es  borncs  a  la  duree  des  Parlemens  :  Pour  mettre 
„  ia  Religion  a  couvert  de  tout  pouvoir  compulff  &  reftridif-^ 
„  au-lieu  qu'on  avoit,  a  l'exemple  de  quelques-uns  des  Parle- 
„  mens  precedens,  tyranniques  &  fuperllitieux ,  etabli  par  des 
„  Loix  ou  par  des  Ordonnances,  des  punitions  pour  des  cho- 
„  fes  qui  ibnt  au-deffus  de  la  portee  des  hommes,  auxquelkson 
„  donnc   le    nom  d'Herelie  ou  de  Blalphcme  :  Pour  afliijettir 
„  au  pouvoir  des  Loix  toutes  fortes  de  perfbnnes  ,    les  Rois  , 
,,  Reines,   Seigneurs,  aufli  bien  que  le  Peuple:  Pour  foulager 
„  les  Sujets  ,  leur  procurer  rabondance  ,  &  faire  refleurir  le 
„  Commerce  :   Pour  iaire  une  juftice  exemplaire  des  auteurs 
„  &  dcs  promotcurs  dc  la  Guerre:  Enfin  pour  venger  tant  de 
„  fang  innocent   qui   avoit   ete  repandu  ,   &  pour  confoler  le 
„  Peuple   de   tant  d^opprcflTions  qu'il  avoit  ibuflertes,   par  des 
„  Ordres  du  Roii  fur  quoi  on  devoit  coniidcrcr  que  la  jufti- 
,,  ce  de  Dicu  nc   pouvoit  etre  appaifee  par  un   Ade  d'ou- 

Quoique  ceux  qui  prefenterent  cctte  Requete ,  ou  plutot 
cette  Inveftive ,  ne  pntrent  pas  le  nom  d'lndependans  ,  les 
principes  de  ce  Parti  y  etoicnt  trop  clairement  marques,  pour 
qu'on  piit  douter  de  quelle  part  elle  venoit. 

Le  memejour,les  Maitres  dc  Navires,  qui  font  une  Socie- 
te  dans  Londres,  prefentcrent  une  femblable  Requete,  pour  fe 
plaindre  de  la  tyrannie  du  Parlement. 

La  conjondture  ne  permcttant  par  d'irriter  les  Independans 
par  une  Reponfe  telle  qu'ils  la  meritoient ,  le  Parlement  jugea 
a  propos  de  n'en  faire  aucune,  quoiqu'iis  lui  en  fitTent  de  tres 
fortes  inftances  par  une  autre  Requete,  qu'ilslui  prefenterent  le 
jour  meme  (5)  que  les  Commiliaires  partirent  pour  rifle  de 
Wight. 

Nous  avons  dit  que  les  Conferenccs  pour  la  Paix  commen- 
ccrent  le  18  de  Septembre  a  Ne-xport.  Quoique  lcs  deux 
Chambres  fe  fufTent  detiftees  de  la  condition  que  le  Roi  figne- 
roit  les  trois  Bills  avant  que  de  traiter ,  elles  ne  s'etoient  pas  de- 
fiftees  de  la  chofememe.  Des  le  premier  jour  leurs  CoramifTaires 
prefentcrent  les  raodeles  de  ces  trois  Bills,  dont  le  dernier,qui 


rapport  aux  Presbyteriens  &  aux  Indepcndans ,  dont  le  Parle-  ''cdies 
raent  etoit  compofe,   on  trouvera  que  ce  que  le  Roi  accordoit  du  Roi; 
n'etoit  point  capable  de  les  rafTurcr  contre  leurs  craintes ,    puif-  "^  "=""- 
que  ce  netoit  en  efiet  qu'une  efpecc  d'Iuterim ,  qui  tendoit  a  'cdic* 
leur  faire  perdre  roccation  qu'ils  avoient  en  main  d'abolir  entie-  dcs  Ptes- 
rement  rEpifcopat,  dont  &  eux  &  la  Liberte  publique  avoient ''J''^"*'!*' 
eu  tant  a  fouffnr.    ConnoilTant  pir  une  longue  experiencc  les  |e  jet^J 
mauvaifes  intentions  du  Roi  a  kur  egard,  ils  ne  croyoient  point  veques 
pouvoir  fe  confier  a  des  conceflions  que  la  necctlite  lui  arra-  ^Vy}'^' 
choit.     Ils  craignoient ,    &  ce    netoit    pas    fans    quelque  rai-  ,ntnt  du 
fon ,  que  la  fondtion  des  Eveques ,  quoique  reduite  prefque  a  po';voir 
rien  par  les  ofTres  du  Roi,  nc  fut  un  fondement,  fur  lequel  il  qut^^J^j' 
avoit  deflTcin  de  relcver  le  batiment  de  la  Hierarchie  Ecclefiafti-  i-Eiat  & 
que.     L'cxemple  de  ce  qui  etoit  arrive  en  EcotTe,  confirmoit  <'^">  ''•=*" 
encore  leurs  craintes  &  leurs  foupgons.     Dans  ce  Royaume-la,  °2.^La 
toutes  les  fondions  Epifcopales  avoient  eie  abolies.    Les  Eve-  connoif- 
ques  n'avoient  confcrve  que  le  fimple  nom ,  avec  quelque.^  droits  '^"" 
tcmporcls  ,   fans  aucune  Autorite  ,    fans  aucune  Jurifdidion.  je  la^ha^- 
Mais  cela  feul  avoit  fufS  pour  donner  occafion  au  Roi  ^aques ,  nc  impla- 
de  les  retablir  dans  tous  les  droits  dont  ils  avoient  joui  avant  la  "^i'  S"'^ 
Reformation.     Charles  1.   pouvoit  avoir  intention  de  faire  la  leutpor- 
meme   chofe  en   Angleterre,  &:  les  Presbyteriens  ne  fe  fouvc-  te. 
noient  que  trop,  que,  dans  le  tems  meme  qu'il  accordoit  aux  j-jyj^^^j 
Ecoflbis  Textindion  de  lEpifcopat ,   il  (crivoit  aux  Eveques piauiibles 
£Ecojfe ,  ^af  ce  n^toit  que  far  contrainte ,  ^  jufqua  ce  qu^il  contre  lcs 
irouvat  l'occafion  de  les  r^tahlir  (6).    Sans  cette  prevention  des  ("c^fej""'^ 
Presbyteriens ,  fans  ce  manque  de  confiance ,   dont  on  peut  dire  du  Roi. 
que  le  Roi  etoit  lui-meme  la  caufe,    il  eft  certain  que  'i^s  ofti-es 
par  rapport  a  TEpifcopat  pouvoient  fervir  de  fondement  a  I3 
Paix  i  ainfi  qiie  le  Parlement  le  reconnut ,  lorfqu'il  ne  fut  plus 
tems. 

Comme  Ton  etoit  afTcz,  d'accord  fur  tous  les  autres  Articles,   On  etoit 
tels  quc  ceux  de  la  Milice,   de  la  Nomination  aux  grands  Em- <''^'^<=°"' 
plois,  dc  la  revocation  des  Proclamations ,  de  1»  Creation  des  ["^  ^°"f. 
nouveaux  Pairs,  de  la  Guerre  d'Iilande,  &c.  les  Officiers  dccles,  ala 
T Armee ,  dont  le  Quartier  general  etoit  alors  a  Wtndfor ,  crai-  referve  de 
gnant  que  le  Roi  ne  fe  relachat  enfin  fur  rAfTaire  de  TEpifco-  f.Epifco- 
pat ,  retblurent  de  mettrc  incelTamment  dcs  obftacles  a  la  con-  pat. 
clution  de  la  Paix.     Pour  cet  ctTet ,  ils  envoyerent  (7)  le  Colo-  ^cs  Offi- 
nel  Evers^  accompagne  de  quelques  Officiers,  prefentcr  de  la '.'^"^j^ 
part  de  TArmee,  aux   Communes  une  Remontrance,  qui  fit  travaiilenc 
voir  bien  diftinftcment ,  quel  etoit  le  defTdn  fixe  &  arrete  du  » cnip^- 

Par-'''^''* 


(i)  Elle  etoit  datee  des  Dunes ,  ou  !e  Prince  etoit  alle  avec  fes 
Vaiireaux  ,  apres  que  Xiirtnouth  eut  refufe  de  lui  ouvrir  fes  portes. 

(ij  Voyez.  la  Notc  ci-deflus  pag.  ijj.  No.  9  &.  la  premieie  Note 
de  cette  pag.  134. 

(3)  Le8d'Aoiit. 

(4)  Lc  II  de  Septembre. 
is)  Le  13  de  Septembre. 

(6)  Voyez  (dans  Mr.  de  Rzpin  ,  Hift.  d'AngIet.  Tome  VII.)  les 
Inlijuftions  du  Roi  pour  lon  Grand  Commiflaire  ca  EcolTe ,  page 


j-07-fio,  8c  plus  particulierement  fa  Lettre  a  TArcheveque  de  Saint 
Andre  iur  les  AfFaires  dc  l'Epifcopat  dans  ce  Royaume-Ia,  Ibid.  p. 
^■ii  £c  fuiv.  .     ,  , 

(7)  Le  18  de  Novembre,qui  auroit  e'te  le  dcrnier  jour  des  Con- 
ferenccs  de  Nfwfort  ,  fi  le  Parlemen:  n'y  eut  poinc  ajoute  unc  fe- 
conde  prolongation. 

(8)  Les  EcoiTois  regardoient  le  Covinxnt,  corame  le  falut  desdeux 
Nations;  mais  les  Independans  ne  vouloient  cn  aucune  maniere  s'y 
aiTujcttir. 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 
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Char-  Parti  Indepcndant,   tant  par  rapport  au  Gouvernement  du  Ro- 

LEs  1.     yautne  ,   qu'au  fort  funelte  qu'ils  preparoient   au  Roi.     Voila 

1648.    donc  rArinee  qui  remonte  fur  ia  Scene  des  Affaires  Policiqucs. 

conciu-     ]yijis  avanc  que  de  decrire  le  rolle  odieux  qu'clle  vient  y  jouer, 

Tordre  veuc  que  nous  difions  quelque  chofe  de  ce  qui  fe  pafTa 

dans  l'un  &  dans  Tautre  Rbyaume,  pendanc  les  cinq  a  fix  mois 

precedens,  quelle  y  fuc  occupee  uniquement  a  des  Expeditions 

Militaires. 

AVFAIRES  MlLITAIRES  dsVAitn^e  164.8. 
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Pendant  qu'on  fe  preparoit  en  Ecoffe  a  lever  une  Armee 
pour  delivrer  les  Presbyteriens  &  le  Roi  de  la  tyrannie  des 
Independans  ,  Sc  pour  raaintenir  le  Covenant  (8)  ,  comme 
ceux  qui  conduifoienc  cette  Intrigue,  le  faifoient  entendre  aux 
Etats  du  Royaume  j  les  Amis  du  Roi  en  Angleterre  travail- 
loienc  avec  ardeur  a  lui  gagner  des  Villes  &  des  Provinces. 
IIs  y  reudirent.  Le  Pais  de  Gnlles^  la  Province  de  Kra/,  & 
celle  6!EJ[ex  l^verenc  confecutivement  TEtendart  Royal ;  & 
leur  exemple  fut  fuivi  de  bien  d'autres.  Les  Partifans  du  Roi, 
dans  les  Provinces  d'Yorck  ^  de  Cumhsrland  &  de  Wejimorlaiid, 
allerent,  au  cotnmencement  du  mois  de  Mai,  offrir  leurs  fer- 
vices  a  Langdale  qui  venoit  de  fe  faifir  de  Barwick  (9j,dans  !e 
meme  tems  que  Musgrave  s'etoit  failide  Carlijle.  Par  ce  moyen, 
Langdale  forma  en  tres  peu  de  jours ,  un  Corps  d'Infanterie 
&  de  Cavalerie ,  avec  lequel  il  etoit  en  etat  d'aller  chercher  le 
General  Lambert ,  qui  commandoit  en  ces  quartiers-I^  poiu  le 
Parlemenc.  Tout  fembloit  promettre  au  Roi  la  revolution  la 
plus  heureufe.  La  Fortune  lui  procura  meme  fur  la  Mer  des 
forces  auxquelles  il  ne  s'attendoit  apparemitient  pas ,  puifqu'on 
vit  une  Efcadre  de  huit  Vai(I'eaux  de  Guerrc  envoyee  aux  Du- 
nes  pour  garder  les  Cotes  d'Angteterre  pendant  TEte  ,  fe  de- 
tlarer  pour  lui  vers  la  fin  du  mois  de  Mai,  fans  qu'on  ait  ja- 
mais  fu  au  jufte  par  qui ,  &  par  quels  moyens,  cette  revolte 
avoit  ete  menagee. 

En  voila  affez  pour  donner  une  idee  du  bon  etat  des  Affai- 
res  du  Roi;  voyons  en  peu  de  mots  comment  elles  furent  en- 
core  une  fois  ruinees.  Nous  en  avons  marque  ,  dans  un  au- 
tre  endroit  (lo)  ,  !es  deux  caufes  generales  ,  a  favoir,  le  re- 
tardemcnt  de  rArmee  d^Ecoffe  ,  &  la  precipitation  de  ceus 
qui  ignoroient  en  Angleterre  le  fecrec  du  Projet  :  indiquons- 
cn  maintenant  quelques  caufes  particulieres. 

La  Guerre  commenca  dans  le  Pais  de  Galles.  11  y  avoit 
dans  ce  Pais-Iil  trois  Colonels  reformes  ,  favoir  L.anghorn  , 
Foiueli  ,  &  Pojer  ,  qui  refolurent  de  fe  declarer  pour  le 
Roi,  des  que  1'Armec  d'Eccffe  feroic  entree  en  Angleterre. 
Mais  un  evenement  imprevu  ,  qui  derangeoit  leurs  mefures  , 
obligea  Poj/er  de  le  fairc  plus  tot.  Comme  le  detail  de  cette 
affaire  n'efl:  pas  d'une  neceffite  abfolue,  je  me  contenterai  de 
dire  en  deux  mots  ,  qu'el!e  devinc  plus  ferieufe  que  le  Parle- 
menc  ne  s'y  etoic  attendu.  Non-feulemenc  Langhom  &  Po- 
•well  fe  joignirenc  a  Poyer  ,  mais  couce  la  Parcie  Meridionale 
du  Pais  dc  Galles  pric  les  armes  pour  le  Roi,  pendanc  que  le 
Chevalier  Byroit  travailloit  a  faire  revolter  la  partie  Septentrio- 
nale  &  la  Province  de  Chejier.  Cromiuell  fut  envoye  avec  u- 
ne  partie  de  rArmce  pour  reduire  cette  Province;&:  il  en  vint 
i  bouc  aflez  toc  pour  marcher  a  des  expeditions  d'une  plus 
grande  importance. 

Pendanc  que  ces  chofes  fe  paffoienc  dans  le  Pais  de  Gal/es  , 
il  fe  fic  dans  la  Province  de  Kent ,  des  mouvemens  qui  n'e- 
toienc  pas  moins  dangereux  pour  rArmee.  Deja,  quatre  ou 
cinq  mois  auparavanc  ,  il  y  avoic  eu  une  grande  fedition  k 
Cantortery ,  ou  le  Peuplc  attroupe  bleira  le  Maire  &c  quelques 
autres  Magiflrats  ,  &  ne  fit  pas  difficulte  de  dire  hautemenc  , 
qu'il  avoic  pris  les  armes  pour  Dieu  ,  pour  le  Roi  ,  ^  pour  le 
Pdis  de  Kent.  Cetce  emeute  fut  neanmoins  affez  tot  appaifee, 
mais  la  matiere  etoit  tellement  difpofee  dans  cette  Province , 
que,  vers  le  milieu  du  mois  de  Mai  ,  avant  que  rArmee  fe  fiic 
eloignee  de  Londres ,  ce  peuple  repric  lcs  armes  fous  la  condui- 
te  d'un  jeune  homme  nomme  Ha/es,  qui  n'avoic  d'autre  merite 
que  d'etre  Gentilhomme  &  fort  richc,  d'ailleurs  fans  cxperience 
&  fans  autorite. 

Ainfi ,  ceux  qui  dirigeoient  les  Affaires  du  Roi,  eurent  en- 
core  le  chagrin  dc  voir  commencer  dans  cecte  Province,  crop 
tot,  6c  d'une  maniere  fort  iraprijdente,  rexecution  de  leur  pro- 
jet.  Cependant  le  nombre  des  fouleves  s'etant  confiderable- 
mencaccru,  le  Comte  de  Nor-wich  (n)  &  le  General  lVa//er 
allerent  fe  mettre  a  leur  tete;  &  dans  la  penfee  que  Londres  ne 
manqucroit  pas  a  ie  declarcr  pour  eux  ,  ils  s'avancerent  jufqu'a 
B/ack-heath.  Cette  penfee  avoit  pour  fondement  la  preuve  bien 
claire  que  la  Populacc  avoic  donnce  ,  au  commencemenc  du 


(9)  Lc  i8  d^.^vril. 

(10)  Voyez  la  page  151. 

(11)  Ceft  le  meme  qui  etoit  auparavant  le  Colonel  Goring  ,  Gou- 
verncur  de  Vortsmoiith.  En  1641,  Goring  feignant  de  tetiir  cette  Pla- 
ce  pour  le  Parlement,  de  tjui  il  requt  rneme  dc  rargent  pour  y  faire 
de  nouveaux  Ouvrages,  fe  declara  pour  le  Roi,  qui  dcux  ans  apres 
le  fit  Comte  de  Norteich. 

(ii)  lls  n'y  furent  quc  bloques.  Mr.  de  Larrey  fait  changer  le 
BIocus  ea  Siege,  Sc  y  fait  faire  des  prodiges  de  valeur  a  ceux  quile 


mois   d'Avril ,  quelle  etoic  prete  a  touc  entreprendre  contre  le  C n  a  11- 
Parlement,qui  ecoit  encorc  alors  gouverne  par  les  Independans.  lf  s  l. 
Ce  fuc  une  emeute  qui  eut  une  caufe  &  un  commencemenc     i^J+^. 
d'affez  petite  importancc,  mais  qui,  en  tie;  peu  d'heures,(ra<^na    S'-''^'"'"' 
tous  les  Quartiers  de  !a  Ville,  ou  Ton  cncendic  crisr  a  crtsl-e-  ['ctLon'^ 
doubles,  pour   Dieu ,  &  pour  /e   Roi.  Le  trouble  fut  heurcufe- "l''". 
rnent  appaife  par  un  co'jp  de  main ,   qui  reuffit  d'autant  plus  ai- 
femenc,que  les  nuuins  agiffoient  avec  beaucoup  de  confuiion , 
n'ayant  aucun  Chef  pour  les  conduire,   &  les  Magiftrats  etanc 
trop  fages  pour  fe  declarer  fi  mal  a  propos,  puifque  TArmec    ' 
n'etoit  pas  encore  fort  loin.     Ce  fuc  fans  doure  cette  dernicre  I-esrouk- 
raiibn   qui  les  fic  tenir  en  repos ,  lorfque  lc  Comtc  dc  Nor-^ich  [^"  '^' 
&iWa/ler  s'approchcrcnt  de  Londres;  de  forte  que  ces  deux  s>pro- 
Generaux,   trompes  dans  leur  artcnte,  &  avertis  cnK  Fairfax  '^hent  de 
avoit  paffe  la  Tamife  fur  le  ponc  de  Londres ,  a  denein  de  leur  '"°"'^'"' 
aller  Iivier  b.atailie ,  trouverent  a  propos  de  fe  rctirer  les  uns  a 
Rochc/ler  &  les  autres  a.  Maidflon.     Ces  derniers  furent  attaques 
avec  tanc  de  vigueur ,  que  rArmee  prit  h  Ville  d'affaut ,   Icur    F^irfaj: 
tua  beaucoup  de  monde,  &  fic  un  grand  nombre  de  prifon-  '^^'  ''*' ^ 
niers.    A  la   premiere  nouvellc  de  cecre  defaite,  ceux  qui  s'e-  '"'''^''^*' 
toienc  retires  a  Rochejier,  abandonnerent  cette  Ville,&  allercnc 
fe  pofter  fur  la  bruyere  de  Ho>is/o-jj ,   (e  flacanc  toujours  qua 
Londres  leurs  enverroic  dn  fecours,  ou  leur  ouviiroic  fes  por-  .^ 

tts.  Ces  deux  reffources  leur  ayant  manque,  &  apprcnant  d'ail- 
leurs  qu'un  Detachement  de  1'Armee  s'approchoit  d'eux    ils  fe 
mirent  en  fuite  ,   &  fe  difperferent  ;    niais  il  y  en  eut  beaucoup   "  fa^ifie 
qui  furcnt  faits  prifonniers.    Le  General  foumit  toute  la  Pro-  ^"„1«  ' 
vince  &  lui  accorda  des  conditions  tres  avantao-eufes ,  vu  les 
circonftanccs  ou  elle  fe  trouvoit.- 

Quoique   le  foulevcmcnt  de  Kent  eut  mal  reudj ,  les  Roya-    Souleve- 
liftes  d'Efex  n'en  furenc  point  decourages.     Ils  efperoicnt,  ou  """"'pr 
que  Londres  fe  declareroit  enfin  pour  le  Roi ,  ou  quc  rArmee  tcll 
d'Ecoffe   feroit  de  fi  grands  progres,  que  celle  d'Angleterre  ne 
pourroit  refifter  a  tant  dattaques  qui  devoient  lui  etre  livreesde 
tous  cotes.    Car  il  n'y  avoic  prefque  poinc  de  Province  oii  i!  ne 
diic  y  avoir  quelque  foulevemenc.     Dela  vinc  que  le  Parlement 
ayanc  envoye  dans  la  Province  d'EjJex  une  Amniftie  pour  ceux 
qui  mettroient  bas  les  armes ,  la  plupart  !a  refufercnt  par  les 
follicitations  du  Chevalier  Lucas  ,  le  plus  aftif  Royalifte  de  ces 
Quartiers-la. 

Ce  refus  obligea  le  General  du  Parlement  a  paffer  dans  cettc  LcGene'- 
Province ,  oii  le  nombre  des  Souleves  s'etoit  accru  par  la  jonc-  'f'  P''"'' 
tion  des  Troupes  que  le  Lord  Cape/ ,   qui  etoit  un  des  Conduc-  fe"pio"" 
teurs  du  Projet,   leur  amena  de  H<arr/br(/.     Us  n'oferenc  pour- ^»n«. 
tanc  pas  faire  face  a  une  Armee  viftorieule,    mais  i!s  fe  crurent 
en  etat  d'aller  attendrc  dans  Co/chffier  le  denoument  qu'auroient    ^'^'^  ^°^' 
les  Affaires  des  autres  Provinccs,  &  particulierement  du  cote  ferm/i  t"" 
du  Nord.    Ils  ne  ie  trouverent  poinc,   puifqu'ils   tinienc  bon  dan^Col- 
dans   cette  Place  (12),  jufqu^au   coup    mortel    que   Crow-uje// '^'Y""** 
porca  devanc  Prepn,m  Parci  Pvoyai,  comme  nous  lc  dirons  bloWs 
bientot. 

Tous  ces  Projet? ,  toutes  ces  levees  de  bouclier ,  &  une  in- 
finite  d'autres  que  nous  paffons  fous  filence,  furent  pour  ainfi 
dirc  de  purs  avortons.     Mais  je  ne  fai  s'il  fe  fit  rien  qui  merite 
mieux  ce  titre  que  rentreprife  du  Comtc  de  Ho//and.     [[  fortit  Entrepri- 
publiquement  de  Londres ,  accompagne  d'environ  cent  Cava-  ''  "^^^ 
liers,  &  fe  rendic  a  Kingflon  fur  la  famife,  ou  le  jeune  Duc  jfdeH^-" 
de  Buckingham,  le  Chevalicr  Vi//ers  fon  Frere,  &  le  Comrede  iand&  de 
Peterhoro-wgh  allerenc  le  joindre  avec  quelques  Troupes.     Des  f'"^''!"" 
qu'ils  furent  enfemble,  ils  ecrivircnt  au  Maire  &  au  Confeil  ^"""' 
Commun  de  Londres  ,  „  que  leur  intcntion  etoit  de  fe  joind^-e  '"'^"'  ^"" 
„  aux  forces  de  Surrey ,  de   S:'J[ex  &  dc  Midlefex ,  ideff^in  de  Co^il 
3,  delivrer  le  Roi  &  de  le  conduire  avec  honneur  a  fon  Parlc-  Commun 
„  ment,  pour  etablir  une  bonne  Paix.     Que  par  cetce  raifon ,  j' ^'"'' 
„  ils  prioienc  la    Ville  de  s'unir  avec  eux,  puilqu"ils  ne  fouhai-   '"' 
„  toient  que  le  bonhcur  du  Royaume  felon  le  Covenant"     Le  Le  Parle- 
Magiftrat  de  Londrcs,  ne   trouvant  pas  a  propos  de  fe  donner  ""^'"  '■■'* 
de  tels  Chefs  (15),  enyoya  leur  Lettre  au  Parlemcnc,  qui  de- Trailres. 
clara  fur  le  champ  Traicres  ceux  qui  Favoient  lignee. 

Le   meme  jour   (14)  qu'elle  fut  ecritc,  le  Colonel  Lcwefey,   J'.'  'ont 
qui  avoit  avec  lui  quelques  Compagnies  de  Cavalerie,  atteignit  d^.Jou"  ^i 
ces  Seigncurs  -out  proche  de  Kingjlon,  &  les  mit  dans  une^en-  Kingiloa? 
tiere  deroure.     Mais  peu  de  jours  apres,  le  Colonel  Scroop .^qaz 
Fairfax  avoit  decache  avec  un  Regiment  de  Cavalerie  pour  le- 
courir  les  Troupes  du  Parlement  qui  etoient  en  fort  pecit  nom-  ^anrU 
bre  dans  ce  Quartier-la,  ayant  ete  informe  qifils  ecoient  avec  ^ba^itusj 
quatrcicens  hommes  a  Saint  Neots,  &  qu'ils  taifoient  une  affez  o;,'  1^'°" 
mauvaile  garde  ,   marcha  pcndant  la  nuit  ,   les  furprit  dans  cet-  Comtcdc 
te   petite   Ville  ,   ou   il  leur   tua  quelque   monde  ,    fit  plus  de  HoHand 
cenc  prifonniers,  &  difperfa  cout  le  refte.     Le  Chevalier  K;/- pj.ro^n- 
lers  fuc  tue;  le  Duc  de  Buckingham  fon  Frere  fe  lauvaj  &  lc  "ict- 

Com- 

foutenoient.  Ce  qu'il  y  a  de  plus  fiir,  c'cft  que  les  vivres  leur  man- 
quercnt,  &  quc  Ics  Soidats  forccrent  les  OlHciers  de  ic  rendre  a  dif- 
cretion. 

(ij)  Le  Comte  dc  HoUnnd  n'etoit  pas  en  trop  bonne  reputation  • 
lc  Duc  de  Buckinghcim  etoit  jcune,  ik  lans  experiencc,  &  connu 
pour  ne  penfcr  qu'a  fervir  le  Roi ,  fans  fe  foucier  du  Bienpublic- 
&  tous ,  en  un  mot,  etoicnt  ouvettcmcnt  dans  des  Principes  oppo- 
fes  a  ceux  des  Prcsbytevieus. 

(14)   Le  6  dc  Juillet. 
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Char-    Comte  de  HoHand  (i)  fut  pris,  condait  a  Londres,  &  enfui- 

I.ES  1.     te  enferme  dans  le  Chateau  de  War-vjick  ,  d'oii  il  ne  fortit,  en- 

1648.     viron  huit  mois  apres ,  que  pour  perdre  ia  vie  fur  un  echaffaut. 

Ainli  s'evanouit  cette  entreprile  mal  concertee ,  &  encore  plus 

mal  conduite  par  des  gens  qui  n'avoient  aucune  experience  dans 

la  Guerre. 

Mais  tous  les  l^rojets  n'echouerent  pas  dc  meme.  Par  exem- 
ple,  ceiui  de  l^evafion  du  Duc  d'Tarck ,  fecond  Fils  du  Roi, 
reuffit  parfaitcment.  Ce  Prince  trouva  moyen  de  fe  fauver  du 
Palais  de  Saiat  James  ou  il  etoit  fous  la  garde  du  Comte  de 
Horthumberland,  &  de  fe  retirer  (2;  en  Hollande.  Ce  netoic 
pas  une  petite  fatisfaiStion,  ni  unpetit  avantage  pour  leRoi,d'a- 
voir  fes  deux  Fils  aines  hors  du  pouvoir  de  ki  Ennemis. 

Nous  avons  parle  des  Villes  de  Barwick  &  de  Carlijle ,  dont 
des  Chefs  la  prife  enhardit  trois  Provinces  ^  fe  declarer  pour  le  Roi,  & 
du  Patti  ^  fournir  des  Troupcs  a  Laagdale.  Cet  evenement  ouvroit  la 
porte  a  de  tels  progres,  que  ceux  qui  manioient  les  Intrigues 
en  Ecoffe,  craignirent  que  lcs  Presbyteriens  rigides  deceRoyau- 
me  n'en  prifTent  occafion  de  mettre  de  nouveaux  &;  trop  puif- 
fans  obftacles  a  la  levee  d'une  Armee,  d'autant  plus  qu'on  di- 
foit  ouvertement  que  cette  Armee  etoic  plutot  dellinee  a  fervir 
le  Roi,  quc  les  Presbyteriens  d'AngIeterre. 

Mais  la  revolte  d'unc  partie  de  la  Flotte  fut  un  evenement 
bien  plus  capable  de  deranger  lcs  Affaires  des  Indcpendans, 
fUtl-E'!^!-  ^"'^  Vaiffeaux  parcirent  des  Dunes,  allerent  en  HoIIande  (4.)  fe 
die  ({ui  metcre  fous  les  ordrcs  du  Duc  <i'Torck  qui  avoit  etc  dertine  par 
le  Roi  a  etie  Grand-Arairal,&  fe  remirent  en  Mer  fousiecom- 
mandementduPrince  deGalles{<^)  pour  fe  faifir  de quelque  Port , 
&  meme  pour  livrer  bataille  a  la  Flotte  du  Parlement.  II  eft 
vrai  que  Tarwouth,  quoique  le  Roi  y  cCit  bcaucoup  dc  Parci- 
fans,  refufa 'd'ouvrir  fon  Port  au  Prince  :  il  eft  vrai  encore 
qu'il  n'y  eut  point  de  combat,  le  Princc,  qui  Tavoit  cher- 
che ,  s'etant  retire ,  foit  parcc  que  ie  vent  changea ,  foit  parce 
qu'il  y  avoit  des  fadtions  parmi  fes  Officiers  ,  Ibit  parcc  qu'ii 
n'avoic  pas  reuffi  \  gagner  TAmiral  (6)  du  Parlement,  foit 
parce  que  les  Vaiffeaux  ennemis  fe  trouverent  en  plus  grand 
nombre  6c  plus  gros  qu'il  ne  Tavoit  efpere.  Quoiqu'il  en 
S'empare  fQ,.  ^  jf  fg  xcmi  ;  mais  il  s'empara  de  plufieurs  Vaifleaux 
^mxs'  Marchands  ,  tant  en  pleine  Mer  que  dans  la  Tamife  ,  oii 
VaiiVeau.t  il  etoit  cntre,  pour  appuyer  &  animer  le  Parti  du  Roi  &  les 
chands  Prcsbyteriens  dans  touc  le  Royaume  ,  &  fur-touc  dans  Londres 
Eifct  qne  &  dans  le  Parlement.  Ce  petit  detail,  jc  le  donne  fur-tout  pour 
ceia  pto-  fervir  de  commentaire  a  la  dcmandc  (7)  que  le  Confeil  Com- 
mun  de  Londres  fic  a  la  Chambre  Balfe ,  Iorfqu'ellc  ecoit  occu- 
pee  a  drelTer  les  Inftruftions  "pour  fes  Commiflaires  qui  dc- 
voient  aller  traiter  avcc  le  Roi  a  Ne-ojport. 

Enfin,  TArmee  EcoflToife,  fi  longtems  attendue,  entra  en 
Angleterre  le  onzieme  du  mois  dejuillet,  commandee  par  le 
Duc  d^Hamilton.  Lorfqu'on  prit  en  Ecofle  la  refolution  de  la 
lever,  on  la  dcftinoit  a  agir  conrre  le  Parlement  d'AngIeterrc, 
parce  que  ce  Parlement  ecoic  alors  gouverne  par  rArmee  & 
par  les  Independans.  Mais  les  affiures  avoienc  change  de  face ; 
le  Parlement  etoit  devenu  Presbycerien  j  le  Commictc  du  Par- 
lemenc  d'Ecoflc  ne  1'ignoroit  pas  ,  &  cependant  il  n'avoit  rien 
change  aux  Inftrudions  du  Duc.  II  eft  vrai  quc  cc  General  ecri- 
vic  au  Major-General  Lambert,  „  que  le  Lommittc  du  Parle- 
„  ment  d'Ecofle  envoyoit  une  Armee  cn  Angleterre  ,  pour 
,,  maintenir  lc  Covenant ,  &c".  Mais  fi  Ton  confidere  ce  qui 
s'ecoit  pafle  auparavanc ,  il  ne  fera  pas  difficile  de  juger  que  le 
deflein  ecoic  de  recablir  le  Roi  fans  conditions ,  ou  du  moins , 
du  l-^atle-  fous  des  conditions  bien  differeutes  de  celles  qu'on  pretendoit 
^'"1  j  lui  impofer.  Quoique  je  me  fois  explique  fur  cecce  maciere,  la 
provinces  neccflite  d'abreger  m'a  fait  pafler  enticrement  fous  filence  cer- 
du  Noiii.  taines  chofes,  certains  faits ,  qu'il  eft  bon  de  favoir,  &  qui  fe 
trouvent  aflez  diftindement  touches  dans  unc  recapitulation 
que  Mr.  de  Rapiu  a  bien  voulu  faire  des  raifons  qui  prouvenc 
invinciblement  que  l'Armce  d'Ecoffe  etoit  uniqucment  deftinee 
i  fervir  le  Roi.    Voici  donc  cetce  rccapitulation. 


I.  Les  Commiflaires  d'Ecoffe  avoient  traite  avec  leRoi,  Cans    Char 
y  etre  aucorifes  parleParlemenc.  Ils  avoienc  traitepour  les  Affaires  lesI 
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d'Angieterrc,  fans  en  avoir  regu  aucun  pouvoir  des  Anglois, 

2.  lls  s"etoienC  engages  a  faire  leurs  eflbrcs  pour  retablir  le 
Roi  fur  le  Trone  d'AngIeterre ,   fans  aucune  autre  condition 
que    la    confirmation  du  Gouvernenlent  Presbyterien  pendanc  '"Te  etoic 
trois  ans  feulemenc.     A  Tegard  du  Covenant  des  deux  Royau-  mem"^' 
mes,  veritablement,  ils  avoient  engage  le  Roi  a  promettre  qu'il  deftinee  i 
le  feroic  confirmer,  pour  la  furece  de  ceux  qui  ravoient  foufcrit,  5"."  ^*^ 
c'eft-a-dire,  afin  qu'ils  ne  puffent  pas  ecre  pourfuivis  en  Juftice 
pour  cecte  caufe  ■-,    mais  avec  une  entiere  liberte  3  chacun  de 
ne  le   foufcrire  pas.     Ils  s'etoient  engages  a  maintcnir  les  droits 
du  Roi  &  de  la  Couronne  par  rapport  a  la  Milice,  au  Grand 
Sceau,  a  la  difpolicirn  des  Emplois,  au  choix  des  Confeillers- 
Prives ,  a  la  voix  negative  du  Roi  dans  lc  Parlement.     De  plus 
ils  avoienc  cache  le  concenu  de  ce  Traite  aux  Chefs  des  Presby- 
tericns  ,    pendanc  ^u'ils  ravoient  communique  aux  principaux 
Parcifans  du  Roi. 

3.  Ces  memes  Commiffaires  avoienC  engage  lcs  Chevaliers 
La7igja/e  &  Musgrave  a  lever.ides  Troupes  pour  le  Roi ,  &  a 
fe  faifir  de  Barwick  &  de  Carlijle. 

4.  Ces  deux  Chevaliers  s'etoient  rendus  a  Edimhourg  (8) ,  ou 
ils  avoicnt  confere  frequemment  avec  le  Duc  d'Hamilton  ,  & 
aucres  du  Parti  du  Roi^  &  lorfque  les  Deputes  d'AngIeterre 
s'ecoient  plaints  de  ce  qu'on  fouffroit  a  Edimhourg  ces  deux 
Partifans  du  Roi ,  on  s'etoit  concence  de  les  faire  cacher ,  fans 
difconcinuer  les  Confercnces  avec  eux. 

5.  Le  Duc  d'Hami/toit,  avant  que  dc  partir  de  Londres  pour 
rEcoffc ,  avoit  declare  qu'il  rendroit  au  Roi  unfervice  tresfignt- 
lej  &  c'etoit  ce  meme  Duc,  qu'on  mettoit  a  la  tete  de  TAr- 
mee  (9). 

6.  Ce  Duc  avoit  pris  un  engagement  avec  Langda/e,  qu'auf- 
fitot  que  TArmee  d'Ecofle  fcroit  entree  en  Anglcterre,  il  n'y 
feroit  plus  parle  de  Covenant ,  &c  que  tous  lcs  Partifans  du  Roi 
y  feroient  regus  indifferemmenc.  II  eft  vrai  qu'il  fut  enfuice  bri- 
dc  par  un  Decret  du  Parlemcnt  d'Ecoffe  furce  fujet  (10)  .Mais 
il  Crouva  le  moyen  de  reluder,en  faifant  marcher  LaTigda/e  une 
journee  devant  lui,  comme  li  Langdale  (11)  n'avoit  pas  agi 
fous  fes  ordres.  Mais  le  contraire  parut  bien  j  lorfqu'il  fuc  defaic 
par  Cromwe/l. 

7.  Le  Parlement  d'Ecoffe  fut  convoque  par  le  credic  du  Duc 
d' Hami/ton ,  Sc  des  Commiffaires  qui  avoienc  traite  avec  leRoij 
&  les  Membres  en  furent  choiiis  par  les  Cabales  de  ce  meme 
Parci. 

8.  Lorfqu'il  fut  queftion  dans  ce  Parlement,  de  deliberer  fur 
la  levee  d'une  Armee,  il  y  eut  de  forces  oppolitions ,  tanc  de  la 
parc  de  divers  Seigneurs  ,  que  de  celle  de  lAffemblee  Generala 
de  rEglife.  On  faiibic  voir  par  des  raifons  tres  folides ,  qu'il 
falloit  du  moins  bien  ecablir  les  caufes  de  la  Guerre,  avanc  que 
de  la  relbudre.  On  fic  meme  des  Proceftations  iur  ce  fujet : 
mais  elles  furent  eludees  j  de  quoi  on  ne  peut  donner  d'autrc 
raifon  ,  fmon  que  cette  Armee  ecoit  deftinee  a  fervir  le  Roi, 
quoiqu'on  ne  jugeat  pas  a  propos  de  le  publier. 

9.  Enfin,  quand  le  Duc  fut  entre  en  Angleterre,  il  ne  fitpas 
la  moindre  demarche  qui  put  faiie  comprendre  qu'il  venoit 
pour  foutenir  le  Parti  Presbycerien.  Au-lieu  de  marchcr  droit 
a  Londres  pendanc  que  Cromwe//  ecoit  eloigne  ,  quoiqu'il  pijc 
ecre  afliire  que  le  Parlemenc  &  la  Ville  ne  demandoient  pas 
mieux  que  de  s'unir  avcc  lui,  il  perdit  plus  d'un  mois  dans  Ics 
Provinces  du  Nord,  fans  aucune  neceffite  (12).  On  voit  donc 
par  cette  conduite,  que  fon  deirein  n'ccoit  pas  de  fecourir  les 
Presbyceriens ,  quoique  fon  intencion  filt  d'agir  contre  les  Inde- 
pendans. 

Tout  cela  prouve  avec  la  derniere  clarte,que  rArmee  d'E- 
coffe  n'etoit  venue  en  Angleterre  qu'a  delfein  de  retablir  lc 
Roi  (13)  fans  condicions,  fous  precexce  de  le  tirer  d'encre  les 
mains  des  Independans.  II  n'y  a  donc  pas  licu  de  s'etonner  que 
le  Parlement,ou  le  Roi  avoit  fi  peu  d'amis,  declarac  cette  Ar- 

mee 


(i)  Frcre  du  Comte  dc  fVarwick  Amiral  du  Parlcmint.  11  avoit 
re^u  du  Prince  de  Gnltet  une  CommilVion  qui  lui  donnoit  pouvoir 
de  lever  des  Troupcs  pour  le  fervice  du  Roi. 

(2)  Chei  la  Piinceffe  iXOrange  fa  Soeur. 

(3)  Le  iS  de  Mai.  ' 

(4)  A  la  Brille. 

(f)  Des  que  le  Princc  de  Galles ,  qui  eroit  a  Faris  avcc  la  Reinc  fa 
Merc,  fut  informe  que  cette  Efcadre  avoit  pris  le  parti  du  Roi,  il 
fe  rendit  a  Helvoetjluis ,  ou  elle  etoit  allee  de  la  Brille  ,  &  apres  a- 
voir  renvoye  ibn  ticre  a  Li  Haie,  n'etant  pas  a  propos  qu'ils  s'ex- 
pofalTt-nt  toas  deux  a  la  tois ,  il  fit  voile  pour  l'Anglcterre,  biea  re- 
iblu  dc  tirer  dc  ces  V.iifll-aux  tous  les  avantages  polVibles. 

(6)  Le  Comte  de  tVarvnick.  L'Hiftorien  des  Guerres  Civiles  infi- 
nue ,  que  le  Prince  avoit  lieu  de  croire  que  ce  Seigneur  fe  declare- 
roit  pour  le  Roi;  ik  Mr.  tle  Rapin  montre  quel  ctoit  ie  fondement 
de  cette  clperance  ,  Hiit.  d'AngI.  Tome  VIIL  p.  660  &  661. 

(7)  Voyei  ci-deflus  pag.  134. 

(5)  Voycz  Mylord  CUrendon  Tom.  V.  p.  128—161. 

(9)  Au  prejudice  du  General  Lefiey.  Voyez  Rafin  Ibid.  page  670 
£v  6fi. 

(10)  Ce  Dccret,  qui  fut  donne  fur  les  fortes  reprefentations  du 
Mi-rquis  cArgyie  &  des  Presbytericns  rigides  ,  jointcs  aux  inftances 
&c.  des  Envoyes  du  Parlemeat  d'Anglcierre ,   portoit,   g«'<;?;  ne  re^ 


cevroit  aucurt  ftcours  de  ceux  qui  n'auroienl  pis  figne  le  Covenant ;  (}«'«» 
ne  les  admettroit  point  dans  l'Armee  iVEcoJfe ,  (y  ^«'ti«  ne  leur  accorde- 
roit  aucnr.e  proteiiion. 

(11)  Mylord  Clnrtndon  dit,  que  le  Duc  faifoit  marcher  les  An- 
glois  un  jour  devant  fon  Armee,  afin  d'etre  averti  par  ce  moyendcs 
mouvemens  de  TEnnemi ,  de  leur  en  faire  foutenir  le  premier  choc, 
&  de  les  affoiblir  autanc  qu'il  fe  pourroit.  Guerres  Civil.  Tom.  V. 
p.  ipt. 

(ii)  Mylord  Clarendon  (Ibid.)  conjetfture  que  le  Duc  s'arreta  dan» 
les  Provinces  du  Nord  ,  pcur  donner  a  l'Armee  Angloife  le  tems  de 
fubjuguer  tous  Ics  Partifans  du  Roi  fouieves  en  divers  endroits  du 
Royaume  ,  afin  qu'ils  ne  fuffent  pas  en  etat  de  s'oppofer  aux  defleins 
des  Presbyteriens.  Mr.  de  Rafin  refutc  folidement  cette  conjetture, 
&  en  fait  une  autre,  qui  n'eft  pas  fculement  plus  vraifemblable ,  mais 
qui  tient  de  la  naturc  des  faits  fur  lefquels  elle  ell  fondee.  Hift. 
d'Anglet.  Tom.  VIII.  p.  664  &  665-. 

(13)  Voyez  ce  que  Mr.  de  Rapin  dit  fur  les  marches  que  le  Duc 
i'Hamilton  auroit  dCi  faire,  s'il  fiit  venu  fecourir  les  Presbyteriens, 
&  le  lucces  prefque  infaillible  qu'il  auroit  pu  fe  promettre.  Ibid. 

(14)  Mr.  de  Rapin  rapporte  cette  Lettre  toute  entiere,  d'apres  la 
Tomc  VII  de  RuJhTVorth ,  1137. 

(15-)    Le  17  d'Aout. 

(16)  Son  nom  etoit  Bernard  Gua/com,  mais  les  Anglois  le  pronon- 
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mee  ennemie  du  Royaume,  des  qu'il  fuc  qu'elle  y  etoit  entrce. 

Le  meme  jour  que  TArmee  d'Ecofle  entra  en  Angleterre,  le 
Chateau  de  Tembroke  fe  rendit.  Cromwe/l ,  qui  en  faifoit  le  Sie- 
ge ,  fit  partir  d'abord ,  un  Corps  de  Cavalerie  pour  aller  ren- 
forcer  PArmee  du  Nord  commandee  par  le  Major  General 
Lamhert ,  &  trois  jours  apres  ,  il  partit  lui-meme  avec  le  refte 
de  fes  Troupes,  quoiqu'elles  fuffenc  fort  fatiguties  par  le  Siege 
qu'elles  venoient  de  faire,  qu'elles  manquaflenc,  la  plupart,  de 
bas  &  de  fouliers ,  &  que  la  marche  qu'clles  entreprenoient , 
fut  longue  ,  &  dut  vraifemblablement  etre  fuivie  d'une  Batail- 
le.  Ces  difficultes  ne  rebuterent  point  Cromiuell.  II  pourfuivit 
ardemment  fa  pointe;  cependant  il  ne  puc  arriver  que  vers  le 
milieu  du  mois  d'Aout  dans  la  Province  dTorf^,  oii  Lambert 
vint  incontinent  le  jomdre,  &  ils  marcherent  enfemble  droit  a 
Prejloti,  ou  le  Duc  ^Hamilton  s'etoit  airete,  on  ne  fait  a  quel 
deffein ,  a  moins  que  ce  ne  fiit  pour  attendre  Monroe ,  qui  lui 
amenoit  d'Ecoffe  trois  mille  hommes. 

Lat/gaale ,  qui  avec  fes  Troupes  Angloifes  faifoit  Tavant-gar- 
de  de  l'Armee  du  Duc ,  le  fit  avertir  que  Cromwe/l  n'etoit  pas 
loin,  qu'il  venoit  dans  rintencion  de  lui  livrer  Bataille,  &c  que, 
par  confequent ,  il  etoit  neceflaire  de  tenir  les  qurtiers  de  1' Ar- 
mee  Ecoflbife  plus  ferres.  Mais  Har/ii/ton  ne  ftt  aucune  atten- 
tion  a  cet  avis ,  fe  perfuadmt  que  ce  ne  pouvoit  etre  que  quel- 
que  detachement  de  l'Armee  de  Cromiue/l.  Enfin  La/tgda/e  fut 
rencontre ,  &  pouffe  jufqu'a  Freflo/i  par  la  Cavalerie  ennemie. 
II  amena  meme  c^uelques  prifonniers  ,  qui  affurcrent  que  toute 
rArmee  de  Cro//iwe//  etoit  proche.  Cela  fut  caule  que  le  Duc 
le  renvoya  a  fes  Troupes,  avec  prometTe  de  lui  envoyer  du  fe- 
cours;  mais  il  ne  lui  tint  pas  parole.  Ainli  Langdale  etant  at- 
taque  fe  vit  oblige  de  foutenir  un  combat  fort  inegal,  qui  dura 
pourtant  cinq  ou  fix  heures :  mais  entin  il  falluc  ceder ,  &  la  de- 
route  fut  entiere.  Immediatement  apres ,  la  Cavalerie  de  Crom- 
•we//  marcha  droit  a  Prefton ,  oii  tout  etoit  dans  une  fi  grande 
confufion,  qu'on  ne  pcnilbit  qu'a  fe  fauver.  „  Les  Anglois  y 
3,  entrerent  avec  les  Ecoflbis  qu'ils  pouffoient.  Le  Combat  y 
„  recommenga,  mais  enfin  le  Duc  fe  retira  au-dela  du  Pont 
„  dont  il  voulut  s'affurer,  &  qu'il  fut  encore  oblige  d'aban- 
„  donner ,  apres  une  adtion  fort  chaude.  Cependant  il  fc  mic 
„  en  bataille  a  une  portee  de  moufquet,  &  s'y  tinc  jufqu'a  la 
„  nuit ,  qui  etoit  trop  proche  pour  que  Cromvie//  piit  mettre  la 
„  derniere  main  a  fa  vidtoire.  Le  Duc  proficanc  des  cene- 
„  bres,  fe  retira  vers  Wiggham  ,  &  dela  vers  IVarrington ,  ou 
„  il  fe  trouva  a  la  pointe  du  jour.  La ,  il  paffa  un  defile ,  <5c 
„  y  fit  ferme  contre  un  Corps  de  Cavalerie ,  qui  Tavoic  har- 
„  cele  toute  la  nuic ,  &  qui  groffiflbic  a  tout  moment.  Cepen- 
„  dant  toute  rArmee  de  Cromwe//  arrive.  Le  defilc  attaque  & 
„  defendu  avec  beaucoup  de  bravoure,  durant  plufieurs  heures, 
„  eft  force.  Les  Ecoffois  fuyent;  on  les  pourfuit  vivementi 
„  ils  s'arretenc  a  Warrington,  ou  ils  etoient  deja  maitres  du 
„  Pont.  Mais  le  Lieutenant  General  Bay/ey ,  qui  y  comman- 
„  doic,  ne  fe  trouvanc  poinc  en  etat  de  tenir,  demanda  k  ca- 
„  pituler.  Cremiiie//  confentic  a  leur  donner  la  vie ,  a  condition 
„  qu'ils  fe  rendroienc  prifonniers  de  Guerre,  &  qu'ils  lui  li- 
„  vreroienc  leurs  Chevaux,  leurs  Armes,  &  leurs  Munitions, 
„  ce  qu'ils  accepterent.  On  trouva  la  des  armes  pour  armer 
„  quatre  mille  hommes,  &  Ton  fic  un  pareil  nombre  de  pri- 
„  fonniers". 

Ce  que  Ton  vienc  de  lire ,  &  qui  eft  marque  de  guillemets , 
eft  un  extrait  fort  fuccind  d'une  Lettre  (14)  que  Cromwe// €- 
crivit  au  Parlement  le  20  d'Aoiit,  &  qui  contient  un  detail 
circonftancie  de  ce  qui  fe  paffa  entre  les  deux  Armees ,  le  1 7, 
le  18  &  le  19  de  ce  meme  mois.  Voici  comment  ce  General 
finic  fa  Relation. 

Voi/a,  dit-il,  /es  particu/aritA  di  cette  viiioire.  Permettez- 
moi  feu/e/nent  d^ajouter  un  mot  ,  afi/t  qu^en  voyant  li/iega/ite  du 
nombre  des  deux  Arme'es  .^  tout  /e  /nonde  reconnoijfe  /a  /nain  de 
Dieu  dans  cette  ajfaire.  lJArm(e  d^Ecoffe  ne  pouvoit  pas  etre 
moins  de  douze  mil/e  loommes  d'l/ifanterie ,  ^  de  cin^  mi//e  de 


Cavalerie.  Langdale  n^avoit  pas  meins  de  deux  mi/Ie  cina-cens 
homme  de  pi^  ^  de  quinze  cens  chevaux ,  ce  qui  faifoit  en  tout 
vint  ^  un  mille  /lommes;  <^  notre  Ar/n^e  neloit  aue  de  huit 
mille  fx-ce/is  hommes.  Autant  que  nous  en  pouvons  juger  ^  /lous 
leur  en  avo/is  tue  deux  mille ,  e^  fatt  huit  ou  neuf  mil/e  prifon- 
niers ,  outre  ceux  qui  fe  cachent  dans  les  Bois  ,  (^  que  les  gens 
du  Pais  ajfo/nment  ou   amenent   journellement. 

Pour  achever  de  rapporter,  en  peu  de  mots,  la  cataftrophe 
^Hamilto/i  &  de  fon  Armee,  ajoucons  a  la  relation  de  Crotn- 
vjell,  que  ce  Duc,  s'etant  retire  a  Namptiuich  avec  le  refte  de 
fa  Cavalerie ,  au  nombre  de  trois  mille  hommes ,  poufla  a  tou- 
te  bride  jufqu'a  Uxeter ,  ou  Lambert ^  qui  eut  ordre  d'aller  a 
fes  trouffes,  arriva  auffitot  que  lui,  &  oii  les  Ecolfois  nefirent 
pas  meme  mine  de  fe  mettre  en  defenfe.  Le  Duc  fuc  pris  avec 
tous  fes  Officiers,  &  de  toute  cette  Armee  il  ne  fe  fauva  que 
quelques  Cavaliers,  qui  en  allerenc  apprendre  la  defaite  a  Mon- 
roe  dans  le  Cumberland. 

Fairfax  ayanc  faic  favoir  cecte  nouvelle  a  la  Garnifon  de 
Colchefter,  qu'il  tenoit  bloquce  depuis  plus  de  deux  mois  ,  les 
Soldacs  fotcerent  leurs  Officiers  de  le  rendre  a  dilcretion  (15). 
Les  principaux  de  ces  Officiers  etoient  le  Comce  de  Nor-xich  ,■ 
le  Lord  Capel,  le  Lord  Lifle  ^  les  Chevaliers  Compio/t,  Lucas ^ 
&  Gafcoi/tg  (16),  le  Lieutenant-Colonel  Farr,  &  quelques  au- 
tres.  Le  Conleil  de  Guerre  leur  fit,  des  lc  memcjour  ,  leur 
proces  pour  caufe  de  Sedition,  &  condamna  le  Lord  Ltfle  & 
les  Chevaliers  Lucas  &  Gafcoi/tg  a  etre  arquebuies.  Lcs  deux 
premiers  le  furent  le  lcndemain ,  &  lc  Croificme  ecoic  furlepoinc 
de  fubir  le  meme  forc ,  lorfque  Fairfax  apprenanc  qu'il  ecoic 
de  Florence,lui  fauva  la  vie,  de  peur,dit-il,que  le  Grand-Duc 
n'ufat  dc  reprefailles  fur  les  Gentilshommcs  Anglois  qui  voya- 
geoienc  frequemmcnt  dans  fes  Ecacs  (17).  Le  Comce  de  Nor.- 
loich  &  Ic  Lord  Capel  furenc  cnvoyes  dans  les  prifons  dc  lVi/id~ 
Jor-.,  les  aucres  Otficiers  en  furenc  quictes  pour  la  perce  de  leurs 
armes,  de  leur  equipage,  en  un  mot  de  tout  ce  qu'ils  avoienc 
lai  &  les  Soldats  furent  mis  hors  dc  la  ViUe,  apres  avoir  ece 
depouilles. 

D'abord  apres  fa  viftoire,  le  diligent  Cro/ifwell  ordonna  a 
La/nbert  d'aller  nettoyer  le  Pais  du  cbte  de  Carlifle ,  oti  Musgra- 
ve  fe  tenoit  bvcc  quelques  Troupcs,  &  de  venir  enfuite  le 
joindre  pour  encrer  enfemble  en  Ecotle.  Pour  lui,  il  marcha 
avec  affez,  pcu  de  monde ,  a  la  renconcre  de  Monroe  qui  ame- 
noic  quacre  mille  hommes  au  Duc  d'Ha/nilton,  Sc  qui  ecoit  de- 
ja  entre  bien  avant  en  Angleterre ,  puifque ,  comme  je  Tai  dic 
ci-deffus,  il  etoic  dans  la  Province  de  Cu/nberland,  Movroe  non- 
obftant  fa  fuperiorite  evita  d'en  venir  aux  mains  avec  Cro/nwe/lf 
&  fe  retira  a  grandes  journees  vers  le  Nord.  Je  ne  voi  pas 
que  Musgrave  fic  une  meilleure  manoeuvre  ;  aufli  les  deux  Ge- 
neraux  Anglois  fe  rejoignirent  bientot.  Ils  ne  furent  pas  plu- 
toc  aux  environs  de  Barwick ,  que  Cromiuell  fic  bloquer  cetce 
Place ,  &  ecrivic  au  Commicte  du  Parlement  d'£coffe ,  pour 
le  requerir  de  la  rendre  &  Carlifle  auffi ,  &  de  rappeller  Monroe , 
fans  quoi,il  devoic  s'actendre  a  laGucre.  Peudejours  apres  (18) 
il  continua  fa  marche  vers  rEcoffc  ,  apres  avoir  laitfe  quelques 
Regimens  pour  bloquer  Bar-wick. 

La  defaite  du  Duc  d'HamiIton  ^  &  les  menaces  de  Cromwell 
firent  que  les  Affaires  d'Ecoffe  changerent  encieremenc  de  face. 
Le  Marquis  A'ArgyIe  leva  quclques  millc  hommes  pour  s'oppo- 
fer  a  Mo/troe  qui  etoic  rentre  dans  le  Royaume,  &  quoique  ce- 
lui-ci,  rentbrce  par  un  Corps  dc  Troupes  que  lc  Comce  dc  La- 
narick  (19)  lui  amena,  fe  fuc  faiti  du  Ponc  de  Sterli/tg,  ce  qui 
meccoic  le  Marquis  hors  d'etac  de  faire  aucun  progres,  quand 
meme  il  auroic  eu  de  plus  grandes  forces,  le  Commicce  du  Par- 
lement,  apprenant  que  Cro//tiijel/  marchoit  droit  a  Edimbourg, 
s'enfuic  de  cecte  Ville  &  fe  difperfa,  dc  peur  de  fc  voir  enferme 
entre  rArmee  Angloifc  &  celle  du  Marquis  A'Argy/e.  Cette 
fliite  fit  perdre  au  Comte  de  Lanarick  &  a  Monroe  couc  moyen 
&  toute  efperance  de  pouvoir  continuer  la  Guerre ;  de  forte 
qu'ils  confemirenc  (20)  a  un  accommodemenc  qui  porcoic  j  que 
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^oient  8c  recrivoient  Gafcoing. 

(lyj  Mauvaifc  raifon  de  cctte  Grace  ,  fi  Guitfconi  etoit  digne  de 
mort  pour  avoir  leve  des  Troupes  cn  Angleterre,  8c  contribue  a  de- 
fendre  une  Place  pour  le  Roi  contre  le  Parlcment.  Mauvaife  raifon , 
puifque  ce  Tlorentin  n'avoit  aucun  Caradtere  public  qui  putlefouftrai- 
re  a  la  Jurilliidiion  du  Pais  oii  il  fe  troiivoit,  a  moias  que  la  quali- 
te  8r,  le  titre  de  Sujct-ne  du  Duc  de  Florence  ne  donnat ,  il  y  a  cent 
ans ,  autant  Sc  plus  de  privileges  quc  celle  de  Citoyen  de  Rome  n'cn 
conferoit  pendant  la  duree  de  ce  redoutable  Empire.  Outre  que  tout 
Miniflre  Vublic  qui  prend  parti ,  ferd  le  frivilege  je  fon  caraiHre ,  aiij/i 
iien  que  1'Ecclefiaftique  parmi  les  Princes  Catholiques  ,  qui  cft  pris  Us 
arrr.es  a  h  main.  Si  l'on  euc  renvoye  Cuafconi  a  Florence,  fous  une 
bonne  8c  fure  garde,  avec  les  proccdures  crimineiles ,  pour  quc  le 
Grand-Duc  en  tit  juflicc,  c'eut  ete  ,  felon  Topinion  de  bien  des 
gens,  ravaler  le  prix  de  ces  fortes  de  deferences,  quoiqu'on  en  trou- 
ve  des  exemples  qui  font  mSme  loues ;  tel  entre  autres  le  renvoi  qui 
fut  fait  a  l'Archiduc  de  deux  de  fes  Sujets  qui  furent  pris  &  trouves 
complices  de  rentreprife  formee  contre  la  Viile  de  Mctz.  Henri  IV. 
B.oi  de  France  les  fit  conduire  a  Itur  Souverain  ,  a  qui  fit  remettre  le  pro- 
tes ;  ne  doutnnt  point  qu'il  ne  les  fit  punir ,  quand  ce  ne  feroit  que  pour 
turger  le  fottpfon  qu'on  pouvoit  avoir  conlre  lui.  D'ailleurs  le  motif  de 
ia  Grace  dc  Guafconi  me  paroit  tres  injurieux  au  Grand-Duc,  parce 
qu'on  le  fuppofe  capable  de  vanger  la  inort  d'un  de  fcs  Sujets  crimi- 
Tom.  X.  F,  IU. 


ncl  conviincu  ,  fur  des  Etrangers  innocens.  De  plus ,  on  diroit  que 
Fnirfax  vouloit,  par  le  motit  qu'il  allegue  dc  cette  Grace ,  acquerir 
aux  Gentilshommcs  Anglois  qui  voyageoient  en  Italie,  le  droit  de 
fomentcr  8c  de  foutenir  de  leur  propres  perfonnes,  les  Tumultes  8c 
les  Guerrcs  Civilcs  qui  pourroicnt  s'elcver  cn  Tofcane;  car ,  prenea- 
y  garde ,  le  motif  de  Fairfax  portc  la ,  8c  conticnt  tout  ccla.  Conclu- 
fion  ,  cc  General  pouvoit  faire  grice  a  Cofconi ,  non  par  crainteque 
le  Grand-Duc  n'ufit  de  rcprefailles,  mais  parce  quc  cec  Officicr,  cn 
qualite  d'Etranger  ,  etoit  plus  pardonnable  d'avoir  pris  Ics  armes 
contrc  lerepos  public  du  Royaume,quc  ceux  qui  en  etoient  les  Su-i 
jets,  8c  dont  quclques-uns  meme  furent  epargnes  parcc  uiemcCon- 
teil  de  Guerre ,  8c  quelques  autres,  comme  le  Comte  dc  Norwich , 
fept  a  huit  mois  aprcs.  Au  refte  Mylord  Clurcndon,  cn  failant  l'Hif- 
toire  de  cette  Scntence,  Scc.  cntrc  dans  un  detail  que  Mr.  de  Rapin 
8c  Mr.  de  Larrey  ont  neglige,  8c  qui  eft  pourtant  alfcz  curieux.  Vo- 
ycz.  Guerrcs  Civilcs    Tom.  V.  p.igcs  310,  jii  8c  321. 

(18)  Le  10  de  Scptembre. 

(19)  II  etoit  Frcrc  du  Duc  A'H*milton ,  8c  lui  fucceda  dans  ce  Ti- 
tre. 

(io)  Ix  16  de  Septembre.  II  y  a  dcs  Auteurs  qui  difcnt  que  le 
Comte  de  Lmarick  refufa  de  ligner  ce  Traite ,  8c  qu'il  fc  retira  ei: 
Hollande. 
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les  Armees  feroient  congediees ;  &  les  prifooniers  de  part  & 
d'autre  mis  en  liberte.  Que  perfonne  ne  pourroit  etre  recher- 
che  pour  avoir  eu  part  a  cecte  derniere  Guerre  i  a  condition  que 
ceux  qui  fe  trouvoient  dans  le  cas  figneroient  ce  Traite  ^  qu'ou- 
tre  cela  ils  ne  pourroient  etre  Mcmbres  du  nouveau  Commit- 
te  des  Etats,  qui  feroit  elu.  Enfin  que  les  AfFaires  de  la  Reli- 
gion  feroient  decidees  par  l' AfTemblee  Generale  des  Eglifes ,  &c 
les  Civiles  par  le  Parlement,  &c. 

Ainfi  le  Parti  du  Roi  fut  enciercment  diffipe  en  EcofTe  ,  de 
meme  qu'en  Angleterre ,  avec  cette  difFerence  que  la  derniere 
expedition  fut  achevee  en  peu  de  jours  &c  fans  efifliiion  de  fang. 
Crom-well  fut  re<;u  a  Edimbourg  avec  de  grands  honneurs.  11 
obtint  fans  difHculte  la  reftitution  de  BartL-ick  &  de  CarliJIe, qm 
font  les  deux  cles  des  Provinces  du  Nord ,  prit  avec  le  Mar- 
quis  d'Argyle  les  mefures  quils  jugercnt  convenables  ,  &  laif- 
fant  La7nhcrt  en  EcolTe  ,  avec  trois  ou  quatre  Regimens ,  a 
la  priere  des  EcoiToiSjpour  tenir  en  bride  ceux  qui  pourroient 
avoir  envie  de  remuer,  il  s'en  retourna  iriomphant  en  Angle- 
terrc. 

II  y  avoit  neanmoins  encore,  dans  le  Royaume,  quelques 
Places  fortes  qui  n'etoient  point  encore  foumifes.  De  cc  nom- 
bre  etoit  le  Chateau  de  Ponfra^ ,  dont  la  Garnifon  tenoit  en 
bride  tout  le  Pais  des  environs  ,  &  y  commettoit  de  grandes 
violences.  Cromwell  falfiegea,  &  le  prit.  Tout  le  relte  eut 
le  meme  fort,  ou  fe  foumit  volontairement  j  en  un  mot ,  ce 
rapide  General  ne  lailfa  nulie  part  rien  a  faire  ,  &  il  fut ,  des 
le  fcptieme  Decembre,  de  retour  a  Londres,  &  dans  ie  Parle- 
ment. 

Je  croi  bien  que  le  Le<ftcur  attentif  s'attend  \  me  voir  pafTer 
rnaintenant  en  Irlande ,  oii  le  Duc  d'OrmonJ  s'etoit  charge 
d'aller  executer  une  partie  du  dernier  Projet  fait  en  faveur  du 
Roi.  II  y  alla  cn  efTet ,  comme  il  paroit  par  la  Demande  que 
les  Communes  firent  faire  au  Roi  pendant  la  Negociation  dc 
Neivport ,  &  par  la  Reponfe  que  le  Roi  y  fir.  Les  voici  Tu- 
ne  &  Tautre,  telles  quelles  fe  trouvent  dans  Mr.  tie  Rapin. 

„  Comme  le  tcms  limite  pour  les  Conferences  alloit  expi- 

,j  rer, la  Chambre  demanda  encore  au 

jj  K.oi  5  ^'''^  /"^«^  ^  ^^  Majejid  de d^fendre  au 

„  Marquis  ^'Ormond  de  iunir  avec  les  Papijles  Rebelles  d'lr- 
„  lande,  &c  (i). 

„  La  Reponfc  du  Roi,  par  rapport  au  Marquis  d'Ormond..... 

fut ,  ^luil  ne  pouvoit  rien  ordomier  au  Marquis ,  evant  que  le 

T>'aiti  fut  fign^.  Mais  qualors  ^  il  feroit  ce  que  les  deuy,  Cham- 

bres  d?proient  j  ^  que  fi  le  Marquis  n'oh^iJfoit  pas  a  fes  or- 

dres  ,  /7  prendroit  de  telles  mefures  cotttre  lui,  que  les  deux 
„  Chambres  en  fcroient  contentes  (2)". 

Le  Marquis  etoit  donc  en  Irlande  j  il  y  agifiToit  donc  pour  le 
Roi.  Mais  il  a  plu  a  Mr.  de  Tt.apin  (5)  de  tranfporter  cet  Ar- 
ticle,  &  de  le  lier  aux  evenemens  de  fannee  1649.  Pour  moi, 
fans  rechercher  les  raifons  de  ce  derangement ,  je  dirai  ici  tout 
d'une  fuite,  que  le  Marquis  d'Qrmond  fe  rendit,  vers  le  com- 
mencement  du  mois  d'Octobre  de  cette  annee,  en  Irlande  (4.) , 
d'ou  la  defedion  (5)  des  Irlandois  Papiftes,  qui  s'etoient  enga- 
ges  (6)  a  fervir  le  Roi,  fous  les  ordresdu  Marquis,  Favoit  de- 
termine ,  il  y  avoit  un  an ,  a  paffer  en  Angleterre ,  apres  avoir 
remis  Dublin  &cDroiheda  aux  Generaux  (7)du  Parlement,  plutot 
que  dc  les  voir  tomber  entre  les  mains  des  Rebelles,  qui  fe  pre- 
paroient  a  en  faire  le  Siege  avec  des  forces  auxquelles  il  n'etoit 
pas  en  etat  de  refifter.  Trois  mois  apres  fon  retour  en  Irlande , 
le  Marquis  d^Ormond  ,  qui  en  etoit  toujours  Viceroi  ,  conclut 
avec  le  Grand  Confeil  des  Irlandois,  qui  s'aflembloit  a  Kilken- 
ny ,  un  nouveau  Traite ,  par  lequel  les  Catholiques  obtenoient 
tous  les  avantages  qu'ils  avoient  pu  s'avifer  de  demander.  Mais 
auffi  ils  s'engageoient  de  nouveau  a  fburnir  au  Marquis  une  Ar- 
mee  capable  de  clrafTer  de  rifle  tous  les  Ennemis  du  Roi.Nous 
verrons  dans  1'Extrait  fuivant  ce  que  tout  cela  produifit.  Re- 
prenons  les  Affaires  Civiles  d'Anglccerre. 

Nous  avons  interrompu  la  fuue  de  ces  AfFaires  a  l'endroit 
od  1' Armee ,  refolue  de  mettre  des  obltacles  a  la  conclulion  im- 
minente  de  la  Paix  entre  le  Roi  &  le  Parlement,  envoya  le  18 
de  Novembre  aux  Communes  une  ample  Remontrance ,  oii  el- 
le  ne  prit  pas  meme  la  peine  de  deguifer  les  funeftes  refolutions 
que  le  Parti  Independant  avoit  formees,  &  qu'il  fe  metcoit  en 


devoir  d'executer  contre  le  Roi ,  &  contre  le  Gouvernement. 
Cette  Remontrance  contient  rteuf  Demandes,dont  fAbregeme- 
me  que  Mr.  de  Rapin  en  a  fait  nous  paroit  trop  long  pour  etre 
place  ici  (8).  11  fuffira  de  dire  que  l'Armee  marquoit  fans  de- 
tour  au  Parlement  la  maniere  dont  elle  entendoit  que  le  Gou- 
vernement  fiit  regle  j  &  quant  au  Roi,  a  fa  famille,  &  a  les 
revenus,  la  Remomrance  demandoit, ,,  i.Qu'il  fiit  mis  en  Juf- 
„  tice,  comme  etant  la  principale  caufe  de  tous  les  maux  qui 
„  avoient  accable  le  Royaume ,  &  de  tout  le  fang  qui  avoit 
„  ete  repandu.  2.  Que  le  Prince  de  Galles  &z  le  Duc  d^Tarck 
„  fuffent  cites  pour  venir  faire  leurs  foumiflions  au  Parlement, 
„  &  qu'on  declarat  que  s'ils  refufoient  de  fe  prcfenter,  ils  fe- 
„  roient  proclames  Traitres,  dechus  de  toute  fbrte  de  Droit 
„  en  Angleterre,  &  bannis  du  Royaume  a  perpetuite.  3.  Que 
„  cependant  les  Revenus  de  la  Couronne  fulfent  mis  enfequef- 
„  tre  pour  fervir  aux  ufages  publics  (9)". 

Le  Parlement  avoit  deja  regu,  depuis  le  mois  de  Septembre, 
plufieurs  Remontrances  a  peu  pres  femblables  (lo;,  auxquelles 
il  n'avoit  fait  aucune  Reponfe.  11  ne  fe  prefla  pas  d"en  faire  a 
cette  derniere,  mais  il  en  renvoya  Fexamen  jufqu'au  premier  de 
Decembre  prochain,  afin  d'etre  mieux  en  ecat  d'y  repondre, 
lorfqu'il  fauroit  la  derniere  relblution  du  Roi  fur  i'Article  de 
FEpifcopat,  qui  etoit  le  feul  qui  ne  fut  pas  regle  j  ce  qui  mon- 
tre  que  les  deux  Chambres  n'avoient  pas  encore  perdu  toute  ef- 
perance  de  conclurre  avec  le  Roi.  Mais  elles  ne  favoient  pas 
encore  que  Fairfax  l'avoit  fait  enlever,  &  transferer  dans  le 
Chateau  de  Hurfi  (ii)i  &  elles  n'en  furent  informees  que  quel- 
quesjours  apres. 

Apres  ce  coup  de  main  ,  TArmee,  fans  fe  mettre  en  peine  fi 
le  Parlement  examineroit  ou  non  la  Remontrance ,  publia  le 
30  de  Novembre  unc  Declaration,  portant,  „  que  le  Traite 
„  que  Ton  continuoit  a  negocier  avec  le  Roi  tendoit  ii  mani- 
„  feltemcnt  a  la  ruine  de  l'Etat  &  de  la  Liberte  du  Peuple, 
„  qu'il  n'y  avoit  quune  corruption  entiere  de  la  plus  grande 
„  partie  des  Deputes,  qui  piit  leur  faire  rejetter  les  Propoiitions 
„  &  les  Demandes  que  l'Armee  avoit  prefentees  au  Parlement 
„  pour  Tavantage  du  Bien  public".  A  quoi  elle  ajouta  ,  que, 
te  cas  itant  fi  extraordinaire  ^  fi  prejfaJit ,  elle  alloit  fe  mettre 
ea  marche  vers  Londres ,  pour  y  fuivre  la  voie  dans  laquelle  il 
plairoit  a  la  Vrovideme  de  la  dirigcr. 

Ni  cette  Declaration ,  ni  la  menace  dont  elle  etoit  accom-' 
pagnee,  ni  1'arrivee  (12)  de  TArmee  aux  environs  de  Londres, 
n'empecherent  les  Communes  de  voter,  le  \  de  Decembre, 
que  le  Roi  avoit  ete  mene  prifonnier  a  Hurfl ,  fans  leurconfen- 
tement  i  &  le  cinquieme ,  que  fes  Concejfious  pouvoiont  fervir  de 
fondement  a  la  Paix.  Ce  Vote ,  comme  il  a  ece  deja  remar- 
que,  vint  trop  tard,  &  fut  le  dernier  Adte  du  Parti  Presbyte- 
rien.  En  effet,  le  lendemain,  deux  Regimens  entrerent  par  or- 
dre  du  General,  dans  le  Palais  de  Weftminfler ,  congedierent  la 
Garde  des  Milices  qui  y  avoit  ete  mife ,  depuis  quelques  mois 
pour  garder  le  Parlement ;  s'emparerent  des  avenues  &  des  por- 
tes  de  la  Salle  oii  les  Communes  s^affembloienti  &  lorfque  les 
Deputes  fe  prefenterent  pour  entrer ,  ils  en  arreterent  quarante- 
un  dont  ils  avoient  les  noms ,  &  les  mirent  en  garde  dans  une 
Maifon  voifine  (13). 

Peu  de  tems  apres  le  Colonel  Whalley ,  accompagne  de  plu- 
fieurs  Officiers,  prefcnta  aux  Communes  de  la  parcdefArmee, 
un  Memoire  intitule  :  Fropoftions  <^  Demandts  de  VArme^e 
pour  juflifier  fa  ConJuite.  Mr.  de  Rapin,  apres  avoir  donne  un 
Extraitl  cxact  &  fidelc  de  cet  Ecrit,dont  Finjuftice  &  la  vio- 
lence  fautent  aux  yeux ,  &  que  fon  peut  lire  tout  entier  dans 
Rushijorth  (14),  dit,  „  qu'il  a  ete  neceflaire  d'informer  leLec- 
„  teur  de  ce  qui  y  eft  concenu,  par  cecte  raifon:  Ceft  qu'il 
„  y  a  eu  des  Hifloriens  trop  partiaux  (15),  qui  n'en  ont  point 
„  parle  ,  ou  qui  n'en  ont  dit  qu'un  mot  en  paffant  ,  fans  en 
„  rapporter 
„  Ledteurs 
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(i)  Torae  VIII.  p.  696. 
{2)  Ibid.  page  yoz. 

(3)  Tome  IX.  page  11. 

(4)  Selon  lc  Projet  ciu'il  avoit  forme  8c  communique  au  Roi  , 

8cc. 

(5-)  Cette  defeftion  fut  caufee  par  les  Cabales  du  Nonce  du  Pape, 
fous  pretexte  que  la  Paix  n'etoit  pas  alTez  avantageufe  aux  Citho- 
liques  ;  mais  veritablement  ,  parce  qu'elle  tut  prejudiciable  au 
pouvoir  tyrannique  qu'il  exer^oit. 

(6)  Par  le  Traite  de  Paix  qiie  le  Marquis  avoit  fait  avec  eux  , 
en  1646,  fclon  les  cjrdres  expres  du  Roi. 

(7)  Au  Colonel  Jones  ,  qui  prit  pofleffion  de  ces  deux  Places  le 
17  de  Juin  1647. 

(8)  Mylord  chrtndon  en  a  fait,  Tome  V.  p.  419,  un  Abrege 
plus  court  que  celui  de  Mr.  de  Rafin,  mais  plus  long  que  le  notre. 

(9)  Onremarqua  que  la  Remontrance  ne  parloit  point  du  Duc 
deCloceJler  troifieme  Fils  du  Roi,    foit  pour  refpect  par  le  aele  que 


la  fubftance  ,  de  peur  de  faire  connoitre  a  leurs 
quc  les  Presbyteriens  n*eurcnt  aucune  part  a  ce 
„  qui  fe  paifa  dans  la  fuite,  &  que  les  Independans  en  furent 
„  les  veritables  &  les  feuls  Auteurs". 

La  violence  commife,  le  6  de  Decembre,  contre  ^iMem- 
bres  des  Communes ,  fut  fuivie ,  le  lendemain ,  de  rexclufion 
de  quatre-vingc-dix  autres  ;  Mylord  Clarendon  (16)  en  fait 
monter  le  nombre  jufqu'a  cent,  &  Mr.  de  Larrey  (ly)  a  cent- 

foixan- 

cc  Prince  temoignoit  pour  la  Reformation.foitparmenagementpour 
fa  jcunefre  ,  car  il  n'avoit  que  neuf  ans. 

(10)  Aux  Remontrances  dont  il  a  ete  fait  mention  ci-deflus  , 
ajoutez.  celle  qui  tut  prefentee  le  30  de  Septembre  par  la  Vil- 
lc  2c  le  Territoire  d'OxforJ  j  celle  de  la  Ville  de  Nejvcajlle ,  Je 
10  d^Oftobre;  cclle  de  k  Ville  ?c  de  la  Province  d'Torck ,  k  memc 
jour;  celle  des  Otficiers  du  Regiment  d'IngoUsiy  ,  le  30  du  memc 
mois;  Sc  enfin  les  Rcquetcs  que  le  General  re^ut  le  i  de  Decem- 
bre  fur  le  m^me  fujet  ,  dc  la  part  des  Troupcs  qui  etoient  dans  le 
Nord ,  &  dans  le  Pais  de  Galks. 

(11)  Ce  Chateau  eft:  iitue  dans  la  Province  de  Hant ,  fur  une  lan- 
gue  de  terre,  vis-a-vis  de  rulc  de  Wight.  On  dit  que  Tair  y  eff  ll 
mauvais,qu'il  faut  en  changer  tous  les  trois  mois  la  Garnifon,  fi  on 
ne  veut  pas  qu'elle  y  perifle. 

(11)  Le  1  de  Decembre. 

(13)  Mylord  Clarendm  £c  Mr.  de  tarr«y  rapportent ,  quoiqa'un  pea 
differemment,  les  fuitcs  de  ceite  violcnce.    On  peut  les  confulter  • 
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CiiAR-  foivartte.Ainfi,  depuis  ce  jour-li,  on  doic  confiderer  la  Cham- 
LEs  I.     bre  des  Communes,   comme  n^ecanc  plus  compolee  que  d'In- 

1048.  dependans.  Celt  a  quoi  il  fauc  bien  prendre  garde,  fi  on  veuc 
jnciu '''"  ^voir  une  idee  necte  de  cetce  Hiftoire.  Le  jour  de  cecte  ex- 
nVit  plus  clufion,  Crom-xell ^  qui  etoic  arrive  a  Londres  le  foir  prece- 
compoie   dent,  alla  prendre  fa  plsce  dans  la  Chambre,  &  y  fuc  remer- 

que  d'la-  „■  -    j      j-  j     r       • 

dcpcn-      '■'^  "^  *^^  grands  iervices. 

daiis.  £n  ce  cems-la,  on  prefenta  au    General   lin  Projet,   intitu- 

Ciom-    l^  j^^  ConventioH  du  Veufle  ,   pour  1  etabliffement  du  Gouver- 

yg  nement.    Tout  y  etoic  regle  fur  lcs  principes  des  Independans. 

Mais  comme  ce  Projec  n  euc  poinc  lieu,  je  ne  croi  poiuc  aul- 

li  qu'il  foic  neceflaire  de  le  mectre  ici. 

Crdre  fur      Enfin,Ie  Parci  regnanc  s'etant  airjre  de  la  Ville  de  Londres, 

^f'^*°"  par  le  moyen  des  Rtigimens  qu'il  y  fic  loger  chez,  les  Bourgeois , 

giaracsde  &   p3r   l'ordre  que  les  deux  Chambres  donnerenc  couchanc  la 

Londics.    prochiine  eleftion  du  Lord  Maire  «ScduConfeilCommun  (18), 

Votcpout  ]j  Chambre  des  Communes  voca,le  23  de  Decembre,  quecon- 

jjroces  au  formemenc  a  canc  de  Requeces  qui  avoienc  ece  prefencees  depuis 

plufieurs  mois,   &  donc  le  nombre  s'c.oic  eACrememenc  multi- 

plie  depuis   environ  trois  femain^s,   tanc  de  la  part  des  V:lles 

&   des    Provinces  ,   que  des  differens  Corps  de  l'Armee  ,   & 

meme  de  TArmee  cntiere,  la  Chambre  ne  pouvoit  pas  differer 

plus  longtems  a  faire  le  proces  aux  principaux  Deiiiiquans  ^   & 

nommeraenc  au  Roi.     C'ell:  pourquoi,  elle  ecablit  inconcinenc 

un  Committe  de  trente-huit  dc  fes  Membres  pour  dreffer  une 

Accufation  contre  ce  Prince,  &  lui  donna  pouvoir  de  recevoir 

toute  forte  d'informations  6c  de  temoignages  fur  les  matieres  de 

fair. 

Le  merae  jour,  la  Flotte,  qui  ecoit  foiis  le  commandemerit 
dti  Comte  de  IVarwkk,  envoya  au  General  une  Declaration, 
qu'elle  adheroit  a  la  Reraontrance  de  l'Arrae;.  Cette  demar- 
che  ne  fit  pas  beaucoup  d'honneur  au  Comte,  qui  ayanc  ere  un 
des  Chefs  des  Presbyceriens ,  fuc  le  premier  qui  fe  decacha  de 
ce  Parci,  pour  fc  ranger  dans  celui  des  Independans. 

Le  28  de  Decembre,  le  Commitce  charge  de  dreffer  FAc- 
cuiation  contre  le  Roi,  en  pr6fenta  un  modele  en  forme  d'Or- 
donnance.  Et  la  Chambre  favoit  li  bien  que  cetce  Ordonnance 
feroic  approuvee  a  lacroiiismeledlure,  qu'elle  fe  haca  depafferun 
A&e.  pour  eriger  une  Hauie  Cour  de  fuflice ,3.  laquelle  elle  don- 
na  poavoir  de  juger  le  Roi.  Voici  la  Preface  de  cec  Adle  ex- 
traordinaire. 

II  eft  de  notoriet^  fublique,  que  Charles  Scuart,  pr^fent  Roi 
d" Attgleterre  ,  non  conte?it  des  ujurfations  que  lui-meme  ^  fes 
Vr(dicejfeurs  ont  faites  des  droits  (^  des  libertifs  du  Peuple  ,  a 
form^  le  deteftahle  dcjfein  de  renverfer  les  Loix  fondamentales 
(^  les  Libertis  de  cette  Nation  ,  ^  dintroduire  en  leur  place  , 
un  Gouvernement  arbitraire  ^  tyrannique.  ^lifoutre  plufieurs 
inauvais  moyens  qu'il  a  employe's  pour  ex(fcuter  ce  dejfein  ,  il  l'a 
fourfuiv!  par  le  fer  ^  par  le  feu ,  e^  ?«''/  ^  fait  a  fon  Parle- 
ment  une  Guerre  cruelle  ,  par  laquelle  le  P.oyaume  a  €t(  mijira- 
hlement  ravag^Je  Trifor  public  ^puif ,  le  Commerce  entierement 
ruine,  des  miUiers  dbommes  ont  p(fri  par  Fifp^e,  outre  une  infi- 
nite  cCautres  maux ;  &  qiie  pour  toutes  ces  chofes ,  //  auroit  pu 
etre  juftement  <^  exemplairement  pujii.  Mais  le  Parlement  ef- 
f&ant  que  V emprifo7inement  du  Roi,  qui ,  far  la  volente  de  Dieu , 
a  ete  livri  entre  fes  ?nains  ,  feroit  capable  de  mettre  fiit  aux 
troubles  de  ce  Royau7ne,s^etoit  abftenu  de  procfder  judiciairement 
contre  lui.  Cependant ,  il  a  trauv^  par  une  facheufe  experience, 
que  la  cUmence  ne  fervoit  qu'a  eucourager  le  Roi  ^  fes  compli- 
ees  a  continuer  leurs  mauvaifes  <^  davgcreufes  pratiques  ,  S"  a 
exciter  de  nouveaux  troubles,  de  nouvelles  rebel/ions  ,c^-  des  in- 
vafions  des  Etra?tgers.  Ceft  pourquoi  ,  pour  prifvenir  de  nou- 
veaux  inconvMens ,  ^  pour  empecher  qua  1'avinir  quelque  prtn- 
eipal  Officier  ,  ou  Magiftrat  que  ce  foit  ,  nait  la  hardieffe  de 
tenter  malicieufement  c^  traitreufevtent  ,  de  mettre  la  Nation 
dans  l'efc/avage ,  il  eft  ordmn^  par  1'autoritif  du  Parlement  ,que 
Thomas  Lord  Fairfax ,  Olivier  Cromwell,  Henri  Ireton,  le 
Chevalier  Hardrefs  Waller,  Philippe  Skippon,  &c.  (&  14.5 
autres)  fero?tt  Coimniffaires  ^  fuges  dudit  Charles  Stuart,  &c. 
LesSei-  Cette  Ordonnance  paffa  dans  la  Chambre  des  Communes  le 
2  de  Janvier,  &  ce  jour-Ia  meme,  elle  fut  envoyee  aux  Sei- 
gneurs ,  qui  la  rejeccerenc  d'une  voie  unanime.  Mais  les  Com- 
munes,pour  necre  poinc  arreces  par  ce  defauc  de  concurrence, 
vocerenc,  quc  leurs  Commiiraires  nommes  pour  etre  Juges  du 
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Roi  ,  pourroient  egalemenr  continuer  leurs  procedure? ,  le 
concoLirs ,  ni  le  conr;rnceme:it  de  li  Ghimbre  H\ute  n'y  e- 
tant  nullement  neccllaire.  Pour  ceceffet,  elles  fir;nc  raver  de 
la  Commiffion,  les  noms  des  lix  S;i;;nejrs  (ipj  qui  avoient  ete 
nommes  Juges,  &  mirent  d"autres  gens  en  Icurs  pLces.  Enlui- 
te,  la  Chambre  vota, 

1.  Que  le  Pouvoir  Souverain  rc:idoic  originairenlcnt  dans  lc 
Pcuple. 

2.  Qi_ie  les  Communes  d'AngIeterre  alilimblees  en  Parlement, 


mains  raurorite  de  la  Nation. 

3.  Que  ce  que  les  C^mnv.uics  declaroient  ctre  Loi,  avoic  la 
force  de  Loi,  &  que  le  Peuple  etoit  oblige  d'y  obeir,  quoique 
le  Roi  ni  lcs  Seigncurs  n"y  euT.-nt  pas  doniie  leur  conlcncemenr. 

L'Ordonnance  po'Jr  juger  le  R.oi,avec  les  chingemens qu'on 
avoit  ecc  obliire  d'y  faire,  a  caufe  da  defauc  de  concurrence  de 
la  part  des  Scigncurs ,  paffa  dans  la  Chambre  des  Communes 
le  6  de  Janvicr. 

Lcsjours  fuivans,  jufqu^au  26,  furcnt  employes  aux  prcpara- 
tifs  de  cejugement  ,dont  jufqii'aIor3  onn'avoic  jamais  vud'exem- 
p!e.  Ce  fiit  ce  memc  jour  la,  que  le  Roi  (20)  comparuc  la 
premiere  fois  devant  les  Commiffaires  aflcmbles  a  IVjjtninfter 
Ibus  le  titrc  de  Haute  Cour  de  Juftice.  II  y  fut  condui:  trois 
fois,  &  aucanc  de  fois  fommc  de  donner  fcs  Reponfes  fur  Tac- 
cufation  intentce  contre  lui,  dont  la  leifture  avoit  ete  faite  en 
fa  prefence.  Miis  il  refufa  conftammen:  de  reconnoicre  Fauto- 
rice  de  cette  Cour  &  de  ceux  qui  ravoient  ecablie.  D'an  autre 
cote,  la  Cour  nc  vouloit  jamais  enrendrc  les  raifonsfur  lefquel- 
les  il  fe  fonioit  pour  decliner  fi  JurifJidion,  &  quand  il  leur 
demandoit,  qui  eft-ce  qui  avoit  pu  les  etablir  f?s  Jiges,  ils  lui 
repondoient,  le  Jne?;?e  qni  vous  a  fait  Roi ,  a  fjvoir  /e  Pe:ip!e; 
fuppofant  toujours  que  raucorice  da  Peunle  etoic  fuffifance  ,  & 
c'ecoit  cela  meme  que  le  Roi  vouloit  combattre;  mais  il  ne  lui 
fut  jamais  pcrmis.  Enfin,  le  Roi,  voyant  qu'il  ne  pouvoic 
obrenir  d'audience  far  cc  fujet,  compola  un  Ecric  (21)  coiice- 
nanc  fes  raifons  &  fcs  preuves,  qui  peuvent  fe  rcduire  a  dcux 
Articles  genl-raux;  i.  a  ce  qui  le  rcgarde  cntant  que  Roi  d'An- 
glecerre,  2.  a  ce  qui  regarde  la  Chambre  qui  fe  conftituoit  Ju- 
ge  de  fon  Roi. 

A  Tegard  du  premier  Article ,  ii  etabliffdit  par  rEcriturc,  & 
par  une  Maxime  conftante  en  Angleterre,  qu'un  Roi  ne  pou- 
voit  point  etrejuge  par  fes  Sujets.  La  oii  eft  la  paro/e  du  Roi^ 
la  eft  le  Pouvoir,  <^  qui  lui  dira,  que  faistu  ?  Gzii  un  pal- 
fage  de  rEcclcfiaftique.  Le  Roi  ite  peut  point  faire  d^ASlein- 
jufte.  C"cil  unc  RSgle  dc  la  Jurisprudencc  Angloifc;  a  quoi  il 
faut  ajoutcr  quc  les  Loix  du  Royaume  portent,  qu'on  ne  peut 
incencer  d'acC'jfa:ion  coacre  le  Roi,  pirce  qjc  la  Jullice  ne  fe 
rend,  &  ne  peuc  fe  rcndre  qu'en  fon  nom,  &c. 

Quanc  au  fecond  Arcicle,  il  difoit  quc  la  Chambre  desCom- 
munes  pouvoit  li  pcu  erigcr  unc  Cour  de  Ju(lice,qu'elle  n'etoic 
pas  elle-memc  une  Cour;  que,  quand  memc  le  Peuple  d'An- 
gleterre ,  qu'elle  reprefente,  auroit  le  droit  de  donner  une  legi- 
timc  Commiflion  a  cetce  Cour,  il  n'avoit  point  ete  confuite 
la-deffus;  &  quand  il  feroit  vrai,  que  la  Chambre  des  Cam- 
muncs  auroit  tout  le  pouvoir  qu'oa  lui  arroge  ,  &  qai  n'appar- 
tienc  qu'au  Parkmenc  en  Corps  dmt  ellc  nc  fait  quc  la  troifie- 
me  partie,  le  Roi,  les  Pairs  conftitjant  les  deux  autres,  celle 
qui  prenoit  alors  le  titre  de  Chambre  dcs  Communes  ne  pour- 
roit  faire  aucun  ufage  legttime  dc  cette  autorice,  puifqu'elie  n'e- 
toit  que  rombre  de  la  veritable ,  depuis  qu'eUe  ecoit  reduite  a  la 
di.^iiemc  partic  de  fes  Mcmbrcs,  par  rexcluiion  violente  des  ati- 
tres;  de  lorce  q'ie  cctte  fcu'.e  conlideration  feroic  une  raifon  plus 
que  luffifance  d'en  declincr  la  Jurifdiiftion,  &c. 

Le  Roi  n'ayanc  donc  pas  voulu  repondre  devant  la  HauCc 
Cour  de  Juftice,  fon  refus  fuc  regarde,  felon  lci  Loix  d'Angle- 
terre,  commc  une  Confeffion,  &  la  Sentence  de  morc  lui  fut 
prononcee  le  27  de  Janvier.  Un  pcu  avanc  qu'on  lui  pronon- 
gac  fa  Scnrence ,  il  demanda  inftamment  d'etre  oui  devanc  les 
deux  Chambres,  difant,  qu'il  avoit  une  propofition  tres  impor- 
tante  a  leur  faire ;  mais  fa  dcmande  fuc  rejectee.  On  croit  com- 
munement  quc  fon  deffein  etoit  de  propofer  auxdeuxChambres, 
qu'il  abdiqueroit  la  Couronne  cn  faveur  du  Pnnce  Ibn  Fiis 
aine. 

La  Sentence  fut  executee  le  30  de  Janvier  \6^\  fur  unech.ff- 
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Cuerrts  Civiles ,   Tome  V.  p.  453 
Mr.  de  Lnrrey ,  Tome  IV.  p.  ly^. 

(14.)  Kujhworth,  Vol.  VII.  page  115-4.  apud  R»p;«,  Tome  VIII. 
pages  706  &  707. 

(ij-)  Tous  ceux  qui  n'ont  point  parle  de  cet  Ecrit,  n'etoienc  pis 
ennemis  des  Prcsbyteviens,  temoin  Mr.  de  L.-irrey  qui  n*en  dit  pas  le 
mot. 

(16)  Gucrres  Civilcs,  ubi  fupm. 

(17;  Hift.  d'Angl.  uiifupra. 

(iS)  Cetce  Ordonnance  poitoit  ,  qu'aucun  de  ceux  qui  auroit  ete 
du  noncbre  des  Delinquans ,  qui  auroit  alTifte  le  Roi  contre  le  Parle- 
itient,  foit  dans  lapremiere,  foic  dans  la  feconde  Guerre,  ou  quiau- 
roit  favorife  les  tumultes  de  Londres  &  de  Wefiminfler ,  les  fouleve- 
mens  de  Kcnt,  d'Ejfex,  de  Miilefcx ,  de  Surrey ,  &c.  ne  pourroit  etre 
elu  Maire,  ni  Membre  du  Conieil  Commurt. 

(19)  Ces  lix  faifoient  alors  les  dcux  tiers  de  la  Chimbrc,  tous  lcs 
autres  s'etant  abfentes ,  depuis  le   6  de  Decembre ,  pout  ne  pas  fe 
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4J4  &  43J-.  Uifl.  d'Anglet.  par     voir  'obliges  dc  favorifcr  les  attentats  des  Communei;.     Mais  fur  I'a- 

vis  qu'ils  eurcnt  que  ce  jour-la  rOrdOunince  devoit  erre  envoyee 
aux  Seigneurs  ,  les  Comtcs  de  Northnmberlmd,  dc  Manr.hsftcr ,  de 
Rutland,  les  Lords  North ,  Rochefort  ,  Mtiyitard  5c  Dacres ,  s'y  rendi- 
rent,  en  forte  quc  la  CKambre  le  trouva  compofee  dc  feize  Paiis. 

(to)   Des  que  la  rcfolution  de  faire  le  proces  au  Roi  eut  ete  prife, 
les  Communes  le  fircnt  conduire  du  Chitcau  de  Hurft  a  [findfor ,  o\x 


on  le  tint  jufqu'ju  19  de  Janvier  qu'il  fut  mene  i  Londres  &  loge 
au  Palais  de  St.  Jnmes ,  afin  qu'on  piit  facilemenr  lc  fairc  coniparoi- 
tre  tous  les  jours  devant  fes  Juges.  Mais  on  eut  la  pvecaution  de  lc 
fairc  arriver  de  nuit,  pour  eviter  toutes  fortcs  d'inconveniens. 

(21)  Cct  Ecrit  fut  trouve  parmi  fes  papiers  apres  fa  mort.  Ce 
que  je  remarque,  parcc  quc  dc  la  manicre  que  Mr.  de  Rapia  s^ellex- 
prime,  on  pourroit  croire  que  lc  Roi  le  rernit  a  la  Cour  de  Jufti- 
ce.  Voici  les  propres  termcs  de  notre  Hiftorien.  ,,  Eiifin,  voyant 
,,  qu'il  (le  Roi)  ne  pouvoit  obtcnir  d'audicnce  fur  ce  fujct,  j/  denn* 
„  fes  rmfons  dans  un  Memoire  contenant ,  qu'etant  Roi ,  &:c. 
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Ch  A  R-  faut  qui  avoit  ete  drefTe  dans  la  rue  ,  tout  pioche  de  h  Salle  de 

L  Es  I.    Wh:tehall.     Charles   y  alla ,  y  paruL,  &  y  loufFrit  la  mort  avec 

1^4;     une  fermete  calme  &   foutenue,  qui  a  fait  dire,  qiiil  j/iourut 

^T^li"'  P^"^  grand  qii':l  navoit  vccu;   &  qu'il  avoit  fervi  a  1'obfervation 

que  l'onavoit  iouvent faitede  toute  la  Tamille  des Stuarts^quils 

Jupportent  mieux  rAd'jerfit(f  que  la  Profperit^  (i).     Son  Corps, 

apres  avoir  ete  expofe  a  la  vue  du  Peuple,  pendant  quelque 

tems,  dans  une  des  Chambres  de  IVhitehall,  fut  porte  a  Wind- 

fer ,  &  enrerre  fans  pompe  dans  la  Chapelle  de  Saint  George. 

Au  relle,  fi  je  n'ai  point  fait  le  dctail  de  ce  proces  ecrange, 
&  11  je  gardc  le  lilence  fur  les  circonllances  de  l'execution  de  ce 
Roi  infortune ,  &  fur  le  Difcours  qu'il  fic  au  Peuplc ,  felon  la 
coutumc  d'Angleterre,  ce  n'efl:  pas  ieulement  parce  que  je  ne 
fuis  que  rAbbreviateur  de  fon  plus  celcbre  Hiftorien  ;raaisau(fi, 
parce  que  cet  Hiftorien  a  juge  a  propos  de  ne  point  toucherdu 
tout  a  ces  maticres,  fe  contentanc  de  renvoyer  ceux  quienfont 
curieux,  a  un  Livre  intitule,  Lu  Vfyitable  Hiftoire  du  Proces 
de  Charles  Stuart .,  &c.  dans  lequcl  il  n'y  a  rien  d'oublie  (2). 

Ce  renvoi  n'a  point  empcchc  Mr.  de  Rapin  de  faire  ,    fur  ce 
qu'ii  a  trouve  de  plus  ellentiel  dans  ce  Jugcment,  cinq  Obfer- 
Rapin  fut  vations,  dont  voici  la  fubftance. 
le  Juge-         Dans  la  premiere,  il  rcmarque,  que  la  Haute  Cour  de  Jufti- 
Charles^    ce  fuivit ,  en  jugeant  le  Roi,   les  memes  regles  quc  fi  elle  avoit 
I.  Sut  les  juge    un    Criminel    ordinaire  (3)  ,  parce  qu'elle  n'avoic  aucun 
''^8'"        modele  d'un  femblable  Jugement. 
'^""^         Dans  la  fecondc  Oblervation  Mr.  de  Rapin  ecablit ,   que  le 
principal   Poinc   de  rAccufation   n'auroic  pas  dii  ecre  ,    que  le 
Roi  avoit  fait  laGuerre  a  fon  Parlcmentice  que  leRoi  ne  nioic 
point;  mais  que  c'eCoic  lui  qui  ravoit  commencee,  &  fur-couc 
la  Gucrcc  qu'il  en  ecoic  TAuteur  (4.)  :  car  qui  ne  faic  que  celui  qui  fait  les 
Mentr*"  premieres  hoftilites,  n'eft  pas  toujours  TAuteur  de  la  Guerre.' 
Or  c'etoit-la  une  queftion  d'une  tres  grande  difcuffion ,  &  que 
des  Juges  impartiaux  auroient  eu  bien  de  la  pcine  &  befoin  de 
beaucoup  de  tems  pour  la  decider  ,   comme  nocre  Hiftorien 
croic  1'avoir  moncre  en  indiquanc  cc  qui  fe  pouvoit  dire  pour 
&  contre  !ur  cc  fujec.    Mais  le  Parlement,  qui  ecoit  Juge  & 
Partie  ,   fuppofa  ,  fans  en  donner  la  moindre  preuvc ,   que  le 
Roi  etoit  rAgrefleur,  &  Tunique  Auteur  de  la  Guerre. 

La  troilierae  Obfervacion  eft  proprement  un  examen  de  la 
Queftion,  Si  le  Parlement  etoit  en  droit  de  fe  conftituer  Juge 
dans  cette  Caufe  ?  L'ArticIe  eft  certainement  curieux,  mais  il 
pouvoitfe  eft  fi  etendu  que  je  n"y  toucherai  point.  Si  le  Leftcur  y  a  re- 
cours,  il  pourra  fe  determiner  avec  une  Iiberce  parfaite,  nocre 
Hiftorien  s'etanc  contente  d'expofer  encore  ici  tout  fimplement 
le  pour  &  le  contre,  fans  y  ajouter  la  raoindre  reflexion. 

La  quatrieme  Obfcrvation  regarde  le  refus  conftant  que  le  Roi 
fic  de  fe  foumctcre  a  la  Jurifdidion  des  Communes.  Mais  j'ai 
parle  ailleurs  de  ce  rcfus. 

Enfin ,  la  cinquieme  Obfervacion  de  Mr.  de  JRapin   roule  fur 

les  Temoins  ,  donc  il  n'y  en  eut  pas  un  qui  prouvat  que  le  Roi 

ecoic  TAuceur  de  la  Guerre.     Mais  entre  ces  depohtions,   il  s'en 

5.  Suiles  trouve  deux  que  notre  Auteur  s'eft  cru  obiige  de  rapportercou- 

tions^des    ^^^  entieres,  &  telles  qu'elles  fonc  dans  Rusb-jjorth  (5).  La  pre- 

Temoins.  miere  faic  voir  que  le  Roi  haiiroit  moins  les  Independans  que 

les  Presbyteriens.quoique,  dans  la  fuite,  il  n'eut  que  tropd'oc- 

cafion  de  comprendre  combien  les  principes  dcs  premiers  lui 

etoient  plus  contraires  que  ceux  des  derniers.     La  ieconde  de- 

pofitiou  femble   prouver  que  le  Roi  n^agiiToit  pas  avec  une  en- 

tiere  bonne-foi,  dans  le  Traite  nieme  de  Ncuport. 

A  1'occafion  de  la  premiere  de  ces  deux  depolicions,  je  dirai, 
que  malgre  touc  ce  donc  Saumaife,  le  Pere  Daniel,  certains  E- 
pifcopaux,  &c.  ont  charge  leurs  Ouvrages  ,    pour  imputer  aux 
Chailcsl.  Presbytericns  la  morc  de  Charles  I.  il  n'eil  point  douteux  par- 
mi  les  gens  (6)  quiont  examine,  ians  prevention,  touce  cecce 
affaire,  que  tout  le  blame  en  doit  tomber  lur  les  feuls  Indepen- 
dans  ■■,  &  que  fi  d'autres  qu'eux  y  mirent  la  main ,   ce  furent  les 
Papiftcs  ,   contre  lefquels  on  a,  je  ne  dirai  point  allegue  des 
conjedturcs,  mais  produit  (7)  des  Faits  tres  prelTans  pour  ap- 
puyer  cette  Acculation,  fans  qu'ils  aienc  jamais  pu  y  repondre 
comme  il  faut. 
Lcs  Pres-      Mais  fi  les  Presbyteriens  d'Angleterre  furent  parfaitement  in- 
bytcriens  noccns  de  cc   Regicidc ,  ceux  d^Ecoffe  nc  le  furent  pasmoins. 
ptmeilcnt  ''  ^^^^  donncr  un  peu  de  jour  a  cecf,  d'autant  plus  que  nous 
contte  les  remplirons  par  ce  moyen  un  certain  vuide,  que  nous  a  fait  iai- 
procedu-    jg  jg  jefir  dc  ferrcr  le  narre  des  procedures  que  la  Cour  de  Juf- 
l"depen-  ticc  faifoi:  concre  le  Roi. 
(Uus,8cc. 
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Fresbyte- 
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La  nouvelle  de  reredlion  de  cecte  Cour  Jetta  les  Ecofibis 
dans  un  embarras  extreme.  II  ne  pouvoic  que  leur  etre  tres 
desavantageux  que  les  Independans ,  apres  avoir  ote  la  vie  au 
Roi,  comme  ils  paroiflbient  en  avoir  le  deflein,  demeuraflent 
maitres  du  Royaume.  Ils  comprenoient  parfaitement.qu'unPar- 
lement  compole  de  la  forte ,  n'auroit  pas  de  grands  cgards  pour 
TEcofle,  &  qu'il  ne  manqueroit  pas  de  ruiner  le  Covenant  ^ 
dont  la  confervation  leur  etoit  de  la  derniere  imporcance ,  parce 
qu'il  pouvoic  arriver,  comme  ils  s'en  flatoient  aufli  ,  que  les 
Presbytenens  regagnerorent  un  jour  le  terrein  qu'ils  venoient 
de  perdre.  Mais  d'un  autrc  cote  ,  ils  ne  pouvoient  prcndre  les 
armes  pour  le  Roi.  Apres  la  perte  qu'ils  avoient  faite,  il  n'y 
avoic  que  quclqucs  mois,  ils  ne  l"e  trouvoient  guere  en  etat  de 
remettre  une  autre  Armee  fur  pie,  pour  aller  combattre  les  In- 
dependansj  &  cela  meme  n'auroit  point  fauve  la  vie  au  Roi. 
Ils  prirent  donc  le  parti  de  faire  connoitre  aux  Anglois  &  a 
toute  FEurope,  qu'ils  desapprouvoienc  haucemenc  les  procedes 
du  Parlemenc  d'Anglecerre.  Ceft  tout  ce  qu'ils  pouvoient  fai- 
rc  a  cette  occalion. 

Suivant  cetce  refolucion,  les  Etats  d"Ecofle  firent  parcir  des 
Deputes  qui  arriverent  a  Londres  au  commencement  de  Janvier 
164.;,  &  prefenterent  au  Parlement  un  Memoire  contenant  les 
raiions  qui  devoient  le  detourner  du  deflein  de  juger  le  Roi. 
Mais  ce  Memoire  ne  produifit  aucun  eftec.  Enfin ,  apres  que 
lc  Roi  eut  ete  mene  deux  fois  devant  la  Cour  de  Juftice  ,  ils 
prefenterent  un  fecond  Memoire  dans  lequel ,  apres  avoir  de- 
clare  ,,  Que  le  Royaume  dEcoffe  etoic  choqueaudernier  point, 
,,  du  deflein  qu'on  avoit  d'6cer  la  vie  au  Roi ,  de  changer  le 
„  Gouvernement,  &  d'etablir  une  tolcrance  impie  &  criminel- 
„  le  par  rapport  a  la  Religion;  ce  qui  ecoit  diametralement  op- 
,,  poie  au  Covmant  des  deux  Royaumes  &  au<  promelTes  fo- 
„  lemnelles  faices  par  le  Parlement  d'AngIecerre  aux  Ecoflbis , 
„  lorfquils  remirent  le  Roi  entre  fes  mains:  les  Depuces  d'E- 
„  colls  protefterent  au  nom  de  leur  Parlemenc  &  de  tous  les 
„  Ecolfois,  fans  en  excepter  un  feul,  contre  un  actencac  fihor- 
„  rible  ,  auquel  ils  ne  vouloient  avoir  aucune  parc ,  comme 
„  ils  fouhaicoient  de  n'en  avoir  aucune  aux  maux  qui  en  pro- 
„  viendroient". 

Les  Communes  repondircnt,  miisfeulement  apres  la  mort 
du  Roi,  „  Qu'en  d'autres  occafions  011  avoic  fait  connoicreaux 
„  Ecoflbis  le  poiivoir  que  la  Nacion  Angloife  avoic  dans  tout 
„  ce  qui  regardoit  le  Gouvernement.  Que  fi  les  Ecoflbis  n'a- 
„  voient  pas  le  raeme  pouvoir,  ils  pouvoienc  faire  ce  qu'ilsju- 
„  geroient  a  propos :  mais  qu'ils  ne  devoient  pas  pretendre  de 
„  prefcrire  des  Loix  aux  Anglois.  Qu'apres  une  miire  delibera- 
„  tion ,  ils  avoient  jugc  a  propos  de  fiiivre  la  voie  de  la  Jufti- 
„  ce,  contre  cet  homme  fanguinaire,  fous  la  tyrannie  duquel 
„  ils  avoicnt  longtems  gcmi.  Que  fi  les  Ecoflbis  vouloient  fui- 
„  vre  les  mcmes  maximes,  le  Parlement  d'Anglecerre  leur  of- 
„  froit  fon  afliftance  j  &  qu'il  les  prioit  de  confiderer  ,  qu'en 
„  epoufanc  la  querelle  dc  la  Maifon  de  Stuart ,  ils  ne  pouvoient 
„  que  s'atrirer  beaucoup  de  maux ,  &  peuc-etre  un  perpetuel  cf- 
„  clavage". 

Peu  de  tems  apres  ,  les  Commiflaires  d^EcoflTe  furent  rappel- 
les.  Mais  apres  leur  depart  de  Londres ,  on  prefenta  au  Farle- 
menc  une  Replique,  dans  laquelle  ils  lui  reprochoienc  fon  infi- 
delice,  la  violation  de  fes  promelTes  &  de  ies  fcrmens,  &  au- 
ires  chofes  tres  offenlantes.  Sont-ce  la  des  gens  qui  aienc  parle 
&  agi  froidemenc  en  faveur  du  Roi ,  comrae  Mylord  Clarendon 
les  en  accufe.'  Que  pouvoient-ils  faire  de  plus  dans  lecat  ou  ils 
fe  trouvoient  .-*  Qiie  ne  firent-ils  pas  dans  la  fuire ,  en  faveur  de 
Charles  11.,  6c  combien  cherement  ne  paierent-ils  pas  de  Tavoir 
proclame ,  &  de  lui  avoir  mis  en  main  toutes  leurs  forces  pour 
ibutenir  fes  droits }  Mais  c'eft  ce  que  nous  verrons  dans  TEx- 
traic  fuivant. 

Rcfte,  pour  finir  celui-ci,  a  raflembler  les  traits  dominansde 
Charles  I.  Ouvrage  qu'ont  rendu  tres  difficile  les  prejuges  &c 
les  palfions  de  ceux  qui  ont  travaille  a  nous  peindre  ce  Monar- 
que.     Voyons  ce  que  Mr.  de  Rapin  a  penfe  de  lui. 

Quoiqu'on  ne  trouve  pas,  dit-il,  un  feul  Hiftorien  Anglois, 
qui  foic  imparcial  fur  le  iujec  de  ce  Prince ,  ils  difent  tous ,  & 
tout  le  monde  convient,  qu'il  etoitfobre,  temperant,  chafte; 
bon  Mari,  bon  Pere,  bon  Maitre;  d'une  exadtitude  qu'aucun 
Roi  n"a  peut-etre  jamais  egalee  pour  tous  les  exercices  de  devo- 
tions ,  publics  &  parcicuhers ;  ennemi  de  toutes  fortes  de  de- 
bauches ,  de  difcours  libres ,  foit  contre  la  Religion ,  foit  con- 
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(i)  Burnet  Ibid.  p.  91.  Mais  cctte  difpoiition  eft-elle  particuliere 
aux  Stuarts  ?  n'ell-ce  pas  plutot  h  (iifpolition  geneiale  du  Genre-hu- 
main;  plus  frappante,  de  meme  quc  tout  le  refte  ,  dans  un  Princs 
que  dans  un  Particulier  ?  8c  voila  tout. 

(2)  CeLivrecft  fort  pctit.  II  fut  imprime  a  Londres  en  i6j-o,  & 
a  ete  traduic  en  Fvancois. 

(3)  Exceptez-en  ,  &  Mr.  ile  Rapiii  qui  etoit  Avocat ,  auroit  bien 
du  lc  taire ,  exceptez-en  ,  dis-jc,  !a  prccipitation  des  Procedures  ,  de 
rArret  de  mort,  &  de  Texecution  de  cet  Arret.Tout  cela  fc  fit  dans 
le  Padement  6c  dans  k  Cour  de  Juftice,  en  neuf  ou  dix  jours.  En 
agit-on  dc  la  forte,  £c  moins  en  Angleterre  qu'ailleurs,  avec  un  cri- 
minel  de  la  lie  meme  du  Peuplc? 

(+)  Sur  la  queftion,  fi  lc  Roi  fut  TAuteur  de  la  Guerre,  il  ne  fera 
pjs  inutile  de  lire  la  contre-Rcmarque  qui  a  ete  faite  fur  le  Pream- 
bule  de  la  Commiflion  qu'il  donna  au  Treforier  de  l'Ordinaire  Sc 


Extraordinaire  de  Guerre;  voyez  ci-dcITus. 

()-)  Colleciions  Vol.  VII.  page  1+06  &  fuiv. 

(6)  VHifloire  des  Guerrei  Ctviles  d'Angletem  ne  refpire  que  hai- 
ne  ,  qu'animolite  contre  les  Prcsbyteriens ;  fon  Autcur  ne  pcut  pas 
bien  etrecompte  parmi  les  Epifcopaux  relaches,  &  cependant  il  juf- 
tifie  a  plein  les  Presbyteriens  dc  ce  reproche.  Voyez  Tome  V.  p. 
203.  Voycz  aulfi  Memoires  de  U  Grande  Bret.  par  TEvequc  Bur- 
net ,  Tome  I.  page  90  ;  ou  il  parle  ainli:  les  Treshyieriens  ^  le  Corfs 
(le  la  Bourgeoijie  de  Lor.dres ,  fort  oppofes  aux  dejfeins  des  Regicides  ,  e- 
toient  par-tout  en  yuines  0-  en  Prieres  four  h  confervation  du  Roi.  A- 
joutez.  encore  rAdrefle  que  les  Miniftres  Presbyteriens  prefenterent 
le  18  de  Janvier,  au  General  &  au  Confcil  d'Armee,  avec  ce  titre: 
Serieufe  &  fdele  Reprefentation  des  jHgemens  que  f^.t  les  Minijlres  dit 
Diocefe  de  Londres ,  au  fujet  de  la  co/idamnatioa  injufitment  ponrjiuvie 
centre  l»  Sncrie  Ferfonne  du  Roi.     Ce  Prelat  n'etoit  acunement  TAmi 

des 


t)ES    ACTES    PUBLI 

"Cw  A  tt-  tie  la  pudeur  ou  les  bonnes  maeurs.  Pour  ce  qui  eft  de  la  Jufti- 
t.Es  I,  cejil  feroit  a  fouhaiter  qu'il  reut  aimee  &  pratiquee  envers  fon 
*<^+!-  Peuple  en  giineral  ,  comme  il  le  fit  envers  fes  Sujets  dans  leurs 
artiires  particulieres.  II  n''auroit  jamais  penfe,  ou  du  moins  ,  il 
auroic  renonce  a  tems,&dc  boaue  foi ,z  s'attribuer  un  pouvoir, 
qui  ccrtai:iL-ment  ne  lai  croit  point  ajuge  par  les  Loix  ,  qu'il 
avoit  jurees  en  moncant  fur  le  Trone.  Ce  que  j'ai  dit  de  la  juf- 
tice,  il  faut  le  dire  dc  la  bon?ie  foi.  II  en  eut  pour  les  particu- 
liers ,  de  qui  il  emprunra  ,  ou  avec  qui  il  fit  des  Conventions. 
Mais  jamais  Priiice  n'en  eut  moins  pour  fon  Parlement  &c  pour 
fon  Peupie,  dans  touc  ce  qu'il  leur  promic  par  rapport  a  la  con- 
fervation  dc  leurs  droics  legicimss  &  nuurels.  Quant  a  la  Re- 
ligion,  par  fa  conduic2,  il  donna  lieu  contre  foa  intention,  au 
foup^on  qai  fe  repandic,  qu'il  avoic  du  panchant  pour  le  Pa- 
fMfmc  &  qu"il  avoit  deflein  de  le  recablir.  Tout  montre  evi- 
demmcnc  qu'il  etoit  Proceftant  de  la  Communion  .'\nglicane.  11 
en  fit  profcirion  toute  fa  vie  ,  &  a  fon  dernier  momenc  ;  mais 
n'en  fut  point  le  Martyr ,  comme  Mr.  de  Hapi»  Ta  demontre 
invinciblement  dans  le  dermer  feuiilet  du  Tome  VIII  de  fon 
Hiftoire.  Je  finis  en  rapportant  le  dernier  paragraphe  de  ce  To- 
me. 
„  Pour  tout  dire  en  un  mot ,  CharUs  I.  fut  doue  d'un  grand 
nombre  de  vertus  &  de  belles  qualites.  II  y  a  meme  lieu  de 
croire  que  fes  defauts  ne  furent  qu'une  fuite  &  une  dependan- 
ce  du  deffein  qu'il  avoit  forme  d^aHervir  l'Anglecerre,  &  que 
fi ,  en  certaines  occafions ,  il  ne  fuivit  pas  e.Kadtement  les  re- 
gles  de  la  honne  foi ,  ce  n'ctoit  quepourpouvoir  plusaifemenc 
executer  ce  qu'il  avoit  encrepris  (8).  Sans  ce  malheureux  pro- 
jet,  on  pourroit  dire  que  ce  fut  un  des  Princes  les  plus  ac- 
complis  qu'il  y  ait  jamiis  eu  fur  le  Trone  d'Anglcterre.  Le 
Duc  de  Buckingha?»  y  le  Comte  de  Straffbrd,  rArcheveque 
Laud ,  &  la  Reine  meme  accoutumee  a  un  Gouvernement 
bien  different  de  celui  d'Angleterre,  furent  ceux  qui  pouffe- 
rent  dans  le  precipice  ce  malheureux  Prince,  qu'ils  avoient 
tant  de  paflion  d^elever  plus  haut  que  fes  Predeceffeurs.  Mais 
peut-on  s'empecher  de  faire  fur  ce  fujet  unc  reflexion  quin'eft 
que  trop  naturelle  ?  Ceft  fur  la  punition  de  ces  mauvais  Con- 
feillers,  &  fur  celle  du  Roi  meme.  Le  Duc  de  Buckingbam 
„  perdit  la  vie  par  la  main  d'un  affadin;  Laud,  Strajford,  & 
:„  le  Roi  t«eme,  la  perdirent  fur  rechaffautj  &  la  Reine  paflTa 
.,,  le  refte  de  fes  jours  dens  un  trifte  veuvage,  etanc  meme  af- 
„  fez  negligee  par  fes  plus  proches  Perens. 
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Donne  a  Salop  le  lo  ^'Oclobre  id- 
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Snite  des  Aiies  qui  comcrnint  les  Affairis  Civiles  de  Pan- 
n^e  164.2.     dix-huitiems    du  Regne  de  Charles  I. 

i.  ConceOaon  &  Reglement  des  Prefens  qui  devrOnt  etre 
faits  en  efpece ,  aux  Marechaux  de  Logis ,  &  Fourriers  de  Sa 
Majefte^par  ceux  qui  feront  eleves  a  quelque  Dignite,rang,  ou 
titre,  comme  de  Prince,  d'Archeveque,  de  Duc  ou  DucheflTe, 
de  Marquis  ou  Marquife,  de  Comte  ou  Comtefle,  de  Baron, 
ou  Baronne,  d'Eveque,de  Chevalier-Baronnet  ou  de  Baronnet, 
&c.  dont  les  Lettres  Patentes  de  creation  feront  paflees  au 
Grand  Sceau  d'Angleterre  ,  &  de  chaque  Perfonne  qui  recevra 
rOrdre  &  la  Dignite  de  Chevalier ;  favoir , 

A    la    Creation    de    chaque   Prince  ,    le  falaire  ou  fomme 

Livr.    Chel.     Sous. 
de  .  40 

A  la  Confecration  d'un  Archeveque       10   -     13     -    4. 

A  la  Creation  d'un  Duc  ou  d'une 
Duchefle        -         -  -         -  20-6-8. 

A  celle  d'un  Marquis  ou  d'une  Mar- 
quife        -        -  -        -         -  17-     15-7. 

A  celle  d'un  Gomte  ou  d'une  Com- 
tefle               -  -  -  -13-6-8. 

'   ..  d'un  Vicomte  ou  d'une 


Vicomtefle  .        -        -        - 
d'un  Baron  oud'uneBa- 

ronne  -  .        _        .        _ 

A  la  Confecration  d'un  Eveque    - 
A  la  Creation  d'un  Chevalier-Ba- 

ronnec 


13   -    +. 


d'un  Baronnec    -     - 
d'un  Chevalier 


10  - 
5  - 
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Donne  a  Salop  le  8  d'0(3;obre  1642.  Page  535. 

2.  Ade  pour  deftituer  le  Chevalier  jfean  Bramfton  de  la 
Charge  de  Premier  Prefident  de  la  Cour  des  Flaids ,  qui  fe  tienc 

des  Presbyteriens ,  temoin  en  particulier  ccs  memes  Memoires ,  ou 
il  fait  de  leurs  fentimens ,  &;  de  leur  conduite,  un  portrait  qui  ne 
fait  pas  trop  d'honneur  a  fon  grand  favoir,    8c  a  fa  moderation. 

(7)  Voyez,  la  Politi^ue  du  Cierge ,  page  .  .  .  Voyez,  aulTi  lc  Tome 
XI.  de  la  Biblioth.  Univerf.  page  475-  &  fuivant.  ,  rExtrait  du  To- 
me  III.  de  Wakes;  8c  rHiftoire  Cornplete  d'Angl.  apud  de  Larrey 
Tom.  IV.  p.  271. 

(S)  Excufe  etrange!  Croiroit-on  qu'elle  eut  ete  imaginee  &  de- 
bltee  de  fang-froiJ  par  un  Auteur  comme  le  n6tre?  Sous  ce  Regne 
les  Papiftcs  d'Inande  ne  fircnt  le  maflacre  horrible  dont  il  a  ete  parie 
ci-dcfliis  Tome  X.  P.  III.  pag.  98  de  cctte  Edition,  que  four  pou- 
•voir  plus  aifement  executcr  le  JeJJein  de  fe  rendre  maitres  dn  Royaume. 
Car  ce  maflacre  n'entra  pas  d'abord  dans  leur  Projct,  8c  ils  n'encon- 
Surent  la  penfee ,  ^u*en  concertant  la  maniere  d'en  venir  a  bout. 


devant  Sa  Majefte. 

ge  53<>- 

3.  Qiielques  Rcglemens  faics  a  fAflsmblee  Generale  des  Ir- 
landois ,  tenue  a  Kilkeu<?y  le  24  ^'Qifobre  &  les  jours  fuivans, 
jufqu'au  21  de  Novembre  1642. 

II  eft  marque  a  la  marge  ,  que  cts  Re.glemens  font  tires  d'un 
Manufcnt  apparcenant  a  Mr.  Jean  Aiiflis  Ecuyer  ,  &;  premier 
Heraut  d'Armes.  M.  S.  penes  Johannem  Auftis  Armigerum  , 
Garter  Regem  Armorum  I.   14,  fo/.  326.  ad  fol.  332. 

II  y  en  a  dix-huit  ou  vingt ,  chacun  delquels  porce  une  date 
parciculicre.     Par  exemple : 

25  d'Oftobre  1642. 

„  II  eft  ordonne  qu"0n  fera  uue  Proclamation  pour  inviter 
„  toutes  Perfonnes,  de  quelque  Nation  qu'elles  ibient,  qui  ad- 
„  herenc  aux  Anglais ,  de  lcs  quitter  pour  venir  fe  joindre  a 
„  nous,  &c.  le  dernicr  de  Novembre  prochain  ,  &c  ". 

Ccft  le  pre;nier  de  ces  Reglemcn^^.  Lc  quacricme  en  comp- 
tant  par  les  dates,  eft  con^u  de  cCtte  maniere: 

29  d'Oci-obre  1542. 

„  II  eft  ordonni  aujourd'hui ,  que  toute  Perlbnne  ou  Pevlon- 

nes,  quelles  qu'elles  foient,  qui  parleronc  dcs  Ennemis,  foic 
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de  vive  voix ,  foit  par  ecrit ,  ne  les  deligneront  poinc  par  le 

nom  dAvglois,  ou  de  Protefians ,  mais  par   celui  dc  Parti 

Puritaiu,  ou  de  Malignans  {<))". 

Ces  deux  P.eglemen-i  fufliftnt  fms  doite,  pour  faire  voir  au 
Le(fleur,  qu'ils  lont  rouvn^ge  des  Rebtlles  d"trlande,  qui  pre- 
tendoient  avoir  pris  les  armes  de  Taveu  du  Roi  &  pour  foute- 
nir  fes  droits  contre  fes  Ennemis.  Mais  les  Reglenens  fuivans 
funt  d'une  plus  grande  importance.  Par  celui  du  i  de  Novem- 
bre,  rAfTcmblee  Gcnerale  ftatue,  qu'il  fera  drelfe  un  Modele 
de  Gouvernement  Civil  dans  le  Royaume,  &c.  par  des  Com- 
miflaires  pris  parmi  lcs  Deputcs  d',-s  quatre  Provinces,  Moufler^ 
Comiought ,  Lynfler ,  &  Vl/fer.  Par  1"  Reglement  du  11  du 
meme  mois,  rAflemblce  Gcnerale  etablic  un  Confeil  Supreme 
du  Royaum.e ,  aufli  compofe  de  24  Perfonnes  prifes  egjlemenc 
des  quacre  Provinces,  &  un  Confeii  Provincial,  &c.  Par  celui 
du  14  il  eft  ordonne  que  le  Confeil  Supreme  aura  la  difpofi- 
tion  de  l'Amirauce  &  de  tout  ce  qui  concerne  les  AfFjires  de  la 
Marine.  Par  le  Reglemenc  du  15  du  meme  mois,  il  eft  or- 
donne  a  tous  les  Generaux  &  Commandans  en  chef,  qui  fe 
trouvoient  alors  i  Kilkenny ,  de  s'afierabler,  fans  delai  ,  dans 
quelque  endroic  convenable ,  pour  dreflcr  un  Modele  du  Gouver- 
nement  Martial  ,  qui  devoic  etre  etabli  dans  ce  Royaume.  En 
un  mot ,  on  tachoic  de  pourvoir  a  tout,  levee  dc  deniers  pour 
fournir  aux  fraix  de  la  Guerre,  adminiftration  &  application 
des  Revenus  du  Roi,  &c.  recherche  des  Bicns  des  Proteftans  , 
&c.  levee  des  Troupes;  le  nombre  dc  Soldats  que  chaque  Ci- 
te,  Bourg,  Ville,  ou  Communaute  devroit  fournir  a  pie  &  a 
cheval,  &c.     Page  537.  jufqu'a  540  inclufivcment. 

3.  Ailignation  de  nouveaux  Salaires  accordes  a  Thomas  Byrd, 
Ecuyer  de  la  bouche  de  Sa  Majcfte,  &c.  Donne  a  Reading 
le  feptieme  Novembre  1642.  Page  540. 

Ces  falaires  font  de  la  memc  nature,  que  ceux  qui  ont  ete 
m.arques  ci-delfus  N».  i.  Mais  ils  ne  montent  pas  fi  haut.  Par 
excmple,un  Archcveque  ne  devoit  paycr  a  By r d  qus  ^ochelins, 
un  Baron  que  24,  &  les  autres  i  proportion :  mais  aufli  cet 
Ecuyer  ne  partegeoit  avec  pcrfonne. 

4.  Provilions  d'Offices  expediees  pendant  Tannee  1642  ,  dix- 
huitieme  du  Regne  de  Charles  I,  Page  541 ,  jufqu'a  544  inclu- 
fivement. 

ACTES  concernant  les  Affaires  Ecckfaftiques  de  l'ann(fe 
1642.     dix-huitieme  du  Regne  de  Charles  I. 


DroitJ 
lur  la 
Crcanoii 
dcsChe- 
valiers, 
&c.   ac- 
cordes  ^ 
Ihomas 
l?yrJ. 

Expcdii 
tions  de 
Provi- 
fions 
ri'Oifiees» 
&c. 


i.  Lettres  de  Profefleur  en  Theologie,  &c.    Cec  Article  a    Lcttres 
ete  place  ci-defliis  parmi  les  Aftes  des  Affaires  Civiles  de  cette  '*>" ''""" 

5  '  tcfleiirctt 

annee,  p.ge  217.  ^  ^  Thcoio- 

2.  f  relentations  aiJx  Benefices  vacans  de  Tannee  dix-huitieme  ?!=• 
du  Regne  de  Charles  I.  Page  544,  jufqu'a  546  inclulivement 


A  C  TE  S  conternant  ks  Affaires  Miiitaires  eJ-  Civiles  de  lan- 
nee  1643.     dix-neuvieme  du  Regne  de  Charlcs  I. 

I.  Articlcs  propofes  aux  Ecoflois  a  Edimbourg  le  28  de  No- 
vembre,  par  les  Comm.iflaires  Anglois.  Page  546. 

U  s'agit  dans  ces  Articles  des  Troupcs  que  le  Parlement  avoic 
negociees  en  Ecoire,  pour  la  Guerre  d'Irlande;  &  des  condi- 

tions 

(Voyezlcs  Mcm.  6e 'Bnrnet ,  Tom.  j.  p.ag.  79)  De  fortc  que,  fi 
la  duplicite  de  Charles  I.  cft  excufable ,  parce  qu'il  ne  s'en  lervitqu^a 
txecuter  p'.us  aifement  fon  deffiin  de  rcnvcrfsr  le-s  Loix  fondameiUaks  d» 
Royaume  ,  lc  maflacre  de  quarante  ,  d'3Utrcs  diient ,  de  plus  de  cent- 
cinquante  mille  Anglois  Reformes,  commis  en  Irhnde,  eft  egale- 
ment  cxcufable  ,  puifqu'il  ne  fut  fait  que  pour  executcr  flus  aipment 
le  deffein  de  fouflraire  ce  Royaume  a  la  doraination  douce  &.  legiti- 
me  qu'i!s  y  cxerqoient  depuis  li  longtcms. 

(9)  Cc  nlot  fignifie  proprement  des  Gens  malicieux  ^  obliinis  dii 
Varti  contraire.  II  dlt  plus  que  Md-intentionne.  Mr.  de  Rjpin  s'ea 
eft  fervi  en  traduifant  les  Articles  du  Covenant  qui  fut  faitentrci'An- 
gletcrre  8c  rEcofle  ,  en  16+3.  Voyes  Hifl:.  d'Angl.  Tome  VUI.  p. 
441. 


PriSrefita- 
tions  aur 
Bcncfices, 
&c. 
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ABREGE'     HISTORiatr£ 


Cha  R-tions  dont  on  etok  convenu  pour  leur  payement,  leurs  liabits, 

LEs  I.  leurs  armes,  &c.    Cette  Piece  e*fl:  fignee  ^j^.  Primrofe,   Guil- 

laume  Roe ,  Secretaire  de  la  Commillion  ;  &  plus  bas  ,   Jea?t 

Broiune,  Clerc  du  Parlement. 
Compa-  ^-  Ordonnance  des  Lords  &  des  Communes  affembl^s  en 
gnie  des  Parlement,  publiee  pour  maintenir  le  Gouvernement  de  la  So- 
^M"^-  ciete  des  Negociaus  Avanturiers  d'Angleterre,  &  pour  faire 
vLmu-  fleurir  de  plus  en  plus  le  Commerce  des  Draps  &  des  Manu- 
ricrs.con-faftures  de  Laine  du  Royaume.  Sans  date.  Page  547. 
firmee  Qijelque  long  que    foit  ce  titre ,  il  faut  y  ajouter  que  cette 

Pri\il'e"es  Ordonnance  devoit  fervir  a  fixer  ^  a  confirmer  retablijfemetit 
&  Ton  gj-  /;.;■  Privikget  de  la  Societe  des  Marckands  Av.intiiricrs.  Farmi 
Gouver-   ^^^  Privileges ,  ii  y  en  a  un  que  peu  d'autres  Societes  de  Com- 

merce  ont  dans  le  lieu  de  leur  etabliirement.    Ceft  celui  de  pou- 

voir   emprifonner  fes    Membres ,  pour   les  Ajfaires  ^ui  rcgardent 

fon  Gouvemement . 

ACTES  concernant  les  Affaires  de  Pannife  16:^.  vingtieme 
du  Regne  de  Charles  L 


ncmcnt. 


Commit^ 


1.  CommitTion  particuliere  donnee  par  les  Etats  d^Ecoffe  au 
fion  pour  Comte  de  Lowdoa,  a  fean  Lord  Maitland,  au  Clievalier  Ar- 
convcnir  chimbauld  Johnftoune  CSC  ^  Mr.  Robert  Barclay  ,  pour  traiter 
poiino°ns  &  convenir  avec  les  Anglois  des  moyens  legicimes ,  par  lefquels 
a  faire  au  la  veritable  Religion  &  la  Paix  pourront  etre  etablies  dans  les 
U^Paix"'  '^''°'^  Royaumes ,  au  vrai  honneurde  Sa  Majefre,a  lafurete  &  au 

bonhcur  de  fes  Peuples,  conformement  au  Covenant  fait  entre 
rEcofle  &  TAngleterre.  Page  548.  A  Edimbourg  le  16  de 
Juillet  1644. 

Cette  date  indique  aflez,  que  la  Commiffion  rouloic  fur  les 
Propofitions  de  Paix  quc  le  Parle.nient  d'Angleterre  avoit  dref- 
fees  par  precaution ,  &  fait  communiquer  a  la  Convention  d'E- 
cofle  par  les  Commilfaircs  Ecoflbis  qui  ctoient  a  Loudres.  Vo- 
yez  Rapin  Tome  VIIL  page .  .  . 

2.  Proclamation  peur  revoquer  &  annuller  toutcs  les  Let- 
tres  de  Reprefailles ,  &  Commiffions  de  cette  nature,  accor- 
dees  avant  le  premier  de  Juillet,  de  la  di.x-huitieme  annee  du 
Regne  de  Sa  Majefte.    Donne  a  Oxford  le  19  de  Decembre 

1644.  Page  549.  .,      ,    ,    ,         „  ,  .    j. 

Quoique  cettc  Revocation  fut  generale ,  cUe  regardoit  direc- 
temertt  &  nommement  les  Lettres  de  Reprefailles  que  Gregoire 
Clements  &  quelques  auires  Negocians  avoient  obtenues  pour  fe 
dedommager  des  faifies ,  &c.  qu'on  avoit  faites  injuftement  de 
leurs  marchandifes  &  etfets ,  foit  en  Mer ,  foit  dans  les  Ports 
etrangers.  Le  Roi  allegue  deux  Motifs  de  cette  Revocation, 
I.  que  George  Clements  &  les  autres  Impetrans,  etoient  fuffi- 
famment  dcdommages  de  leurs  perres,  par  les  prifesque  SaMa- 
jefte  favoit  fort  bien  qu"il  avoient  faites  j  2  que  ces  gens-la  s'e- 
toient  mis  fous  la  proteftion  des  Rebellcs  (c.  a.  d.  des  deux 
Chambres) ,  qui  etoient  aduellement  en  armes  contre  Sa  Ma 


Revoca- 
tion  des 
Lctiresde 
Repte- 
£>illc3. 


Motifs  de 
cctte  Re- 
vocaiion. 


jefte,  &c. 

ACTES  concemant  Ics  Affaires  de  Tannee  \(i\\. 
(^  unie7ne  du  Regne  de  Charlcs  I. 


vingt 


Recher- 
the  dcs 
Contti- 
butions 
exigees 
pat  rAr- 
mee  d'E- 
cofledans 
le  Weft- 
moiland. 


Remai- 

quc  lutla 
date  de 
cctie 

Coinmif- 
iloa. 


CflAii- 

LES   L 

Roi  fut 

fS-    la  Psix 

avec  les 

de  Decembre  precedent  plu-  Rcbellc* 
„no.-    „.,;.-„,    „..».-   i„    d5_i_    d'Iilande. 


ment 
d'Ecofle 
a  celui 
d'Anglc- 
tetre. 


1.  Commiffion  donnee  a  Gervais  Benfin,  Richard  Braith- 
-waith  &  Thomas  Sands ,  pour  faire  la  recherche  dcs  deniers ,  bil- 
lets,  effets  ou  provifions  qui  ont  ere  exiges  ,  ou  pris  dans  le 
Weflmorland  ,  par  les  Commandans,  Officiers  ou  Soldats  de 
TArmee  d^Ecofl^e,  ou  par  quelque  autre  Perfonnc,  pour  Tufa- 
ge  &  rutilite  de  cette  Armee,  ou  de  quelqu'une  de  les  parties, 
depuis  le  dix-neuvieme  de  Janvier  mil-fix-cens-quarante  trois; 
avec  ordre  aux  dits Commiflaires  d'en  donner,avec  toute  la  di- 
ligence  poffible,  connoiflance  au  Parlemcnt,  aduellement  fie- 
geant  a  JVeftminfer,z(in  qu'il  y  mette  tel  ordre  qu'il  jugeracon- 
venable.  Tijnoins  nous-memes  \  Weftminfter  le  15  d'Aoiat  1644. 
Page  550. 

Ce,  T4moin  nous-memes  a  IVeflminfler,  marqueroit  que  leRoi 
etoit  alors  en  Terfonne  a  Weftminfler  ;  mais  il  s'en  falloit  bien , 
pui;qu'il  e;oit  occupe  dans  le  Pais  de  G^//p/,  a  iever  quelques 
Troupes,  fon  Armee  ayant,  depuis  peu  de  femaines,  ete  entie^ 
rement  defaite  a  Nazeby ;  &  puifque ,  depuis  qu'il  eut  pris  le 
parti  de  fe  retirer  dc  Londres  (i),  a  caufc  dcs  infultcs  qu'il  y  a- 
voit  recues  publiquement,  11  ne  put  jainais  y  rentrer,  &  qu'il 
ne  revit  Weflminfter  (2) ,  que  pour  y  etre  traite  en  criminel,& 
y  perir  par  la  main  du  Bourreau. 
pi  f  2.  Pareilles  Commiffions  de  diverfes  dates  ,   donnees  a  diver- 

Cornmif-  fes  Perfonnes,  pour  diverfes  Provinces. 

Cons  pa-       ,_  Lettre  du  Roi  adrelTee  a  TOrateur  de  la  Chambre  des 
icilUs.  ' 

Lctuc  du 

(1)  Le  10  de  Janvier  164!. 

(1)  Huit  ans  apres ,  favoir  le  9  de  Janvkrr  16+J. 

(2)  S>ui  f/?/o»,celapeut  fe  rapporter  ou  au  Peuple  Irlandois  attache' 
a,  ou"a  li  Rcligion  Catholique;  requivoque  ic  trouve  dans  TAn- 
glois. 

(+)  La  Cour  de  Rome  n'en  donnc  gucre  de  cctte  fortc.  Ceft 
pourquoi  l'Article  12  commcnce  fagcment  par  un  Si :  Si  vous  rece- 
vez  de  rargent  a  Rome.  Bien  loin  que  les  Irlandois  en  recufient, 
la  Cour  dc  Rome  les  piUa ,  les  extorfionna  par  foa  Nonce ,  cn  forte 
qu'iis  furent  obliges  de  le  chafier,  &c. 

(j-j  En  1661. 

(6)  A  roccafion  de  ces  quatre  Principes ,  j'en  vai  rapporter  un. 


Pairs ,  pour  etre  communiquee  aux  deux  Chambres  du  !?arle- 
ment  aflemble  a  Weflminfter ,  &  aux  CommilTaires  du  Parle- 
ment  d^Ecoffe.  La  date  ell  a  Oxtord  le  ^^dejanvier  164' 
Page  551. 

Le  Roi  avoit  fait  depuis  le  5 
fieurs  demarches  pour  pouvoir  aller  traiter  avec  le  Parle- 
ment  a  Londres.  Voyez  ce  qui  en  a  ete  dit  ci  -  deflus. 
La  Lettre  qui  fait  le  fujet  de  cet  Article  ,  eft  le  MelTa- 
ge  dont  j'ai  parle  aiileurs.  Dans  cette  Lettre  ,  le  Roi 
nie  politivement  d'avoir  donne  aucun  pouvoir  au  Comte 
de  Glamorgan  ,  pour  traiter ,  &  bicn  moins  pour  conclurre  la 
Paix  avec  les  Rebelles  d'Irlande.  II.  y  parle  avec  indignation  de 
ce  que  ce  Seigneur  leur  avoit  accorde  touchant  leur  Religion , 
&c.  Mais  le  Parkment  favoit  a  quoi  s'entenir,  &  quand  il 
n'auroit  pas  eu  des  preuves  en  main  de  ce  que  le  Roi  nioit,  il 
n'auroit  point  agi  autrement  qu'il  ne  fit,  &c. 

4.  Copie  d'une  Lettre  du  Parlement  d'Ecofie  au  Parlement  Lettre  Ai 
d'Angleterre  touchant  les  Garnifons  du  Nord.     La  date  en  eft,  Paric- 
de  St.  Andre  le   3  de  Fevrier  164^.  Page  553. 

Ceft  la  Reponle  a  une  Lettre  que  les  deux  Chambres  de  tVeft- 
ihinfler  avoient  ecrite  ,  le  13  de  Novembre  precedent  ,  au 
Parlement  d'Ecoflfe,  fur  Tombrage  que  les  Anglois  pouvoicnt 
prendre  de  voir  TArmee  Ecoflbife  occuperles  iix  plus  impor- 
tans  Poftes  de  leurs  Provinces  du  Nord,  favoir  Carlijle,  New- 
caflle ,  Tiitmouth ,  Hartlepoole ,  Stackto?i ,  Warks-worth  ,  &  Ther- 
lyuiall.  C  ecoit  dans  un  tems  oii  lcs  Ecolfois  paroifloient  pre-^ 
ter  roreille  aux  Projecs  d'Accommodemcnt  que  la  Cour  de 
France  faifoit  faire  par  Montreuil.  Le  Parlement  d^Ecoffe  re- 
pond  aux  deux  Chambres  „  que  fa  refolution  eft  de  poufl'er  vi- 
„  goureufement  laGuerre,de  concert  avec  ellcs,jufqu'a  ce  que 
„  la  Religion  &  le  Gouverncment  de  fEglife  foient  etablis  dans 
„  les  deux  Royaumes  fur  un  fondement  ferme  &  inebranlable, 
„  ce  qui  fut  la  principale  caufe  de  leur  engagement  dans  cette 
„  affiiire.  Que  cependant  le  Parlement  d'Ecofle  ne  negligeroit 
„  aucun  des  bons  moyens  pour  parvcnir  a  une  Paixdurable; 
„  &que,  quant  aux  Troupes  EeolVoifes,  le  Parlement ,  dans  la 
refofution  invariable  de  cultivcr  &  de  fortifier,  malgre  tou- 
te  oppolition ,  Tamitie  &  l'union  fratcrnelle  entre  les  deux 
Royaumes ,  ne  manqueroit  pas  de  rappeller  fon  Armee  des 
„  que  la  Paix  &  /a  Verit^  auroient  eteaffermies,  &  que  les 
„  deux  Chambres  auroient  execute  leurs  promefles  &  rempli 
„  lcurs  cngagemens  envers  les  Ecoflois,  &c  ". 

5.  Autre  Lettre    ecrite  au  Parlement  d'Angleterre,  touchant    Autre 
les  Demandes  des  Ecofl'ois,  le  mctne  jour  &  du  meme  lieaque  Lettte  da 
la  precedente.  Page  553.  ^^^^{ 

Cette  Lettre,  qui  eft    lignee  Cra-uford  &  Lindfey ,  Pr^fident  d'RcolJe 
du  Parlement,  commence  par  reprefenter  aux  deux  Chambres  "  ««'" 
de  Weflminfter,  que  dans  le  tems  oii  leurs  affaires  etoient  prefque  ^^^  '* 
ruinees,  lEcofle  confentit  a  pafler  de  Tetat  pailible  dont  el!e 
jouifl'oit,  dans  une  Gucrre  dangereufe  &  fanglante,  pour  les  re- 
lever ,   par  une  Ligue  ou  Covenant  ,  dont  le  grand  but  eft  d'e- 
tablir  &  d'aff'ermir  la  Religion  &  le  Gouvernement  de  rEglife, 
conformement   a  la  Parole  de  Dieu ,  &  a  la  pratique  des  Lgli- 
fes  les   mieux  reformees ;  atin  de  produire  la   plus  intime  uni- 
formite  de  Foi  &   de  Culte  dans  les  deux  Royaumes.     C'eft 
pourquoi    lc    Parlement   demande  avec  inftance  que  les  deux 
Chambrcs  de  Wiftminfter  faflfent  enforte  que  rAIIemblee  Gene- 
rale  des  Theologiens  mette,  fans  plus  de  delai,  la  dernierc  mai» 
a  cet  Ouvrage. 

2.  Le  Prelident  demande ,  par  ordre  du  Parlement ,  que  les 
deux  Chambres  fafTent  en  forte  que  Ton  envoie  au  Roi  des  Pro- 
pofuions  de  Paix,  menagees  de  telle  forte  qu'on  puilTe  s'en  {wo^ 
mettre  un  bon  fucces. 

3.  Que  ce  qui  eft  du  a  rArmee  Ecofl"oife  felon  ks  divcrs 
Traires,  foit  inceffamment  acquictj. 

4.  Enfin  que  les  deux  Chambres  aient  egard  aux  pertes  que 
TEcofle  a  fouffertes  fur  Mer  par  leur  negligence  a  envoyer  des 
Vaifleaux  fur  fes  Cotes,  felon  leur  engagement,  &  dans  le  Ro- 
yaume  par  Tinvafion  des  Irlandoisj  ce  que  le  Royaume  d'An- 
gleterre  s'eft  oblige  par  le  Grand  Traite  d'empecher ,  &c. 


■>■> 
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ACTES  concernant   les  Affaires  de  Vannie  1647. 
deuxieme  du  Regne  de  Charles  l. 


vinzt- 


CominiP 
fion  too- 
chant  le 
Ccmmei- 
ce  dcs 


I .  Commiffion  donnee  a  Thomas  Bendish ,  Baronnet  ,  pour 
Tautorifer  a  cultiver ,  afiermir  &  augmenter  de  plus  en  plus  l'a- 
mitie   &  la  bonne   intelligence  qu'il  y  a  entre  Sa  Majefte  Bri- 

tannique  &  le  Grand-Seigneur  ;  comme  auffi   a  conferver  &  ^ 

augmenter  les  Privileges  accordes  aux  Negocians  Anglois  dans  Angiuis 

tous  'l^"*  '** 

que  TEveque  de  Sxlubury  attribue  a  Crommll,  &  qui  renferme  tous 
les  autres.  ,,  J'ai  fouvent  parle,  dit  ce  Prelat,  avcc  un  homme  qui 
,,  avoit  bien  connu  Cromvell ,  &  toute  fa  Bande.  Je  lui  demandois 
,,  ce  que  ces  gens-lapouvoient  dire  pourexcufer  leurs  j>revarications. 
,,  II  me  dit,  qu'i/i  croyoient  qi:'il  y  a  des  circonftanees  fingulieres  ,  c«i 
„  les  perfonrtes ,  qui  font  appellees  a  rendre  ite  grands  fervices  a  1'Etat , 
,,  font  affranchies  des  Regles  communes  de  la  Morale  i  que  telles  furent  les 
„  Aciions  <i'Ehud,  de  Jahei,  de  Samfon  (^  de  David:  c?»  que fe  fon- 
,,  dant  l»-def[us ,  ils  fe  croyoient  difpenfes  de  1'obfertntimi  de  certaines 
„  Loix".  Cela  revient  a  Texplication  qu'un  Eveque  donna,  dit-on, 
Charles  I.  touchant  les  deux  Ibrtes  de  confciences ,  la  Pubiique  6c 


ia  tmicHlitre ;  dont  celle-ci  defend  comme  ua  Crime  . 


ce  que  l'au- 
tre 
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tHAR- 

tES    1. 
Etats  du 
Grand 


tous  les  Domaines  dudi:  Grand-Seigneur ,  &c.    Donne  fous  le 
Grand  Sceau  d'Anglccerre  a  Wejlminjler  le  i  de  Fevrier  1646. 
Page  565.    Signe  yeau  Browae ,  Secretaire  du  Parlement,   H. 
Seigneur.  £(/i»g  Secretaire  du  Committe. 

On  ne  peut  pas  bien  dire  de  cette  date,  ce  qui  a  ete  dit  de 
celle  de  TAfte  rapporte  ci-deflias  No.  3.  de  Tannee  164(5  par- 
ce  que  la  Commiflion  dont  il  s'agit  ici  n'eft  pas  munie  comme 
rautre,  d'un  Temoin  vous-fnemes,  qui  fuppofe  la  prefence  duRoi. 

■ACTES  cojtcernant  les  Ajfaires  de  l'ann(fe  1647.     vingt- 
troijieme  du  Kegne  de  Charles  t. 

Inftruc-  1-  Inftruftions  donnees  par  le  Confeil  Supreme  &  les  autres 
tions  des  Lords  Spirituels  &  Temporels  fous-fignes,  &  par  les  Commu- 
Confcdc-  ^gj  jgj  Catholiques  Confcdercs  d'Irlande,au  Lord  Eveque  Fer- 
lande  '"  »«,  &  au  Chevaher  Nico/as  Tlunket ,  Commiflaires  nommes 
coutleuts  ^  autorifes  de  la  part  des  Cathoiiques  Romains  Confederes 
i  uCour  d'lrlande,en  Cour  de  Rome.  A  .  .  .  .  le  18  de  Janvier  1647. 
de  Ro-      Page  566. 

mc.  Ces  Inftrudions  contiennent  treize  Articles ,  qui  lont  autant 

de  Demandes  ou  Propofitions  que  les  Miniftres  de  rAffemblee 
de  Kilkenny  devoient  faire  au  Pape,  pour  Tengager  a  fecourir 
V7i  Peuple  Ji  C0}ijlamme?it  c^  fi  unanimement  attachi  a  la  Reli- 
gion  Catholique ,  qui  {3)  efi  fon  Ouvrage  e^  celui  du  Conjijioire 
iies  Cardinaux.  Ceft  pourquoi  l'Affemblee  Gt;nerale  demandc 
a  Sa  Saintete  des  fecours  a&uels  (4)  ,  pour  lefquels  elle  lui  offre 
le  Proteiftorat  fupreme  du  Royaume.  Elle  le  follicite  auffi  de 
travailler  a  procurer  la  Paix  aux  Catholiques  d'Irlande,  &  pour 
cet  effet  d'y  intereffer  puiffamment  la  Reine  Regence  de  Fran- 
cc ,  le  Roi  d'£fpagne  &  tous  les  autres  Princes  Chretiens ,  (on 
cntend  par-la  les  Princes  de  laCommunion  Romaine),afin  que 
la  Religion  Cacholique,  qui,  fans  les  fecours  demandh ,  ou  Jans 
vne  bonne  c^  fromte  Paix  ,  va  humaineme?it  farla?!t  fe  ferdre 
dafts  rirlande,  y  foic  inebranlablemenc  etabUe,  tant  pour  le 
Temporel,  que  pour  le  Spiricueli  ce  qui  a  ete  &  eft  Tunique 
buc  de  la  prile  d'armes.  Un  des  fondemens  folidesde  cet  Eta- 
bliffemenc  Temporel,c'eft  que  les  Vicesrois,  a  l'avenir,foienc 
Cacholiques  Romains.  Quanc  aux  fondemens  Spiricuels ,  il  n'en 
cft  poinc  parle  dans  ces  Inftruftions  arrecees  a  IVaterford ,  ou 
plucot ,  parce  que  ces  fondemens  pour  le  Spirituel  Catholique 
Uomaifi  eCoient  bien  pofes  „  dans  les  Articles  de  Paix  ,  S>c  les 
j,  Concelfions  ou  Articles  de  Glamorgan,  accordes  a  Kilkenny, 
j,  a  la  Congregation  de  iVaterford,  au  mois  d'Aout  1646".  Dela 
vienc  fans  doute  qu'il  ecoit  ordonne  a  TEveque  Fernes  &  au 
Chevalier  N.  Plunket,  de  prendre  uce  Copie  tant  des  Inftruc- 
tions  de  Waterford,  &  des  Articles  de  Paix,  que  des  Concef- 
fions  de  Glamorgan.  Ceux  qui  lignerent  les  Inftrudtions  ,  qui 
font  le  fujet  de  ce  Article ,  font 


Thomas  Dublirt, 

Tho.  Cashel, 

Tho.  Tuam  Elu , 

Franc  Ardens ,  Eveque) 

Jean,  Eveque, 

Rohert ,  Elu, 

Franfois  Patricius ,  EIu , 

Robert  Dromore  ,  Elu , 


Eiuerus  Clogerenfis , 
David  Oporieni , 
Fr.  Edmond  Laylenfis  , 
Henri  O  Neal, 
Richard  Bealing  , 
P.  Brian, 
Robert  Devereux, 
Gerard  Fer?iel. 


Par  ordre  de  rAffemblee. 


N.  Plunhet. 


Inniuc- 
tions  dcs 
Confede- 
les  d'It- 
iande 
pour  leuts 
Envoyes 
\  la  Cour 
de  Fraa- 
te 


2.  InftruiStiobs  pour  France.    A le  18  dejanvier 

1647.  Page  557.  Page  557. 

Ces  Inltrudtions  font  apparemment  pour  les  memes  Miniftres, 
puifqu'il  n'y  en  a  point  de  nommes ,  &  qu'elles  font  de  la  me- 
me  dace,  &  pour  les  memes  affaires  que  les  precedences. 

L'AffembIee  Gencrale  charge  ces  Miniftres  de  Lettres  de 
Creance  pour  Sa  Majefte  Tres-Chretienne  ,  mais  d'autres  Let- 
tres  pour  la  Reinc  &  le  Prince  d'Angleterre,  &  pour  le  Cardi- 
nal  Mazarin  ;  avcc  ordre  de  reprefencer  que,  quoiqu'il  y  aic  un 
puiffanc  Ennemi  dans  le  coeur  des  differences  Provinces  d'Irlan- 
de,  les  Catholiques  y  onc  cependant  entre  leurs  mains  plufieurs 
Villes  &  Ports  de  la  plus  grande  importance,  &  un  nombre 
fuffifant  d'hommcs  pour  fe  defendre,  &  chafler  meme  l'Enne- 
mi ;  mais  qu'ils  manqucnt  d'argent  &  de  VaiiTeaux ,  fans  quoi 
ils  feront  en  danger  la  Campagne  prochaine.  Ceft  pourquoi 
lefdits  Miniftres  devoient  faire  les  plus  fortes  inftancesj  pour 
obtenir  qu'on  leur  envoie  a  tems  des  fecours  confiderables  en 
argent,  vu  que  la  confervation  dc  la  Religioa  Catholique  en 

tre  permet  8c  mcme  ordonne  en  certaines  rencontres ,  commc  une 
vertu.  Avec  une  tclle  Dottrine,  eft-il  quelque  devoir  dc  Juftice, 
d'Humanite,  de  Religion ,  qu'on  faffe  difficulte  de  fouler  aux  pies? 

(7)  On  pourroit  en  citer  ccnt  exemples,  niais  ce  feroit  fairc  la  Vie 
de  Cromrsiell ,  Sc  non  une  Rcmarque  fur  rApologie  du  Major  Hun- 
tingdm.  Contentons-nous  donc  de  dire  que  deux  Farlemcns ,  aux- 
quels  Cromvell  etoit  redevable  de  fon  elevation,  connurent  par  une 
fichcufe  expeiience,  Tufage  des  quatrc  Principes  <\\l  Huntingdon  lui 
attribuoit;  Sc  particulierement  du  troilieme  que  je  vai  copierici, 
parce  qu'il  contient  en  abrege.mais  bicn  diftinftement,rHiftoire  de 
ce  qui  airiva  quatre  mois  apres  aux  deux  Chambres ,  aupres  desqueJ- 


depend,  &c.     Pour  ce  qui  eft  de  la  Paix  &  dcs  Conditicns  ^     Ch;>r« 
obcenir,  ellesfont  les  memes  que  dans  les  Inftrutftions  du  No.  i.  les  l. 

3.  Inftrudions  pour  TEfpagne.    EUes  font  de  la  meme  date    mftruc- 
&  de  la  meme  teneur  que  les  precedentc ; ,  &  touces  les  trois  "°-mes'* 
etoient  ecrices  de  la  propre  main  du  Chevalier  Nico/as  P/unket ,  pout  li 
comme  il  le  reconnut  (5)  en  prefence  des  Lords  du  Committe  ^o"' 
pour  les  Affaires  d'lrlande,  qui  les  avoient  re^ues  d'AngIeterr2 ,   gng.^*' 
ou  elles  avoient  ete  produites  en  Original  dans  le  mois  de  Mars 
i66i.  Page  558. 


ACTES  co?:rernant  les  Affaircs  de  Fann^e  1648. 
quatrieme  du  Reg?te  de  Charlcs  I. 


vingt- 


Raifons  qui  ont   determine  Robert  Huntingdon  ,    Major  du  d^  ^'d^- 
nouveau  Regiment  du   Lieutenant-General  Cromiue/l,  a  i'e  de-  mHBon 
mettre  de  fa  CommilTion,   humblement  prefentees  aux  honora-  volontai- 
bles  Chambres  du  Parlement  le  2  d^AoCit  id^S.  Page  558.  bcrtHun' 

Cette  Piece  eft  trcs  longue,  puilqu'elle  remplit  cinq  a  fix  tingdon 
grandes  pages  in  Folio  du  Tome  XX  des  Aftes  Publics  de  Ry-  P''^''^"^ 
mer.  Mais  jc  la  trouve  encore  moins  longue  que  curieufe  ,  &  icm«nr. 
fur-tout  necelfaire  pour  etre  bien  inftruit  des  rules  dont  fe  fer- 
vit  Crom-we//  pour  tromper  le  Parlemenc,  rArmee,Ie  Roi,&c. 
Ces  rufes  ne  furent  pas  d'abord  connues  di  Hunti?igdon  ,  que 
C/^owi-ujW/empIoya  particulierement  aupres  du  Roi ,  depuis  que  cec 
infortune  Monarque  eut  etecnleve  d'Ho/?nby  par  yoyce, (\ui  etoic 
muni  des  ordres  iecrecs  dc  Cro??iiiie//.  II  paroic  quHuntingdo?t 
etoit  honnete-homme  j  c'eft  pourquoi  je  n'attribuerois  point 
la  Demiffion  qu'il  prit  de  Sa  Majorite  au  changement  qui  e- 
toit  arrive  dans  le  Parlement  en  faveur  des  Presbyt^riens,  8c 
au  Traite  d'accommodement  qu'ils  negocioient  actuellement  a- 
vec  le  Roi ,  qu'Hunti??gdon  avoit  aide  innocemment  a  donner 
dans  les  pieges  de  Cromwel/ ;  mais  j'accribue  cecce  DemiOion  , 
&  le  foin  qu'il  prend  d'en  alleguer  les  motifs,  a  rindignation 
que  congoit  une  ame  pleine  de  droicure  ,  lorfqu'clIe  vient  a 
decouvrir  avcc  evidence  qu'elle  a  fervi  d'inftrument  pour  exe- 
cuter  &  faire  reuffir  des  fourberies.  Je  tire  de  ce  qus  je  viens 
de  dire  une  force  raifon  de  ne  pas  faire  ici  ranalife  de  cecte 
Piece ,  afin  d'engager  le  Lefteur  curieux  a  la  lire  toute  entie- 
re.  II  la  trouvera,  en  Anglois  &  en  Frangois,  dans  le  To- 
rae  IX.  Partie  III.  page  114  de  cette  Edition,  &  il  y  appren- 
dra  des  particularites  imporcantes  que  je  n'ai  point  vues  dans 
Mr. ^e  Rapin, ni  dans  piufieurs  autres  Hiftoriensque  j'aiconful- 
tes.  Le  Ledcur  verra  auffi  dans  cecce  Piece  quacre  Principes  (6) 
que  Crowiue// debitoit ,  tant  enpublic  (dans  les  Confcils ,  &c.) 
qu'en  particulier  (dans  fes  Entreciens) ,  &  dont  il  fit  ufage  con- 
tre  tout  ce  qui  lui  parut  s'oppofer  trop  fortement  a  fes  defleins 
ambitieux ;  fans  diftindtions  de  tems ,  de  lieux ,  dc  perfonnesj 
d'amis  ou  d'ennemis  (7). 


A  B  R  E  G  E'  dc  la  Premiere  Partie  de  Xlnterrcgne 
d'Angletcrre ,  ou 

IV.   EXTRAIT   HISTORI^UE  dii 
Tome  XX  des  AEies  Tublics  de  Rymer. 

Depttis  /a  fin  de  l'a?in^e   1648,  vieux  Sti/e ,  jufquau  corn- 
mencement  de  1654. 


DEpuis  la  mort  tragique  de  Char/es  I ,  jufqu'au  parfait 
Retabhffement  de  la  Monarchie  dans  les  trois  Royau- 
mes  ,  en  la  perfonne  du  Prince  de  Gal/es  ,  il  s'ecouIa  douze 
annees  entieres.  Cet  efpace  de  tems  porte  le  nom  general 
d'Interregne,  &  fe  divife  en  trois  Parties  principales ,  dont  la 
premiere  concient  ce  qui  fe  paffa  pendanc  que  FAnglecerre  fe 
trouva  reduite  en  pure  Republique  Democratique ;  la  feconde, 
ce  qui  fe  paffa  fous  le  ProceftoraCi  &  la  croifieme,  ce  qui  fe 
paffa  depuis  la  Defticucion  du  deuxieme  Procedteur  ,  jufqu'au 
mois  de  Mai  1660  ,  que  Char/es  II.  arriva  3  Whiteha//  ,  & 
fut  mis  en  poffelTion  du  Trone  de  fes  Ancetres. 

De  ces  trois  Parties  ,  il  n'y  a  que  la  premiere  qui  fafle  le 
fujet  de  cet  Excraic  ,  parce  que  le  dernier  Recueil  des  Ac- 
tes  Publics  d'AngIeterre  ne  s'etend  proprement  que  jufqu'a  Te- 
levation  d'0/ivier  Cromwe//  au  Protedtorat ,  comms  nous  fa- 
vons  marque  dans  un  autre  endroic  (8).  II  fe  trouvc  pourtant 
vers  la  fin  de  ce  Tome  XX  de  Rymer  quelques  Adtes  oii  lon 
voit  faire  a  Cro??fwe//  les  fondtions  de  la  Supreme  Magiftratu- 
re  dans  laquelle  il  venoit  d'etre  inftalle;  mais  ce  n'etoic  pas  la 
peine  d'encamer  la  feconde  Parcie  de  Vtnterregne,  de  laquellcj 

de 

Ics  Huntingdon  fe  juftilioit  d'avoir  quitte  le  Service;  &  ciriq  ans  a-» 
pres,  au   Parlement ,  tout  compofe  qu'il  etoit  des  feuls  Independans; 

Troifieme  Principe  de  Cromwell. 

„  Qu'il  cfl  pcrmis  de  paffer  fjr  certaines  formilites  du  Gouverne- 
„  ment  pour  parvenir  a  fcs  fins ;  &  que ,  de  purger  pour  cet  eftet 
„  les  Chambres  ,  &  appuyer  le  Parti  qui  rcfte  par  des  forces  perpe- 
„  tuelles,  ou  dc  mcttrc  fin  a  icur  pouvoir  par  la  torce  &  la  violen- 
,,  ce,  eft  une  chofe  tres  permife ,  &c'  . 

(8)  Premier  Extrait,  page  6j-. 


Divifion 

dc  l'Intci- 
rcsQC. 


t.  En  Re- 

publiguc. 
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titution 
du  Pro- 
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i6^\. 


Divifion 
des  ma- 
tieres  de 
cec  £x- 
tiaic. 


de  meme  que  du  reftc  de  rHiftoire  d*Angleterre,  il  fcra  donne 
en  tems  &  lieu ,  ou  par  le  meme  Libraire  ou  par  quelque  au- 
tre,  des  Extraits  lcs  plus  conformes  qu'il  fera  poffible  au  Plan 
qui  a  ete  fuivi  julquici. 

Quant  a  la  matiere  meme  que  nous  allons  manier,elle  com- 
prend  fix  Articles  principaux. 

I.  Le  changement  de  la  Monarchie  en  Republique  Demo- 
cratique. 

II.  Les  AfFaires  d'Irlande;    &  Tetat  de  celles  du  Prince  de 
Ga//i's,  qui  fe  fiifoit  nommer  Cbar/es  II. 

III.  La  Guerre  d'Irlande  fous  la  conduite  de  Cromvie/l  &  d"!- 
reton. 

IV.  r,'etat  de  rEcofle  apres  la  mort  de  C/^ar/es  I. 

V.  Char/es  II  re^u    &  couronne  en  EcofTe ,  ou  la  feconde 
Guerre  entre  les  Anglois  &  les  Ecollbis. 

VI.  La  Guerre  entre  la  Republique  d'Angleterre  &  celle  de 
Hollande. 


L  A  Re- 

PUSL. 

d'Angl. 

164.'.. 

I.  Aiticle. 


Ptincipes 
dcs  Catn- 
munes 
li:'  le 
Gj  iver- 
tueni  Ci- 
vU. 


Defenfe 
deproda- 
met  le 
Fils  du 
Roi,  &c. 


Suite  de  Vann^e  \6\\. 
Etablifilement  dc  la  Republique  d'Angleterre. 

On  fe  fouvient  fans  doute  que  tous  les  Membres  Presbyte- 
ricns  qui  l'e  trouverent,  le  6  de  Decembre  de  cettteannee  164.8, 
prelens  a  la  Chambre  dcs  Communcs,  en  furent  chafles  par 
rArmee.  Ainfi  cette  Chambre  nc  fut  plus  compofee  que  d'un 
tres  petit  nombre  de  Membres  tous  Indepsndans ,  Anabaptiftes, 
ou  autres  Seftaires,  qui,  quoique  dans  des  fentimens  oppofes 
par  rapport  a  la  Religion  &  au  Gouvernement  Ecclefiaftique , 
convenoieat  par  rapport  au  Gouvernement  Civil,  que  rAutori- 
te  reddoit  originairement  dans  le  Peuple,  qui  en  avoit  confie 
unc  partie  aux  Rois  qu'il  avoit  choifis  pour  gouverner  felon  les 
Loix.  Qu'un  Roi  qui  abufoit  de  cette  contiance ,  rompoit  le 
Concndt  primitif,  de  telle  forte  que  TAutorite  Souveraine  re- 
tournoit  au  Peuple  qui  en  etoit  le  proprietaire.  Dela,  ils  con- 
cluoient  tout  d'une  fuite:  i.  Que  le  Gouvernement  Pvcpubli- 
quain  etoit  le  plus  parfait  ,  2.  Que  ce  Gouvernement  etoit  de- 
venu  abfoluinent  necelTaire  a  1' Angleterre ,  apres  les  opprellions 
que  lc  Peuple  y  avoit  foufFertes  de  la  part  des  Rois,qui  avoient 
change  le  Gouvernement  en  veritable  Tyrannie,  3.  Enfin,que 
le  Parlement  etant  les  Reprefentans  du  Peupie,  avoit  non-feu- 
lement  le  droit,  mais  etoit  oblige  de  changer  la  formedu  Gou- 
verncment ,  fans  avoir  egard  au  Contraft  primitif  que  le  Roi  a- 
voit  annuUe  en  le  violant. 

Ce  fut  en  coniequence  de  ce  Principe,  qu'immediatemenc 
apres  la  mort  de  C/iar/es  I.  les  Communes  firent  publier  une 
defenfe  de  proclamer  Roi  Cf}ar/es  Stuart ,  fils  aine  du  dernier 
Roi,  ou  quelque  autre  perfonne  que  ce  fut,  fous  peine  d'etre 
puni  comme  pour  Crime  de  Haute  Trahifon.  Le  meme  jour, 
les  Seigneurs,  leur  ayant  fait  demander  une  Conference  pour 
regler  ladminiftration  de  la  Juftice,  parce  que  le  pouvoir  des 
Juges  etoit  fini  par  la  mort  du  Roi,  re^urent  pour  toute  repon- 
fe  a  ce  M;IIage  ,  que  la  Chambre  Haute  etoit  inutile  &  dan- 
gereufe,  &  qu'ellc  feroit  abolie.  Elles  rabolircnt  en  cfFet  fur 
le  champ  par  un  Vote  unanimc,  qui  lailTa  feulement  aux  Pairs 
du  Royaume  la  faculte  de  pouvoir  ctre  elus  Membres  du  Par- 
lement,  comme  le  refte  des  Sujets.  II  y  en  eut  quelques-uns 
qui  prirent  ce  parti ,  mais  la  plupart  ne  voulurent  pas  les  imi- 
ter,  &  il  s'entrouva  meme  qui  publierent  une  Proteftation  con- 
tre  le  pouvoir  que  la  Chambre  des  Communes  s'attribuoit  ,  a 
quoi  elle  ne  fit  pas  beaucoup  d'attention.  Ainfi,  ce  Parlement, 
qui  dans  fon  commcncement  avoit  ete  compofe  du  Roi ,  d'une 
Chambre  Haute  d'environ  fix-vingts  Seigneurs ,  &  d'une  Cham- 
bre  BafTe  compofee  de  cinq-cens-trei2,e  Deputes,  fe  vit  reduit 
a  une  Chambrc  dcs  Communes,  oii  il  n'y  avoit  qu'environ 
quatre-vingts  Membres,  qui,  nonobftant  leur  petit  nombre,  fe 
donnoient  le  nom  de  Parlement,  &  agifToient  comme  ayanc 
reuni  dans  leur  Corps,  le  pouvoir  qui  avoit  auparavant  reli- 
de  dans  le  Roi,  les  Seigneurs ,  &  lcs  Communes  d'Angleter- 
re. 

Ann^e  1649. 

Aboiition      ^  ^^  defenfc  de  proclamerun  nouveau  Roi,  ies  Communes 

dc  la  Ro-  ajouterent  ,  le  27   de  Mars,  un  Ade  qui  declaroit  la  Royaute 

yaute.        abolie  en  Angleterre,  comme  inutile,  onereufe,  dangereufe;  & 

qu'a  Tavenir  ,  TEtat  feroit  gouverne  par  les  Reprefentans  du 

Peuple,  c'eft-a-dire  par  la  Chambre  des  Communes,   fansRoi, 

fans  Chambre  des  Pairs,&  fous  la  forme  d'une  Republique.  Ce 

changement  capital  du  Gouvernement  en  produilit  neceflairement 

beaucoup  d'autres  dans  les  chofes  qui  avoientconvenu  auneMo- 

narchie,&  quineconvenoientpas  a  une  Republique.  On  abolit 

donc  les  Sermens  ^ Al/egeance  &  de  Suprimacie.  On  ordonna  que 

lajuftice  ne  s'adminiftreroit  plus  au  nom  du  Roi.  Onfitfaireun 

nouveau  Grand  Sceau,  ou  etoit  grave  d'un  cote,  le  Parlement 

feant,  avec  ces  paroles,  le  Grand  Sceau  du  Par/emeut  de  /a  /?/- 
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puh/ique  d'Ang/eterre,  6c  de  Tautre,  une  Croix  &  une  Harpe 
qui  font  les  Armes  d'Angleterre  &  d'Irlande,  avec  ces  mots, 
/a  frhniere  ajin^e  de  /a  Liberti  retahlie  par  (a  benidiBion  de 
Dieu.  Ce  Sceau  fut  confie  a  un  certain  nombre  de  perfonnes, 
auxquelles  on  donna  le  titre  de  Confervateurs  de  /a  Libert^ 
d'Ang/eterre ,  &  il  fuc  ordonne ,  qu'a  Tavenir ,  cous  les  Ordres 
s'expedieroient  au  nom  de  ces  Confervateurs ,  fous  la  diredtion 
du  Parlement.  Enfin,  on  forma  un  Confeil  d'Efat,  compo- 
fe  de  trentc-ncuf  pcrfonnes,  pour  adminiftrer  les  affaires  publi- 
ques,  fous  la  meme  diredtion  &  la  meme  autorite. 

Cependant  cette  Chambre,  qui  fentoit  tout  le  ridicule  qu'il 
y  avoit  qu'un  li  pctit  nombre  de  Membres  fe  qualifiaflent  de 
C»rps  reprdjentajit  /u  R^pub/ique .,  refolut  d'y  apporter  du  reme- 
de  :  non  en  faifant  faire  de  nouvelles  eledtions  j  car  les  Inde- 
pendans  favoient  bien  que  leur  Parti  etoit  trop  foible  &  trop 
hai  dans  tout  le  Royaume,  pour  que  les  Dcputations  tombaf- 
fent  liar  eux  :  mais  en  permettant  a  tous  ccux  qui  avoient  eu 
Seance  dans  ce  Parlement ,  d'y  revenir ,  \  condition  de  figner 
un  Ecrit,  qui  fut  appelle  Efigagement  ,  portant  ,  i.  „  Qu'iis 
„  rejettoient  toutes  les  Conceflions  du  Roi  contenues  dans  ie 
„  Traite  de  Newport ;  2.  Quils  approuvoient  toutcs  les  pro- 
„  cedures  faites  contre  ce  Prince;^.  Qu'ils  promettoient  d'e- 
„  tre  fideles  a  la  Republique  &  au  Gouvernement  etabli  fous 
„  une  Chambre  des  Seigneurs".  Par-la,  fe  trouvoient  exclus 
tous  les  Royaliftes,  &  ceux  des  Presbyteriens  qui  etoient  ri- 
gides  obfervateurs  du  Covenant.  II  y  eut  neanmoins  beaucoup 
de  ceux-ci,  qui,  devenus  moins  fcrupuleux,ou  peut-etre  pour 
faire  que  leur  Parti  eiat  toujours  un  bon  pie  dans  le  Parle- 
ment ,  fignerent  \Engagement  propole,  6c  allcrent  leprendre 
leurs  places  dans  la  Chambre. 

Je  n'ai  rien  dit  d'une  nouvelle  Chambre  de  Juftice,  que  les 
Communes  avoient  deja  erigee  pour  fairc  le  proces  au  Duc 
d'Hami/ton,  au  Comte  de  Hol/and,  au  Lord  Cape/,  au  Lord 
Goring  ,  &  au  Chevalier  Oiuen.  Ils  etoient  tous  cinq  prifon- 
niers  dc  Guerre  ,  accufes  d'un  meme  crime  ,  favoir,  d'avoir 
porte  les  armes  contre  le  Parlcment ;  &c  tous  cinq  furent  con- 
damnes  pour  cela  feul  a  ia  mort,  que  les  trois  prt-micrs  fouf- 
frirent  fur  un  echafauc  drelFe  devanc  la  Grande  Salle  de  IVefi- 
minfter ,  les  deux  autres  ayant  ete  epargnes  de  la  maniere  qu'on 
peut  ie  voir  dans  Mr.  de  Rapin,  qui  rapporte  en  meme  tems, 
alfez  au  long,&  les  raifons  que  ces  Seigneurs  alleguerent  pour 
ieur  defenfe  a  leurs  Juges,&  ies  Difcours  qu'ils  firent  au  Peu- 
ple,  avant  que  de  mettre  leur  tete  fous  ia  liache  du  Bourreau. 
J'ai  aulli  palfe  fous  fiience  ies  autres  executions  qui  furent  fai- 
tes  dans  divers  endroics  ia  Royaume,pour  le  meme  Crime.  Je 
ne  toucherai  pas  non  plus  aux  precautions  que  ies  Independans 
prirent  pour  etablir ,  cimenter ,  &  rendre  refpedtable ,  je  vou- 
lois  dire  formidabte  ieur  Gouvernement  Democratique,en  s'af- 
furant  de  rArmee,&  dc  la  Flotte,&  de  la  Ville  de  Londres, 
&  des  Provinces  fufpeftes  ,  &  de  celles  qui  remuerent.  Ils 
prirent  meme  des  precautions  au  dehors  aupres  des  PuilTances 
Etrangeres,  dont  ils  fe  firent  craindre  des  unes,  &  rechercher 
des  autres ;  &  tout  leur  reuflit.  Mais  un  Abrege  ne  peuc  pas 
tout  dire;  &  outre  cela  notre  Libraire  a  de  tres  fortes  raifons 
de  fouhaiter  que  cet  Extrait-ci  foit  reflerre  dans  des  bornesplus 
ctroites  meme  que  celles  des  trois  precedens.  Contentons-nous 
donc  de  ce  que  nous  avons  indique  fur  ia  fondation  de  la  Re- 
publique  d'Angleterre  ,  &  paflbns  £l  ia  feconde  Partie  de  cet 
Abrege.  Elle  regarde  i.  l'ecac  oii  fe  crouvoit  i'Iriande  ,  dans 
ce  tems-la;  2.  Celui  oii  fe  trouvoit  i'Heritier  de  Ck>ar/es  /. , 
&  3.  le  fucces  des  exploits  que  Cromwe//  fit  dans  cecce  Ifle 
contre  ie  Duc  d'Hami/ton  ,  qui  y  commandoit  les  forces  du 
Grand  Confeil  de  Ki/kenny. 
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Etat  de  Char/es  II. 

Cetoit  dans  le  tems  qu'on  etoit  occupe  en  Angleterre  a  fai- 
rc  le  proces  au  Roi ,  que  le  Marquis  d'Ormo»J  conciut  avec 
le  grand  Confeil  des  Irlandois ,  au  nom  de  Sa  Majeftt; ,  le  nou- 
veau  Traite  de  Paix  dont  nous  avons  dit  un  mot  dans  notre 
Extrait  precedent  ,  &  que  fon  peut  voir  tout  entier  dans 
l'E/encf}us  de  George  Bate  (i).  Mais  ce  ne  fut  qu'apres  la  mort 
du  Roi  ,  que  le  Viceroi  put  en  faire  ufage ,  parce  qu^O-wfw 
Roe  O  Nea/e  ,  qui  commandoic  dans  l'U/fter,  refufa  d'accepter 
cette  Paix ,  fous  pretexte  que  les  conditions  n'en  etoient  pas 
aflez  avantageufes  a  la  Reiigion  Romaine;  en  quoi  il  avoit  en- 
core  plus  de  tort  que  n'en  avoit  eu  le  Nonce  du  Pape ,  lorfqu'il 
fit  rompre,  fur  ce  meme  pretexte,  ie  premicr  Traite  de  Paix 
que  le  Marquis  avoit  fait  dans  i'annee  16.^.6  ,  avec  les  Re- 
hdlcs  d'Irlande,  felon  les  ordres  expres  du  Roi.  On  employa 
beaucoup  de  tems  a  gagner  ce  General,  lans  pouvoir  y  reuflir. 
Enfin  le  Marquis  d'Ormond,  pour  ne  pas  perdre  i'occafion  de 
faire  des  progres  en  Irlande,  pendanc  que  le  Parlemenc  etoit 
occupe  a  ecablir  fa  nouvelle  Republique,  prit  la  refolution  de 
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gleterre ,  de  ReaJmg ,  &  enfuite  d'OxforJ.  Sa  Garniron  de  Droghed» 
fut  paflee  au  fil  de  l'epee,  ie  Parlement  ,  &  lcs  Troupes  d'Angleterre 
aiant  refolu  de  ne  faire  aucun  quartier  aux  Irlindois,    pour  vanger  le 


(1)  Part.    II.  p.  145-  &  fuir,  apudR4/i«»  Tom.  IX.  p.  11. 

(i)  Vers  le  milieu  de  Juia.  .-- c ,     . 

(5)  A  Ramines.  aiant  refolu  de  ne  faire  aucun  quartier  aux  IrUndois,    pour  vanger  le 

(4)  Cctoit  le  Chevalier  jijlon ,  qui  avoit  ete  Gouverneur  ca  An«    ftng  dc  plus  dc  deux  ccns  milic  Anglois  ^ue  ccttc  Natioa  feroco  & 

cruclle 
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La  Rc-  iai(rer  h  O  Nea/e,  &  d'agir  feul,  avec  l'Armee  que  le  Confeil  tcrreur  dans  rArmee  Irlandoife  ,   qu'elle  s'enfuic  a  vau-dft-route  La  Re. 

d-Ancl  '^^  K.!/ieK»jy  avoic  a  fa  difpofition.     II  fe  mic  donc  a  la  tete  de  fans  combattre.  Le  Marquis  fe  vi:  contraint  de  la  fuivre   pour 

lelg   '  ^^"^  Arfnee,  &  en  s^avan^ant  vers  DuUbi  qu'il  avoit  refolu  ne  pas  tomber    entre  lcs  mains  <ic  Jones  ,    &  de  fe  recirer  a 

LeTviar-  d'affieger ,  il  prit  DunJa/k ,  Newy ,  Trm,  Droglieda  ,   &  quel-  quelque  diftance,  pour  y  atccndre  des  renforts  qu'on  lui  faifoic 

qui.a'Oi-  ques  autres   Villes  &  Chaceaux  qui   lui  facilitoienc  rexecution  efperer.    Environ  cinq  ou  fix  femaines  apres,  la  Ville  de  Lon- 

mcnj        ^^  '""  delfein.     Cecce  difpofition  des  AfFaires  d'Irlande  faifanc  donderry ,  la  plus  conliderable  du  Nord  d'Irlande,  qui  ecoit  as-  .„..^ 

piuiicurs  juger  au  Prmce  de  Gal/es ,  qu'il  pourroit  ecre  agreablemenc  en  fiegee  par  les  Troupes  du  Roi,  fuc  delivree  par  une  fortie  que  ''"'loutV* 

Waccs       ce  Pais-la,  a  la  tece  d'une  Armee,  qui  ecoic  affez,  force  pour  le  fic   le  Chevalier  Coot  ,    de  la  meme  maniere  que   Jones  avoic  V"'"^""; 

mcc  J«" '■^"'^'■^ '"^'"'^  *^^ '^.^''P'^^'^'^,™^"'^^ '^^  ^o""^ '^'■e^^ '^e''Me>  f^'^  ^  X)*/-//;/.    Ce  fuc  auffi   environ   ce  meme   tems  -  la ,  que  ime. 

Iiiandois.  lui  fic  prendre  la  refolucion  de  s'y  retirer.    Je  dis  de  s'y  retirer ,  Crotn-well  arriva  heureufemenc  avec  fcs  Troupes  dans  cette  Ca      ^" 
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dant  la  vie  du  Roi  fon  Pere.  D'ailleurs ,  les  Ecacs  avoienc  a- 
vis ,  que  le  Parlement  alloic  leur  envoyer  un  Agenc  pour  leur 
propofer  une  ecroice  AUiance  enrre  lcs  deux  Republiquesj  ils 
en  avoienc   faic  informer  le  Prince  fous  main  ,   &  il  compre 


Conquece  tuc  iuivie  de  Droghe 
celle  de  Ki/kenny,  &  d'un  grand  nombre  d'aucres  Villes,  avec  ''p. 
une  rapidice  econnancei  de  lorte  qu'en  tres-peu  de  cems,la  plus  Drog\a° 
grande  parcie  de  1'Irlande  fuc  reduice  ibus  robeillance  du  Parle-  d»  pac 


menc 


le  Marquis  d'Orn/ond   n'ecant  poinc  en  ecat  d'arrcter  ^'n^r^ 


Ufaitpai' 
tii  lcs 

fages  ^     bien  relblu  de  les  y  fuivre ,  apres  avoir  fait  une  viiite  en  Fran-    faire  aucune  augmentation   un  peu  confidcrable  dans  fon  Ar-  pirmiTes 
pour  rir-  ce  a  la  Rcine  fa  Mere        -  •  -"-^— -■  -----  '-  j  _  t>    •         -      ^  - ,.        ......         . .  .    _  ... 

'T,tredel'^i    avoit 

Roi  nuM  n  ai  pas  dii 

^'abhir''*  plutoc   re^u   la   nouvelle  de  cette  mort  ,  qu'il  prii  le  titre  de    lcr  fervir  des  Princes  etrangers  ,   lcur   piomettanc  qii'i[s"n"e  fe-  ''^'="'^'^'s 

«"  '"'^"   Rr,i     fir  fArm^  Tnn  rf^r,iW,\  Af.<  finripnc  f ^onrpillfrc  A^  Tr^n  Pp_    roicnc  poiuc   ccoubles  ni  inquieccs  la-delfus.    II  y  en  euc  alors  rervf/ 

dans  lcs 
'ays  E- 

Quoique  le  nouveau  Roi  euc  pris  une  ferme  refolution  d'al-    grand    nombre!  "     '  '      '  ^        transeis. 
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<cme  la  Mere  ,     qui  dabord  apres  la  morc  du  Roi,  mee.  Cec  expedienc  fuc  de  faire  publier  que  le  Parlemenc  per-  '''^ndois- 

ecrit  &  confeille  de  venir  Ty  trouver.  Au  rclte  ,  je  mettoic  a  cous  les  Officicrs  Irhndois  dVnioUer  couc  aucanc  de  wdlTer- 

dic ,  &  j'ai  dii  dire  que  le  Prince  de  Ga//es  n'cuc  pas  Soldacs  de  leur  Nacion  qu'ils  trouvei-oicnc   a  propos ,  pour  al-  "let  aux* 

,   5U   la   nouvelle  de  cette  mort  ,  qu'il  prii  le  titre  de  lcr  fervir  des  Princes  etrangers  ,   lcur   promettanc  qu'ils  ne  fc-  Ifl-'"" 

Roi,  &  forma  fon  Confeil  des  ancicns  ConfeiUers  de  fon  Pe-  roienc  poinc   croubles  ni  inquieces  la-delfus.    II  y  en  eiic  alors  rei 

re,   qui  fe  crouverenc  alors  aupres  de  lui  ,   auxquels  il  n'en  a-  plus  de  vingc-cinq-mille  qui  prirenc    lc  parci  d'aller  fervir  la  ^^ 

jouca  qu'un  feul.  .     „        .  france  ou  TEfpagne  j&  dans  la  fuite,  il  y  en  eut  un  bien  plus  ''^. 


lcr  en  Irlande,  il  ne  lui  fuc  pas  poffible  de  l'exccuter,  a  cau- 
fe  du  changemenc  qui  arriva  dans  les  AfFaires  de  ce  Pais-la  ; 
comme  on  va  le  voir  dans  le  troilieme  Article  de  cec  Abre- 

G  U  E  R  R  E     D'l  R  L  A  N  D  E. 


Annee  1650. 

Enfin  il  ne  reftoit  prefque  plus  que  Waterford  &  Lmmerkk    1(550. 
a  foumcttre ,  lorfque  le  Parlement  allarme  des  preparatifs  Qu'il 
fut  informe  que  Fon    faifoit  en  Ecoffe  en  laveur  du  nouveau 
Roi,  refolut  de  porter  la  Guerre   dans  ce  Royaume-la    fans  Refolu- 
III..\iti-      Les   oppofitions   d'0   Nea/e  firent  que  le  Marquis  SOrmond    attendre  quc  les  Ecoffois  la  portallent  en  Angletcrre,  ou  ils  ne  Pa°r"e- 
'lc  Mai-  "^  '^  "^'''  ^"  campagne  qu'aa  mois  d'Avril  dececce  annee  1649.    feroienc  que  crop  puiffammenc  foucenus  &  fortifies  par  les  Ro-  meut 
^'-Ti   »,".^   .,,.    .\,   r„=.-.K»  ^,,jr,,,».  .^,,;,.  „i,.rA^       i',  1=,.    T,i„„j.,.„    yaliftcs  &  par  lcs  Prcsbytericns  memes  ,    qui  etoient  eux  feuls '''■^."S'^" 


ilietiic  en 
Cauipa- 
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quisd'Or'  I'  ^^^  W  ^V  niettre  quelques  mois  plutbc  ,  ii  les  Irlandois 
juondnc  avoicnc  pu  s'accorder  encre  eux  ,  &  fe  bien  unir  avec  lui :  il 
peut  le  ^'g^j.  p^g  douceux  qu'ils  fe  fcroienc  rcndus  maicres  dc  couc  le 
Royaume  ,  6c  qu'ils  en  auroient  chaffe  pour  toujours  le  Parci 
du  Parlemenc,  qui  y  ecoic  extremement  foible,  &  ne  pouvoic 
pas  y  etre  renforce  a  tcms ,  a  caufe  des  brouilleries  qui  regnoienc 
en  Anglcterre  ,  &  dans  l'Armee  meme.  Mais  lorfque  le  Mar- 
quis  marcha  a  Duh/i»  pour  en  faire  le  Siege ,  lcs  RoyaUftes  & 
les  Presbyteriens ,  confternes  dc  la  mort  tragique  du  Roi ,  fem- 
bloient  enfcvclis  avec  lui;le  Gouvernement  Republiquain  ctoic 
ccabli,  &  affermi ,  rArmee  etoic  purgee  dcs  Leve//ers  qui  s'e- 
toienc  fouleves  de  nouveau ;  en  un  moc ,  le  Parlemcnt  nc  fen- 
toit  pas  feulement,  comme  il  ravoic  fenci  toujours,  la  neceffi- 
te  d'envoyer  un  bon  Corps  de  Troupes  en  Irlande,  mais  il 
ecoic  en  ecat,  il  fe  mit  mcme  cn  devoir  de  le  faire  avec  toute 
la  diligence  poffible  ;  &  Tadtif ,  le  redoutable  Cromwe//  fe  fic 
deferer  cette  expedition  avec  le  titre  dc  Gouvcrneur  d'Irlande  , 
regardanc  Tun  &  Taucre,  comme  tres  dignes  de  fon  ambition 
&  de  fa  valcur. 
Mallieu-  Cependant  le  Marquis  A'Ormond  s'approchoit  de  Dub/in ;  & 
leux  luc-  il  n'etoit  gueres  poffible  que  rArmee  du  Parlement  put  arriver 
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plus  nombreux  &  plus  riches  que  tous  les  autres  Partis  enfem-  tre  !■£- 
ble.  coffe. 

Prendre  cecce  refolution,  convenir  unanimement  d'en  remet-  wcn"eft* 
tre  rexecution  a  Cromwel/,  &  le  rappeller  d'Irlande ,  fut  pour  rappelle 
le  Parlemenc  une   fcule  &  meme  chofe ;  comme  fi  ce  General  d'Irlande. 
euc  ece  le  fcul  capablc  de  rallurcr  lc  Parci  &  de  le  faire  triom- 
pher  de  tous  fes  ennemis.    Crom-we/i  repaffa  donc  en  Angleter-  }'  '^''^'^ 
re,  laiffanc  a  Ireton  fon  Gendre   le  Commandemcnt   en    chef  mande- 
de  rirlande  &  de  rArmec.  menr  1 

Quelquc  repucation  a^uHreton  fe  fut  acquife,les  Irlandois  fe  ^'^"°°' 
flattcrent  que  le   depart  de   Cromwe//  lcur  procureroit  quclque 
rclache,    ne  s'imaginant  pas  que  ce  General  piit  ctre  parfaice- 
menc  remplace  par  qui  que  ce  fuc.     Ils  fe  crompercnc  ;  car  les 
progres  des  Armes  du  Parlemenc  n'en  furenc  pas  un  feul  mo- 
menc  arretes  ni  rallentis.     On  vit  dans  le  Gendre,meme  con-    Eloge 
duitc,  meme  force  de  genie,  memc  adtivite,  meme  fermcte    ''■^"'o°' 
meme  bravoure,  meme  bonheur ,  que  dans  le  Beau-pere ;  refpric 
de  celui-ci  fembla  etre  palle  tout  enticr  dans  celui-la  (5). 

Crovfdid/  ecant  arrive  a  Londres ,  alla  prcndre  fj  place  dans      ^'?'"* 
le  Parlement,  ou,  par  rordrede  la  Chambre,  rOrateur  le  re-  ^'     * 


affez  tot  pour  fauver  cette  Ville.     Cela  fut  caufe  que  Cromwe/l  mcrcia  des  ferviccs  qu'il  venoit  de  rendre  a  la  Republique.  Apres  l-ondf« 

fe  hata  d'y   envoyer  environ  trois  mille  liommes,pour  en  ren-  cela ,  la  Guerre  d'Ecoffe  etant  ce  qu'il  y  avoit  de  plus   prcffe    ^"'^^'""- 

forcer  la  Garnifon,8c  refolut  d'aller  debarquer  fes  Troupes  dans  on  fit ,  par  l'avis  meme  de  Cromwe// ,   demander  au  General  l-^aile-'  '*' 

la  Province  dc  mwfier  ,    oii  il  efperoic    de  ne  crouvcr  poinc  Fairfax ,  s'il  vouloic  fe  charger  de  la  conduice  de  cecce  Gucrre-  '""='^'- 

d'obftaclc,parce  qu'il  favoit  que  le  Lord  Inc/oiquin,  Prefidenc  &  fur  fon  refus,    qui  ne  fuc  pas  purement  velontairc,  O/tvier  dcF''^* 

de  cettc  Province,  en  etoit  forti  avec  les  f)ennes,pour  renfor-  Crojniue/l  ivii  declare  General  des  Forccs  de  la  Republiquc  &  la  fa.x,''"" 

cer  rArmee  du  Marquis  d'0rmo7id.     Mais  celui-ci  ,    ayant  eu  Commiffion  lui  en  fut  cxpediee  lur  le  champ.  '  ^fo"'- 

Pendant  qu'on  preparoit  rArmee  qui  devoit  agir  en  Ecoffe,  fou^Ge'- 
le  Parlemcnt  fit  drcffer  un  Manifefte  ou  il  fe  contcnta  de  fup-  neiaiiffi- 
pofer  que  les  Ecoffois  avoicnt  deffcin  de  forcer  les  Anglois  a  M^^jf  ^ 

-      -     ,    -      -       .  reconnoicre  le  Roi  C^aWw  II,  quoiqu'iis  n'cuffent  faic  cncore  du^"pa!lS 

niencc  le  dans  lc  ccms  quc  le  fecours  cnvoye  par  Cromwe//  y  entra.    Pcu  aucune  demarche  qui  tendit  a  ce  but,   (6)  'jufque-la  que  ce  ne  '"«"'• 

Dublin     ^^  P^'^^  ^P'"'^^ '  ^^  Marquis  s'etant  mis  a  reparer  un  vieux  Cha-  fut  quc  fur  lcs  avis  qu'ils  eurcnt  qu'on  prcparoit  cn   Angleterre 

tcau  dont  la  lituation  etoit  propre  a  empecher  un  nouveau  fe-  une  Armec  contre  eux ,  qu'ils  fe  mirent  a    en  lcver  une  avec 

cours,  le  Colonel  Jo?ies ,  Gouverneur  de  Dul>/in ,  qui  d'Avo-  toute  la  diligencc  poffible.  Mais,  avant  que  de  parier  de  cette 

cat  qu'il  etoit  avant  la  Guerrc,etoit  dcvenu  un  tres  bon  Offi-  Guerre  ,  il  taut  montrer   Terat  oii  fe  trouva  TEcoffe  apres  la 

cier  ,  voyant  combien  cet  ouvragc  pouvoit  lui  porter  de  pre-  mort  de  C/oar/es  I.  &  les  refolutions  que  les  Etats  &  le  Parle- 

judicc,  relolut  de  faire  un    eftort  pour  empecher  qu'il  ne  fut  menc  de  ce  Royaume  prirent  &  mirent  en  cxecution  ,    apres 

perfedtionne.  Pour  cec  effct,  il  marcha  des  la  pointe  du  jour,  avoir  miircment  confidere  ce  qui  convenoir  lc  mieux  a  leur  fi- 

avcc  une  bonne  partiede  fa  Garnifon  ,    droit  a  ce  Chatcau,  tuation  prefente,  de  meme  qu'au  genic  &  aux  incerecs  de  leur 


avis  de  ce  dcflein,  rcnvoya  inconcincnc  ce  renforc  en  Munjfer, 

pour  s'oppofcr  au  debarquemcnc ,  &  par-la,  11  affoiblic  conli- 

derablemenc  fon  Armee.     II  ne  laiffa  pas  de  continucr  fa  mar- 

II  com- che  veis  Dub/m ,  qu'il  commenga  a  bloqucr,  (2),  a  peu  pres 


qu'il  emporta  l'epee  a  la  main.  Cet  heureux  fucces  fut  caufe 
qu'il  marcha  plus  avant ,  vers  le  Camp  ennemi.  (3).  il  donna 
en  chemin  fur  un  Corps  de  Cavalerie,  qui  porta  une  ii  grande 


Peuplc 


Etat  de  rEcoffe  apres  la  mort  de  Charles  I. 


IV.  Attr, 

cle. 

Nous  E™''"- 

las  dcs 

crucUe  avoit  maffacres,  il  y  avoit  huit  ans,  &c.     Cependant  il  s'en  celebre  dans  rHiftoire,  par  les  divers  Sieges  qu'ellc  a  foutenus  avec  ^"'^°"' 

fallut  bien  quc  cette  refolutioa  fiit  executee  ailleurs.  bcaucoup  de  vigueur. 

(j-)  Ireton  acheva  k  reduaion  de  1'lrlande  par  la  prife  de  Waterford  (6)  Quoique  le  principal  motif  de  cette  Declaration  de  Guerre  fijt 

«n  165-0,  &  de  Limmmck  en  i6ji.    Cette  derniere  Place  eft  tres  tout  autre  que  le  dtjfein  que  le  Parlemcnt  attribua  aux  Ecoflbis  ■ 

7bm.  X.  P.  HL  T                                                    ee'. 
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Nous  avons  vu  ci-deffus  rEcofle  jettee  dans  un  cm- 
barns  extrerae ,  par  Fufage  violent  &  tyrannique  que  les  Inde- 
pendans  faifoient  du  Pouvoir  fupreme  dont  ils  setoient  empa- 
res  en  Anglecerre.  Cec  embaras  fe  trouva  tel  ,  apres  la 
mort  de  Cbarles  I.  que  les  Ecoilbis ,  pour  ne  pas  tomber  dans 
une  dangereufe  Anarchie,  n'avoienc  qu'un  de  ces  deux  partis 
a  prendre,  ou  de  changer  leur  Gouvernement  en  Republique, 
a  rimication  des  Anglois,  ou  de  reconnoitre  le  Fils  aine  du 
dernier  Roi  pour  leur  Souverain.  Mais  chacun  de  ces  parcis 
avoit  des  difficultes  confiderables.  Un  Gouvernement  Repu- 
bliquain  etoit  direcl:emenc  concraire  i  celui  fous  lequel  eux  &c 
leurs  Peres  avoient  vecu  durant  plufieurs  Siecles ,  concraire  aux 
dcux  Covejiaijs ,  &  fur-tout  a  rmclination  du  Peuple.  D'ailieurs, 
on  nc  voyoit  pas  quel  avantage  il  en  pourroit  revenir  a  la  Na- 
tion.  Le  fecond  parti  etoit  aulli  tres  embaraflant ,  vu  les  cir- 
conftances  ou  l'Ecofle  fe  trouvoit  depuis  plufieurs  annees.  Si 
yaques  1.  &  Charles  I.  n'avoient  pas  envahi  les  Privileges  de 
TEcofle  ,  en  introduifant  dans  ce  Royaume  la  Religion  An- 
glicane  contre  la  volonte  du  Pcuple :  S'il  n'y  avoit  point  eu  de 
Guerre  Civile  a  cette  occafion  ,  &  que  le  Traite  qui  ravoit 
terminee,  &  rendu  aux  Ecoflbis  leur  Religion  ,  n'eut  pas  pu 
etre  regarde  comme  obtcnu  par  force  :  Si  toute  la  conduite 
de  Cbarles  l.  envcrs  fes  Sujecs  cl'Ecofle  ne  leur  eilt  pas  infpire 
.une  dehance  aufli  invincible  que  julle  a  fon  egard  j  ou  que  le 
Prince  de  Galles  ne  leur  eat  pas  ece  purfaitement  connu  pour 
ecre  dans  les  memcs  Principes  que  le  Roi  fon  Pere  ,  tant  fur 
la  Religion  que  fur  le  Gouvernement  Civil,  julque  la  que  ce 
Prince  n'avoic  jamais  eu,  &  n'avoit  encore  aupres  de  Iui,que 
dcs  gens  qui  haifloient  mortellement  la  Nation  Ecofloife ,  & 
le  Presbyterianifme  :  Si  pour  maincenir  &  afFermir  cecte  Re- 
ligion  ,  les  Ecoflbis  n'avoient  pas  jure  deux  Covenans  ,  Tun 
National,  6c  Fautre  commun  aux  deux  Royaumes:  Si  toutes 
ces  choies,  dis-je,  n'ecoient  pas  arrivccs,  lcs  Ecoflois  auroicnt 
pu  &  du  reconnoicrc  pour  leur  Roi ,  le  plus  prochain  Heritier 
de  la  Couronnc ,  felon  la  coutume  obfervee  en  Ecofle  dc  tcms 
immemorial.  Mais',  en  faifant  ccttc  reconnoilfance,  il  s'agifloit 
de  maintenir  lcursLoix,  leurs  Privileges  &  leur  Rcligionjquils 
avoient  au  tant  de  peinc  a  recouvrer  ;  &  c'eft  cn  ccla  que 
confiftoit  la  difiicukc.  Enfin  apres  avoir  bien  examine  toutes 
chofes  ,  ils  fe  perfuadcrent  que  comme  les  affaircs  de  la  Mai- 
fon  Royale  etoient  dans  un  etat  defelpere ,  ils  pourroient ,  en 
ofFrant  la  Couronnc  au  Prince,  le  porter  a  devenir  bon  Ecos- 
fois  ,  &  a  fe  defaire  de  fes  Confeillers  Anglois  qui  n'etoicnt 
pas  propres  pour  TEcoflei  en  un  mot,qu'il  fe  trouveroit  trop 
heureux  de  recouvrer  un  dc  fes  Royaumcs ,  &  de  fe  voir  dans 
le  meme  ecat  ou  fes  Ancetres  s'etoient  trouvesj,  avant  que  le 
Roi  fon  Ayeul  parvin?  a  la  Couronne  d'Anglecerrc.  Ils  refo- 
lurenc  donc  de  le  reconnoicre  pour  leur  Roi  ,  &  ils  le  fircnt 
procIamer,mais  avcc  des  reftridlions  qui  leur  laiiroicnt  la  liber- 
te  de  capitulcr  avec  lui.  Par  cet  Adc,  que  Mr.  de  Rapin  rap- 
porce  tout  entier ,  les  Ecoflbis  „  renouvellerent  leur  protefta- 
„  tion  contrc  la  mort  violcnte  que  Ics  Independans  avoicnc 
5,  fait  fouffiir  a  Charles  I.  &  declarerent  qu'iis  rcconnoiiroient 
„  &  recevroient  le  Fils  aine  du  feu  Roi  pour  rHeritier  legi- 
„  time   &  naturel  des  Couronnes  d'Ecofle,  d'Angleterre,d'Ir- 

lande  dc  de  Francc,  s'cngagcant  a  le  maintenir  contre  cous 

fcs  ennemis,  au  peril  de  ieurs  biens  &  de  leurs  vics,  dans 
„  tous  fes  Droits  ,  felon  le  Covenant  National  ,  &  celui 
„  des  deux  Royaumes ,  d'abord  qu'il  les  auroit  approuves  & 
„  flgnes". 

Des  que  cette  Proclamation  fut  faicc ,  le  Confeil  depecha 
Monfieur  'Robert  Douglas  au  Roi,  pour  lui  cn  donner  avis,  & 
les  Ecats  lui  envoycrent  aufli  dcux  Deputes  pour  le  meme  fu- 
jet ,  mais  fans  ordre  ni  inftrudlion  pour  craiter  avec  lui  ,  parce 
qu'avant  que  de  s'expliqucr  ,  on  crut  neceflaire  de  favoir  s'il 
vouloit  ecre  admis  a  rcxerci..e  du  Pouvoir  Royal  fous  lcs  con- 
ditions  qu'il  pouvoit  aifement  deviner.  Ces  Envoyes  le  trou- 
verent  a  la  Haie,  oii  arrivcrent  dans  le  mcme  tems,mais  dans 
un  autre  Vaifleau  ,  les  Comtes  de  Lanarick  (i)  &  de  Lau- 
therdale,  &  bientot  apres  le  Marquis  de  Montrofe  ,  qui  avoit 
li  bien  fervi  Charles  I.  &  qui  vint  offirir  fes  fervices  au  nou- 
veau  Roi. 

Ce  Prince  comprit  bien  que  dans  la  Capitulation  qu'on  vou- 
droit  faire  avec  lui ,  on  lui  demanderoit  des  chofes  qu'il  avoit 
abfolument  refolu  de  nc  pas  accordcr,  commc  la  confirmation 
du  Covenant  &  du  Gouverneraent  Presby terien  ^  de  ibrte  qu'il 


» 


recut  avec  beaucoup  de  froideur  la  nouvelle  de  fa  Proclama-   La  Re-. 
tion  a  Edimbourg  ,     &  il  declara    aux   Dcpuces  qu'il  n'y  iroit  pu«l, 
point.     II  fit  plus>  il  donna  a  Montrofe  une   Comuiillion  pour '^'Ancl, 
aller  levcr  des  Troupes  cn  Allemagne,&  pour  aller  enlu.ce  faire    ^650. 
unc  defccnte  en  Ecofle.  Ainli,  bien  loin  de  recevoir  avcc  quel- 
que  reconnoiflance  ce  que  les  Ecoflois  lui  offioient   ,    il  don- 
noit  fes  ordres  pour  kur  faire  la  guerre ,  les  regardanc  conime 
fcs  ennemis  ,  parcc  qu'ils  avoient  a  lui  propofer  des  Conditions 
fondees   fur    les  memes  Loix  qui  1'appelloient  au  Trone  d'E- 
colle  \  Conditions  qu'ils  avoient  precenducs  du  feu  Roi ,  6c  aux- 
qucllcs  cc  Monarque  avoit    meme    donne   les  mains  avanc  fa 
mort  (2).  Ricn  n'eft  plus  capable  de  faire  voir  la  neceirue  des 
prccautions  que  les    Ecoflbit    vouloicnt  prcndre ,  quoiqu'iI  aic 
plii  a  certains   Hiftoriens  de  les  faire  regarder  comme  pleines 
d'injuftice. 

Cctte  roidcur  de  Charles  II.    ne  vcnoit  pas  feulemcnt  de  fon 
averficn  pour  le  Covenant  Sc  pour  le  Presbyterianifme  ,    mais 
encorc  des  efperances  qu'il  avoit  congues  que  lcs  Parcifans  en 
EcoflTe  prendroicnt  les   armcs ,  &c  le  feroicnt  recevoir  fans  con- 
dition.     II  les  prircnt  cn  effet.     Mid/etou ,  Monroe  ,ks  Gordons,   ^°"''ve- 
&  pluiieurs  aucrcs,  alTemblerent  quelqucs  Troupes  dans  lc  Nord,  Ecofle. 
&  le  faifirent  de  la  Villc  d'luverneji.     Mais  le  Parlement ,  qui 
avoit  eu  auparavant  avis  de  leur  comploc ,  avoit  deja  leve  dcs   Diffipe. 
Troupes,qui  marchercnt  d'abord  de  ce  c6te-la,  &  diflipcrcnc 
les  fouleves,  avant  qu'ils  eulfent  affemble  toutes  leurs  forces.      p, 

Le   Roi   fut  biencoc  informe  dc  ces   mauvais   fucces    (3).  II. fe^rcd- 
De  la  Haie ,  oii  la  policiquc  des  Ecacs  Generaux  ne   lcur  per-  'f  dans 
mettoit  pas  dc  le  voir  s'arrecer ,  il  etoit  alle  dans  I'llie  de  Jer-  K^f^^^  '''^ 
fej^.     La,  dcvenu  plus    traitable  ,    il  rcqut   tres  gracieuleracnt  te"oK '  ^ 
l^indraw^que  le  Committe  des  Ecats  dEcofle  lui  cnvoya  pour  S^cieufe- 
rinformer  qu'on  fouhaitoit  de  traiter  avcc  lui,  fur  fon  etablis-  Depml^s' 
ement  en  Ecofle,  mais  que  commc  cccte  Ille  n'ecoit  ni  fure  d"iico(lb, 
(4)  ni  commode  ,  ou  le  prioic  de  nommcr  quelque  Ville  des  "0"""= 
Pays-bas,  oii  on  piic  lui  cnvoycr  dcs  Commiflaires.     11  nom-pour^ie 
ma  Brcda,  &  promit  de  s'y  trouvcr  lc  ij  de  Mars  dc  Tannee  "«"  dcs 
fuivantc,  pour  ecoutcr  les  propolitions  qu'on  avoit  a  lui  faire.  *-°"*^^* 
Ce  terme  au  rclte  etoit  bicn  long  pour  un    Prince ,  qui  n'a-  lut  "s 
yant  dans  le  monde   aucune  rctraice   ,    dcvoit   naturcllcmcnt  <^onii'- 
avanccr,  de  tout  fon  pouvoir,  le  moment  oii  il  pourroit  pro-fo°Ynl'^ 
fiter  de   celle  qui  lui  etoit  offerte.    Mais  il  vouloic  donner  le  laiianon. 
teras  au   Marquis  dc   Montrofi    d'executer   fon  projct.     Ceft"  ordou- 
pourquoi  il  lui  ecrivit  (5)  ce  qui  avoit  ete  regle  touchant  les°ofed°°' 
Conferences  de  Brcda,  &  lui  ordonna  en  meme  tems,dc  ha-  hater  fes 
ter  fcs  preparatifs  pour  faire  une  dcfcence    en  Ecoffe  ,   avant  P.^^P*"" 
qu'elles  s^ouvrilfent,  afin  d'en  prevenir  la  concluiion,  s'il  plai- rEcoffc!" 
foit  a  Dieu  de  lui  donner  un  heureux  iucces. 

Montrofi  etoit  alors  dans  le  Nord  de  1'Allemagne,  ou,  au  ^'^°""<'- 
moyen  de  quclque  argcnt  que  !e  Roi  de  Dancmarc  ,    proche  „jifc"des 
parent  du  Roi ,   &  les  Anglois  qui  etoient  etablis  en  Suede,  Armes, 
lui  fournircnt  ,   il  l'e  vit  en   etat  d'achcccr  des  Armes  &  des  <'«*Mun'- 
Municions,  £c  d'enroller  environ  cinq-cens  Soldacs  (6),  qu'il  ""nq^  cens 
envoya  des  le  Mois  dc  Mars  165?.  dans  les  Ifles  Orcades.     II  hommes 
les  fuivit    lui-mtme  au  Mois  d'Avril,  &  dela,  il  les  mena  a.^"  ^'°*" 
Catbnefi  au  Nord  de  rEcoffc  ,    ou  il  fe  laifit  d'un  Chateau  s-yfaifit 
tres  propre  a  mettre  en  furete  ks  armes  &  fcs  munitions;ecri-d"unChi- 
vit  a  fcs  Amis  de  le  venir  joindre  ,     &  publia  un  Manifefte  £""'^1,1; 
portant,   „   Qu'il  ecoit  venu  avec    une  Commillion  du  Roi,  un  Mani- 
„  pour  proteger  les  bons  Sujets  de  Sa  Majcftcjmais  fans  des- f«^^«- 
„  fein  de  portcr  aucun  obftaclc  au   Traite  qui   fc  negocioit  a 
5,  Breda,  donc  il  efperoit  au  contraire  de  hater  la  conclufion 
„  par  le  moyen  de  Ibn  Armee". 

Ces  dcrniercs  parolcs  montrcnt  que  les   Commiffaires    d'E-  .  Condi- 
coflc  etoicnt  alors  avcc    le  Roi  4  Breda.    Les  Propofitions ,  fen^L^^s^a^li 
qu"ils  lui   avoient  prefcntees   de   la   part  du  Parlemcnt   &  de  I<oi  poui 
1'Aflemblee  generale  de  rEgliie  d'Ecofle,  qui  les  avoient   ap-*''^~^''" 
prouvecs  unanimcment,  contcnoicnt  ccs  quatre  Articles.  cx«c« 

1.  Qu'aucun  de  ceux  qui  etoient  excommunies  (7)  par  rE-'=  f°^' 
glife ,  n'auroient  acces  aupres  de  l'a  Pcrlbnne.  ^°."  ^°' 

3.  Qy'il  pliJt  a  Sa  Majcfl^e  de  declarer  par  Scrment,  &  parE;ofli. 
un  Ecrit  figne  de  fa  main,&  fcelle  de  fon  Sceau  prive,  qu'il 
approuveroit  le  Covenant  Nationai ,  commc  aufli  ce/ui  des  deux 
Royaumes ;  &  qu'aucanc  qu'il  ieroit  cn  fon  pouvoir ,  il  en  pro- 
cureroit  robfervacion ,  felon  les  fins  qu'on  s'ecoic  propofees  en 
les  failant. 

3.  Qu'il  pliJt  a  Sa  Majcftc  de  confirmcr  &  ratificr  ies  Aftes 
de  Parlemenc,  qui  enjoignoienc  la  foufcription  du  Covenant  ,SiC 

de 


cependant  ce  dejfein  n'e'toit  rien  moins  qu'une  fuppofition  en  Tair , 
puifQu'il  fuivoit,  comme  une  confequence  neccflaire,  de  Tengage- 
nicnt  que  les  Ecoflbis  avoient  pris,  8c  infcre  en  termcs  tres  piecis, 
dans  k  Proclamation  qu'ils  avoicnt  faite  8c  publiec  de  Charlei  II , 
comme  on  va  le  voir  dans  un  moment. 

(i)  II  prit,en  arrivant  a  la  Haie,  le  titre  de  Duc  d'Hamilton  ,  fur 
la  nouvellc  que  les  Communes  avoient  fait  mourir  fon  Frere. 

(i)  Cela  doit  s'cntendre  du  Traite  que  Charles  I.  fit  dans  rifle  de 
IVight ,  avec  les  Deputes  Ecoflbis ,  &  des  Conceflions  qu'il  avoic 
accordees  dans  le  Traite  de  Newfort ,   &;c. 

(3)  Ce  furent  pr  oprement  les  mauvais  fucces  de  fes  Affaires  en 
Irlande,  qui  lui  fir^  nt  regarder  rEcoiTe  d'un  tout  autre  ceil  qu'il  ne 
Tavoit  fait  auparavaut. 

(4)  11  etoit  generalement  coanu  que  les  Conamuncs  d'AngIeterre 


faifoient  preparer  une  Flotte  pour  reduire  cette  Ille  ,  qui  n'etoit 
pas  en  etat  de  ll-  defendre  ,  nide  tournir  longtems  a  ia  fubfiftance  du 
Roi   8c  de  ccux  qui  l'y  avoient  luivi. 

(j-)  Le  Comte  de  CUrenUon  ne  dit  rien  de  cette  Lettre  du  Roi  au 
Marquis  de  Montrofe ;  mais  B»hr ,  Bate  &.  d'autrcs  font  pofitifs  la- 
dclTus.     Cette  Remarque  efl  de  Mr.  de  Rapin. 

(6)  Cela  eft:  bicn  loin  de  quatre  •  mille  hommes  qu'il  comptoit  de 
lever  ,  ^  avec  lefquels  il  efperoit  il' alter  faire  vifite  a  fes  Compatriotes, 
comme  l'Agent  du  Parlement  a  la  Haye  l'ecrivoit  au  Conieil  d'E- 
tac  d'Angleterre.  Voyez  le  Tome  IX.  P.IIl.  de  cene  Ediiion,p. 
119. 

(7)  Monfieur  de  Rapin  les  nomme  ordinairement  Htimiltoniani ,  & 
il  entend  par-la  tous  eeux  qu;  etoient  entres  dans  l'Engagement  du 
Duc  d'ii»milton,  pris  cn  1648,  pour  faire  la  Cuerre   aux   Anglois. 

Vojrez 
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La  R.E-  de  la  Ligue  follennelle  ,   &  qui  etabliffoient  le  Gouvernement 
puBL.       Presbyterien  de  rEglife,  le  Diredoire,  la  Confeilion  de  Foi, 
b'Angl.  le  Catecliifmej  Qu'il  lui  plut  de  les  pratiquer  lui-meme  &  de 
*^5°'     les  faire  pratiquer  par  fes  Domeiliques ,  6cc. 

4.  Enfin,  qu'ii  plilc  a  Sa  Majette  de  confentir,  que  toutes 
les  Affaires  Civiles  fuflent  reglees  par  le  prefent   Parlement  & 
par  les  iuivans,  &  toutes  les  Affaires  Ecclerialliques  par  ies  As- 
femblees  Generales  quife  tiendroient  dans  la  fuite,  ainli  que  le 
Roi  fon  Pere  ravoit  accorde. 
Deman-      La  lefture  de  ces  Conditions  ecant  faite  ,    le   Roi  demanda 
&Kc  oa-  ^"'^  Commiilaires,  ii  c'etoit-la  tout  ce  qu'ils  avoient  a  lui  pro- 
fe  de/  '^'  pofer ,  &  s'ils  avoient  pouvoir  de  fc  departir  de  quelques-uns 
Coinniis-  (les  Articles,  &c  de  traiter  avec  lui  flir  le  Secours  qu'il  pouvoit 
«sCon'    attendre  de  rEcoife  ,    pour  ie  retablir  fur  le  Tr6ne  d'Angle- 
dicions.     terre.   Ilslui  repondirent,  qu'ils  n'avoient  ordre  que  de  lui  pre- 
fenter  ces  Conditions,6c  de  recevoir,ou  fon  contentement,ou 
fon  refus. 
I^^.  Ces  Conditions  qui  paroiiToient  aux  Ecoffbis  tres-juftes,  tres- 

flcxions     legitimes,  &  abfolument  neceffaires  pour  la  furete  de  TEcos- 
'"■■  '^"     i'e ,  fembloient  au  Roi  tres-dures  &  tres-injuftes.    Cette  con- 
tious^'"      trariete  venoit  de  ce  que  le  Roi  &  les  Ecoifois  envifageoicnc 
les  chofes  fous  des  faces  diametialement  oppolees,    &  raiibn- 
noient  fur  dcs  principes  qui  s'entredetruifoient,  comme  Mr.  de 
Rapin  le  montre  ici  fort  au  long.     Ces  iortes  de  morceaux  ne 
font  pas  les  moindres  de  ion  Hiftoire,  &  ils  font  pourtant  du 
nombre   de   ccux  auxquels    nous   fommes  forces  de  renvoyer 
prefque  toujours   nos  Ledteurs,  par  une  complaifance  qui  iera 
peut-ecre  excufee  des  uns,&  peu  goiitee  des  autres ;    mais  ces 
dcrniers  nc  ieront  pas  les  mieiix  inftruits  de  ce  qu'il  faut  don- 
ner  aux  tems,  auxlieux,aux  perfonnes,   &  aux  circonftances. 
Je  me  contenterai  donc  de  dire  que  les  interets  de  Charks  IL 
&  ceiix  du  Royaume  d^Ecolfe   n'etoient  pas  moins  oppoles, 
que  ravoienc  ece  ceux  de  ce  meme  Royaume  &  de  Charles  L ; 
6c  que  les  mcmes  diiSculces  qui  iubfitI:Gient  toujours,  ne  pou- 
voient,  encore  aujourdhui ,  non  plus  qne  fous  le  Regne  prece- 
dent,  ^tre  lurmontees  que  par  !a  force  ,  ou  par  l'aquiefcemenc 
d'une  des  Parties.     Si  Mo?itrofe  alloit  avoir  en  Ecotle  des  fuc- 
ces  pareils  a  ceux  qu'il  y  avoit  eus  autrefois ,  c'ecoit  aux  Ecos- 
fois  a  recevoir  le  Koi  fans  capituler;fi  Montrofe  alloit  echouer, 
-.    ,      c'ctoit  au  Roi  a  renoncer  a  la  Couronne  d'Ecoffe ,  ou  a  Tac- 
principaux  cepter  aux  conditions  qu'elle  lui  etoit  ofterte   ,     6c  qui  etoient 
fonciemens  ablblument  les  memes  ibus  lefquelles  elle  avoic  ete   poffedee, 
[|"j^°"'^.'"  avant  quil  eiic  pris  envie  aux  deux  derniers  Rois,  fon  Pere  & 
pofces  au  fon  Ayeul ,  de  changer  la  Religion  de  TEtat ,  &  les  Loix  fon- 
Roi  par     damentales,  felon  leur  caprice,  &  la  volonte  de  leurs  Confeil- 
fo!s. ""   ■'^'■^  Anglois.     Montrofe  reulfit  mal.     II  fut  furpris  (8),  defaic, 
Monirofc  faic  prifonnier,  conduic  a  Edimbourg,  &,  trois  femaines  apres, 
eftiurpns,  ^p^  condamne,  fans  aucun  egard  a  fa  naifTance^io),  aetre  pen- 
fris,  &    '^^  ^  "'■'^  pocence  hauce  de  trente  picds.     La  Sentence  portoic 
cosdam-    de  plus,  qifapres  fa  morc ,  on  lui  couperoic  la  cete  qui  feroic 
peX&c  ™'^^  ^'^''  "'^  P'^'^'  ^^  ^^^^  '^^  Talboth  (11)  d'E«//>;io»>-g , que  fes 
'  bras  &  fes  jambes  feroienc  envoyes  dans  quatre  diff^erences  Vil- 
les,  pour  y   etre  expofes  en  l'pe<5tacle,  &  que  le  tronc  de  fon 
Corps  feroit  enterre  fous  la  potence.     Ainti  finit  le  Marquis  de 
Montrofe ,  qui  s'ecoic  rendu  fameux  par  les  grands  exploics  qu  il 
avoic  faics  en  Ecoff^e  ,    pour  le    fervice  du  feu  Roi;  mais  en 
metne  tems,  tresodieux  a  fes  Compatriotes ,  par  fon  inhumani- 
te  cnvers  eux,  lorfqu'il    avoic  ravantage. 
Le  Koife      ^^  ^°'  ^^  plaignit  fortement  aux  CommiiTaires  6!Ecolfe,  de 
pbintde     ce  qu'on  avoit  fait  mourir  le  Marquis  de  Montrofe^  pendant  la 
rexecu-     Negociation,  foutenanc  que  c'etoit  contre  la  bonne-foi.  II  ecri- 
IVloiniofe.  vit  dans  ce  meme  fens,  au  Committe  des  Etats.     Mais  la  re- 
Keponfc  ponfe  qiul  cn  reguc  lui  ferma  la  bouche.    Cette  reponte  por- 
^"  '^JS'*  toic,  qu'on  avoic  trouve  fur  Montroje  des  papiers  qu'il  ecoitplus 
a  propos  de  tenir  caches,  que  de  les  publier.     Cbarles  comprit 
aifcment  qu'il  s'agiffbit  de  la  CommitTion  qu'il  avoic  donnee  au 
Marquis ,  apres  avoir  ete  duement  informe  qu'il  avoic  ece  pro- 
clame ;  &  de  la  Lettre  qu'il  lui  avoic  ecrice ,  apres  avoir  marque 
le  tems  &  le  lieu  pour  les  Conferences.     C)n  peut  bien  juger 
que  tout  cela  ne  contribua  pas  a  donner  aux  Ecolfois  unebonne 
opinion  de  la  lincerite  de  leur  nouveau  Roi. 
Ilfigneles      Depuis  la  mort  du  Marquis  de  Mo^itrofe ,  Charles  fe  trouvanc 
Cou.ii-      abfolumenc  fans  reffource,  &  ne  fachanc  ou  fe  retirer,  accepta 
irdeffein"*  (12)  enfin  toutes  les  conditions  que  les  Commiffairesluiavoienc 
de  ne  point  prefeatees  j  bien  refolu  cependant  de  ne  les  obferver  qu'autant 
lestcnii.    qu'ilneferoitpoint  enetatde  les  eluder&  de  les  romprei  comme 


Voyez  ci-defTus.  Apres  la  defaite  de  ce  Seigncur  ,  8c  1'expedition 
que  Crommll  fit  en  Ecoffe  ,  le  Pai-lement ,  qui  s^afTcmbla  dans  ce 
Royaume,  declara  incapables  de  toutes  fortes  d'Emplois  tous  les  Ha- 
miltoniens ,  8c  l'Eg!ifc  les  excommunia  j  ce  qui  les  fit  regarder  comme 
cnnemis  de  Dicu  8c  de  TEtat. 

(8)  Le  29.  d'Avril,  par  le  Colonel  Strawghan  qui  n'avoit  que  trois 
cens  Chevaux. 

(9)  Le  zi.de  Mai  fuivant. 

(10)  ]1  avoit  deja  ete  degrade  par  le  Parlement ,  Sc  fon  proces  lui 
fut  fait  fous  le  nom  de  ^.tques  Creham ,  le  feul  qu'on  lui  donnat  en 
EcofTe ,  depuis  fa  degradation . 

(ti)  Tool-booth,  qui  eft  le  nom  de  laprincipale  Prifon  d'Edimbourg, 
Cgnifie  aufTi  l'endroit  ou  fe  paie  lc  Peage,  Mr,  de  Rapia  ne  deter. 
Tom.  X.  P,  in. 


fi  fa  promelTe  &  fon  Serment  netoient  que  de  fimples  formali-  La    Re- 
tez,  qui  ne  dufTent  pas  le  lier.  butl. 

Des  que  le  Roi  eut  figne  les  Conditions,  il  alla  s'embarquer  "'Anol. 
a  Scheveling  proche  dc  laHaie,ecant  accompagneduDuc  d'Ha-  ^^5°- 
milton  (13),  du  Comte  de  L.antberdale  &c  de  quelques  autres  barque^"'" 
Ecoffbis.  Son  trajet  ne  fut  pas  long.  II  fut  regu  en  Ecoffe  a-  Hoiiande" 
vec  de  grandes  marques  de  refpeft  :  mais  deux  jours  apres  fon  p'"'iP  '^" 
arrivee,  on  lui  bta  tous  fes  Domeftiques  Anglois,  excepce  le  recu  avec 
Duc  de  Buckingham  (14.).  La  railbn  de  ceia,  cc'i}i  que  les  E-  de  giands 
cotfois  lui  avoicnt  declare  qu'ils  ne  fouftriroient  jamais  aupres  "°""'="". 

,      ,    .  ,  ,  ,        T  .       .  .■>..<:,.      inaisoa 

de  lui  ,    des  gens  dont  les  principes  &  les  maximes  etoienc  di-  luiotefc» 
reiflement  contraires  aux  interecs  de  fEcotVe,  &  qui  ecoientre-  Domefti- 
gardes   comme  des  ennemis  de  ce  Royaume.    Ceux  qu'on    a-  ^i""  '^°* 
voic  renvoyes  furenc  remplaces  par  des  EcofTois   que  Roi  ne  Raiibnsde 
connoiflbic  point,  &  qui  avoient  des  fentimens  cout  differensde  '='?• 
ceux  dans  lefquels  il  avoit  ete  eleve:  de  fbrte  qu'ii  ie  trouvoic  |olt  g°u6 
extrememcnt  gene,  quoiquexterieurement ,   on  lui  rendit  tous  ^a  Ecoiie. 
les  honneurs  qui  lui  etoient  dus.     Ce  qui  le  chagrinoit  le  plus, 
c'eft  qu'ayant  promis  &  jure  de  faire  profctlion  du  Presbyteria- 
nifme,  il  ne  pouvoit  fe  difpenfer  d'ecoucer   les  inftructions  des 
Miniftres,  &  ^'alfifter  a  leurs  Sermons  &  a  leurs  l-^rieres :  mais 
il  s'y  comportoic  d'une  maniere  qui  ne  permit  point    de  douter 
qu'il  n'eiit  fait  ce  Scrment  &  cette  promeffe  contre  la  confcien- 
ce,  &dansrintentiondeneles  obterver  qu'autant  qu'ilne  pourroit 
pas  1  evicer.   On  ne  doic  donc  pas  crouver  etrange  qu'ils  priffenc 
des  precautions  contre  un  Roi  qu'ils   ne  pouvoient  point  regar- 
djr  comme  attache  aux  interecs  &  a  la  Religion  du  Royaume, 
mais  comme  ayant  intention  detablir  d'autres maximes ,  s'il  ecoit 
en  fon  pouvoir. 

Ils  ne  tarderent  pas  longtems  a  s'appercevoir  de  ce  deff^ein  du  Htravaille 
nouveau  Roi ,   par  les  eftbrcs  qu'il  fit  pour  reconcilier  avec  TE-  afaireren- 
tat  &  avec  1'Eglife ,  ceux  qui  etoienc  entres  dans  YEngagement  ^'^h''^ 
du  feu  Duc  ^Hamilton.     Nous  venons  de  faire  connoitre  dans  gcs,  dcs' 
un£  Note,  combieii  ces  gens-la  ecoient  odieux,  &  dangereux  gens  lui- 
tout  enlemble.     Cetoit  neanraoins  pour  de  telles  gens  que  le  ^,^^^  ^ 
Roi  s'interelTbic  fortement ,  fous  pretexte  de  procurer  une  bonne 
union  cntre  fes  Sujets.     Mais  en  meme  tems,  il  faifbit  voir  aff"ez. 
clairement,  qu'il  n'approuvoit  pas  les  maximes  furletquelles  l'£- 
cofle  etoit  alors  gouvernee,  &  que  Ibn  but  etoic  de  mettre  fcs 
Amis  en  etat  de  contrecarrer  ceux  qui  etoient  a  la  tete  du    Par- 
ti  contraire  (15)  &  du  Gouvernement.     Ainfi  a  peine  fuc-ilar- 
rive  en  Ecoffe,  qu'il  perdic  la  confiance  des  Ecoffbis. 

CHARLES  ir.  re^u  &  couronn^  en  Ecoffe,  eu  la  Seconde 
Guerre  des  Anglois  contre  les  Ecoffois. 

Tel  etoic  l'ecac  des  chofes  en  EcofTe,    lorfque  les  EcofTois  v.  Arti- 
ayanc  eu  avis  qu'on  preparoic  en  Angkterre  une  Armee  pourleur  '^'-^v 
faire  la  Guerre,  en  leverent  aufifi  une  de  leur  cbte  avec  toute  la  loL^evenc 
diligence  poflible,  &  en  donnerent  le  commandement  au  Gene-  uneArmec 
ral  Lefey,   n'ofant  pas  le  confier  au  Roi,  pour  les  raitbns  que  p"^  ^"•* 
nous  avons  indiquees.     Ils  firent  meme  en  forte  qu'il  n'alla  la  ^C  la, 
voir  qu'une  feule  fois ,  pour  eviter  qu'il  n'y  fit  des  brigues  pour  campe 
gagncr  ies  Officiers  &  les  Soldats.  Lf/Zeyferetrancha  entre  Edim-  ""-avau- 
bourg  6c  Lietb  d'une  telle  maniere ,  qu'on  ne  pouvoit  Fattaquer  mlnt. 
fans  un  danger  manifefte.      Mais    comme  toutes  les  forces  du 
Royaume  fe  trouvoient  dans  ce  Camp,  TArmee  d'Angleterre , 
qui  confiftoit  en  dix-huit  ou  dix-neuf  mille  hommes,  entra  en   l-,'Arin£a 
Ecolfe  ,     &  s^avanga  jufqu'a  la  vue  des  Ennemis ,  fans  au-  ^n"fe'°ja 
cime    oppofition  ,    &    fans    autre    embarras  ,     ti  -  noa    que  EcolTe. 
Cromijjell  fut   oblige    de    tirer    de    fes   Vaiffeaux   qui   le   fui- 
voient ,   de  quoi  Tentretenir ,   parce  que  toute  la  Contree  etoit 
vuide  d'habitans ,    &  qu'ils  en  avoient  emporte  touc  ce  qui  au- 
roit  pu  fervir  a  lui  procurer  la  moindre  fubfiftance. 

Le  Camp  des  Ecoflbis  etoit   fi  forc ,  que  quelque  refolution     9,'°I"p 
que  Cromwell  eiiC  formee  de  les  actaquer ,  il  pric  le  parci  de  fe  aTtaquc°lc 
recirer  du  cote  de  Mujfelbourg  (16).     Son  Arriere-garde  fut  in-  Camp  des 
fultee  deux  jours  de  fuicej  le  premier  elle  eut  du  pire  ;  roais  le     cl^'"'" 
lendemain ,  elle  eut  fa  revanche ,   a  faide  d'un  renfort  qui  lui  mouclies. 
furvint  bien  a  propos  (17).     Quelque  cems  apres ,  Croww// re- 
vinc  camper  en  prefence  de  rArmee  Ecoflbife,  &  il  mic  touten 
ceuvre,  pendant  plufieurs  femaines,  pour  ratcirer  hors  de  fes  re- 
tranchemens^  mais  tous  fes  efforts  ayant  ete  inutiles,  il  fe  vit  ^^lt^^ 
enfin  reduit  par  la  difette  de   vivres  &  de  fourrages ,  a  la  ne-  la  leiblu- 
ceflite  de  fe  retirer.     Son  defTein  ecoit  de  ramener  fa  -Cavale-  'i°"  <*<= 
rie  par  terre  en  Angleterre,  &  d'y  renvoyer  fon  Infanterie  ^^^',^'"^^^^£0 

mer.  Angieter, 
tc. 
minc  point  en  quel  fens  il  cntend  ce  mot:    le  Tndufteur  de  Milord 
Clarendon  marque  le  fecond  ,    &  M.  de    Laney   dit  que  la  tete  de 
Montrofe  fut  expofee  fur  le  Donjon  du  Palais  d'E,iimboiirg. 

(11)   Au  tnois  de  Juin. 

(ij)  II  ne  figna  le  Covetmnt  qii'au  moment  qu'il  alloit mettre  pie 
a  terre  en  Ecode. 

(14)  Auparavant  Comte  de  L*narick  ,  qui  avoit  pris  le  titre 
de  Duc  ,  depuis  b  mort  de  fon  Frere  ,  corame  il  a  ece  dic  ail- 
leurs. 

( 1 5")  II  y  reulTit  Tannee  fuivante. 

(16)  II  s*etoit  empare  ,  en  arrivant  ,  de  cette  Ville  2c  de  celle  de 
Dumbar ,  £c  11  cn  falbit  fcs  Places  d'Armcs. 

(17)  Au  mois  d'Aout. 
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mer.    Pour  cet  efFct ,   il  Tc  mit  en  marche  vers  Dumhar  ou  fa 
Flotte  rattendoit. 


Ja  fignat,  &  qu'elle  fiit  publiee  dans  tout  le  Royaume,  il  ne  La  Re 
1  an^.i^v^...  s'^"  defendit ,  que  fur  ce  qiie  ,  s'il y  domioit  jon  covfentement ,  il^^^i-- 

Les  Ecofloireurcnt  k  vent  de  cette  refolution  ;    &  fe  perfua-    7t'ojeroit  jamais  regarder  fa  Mere  enface.,  niais  quand  on  luieut  °  A^°' 
nt  Que  la  terreur  s  esoit  emparee  de  TArmee  Angloife,  qui  e-    montre ,  que  c'etoit  le  ieul  moyen  d'executer  fes  defreins ,  il  prit        ^o- 
^  "     '  ■,--■_    j_    fon  parti,  &  la  Declaradon  fut  publiee.     EUeportoit: 

„  Que  fon  Pere  avoit  peche,  en   prenant  Femme  dans  une 


dant  que  ._  ■       ,,     ,  ■,-  r     ■  j 

toit  reduite  a  moins  de  douie-miUe  hommes  ,    ils  fortirent  de 
leur  Camp  pour  le  mettre  a  fes  troufles.  Deslepremier  jour  (1), 
iis  fe  polterent  iur  une  Colline  a  un  mille  de  Dtmhar,   de  forte 
Embaras    qu'il  netoit  pas  poillbk  a  Crowiyf// d'embarqucr  fon  Infanteric 
de  Crom-  ^„5  s'expofer  a  ecre  battu  a  platecouture  ,  ni  de  demeurer  long- 
"""  tems  dans  cet  endroit  qui  etoit  mal-fain  &  ftenle,  lans  y  voir 

perir  le  refte  de  fes  Anglois,  de  maladie,  de  froid,  &  de  faim. 
C'eft  pourquoi ,  le  General  Ecoffois  vouloit  fe  contenter  de  les 
Chmeurs  jenir  dans  cetechec  :  mais  les  clameurs  des  Miniftres  qui  etoient 
dans  fon    Armee, '&  qui  promettoient  une  Victoire  certaine, 
comme  s'ils  en  euflent  eu  quelque  revelation,  le  forcerent  a 
marchcr,   le  lendemain,  pour  s'approcher  encore  plus  des  en- 
nemis.     Cromwell  qui  Tobiervoit  avec  une   lunetie  d'approche , 
le  voyant  defcendre  de  la  CoUine,   s'ecria,  Dieu  livre  les  E- 
coffois  entre  nos  mains\   &  fe  mettant  immediatement  apres  a 
Trahno-  genoux,  il  fic  faire  la  Priere,  a  la  fin  de  laquelie  il  dit     qu'ii 
litiquc  dc  avoit  ienti,   en  priant,  un  tel  repos  d'efpnt,    qu  il  ne  doutoit 
^  point  quc  Dieu  ne  leur  donndt  la  Victoire.     Cettc  cxclamation, 

6c  ce  rcpos  d'efprit  vrai  ou  fuppofe ,  ne  pouvoient  manquer  de 
eftct  mervciileux   ilir  lcs  Soldats  de  Crom-^dl.,  dont  la 
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FamiUc  idolatre. 
"  ,   Oue  le  San"^  verfe  dans  les  dernieres  Guerres  devoit  etre  le.fcanda- 
,,  impute  a  ion  Pere.  ^  hypoctite 

„  Qu'il  avoit  une  profonde  douleur  de  la  mauvaife  educa-  qu-ilfait. 
„  tion  qu'on  lui  avoit  donnee ,  &  des  prejuges  qu'on  lui  avoit 
„  infpires  contre  la  Caufe  de  Dieu ,  &  dont  il  reconnoiflbit  a 
„  prel*ent  Finjuftice. 

„  Que  toute  fa  vie  precedente  n'avoit  ete  qu'un  cours  fuivi 
„  d'inimitie  contre  l'Oeuvre  de  Dieu. 

„  Qu'il  i"e  repcntoit  de  la  Commiilion  donnee  a  Montrofe ^ 
„  &  de  toutes  fes  adtions  qui  avoient  pu  fcandalifer. 

„  Qu'il  protcftoit  devant  Dieu,  qu'il  etoit  a  prcfent  fince- 
„  re  dans  cette  Declaration  ,  &  qu'il  s'y  tiendroit  jufqu'a 
„  fon  dernier  foupir,  tant  en  EcoiTe,  qu'en  Angleterre  &  en 
„  Irlandc." 

Cette  Dcclaration  ne  procura  point  au  Roi  Tavantage  qu'on  Mauvai» 
lui  en  avoit  fait  elperer.  Tout  le  monde  fe  perfuada ,  qu'il  n'a-  lepjormt! 
voit  figne  un  Ecrit  ii  fcandaleux  &  fi  prejudiciable  a  la  reputa- 


plupart  etoient  des  Fanatiquesi  &  le  Caradere  de  ce  Gcneral  tion  de  fon  Pere,  que  pour  jetter  de  la  poudre  aux  yeux  du  Pu- 

nous  permet  de  lui  attribuer  dans  cette  occafion  plus  de  politi-  blic,  &  pour  mieux  cacher  quelque  grand   &  funefte  deilein 

que  qae  de  piere.  Quoi  qu'il  en  foit,  il  prit  la  refolution  d'atta-  qu'il  couvoit.     On  cn  parla  iur  ce  ton  fans  aucun  menagement, 

quer  les  Ecoflbis,    &  pour  n'etre  point  prevenu,  il  fit  com-  on  lui  temoigna  un  redoublement  de  mefiance,  &  on  lui  don- 

mcncer  le  combat ,    une  hcure  avant  le  jour.     Cetoic  au  refte  na  moins  de  part  quauparavant  aux  AfFaires  du  Gouvernemenr. 

Maxime  une  maxime  qu'il  avoit  ibuvent  obfervec,  &:  qui  lui  avoit  tou-  Tout  cela  lui  caufa  tant  de   chagrin,  qu'il  ie  deroba,  peu  de 


B.-it3iUe 
de  l)jm- 
ba: 


de  Guciie, 


iours  reufli    de  n'attendre  point  les  ennemis,  mais  de  les  atta-  jours  apres,  de  St.  Johnfo-wn  ,  &  alla  joindre  dans  les  monta- 

quer    fans  aucun  egard  au  nombre ,  ctant  perfuadc  que  les  Af-  gnes   quelques-  uns  de  fes  Partifans,  qui  n'avoient  pas  voulu  te- 

faillans  ont  toujours^^un  grand  avantage.    Je  ne  ferai  point  lade-  moigner  une  feinte  repentance  pour  entrer  dans  les  Emplois,  & 

fcriotion  de  cecte  bataille,  &  je  me  contenterai  de  dire,  quc  la  qui  lui  avoient  fait  ofFrir  que  s'il  vouloit  vcnir  ie  mectre  a  leur 

de^aite  des  Ecoubis  fut  entiere  (2).     De  trcnte  miUe  hommes  tete,  ils  iroient  le  recevoir  avec  un  grand  Corps  prcs  de  £)««-       _ 

L'Ar,nce  qu'ils  etoient,  il  y  en  eut  trois-mille  de  tucs ,  huit-miUe  de  pris,  d(e.    Le  Roi  s'y  rendit,  &  i_l  n'y  trouva  qu'un  trcs-petit  nom-  ^^^]"  ""• 


Levee 
d*anc 
nouvelle 
Armee 


L'Artillerie,  quiconfilfoit  cn  vingt-fept  Pieces  de  Campagne,    Johnflo-wn.  ,„,    ■  ,  -rr 

■tomba  entre  les  rr.ains  des  An?lois,  de  meme  que  l.eith  &  E-        Cette  equipee  ,  tout  iroprudente  quelle  etoit,    ne  laiiTa  pas  ^^  ^j^^, 
Jimhour"     que  les  Ecoflbis  abandonnerent  :  mais  le  Chateau    de  produire  un  bon  cffet  pour  le  Roi.     Car  le  Marqiiis  d  y^rgy.  „jj,^. 
<rEM;»holrg    fe    defendit  iufqu'a   la    fin  du  mois  de  Decem-    /e,  &  le  Committe  des  Etats,  ayant  compris  par-la,  qu'une 

trop  grande  rigueur  feroit  capable  de  faire  prendre  au  Roi  des 
refolutions  defefperees,  &  tres-dangereuies  pour  rEcofle  dans 
la  conjondure  011  elle  fe  trouvoit,  changerent  de  maniere 
d'agir  a  fon  egard ,  en  forte  qu'il  eut  tout  lieu ,  &c  qu'il  marqua 
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Apres  la  defaite  de  Dtmhar ,  il  fut  queftion  dc  lever  d'autres 
Troupes  pour  les  oppofer  a  CromweH  qui  mcna^oit  rEcoffe  d'u- 
mee  nc  ruinc  cntiere ,  au  Piimems  prochain.  Le  Parlementfutdonc 
EcSfoife.  convoque  a  St.  Johnftow»,  ou  le  Roi  s'ctoit  rccire.  Mais  com- 
mc  on  fuppofa  qu'il  netoit  pas  facile  de  mettre  fur  pie  unenou- 
velle  Armee  toute  compofee  de  ZM,  telle  qu'etoit  la  prece- 

dente    il  fuc  mis  en  deliberation,  &  apres  bien  dcs  debats,  re-    ^  _  ,  ,  .       - 

folu-  Que  tous  ceux  quiavoicntete  exclus  des  Emplois  feroient  cion  de  Parti.  On  travailla  avec  ardeur  a  lever  une  Armee, 
donner  des  temoignagcs  de  leur  repentance,  &  qu'cn-  &  elle  fe  trouva  prete  au  commencement  de  Juin,  avant  que 
fuke  ils  icroient  re^us  comme  les  autrcs  a  icrvir  leur  Patric.  Crom-jjell  put  fe  mettre  en  campagne ,  a  caufe  dc  la  difette  dcs 
**"'  En  confequence  de  cette  rcfoiution ,  ceux  qui  jufqu'aIors  avoicnt  fourages.  EUe  etoit  de  quinze-mille  hommes  d'Infanteric,  & 
'lus  cte  contraires  au  Gouvernement  prefent ,  ceux  qui  avoicnt  man-  de  trois-mille  de  Cavalerici  mais  comme  c'etoit  pour  la  plu- 
dos  E.n-  qu^  de  sp/V  pour  le  Covcnant ,  ceux  qui  avoicnt  temoigne  du 
"L^mmu-""  penchant  pour  Charles  I.,  ceux  mcme  qui  Tavoient  fervi,  fe 
11".  Iiaterent  de  donner  des  marques  exterieures  de  repencance,  cn 
ddiivouant  leur  conduite  paflee  &  en  ie  reconciliant  a  TEglife. 
Par-la  ils  furcnt  admis  tanc  au  Parlcment,  qu'aux  Emplois  pu- 
blics ,  &  principalement  a  ceux  de  TArmee  qu'on  alloit  leyer : 
xie  forte  que  le  Roi  vic  cnfin  ce  qu"il  avoit  tant  fouhaite ,  c'eft- 
Oeffcins  ^^jj.^  fes  Partifans  en  ctat  d'agir  efficacement  pourrexecution  qu'il  fit  devant  fon  Armee,  etoient  fi  forts,  qu'i!s  ne  pouvoient 
^'T-dude  fcs'defleins  en  gencral,&  particulierement  du  projet  dc  mar-  ecre  attaques  fans  temerite.  Ce  fut  la  qu'il  refolut_d'atcendre  ce 
'  '  cher  a  la  tete  d'une  Armee  en  Angleterre,  oii  il  fe  perfuadoit  que  llesEnncmis  voudroient  faire,  pour  prendre  ibn  parti  felon 
quc  les  Presbyteriens ,  de  mcme  que  lesRoyaliftcs ,  raidcroient,    que  les  occafions  fe  prefenteroient. 

fans  delai    de  toutes  lcurs  forces,  a  detruire  le  Parti  Indepcndant        Crom-Mell  marcha  droit  au  Roi,  a  deffein  de  lui  livrer  Batail-  Cromwell 
qui  l^-s  opprifnoit,  &  qui  fcul  avoit  fait  mourir  le  feu  Roi,  &    ie;  mais  apres  avoir  confume  fix  femaines  cn  artifices,fanspou-  n'ofe  i-ii- 
.aboli"^la  Royaute,  contre  leur  fentiment,leur  proteftation,  &  la    voir  attircr  les  Ecoflois  hors  de  leur  Camp  ,   il    fit  pafler  lc  "1""- 
teneur  du  Covenant.  Frith  ( 4 )  a  fes  Troupes  ,     &  alla  prendre  pofte  dans  le  Com- 

Mais   fi,  pour  etrc   rchabilites  dans  I'Etat  &  dans  1'Eglife,    te  de  Fyffe.     Dela  il  poufla  (5)  jufqu'a    St.  Johnftoivn  (6),  &     ^^ 
ceux  qui  en  avoient  ete  csxlus  firent  contre  leur  confcience,  u-    s'cn  rendit  mai;re.     Alors  le  Roi,  profitant  de  l'eloignementde  i^^s  le 
ne  abiuration  publique  de  leurs  fentimens  &  de  leur  conduite    Crom-xell,  prit  &  executa  tout  a  coup  la  refolution  de  marchcr  ^°5"e.  de 
paflee  i  le  Roi  pcu  de  jours  apres  ht  une  Declaration  qui  n'e-    en  Angleterre ,  ^ou  il  entra,  &  fe  fit  prochamer  par  fon  Armee,  ^^^  ,f 
toit  pas  feulement  contre  fa  confcicnce,  mais  encore  contre  les    le  6  du  mois  d'Aout.  Provioce 

'  •  bonnes  moeurs,  contre  rhonnctete  publiquc,  &  contre  la  Piete        Cetoit-la  precifement  ce  que  le  Parlement  avoit  voulu  eviter  d^^P""!».. 

■-  Etran^e  .^j^j^ .  quoiquil  fc  piquat  fi  fort  de  cette  Piete ,  que ,  lorfque  en faifant  porter  la  Guerre  en  Ecoffc.  On  peut  donc  dire  que le  enTrc  e°n' 
k^iie  *""'  fes  Pa'rtifans  lui  prefenterent  cette  Piece  toute  dreflee,  afin  qu'il  grand  coup  que  CromnaeU  croyoic  avoir  fait,  en  paffant  avecau-  Anglctei- 
Chaikslk  ""':'*• 


d  en  ctre  contcnt. 

Enfin  le  Roi  fut  couronne  a  Scone,  le  premier  dejanvier    Charie» 
165;,  &  depuis  ce  jour-la,  tout  le  monde  eut  la  libcrte  d'ap-  ^'-  '^°"" 
procher  de  fa  perfonne ,  &  d'cntrer  dans  le  fervice ,  fans  diftinc-  Ecoffe.' 


part  de  nouveaux  Soldats,  le  Roi  qui  la  commandoit,  trouva  a  Comitiaa- 
propos  de  fe  polT;cr  l  TortLOod,  entre  Edimbourg  &  Sterliiig,  de  l'At- 
d'une  manicre  tres-avantageufe  ,    ayant  derrierc  lui   le  Forth ,  ™"- 
large  &  profonde  Riviere  (3),  dont  il  pric  ibin  d'aflurer  tous  ^     l^'  - 
les  paffagcs,  par  le  moycn  deiquels  il  tiroic  ks  Vivresdu  Com-  TofwoodL 
te  de  Fyffe ,  qui  eft  un  Pais  tres-abondant ,  au-lieti  que  celui  qui 
etoit  devant  lui,  ctoit  entierement  ruine.     Les  retranchemcns 


{anci 
■Roi. 


(1)  Le  1  de  Septembre. 
-.    (2)  Le  ^   de  Septcmbre.  ^ 

(5)  Le  Comte  de  CUrendm  s'eft  donc  trompe,  quand  il  adit,  que 
■la  Riviere  etoit  entrc  les  deux  Armees. 

•  (+)  Le  iS  dc  Juillet. 
(f)  Le  50  de  Juillet. 

(6)  Capitale  de  li  Province  de  Verth. 

•  -  (7)  Oncomptaciu'environquatre  ou  cinq-mille  Soldats  s'ea  retour- 
nerent  en  EcolVe.  Sur  quoi  Mr.  Je  Rafia  remarque,  d'apres  plufieurs 
'Dons  Auteurs,  que  c'etoicnt  apparemment  des  Presbytericns ,  qui, 
conformement  au  fentiracnt  general  des  la  Natioa,  ne  croyoient 


pas4)ouvoir  en  confcience  fervir  a  retablir  le   Roi  ea  Angleterre,  par 
la  force  des  Armcs. 

(S)  Sous  les  oidrcs  des  Ceneraux  Majors  Harrijfo»  ,  fic  Lam- 
tert. 

(9)  Le  I  de  Septembre. 

(10)  Parce  que,  dans  un  pareil  jour  de  rannceprecedente,  il  avoit 
battu  les  Ecoilbis  a  Dumi>.ir. 

(11)  On  compta  du  c6te  des  EcoiTois  deux-millc-morts,  8c'fept  a 
huit-mille  prifonniers.  Ceux-ci,  ayant  ete  menes  a  Londres,  y  fu- 
rent  vendus  pour  aller  travailler  aux  Plantations  des  liles  de  rAmeri- 
que.     Le  Conue  de  Clnrendon  ajoute  qu'ils  y  moururent  tous  de  mife- 

re. 


DES    ACTES    PUBLICS     D'A  NGLETERRE. 
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La  Re-  tant  de  bravoure  que  de  hardieffe ,  derriere  le  Camp  des  Ecof- 

puDL.     fois,  leur  coupanc  les  Vivres,  &  leur  enlevant  des  Provinces 

p  Angl.  entjerej^   que  cet    exploit,   dis-je,    etoit   une   faute,   qui  avoit 

lOyi.     jj)jg  l'Angleterre  a  decouvert,   &   qui   pouvoit   caufer  la  ruine 

de&ra^-  entiere  de  la  nouvelle  Republique,   &  du  Parti  qui  la  gouver- 

fuies  de     noit ,  (i  les  Royaliftes  &  les  Presbyteriens ,  alloienc,  comme  il 

^'"ifur     ^'°'^  ^°'^'-  iipp^rent,  fe  joindre  au  Roi,    &    marcher   enfemble 

cet  cvene-  ^  Londres.    Cromiuell  lentit  fort  bien  fa  faute,  auffi  travailia- 

mcnt.        t-il  d'abord  a  ia  reparer,  &  ne  defefpera  pas  de  ia  tourner  a 

fon  avancage.     Pour  cet  efFet,  il  ecrivit  &  confeilia  au  Park- 

ment  de  faire  metcre ,  dans  toutes  les  Provinces  du  Royaume, 

les  Miliccs  fous  les  armes  ,   afin  de  tenir  en  bride  les  Parcifans 

du  Roi,  &  de  trouver  lui-meme  ces  divers  Corps  couc   prets 

a   renforcer  fon   Armee  ,    des   qu'il   arriveroit  en   Angleterre. 

En   meme   tems,   il  detacha   quacre   ou  cinq-mille  Chevaux, 

pour   retarder  la  marche  du  Roi  ;    &  laifTanc  en  Ecofle  cinq- 

mille   hommes   fous   le   General  Monck ,  a   qui   il  ordonna  de 

faire  fes  effbrcs  pour  fe  rendre   maicre  de  Sterlin   &  de   Dun- 

dee  ,    il  parcit  lui  -  meme  avec  le  relle  de  fes  Troupes  ,    &  fe 

hata,  aucant  qu'il  lui  fuc  poflible,  pour  atteindre  Je  Roi,avant 

qu"il  arrivat  a  Londres,  ne  doutant  point  qu'il  ne  marchatjuf- 

que-Ia  fans  s'arreter. 

Le  Roi      Cefl  vraifemblablement  aufli    ce  que  le  Roi  auroit  fait,  fl 

n"eitpoint  piufigQrs  chofes  ne  Ten  avoient  empeche.     D'abord ,   il   avoit 

foutenu  en  ^  ,  •      j        i    j '        j  '  /t-       ■ 

Angietet-    compte  que  les  ennemis  des   fndependans  s  emprefferoient   a 

ie,couime  le   venir  joindre  ,    mais   les   Milices,    qui  ecoienc  par  -  touc 

flatc"'""'  '^"^  ^^^  armes,    y  mirenc  des  obflacles  qu'ils  ne  tcnterentpoint 

Dckriion   de  furmonter.      Outre  cela,   Iorfqu'iI  arriva  a    Worcefier,  fon 

dcsEcji-    Armee  fe  trouva  reduite  par   la   delercion  a  douze  ou  creize- 

niille  hommes  (7),    &   fi  faciguee  qu'il  refolut  de  la  faire  ra- 

fraichir   aux   environs  de  cetce  Ville  ,    n'etant  guere   pofTible 

qu'elle  piic    cominuer   fa    marche   ians  prendre  quelque   repos. 

LeRoieft  Au  refte.,   Ic   Roi  fut  tres-honnorablement   re^u  par  les  Ma- 

rciu  &       CTiftrats  de  Worcetler  .    &  proclame   folennellement  dans  cettc 

a  Wuices-  Ville  le  2,2  du  mois  d  Aout. 

'«■  Cependant,  Crom-xell  s'avancoic  a  grandes  journees  du  me- 

atiWepio-  '^2  *^ote.     Jl  avoit  donne  de  fi  bons  ordres  pour  afiemblet  les 

clieJe        Troupes  &  les  Milices  du  Nord,  qu'en  arrivant  en  Angleter- 

Woiccfter.  re,  il  etoit  a  tout  moment  renforce  par  des  Corps  qui  lui  ve- 

noient  de  divers  endroits.     Par  ce  moyen,  apres  avoir  rejoinc 

la  Cavalerie  qu'il  avoit  envoyee  aux  troufles  des  Ecoffbis  (8), 

il  fe  vit  une  Armee  fort  fuperieurc  en  nombre  -a  celle  du  Roi, 

qu'il  trouva  (9)  campe  a  un  mille  de  JVorcefier,  en  refolution 

de  fe  bien  defendre. 

_     .jj^      Le    3    de  Septembre,   jour   que   Cromwell  pouvoit  regarder 

de  Woi-  .comme  heureux  (10),  il  tit  attaquer  des  deux  coces  de  la  Sa- 

cefter.       veme ,   couc  a  la  fois ,    les  Troupes  du  Roij    qui,    apres  un 

Combac  de  quelques  heures ,  furenc  enfin  pouffees  jufque  dans 

k  Vilie ,   ou  la  confufion  devint  d'abord  fi  grande  ,    qu'on  ne 

,     penfa  pas  meme  a  en  defendre  fentree   a  TEnnemi.      Le  Roi 

duRoTeft  ^^^  bien  de  la  peine  a  fe  fauver.     Maisfon  Infanterie  fut  prefque 

cntierc-     touce  tuee  ou  prife,£i  fa  Cavalerie  ayant  ete  chaudement  pour- 

roent  de-  fuiyie,  fut  aifement  difperfee,  en  forte  que  la  plupart  des  Offi- 

ciers  &  des  Cavaliers  furent  faits  prifonniers  (11).     Pour  ce  qui 

ert  des  Generaux,  le  Duc  d'Hi2w;7?o»  fut  blefle  morcellemenc, 

&  mouruc  le  lendemain.     T-sfiey  ^  qui  commandoit  en  chef  fous 

le  Roi ,  fut  pris ,  de  meme  que  les  Comtes  de  Lautherd.ile ,  de 

Rothes,   de  Cannvorth,   de  Kelly,  de  Darhy ,   &  de  Cleveland. 

Du  cote  des  Anglois,  il  efl;  a  peine  concevable,  combien  la 

perte  fut  petite. 

II  ne  manquoit  a  la  Victoire  de  Cromiuell  que  la  prife  duRoi, 
6c  c'eft  a  quoi  il  donna  fes  premiers  foins,  jufqu'a  mectre  la  te- 
te  de  ce  Prince  a  prix.  Pour  peu  de  connoiflance  qu'on  ait  de 
la  Geographie,  on  regardera  comme  une  efpece  de  Miracleque 
Charies  echapat  aux  recherches  qui  fe  firent.  Ceux  qui  feront 
curieux  d'apprendre  par  quels  moyens  il  put  echapper,  &  cou- 
tes  les  avancures  qui  lui  arriverenc  dans.fa  fuite,  n'onc  qu'acon- 
fulcer  le  Comce  de  Clarendon,  qui  en  a  donne  un  decail  fort 
circonftancie ,  donc  il  avoic  ece  informe  par  le  Roi  lui-me- 
me  (13).  Touc  ce  qu'il  me  convient  d'en  dire  ici,  c'eft  qu'a- 
pres  avoir  efTuye  durant  deux  mois  de  grandes  fatigues,  &  evite 
une  infinite  de  dangers ,  en  craverfant  une  grande  parcie  du  Ro- 
yaume,  par  des  rouces  ecarcees,  Cancoc  fous  un  deguifement, 
«  tantot  fous  un  autre,  &  toujours  de  nuit,  Cbarles  arriva  enfin, 
au  mois  de  Novembre,  en  Normandie. 
Monckfe  Pendant  que  Crom-jjell  etoit  en  marche  pour  fuivre  le  Roi  en 
iffnd  mal- Angleterre ,  Mo7tck,  felon  Tordre  qu'il  avoit  regu  de  ce  Gene- 
"nnt^"^"  "^'  2^*^»^^  Sterlin,  qui  fe  rendic  le  14.  d'AoLiC,  &  Dundee  qui 
fuc  emportee  d^affaut  le  i  de  Septembre.  La  prife  de  ces  deux 
Placcs,  les  plus  fortes,  &  alors  les  plus  importantes  (13)  du 


rc.    Tome  VI.p.8i5. 

(12)  Tome  VI.  depuis  la  page  89  jufqu'H  la  pagc  112.  Voyez 
auili  VElinchus  de  B««  page  240,  8c  iuiv.  &  un  petit  Livret  intitule 
Sefcobel. 

(13)  Les  plus  importantes  nlors;  Sterlin ,  parce  que  toutes  les  Ar- 
cfaives  d^EcoiTe  y  etoient  gardees;  Dundee ,  parce  quapres  la  Bataii- 
le  de  Dumbnr ,  les  hibitans  ^'Edimbourg  y  avoient  tranfporte  leurs 
meilleurs  cfFets.  Ces  effets  devinrent  la  proie  des  Soldats  vain- 
queurs;  &  les  Archives  du  Royautne  turent  toutes  envoyees  a  Lon- 
ixes,  8c  ne  revinrent  jamaisea  Ecofre,le  VaiflTeau  ijui  les  leportoit  a 


colle. 


Royaume,fut  fuivie  de  celle  ^'AberdeeK,  de  St.  Andre,  &  de  La    Re- 

toutes  les  autres  Villes,  &c.  qui  etoient  en  etat  de  faire  quel-  publ. 

que  rcfiftance.     Ainfi,  en  tres  peu  dc  tems,  toute  1'Ecofle  fut  "'Angl. 

foumifc   a   la  dominacion   du   Parlenient   d'Angleterre,   qui  fe     ^^'i^- 

croyant  en  droit  de  difpofer  du  Gouvernement  de  ce  Royau- 

me,  comme  d'un  Pais  de  Conquete,  y  abolit  encieremenc  la  ment"''* 

Royaute,   &,   par  le  meme  Adte  d'.Aucorice  Souveraine,   le  d-Anglc- 

dcclara  uni  pour  coujours  a  la  Republiquc  d'AngIeterre,  avec  {,"[1^  \  ^' 

la  faculce  d'envoyer  au  Parlemenc   un  certain   nombre  de  De-  Royauie. 

putes.    Enfuice,  il  nomma  des  CommifTaires,  quiallerenc  regler 

fhr  les  lieux  le  decail  de  cetce  Union.     Touc  cela  fe  fit  felon  les     Granj 

idees,  &  fous  la  direftion  de  Cromwell ,  dont  les  deux  dernieres  5-^''"  '^' 

Campagnes  avoient  tellement  accru  le  creaic ,   de  meme  que  la  «<ell. 

gloire,  que,  comme  il  ecoic  maicre  des  Armees  des  crois  Ro- 

yaumes,  il  1'ecoic  auffi  des  Reiblucions  du   Parlement,  perfonne 

n'ofant  s'oppofer  ouvertement  a  ce  qu'il  propofoit ;  outre  qu'il 

avoit  dans  la  Chambre  un  fi  grand  nombre  de  Creatures ,  qu'il 

lui  etoit  facile  de  faire  ordonner  ce  qu'il  vouloit.  On  peut  donc 

dire  que,   quoiqu'il  n'eiic  encore  que  le  cicre  de  General  de  la 

Republique,  il  en  etoic  Ic  Chef.  Du  moins,  lecraica-c-on  com- 

me  cel  dans  la  recepcion  qu'on  lui  fic  a  Londres, ou  il  fe  rendic  Cromwell 

le  12  de  Sepcembre,  huic  jours  apres  la  Bacaille  dc  Worcefler,  f''"f  ^ 

•    I       y-  ■       •  T->    r         ■  T!    ■    j-      N  -i-  Londrcs. 

menanc  en  cnomphe  ies  principaux  Pnionniers.    J  ai  dic  a  Lon-  Onluifait 
drcs :  il  y  a  plus,  ce  fut  hors  de  Londres,  a  ABon,  que  leCon-  uneiecep- 
feil  de  la  Ville,  avec  fon  Lord  Maire,  le  Confeil  d'£tat  prece-  "°"n,e  ^ 
dc  de  fon  Prelident,  &  le  Parlement  lui-meme,  ce  Corps  qui  auSouvc- 
reprefentoit  la   Republique,  ayant  fon  Orateur  a  fa  tete,  alle-'^'"- 
rent  au-devant  de  Cromiuell ,     Vy  haranguerent,   &  dela  lac- 
compagnerenc  en  pompe  jufque  dans  fon  Logenienc  proche  de 
Whitehall;   d'ota  apres  avoir  pris  quelques  heures  de  repos,    il 
alla  au  Parlemenc  qui  raccendoit,   &  qui  le  harangua  de  nou- 
veau.     Que  pourroicnt  faire  de  plus  les  Etats  Generaux  d'un 
Royaume  pour  leur  Souverain  ? 

Depuis  que  les  Indepcndans  avoient  commence  a  paroitreou-  me-.t^' '' 
vertenient,  leur  pouvoir  s'etoic  fi  fort  augmente,  &  fi  bien  e-  ctamt  la 
tabii,qu'iIsfembIoient  avoir  oCe  au  Succefleur  de  Charles  I.tou-  HoUandc 
ces  fes  reffources.  Avcc  tout  cela,  les  Royaliftes  d'AngIeterre 
etoient  toujours  une  epine  a  leur  pie ,  &  leur  caufoient  des  in- 
quietudes  continuelles.  Veritablement  ce  Parti  ne  paroiffoitpas 
affez  puiffant,  pour  pouvoir  fe  relever  de  lui-meme;  mais  il 
n'etoic  pas  impoffible  qu'il  regut  du  fecours  des  Puiffances  E- 
trangeres,  &  entre  autres  de  la  Republique  des  Provinces  LT- 
nies ,  qui  etoit  en  etat  de  lui  en  fournir  de  tr6s-grands.  II  y 
avoic  mcme  beaucoup  d'apparence  que  le  Prince  d'Orange ,  qui 
ecoit  beau-frere  de  Cbarles  II.  &  qui  avoit  un  grand  creditdans 
cet  Etat,  feroit  tous  fes  efforts  pour  Tengager  dans  la  querelle 
entre  le  Roi  &  le  Parlement.  II  n'etoit  donc  pas  moins  im- 
portant  de  prevcnir  les  fecours  que  le  Roi  pouvoit  tirer  de 
la  Hollande ,  qu'il  1'avoit  ece  d'empecher  que  les  Ecoflbis  ne 
fecouruffenc  les  Presbyceriens  (14.).  Voyons  les  moyens  qui 
y  furent  employes ,  &  quelles  en  furent  les  fuites ;  c'cll  le  fujet 
du  dernier  Article  de  cet  Extraic. 

Gucrre  entre  la  Ti^puklique  «^'Angleterre  ^  celle  de  Hollandc' 

Pour  prevenir  le  fecours  que  le  Roi  pouvoit  tirer  des  Etats  VI.  Ar- 
Generaux,  le  Parlement  leur  avoit  euvoye  des  Tannee  164.0.  ^A^^^- ■ 

r  \  r^      c-  A'       ■  11  T.^/'    Doriflaus 

propofer  par  un  Agent,  une  Confederacion  encre  les  deux  Re-  Agent 
publiques.     Cec  Agenc  nomme  Donftaiis  fucaffaflinele  jourme-  d'-Ang'e- 
me  qu'il  arriva  a  la  Haye  (15),  par  l"ix  Ecoflbis  Domeftiques  ^"ailli^' 
du  Marquis  de  Montrofe  ■,    qui  ne  furenc  poinc  arreces ;  &  quoi- Haye. 
que,  dans  la  fuite,  on  fic  quelques  diligences  concre  eux,cefut 
avec  cant  d'egards  pour  le  Roi ,  qui  etoit  alors  a  la  Haye ,  que 
le  Parlement  en  fut  tres-offenlej  lans  pourtant  le  faire  beaucoup 
connoitre,    parce  que  Ibn  buc,   comme  nous  venons  de  le  di- 
re,  ecoit  de  prevenir  le  danger  qui  pouvoic  venir  de  cePa'i's-la, 
par  une  ecroice  Alliance  avec  ies  Ecac?.     Le  Prince  d'Orange  e- 
canc  morc  au  mois  d^Otftobre  [16)   1650,  le  Parlemenccrucque 
roccafion  etoic  favorable  pour  rraicer  non  feulemenc  une  AUian- 
ce  parciculiere,mais  unecelle  Union  encreles  dcux Republiques,  AmbalTa. 
qu'elles  n'en  fiffenc  qu'une  feule.     Ce  fuc  pour  negocier  cecte  j?«"„[ 
Union  que  le  Parlemenc  envoya,  au  mois  de  Mars  de  cettean-  lerrca^ux' 
nee  1651,  Olivier  Saint  Jean,  &  Walter Strickland ,2l  la  Haye.  E"ts. 
Leur  Negociation  ne  fut  point  heureufe :  mais  pouvoit-elle  Fe- 
tre ,  a  moins  que  les  Etats  Generaux  n'euflent  voulu  figner  la 
perte  de  leur  Souverainete,  de  leur  Liberte,  de  leur  Commer-  ^^  leu^"' 
ce,  en  un  mot  leur  ruine  entierc.'^  car  les  conditions  que  TAn-  mauvais 
glccerrc  leur  propofoic,  n'alloienc  pas  a  moins,  &  n'e:oienc  nul-  !«««' 
lemenc  equivoques  fur  cela,  comme  on  peuc  le  voir  dans  Mr. 
de  'Rapiu,  &  dans  tous  lcs  Auceurs  (17J  qui  avoient  parle  de 

cetie 


Eiimbourg ,   apres  le  retablilTement  de   Chailes  II. 
frage. 


ayant  fait  nau- 


(14)  Voyez  ci-  dcfTus  tout  r.^rticle  des  Afnires  Civiles  d'EcoJfe  de 
l'Annee  1648.  £c  pavtie  de  l'Aiticie  des  Aftaires  Civiles  d'Angieter- 
re,  &c. 

(if)  Le  j  du  mois  de  Mai  ifiay- 

(16)  Lc  6  de  Novenibre  N.  S.  de  Ii  petite  Verole ,  age de vingt-»' 
quatre  ans. 

(17)  Voyes  les  A£les  des  annees  i6}-o  ,  16^1 ,  gcc. 
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ABREGE'HISTORiaUE 


La  Re-  cette  Affaire  avant  lut  (i).    II  eftdonc  furprenant  que  le  Parlc- 
puBL.      nient  trouvat  mauvais  que  ces  Propofitions  n^eullent  pas  ete  ac- 
d'Angl.  ceptees,  &  qu'il  en  voulCit  tirer  vengeance  comme  d'un  affront 
^^5^-    fanglant;  car  c'ett,   dit-on ,  la  un  des  motits  de  la  Guerre  qu'il 
U^Gueut  fic  aux   Provinces-Unies  des  Pais-Bas.     Mais  cette  Guerre  en 
duPaile-    eut  bien  d'autres.     i.  L'inclination  que  les    deux  Ambaffadeurs 
mcntcon-  affurerent  le   Parlement  que  les  Peuples   de  cette    Republique 
Jjts"    '    montroient  en  tout  &  par-tout  pour  le  Roi^  a  quoi  ils  ajoute- 
rcnt  que   les  Etats   n'attendoient   qu'une  occafion   favorable  , 
pour  prendre  ouvertement  fon  parti  &  la  defenfe  de   fes   ince- 
rets.    2.   Un   autre  motif  plus  cache  (2)  ,   mais  plus  puiflant 
d'?b5f  °  encore  ,    c'etoit  de  ruiner  ,  ou  du  moins  d'abailTer  le  pouvoir 
ferCroin-  exceflif  de  Cromiijell-,   en   engageant  la  Republique   dans   une 
wdl.         Guerre  qui  ne  pouvoit  ie  fairc  que  par  Mer,  &  dont  on  prc- 
voyoit  que  la  depenfe,  neceffairement  exceffive,  fourniroit  les 
moyens   de   porter   peu-a-peu    le   Parlement  a  congedier  TAr- 
mee,  dont  Tentretien  inutile  deviendroit  trop  onereux.       Or  , 
oter  rArmee  ,     c'etoit   faper   par  le  fondement  le  pouvoir  de 
Croin-well. 
Preicxtes       Soit  que  ce  Gencral  n^apper^ijt  pas  d'abord  le  but  fecret  dc 
?"rl  ment  ^^^  enncmis,  ou  par  une  politique  plus  deliee  (3)    que  la  leur, 
fe^meMge'  il  confcntit   ailement    au   deffein  d'humilier  la  feule    Puiffance 
pour  juili-   Etrangere  que  le  Parlement  eut  a  craindre.       Mais  comme  il 
Gue'?r         falloit   menager  le  Peuple,   auquel  il  n'auroit  pas  ete  facile  de 
quil  vou-  faire   comprendre  que  cette    Guerre  etoit  neceffaire,    on  prit 
loit  faite    le  parti  d'obliger  les  Hollandois  a   fe   rendre   les    Aggrefleurs  , 
auxEtatt.  ^^  ^  fournir  aux  Anglois  des  pretcxtes  de  le   devenir.       Pour 
cet  effet,  le  Parlement  s'avifa  de  defendre  (^)  dc  porter  en  Angle- 
terre  des  Marchandifes  etrangeres,  que  dans  des  Vaiffeaux  An- 
glois,  ou  du    Pais   d'ou   les  Marchandifes  venoient  originaire- 
ment.     Par  cette  defenfe,  qui  devoit  commencer  a  s'execurer 
le  I  de  Decembre  de  cette  Annee  1651,  tout  le  Commerceque 
la  Hollande  faifoit  en  Angleterre  ecoit  rompu ,  puifqu'il  ne  con- 
Ciloit  qu'en   Marchandifes  etrangeres  que  les  Hollandois  por- 
toient  dans  le  Royaume  dans  leurs  propres  Vaifleaux. 
LcsEtats        Les  Etats  coniprirent  aifement,   quel  etoit  le  but  du  Parle- 
cnvoyent     nicnt.     Mais  au-heu  de  faire  des  hoftilites,  comme  il  s'y  atten- 
baffaJei      ^ioit,  ils  envoycrent  des  Ambaffadeurs  a  Londres  (5),  pour  ta- 
L.ondtes      cher  dc  faire  revoquer  la  defenfe  dont  je  viens  de  parler.     On 
pourevitcr  jg^    ^  ^^  ^^^^  honorablemcnt ,    afin  de  faire  accroire  au  Peuple, 

uae  ruptu-  ,^  t^     ,  -  •      A-r     r-  -^    ■    ■         j>  •    ,  '^ 

,e.  que  le  Parlement  etoit  tres-dilpole  a  eviter  d  en  veniraune  rup- 

ture.  Mais  quand  il  fut  queftion  de  difcuter  les  Articles  par- 
ticuliersj  bien  loin  de  vouloir  revoquer  TAde  qui  faifoit  lefujet 
de  r Ambaflade ,  le  Parlement  forma  des  pretentions  (6)  qui  fi- 

*!     rcp»-  ^^^^  '^'^"  ^°"^  ^"^  ^tits  qu'ils  devoient  fe  preparer  a  la  Guerre. 

lentaia      Auffi  le  firent-ils,  avcc  beaucoup  de  foin  &  de  depenfe,  en  e- 

Gueiie.      quipant  une  Flotte  de  cent-cinquante  Vaifleau.x. 

Annk  1652. 

Les  Ambaffadeurs  etoient  encore  a  Londres  au  mois  de  Mai , 
lorfque  la  Guerre  commenga,  fans  avoir  ete  declaree,  &  lans 
qu'on  pijt  proprement  dire  qui  fut  l'AggreGcur.  Voici  com- 
ment  la  chole  arriva. 
I're'niiet  Martin  Trovip  ,  Amiral  dcsEtats,  Tun  des  plus  braves  hom- 
Coinbat  j^j,j  jg  l'Europe  &  des  plus  cntendus  dans  la  Marine ,  fut  en- 
voye  dans  la  Manche,  avec  quarante-deux  Vaifleaux  de  Guer- 
re,  fous  pretexte  d'efcorter  quelques  Navires  Marchands;  raais 
avec  ordre,  dirent  les  Anglois,  de  ne  pas  baifler  lePavillon  de- 
vant  leur  Flocte,  afin  de  la  mettre  dans  la  necelTite  de  commet- 
tre  des  hoftilites.  Cette  imputation  ne  paroit  pas  deftituee  de 
tout  fondement,  lorfqu'on  voit  Tromp  aller  s'arreter,  fans  aucune 
ncceffite  connue,  vis-a-vis  de  Douvres  ^  &  s'y  mettre  en  ordre 
de  Bataille  (7) ,  pour  toute  reponfe  au  fignal  que  rAmiral  Blake 
lui  donne  pour  Tavertir  de  baifler  le  Pavillon.  Quoi  qu'il  en 
foit,  a  ce  refus,  &  fur  cette  manoeuvre  de  la  Flotte  Hollandoi- 
fc ,  TAmiral  Anglois  ayant  fait  tirer  un  coup  de  Canon  a  balle, 
Tromp  lui  lacha  la  bordee ,  &  le  Combat  engage  de  cette  forte , 
dura  depuis  quatre  hcures  apres-midi  jufqu'a  rentree  de  la  nuit. 
Les  Forces  etoient  a  peu-pres  egalesj  car  fi  les  Hollandois  a- 
voicnt  huit  Voiles  plus  que  les  Anglois,les  Vaiffeaux  de  ceux- 
ci  ecoien:  plus  grands  &  plus  forts  d'equipage.     Chaque  Par- 


(0  Cromvell  repTk  !e  mettie  Projet  cn  iSf^,  fous  le  titred'ln«r. 
pomtiim;  c'efl:-a-tiire  quc  lcs  Provinccs-Unics  feroient  incorfories  a 
r.^ngleterre  &  gouvernecs  par  un  meme  Pademcntqui  s'airerableroit 
a  Londres ,  8c  auquel  clles  auroient  droit  d'envoycr  un  ccrtain  ncm- 
bre  de  Deputes ,  ikc.  Ce  qui  les  reduifoit  a  la  condition  oii  Crom- 
well  avoit  foumis  rEcoffe  apres  l'avoir  conquife.  Mais  la  Propofi- 
tion  fut  rcjettee  d'une  voix  unanirae  ;  8c  Crommll  n'y  revint 
plus. 

(2)  Mr.  de  Rnfta  traite  d'abord  cc  motif ,  de  fimple  conjcdture ; 
inais  il  en  demontre  la  realited'une  maniere  qui  ne  laiire  d'autre  dif- 
ficulte  que  le  lilence  general  dc  tous  les  Autcurs. 

(3)  Mylord  Ckrendon,  (Tom.  VI.  p.  iSi.  de  la  Trad.  Franq.)  re- 
duit  touce  cette  Politique  a  une  pure  cornplaifance  de  Cromwell 
pour  Olivief  St.  Jeari ,  fon  Confident  intime,  &c. 

(4)  Cetre  Defenfc  portoit  pour  titrc :  AHe  de  NAvigation ,  ou  tour 
earourager  la  Nanigation. 

(f)  Jis  y  arrivcrent  au  commencemcnt  de  Janvier  i6fi.  N.  S. 
(6)  Le  Parlcment  demanda     i.  SatisfacTioa  dc  rAiFaire  d'Amioyne, 


ti  s'attribua  Tavantagej  mais  la  conftemation  que   cette  Batail-  La  Re- 
la  caufa  dans  Londres  marqua  bien  qu'on  n'y  eioic  pas  content  publ. 
du  fucces  (8).  d"Angl. 

Cependant  les  Ambaffadeurs,  qui  favoient  bien  quelle  etoit     "^5^' 
rintention  de  leurs  Maitres ,    s'efforcerent ,  dans  une  Audicnce 
qu'ils  obtinrent  lix  jours  apres ,  de   faire   voir ,  que  ce  Combac 
n'avoic  ete  qu'un  effet  du  ha2,ard.     D'un  autre  core ,  les   Etats 
envoyerent  a  Londves  un  Ambaffadeur  excraordinaire ,  pour  pro-    «    ,   «• 
pofer  (9J  un  Accommodement.     Mais  le  Parlemenc  ne  voulut   de^exfra-" 
le  relacher  fur  aucun  des   Articles  qu'il  avoiC   demandcs   avant  otdinai- 
la  rupture.      Ainli  les  Etats  rappellerent  (10)    leurs   Ambafla-  HoIU* 
deurs,   &   fe  refolurent  a  continuer  la  Gucrre  ,    puisqifil    n'y    dois,inu- 
avoit  point  d'autre  moyen  de  parvenir  a  la  Paix.  "ic 

La  Guerre  etoit  fans  doute  fuffifamrccnt  declaree,  par  la  Ba-    .«    •<■ 
tailie  de  Douvres ,m-i\s  il  falloit  faire  entendre  aux  deuxNacions  tcsdcpa!t 
qu'on  ne  les  engageoit  pas  fans  neceflite  a  des  depenfes  extraor-  &d'autte. 
dinairesj  &  c'eft  a  quoi  chacun  travailla  de  fon  cote,  par  un 
Manifefte.     Les  Etats  l'e  plaignirenc  dans  le  leur  (11),  que  le    ^^¥^^^ 
Parlement  les  attaquoit  fans   fujet  ,  &  ne  vouloic  abfolument  Eia"s. 
Icur  vendre  la  Paix,  qu'au  prix  de  leur  Liberte,  de  leur  Inde- 
pcndance  &  de  leur  Navigation.     LeParlement  repondit  enex- 
polant  fort  au  long,  dans  le  lien  ,   tous  les  anciens  fujets  de 
plainte  que  nous  avons  touches  tres-Iegerement  dans  une  Note  ; 
a  quoi  il  ajouta  le  refus  de  baiflcr  le  Pavillon,  Droicqu'iI  etoic, 
dit-il,  refolu  a  foutenir,  quoi  qu'il  en  piic  airiver. 

Dans  cet  endroic,  je  me  fuis  trouve  en  fufpens,  li  je  m'enga- 
gerois  a  decrire  les  divers  Corabats  qui  fe  donnerent  entre  les 
Flottes  des  deux  Republiques,  pendant  les  deux  annees(i2)  quc 
cette  Gueire  dura,  ou  ii  je  me  contenterois  d'en  marquer  le 
nombre,  le  lieu,  la  date,  6c  riflue.  Je  me  decide  pource  der- 
nier  parti ,  quoique  je  n'ignore  pas  que  bicn  de  gens  voudroienc 
que  j'euile  choili  le  premier ,  &  bien  d'autres  que  j'eulle  pour  lc 
moins  tenu  un  milieu  enire  les  deux.  Mais  contentez  cout  le 
monde,  ii  vous  le  pcuvez. 

D'abord,  je  remarque,   que,  de  onze  Batailles  qui  fe  donne-  or^i^ifBa"* 
renc  depuis  le  17  dc  Mai  de  cccte  Annec  1652,  juiqu'au  8,  9,&  uiUes  en 
10  d"Aouc  1653 ,  il  y  en  euc  fepc  fous  le  commandemenc  de  '3'^'"" 
Tromp,     concre  le  fameux,  le  hardi,  &  rmiacigable  Blaie,  qui  ™ms'.   ' 
ne  fic  jamais  dilficulce  d'accepterle  Combat,qui  le  chercha  me-     Princi- 
me,  &  le  livra  couiours,fans  fe  mectre  en  peine  s'il  6ioit  infe-  ^*"*  ^! 
neur  en  nombre  de  Voiles ,  ou  egal  i  ies  ennemis.    Tromp  me-  patt  & 
rita  le  meme  eloge.    En  un  mot,  c'ecoient  les  deux  prcmiers  ^'^"m. 
hommes  de  Mer  qui  fuflent  alors  dans  le  Monde.     Les  deux  Na-  cct^te^"' 
tions  avoicnc  &  employerenc,   chacune  de  leur  coce,  d'autres  Gucnc. 
Amiraux  qui  le  cedoienc  a  peine  aux  deux  que  nous  venonsde 
nommer.     Les  Anglois  avoienc    Aiskew,  Monck,  Dean,  &c. 
Les  Hollandois,  Ruyter,  Van  Galen  ,    De  IVitte,   &c.    Mais 
venons  aux  Combacs. 

Le  fecond  fuc  livre  le  \\  d'Aout ,  dans  la  Manche ,  par  Ais-  ^jt"  N°™ii 
keix!  z  Jluyter ,  qui  avec  trence-quacre  Voiles  conduilbic  en  Hol-  dans  u 
lande  une  Fiocce   Marchande    cres  confiderable.      L'AngIois ,  Manche. 
forc  de  trente-huit  Vailfeaux,   mit  tout  en  ceuvre  pour  rera- 
porcer  la  Vidtoire ,    mais  enfin  il  fe  vic  oblige  de  fe  recirer  a 
PlymoHth 

Le  croifieme  Combac  fe  donna  au  commencemenc  du  mois   j.Com- 
de  Dccembre,  du  cote  des  Dunes.     II    dura  depuis  huic  heu-  bat  Nayal 
res  du   matin  juiqu'au  (bir  ,   que  Blake  ayant  ete  bleire,  fe  re-  jeso^! 
tira.     Tromp,  tout  inferieur  qu'il  etoit,    meme  apres  la  Batail- nes. 
le,  le  pourfuivic,  jufqu'a  ce  que  la  Flotte  Angloile  le  fepara  en 
deux  Elcadres ,  donc  I'une  fe  jecca  fous  le  Canon  de  Douvres^ 
&  Tautre  regagna  la  Tamife. 

Le  quatrieme  Combat  fe  donna  le  dernier  jour  de  Fevrier     i(jri_ 
1651,  a  la  hauteur  de  Boulogne  en  Picardie.    B/di^f,  affifte  de    4. cJm- 
Monck  &  de  Dea?i ,  s'etoit  remis  cn  Mer,  avec  une  Flotte  ex-  ''^'  ^aval 
tremement  fuperieure  a  celle  de  Tromp ,  qui  efcorcanc  crois-cens  ^^^^  Jj"* 
Navires  Marchands  HoUandois,    &  voganc  dans  la  Manche  le  Bauiogne. 
long  des  Cotes  de  Frange,  renconcra  la  Fiotte  Angloile  &  s'en 
Crouva  crop  proche  pour  pouvoir  reculer.     L'Affaire   fut  bien- 
c6c  engagee.     EUe  dura  crois  jours  confecucifs  avec  un  acharne- 
menc  inexprimable,  &  fe  leroic  renouvellce  le  quatrieme,  li  des 
deux  cotes,  Ics  Vaiffeaux  euflent  eceen  etat  de  foutenir  unnou- 
veau  choc.     Chacune  des  deux  Nacions  s'accribua  la  Vidtoire; 

les 
« 
arrivee  fous  le  Rcgne  de  Jaques  I.  en  i6ii:  1.  Dix-huit  Millions, 
monnoye  d'HoUande,  pour  dedommageracnt  des  pcrtes  que  les  Hollan- 
dois  avoient  caulees  au.\-  Anglois  dans  lcs  lades  Oricntaies ,  &c.  de- 
puis  l'annee  1618.  j.  Satisraaion  fur  le  mcurtre  de  Borislaiis  ; 
4.  &  fur  les  intelligences  fecrettes,  quc  lcs  AmbafTadeurs  des  E- 
tats  avoicnt  entretenues  avec  le  feu  Roi,  pendant  la  Gucrre  Ci- 
vile. 

(7)  Lc  17  de  Mai,  V.  S.  ^ 

(8)  Mr.  de  Larrey  attribuc  tout  Thonneur  de  cette  Journee  aux 
Anglois;  &,  plus  partial  que  plafieurs  deleurs  meilleurs  Hiftoriens, 
il  ne  fait  finir  aucun  Combit  que  par  la  defaite  enticre  ,  ou  par 
des  pertcs  ruincufes  des  Flottes  HoUandoiies:  quoique,  felon  lui , 
toujours  fort  fuperieures  a  celies  des  Anglois.  D'un  autre  c6te, 
Mr.  de  Rapin  eft  accufe  par  Mr.  Tlndal,  d'avoir  prefque  par-toutfui- 
vi  les  Ecrivains  Holbndois ,  qui  nc  laiffent  qu'une  biea  pctite  partie 
des  fucces  a  l'Ennemi ,  except^  dans  les  occafions  oii  il  etoit  fort 
fuperieur  en  nombre ,  ou  quc  lcs  tempctes  empSchoient  leurs  Vajf- 
feaux  de  joindre  le  Corps  dc  la  Flotte. 

(9) 


DES    ACTES    PUBLICS    D'A  NGLETERRE. 


iSi 


La  Re-  les  Anglois  ,  parce  que  huit  Vaifleaux  Marchands  tomberent 
publ.  entre  leurs  mains;  &  les  HoUandois,  parce  que  Tromp  leur  en 
d'Angi,  .atnena  deux-cens-quatre-vingts-douz.e  dans  leurs  Ports. 

1652.  Pendanc  qu'on  l'e  battoit  fur  TOcean  avec  tant  de  fureur, 
bat  Naval  ^"'^  Galeii  atcaqua  (le  4  de  Mars)  dans  la  Mediterranee ,  de- 
iui  laMe-  vant  Livourne  une  Flocce  Angloife,  &  la  defitj  mais  fa  Vic- 
ditcuaiite.  jgj^g  [^^  couta  la  vie  ,  ayant  e[6  tue  dans  le  Combat  (13). 

f-  Au  relle,  apres  que  Tromp  euc  mis  en  furece  les  Vaifleaux 

6  7  l^&  Marchands  dont  nous  avons  parle  tancoc,  il  fortit  encore,  & 

9'  Com-    iivra  aux  Anglois  quatre  divers  Combatsi  mais  qui  ne  furent 

baiNaval.  pas  de  la  meme  imporcance  quc  celui  du  28  Fevrier  prece- 

dent. 

Le  Roi      Tant  de  vigaeur  dans  les  HoUandois ,  tant  d'infacigabilite  & 

offtedeic  de  hardiefle ,  qui  excitoit  l'admiration  de  touce  l'£urope,  fit  re- 

k^iou"  g^rder  a  Charks  II.  cecce  Guerre,  comme  un  moyen  propre  a 

de»  EtaTs.  fon  retablilTemenc ,  fi  les  Ecacs  vouloient  unir  leurs  incerecs  aux 

fiens.     Cette  Union,  dans  la  conjondure  ou  ils  fe  trouvoient, 

pouvoit  leur  etre  d'un  grand  avancage^  il  la  leur  ofl^rit,  ne  de- 

mandant  qu'a  ecre  regu  fur  un  de  leurs  Vaifleaux ,  a  condition 

de  commander  ceux  des  Ennemis  qui  viendroienc  fe  rendre  a 

lui;  car  il  fe  flatoic  d'avoir  beaucoup  de  Partifans  parmi  les  Of- 

ficiers  de  la  Flotte  Angloife.     Plufleurs  Membres  des  Etats  & 

tout  le   Peuple   auroient   volontiers  accepce  la  propofition  du 

Roi  j    mais  les  raifons  &  ie  credic  du  Grand  Penfionnaire  de 

Hollande  (14)  la  iirent  envifager  dans  rAflemblee,  commen'e- 

jr    tant  propre  qu'a  eloigner ,  ou  meme,  qu'a  rendre  impoflible  la 

eft^^i^et-^  Paix  dont  leur  Commerce  avoit  un  belbin preirant.    Ainfi,  bien 

«ce.  loin  d'accepter  une  ofFre  qui  tendoit  a  prolonger  la  Guerre ,  ils 

prifent  des  mefures  pour  faire  tomber  entre  les  mains  de  Lent- 

hall  Orateur  du  Parlement,  une  Leccre  des  Etats  particuliers  de 

HoUande,    par  laquellc  ils  propofoienc  un  Accommodement. 

Quelques-uns  ont  dit ,  que  c'ecoic  un  Avis  iecrec  qu'ils  avoient 

LcsEtats  '"'^^'^  "^^  l^  P^''^  ^^  Cromwell,  qui  commengoit  a  s'appercevoir 

icchei-      que,  pour  fes  interets  parciculiers,  il  ecoic  tems  que  la  Paix  fe 

chcnt  a     fjt;    Quoi  qu'il  en  foit,  ce  fut  lui  qui  fut  porter  le  Parlement  a 

l''aix,&    faire  lui-meme  a  cecce  Leccre  une  reponfe  favorable,  mais  qui 

CroiiiwcU  fut  adreflee  aux  Ecats  Generaux  : .  ce  qui  leur  fournit  Toccafion 

lesytavo-  jg  demander  ouvertement  (15)  au  Parlement,  qu'il  lui  pHit  de 

"'LaVille  nommer  un  Lieu  pour  traiter.     Le  Confeil  d'Etat  d'Anglecerre 

dcLou-     nommz  Lo7tdrcs ,  &c  ecrivit  (16)  aux  Etats  Generaux  qu'il  ne 

^"^ce  "oui" '^^"'^o'"^  P^^  1"^  '*  ^^^^  "^  ^^  '^'•'  ^'^'^  vouloient  y  envoyer  des 
ytenitie     Plenipotentiaires. 

CoDgtes.       Pendant  qu'on  etoit  occupe  a  la  Haie  &  a  Londres ,  a  dref- 

Com^bat"^  fer  les  Inflirudions  des  Plenipotentiaires ,  qui  devoienc  entrer  en 

^Javal.fur  conference ,  A/o«Cit  (17)  &  Tromp  ne  lailTercnt  pas  decontinuer 

Ucotc  de  les  hoflrilites  &c  de  fe  chafler,  tour  a  tour,  de  la  Mer,  jufqu'a 

Fiandrcs.  ^^  qu'enfin  ils  en  vinrent  le  i|  de  Juin  ,    fur  la  cote  de  Flan- 

Mott  de  dres,  a  une  Bacaille  generale  ,  qui  n'eut  rien  de  decifif  ce  jour- 

^"°"      la,  finon  que  le  brave  &  experimente  Deany  fuc  tue  d'un  coup 

de  Canon ;  mais  qui  s'etant  renouvellee  le  lendemain ,  avec  une 

r     ^  ai  f"'^^^'^  cgale,  &  plus  ardente  meme,finit  par  une  Vidoire com- 

lcs^Au-^'^  plette,  que  les  Anglois  durent  en  parcie  a  Tavancage  du  Vent, 

giois.        cn  parcie  a  leur  valeur,  en  parcie  a  leur  grande  fuperiorice  ,  en 

partie  au  mechant  appareil  des  equipages   de  plufieurs  Vaifleaux 

Hollandois ,  les  memes  apparemment  lur  lelquels  Tromp  fit  tirer 

fans  pouvoir  les  arreter  dans  leur  fuite ,  &  dont  apres  fa  defaite, 

il  punit  les  Officiers  avec  plus  de  feverite  que  Ton  n'avoitjamais 

fait  dans  fon  Pais  (iS). 

OnMeme      Le  onzieme  &  dernier  Combat  fe  donna  le  8  du  mois  d'Aoiat 

Combat    fuivant,  proche  du  Texel.     La   Flocte  Angloife,   qui  avoit  ece 

^■"^^'^' j^renforcee  jufqu'au  nombre  de  cent  Vaifleaux,  fe  vit  quelque 

*'"''  '^      tems    maicrefle  de  la  Mer ,  tint  les  Ports  de  la  HoUande  blo- 

ques ,  de  Ibrce  que  rien  n'en  fortoit ,  ou  ne  tentoit  d'y  entrer , 

qui  ne  fut  d'abord  enleve.    Cependant  les  Etats,  ne  voulantpas 

fouffrir  plus  longtems  le  deshonneur  6c  le  desavantage  d'etre  ain- 

fi  renfermes,  travaillerent  a  recablir  aucant  qu'il  leur  fut  pofli- 

ble ,  les  debris   de  leur  Flotce ,  6c  a  la  renforcer  de  quelques 

VoiJes.     Des  qu'il  y  en  eut  quatre-vingt-dix  de  pretes,  Trompy 

quoique  fort  inferieur   a  TEnnemi,   tant  par  le  nombre,   quc 

par  la  grandeur  des  Vaifleaux ,  alla  1  attaquer.   Le  Combat  dura 

depuis  le  matin  jufqua  la  nuit,  fans  aucun  avantage  confidera- 

ble  de  part  ni  d'autre.    II  fe  renouvella  le  lendemain  avec  la 


Texd. 


(t))  Adrien  Vciuio ,  Seigneur  de  Heemfleik.  II  avoit  ete  Plenipo- 
tentiaire  a  la  Paix  d'Ofnai>rug ,  8c  venoit  d'etre  fait  GrandPenfion- 
naire  de  Hollande,  pour  la  feconde  fois. 

(10)  Au  mois  de  Juillet. 

(11)  Au  commencement  du  mois  d'Aout. 

(12)  Elle  ne  dura  piopreraent  qu'environ  dix-huit  mois,8cmeme 
que  feixe,  a  compter  depuis  la  premiere  Bataille  julqu'a  la  derniere, 
apres  iaquelle  il  n'arriva  plus  rien  de  confiderable  jufqu'a  la 
Paix. 

(13)  L'Hifl:oire  fait  mention  d'une  autre  Viftoire  que  Van  Gn- 
len  avoit  remportee ,  peu  de  tems  auparavant ,  fur  les  Anglois ,  de- 
vant  rille  de  rElbe.  Voyez,  l*Hift.  de  Hollande,  par  Mr.  de  La 
NeuviUe ,  Tome  III.  Chap.  10. 

(14.)  jeart  de  mt. 

{if)  Ils  lui  ecrivirent  pour  cela  une  Lettre  le  \l  d'Avril  de  cette 
Annee  165-3. 

(16)  II  etoit  entierement  dirige  par  Cromwell.  Cette  Reponfe  eft 
datee  du  ,1  de  Mai ,  &c  ne  fe  trouve  que  dans  U  Declaration  que  l'on 


meme  fureur,  &  quoique  Tromp  xequt  un  renforc  de  vingt-fept  La   Re- 
Vaifleaux,  la  Vidoire  dameura  encore  indecife;  Mais  enfin  lcfvaL. 
troificme  jour  ,    elle  paroiflbit  fur  le  poinc  de  fe  declarer  pour  '»'Angl; 
Tromp^  lorfque  ce  trop  intrepide  Amiral  fuc  frappe  d'une  balle    ^^^^- 
de  Moufquet  dans  le  coeur,  dont  il  tomba  roide  morc  fur  fon  Xom"'^* 
tillac.    Cecoup,qu'on  ne  puc  cacher,  ayanc  mis  quelque  defor-     '°'"^" 
dre  parmi  les  Hollandois  ,   le  Vice-Amiral  De  mtte  ne  laif- 
fa  pas  d'encrecenir  le  Combat ,    jufqu'a  ce  que  les  deux  Flot-     Viaoitc 
tes,  comme  de  concert,  fe  retirerent,  chacune  de  fon  cote ,  >i><le"f'=- 
par  pui-e  impuiflance  de  combactre  plus  longtems ,  les  Anglois 
dans  leurs  Porcs,  &  les  Hollandois  au  Texel.     Cependant  E~ 
vertzen  &  Ruiter  ne  rentrerent  qu'apres  avoir  vu  la   retraite 
entiere  de  leurs  ennemis  ,    deforte  qu'ils   donnerent   par  -  la 
une  apparence  de  Vidloire  a  leur  Pacrie  ,     qui  n'en   fencit  pas 
moins  la  perce  ineitimable  de  fon    vericablement  grand  A- 
miral. 

A  cecce  perce,  &  a  celle  d'une  prodigieufe  quantice  de  Vaif-     Raifons 
feaux  Marchands  cres-richement  charges  que  lcs  Anglois  avoient  P'^*^*""* 
enleves,  depuis  le  commencement  de  la  Guerre,  &  enlevoient  poutfaite 
cncore  tous  les  jours  auxHollandois,  fansqu'il  paroiire  queceux-  la  Paix. 
ci  filTent  aucune  prife  confiderable  fur  leurs  Ennemis,  fi  vous 
joignez  les  depenfes  immenles  que  les  Etats  avoienc  faites  en  fi 
peu  de  Cems ,  pour  reparer  les  dommages  ruineux  caufes  a  leurs 
Flocces,  non  feulement  par  tant  de  Combacs  gagnes  ou  perdus, 
mais  encore  par  des  tempetes  d'une  violence  extraordinaire :  li 
vous  confiderez,  dis-je,  ces  chofes  ,   auxquelles  on  pourroit  en 
ajoucer  Ijien  d'autres,  vous  n'aurez.  pas  de  peine  a  comprendre 
qu'Js  filfent  tant  de  demarches  pour  un   Accommodement,  & 
qu'apres  la  derniere  Bataille,  ils  donnaffenc  ordre  a  leurs  Pleni- 
pocenciaires  a  Londres  de  conclurre  le  Traite  a  quelques  condi- 
tions  quefut. 

Du  coce  d&s  Anglois,  C/'oww//  ecoic  tout  porce  a  la  Paix  ,par-     Raifons 
ce  qu'il  s'ecoit  enfin  appergu ,  ainfi  que  nous  Tavons  deja  faic  en-  ^^jf '0™/ 
tendre ,  que  fes  ennemis  vouloient  fe  fervir  de  la  continuation  de  fouliitct 
la  Guerre,  pour  faire  caflTcr  TArmee,  corame  caufant  une  de-l»^*"'- 
penfe  inutile  &  infupportablc  dans  les  circonftances  oii  la  nou- 
velle  Repubhque  fe  trouvoitj    a  quoi   il  ne  voyoit  la  Chambrc 
que  trop  difpofee.     U  avoit  meme  des  avis  fecrets  d'unc  Con- 
fpiration  concre  lui,  dans  laquelle  encroienc   non  feulemenc  des 
Presbyteriens  6c  des  Royaliftes,  mais  encore  divers  Membres 
confiderables  de  la  Chambre,   quoique  du  Parci  des  Indepen- 
dans.     Enfin  les  chofes  en  ecoienc  venues  a  ce  point ,  qu'il  falloit  On  le  mec 
neceflairement,  ou  que  Cromwell  tombh ,  ou  que  le  Parlement  danslane- 
fut  decruic;  &  comme  c'ecoic  parfaitement  le  meme  cas  oii  s'e-  deuiitele 
toient  trouves  (19)  les  Presbyteriens  &  les  Independans ,  Craw-  Patlc- 
nuell  fe  fervit  du  meme  moyen  qui  avoic  reufli  a  ceux-ci  &  a  ™^°'^' 
lui-meme  pour  ruiner  les  aucres.      II  fic  donc  en  force  quc  les     pteci? 
OflSciers  demanderent  au  Parlement  „  le  payement  de  leurs  ar-  d'un<:  R*- 
„  rerages,  &  qu'a  l'avenir  l'Armee  fuc  exadtement  payeeiajou-  '•"",^'\"j'* 
„  tant ,  que  fi  l'argent  qu'on  levoit  fur  le  Peuple  ecoic  bien  me-  ola«s  i 
'}  n^ge,  il  feroit  fuflSlant  pour  fubvenir  a  touces  les  depenfes  de  prefentcc 
„  la  Guerre,  au  payemenc  regulier  &  conftant  de  TArmee,  &  ^  l"^^' 
„  a  toutes  les  depenfes  du  Gouvernement.  "  * 

Le  Parlement  trouva  cecce  Requece  forc  infolente,  &  ordon-    Reponfc 
na  que  les  Auceurs  en  feroient  reprimandes.     Cromvjell,  qui  Ta-  ''''^».'1«' 
voit  bien  prevu ,  n'cuc  pas  de  peine  a  en  faire  prefencer  une  fe-  cmk^Rc- 
conde,  dans  laquelle  lcs  Ofliciers  reprefentoient  au  Parlement,  qu^ic- 
„  Qu'ayant  fouvent  promis  de  fe  diflbudre  lui-meme,   afin  d'e-  J^^ff^. 
„  tablir  une  fucceifion  conftante  de  Parlemens  ,  ils  le  prioient  condeRe- 
„  d'executer  enfin  fa  promeflTe,  en  commen^anc  par  en  convo-  quetedes 
„  quer  incelTammenc  un  nouveau ,  &  nommer  tout  de  fuite  un  °^"«*« 
„  Confeil  d'Etat,  pour  adminifti-er  le  Gouvernement,  jufqu'a 
„  ce  que  le  Parlement  prochain  fiic  aflemble." 

Le  Parlement  ne  put  s'empecher  de  deliberer  folennellement  Le  Patfe- 
fur  cecce  Requece,  qui,  quoique  faice  a  delTein  de  Faigrir,  pa-  ">«"o'i! 
roiflbic  tres-jufte  en  elle-meme,  &  ecoit  d'une  nature  a  nepou-  Sudu 
voir  pas  etre  negligee.    Les  debats  furent  longs  &  vifs.    Tous  poiut. 
les  Membres  qui  avoient  des  Emplois  dans  TArmee  appuyerenc 
fortement  la  Requcte,  &  furent  joints  par  les  Presbyteriens  qui 
avoient  ete   admis    dans    la   Chambre    apres  avoir  jure  !'£«- 
gagement.     Mais  il  fut  refolu  a  la  pluralite  des  voix  qu'il  n'ecoic 
pas  encore  tems  de  diCToudre  lc  Parlemenc.    En  meme  temsjon 

voit  parmi  les  Aftes  de  cette  annee  idj-j.   No.  f. 

(17)  Mylord  Ckrendon  faic  entendre  que  Cromwell  ayant  moins  de 
confiance  en  B/«^e  qu'en  Monck ,  avoit  fait  celui-ci  Arairal  &  1'avoit 
fubftnue  a  l'autre  dans  le  comraandement  en  Chef  delaFlotte.  D'au- 
tres  croyent  quc  £/a*e  ne  put  point  continuer  de  quelque  tems  a 
feryir  ,  a  caufe  de  ia  blelTure  qu'il  avoit  re^ue  dans  le  Combat  du  8dc 
Deccmbre  i6j-i;  mais  cette  blcflure  ravoit-elle  empdche  defe  rcmet- 
tre  en  Mer  deux  mois  apres,  &  de  donner  le  i8  de  Fevricr,  le  i  & 
le^  1  de  Mars ,  une  Bataille  la  plus  acharnee  &  la  plus  meurtrierequ'on 
eiit  encore  vue  fur  Mer  ? 

(18)  Clarendon  Tome  VI.  page  214.  Voyez  la  Lettre  dc  l'A- 
miral  Tromp  ,  fur  lcs  caufes  de  fa  defaite,  ci-delTous  N.  8.  Ce- 
pendant  cettc  fcverite  n'empecha  par  que  56  VailTeaux  ne  fe  tinfTent 
opiniatrement  hors  de  la  portee  du  Canon  des  Anglois  durant  Ic  Com- 
bat  qui  fe  donna  deux  mois  apres  celui  -  ci.  Voyei  ci  -  defTous 
No.  31. 

(19)  yoyez  ci-deiTus  page  iif.  Annee  164». 


lyi 


ABREGE'     HISTORIQ.UE 


La  Re   fe  mit  k  preparer  un  Bill  pour  defend^ 
puB',.      lonnes  de  prefenter  de  pareilles  Requeces 
d'Angl.  (-lare  ccwpable  de  trahifon. 
I6s^,  -         - 


Ire  a  toutes  fortes  de  per-    Souverain,  nc  dureroi:  quun  an,  &  que  ceux  ci  en  feroient  &'e  La  Re 
eces,  fous  peine  dctre  de-    meme,   d'an  en  an.      Cecte  AiTemblee  ainfi  autorifee  ne  fit  ,  ''J""'- 

pendant  environ  fix  mois  de  Seance,   nen  de  plus  memorable  "  ^•^••^°'- 


Aacscon 
tte  dc  pa- 

leiUesRe- 
quacs. 


de 
incnt* 


Cetoit  la  ou  Cro»;wf// attendoit  le  Parlement,  qui  etoit  deja    que  d'avoir  pris  eik-meme  le  nom  de  Parlement  (4).     Enhn  le    \J\^^, 
fort  odieux  au  Peuole ,  &  qui  venoit  de  mecontenter  extreme-    1]  de  Decembre,  1'Orateur,  &  un  bon  nombre  de  Membres,  ...^.'le 
ment  rArm6e  par  fes  deux  Rcfolutions.     Alors  cet  ambitieux  &    qui  connoitloient  les  intentions  de  Crowu;?//,  s^etant  aGembles  le  aom 
rufe  General  accompagne  d'un  petic  nombre  d'Officiers  &  de    matin,  plutot  que  de  coutume,  Fun  d'eux  fe  lcva,  &  dit,  quc  ''''"" 
'  ■  -    •  ,  ■     .,-  r  -     T^  '- — i_..i-    ;i     cjes  gens  comme  eux  etoient  incapables  de  porter  le  fardeau donc 

on  les  avoit  charges,  de  forte  qu'ils  feroient  mieuxde  fe  dufou- 
dre  eux-memcs,  &  de  remetcre  TAutorite  Souveraine  cntre  les 
mains  de  ceux  qui  la  leur  avoienc  confiee.  Cette  Propolitioa 
fut  approuvee  d'une  voix  unanime.     Apres  quoi,   TOrateur  & 


Soldats,le  rendit  au  Parlemenc  (i),  &  fans  autre  Preambule,  il 

dic  aux  Membres,  qu'il  venoit  mectre  fin  -a  leur  Autorite  donc 

Ctcmwcll  ils  avoient  iait  un  mauvais  ufage ,  &  que  fans  d61iberer  ils  euf- 

caQc  le       fent  a  fe  diUoudre  fur  le  champ.     A  peine  eut-il  parle,  que  les 

Pitleiaent.  pQrtes  de  la  Chambre  furent  ouvertes ,  &  que  les  Officiers   & 

lcs  Soldats  y  entrerenc,    le  Colonel  Worjley  a  leur  tete,  fe  ran- 

geant  a  droite  &  a  gauche ,  &  fe  montrant  tout  prets  a  executer 

les  ordres  de  leur  General.     Les  Membres  faifis  de  frayeurfe  le- 

vent  de  leurs  fieges,   fortent  dun  pas  incertain,  &  font  traites 

au  paffage,  par  Cromwell,  Tun  d'Yvrogne,  rautre  de  Voleur, 

fans  en  epargner  aucun  de  ceux  qu'il  connoiffoit  pour  fes  enne- 

EtPublie  rni5.     Enfin,  Cromwell  donna  a  un  de  fes  Officiers  la  MaiTe  {2) 

unebecia-  ^g  fOratcur  a  garder,  fit  fermer  fur  Theure  le  Palais  de  lyeji- 

rutt°fic"rc  7»i«fter  &  cn  pnt  la  Cle  (3).    Peu  de  tems  apres  il  publia  une 

conduiie.    Declai-ation  pour  juftifier  la  Dillolution  dc  ce  Parlement,  & 

comme  il  navoit  pas  encore  manifelfe  fes  defleins,cette  Decla- 

ration  fuc  lignee  de  tous  les  Colonels  de  rArmee  &  des  prin- 

cipaux  Officicrs  de  la  Flotte,  &  generalement  approuvee. 

Rcflexions      Si,  apres  ccla,  Cromivell  eiit  convoque  un  Parlement  libre, 

auquel  il  fe  fut  lui-mtmc  foumis^  il  fe  ieroit  attire  les  benedic- 

tions  de  tout  le  Peuple.     Mais  la  fuite  fit  voir  clairemcnt,  qu'il 

n'avoit  eu  en  vue  que  de  travailler  pour  lui-meme.     A  cette  re- 

flexion,qui  eil  fans-doute  tres-jufte,  Mv.de  Rapin,  en  fait  fuc- 

ceder  d'autres  qui  etablilTent ,  que  1'Angleterre  l'e  trouvant  dans 

une  iituation  a  ne  pouvoir  etre  gouvernee  que  par  la  force,  il 

n'y  avoit  pas  plus  dinconvenient  qu'elle  lc  tut  par  le  plus  grand 

General  &  le  plus  grand  Homme-d'Etat  qu'il  y  cfit  eu  depuis 

longcems  dans  le  Royaume,  que  par  un  Parlemenc  Independanc, 

ou  Presbytcrien ,   ou  par    un  Roi  entete  du  Pouvoir  Defpoti- 

que  :   trois  fortes  de  Dominations  que  le  Peuplc  avoit  fucceffi- 

vement  eprouvees ,  &  qu'il  n'avoit  pu  fupporter.  D'ou  Mr.  </e 

Rapiji  conclut ,  qu'il  falloit  lui  en  faire  eprouver  une  quatriemc, 


Se  dc- 


du  Pou- 
voii  iou- 
verain  en- 


fut  cette 
Affaite. 


tous  les  Membres  qui  etoienc  prefens,  fe  leverent,  fans  attendre  mettcnt 
ceux  qui  n'etoient  pas  encore  arrives,  &  allcrent  declarer  a 
Crowoye// &  au  Confeil  des  Officiers ,  qu'ils  fe  trouvoient  inca- 
pables  de  TAdminiftration  du  Gouvernement,  les  prierent  de  ue  ics 
s'en  charger  eux-memcs,  &  leur  remirent  rinftrument  qu'ils  a-  '"^^"■'SJ" 
voient  regu  d'eux.  II  eft  manifefte  que  la  chofe  avoit  ece  ainfi 
refolue  des  le  cems  que  ce  Parlemenc  avoic  ecc  convoque,  afin 
que  ceux  qui  avoienc  agi  d'eux-memes  pour  caller  le  precedcnc 
Parleraenr,  eudenc  un  citre  par  1'autorite  de  celui-ci.  L'illij(ion 
etoit  grolliere  ;  mais  il  n'y  apoint  d'abfurdite  qu'on  ne  faiTepaf- 
fer,  a  la  faveur  d'un  Pouvoir  auquel  perfonne  n'ofe  contre- 
dire. 

Deux  jours  apres  (5) ,  le  Confeil  dcs  Officiers  fe  fervit  de  ce  Cromwell 
titre  pour  revetir  Cromwell  de  la  Dignite  de  Protedeur  de  la  dehDU 
Republique,  &  cn  fit  lire  fAdle  en  prefence  des  CommilTaircs  gmte  dc 
du  Grand-Sceau ,  du  Lord  Maire  &  des  Aldermans  de  Londres  ^''oteiteur 
que  Tonavoit  fait  appeller  pour  cela.     Cec  Adte,  qui  concenoic 
huic  Articles,  regloit     i.  La  tenue  &  la  duree  des  Parlemens,     Aae  qul 
dont  la  Convocation  ecoic  deferee  au  Procedteur ,  de  meme  que  «gle  lc 
Tapprobation  des  BiUs  :     2.  Fixoic  le  nombre  des  Confeillers  j  ^^^"'"*" 
3.  La  maniere  d'elire  un  nouveau  Protedieiir  apres  la  morc  de 
Cromwell  j    4.  Ec  enfin  retendue  du  Pouvoir  du  Protectcur  ; 
Pouvoir  qui  f^ut  tel ,  que  le  Proccdorat  &  la  Royaucc  ne  difte- 
roienc  guere  que  de  nom.     En  eflec,  CroTOtiip//,  ayanc  fur  riieu- 
re  meme  prete  Sermenc  qu'il  obferveroit  cet  Ade  (6)  ,    futCromwcU 
conduit  au  Palais  de  Whitehall  tn  grande  ccremonie,    L,amhert  IH]^,  ^*^' 
portant  Tepee  d'Etat  dev.mt  lui.     Immediatement  apres,  il  fuc 


uicnt. 


&;  que  cette  quatrieme  ne  pouvoit  etre  que  celle  que  CrowwelL  proclame  fous  le  titre  A' Alteffe  &c  de  Mji/ord  Troteiieur ,  dans 
choiiit,  fans  jetter  TEtat  dans  la  plus  horrible  confulion.  Voi-  ^  '-'^—  «-  r..^^^(T,„^^.,.r  ^ono  1^0  f,^ic  R^„o,„„„o  ^,,;  „^  f„,. 
la  TApologie  de  fUfurpateur  toute  faite ,  s'il  n'y  eut  pas  eu  unc 
cinquieme°forte  de  Gouvernement  a  faire  eprouver  aux  An- 
glois,  ou  fi  elle  eut  ece  abfolument  impraticable.  Mais  etoit- 
ii  impoffible  a  Cromii^ell  d'aflembler  un  Parlement  libre  ,  ce 
quilui  auroic  accire,  felon  nocrc  Auteur  lui-meme,  toutes  les 
benediaions  du  Peuple? 


&  tejoit 
lc  tiite 
d'.\liclle. 


Londres  &  fucceffivement  dans  les  trois  Royaumes  qui  ne  for 
moient  qu'un  memc  Etat.  La  Ville  de  Londres  Tinvita  a  un 
fuperbe  Feftin ,  oii  il  fut  traice  avec  les  memes  honneurs  qu'on 
avoic  accoutume  de  rendre  aux  Rois  ,  en  femblables  occa- 
lions  (7). 

Voila  donc  Crom-well  parvenu  au  faite  de  laPuiflancCjdelivre  n  n'cft 
de  la  crainte  que  fes  ennemis  puiffent  trouver  dans  la  Guerre  plus  pott^ 


Clioiie  de      Le  Confeil  des  Officiers  qui  avoient  prefente  la  Requete  au    contre  les  Etats  Generaux,   un  pretexte  &  un  moyen  de  faire  f,^^' 


a  faite  ia 


144  pci-    Parlement,  continuant  toujours  fes  feances,  le  General  y  fitre- 

fon — 


.f  aveo 


congedier  TArmeej  &  par  confequent,  voila  tous  les  motifsiesHol 


^""Vdrai  foudre  qu'on  nommeroit  cent  -  quarante  -  quatre  perfonnes,  aux-    qu'il  avoit  eus  de  fouhaiter  la  Paix,  entierement  evanouis.  Aus- ••"«i^»- 
mftr«  u''  quelles  on  remettroit  l'Autorite  Souvcraiire  i  aprcs  quoi,  il  tour-    fi,  bien_refolu  de  pjofiter  des  divifions  qui  regnoient  alors  en- 


Guui/ernc- 
meni. 


na 


fi  bien  les  chofes  que  le  choix  ne  tomba  quefur  desgensfans    tre  les  Provinces  (8) ,  &  dc  la  confternacion  que  caufoienc  par 


naiflance,  fans  etude,  fans  aucun  mente  particulier  ,  &  fans 
aucune  experience  dans  les  Affaires,  en  un  moc',  encierement 
incapables  d'un  Emploi  de  cetce  importance.  Cromive/i  previc 
aifemenc,  qu'ils  en  feroient  bientoc  las ,  &  quils  feroient  obli- 
gcs  de  remeccre  le  Gouvernemenc  entre  fes  mains ;  ce  qui  ne 
manqua  pas  auffi  d'arriver.  ,    t  -n 

Ces  nouvcaux  Souverains  s'etant  anembles  le  4  de  JuiUet,    .     . 
Cromivell     apres  les  avoir  harangues  ,    leur  delivra  un   Inftru-    Propofitions  des  Etats,  &tout  1  Hiver  fut  eniploye  a  cetteNe 


flndru. 
Ircnt  (lu  _     _     _    _ 

ment'ierr  ment  en  parchemin,  par  lequel  ,  lui  &  les  principaux  Offi 
eftdelivr.'.  ciers  de  l'Armee  qui  1'avoient  figne,  leur  detcroient  1  Autori- 
te  Souveraine  fur  tous  les  Sujets  d'Angleterre ,  d'Ecofle,  & 
d'Irlande,  jufquau  ^t  de  Novembre  de  1'annee  fuivante  1654, 
c'eft-a-dire  pcndant  un  an  &  quatre  mois.  Mais  que  trois 
mois  avant  que  de  fe  feparer,  ils  eliroient,  pour  leur  fucceder, 
un  pareil  nombre  de  Perfonnes  dont  ie  Pouvoir ,  qui  fcroit  auffi 


(0  Lc  lid-Avril  i6ri.  „     „  ,  ,  ,   „ 

(1)  On  la  porte  devant  l'Orateur,  &  elle  eft  la  marque  dekSou- 
verainete.  Mr.  de  Larrey  ajoute  que  Cromjpell ,  en  faifant  prendrecet- 
te  MafTe  a  un  de  fes  Officiers,  fe  fervit  de  ces  parolcs  de  mepris , 
<S>u'en  m'ott  celti  Bahiolt.  Whitelock  rapporte  la  chofe  un  peu  autre- 
inent.  Cromvitll,  dit-il,  orJoma  k  un  de  fts  SoUMs  ,  d'emforter  U 
Majfe ,  cette  Marottt  Je  lou. 

(i)  11  y  a  des  Hiflonens  qui  difent,  quc  Crommtl  hc  mcttre  fur 
la  portede  la  Salle  oii  s^afTemble  Ic  Pariement ,  cette  Infcription  in- 
folente  ,  Mtii/on  a  louer.  Quoi  qu'il  en  foit  ,  ce  qui  arriva  a  ce 
Pirlcmoit,  xo\xr.  Indefendant  qu'il  etoit,  juflifia  bicn  ce  que  le  Ma- 
jor  Huntingdon  avoit  dit  des  Principes  dangereux  de  Cromwell.  Vo- 
yez  ci-dcffus,  page  143  dece  Tome  X.  P.  III.  &  les  Notes  6  8c  7. 

(  4)  Le  Peuple  rappella  par  derilion ,  le  Vurlement  de  Bnrebone ,  mot 
qui  fignific  eu  Anglois ,  un  Os  tout-nud,  ou  decharne.  L'occafion 
de  cettc  denomination  fut  prife  dc  ce  qu'entre  les  Mcmbres  dont  li 
plupart  n'etoicnt  que  des  Artifans ,  ou  des  Marchands  en  detail,  il  y 
svoit  un  Marchand  de  cuir ,  nomme  Barebone,  qui  pafToit  parmi  fes 
Voilins  pour  un  grand  Orateur  ,  parce  qu'il  avoit  accoutume  deleur 
faire  de  longues  Hrarangues  fur  les  Affaires  du  tems.  Ceft  ainii  qu'on 
avoit  donne  au  Palement  precedent  le  nom  de  BMmp ,  apres  quc  l'Ar- 
mee  en  eut  chilTe  en  1648,  les  Membres  qui  lui  deplaifoient ;  & 
c'cft  encorc  ainfi  que  Ton  redonna  ce  dernier  nom  de  mepris  a  cc 


ticulierement  en  Hollande  &  la  mort  de  Tromp  (9),  &  la  per- 
te  de  beaucoup  de  Vaifleaux,   &  le  defordre  du  Commerce, 
prit-il  foin  (10)  de  faire  reparer  la  Flotte  Angloije,  avecuneex-    , 
treme  diligencc.     Mais  une  violente  tempete  qui   la   detruifitnruaio'i] 
prefque  entierement ,  le  mit  dans  la  neceffite  ou  de  faire  la  Paix,dc  la  Flot- 
ou  decharp;er  le  Peunle  de  nouvcaux  Imp6ts,cequin'etoit  pas  a"^'j'.''°"" 

1    °   1  •       r.  ~    1  r  -  •  II    -  j  ,      "C  d  auuc» 

propos  dans  la  conjondture  ou  il  le  trouvoit      II  ecouta  donc  les  lemimens. 


gociation  ,  qui  fut  terminee  par  un  Traice  de  Paix,  conclu  & 
ligne  le  15  d'Avril  1654,  ratifie  lc  19  par  le  Procedeur,  &le 
22  par  les  Etats  Generaux.     Les  Condicions  de  cecce  Paix  ne 


1^54. 


pouvoienc  guere  etre  plus  dures  pour  les  Etats  ,   qui  n'y  au- jij,^ j'!''"* 


de  la 


roient  fans  doute  jamais  donne  les  mains,  n  !cur  Commerce  Paix  i  des 
eut  pu  fe  pafler  de  la  commodite  des  Ports  d'Angleterre,  qh '^''"''"'on» 
meme,  fi  Crom-well  n'euc  trouve  par  fes  intrigucs,  le  moyen  po",''!'^" 

d'in-Hollau- 


dois. 


m^me  Parlement  cafTe  par  Crommll  en  ifij-j  ,  Sc  raflemble  en  165-9. 
BMm^  au  relle  iignifie  un  Croupion  decharne, 
(f)  Le  Ji  de  Decembre. 

(6)  Le  Parlement  qui  fut  afTemble  au  mois  de  Septembrc  i6)-(i, 
fit  a  cet  Ade  dcs  changcmens  qui  etendirent  confiderablement  lc 
Pouvoir  de  Cromyfell. 

(7)  Cc  ne  fut  cependant  que  trois  ans  apres,  (en  ifif^J.queCrm- 
vell  vint  a  bout  de  fe  faire  confirmer  par  un  Parlement  fuppole  li- 
bre,  la  Dignite  de  Protcfteur  que  le  Confeil  des  Ofticiers  lui  avoit 
conferee.  Cette  Confirmation  qui  lui  avoit  ete  refufee  par  un  Par- 
lement  precedenc   ( en  Septembre  i6j4),   fut  fuivie  de  1'Inaugura- 

26  Juin 
tion  a  laquelle  on  proceda  avec  beaucoup  de  pompe,  le 


165-7. 


6  Juillet, 


(8)  Au  fujet  des  changemens  qui  avoient  ete  faits  dans  le  Gouver- 
nement,  apres  la  mor:  de  Guillaurae  II.  Pfince  d'Oritngeix.  Stadhou- 
der  General,  &c. 

(y)  Jii<{ues  dt  Wajftnner  Seigneur  i'Ofdiim ,  de  k  premiere  Noblef- 
fe  de  HoUande,  fucceda  a  Tromp.Sx.  l'egala,fi  tant  eft  qu'iine  lefur- 
pafli  point ,  en  capacite,  en  valeur,  cn  zele  pour  la  Patrie. 

(10)  Lorfque  Cromwell  ordonna  de  fa  pure  autorite  que  la  Flotte 
d'AngIeterie  fiit  reparee,  le  Parlement  B«rr^OT«  n"avoit  point  encore 

di- 


DES    ACTES    PUBLICS    CANGLETERRE. 


if? 


La   Re-  d^interefler  a  cette  telle  Paix,  ceux  qui  avoient  en  Hollande  le 

ruBL.     plus  de  credit  (ii)  &  d'autorite. 

«'ANGt..  Apres  avoir  enfin  trace  de  THiftoire  ^ Angleterre  ,  depuis 
164.9  (12)  jufquen  1654,  TAbrege  le  plus  fuccint  &  le  plus 
methodique  que  nous  Ta  permis  rimpatience  de  certaines 
gens  ,  qui  voudroient  que  cet  Ouvrage  tut  deja  depuis  long- 
tems  acheve;  il  faut,  conformement  au  Plan  general  qui  a  ete 
luivi  jufqu'ici  ,  que  nous  donnions  une  Lilte  ,  quclquefois 
un  peu  raifonnee,  des  Adtes  Publics  di  Angleterre  qui  furent 
faits  durant  les  cinq  Annees  par  ou  finit  le  Tome  XX.  &  der- 
nier  de  Mr.  Eymer. 

S'il  y  a  quelque  Partie  de  THiftoire  A' Angkterre ,  qui  four- 
niffe  en  aulh  peu  de  tems,  autant  d^Ades  Publics  (13),  que 
celle-ci,  il  n'y  en  peutetrc  aucune,  qui  en  ait  produit  de  plus 
curieux,  &  de  plus  inftrudifs,  ni  par  confequent  qui  meritent 
mieux  toute  Tattention  dcs  perlonnes  qui  aiment  a  connoitre  & 
a  bicn  demeler  les  diverfcs  caufes  des  evenemens ,  dans  un  de- 
tail  oii  les  Hiftoriens  les  plus  exadts  &  lesmieux  fournis  deMe- 
moires  ont  encore  bien  de  la  peine  a  pouvoir  parvenir.  Nous 
en  avons  une  preuve  bien  fenlible  dans  les  Adtesnombreux^i^.), 
qui  concerncnt  les  AfFaires  qui  fe  paflTerent  entre  les  deux  Re- 
publiqucs  d'Angleterre  &  de  HoUande,  pendant  le  court  perio- 
de  dont  il  s'agit  ici.  Mais  cette  prcuve  deviendroit  peut-etre 
bien  plus  feniible,  fi,  moins  genes  dans  notre  travail  ,  nous 
pouvions  y  ralTembler  fous  les  yeux  du  Ledteur ,  celles  de  ces 
caufes  diverfes,  que  Mr.  de  Rrt/)/«,quia  eu  tant  defecours  (15), 
a  ouignorees,  ou  negligees.  Apres  tout,  le  mal  n'eft  pas  ii 
grand ,  puifque  ces  Adtes  feront  imprimes  tout  eniiers  en  An- 
glois  &  en  Franfois  (i(>j,  dans  la  Troifieme  Partie  du  Tome 
IX.  de  cette  Edition,  felon  FOrdre  Chronologique.  Au  rcfte, 
quoique  cet  arrangement-Ia  foit  fort  commode,  nous  ne  laiffe- 
rons  pas  d'y  faire  quelquc  changement,  parce  qu'il  nous  paroit 
plus  commode  encore  pour  nos  Leifteurs,  d'avoir  tout  d'une 
iliite  les  A<3:es  qui  regardent  les  memes  Affaires  &  les  memes 
Paisi  d'autant  plus  que  TOrdre  Chronologique  nieme  n'y  fera 
du  tout  point  neglige.  Et  comme  ce  qui  le  pafla  entre  les  deux 
Republiques  n'emporte  pas  feulement  plus  de  la  moitie  des  Pie- 
ces  de  ce  mcme  Tome,  mais  produilit  des  Negociations  &  des 
evenemens  qui-tinrent,  jufqu'a  leur  entiere  decilion,  en  fufpens 
raflivitc  de  la  plupart  des  Cours  de  TEurope  (17) ,  j'ai  cru  de- 
voir  commencer  par  un  Article  fi  frappant  &  li  intereflant  tout 
enfemble.  Enfuite,  viendront  les  autres  Affaires  que  la  nou- 
velle  Republique  eut  a  diicuter  au  debors.  Dela ,  nous  pafTe- 
rons  a  celles  qui  Toccuperent  dans  les  trois  Royaumes  dont  elle 
etoit  compofee.  Et  enfin ,  pour  ne  rien  omettre  de  ce  dont  ce 
Tome  XX.  &  dernier  de  Mr.  Kytner  fc  trouve  enrichi,  nous 
indiquerons  certains  Aiies  qu'on  pourroit  defigner  fous  le  titre 
^Etrattgers ,  puifque  les  uns  ne  parlent  des  Aftaires  ^ Angleterre 
qu'en  pallant,  &  que  les  autres  n'en  difent  rien  du  tout. 

ACTES  qui  covcernent  les  Affaires  Exterieures  de  la  'R^publi- 

que  <i' Angleterre :   Et  pr^mierement ,  les  Affaires  tjuelle  eut 

tf wf /w  Provinces  -  Unies  «'m  Pais-Bas  deputs  1649 

jufiua  1654. 

Annee  1649J  Premiere  de  la  Republique  ^ Anghterre. 
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Suickland 

Kcfident 
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terre  a  I<> 
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1 .  Lettre  de  Mr.  Strickland^  Rcfident  d' Angleterre ,  auprcs  des 

30  Aout 

Etats  G^neraux.     A  L/j  Haie  le. i^J^?-  Page  563. 

9  Septembre 

2.  Memoire  prefente  aux  Etats  de  HoUande  &  de  IVefi  -  Frifi 
par  Mr.  Strick/a^id, Kei\dcnt,S<:c. La Haiek ^Sepz.  1649.^.565. 

3.  Lettredumemea  M.Fro/?.  Ld:H^;>Ie2deScpt.i649.P.<,68. 

4.  (Page  567.  f  Trois  Lettres  du  meme ecrites  de  la  Haie  au  Con- 
5.(Page569.<  ieil  d'Eta: d^Angleterre-,  la  premiere,  le  i6;la 
6.(Page57i.L  feconde , le  ij >  6cla  troilieme^Ie^oSept.  1649. 


Ces  fix  Pieces  roulent  fur  le  refus  que  les  Etats-Gcneraux  fai-  La  Kt' 
foient,  depuis  fept  ans  (18),  de  donner  audience  pub'ique  i  publ. 
Mr.  Strickland,  quoique  les  Etats  de  la  Province  de  HoUande,  ^'Angl; 
qui  la  lui  avoient  accordee  fort  gracieufement  dans  leur  Aflem- 
blee,  les  euflent  tres-(ouvent  prelfes  d'en  faire  de  meme,&  en 
fulTcnt  venus  jjfqu'a  protefter  contre  eux,  &  a  eciire  aux  Etats 
des  autres  Provinces,  pour  leur  mettre  devant  les  yeux  le  dan- 
ger  que  leur  faifoit  courir  un  refus  fi  opiniatre,  &:  fi  derai- 
fonnable,  du  moins  depuis  que  le  Gouverncment  d'Angleierre 
etoit  change  (19).  En  iecond  licu  ,  ces  cinq  Pieces  roulent 
fur  la  reftitution  de  deux  Vaiflcaux  HolLmdois  que  les  Anglois  a- 
voient  pris,  Tun  dans  la  Mer  d'lrlande  allant  a  Kingfi/e ,  8zrz\i- 
tre  dans  la  Mcr  d'EJpagne.  La  Province  dc  Hollaade  les  recla- 
moit,  fur-tout  le  premier ,  comme  lui  appartenant  en  proprej 
&  Mr.  Strickland  fait  inftances  fur  inftanccs  pour  porter  le  Con- 
feil  d'Etat  a  donner  a  cette  Province  une  latisfadtion ,  qui,  dit- 
il ,  efi  tres-peu  de  choje ,  <2r  do7tt  il  promet  qu'c»  verra  les  effett 
les  pius  favorables.  En  troifierae  lieu,  Mr.  Strick/and  donnt  a- 
vis  au  Confeil  d'Etat,  que  le  Prince  d'Orange  ya  mettre  touten 
ceuvre  pour  accorder  les  Ecojfois  avec  leur  Koi,  (Cl^ar/es  II.) 
efperant  par  ce  moyen  d'engager  toutes  lcs  Provinces  a  prendre 
efiicacenient  foa  parti;  mais ,  ajoute  t-il,  e//es  iien  feront  rien^ 
jen  ai  des  preuves  certaines  que  jencpuis  point  co7ifier  aupapier.  A 
cela  il  ajoute  qu'il  y  avoit  a  Amfierdarn  un  Vaiifeau  charge  d'u- 
ne  grande  quantite  d'Armes  &  de  Munitions  deftinees  pour  TE- 
coile  a  fufagede  JV97//?-o/?,qui  comptoit  d'aller  faire  une  vilite  a 
fes  Compatriotes,  accompagne  de  mille  Cavaliers  &  de  mille  ' 
Fantaflins  qu'il  levoit  cn  Al/cniagne,  felon  qu'il  recrivoit  a  Ja 
Cour  du  P.  C.  En  quatrieme  lieu,  Mr.  Stnck/and  donne  avis, 
que  les  Etats  Gineraux  ont ,  d'un  cote ,  refolu  de  declarer  la 
Guerre  au  Roi  de  Portuga/,  tant  en  Europe  qu'aux  Indes  Occi- 
deittales;  &  de  Tautre,  conclu  avec  le  Roi  de  Danemarc  un 
Traite  par  IequeI,moyenant  trente  cinq-millelivres  Sterlin  qu'ils 
lui  donneront  par  an,  tous  leurs  Vaifleaux  auront  le  paflage  du 
Sund  fans  payer  aucun  droit,&c.  Ce  qui  eft  en  partie  caule  que 
le  Refident  de  Suede  ie  retire,  parce  que  cet  Accord  met  lesE- 
tats  dans  la  ncceflitc  de  foutenirpour  leur  propre  interet  lespre- 
tentions  du  Hanemarc  fur  le  Sund,  &.C. 

7.  Mcrnoire  pr^fent^  a  /'Honorab/c  AJfemhlce  du  Confeil  d'Etat  ^^'"°'™ 
du  Far/ement  d' Ang/eterre ,ie  \l  do  septemhre  iG\')  ,Yix  A/Ij .Joa^  icftumiora 
c/mni ,  touchant  la  reftitution  du  VaiiFeau  dzjean  van  denEyn-  '''"'>  Vaif- 
^.,  &c.  Page  568.  1^:"J,,„. 

Ce  VaifTeau  eft  celui  que  la  Provmce  de  Ho//ande  en  Corps  doi!    piis 
reclamoit.      La  Ville  d'Arnfierda>n  y  etoit    la  plus  intereflee.  ^f^  \l\^ 
L'autre  appartenoit  tout  entier  a  la  Ville  de  Medenb/ik ,  que     "^  °' ' 
Mr.  Strickland  qualifie  de  la  meiliiure  Amie  que  leFar/ement  eut 
dans  rAjfe>nb'e'e  des  Etats. 

8.  M^moire  aux  Hauts  (§•  Puijfans  Seigneurs  /es  Etats  Genc-  Me'moire 
raux  des  Provinces-Unies  des  Viis-Bis,par  /e  Refdent  du  Roi  de  fj"^e""' 
la  Grande-Bretagne,  c^c.  Enjuite  des  Infiruiiions  e^  par  com-  Charles 
mandeme7it  expres  de  Sa  Majefte.  Signe,  Guillelme  Bofwell ,  }.}■  '"""^» 
R(fdent.  Page  572.  avec  cette  note  a  la  marge,  Ex/oibitum  (^  ceoue'"" 
lellum  1  OHoh.  1649.  Mr.Strick- 

Mr.  Bofii.'e//  expolie  ici  aux  Etats  les  divers  motifs  quidoivent  '^"''doi'^ 
les  faire  perfifter  dans  le  refus  de  donner  audience  a  Mr.  Strick-  rix  Etats 
land,     Ces  conliderations  fbnt  ,     f.  Que  le  Caradtere  de  Mi- ^jei*""*" 
nittre  Public  appartient  moins  a  Mr.  Strick/and ,  aujourdhuique 
les  deux  Maifons  du  Par/ement  ne  fuhffient  pius ,  qu  il  ne  lui  ap- 
pp.rtenoit ,  il  y  a  fept  ans ,  puifquc  ces  Maijons  lijbliftoicnt  alors, 
&c  que  neanmoins  rAudience,  qu'il  ibllicite,  iui  fut  refufee,&c. 
2.  Que  les  Etats  Generaux  ont  redige  ce  Refusen  Adeauthen- 
tique  dans  leurs  Regitres,  comme  une  Retolution  jufte  &  qui 
doit  fervir  de  regle  pour  Tavenir.     3.  Qiie  cette  Audience  eft 
incompatible  avec  la  Neutralite  que  les  Etats  ont  promis  d'ob- 
ferver  e^itre  ie  Roi  d'Angleterre  &  /e  Far/e?nentd'Ang\ticrrt,^ 
non  pas  entre  Sa  Majefiif  ^  iiu  autre  Goii-ver?iement  tijurpe  dans 
fes  Royaumes.    4.  Que  cette  Audience  fcroit  le  prhnier  cotip  de 

des- 


.depofe  entre  lcs  mains  du  Confeil  des  Officiers  le  Pouvoir  Souve- 
rain.  Mais  tout  etoit  prct  pour  cet  evenement ,  qui  ne  donna  pro- 
prement  a  Crom-mell  que  le  titre  d'une  chofe  dont  il  avoitdeja  U  pro- 
priete.  On  voit  bien  que  je  parle  dc  cc  meme  Pouvoir  Souverain. 
D'ailleurs,  independamment  de  la  Guerre  avec  la  HolUnJe ,  la  repara- 
tion  dc  ]a  Flotte  etoit  neccniire  au  Geneial  pour  loutenir  &  pour 
augmentcr  meme  fon  autorite  au  dedans,  fur-tout  depuis  qu'il  cut 
entierement  mis  1'Amiral  Moncl;  dans  ies  intciets. 

(11)  C'cft  une  particuhrite  que  j'eniprunte  d'un  bon  Auteur,  Alil. 
Clnrendon  ,  Tomc  VI.  page  iz-j.  de  la  'Trad.  Fran^. 

(iz)  Dcpuis  la  fin  dc  164^, 

(13)  II  y  en  a  quelque  deux-cens- trcnte  a  deux -cens-qua- 
rante. 

(14)  Lcs  Actes,  qui  fc  rapportent  aux  Aftaires  que  !a  Republiquc 
di' An^kterre  eax  idifcuter,  tant  par  la  Negociation  quc  par  la  force 
des  Armcs,  slvccIo.  HollanJe.  Ces  A6tesl"ont  ici  au  nombre  de  140  a 
ifo,  8i  il  y  en  a  tres-peu  d'autres  ou  ces  memes  Atfiircs  n'encrent 
pour  quelque  chofe. 

(ij-)  Mr.  Je  Rafin  n'a  pourtant  point  vu  TOuvrage  de  Whitlock , 
dont  il  auroit  pu  faire  un  tres-grand  ufage ,  commc  Mr.  Tindnl  l'a 
fort  bien  montre. 

(16)  Outre  les  Aftes  Anglois-Frif.fois ,  il  y  cn  a  dans  cc  Tome 
XX.  qui  font  en  Lum;  inais  qui  ne  fcront  pir  traduits,  parceque 

Tom.  X.  P,  UI. 


le  Projct  de  cette  Edition,  publie  par  le  Libraire,  lc  porte  ainfi  :  ce 
qui  n'empeche  pas  que  nous  ne  lcs  faffions  connoitrc ,  de  meme  que 
les  autrcs ,  dans  cet  Abrege. 

(17)  Voyez.  entre  autrcs  la  Piece  cotee  ci-deffous  N».  21.  Annec 

(18)  Depuis  fept  ans.  Des  le  mois  dc  Scptembre  i<>4i,  dit  Mr.Je 
Ra^n  ,  lcs  dcux  Cliimbrcs  avoicnt  cnvoye  a  la  Haie  un  Agent  nom- 
me  0^itlt(r  Stricklnnd,  pour  faire  des  plaintcs  aux  Etati-Generaux  iur 
les  Prcparatifs  qui  fe  failoient  cn  Holl.xnde  pour  le  Roi,  &  lur  les  Se- 
cours  qui  lui  avoient  ete  cnvoyes(de  la  part  dela  Reine  cc  par  je  Prin- 
ce  ^'OrAnge).  Lcs  Etats  nevoulurcnt  poinc  rcgardcr  iVwi7i!«i/ coinme 
un  Miniltre  Public,  parce  que  jufqu'alors  il  n'etoit  jainais  arrive 
que  le  Parlcment  cutenvoyedes  Agcns  dans  lcs  Pais  Etrangcrs.  Hilf. 
d'Angl.  Tom.  VIII.  p.  396. 

(ipj  Avant  ia  mort  du  Roi  ,  le  grand  cre'dit  qu'avoit  le  Stad- 
houder  fon  Gendre  ,  futliloit  pour  cmpcchcr  lcs  Etats  Generaux  d'ad- 
mettre  a  rAudicncc  TAgcnt  du  Parlcment :  Zc  nous  avoos  vu  dans  U 
Note  precedcntc  la  raifon  qu'ils  alleguoicnc  de  lcur  retus.  Ma:s  a- 
pres  la  mort  du  Roi ,  apres  le  changement  du  Gouvernement  ^'An- 
gleterre  ,  ccttc  raifon  ne  llibfiflant  plus,  ils  lui  en  lubftituerent  une 
autre,  c'cft  que  les  Dcpntcs  n'a-voicnt  aucun  onlre  de  ItHri  Commet', 
tans ,  foiir  receioir  un  Mioijtre  du  Fartement, 


1^4- 


ABREGE'     HISTORiaUE 


La   Re-  deshonneur  &  Je  prfjuJice  ,    ^ue   Sa   Majcft^  eut    re^u   dehors 

fUBi..       /-„  Royaumes.     „  Veu   que   nelTun  Roi,  Prince   ou  Eftat  de- 

b-Angl.-'    j.^^3^  o^  dehors   la   Chreftiente  ,    ayt  encore  receu  quelque 

"  Envoye  de  la  part  du  prefent  Gouvernement  d'Angleterre  , 

"  &  que  1'exemplc  dea  Etats  pourroit  les  induirea  fairelemef- 

II  me,  &c  "  (I). 

ACTES  cancernant  les  Afaires  entre  rAngleterre  &  la  Hol- 
lande  fenJant  l'Annee  1650.     Seconde  de  Plnterregne. 

Difcouts      I    Difcours  du  Commiflaire  des  Etats  de  HoUande  &  de 
duCom-  ■yveflfrife,  au  Confeil  d'Etat  d'Angleterre  i  Signe  C.  Settorf. 

dcHol-     Sans  date.  Page  594.  „t  r.rr 

hnde  au  .,  Reponfc  au  Commiflaire  de  HoUande  &  de  Weftfrile. 
S^°pff  Sansdate,  &fans  fignature.  Pagc595. 
4-Ansic-  Cette  Reponfe  au  Difcours  dt  Mr  Settorp  ^ed^  faite  au 
«"^-  nom  du  Parkment ,  &  comme  fi  le  Difcours  cut  ete  adrefl^ 
du^S-'  au  Parlement  meme,  quoique  le  Titre  porte,  qu'.l  le  fut  au 
ment.u  Confeil  d'Etat.  tVoici  comment  elle  commence.  „  Le  Par- 
Diicouts  lejnent  de  la  Republique  d'Angleterre  ayant  pris  en  fafeneu- 
Pteccdent.  5»  ^^   confideration  ce  que   vous  lui  avez  dit,   Monfieur,  en 

''  dernier  lieu,  de  la  part  de  vos  Superieurs  . .^.  ma 

commandc  de  vous  faire  cette  Reponle  en  fon  nom  . 

Ceft  que ,    dans  tous  les  lems ,    &:  particuherement  depuis 

qu'il  a  plu  a  Dieu  de  rendre  i  la  Republique  d'Angleterre  fa 

jufte  liberte,  le  Parlement  a  fi  bien  connu  par  fa  propre  ex- 

rcricnce     les  avantages  communs  qui   reviendroient  aux  deux 

'  Etats  par  une  etroite   AUiance  entre  eux ,   qu'il  y  a  longtems 

qu'il  ticnt  a  la  Haie  en  qualite  de  Ibn  Relident  Gautier  Strick- 

iand    Ecuycr,  Tun  de  fes  Membres,  pour  travailler  a  un  Ou- 

vra^^c  fi  defirable  ,  qui  cependant  n'eft  pas  meme  encore  com- 

mence       a   caufe  que  les  Etats  Generaux   n'ont   point  daigne 

encore  donner  Audience  a  cet  Envoye.    Neanmoins  le  Parle- 

ment  eft  fi  content  de  la  conduite  des   Etats  de  Hollande  en- 

vers  lui,  &  envers  fon  Refidcnt,  qu'il  accepte  avec  joye  &  a- 

vec  empreffement  ies  aiTuranccs  d'Amitie  &  de  bon  Voifina- 

ee    &  les  propofitions  touchant  la  liberte  de  la  Navigation  & 

da'Commcrce  entre  les  deux  Nations,  que  vous,   Monheur 

leur  Commiflaire ,  lui  avex  portees  de  leur  part ,  &c. 

Metiioite      5    Memoire  prefente  par  les  Amballadeurs  d  Angleterre  (aux 

dcs  Am-    £j^j5  jje  Hollande)  touchant  le  mcurtrc  de  Dorijlaus.    Sans  da- 

Soisrte,  &fansf.gnaturc.  Page596. 

touchant  Ce  Memoirc  quc  nous  mcttons,  comme  Mr.  Kymer,^xm\ 
''^^n'  les  Adtes  de  1650,  ne  pcut  guere,  quelque  Stile  qu  on  veuille 
«flaU,T°"  fuivre,  avoir  ete  prefcnte  qu'eni65i,  felon  ces  paroles  dcMr 
de  Rapin  (2)  :  i/  ( le  Parlerflent )  envoya  au  mots  de  Mars  de 
«ette  ann^e  1651,  Olivicr  St.  Jean,  &  Waltcr  Stnckland,  a 
La  Haie  four  y  n^gocier  ,  non  une  fimfle  Alliance  ,  mats  une 
telle  Union ,  &c.  11  me  femble  meme  que  ce  ne  fut  que  le 
depit  que  5/.  Jean  eut  de  ne  pas  reuflir,  comme  il  fe  l'etoit 
promis ,  &  meme  de  n'avoir  pas  obtenu  de  la  part  des  Etats 
une  fatisfadion  convenable  d'une  infulte  qu'il  avoit  recue  a  la 
Haie  du  Princc  Falatin,  qui  porta  cct  AmbalTadeur  a  faire 
revivrc  l'AfFaire  dc  Dorijlaiis,  que  le  Parlement  avoit  diffimu- 
lee  au  commencement,  parce  qu'il  etoit  occupe  de  la  Guerre 
d'Ecofle,  &  qu'il  dilTimuloit  encore,  pour  ecarter  tout  ce  qui 
pouvoit  mettre  des  obftacles  au  deflein  qui  lui  tenoit  fi  fort 
au  cceur,  de  reduire  les  deux  Republiques  en  une  :  ce  qui  e- 
toit  lc  but  de  rAmbaflade.  Au  refte  ,  le  Ledlcur  com- 
prend  bicn  quc  ce  Memoire  demandoit  aux  Etats  de  HoUan- 
de  de  faire  en  forte  que  lcs  Mcurtriers  de  Donjlaus  fuflbnt 
pourfuivis  &  punis,  comme  ayant  viole  le  Droit  des  Gens, 
&c. 

ACTES  concernant  Us  Apires  entre  /'Angleterrc  ^  la  Hol- 
\znAt ,  pendant  1'Ann^e  1631.  Troifieme  de  llnterregne. 

1  Extrait  des  Rcgitres  de  Leurs  Hautes  Puipnces,  &c. 
Cc  titre  n'eft  point  dans  Mr.  Rymer ,  mais  on  n'cn  (auroit  bicn 

donner  d'autte  i  TAde  fuivant. 

„  Le  Vendredi,  31  Mars,  165 1. 

-  Sur  Confideration ,  il  a  ete  trouve  bon  ,  d'arreter  quc  Mef- 
-  fieurs  Omeren  ,  Strewlshoek ,  Boom  ,  Veth  ,  Renjwoude  , 
"  Schuyrmans,  &  Woljften ,  confereroient  avec  MefTicuis  les 
"  AmbalTadcurs  Extraordinaires  de  la  Republiquc  d'Angleterrc , 
"  pour  rccevoir  d'eux  les  Ouvertures  qu'il  leur  plaira  de  tairc,  & 
"  lcfdits  Sicurs  Omeren,  &c.  feront  rapport  du  tout  a  leurs 
II  Hautes  Sc  Puifances  ".     Page  599. 

2  Reprefentation  dcs  Ambafladeurs  de  la  Republique  d  An- 
gkterre  en  HoUandc,  touchant  la  venue  de  TAmiral  Tro?np  pro- 

(1)  Mylord  Cottington,  &  Mr.  H;Je,  Ambaffadeurs  Exrraor.Hnai- 
res  de  Charlts  II.  i.  Madrid.  fe  lervirent  cn  i6j-o  dc  la  meme  con- 
fideration  aupres  de  Philippe  IV.  pour  ie  porter  a  ne  pas  recevoir  Mr. 
Mcham  que  le  Pirlement  lui  envoyoit. 

(2)  Tomc  VIII.  p.+9.  Mr.  de  Lnrrty  mct  cctte  Ambafiadeen  i6/t. 
Hift-d'Angl.  Tome  IV.  p.  30S. 

(jj  Autremem  nommecs  ks  Ifles  de  Sillej. 


chc  desSorlingues(3),avec  une  Flotte  confid^rable  equipce  d'un  La  Ri^ 
grand  nombre  de  Matelots  &  de  Soldats ,  fous  pretexte  de  con-  ■"ys'- 
traindre  les  Garnifons  &  les  Vaifleaux  de  ces  Ifles  a  donner  '♦'ANot. 
fatisfadtion  des  injures  qu'ils  ont    faites  aux  Vaifleaux  des  Mar-  pE""edi- 
chands  HoUandoisi  fans  que  Leurs  Hautes  Puijfances  ayentcom-  >ion  de 
mcncc,  felon  Tufage  des  Etats  qui  font  en  paix,  par  fairc  con-  ^"g^j. 
noitre  au  Parlement  lcs  caufcs  &  les  motifs  d'une  telle  expedi-  Ungue»!" 
tion,  &  fans  que  leur  Amiral  explique,   fi  la  fatisfaftion  qu'il 
vicnt  prendrc,  tcnd  a  fc  mettre  cn  pofTeflSon  de  ces  Jfles,  ou  i 
quelque  autre  chofe,  &c.    Sans  fignature,  mais  avec  cette  fou- 
fcription,  de  Vos   Seigtieuries ,  les  tres-ajfeiiionn^s  Serviteurs.  Lc 
iod'Avril,  1651.  Page  599. 

J'ai  fait  entrer  dans  le  Titre,  TExtrait  de  TAiftej  &jen'ai 
rien  ^  ajouter ,  frnon  que  ces  Ifles  tenoient  alors  pour  Char- 
les  11.  pj 

3.  Memoire  des  Ambafladeurs  d'Anglctcrre  aux   Etats  Ge-  moh^ 
Avril  1651.    Sans    fignacure.    Page  des  Am- 
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ncraux, 
600. 

4.  Mepoire  aux    Etats    G^neraux 
Ibid. 

Ces  deux  Memoires  n'ont  ni  foufcription ,  ni  fignature.  Le  fvcc""* 
premier  eft  relatif  a  la  Refolution  dcs  Etats-Generaux  rapportee  CommiP- 
ci-dcffiis  N".  I.  &  fait  mention  de  deux  Conferenccs  tenues '^'"^  dei 
entre  les  Ambaffadeurs  d'Angleterre,  &  les  Commiffaires  dcsE-  """ 
tats,  fur  la  propofition  du  Parlcmcnt  d'Angktcrre  de  faire  un 
Traite  par  lequel  les  deux  Republiques  ne  rcnouvcllafTent  pas 
feulement  leur  anciennc  Amitie,  &  leur  bonne  corrcfpondance, 
mais  qu'elks  formaflent  enfemble  une  Alliance,  une  Union  h  e- 
troite,  fi  intime,  que  ks  deux  Nations  en  fuflTcnt  intrinfeque- 
ment  &  mutuellement  plus  interelTees  Tune  a  Tautre  ,  qu'elles 
ne  Tavoient  ete  auparavant.  Les  Ambafladeurs  reprefcntent 
i.Que  la  Reponfe  des Commiflaires  n'etant  point  fuffifantc,  & 
2.  Que,  n'en  ayant  pu  cncore  obtenir  d'autre,  malgre  leurs 
inftances  redoublees,  qui  lcur  ont  prefque  confume  le  peu  de 
tems  que  le  Parlement  leur  a  afligne  pour  terminer  cette  Nego- 
ciation ,  ils  font  obliges  de  s'adrefl'er  dircdtcment  a  leurs  Hau- 
tes  Puijfances  &  de  leur  demander  de  fe  declarer  claircment  & 
promptement  fur  la  Propofition  du  Parkmenc  d'Angleterre ;  & 
de  proceder  dans  le  refte  de  tout  cc  Traite ,  d'une  maniere  qu'on 
n'y  perde  point  de  tems. 

Par  le  fccond  Memoire ,  les  Atiibafladeurs  aflurent  ies  Etats, 
que  la  Republique  d'Angleterre  kur  fcra  des  avantages  propor- 
tionnes  \  ce  que  le  Parkment  exigera  d'eux  dans  ce  Trai- 
te,  &c. 

5.  Memoire  prefente  aux  Etats  Generaux  leai  Avril  1651,  Infultefti. 
touchant  un  affront  fait  aux  Ambaffadeurs  d'Angkterre,  par  E-  Ambjfl-»- 
douard  (4)  Prince  Palatin.  Page  601.  Sans  foufcription  ni  Ti-  deuis  An. 
gnature.  1'°''  pw 

Les  Ambafladeurs  fe  plaignent  dans  ce  Memoire ,  qu'ils  en  Ptince  P». 
ont  prefenre  trois  autrcs  (5)  dcpuis  le  4  d'Avril,  fur  le  meme  litin. 
fujet ,  fans  qu'on  leur  ait  encore  fait  favoir ,  fi  le  coupable  defere 
a  ete  puni  felon  qu'il  le  merite.  Et  comme,  ajoutent- ils,  nout 
fommes  fur  le  foint  de  retourner  en  Angkterre,  nous  demandons 
a  Vos  Seigneuries  une  r^ponfe  fofttive  fur  cet  article,  ajin  que 
neus  puijjions  rendre  compte  de  cette  affaire  au  Parlement ,  j«;"  m 
attend  r^pbration. 

Jc  ne  comprends  pas  comment  Mr.  de  Rapirr,  qui  ne  peut 
point  avoir  ignore  cec  evenement ,  Ta  change  en  ^uetques  inful- 
tes  que  les  A>ibajfadeurs  avoient  refues  ds  la  Populace  de  l» 
Haie  (6).  Inlulte,  dont  ccs  Miniftres  nauroient  pasmanquede 
fe  plaindre,  &  dont  ils  nc  direnc  jamais  un  feul  mot.  Cepen- 
dant,  comme  &  de  ce  filence  de  Mr.  de  Rapin,  auquel  nous  a- 
vons  du  nous  conformer  dans  notre  Abrege,  &  de  la  manierc 
vague  dont  ce  Memoire  &  celui  qui  le  fuit,  parknt  dc  cet  af- 
front;  comme  de  tout  cela,dis-je,il  refulte,quc  ni  les  Lefteurs 
de  cet  Hiftoricn ,  ni  les  notrcs ,  n'auroient  aucune  idee  diftinc- 
tc  de  cet  evenement,  nous  croyons  devoir  profiter  de  Tocca- 
fion  qui  fc  prefence  ici  de  la  kur  donner ;  mais  ce  fcra  en  peu 
de  mots. 

L'Adtion  etoit  vraifemblabkment  premeditee,quoiqu'onvou- 
lut  la  faire  paffer  pour  un  pur  effet  du  hazard.  Eile  arriva  en 
plein  jour,  &  en  pkine  rue(7).  Lcs  deux  Carroffes,  celui  du 
Prince  &celui  de  TAmbaffadeur,fc  rencontrerent  de  front.  Le 
Prince  ordonna  d'une  voix  hautainc  &  meprifance  zSatntJea» 
de  cedcr;  celui-ci  repond ,  &  refufc  avec  fierte  &  avec  de- 
dain  dc  le  faire;  &  comme  fa  Suite,  quoique  nombreufe  (8), 
eft  fort  inferieure  a  celle  dont  k  Prince  s'elt  fait  accompa- 
gncr  ce  jour  -  la  ,  il  sy  voit  contraint  par  des  voyes  de 
fait,  &c  (9). 

6.  Autre  Memoire,  fans  foufcription  &  fans  fignature,  (&  LejAm- 
qui  plus  eft  fans  titre)  prefente  k  9  de  Mai  165 1 ,  par  lcs  me-  bafladeui» 
mes  Ambafladcurs  a  lcurs  Hautes  Puijfances,  pour  leur  deman-  te^e^dj' 

der  maadent 

(4)  Chef  de  \x  Branche  Catholique ,  dont  il  embrafla  k  Religiojj 
pour  recouvrer  fon  Elettont ,  &c. 
(f)  Ces  trois  Memoircs  manquent  dans  ce  Recueil  de  Mr.  'Rymer, 
(6)Tomc  VIII.  p.fo.  Mr.Aelii  NeHville  \)iT\i: deces  iijultes que les  Am- 
iajfitdeurs  Anglois  eurent  a  ejfnyer  de  U  Vopultice  deU  Haie  ,  malgre  les  pre- 
cautions  quapporttrent  les  Etatsfour  les  en  garantir,  Hiftoire  dc  Hollanje 
Tome  III.  ciup.  IX.    Mais  il  parlc  auITi  au  memeea  droit,  del'Af. 
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der  encore  juftice  de  rAfFront  quils  ont  regu ,  &c. &  pour leur 
communiquer  que  le  Parlement  confent  qu'ils  s'arretent  quel- 
que  tems  encoie  a  la  Haie,  fuivant  le  delir  des  Etats  ,  afi» 
iTachever  le  Trait^  dfja  fi  heureiifement  coimnenc^,  Page 
6oi. 

7.  Propofitions  faites  a  Leurs  Haiites  Puijfances  par  les  Am- 
balfadeurs  d'Angleterre  ,  touchant  ie  Traitc  d'Union  ,  &c. 
Le  10  de  Mai,  1651.  Sans  foufcription  ni  lignature.  Page 
601. 

Cet  Adle  contient  fept  Propofitions ,  dont  la  premiere  eft 
marquee  d'un  5,  la  feconde  d'un  6,  &  ainfi  des  autres  jufqu'a 
la  dcrniere,  qui  cft  cotec  du  Chiftre  onze  :  ce  qui  niontre 
qu'elles  font  ajoutees  a  d'au[res  qui  avoient  ete  faites  aupara- 
vant  ,  quand  meme  la  Piece  ne  commenceroit  point  de  cette 
manierc. 

„  5.  Par  nos  Memoires  du  27  d'Avril  dcrnier,  nous  propo- 
„  fanies  a  Vos  Seigneuries  que   les  deux  Republiques  fullent 

„  unics Et  nous  demandons   aujourdhui  que 

„  Vos  Seigneuries  confentent,  avant  toutes  chofes,  a  cette  U- 
,,  nion  ,  afin  que  Ton  cn  puifle  faire  le  premier  Article  du 
„  Traite  ". 

Les  fix  Propofitions  fuivantes  entrent  dans  le  detail  des  De- 
voirs  auxquels  les  deux  Republiques  s'engagent  Tune  envers 
Tautre  ,  tant  par  rapport  aux  avantages  de  leur  Commerce  , 
&c.  qu'a  Tegard  de  leurs  Amis  ,  &  Ennemis  refpedifs  , 
quels  qu'ils  puiflent  etre  ,  lefquels  doivenc  dcvenir  com- 
muns,  &c. 

8.  Memoire  des  Arabafladeurs  d'AngIeterre ,  aux  Etats  Gene- 
raux;  la  Haie  le  \i  de  Mai,  1651.  Page  603. 

Les  Etats  Generaux ,  ne  trouvanc  poinc  leur  comptc  a  traiter 
avec  TAngleterre  fur  les  propolitions  qu'elle  venoic  de  \t\ir  pre- 
fenter,&n'ofant  point  les  rejetter  cruement  depeur  de  febrouil- 
ler  avec  elle ,  repondirent  ,  qu'ils  etoient  prets  a  renouvcller 
tous  les  anciens  Traites,  &  en  particulier  le  Traite  efifentiel  & 
fbndamental  fait  Tan  14.95  ,  pour  une  Alliance  perpetuelle  en- 
tre  les  deux  Nations;  &  meme  de  le  corriger  &  de  ramplifier, 
conformement  a  la  conjondure  prefentf:  des  AfFaires,  &c.  Sur 
quoi ,  les  Ambafladeurs  dreflerenc  les  fept  Propofitions  qui  fonc 
tout  le  contenu  de  TAdle  precedent,  &  les  rcmirent  aux  Com- 
miflaires  de  Leurs  HautesPuiJfances.  De  ces  fept  Propofitions, 
dilent-ils  dans  ce  Memoire,  il  y  en  a  fix ,  qui  font  partie  du 
Traite  de  1495,  retouchees  feulemenc,  &  accommodees  a  la 
conjon(flure  prefente  des  AfFairesj  ce  qui  leur  donnoit  touc 
lieu  de  s'attendre  a  une  prompte  expedition;  &  n&nmoins  lcs 
CommilTaires  ne  leur  ont  fait  aucune  reponfe,  ni  aucune  autre 

Jsropofition  de  la  part  de  rEtat ;  de  forte  qu'il  cft  a  craindrc  que 
e  temsde  leur  fejour,fixe  de  nouveau  par  leParlemenc,  neioic 
ecoule,  avanc  qu'on  aic  profite  des  circonftances  favorables  & 
particulieres  ou  fc  trouvent  les  deux  Republiques,  pour  cfFecSuer 
entre  elles  TUnion  projettee.  Circonftances  qui  nes'etoient  ja- 
mais  rencontrees ,  &  qui  ne  fe  rencontreront  vraifemblablemenc 
jamais  plus. 

9.  Lectre  de  la  Reine  de  Boheme  aux  Ecats  Generaux.  Pa- 
ge  604.. 

La  Reine  qualifie  les  Etats  de  Hauts  &  Puijfans  Seigneurs , 
nos  tres-chers  ^  tres-hons  Amis  ^  &  ibufcrit  la  Lettre  en  ces 
termes,  Votre  tres-affetiionnee  Amie ,  Elifaheth.  A  I3  Haie  le 
29  de  Mai,  165 1.  Page  604. 

L'Ade  fuivant  fufBt  pour  mectre  le  Ledeur  au  fait  du  con- 
tenu  de  cette  Lettre. 

10.  Extrait  du  Regitre  des  Refolutions  de  Leurs  Hauccs 
PuifFances  les  Ecacs  Generaux  des  Provinces  -  Unies.  Page 
605. 

Rf/-«  une  Lettre  de  ta  Reine  de  Bohcme ,  ^crite  ici  a  la  Haie 
le  29  de  ce  mois ,  par  laquelle  elle  defire  que  foit  en  inferant  un 
Article  dans  le  Trait^  qu'on  efi  fir  le  potitt  de  conclurre  ai/ecCAn- 
gleterre ,  Joit  autremetit ,  Leurs  Hjutes  PuifTances  trouvent  un 
7noyen  de  faire  obtenir  a  Sa  Majefie  le  payement  de  ce  qui  lui  a 
4ti ci-devant  accord^ pour  fon  CTaretien  par  le  Ra/ Jaques,  ( Ibn 
Pere )  ^  confirme  par  le  Roi  Charles  L  fous  le  Grand-Sceau  d'Au- 
gleterre,  comme  aujfi  par  le  Parlement  pendant  les  Troubles  ^ 
riduite  ou  fiyJe  a  dix  -  mille  livres  Sterlin ;  afin  qiie  les  Cr^an- 
eiers  ,  e^c.  de  Sa  Majeflf  pujfeiit  etre  payifs.  Sur  quoi  aya^it  iti 
ddihM,  ila  ^t6  trotiv^  bon  &  r^folu ,  que  ladite  Lettre  fera  re- 
mife  entre  les  mains  de  Monfisur  Ommcren ,  ^  autres  D^outes 
de  Leurs  Hautes  Puijfances ,  pour  traiter  avec  lcurs  Exceliences 
les  AmhaJJadeurs  de  la  R^publique  d' Angleterre ,  afin  de  tra- 
■       ""'         conform6?nent  a  ladite  Requi- 


Je  ne  laifTerai  point  pafler  cette  occafion  de  remarquer,  que  La  Re^ 
tous  les  Ades  Publics,  qui  conccrnent  celV.  Extrait,  font  tires  poBr., 
des  Recueils  (10)  de  Mr.  Jean  Thurloe,  Secretaire  du  Confeil  o'Angi., 
d'Etat,  qui  retoit  peut-etre  de  cette  AmbafTade,  &  qui  cerrai- 
neiiient  devint  dans  la  fuite  celui  de  Crom-vjcII,  &  meme  fon 
Premicr  Miniftre.  Je  ne  doute  prelque  polnc,  que  par  le,  A 
vous-meme,  qui  fait  touce  rAdrefle  de  cette  Lettrc,  il  ne  faiile 
cntendre  Cromweil.  Mais  que  ce  fbit  Cromivell  qm  unautre,  M. 
Thurloe  lui  depeint  les  Hoilandois,  au  fujet  du  Traite  qui  fene- 
gocioic,  comme  desfourbes,  qui  ovt  ft  bien  appris  des  Ecojfois 
©-  des  Franfois  Cart  de  faire  de  grandes  protefiations  de  la  plus 
parfaite  cordialite,  qutls  pourroient  pajfer  aupres  des  Anglois 
cre'dules,  pour  une  forte  d'Ho?inetes-gens ,  c^  de  hons  Voip7ts. 
Mais  ,  ajoute  -  t  -  il  ,  je  Juis  bien  ajfure  quils  ne  reujfiront 
point ,  pour  cette  fois  ,  d  nous  faire  donner  dans  leurs  />/>- 
ges,  i^c. 

La  paflion  fit-elle  jamais  de  Portrait  moins  reflemblant .' 

12^.  Lettre  des  AmbafTadeurs  d'Angleterre  enHoUande,  ecrite  Les  Am- 
au  Confeil  d'Etat  d'AngIeterre,  de  la  Haie,  le  raeme  jour  que  baflaJeurs 
la  precedente.     Paee  606.  Anglois 

La  iouicnption  cn  eft  ,     De  Vos  Grandeurs  ,    les  tres-hum-  auConleil 
hles  <S-  tres-fideles  Sertiiteurs.     Sigaci    01.  St .  Jean.  &  Gau-  "^'^"^ 
tier  Strickland.  fJAngle- 

IIs  difenc  au  Confeil  d'Etat,   que  le  Traite  en  queftion    n'eft  qu'ils  ne 
du  cout  point  avance  depuis  leur    derniere  Lettre  ;    uu'ils  ne  ^"y^"'^"* 

■  ,  ^.  .         .     ^  '     T  cuiieappa* 

croycnt  point  qu  on  en  vienne  jamais  a  une  conclulion  qui  fa-  rence  de 
cisfaire  leurs  Grandeurs;  Ec  que,  commc  il  ne  refte  plus  que  •""«' 
quinze  jours  du  tems  qu'elles  leur  ont  alligneen  demieriieu  pour  ?J"goci"- 
cette  Negociation,  ils  les  prient  de  mettre  ordre  que  les  Vaif-  tio^^nen 
feaux,  donc  ils  doivent  fe  fervir  pour  leiir  rctour,  arrivent  en-  HollaQde. 
femble,   avant  la  fin  de  ce  cerme,    &  non  plulieurs  jours  Tun 
apres  Tautre,  cu  Hollande  ,    afin  quils  ne  fbient  pas  obliges  de 
s'y  arreter  au-dela  du  tems  limite. 

Aprcs  ccla,  viennent  divers  avis ,  donr  les  uns  regardenc  cer- 
taines  chofes  qui  s^etoienc  paflees  a  Middelbourg  &  a  Utrechc; 
d'autres,  les  plaintes  de  la  Suede  a  la  HoUande  contre  le  Traite 
duSund;  d'autres,  le  Commerce,  &c. 

13.  Memoire  des  AmbafTadeurs  d'Angleterrc,  aux  Etats  Ge- 
neraux,  prefente  le  j^  de  Juin  1651.  Page  607.  Sans  loufcnp- 
tion ,  ni  fignature. 

Ils  fe  plaigiiient  de  n'avoir  re^u  aucune  reponfe  a  la  9,  10  &  po"'avoit 
II  de  leurs  Propolitions,  &  de  rinfufiiiance  de  ce  qu'on  a  re-  icurs"pro- 
pondu  a  la  5  ,  6  &  7 
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fes  veritables  intentions  la-deflus ,  clairement,  &  promptement,  ^''^S.Pfo- 


vu  que  le  jour  de  leur  depart  eft  forc  proche.     Enfin  ils  decla-  feire  d'a-' 
rent  qu'ils  n'ont  attendu  &  qu'ils  n'actendenc  encore  qu'une  re-  bordapres 
ponfe  fatisfaifante  a  ces  propofitions ,  pour  en  faire  d'au:res  fur  fon'avan- 
des  matieres  d'une  plus  grande  &  plus  haute   importance  ,    &  tagcufes 
pour  lcs  metcre  inconcinent  en  cflFetj  „Execution,difent-iIs,  qui  ^'"' '■''°* 
„  procurera  de  tres-grands  avantages  aux  deux   Republiques,  Ume"" 
„  outre   ceux    que  les  Provinces- Unies  recevront  du  Parle- 
„  menc,  en  recompcnfe  des  Articles  auxqucls  lcs  Etats  auronc 
„  confenti  ". 

14.  Declaration  des  Etats  Generaux  fur  quelques-uns  des  Ar-  i_es  Etat« 
ticles  du  Traite.    Juin  \\.     Page  609.  deman- 

Leurs  Hautes  Puijfa^ices  avoient  fait  remettre,  le  jour  prece-  ^'^"l  ^i' 
dcnt,    par  leurs  CommilFaiies,    aux  Ambafladeurs  ,   trente-fix  «""le  ^j 
Articles,  auxquels  elles  demandent  ici  une  Reponfe  clairc  &  fa-  Anicl-s 
tisfaifancei  Declarant  en  meme  tems,  que,pour  donner  a  leurs  l"''^*' 
Excellences  une  plus  grande  facisfadion  fur  la  6,  7,  8,  9,  lo,  mis  aux* 
&   II  de  lcurs   Propolitions,  les  Etats  conlentent  pleinement  Ambaiia 


deuis  Aa« 
gloii. 


aux    cinq  premiers   Arcicles  de  Tancien    Traire   de  1495  ,   & 
que,  ex  abundaniey  apres  le  moc  qutbufjue  ^    du  2.  de  ces  cinq  ' 
Articlcs,  il  fbit  ajoute,  cujiifcunque  qualitatis  ^  conditionis  ejfe 
pojjunt. 

15.  Rcponfc  des  AmbafTadeurs  d"Angleterre  aux  Etats  Ge-    o  , 
neraux  ,  touchanc  la  Penfion  de  la  Reine  de  Boheme  ;    avec  des  Am- 
cette  Ibufcription ,    T)e    Vos  Seigneries  ,     les    tres  -  ajfeliionnes  bafladeuts 
Serviteurs  j    mais  fans  fignature.       Le  ]l  de  Juin  i6ji.    Page  co"°[e'j^ 

609.  bollicita- 

Les  AmbafFadeurs  repondent,   i.  Qirils  n'oferoienc  prendre  ^'°" '''^. '* 

j'  .  .    n     1  .;    i^      r  _..        j      .      T-,    .         .     Reine  de 


Portrait 

fauxque 
Mr.Thut- 
loefai: 
des  Hol- 
dois. 


'vailler  a  moyenner  cette  affaire  , 
fition. 

II.  Lettre  de  Mr.  J.  Thurloe. 
Page  605. 

L'Adrefle  eft ,  A  vous-vieme. 


fur  eux  d'envoyer  au  Parlement ,  ni  la  Lettre  de  la  Reine  de  Bolie 
Boheme,  ni  la  Refolution  dc  Leurs  Hautes  Puijfinces[a.-dei\\iSy 
parce  que  dans  Tune  &  dans  Tautre,  Charles  deinier  Roi  d'An- 
gleterre  eft  nomme  Charles  Prhnier ,  ce  qui  emporce  qu'il  y  a 
un  Charles  Secoiid,  Roi  d'AngIeterre ,  exprefFion  contre  laquelle 
les  AmbafFadeurs  proteftcnt  au  nom  de  la  Republique,  &c. 
2.  Que  le  Parlement  n'eft  point  obiige  de  payer  cetce  Penfion> 
lant  parcc  qu'il  n'en  a  ccrtainemenc  jamais  ratifie  k  concefl^on , 
La  Haic,  Ic  jj  de  Juin  1651.    &  que  tous  les  Biens  de  C/wr/fj ,  cntant  que  convaincu  de  Hau- 

cc  Trahifon,ont  ete  confifques  au  profit  de  laRepubIiqued'An- 
gleterre  ,   &  decharges  dc  ladite  conceflion,  que  parce  que  Ja 

rai» 


front  que  le  Lord  St.  Jmn  Yiin.  des  AmbafTideurs  d'Angleterre  requt 
en  pleine  promenade  a  b  Hmc;  AlTront  dont  il  faic  Auteur  le  Duc 
A'Xorck,  en  quoi  ille  trompe ,  dc  memc  quc  R:iguenet  Ams  fa  Vic  de 
Cromwell ,  comme  on  le  voi:  cvidemmcnc  par  les  plaintes  inemesdes 
AmbalTadeurs ,  &c. 

(7)  Ou  plut6t,  a  la  Promcnade  du  Voorhout. 

(8)  Les  Etars  ravoientaugmentee  de  iiuaranteGentilshommesfti/- 
Tom.  X.  P.  m. 


iandois ,  non  feulcment  pour  lui  faiie  honneur,  mai;  fur-tout  pour  le 
garantir  d'un  attcntat  pareil  a  cclui  qui  avoic  ete  commis  en  la  per- 
Ibnnc  dc  Dorif.aus. 

(9)  Ccft  ainli  que  le  Fait  efl:  rapporte  p.ar  Ludlow  ,}i\Aox\zn  Av 
^Wi  contcmporain,  cite  &  fuivi  par  M r.  dc /.«rrey. 

(10)  Dcpuis  lc  Vol.  L  page  713 ,  jul'qu'au  Vol.XII.p.^19. 
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ratfon  de  cecte  concedion  ne  fubfifte  plus.  3.  Que  fi  la  Reine 
veut  s'adrefler  direitement  au  Pdrlemenr ,  elle  peut  s'en  prome!:- 
tre  une  reponfe,tellelaqu"il  doic  a  une  Perfonne  qui  demandece 
^  quoi  elle  n'a  aucun  droic,  &  qui,  tanc  par  fes  parens,  quepar 
elle-meme,  s'eft  toujours  oppolee  de  toat  fon  pouvoir,  a  la 
Republique  d'Angleterre ,  &  qui  lui  temoigne  cncore  la  plus 
grande  inimitie,  &c. 

16.  Remontrance  faice  aux  Etats  Generaux  par  les  Ambaf- 
fadeurs  d'Ang!eterre,  le  ??  Juin  1651.  Page  610. 

Les  Amballadeurs  reprefentent  j  que  les  crente  -  fix  Articles  , 
qu'on  leur  a  remis,  ne  repondent  proprement  a  aucune  deleurs 
fept  Propofitions ,  puifque  la  6,  7,  8,  9,  &  10  n'y  font  cou- 
chees,  que  pour  etre  encicremenc  mifes  a  cote,  &  que  la  ii , 
&c  parnculicremenc  la  5  ,  y  fonc  paffces  Ibus  lilence.  Qu'outre 
cela,  ces  Arcicles  contiennenc  des  maticres  coutes  nouvelles,  & 
uniquemenc  a  ravantagc  des  Etats.  Qu'aulieu  de  repondre  clai- 
rement  &  diredlemenc  aux  fept  Propolicions ,  concre  lefquelles 
on  n'a  rien  pu  objedtcr  depuis  fix  femaines  qu'elles  onc  ete  re- 
mifes,  Leurs  Hautes  Tuifjajices  fonc  allecs  choifir  !es  cinq  pre- 
miers  Articles  de  Tancicn  Traice  de  14.95  ,  pour  nous  declarer 
qu'elles  y  donnent  lcur  confencemenc,l"ans  confiderer  quelepre- 
mier  de  ces  Arcicles,  encre  aucres,  n'a  jamais  ete  propofe  par 
nous,  ni  de  pres  ni  de  loin,  &c. 

17.  Difcours  des  Ambaffadeurs  d'Angleterre  aux  Etats  Gene- 
rau^',  le ':  de  Juin  1651.  Page  611. 

-Ils  prenncnc  congc  de  l-.eurs  Hautes  Fuijfances  ,•  leur  repre- 
fentcnc  ks  dcmarches  &  les  avances  que  le  Parlemenc  a  faices 
pour  former  une  Union  incime  cntre  les  deux  Republiques;  & 
temoignen: ,  qu'ils  elperenc  que  ces  efiorcs  paflirs  &  prclens  ,  fi 
propres  a  procurer  la  furete  de  la  vraie  Religion  Reformee, 
au.fli  bien  que  des  juftes  Droits  &  de  la  Liberte  de  fun  &  Tau- 
tre  Peuple  ,  ne  feronc  pas  toujours  encieremenc  infrudtueux , 
&c. 

18.  Reponfe  faice  aux  Ambafladeurs  d' Angleterre  par  ordre 
dcs  Ecacs  Gencraux  A  la  Haie  le  30  de  Juin  165 1.  Page 
612. 

Leiirs  H.jutes  PuiJJancfs  s'atcachent  forcemenr  dans  cecce  Re- 
ponfe  a  jullifier  &  ieurs  intencions,  &  touces  leurs  procedures 
par  rapport  au  Traice  propoie.  Eiles  tbnc  voir  qu'il  n'a  tenu, 
&  qu'il  ne  cienc  encore  qu"aux  Ambafladeurs  que  la  Negocia- 
tion  ,  qu'ils  onc  reconnu  eux-memes  ctre  bienavancee,  ne  fe 
conrinue,  &  ne  fe  termine  heureufement.  Ceft  fourquoi  ^  di^ 
fevt  elles ,  nous  dsmandons  encore  ,  comme  nous  l' avo7is  deja  fait 
fi  tJiftamment  far  nos  CommiJJaires  ^  qu^il  plaife  a  leurs  Excellen- 
tes  de  differer   tncore  leur  d^part  four  ferfeiiitnner  ledit  Trait^ 

dans  toutes  fes  farties , nous  chargeant  Sen  (crire 

nous-memes  au  Parlement ,  d^une  maniere  que  nous  penjons  qtt'il 
frendra  ce  fecond  retardemejit  en  honne  part ,  comme  il  a  pris  le 
^rimier.    Signe  Muyfih  ^  par  Ordonnance  des  Etats  Generaux. 

19.  Recapitulation  des  Procedures  faices  pour  le  Traice,  &c. 
envoyee  par  les  Ambafladeurs  d'Angleterre  auxEcacs-Generaux, 
le  I  de  Juillet  1651.  Sans  titre,  ni  ilgnature,  ni  foufcription. 
Pjge6i3. 

C'eft  une  Replique  fort  detaillee  a  la  Reponfe  precedente  des 
Etats-Generaux.  Lcs  Ambafladeurs  y  font  de  grands  effbrts 
pour  mettre  fur  leurs  Hautes  TuiJJances  tout  le  tort  de  la  ruptu- 
re  des  Negociarions.  Les  Lecteurs  s'en  doutoient  bien,  fans 
qu'il  fuc  neceflaire  dc  les  en  avertir;  mais  fe  douteroienr-ilsaufli 
que  les  Ambafladeurs ,  des  1'cntrec  de  cette  Replique ,  fe  foienc 
fervis  d'expreflions  qui  ne  font  point  d'ufage  parmi  les  gens  po- 
lis ,  fur-tout  ,  lorlcju^cn  parle  a  des  Souveiains  'i  Dans  les  Faits 
qu!  regardent  la  maniere  dont  *n  a  proceci^  au  Traiti ,  difent 
Meflieurs  les  Am'oafladeiirs  aux  Etats-Gencraux,  Fous  -vous 
trompez  tres  groffierement  ■,  ce  que  vous  dites ,  vous  fappuyez, 
jiir  des  Faufleces  en  grand  nombre  (i).  Mais  ce  feroce  chagrin 
d"cchouer  dans  une  encreprile  injuftc  ,  ne  s'arrcci  poinc  a  ecrire 
des  outragesi  il  alla  jufqu'a  fouffler  dans  Tcfprit  du  Parlement, 
rmdignation  &  la  fureur  (2)  contrc  un  Pcuple  libre,  dont  le 
plus  grand  tort  etoit  d'avoir  voulu  prcndre  des  precaucions  pour 
iie  pomc  devenir  (3) ,  fous  le  beau  nom  d'Allie  &  de  Confede- 
re  incime  &  perpecuel,  le  Sujet,  &  peuc-etre  rEfclave  d'une 
Republique  imperieufe  &  fanguinaire,  que  la  moindre  oppofi- 
tion  a  fes  delTeins  ambicieux  portoi:  aux  plus  odieufes  extremi- 
tcs.  Elle  s'y  po-ca  en  cSci  contre  les  HoUandois.  Car  la  cruel- 
le  Guerre  quelle  leur  fit  Tannee  fuiv.nce  ,  eut  pour  caufes  im- 
mediatcs,  d'un  c6te,le  rapporc  envenime  que  les  Amballadeurs 
firenc  des  procedes  des  Ecats  Generaux ;  &  de  Tautre ,  la  com- 
plaifance  exceflive  de  Crom^^ell  pour  l'orgueiileux  &  paflionnc 


(i)  Voycz  TAifte  cote  N.  9.  ci-defTous,  Annee  i6,-;.    Pagc  15-7. 

(1)  Voyexla  Lettre  de  Mr.  Jenn  Thnrloe ,  ci-deifus  N.  11.  de  cet- 
te  innee   165-1.    Page  ij-f. 

il)  Ribtrt  Coke  ,  Hilloriea  Anglois ,  apud  Jt  L;irrey  Tomc  IV. 
page  309. 

(4)  Lcs  Hifioriens  s'accordent  liir  ces  dejx  caufcs  prochaines  de 
la  Gueire  cntre  les  dcux  Repubhques.  ,,  Le  rapport,  (dit  Mr.  Je 
„  Rapin,  Tome  IX.  p.  {'o.)  que  les  AmbaflLidcurs  firent  au  Parle- 
,,  ment,  contribua  beaucoup  a  Taigrir  contrc  les  Etats  ....  L'a- 
,,  nimofite  du  Paricmentcontre  lcs  Etats  etoit  fi  exccifive,  qu'il  re- 
„  ioiut  de  lcur  taiie  la  Guerre.     II  en  chercha  les  pretextes  dans  Ics 


Olivier  St.  Jean  (4). 

20.  Confiderations  fur  les  motifs,  &c.  de  rAmbaflade  dc  !a 
Republique  d'Anglecerre  a  la  Reine  de  Suede.  Sans  fignacure 
&  fans  dace.     Page  617. 

Ces  Conlideracions  ont  quatre  objets ,  dont  le  premier  re- 
garde  les  Injuftices  &  les  Dommages  que  les  Suedois  foufFroient 
aftuellement  de  la  Republique  de  Hollande,  1.  En  ce  que  cet- 
te  Republique,  ayanc  pris  du  Roi  de  Danemarc  a  ferme  le 
Droic  de  palTage  du  Sund,  fe  le  faifoit  payer  par  lcs  Vaifleaux 
Suedois,  contre  leur  Privilege ,  &c.  2.  En  ce  que,  depuis  fa 
Paix  avec  TEfpagne,  cetre  Republique  refufoit  abfolument  de 
payer  aux  Suedois  le  Sublide  de  cinquante-mille  florins  ,  &c. 
Le  quatrieme  objet  de  ces  Confiderations  regarde  les  maux  3  ve- 
nir.  La  Suede ,  y  eft-il  dic,  ne  Jauroit  ne  pas  pr^voir ,  que  fi  les 
Dauois  ^  les  Hollandois  r^ujjijjent  a  fermer  le  pajjage  du  Sund, 
ils  la  forceront  dans  la  Juite  d  r(?gler  a  kur  gre  les  Droits  qu'el- 
le  prendra  dans  Jes  propres  Ports ;  ce  qui  eft  trami  depuis  long- 
tems. 

21.  Inftruftions  pour  Philippe  Sidney  Lord  Vicomce  L/yZifj 
AmbafTadeur  excraordinaire  de  la  Republique  d'Anglecerre  au- 
prcs  de  la  Reine  de  Suede.  Page  61 3.  Arrecc  le  22  de  Mars, 
1651.    Signe  Hfw.  Scobel ,  Clerc  du  Parlement. 

„  Vous  reprefcncerez  aladiceReine  le  vrai  ecat  des  difTerends 
„  qu'H  y  a  prcfentement  entre  la  Republique  d'Anglecerre  & 
„  celle  dcs   Provinccs-Unies". 

Ccft  tout  ce  dont  il  paroic  dans  ces  Inftruftions  quc  le  Lord 
Lijle  etoit  charge  par  rapporc  aux  Etats  Generaux. 

A^es  (oncernant  les  Affaires  entre  VAngleterre  la  e^  HoUanJe 
pendant  F Annie  1652.  ^atrieme  de  Tlnterregne. 

I.  Articles  d'un  Traite  a  faire  entre  la  Republique  d'AngIe- 
terre  &  la  Reine  &  le  Royaume  de  Suede.  Page  619.  Sans 
date. 

a.  Inftrudtions  pour  Philippe  Sidney,  Vicomte  Li/le^  Ambaf- 
fadeur  Extraordinaire  de  la  Republique  d'Anglecerrc  aupr^s  de 
la  Reine  de  Suede.     Page  621.  Sans  date. 

Ces  deux  Actes  fonc  entierement  relatifs  aux  deux  derniers 
de  Tannee  precedentci  &  particulieremenc ,  au  No.  20.  Au 
refte  ils  conciennent ,  tous  les  quatre ,  d'aucres  macicres ,  dont 
nous  ne  pouvons  poinc  parler  ici ,  parce  qu'elles  ne  regardcnt 
pas  direftemenc  lcs  Ecacs  Generaux ,  &c. 

3.  Requece  prefencee  au  Confeil  d'Ecat  d'Angleterre  par  les 
Marchands  Avancuriers,  couchanc  la  cranflacion  de  leur  Com- 
pagnie  de  Rotterdam  dans  quelque  Ville  de  Flandres.  Page 
623. 

Cette  Requetc  qui  eft  fignee  par  Sam.  Avtrj,  Gouverneur 
de  la  Compagnie,  n'eft  point  dacecj  mais  elle  ne  peut  avoir  ete 
prefentee  qu'apres  le   mois  de  Mai   1652,  puifqu'il  y  eft  parle 
des  hoftilite's  que  les   Hollandois  avoient  commifes  contre  les  An- 
glois.  Ces  hoftilites,  ni  la  Guerrequi  les  fuivit,ne  furent  pour- 
tant  pas  le  premier  &  le  principal  motif  qui  porta  la  Compa- 
gnie  des  Marchands  Avancuriers  Anglois  a  fouhaiccr  de  quiccer 
Rotterdam.    „  Dunkerque  ,    dijent  les  Auteurs  de  la  Requete  ^ 
5,  &  quelques  aucres  Places  de  Flandres ,  ccoient  encore  entre 
„  les  mains  des  Francois ,  lorfque  les  violations  des  Droits  & 
„  des  Privileges  dc  notre  Compagnie,  faites  &  multipliees  par 
„  les  Etacs  dc  la  Province  de  Hollande  &  par  les  Etats  Gene- 
„  raux,  nous  faifoienc  chercher  dans  les  autres  Provinces  des 
„  Pais-Bas  un  endroic,  oii  les  Odrois,  &  les  Concordacs,  e- 
„  canc  micux  execuces  pour  Thonneur  de  la  Nation  Angloifc, 
„  nos  Draps  puiTent  y  ecre  mis  en  Entrepot ,  &  vendus  a  l'a- 
„  vantage  du  Commercci  ce  qu'il  eft  impofllble  de  faire  plus 
„  longrems  dans  lcs  Provinces-Unies ".   L'execution  de  ce  Pro- 
jec,  ajouce-c-on,  fe  crouve  maincenanc  plus  necefTairc  &  plus 
facile  que  jamais.   Plus  nicejjaire ,  a  caufe  de  la  Guerre  qui  s'al- 
lume  entre  les  deux  Republiques,&de  Tincertitude  des  AfFaires 
encre  rAngleterre  &  le  Danemarc.  Plus  facile,   parcc  que  Dun- 
kerque  (5)  eft  a  prefenc,de meme  que  toute  cette  CotcdeFlan- 
dres  &  du  Brabanc,  entre  les  mains  du  Roi  d'Efpagne  ,  dont 
tous  les  Sujets  des  Pais-Bas  fouhaicenc  avec  paflion  de  voir 
cetce  Compagnie  s'ecablir  parmi  cux,  &  donc  les  Revenus  , 
nonobftant  Tabolicion  qu'il  faudra   quil  nous  accorde  de  tous 
les  Droits,  &c.  impofes  fur  nos  Draps ,  augmenteront  evidem- 
ment  &  confiderablemenc  par  fabord  de  couc  leCommercedans 
cecce  partic  de  fes  Etats.    II  eft  vrai  qu'apres  rabolrtion  de  ces 
Droics,  &c.  impofes  fur  les  Draps,  il  refte  encore  deux  Arti- 
cles  tres  confiderables  a  obtenir ,    favoir,   le  libre  exercice  de 

la 

,,  pretcndus  torts  quc  les  HoUandois  avoient  faits  aux  Anglois,  tren- 
„  te  ans  aaparavant,  zAmhsine,  Scc.  On  {My\orA  CUrtnJon)  pre'- 
„  tend  que  Crom-well  ne  donna  fon  confentement  a  ccttc  Guerre,  a 
„  laquelle  il  ne  voyoit  aucune  neceflite  ,  que  par  pure  complaifance 
,,  pour  St.fean,  &  pour  quelques  autres  qui  paroiiToient  extreme- 
,,  mentanimes  contre  la  HoUande  ".  Mylord  St.  fean,  (dit  Mr.  dt 
Lnrrey ,  Tom.  IV.  p.  509.),  reT;int  flein  dt  rejfentiment  ....  Jumau- 
vais  Jucces  de  f»  Confertnce.  Le  rapport  qu'il  en  Jit  a  fon  retour  injpirtt, 
U  meme  indignatitn  au  Parlemtnt ,  qai  Je  freftra  h  ia  Guerre  avec  au^ 
tint  d'firdeHr  qu'd  eu  avoit  temoigne  aupnravant  four  fUnion. 

(y)  Lcs  Ei'pai;nol$  durcnt   la  conquete  dc  Dmquerqui  a  U  Flotte 
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k  Religion ,  &  la  furete  des  Membres  de  la  Compagnie  &  de 
leurs  biens.  Pour  ce  qui  eft  du  premier,  les  Suppiians  onr  a- 
vis  qu'il  fera  accordee  par  TEveque  de  la  Ville  (6)  qu'ils  choi- 
firon::  mais  quant  au  fecond,  quoiqu'il  doive  etre,  comme  il 
le  fcra  fans  doute,  une  fuire  naturellc  de  Tautre  ,  il  eft  a  fou- 
haiter  que  TEtat  veuille  prendre  quelque  precaution  particulie- 
re,  telle  que  fa  SagelTe  la  lui  infpirera,  &c. 

4.  La  Reponfe  a  cette  Requete  fe  trouve  ici  tout  de  fuite 
page  625,  faifant  pourtant  un  Article  a  part  ,de  la  maniere  fui- 
vante. 

Jeudi  quatricme  de  Novembre  16^2.  Au  Confeil  d'Etat  a 
Whitehall. 

II  e[i  ordoKfi/, 

„  Que  la  Requete  de  la  Compagnie  des  Marchands  Avantu- 
„  riers,  delivree  ce  jour-ci  au  Conleil,  foit  renvoyee  aux  Com- 
„  milfaires  pour  les  AfFaires  etrangeres,  qui  la  prendront  en 
„  conlideration ,  de  mcme  que  touces  les  autres  Pieces  concer- 
„  nanc  cetce  affairc ,  envoyees  ci-devant  au  Conieili  &  feront 
„  rapport  de  leurs  opinions  fnr  le  tout". 

5.  Oeduiftion  Chronologique  touchant  les  Draps  d'Angleter- 
re,  tiree  des  Traites  entre  la  Maifon  de  Boiirgo^ne  &  la  Cou- 
ronne  <}iAnghterre.     Page  625. 

Cette  Dedudtion  etoic  apparemment  jointe  a  la  Requete  des 
Avanturiers ,  &  devoit  fervir  a  rinftrudtion  du  Con(eild'Etat, 
&  des  CommiiTaires  des  AfFaires  Etrangeres.  Ellc  fait  mention 
&QS  Traite*,  &  des  Proclamations ,  &c.  qui  fe  firent  au  fujec 
des  Draps  d' Angleterre ,  tant  dans  ce  Royiume  que  dans  les 
XVII.  Provinces  des  Pais-Bai ,  depuis  146+,  jufqu'en  1620. 
Cecte  Piece  merite  d'etre  lue  par  les  gens  qui  s^intereifenc 
dans  les  Affaires  du  Commercci  mais  elle  eft  longue  ,  &c  tres 
peu  propre  a  etre  abregee.  Les  curieu.\  doivent  aulfi  lire  VA&s 
cote  62  de  Tannee  1653. 

ACTES.  qui  concetnent  les  Afahes  entre  /'Angleterre  ^ 

la  EloUande,  ^ettdafit  VAnn^e  1653.    Cinquieme  de 

rinterregne. 

1.  Extrait  du  Regitrc  des  Refolutions  de  Leurs  Hautes  Fuif- 
fanees^  du  Saraedi  16  d' Avril  1653.  Pagc  (J28. 

Par  cette  Refolution,  les  CoUeges  relpciTcifs  des  Amirautes 
furenc  autorifes  a  accorder  aux  Negocians  &  Marchands  des 
Provinces-Unies ,  la  permiflion ,  par  forme  dc  difpenfe  des  Pla- 
cards  precedens ,  de  cranlporter  des  Marchandifes  de  contrebande 
&  des  materiaux  pour  les  VaifTeaux  (e.xcepte  de  la  Poudre  a 
Canon,  du  Salpecre  &  du  Souphre),  a  tous  les  Ports,  Villes, 
&  Places  des  Etats  AUies  de  cette  Republique,ou  Neutresi  i 
condition  neanmoins  qu'un  tel  tranfport  ne  fe  faffe  poinc  hors 
dc  ces  Provinces  vers  1'Occident,  &c. 

2.  Letcre  de  Correfpondance  fecrete  fans  fignature  ni  adrefle. 
A  Vienne  le  30  d'Avril  1653.  Page  629. 

„  A  prefent ,  dit  PAuteur  de  cette  Lettre  a  fon  Correfpondant 
en  Angleterre-,  on  ajoute  ici  {a  Vienne)  plus  de  foi  qu'aupara- 

vanc  a  votrc  Vidtoire  fur  les  Uollaniois  (7) Cependant 

il  y  a  des  Lettres  qui  difent  que  votre  Parlemenc  demande  la 
Paix,  &  que  vocre  Amiral  Blake  eft  aveugle  &  hors  d'etat 
de  fervir  (8)  j  mais  on  ne  le  croit  pas  ici.  Comptez,  que  cetce 
Paix  fera  traverfee  par  plufieurs,  &  que  Ton  encouragera 
„  fort  les  Hollandois  a  pourfuivre  la  Guerre,  &c". 

3.  Avis  de  Hollande  touchant  les  ASaxrss  d^Angteterre.  Sans 
date,  fans  fignature,  fans  adreffe.     Page  630. 

Ccft  un  frigmenc  de  quelques  refolucions  &  de  certaines  me- 
iurcs  que  les  E(ats  G^a&aux  avoienc  troave  nccelfaire  de  pren- 
dre  touchant  la  Negociation  ou  ils  fe  propofoient  d'entrer  bien- 
toc  avec  la  Republique  d' Angleterre  par  le  canal  de  Mr.  de  la 
Neufville  ,  Relident  de  France  a  Londres ,  i.  pour  con- 
clurre  non-feulement  la  Paix  &  une  AUiance  entre  les  deux  E- 
tats  belligerans,  mais  en  meme  tems,  une  Alliance  entre  eux 
&  cette  Couronne ;  2.  Et ,  Au  cas  que  la  N/gociation  de  la 
Paix  foit  infruiiueufe  ,  four  contlurre  ^-  renouveller  entre  la 
Hollande  e^  la  France  u-ne  AUiance  fur  les  ArticUs  dreffis  ci- 
devant  ^  quiferont  repris ,  d^battus  a  fond  ^  g^  des  ce  motnent  fi- 
nalement  arreth. 

4.  Lettrc  d'Avis  de  'Rome  du  I3  de  Mai  1653 ,  fans  fignatu- 
re  &  fans  adrefle.  Page  630. 

On  croit ,  dit  TAuteur  de  cette  Lettre  a  fon  Correfpondant 
de  Londres  ,  on  croit  ici,  que  la  Gucrre  entre  vous  &  la 
Hollande  ne  fera  pas  de  longue  duree  ,  quoiqu'on  y  fouhaite  le 
contraire  avec  autant  d^ardeur,  que  je  vois  par  votre  Letcre, 


Angloife,  qui,  quoiqu'en  paix  avec  la  France  ,attaqua  celle  de  cette 
Couronne,  2c  l'empecln  dc  fccourii-  cette  Place  qu'ils  affiegeoient. 
Mais ,  cinq  ou  fix  ans  apres,  Cromwll  aida  les  Fran^ois  a  la  rcprca- 
dre ,  a  condition  qu'clle  lui  feroit  remife  ;  ce  qui  fut  exe'cute. 

(6)  Cetoit  vraifemblablement  Bruges,oh  h  Compagnic  des  Avan- 
turicrs  AngloisnToit  ete  etablie.avant  que  de  fc  placer  a  Rotterdam  ; 
&  qui  avoit,  ilefuis  qnelques  annees  ,  invite  leurs  Direlieiirs  a  reprendre 
letir  ancien  Etnbiiffement ,  Invitation,  dont  ils  avoient ,  difent-ils,  don- 
ne  cmnoijjance  a  1'honnorMe  Cenfeil  i'£:at ,  8cc. 

(7)  II  s'agit  la  de  la  Bataille  qui  fe  d«nna  le  dernier  jour  de  Fe- 


meat  par 
les    EtaiS 


que  votre  Etat  fouhaite  la  Paix,qui  n'eft  aflurement  pas  moins  La   Ra< 
fouhaitee  par   les  Etats  Geniraux.     VotrePaix,  ajoute-t-il,  &puel. 
votre  Confederation  avec  cette  Republique  fonc  ix  forc  4  crain-  °'Angi,. 
dre  pour  lesCrinces  Catholiques,    que  cette  Courci,  foyez-en  f^de^'** 
'oien  afllire,  va,  par  cette  icule  raifbn,  redoubler  ks  effbrts  &  ctaintc 
fes  intrigues,  pour  les  porter  a  terminer  leurs  differends  &  a  em-  PoufRo- 
bralfer  la  querelle  du  R.  C.  (Roi  Charles).  ^ur  tous 

5.  Declaration  du  Confeil  d'Etat  d'^^??^/?/'??^?  fur  une  LctCre '" Prince» 
des  Etats  Gf»e'raux  au  General  Cromwell.  Page  631.  defaKeU- 

L'Hiftoire  ne  f.iit  aucune  mencion  de  cetce  Lettre  des  Etats    Rcponfs 
Genhaux  au  General   Crom-weli.,  &  je  fuis  fort  porte  a  croire  ^"Con- 
qu'il  faudroit  corriger   ainfi   ce  titre,/»r  une  Letire  des  Et3is  l-^^^^^^^^ 
Generaux  an  P.trlement.    Ce  qui  aura  donne  licu  a  cecte  me-  terre  aux 
prife,  c'eft  que  Cromwe/I,   qui  pour  ies  interets  particuliers  ,  P""?"^" 
Ibuhaitoit  alors  que  la  Paix  fe  fit,  avoit  fi  bien  menage  lecrece-  PaixVaitee 
ment   les   chofes  ,     que    les    Ecats    Generaux  ecrivirent  le  |°  au  fatle- 
d'Avril  au  Parlement,  pour  lui  demander  de  vouloir  bien  nom- 
mer  uii  Lieu  pour  traicer  de  la  Paix.     .Mais  le  Parlement  ayanc  G^nf 
deja  pris  tin  le  jour  que  cette   Lettre  arriva ,  elle  fut  remife  3  ""*• 
Cromtuell,  qui  la  remic  au  Confeil  d'£cat  ,  qull  avoit  etabli  en 
attendant  que  le  nouveau  Parieinent  s'atli:mblat. 

Par  cette  Declaration ,  qui  eft  datee  de  Whitehall  le  fixieme 
de  Mai  vieux  Stile  i<)^3,  &  fignee  J*.  Lambert .,  Prelident, 
&  par  ordre  du  Conlbil  J.  Thurloe,  Secretaire ,  le  ConfeiId'E- 
tat  repond  favorablement  a  la  demande  des  Etats  Gev&auXy 
&c. 

6.  Letcre  d^.Avis  fecrets,  datee  de  Ratisbonne  le  15  de  Mai  LssMcm- 
1653,  fans  adrelfe,  &  fans  fignature.  Page  633.  n'i"ttedc* 

„  Je  fuis  arrivc  ici  depuis  tnviron  quinze  jours,  dit  l'Auteur  Ratisbon» 

„  de  cette  Lettre  a  fon  Corr-fpoiidant Vous  pouvez,  "*  e'o'enc 

"  -^  i  ■  ,        r       r""'"-"  tousportes 

„  compter   que   vous  recevrez  de  moi  toutes  les  femaines  lapourChat> 
„  meilleure  relation  qu'il  me  fera  poffible  de  faire  de  ce  qui  fe  le5n.& 

„  pafle  ici  touchant  les   Afiaires Rien  de   plus  dt^n'"^-. 

„  ccrtain  que  les  Princes  de  la  Diette  ibnt  tous  pour  le  R.  C,  chetia 
„  qui  a  toujours  ici  fon   Ainbaffadeur  Wilmot,  &  qu'apres  a-  l'aixfn"« 
,,  voir  regle  leurs  propres  Affaires,  ils  travailleront  a  trois  cho-  RLuwr-' 


„  fes.     La  premiere  eft  d'empecher   la  Paix  entre  vous  &  la  ques,  de 
„  Holla7uh;  ia  leconde ,   de  procurer  la  Paix  entre  FEfpagne  ^^Jf^lfp- 
„  &  la  France;  &  la  troifieme,  de  reunir  touc  le  monde  con-  fp^agne  a* 
„  cre  votre  Republique.    Voila  le  Projec.  .  .  .  Souvenez.-vous  ^'cda 
„  que  vous  Tavez  fu  affez.  a  cems  pour  prevenir  les  complots  ^'^1'^^  ^ 
„  de  vos  Ennemis.  ^  uncLigu» 

7.  Lettre  de  Correfpondance  fecrete,  ecrite  de  la  Haie  le  dctousica 
ii  de  Juin  1653.  Sans  fignature  ni  adreffe.  Page  638.  uTvM^' 

L'Auteur  de  cette  Lettre  etoil  un  de  ces  Perfinnages  qui  ven-  gictette. 
dent  le  fecrec  de  leur  Patrie  a  fes  Ennemis.  Tous  les  Etats  du  ^^'*  '^* 
Monde,  Royaumes  &  Republiques  (9),  portent  de  ces  Ames  «ries^^^in' 
laches  &  noires,  aujourdhui,  tout  comme  autrefoisi  mais  il  y  tcteisdcs 
a  tel  Etac  dont  la  conftitiition  rend  cec  odieux  trafic  plus  aife,  P""""»* 
plus  lucratit,  &  moins  dangereux. 

Voici  comment  ce  Miferable  commence  fa  Lettre. 

5,  Vous  avez  vu  dans  ma  derniere,  un  atnp/e  d/tail  des  Affai- 
„  res  fccreces  d'ici".  Enfuite  il  communique  a  fon  Correfpon- 
dant,  que  Tro?np  a  ordre  d'aller  attaquer  &  ruiner  la  Flotta 
Angloife,  &  que  cet  Amiral  vient  d'ecrire  aux  Etats  G/u&aux , 
qu'ayant  dacoavert  a  quelle  hauteur  elle  fe  tenoit,    il  mettroit 

bientoc   a  la  voile  pour  executer  ce  deffein Et  vers  la 

fin ,  „  quelque  femblant ,  dit-il ,  que  nous  faffions  de  vouloir 
„  la  Paix  avec  vous,  nos  Miniftres  dans  les  Cours  etrangeres 
„  onc  ordre  de  travailler  fortement  a  faire  des  Alliances  Offen- 
„  fives  &  Dcfenfives  entre  cet  Etat  &  Jes  Princes  aupr^s  def- 
„  quels  ils  fe  trouvent.  Notre  Traite  la-deffus(io)avec  laFran- 
„  ce  eft  autant  que  conclu  ;  &  c'cft  ainfi  que  nous  nous  prc- 
„  parons,  &c". 

8.  Lettre  de  rAmiral  Tromp  aux  Etats  Generaux,  datee  A    Rdlatioa 
bord  du  Vaiffeau  le  Brederode,  le  14  de  Juin  N.  S.   1653  ,  der-  ^"n 
riere  les  Bancs  du  Wielingen.  Page  639.  Naval" 

Ceft  la  Relation  du  dixieme  Combat ,    dont  il  a  ete  parle  pcidu  pat 
dans  notre  quatrieme  Extraic  Hiftorique.  ^x^^^^' 

9.  Apologie  de  la  Republique  d'Angleterre  contre  lcs  Provin-  inveaive, 
ces-Unies.  Page  64^.  fous  le  ti« 

Cette  Piece  porte  le  titre  fuivant  cote  au  dos,   Chefs  ghtfiraux  poiode* 
d'un  Narrf  concerrant  les  Guerres  entre  I'Angleterre  &  les  Pais-  dcsAn- 
Bas,  le  14  de  Juin  1653.  V.  S.j  mais  nous  ne  Tavons  pas  tou-  giois  coi*» 
te  entiere,  puifqu'elle  finit  par  ces  mots,  Ici  jitus  ferons  entrer  Hoiua. 
nos  V'.Hoires  remporties  fur  Mer ;  apres  lefquels  on  a  ajoute  im-  doi«. 
mediarement  ceux-ci,  Cetera  defunt. 

La  Vidloire  quc  les  Anglois  venoient  de  remporter  lcs  faic  ici 

parler 

vrier  165-1.  a  la  hauteur  dc  Coulognc,  qui  dura  trois  jours ,  5c  dont 
chaquc  Parti  s'attribua  1'avantage.     Voycz  ci-deflus,  &  la  Note, 

(8)  ^lnki  n'etoit  ni  avcugle  ,  ni  hors  d'e'tat  Je  fcrvirj  cepecdant 
depuis  la  Bataille  indiquee  dans  la  Note  precedents ,  ii  ne  fut  pluj 
cmploye.     Voyez  la  Note. 

(9)  S'il  falloit  en  exccptcr  quelque  Etat,  feroit»ce,  dans  le  tcmf 
pvelent ,  cclui  de  H ou  celui  d'A ? 

(10)  On  voit  dans  rAfte  cot^  ci-deflus  N.  3.,  que  cette  AUiane* 
etoit  Ofrifivt  conwc  rAngleterre  nommement. 
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parler  en  Maitres ,  qui ,  apres  avoir  reproche  a  un  Inferieur  ab- 
battu,cians  les  termes  les  plus  rudes,  rirregularite  de  fa  condui- 
•  te,    lui  declarent  fous  quelles  conditions  preliminaires  il  peut 
rentrer  en  grace.  » 

Ces  conditions,  les  Anglois  les  reduifent  a  trois.  i.  Que  la 
HoUande  rappelle  tous  fes  Vailleaux,  lailVant  aux  Anglois  ielbin 
qu'ils  veulent  bien  prendre  dc  mettre  a.  couvert  fon  Commer- 
ce. 

2.  Qu'elle  repare  tous  les  Dommages  foufFerts  par  la  breche 
qu'elle  a  faite  a  la  Paix  qu'elle  avoit  avec  les  Anglois. 

3.  Qu'elle  leur  paie  tous  les  frai.-c  qu'ils  ont  ete  obliges de fai- 
re  pour  fe  defendre  &  pour  mainccnir  lcurs  Droits. 

Sans  ce!a,  ajoutent-ils,  &  avant  que  cela  foit  fait  ^  il  ne  peut 
y  avoir  «i  tems  ni  raifon  pour  nous  de  traiter  de  la  Paix. 

J'admire  cette  Modeiation,  car  c'etoit  atitre  de  Moderation 
&  de  relachement  de  leurs  Droits ,  que  les  Anglois  d'alors  im- 
pofoient  ces  trois  preliminaircs  a  la  Holiande.  Mais  je  n'admi- 
re  pas  moins  leur  moderation  dans  les  expreffions  dont  ils  fe 
fervent  pour  expofer  leurs  Griefs ,  qu'ils  ont  la  difcretion  de  ne 
ramener  que  depuis  la  naiffance  de  la  Republique  des  Provin- 
ces-Unies,  &  de  ne  les  conduire  que  jufqu^aujour  oil  ils  ecri- 
vent  cette  Apologic.  Cependant,  pour  n'etre  pas  feul  a  admi- 
rer,  j'invite  le  Ledeur  a  la  lire.  La  Piecc  eft  longue  ,  mais 
pouvoit-on  faire  cntrer  dans  un  moindre  efpace ,  les  noires  in- 
gratitudes  des  HoUandois  ,  leurs  infolences  ,  leurs  oatrages  , 
leurs  cruautes,  leurs  fourt)eries,  leur  pcrtidie ,  lcurs  mepris  de 
)a  Religion,  non-feulement  a  Tegardde  1'Angleterre,  mais  auiTi 
de  la  France,  du  Portugal,  de  la  Suede ,  du  Danemarc,  &  en 
un  mot,  de  touces  les  Nations,  qu'ils  cherchent  a.  .  .  {&  voi- 
ci  une  decouverte  que  le  pcnetrant  Gouvernement  d'Angleterre 
de  ce  tems-la  fit  dans  le  Caractere  des  Hollandois)  iischerchent, 
dit-il ,  dans  tous  leurs  Traites ,  a  rendre  tous  les  autres  Peuples 
du  monde  leurs  Efclaves.  Ceft  neanmoins  avec  ces  niemes 
Hollandois  que  ces  Gens  de  bien  d'outrc-mer  vouloient  fe  con- 
fondre  &  ne  faire  qu'un  meme  Etat  (i).  ^ 

10.  Plulieurs  Refolutions  des  Etats  Generaux  inclufes  dans 
une  Lettre  datee  de  la  Haie  le  ;|  Juin.  Sans  adrefle  ni  lignatu- 
re.  Page  644. 

Cette  Lettre  &  cette  communication  des  Refolutions  de  TE- 
tat,  partent  de  la  meme  main  que  le  N».  7.  ci-delfus.  Le 
Traitre  puifoit  a  la  fource ,  car  il  decouvroit  a  fon  Correfpon- 
dant  d'Angleterre  ce  qu'il  y  avoit  de  plus  fecret  &  de  plus  pro- 
fond  dans  les  Inftruiftions  des  Ambafladeurs  que  l'Etat  envoyoit 
a  Lo7idres  pour  y  traiter  la  Paix ,  par  exemple ,  quils  devoient 
ne  rien  faire  que  de  concert  avec  le  Miniltre  de  France  a  Lon- 
dres  j  qu'ils  devoient  s'aboucher  avec  quelques-uns  des  princi- 
paux  Presbytcriens ,  Membres  du  Parlement  &  autres,  pour 
travailler  a  ruiner  le  pouvoir  de  Cromwell,  avec  fon  nouveau 
Gouvernemcnt,  &  a  retablir  le  leur,  que  les  Etats  Generaux 
croyoient  leur  etre  plus  favorable.  Faites  votre  ufage  de  ceci, 
dit-il  en  finiflant ,  Jnais  quil  ne  tranffire  point  jue  -jous  en  etes 
inform^.     C^eft  un  des  flus  profonds  de  nos  miftcres  {%), 

11.  Avis  de  HoUande.  Sans  fignature,  ni  adreile,  ni  date. 
Page  647. 

Cette  Piece  eft  un  Journal  des  nouvelles  que  les  Etats  avoient 
re^ues  touchant  la  derniere  Bataille  &  fes  luites,  depuis  le  Sa- 
niedi  i+,  jufqu'au  Mardi  17  dejuin.  A  quoi  TAuteur  ajoute, 
que  la  Flotte  Marchande  Hollandoife  pour  la  Mer  Baltique , 
forte  d'environ  cinquante  voiles,  etoit  au  Vlie,  d'ou  elle  ne  fe- 
roit  rouce,  de  meme  qu'un  grand  nombre  de  Bateaux  pour  la 
Peche  du  Harang  ,  &  les  Vaiflerux  deftines  pour  la  Alofco- 
vie ,  que  lorfque  la  Flotte  Angloifc  fe  feroic  reciree  fur  fes  pro- 
pres  Cotes,  a  quoi  on  ne  defefperoit  pas  de  la  forcer,  &c. 

12.  Lettre  intercepcee  ,  ecrite  fans  fignature,  de  la  Haie  le 
20  de  Juin  1653,  6c  dont  rAdrefle  tA,A  Monfeur ,  Moiifeur 
le  Comte  de  Wentworth  ,  Setgneur  Anglois ,  a  la  Cour  de  Sa  Ma- 
jeft^  de  Danemarc     A  Copenhague.  Page  648. 

Cecie  Lettre  eit  certainement  dc  celui  qui  a  ecrit  celles  qui 
font  cotees  ci-defl'us  No.  10  &  No.  7.     11  fait  ici  uue  rela- 
tion   detaillee   &  du   dernier  Combat,  &  des  foins  a<5tiFs  que 
les  Etacs   fe  donnoient  pour  reparer  la  Flottc  dc  Tromp,  qui, 
outrc  cela  ,  devoit  etre  renforcee  de  vingt  Vaifleaux  de  l'Ef- 
cadre   qu'ils  avoient   au  Detroit,    &  de  feize   que  le  Roi  de 
Danemarc  leur  enverroit,  &c.     lls  font ,  ajoute-t-il,  aujji  oc- 
cup^s  a  diitherer  fur  une  uouvelle   Vrofoftion  de  mettrc  quatre- 
'vingts  Vaijfeaux  de  Guerre  en  Mer  pour  quelque  important  dcf- 
fein.    Ce   deflein  etoit  fans  doute  de  faire  une  defcente  ou  en 
AngIcterre,ouenEconc,ou  en  Irlande,en  faveur  du  Roi  Cloar- 
les ,  comme  s'en   convaincront  ceux  qui   liront  le  penultieme 
Article  de  cette  Lettre.  Mais  ils  fe  convaincront  encore  micux 
quc  c'eft  ici  un  Traitre   a  touces  niains,  je  veux  dire,  qu'U 


(i)  Voyez  ci-defTus  les  N.  7,  13,  8c  16  de  rAnne:  165-1.  8c 
ci-deirous  lc  N.  18  dc  cettc  Annee  16^3,  &  dans  le  )V.  Extrait 
Annee  i6yi. 

(2)  Mylord  CUrenion,  Tom.  VI.  p.  171.  dit  que  les  Anglois  a- 
voient  dans  les  Etats  Generaux  ,  £c  les  Etats  dc  la  ProviiKc  ae  Hol- 
knde ,  plulieurs  Deputes  qui  leur  etoitnt  devoues. 

(3)  II  y  dans  cettc  Lcttre  quinxe  dc  ccs  ibrtes  de  Chiflle;  .dontles 
uns  delignent  vifiblement  des  Etats.les  autrcs  dcs  Pcajnnes  particu- 
licics,  lcs  ;.utrcs  dcs  Atldrcs ,  ou  certains  Arciclcs  ues  Indrudtions 


donnoit  des  avis  aux  Partis  oppofes.  La  Rc- 

13.  Lettre  d'Avis  ecrite  de  France  fans  nom  d'Auteur  ,  ni  '""bl. 
de  Lieu,mais  vraifemblablement  de  P^m,le  21  de  luin  («i)   °'Ang[,. 

rage   650.        ^         ^.       .......      ,  ,  la    Fiancs 

Cetoit  un  bon  Republicain  Anglois  de  ce  teras-la,  car  i!  di-  au.xHoi- 
foit  a  fes   Correfpondans ,   „  Faites  vous  des  Amis  tavdis  ^ue'^^'}'^'^].' 
„  vous  etes   dans   la  profperit^,  afin   d'affermtr  cette  Ti^publijue  vers"no'u- 
„  qui  eft  l'Ouvrage  de  Dieu".     Par  cette  profperite,  il  enccnd  veiucns 
parciculierement  la  derniere  Bataille  que  les  Andois  vcnoicnc  de  P°"''*^' 

r-        1        r  1    11      j    ■  1'  I  ,       dctourncr 

gagner  fur  les   Hoilandois  conire  1  actenie  de  tout  le  monde,  deiaPaiji. 

Sed ,  ajoute-t-il ,  nihil  mirandum  apud  Deum.  La  Cour  de  Fran- 

ce  &  celle  de  St.  Germain  en  fbnc  tres  affligces.     Cependant  le 

Roi  de  France  a  fait  dire  aux  HoUandois  de  ne  faire  la  Paix  a- 

vec  rAngleterre,  a  aucun  prix,    quil   lcs  fournira  d'argent, 

d'armes,  &  de  monde.     L'Empercur  leur  a  fait  dire   la   me- 

me  chole;  &  la  France  foUicite  le  Danemarc  de  les  imiter. 

14.  Lctcre  interceptee  de    Mr.  Beveming   -a  Jean   de  Wit.     Mf.  d« 
(Grand  Penlionnairc).   Londres  le  i'-  dejuin  1(5^ 3.  Page  ($52.    J),f"™"S 

Les  Etacs  Gcneraux  avoienc  cnvoye    a   Londres  quacre  De-  leurs 
putes  poLir  convcnir  avec  les  Anglois  des  Articles  preliminaires  p^l"," 
de  la  Pai/X.     Mr.  de  Bsverning,  qui  ecoit  de  ce  nombre,  avcr-  quejeu"* 
tit  le  Grand  Penlionnaire  que  le  Confeil  d'Etac  d'Angleterre  a-  Rcibiu- 
voit  ete  informe  a  fond,   6c  meme  julqa'aux  moindres  circon-  ".■^°*'" 
ftances,  des  deux  Refolutions  que  Lcurs  Hautes  Puiffances  pri-  fes"ctoiene 
renc  le  5  de  Juin  ,  &  que  cous  les  points  parciculiers  ea  avoient  'ommu- 
ete  debattus  dans  ce   Confeil,  non  fans  giofes  (<r  fans  aigrettr."^'^'''"'^^ 
„  Je   tiens  cec  avis,  dit  Mr.  de  Beveming,  de  nocre  bon  Cor-  que^Tiai- 
„  refpondanc,  que  je  deiignerai  a  favenir  par  Co;    &  il  m^alfu-  "s^ux 
„  re  favoir  la  chofe  de  fcience  certaine".     Ainfi  TAngleterre  \\\tmln 


|oms 


concerne  la  Religion,  &  que  nous  ne  nou5  attachions  pas  trop  'i  i™ 
a  TAfFaire  de  170,  nous  en  viendrons  encore  bien  a  bout.  ;,  |e  '''"1*' 
„  fuis  reiolu,  dtt-il  un.  peu  apres ,  de  pourluivre  &  de  poufler 
„  cecce  afFaire  ,  en  1'abfence  meme  de  mes  Condepuces  ,  a 
„  moins  que  vous  ne  me  le  deconfeilliez  :  Non  que  je  n'aie  be- 
„  foin  d'aide,  &  parciculierement  de  celle  de  Mr.  Nieiuport, 
„  dont  le  nom  eft  ici  en  bonne  odeur ;  mais  je  voudrois  bien 
„  pouvoir  d'abord  negocier  fcul  pendant  quinze  jours,  parca 
„  que  je  crains  des  concradidtions  &  des  tracallcries  furles  cho- 
„  fes  peu  importantes,  qui,  quand  meme  elles  ne  viendroienc 
„  que  d'un  feul  (4) ,  gateroient  nocre  affaire" . 

if .  Lettre  anonyme  de  Correlpondance  fecrete  ,   ecrite   de  ,,. 
HoUande  a  iMr.  Thurloe.    Sans  date.  Page  652.  la& 

Mr.   Thurloa  regut,  par  cette  Letcre,  une   vingtaine    d'avis  dcsplus 
fecrets,tous  desplus  ruineux  pour  les  HoUandois.  J'en  voudrois  '■''"="* 
bien  rapporter  un  ou  deux ,  mais  je  ne  fai  lefquels  choiiir  ;   &c  tFoiian* 
lcfquels  que  je  cholifle,  il  faudroit,  pour  en  faire  bicn  fentir  dois  en- 
touce  Timportance,  les  accompagner  de  quelque  reflexion  qui  "aJj;^" 
rappcllat  aux  Leifteurs  le  defordre  &  rembarras  excremes  otj  fe  tre  i  Mr" 
trouvoienc  alors  les  Provinces-Unies ;  dcfordre  &  embarras  qui  Tnuiloe. 
n'etoicnt  bien  connus  que  de  ceux  qui  ecoient  a  lateteduGou- 
vernement,  &  dont  TEnnemi  n'auroit  jamais  pu  le  prevaloir, 
comme  il  le  fit  dans  le  Traite  de  Paix,  li  dcs  Traitrcs  ne  Ics 
lui  euffent  dtjcouverts.    Je  viens  d'obferver  dans  rArticIc  prece- 
dent,  que  I'Angleterre  avoit  aujji  fes  Traitres;  mais  ieurs  avis 
devenoient  inuciles,  &  meme  pernicieux  a  la  HoUande,   par- 
ce  qu'ils  eroient  renvoyes ,  par  lcs  Traitres  de  Hollande  ,  aux 
Miniftres  de  la  Republique  d'.Anglecerre.     En  voici  une  preuve. 
Ou're  cela,  dit  TAutcur  de  cettc  Lettre  a  Mr.  Thurloe ,    „  ou- 
„  tre  ce  que  je   viens  de  vous   marquer,  Bcverning  ecrit  ici, 
„  qu'auflit6c  qu'il  fut  arrive  a  Ltndres ,  &  avant  qu'il  eCit  par- 
„  le  a  aucun  de  vos  Mmiftres  d'Etat,  il  rcgut  vilitc  de  fes  A- 
„  mis  fecrets ,  qui  falfurerent  que  les   Anglois  n'inliftcroienc 
„  point  fur  les  Preliminaires,   5cc".    II  y  infifterent  pourtant, 
quoiqu'ils  euflenc  rtrfolu  de  ne  pas  le  faire  ,   parce  qu'ils  avoient 
grand  befoin  de  la  Paix.      II  y  infifterent,  dis-je,  quelque  du- 
res,  violentes,  &  injuftes  qu"en  fulTent  les  conditions,  parce 
qu'ils  ecoient  informes  ,  que  les  Dfput^s  Hollandois  avoient  or~ 
dre  d'acrepier  la  Vaix  telle  qu^on  voudroit  la  leur  donner.  ' 

16.  Letcre  de  Tromp  aux  Etats  Gcneraux,  a  bord  du  Vail- Di[,Vence 
feau  Brederode ,  le  27  de  Juin  1653.  Page  654..  deTromp 

II  leur   rend  compte  de  la  diligence  avcc  laquelle  on  travaille  P°Yp^*' 
a  reparer  la  Flotte,  dont  chaque  VailTeau,d'abord  qu'ileftpret,  tedes  E-' 
recoit  des  provifions  &  Az$  munitions  pour  pouvoir  tenir  la  '*'*• 
Mer  pendant  trois  mois.    Je  trouve  ,a]o\iK-r.-].\,  que  le  nomhre 
en  monte  a  ceut ,  dont  il  y  en  a  hien  trente  que  l^on  devroit  rem- 
placer  par  d'auires ;  e^  je  crois  que  dans  ce  preffant  befoin  ,  on  de- 
vroit  fe  fervir  des  Vaijfeaux  des  Indes ,  en  plus,  grand  Jiomhre 
qu'oft  ne  tafait, 

des  Deputes;  Mais  nous  n'en  3vcn.'pas  Ii  Cie.  Que  s'il  hlloitcon- 
jedturer  iur  les  deu>:  Chiffrcs  que  nous  rapportons,  j'entendrois  par 
le  190,  li  Sucde  ,  avec  qui  k  Republique  d'Anglcterre  travaiiloic 
a  faiic  une  AUiancc  pour  contrccancr  cellc  que  lcs  Etats  avoicnt  fai- 
te  avec  le  Danemarc  ,  comme  on  pcut  s'cn  convaincrc  par  les  dcux 
dcrnicrs  AdtescotesN.  19.  &  N.  io.dci'Aniiee  16^1,  Scparlesdcux  pre- 
miers  ACtesderAnnee  idfz.Quantau  Chiffrc  i^o.jecroi  qu'il  Ignitioit 
V ABe  lie  Navigation  qui  donna  lieu  a  I3  Guerrc  ,  8c  dont  il  eft  fait  men- 
tion  dans  notre  4,  Extrait.  Ce  (ju'il  y  a  de  ceruin,  c'eft  tjue  les  Hollandois 

oe 
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17.  Lettre  de  Correfpondance  fecrete,  ecrite  de  Danzic  le 
28  de  Juin  (8  de  Juillet)  1653  par  Jea»  Befifon^  &  adreflTee  a 
Mr.  Jeait  Thurloe  ,  Secretaire  du  Confeil  d'Etat  a  IVbitehall  I 
Londres. 

Mr.  Benfon  donne  avis ,  que  plufieurs  Galiotes  HoUandoifes , 
6c  trois  Vaifleaux  que  TAgent  des  Etats  Generaux  a  Danzic  y 
avoit  fretes,  partiroient  pour  la  HoUande,  charges  de  chofes 
neceflaires  pour  la  Fiotte  de  cette  Republique  ^  &  que ,  fi  deux 
ou  trois  Fregates  d'Anglecerre  alloient  croifer  aux  environs  de 
Voggers-Sand ,  elles  ne  pourroient  manquer  de  prendre  quel- 
ques-uns  de  ces  Vaifleaux  J  la  fortie  du  Sund,  &c. 

18.  Lettre  des  Deputes  des  Etats  Generaux  en  Angleterrc, 
ecrite  a  Leurs  Hautes  Fuijfances  le  i  de  Juin.  Sans  fignature. 
Page  656. 

Ce  n'efl:  qu'une  Copie,  ou  une  Explication  d'une  Lettre  en 
chiffres  ecrite  au  Greffier  de  HoUande  par  les  Anibafladeurs  des 
Etats ,  comme  le  montrent  evidemmen:  les  trois  ou  quatre  der- 
nieres  lignes  qu'y  ajouta  celui  qui  renvoya  de  la  Haie  en  An- 
gleterre.     Les  voici, 

„  Ceft-la  tout  le  contenu  de  la  Lettre  que  MefTieurs  les 
„  Deputes  ecrivent  au  Greffier.  Et  ils  marquent  cn  caradteres 
„  ordinaires,  qu'ils  ne  defefperenc  pas  d'une  bonne  iflue,comp- 
„  tant  qu'ils  feront  tomber  les  Preliminaires  du  25  de  Juin,  ou 
,)  que  ies  Anglois  ne  les  mettront  point  fur  le  tapis  pour  y  in- 
„  fifter". 

19.  Letrre  de  Correfpondance  fecrete,  ecrite  de  Hollande,  le 
ir  de  Juillet  1653.  Page  657.  Sans  fignature^  &  pour  ce  qui  efl 
de  rAdrefTe,  voici  ce  qui  s'en  trouve  au  bas  d'une  longue  a- 
poflille.  Cette  Lettre  ^toit  renferm^e  dans  un  Pajuet,  fur  Pen- 
velope  exthieure  du^uel  ^toit  une  adrejfe  a  un  Marchand  de  Mid- 
delbourg  ,  finclufe  rCavoit  point  d'adrejfe. 

L'Auteur  de  cette  Lettre  etoic  un  Anglois  envoye  de  Londres 
a  Rotterdam ,  pour  y  epier  ce  qui  s'y  paffoit  6c  pour  y  recevoir 
lcs  avis  des  HoUandois  vendus  a  I'Angleterre.  II  mande  qu'on 
Ta  bien  informe  que  les  Etats  avoienc  aduellement  en  fervice 
deux-cens-quatre  VaiflTeaux,  grands  ou  petits,  avec  trente-cinq 
mille  hommes  d'Equipage,  couches  fur  le  Regitre  de  laRevue; 
outre  onze  bonnes  Fregates ,  8c  les  Navires  Anglois  qu'ils  a- 
voienc  pris  &  qu'ils  alloient  equiper,  ce  qui  eft ,  ajoute-t-il,  une 
honte  pour  notre  Nation.  Quant  a  Trompj  &  a  tout  fon  Mon- 
de,  OfEciers  &  autres,  on  dit  ici  qu'ils  ne  font  braves  qu^aufli 
longtems  qu'ils  ont  de  Teau  de  vie  dans  la  tete ,  &c. 

20.  Autre  Lettre  anonyme  de  Correfpondance  fecretc,  ecri- 
te  de  la  Haie  le  ^^  de  Juillet  165  3.  Sans  adrefle. 

Nous  travaillons  ici  avec  une  force  extreme  dans  toutes  nos 
AfTembleeSja  reunir  tous  les  interets  (5)  en  un  feul contre vous, 
dit  TAuteur  de  cette  Lettre  &  je  crois  reellement  qu  ils  I'em- 
porteront.  .  .  .  Les  efperances  du  Parti  modere  d'ici  font 
qu'ils  obtiendront  de  meilleurs  condicions  par  le  moyen  de  leur 
Flotte,  quiefl  de  107  Voiles,  la  mieux  pourvue  qu'ils  aient  ja- 
mais  eue.  Je  fuis  aCTure  qu'elle  fortira  plutot  qu'on  ne  penfe  j 
&  vous  devez  I'etre  qu'il  faudra  en  venir  eacore  a  un  Combat , 
dont  ilsne  manquerontpasde  bien  poufTer  lesavantages,  s'il  leur 
arrive  de  le  gagner^  &  dont,  fi  vous  legagnez,  vous  ne  pourrez 
pas  proficer  comme  du  precedenc,  parcequ'ils  onc  prefentement 
pourvu  a  la  furete  du  dedans ,  en  gardant  bien  toutes  leurs  Co- 
tes ,  &c.  .  .  .  Je  vous  prie  de  payer  exaftemenc  Targent  dont 
vous  etes  charge,  fans  quoi  nous  fommes  perdus.  Page  657. 

21.  Tradudion  d'une  Lettre  interceptee,ecrite  de  Weilmin- 
fter  le  18  de  Juillet,  par  Mr.  Van  der  Perre  ,  l'un  des  Ambaf- 
fadeurs  HoUandois  en  Angleterre.  Sans  adrelTe  ni  milefime. 
Page  660. 

Mr.  Fan  der  Perre  mandoit,  que  des  gens  tres  entendus  dans 
les  aflFaires  lui  avoient  dit,  qu  il  auroit  ete  a  fouhaiter  que  les 
AmbafTadeurs  des  Etats  fufifenc  arrives  a  Londres  avant  la  Ren- 

contre  du  13  de  Juin  dernier A  quoi   Mr.  Van  der  Per- 

re  ajoutoit,  lue  tout  ^toit  fi  bien  regle  ,  i^  fi  tranquille  dans  les 
trois  Royaumes ,  quil  ^toit  hu^naiverneat  impollible  d'y  caufer  i 
prefent  aucun  foulevement ,  &  qu'il  n'y  falloit  pas  penfer ,  &c. 

22.  Avis  couchanc  les  Affaires  de  HoUande.  Sans  fignacure 
&  fans  adrefTe.    La  Haie  le  |;  de  Juillec.  Page  661. 

La  plus  grande  parcie  de  cette  longue  Piece  efl  employee  i 
decrire  les  divers  mouvemens  qui  fe  faifoient  publiquement  en 
Zelande ,  &  ceux  quc  les  Deputes  de  cctce  Province  fe  don- 
noienc  dans  rAfTemblee  des  Ecacs  Generaux  pour  eleverlePriri- 
ce  d'0ra7!ge  a  la  charge  de  Capitaine  General ;  cn  quoi  iis  e- 
toient  foucenus  par  la  Province  de  Frile  &  par  celle  dcGronin- 
gue ,  &  concrecarres  par  lcs  quatre  autres.  Les  trois  Provinces 
alleguoient,  qu'il  n'y  avoit  que  le  choix  d'un  Capitaine  Ge- 
neral  qui  put  relcver  les  afFaircs  de  la  Republiquc  ,  &  les 
quatre  foutcnoient  que  ce  choix  nc  pouvoit  qu'attirer  de 
plus  grands  malheurs  dans  le  teras  prefcnt ,  parce  que ,   fi  les 

ne  purent  point  faire  comprendre  dans  le  Traite  de  Paix  la  revocation 
de  cet  Afte,  qui  ruinoit  leur  Commerce,  &  c]u'ils  fe  contenteient 
de  la  promefle  verbaie  qu'il  ne  feroit  point  execute.  Je  trouve  au 
refte,  dans  quelques  Aftes  deTAnnee  iSf^.rcxplication  de  quelques- 
uns  de  ces  Chiffres.  Par  excmple  ,  197  fignifioit  Crowwf//,  14?  ie 
Partiou  le  Prince  d'Ora»^f,  146  les  Royaliftes ,  140  le  Prince  d'0- 
raiige ,  104  lcs  Etats  Generaux  ,  171  la  Paix  ,  1J9  Hambourg  ,  309 
l'Ecofre,i4,if ,  3f  ii^«rBf ,  &c. 
(4)  Ce  trait  tomboic  fur  Mr,  viuf  Jer  Ferre. 


Anglois  venoient  feulement  a  entcndre  que  Ton  eft  occupe  k  u-  ^*  '^*' 
ne  telle  deiiberation ,  ils  romproienc  les  conferences  de  Paixqui   '',"■'■• 
fe  tenoicnt  a  Londres ,  rinterec  de  leur  Gouvernemenc  prefcnc  °'^^°^i 
ne  lcur  pcrmettant  pas  de  faire  aucun  Traice  avec  un  Etat  dont  ^"oWn- 
le  Fils  d'une  Fille  des    Stuarts  feroic ,  ou  devenu ,  ou  fur  le  «'» .  &c. 
point  de  devcnir  Capitaine  General ,  &c. 

23.  Lettre  des  AmbafTadeurs  Holiandois  aux  Ecacs  Generaux ,  ba"adl™ii 
de  Weftminikr  lc  22  Juiilec  (i  Aoiltj  1653.  Page  663.  dcsEtat» 

lls  affurcnc  Leurs  Hautes  Puiffances  qu'iis  onc  faic  valoir,  de  *^°'"*«* 
tcms  a  autrc ,  &  qu'ils  ne  manqueronc  par  de  faire  valoir  en-  tent"'"' 
core  la  Refolution  qu'elles  prirenc  le  24  de  Juillcc,  &c.  d'infiftet 

24..  Letcre  de  Mr.  Van  der  Perre  a  Mr.  Vogelaer.  De  la  me-  R^foju. 
me  dace  que  la  preLedence.  Page  664..  tion,&c. 

Mr.  Van  der  Perre  mandoic ,  que  les  Anglois  travailloient    *i''^  .'** 
vigoureufement  &  dc  bon  cceur  a  meccre  en  Mer  une  Flotte  tilfM- 
plus  nombreufe  que  jamais  j  quc  ce  qui  s'eft  pafle  dans  les  Sept  loienti»- 
Provinces  au  fujet  du  Ptinzz  d!Ordnge,   pourroic  empecher  la  1?"^^° 
concluiion  de  la  Paix,   iur-touc  fi  cectc  afFaire  fe  renouvelle.  Flotte"* 
Que  tous  les  Miniftres  Publics  des  Cours  Ecrangcrcs  a  Lon-  P'"'  forte 
drcs  avoicnc  les  yeux  fur  les  AtnbafTadeurs  de  LeursHautes  Puif-  ^"'^"'v'"!* 

r  ■    '  \     r-  ,-,  .       ,        J     dcs  pt^ce- 

jances ;  quc  cres  ccrcainement ,   le  Gouverncment  d  Anglcterre  demes. 
n'avoic  poinc  encore  conclu  de  Traite  avec  aucun  de  ces  .Mi-  Quel^ele- 
niltres ,  ni  n'avoic  intention  d'en  conclurre ,  jufqu'a  ce  qu'on  Pn'"^"  *'" 
fuc  quel  cour  prendroic  l'aftaire  entre  les  deux  Republiques,   la-  d-Orangc 
quelle  iembloic  lui  tenir  plus  au  coeur  que  les  aucres ,  mais  qui  ^?'°" 
rertoit  encore  fiottante  interfpem  e^  metum.  ger'°Ies 

25.  Avis  concernant  quelques   Refolutions  des   Etats-Gene-  Negocia- 
raux.  La  Haie,  memc  dace  que  ci-deflus.  Page  665.  p^i^^&c 

Ce  cicre  n'eft  pas  jufte.    II  falloic  mectre,  deux  Refolutions     ReVolu- 
des  Etats  dHollande,  donc  la  premiere  porce  ,  qu'ii  fera  propo-  '^°"  ''" 
fe  de  leur  parc  a  la  Generalite  ,    que  dans  la  tliitc  aucun  Roi  fhf ni  ki" 
ni  Pocentac  ne  foit  admis  a  venir  fur  le  Terricoire  de  cecce  Re-  Pnnces 
publique,  fans  en  avoir  auparavanc  donne  avis  aux  Etats  Gene-  ^"»"8"» 

■i'1-i'  ,-ii  .  QUl   VOU^ 

raux  ,  qui  dehbcrcront  s  ils  le  crouvent  bon  ou  non.  dtoicnt 

Cetoic  pour  empecher  lc  Roi  Chartes  II.  de  venir,  comme  vcnitdang 
il  en  avoir  tait  le  delTein,  en  HoUande  (6) ,  pour  racher  de  me-  pco'in"- 
ler  fes   interets  avcc  ceux  de  la  Republique,    &  pour  pairer  de 
la  en  Ecoire,  oii  fe  tramoic  une  Confpiracion  cn  fa  faveur. 

26.  Lettre  de  Mr.  Beverui^ig ,  ecxkz  d'Anglecerre  a  Mr    de  u'"?-'^^™' 
W,t.    Le  29  Juillec  (8  Aout  165  3).  Page  665.  Ttt^[\ 

On  voit  par  cecce  Lettre,  i.  Que  les  Anglois  n'expliquoient  <""de> 
pas  rondement  leur  veritable  intencion  aux  Ambafladeurs  Hol-  '^'?''' 
landois.     2.  Que  ces   AmbaiTadeurs  jugeoicnt  nccefTaire  ,   que  v'eVacom 
quelques-uns  d'entre  eux  repafTaflTent  en  toute  diligence  la  Mer    muniquer 
pour  faire  a  Leurs  Hautes  Puijfances  un  ample  rapport  de  cho-  vuix'Ius 
{es   qu'ils  nc  pouvoient  confier  au  papier  ,  &  fur  lefquelles  ils  Etats. 
avoient  befoin  de  nouveaux  ordres,  defrant  meme  que  ceci  avec 
ce  qui  preccde,  fiit  tenu  fort  fecret. 

27.  Memoire  des  Ambafladcurs  Hollandois  ,   aux  Scigneurs  j  P'^'"'" 
du   Confeil  d'Etat   de   la  Republique  d'Angicterre.     Signe  H.  bifladcuts 
Beverning ,  Guill.  Nietuport ,  Van  der  Perre  ,  Allart  Jongftal.  A  HoUan- 
Wcftmiiifter  le  25  de  JuiUet  (4  d'Aoiic).  Page  66G.  '      J°;^*  ,*  ^ 

Les  AmbafTadcurs  fe  plaignoienc  que  lcs  Prifonnicrs  Hollan-  des'mau- 
dois  faits  par  rAnglecerre  ,    cant  fur  des  VaiflTeaux  Marchands  vaistraite- 
que  fur  dcs  VailTeaux  de  Guerre,  etoient  non-feulement  enfer-  u.^^'?^ 
mes  dans  llcs  Prifbns  ,  mais  plulieurs  tranfportes  ,  de  tems  en  niersde 
tems  ,  dans  dcs   endroics  eloignes  (7)  ,  &  pluiicurs  cmployes  '^"^^  ^'^* 
contre   leur   gre   a  fervir    fur  des  VailTcaux  de  la  Republique  v'oi"cnt"en 
d'Angieterre  ,    quoique  les  Prifonnicrs  Anglois  faits  par  Leurs  Angietct- 
Hautes  Puijfanccs  euflenc  ete  relaches ,   a   la  premiere  occafion  "" 
qui  s'en  etoic  ofterce,  loujours  fans  ran^on,  &  meme  en  tres 
grand  nombre  couc  a  la  fois  ,   Cemoin  ceux  du  dernier  Comhat 
fur    la    Mediterran6e    (8).     Sur  quoi  les  .^mbafl^adeurs  deman- 
doienc  au   nom  de  lcurs  Maitres  ,  qu'il  plut  au  Confeil  d'Etac 
d' Angletcrre ,  d'avoir  la  meme  generolice,  &  qu'elle  fut  chan- 
gee  cn  Reglement  pour  ravenir. 

28.  Reponfe  du  Confeil  dEtat  d'AngIeterre.  Page  G66.  du  Co°n- 
Cetce   Reponfi   eft  lans  fignacure  ,   fans  datc  ,   &  en  Latin.  rejid'Etat 

Le  Conleil  d'Ecat  nia  qu'on  eut  rien  fait  cn  Anglcterrc,  de  ce  *^'-'^"S'^" 
dont  lcs  Ambafladeurs  fe  plaignoienc  ;  fe  plaignit  lui-meme  pbmic"* 
que  les  Prifonniers  Anglois  ecoienc  tres  durement  craites  cn 
HoUande  \  dic  qu'il  avoit  aulli  renvoye  plufieurs  Prifbnniers 
Hollandois  fans  rangon;  mais  que  cette  generofite  ne  devoit 
point  etre  tournee  en  obligation  ,  de  parc  6c  d'3utrc,  etant  plus 
convenablc  de  fuivre  Tufagc  etabli  d'echinger  les  Prilbnuiers 
chacun  felon  fon  rang,  &c. 

29.  Lettre  de  Mr.  lc  Confeiller  Penfionnaire  de  Wit  a  Mr.  LaR^ro. 
Beveming  &  Newport.     Le  20  de  JuiUet  (8  d'Aoiic)  i6<2.  Pa-  1'"'.°"  "^- 

„„  .c/CQ  /        -  J  deflus  2», 

g'^^''^^-  ,-,  envoyee 

II  leur  envoyoic  la  Relolucion  des  Etats  de  la  Province  de  aux  Am-. 
HoUandc  touchant  la  venue  du  Roi  d^Ecolfe  dans  ces  Provin-  o^?,^'^'^'" 
ces  j  &  il  leur  donnoic  avis  quc  la  Flotte  de  Leuis  Hautes  Puif-  dois." 

fan- 

(f)  Par  ces  interets  a  re'unir,  j'entends  ccux  de  la  Provincc  dc 
Hollande  qui  etoit  poitee  a  taire  fa  Paix  particuliere ,  li  les  autres  per- 
fiftoient  a  vouioir  continuer  \i  Gucrre,£c  ceux  des  auttes  ,(]u'il  nom- 
me  la  F^i^ion  d'Oraitge  ^  A'Efpagne,  qui  avoient  relblu  de  prolon"er 
la  Guerrc,  £cc. 

(6)  Voyez,  ci-defTous  le  N.  27. 

(7)  Aux   Indes. 

(8)  Le  4  de  Mars  i6;J. 


fiollaa- 


i6o 


ABREGE'     HISTORiaUE 


La  RE-yrf»«y,forte  dequarrevingtsNavires,eroit  a(Suellement  enMcr, 
yusL.  de  force  qu'on  attendoic  a  tout  nioaient  des  nouvelles  d'une  Ba- 
cAngl.  tiiUe^  ^^c. 

Propofi-      3°-  Lettre  de  Mr.  Bevermng  a  Mr.  deWit.     Memedate, 
tiondcs     mcme  page,  que  la  precedente. 

.rtngiois  ^^  L^  ^d\\c  eil:  enhn  ote  par  la  derniere  reponfe  du  Confeil, 
deifxRe-  j,  dit  Mr.  Beverning.  On  a  ofe  propofer,  Ut  duo  Refpubliiie 
publiques  ^,  coalefcant  atque  aduniantur ^  <ir  tota  fic  unita ,  uni  fupremo 
ne  faUent  _^^  p,ypi.  i,„pgYio^  gx  perfuriis  ab  utraifue  Gcnte  oriundis  confiato 
liulilii.  5,  &c".  Ceftadire  ,  que  les  deux  Repubiiques  n'en  faircnt 
qu'une  ieule,  fous  un  feul  &  mcme  Gouvernement,  compofe 
de  Perfonnes  prifes  de  Tune  &  de  Tautre  Nation ,  &c. 

Cettc  Union  auroic  mis  les  Sept  Provinces  dans  la  meme 
dependance  que  flrlande  &  TEcoife.  Aufli  les  Ambafladeurs 
Hollandois ,  bien  inftruits  des  initrets  de  leur  Pairie  &  des 
fentimens  de  leurs  Maitres,  nc  repondirent-il  autre  clioie  au 
Confeil  d'Angleterre,  iinon  qu'ils  le  prioient  de  leur  donner  leur 
Audience  de  congc. 
Iap"pofi-  3'-  Lcttreanonymeinterceptee,ecrite  d'Angleterrea  Mt.Stou- 
iio.ulc       charn.    Sans  date  ,  a  la  Haie.  Page  669. 

i-Auitle        Q^  yQJj  p,r  cette  Lettrc  que  les  Anglois  ne  firent  la  propo- 

tteccilcnt.  ^jJq^  ^^^^  jl  ^q.  p^^j^  ^,^^..  j^  j^ettrc  prccedence,  que  parceque 

Jes  Traicres  qui  lear  decouvroicnc  les  afFaires  les  plus  fecretes 

des   Provinces-Unies  ,  venoicnt  de  leur  reiterer  que  les  Ecats 

Gcneraux  acheteroient  la  Paix,  menie  a  cc  prix-la. 

t^ns  im-       ^--  Memoire  dc  qnelques  points  importans  fur  lef]uels  les 

poitanics    Dcputes  Ibuflignes  dc  Leurs  Hautes  Puijfances  ont  traite  &  fait 

tics  Am-    des  oblervations  pen.iant  leur  fejour  en  Angleterre;  &c  leli^uels 

HoiUn""  '''>  °'''^  '^'■^  d'une  telle    confequence,  qu  ils  ne  devoicnt  point 

<ioi,(urle  cfre  inferes  dans  le  Rapport  gcneral ,    mais  remis  a  part  a  Leurt 

t.ouvct-     Hauies  Fuifances.     Le  i,-  d'.^oijt  1653.  Page  66^. 

tleiaRe-        La  conclulion  de  la  Paix  ne  tcnoit  qu'a  deux  points ;   non 

puliiiquc    qu'on  fiit  convcnu  fur  les  aucres,  mais  parce  que ,  di^oicnt  les 

d',Angic-    j^nglois,  ccs  deux  points  une  fois  regles ,  il  ne  fe  rencontreroic 

pas  beaucoupdedifficultciiur  les  trente-lix  Articlcs(i),  pas  me- 

me  fur  la  Navigation  aux  Illes  Caribes.^   la  PecKc  des  Harangs, 

&c.     Mais  quels  ctoient  donc  ces  deux  points  ?   Etoienc-ils  du 

nombre  de  ceux  que  lcs  Anglois  avoient  propoies ,  il  y  avoit 

juftement  deux  mois,  comme  des  Conditions,  que  Lcurs  Hau- 

tes  Puifnicts  devoient  executcr  ,   avant  que  les  Anglois  pullent 

&  vouluirent  entrer  en  Traiic  dc  Paix  avec  elles  (2).?  Non , 

c'en  etoit  dcux  aucres,  dont  le  prcmier  portoit,  que,  „  puif- 

„  que  les  Etats  declaroieut  quils  navoicnt  jamais  eu  aucune  in- 

„  tention  de  faire  fairc  aucun  aftront  ni  aucun  tort  par  leur 

„  Flotte  a  la  Republiquc  d'Angleterre,  leur  Lieutcnanc  Amiral 

Tromp  devoit  ccre  puni,  ou  par  la  privation  de   fa  charge 

pour  quelques  mois,  ou  autrement,  comme  ayant  donnelieu 

a  la  prelcnce  Gucrie,foitpar  imprudence,  foit  de  defTein  for- 

5,  me".     Lc  feconi  poinc    portoit  ,   que  les  deux  Republi^ues 

devoient  fe  donner  mutueliement  ujie  fureti parfaite  [7^)  quil  ?iy 

auroit  jamais  plui  de  Guerre  entre  eiies ;  par  exemple ,    en  conve- 

nant  par  un  TraitS  ample  <^  inalt&able ,  que  des  deux  cot(s  ,    on 

admcttroit  dans  le  Gouvernement ;  faveir  des  Anglois  dans  i' Af- 

fembUe  dcs  Etats  Generaux.,  ou  du  Confeil  d'Etat .,  t^  des  Hol- 

landois  dans  le  Confeil  d^Angleterre.     Les  Ambailadcurs  refiif.'- 

rent  ces  deax  Arcicles,  &  appuyerenc  lcur  rcfus  fur  des  railbns 

qai  nc  pouvoienc  ccrc  defapprouvees  que  par  des  gcns  dctermi- 

nes    a  ne  poinc  dcmordre  de  ce  qu'ils  onc  ccn^u  dans  lcur  cf- 

prit,  &c. 

'^' *?"'*-       33.  Lectre  de  rAmiraute  d'Amfterdam  aux  Etats  Generaux. 

gciaKlol-  Etoit  (igne  D.  De  IVit.    Par  ordre  du  Conleil  de  rAmiraute. 

tcdes  E-    A  Amllerdam  le  -,,  d'Ao(i:  i6s3.  Page  672. 

uti  dc  i^p  Confeil  de  l'Amirau:e  d'Amfterdem  informoic  L?»»-y  Hau- 

da:!slcs     tcs  Puijfances ,  quc  lcur  Flotte  auroic  pu  demeurer  maitrelTc  de 

l'on3,       la  Mer,  apres  lc  cor.ibac  qui  venoit  (+)  de  s'y  donner  ,   (i  ks 

viamicu    pi'incip.iux  Cornmandans  navoient  pa;  e:e  obliges  de  rentrer 

£:,  ficc.      fans  delai    au  Texcl  ,     pour  faire  nidoubcr  .(5)  les  Vailleaux 

qu'ils   avoienc   montes.     Mais  que  cela  n'emj)cchoit  point  que 

Ton   ne   piit  ,  &  que  Ton  ne  dilt  meme  donner  des  marques 

inconteftables   &'   publiques   quc  les  Anglois  avoienc  ete  chal- 

fes,  &c. 

Mr.  de      ^^    LetCre    dc   Mr.  Beverning  aux  Etats  de  Hollande  &  de 

va"iruc"  Weftfnie.   Page  673.  A  Weftminfter  le  ,',  1653. 

uniappoit      II  leur  donnoit  avis  i.  que  Mr.  de  Niewport  venoit  [6)   de 

*''."■'*'     partir  pour  leur  faire  le  rapporc  donc  il  eft  parle  ci-deflus  N^. 

Ewis.        24.     2.  Que  les  Anglois  travailloicnt  a  equiper  en  totite  hate, 

un  grand  nombre  de  Vailfeaux,  &c.     3.  Quc  TAmiral  Monck 

mandoic   qu'il    n'avoit   pris  aucun  Vaiifeau  HoUandois  dans  la 


(i)  Voyei  ci-dcfTus  No.  14.  &    No.  \6.  Annec  165-1. 

(i)  Voyez,  rApologie»  de  la  Rep.  d'Angletcrrc  contic  lcs  Provin- 
ees-Uuics,  ci-dcttus  N".  9.  p:ig.   'f7,  S^  '^'^}"- 

(;)  L'Anglois  cxpiiquant  d.ins  ia  mite  fa  pcnfec  fur  cctte  afliiran- 
cc,  dcmanaa  quc  lcs  Etats  lui  livraflcnt  plulicurs  de  leurs  VilJes;  ce 
qui,  quand  on  le  conlidcrc  bien ,  paioit,  JSc  cH  en  cfFet  bcaucoup 
pius  luineux  pour  cu.x  quc  la  Coalition.  Voycz.  ci.dcllbus  les  N». yS, 
67 ,  !cc. 

(4)  Le  8  d*Aout. 

()-)  L'Amir.iutc,  ou  i2;noroit  cncorc,  ou  nc  vouloit  pas  sllegucr 
la  raifon  quc  Mr.  lic  ivit  donna  aux  Etats  Gcneraux ,  pourcjuci 
kur  Flottc,  iiuoitpc  vidtorieufe,  n'avoit  pas  tenu  la  Mer ,  £cc.  Voycz 


» 

5) 


dcrniere  Affaire  ,  mais  qu'il  en  avoit  perdu  deux  ,  fept  Capi-  La  Rb- 
taines,  trois-cens  Matelots,  &c.  publ. 

35.  Lcttre  du  Vice-Amiral  De  JVit  avec  un  Journal  dit6°'^^°'" 
a  borddu  VailTeau  la  Liberte, dc  devant  leHe/^er,ie  n  d'AouCdl^dg7n°j" 
1653.     Signe    IVit   Corjieille  de  IVit.    Page  675.  Combat 

1.  Suivant  ce  Journal,  que  M.  de  Wit  envoya  aux  Etacs  Navai  pac 
Generaux,  le  dernicr  Combat  fe  donni  le  10  d'.^oiit,  &  non  w,,. 

le  8,  comme  Mr.  de  Rapin  ,  de  la  Neuvil/e,Scc.  le  marquenci 
ni  le  9,  comme  le  dic  Mr.  de  Larrey,  apres  plulieurs  aucres. 

2.  II  y  eac  au  moins  trence-lix  Vailfeaux  de  la  Flotte  Hol- 
landoiie  qui  ie  tinrenc  duranc  le  Combat  a  deux  lieues  loin  , 
par  pure  lachete. 

3.  Suivanc  ce  Journal,  cetce  lachete  fuc  la  principale  caufe 
pourquoi  la  Flocie  Hollandoife ,  quoique  vi£iorieufe  Jans  con- 
tredit  (dic  Mr.  de  Wit  dans  fa  Leccre)  ne  tinc  pas  la  Mer^ 
la  prudence  ne  permettant  pas  de  fe  fier  a  ces  Polcrons,  qui  ne 
nous  aurotent  pas  mis  dans  cette  facheufe  niccjjite ,  s'ils  avoient 
ete  pendus  ci-devant  pour  parcil  cas  (7). 

%6.  Lectre  de  Correfpondance  fecrece,  ccrite  de  Holiande  en  Etatoule 
Anglcterre  le  ','  d'Aout.  Sans  lignature,  fans  adreile.  Page  6-j6.\'^^^,°ll'^* 

Cetce  Leccre  entre  dans  un  iiesgrand  dctail  de  Tctat  oii  fe  trou-  vmiccs-U- 

voient  alors  les  Provinces-Unies,  des  fentimens  de  leurs  Gou-""^'*^"* 

vcrneurs,  des  inclinations  de  leurs  Peuples,  fur  couc   ce  qui  des"^Con- 

conccrnoic  les  affaircs  &  du  dehors  &  du  dcdans.    Affaires  qui  tcrenccs 

avoienc  cou:cs  une  relation  li  direfte  &  li  pleine  avec  celles  qui  ?^  ''^"'  * 
,     .  1       T-         /^  '    -  u     1     7^^  n  r*      Londtes. 

s  agicoienc  encre  les  Ltats  Oencraux  &  le  Oouvcrnement  d  An- 

gleterre ,  que  de  la  deciiion  des  uncs  depcndoic  la  dt-cilion  des 

autres.     Quant  a  rinterieur ,   ce  qui  y  occupoit  principalement 

les  cfprits,  &  y  mectoit  les  pailions  en  mouvement,ctoit  d'un 

coie  les  intrigues  &  les  entreprifes  qui  i'e  faifoicnt  pour  elever 

le  Prince  d'Orange  a  la  Charge  de  Capitaine  General,  ou  meme 

de  Stadhouder,  commc  cn   Zclande,  &c.    Et  de  Tautrc,  le 

rapport  que  Mrs   Nicwpoit  &  Jongfial  avoicnt  fait  de  la  Pro- 

pofition  d'unir  les  dcux  Republiques  d'unc  maniere  indiffolu- 

ble,    qui,     Iojs  lc  beau  noin  de  C«<j////o«    (8)    qu'on  lui  don- 

noit  ,    rendioic  coc  ou  tard  ,    difoit  -  on  ,    les  Sept  Provin- 

c>.s  ,    lujettes   de  rAngleterre ,    &  en  attendant ,    les  cTpofe- 

roit  a  eire   lous   les  jours  attaquees  par  Terre  ,    pour  les  de- 

nicies  de  fon   intime  Confederee    qui  offcnie  tout  le  monde; 

Hollandi  plederentur ,  fofpite  Anglia  ;    fans  parler  de  tant  d'au- 

Cres  iiiaux  inevicables ,  comme  rintrodudlion  de  Vlnd^pendantif 

me  cans  lcur  Gouvernement,  &  la  perte  qu'cllcs  feroient  de  leur 

Commcrce  qui  patleroit  en  Anglecerre,ou  une  infinite  de  mo- 

tifs  cres  puilfans  porteroient  lcurs   Negocians  a  s'aller  ctablir. 

Quanc  aux  affaires  du  dehors,   cctte  Lettre  parle  a  plulieurs  re- 

prifes,  des  Traites  des  Etats  Generaux  avec  le  Danemarc,  la 

France,  &c. 

37.  Lettre  ecrite  de  Londres  lc  12  d'Aout  1653  par  Da/,?.  On  craJnt 
7nan ,  m  Colond  Killigreii}.  ^  ?a"ilive-" 

EUe  roule  fur  la  craince  qu'il  n'en  faille  venir  encore  a  unenii^une 
Bacaille,  avant  que  Ton  foic  de  parc  &  d'autre    diffoi'e,    com- ^""■'^  ^^' 
nie  il  faut,  pour  un  Accommodemenc.  Page  679.  condute' 

38.  Lectre  ecrite  de  Paris  le  ij  d'Aoiic  1653.  par  Mr.  B0-I3  Paix. 
reel,  AmbanTadeur  dcs  Etats  a  la  Cour  de  France,  aux  Ambaf-  j^^^^'° 
fadeurs  Holiandois  a  Londres.  tcel  con-' 

II  eft,  leur  dit-il,  comme  enrage,  de  la  propofition  que  letrcUpro- 
Gouvernemcnc  d'Anglecerre  leur  a  faite  d'une  Union  &  Caali-  §°f5\n- 
tion  des  deux  Rd-publiqucs.     Ce  qui  feioic,  ajoute-t-il  ,    rendre,  giois  pour 
ceder,  &  ibumctcre  a  rAnglcterre  les  Provinces-Unies  ,   avec'^^"?''- 
leur  Liberte  qu'elles  onc  achetee  a  (i  haut  prix.    Lefucces,  dit-d°uj[". 
il   un  peu  aprcs ,   de  la  Ntfgociation  de  Vos  Excellences ,  reglera  publiques. 
ceiui  du  Traite  que  fai  a  faire  ici.  Page  679. 

39.  Avis  des  Ambailadcurs  HoUandois  en  Angleterre,  a  Mr.  n^™^' 
Adrien  van  Hooghe.     A  Middelbourg.  Page  681.  puuiint 

Ces  Avis  regardent  principalement  rArmemenc  d'une  nouvelle  ''j^sAn- 
&  puiffance  Fiocte  (9)  ,auquel  les  Anglois  cravailloient  avec  iiiie  ^  °"" 
dilit;cncc  excreme. 

Au  dos: 

Lettres  de  Nouvelles par  B.<^  P.<7  leurs  Maitres^le  l\d'Aoi4t 
1653. 

40.  Lettre  de  Mrs.  Bcveming  &  Van  der  Perreaux  Etats  de  jj^°y"" 
Zelande,  ecricedeWcftminfter  le  H  d'Aouc  1653.  Page  682.      rcrUU-' 

II  s'jgic  dans  cecte  Letcrc  de  Tccac  des  Prifonniers  Hollandois^<^"e  «ux 
en  Angleccrre,  &  dcs  moyens  dc  leur  procurer  la  libertc.  nlen^HoI- 

41.  Lettre  de  CorrefponJancc  lccretc,  fans  foufcription   nilandois 

adreire.  A  Ratisbone  le  25  d'AoLit  (4  de  Septembre)  1653.  Pa- ^"'[ont 
,0  I        li  cn  Angle- 

2^683.  .  ,       „      ,  ,  tcrre.  ^ 

Tout  ce  que  ccttc  Lettre  contient  de  rclatif  aux  Aftaires  des    Cc  que 

An    ''°" 

^"  cioyoiti 

ci-dciTous  No.  1;. 

(6)  Mr.  dc  Jon^jlxl  parttt  avec  Mr.  dc  Sierptort,  quoique  cette 
Lettrc  nc  le  dife  pas.  Voycz  ccllc  qui  le  trouve  dans  le  Tome  IX. 
P.  IH.  page  10,-  dc  cette  Edition. 

(7)  Voyca  ci  -  deiTus  la  Rclation  de  ce  Combat  ,  &  la 
Notc. 

(8)  Ce  tcrmc,  quc  \i  Languc  Angloife  emprunte  de  la  F.atine,  (i- 
gnifie  dcmenie  quc  cciuideCM//V«i,  l'Uniondc  dcu.x  chofes  qui  etant 
nourrics,  entrctenucs  du  memc  llic ,  animecs  du  raeme  efprit,  &c. 
nc  formcnt  cnfcmble  qu'un  feul  &  mcmc  Corpj. 

(9)  CeftcettcFlotte  quc  ie  General  Cromvell  fit  equiper  afigrands 
fraix,  poui  profiter  de  la  confternation  &  de  la  foJblefTc  oxtrSmes  O'"" 

le 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE. 


\.A  RE-Anglois  avec  les  Hollandois,  fe  reduit  aux  nouvclles  qui  fe  de- 
■puBL.    bitoienc  a  Ratisbonne  touchant  le  dernier  Combat,  donc  on  ac- 

.p'ANGL.tribuoic  tout  Tavantage  a  ces  derniers,  &cc. 

nedfd^r-     4--  ^^^"^  '^^   ^l'-  Beverni»g  h  Mr.  le  Confbiller  Penfion- 

nieiConi  naire  de  Witt.    A  Wellminfter  le  26  d'Aouc  (5  de  Sepcembre) 

batNaval.iy^j.     Pagg  684. 

Preuvc       Crom-vjell  etoit  forC  bien  fervi  de  (es  Efpion<:.     En  voici ,  dans 
combicn  cctcc   Lcccre,  un  exemple  que  je  vai  rapporcer  couc  encier  ,    a 


161 


„  „,.     .....  Bever?i!tig  ,   ^  j„ — „   „„.„  .  .^^,,,^  uc» 

ipions.      ^^  Black-Fryers[  10) j  mais  je  n'y  fus  pas  fi  cache  que  Crortfwell {2^-j) 

„  n'en  fiic  ece  informe.    Au  refte,  j"y  entendis  unc  Priere  & 

„  deux  Sermons,  donc  le  buc  ecoit  de  decrier  couc  Gouverne- 

„  ment,  &  d'emouvoir  Ic  Peuple  contre  les  Provinces-Uniesi 

„  Bon   Dieu  !   quelles   cruelles  gens  que   cetce   AJJemhlt<e  des 

'    ,  „  Sai7its{\\).  Onn'y  refpireque  feu,  i^amme  Sx.  cainage  .' &c". 

Moyens     ^^    Lettre  de  Correfpondance  fecrete ,  ecrite  de  Livourne  le 

Im^'"    26  d'AouC   (5  de  Septembre)    1653   'pOiX  Charles  Lo?igland ,   a 

Thatioe     jea?i  Thurloe ,  Ecuyer ,  page  685,  iur  les  nouvelles  qui  avoienc 

i  S°"'^^j''"'  atcribue  aux  Hollandois  touc  Tavancage  du  dernier  combat  j  fur 

Hoibn-    la  necelTite  &  le  moyen  aife  de  chafler  de  la  iVIedicerranee  TEf- 

doisdeia  cadre  qui  les  y  rend  maitres  du  Commerce  du  Levant ,  au  grand 

nnneeT    prejudice  de  f  Angletcrre,  &c. 

,  &c.     '         4+.  Lettre  ecrite  de  la  Haie  le  i,-  de  Septembre  Kjj^,  par  la- 

JLaFlotte  quelle  Mr.  le  Confeiller  Penfionnaire  de  VVit  mandoic  a  Mr. 

do^iLTor  Bever?t!?!g,  entre  autres  chofes,  que  „  la  Flotce  de  I'£cac  forte 

dred'atta-  de  cinquante  Voiles  ( 12)  ,    etoit  fortie  du  Texel  le  macin  du 

^n^iois    J°'^'^  precedent ,  avec  ordre  expres  d'attaquer  tous  les  VaiiTeaux 

°^°"'    Anglois  qu'ils  rencontreroient  fur  lesC6tes,foic  en  allant  convo- 

yer les  Vaiifeaux  Marchands  qui  partoient  (i3),foit  en  ramenant 

ici  ceux  qui  etoient  dans  le  Sund ,  ce  qui  faifoic  les  deux  ob- 

jecs  principaux  de  fa  deitination.  Page  686. 

Raifons     ^^    Extraic  des  Refolucions  fecreces  des  Nobles,  Grands  & 

contrrL  PuiCTansSeigneurs,  les  Ecats  de  HoIIande  &  de  V/eftfrife,  pri- 

'  Coaiiiion  fes  dans  leur  Affemblee,  le  Jeudi  18  de  Septembre  1653.   Page 

Pf°po'"    688. 

i^nsiois.  Sur.lcs  Pieces  &  le  Rapport  de  Mr.  de  Newport,  Tun  des 
Commiifiires  de  Ldurs  Hautes  PuiJJances  en  Anglecerre  ,  les 
Ecacs  de  HoUande  arreterenc  que  rAfFaire  de  la  Coalit!o?i  feroit 
renvoyee  a  la  Generalite,  afin  qu'il  fuc  ecrit  &  ordonne,  de  la 
part  des  Etats  Generaux,  a  MefTieurs  dc  Bever?ii?tg  &  Va?i  der 
Perre  ,  aduellemcnt  en  CommifTion  a  Londres  ,  d'empIoyer 
toute  forte  de  faifons  &  de  moyens  pour  faire  comprendre  au 
Gouvernement  d'AngIeterre  les  inconveniens  &  les  impoffibili- 
tes  qui  rendoient  cetce  forte  d'Union  impraticable  encrelesdeux 
Republiques,  &c. 
Etatdcs  46.  Avis  de  Hollande.  Sans  datc,  fans  fignacure,  &  fans  a- 
aftaircs       jjfeffe. 

Pwvtnws,      Cette  Piece  n'efl  pas  la  moins  longue  de  ce  Recneil.    L'Au- 

&c.  teur  y  expofe  Tecat  des  AfFaires  de  Hollande,  &  des  autresPro- 

Pmpoii'."  vinces-Unies,  tant  au  dedans  qu'au  dehors. 

Hons  Parmi  les  Avis  que  TAuteur  donnoit  des  AfFaires  interieures, 

?^'°"f. .    on  voic  les  troubles  que  caufoient  les  encreprifes  dcs  Partifans 

te"pout'"   du  Prince  d'Ora?!ge  ,  la  mcfintelligence  qu'il  y  avoic  encre  les 

fournir     Jrovinces  touchant  la  Charge  d'Amirai  eti  Chef,  &c. 

^T  '^ '  Quant   aux  afFaires  du  dehors  ,   rAuteur  ,   apres  avoir  rap- 

Chade^s     porte  les  Refolutions  qui  font  le  fujec  de  la  Picce  precedence ,  No. 

"■  45 ,  decailloic  entre  auCres  chofes  a  fon  Correfpondanc  le  fuc- 

ces  des  efForcs  que  La??gdale  &  Midldeto?t  faifoient  pour  enga- 

ger  les  Provinces  h  fournir  au  Roi  d^EcofTe  certams  fecours, 

en  recompenfe   defquels   ils    prometcoient  de  remectre  encre 

leurs  mains  les  Ifles  du  Nord  de  l'Eco(Fe,  donc  la  poflefTion, 

facile  a  conferver,  leur  feroic  fi  avancageufe  pour  leur  peche, 

&   fur-couc  pour  leurs  VaifTeaux  des  Indes,  tant  a  leur  recour 

qu'aucrement.    La  Zelande,  ajouce  notre  donneur  d'Avis,  efl 

deja  gagnee ,  &  paroic  refolue  d'3Ccorder  a  Latigdale  &  Middle- 

ton  foixance  mille  florins  dcs  cenc-quatre-vingts  mille  qu'ils  onC 

demandes  i   &  il  n'y  a  pas  lieu  de  douter  ,  que  la  Hollande, 

quelque  lenteur    qu'elle  afFedte  dans  cette  rencontre ,  ne  les 

pourvoie  de  toutes  les  chofes  necefTaires  pour  leur  Entreprife 

qu'ils  veulent  faire  regarder  coinme  immanquable,aflijrant  que 

Gle?ikerry,  a  la  tete  de  dix  mille  hommes,  avoit  deja  arbore 

FEtendart  Royal  pres  de  Sterliug  ,    &  s'ecoic  rendu  maitre  de 

Avistoii-la  plus  grande  partie  de  la  Province  de  Fyfe,  &c. 

chant  le       ..,    Livoume  le  5  de  Septembre.  Sans  millefime,  fans  fiena- 

Commer-      ~'    o     ,-         j.  rr„  ° 

ceduLe-  ture,  &  lans  adrelFe. 

vant,  S{c.       Cefl  Bn  Avis  cntieremenC  relacif  a  celui  qui  fe  trouve  ci-def- 
fus  No.  4-3 ,  touchant  la  Mer  Mediterranee  ,  &  le  Commerce 

fe  trouvoient  les  Sept  Provinces  pav  la  perte  de  leur  Amiral  Trorrt^", 
la  mellntelligence  dcs  autres  Amiraux  les  troubles  inteftins  qu'cxci- 
toient  lcs  dcux  Partis  connus  fous  les  noms  dc  LouvejJein  &  d'Oran- 
ge ,  Scc.  Mais  cette  Flotte  deffinec  a  niettre  les  Hollandois  fous  le 
joug.Ia  TempSte  la  detruifiti  Sccefut  la  difficulte  de  reparer  cette 
perte ,  qui  rcndit  Cwwwf //  Sc  fon  Confcil  un  peu  plus  traitables  fur  Tarti- 
cle  de  la  Coalition ,  8cc. 

(10)  On  ecrit  aujourdhui  Black-Friars.  Cdtoit  avaHt  la  Reforma- 
tion,  l'Eglife  des  Dominicains.  II  y  a  Londres  un  Quartier  qui 
s'appelk,  The  BUck-Vriars,  le  Quartier  des  Peres  Dominicains. 

(11)  Cefl:  le  titrc  qucks  Independans  Anabaptifles  fe  donnoicnt 
Tm.  X.  P.  lll. 


du  Levant,  &c.  . 

48.  Lectre  anonyme  a  Mr.  Vatt  de  Perre,  touchant  la  Refo-  fu^bl  ^' 
mtion  pnfe  par  les  trois  Qurciers  de  la  Province  de  Gueldre  d^Ancl. 
d  epoufer  les  Incerecs  du  Roi  Cbarles  11.,  de  paufer  vigoureufe'  ^^  Gucl- 
^'  ItreTre  t?^''"^  ''  ^^...W.,&c.  Sansfigia-  it^cTZ'' 

49.  Leccre  de  Corrcfpondance  fecrecece,  fans  adrefle  &  fans  P^'''^.'^ '«« 
nom ,  ecnte  de  la  Haie  le  -  de  Septcmbre  165  3.  Page  606.       d"  Char- 

Cetce  Piece,toute  longue  qu'elle  efl,  ne  conticnt  proprement  '"  " 
nen  de  confiderable  que  ce  que  l'on  peut  voir  dans  lespreceden-  u""  ^"^ 

50-  Lettre  de  Mr.  de  Wit  l  Ur.  Bevcr?,i?,g,  h  Haie  le  20  dentcs!"' 
Septembre  (  8  Odtobre)  1653.  Page  698  ^    ^"  ''™- 

„  Plufieurs  Deputes  des  Provmces,  dit  Mr.  le  Grand  Pen- S'^"' 
„  lionnaire   a  Mr.  Beverni?,g,  ont  pris  en  mauvaife  parc     aue  ^"''^^^ 
"  t  Tv^/'"^   communiquc  1'AfFaire  de   Marmaduke  Langdale  Slc, 
„  &  Mtddleto?,,  parce  qu'elle  avoit  e:e  craitee  fecretement  H  bllt^c- 

„  L,  elt  pourquoi  je  vous  prie  de  mettre  a  1'avenir  dans  une  '/"'  ^'' 
„  Lettre  a  parc  ce  que  vous  voulez  que  je  communique,  &  d-avS' 
„  dans  une  autre  ce  qui  regarde  nos  confidences  reciproques"     c^mmu- 

Mr.  de  Wit  mformoic  Mr.  Bever?ii?2g  de  plufieurs  autres  cho-  ^'^"i  * 
fesi  comme,  que  Mr   dydat„,  Grand-Amiral  de  Hollande,  «Inbg 
etoit  occupe  a  faire  des  Provifions  pour  fe  mettre  au  plutot  en  '"Piopo- 
Mer  j^    que  par  les  Lettres  de  FAmiral  de  Witte,  on  apprenoit  J'"'"''^'^ 
quU  etoic  arrive  le  1+  d'AoiiC  avec  fa  Flotce  au  Jutfchemff^  u"poui;' 
lans  avoir  vu  aucun  Ennemi  fur  fa  route,  &c  fecoSrir 

51.  Extraic  du  Regtcre  de  la  Diece  Provinciale  de  Gueldres  ^^l'T^' 
cenue  -A  Zutphen,  le  4  d^Odobrc  1653.  Page  700.  '  '  ..i^ntfc 

C.  eft  la  Refolution  dont  il  efi:  parle  dans  les  Numero  ci-def-  ??"•"'  '= 
fus  No.  46  &  48 ,  &  dans  le  No.  ci-delFous  69.  ^^^f^ 

50-  Letcre  d'Avis  fecrets,  fans  adrefFe  ni  nom,  ecrite  dc  la     ^oi« 
Haiele  29  dc  Septembre  (^d^Odobre)  1653.  Pa^re-yoo  d'unTraI- 

Le  moyen  que  les  Miniftres  d'Anglccerre  ne  nlgocialFent  pas  emr^  le^L* 
avec  avancagc,  inftruics,  comme  ils  1'ecoienc  toujours  a  poinc  ''=""  ^^^ 
nomme  ,    &  des  Correfpondances  fecretes  que  les  Miniftres  ^"e!'' 
Hollandois  avoienc  a  Londres,  &c.  &  de  tout  ce  qu'ils  en  re- 
cevoienc!  Cetce  reflexion,applicablea  tanc  d'autres  Pieces,  l'eft 
peut-ecre  d'une  fa^on  plus  parciculiere,  a  la  Lettre  qui  faic  le 
fujet  de  cet  Article.  Quoi  qu'il  en  foic,  le  Ledeur  y  crouvera 
un  Projec  de  Paix,  qui,  cout  drefle  qu'il  etoic  par  les  Sages  de 
Hollandc  pour  evicer  la  Coalttiott,  ecoit,  ce  me  femble,  tres 
propre  ales  y  conduire  avec  le  tcms,  &  avec  autant,  ou  plus 
de  facilite  que  1'EcoiFe  y  avoit  ctd  reduite.    Mais  les  Analois 
vouloient  emporter  la  chofe  d'emblee.  ° 

,Pa    ^'"'■'  u     ^'-  l^^^J':  ^"''''  ^"'^^  ^^  Weftminfter  le   Pcwquoj 
^o  de  Sepcembre  (10  d^Oftobre)  1653.  a  Mr.  Le  Bruae    Pen    '"  ^"' 
iionnaire  de  Zelande,  a  Middelbourg.  Page  701  '  ^'''''  ''•■'- 

Mr.  Vati  der  Perre  croyoic  que  le  changement'inopine  arrive  P>"'pott"s 
depuispeu(i4),  (apparemmentles  remumensdel'EcolFe)rendoir  i"/""^  '* 
les  Anglois  plus  traitables  au  fujet  de  la  Paix,  &  pourroit  bien     "'  ^'^ 
cauler  de  plus  grands  changemens.    II  allegue  nommemenc  une 
autre  caufe  de  ces  meilleures  difpoficions;  les  curieux  la  verront 
dans  cecce  Letcre,  de  meme  que  plufieurs  aucres  Avis  qu'il  y 

.   ^-  Traduftion  d'une  Lettre  de  Mr.  C.  vatt  Beu?,i?,ge„^  Am-  j    »  • 
bafFadeur  des  Ecacs  Generaux  a  la  Cour  de  Suedc  ,  ec  ite  dc  de  wT 
Scockholm  a  Leurs  Uautes  Puiffances  le  ,',  d^Odobre  i6?2    p;    -'""« 
ge  702.  )i-  -i-a-  ^_^.^^ 

^  II  leur  marquoic  que  la  Reine  ecoic  bien  difpofee  ^  contribuer  fa^tns 
a  couc  ce  qui  pourroit  alFurer  &  augmenter  la  profperite  des  '^  Guctte 
Jr^rovinces-Unies ,  aucanc  que  cela  dependroic  d'elle    fan-!  -j-pn     f/'^';"'= 

^lfce^rrf  "&c  ^'"''''  '^''"'"''  '^°''"'       '  ^'  Repubhque  d'An-'  i« 
55.  Letcre  dc  Mr.  Vryberge?,  \  Mr.  Vati  der  Perre.    Middel     . 

bourg  le  2,  d'Odobre  1653.  Page  704.  LaZeian^ 

Les  Provmces  dc  Hollande,  de  Frife,  d'Utrecht,  d'Overif-  dcu^fe-* 

fel,  &  de  Groningue  avoient  confenti  que  le  Traite  en  Ansxlp    """con. 

terre  fut  repris  fur  les  Inflruitions  precedentes,  c'eft-a-dire^es   au:'ratl 

36    Articles,  &  fous  la  Iimitation  d'un  court  efpace  de  tems   ^^''^'^^ 

Mais  les  Ecats  de    Zelande  venoient  de  refoudre     ce  iour-ii  ir''"''i? 

M^Il\  ^  '?^t'Vi    '^"'i"/"  '^"  L.eucenant-aen  i  Jor^?^- 

^-J.  Letcre  de  Mr.  deWit  l  Mr.  Bever?,i?,g.  La  Haie,meme     r,„ 
dace.  Page  705.  '  inftance 

Ce  que  Mx.Vryberge?,  mandoic  a  Mr.  Vat,  der  Perre  ducon-  ''«^'0-'^ 
fentementdesProvinces  couchanc  leTraite  dcPaix,n'ecoitpoi,:t  1;"'"/' 
fait  encore.    Mais  Mr.  deWit  croyoit  qu'il  fe  fe'roic,  pourvu  ?our"ftirc 
que  le  Gouvernement  dAngleterre  abandonnat  fes  Points  pre-  ^'^'^^^ 

^  ,.     lesAn- 
"-  gfois  de/a 
Coaliiioii 
(u)  Sous  le  commandement  de  2)?  fT/Vfej  ptopofce, 

(13)  Au  nombre  de  cinq-ccns  tout  a  la  fois. 

(14)  Je  ne  fai  ce  que  Mr.  f-'«n  der  Perre  entend  pnr  ce  Channment 
arrive  tlepuis  peu,  a  moins  que  cc  ne  foit  celui  que  j'ai  indique  cntre 
deux  Crochets.  Car  le  changement  produit  par  la  didblution  violente 
&  inopinee  du  Parlemcnt,  etoit  arrivc  depuis  cinq  a  Cix  mois  ■  &  la 
Befaveur  du  Major  General  Harrijfon  &  dcs  Anabaptiftes,  aquoi  l'oni  •• 
voulut  attribuer  la  moderation  que  le  Confcil  de  Cromivdl  mir  a  fcs  "^: 
Pretentions,  &c.  cette  difgrace  n'ecoit  point  encore  arrivee  lorfquc                  i 
Mr.  Vm  der  Ferre  ecrivoit  cette  Lettre.                                        *   -  ^ 
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ABREGE'     HIStORiaUE 


La  Re-  liminaires  ,  ou  fa  Propofuion  de  Coalition. 

F'JBL.  57.  Lettre  de  Mr.  BisJommer  a   Mrs.  B.  &  P.     La  Haie, 

d'Angl.  meme  date  &  meme  page. 
'^  '  Les  dix-fepc  Vaiffeaux  de  Guerre  envoyes  pour  enlever  vingt- 
trois  Navires  Anglois  qui  avoisnt  charge  desMunitions  a  Ham- 
bourg,  ayanc  manque  leur  coup,  pour  etre  fortis  trop  tard, 
feifoienc  force  de  yoiles  pour  aller  joindre ,  s'il  etoit  poffible , 
le  Vice-Amiral  de  IVitte  ^  qui  ramenoic  la  Flotte  des  Indes, 

&c. 

5 1 .  Ex'traic  du  Regitre  fecret  des  Refolutions  de  l^eurs  Hau- 
tes  PuiJJances.    Du  Mardi  21  d "Octobrc  1653.  Page  706. 

Cetoic  un  Ordre  a  Mrs.  Niewport  &  Jongfitil  de  rerourner 

fans  delai  en  Angleterre,  pour  y  reiterer  ks  1'ropolitions  d'un 

Accommodement  &  d'une  etroite  Union  entre  les  deux  Repu- 

bliques  ,   mais   fans  la   Coalition  projettee  ,    donc    ils  devoienc 

dc  moncrer  rimpoffibilite  par  coutes  les  railbns  dons  ils  pourroienc 

raax.&c.  s'avifer. 

59.  Autre  Extraic  du  meme  Regitre.  Ecoic  figne  J.  V.  Mey- 

Libcne  ^       g^    jyj  j,33     D'accord  avec  le  Regitre,  H.uyjcb. 

{ans  ran-       Par  cectf  Refolution ,  ii  etoit  enjomt  a  ccus  les  Colleges  ref- 

fon  aious  pe£tifs  de  i'Aniiraute,  de  mettre  d'abord  en  liberte  tous  les  Pri- 

Pnfo.u"    lonniers  Anglois,  lans  aucune  diftinftion,  quiis  avoient  enleur 

picrs"  en   garde  ,  &  de  relacher  a  favenir  tous  ceux  de  cette  Nation  qui 

HoUande,  jgroienj  pris,  fans  les  retenir  un  feul  inftant,  &c.     De  quoi 

Mrs.  les  Minillres  Hollandois  en  Angleterre  devoienc  etreinfor- 

mes ,  &  travailler  a  porter  les  Anglois  a  en  faire  de  merae.   Le 

Jeudi  23  d^Oftobre  1653.  Page  706. 

Confen-     ^°-  Lettre  de  Correfpondance  fecrete ,  fans  fignjture,  &ns  a- 

temenc  "dretle,  lans  date;  ecrice  de  Hollande.  Page  707. 

des  Ecats       C^onfentement  de  toutes  les  Provinces  fans  exception ,  au  re- 

^*  enoa-'^  noiiment  des  Conferences  de   Londres ,  touchant  le  Traice  de 

mcmdes  Paix  &  d'Union  intime  encre  les  dejx  Republiques,  avec  or- 

*^"''"     dre  neanmoins  aux  Miniftres  Hollandois  de  rompre  ces  Confe- 

m^nant  rences  &  de  s'en  retourner  fur  le  champ,  fi  les  Anglois  refu- 

lerenoD-  foienc  ou  difFeroient  de  ciaitcr  uniquement  fur  les  36  Arcicles, 

ioA^-    &  d'abandonner  entierement  leurs  trois  Preliminaires  &  tout 

loisaU  ce  qui  regardoic  la  Coalition.  „  Cependant,  dit  rAuteur  de  cet- 

te  Lcttre,  les  gcns  ies  plus  fages  de  ce  Pai's-ci  craignenc  beau- 

coup  une  Alliance  entre  1'Angleterre,  la  Suede  &  TEfpagne, 

ce  qui  diminue  forc  leur  ardeur  pour  la  continuation  de  la 

Guerre,  &  leurs  efperances  que  les  Anglois  lailleronc  tomber 

leurs  trois  Propoficions ,  &c.  a  moins  qu'on  ne  leur  donne 

des  Villes  en  otage ,  &c" 
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d'Orafige  eft  abfolumenc  tombe;  cout  le  pouvoir  eft  entre  les  LaRe- 
mains  de  ceux  qui  veulenc  la  Paix,   parce  quils  favenc  qu'il  eft  p^b"- 
impolTible  a  TEtac  de  continuer  la  Guerre;  &  comptez  que,  •^'AngI'. 
plutot  que  de  ne  pas  conclurre  le  Traite  ,   ils  vous  accorderonc 
les  Articles  preliminaires ,    la  Coalition ,  &  le  tout ;   &  vous 
laifleront ,  fi  vous  infiftei ,  releguer  le  Roi  de  Danemarc  dans 
la  Laponie,  &c.  _ 

6+.  Articles  prefentes  au  Confeil  d'Angleterre  par  les  Mar-  dcs  des 
chands  Avanturiers  Anglois,  a  Toccafion  du  Traite  de  Paix  Maichans 
prochain  entre  lcs  deux  Republiques.  Page  712.  Sans  fignature.  ^"s"i"" 
La  date  porte  le  3  de  Novembre  1653.  i-occafioa 

Cec  Aifte  eft  relatif  a  ceux  dont  il  a  ete  fait  quelque  mention  *^''  .P'°' 
fous  les  N".  3,4  &  5.de  l'anneei653;  mais  il  remonce  dix-huic  Traue  de 
ans  plus  hauc  que  le  dernier  de  ces  trois.     Les  Marchands  de-  1'»«. 
mandent  ici  qu'il  plaile  au  Confeil  d'Angleterre  de  ftipuler  dans 
le  Traite  prochain ,  non-feulemenc  la  confirmation ,  mais  enco- 
re  une  excenfion  de  leurs  anciens  Privileges,    cant  dans  les  Sepc, 
que  dans  les  Dix-Sept  Provinces  des  Pais-Bas. 

6«;.  Letcre  de  Correfpondance  fecrete.  Sans  fignature  ,  fans  MefimeN 
adreiTe.  Page  716.    De  la  Haiele  4  de  Novembre  1653.  emre''' 

Les  Avis  donnes  dans  cette  Lettre  roulent,  de  meme  que  queiques 
dans   tanr  d'auires ,  fur  les  mefintelligences  qui  regnoienc  entre  1'iovmces 
queiques  Provinces ,  ou  entre  cercames  Villes  d'une  meme  Pro-  aaicles. 
vinccj  fur  les  diverfes  promefles  faites  au  Danemarc,  en  con- 
fideracion  dc  la  parc  qu'il  avoic  prife  a  la  prefente  Guerre ;  fur 
les  Flottcs  de  TEcac  &  leurs  operacions  duranc  THiver  oii  Ton 
encroic,  &  TEte  fuivanc,  &c.   Ceft  allez  indiquer  ces  chofes; 
de  meme  que  deux  craits  de  raillerie  dont  1'Auteur  de  cette  Let- 
tre  regale  fon  Corrcfpondanc ,  a  1'occafion  dcs  deux  Prcuelles 
HoUandoifes,  Tune  deja  faite  contrc  la  Mer  &  les  Vents  (i), 
Remotis  Anglis:,  &  Tautre  ^  faire  par  le  moyen  d'ane  Machine 
nouvelle,  qui  fcra  plus,  dit-ily  coute  feule,  que  cent  Vailleaux 
de  Guerre  (2);  de  meme  qu'un  Amadis  de  Gaule  valoic  plus 
qu'une  Armee  de  cenc  mille  hommes,  difoit  Don  ^ichotte. 

66.  Lectre  fans  nom,  ecrite  de  la  Haie  le  i*,  de  Novembre  Avis  qu4 
1653  ,  a  Mr.  Jongfial  i'un  des  AmbalTadeurs  Hollandois  en  fon  pac- 
Angleterre   Page  716.  J°V,ter" 

Ce  qu'il  y  a  de  plus  confiderable ,  a  mon  avis ,  dans  cette  dans  ics 
Lettre  par  rapport  aux  affaires  entrc  les  deux  Republiques  ,  |o«s^es 
confifl-e  en  deux  Refolutions,  l'une  de  faire  rentrer  la  Flotte  de  Fiottcdc 
De  JVitte ,  &c.  1'autre  porcanc  un  ordre  reitcre  des  Villes  &  Dc  Wittc 
des  Provinces  a  leurs  Deputes  aux  Etats  Generaux,  ^e  faire  ^  [|,"^^''j 
leur  polfible  pour  que  les  Ambafladeurs  de  Leurs  Hautes  Tuif-  Ambani- 


LesEiats     6i.  Tradudtion  des  Refolutions  de  la  Diete  Provinciale  de    fances  tn  Angleterre  fuflent  rappelles,    vu  que  fspparence  pour  dsuts,  4;e, 


dc  Guei-  Gueldres ,  tenue  a  Zutphcn  ,  en  Aouc  &  Septembre.  Page 

teci  {urce  7°^- 

que  u         Les  Etats  de  Gueldres  confencent  &  promettent  de  paycrleur 

Republi-  Qote  des  dix  millions  demandes,  &c.    pourvu  que  Ton  prenne 

«"cSitoOuvertement  les  interets  de  CharlesII;  que  fon  aflifte  imme- 

U.  diatcment  &  lans  delai,  les  Ecoflbis  &  les  Irlandois,  qui  onc 

encore  les  armes  a  la  main  contre  leurs  Opprefleurs;  que  Ton 

offre  du  fecours  &  des  armes  aux  autres ,  qui  ont  ou  qui  auront 

intcntion  de  fe  delivrer  de  Tinjufte  joug  du  prefent  Gouverne- 

menc  d'Angleterrej  &  que  Ton  poufle  &  dirige  la  Guerre  con- 

tre  ce  Gouvernement ,  &  contre  ceux  qui  lc  defendront,  com- 

me  on  pouffa  &  dirigca,  avec  faffiftance  de  Dieu,  la  Guerre 

contre  le  Roi  d'Efpagne ,  &c. 

Cctte  Picce  fe  rapporte  parfaitemenc  a  celles  qui  fonc  cocees 
ci-deffus  No.  48  &  51,  mais  elles  devroienc  avoir  ece  placees 
touc  de  fuite,  &  cellc-ci  avanc  les  deux  aucres,  fi  Ton  vouloic 
fuivre  Tordre  des  mois.     Apr^s  tout ,  ces  crois  Pieces  ne  fonc 
certaineiuenc  qu'une  feule  &  mcme  Refolution,&  ellesauroienc 
pu  e:re  comprifes  dans  un  feul  Article. 
,  ^  P  ^j      6z.  Extrait  des  Refolucions  prifes  par  les  Etats  de  HoUande 
dc^Hoi"'  &  cic  Weftfrife  le  30  d'Qaobre  N.  S.  1653.  Page  709. 
Undc&c.      Ce  font  fix  Relblutions  qui  regardent  les  Affaires  de  Dane- 
dcm^oue   '"^'■C-  Nous  lesplacons  ici,  parcequecesaffairesont  une  relation, 
le  Dane-  lcs  uncs  direde  &  les  autres  indirefte  avec  la  Paix  qui  fe  negocioit  a 
m«c  foit   Londres  entrelesdeux  Republiqucs.  Par  exemplc,  la  fecondede  ces 
d°ns''ic     Refolutions  porte  „  qu'il  fera  ordonne  aux  Miniftres  Hollan- 
Tcaite  de  „  dois  a  Londres ,  de  declarer  au  Gouvernemenc  d'Angleterre , 
^***"        3,  qu'ils  ne  peuvent  point  conclurre  de  Traice  avec  fcs  Minif- 
„  tres,  2l  moins  que  le  Roi  de  Danemarc  n'y  foic  compris  ex'- 
„  preflemenc,  &c". 

63.  Lettre  de  Correfpondance  fecrete  ,  ecrice  de  Rocccrdam 

Avispour  le  ','  d'Odobre  1653.    Sans  fignature,  fans  adreffe.   Page  710. 

STn^io  '°i      -^^  JVitte  a  ramene  Dimanche  dernier   au  Texel  les  Vaif- 

ne  °pas  fc  feaux  dcs  Indes  Orientales,avec  375  autresVaiffeauxMarchands. 

ddlftetdc  Ceux  de  Norvege,  au  nombre  de  plus  de  90  Voiies,  font  ren- 

tion^alc'   t*'^^  ^^"^  j°"'^^  apres,     Ces  deux  Evenemens  fi  heureux ,  joints 

k  certaines  idees  que  Ton  a  repandues  ici,  feronc  caufe  quc  ks 

Ambaffadeurs parleront  haut,au  premier  abord;  mais  i\  vouste- 

nez.  bon ,  on  leur  enverra  d'autres  inftructions.    Car  le  Parci 


(i)  Les  Etats  ayant  oblige  Je  IVitte  a  tenir  ia  Mer  contre  fon  fen- 
timent,  Sc  nonobftant  la  mauvaife  Saifon  qui  etoit  deja  venue,  per- 
dirent  plufieurs  VaifTeaux  par  une  Tempete  ,  &c. 

(2)  Une  i..lr  Machine  n'etoit  rien  moins  qu'un  Etre  de  Raifon,  fi 
elle  rclTemUoit  £  celle  que  l'on  nomma  k  Machine  Infernak ,  &  cjue 
l'on  fit  jouer  en  1693,  i°us  GuilUume  III.,  contre  St.  Malo.  L'cfi-et 
eDfuttembk,  &.  il  auroit  ece  vericablenieat  inftrnd,  ii  ia  Machi- 


chant  le  Traite  de  Paix,  &c 
vembre  1653.  Page  720. 


une  bonne  Paix  s'evanouiffoit ,  felon  les  avis  que  Mrs.  B.  & 
Van  der  Perre  en  donnoient,  &c. 

67.  Lettre  de  Mr.de  Jongfial  au  Comte  de  Najfau  (3)  ,tou-  ^^{°™j'. 

A  Weftminfter  \t  \\  de  No- clate qu'ii 

icaoncc  : 

Mr.  Jongfiall  affure  fon  Excellcnce,  qu'il  ne  n^ociefa  rien  ,iou.°''  '* 
qui  puiffe  tendre  an  frfjudice  de  1'Etat  (4) ,  ni  de  la  Maifon 
^Orange.  II  Tinforme  enfuite,  que  le  General  Cro^wwell,  dans 
une  Conference  tenue  (5)  le  jour  precedenc ,  avoit  declare 
que ,  puifque  la  Coalition  n'etoit  poinc  acceptee ,  il  fe  conten- 
teroit  des  offres  que  les  Ambafladeurs  avoient  faites,  d'une  U- 
nion  la  plus  ferme  &  la  plus  incime  qu'on  eiit  jamais  vue  entre 
deux  Nations.  Mais,  dit  Mr.  Jougfiall,  au-iieu  de  commen- 
cer  par  regler  &  etablir  cette  Union,  apres  quoi,comme  nous 
le  montrames ,  on  s'encendroit  plus  facilement  fur  cout  le  reftc, 
le  Gencral  voulut  que  l'on  difcutac  premiercmenc  les  interets 
des  deux  Partis.  II  en  propofa  fur  le  champ  quclques-uns  des 
principaux ,  fur  lefquels  nous  lui  fimes  d'abord  nos  reflexions; 
&  aujourd'hui ,  il  vient  de  nous  delivrer  un  Ecrit ,  en  nous 
demandant  une  reponfe  pofitive  a  tous  les  Articles  qui  y 
fonc  contenus.  Par  la  premiere  Pofte,  ajoute  Mr.  Jongfial^ 
je  vous  rendrai  un  compte  exadt  de  cout ,  quoiqu'on  fe  foic  pro- 
mis  de  parc  &  d'autre  de  tenir  tout  fecret. 

68.  LettredeCorrefpondance  fecrete,  ecrite  de  HollandelCil  j.^'^"' 
de  Novembre  1653.    Sans  fignature,  nilieu,  ni  adrefle.  bafladeur 

L'Ambaffadeur  de  France  (Mr.  Chanut)  etoit  enfin  arrive.   II  Fian^oisi 
avoit  eu  le  27  fon  Audience  publique.      On  n'avoit  pu  encore  conleftu 
decouvrir  en  quoi  confiftoit  le  point  lecret  dc  fa  Negociation;  resiurie 
mais  on  conjecturoit  que  ce  ne  pouvoit  etre  qu'a  cngager  TE-  ^i«tde(i 
tat  dans  une  AUiance  Offcnfive  &  Defenfive  contre  rAngleter-  tiom""*' 
re.    Propofition  qui  ne  pouvoic  manquer  d'etre  forc  agreable 
au  Peuple  Hollandois,  dememe  quaux  Provinces  affeftionnees 
au  Prince  d^Orange.   Enforte  que ,  fi  rAngleterre  s'opiniacroit  i 
la  Guerre ,  la  Province  de  Hollande  feroic  forcee  de  confentir 
a  cecte  Ligue,  &  meme  d'accepter  le  jeune  Prince  dOrange 
pour  Stadhouder ,  &C. 

6g.  Aucre  Lettre  anonyme ,  de  pareille  Correfpondance  ,  &  Les  Etat 
de  meme  dace  quc  la  precedente,  ecrite  de  Delfc.  Page  723.  fe""'"^^, 
Sans  adreffe.  tranii'oit( 

Hier,  des.-^tme 

neeutjoueaunediftance'convenable.  MT.JeLarrey   s'eft  plu  a  donner 
la  defcription  de  cette  Machine,  Hift.  d'AngL  Tom.  IV.page  731. 

(3)  frederic  Guillaume. 

(4)  Au  prijudice  Je  1'Etat.  Cela  dolt  s'entendre dcs  inteVets  &  des 
fentimens  particuliers  des  Etats  de  Zelande,  dont  il  etoic  Membre, 
£c  de  la  part  defquels  il  etoit  l'un  des  Ambaflideurs,  &c. 

()-)  Cette  Conlerence  li  longtems  promile  £v  attendue,  fe  tiat  en- 

iia 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERE. 


i(J5 


Lk  Re- 

PUBL. 

d'Anol. 
en  Ecofle 
pour  le 
fetvice  de 
Chatles 
II. 


F.fperan- 
ces  des 
Partifans 
dii  Roi 
u'tcoflc. 


Hier,  dit  TAuteur  dc  cette  Lettre,  Mr.  Chanut  traita  les  E- 
tats,  &  il  commenga  par  boire  a  la  fante  du  Roi  d'Angleterre. 
Cet  Ambairadeur  l'e  montre  ouvertement  &  entierement  du 
Parti  des  Royaliftes. 

Les  Etats  Generaux  ont  accorde  publiquement  au  Lieute- 
nant-General  Middleton^  de  tranfporter  d'ici  en  Ecoffeungrand 
afTortiment  d'armes  &  de  munitions.  Cela  montre  alTez,  qu'ils 
n'ont  pas  extremement  a  cceur  la  Conclulion  du  Traite,  a  la- 
quelie ,  le  plus  moderc  meme  d'entrc  eu\-  ne  croit  point  que 
ron  parvicnne,  a  caufe  des  Villes  d'Otage  qu'on  leur  demande. 
L'ArticIe  eft  veritablement  dur  a  digerer  ^  mais  il  faudra  bien 
qu'ils  Faccordent,  &  bien  d'autres  encore,  fi  "00  y  inlifte, 
&c. 

70.  Lettre  interceptee  ,  dont  la  date  eft  du  \\  de  Novembre 
1653.  Sans  marquer  le  Lieu  ;  &  dont  rAdrelTe  eft,  a  Monfieur 
Fierre  le  Meez.     A  Londres.  Page  724. 

L'Auteur  de  cette   Lettre,  qui  etoit  fignee  Jean  Adams ,  e- 


fut  bientot ,  les  Conferences  fe  rouvrirent.  Les  Ambaffideurs 
Hollandois  y  declarercnt  d'abord,  de  bouche  &  par  ecrit,  que 
tous  les  Pomts  &  Articles  etant  fuffifamment  debatrus  ,  Sx.  le 
pouvoir  de  conclurre  entre  les  mains  d'un  leul ,  ils  avoient  un 
ordre  expres  de  partir  dans  deux  ou  trois  jours ,  &  qu'ils  le  fe- 
roient,  a  raoins  qu'on  n'en  vint  a  une  Conclufion  finale.  Nous 
avons  eu  avis  ce  foir  ^  difent-ils  en  liniffmt  cette  Lettre  ,  lue 
notre  Affaire  a  et^  difcutie  en  fr^fence  du  Lord  Proteiieur  ,  (^ 
qu'il  a  ete  refolu  de  nous  expedier. 

Le  Lefteur  aura  bien  remarque  que  Mr.  Van  der  Perre  ne 
figna  point  cette  Lettre.  II  ero.t  raalade,  &  apparemmenr  bien 
mal  j  peut-etre  memc  etoit-il  deja  mort  (8).  Du  moins  ne  vi- 
voit-il  plas  trois  femaines  apres,  lorfque  fes  trois  Condeputes 
furent  fur  le  point  de  ligner  le  Traite  de  Paix,  &c. 

j6.  Lettre  de  Mr.  yongflal  au  Prince  Frederic-Guillaume 
Comte  de  Najjau ,  Stadhouder  &  Capitaine  General  de  Frife. 
Weftminfter  le  2  de  Janvier  (2^  Decembre)  165*..  Page  733. 
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toit  un  Partifan  de  Charles  II.     ,,  J'entends  ,   dit-il  a  fon  Mr.         Mr.  de  Jorgflal  informoit  le  Comte  de  KaJJau ,  que,  dans 

la  derniere  Conference  tenue  le  jour  precedent  entre  les  Mi- 
niftres  des  deux  Republiques,ceux  des  Provinces-Unies  avoienc 
declare ,  qu'ils  etoient  refolus  de  ne  plus  admettre  aucun  Traite, 
&  de  s'en  retourner  dans  leur  Pais,  fi  on  diiferoit  le  moins  du 
monde  i  leur  paller  lcs  trois  Poinrs  qui  concernoient  la  Satisfac- 
tion  de  Monfeigneur  le  Prince  AOra^ige,  la  Peclie,  &  le  Roi 
de  Danemarc:  Que  le  lendemain,  (jourde  la  date  dc  cette  Let- 
tre)  ils  avoient  prie  le  Vicomte  Li[Ie  de  faire  rapporr  de  leur 
Declaration  a  Son  Altefre  le  Lord  Protecteuri  Et  que,  dans 
rinftant  meme  ou  lui  Jongflali  ecrivoit  ceci,  on  venolt  de 
leur  fairefavoir,  que  dans  les  2+  heures,  ils  auroient  une  re- 
ponfe  a  leur  contentement. 

77.  Extrait  du  Regicre  des  Refolutions  des  Etats  Generaux. 
Du  Lundi  5  de  Janvier  K)^-     Page  736. 

On  laiibit  efperer  a  la  Ville  de  Hambourg  qu'clle  feroit  com- 
prife  dans  le  Traite  de  Fai.t,  comme  elle  le  deraandoit  a  Leurs 
Hauies  Piiijfances. 

78.  Memoire  des  Deputes  HoUandois  a  Son  AlrelTe  Ic 
Lord  Proiedleur,  pour  un  PalTeporc.  Etoient  fignes  H.  Be- 
verning,  Guill.  Nieuport,  All.Jungflal,  le  28  Decembre,  1653. 
Stylo  Loci.  Page  739. 

79.  Avis  fccrets  envoyes  de  Hoilande,  dates  de  la  Haie,  le 
9  de  Janvier  (30  de  Decembre)  165^.  d'Amfterdam,  le  9  de 
Janvier  1653.  N.  S.  Page  7+0. 

II  y  a,  des  la  cinquieme  ligne  de  cette  Piece,   une  faute  a 


„  Pierre  le  Meez,  que  nos  Amis  en  Ecofte  croilfenr  en  nom- 

„  bre  &  en  force Les  gens  les  plus  eclaires  &  les 

„  plus  graves  de  ce  Pais-ci  croient  que  leurs  Politiques  &  ceux 
„  d'Angleterre  feront  d'accord  avant  TEte  prochainj  mais  vous 
„  pouvez  etre  alTure  que  nos  Amis  font  &  feront  tous  leurs 
„  effbrrs  pour  rempecher.  On  equipe  cependant  ici  une  nou- 
,  „  vellc  Flotte  pour  agir  au  Printems,  &  nous  efpcrons  que 
„  rAmbalTadeur  de  France  negociera  ici  quelque  chofe  pour 
„  nous,  6cc". 

71.  Lettre  de  Correfpondance  fecrete   Sans  fignature,  ni  a- 
drelTe,  datee  de  Ratisbonne  le  18  de  Novembre  1653.  Page 

7-4- 
Cette  Lettre  contient  divers  Avis  qui  concernoient  les  inte- 

rets  &  les  aflFaires  de  plufieurs  Etats  de  FEurope.     Ce  qui  y  re- 

gardoit  direftement  les  demeles  entrc  les  Anglois  &  lcs  HoUan- 

dois,  porte,  que  tres  certainement ,   les   Pr:?!ces   Proteflans  fe- 

roient  en  fecret  leurs  ejjorts  pour  apporter  tous  les  ohflacles  pofji- 

ks  deur  ^'^'  "»  ^^  f"'*^  ^^^'^^  ^"  "^^"^  Ripubliqucs. 

72.  Autre  Lettre  anonyme  de  Correfpondance  fecrete,  ecri- 
te  de  Faris  le  \\  de  Novembre  1653.    Sans  adreflfe.  Page  725. 

L'Auteur  donnoit  avis  a    fon  Correfpondant  d'Angleterre , 


Effetdela 

fermete 

des  Am- 

bafladcurs 

Hollan- 

dois. 


Kepubh- 
<}ues. 

La  Pro 
vincc  de  _  _  . 

HollanJe  que  rAmbafTadeur  de  France  en  HoUande  avoit  envoye  un 
un^T^ait^  Expres  au  Roi ,  pour  informer  Sa  Majefte  que  la  Hollande  etoit 
d'Alliancc  prete  ^  faire  avec  elle  une  Ligue  Offenlive  &  Defenfive,  pour- 
offenfivc  vu  quc  ce  fut  contre  rAngleterre,  &  que  le  R.  C.  {(,)  n'y  f{it 
velvec"la  P^^  compris.  Deux  conditions,  dit  le  donneur  d'avis,  qui  ne 
France  font  pas  du  gout  dc  cette  Cour ,  &  qucUe  ne  lailTera  pas  d'ac- 
contie  cepter,  fi  elle  ne  peut  point  autrement  empecher  raccommode- 
leir"^  '"    ^^'^^  ^£S  deux  Republiques. 

pourvu  73.  Lettre  ecrite  de  Weftminfter  le       de  Decembre  i()53, 

queChar-  pj^  jyjf_  Nie-wport  a  Mr.  Hans  van  Loon,  fon  Beaupere,  l'un 
foh  ex-  des  Diredeurs  de  la  Compagnie  des  Indes  Orientales.  A  Am- 
fterdam.  Page  727. 

Mr.  Niewfort  repondoit  a  une  Lettre  de  Monfieur  fon  Beau- 
pere ,  qu'ils  (C'eft-a-dire  Mr.  Niewport  &c  fes  trois  CoambalTa- 
deurs)  aiwient  r^fut^  avec  vigueur  un  Ecrit  (7)  qui  leur  avoit 
(te  dilivre  de  la  part  du  Gouvernement  d  Angleterre ,  ^  que  de- 
puis  ,  ili  avoient  et€  chaque  jour  en  conference  avec  les  Minif- 
tres  Anglois  pendant  plufteurs  heures ,  fans  pouvoir  bien  conjeciu- 
rer  encore  quelle  feroit  Vijfue  de  cette  Negociation;  „  mais  quelle 
qu'elle  foit,  ajoute-t-il ,nous  avons  refolu  de  nous  en  retour- 

ner  en  HoIIande  dans  peu  de  jours Quant  a  TAf- 

faire  d'Amboixe,  ils  n'en  ont  fait  encore  aucune  menrion  ,que 

par  ecrit Nous  ne  douions  pas  qu'a  norre  retour, 

nous  ne  faflSons  paroitre  a  toute  la  Terre,  par  notre  Rap- 
port ,  qu'il  n'a  pas  tenu  a  nous  que  Taccommodement  ne  fe 
loit  fait ". 
74..  Lettre  du  Geneaal  Monck  au  Confeil  d'Etat  d'Angleterre, 


cornger.     „ 


Toute  notre  artente  eft  ici  en  la  Paix  avec  TAn- 
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LaFlotte  ecrite  a  hord  du  Swiftfure  ^tant  d  l Ancre  a  la  hauteur  des  Ro- 
chers  des  Colombes  le  16  de  Decembre  1653.  P^g^  73i- 

L'Amiral  Monck  mandoit  au  Confeil,  qu'ayant  arrendu  inuti- 

lement  pendant  longtems  au  pafiTage  de  la  Manche  les  VaiflTeaux 

Marchands  HoUandois  avec  leur  efcorre  de  trente  VaiflTeaux  de 

deie  rtt'i-  Guerrc ,  le   vent   qui  s'etoit  tourne  a  TOucft  Tavoit  oblige  de 

rcr  a  El-    faire  route  pour  Ellcn,  ou  il  fe  tiendroit  en  pofture,   pour  etre 

^'"'  pret    au  premier  avis  que  fes   Corvettes  lui  donneroient  des 

mouvemens  des  Ennemis. 

Crom-        75-  Lettre  des  Ambafladeurs  HoUandois  au  GrefRer  Rujfch. 

welUleve  Signee,  Nii 'luport ,  Beverning,  Jongflal.     A  Weftminfter  le  23 

■aui^roiec-  jjg  Decembre  (2  dc  Janvier)  1651.  Page  732 

torai.don-        .       _,       ,    \  •'.,',       '\         &     •' 


d"Angle 
icrreeft 
obligee 
par  ua 
vent 
d-Oueft . 


nelieuau       La  Revolution  arrivee  dans  le  Gouvernement  d'Angleterre 

icnoue-     par  la  diflblution  violente  du  Parlement,  &  par  Televation  de 

Confe'-^^    CroOTTO?//  au  Proteftorat  ,   avoit  fufpendu  les  Conferences  de 

rt^nces  de  Paix  cntre  les  deux  Republiques.     Mais  lorfque  cette  nouvelle 

Paix  Fer-  forme  de  Gouvernement  eut  pris  quekiue  conliftance  ,  ce  qui 
incte  aes  >■        1       i.  '  -x. 


„  gleterre,  au  fujet  de  laquelle  vos  Condeputes  marqucnt  par 
3,  leur  Lettre  du  2  de  Fevrier  1654  "  ,  qu'ils  Ibnt  a  la  veille  ou 
de  conclurre  ou  de  rompre  entierement.  II  faut  tres  -certaine- 
ment  mettre  Janvier,  au  lieu  de  Fevrier.  Au  refte,  ccrte  Pic- 
ce  contient  plulieurs  autres  Avisi  mais  on  n'y  decouvre  point 
par  qui,  ni  a  qui  ils  etoicnt  envoyes. 

80.  Lettre  de  Correfpondance  fecrete  ecrite  de  Hollande, 
fans    fignature    ni    adrclle ,     lc    \\  de  Janvier  ,    165:.    Page 

744-  ^  .     ^  , 

Cette  Lettre,  qui  contient  trois  grandes  pages  in  folio,  doit 
etre  mife  au  rang  des  Picces  qui  fjurniroient  le  plus  de  Memoi- 
res  pour  rHiftoire  dcs  intrigues  &  des  fentimens  qui  rcgnoient 
dans  les  fept  Provinces,  touchant  le  Traite  de  l^aix  enrre  les 
dcux  Republiques,  ajquel  il  ne  manquoit  prefque  aurre  chofe 
que  la  Rarification  des  Erats  Generaux.  Leurs  AmbalTadeurs, 
qui  etoit  de  reiour  de  Londres  (9),  la  demandoient,  &  ils  e- 
crivoicnt  au  Lord  Protecteur,  que  dans  in  kmaines,  ils  la  lui 
apporreroicnt.  Mais  ils  ne  faifoient  point  alors  alTez.  d'attenrion 
qu'elle  feroit  traverfee  par  le  Paiti  de  la  Maiibn  iXOrange ,  & 
rc:ardee,ranr  par  1'eloigaement  dejProvinces,que  par  la  divcrli- 
te  Azi  Opinions,  &c. 

81.  Rapport  fait  le  xG  de  Janvier  165!.  a  Lcurs  Hautes  Puif- 
fanccs ,  par  leurs  Miniftres  revenus  de  Londres,  touchant  la 
communication  circonftanciee  qu'ils  avoient  donnee  par  leur  or- 
dre,  au  Refidcnt  du  Roi  de  Danemarc,  de  ce  qui  s'eroit  palT; 
dans  la  Negociation  du  Traite  de  Paix  entre  les  deux  Republi- 
ques,  lorfque  Tadmiflion  de  Sa  Majefte  Da?ioiJe  y  avoit  etepro- 
pofee  &  debattue  ,  &c.     Page  746. 

82.  Exrrait  des  Relblutions  priles  le  27  de  Janvier  idj!.  par 
les  Etats  de  Hollande,  &c.     Meme  page  que  ci-defiTus. 

Cetre  Refolurion  renvoyoit  aux  Etats  Generaux  a  regler  la 
maniere  de  donner  a  la  Republique  d'Anglcterre  une  Satisfac- 
tion  ou  un  dedommagement  convenable  des  pertes  que  quelques- 
uns  de  fcs  Sujcts  avoient  foutTcrtes  par  Tarret  &  la  detcntion  de 
cerrains  VaiiTeaux  dans  les  Ports  du  Roi  de  Danemarc. 

83.  Exrrair  des  Relblurions  fecretes  des  memes  Erars,  &  du 
meme  jour.    Page  747. 

Cerre  Refclution  iecrete  regardoit  Texclufion  du  Stadhoude- 
rat  jC^nzCronivjell  exigeoit  que  les  Etats  Generaux  donnaflent  au 

Prin. 
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fin  dans  la  Chambrc  meme  de  Cromrsell,  qui  fc  difoit  malade.     II  y  dans  lequel  il  demandoit  que  les  Etats  lui  donnaflcnt  des  Villes  d'ota- 

renon^a  a  la  Coatition,   mais  le  tour  qu'il  fit  prendre  aux   Negocia-  ge,  &c.     Voyez  ci-deflus  les  Nombrcs  67   &  69.  avcc  la  Note.  ^ 
tions,  etoit  tres-propre  a  k  ramener,ou  ce  qui  ne  valoitpas  mieux,         (S)  Mr.  De  Ix  Neuiillc ,  (Hift    de  Holl.  Tom.  III.  p.  fo.)  qui  e- 

Jl  fe  faire  livrer  des  ViUes   pour   ralTurance  de  l'Obfervation  exade  toit  alors   Ambafl"adeur  de   France   3.   Londrcs ,  dit  quc  Mr.  -vaa  Jer 


du  Traite,  Scc. 

(6)  Le  Roi  Charles  U. 

(7)  Cetoit  apparemment  celui  que  Cromwell  leur  avoit  delivre,  8c 
Tim.  X.  P.  III. 


Perre  mourut  au  mois   de  Decembre   16,-3 ,     fans  marqucr   lc  jour 
de  cctte  niort. 
(9)  Depuis  ie  lo  Janvier. 


I^+ 


ABREGE'     HISTORIdUE 


La  Re-  Prince  d'Ora?ige  &  a  fes  Defcendans  en  Ligne  direfte.  Les  E- 
puBL.  tats  de  Holhnde  ne  prononcerent  poiiit  parcet  Ade,  cette  ex- 
n'ANGL.  clulion  en  termes  formels;  mais  ce  qu'ils  arrcterent  montroitaf- 
de°  c"h°a^t-  ^^^  1"'*'s  n'ecoient  pas  cloignes  de  contcnter  le  Protedeur  fur 
gcdcS.ad-  ce  poinc.    Auffi  le  firent-ils  dans  la  fuicc  par  un  Article  fepa- 

houder  dc  j-e,    &c. 

u,.u„j.  g^  Extrait  des  Refolutions  de  la  mCme  Aflemblee,  &  du 
memejour.     Mcme  p.ige. 

Ceil  Tapprobation  &  la  Ratification  de  tout  ce  que  Meflieurs 
Bever}!i?!g ,  Niewport ,  van  der  Ferre,  &  Jonflal  avoient  fait , 
ne^ocie  &  conclu  en  Angleterre  touchant  la  Paix.  L^Aflem- 
blle  en  Corps  les  en  remercia  tous  enlemble  (i)  ,  &  chacun 
en  particulier ,  &  arreta  de  plus  que  fcs  Dcputes  aux  Etats  Ge- 
neraux  declareroient  par  voye  de  Refolution  &  d'Avis  Provin- 
cial,  a  Leurs  Hautes  Puijfajices ,  que  leur  Aflcmblee  devoit  re- 
mercier  dc  la  memc  manierc  ces  Miniftres  ^  approuver,  &  ra- 
tificr  fans  delai  &  fans  reftridion  toute  lcur  Negociation,  &  les 
29  Articles  dont  ils  font  convenus,  &c. 

85.  Autre  Excraic  des  memes  Regitres,  &  du  meme  jour. 
Page  74.8. 

Sur  la  Propoficion  que  Mr.  Cbavut  avoit  faite  de  bouche ,  & 
quTle^Roi  delivree  incontinent  aprcs  par  ecrit,  dans  rAfTemblee  des  Etats 
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}} 


88.  Autre  Extrait  des  memes  Refolutions  fecretes  du  mcme  L*  Re- 
jour.  Page  752.  pugu. 

Cet  A<fte  regardoit  1.  La  maniere  &  les  formalites  a  obfer-  °'^,'t°^," 
ver  lorfqu'il  feroit  queltion  d'executer  la  Refolution  dont  il  eft  Pioteao- 
parle  dans  celle  qui  fut  prife,  le  27  de  ce  raois  (4) ,  par  les  E-  "5. 
tats  de  HoUande ,  touchant  la  conclufion  finale  du  Traite  avec  p'""\"" 
rAngleterre.    2.  Le  Compliment  que  ceux  qui  feroient  charges  trs'que  * 
de  ceite  Commiflion,  feroient  au  Lord  Protedeur  de  la  partde  1«  Am- 
Leurs  Hautes  ?uij[ances ,  &c.    3.  Le  Caradere  dont  ils  feroient  de^o?cm* 
revetus,  &c.  La  priere  que  les  Deputes  de  Hollandc  ^rAflem-  obfetvet, 
blee  des  Etats  Generaux  avoient  ordre  de  faire  avec  inftance  ^'- 
aux  Deputes  des  autres  Provinces,de  vouloir,  (ans  perdre  un 
moment  de  tems ,  communiquer  \  leurs  Commettans  ladite  Re- 


folution ,  &c. 


de  Ftancc  Generaux,  ceux  de  HoUande  delibererent ,  &  refolurent  que 
doit  ctre  jg^ij.^  Deputes  a  cctte  Aflemblee  demandcroient ,  qu'il  fut  or- 
donne  in  Mandatis ,  expreflement  aux  Miniftres  qui  iroicnt  de 
la  part  de  Leurs  Uautes  Vuiffances  terminer  le  Traite  de  Paix 
en  Aii^Ieterre  ,  qu'ils  euflent  a  employer  tous  les  moyens  pofli- 
bles  po\rr  y  faire  comprendre  Sa  Majefte  Trcs-Chretienne,  &c. 
Ce  quc  les  Etats  de  Hollande  trouverent  a  propos  de  nom- 
mcr  fimplement  une  Propofition ,  etoit  une  longue  &  violente 
Declamation  ,quc  TAmbafladeurde  France  avoit  lue  &  delivree 
enfuite  aux  Etats  Generaux ,  pour  fe  plaindre  &  leur  reprochcr 
que  le  Roi  fon  Maitre  neut  pas  ete  compris  dans  le  Traite  que 
leurs  Miniftres  avoient  negocie  avcc  TAngleterre.  II  leur  de- 
manda  d'un  air  outrageant ,  „  fi  leur  Etat  n'avoit  envoye  Bo- 
,  recl  cn  France ,  pour  traiter  d'une  Confedcration  entre  Sa 
„  Majclte  &  les  Provinces-Unies ,  que  pour  obtenir  de  meil- 
„  leures  conditions  dc  1'Angleterre.  II  ajouta,  que  le  Monde 
Jeroit  inflruit  de  leiir  ingratitude  envers  un  Royaume,  qui  les 
„  avoit  fecourus  &•  protegis  dans  tous  leurs  befoms ,  &c  ".  A- 
pres  quoi,  il  demanda  que  les  Etats  reparaflent  cecte  negligen- 
ce  avant  que  le  Traite  fiit  ritifie  ;  &  pour  les  y  porter  par  leur 
propre  interet ,  il  s'attacha  a  leur  prouver ,  quils  ne  pouvoient 
„  ecrc  bien  furs  de  robfervacion  de  la  Paix  avec  rAngleterrc, 
„  que  par  cette  Admiirion ".  Quoique  le  Memoire  de  Mr. 
Chanut  n'entre  point  diredtement  dans  notre  Ouvrage  ,  j'ai  cru 
que  le  Ledteur  feroit  bien  aife  d'en  avoir  une  idee  un  peu  pre- 
cife,  &  je  la  lui  ai  donnee  en  raflemblant  ce  qui  s'en  trouve 
rapporte  dans  quelques  Picces  (2)  du  Recueil  que  nous  ma- 
nions. 

86.    Avis  fecrets  envoyes  de  la  Haie  en  Angleterre.    Sans 
fignacure,  &  fans  adrefle  le  ildejanvier  165^.  Page  7+9. 

Cecte  Lettre  fait  mention  des  cinq  Adtes  precedens,   &  d'un 

grand   nombre  d'autres  Pieces  donc  la  connoiffimce  n'eft  point 

a  neolioer  (3).     Nous  ferions  trop  longs  a  en  donner  feulement 

la  lilte,  ce  qui  nous  oblige  a  renvoyer  les  curieux  a  la  Lettre 

meme.    II    faut   pourtant  que  nous  faflions  une  Obfervation 

critique  fur  un  endroit  de  cctte  Lettre.     Le  donneur  d'Avis  y 

que  les  Etats  de  la  Province  de   Holiande   ne  firent  pas 

„  beaucoup  d'actention  au  Memoire  de  1'Ambafladcur  Cha7iut, 

touchant  I'Admiirion  du  Roi  de  Francc".     Ce  qui  eft  entie- 

rement  contraire  a  la  verite ,  en  quelquc  fcns  qu'on  veuille  le 

prendre.     Car  fi  Ton  enrend,  que  les  Etats  dc  HoUande  ne 

prirent  nullement,  ou  que  fort  peu  a  cccur  de  procurcr  a  Sa 

Majcfte  Trcs-Chrcticnne  VAdmijflon  que  fon  Ambafladeur  de- 

mandoit  avec  tant  d'inftance  &  d'emportemcnt ,  cela  eft  con- 

tredit  par  la  Refolurion  dc  ces  memes  Etats  cocee  ci-defl'us  85. 

Que   ii    TAuteur    des   Avis    veut   dire  qu'on  ne  fit  pas  beau- 

coup   d'attencion  aux  cxprcffions  cmporcees  &  outrageufes  de 

rAmbaffadeur ,    cela  cft'  concredit  par  d'autres  Avis  qui  feront 

cotes  ci-deflbus  89,  rundcfqucls  porte,  (\\xapres  que  Mr.  Cha- 

TMtfefut  retire,   ceux  de  la  Province  de  Hollajtde  (indignes  des 

difcours  de  cet  Ambafladeur )    traiterent  les  Franfois  de  Pira- 
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ce  fccicic. 
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dc  accepte 
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89.  Lettre  Anonyme  de  Correfpondance  fecrete ,  ecrite  de 
HoUande,  fans  marquer  ni  ou,  ni  a  qui.     La  date  en  eft  du 
de  Janvier  1651.  Page  752. 

Parmi  une  vingtaine  d'Avis  contenus  dans  cctte  Lettre  j  il  y 
cn  a  peu  dont  il  n'ait  ete  dit  quelque  chofe  a  roccafion  des  Pie- 
ces  precedentes  qui  concernent  le  Traite  entre  les  deux  Repu- 
bliques.  Voici  un  de  ces  Avis  auquel  nous  n'avQns  point  tou- 
che. 

La  Hollande  ,  dit  TAuteur  de  cette  Lettre,  a  fort  infifte 
dans  rAflemblee  des  Etats  Generaux  que  Mr.  Beverning  re- 
tournat  en  Angleterre,  ou  que,  de  concert  avec  fes  Condepu- 
tes,  il  ecrivic  a  Mr.  le  Sccretaire  Thurlot;  \n  que  les  29  Ar- 
ticles  fe  trouvent  conformes  aux  Jnftrudtions.  JVlais  les  autres 
Provinces  n'ont  pas  voulu  y  confcntir.  Ce  qui  en  arrivera, 
c'eft  que  la  HoUande  acceptera,  s'il  le  faut ,  feule  ces  Articlcs, 
&  enverra  feule  quelqu'un  en  Angleterre.  J'apprends  meme 
qu'elle  en  a  deja  pris  la  Refolution,  &  je  ne  doute  point  que 
cetce  demarche  ne  determine  les  autres  a  fe  conformer  a  lon 
fcntiment. 

90.  Extrait  des  Refolutions  des  Etats  de  Zelande,  exhibe  le 
8  de  Fevrier  1655.  ^^?fi  75^- 

Par  cet  Adte,  les  Etats  de  Zelande  accepterent  les  29  Arti- 
cles ,  moyennant  quelques  changemens ,  &  radmiflion  du  Roi 
de  France  au  Traite  de  Paix  entre  les  deux  Republiques.  Ils 
confentirent  aufli ,  que  les  Miniftres,  qui  avoient  ete  employes 
a  cette  Negociation ,  fe  rendiflent  au  plutot  en  Angleterre,con- 
jointement  avec  celui  que  la  Zelande  nommeroit  a  ia  place  de 
feu  Mr.  Van  der  Perre ,  pour  tacher  d'obtenir  une  fufpenfion 
d'armes  pour  le  tems  dont  les  Provinces  avoient  befoin  pour 
deliberer  fur  le  fond  de  cette  affaire. 

91.  Extrait  du  Journal  des  Etats  de  Frife.  Signe  P.  van  Bo- 
reau  Secretaire.  Point  de  datc.  Page  759. 

Ceft  une  Deliberation  preliminaire  touchant  les  29  Articles,  Ftife  ftt 
au  loe.  iie  &  12=  defquels  la  Frife  opina  qu'il  falloit  faire  des  ,'"ies'aitel 
changemens  &  des  corredions  (5),  &c.  t^saLoa- 

92.  Lettre  de  Mr.  Beverning  a  Mr.  Nieuport.    Londres  le  ^'"- 

,V  de  Fevrier  165J.  Page  760.  Co^f;,'= 

La  plus  grande  partie  de  cette  Lettre  roule  fur  les  mauvais  deiPetrei 
offices  que  feu  Mr.  Van  der  Perre  avoit  rendus  aux  Etats  &  i  Lon<itc$. 
fes  Condepuces  a  Londres  par  les  difcours  inconfideres  qu'il  y 
avoit  tenus,&  dontCroTO'u;f//n'avoitete  que  trop  bien  informe, 
&c.  Au  rcfte ,  Mr.  Beveming  etoit  retourne  i  Londres  dc  la  part 
des  Etats  de  Hollande  feulement.  Voyez  laLettre  dcCorrefpon- 
dance  fecrete,  Tom.  IX.  P.  III.  p.  290.  de  cette  Edition. 

93.  Refolution  de  la  Province  d'Utrecht,  touchant  les  29  ,iJ^j'°'"' 
Articles,  &c.  E.xhibee  !e  13  de  Fevrier  1651,  &  fignee  .<tf«-  E°a"sd'U- 
thoine  van  Hilten.  Meme  page  que  ci-defliJS.  trcchttou- 

Cette  Refolution  eft  entierement  conforme  a  celles  des  Etats  p^j"  ** 
de  HoUande  cotees  ci-deifus  No.  84  &  88. 

94.  Lettre  de  Correfpondance  fecrete,  ecrite  d'Amfterdam  Avisfaux, 
en  Angleterre  le  13  de  Fevrier  1651.  Point  de  fignature ,   ni  "ange-' 
d'adrefle.  Page  761.  leux. 

Jamais  Avis,  vrais  ou  faux,  ne  furent  plus  malins,  &  plus 
envenimes  que  ceux  de  cetce  Lettre,  ni  plus  proprcs  a  empe- 
cher  Cromiuell  de  conlentir  a  la  fufpenfion  d'armes  que  Mr.B*- 
verning  etoit  alle  propofcri  j'ajoutc,  ni  peut-etre  plus  propres  k 
faire  non-feulement  romprc  la  conclufion  du  Traite,  mais  con- 
tinuer  la  Guerre  a  toute  outrance,  jufqu'a  la  ruine  entiere  des 
Sept  Provinces.    Ceft  au  Ledeur  curieux  a  juger  par  la  lec 
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tes,  qui  avoient  pris  c^  pilk  aux  Ho/lanJois,  dans  fa  M^diterra-    ture  de  cette  Lettre,  fi  ce  que  j'en  dis  eft  outre  par  rhorreur 
vee    plufieuTs  tnillions.    Et  Tun  des  Dcputes  prouva,  que  TEtat    &  pir  lindignation  que  Fon  con§oit  contre  un  li  mauvais  Ci- 


/pjnoba- 
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ne  pouvoit,  ni  ne  devoit  fe  meler,  en  aucune  maniere,de  pro- 
curer  cette  Admiflion  a  la  France;  &  que  les  Anglois  n'au- 
roient  garde  dc  Taccordcr  ,  a  moins  qu'on  ne  les  dedommagcat 
de  vinot  raillions  qu'ils  avoienc  a  pretendre  des  Frangois  pour  de 
lemblables  pirateries ,  &c. 

87.  Extrait  de  Refolutions  fecretes  dcs  Etats  de  Hollande  & 
de  Weft-Frife  du  Jeudi  29  de  Janvier  1651.  Page  751. 

Par  cet  Acte,  les  Etats  de  Hollande  approuverent,  que  Mr. 
.  Bever7iing  eut ,  de  fon  chcf,  &  fans  cn  attendre  un  ordre  fupe- 
^  rieur,  complimente  CrotnnuelKaT  ioa  ele vation  au  Protedlorat,  &c. 

(i)  Cct  A£te  fait  mention  dans  cet  endroit,  de  la  mort  dc  Mr. 
van  der  Perre. 

(2)  Dans  la  Piece  fuivante  N.  84.,  dms  le  N.  87.  &;c. 

(3)  Tcl  cft  le  Memoirc  dc  fAmbaflaJeur  de  France  aux  Etats  Ge- 
neraux,  la  Lcttrc  quc  lc  Cardinal  Maiarin  leur  ecrivit ,  celle  que  les 
Miniitrcs  HoUandois  ccrivirent  a  Crotn-well,  la  Reponfe  que  fon  Sc- 


toyen 

95.  Lettre  de  Mr.  Bisdommtr ,  ecrite  de  la  Haie  le  13  de  LaZelan- 
Fevrier  165^.  a  Mr.  Beveming.  Pagc  762.  «echt"e 

II  lui  donne  avis  que  les  Depuces  de  Zelande  &  ceux  d'Utrecht  "onfoi* 

avoient  delivrc  de  la  part  de  leurs  Provinces  refpedtives ,  aux  mentaur 

Etats  Generaux,  une  Ratification  de3^29  Arcicles,  &c.  qui  e-  J^on°'deU 


toit  conforme  aux  Refolutions  dcs  Etats  de  Hollande , 
meme  fujet. 

96.  Lettre  de  Mr.  Beverning  aux  Etats  Generaux.  A 
minfter ,  meme  date  &  meme  page  que  la  precedente. 


fur  le  Hollande 
touchanc 

Weft-  ^  cJandt 
Aimc- 
II 


cretaire  Thurloe  leur  fit ,  Scc. 

(4)  CeOi  cclle  qui  eft  cotee  N.  8i. 
(f)  Voyez  ci  deiTous  N.  98. 

(6)  Ces  deux  Lettres  font  en  Latin.  t_. 

(7)  Ccft  apparemment  une  faute  deCopifte.que  TEditeur  Anglois 
n'i  pas  corrigee.    Car  il  n'eft  pas  naturel  que  de  trois  AiSes  faits  le 

tncrae 
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La  Re-      II  leur  donnoit  avis  des  grands  armemens  par  Mer  qui  fe  fai- 

puBL.      foient  en  Angleterre,  pour  empecher,  comme  on  le  publioirj 

d"Angl.  qu'ii  ne  fuc  envoye  aucun  fecours  aux  Ecoflbis,  ou  peut-etre 

YAngk-^   pour  quelque  autre  deflein   cache.    „  Que]ques-uns  ,   ajoutoit 

teiie.        „  Mr.  Bevernivg^  penfent  que  c'efl:  pour  mettre  les  premiers 

j,  cn  Mer  une  Flotte  confiderablement  fuperieure  I  cellc  a  la- 

„  quelle  les  Miniftrcs  du  prefent  Gouvcrnement  ont  ete  infor- 

„  mes  que  Vos  Hautes  Puiflances  font  travailler ,  avec  ordre 

jj  precis  qu'elle  foit  prete  vers  le  premier  de  Mars  fuivant". 

Heureux      97.  Lettre  de  Mr.  Bevernirig  a  Mr.  le  Greffier  Ruyfch.    Me- 

fucces  du  nie  date  que  la  precedente.     Page  763. 

Mi^bV        '^^^  venue  ici,  dit  Mr.  Beverniug,  n'a  pas  ete  infrucftueufe, 

verning  a  puilque  j'ai  trouve  par  main  ticrce ,  le  moyen  d'y  renverfer  tous 

Lonares.    jgj  mauvais  deffeins  de  ceux  qui  ne  nous  font  point  favorables. 

II  ne  manque  plus  ricn  a  la  perfedtioti  de  TOuvrage  qu'une  au- 

torite  fuffifante  pour  figner  les  Articles ,  &c  reconnoitre  le  Lord 

Troteileur.     J'attends^  ajouce-t-il ,  cette   autoritd  avec  une  ex- 

treme  impatience ,  parce  que  Voijiveti  0!4  je  fuis  ici  rnennuie ^ 

qu'el/e  peut  etre  mal  interpr^tie. 

Concli-      98.  Refus  des  Etats  de  Frife  d'acceder  au  Traite  avec  TAn- 

fionj  laiis  gleterre,  a  moins  qu'on  n'y  faffe  certains  changemens  avec  cer- 

UFi/ieie-  taines  additions,   &  que  Ton  n'y  comprenne  les  Rois  de  France 

jeiteie      &  de  Danemarc.     Lu  le  ,'5  de  Fevrier  165I.  Page  763. 

Traite^de      Celui  qul  drefla  cet  AtSte  s'y  mit  en  fraix  de  Literature  poli- 

rAngle-    tique,  ponr  prouver  que  les  Rois  de  France  &  de  Dancmarc 

rcue.        devoient  abfolument ,  necefTairement  etre  compris  dans  le  Trai- 

te.    II  cita  Bodin,  Sa/ufte,  Xenophon,  Tacite ,  Ariflote,  &  en- 

tremela  ces  autorites  de  raifonnemcns  &  de  motifs ,  auxquels  il 

ne  manquoit  que  la  poffibilite  de  les  fuivre  dans  les  circonftan- 

ces  oii  TEtat  fe  trouvoit. 

99.  Lettre  de  Creance  ecrice  k  Son  Alcene  le  L.ordVroteUeur, 
pour  Mr.  Beverning^Xz  19  de  Fevrier  1651  par  les  Etats  Gene- 
raux  des  Provinces-Unies.  Etoit  figne  H.  Mauregnau/t.  Ec 
plus  bas,  Par  ordre,  J.  'Ruyfch.  Page  765. 

100.  Autre  [6)  Lcttre  de  Creance  ecrite  par  les  Etats  Gene- 
raux  des  Provinces-Unies ,  a  Son  AltefiTe  le  Lord  Proccdeur, 
pour  Meffieurs  Gui/laume  Nieuport ,  Al/ard  Fierre  Jongfta/,  & 
Jerome  Beverning,  lcurs  Ambaffiadcurs  Excraordinaires.  Etoit 
ligne  J.  de  Mauregauits  (7).  Et  plus  bas,  Par  ordre,  J.  Ruyfch. 
Meme  date,  meme  page. 

■  .        loi.  Commiffion  aux  AmbafladeursdesProvinces-Uniespour 

^"■"JIJJj"  conclurre  le  Traite  avec  le  Lord  Protedteurj  concue  en  ces 
Ambafla-  termes. 

dautsHoI-  ^^  Lej  £faf5  Generaux  des  Provinces-Unies  des  Pais-BaSj  a 
pouire-  j>  tous  ccux  qui  lcS  Prefentcs  verronc,  Saluc. 
conaoitre  „  Savoir  fatfons ,  que ,  d'autanc  que  nous  avons  un  defir  fin- 
Prorec-  "  ^^"^^  ^  ""^  ferme  volonte  de  concraftcr  avec  Son  AlcefTe  le 
teur,&  ,.  Lord  Protedeur  d'Angleterre ,  d^Ecofle,  &  d'Irlande,  une 
conclurre ^j  bonne,  etroite,  fincere  &  mutuelle  Amitie,  Union,  &  Al- 
atc,  ""* '  »,  ^i^tice,  pour  la  defenfe  &  la  confervation  de  la  Liberte  des 
•  ,,'deux  Nations,  de  leur  Navigation,  &  de  leur  Commcrcc  & 
3,  de  leurs  Intercts  contre  tous  ceux  qui  entreprendronc  de  les 

„  croubler  par  Mer  ou  par  Terre  , 

Nous  avons  donne  &  donnons  Plein-pouvoir  a  N. 


N.  de 


.......  Promettant  d'y  acquiefcer  fincerement , .  .  .  .  d'ob- 

„  ferver  inviolablement ,  en  tout  tems, ,  de  mettre 

„  ordre  que  tout  le  Traite  foit  ratifie ,  &  de  pafler  fur  cela 
j,  tous  A£tes  a  ia  facisfadtion  de  Son  Alceffi;  le  Lord  Procec- 
„  teur. 

5,  Fait  a  la  Haie  dans  notre  AfTemblee,  fous  notre  Grand 
„  Sceau,  le  paraphe  &  la  fignature  de  notre  Greffier,  le  19  de 
„  Fevrier  1651.  Etoit  figne  H.  Mauregnau/t. 

„  Par  ordre  defdits  Seigneurs  Etats  Generaux.     Dans  I'ab- 
„  fence  du  Greffier,  J.  Sprovjfen.  Page  766. 
Inflrue-       ^o^.  Extrait  des  Regitres  de  Leurs  Hautes  Puijfances ,  &c. 
tions  en-  Du  meme  jour.  Page  767. 

Ut^^h  -       ^^   ^°"'-  ^^^   Inftruftions  qui  furent  envoyees  a  Mr.  Bever- 

vetning,  »'Kg ;  avec  la  Lettre  de  Creance  cotee  ci-deffiis  99,  &c. 

^"^}.K^.'      Par  ces   Inftrudlions  ,  ce   Miniftre  etoit  charge  &  autorife 

Mux?*"*"  ^^  conclurre  &  de  figner  les   29  Articles  ,   apres  avoir  tache 

encore  une  fois  d'y  faire  joindre  ceux  des  36  qui  avoient  ece 

'  omis ,   &  de  faire  comprendre  la  France  dans  le  Traice  ,  ou 

i  du   moins  d'ecablir  une  bonne  &  fure  incelligence  encre  cecce 

Couronne  &   la   Republique  d'Angleterre.    Mr.  Beverning  e- 

^;'  toit  de  plus  charge  de  travailler  a  faire  accepter  les  change- 

ii,  mens  ,   corredions ,   reftriftions  ,  &c.  que  diverfes  Provinces 

'  tiouvoient  abfolument  neceffaires.    Enfin,  il  devoit,  en  atcen- 

danc  1'arrivce  des  aucres  Ambafladeurs  fes  Collegues ,  s'accacher 

forcemenc  a  obcenir  une  fufpenfion  d'armes,  &  a  y  faire  com- 

prendre  le  Roi  de  Danemarc.    II  ecoic  meme  aucorife  a  regler 

&  a  figner  cout  feul  finalement  tout  le  Traite,  s'il  le  pouvoit 

faire   en  fuivant    le  fens  de  ces  Inftru6tions,   &  quc  le  Trai- 

te   commence   entrc  la  France  &  rAngleterre  fut  auffi   con- 

clu  :  Sinon  il  devoit  attendre  ,  jufqu'au  fecond  de  Mars  pro- 


chain   N.  S.  rarrivee  des  autres  AmbafTadeurs  ;  apres  quoi  il  La   Re^ 
procederoit  feul   &  pafTeroit  outre  ,  &c.  s'ils  n'ctoient  point  bupl. 
vcnus.  d'Anol. 

103.  Avis  fecrets  envoyes  de  Hollande,  avec  une  Lifte  des  Lifte  des 
Vailleaux  que  Leurs  Hautes  Puijfances  equipoient,  &c.  Point  Vaiffeaux 
de  fignature,  ni  de  date,  ni  d^adrefTc.  Page  768.  ^"e  1«"« 

Le  donneur  de  ces  Avis  mandoit  a  fon  Correfpondant,que  i'uiffance» 
tous  les  VailTeaux  que  les  Etats  vouloient  mettre   en  Mer ,  faifoient 
pourroient   ecre  prets   pour  le  mois  fuivant  (apparemment  ce-*'^"'^'^' 
lui  de  Mars) ;  mais  je  croi ,   ajoute-t-il ,  qu'il  s'en  pafiera  bien 
deux  avanc  qu'ils  foient  equipes ,  &  je  douce  qu'il  y  aic  autant 
de  monde  qu'il  leur  en  faut.  .....    Vous  pouvez  compter 

4.  hommes  pour  un  Canon  ;  c'eft  le  plus  jufle  calcul  que  je 
puifTc  faire  de  1'equipage.  Leurs  plus  gros  VaifTeaux  en  auront 
quelques-uns  de  plus.  Ces  Vaifleaux ,  dont  il  y  en  a  30  a  40 
de  neufs,  qui  n'ont  jamais  ete  en  Mer,  ne  porceronc  cous  en- 
femble  que  1686  Pieces;  &  forcironc  en  Mer  ,  ceux  de  Ze- 
lande  a  Fleffingue,  &  a  Veere  ,  au  nombre  de  z%;  ceux  de 
Rotterdam  a  Hclvoetfluys  &  a  la  Brille  ,  ce  qu'on  appelle  la 
Meufe,  au  nombre  de  i-j ;  ceux  d'Amfterdam  ,  de  Horne, 
d'Enk:huyfe  ,  &  de  Medenblick  au  Texel,  ou  au  Vlie  ,  au 
nombre  de  75.  En  tout  cent-vingt.  Vous  devez  cependanc 
etre  afTure  que  Ton  eft  bien  dans  1'intention  ici  de  figner  le 
T^aite,  &c. 

104.  Autres  Avis  fecrets  envoyes  de  HoUande.  (Sans  fignatu-  Mcdiation 
re  &  fans  adreflb)  le  ^2  de  Fevricr  165I.  Page  770.  ul"ni'i 

11  y  a  dans  cecte  Letcre  des  chofes  qui  montrenc  qu'clle  fut  Ca"nions 
ecrite  de  la  Hayc.     Tel  eft  par  exemple  TAvis  fuivant.  Kefor- 

„  Mr.  Stockard ,  Envoye  des  Cantons  Suiffes  Proteftans  ""^^" 
„  pour  etre  Mediateur  encre  les  deux  Republiques  ,  apres  a- 
„  voir  ece  plus  d'un  an  en  Anglecerre,  efi  enfin  venu  ici,  ... 
„  ....  II  doic  avoir  audienccj  mais  il  fait  favoir  par  provi- 
„  fion  au  Prefident,  qu'avant  fon  depart  ,  Son  Altefle  ravoi: 
„  afTure  qu'elle  etoic  cres  pcrtee  pour  la  Paix".  Par  exemple 
encore  ;  Les  Ratifcations  d'OveriJfe/  (^  de  Frije  font  aujji 
venues  ,•  inctis  p/us  rcfrv^es  /'une  <^  Fautre  que  ce//es  de  Hol- 
lande  (^  d'Vtrecht.  ^luoique  Gue/dre  ^  Groningue  naient  pas 
encore  envoy^  /a  leur  ,  /es  Atnhajfadeurs  ne  /aijferont  pas  de  par- 
tir,  &c, 

105.  Sommairc  d'un  Difcours  faic  aux  Ecats  Generaux,  par  nifcou, 
rAmbafTadeur  de  France.     Page  774.  dcr.Am-* 

II  leur  dit  ,  par  ordre  du  Roi  fon  maitre  ,  que  puifqu'ils  baiiadeur 
croienc  pouvoir  mieux  faire  leur  Paix  avec  rAngleterre,  fans  aux  Ewt" 
comprendre  la  France  dans  le  Traice,  Sa  Majefte,  qui  n'a-  lixtiaitda 
voic  fouhaice  cecce  admiffion  que  pour  leur  furece,  y  renonce.  '^  ^°™" 
Ne  doucanc  pas ,  que  quand  il  leur  dcmandera  quelque  chofe  '"*"** 
pour  fon  propre  avancage  ,  ils  ne  la  lui  accordenc  fans  diffi- 
culte ;   &  leur  promettanc  qu'il  les  forcera  par  fa  faveur ,   ks 
bons  offices    &  fon  affiftance,  a  aimer  &  a  honorer  fa  Per- 
fonne,  &c.    Exhibe  le  24  de  Fevner  1651.     Etoic  figne  Cha- 
nut. 

io().  Lettre  Anonyme  de  Correfpondance  fecrete,  ecrite  de  Ratificai 
HoUande.  Sans  fignature,  ni  adrelle,  le  27  de  Fevrier  i6<^i.  tions  de 

Pa^e   770  '    toutes  les 

Toutes  Ics  Ratificacions  des  Provinces,  dit  TAuceur  de  cet-&e. 
te  Lettre,  fonc  maincenanc  rcncrees  ,  excepce  celle  de  Gronin- 
gne  &  des  Ommelandes,  qui  ne  vieiidra  apparemmenc  point  , 
mais  on  s'cn  paflera.  l^ts  nouvelles  Inflrudtions  des  Ambaf- 
fadcurs,  dic-il  enfuite,feront  tirees  de  toutes  ces  Ratifications, 
avec  quelque  moderacion.  .  .  .  On  a  fi.xe  le  deparc  des  Am- 
bafladeurs  au  2  de  Mars,  mais  ^\  Mr.  de  Beverning  eft  a£tif  & 
adroic,  comme  il  Teft,  il  fera  couc  lui  feul  ,  felon  rautorite  & 
rordre  precis  qu'il  en  a. 

107.  Excrait  d'une  Refolution  des  Etats  de  Frife.  Page  780.    Dsnianda 
Les  Etacs  de  cecte  Province  demandoient,  que  les  Lords  Pro-  deFiifean 

tcifteurs,  Gouverneurs,  Generaux,  Confcils  d'Etat  &  tous  au-  Gouvcr- 
tres  Hauts  Officiers  de  la  Republique  d'Angleterre,  fufTent  o- "f?'^"' 
bligtjs  de  fairc  pour  lobfervacion  du  Traite  ,  le  merae  Sermenc  terref e^i 
que  l'on  exigeroic  du  Prince  A'0ra7ige,  ou  de  couc  aucre  qui  fe-<^veur  du 
roicrevctu  a  ravenir  de  laCharge  deGeneral,  ou  d'Amiral,  par  ^"''p"""^^ 
Leurs  Hjutes  Fuijfances ,  ou  de  celle  de  Stadljouder  par  lcs  Pro-  laine  Ge'- 
vinccs  refpciftives,  &c.  Ainfi  arrete  le^  de  Fevrier  165^.  Signe  "'"'-^c. 
P.  V.  Doma,  Secretaire.   Etcxbibe  le  28  dudit  mois.  vmcrs'-U. 

108.  Lettre  de  Mr.  H.  Beverning,  datee  de  Weftminftcr  lenies. 

20  de  Fevrier  1653  V.  S.  par  laquelie  il  prioic  Mr  ....  (8)  ''^P'"s  i 
de  remettrc,  fans  difFerer,  cercains  Papiers  a  Son  Alcefle.  Page  au"pJiI^e 
782.  d'Otangc. 

109.  LeCCrc  de  Mrs.  H.  Beveming,  Gui//    Nieuport  ,&c  A//.    LcsAm- 
Jongfta/,  datee  de  Gravefend  le  28  de  Fevrier  1653.  V.  S.  par  baiiadeurs 

laquelle  ils  prioienc    Mr de  faire  favoir  a  Son  Altefle  dei^ijient 

qu'ils  cioienc  arrives  a  titre  d'Ainbafl"adeurs  Extraordinaires  de  jVicur  le- 
Leurs  Hautes  Puijfances ,  avcc  ordre  de  la  reconnoicre  en  leur  tourcn 
nom,  pour  Protedeur  d'Angleterre,   d'Ecofle,  &  dlrlande,  Anglctet- 
&  de  raettre  au  plutoc  la  derniere  main  au  Traite  de  Paix  encre 

les  deux  Republiques.  Page  785. 

iio.  Let- 


mSme  jour,  dans  la  meme  AfTemblee  &  fur  le  m€me  fujet,  le  pre- 
anicr  8c  le  dernier  foicnt  iignes  H.  Maiiregnault  (qui  etoit  Prefidcnt) 
£c  le  iecond  f.  de  Mauregaults ;  a  moins  que  Mr.  H.  Mauregnault  ne 
fdt  Ibrti  de  rAlTemblee,  apres  avoir  ligne  le  premier  Afte,  &  ren- 
tre  aprescjuele  fecond  Teut  ete  par  un  autrc.    Ce  qui  n'etoit  pas 


impofTible,  puifque  Mr.  le  .Secretaire  Rttjfch  qui  figna  les  dcux  pre- 
miers,  ne  figna  pas  le  troilieme. 

(8)  Cetoit  apparcmment  a  Mr.  le  Secretaire  Thurloe ;  de  meme 
que  la  Lettre  fuivaflte. 
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hJi  P-E-       'i°-  Lettre  de  Correlpondance  rccrete, 
puBL.      le  ij   de   Fevrier  165'.  Page  y&C.    Poinc 


d'Angi. 
Raifonr.e 


dreffe. 


ecrite  de  Hollande 
de  lignaturc ,  ni  d'a- 


r  LAuteur  de  cette  Lettre  s  egaie  Cur  la  bravoure  des  Zelan- 

Ucondui-  dois,a  1  occafion  de  leur  Ratincacion  qu  u  envoie  a  ion  Corres- 


le  de  cet- 
t^ines 
Pmflan- 
tcSi  &c. 


pondant.  D'ailleurs ,  la  derniere  nioitie  de  cette  Lettre  con- 
tient  des  railbnnemens  politiques  lur  la  conduite  &  les  interets 
dc  certains  Etats  &  Princes ,  qui  Ibnt  dclignes  par  des  chifFres. 
Par  exemplej  142  eji  pauvrej  ....  ?ria!S  aiaut  faii  farottre 
fon  hon  cociir  en-vers  128,  il  eji  cfl  ai^ni^  (S'  pour  fariiour  de  lui 
ils  7ie  feront  pas  diffculte  d^adTnettre  le  Comte  dOldenbourgh  ^  qui 
efl  parent  de  138,   148  ^  149,  &c. 

111.  Lettre  interccptte.  Sans  fignature  &  fans  adreffe.  Pa- 
geySS. 

Cette  Lettrc,  qui  etoit  datee  du  3  de  Mars  1653.  ^-  ^-  ^- 
pres  avoir  fait  mentionde  TEntree  dcs  Ambafladeurs  Extraordi- 
naires  ,  donnoit  avis  qu'il  n'y  auroit  certainement  point  de 
Traite,  s'ils  fe  propofoient  d'obtcnir  le  moindre  changcmcnt 
aux  Articles  dont  ils  eioient  convcnus  ipfijjimis  verbis. 

112.  Avis  fccrets  envoyes  de  HoUande  cn  Angleterre.  Me- 
me  page,  fans  lignature  ni  adrefle  (i). 

Ces  Avis  roulcnt  principalement,  mais  ne  difent  rien  qu'on 
n"ait  dcja  vu  ci  deffus,  fur  rArmement  quc  les  Etats  Generaux 
failbient  par  Mer,  &c.  * 

113.  Memoire  delivre  a  Son  AltefTe  lc  /j  de  Mars  iiJ^ij^par 
les  Amballadcurs  Extraordinaires  des  Provinces-Unies.  A  Weft- 
minfter.  Etoient  lignes  H.  Beverning^  Guill.  Nieuport,  Cleere 
Jongejfal  [z).  Page  792. 

Ce  Memoire  ell  ecrit  en  Latin.  Mrs.  les  Plenipotentiaircs 
d£s  Etats  y  remercioient  le  Lord  Protecteur,  de  la  Rcception 
tres  diftinguee  &  tres  gracieufe  dont  il  les  avoit  honores  dans 
leur  Entree  publique  ,  &  le  prioicnt  de  vouloir  jes  cxpedier 
prompteinent,  puifqu'ctant  conv..nus,  de  parc  &  d'autre,  dc 
tous  les  Articles,  il  n"y  avoit  plus  qu'a  les  reduire  en  Traite. 

114.  Lettre  dcs  Ambaffadeurs  Extraordinaires  des  E'ats  Ge- 
neraux,  ecrice  de  Wetlminftcr  le  jj  de  Mars  1651.  A  Leurs 
Hautes  Puijfa?ices.  Page  754. 

Ils  rendoienc  com;  tc  a  Leurs  Hatites  Puijfances  des  honneurs 
&  des  civilites  dont  le  Lord  Protcdteur  les  avoic  combles, 
eux  &  leur  fuite  ,  dans  kur  prcniiere  Audience  publique.  A 
quoi  ils  ajoutoienc  les  iniiances  qu'ils  avoient  faites  d'une 
prompte  expedition  i  ce  qui  leur  avoic  ete  promis  ,  de  forcc 
qu'ils  atcendoienc  d'heure  en  heure  ,  de  voir  enrrer  chez,  eux  , 
les  Plenipotenciaires  nommes  par  Son  Altefle  pour  conclurre 
&  figner  le  Traite. 

^'5-  Avis  envoyes  de  FlelTingue   a  Londres ,  touchant  la 

Zelandois  Flotte  des  Etacs,  par  Jean  Adams  ,2.  Mr.  Pierre  Hacier.  Shds 

'  ,',\"°?:  date.  Page  800. 

Ces  Avis ,  qui  partoient  vraifemblablemcnc  dc  la  meme  main 
que  ceux  du  No.  108,  rouloienc  auffi  fur  le  meme  fujec  ,  je 
veux  dire  fur  l'Armcmenc  quc  Leurs  Hantes  Puiffames  faifoienc 
de  plufieurs  Vailfeaux  de  Guerre,  par  pure  precaucion,&  nul- 


Entree 
dcs  Am- 
balladcurs 
HoUaii- 
doiSi5cc. 


Avis  fe- 
ciecs. 


Les   Km- 

bjUadcurs 

HollJu- 

dois  de- 

ni.iiidcnt 

u„cprom- 

te  expe- 

dicton. 


Honncurs 
fius  par 
lc  Lord 
Procec- 
tcur  aux 
Aiiibafli- 
deuLS 
HoUan- 
dois,  &c. 


]oie   des 


velledcU 
coiiclu 
lion  dn 
Ttaite  de 
Piix ,  &c. 


lemcat  par  aucunc  envie  de  continuer  les  hoftilites  ,  comme 
rAuceur  lui-meme  le  reconnoinbit,  &  le  confirmoit  par  l'air 
finetre  de  joie  qui  J'e  re'pandoit  cn  Zelande  a  la  rtowjelle  quon 
venoit  d  l heure  merne    d'y  recevo'ir    d:    la  Concltijion  du  Traiti. 

Au  reftc,  faifons  ici  une  rema-que:  c'e(t  que  fi  cette  Nou- 
velle  n'etoic  poinc  alors  premacuree,  les  Avis  donc  il  s'agic  ici, 
ne  furenc  donnes  qu'apres  la  Mi-Avril  1(154  >  puifque  ce  nc 
fut  que  lc  15  de  cc  muis-la  que  rAccommodcment  entre  lcs 
deux  Republiques  fut  conclu  &  ligne  a  Londrcs.  De  ibrte 
qu'il  auroit  fallu  ranger  ccs  Avis  fous  cecte  annee-la  ,  Vieux 
Stilc  i  mais  c'en  feroit  le  fcul  Acle  ^  puil'.ju'apres  la  Letcre  qui 
les  concienc,  il  n'y  a  plu>  daiis  ce  Tome  XX.  qui  elt  le  dcr- 
nier  du  Recueil  de  Mr.  Rywer,  qu'une  Lettre  lans  dace,  ecri- 
te  par  le  Confeil  de  Geueve  ,  aux  Etacs  Gencraux,  pour  les 
prier  de  faidcr  a  augmsncer  lcs  Forcifications  de  la  Ville  qui 
couroit  rifque  d'etre  infultee ,  &c. 

II  eft  donc  tems  que  nous  marquions  les  Pieccs  qui  fe  rap- 
portcnt  aux  autres  Ajfatres  extaicures  de  la  nouvclie  Republi- 
<jues. 

ACTE  S  qui  conccrncnt  les  Ajfaires  entre  la  Rifpuhli-jue 
({"Angleterre  q^  U  'Royaume  de  Portugjl ,  pendant 
1'anne  1649. 

pTeprfren-      I-  Lettrc   dc   Mr.    Pero  Viera  de  Silua  ,   envoyec  au  Princc 
tationt  da 

(i)  Voyez  ci-dcfious  N.  iij-. 

(i)  Cet  Anibairjiteur  fe  nommoit  A\Urt  Viirre  Jonjial ,  commc 
on  Ta  vu  fort  fouvent  ci  dcirus.  Ainli  ii  y  accrtjincment  deux  fau- 
tes  dans  cette  fignature ,  CUtre  pour  "Sitrre ,  &  fmgcjf.itl  pour  Jon- 
ieftal ,  ou  Jongpd. 

(3)  Si  on  vouloit  y  lailTer  TAnnee  165-0,  11  faudroit  changcr  la  da- 
te  du  Jour  &  celie  du  Mois,  &  mettre  7  (ou  17)  de  Janvier;  car 
l'A.^e  fuivant  pone  aulli   le  17  dc  Janvier  16.),?. 

(4)  Celt  la  meme  qui  fe  revolta  contre  le  Parlement  en 
16+8.  Voyez  ci  -  delTus  pag,  136.  de  cette  Partie  IIL  La  me- 
me  Flotte,  qui,  de  la  Mer  d'Efpagne  &  de  Portugal ,  palla  aux  In- 
des,  y  fit,  pciidant  quelquequatre  ans ,  des  Piifes  coniiderablcs  iur  ies 
Marchands  Anglois  ,  &c.  revint  en  Europe  ,  &  arriva  i  Nantes  fi  dela- 
bree,qu'il  n'etoit  pas  polffole  de  laremettre  en  etac  de  feivir,  ayant 
perdu  outrc  cela,    par  une  Tempete,  plufieurs  VailTciux,  fur  l'ua 


Rohert  par  la  Mer  dc  Portugal.    Du  Palais  le  27  de  Decem- 
bre  1649.  Page  573. 

Cettre  Lettre ,  dans  le  Recucil  de  Mr.  Rywcr  ,  porte  pour 
date  1650  ,  que  nous  avons  change  en  1649  ,  non-feulement 
pour  la  lailTer  dans  rendroit  oij  elle  a  ece  placee ,  mais  enco- 
le  ,  a  caufe  que  ce  qui  en  faic  le  fujet  ,  nous  paroic  convenir 
mieux  au  cems  que  nous  lui  alfignons^j).  Ce  ibnc  des  repre- 
fencacions  qne  Mr.  Viera  faic  au  Prince  Robert ,  (qui  avoic  ete 
re^u  avec  fa  Flotte  (4) ,  dans  le  Port  de  Lisbonne)  contre  le 
deOein  que  le  Prince  M.iurice  avoit  fait  de  forcir  de  ce  Porc, 
pour  aller  s'emparer  de  quelqucs  Navircs  Marchands  d'Angle- 
terre,  &  les  y  envoyer  vendre.  lln'y  a  rien,  difoit  Mr.  Vie- 
ra ,  qui  foit  plus  capable  de  nu'ire  aux  veritables  int/rets  de  Votre 
Altejfe  (^  de  Monjeigneur  votre  Frere ;  rien  de  plus  oppofi  a  ce 
qui  fut  regle  datis  la  Confenence  que  feus  avec  Mr.  Lcfley  (5)  par 
ordre  du  Ro;j  rteu  eiifin .,  de  plus  rutneux  potir  tmt  Is  Commerce 
dt*  Portugal,  <^  particuhcreinent  pour  celui  quil  a  toujours  ett 
tant  de  foin  d^etttreteuir  avec  la  Nation  Britannijue  ,  ^  aui 
lui  efi  iJ^autant  plus  v<fcejf.itre  aujourdhui ,  que  Sa  Majcfle  etant  ert 
Guerre  avcc  la  Caftille ,  (^r  avec  la  Coinpagnie  Hollanaoife  des  ht- 
des  Occidentales ,  a  kefotn  de  plus  de  VaiJJeaux  quon  nen  peut 
hatir  dans  fon  Royaume ,  lir  ne  faurott  J'e  pajfer  d'en  fr^ter  d'A>t- 
glois  pour  le  frvice  (^  le  fecours  de  fes  Pais  conquis. 

2.  Inftrudions  pour  lc  Commandanc  de  la  Flotte  deftinee  a 
fiire  une  expcdition  du  coce  du  Sud.  A  Whicchall  le  17  de 
Janvier  16]!.  Pagc  574-577. 

Ces  Inftru6tio;is  concenoicnc  deux  chofes  principalqs,  i.  Par 
la  premiere ,  le  Commandant  dc  cecte  Flotte  ecoic  charge  d'al- 
lcr  alfurer  le  Commerce  des  Anglois  dans  coutes  les  iVlers,  & 
nommemenc  du  cote  du  Sud,  (ce  qui  fignihoic  les  Mers  d'Ef- 
prgne  &  de  Porcugal) ,  ou  ron  favoic  que  ies  Princes  Mauri- 
ce  &  Robert  seioizni  retires  avcc  lcs  Vailfeaux  qui  s'ctoient  re- 
voltes  du  Service  du  Parlcmentj  de  pourfuivrc,  prendre,  de- 
truire  ccs  VaiiTeaux  ,  &  ceux  de  quelque  Etat  quc  ce  fuc,  qui 
fe  feroient  j-jincs  a  eux,  &c.  2.  II  ecoic  enjoint  au  Comman- 
danc  de  cette  Flotce  de  faire  tout  ce  qu'il  pourroit  pour  confer- 
ver  a  la  Nation  Britannique,  &  pour  faire  rendre,  de  gre  ou 
de  force ,  a  ibn  Pavilton,  les  honneurs  dc  1'Empire  des  Mers 
dont  clle  avoic  ete  en  poireftion  de  cems  immemorial ,  &  fans 
difpuce.  ,,  Cependanc ,  etoit-il  ajout^ ,  quoique  cec  Empire 
„  foic  fi  ancien  &  li  indubicable  ,  &  que  la  gloire  &  la  repu- 
„  cation  de  cetce  Nation  (bienc  intereifees  a  le  maintenir  j  fi , 
„  dans  cetce  expedition  ,  il  arrivoic  qu'on  s'oppofac  a  vous  avec 
„  des  forces  trop  fuperieures  (6) ,  vous  n'infifterez  point  fur 
,,  cet  arricle  ;  mais  vous  en  ferez,  votre  rapport  au  Parlcment, 
„  afin  qu'il  prenne  fes  mefures  pour  en  tirer  raifon ,  en  tems  & 
„  lieu". 

3 .  Lettre  fans  fignature ',  aux  Colonels  Popham  &  Blake  , 
deux  des  Commandans  de  la  Flotte.  Whicehall  le  24  de  Jan- 
vier  16".  Page  577. 

Cecce  Lectre  fuc  envoyee  a  ces  depx  Colonels  avec  les  In- 
ftrutftions  prjcedences,  les  Traices  encrc  1'Angleccrre,  TEfpa- 
gne,  &  le  Porcugil,  &  plufieurs  Letcres  pour  remectre  a  plu- 
lieurs  Princes,  felon  que  les  occafions  le  demanderoient ,  &c. 

4  Au  Confeil  d'Etac  a  Whicehall,  &c.  Ec  au  dos,  le  27 
de  Janvier  i6,'2.  Ordre  du  Confeil  pour  iiire  rapporc  au  Par- 
lcraenc  coachanc  le  Vaifteau  La  Sce.  Claire.  Pagc  577. 

5.  Lectrc  de  Mr.  Pero  de  Silua ,  au  Prince  Robert  y  datce  au 
Palais  le  27  de  Janvier  i6|;.  Page  578. 

6.  Autre  Letire  du  meme  Miniftre  au  meme  Prince,  datee 
au  Palais  le  18  de  Mars  16«.  Page  578. 

Pour  donncr  unc  idee  generale  des  trois  Picces  precedentes, 
il  n'y  a  qu'a  rapporter  touc  entier  le  Memoire  qui  va  faire  le 
No.  I.  de  1'annee  fuivante  (7). 

ACTES  concernant  les  Afaires  de  la  Rtfpublique  d^Angle- 
■  tcrre  avec  le  Royaume  de  PortugaJ ,  pendant  rAitnCe 
1650. 

I.  Memoire  prcfence  au  Roi  de  Porrugal  le  5  d'AvriI  16^0 , 
touchant  les  Vaiileaux  &  les  eftl-ts  des  Marchands  Anglois , 
&c  (8j.  Page  579. 

„  Qu'il  plaife  a  Votre  Majefte,  de  faire  reftituer  aux  Mar- 
chands  Anglois  les  Navires  &  les  ESets  qui  leur  ont  etepris, 
de  vive  force  ,  par  les  Vailleaux  revoltes  qui  fonc  fous  le 
commandemenc  du  Prince  Rohert;  ou  de  permetcre  qu'ils 
aicnc  un  libre  acces  aux  Cours  de  Juftice  du  Royaume ,  pour 

» y 

leure  partie  du  butin.    ui 
znri/i    achetJ   Sc   fit  ,     au 
moyen  d'un  tour  de  fon  metier,  achetcr  rAitillerie  fort  au  deifous 
de  fa   valeur. 

(f)  Ou  L'Jlf.  Le  Prince  M.tiirice  l'avoit  employe  pour  demander 
rentree  iibre  des  Ports  du  Vortugnl  pour  tes  Vaillcaux,  S:c. 

(6)  Voyci   ci-delfous,   N.  5.  vers  la    fin,    oc  lcs   Notcs  fur  le 

N.   if. 

(7)  II  f.iut  pourtant  avertir  le  Leftcur,    que,  dans  !a  Lettre  cotec 
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dcfquels  etoit  lc  Prince  Mmr'ice  8c  la   meill 
meme  Flottc  cnfin ,    doiu  le  Cardina!  Mnz 


M^moi- 
re  du  R^. 

fidcnt 
Anglois 
a  Lisbon- 
ne  tou- 
c>ianc  U 
rellitu- 
lion  des 
Eftcis  cn-. 
Icvcs  auK 
Anglois 


N.  )■,  Mr.  VicrA  ecrivoit  au  Prince  Af;i«Wff ,  par  ordre  dc  Sa  Ma 
jefle,  une  chofc  qui  fembloit  cn  contredire  diametralcment  uqc  autrc 
qu'il  lui  avoit  rcprefcutee  dans  une  Lettreprecedcnte  cotee  N.  i .  En 
eftet,  li  Lcttre  du  mois  de  Decembre  poitoit,  que  le  Roi  de  Por<A- 
gal  itoit  aHuellemtnt  en  Guerre  avec  la  Comfagnte  HolUnJoife  des  Indes 
Occidentales i  8c  la  Lettre  du  mois  dc  janvier  fuivaat,  quc  S»  Ma- 

jejli 


DES    ACTES    t»UBLICS    D'ANGLETERR 


LaRe-  ,,  y  pourfuivre  par  les  voies  de  Droit,  le  recouvrement  de  ce 
PURL.  ,j  qui  leur  apparticnt.  Et  enfin,  de  defendre  aux  Otficiers  de 
d'Angl.  jj  votre  Douane,  d'expedicr  &  de   relacher  a  Tavenir  aucuns 


16^7 


{■^rince      »  '^^  ''^*  Effets,  a  moins  que  ce  ne  ibit  pour  l'ulage  defdits 
Robert.    ,j  Marchands  qui  en  font  les  vrais  6c  les  legitimes  Proprietai- 

„  res". 
Ordre  du      2.  Lettrfi  datec  du  12  d'Avril  1650,  ecrite  au  Colonel  Bla- 
menVi     ^' '  P^''  ''O^ateur  du  Parlement.  Meme  page  que  ci-deffus. 
i-Amital        Le  Parlement  recommande  a  cet  Arniral  d'e\'ecuter,   le  plu- 
Biakc       t^t:  &  le  mieux  qu'il  le  pourroit ,  les  ordres  portes  par  fes  In- 
k^FlTc"  ffrudl:ions,&fur-tout  ceux  d'attaquer&c.  ia  Flotte  Revolteequi 
du  1'rince  it  teooit  toujours  dans  la  Baie  de  IVeyres,  ou  celle  du  Parle- 
Robcrt.     inent  ^toit  arrivee,  depuis  le  25)  du  mois  precedent. 
^uKtll-         3-  Second  Memoire  prefente  au  Roi  de  Portugal,  touchant 
dcnt  An-  l'ordre  qu'il  a  donne,  d'empecher.  les  Vaiffeaux  de  Guerre  An- 
giois  au    giois  d'cntrer  dans  le  Port  de  Lisbonne,  &  touchant  plufieurs 
Pot' 13*^^1    ^^'^^s  commis  par  les  Vailleaux  du  Prince  Rohert  lc  15  d'Avril 
touciiaut    1650.  Page  580. 

une  dc-  ^  ^  Memoire  prefente  au  Roi  de  Portugal,  touchant  le  meur- 
V  "iilea^ii^x  t^c  3  &c-  ^^  quelques  Anglois  de  la  Flotte  du  Parlement ,  com- 
de  la  Re-  mis  par  le  Prince  RoBeri  en  perfonnej  &  touchant  une  Barque 
pubhque,  Portugaifc  qu'il  a  louee,  &  qui  a  ete  decouverte,  failie  &  mife 
Autte  cn  lieu  de  furete  dans  le  tems  que  trois  hommes  qui  la  condui- 
Mcmoire  foient,  etoicnt  prefqucfur  le  pointde  faire  jouer  un  Barril  rempli 
tTcrexcit  ^^  f^^^  d'artifice  pour  faire  perir  le  Vice-Amiral ;  le  25  d'Avril 
commis     1650.  Page  584. 

pat  k  Ces   cJeu.K  Memoires  ne  fe  fuivent  poiilt  dans  le  Reciieil  de 

Robm,    Mr.   Rymer  ;   ils  y  font  meme  Tun  &  Tautre  tres  deplaces  , 
6tG.  puifquils  font  ranges  felon  la  date  des  Griefs  qui  en  font  le 

fujet  ,  au-lieu  de  la  date  du  jour  qu'ils  furent  lus ,  favoir  le  5 
de  Jum  16^0  ,  comme  on  le  trouve  note  au  dos  de  Fun  & 
de  Tautre.  Cependant  cette  date,  5  de  Juin,  a  fes  embarras; 
car  il  faudroit  eclaircir  comment  ,  pourquoi  Ton  differa  deux 
mois  a  porter  des  plaintes  auffi  graves  ,  &c.  Mais  cette  dif- 
cuflion  n'efl:  pas  de  ce  lieu.  Au  refte,  ceux  qui,  connoiffant 
ce  qu'on  nomme  Raifou  dEtat  ,  confidereront  bien  le  fujet 
dc  ces  Memoires,  &  Tetat  ou  fe  trouvoient  dans  ce  tems-la, 
&  le  Prince  Rohert-,  &  le  Parlemcnt  d' Angleterre ,  &  le  Roi 
de  Portugal,  n'approuveront  certainement  point,  que  ce  Mo- 
narque  ,  qui  n'avoit  rien  de  bon  a  attendre  de  ces  Vaiffeaux 
fugitifs  &  vagabonds,  lcs  favorifat  au  prejudice  dc  leurs  mai- 
tres  qui  les  pourfuivoient  avec  des  Forces  infiniment  fuperieu- 
res,  &  qui  pouvoient,  &  alors  &  dans  la  fuite,  lui  faire  tant 
cie  bien  ,  ou  tant  de  mal  dans  fa  Royaute  encore  chancelan- 
te  ,  &  dans  le  Commcrce  de  fes  Sujets  envie  &  trouble  de 
plus  d'un  cote  (9).  Et  certes  Cromwell  fit  payer  bien  chcr  au 
Roi  de  Portugal  une  partialite  fi  imprudente.  Mais  ceci  cn- 
core  n'eft  pas  de  ce  lieu  ■■,  il  nappartient  pas  meme  au  perio- 
de  d'annees  dont  nous  parcourons  les  Adtes  dans  ce  Volume. 
Foites  5.  Additions  aux  Inftrudions  donnees  wxColon^Rohert Bla- 
Repteien-  y  ^  Commandant  en  Chef  de  la  premiere  Flotte  que  le  Parle- 
^"^''"e      ment  a  envoyee  du  cote  du  Sud.    Whitehall ,  le  20  d'Avril 

Parle-         1650.   Page  580. 

ment  yeut     q^  ^qjj.  ^^^^  ^^j^  Piece  des  preuves  &  des  plaintes  de  la  fa- 

que  DlaKe  ,  ^  ij'  ..j  i>a 

ftiie  su  veur  de  preference  dont  nous  venons  de  dire  un  mot  dans  1  Ar- 
Roi  de  ticle  precedent.  Sur  quoi ,  1'Amiral  B/^jte  eut  ordre  de  repre- 
Poitugal.  Cgf^jgi-  jygc:  force  au  Roi  de  Portugal,que  les  Vaiffcaux  enqucs- 
tion  infeftoient  la  Mer  &  le  Commerce ,  de  leurs  Brigandages , 
ce  qui,  felon  la  Regle  (lo)  generalemcnt  rcgue,  les  rendoit  in- 
dignes  &  incapables  de  jouir  de  la  protedion  d'aucun  Prince ; 
que  d'aillcurs  ces  Vaifleaux  faifoient  partie  de  la  Flottc  du  Par- 
lement ,  de  laquelle  ils  avoient  deferte ,  ce  qui  donnoit  droit  a  ia 
Republique  d'Angleterre  de  les  reprendre  par  -  tout  oii  elle  les 
trouveroit ,  en  vertu  de  la  Loi  qui  permet  de  faire  de  tclles  exe- 
cutions ,  etiam  in  alicujus  Territorio :  Que  la  Republique  atten- 
doit  de  tous  fes  Amis  &  AUies  toutes  fortes  d'aide  &  d'afl)ftan- 
ce ,  dans  la  pourfuite  &  le  recouvrement  de  ces  Vaifleaux  ■■,  & 
qu'en  particulier,  elle  demandoit  adtuellement  auRoi  de  Portu- 
gal ,  ahn  de  conferver  rAmitie  &  rUnion  qu'il  y  avoit  entre 
les  deux  Etats,  qu'il  lui  fit  Juftice,  en  lui  permettant  de  failir 
dans  les  Ports  de  fon  Royaume ,  toutes  fortes  d'avantagcs  con- 
tre  ces  Vaiffeaux  revoltes :  d'autant  plus  que ,  dans  lcs  Affaires 
de  cette  nature  ,  un  deni  de  Jufticc  &  meme  lc  delai,  fut  tou- 
Jours  pris  pour  une  Complicite  (ii).  Et  au  cas,  c'eft  ici  le  hui- 
tieme  &  dernier  Article  des  nouvellcs  Inftruftions  que  le  Par- 
lement  donna  a  rAmiral  Blake,  „  Et  au  cas  que  ledit  Roi  de 


jefte  etoit  en  pnix  ^  en  amltle  tivec  les  Holhndois ;  ce  qui,  ajoutoit-il , 
tioit  connu  de  tout  le  monde.  Pour  concilier  ces  deux  chofes ,  il  n')r 
a  qu'a  faire  remarquer  que  les  hoftilites,  qui  fe  commettoient  alors 
aux  Indes ,  n'empSchoient  point  quc  les  deux  Etats,  'Bortugal  8c  Bro- 
vinces-Unies ,  ne  fuflent  encore  en  paix  en  Eurcfi.  On  travailloit  me- 
nie  a  la  Haie  a  accommoder  les  Aflaires  de  ces  Regions  eloignces. 
Le  Miniftre  de  Portugal  aupres  des  Etats  Generaux  fe  donnoit  beau- 
coup  de  mouvement  pour  cela  ,  quoiquc  ce  ne  fiit  que  pour  les 
amufer,  8cc. 

(B)  II  n'eft  point  marque  par  qui  ce  Memoire  fut  prefente;  mais 
ce  fut  certainement  par  Mr.  Vtine ,  Relident  de  la  Republique  d'An- 
gleterre. 

(9)  La  plupart  des  Mcfnbres  de  foa  Confeil  vouloient  qu'il  aban- 
donnat  UsVaiiTeaux  du  f .  B>9i>ert,S/i  ces  Conlcillers  avoient  ceitaiuc- 


„  Portugal  refufe  ou  negligc  de  vous  faire  Juftice,  nous  vous  La  Re* 
„  renvoyons  ^  vos  premieres  Inftruftions  (12)".  publ. 

6.  Inftrudtion  particulicre  pour  les  Commandans  de  la  Flot-  i>'Ancl; 
te,  qui  eft  allee  vers  le  Sud.    Whitehall  le  25  d'Avril  i(Jco    ?'''""- 
Page  584.  '  .'      d°"%°" 

Le  Parlement  leur  ordonnoit  de  mettre  en  furete  la  Perfon-  pourmet- 
ne  &  les  Papiers  de  Mr.  yane  fon  Refident  a  Lisbonne  ,  a-  v%^h°"" 
vant  que  d'en  venir  a  oucune  voyc  de  faitavec  le  Roi  dePor-  fuheic""' 

tUgal.  Refident 

7.  Lettre  del'Orateur  du  Parlementau  Refident  ^  Lisbonne.  utot^ 
Avril  1650.  Page  585.  ne. 

Ceft  un  ordre  a  Mr.  Vane  de  continucr  a  preffer  le  Roide  ^'  ^"^'- 
Portugal  de  livrer  aux  Amiraux  de  la  Republiquc  d'Anglcterre  ZnL%' 
ies  Vaifleaux  revoltes,  qui  etoient  dans  les  Ports  de  fon  Royau-  ^'^  "^^"^ 
mc,  fous  le  commandcment  du  Pir«/^  Rohert,  de  meme  quc  feR^^oi  t' 
les  Prifes  qu'il  y  avoit  conduites.  ^      Ponugal 

8.  Inftruclion  du  Confeil  d'Etat  aux  Colonels  Blake&c  Pop   '^^  ''"" 
taw    ou  a  l'un  d'eux,  pour  negocier  vingt-miUe  livres  Ster/iL  T.L^An- 
que  le  Parlement  deftinoit  au  fervice  de  la  Flotte.    Whitehall    si°is  les 
le  29  d  Avril,  i6<^o.  Page  585.  Vaifreaax 

9-  Lettre  de  rOrateur  du  Parlcment  aux  Commandans  de  la  Rob^^er^J"^ 
i-lotte  qui  eft  a  Lisbonne.  Whitehall,  le  12  de  Juillet  16^0     Somme 
Page  591.  j  )   •  djfljn^g 

C^eft  une  approbation   de  leurs  Negociations  avec  le  Roi  deu"'" 
de  Portugal,    avec  ordrc  de  pourfuivre  avec  vigueur   Texecu-  ^}°^'^- 
tion  de  leurs  Inftrudions  ,  afin   de  termincr   promtement  les  lemenf" 
^""^^^jj.  •  T    ^  apptouve 

10.  Additions  aux  Inftrudions  des  Colonels  Popham  &cBla-  '/  ?''°-, 
^v.     A  Whitehall,  le  13  dc  J.uIIct  1650.  Page  591.  fes '^^1^ 

L.  elt  un  Ordre  precis  a  ccs  Commandans  de  faifir  dans  tou-  "•"'^- 
tcs  les  occahons,  tous  les  Portugais,    &  de  les  rctenir  en  prifon    ""'i"  ■ 
fur  la  Flotte,  jufqu^a  ce  que  le  Roi  de  Portugal  eut  fait  effedli-  taux  aT 
vcment  en  forte  que  les  Marchands,  les  Matelots  &  autres  Pri-  R'o's  de 
fonniers  Anglois  detenus  par  le  Prince  Rohert,  fuflent  mis  en  Sfiettnir 
pleine  Iiberte:   le  Parlement  etant  determine  a  fe  faire  faire  rai-  pr.ibn- 
ion  de  ces  injures.  mers  tout 

11.  Lcttre  du  Confcil  d'Etat  aux  memes.  Whitehall,  Aout  p™' 
1650.  Page  592.  q,.iis^ 

Le  Confeil  d'Etat  leur  envoyoit  des  Papicrs  qui  avoient  ete  ^'""' 

mterceptes,    &  qui  montroient  a  roeil  la  partialite  du  Roi  de  Tvels 

Portugal  en  favcur  de  Rohert.    11  leur  recommandoit  de  mettre  '"^'='«1?- 

tout  en  oeuvre,  pour  prendre,  ou  pour  detruire  la  Flotte  cor-  'ZT' 

fairedecePrmce,commeauffi  pour  obtenir  Juftice  du   Roi  troien.  la 

dePortugal,  fur  tous  les  Griefs  des  Anglois,  en  incommodant  ^''"'^"^. 

fes  Sujets  par  toutes  fortes  de  voyes,   &  particulierement,  en  t^t"Lf 

cnvoyant  un  nombre  convenable  de  Vaifleaux,  avec  trois-mil-  cn  faveur 

e  hommes,  au  dcvant  de  fa  Flotte  Marchande  qui,   felon  de  ,t  J'''"" 
bons  Avis,  6toit  partie   du  Brefil  vers  le  milieu  du  mois   de         "' 
juiUet  precedent,  au  nombre  de  cent-vingt  voiles,  &  avoit  or- 
dre  de  sarreter  aux  Ifles,  ou  I'oo  pourroit  facilement  l'attaquer 
la  prendre ,  ou  la  ruiner ,  &c.                                               ^      ' 

12.  Lettrc  du  Confeil  d'Etat  aux  memes.    Whitehall  le  16   Piamte» 
d  Aout  1650.  Page  593.  faites  gu 

en  Portugal     lui  avoient  prefentee  touchant  les  injuftices  que  '-  '« 
Sa  Majefte  Portugaife  leur  faifoit  fouffrir  adluellcmenr ,    If.  Tf'"f 

vent  Sat!sfa6I,on,  tSt  ou  tard ,  aux  depeus  de  ce  Roi 

13  LettrcdumemeConfeilauGeneral  B/^^..    Whitehall,   OrdreJ 
le  2  de  Novcmbre  16^0.  meme  Page.  rAmiial 

C'etoit  un  Ordre  a  Blake,  de  donncr  les  meilleurs  Voiliers  ?'-'V  . 
Vaiffeaux  &  Frcgatcs  de  fa  Flotte,  au  Capitaine  p1,  q^le  ^^^ 
Conicil  d  Etat  vcnoit  de  fairepartir  avec  quatrcNaviresdeGuer-  •'°'"^;'^'>c 
re  tres-bons  Vo.Ucrs  auffi,  tant  pour  mettre  ie  Commerce  des  ^t 


A„o,i„;    -  ..  j        •        "      K         '">-i-"»-  it  \..,uiijiiierce  aes  tion  a 

Anglois  a  couvert  dcs  pirateries  de  Rohert  &  de  fa  Bande    dans  ''^'^'=  '"'^f 

vJ::il;cT\  ^.TJIT:^".!^.''^  ^..detruirek  Flotte  Marchande  t^:!^. 


dc  du 


Portugaife,  a  (bn  retour  du  Brcfil.  ^^  ^^ 

14   Autrc  Lettre  du  Confeil  d'Etat  au  meme  Amiral.    Whi-  ;'°""S='l 

tehall,  le  5  de  Novcmbre  1650.  Vz^c  594.  *  '°''  '^' 

Cetoit  un  Ordre  d'envoyer  toutes°  les  Prifes  en  Angleterre,  «"/«?•" 

pour  y  etre  vendues  au  profit  de  la  Republique  V'^'"^  <*" 

:^JT^  h"r  ^.~  ^-H-  -eme  Commandant.  ^^Tat^^u 

Flotie. 


Avis  J 


Whitehall  le  24  de  Decembre  1650.  Memc  pa<^e 

Lc  Confeil  temoignoit  qu'il  etoit  extramement  fatisfait  decer-  «^1'^  " 
taine  Entrcprife  (13)  que  cct  Amiral  venoit  de  fairc,   au  tres-  fe&l 
grand  avantage  de  la  Republique,   contre  le  Prince  Rohert  &  ''w.ugai 


ment  pour  eux  la  Raifon  d^Etat;  mais  I'honneur  &  1'hofpitalitd  de-  die, 
mandoient  que  le  Roi  de  Portugal  protegdt  c*s Vailleaux-la.  lllefiti 

f^A  '^"     futgenereux,  mais  tras-imprudent. 
titinon    oZit^"'''"'  ^  ^"■'""'"  1"'  CivitMemfaciunt,jHre  Gentium 

(it)  Ex  defeSlu  Juftitii  tenentur  Reges,  ^  licet  non  k  priori  facierdo 
m  IX  pofteriori  negUgendo,  fm  funt  fznki^cs,  ac  pLipui  cuu  ad 
znhtbenda  Utrocima     &  firmcam  pravitatem,  non  adhihent  ea  al^  pof. 
funt  &  debent  remedith  ^      ^  ■' 

(12)  Cetoient  cellcs  qui  font  cotees  ci-deflus  N.  2.  &  qui  lui 
permettoient  d'employer  la  force  ouverte,  pourvu  que  ce  ne  fOc 
point  au  rifque  evident  de  la  deftruaion  de  la  Flotte 

(13)  Je  ne  fai,  &  je  ne  trouve  nulle  part,  quelle  fut  cette  E.xpedi- 
tim  ji  avantximf,  «  l  Anglmrre.    Tout  ce  qui  fepaira,  jufqu'a  cettc 

da- 


kenvoie  un 
Miniiire 
a  Lon- 


l6% 


ABREGE'      HISTORiauE 


La  Re-  le  Roi  de  Portugal.  Ce  Hoi,  ajoute  le  Confeil  en  finiffant  fa 
PUBL.  Letcre,  we?tt  de  vous  ewoyer  u»  Miuijlre  fuhlic  (i).  Mais  fai- 
ohiiGi..  tes  femblant   de   Pigriorer,  &  /uivcz  toujours  le  fil  de  vos  In- 

fruaions  pr^c^dentes^jujqua  <e  que  le  ConfU  vous  don^ie  ordre 

de  voHS  arreter. 

Annie  1651. 
Ann4e  1652. 
Annh  i<553' 
Annie  1654. 


Miniftre 
du  Parlc- 
ment  tue 
a  Madtid. 


Pfoces 
fait  aux 
Meut- 
trieis  du 
Miniftie 
du  Pai- 
Jcmcat. 


Ces  quatres  Annees,  par  ou  finit  le  dernier  Tome  du  Recueil 
de  Mr.  iJ/wer,  ne  fourniffent,  touchant  les  AfFaires  qu'il  y 
eut  entre  l'Angleterre  &  le  Portugal,  aucun  Ade  Public,com- 
me  ceux  des  Anuees  precedentes.  Je  dis  comme  ceux,  6cc. 
parce  que  dans  quelqucs  Ades  qui  regardent  d'autres  Affai- 
res  ,  11  eft  parle  par  occafion  de  celles  du  Portugal ,  &c. 

'ACTES  C0}uer7iant  les  Affaires  de  la  Eepublique  dAngkterre 
avec  rEffagwe^  fendant  TAnnie  1650. 

•  On  a  remarque  que  les  trois  premiers  Miniftres  que  la  Nou- 
velle  Republique  employa  au  dehors,  d'abord  apres  fon  etablif- 
fement,  eurent  du  malheur.  Dorijlaiis,  comme  nous  Tavons 
vu,  fut  aflafline  jl  la  Haie  (2)  Vaue  fut  inlulte  a  Lisbonne, 
rnalgre  les  precautions  que  le  Confeil  d'Etat  d'Angleterre  avoit 
crdonne  a  fes  .^miraux  de  prendre ,  pour  prevenir  un  tel  acci- 
dent ;  &  AJcham,  envoye  a  la  Cour  d'£fpagne ,  ne  fut  pas  vingt- 
quacre  hcures  h.  Madrid,  qu'il  y  eut  le  meme  fbrt  qae  Der>J}aii: 
avoit  cu  en  rioilande.  Lcs  relations  de  ce  dernier  Aflairmat,<5c 
de  la  pouriuite  Criminelle  que  le  Roi  en  (it  faire,  font  le  prin- 
cipal  fujet  des  quatre  premiers  Adtes  de  cet  Article,  le  cinquie- 
me  qui  en  eft  en  memetems  le  dernieretant  tout  employe  a  e.K- 
pofer  dans  un  forc  grand  detail ,  les  affronts,  les  injuftices,  les 
dommages,  les  cxtorfions  &  les  violcnces  que  les  Negocians 
Anglois  &  les  Capitaines  de  Navire,de  meme  que  les  gens  de 
leur  Equipage,  avoient  foufferts  &  fouffiroienc  encore  tous  les 
jours  a  Malaga ,  contre  la  teneur  des  Traites  anciens  &  nou- 
veaux,  &c. 

Paffons  maintenant  a  ces  Ades ;  &  quoique  le  petit  pream- 
bule  que  nous  venons  d'y  faire ,  en  foic ,  en  quelque  forte  , 
FAbrege,  ne  laillbns  point  d'indiquer  au  Ledteur  quelqu'une 
des  chofes  les  plus  particulieres  que  chacun  d'eux  con- 
tient. 

1.  Lettre  de  Mr.  George  Fisher  au  Confeil  d'Etat  d'Angleter- 
re ,  touchant  le  Meurtre  de  Mr.  Asham.  A  Madrid ,  le  9  de 
Juin,  1650.  Page  586. 

.  Outre  la  Relacion  circonftanciee  de  cet  AfTaflJnat,  &  de  ce 
qui  faiiva  Mr.  Fisher,  a  qui  les  Meurtiers  n'en  vouloient  pas 
moins  qu'a  Mr.  Asham ,  je  remarque  trois  chofes  dans  cette 
Lettre.  i.  La  manicrc  dont  Ics  Miniftres  Etrangers,  qui  ne 
font  point  Catholiques  Romains ,  font  enterres  en  Efpagne ;  c'cft 
dans  la  Maifon  meme  ou  ils  meurent.  2.  Que,  quoique  Char- 
les  II.  eut  aduellement  a  la  Cour  de  Madrid  deux  Ambafla- 
deurs  (3)  &  un  Agent  (4),  on  ne  laiffoit  point  de  rece- 
voir  un  Miniftre  pablic  de  la  Nouvelle  Republique  ;  &  , 
3.  de  vouloir  faire  avec  elle  unc  AUiance  oflenfive  &  defenfi- 
ve,  &c. 

2.  Proces  Vcrbal  des  Meurtres  commis  a  Madrid  le  6demois 
de  Mai  1650,  en  la  perfonne  du  Refident  d'AngIeterrc,  &  en 
ceWe.  AtJeanBaptiJiedeRivas,  (ouRiba)  Genois(5),  par  Jean 
GuillitH  (ou  IVilliams)  Aoglois,  &  Gutllautne  Exparch  {ou  Spar- 
ies)  aufli  Anglois,  accompagnes  de  quatre  autres  dela  meme 
Nation,  &c.  Dreffe  a  Madrid  ,  le  10  de  Juin  1650.  Et 
au  bas. 

Par  la  cinquieme  Cotir  du  Cotifeil  pour  connoitre  des  Caujes  Cri-^ 
minelles.     Etoit   Cgne, 

Le  Licentie  Don  Fernando  de  Guevara  ,  &  A/tamira- 
m.  (Gouverneur  de  la  Maifon  &  Cour  de  Sa  Majelte).  Pa- 
ge  587- 


date,  fe  reduifant  proprementa  ceci;  c'efl:  que  lePrince  Robert  (juitta 
ie  Portugal,  d'oii  il  alb  pirater  fur  les  Cotes  dEfpagne  &.  dela  aux 
Indes ,  fans  etre  inquiete  le  moius  du  monde  par  la  Flotte  du  Par- 
lement.  Cette  Fiotte  fe  retira  meme  en  haute  Mer  (*),  fur  Tavis 
que  les  Vailteaux  du  Prince  fortoient  efcoites  par  treize  Vaiireauxde 
Guerre  Fortugais ;  8c  ce  fut  feulement  apres  cettc  Proteftion  d'eclat 
donnee  au  Prince  par  le  Roi  de  Vortugd,  que  hUke,  d'autres  difent 
Tofham,  alla  tomber  fur  la  Flotte  du  Brejiil,  dont  il  prit  quinze  Na- 
vires ,  &  dilperfa  le  relle. 

(1)  Lc  Comte  de  Vennguiao,  qui  fut  force,  en  i6j-4.,de  livrerfoB 
proprii  Frere  coupible  d'un  Meurtre ,  a  Cromwcll  qui  lui  fit  coupcr  la 
tete  publiquement  a  Londres,  nonobftant  toutes  les  ofires  8c  tous 
les  cris  de  l'Ambafladeur.  yenefni,  dit  Mr.  </f  Riifin,Jicct  acci- 
dm  ne  rttardn  foint  la  Conclujion  de  U  laix  entre  1'AngLeterreQ^leVor- 


On  voit  dans  ce  Proces  Vcrbal,    i.  Que  les  Efpagnols  neL*   Rb^ 
refpedent  pas  toujours  TAfyle  pris  dans  une  Eglifc  (6),  puifque  pobl. 
la  Juftice  fit  enlever,  meme  avec  fradure  desporces,  dans  la  i>'An6i.; 
Sacriftic  de  rEglife  de  St.  Andr^,  cinq  de  ces  Affaffms  (7)  qui 
s'y  etoient  refugies,     2.  Qiie  les  Criminels  firent  gloire  de  leur 
aftion  ,  &  en  allegucrent  des  motifs  tres-proptes  a  leur  attirer 
la  protcdion  des  Ecclefiaftiques ,  qui,  en  eftet,   les  defendirent 
puiffammem.      3.  Que  lcs  Papiers  de  Mr.  AJcham  firent  con- 
noitre  qu'il  etoit   charge  de  conclurre  un  Traite  d'Union  & 
de  Commerce  entre  la  Cour  d'£fpagne  &  la  Republique  d'An- 
gleierre. 

3.  Lettre  de  Mr.  Fisher  au  Confeil  d'Etat.    Madrid  21  de  Hained»» 
Juin,N.S.  1650.  Page  590.  Efpagnoi» 

Ce  qu'il  y  a  de  plus  remarquable  dans  cette  Lettre,  c'eft  TA-  ^".  8^"*" 
vis   que  Mr.  Fisher  y  donne  au  Confeil  d'Etat,  que  les  Efpa-  'tte'le'Pai-' 
gnols  hailToient  le  Parlement ,  fans  ofer  neanmoins  le  faire  trop  Umeot. 
paroitre ,  parce  que  le  Roi  montroit  un  delir  extreme  d'etre  en 
Paix  &  en  Amitie  avec  la  Republique  d'Angleterre.    De  for- 
te,  ajoute  Mr.  Fisher ,  que  „  qui  que  ce  foit,  qui  vienne  de 
„  la  part  du  Parlement,  il  fera  tres-bien  regu  de  tout  le  mon- 
„  de,  excepte  des  Mecontens  d'Angleterre ,  d'EcofIe  &  d'lr- 
5,  lande  ,  qui  font  a  Madrid  en  grand  nombre,  &  furieufcment 
„  determines  &  dangereux  ". 

4.  Lettrc  du  meme  au  mcmeConfeil.  Madridj^pJuinifi^o. 
Page  ^91. 

II  informoit  le  Confeil  d'Etat,  que  rexecution  des  Meurtriers  ^^^l]^ 
de  Mr.  Afcham  avoit  ete  encore  renvoyec ;  la  Partie  EccUfiafli-  voyee. 
que  plaidant  fortement ,  dit-il ,  en  leur  faveur  pour  les  Privileges 
de  lEglife. 
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A  C  TE  S  concernaftt  les  Affaires  entre  la  Rfpublique  d^Atigkier' 
re  ^  PEfpagne,  pendatit  tAnn^e  1651. 

I.  Lettre  ecrite  par  ordre  du  Confeil  d'Etat  d'Angleterre  a  ejjJj 
TAmbaffadeur  d'Efpagne  a  Londres.     La  date  porte ,  Whitehall  commis 
le  27  de  Mars,  165 1.  Page  596.  »  Malaga 

Nous  avons  deja  infinue  que  cette  Lettre  contient  unc  ample  /Cnolois!' 
dedudlion  &  de  tres-fortes  plaintcs  des  injures,  des  avanies,  des 
exadtions  &  des  violences  atroces  qui  avoient  cte  faitcs  aux  Ne- 
gocians  Anglois ,  &  depuis  peu  a  Jaques  Broke  Commandant 
du  Vaiffeau  rAvanturier  de  Londres ,  &  aux  gens  de  fbn  Equi- 
page ,  par  la  Populace ,  &  par  YAlcade  Moyor  &  le  Gouver- 
neur  eux-mcmes  de  Malaga.  Mais  nous  devons  avertir  ici ,  qu'a 
ces  Griefs,  le  Confeil  d'Etat  en  ajoutoit  d'autres  bicn  plus  ca- 
pables  encore  de  rompre  touces  les  mefures  que  la  Cour  d'Efpa- 
gne  prenoic  pour  eviter  d'avoir  la  Guerre  avec  la  NouvelleRe- 
publique.  Le  plus  grandde  ces  Griefs  etoit,  tandis  que  lesAn- 
glois  Republicains  etoient  fi  makraites  a  Malaga  des  Grands 
&  des  Petits,  des  Vifitcurs,  &  des  Ecclefiaftiques  memes,  con- 
tre  la  teneur  des  Articles  L  VL  &  XIX.  du  dernier  Traite  de 
Paix ,  le  Prince  Robert  y  avoit  ete  regu  avec  tant  d'honneur  & 
de  cordialite,  que  fort  de  cette  diftindion  &  de  cet  appui,  il 
avoit,  des  fon  arrivec,  menace  de  faire  main-baife  fur  tous  les 
Anglois  qu'il  trouveroic,  &  en  particulier  fur  le  Vaiffeau  de 
Broke  ;  en  forte  que  ce  Commandant  fe  voyoit  a  toute  heure, 
&  de  tous  cotes  expofe  aux  derniers  malheurs. 

Ceft  pourquoi ,  le  Confeil  d'Etat  d'AngIeterre  dcclaroit  par 
cette  Lettre  a  TAmbaffadeur  d'Efpagne  (8j,  „Que,  fi  la  Cour 
„  de  Madrid  vouloit  conferver  la  Paix  avec  le  Parlemcnt,  & 
„  le  Commerce  entre  les  deux  Nations,  elle  devoit  fans  delai, 
„  faire  proceder  criminellement  contre  le  Gouverneur ,  VAlca- 
„  de  Mayor,  &  les  autres  coupables  de  Malaga;  les  punir  felon 
„  toutc  la  rigueur  de  la  Juftice^  comme  auffi  faire  donner  fans 
„  delai,  au  Capitaine  Broke,  a  fon  Equipage,  &  a  tous  les 
„  autres  Anglois,  une  fatisfaftion  entiere  des  torts,  dommages, 
5,  infultes ,  &c.  qifils  avoient  eus  a  fouffrir  :  le  Confeil  d'E- 
„  tat  recommandant  le  tout  aux  foins  de  Mr.  TAmbaflSi- 
„  deur ". 

Au  refte,  je  remarque  avec  furprife,  que  cette  Lettre,oii  il 
eft  parle  dans  cinq  difterens  Articles,  du  Prince  Robert  &c  de 
fcs  deffeins  violens  contre  les  Anglois ,  ne  demandoic  point  que 
la  Cour  de  Madrid  reloignat  de  fes  Ports.  On  peut,  de  plus, 
etre  furpris  que  le  Confeil  d'Etat  gardat  un  profond  filence  fur 

la 

tugd,  qui  ne  fut  fignee  que  deux  ans  apres ,  en  16^6. 
(i)  Voyez  ci-deifus. 

(3)  Le  Lord  Cottington  ,  &  Mr.  Hyde  ,  Chancelier  de  l'Echi- 
quier.  Charles  II.  les  y  avoit  envoycs  des  l'annee  precedente 
1649;  mais  ils  avoient  ete  re^us  fort  froidemcnt ,  &  ils  ne  purcnt 
janiais  obtenii'  le  moindre  Secours  d'argent  pour  la  fubfiftance  de 
lcur  Roi. 

(4)  Cet  Agent  fe  noiiimoit  TanflmTV. 

(5-)  Mylord  Clarendon  dit,  que  c'etoit  un  Moine  defroque ,  qui,' 
parcc  qu'il  favoit  tres-bien  rEfpagnol,  que  Mr.  AJcham  ignoroit 
parfaitement,  avoic  ete  mis  a  la  fuite  de  ce  Miniflre.  Guerres  Ci- 
viles,  Tom.  VL  p.   i. 

(6)  Le  Privilege  du  Saniftuaire  n'eft  }amais  accorde  en  Efpagne; 
dans  le  cas  d^AiTalTinat  avere.  II  y  a  meme  plulieuvs  exemples  dc 
gens  tires  du  Sandtuaire,  mis  en  Juftice  Sc  cxecutes,  pour  des  cri- 


;«)Voyczlcs-lDfttuaionsque  leParlcmcm  avoitdenr«sauxComman-    mesmoindresquerhomicide.     Id.  Ibid    p.  if. 
is  aejcctte  Flotie,  u-aeflus  pag.  »66,  177.  (7)  Le  fixieme  etoit  un  Domcftique  des  Auibatiadeurs  de  Ch»r- 

la 
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L-«  Re-  la  condamnation 
ruDL.       yfjcham. 
d'Angl. 


(c))   toujours  difFeree   des  Meurtriers  de  Mr. 


ACTES  coHcernant  les  Affaires  entre  laHepuhliquedAngleierre 
(^  la  Frajice y  fejidant  CAjmee  1653. 

Que  TEfpagne ,  dont  nous  venons  de  finir  rArticle ,  eut  tra^ 
vaille  a  exciter  ,  &  a  fomentcr  les  troubles  qui  agiterent  le  Re- 
gne  de  Cbarles  I. ;  que  rAmbafladcur  d'£i"pagne  en  Angleterre 
eut  t^moigne  four  le  Varlement  une  yartialite  quece  Prince  regarJa 
comme  une  efpece  de  D^claration  centre  lui  (10)  j  quapres  lamorC 
tragique  de  Charles  I.  les  Efpagnols  ne  montraflent  que  du  me- 
pris  &  de  la  durete  pour  Charles  II.  fon  Fils ;  le  reflentiment 
d'un  Affront  eclatant  &  impardonnable  quiis  en  avoient  regu 
devoit  naturellement  produire  cet  effet,  &  les  engager,  inde- 
pendamment  de  toute  autre  vue,  a  fe  hater  de  reconnoitre  la 
Republique  &  de  fe  procurer  fon  Amitie  &  fon  Alliance.  Mais 
que  la  France ,  uniquement  pour  empecher  Charles  I.  de  s'inte- 
reller  pour  la  Maifon  d'Autriche  qu'elie  vouloit  abailler ,  eut 
fouffle  &  entretenu  ie  feu  de  la  revolte  parmi  les  Sujets  de  cc 
Roi  ( 1 1 )  j  qui  ne  s'etoit  principalement  attire  la  haine  des  Efpagnols, 
que  pour  avoir  prefere  la  Soeur  de  Sa  Majefte  Tres-Chretienne, 
a  leur  Infante;  de  ce  Roi ,  qui  vivoit,  depuis  plus  de  vingt-ans, 
avec  fa  Femme ,  moins  en  Epoux  tendre  qu'en  Amant  pallion- 
ne,  &  qui  en  avoit  des  Enfans  dignes  de  monter  fur  leur  thro- 
ne  aprcs  euxj  Enfin,  que  laFrance,  buvant  lachement  TafFront 
fanglant  &  ruineux  que  venoient  de  lui  faire,  en  pleine  paix  ,les 
Bourreaux  de  Charles  I.  (12) ;  Que  la  France  dis-je  ,  difputat 
d'empreflenient  avec  l'Efpagne ,  potir  reconnoitre  leur  Gouver- 
nement  comme  legitime,  &  fe  procurer  leur  Alliance,  par  une 
AmbalTade  folemnellei  c'efl:  ce  qu'on  ne  fe  refout  de  croire 
qu'en  voyant  runanimitedesHillioriens  dans  le  recit  decesFaicsj 
&c  c'e&  en  meme  tems  ce  dont  il  a  fallu  rafraichir  la  memoirc 
de  nos  Lefteurs ,  pour  fuppleer ,  en  quelque  force  ,  au  petit  nom- 
bre  &  a  la  fecherefle  des  Adtes  que  la  CoUeftion  de  Rj/mer,  fi 
abondante  d'ailleurs,  contient  fur  ces  fujets.  En  effet,  les  Ac- 
tes  que  nous  avons  ici  touchanc  les  Aff^aires  entre  TAngleterre 
&  la  France,  font  tous  de  l'Annee  i''^^,  &  encorc  s'y  en  trou- 
ve-t-il ,  011  il  ne  s'agit  par  de  ces  feules  Affaires. 

I.  Lettre  d'Avis  fecrets,  ecrite  de  France,  le  21  de  Juin 
1653.  Sans  fignature,  &  fans  Adrefle.  Page  650. 

Cette  Lettre  contienc  divers  Avis  couchanc  TeCat  des  Afi&ires 

de  la  France,  tant  au  dedans  qu'au  dehors.     Ce  qui  regarde 

rAngleterre,  fe  reduit  a  la  priere,  que  Mr.  de  Bourdeaux  Neu- 

vil/e ,  Minillre  de  cette  Couronne  aupres  du  Parlement,  faifoit 

a  Sa  Majejt^  Tris-Chr(tie7tne .,  de  le  rappeller,    a  caufe  qu'il  n'a- 

voic ,  difoit-il.,  „  plus  rien  a  faire  a  Londres ,  oii  Ton  venoic  me- 

j,  me  de  lui  refufer  de  ne  pas  recevoir  les  Depuces  des  Rebel- 

,3  les  de  la  Ville  de  Bourdeaux,  qui  demandoienc  a  la   Republi- 

„  que  du  fecours  Sc  la  liberce  du  Commerce ,  qui  leur  feroienc 

„  apparemmenc  accordes  ". 

Motifsre-      2.  Autre  Lettre  de  divers  Avis  fecrecs,  ecrice  de  Paris  \t\\  de 

tietsdela  Juillet  1653.  fignec  J.  V.  Sans  adrefle.   Pagj  659. 

pouMenir      L'Auteur  de  cette   Lettre  allure  lon  Correfpondant ,  que  la 

un  Minis-  Francc  n'envoye  un  Ambafladeur  en  Angleterre ,  que  pour  pra- 

tre^Lon-  tiquer  les  moye«s,  &epier  Toccafion  de  retablirleRoi  d^EcolTe, 

fous  pretexte  de  negocier  un  Traite  d'AIliance  avec  la  Repu- 

blique.    Je  nious  dis  abfolument ,  ajoutet-il,  que  toutes  fes  pro- 

fofitions  <Q'  fes  de'marches  aupres  devous,  font  de  pures  fourberies. 

Ceci  ejl  vrai  &  tres  vrai^  &c. 

3.  Autre  pareille  Lectre,  &de  la  memedace,raais  fansfigna- 
ture.  Page  660. 

J'ai  lu,   dic  TAuteur,   deux  Lettres  du  General  Cromwell  a 
Mazarin.    Elles  font  tres-polies  &  cres-obligcances,  lesRepon- 
fes  ne  le  feront  pas  moinsj   mais  cercainemenc  Max.arin  vous 
trompera. 
Eiat  du      4-  Memoire,  &c. 
Ttaiteen-      II  a  ete  parle  de  ce  Memoire  dans  rArticIe  de  la  Hollande  & 
"\  ^'*"&  ^^  l'AngIeterre.  Ce  qui  y  regarde  la  France,  c'eft  que  fonTrai- 
fa^p/ance  te  avec  la  nouvelle  Republique  ecoic  cres-avance  dans  le  tems 
durant  lc  du  dernicr  Parlemenc.  Page  672. 

Patk"         5"  Leccre  d'Avis  fecrets,  lans  fignature  ni  adrefle.    De  Paris 
wenT      le  ;  de  Decembre  (de  Janvier)  165^.  Page  740, 
Lcs  Hu- 
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hs  II.  a  Madrid.  II  fc  fauva  ailleurs,  &  ne  fut  point  pris.  On  ne 
laifTa  pas  de  lc  condamner  par  contumace  ,  a  la  memc  peine  cjuc 
!es  cinq  autres,  dont  un  feul  paya  pour  tous,  parce  qu'il  etoit 
Pioteflant.  Id.  Ibid.  p.  17. 

(8)  D.  Alonzo  de  Cardenas.  Le  Confeil  d'Etat  ne  pouvoit  point 
mettre  cette  affairc  en  de  mcilleures  mains;  cet  Ambafladeur  ayant, 
des  fon  arrivce  aupres  de  Chnrles  I.  8c  pendant  la  Guerre  Civilc  , 
donne  des  preuves  li  marquecs  de  fa  partialite  pour  le  Parlement , 
que  cc  Princc  Tavoit  rcgardee  comme  une  cfpecedede'clarationcon- 
tre  lui.  Bon  Alonzo  n'avoit  point  change  de  fentimens  ni  de  con- 
duite,  depuis  retabliirement  de  la  Republiquci  &  c'etoit  fur  les  Me- 
moires  qu'il  envoyoit  a  Madriit,  que  cette  Cour  negligeoit,  jufqu'a 
la  durete,  la  perlonne  ci  les  alFaires  de  Chnrles  II.  8c  faifoit  en- 
vers  le  Parlement  des  demarches  Sc  des  avances  qui  tenoient  dc 
la  bafrefTe :  en  quoi  la  France  rimita  d  merveilles ,  8c  avec  plus  de 
fucces. 
(9)  Cette  confcmnation  fut  enfin  prononcee,  mais  il  n'yeutqu'uii 
Tom.  X.  P.  lU.      ■ 


Selon  cette  Lettre,leCardinaI^/a««m/avoitorJ.onneirAm-  La  Rb^ 
bafTadeur  de  France  aupres  de  la  Republique  d^Angteterre^dene  •',"''l. 
menager  ni  foins  ni  argent  pour  decouvrir  la  deftmacion  de  la  '^''^nci,. 
feconde  Flocte  du  Parlement,  quoique ,  ajoute  l'Auceur,  laFran-  pargne'"" 
ce  7ie  s'en  mit  pas  fort  en  peine  pour  elle-meme,  a  ce  ^ue  tna  dit  parMaza- 
une  perfonfie  qui  approche  le  Cardinal.  Cependant,  conti7iue-t-il,  f'"^,'a"ic 
on  voit  bien  par  la  maniere  dontonepargneIcsH«g«f;/o//,qu'on  wdl.""^^" 
craint  d'irriter  le  Protedeur  d'AngIeterre ,  a  qui  ils  le  font  adref- 
fes,  &c. 

6.  Excrait  d'une  Leccre  de  Mr.  rAmbafladeur  Boreel,  du  |2  '-aFrance 
de  Janvier,  165^.  Page  757-  "  S"!' 

Cetoic  un  Avis,  que  la  France  avoit  cnvoye  ordrc,  par  un  tiedans 
Courier  expres,  a  fon  Miniltre  a  Londres,  d'affiirer  le  Lord  '^sPotis 
Proteileur  ,  qu'aucun  '^ailTeau  deftine  a  faire ,  ou  qiii  auroit  faic  Vaiflcaii 
quelque  dommage  aux  Sujets  d'AngIeterre,  d'Ecofle,  &:d'Irlan-  ennemi 
de ,  ne  feroic  foufFert ,  ni  mcme  recueilli  dans  les  Ports  dc  Fran-  '^"A"" 
ce.  ^  ""■ 

7.  Avis  fecrec  date  de  Paris  le  4  de  Fevrier  1651.  Sans  figna-  l-^P^n- 
ture  &  fans  adreflb.  Page  763.     ,  S^Ju^mer 

Le  Roi  de  France  avoic  envoye  ordre  ,  par  un  Courier  ex-  les  Suiflis 
pres,  a  fon  Ambafladeur  en  5«/^,  de  cravailler  aempecher  les '^^  *'i'^a" 
Cantons  ReformA  de  faire  aucune  Alliance  avec  la  Republique  gietene."" 
d'AngIecerre. 

8.  Avis  fecrets  dates  de  Paris  le  'j',  de  Fevrier,  16^-.  Page  'nquietu. 
776.  Sans  fignaturc  &  fans  Adrefle.  f^^^^l^ 

On  voit  ici  que  la  France  n'etoit  pas  fi  tranquille  qu'on  avoit  touchant 
voulu  le  faire  accroire  (13),  touchant  les  preparatifs  de  FAngle-  ''A»nie- 
terre,  &c.  ""'"'  '^'^ 

5).  Pareils  Avis  dates  de  Paris ,  le  ij  de  Mars  16^5.  Page^Si. 

Ces  Avis  affuroient  d'une  maniere  poftive  que  le  Cardinal  Ma- 
Z^xm  feroit  ,quoi  quilen  coutkt  ,la  Paix  avec  le  LordProteiieur, 
quil  craigjwtt  toujours  plus  que  tout  le  rejre  du  monde. 

10.  Avis  fccrets  donnes  par  Mr.  Augiers,  Secretaire  ^  Paris. 
Sans  date,  fans  Signature,  fans  Adrefle.    Page  785. 

II  eft  parle  dans  cette  Lettre,  entreautreschofes,  delacrain-  LeRoide 
te  que  la  France  avoit  du  Lord  Protedteur ,  &  d'un  AmbafFadeur  cialm' 
Extraordinaire  qtie  Sa  Majefte  Tres-Chretienne  alloit  lui  en- Ciom- 
voyer,  avec  des  Lettres  de  Creance  dont  rAdrefTe  etoit,  A  »0-  ^^'«."Ale 
tre  cher  Coufn  ,  &c.  Coufin.^ 

11.  Lettre  de  Correfpondance  fecrete,  datee  de  Paris  le  ^*  de  Nouvciies 
Mars  165I.  SansSignature,  &  fans  Adrefle.  Page  791.  *       ^l^f"^^. 

Ce  qui  regarde  ici  les  Affaires  entre  f  Angleterre  &  la  France,  lis  tou- 
confifte  en  ce  que  le  Marechal  d'Aumont  avoit,  difoit-on,  regu^;'^"^  '^ 
de  Londres   un  Paquet  ,  qui  contenoit  rAccommodement  desj.^J^fjfi""^ 
deux  Etats  ;  ^^z  Majefl^  Tres -Chr^tienne  fe  chargeanc  de  payertcne^iii 
quatre  millions  ,    monnoye  de    France  ,    aux   Anglois   qui  a-^"""* 
voienc  foufferc  des  depredacions  exercees  fur  Mer  par  fes  Su- 
jecs,  &c. 

12.  Leccre  de  Correfpondance  fecrece.  A  Patis  le  J^  deRecapitu» 
Mars  i65|.    Page  793.    Sans  Signature  &  fans  AdrefTe.  !i"t°"r'^ 

L'Auceur  faic  une  recapiculacion  des  Avis  fecrets  qu'il  avoit  des^Avis 
donnes  jufqu'alors,  y  en  ajoute  de  nouveaux,  &  ibutienc  que  reciets 
les  uns  &  les  aucres  ecoienc  YintMeur  des  AfFaires,  &  non  \'e-  ^""«^» 
corce,  comme  on  le  lui  reprochoic     Les  Curieux  ne  manque- 
ronc  pas  de  lire   cette  Piece.    Ceft  a  eux  a  juger  s'il  avoit 
raifon. 

Au  refte,  rAccommodement  entre  la  Francc  &  1'AngIeter- 
re  fe  fic  peu  de  cems  apres ;  &  il  n'ecoic  pas  difficile  a  faire, 
puifque  la  France  vouloic  bien  oublier  le  torc  qu'elle  avoit  regu 
des  Anglois,  en  1652  (14). 

ACTES  concernant  lcs  Ajfuires   entre  la   R/publiqui  £ Angle- 

terre  &  la  Suede,  depuis  le  ...  de  ....  i^<^i.  jujquau 

■ji  du  mois  de  Mars  165I. 

A  roccalion  d'un  Accord  pafle  encre  la  Hollande  &  le  Da- 
nemarc  ,  touchanc  la  levee  des  Droics  pour  le  palTage  dti 
Sund  (15),  le  Pariemenc  envoya  un  AmbafTadeur  a  6cock- 
holm  ,  pour  y  reprelencer  i'opprelfion  &  le  dommage  que  le 
Commerce  des  Anglois  &  des  Suedois  IbufFriroic  de  cette 
Convention ;  &  pour  porter  la  Suede  a  joindre  fes  forces  a 
celles  de  1'AngIeterre,  contre  la  trop  ambitieufe  Republique 
des  PaVs-Bas ,  dont  oit  ne  pouvoit  p/us  douter  que  le  dejjein  arre- 

te 

des  Meurtriersd'cxecute.  'Voyea-en  les  raifons  dans  I'Hift.  des  Gufiri'.' 
Civiles ,  tihi  fu^ra. 

(10)  Rafi»  i^ome  IX.  pagc  77. 

(11)  On  a  vu  dans  rHiltoire  de  Chnrles  1.  que  Ic  Cardinal  de  Ki- 
chelieu  eut  quelquc  part  aux  troubles  qui  comincncerciu  en  EcofTc 
en  1637  ,8c  qui  produilirent  enfin  ccux  d'Anglctcrre,  que  ce  Premiei: 
Minillre  de  Lotiis  XIII.  ne  celTapoint,  tant  qu'il  vccut,  dc  fmoenter, 
Le  Cardinal  Mazarin  qui  lui  fucceda ,  fbus  la  Minoritedc  Liuis  XIK 
fuivit  la  meme  maxime  ,  qu'il  poulfa  trop  loin,  Scc.  Rapin  ibid. 
Telle  ell  la  foicc  de  ce  qu'on  appclle  Railbn  d'Etat. 

(li)  En  i6j-2,  la  Flotte  du  Parlement  tomba  au  dcpoiirvu ,  fut 
la  Flotte  de  France ,  8c  Tempccha  dc  fecourir  Dunqueriiue  que  lcs 
IJpagnols  alTiegeoient,  8c  dont  iis  fc  rcndircnt  Ics  maities. 

(ij)  Ci-dcllas  N.  f. 

(14)  Rapia  TomelX.page  79.  8c  Clafendon  Tome  VI.  page  592; 

(ly)  Voyez,  ci-deflus  a  rAnnee  165-1.  dans  !'ArtiGlc  Goncernaflt 
les  Aftaires  entre  l'Andcterre  5c  la  Hoilande, 
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t.A  Ri-  t^Mfttt  a  envahir  tout  h  N(fgoce  du  Monde^  &  eelui  de  la  Mer 
PUBL.      Baltique  en    partknlier  (i).     FhUippe  Sidney ^  Vicomte   L//7?, 
pANCi..  (ainfi  s'appelloit  cet  AmbafTadeur)  tut  tres-bien  re^u  de  la  fa- 
meufe  Reine  Chriftine ,  qui  occupoit  alors  le  throne  de  Suedc. 
Cette  Princeffe  etoit  trop  habile  pour  ne  pas  connoitre  le  grand 
prejudice  que  l'Accord  en  queftion  caufoit,  &  cauleroit  de  plus 
en  plus,  a  fes  Sujets  ■■,  &  elle  auroit  bien  voulu  y  remedier:mais 
le  moyen  propofe  (  2 )  etoit  entierement  contraire  au  nouveau 
Plan  de  Rc^ne  qu'eile  avoit  fornie  &   fuivi,  depuis  la  Paix  de 
Weftphalie."  Auffi  refufa-t-elle  conftamment  de  prendre  parti 
danslaGuerre  des  deux  Republiques,  &,  couvrant  du  voile 
de  la  Prudence,le  changementarrive  dans  ies  inclinations  guer- 
rieres  (  3  ) ,  elle  colora  fi  bien  la  neceffite  de  cette  Neutralite 
pour  tous  les  Etats  de  TEurope,  &  particulierement  pourleRoi 
de  Danemarc ,  que  cc  Prince  ne  joignit  point  fa  Flotte  a  celle 
des  Hollandois,  quoiqu'il  s'y  fut  cngage.     Cependant,  comme 
le  fucces  de  !a  Negociation  du  Vicomte  L.ifte  tenoit  fort  au 
cceur  a  FAngleterre,  le  Parlement  envoya  en   Suedc  un  fecond 
Ambafladeur  Extraordinaire  (4);  c'etoit  le  Lord  Withelock ,  a 
qui  la  Reine  fit  tous  les  honneurs  (5) ,  &  procura  tous  les  agre- 
mens  poffibles,  excepte  celui  d'une  prompte  (6)  expedition.     II 
reuffit  pourtant  enhn  a  conclurre  un  Traite  de  Paix  &  d'Allian- 
ce  entre  les  deux  Etats:  la  Nouvcllc  en  arriva  a  Londres,  dans 
le  tems  que  la  Republique  fe  donnoit  un  Chef  fous  le  titre  de 
Protefteur.    Crom-xell  revetu  de  cette   Dignite  Supreme  venoit 
d'en  faire  les  premiercs  fondtions  en  fignant  &  ratifiant  les  Arti- 
cles  dont  les  Miniftres  du  Parlementetoient  convenus  avecceux 
des  Provinces-Unies;  &  il  voulut  que  le  Traite  avec  les  Sue- 
dois  fut  auffi  arrete  &  figne  cn  fon  nom.     Pour  cet  eftet,ilen- 
voya  a  1' AmbaCfadeur  de  la  Republique  en  Suede ,  de   nouvellcs 
Lettres  de  Creance,  que  la  Reine  0/:^//?/«?  accepta 'auffi  gra- 
cieufement  (7)  que  lcs  premieres  qui  etoient  au  nom  du  Parle- 
ment,  &  le  Traite  rccut  fa  derniere  perfedtion.     Ainfi  la  Cour 
de  Suede,  qui  avoit  etc  une  despremieres  a  reconnoitrc  la  nou- 
velle  Republique ,  fut  auffi  une  dcs  premieres  ou  Cronrxell  eu: 
un  AmbaHadeur  j    dc  forte  que  cetUfurpateurtoujours  heureux, 
des  les  premiers  pas  qu'il  fit  dans  la  carriere  du  Trotellorat , 
marcha  de  pair  avec  lcs  Teces  Couronnees.     Mais  en  voila  plus 
qu'il  n'cn  faut  pour  mettre  le  Ledteur  au   fait  des  Adtes  dont 
nous  allons  nous  contenter  de   lui  donner  les  titres  &  les  da- 
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Motis  dc 
r  Ambaf- 
lade  cn- 
Toyce  en 
Sucde  par 
le  Parle- 
ment. 
Inliruc- 
rions  de 
l-Ambaf- 
JAlcur. 


Projetdu 
Traitcen- 
trc  rAn- 
glctcrre&: 
la  .Suedc. 
Nouvel- 
les  Ins- 
truAions 
pour 

l'Ambaf- 
fadeur , 
&c. 

Lc  1'arle- 
fiientcn- 


1.  Confiderations  fur  les  divers  Motifs  d'envoyer  un  Ambaf- 
fadeur  en  Suede.  VoyeT,  ci-deffiis  les  Aftes  qui  regardent  les 
Affaires  entre  les  dcux   Republiques,  pendant  l'Annee   165 J. 

N.  19. 

2.  Inftruaions  pour  Philippe,  &c.    Voyez  ci-deffiis  Ibid. 

N.  20. 

ACTESc07icernant  ks   Afaires  de  la  Jiifpuhli^ue  d'A»gIeterre 
^  la  Siiede'pfndant  r Am:h  1652. 

1.  Projet  d'un  Traite  a  faire  entre  la  Republique  d'Angle- 
terre,  &  le  Royaume  de  Suedc.    Sans  fignature  &  fans  date. 

Page6i9. 

2.  Inftruftions  pour  Thilippe  Sidney,  Vicomte  Lifte,  Am- 
baffadeur  Extraordinaire  de  la  Republique  d'Angleterre  au- 
pres  de  la  Reine  de  Suede.  Sans  fignature  &  fans  date.  Page 
621. 

ACTES  concernant  les  Affaires  entre  la  IL^publique   d^Angle- 
terre  &  l"  Rojautne  de  Suede ,  pendant  Cannh  1653. 

I.  Ordre  du  Parlement  pour  envoyer  le  Lord  Whitelock  en 

(i)  Cc  font  les  propres  termes  dont  l'Ambafiadeur  avoit  ordre  de 
ie  fervir.  Vovez,  rArticle  111.  des  Inftvuaions  que  lc  Paileraent  lui 
donna.rapportees  dans  \^%  AHa.  Rcgia,  8cc.  Tom.  XX.  p.  611 

(  z)  Cetoit  une  Alliance  Offenfive  8c  Detenlive  contre  les  Pro- 
vinces-Unies  &  le  Dancmarc.  Voyez  lcs  menies  Inftruftions  ,  Arti- 
cle  V.  &  le  Projet  de  cette  Ailiance  ,remis  a  Mr.  Sidney  par  le  Secre- 
tairedu  Parlement,  Ibid.  p.  619-  Voyez  auiTi  la  Lettrc  cotee  ci- 
deffous  N.  6.  Annee   16,-3.    Ib.   p.  773    8c  774    &    pluficurs   au- 

(*j)  Cette  jeunc  Ama7.one  ,  ilit  Mr.  Je  Larrey,  d'apr5s  bien  d'au- 
trcs  avoit  temoigne  dans  fes  premiercs  annees ,  une  inclination  pour 
h.  Guerre.qui  fc  rallentit  tout  d'un  coup,  lui  fit  prcifcr  h  Paix  de 
Weftphalie  avec  rEmpcreur,  8c  fouhaitcr  de  vivre  en  rcpos  avec  tous 
fesVoifins.     Hift.  d'Angl.  Tome  IV.  p.  39+-  .         ,     ,       ,     ., 

(4.)  Les  Lettrcs  de  Creancc ,  8c  les  Inftructions  du  Lord  Sidr.ty , 
!ui  donnoient  cc  titrc.  Voy«  ci-deffous  les  Attes  entre  l"Angletcrre 
&;la  Suede  cn  i6yz.N.2.  .      •     ,  ,r        xt        «         j 

(j)  Voyez  le  contenu  dcs  Actes  cotes  ci-deffous   N.  4.  8c  j-  de 

(6)  JVicquefort,  dans  fon  Tome  II.  Seftion  VI.  page  144.  dit, 
que  „  IVliitelock  qui  etoit  Ambafladeur  d'Angletcrre  en  Suede,  dans 

l'annee  165-5  ,  fc  plaignoit  qu'cn  fcs  Audiences  la  Rcine  ne  luipar- 
"  ioit  quc  dc  Pliilofophie ,  8c  ne  l'entretenoit  que  de  fcs  Ballcts  Sc 
[1  de  fes  diveniffemens ,  8c  qu'elle  ne  luidifoitjamais  ni  oui  ni  non'. 
Cela  ne  s'accordc  point  avec  cc  que  portent  quelquesAftes  du  Rymer, 
Que  U  Reine  dsclwn  conjlmmm  c^utllevoHlQis  objerver  htk  exacit  Nen- 
pttliti,  &(. 


Ambaffade  a  la  Cour  de  Suede.    Du  Mecredi  14  de   Septem-  La  Re». 
brc  1653,     Etoit  figne  Hen.  Scobel^  Clerc  du  Parlement.    Pa-  pusl. 
ge  e^if  i>'Angl: 

2.  Lettre  de  Whitelock ,  au  Lord  General  Cromivell.    Datee  u^ond " 
de  Gotembourgh  le  18  de  Novembre  1653.   P^o^  723.  AmbaOa. 

11  donne  avis  a  fon  Excellence  qu'il  eft  arrive  en  Suede,  apres  ^^"j  *" 
dix  jours  d'une  Navigation  tres  -  perilleufe.  "Anivie 

3.  Lettre  ecrite  au  General  Cromivell,  par  M.r. Stapelton^  qui  d"  iccond 
lui  marque  Tarrivee  du  Lord  Wlvtelock,  avecla  iienne,  &  lare-  dc^t'"'''^' 
ception  gracieufe  &  magnifique  quelaReine  leur  avoit  fait  faire,  Sucdc 
&c.  A  Upfal  le  23  de  Decerabre  1653.    Page  735.  Rcccpiion 

4.  Lettre  de    Mr.    Whitelock,  AmbafTadeur   d'Angleterre  en  Rcine"'' 
Suede,  au  Lord  Protedleur ,  pour  lui  rendre  compte  de  cequi  i"Anibaf- 
s'etoit  palTe  touchant  fa  Negociation  a  la  Cour  de  Suede,avant  'f<'«"rdii 
&  apres  la  reception  des  Lettres  de  Creance  de  Son  Altefle.   A  jnem" 
Upfal  le  13  de  Janvier  16^1  Page  742.  Lcttresdc 

?.  Lettre  du  meme  Ambaffadeur  a  Mr.  Thurloe.  Meme  da-  5'"^"", 
te.  Page  743.  Protcc- 

Cette  Lettre  roule  a  peu  pres  fur  le  mcme  fujet  que  la  pre-  '.'^"f.  P»"' 
cedentej  mais  elle  n'eft  pas,  a  beaucoup  pres,  ii  longue.  Dif-  rad"ir*" 
ference  que  je  ne  remarque  que  pour  montrer,    que  Mylord  d'Angle- 
Whitelock  connoiffijit  parfaitemcnt  la  Regle,  &  rexceptiona  la  ['^"'^■^^ 
Regle,  dc  Thabile  Baj]omfierre.  Cette  Regle  porte,  que  lcs  Am-  mefujet.' 
bafjadeurs  doivent  faire  une   d^peche  fort  fuccinte  au  Miniftre , 
lorftju^ils  en  font  une  longue  au  Maitre.     Et  rexception  ,   c'eft: 
qu'il  faut  s'accommodcr  en  cela  a  rhumeur  du  Maitre ,  &  \ 
Tautorite  du  Miniftre.     Lc  P.oi,  (continue  Wicquefort)  (8), 
que  Baffompierre  fervoit  (9) ,  n'aimoit  pas  a  lire  les  longues 
Lettres,  &  bien  qu'il  fut  jaloux  d'une  autorite  qu'il  nc  con- 
noiffoit  point ,   comme  le  dit  le  Duc  de  'Rohan  ,   il  aimoit 
mieux  qu'on  lui  tit  rapport  du  contenu  des  Lettres,  que  de 
fe  voir  oblige  de  les  lire".   D'ailleurs  le  fujet  de  ces  deux  Let- 
tres  de  Whitelock    ne   pouvant  ctre  qu'infinimcnt  agreable   & 
glorieux  a  Crom-well ,    la  bienfeance   &  la  politique  vouloient 
que  le  detail  lui  en  fijt  adrcflc,  &  non  a  fon  Miniftre.     Ce 
qui,  pour  le  dire  en  paffant ,  indique  une  autre  Regle,  que  les 
AmbalTadeurs  doivent  necenairemcnt  obferver. 

6.  Lettre  de  Mylord  Whitelock  ,  &c.  a  Mr.  lc  Secretaire  tefp^"^ 
Thurloe.     A  Upfal  le  20  de  Janvicr  ifi^i.  (ees  pa^*^ 

On  voie  ici  les  difficultes  que  le  Premier  Miniftre  de  la  Rei-  S:?^'"''° 
ne  de  Suede  fit  fur  les  nouvelles  Lettres  de  Creance  que  Crom-  ftietn^i", 
'Mell  avoit  envoyees  en  qualite  de  Protefteur ,    au  Lord  White-  lcs  nou- 
lock.  On  y  voit  encore  un  dctail  qui  met  bien  au  fait  de  la  Ne-  J^"^""    . 
gociation  dont  cet  Ambafiadeur  etoit  charge.    D'ailleurs,   ce  Cisaflss. 
que  nous  allons  dire  de  la  Piece  fuivante  convient  parfaitement 
a  celle-ci. 

7.  Lettre  d'Avis  de  rAmbafladeur  d'Angleterre  en  Suede.  Conver- 
Upfale  k  10  de  Fevrier  165^.  Page  771.  Sans  adrefle.  1?«'°"^  ^ 

T  r-^irrL  r  n'  Anibal- 

Je  ne  fai  fi  les  Lecteurs  trouveront  que  cette  Lettre ,  1  une  fadciir  a, 
des  plus  longues  de  ce  Recueil ,  peche  contre  les  Regles  dont ""  ''Ar- 
nous  venons  de  parler  dans  rArticle  precedent,  &  contre  quel-  a-^UpS"* 
quelques  autres  qu'on  pourroit  y  ajouter.    Mais  j'aflure  hardi-  &  avcc  u 
ment,  que  ceux  qui  connoiflent  le  perfonnage  que  Cromwell jouz  ^r,".""^ 
toute  fa  vie,  ne  traiteront  pas  de  bagate/lcs  ^  de  faidaifes ,  plus  rticr"."" 
capables  d^occuper   quelques  pages  d'u7i   Diiiionnaire ,  que  Pefprit 
iTune  perfonne  [raifonnahle  (10) ,  la  Controvcrfe  que  Mr.  White- 
lock  y   rapporte,  &  qu'il  dit  avoir  agitee  avec   rArchevcque 
d'L!l»/^/ touchant  robfervation  du  Dimanche.  D'aiIIeurs,  la  Lti- 
tre  eft  tr^s  bien  ecrite  ,   &  ce  qui  en  fait  la  plus  grandc  partie, 
je  veux  dire ,  la  converfation  de  rAmbafladcur  avec  le  Chance- 
lier  de  Suede  (11) ,  inftruit  de  bien  dcs  chofes,  &c. 

8.  Lettre  de  Daniel  Whiftler,  au  Lord  Proteftcur  ,  ecrite  ^"''^Re- 
d'Upfal  le  18  de  Fevrier  16 51.  touchant  la  Refignation  que  la  dtuR°. 
Reine  de  Suede  vouloit  faire  de  fa  Couronne.  Page  777.  nedeSuel 

9.  Lettre  de  rAmbafladeur  d'Angleterre  en  Suede  ,    ecrite  iV- 

VUpfalj^r^'^ 

(7)  Cette  Reine  avoit  tant  d'eftimc  pour  CroiTneell ,  qu'e\\e  exhorta 
Charlis  Gujluve  de  rcgardcr  rAlliance  du  Protcdeur,  comme  lc  plus 
fermc  appui  de  la  Couronne  qu'elle  lui  refignoit.  II  cft  remarquable, 
que  Chrifine,  s'entretenint  de  cctte  Refignation  avec  Pf^ibtelocke ,  lui 
dit,  qu'avant  que  de  la  faire,  ellc  vouloit  que  le  Traite  entre  la 
Suede  8c  rAnglcterre  fit  conclu  8c  figne.  Voyez  la  Piece  coteeS. 
Annee  ifij-j. 

(8)  Traite  dc  rAmbaffadeur ,  8cc.  Livre  II.  Seftion  X. 
(y)  Louis  XIII. 

(10)  Wicciuefort.  Ibid. 

(11)  Le  Comte  Axel  Oxenftiern  ,  l*iin  despIushabiIesMiniftresd'E- 
tat  que  la  Sucde  ciit  jamais.  II  avoit  regi  le  Royaume  pcndant  la 
Minorite  dc  la  Rcine  Chrijiine;  8c  lorfqu'elle  fut  Majeure,  quoi- 
qu'ellc  fiit  tres-capable  de  gouvcrner,  Jc  qu'ellceiit  conqu  de  Tavcr- 
fion  8c  de  la  jaloufie  pourTui,  il  confcrva  tous  fes  Emplois  &  pref- 
que  tout  fon  pouvoir  precedent,  jufque-Ia,  que  (felon  l-Vicquefort , 
Livre  Il.pige  39.)  Ch.inut ,  Ambaffadeur  de  France,  a  !a  Cour  dc 
Sucde ,  craignoit  de  temoigner  qu'il  fuivoitlcs  fentimcns  de  la  Rcine 
plutot  que  ccux  de  fon  Premicr  Miniftrc.  II  eft  vrai  que  la  Mai- 
fon  d'OxenJiiern  etoit  fi  puiflante,  qu'on  n'en  auroit  pas  mecon- 
tente  Ic  Chef  impunement ;  mais  il  eft  vrai  auffi,  que  la  Reine  nc 
pouvoit  point  fe  paffer  dcs  conlcils  8c  des  fervices  de  cc  Chef,  fur- 
tout  pour  les  Affaires  Etrangcres,  dont  il  avoit  p!us  dc  connoiflan- 
ce ,  lui  -  feul  ,  que  tous  les  autres  Senateurs  &  Miniftres  d'Etat  en- 
femble.  ^  ■   -      # 

(li)  Ccla  ne  paroitra  cxagere  qu'a  ccux  qui  ignorent  i.  Ce  que 
les  Flottes  d'Angleterre  firent  ea  Afrique,  ou   elles  porterent  noa 

ieu- 
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Lji   Re-  dlJpfal  le  24.  de  Fevrier  i^^i.aMr.  le  SecretaireThurloe.Page 

PUBL.        785. 

d'Angl.  10.  Autre  Lettre  du  ineme,  touchant  la  Refignation  de  la 
Reine,  racceptation  du  Prince  Charles  Gufiaue  ,  1'etat  de  la 
N^ociation  du  Traite  d'Alliance  eutre  l'AngIeterre  &  la  Sue- 
de,  5cc.  Upfal  le  3  de  Mars  1655.  Saiis  adreile.  Page  7851. 

ACTES  concernant  les  Aff*ires  entre  la  'R^publique  tTAn- 
gleterre,  <dr  le  Danemarc  ,  pendant  farntee  1653. 

On  pcut  voir  dans  les  Adtes  qui  regardent  la  Guerre  qu'il  y 
eut  entre  les  deux  Republiques,  que  la  Cour  de  Danemarc  prit 
avec  la  HoUande  divers  engagemens  tres  prejudiciables  aux  in- 
terets  de  TAngleterre.  Le  Gei^eral  Cromwell  en  fut  fi  irrite , 
quil  refufa  avcc  une  opiniatrete  extreme  decomprendrecePrin- 
ce  dans  le  Traite  de  Paix  entre  lcs  deux  Republiques. 

1.  Lettres  de  Sauve-garde  fous  le  Grand  Sccau  du  Parlement 
de  la  Republique  d'Angleterre  ,  pour  tous  les  Pais ,  Ports  , 
Fleuves,  &c.  de  la  Doraination  du  Prince  de  Norvege  ,  Duc 
de  S/esvic,  d'Ho//ace,&cc.Sms  date  &  fans  fignature.  Page68o. 

Pour  peu  qu'on  connoilfe  fHiftoire  ,  on  verra  bien  pourquoi 
Bous  mettons  cette  Piece  dans  TArticle  du  Danemarc. 

2.  Lmre  ds  Mr.  Guil/aume  Cromwell  ^lMt.  Brads/javj  ^  Rc- 
fident  de  la  Republique  d'Angleterre  a  Hambourg.  Copenha- 
gue  le  19   de  Septembre  1653.  Page  d<)2. 

Que  ce  Gui//aume  Cromwe/l  fiit  Parent  d'0/ivier  Cromwel/ , 
ou  non,  il  etoit,  dit-il,  „  envoye  en  Danemarc  avec  des  In- 
ftruftions  pour  rendre  a  Son  Excellence  dans  ces  quartiers- 
la  dcs  lervices  qui,  non-feulement ,  ne  pouvoient  pas  etre 
confies  au  papier,  mais  qui  rendoient  fa  relidence  a  Copen- 
hague  furieufcment  fufpecfle  &  dangereufe,  &  qui  la  ren- 
droient  bien  plus  dangereufe  encore,  s'il  ne  s'y  tenoit  deguife 
fous  le  nom  de  Mr.  Jaques  Laffen  ,  par  ordre  expres  de  fon 
Protedeur,  &c  ". 
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A  C  TE  S  conccrnant  les  Affaires  de  /a  Ji^puh/ique  d^Ang/eterre 
avec  la  Ruffe,  pendant  1'annee  165^. 

4 
U  ne  s'agit  dans  cet  Article,  que  du  Commerc  des  Anglois 
dans  les  Etats  du  Czar,  &  de  leur  Etabliflement/ /Mofcou.  Ils 
avoient,  pendant  affez,  longtems,  ete  feuls  en  {^effion  de  ce 
Commerce  ,  qu'ils  faifoient  fans  payer  aucuns  Droits ,  en 
Vertu  des  Lettres  Patentes  accordees  par  les  Predeceffeurs  de 
Sa  Majefte,  alors  regnant,  &  ratifiees  par  elle-meme  ,  Mr. 
Gui//aume  Fredeax,  Envoye  du  Lord  Protecteur  en  Rullie  de- 
manda  le  Renouvellement  de  ces  Privileges,  ou  la  Permiffion 
pour  tous  les  Negocians  Anglois  qui  fe  trouvoient  etablis ,  ou 
autrement  dans  les  Etats  du  Czar ,  de  pouvoir  en  fortir  libre- 
ment  &  aux  memes  conditions  quils  y  ctoient  entres,  favoir 
francs  de  tous  Peages,   Douanes,   Impots  &  Droits,  &:c. 

1.  Memoire  de  1'Envoye  d'Angleterre  a  Sa  Majefte  Imperia- 
h,  Alexis  Muhaelowitz  Grand  Empereur  &  Grand  Duc  de  la 
Grande  &  Petite  Ruflie,  Souverain  de  plufieurs  autres  Etats  & 
Monarque,  &c.     Sans  lignature  &  fans  date.    Page  795. 

Ce  Memoire  etoit  accompagne  d'une  Requete  qui  n'eft  point 
dans  le  Recueil  de  Rjmer.  EUe  etoit  au  nom  de  Doroth^e  Dig- 
by  ,  Jean  Wbite ,  Negocians  Anglois ,  &  Compagnie. 

2.  Autre  Memoire  du  meme,  au  CommilTaire  que  le  Czar  a- 
voit  nomme  pour  examiner  la  Requete,  &c. 

M.  Predeax  y  fait  valoir  lesfervicesque  laCompagniedesNe- 
gocians  Anglois  etablie  a  Mofcou,  &c.  &  que  le  Royaume 
d'Angleterre  avoient  rendus  a  TEmpire  de  Rulfie,  dans  des 
tems  tres-facheux ,  &  lorfqu'il  etoit  neglige  &  abandonne  de  tous 
k  monde. 


feulcment  la  fnyeur,  mais  encore  le  fer,  le  feu.  Sc  la  deftruftion 
jufques  dans  les  Ports  lcs  mieux  fortifies  &  les  mieux  munis  de  bons 
VaifTcaux  de  Gucrre.  Voyez  CUrendon  Toin.  VI.  p.  386.  8c  390. 
I.  Qijels  egards  Mahomet  IV.  eut  pour  la  Rcpublique  d'Angleterre , 
&  quel  ctoit  le  motif  de  ces  egards.  „  Le  Turc  (  dit  Mr.  Burnet 
,,  T.  I.  p.  167.  de  fes  Memoires)  n'ofoit  lui  deplaire,  5c  lui  livra 
,,  Hide,  qui  fut  amene  &  execute  (a  r.o«(/rej)pour  aVoir  pris  a  Con- 
,,  ftintinople  de  Caractcre  d'Ambafladeur  du  Roi  d'Angleterre  ". 
3.  Quclles  conquetes  la  Nouvclle  Republique  fit  dans  le  Nouveau 
Monde  ,  £c  combien  peu  il  s'en  fallut  qu'elle  n'enlevat  aux  Efpagnols 
la  meilleure  partie  dc  cc  qu'ils  y  polTedoicnt.  Voyez  Bnrnet  Ibid. 
pag.  «48,  149  8c  ij^i.  4.  Ceux  qui  rrouverontcxagere  ce  quenous 
difons  de  la  crainte  generale  qu^inlpiroicnt  les  grandcs  Forccs  dc  la 
Republique  d'Angleterre,  ignorent  ou  revoquent  en  doute  ce  que  lcs 
Aftes  authentiqucs  de  Rymer,  £c  la  plupart  des  Hiltoriens  rappor- 
tent  dc  la  facilite  avec  laquelle  les  Etats  des  difterentcs  Sedtes  Chre- 
tiennes  dans  toute  rEurope  ,  Sc  fur- tout  cn  Allemagne ,  fe  por- 
toient  a  faire  une  contederation  pour  detruire  cette  Pciirance  formi- 
dable,  ou  pour  raftoiblir  par  le  retabliflement  de  Charles  IX. 

(13)  CUrendon  Tom.  VI.  p.  178.    Rnfin  Tome  IX.  p.97.     BUrnet 
ubijt(\ra,f.  141,  14?  • 

(14)  Burnet,  Ibid.  p.  163.  De  Larrey,  Hift.  d'Angl.  Tom.  IV.  p. 

35'- 

(ly)  II  y  ^favailla  feul ,  je  veux  dire  par  le  moyen  defcsNonces, 

de  fes  Brcfs,  Scc.  &:  il  s'y  fit  aider  par  d'autres  Puilfances ,  comme 

la   Republique   de   Venife,    Voyei   plufieurs   Aftes  de  l'Articlc  qui 

Tm.  X.  P.  III . 


La  Re-" 
ACTES  concernant  ce  qui  fe  paffa  eh  A//emagne  touchant  les  pubi-. 
Affaires  ^  les  Inthets  de  /a  R^ub/ique  d' Angleterre ^  pen-      i>'AncLj 
dant  /'Annie  1653. 

II  y  avoit  peu  de  Princes  &  d'Etats  dans  le  Monde,  de  quel- 
que  Religion  ou  Sefte  qu'ils  fuffent,qui  nc  craigniffent  la  nou- 
velle  Republique  (12).  Lcs  HoUandois  penferent  fe  perdre  , 
pouren  avoir  bravela  puiflance.  II  en  coutacherauxPortugais, 
pour  avoir  trop  marque  leur  partialite  en  faveur  de  fes  Enne- 
mis.  Les  Frangois  &  les  Eipagnols  eurent  pour  elle  des  mcna- 
gemens,  &  lui  firent,  a  Tenvi  les  uns  des  autres,  pour  gagner 
Ibn  Amitie ,  offi-es  fur  offres ,  &  des  avances  qui  tenoient  de  la 
baffeffe(i3).  Tous  les  Etats  d'Italie(i4)  trembloient  au  feul  nom 
dc  fon  Lord  Protefteurj  &  TEmpire  avec  tous  fes  EledeurSj 
Princes  &  CoUeges  divers,  n'ofa  jamais,  quelque  envie  qu'il 
en  eirt,  entreprendre,  pas  meme  conclurre  quelque  chofe  dc 
pofitif  en  faveur  de  Char/es  II. ,  qui  avoit  des  Emiffaires  &  des 
Miniftres  k  la  Diete  &  dans  les  differentes  Cours,  &c.  donc 
ce  vafte  Corps  eft  compofe.  II  eft  bien  vrai,  que  li  tous  les 
Potentats  qui,  foit  par  Politique,  par  Amitie,  par  Religion, 
foit  autrement,  auroienc  volontiers  contribue  d'une  manicre  ef- 
fedive  au  retabliffement  de  Char/es ,  avoient  pu  faire  taire  pour 
un  tems  leurs  autres  interets ,  comme  au  Siecle  des  Croifades 
ce  Prince  n'auroit  vraifemblablemenc  pas  ete  oblige  d'attendre 
plufieurs  annees  que  les  Anglois  eux-memes  lui  rendiffent  les 
Couronnes  de  fes  Ancetres.  Mais  envain  le  Pape  exhorcoit  (15) 
de  toiite  la  force  la  France  &  FEfpagne  a  terminer  lcurs  diffe- 
rends  a  1'amiable ,  pour  cette  Aftaire  li  importante  a  la  Catholi- 
cite  Romaine  ;  envain  rEmpereur  (i6)  recommandoit  avec 
chaleur  a  la  docile  Diete  de  prendre  unanimement  en  main  la 
Caufe  des  Stuarts  dethrones  &  errans  ;  tout  cela  ne  produiiic 
qu'une  miferable  contribution  de  quatre  Mois  Romains ,  qui  fu- 
rent  meme  tres-mal  payes  (17).  Ainfi  il  etoic  ecrit  que  Fetoi- 
le  de  Cromwe//  &  la  force  de  fon  Genie  le  foutiendroientcon- 
tre  le  Ciel  &  la  Terre;  contre  ceux-la  memes  qui  Favoienc 
aveuglcmenc  porte  au  faite  de  la  Puiffance;Presbyteriens,  In- 
dependans,  Parlement,  Armee  (18) ;  &  frueretur  Dis  iratis, 
Horninibufque , 

Ce  que  nous  venons  de  toucher  des  intrigues  qui  fe  tramoient 
enEurope,  &  particulierement  en  Allemagne ,  contre  la  Repu- 
blique  d'Angleterre ,  fe  voit  d'une  maniere  plus  detaillee  dans 
les  Ades  fuivans,  &  fur-tout  dans  les  fix  premiers  donc  nous 
allons  donner  le  Precis  dans  un  feul  Extrait. 

1.  Letcre  anonyme,  ecrite  ds  Vienne,  le  30  d'Avril  1653. 
Sans  Adrefle.  Page  629. 

2.  Lettre  de  Mr.  Gi//es  Co//in$ ,  touchant  quelques  Aftaires 
traitees  en  AUemagne,  en  faveur  de  Char/es  II,  contre  la  Re- 
publique  d'Angleterre.  Page  632. 

Cecte  Lettre  eft  fans  adreffe,  &  fans  datede  Lieu  (19) ;  nous 
dirions  auffi ,  fans  date  de  jour ,  de  mois  &  d'annee ,  fi  on  n'en 
pouvoit  pas  recueillir,  qu'elle  fut  ecrite  entre  le  J,  &leJtMai 
1653.  En  effec,  ce  fut  durant  cet  intervalle  que  la  Diete  dont 
parlc  Mr.  Co//i)is,  fit  a  Augsbourg,  TEledion  d'un  Roi  des 
Romains,  pour  laquclle  rEmpereur  Tavoic  principalemenc  af- 
femblee. 

Le  gros  des  Partifans  de  Charles  II. ,  tant  au  dehors  qu'aude- 
dans  dcs  Illes  Britanniques,  fe  flatoient,  que  cous  les  Membres 
de  TEmpire  feroient,  avanc  que  de  fe  feparer,  une  Confedera- 
tion  en  faveur  de  cc  Roi ,  a  laquelle  ritalie,  la  Pologne  (20}, 
&  les  deux  Royaumes  du  Nord  eux-memes  accederoient ;  de 
mcme  que  ceux  de  France  &d'Efpagne,  s'ils  venoient  a  fairela 
Paix,  comme  la  plupart  des  Puiflances  les  en  follicitoienr  for- 
tement.  Les  EmiOaires  memes  de  la  Republique  d'Angleterrc 
tenoienc  cette  Confederation  pour  infailhble,  &  ne  ceiloienc 

d'ea 

concerne  les  AtFaires  enire  TAngleterre  8c  la  Hollande.    Voyez  aufli 
ceux  de  1'Article  d'Italie,  ci-deHbus. 

(iC)  Ferdinand  lll.  a  la  Diete  d'Augsbourg  aflTemblee  au  mois  de 
Mai  i6}-3.  pour  fEleftion  d'un  Roi  des  Romains. 

(17)  ^uatre  mois  Romalns  ....  mal  payes.  Ils  devoient ,  je  croi, 
produire  quelque  cinquante-mille  livres  Stcrling,  dont  chaque  Pfin- 
Ce  d'Allemagne  fc  chargea  de  fournir  fa  Quotc-part;  mais  qui  n'en 
produilirent  que  quelque  dix-millc  ;  rEinpercur  lui-meme,  malgre 
fon  grand  zele  pour  CharlesII.,  ayant  donne  1'excmple  de  ne  rien 
fournir ;  8c  cet  exemple  ayant  ete  iuivi  par  le  LanJgrave  de  HeJJe- 
Cajfel,  8c  par  rEledtcur  Falatin  eux-memes  ,  quoiqu'ils  euflent  de 
tres-grandes  obligations  au  Roi  Jaques  8c  au  Roi  CharUsI.  8cc.  C/«- 
re«io«.  Ibid   pag.  311  8c  313. 

(18)  Kafin  Tom.  IX.  p.  66,  89,  103,  8cc.  'Burnet  ubi  fupra  p. 
I44.  8cc.  Clarendon,  Ibid.  p.  101,228,  jufqu'a  237  8c  307,  8c  feq. 
3+^.  199  >  2cc. 

(19)  Je  preiume  que  c'etoit  Ratisionne;  Sc  jefuisfonde  fur  ceque 
cette  Lettre  Sc  les  trois  luivantes  difcnt  de  [Villemot,  Ambairadeur  dc 
Charles  II.  aupres  de  Ferdinand  III. 

(10)  Le  Roi  de  Pologne  la  tenoit  aufl"!  pour  telle,  8c  oifroit  d'y 
entrer  avec  toutes  fes  forces ,  apres  qu'il  auroit  iait  la  Paix  avec  les 
Cofatfites;  ce  qui  feroit,  difoit-il,  dans  peu ,  fi  rEmpereur  8c  les  au« 
tres  IVlembres  de  la  Diete  lui  accordoicnt  le  Secours  qu'il  leur  hi- 
foit  demander  avec  inftance  par  fon  Miniftre.  Voycz,  les  Lettres  dc 
cet  Article  cotees  N,  i.  4  ,  £c  particulierement  N,  6. 

y  a 
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La  Re- d'en  donner  avis  au  Confeil  d-Etat,  afn  ^quinforms  a  tems  y 
lUBL.  Jes  Complots  de  fes  Enntmis  ,  il  prit  les  mefures  necejfai' 
d'Ancl.  Yes  pour  les  faire  echouer.  Mais  les  Miniftres  de  Charles  n'at- 
tendoient  pas  de  cette  Negociacion  un  fucces  fi  favorable.  Car 
ils  marquoient  a  ceux  a  qui  iis  rendoient  compte  des  progres 
qu'il  y  faiibient,  que  :  „  Quoique  les  Eledeurs  euflent  temoi- 
^,  gne  qu'ils  etoienc  prets  a  embralfer  la  querelle  du  Roi  avec 
„  autant  de  clialeur  que  leur  Chef  en  avoit  montre  en  la  leur 
„  recommandant ,  il  etoit  neanmoins  certain  qu'ils  feroient 
„  peu  ou  rien  fans  ie  concours  du  refte  des  Princes  &  E- 
„  tats  de  l'Empire ,  dont  la  plupart  etoient  abiens  de  la  Diete  \ 
j,  fic  plu«  certain  encore,  que  ces  fecours  viendroient  tard ,  & 
„  trop  tard  pour  reffet  qu'on  s'en  promettoit;  ou  plutot,  qu'ils 
„  ne  viendroient  jamais  ".  Ce  n'eii:  pas  tout,  dilbient  encore 
les  Miniftres  de  Charles  II :  Si  la  Pai.v  fe  faic  entre  rAngleter- 
re  &  ies  Provinces-Unies,  ou  fi  le  Lord  General  Cromwel/ac- 
corde,  a  quoi  il  n'y  a  que  trop  d'apparence,  quelque  Liberte 
aux  Catholiqucs  Romains  d"Angleterre  &  d'Irlande ,  toutes  nos 
inachines  en  feront  renverfees  incontinent  &  fans  reflource  ; 
n'y  ayant  point  de  Prince  ni  d'Etat  Catholique  Komai?i ,  foit  en  AUe- 
magne ,  foit  aiileurs ,  qui ,  en  ces  cas-la ,  ne  nous  abandonne ,  &c. 

Voila  donc  1' Abrege  des  fix  premiercs  Lcctres  de  cet  Article ;  Res- 
te  feulement  a  donner  les  titres  &  lesdaces  de  la  3  ,  4.,  y  &  6. 

3.  Lettre  de  Correfpondance  fecrete,  fans  fignature  ni  adref- 
fe.     Ratisbonne  le  15  de  Mai,  1653.  P^g*^  633. 

4.  Lettre  de  femblable  Correfpondance.    Vienne,  meme  da- 
te ,  fans  Cgnature  ni  adreffe.  Page  634. 

f.  Lettre  interceptee  de  Mr.  Samuel  Stone  ecrite  de  Ratis- 
bonne,  le  l\  de  Mai  1653.  ^^g^  ^»?!-  Sans  adreffe. 

6.  Lettre  de  Correfpondance  fecrete,  fans  lignature  ni  adref- 
fe.  Page  636.  De  Ratisbonne,  le  6  dejuin   1653. 

7.  Letire  intcrceptee,  ecrite  de  Cologne,  par  Mr.  Ifter ,  le 
ti  dejum  1653.     Sans  adreffe.  Page  64.0. 

Ce  Mr.  Ifter  reprend  &  pourfuit  ici  une  matiere  qu'il  avoit 
entamee  dans  une  autre  Lettre,  &  pour  laquelle  il  montre  un 
Zele  qu'il  diihle  en  divers  raiibnnemens  a  perte  de  vue.  II  vou- 
loic  etablir ,  que  les  Partifans  de  Charles  II.  qui  ecoient  dans  les 
Ecacs  de  ce  Prince,  comraettoient  un  Peche  enorme,  denepas 
fe  Ibulever  concre  le  nouveau  Gouvernemenc.  Jl  tire  fes  Preu- 
vcs  de  cinq  Sources.  i.  Du  Blame  que  Solon  merita  parmi  les 
gens  fages  6:  bien-nes,  pour  avoir  mis  bas  les  armcs,  ]orfqu'il 
crut  qu'on  ne  feroit  plus  que  de  vains  eftbrts  pour  la  Liberte 
Publique ,  depuis  que  Piiiftrate  fc  fut  rendu  maitre  d'Athencs. 
2.  Des  Prodiges  frequens  &  ternbles  que  Dieu,  irrite  contrc  la 
Nation  Britannique,  lui  faifbit  voir  dans  TAir,  fur  la  Mer,  & 
fur  la  Terre.  3.  De  ia  Securice  profonde  oii  jetcoienc  TAngle- 
terre  rebelle ,  les  piofperites  donc  Dieu  permeccoic  qu'elle  jouic, 
Arniees  nombreufes ,  Flocces  vi<ftorieufes ,  Confeils  parfaics. 
4.  Des  Divifions  qui  inteftoienc  les  crois  Royaumes ,  &  qui  ne 
pouvant  qu'eclater  tot  ou  tard,  de  rage  &  de  fureur,  produi- 
Jroient  la  ruine  totale  de  la  Nation;  Tems  horrible  ou  celui-lafe- 
ra  le  plus  heureux ,  qui  pourra  le  pr^mier  introduire  un  Etravger 
dans  le  Pdis  pour  detruire  fon  Voiftn.  5.  Eniin  de  rincerpreca- 
tion  de  cercains  paffagcs  de  Jeremie. 

Apres  cetcc  prolixe  Harangue ,  que  Mr.  Ifter  vouloic  bien  que 
Ton  prit  pour  un  effet  de  certains  acces  de  Melancolie ,  auxquels 
il  croyoit  iujets  tous  les  Anglois  de  fon  teins ,  il  intbrmoit  fon 
Correlpondant,  du  jugement  qu'Om«wrf  &  O  Keale  porterent 
de  la  malheureufe  entrepriie  d'Ecoffe ,  &  des  cfibrcs  qu'ils  firenc 
pour  decourner  lc  Roi  de  ce  Voyage,  qui,  oucre  la  honte  du 
mauvais  fuccts ,  ravoit  evpofe  \  une  d^penfe  irr(parahle  pour 
un  Prince  ^ue  prefque  tout  le  monde  avoit  entierement  abandonni. 

8.  Lcttre  anonyme  ecritc  d'^!X-la  Ckape/le a.Mr.  AntoineRo- 
gers,  le  l\  d'Aout,  a  onze  heures  du  foir,  1653  ,  &  adreflee  ii 
la  Pofte,  a  Londrei.  Page  674. 

L'Auteur  de  cette  Letcre  decric  a  fon  Correfpondanc  de  Lon- 

dres,recac  ou  fe  crouvoit  Char/es  I/.  (i)  &  le  Caractere  deceux 

qui  avoient  le  plus  d'acces  &  de  credit  aupres  de  lui  a  yiix-la 

'^^  ^-  ChapeUe.     „  De  cette  Ville-ci,  ajoute-t-i/,  je  croi  qu'il  paffera 

„  a  Cologne  ,    ou  50  mille  livres  Scerling  (2)  raccendenc;  & 

„  de  Cologne  fans  douce  en  Ecotfe,  li  les  Affaires  y  vonc  rai- 

„  fonnablement  bien  ". 

A  "s  fut     9'  ^'^^^  fecrets,  fans  fignature  &  fans  adreffe,  ecrits  de  Ra- 

les"se-"' tJsbonne  le  'i  d'Aoiit  (de  Septembre)  1653.   Page  683. 

cours  que      II  paroit  que  celui  qui  donnoit  ces  Avis  fecrecs ,  n'avoic  pas 

r^™&"    grande  opinion  des  fervices  que  Sa  Majefte  Ecoffoife  recevroit 

fliinpijc  de  rEmpereur  &  de  1'Empire.     Un  aucre  en   penfbit  bien  au- 

doniic-     trement,  puifquil  affuroit,  que  PEmptre  s^^toit  de'ia  declar^ con- 
wicut  au  '  r       i  >   j.      .         L  j 


Etat  de 
Cliatles 
Il.dcla 
Ccur  & 
de  lcs  Af- 
faircs  \ 
Aix-la 


(i)  II  n*y  avoit  que  la  France  qui  fit  a  Charles  une  Penlion;  en- 
core  e'toit-elle  fi  mociique  ,  qu'il  n'cn  pouvoit  pas  fublifter.  Mr.  </e 
Vapin  obfcrve  qu'c/ie  etoit  payee  fort  fecretement ,  Je  peur  qtie  le  Far/e- 
tnent  nen  conpit  de  l»  jaloufti.  Hift.  d'Angl.  T.  IX.  p.  76. 

(i)  5-0  mille  llvres  Sterl.  La  Lertre  ajoute,  Argent  d' Allemagne  i 
ce  qui  doit  apparemment  s'entendre  des  quatre  Mois  Romains  que  la 
Diete  avoit  accordes  a  Charles  II.  &  dont  il  ne  toucha  quc  dix-mille 
livres  Steding ,  comme  nous  l'avons  remarque  dans  le  Pr^ambule  de 
cct  Article  £c  dans  la  Note. 

(j)  Dans  le  Preambule  de  rArticle  de  ce  quifepafTa  en  Allemagne 
en  i6fi  ,&c. 

(4)  Voyez  Ics  Notes  fur  ce  Prearabule, 

(f)  Jaques  I.  &  Charles  I. 

(6)  bHrnet,  Ibid.  p.  149  ad  if2.  ^  Alibi  faJJ7tn, 


rre  la  Rtfpub/ique  d'Ani/eterre ,  &  avoit  promts  un  Subfde  de  C6 
mi/le  /ivres  Ster/.  pour  commencer ,  &c.     Voyez  le  Tome  XX. 
du  Kxwcr,  p.  723.     Voyez  auffi  p.  725.  &c. 
A  C  TE  S  qui  marqiient  ce  rjui  fe  faffa  en  Ita/ie  toucbattt  les  Af- 
faires  ^  les  interets  de  /a  R^publique  d'Ang/eterre,  pendant 
V  Annh  1653. 

1.  Lettre  de  Correfpondance  fecrece;  fans  fignature,  &  fans 
adrefle.     Rome  le  12  de  Mai  1653.  Page  630. 

On  voit  dans  cette  Lettre,  que  le  Pape,  craignant  que  la 
Guerre  entre  les  deux  Republiques  ne  tut  bientbt  terminee,al- 
loit  redoubler  fes  efforts  pour  la  Paix  avec  lcs  Princes  Catholi- 
ques .,  atin  de  leur  faire  embraffer  laquerellede  Charles  II.  ^  dont 
les  interets  etoient  menages  a  Rome  par  TAgent  de  la  Reine  fa 
Mere;  lui,  n'ofant  point  y  en  envoyer  en  lon  nom,depeur 
que  le  Parti  Proteftant  ne  Tabandonnat. 

2.  Lettre  de  Corrcfpondance  fecrete,  ccrite  de  Livourne  le 
26  d'Aout  (5  de  Sepcembre)  1653  ,  a  Mr.  Jean  Thurloe,  E- 
cuyer,  a  U  loiteball  ^i^r  Mr.  Charles  Longland.     Page  685. 

^  II  n'y  a  prefque  aucun  licu  de  doucer  que  ce  Mr.  Longlandrit 
fiic  l'Auceur  de  la  Leccre  precedente.  li  marquoit  dans  celle-ci, 
entre  autres  chofes,  que  les  Italicns  iVaimoient  du  tout  point  les 
Anglois ,  &  que  cette  haine  augmentoit  beaucoup  par  celle  que 
les  Anglois  leur  temolgnoient  tous  les  jours. 
ACTES  concernant  lcs  Affaires  ini^rieures  de  la  Republiaue 
d' Ang/eterre .j  pendant  V Avfiee  1653. 
Les  Preambules  que  nous  avons  mis  aux  principaux  Articles 
des  Adles  qui  concernent  les  Aftaires  exterieures  de  ia  Republi- 
que  d'AngIecerre,  duranc  les  cinq  premieres  Annees  de  fon  E- 
cabliffemenCj  ces  Preambules  joincs  a  1'Excraic  Hiftonque  que 
nous  avons  faic  de  ce  meme  Periode,  peuvent  fans  doute  fervir 
d'incrodudtion  fuffifance  aux  Aclcs  qui  rcgardenc  les  Affaires  in- 
cerieures  de  ce  meme  Gouvernemenc:  daucanc  plus  qu'il  nesa- 
gic  ici  que  d'une  feule  de  ces  cinq  Annces ,  comme  le  titre  Ta 
deja  annonce.  Aufli  nous  n'arreterions  pas  notre  Ledleur  dans 
cet  endroit,  fi,  apres  lui  avoir  montre  ailleurs  (3)  ia  grandeur 
des  Forces  de  la  nouvelle  Republique,  &  la  crainte,  lajaloufie 
que  toutes  les  Puiflances  de  la  Terre  cn  con^urent  (4) ,  nous  ne 
jugions  abfolument  neceffaire  de  proficer  de  la  dcrniere  occa- 
fion  qui  fe  prefentera,  pour  dilTiper,  lc  mieux  &  le  plus  brie- 
vemenc  qu'il  nous  fera  poflible ,  ce  que  cecte  forte  de  Phenome- 
ne  caufe  d'cconnemenc. 

En  effec,  a  confiderer  la  prodigieufe  quancite  d'argent  qui 
s'ecoit  confume,  &  de  fang  qui  s'etoit  repandu  pcndant  la 
Guerre  Civile,  il  paroit  etrange  que  les  forces  de  l'Angleterre 
fuflent  encore  fi  redoutables.  Mr.  de  Rapin  repond  fort  bien , 
que  Targent  n'ecanc  point  forci  du  Royaumc,  &  le  Royaume 
s'etanc  crouve  excraordinairemenc  peuple  en  1642,  pour  n'avoir 
prefque  point  eu  de  Guerre  depuis  la  mort  d'E/iftheth ,  TAn- 
glecerre  ne  pouvoit  quetre  cncore  auffi  puiflante  quc  fous  cctte 
grande  Reine.  A  quoi  il  faut  ajouter,  quc  ia  Flotte  n'avoic 
point  du  tout  foufilert  pendant  les  Troubles,  n'ayant  poinc  eu 
d'Ennemis  a  combactrci  &  que  le  Gouvernemenc  dc  la  Repu- 
blique  fe  trouvoit  entre  les  mains  de  gens  tres  - habiies.  (Hilt. 
d'AngI.  Tom.  IX.  pag.  47  &  48). 

Ccs  raifbns  font  li  bonnes ,  qu'elles  prouvent  meme  que  TAn- 
gleterre  devoit  necetrairement  etre  plus  puiffante  apres  la  Guer- 
re  Civile,  que  durant  les  Rcgnes  oiiifs  des  deuxnonchalansSuc- 
cefleurs  (5)  d'Elifaheth.  Tant  il  ell:  vrai  qu'on  peut  etre  tres- 
pctit  Roi  d'un  tres-grand-Royaume.  Mais  ces  raifons  de  Mr. 
de  Rapitt  prouvent  -  elles  qu'apres  la  violente  Guerre  contre  les 
Provinces-Unies,  les  Forces  de  l'Angleterre  puflent  etre  enco- 
re  fi  grandes,ii  formidables?  Non ;  &  pour  developer  la  chole, 
il  faut  peut-etre  dire,  1.  Que  li  les  evenemens  de  la  GuerreCi- 
vile  dans  les  trois  Royaumes  avoient  donne  a  tout  le  monde  at- 
tentif  une  haute  opinion  des  Forces  &  des  reflources  inepui- 
fables  de  la  Nation  Angloife ,  cette  opinion  ne  put  que  fe  con- 
firmer  par  les  evenemens  de  la  Guerre  entre  les  deux  Republi- 
ques,  &  que  fe  fortifier  coniiderablement  parl'engagemencqu'el- 
les  prirent ,  en  faifant  la  Paix ,  de  fe  preter  leurs  armes  &  tou- 
tes  fbrtes  de  fecours  contre  leursEnnemisreciproques.  2.Qu'a- 
pres  cette  Paix,  la  Republique  d'Angleterre ,  bien-loin  dedefar- 
mer,  equipa  deux  nouvelles  Flottes  fi  conliderables ,  que  toutes 
les  Puiffances  de  TEurope  en  furent  dans  une  inquietude  extre- 
me  (6) ,  fans  pouvoir,  ou  fans  ofer  rien  faire  pour  conjurer  To- 
rage  (7)  de  deffus  leurs  Terres.  3.  Que  la  France  qui  etoit  la 
feule  ( 8 )  Puiffance  veritablement  en  ctat  ,  &  la  plus  obli- 
gee  de  retablir  Charles  II,  faifoit  ceder'couces  chofes  au  deffein 
d'abaifler  TEfpagne  ,    avec  qui  elle  ecoic  adtuelkmcnt  en  guer- 
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(7)  L'orage  alla  crever  cn  Amerique  fur  les  viftes  &  richesDomi- 
nations  Efpagnoles.  Ce  n'eil  pas  ici  Ic  lieu  de  marquer  quelles  en 
furent  les  iuires ;  mais  bien  celui  c1c  montier  que  ce  n'etoit  point«» 
attentat  auquel  la  Cour  de  Madrid  neiit  auciin  lieu  de  s'attendre ,  com- 
mc  Mr.  de  Rnpin  le  dit  exprefrement,  uhi  fiipra  p.  78.  Nous  n'a- 
vons  pour  cet  effet  qu'a  rapporter  ce  qui  ie  trouve  fur  ce  fujet-  la, 
dans  les  Memoircs  de  TEveque  de  Salishury.  Ibid.  pagc  148.  „  L'£f- 
„  pagne  n'avoit  point  voulu  de  Paix  cntre  les  Tropiques,  de  forte 
,,  que  rAnglctcrre  etoit  dans  un  etat  de  Guerre  avec  clic    pour  tous 

ces  Endroits,  avant  que  de  la  lui  avoir  declaree  en  Europe  ". 
Ainfi  rentreprife  de  la  Flotte  Angloife  fur  Hifpaniola  n'efl 
point  un  Attentat ,  &  TEfpagne  n'avoit  aucun  iujct  de  s'en  plain- 
dre  ,  comme  d'ane  furpriie  &  d'une  intVaftion  faite  aux  Traites. 

(8)  Voyez,  emre  autics  Adtes  du  Toifte  XX.  dc  Rynier,  une  Lct- 
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jA  Re-  re.  4.  Qiieles  autres  Princes  etoient,  tousenfemble,  tropfoi- 
UBL.  bles  fur  Mer  pour  frappcr  ce  grand  coup.  5.  Enfin,  que  les 
i'Angl.  Parcifans que  lc  Roi  avoit  dans  les  trnis  Royaumes , etoient crop  peu 
d'inteUigence  en  Irlande,  trop  foibles,  trop  difperfes  en  Angle- 
rerre  &  en  Ecofle,  &  par-tout  trop  peu  habiles  pour  conduire 
&  poufler  avec  fucces  une  telle  entreprife  :  comme  cela  parut 
par  toute  la  conduite  des  Irlandois  &  des  Ecoffois,  &  par  les 
Soulevemens  que  les  Royaliftes  exciterent  en Angleterre.  kczs 
cinq  conlideracions  ,  nous  pourrions  en  ajouter  bien  d'autres, 
pour  achever  de  porter  jufqua  Tevidence  Mathematique,  la 
propofition  que  nous  avions  a  etablirj  mais  ce  feroit  faire  u- 
ne  Differtation ,  &  non  un  Preambule.  Paflons  donc  aux  Ac- 
tes  qui  concernent  les  AfFaires  interieures  des  trois  Royaumcs, 

pendant  TAnnee  1653. 

ANGLETERRE. 

1.  Lettre  d'Avis  a  Mr.  Thurloe.  Sans  fignature,  &  fans  date. 
Page  654. 

LesAgi-  L'Auceur  de  cette  Lettre  informoit  Mr.  Thurloe  ,  i.  Que 
latcurs  les  Agitateurs  de  TArmee  avoient  prefence  au  Confeil  d'Ecac 
irl^lec-"'  une  Requete  contre  TEledtion  des  Membres  qui  devoient  com- 
ion  dc  pofer  le  nouveau  Parlement,  chaque  Soldat  pretendant  avoir 
certains  ^^^-^^^  j^  fuft'rage.  2.  Que  ie  fameux  Harrijoiz  avoit  depofe 
Ju^iiou-  fa  Commiflion,  ou  du  moins  qu'elle  lui  avoit  ete  otee,  &c. 
ireauPar-  Voyex  ce  qui  a  ete  dit  de  tout  cela  dans  notre  Extrait  Hifto- 
""'"'''•     rique,  page  151,  &  fuiv. 

2.  Memoire  figne  par  les  quatre  Ambafliideurs   Hollandois, 
sl   Londres ,    touchant  Tetat  du  Gouvernement  d'Anglecerre. 

Conflitu-  Sans  dace  de  Lieu.     Le  12  d'AoiJt,  N.  S.  1653.  Page  671. 
tioiidela       Je  remarque  d'abord  que  ce  qui  eftdit  ici  du  General  Har- 
^iJe^d-An-  '''7^^)   montre   que  la  Lettre  qui  eft  a  la  tete  de  cet   Arcicle, 
gicterre     doit  etre  neceflairement  placee  apres  le  Memoire  dont  nous  de- 
tousie       yQps  parler  maincenant  (9). 

menV&ie  Mefl".  les  Ambafladeurs  des  Provinces-Unies  y  decrivent  la 
Confeii  conftitution,  que  le  Lord  General  Crumwell,  aflifte  des  Majors 
i'Eiai.  Generaux  Lambert  &c  Harrifiti ,  avoit  donnee  au  Gouvernemenc 
d' Angleterre  ,  dont  ils  s'ecoit  arrogc  la  diredion,  fous  le  nom  de 
TArmee,  apies  avoir  cafle  le  dernier  Parlement  &c  le  Confeil 
d'Etat,  fous  le  meme  nom.  Nous  ne  pouvons  pas  fuivre  ces 
Ambafladeurs  dans  le  detail  oii  ils  entrent.  Ccftpourquoi  nous 
nous  contentons  d'avertir  le  Ledeur  qu'il  trouvera  dans  cette 
Vihct  jufqu'aux  noms  de  ceux  dont  fut  compofe  le  nouveau 
Confeil  d'Etat  que  Cr omwe II  crez.,  &auquel  il  afligna,  parpro- 
vilion,  le  Pouvoir  fupreme^  n'oubliant  pas  de  s'en  faireleChef, 
&  fe  portant  meme  a  convoquer  en  fon  propre  nom,  &  de  fa 
propre  autorite,  un  nouveau  Parlement,  &c. 

3.  Lettre  de  Mr.  Van  der  Perre,  &c.  Weftminfter  ie  30 
de  Septembre,  (10  d^Odobre,)  1653.  Page  701. 

Voyez.  ci-deflus  la  Note  i^de  la  page  161  de  ce  Tome  X. 

4.  Avis  au  General  Crom-ujell.  Sans  lignature.  Londres  le  \6 
de  Novembre  1653.  Page  719. 

II  s'agic  la  des  Predications  &  des  Prieres  feditieufes,  que 
Conrcils  TAuceur  de  ces  Avis  avoit  ouies  lui-meme,  dans  TEgUfe  des 
flateuis      Black-Fryers ,  ou  les  Anabaptiftes  faifoient  leurs  Aflemblees  Re- 

aonnes  a,,^-'^'.  '  r       \     ■      1    r>    n      ■  n      .- 

Crom-  ligieufes.  L  Auceur  accompagne  les  Avis  de  Reiiexions,  &  fes 
iWdl.  Refiexions  de  Confeijs  qui  tendoient  a  perfuader  au  Lord  Gene- 
ral ,  qu'il  devoit ,  pour  fa  propre  furete  &  pour  celle  de  la  Re- 
publique  &  de  la  Religion ,  reprimer  ces  boutefeux ,  &  pour  cet 
eftet,  prendre  en  main  les  renes  du  Gouverncment,  &c.  C'e- 
toit  bien  trouver  Tendroic  foible  de  Cromixiell. 

5.  Lectre  interceptee,  ecrite  de  Londres  par  Mr.  Kilei  a  Mr. 
Hicks .,  a  Paris,  le  22  de  Decembre  1(553.  P^g^^  734- 

Mr.  Kilei  marquoit  a    Mr.  Hicks  relevacion  de  Crowwsll  au 

Senti-    proiefforat ,  &  ce  qui  s'etoit  pafle  a  Temple-Bar  ^  a  Cheapfide , 

pJm^ei?t""  &  a  la  Nouvelle  &  Fieil/e  BoKr/f , lorfque  la  Proclamation  y  en 

publique-  tijt  faitc.     U  71  y  eut  perfi-mie .,  dit-il,  {except^  les  Soldats ,  ^tne- 

^^"^^^^"'  me  pas  tous),  qui  vouliit  prendre  la  peitie  de  faire  des  acclama- 

Procla-      tio7ts.    Au  contraire  .^  oji  riait .,  o?z  fe  7noquoit  ouvertemejit ,  &cc. 

manon  Ju  ^e  qui  joint   aux   difcours  que  fetttetids   tenir  de  tous  cot^s ,  7tie 

teur"^&c  /<"'  craiudre.,  que  le  Ge'neral,ett  devenatit  ProteBeur ^ti^ait  beau- 

coup  perdu  de  l^ajfcdion  du  Peuple ,  &c.     Pour  ce  qui  eft  des  A- 

xahaptijfes^  continue  Mr.  Kilei ,  „  ils  enragent  contre  lui.     Ils 

„  rappellerent ,  Dimanche  pafle,publiquement  le  Parjure  leplus 

„  diflimuie   &  le  plus  fcelerat  du  monde ,  ajoutant  que  s'il  y 

5,  avoit  quelqu'un  de  fes  Amis  dans  1' Aflemblee ,  ils  le  prioicnt 

3,  d'aller  lui  rapporter  ce  quils  en  difoienc,  &c". 

l'rotcfta-     <5.  Humble  Requete  de  divers  Colonels  de  rArmee,  a  Son 

tionde     Altefle  lc  Lord  Procedeur ,  &c.    &  notre  Geueral.    Etoient 

quelqucs  |-,g„e5  ^  Thomas  Sautiders ,  Jeatt  Okey  ^  Mattbieit  Allured.     Pa- 

tre  de  Paris  ,  page  6^9. 

(9)  Cette  Lcttre  devroit  mtme  etre  placee  bien  pius  loin,  com- 
nie  on  peut  s'en  convaincre  par  celle  de  Mr.  Van  der  Perre ,  cotee 
ci-dcflus  N.  5-3.  page  161.,  8c  par  la  Notc  14  dc  la  nieme  page , 
5c  pav  rAfte  qui  fe  trouve  dans  le  Tome  XX.  de  Rywec  .pag.yg^. 

(10)  La  diflolution  du  dernicr  Parlement  avoit  fait  perdre  a  Crom- 
well  tous  fes  Amis,  cxcepte  ceux  derArmee,  par  la  force  de  la- 
quelle  il  avoit  fait  ce  coupde  main  fi  eclatant  &  fi  liardi.  Mais  l'Ar- 
inee,comme  on  le  voit  par  cette  Protcftation  en  fovmede  Requete, 
n'etant  pas  contente  dc  lc  voir  rcvetu  feul  detoute  l'Autovite  par 
TAfte  de  Gouvernement ,  &  les  Officiers  fe  liguant  dejaouvertemenc 
contre  lc  ProteUeur ,  en  favcur  du  Parlemcnt ,  on  pouvoit  fans  En- 
thouliafme  predire  que  le  Kegne  de  Cromvpell  ne  feroit  fas  long.  Unc 
pareille  Ligue  l'avoit  eleye  en  detruifant  le  Parlementj   une  paieille 


ge  73().    Sans  datc.  La  Re« 

Cette   Requete  eft  nne  veritable  Proteftation  fort  detaillee,  p"»!-. 
contre  le  Pouvoir  exceflif  que  TAfte  de  Gouvernement  avoic  "'Angi,: 
confere  au  Proteileur.     Ceux  qui ,   en  la  lifant ,  fe  tranfporte-  \"\^^  j^ 
ront  au  tems  quelle  fut  prefentee,  n'attribueront  point  a  un  pur  Gouver- 
Efprit  d'Enthoufiafme ,  la  menace  (10)  faite  par  Vavaffbr,  Po-  °ement.. 
ive/l,  &  Feake  y  a  Cromwe// ,  que  fon  Regne  ne  feroit  pas  long. 
II   le  fut  pourtant  contre  toute  apparence,  &  il  le  fut  autant 
qu'il  pouvoit  Tetre ,  puifque  le  Protedeur  conierva  toute  fon  Au- 
torite,  le  refte  de  fa  vie,  qu'il  finic  tranqnillement  dans  Ibn  lit, 
malgre  une  infinite  de  Confpirations  tramees  Contre  fesjours. 
Au  contraire,  Vavaffor ,  Povje// ,   &  Feake ,  furent  mis  en  pri-» 
fon  le  lendemain  de  leur  trop  imprudente  &  fougueufcDeclama- 
tion,  &  Harrijo»  qui  lcs  loufHoit  fut  arrece  comme  eux,  dc~ 
pouille  de  fa  Commiflion,  &c.i 

Suite  des  ACies  qui  coticertient  /es  Affaires  hiterieures  de  la  Rf- 
pub/i^ue  d" Atig/eterre  pendattt  l Annee  1653. 
E  C  O  S  S  E. 
Quoiqu'apres  la  facale  defaite  de  C/oar/es  II.  a  Worcefter ,  lej 
Ecolibis  euflent  ete  fubjugues,  comme  nous  l'avons  rapporte 
dans  notre  IV.  Abrege  Hiftorique  (11) ,  &  qu'il  ne  leur  reftaB 
ni  Corps  d'Armee,  ni  Places,  ni  Armes;  il  fe  conferva  dans  le 
gros  de  la  Nation ,  une  difpofition  prochaine  a  tout  entrepren- 
dre  pour  recouvrer  leur  Independance  naturelle  de  rAngleterre, 
&  plus  encore  leur  chere  Idole ,  je  veux  dire  leur  Covenant ,  que 
leurs  Vainqueurs  avoient  renverfe ,  en  accordant  en  Ecofle  une 
enticre  Liberte  de  Confcience  &  de  Culte  public  aux  Sedtes 
memes  les  plus  odieufes.  Cecce  difpoficion  ecoic  telle  que  cou- 
te  la  feverite  de  Monk,  qui  gouvernoit  defpotiquement  cc  Ro- 
yaume  pour  le  Parlement  de  la  Republique  d'Angleterre,  ou 
plutot  pour  Cromvoi//,  nc  putjamais  venir  a  bout  d'empecher 
que  les  Predicateurs  Presbyteriens  ne  criaflent  a  tons  redou- 
bles  contre  cette  Liberte,  quils  nommoient  une  Licence  im- 
pie,  un  Debordement  lacrilege;,  &  ne  priaflent  Dieu  pour  le 
Roi  Char/es  i/,parcc  qu'il  avoic  re9u&  jure  \em Covenant  [iz). 
D'un  aucre  cote,  quelques  Scigneurs  Ecolfois  ayanc  raflemble, 
fous  le  Comte  de  G/ettcarne ,  quelques  debris  de  leurs  Troupes, 
dans  des  Lieux  inacceflibles,  ou  il  n'etoit  pas  pofifible  de  les  at* 
taquer,  faifoient,  accompagnes  des  farouches  Montagnards,  de 
frequentes  courfes  dans  les  Quarciers  des  Anglois,  leur  tuoicnt 
beaucoup  de  gens,  emportoient  beaucoup  de  butin;  &  dans  les 
Lieux  memes  qui  paroiflbient  les  plus  tr.inquilles  &  les  plus  fou- 
mis ,  les  Anglois  qui  s'ecartoient  pendant  la  nuit ,  ou  qui  niar- 
choient  leuls  dans  le  jour,  ctoient  ordinairement  aflbmme;,  fans 
qu'on  puc  decouvrir  les  Meurtriers.  Mais  enfin  la  divilion  s'e- 
tant  mife  parmi  ces  Seigneurs  au  fujet  du  Commandement,  le 
Roi  leur  envoya,  a  leur  prierc,  le  Colonel  Middleton-,  qui  pafla 
en  Ecofli;  avec  un  tres  petic  Secours  de  Municions  &  d'Armes , 
qu'il  alTembla  fur  le  credit  &  la  liberalitede  quelques  Marchands 
&  Officiers  Ecofibis  habitues  enHollande,&  pour  Tembarque- 
ment  duquel ,  il  trouva  le  moyen  d'obtenir  la  pcrmiflion  des  E- 
tats  Generaux  (13).  A  Tarrivee  de  Midd/cton,  G/encame  lui 
laiira  le  Commandement  dcs  Montagnards,  fe  retirafur  fes  Ter- 
res,  &  fit  fa  Paix  particuliere  avec  Monk.  Midd/eton  foutinten- 
core  environ  un  an  ce  refte  de  Parti ,  qu'il  n'abandonna  nean- 
moins  qu'apres  s'etre  bien  convaincu  qu'il  ne  lai  etoit  pas 
pofl!ible  de  rendre,  dans  ce  Pais-la,  de  grands  fervices  au 
Roi,  qui,  quelque  femblant  qu'il  fit  en  certaines  rencontres, 
&  malgre  le  renfort  des  Irlandois  qui  s'allerent  joindre  aiixE- 
cofTois,  ne  fe  flacta  jamais  que  les  dernicrs  &  foibles  effortsde 
fes  Partilans  auroicnt  d'autres  fucces.  Cromwe//  de  fon.  cotene 
paruc  pas  les  craindre  ,'  quoiqu'il  ne  laiflac  pas  de  s'afliirer 
de  ccrtaincs  perlonnes  fufpedes  de  tremper  dans  cesTroubles; 
dc  faire  marcher  quclques  Rcnforts  de  Troupes  en  Ecofle,  & 
d'envoycr  meme  quelqucs  Vailfcaux  fur  les  cotes,  &c.  Mais 
il  n'en  perdit  pas  un  lcul  moment  de  vue  fes  autres  de(reins& 
leur  execution. 

Voila  ce  que  le  Ledleur  trouvera  repandu  dans  les  trois  Ac^ 
tcs  fuivans,  &  dans  lcs  vingt  &  un  quc  nous  indiquons  ci-def- 
IbusdansuneNotemarginale  (14)  ,  parce  qu'ils  contiennent  d'au- 
tres  matieres,  qui  nous  ont  oblige  de  leur  donncr  placc  aillcurs. 

1.  Lettre  d'Avis  ecrite  d'Ecofle  par  Mr.  iJ.  Lilbume  a  Mr.    Progres 
Jean  T/our/oe,  Ecuier,  Sectctairc  du  Confeil   d'Ecat,  a  Whi-dcsAn- 
tehall.  La  dateeftdeI)<j//^«f/.'lei3deSeptembre  1653.  Pagc 69 3., f"/!/""»- 

2.  Lettre  interceptee,  contenant  divers  Avis,  &c.  ecrite  de  Montag- 
Londres  le  22  de  Decembre  1653,  &c.  Page  734.  nards  Pre'.. 

3.  Lettre  ecnte  par  K.  Li/burtte  au  Lord  Protedeur  d'An- 5^J,\!j'^j  ^ 
gleterre,  datee  de  Da/keith  le  16  de  Fevrier  165;;.  Page  777.     de  ceux- 

Suite  «'•  Minis» 

Ligue  produifit  dans  la  fuite  la  de'pofition  de  fon  Succefleur  au  Pro- 
tedlorat.  Mais  autre  etoit  le  genie  d'0/(^';fr,&  autre  cclui  de  RicltarJ, 
Le  Pere  auroit  bien  fu  fc  garder  du  piege  oiile  Fils  toinba  &  fe  per» 
dit.  Voycz  fur  tout  ccci ,  Rapin  Ibid.  depuis  la  page  1 12  jufqu'.<  la 
page  110.  Clnrenilon  Ibid.  pages  f  32  ,  &  fuiv.  DeLarrey.  Tom.  IV. 
p.  56$-,  &  fuiv.  Burnet  Ibid.  p.  165-,  &ali/>i  fajjim.  Au  refte  ,  la  me- 
nacc  qui  a  donne  licu  cn  partie  a  ceuc  Notc,  fe  trouve  dans  TAdtc 
cote  ci-dcfTus  N.  6. 

(1 1)  Voyez  page  149  de  ce  Tome  X.  Partic  III.  Anne'e   Kjj-j. 

(12)  Voyez  fe  IV.Abrcgc  Hift.  p-  147-  , 

(13)  Voycz  Vk&s  intitule    Axis  envoye  Je  HoHanJe,  &c.     Rymer 
Tom.  XX.  p.  768. 

(14)  Tome  XX.  du  Rymer  page  6;2-<)43-669-674-68i-684-6Sj. 
65i-6y}-6oj-696-6v8-7o8-7i3-74°-7<'*'  ^'s-  768-776-789-793. 
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ABREGE'     HISTORICLUE 


La  Rr-      Siiite  Jes  A^cs  qui  concernent  lcs  Affatres  Interieures  de  la 

i>uBL.  'R^fubitque  d' Angleterre  fenda7it  r Annee  1653. 

b'Angl.  '    l    R     L.    A     N    B     E. 

pourivoTr    L^   redudion  de  toutes  les  Places  fortes  dlrknde  fous  l'o- 

pacpour  beilfance  du  Parlement  d'Angleterre,  la  defaite,  la  deftrudion 

Charies    de  tous  les  Corps  de  Rebelles  qui  ofoient  tenir  la  Campagne , 

Mo?kva  ^^""^   ^omt  du  Royaume  au   nombre  de  plus  de  25  milfe  (i), 

enEcofliqui,  par  la  permillion  de  Cromiuell  ^   pallerent  au  fervice  de 

J5"  4i  quelques  PuiiTances  Etrangeres,  tout  cela  iit  juger  que  ceux  qui 

Pcrtedc  «oient  reiles  dans  le  Royaume  fe  tiendroient  enrepos,  &  ta- 

ifoo  An-cheroient  d'engager  la  clemence  du  vainqueur  a  ne  pas  leur  fai- 

glou.       j.(,  porter  rigoureufement  la  peine,  non-feulement  de  leur  Ra- 

volte  obftinee,  mais  du  maflacre  afireux   par  lequel  ils  en  a- 

voientarbore  l'etendart.     Mais  non,  tout  abbatus,  dillipes,  e- 

nerves,  delarmes  quiis  etoient,  ils  ne  celTerenc  de  pratiquer, 

au  dedans  &  au  dehors  de  leur  Ille ,  tous  les  moyens  dont  iis 

purenc  s'avifer  pour  y  rallumer  la  Guerre  Civile.     Ils  concer- 

terent  des  Projets,   ils  les  communiquerent  a  Charles  11.  qui  en 

eut  affez.  bonnc  opinion  pour  les  preferer  d'abord  &  trop  long- 

tcms,  aux  offi-es  &  aux  foUicitations  que  lui  faifoient  les  Ecol- 

fois,  quoique  ceu:c-ci  fullcnt  reellement  &  vifiblement  en  etat 

de  lui  raettre  en  main,des  Tentree,  la  Couronne  d'EcolTe,  u- 

ne  bonne  &  nombrcufe  Armee,  bien  des  Places  fortes,  &c  j 

comme  il  y  parut,  lorfque  lcs  deffems  d'Irlande  s'en  etanc  al- 

les  en  fumee ,  il  conicntic  a  Tobfervation  de  leur  Covenant  ,   & 

a  la  confervation  de  leurs  Privileges.     Cependant  les  Irlandois, 

toujours  animes  du  meme  efprit  de  fedition  &  de  revolte ,  juf- 

qu'a  ne  vouloir  fe  tenir  ibus  les  ordres,  ni  du  Marquis  d'Or- 

mond  que  le  Roi  leur  avoit  envoye ,  ni  da  Marquis  de  Clenri- 

kard  a  qui  ils  Tavoienc  oblige  de  ceder  fon  autorite,    forme- 

rent  un  Conleil,    iSc  lui  commirent  la  diredlion  de  leurs  affaires. 

Ce  Conieil  trouva  a  prt)pos  de  deferer  la  Souverainete  au  Duc 

de  Lorraine  {2.) ,  qui,  ayant  connu  que  leurs  afFaires  etoientdef- 

eipeiees  ,    rejetta  leur  oftre.     Depuis  ce  tems-la  ,   leur  condi- 

tion  aila  toujouis  en  empirant.     Edmond  Ludloiv ,  Comman- 

dant  en   chef  pour    le    Parlement ,   ufa  envers  eux  d'une  plus 

grande    feveritc  q  .'auparavant  ,    &:   leur   fit  louffrir  les  pcines 

qu'ils    ne  s'etoient  quc  trop  juflement  attirees  par  tant  de  cri- 

mes  redoubles  (3).  Plulieurs  pallerent  par  les  raains  des  bour- 

reaux.  Plus  dc  cent  mille,  dont  la  pluparc  moururent  de  faim 

8c  de  milere,  Ibrtirent  du  Royaume  avec  la  meme  permiifion 

que  les  25  mille  donc  nous  avons  parle  ci-deflus  (4.).    Les  fa- 

inill':s  qui  refierenc  dans  ie  Pais  furenc  prefque  couces  tranfpor- 

tees  dans  la  Province  de  Conavjght  ,   plus  connue  en  Fran^ois 

fous   le   nom  de  Conanie ,   oii  on  leur  donna  quelque  peu  de 

terres  a  cultiver  pour  leur  fubliftance. 

Tel  ,  ou  peu  sen  falloit,  etoic  Tecac  des  AfFaires  en  Irjan- 
de,  lorfque  Crowxell  fe  fic  declarer  Proteiieur  de  la  Republi- 
que,  &  perdic  prelque  couc  ce  qui  lui  reftoic  d'Amis  jufque 
dans  TArmee  mGme,  comme  nous  en  avons  faic  quclque  men- 
tion  ailleurs.  II  ecoic  trop  habile  pour  pas  foupgonner  du 
moins  ces  meconcentemens  ,  &  pour  ne  pas  travailler  a  les 
deraciner  dans  le  cceur  de  ccux  qu'il  connoilToit  capables  de 
les  faire  valoir.  11  prit  des  mefures  pour  cela.  Nous  nc  pou- 
vons  parler  ici  que  de  celles  qui  regardoient  Tlrlande,  &me- 
me  que  d'une  feule ,  parce  qu'il  n'y  en  a  qu'une  d'indiquee  dans 
lcs  Ades  donc  cec  Arcicle  eft  compole.  Ce  fuc  Tenvoi  que 
le  Lord  Prote<fl:eur  fic  de  Henn  Cromwcll ,  le  plus  jeune  de 
fes  Fils,  en  Irlande,  en  qualite  de  Lord  Licucenanc  (5),  avec 
ordre  d'examiner  inceiTararaent  Tetat  des  Placcs,  des  Troupes 
&  des  Affaires  du  Royaumei  d'en  conferer  avec  les  Officiers, 
&  de  lui  en  faire  au  plutot  un  rapport  bien  circonftancie. 
C'etoit-la  le  dchors  des  Inltructions.  Le  dedans  portoit,  de 
fonder  les  Perfonnes  qui  occupoienc  les  premiers  Emplois,  tant 
Civils  que  Militaircs ,  les  Soldats  &  le  Peuple  meme  ,  &  de 
s^afTurer  dc  leur  fidelite  &  de  leur  ibumiliion  pour  le  Chef 
que  la  Republique  avoit  juge  a  propos  dc  fe  donner.  Ceux 
quiliront  la  Lettre  que  Henri  Cromwell  ecrivit  lur  touc  cela(6), 
verronr  quil  ne  s'aquita  pas  aufli  bien  de  fa  CommilTion  , 
que  le  fit  de  la  fienne  Drufus  envoye,  a  peu  pres  pour  le  me- 
me  fujct  par  Tibere  Ibn  Pere ,  vers  les  Legions  &  dans  les  Pro- 
vinces  de  TEmpire  (7).  Voila  raaintenant  le  Lefteur  au  fait 
&  des  deux  Actes  donc  nous  alions  lui  donner  les  titres,  &  de 

(i)  Voyez  le  IV.  Abrege  Hiflorique  page  i^f ,  avec  la  Note  f. 
Mylord  CUrenJon  Tom.  V.  &  apres  lui  Mr.  clc  Larrey  ,  Totn.  IV.  fait 
montcr  !e  nombre  de  ces  Irlandois  de  la  premiere  fortie,  a  plus  de 
4f  m;llc  liommes  ,  dont  plus  de  if  millepaflcient,  dit-il,  en  Efpa- 
gne  6c  en  Portugal,  8c  plus  de  20  mille  en  France. 

(2)  Les  Cathoiiques  l<.omains  d'Irlande  croyuient  donc  avoir  droit 
de  changer  de  Souverain.  Ceux  d'ailleurs  le  pretendent  bien  aulTi,  5c 
ils  ont  mis  plus  d'une  fois  cette  prerogative  cn  ufage  aux  depens  de 
leur  Roi  legitime.  Mais  cette  Prerogative  ell  incommunicable  a 
tout  Heretique.  Ainfi ,  tandis  qu'ils  blamcnt,  anathematilentle  Par- 
lement  d'Angleterre  d'avoir  fubftitue  GuiUnume  III.  Liberatcur  ,  a?»- 
^ues  II. ,  pour  le  moins  Deferteur  du  Royaume,  dilbns-le  hardi- 
ment ,  Dcfttutleur  de  la  Nation,  ils  approuveront  les  Irlandois  d'ap- 
peller  lc  Duc  de  Lorraine  Prince  Etranger ,  a  la  place  de  Charles  II. 
leur  Roi  legitime. 

(5)  CUrtndon  Tome  VI.  page  380.     Cet  Hiftoricn  attribue  tous les 
malheurs  dcs  Guerres  Civiles  dans  les  trois  Royaumes,  aux  cruautes, 
a  la  revolte,  Sc  aux  pcrfidics  des  Irlandois. 
(+)  Rafi/j ,  Ibid.  p.  7 1 .    ClarenJon ,  Ibid.  p,  381  ,  8cc. 
(f)  Voyci  cidcHous  TAae  cote  N.  2. 


ce  qui  fe  trouvc  touchant  lcs  Affaires  d'lrknde  dans  les  onze  La  Re' 
Adtes  dont  nous  nous  contentons  d'indiquer  les  pages  oii  ils  p"bl. 
fonc  places  dans  la  CoUeeftion  de  B.y?>ier.  d'Angl, 

I    R     L     A    N    D    E. 

1.  Lettre  de  Mr.  Jean  Spe,  Pretre  Papifte,  a  Mr.  Edouard  neTenfes 
Tyrrell^  Dodteur  en  Theologie  de  la  Faculte  de  Paris.  La  da-  ^u^^Papis- 
te  eft  de  Londres,  le  11  du  raois  d'Aoijt  1652.  Paee  6-11.        '"dfo'" 

^      r,   r  '       ,K  1  1  r  r  °        /+•        lexedcle 

Ce  Pretre,  apres  setre  plaint  du  tranfport  dont  nous  avons  trouver 
parle  dans  le  Preambule  dc  cec  Article ,  prie  fon  Correfpondant  ^*'"*  -^" 
de  lui  procurer  le  renouvelleroent  de  fes  Privileges  P.ipauxpour  d-ultonfe 
fepc  ans.    Ces  Privileges  etoient  entre  aucres,  Foteftas  ahfilven-  de  Lage- 

di  in  omuihus  cafibus   ^  in  Bulla  Coeme , Difpenfiindi  "'«■'leMo^ 

2«  2,  3  ,  cJ'  in  aliis  fuperioribus  gradibus ,  &c.     Enfin  Wix.  J.  An"lois^" 
Spe'  promcc  a  Mr.  Ed.  Tyrrell  ,    de  lui  donner,  dans  peu  de  Uifter, 
Cems,  avis  des  propres  procedures  des  Catholiques  Romains.       ^'^m'^"' 

2.  Lectre  fans  adreflc  ecrite  par  Henri  CromweU  Gouverneur  ter'. 
d'Irlande  le  8  de  Mars  165I  de  Dublin.   Page  791 ,  avec  une    Rappon 
Apoftille  qui  porte ,  monirez  cette  Lettre  a  mon  Pere.  des  Afti- 

J'ai  dit  un  mot  de  cctte  Lcttre  dans  le  Preambule,  &  tout  tesd'lr- 
ce  que  je  veux  y  ajouter ,  c'eft  que  le  titrc  qu'elle  porte  dans  le  J?"*^? '  ^ 
Rymer,  A  Letter  from  the  Lord-Lieutenant  of  Irland,  &  la  niens^oti 
date  qu'on  vient  de  voir ,  prouvent  que  Henri  Cromwell  fut  fait  l'on  y  e- 
Viceroi  d'Irlande  plutot  que  quelques  Hiftoriens  (8)  ne  Tont  ^"j^^^^'"^* 
marque,  &  qu'il  n'y  paffapas  en  165!  avec  la  qualite  de  fimple  Protea»- 
Colonel,  comme  ledit  Mr.  de  Larrey  (pj.  rat. 

3.  Voyez  dans  le  Tome  XX  de  Rymer  les  A6les  fuivans, 
Pages  636-640-6(51.  &  655-699-708-711-725-740-776-795. 
A  C  TE  S  concernant  les   Ajfuires  qui  regardoient  vitins  direile- 

ment  les  Intirets  Exterieurs  de  la  Republic^ue  eC Anglettrre  y 

^  V*  ■>  /•"'""  '^^f'  faifon  ,  ont  ite  novtm(es  ci-dejfus 

Affaires  Etrangercs. 

II  n*y  a  certalnement  aucun  Etat  qui  doive  ignorcr  les  AfFai- 
res  generalcs  &  particuliejes,  interieures  &  exterieures  de  ceux 
qui  Ibnt  dans  fon  voifinage,  &  memc  de  ceux  qui  en  font  loin. 
Dela  vienc  que  les  Miniftres  Publics,foic  du  dedans  foit  dude-. 
hors,  onc  befoin  d'avoir  tanc  de  capacite,  canc  d'attention,cant 
de  dcxterice,  tantde  prudence;&  d'entrctcnir  tant  de  correfpon- 
dances ,  pour  connoitre  au  jufle  les  forces  adtuelles  de  chaque 
Pafs,  fes  Traites  anciens  &  nouveaux,fes  Negociations  ouver- 
tes  ou  fourerraines ,  la  difpofition  de  fes  Peuples,  le  caradere, 
les  intrigues,  les  cabales  de  fes  Grands,  &c.  Que  fi  cela  eft 
conftamraent  vrai  &  fenfible,  il  ne  Tefl  pas  moins  que  les  Ac- 
tes  donc  il  nous  refte  a  parlcr,fonC  cres  importans,&devroienr, 
ce  femble ,  fe  crouver  en  grand  norabre  dans  un  Rccueil  com- 
me  celui  de  Mr.  Rymer;  au-licu  qiTon  n'y  en  trouve  que  forC 
peu,  fi  vous  en  exceptez.  les  cinq  premieres  annees  de  laRepu- 
blique  d'Angleterre ,  ou  plutoc,  la  cinquieme  annee  par  oii  finic 
le  Tome  XX.  &  dernier  de  ce  Recueil-la.  Voyons  donc  ces 
AQ.es.  Mais  comme  il  n'y  en  a  aucun,  ou  il  ne  fbic  parle  de 
plufieurs  Etacs,  &  que  la  plupart  des  Ledeurs,  faute  d'avoir  le 
loifir  ou  la  patience  de  raflerablcr  &  de  digerer  les  matieres  qui 
fonc  ainfi  difperfees,  perdenc  unc  partie  confiderable  du  fruic 
qu'ils  en  cireroienc,  nous  allons  leur  cn  epargner,  ou  peu  s'en 
faudra,  toute  la  peine,  en  faifant  de  ccs  Aitcs  une  divifion, 
qui  afiTignera  a  chaque  Ecat  ceux  quileregardentprincipalement; 
&  en  mectant  a  la  tece  de  cecce  Lifte,uneefpcced'Incrodu(ftion 
gcnerale  &  fuccindte  a  la  ficuation  oii  il  lc  trouvoic  pendant  ce 
teras-la. 

L     A      F    R     A    N    C    E. 

Idee  gfa(frale   dr  fuccinde   de  Fetat    ofi  fe   troiivoit  la   Franie 

pendant  les  cinq  primieres  anntfes  de  la  'Re'publique  d'A7igle- 

terre.   Tiree  des  Aiies  Publics  de   Rymer. 

Le  Roi  etoic  mineuri  la  Reine  fa  Mere,  Regente,  etoit,  France. 
pour  ain fi  dire  ,  enforcelee  de  fbn  Cardinal  Mazarin  ;  &  ce 
Premier  Miniftre  etoit  morcellemenc  hai  du  Peuple,qu'il  acca- 
bloic  d'impbcs  j  des  Parleraens ,  dont  il  enervoit  avec  hauteur 
raucorite  &  les  droicsi  du  Corps  de  la  Noblefle,donc  il  pric  ^ 
tache  de  rogner  les  ailes  j  &  fur  couc  des  Grands  du  Royau- 
me,  &  plus  cncore  des  Premiers  Princes  du  Sang,  le  Duc 
d'Orlea»s  ,  les  Princes  de  Cond^,  de  Conti ,  &c.  qu'ii  cenoic 
eloignes  des  Aflfaires  du  Gouvcrnement :  a  quoi  il  faut  joindrc 
Tactachement  du  haut  Clerge  pour  le  Cardinal  de  Retz,  Arche- 
veque  de  Paris ,  que  etoic  adorc  du  Pcuple  &  des  Gouverneurs 

de 

(6)  Tome  XX.des  A£les  deRymer,  p.  794. 

(7)  De  Larrey  ,Tome  IV.  p.  330. 

(8)  iMr.  tle  Rapin  Ibid.  p.  93  ,  nc  revetqu'en  ifJfS,  Henri  Cromvell 
de  la  Vice-Royaute  d^Irlandc,  oilil  le  fait  aller  fucccder  en  cette  qua- 
lite  a  Fleetwootl,  &c.  iVlr.  de  Larrey  Ib.  p.  34.2,  place  cet  evene- 
mcnt  deux  ans  plutot,  &c.  Mais  Mylord  CtarenJon  TomeVI.page 
236  s'accorde,  cc  me  femble,  tres-bienavec  la  Lettre dont  il  s'agit  ici. 

(9)  Ibid.p.  330, 

(10)  Le  Prince  de  Conti. 

(11)  EUe  palfoit  pour  fa  Fille.  Les  Anecdotcs  fcandaleufes  de  ce 
tcms-la  vouloient  qu'il  l'cut  cue  a  Florence,  d'une  Dame  de  la  Mai- 
fon  de  Medicis ,  en  163^.  lorfqu'il  portoit  les  Armes.  Ce  fait  ne  de- 
voit  pas  etre  connu  du  Prince  de  Conde ,  qui  n*auroit  pas  manquede 
l'ajouter  ace  qu'il  dit  en  apprenant  ce  Mariage  :  //  ne  i/ianquoit » mon 
Vrere ,  dit-il ,  four  etre  tin  Monfire  ,  rien  que  des  Comes  ,  c[uefa  Temme  , 
qui  eft  Italienne ,  ne  tardera  fas  de  lui  donner, 

(12)  Cetoit  le  Cardinal  dc  Ketz..  Maz.arin  ne  put  point  obtenir 
de  rAlTemblec  du  Clerge,  de  prononccr  que  ce  Preiat  pouvoit  etre 
force  a  reilgner  fon  Archevcche ,  Jkc. 

(13)  Voyez,  toute  THiftoire  dc  cc  Jenn  Ldburne  ,  celle  de   fon  pro- 

ces. 


DES    ACTES    PUBLICS    D'ANGLETERRE, 


La  Re-  de  cette  Capitale,  &  lie  d'interecs  avec  tous  les  ennemis  de  Ma- 
puBL.  z.arin.  Que  les  chofes  etant  ainfi  difpofees,  la  Cour,  la  VilJe 
D  Angl.^  jgj  Provinces  fuflenc  remplies  de  cabales  ,  de  troubles  &  de 


I/f 


foulevemens,  que  les  Parlemens  fiflent  enfemble  une  Ligue  en- 
tre  eux  &  avec  lcs  Princes  pour  perdre  le  Premier  Miniltre,  & 
vinflTenc  a  bout  de  le  profcrire  &c  de  le  faire  fortir  du  Royaume, 
cela  n'efl:  point  furprcnant.  Mais  qu'aumilieu  de  ceiteconfulion, 
la  France  s'acharnat  &  poufler  contre  TEfpagne  une  Guerre  que 
tant  de  raifons  devoient  i'engager  a  terminer  oua  lufpendre  j  que 
Mazarin  ivx  rappelle  par  ia  Cour ,  &  regu  du  Peuple  avec  au- 
tant  de  cris  dejoie  qu'il  enavoit  poulfe  d'ex'ecrationcontrelui; 
que  la  Gutenne  &  fon  Parlement ,  armcs  pour  fa  ruine  &  ayant 
a  leur  tete  un  Prince  du  Sang(io),  quietoit  Fundesplusgrands 
Guerriers  de  fon  fiecle,  lui  coucairenc  ii  peu  a  foumettre,  qu'il 
en  tira  meme  le  moyen  de  marier  une  de  fes  Nieces  (ii)  a  ce 
meme  Prince;  &  que  la  plus  grande  raorcification  qu'il  re§uc 
des  troubles  dangereux  que  fon  recour  &  fon  recabliliement  cau- 
ferent ,  fe  reduisic  a  n'avoir  pu  amener  a  fon  fentimenc  les  Eve- 
ques  de  France  aflembles  au  fujec  de  rArcheveque  deParis  (12) 
qu'il  haiffoic  &  craignoic  (i  fort,  de  meme  que  le  Lord  Procec- 
teur  d'Angleterre  ne  puc  poinc  avec  tout  fon  pouvoir  defpoti- 
que  faire  condamner  Jean  Ltilburne  (13) ;  ce  font  autant  de 
faits  vcritablement  econnans,  que  tous  ics  Hiftoriens  confta- 
tenc,  &  que  Ton  trouve  repandus  avec  plufieurs  aucres  (14-), 
par  lambcaux,  dans  les  vingc-fix  Adtes  fuivans. 

Annie  1653. 

AEies  comernant  les  Ajfaires  particulieres  de  la  France  ,felon-  Por- 

dre  ou  ils  font  flach  dans  le  Tome  XX.  de  Rymer. 

Voyez  pages  636-639-648-650-659-660-667-686-687-703- 

bis.  7 10-7 11-72+-726-727-73 1-7+0-75 7-759-776-782-785-75,1- 

Ann^e  i6^\. 
Voyez  page  792. 

V  E  M  F  t  R  E. 

Jdie  ginerale  de  Vetat  oit  fe  trouvoit  V^Empire  ,  tirie  des  ASiei 
Fuhlics  du  Rymer,  durant  les  cinq  frimieres  aniiies  de  la 
U(fuhlique  £ A7igleterre. 
Emplre  La  Maifon  d'Autriche  ,  dont  la  puiflance  faifoit  tant  d'om- 
tfAiie-  brage  aux  Francois,  quils  facrifioient  tout  au  deflein  de  Ta- 
Hiagiie.  baifler,  ecoic  partagee  en  deux  branches,  celle  d'Efpagne  & 
celle  d'Allemagne.  L'Empereur  Ferdinand  III ,  Chef  de  cette 
derniere,  avoit  eu  a  foutenir  contre  les  forces  unies  de  la  Fran- 
ce  8f  de  la  Suede,  une  Guerrc  rude  &  malheureufe,  dont  il 
n'etoit  forti  qu'au  moyen  du  celebre  Traite  de  Weftphalie,qui 
ne  fe  fit  propremenc  qu'a  fes  depens  Scaceuxde  rEglife  Romai- 
ne.  Cette  Paix  n'empechapas  la  Francede  pourfuivre  fon  grand 
deffein,  en  cravaiUanC  par  fes  infinuations ,  par  fes  negociations , 
par  fes  brigues,  fes  offres,  fes  promeffes,  fes  prefcns,  a  dimi- 
nuer  le  credit  &  Tautoriie  de  Verdinand  dans  TEmpirej  &il  ne 
tint  pas  a  elle ,  que  le  Turc  ne  rompit  k  Tr^ve  qui  venoit  d'e- 
tre  confirmee,  &  n'inondat  la  Hongrie;  il  ne  tint  point  aux  mc- 
nees  de  la  France,  que  les  diffenfions  qu'il  y  avoic  encore  entre 
la  pluparc  des  Princes  d'Allemagne,  &  particulieremenc  entre  la 
Suede,  la  Saxe,  la  Baviere,  &  le  Brandebourg,  ne  s'aigriffent 
au  lieu  de  s'appaifer,  que  TEmpereur  ne  reufsic  point  a  faireeli- 
re  Roi  des  Romains  fon  Fils ,  qui  Tetoit  deja  de  Hongrie  &  de 
Bohemei  que  la  Ligue  donc  Henri  IV.  avoit  jette  le  fondement 
entre  la  France  &  tous  les  Princes  &  Etats  Protefl:ans  de  TEu- 
rope,  contre  la  Maifon  d'Autriche,ne  fiit  conclue  &  executee, 
&c.  Voila  en  gros  (15),  cequeronpeuc  recueillir  des  neuf  Ac- 
tes  fuivans,  touchant  T^tac  &  les  affaires  de  rEmpire,  pendanC 
le  periode  dont  il  s'agit  maintenant. 

Aitnee  165  3. 

Aiies  concernant  les  Afaires  particu/ieres  de  l^Empire,  felon  Por- 

dre  ok  ils  font  places  dans  le  Tome  XX.  de  Rymer. 

Voyez  pages  632-633-635-636-640-671-687-724-780. 

L  A    S  U  E  D  E. 

Ide/  generale    de   P^tat   de   la    Suede  pendant  les  cinq  pr^mieres 

annees  de  la  R^puhliciue  d'Angleterre ,  felon  les  Aiies  Pu- 

hlics  de  RymiCr. 

Suede.         Les  Armes  Sucdoifes  avoient  foucenu  avcc  eclat ,  fous  Chris- 

ces ,  &c.    dans  Mylord  Chrendon  Tom.  VI.  page  447 ,    jufqu'a  2f» 
de  la  Trad.  Franc. 

(14)  Par  exemple,  les  Campagnes  du  Marechal  dc  Turenne ,  con- 
tre  le  Prince  de  Conde  Generalillime  dcs  Armees  d'Efpagne  en  Flan- 
dres :  Les  preparatifs  pour  faire  declarer  cc  Prince  criminel  de  Haute 
Traliifon:  Les  raifons  pourquoi  le  Duc  d'Orlcans,  apres  fon  Traite 
de  reconciliation ,  refuloit  derctourner  a  laCour,  malgre  les  invita- 
tions  8c  les  inftances  qui  lui  en  etoient  faites  de  la  part  du  Roi,  de 
la  Regente,  &  duMiniftre:  Les  violences  faites  aux  Reformes ,  8c 
les  agitations  qu'eilescaufoientdans  plufieurs  cndroits:  LaNormandie 
prete a fe revolter :  Larevoltedu  Connc d'Harcoun:  Les  jaloufiesentrela 
Reinc£cleCardinal,quila  fitexclurredu  Confcil,  fous  pretextequ'el- 
le  ne  favoit  point  garder  le  fccret  :  Les  divers  fucces  de  la  Guerre 
en  Italie,  &  en  Catalogne  :  Le  pretendu  delTein  du  Cardinal  fur 
Naples:  La  mefiancequece  Miniftre  conqoitcontre  le  PrincedeCo»», 
fon  Neveu ,  8c  les  Emplois  qu'il lui  donne pour  reloigner  de la  Cour,  8cc. 

(ij-)  Ces  neuf  Aftes  fonc  mcntion  dc  bien  d'autres  chofes ;  com- 
me,  du  confen^ement  queChriJline  donna,  contre  rattcnte  de  la  Fran- 
ce,  non  feulenlent  a  l'Eledtian  d'un  Roi  des  Romains  mais  nom- 
xnement  a  celle  de  Leopohi  Fils  de  rEmpereur,  qu^elleVecommanda 


t"ie,  h  haute  reputation  que  le  Grand  Gufave,  fon  Pere,  leur     LaRe. 

ayoit  aquife.  Cependant,  on  vit  tout-a-coup  cecte  HeroVne,  au  tubl.    ' 

pius  forc  de  fes  exploics  &  de  ie.  rriomphes,    donner  les  mains  b*Ang1. 

a    im  Congres  ,     en    prefler    n.eme   la   conclufion  ,     prendre    ^"'^'^*- 

6c  execucer   perfeverammenc   la  rclblucion   de   vivre   en   paix 

avec  cous  fes  Voifins,  pour  donner  le  refl:e  de  fon  Regne  a  l'6cu 

de    &  aux  diverciflemens,  en  force  que  les  Miniftres  Etraneers 

fe  plaignoient  qu'il  n'y  avoic  pas  moycn  de  rien   negocier  avec 

elle.     Avec  couc  cela ,  Chrifiine  ne  ncgligea  poinc  le  Gouverne- 

ment  mteneuri  elle  envoya  memedu  rentbrc  aux  Colonies  Sue- 

doifes  en  Amerique,  elle  ne  licencia  point  fes  Soldacs,  arma  des 

Vaifleaux,  &  tmc  plufieurs  Puiffances  dans  l'inquietude,  dans  le 

tems  qu  ellc  ne  refpiroic  que  les  Converfations  favantes    les  Bal- 

lets,  les  Spedtacles,  &  les  Plaifirs.  Mais  elleavoitdes  Miniftres 

&  le  Chancelier  Axei  Oxenjiiern  entre  autres ,  qu'elle  connoiffoit 

parfaicement  capables  &  dignes  de  porter  une  charge  qui  n'a- 

voit  plus  pour  elle  les  mcmes  agremens  qu'autrefois.  Enfin  Chri- 

Jiine  en  vint  jufqu'a  fe  degouter  de  porter  la  Couronne ,  ians  qu'on 

aic  bien  pu  penetrer  la  veritable  fource  de  ce  degouc,  qui  Jalui 

fit  refigner  a  Char/es  Gufiave.  On  a  debice  quclle  vouloic  queles 

Ecacs  la  priaffenc  de  changer  de  fencimenc ;  auquel  cas,elleauroic 

exige  d'eux  qu'ils  nela  prelfaflenc  plus  de  ie  marier,  ouqu'ilsIui 

laiflaffent  la  liberce  de  fe  choifir  elle-mcme  un  Epoux.  Mais  ce  der- 

nier  decail  va  un  peu  au  dela  de  ce  qui  eft  concenu  dans  les  on- 

ze  Ades  fuivans. 

A7m(e  1654. 
A&es  quifont  metition  des  Aff.iires  particulieres  de  U  Suede  dam 
le  Tome  XX.  de  Rymer. 
Voyez  pages  640-661-683-6B7-689-696- 702-704-721-777. 

LAPOLOGNE. 

4e  g^nerale  de  Vkat  de  la  Pologne  pendant  Iss  pr^mieres  an- 

nees  de  la  Repuhlique  d' Angleterre ,  Jelon  les  Aclesde  Rymer. 

On  peuc  comparer  le  Prince  a  un  Cachec,  &  le  Peuplea  une 
matiere  fouple  qui  en  regoit  toute  rempreince.  L'humeur,  le  ge-  ^°'°S°^- 
nie,  les  fencimens,  la  paflion,  &  la  forcune  du  Souverain  for- 
menc  le  caradere  dominanc  &  le  fort  commun  des  Sujecs.  Ce 
n'eft  pas  ici  le  lieu  de  dcveloper  cecce  propofition  dans  couces  fes 
parties,  en  accumulanc  les  raifonnemens  &  lesexemples.  Jetcons 
feulemenc  les  yeux  fur  1'ecat  de  la  Pologne  (16}  pendant  les  pre- 
mieres  annees  de  la  Republique  d'Angleterre ,  &  nous  verrons 
ces  Polonois  fi  paifibles,  fi  foumis  au  dedans,  &  fi  redoutables 
fi^  recherches  au  dehors ,  fous  le  regne  de  Ladiflas-Sigifmond  IV 
n'avoir  pour  Jean  Cafmir  fon  Succeffeurnirefpea,niaffe(ftion' 
ni  crainte ,  tomber  dans  la  licence ,  &  dans  les  diffenfions  in- 
teftincs ;  &  la  Nation ,  recevant  toutes  les  mauvaifes  influences  de 
la  foibleffe  &  de  Tincapacite  de  fon  Roi ,  etre  negligee,  mepri- 
fee ,  &  infultee  de  fea  Voifins.  Cet  ecat  de  la  Pologne  dtoic  trop 
bien  connu  du  Parlementd'Angleterre,&  de  CromiueU  fonChef 
pour  qu'ils  fe  miffent  fort  en  peine  des  offres  reiterees  que  Cap- 
nir  faifoit  aux  Princes  de  l'Empire ,  de  joindre  toutes  fes  forces 
aux  leurs  pour  retablirla  Famille  detronee,  apres  qu'ils  Tauroient 
aide  \  repouffer  les  Cofaques  &  les  Tartares.  Ces  Princes  con- 
noiffoienc  auffi  trop  bien  eux-memes  retat  de  la  Poloo-ne  &  Je 
pauvre  caradtere  de  fon  Roi ,  pour  epoufer  fa  querelle."  II  n'en 
fortit  que  par  un  Traite  honceux.  II  ne  fe  demelapas  beaiicoup 
plus  heureufemenc  de  couces  les  aucresqu'onlui  fic  de  couscoces- 
de  force  que  ce  Royaume  ,  fi  floriffanc  a  tous  egards  fous  La- 
diflas,  vic  toute  fa  vigueur  etente  ,  fes  Palatinacs  dans  le  crou- 
ble ,  &  fes  frontieres  refferrees ,  fous  le  regne  de  l^indi^rne  Suc- 
ceffeur  &  Frere  de  ce  grand  Roi.  " 

Voila  encore  plus  de  chofes  que  n'en  exprimentles  Ades  Pu- 
blics  ou  il  eft  parle  des  Affaires  dela  Pologne.  Maisfi  nousnous 
en  tenions  uniquement  a  ce  que  cette  forte  d'Adtes  contiennent 
pournons-nous  faire  connoitre ,  comme  nous  le  devons  a  nos 
Ledteurs,  d'ou  vient  que  les  divers  Etats  de  i'Europe,  Juoique 
portes  tous  a  detruire  la  Republique  d^Anglctcrre,  &  a  retablir 
Charles  II ,  ne  purent  jamais  parvenir  a  former  une  Ligue  pour 
l'execution  de  ce  deflein;  &  quau  contraire  les  plus°puiffans 
craignirent  de  s'attirer  fon  inimitie,  &  rechercherent  a  I'envi 
fon  AUiance  ? 

Amtee 

nommement  par  unc  Lettre  exprcfle  a  la  Dicte  de  TEmpire  Ces 
Adies  indiquent  aufli  raccommociement  de  cctte  Reine  avec  leBran 
debourgi  la  reftitution  qu'elle  alloit  lui  faire  de  piuficurs  Places  en 
execution  du  Traite  de  Weftphalie  ;  la  crainte  que  plufieurs  Princes 
d  Allemagne  avoicnt  qu  elle  ne  couvatde  mauvais  dcfleinscontre  cux  • 
e  RcgIementtouchantIesTitrcsd'honneur,  que  s'entre-donneroient 
les  Rois  dc  l<rance  8c  lcs  Princes  Temporels  de  l'Empire,  Scc. 

(16)  En  1649.  Dans  le  tems  que  le  Parlement  dtabli^lbit  le  Gou- 
vernement  Repubhcain  en  Angleterre  fur  les  ruincs  de  k  Royaute' 
Cajimir  V.  lut  elu  Roi  de  Pologne ,  a  la  place  de  LadifiM  IV.  fon 
Frere,  qui  venoit  de  mouiir,  viftime  de  la  meme  paftion  qui.quel- 
que  cent  quarante  ans  auparavant,  avoit  coute  la  viea  i.omsxllKo\ 
de  France.  Au  rcfte ,  on  ne  fera  aucune  injuftice  a  JeanCjilmir  de 
lui  donner  une  des  premicres  places  parmi  Ics  Princes  peu  propres  a 
manierle  Sceptre.  Fils  8c  Frcre  dc  Roi,  fa  premiere  profelTion  fut 
cellc  des  Armes.  II  la  quitta  pour  rdtudc,  prit  I'habir  de  Jcfuite  Sc 
oit  Cardinal,  IorIqu'il  fut  elu  Roi.      Enfin.    il  nhHir,^.,  1,  /-'„.. 


....ii.  ui-o  .niiin.a.     11  la  quirra  pour  1  erui 

il  etoit  Cardinal,  IorIqu'il  fut  elu  Roi.  Enfin,  irabdTqurra  Cou- 
ronne.  reprit  Thabit  Ecclefuftique ,  £c  mourut,  trois  ans  apres  en 
France  ,  Abbe  de  St.Germxin  des  Vrcs.  On  trouve  cependantdes  Au- 
teurs  qui  le  traitent  de  Grand  Roi ,  Sc  de  Heros. 


1^6  ABREGE'  HISTORiaUE  DES  ACTES  PUBLICS  D'ANGLETERR^. 


JLa    RE- 

PUBL. 

d'Angl. 


Annee  i653" 
AEies  qui  font  mentton  des  Ajfaires  farticulteres  de  la  Pologne. 
Voyez.  pages  629-655-683. 

L  E     D  A  N  E  M  A  R  C, 

LES  PROFlNCES-UNIESy 

L  E     P  O  R  TU  G  A  L, 

V  E  S  P  A  G  N  E. 

Ce  que  nous  avons  ete  obliges  de  rapporter  dans  cet  Abrege 

Hillorique,    en  parcourant  les  principaux  Evenemens  &  les  Ac 

tes  Publics  des  cinq  premieres  Annees  de  la  nouvelle  Repu- 

blique,  peut  donner  une  idee  affez  diftinfte  de  ce  que  ie  Parle- 

ment  avec  Cw»wf//d'un  c6te,&  CbarlesU.  de  l'autre,  avoient 

a  craindre,  ou  a  efperer  de  la  dilpolicion  interieure  &  exterieu- 

re  du  Danemarc,  des  Provinces-Unies,du  Porcugal,  &  del'Ef- 

pagne.    Nous  pouvons  donc  nous  contenter  de  marquer  les  Ac- 

tes  oii  Ton  trouve  des  traits  &  des  recicsquiindiquent  les  difpo- 

fitions  de  ces  quatre  Etats.tant  a  Tegard  de  leurs  Affaires  parti-    W<*  gMrale   de   V4tat  de  rita/ie  pendant  les  pr^?nieres  Ami^es 

culieres  &  domeftiques,   qu'a  Tegard  de  leurs  Negociations ,  &        de laR^publique d'A7t^ileterre ,felon les Aiies Puhlics deKymex. 


Anti^e  1653.  La  Re 

ASles,  e^f.     [Comme  ci-dejfus.)  pudl. 

Voyez    pages   644-652-657-66i-66y-67i-687-689"694.-696- °*An«I'» 
704-716-791. 

Ann^e  1654. 
ABes ,  ^c.     [Comme  ci-dejfus.) 
Voyei  pages  797-801. 

L  E    PORTUGAL. 
AnnA  1653. 
Aiies  ,  ^c.     {Comme  ci-dejjus.) 
Voyez.  pages  665-671-699-757-801. 

L'  E  S  P  A  G  N  E. 
Aiinie  1653. 
ASIes,  ^c.     {Comme  ci-deffus.) 
Voyez  pages  644-652-671-687-703-^1^-801. 
L'  I  T  A  L  I  E. 


Italie. 


Parmi  tant  d'Etats  qui  partagent  depuis  longtems  Tltalie 


ces-Unies  "^      "                  .         '  "     '  leur  foibielle,  &  leur  fituation,  jointes  alajaloufie  des  Cours 

Pour  rEfpa^ne,  on  pourroit  tracer  le  Caraftere  de  PA;7»f/>?  IV.  foic  voilines ,  foit  eloignees,  ne  font  pas  les  moindres  caufes  qui 

tipagne.  qui  regnoit  pendant  ce  tems-la,  &  montrer  que  ce  Prince,  n'e-  les  tiennent  fort  fouvent  eloignes  ,   finon  aTabri,  desplusgran- 

tant  pas  capable  de  gouverner  par  lui-meme,&  fans  Favori,euc  des  Intngues  des  Cabmets,  comme   aufli  des  agitations  &  des 

k  malheur  d'en  prendre  deux,  l'un  apres  Tautre,  qui,  par  leur  bouleverfemens  qu'elles  produiient.  Cecte  Obfervation  pourroit 

■      orgueil  extreme,&  par  l'inferiorite  de  leurs  lumieres  comparees  recevoir  bien  des  modifications,  biendes  exceptions,  je  l'avouei 

a  celles  des  Miniftres  &  des  Princes  auxquels  ils  devoient  faire  auffi  ne  la  donne-je  point  pour  parfaitement  applicable  atousles 

face    gatercnt  toutes  ies  Affaires,  lui  attircrent  despertes  inefti-  tems:  fuffit  qu'elle  loic  jufte,  a  la  prendre  en  gencral,  &  fur- 

mabfes,  lui  firent  manquer  les  occafions  de  les  reparer,  &  Ten-  tout  fous  le  principal  point  de  vue  quoffrent  les  Aftes  Publics 

ea<^erent  a  des  demarches  qui  moncroient  les  embarras  ou  ilsra-  tJont  il  s'agit  dans  cet  Article.    Ces  Ades  ne  fonc  propremenc 

Volcnt  jette    &  leur  peu  dliabilete  a  les  vaincre,  ou  a  les  diffi-  mention  que  des  quatre  Etats  (4)  que  nous  venons  denommer. 

muler    Parmi  ces  occalions  manquees,  on  voit  dans  lesAaesde  Venile  n'y  paroit  qu'cn  ce  qu'elle  agit  de  concert  avec  Rome, 

Rymer,  celle  de  profiter  des  troubles  &  des  foulevcmens  qu'il  aupresdes  PuiffancesCatholiquesRomames,  &particulierement 

y  avoit  en  France,avec  qui  FEfpagne  etoit  en  guerre:  Etparmi 


Provin- 
tcs-Unics. 


y  ...  -  ,  - 

ces  demarches  mal  digerees,on  y  voit  celle  d'oftrir  de  Targent  a 
rAnglecerre  pour  lui  faire  continuer  une  Neucralite ,  quc  desPo- 
liciques  plus  penetrans  qu'eux ,  voyoienc  bien  que  cecce  Republi- 
que  n'avoit  garde  de  vendrc  ( i ) ,  ni  de  fauffer  encore.  On  y  voic 
celle  de  propofer  altcrnacivemenc  aux  deux  Republiques  en  guer- 
re ,  de  s'allier  avec  Tunc  concre  Taucre ;  celle  de  chercher  a  con- 
fondre  fes  interecs  avec  ceux  des  Ecacs  Generaux  aux  Indes  & 
en  Europe  concre  le  Porcugal ,  &c.  Le  Confeil  &  le  Gouver- 
nemenc  de  Phi/ippe  IV.  ecoienc  trop  connus,  pour  etre  ecoutes 
nulle  part. 

Q|.iant  a  recat  parciculier  des  Etats  Generaux ,  confidere  inde- 
pendammenc  de  leurs  Affaires  avec  la  nouvelle  Republique,  du- 
ranc  les  cinq  premieres  annees,  &  fur-couc  la  quacrieme  &  la  cin- 


de  la  France  &  de  1'Efpagne,  pour  leur  perfuader  d'encendre  ^ 
un  Accommodemenc  de  leursdifferends  ,parce  qne  c'etoic  lefeul 
moyen  de  former  une  Ligue  generale  pour  le  recabliffemenc  de 
Cioarles  II.  qui  avoic  deja  cmbrafle  fecretemenc  la  Communion 
Romaine.  Si  ces  follicitacions  furenc  vaines,  fi  Cromiue//,  qui 
en  ecoic  informe ,  ne  s'en  mic  poinc  en  peine ,  ce  ne  fuc  pas  feu- 
lemenc  parce,  qu'il  connoiffoic  racharnemenc  de  la  France  con- 
cre  la  Maifon  d'Autriche,  mais  encore  parce  qu'il  favoic  parfai- 
temenc  bien  que  Leon  X.  qui  fiegeoit  alors ,  n'etoic  pas  d'un  ca- 
raftere  k  manier  comme  il  falloic  une  telle  entreprife.  Tant  il 
importe,  comme  nous  1'aYons  dic  ailleurs,  de  connoicre  TEfpric 
de  ceux  qui  fonc  a  la  cece  des  Affaires.  Voici  le  Porcraic  qu'un 
de  ccs  Ades  faic  de  ce  Pape.  I/  ejl  avare  jufqu'd  /a  vi/eniet 
quoiqui/  affeUe  /e  contraire ;  fur-tout  /orjqui/  s'agit  d'effe(luer  un 


quieme  de  fon  Ecabliffement ,  on  voic  par  les  Ades  Publics  de  ^rojet.  A/ors  t/  ejl  r/fo/u,mats  tres./ent.  Cependanc , malgre cec 

ce  Periode,  qu'il  regnoic  dans  chacune  des  Sepc  Provinces-U-  te  r^fo/ution,  ou  cecce  fermece,  nous  voyons  dans  nos  Adles, 

nies  deux  Parcis  puiffans  &  acharnes,  donc  Tun  prevaloic  dans  qu'il  plia  dans  les  demeles  qu'il  euc  avec  les  grandes  Puiffances 

les  unes     &  l'autre  dans  les  autres.    On  y  voit  auffi,  que  certai-  de  fa  Communion,  &  qu  il  ne  luc  pas  meme  fe  taire  refpedter 


des  Princes  d'Italie.  Quant  a  Naples ,  ces  Adles  font  mention 
d'une  Expedicion  donc  lc  Cardinal  Mazarin  faifoit  les  preparatifs 
contre  ce  Royaume,  &  dont  le  Nonce  du  Pape,&  FAmbaffa- 
deur  de  Venife  a  la  Cour  de  France,  s'ecoient  plaincs  haucc- 
menc,  comme  d'un  Comploc  formepour  affoiblir  ricalie  contre 
coups  ^iwEcats  G  Jneraux'  furent  obliges  de  faire  plulieurs  forces  les  Turcs ,  avec  lefquels  elle  ecoic  en  guerre.  Pour  ce  qui  eft  de 
d^arian-^emens  penibles  ,   &  de  rechercher  d'Alliance  rEledeur    Turin,  ou  du  Duc  de  Savoie,  ces  Adtes  nen  parlenc_qu  a  1  oc 


nes  Puiffanccs  qui  avoienc  congu  de  rombrage ,  ou  de  la  crain 
te,  ou  de  renvie,  contre  ces  Provinces ,  cravailloienc  les  uncs 
a  leur  fufcicer  un  mauvais  voifinage  (2) ,  les  autres  a  faire  fortir 
leurs  Troupes  dcs  Villes  qui  couvroient  la  Gueldre  (3),  les  au- 
trcs  a  croifer  leur  Commerce.    De  force  que ,  pour  parer  a  ces 


Danc- 
luaic. 


Provin- 
C<s-Uaies. 


g,^...^...,  pi 
deCologne,  les  Villes  Anfeatiques,  &c. 

Quant  au  Portugal  &  au  Danemarc,ce  n'eftpas  la  peined'al- 
longer  ce  Preambule.     Marquons  donc  a  prefenc  les  .Adies  qui 
concernent  les  Affaires  de  ces  quacre  Ecats ,  &c. 
L  E     DANEMARC. 
ASes  ,  c5"c.  {comme  aux  Artic/es  pr^cedens.) 
Annee  1653. 
Voyez  pages  680-687-689. 

LES  PROVINCES-UNIES. 
Acles,  &c.     {Comme  ci-dejfus.) 

Anttee  1649. 
Voyez.  pages  563-566-569-571. 

Annee  1650. 
ABes,  ^c.  [Comme  ci-dejfus.) 
Voyez  page  590. 

Annee  165 1. 

Aucun  A^e. 

Atinh  1652. 
ABcs  ,  ^c.    {Comme  ci-dejfus.) 
Voyex  pages  623-625. 

(0  Corame  elle le  fit  dans la  fuite,  en  faveur  des Frangois,  qui lui  ofFri- 
rent  Dunquerque.contveles  Efpagnols,  qui  ne  lui  offroient  que  Calais. 
(2)   En  tailant  tomber  rEledion  a  l'Eveche  de  hiege,  fur  un  SujeC 


cafion  des  violences  qu'il  exergoic  concre  fes  Sujecs  Proteftans. 
On  craicoic  ces  violences  de  pures  Nouvelles  de  Gazecier ;  mais 
clles  n'etoienc  quecrop  recUes  pour  les  pauvres  Vaudois ,  que  la 
Regente  de  Savoie  (5)  avoic  refolu  de  faire  ou  changer  de  Reli- 
gion ,  ou  excerminer  encieremcnc  par  le  fer ,  par  le  feu ,  &  par  tout 
ce  que  le  z.ele  ConvertiiTeur  du  Papifme  peut  infpirer  de  plus  in- 
humain.  II  en  perit  beaucoup  par  la  main  des  Bourreaux ;  plus 
encore  par  celle  des  Maflacreurs ;  &  cette  Nation  touchoit  a  {z% 
derniers  momens,  lorfque  cequi  en  reftoitfuc  epargne  parlame- 
me  incerceffion  qui  fauva  dans  lafuite  la  Ville  de  Nimes.  L'cf- 
pric,  auquel  ecoic  livree  Cljrifli-ae  de  Bourl!on,c'eii  lenomdecec- 
te  Regence  de  Savoie  (6) ,  &  ce  qui  avoic  ete  trarne  contre  la 
Suiffe  meme,  fit  trembler  Geneve  pour  fa  Liberte  &  pour  fa 
Reiigionj  cela  robligea  a  demander  aux  Etacs  Generaux  des  fe- 
cours  pour  augmencer  fes  Fortificacions.  La  Leccre  qu'elle  leur 
ecrivic  fur  ce  fujec  finic  le  Tome  XX.  &  dernier  de  la  CoUec- 
tion  de  Rj/mer. 

Annie  1653. 
ABes  quifont  mention  des  Affaires  particu/ieres  de  tlta/ie. 
Voyez  pages  630-636-640  660-703-726-306. 

clire  Majeur  en  1648.  De  forte  que  b  perfecution  dont  il  s'agit  ici, 
n'eft  atcribuee  a  la  Regente  que  parce  que  ce  fut  proprenient  ibn  ou- 
vrage. 


.-,  -  .,,.  1.  i,.,r,  Ami  Hp^  Hr,llandQis  (6)  Elle  etoit  Sceur  de  Uuis  Xm.Femme  de  Viftor  Ame  r.,Duc 

"  .T^Cric^vL^e    Leric^ofiira-ifo^^^^^         Hollandoife.  deW\oie.  .cc.  Sc  Mere  de  CW/.  E.W  //..  au.fi  Ducde  Savoie. 

d)  11  y  ell  auir.  tait  quelque  ment.on  du  Duc  de  Uo&m  qui  aug-  &c.    Effacez  du  caraaere  de  cette  Princeire  I  humeur  perfecutnce  & 

mentoitlLTroupes.8clul-erviceduquenePrinceR.i..»vouloitentrrr.  ""^"^  «7"^  '"  ^r/"™"'.,^  Pf °°"^  "^^"aw^^^^^ 

{/)  Duraut  la  Minorite  de  Ch»rlutm«^nud  II.  ne  en  .634.  8c  de-  grands  eloges que K;/;<pn<,  Strtlui  adonnes,  Scbieadautrescommelui. 


Fin  de  U  Troijieme  Tartie  dii  Torne  X. 


F  OE  D  E  R  A 


F  OE  D  E  R  A. 

CONVENTIONES,  LITERyE, 

Et  cujufcunque  generis 

ACTA     PUBLICA. 


TO  M  I    X.       P  /1  R  S    IV. 


Tom.  X  r.  IV. 


I     N     D     E     X 

RERUM    PRifiCIPUARUM 

QU^  IN  NOVEM  TOMIS  FOEDERUM  8cc. 
RYMERI  CONTINENTUR. 


Littera  T  &  P,  cim  adjeEiis  Numeris  Romanis ^  Tomum  &  Partcm  dejignant, 
Numero  Arabico  fubfeqiienti  Pagina  indicatur. 
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AAl  Es,  Filia  Comitis  Mautianx.  T. 
I.  P.  I.  II. 
W.  B.  {Johnmes-Vredericus).    T.  VII.  P.  II. 

178. 
Abardenfis  Epifcopus  (Henricus).  T.IV.  P.  IV. 
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Ahbms  ViUx.  Conventionis  Ratificatio.  T.I. 

P.IV.  147.  Lites  terminatse.  183.  Diffen- 

tiones.  T.II.  P.  I.  197. 
Abbe  {JohamKs).  T.IV.  P.IIl.  82. 
Abberbrothoc  (Abbas).  T.I.  P.I.  39. 

..  {Henrieus  Abbl.'.)  T.  I.  P.III.  66. 
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107.  T.V.  P.II.  31. 
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{Richardus).  T.III.  P.  I.  119. 

(Johnnnes).  T.  III.  P.II.    i4f. 

{Richxrdus).  T.III.  P.III.  74,  77, 


Abbot   {Morris) ,    Aldermannus   Londini.   T.  109,  in,  112,  113,   iij-,  118. 

VIII.  P.  II.  2f6.    Commiflio   ei  direda.  Ahirnethv  (Domiiius.)  T.V.  P.  III.  127. 

ibid.  Abit  {Bernardus  de  Seint).  T.IV.  P.IIl.  183. 
{Mauritius).   Comraiffio ei  direfta.  T.  Abkettelbie.  Vicaria.  T.  VI.  P.IV.  180. 

VIIL  P.II.  119.  Abolon  {Anthonius).  T.IL  P.IV.  6j. 

{Richnrdui)  conftituitur  Receptor  Ge-  Abrall  {Johannes).  T.VI.  P.  IV.  100, 

neralis  Exituum  8c  Reventionum  Regis  in  Abrahall  {Joha^mes) ,  junior,  Regis  Deputa- 
Coraitatibus  Middlefcxix.Heretordis,  c^c.  tus  ad  Paceni  confervandam  in  Comitatu 
T.IX.  P.II.   ijf.  Herefordienii.  T.VIII.  P.II.  9. 

{Edwardus).OPnc\}sm  eiconceffum.  T.  Abraham  {Henricus).  T.  V.  P.I.  95-. 

IX.  P.ll.   ijf.  {Ed-a>!irdt:s).  T.  VI.  P.IV.  loi. 

{Zd-seiirdus),hxrMgtr.  Officiumeicon-  ■ {Thomas).  Commiffio  ei  diredta.  T; 

ceffum.  T.iX.  P.Il.  204.  VIH.  P.III.  25-3. 

{Mauritius).     Officium  ei  conceffum.  Abrejfens  (C).  T.  VII.  P.I.  27  ,  29  ,  31, 181, 

T.IX.  P.II.  204.  203. 

Abhot-Stoke,  five  StokeAbbotts  (Ecclefia  Pa-  Abrewater  {Willielmus  de).  T.  I.  P.II.   107. 


rochialis  de).T.VIlI.  P.  11.  38. 
Abbotesbury  (Abbas).   T.  I.   P.  II.  j-7  ,  93. 

Abdicatio  Epifcopatiis.  T.V.  P.  II.  10. 
Abdonenfis    Epifcopus  {Alexxnder).  T.III.  P. 

L  148,  149,  15-7.  T.III.  P.II.  7f- 
■   '  Archidiaconus  {Johannes).    T.  III. 
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AJynet  {Thomas).  T.  III.  P.III.  83.  T.  III. 

P.IV.   134 
AJys  {Agorius).  T.V.  P.IV.  9. 
JEdificia.  Contra.  T.VII.  P.  II.  37.    Procla- 

matio  inde.  T.VII.  P.IV.  143. 


AJekyn  (RickirJus).  T.III.  P.  III.  83,   ijj.    ^g"^''  [S^mai)   in  Campis   Ecclefia.    T.  VI. 
-i,We<«  i/(^«'!'>w</e).  T.III.  P.lll.   190.  °  '"      '^'      "  •"--..'.-■' 

Adelmarus  {Cn(ar).  T.VI.  P.IV.  63. 
Adel/lanus,    Rcx  Anglis.  T.  I.  P.  III.  100, 

102,   T.I.  P.IV.^9. 
AJemt  (Juoly,:).  T.  IV.  P.IV.  179. 
AJeryn  {Ad^m).  T.II.  P. IV.  202. 
■Adewir.che  [Jolyimies).  T.II.  P.ll.   iSo. 
Adgaresleye  {Hmricus).  T.  II.   P.I.  J-2. 
Adherton  {mJmlmus).  T.IV.  P.I.  18. 


P.III.  1S7.  Patroni  £c  Cuftodis  Hofpitalis 

Scriptum.  164. 
JEHuinoxia.  Super  anticipatione.  T.VI.  P.  I. 

119. 
Aersfens.  TVI.  P.IV.   184. 
Aelte    {IV.  de).  T.I.   P.  II.  62. 
Afatis  [de),  T.  VI.  P.  II.  ij-2. 
Afredi  (Tliomas),  Filius.  T.I.  P.IV.  i/. 
(Johannes).  T.II.  P.II.  102. 


Agennenfls  Terra    T.  I.  P.I.  ij-^.T.I.  P.  II. 

46  ,  47  ,  63  ,  6,-,   112.  T.  I.  P.  II.  148. 

ij-i.i^S^iSo,  Uxores  Dominorum.194.Sta- 

tuta.  226.  Epifcopalis  J utifdiclio ,  ^f.  T. 

I.  P.III.  48. 
Agcnni  Civitas.  T.  II.  P.I.  iji,  132. 
Agenni    Vicecomes  (Alvarus).    T.  I.   P.  11. 

i63. 

Comes.  T.I.  P.III.  126. 

Ager  {Reym.  de).  T.  I.  P.  III.  40. 
AggajfAto  {GatharJus  Dominus  dc).  T.II.  P. 

IV.  78. 
Aggerii  {Rcym).  T.  I.  P.II.  201,  202. 
Aghlek  [Johannes).  T.I.  P.  IV.  5-9. 
Aghton  (Thomas).  T.V.  P.II.   191. 
Agincourt.  Super  Prifonariis  adBcllum  captis, 

T.IV.  P.  II.  149.   Super  Jocalibus  adBel- 

lura  perditis.  163.  De  Vidoria  celebrandl, 

187. 
Aglionby  {Ceorgtus)  ,  Clericns  ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.    Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 

ientatione  ad  Vicariam  de  Caffington ,  five 

Carfington,  in  Dioecefi  Oxonienfi.T.  VIH. 

P.III.  282. 
Aglyns  {Richardus).  T.V.  P.I.  189. 
Agmondifliam.  Villaf  nomen.  T.  IX.  P.  I.  j. 
Agmonfliam  {IValterus  de).   T.  I.  P.  III.  89, 

99.   104,   189.  T.I.  P.IV.  21. 
Agnaffak  (Dominus  dt).  T.II.  P.  III.  172. 
Agneliis  (Philiffut  de).  T.VI.  P.II.  15. 
Agnes,  Puella  Reginx.  T.IV.  P.IV.  61. 
Agohert  (Helias).  T.  V.  P.IV.   102. 
Agoncello  {Gomefus  de).  T.I.  P.I.  41. 
Agrede  {S.de)  T.VI.  P.II.   13. 
Agreemonte  {Dom\mi%  Arnaldus  IVillielmi  de). 

T.I.  P.II.  7. 

(Johannes).  T.  III.  P.IV.  171. 

(Por.tius).  T.  IV.  P.III.  183. 

Agricola  (Barth).  T.VIl.  P.II.  201. 
Agrifolio  (Cardinalis  </e).  T.III.  P.II.  191. 
'Agrigenfis   Epifcopus  {BarthoUus).   T.   I.   P. 

L  17. 
Agryn  {Thomas).  T.  V.  P.  I.  189. 
Agtuac  [Ptntius  de).  T.  i.  P  I.   147. 
Aguilion  {Robertus  de).  T.I.  P.  II.  94.  T.  I. 

P.II.   199. 

{Galfridus).  T.I.  P.II.  222. 

Johannes).  T.  IV.  P.IV.  12. 

Agunto  (Uominus  </e).  T.I.  P.III.  7. 
Agya  (Nicholaus  de).  T.IV.  P.  IV.  80. 

Aid  de  Lofiaco   [Guillermus).  T.  IV.   P.  III. 

19S. 
Ailhot  {Jokwnes).  T.  I.  P.III.  8. 
Aileworth  (Anthonius).  T.VII.  P.I.   190. 
Ailiffe  {Johannes,  Juftitiarius   ad  Placita.  T. 

Vlll.  P.II.   18. 
Ailmer  [Theofhilus),  Sacrx  Theologix  Doc- 
tor.  T.VIII.  P.  II.  9.    Litterx  Commif- 
fionales  ei  direftx  pro  puniendis  Delinquen- 
tibus  in  Comitatu  Hercfoidienfi.  ibid. 
Ailmer  {Theophilus),  Cleucus,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  diredtx  de  Prx- 
lentatione  ad  Reftoriam  de  WykameBon- 
haunte  ,  in  Dicecefi  London.  T.  VIII.  P. 
II.  247. 
Ailfliam  {Calfridus  de).  T.ll.  P.I.  91^,   116. 
Aumrici  {CHillielmus).  T.II.  P.III.  44. 
Aimo  {S.adi<lfhus dc).  T.I.  P.  I.   11. 
Aingheim  (Dominus  Sohier  de).  T.  III.  P.  I. 

45-,  46. 
Aiifirocher  {Henricus).  T.I.  P.III.  104. 

Ai- 


QJU  JE    IN    IX.    TOMIS    FOEDERUM    CONTINENTUR.        y 


Ainsrterth  [{Robertus) ,  Clericus  ,  in  Artibus 
Baccakurcus.  Littcrx  Pateiitcs  ei  dircdtE 
de  prxfentatione  ad  Vicariam  de  Knceral, 
Dlcecefis  Eborum.  T.  VIII.  P.II.  31. 

Airiis  [de),  Epilcopus.  T.  III.  P.  IV.  i  if. 

Ais  iPetrus).  T.  1.  P.I.   146. 

Aifcoghe  (Ed-nnrJus).  CommilTio  eidiredla  ad 
inqiiirendum  de  novis  Officiis  &  e>,aftis 
Feodis.  T.VllI.  P.  IV.  jf. 

Aiscough  {Edwarttus),  Miles.  T.VIII.  P.  II. 

II.  Litterje  Commiffionem  ei  dircftacpro 
puniendis  Deliuquentibusin  Comitatu  Lin- 
colnienil.  iiiJ. 

Aketlen  (Thomas  &!.  Henricus).  T.IV.P.  I.  47. 

Aken  {Edvardui).  Conceflio  ei  direfta.  T. 
VIII.  P.I.  73- 

Akerod  (Antboaius) ,  Clericus ,  Artium  IVIagi- 
fter.  Litterae  Patentesei  diredlx  de  Prxlen- 
tationead  Reftoriam  de  Catwoith  Magna, 
Dicecefis  Lincolniae.  T.IX.  P.  II.  109. 

Aketon  (Richardus  de) .  T.II.  P.I.  fi. 

Akynhed(W.).  T.  IV.  P.II.  18. 

Akynmy  (Baldevinus  d>).  T.  I.  P.  II.  1/. 

AUcris  (fehannei).  T.I.  P.III.   14.J. 

Atadenfes  (Epifcopi  Robertus    8c  Thomas).  T. 

III.  P.IU    116. 

Alagene  (Blafius.  di)  T.I.  P.II.  134. 
(^irtMus).  T.I.  P.llk  116,   117. 

(Glafcon^.r.U.   P.IV.   119. 

Alain   (Hiicholaus) .  T.V.  P  IV.  96, 
Alaman  (Guillidmus  de).  T.  I.  P.  III.  fj  ,  ff. 
Alatnand  (L  ).  T.  VI.  P.I.   199.  loj.io^. 
Alamannus  (Rohertut).  T.I.  P.I.   11. 

(Tiialdus).  T.I.  P.II.  11(5. 

Alan  (Alex).  T.VI.  P.III.   134. 

Alani  (mUidmus),  Filius.  T.I.  P.I.  48, 

fohannes).   7f.  '5>>   ^°9  >    >">    'Ji. 

T.  I.  P.II.  S7,  71.  83- 

(Brianus).  T.I.  P.I.  tof, 

(Wdterus).  T.I.  P.I.  8^ 

(Brianus).  T.  I.  P.II.  199,  T.I.P.KI. 

•7.   93.  98.  99>    "'I'»   "»'  "5.   iH> 
116,   161  1    187,   189,   190,  204. 
.  Dominus  de  Bedal.  T.  I.  P.IV.  /,49. 

(Riehardus).  T.I.  P.III.   17. 

Roulandus).  T.I    P.III.  92. 

Simon).  T.  II.  P.I.  34,   3f. 

Alanfott  (fohannes   Comes  de).    T.  IV.  P.  I. 

T.IV.  P.II.  4,r,  «,  124.  17,  22. 
.—  (fohannes).  T.IV.  P.III.  8j. 
— —  Dux    T.VI.  P  I.  92. 

(Carolus).  T.  VI.  P.I.  163  ,  ,64. 

' '  (IVilUetmus)    T.  IV.  P.  II.  134. 

Alanus,    ClericuE.  T.I    P  I.  62. 

FiliusComitis.  T.I.P.II.228.  T.IV. 

P.IV.74. 
Alarco  (DotniausTernandusde).  T.VI.  P. II. 

71- 
MarJi  (Petrus).  T.I.  P.I.  142. 

(iVillielmus).  T.I.  P.IV.  132. 

Johannes).  T.l.  P.  111.    130. 

Aiafco  (fohannes).  T.VI.  P  III.  193. 
Ala.-k  (Richardus  de).  T .lU.  ?  1.  f-;. 
Alafpee  (fohannes  dt)  T.IV.  P.III.  82. 
Alaflam  (Blafius  di)  T.I  P.  II.  214. 
Alavarno  (Sefredus  Ue) .  T.I.  P.I.  ii. 
Aibamarla  (ngelr.de).  T.  I.   P.  I.  4. 

(Stifhanus)    T.IV.  P  IV.  j6. 

Aihamaris,  Comes  (Wdlidmus)    T.I.  P.I.4, 

16,  81  ,   loi  ,    131. 
.  (Bald-wvius)  iiid.  30,  31,37,38,41. 
.  (W.  de  Vortiiui).  T.I.  P.II.  2,3, 

5-,  40,  46. 

Dux  (Edwardus).  T.I.  P.  II.   140, 


Albanenfis  (f).  T  II.  P  III.  74- 

(O'.).  T.II.  P.  III.  84,  103,  167, 

i9r- 

(G).   T.  II.  P.  IV.  141,  143.    T. 

III.  P.l    24,   12S. 

(TaUarandus).  T.III.P.I.  133,  140. 

>r9>   173.   '7f.    '79.  T.  III.  P.  111.  82, 
III  ,   113,    116. 

(B).  T.IV.  P.II.  35". 

■{  fordanus  de  Urjinis).  T.IV.  P.IIII. 


»4.  /1- 


147,   148,   15-4,   ij-,-,   if7. 

Comes  (B).  T.IV.  P.  IV.  73. 


Aihanenfis  (P.)  Epifcopus ,  Cardinalis.  T.I.  P. 
I.  91. 

(Raduifshus).  T.l-  P.II.   104. 

(Botenenga).  T.l.  P.IIl.   14,  47. 

-  (Beraid.).  T.  I.  P.  III.  143,  14^-, 
146,  148,  14^,  ij-3,  ij-4,  i^-f,  ify, 
'f^.  'S9<  '60,  162,  166,  167,  174, 
176,  189. 

Epifcopus.  T.l.  P.III.  I4f. 

• (Leonardus).  T.  I.  P.  IV.  22,    34, 

37.  43- 

^ (te««).T.I.P. IV.  103,  137,1^9, 

iSi ,  204. 

(^r».).T.II.  P.I.J6,  ^4,61,62, 


66,  69,  86,  lol,  102,  lof,  107,  114, 
lij-,  n6,  113,  117  ,  139,  I4J-,  147, 
166,  168,  183,  184,  193,  194.  T.  II. 
P.ll.  6,  8. 

(Vitaiis).  T.IIP.II.I22,  31  ,151,78. 

(Vnaiis).  T.II.  P  11,82,144,148, 

184. 

Epiliopus  (W).  T.II.  P.  II.  197. 

T  II.  P.  III.  j-,9,  II,  12,  25-,  29,  31, 
40,  41,  49,  5-3,  62. 

Tom.  X.  P.  iy. 


(fohannes).  T.IV.  P.  III.  79,  80. 

Alhanes  (Comes  de  St.).  T.VIII.  P.III.  23. 

Atbani  (Saniii)  Abbas.  T.I.  P.II.  82.  T.  I. 
P.III.  79. 

Albani  (Sancli).  Pro  Abbate  Reftitutio  Tem- 
poralium.  T.V.  P.  II.  118.  T.  V.  P.  I. 
130.  Marcse ,  quas  Abbas ,  c^c.  rcddunt  an- 
nuatim.  192. 

Aibani  (Sanili).  Monafterii  bona  immobilia 
alienata.  T.VI.  P.II.99.  Scriptum  Abba- 
tis,  !^c.  168.  Pro  Ricardo  Stevcnage  Re- 
ftitutio  Ti;mporalium.  T.VI.P.III.   13. 

Atiani  (IV.  Sancii)    T.I.  P.  I.  81. 

Alia',i  (Villd  Sancfi)  ,  in  ComitatuHertfor- 
diae.  T,VIII.  P.Il.  ^9. 

Aibani  (Rargus  Sanai).  T.IX.  P.I.  3. 

Atbanii  Dux  (Robeitus).  T.  111.  P.  IV.  156. 
T.  IV.  P.  I.  28,  34,  67,  68,  83,  94, 
Joo,  112,  137,  162,  170,  172,  173, 
198,  199.  T.IV.  P  II.  12,  26. 

' (RobertMs).  T.  IV.  P.  II.  41,44,  49, 

143,    I4J-,   ifi,   ij-4. 

Dux    (MurdacHs).   T.  IV.  P.  IV.  98  , 

99.   '",   iif. 

(Walterus),  Filius.    T.IV.  P.  IV.  }l. 

Dux.  T.  V.   P.III.  '20. 

(Atexander).  T.  V.  P.  III.    110,  121, 

113,   127,   147. 

— —  (fohannesStuart).  T.IV.  P.  I.  76  ,  lol, 
104,  118,  128,  130,  138, 139.    196,  201. 

(FerdinanduA.'T.  VI.   P.  IV.  141.   T, 

VII.  P.I.  4. 

Alhano  (Abbas  de  Sanilo  Aihano)  T.I.  P.  I. 
162.  T.I.  P.II.  j-7,  91. 

(Archidiaconus).  T.I.  P.I.   i6t. 

-  (Abbas).  T.I.  P.  II.   if4,   15-7,    203. 

(Johannes  de  Berkhamfled).  T.I.  P.  III. 

79,   Ij6,   161.  T.I.  P.IV.  3,  39,   40. 

. .  (Michad  &  Thomas).  T.  III.  P.  I.  49, 

T.Ill.  P.III.   184.   T.III.  P.IV.  9. 
.——  (fohannes).  T  IV.  P.I.   120,  121. 

(fohannes).  T.IV.  P.IV.  193. 

(fohar.nes).  T.V.  P.l.   114.  T.  V.  P. 

II.   120,    129. 

(Richardui)    T.V.  P.I.   192. 

(Piior  Willielmus).  T.  V.  P.  II    120. 

Abhas  (Rohertus).   T.  VI.  P.  II.   167.  T.  VI. 

P.III-    13. 

(Richardus  de).  T.I.  P.I.   133. 

. >   (fohannes).  T.I.  P.IV.  30. 

(BernarJus).  T.II.  P.  IV.  78. 

(Eiis).  T.ll.  P.IV.  192. 

(Hugo).  T.III.  P.I.  j-2. 

Albnrgatus.  T.  VI.  P.I.   141,   2I|-. 
Aibsiric  (Johannes).  T.I.  P.III.  41. 
Aibemlune,  Abbas.  TI.   P,I.  70. 
Aibencio  (Hugode).    T.I.  P  I.  3. 
Aibertury.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  180. 
Alherccnenfit  Vicecomes.  T.I.  P.I.  i^f. 
Alherquerick ,  Dux.  T.VI    P.III.   120. 
Albert  (Dominus  d').  T.VI.  P.II.  90. 

(Henricus).  T.VI.  P.II.   I2f. 

Alberti  (Arnaldus).  T.I.  P.IV.   135-. 

(Bernardus.)   T.II.   P.III.  27. 

Albertini  (Vauius).  T.l.  P  II.  38. 

(Wiiiielmus).  T.IV.  P.I.  fi. 

Albertis  (Philippus  Je)  ■  T.IV.  P.  I.  67  ,  76  ,98. 

(Phiiifpus  &X.  Laurenlius).  T.IV.  P.  II. 

146. 

(Alhenus).   T.V.  P.I.   126. 

Aibertus  ,   Notarlus.T.I.  P.I.    168. 

Archidiaconus.  T.  I.  P.  IV.  53,  74, 

SS- 

Epifcopus.  T.IV.  P.III.  144. 

Aiberye,  nuper  Capclla  infra  Bofcumde  Wor- 

meley.  T.  VI.  P.III.  187. 
Alhiaco  (Guido  de)    T  IV.  P.III.  100. 
Albiene»j.s  EpilcofU".    (Bertrandu:).  T.  I.  P. 

IV.  i3f,   137,  ifi ,  if^.   'S'- 
(LudovicusdeAmbafia).T.V.  P.IV. 

134. 

Cardinalis.  T.VI.  P.I.  10. 

Alhigenfe  Negotium.  T.I.  P.I.  94.  , 

Aibigenfes.  T  I.  P.  I.   lof. 

Albu,  (Radutfhus  d?).  T  1.  V.ll.  iri. 
■  Phiiippus).  ibij.  121. 

Alhin  (lVidiein'Us)    T.Ill.  P.I.    174. 
Ai^ineiijts  Comes  (B  ).  T.I.   P   I    37,  toH. 
/Ubmgan  (Hicboimi  de).  T.  III.  P.III.  19. 
& 


Aihiniace  (Phitippus  de).  T.l.  P.I.  fi,f2, 
S^'  T7'    74.  *>o.  81,  87,  89,  93,  94 1 

99,      100,     101,     104,    106,   IIO,    llf  ,    ,jj. 

(Wiilieimus).   T.  I.  P.  I.  j-j  ,  7,, 

89,  iif ,   142. 

Dominus(Kp^i»aW«i).  T.III.P.I.  i6r, 

170,  178,  182,  iSf,  198,  211,  216, 
T.III.  P.II.  4,  20.  27,  28. 

Albinis  (Willielmus  de).  T.IV.  P.II.   161." 
Atbir.o  (Guittidmus  Arnaidi  de  Sancio.)    T.  I. 
P.II.   134. 

(Mungerus).  T.I.  P.II.  212,  221. 

(Theobatdus)    T.III.  P.I.   177. 

Alhon   (Johaimes).  T.III.   P.II,  62. 

■ .  (Wiliietmus).  T.  V.  P.  II.   129. 

(facobus)  ,  ivlarchio  deFronfac).  T.  VI. 

P.IV.  70,  7/,  73,  76. 

Alhorough    Burgusficdiaus.  T.  IX.  P.  II.41. 
Athreto  (Comes  de) .  T.V.  P.IV.  f^. 
Athreto   (foljannes  Ue).    Comcs   Regitenenfis. 

T.VI.P.I.   163,    164,   167.   168. 
Albright  (Gerardus  &  Simo).  T.  V.  P.  I.  28. 
AlbrihC  (Galfridus).  T.l.  P.I.    114. 
Aibuo  (Wdiietmus).  T.IV.  P.III.   177. 
Aibuquerque  (Johannes  Alfonli  dt).  T.  II.  P, 

IV.  181  ,  187.  T.III.  P.I.26. 

Dux  (BertranJu.') .  T.V.P.II.  148. 

Aiburgh  (Wiiiieimus)  ,  Regis  Dcputatus  ad  Pa- 

cem  confei  vandara   in  Comitatu  Eborum. 

T.VIII.  P.II.  7. 
Aibus,  Cardinalis.  T.I.  P.II.  14,  47. 
Aihufsn   (Willidmus.)  T.I.  P.II.   11. 
Alcannings.  Ecclelia.  T.VI.  P.IV.  2.6. 
Aicena  (Theodcrus).  T.I.  P.  i.  46. 
Aicejler  (Villa  dt).  T.IX.P.I.  4. 
Atcobaffe  (Petrusue).  T.IV.  P.II.74.  T.IV. 

P  IV.  84. 
Alcok  (Hugo).  T.V.  P.II.  6,  127. 

(foharmes)  T.V.  P  III.  6,  7. 

(Thomas).  T.V.  P.  III.  ^6. 

(Robertus).  T.V.  P.III.  129. 

(Giiherius).  T.VI.  P.IV.   114. 

Atcumbury  (ffhanne,).  T.II.  P.  III.   137. 
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_— 1^"  Senefcallus  (R.).  T.I.  P.I.  4^- 

« Dux  (Ludovicuf).  T.IH.  P.I.ioj-, 

J17.    T.III.   P.  II.  3,  10,  23,    26,    37, 
44,  60,  71,  74,    76  ,    77.  78.  91.  93» 

-2i—  (Ludoxicui).  T.III.  P.III.  16,29, 
20,  37,  4>.  '43.  T.III.  P.IV:  ,8. 

-I :  (Uaria),  Uxor.  T.III.  P.  IV.  18. 

Dux.  T.IV.  P.III.  74. 

Comcs   (Gaufr.).  T.   IV.    P.  III. 


'47 


Dux.  T.V.  P.I.  139. 

(Carolus^.-V.V.  P.I.  189. 

Dux   (¥ranc).  T.VI.  P.  IV.    181. 

EpiCcopus.  T.I.  P.I.  19- 

(miHAmus.  T.I.  P.  I.  37  .  61. 

Epifcopus  (RoA(rr«j).  T.IV.P.IV. 


79' 

.^ Epifcopus  (Johannes  de  Rf/;).    T. 

V.  P.IV.  si- 
jlndcleger  (Jacobui).  T.I.  P  H.  2j-. 
Andcliaci  Obfelllo.  T.I.  P.I.  45. 
AnM,  Senelcallus ,  Fiiius  Walten.  T.  I.  P. 

1.  13. 

Andcnard  (Egidius).  T.I.  P.II.   121. 
Andenge  (GadiarUus) .  T.  II.  P.  IV.  8. 
ulr.d^nfem   (Joharmes).  T.IV.  P.III.  168. 
jinderby  (lVdlielmu>).  T.V.  P.I.   11. 
Anderby  (Rectoria  &  Eccleila  de),  m  Comi- 

tatuEborunk.  T.VIII    P.II.  fi. 
Anderby  (Manerium   de)  ,   in  Archidiaconatu 

RichmondiK  fitum ,  infta  Comitatum  Ebo- 

Tum.  T.VIII.  P.II.  ^3- 
AnJern  (Ramdfhus  dc).  T.  I.  P.II.   114. 
Andcrfon  (Henricus).  T.VH.  P.  I.  iif 


81. 


(Edwardui). 


T.  VII.  P.  II. 


22, 


. (Henricus).  T.VII.  P  III.  38.  97- 

.  (Henricus) ,  Miles  ,unus  Jultitiariorum 

Regis  ad  Pacem  conlervandam  in  Comi- 

tatu  Dunelmenfi.  T.VIII.  P.II.  7. 
,.       -    (Johannes),  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gifteri.   Litterse  Patentes  ei  Li.e£ta:  ad  Re- 

ctoriam  de  Girton  in  DiceceliElienli.   T. 

VIII    P.III.   i66. 
jindeiar  (Burgus  de).  T.IX.  P  I.  4. 
Andcver   (Thomas  Vicecoraes  d),    Haro   de 

Charhon.   T.  VIII.  P.  I.  112.     Concelfio 

fpcf  ialis  ci  direfta.  ibid. 
Ander.erp  (y^-We.) •  J  ^I.  P.III.  ,30^ 
Andezeles  (Dominus  Johannes).  T.III.  P.II. 

39.  71,  74.  7<5.  ^J".  99- 
Andia  (DomenjonConzalezde).  T.V.  P.  III. 

Andomo  (Dominus  GuUlielmus  de).  T.  II.    P. 

II.  95-,   113. 
yJnJore»,  Abba.':.  T.II.  P.II    '4J"- 
A>idover  (Carolu:).  Vicecomes,    creatur   Se- 

ncfchallus  Honovis  de  Ampthill,  iu  Comi- 

tatibus  Bedfordi»  &  Bucks,  ad  vitam.  T. 

IX.  P.II.  248. 
Jbidaver  (Ecclefia  Parochialis  de) ,   Dioecefis 

WintoniK.  T.VIII.  P.II.  40. 


^«Mcre.  Firmi.   T.I.  P.II.  "4- 

Andre  (Vetrus).  T.V.  P.IV.  102. 

Andrea  (Jacobus  de)    T.V.  P.IV.  89. 

Andrei  (Johannes).  T.I.  P.H,   i8j-. 

(Vetrus).  T.I.  P.IH.  4'- 

(Ranutfhus).  T.I.  P.III.  43. 

— — .  (Heginaldus).  T.III.  P.IV.   12. 

AiidreA  (SanBi)  Epifcopus.  Pro  eodem.  T. 
I.  P. IV.  119.  Manucaptio.  119.  Fidelitas. 
126.  Ne  generali  Concilio  interiit.  193, 
107.  T.II.  P.  I.  8,  20.  Ad  partes  tranf- 
marinas.  72.Contra  Epifcopum.  ij-2  ,  160. 
De  Rivariis.  183. 

Andren  (Sanifi)  Epifcopus  (Rickardus).  T.  I. 
P.I.13. 

•  (Ro^fnr;).  T.I.  P.I.37  .  39. 

(IV).  T.I.  P. 1.5-0,67,  81, 8^ 

. (David).  T.I.  P.I.   ifi. 

— —  (Gomelmus).  T.  I.  P.II.  4,  f ,  6  ,  23  , 

37.    T.I.  P. III.  15-9. 

(H^.  Frafer).  T.I.  P.II.160,  218,  T. 

I.  P.III.  5-0,  f6,  n.  66.  71,  87,  89, 
90,  93.  95",  97.  98.  104,  105-,  106,  III , 
112,  113,  114,  iij-,  116,  118,  121, 
146,  ij-2,  ij-3,  198.  T.I.  P.IV.87. 

(IV.  Lnmberton) .  T.I.P.III.  198,  21}-. 

T.I.  P  IV. 26,  39,  42,  f4,  5-9,63. 

(Richardus).  T.I.  P.III.   loi. 

i (Jobannei).  T.l.  P.III.ioi,   102.   T. 

I.  P.IV.  lo. 

(milielmus) .  T.I.P.IV.97,  116,  117, 

119,  iij-,  126,  130,  134,  136,  143,  165-, 
193,107.  T.II.  P.I.  8,  20,72,  if2,  i6oj 
183.   T.II.  P.  11.73,  74.  76. 

(W.).   T.II.  P. II.  104,  iii,  117. 

(J.)    T.II.  P.III.f9. 

(milielmus).  T.  III.  P.I.3J-,37.  47. 

68,  71,  77,97.98,  '02,  103,  107,114, 

'13.  '3'- 

(millielmus).  T.  III.  P.  I.  137  ,    138  , 

139,  144,  i4f,  146,  148,  i49,iij-i, 
'5-3.  ^S6,  1)8,  1^9,  161,  162,  174, 
17J-.  T.  III.  P.II.35,  40,  j-i,  j-7,  70, 
74.  89,96,97,  114,  137,  143,  1J-4, 
162 ,  169. 

(Alexandtr).  T.III.  P.  IV.  20. 

(IValterus).  T.  III.  P.  IV.  143  ,  147  ' 

191. 

(Henricus).  T.IV.  P.IV.31, 

(Rogerus).  T.  IV.   P.IV.  73. 

(Jacobus).  T.V.  P  II.  65. 

(Patricius).  T.V.  P.  II.  143. 

— —  Archiepifcopus  (Willielmus)    T.V.  P. 

122,  IJ.4,   18,-,   191.  T.V.  P.IV.  120. 

(Jactbus).  T.V.  P. IV.  197.  T.VI.  P. 

1.96. 

(Johannes).  T.VII.  P.III.f9. 

A'idrea.  Wyche  (Sancti) .  Reftoria.  T.  VI.   P. 

IV.  9. 
AndreA  Brock  (Pttrus).  T.  I.  P.IV.4,  ff. 
Andreas  (Bernardus).  T.V.  P. III.  181,  109, 

IJ-4. 

(Jacobus).  T.VII.  P.I.  I2J-. 

Cardinalis.  T.VI.  P.II.  196 

Andreas  Cyny  (Johannes).  T.V.  P.III.  15-7. 
Andreas  de  feyad  Ulm.s ,  five  Markejley  (San- 

Bus).  Vicaria  lic  difta,  in  Diceceli  Lon- 
don.  T.  IX.  P.I.  81. 

Andrew  (Johannes.)  T.III.  P.III.79- 

(Johannes).    T.  IV.  P.  II.   42,  iil, 

11%,    '17. 
:  (Robertus).T,\V.    V .11.  iif.  T.  IV. 

P.III.  97. 
(Tmma>).  T.V.  P.  I    j-. 

(Sicardus).  T.V.  P.I.  130,133,142, 

T.  V.    P.  II.    10,   12,   ij-,   16,  2f,  31, 
32,  34,  38,  41,  47,  J-i,    J-i,  J-7.    8)-, 

86,  95.   '^7.   '3^- 

(Richarduf^.r.Vl.  P.II.   160. 

(Jehannes).  T.VI.  P.III.   17. 

(Johanne:).  T.VI.   P  IV.   163. 

Andreve  (Johar.nes  St).  T.  VIII.  P.II.  34. 
Andrewes  (IVilbelmiis).     Conccliio  Pardona- 

tionis  fpecialis  ei  direfta.    T.  VIII.    P.  I. 

103. 
. (Michael).    Conceflio  ad    ejus  vitam. 

T.VIII.  P.I.  146. 
. (Michaei).  Penlio  ci  concefla.T.VIII. 

P.  II.  22. 
. (iViUielmus) .  Pardonatio  ei   conciTea  , 

quod  ad  Eccleiiam  fuam  Parochialem  non 

accelTLrit.  T.VIII.  P.II.  24. 
.  (Franciicus)    obtinet    OHicium     unius 

Chiruri^orum  Regis.  T.  VIII.  P.II.  24. 
Andrews  (LMcelotu:).  T.VII.  P.II.  93. 

(Eufebiiis).  T.VII.  P.III.  lij-. 

.  (Michael).    Conceflio   ad  ejus  vitam. 

T.  VIII.  P.I.  84. 
-  (E/eubui).  Litterje   Commiflionales  ei 

direclx  pro  puniendis  Deiin^uentibus  ia 


Comitatu  Midlefexia:.  T.VIII.  P.II.  tt. 

Andrews  (Anthoniut) ,  Clericus,  Artium  Magi- 
ter.  Litterx  Patcnces  ei  direfta:  de  Prxfcn- 
tatione  ad  Vicariam  de  Nortlhobery  ,  in 
Dioeceli  London.  T.IX.  P.II.  140. 

jlndro  (Johannes).  T.VII    P.I.   179. 

Androms  (Petrui).  T.I.  P.III.  47. 

Andros  (Avi:).  Officium  ei  conceflum,  T. 
IX.  P.ll.  8)-. 

Andrcjfain  (Fer^us  de) .  T.I.  P.IV.   169. 

Anegos  (Comes  de).  T.I.  P.l.  13,  131, 

(GilbertusUmfranviU).  T.I.  P.II.  ij-j",' 

203,  221  ,  228.  T.I.  P.III.  86,  89,  97. 
98,  C)^,  loi,  III,  113,  114,  llJ-,131, 
132,  203.  T.  I.  P.IV.  84. 

. (Robertu:).     T.  II.    P.   II.    too,    107, 

loS;,   117,   122,   123,   129,   133,   139. 

(Gilbertus).   T.ll.  P.III.  96,   I4f. 

(Gilbertus).  T.II.  P.IV.   14,   J-4,  72, 

73,  79,  81,  82,    137,   I4J-,    149.    tT<>, 

■  167,  202,  206,  ..208.  T.  III.  P.  I.  68. 
76,  78,  97,  loi,  103,  114,  iij-,ii8. 
119,   120. 

-  (Thomas).  T.III.  P.I.  7^- 

(Thomas).  T.III.  P.  I.  i^j- ,  146,  149, 

ij-i,   iff,   1J-9,   164,  168,   178,   i8j-. 

. (Gilbertus).  T.III.  P.I.  186,  1S9,  198. 

T.III.  P.II.  82,   109.  T.III.  P.  II.   139, 

'43.   '7' .   '9i. 

(Gdbertus).  TIII.  P.III.  833,   133. 

Anegus  (Mac).  T.I.  P.I.   ifo. 

(Donedaldus) .  T.I.  P.III.  117. 

(Laurentius).  T- I.  P.III.  183. 

Anelme  (Simon).  T.V.  P.IV.  97. 
Anendet  (Walterus).  T.I.  P.I.  31. 
Anenewyk  (Rogerus  de).  T.II.  P.  IV.  IJ. 
Anerdiaz,  (Firminus).  T.II.  P.III.  20. 
Anervaz  (fViliielmus).  T.II.  P.I.  169. 
Anefge  (Sicholaus).  T.IV.  P.  III.  ij-^, 
Aneffe  (Bernardus  de).  T.I.  P.IV.  8. 
Aneften  (Richsrdtis  de).  T.I.  P.I.  6. 
Anefy  (Petrus  dr).  T.I.  P.II.  2J-. 

(Richardus) .  T .  I .  P.  I V .  1 4J-. 

Angeley(ludovtci,sA^jbiS'!e).  T.V.  P.I.  108. 
Angely  (Georgius  Diaconus  Cardinalis  Sancii). 

T.I    P.I.  4,  98  ,   100,   106. 

(R.).  T.I.  P.Il.  II,   16,  j8. 

(R).  T.I.  P.II.  i3r. 

(Landulfhus).  T.  I.    P.  III.  196.  T.  I. 

P.IV.  22,  34,   37,  43.  47- 

. (Landulfhus).    T.  I.  P.IV.  go  >   '03. 

127,   137,  206.  T.II.  P.I.   13. 

(Pemis)  de  Coltimna) .  T.  I.  P.  IV.  103  , 

'^f.  '37.  'f.  'f^.  '81  ,  184,  i8j-, 
193,  206.  T.  II.  P.  I.  14,  26,  28,  47, 
66,  71,  86,  ici,  139,  166,  194.  T. 
II.  P.II.  8,  22,  31,  f,-,  61,  78. 

(Petrus)    T.II.  P.  II.  82,  146,   148. 

184.  T   II.  P.III.  f,   II.  49. 

(J).  T.n.  P.III.   167. 

(Johannes)  de  Columnd.   T.  II.   P.  IVJ 

10,  123. 
Angeil   (Johannes)    T.VI.  P.IV.  60. 

(Jokvmes).  T.VIII.  P.II.  i(5. 

. (M/';W/?/»)«i).  Commiflio  eidirefta.  T, 

VIII.  P.II.   141. 

_.  -  (Dominus).  Ejusagendi  ratio improba- 
ta.  T.VIII.  P.  IV.  101. 

..  (Johannes) ,  Litteratus.  Litterae  Faten- 

tes  ei  direttac  de  Praefentatione  ad  Vica- 
riam  San£ti  Nicholai  in  Villa  Leiceflrix, 
Dioecciis  Lincolnix.  T.IX.  P.I.  79. 

.  (EdwarJus) ,  Clericus ,  Artium  Bacca- 

laurcus.  Litteras  Patentesci  direftx  de  Prac- 
fentatione  ad  Redloriam  de  Pypulton,  livc 
Peoplcton,  Diocefis  Wigornix.  T.IX.  P. 

11.  211. 
Angelo  (Francifcus  U  Barth.  de  Saniio).  T.  I. 

P.  111.  15-4. 
Angelonr  (Oominus  </»)    T.II.  P.IV.   114. 
Aiigelus.,  Notarius  PapsE.  T  I.  P.II,  236. 
Angenoft  (Guillielmus  i^Petrus).  T.  V.  P.IV. 

;6. 
Anger  (Thomns) ,   Sacrse  Theologise  Doiflor. 

T.VIII.  P.II.  13. 
Angeron  (Stefhanus).  T.V.  P.IV.  93. 
Angeront  [ffohannes  de)    T.  III.  P.  I.  2-09. 
AngervdU  {'fohannes  de).   T.IV.  P.IV.  33. 
Anges  (Petnis  de).  T.III.  P.I.  36. 
Angevin  (Birn.irdus  de).   T.  IV.  P.  IV.  190. 

T.V.  P.I.  33,  141.  IJ-4. 
Anghel  (Simon) .  T   V.  P.I.  28. 
Angi,  Comei.  T.II.  P.III.  pj-.  T.III.  P.I. 

147. 
Angicuria  (Johannes  de).  T.III.  P.  II.  88, 

Angier  (Petrus).  T.III.  PI.  14^. 

. (Johannes).  T.IV.  P.III.  11. 

(Francifcus).  T.VII.  P.III.    4. 

_ (Francifcus  Dominuf).Commiirioeidi' 

refta.  T.VIII.  P.III.  238. 

Angl»' 
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'/Inglnda.  (Petrusde).  T.  III.  P.  III.   149. 
AnglU  diftus  Piior,  Capellanus  Papae  &  Nich. 

Nepos.  T.I.  P.II.  34. 
Angles  {Guichardus  de).  T.III.  P.I.  201,  T. 

III.    P.II.     117,     £20. 

— —  Comes  Huntingdon,  T.  III.  P.  III. 
73.  ir- 

^nglefe»   [Chriftofhorus ,  Comes).     Penfio  ci 

conceffa.  T.VIII.  P.  II.  21. 
Anglefii  {Jncobus).  T.I.  P.III.  42. 
A.nglin  &  Kes  jinglis..    Inter   Stephanum   & 
Henricum  Filium  Matildae  de  Succeffione. 
T.I.  P.  I.  7.     Teftamentum   Henrici  Se- 
cundi.  19.    Rex  Ricardus  Prifonarius.  22, 
aj,  24,  2J- ,  27,  28.    Dos  Ilabellae.  T.  I. 
P.I.  43,  ^^.     Dos   Berengarix.  69,  70, 
147.     Angli»  Regimcn.  T.  I,  P.  I.   140, 
174.     Honores  8c  Jura.  149,1/0.     JulH- 
tiarius,   fp,  62.  Cuftodia.  5-9  ,  174.    An- 
glix  Magnates  &  Milites.   T.I.    P.  II.  j-, 
36.     Barones.   63,  64,  67  ,  68,  79 ,  81  , 
82,   84,    Sj-,   8^.     Excommunicati.    91. 
Conventiones  irrits.   y8 ,  99,  100.     Re- 
formatio  Status.  T.I.  P.II.  37,  44.  Sta- 
tus  lanus.  91.      Locumtenens.    T.  I.    P. 
11.178.  Cuftos.  T.I.  P. III.  I.     Pro  Re- 
gina  Oratio.   76.     Locumtenens,  Edwar- 
dus  Filius.  189.     Reginx  Margaretae  Dos. 
213.   Ubi  Cafirum  8c  Manerium  aiTignan- 
tur.  T.I.  P.IV.  22,  40,    Regis  jus  con- 
fervandura.  63.    Jus  Corons  manutenen- 
dum.  72.   Succeflio  Coronae.  T.I.  P.III. 
7/.     Pax  proclamanda.  T.  I.  P.  IV.   88. 
Jura  CoronEE  fervanda.   T.  I.  P.  IV.  103. 
Cuftod.  Gavefton.  io6,  108.     CumBaro- 
nibus  Concordia.  126,  149.  Ordinatio  de 
Stitu  Angliae.  166.  Jura  Coronae.  168.  Cuf- 
tod.     Comiti    Lincolniae.   174.      Comiti 
Glouceftrise.  18/.   De  Difcordiis  inter  Re- 
gem  8c  Subditos.  T.  II.  P.I.  7,   10,   13, 
If .   X5,   17.     Trattatus.  21.     Prifz.    22. 
Pro   Rege   Abfolutio.   T.  I.  P.  IV.    141. 
Quod  cligat  Confefforem.   141.     Ne  ex- 
communicetur.     141.     Jus    Collationum. 
T.II.  P.I.  29,  73.    De  Paffagio  adFran- 
ciam.    36,   38,   40,  41.     Redditus.   4/, 
59.     Cruce  fignatur.  117.     Contra  Scotos 
proficifcitur.  180.  Paffagium  adFranciam. 
199.     Reditus.  T.  II.  P.  II.  4.   Jura  Re- 
gis.    (Vide  Knllii).     Confeffor.   61.     Pri- 
ibn.  de  Confilio  Regi  negato.  73.    Con- 
trariant.  T.  II.  P.I.  4f,  48.     Pardonatio. 
fi.  Cuftod.  Comiti  Pembrochae.  198.  Pa- 
cisconfervatio.  T.II.  P.II.  18,  27.     Tur- 
bae.  27  ,  (^c.    De  invaletudine  Regis.    T. 
II.  P.  II.    141.   Turbae  reginaies  ,    cunfta 
quse  tangunt  Turbas  per  Ifabellam  Regi- 
nam  caufatas.  147,  148.     De  proficiscen- 
do,  contra  Alienigenas.  ifo,   if^,   i/f, 
lj-(S,   ij-8.    De  inobedientia  Ifabellae  Uxo- 
ris  8c  Edwardi  Filii.  1J9,  162.     De  fta- 
tu    Regni.    163,    i6f.     De  adventu   Re- 
gihx.    167.      De    EdiiSo    contra    R.  de 
Mortuomari.  167.     De  Inimicis   Regis  a- 
reftandis.    T.  II.   P.  II.    167.     Declaratio 
Reginae.    169.     De    receffu   Regis.    169. 
De   Hominibus  levandis.    170.     De  Nun- 
cio  Regis    8c    Reginae,    170.     Baionenfcs 
remunerati  de   Servitio  Reginae   impenfo. 
170.  De  Aflumptione  Reginz  per  Edwar- 
dum  Filium.  171.  De  Expenfis  pro  Regi- 
na  in  Francia.    174.     De  Annuitate  con- 
cefla   Johanni   de    Hanonia   pro   Servitio. 
173.  Ad  Magnates  in  Vafconia.     Ad  Ma- 
gnates  Hiberniae  de  Regiminefufcepto  176. 
Ifabellae  Reginaeexpeditioin  Franciam  179. 
Philippae   Dotalitium.     Edwardi  Secundi , 
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per  Regis  Anglix.   4.    De   Expcnlis  circa 
lepulturara  ejufdcm.  4.     Super    Expeniis 
Margaretx  nupcr    nuncupatx  Reginx.   4. 
Super  Cuftodia  Ducis  Exonix.  f.    De  ad- 
mittendo  ad   Ligcantiam  Regis.7.  De  Re- 
ge  Edwardo  fuper  Brugas  profugo.  ^f.Dc 
Servitio  in   Guerra   Francix.  45-.     Forma 
rctcntionis   CofteielH.  46.     Indcntura  fer- 
vientis   Pavilionum.  46.  Super  conduftio- 
ne  Dotis  Cicilix  Filix  Regis.  5-3.     Super 
Viagio  8c  Exercitu  Rcgis.   f3  ,   5-4,  j-j-, 
5-6,^3,  5-9.  Super  Dote  Cicilia:  Filix  Re- 
gis.  ff.     Litterse  Acquietantix  pro  Solu- 
tione  Dotis  Cicilix  Filix  Regis.   ^8.    De 
Aurifabris  areftandis  pro  apparatu  perfona: 
Rcgis.  5-9.     De  Cuftode    (  Edvvardo  Prin- 
cipe  Wallix)    Regni  conftituto.  T.  V.  P. 
llI.62.Pro  Feretro  nuper  Ducis  Eborum 
Patris  Regis.  70.     Edwardus  Quintus  in- 
cipit  regnare.  T.V.   P.III.  119.     De  Co- 
ronatione  iua.  131.    Ricardus  Tcrtius  in- 
cipit  regnare  132.  Perfidia  quorundam  ju- 
rejurando    Rcgi  obnoxiorum.  142.     Re.x 
Ricardus  prxvio  fuo  jurc  Tronum  Anglix 
confcendit.   144.     Curia  Edwardi  Baftardi 
nuper  Regis  Quinti.  160.  Pro  Johanne  de 
Glouceftrix    Baftardo    nunc    Rege.     161. 
Henricus  Septimus   incipit  regnare.     i6f. 
Diipenlatio  fupcr  Matrimonio  inter  Hen- 
ricum    Septimum    8c    Elizabetham.    172, 
180.  Pro  Regis  in  Exilio  Sociis.  173.  Su- 
pcr  SuccciTione  in  Regno  approbatoria,  8c 
contra  Rebellcs    cxcommunicatoria    Bulla. 
173.     De   Lamberto  Symnell  coronato  in 
Hybernia    187.  Conna  Tumultus  excitan- 
tes  fuper  jure  fuccedendi.  191.   De  Subli- 
dio  pro  Viagio  Francix.  T.V.  P.IV.31, 
34.  De  Cuftodie  Rcgni   Arthuro  Principe 
WalHx.  47.     Super  Ratificatione  Tra£ta- 
tus  Francix  per  Tres  Status  Regni ,  vide- 
hcet,  per  Prxlatos  ,   Clerum  ,    Nobiles  8c 
Communicantcs.  jy.  Pro  Henrico  Secun- 
dogcnito  Regis.de  CuftodiaCaftri  dc  Do- 
vorr.  62.     Dc  Immunitatum  modcratione 
Bulla.  68.  Pro  Henrico  Secundogenito  Re- 
gis   Locumtencnte  Hybernix.  yf.    Cufto- 
dia  Marchiarura  vcrfus  Scotiam.  79.    Pro 
Adhxrentibus  MichacH  Jofeph,  8c  cuidam 
Idolo    iive    iimulacro     infimi    ftatus     Vi- 
ro,  nomine  Pctro  Warbek,  Graiia  Regis. 
130.     Procuratorium  Regis  pro    Domino 
de  Berghes,   dc  comparendo  pro   Rege  8c 
intereflendo    ad    Feftum    Aurei    Velleris. 
ifi.  Supcr  Rcbellione  Petri  Warbek.  tj'^. 
Mjgnates  per  Pares  iuos  triandi.  T.  V.  P. 
IV.  206.      De  oblationibus   Regis  in  die 
Boni  Veneris  quinquaginta  Marc.x.  T.V. 
P.  IV.  237.     Pro  Dcfeniione  Papx  Sc  Ec- 
clefix.  T.VI.  P.  1.23,  zf,  29,    30,  36, 
37.  38.  39,  41  .  43«  'l-'^.  47- De  Viagio 
Regis  contra  Franciam.  48.  De  Reftrice, 
abfente  Rcge,   Katerina  Regina.  48.  Bulla 
de    transterendo    Corpore    Henrici    Sexti 
(humato   in  Monafterio  de  Chcrtefey  ab- 
inde   ad   Ecclelianr   Caftri   de   Wyndefore 
tranflato)   ad  Monafterium  Weftraonafte- 
rii.  T.V.  P.IV.2i2.ProcIamatio  pro  Rc- 
ge    ad    cxonerationem    Confcicntix.   21;. 
Henricus  Oftavus  incipit  regnare.    T.  VI. 
P. 1. 1.  SuperDotalitio  pro  Matrimonio  Re- 
nunciatio  Katerinx  Principiflx.   T.VI.  P, 
I.  2.     Bulla  pro  Titulo    Defenforis    Fidei 
conceiTo  Regi.T.Vl.  P.I.199.  De  Libro 
pcr  Regem  contra  Lutherum  fcripto.  200. 
De  Protettionibus  in  Guerris.48.  De  Pas- 
fagio  81    de  forma  Brevium    in    abfentia 
Regis.  49.     De  Brevi  pro   Rege  per   Ju- 
hum  Papam  conceilb  ,  in  reanibus  Cardi- 
nalis  Sinigalenfis  depolito.  31.   De  eodem 
depoiito  Cardinali  Eborum  reddito.^f.De 


Pileo  8c  Gladio  confecratis  ad  Regem  pCT 
Papam  milfis.  n-     ^^0  Defenlione  Eccle- 
fix.  60.  Pro  Domina  Johanna  de  Gulde- 
ford  Annuitas.  87.     Pro  Johanne  Roftell, 
Ricardo    Spicer    8c    Willielmo     Howting 
Litterse  Regis  recommendatorix.  i^i.Pro 
Thoma  Lynacre  Prxbendi  concefTa.  137. 
De  mutuo  Colloquio  cum  Rege  Francix, 
169,   174,   175-,  iSo.  Noniina  appunftua- 
torum   ad  intendendum    Regi    in    mutuo 
Congreflii.  iSi.  Ad  intendendum  Reginse, 
182.  Conimiftio  Regis  ad  traftandum  pro 
Reftitutione  Regis  Daciz.  T.VI.  P.  II.  7. 
De  Titulo   Defenforis    Fidei  Confirmatio 
Clementis  Septimi  Papx.  7.  Ad  Regem  a 
Duce  Mediolani   Littcrs  de  Credentia  pro 
Georgio  de   Cafalio.  f^.     A   Duce  Vcne- 
tiarum  de  Credcntia  pio  Laurentio  Aurio. 
}■)".     Pro  Rcge,  ut  Proteftor  Fcederis  Iti- 
lici  nominetur.  76.  Pro  Thoma  More  Mi- 
lite  Cuftode  Johannis  Morcton.  77.     De 
Eleftione  Regis  in  Socium  Ordinis  Sandti 
Michaelis.  91  ,  92.   De  Privilegiis  Merca- 
toribus  per    Regem  Franciac  concedendis. 
93,  9f.     Bulla  CommiiVionis  pro   Cardi- 
nale  Eborum,  ad  cognofcendum  in  causa 
matrimoniali  inter  Regem  8c  Catherinam 
Reginam.  of.    Sententia  Univerfitatis  Au- 
reUaneniis  fuper  nuptiis  cum  Rclifta  Fra- 
tris,  8t  fuper  validitate   Matrimonii  Regis; 
Citatio  Reginx  coram  Cardinali  Eborum 
&  Cardinali  Campegio.  T.VI.  P.  II.  119. 
Teftificatio  oito  Epifcoporum  Anglije  fu- 
per  causa  divortii.    119.     Cenfurx  contra 
Regem  pr^ier  mentem    Papx    8c    nullius 
roboris.    137.     CommilTio    Regis  ad  tra- 
6tandum   cum    Principibus  Chriftianis  ad 
reliftcndum  Turcis.  140.    Supcr  nuUitate 
Matrimonii   Rcgis ,    8c  nuUitate  Difpenfa- 
tionuni  Papalium  ,  diverfx  naultx  Deter» 
minationes  8c  Concluiiones  (videlicet).  ij-^. 
Univerfitatis  Andcgavcnlis.  i^f.     Faculta- 
tis  Dccretorum  Parilieniis.  iff.     Univer- 
litatis  Bituriceniis.  ij-f.    Univerlitatis  Bo- 
nonicniis.   iff.      Univerlitatis  Pariflenlis. 
ifj".    Tranfumptum  inde.  if6.  Juramen- 
tum  Thcologorum  Cononienlium.  ij-o.Ju- 
ramenta    Notariorura.    if6.     Univeriitatis 
Tholoiani.  if^.    Univerlitatis  Ferrarienlis. 
1J7.     Univerlitatis  Padux.   15-7.  Teftirao- 
nium  inde  Poteftatis  Padux.    1/8.      Atte» 
ftatio  Ducis  Venetiarum.   if8.     Teftifica- 
tio  Determinationis  Patavinienfis.  if8.  Pro 
Edwardo    Lee   Elemoiinario    Regis  Prx- 
benda  in  Capclla  Collegiata  Weftmonafte- 
rii.  ifS.     Litterx  Proccrum  ad  Papam  fu- 
per  Causa  Regis.  160.  Determinatio  Uni- 
verfitatis  Auiciianeniis.    164.     Determina- 
tionis    Doctorum    8c  Advocatoruin    Pari- 
lienlium    Inftrumcntum    publicum.     i6f. 
Tranlumptum  Determinationis  Doftoruin 
Parilieniinm   in  Decretis.  166.   Traqfutn- 
ptum  Traciatus    Matrimonii    Regis  cum 
Catherina  Hilpanix.   177.     Pro    Arthuro 
Plantagenet  liiper  Dcputatia  Calefix  con- 
cefsa.   178.     Inftrumentum   publicum   fu- 
per  Determinatione   Prxlatorum    Sc  Cleri 
Cantuarieniis  Provincix.   179.     Pro  Tho- 
ma  Cromwcl  Armigero  Cancellatio  Scac- 
carii.  180.    Pro  eodcm  de  Prxbenda  data. 
T.VI.  P.III.  6.     Pro  Cuftode  Privati  Si- 
gilli.  7.     Super  nullitate  Matrimonii  inter 
Regcm  8c   Ducem  Catherinam,  8c  fuper 
Divortio   eorundem   Inftrumentum  publi- 
cum.T.VI.P.II.i82.Dcadnullatione  Ma- 
trimonii  prxdicti  Excmpliticatio.  T.VI.  P. 
II.   184.     Prxlatorum    8c    Clcri    Eborum 
Provinciae  determinatio.    186.     Appellatio 
Rcgis  a  Papa  ad  Generale  Concilium.  iSS. 
Fidclitaccs  8c  Juramenta  pcr  Monachos  di- 
verforum  Ordinum  Regi  prxftita.  192,  193, 
194,  220.     Super  Ufuipatione   Papali  8c 
nullitatc  Autoritatis  fux;  8c  quod  Rex  eft: 
Caput    Ecclelix.   194,    195-,    196.    Stilus 
Regius.   218.     Relignationes    Monafterio- 
rum.  221,  2X2.  T.  VI.  P. III.  14,  20  ,  33. 
De  Venditione  Terratum  Regis.  40.   Pro 
Domina  Anna  Clivix  nuper  Regina  ,   de 
indigenatione.   63.    Pro  eadem  concclTio. 
63.  De  Regentia  comniifsd  Catherinx  Re- 
ginas,  Rege   ftatuente    invadere   Dominia 
Regis  Francix.    T.VI.  P.  III.  114,   116. 
Super    Guerra     Francix     de    Poteftatibus 
commiflis.    iif.  Supcr  Guerra   Scotix  de 
Poteftate  commifsa.  116.  Pro  Viagio  Re- 
gis  de  pccunils  levandis.  117.     De  Com- 
poiitione   fuper  Liceatiis,  durante  Viagio, 
manendi  domi.  117.  Super  Obfidione  Bo- 
lonix  8c  Viagio  Regis.  119.     Commiflio 
Regis  ad  fignandum  Warranta.  135.    Te- 

fta- 
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ftamentum  Regis  Henrici  Oftavi.  141. 
De  Pace  Regis  Edwardi  Sexti  proclaman- 
da.  147.  De  Thefaurario  conlHtuto  Ed- 
wardo  Comite  Hertfordisc.  147.  De  Or- 
dine  militari  fufcipiendo.  147.  De  nomi- 
ne  Seymour  perpetuando.  148.  De  Rege 
coronando.  149  ,  ifo.  Pro  Duce  Sommerfet 
Proteftore  Regis  ,  de  Poteftatibus.  167. 
Pro  Gubernatore  Rcgis  Pardonatio.  179. 
Warrantum  pro  Executione  judicii  contra 
Edwardum  Ducem  Sommerfet.2if.C0n- 
tra  alios  fimile  Warrantum.  216.  De  Re- 
mi(l'ione  Decimarum,  Quindecimarum  & 
Subfidioium.  T.VI.  P.IV.  4.  De  Coro- 
natione  Marix  Reginas.  f.  Pro  Servitio 
contra  Prodirores.  10,11,  if.  Pardona- 
tio  Rebellium.  4,  ij-  De  non  procc- 
dendo  contra  Rebelles.  19.  Super  Srylo 
Regis  8c  Reginx  Proclamatio.  T.  VI.  P, 
IV.  51.  Pro  Francifco  Comite  Salopia; 
verfus  Partes  Boreales  Capitaneo.  5-7.  Eli- 
zabethoe  Regince  Coronatio.  66.  Pro  Ri- 
cardo  Bower  Magiilro  Puerorum  Capclla; 
Regalis.  yf.  Suprematus  Juramentum.76. 
Pro  bono  Confilio  circa  Perfonam  Regi- 
na:.  84.  De  OlHcio  Magiftri  Jocorum.93. 
De  receflu  Magnitum  a  Civitate  Lon- 
don,  durante  Regis  progreffu.  T.VIl.  P. 
III.  7.  De  Licentii  imprimendi  Pitturam 
Regis  pro  Nicolao  Hyliyard.  11.  Supcr 
debitis  Comitis  Somerfct  &  Uxoris  folven- 
dis.  6j.  De  Fraudibus  in  Diftributione 
Thefauri.  68.  Supcr  Decollatione  Waltcri 
Rawleigh.  80.  De  bonis  Comitis  Somer- 
fet  conceflis.  iio.  Concerning  the  Tranf- 
portation  of  Ordinance.  iSy.  Prohibitio 
ne  quis-fine  Licentia  exeat  e  Regno.  1S8. 
Contra  Propalationern  verborum  concer- 
nentium  ftatum  Reipublicas  Proclamatio. 
•  207.  De  Abufibus  ad  fignaturam  Regis. 
aij.  De  Mercaturse  incremento  propoli- 
la  per  Johannem  Reymer.  T.VII.  P.IV. 
25.  Proclamatio  contra  Gravamina  publi- 
ca.  4}.  Ratificatio  Contracius  Matrimo- 
r.ii  inter  Regem  &  Reginain.189.  De  Coi- 
luvic  Hominum  tumultuante  reprimenda. 
T.VII.  P.I.  166.  Contra  Comitem  Es- 
icxix  Prociamatio.  T.VII.  P.II.12.  Su- 
pcr  Rebellione  di(Si  Comitis  Pardonatio. 
T.VII.  P.III.  20,  II.  De  condemnatis 
ad  Galeas  mutendis.  x6.  De  Dolore  fu- 
per  moite  Reginx  Elizabethx  &  de  Gau- 
dio  fuper  Recognitione  Regis  Jacobi.  6j. 
Dcclaratio  &  Proclamatio  Tituli  Regis  ad 
Coronam.  64.  Proclamatio  fuper  Unione 
Regnorum  Angliae  &  Scotiae.^i.  De  Re- 
laxatione  Cornitis  Marr.  pro  cuftodia  Prin- 
cipis.  76,  79.  Antonii  Copley  confpira- 
tio.  80,  83.  Prorlamatio  pro  Concordia 
Anglorum  &  Scotorum.  81.  De  Jocali- 
bus  Elizabetliae  nuper  Reginx.  104.  Pro 
Edwardo  Michclborne,  Milite,  Licentia  ad 
difcupcrandum  Regiones  Cathaice,  Chi- 
nx,  Japan,  Cord?e  &  Cambais.  iij-.  De 
Unione  Regnorum.  i2f ,  127,  i^-j-.  Pro 
Carolo  Sccundogeuito  Regis  in  Ducem 
Eborum  ere£to.  128.  Pro  diveriis  Mini- 
ftris  diai  Ducis.  131.  ■  Pro  Thoma  Mur- 
■  rey  Tutore  difti  Ducis.  140.  De  Gem- 
mis  jocalibus  annexandis  Corona:.  146. 
Scedula  Jocalium  annexand.  148.  Infignia 
fuper  Navibus  diftinguenda.  lyo.  De  Crca- 
tione  Principis  in  Militem.  164.  Pro  Auxi- 
lio  inde.  164,  i6j'.  Teftimonium  Regis 
de  Gente  Sylvia.  181.  Super  Auxilio  prop- 
ter  Maritagium  Domin^e  Eiiiabetha:  Fi- 
ViX  Regis.  T.VII.  P.  III.  1S3.  De  Com- 
miftione,  ad  inquirendum  ,  concernente 
Comitem  Somerieiia;  &  Uxorem.  109. 
Articuli  propoliti  ab   Anglis  ad  Scotos.T. 

IX.  p.in  loj-. 

Angliii  (Kova,),  live  NeTo-EnglanJ  in  Ameri- 
ca.  Proclamatio  concernens  hanc  Rcgio- 
nem.  T.  VIII.  P.  III.  I3J-.  Vide  ^we- 
rica. 

Angli&  Citrdindis  {Henricus).  T.V.  P.1. 119, 
126,  131 ,  i4f. 

Anglicann  Ecclejia  oppreiTa.  T.  I.  P.  II.  yj, 
Statuta.  67. 

jingli^  BeginA  [Aliitnora).  T.I.   P.I.23,  26, 

35-.   ?9- 
Berengaria.   T.  I.   P.  I.  40,  4^ , 

49,  64,  70,  71. 
{IfaMU).  T.I.  P. 1.43.69,86, 

91  ,  99  ,  112,  119, 120. 
. (^/M«or;i).  T.I.  P.I.  147.   T.I. 

P.II.iif. 
Angiici  (Johannes).  T.IV.  P.IlI.if.  T.lV. 

IMV.17. 
— (Thmiis).  T.IV,  P.IV.17. 


[mllitlmus) .  T.IV.  P.IV.19. 

AngUcus  [Remonitus).  T.I.  P. II.  142. 

{GdfriUus).T.\l.  P.IV.  I3f. 

AngHonby  (Gecr^J«f), Theologise  Baccalaureus. 

Litterse  Patentes  ei  direiSa:  de  Pra:fentatio- 

ne  ad  Canonicatum  five  Prxbendam ,  infra 

Eccleflam  Collegiatam  Sandti  Petri  Weft- 

monafterii.  T.IX.  P.  II.  216. 
Anglifeyii.  T.I.  IMI.161,  162,   164. 
Anglois  {rUire).  T.V.  P.IV.97. 
Anglolia  {GuitUelmus ,  GtiJferanJns  &  Berenga- 

rius  de).  T.II.  P.  11.145-. 
Anglure  {Guiltielmus  de).  T.V.  P.IV.96. 
Ango  (Comes  </f).T.IV.  P.  II.47  ,  91  ,  loi, 

113. 
AngoU.  T.VIII.  P.  III. 232. 
Angomys  {LuAovicaXi^xA^i  de).  T.VI.  P.II. 

17  ,  20,  if,  19,  30,  40,41,  42,43,46, 

47.  fi>  T^>S3'SStpJ,6o,  62,63,81, 

88,  lii. 
Angoulefme  (Comes  de).   T.  IV.   P.IV.  44, 

68,  83,  84,  94,  i6f ,  lyo,  19;-. 
Angret  {fohanne:).  T.IV.  P.n.76. 
AnguUna   {Bernariius  de).   T.I.  P.  III.  17. 

{Guillielmus).  T.l.  P. 111.32,41. 

{Rejmerus.)  T.I.  P.III.  77,   78, 

86. 
Ar.gulo  {Francifcus  de).  T.VI.  P.III.  2oi. 
AnguLo.  Reaoria.  T.VI.  P. IV.  180. 
Aagufu  Comes    {iVilMmus).   T.IV.  P.IV. 

31,   lOI,    102,    Iff  ,    171. 

{Jacobus).  T.V.  P.I.  fo. 

Vicecomes  {Alexander),   T.  V.  P.  II. 

19.  37,  ^■o.^^.  89. 

{jacohus).  T.V.  P. II.  114,. 

— —  Comes  (Gfor^/a/).  T.V.  P. II. 19,  31, 

37.  5"°.  74.  77.  89. 

Comes  {Archibaldus).  T.  VI.   P.I.  8, 

88,  102,  129. 

{Archibaldus).  T.VI.  P.  II.  38,    47, 

fo,  uo,  213,21/.  T. VI.  P.III  92,93, 
9)",  97. 

{ArchibaUus) .  T.VI.  P.  IIL  100  ,  loi. 

{H^iUielmus).  T.Vll.  P.I.18,  32,  107, 

109,  III ,  iif ,  ii6,  128, 131,  141,  147, 

'i^i.     Iff,128. 

Anguyen    {Johannes   de  Bourbon  Conaes  d>). 

T.  VI.  F. III.  138. 
A^^gy  {Michad  de).  T.I.  P.III.4. 
Aiihnlt.    Litteras  a    Regina   ad   Chriftianum 

Principem.  T.Vll.  P.I.73,  78.    Littera  i 

Principe  ad  Dominum  Unton.  96. 
Afihaltinus  Princeps  Cliriftianus.  T.  VII.  P. 

I-  73  >  74.  78,  96,  103.  T.VII.  P.II. 

178,  i9f. 
Anicienfis  Epifcopus.  T.I.  P.II.  147, 
^»70«  {Carolus).  T.V.  P.I.  60. 
Anker  {Johannes).  T.  II.  P.I.f2. 
AnUghby  {Johannes).    T.II.  P.I.   180. 
Anna  Regina.  T.III.  P. III.  131,134,144, 

if3,if4,    181.  T.  III.  P.  IV.  90,   98, 
lOf,   121. 

Eadem.  T.III.  P.IV.  if8. 

Filia  Regis.  T.V.    P.IH.  102,    109, 

110 ,  111,112. 

Regina.  T.V.  P.III.   142. 

Regma.  T.VI.  P.II.  184,   188,191, 

193  ,   194,  209. 

— ^ —  Regina.  T.VII.  P.III.  112,   118. 
Anta  parva,  {  Aquac  dc)  ,  in  Comitatu  Sout- 

hamptonix.  T.VIII.  P.  Il.ff. 
Amiand  {Willielmus) ,  Clericus ,  Artium  Ma- 

gifter,  creatur  Vicarius  perpetuus  Ecclefia; 

Parochialis  de  Selling  ,  in  Dioeceli  Cantua- 

rienfi.  T.IX.  IMI.  2fo. 
Annandall  {Johnmes  Comes).  Concefiio  Re- 

la.vationis  ei  fatta.  T.VIII.  P.II.  73. 
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Conltabularii  Burdegalcnlis.   15-7.     De  Or- 
dinatione  Senefcalli.   isi-     De  Retentioni- 
bus  Burdegal.  ij-8.   De  Cama  Caftro.  163. 
Pro  Villa  de    Leybourne.    164,  168.     De 
Reftitutione  Ducatus.  T.IV.  P.II.  4.  Pro 
Gentibus.  f.     Locumtenens  Thomas  Dux 
Ciarentia:.  20.     Super  falva  cuftodia,  pro 
Dorfet  le  Hcrauld.  T.IV.  P.  II.  30.     Pro 
DuceEborum.  37.  De  Homagio.  37.    De 
Juramcntis  prseftandis.  38.  Pro  Comite  Dor- 
fetfuperlalva  cuftodia.   38.  Super  Cuftodii 
Caftri  Burdegal.  &  Willielmi  ClifFord.  j8. 
Supcr  Levationenovi  Pedagii.  38.    Delm- 
poiitione  pio  Duce  ClarentijE  in  Tres  Sti- 
tus  Valconiae.  39.   Dc  Locumtenente  con- 
ftituto  8c  poteftate  commifta.  43.  De  For- 
talitio  prope   Bayonam  profternando.    45-. 
De  non  adiiiittcndo  ad  Beneficia.  si-     Su- 
pcr  poirellione  Archiepifcopi  Eborum.  f^. 
De  Cjncellaiio  Johanne  deBordili,  8c  Cu- 
ftode  Sigilli.  84.     De  Appellatione  audien- 
da.  8/.     De    Senefcallo   Johanne  Tiptob. 
118,   120,     De  Financia  Domini  de  Lei- 
gne.  93.     Pro   Alferez    de    Navarra.  ifj. 
Pro  Guafton  de  Foix.  15-7.     Pro  Hofpitali 
Sanfti    Andreae    Burdegalise    Confirmatio. 
164.     De  Confirmatione  pro  Bernardo  de 
Podio.  164.     Ad  Magnates  pro  Conftabu- 
lario.   170.     Pro  Domino  de  la  Barde.  172. 
Confirmatio  concefta.  182,   191.   Pro  Ca- 
rolo  de  Navarre.  T.  IV.  P. III.  6.  DcCon- 
ventione  cum   Domina   Armeniaci.  8,9. 
De  Treugis  Vafconiac.  fS.    Fro  Gentibus 
Vafconise.  67.     De  Treugis.   81.    Inftru- 
mentum  tangens  Ducatum.  83.  DeTrcu- 
gis.  92.     Pro  Capitaneo  de  Buch.  T.  IV. 
P.II.   I9J-.  De  proccdendo  8c  juftitia  fien- 
da  juxta  Foros.  T.IV.  P.III.  s-  Pro  Ca- 
rolo   Beaumont  Alfarez.  ibid.    De  Treu» 
gis  Armcniaci  8c  le  Bret.  92.      Pro    Co- 
mite   Armeniaci  8c    Domino  le  Brct.    94. 
De  Confirmatione  pro  Mercatoribus.    160. 
De   recipiendo  ad   Gratiam ,   de  recipien- 
do    Homagia ,    dc  Hofpitio  pro   Senefcal- 
lo  ,    pro  Officiarii»  in    Ducatu  ,    8c  im- 
pofitionibus   pro  defenfione.    178.    Super 
Motibus.      Confirmatio    Appuntluamenti 
inter    Regem   Anglii  8c   Dominos  de  lc 
Bret  8c  de   Sandta  Bafilia.    197.     De  Re- 
miflione     pro    Dominis    antediftis.     198. 
Pro  Comite  de  Foix  de   Homagio.    199. 
Pro   eodem    de    intendendo.     T.  IV.    P. 
IV.9.  DerecipiendoHomagia.  32.  DeAp- 
puncluamentis  cum    Ambafliatoribus   Co- 
mitis  Fuxi.  fi ,  5-4,  SS >  S^-     De  Sacra- 
mento  a  Matheo  Fratre  Fuxi  Comitis  8c 
aliis,  capto  fupcr  Pace.  j-6.     Pro   Comite 
Fuxi.  si  <  ^8.     Pro  AmbalTiatoiibus   Co- 
mitis  de  Foix.  62.     De  Acquietantia  didi 
Comitis.  6i.  Pro  Pontio  deChatillon.  6^. 
Super  Tratlatu  Comitis  Fuxi.  72.  Pro  Am- 
bafliatoribusdidti  Comitis.87.  Confirmatio 
Conventionum  cum  diCto  Comite.  78,88. 
De  Juramentis    Comitis    Fuxi.  89.     Pro 
Comite  prxdicto  ,  de  intendendo.  89.   De 
Monftrationibus    Comitis    Fi»xi.   90.     Ad 
Senefcallum  &  Barones  Aquiranix  de  in- 
tendcndo  Comiti  Fuxi.  90.     Pro  Domino 
de  Daras.  94.    Pro  Nicholao  Bowett,  Hse- 
r.T:de    Archiepifcopi    Eborum.    123.     Pro 
Gaftone  de  Foix  in  Comitem  de  Benanges 
creato.  124.  Proeodemdeappellatione.  13^. 
De   procedendo   fecundurn   confuetudines. 
136.     Pro  Ofliciariis  Ducatiis.  164.    CaC- 
fac  ,    Liftrac  8c    Montynhac   caftra.    190. 
De  MauleoQ,  dc  SouUe,  Caftfa  Sc  Baiiiia- 

gi» 
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gia  de  Bort.  191.     Pro  Angerot  de  St.  Pe- 
re  Legitimatio.  191.     Pro  Epifcopo  Dax. 
191.     Proclamatiocontra  Comites  dcFoix- 
&  de  Armeignac.  i^z.     De  Judicibus  Su- 
perioritatis  conftitutis.    191.     De  Moneta 
fabricanda.    191.     De  poteftate  ad    Feoda 
capienda  &  conferenda.   192.     Pro  Conli- 
liariis  &  Officiariis.  193.     De  Pardonatio- 
ne.  194..     Pro  Comite  deLongivilla.  196. 
Pro  Alfaritz,  de  Navarra.  196.  Pro  Comi- 
te  de  Benange.  196.  Pro  Abbate  Boni  Lo- 
ci.  T.  V.   P.  I.  9.       Domino  de  Monte- 
ferrando  fupcr  liberatione  Dominiorum  de 
Rious,  Gironde  8c  aliarum  Terrarum.  T. 
V.  P  I.  20.     De  Officio  Majoris  Baionje 
conceiTo   Roberto  Clifton.  zf.     Pro   Co- 
mite  Armeniaci.  29.    De  Judicibus  in  A- 
quitania.  3J.     Pro  Archiepifcopo   Burde- 
galijE.  34.     De  Tracftatu  cum  Comite  Ar- 
miniaci   8c  Domino  de  le  Bret.  42.     Pro 
Bertrando  de  Monteferando.  42.    Pro  Du- 
ce  Glouceftriae,  de  Exeraptione.  43.     Pro 
Civitate  Baionx,    de  Alfiira  conceisa.  f  3. 
Pro   Civitate  Baionae  ,     de  Treugis.   5-4. 
De  Liccntia    feiliendi   proficua.   j^.     Pro 
Domino  de   Duras.  60.     Pro    Monafterio 
Sylv«  Majoris  contirmatio.  79.     Super  E- 
pifcopatu  d'Ax.  87  ,  109.     Pro  Guaftone 
de  Fuxo  Comite  de  Longuavillaconfirma- 
tio.  92.     Pro  Ambaffiatoribus  Armagniaci. 
T.  V.  P.I.  112.   De  Matrimonio  cum  Fi- 
lia  difti  Comitis.  112.     Pro  Epifcopo  Ba- 
fatenfi.  113,   123.     Pro  Abbate  de  Sordua. 
113.     Pro   Comite   de   Longuavilla.    114. 
De    recipiendo   ad    Gratiam.    116.     Super 
Defenlione  Ducatijs.  18.     Pro  Arnaldo  de 
Grimondo ,    de  Borden,    nobilitatio.  132. 
Pro  Comite  de  Longuavilla  de  audiendo  & 
certificando.  137.     Pro  Domino  de  Duras 
de   protectione.    138.      Pro   Ludovico   de 
Beaumont  Conftabulario  de  Navarre.  i;8. 
Pro  Archipresbiteratu  Eccleliae  Sancli  Pe- 
tri  de   Julliaco.  142,   160.     Pro  Johanne 
de  Foix  Vicecomitc  de  Caftcllon ,  de  Exo- 
neratione.    1^^.      Pro  eodem   Comite   de 
Kendale,   de  penfione  concefsa.  164.   Pro 
Domino  de  Duras ,  de  falva  Gardia.  166. 
Pro  Johanne  de  Foix  Comite  de  Kendale, 
Cartra  Sc  Caftellania  de  Maulion  ,  de  Sole, 
&  Balliagium  de  la  Bort.  167.    De  Officio 
Majoris  Baionae  concelfo  Johanni   Aftely. 
167.     Pro  Johanne  de  Foix,   Comite  de 
Kendale  ,  Caftra  8c  Dominia  de  Caftilhon, 
de  la   Marqua ,   de   Moton ,  de  Sauflage , 
deCaftelnau,  de  Medox  in  partcfua;  Vil- 
\x,  Caftra  8c  Dominia  de  Milhau ,  deBu- 
dos  8c  la  Paroifle  de  Pinhac  ,  Caftra,  Hofpi- 
tia  8c  Dominia  de  Cuflak ,  Liftrac  8c  Mon- 
tinhac.  T.V.  P.I.171.  Confirmatio  Char- 
tx  faftx  per  Gaftonem  de  Foix  Comitera 
de  Longueville.   180.    De  dilcordiis  fedan- 
dis.  182.    ProMajore,  8cc.  Baionge.  T.  V. 
P.n.  f.     Super  providitionc  Ludovici  de 
Beaumont  Alferitz  de  Navarre.    if,     Pro 
Petro  de  Montferant ,  Soldano  de  la  Trau. 
27.     Pro  Cardinali  Adminiftrarore  Archie- 
pifcopatiis  Burdegalenfis,  Cupet  libertate  ven- 
dendi  vina  fua.  38.     Pro  Epifcopo  Olero- 
nenfi,  luper  ProviiionePapali.  £8.  Pro  Lo- 
cumtenentc    Comite   Salopise.  42.     Super 
redu<ftione    Burdegalise    Officium    Clerici 
conceifum.   4f.    Officium     Servientis    ad 
Arma.  f2.     Pro  Petro  de  Montferant  Sol- 
dano  de  Trau.  fj.     De  Financia    Roberti 
Stowcs.  j-4.  Pro  Domino  de  Duracio.  ff. 
Super  Obfidione  Civitatis    Burdcgalenfis. 
f6.     Pro  Domino  de  Dufa.  f6.    De  Co- 
mite  Salopia:  interfcfto.  j^d.     Pro  Johan- 
ne  Conftantyn.  60.    Pro  Comite  de  Ken- 
dale  ,    8c    Domino   de    Duras.   6f.      Pro 
Francifco  Montefcrant,  dc  Annuitate.  77. 
Pro   Domino   de   Duras.  80.    Pro    Maria 
Uxore  nuperDomini  dela  Sparre.  84.  Pro 
Johanne  de  Foix  ,  difto  Comite  de  Kenda- 
le.  9J-.  Pro  Francifco  de  Monteferant.  96 , 
m.  Pro  Domino  de  la  Sparre.  iio,  114. 
ProDominodeDuras.T.V.  P.in.23.  De 
la  Sparre  Dominium ,  Caftrum  8c  Vills.. ii>iJ. 
AquitanU  Dux  [Otho).  T.I.  P.I.   34. 

{Ludo-xjicus) .  T.IV.  P.II.  46. 


-  {Johannes).  T.IV.  P.II.  164. 


AraielU  (Domina).  T  VII.  P.II.  178. 

Aracona    {Jo.).  T.VI.  P.I.  80. 

Aragonia  &  Res  Aragonii.  T.I.  P.  I.  j6.  T. 
I.  P.II.  201,  202,  206,  213,  223,  227, 
T.I.  P.III.8,  10,  II,  II,  19,  22,  27, 
5-7,  fy,  86.  TrcugsE  Franciac.  62.  Con- 
ventio  Francise.  77,  78.  T.  II.  P.I.  68. 
Credentia.  T.II.  P.  II.  17.  De  Licentia 
Mercand.  non  concedend.  T.II.  P.II.  84. 
Tm.  X.  P.  ly, 


Super  Matrimonio.  ^f.  Super  Captione. 
109,  128.  Pro  Subiidio  contra  Franciam. 
113.  De  Confoederatione.  127.  DeSpon- 
falibus.  12S.  De  Spoliatione,  142.  Su- 
per  Subfidio.  143.  De  Credentia.  146, 
ij-2.  T.II.  P.III.  30,  45",  47.  Pro  Mar- 
chi.  100.  De  antiqua  Amicitia.  186.  De 
Tradatu.  T.II.  P.IV.  93.  Pro  Homini- 
bus.  114.  De  Matrimonio  &  Liga.  n8. 
De  Liga.  T.III.  P.I.  66.  De  Controver- 
fiis  cum  Rege  CaftellEe.  T.III  P.II.  lyo. 
De  Alligantiis.  ij-i.  De  Tradlatu.  T.III. 
P.  in.  4,  70,  78,  ij-i.  Pro  Rege.  21. 
Pro  Amliiliiatorc.  T.  III.  P.IV.  72.  De 
Traftatu.  T.  IV.  P  II.  31.  Pro  Genti- 
bus.  T.  IV.  P.  III.  66.  De  Traftatu  fu- 
per  Alligantiis.  T.  IV.  P.  II.  149.  Super 
Sponfalibus.  140.  Inftruftiones  inde.  ilid. 
De  Traftatu  fuper  Alligantiis.  183.  De 
Lite  apud  Concilium  Gencrale.  194.  Pro 
Johanne  de  Falces  Milite,  dcTratlatu.  T. 
iV.  P.IV.  106.  140.  De  communicando. 
166,  167,  I7J-.  Pro  Ligeis  Regis.  T.  V. 
P.I.  117.  Pro  Rolando  Ferlaundum  Re- 
ge  Armorum  Regis.  T.  V.  P.  II.  67.  An- 
tiquorum  Foederum  per  Regem  Aragonix 
rcnovatio.  i6f.  Per  Regem  Angliac.  166. 
Commilfio  Ferdinandi  Regis  ad  renovan- 
dum  Conventioncs  de  Amicitia  8c  de  Ma- 
triaioniis.  T.  VI.  P.I.  i.  Supcr  Dotalitio 
pro  MatriiTionio  Wallia;  Piincipifllc  Rc- 
nunciatio  Regis  Ferdinandi.  2.  Confirma- 
tio  Traftatus  Ligx  per  Regem  8c  Reginam 
Caftella;.  13.  De  fuccurfu  contra  Mauros 
per  Rcgcm  Anglia;  Regi  conceflb.  18.  Su- 
pcr  Viagio  contra  Mauros  Litterse  Regis  ad 
Regcm  Anglix.  19.  De  Liga  cum  Papa 
pro  Banonia  recuperanda  8c  Suramo  Pon- 
tifice  dcfcndendo.  23,  2j-.  CommiiTio  Rc- 
gis  ad  tracftandum  de  Liga  cum  Julio  Pa- 
pa  ,  Imperatorc  8c  aliis  Principibus  contra 
Rcgem  Francia:.  34.  Litera  Regis  ad  Re- 
gem  Anglise  fuper  defenfione  Ecclefix.  38. 
De  Treugis  initis.  40.  Super  Liga  dccla- 
ratio  per  Oratorem  Regis.  43.  Super  di- 
<Sa  Liga  juraraentum  in  animam  Rcgis. 
4f.  Trcugarum  Ratificatio  pcr  Regem 
Franciae.  fj.  De  Pace  perpetua  cum  Re- 
ge  Angliae  Commiifio  Ferdinandi  Regis. 
96.  Tradlatus  Amicitiae  cum  Ferdinando 
Reges  106.  De  Juramcnto  Regis  fuper 
Traftatu  obferwando  ,  petendo  8c  recipien- 
do.  109.  Ejufdem  Tratlatiis  per  Rcgem 
Anglice  confirmatio.  109.  Pcr  Rcgem  Fer- 
dinandum.  110.  Pro  Rcge  fupcr  Vitella- 
tione   Navium  pro  tranfportatione  Regis. 

Aragonii  Rex  {Alfonfus).  T.I.  P.I.  14. 
_-  {Sanains).  T.I.P.I.  ij ,  41. 

{Vetrus).  T.I.  P.I.  f6. 

{Jxcobus).  T.I.  P.II.  16. 

. {Vetrus).  T.  I.  P.II.   ij-8,   193,   198, 

202,    206,    207,    208,     213,     2IJ-,      219, 

223,  224.   "7-  T.I.  P.  III.  8,    9,  14, 

'.  {Alfonfus).  T.  I.  P.III.6.  8,  10,  II, 

12,  13,  14,  if ,  16,  18,  19,  20,  22, 
24,  26,  27,  19,  30,  31,  32,  3^,  34, 
Bf'  36,  37,  38,   39,  40,  41,  42,  44, 

^J" '  47  .  49 .  f°  >  J'^  '  f4 .   f  7 .  f  9 .  «Ji . 
77  ,  79.  86,  126. 
{Jacobus).  T.I.  P.III.  17, f. 
{Con[lantia) ,  Materjacobi.  T.I.P.III. 
T.I.  P.IV.  86. 

{Petrus),  FiliusPctri.  T.I.P.II.  134, 

T.I.  P.III.  61,  I3J-. 

(GudU),  Uxor  ejus.  T.I.  P. III. 134. 

{Alfonfus),   alter   Filius.     T.  I.    P."ll. 

201  ,  202  ,   207  ,   208. 

{Jacobus)  ,    alter   Filius.   T.  I.   P.  II. 

208. 

Rex  {Jacobm).  T.  I.  P.  IV.  loi.  T. 

II.  P.I.  68.  T.II.  P.II.  17. 

. .  {Jacobus).  T.  II.  P.II.  84,  9|-,    iio. 

113,   127,    128,    129,    142,   15-2.  T.  II. 

P.III.  30,  45",  47,  68. 

{Aljonfus).  T.II.  P.  III.  100. 

{Petrus).  T.II.  P.III.  186. 

{Alfonjus),  Infans.  T.  II.  P.  II.  127  , 

128,   142. 

{Johannes).  T.II.  P.II.  113.  T.II.  P. 

III.  9. 

. {Jacobus),  Filius  Petri.   T.  II.  P.  II. 

Ij-2. 

{Leenora),  Regina.  T.II.  P.III.  30. 

{lolant),    Filia  Jacobi.  T.  II.   P.  II. 

127. 

Rex  {Alfonfus).  T.II.  P.IV.  93,110. 

{?etrus).  T.II.  P.IV.  i6i.  T.  UI.  P. 

I.  27  ,  66. 


7^' 


^3- 


Aragonis.  {Petrus).  T  III.  P.I.  133. 

{Petrus).r.lU.   P.II.    ij-o,    yft. 

.   {Petrus)     T.III.  P.  III.  4,7,,    ,j-t. 

T.III.  P.  IV.  40,  45-,  fz,  72,  jf,  73, 
90,  92,  9f,  98,  99,   116. 

Rex.  T.  IV.  P.I.  14J-,   161.    T.  IV, 

P.II.  31  ,  ?2  ,  66. 

{Fernandus).  T.IV.  P.II.78,  79,  128, 

140 

{Alfonfw)  T.IV.  P.II.  183,   194.  T. 

IV.  P.III.  66. 

-  Infaas  {Johannes).  T.  IV.  P;III.ii2, 
iji. 

Regina.  T.IV    P.III.  112. 

Rex  {Alfonfus).    T.  IV.   P.  IV.  io5, 

140,    i)-o,    166,    167,    ijf. 

(Alfonfui)    T.V.  P.  L    117.  T.  V.  ?„ 

II.  67.    T.V.  P.II.   148 

(Johannt).  T.V.  P.II.  \6f. 

Rcx.  T.V.   P.III.   ij-2. 

(Ferdinandus).  T.VI.  P.I.  1,   13,17; 

18,  19,  23,  2J-,  29,  30.  34,  36,  37j 
38,  40,  43,  4J-,  46,  j-7,  60,  97,   106, 

109,  iio,    117. 

— —  Regina  Germaine  de  Foix.  T.II.  P.IL 

128. 
Ataile  (Bertrandus  de  Sent).  T .11.  P.  II.  122, 
Arala  {Petrus  de).  T.IV.  P.II.  78,  96. 
Arane  (Jacobus  Comes  de).  T.V  P.IV.  208. 

T.VI.  P.I.  6,   10,  102,   lu.  T.  VI.  P, 

II.  2IJ-.  T.VI.  P.III.  91,  92,  93,  9J-, 

97- 
■  {Jacobus).    T.  VI.   P.  III.    ,00.  101, 

1 10. 

■ Dux  Chattelarault.  T.VI.  P.  III.  203, 

206,   223.   22J- ,    227.    T.  VI.    P.  IV, 

141. 
Aras  (Epifcopus  de)    T.IV.  P.III.  69,15;-. 
Aratjur  (Garcias  de) .  T  I.  P.  I.  if. 
Arax,  (Firminus  dc).  T.ll.  P.III.   20. 
Arbalejlries  Maricourt.  T.IV.  P.III    9J-. 
Arbenates  (Dominus  de).  T.II.  P.III.  44. 
Arbers  (Iva).  T.VI.  P.II.  ij-2. 
Arbitri  FrancisL-.  T.  I.  P.II.  112. 
Arbitrium  inter  Duces  Eborura  8c  Somerfetj 

T.V.  P.II.  91. 
Arbright  {MatthsLUs  van).  T.  V.  P.I.  28. 
Arbroth.  (P).    T.VII.  P.I    j6. 
Arcazeigny  (Martinus).  T.V.  P.III.  119. 
ArcedaEximinis.  T  I.  P.II.  213,  214,  ^ij". 
Arceio  (Albtricus  de)    T.IV.  P.IV.  7j-. 
Arrevefque  {Petrus  de).  T.I.  P.  I.   141. 
Archadien/is  Epifcopus  {Jtronimw).  T.V.P. 

IV.   108. 
Archaon  Saabediu.  T.I.  P  III.  76. 
Archbold  (Thomas ,)  Clericus ,  A.  M.  Littcrae 

Patcntcs  ei  dircctx  de  Pra;lentatione  ad  [\c- 

ftoriam  de  Brodwas  in  Dioccfi  Wigornien- 

fi.  T.VIII.  P.III.  86. 

{thomas) ,  Clcricus ,  Artium  Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  direftie  de  PrEcfcntatio- 
nc  ad  Rcftoriam  Ecclcfix  Parochialis  de 
Abbots  Moreton  ,  in  Comitatu  81  Dicecefi 
Wigornia:.  T.IX.  P.II.  88. 

Archdale   (Ricardus).    Commilfio    ei  diredla. 

T.  VIII.  P.II.   142. 
Arche  {Richirdus).  T.VI.  P.IV.  IJ-. 
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Afhford   'Vicaria  de)   in  Dioecefi    Exonienfi. 

T.VIII.  P.III.  87. 
Afl>ford-Jtde    T.VIII.  P.IV.   100. 
Afljfores  (JohannCi).  T.IV.  P.  II.  99. 
Afhley  (Francijcus) ,  Miles  ,  Jufticiarius  Regis 

ad  Pacem  confervandam  in  Comitatu  Dor- 

feti«.T.VIII.  P.II.  6. 

-  (Francifcus)  obtinet    Officium  unius 
Servientium  ad  Legem.    T.  VIII.    P.  II. 

24 
• — (millielmsis  Brereton  de)  .Commiffio  ei  dire- 

fta  ad  coniervandam  Pacem  in  Comitatu 

Caftrienfi.  T.VIII.   P.II.  f. 

Afhley    ( Ecclefia    Parochialis  de),  Dicccefis 

Coventrienfis  &  Lichenfis.  T.VIII.  P.  II. 

37- 
Afhton  (Rodolphui).  Conceftio  fpecialis  Com- 

miflionis  ei  direfta.  T.VIII.   P.I.90. 
.  (-^bdy)  ,    Clericus  &  Prsedicator  Verbi 

Divini.  T.VIII.  P.I.  91.     Conceflio  fpe- 

cialis  Commillionis  ei  direfta.  ibid. 
(Georgius).  T.VIII.  P.II.  11. 

{  Robertus  Osborne  de)  ,  Miles ,  aftigna- 

tur  Juftitiarius  ad  Securitatem  Pacis  in 
Comitatu  Northamptonix.  T.  VIII.|  F. 
II.  12. 

i ( Walterus )  ,  Clericus.  Litterae  Patentes 

ci  direftx  de  Prxfentationc  ad  Vicariam 
de  Sutterton  in  Dicjccefi  Lincolnienfi,  T. 
VIII.  P.III.  i6f. 

•  (Georgius),  Clericus  ,  A.  P.I.    Litterx 

Paientes  ei  dircftx  de  Prxfentatione  ad 
Rcftoriam  de  Hardwich  in  Comitatu 
Bucks.  T.VIII.  P.III.  223.  Alix  Lit- 
terx  Patentes  ei  direftx  ,  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Reaoriam  de  Bowbrikell.  T.VllI, 


P.II. 


161 , 


Afhton  fubtus  Lyne.  Redtoria. 

Afhton   (Manerium  de)  ,  m    Comitatu   Lan- 

caftrix.  T.VIII.  P.  II.  j-j-. 
Afluon  (Vicaria  de  Steeple-)  in  Dioecefi  Sarum. 

T.IX.  P.I.  80. 
Afhton-Blank  (Vicaria  de) ,  in  Dicecefi  Glou- 

ceftrienfi.  T.VIII.  P.IIL  31. 
Afliwell  (Rohertus).  CommilTio  ei  direfta.  T. 

VIII.   P.III.   2f3. 

./4/7jwf//-!rtiorpf(Ecclefia  Parochialis  de)  ,  Dioe- 
cefis  Norwicenfis.  T.  VIII.  P.II.  39. 

Afhworth  (Henricus) ,  Armiger  ,  creatur  Au- 
ditor  totius  Ducatus  Cornubix.  T.VIII. 
P.IV,  113. 

Afkam  (Rogtrus).  T.II.  P.I.   fi. 

(mUielmus).  T.  III.  P.II.    190. 

(Rohertus)    T.  III.  P.  IV.  47. 

(WtlHelmus).  T.IV.  P.I.  163,  183. 

(Rogerus)    T.  VI.    P.  IV.  2f,   8f, 

Afkarth.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Afke  (R()gfr«;).T.IV.  P.I.174.  T.IV, 
124    T.IV.  P.III.  132. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.   127. 

(Robertus).  T.VI.  P.  II.  1^9. 

(Johannes).  T.  VL  P.IH.  28. 

Afkebettetby.  Vicaria.  T.  VI.  P.IV.  46. 
Afkeby  (Robertus  de).  T.II.  P.I.  37,  fi 

III.  P.  I.  fo,  66. 

(yfillielmus).  T.III.  P.I.  ST. 

(IVillielmus).  T.III.  P.II.   t^j. 

AfkeUy  (Robirtus).  T.II.  P. IV.  116. 
Afkewith  (Johannes).  T.VI.  P.IV.  162. 
Afky  (Gdbertus  Mak).  T.I.  P.  IV.   180, 
AJJa  (Suarez.).  T.II.  P.  I.  100. 
AJlackeiy  (Andreas).  T.  II.  P.I.149, 

168. 

(Jacobus).  T.VI.  P.II.  203. 

Afma  (Lodovicus  de)  T.I.   P.I.   11. 
Afpa  (Dominus  de).  T.II.  P.III.  10. 
Afpale  (Walterus  de) .   T.I.  P. II.  176. 

(Robertus).  T.I.  P.  II.  176.  , 

(Thomas).  T.III.  P.I.  7. 

Afpeden  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Hert- 
fordix.  T.VIII.  P.ll.  j-9. 

Afpedia  (Martinus  de).  T.V.  P.IV.  108. 

Afpello  (Orlando  di).  T.  I.  P.II.  214. 

Afpes  (Senhor).  T.I.  P.II.    Iil. 

Afpiden.  Redtoria.  T.VI.  P.IV.  49,163. 

Afple  (Johannes).  T.VI.  P.II.   \<)f. 

Afpremont  (Johannes  de).  T.III.  P.I.  133.T. 
III.   P.III.  178. 

Afpremund    (WilUelmus  de). 
141. 

Afpyn  (Henriciis).  T.V.  P.I. 

Afrofes    (Johannes  Fetitz.).   T. 

Ajfaco  (Petrus  de).  T.l.  P.  IIL   lJ-2. 

Ajfailit  (Bernardus  &  Johannes).  T.l.  P.IV. 
131,  132. 

Ajfavenfis  EpifcopatiiS  TranQatio.  T.I.  P. 
II.  220.  De  Reftitutione  Temporalium. 
T.  IIl.  P.III.  143.  T.III.  P.IV.  f8. 
De  Provifione.  ^3.  Pro  Epifcopo  Refti- 
tutio  Temporalium.  T.  V.  P.I.  De  Cu- 
ftodia  Temporalium.  T.  V.P.II.129  ,  132. 
Pro  Epifcopo  Pardonatio.  T.  V.  P.  III. 
II.  Bulla  contra  Epifcopum  Crimen  Lx- 
fx  Majeftatis  idhxrendo  Regis  inimicis 
continentem.  T.  V.  P.  111.  187.  De 
Cuftodia  Temporalium.  T.Vl.  P.  IV.  38, 
64.  Pro  Thoma  Goldwell  Epifcopo,Re- 
ftitutio  Temporalium.  T.VI.  P.IV.  40, 
98,  118.  Pro  Epifcopo  Significavit.  88. 
De  Conceifione  in  Commendam.  95.  De 
Liccntia  cligcndi.  ij-6.  Regius  Aflcnfus. 
if6.  Reftitutio  Temporalium.  if6.  De 
Licentia  eligendi.  T.VI.  P.II.  222.  Pro 
Willielmo  Barlow  Epifcopo  Regius  As- 
fenfus.  222.  Poft  tranfmutationem  WiJ- 
lielmi  Barlowe,  Licentia  eligendi.  T.VI. 
P.  III.  6.Pro  Roberto  Warton,  Epifcopo, 
Significavit.  7.  De  Licentia  eligendi  Epi- 
fcopum.  T.VII.  P.IV.  96.  Pro  Johanne 
Hanmer,  Epifcopo,  Significavit ,  8c  Refti- 
tutio  Tcmporalium.  102. 
AJfavenfis  (G.i//n</»j  Epifcopus).  T.  I.P.I.J-. 

(Adam^.T.^.  P.I.  16. 

(<.<.).  T.I.  P.I.  39,7^.89. 

—  (O«o).  T.I.  P.I.  136,139. 

(Hugo).  T.  I.  P.I.  139. 

Affavenfis  Archidiaconus  (Dnvid).    T.I,  P, 


T.  I.    P.  I. 


28. 
,1.   P.IV. 


174. 


I.  109,  IJ2,  133,  Ij6. 

Affavenfis    Epifcopus   (A.).      T.  I.     P.  11. 

141,    15-4,    if6,   161,  203.    T.I,  P,III. 

126. 

(D.),  T.II.  P.II.47. 

(David).  T.  II.  P.II.  iij, 

(A.)  T.II.  P.II.  149,  15-6,  T. 

II.  P.III.  88,  120. 
(D.)T.II.  P.  IV.  5-0, 15-9,180, 


T.IIL  P.  II.  86. 

(Willielmus).  T.III.   P. III.  143. 

(J.).  T.III.  P.III.  173, 184. T, 


III.  P.IV.  13. 

(L.).  T.III.  P.IV.  48.  f3. 

(Alexander  Bache).  T.III.  P.IV. 


f3.  S^'  7'- 

(Johannes).   T.III.    P. IV,  142, 


143.    H7.  ^S^,    iS7  •    196.   T,IV.  P.I. 

15-4. 
(Willielmus).   T.IV.  P.I.23.  T. 

IV.  P.ll.  124. 
(Johannes).  T.  V.  P.  I.  91,   ilo, 

131. 


(Reginaldus).  T.V.  P.  I.  132.  T. 

V.    P.II.    2f. 

(Thomas).  T.V.  P.II.   129,132. 


T.  V.  P.IIl.  II 

(Richardus).  T  V.P.III.  29,45-. 

(R.).   T.V.    P.  III.    137,    147. 

15-0.  T.V.    P.IV.  38,  4f,  yo,  62,   63, 

6j-,  68,  82. 

\Henricus).  T.VI.  P.  II.  7,   119. 

—  (Willielmus).  Barlow.  T.VI.P.II. 

222.  T.Vl.  P.III.  7. 
(Roberius  Warton).  T.VI.  P.III. 

7.>9 


(Robertus).  T.VI.  P. IV.  17,23. 

(r;vo»jaj).T.  VI.P.IV.38, 40 ,  64. 

(RichardusDavys).  T.VI.  P.IV. 

88,  91,  98. 

— (Thomas).  T.VI.  P.IV.  116. 

(WiUielmus  Hughes).    T.VI.  P. 


IV.  isi. 
Affe  (Decanus  de).  T.II.  P.  III.  140. 

(Martinus).  T.  IV.  P.  IV.   19. 

Alfelin  (Robertus).  T.V.  P.IV.   102, 

(Petrus),  didus  RaJJine.    T.V.  P.IV. 

99- 

AJfenhull  (WiUielmus).  T.IV.  P.IV.  i6j. 
Ajfenfus   Regalis  pro    Archiepifcopo    Ebora- 

cenfi.  T.VIII.  P.II.  i6j. 
'  Epifcopo  Elienfi.  ihid. 

— — ^—  Epifcopo  London.  266- 

■  Richardo  Mountagu  ,     Epifcopo 

Ciceftrenfi.  270. 

— — —  Epifcopo  Roffen.  271. 

— — Epifcopo  Bathonienfi  8c  Wel- 

lenfi.  272. 

■  Richardo  Corbett  ,     Epifcopo 

Oxonienfi.  287. 

-  — —  Francifco  White ,  Epifcopo  Nor- 
wicenfi.  T.VIIl.  P.III.  21. 

Epifcopo  Carliolenfi.  22. 
Epifcopo  Roffenfi.  ihiJ.  69. 
•  Archiepifcopo     Eboraccnfi. 


ihid.  218. 


Georgio  Cooke,  Epifcopo  Bri- 
ftol.  ihid.  276. 

— —  — —  G«///c/»7JoPier/,  Epifcopo  Ba« 
thonienfi  Sc  Wellenfi.  ibid. 

——  Rohsrto  Wright,  Epifcopo  Co- 

ventrienfi  &  Lichenfi.  ibid. 
•  •  Thomd  Morton ,  Epifcopo  Du- 

nelmenfi.  ibid. 

— — —  Rjchardo    Corhett  ,    Epifcopo 

Norwicenfi.  ibid.  277. 

'  — —  Johanne  Bancroft  ,    Epifcopo 
Oxonienfi.  ihid. 

■  '    Auguftino  Lyndfell  ,   Epifcopo 

Petriburgcnfi.  ibid. 

Waltero  C«r/e ,  Epifcopo  Win- 


tonix.  ihid. 
— -^—    Edmundo    Griffith  ,    Epifcopo 

Bangor.  T.VIII.  P.IV.  5-9. 
— —  Guillielmo  ,     nuper  Epifcopo 

London.  Cantuarienfi  Epifcopo  elcdto.6o. 
——  — —  WiUielmo  Juxon ,   Epifcopo 

London  electo.  ibid. 
—  Matthio  ffre»,  Epifcopo  He« 

rcford.  elcCto.   112, 
-   —  — —  Trancifco  Dee  ,   Epifcopo  Pe- 

triburgenfi  elefto.  113. 

Richardo    Farre  ,     Epifcopo 


Man.  129. 


Thomd  Feild,  S.  T.  P.  Epi- 


fcopo  Hercfordix  eletfo.  T.IX.P.I.  7f. 
— —   —    Rogero    Manwaring  ,    S.  T.  P. 

Epifcopo  Menevenfi  eletto.  ihid. 
—  — —   Matthio  Wren,  Epifcopo  Nor- 

wicenfi  elefto.  ibid, 

Gf 


QV  JE    IN    IX.   TOMIS    FOEDERUM    CONTINENTUR.      i; 


Ajfenfus  Repits  pro  Georgio  Cote ,  Tlieologise- 
Profeffore,  Epifcopo  Hereford  electo.  T. 
IX.   P.  11.  bj-. 

■  — —  Roberto  Skirtner  ,     Epifcopo 

Brillol  elefto.  ihid. 
'  ■  Guillielmo  Roierts ,  Theologiae 

Profeffore,   Epilcopo   Bangor  eletlo.  13)-. 

—  •'  — —  fohame  IV^rner,  Theologix 
Profeffore,  Epifcopo  Roffenfi  cle6lo.i*i</. 

"  ■   Briano   Diippa  ,    Theologix 

Profeilbre   ,    Epilcopo    Ciceftrenli   elc&o. 

204. 
^  Johcmne  Totores  ,   Tlicologise 

Profeffore  ,  Epifcopo   Petriburgenli  eledlo. 

ibid. 

—  ■■  Matths.0    riuper    Norwicenfi 


116,  118,  \%-j ,   119,  133,  134,  169. 

{EdvarilHs).   T.VI.  IMI.  160.  T.  VII. 


Epifcopo ,  Elicnfi   Epifcopo  elefto,  ibij. 
■ Richardo  ,    nuper    Ciceftrenli 

Epifcopo  ,    Norwicenli    Epifcopo    elcfto. 

ibid. 
'■  — -  Morgmo  Otoens  ,   Theologix 

Profeffore,  Epifcopo  Landaff  eletto.i^S. 
Statutis  Hibcrnicis.    T.  IX. 

P.  III.  77. 
'  ——  Roberto    Skinner  ,    Epifcopo 

O.xonie   nfielefto.  87. 

■         ■■    Johanne  Prideaux  ,  Theologix 

Profeffore  ,     Epifcopo   Wigornia:    eledto. 


ibid. 

•'  — —  Briano  Dttppa  ,  Epifcopo  Sa- 

rum  electo.  iiid. 
•  — '—^  Thoma  IVinnijf ,   Theologi» 

Profeffore,  Epilcopo  Lincolnine  e\e&:o.ibid. 
'<         Epifcopo  Mencvcnfi.  T.VIII.  P.  11.  205-. 

■  Epifcopo   Exonienli.  ibij.  212. 
■'        IVillielmo  Murr.iy ,  Epilcopo  Landaven- 

li.    ibid.  123. 

■  Epifcopo  Wintonienfi.  ibid.  214. 
jtjferio  {Rigandiis  de).    T.  II.  P.I.   136,137, 

146,  iji,  177,  178,  I9J-.  T.ll.  P.ll.  II. 

{Galharda).  T.III.  P.II.  115-. 

Affewell  {Simon  de).  T.  I.    P.  II.   137. 
AJJigp.atio  ^Ko  Gcorgio  Duce  Bucks.  T.VIII. 

P.I.  142. 
Alfis  {Leonardus  de).    T.III.  P.  I.  f9. 
AJJiJio  {Rinalducius  ds).  T.  I.  P.III.  112. 
Affone  {Oliverus  de).  T.I.P.IIl.  4. 
Aj/yk  {Jobannes  de).  T.I.  P.  IV.   if. 
AJt  {Roland  de).  T.II.  P.III.   136. 

{Bertrandn>).  T.III.  P.IV.  7S,   79,  86. 

T.III.  P.IV.  174.T.IV.P.I.14,  ij-,  199. 

AJla  {Berlrandus  de).  T.IV.  P.ll.   36,    38, 

70,  8,-,  15-2,   173. 
Aftagtierra  {Janothus  de).  T.III.  P.  III.  if. 
Aftarenfis  Comes  {Centiilliis).  T. 111.  P.l.j^. 
Aftbiirie  { Ecclelia  Parochialis  de) ,  in  Corai- 

tatu  CeftriiE.  T.VIII.  P.Il.   16,-. 
Afte  {Johannes  de).  T.IV.  P.  H.  77. 
Aftehwell  {Guido  de).  T.I.  P.IV.  30. 
Aftele  {Nicholaiis  de).  T.I.  P.IV.  49. 

{NichoUus).  T.I.  P.IV.  144.  T.II.P. 

I.  S9- 

. {Thomas).  T.II.  P.  I.  124. 

{Thoiiias^.-V.n.  P.II.  184..    T.ll.  P. 

III.  108  ,   109,  1 10 ,   120. 

{Thomas).  T.II.  P. IV.  191.  T.ni.P. 

I.    loi. 

{Thomas).  T.lll.  P.I.   186. 

{iVillieUus).  T.  IV.  P  I.  88. 

{Thomas).   T.IV.  P.IV.  136. 

' {Johannes).  T.V.  P.IIl.  5-7. 

{Thomas).  T.IV.  P.II.  4. 

Aftetl  {Thomas).  T.VI.  P.IV.  7. 

-  (Johannes) ,  Clericus.  Litterae  P.aten- 
tes  ei  dhe&x  de  Praientatione  ad  Reito- 
riam  Sancti  Leonardi  in  Waliingtord,  cum 
Capella  de  Sotwcll ,  eidcm  anncxata ,  Dice- 
ccfis  Sarum.  T.VIII.  P.II.  29. 

Aftley  {Jacobtis)  ,  Miles ,  creatur  Capitaneus, 
Gubernator  &  Cuftos  Caftri  (ivc  Propug- 
naculi  Rcgis,  juxta  Villam  &  Portum  de 
Plymouth.  T.IX.   P.  II,  204. 

■  .  (^Jacobus)  ,  Equcs.     Commiffio   ei  di- 

retta  de  Bello  contra  Scotos  gerendo.  T. 
IX.  P.  II.  241. 

-'  {Bernardiis)  creatur  Gubernator  Inful» 

vocat.-e  St.  Nicholas  Ifte,  in  Ollio  Portus 
de  Plymouth,  &.c.  T.IX.  P.II.  204. 

Aftmt  (Dominus  de).  T.II.  P.IV.77. 

Afto»  {Richardus  de) .  T.I.  P.II.  nj-. 

(Johanues).  T.I.  P.II,  200. 

. '    {Robertm).  T.II.  P  II.  43. 

. {Nicholaii.).  T.II.  P.II.  108. 

. (Roberlui).  T.II.   P.II.    iij-.   17^. 

^ — w  {[■mielmus).  T.II.  P.IV.  i^- 

{R:ch:ir.l!is) .  T.II.  P.JV.  200. 

(fohannes).  T.III.  P.  III     141. 

{Nicholain).  r.  111.  P.III.   176. 

. {Richardiis).  T.III.  P.III.  190. 

■—  {Richarduf).  T.   IV.  P,  1,  73,74,99, 

Toia.  X.   S.  IV. 


P.I.  84,  136. 

{Rogerus).  T.VII.  P.  IL    104. 

Ajlon-Blanke,  alias  Cold-Afton-  Vicaria.  T.VI. 

P.  IV.9. 
Afton-Rowar.t  (Vicaria  de) ,  in  Dicecefi  Oxo- 

nix.  T.  VIII.    P.lll.  31. 
Afton-Tandowe.   Vicaria.  T.IV.  P.  IV.  8. 
.(!?/?i)«-t//i//'o>-/ie  (Dominium  8c  Manerium  de), 

in  Coraitatu  Oxonix.  T.VIII.  P.II.j-j/. 
Aftorh  {Hemicus).  T.  VI.  P.Il.  204. 
AJioricenfts  {1'etrus  Epifcopus).T.  I.  P.IV.99. 

T.II.  P.IV.172. 

{Sancius)   T.IV.  P.  IV.  164,   166. 

Aftrey  (Henricus)  ,   Armiger.     Comniiffio  ei 

diretta  in  Comitatu   Bcdfordise.    T.  VIII. 

P.ll.   144. 
Aftry  (Hrajicnj).  Commiffio  Pacis  ei  direfta. 
T.VIII.  P.Il.  3. 

Aftyn  {Robertus).  T.VI.  P.II.  ipf. 
AJwick  {  Manerium  de ) ,    in  Comitatu  Lin- 

colnix.  T.  VIII.   P.ll.  5-7. 
Ataide  {Valaftus  de).  T.V.  P.III.  24. 
Atclyjf  {IVillielmus).  T.VI.  P.I.  47. 
Athetard  {Johannesj.  T.ll.  P.IV.2f.  T.III. 

P.I.  5-2. 
Atheles  {Audomarus  de).  T.  III.  P.I.  43, 
Atheimgton.  Rectoria.  T.Vl.  P.IV.  9. 
Athelman  {Bernardus).  T.V.  P.IV.  47. 
Athelftan,  Rex  Anglix.  T.II.  P.II.  183.  T. 

IV.  P.I.  70. 
Athelyngton  {Simon).  T. 111.    P.l.fJ- 
Athens  (Dux  de).  T.III.  P.I.  39,  4)"- 
Athcrington.  Ecclefia.  T.VI.  P.IV.  41. 
Atherotd  {iVititelmus).  T.VI.  P.II.  73. 
Athirton  {Johannes)  ,    Clericus  ,    Theologix 

Profeffor ,  promovetur  ad  Epifcopatum  de 

Waterford  &  Lifraore  ,   in  Regno  Hiber- 

nix.  T.IX.  P.  II.  92. 
Athiis  {Geraridus  de).   T.I.  P.  1.5-2. 
Athirlon{Nicholmsde).  T.  III.  P.  111.190,198. 
Athoiia  {Adam  de).  T.I.   P. III.  104. 

(Duncantis).  T.IV.  P.IV.  179,  180. 

Atholin  Comes.  T.  I.   P.  I.  131. 
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4.  13>  4'  .  4i.  47- 
— —  Cornes  [Mauricius) ,  Filius.  T.  VII.P. 

I.   2J,  2f,  41,  41,  4)-. 

Princcps.  T.VII.  P.II.  186. 

Auraficenfis  {Hugo)  Epitcopus.   T.  II.   P.  II. 

loy  ,    iiS  ,    110,    133,    ijf,  137.   144- 
146,   14S,    ifr,   if6,   15-7,   ifS,   161. 

{Jhannes).  T.II.  Pm.  46,  47. 

Aurei  {Johannes  de).  T.II.  P.IIL  i99- 


Aurea.  {Cafan).  T.IV.  P.III.  80: 

. {Gahriel).  T.V.  P.I.  8. 

Autegid  (Princepsfif).  T.V.  P.IV.  fj. 
Aurcliaco  {Q.de).  T.I.  P.II.  6^. 
AureVu  Dux.  T.III.  P.I.  loj-,  216. 
I {Carolus).  T.IV.  P.II.  47,  $-4,  ij-o, 

iff,    iffi,    188,    189,    190,  196,   197, 

100,  201.  T.  IV.  P.  III.  4,  f,  46,  ^-7, 

66.  74,  83,   I3f. 
. {Johannes),  Frater  ejus.  T.  IV.  P.ll. 

202.  T.IV.  P.III.  s>  46,  J7,  66. 

Dux.  T.IV.  P.IV.  84,  8y,  94. 

{Carolus).  T.IV.  P.IV.  9r,  106,  i  tS; 

136,  161  ,  i6j-,  174,  183,  184,190,  I9J-, 
197.  199,  io°-  T.V.  P.I.  20,  22,  29, 
j6,38,44,45-.T.V.P.I.5-4,ff,5o,6j, 
76,  79.  81,  8j,  8j-,  88,  89,  93,  9s% 
96,   97,    98,   99,    100,    loi,    loS. 

-  {Johannes)  Baftardus.T.  IV.P.  IV.  Ij6, 
i6f,  174,  1S4,  J90.  T.V.  P.I.  2,  10, 
j-4,  60. 

Comes  de  Dunoys.   T.  V.  P.  I.  90, 

93- 

. Dux  {Carolus).  T.V.  P.I.  116,  ij.9, 

jjj,   141,   147.   T.V.  P.II.  jo,  j2. 

-  Baftardus  {Johannts).  Comes  de  Du- 
noys.  T.  V.  P.  I.  119,  168,  170,  171, 
173,  180,  181,  i8j,  187,  188,  190, 
191.   T.  V.  P.II.  j,  9,  30. 

I «  Dux    {LuJovicus).    T.  V.   P.  III.  34. 

T.V.  P.IV.  n.  f4-  5-f- 

Dux  {Carotus).  T.VI.  P.I.  70,  74. 

. Dux   {Henricus).  T.VI.P.II.  82,111, 

130,    143. 
Aurelian  {Margareta  Je).  T.IV.  P.IV.   ij. 
Aurelianmfis  Epilcopus  {Fredericus).  T.  I.  P. 

III.  17S. 

-  [johannes  de  Morviller.)  T.  VI.  P.  IV 

70.  7'.  73. 
Aurelianus  {Gerarjus).  T.III.  P.  I.   194. 
Auria  {Auguftmus  de).  T.  III.  P.II.   180. 

{Hilarius).   T.  III.   P.  IV.  if4,   161,' 

196. 

Auriac£  Princeps   {Johannes  Jt  Chambilont), 

T.V.  P.IV.  134. 
Aurii  {Johannes).  T  II.  P.III.   171. 
——  {Cafan .    Carlotus ,   Edvardus   &  HugC', 

linus).  T.II.  P.III.  201. 
Aurifabtr  {Henricus).  T.  I.  P.III.   103. 

i {Jacobus.)  T.I.  P.III.   loj. 

.  {iVilUtlwKs).  T.I.  P.III.  104; 

Auriliano  {Jchannes  de).  T.ll.  P.I.   ij-8. 
Auris.    Supcr  Aure  amift"a.  T.  IV.  P.II.  25" .' 
Aurijio  {Screngarius).    T.II.  P.  I.  43.  T.  IL 

P.  IV.   142. 
Aurum  &.  Argentum.     De  Exportatione.  T* 

III.  P.  I.  loi.    De  AffM-1.  15-3.     De  col- 

ligendo  Auro  Reginae.  T.III.  P.III.  ij-^. 

T.  III.   P.  IV.    90.     Warrantum   fpecialc 

pro  exportatione  Auri  &  Argenti.  T.VIII. 

P.III.  2fi.   Commillio  diretta  Williclmo 

Archiepifcopo  Cantuarienli  &  aliis  de  Ma- 

nufaiiiira  Fiii  aurei  8c  argentei.  T.  IX.  P. 

I.  f4. 
Aury  (Dominus  de).  T.II.  P.IV.  164. 
Ausbey.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.   iif. 
Anferre  {Johannes  de  Chalons  Coraes  de).  T.I 

P.III.  183. 
Aiiflno  {ArnolJus  Je) .  T.I.  P.IV.   154. 
Aufitanenfis  {Amanenus)  Epifcopus.  T.  I.  P. 

III.  134,   136,   176.   T.I.  P.III.   133. 
Aufnoi  {Johannts  Je).  T.I.  P.IV.   147. 
Aufomiile  {GuilUelmus  Je).  T.IV.  P. III. 67. 
Atijfent  (Jjhannes).  T;IV.  P.IV.  84. 
Aujfeville  {Ifamharjus  Je).  T.  IV.  P.III.  94. 
Auftell  (St.).  Vicaria.  T.VI.  P.IV.   15-7. 
Aitjlic  (Stipendium  de) ,  infra  Libertatem  Ci- 

vitatis  Coventrix.  T.VIII.  P.  III.  33. 
Auftie   {Samuel) .   Clericus,  in  Artibus   Ma- 

gifter.     Vicaria  ei   concefiTa.   T.VIII.    P. 

in.  214. 

Auftoricenfis  Archidiaconus  {Pehgius).  T.  I. 
P.  11.   186. 

Auftria  &  Res  Auftriac,  &c.  Super  fponfah- 
bus.  T.  II.  P.  III.  «31  .  '4'  .  148.  '95. 
De  Credentia.  ifj.  De  Conventu.  T  II. 
P.IV.  42.  De  Traftu  Sponfalium.  T.III. 
P.I.  19.  De  Matrlmonio  inter  Primo^- 
nitum  Ducis  &  Annam  Regis  Angiix-  Fi- 
liam  promilfio.  T.V.  P.  III.  101.  De  in- 
tercuriu  non  infringendo.  147.  De  tra- 
ftandocura  Duce.  148.  Pro  Secretario 
Ducis.  149,  Tradtatus  cura  Rege  Roma- 
norum  de  intcrcurfu.  182.  Ratificatio  in- 
de.  1S3.  De  traftando  cum  Duce.  T.  V. 
P.  IV.  69,  Obligatio  Engclbcrti  Comitis 
de  Nadau  fuper  pace  cumDuce.  91.  Obli- 
gatio  Oppidi  Dordracenfis  fupcr  pace  cum 
Duce.  91.  Philippi  Archiducis  CommilTio 
adtraclandum.  iio.     Trattatus   de  inter- 

curfu. 
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cuifu.  113.  De  traftando.  119.  Trafta- 
tus  confirmatio.  ijfl.  Oe  Fefto  AureiVel- 
leris.  i;-!.  Appuncftuamenta  inrer  Regem 
Angliae  8c  Epiicopum  Lcodienfem  dura- 
bunt  quamdiu  Amicitix  inter  Archiducem 
8c  prxdidlum  Regem  duraverint.  16^.  De 
traftando  cum  Philippo  Archiduce.  T.  V. 
P.IV.  21  j.  Traftatus  de  intercurfu  cum 
Carolo  Archiduce.  137.  De  conduftu  pro 
Domiao  Andrea  Scarello  de  Savona  ad  re- 
quifitionem  MargaretK  Archiducifix.  T. 
VI.  P.I.  5-3.  Declaratio  Archiduciffx  de 
Acceptatione  pacis  Anglia;  8c  Franciae.  82. 
Super  Matrimonio  Elizabethx  Reginxcum 
Filio  Archiducis.  T.  VII.  P.  I.  103.  De 
Commiflione  Regis  Anglix  ad  Sacramen- 
ta  poftulandum  ab  Archiducibus  fuper  ob- 
fervatione  Tracflatus  Hifpanije.  T.  VII.  P. 
II.  132,  Detrattando  de  Induciis  cum  Ar- 
chiducifsa.  T.  VII.  P.  III.  2^2.  De  Se- 
queftrationeVillx  de  Franquendal.  T.  VII. 
P.  IV.  48,  jf .  Tradtatus  de  fufpenfione 
Armorum.  fj.  Vide  Aujlriacn  Domus  8c 
AuftrU  Dux. 

Auftrid  (Dominus  Johnmei  de).  T.  VII.  P. 
I.  40,  47. 

Auftriaat  Domus.  T.VIII.  P.  I,  P.  1/1.  T. 
IX.  P.  II.  3.  Vide  Auftri»  8c  Auftri& 
Dux. 

Auftrii  Dux  (Leopoldui).  T.  I.  P.I.  27,  28  , 
49,  8j-,  94,  96.  T.I.  P.II.  iio. 

Marchio.  (C.)  T.I.  P.I.  49. 

, i  FiliusDucis.  T.I.  P.I.  27  ,  32  ,  33. 

Dux.  T.  I.  P.I,  85-. 

— —  Dux  (Ort).   T.  II.  P.  III.  131 ,  141 , 

148,   ij-7,   189,   «93. 
•^—  {FreJericui) ,  Filius.  T.II.  P.III.  141. 

148. 

■  AlbertusUOto).  T.  III. P.  IV. 42,  103. 

(Fndericui).  T.II.  P.  IV.  160.  T.III. 

P.I.  19- 

..         (Frederjcui).  T.IV.  P.I.  131. 

(Fredericui).  T.  IV.  P.  III.  6a. 

' ■  (Maximilianui.)  T.V.  P.III.  147, 148, 

. (phiiifpui).  r.v.  p.iii.  iff,  182, 

183,  190,  194,  198,  199.  T.V.  P.IV. 
12,13,15-,  16,  17,  42,  j-o.  j-3,  69, 
71,  81,  82,  91,  92,  iio,  113,  129, 
1^6  ,  148,  15-1. 

-  Archidux  (Philippus).  T.  V.  P.  IV.  174, 
176,  177  ,  180  ,  181,  i8j-,  213.  T.  VI. 
P.I.  T. 

■• Archiducifsa  (Mnrgareta).  T.VI.  P.  II. 

103. 

Archiduces,  (Mathias).  T,  VII.   P.  I. 

23,  169. 

(Erne/lus).  T.VII.  P.I.  35-,   14S. 

■  (Albertui  8c  Ifxbella,  Clar»  F.ugenia).  T. 
VII.  P.  II.  114,  117,  132,  134,  138, 
143,  ij-8,  163. 

■  (Anna)  ,   Filia  Caioli  Archiducis.   T. 

VII.  P.I.  183. 

-  Archiduciffa  (Ifabelh  Clara  Zugenia). 
T.VII.  P.III.  2^2.  T.VII.  P.IV.48,  j-;, 
SJ  ,  66.  Vide  yiuftria  8c  Auftriac»  Domui. 

Auftrich  (Radulphus).  T.V.  P.IV.  9,  27. 
Anftyn  (Richardui).  T.II.  P.  II.   140. 

(Johannei).  T.III.  P.III.  76. 

-  (Thomas).  Officium  ei  conceffum.    T. 

VIII.  P.III.  2J-. 

Aufuli  Dominus.   T.I.  P.III.  $-3  ,  j-j". 
Autenebe  Dominus.  T.II.  P.I.   2. 
Autry  (Dominus  de).  T.IV.  P.III.  76. 
Awbery  (WUiielmus) ,  Legum  Doftor  8cjuf- 

titiarius  ad  Placita.  T.VIII.  P.ll.   18. 
A-nbry  (WiUielmus).  T.VII.  P.IV.  83. 

(Thomas).   T.VIII.  P.III.  46. 

Arvchenlyk  (Adam).  T.V.  P.II.   31. 
Aadeley  (RobertU!).  T.VI.  P.II.   198. 
Amn  (Laurentius).  T.VI.  P.  IV.  160. 
Awvergne  (Dauphinus  Comes  de).   T.  III.  P. 

IV.  41.  T.IV.  P  III. 

Dux.  T.V.  P.I.  60. 

■  Comes  Dauphinus.  T.V.  P.III.  22. 

Awfiid  (Robertus).  T.VI.  P.  IV.  171. 
Arvtan  (Richardus).  T.VI.  P.  I.  183. 
Auxey  (Johannes).  Commiffio  ei  direfta.  T. 

VIII.  P.II.  118. 
Auxi  (Dominus<&).  T.V.  P.I.  162. 
Auxitanus  h.xc\i\tf'\ico^\i%.  T.I.  P.I.  21,96, 

122. 

(J).  T.I.  P.I.  162. 

-  (Guillielmus).  T.IV.  P.IV.  79. 
Aux-Pois.  T.IV.  P.IV.  j-. 

ATJys  (Robertus).  T.  VI.   P.IV.  93,  102. 
Ax  (Bernardui  de  Planche  Epifcopus  de).  T. 

V.  P.I.  87. 
Axbridge  (liurgus  de).  T.IX.  P.I.  j-. 
^t.  Redloria.  T.VI.  P.IV.  46. 


Axminfter  (Burgus  de).  T.IX.  P.I.  4. 
Ayer  (Edmardus).  T.VI.  P.III.  141. 
Ayguel  (Johannei).  T.II.  P.  I.  46. 
Ayla  (Bertrandus  de  la).  T.  I.  P.ll.  64. 
Aylano  (Bemardiis  de).  T.  II.  P.III.  8,  44. 

(Amaneus).  T.ll.  P.III.  44. 

Aylant  (Theneus).  T.  V.  P.IV.  97. 
Aylemere  (Willielmus)    T.II.  P.  II.  i^j". 

(Gerardus).  T.VI.  P.II.  219. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  173. 

— —  (Samuel),  Armiger.  Concelfio  ei  fa- 
£ta  Orticii  Vicecomitis  in  Comitatu  Suf- 
folcia:.  T.VIII.  P.II.  32. 

Aylesbury.  Prxbendi  in  Ecdefia  Lincolnix. 
T.  II.  P.II.  109. 

Ayleshury  (Henricus  de).  T.I.  P.  IV.  201. 

(Rogerus).  T.ll.  P.ll.  108,   129. 

(Philippus).  T  II.  P.II.  108,  171. 

(Philippus).  T  II.  P.IV.  7S. 

— —  (Richardus).   T.  III.  P.ll.   iJ-2. 

(Johannes).  1.111.  P.III.  83. 

(Thomas).  T.IV.  P.I.  88. 

Aylesham  (Petrus).  T.II.  P.I.  34. 
Ayleftiam.  Vica.'ia.  T.  VI.  P.IV.  90. 
Aylefton  (Robertus  de)  T.  II.  P.  IL  89,  90, 

97.  T.II.  P.III.  79,  84,  90,  97,  98. 
Aylcfton.  T.II.  P.III.  90. 
Aylett  (Robertus).     Commiffio   ei   direfta  in 

Comitatu  Effexia:.  T.VIII.  P.II.   144. 
■  (Robertus) ,  Legum  Doftor.   Commif- 

fio  ei  directa.   T.VIII.  P.IV.  68. 
AyleTDorth  (Bray) ,  Generofus.   Conceffio  Re- 

galis  Protettionis  ei  fafta.  T.  VIII,  P.  II. 

97- 
Aylif.  T.VI.  P.III.  i4f. 
Aylo  del  Perto  (Alphonfus).  T.  III.  P.I.  79. 
Aylojfe  (WilUelmus) ,    Regis  Deputatus  ad  Pa- 

cem   confervandam  in  Comitatu   Effexiae. 

T.VIII.  P.II.  8. 
— —  (Willielmus)  conftituitur  Serviens  Re- 

gis  ad  Legem.  T.VIII.  P.II.  244. 

■  (Willielmus),  Armiger,  conftituitur  Re- 

memorator  Scaccarii  Anglix,  durante  vi- 

ta.  T.  IX.  P.  III.  87.     Obtinet  Officium 

Coronatoris  8c  Attornati  in  Banco  Regis. 

ibid. 
Aylmyn  (Jacobm).  T.VII.  P.III.  108. 
Aymanen  [Guillielmus) .  T.II.  P.I.  2. 
Aymar  (Nicholaus).  T.V.  P.I.  93. 
Aymens  (Nicholaus  de  Felue  Epifcopus  de).    T. 

VI.  P.IV.   100. 
Aymer  (Petrus).  T.III.  P.I.  iSi. 
Aymerici  (Johannei).  T.I.  P.  II.   139. 

(AmaldHs).  T.  I.  P.III.  27. 

(Guiilielmus) .  T.I.  P.III.   134. 

(Petrus).  T.I.  P.III.  189.  T.I.  P.IV. 

2,  3. 

(Cuillielmus).  T.I.  P.  IV.  132. 

Aymeto  (Dominus  </?).   T.III.  P.I.  169. 
Ayneo  ,  live  Aynho  (Reftoria  de)  in  Diofcefi 

Petribiirgenfi.  T.VIII.  P.IV.   116. 

Aynefworth  (Henricus).  T.V.  P.III.  116,  117, 
169,  176,  181,  189,  192,  193,  199. 
T.  V.  P.  IV.  II,  12,  13,  33,  3J-,  ji, 
j-4,  63,  6j-,  68. 

— —  (Robertus) ,  Clericus ,  Capellanus  Ro- 
berti  Vicccomitis  Newarke.  T.  VIII.  P. 
II.  2J-2.  Litterae  Diipcnfationum  Sc  Con- 
firmationum  ei  diredta:  ad  poffidendum 
Re6Ioriam  Ecclefix  Parochialis  de  Bulwell 
Diceccfis  Eborum  ,  cum  Vicaria  Ecclefise  da 
Grinley  fuper  Montem  ejufdem  Dicecefis. 
ibid. 

Ayott  SanBi  Laurentii  (Ecdefia  Parochialis  de), 
Diocefis  Lincolnix.  T.VIII.  P.II.3S. 

Ayrally  (Johannes).  T.IV.  P.II.   164. 

Ayray  (Adamus) ,  Clericus ,  Theologia:  Bac- 
calaureus.  Litterx  Patentes  ei  direftae  de 
conceffione  Vicarice  de  Sparfliolt ,  Dicece- 
fis  Wintonienhs.  T.  VIIL  P.III.  29. 

Ayre  (Johannes).  T.  VII.  P.III.   119. 

Ajredale  ((Johannes).  T.III.  P.  III.  194. 

Ayremyn  (Willielmui) .  T.I.  P.  IV.  194.  T. 
II.  P.I.  7  ,  41 ,  60,  162  ,  179,  180,  196. 
T.II.  P.II.  3,  4,  14,  32,  39,  40,  j-2, 
fS  .  f+.  f7.  68,  73,  76 

• (Richardus).i:.\\.  P.I.   182. 

■  (WilHelmus).  T.II.  P.II.  90,118, 

134,   137,   ij-i. 

(Richardus).  T.II.  P.  II.  101,  140. 

T.IL  P.III.   187. 

. .   (Willielmus) .  T.III.  P.I.   197. 

(Willielmus).  T.III.  P.  111.48,49. 

Ayres  (Daniei)  ,  Clericus ,  in  Artibus   Magif- 

ter.  Litterse  Patentes  ei  dircftse  de  Praefen- 
tatione  ad  Vicariam  Sanfti  Warburgh  ia 
Villa  Derbix.  T.VIII.  P.IV.  64. 

Ap  (Petrus).  T.I.   P.II.   1. 

Ays  de  Bonoc  (Wdiielmus).  T.IV.  P.  III.  9. 

Ayfeliere  (Stephanui).  T.I.  P.  III.  i8j,  184. 
E  i 


Ayshebury.  Re£i:oria.  T.VI.  P.IV.   132. 
Ayfljeroa  (Petrus).  T.VI.  P.III.  16. 
Ayflile  (Johannes).  T.IV.  P.I.  g6. 
Ayton  [Robertus) ,  Miles ,  a  Secretis  Reginse, 

T.VIII.  P.IV.  7J-. 
Ayton  (Capella  dc)  ,    in   Comitatu   Eborum. 

T.VIII.  P  II.  j-3. 
Ayunes  (fohannei).  T.V.  P.III.   116,  u8. 


T)Aalung   (Johannes  de).    T.  I.    P.  II, 

Baath  (Johannes).  T.  IV.  P.IV.  to,   36. 

Baaz.  (Fortinerus  de).  T.I.  P.IV.  93. 

Sabb  (Robertus),  Ciericus.  Litters  Patentes 
ei  direftae  de  PraEfentatione  ad  Vicariam  dc 
Broad  Hempfton  ,  five  Hampfton  magna, 
in  Diocefi  Exonienfi.  T.  VIII.  P  III    8j-. 

Babbard  (Johannes  de).  T.II.  P.III.  3. 

Babbethorp  (Robertus).  T.IV.  P.  II.  175     T 
IV.  P.IV.  177,    178,   184. 

Babbington  (Thomas) ,  Armiger.  Comraiffio 
ei  direda  in  Comitatu  Nottinghamiae.  T. 
VIII.  P.ll.  34. 

Babee  (Thenenus  8c  Petrus).  T.V.  P.  IV.  97. 

Baber  (J.).  T.  VI.  P.IIl.   i8j-. 

■ (Johannes),  Sacra:  Theologix  Doctor, 

Regis  Deputatus  ad  Pacem  conlervandam 
in    Comitatu    Gloccftrienfi.    T.  VIII.   P 
II.  8. 

(Johannes) ,  Sacrx  Theologix  Doftor, 

Juftitiarius  in  Coxnitatu  Somerletix.  T. VIII. 

P.II.  14. 

(Francifcus).  T.VIII.  P.II.  14. 

Babham  (Chriftopherus)   creatur  unus  Vibrel- 

latorum  intVa  Turrim  London.    T.  VIII. 
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Barton    (  WiUielmus ) .  Pardonatio  ci  conceffa. 
T.VIII.   P.  II.  24. 

— ^ (Johannes),  Clericus,    A.  M.    Litterac 

Parcntes  ei  diretta:  de  Prxfentatione  ad 
Rectoviam  de  Ryme,  five  Ryme  intrinfe- 
ca.  T.VIII.  P.III.  33. 
•——  (Thomas),  Clcricus  ,  A.M.  Littcrae  Pa- 
tentes  ei  divcftas  de  Prxfentationc  ad  Re- 
ftoriam  de  Fillingham  in  Dioccefi  Lincol- 
nienfi.  T.VIII.  P.III.  8j-. 

■  (Johanhcs) ,  hxmige^c ,  conftituitur  Ser- 
viens  Regis  ad  Arma.  T.IX.  P.II.  Sf. 

■  i         ijohannes) ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 


P.IIL 


16,33, 
122, 


34- 

124, 


H- 


(Walterus)    T.V 

12J-. 

(Georgius).  T.V.  P.III. 

(Bnanus).  T.VI.  P.  IV.  46. 

Birtum  {Robertus).  T.VI.  P.II.   201. 

Barty  (Peregrinus)  ,   Miles.  T.VIII.  P.II.II. 

Littera:    CommilTionales    ei    direftx    pro 

puniendis  Delinquentibus  in  Comitatu  Lin- 

colnienfi.  ibid. 
Barvitius  (Johannes).  T.VII.  P.1. 123  ,  126, 

180. 
Barun  Belicham  (Rogerus).  T.I.  P.IV.  29. 
Barwell  (Wiilielmus).  T.III.   P.IV.  8. 

(Petrus).  T.IV.    P.I.  49. 

Barwick  (Thomas).  T.VI.   P.IV.  93,109. 

{CeorgiusDom'\vi\xs,de).'X.V\\..?.\\.\i%. 

-  (Ben/<»«>in«i)  ,  Cleri^us,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  LittersE  Patentes  ei  directas  de  Prac- 
lentatione  ad  Rcttoriam  de  Weftofts ,  in 
Dicecefi  Norwicenfi.  T.VIII.    P.Ill.  30. 

i  '  (BeMj<»OTin«i) ,  Clericus ,  Capellanus  Jo- 
hannis  Domini  Mohun.  Licentia  ei  con- 
cciTa  polTidendi  Rectoriam  Ecclefije  de 
Weft-Tofis,cum  Vicari-iEcclefix  de  Did- 
lington  cumColvcfton.in  Dioecefi  Norwi- 
cenfi.  T.VIII.  P.  III.  34. 

•—  {Nicholausi,  Clericus ,  Artium  Bacca- 
laureus.  LitteraePatentcs  ei  direftx  de  Prae- 
fentatione  ad  Rettoriam  de  Colton  ,  in 
Dicccefi  Norwicenfi.  T.IX.  P.  II.  213. 

Barmck  fuper  Teafe  {  Manerium  de  )  ,  in  Ar- 
chidiaconatu  Richmondii  fitum  ,infra  Co- 
mitatura  Eborum.  T  VIII.  P.II.  j-^. 

Bary  (Theobaldus  Comes).  T.I.  P.  III.  36, 

Baryngton  (Johannes  de).  T.II. 

(Richardus).  T.III. 


P.I.f2. 

P.III.70.T. 


P.II.  Ij-I. 
Bafilienfts  (Henrlcus) ,  Epifcopus.    T.  1.  P.iti 

IJ4,    161,  164,    170,   171.  T  I.  P.  IIL 

141. 
Bajilowitz  (Johannes) ,  Rufliae  Imperator.  T. 

IX.  P.Ill.  298. 
Bafn  {Galfridu>).  T.IV.  P.III.  j. 

{Johannes).  T.IV.  P.IV.  3. 

Bafing  {WiUielmus).  T.I.  P.IV.  202. 
Bafngfloke.    Firma.  T.  I.  P.II.   109,114; 
Bafmgfloke  (Villa  de).  T.IX.  P.I.4. 
B^ifingmrk  (de).    T.II.  P.ll.   173.     T.  I.  P. 

IV.  39- 
Bafins  (Thomafius  de).  T.I.  P.II.  216. 
Bafire  (Reginaldus  £c  Alicia  Uxoi).  T.IV.  P. 

IV.  5-9. 
Bafkerzil    (Walterus).    T.I.    P.I.  I28,  129, 

132.  T.  I    P.  II    25-. 

(Andreas).  T.I.  P.II.  2j-. 

(Walterus).  T.I.  P.II.   143. 

■  (liichardus):  T.III.  P.I.  121.   T.IIL 

P.ll.   144. 

{Johannes).  T  IV.  P.  II.  122. 

(Jacobus).  T.V.  P.II.  17^.  T.V.    P. 

in.   >97. 

—^  {Thomas).  T.VII.  P.l.   i6f. 

— —   (Humfridus) ,  Milcs,  Regis  Deputatus 

ad  Pacem  confervandam  in  Comitatu  He- 

refordienfi.  T.VIII.  P.II.  9. 
— —  ( Thomas )   J  uftitiarius  ad  Placita.    T. 

VIII.  P.  II.    18. 
Bifiate  (Beruardui).  T.II.  P.I.  2. 
Baj,nann  (M-UthiUs).    T.VII.  P.II.  200. 
Bafpole  (Walterus).  T.VI.  P.IV.   177. 
Bafs  {Ed-aardHs)  conftituitur  Receptor  Gene- 

ralis   Comitatuum  Derbiae   8c  Nottingha- 

miae,  ad  vitam.   TIX.  P.III.  38. 
BaJfa{Eder).  T.VII.  P.  1.  40,120. 


Baffa 


J  Sman.  l 
S  D.'  Bofiiie.  t 
(  De  Buda.   J 


T.VII.  P.  1.147,148. 


IV.  P.I.  23. 

• — ThomasT.lV.V.lV.  15-6. 

B.1S  (Thiery).  T.VII.  P.III.   ii^". 

(Raymundus  de).  T.II.  P.IV.  148. 

Bafjn  ( Aiiiixus  ,  Johames ,  Anthonius ,  Jafper 
&  Baptifta  de).  T.VI.  P.II.  42. 

Bafaten/is  Epifcopus.  T.II.  P.  III.  97. 

(HenricusCaen).    T.V.   P.I.   33. 

(Henricus).  T.V.  P.  I.   113,  123. 

Bafcheme  (Francifcus) .  T.II.  P.  I.   38. 

Ba/culi  (Helias).  T.II.  P.I.  76. 

£4/0»/  (Humbertus  de).  T.  I.  P.IV.  iif. 

Bafeley  (EUwardus)  crcatur  Clericus  Irrotula- 
mentorum,Indenturarum  &  aliorum  Scrip- 
torum  inter  Recorda  Canccllarix  8c  Hsere- 
dum  8c  Succeflbrum  irrotulandarum.  T. 
VIII.    P.IV.  60. 

Bafche  (EJwardus),  Miles,  obtinet  Ofiicium 
unius  Camerariorum  Reccptx  de  Scacca- 
rio,durante  Vita.  T.VIII.  P. II.  25-. 

B.iftli4  (Dominus  Francifcus  de  SanBa).  T. 
IV.  P.III.  197,  198. 

Bafttica  (Domina  Katerin»  de  SanBa).  T.  II, 


Sajfalack  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Mon- 

mouth.  T.vni.  P.ll.  5-9. 
Bafl^ano  (Edwardus)    T.VI.  P.IV.  167. 
Bajfat  (.<icholaus).  T.IV.  P.III.   i^f. 
Bajfay  {Anthonius  de.)   T.V.  P.IV.   134. 
Baffelade  (l)ominus  de).  T.II.  P.III.  44. 
Bajfet  (Thomas).  T.I.  P  I.  ft. 

(G;/ier/«;).  T.I.  P.  I.  iio. 

(Philippus).  T.  I.  P.I.  142,144,  147; 

148,  ij-i,  1,-4.  T.I.  P.II.  ij,  31  ,  f6, 
68,  69,72 ,73.77.  83,  103. 

«— —  (RAdulplius)  de  Drayton.    T.I.    P.  I. 

II,-,   142.  T.  I.   P.  II.  82 ,  89  ,  93  ,  94. 
— —  (Fuico).  T.I    P.I.   119. 

(Radulphus)  de  Sapcote.  T.l.P.U.fJi 

83,89,  93. 

— —  [Radulphus).  T.I.  P.II.  i)-6,  203.    T. 

I  P.III.  103,  lof.  De  Drayton.  T.I. 
P.II.ij-6,io3,22i.  T.l.P.lII.  17,131, 

149,  203.  T.  I.  P.  IV.49. 

.  (Simoni).  T.I.  P.  II.  200,  222.  T.I. 

P.III.   130. 

-  (Robmus).  T.I.  P.  II.  221. 

•  (Radulphus)   deDrayton.  T.I.    P.IV. 

loS.  14+.  T.Il.  P.I.  ^9,   15-6.   T.Il.  P. 

II  18,  27,  19,  43,   44,  47,  64,  6f. 
.  De  Sapcote.  T.II.  P.I.  /9.  T.  II.  P. 

II.  14. 

(Richardus).  T.  1.  P.IV.   144. 

(Jacobus).  T.II.  P.I.  ifS. 

.  {Radulphus)  de  Drayton.  T.II.  P,II. 

92,  94,  113  ,  122,  133  ,  15-1  ,  \f6,\fj, 
162,  179,  187.  T.n.  P.III.  27,  8j-,96, 
187. 

(Radulphus).   T.II.   P.II.   108,    187, 

198. 

(Simon)  de  Sapcote.  T.II.  P.II.  129. 

(Hugo).  T.  II.  P.HI.  190- 

(Hugo).  T.II.  P.IV.  21. 

(Radulphus).  T.II.  P.IV.iij-,i37.T. 

III.  P.I.  fj,   lii. 

(Willieimus).  T.II.P.IV.  14;-.  T.III. 

P.I.  7'- 

(Simon).  T.III.  P.I.  176. 

(Radidphus).  T.III.  P.III.io, 


•  34.  6yf 

100  ,     189. 

(fohannes).  T.III.  P.IIL  79. 

(Johanna).  T.III.  P.IV.  120. 

(Johannes).  T.IV.  P.II.   18. 

.  (Robertus).  T.IV.  P.II.  42, 

(DioniJIus).  T.IV.  P.IV.  19. 

■  (Williel7nus).T.V.V.\\     i^f. 

(Willielmus).  T.V.  P.III.  197. 

(Johannes).  T.VI.  P.III.   16/. 

i  (Jacobus).  T.VI.  P.IV.  9. 

(Georgius).  T.VI.  P.  IV.  42. 

{Willielmus)  ,  Juftitiarius  ad  Placita.  T, 

VIII.  P.II.  lo. 

Bajfet 


QJJJE  IN    IX.    TOMIS    FOEDERUM    C  O  N  T  I  N  E  N  T  U  R.        if 


Sajfet  {PrxJicifcf.s),  Commiffio  ei  direfta  in 
Comitatu  CornewalliK.  T.VIII.  P.II.1+4.. 

— —  (StephAjiiis) ,  Clericiis  ,  A.M.  Littcra; 
Patentes  ei  diretlx  de  Prxientatione  adVi- 
cariam  de  Barniiam  Overy  in  Diceceli 
Norwicenii.  T.IX.  P.I.  7S. 

-^—  [ii^ diielmtis) ,  Clericus.  Littcrse  Paten- 
tes  ei  direct.-E  de  Prxrentatione  ad  Re£to- 
riam  de  Ncwton- Nottagc  ,  in  Dioccefi 
Landavenfi.  T.  IX.  P. II.  141. 

.  (jfo/s^MBf^),  Clericus,  Artium  Magifter. 

Litterx  Patentcs  ci  direcla:  de  Prxlenta- 
tione  ad  Reftoriam,  live  Capellam  de  No- 
feley ,  llve  Nowfeley ,  Dicecefis  Lincol- 
nix.  T.IX.  P.II.  211 

(^lVillielmus)  ,    Armiger 


Clericus  communium  Placitorum  Curia 
Scaccaiii ,  durante  vita.  T.IX.    P.  III.  87. 

— (Drayto»).  Reftoria  fic  dicta.  T.VIII. 

P.  lil.  87. 

Bajfeti  (Johmnes).  T.IV.  P.III.   197. 

■BalPn  [Johsinnes).  T.III.  P.II.  8j-. 

Bajfingborm  {Johnnnei).  T.I.    P.I.  Cn. 

. (IVarinui).  T.I,  P.Il.  83. 

_ (Jobmnes).  T.I.  P.IV.  zo. 

(mrinus).  T.I.  P.IV.  44. 

I •  (JoLinnes).  T.I.  P.  IV.   iii. 

1 . {HumfriUui).  T.l.  P.IV.  i^f. 

(Mntthius).  T.II.  P.II.  120. 

(Humfruius).  T.II.  P.II.  130. 

[StefhanusyT.U.  P.II.  17S. 

(EgiJius).  T.II.  P.IV.  II. 

[Henricus).  T.VI.  P.II.  201. 

tnffmgts  [Johanms  de).  T.II.  P.  II.  120,  130. 

Balfus  (Johmnes).  T.III.  P  II.  i8f. 

Bafiard  {.Gnido  le).  T.III.  P.II.  194. 

. (Guiiliiimus),  Armigcr.T.VIII.  P.  1. 180. 

—  (/■•*^i.7iE//»».i),  Juftitiarius  Regisadcon- 
fcrvandam  Pacem   in  Comitatu  Devonis.    ■ 
T.VIII.  P  II.  6. 

Baflardi.  Super  Bonis  6c  Catallis.    T.IV.  P. 

II.   103. 
Bajlatdus  de  la  March.  (Thomas).    T.  III.  P. 

1.5-4. 
Baflnrnay  (Tmierlus).   T.V.   P.IV.  134.    T.    • 

VI.   P.I.  76,   78,  99,  loi. 
Bajie  (Bovinus  de  la).  T.II.  P.I.  68. 
Baflenthmyt  (Aiex.  de).  T.II.  P  II.  fi. 
Bafleur  (Uicholam  le).  T.IV.  P.III."  170. 
Baflica  (di).  T.  III.  P.IV.  37. 
Baflida.  (Ar,j).  T.I.   P.  III.  39. 
Bafltn  (Dominus  de  ia).  T.VI.  P.I.  190. 
Baflien  (Hiigo  de  Seynt).  T.III.  P.  I.  31. 
Baflon  (Henricus)    T.VI.  P.IV.  49. 
Bafyng  (iFiliieimus) .  T.  VI.  P.III.  20. 
Ba/ynges  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  20. 
Bataiile  (Thomas).T.l.  P  III.   103. 

(Wiliieimus) .  T.IV.  P.I.  190. 

—   (Johanues).  T.V.  P.IV.  98,  g^. 

(PhiUi^pui).  T.V.  P.  IV.  98. 

Bataiia  (Johannes).  T.III,  P.II.  61, 
Batavia.  Vide  Beigiitm. 

Batch  (Henricus)  ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Littcrse  Patentes  ei  directx  de  Pra- 
lentatione  ad  Rcftoriam  Sanfti  AnJrca:  m 
Pikenham.  T.VIII.  P.III.  12/. 
Ba.te  (Johannes).  T.V.  P.I.  16,  169.  T.V. 
P.II.  6^,   117. 

"  (Henricui)  ,   Canonicus  de   Soutliwel. 

T.  VIII.  P.I.  91. 

»  ■  '  ■  (Edwardns  Trelarcney  de  )  ,  unus  Jufti- 
tiariorum  Rcgis  ad  Paccm  confcrvandam 
in  Comititu  Cornubix,  T.VIII.  P.II.  j-. 

.i.  (Georgiu:) ,  Clericus ,  Thcologia:  Bac- 
calaureus.  Littera;  Patentes  ei  direCtx  ad 
Redtoriam  de  Leckhamfteed  ,  in  Diceceli 
Lincolnice.  T.VIII.  P.IIl.  29. 

.  (Henricus)  ,  Clericus  ,  Theologi»   Bac- 

calaureus.  Litterae  Patentes  ei  direftx  de 
Prxfentatione  ad  Reftoriam  de  Rawmarfti, 
in  Dicecefi  Eborum.  T.VIII.  P.III.  32. 

Bateierie  (Wiliieimus).  T.II.  P.I.  j-2. 

Bateiiier  (Roujfeletus  ie).  T.IV.  P.II.  48. 

Bateman  (Thomas).  T.V.  P.II.  90. 

. (Robertus).  T.  VII.  P.IV.   145-. 

i^— ^  (Wiiiieimus)  obtinet  Officium  unius 
Vibrcllatorum  infra  Civitatem  Carliolen- 
fem,  durante  Vita.  T.VIII.  P.II.  if. 

(fjohannes),  Generofus.   T.VIII.P. 

II.  3+. 
■  (Rohrtus).     Commiffio  ei  direfta. 

T.VIII.  P.  IH.   173. 
Batemanfon  (Johannes).  T.VI.P.I.  6,8. 
_ (O/fi/eca;).  T.VI.  P.II.  194.    T. 

VI.  P.III.   14. 

(Thomai).  T.  VI.  P.  IV.  46. 

B^ten  (Radu]phus).T.lV.  P.  II.  198. 
Satenfoen  (T.)  T.IV.  P.III.  181. 
Baterton  (Robertus).  T.IV.  P.IV.   114. 
Bates(Rogerus).  T.Vll.  P.  III.  135-.  T.VII. 

Ttm.  X.  P.  IV. 


P.IV.  96,   173. 

. (Rogerus),  Theologije  Do(ftor.T.VIII. 

P.I.   20J-.     Commilfio  ei  direfta.  i^/</. 

-  ( Rogerus )  ,    SacrK  Theologix  Dodlor. 
T.  VIII.  P.ll.  II. 

(Rogerus)  ,  Clcricus  ,  Theologix  Pro- 

fcftb'-.  Prsbenda  ei  concefla.  T.VIII.  P. 
III.  166.  Altera  Prsebenda  de  novo  ci  con- 
celTa.  iiid.    224. 

(Henricus),  Clericus,  Artium  Magifter. 

Littera;  Patentes  ei  conceflx  ad  Rcdtoriam 
de  I<.eifay  Beatx  Mariac,  in  Diceccli  Lin- 
colnienfi.  T.IX.  P.  II.  138. 

Batejford  (Johannes).  T.I.  P.IV.   108,  136. 

(Hugo).  T.III.  P.III.  179; 

conftituitur    Bateur  (ffohannes  le).  T.V.  P.I.  128. 


Bath   (Hichoiaus).  T.I.  P.IV.  44. 

(Umhius).  T.II.  P.  III.  126. 

(Johannes).  T.IV.  P.II.   19. 

(Thomas).  T.VII.  P.II.  202. 


67. 
167. 


Bathern  (fohannes  de).  T.II.  P.III. 
Batheworth.  Manerium.  T.VI.  P.II 
Bathon  (Henricus).  T.  I.  P.II-  31. 

(Johannes.)  T.I.  P.II.  iy6. 

(Johannes  Comes).  T.VI.  P.IV.  4. 

Bathomenps  Civitas.  T.I.  P.I.  147. 
Bathonienfis  &  IVellenfis  Epifcopus  (Rohertus). 

T.I.  P.I.  f. 

(Reginaidus) .  T.I.  P.I.   16,21. 

(Savaricus).  T.I.  P.I.  31,  36, 


4?- 


(7«' 


'■)  T.I.  P.I.  44. 
(Jocelinus).  T.I  P.I.  48,5-3,  ff, 
5'<>>  i"8,73>  7<5.  9i>  9^.  99'  '^5'  •+'> 


15-0. 


I75-. 
38,  5'7. 


'73. 
35-. 


174. 
36, 


—  (milielmus). T.l.V.l 
176.    T.I.  P.II.  30,   33; 
92,  103. 
(Rohertus  B»rnf/)  .T.I.P.  II.  146, 

147,  148,   149,  15-4,155-,  15-6,161,  164, 

169,  173,   199,  205-,  212,  241.  T.I.  P. 

III.  19,    26,    29,    30,  ^i,    32,  33,  35-, 

37.  49.    5"^.   76,  9°.  9^.  9+.  95"'  96, 

97,  98,  99,   103,   105-,   126,  134.    136. 
(W)  T.I.  P.III.  I54,i5-6.T.I. 

P.IV.  39,  48. 

(W).  T.I.  P.  IV.  94,  loS. 

(;fohannes).  T.I.  P.IV.  145-,  149. 

202.  T.II.  P.I.  13  ,  21,  23,  180.  T.II. 

P.II.  47,   65-. 
(J  ).  T.II.  P.II.  82,  85-,  86, 

88,  107,108,  115-,  123,  149,  156,187. 
(Willielmus  de  Marchia).    T.  11. 

P.  III.  21. 
(Radulphus).     T.II.    P.  III.  43, 

120,  13S,   187 

(R).   T.II.  P.IV.5-0,  180,191. 

T.  III.  P.I.  100. 
(fohannes).  T.III.  P.II.73.8j-. 

86,  91,  97,  100,   101,  105-,  106,  119, 

121,  122,    123,    126,    144,152. 

(fohannes). T.m.  P.  III.83,  173, 

184.  T.III.   P.IV.  8. 

(R).   T.lll.   P.  IV.  4. 

(Waiterus).  T.IU.P.IV.  8,  12, 


(Willielmus).  T.  VI.  P.  III.  126, 

165-,    166,    196. 

(Gilbertus  B»«r»).T. VI.P.IV.20, 


^3 


60,  84,  S6. 

(Gitiertus  Berkeley) .  T.  VI  P.IV. 

c)6,  103,   107,   15-9. 

(Jihmnes  Styl).  T.VII.P.  I 

116.  T.Vl.  P.II.  169 

(Arthttrus).   T. 

'■         —   Archidiaconus 


109, 


.VII.  P.  III. 
Iterius.   T. 


220. 

I.    P. 


(RaJuifhui).    T.III.  P.  IV.   21, 

32,  48,  71. 
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refta  ad  confcrvandam  Pacem  in  Comitatu 

Cantabrigienfi.  ihid. 
—  (Hwob;»;«j)  ,  Theologix  Doftor ,  Re- 

gis  Dcputatus  ad  Pacem   confervandam  in 

Elienfi  Infula.  T.VIII.  P  II.  8. 
— —  (WilUelmus).    Ofiicium  ei  conceflum. 

T.VIII.  P.U.  28. 


Beardfey    (Edmundus).      Concclfio     fpccialis 

Commiflionis  ei  direfta.  T.VIII.  P,  1,91. 
Beare   (Thomas) ,   Generofus.     Commiflio  ei 

diredta  in  Comitatu  Somerfctix.   T.  VIII. 

P.II.  33. 
Beares.   Officium  Cuftodis  Beares  ,  Bulls  and 

Dogs,  pro  Radulfo  Bowes.  T.  VI.  P.IV. 

ij-4.  Yomen  of  the  Bcares  Roger  Askam. 

^SS- 
Beam  (Vicccomes  Jc)-  T  I.  P.  I.  176,  181. 

{Arn.  GuiUielmi).  T.II.  P.  II.  9^ ,  124, 

125-  ,   126  ,    127  ,   144  ,   147  ,   147  ,   I«-2, 
T.II.   P.III.  8. 

(Johannts),  didlus  Lafpes.  T.II.  P.II, 

1/2. 

(Birnardus).  T.  II.   P.  IV.   78,  117, 

127,   15-6,  1,-7. 

(Blidenis).  T.ll.  P.IV.  78. 

(Lafprfius).  T.III.  P.I.  12. 

(Luhatius).  T.III.  P.I.  96. 

(Joh.vmes).  T.III.  P.III.  173.  T.III. 

P.IV.  30,  j-2,  78,  97,   100. 

(Johannes).  T.III.  P.IV.  46. 

Beam.  Proteftio  pro  Margareta  Vicecomitif^ 
fa.  T.l.  P.IV.  ifi.  Pro  Conftantia.  if8, 
190,  191,  192.  Pro  Raymundo.  T.  II. 
P.  I.  28. 

Bearnes  (Perrotus  le).  T.III.  P.IV.  30,  46, 

S^- 
Beata  Maria  fuper  Montem ,  juxta    Killigarnc. 
Ecclefia  Parochialis  fic  difta.  T.  VIII.   P. 

II.  168. 

Beati  Marii  (Ecclefia  Parochialis )  in  Barton 
Bendifti,  Dioecefis  Norwicenfis.  T.  VIll. 
P.  II.  39. 

Btalrix,  Filia  Regis.  T.I.  P.  II.  174.  T.  I. 
P.II.  45-,  47  ,  j-2,  j-3  ,  71 ,   102  ,  IIO. 

Filia  Regis  Caftellx.  T.III.  P.II.91. 

Btaucaurray  (Alermus  de).  T.IV.  P.I.  j-6. 
Beauchamp  (Johannes).  T.I.  P.III.  204. 

(Egidius).  T.II.  P.II.  130. 

(Thomas).  T.III.  P.l.  165-.  T.III. 

P.II.  163. 
_ (Joannes).  T.III.  P.l.  176,  186, 

209,  210.  T.  III.  P.  II.  40. 
. .  (Johannes).  T.III.P.  III.  5-6.   T. 

III.  P.IV.  17,   loi. 
(Rogerus).  T.  III.  P.  III.  61  ,  64, 


(Edrvardus).  T.  III.  P.III.  190. 

(Johannes).  T.III.  P.  IV. 1^-7,  1/9. 

(Humfridus).  T.IV.  P.I.  22. 

(WiUielmus).  T.IV.  P.I.  SS>S^' 

107,  in- 

(Richardus.  T.IV.  P.II.  i2f. 

(Walterus).  T.IV.  P.III.  36,  5-1. 

(WillielmHs).  T.  IV.  P.  111.   36, 

41,  44,  64,   102. 

—   (GuiUielmus).  T.IV.  P.III.  loi. 

{Johannes).T.V.  P.  I.   139.    T. 
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V.  P.ii.  77,98. 


Beaif 


QV  JE    I  N  IX.   T  O  M  I  S    F  OS  D  E  R  U  M    C  O  N  T  I  N  E  N  T  U  R.      27 


Seanchitmp  (RicharJui).  T.  V.  P.  II.  6,   17;-. 

T.V.  P.III.  f. 
■ {.Thomns).   T.  V.  P.  III.   18;-.    T. 

V.  P.IV.   135-. 

[Richartlui).  T.V.  P.  III.  197. 


• — — Vicecomes    (Edwardui    Seymour). 

T.VI..  P.III.  4. 
— — ■ (it.fohn),  Miles,  Dcputatus  Re- 

gis  ad    Pacem  conlervanJam   in   Comitatu 

Huntingtonix.  T.VIU.  P.IL  9. 
■         [Johitnnei)   cre;itur    unus    Purfui- 

vandorum  ad  Arma   T.VIII.  P.IV.  60. 
Beauclcrc  {Johanms).  T.VII.  P.III.  iii. 
Beaucourfe  [Johannes).  T.  III.  P.  I.   126. 
£eaves  (Johannes) ,  Clericus.  Litterse  Patentes 

ei  diredae  de  Praefentationc  ad    Reftoriam 

de  Michael-Stowe ,    five  Migell-Stove,  in 

Dicecefi  Exonise.  T.IX.  P.ll.  109. 
teaufil:^  (Robertus)  T.  IV,  P.IV.  68. 
Beauford  (  Johannes  ,  Henricus ,  Thomas  Sc  fo- 

hanna).  t.III.  P.  IV.  116. 

»_ (Henrkus).  T.III.  P.IV.  14^-. 

, -  (Thomas).  T.IV.  P.I.  i8  ,  82,86, 

ij-8,  ij-9,   i6}-,  167,  177,  178,  179.  T. 

IV.  P.II.  17. 
i^.     ■  ..     (Rogerus).  T.III.   P.  III.  32. 
...       .     .  (Thomas).  T.IV.  P.  IV.   15-9. 

(Edwardus).  T.  V.  P.  III.  3. 

I .  (Framifcus).  T.V.  P.  IV.  9g. 

Beaulaii  (Gil&ertusj.  T.  II.  P.IV.  25-. 
Beaulie  (mlliel>»us}.T.lV .  P.IV.   15-1. 
Beaulin  (Jacobus).  T.VII.  P.  III.  202. 
Beaulo  (Dominus  de).  T.IIl.  P.I.   135-. 

— (Bald-minus).  T.III.  P.  II.  iS^. 

Beaulon  (Prior  de).  T.I.  P.III.   66. 
Beaumaijlre   (GuilUelmits   &  Johannes).  T.  V. 

P.IV.  99. 
Beaumanners  (Johannes).   T.  III.  P.  I.  166. 
Beaumannor  (Manerium  &  Parcus  de)  in  Co- 

mitatu  Leiceftriac.  T.VIII.  P.II.  j-f. 
Veaumaris  (Johannes).    T.  IV.  P.  IV.   188. 
Beaumaris.  Nomen  Caftri  &  Villx  in  North- 

wallia.  T.  VIII.  P  III.  164. 
Beaumavoir  (Johannes   Dominus  de).    T.  III. 

P.I.  81,    82. 

i Dominus.  T.  HI.  P.I.  136. 

Beaumond  (Alicia  Domina  de).   T.  I.   P.  IV. 


. (Thomas).  T.III.  P.III.  74. 

Beaumont  (Johannes  de).   T.L  P.I.  95-. 
-  (Vicecomes).  T.IIL  P.  I.  156. 
(Johannes).  T.  III.  P.  III.  irj .. 


84. 


T.III.  P.  IV.  23  ,  J-J,  j-<J.87.  100,  108, 


(Alanus).  T.III.  P.IIL   izf. 

(CW«i).  T. IV. P.  II.  38,  8j,ij-3. 

T.IV.  P.III.  f,  40.   >'i- 

(Charlotta),  Filia.  T.IV.P.III.  112. 

(Dominus).  T.  IV.  P.  IV.  iii. 

(Carolus).  T.  IV.  P.  IV.  191. 

(Johannes).  T.V.  P.  I.  32,   34,46. 

(LudovicHs).  T.V.  P.I.  138.  T.  V. 

P.  II.    i^ 
(Carolus).  T.V.P.I.  167.  T.V.    P. 

II    39. 

(Philippus).  T.V.  P.II.  17}-. 

i Vicecomes  (Jthannes).   T.  V.  P.  I. 

147,  ifi,  15-3,  isf  ,  isj.    T.  V.  P.II. 

10,    11,  13,   if,    16,  19,  if,  31,  37, 

j-o,  j-4,  61,  70,  74,  77  ,  8,-.  89,  93. 

(IVillielmus).  T.V.  P.  III.   3. 

(Roiertus    Stenard   Comes).    T.  VI. 


P.II.  92. 

. (Henricus).  T.VII.  P.IV.  8. 

(Richardus),  Miks.  T.VIII.  P.II.7. 

..  (Georgiui)  ,  Clericus ,  Artium  Magi- 

fler.  Litterae  Patentes  cidircftae  dePra:fen- 
tatione  ad  Vicariara  ,  five  Ecclefiam  Paro- 
chialem  de  Bately ,  in  Comitatu  Sc  Dioe- 
cefi  Eborum.  T.  IX.  P.  II.  88. 

Beaun  (Jacohus).  T.V.  P.IV.  93,   134. 

Beaulnol  (Dominus).  T.  iV.  P.III.  126. 

Beavoifis  (Extajfius  de).  T.IV.  P.III.  201. 

Beavoys  (Amy  de).  T  III.  P.  I.   134. 

Beaufe  (David).  T.  V.    P-  III.  70. 

Beaupel  (Radulphus).  T.III.  P.  I.  121. 

(GuiUielmus).  T.IV.  P.  III.  79. 

Beaufeny  (Thomas).  T.IU.  P.   III.  196. 

Beaufignie  (Johannes).  T.  IV.  P.IV.  18,  2/. 

Beaupre  (Johannes  de).  T.III.  P.  I.  121. 

Beaufo  {Almaricus  de).  T.I.  P.IV.  14. 

Beauflon  (Ivo).  T.IIL  P.  III.  28. 

Beauvays  (iVillielmus  Epifcopus  de). 
P.l.  82,  9J-. 
(Johannes). 


T.  III. 


P.I.    201 


209. 


T.  III. 
T.  IV.  P.IIL  69,  76. 

(Galfridus),  T.IV.  P.  III.  196.  T.IV. 

P.IV.  199. 

—  [Johannts).  T.V.  P.I.  loS. 


Beauvoir  (Robertus  de),  T.I.  P.II.   167. 
(Dominus).  T.Ul.  P. IV.  42,118. 

(Dominus).  T.IV.  P  II.   129. 

(GalfriJus).  T.IV.P.III.    1/3. 

Bcbys  (Johamies).  T.  III.  P.IV.  66. 
lieccariis  (Nichotaus  de).  T.III.  P.  I.    175-.. 
lieccmis  (Abbas  </e).  T.I.  P.I.   10. 

liecco  (Abbas  Herlemni  de).   T.  I.    P.  II.  90. 
T.  III.  P.IV.  71. 

(Rohertus  de).  T.  IV.  P.III.  94. 

Bccenvell  (Johannes  de).  T.I.  P.IV.  5-8. 
btche  Wiilielmus  de  la)    T.Il.  P.II.  42. 

. .  (Nicholaus).   T.  II.  P.il.  177  ,  179.  T. 

II.  P.  III.  138,  ij-p,  161,  162,  164. 
i6y,    170,   196. 

— (Johannes).  T.  II.   P.II.  178,  179. 

(1'hilippus).  T.  II.   P.  II.  178. 

(Edwardus).  T.  II.  P.  IV.  22,  26.  T. 

ill.    P.  i.  18. 

(Nicholaus).  T.II.  P.  IV.  73  ,  78  ,  1^3, 

ij-6,   163  ,   16S,   170. 

(Johannes).  T.III.  P.I.  198. 

Bccheloum  (Abbas).  T.IV.P.IV.  42,  46. 
Becher  (  WillielmHs)  ,  Miles.  CommilTioei  di- 

re£ta  concernens  Rivum  Thamefis.  T.IX. 
P.II.  34. 

(Willielmus).  T.  VII.  P.II.  202. 

Bschet  (Domina  de  Mortimer Radagundis) .  T. 

IV.  P.  I.  Tf. 

Bechynwall.  Vicaria.  T.VI,  P.IV.  47. 
Beck  (Galfriduf).   Officium  ei  conceirum.  T. 
iX.  P.II.  248. 

(Jacohus)   creatur    Conftabularius  Caftri 

Glouccllria; ,  ad  vitam.  T.  IX.  P.  II.  248. 

Becket  (Reginaldus).  T.  II.    P.  I.  fi. 

(David).  T.  ILP.III.  126. 

■ (Theohddus).  T.lil.  P.Il.  44. 

(Thomas  Martyr).  T.  111.  P.II.  70  ,  7/, 

8}-,  88,  96.   T.lll.  P.III.   is. 

(Johannes).  T.VI.  P.  II.   161. 

(Thomas).  T.  VI.  P.  lil.  40. 

(iVillielmus) ,  Clericus ,  Theologise  Bac» 

calaureus  ,  refignat  Praebendam  de  Yatton 
in  Ecclefia  Cathedrali  WcUenfi.  T.  VIII. 
P.II.  165-. 

Beckingham  (Ecclefia  Parochialisde),  Dioecefis 
Lincolnienfis.  T.VIII.  P.  II.  165-. 

Bechir.gton  (Redtoria  de) ,  in  Dioecefi  Batho- 
nienfi  &  Wellenfi.  T.  VIII.  P.  III.  31. 

Beckles  (Johannes).  T.II,   P.  ill.   137. 

Beckmannus  (Lucas).  T.  Vil.  P.  I.  98. 

Beckwith  (Leonardus).  T.  VI.  P.  III.  203,  206. 

Becles.  Villse  nomen.  T.IX.    P.  I.  3. 

Becam  (Rohertus  de).   T.I.  P.I.   107. 

£edd  (Edivardus  Comes).  CommilTio  ei  dire- 
fta.  T.VIIi.  P.il.  3. 

Bedds.    Kingefton   Manerium.   T.  I.    P.  IV. 

Bedell  (Capell),  Baronettus,  Deputatus  Regis 

ad  Pacem  confervandam  in  Comitatu  Hun- 

tingtonix.  T.VIII.  P.  II.9. 
Bedell  (Capell) ,  Baro  ,   aftignatur  Juftitiarius 

ad  fecuritatem  Pacis  inComitatu  Northamp- 

tonix.  T.VIII.  P.  II.   12. 
Bedewynde  (IValterus).   T.  I.  P.  IV.  ^j' ,  5-9, 

7'- 

(Johannes).  T.II.  P.I.24.  T.IL  P. 

III.  70. 

Bedford  (Johannes  de).  T.  II.  P.I.  100.  T.II. 
P.II.  139.  T.III.  P.I.  92.  T.  III.  P.IIi. 
176. 

(Emerus).  T.VI.  P.IV.  lyi. 

Bedford   Comitatus.      Manerium    de   Kemp- 

fton.   T.  I.    P.  IV.    127.     Manerium    de 

Sonyngdon.  T.II.  P.II.  fi.  Bedford.201. 

de  Firma  Villseannuatim    T.V.  P.il.  192. 

Pro   Johanne   Hodgkyn  Suftraganeo.     T. 

VI.  P.  lil.   12.     Manerium  de  Bekleswa- 

de.  T.  VI.   P.  III.  203.     Ecclefia.  T.  VI. 

P.IV.  92. 
Bedfordii  Archidiaconus  (Richardus).  T.I.  P. 

11.  201. 
• Dux  (Johannes).  T.  IV.  P.  II.  76, 

9f,  III,  125-,  139,  142,  1,^4,  145-,  146, 

«47,  J+S,  »49,  «yi,  ^fSy  •'^3.  '68, 
169,  171.  T.IV.  P.III.  9,  12,  21,  22, 

^9.  49,  Sl '  6^>  96,  9S.  99  .  '°o,' 17. 
131  ,  132,  137  .  140,  146  ,  ij-9  ,  177. 
T.IV.  P.IV.  32,  34,  44,  49,  j-o,  60, 
83,  91,  103,  119,  iio,  121,122,  124, 
126,  132,  133,  137,  139,  141 ,  ifi  . 
183,  189,  194,  I9J-,  197.  T.V.  P.I.  I. 
'4'  ^J'  43,  Tl'  f6,  77. 

Duciifa  (Anna).  T.IV.  P.IV.  103. 

(Jaqueta).  T.V.  P.I.  if ,  26. 

Dux  [Johannes).  T.V.  P.  II.  27.   T. 

V.  P.  ili.  168. 

{J4ti')-  T.  V.  P.  III.  186,  192.   T. 

V.  P.IV.  3i,4f,f3,   ijf. 


Bedfordii  Gomes  (Johannes).  T.Vl.  P.ill. 
182,    189,  210.    T.VI.  P.  IV.  31. 

(Francifcus).  T.VI.  P.  IV.  67,   76. 

Comes  (Edvpardus).  T.VII.  P.  II. 

<5f,   169. 


Epifcopus    Suffraganeus  (Johannet 
Hodgkyn).  T.VII.  P.  11.   1 16. 

(Richardus).  T.VI.  P.  IV.  87. 

Bedforth  (Edwardus).  T.VI,  P.II.  203. 
Bedfount.  Reftoria.  T.VL  P.IV.  46. 
Bcdingfeld.  Ecclcfia,  T.i,  P.  I,  9. 
Bcdingfeitd   {Henricus) ,    Miles,  Commiflarius 

Regis  ad  fecuritatcm    Pacis  in    Comitatu 

Nortolcia:.  T.Viil.  P.II.   12. 

■ (Thomas).    T.VIII.  P.II.   ij-. 

■  (Johannes).  Officium  ei  conceflTum. 

T.VIII.  P.ill.  82. 

(Daniel)  conflituitur  GlericusParlia- 

mentorum.  T.iX.  P.  I    76. 

Bedmyjler.    Hofpitale   Sanftz  Katherinae     T. 

VL  P.iV.  60.  Cum  Radclyftc,Canonica. 

tus  five  Prxbenda.  87. 
Bedoreda  [Alniannus)  T.I.  P.ill.  t. 
Bedwetty  (Henricus  Morgan  de).  Litteroe  Com- 

miHionales  ei  difcdlK  pro  puniendis  Delin- 

qucntibus  in  Comitalu  Monumethenfi.  T. 

Viil.    P.II.     12. 

Bedyk  (Wititelmus).  T.IV.  P.Il.  126. 
BeUytl  (Thomas).  T.Vl.  P  II.  194, 
VI.    P.  IIL   I,-. 

(Johanr.es).  T.VI. 

Bedyngfdd.  T.  V.  P.  ITI. 

(Edtfardus)    T.V. 

Bee  (Robertui)  ,    Clericus, 

Littera;  Patentes  ei  dirccixde  PrDclentatio- 
ne  ad  Redoriam  dc  Strelley  ,  five  Sticlf  ^ 
in  Comitatu  Nottinghamix  8c  DioeCefi  E- 
borum.  T.IX.  P.II.  89. 

-  (Rohertus) ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterae  Patentes  ei  dircctx  de  Praefentatio- 
ne  ad  ReiSloriam  de  Willarton  ,  five  Wol- 
laton  cum  CoftTall,  in  Dioeceli  Eboraceuii. 
T.  IX.  P.II.   138. 

Beedon  (Johannes).  T.V.  P.III.  3. 
Beck  (Jacobus  Ane).  T.  III.   P.I.  61. 
(Johannes).  T.iV.  P.I.  180. 

(Johannes).  T.Ii.  P.I.   161. 

ijohannes)    T.V.    P.  II.  4,  23  ,  28. 


221.   T. 


P.II.  194. 
151. 
P.  III    196. 

Artium    Magifter. 


Beel  (Wilhelmus).  T.I.  P.I.   12. 

Beer  (de).  T.V.  P.ill.  109,   iii.  112. 

Beere ,  five  Beels  (Johannes).    T.  VIII.   P.  I. 

2If. 

Beeflon.    Reftoria.  T.VI.  P.IV.  7. 

Beejlon  (Nicholaus),  Clericus,  Artium  Magi- 

fter,   promovctur  ad  Vicariam  de  Tirley, 

fiveTrinley,   in  Dioecefi  Glouceftriae.  T. 

IX.  P.II.  2}-4. 
Befort.    Ejus  Obfidio.  T.IX.  P.III.  248. 
Beffrymont ,    Dominus  de  Blenquevil  (Petrut 

de).  T.  I.  P.iV.   19. 
Begar  (Ahhas  de).  T.V.  P.II.  142. 
Begard  (Thomas).  T.VI.  P.III.   103. 
Beger  (Petrus.)  T.  III.  P.I.  12. 
Begis  (Antonius).  T.V.  P.IV.  97. 
Begiun  (Nicholaus)  T.  VI.  P.  II.  42. 
Begmond  (Arn).  T.  II.  P.I.  1. 
Begne  (Stephanus).  T.V.  P.IV.  94. 
Begnerti  de  Rocelta  (Petrus).  T.  I.  P.III.  134. 
Begutis  (B  ).  T.V.  P.IV.   164. 
Begz.  Piu  (Bernardus  de).  T.i.  P.  III.  30. 
Beicher    (Wittielmus).    Commiftio    ei   direfta 

pro  operatione   Monetx.  T.  Vlli.  P   III. 

1S3. 
Beishy  {Reftoria  de) ,  in  Dicecefi   Lincolnise. 

T.Vill.  P.Iil.  30. 
Eek  (Antonius).  T.  I.  P.  II.  114,   123  ,  134, 

144,    146,    147,    161,    163,   182,    193, 

'94,  '98,  117  ,  n8,  219. 

-  Epifcopus  Dunolmenfis  (Thomas).   T.  I. 
P.IL  143,  147,  176. 

. —  (Johannes).  T.I.  P.II.  222. 

(HenricHs).  T.II.  P.ii.   188. 

(Richardus).  T.IV.  P.II.  8. 
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ei  direfta  pro  Turcicis  Negotiis.  T.IX.P. 

III.   III. 
Bendlfi  {mllielmus).  T.VI.  P.III.   16. 
Bene  {Johannes).  T.lV.  P.IV.  163. 
Benediiii  {Saniii  BenediBi  de  Hulmo    (Abbas). 

T.I.  P.II.  5-7,  15-7,  io3- 
»  juxta    Goron    (Abbas  Siffridus).  T. 

II.  P.IV.  196. 

de  Hulmo{ Abhsis).  T.IV.  P.I.107. 


BenediBi  {Snncii)  Caput.  T.III.  P.I.  169. 
Bentdiai  (Ordo  Sandti).  T.II.  P.III.  iii. 
Benediao   {Francifcits deSanUo).  T.III.P.II. 

184. 
BenediBus  Vndecimus ,  Papa.  T.I.  P.IV.3J, 

37,  44- 

Vuodecimus.   T.II.   P.  III.   122, 

iif ,  137,  138,139,140,141,141,15-9, 
160,  182,  196.  T.II.  P.  IV.  3,  14,37, 
39.  4°>  fj-  60,  70,  71,  79,  84,  9J-, 
113. 

■  Decimus  Tertius.  T.  IV.   P.  III. 


18,  32,  35. 
Benefeild  {Robertus).     Conceffio  fpecialis  Li- 

centia:  ei  diretta.  T.VIII.  P.I.  87. 
Beneficiorum  Eccleliafticorum  Priefentationes. 

Vide  Pr^fentationes  Beneficiorum  ,  &.c. 
Btnenfia  {Obertus).  T.III.  P.I.   14. 
Peneriflon.  Ecclefia  Parochialis.  T.VI.  P.IV. 

2(S. 

Benefied  {Johannes).  T.I.  P.III.  197,  216.  T. 
I.  P.IV.  3j-,  36,  38,  41 ,  43,  93,  iio, 
139,  143,162,  184.  T.II.  P.I.  10,  13, 
72 ,  84,  94,  128  ,  147  ,   167  ,  168. 

{NichoUus).  T.I.  P.IV.   184. 

{Edr»ardHs).  T.III.  P  IV.   133. 

Benet  {ivillielmus).  T.II.  P.III.  32. 

{Bertinus).    T.II.   P.IV.  208.    T.III. 

P.I.  3. 

(Johmnes).  T.IV.  P.II.  18. 

(johannes).  T.IV.  P.II.   117.   T.  IV. 

P.III.  35".  T.V.  P.I    130,  151. 

(mdielmus).  T.VI.    P.II.  140,   195-. 

-  (Robertus).  T.VI.  P.II.   196,   197. 
. {cdwardus),  T.VI.    P.III.  70. 

-  {Thomas)    T.VI.  P.IV.   171. 

.^ {Robertus)    T.VII.  P.I.   173,  194. 

-  Ijohanaes).  T  VII    P  I.  124. 

I {Johanws).    T.VII.  P.III     13;,   174. 

^,—  {Tho.i.as)    T.  VII.  P. IV.  136. 

{Edrvaraus)    T.VII.    P.IV.  160. 

tenethyn  {Otto  Comes  de).   T.I.  P.  I.  46. 
Beneton  {Augufimus  le).    T  III.  P.III.  68. 
Benevent  (P.  Legatus  dt).  T.I.  P.I.  6j-. 
Beneventus  {Fmncifcus).  T.VI.  P.II.   i6f. 
Benevolentia.  Super  Viagio  Regis.    T.  V.  P. 

IV.  104.    De  Potellate  comri.iisa  pro  ha- 

benda  tienevolentia.  T.VI    P.  III.  132. 
Beneyt  {IVilliei.nus).  T  III    P  I.   121. 
Ber.fuille  {Hugo).  T.  IV.  P.  III.  109. 
Benger  {Thom.is)    T.VI.  P.IV.  70,  93, 
Benhale  {Robertu.)    T.III.  P.I.   ,86. 
Benham  {Johamies  lit)    T.  I.    P.IV.   140. 

i {Jo..au)ifs).  T.III.   P.II.   144. 

Benigne  de   Dijon  (Abbus  <le  S.)    T.  III.  P.I. 

I9J-. 
Benigne  {David^.T  IV    PII.   11. 
Benington  (Eda.-.r.ius).  T.II.  P.II.  12. 
{Richaruus).  T.IV.  P.lV.  l6j. 

Ttm.  X.   JP.  iV. 


{millielmus).  T.V.  P.IV.  133. 

^ (HraW««)creatur  Coronator  Hofpi- 

tii  Regis  &  Virgas  eidem  pertincntis  infra 
Regnum  Anglix.  T.VIII.  P.III.  177. 

'  {Edwardus ,  Clericus ,  Artium  iVla- 

gifter,  promovetur  ad  Reftoriam  de  We- 
fton  cum  Sutton  ,  in  Dioecefi  Pctribur- 
genfi.  T.IX.  P.II.  2J-3. 

Benion.  Vidc  Benyon. 

Benne  {Jacobus  de).  T.II.  P.I.  189. 

tennett  {Simo)  ,unus  Juftitiariorum  Regis  ad 
confervandam  Pacem  in  Comitatu  Uuks. 
T.VIII.  P.II.  f. 

{Simo)  creatur  Baronettus.  T.VIII. 

'P.II.  241. 

-  ( Martinus )  ,  Clericus  ,  in  Artibus 
Magifter.  Litterx  Patentes  ei  direft»  de 
Prxientatione  ad  Reditoriara  de  Scampton. 
T.VIII.  P.III.  22J-, 

■  {Michael)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
giller.  Litteras  Patentes  ei  direftae  de  Prae- 
fentatione  ad  Redloriara  de  Cooley.  T. 
VIII.   P.III.  280. 

■  {Richardus) ,  Arraiger.  Commiflio 
ei  direfta.  T.IX.P.III.  63. 

m.  {Michael  1 ,  Clcricus  ,  Artium  Magi- 

fter.  Litterae  Patentes  ei  diredtx  ad  Rc- 
ftoriam  de  Gretford ,  in  DicEcefi  Lincol- 
nienfi.  T.IX.  P.II   92. 

— — —  {Matthius) ,  Clcricus,  Artiura  Ma- 
gifter.  Litterac  Patentes  ei  concciras  ad 
Reftoriam  Sanfti  Nicholai  Acon ,  in  Dice- 
ceii  London.  T.IX.  P.II.  93.  Promove- 
tur  ad  Rettoriam  Sandli  Olavi  in  Exo- 
nia.  ibid. 

•  (He«r;V«j),Clericus.  Litterje  Paten- 

tes  ei  concefTae  de  Praeientatione  ad  Re- 
(ftoriam  de  Aisbolt,  Dioecefis  Bathoniae  8c 
Wellenfis.  T.IX.  P.  II.  209. 

■  (Hugo)  ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ei  diredtac  de  Pra;- 
fentatione  ad  Rectoriam  de  Hutton ,  in 
Dicecefi  Bathonienfi  &   Wellcnfi.T.IX.P. 


II. 
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{Michael)  ,  Clericus.  Litterse  Paten- 
tes  ei  diretlas  ad  Reiftoriam  de  Yardley 
Haftings,  in  Dictcefi  Petiiburgenfi.T.IX. 

P.II.    2J-2. 

Bennyon  (Georgius)  creatur  Receptor  Genera- 

lis    E^ituum    &     Reventionum    omnium 

Honoi  um  ,  Caftrorum  ,  Dominiorum  ,  &c. 

Regis  in  Comitatibus  Northampton  8c  Rut- 

land.  T.VIII.  P.III.  221. 
Benoifi  {Johannes  de  S.).  T.III.  P.II.  96. 
Ber.oit  [Johmnes).  T.IV.  P.II.   ij-o. 
Ben.n    {Erancifcus  Comcs  de).    T.  VI.  P.II. 

92. 
Benquet  (Dominus  de).  T.  II.    P. III.  173. 
Benskyn  (R;(rW</«i)  ,  Ciericus ,  in  Artibus  Ma- 

giller.  LitteiSE  Patentes  ci  diiec^as  de  Prae- 

ll-ntation.-  ad  Vicariam  de  Humberfton.T. 

VIII.   P.III.   181. 
Bmfon  {Tho-nas)  Conceffio  fpecialis  Commis- 

iionis  ci  dircfta.  T.VIII    P.I.  91. 
— —  {Gerva^.us)    Commilfio  ei  diieita.  T. 

IX     I'  III.   108. 

{Johanni'.').    Epiftola  quam   fcribit  ad 

Johannem  T.i.rloe.  T.IX.  P.III.  188. 

Bent  {Wdiidm-.is) ,  Generoius.  Comniiftio  ei 
directa  iu  Cumitatu  Leiceftriie.    T.VIII. 

P.ll.  3^. 
Bent  Swethe  {Vm).  T.IV.P.II.   12. 
Bentelre  {Johannes  de).T.\.  P. IV.  124  ,  205-. 

T.II.  P.  I.  i6,  f2,  69. 
{Walterus).  T.II.  P. IV. 119.  T.III. 

l'I-  Sl  ■,  79.    II?.   ii°- 

{Thomas).  T.III.  P.I.  jo. 

. {IValterus).  T.III.  P.I.  192. 

{WiUidmus).  T.IV.  P.  1.5-4.  T.  IV. 

P.II.  19. 

{Thomas).  T.  VI.  P.IV.  9. 

(BarthoL).  T.  VI.  P.  IV.  46. 

Bentham  {Simon  <ie.)  T.  I.   P.III    170. 

{Jonamm).  T.  III.  P.III.  21. 

Bentivolys   {  Johannis  ,    Aiexander  ,    Hannibal , 

A..tbonius ,GaUaz.ius ,  &!.  Hermei).  T.VI.P. 

I.  22. 
Bentley  {Edaardus)  ^Ckricus,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litte.ae  Patcntes  ci  direftae  de  Prae- 

lenratione  ad  Redtoriim  de  Bckeswell,  in 

Dicecch  Norwicenfi.  T.VHI.  P. II.  146. 
Benton  {AJam  de).  T.I.  P.IV.  ij-8. 
.   {Ranidfhus).  T.II.  P.I.  36. 

{Ric.arUus^.T.Wl.  P.I.   121. 

{.■luaupwus).  T.III.  P.III.  68. 

{Johannes).  T.  IV.  P.I.  113. 

Benvais  (C»i-u/aj)  ,  Clericus.  Litterae  Patentes 

ei  direttae  dc  Praefentatione  ad  Reiftoriam 
&  EccleUam  Parochialcm  de  Wirhyam,  in 
Diacefi  Ciceftrenfi.  T.  IX.  P.ll.  217. 


Benver   (Prior  de).  T.I.  P.  II.  93. 

Benyngton.  Vide  Bentngton. 

Benyon  {Georgius).  Pardonatio  pro  eo.  T  IX" 

p.m.  93. 

Benys  {Johannes).  T.lll.  P.IV.  30. 
Benx.ies  {N.  de).  T.V.  P.II.   168. 
Beon  {Henricus).  T.  IV.  P.I.  5-4. 
Beofia  {Guillielmus).  T.II.  P.I.  43. 
Beovilk  {Gilbertus).  T  III.  P.  I.  ijj-. 
Beku  {Johannes  le).  T.IV.  P.III.  86. 
Ber  {Helyas  le).  T.I.  P.II.  71. 

(johannes).  T.V     P.IV.  94. 

Berandi  (Colinus).  T.  III.  P.I.  19^. 
Berardi  (rhomas).  T.I.  P.  II.  5-4,   nj. 

{Rtginaldus).  T.I.  P.IV.  98. 

{Wdlielmus).  T.lll.  P.IIl.  i2<-. 

Berault  {Simon).  T.IV.  P.IV.  19. 

Berbeozi  (Iterus).  T.I.  P.I.  141,  ,46.   T.Ii 

Berbery  {Audoenus).  T.  I.  P.I.  140. 
Berbowe  jjhomas).  T.IV.  P.  II.  ^j'. 
Berche  {Johanneij.  T.VI.  P.II.   107. 

{Petrus  Van).  T.VII.  P.I.   iS. 

Serchofe  {Bertrand).  T.V.P.III.   ji. 

Serclay  {Themas).  T.  II.P.IV.  48. 

{Johannes).   T.III.  P.I.  146,   15-1; 

{David).  T.III,  P.II.  73,  83.   iiji 

{Hugo).  T.III.  P.II.  109. 

Bercoldus  {Lucilius  de).  T.VI.  P.  II.  15-8. 
Berde  {Walierui).  T.IV.  P.I.  79. 

{Guiltielmiis).  T.  V.   P.  IV.  92. 

Berdney {Msinerium  de),in  Comitatu  Lincol- 

nise.  T.VIII.  P.II.  5-7. 
Befe  {Richardus  de  la).  T. II.  P.I.  37. 

{Richardus).  T.III.  P.III.  ij6,   144. 

-  {Johannes  &  Thomas).  T.  V.  P.I    zi. 

-  {WiUietmu!).  T.V.  P.  II.  162. 

{Richardus).  T.VI.  P.  II.  194.  T.  VI.  P. 

III.  14. 

{Sidney)    conftituitur   unus   Clericorum 

Ordinariorum  Signeti  ,  durante  vita.    Tj 
IX.  P.III.  87. 

Bereberd  {Johannes).  T.  II.    P.II.   178. 
Btreford  {Wiliielmus  de).  T.I.  P.III.  98,  99^ 

186.  T.I.  P.  IV.  jo     ji,  108,   112,190, 

200.   T.II.   P.I.  21. 
— —  {Roiertus).  T.II.  P.I.  j-x. 

(Simon).  T.II.  P.  I.  5-1. 

. (Richardus).  T.II.  P.  I.  77. 

{Alexander).  T.  II.  P.II.  ji. 

{Witlielmus)    T.II.  P.II.  loi. 

• {Radulphus).  T.II,  P.II.   nj-, 

{Simon).    T.II.  P.II.   179,    T.II. 

P.III.  5-1,  j-8. 

{Lufus  Bergundi).  T.  II.  P. III. 44. 

{E.twardus).   T.II.  P.IV.  6,    102. 

T.III.   P.I.  ,9. 

{Johannes).  T.III.  P.I.  m. 

{Baldwinus).  T.III.  P.IV.  88. 

Bereghines  {Henricus).  T.  I.  P.IV.  24. 
Bereham    {Richardus).  T.IV.  P,  I.  83. 
Berenchulle  (Robertut).   T.lV.  P.III.  95-. 
Berenfrafs  {Joliannes) .  T.V.   P.I.  36. 
Berengarii  {Raymundus).    T.I.  P.III.  18. 

III.  P.III,  j8. 
Berengarius.  T.IV.  P.III.  112. 
Bertnfis  Epiicopus.  T.I.  P.III.  63. 
Beremcli  (Johannes  de).  T.I.  P.III.76, 

166,   173,  174,  17,-,   176,  182.  T 

IV.  j,   12,  16,   38,  96  ,   144. 

(Hugo).  T.ll.  P  IV.  20,  5-7. 

{WcharJus).  T.III.  P.  I.  143. 

Berewick.    T.  I.  P,  III.  i  j-i ,    160.     Pro  Bur- 


T. 


I.  F. 


genfibus.   T.III.    P.  II.  14,6,   15-7.    Super 

Cuftodia.  163.  Super  hberatione.  T.II.P. 

III.  96.  Pro  Homipibus.  97  ,  98.  Obfides. 

102.  De  Cuftodia.  T. III. P. III.   180.  Pro 

Cuncellario  Sc  Camerario.  P.  IV.  11.     Pro 

Duce  Northumbr.  Gardiano.  T.IV.P.IV. 

ji.    Caftrum  commiflura.  T.  II.  P.I.  79. 

Capta.   ifi. 
Beremci    Epifcopus    Suifraganeus    (  Thomat 

Sparke).  T.VI.  P.III.  11. 
Bergeveny    {Willielmus  Domiaus).  T.IV,  P. 

1.  6.  33. 

(Edwardus).  T.V.  P.III.  /,  «J». 

T.VI.  P.I.  18!. 

Bergh  {Alex.  de.)  T.II.  P.I.   fi. 

Berghenfts  {Arvo  Canonicus).T.  I.  P.III.  108. 

Berghs  {Froaldus  de).  T.I.   P.I.   1,2,9, 

Dominus  (Johannes).  T.V.  P.IV.86. 

(Cornelius).    T.V.  P.IV.    173,    174. 

,76,   177,  180.  T.VI.  P.I.  f. 

Bergyngton  (Thomas).  T.IV.  P.IV.   »93. 

Beriewe  (Johannes)  ,  Clericus,  Artium  Magi- 
fter.  Litterse  Patentes  ei  conceftae  dc  Prse- 
fentatione  ad  Vicariam  dc  Norton-Bavent, 
in  Dicccefi  Sarum.  T.IX.  P.II,  210. 

Berinaber ,  five  Burynerbert.  Ecciefia  Parochia- 
H  Us 
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lis  fic  diifta  in  Dioecefi  Exonix.  T.IX.  P. 
1.77. 


T.I. 


P.ll. 


P.IV.  144. 
,  191.  T.II 


T.  II. 
,  P.II. 


P.I.  148,  ij-6.    T.        in.    116. 


T.II. 


T.  III. 


Smnger  ( BjcharJus) ,  Clericus  Coronac  Can- 
cellariae  Anglis.  T.VIII.  P.IH-  81. 

Serisford  {Chriftoferm) ,  Armiger.  Commillio 
ei  diredta  in  Comitatu  Lincolnix.T.  VIII. 
P.II.  34. 

^erke  ijohannes).  T.  VII.  P.II. 

Berkeley  {mlterus).  T.I.P.I.  13 

. .  (Thomas).  T.I.  P.I.  141. 

. -  (H«x«.)  T.I.  P.II.  ?7- 

. .  [Meturicius).  T.  I.  .P.ll.  ij-fi. 

{Tkomas).  T.I.  P.  II.  loj  ,    211.   T. 

I.  P.III.   17,  9)-.    97.   S»8,    ifj'.    «86, 
i88,  103.   T.I.  P.IV.  f ,  49.  IS- 

. -  {EgiJius).  T.I.  P.ll.   111. 

-  {mlterus).  T.I.  P.III.  loi,  188. 

. {1'atricius).  T.I.  P.  III.  165-. 

{Bernardus).  T.I.  P.III.  69. 

(Thomns).  T.  I.  P.IV.  108,  144.     T. 

II.  P.I.  S9- 

{Mauritius).  T.  I. 

P.I-  37.  5-9.  79.93 
18,   27,   33. 

{Jncobus).   T.  II. 

II.  P.II.   13,  31. 

{Thomai).  T.  II.  P.  II.  178  ,  187  ,  1 

191.  T.II.  P.III.  96.  160,  187. 

{Mauritius).  T.  II.  P.  II.   179 

P.IIl.  II. 

. {Johmnes).   T.II.  P.II.  179- 

. {Hmricus).  T.II.  P.III.  ii6. 

-  (Ai<i«ri»«j).  T.II.P.  IV.ff,  57  ,IJ 
149,   \f6. 

{Thomas).   T.II.  P.  IV,  116 

P.I.  II.  T.III.  P.I.  loi. 

{Edwardui).  T  III.  P.III.  fj  ,  79- 

{Thomas).  T.III.  P.III.  63,  184. 

Dominus    {Thomas).    T.  III.    P.  IV. 

177.    T.IV.  P.I.  6,  II,  33,   107. 

ijacohus).  T.  IV.    P.  I.  SJ- 

(Jnhannes).  T.IV.  P.I.  84,  88. 

(Thomas).  T.VI.  P.  II.  iif- 

{mllielmus).  T.  V.  P.  II.  174. 

{Mauritius).  T.  V.  P.  II.  174. 

{Edvardus).  T.V.  P.III.  196. 

. {Mauritius).  T.VI.  P.  III.  197.  T.  V. 

P.IV.  31. 
. •  (Mauritius).  T.VI.  P.I.  45-,  181. 

{Thomas)    T.VI.  P.II.   110,   160. 

. {Mauritius).  T.V.  P.III.  107. 

— —  {Roiertus).  Eques.    Commiffio  ei  di- 

refta.  T.IX.  P.II.   177.       ^ 
'  {Johannes) ,  Armiger ,  conftituitur  Cle- 

ricus  Thefaurarii  Curise  de  Communi  Ban- 
co  apud  Weftmonafterium ,   ac   Cuftodis 
oranium  Recordorum  Thefaurarii  ejufdem 
Curix.  T.IX.  P.II.  204. 
Berkery    {Bernardus  &  Vivenus).   T.  I.   P.  II. 

13+.    T.I.  P.IV.  83,  84. 

Berkhamjled  {Richardus  de).  T.III.  P.  I.  III. 

Berkhened   {Henricus)   conftituitur  Prothono- 

tarius  in  Comitatibus  Ceftrix  6c  Flynt.  T. 

VIII.  P.II.  24+. 

Berking  (AbbatifTa).  T.  I.  P.II.  S1  >  «^7-  T. 

III.  P.VI.  9.  T.IV.  P.IV.  ij-6. 
— —  [Katerina)  de  la  ?olt.  T.V.  P.  I.  10 1. 
Berking     Pro  Abbatiffa  libertates   de  pkcito 
Foteftx.  T.  U.  P.  IV.  40.    Pro  Abbatis- 
sa.  T.IV.  P.IV.  15-6. 
Berkley   Vidc  Berkely. 
Berks.   Bray   8c  Cokham   Maneria.  T.  I 
III.    214.       Manerium    de    Starewell. 
II.    P.  I.   19.     De   Chelreie  Manerio. 
II.  P.  III.  6f.     Ledecombe  Regis  iMane- 
rium.  T.V.  P.  I.  144.    Hampftede  Mar- 
fliall  Maneiium,   170.  Pro  cuftodia  Mane- 
rii   dc  Benham  ,  alias  Benham   Lowell  8c 
duoMeflTuagia  2.  Carucat.  Terrae,  40  acr. 
Prati ,  loacr.  Bofci  in  Helbenham  8c  Weft- 
broke   13  1.  annuatim.   P.  II.    193.     De 
Chaddelworth   8c  Kyngeftowne  ,  licentia 
impropriandi   Ecclefias.   T.  VI.    P.  II.  71. 
VideOxonia.  Comitatus.  Prxbenda:deB!ew- 
bury  Advocatio.  162.  Huddon,  Edington 
&  Knightington  Maneria.  175-.     Maneria, 
Meffuagia,  Terrx  8cc.  in  Villis  de  Ashbu- 
rie,  Edwifton  8c  Heywode.iW.  2oj-.  Rcd- 
ditus  annuatim  pro   portione  Decimarum 
exeuntis  de  Rectoria  de  Oplamborhe.  i^j-. 
Quadraginta  folidi   Redditus ,    nominecu- 
jusdam  Corrodiae  per    raanus    Abbatis   8c 
Conventus  Monalterii  SanftaeMariae  deA- 
byndon  pvo  tempore  exiftentium  iolvend. 
fJS-     Lyncrton,    Heywode,    Abingdon , 
Eftheured,  Southmerton   8c  Kenyngfton. 
iiid.   Decani  CapcJae  Regiac  San£ti  Geor- 
gii    Martiris  intra  Caftrum  de    Windefor 
Scriptuin.  T.  VI.  P.  III.  i6j-.     Redloriae 


&  Vicarix  Advocatio  Monafterio  de  Bi- 
fham  alias  Buftleham  fpeftan.  228.  Co- 
keham.   il/id.      Berham  Manerium.  P.IV. 

9S- 
BerUnd  (Petrus).  T.IV.  P.IV.  133,   136. 
Berlay  {Pctrus  Dominus  de).  T.I.  P.III.  6g. 
— —  {IVilLielmus).  T.III.  P.I.  jO. 
Bermayn  {Xvonetus  de).  T.  IV.  P.III.  124. 

{Henricus).    T.V.  P.II.  27. 

Bermicham  {Henricus.)  T.V.  P.II.  112,130, 

»34.  '37- 
Beumingeham  {Willielmus).  T.I.  P.III,  ijo. 
{Vitrus)  Filius   Jacobi.  T.  I.    P 

III.  132.     T.I.  P.IV.  14. 

{Henricusj.  T.  I.P.IV.  14, 

{Johannes).  T  II.   P.  I.  70 

{liichardus).  T.Il.  P.I.  166 

II.  P.II.  II. 

— {Edroardus).  T.II.  P.  I.   177. 

{(Valterus).  T.  II,  P.  II.   13. 

■  (johannes)  Comes  de  Louih.    T. 

II.  P.II.   176,   193.  T.II.  H.III.   15. 

{IVillielmus).    T.  II.  P.  11     120, 

176,   187.  T.II.  P.III.  71. 

{mlterus  8c  Gilbertus).  T.II.  P. 
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{mlterus).   T.  II.  P.  IV.    164, 


{mlttrus).  T.  III. 
{Mauricius).  T.III. 
{AUx)  T." 


P.II.  41. 
P.II.  42. 


III.  P.IIl.   194. 
Bermondfey  (Prior  de).   T.I.  P.I.  f.  T.  I.  P. 

II.  9J.  T.III.  P.III.  5-9. 
Bermtndfeye.  Pro  Abbate  Regius  aflcnfus.  T. 

IV.  P.ll.  31. 
Bermondfey  (Ecclefia  Parochialis  Beati  Marii 

Magdaten^)  ,    Diocefis  Wintoniae.  T.  VIII. 

P.  II.  40. 
Bermynge.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  i<i. 
Bern  {Cajlo  Vicecoraes  de).  T.  I.  P.ll.  119, 

133,   134,   138,    i6j,    168,    178,    180, 

20J-,  117,  221,  22J-  ,  128  ,  237.     T.  I. 

P.III.  I,  1,  j,  28,  19,  3o,3f ,37,4J-, 

48.   T.I.  P.IV.  81,  8}-, 


(Conflantia) 
1.  P.III.   I. 

{Guillielma) 

{milielmus). 

-  {Bernardus), 


Filia.    T.  I.  P,  II.  i6j.  T. 
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Filia.   T.I.  P.III.  4f. 
T.I.  P.IV.  131. 
T.II.  P.ll.  9J-,  III,  113, 
144,   174.  T.  II.  P.  III.  8,  44. 

{Petrus  Amaldi).  T.  III.   P.IV.  ff. 

(Dominus).T.VlI.  P.I.   11. 

(Princeps).  T.  VII.  P.I.  jj-.  Vide  Bier». 

Bernage  (Johannes).  T.II.  P  IV.  19. 
Bernak  {lVillielmus).T.ll  P.II.  108. 
BernalJi  de  Curbt  {Reymundus).   T.  I.  P.  III. 

39,  40. 
Bernard  {Edwardus).  T.  II.  P.  IV.  15-. 

(Reymundus).  T.  III.    P.  I.  96. 

Ijohannes).  T.III.  P.II.  i8f. 

{Mondiffan).  T.  III.  P.IV.  69. 

• {Johannes)  T.  IV.  P.I.  30. 

{Johannes).  T.IV.  P.IIl.  67. 

{Robertits  &  Mathius).  T.  IV.   P.  III. 

.—  {Reymundus).  T.V.  P.I.  80. 

{Johannes).  T.  V.  P.I.  9f,  96. 

(^Colinetus).  T.V.  P.I.  96. 

— —  {Stephanus).  T.  V.  P.  I.  107. 

{Petrus).  T.V.  P.IV.   101. 

.  {Samuel)  ,     Theologix     Baccalaureus. 

Littera:  Patentes  ei  direttxde  Prxfentatio- 
ne  ad  Reiftoriam  &  Ecclefiam  Parochialem 
de  Hellingborne ,  Dioccefis  Cantuarienfis. 
T.IX.  P.II.   144. 
Bernardi  de  Oruum.  T.I.  P.I.   140. 

de  Balenes  (R.).  T.I.  P.  I.  144. 

de  Derdon  {IVillielmus).T.l.?.  I.  I4f. 

■ Clericus.  T.  I.  P.  I.   100. 

{Radulphus).  T.l.  P.Ill.  17. 

•  {Arnaldus)  delaDos.  T.I.  P.II.  178. 

T.I.  P.  III.  4S. 

de  Pcfchato.  T.I.  P.III.  28. 

{Raduiphus)  de  Caftro  Novo.  T.  I.  P. 

134. 

dc  Golaus.  T.I.  P.III.  134. 

{Petrus)  de  Tholofa.  T.I.  P.IV.  4. 

{Rogeru.')   Comes  Fuxi.   T.  I.   P.  III. 

ifi. 

{Margareta)  ,  Uxor.  T.  I.  P  III.  67. 
— ■  {Keymundus)  de  Santafe  de  Toas  8c  de 
Rcvcnau.  T  II.  P.I.  j. 

{Arnaldus).  T.II.  P.I.  66,  68. 

[Petrus).  T.II.  P.I.    170. 

[Thomas).  T.II.  P.  II.  47. 

{Pftrus)    de  Poynzolio.   T.  II.    P.  II. 

134.   T.ll    P.III.  7+. 

{Raymundus)  de  Sanfti  Fide.  T.  II.  P. 

II.   174.   T.n.  P.III.  yi. 

-  de  Maramaud.  T.II.  P.II.  174. 
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Bernard  {Guillielmu^  de  DempiaQO.  T.II.  P. 
II.  174- 

{Arnaldus)   de  Peffaco.  T,  II.  P.  II. 

174. 

. De  Armonak.  T.II.  P.III.  173. 

(Rogerus).  T.II.  P.III.  fi. 

(Arnaldus)  de  Aimynak.  T.ll.  P.IV. 

9- 
_ —  (Raymundus)  de  Sanfta  Fide.  T.II.  P. 

IV.  78. 

. -  (Petrus).  T.II.  P.IV.  148. 

_ (Petrus).  T.IV.  P.II.  Ji. 

(Jokaunes).  T.  IV.  P.III.  87,  100. 

beniarai  (Henricus   Abbas  SanCti)  in  Braban- 

T.a.  T.  1.  P.II.  i6j-,   166. 
Bert.urdifion  {Thomas).  T.III.  P.I.  121. 
Berf.araummage  {Ray»iundus),  T.I.  P. III,  37. 
heti.aruus  (Fiater).  T.  I.  P.I.  140. 

(F).  T.VI.  P.I.  210,  211. 

1 {Johannes).  T.  VII.  P.l.   18. 

Bernardyn  {Nichotaus  8c  Jacobus).  T. IV.  P. IV. 

1S9. 
Berna>t  [Johannts).  T.IV.  P.II.  Ifo. 

(Stefhanus  8c  Guido).  T.  V.  P.  I.  119. 

Berhajlres  {Rautenuin) .  T.V.  P.IV.   loj. 
Bernay  (Prior  de).  T.  IV.  P.IV.  63. 

{Johannes,.   T.V.  P.I.   189. 

Berners  (Kaaulpuus).  T.I.  P.III.  17. 

(Jacobus).  T.  III.  P.IV.   15-7. 

(Oominus.  T.V.  P.II.  6j.  T.  V.  P, 

III.  f. 

(Johannes).  T.VI,  P.  II.  178. 

Berne-vaie   (Johannes).  T.IV.  P.I.  9. 
Berneweile  {?:\o7  dt).  T.I.  P.II.  93.   T.III. 

P.lII.  bj.   T.IIl.  P.IV.  ijj. 

Bermy  (Robertus)   .  T.IV.  P.I.  60,  8j. 

Btrnezy  (Guido).  T.I.  P.I.  37. 

Berntjam  {IViitielmus).  T.II.  P.III.  1J7. 

Bernitx.  (Jacobus).  T.  I.   P.III.  6j  ,  64. 

Bernyngham  (Johannes).  T.IV.  P.IV,  16. 

Birolus  (RobertUi).  T.IV.  P.IV.  li. 

Beron  {Jouai.nts).  T.V.  P.III.   iji, 

Birona    J).  T   Vl.  P.I.  loj-. 

Berrak  (Beniardus  de).   T.II.  P.  I.  if. 

Berray  (petrus).  T.IV .  P.lll.   if. 

Berrt  (Uominus).  T.  I.  P.III.  fj  ,  ff. 

Btrri.  Vidc  Berry. 

BerriJge  (Johannes),  Theologiae  Dodlor.  T. 
VII.  P.  II.  10.  Litterae  Commiflionales 
ei  diredlje  pro  puniendis  Delinquentibus  in 
Comitatu  Leiceftrix.  ibid. 

——  {Anthonius)  ,  Clericus.  Artium  Magi- 
fter  ,  promovetur  ad  Vicariam  de  Syleby  , 
Diocehs  Lincolnix.  T.IX.  P.II.  ij-j. 

Berrie  (Daniel),  Clericus.  Litterse  Difpcnfa- 
tionum  8c  Confirmationum  ei  diredtas. 
T.VIIl.  P.II.  170. 

Berrier  IStephanus)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litteras  Patentes  ei  directae de  Prae- 
fentationc  ad  Praebendam  de  Yatton  in  Ec- 
clcfia  Cathedrali  Wellenfi,  in  ComitatuSo- 
raerfetia:.  T.VIII.  P.II.  i6j-. 

Berroys  (Mathurin).  T.V.  P.IV.  93. 

Berruyer  (Laurentius) .  T.IV.  P.IV.  18,  41; 
49. 

Berry  {Thomas  Je).  T.IIl.  P.II.  8j. 

. (JohMnei)    T.V.  P.I.  112. 

. (GuiUietmus).  T.V.  P.IV.  95-. 

{IVittielmus).  T.  VI.  P.IV.  9, 

{Mich.)  T.V.  P.IV.   102, 

— .  {Johannes  Dux  de).  T.  III.  P.  I.  ikJ; 

T.  III.  P.  II.  6,  20,  13.    17,    j7,  4.J, 

71,  74,  76,  77,  78,    loj-,    106.    107, 

117 ,  118,  I J4.    T.  III.  P.  III.  29,  jo  , 

,    161,    162,    i6j,    167,   168,   170, 

T.III.  P.IV.  41,  j-o,  61,  74,76. 

8j,    84,   89,   94,    9J-,    III,    11/, 

120,  I2J-,   ij-o.    T.IV.  P.I.  j,  s, 

129,  ij-i.   T.  IV.  P.  II.  4,  s,  8. 

14,    17,    21. 

Berfalia  {Adrianus).  T.V.  P.I.  142,   i<Sz.,    ^ 
Berfette  {Henricus  Je  Wittam  Dominus  de).  T. 

V.  P.IV.  172,  174,  176,  177,  180.  ' 
Berfenbruges  (johames).  T.  V.  P.  III.  jtf.  ^ 
Bertaldi  (Henricus).  T.II.  P.IV.  61. 

, -  [Johannes).  T.V.  P.IV.  102. 

Bertant  {mtlerus).  T.I.  P.  I.  47. 

(Johannes).  T.  I.  P.III.  70. 

Bertenham.    Reftoria.  T.  VI.  P.IV.  iSo.' 
Berterii  [Johannes).  T.IV.  P.IV.  2j. 
Bertin  (Robertus  Sf.  Johannts).   T.  IV.  P.  III. 


141 

171. 

80, 

"19. 

"7. 

12. 


. {Robertus).  T.V    P.IV.  99. 

Bertinus  (Petrus).  T.  I    P,I.  jj-,  j6. 
Berton  {Rchardus).  T.IV.  P.IV.  4. 

(Adam).  T.IV.  P.IV.  ij8. 

(JacobusK  T.V.  P.  IV.   102. 

Bertratr,  {Rogerus).  T.  1.  P.I.  81,  82 

131.   T.I.  P.II.  93. 

{Roberms).  T.ll.  P.I.  fi. 


lOJ, 


Btr- 
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.IV. 


ij-fi,  206, 108. 

,   119.   T.  IV. 
9°- 


P.  IV. 


')7- 


■B2rtram  {Robertm^.T.W.V 

T.in.  PI-   I  .  +.  69,  10: 

p.IV.   149.  T.V.  P.I.  47 
gertranif  {Gillet).  T.  V.   P  IV.  97 
gertraid  {Walterus).  T.I.  P.I.  71, 

. {Egidius).  T.I.  P.I.   150. 

{Petru).  T.I    P.II.  6. 

. {Gmcherus).  T.  I.  P.Il.  166. 

{Bonifncias).  T.II.  P.II.  9,  20. 

. {Rohrtus).  T.II.  P.III.  27. 

(Johames).   T.VI.  P.  III.  207. 

'Bertrmdi  {Arnulfhus  &  Johnnnes).  T.  IV 

III.  if. 

{GiWertus).  T.V.  P.IV.   157. 

'BertrarJus ,    Camerarius  Papae.   T.  I 

183. 
—^  Diaconus  Cardinalfs.  T.II.  P.II.  100. 

Cardinalis.  T.  II.  P.  IV.  19. 

Bertun  {Petrus).  T.V.  P.  I.  28. 

Bertwin  {Odo  Sanfii).  T.I.  P.I.  j-o. 

Bertye  {Bjchardusix.  ?eregrtnus).  T.VI.  P.IV. 

83. 
Bervel  {Willielmits).  T.  I.  P.  III.  103. 
Berughes  (H.).  T.III.  P.IV.   iiz. 
Beru%holt  (Andnas).  T.I.  P.VI.  2ot. 
Berwick.   Pro  Thoma  SparkeSufftaganeo.  T. 

VI.  P.III.  II. 
Berwick  (Joheinnes).  T.VI.  P.III.  11. 
.  {Michael) ,  Clericus,  Artium  IMagifter. 

Litterae  Patentes  ei  direttas  dePrxfentitio- 

ne  ad  Reftoriam  de  Herbrandfton ,  in  Dioe- 

cefi  Menevenfi.  T.IX.  P.II.  89. 
Bery  (Johanms  de).  T.III.  P.I.  fj. 
— .  (Mxdok).  T.  IV.  P.I.  160. 
Bery  {Willielmus) .   Pardonatio  ei  concefla.  T. 

VIII.  P.I.  31. 
Berv  alias  Colne  (Johannes).  T.VI.P.II.  203. 

{mllitlmus).  T.  VI.  P.IV.  9. 

Berye    (IVillielmui).    Pardonitio   ei  concefla. 

T.VIII.  P.II.  24. 
Beryes  {Johanms).  T.I.  P.IV.  70,  118, 

(Johannes  &  Barth.).  T.II.  P.III 

99- 

{Barth.)  T.II.  P.IV.  163. 

Beryl  {mlterus.)  T.II.  P.II.  115-. 
Befanfon  {Cuido  de).  T.IV.  P.IV.   41. 
Be/andini  (Bertrandus) .  T.  III.   P.  I.  22. 
Befanenjis  Epifcopus.  T.I.  P.III.  198. 
Befart  {Anthonius).  T.V.  P.IV.  9J-. 
Befatenenfis  Epifcopus.   T.  IV.    P.  IV.  i< 

199. 
Befel  [iVilUelmus).  T.V.  P.III.  167. 
Befiers  {Guillielmus ,  Epiicopus  <ie).   T.V. 

I.  108. 
Befs  {Guillitlmus  de).  T.  V.  P.  I.  112, 
Befon  (Johannes).  T.V.  P.II.  7. 
Beforduno  (Petrus  Arnaldi  de).  T.II.P.III  44. 
Bejfanati.  {Bcrnardus  Dominus  de).   T.  II.  P. 

I.  8r. 

Befeford  [Alexander  de).  T.II.  P.II 
Bejjington  {Robertus  de).  T.II.  P.IV, 
Beft  {Willielmus).  T.  IV.  P.II.  161. 
• —  (Philiffus^.-X.V.  P.III.  2<5. 
. —  (Andreas).  T.VI.  P.III.  169. 

—  {Willielmus).  T.VI.  P.IV.  49-    .  . 

—  (Thoma^) ,    Capiraneus.     Commifllo   ei 
direfta.  T.VIII.  P. II.  236. 

Befieley  {Hugo  de).  T.I.  P.I.  fo. 

Bejihorpe  (Vicaria  de)  in  Dioecefi  Norwicenfi. 

T.VllI.  P.III.  86. 
Beftney  {Thomas).  T.V.  P.  III.  jy. 
Befton  (RadiUfhus  ix.  WdHelmus  de).  T.  II.  P. 

1.  5-1  ,  J-i- 

—  (Thomas)    T.III.  P.III.  190. 

. (Rogerus).  T.III.  P  IV.   160. 

Befulduno  {Bernardus  de).  T.  I.  P.  III.  41. 
Befwicks  (Arthurus)  de  Sfelmonden ,  in  Coml- 

tatu  Kantix-  Generofus.  T.  VIII.  P.  I.  128. 
Regalis  Proteiflio  ei  diietla.  ihid. 
Beteke  {Hertvicus).  T.III.  P.III.  37. 
Beteken.  {Georgius).  T .\V .  P.I.   32. 
Betenecurt  {Daniel  de).  T.I.  P.I.  fo. 
Betevjle  (WilUelmus).  T.III.  P.III.   194. 
Beteriar  (Dominus).  T.I.  P.I.   146. 
Beth  {Rogerus  de  la).  T.  I.  P.IV.   i^j-. 

.  (Johannes).  T.II.  P.I.  37. 

Bethas  (Johannes).  T.IV.  P.III.  95-. 
Bethei  (Petrus).  T.I.  P.I.  146. 
Bethenccurt  (Cuillielmus de) .  T.V.P.IV.   10;. 
Bethlem.  Parochia  &  Hofpitale.  T.VI.  P.IIl. 
187.     ConimilTio  data  pro  hoc   Hofpitali. 
T.VIII.  P.II.  173. 
Bethlemetanus  Epilcopus.  T.  I.  P.  I.  91. 
Bethom  (Radulfhus).  T.II.  P.IV.  208. 
..^—  (Johannes&iThomas). T. IV .  P .11.  125- 
BetiU  (Mathias).   T.  IV.  P.II.  33. 
Betinfon  (Johannes).     Officium  ei  concefTum 
Janitons  &  falvje  Cuftodia;  omniuni   Pcr- 
fonarum  Pnfonae  &  falve  Garde ,  pcr  Con- 
cilium  aut  Commiflionatios  Rcgis  com- 
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mittendarum  aut  deliberandarum  in  Corai- 
tatibus  Glouceftriae ,  Wigornix,  8cc.  T. 
VIII.  P.III.  221. 

Betis  (^uentin).  T.V.  P.IV.  99. 

Betoalt  (Johannes).  T.  V.  P.  IV.  lol. 

Beton  (D<»W),inMedicinisDo(aor.  T.VIII. 
P.l.  230.  Conccflio  ad  ejus  vitam ,  pro 
Officio  Medici  OrdinariiCaroU  Primi  Re- 
gis  AngUa;.  ibid.  AUa  Conceflio  ei  direfta. 
231.  Penfio  ci  concefla.  T.  VI II.  P.  II. 
22.  Altera  Conccflio  ei  fafta.  ibid.  if. 

Betoyne  (Robertus  de)  ,  Comesdc  Moyers.  T.I. 
P.III.  184. 

(Richardus).  T.II.  P.II     147. 

Betrana  {RdhertHs  de).    T.I.P.  I.    i,  2,  4. 

(Baidvinus),  FiUus  Robcrti.  T.I.P.I. 

Betrant  (Johannes),  T.III.  P.IV.  76, 
Bett  (Thomas).  T.VI.  P.II.   19/. 
Bettes  (Thomas).  T.  III,  P.  III.  196. 
Bettus    (Johannes  Lloyde  de)  ,   Juftitiarius  ad 

Placita.  T.VIII.  P.II.  14. 
Bettus.  P.irochia  fic  difta  in  Dioecefi  Afl!aphen- 

fi.  T.VI  I.  P.II.  169.  T.VIII.  P.  III.  34. 
Bettus  Gweroyl.    Redoria.  T.VI.  P.  IV.  162. 
Betum  (Wdlielmus).  T.VI.  P.III.  12. 
Bettima  (de).  T.I.  P.I.  9. 
Betune  (David  de).  T.I.  P.III.  66. 
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I.  61. 
Blachachater  (Adam  de).  T.V.  P.III.  7J-. 
Black  (David).  T.VII.  P.I.   178. 
Blackbume.  Vide  Blakeburn. 
Blachchurch    ( St.  Dionis ) .   Ecclefia  fic  didla , 

Jurifdiftionis  Cantuaricnfis.T.IX.  P.  III. 

89. 
Black-Depis.  T.VI.  P. III.  199. 
Blacker    (Willielmus)  ,    Juftitiarius  ad  Placita. 

T.VIII.  P.II.  iS. 
Blacket  (Edmundus).  T.V.    P.I.  102. 
Blackhole  (Johannes).  T.  V.  P.  IV.  232. 
Bitckemore  (Adam).  T.III.  P.  III.  6. 
Blackmore  (Forefta  de),  in  Comitatu  Wilte- 

fix.  T.VIII.  P.II.  ff. 
Blackney  (Georgius).  T.IX.  P.III.   100. 
Blackney  (Villa  de).  T.IX.  P.I.  3. 
iBi»cJr-iVo//ey(Ecclefia  Parochialis  de).  T.  VIII. 

P.  II.  37. 
B/«ctTorrz»ffOB (EcclefiaParochialis  de),  Dioe- 

cefis  Exonicnfis    T.  VIII.  P. II.  168. 
Blackreell-Hall.  Forum  Publicum  Londinenfe 

fic  diaum.  T.IX.  P.  II.   I4f. 
Btackworthie  (Mancrium  de).  T. VIII.    P.II. 

Blaccfneftey.  Vide  Blakefley. 

Btuie  (Anihonius)    T.V.  P.IV.99. 

Btades  (Anthonius).  Coramiftio  ei  direfta.  T. 


VIII.  P.III.  25-3. 
Bladolyn  (Petrus).  T.V.  P.I.  144.  T.V.    P. 

III.  II. 

Bladworth  ( Georgius ) ,  Clericus  ,  in  ArtibuS 
Magirter.  Littcrae  Pateutes  ei  direftas  de 
Prxlentatione  ad  Reftoriam  Sanftae  Tri- 
nitatis  in  Villa  Guildeford.  T.  VIII.  P.  IV. 

Bladyn  (Gaillardus).  T.II.  P.II.    160. 

Blaen  Serthe  in  Landewye.    Ecclefia  five  Prar- 

benda.  T.VI.  P  IV.   loi. 
Blain  (Ludovicus).  T.  V.  P.IV.   102. 
Blamvtlle  (Dominus  de).  T.III.  P.IV.  41. 

-  (  Marchio  de )  ,  Legatus  Regi» 
Franciac  in  Anglia.  T.VIII.  P  I.  15-9. 

Blnirt  (lVillielr,.us.  T.IV.  P.IV.   42. 
Blais  (Oliverus).  T.IV.  P.III.   182. 
BlaiJJey  (Galfridus  DominMi  de).   T.III.   P.I. 
196,  197. 

(Johannes).  T.III.  P.  III.  188.T.III. 

P.IV.  101. 

Blake  (Johannes).  T.II.  P.II.  42. 

(T^omas).  T.  III.  P.III.  144. 

(Thomas).  T.IV.  P.II.  loi. 

(Johanne.).  T.VI.  P.III.  43. 

(Patricius).  T.  VI.  P.III.  201. 

(Anthoniui).  T.VI.  P.IV.    133. 

— —  (IVillielmus).  Litterae  Commiirionales 
ei  dircftse  pro  puniendis  Deiinquentibus  in 
Comitatu  Midlefexiae.  T.VIII.  P.  II.ii. 

— —  (ff';7/;f/'rt«j).Concellio  ci  fafta  Ofiicii 
Chirographi  de  Communi  Banco,  durante 
Vita.  T.VIII.  P.  II.  2J-, 

— —  (Robertus),\in\i%  ex  Officiariis  deCom- 
muni  Banco    T.VIII.  P.II.  2|-. 

— —  (Robertus).  CommiiTio  ei  direfta.   T. 

VIII.  p.II.  1,8 

— —  (Mwtinus) ,  Theologi*  Baccalaureus. 
Licentia  fi  coricelFa  poflidendi  Ecclefiani 
de  Kings  Nympton  ,  five  Nymet  Regis, 
in  Dicecefi  Exonienfi.T.  VIII.  P.  III.  34. 

•^—(Rob;rtus),dj\om:\\ai.  Epiftola  ad  eum 
mifla.  T  IX.  P.  III.  127.  Inftruaio- 
ncs  ei  direftx.  ibid.  131.  Alije  Inftruc- 
tiones.  ihid.  134.  Epiftolae  varia;  ad  eum, 
ihid.    139,    &  feq. 

Blakeborowe.  Reiftoria.  T.VI.  P.  IV.^j-. 

Btakehrok  (Thomas).  T.II.  P.II.   178,179, 

Blakebum  (Jihan.es).  T.II.  P.I.  f2. 

■  ■  (Kadulfhus).  T.III.  P.I.  60. 

—   (H^nricus).   T.III.    P.I.   I2I. 

■  (Nicholaus).  T.IV.  P.  I.  98. 

^, (Petrus).  T.VII.  P.I.   182. 

Blakeburne .  Vide  Blakeburn. 

Blakelwin    (Johames   Henrici).    T.  II.    P.  I. 

BUkemantel  (Petrus).  T.I.  P.III.  104. 
Blakemore.  Vide  Blackemore. 
Blakenay  (WiHnlmus).  T.IV.  P.  I.  78.  T.V. 
P.L  ,39. 

(Robertus).  T.VI.   P.III.  28. 

Blakenham  fnrva    (  Ecclefia  Parochialis  dc)  ,' 

Dicecefis  Norwic.nfis.  T.VIII.  P.  II.  168. 

BlakejUy ,  five  Blacolnefley ,  five  Blaxby  (  Re- 

ftoria  de),  in  Dicecefi  Peiriburgenfi.   T. 

IX.  P.I.  81. 

Blakefton  (MarmaJuc) ,  Canonicus  Cathedra- 
lis  de  Durlum.  T.VIII.  P.I.  ^i.Conces- 
fio  fpecialis  Commiflionis  ei  dire6ta.i^;V. 
Vide  Blakfton. 

Blaket  (Jchanues).  T.II.  P.  II.  177,   179. 

(Thomas).  T.II.  P.H.   177. 

■  (Johannes).T.lV.  P.I.  22. 

Blakifton  (Marmaductis) ,  in  Artibus  Magifter.' 
T.VIII.  P.  II.  7.  Commiflio  ei  direaa 
ad  conftrvandam  Pacem  in  Comitatu  Du- 
nelmenfi.  ibid. 

Blakflon  (Johanne,).  T.II.  P.IV.  146. 

(Rogerus).  T.  II.  P.IV.  146. 

(Johannei).T.Vl.  P.IV.  87. 

— —  (Marmaduc).  T.VII.  P.III.  174.  Vi- 
de  Blaktflon. 

Blakwell  (Willielmus).  T.VI.  P.IV.  4;-. 

(Thomas).  T.VI.  P.IV.  46. 

Blame  (Galeys  de  la).   T.III.  P.  I.  39,  41. 

Blancafortis  Caftrum.  Concellio  Nepoti  Pa- 
psc.  T.I.  P.IV.  129.  T.II.  P.I.  24. 

Blanchaford  (Bernardus  de).  T.II.  P.I.  80. 

.    (Dominu:).  T.III.  P.I.   13^. 

Bhnchafort  (Amalunus  de).  T.  V.  P.  I.  80. 

"  (6uido)T.V.   P.  IV.  134. 

BlaKche  (Alanus).  T.IV.  P.III.  83. 

Blanchefonato  (Ifabella  Domina  (/c).  T.IV.P. 

IV.  12. 

Blanchet.  T.IIL  P.II.  71. 

Blanchia,  Filia  Regis  Henrici  Quarti.T.III. 

P.IV.  196,   197.   T.IV.  P. 1.6,11,  1». 

13,   iS,  20,  21  ,  12  ,  23,24,  2{-,  26,4t. 
Bknck  dt  tlifco  (^Sicholaus ).     T.  il.   P.  IV. 

B/»»- 


aU^INIX.   TOMISFOEDERUMCONTINENTUR.     ^^ 


p.ii.  24,^-9, 


BlancHs  {Berengmus) .   T.II 
70. 

{Nicholnus).  T.II.  P.III.199. 


SlanU  [Thomiis  &  Roienus).    T,  III.  P.IV. 
10. 


in  Comitatu  Suffolcise.  T.VIII.  P.II.  if.    Bloycn  {Kadulfhus  de).  T.  II.  P.III.   187. 
Blenz.ac  (Dominus).  T.I.  P.I.  1+6.  Bloyi  {\UrU  V'\\\x  Comitis  dt).  T.II.  P.III, 

Blefenjis  {Tijeobdtlus  Comes).  T.I.P.  I.  7  ,  26. 


Aiciiidiaconus  {Vetriis).  T  I.P.  I.  tj 
Bteihlom  {Thomasj.  T.IV.  P.I.  43. 
{RicharJus) ,  Armiger.    CommilTio  ei    Bles/nerez.  (Johmnes).  T.UL  P.  I,   190,   191 


directa  in  Comitatu  Eborum.  T  VIll.  P. 

II.  33. 
— —  {fohannes).  Officium  ei  conceffum.T. 

IX.  P.  III,  3b. 
-  {Thomas)  conftituitur  Receptor  Reven- 

tionum   Comitatus  Eborum  ,  ad  vitam.T. 

IX.  P.IIl.   38. 
BlanJford-Forum.  T.IX.    P.I.  i. 
BUncfonl  {ivillielmtis).  T.II.  P.II.  fi. 
Blaney  {Edwarnus).  Commiirio  ei  direfta.  T. 

VIII,    P.II.  240. 


- —  Comes  {Karolus).  T.  II.    P.  IV.  182. 
T  III.   P.  I.  3J-,    36,    yS,  72,  77,  81, 
81,  84,  8)-,  92,  108,  126,  131.  . 
{Johamia  Vnor).  T.  III.  P.I.  71. 


Bictchingly  (Vllla  de).  T.IX.  P.I.  4. 

Biethyn  {mUielmus).    Littera;  CommilTionales    ■ (K;iro/«j).  T.lll.  P.I.   141,15-9,160, 

ei  dirca.v:  pro  puniendis  Delinquentibus  in  163,    164,    166,    167,   205-,    210,    215-. 

ComitatuMonuraethenii.T.VlII.  P.II.12.  T.  III.  P.II.  4  ,  40  ,    41,    49,    J2  ,   64, 

Bletjoe  {Oliverus  Dominus  St.  fohnde).  Com-  6y. 

millio  Pacis  ci  diretta.    T.  VIII.  P.  II.  3.    ■• ■-  {Johanna)   Uxor.  T.IIl.  P.  I.   142. 

Deputatus  Regis  ad  Pacera   confcrvandam     {fohanues  &  Guido)  Filii.  T.  III.  P.I. 

in  Comitatu  Huntingtonice,  ibid.  9.  160. 


Bkverhuffet  {Thomas).  T.VII.  P.III.  38,97 
Blevet  {Thomas).  T.VI.  P.IV.  102. 
Bleum.  T.I.  P.  I.  6^. 


Blange  (M^/W/ftew) ,  Juftitiarius  ad  Placita.  T.    Blewbery.  Prcebenda.  T.VI.  P.III.  6 


VIII.  P.II.  21. 
■BUngrenon  {fohannes).    T.  IV.  P.  III.  8(5. 
Blariia  {Gerardus  de).  T.I.  P.  I.   140. 

(Dominus).  T.I.  P.III.  134, 

' {Ranulphus).  T.V.  P.I.  42. 

■ {Galfridus).  T.V.  P.  I.  80. 

Blank  {Imbertui).  T.  II.  P.  I.  62. 
Blank  {1'etrusle).  T.IV.  P.III.  100, 

{?etrm).  T.V.  P.IV.  93. 

Blankart  {Hermannus).  T.  II.  P.III.  170. 
Blankefonl  {Arnaldus  de).  T.I.  P.I.   122. 
BLvikeford.     Vide  Blankford. 
Blmkeman  (Comes  de).  T.  V.  P.  I.  175-. 
Blanket  {Thomai).  T.II.  P.IV.  56. 
Blankford.  Caftrum.  T.I    P.II.  6. 
Blankmujlre  {Thomas  de).  T.I.  P.I.  114. 

{l^iUielmus).  T.  II.  P.I.  j-2. 


Blanmont  {Henrims  Do\mn\is  de).  T.I.  P.III 

168,   170,   172,   184,  187.  _  ,     , 

Blanquafort  {Arnaldus  8c  Bernardtis  de).  T.  I.    Blisburg  {Soranus  5c  WiUielmus  de).  T.  I,   P 


Btewit.  T.VII.   P.I,  49. 
Blexham  {fohannes).  T.I.  P.IV.   195-,  203. 
Bleyn  (Dominus  lie) .  T.  I.  P.III.  ij-^. 
Ble3.ino  {Cuillardus  de).  T.I.  P.III.    134, 
Bliafny  {Galfndus  de).  T.III.  P.II.   f^- 
Blihurgh  (Ecclelia  Parochialis  de) ,   Dioecelis 

Lincolnix.  T.VIII.  P.II.  38. 
Bliche  {Richardus).  T.IV.  P.III.  89. 
Blida  (Prior).  T.I.  P.II    92. 

(IViliielmus).  T.I.  P.III.  164- 

Bliet  {iVillielmus).  T  IV.  P.I.  45-. 

Biinco     (Hinricus)  ,  Miles ,  unus   Juftitiario- 

rum  Re^is  adPaccm  conlervandam  in  Co- 

niitatu  Cumberlandix.  T.VIII.  P.II,  f- 
Blincowe  {Henricus).  T.VII.  P.  111.  4^  >  S9' 

97. 
Blinkow  {Henricus)  ,  Miles ,  ConcelTio  ei  fafta 

Oftjcii  Vicecomitis  in  Comitatu  Cumbiia:. 

T.VIII.  P.II.  32. 


P.III.  .33. 
Blanqueraiix  {Hugo  de),  T,I.  P,  III 
Blanshct  Dufree.  T.VI.  P.IV.  199, 
Blantyer  {de).  T.VII.  P.I.  14,  18, 
Blantz.  {?\'\o\- de).  T.  1.  P.III.  66. 


III.  31. 
198.  Blifland  (Ecclefia   Parochialis  de)  ,   Dioecefis 

Exonienlis.  T.VllI.  P.H.  "67, 
Bliftand  (Reaoriade),  in  Dioecefi  Oxoni». 
T.VIII.  P.  III.  29, 
Blare  {Elena  Vxoi  Alexandride)    T.I.   P.  III.    Blithe  {Elia:).  T.Ul.  V.lll.   176. 

164,  Bliihman  {fafperus) ,  Deputatus  Regis  ad  Pa-     Blunderjion  {iiobertus}.  T.VI.  P.IV.  92, 
{Hugo).  T.IV.  P.IV.  127.  cem  confervandim  in  Comitatu  Eborum    Blur.ez.  {fohanne,  de).  T.  IIL  P.II.  24. 


{Karolus).  T  III.  P.  III.   13,  5-4,  176, 

i9f.  T.IIl.  P.  IV.   17. 

{fohannes  &  Guido)  ,  FiHi.  T.  III.  P. 

III.  176,   19)-. 

{Otiverus).  T.  IV.  P.  IV.  38. 

Bludder  {Thomas)  ,  Miles,  jullitiarius  ad  Pa« 

cem  confervandam  iii  Comitatu  Surrix.  T. 

VIII.  P.  II.  16. 
Bludder  {Thomas)  ,  Miles,  conftituitur  Magi- 

fter  Superviior  omnium  Oidin.iticnum  Sc 

Munitionum    Regis  ,    infra  Turrim   Lon- 

don.  T.VIII.  P.  11.  244. 
Bluet  {IVdlielmu:).  T.  I.  P.  II.  30,  200.   T. 

I.  P.  111.  17. 

■  {Johannei).  T.  t.  P.IV     113. 

Btugun  {Reginalaus) .  T.I.P.Ul.   134. 
Btuml  {fohaniies  le)  .  T.l.P.U.  f. 

{Thoma:).  T.I.  P.H.   2,-. 

{Adam   &.  M.xrgareta  U.\or).   T.  I.  P. 

IV.  ss). 

{Hugo).  T.I.  P.  IV.  14,- 

(IVillielmus  iic  Il^.-Jterui).    T.  II.  P.  I. 

Btwidell  'fohannes  de).  T.II.  P.Il.  141. 

{Franci/cu.).  T.Vil.  P.III.  i6i  ,  231, 

T.VII.  P.IV.  90. 

{Georgii^i),   iMiles.    T.  Vlll.  P.  II.  3. 

Commiliio  P.icis  ei  dircdta.  iaia. 

-  {Georriui).  Commillio  cidirefta  inCo- 
mitatu  Bedtoidije.  T.VIII.  P.ll.  144. 


{Patriciits).   T.VI.  P.IV.   161. 


mftridinge.  T.VIII.  P.  II.  7. 
Btiton  {Johannes).  T.IV.  P.II.  134. 

{Rolandus).  T.  VI.  P.  III.  28. 

Blockley  (Laurentius).  T.VI  P.IV.  49. 
Blodwetl.  (fohannes).  T.  IV.  P.IV.   106, 
Blafon,  five  Blafton  (Capella  SanSli  Egidii  de),    Blogneaulx  {Dionifus).  T.  V.   P.IV.  96. 

in  Dioeccfi  Lincohiienfi.  T.IX.  P.  I.  8z.      Btoiaco  {Petrus  de).  T.  II.  P.I.  76. 
Blafter  (G).  T.I.  P.IV.   ly.  Btoire  {IVillielmus  de)    T.I.  P.I.   114. 

Btajlon.     V ide  Btafon.  Blokesham.    Firma.  T.I.  P.  II.   109. 


Btarn   {Saquet  {Je).  T.III.  P.  I.   201. 
Btarru  {Godfridus).  T.  IV.  P.  IV.  77. 
Blafe  (Rogirus).  TIl.  P.I.  f2, 

{U^iitietmui).  T.IV.  P.II.   133. 


Btunt  {Richardu.).  T.VIII.  P.II.   16. 

•  {RicharJui)  ,  Miles.  Conceifio  ei  fadla 

Oflicii  Vicecomitis  in  Comitatu  Oxonise. 

T.VIII.  P.  11.  32. 
■  {Thomas).     CommiiTio  ei  direcla.   T, 

Viil.  P.II.  118. 
— —  {Thomas  Fope).    CommiiTio  ei  cTiretta 

in  Comitatu  Hertfordia;.  T.  VIII.  P.  II. 


Blatchinglon.  Ecclefia  fic  difta  in  DicecefiBa-  Blokesworth  {Rogerus).   T.  II.  P.  I.  37.  T.  II.  Blyburgh  iWillielmui).  T.I.  P.IV.  ;5. 

thonienfi  &  Wellenfi.  T.VIII.  P.  III.  3f.        P.  II.   iif.  Blyenftenius  {fohannes).  T.  VU.  P.I.  18. 

Btavis,  {Galfridus)    Dominus.    T.  I.   P.  III.  Blome  {fohannes).  T.II.  P.III.  24.  T.II.  P.  Btys  {Hugo).  T  IV.  P.  I.  113,   169,   iSi. 

15-1.  IV.  179.  T.III.  P.II.  193.  ^lyth  (ViUa  de).  T.IX.  P.I.  3. 

Btauncfrount  {Thomas).  T.II.  P.I.  j-2.  T.II.  Blond  {li^iltielmus  le).  T.I.  P.II.  83.  Btythd.  T.V.  P.IV.  ^. 

P.  II.  26,   178.  . {IVitlielmus).  T.II.  P.II.   139 

Blaunche  {Richardus).  T.VI.  P.IV.  46.  Blondeau  (Thenerim) .  T .V .  P.IV.  97 


Blaunchevit  {fohaimesde).  T.  11.  P.  III.   Ii6.    Blondet  {Nicholaus).  T.IV.  P.I.   196. 


Btaunchmont  (Comes  </e).   T.II.  P.  III.  176. 
Btauntyre  {Watterus).  T.III.  P.I.  24,35-,  37. 

T.III.  P.II.   124. 
Btawat  {Witiistmus).  T.IV.  P.  IV.   114. 
Btaxby.  Vide  Blakestey. 
Blaxion  {Benjaminui) ,  Clericus.     Littera;  Pa- 

tentes  ti  diretla;  de  Prsefentatione  ad  Reclo- 
riam  de    Wcft-Horney,   live   Weft-Thot- 

ney ,  in  Dioeceli  Ciceftrenli.  T.  IX.  P.  II. 

141. 
Btaye  {Thomas).  T.VII.  P.II.  6, 
Btaynak  {Eliat).  T.I.  P.  1.  140,  145-. 
Btayny  {fohannes),  Juftitiarius  ad  Placita.  T. 

VIII.  P.II.  20. 
Blaz.on  {Thomas  de).  T.I.  P  I.  45",  64,  loj-. 
Btc  {Rohcntts  de).  T.  I.  P.I.  13. 
Btebury  {fohannes  de).  T.  II.  P.  II.   140.    T. 

II.  P.III.  187.  T.Il.  P.IV.  28. 
Blechenden    {Thomas)  ,    Clericus ,     Theologix 

Profeflbr.      LittcrK     Difpenfationum      £c 

Confirmationum  ei  direftse.    T.  VIII.  P. 

II.  170. 


87. 


Blechinden  {Thomai),  TheologixBaccalaureus. 

Litterse  Patentes  ei  direiftx  de Pnvlcntatio-  ■  {Johannes).  T.  V.  P.III.   i^f. 

ne  ad  Canonicatum  in  Ecclefia   Cathcdrali  —  [facobui).  T.  V.  P.  III.    197. 

Cantuaricnfi.    T.  VIII.    P.  HI.   223.    T.        P.IV.  31. 

VIII.  P.  IV.  67.  {fohannes).  T.V.  P.IV.  206 

Blechpi  {Owenus  Ap).    T.  I.  P.ll.  16 


Btechynden  {Thomas).  V'\de  Blechinden  (Thomas)    {Watlerus).  T.VI.  P.III.   103. 

Theologia;  Baccalaureus ,  !kc.  ...   —    ...»    ,^  ,     . 

Bledhyn  (Owenus).  T    I.  P.  II.  37  ,  108. 

. {Len-etimii).  r.U.V.l.  5-4, 
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(Rich.zrdus).  T.VII.  P.IV,  26. 

(M.^gifter  de).  T.V.  P.IV.  193. 

.  {Ed-icardus  Dominus  Montague  de).  T 

VIII.  P.  L   171. 

. {IViUielmus).     Conceffio  Privilegii  ei 

fafta.  T.VIIL  P.IV.  81. 

{Richardiis)  ,  Baro,  Scc.  T.  IX.  P.  II. 

17,-.  CommiUio  ei  direCta  pro  Terris  Hi- 
bernicis  conccdendis.  T.IX.  P.II.  175-. 

Bolton  in  Lonaisdale ,  in  Comitatu  Lancaftrix 

Rcaoria.  T.VI.  P.III.  67. 
Bolton   in  the  Moores.  Burgus   fic  di(Slus.     T. 

IX.  P.IL  44. 

Botton  P.trcy.  Ecclelia  Parochialis,  T.  VI.  P. 

IV.  9i- 
Bolton-Vercye  (Manerium  de)  ,   in  Comitatu 

Eborum.  T.VIII.  P.II.  fj. 
Botyr.gbrok.     V'de  Boitngbrok. 
Bombart  (Cuiltielmus).  T.V.  P.IV.  99,  100. 
Bo-nhel  {Jofi.wnes).  T.V.  P.  IV.  9f. 
Bomere  {V/illielmus  ue).  T.  11.  P.IV.  74,  199. 
Bomucy  {BenediBus  &  Laurenlius) .  T.  V.  P. 

IV.  73. 
Bon  (Johannes).  T.IV.  P.II.  48. 
Bon  {Phtti[ipus  le).  T.IX.  P.III.  ijj. 
Bonacciaji  (Raynerus).    T.I.  P  II.    i6,   33.' 
Bonamicus  ,   Dominus  Tartefise.    T.I.   P.IL 

177- 
Bonare.  Rcftoria.  T.  VI.  P.  IV.  8. 
Bonaventura  {Bernardinus).  T.I.  P.II.  6. 
Bonavitta  (Robertus  5c  Johannes).T.\.  p.  IV.  14, 

(Arn.)  T.II.  P,II.  174. 

1 . (GaLirdus).  T.II.  P.IV.77. 

{IVitUelmus).  T.III.  P.IV.134.T. 


IV.  P.  I.  84. 
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lBon»vUa    {fohannes  ^lfoajt).  T.U.    P.IV. 

i8i. 
Bonxviti  {Jufttis).  T.III.  P.II.   198. 
Bonaum  {Johnnnes  de).T.l\l.   P.I.   50, 
Boncelli  {i.^icholnm) .  T.I.    P.II.   176. 
Bond  (Johmnes).  T.II.  P.IV.   171. 

{Nicholms).  T.III.  P.  III.  ij-,  60. 

• {Simon).  T.III.  P.III.  84,  133. 

{Ed-aardus).  TII.  P.IV.  zo8. 

{fVilliehnus).  T.Vl.  P.IV.  ij-j. 

{Nicholms).  T.Vl.  P.IV.  ij-8. 

'{Robmus).  T.VI.  P.IV.  161. 

{Georgius).  T.VII.  P.  I.  4+. 

(M^m«»j).  T.VII.  P.IV.  i4f. 

»  ■         {Mnrtinus).  Commiflio  ei  diiedta.   T. 

VIII.  P.II.  i4i. 
Bondcond  {iVarinus  Je) .  T.III.    P.  I.    190. 
Bondranato  {Michnel  de).  T.IV.  P.IV.   11. 
Bondues  (Dominus  Johannes).   T.I.  P.IV.  l. 
Bone  {Mich).   T.IIl.   P.III.   143. 

{Roliertus).  T.VI.  P.II.  205-. 

Boneface  {Bertrandus).  T.  II.  P.III.   114. 
Bonefaut  {Johannes).  T.  IV.  P.  III.  11. 
Bonefiis  {Petrus) .  T.I.  P.I.   i<)8. 
BowfiMi  {Fenf)  T.I.  P.  II.  43. 
Bonekyll  {Thomas).  T.  I.  P.  III.  98. 

■•       ■  ■  {Alex.).  T.I.   P.III.   103,113,   114, 
Bonel  {M/illielmus).  T.VI.  P.IV.  85-. 
Boneltt  {Jacohus).  T.V.'P.III.  181. 
Bonentfr^unt  {Willielmus  de).T.l\.  P. II.  179. 
Boner  {Robtrtus).  T.IV.  P.IV.   136. 

{Humfridus).  T.VI.   P.  I.  117. 

. {RicharJus).  T.  VI    P.III.  66. 

Bonet  {CLricus).   T.I.P.II.  206. 
Boneti  {Reyrr.undus) .  T.II.    P.I.  76. 
Bonetum  {mllielmus).  T.I.  P.  III.   190. 
Boneville  (DominuO-  T.V.P.II.  61. 
Bonewe  {GuilLielmus) .  T.III.  P.III.  37. 
Bongey  Nortoicenfis.    Vicaria.     T.IV.    P.  IV. 

163. 
Bonham  {Thomas).  T.IV.  P.I.88.  T.IV.  P. 

II.  I2f.  T.IV.   P.III.  97. 

.  [Edwardus).  T.VII.  P.  II.  91. 

■ Alias  Barker  {Willielmus).   T.  IV.  P. 

II.  in. 
Boni  Loci  (Abbas).  T.V.  P.I.   3. 
Bonifacii  (Comes  SanBi).  T.  I.    P.I.134. 
Bonifacius  OHavus ,  Papa.   T.I.    P.III.  141, 

142,   147,  ij-4,    ij-j-  ,    15-6,    189,    193, 

196,197,    198,    199,    201,202,    203, 

104,     205-,    206,    207,    209,     211,     2)1, 

ai4,  2IJ-,  21(5.  T.  I.  P.IV.  I,  1,  r,  6, 
8,  9,  12,  14,  if,  17,  18,  21,  27,32, 
71,  96.  T.II.  P.I.  177.  T.II.  P.IIl.5-4. 
T.V.  P.I.  83,  97.  T. VI.  P. II.  137.  No- 
nus.    T.III.  P.IV.  f3,  J-S,  6j-,88,  92, 

lOJ-,    107,    112  ,  118,120,   12  1,  124,  12J-, 

128,  130,  137,  142,  145-,  15-3,  ij-J-,  ij-6. 

161,  170,  I7J-,   190   T.IV.  P.I    I  ,   12, 

18,  28,  35",  40,  48,  j-o,  y9,  63,72. 
Bonil  {Nicholaus  de).  T.III.  P.I.   15-9. 
Bonkhil  {Johannes  de).T.\\.    P.I.  9. 
Bonkyl  (Roienus  de).  T.V.  P.III.  125-. 
Xonne  (Guiltieimus).  T.IV.  P. III.  89. 
.—  {Ro&ertus).  T.V.P.I.  7. 
.  {Gilberius) ,  Armiger  ,   Feodarius   Co- 

mitattis  Noninghamis.  T.VIII.  P.II.34. 

Commillio  ei  dire(Sta  in  eodem  Comitatu. 

ibid. 
Bonnere  {Vetrus  de).  T.IV.   P.III.  94. 
Bonnithon  [Reskinnar).   CommilVjo  ei  dire(fta 

ad  confervindam  Pacem  in  Comitatu  Cor- 

nubix.  T.VIII.  P.II.  y. 
Bonnyoth  {Sanchus).  T.  II.  P.III.  8. 
Bononen.  {Thecniftus  dc).  T.I.   P.II.  216. 
Bononia  8c  Res  Braoniie.Univerfitas  Scolarium. 

T.I.    P.III.    24.     Literx  Regis   Francias 

Bononieniibus  mifls.   T.VI.  P.I.  22.  De 

Liga  pro  Bononia  recuperanda.    13,  2/, 

29,  30. 
BononiJi  {Thomas  de).  T.II.    P.III.  I2f. 

{Jacobus).  T.  III    P.l.  ^J-.fo- 

\,Ja.).   T.III.   P.IV.   105-. 

(>.).  T.III.  P. IV.  176.  T.IV..P. 

I.  IS- 

.  {Hieronimus) .  T.  VI.  P.ll.  if6. 

.^ {OcJaviaius).  T.VI.  P.ll.   isj. 

Bononii  {Wdlielmus  Comes).    T.I.  P.  1.  J-j- , 

5-6. 
— -—*  Epifcopus    {Jacobus).  T.I.  P.I. 

196.  T.I.  P.II.  7.   II- 
»,  Archidiaconus.  T.I.  P.IV.  15-1. 

Cardinalis  i.Ja.).  T  IV.   P.I.20. 


Bonfort  (Abbas  de).  T.IV.  P.  III.  91, 
Bonciutr  {Willielmus).  T.I.  P.II.  11,47,48, 

49,  j-2,  loj-. 
Bonqiiettot  {Martinus).    T.  IV.    P.  III.  102. 
Bonfignioris  {RolandU').  T.  I.    P.II.  6,  r6, 

{Bonifacius).  T.I.  P.  I     186. 

Bonfonlas  {Hugo  de).  T.IV.  P.III.  197. 


Bonte  {J.).  T.IV.  P.  IV.  5-2, 
Bonterage  (Guiliielmus) .  T.IV.  P.IV.  9. 
Bonvall  {Johannes.)  T.VIl.  P.IV.  135-. 
Bonveignes  (Egidius  de).  T.I.    P.  II.  201. 
BonviU.  {Matil.  de).  T.IV.  P.III.  94. 
Bonvixi  [Alex.).  T.VI.  P.  IV.  63. 
BomseUini  Watekin  {Michael).  T.  I.  P. II.  142. 
BonTvod  {Johannes).  T.III.  P.III.   190. 
Bonyac  {Francifcus).T.y .  P.IV.    loz. 
Bonyere  {Johmnes  de  la).  T.V.  P.IV.  96. 
Bonyl  {Bern.).  T.I.   P.  I.  176. 
Bonyngham  {Willielmus).  T.III.  P.  I.  68. 
Bonyntgoa  {Robertus).  T.I.    P.IV.  148. T. II. 
P.I.  5-1. 

{Walterus).  T.  II.  P.I.  fi. 

{Ed-aardus).  T.II.  P.III.  190.  T. 

II.    P.IV.    21. 

Bonz.i  {Hugo  le).  T.II.  P.II.  130. 
Book  {Triomas).  T.III.  P.  III.  194. 
Booker  (Johannes).  OtBcium  ei  concenlim.T. 

VIII.  P.IV.  60.  T.IX.  P.II.  204. 
Bool  {Johannes).  T.VI.  P.IV.  44. 
Booland  {Jacobus).  T.VI.  P.II.  203. 
Boom  (Dominus).  T.IX.  P.III.   144. 
Boone  {cHbertus),  Armiger,  conlHtuitur  Ser- 

viens  ad  Legem.  T.  IX.  P.II.  85-. 
— —  (Gilbertus)  ,DoQ:or  ]ans  Civilis.Com- 

milTio  ei  dire(fta  tangens  Brevia  finabilia. 

T.IX.  P.III    9. 
Boorde  {Andrdas).  T.VI.  P.II.   194. 
Booth  (Ceorgius),  Baronettus.   ConcelTio  fpe- 

cialis  Commiflionis  ei  dire(fta.  T.VIIl.P. 

I.  90. 

Booth  {Georgius) ,  Miles  &  Baro.  T.VIII.  P. 

II.  j.  Commifl'10  ei  diretta  ad  confer- 
vandam  Pacem  in  Comitatu  Ceftrienfi. 
ibid. 

Boothe  {Georgius).  Commiflio  ei  dire(Sa  in 
Comitatu  Cheftrix.  T.VIII.  P.  II.  144. 

Bor.  {Rmd.  de).  T.I.  P.I.  81. 

Borafton  {Johannes)  ,  Clencus ,  creatur  Re(9:or 
Ecclefiae  Parochialis  de  Ribstord.cum  Ca- 
pella  de  Bewdley  annexa,  in  Diceceli  He- 
refordienii.  T.  IX.P.  II.  2if. 

Borbo  {R.de).  T.I.  P.III.  27. 

Borbonii  {l'etrus  Dux).  T.II    P.IV.  182.  T. 

III.  P.r.  III,  82,  86,  9j,  110.    T.IV. 

p.n.  47. 

__ —  (Johannes).  T  V.  P.III.  84.  T.V. 

P.IV.  fi,  $-4.  T.Vl.P.I.  67. 
(Carolus).   T.VI.   P.I.  1^2,  162, 


214. 


(Carolus).  T.VI.  P.II.  71,  126, 


134. 


Borbonio  {Girardus  de).  T.  IV.  P.IV.  49. 

{Johannes).  T.V.  P.  II.  loi. 

Ifohannes  Baftardus).  T.  V.  P.III.  66. 

{Ludovicus).  T.V.  P.III.16S. 

(Ludovicus  de  Rupe  Cironis  Princeps). 

T.  VI.  P.I.  76,77,  163. 
{Ludovicus  Sancii  Silveftri  Cardinalis). 

T.VI.  P.I.  164.  T.VI.  P.n.13.  37,j-i, 


71- 


,1.  P. 
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Bordas  folus  ip  Parochia  ie  Luxeri.  T 

III.  46. 
Bordeaux  (Oliverus  de).  T.III.  P.  III.  81. 
Bordeaux  (Dominus).  T.IX.  P.III.  295-. 
Bordel  (Dominus  Bafo  de).  T.  I.  P.II.  75-. 
Bordello  {Guillielmus) .  T.l.P.III.  41. 
Borders  (Redtoria  de  Kirhanders  juxta  rifam 
fufer  /e),in  Dioeceli  Carliolenfi.  T.IX.P. 

I.   81. 
Bordes  {GuiUielmus) .  T.  III.  P.III.  loj. 
Bordeflegh  (Abbas).   T.I.P.IV.  8. 
Bordet  {Petrus  de).  T.I.  P.  I.    11. 
Bordetix  (Archiepifcopus).    T.IV.  P.III.  fZ. 
Bordier  {fohannes).  T.  V.  P.IV. 99. 
Bordilli  {Johannes).  T.III.  P.IV.  79.    T.IV. 

P.I.  137,   ij-7.  T.IV.P.H.  70,82,83, 

84,85-. 

Bordin  {Johannes).  T.IV.  P.  I.   178. 

{Guillielmus).  T.IV.  P.II.48. 

{GuiUielmus).  T.V.  P.IV.  102. 

Bordis  {Arn.  de).  T.I.  P.III.  123 
Bordryngen  {Jacobus  de).  T.V.  P.  IV.  2^2. 
B(!r<//7)'(Monafterium  de),in  Coraitatu  Glou- 

ceftrice.    T.  VIII.  P.Il.  f6.  197- 

Bordyt  [Thomas).  T .V .  P.II.   17J. 
Bore  {Hubertus).  T.I    P.I.  63. 
Boreales  Partes.  Vide  Marchi^. 
Boreel  {Jacobus).  T.  VII.  P.III.   116. 

{GuiUielmus).  T.VII.  P  III.   itf. 

{Johannes).  T.VII.  P.  III.  238. 

(Dominus),  Legatus  Statuum  Genera- 

lium  apud  Regem   Franciae.  T.IX.  P.III 

168. 
Boreford  {Johannes).  T.  IV.  P.II.  197. 
BorelU  {Jacobus).  T.  I.  P.III.  41. 
Bortsby  {Elyotus   de).  T.IV.  P.III.  82. 
iorgarutius  {Julius).  T.VlI.  P.I.  1O8.  IU.  m- 


Borgiis  {Bern.  de).  T.I.  P.III.  41. 

Borgoyu  {Lufus  de).  T.I.  P.III.  13J-. 

Borhunt  {Hubertus).  T.II.  P.I,   37. 

Boricu  {Johannes).  T.  V.   P  III.  36. 

Bork  {Emericus).  T.II.  P.I.  2. 

Borlafe  (WiUielmus),   Miies,  unus  Juftitiarioa 

rum  Kegis  ad  Pacem  confervandam  in  Co- 

mitatu  Buks.  T.VIII.  P.ll.  4. 
Borlon  (Reym.  de).  T.I.  P.III.   29,  30. 
Borman  (Mich.)  T.VI.   P.  II.  141. 

— {WiUielmus).  T.Vl.  P.II.   196. 

Bormant  {WiUielmus).  T.I.    P.I.  3J-,  36. 
Bornachum  {VirgiUus).  T.V.  P.II.  64. 
Borne  {Jacobus  Atte).  T.V.  P.I.  28. 

{Reuben).     Commiflio   ei   direfta.  Ti 

VIII.  P.IV.  78. 

Bornebuy  {Johannes).  T.IV.  P.I.  15-7. 
Bornen.  {Arn.  &  Crimundus).  T   V.  P.1. 134» 
Borneo  {Bernardus  de).  T.lV.  P.I.  ij-i. 
Bornet  (Abbas  de).    T  IV.  P.IV.  136.   T.Vi 

P.I.  20. 
Borobrygge  {Johannes),  T.VI.  P.  II.  172. 
Boroudon  {CMertus  ile)  T.  II.  P.  II.  100,  i  jj» 

139,  169,   176.  T.ll.  P.lll.  5-,  ,-8,  116. 
Borough ,    Ecclelia   lic   dii£ta  in  Dicei.eli  Lin- 

colnienfi.  T  VIII.  P.III.  35-. 
Borough  {Thomas).   T.V.  P.I.  16,  24.   T.V. 

P.II.  172.  T.V.  P.III.  5-7,  6j-,  160. 

(Jobannes).  T.VIl.   P.IV.8,-. 

— — —  {Johannes) ,  Miles.  Officium  ei  con- 

ceiTum  communiter  vocatum  Carter.     T. 

VIII.  P  IV.  60. 
— — (Dominus  {Thomas  de).  T.VI.   P» 

III.  4.  74.  T.VII.  P.I.  111,114,  '}'• 
Boroughe.  Vide  Borough. 

Borrey  {WiUieUus).    T.I.   P.I.  22. 
Borros  {Richardus).  T.  VI.  P.II.  2of. 
Borrough.   Vide  Borough. 
Borfo   {Xmbertus  de).T.\V .  P.I.  fi. 
BorfiM  {WiUielmus).  T.III.   P.III.  5J-,6o, 
Bm  {Pelru-).  T.I.  P.III.   37. 

{AUatz.).  T  III.   P.IV.   199. 

Bortgrave  {Lanifin)    T.III.  P.III    143, 
Borthrcic  {Willielmus  de).  T.III.  P.IV.  150; 

ij-i,  1/2,  200.  T.IV.    P.I.  2,  71  ,    78, 
87.  89,  i;3  ,   172  ,  191  ,  198. 

-  (Dominus  WiUielmus).  T.IV.  P.II. 
44.  T.IV.  P.IV.31,  102,  116,  126.127, 
128. 

{Georgius)    T  IV.   P.  IV.  98,99    iij-. 

{Dommus  Wdlielmus).   T.V.    P.IIL 

15-2.  T.V.  P.IV.  122,   141. 

Borton.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.9,   46. 
Borton  {WiUielmus  de).  T.II.   P.I.  178. 
B^ruck ,  alias  Mac  WUliam  wUlicus  ,  Comes 

Clanrekird.  T.VI.  P.III.   97. 
Borug  {Ingelramus).  T.I.  P.IV.   144. 
Bos  {R^ginaldus  de).  T  I.   P.II.   3. 

{Trican  de).    T.III.    P.  III.    168. 

Bojan  (Barth)    T.III.  P.IV.    149. 
Bofc  {Nicholaus  ile).  T.IV.   P.Il.  135-. 

{Girouldus).  T.IV.  P.III.  82. 

Bofcat  {Petrus  de).  T.IV.  P.IV.  136. 

{Elixs).  T.V.  P.I.  j-8. 

Bofch   {  WiUielmus  de ) ,    Cancellarius   Scotiac; 

T.I.    P.I.  7J-. 
Bofcheroult  {Cudlielmus  de).  T.IV.    P.  III;  86; 
Bofco  {Ernaldus  ile).  T  I.  P.  II.  5-7. 

{1'etrus).  T.I.  P.II.  93. 

{Johannes)    T.  I.   P  II.    iij-. 

{Richanus).  T.I.  P.II.    147. 

{Arnaldus).T.\.    P.II.   ij-6,203. 

(Johannes).    T.I.  P.II.  200.  T.I.  Pi 

-—  {Rndulfhus)    T  I.   P. II.  209,  211. 

{Nichotaus)    T.I.  P  IV.  (II  ,  122. 

{Wditeimus)    T.I.  P.  IV.    144. 

{Francifcus) .  T.II.  P.III.  26. 

•   {Petrus).  T.III.  P.IV.  121. 

(Petrus).  T  III    P.IV.   iSj-. 

. (Richardus).  T.IV.  P.  III.  14, 

{Robertus).  T.IV.   P.  III.  162. 

{Hugo).   TIV.  P.IV.49. 

Bofco  (Denaft  Ivo  de).    T.IV.  P.  III.  5-9.  1*4 

IV.  P.  IV.  2;. 
Bofco   Herleti   {Jacobus  de).     T.  IV.   P.III. 


Bofcombe  (Ecclefia  Parochialis  de)  ,    Dioscefis 

Sarum.  T.VIII.  P.II.  40. 
Bofdon  {Edvardus) ,  Armiger.    Comminio  ef 

directa.  T.IX.  P.II.   i?i. 
Bofe  {Nicholau:).  T.III.  P.  III.  23. 
Bofehaie  {Tjomas).  T.Il.  P.  III.   190.   T.  IL 

P  IV.  21. 
Bofcbam.  Firma.  T.I.  P.II.   109,114, 
BofeweU.  Vide  BofiveU. 
Bofeaorth  {Henricus  de).  T.III.  P.  I.  ^7. 
Bofevyle  {Richardus).  T.  11.  P.IV. 23,111. 

{Johannes   &  Hugo).  T.UI.   P.- 
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Boflmm  (fohames).  T.I.  P.IV.  zj-. 

_ (Johannes).  T.III.  P.IV.  8i. 

^ofiis  {Ja.  de).  T.V.  P.III.  i8o. 
Soskefeiek  (Johannes).  T.  III.    P.  III.  194. 
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Braden  (Rogeru.').  OiScium  ei  concelTum.  T. 

IX.  P.IU.  «7. 
Bradenel  {WilHelmus).  T.II.  P,II.  43. 
Brade-meU.    Ecclefia  lic  dicta  in  DioecefiOxo- 

nienfi.  T.VIII.  P.III.  54. 
Bradfeild  {^ettox\^   de) ,    in  Comitatu   Ebo- 

rum  fita.  T.  VIII.  P.  II.  j-g. 
Bradfeild  Saniln  CLir£.    Noraen   Ecclelix  in 

Diceceli  Norwicenfi.  T.VIII.  P.III.  34. 
Bradfeld.     Vide  Bradfeild. 
BraJford  (Johannes).  T.V-  P.II.  j-6. 

(Gutbertus).  T.VI.  P.IV.   171. 

(Johannes),  Clericus ,  in   Artibus  Ma- 

gifter.  Litterse  Patentes  ei  direClse  de  Prx- 

fentatione   ad    Reftoriam   de   Willingham 

Santtx  Maria;.  T.VIII.  P.  III.  281. 
Bradford  (Manerium  &  Hundredum  de),  in 

Comitatu  Wiltcfia:.  T.VIll.  P.II.  /6. 
'Bradgate  (Thomas).  T.III.  P.  I.  121, 


■  (Nicholaus).  T.IV.  P.  1.  99. 
(Johannes).  T.  VI.  P.  II.  163. 

(Nicholaus).  T.VI.  P.II.  2oj-. 

(Henriciis).  T.  VI.  P.III.  74. 

(Johannes).  T.VII.  P.II.  140. 

. (fohannes).  T.VII.  P.IV.   140. 

— — —  (Dominus),    Relidens    ReipuUicoe 

Anglix,  8c  Direftor  Societatis  Britannia:, 

Hamburgi.  T.IX.  P.ll.  217. 
Bradfiatce  {Joh.mnes),  live  Rouge-Croix  ,unus 

Purfivandorum   ad  Arma.    T.  VIII.    P.I. 

187.     Concellio  Officii  ei  dire£ta.  ibid. 
•  [Jofephm).    Commillio   ei  diretla. 

T.VIII.  P  III.  25-3. 
Bradlliele  [Willielmus).  T.II.  P.II.   140. 
Bradfton  (Thomns).  T.II.  P.II.  176. 
Bradftrete  (WiUielmus).  T.IV.  P.IV.  94. 
Br.idjvard,n  (Thoma:).  T.II.  P.  IV.  206.   T. 

III.  P.I.  j-2. 

(WiUielmii:).  T.III.    P.IV.  15-9. 

Brad-weil  de  la M.iri  (Johannesde).  T.l.  P.IV. 

145-. 

(Thomas).  T.III.  P.  I.  176. 

Bradmorthie  (Capella  dc) ,  in   Comitatu  De- 

vonix.  T.VIII.  P.II.   j-7. 
Brageiraco  (Mata).  T .11.  P.II.  174.  T.II.P. 

III.  44. 
Bragg  (Francifciis) ,  Miles.  T.VIII.  P.I.  180. 
Braham  {Johannes).  T.III.  P.III.   198. 

(Simor.).  T.  III.  P.  IV.   180. 

Brahe  (Alixiu).  T.VII.  P.II.   190,  191. 

-  (Steno).  T.VII.  P.II.  191. 
Braibrok  (Roiertiis).  T.II.  P.II.  8. 
Brailleford  (Bjiduifhus).  T. 11.  P. 11.   129.    T. 

II.  P.IIl.  83. 
Brainford.  Villa  fic  difta.  T.IX.  P.  I.  2. 
Sramtree  (Vilk  dc).  T.IX.  P.I.  4. 
Br.iir  (Marchio  A.de).  T.  I.  P.  I.  49 


Brampton  (Brianus).  T.IV.  P.  I.  ff. 

[Willielmus).  T.IV.  P.I.80,  Si ,  lo^., 

118. 

(Jacobus),  T.IV.  P.ll.  i8. 

(Roberlui).  T.V.   P.I.64. 

■  (Johannes)  .  Scrviens  ad  Legem  ,  Regis 
Deputatus  ad  Pacem  confervandam  in  Co- 
mitatu  ElTexix.  T.VIII.  P.  II.  8. 

Bramflnr.  Redtoria.  T.VI.   P.  IV.  162, 
Bramfton  (Rogerus).  T.VI.  P.II.  201. 
— —  (Jchannes),  Miles ,   conftituitur  Capi- 
talis  Juftitiarius  ad  Placita.  T.IX.  P.I.  76. 

■  ■  (Johannes)   exoneratur  ab  Officio   Ca- 

pitalis  Juftitiarii.  T.IX.  P.  III.  98. 
Bran    (Vitalis  de).  T.  I.  P.IV.  60. 
Brancariis  (Reginnldus  Cardinaiis  de).    T .  III. 

P.IV.  82. 
Brancas  (Ludovicus).  T.IV.  P.I.   19. 
Branceton  (Manerium  de),  in  Comitatu  Lin» 

colnix.  T.  VIII.  P.  II.  j-8. 
Branchu  (Johannes).  T.V.  P.IV.  96. 
Brand  (Johannes).  T.  II.  P.  I.  79,  88. 

{Thomas).  T.VI.  P.  IV.  49. 

(Johannes).  T.  VII.  P.I.  186. 

——  (Benj.iminus) ,  Juftitiarius  ad  Placita  iii 

Comitatu  Suftolciss:.  T.VIII.  P.II.   16. 
Brandan  Contord  (Abbas  Sti.).   T.I.  P.I.  13. 
Brandeburg  (I,K«/ow«j  Marchio  de).  T.II.  P. 

III.  1S9. 
(Ludovicus).     T.  II.   P.  IV.  178. 

T.III.  P.I.  54. 
. (Ludovicus)  ii\&.\i%Roviere.  T.IV. 

P.II.  93. 

(Joakim-FreJericus).  T.  VII.  P.I. 

37.  ^99- 

[Johannes-Sigifmundus).  T.VII.P. 

166,   178,   179. 

{Chriftianus ,  Joachim  &  T.rneflus). 

T.VII.  P.II.  179. 

Ekiior  ,(Geortius)  ,Cullielmi).  T. 

VII.  P.III.  iSj-. 


Braithwaite  (iViltielmus) .  Privilegium  ei  con- 

celfum.  T.  VIII.  P.IV.  142. 
Brake  (NichoUus).  T.III.  P.III.  98. 

(Henricus).  T.V.   P.III.  39. 

Brakel  (O.).  T.V.  P.IV.  143. 

(Johamies).  T.  IX.  P.  III.    181. 

Brakelshim.  Prxbenda.  T.VI.  P.IV.  4S. 
Braltemond  [Braketus  de).  T.III.   P.IV.  80. 
Braken  (Franc).  T.VII.   P.II.   166. 
Brakenbury  (Robertus).  T.V.  P.III.  144. 
Brakin  (Francifcus) .  CommilTio  ei  direfta  ad 

confervandam  Pacem   in  Comitatu  Canta- 

brigienfi.  T.VIII.  P.II.  S- 
•  (Francifcus) ,  Regis  Deputatus   ad  Pa- 

cem  confervandum  in  Elienfi   Infula.   T. 

VIII.  P.II.  8. 
Brakkeliy  (Sic/.otaus).  T.III.  P.IV.  133. 

(Johannes).  T.IV.  P.ll.  89. 

Bramfeld,  ■A\'isTaylour(F.dwardus).  T.III.  P. 

III.   190. 
Bramfield  [Boteler  de)  ,  Miles  ix:  Baro.  T.VIII. 

P.III.  23. 
Bramfordspeke.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  7. 
Bramh.tll  (Johannes)  ,    Theologix    Baccalau- 

reus.  T.  VIII.  P.I.  91.     Commiftio    fpe- 

cialis  Commilfionis  ei  diretta.  ibid.'  Litte- 

rx  Patentes  ei  diredt^  de  Prxfentatione  ad 

Rectoriam  de  Heydon  in  Dioeceli  Eborum. 

T.VIII.  P.III.   169. 
Bramley  (Henricus).  T.  VII.  P.  I.   15-7. 
Bramme  (Adam  &  Henricus).    T.  III.  P.  IV. 

81  ,  82  ,    127  ,  129. 
Brampton  {Johannes) ,    Eques.    Commilfio   ei 

diredta,  T.IX.  P.II.   1^-7. 
■ (Johannes)  creatur  Serviens  ad  Le- 

gem.  T.VIII.  P.  IV.   113. 
Brampton   {Rohertus).  T.I.P.II.   iSj". 

{Wiltielmus).  T.II.  P.I.   178. 

. (iVillielmus).    T.  III.  P.III.   14/.   T. 

III.  P.IV.  }i,  81,  82,    129. 
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Brandehurg  &  Res  Brandeburgia.  De  confoe- 
deratione.  T.II.  P.III.  189.  Ad  Marchio^ 
nem.  T.II.  P.IV,  178.  Marchionis  Lit- 
terae  ad  Reginam.  T  VII.  P  I.  30.  Lit- 
tera  a  Rcgina  Angliae  ad  Joachimum  Fre- 
dericum  ,  liiper  Maritagio  F\\\x  fux  cuni 
Rege  Daniae  gratulatoria.  T.  VII.  P.  L 
199.  Pro  Adolpho  Confiliario  Eleftoris 
Equeftii  Ordine  decorato.  T.  Vll.  P.  UI. 
184. 

Brandelbi  (Johannes).   T.  V.  P.I.  1S9. 

Brandenburg.     Vide  Erandehur^. 

Brandesbe.  (Johannes).  T.VI.  P.III.  J7. 

Brandesburton.  Ecclefia.  T.VII.  P.U.  83. 

Brandford-Speake  (Vicaria  de)  ,  in  Dicecefi 
Exonix.  T.VIII.  P.III.  31. 

Brandling  (Francifcus)  ,  Miles.  T.  VIII.  P. 
II.    13. 

Brandon  [Reginaldus  de).  T.I.  P.  IV.  38. 

(Thomas).  T.  III.  P.  I.  /7. 

(Johannes).  T.IV.  P.I.  /4. 

(W.).  T.  V.    P.  III.  j-,  j-(5,  j-7. 

(Thomas).  T.V.  P.  IV.  iSj-,   1S6. 

Brandonefery  (Johannes).  T.  II.    P.I.   37. 
Brandribolio  {Guillielmus  de).  T.IV.  P.IV.  S. 
Brandspeth  (Ecclelia  Parochialis  de)  ,  Dicecc^ 

fis  Dunelraenfis.  T.VIII.  P.II.  40. 
Branes  (Stephanus).  T.VII.  P.I.  32. 
Branger  (Arn).  T.V.  P.II.  9J-. 
Brango  {fohannis  de).  T.III.  P.  I.  93. 
Brankaleonis  [Feod.  Filius  Odonis).   T.  1.  P.  I. 

131. 
Brankfiree  (Johannes  de).  T.  III.  P.1. 179,  200, 

216.    T.  III.  P.  II.  8,  40,  47,48,  j-2, 

j-3,  61,  64,  6j-,  76,  91,  94,  100, 10 1, 

loj-,  106,  108,    131,   14J,    1^.8,    176, 

179.   190.    19I'    ioi.  103,    210,  211. 

T.III.  P.III.  10,   11,  17. 
Branquemont  [Robinus  di).  T.III.   P.  IV.  60, 

T.IV.  P.IV.  70,  146. 
Branthwait  (Edmundiis) ,    Generofus.     Com- 

millio  ei   direfta  in    Comitatu   Weftmer- 

landix.  T.VIII.  P.II.  33. 
(Richardus).    Commiflio   ei   dire- 

aa.  T.IX.   P.III.  108. 
Brantingham  {Thomas  de).   T.III.   P.  II    j-q, 

j-2,  86.     T.III.   P.IV.  47. 

[iVitlielmus).  T.  VI.  P.  IV.  8. 

Brantingthorp  {Robertiis  de).  T.  II.  P.I.  j-2. 
Brantonenfis  Abbas   (Guillielmus) .  T.  V.  P.  I, 

80. 
Braos  [Reginaldus  de).  T.I.  P.I.   82,   89. 
Braque  (Sichotaus).  T.III.  P.I.   143-  T.  III, 

P.IIl.   132,    139. 
Braquemont  [Braquetus  Doinia\ls  de)T.lV.  P. 

II.   III  ,    13^. 

—  (Robertu,).  T.IV.  P.  III.  70,  76. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  90. 

Braruenjis  [Gafto  Vicecoxaes).  T.V.  P.I.80. 

Bra- 
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irx/ear  (R.)  T.VI.  P.II.  109. 
Brajfux  iGxlkarJu.').  T.]V .  P.III.  198. 
'Bratchgirule  [Thcrna>).  T.  VI.  P.  IV.  ifi. 
Srathtfcrtl  {Mnrhej.in  de).  T  I.    P.  II.   137. 
Bratyn  [JohMinei  de).    T.  I.  P.  IV.  30. 
Braiimontel  (Johannes).  T.  V.  P  I.   i8y. 
Brauncefire  {Ihomas  ic  I/abeiU  Uxor).  T.VI. 

P.I.  114. 
Braimch  [KoLertus).  T.IV.  P.I.  i8i. 
Braund  (Emericus  de  la)    T.  I.  P.I.  147. 
Braun/on  (Ei^icihi:).  T.ll.  P.  II.   130. 
Brauiifpath  [Richardus).  T.IV.  P.  111.   nj. 

-     (Thoma,).  T.IV.  P.  IV.   133. 

Sraxootie  {niefhanus  tle).  T.  II.  P.  I.  61. 

. [GuiUielmus) .  T.II.  P.I.  61. 

-Bravola  [Thomas).  T.III    P.I.  i86. 
Braxion.  Pugiia.  T.VI.P.II.  19. 
Bray  [Rogerus  M).  T.II.  P.I.  j-i. 

{AUam).  T.II.  PII.   114. 

. —  {Hugo).  T.Il.  P.ll.   140. 

{Johannes).  T    II.    P.II.  168. 

{Richardus).  T.III.   P.  II.  44. 

(H^iUielmus).   T.  IV.  P.  111.   117,   119, 

117,   156,  ifi  ,   1,-8. 

^ —  {Johannes).  T.  IV.  P.  IV.  131. 
• —  {Reginaldus).  T.V.  P.III.  169,   196. 
T.V.  P.IV.  43,  44,  46,   164. 

{Edwardus).  T.Vl.  P.ll.  ij-^. 

^ —  (Dominus  Edwardus).  T.VI.  P.III.  4. 
' (Egidius)  ,  Miies,  Juilitiarius  ad   Pacem 

coiifervandam    in  Coraitatu   Oxonix.    T. 

VIII.  P.  II.  13. 


Bredefirete.  EcclefiaParochialis.  T.VI.  P.IV. 

2i. 

Brederpnrdyn  {JViUielmus).  TIV.  P.II.  166. 

Bredon  {WalterHs).  T.II.  P.I.  fi. 

{iVdliel.-mis).  T.II    P.ll.  178. 

BreU/.reet    {Tho„i^s  de).  T.I.  P.III.   119. 

Bree  {Thomas).  T.  III.  P.II.  14 

Breedon  {Zacheus) ,  Clericus  ,  Theologix  Bac- 
calaurcus.  Litterx  Patentes  ei  dircftae  de 
Prxfent.itione  ad  Rettoriam  de  Crowton  , 


five  Crovvlron.  T.VIII.  P.III.  181. 
Breedon  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Wigor-     Brefi.  Capitaneus.  T.II.  P.  IV.  ij-6.    Decu 


VIII.  P.II.  31. 
Brereion  {Thomas) ,  Armiger.    Commiflrio"  ei 

diredta  in  Comitatu  Somerfetise.   T.  VIII. 

P. II.  33.     Alcera  Commiffio  pro  eo.  jbij, 

i6j. 
Brereton    de   A/IAy    {iVillielmtts).     Vide   .^ifiily 

{iVillielmus  Brereton  de). 
Brereton   de  WettenhaU.     Vide   WeltenhM  {Ri<. 

chardus  Brereton  de). 
Bresbe.   Reaoria.  T.VI.  P.IV.  46,  100. 
Brenefgrave  {iVillielmus  de).  T.II.  P.  1.  j^. 


nix.  T.VIII.  P.II    j-,-, 
Breen  {Robertus  de).  T.I.  P.I.  40. 
Breen  de  Moulneffer  (O).  T.  II.  P.III.   Ii6 
Breerly  {EdirarUiis).   T.  VI.  P.III.  jo. 
Breet  {PhtUfpus  le).  T.  I.  P.  II.   13. 
Bregenps  (Du.\).  T.IV.  P.IV.   184. 
Breghin  {l^illielmus  le).  T.I.  P.II.  218. 

{David).  T.I.  P.lll.  181.  T.l.P.lV.     —  {Phdipjius).  T.I.  P.II.  ^3 

fp.  —   {Amanenus).  T.I.  P.ll.   ipj 

{David).  T.I.  P.IV.   119.  111.   133,    i}-,-. 

(Dominus).  T.III.  P.IV.  107.  {Rotertus).  T.I.  P.III.  190. 

Breghynenfis  {iViUielmus  Epifcopus).  T.  I.  P.     {Milo  ic  G.ilfridus) .  T.l.  P.  IV.  14 

IV.  39.                                                               —    {Phil).  T  I.  P.IV.   ij-. 
{AJam).  T.II.  P.III.  124,   ifo.     {Bern.).  T.II.  P.I.  2 


Itodia.  T.IIl.  P  I.  79,  160.  Super  cu- 
ftodiaCallri.  T.III.  P.III.  129,17;.  Su- 
per  dcliberatione.  140.  De  xdificando.  143, 
De  Tradatu.  P.  IV.  12.  De  Capitaneo. 
22 ,  39.  De  abufibus.  j-2.  De  fupcrvi- 
dendo.  72.  De  Caftro  liberando.  126. 
Bret  {Amanenus  de  la).  T.I.  P.I.  ij.i. 


T.  I.  P, 


{Adam).  T.  II.  P.  IV.  120, 


I2(. 
98, 


T.  III.   P.  I.  31,  3;,  47.  68,   97 
102,  103. 

{Patricius).    T.   III.   P.  I.   107  , 

114,  131,  157,    138,    145-,    146,    148, 

'J"''    'r?.    »;6.    'f9.    '7+>  i7r.i'3. 
214.    T.  III.  P.  II.   36,   j-t,    f7,    174, 


—  {Carolus) ,  Thcologise  Baccalaureus.   Lit- 

tera;  Patentes  ei  diretta;  de   Prscfentatione  162. 

adPrxbendam  de  Hafelbeare-Plucknett ,  in  Bregrey  (f.)  T.V.  P.IV.  2J7.    T.  VI.  P.  I. 

Ecclefia  Cathcdrali  Wcllenfi,  ScadRefto-  80. 

riam  Pracbendalem  deHalelbeare-Plucknett,  Brehnus  {'.'ViUielmus  de).  T.I.  P. II.  ij-^jij-fi, 

in  Comitatu  Somerfet.   T.  Vlll.   P.  III.  203,  221.    T.I.  P.III.  21,  74,  76,130, 


Ji 


188,  203,   216.   T.I.  P.IV.  j-,  49. 


{Nicholaus)  ,  Clericus.     Litterx  Patentes     ■—  {Johannes).  T.l.  P.  II.  15-6,203,221. 
ei  dirctta:   de  Prxfentatione  ad   Vicariam     — {Richardus).  T.I.P.II.   15-6,199,203,     {Petrus  le  B.tfiard).  T.Il.  P.IV.  92 


G.lfridus).  T.ll.    P.  I.  70,  77. 

-  (B.T».).  T.II.  P.  III,  8,  9,  10,44,4^, 
128  ,    163 ,    172. 

(Guytardus).  T.II.  P.III.   91,    1,8. 

{Bern.  Ezi.).  T.  II.  P.IV.  88,  89,  92; 

lOj-,     106,      110,      113   ,       113,      ,I.J.,       lii^ 

I2J-,   132.   T.  III.  P.  I.  63,  64,  65-,  65, 
7J".  77.  96.  99,   lor,   119. 

{Ber,iadeltus).  T.II.  P.IV.   16,  20,  26., 

45-,  61  ,  62,  71,  93. 

{Bern).  T.  II.  P.IV.  20,  89,   113. 

—  {Amanenus).    T.  H.  P.  IV.    71.    T.  III 

P.  I.    112. 

{Thomas).  T  II.  P.IV.  loi 


Sandti  Michaelis  fuper  Vyram  in  Dioecefi         221.    T.  I.  P.III.   17. 

Ceftrenli.  T.VIII.  P.  111.  8j-.  Brek  {Gerva/ms  de).  T.  III.  P.  IV.  169. 

' —  {WiUielmus),  Clericus.    Litterx  Patentes  Bickerad  {GatfriJus  de) .  T.  II.  P.I.  2. 

ei  directx  de  Prxfcntatione  ad  Vicariam  de  Brekefie/fi  {H^dlielmtis  dc).  T.  II.  P.  IV.  192, 

Chaulding  Herring  in  Dioecefi  Briftollien-  Breke/pere  {[Vdlielmus  de).  T.IV.  P.  II.  26. 

fi.  T.Vlll.  P. IV.   117.  Brekhaiilt   {Simon).  T.V.  P.I.  37. 

~—  {iVdlielinus)  ,    Theoiogix   Baccalaureus.  Brema  {Hermanus  de).  T.  I.  P.  IV.  78. 

Litterx  Pateiitcs  ei  dire£t:E  de  Prxlentatio-  Bremauth  {Johannes).  T.  1.  P.  IV.  14. 

ne  ad  primam   Prxbendam  in  Eccleiia  Ci-  Brembri  (Kicholaus).  T.III.  P.  III.  178.    T. 


thedrali  &   Metropolitica   Cantuarienfi.  T. 
IX.  P.Il.  144. 
Bray.   Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  46. 
. —  Manerium  in  Comitatu  Berks.  T.VIII. 

P.II.  fi. 
Braybroc  {Henricus  de).  T.  I.  P.I.  93. 
»— i.  {Robertus).   T.  lll    P.  III.   loi,   119, 
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Brifjan   (UaviJ).  T.VII.  P.  I.   141. 
Brijiah  {Johar.nes).  T.III.    P.I.  120. 
Brijtave '(J.han?ies) .  T.V.  P.I.  31. 
(Johjnnes).  T.V.  P.  II.  j-<5. 

(johai.M'.<).  T.Vl.  P.  II.  2CO. 

Briflhflfar»  (iilcnaraus).    T.  I.  P.IV.  201. 
Briftol  (Simon  Je.)  T.  III.  P.IV.  169. 
BriJloU  &  Res  BrifioUu.  Pro  Henrico  Holbech 

SutSaganco.  T.VI.  P.III.  13.  De  Ereaio- 
ne  Epiicopatijs.  78.  Pro  Paulo  Bushe,E- 
pitcopo,de  ligniticavit.So.P-irs  infra  Dicc" 
celim  (jiouceitiia;.  69.  Monafterium  San- 
tli  Augurtuii.  78.  De  Scripto  Ricardi 
Bromfcld,  Magiftri  Hofpirahs  Santli  Jo-« 
hannis  Baptiftse  extra  Ratchtfe  Gate.  T. 
VI.  P.IIl.  104,  Pro  Paulo  Epitcopo  Ad- 
vocatio  Pra^benda:  ibidcm.  loy .  Decani  Sc 
Capituli  hieemofina:.  129.  De  Licentia 
ehgendi.  P  IV.  19,  32.  Pro  Johanne  Ho- 
lyman ,  Epifcopo  ,  Rcgius  alfcnfus.  32.  Pro 
eodem  Rellitutio  Tcmporahum  &  Exone- 
ratio.  33.  De  Licctiiia  eiigendi  Epilco- 
pum.  T.VII.  P.  II.  73.  Pro  Johanne 
Thornborough,  Limerenci  Epilcopo  ,  l^e- 
gius  Aftenfus.  78,91.  Pro  eodem  Epi- 
lcopo  propter  Exihtatem  Epifcopatijs  Dif^ 
penfatio  tcnendi  Dccanatum  Eboracentertl 
£c  Praebendam  de  Tokrington.  81.  Pro 
eodem  Reftitutio  Temporalium.  91.  De 
Licentia  eligendi  Epifcopum.T.  VII.P.III. 
5-1.  Pro  Niciiolao  Felton  tignificavit.  /4. 
Pro  eodera  Reftiluiio  Temporahum.  37. 
Pro  eodem  de  intendendo.  38.  De  Licen- 
tiu  ehgendi  Epitcopum.  100.  Pro  Roian- 
do  Scarchfeild   Epiicopo   Regius  aftentus. 

108.  Pio  eodcm  Reftitutio  Temporalium. 

109.  Pro  Roberto  Wright  Epifcopo  Re- 
ftitutio  Temporahum.  P.IV.  53. 

BnJioU.  Caftrum  &  Villa.     T.I.  P.II.  96. 
BrifloU.   Prxbenda.  T.VI.  P.IV.  10,  14,  if. 

Santlae  Maria:  in  Portu  Vicaria.  180. 
BrifioUii  (Henricus  Hoihech,  Epifcopus  SufFra- 

ganeus).   T.VI.  P.III.   13. 

(Pauius  Buflje  Epitcoous).T.  VI.''P. 

III.  80. 

(P.iulus).  T.VI.  P.III.  loj,  133. 

T.VI.  P.IV.  17. 

(j.hannes).  T.VI.  P.IV.  32,  33. 

42,  j-2. 

■  (Epifcopus  l>!icholausFelton).T.V\. 

P.III.  129. 

(Johannes),  Comes  Digiy.    T.  VII. 


Brighoui  (Johannes).T.\'\.?.\.    183 
BriJgeman  (Henricus) ,  Clericus,  Artium  Ma-    Bnght  (Johannes).  T.VI.  P.I.  181. 


gifter,  creatur  Rector  Ecclefix  Parochia- 

lis  dc  Bangor,  Monachorum,  Dicecefis  Ce- 

ftrenfis.  T.  IX.   P.  III.  40.' 
BriJger  (Laurentius) ,  Clericus  8c    Canonicus 

Ecclelis  Cathcdrahs  Gloucertrix.  T.VIII. 

P.  II.  32.    Retignatio  ejus    CanonicatCis. 

ibid.  ' 
BriJges  (Johannes).  T.VI.   P  II.  6. 

■ (Oratio).  T.VII.  P.II.  4^- 

■  (EgiJius) ,  Rcgis  Deputatus  ad  Pa- 

cem  conlervandam  in  Comitatu  Herefor- 

dienfi.  T.VIII.  P.II.  9. 
—  (EgiJius),    Armiger.   ConcetTio  ei 

faita    Vitecoir.itis  in  Comitatu  Kantix.T. 


VIII.   P.II.  32. 
— —  (Egidius), 


Armiger  ,    creatur  Baro- 


(.injreas).  T.VII.  P.I.  ifS. 

(AaJreas).  T.VII.  P.IV.  ,-4. 

Brighte.wefton  (Burgus  dc).  T.IX.   P.  I.  f. 
Brightefton.  Manenuni.  T.V.  P.III.  96. 
BrigiJtweil.  Maneiium.  T.VI.  P.II.  167. 
Brighinetl.  Eccle!ia  de ,  in  Comitatu    Berks. 

Di<rcehs  Saium.  T.VIII.  P.II.   16^. 
Briguaii  (Hich  iius  Je).  T.V.  P.  III. 61. 
Brii  (Antoi.ius).  T.  VI.  P.II.   14.0. 
BrikefliuU  [WiUielmus).  T.II.  P.I.  37. 
Britl.  Pro  Thoma  Cecill,Milite  Gubernato- 

re.  T.VI.   P.IV.  i8j-.     Pro  Thoma  Do- 

mino  Burgh  Gubcrnatore.  T.VII.    P.I.3. 

Pro  Francilco    Veere  ,     Milite    Capitaneo 

Oppidi.  T.VII.  P.  II.  66. 
Brimfton.  Manerium  fic  vocatum  ,  in  Comi- 


P.  IV.  74.,  106  ,  172. 

Brijiowe   (EHx.abeiha).     Commiflio  pro   e;us 
Idiotia.  T.VIIl.  P.II.  3)-. 

Britains  (GHiUidmus).  T.IV.  P.IV.  43. 

Britannid  {Johannes  Je).  T.II.  P.  III.  116. 

Srtlannia  tc  Res  Britannii.  De  Teftamento 
obtervando.  T.l.  P.I.  41.  Dux  fummo- 
nitus  ad  homagium.  ibij.  Comiiiflx  Ora- 
tores.  48.  Comitis  Renuntiatio.  76,  99, 
loS  ,  110,  114,  116,  147.  T.I.  P. 11.67, 
83,  94.  T.I.  P.II.  211,  218.  P. 111.133. 
Inter  Ducem  8c  Germanum  Negotium. 
T.I.  P.  IV.  121.  Ducifth  abfolvitur.  T.II. 
P.I.  131.  Indulgentia.  131.  Dc  Concor- 
dia.  15-6,  162.  P.  II.  13.  De  Treuga. 
10,  if,  21,  29,  fj-,  5-6.  Ad  Ducem 
fuper  Francia.  T.II.P.  II.  1 14.  De  Treu- 
gis.  126,  147.  De  non  atteraptando.  P. 
III.  30.  De  Refpectu.  122.  Supcr  Spon- 
falibus.  141.  Pro  Nunciis.  164.  Pro  Du- 
ce  de  refpe£tu.  T.II.  P.  IV.  7.  De  Attor- 
nato.  9,  De  Geftu.  1^-7.   De  Impofitioni- 

bus. 
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bus.  ly;.  Dc  PafTagio  pro  Rege.  119.  De 
Caflris  pro  Regis  Receptaculo.  120.  De 
Thelauro  mutuanjo.de  Mone'ariis,  &  oe 
Moneti  cud';iiLid.  110.  De  Locumtenente. 

131,  175-.  T.III.  P.I.  f7.  De  Horaagio. 
T.II.  P.IV.  177.  De  Rcceptore.  189.  De 
Capitanco.T.  III.  P.  I.  2.  De  Treugis.36. 
De  Capitaneo.  84.  De  Caftro  de  Keme- 
net-gucugant  contra.  94.  ICemperell  Ca- 
ftellanix  Cuftodes.  97.  Pro  Baronibus.  io(5. 
De  Treugis.  106.  Exitus  contra.  107, 
III.  De  Caftris  in  manum  Regis.  iio. 
Locumtenens.    iii,    116.     De    Treugis. 

132.  De  obiidione  de  Reyncs.  T.III.  P. 
I.  137.  De  Regimine.  143.  Pro  Duce. 
170.  De  Expcmis.  i8o.  In  Manu  Regis 
tenenda.  172.  Cuflodes  Brevium.  182,192. 
Dominia  &  Temt  de  Beauvair,  Ampanr, 
la  Barre,la  Baye  &:  Chaftel  Noef.necnon 
Infula:  8c  Dominia  de  Noirminlticr  ,  6c 
de  Chaunett  &  Mcdietas  Inlulx  de  Boign 
concefla  Domino  de  Ciizon.  192.  Pro  So- 
rore  Ducis.  193.  Super  Ducatu  pro  Ca- 
rolo  de  Blefis.  210.  De  Thefaurario  con- 
ftituto.  213.  Super  Duce.  215-.  De  red- 
dendo  juxta  Traitatum  Bretigny.  P.  II.30. 
Locumtenentes  Ducis.  35-.  Pro  Duce  de 
Expenfis.  40.  De  Providentiis.  40.  Pro 
Sorore.  40.  De  Difcordiis  cum  Carolo  de 
Bloys.  41,  43,  49.  Traftatus  de  Duca- 
tu.  fz.  Duci  tradenda.  62,63.  De  Treu- 
gis  cum  Carolo  de  Bloys.  64.  Difcordes 
Regi  Anglia;  fubmilfi.  64.  De  Alligantia. 
64,  192.  Qiiod  Dux  fme  Licentia  Regis 
non  maritabit.  6^.  De  Proficuis  Rupella;. 
66.  De  Providentiis.  66.  De  Obligatio- 
ne.  66.  De  Treugis  cum  Carolo  de  Bloys. 
69.  Relaxatio  per  Ducem  Regi  fafta.  70. 
De  rclpettuat.  Homagii.  92.  Super  Cu- 
ftodia  Ducilfx.  174.  De  Trattatu.  187. 
De  Alligantiis.  187.  De  Traditione  Vil- 
larum  Duci.  187.  De  Alligantiis.  195-.  In- 
ftruftiones  fuper  Alligantiis.  196.  De  Li- 
ga  offenfiva  £c  defenlivd.  202.  De  gene- 
rali  Acquietantia.  203.  De  Concellione 
Marchiarum  inter  Pidaviam  8c  Britan- 
niam.  204.  De  Alligantiis.  206.  De  Ter- 
ris  per  Duccm  conqueftandis  in  Franciam. 
209.  De  Guerra.  209.  Pro  Duce  iuper 
Paflagio.  T.III.  P.III.  6,  21.  Locuinte- 
nens  in  partibus  Francise.  21.  De  Caftro 
de  Orvey  reddendo  8c  aliis.  22.  Pro  ex- 
peditione  Preces.  27.  De  Jocalibus  Du- 
ciffx.  46.  Super  Retorno  Brevium  infra 
Honorem  Richmundix.  6i.Indentur3  Du- 
cis  fuper  Servitio  in  Guerra.  6c).  Pro  Co- 
mitiva.  70.  Pro  Caftro  de  Brelt.  74,  140. 
Pro  Ducifla  de  Traftatu.  140.  Conven- 
tiones  fuper  Liberationc  Caftri  de  Breft. 
7j  ,  76.  De  recipiendo  dicfum  Caftrum. 
76,77.  Pro  Duce  de  Theolonio  non  prx- 
ftando.  87.  De  Tradlatu  cum  Duce  8c 
aliis  Dominis.  88,  91.  Liga.  93.  Super 
Viagio  BritanniK.  100.  Pro  Ducifla.  lyj. 
Pro  Nunciis.  15-7.  De  Traftatu.  P.  IV. 
25-.  Pro  Ducifla,  de  Debitis  folvendis.  P. 

III.  180.  Pro  Nunciis.  P.IV.  68.  Pro 
Duce.  86.  De  export.  abfque  cultumis  Sc 
fuper  causa  pendente  in  Cuiia  Francix. 
118.  De  annualeni  fummam  pro  Caltro 
de  Breft  folTcndo.  120.  Super  Solutioni- 
bus  pro  Duce.  126.  Pro  I)uce  ConcelTio. 
T.  III.  P.IV.  151.  De  Conduftu.  132. 
Confirmatio  Doni  per  Duciffam  fa£li.    T. 

IV.  P'.I.  I.  Pro  Duce  Acquietantia.  T.  III. 
P.  IV,  144.  De  Exceflibus  rcprimendis. 
T.IV.  P.  I./4.  Pro  Duce.  114.  DeTreu- 
gis.  117.  121.  Pro  Ducc.  122,161.  Pro 
tumba  Ducis.  i^y.  De  Treugis.  136,  140, 
ij-j-.  Pro  Cancellario.  184.  Pro  Nunciis. 
P.  II.  8.  Super  Tiaftatu.  P.  I.  197.  De 
Attcmptatis.  197.  De  Treagis.  200,  201. 
P.  II.  10.  De  Armis  illuc  traducendis.  19. 
De  Reftitutione  contra  Treugas  capt.  22. 
De  Treugis.  23.  Pro  Willielmo  Grande- 
boys.  T.  IV.  P.  II.  30.  De  Treugis.  fj. 
De  Attemptatis  reformandis.  ^9.  De  Pro- 
clamatione  Treugarum.  73.  De  compa- 
rendo  contra  Confervatorcs  Treugarum. 
70,  71.  Treugarum  Confirmatio.  73,74. 
De  Attemptatis  reformandis.  82.  De  Pe- 
cunia  Iblvenda.  89  ,  loi.  De  Traclatu .  1 4 1 . 
De  Treugis  proclamandis.  145-.  Pro  Du- 
ce  fervientes.  188.  Pro  Duce.  197.  P.HI. 
20,  21.  De  Treugis.  23.  Pro  Gentibus. 
ay.  De  Treugis  proclamanJis.  29.  De 
Prorogatione  Treugarum.  62.  De  Refor- 
matione  Treugarum.  63.  De  Duce  ad  Re- 
gem  Angli.E  conducendo.  82.  Pro  Duce. 
91.    Arthuri  de  Britannia.   obligatio.    112, 
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De  Arthuro  lecipicndo.  132.     Literx  Ar- 
thuri.  166.  Pro  Duce.  107.    Pro  Confilia- 
rio.   137.     Pro  Duce.  146.     Super   prodi- 
toria  captione  Ducis.   163  ,  170.  De  Trcu- 
gis  reformandis.  T.IV.  P.III.  181.    Lite- 
ra  Ambafliatorum.   182.     Super  Elargitio- 
ne  Arthuri.  182.  Pro  Duce.  184.  De  Tra- 
ctatu  cum  15aronibus  fuper    Approbatione 
Pacis  Trc-cenfis.  187.  Pro  Arthuro  de  non 
armando  contra  Fratrem.    199.     De  Con- 
fervatoribus  Treugarum.  P.IV.  6.  De  At- 
temptatis   reformandis.   6.     De  Reforma- 
tione  Treiigarum.    17.    De  Proclamatione 
Trcugarum.    18.      De    Attemptatis  contra 
Treugas.  27.  Pro  Ambafliatoribus.  27.  De 
Confirmatione  Treugarum.  33.    Pro  gra- 
vatis  contra  Treugas.  41.    Salvus-Condu- 
ftus  pro  Duce.  62.     Pro   Prxlatis  8c    Ba- 
ronibus.  63.   Pro  triginta  Perlonis  de  Bri- 
tannia.  63.     Pro  Ambafliatoribus.  68,71. 
De  Tripla  Alliansa.  91.     De  Guerra  pro- 
clamanda.    118.     Pro  Comite  dc  Pentheu 
8c   Fratre.  120.     Pro  Petro  de    Rues.  127. 
Super  finali  Pace.   129.    Super  Juramcntis 
Ducis  Prociamatio.    132.      Pro    Epifcopo 
Nanctenfi  Ambafllatore.  182.     Pro  Duce. 
1S2.  Pro  Filio  Ducis.  1S3,   184.  De  Tra- 
(ftatu.   193.     Pro  Ambafliatore.  T.V.  P.I. 
^9.  Ad  Ducem.  79.    De  Appunttuamen- 
tis    cum  Duce.     8j-.      In  intercurfu.    91. 
Pro  Egidio  ,    de   Penfiono  concelsa.  128. 
Pro    Willielmo    Filio   Baftardo    Egidii   de 
Bretagne.    P.  II.   113.     De  Trattatu  cum 
Duce.  126.  Super  Treugis.  126.   Publica- 
tio  Treugarum.   128.     De  Conduttu.i^o. 
De  Tractatu.  130.     De  Treugis.  cum  Du- 
ce.  139.     Pro  Ambaifiatore.  142.     Forma 
Amicitia:  cum  Duce.  ij-^.     Littera  Ducis 
de  Alligantia   cum    Edwardo    Rcge.    1^3. 
Prorogatio  Treugarum.    if^.      Littera  de 
Alligantia.  ij8.     Traclatus  de  Intercurlu. 
if9.  Renovatio  Alligantia;.   162.  Pro  Du- 
ce  de  Succurfu  transmittendo.    163.     Ap- 
pundtuamenta    fupcr    prxdifto    Succurfu. 
163,  De  comitiva  Capitanci  prsdifti  Suc- 
cursiis.  164.  De  Tieugis  8c  Intercurfu  Re- 
novatio.  P.III.  8.     De  Treugis.    ly.     De 
communicando  cum   Duce.  23.     De   Sa- 
gittariis  pro  Duce.    3J".     De  Armata   Po- 
tentia  ad  Partes  illas  conducenda.  64.     De 
communicando   cum    Duce.    64.     Treu- 
garum  Ratificatio.   68.     Pro  Duce  de  re- 
laxando.     68.     De  Confirmatione    Treu- 
garum.  6^.     Pro  Duce  de  Confirmatione. 
74.     De  Matrimonio  inter  Annam  Primo- 
genitam   Ducis   8c   Edwardum    Principem 
Wallia:.    11/.     De    trattando    cum   Duce. 
134.     De  abftinentiis  Guerrs.    147.     Pro 
Duce  de  Sagittariis  transmittendis  lubcon- 
dudtu  Johannis  Grey  ,  Domini  Powes.i^S. 
De  trattando  fupcr  Treugis.  i  j-S.  De  Treu- 
gis  prorogandis.  160.     De    Confirmatione 
Prorogationis.    160.     Conventiones  cum 
Duce.  176.  Ratificatio  Conventionum   per 
Ducem.  180.     De  tra£tando  cum  Ducifsa. 
195.     De  Sagittariis   pro   relevamine  par- 
tium  Britannix.  196.  Convenfionum  cum 
Duciisa  Ratificatio.  199.     Supcr  Succurfu 
pro  Ducifsa.  P.IV.  4.     Commiftio  Annae 
Duciirae    ad   tradtandum.   8.     Appunftua- 
menta  cum  Ducifsa.    11.     De  communi- 
cando  cum  Ducifsa.    27.     Super  expcnfis 
pro  Defenfione  Annae   Duciffx.    28,    30, 
3j-.Litera  Ducum  ad  auxilium  petendum. 
30.     Pro   Comitifla   de  Laval  8c   aliis    de 
condu£tu.  30.     Pro  cuftubus   Ambaflwto- 
rum.  31.  De   Capitaneo  Vill;g  de  Conker- 
newe  per  Regem  Anglix  conftituto,  Jo- 
hanne   Moton.  33.  De  appunftuando  cum 
Anna  Ducifsa.  33.  Super  Cuftodia  8c  Di- 
mifl'ione  Civitatis  Nanetenfis.  33.  TracSa- 
tus  pro  Defenfione  Britannia:.     3f.     Mo- 
dificationes  Trattatiis    prxdifti.    36.     De 
Solutionibus  pro  Anna  nunc  Conjuge  Ca- 
roli  Francix.  f6. 

Brita/inid  {Johannes  de).  T.I.  P.III.  30  , 
130,  133,  li-o.  T.  I.  P.  IV.  36, 
64. 

——^—  (Comes  Richemumlia).    T.  I. 
142  ,   148,  181 ,  211,  218. 

{Arthurus  de).    T.IV.  P.II.  149, 

15-2,  199.  T.IV.  P.III.  99  ,  112,   132. 

(Johimnes).  T.  IV.  P.III.  161. 

{Richitrdus).  T.IV.P.IIl.  166. 

(Arthurus).  T.IV.  P. 111.182,184, 

199.  T.  IV.  P.IV.  91  ,  197,  199. 

{Egidius).  T.V.  P.I.  12S. 

.   \mitielmus  Bajiardus).   T.V.  P.II. 


Britanyiin  {Galfridus  Comesj.  T.I.    P.  I.    13, 
16,  4^ 

Dux  {Arthnrus).  T.I.  P.I.  21,41, 

(Petrus).  T.  I.    P.I.  76,  97,    100, 

109  ,   1 10  ,  III,  114,  116  ,   121. 

(Johamies).  T.I.  P.I.  14)-,  147. T. 

11-  J^.  f3  J    f)'>    ■°+>    '°J'>    "i» 

•  {Conjlantia    Comitifla).      T.  I.   P. 


loj-, 
42, 

P.II. 


L    P. 
123. 

1.4'. 


1.97- 


{Alianora  Ducifla).  T.I.  P.I.  48. 
(Btanchia).  T.I.  P.  II.  f3,  102. 
{Johawtes)  ,  Frater  Ducis.  T.  I.    P, 


{Johannes) ,  Primogenitus  Ducis.  T. 
I.  P.II.  4J-,  47,  fi,  63,  67,  84,94. 
.  {loleutnj,  Filia.  T.I.  P.I    97. 

{Johannes  Dux).  T.I.  P.II.  145-.^. 

I.  P.IIl.  36,49,72,73  ,  190,  192,194, 
I9J-.  m.  ii4.  ^'f-  T.I.  P.IV.  3,2,-, 
26,  28,  29,  33,   38,  46. 

{GalfriUus).  T.I.  P.  III.   loi. 

{AHhurus  Dux).   T.I.   P.IV.  121. 

»7°.    "7?- 

■ •  {johannes).   T.II.   P.  I.  90,    126, 

132,   1,-6.  T.II.  P.II.  13,   I,-,  21,  j6. 

{Ifabella  DucilTa).  T.  II.  P.I.   131. 

(Johannes)  ,V\m%.  T.I.P.IV.   i2it 


17  = 


{Johannes  T>\i\).  T.II.  P.  II,  114, 
126,147.  T.II.  P. III.  30,  iio,  113. 
1 16,  I  22,  117  ,   141  ,  164,  182. 

{Johanncs  Dux).  T.ll.  P.  IV.  7  ,  9, 
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(Heuricus) ,  Filius  Nicholai.  T.  II.    p  ' 

IV.  z,,. 

(Johannes).  T.III.  P.III.  194. 

——  Georgius ,  Thomas  ,Vatenus ,  Alexanier, 

8c  Johannes.  T.IV.  P.I.    113,  114. 

(Thomas).  T.IV.  P.II.  26. 

(Alex).  T.IV.  P.IV.   113. 

'  (Johannts).  T.IV.  P.IV.   113. 

(Tyjomas).  T.  IV.    P.IV.  114.    T   V 

P.I.  5-. 

(Witlielmus).  T.V.  P.II.  11,  67. 

.  {David).  T.V.   P.II.   37. 

(Simon).  T.V.  P.II.  67. 

(Thomas).  T  V.  P.II.  82. 

(Johannes).  T.  V.  P.  III.   131,    T.  V. 

P.IV.  161. 

(Georgius).  T.V.  P.III.  138. 

-  (Anthomus).    T.V.  P.lV,  ijt,   134, 

ijl  .  iJ-8. 

Brovrt 
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Brown  [Anthonius).    T.V.  P.IV.  183;  217. 
(ChriftoferHs).  T.V.  P.IV.  199. 

{mfto»).T.Vl.  P.I.   181. 

. {Mntthtitis).  T.VI.  P.I.  iSi. 

(Clemens).  T.  VI.  P.  II.  73. 

(Antho/iius).  T.VI.  P.II.  93,   173. 

(Franci/cus) .  T.VI.  P.II.    160. 

(Georgius).  T.VI.  P.II.   192,   193. 

(mlterus).  T.  VI.  P.II.  197. 

(IVdUelmus).  T.VI.   P.  II.  197,  103. 

T.  VI.  P.III.  28. 

(Humfridus).  T.VI.  P.III.  f,  74. 

-  (Richartlus).  T.VI.  P.IIl.  70. 

■        {Anthonius).  T.  VI.  P.III.  121,  127, 
14.4. 

(Hugo).  T.VI.  P.  IV.  8. 

.  (Thomas).  T.VI.  P.IV.  46. 

{Willielmus).  T.VI.  P.IV.   114. 

(fohimnes).  T.Vl.  P.IV.   133,    148. 

(Herwick).  T.VII.  P.I.  32. 

(Airaha/»).  T.VII.  P.II.  93. 

(Johmnes).  T.VII.  P.III.   117. 

■  (Humfhritlus),Londim  Mercator.  Com- 
miflio  ei  diredta.  T.VIII.  P.II.  25-6. 

— ■  (Henricus)  ,  Armiger,  Commiirjo  ei 
diredta.  T.IX.  P.III.  63. 

(Godfridus).  T.IX.  P.III.  100. 

Browne  (Johames) ,   Miles ,  Juftitiarius  Regis 

ad  Pacemconfervandum  in  ComitatuDor- 
fetise.  T.VIII.  P.II.  6. 

(.-.ntonius) ,  Miles.  T.VIII.  P.  II.  12. 

. Francifcus) .  T.VIII.  P.II.  9. 

— -  (Georgius)  ,  Juftitiarius  ad  Placita.  T. 

VIII.  P.II.  14. 
_ (Amhrofius).  T.VIII.  P.  II.  16. 

(mllielmus)  ,  Miles.    T.  VIII.   P.   II. 

•7- 
iFrancifcus)  ,   Miles,    T.  VIII.    P.  II. 

'7- 
— —  (Abraham) ,  Prxbendarius ,  five  Cano- 
nicus    Ecclelije    Cathedralis    Wintonienfis. 
T.  VIII.  P. II.  165-.  Ejus  mors.  ibid. 

-  (Ambrofius) ,  Armiger,  creatur  Baro- 
nettus.  T.  VIII.  P.II.  242. 

— —  (Jonathanus) ,  Juris  Civilis  Baccalau- 
reus.  Litterx  Patentes  ei  dircftx  de  Prie- 
fentatione  ad  Re6toriam  Sanfta;  Fidis  in- 
fra  Civitateni  London.  T.  VIII.  P.  III.  28. 

■  (Edvardus).  Ofticium  ei  conceftum. 
T.  VIII.  P.III.  82. 

(Henricus),   Miles,    Creatur  Prxfeftus 

Gallorum  Pugnantium,  AngVice  Cochmafter. 

T.VIll.P.IlI.    221. 

— —  (Andreas).     CommilTio   ei  direfta.  T. 

VIII.  P.III.  2^3. 
— —  (Robertus)    creatur  unus    Purfuivando- 

rum,  vulgo  Rouge-Croix.   T.  VIII.  P.  IV. 

60. 
'  (Johannes) ,    Clei  icus  Parliamentorum. 

T.  IX.   P.  I.  I. 

■  (Johannes)  conftituitur  unus   Fabrica- 

torum  Tormentorum.  T.  IX,  P.I.  76. 

■  (Jonathm)  ,  Juris  Civilis  Dodtor ,  8c 
unus  Capellanorum  Regis  Ordinariorum. 
Litterae  Patentes  ei  direftx  de  Prsefentatio- 
ne  ad  Decanatum  Eccleiise  Catiiedralis  He- 
refordix.  T.  IX.  P.  II.  87.  Et  ad  Prs- 
bendam  de  Huntingdon,  in  Ecclefia  Ca- 
thedrali  Herefordienli.  ibid.  90. 

— —  (Johannes),  Armiger,  conftituitur  Cle- 
ricus  Parliamentorum.  T.  IX.  P.  II.   136. 

-—  (Jonathan) ,  L.  L.  D.  &  unus  Capel- 
norum  Ordinariorum  Regis.  Litters  Pa- 
tentes  ei  diretta:  de  Prarfcntatione  ad  Ca- 
nonicatum  live  Pra;bendaminfraEcclcliam 
Collegiatam  San£ti  Pctri  Weftmonafterii. 
T.IX.  P.  II.  2IJ-. 

Bronneleye  (IVillielmus  de).    T.  II.P.II.   140. 

Brownestcorth  (Jacobiis).  T.VI.  P.IV.  48. 

Srownflete  (Thomas).  T.  IV.  P.I.  7.    T.  IV. 

p.n.  134. 

(Henricus).  T.IV.P.IV.   loj-,  ij^6, 

176,  181.     T.V.  P.I.  4,   lo,  f6. 

Bromning  (walterus) ,  Clericus ,  A.M.  Litte- 
rae  Patentes  ei  direftse  de  Praelentationc  ad 
Reftoriam  de  Dinnington  in  Dicecefi  Ebo- 
rum.  T.  VIII.  P.IV.  66. 

Srownlovce  (Johannes)  ,  Juftitiarius  in  Comi- 
tatu  Lincolnienfi.  T.VIII.  P.II.  10. 

——  (Ricardus).  Litterx  Commilliona- 
les  ei  diredtae  pro  puniendis  Delinqucnti- 
bus  inComitatu  Lincolnienfi.  T.  VIII,  P 
11.  10. 

Brownrigg.  (Radulphus)  ,  Theologii  Profcf- 
for ,  &  Redtor  Ecclefia:  Parochialis  de  Bar- 
ly  ,  in  Comitatu  Hertfordix  ,  promovetur 
ad  Epifcopatum  Exoniae.  T.  IX.  P.  HI. 
104. 

Bro-antDell  {Robertus)  ,  Clericus ,  in  Artibus 
Magifter.    Litterse  Patentes   ei  diredlx  de 


Praefentatione  ad    Reftoriam  de  Offham. 

T.  VIII.  P.  III.  280. 
'Browynog  {ivillielmui)  ,  Armiger ,  Efcaetor in 

Comitatu  Angleiix.   T.  VIII.   P.  II.  36. 

Litterx  Patentes  ei  directx.  ibid. 
Broys  (Broinard).  T.  III.  P.I.   140. 
Bruce  (Rohertus).  T.VII.  P.I.  iio,   129. 
(Edvoardus).  T.  VII.   P.II.  64,   84. 

-  (Dominus)..  T.  VII.P.II.  128  ,  146,  167, 
169,    171,    172. 

(Henricus),   Miles.  T.VIH.  P.I.  130. 

Bruchdla  (Johannes).    T.III.  P.IV.  120. 
Brucin.  (G.   Sonnebauth  Vicecomes).  T.  I.  P. 

I.  4;r. 

Brucd  (Brandet  de).  T.  IV.  P.  III.  175-. 
Brudenell  (Thomas)  ,  Miles  &  Baronettus  ,crea- 

tur  Baro  de   Stouton   in  Comitatu  Leice- 

ftria:.  T.VIII.  P.II.  242. 
Brudnel  (Edwardus).  T.IV.  P.  I.   iS. 

(Kobertus).  T.  VI.    P.  II.   121. 

(Ed^vardus) .  T.  VI.  P.  IV.  ifiS. 

Bruere  (Gilbertus  de  ta).  T.II.  P.III.  iS(S, 
Brug  (Chidulfus  de).  T.I.  P.  I.  126. 
Bruges  (Walterus  de).  T.I,  P,1I.   103. 

■ (Andr&as).  T.II.  P.I.  21,   1/3,    1^6, 

>97- 
— —  (Ludovicus)  ,    Dominus  de    Cruythufe. 
T.  V.  P.  II.  142. 

(Johannes).  T.  V.  P.IV.  92. 

(Johannes).  T.  VI.  P.  I.  196.    T.  VI. 

P.Il.   ij-9. 

Bruges.  Capella.  T.I.  P.I.   15-3. 

Bruges.  Super receptione  Scotorum.  T.ll.  P. 

I.  174.  De  intercurfu  &.  Treugis.  T.II. 
P.  II.  i3f,  ifo,  185-.  De  Attemptatis. 
188.     De  arreltando.   204.     De   Pace.    P. 

III.  12,  127,  I4J-.  De  Ailigantiis,  lyo, 
De  Benevolentia.  T,  II.  P.IV,  17. 

Bruginfis  Praepofitus ,  &c.  T.  I.   P.I.  9. 

(mlterus),  Decanus.  T.  I.  P.  III.  97, 

98,  99,   i6j-,  172. 

Epilcopus    (Cundifalus).   T.  II.  P.  II. 

9f,   124,  i4f. 

Bruggenorth.  Combufta.  T.II.  P.  II.  gj-.  De 
Reditu  4  f.  ex  duobus  Mefuagiis  re- 
fervato,  T,  II.    P,  II.  198, 

Brugges  (Fetrus  de).  T,  III.  P.  II.  164. 

(Richardus).  T.  III,   P.  IV.  167. 

(Thomas).  T.IV,  P.I.  88. 

(mllielmus).  T.IV.  P.IV.   143. 

(Georgiiis).  T.  V.  P.  II.  46. 

(Thomas).  T.  V.  P.  III.   197. 

Brughafii  (Johannes).  T.II.  P.  III.  190. 
Brugore  (Johannes).  T.IV.  P.  IV.  37. 
Brulart  [Natalis).  T.VI.  P.II.   i6j-.    T.VII. 

P.II.   166. 
Brume  (Barth).  T.III.  P.III.  194. 
Brumeart  (Touller).  T.VI.  P.  II.  164. 
Briimeby  (Eufiachius  de).  T.II.  P.IV.  y^. 
Brumen    (Anthonius  de).   T.   V.    P.  IV.  103. 
Brumford  (Nicholaus).  T.  IV.  P.  II.  18. 
Briimley   (Georgius).     Commifllo    ei   direiSta. 

T.  VIII.    P.  IV.  78. 
Brumpton  (Johannes  de).  T.II.  P.II.  yi. 
Brttn  (Hugole).  T.l.  P.I.  21,  31. 

(Remundus).  T.I.  P.II.  6. 

(mllielmus).  T.  I.  P.  II.  114. 

(Nigellus).    T.I.  P.IV.  ij-. 

(Richardiis).  T.  I.  P.  IV.  93. 

(Mmricius).  1.1.  P.  IV.  III.    T,  II.  P. 

II.  19,  27,  47. 

-  (Johannes).  T.II.  P.I.  j-2. 

(Petrus).  T.II.  P.III.    173. 

(mllielmus).  T.II.  P.IV.  27. 

(mUielmus)   T.III.  P.  I.   if9- 

(Johannes).  T.IV.  P.  III,  182,  T.IV.  P. 

IV.  49  ,  91. 

BrunbelU  (Hugo  de).  T.III.  P.IV.  f. 
Bruncelle  (Hanequin  de).  T.III.  P.I.   141. 
Brundell  (Thomas) ,    Miles.     Conceflio  ei  di- 

refta.  T.VIII.  P.I,  27, 
Brundich  (Edwardiis  de).  T.II.  P.III.    137. 
Brundifiiam  Suffolc.  Norwicenfis    Epifcopi  Sc 

cuftodis  Ecclefise  cantariaeScriptum.  T,VI. 

P.III,     I2J-. 

Brundon  ,  five  Brondon  (Re£toria  de)  in  Dioc- 

cefi  London.  T.IX.  P.I.  80. 
Brune  (Lapus  de  la).  T.II,   P.I,  40. 

(Mauriciiis).  T.II.  P.II,  187. 

(Johannes)  ,    Miles  ,   Juftitiarius  Regis 

ad  Pacem  conlervandam  in  Comitatu  Dor- 
fctix.  T.VIII.  P.II.  6. 

Bruneqiiele  (Vicecomes  </e).  T.  II.  P.  III.  10. 
Bruaeti  (Petrus).  T.II.  P.I.  7-    T.  V.  P.IV. 

91, 
Brunham  (Johannes  de).  T.  III.  P.IV.  23, 

(Thomas).  T.III.  P.IV.  149. 

(Rohertus).  T.  IV.  P.I.  f4, 

Brunham.  Manerium.  T,I,  P.ll.   193. 
irunis  {Amhonius).  T.VI.  P.  II.  fi. 


Briinker  (GuiUielmus) ,  Eques.    Commiflio  eJ 

directa  concerncns  Alienationem  Navium, 

T.IX.  P.II.  182. 
Brunlee  (Adam  de).  T.II.  P.III.    161. 
Bruns  (Thomas).  T.IV.  P.IV.  23. 

(Gerardus).  T.V.   P.  III.  36. 

Brtins  de  Tyl  (Dominus).  T.II.  P.  I.  1. 
Brunfljorn  (Johannes  de).  T.  II.  P.IV.  43. 
Brunfwic  (OthoDuxde).  T.I.  P.I.  106,  109. 

(Athertiis).  T.I.  P.  II.  73,  74,   106. 

(Albertus).  T.I.  P.IV.  78,  82. 

(Henricus).  T.I.  P.IV.  82. 

• (Adetheide  Ducifla).  T.  I.  P.IV,  77,  S2. 

(Alex.),  Capellanus  Ducifla:.  T,  I.  P. 

IV.  83. 

(Du.\).  T.III.  P.I.  80. 

{Otho  Dux).   T.  VI.  P.  III.  177.    T. 

VI.  P.IV.  98. 

(Witlielmiis).  T.VII.  P.I.  82. 

(Otho).  T.VII.  P.I.  83,196.  T.VII. 

P.  II.  2f  ,  43,  47,  49. 

(Erneftus).  T.VII.  P.I.   124. 

(Aiiguftiu).  T.VII.  P.II.   iif ,   145-. 

Brunfwicum&.  Rcs  Brunfwicenles.  T.  I.  P.I. 

106,  109.  T.  I.  P.  II.  73,  lof,  ic6. 
Ducifl-a.  T.  I.  P.  IV,  77,  83.  Dux.  78,- 
82.  ProOthoneDuce  Annuitas.  T.Vl.  P. 
111,177.  Literse  a  Willieimo  Ducead  Re- 
ginam,  T.  VII.  P.  I.  82  ,  83  ,  124  Otto- 
nis  Ducis  Litera  ad  Reginam  fuperEdidiro 
Imperatoris  contra  Mercatores  Anglicanos. 
196.  Ad  cundem  Litera.  P.  II.  24.  Vide 
Imperator.  Ad  Ducem  Litera  a  Regina 
Anglix.  43.  Reginx  Anglix  Legatf  ad 
Ducem  Literae,  47.  Reiponfio  Ducis  ad 
eofdem  Legatos.  47.  Ducis  Literse  ad  Le- 
gatos  Angliae.  49.  Pro  Augufto  Duce, 
iif,   i4f. 

Briinfwich.    Vide  Briinfwic  8c  Brunfwicum. 

Bruntingthorpe.   Viilafic  di£la.  T.IX.  P.I.  2. 

Brumilte  (Martimis  de).    T.IV.  P.III.  89. 

Bruniis  (A.).  T.  I.  P.  I.  64. 

Brunyng  (Johannes).  T.IV.  P.  II.  109. 

Brtis  (Fetrus).  T.  I.  P.I.  71.  T,  I,  P^II.p^, 
104. 

-  (Robertus).  T.I.  P,  I,  8f,  T.I.  P.  II.  5-3, 
11  +  . 

(Robertus),  Comes  de  ValleAnandi.  T.  I. 

P.  II.  1/6,  203,  221.  T.  I.  P.  III  fo, 
S6,  f7,    66,  88,  89,  94,  9^ ,  96 ,  97 , 

98,    99,     lOf,     106,    108,     III,    132. 

(Bernardus).  T.I.  P.  II.  206. 

■ —  (Robertus)  Comes  deCarick.  T.  I.  P.II. 
160,  176,  i9f,  199,  221,228.  T.  I. 
P.  III.  66,  86,  9f ,  97  ,  99,  117,  120, 
121.  132,  if9,  182,  192,21,-.  T.l.  P. 
IV.  49,  f2,  y8,  71,  7f ,  87. 

(Robertus  Filius).  T.I.  P.III.   if^. 

-  {Margeria  Yi\h) .  T.I.  P.  III.  182.  T. 
I.  P.IV.  f<). 

-  {Maria  &  Chriftiana  Sorores).  T.I.  P. 
IV.  f9. 

-  (Robertus  Comes).  T.I.  P.IV.  93,  124, 
136,  i4f,  149,  ifo,  iff,  169,  173, 
180,  183,  188,  197,  202,  T.  II.  P.  I. 
36,  46,  47,  f 9,  71,  72,  93.  9f,  98, 
104,  108,  iif ,  116,  118,  124,  13^, 
141,  147,  ifi,  if2,  ifS,  173,  174, 
184,  187,  188,  189,  191,  192.  T.  II, 
P.ll.  7,  9,  II,  12,  13,  14,  if, 16,20, 
24,   36,  41,  64,  6f,  66,  71,  73,  74.. 

-  (Etiz..  Uxor).  T.  I.  P.  IV.   124. 

(Edwardus).  T.II.  P.  I.  118,   175,   irf. 

(Ifabelta).  T.II.  P.I.  6f. 

(Maria).  T.  I,  P.IV.   166. 

(Robertus  Comes).  T.  II.  P.II.  83,  Sp , 

9f,  104,110,  117,  iiS,  if9,  160,164, 
1S2,  186,  188,  192.  T.II.  P.III.  3,6, 
31,  7f  ,  82,  84,  95,  94. 

(Robertus).  T.  II.  P.IV.  6f. 

(Robertus).  T.  IV.   P.  I.   149. 

(.iiex.).  T.V.  P.III.  1S6. 

Brujc   (Gerardus   Vicecomes  di).  T.  I,    P.  L 

loS. 
Brufe  (Thomas).   Comniillio  Pacis  ei  dirctta, 

T.VIII.  P.II.  3. 
B^-ufele  (Henricus  d;).  T.  HI.  P.II.  86. 
B'HfoM  (Jacobus  de).  T.  I    P.  II.  213,   2if, 

216. 
BrHft.41  (milHeimusde).  T.III.  P.II.  201. 
Brufter  (Johannes).    T.VI.  P.IV.   109. 
Brut  (]ViUieimus).r.W.  P.I.   38. 
Bruthats  (;Jominus</f).  T.II.P.III.  171. 
Bruton  (Philippus  de).  T.I.  P.Il.  88. 
. (Johannes).   T.II,  P.II.    [24,    141. 

(foh.wne.') ,   Prior.    T.  III.  P,  IH    81. 

Prior.   T.III.  P.IV.  134. 

Bruyde  (P.trus).  T.I.  P.I.  ,07. 
Bruyenincl;e  (Albertus) .  T.VII.  P.IIL  196, 

L  2  Briiye- 
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{ThomasViomumsck).  T.III.P.H- 


T. 
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III.  p. 
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'Bruyeres 

16. 
BruyU  {LuJovicus).  T.  IV.  P.  HI.  4Z. 
Bruyn  {Fremmiilns  le).    T.II.  P.I.  77- 
—  {Rkhnrdus).  T.II.  P.IV.  I4f. 

{IViUielmiu).  T.III.  P.I.  186. 

(Maitr.).  T.  V.  P.I.  77. 

.: [RicharJm).   T.V.  P.ll.  6i. 

Brujnton  {fohmnes  de).   T.II.  P.I.  ?7. 
Brms  {Bermrdus  Je).  T.II.   P.II.   108,   110 

. {li^illielmus).  T.III.  P.  II.  103. 

Bry  {fohannes  ile).    T.I.  P.  III.   iio. 
Brynn   {Cuido  Je).  T.  I.  P  II.  203. 

{Kogerus).  T.I.  P.III.  1-97 

{Guido).  T.II.  P.IV.   161 

I.  II  ,  44,  fi,  81,    Sj-,  91, 

)Of. 

{Guido) .  T.  III.  P.  I.  1 38  ,  1 39 .  1*5? . 

18S,  209.  T.lll.  P.Il.  20,  23,  37.  38, 
5-2,   165-,   171  ,  174.   '7<>,  179- 

. .  {Guido).  T  III.  P.III.  6,  20,  28,5-4, 

j-S,  76,  83,  84,  90,  95,  98,  144,  1S4. 

{Phil.)  T.III.  P.  III.  I9+-   T.VI.  P. 

III.   iio. 

{Henricus),  Clericus ,    A.  M.     Litterse 

P.itent'.*s  ei  direcii-  de  Priffcntatione  adVi- 
cari.im  de  Hirvvood  in  Dio^celi  Exonix. 
T.IX.  P.l.   78. 

Briche  {Giliertus  del).  T.III.  P.III. 
Bryd  {Donendnus).  T.I.  P.  III.   104. 

-  {Rich.irJus).  T.III.  P.IU.    14+- 
Brydgf  {Sichohus).  T.VI.   P.IV.  8. 
BrydgehaiA.    Rettoria.   T.VI.  P.  IV. 
Brygewater  {fohnmes).  T.  VI.  P.  IV 

82,  92. 
• {fohannes  Comes).  T.  VII 


176. 


132. 
9.  i6, 

P.  III. 


BryJlyngton  (Prior  de).  T.I.  PII.  92. 
— — {AJam).  T.n.  P  II.  182 

{fohannes).  T  III.  P.IV.  190. 

■ .   (Piior).  T.IV.  P.IV.   163. 

Brydlington  {ivillieimus).  T  VI.  P.ll.  200. 
Brydy  {Malcolmus).  T.V.  P.II.   143. 
Br)ce  {fohannes).  T  IV.  P.IV.  160. 
Bryenne  (Comcs  Je).  T  VI.   P.Il.  23. 

{Carolui).  T.VI.  P  II.  40. 

Brycrly    {Qeorgius)    conllituitur   Tronator    8c 

Peifator  iii"  Portu  London.  T.  VIII.  P.Il. 

244. 
.nr'/2  {milielmtis).  T.VI.  P.II.  204. 
Bry^fres  {WilUelmus).  T.IV.   P.I.    loi. 

^  (Nichdlaus).  T.IV.  P.II.   18. 

■ {Johar.nes).  T.V.  P.III.  5-7. 

Srtght  {AnUrus).  T.VI.  P.  IV.  92. 
Brighthetmellen.   Vicaria.   T.VI.  P   IV.  130. 
Brjghtmore  {RicharJus) .  T.V^.PHI.  fS. 
BrykenJeu  {fohmnes).  T.VI.  P.IV.  46. 
Brymbdlai  {Hugo  de).  T  IV.  P.IV.  104. 
Bryinyngham.  Reifloiia.  T.VI.  P.IV.  9. 
Bryncljejfe  {Thomas).  T.III.  P.  I.  7. 
Br/nghaDi  (AiiJy).  T.I.  P.III.  104. 
Bryai  {ivido  Je).  T.I.  P.II.  f7. 
Brynton  {Rogerus  Je).  T.II.  P.II.   140. 
Bryon  {RkhnrJus).  T.VI.  P.II.   19)-. 
Bryott  {Sfcholaus).  T.VIII.  P.IU.  27. 
Bryfoii  {IVillielmus.  T.IV.  P.II.  28. 
Bryjfey  {fohannesK  T.V.  P.III.  f6. 
Bry.xhitm.  Ecclefia  Parochialis.T.  Vj.  P.IV.  3. 
Bryxton  Deverell.  Reaoria.    T.  VI.    P.  IV. 

144.. 
BiiaJe  {Arn)  T.IV.  P.I.   181. 
BuarJi  {A   Dominus).  T.II.  P.I.  pf. 
BtiUemith  {Nicholaus).  T.III.  P.IV.  iio. 
Biic  (HumfriJus  Je),  Dapiferus.  T.  I.  P.l.  f. 
Biiccabellis  (A.  Je).  T.V.  P.IV.   143. 
Bucca  Nigra  {BeneJifius).  T.IV.P.II.  73,87, 

96. 
Biiccamatriis  (A.)  T.V.P  IV.  143. 
Bucilli  (fohannes).  T  IV.P.IV.  2f. 
Bticer  {Martintis).  T.VI.  P.III.  174. 
Bttc^lones  {Rnymiindiis) .  T.I.  P.III.  If2. 
Buch  {Aiex.)  T.l.  P.L  3, 

{Emenenus).  T.I.  P.l.  i4f. 

{fohannes  JeGrely  Capit.ilis).     T.  III.  P. 

I.  209.    T.lll.  P  II.  7,  20,  23,33,  38, 
f3,  73,   if2,   if9.   '^f. 

-  (Capitalis).  T.  IV.  P.II.   171.  T.  IV.  P. 

BKcfceW  (le  Marechal).  T.IV.  P.II.   149. 
BiMand  (Marefcallus).  T.III.  P.l,  213 
Buchquane  {facobus  Comes).    T.  V.  P.  III. 

29. 
Buchris  (Galfridits).  T.III.  P.I.  176. 
Buci,  (Simon).  T.III.  P.  I.  133,  201,  209. 
Buck  (fohannes).  T.V.  P.III.  f9. 

.  {milielmus).  T.VI.  P.II.  19^. 

.  {fohanms).  T.Vl.  P.IV.  9. 

.  (Francifcus) .  T.VII.   P.II.  41. 

Buckbury  (Johannes)  ,  Clericus  ,   A.  M.     Lit- 

ter»  Patcntes  ei  diredtx  de  Prsfentatione 


ad  ReiSoriam  de  Drayton  BalTet  in  Dioe- 

eefi   Coventrienfi  Sc  Lichenli.  T.  VIII.  P. 

III.  87. 
Bucke  {fohannes),  Miles.  T.  VIII.  P.II.  To. 

{fohaanes),   Miles.  T.VIII.  P.II.   17^ 

— —  (Brutus)  conftituitur  Capitaneus  Caltri 

de  SanJon.  T.IX.  P.  L  76. 
Buckell  (Thomas).     Licentia   ei   conceffa.   T. 

VIII.  P.III.  193. 
Buckenhall  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Lin- 

colnise.  T.VIII.  P.II-  f7. 
Buckfeji  (Abbas  Je).  T.III.  P.III.f^. 
BKckhorn-Wejion     (Kcclefia    Parochialis  de)  , 

Dicecefis  Briftolh.i;.  T.VIII.  P.  II.  4°- 
Buckhurft  (Dominus).  T.VII.  P.I.   16,  30, 

33,    40,   44,    87,      93  ,      117,      203,     20f  , 

224.    T.VII.  P.II.  3,  20,  36,  61,  64, 

6f ,  66. 

• Comes  Dorfet.  T.  VIII.  P.IL  nf. 

Buckingham  {fohannes).  T.  III.  P.I.  193,  I94- 

T.III.  P.II.  47,  62. 

{Thomas).  T.III.  P.III.  27^. 

Henricus).  T.III.  P.IV.  fi. 

{Humfridus).  T.V.  P.I.  62,   116. 

Dux  {Humfridus).  T.V.P.  I.  i4f, 

146,  147,  177. '78.  T.V.  P.II.  18,37, 
f o,  f4,  60,  61  ,  62,  69,  74,  77,  89, 
172.  T.V.  P.III.  f. 

(HumfriJus)  Filius.  T.  V.  P.II.77. 

{Hmricus  Dux).   T.  V.  P.  III.  84, 


129  ,   132,  138. 

(EdwarJus).  T.V.  P.IV.  164. 

{EJrvardus  StaJforJ).    T.  V.  P.  IV. 


264.  T.VI.P.I.  72,    If3. 

{GeorgiusVilliers  Comes).  T.VII.  P. 

III.  4.  f- 

{Marchio).  T.  VII.  P.  III.   13.  11, 

4f,  6f,  S6,  154,  iSf,  190,  196,  199, 
203,  2if,  236  247.  T.VU.  P.  IV.  iS, 
19,  21  ,  13,  63,  67. 

(Dux).  T.  VII.  P.  IV.  106,   14S, 


16S,   171 ,  i8f 

■ —  (Georgius,  Dux).    Conceffio  ei  di- 

reeta.  T.  VIII.  P.  I.  9,  18.  Commilfio 
pro  compofitione  defeduum  Titulorum, 
&c.  52.  ConcelTio  Dimillionis  ei  direfta. 
T.VIII.  P.I.  66.  ConcelVio  Au£l:oritatis 
ei  direda.  T.VIII.  P.I.  134.  AlteraCon- 
celTiO  ad  concedendum  Litteras  Reprifales 
&  le  Marqne.  ifS.  Warrantum  fpeciale  ei 
direaum.  164.  Aliud  Warrantum  ei  di- 
rectum.  174.  CommilTio  ei  data.  177. 
ConcelTio  Relaxationis  ei  diredta.  iSf. 
CommilTio  fpeciaUs  ei  dire£ta  ad  Litteras 
de  Marque  concedendas.  T.  VIII.  P.  II. 
172.  Alterx  CommilTiones.  i7f  ,  182, 
194. 

Buckingham.  Burgus  fic  di£tus.  T.  IX.  P.  II. 

41. 
Suckingh.xm  Comitatus.  Caftrum  ,  Manerium 
&  Villa  de  Berkhamftede  cum  Parco  ibi- 
dem,  una  cum  Honore  de  Berkhamilede 
ibidem  ,  ac  in  Comitatu  Hertfordia:  6c 
Northamptonix.  T.  III.  P.  IV.  164.  Ma- 
nerium  de  Pcnley ,  alias  Pendeley  ,  odto  Mef- 
fuagia ,  feptem  virgas  Terrx,  decem  acra 
Prati ,  &  viginti  foHdat.  Redditus  in  Hel- 
pefthorp  ,  Suaynburn ,  Thetyngdon  ,  Iryn- 
ho ,  Pichelefthorn  &  Afton.  T.  V.  P.  II. 

'93-  .       , 

Buckiand  (Ecclefia  Parochialis  Je)  ,  Dioece- 
fis  Wintonienfis.  T.VIII.  P.II.  167. 

BuckUnd.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.  10. 

Bucldand-Bruer  (Reftoria  Ecclelise  de)  ,in  Co- 
mitatu  Devonix.  T.  VIII.  P.II.  f^. 

BucklanJ-Denham  (Reftoria  de) ,  in  Cathe- 
drali  Ecclelia  Welienfi.  T.VIII.  P.ni.30. 

Buckleworthie  (Capella  de)  ,  in  Comitatu  De- 
vonise.  T.VIII.  P.II.  f7. 

Bticley  (RicharJus) ,  Clericus ,  Artium  Magi- 
fter,  promovctur  ad  Reftoriam  de  Ifjiam 
Inferiori ,  in  DioecefiPetriburgenfi.  T.IX. 

P.II.2f3. 

Bticklugh  (Dominus).  T.VII.  P.I.  84,  1S4. 

Buckmynfttr.    Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  162. 

Bucknell  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  Dioecefis 
Herefordi:e.  T.  VIII.  P.IV.  40. 

Bucknill ,  five  Buckenhill  (Rettoria  de)  ,  in 
Dicecefi  Herefordienfi.  T.IX.  P.II.  90. 

Bticks  (Bern.).  T.V.  P.IV.  219 

Bucks  Comitatus.  Manerium  de  Tyngewik. 
T.III.  P.IV.  67.  De  Ravenftone  Chiche- 
lcy .  Newport  Paynell,  Bradwell ,  Aftwood- 
U  iliin  6c  Ellesburge  ,  licentia  impropri- 
andi  Rectorias  &  Ecclefias  conceftas.  T. 
VI.  P.  II.  71.  Vigimi  feptam  lib.  Red- 
ditus  de  Manerio  Overwynchingdon ,  Ad- 
vocationes  Ecclefiarum  Overwynchindon, 
Wornail,  Okcley ,  Bryll  &  Borftall.  i^j-. 
Villa  de  Brill,  1 7/.    Circuitum  8t  Prjecin« 


ttum  nuper  Monafterii  five  Prioratus  fa- 
.  cratilTinix  Virginis  Mariae  de  Tyckford. 
i7f.  Advocationes  &  Patronatus  Eccle- 
fiarum  five  Rectoriarum  de  Tyckford  , 
Chicheley  ,  Newport,  Paynell ,  Bradwell, 
Aftwode  &  Willcn.  176.  Quinquc  foli- 
dos  Redditus  annuatim  pro  quadam  Por- 
tione  Decimarum  in  Parochia  de  Lynde- 
ford  Magna.  176.  f.f.  Redditiis  pro  qua- 
darn  Portionc  Dccimarum  in  Parochia  de 
Sulburie.  176.  Ejufmodi  26.  f.  8.  d.  in 
Wodfton  Parva.  176.  Ejufmodi,  .10  In 
Parochia  de  Laighton.  176.  Ejufmodi  in 
Parochla  deWyllcn.  176.  Annuatim  Pen- 
fionem  26f .  8  d.  per  manus  Re£toris  de 
Bodyngton  pro  tempore  exiftentis  folven- 
dam.  176,  6of.  Redditus  pro  portione  De- 
cimarum  in  Parochia  de  Lydeford  parva. 
176.  Omnia  8c  fingula  Mefluagia,  Ter- 
ras  ,  Tenementa  ,  Redditus ,  Servitia  ac 
Hxreditamenta  in  Tyckford  ,  Chicheley  , 
Thyckthorne,  Newport,  Payncll,  Brad- 
■well,  Crauley,  Aftwode,  Wyllen,  Cal- 
core,  Bothurll,  Lyndford  Magna  Sc  Par- 
va,  Wolilon ,  Sulburie,  Loyghton ,  Bo- 
dyngton ,  Shcrington ,  Ekeney  ,  Thorne- 
boiough,  Lyftecombe,  Fylgrave,  Clyfton 
8c  Laihbury.  176.  '  Molenamum  Aquati- 
cum  iu  Villa  de  Caliore.  176. 

Buckfey  (NichoUus).  T.VI.   P.  III.  68. 

Bucksmyifier.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  8. 

Bucoamatyns  {A).  T.  V.  P.IV.   161. 

Bucftj  {fohannes).  T.  I.  P.  IV.  102,104,  lof, 
1S6. 

Biiiton  {fohtinnes  Je).    T.II.P.II.   130. 

Budbaxton.  Rc6toria.  T.  VI.    P.IV.  9. 

BuJJ  {RicarJus).    CommilTio  ei  direfta.    T. 
VIII.  P.II.   136. 

— —  (Robertus).  CommilTio  ei  diretla.    T. 
VIH.  P.IIl.  2f3. 

BuJe  {iVillielmus).  T.IV.  P.IV.  68. 

(Dieux).  T.V.  P.I.   129. 

— -—  (Robertiis).   T.VI.    P.II.   203.   T.VL 

P.III.  7S. 
BudeforJ  (Vhilipfus  Je).  T.JI.  P.  IV.  27. 
BuJ^en  {fohannes).T.Wl\.  P.  III.  169. 
BudJeftey  {Willielmus) .  T.VI.  P.IV.  8. 
BuJington.  Rettoria.  T.VI.  P.III.  166. 
BuJos  (Dominus  Je).  T.III.  P.IV.  178. 
Buelt ,  Caftrum  captum  a   Wallenfibus.  T.I. 

P.II.  f6. 
Buers.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  46,  ifi. 
Biiethun,    Filius  Thomi.  T.I.  P,  I.6S. 
Buffet  (Petrus  8c  fohannes).  T.III.  P.IL  4f, 

fo. 

(OuJin).  T.V.  P.IV.  99. 

Bufelele  (fohannes).  T.III.P.II.  I2f,  191. 
BugJall   (Robertus).   Ofticium  ei  conceflum. 

T.VIII.  P.III.  277. 
Bugleyn  (Johannes  Je).  T.II.  P.  II.   112. 
Bugneto  {Bernardus  Je).  T.III.  P.II.  iif. 
B»gre  (Rogerus).  T.I.   P.  III.  88. 
Buijfiere  {Reginaldits  Je  la)    T.  IV.  P.III.  189. 
Buijfon  {Johannes  de).  T.IV.  P.III.  64.    ' 

(Vhilipfus).  T.V.  P.IV.  99. 

Buk  {Henricus).  T.  III.    P.I.  2. 

(Thom.-.s).  T  IV.  P.IV.   132. 

(fohanms).    T.V.  P.I.  7. 

{Willielmus.  T.V.  P.I.  28. 

Bukby  (fohannes).  T.II.  P   IV.  if. 

{Willielmus).  T.III.  P.  I.  f^. 

BukelaunJ  (fohannes).  T.II.  P.II.   130, 

(Sicholaus).  T.II.  P.III.   177. 

Buketon  (Thomas  Je).  T.II.  P.  II.  130.  T  II. 

P.IV.  7f.  T.III.  P.II.  114,   !26. 

(Robertus).  T.III.  P.III.  164. 

(Vetriis).  T.III.  P.IV.  127. 

{Petrus).  T.III.  P.IV.  148.  T.IV.P. 

I.  16,  174,  199. 

Bukley  (Willielmus).  T.V.  P,III.  94. 

Bukmygfter  (Robertus).  T.VI.    P.II.  20J. 

Bai-i.  Ryfeberge.  T.I.    P.IV.  22. 

Bukxngham.  Vide  Buckingham. 

Bulbeck  (Thoma.') ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  diredL-E  ad  Re- 
dtoriam  de  Stoke  Cherity,five  Old  Stoke 
in  Dioecefi  Wintonix.  T.VIII    P.IV.^i-, 

Btdheck  (Baro).    Vide  Vere  (Robertus). 

Bidborne-Breamore ,  five  Bulbarne  (Manerium 
de) ,  in  Comitatu  Southamptoniae.  T.  VIII. 
P.II.  f6. 

Bulcote  {Willielmus).  T.III.  P.IV.  142. 

BulJewas  (Abbas  Je).  T.I.  P.III.  136.  T.I. 
P.IV.  39. 

Buleye  {Robertus  de).  T.II.  P.  II.  140. 

Bulhia  (Bertrandus  de)     T.V.  P.  I.    112. 

Bulkeiey  (fohnnnes),  Ciericus,  A.  M.  Litterse 
Pjtentes  ei  direit;^  de  Pr^fentatione  ad 
Vicariara  de  Bradtord ,  in  Dioeccii  Batlio- 
nienfl  &  Wellenfi.  T.IX.  ?.l.  81. 


QJJ  JE    IN    IX.   TOMIS    FOEDERUM    CONTINENTUR.     4^ 


BuMeye    (Rohertus).    T.  II.    P.I.  J-i,    i6l. 
. {iViHielmus^.-V.ni.  P.III.  73. 

{Kalherina).  T.VI.  P.III.  45. 

{Richardus).  T  VII.  P.III.  2  1. 

^nlkely  {Richnnlus) ,  Juftitiarius  ad  Placita.T. 

VIII.  P.II.   18. 
B«//  {Georgius  tle^.T.V.    P.II.   137,  139. 

{Theodorus).  T.VII.  P.  III.  108. 

{Nathamel)    Clciicus.    T.  VHI.  P.  II. 

41.  Litteras  Difpenfationum  8c  Conlirma- 
tionum  ei  direfta:.  ibid. 

— —  {Milo),  Serviens  ad  Arma.  T.  VIII. 
P.III.  163. 

— —  {Edwnrdus).  Officium  ei  conceffum. 
T.VIIl.  P.IV.  60. 

'  {Thomas)  creatur  Contrarotulator  ma- 

gnae  &  parva;  Cuftuma:  Lanarum ,  Corio- 
rum  ,  gcc.  infra  Portuni  8c  Villam  dc  New- 
caille  fuper  Tinam.  T.VIII.  P.IV.  60. 

'BuiU  Papales  renunciands.  T.  I.  P.  IV.  91. 
Contrajus  Regis  manutenendae.  101,  lof, 
143,  ij-2.  T.ll.  P.I.  60.  P.  II.  21,17, 
32,  33,  34,  5-7,  63.  Defedtus  corrigcn- 
di.  T.II.  P.  II.  98.  Prxjudiciales  Rcgno. 
P.  III.  23.     De  areftando    deferentes.   T. 

II.  P.  IV.  146,  169.  De  capiendo  defc- 
rentes.  T.III.  P.  I.  1^8.  De  Excommu- 
nicatione.  P.  II.  88.  Contra  Detentorcs 
Beneficiorum.  83.  Pro  Mercatofibus  Fio- 
rentije.  88.  Dc  Provilione.  36.  De  Pro- 
vifione.  86.  De  Citatione.  89.  Supcr  Dif- 
penfatione.  94  ,  9f .  Rclponlorisc.  114.  Pro 
Duce  Burbonia:.  114.  Contra  Turchas. 
123.  DeProvifione.  126.  De  Alligantiis. 
lyi.  De  Scrutinio  pro  Bullis.  178.  Dif- 
penfationum.  109.  Dc  Unione  Ecclcfia- 
Tum.  210.  Pro  Magiftro  Ordinis  deSem- 
pringliam.  T.  III.  P.  III.  14.  De  concor- 
dia  cum  Rege.  16.  Pro  Mercatoribus  Flo- 
rentisc.  18.  Pro  Hofpitalariis.  24.  De 
Compofitione  inter  Regem  8c  Papam. 
34.  Pro  Monafterio  Cluniacenfi.  37. 
JDe  Prxceptoria  Scotix.  38.  De  Subfidio 
contra  Turcas.  38,  40.  De  Bello  contra 
Turcas.  40.  Contra  Florentiam.  42.  Pro 
Pace  Francix.  47.  De  adeundo  Romara. 
47.  De  fpccialibus  Honoribus  pro  Rege. 
8j-.  Exemplificatio  Bullx.  117.  Super 
receptione  Ambaifiatorum  Regis.  138.  De 
Provifione.  146,  185-,  205-.  P.  IV.  8.  Su- 
per  ligis  Hrereticorum.  P.  III.  126.  Gra- 
tulatorix  fuper  Matrimonio.  15-3.  De  Pro- 
vifione.  P.  IV.  16,  20.  De  agendis  in- 
ter  Regem  8c  Papam.  18.  De  Provifione. 
37,  f3 ,  123.  Contra  impetrantes.  68. 
De  Provifione.  92.  Indulgentia  de  eligcn- 
gendo  Confcifore.  loy.  De  Altari  poita- 
tili.  105-.  De  Capellano  Papx.  T.  lU.  P. 
IV.  15-3.  Dc  Bulia  e.xpeftat.  170.  Pro- 
vifionales.  190.  De  Paidonstione  pro  im- 
petratione  BuIJarum.  T.IV.  P.  1.  18.  Dif- 
penfatio  fuper  a;tate.  20.  De  licentia  exe- 
quendi.  T.IV.  P.IL  104.  Remiifio  ple- 
na  pro  Rege  Anglix.  P.  III.  63.  Altare 
portabile  pio  Rege.  63.  Indulgentia  pro 
codem  fupcr  Rcliquiis.  63.  Pro  Dccano 
Capellx  Hofpitii,  63.  Approbatio  Funda- 
tionis  Domus  dc  Syon  8c  Appropriatio  Ec- 
clefis;  ad  eandem.  64.  Super  Bullis  Regis 
Anglix  transmilTis.  88.  Indulgentiarum 
pro  Prioratu  Sanfti  Laurcntii  de  Monte 
Gaudii  Norwicienfis  Dicccefis  ,  Ordinis 
Sanfti  Auguftini.  180.  Quod  Papa  non 
abfolverit  Ducem  Burgundix  a  Juramen- 
tis.  T.  V.  P.  I.  21.  Dc  iicentia  pcrqui- 
rendi  Bullas.  66.  De  licentia  acceptandi 
pro  Thoma  Normanton.  T.  V.  P.  I.  i  if. 
Pro  Turcupler  dc  Rodes.  127.  DePardo- 
natione  acceptandi  pro  Williclmo  Pcrtryk. 
128.  De  Ratificationc  8c  Pardonatione. 
131.  De  licentiaimpetrandi.  P.ll.  3.  De 
Pardonatione  iuper  Bullis  armigerationis 
obtentis  line  licentia  Rcgis.  8.  De  indul- 
gentia  pro  Johanne  Welllake  ReftoreSan- 
<Sti  iVlartini  in  le  Vintry  London.  zf.  Dc 
Officio  Tabellionatus  concedendo  Waltero 
Bedlow.  107. 

Bullen  {Ed-wiirdus) ,  Clericus.  Litterje  Paten- 
tes  ei  direft.x  de  Prxfentatione  ad  Rcdto- 
riam  gc  Ecclefiam  Parochialcm  de  Sutter- 
ton,  in  Comitatu  Lincolni^,  Cantuarien- 
rienfis  Provintia;,  T  IX.   P.II.   144. 

Buller  {Richardus),  Miles.  T.VIII.  P.  II.  j-. 
Commifiio  ei  dircftaad  confervandam  Pa- 
ccm  in  Comitatu  Cornubix.  ibid. 

Sulleux  {Johmnes).  T.  V.  P.IV.  103. 

Bulieyne  [fohimnes).    T.VI.P.II.  194. 

Bullingbroolie  {Oliverus) ,  Comes.  T.VIII.  P. 

III.  3y. 

Bullingham  {Thomas) ,  Clericus.  Litterse  Pa- 
Tom.  X.  B.  IV, 


tentes  ei  conceffx  ad  Vicariam  de  Gisbur- 
ne,  in  Dicecefi  Eborum.  T.  Vni.  P.  II. 

Sullingham  {Thomas) ,  Litteratus,  A.M.  Lit- 
terae  Patentes  ei  dircdtse  de  Prxfentationc 
ad  Re£i:oriam  de  Brookcsby  in  Dioecefi 
Lincolnix.  T.VIH.  P.IV.  119. 

Bullington  (Aqusede),  inComitatu  Southam- 
tonix.  T.VIll.  P.II.  ff. 

BuUock  {Hugi).  T.VIII.  P.III.  27. 

(jonathan),  Clericus,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  direttx  de  Prae- 
lentatione  ad  Rectoriam  Beata:  Mariae  de 
Crypta.  T.VIH.  P.III.    169. 

— —  {Johannes) ,    Armiger.     Commiffio   ei 

diredtaconcerncnsrecufantes.  T.IX.  P.II. 

162. 
Bullocke{Johiinnes), unas  Juftitiariorum  Regis 

ad  Pacem  conlervandam  in  Comitatu  Der- 

bix.  T.VIII.  P.II.  6. 
■■  {Johannes) ,    Armiger.     Commiffio  ei 

direifta  in  Comitatu  Derbise.   T.  VIII.  P. 

H.  33. 
Bullok  {iVilUelmus).    T.  II.  P.  III.   145".    T. 

11.   P  IV.  80,  81. 

(Georgius).  T.VI.  PIV.  10. 

Bulmll.  Ecclefia  fic  di£ta,  in   Dioscefi  Ebo- 

rum.  T.  VIII.  P.Il.   171. 

Bullwell.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.  49. 

hullrvere  {EJwardus)  ,  in  Artibus  Magiftcr. 
Littera:  P.itcntcs  ei  diredtse  dc  Prslcnta- 
tione  ad  Recloriam  de  Wefton  ,  Dicecefis 
Norwicenfis.  T.VIII.  P.III.  29. 

Bully  {Simon).  T.III.  P.  II.  14^. 

Bullyvante  {Johannes) ,  Clericus,  in  Artibus 
Magifter.  Litter»  Patentes  ci  direftx  de 
Pixlentatione  ad  Rciftoriam  de  Abbindon  , 
in  Dioecefi  Petriburgenfi.  T.  Vlll.  P.  II. 

H7- 
Bulmer  {Johannes) .  Conceffio  Privilegii  ei  fa- 

aa.  T.VHI.  P.  IV.  87. 
Bulmer  (Manerium   de) ,  in   Comitatu  Ebo- 

rum.     T.VIII.  P.II.  5-3. 
Buhyier.   Re6toria.  T.  VI.  P.  IV.  144. 
Bulmere  {Radulfhus).  T.II.  P.I.   166.  T.  II. 

P.  II.   187.    T    II.    P.  III.   83,   187.    T. 

II.  P.  IV.  III. 

'miUdmus).  T.VI.  P.L  iio. 
IVillielmus).  T.VI.  P.II.  49,   i6o. 
BulJlroJe  {ll,' ilMmus) .  T.VI.  P.I.   182. 
— —  {Henricus) ,  unus  Juftitiariorum   Regis 

ad  conf-i  vandam  Pacem  in  Comitatu  Buks. 

T.  VIII.  P.ll.  f. 

{lVUIielmus),m\t^.  T.  VIII.  P.  II.  14. 

■ {Henricus)  ,     Armiger.    Commiffio   ei 

direita   in  Comitatu   Bucks.  T.  VIII.    P. 

II.  144. 
Bulter  {Jofias)    in  aquis  fubmerfus  cum  fua 

Nave.  T.IX.  P.III.  181. 
BummeU  { Rec^oria  de) ,  in  Dioecefi  Norwicen- 

fi.  T.IX.  P.I.  81. 
Bun  {iViUielmut).  T.IX.  P.III.   13. 
Bunbury  {Tbomas)  ,  Clericus  ,  in  Artibus  Ma- 

gilier.    Litters  Patentes  ei  diredtae  de  Prae- 

lentatione  adVicariam  ,  cum  Rettoria  Bea- 

ta;  Marias  in  Reading ,  in  Dioeccfi  Sarura. 

T.VIIl.  P.III.  31. 
Bundington  {Edwardus  de).  T.  I.  P.  III.   103. 
Bundorf  {Jacobus).  T.V.  P.III.   36. 
Bune  {Edwardus).  T.VI.  P.  IV.  8. 
Bunel  {Johanues).  T.V.  P.I    88. 
Bunington.    Locus  fic   vocatus ,  in   Comitatu 

Dorfciix  fitus.  T.VIII.  P.II.  j-6.' 
Buheane  {facobus).   T.VII.  P.  HI.   125-. 
Bnnneby  {Euftachtus).    T.II.  P.III.    187. 
Bunni  {Edwardus).    T.VII.  P.I.  221. 

{Erancifcus).  T.  VII.  P.I.   22J-. 

Bunnyard   {Georgius)  ,  Cleiicus    Artium    Ma- 

girter.    Litterae  Patentes  ei  divefta;  dc  Prs- 

lcntationc  ad  Re£tori.im   San£ti   Johannis 

Southower  in  Lcwes ,  DioecelisCiccftrcn- 

fis.  T.  IX.   P.  II.  211. 
Bunolt  {Joharmes).  T.VI.  P.I.  2j-,  8,-. 
Buns  {Thoma:  de).    T.VI.  P.  I.  129,  138, 
Bunftede.    Vicaria.    T.VI.  P.IV.   162 
Buntingford  {Johannes).  T.  III.  P.IV.   if/. 
Bunyl  {Arn.ue).  T.  II.   P.II.   122. 
Burbank  {Cbriftoferus).  T.  VI.  P.II.   195-. 
Burbaye  {Kicbardus).  T.VII.  P.II.  71. 
Burbon.  Supcr  Duce  trahendo  in  partes.    T. 

VI.P.  I.  214.     Super  continuatione  Exer- 

ciius  Ducis  expenfis.  ibid. 
Burbon  {Raymundus  de).  T.  I.  P.  III.  y^  ,  j-f. 

(Baltardus  Johannes).  T.  III.  P.  I.   143. 

{Jacobus),  Comes  Maichiae.  T.IV.P. 

I.  69,  7)-. 

[Ludovicus).  T.IV.  P.  II.  149. 

(KW»i).  T.IV.  P.IIL   118. 

{Jacobus).  T.IV.  P.III.   126. 

{Ludovi(iis)  Ballardus ,  Comes  de  Rouf- 


fillon.  T.V.  P.II.  144. 
Burbon  {Francifcus) ,  Comes  San£ti  Pauli.  T. 
VI.  P.II.  71. 

{Francifcus).  T.VII.  P  I.  46. 

(Cardinalis).   T.II.  P.  I.  122. 

{Maria).  T.VII.  P.  IV.  190. 

Burbonis  {Ludovicus  Dux).  T.II.  P.  III.  27, 
— —  {Jacobus).,  Comes  de  Pontivo.  T.III, 

P.I.  132  ,  133  ,  143  ,  163  ,  172,  182  ,  183, 
191  ,  200,  211.  T.III.  P.II.  6,  20,  23, 
26,  28,  38,  si. 

Dux  {Ludovicus).  T.III.  P.  L  205-.  T. 

III.  P.  II.  4,  6,  lo,  2j,  26,  36,  39, 
j-2,  7^,  7C,  77,78,  106,  114,  126,  127, 

128,  129,   142,   143,   ij-j-,   160. 

Dux  {Ludovicus).  T    IIL  P.  III.   167. 

T.  III.  P.  IV.  74,  80,    112  ,    II,-,    110, 

12}-. 

{Girardus).  T.III.  P.III.  188. 

Dux  {Ludovicus).    T.  111.  P.  IV.   iro. 

T.IV.  P.I.  5",  70. 

{Johannes),  Comes  Clerimont.  T.  IV, 

P.I.  168. 

Dux.  T.IV.  P.n.  4,  s,  12,  14,17, 

22. 

■ DuK  {Johannes).    T.  IV.    P.  II.    149, 

ifi,  15-3,  ifT,  i)-6  ,  168,  188,  189, 
190,  192,  19/,  199.  T.IV.  P.III.  4,  42. 
134,   135-,  181. 

{Johannes).  T.IV.  P.ll.  34,  37,  yi. 

j-4,  j-9,  62. 

{Carolus).  T.IV.  P.  III.   ij-2. 

(Duciffa.)  T.  IV.  P.  III.  46. 

{CaroLus),    Filius.   T.  IV.    P.  II.   60. 

T.IV.  P.  III.   10,  46. 

{Ludovicus) ,  Fifius.  T.IV.  P.II,   194. 

T.IV.  P.III.   II. 

. .  Dux  {Johannes).  T,  V.  P.  I.  113. 

Dux.  T.  V.  P.III.   192. 

{Ludovicits) ,  Dux  Montispenfis  8c  C«- 

rolus  Dux  de  Longivilla.  T.  VI.  P.  III. 
190. 

Biirceftre,  {Thowas^Nicholaus.  T.IV.  P.  IV. 

130. 
Burchecap  {Walterus  de).  T.I.  P.III.  188. 
Burcher  (IValterus) .  Regis  Deputatus  ad  Pacem 

confcrvand,am  in  Comitatu   Gloucellrienfi. 

T.VIH.  P.II.  8. 
Burchon  {Petrus).  T.III.  P.I    y8. 
Burclo  (Dominus  de).  T.I.  P.II.  234. 
Burd  {IVdliclmus  de).  T.  I.  P.II.   192. 

{Robertus)    T.II.  P.IV.  if. 

Burdegalia  bc  Res  Burdegali^.  T.  1.  P.  I.   161. 

Concilium.6i ,  77  ,  9f.  Archiepiicopus.  84. 
Cuftum.  T  I.  P.ll.  iif,  219.  Confta- 
bularius.    P    III.  91.      Arcliiepilcopus.  P. 

IV.  38,  139.  Super  Libertatibus.  T.Il.  P.I. 
3.  Nalla  de  Sanitto  Macario,  8cc.  data Co- 
miti  Campanise  10.  Coronje  Anglix  an- 
nexa.  96.  Contra  Gallos.  119.  Umbra- 
ria.  T.  I.  P.IV.  ifC.  Pro  Archiepifcopo 
de  fortificando,  T.  II.  P  IIl.  90.  De 
Diffenhonibus.  112.  De  Caftro  commiffo. 
121.    Super  Cunagio.    izS.   De  Bono  Ge- 


ftu.    173.     De    Credentia.    T.  II.   P.  IV. 

88.    Pro  Civitate.  loj-.    DeCuftumis  156. 

Litera   Archiepifcopi     de    congtatulatione. 

T.IV.  P.  IV.   10.     Pro    Archicpifcopo  de 

Franchefiis.  97. 
Burdegalia  {1'eirus  de).  T.  I.  P.III.    1,-1. 
{Oliverus).  T.  I.  P.IV.   206.  T.II. 

P.I.  69. 

{Oliverus).  T.  II.  P.  II.  141,    170. 

(Arn)  T.II.P.III.173  P.IV.   102. 

Btirdegalit  (Decanus).  T.l.P.l.  78,81,   81, 

84,  87  ,  88  ,    176. 

(Archiepifcopus).  T.I.  P.I.  9,  5-9. 

9f,   108,   122. 

(£).  T  I.P.I.  37,  38,  41. 

{IV.).  T    I.  P.  I.  j-9,  70,  72,  74. 

(G.).  T.I.   P.I    162,   166. 

(Abbas)    T.I.  P.l.  177. 

■  {Petrus).  T.I.  P.  I.  i  ji  ,  140,  141, 

142,  I4J-,  146,  i)-i,  1/3.  T.I.  P.  II.  I  ,  3  , 

■>■)'■ 
• {Petrus   de  Luc  ,    Archicpifcopus), 

T.II.  P.UI.  90,  97,  112,  12S. 
. {Helias  Archicpifcopus).   T.  III.  P. 

II.     IIJ-,     119,     120,     121,     122  ,   1,1  j  195-, 

T.  III.    P.  III.  27.     T.  III.   P.  IV.    174, 
183,   199.     T.IV.  P.I.   14.  «f."46.   T, 
IV.   P.  II.  5-3,  173.     T.  IV,   P.  Iv.  10, 
97.     T.V,  P.I.  20,  34. 
, {Petrus).  T.V.  P.I.  42. 

(Hf/.).  T.V.  P.  I.  So. 

, {Stefhanus  Dccanu.;).  T.  V.  P.I.  80, 

. (Arciiiepifcopus).  T.V.P.I.  n6,  nj. 

(Cirdinalis).  T.  V.  P.II.  38. 

Burdel  {Hern.de).  T.  I.  P.II.  m. 
BHrJMa  {Eljai  de).  T.  I.  P.  I.  147. 

M  Bttr- 
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Burdm  (RcghiaUu!) ,  Cleiicus,  A.  M.     Liitc- 
rx  Patcntes  ei   direax  de  Prxfentioae  ad 
Reaoriam  de  Ayneo  ,  live  Aynho  ,  in  Dice- 
celi  Petriburgcnfi.  T.VIII.  P.IV.  Ii6. 
■BtirJet  {relriii).   T.I.  P.IH.  m.  .. 

Burdelt  (Jhomas) ,  Baro  ,  unus  ex_  Juftitianis 
Rcis  ad  Pacem  conlervandam  in  Comita- 
tuDerbix.  T.VIII.  P.II.  6. 

. .  (jrancifcui) ,    Deputatus  Regis  ad  Pa- 

cem  confervandim  in  Comitatu   Eborum 
ir.jlriJmse.  r.\'m.'P. II.  j.  . 

,  (Francifcas)  ,  Armiger.     Commiluo  ei 

diretta.  T.VIII.  P.Il.    Jf. 
mrJeytle  {Bofus  Je).  T.I.  P.III.  19.   3°- 
Bunlham.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.  9- 
Burdicittm.  T.l.  P.I.   114-  ,     „<    t    o 

Biirtlillis  {Bonenntlts   &  Jacobus  de).  T.  I.  F. 

III.  +;.  ,, 

BwrJi»     {ReginMns) ,    Clericus  ,    Capellanus 
Henrici  Comitis  ICantix.    Litterx  Dilpen- 
fationum   Sc   Confirraationum   ci  dircftx. 
T.VIII.  P.ll.  167. 
Burdon  {Johannes).  T.V.  P.I.  1. 

,  {Georgius).  T.Vl.  P.III.   141. 

Burdrant  {GnilUelmus).  T.  II.  P  11.  i^o. 
Burdune  {mlterus  de) .  T.I.  P.III.  99- 

. {Da-vid).  T.  I.  P.  IV.  15-. 

BurJyne  (Johames  de).  T.III,  P.IV.  ^6,^1. 
Bure  (Comes  de).  T.Ill.  P.  III.   no- 
Bureau  {Guyot).  T.V.  P.IV.  97. 

. {Johannes).  T.  V.  P.  .IV.  100. 

Bureham.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  7. 
Burel  ijohannes).  T  V.  P.Il.   lyO- 

—  (L;«Krm««).  T.  V.  P.IV.  81. 

[Edwardus).  T.VI.  P.  IV.  46. 

S«re/7  (Siwi)»</f).  T.III.  P.  III.  60,  loi . 

iio,  119,  lio,  131,  ij)-,  i44>  •<56, 
,71,   101,  loj.    T.  III.   P.IV.  18. 

. {JJiannes).  T.III.  P. III.  84,91 ,  ifj. 

. .  {BJcharJus)    T.III.  P.III.  190. 

Bures  {Roiertus  d-).  T.  I.  P.  III.  17.  T.  I. 
P.IV.  30,  61. 

. {Rogerus).  T.I.  P.IV.  30. 

(Jhannes).  T.II.  P  I.  37. 

—  (R.^£r/«.)    T.  II.  P.I.  37-   T.II.  P.  II. 

5"'. 

{Robertus).  T.ll    P.IU.  i<5. 

—  (j^jfcaHnn).    T.  II.   P.  IV.  if,   40 
111.  P.l.  119. 

. —  {Andreas).  T.  III.  P.I.  61. 

■ {Robertus).  T.IV.  P.ll.  ff. 

{GuiUielmu').  T.  IV.  P.  III.   loi. 

BureJJ!o  {B-rnarJu!  de).  T.ll.  P.I.  43. 
Burfeld  {Petrus  dc).  T.ll.  P.  II.  179. 
Burford    {Comtwad  Dommus  dr).    T.  V.   P. 

III.   131. 
BurforJ.    Vicaria.  T.Vl.  P.IV.   145. 
Burford  (Villa  de).  T.IX.  P.I.  4. 
Burgail  (R.Je).  T.I.  P.I.  fi. 

. {ReymunJus).  T.I.  P.  III.  37. 

Btirgar  [iViliidmus  J.).  T.  III.  P.IV.  4<5. 
Burgarntius  {Juliu.)-  T.VI.  P.IV.  ij-f. 
Burgartus  (Franir  ).  T.  VI.  P.III.   134. 
Burgaveny  lceorgius   Nevill   Dominus  Je).  T. 

VI.  P.II.  no,   160. 
Burgchier{Robertusde).  T.II  P.IV.Sj-,  87.  93. 
109,    1.4,   iij--    T.lll.  P.I.    II,   10, 2f, 
27,  a8,   30. 
Biirgdon  {Waltcrus  Je).  T.l.  P.  IV.   1 19. 
Biirgen  (Fra7icifcu.<).    Commillio  ei  dircfta  in 
Comitatu  Weftiiding.  T.VIII.  P.ll.  145-. 
Burgenfis    Epilcopus  {G).   T.  II.  P.  II.   114, 
145-.     Pro  Auxilio  contra  Franciam.  ibid. 
1x4. 
Burzes  {Thomas)    T.  IV.  P.  II.   18. 

. {Rogerus).  T.VII.  P.  III.   J-i. 

^ (Ci;rHc//«j)  .CapellanusRegis.  T.VIII. 

P.Il    40.  Littcrx  Difpenfationum  &  Con- 
firmationum  ei  dirctli.  ibiJ. 
__  {EUz.eu.<).    ConcelTio  ei  fadlaad  pofTi- 

dendam  Vicaiiam  Ecclelix  Sandli  Nicho- 
lai  infra  Civitatem  RofFenfem  ,  cum  Re- 
<aoria  Ecclefix  de  Southflccte.  T.  VIII.  P. 

III-  34- 
Burgefii  (Orfilea).  T.I.  P.III.  6^. 
Buricys  {Jchannes).  T:I11.  P.  I.  57,    loS. 

__!:  (E/,if«0.  T.vi.  P.iv.  46. 

Bnrfrh  {Emericus  Je).  T.ll.  P.II.  174. 
___-  (Thomas).  T.II.  P.  H.  <ij-.   T 
III.  61,  140,   1^4. 

{RicharJw).  T.  11.    P.  II.    '73. 

. {Httgo).  T.Il.  P.  III.  ^l- 

{IValterus).  T.Il.  P.IH.  7'- 

{Hiigo).  T.II.  P.IV.   116. 

{Ejwardus).    T.Il.  P.  IV.   164-  T.III 

P.I.  4. 

{Reymundus).  T.  III.  P.  I.  4. 

. {Calfridus).  T.III.    P.I.  S7- 

{Simou).  T.IIl.  P.IU.   18,  39. 

{Johmnes).    T.  III.  P.III.  79. 


Burgh  {iVillielmus).   T.  III.  P.  III.  i^?-     T. 

III.  P.IV.  27. 
•  {Richardus).  T.III.  P.IV.    149. 

Ifohannes).  T.lll.  P.IV.   191. 

{fohmnes).  T.IV.  P.II.  99- 

{WilHelmus).  T.  IV.  P.  II.   114.  . 

>  {WilHelmus).  T.  IV.  P.IV.  10. 

Xjohannes).  T.IV.  P.IV.  43. 

{Johannes).  T.  V.  P.ll.   175-. 

{Thomas).  T.V.  P.III.94,  196.  T.V. 

P.IV.    J2. 

{Edroardui).  T.V.  P.  IV.  135-. 

(Chrijiina).  T.  VI.P.  III.  41. 

(Thomas)  ,    Dominus  Je  Gaynsborotigh. 

T.  VII.  P.I.  3- 

(Johannes),  Miles.  '^.VIII.  P.I.   180. 

(Johannes   Clench   de)  ,    Jullitiarius   ad 

Placita  inComitatu  Suilolcia:.  T.VIII.  P. 


II-   if- 

..      ■  (willidmus)   conftituitur  unus   Phila- 

zariorum  Regis  in  Curia  de  Banco.  T.IX. 
P.II.  Sy. 
Burgham  {Daniel  de).  T.II.  P.II.  168. 
Burghate  (de),  Abbas  de  Radyng.  T.I.  P.III. 

121. 
Biirgherinis   {?.  de).  T.VI.  P.  I.  19-  . 
Burgherfi)    (Robcrius  de)  ,    Conftabularius   Do- 
■vorrii.  T.  1.  P.  III.  3oS  ,110,211.    T.  I. 
P.IV.   19,  zi,  13,   31,  31,   38- 

{Barth.)   T.Il.  P.  II.  170,178,194, 

104.  T.II.  P.lll.  if,  13.  H.  ^7.  ^9. 
31,  33,  39,  41.  44.  n-  73 '^9.  i°9. 
iio,  III,  110,  121,  161,  181,  181. 
T.Il.  P.IV.  4,  f,  7,  11,  39,  106,  II f, 
i2f,  136,  13S,  147,  ij-o,  15-3,  ij-f, 
160,  174,  177,  183,  184,  198,  202, 
207.  T.  III  P.  I.  S,  12,  ",  39.  4». 
4j-,  48,  49,  5-4,  ff,  f6,  68,  6y,  71. 
73,  74,  83  ,  9'  .  9)".   i°o.   1°'- 

(Barth)  T.lll.  P.  1.   133,  109,  213. 

T.IIl.  P.II.  41.  80,  91,   114. 
Burghefh  (MiUmsiy  Doniinu.<:)  aflignaturjufti- 
tiarius  ad  fccuritatem   Pacis   in    Comitatu 
Northamptouix.  T.  VIII.  P.  II.  n- 
Burghofe  {Johannes).  T.  IV.  P.  lls  170.    T. 
IV.  P.lll.   117,   ij-8. 

(Johmnes).  T.IV.  P.IV.  6y. 

BiirgbuU  (Henricus  Je)    T.  I.  P.  II.  114. 
Burgmm  (NichoUiis).  T.III.  P.IV.  138.   T. 

IV.  P.I.  y,   II  .   13,  14- 
Burgo   (Hugo  de).  T.I.  P.I.  f  2  ,  63,  64,73, 

74.  7<i.  77.  78.  79.   li?. 

Comes  ICantix.  T.I.  P.I.  107,   109, 
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Burgoine  (Richardus).  T.V.  P.  II.  29. 

. ■  (OJolfus)  ,   Dominus  de  Bures.    T. 

VI.  P.ll.  128,  134. 

, (Barth).  T.  VI.  P.III.   14. 

(Francifcus) .  T.VII.  P.I.  214. 

(Francifcus).    T.  VII.   P.  IIl.  174. 

Vide  Burgundia  &  Burgundii  ,  8cc. 
Burgorum  Nomina.    T.ll.  P.IV,  193. 
Burgoyne  (Francifcus) ,    Canonicus  Cathedralis 
de  Durham.  T.VIII.  P.I.  91.    Concefl'io 
ipecialis  Commilfionis  ei  direfta.   ibid. 

— (Francifcus) ,  Sacrx  Theologiae  Bac- 

calaureus.  T.VIII.  P.  II.  7.     Commiirio 
ei  direfti  ad  confervandam  Pacera  in  Co- 
mitatu  Dunelmenii.  ibiJ. 
Biirgoys   (Poinfart).  T .\\\.  P.I.   196,   197. 

(iVillielmus).  T.IV.  P.III    94. 

Burgra-vius    (Fredericus   Nubergcniisj.   T.  IV. 

P.I.  6. 
BurgunJia.    Homagium.   T.  I.    P.  II.    189. 
Confcederatio.  P.  111.  166.  Conventio  fu- 


1 14,   123  ,   iif. 
{RicharJiis).  T.  1    P.I.  82. 
(RaymunJus)      T.  1.  P.  1.    107. 


T.I. 


T.II.  P, 


. .  {Johmncs).  T.I.  P.I.   iif,  14' 

P  11.  89. 

(Walterus).  T.I.  P.I.  136. 

(Herc.lnus  Andronis).    T    I.P.I.   140. 

(Williclmus  Amancnlis  &  Archemeyn- 

drus;.  T.I  P  I.   141 

(Aymcricu<).  T.I.  P.  III,   I34- 

(WilUelmus  S^  ReyinunJus) .  T.l.P.IV. 

—!^  [Hugo)    T.I.  P.IV.  76. 

(Tmmas).  T.l.  P.IV.  iii.  T.  II.  P. 

I.  166. 

(Ranulfhus).  T.I.  PIV.  165. 

(Willhlmus).  T.  I.  P.  IV,  196,  T.II. 

P.I.  77.  T.ll.  P.ll.  7)-- 

[Hugo).  T.II.  P.I.  49. 

(Emericus).  T.ll.  P.I.  80. 

(Johmnes).  T.Il.  P-I.  84. 

(Gilhertus).  T.  II.  P.  I.  123- 

1 .  (Henricus).  T.Il.  P.l.   12?. 

. (RaymunJiis  Audomari) .T .\\ .V .\\ .  1 18. 

{Johannes).  T.  II.  P.  H.  174- 

. (Walterus).  T.ll.  P.  III.    14. 

{Eliz.abetha)  T.  II.  P.  II.   178. 

[Emericus).  T.II.  PIIl.  Ji,  44,172. 

. (Eiizabetha).  T.II.  PIV.  140,   198. 

(Johannes).  T.lll.  P-l-  ij-o. 

(GeraUus).  T.  V.  P.  I.  80. 

(AnJreas).  T.V.  P  IV.  233,  26,-. 

Btirgo  (Abbas  .SanaiPefri  Je).  T.L  P.  II. 92. 

T.III.  P.III.  184.   T.V.  P.  IV.  i3r. 

(Johannes  Je) ,  Abbas  Sandii  Edmundi. 

T.  VI.  P.  II.  160. 

Burgo-caro  (Robertus  Je).  T.III.  P.I-  21. 
Burgoine  (Johannes  8c   RenauJ  Je),    Coinesde 
Montbeliard.  T.  I.  P.IIL   183. 

(Johannes).  T.I.  P.IU.  184,  190, 

19?  .   i9<5. 

(Loup).  T.I.  P.III.  188. 

(Johannes).  T.UI.P-  1-  I94- 

(Willielmus).  T-IU.  P-IV.  148. 

•  (Nicbolaus).  T.IV.  P.III.   17}-. 

(WilMmHs).  T.IV.  P.IV.  130. 


per  fcrvitium.     183,    196.     Compromif- 
fum.   197.     De  Credcntia.  T.II.  P.  I.  48. 
Cum  DuceTrcuga-.  T.III.P,  1. 19^,  106. 
Pro  Ducc.    211.    P.  11.  33,  34.     Littcra 
promiflbriaE.  35-.     Pro  Ducatu  folutiones. 
fo.     Obligatio  Regi  Francia:.  ^4,  j-8.  Dc 
Obfidibus  Ducis.  yi.  De  Matrimonio  cum 
Duciila.  f3.    De  conditionibus  Regi  An- 
glix  complet.  yf.    De  pecunii  per  iicgcm 
Francia;  pro    Ducatu   folvcnda.   69,    72, 
7J-,    81,   86.     Philippus    Quarto  -  gcnitus 
Regis  creatur  in  Ducem.  80.     Dc  Matri- 
roonio.  f^  ,  89  ,  90  ,  96,  102.     Pio  Confi- 
liaiio  Ducis.   T.  IV.   P.  I.  44.     De    Con- 
■  ventionibus   cum    Duce.    109  ,    112.     De 
Caufis  contra  Ducem.    113,    169.     Super 
Treugis.  uj-.  Super  Appunftuatione.  1 17. 
De  Traftaru.  i2j-,   iSi    Dc  Treugis.  181. 
Vide  FianJria.     Pro  AmbalTiatorijus.  184. 
DeTraftatu.  188,189.  P.  II.  6.     De  Ma- 
ritagio    P.I.  196.    De  Tradtaru  fupei  Ma- 
trimonio.  196.  Pro  Nunciis    P.Il.  3.  Su- 
per  Motibus.  12.    De  Traitatu.  Viiic  Flan- 
Jria.    De  Tracftatu  cum  Ducc  fuper  Ma- 
trimonio.  T.  IV.  P.  II.  79.     Supcr   Con- 
fccderatione.    79.      Super    Homagio,    80. 
De   Tradlatu.  81.     Pio    Camerario  Ducis. 
87,  9f.     Super   Expcnfis  Ambafliatoium. 
99.    De  Tradlitu.  144.  Pro  Nunciis.  173. 
De  Treugis  prorogandis.   if^.     Pro   Am- 
bafliatoribus    if4.     De  Treuj^arum  pioro- 
gatione.    161.     Pro  Ambafliatoribus.    162. 
De  Proclamatione  Treugarum.  162,    163. 
De  Tractatu  fuper  matcriis  Ecclefiani  Uni- 
vcrfalcm  concernentibus.   169.     Supermu- 
tua  vifione.  170.     De  Treugis  prorlaman- 
dis.   173.     De  Sacraraento  Ducis  &   Filii. 
177.     Appundtuamentura.  177,   178.     De 
Tradlatu.    198.      Forma    Tr.'jdi:atus.    199. 
Vidc  FianJria.  Confirmatio  1  ladtatus.  200. 
Pro  Ambalfiatoribus.  201.  P.  III.  4.     Pro 
Nunciis.  6.     De   Tradtatu.    7.     Tradtatus 
Treugarum.  10.  Confirmatio  Tieugaium. 
II,    12.     De   Treugis    proclamandis.    29. 
De  Treugarum  prorogatione.  42  ,  43.   De 
Treugarum  Conhrmatione.  49.  Supergra- 
vatis  contra  Treugas.  jo.     De  conferva- 
toribus  Trcugarum.    fo.    De    attemptatis 
contra  Treugas  reformandis.  5-4.     Dc  non 
firniandis   Aliigantiis.  75-.     Super  Trcueis. 
117.     De    Attcmptatis  reformandis.    n;, 
Super  intercurfu    Mercatorum.  122,   127, 
128.     AlligantiasDuciscum  Delphino.  i2f. 
Pro   Secretario  Ducis.  134.     Pro  Nunciis. 
i3f.     Pro  Camerario.  135-.     Pro  Secreta- 
rio.   136.     De  Pcrfonis  ad  Duccm   tranli- 
turis.  T.  IV.  P.  III.    136.     Pro  Militc  gc 
Armigcro   Ducis.  138.     Oblationum    Re- 
gis  Aiigiix  Approbatio  Ducis.  140.    Con- 
fcedcratio  contra  Delphinum.  144.     Super 
ConfcederationeprKdidta.  144.  Pro  Com- 
mifl"ariis    Ducis.   14^.     Pro   Willielmo  dc 
Champdivcrs  &  aliis  ad  Ducem  tranfituris. 
J4J-.     Super    Confcederatione    anredicla. 
149.     Litera  Ducis  pro  Abbate  de  Morte- 
mer,    163.     Litera   Ducis    de    Cre,-ientia. 
167.     Pro  Duce  fuper  obfidione  de    Me- 
leun.   T.  IV.  P.  III.    182.     Supcr  Morte 
Ducis.183.  De  primointroituDucis  in  Di- 
vion.  49.     De  Tripla  Allianfd.   91.     Pro 
Ducc.    119.     Pro    Gentibus  Ducis.    129. 
Pro  Ambafllatoribus.  ij-2.  DcfummaDu- 
ci    cariandd.    ifS.     Acquietantia    pro  ea- 
dem  fumma.  ifS.    De  Proficifcendo   ver- 
lus  Ducem.  169.     De  Tradtatu.  T.  V,  P. 
I.  16.     BuIIa  qu6d   Papa   Ducem  a  Jura- 
mentis  non  abfolverit.   21.     Bulla;  praedi- 
Ct£e  exemplificatio.  23.    De  propofito  Du- 
cis  Calcfii  obfidendi.  31.    Pro  Milite  fe  di- 

centc 
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cente  Ducem.  j-8.    Pro    Ducifla  licemia. 
8/.     Tratlatus  Treugarum   cum   Ducifla. 
S6     Pro  Gentibus  Duciila:.  90,  93.    lA- 
tera  Duciflse  luper  abl^inentia  Guerrsc.  T. 
V.  P.  1.  119.     Super  Treugis.  141.     Pro 
Ambafliatoribus.     143.     De  tracftando  fu- 
per  Treugis  8c  intercurfu.   1/8.     Pro  Am- 
bafliatoribus.    lyS.     De  Appunftuamentis, 
confirmatio  Ducis.  1^9.     RenovatioTreu- 
garum  per   Duciifam.    161.     De  Treugis 
tion  violandis.   165.     De  tradando  &  reci- 
piendo  Literas  fuper  Treugis.  i6j.  De  in- 
tercurfu  Flandria;,  8cc.  164.  De  Treugis  re- 
novandis.  i^j- ,   176.    De  attemptatis  retor- 
mandis.  P.II.  5- ,  9.  De  Diseta  prorogandS.  6. 
Dc  traftando  cum  Commiflariis.  11.  Super 
attemptatis  contra  Treugas.  11.  Pro  Jacobo 
de  Conymbre  Fratre  DucilTae.  30.  Projo- 
hanne  de  Conymbre   Nepote  Ducifla:,  de 
penlione.  39.  De  attemptatis  contra  Treu- 
gascum  Ducifla.  So.Pro  Commifl"ariis.  81. 
Super  intercurfu.  81.     De  poteftate  reci- 
picndi  querebs.  82.     Pro  Ambafliatoribus 
Ducis.     102.     Super    queremoniis   contra 
Treugas.  106.     De  traiiando  fuper  Treu- 
gis.  110,   III.     De  prorogatione  Treuga- 
rum.  113.     Supcr   vadiis   Ambafliatorum. 
lif.     De   intercurfu   mercandifandi.   117, 
De  falvo  conduftu.  118.     Super  Treugis. 
127.     De  Tradtando  cum   Carolo  de  Bur- 
gundia.   119.  De  trattando  cum  DucePhi- 
iippo.  150.     De  communicando  fuperAc- 
tus  Parliamenti  rcvocandi.  138.De  traftan- 
do  cum   Carolo  de  Burgundia.  130,   134, 
138.     De  appunftuando  cum   Duce.  139. 
Pro  Baftardo  fupcr  Punttis  Armorum.  142. 
Pro    Ambafliatoribus.  142.     De  tra£lando 
cum  Ducefuper  Confosderatione.  143.  Su- 
per  intercurfu.  143.     Ratiiicatio  Amicitix 
cum  Regc  Edwardo.  145-.     Super   Matri- 
nonio  IMargaretac  fororis  Regis  cum  Duce 
Carolo.  149.  Deintercurfu  Traftatus  con- 
firmatio.  149.     De  die  ad  traftandum  i'u- 
pcr  Diflidiis  circa  intercurfum  exortis  per 
Regem  intimato.    iy2.  Super  iVlatrimonio 
cum  JVIargareta  fororc  Regis.  i^-^.Trafta- 
tus  fuper  intercurfu  per  Ducem  confirma- 
tio.  15-4.   Dc  die  fuper  Difcordiis  per  Du- 
cem   intimato.  ij-8.     De    mutuis  auxiliis. 
15-8.     Super  intercurfu.  15-9.    Pro  Ambal- 
fiatoribus.  171.  DereceptioneOrdinis  Gar- 
terii.  173.     Supcr  Lana  claccanda  pro  Du- 
cifla.  P.III.  13.     Pro  Oppido  de  Middle- 
burgh.  II.     Dc  tradiando  cum  Duce.  14. 
Super   Pacificatione.  14.     De  Treugis.  19. 
De  Treugis   Scotiae  ad   inftantiara   Ducis. 
18.     Super  intercuriu.  30.     De  Sagittariis 
pro    Duce.    35".     Appun£tuamenta  amici- 
tia?.    40,  41.     De    Auxiliis  ad    Regnum 
Francioe  rccuperandum.  41.    LiteraPaftio- 
num  pro  Recuperatione  Franciae.  42.   Ex- 
planatio   Aiticuli  fuper  Auxilio  prseftando. 
41 ,  42.    Donationes  in  recompenfationem 
pro  Duce,  fcilicet,  Ducatum  dcBar,  Co- 
mitatus  Campaniae,  de    Nevers,  Retheil , 
de  Eu ,  de*  Guyfe,    Baroniam  de   Douri, 
civitatem  Tornacenfem  ,  civitatem  Lingo- 
nenfem ,  Caftrum  &.  Villam  de  Pyngney  , 
Oppida  &  Dominia  citra   &  ultra  Somo- 
nam    Fluvium.  T.  V.  P.  111.  43.     Super 
folutionc    ftipendiorum    Exercitus  Ducis. 
ibidem.     Quod  Rex  coronari  poflit  Remis 
non  obftante  conceflione  fafta  Duci.  44. 
Super   Differentiis    inter    Mercatores ,   dc 
communicando.   T.  V.  P.III.  72.    Super 
Difterentiis  prsdiftis,  de  concludcndo.72. 
Super  intercurfu ,  de  traftando.  8j-.    Tra- 
ftatus  inde.  86.  Super  Gravaminibus  Mer- 
catorum.    89.     Ordinationes  circa  Stapu- 
lam  Caleiiae.  91.     Circa  Lanas.  91.     Tra- 
di:atiis  confirmatio.  9J-.     Appundtuamenti 
confirmatio.  97.  Super  Monetarum  xqua- 
litate ,  de  tractando.   97.     Conventionum 
Ratificatio  per  Ducem.  107.     Pcr  Regcm 
Anglix.   108.     De  iuccurfu.   109.     Super 
Annuitate  Franc.  de  fecuritatc  per  Duces. 
109.    De  Matrimonio  inter  Ducem  &  An- 
nam  Filiam  Regis  Angliae.  109,   110,111. 
De  Succurfu.  iii.    Acquietantia  Duci^^  fu- 
pcr  Dotc  Annx  Filise  Regis  looooo  fcuto- 
rum.  1 12.  De  armata  potentia  in  fuccuriu 
Ducisducenda.   115.     Pro   Margareta  Du- 
cifla,  dc  potellate  emendi  Boves  &  Arietes 
in    Anglia.     113.     Inllrumentum  tangens 
Matrimonium  antedi£i:um.  113.  Vide  .^4«- 
firia.  Super  intercuvtu  Conventiones.  ij-^. 
Pro   Baltardo  Burgundiae  Baldewino.   193. 
Pro  eodcra    &.  aliis.  196.     De   traftando 
cum   Duce  &   Tribus  Statubus  Flandria:. 
ip4.    TractatusAmicitiarum.  198.    Litc- 


rx  Philippi  Ducis  de  Poteftatibus  trattan- 
di.  P.IV.  81.  TraftatusPacis  &  intercur- 
fiis.  82.  Vide  Aufirin.  Tradlatus  dc  in- 
tercurfu.  113.  De  tradtando  cum  Duce. 
129.  Tradtatiis  confirmatio.  136.  De 
Aurco  Vellere.  ij-i.  De  traftando  fupcr 
intercurfu.  T.  V.P.IV.  213.  V ide  Aufiria. 
Expoiitio  chronologica  de  Pannis  Anglicis , 
delumpta  ex  Tradtatibus  inter  Domum  Bur- 
gundicam  Sc  Coronam  Anglise.  T.  IX.  P. 
III.  164. 

Burgiinilia.  {Philifpus  de).  T.V.  P.IV.  82. 

'Burguniiti.  {Robertus  Dux).  T.I.  P.II.  i;-i, 
170.  T.I.  P.III  36,73,194,19^,197, 
208,  212.  T.I.  P.  IV.  13,  24,  ij,  z6, 
28,  29. 

(Hugo).  T.  I.  P.III.  73. 

(Otto  Comes).  T.I.  P.IV.  j-2. 

{Robertus) ,  Filius.  T.I.  P.IV.fi, 
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63. 


f2,    63. 


Ducifla  {Beatrix).  T.I.  P.III.  5-3. 
{Agnes).  T.I.  P.  IV.  p. 
Comitifla   (Matilda).   T.I.    P.IV. 


Comes  {Vhilippus).  T.II.  P.I.48. 

•  Dux  (Odo).  T.II.  P.I.  i2d. 

Dux  (Eudo).  T.II     P.III.  17. 

Dux.  T.  111.  P.I.  39. 

Dux   (Philippus).  T.III.  P.  I.  i9|-, 

196,  211.  T.III.  P.II.  33,  if,  j-o,  5-4, 

S-f,  80. 
Comitifl"a  (Margareta).  T.  III.  P. 

II.  5-3  ,  89,  90  ,  94,  102. 
(Johames  Dux).    T.V.P.I.    123, 

1^3,  ij-6,   162,  163,  164,  171,  179. T. 

V.  P.  II.   f7,  y8,  5-9,  102,  106.  138, 

143,  I4J-,  149.  164,   173.  T.V.  P.III. 

40.  43- 
(Philippus).  T.IV.  P.III.  141,143, 

144,  145-,  149,15-1,  ij-3,  I j-4,  ij-j-,  ij-8, 
163,   167,   169,170,172,174,17^,179. 

(Michaeta),  XJyiot   Philippi.   T.  IV. 


P.  III.  148,   ij-o. 

(Kiiierina).   Filia  Johannis.  T.  IV. 


P.n.  79. 

(Philippus  Dux).  T. IV. P. III.  181, 

183,  iSy,  194.  T.IV.P. IV.  16,49,89, 
91  ,  119,  122,  lyi,  1/2,  iy8,  1/9,  161. 
T.V.  P.I.  16,  18,  27,  30,31,  32,  3j, 
34,  46,  j-6,  j-8,  63,  77,  78,  85-,  94. 

(Johannes).  T.  IV.  P.III.  194.   T. 

IV.  P.IV.  44,  46,5-4,  j-f. 

(Ducifla)    T.IV.   P.III.  /4.  T.V. 


P.I.  5-8,  /9,  62,  73. 
(Ifabella).  T.V.  P.I.  6j-,  73,  77, 

8)-,  86,  90,  ^^. 
— — — —  (Anna  &  Margareta),  Sorores  Phi- 

lippi.  T.IV.  P.  IV    91. 
(Philippus  Dux).     T.V.  P.I.  111, 
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Busfel  {Henricu.'). r.l.  P.III.    171. 
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Bufl>e.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.  8,9. 
iiiflieby  {Nichokui).  T.  VI.  P.II.    209. 
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T.VIII.  P.III.  46. 
r {Thomas) ,  filius  Rawleigh  Buffye.    T. 
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1S4. 
Butteley.  Vicaria  &  Bolftonborough  Capella. 
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Sy. 
Buyf  (Petrus  de).  T.IV.  P.III.  I7J-. 
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Bydengham  (Thomas).  T.VI.  P.  II.  200. 
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Byllesby.  Redoria.  T.VI.  P.IV.  162. 
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Byren  (Georgius).    Commiflio  ei  dircfta.     T; 
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Cabraria  {Bernardus  de).  T.  II.  P.II.  145-. 
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Cadix.  Expeditio  in  hoc  Freto.    T.VIII.  P.  Cakot  (Johamns)^  T.VI.  P.II.  206 


IV.  20. 

Cadomenlis  (Abbas).  T.  I.  P.  I.  10. 
, (Sichola  Abbaiiira).  T.II.  P.II. 


J90. 


(Annittts  Abbas). 


T.V.  P.I. 


Cadorri  Abbatifla:  Fidelitas.  T.  II.  P.  II.  190. 
C^domo  (^Johanr.es).  T.II.    P.I.  37. 
Cadomnm.  De  Libertatibus  concellis.  T.IV. 

P.  III.  199.     Vide  Normiinr.ia. 
Caion  (Thomas).  T.V.  P.I.  72. 
Cadrigarii  (milielmus).  T.IV.P.III.   if. 
Cadvet  (Stephanus).  T.V.    P.IV.  101. 
Cadurcis  (Vr.ganus  de).  T.  I.  P.II.   147,  IJ^, 

15-6,  ij-9. 
. (l'atricius  de).  T.  I.  P.II.  147  ,  176, 

102.  T.^I.  P.III.  -,6. 

—  (V:fcaciHs  di).  T.I.  P.  II.  15-9. 

(Thomas).  T.I.  P.III.  86,130. 

Cadwallader  (Griffiuus  af).  T.  III.   P.I.  31. 

Cadz.0  (Jacobus  Dominus  de).  T.IV.  P.IV.    C.i.lder  (A).  T.V.  P.IV.  14J 


Cakuli  (Htigo).  T-I.  P.III.  91. 

(Be.trardus).  T.I.   P.IV.   129. 

(Pf.-n.j).  T.II.  P.I.  8+. 

(A,:aldHs).T.U.  P.  T.  29,    148. 

. (Arnaldus).  T.ll.  P.ll.  10;,  1,-1,  ifi. 

(Petrus).  T.Il.P.lI.  133,   ifi,  174- 

T.II.P.III.  8. 

(Bertrandus).   T.II.   P.II.    ifi,    174. 

T.II.   P.III.  8. 

(Bertrandus).  T.III.  P.IV.fi. 

C^.ky  (Abrahamus) ,  Clciicus.  Litierse  Paten- 

tes  ei  directx  de  Pixicntatione  ad  Rc£lO- 
riam  Eccleliac  Parochirlis  deComton  Aiar- 
tyn,  Dioecefis  Batlionienfis   &    Wellenfis. 
T.IX.  P.ll.  217. 
Caldecote  (Gafridi-.s).  T.I.  P.III.  98,   iio. 

(Thomas).  T.VP.I.  11. 

Caldecote  (Rcftoria  de) ,  in  Dioecefi  Norwi- 

cenfi.  T.VIII.  P.IV.  63. 


109,   111,   112. 
CaM  (Rogtrus).  T.I.  P.I.  9. 
Caelmanach  (Giraldus).  T.IV.  P.ll.   137- 
Caen(ReginalUus  le  8c  Johana»  Uxor).T.  IV 

P.III.  loi. 

(Robertusle).  T.V.  P.II.  I2. 

Caern/irvan  (Robertus   Dominus   Dormer  Co' 

mes).  T.VIII.  P.III.  23. 
Cifar  (JuHu).  T.VII.   P.I.  117.  173,110 


(A.).  T.VI.P.I.  II 
Calderiis  (Be:e::garius).  T.I.  P.III.  63. 
Calderwood.  T.VII.    P.  I.  129,  131. 
C.:ldeftreme   (Magiiler  &  Prioiifla  </?)•   T.II. 

P.III.  9S. 
Ca'dewell  (lVillie'.:':u<).  T.  IIT.  P.  I.  77. 
(Prior).  TIII.  P.III.  83,   13:! 


T.VIII.   P.I    . 
■  (Carolus) ,  Miles ,  conflituitur  CuJlos, 

fivc  iVIagiCier  Rotulorum  ,  Librorum  ,  Bre- 

vium  &  Recordoium   Curix  Cantellirise , 

ad  vitam.T.IX.  P.II.24S.  Vidc  Cefar. 
Ctfar-Auguftar.us  (Hiigo  Epifcopus).  T.I.  P. 

III.  26^,  fo,  5-8,  60,   77,  78,  86,   117. 

T.II.  P.  II.  145-. 
Cifarienfs  Epifcopu.?  (A.).  T.I.  P.II.  177. 
Cifarii  (Pcrr.:}!u.).  T.Il.   P.II.  80. 
Cifarinus  (yl/ei-.)  ,  Diaconus  Caidiaalis.T.VI. 

P.I.  200. 
Cifs  (PaiiUis  d:)  ,    Diaconus  Cardinalis.    T. 

VI.   P.l.  100. 
Caffr/e  (Patric!:).  Officium  ei  concefrum.  T. 

VIII.  P.  III.  Si. 
C:ige  (Rob:rt:is).  T.VI.  P.IV.  92. 
. (Johanr.es),  Miles.    T.VIII.   P.II.  f. 

Commiffio  ei  direda  ad  confervandam  Pa- 

cem  in  Comitatu  Cantabrigienfi.  io.d. 
■i.         (Johan.ies) .    Commiffio   ei  direfta    in 

Comitatu  Cantabrigi^.  T.VIII.P.  11.  i.;^. 
Cagent  (Johannes).  T.III.  P.I.   141,  169. 
Cahcurfe  (Radulphus).  T.III.  P.l.  3,  ii,  3J-, 

3S,  44- 
Caillan  (R.).  T.I.  P.I.  1^-7. 
Caillon  (A:n.)  T.I.  P. III.  134. 
(Be/;W;.<).  T.II.  P.n.  186.    T.II. 

P.III.  39>45-- 
Caillot  (Colin)   T.V.  P.IV.  99. 
CaiiLy  (Thomas  de).  T.I.  P.IV.   144. 

(Adam).  T.II.  P.III.   170. 

Cairegay    (Johsi.ines  Vaugha.s  de),    Juftitiarius 

ad  Placita.  T.VIII.  P.ll.  20. 
Cairs  (WilUelmus  £c  Heurlcus).   T.II.  P.III. 

164. 
Caithnes  (Robirtus  Epifcopus  de).   T.VI.    P. 

III.  108,110. 
Caketon  (Thomas  de).  T.III.   P.III.  73. 
CakhoTV  (Walterus  de).  T.l.  P.IV.  164. 
Cnl  (Arnaldus  de  laj.  T.  III.  P.IV.  +. 


(Thom.ts).   Officium  ei  conceflum. 
T.IX.  P.I.  76. 

(Thomas),  Armiger.  T.VIII.  P.I. 


Ca!dor   (Jacobus  Sardila.d  Dominus  d::).  T. 
IV.  P.IV.  109,  III,   112,   113. 
T.VII.  P.II.  14,  23,92,116,167,169,    C.ildsre,  Maneriura  in  Comitatu  Edeaburgh. 
171,   172, 183,  184,  104,  209  ,210,217.        T. II.  P.  III.  136. 

' (JuUiis).    Commiffio  ei    di:ccta  pro    Cald-aail  (Thomas).  Conccflio  ad  ejus  vitam. 

compofitione  defedluum  Tituloruni,   £cc.         T.VIII.  P.  I.  83. 


1S7.  Concefllo  ei  diredta.  ibid. 

•  (Kcw.u) .  Penfio  ei  concefla.T.VIII. 

P.II.  22. 

CalefaBura  cerac  ,  alias  Chafevoax.  T.  III.  P. 
IV.  II. 

Cdemont  (EUas).  T.I.   P.II.  i. 

Calefia.  De  Obfidione.  T.II.  P. IV.  205-.  T. 
III.  P.I.  ij-.  Eicpugnata.  16.  De  Capita- 
nco.  19,  22,  46.De  Vi£lualiba'i.  20.  De 
Appelljtionibus.  //.  De  Cuftodia.  66,  6S. 
De  Capitaneo.T.III.  P  1. 164.  Super  Cu- 
llodia.  P.II.  164.  De  Stapula.  T.III.  P. 
III.  47,48.  Pro  Exercitu  Rcgis.102.  De 
Proficuis  fcpulturje.P.  IV.;44.  PiO  Solda- 
riis.  49.  De  Gkdio  portando.  74.  De  Ca- 
pitaneo.  T.III.  P.IV.  161.  De  Prodito- 
riDus  arrefl:andis.  175-.  WalliK  Princeps  Ca- 
pitaneus.  T.  IV.P.I.  169.  Ljncafrre  Tour 
Cuftodes.170.  De  0:d'nii:ionlbus  pro  Vil- 
la.T.IV.  P.II.  41.  Pro  Capitaaeo  ad  Ge- 
nerale  Conci!ium.9j-.  Pro  Wiliiclmo  Lyfle 
Cuftoue.  ^^.  Super  Cuftodia  Lancallre 
Tour.  iio,  De  ViteUatione.  16)-.  De  Vi- 
6tuahbus.ii2.Super  mutuavifione  ibidem. 
170.  Super  Reventionibus  ia  Marchiis. 
T.IV.  P.IV.  172.  De  Capitaneo  confti- 
tuto  Ricardo  Wodevill.  T.V.  P.I.  23. De 
Locumteneate  Duce  Glouceftrijs.  23.  De 
Propofito  Ducis  Burgundise  obfidenji.  31. 
De  Succurfu.  32,  Super  reicuflu.  33,46. 
Pro  Willielmo  Moreton  Superviibre  Ope- 
rum.  T.V.  P.  II.22.  Pio  Duce  Some.iet, 
Capitaneo.  90,  91.  Pro  Capitaneo  Duce 
Eborum.5-7,  6o.Comite  Warwici.98.  Or- 
dinationes  circa  Stapulam.  T.V.P.III.  91. 
Circa  Lanas.  91.  Pro  Johanne  Baftardo 
Regis  Capitaneo.  162.  Villa  Archiepifcopo 
Turonenfi  olim  lubjefta,    ab  ipfo   Archi- 


epifcopo  exempta ,  &  ,Archiepifcopo  Cab' 
tuarienfi  fubje£ta.  P.  IV.  147.  De  Com- 
miffariis  ad  traitandum  fuper  reduiftione 
ejufdem  8c  aliorum  Caftrorum.P.III.  167. 
Pro  Egidio  d'Aubeny  Locumtenente  Vil- 
la:.  173.  Pro  Arthuro  Plantagenet  Offi- 
cium  Deputatix.  T.VI.  P.ll.  178.  Ad 
Rcttoriam  de  Sandegate  ,  Prajfentatio  Wil- 
lielmi  Kildalc.  T.VI.  P.  III.  138.  Ad  Ec- 
c.efiam  de  Scalcs  pro  Andrea  Befte  Prse- 
fentatio.  169.  Ad  Ecclefiam  Sanfti  Petri 
p;o  Willislmo  Marche  Prxfentatio.  199. 
Pro  Mercatoribus  Stapuk^.  P.IV.  34.  Ad 
Re£toriam  de  Sandegate  Praefematio.  ji. 

Calefinm.     Vide  Calefla. 

Caltton  (Rkhardus).  T.III.  P.IV.  69. 

Calfe  (Jakeurs).  T.  II.  P.  I.  79. 

(Lat:re;itlus.  T.II.  P.III.  126. 

(Henrk:s).  T.II.  P.III.   126. 

(PeirHs).  T.  IV.  P.III.  y8. 

CaUd's  (P.de).  T.  I.  P.  III.  63. 
Caliiiritanenfis  (Johannes  EpilcoDUs).  T.  III. 

P.IV.  93- 
CaUxtus  Tertius  (Pspa).  T.V.  P.II.  63,  67, 

70.  75".  77.  78. 
CaUak  (Bonables).    T.III.  P.II.  64,  6^,66. 
Callty  (WiiUel  f.iti) ,  Miles,  obtiaet  Ofncium 

Generalis  Reci-ptoris  pro   Comitatibus  O- 

xon,  Berks,  de  Civltate  O.xon.    T.  VIII. 

P.  III.  277- 
CrUlaia  (Gcnonafius  di).  T.I.  P.III.  41. 
Cnllciges  (Dominus  </e).  T.III.  P.I.  136. 
Callowe  (Tohius)  Clericus,  Artium  Magifter.' 

Litterx  Patentes  ei  diredtx  de  Prxfentatio- 

ne  ad  Recloriim  de  Ludchurch,  Dioeceiis 

Mencvenfis.  T.IX.  P.  I.  79. 
Calmad/  (Stefhanus).  T.V.  P.  IV,  4. 
Cabner  (Eruiz.  d;).  T.III.  P.II.  24,. 
CuIm  (JjLrnnes).  T.  VI.  P.II.  204. 
Cabty  (Johannes).T.lU.  P.I.  141,  169. 
Caiot  (Latmntius).  T.IV.  P.II.  48. 
Calf  (W::i'dmtis  de).  T.I.  P.III.  41. 
Calfelo  (Johancts  dt).  T.II.  P.  III.  139. 
CalfliiUe  (Jf.cobu!).  T.VI.   P.  IV.   116. 
Calfton ,  afias  Colfion  Baffet.  Vicaria.    T.  VI,' 

P.IV.  8. 
Cdthont  (Thomas).  T.VI.  P.I.  179. 
Calthorp  (Will.elmiis).  T.V.  P.  II.  91. 

— (Ph.U^pus).  T.VI.  P.I.   182. 

C.ih'aeanty  (Johames).  T.VI.  P.I.  73. 
Calvafenna  (Arn.de).  T.I.  P.  IV.  38, 
Caheci  (Reymundtis).  T.I.  P.III.  43. 
Caheria.  De  Jocalibus  in  Angliam  duceadi5« 

T.III.  P.IV.  66. 
Calvcrle  (Httgo).   T.  III.  P.  II.  103.  T.III. 

P.III.  4;,  48,  /,-,  88,  136,  i;-3,    i|-4. 

T.  III.  P.  IV.  19. 
•  (RtJulphus).  T.  VI.  P.IV.  i;-7. 

(Tliom.is).  T.  VII.  P.  1.  224. 

(Jo::!an,!es).  T.VII.  P.III.  38,  97. 

Caheiij  (Johan.ies)  ,  Miles,  unusex  Juftitia- 

riis  Regis  ad  P-cem  confervandam  in  Co- 
mitatu  Dunelmenfi.  T.VIII.  P.II.  7. 

CaherUy  (Johan.ns)  ,  Miles.  Commiflio  ei 
diie£ti  in  Comivatu  Eborum.  T.  VIII.  P. 
II.  l-. 

Cahe.iey  (Re£tona  &  Ecclefia  de)  ,  iaComi- 
t.atu  Ebo.ura.  T.VIII.  P.II.  ,-2. 

Cahcro  (Bertr.^ndus  de) .  T.I.P.III.  38,  134; 

Cahen  (Ceorgiits).  T.  VII.  P.  III.  83  ,  134, 
18)-,  191,  196,  199,  103,  iij-,  136, 
147.  T.VII.  P.IV.  II,  18,  48.  j-y,j7, 
63.  69,  77,  96,  14-1.,   168,  172. 

^—  (oHvtrus) ,  Clericus ,  Artium  Magifler. 
LittcrcE  Pf  tentes  ei  dire£tx  de  Prsefentatio- 
ne  ad  Re£toriam  de  Heyfliam,  Dioecefia 
Ceftrecfis.  T.IX.  P.II.  209. 

Cahiniaco  (G:iiUiel,r,H:  de).  T.I.  P.  I.  6^. 

Cahinus.  T.VI.  P.III.   134. 

Caltimfna  (Johannes  de).  T.I.  P.  I.  61. 

Caho  Mo,.te  (Aymerus  Rajmunui  de).  T,  II. 
P.IL  133. 

(Guillielmus  8c  Ff/r«j). T.  11.  P. II.  174, 

(Her.rictis).  T.IV.  P.III.  16S. 

Caho  Vico  (Philifiius  de).  T.  IV.  P.  III.  85; 
C,ilrveton  (Aiatius  de).  T.I.  P.II.  loy. 
Cam  (Maddok).  T.II.  P.I.  j-2. 
CamaviUa  (Richardus  ds).  T.I.  P.I.  f,  21. 
Cama;s  (Johannes  de).  T.I.  P.II.  ij-6,20o, 

203. 
Camb  (Nicholaus  del).  T.I.  P.III.   163: 
Cambaliaco  [Peirus  de) ,  Dominus  de  Wormis. 

T.I.  P.III.  213. 
Cambanes  (Wybertus).  T.V.  P.IV.  5-6. 
Cambden  (Willielmtis).  T.  VII.  P.  I.  iip.  T. 

VII.  P.II.  87. 

(WiUielmus).  T.VII.  P.  III.  6. 

(Baptifta  Vicecomes).    T.VIII.  P.IIi; 

34- 

CamM 


CIVJE  IN    IX.    TOMIS    FOEDERUM    CONTINENTUR.       ^t 


Camiel  (Berlo  &  Toren).  T.I.  P.I.  ii. 

. .  (Colhiiii).  T.I.  P.III.  98. 

{aigeUiu).  T.I.  P.IV.  ijo. 

I [AnJreas).  T.  III.  P.  I.   19,  49,  ^9, 

■ (Duncanus).  T.  III.  P.I.  49. 

(JnJr£.u).  T.III.  P.  I.   1,-9. 

. (Duncanus).  T.IV.  P.IV.  loi,  iijr , 

118. 
■ (Huso  8c  Georgius  filii).  T.  IV.  P.  IV. 

109,     III,     I  iz. 

(Archihalilus).  T.IV.  P.IV.   114. 

(Hugo).  T.V.  P.IV.  209. 

• {Johmim).  T.  VI.  P.  I.  189,   191. 

-  (Johames).  T.VI.  P.II.  1S9. 

(jacobus).  T.VII.   P.  IV.   144. 

Cnmbellmi   {Johanna).    T.  V.  P.  IV.  101. 
Csimher.  Caaellum  lic  didtum.   T.  VIII.  P. 

II.  iiy. 

Cnmbernon  (Dnvitl  &:  Johannes).  T.I.  P.III. 
188. 

Camberfay  Epifcopus  </f).  T.  VI.P.III.  iii. 

Cnmberwel  (Manerium  </e) ,  in  ComitatuSur- 
ria:.  T.VIII.  P.II.  5-1. 

Cambhon  [Johannes  de).  T.  I.  P.IV.   ifS. 

Cambii  (Rojiichellus).  T.I.  P.II.  33. 

Cambis  (Petrus  ile).  T.  I.P.IV.   133. 

Camhium.  De  concelVione  Cambiorum  Petro 
Corfey  de  Florentia  Mercatori  extra  partes 
Angliae  T.  V.  P.  IV.  25-6.  Thomx  Bo- 
]eyn  Militi  infra  Caleliam  &  Regnum  An- 
glix.  TVL  P.I.  4.     VtAeMoneta. 

Camboe  (Berlo  Caftcllanus  de).  T.I.  P.I.  11. 

Cnmhrai  (Aih).  T.IV.  P.Il.   171,  174,  178. 

Cambrigge  (milielmus)   T.  IV.  P.  IV.  41. 

• (Joh.tnnes).  T.IV.  P.IV.  Kii. 

Cambron  (Rohertus).  T.  I.  P.III.  66,  98. 

(Johaanes).  T.  I.  P.III.    104,  i(5j-. 

.. (Alex.).  T.lV.  P.  IV.  113. 

Cambury  (Ada,n  ue^.l.V.  P.  I.   129. 
Camhuskinel  (Abbas  de) .   T.I.  P.III.  98. 
Cambuskineth  (Patricins  Abbas).  T.  IV.P.IV. 

98,  99. 
• (Henricus).  T.V.  P.III.  191. T. 

V.  P.IV.  70. 

— (David).  T.V.  P.IV.  200. 

• (Pairicws).  T.VI.  P.I.   102. 

• (Alexmdsr).  T.  VI.  P.  II,  13, 14, 

16. 

(Epifcopus).  T.VII.  P.I.  32. 

Carnbujlank  (Conenallus  Perfona  de).    T.I.   P. 

III.  163, 

Camiy  (Thomas).  T.IV.  P.IV.  113. 
Camelford.  Breve  direftiim  Majori  Sc  Burgen- 

fibus  hujus  Burgi.  T.IX.  P.I.  2. 
Camelin  (Egidius).  T.I.  P.II.  193. 
Camello  (Johannes  de).  T.III.P.II.   178. 
Camera  (Ofbertus  </f).  T.  I.  P.  I.  i  3. 

{Hugode).  T.II.  P. III.  22,  26,27, 

(Johannes).  T.  IV.   P.IV.ii. 
Cameracenjis  (Epifcopus).  T.  I.  P.I.  49. 

(Cardinalis).  T.  IV.  P.  II.  195-. 

■  (Henricus  Epifcopus).T.  V.  P.  IV. 

86,  136. 
Camerarli  (Johannes). T.I.  P.I    40, 
C.imerarius  (Bald.).  T.  I.  P.I.  31! 

-~   (Nicholaus).  T.I.  P.II.  36,38. 

• Feoda  ad  Coronationem.  T.Il.P. 

III.41.    Pro  Camerario  Pxcgis.  T.IV.    P. 

II.  31.     Regis  Hcn.icus   le  Filz  Hugh.  P. 

III.  147,  1^4.  De  Hofpitalione.  T.IIl. 
P.  IV.  166.  De  Ofiicio  Magni  Camera  a 
conceflb  Roberto  Comiti  Suflexix.T.  VI. 
P. III.  60.  Ofiicium  Magni  Camerarii  pio 
Willielmo  Marchione  Northamptonix.  T. 

VI.  P.III.  ,78. 

Cameri  CR^ger::s).  T.II.P.I.  196. 
Camerino  (Tcllncius).  T.II.  P.I.  iif. 
Camerlin  (Joha-.ines).   T.VII.  P.III.   196. 
C.imeurri  {Joha;r,ies) .  T.III.  P.IV.  194. 
Camhou  (Walterus  de).  T.I.   P.II.  114. 
Camicon  (Johannes).  T.  II.  P.  1.5-2. 
CamiUa  (Thedis  de).  T.  1.  P.II.  121. 

(Gab-.iel  de).  T.II.  P.I.   180. 

Camillotus.  T.VI.  P.ll.  7. 

Camiiio  (G.ioflerlnus  de).  T.  I.  P.I.  134. 

Camojs  (Radulfhus  de).  T.I.  P.II.  93. 

. (Radidphus  de).  T.I.   P.IV.  iii.     T. 

II.P.I.  37,  196.  T.II.  P.II.  18,27,47. 
.—  (ejidulphus  de).  T.II.  P.II.  107,  108, 

109,   122,  1:3,  161,  168,187, 

(Joha.-.nes  di).  T.III.  P.I.  186. 
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-  (Owinus).  T.  VI.   P.  IV.    47,    62; 


98. 


176. 
17S. 


(7o*;inncj).  T.VI.  P.IV.  111,111. 
(Richardus).  T.  VI.  P.  IV.  1 39  ,  140, 

(Johannes).  T.  VI.P.IV.  176,177, 


(Henricus  Robinfon).    T.  VII.   P.    I. 
200.  P.  II.  169. 

(Robertus).  T.VII.  P.IIL  41,  f  8 , 


(RicharJus).  T.VII.  P.III.  8f,    P. 


«73- 


IV.   ifo,   15-9. 
■"     -  -    Comcs  (Jacobus),    T.  VII.  P.  IV. 

68,  77,  139,   16S,    171  ,   189. 
Carleolenjis  Epifcopu.<:.  T.I    P.II.  184. 
Carles  (Rogerus).  T.II.  P.II.  43,  jr. 
Carleton  {IViliiehnus  de).T.l.  P.III.   170    P 

IV.  108. 

(Robertus).  T.  II.  P.  I,  8. 

CJohannes).   T.III.  P.I.  24,   34,  39, 

42-,  ^r»  4^'  48.  S^>  <54,   loi. 

(Benedtctus).  T.III.  P.I.  5-7. 

(Dominus).  T.IV.   P.  II.  i^j, 

(Tbomas).  T.IV.  P.IV.  70. 

■ (Thomas).  T.VII.  P.III.  38. 

• •  (Dudley),  Miles.  T.VIII.  P.I.  ij-o. 

• (Dudley)  apud  Rcgem  Gallix  Legatus. 

T.  yill.  P.I.  182.  Inftruftiones  ei  dire- 
dtx  a  Carolo  Primo ,  Rege  Anglix.  ibiJ. 

— —  (Thomas),  unus  ex  Juftitiariis  Regis 
ad  Pacem  conicrvandam  in  Comitatu  Cum- 
beiiandix.  T.VIII.  P.II.  f. 

— (Johannes).    Commiflio  ei  diredta  ad 

confervandam  Pacem  in  Comitatu  Canta- 
brigienfi.  T.VIII.  P.II.  ,-. 

. (Guido),  Clericus,  in  Artibus  Magifter. 

Littcrx  P.itentes  ei  diic£tx  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Viniriam  de  Bradworthy,  cum  Ca- 
pella  de  Peneraswick  eidem  annexa  ,  in 
Comit.atu  Devonix ,  Diceccfis  Exonienfis 
T.VIII,  P.IV.  114. 

(Guido),    Clericus,  Artium   Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  diredtx  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Rettoriara  de  Kirkanders  juxta  ri- 
pam  fuper  le  Borders  ,  Dicecefis  Carliolen- 
fis.  T.IX.  P.I.  81. 

(Gtii.io),   Clericus,    Artium    Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  diredtx  de  Prxfenta- 
tione  ad  Rectoriam ,  iive  Ecclefiam  Paro- 

chialetn 
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chialem  de  Cathorpe ,  in  DicEcefi  Lincol- 

nicnfi.  T.IX.  P.II.   144. 
C;irUto:i  (r,/-)OT.jj).Oificiuai  ei  conceffum.T. 

IX.  P.II.  io,-. 
C^rkton  (Villa  &  Hamiettus  dc).  T.  VIII.  P. 

II.  5-1. 
CaHttoa  SAncii  Petri  (Redloria  de)  ,  in  Dice- 

cdi  Norwicenli.  T.  VI.  P.  IV.  131.T.IX. 

P.ll.  z>-j. 
Carlston  in  Morelnnd.  Rectoria.  T.  VI.P.III. 

C.vi:k  {milidmus).  T.V.P.  II.  37,   89. 

(liokrtHi).  T.VII.  P.  II.   182. 

■  [chrijioferus)  ,  Ciericus ,    Artium  Bac- 

calaureus.  Littcrae  Patentes  ei  direttx  de 
Prielentitione  ad  Reftoriam  de  Yppeily , 
Diceccli;  Wigornix.  T.IX.  P  II.  211. 

Ctrlingford  (Vicecomes).  Wide  Swyfi  {Bernar- 
diis  Sainiim). 

Ciriioie/ijis  Epiicopus.  Reflitutio  Tempora- 
lium.  T.III.  P.IV.  119.  De  Libertatibus. 
P.III.  43.  Dccani  8c  Capituli  Elcemoii- 
nx.  T.VI.  P.III.  129.  De  Canonicatu 
gc  Prxbenda  concelTis  Hugoni  Savcll.i;^. 
Licentia  eligendi.  P.IV.  46,  pS.  De  Cu- 
ftodia  Temporalium.47.Pro  Owino  Ogle- 
thorpe  Epiicopo  Reilitutio  Temporalium. 
41,111.     Licentia  cligendi  pro  Epifcopo. 

139,  176.  Regalis  Airenfus.  139.  Refti- 
tutio    Temporahum.    140.      Commenda. 

140.  Reliitutio  TemporaHura.  177.  Pro 
Henrico  Robinlon  ,  Epilcopo  RelHtutio 
Teraporalium.  T.VII.  P  I.  201.  De  Li- 
ceutia  eUgendi  Epilcopum.  T.VII.  P.III. 
203.  Pro  Ricardo  Milbourne  Epilcopo 
Regius  AfTcnfus.  212.  Pro  eodem  Relli- 
tutio  Tcraporahum.  212.  De  Licentia  eli- 
gcndi  Epifcopum.  P.IV.  141.  Pro  Ricar- 
do  Senlioufe  Epilcopo  Regius  AfTenfus. 
i)-o.  Pro  eodem  Reltitutio  Temporalium. 
15-9.  Gubernatio  commiiTa  Nicholao  By- 
ron,   Miiiti.  T.IX.  P.lll.  22. 

Carlijls  Civitas.  Ofticium  de  Mnjler  Gunner, 
pro  Jacobo  Spence.  T.VI.  P.IV.  145. 

Carlijls  Cumbria:.  Prioris  Monafterii  Scri- 
ptum.  T.VI.  P.III.  46. 

Cariijle,  Officiarius  Armorum.  T.V.  P.III. 

Cnrlos  [Rbgerus).  T.II.  P.  II.   179. 
Cadui  Widielmus).  T.II.  P.I.  79. 
C.irlyn  (Mor^anus).  T.I.P.I.  128,   129. 
Carlson.  iireve  direftum    probis    Hominibus 

hujus  Burgi.  T.IX.  P.I.  3. 
Carman  (Clemens).  T.II.  P.IV.  ij-. 
Carmmth  (Dominus  Joharmes  de).     T.  I.  P. 

III.  66. 
Carmeli  (Prior  de   Monte).    T.I.   P.II.  211, 

2:2. 
Carmdit£.     Pro   Generali  Ordinis    Laurentio 

Bu^-iy.  T.V.  P.IV.70. 
Cir.vigrjd  (Johaunes).  T.VI.  P.III.  97.    T. 

VF    P.l.  32,   107. 
C'..'inynoiae  (mlUelmus).  T.IV.  P.I.  83. 
(Johannes).  T.  V.  P.III.   197. 


Carnaiy  (r»D..-;a.).  T.III.  P.III.  127. 

Carna^e  (fohannes  dc).  T.IV.  P.ll.  81. 

Carnarvan.  Comitatus,  Dominium  ,  Callrum. 
Vilia  de  Carnarvan.  Dominium ,  Caftrum 
£c  Viila  de  Conewey.  Conimot.  de  Is- 
faph  Sc  Ugliah,  Navecowey  &  Cruthyn. 
T.V.  P.  IV.  1S3. 

Carnat  (Johxnnes).T  VI.  P.I.  208. 

Cnrnay  (Gtulitelmus).  T.  V.   P.IV.  92. 

Carne^Etlwardiis).    T.VI.P.III.  I46.  P.  IV. 

-^ (IVillielmus).   OtKcium  ci  conceffum. 

T.VIII.P.IV.  113. 
. (Edwarilsis) ,    Officium    ei  conceffum. 

T.Vlll.  P.  IV.  113. 
(Wdlielmus)  conftituitur  Camerarius  in 

Southwallia.  T.IX.  P.I.  76. 
Carneau  (Johannes).    T.II.  P.IV.  j-.  T.III. 

P.I.  II. 
G3.rnegi(Robertus).  T.VI.P.III.  201,206. 
Cameiehiy  ,    iive   Carnaby   (Vica;  ia  de ) ,  in 

Dioeceli   Eboraccnll.  T.IX.  P.  II.  94. 
Citrnel  (Johanr.es).  T.IV.  P.II.    81. 
Cii''''»»^*'^''^- Vicaria.   T.IV.  P.  IV.  49. 
Cf.rues  (Alex).  T.IV.  P.I.  87.191  ,  197. 
Ci^rneys  (IVillitlmus).  T.IV.   P.IV.  130. 
Carnis  (Alex.).  T.IV.P.III.  192.    T.V.    P, 


I.  31. 


(Henrictis).  T.V.  P.II.  33, 


34- 


Carnifo  (Joaux  de).  T.VI.  P.II.   i^S. 

Carr.ita  ('aomas).  T.IV.  P.ll.  27,  31. 

C^.rnium  elus.  Proclamatio  pro  refrxnatione 
necandi ,  difponca.li ,  aut  edendi  carnem  en 
le  Lent ,  aut  \n  yiicolis  diebus  appunctua- 
tis  per  Legem  jouicuicunquc  perfonis  Itri- 
6te  obfervaada.T.VIIl.  P.  II.  iif.    Vide 


Caro. 
Carnon  (WHlielmus)  ,  Generofus,  Commiffio 

ei  directa  in  Comijatu  Coniubi;«.T.  VIII. 

P.II.  33- 
Carnole  (Thomas  de).    T.  I.  P.  II.  209,  210. 
-.  (Thomas  de).    T.II.  P.III.  124. 

[Thomas).  T.II.    P.IV.   120. 

(Philipfus).     T.III.  P.I.   i6r. 

Carnotenjis    Epifcopus  (Johannes).  T.I.    P.  I. 

16,  .19.     T.IV.  P.l.   12,   13,    34,  46, 
47  .   48  ,  ^o,  5",-  ,  69. 

■ {Jhomcis).    T.IV.  P.  I.   St  ,    116, 

136. 


7f- 


(j.).  T.iv.  p.m.  1S7. 

(Erardus  de  Marchi).    T.  VI.  P.  I. 

C.iro.De  Carnibus  temporibus  quadrageilma- 
libus  ,  pro  Comite  Warwici  &  U.xorc, 
edendis,  licentia.  T.VI.  P.III.  180.  Pro 
diverlis  aliis.  180.  Pro  Archiepifcopo  Can- 
tuarienfi.  181.  Pro  Epifcopo  Elienll.  iSi. 
Proahis.  214,  228,229.  Vide  Carnium 
efiis. 
Cxraibus  (Georgius).  T.III.  P.  II.  184. 
Cnrolus ,  Comcs  Piclavienjis.  T.I.  P.II.  '.16. 
Carolus  I,  Rex  Angliae.  Ejus  Commiffio 
pro  continuatione  Sigiili.  T.  VIII.  P.  I.i. 
Ejus  Prociamatio  pro  Pace  &  Legibus  Reg- 
ni  obfervandis.  2.  Proclamatio  concernens 
ejus  Coronationem.  T.  VIII.  P.  I.  194. 
Warrantum  fpeciale  ad  faciendum  Brevia 
pro  Militibus  faciendis  ad  Coronationem. 
196.  Creationes  de  Anno  primo  hujus 
Regis.  T.  VIII.  P.  II.  22.  Pcnliones  ab 
iplb  conceffas.  ibid.  Pardonationesab  ipfo 
conceffa:,  primo  Anno.  iiid.  22.  Officia 
conceffa.  ibid.  Creationes  de  Anno  fccun- 
do.  161.  Inventiones  de  eodem  Anao.164. 
Prxfentaiiones  ad  quxcunque  Bencficia 
Ecclefuftica  de  eodem  Anno. ibid.  Difpen- 
fationes  8c  Facultates  de  eodem  Anno. 
16)-.  Creationcs  de  Anno  tertio.  242.  Dc 
Anno  quarto.  T.  VIII. P.  III.  81.  Tradatus 
Amicitia;,  Pacis,  Comraercii,&c.  inter  eum 
&  Philippum  IV  ,Hifpaniarum  Regem.141. 
Varia:  Creationes  fadtse  Sc  Officia  concefla. 
163,  221,  (^  feq.  Vide  Creationes  feu 
Creationum  Littern..  Tra£tatus  cum  Luiio- 
vico  XIII.  Rege  Francix,  pro  Rcftitutio- 
ne  Novx  Francix,  &c.  22S.  Altcr  Tra- 
«Status  cum  eodcm  Principe,  de  Reltitu- 
tione  Comraercii.  229.  Confirmatio  duo- 
rum  Tradtatuum  inter  eofdem  Principcs, 
231.  Declaratio  Regis  Caroli.  ibid.  In- 
ftruttiones  ab  eo  datx  Johanni  Comiti 
BriJgwater.  T.VIII.  P.IV.  6.  Varia  Of- 
ficia  conceffa  anno  Regni  fui  decimo.  113. 
Vide  Officia.  Epiftola  hujus  Principis.  T. 
IX.  P.ll.  128.  Tradtatus  inter  eum  gc 
Chriftianum  Quartum  Regem  Danix.218. 
Vide  Chrifiianus  ^uartus.  Confirmatio  Ra- 
tificationis  TraftatLis  Pacis  8c  Amicitix  in- 
tcr  Carolum  £c  Regem  Portugallix.  T. 
IX.  P.III.  90.  Commiffiones  &  Manda- 
torum  Tenores.  92.  Ratificatio  Articulo- 
rum  per  Regem  Portugallix.  ibid.  Rati- 
ficatio  per  Regem  Anglix  93.  Epiftola 
Caroli  ad  Parliamentum.  109. 

Cm-oIus  (Princeps).  Ejus  Cuftodia  commiffa 
Wiilielmo  Comiti  de  Newcaftle.  T.  IX. 
P.  II.  i)-4.  Ejufdein  Cuftodia  commifla 
Guiilielmo  d'Hertford.   T.  IX.  P.III.  76. 

Caron  (Noel  de).  T.VI.  P.  IV.  183. 

(.Voc/  ,/.).  T.VII.  P.I.  201.P.II.211, 

.  (.\W  de).  T.VII.  P.  III.  iiy. 

Carondoiet  (J.)  T.V.  P.  III.  113. 
Caront  (fjoh^nms  dt).  T.  III.  P.I.  1^9. 
Carou  {J.ih'.s).  T.III.  P.II.    109. 
Caroun  (Joh.xnnes  de).  T.III.  P.IV.  102. 
Carox.oli  (Jobxnnes).  T.IV.  P.lV.  23. 
Carpata,  (Johannss  de).  T.I.  P.III.  27,38. 
Carpentnrius  (Robertus).  T.I.  P.III.   104. 
Carpsnter  (Jordanus).  T  IV.  P.III.   14. 

(fJohMnes).  T.IV.  P.IV.  95,  i;-^. 

— —  (Michaet).  T.VI.  P.IV.  8. 

-  (Henricus) ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 


gifter.  Litterx  Patcntes  ei  diredtx  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  Sancix  Tvinitatis 
in  Civitate  Covcntris.   T.  VIII.  P.  IV.  62. 

(Robertus) ,  Cicricus,  Artium  Magi- 

fter.  Litterx  Patentcs  ei  dire6tx  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  ,  five  Ecclefiam  Pa- 
rochialem  de  Guendron  ,  cum  Helfton  ,  in 
Comitatu  Cornubix,  Dicecelis  Exonix.T. 
Vlll.  P.IV.  116. 

(Heiiricus).  Litterx  Patentes  ei  con- 

ceflx  de  Prxfenta'ione  ad  Vicariam  dc 
Staple  Afhtoa.ia  Ditecefi  Sarum.  T.IX. 
P.ll.  91. 
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Carpentra.  De  Paffagio  pro  Epifcopo.T.III. 

P.  II.  100,  206. 
Carpentras  (Epifcopus  de).  T.III.  P.  II.  200, 

206. 
— ■ (Guillielmus  de).  T.III.  P.  III.   21, 

23  ,  24,    2J-,    26,    29,     30,    3^  ,    2.J 

Carr  (Petrus  de).  T.I.  P.  III.  38. 

(Johannes).  T.  III.  P.  II.  i6i. 

Carr  i' Ancram  (Guiilielmus) ,   Armiger.     T. 

VIII.  P.I.  100.  Conceffio  fpecialis  ei  di- 

refta.  ibid. 
Carraby    (wilHelmus).   Commiffio  ei  direfta 

in  Comitatu  Northumberlandix.   T.VIII. 

P.II.  HS. 
Ciirrij/cii.  Navis  ob  magnitudinem  fic  didta.T. 

V.  P.II.21. 
Carraoul  (Radulphus  de).  T.  III.  P.  I.106. 
Carre  (Robertus).  T.V.  P.  111.   147. 

(Wdterus).  T.V.  P.  III.   1^4. 

(Johannes).  T.V.  P.  IV.  69. 

(Huge).  T.VI.  P.I.   183. 

(Willieimu,).  T.VI.   P  II.  194. 

(Nicbolaus).  T.VI.  P.IU.  141. 

(Richardus).  T.VI.  P.IV.   160. 

(Johannes).  T.  VII.  P.  III.  42  ,  ,-S. 

(AndrMs).  T.VIl.  P.Ul.  j-8. 

(Edn>ardus).  T.VII.  P.IV.  96. 

—  (Leonardus)  ,   Generofus.     CommilTio 

ei  dirccla  in  Comitatu  Northumberlandix. 
T.VIII.  P.II.  34. 

(Martinus),  Clericus,   in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ci  direftx  de  Prx- 
fentatione  adVicariam  deCimrofe,  inDice- 
cefi   Menevenli    T.  VIII.  P.  III.  19. 

(Robertus), Eques.  Commiflio  ci  dirc- 

<aa.  T.VIII.P.III.  25-2. 

(Wiliielmus).  Commiflio  ei  dircdla.T 

VIII.  P.  III.  2;-3. 

— —  (Richardus),  Clcricus  ,  Artium  Magi- 
fter.  Littcrx  Patentcs  ci  dire£tx  de  Prx- 
fentatione  aj  Reaoiiain  de  Chrowleigh, 
Dioecefis  Exonix.  T.VIII.  P.IV.   117. 

(Robenus),  Baronettus.    T.IX.  P.III. 

40. 

Carrebris  (WillieUnus  de).  T.V.P.  II.  j-i ,  5-3, 

S4. 
Carrere  (Nicholms).  T.VI.  P.II.  93. 
Carret  {Thomas).  T.VI.  P.II.  204. 
Carreu  (Nicholaus) ,    Dominus  de   Mulesforj. 

T.I.  P.IV.  5-. 

(Mauritius).  T.  I.  P.IV.   14. 

(Raymundus).  T.  I.    P.IV.  ly. 

(JohannesV  T.III.  P.II.  41. 

(Nicholausj.  T.  III.  P.II.    194,    101, 

203,  205-. 

(Nicholaus).  T.III.  P.III.  10,11,34, 

45"  f9- 

(Richardus).  T.III.  P.III.   14. 

. ■  (Thomas).  T.  IV.  P.II.  ij-. 

Carrier  (Richardus)  ,  Clericus  ,  uaus  Juftitia- 
riorum  Regis  ad  Pacem  confervanJam  in 
Comitatu  Dcrbix.  T.VIII.  P.II.  6. 

Carril:  (Dunecan  de).  T.I.  P.I.  81. 

(Nigelius  Comcs  ds).    T.I.  P.II.1,2. 

. .  (GilbertUi).  T.I.  P.III.   121. 

(Jjhannes).  T.IIl.  P.II.  74  ,  107  ,  15-4, 

"jy.    '74- 

(Comes  de).  T.  III.  P.  II.   15-4,161. 

(Johannes  Comcs).  T.III.  P.  III.  108, 

122,   1^6.  P.IV.  102. 

Comitiffa  (Alianora  de  Brus).T.Ill.  P. 

IIL   if. 

• Comes    (David).  T.III.  P.IV.  136, 

143,  146. 
Carrione  (Jacobus  de).   T.I.  P.  III 
Carroz.  (Ludovicus).  T.VI.  P.  I.  i^ 

^i".  5°.   34.   3*^.  43  '  4r- 
Carruthers  (fohanr,esde).  T.III 


42. 
j.17. 


•9. 


15-2. 


P.IV. 

Cars  (Thomas  de).  T.I.  P.III.  104. 

Carfe  (  Joharines  )  ,  Theologix  Baccalaureus. 
Litterx  Patcntcs  ei  direttx  de  Prxfcntatio- 
ne  ad  Vicariam  dc  Sutton  in  Galtrey.  T. 
VIII.  P.  III.  228. 

■  (Johannes),  Clericus,  Theologix  Pro- 

feiror.  Littcrx  Patcntes  ei  directx  de  Prx- 
fentatioiie  ad  Rectoriam  de  Bviyton  mar- 
rcll.  T.VIIl.  P.III.  2S1. 

Carfidony  (Anthonius).  T.VI.  P.III.  f9. 

Carta.  Anglis  de  Foiefta.  T.I.  P.  I.  173. 

. Confirmationis  pro   Dccano   £c    Prx- 

bendaiiis  Ecclcfix  CatheJralis  Norwicenfis, 
cum  Declarationc  Regis  fuper  Statuta  an- 
nexa.  T.Vlll.  P.III.  40. 

C.irt.-JfM  Epifcopus  (J.  df).  T.I.P.III.212, 
214. 

C.^rter  (R'chardus).  T.V.  P.II.  167. 

(rliomas).  T.V.  P.IV.  3,  6, 

(Johannes  &  Guillielmus) .  T.V.P.IV. 

93- 
(Johanm).  T.VI    P.I.  76,77,78. 

O  a  Cnr- 
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C.trter     {HumfriJus).  T.VI.  P.IV.   109. 

{Roiertus) ,  Generofus  8c  Feodarius  Co- 

iniutus  Hcntordix.  T.  VIII.  P.  H.  33. 
Comniiirio  ei  dire£la  in  eodem  Comitaiu. 
iiiJ. 

(Thomas) ,  Clericus  /in  Artibus  Magi- 

llcr.  Littera;  Patentes  ei  direaa:  de  Prxfen- 
tatione  ad  Vicariam  de  Donningron  ,  five 
Dynton,  in  Dioecefi  Lincolnix.  T.  VIII. 
P.IV.  6f. 

,  {Thomns).  Ofiicium  ei  concefTum.   T. 

IX.  iMI.  136. 
Cjrteret  (RfginaUus  Sc  Fhilipfus  de).     T.III. 

P.  III.  i;6. 
. {Hdier  &  Johannes).    T.  VI.   P.  III. 

roi. 
. >  {Georgius).  Officium  ei  concefium.  T. 

IX.    P.  II.  i+S. 
i {Philijifus)  conftituitur  Ballivus  Infulx 

de  Jeifey.  T.IX.  P.II.  104. 
. (  E/wj).  Officium   ei  concefTum.  ibiJ. 

{Georgius).   Officium    ei    concelVum. 

ihiJ, 

C^rte/ii  Je  nuce  {Vitrus).  T.I.  P.  III.  31. 
C.irteu-right  {AJain).T  VI.  P.IV.   179. 

. {Abraham).  T.VII.   P.JV.  i++. 

C.irthufienjhnrt.  Sicus  nuper  Domiis  five  Mo- 

naftcrii.  T.  VI.  P.III.   187. 
Cartier {Peiriis  cC  TheobaUus  /e).T.IV.P.lII. 

60. 
drties  {Fetrus  de).  T.II.  P.ll.  »07. 
C.%rtu;ienj!s  Ordinis  Prior.  T.  I.  P.IV.  39. 
Cirtrvright  {Ric/trJus)  ,   alTignatur   Regis  Ju- 

ftitiarius  ad  Securitatem  Pacis  in  Comitatu 

Noithamptonioc.  T.VIIL  P.Il.  12. 
..         —  {Ricardus)    Juftitiarius  ad    Pacem 

conferv:mdam  in    Comitatu   OioniiE.    T. 

VIII.  P.II    13. 
■  —   {Fiilco),  Comniiirarius    Rcgis  in 

Comitatu   Nottinghamix.   T.VUl.  P.ll. 


52. 


{IVillielmus)  ,  Armigcr.  Commiffio 

ei  direfta  in  Comitatii  Eborum.  T.  VIII. 
P.  II.  is- 

(Ricardiis).  Commiffio  ei  direifta  in 


Comitatu  Nortlmmptonix.T. VIII.  P.II. 

C.tnpgton  {fohannes).T.Y.  P.  III.  105- ,  15-4, 
■  n.  ^79-  P-IV.  38,  47,  49,  61,  63, 
<>f,  68,  75,  79,  110,  111,139,141. 

{Johaimes).  T.  V.  P.IV.  <<;4,  197, 

2or. 

C.irvaial  ( Bernardinus)  ,  Epifcopus  Cardina- 
iis,  T.VI.P.I.ioo. 

Cnrvanel  {Jihanms).  T.VI.  P.II.  101. 

Caruanu:  (Cirifiofcriis) .  T.Vl.  P.IV.  119. 

Ca^-vas  {Johmmes).  T.VI.  P.  II.   i)-i. 

Cmicune  {Farot}).  T.V.  P.IV.  99. 

Cartidon  {Hoherius).  T.III.  P.IIL   195-. 

Carvo.dll  {Rochintiolus) .  TI.  P.  II.   177. 

Cary  {Johaoms).  T.  III.  P.IV.  27. 

— '  {Rikrtus).  T.IV.  P.II.  S9- 

—  {iiokrtus).  T.VII.  P.I.  1 37,  214.  P.  II. 

7+. 

—  {Georgius).  T.VII.  P.I.  173,  204.  P.II. 


9+. 


— .  {Johannes)    T.VII.  P.  I.  214. 

{Hmricus).   T.VII.  P.  III.  6y ,    Si  ^ 

{E.lrvarMls).  T.VII.   P.IIL.   94. 

{iiobertu.)  ,  Baro  de  Lepington.  T.VIII. 

P.  I.   112.    Conccffio  fpecialis    ei  directa. 
iiiJ. 

. —  {Ricardus),  Armiger.  T.VIII.  P.I.  iSo. 

{tVitlielmus) ,  unus  ex  Juftitiariis   Regis 

ad  confervandam  Pacem  in  Comitatu  De- 
vonix.  T.VIII.  P.II.  6. 

{cdtrardu-),  Miles.  T.VIIl.  P.II.  12. 

{Robertu.') ,  Milcs  &  Baro  de  Lepington, 

creatur  Comes  de  Monmouth.  T.  VIII.  P. 
II.  22. 

{idraardus) ,  Eques ,  Aldermannus  Lon- 

don.  T.  VIII.  P  111.253. 

{Thomas),  Armiger.  Commiffio  ei  dire- 

ai.  T. VIII. P.  III.  25-3. 

-  {Georgius) ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterx  Patentcs  ei  direftx  de  Praeienta- 
tione  ad  Reftoriam  de  Ciovelly ,  Dicecefis 
Exonix.  T.IX.  P.II.  207. 

Cafd  Novd  {Vitall  de].  T.  I.  P.I.  144. 

. (Dominus  de).  T.I.    P.  III.  5-3, 


{Oto  8c  Bedz..  dc).    T.I.    P.III. 


Sf- 


134. 
C^ali  {Od«).  T.l.  P.  III.  24. 
Cafalibone  (Geraldus  de).  T  I.P.HI.  38. 
CifaUbus  {Georgius  df).  T.  VI.   P.II.  194. 
Cafali::.  (Dominus  Je).  T.I.   P.IV.   131. 
Cafalmono  {Lo.  </,).  T.  V.  P.  IV.  6j. 
Cafalone  (Dominus  de).  1,11.  P.IV.  77. 


Cafans  {Menancon  &  Pf/r«j(/p).T.III.P.T.i 
Cafarea  (iJominu.";).  T.l.  P.  I.   167. 
Ctfavaho  {Hotho  de).  T.I.  P.IV.   140. 
Cafaubon  (Mericus) ,  in  Artibus  Magiftcr.  T. 

VIII.   P.  I.    190.    Conccffio  Denizationis 

ei  direfta.  ibid. 
Cafc  {Philippus  de).  T.I.  P.III.   33. 
Cafe  {Slefhanusj.  T.V.  P.I.  80. 
Cafenawe  {Andreas  de).  T.II.  P.II.  122. 
Cafertarius  (Comes  Rohertus).    T.I.  P.I.   17. 
Cafes  (Petrns  Je  les).  T.  I.    P.III.   134. 
Cafeton  {Petrus  Je).  T.III.   P.  II.   117. 
Cafjaknfs  Archiepiicopi  eleaio.     T.  I.  P.I. 

98,  109,  116,  ir9,  133,  166,  190. 
Cafliel  IThomas).  T.IX.  P.III.   113. 
Cafe  {Thomas).  T.VI.   P.IV.  160. 
Cafs  {mUielmus  de).  T.  II.  P.I.  2  ,  3,7,21, 

37.  44,76,  9J-,  158.  P.II.  61. 
Cajiepa  {Gaillardus  de).  T.  II.  P.I.  Sf. 
Cafon  {Samuel) ,  Armiger.  Commiffio  ci  di- 

refia.  T.IX.  P.I.  2f. 
Caffa  {Bernardus  Je).   T.I.  P.IV.   131. 
Cajfabon  {Sor.  Je).  T.I.  P.I.   141. 
Cajfalenjis  Decanus.  T.  I.  P.  II.73. 
Arcliiepifcopus.  T.I.  P.I.  161 ,  186, 

P.II.  ,-4,143.  P.IV.  39. 

—  {Mauritius).    T.II.  P.I.  98, 


118. 


'33 


-  {milielmus).  T.  II.  P.I.   119 
166,   169  ,  190. 
{Johannes).  T  II.  P.III.  69. 


109, 


122  . 


Canonicus  {Kyranm)  T.I.  P.1. 1S6. 

(Decanus).  T.  I.  P.II.  54. 

Ciffalibus  {Johannes  Jc).     T.  II.  P.I.  So. 
Cajfanea  {BemarJus  Je).    T.  II.  P.I.  78.     P 

II.  19. 
C.ijfaneul  (Dominus  Raymundus  de).  T.II.P. 

I.  2. 
Cajf:,uli  {Barth.  del).  T.III.  P.  I.f^. 
Cajfd  {Haimce).  T.  V.  P.I.   118. 
Cajjeknjh    Archiepilcopus.   T.V.  P.  II.  n,- 

P.III.  187.  ^" 

{David).  T.V.  P.III.  191. 

CaffeUtnfs.    Pro    Edmundo  electo  Littera:  a 

Papa  ad  Rcgem  Anglia:.  T.VI.  P.II.  11. 
CiJfeUis  Comcs  {Gilbertus  i/f)-T.  VI.  P.  I.iii, 

P  II.  10,   II,   13,  14,16.  P.III.  07. 
CifeUis.  T.IX.  P.III.  68. 
Caffde  (Vicccomes  Je).  Vide  Sommerfet  {Tho- 

mas). 
Caffon  {Edwardus).  T.VII.  P.I.  67. 
Cijjons  (Bcrnaidus  Je).  T.II.  P.  III.   174. 

{Johannes  de).  T.IV.  P.I.  78. 

Cajfun  {Milanus).  T.  V.  P.  IV.  88. 
CaffUs  {Bernardus  Je).  T.  II.  P.  IV.  i6j. 
Cajfy  {Johannes).  T.  III.  P.  IV.  134. 

{RicharJus).  T.IV.  P.II.  139. 

Caji-Combe  (Ecclefia  Parochialis  de)  ,  Dioece- 

fis  Sarum.  T.  VIII.  P.II.  38. 
Cafiel   {Robertus),    Clericus  ,    &    Capellanus 

Henrici  Montagu  ,  Comitis   Manceflru.     T. 

VIII.  P.II.  40.     Litterx  Dilpenlationum 

8c  Confirmationum  ei  diretla;.  ibid. 
CafleiUan   {iViUielmus ,Kanulfus  &  Cuido  de), 

T.I.P.I.  40. 

. {Poniius  Je).  T.I.  P.I.   144. 

C.%flde  {Johannes  Je).  T.  I.  P.II.  170. 

{Henricus  Je).  T.I.  P.IV.  14,   ij-. 

(Johannes  de).  T.  II.  P.III.  148. 

{GuiUielmus  J-).  T.IV.   P.III.  Sj-. 

{i^icholaus  Je).  T.IV.  P.IV.  161. 

(Johannes  Je)    T.V.  P.I.  28. 

(mUielmus  Je).  T.  VI.    P.II.  197. 

Caflell  {Johannes).  T.VIII.  P.II.  9. 

— —  {IVillielmus) ,  Clericus,  Litterx  Paten- 
tes  ei  diredx  de  Prxfentatione  adVicariam 
de  Dunnington,    in  Diacefi    Norw^icenfi 
T.VIII.  P.III.  28. 

CafleUd  (Henricus  Je) .  T.I.  P.  II.  29,49. 

Caflella  £c  Res  Caftcihnorum.  T.I.  P.I.14, 
if,  16,  36,  47,  176,  177,  178,  179', 
180,  i8j-,  ,88.  T.I.  P.II.  1,1,  4,  .6, 
27,  32,  36,  38,  49,  5-6,  5-S,  63,  73, 
i+f,  160,  168,177,  184,  iSj-,  186.  187, 
1S8,  189,  190,  194,  197,  202.  230,235-, 
237.  P.III.  149.  De  Pace.  T.I.  P.IV. 
if6.  Ordinatio.  15-7.  De  compofitione. 
i}"7.  Traftatus  cum  Rege  executio.  118. 
De  Exccffibus  contra  Treugas.  146.  Arc- 
fia.  T.ll.  P.I.  96.  De  Deprxdatione.126. 
De  priftino  Fcedere.  T.I.  P.IV.  131.De 
Juftitia  habenda.  134.  Controverfia  cum 
Baionenfibus.  138.  De  Difcordiis.  138. 
Concordia  reformanda.  ij-2.  De  Trada- 
tus  executione  153.  Concordia  cum  Ba- 
ionenfibus.  15-3.  De  Mutuo.  195-.  Fcedus 
conjugale.  T.II.  P.Il.  124.  De  injuriis 
Francix.  iij-.  De  CredentiS. P.I1I.68.  De 
dextrariis.^i.  Super  Controverfiis.  98.  De 
credentia  &  Sp0nfalibus.i2S.Dc  trattando. 


143.  Contra  Flandrenfes.  161.  Super  anti- 
qua  Amicitia.  173.  Supcr  traftando.  200. 
Super    Licentia     Mercatorum.     200.     De 
Alligantiis.    T.II.  P.IV.    93.     De  Vido- 
ria  contia  Mauros.  102.  De  Damnis.  108. 
De    Nunciis.    110.     De  Annuitate.    15-1, 
15-6,   161.  De  Difcordiis  pacificandis.  161, 
162.  Super  Algez,irx  Conqucftu.   163.  De 
Sponfalibus.  i6f,  166,    167.     De  inftru- 
ttionc  pro  Ambaffiatoribus.  168.     De  Al- 
ligantiis  &  Sponfalibus,   170,180,  (^feq. 
iS6,^fe:j.  194,  ey/f^.     De   Credeutia. 
171.  De  Quercia.  T.III.  P.  I.  7.   De  Ne- 
gotiis  traftandis.  23.  De  iMatrimonio  cum 
Filiii  Regis.  2,-,  26,  27,  2S.     Super  De- 
batis.  28,  29,  31,  36.     De  morte   Filise 
Regis.  39,  40.   De  Pace  cum  Hominibus 
Baiona:.  89,  98.   De  traaando.  T.lll.  P. 
I.  1S2.     Dc  AUigaotiis.   P.  II.   60.     Tra- 
«ftatiis  Confirmatio.  73.   De  Tra£t:atu.  73. 
De  ,'VlIigantiis.  91.  Obligatio  pio  pecunia. 
iif.  Conventio.  116.    De   Confcederatio- 
ne  cum   Rcge    Francis   contra   Angli.im. 
148,  15-7.     Donatio  pcr  Rcgem    Edwar- 
do   Principi  Aquitanix.  1x8,     119,   120, 
121,   122.  Regis  Obligatio.  131,133.  De 
Controverfiis  Aragonix.  ifo.   Supcr  Coa- 
cellione  Comitatiis  Richmundix  per  Re- 
gem.   198.     De  Terris  datis  prxdicio  Co- 
mitatui.   198,   199,  200.     Super  Paflagio 
Regis  Johannis.  T.III   P.III.  5-,26.    Oe 
Debitis  acquietandis.  6.  Capitineus  in  Par- 
tibus  Tranimarinis.    7.  Pro  Rege.  21.  De 
Treugis.  29,  30,  31,  33,  45      De  Con- 
ceffionibus.  j-6.   Pro  Comitiva  Regis.  77. 
78,  79.     De  Viagio   Rcgis.  77,  78.     De 
Poteftate  ConcelVionum  Regi  CaftcIIx.86, 
lof ,  107.  De  inoneti  cudenda.  96.  Coa- 
fa'derationes  Caftellje.  iii.Pro  Rege  con- 
tra  Infurgcntes.   i2f,  126.     De  tradlando 
cum  Johanne.  ifo.  De  Compulitione.  P. 
IV.  31.    In    Angiia.  46,  49.     Pro  Rege. 
P.IIl.  191,   198.    Vide  Hiffania.  Pro  Re- 
ge  Bullas.  i^^.Confcedcrationcs.  198,  200,        , 
i02,  204.  Pro  Comitiva.  P.  IV.  11,  14, 
16,   24.     Locumtcnens  in  Vafconia.  24, 
if.     Dc  trattando.    25-.    Treugx.  39,47. 
Super  Conqueftu.  61.     luftruitiones.  61. 
Confoederationes  Francia:.  68,  93.     Supcr 
Compolitione  pro  Rcgno.  70.    Confcede- 
rationes  Francix.   121.     De.Conventioni- 
bus.   126.     De  tradando.  T.  IV.  P.I.  48. 
De    Confoederatione    Francise.    144.    De 
traftando.  1/6,    i6f,    iBo.    Inftrutliones 
inde.  ibiJem.   Ad  Rcgem    Litera.    180.  Ad 
Reginam  Litera.  T.  IV.  P.I.190.  De  tra- 
dtando.  19S,   199.  ProrogatioTreugarum. 
198.     De  non  attemptando  contra.  P.  II. 
3.  Ad  Regcm.6.  De  Confirmatione  Trcu- 
garuin.  if.     Dc  attcmptando  contra.  25-. 
De  traftando  cum  Rcge.  T.IV.  P. II. 5-7. 
Forma  Trcugarum.  67.     De  non  infercn- 
do  Damnum.  71.     Treugirum  Conhrma- 
tio.  74,  78.  De  Trcugis  prorogandis.  78. 
De  trattando.  83.    De  inllrumentis  Trcu- 
garum  reccptis.  96.  Exemplificatio  Treu- 
garum.    96.      De   Trcugis    proclamandis. 
104.  De  tradando.   ifi.  Inftrucliones  pro 
Ambafliatoribus.  187  ,   191.     Pro  Gardia- 
no  Regis,  Sc  pro  Ambafliatoribus.  T.IV. 
P.  IV.  142,   ifo,  ij-7,  ifS.     De  traitan- 
do.  164.   Treuga  conclufa.  166.  Pro  Re- 
ge  ia  Treugis  Francix  comprehenfo.T.  V. 
P.  I.    141.     De  tradlando.    147.      De  tra- 
(Slando  cum  Rcge.  181.      De   communi- 
cando  cum  Regc.   P.II.  117.    Forma  Ai- 
ligantix  pcrpctus.   140.De  traiftando.  141. 
Antiquorum    Fcederum    Ratificatio.    146. 
De  frattando.  173.     Super  Confcederatio- 
ne  cum  Rege.  P.III.  7.  Appunduatio. T. 
V.P.  III.  60.  Liga.  60.   De  communican- 
do.  73.  De  Matrimonio  inter  Primogcni- 
tum  Regis,  Sc  Kathcrinara  Filiam   Regis 
Anglix  appunctuando.   102.    Unamque  de 
Filiabus  Regis  Anglix.  117.     De  traiflan- 
do.  134,    i^f.      Super    Liga   renovanda. 
136.     Confirmatio  inde.  136.     De  Hono- 
re  Militari  conceflb  Amtafliatori  Hifpanix. 

136.  Ad  Reginam  Hifpanix  Literx.  136, 
Super  Ambaffiata  Hilpanix.  157.  Ad  Re- 
genr  Litterx.  137.     Ad  Reginam  Litterx. 

137.  Dc  trattando  cum  Rege.  1S9  ,  195*. 
Super  Convcntionibas  Declarationes.  P. 
IV.  17.  Convcntionum  8c  Modificatio- 
num  Ratificatio.  18,  io.  De  tradendo  8c 
recipiendo  dittarum  Conventionum  Rati- 
ficationes.  24.  Super  Matrimonio  inter 
Arthurum  Anglix  8c  £li2.abctham  Hifpa- 
nix.  37.  Super  Bello  per  Reges  Anglix 
&   Caftellx  contra   Rcgem  Franci.^.     37. 

Tra- 
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Traftatus    fuper    Pace.     5-9. 

De  tra(a:ando.6i.  Pio  Ambaliiatore  Hifpania: 
Martinode  laTrove.62.  Ue  Matrimonio  in- 
ter  Arthurum  Primogenituni  Regis  Anglia:, 
&;  Kathjiinam  Infantam  Filiaiii  Regis  Hi- 
fpanix.  106.  Liga  Italica.  107.  Tiattatiis 
Matiimonii  fupradifti  Confirmatio  per  Re- 
gem  Anglia;.  114.  De  Atteniptatis  Sco- 
tixarbitiio  Regis  &  Reginx  commiUis. 
lio.  Tradlatus  Matrimonii  antediiti  per 
Regem  &  Reginam  Caltelia;.  147.  Tra- 
ttatiis  dc  Matiiinonio  per  Regem  Angliae 
Confirmatio.  i)-i.  Approbatio  Regis  An- 
glix  fuper  faifto  Matrimonii.  ifi.  Pro 
Katheruia  AlTignatio  Dotis  per  Principem 
^Vallix.  163.  Contirmatio  Tiadtatiis  de 
Matrimonio  Henrici  Principis  Waihae  cum 
Katheiina  Infante  per  Regem.T.  V.  P.  IV. 
20Z.  Difpcniatio  Papa;  luperinde.  207. 
Notificatio  Mortis  Reginx  liabella:  per 
Fcrdinandum  Regem.  2if.  Pro  Subditis 
Regis  de  Licentia  concefla.  216.  Tradtatus 
de  Amicitia  cum  Rege.  210.  Memorati 
Tradtatiis  per  Philippum  Rcgem  intra  Ca- 
itrum  de  VVyndeibre  inAnglia  cxillentem, 
Ratificatio.  221.  Super  Matrimonio  Re- 
gis  Angliz  cum  Margareta.  Sabaudia;  Du- 
ciffa,  de  Juramentis  prgeftandis.  121.  De 
Securitate  pro  Dote  di£tx  Margareta:.222. 
Tratt.;tiis  de  intercurfu  Coiifirmatio  per 
Philippum  Regem.  223.  Conventionis  cum 
Philippo  Rege  &  Jolianna.  Rcgini  Con- 
firmatio  per  Regem  Anglis.  227.  Inftru- 
mentum  publicum  fuper  antediitis  Jura- 
mentis  prxllitis.  229,  232,  233.  Pro  Ro- 
dcrico  Gundifalvo ,  Oratore  Hifpanix.^^/. 
Renuntiatio  Johannx  Reginx  fuper  Dota- 
litio  Katherinx  Prir.cipillas  Wallise.  T.VI. 
P.I.  2.  Confirmatio  Tradtatiis  Ligx  per 
Ferdinandum  Regem  Aragonia:  &  Regi- 
nam.  13.  Per  Regem  Anglia:  didti  Tra- 
tftatiis  Confirraatio.  i-y,  De  fuccurlu  con- 
tra  Carolum  Egmonde  de  Geldres,  per  Re- 
gem  Anglice ,  Carolo  Principi  concetTo.  2t. 
Super  Liga  pro  recuperatione  Bononiac, 
}k  de  Summo  Pontifice  dcfendendo.  22, 
i2f .  Vide  Aragonia.  De  Annuitate  con- 
ceifa  Johanni  de  Serfite ,  quoufque  Maria 
Soror  Rcgis  Angliae  Principiffa  Caltellae 
Matiimonium  copulaverit  cum  Carolo 
Principe  CiftcIIae.  49.  Pro  Carolo  Princi- 
pe  de  Compreheniione  in  Pace  Anglia;  6c 
Franci^E.  81.  Declaratio  Principis  de  ac- 
ceptatione  Pacis  Anglias  &  Franciae.  82. 
Littcra  a  Rege  Anglise  ad  Regem  Francise 
fuper  acceptatione  prxdiita.  84.  Litterse 
a  Rege  Fiancix  ad  Rcgem  .Anglioe  fuper 
comprehenfione  prsedidta.  8(5.  De  tra£tan- 
do  pro  renovatione  Pacis.  T.VI.  P.  I.97. 
De  intercurfu  Mercium.  97.  Commilfio 
Regis  Anghae  ad  trattandum  cum  Princi- 
pe.  116.  Super  Juramento  per  Regem  fu- 
per  obiervatione  Tradtatils  Pacis  cum  Re- 
ge  Anglis.  127.  Pro  Cardinale  Eborum 
Penfio  per  Regem.  134.  De  Querelis  in- 
ter  Regem  8c  Regem  Francix  ,  ad  arbi- 
trium  Regis  Anglix  terminandis.  196. 

CaJlelkKex  (Alfonfus).  T.I.  P.I.  14,  15-, 
36,  41  ,  45",  91  ,  174,  176, 177,  178,  ul- 
que  181,  184,  18/,  186,  188.  P.ll.  I, 
3.6,7,  13,  16,  23,  27,  31,  32,  36, 
38,  39,  49, f 6,  5-8,63,  72,  77,78,79. 

Rcgina(roWa).  T.I.  P.  L  18S. 

m (Johmna).  T.  I.  P.  1.  164,  169. 

.1 (Alinnora).  T.I.   P.I.   45-. 

_— —  Soror  Regis  (Alinnora).  T;  I.  P.I. 
174,  184,  18)-,  186  P.II.  1 1(5,  123  ,  124. 
(Bereniaria),  FiWi  Regis.  T.I.  P.  I. 


ibb. 


Cajlelk   Rex    (Semchius).    T.I.  P.IV.    170. 
T.ll.  P.I.  96. 

(A.).  T.II.  P.I.80. 

■ {F,ran^us).i:.l.    P.  IV.   ioi,iiS, 

131,    132,     13,-,    146,    ij-2,    i)-3,    1/6, 
19,-.  T.ll.  P  1.  2,  96. 

(IjabeUa  Filia  Sanchii).  T.I.  P.IV. 


170. 


124, 


Rex  (Alfonfus).  T.II.    P.H.    113, 
12,-,  144.  P.IIi.4,  7,  9,  41  .  4-<5, 


6j,  66,  68,  72,91,  92,  98,   127,  142, 

161  ,173  ,    260,    201. 

Regina  (Maria).  T.II.P.IH.  loi. 

(Phil:fpusj  ViliHs.  T.II.  P.  H.  .1(5. 

(Aiimiora),    Soror.  T.ll.  P.  II. 

124,   12J-. 

Rex  (Alfonfus).    T.II.  P.IV.  93, 

102,  108,  121  ,  146,  IJ-I  ,  i6i  ,  162, 
16,-,  166,  167,  170  ,  171  ,  180,  181  ,  liij-, 
186,  194,  195-.  T.III.  P.I.  8,  21,  23, 

^S>    ^7.  3°.  3u9.  43,  >'°- 

(Petrus),  Primogenitus.T.III.  P.  I. 


2J-,  26,27  .   39- 

Rex.  T.  III.  P.I.  133  ,  14+.  iSi. 

(Petrus).  T.III.  P.ll.  60,73,91, 

114,   11^,118,119,  'io.  i3i.iJ3>'+^- 

{Alfonfus).  T.III.  P.I.   15-4. 

(Alfonfus) ,  Primogcnitus  Petri.    T. 


III.  P.II.  60,  73. 

(Sancius),  Filius  alter.  T.III.P.II. 


Rex  (Henricus).  T.  III.  P.II.  148, 


iif. 


lyo. 

Rex  (Johannes  de  GAndavo).  T.Wl. 

P.III.  3,  s,  7.  8,21,  25-,  16,  28,  29, 
30  ,  3 1 ,  32 ,  36 ,  37  ,  41  ,  42  ,  43  ,  47 . 
48.  /■<>,  j-;,  5-9,  60,  63  ,  65-,  69,  73, 
77,  78,  79,  81,  84,  86,91 ,  101 ,  103, 
104,  lof  ,  107  ,  109  ,  III,  114,  121,123, 
124,     I2J-,    126,    131,     134,     135-,      14*. 

144,  147  ,  ij-6,  15-8,  1/9,  i6o,  162  ,  i6j, 
166,  167,  170,172,  184,190,192,194, 
i^f,  196,197,  198,200,201,202,204. 
P.IV.  10,  II,  12,  14,  I)-,  16,  20,  22, 
23,  2f,  27,  28,  30,  70,  71,  72,  77, 
79,  83,  86,  87,  88,  89,  90,  93,  94, 
99,  103,  125-,  126, 127. 
Regina  (Confiantia) .   T.  III.  P.III. 

92  ,  104.  P.IV.    I2J-. 

Rex  (Henricus  le  Bnflard).  T.  III.  P. 

III.  23,  29,   30,  31,    32,   35,  43,    79. 

III. 
•  (Johannes),  Filius.   T.  III.   P.  III. 

197.  P.IV.  11,31,  129. 

Rex.  T.IV.  P.I.  48,  61,63  '^f- 

•  (Henricus).   T.IV.  P.I.  144,    i6f. 

(Johannes).  T.IV.  P.I.   146,  i;6, 

16/,  168, 174,  iSo,   iSi ,  197, 19S, 199. 

P.  II.  3  ,   24,  25-. 

i  Regini   (Maria  8c  Katerina  Filia). 

T.IV.   P.  I.  190 
. —  Rex.  T.IV.  P.II./7,  62, 6/, 67, 

7'.  73- 
(Johannes).     T.IV.  P.  II.  7S  ,  83  , 

95",   104,  128,  1,-3,  179,  180,  191.P.III. 

c)6,  128,  152. 

(Alfonfus).  T.IV.  P.II.96. 

(Berengaria  &  Alianora  Rcginae^.T. 


IV.  P.II.  96. 

Rex  (Johannes).  T.IV.  P.  IV.  142, 


ij-o,  i)-7,  164,  iCf.  T.V.  P.I.  141,146, 
147,  182.  P.II.  127. 

(Henricus).  T.V.  P.ll.   140,   141, 


146,   173,  180,   181.  P.III.  7,  2/,)-/. 

[Johannes\  T.V.   P.  III.  16. 

(Henricus).   T.V.  P.  III.  60,  102, 


Rex  (Alfonfus).  T.I.  P.II.  132, 
14/  ,  146  ,  160  ,  168  ,  176,  184,  iS/  ,  186, 
187 , 1S8,  189 , 190  ,  194,  202  ,  217 , 220, 

222,  225-,  227,  230, 23/,  237.  P.III.4. 

P.IV.  79,  80,  8,-,  86. 

(Sancius).    T.I.  P.  II.  237.  P  III. 

6,  119.  P.IV.  80, 

Filii  Altonfi  (Vetrus).    T.I.  P.II. 

189. 

(Sancius).  T.I.  P.II.  230. 

Ijohannes).  T.  I.  P.II.  237. 

(Ferandus).    T.  I.   P.III.    13,    14, 

ij-.  P.IV.  70. 

(Bianca),  Uxor  ejus.    T.I.   P.HI. 


117,  118,  13/,  136. 

(Verdinandus  8c  Ifabella  Rex  8c  Re- 

gina).  T.V.  P.III.  60,  66,  73,7j-,;io2, 
106,  117,  135,  13/,  136,  137,  ij-2,  188, 
195-,  201.  P.IV.  12,  13,15-, 17,  18,19, 
24,  31  ,  36,  37,5-9,61,  106,  114,  120, 
147,   ifi  ,   15-3,  162. 

(Johar.nes)  ,Vi\\ns.  T.  V.  P.III.102, 


13,  14. 
■  (Emanuel  Filius ,  Regma  Alfonfi  Jo- 

hanna).  T.I.  P.II.   174,  181.  P. IV. 78. 

(Uenricus    Filius  Alfonfi).    T.  I.  P. 

III. 149. 
(Ifabella.  Filia  Sancii).   T.I.    P.IV. 


117.  P.IV.  21  ,  36,   fg. 

(Ifabetla),  Filia.  T.V.  P.III.7/. 

(Ka//!)erf«fl)  ,FiIia.T.V.P.III.  19/. 

P,  IV.  106,   114,  147,  ifi,  if3,  162 
(Michaet),  Princeps  &  Ha:res.T.V. 

P.IV.  147,   ifi. 
• —  {Ferdinandus  8c  Ijabella  Reges).  T. 

V.  P.IV.    201  ,  203  ,  207,  215-,  216. 

(Philii>pHs)),Rex.r.V.  P.  IV.  220, 


CaJlelU  modo  Rex.  T.VI.  P.I.  117,    no, 

12)-,   116,  133,   154.146,  147,  ,9(5. 
Kegina  (Johanna^.T.VV .W .ii-j. 

T.VI.P.I.3,    13,    I7,2y,3^,,    56,37.40. 
43.    /7.  96.    I03.    109,120,    12)-,  126. 

; ^ex(Ferdina'ulus).T.W\..?.\\.iT!, 

182,   184,   iSS. 

Regina  (llix^betha).   T.VLP.IL 

'77- 
Cijtelliano  (Pontius  de).  T.  IV.  P.  I.137. 
CaJieU-Ejton.    Rcctoria.  T.  VI.  P.lv.i62. 
Cajteilion  (Hetias  de).  T.I  P.  II.  134. 

' (Hugo  Ue).  T.I.  P.II.  221. 

(PoKtius  de).    T.I.    P.  111.   27,30. 

i/i,  20)-,  206,  207.  P.IV.73. 
• (Guido) ,  Comes  Saiidti  Pauli.T.I. 

P.  III.   190,   192  ,    194,   11)7  ,  zoS,  212, 

213.   P.IV.    I2,,-I. 

(Pontius  Je).  T.I.  P. IV.  115. 

(IV).  Conitabularius  Franciac.     T. 

II.P.I.  1)9. 

(Pontius  de).  T.II   P.IV.  100. 

(GuilueLiius  A>,ianeni  de).  T.III.P. 


I.  96. 


IV. 


94. 


94. 


(Pontius  de).  T.III.  P.III.  178.  P. 

I- 

(Johannes  de).  T.  IV.  P.  III.  167. 
{Johai.nes  de).  T.  V.  P.Il.  /6. 
(W.  de).  T.VI.    P.II.   12. 
(Johannts  Baftijla  de).T.  VI.P.IV, 


221,223,227,231,232,237,246.     T. 
VI.  P.I.  iif,    184. 

(Caro/«i),Filius.T.V.  P.IV.239, 


C^lteUo  (Httgo  de).  T.I.  P.  I.  22. 

(Gervaj.us  de).  T.I.   P.  I.38, 

(fjohaimes  de).T.\.V.\i    36,39,49. 

•  alias  Efchal  (Johannes  dej.     T.  111. 

P.  IV.   168. 

(GuiJo  d^)    T.IV.  P.II.  33. 

(P.  de).  T.VI.  P.I.  80. 

(Hic.  de).  T.VI.  P.Il.  137. 

Gajlelioun  (Pontius  de).  T.ll.  P.I.2. 

(Dominus  d^).  T.IV.  P.  IIl.  f. 

(Vicecomes  (Petrus  dt).  T.V.  P.I, 

80. 

Vicecomes  (Johanms  de  Foix).    T. 

V.  P.I.  15-4. 

~  (Dominus</.).T.V.  P.  IV.  94. 

Cafter.  Vide  Cajior. 
Caflet  (Fitrus).  T.  IV.  P.II.  f2. 
Cajietino  (Menaldus  de).  T.II.  P.I.  43. 
Cajliilo  (Petrus  de).  T.  I.  P.  II.    145-,  146. 
(A.de).  T.VI.    P.I.  191  ,  194.    P. 

II.  8,   10,12. 

(C.de).  T.VI.  P.II.  15-2. 

CaJliUon  (Everucus  ?c  Ponlius  de).  T.I.   P.  I, 
140. 

■ Vicecomes.  T.I.  P.I.  141,  176. 

(Petrus  de).  T.I   P.  I.   144. 

(Dominus  de).  T.  II.  P.lll.  172. 

— — —  (Prorougen  Condominusj.    T.II.  P. 

III.  176. 

Caflte  (Ge«rj/a/),Clericus,  in  Artibus  Bacca- 

laureus.      Litter.e    Patcntcs    ei    diredtae  de 

Prxlentatione   ad   Rettoriam    San£ti  Petri 

in   Soka.  T.VIII.  P.III.  227. 
Cajllehaven   (Mzrxiiniis    Comcs) ,    Juftitiarius 

ad  Placita.  T.VIII.  P.ll.   14. 
■■'        (Anna  Comitilla  de).  Pardonatio 

ei  concefTa  pro  crimine  Adultcrii.T.  VIII, 

P.III.    204. 

(Comes  dc).  T.  IX.  P.  III.  99. 

Cnjileton  (Hu^o  de).  T  VI    P.  IV.  176. 
CaJlle-lVatermU.     Molendinum   iic   vocatum 

in    Comitatu   Northumbrix.   T.VIII.   P. 

U.fu 
Cajlon  (Johannes  de).  T.IIl.  P.  I.  129. 
Cajlor.  Kccleiia  fic  di£ta,  in  Dicecefi  Lincol- 

niae.  T.VIII.  P.II.    169. 
Caftor,  five  Caft:-r.  Ecclefia  fic  didta  in  Co- 

mitatu   North.imptonia;    8c    Petriburgcnfi 

Dicecefi.  T.VIII.  P.IV.  11/. 
Caftre  (Galfridus  de).  T.II.  P.II.  114,  11/. 

(Nicholaiis  de).  T.II.  P.II.   196. 

(Johmnes).    T.III.  P.III.   190. 

Cnftre  Sanai  Martini.  Vicaria.T.  VI.  P.IV.  8. 
Cajtrenfis  Epifcopus  (Petrus).     T.  VI.    P.  I, 

166. 
C^ri  (Villa  Hovi).  T.VIIL  P.  IL  60. 
Ctltri  Heraudi  Vicecomes.  T.  I.  P.  I.  45-. 
Ciftris  (J.d^).  T.IIl.  P.  III.   38. 
Cajlro    (PhiUppus    de).   T.I.  P.  III.  27,  32, 

122. 

(VitaUs  de).  T.IL  P.IIL  174. 

(Phitippus  de).  T.  II.  P.  IV.  103, 


199. 


ir- 


Tom.  X.  P.  ly. 


2fo,  2J-7,  25-8,  2f9,  261  ,  263  ,265-.  T. 
VI.  P.I.  I  ,  21  ,  37,40,42  ,  44,  5-2,  5-7, 
63  ,  81,  82,84,  86,  97,  III ,   114,  116, 

»7- 


fe6. 


(LauzorotHs  de).  T.III.   P.I.  13. 
(Joliannes  de).  T.IV.P.  III.  Sf, 


. -— (Tanguidus  de).  T.  V.  P.  IL141. 

(J.ronimus  8c    Ceorgius   dt).     T. 


VI.  P.  III.  202. 


Cn- 


N  D  E  X 

tlt).  T.I.   P.II. 


T.I.  P.  1.1+4- 
.1.  P.III.77. 


58  I 

Cxftro-Ayrando   (WlUicImus 

III. 
Caftm-Bedort  (Dominus  de). 
Caftro-Eulino  {Mnymonm  de).  T. 

86. 
Caftro-Vorti  (Johannes  de).  T.l.  P. III.  104. 
Caftro-Guyon  {Johmnes  de).   T.  III    P.I.Jf. 
Cnftro-Jdofw  {Johmnes  de).  T.I.  P.  II.    192. 
C^ftro-Marone  XUitgo  de).  T.II.  P.I-  37. 
Caftm-Mauron  (Hugo  de).  T.IV.  P.  11.  34. 
Caftro-Novo  (Guillielmus  de).  T.I.  P.  II.  11  3, 

114.  i'7- 
. (Petrus  de).  T.II.   P.I.  2,  84. 

_ (Arnddus  de).  T.ll.  P.I.  23. 

. (Guillielmus  de).  T  II.  P.I.22. 

■■ (Pttrus  ds).  T.II.  P.II.  112,174. 

P.  III. 8,  172. 

. (Joh^nnes  de).i:.m.V. 11.1^1. 

C.tftro-Pediclo    [Raymundus  de).   T.  I.  P.  III. 

40. 
Caftro-Pugo  (DiftTmus  de).  T.II.  P. III. 44. 
C'ftro-Pugor  {AJjii.us  &  Caillardus  de).  T.  I. 

P,  III.   134. 
Ciporum  Pioconful  (Henricus).  T.V.P.III. 

Caftrinn  de  Alimgtort  ,   in   Comitatu  Kantiae. 

T.vm  p.ii.  j-o. 

.  ■  De  Harbottle-Caftk  in  Comitatu 

NorthumberianJise.  ji- 
.          — .  Ueds,  in  Comitatu  Kantiac.6o. 
Juxta    Villam    8c    Portum    dc 

Plymouth,   in  Comictu  Djvoni.r.  162. 
.  —    Windfor ,  in   Comitatu   Bcrks. 

ibid. 

■  ■  SandoTvne - C'ftle  ,  in  Comitatu 
Kantix.  163. 

Ciftunmoratid  (Johannes  i/e).T.III.P.IV.44. 

I2J-. 

Caftylton  (iVillielmus).  T.Vl.  P.II.  162. 
Cajuan  (Oc.  de).  T.II.    P.I.  2. 
Cat  (Petrus  h)    T.I.  P.IV.  114. 
Cat-Thorpe,  live  Thorpe-Thomas  (Ecclefia  Pa- 

rochialis  dc),Dioecefis  Lincolniar.T.  VlII. 

P.II.  41. 
Catanei  (CouraJus).  T.  III.  P.II.   185-,  1S9. 
Catanenjis    Epifcopus    (Robertus).  T.I.    P.I. 

•7- 
(Jacobus  deCouchillas).r.V.?.lV. 

233.  T.VI.  P.I.  40. 

Cuanus  (Damiamis).  T.  III.  P.  IV.  1 1  ,  13. 

Catas,ary  Comcs  (Hugo).  T.I.  P.I.  17. 

Catcart  (Aiir.Hs  de).  T.IV.  P.IV.  179,180. 

Catchmay  (Richardus),  Miles.Regis  Deput;t- 
tus  ad  PjLcem  confervandam  in  Comitatu 
Glouceftrienfi.  T.VIII.  P.II.  8. 

Caieiayne  (JKiltirui).  T.  IV.  P.I.  80. 

CidUliii  {Williehnus) ,  Clericus,  Capelbnus  Wil- 
lielmi  Domini  Spencer  Baronis  de  Worme- 
leighton.  Litterae  Difpenfationum  &  Con- 
firmitionum  ci  direttx  ad  poiridendum 
Reftoriam  Ecclefix  Parochialis  de  Har- 
grave  Dioecefis  Pctriburgenlls,  cum  Re- 
Soria  Ecclefis:  de  Brinkton  ejufdcm  Dice- 
ceiis.  T.VIII.  P.II.  2J-2. 

C^tehigne  (Berengarius  de).  T.  II.  P.  IV.  102. 

Cxtenes  Comes  (Johannes  de).  T.I.P.  III.66, 

"7- 

■  1  Comitis  Filius  (Dax7V).T.IV.  P.I. 

'?7- 
Cxteneus  (Georgius).  T.IV.  P.I.  66,  76. 

Cater  (Anureas)  obtinet  Odicium  Scrutato- 
ris  iu  Portu  Sandwici ,  ia  Comitatu  ICaji- 
tix.  T.VIII.    P.III.  221,  277. 

— —  (Thom.fs)  conftituitur  Scrutator  in  Vil- 
la  Sandwici,  in  Comitatu  Kantioe.  T.IX. 
P.I.  76. 

Cateral  (EJmunJus).  T.VI.  P.IV.  7. 

Caterici.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  167. 

Cateryk  (Johannes).  T.IV.  P.  I.9|-,99,  loi, 

IIJ-,     122,  123  ,   124,    I2f,I26,    127,  128, 

138,141,  148,  15-3,  T5-8,  15-9, 171,1/3, 

174,  181,184,188,  i?9, 190, 194,  19)-, 

196.  P.II.  19,  31. 
Catesty  {iVillielmus  </e).  T.II.  P.IV.  203. 
(Johanues  dt).   T.IV.  P.III.  139, 

199. 


RERUM    PR^CIPUARUM 


14S. 

CalherienJiS  Epifcopus  (Thomas).   T.  III.  P.I. 

i)"i,  ')"3'   ')■<''   '>'9- 

(Andr^ai).  T.V.P.IV.  208.     T. 

VI.  P.  1.  111. 
Cathenianus  (B  ).  T.VI.  P.I.  4,  SS 

80. 
C.iiherina , 

202. 
Catherton  (Thomas  de).  T.III.  P.  III  3 


T.  III.    P.  11.5-9.  P.IV. 


Infanta  Hifpanix.    T.V.   P.IV. 
2,96, 
Caihfey  (johannes  Vaughan  de).  T.VIII.P.II. 


III.  P.I.  135-. 

Caumont  (Egidius). 

97,   100. 

(Stefhanus).  T.  V.  P.  I.  80. 

Caumz,  (yohannes).  T.  III.  P.lV.13. 
Cauncelion  (Rjbertus  de).T.l.  P.IV.  if. 
Cawiceton  (M.iuritius ,    Matthius  ,  WilUelmus, 

David  &  Johaunes).  T.I,  P.  IV.   14,  15-. 
Caunton  (Jonanms  de).  T.  I.  P.IV.   169. 
(WillieLmus  &  JordahUs).    T.II.  P. 

I.  77- 
{Rkhardus).  T.  V.  P.II.4 


C.ithorpe  (Ecclefia  Parochialis  de),  in  Diwcefi 

LincolniiR,  Provinciae  Cantuaricnlis.T.  IX. 

P.II.  144,  25-1. 
Catin  (Johannes).  T.IV.  P.  II   188. 
Cunes  (RoLertus  de).    T.III.   P.ll.  70,  §6. 
Catrido  (Petrus  de).  T.IV.  P.IV.   164. 
Cats  (Dominus  Verus  A).  T.  VII.  P.  IV. 48. 
Catte  (Henricus).  T.  IV.  P.  IV.   162.    , 
Cuton  (Robertus).  T.VI.  P.III.  13.  Cir/j^ 
I  (Georgius).    Commillio  ei   diredta  in 

Comiiatu  ChcftriL«.  T.VIII.  P.  II.  144. 
Caturcencis  Epifcopus.  T.l.  P.II.46.  P.III. 

14. 
Catz.endlenbogen  (E.de).  T.I.    P.  II.   171. 
Caialcanli  (Guydo  &  Stratta.    T.VI.   P.III. 

140,   164. 
Cavall  (Stephanus  &  Nicholaus) .T .IV .? .111. 

98. 

(Sicholaus).  T.IV.  P.III,  196. 

Cavallarii  (Anthonius  8c  Johannes).  T.VI.P. 

II.  92. 
Cavar,e  (Gilbertus).  T .IV .  P.II.  28. 
Caubanus  (Franci/cus) .  T.I.P.II.  1,-9. 
Ciuchays  (Johannes  le).  T.III.  P.  1.  194. 
Cauche  (Thojnas).  T.  II.  P.ll.  120. 
Cauchine  GuilUelmui).   T.IV.P.III.  86. 

(Hubertus).  T.Vl.   P.II.42. 

Cauchon  (Petrus).  T.IV.  P.  II.  47, 

(Henricus  de).  T.  I.  P.II.  iff. 

CauJarofa  (Raymundus  Arnaldi  de).  T.II.  P. 

II.  9)-,   113. 
CauJebek  (Johannes).    T.IV.  P.IV.  163. 
Caudewell  (Wiilielmus).   T.IV.   P.IV.81. 
CauJray  (Rickirdus) .    T.IV.  P.III.  75-,   84, 

Sj-,  9C.  9<5,  97j  "f.    «"5,    133,    139, 

169,  176,  100. 
Cave  (Galfridus).  T.I.  P.IV.    201. 

(Alexander).  T.  I.   P.IV.  2oi,20/.T. 

II.  P.I.  36,  JT,  5-6,  136. 

(milielmus).  T  IV.  P. III. 88. 

(A.).  T.Vl.  P  II.  1,-2,   176. 

(Franci/cus).  T.VI     P.III.  jo. 


I  23  ,  122. 

P.  111.34. 
II.P.III. 


129.  132. 
Cavomonte  (Amsdauxus   de).  T.II. 
•  — ■  (Guillielmus  RtymunJi).T. 

S,  44. 
Caupegorge  {Johannts  de).  T.  II.  P.  III.  141. 
Caufciina  {Arnaldus  de).  T.  I.  P.IV.  4,  140, 

T.II.P.I.  2. 

(Elias).  T.II.  P.I.  2. 

■ (Dominus  </<■).  T.  II.  P.  III.  44,  172. 

T.III.  P.I.   I5}-.  P.  II.  113.  P.III.  78. 
Caurienfis  Epifcopus  (Siiggerius).    T.I.   P.II. 


')"9. 

Caurs  (Pelegrinus  de).  T.III.  P.IV.78. 
Caus  (Rogerus).  T  IV.  P.IV.   162. 
Cau/abon  (lf.%ac).  T.VII.  P.II.  176,  177. 
Caufe  (Peregrinus  de).  T.III.   P.II.   114. 
Cau/en  (Johannes).  T.Vl.    P.  III.  191. 
Ciuftado  (R.  </e).  T.l.P.I.  144. 
Caufton  (Johannes) .  T.ll.  P.III.   105-,   12;-, 
127. 

—  (Robertus).  T.III.  P.I.  186,197. 
Cautel  (Willielmus).  T.V.  P.I.128. 
Cauterei  (Cuillielmus).  T.IV.  P.III.  86. 
Cauton  (Gri/jjnus  de).  T.II.  P.III.  26. 
Caux  (Guillielmus  Prxpofitus  de).   T.IV.   P. 

IV.   22. 

(Calfridus  de).  T.I.  P.I.  12. 

Cawardyn  (IVillielmus).  T.III.  P. III.  190. 

(Uomas).  T.VI.  P.III.   113. 


Caivcatt   (Richardus).  Commiflio  ei  direfta. 

T.VIII.P.III.  25-3. 
Cawode  (IViliulmus).  T.III.  P.IV.  61,    64, 

68. 

(Petrus).  T.IV.   P.  IV.  127,   128. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  12. 

Caxton  {Willielmus).  T.  V.  P.  II.  127. 
Cayche  (Paulus  de).  T.II.  P.IV.  43. 
Caye  ((Thomas).  T    VIII.   P.II.   35-. 
Cayen  (Hugo  de)    T.IV.  P  IV.  7. 
Ca)lario  (Anthonius  dt).  T.V.  P.I.   mj 
Caylon  (Petrus  de).  T.  I.  P.II.  3. 
Cayn.tm  (Willielmus).  T.VI.  P.IV.  46. 
Caynot  (Ludovicus).  T.  III.  P.  IV.  164. 
(Joharmes).  T.VI.  P.IV.  9.  Cayraco  {RigaUus  de).  T.  V.P.I.  iiz. 

(Ambroftus).  T.  VI. P.  IV. 66,  70,  7f,    Cayrreith.     Breve  diredtum  Burgenfibus  ha 


86. 

(Francifcus).  T.VI.  P.IV.  86. 

(Alexander).  T.VII.  P.III.   190. 

(fohannes).  T.VIII.  P.Il.  10. 

(Thomas),  Miles.  T.VIII.  P.II.   12. 

Cavelier    (Petrus  ^  Johannes).  T.lV.    P.lll. 

(GuiUielmus  T.V.  P.IV.  99. 

(Johaanes).  T.V.  P.IV.  99. 

CavenJifl)    (Johannes).  T.III.  P.  II.  199. 

(Johannes).  T.III.  P.III.  yi,   S9 . 

123. 

T.VII.  P. 


jus  Villa:.  T.IX.  P.  1.6. 
Cayton  (Capella  de) ,    in  Coraitatu   Eborum 

fita.  T.VIII.  P.II.  5-3. 
Cax.ans  (Armandus  de).  T.II.  P.  III.  44. 
Ceangiie  (Walterus  de).  T.I.  P.  IV.34. 
Ceba  (Thomas).  T.  IV.  P.  I.  66. 
C.cil  (EJrvarJus),  Eques.  T.VIII.  P.I.  18. 
(  Edwardus ) ,   Maiefcallus  Campeftris. 

T.VIII.  P.I.  130. 
Cecilia,  F.lia  Regis.  T. V.P.III.^+^^j-.^j, 

48,r3  >  >"8>  68,  75",  121  ,  122,  124. 


»47^ 


.  (Willielmus  de).  T.V.  P.II  173. 

-  (WilUelmus  de).  T.V.  P.  III.  137, 
ifo,  i)-3,  160.^ 

-  (fohannes  de).  T.V.  P.III.  165-. 

(Johannes  di).  T.V.   P.  IV.  185-. 

Cathalauno  (Nicholatis  de).  T.I.  P. III. 215-. 
Cathanu  Comes  {WiiUelmus).    T.V.    P.II. 

74,89.  P.III.J-,  19,  29- 
Cathayne  (Imperator  de).  T.II.  P.  I.40. 
C.uheJrales.   Super  Ereftione  &:  Fundatione. 

T.VI.  P.III.  i)-i. 
Cathenenfis  Epifcopus  (Thomas) .  T.III.  P.I. 

47,  68.  107,  iji.  - 

-  (Williehms).  T.  III.  P.II,  144, 


Domiuus   {Willielmus) 

II.  169,   217.  P.  111.  82,  190. 

—  (Witlielmus  Dominus),  unus  ex  Ju- 

ftitiariis  Regis  ad  Pacem  conlervandam  in 
Comitatu  Derbiar.  T.VIII.  P.  II.  6. 

■  (Henricus)  ,   Armiger  ,    conftituitur 

Foreftarius ,  five  Cuftos  de  leWalk  deRo- 
menwood  &  Oufland ,  infra  Foreftam  de 
Sherwood  ,  in  Comitatu  Nottinghamix.T. 
IX.  P.III.  87. 

Cavenham  (RaJulphus  d'),  T.II.  P.I.  34. 

Caveresrcelle  (Pelrus).  T.IU.    P.II.   144. 

Caula/on  (Bernardiis  de).  T.III.  P.  I.   66. 

Caumane  (Alexander  de).  T.I.P.I.   122. 

Caumond  Dominus    (Guiilielmus    8c  Alexan- 
der).  T.H.  P.I.  2. 

(Bertrandus.Nepar  8c  Fontius.  T. 

II.  P.l.  1. 

Caument  (Bertrandus  de).   T.I.    P.III.   134, 


Ceciiu  (Saniijt) ,  Prcsbiter  Cardinalis.  T, 

II.   loy. 
(Johannes).  T.I.  P.II, 


I.  P. 


^^7. 


ij-i. 


III.  134- 


(Ana/Jonius).  T.I,  P.II.   134.  P. 


II.  III 


P.III. 


P. 


P.IV.  77. 


Dominus  (GuilUelmus).  T.II 
122,   15-1.  P.III.  8,44,  45-. 

-  (Gaulterius).  T.II.  P.II.  122. 

-  (Amfantz.).  T. 11  ?. 11.  \\i,iit. 

-  (Azifanens).T .11.  P.  II.  122,186, 

39. 45'- 

(Guifcardus  8c  Ani/aucius).  T.II, 


(Alexander).  T.II.  P.IV.i»7.T. 


229.  P.III.  62. 

(Thomas).  T.  I.  P.III.   195-,  201. 

(G.  Petri).  T.II.  P.  I.  86,   105-. 

"3'  '39>  '4f >  'Sf.  184,  193. 

(Carolus).  T.VI.  P.III.  206. 

Cecill  (Wiliielmus).  T.IV.  P.II.   146.  T.VI. 

P.  III.  .4)-. 
. (Thomas).  T.  VII.  P.I.  2. 

(Robertus).  T.VII.  P,I.  88,  93  ,  102. 

P.II.  20,  23,  30,  47,  49,  S9,6o,  61, 
64,  65-,  114,  117. 

. modo  Comes  Sarum.T. VII. P.  11.145. 

(EJrvarJus).  T.VII.  P.II.  166,  191. 

■  Dominus    (Robertus).     T.VII.  P.  III. 

80. 

(EJroarJus).  T.  VII.  P.III.  82.P.IV. 

96,  149. 

(EdvrarJus).    Commiflio  ei   concefla," 

concerncns  novas  Eredtiones  apud  London. 
T.  VIII.  P.I.  70. 

(Ricardus),  Miles.  T.VIII.  P.II.  12. 

'  (  EjrvarJus )  ,    Miles  ,  creatur  Baro  de 

Putney  ,in  Comitatu  Surriae.  T.VIII.  P.II. 
22. 

Ceely  (Thomas) ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterae  Patcntes  ci  diredtje  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Redtoriam  de  Lapford  ,  Dioecefis 
Exoni^.  T.  IX.  P.Il.  142. 

CeUdonio  (Jacobus  it  SanRo).  T.I.  P.III.  43. 

Ce, 
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Celer  (Duricantis  </«).  T.I.  P.lll.  104. 
Celejcy  (Roierttts  lie).   T.I.  P  ]II.  137. 
Cete/iimis    &jimtus ,    Papa.   T.  I.  P.  II.  iop. 
P.III.  136,  137,  141,  if4. 

— Papa.  T.IV.  P.I.  9. 

CelfrdH  [Ghiiknus).  T.  VI.  P.  II.  141. 
Cell  {Cnttfridits  (Senefcallus  de).  T.  I.  P.  I. 

34- 
CelU  (G.  ile).  T.I.  P.  I.   56,   37,  38. 

Hdz.  de).  T.  V.  P.  I.  So. 

CelU-Nova    (Dominus  de).    T.  IV.    P.  III. 

Celaritis  (Johmnes).   T.III.  P.  1.  4.9. 
Celfoner.fis  Ecclcfix  Pia'poluus(Po«//Ki).  T.I. 

P.lll.  27,  19,  31,  31,   fi,  77,  78- 
Cemesby  {V/illiel/nus  de).  T.I.  P.IV.  143-. 
CenMa,  {Johames  de).  T.  II.  P.I.  121. 
Cenomimenfis  Epilcopus  {W-).  T.  I.  P.  I.  9, 

16,   17. 
' Archiepifcopus.    T.  III.    P.  I. 

169. 
Centum  SoUdorum.  Prsebenda,  five  Canonica- 

tus  fic  diclus ,  in   Ecclefia  Catliedrali  Lin- 

colni^.  T.IX.  P.  II.  25-6. 
Ceolre  Comes  {Fredericus  de).  T.  I.  P.I.  34. 
Ceothoiiius  {Lego)^  Comes.  T.I.  P.  III.  24. 
Cefh.  Epifcopus  {IVulo).  T.I.  P.I.  17. 
Cerchemont    {Johannes  de).    T.  II.  P.II.  79, 

.36,   137,    185-.  P.III.  39. 
Ceremoiiii.    Pro    Ludovico    Lewi^nor  Milite 

IVlagiltri  Officium.  T.VII.  P.  II.   144. 
Ccrf  {Thomas  de).  T.  II.  P.IV.  75". 
Cerifai  {Guiliielmus  de).    T.V.    P.  II.    179, 

184,    18^,   1S9. 

{Fetrus  de).  T.  V.  P.III.  8. 

Cerifati  Abbas.  T.I.  P.I.  9. 
Cerrnmtis  {Jacobus).  T.I.  P.III.  43. 
<:erms  Oux.  T.  I.  P.  I.  49. 

Cerne  Abbas.  T.I.  P.II.  $-7 ,  92,   ij-fj.io^. 
Cerocetarius  {Henricus).  T.I,  P.III.  104. 
Ce-o.^yay.  T.  VII.  P.  III.  5-4. 
Cerfot  {Gtidherinus  de).  T.  IV.   P.  II.  38,  8,-. 
Certi-fey  (Abbas  de).  T.I.  P.Pl.J-7'  pi.ir'^. 

203.     Pro  Abbate  Regius  aflenfus.  T.lV. 

P.III.  30. 
Certiorari.  Breve  pro  Archiepifcopo  Eborum. 

T.  IV.  P.II.  41. 
drve  {Johannes  de) .  T  II.  P.I.   180. 
CerviUone  {Giraldus  de).  T.I.    P.III.  31,42, 
Cer^^cco  {Oliverus  de).  T.II.  P  IV.  8j-. 
Cefar  {Julitis).    T.  VII.  P.  III.  4,    19,  6j-, 

73,   82,    ilf,   131,   134,   lyo,   198,   203, 

zif,   23(5,  147.   P.  IV.  U,  17,    34,   77, 

96  ,  144,  ij-6,  168  ,  171. 

-  {Carolus,  Legum  Doftor.  T.  VIII. 
P.I.  15-6.  Commilfio  fpecialis  ei  diredira 
ad  aflillendum  Domino  Cuftodi  in  Can- 
cellaria    ibid. 

— —  {Hcnricus) ,  Decanus  Elienfis  ,  Regis 
Dcputatus  ad  Pacem  coniervandam  in  E- 
lienii  Infula.  T.VIII.  P.  II.  8. 

. {Johannes),  iVliles.  T.  VIII.  P.II.  9. 

{Caroliis),   iMiles.    T.VIII.  P.II.  9. 

-——  {Hnricus)  ,  Canonicus  Ecclelia;  Colle- 

giatse  Divi  Petri  Weftmonafterienfis.  T. 
VIII.  P.  II.  32.  Reiignat  fuum  Cano- 
nicatum.  ibid. 

— —  {Rtbertus).  OfEcium  ei  conccfTum.  T. 
VIII.  P.III.  221. 

Cefar.  Fortalilium  lic  diaum.  T.  IX.  P.III. 
198. 

Cefarims  {JtiVms  de).  T.V.  P.III.  187,  191. 

Cesding  (Prior  de).  T.I.  P.I.  S^. 

Cesford  Oominus.  T.VII.  P.I.  61,  15-7. 

Cefis  (O.  de).  T.VI.  P.I.  5,-,  193.  P.  II.  9, 
II,  loi  ,  136. 

Cefiui  {Oa.).  T.VI.  P.II.  117. 

Cejfe  {Richardus  de).  T.IV.  P.  IV.  80,  160. 
'C'ftre  Dominicus  de).  T.VI.  P.IV.  15-3. 

Ceftria.  Ceftrix  Conftabularius.  T.  I.  P.I. 
68.  P.II.  94. 

Cefiria  £c  Huntingtonii  Comes.  T.  I.  P.  I. 
122.  Hops  Manerium.  T.  I.  P.  III.  213, 
214.  P.  IV,  22.  Caftrum.  De  Pueris 
Obiidibus.  T.  II.  P.  II.  197.  De  tra- 
dtando  cum  Gentibus  ibidem.  T.IV.  P.  I. 
5-7.  Santtx  Werburgx  Abbatia.  T.  V.  P. 
II.  63.  De  Executione  Epifcopatus.  T. 
VI.  P.III.  66.  Archidiaconatus.  67.  De- 
cani  &  Capituli  Eleemofinx.  T.VI.  P.III. 
129.  Pro  Cutliberto  Scott  Epilcopo  Elc- 
tto  cuftodia  Temporalium.  P.IV.  4;.  De 
licentia  cligcndi.  19,  44,  ^■o.  Reftitutio 
Temporaliuni.  21,  47  ,  60.  Pardonatio 
Epifcopi.  25-.  Rcgius  Aflenfus.  1 1 1.  Re- 
flitutio  Temporalium.  112.  Prsebenda. 
T.  VI.  P.  IV.  22,  46,  93.  De  licentia 
eligendi  Epifcopum.  T.  VII.  P.  I.  164. 
Pro  Hugone  Bilkt  Regius  Aifenfus.  167. 
Pro  eodem  reftitutio  Temporalium.   168. 


De  Hcentia  eligendi  Epifcopum.  187.  Pro 
Ricardo  Vaughan  Epilcopo  Regius  Aflen- 
fus.  190.  Pro  codem  reltitutio  Tempora- 
lium.  193.  De  licentia  ehgendi  Epilco- 
pum.  T.  VII.  P.  III.  98.  Pro  Johanne 
Bridgman  Epifcopo  reltitutio  Tempora- 
liuni.  109.  Pro  eodem  pra:fentatio  ad  Rc- 
(ftoiiam  de  Bangor.  2oi. 

Ceftriii  Epil"copus.  T.I.  P.  I.  f. 

{IV.).  T.I.  P.I.  75-. 

.  (P.).  T.I.  P.I.  140. 

{Kogerus).  T.  I.   P.  II.  iij-. 

{y/Alterus).  T.I.  P. 111. 170,   171,176, 


»71. 

,   108. 


182.  P.IV. 

{Rogerus).'T.\\.  P.  II.  107,   108.    P. 

III.  13. 

{Kogerus).  T.II.  P.  IV.  191.  T.III.  P. 

IV.  177. 

Epifcopus.    T.  IV.  P.  11.   193.   T.V. 

P.II.  61. 

{Joharmes  Byrd).  T.VI.P.I.   184. 

{Jobannes).  T.VI.  P.  IV.  17,  25-. 

{Georgius).  T.  VI.  P.  IV.  22  ,  if. 

{Cuthbertus).  T.VI.  P.IV.  43,  46. 

{irilUelmus).  T.Vl.  P.IV.  112. 

{Willielmus  Chadertcn).  T.  Vll.  P.  I. 


167. 


193. 


{Hugo  Bilkt).  T.  VII.   P.  I.  167  ,  i68. 
{Richardus /aghan) .  T.VII.  P,  1.   190, 

{Georgius).  T.  VII.  P.  II.   169. 

{Johannes  Bridgman).    T.  VII.  P.  III. 

"°9>   '73  '  ^°'- 

Archidiaconus  {Robertus).  T.  1.  P.III. 

loj-,   Ij-f. 

Abbas.  T.  I.  P.  III.   193.   T.  III.    P. 

III.  183. 

Comes  {Ranulfus).  T.  I.  P.l.  f. 

{Hugo).  T.I.  P.I.  9,   12,   13,   16, 

(R.).  T.  I.  P.I.  28,   30,  36,  37,41, 


S°>  Sf,  S'^'  f^'  61,  63,  64,  6,-,  68, 
7^.  7+>  7f>  S7,  89,  90,  91,  ^'.j,  loi, 
107,   109,  III. 

Conltabularius  (R).  T.  I.  P.  I.  12. 

{J.).  T.I.  P.I.  68.  71,  9J-,  101. 

Ceteyles  {Hmdarus ,  Bernardus  ^  Gilbertus  de). 

T.I.  P.III.  116. 
Cetzeler  {Henricus).  T.ll.  P.IV.   IQ3. 
ChaaUz.  (Abbas</0.  T.  IV.  P.IV.  67. 
Chaalon  (PhiUbertus  de) ,  Princeps  de  Orange. 

T.VI.  P.II.   10;. 
Chabines  {Jobannes).  T.  IV.  P.  IV.  iiS. 

(jacobus).  T.  VI.  P.  I.   163,   164, 

166,  168. 

C'-!ahenays  (EchivarJus  de).  T.I.  P.II.    134. 
Chabbenys  [Efchunatus   de).    Comes  Bygorrx. 

T.  I.  P. 111.  44. 
Chabham  {WiUieUms  Sc  Alicia  de).  T.IV.  P. 

IV.  71. 
Chabham.  Vicaria.  T.Vl.  P.IV.  46. 
Chabot  {Ti.eobaUus  de).  T.I.  P.I.  11,  47. 

{Mich.de).  T.  IV.  P.lll.   170, 

{PhiUpfus  <le).  T.Vl.  P.II.   122. 

Chace  {Fetrus).  T.V.  P.lll.  5-8. 
Chaceport  {Petrus).  T.I.  P.I.   146,  147,15-7. 
Chacero  {WiUielmus  de).  T.I.  P.II.    137. 
Chacon  {Johmnes).  T.V.  P.IV.  14,-,   ij-j-. 
Chaderton  (Edmundus).  T.V.  P.IV.  31. 

{IViUidn.us).  T.  VI.  P.  IV.  171. 

Chaddeflen   {Hinrictis  de).  T.II.  P.IV.  147. 

. {Nicholaus  de).  T.III.  P.ll.  47. 

Chaddesly   {Richardus  de) .  T.II.  P.II.    127. 

{Hugode).   T.  III.  P.IV.  iSf. 

ChadweU.  Vide  Caldmll. 

Chadtvorth   {foh.inaes).  T.  VI.  P.  IV.  46, 
Chaeny  {mUielmus).  T.I.  P.I.  ifS,   177. 
Chnffour  {Henricus).   T.IV.  P.III.  82,91, 

99,  103,  104,  108,  134,  i3j-,  136,  13S, 

144. 
Chajfyn  {Thomas).  T.VI.  P.  111.   13S. 
■  {WilUeUnus)  ,    Juftitiarius  ad   Placita. 

T.VIII.  P.ll.  iS. 
Chailloto  {Johannes).  T.  V.  P.IV.  99. 
ChaiUy  {GuilUeimus).  T.V.  P.  IV.   100. 
Chalancon  {Hugo  de).  T.II.  P.Il.  136,    157. 
Chacugne  (B.).    T.  V.  P.  IV.  2J-. 
Chacuns  (Johannes  de).  T.ll.   P.  II.   129. 
Chaldecort.  Reaoria.  T.VI.  P.  IV.  144. 
Chaldicott  {Francifcus) ,  Armiger.     Conccflio 

ei  fafta   Ofticii  Vicecomitis  in  Comitatu 

Dorfetix.  T.VIII.  P.Il.  32. 
ChaldyveU ,  iive  ChadweU ,  Reftoria  fic  difta , 

in  Dioecefi  London.  T.IX.  P.I.  79. 
Chaleys  {Petrus  Rr/mundi  de).  T.I.  P.  I.  140. 

.  {oUverus).'T.l.  P.I.   146.  P.ll.  i. 

{EUasde).T   I.  P  III.   134. 

ChaUx.  {Arcenarus  de).  T.I.  P.  I.   i)". 

Dominus.  T.  III.  P.I.  135-. 

Chalgrave  {WiUielmus  dc).  T.ll.  P.I.  37. 
Chalgrove.  Vicaria.  T.Vl.  P.IV,   145-. 


ChaUgant.  T.V.  P.  1.  i)-6,  1,-7. 

ChaUner  (Giorgius).  T.VII.   P.  1.  171. 

Chalhe.  Vicaria.  T.Vl.  P.IV.  45-,   162. 

ChalkehiU  {Johannes)  ,  Clericus  ,  in  ArtibuS 
Magifter.  Litrcrx  Patcntcs  ei  dircdtx  de 
PraMentaiione  ad  Redtoriam  de  Beisby , 
Dia-celis  Lincolnix.  T.  VIII.   P.  III.  29, 

Qhallemaigne  {Johannes).  T.V.  P.IV.    102. 

ChaUemaifon  {Gaucherus).  T.V.  P.IV.  96. 

ChaUemot  {Hicholau.').  T.V.  P.IV.  98. 

{Daniel).  T.V.  P  IV.  ^c). 

ChaUey  {Joharmes).    T.V.  P.III.  2f. 
Chal>r.efiey  {Richardus).   T.  IV.  P.  I.  j-i. 
ChaUnirs  {Jacobus).  T.VIl.  P.  I.    141. 
Chalney  {Thomas).  T.VI.  P.III.  2}-. 
Chalori  {Petrus  dt).   T.I.  P.III.  134. 

ijohannes  U<).  T.l.  P.IIl.  183,    184, 

190J    192,    196,    197. 

{Petrus  de).  T.  II.  P.II.  120. 

.  {Johannes  de).  T.III.  P.  I.   19,21,44. 

{Joharines  de).  T.IIl.  P   1.   133, 

{Triftanus  de).  T.IIl.   P.I.   194. 

{Robertusde).  T.III.    P.Ill.  ^■^. 

{Johannes  de).  T.III.  P.IV.  i>-2. 

{Robertus  de).    T.IV.  P.ll.    137. 

{Ludovictis  tte).  T.IV.  P.  III.  70,  Si  , 

86,  91,  96. 

{Robenits  de).  T.IV.  P.IV.  162. 

Chaloner  {Robertus).  T.  VI.  P.II.  15-9. 

{Thomas).  T.  VI.  P.  III.    iSo,    203, 

206,  223. 

{Thomas).  T.Vll.  P.Il.  92. 

(Hemiciis)  conftituitur  Capitaneus  Ca- 

ftride  South-Caftle  de  Portsmouth.  T.IX. 
P.Ill.  38. 

Chalons  (Epifcopus  ile).  T.lll.  P.I.  195-.  T. 

IV.  P.III.  181.    T.V.  P.I.  73,   107. 
Chalopin  (Thomas).  T.V.  P.IV.  91. 
Chatton  {Thomas).  T.IV.   P.IV.   131.    T.V, 

P.l.  7f,  86.    P.II.  21,  2/,   27. 
Chalrvay  (Parochiade).  T.VIII.   P.l.  140. 
Chatuz  {Gilbertiis   ile).   T.  IV,    P.  III.   1S8, 

191. 
Chatz.  {Robertus).  T.l    P.I.  f. 
Chainbardin  {Johannes).  T.V.  PIV.  97. 
Chamber  {Johannes).  T.VT.  Pvi.   if^. 

(johannes  de).  T.VI.  P.lll.  9. 

Chambertac  {Johannes).  T.IU.  P.lll.  yS. 
Chambertain,  {Robertus  le)  ,  fiz.  Thotm.    T.  II, 

P.I.  161. 

{Robenus).  T.II.  P.IV.  112. 

. {Raduifhiis) .  T.  111.  P.I.  111. 

{Hanckinus)   Trlll.   P.  I.   194. 

{Kobenus).  T.IV.  P.ll.  yi. 

Ijchannes).  T.IV.  P.  II.   lol, 

{Wiltielmus).  T.IV.  P.Il.  147, 

: —  {WiUielmiis).  T.V.   P.II.  91. 

Ijohannes).  T.V.P.II.  116,120. 

— {Radulphus).  T.VI.  P.I.   iSz, 

{Edvtanttisj.T.Vl.  ?.U.  15-9. 

,     __  {Thomas).  T.  VI.  P.  III.   131. 

{Thomas).   T,  Vll.  P.III.  10.  P. 

IV.  loj-. 
■  —  (7"^^»"»")  conftituiturCuftosPar- 

ci   vocati  New-Parli ,    infn    Foreftam    de 

New-Foreft  ,  in  Comitatu  Southamptonis. 

T.IX.  P.IIl.  38. 
— ^—   —  {Wiltietmus) ,   filius  Johannis.  T. 

IX.  P.III.  38. 
Chambertaine  {Thomas).     CommilVio  ei  dire- 

dta.  T.VIII.  P.I.  48. 


—  {Ricardus),  Armiger.  Commiffio 
cidirc6i:ain  Coraitatu  Midlelexix.  T.  VIII. 
P.ll.  33. 

■  {Francifcus) .   Privilegium   ei   con- 

celfuin.  T.IX.  P.  I.  40. 

ChamberUng  Pitrtisdt).  T.I.    P.  II.   90. 
ChamberliM  {Trjomasj ,  Juftitiarius  ad  Pacem 

confcrvandam   in    Comitatu  OxoniiK,    T. 

VIII.  P.II.  13. 

■  — —  {Thomas) ,  Miles  ,  Juftitiarius  de 
Banco,  &  Juftitiarius  ad  Placita  ia  Comi- 
tatu  Wigornix-.  T.Vlll.  P.Il.  17. 

Chambernon   {WitUelmus  de).  T.I.  P.Il.  216, 

{Oto  de).  T.III.  P.IV.  94. 

• {Akx.  de).  T.IV.  P.ll.   .36. 

Chamhers  {Htimfridus) .  T.VII.  P.  III.  83. 

. . —  {Jacobits).  T.VII.  P.III.  i)-8. 

.  {J.uobus),  in  Medicinis  Do:.tor.  T. 

Vlil.  P.I.  118.  Concelfio  Ofticii  ei  di- 
retla.  ibid.  Conceftio  ei  faaa  Oificii  Sc 
Loci  Ordinarii  Medici  Caroli  Primi,  Re- 
gis  Anglix.  T.VIII.  P.II.  2f. 

{Arthiirus).  T.VIII.  P.II.  14. 

{Humfridus) ,  Juftitiarius  adPlacita, 


T.VIII.  P.II.  21. 

(Johannes)  ,  Generofus.     Commif- 


lio  ci  directa.  T.VIII.  P.II.  ^j-. 

— — {Kobertiis)  conftituitur  Auditor  Re- 

ventionum  in  Comitatu  Londonderry  ,  in- 
P  1         .  fra 


6o 


I  N  D  E  X 


RERUM    PR^CIPUARUM 


fra  Regnum  Hibernix.  T.  IX.  P.  IH.  S^- 
Chnmbers  {Johiinne:).  Officium  ci  conceffum. 

T.vm.P.m.  82.  . 

Chsimhpry  (Reftoiia  de),  in  Diccceli  Batho- 

nicnli  Bc  Wellenri.  T.IX.  P.II.  90- 
Chamhli  (Dominus  Setrus  de).   T.  I.  P.  m. 

.'  (Yfttmhertns  de).  T.V.  P.IV.  101. 

Chambon  {Johannes).  T.V.  P.IH.  9+. 
Chnmbre  {Rogerus  de)-  T.II.  P.  I.  S\- 
. .  (^HenrUus  de).  T.  V.  P.II.  168.  P.III. 

_11'  {RkharJusde).  T.V.  P.III.  fS. 
(Lxurenlius   de  la)   Juliitiarius  ad  Pla- 

cita  in  Comitatu  SulTexix.  T.  VIII.  P-  II. 

16. 
Chxmbright  (Roiertus).  T.VI.  P.ll.  197. 
Chameley  {GuilUelmus  dc).  T.III.  P.I.  161. 
Chamenerys  {Adam  de) ,    &  Alfidis  Uxor 

IV.   P.  IV.  78. 
Chimer  {mtth.de),  T.IV.  P.IV.  113. 
ChamhMCus  Andr/Lns).  T.I.  P.l.  29. 
Chamnont  {Johannes  de).  T.II.  P.  I.  fi. 
CW»/>  (Johannes).  T.III.    P.  IV.   ij-^. 
Champaigni  (Marefcallus  de).  T.  III.    P.  II 

90. 

[Baudrinus  dc).  T.V. 

Ch.wfhalion  {Johannes}.  T.V.  P 


T. 


P.I.  119. 
,  IV.  8. 
P.III.  9. 


Chnmpdivers  [GudlielmH:) .  T.  IV. 
Champaux  (J  hannes  Ue)    T.IV.P.IV.   144. 
Chamieneys  {johannes).  T.III.  P.III.  164. 

{fohannes).  T.VIP.H.  219- 

(EuJiaclJHs).  T.VI.  P.  III.  89. 

Chamfirion  {Arn.  de).  T.III.  P.IV.  177. 

{Arn   de).  T.  .V.  P.IV.  115. 

Champernon  {Arthur) ,  Armiger.  T.VIII.  P. 

I.  180. 
ChamfernotDne  (Arthurus) ,  unus  ex  Juftitia- 

riis  Regis  ad  conrcruandam  Pacem  in  Co- 

mitatu  Devoni;£.  T.VIII.  P.II.  6. 
Champerty.    Significatio    iiujus    tcrmini.     T. 

VIII.  P.I.   137. 
Chamfion  (Sicholaus).  T.I.  P.III.  103. 

. {Jol.annes).  T.VI.  P.II.  73. 

Champiralt  {Jvhannes  gc  NichoUus).  T.V.  P. 

IV.  97. 
Champs  (Simon).  T.IV.  P.  IV.  5-9. 

hnbertus  de).  T.IV.  P.IIl.  13^.13^» 

13S. 

-  {Francifcus  de).  Officium  ci  conceflum. 
T.VIII.  P.II.  if. 

Chamublayne  (Thomas  de).  T.II.  P.I.  fi. 

Chance  {Manus).  T.III,  P.I.  126. 

Ch.inceattx  {Egidius  de).  T.  II.  P.I.  31. 

{Johannes  de).  T.III.  P.III.  73- 

Ch.nceller  {IVilLitlmtis).  T.IV.  P.  II.  122.  P. 
IV.  163. 

Chancey  (M^illielmus) ,  Clericus  ,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterx  P.;tentes  ei  direclx  dePta:- 
lentatione  ad  Recloriam  de  Nailfton ,  in 
Comitatu  Lciceftrix  ,  Dioecefis  Lincolnien- 
iis.  T.VIII.  P.  III.  223. 

Chandler  (Robertus) ,  Clericus,  LcgumBacca- 
laureus.  Litterx  Patentcs  ei  diredtx  de 
Pi  xfentatione  ad  Reftoriam  de  Culme  Den- 
nis,  livc  Culnie  Sancii  Dionifii,  in  Dioe- 
cefi  Glouceftrienfi.  T.VIII.  P.IV.   110. 

(Dariitl),  Cleiicus,  Theologix Bac- 

calaureus.  Litterx  Patentes  ei  direclx  de 
Prxfi ntatione  ad  Rcaoiiam  &  Ecclcfiam 
Parochialcm  de  Afton  fupcrTrent,  inCo- 
mitatu  Derbix    T.IX.  P.II.  89. 

Chandos  (Johamies).  T.  III.  P.  lll.  14,  96, 
182.  P.IV.  5-3. 

(Eliz.aheth  Soror).  T.III.  P.III.  14. 

{Ifahella  Filia).  T.III.  P.III.   iSi. 

ijohannes).  T.IV.  P.l.  f  f  ,  88. 

. Dominus  (G.).  T.  VII.    P.  II.  3^. 

'  (Greiui).  T.VII.  P.II.   128,   169. 

(Dominus).  T.VII.  P.III.  20. 

. {Anna).  T.  VIII.   P.III.   2)-i. 

Chane  (Thomas).   Commiffio  ei  direda.     T. 

VIII.  P.III.  25-3. 
Chanerve  {Johannes).  T.III.  P.III.  194. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  17. 

Changeour  (Adum).  T.  III.  P.  IV.  80. 
Channe  (Badunde).  T.I.  P.III.  216. 

(Mauritius).  T.VI.    P.II.  194. 

Charment  (W.).  T.I.    P.II.  62. 
{Petrus).  T.I.  P.  III.  28,  29, 

44,  99,  203. 
Chanoyne  {Nicholaus).  T.IV.  P.III.  6f. 
Chanfy  (Johannes  de).  T.I.  P.II.  94. 
ChantemarU  (Tanquin  de).  T.III.  P.  IV.  jf, 

76. 
Chunttrel  {Thomas  de).  T.II.  P.I.  37. 

(Wdlielmus  de).  T.V.  P.  III.  47. 

Chantre  ds  Milli    (Willielmus) .    T.  II.   P.  I. 

37- 
Chanut,  Legatus  Regis  Francix  in  Hollandia. 


T.IX.  P.  III.  231,  26;. 
Chapeie  (Jacohus  de  la).  T.I.  P.IV.  if. 

(Adamdela).  T.II.  P.IH-  i^. 

(Johannesdela).  T.Ill.P.IH.  9K,9i- 

(Robertus  de  la).  T.IV.  P.III.  109. 

CJacobus  de  ta).  T.  IV.  P.  III.    1^1, 

127. 

(Thomas  dela).  T.V.  P.IV.  97. 

(Claudius  de  h).  T.  V.   P.  IV.  101. 

Chapeleyn  {Richardus  le).  T.  II.  P.II.  36. 

{Joha>mes  k).  T.V.  P.IV.  97- 

Chapernoun  {Johannes  de).  T.  V.  P.II.   161. 
Ch.ipman  (l'atricius)  ,  Clcricus,  A.M.  Litte- 

rx  Patentes  ei  diredx  de  Prxientatione  ad 
Redoviam  de  Winthorpe ,  in  Dicecefi  E- 
borum.  T.VIII.  P.III    33- 

■ —  (Ro&ertus),  Clericus,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Littcrx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 
Jentatione  ad  Vicariam  de  Bunger  Sandx 
Trinitatis.  T.Vim.    P.IH.  iiS- 

. {Thomas).  Commiffio  ei  direfta.   T. 

VIII.  P.III.  25-3. 

(Matthius)  ,   Clericus  ,    in    Artibus 

Baccalaureus.  Litteix  Patcntes  ei  'direitx 
dc  Prxfentatione  ad  Vicariain  de  Styrtin. 
T.VIII.  P.  III.  280. 

{Willielmus)  ,    Clericus  ,   in    Artibus 

Magiftsr.  Littcrx  Patentes  ei  direftx  de 
Prxfentatione  ad  Redtoriam  de  Bawdnbb, 
five  Bawdripp,  in  Dicecefi  Bathonienfi  Sc 
Wellcnfi.  T.  VIII.  P.IV.  6f. 

Chappe  (Richardus).  T.V.  P.I.   19. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  46. 

Chappeau  (Pafquet).  T.V.  P.  IV.  92. 
Chappeman  (Johamei)    T.III.  P.  III.  83. 

(Johannes).  T.IV.  P.  IV.   162. 

, {WiUielmus).  T.V.  P.I.  ff. 


34. 


(Rohertus).  T.  V.  P.I.  fS. 

(Thomas).  T.V.  P.I.  72. 

(Thomas).T.Vl.    P.  II.   193. 

(Georgius).  T.VI.  P.IV.  8. 

(Uomas).  T.  VI.  P.  IV.  9. 

■  (Henricus).  T.VII.  P.I.  22J-. 

Chippentier  {GuilUelmus ,  Simon  t!x.Petrus).  T. 

V.  P.IV.  97. 
Chapperon  (Mich.).  T.IV.  P.III.  200. 
Chappuis  (Eufl.ichius).  T.VI.  P.III.  122. 
Chapuli  (Bernardus).  T.III.  P.I.  5-4. 
Chapufet  (Petrus  &  Johannes).   T.V.  P.  IV. 

99. 

Char  (Ad.im  de).  T.I.  P.IV.  201. 
Charhonnier  (Stephanui).  T.V.  P.I.  94. 

•^- (GuiUielmus).  T.V.  P.IV.   101. 

Charde  (Thomas).  T.VI.  P.III.  32. 

• (Hicholaus).  T.VI.  P.IV.  123. 

Chardon   (Johannes).  T.  V.  P.I.  43,  6j. 
Chareter  Je  Scardeburgh  (Reginaldus  le)  T.  II. 

P.I.  5-2. 
Charmer  (Guilliilms).  T.V,  P.IV.  94. 
Charifius  (Jonas).  T.VII.  P.  II.  3,  46,  47. 
Charitie  (Petrtis  de  la).  T.  III.P  I.  200,  208. 
Charlemeyn.  T.V.  P.I.  61. 
Charlemont  (Rohertus).  T.V.  P.  IV.   10. 
Charles  {Edmardus).  H .11.  P.IL  I19- 

(Richardus).  T.III.  P.L  198. 

(Simon).  T.V.  P.  I.  107. 

(Guillielmus).  T.V.  P.IV.  ^9. 

Charleton  (Adam  de).  T.I.  P.II.   191. 

(GuiiUelmus  de).  T.I.  P.  III.  6(5.  73  , 

74.  88. 

(Johannesde).  T.  L  P.  IV.  107.  T.IL 

P.I.  7,  37,  j-2,f3,yy,j-9. 66,  93,  163, 
176.  P.II.  18,  24,  47. 

(Blar.us  de).  T.II.  P.II.  140. 

(Willielmusde).  T.III.  P.IV.  167. 

(Walterus  de).  T.  IV.  P.IV.  6. 

(Jhomas  Vicecomes  d'Andever  ,    Baro 

de).  Conceffio  fpecialis  ei  diredta.  T.VIII. 

P.I.  112. 
.^ (Francifcus)  ,    Armiger.      Conceffio  ei 

fatta  Officii  Vicccomitis   in  Coraitatu  Sa- 

lopix.  T.VIII.  P.II.  32. 

(Baro  de).  Vide  Howard  (Thomas). 

Charleton.  Reaoria.  T.VI.  P.  IV.  8. 
Charleton  (Dominium   8c  Manerium  de) ,    in 

Comitatu  Eborum.  T.VIII.  P.II.  j-2. 
Charleton  Canfeild,  five   charlston    Clanvilde. 

Vicaria  fic  didta,    in  Dioecefi  Bathonienfi 

&  Wellenfi.  T.VIII.  P.IV.  65-. 
Charlie  (Thomas).  T.VI.  P.II.  42. 
Charman  (Stephanus) ,  Clericus.     Litterx  Pa- 

tentes  ei   diredx  de  Prxfentatione  ad  Re- 

(Sloriam  8c  Ecclefiam  Parochialemde  Hems- 

worth,  in  Comitatu  8c  Dicecefi  Eborum. 

T.  IX.    P.II.  89. 
Charmouth.  Rcrtoria.  T.VI.  P.  IV.  103. 
Charnehrok  (Johannes)    T.  II.   P.  II.  119. 
Charnel  {Ireanus).  T.IIL  P.I.  182. 
Charnelles   (Johannes).    T.  II.    P.  II.     up, 

129. 


Charniaco  {Galfridus  de).  T.III.  P.I.  H  >  39» 

40,  44,  48,  72,  73. 
Charnico  (P.  de).  T.  I.  P.II.  15S. 
Char ojl  {Comc%  Az) ,   CalefiiOubernator.    T. 

IX.  P.III    184. 
Charpintiir  (Sichoiaus).  T.  V.  P.  IV.  99. 
Charrolois  (Comes).  T.  IV.  P.II.  6. 

{Phdippus).  T.  IV.  P.II.  176,177. 

. {Carolus).    T.  V.   P.  H.  80,  129, 

130,   139. 
Charron  (Monafteiium  de).  T.  I.  P  I.  44. 
Charron  {Guichardui  de).  T.  I.  P.  II.   104. 

(Ranulphus  de).  T.  I.  P.II.  9j-. 

{Pttrusde).  T.  V.  P.  IV.  97. 

(Johannes  de).   T.V.    P.  IV.  97,  99. 

ChartA.   Warrantum  pro  confirmatione  Char- 

tarum.  T.VI.  P.  IV.  69. 
ChartA  Magnx  obfervatio.  T.II.  P.II.  29. 
Chartenes  (Jac  bus  de).  T.IV.  P.IV.   141. 
Charteris  ,  nv c  Charters  {Wicath  de),  in  Dioe- 

cefi  E.ienfi.  T.  VIII.  P.  IV.  119. 
Chartcrs  (Johannes).  T.VII.   P.  III.  jS. 
Charters.     Vidc  Charteris. 
Chartham.  Redoria.  T.  VI.  P.  IV.  22. 
Charton  {Wiliielmus) ,  Clericus.     Litterx  Pa- 

tentes  ei  direttx  de  pixfeniatione   ad  Re- 

(ftoriam  de  Sandta  Mavii  Wccke ,  Dicece- 

fis  Exonix.  T.VIII.  P.II.  28. 
Chartres  (Dornorgulla  Uxor  Roherti  ds).  T.  I. 

P.  III.  187. 
Charires  (Willielmus  dt)-  T.I.  P.IV.  $-9. 

{Robertus  de).  T.V.  P.  III.   15-4. 

(Johannes  de).  T.IV.  P.I.  3,  97. 

— ^—  {Guillielmus  Viccdominus  de).  T.  III. 

P.  IL  26,  34. 
Chartrons  (Rorertui).  T.VII.  P.  II.   129. 
Charvels  (Johannes  de).  T.ll.  P.  I.  37. 

(Johamies).  T.  II.  P.IV.  188,189. 

T.III.  P.  I.  7f. 

^Oivenits).  T.III.  P.I.81 ,82  ,  106, 


126. 

(Tvair:).  T.III.  P.I.  156. 

C  arun  (Edwartlus  dt) .  T.  L  P- H-  97- 

. (Wichardus).  T.IV.  P.I.   148. 

Charpg  (Robertus).  T.VI.P.II.  199- 

Chafe  (Camaliet)  ,  Clericus ,  Theologix  Bac- 

calaureus.  Litterx  Difpenfationum  &  Con- 
firmationumei  direftx  ad  polTidendura  Re- 
dtoriam  Eccleiix  Parochialis  de  Wambroo- 
ke  Juiisdi6tionis  DecanatiisSarum  8c  Dice- 
cefis  BriftoUienfis  ,  cum  alio  quocunquc 
Curato  vel  non  Curato,  feu  incompatibili 
Beneficio   Eccleliaftico.    T.  Vlll.   P.  II. 

2J-2. 

-  (Johannes).  Officium  eiconceiTura.  T. 
IX.  P.  III.  87. 

Chaffeux  (Grimwardus  dc).  T.II.  P.I.  39. 
Chafieauhriant  Dominus  (Robertus  dt).  T.  IV. 

P.III.  1S2,   1S4. 
Ch.ifleaulx  (Galfridus  de).   T.IV.  P.  III.  ^f. 
Chafitaumorant  (Johannes  de).  T.  IV.   P.III. 

188,   191. 
Ch.iflsaumul  (Dominus  Simon  de).  T.  III.  P. 

I.  195-. 
Chafieauneiif  (Dominus  Fointet  de).  T.III.  P. 

I.  197.  P.II.-j-i  ,  5-4. 

(retrns).  T.  III.  P.  II.  9J-. 

Chaflel  (Philtppus  du).  T.II.  P.  I.  fi. 

.  Tangumus  du).  T.III.  P.I.  j-8. 

.  (Henricusdu).  T.  IV.   P.  I.  66. 

(Tanciuinus  du).  T.IV.  P.  I.  66,  136. 

P.II.  9. 

(Bern.  du).  T.IV.  P.II.   18. 

{Herne  du).  T.  IV.  P.  II.  89. 

Tanguidus  du).  T.  IV.  P.  II.  loj-.   P. 

III.  126. 

{Tanguidus  du).  T.IV.  P.III.  181. 

(Toufants  du).  T.IV.  P.IV.  118. 

(Tanguidus  du).  T.V.  P.II.  129,179,' 

184,  i8j-. 

Chafielhreton  (Btrnardus  ^c)-  T.  III.  P.I.  1 12. 
Ch.ifielgiron  Dominus    (Ermelius  de).  T.  IV. 

P.II.  8. 
Chaflelherault   Dux   (Jacobus  de).  T.  VI.  P. 

IV.  9J-. 

Chafieller  (Johannes  de).  T.II.  P.III.   13;-. 

{Willielmus).  T.III.  P.I.   126. 

Chafleltyn  de  Leyden   (Henricus).   T.  I.  P.  III. 

170. 
Chafielneu  (Gnardut  de).  T.  II.  P.IV.   100. 
Chafielviton  (Everardus  de).  T.I.  P.I.   114. 
Chafieluz.  (Claudius  de).  T.  IV.  P.III.  116. 
Chafiitlon   (Jacobus  de).     T.  I.   P.  III.    210, 

213. 

{Willielmus  Amaneni).  T.  II,  P.I,  z. 

(Gaucberus).    T.  II.   P.  II.    79,   136, 

137,  147,   iSj-.   P.III.  39. 

(Pontius).  T.  II.  P,  II.  112,  174.    P, 

III.  8,  44,  89. 

-  (Gaufelinus).  T.II.  P.II.  111,   174. 

Chaf. 
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ChixftiUon  {Gulllielmus  Amnneni).  T.  II.  P. 
III.  28. 

. Dominus.  T.III.  P.I.   11. 

» (Gmchenis).  T.lll.  P.  I.  94.. 

{Gdberiits).  T.III.  P.I.   133,   \6f. 

(Vicccomes).  T.III.  P.I.  ijj-. 

(Hago).  T.III.  P.  1.  197. 

Dominus.  T.III.  P.  II.   191. 

{Hugo).  T.iii.  p.m.  21. 

• Ijohmnes).  T.III.  P.III.  39. 

{Gxucherus).  T.III.  P.  Ili.   129. 

\jMobus).  T  IV.  P.  I.  ij-6,  167,  170, 

174. ,   178  ,   181  ,   18+. 

Abbas.  T.III.  P.  I.   195-. 

(Jontius).  T.IV.  P.IV.  C^,  131. 

{Johannes).  T.  IV.  P.IV.  69. 

(Jacobus).  T.V.  P.I.  73. 

Dominus.  T.V.  P.III.  19. 

Dominus  {Jafperus  CoUgny  )  T.VI.  P. 

III.  178,  182,   1S4.,   185-,  1S8,  189. 
Chafinot  (Joharmes).  T.  V.    P.  IV.  96. 
Chaftre  (Claudius  Ue  la}.  T.V.  P.IV.  95-. 

(Johaunes).  T.  V.  P.IV.  102. 

Chatcrejjs    Monalterium.     Manerium  &   Fir- 

ma,    vocata  Spaldyng   in  Baryngton.    T. 
VI.  P.III.  81. 
Chaterton  (Richardus  de).  T.  II.  P.  II.   119. 

(Thomas).  T.  IV.  P.  IV.  93. 

ChatfeU  {Walterus).  T.VI.  P.IV.  161. 
Chaton  (Johannes).  T.V.  P.IV.   100. 
Chatton.  Reaoria.  T.  VI.  P.IV.  101. 
Chattowe  {Johannes).  T.III.  P.  III.  130. 
Chnvano  (ArtanJius  ie).  T.ll.    P.I.  ^7. 
Chnubenojs  (Viommx  Johanna  de).  T.  III.  P. 

II.  124. 
Chauce  (Alanus).  T.III.  P.I.  141. 
Chaucer  (Johannes).  T.II.   P.  IV.  21. 

(Galfridits).  T.III.  P.II.   136,  209. 

(Galfridus).  T.  III.  P.III.  16,   17. 

(Galfridus.  T.III.  P.IV.  144,   16)-. 

Chauchoys  {Johmnes  de).  T.IV.  P.  III.  82. 
Chauciers  {Thomas).  T.IV.  P.I.  96. 

• (Thomas).  T.IV.P.II.  79,80,81  , 

12J-,  192.    P.  III.  18,  2j-,  67,  68,  7J-, 

78. 
. (Thomas).  T.  IV.  P.III,  183,  186. 

P.IV.  20. 
Chavels  (Thomas).  T.VI.  PI.  121. 
Chavenceyo  (Roberius  ,  GuiUielmus  5c  Anthonius 

de).  T    IV.    P.  IV.  49. 
Chaugeat.  T.  V.  P.  11.  +. 
Chavia^ny  (Gaufridus  de).  T.I.  P.I.  3J-,  36. 
ChauUm  {Ttjenetim).  T.  V.  P.  IV.  97. 
Chaulnes  (Dux  dc).  T.IX.  P.III.  213. 
Chauman  (Gudlielmus).  T.V.  P.  IV.  97. 
Chamher  (Johannes  de  la).  T.  II.   P.  I.  37. 

(Gilbertus  de  la).  T.II.   P.I.  f  1. 

■      ,  {J.rervarJus  de  la) .  T.II.P.II.  170. 

. {Hugo  dc  la).  T.  11.  P.Il.  203. 

.  {RicLirdus  de  la).  T.  II.  P.  III.  26. 

.  Adam  ,  R  bertus  Sc  Richfirdus  de  la). 

T.II.  P.IV.  n. 
Chaumberlayne  {Robertus  le).    T.   II.   P.  III. 

199.  P.IV.   112. 

{Radull>hiis).  T-IIl.  P.  I.  121. 

Chaumherlyg  de  Bcsks  (Henricus  de).   T.  I.  P. 

IV.  44. 

Chaumbre  [Rogerus).  T.  I.  P.III.  175. 

(Thomas).  T.IV.  P.  IV.   15S,   141. 

Chaumhri  {Johannes  de).  T.  11.  P.ll.  120. 
Chaumbron  {Thomas).  T.  III.  P.Ill.  S9- 
Chaumont  {Nemerz.auz.de).  T.l.  P.l.   144. 

. ^ >   (Demfotus  dc).  T.IV.  P.II.   47. 

. {Hmricus).  T.  IV.  P.Ill.  74. 

. (Johannes).  T.IV.  P.III.  89. 

. {cuiUielmus).  T.IV.  P.III.  183. 

(Ciaude).  T.V.  P.IV.  9,-. 

Chaumfeigtie  {Johannes  de) ,  lcMargeriaVxoT. 

T.  II.  P.II.   178. 
Chaumpent  {Petrus  de).  T.  I.    P.   II.    103, 

114. 

Chauncy  (Thomas).  T.I.  P.II.  ij6,  199,  203, 
P.IIl.  17.  Sj-. 

(IVdUelmus).  T.  I.  P.IV.  i+j-. 

Chaundery  (Conftans).  T.ll.  P.ll.  61. 

Chaundler  (Thomas).  T.  III.  P.  I.   141  ,   168. 

. (iVillietmits).  T.III.  P.lll.   127. 

(Johannes).  T.IV.  P.  II.   1S7. 

„_ hyiUielmus) ,  Clericus  ,  Artium  Ma- 

gifter.  Litterse  Patentes  ei  direfta:  dc  ?\x- 
fentatione  ad  RcCloriam  de  btopham  ,  in 
Diceceli  Ciceftrenii.  T.VIII.  P.III.  87. 

Chaundos  {Rogerus  de).  T.I.  P.I.   132. 

«_ (Rohertus).   T.I.   P.  II.  lyy,    103. 

P.IIl.  17- 

(Robettus).  T.  I.   P  IV.  145-. 

(Rogerus).  T.Il.  P.IV.   185-. 

» (Johannes).  T.III.  P.  I.   131. 

. (Johannes).  T.lll.  P,  I.  133  ,  187  , 

109.  P.II.  30,  3J-,  5-7,  70,  76,   102, 

Jom.  X.  r.  IV. 


l  13  ,   I  If,    I  17  ,     119,    120,    III  ,     1  11  ,  123, 
124,    133,    I}-2. 

Chaune  (Rtchardus).  T.  III.  P. III.  83. 

^  (Rogerus).  T.VI.  P.  IV.  46. 

Chauneau  {Rohertus  de).  T.III.  P.  II.  145-. 
Chatines  (Johannes  de).  T.  IV.  P.III.  I7f. 
Chauntemarle  (Pontius  de).  T.I.  P.  I.  140. 

{Theobaldus).   T.  IV.  P.II.  Ij-i. 

ChaunteviUe  (Theobaldusde).  T.IH.  P.1. 14.0. 
Chauntor  (mUielmus).  T.  V.  P.  I.  19. 
Chauntres  (Paganus  de).  T.I.  P.II.  123. 
Chaitfe  (Johannes  ^/e).  T.  II.  P  II    140. 
Ckauvet  (Johannes).  T.  V.  P.IV.  102. 
Chauzon  {WiUielmus  de).  T.I.  P.  III.  103. 
ChavD  {li-'Mielmus  de).  T.  I.  P.IV.  30. 
Chmvigny  (Andnas  de).  T.III.  P.  IV.  41. 
Chaumn  (iVillielmus).  T.V.  P.II.   129. 
Chavforth  (Paganus  &  Patricius  de).   T.  I.  P. 
II.  114. 

(Thomxs  &  Johanms).  T.  III.    P.  I. 

97- 

' (Thomas).  T.IV.  P.I.  88. 

• (Thomas).  T.IV.  P.II.  122. 

■   (Ihomas).  T.IV.  P.IV.  <)6  ,  97. 

— — —  (Ceorgius)  ,     Miles  ,    Conimilihrius 

Regis   in    Comitatu     Nottinghamix.     T. 

VIll.  P.Il.  13.     Creatur  Baro  de  Tiyme, 

.nc  Vicecomes  de  Armngh  in   Regno   Hi- 

bernia;.  T.VIIl.  P.  II.  242. 
Chavpyth  (Henricus  de).  T.I.  P.II.  114. 
Chechier  (Perinus  de).  T.IV.  P.lll.  175-. 
Cheddele  (Rogerus).  T.II.  P.  I.  125-. 
Chedder  (Richardus).  T.IV.  P.II.  130. 
Chedeleward.  Qaatuor  hidas  tcrrje.  T.  l.  P.I. 

'9- 

Chedk  (Rovflantlus) ,  Clericus ,  Regis   Capel- 

lanus.  T.VIII.  P.II.   167. 
Chedlervorth.  Ecclefia.  T.I.  P.I.  19. 
Chedfej  {Wdlielmus).    T.  VI.  P.  IV.  21,  j-6. 
Chedworih  (Thomas  de).  T.ll.  P.l.  92. 

[Johannes).  T.V.  P.  II.  18. 

Cheek  (Johannes).  T.VI.  P.III.  16S  ,   197. 
Cheeki  {Thomas),  Milcs.  T.VIII.  P.II.  8. 
Cheillak  (Elias  &  Bertran  de).  T.  I.  P.I.  140. 
CheU  (mUielmus).  T.VI.  P.  II.  ilS. 
Chellesvorth.  Redtoriain  Dioecefi  Norwicenii. 

T.VIII.P.III.  168.  P.IV.  63. 
Chelmesford  (Johannes  A).  T.  II.  P.  11.  178. 
Chelmundefton.  Refloria.  T.VI.  P.  IV.  46. 
Chelsfeild  (Ecclefia   Parochiilis  de)    Dioecelis 

Roftenfis.  T.VIII.  P  II.  166. 
Chelftiam  (yahannes)   creatur  Ciericus   Joci- 

lium.  T.VllI.  P.III.  2J-. 
Chelfythe.  RecT:oria.  T.VI.  P.IV.  8. 
Cbehene  (Robertus).  T.VI.  P.  II.  201. 
Chamhray  {Jacohus  i'.e).  T.V.  P.IV.  134. 
Chemdut  {Radnlphus  de).  T.  I.    P.  I.  142. 
Chemerford  {He>,ricus  de).  T.  I.  P.ll.  3. 
Chemin  (Johannes  du).  T.  V.  P.  IV.  99. 
Cheminare  (J.).  T.VI.  P.I.  79,  80,  81. 
Chemney  (Johannes),  Clericus,    Artium   Bac- 

calaurcus.     Litterx   Patentes  ei  dircctx  de 

PrKfentatione  ad  Vicariam  Sanfti  Pctri  in 

Wigenliak,  Dioecefis  Norwiccniis.  T.  IX. 

P.  II.  91. 
CLemfan  (Johannes).  T.VI.  P.IV.  46. 
Chen  (Reginaldus  le).  T.  I.  P.  II.  118.  P.  III. 

66,   98. 

{EiiftachiaUxoT).  T.I.  P.II.  176. 

{Regwaldus).  T.  1.  P.  IV.  i  19. 

(Hugo  &iPhiUfpus).  T.II.  P.II.  178. 

Chendeyt  (Stepha-Ms  de).  T.I.  P.II.  ij-. 
Cheney  {IViUielmus).  T.II.  P.  II.  41. 

(Buchanlus  8c  Bertramus).  T.II.  P.  II. 

iio. 

_ (Thomas).  T.  III.  P.  1.  119. 

(Thomas  &  Rogerus).  T.IV.  P.  II.  73. 

(Joh.innes).  T.  IV.  P.  II.  139. 

. {IVillielmus).  T.IV.  P.IIl.  93  ,  97. 

. (Johannes).  T.  V.  P.Il.  130,  133,  137. 

P.III.  f6. 

(Johannts).  T.V.  P.III.  6j-,  138,196, 


(mUielmus).  T.V.  P.III.  131. 
(Robertus).  T.V.  P.III.  1O7,  197. 
{Thomas).  T.V.  P.IV.  31. 
(Johanne,).  T.VI.  P.I.  4,  6. 
(Henricus).  T.  VI.    P.  I.   182. 
(Thomas).  T.  VI.   P.III.  41,  62. 
(Johannts).  T.VI.  P.III.  72. 
(Thomas).  T.VI.  P.III.  117,144,180, 


184. 

(Johannes).  T   VI.    P.IV.  103, 

...  {Middleton) .    Ecclelia  Parochialis  fic  di- 

fta  ,  in  Comitatu   Northamptonix ,  Dioe» 

cefts  Petriburgenfis.  T.IX.  P.II.  249. 
Chenyng  (Wdlielmus  de).  T.l.P.lIl.  134, 
Chepingtorinton.  Dc  excufando  fupcr  mittcndo 

homines  a^  Parliamentum.   T.  III.  P.  11. 

III. 


Cheppdl  {Petrus),  T.IV.  P.  Ill    89. 
Chepping  Campuen.  Brevc  dirci^tum  iSallivis  £c 

Burgenlibus  hujus  Burgi.  T.IX.  P.  I.  j-. 
Chepping    Wicombe  .  Breve    direftum    Majori ,  " 

Ballivis  gc  Burgenfibus  hujus  Burgl.  T.IX. 

P-I.  3. 
Chepftowe  (Joh.innes  de) .  T.  IV.  P.IV.   3. 
CheraUo  (Petriis  de).   T.I.  P.  II.  2I3. 
Cherhunon,  alias  Northburton   in   Comitatu 
,     Eborum.  Pra;fentatio  ad  Ecclcliam.  T.  VI* 
'     P.Iil.  64. 
Cherdftok   Sarum.   Prxbenda.    T.  VI.    P.  IV* 

•44- 
Cheresburg  (Wiggian  de).  T.  I.    P.  I.  21. 
Cheri  (J.de).  T.  III.  P.  II.  106. 
Cherlton  (Thomas  de).  T.  II.  P.I.  i  1  i  ,  i  17, 

119,  124,  iij-,   144,    1,-4,    191. 

(ElUs).  T.II.  P.Il.  68. 

i  (Johannes).  T.ll.  P.  II    86.  111,123, 

139,  161,  186,  196.  P.IU.  184,  187. 

(Alanus).  T.II.P.II.  150,159,179.  P; 

III.  187. 

■ (Thomas),  T.Il.  P.II,  19;.  P.  III.  6. 

(Johnnnes).  T.  II.   P.  IV.  j ,  6,    17, 

19,   iif,   136,   139,  iSj- ,  192,  198,20/, 
20S.  T.III.P.I.  iiy,  117,    118,   119. 

{Griffinus).  T.IU.  P.ll.  42. 

(Johannes).  T.  III.  P.III.  j8  ,   184. 

(Thomas).  T.  111.  P.  lil.  194. 

(Johannes).  T.IV.  P.  I.  9. 

(Edvpardus).  T.  IV.  P.l.  j-j-,  106,  1/4, 

163. 

Chermoy  (Johannes) .  T.V.  P.  IV.  97. 

Chcrnoh  (WilUel  iius  de).  T.II.  P.  I.  /i. 

Che.nfide  (David).  T.V.  P.II.  33,   34. 

Cherofi  (Mahe).  T.  V.    P.  IV.  99. 

Cherring  (Frater  Rohertusde).  T.  1.  P.IV.  30; 

Cherruan  (Petrus).  T.V.  P.  IV.  91,  97. 

Chertefey.  Monafterium  Ordinis  Saiicii  Bc- 
nedifti  Wintoniae.  T.  V.  P.  IV.  212.  De 
liccntia  eligendi  Abbatcm.  T.  VI.  P.  II. 
118.  Pro  Johanne  Codercy  de  Rcgio  Af- 
fenfu.  ii8.  De  Reftitutione  Temporaiium. 
120. 

Chertefey  Abbas  {Johannes  ile).  T.  VI.  P.  II. 
117,  '>8. 

Cheryton.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  7. 

Chefeman  (Rohenus).  T.VI.  P.  II.  ij-^. 

Cheftiam.  Vicaria.  T.  VI.  P.  IV.   100. 

Che.hiU.  Rectorin.  T.VI.  P.IV.  46. 

CheflUm  (Robertus).  T.II.  P.IV.  208. 

(WilUelmus).  T.lil.  P.ll.   102. 

(Jncobtts).  T.VIII.  P.I.   109,   iij-, 

150.   147. 

Che/IiuU  (Gdbertus  de).  T.  II.  P.IV.  137. 

Cheften  (Rohertus) ,  Ciericus ,  Artium  iM.igi- 
fter.  Litterx  Patentes  ei  diredV.c  de  Prx- 
fentatione  ad  Reaoriam ,  five  Ecclefiam 
Parochialem  de  Flinxworth  ,  Dicecefis  Lin- 
colniiv.  T.  IX.  P.II.  216,  2J-}-. 
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Cicell  {WiUielmus).  T.VI.  P.III.  170.  197, 

»»9. 


dU  JE   IN  IX.    TOMIS   FOEDERUM    CONTINENTUR.     6^ 


08 , 


114, 


P.IV.  67,  76,  104,  loj- 

VI.  P.IV.  ifo 


ij- 


I.  P.  I. 


lip 

130. 
CiceU  Dominus  Burley).   T 

131,   ifS,  170. 
.. —  (Thomai).  T.VI.  P.IV.  ij-^,  iSj-. 
Ckejier  {Smcliis  Ricardus  de).  T.I,  P.II. 

. (Henncus).  T.I.  P.IV.  88. 

.  {neriMrdui).  T.II.  P.IV.  137. 

{-fohamies).  T.III.    P.III.  81. 

Cicefinnjis  Epilcopus    {Hilarius).    T. 

4.  9- 
{RaMphus).  T.I.  P.I.  II. 

{Jo.mmcs).  T.I.  P.I.   16. 

(i-).  T.I.  P.I.  4^ 

(K).  T.I.  P.I.  7i-.  87,  9%, 

107,  iij,  117,  119,  iij-.  131  ,  i4*>>  'fP. 

169,  171,   171,  183.  P.II.   3,  n-,  69. 

9-- 
■ .  Comes  {milielmus).  T.  I.    P.  I.  4. 

.  Epiicopus  {S.).  T.I.P.II.  i;6,  183, 

. .'(G.).  T.I.  P.III.  if4,   ij-f,  179-    P. 

IV.  39. 
■  Epifcopus  {J).  T.  I.  P.IV.  92,  94, 

109,   III,    12S,    145-,    146,    ij-6,  15-7, 

161,   171. 

(7.)..  T.II.  P.  II.    108,    114,    113, 

149,  i)-6,  171,   187.^.111.5-0,87,110. 

{Robertus).  T.II.   P.IV.  x6,  yo,  78, 

iiz,   143,   15-7,  180.  T. III.  P. 1.22,  100, 
122. 

. (R).T.III.P.I.  I7J-,   186. 

{W.).  T.III.  P.II.  89,   138,  i68. 

{IV.).   T.III.   P.  III.  4^.83,    133, 

173,   183. 

. {ThomKs).  T.III.  P.  III.    iS}-,    189. 

P.IV.   13,  26,  j-j-. 

. {BichxrjHs).  T.III.  P.IV.  f5-,65-,70. 

. {Roberlus).  T.III.  P.IV.  123,   114. 

{Johmmes).  T.III.  P.IV.  4. 

(k.).  T.III.  P.IV.  196.   T.IV.  P.I. 

106. 

(R.).  T.IV.  P.II.  124.  P.III.  33. 

. {Stefhanus  Tartpgton).   T.  IV.  P.  III. 

. {Hinricus  mre) .  T.IV,  P.  III.  j-2  ,67, 

68,  7J-,  78,  84,  8,-,  90,  96,  97,    186. 

(fohannes).  T.IV.  P.IV.  67,  8j:,86. 

(Thomns).  T.IV.  P.IV.   ifo. 

. {Sirnon).  T.V.  P.I.  f4. 

. {Rich.irMis  Traty).  T.V.  P.I.  5-4. 

. {RicharJus).  T.V.P.I.  148. 

I (AJam  Molcyns).  T.V.  P.I.  ifo,  15-1, 

163,  167,  168,  172,173,174,177,178, 
186,  187  ,  189,  191.  P. II.  4,7,10,  13, 
»9.  2J-. 

' {Johannes  Arundel).  T.V.P.  II.  83,  98, 

III,    116. 

(Johannes).  T.  V.  P.  III.    80.    P.  IV. 

»3^- 

(Edrvardus).  T.V.  P.IV.  207. 

{Richardiis].T.V.  P.IV.  187,  233. 

— —  (Robertus).  T.V.  P.IV.  263,  264. 

(Robertus).  T.VI.  P.II.  72,  73,   160. 

P.III.  4,  6. 

(Richardtis).  T.VI.P.III.  8,9,8j-,9o. 

• (Georgius  Daye).  T.VI.  P.III.  91  ,92. 

• {Georgws).    T.  VI.   P.  III.   99,   122, 

129,   154,   I3J-,   170,  218.    P.IV.  J-,i6, 
17  ,  j-o,  60. 

-  {Johanms).  T.  VI.  P.  III.  21S,  219. 
P.IV.  48,  60.  81. 

— —  (iVilliehims).  T.  VI.  P.  IV.  87,  88, 

97.  '03.   '3°- 

(Richardus).   T.VI.  P.IV.  138,    139. 

{Anthonius  fVatfon).  T.VII.  P.I,  ibo. 

P.  II.  71  ,  104. 

l.ttncelotus  Andreics).    T.  VII.  P.II. 

143.  ■ 

(Samuel).  T.VII.  P.  II.  169. 

(Georgius).  T.Vll.   P. III.  119,    122, 

220. 

Thefaurarius  (Godefridus).  T.III.  P. 

IV.  j-.  T.IV.P.IV.  104. 

Abbas  (Johannes).  T.VI.  P.II.  161. 

Cicefiria  8t  Rcs  Ciceftrenfes.  De  Annuitatepno 

Epifcopo.  T.  III.  P.  I.  137.  Per  Majo- 
rem  ,  &c.  CiceftriK  conccHii.  175-.  De  re- 
ftitutione  Temporalium.  P.  II.  168.  De 
Proviiione  Ecclefis.  T.III.  P.  III.  i8j-. 
P.  IV.  124.  De  Proditibnibus.  16. 
Reftitutio  Temporalium.  yj.  De  Epifco- 
po  eligendo.  T.  IV.  P.  III.  33.  Reftitu- 
tio  Temporalium.  j^.  Pro  Epifcopo  re- 
ftitutio  Temporalium.  T.  IV.  P.  IV.  41 , 
72.  T.V.  P.I.  J4.  De  liccntia  cligcndi. 
T.V.  P.  I.  148.  Reftitutio  Temporalium. 

ij-i.  Pro  Epifcopo  de  indulgentia  Regis 
ab  omni  feculari   occupatione.    P.  II.  20. 

Reltitutio    Temporalium.    2j-,   83.    De 


E.vemptioneaParliamentis.  116.  De  Refti- 
tutioneTemporaliuni.T.V.P.  III.80.  Pro 
Epilcopo  reftitutio  Temporalium.  T.  V. 
P.IV.  207.  Pro  Epifcopo  concefl'10.  263. 
Pro  Epifcopo  reftitutioTemporalium.264. 
Poft  refignationera  Roberti  Shirburn  de 
Regio  Alfenfu  pro  Ricardo  Hamplbn.  T. 
VI.  P.  III.  6.  Reftitutio  Temporalium. 
8.  De  licentia  eligendi.  90.  ProGeorgio 
Daye  Epifcopo  Rcgius  Atfenfuo.  91.  De 
cuftodia  8c  reftitutione  Temporalium.  92. 
Pro  Johaane  Roftenli  Epifcopo,  concef- 
fio  Epifcopatias.rationeDeprivationisGeor- 
gii   nuper  Epifcopi.    T.  VI.  P.  III.  218. 


146,   14S.    P.III.  60.  136. 
Claefi^e  (Tyman ,   Capitancus.    T.  IX.   P.III. 

i8i. 
Claihorne  (IVillielmtts)  ,  Armigcr  ,conftituitur 

Thciaurarius    Regis    infra    Dominiuni    de 

Vicginia.  T.IX.   P.III.   103. 
Claibrooke  {Wiliielmus) ,  Clericus ,  in  Artibus 

Magifter.    Litterx   Patentcs   ci  direftae  de 

Prxfentatione  ad  Redlorium  de  PouUproc- 

chon  ,    in  Dicecefi    Menevenli.   T.  VIII. 

P.III.  29. 
Claijfoa  (Willielmus).  T.IV.   P.III.  ifi . 
Clamengis  (Nicholaus  dc).  T.  IV.   P.  III.  36^ 

48. 


5,8,99,         Pro  eodem  Epifcopo  Pardonatio.  219.  Pro    Ciamenowe  {yohannes).  T.IV.  P.  I.  62 


Johanne  Criftoferfon  Epifcopo  reftitutio 
Temporalium.  P.  IV.  61.  Pro  Georgio 
Epiicopoexoneratio.  16.  De  cuftodiaTem- 
poralium.  48.  Licentia  eligendi.  jo ,  Si. 
Pro  Epifcopo  Significavit.  88.  Poft  mor- 
tem  vacante  reftitutio.  98.  Licentia  eligen- 
di.99.  ReftitutioTcmporalium.  99.  Brac- 
klclham  Prxbenda.  T.VI.  P.IV.48.  Prs- 
benda.  T.  VI.  P.  IV.  21.  Archidiaconi- 
tus.  8f.  Pro  Anthonio  Watfon  Epifcopo 
reftitutio  Temporalium.  T.VII.  P.I.  180. 
De  licentia  eligendi  Epifcopum.  T.  VII. 
P.  III.  118.  Pro  Georgio  Carleton  Epi- 
fcopo  Signiticavit.  119.  Pro  eodcm  refti- 
tutio  Tcmporalium.  122. 

Cicier  (Johmnesde).  T.VI.  P.II.  166. 

CKilii.  Rex.  T.V.  P.III.  62. 

Cicogny  (Engelradus  de).   T.I.  P.I.  90,   114. 

(Nicholaus).  T.III.  P.II.  i77- 

Cifrevpafi  (Johannes).  T.  II.  P.  II.  129. 

Cigale  (Edrvardus).  T  IV.  P.I.  66,  76. 

Cigario  (Petrus  de).  T.  I.  P.  III.  42. 

Cigne  (Willerus  de).  T.V.  P.I.  189. 

Cildsrowe.   Breve  direftum  Ballivo  &  Burgen- 
fibus  hujus  Burgi.  T.IX.   P.  I.  6. 

Cilianus.  T.VI.  P.III.  134. 

Cincins  (W.  F.).  T.V.  P.IV.  164. 

Ciiiel.  T.  VII.  P.I.  94. 

Cinefis  (Bernardus  de).  T.I.  P.III.  41. 

Cinqiie-Ports .  T.I.  P.  I.  84,  94,  130.     In- 
ftruftiones  inde.  T.Vll.  P.IV.  167. 

Cipri  Regina.  T.I.  P.II.  14. 

Cireceux  (Johannes  de).  T.III.  P.  I.  121. 

Cirenceftre  Abbas.   T.  I.  P.  II.  92.   P.  IV.  8. 
T.III.  P.III.  3,  83,  116. 

{Girardiis.    T.  III.  P.  III.  103.    P. 

IV.   134.    T.IV.  P.I.  106.    T.  V.  P.  IV. 

Cirenceftria.  Pro  hominibus  concedendaBona, 

&c,  T.  III.  P.  IV.  179.     Quatuor  Daraas 

pro  hominibus  ,  fex  Damas  pro  Muficribus. 

186.  Cuftodia  Hoipitii  Sanfti  Johannis  E- 

vangcliftx.  T.VI.  P.IV.   180. 
Ciriaci  {Stepkanus   Presbiter   Cardinalis    San- 

iii)   in  Thermis.  T.I.  P.  IV.  137.  T.II. 

P.I.  28. 
(Willielmus).   T.  I.  P.  IV.  103 

T.II.  P.I.  j-i,  62,  6j-,  86.  101 


loj-,  108,  110,  112 
119,  128,  139,  140, 
i6j-,  171,  183,  193  , 
16,  19,  22,  27,  31, 
j-3,  60,  65 ,  70,  72 


.  ii3>  "4. 
I4J-,  ij-2, 

194.  P.  n.  : 

34.  39 >  40 
78. 


127. 
102, 
116, 
161 . 
.  9. 
4}-> 


—  Guillielmus) .  T.II.  P.II.  79,  82,84, 
Sj-,  88,  98,  100,  116,  127,  132,  I4J-, 
14S,   184,   196.  P.III.  f ,   10,  62. 

(Nicholaus^.T.ni.   P.III.  169. 

Cirif.aco  (Hugode),  Epifcopus.  T.IV.  P.III. 

«47- 
Cirot  ijohames).  T.V,  P.I.  9J-. 
Cis  (Dominus  Befavar  de).  T.  I.  P.II.  191. 
Ciftetur  (Richardus).  T.VI.  P  II.  206. 
Cijfor  (Ro^erus).  T.I.  P.I.  193. 
Cijleaul  (Abbas  tle).  T.III.  P.  I.  i^j. 
Ciftercicnjis  Ordo.  T.  I.  P.  I.  41  ,  42  ,   146, 
179.  Pro  eis ,  quod  ad  GeneraleCapitulum 
veniant.  T.  I.  P.IV.  104,   144.    In  Pon- 
tivo.  172.     De  Ordine  reformando.  T.  IV. 
P.I.  72.     Monafterium.  T.  I.   P.  II.  170. 
P.III.  6.     De  licentia  vifitandi  Monalterii 
Ordinis  Ciftercienfis.  T.V.  P.I.  145-.  Pro 
Abbate.  T.V.  P.III.  174. 
Ciftern  (R.bertus  de).  T.I.  P.III.  43. 
Cifiertii  Ordinis  Abbas  (Johannes).  T.  I.    P. 
III.  f. 

(Johannes).  T.V.  P.III.  174. 

Citationes.  T.I.  P.II.  77,   134,   141.   P.III. 
128.     P. IV.  171,   186,    I9J-.      T.  II.  P. 
II.  76. 
Cittidale  {le).  Nomen  Propugnaculi  infra  Ci- 
vitatcm   Carliolenfem  fiti.  T.VIII.  P.  II. 
161. 
Cixens  (Petrus  de).  T.I.  P.  IIT.  41. 
Civitate  (Hugo  de).  T.I.  P.III.  36. 
Civiiatenfis  Epifcopus  {Alfonfus),  T.V.  P.IL 


CJohawies).  T.V.    P.  111.   ij",  24. 
Clamorgan  (J.uobus).  T.IV.  P.IV.  69. 
Clamp  (Johannes).  T.VI.  P.III.  ;j-, 
Ciamvill  {Willietmus  de).  T.II.  P.I,  j^. 
danancon  (Hugo  de).  T.  IV.   P.IV.  79. 
Clane   (Rzilulphus)  ,    Commiflarius   Regis  ad 
Pacem  confcrvandam  in  Comitaiu  Wigor- 
nioe.  T.VIII.  P.II.  17. 
Clannon  {Philippus  de).  T.II.  P.I.  ji. 
Clanreckard  Conics    {Wiilielmus).   T.  VI.    P. 

III.  97.  T.  VII.    P.  II.  64. 
Clanrickard  (Ricardus) ,  crcatur  Comes  de  St. 

Albanes.  T.VIII.  P.III.  23., 
Clnfham  {WiUielmus  de).    T.II.  P.III.    113, 
117. 

'  (Chrifiopheriis  de).  T.V.P.IV.  218. 

Clapton  (Petrus  de).  T.Il.  P.I.  34. 
■  iive  Creen  (Cnthbertui) ,  Clericus  Ro^ 

manus.     Pardonatio  ei  concefla.  T.IX.  P. 

III.  49. 
Clara  (J.  de).  T.I.  P.I.  37. 

(Thomas).  T.I.  P.II.  i^j,  211. 

Thrac  (Keraardus  de).  T.II.  P.IV.  100. 
Claramontenfis  Epifcopus.  T.I.  P.  I.   16,17, 

i  Decanus.  T.I.  P.II    j-j. 

Claravalle  (Abbas  Guiliielmtts  de).   T.  IV.  P. 

IV.  176. 
Clare  (R.  Comesde).  T.  I.  P.I.  28,  j-2,    6, 

66,  71. 

(Domina  de).  T.II.  P.III.  81. 

— —  {Johaiines  Comes  de).  Coinmiffio  ei 
concefla ,  concernens  novas  Erettiones  apud 
London.  T.VIII.  P.I.  70.  ConcelVio  Ipe- 
cialis  Commiflionis  ei  direfta.  T.  VIIL 
P.I.  90. 

Clare  (Rogerut).  T.I.  P.I.  114. 

(WiUietmus).  T.I.  P.II.  f. 

(Thomas).  T.I.P.II.  [  13  ,  i  14  ,  123,  124; 

(Richardiis).  T.I.  P.IV.  196.  T.II.  P.L 

70.  77.  9'- 

(Thomas).  T.II.  P.II.  140. 

{RicharJus^.T.Wl.    P. III.  194. 

{Guiltielmus).  T.  IV.  P.III.  14. 

{Biirton).  T.VI.  P.IV.  8. 

(Richardus).  T.VI.  P.IV.  9.  103. 

(Ajidrdas) ,   Clericus  ,  Theologix  Profef- 

for.  Littera;  Patentes  ei  diredtx  de  Prae- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Ickcnham  j 
Dicecefis  London.  T.VIII.  P.IV.  6j. 

-  (AnJreas)  ,  Clericus ,  Thcologiae  .Profefi 
for.  Litterae  Patentes  ei  direttK  de  Prae- 
fentatione  ad  Redtoriam  fivc  Ecclefiam  Pa- 
rochialem  de  Hcnxworth  ,  in  Comitatu 
Hercfordix,  Dioecefis  Lincolnioe.  T.  IX. 
P.II.  88. 

(Andreas)  ,  Theologisc   Profeflbr ,    unus 

Capellanorum  Principis  Caroli,  promove- 
tur  ad  Redtoriam  Ecclefix  Parochialis  de 
Walton ,  in  Comitatu  Lancaftrix ,  Dicece- 
fis  Ccftrix.  T.IX.    P.II.  2J-2. 

C/«re  rrfr^o».  Ecclefia.  T.  V.I   P.IV.    i66. 
Ctaret  (Johannes).  T.  I.   P.IL  29. 

(johannes).  T.II.  P.I.  j-2. 

(Witlietmus).  T.II.  P.I.   166. 

{Wdlietmus).  T.II.  P.  II.  iif. 

Ctaretii  (Johannes).  T.I.  P.II.  147,  216.' 
Ctaremont  (Comssde).  T.V.P.II.  jj-  P.  HI. 

16S. 
Ctarei.cii  Ducifla  (Elizabetha).  T.IIl.  P.  II. 

79- 

Dux  (Thomas).  T.IV.  P.II.  39>73. 

95-,  m,  113,  ii8,  1221,136,157,139, 
142,  15-5  ,  171,  180.  P.  III.  4.  17.  34. 
36,  38,  39,  4J-,  48.  n,  66,  88,  >P4, 
9J-,  104,  iio,  114,  119.  14*5,   162. 

(Margareta),  Uxor.  T.IV.  P.III.  4. 

_  Dux  (Thomas).  T.  IV.    P.  III.  200. 

P.IV.  7  ,  16,  19,  39'  4i>  i4°>  'J"3-  T. 
V.  P.I.  76. 

. Ducilfa    {Alargareta).   T.  IV.   P.  IV. 

29  ,   104,    120.    i^^i- 

Bartardus  (Johannes).   T.  IV.   P.  IV.- 

140,   148. 
_ —  Dux  (Georgius).  T.V.P.II.  1 12, 139, 
144,   148,  169,  173.  '74.  iS2,i84,i8i-. 
Q.J,  189  „ 
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RERUM     PRi^CIPUARUM 


6. 


189,  191,  194.  P.III.  f,  f6. 
CUrencU  {Georptis).  T.IV.P.III.  iSd,'!»;, 

188,  191,   101.  P.IV.  6,  19,   IM,   169 

. [KogtrusM^chaJo).  T.V.P.lV.i 

■ (Georinn).  T.  VI.   P.II.  'i?- 

CUrencieux  ,    Heraldus  Armoium.    T.  V.  P. 

II.  14J-. 

■  Rex  Armorum  {Thomai).  T.V.  P. 

III.  106,  107,  1  19,   140,1,-4.  P.IV.  3  ,6. 
Clareii  {Lnon).  T.I.   P.I.  37. 
Ciariacen/is   Abbas  {ArnaUus).   T.V.P.I.  80. 
Clarivalliiui  {Paganus  lie).  T.I.  P.I-   f. 
Clarh  {GeorgiHs).  Oflicium  ei  conceirum.  T. 

IX.  IMIl.  38. 

.• ■  {Rogerus) ,  Clericus  ,  Legum  Baccalau- 

reus.  Litterx  Patcntes  ei  direfta:  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  North-Afton, 
Dia-cfiis  Oxonix.  T.IX.  P.II.  207. 

Chrke  {drarjus  U).  T.  I.   P.III.   170. 

— V-   {Bnrthoitlus  le).    T.VI.   P.IV.    174, 

•77- 
CUrke  {Edmardus)  ,  unu?  Magiftrorum  Curix 
Cancellaria: ,  alllgnatur  a  Rege  ad   Pacem 
conlervandam  in  Comitatu  Uerks.T.  VIII. 

P  II.  4- 

-  {Samuei)  ,  Sacrx  Theologix  Doftor , 
alTignatur  Rcgis  Juftitiarius  ad  Sccuruatem 
Pacis  in  Comitatu  Northamptonix.  T. 
VIII.  P.II.ii. 

-—  {[ViUielmus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gillcr.  Litters  Patcntes  ei  dircftx  de  Prx- 
lentatione  ad  Rccloriam  de  B:inck.lowe, 
Dioecclls  Coventria:.  T.VIII.  P.II.  29. 

(Ricardui),  Clcricus,   Theologix  Bac- 

calaurcus.  Littenv  Patcntes  ei  divect;»  de 
Prjcfcntatione  ad  Reitoriatn  dc  Sudburro- 
we,  Dioecelis  Petriburgenlis  T.VIII.  P.  II. 
30. 

-  {Johxnnes) ,  Armiger.  Commiirio  ei 
dircdtj  in  Comititu  Northairiptoma:.  T. 
VIII.  P  IL  32. 

(LeonarJui) ,  Clericus,  Artium  Magi- 
ftcr.  Littera:  Patentes  ei  concelTse.T.VIlI. 
P.IIl.  56. 

^— —  {Thomas) ,  Clericus  ,  Rector  Ecclefia: 
Parochialis  de  ICiiuvarton,  in  Diceceii  Wi- 
gornienii.  T.Vlil    P  III.  36. 

'  {Ejfexiui),  Clericus.  in   Legibus  Bac- 

caUuveus.  Litterx  Patcntes  ei  directap  de 
Pixrentationc  ad  Re£ti>riam  de  Tiltflon. 
T.  VIII.  P.  III.  12J-.  Alix  Litterx  ei  di- 
rcttx.  217. 

——  {Johannes) ,  Clericus ,  Thcologix  Bac- 
calaureus.  Litlerx  P.itentcs  ei  di  ettx  de 
Prxrentatione  ad  Reiftoriam  de  tiikarton, 
in  Di(eceli  Liucolnix.  T.  VIII.P.  IV.i  17. 

■  {J"hjnnes) ,  Ciericus  ,  Artium  Magi- 
ftcr.Littera:  Patentes  ei  direitx  de  Prxlen- 
tatione  ad  Vicaiiani  de  Caunon-Noiton  , 
Jurifdiitionis  Decani  Herefordix.  T.IX. 
P.I.  81. 

— {Alexander)  ,  Clericus ,  Artium    Magi- 

Iter.  Litterx  P.itentes  ei  direclx  de  Prx- 
fcntatione  ad  Redloriam  de  Bradhelde, 
Di^Ecelis  Norwiceniis.  T.IX.  P.II.  211. 

— —  {Gualterus) ,  Cicricus ,  Theologix  Bac- 
caiaurcus.  Litterx  Patentes  ci  direCix  de 
Prxfentatione  ad  Reftoriam  de  Buerfield , 
Dioecefis  Sarum.  T.IX.   P.II.  213. 

Claro  SanBo  {iVilliel-nus  dj).  T.I.  P.III.^j-, 

97  •  98,  99.  'or.  «II.  «'3.  »>4.  "r . 
132. 

{Her.ricus  de).  T.I.  P.  III.  99. 

Ijohannesde).  T.  I.  P.  III.  i^j-.P.IV. 

iS. 

{Ribertus  dc).  T.I.  P.IV.  20. 

-  {Henrku!  de).  T.I.  P.IV.  93,  1,-7, 
2o|-.  T.II.  P.  II    74. 

{Willielmus  de).  T.I.  P.  IV.  20,-. 

. (Thomas  dc).  T.II.  P.I.   15-3. 

{Joharmes  de).  T.III.  P.II.  62. 

{Jacobus  de).  T.  III.    P.  II.  161. 

(johmnes  de).  T.IV.  P.  II.   11. 

, .  {Henricus  de).  T.IV.  P.II.  1^7. 

{Johannes  dt).  T.IV.  P.  IV.  32. 

{iViliielmusde).  T.V.P.II.  18,  57,5-0. 

Chromor.te  {Simon  de).  T.I.  P.  II.  90. 

. .  {Radulfhus  de).  T.I,  P. 11,139.  P.III. 

190,  192,  194. 

, {Ludovicus  Filhis  Comitis<if).T.  II.P. 

I.  36,   39,  62. 

{Petrus  de).  T.  II.  P.I.  f7. 

{Sibuodus  de).  T.II.  P.IV.  ij-. 

(Carainalis  S.  Je).T.II.  P.IV.  199.T. 

III.  P  I.  20,  12. 

{Henricus  de).  T  III.   P.I.  jS. 

. (Johannes  de).  T.III.  P.I.  83,  9j-. 

(Aymericus  de).  T.III.   P  II.  124. 

Ciarvettus    ( Cuillielmus ) ,    Paiochix    Sanftx 

Margaretae  in  Comitatu  Midlefexise  Gene- 


rofus.  Licentia  ei  concefla  ut  Artem  Chi- 
rurgicam  excrcere  poilit.  T.VIII.  P.II. 
171. 

Clarus  {SanSus).  Pro  Priore  Reftitutio  Tcm- 
poralium.  T.IV.  P.ll.  i73- 

ClaJ/is.  Proclamatio  pro  Tranflatione  Fru- 
menti,  Grani,  aut  Viftualium  cujuscun- 
quc  generis ,  pro  fupplemento  ClalTis  aut 
Procinclus  in  partibus  Francix.  T.VIII. 
P.II.  107. 

Clatford  (Aquxde),in  Comitatu  Soutkunp- 
tonix.  T.VIII.  P.II.  TT. 

Cku  {Georgius  de).  T.III.P.I.  208. 

Clauhon  {Johannes).  T.III.  P.IIl.  173,  190, 
191  ,  iy8,  200,  202.   P.IV.34,  If  ,   44, 

49,  J-i  .74.  80. 
Clavee  (Johannts).  T.VII.  P.II.  80,  84. 
ClavelU  {Raymundus ,  Petrtis  &.  Terrnrim).  T. 

I.  P.III.  40. 
CUvenario  {Calfridus  de).T.ll.  P.IV.  104. 
C^aver  (Johannes).  T.II.  P.II.  iio,    173.  P. 

III.  99  ,  126. 

Cl.VLering{Johannes  de).T.l.  P. III.  129, 103. 
P.IV.  48. 

(Alexmder  de).  T.I.  P.III.   119. 

{Johannes  de).  T.I.  P.  1^.14^,1/5. 

T.II.  P.l.  S9y  76.  P.Il-  14.18.  47. 

{Alexander  de).  TII.   P.  I.  70. 

(Johannes  de^.T.n.  P.II.  iii,  123, 

159,   186. 

. (Robertus  d>).  T.III.  P.  IV.  11. 

{Johannes  de).  T.VII.P  III.  96. 

C/.»i.'fr/(7'j  ((icclclia  ParochiaHs  dc),in  Dioecefi 

Buck,  DioEcelis  Lincolnix.  T.  IX.  P.III. 

Claves  Parcorum.  Proclanaatio  qua  interdi- 
cuntur  Claves  Parcorura  Regiorum  ,  8c 
Gardinorum,  abfque  licentia  Ipeciali.  T. 
IX.  P.  11.84. 

Ciavorinus  (L.).  T.  VI  P.I.  ff  ,  5-6. 

Claus  {Arnaldus  de).  T.III.P.II.   iil. 

(Reginaldus).  T.III.   P.  III.  f. 

{Petrus  Comes  Beaumont).    T.Vl.   P. 

IV.  iSi. 

Claufon  {Petrus).  T.VIII.  P.  I.  103. 
Clauynon  (Johames  de).  T.  II.   P.  II.  61. 
CiAXiay  {Simon  de).T.U.  P.I.  169. 
Claxton  {IVilUelmus).  T.IV.  P.IV,  107. 

{WiHielmus).  T.  V.  P.III.ifi,  162. 

{Johannes)  ,  Juftitiarius  ad  Placita  in 

Comit.uu  Suttolcix.  T. VIII.  P.II.  if. 
(Hamand),  Armiger.  ComrailTio  ei 

diieda.  T.  IX.  P.II.  80. 
Clay  {Johannes).  T.IV.  P.  IV.  if}-,  ifS.' 

{Edmundusde).  T.III.  P.III.  I9<J. 

•^—  {Tobias).  ConcelTio  Pardonationis  pro 

to.  T.VIII.  P.I.  51.  P.II.  14. 
Clayborough  {mUielmus).  T.  VI.  P.  II.  78,117, 

162,  166. 
Ctaybrok  (Thomas).  T.VI.   P.II.  ioi. 
Clayden  [Johannes).  T.VI.  P  II.   J97. 
Clay,wn  (irilUelmus).  T.II.  P.I.  41. 
{Robertus).  T. III.  P. IV.  112. T.  IV. 

P  I.  17S. 
CUye  {Robertus) ,  Sacrx  Theologix  Doaor  , 

Juftitiarius  adPacem  conlervandam  in  Co- 

mitjtu  Oxonix.  T.VIII.  ,P.II.  13. 
Claighton  {Willielmus  ,  Richardus ,  Johannes  8c 

M''.iri„us).   T.III.  P.III.   190. 
CUymond  {Alanui).  T.IV.  P.I.  78. 

{Thomas).  T.IV.  P.IV.  ifj. 

Cliyphorn  {ivillielmus).  T.VII.  P.IV.  ifi. 
Ciayton  {Hugo^.T.Ul.  P.  III.   176. 

(Roberius).  T.  III.  P.  IV.    9. 

[RicharJus).  T.VII.P.II.  166. 

alias  Rotheram    {Georgius).     T.  VI. 

P.II.   198. 

■  (Jeremias) ,    Clericus ,  Litterx  Pa- 

tcntes  ci  dire6lx  de  Prxfentatione  ad  Re- 
dloriam  de  Heyfliam,  Dioeceiis  Ceftrtu- 
fis.  T.IX.  P.II.  210, 

Cleare  (Rjchardus),  Ciericus  ,  Artium  Ma- 
giller.  Litterx  Patentes  ei  directx  de 
Prxlentatione  ad  Reftorbm  &  Ecclefiam 
Parochialem  de  iVluch  Hallingbury,  in  Co- 
mitatu  Eflexix ,  Dioecefis  London.  T.IX. 
P.I    78. 

Cleaver  (Johamtes)  ,  Clericus  ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Nova  Wind- 
for,  in  Dicecefi    Sarum.    T.VIII.   P.IV. 


64. 
Clebery  Mortimer.  Vicaria.  T.VI.  P. IV.  145-. 
Cebury  (Adam  de).  T.III.  P.I.   32. 
Cltg  (Gilbertus).  T.IV.  P.I.  82. 
Cleghorne  (Jacobus) .  ConceiXio  fpecialis  ei  di- 

refta.  T.VIII.  P.I.  212. 
Cleheydon.  Reaoria.  T.  VI.    P.IV.  92. 
Clemens  Papa.  T.I.  P.I.  12. 
^uartuf.  T.I.  P.II.  97.  98,  ^9, 


100,  102,  104,  105' ,  106  ,  109,  iiy'. 
Clemens  ^uintus.  T.I.  P.IV.  40,  41,  4;. 
44,  ulque  48.  jo.  fJ.  fi,  fS-f^-f/» 
5-6,  j-y,  j-8,  61  ,  63  ,  64  ,  65-,  66,ufque 
68,  69  ,  72,  7J-,  76,  92,  99,  100,  104, 
116,  122,126,129,130,137,139, 
142,  ifi,  ij-2,  ij-9,  166,  170, 
198,  204,  206,  207.  T.II.P.I.  f, 
II,  if,i6,  25-,  53,44,  J-2,j-4,j-y, 
67,  69,  78,  87,  100,  ICI,  lOf. 
118.  119,  140,  ij-2,  176,  177.  P. 


lOf  , 

141 , 

'97. 
6, 

S9, 

1'7: 


II 


f 


88.  P.III.  32,  j6. 
— —  Sextus.     T.II.    P.IV. 
JJi,  134.    "38,   144,    148, 
if3,   15-4,    1,-8,    160 
174,  181 ,  185-,  187, 

?+.  J9.  fi.  /f.  f6, 
IV.   ij-j-,  179. 
Septifnus.  T.VI 

»i.  fo.  TT 
80,  8y,   97 

114,     Uf, 

ij-2,   15-4  , 

176,    179, 


123,    124, 

IJ-O,     IJ-2, 
,      169,     172,     173, 

99.  T.III.  P.1.4. 
So,  81,   130.     P. 


P.II.  6,  7,8,9, 

,-6,  63,  64,    70,    7J-, 

96,  ufque  102  ,   107  , 

117,    136,    I57,;ij9, 


';7 
182. 


160 , 
«84, 


i6j, 
186, 


164, 

187. 


'7. 

78, 

loS, 

140, 

166, 

188. 

Clemens  (Sanclus)  Exonix.  T.VI.  P.IV.i6j. 
Clement  {Richardus).  T.I.  P.  IV.   if. 

—  {Arnatdus).  T.II.  P.III.  126. 

{iVitiielmus).  T.III.   P. III.  83. 


{Johannts)    T.IV.  P.IV.   ijo 
{Vincentius).  T.V.  P.I.   i8j.  P. 


II. 


60  ,  67 ,  80. 
•  (Tnomas).  T.V.  P.II.  66. 

(Petrus).  T.V.  P.IV.  97. 

(GuiUielmus).  T.V.    P.  IV.  97, 

Cltmente   ".ancio  {Raymundus  de).  T.I.P. III. 

40.     77:     78. 

-  {GHillielmus  de).  T.VIII.  P.I.  J4. 
Clementis  Snncii  Presbiter  Cardinalis.  (7)'T. 

I.  P.III.  I9J-,  201. 
■ (P.)    T.II.  P.III.  169. 

(Branda).  T.IM.  P.III.   107,  187: 

Clementis  SanHi  extra  Barram  Novi   TempU 

London.  (lieaoria  .  T.VI.  P.IV.  84, 
Clements  {Gregorius) ,    Mercator  Londinenfis. 

T.IX.  P.III.  107. 
Clemfon  {ivitlielmus)  ,  Clericus  ,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  dire£tx  de  Prae- 
fentatione  ad  Redtoriara  Sanfti  Clemcntis, 
five  Bridgfett,in  Dioecefi  Oxonienli.  T. 
VIII.  P.  III.  86. 

-  (IViUielmus) ,  Theologix  Baccalau- 
reus.  Litterx  Patentes  ei  diredlx  de  Prx- 
fcntatione  ad  |Re<ftoriam  five  Ecclefiam 
Parochialem  de  Hemingllon,  in  Comitatu 
SuiTolcix,  Dioecefis  Norwicenfis.  T.  IX. 
P.II.  88. 

Clench  (Atmot),  Armiger,   Feodarius  Comi- 

tatus  Eflexix.  T.VIII.   P.II.  J4.    Com- 

miftio  ei  dircfta  in  eodem  Comitatu.;^i</. 
■  (Thomas) ,  Arraiger.    CommilTio  ei 

direda  in  Infuli  Elienfi.     T.  VIII.  P.  II. 

144. 
Clenkethorp  (Hans).T.lV.  P.  I.   190. 
Cienfier  (Edwardus).  T.  IV.  P.IV.  118. 
Clnt.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Clentin  (Henricus).  T.  VI.P.  IV.  100. 
Cteobury.  Vicaria  fic  di6ta,in  Diceccfi  Hcre- 

tordienfi.  T  VIII.  P.IV.  66. 
Cter  (fohanne.   de  Sanao).  T.III.  P.I.209. 
Cterc  dittus  Vernejlon  (Johannes  &  Gaott  le).T. 

V.  P.IV.  96. 
Cleralier  (Sicholaus).  T.V.    P.IV.  96. 
Clere  {Johannes  le).     T.IV.  P.III.  91,    gg, 

104,   1 18 , 167  ,  169. 

(iVillietmus  le).  T.IV.  P.III.  169. 

(Johannes  le).  T.IV.  P.  III.  191. 

(Henricus  le).  T.V.  P.L    108. 

{Henardus  le).  T.V.  P.IV.  92. 

{Guiltielmus  le).  T.V.  P.  IV.  95. 

l^uiriace  te).  T.V.   P.IV.  97. 

(Gualterus  le).  T.V.    P.I.  99. 

-  (Wiltielmus  It).  T.VI.  P.  III.  ijo, 
,4;.  P.IV.  46,118. 

(Henricus  te).  T.VI.  P.III.  ,4,. 

{IVdlielmus).  T.III.  P.III.  84,153 

{Robertus).  T.V.  P.  IV.  ijj-. 

(Dominus  de).  T.III.  P.ll.  24,  92, 


93- 


(Comes  de).  T.III.  P.II.  71,  74. 
Clere  (St.).  Vicaria.  T.IV.  P.IV.  ijj. 
Ctere  Atta.  Redoria.  T.VI.  P.IV.  162. 
Clerefountayn  (Perotus  de).  T.  III.  P.  1.1194. 
Clerel  (Jacobus).  T.IV.  P.IV.  46. 
Cleremont  (Coines  tudovicnt  de).  T.II.P.II. 
'47- 

(Conies  de).  T.IV.  P.I.  j-8,  ijo. 

(Ludovicus  de).  T.  IV.  P.III.  8. 

{Ludovicus  dt).   T.IV.  P.  IV.  ij. 
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Cieremont  iRabertUs  de).  T.IV.  P.IV.  13. 

. {Cnrolus  de).  T.IV.  P.IV.  199. 

(Epifcopus  de).  T.IV.  P.  III.  181. 

Clerenatis  Cfohatmes).  T.lll.  P.I.  ijl  ,  ij\, 

iff,   1/6,    15-8. 
Clerenejfe  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  19. 
Clerevaus  ^Abbis  de).  T.I.    P.II.  92. 
— — —  (Dotninus  Imhertus  de).  T.  I.    P. 

III.  i8j  ,  184.,  196  ,  197. 
ClerUco  (Abbas  de).  T.I.  P.  III.  171. 
Clerici  conjugnti.  T.  II.  P.I.  ijf.     Super  Ex- 

ceffibus  Clericorum.  T.VI.  P.I.  111.  Pro 
Cardinali  Eborum  ad  degradandura  Delin- 
quentes.T.  VI.  P.  II.  96.  ConcelTio  faifta 
Domino  Regi  per  Clerum  Cantuarieniis 
Provincix.  T.VI.  P.II.  163.  De  Com- 
iniffionc  ad  amoyendos  uxoratos.T.VI.P. 

IV.  20. 

tlericis  {^Ambrofus  de).  T.IV.  P.IV.  37. 
Clericus  (Domingus).  T.  III.  P.  I.  79. 

{Johannes).  T.III.  P.  II.  89. 

— —  {Patricius).  T.IIl.  P.I.  ijo. 

(D«W).  T.III.  P.III.  38. 

. [lV«UeTus).  T  IV.  P.II.   133. 

,  (Thomas).  T.III.  P.II.  144. 

Clerk  (Johannes ,  IVHlielmus  8c  Laurentius  U). 

T.I.    P.III.  103. 
.,  {BenediSitts  le),  &  Mariota  Uxor.    T.I. 

P.lll.  164. 
. (Richardus  le).  T.I.  P.III.  190. 

(johannes  le).  T.  II.  P.I.  ^.y^. 

. (Henricus  le).  T.II.P.I.  123. 

. {Miim  le).  T.II.  P.I.  179. 

\Gmllielmus  le).  T.II.  P.  II.  110. 

, (mlterus  le).  T.III.    P.I.  14. 

(milielmus  le).   T.III.  P. II.  1^-9. 

(Mamle).  T.III.P.II,  if6. 

i (Georgius  le).  T.III.  P.II.  176. 

(IVilliilmus  le).  T.III.  P.III.  41. 

(Simon  le).  T.III.  P.III.  83. 

(Richardus  le).  T.III.  P.III.  91. 

(Thomas  le).  T.III.  P.III.  190. 

. (Adam  le).  T.III.   P.IV.  lyo. 

(Henricus  le).  T.IV.  P.I.  78. 

— ,  (Willielmus  le).  T.V.P.I.  j8. 
(Johannes  le).  T.V.  P.II.  28,31,  41, 

47,   177.  P.III.  loj-  P-IV.  21. 

(Johannes  le).  T.V.  P.IV.iij.  T.VI. 

P.  I.  199,  200. 

-  (Rogerus  le).  T.VI.  P.IV.  9. 

. (iVillielmus  le).  T.VI.  P.  IV.  60. 

(Robertus  le)  ,  Miles.  T.VIII.  P.II.8. 

Clerke  (Cabriel)  ,  Canonicus  Cathedralis  de 
Durham.  T.VIII.P.  I.  91.  Conceffio  fpe- 
cialis  Commiffionis  ei  direfla.  ibid. 

(Edaardus)  Miles.    T.VIII.  P.l.   if(5. 

Commiffio  fpecialis  ei  direfta  ad  affiften- 
dum    Domino  Cuftodi  in  Cancellaria.  ibid. 

'  ,  de  Aulington  (Edwardus) ,  unus  Jufti- 
tiarlorum  Regis  ad  Pacem  confervandam 
in  Comitatu  Berks.  T.VIII.  P.II.  4. 

-  (Gabriel),  Archidiaconus  Dunelmenfis. 
T.VIII.  P.  II.  7.  Commiffio  ei  direfta 
ad  confervandam  Pacem  in  Comitatu  Du- 
nelmenli.i^ii/. 

(Henricus).  T.VIII.  P.II.  10. 

— —  (Ed-mardus) ,  Magifter  Cancellariae.  T, 
VIII.  P.II.  13. 

'  (Willielmus) ,    Clericus.     Litteras  Di- 

fpenfationum  8c  Confirmationum  ei  dire- 
a3E.  T.VIII.  P.II.  38. 

— —  (Francifcus) .  Commiffio  ei  diredta  in 
Comitatu  Bedfordiae.  T.  VIII.  P.  II.  144. 

ClerkenTDell.  Situs  Monafterii  &  Ecclefix.  T. 
VI.  P.III.  187. 

Clerkentpell (Vkim  SanBi  Jacobi  w).T.VIII. 
P.III.  225-. 

Clermont  (Robertus  de).  T.  III.  P.I.  134, 

Ctero  Sancio  (IVillielmus  de).  T.I.P.II.  228. 

Cleromes  (Thomas  de).  T.III.    P.II.  109. 

Clerus.  Subfidium.  T.I.  P.I.  41,  lyo.  Pro 
Clero  Eboracenfis  Dicecefis.  T.I.  P.  II. 
217.  P.  III.  if.  De  Sublidiis  Eborum 
Provinciae.  T.II.  P.IV,  5-3.  Convocatio 
Cantuarienfis  Provintiae.  5-6.  Eborum  Pro- 
vintix.  T.III.  P.  I.63.  Congregatio  mo- 
leftanda.  111.  Convocatio.  T.III.P.  I.190, 
De  arraiando.  P.  II.  197.  De  Taxatione, 
T.II.  P.UI.  161.  De  Convocatione.183. 
De  Subventione.  196.  De  arraiando.  T. 
III.  P.  III.  13  ,  64.  De  Convocatio- 
ne  Eborum.  14.  Cantuariac.  70.  Arraiatio. 
T.III.  P.IV.  176.  T.IV.  P.I.  33.  T.IV. 
P.II.  123,  124.  P.  III  fj.  Pro  Clero 
Angliac  de  Prxrogativis  &  Conl^uetudini- 
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Cobert  {Johannes).  T.V.  P.I.  136. 
Cobham  {Henricus).  T.VI.  P.IV.  if^. 

{Rogerus  de).  T.I.  P.II.  11. 

{Johannes).  T.  I.  P.  II.  121. 

{HenricHs).  T.I.  P.IV.  38. 

{Thomas).  T.I.  P.IV.  f  o ,  }•+. 

{Reginatdus).  T.  I.  P.  IV.  ui. 

{Henricus).  T.I.  P.IV.  88,ioi.T.II. 

P.I.  j-6,6j,  128.  P.II.iy,  26,47. 

> {Thomas).  T.  I.   P.IV.   i^i.i^i,!»^. 

T.II.  P.I.  i,  1.  20.   17,  19,  49,    106, 

III. 
— —  {Stefhanus). T.U.  P.II.107  ,  iii ,  I2J, 

161,   179,  187. 

{Johannts).   T.II.  P.II.  110.  P.  III. 

147. 


IV.  ij6. 


{IVUlielmus).  T.VII.  P.in.164..  P. 


{Guitlitlmus).  Commiffio  ei  dircda. 


164. 


{Radulphus).  T.II.  P.  II.  II j. 
{Reginaldus). T. II. 


P.III,ij,i7,  111, 


{ReginalJus).  T.ll.  P.IV.  11,40,5-7, 
78,  8f,  87,  ijo,  147,  ifo,  if3,  160. 
T.III.P.I.  ii,io,»i,  48,  84,  87,  94, 
loi  ,  111,119. 

(Thomas  ScSttphanus.  T.II.P.IV.  36. 

{Johannts).  T.  II.   P.IV.  Ij6.   T.III. 

P.I.  7,  19,  lOI. 

{Reginaldus).   T.III.    P.I.    133,   200, 

109.  P.II.  7  ,  10,  13. 

{Johannes).    T .111.    P.I.    i8f.    P.II. 

126,   127,   136,   177. 

{Johannes).  T.III.  P.  III.  25-,  36,37, 

41,  4)-,  48,49,  61  ,  64,  70,  76,  90,97, 

110,  131,  160,  162,  184.  P.IV.  36,38, 

5-9'  63,77- 

{Reginatdus).  T.III.   P.III.  176. 

{Johannes).  T.III.  P.IV.  iff.  T.IV. 

P.  I.  106. 

{IVittietmus).  T.III.  P.IV.  if^.T.IV. 

P.II.  .8. 

{Reginatdus).  T.IV.  P.I.  78,  83. 

(Reginaldus).  T.V.  P.I.  36. 

(Alianora).  T.V.P.I.   117. 

.  (Dominus  Johannes).  T.V.  P.III.  f7, 

131.  T.VI.  P.IH.  119. 

(Georgius).  T.VI.  P.  III.  11-3,190. 

(f ).  T.VII.  P.I.  16,  30.40,44. 

{W.).  T.VII.  P.I.H7.  P. 11.66. 


Cobham.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  161. 
Cobiaco  {Bertrandus  de).  T.II.  P.I.  2/. 
Cobin  {Fetrus).  T.V.  P.  IV.  102. 
Cobyngham  {Robertus  de).  T .11.  P.II.  91. 
Coceti ,  dictus  Ros ,  {Bonafufius  de).  T.  I.  P.  III. 

Ii2. 

Cock  {Johannes).  T.VI.  P.II.  137,164,105-. 

^ohannes).  T.VI.  P.IV.   ij. 

{Robertus).T.W\.  P.IV.   11,-. 

Cockain  {Guiilielmus).  T.VII.  P.1. 110. 


T.VIII.  P.I.  60. 

(Georgius).  T.IX.  P.III.  268. 


Cockburne  {Atexander).  T.  III.   P.IV.   lot. 

{Johannes).  T.  VII.  P  I.  31. 

■  {iVittielmus).  T.  VII.  P.  III.  5-8. 

Cockermouth.  Breve  direftum  probis  Homini- 

bus  Sc  Membris  hujus  Villx.T.IX.  P.I.j. 
Cockerton-BlackwtU  (Praebcnda  de).T.VIII.P 

II.  f  1. 
Cockftld  ReSforia.  T.VI.  P.IV.  162. 
Cockt  {Richardus  dt).  T.II.  P.III    29. 
Cocks  {Witlitlmus).  T.VI.  P.IV.  6. 

{nomas).  T.VI.P.IV.  8. 

Cockfiiutt  {Johannes)  conftituitur  Exigenda«" 

rius  in   Curia  de  Banco.   T.IX.   P.I.  76.' 
Cockysford  {Johannes  dt).  T.VI.  P.II.  198. 
Cocleus  {Johannes).  T.VI.  P.  III.  ijj. 
Coconato  {Ubertut  dt).  T.  I.  P.  II.  ji. 

{Bonifacius  de).  T.I.  P.III.  4^; 

Cocquebent  {Jheodoricus).  T.VI.  P.II.^z. 
Cocqum  {CoUnus) .  T .  V .  P.IV.  97. 
Cocus  (Adam).  T.II.  P.  I.  198. 
Cocy  {jDuncanus).  T.I.  P.  III.   104. 
Codais  {Aldehrandus).  T.III.  P.II.   177," 
Codalc  {Guiitietmui) .  T.  I.  P  III.  41. 
Codde  {1/ac),  Capitaneus.  T.IX.   P  III.  181," 
Codeford  {Philifpus  dt).T.lU.  P.I.ijo,  ij-j-, 

'f7. 

(Johannes).  T. III.  P. III.  70,89. 

Codtne  (Bertam).  T.II.   P.III.  8,  9,   10. 
Coderey  (Johannts).  T.  VI.  P.  H.   118,1 19. 
Codnore  (Dominus  Htnricus  dt).  T.V.P.IV. 

?•• 
Codyngton  {Johannts  de).  T. III.P.I.  192. 
Codynton.  Rcaoria.  T.Vl.  P.  IV.  49. 
Coefeldia  {Johannes  </0-T.  V.P.I.|-| ,  j-,  ,  ;«, 

67,69. 
Coeltfiinus  Papa.  T.I.  P.I.  ij,  14,  18,  jo. 
Coemeteria.De  Licentia  fan£lificandi.     T.  VI. 

P.III.  J9.  Licentia  confervandi.    T.  VII. 

P.  IV.  141. 
C«»<'^'<"'«''»  nomina.    T. I.  P.  III.  73,  7.J,, 

106,  107,  108,  109.  T.  II.  P.  III.  87, 88, 

89. 
Coitmen  {Olivirus  di).  T.V.  P.IV.  30. 
Coffyn  (Thomas).  T.III.  P.  III.  8i. 
Cogan  {Johannti  dt).  T.I.  P.II.  211.  P.  III. 

IJ2.  P.IV.i. 

(Calfridus  de).  T.I.  P.IV.  14. 

-  (HtnruHs  dt).  T.I.  P.  IV.   if. 

{Pttrus  di).  T.n.  P.II.  176. 

{Richardus  di).  T.II.  P.IV.iSi". 

-  {Henricus)  conftituitur  Contrarotulatop 
Cunlgii  Sc  Mineti  infra  Turrim  London, 
ac  A&iarum  Auri  &  Argcnti.  T.VIII.  P. 
II.  244. 

Coget  {Pttrus).  T.VIL  P.III.  107. 
CoggtfliuU  {Johannu  de).  T.III.  P.  I.  3. 

(Abbas  «/«.)  T.III.    P. III.  7,18. 

{Thomas  de).  T.III.  P.IV.133. 

{Witlielmus  de).  T.  IV.P.II.  iif. 

{Wittielmus  de).  T.IV.  P.IV.+f. 

Coghlan  {Terentius).  T.IX.  P.III.  100. 
Cognisby   {Richardus).  T  VII.  P.III.  f. 
Cojalu   {Petrus)    T.V.  P.  VL  8,  ij  ,  30  ,  j;-. 
Coichet    {Johannes).  T.V.  P.IV.  94. 
Coif/ler  {Nichotaus  de).  T .11.  P.III.   129» 
Coignart  {Guillietmus) .  T.V.  P.IV.  95-. 
Coignecour  (Johannes).  T.III.  P.  1.15-9. 
Coigners  {Galfridus).  T.  I.  P.IV.  71. 
Coignet  {Anthonius).  T.VI.  P  II.   iff. 
Coiite  {Johannes).  T.V.P.I.  6,7. 

Coiut  {Fetrus  le,.  T.IV.  P.III.  n. 
Coique<  {Phitippus  de).  T.IV.  P.  IIL  86,94. 
Cok  {Galfridus).  T.  II.  P.II.  123. 
— -  {Twmas).  T.III.  P.I.  j-i ,  /j. 

-  (Johannes).  T.III.  P.I.  j-6. 

{Petrus).  T.  III.  P.IV.  94. 

— .  (Thomas).  T.III.  P.IV.   106. 

Cokaine  {Guittietmus).   Commillio  ei  direfta. 

T.VIII.  P.U.  233. 

(  Wittietmus ) ,     Londini    Mercator. 

Commilfio  ei  diredta.  T.VllI.P.  11.2^-6. 
Cokayne  {Johannes).  T.III.  P.L  209. 

{Johannes).  T.  IV.  P.IV.  162. 

Cokium  {Adam  de).  T.IV.  P.  II.  28,42. 

. —  {Bertrandus  de).  T.  IV.  P.II.28.' 

Cokbtirne  (IVittielmus  de).  T.IV.  P.II.  41. 

{Fetrus  dt).    T.  V.  P.  II.  9,   10,   11; 

II,  61. 

{Johannes).  T.V.P.II.  33,34,  P.HL 

'i-r- 

{Johames)  ,  Armiger.  T.  VIII.   P.  I. 

171.     Concellio  ad  ejus  vitam.  ibiJ. 

— —  de  Rjftan  {Jactbus).     Commillio  ei  di- 

rc<fta.  T.VIII.  P.III.  yS. 
Coke  (Jobannts).  T.IV.  P.II.  ijj. 

Cekt 
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Coke  {Johannts).  T.V.  P.  III.  ii.fS. 

. {Johmnes).  T  V.  P.III.  71,89,  pj  , 

9S'  97>  113.  "6,  118,  134., 148,  isf , 
182. 
{mlMmus)  ,  T.  VI.  P.I.  182. 

{Robertus).  T.VI.   P.II.  207. 

(£^wW«/).T.VII.P.IlI.6y,(57,  ni, 

iif,  118,    iji,   154,   ifo,  i6i  ,    i8j-, 
208,217,  2f2.  P.  IV.  74,89,    tf6. 

{Johdimes),  Eques,  T.VIII.  P.I.  9. 

{Guillidmus) .   Commiffio  ei  diretta.    T. 

VIII.  P.I.  S9. 

{Edwardus) ,    Miles.     ConcenTio  ei  fa£ta 

Officii  Vicecomitis  in  Comitatu  Buckin- 
ghamias.  T.  VIII.  P.  II.  22. 

-  {Johtmnes) ,  Miles ,  unus  Secretario- 
rum  Primariorum  Regis.  T.  VIII.  P.  IV. 
29. 

-  {Nathaniel)  ,  Clericus ,  Artium  Magi- 
fter.  Litrerse  Patentes  ei  direttx  de  Prx- 
ientatione  ad  Redloriam  de  Wotton  Fitz- 
paine,  DiGecefis  Briftollix.  T.  IX.  P.  I. 
78. 

Cokefeld  Johannts  de).  T.I.  P.III.  197. 

{Simon  de).  T.I.  P.IV.  98. 

{Johannes  de).  T.  II.  P.  II.  yi. 

Cohney  {IVillielmus  de).  T.II.  P.ll.  188. 
Coker  {Robertus) ,    unus  ex  Jultitiariis  Regis 

ad  Pacem  confervandam  in  Comitatu  Dor- 

fetiae.  T.VIII.  P.II,  6. 
Cokeray  {Petrus).  T.III.  P.  II.   141. 
Cokerel  {Johmnes).  T.  II.  P.  III.  20. 

{Kobertus).  T.IV.  P.  II.   174. 

Cokerham  {Adam).  T.I!.  P.II.    140. 
Coker/nnd  (Abbas  de).  T.  I.   P.  III.  ij6.    P. 

IV.  39. 
Cokeryngton  {Johannes  de).  T.III,  P.I.  f(5. 
Cokefay  {Walterus  de).  T.  III.    P.  III.  79. 

{Thomas  de).  T.  V.  P.  III.  197. 

Cokefere  {Walterus  de).  T.II.  P.  I.  Si- 
Cokefey  {Hugo  de).  T.  II  P.  III.   187. 
Coket  {Robertus).  T.VI.  P.  II.  19/. 
Cokham.  T.  I.  P.  II.   109,   iij. 
Cokin  {Gilbertus).  T.  I.    P.  III.   104. 
Cokington  (Capella  de) ,    in   Comitatu  Devo- 

ni£e.  T.VIII.  P.II.  /7- 
Cokke  {Walterus).  T.  V.  P,  III.  113. 
. {Thomas).  T.V.  P.III.   11+. 

Ijohannes).  T.  VI.  P.III.  i^f. 

Cokkujden  {IValterus).  T.  III.  P.  III.    194. 
Cokkyng  {Johannes).  T.IV.  P.I.   16,91,182. 
Coklico    {Thomas).  T.  II.  P.I.  37. 

Col  {Gualterus).  T.  III.  P.  IV.  97.     T.   IV. 

P.  I.  j,    13,  126,  127,  130,  ij-6,  174, 

178,   181 ,  184,   190. 
. —  {Gualterus).  T.  IV.  P.  II.  7  ,   49,    J-j  , 

62,   66,   6^,   72,    80,    102,    103,   III, 

i3f,  171,  174,  197.   P.III.  16,18,21, 

{Richardus).  T.VI.   F  II.  209. 

CoUrde  {Thomas).  T.V.  P.  III.  j-8. 

(R.).  T.VI    P.II.   If2. 

Colart  {GuilUelmus).  T.I.  P.III.  33. 
Colas  {tHcholaus).  T.V.  P.III.  SS- 

{Ludovicus).  T.  V.  P.  IV.  9f. 

Colbani  {Duncanus).  T.I.  P.III.   117. 
Colbarm  {W dlielmus) .  T.VI.  P.IV.   13,126. 
Colbntih  {Thomas)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  LittersE  Patentes  ei  diredta;  de  Prce- 
fentatione  ad  Rettoriam  de  Ludlowe,  Dioe- 
cefis  Herefordiae.  T.  VIII.   P.  II.  29. 

Colhere  {Thomas).  T.  V.  P.  I.   140. 

Colbrok  {Richardus).  T.IV.  P.II.  7. 

Colbron  {Thomas).  T.V.  P.I.  40. 

Colceftre  (Abbas  </e).T.I.P.  II.  91.  P.  III.  168. 
T.  III.  P.  I.  2. 

{Johannes  de^.T.W.f.W.  iii,   if2. 

T.V.  P.IV.  i3f. 

. {Johannes  de).  T.VI.  P.IIl.  204. 

I  Sufiraganeus  Epifcopus(H^iW;>//««iM(;- 

re  de).  T.VI.  P.III.   16. 

Colceftrta  &  Res  Colceftriae.  De  mittendo  ad 
Parliamentum.  T.III.  P  III.  i^f.  De  li- 
centia  eligcndi  pio  Conventu  Sanfti  Jo- 
hannis  Baptifta:.  T.  VI.  P.  I.  136.  Pro 
Willielmo  MoreSuffraganeo.  T.VI.  P.III. 

9- 

Colceftria.  Firma.  T.I.  P.II.  109,    113. 
Colceftri&   Villa;  (Ecclefia   8t  Parochia  Sanfti 

Botolphe).  T.VI.  P.III.  187. 
Colchefttr.    Rcdtoria.  T.VI.   P.IV.  46,  48. 
Coldam.    Vide  Coldon. 
Coldf.My.  Reaoiia.  T. VI.  P. IV.  46. 
Colde^fton.     Reftoria.  T.VI.  P.IV.  49. 
Coluenknois.  T.  VII.  P.I.   if  ,  18. 
CoUingham  Prlor.    Super   Prscfentatione.  T. 

II.  P.IV.  67. 
.  {HerebcrtHS  de).T.I.  P.I.   13. 

-  .      -  {Herebenus  de).    T.  I.   P.  III.  66, 


Coldinghnm  {Henricus  de).  T.I.  P.IIl.  102. 

{Georgiusde).  T.  I.P.III.  105. 

{Priorde).  T.II.  P.III.  98- 

{WiUielmus)  trior  Leschetas.  T.  II.  P. 

IV.  67. 

{Alex.).  T.III.  P.III.  79 

(Prior).  T.IV.  P.IV.  200. 


Colditz.  {Thymonis  de).  T.III.  P.III.  148. 
Cold-Newton,  alias  Bagpath.V^eStona,  T.  VI. 

P.  IV.  9. 
Coldon  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  in  Dioecefi 

Eboracenfi.  T.  IX.  P.II.  ifi. 
Coldftone  {Henricus).T.W\.  P.III.   138. 
Cole  {Thomas).  T.II.  P.III.  129. 

{Adam).  T.II.P.IV.  I7f. 

-  {Willitlmus).  T.III.  P.I.  200. 

-  {Philipfus).  T.III.  P.II.  138. 

-  {Adam).  T.III.  P.III.  f9. 

-  {Rogerus).  T.  III.  P.  III.  i8f. 

-  {Thomas).  T.  IV.  P.I.  6f. 

-  {Johannes).  T.IV.  P.  II.  12. 

-  Ijacobus).  T.IV.P  II.  fi. 

— -  {WilLielmus).  T.IV.  P.ll.  loi. 
• —  {Simon).  T.V.  P.III.  f8. 

{Johannes).  T.  VI.  P.II.    161. 

IHenricus).  T.VI.  P.IV.  3,  86, 

{Jacobus).  T.VI.  P.IV.  46. 

-  {Willielmus).  T.VI.  P.IV.  176. 

{Thomas).  T.VII.  P.I.  22f. 

— .  {Jacobus).  T.VII.  P.IIl.  143. 

live  Stomcrofte  {Elianore).  T.VIII.  P.  I. 

211. 

■ —  {Ricardus)  ,    Juftitiarius  ad   Placita.    T. 
VIII.  P.II.   14. 

{Thomas) ,  Clericus.    Litterx  Patentes  ei 

dire£ta£  de  Prscfentationc  ad  Vicariam  de 
Eafte  Tilbuiy  ,  in  Diceceii  London.  T. 
VIII.  P.II.  247. 

Colebrand  {Aihom.).  T.I.  P.I.  84. 
Coleby  {Witlielmus).  T.  II.  P.IU.  6f. 
Coleby.  Advocatio  Ecclefix.  T.ll.  P.  III.  fi. 
Colee  {Rogerus).  T.III.  P.III.   i8f. 
Coleham  {Johannes  de^.T.l.  P.II.   176. 
Coleman  {Nicholaus).  T.  II.  P.IV.   21. 
Colemele  {Robertus  te).  T.  II.  P.  1.   166. 
Cotepefer  {Johannes).  T.II.  P.II.  177,   179. 

{Johannes).  T.III.   P.II.  171. 

{Thomas).  T.IV.  P.I.  83. 

ijohannes).  T.IV.  P.I.  87. 

{Thomas).  T.  IV.  P.II.  124. 

Ijohannes).  T.IV.  P.IV.  177. 

{Richardus  &  Johamus).    T.  V.   P.II. 

«7f. 
Colefepier  {witlielmus) ,  Armiger ,  crcatur  Ba- 

ronettus.  T.VIII.  P.  II.  242. 
Coter  {Bernardus).  T.VI.  P.III.  134. 

{Gatfridusdel).  T.I.  P.IV.  30. 

Coterane.     Vide  Hare  {Hugo). 

Cotes    {Johannes)  ,    Juftitiarius   ad   Placita  in 

Comitatu  Somerfetiae.  T.  VIII.  P.  II.  14. 
Coteschamf  (Dominusde).  T.  IV.P.II.  162. 
Coieihitt,  Manerium  iic  vocatum  ,  in  Comi- 

tatu  Berks.  T.VIII.  P.II.  fi. 
Colet  {Richardus).  T.IV.  P.II.   182. 

• {Henricus).  T.V.  P.III.   131. 

■  (Dominus  {Phitiffus  de).  T.  I.    P.  I. 

61. 
Cotevil  {Phitiffus  de).  T.I.  P.  I.    13. 
(Thomas).  T.I.P.I.  60. 

'{Richardus).  T.  I.    P.  II.  83. 

{Walterus).  T.I.  P.II.  92. 

{Wdterus).  T.I.  P.  II.  203. 

• {Ro^erus).  T.I.  P.II.  211. 

{Phiiiffui).  T.  I.  P.  lll.    10 1.    P.  IV. 

44. 
{Johannes).  T.I.  P.III.  130. 

IwiUietmus)    T.I.  P.III.   iji. 

{Robertus).  T.II.  P.  I.  89. 

{Thomas).  T.II.  P.IV.  23. 

{Robertus  is.Johannes).  T.III.  P.I.ii, 

71  ,    101. 

{Wiltietmus).  T.  III.  P.  I.   184,  186, 

194,  200. 

{Robertus).  T.III.  P.I.  184. 

{Witlietmus).  T.IIl.  P.III.  194. 

{Johannes).  T.III.  P.IV.  10. 

[Thomas).  T.III.  P.IV.  70. 

{Johannes).  T.IV.    P.  I.  9.  P.  II.  18. 

{Colartus).  T.IV.  P.I.  fi. 

{Thomas).  T.  IV.  P.  I.  f6  ,  61  ,  70  ,76. 

{Johxmes).  T.IV.  P.II.  81,  82,  89, 

loi.    P.III.    100. 

. {Jolmnnes).  T.  IV.  P.  IV.    27  ,     i6j  , 

i8f  ,    190.  T.V.  P.  I.  f  ,  9. 

{Robertui).  T.  V.  P.IV.   126. 

{Jacebus).  T.VI.  P.II.  189.   T.  VII. 

P.I.  iS. 

■: {Johannes).  T.VII.  P.I.  118,   160. 

Colervarch  {Richardus  de).  T.I,  P.II.   91. 
Cotfe  {Ifaacus) ,   Ciericus,    Litters  Patentes 


ei  direftse  de  Praefcntarione  ad   Reftoriam 
dc  Chadwell,  Dioecefis  London.  T.IX.  P. 

1-79. 

Colfox  {Richardus).  T.IV.  P.  II.  28,  73. 

Cothuf  {Adam  de).  T.II.  P.I.  fi. 

Cotlant  {Thomas).  T.VI.  P.  IV.  161. 

Coliationes.  T.  I.  P.III.  74. 

Cotle  {Jacobus  de).  T.I.  P.III.  41. 

{Thomas  de).  T.II.  P.IV.   108. 

College  {Thomas).  T.  IV.  P.  IV.  iSo,  181  i 
184..    T.V.  P.I.  46,   118. 

Cotlegii  Fundatio  per  Thomam  White  pro 
Miniftris  London.  T.  VIII.  P.I.  224.  Col- 
legium  pro  Inftitutione  |uyenum  Nobi- 
hum  in  Artibus  Liberalibus.  Licentia  con« 
ceifa  Francifco  Kinafto  ,  pro  erettionc  hu- 
jus  Collegii.  T.VIIL   P.IV.  130. 

Cottegium  de  Crediton  ,  fixe  Kirton  ,  in  ComU 
tatu  Devoniae.  T.  VIII.  P.  II.  f^.  Con- 
celTiones  factxCuftodi  &  ScholaribusCol- 
legii  Beatae  Marias  Wintonienfis  in  Oxo». 
nia.  114. 

■■  Chrifti  in  Manchefter,  five  Man» 

chefter-Cotlege ,   in  Comitatu  LaiKaftrienfi. 
.63. 

SanSi  Nfcholai  Stoke ,  fubtus  Ham- 


den ,   in  Comitatu   Somerfetive.    T.  VIIL 
P.II.  f6. 
•■  Weftmonafterienfe .     Commiffio  pro 

Vifitatione  hujus  Coliegii.  T.  Vlll.  P.IV. 

I2f. 

Collenfon,  atias  Cotfon  {Johannes).    T.IV    P. 

III.  76. 
Colles  {Johannes).  T.IV.  P.  III,  36, 
— -—  {Walterus).   T.  V.  P.  I.  20,   41,  41, 

{Walterus).  T.V.  P.I.  i  if. 

■  {Witlielmus).  T.V.  P  III.  132. 

— —  alias  di£tus  de  Bofcogivilli    {Guiltietmus 

&  Michaet).  T.  IV.  P.ll.  76. 
——  {Humfridus)  ,  Armigcr.  Commiflio  ei 

dire£tain  Comiiatu  Middlefcxiae,  T.VIII, 

P.II.  33. 
— —  {Thomas).    Commifljo   ei  diredla.   T. 

VIII.  P.II.  u8. 
Cotlefliull.  Breve  diredtum  Burgenfibus  hujus 

Villx.  T.IX.  P.I.  4. 
Collefon  {Johannes  de).  T.III.  P.III.   194. 
Cotley  {Jacobus).  T.IX.  P.  III.   100. 
Collier  {Edaardus),   Clericus,   Artium  Magi- 

fter.     Litterae  Patentes  ei  direftx  de  Prse- 

fentatione    ad   Re£toriam   de    Llambedor 

Welfrey,  in  Dicecefi  Menevenfi.    T.  IX. 

P.n.  90. 
Colligny  {Gaffardus).  T.VI.  P.I.   174,  I7f. 
Cotlingtree  five  Caltingtroagh  (Reftoria   Paro- 

chialis  </e) ,  in  Comitatu  Northamptoniae, 

Dioecefis  Petriburgenfis.  T.IX.P.II.  216. 
Collins  {Samuel).  T.VII.  P  III.   172. 
■    ■       {Samuet) ,    Sacrae  Theologiae    Dodtor. 

T.VIII.  P.  II.  f .     Comniiilio   ei   diredta 

ad  conlervandam  Pacem  in  Comitatu  Can- 

tabrigienii.  ihid. 

-  {Johannes),  Medicinse  Dodtor.  Con- 
cefiio  ei  fafta  Officii  Ledtoris  in  Arte  Me- 
dica,in  Academia  Cantabrigenfi , ad  termi- 
num  Vitx.  T.VIII.  P.ll.  162. 

{Daniel),  Theologiae  Profelfor.  Litte- 

r£e  Patentes  ei  direftce  de  conccifione  Ca- 
nonicatus  infra  Eccleiiam  CoUegiatam  San- 
6li  Georgii,  infia  Caftrum  de  Windior, 
T.VIII.  P.III.  28. 

— —  {Daniel).  Diipenfatio  ei  concefla.  T. 
VIII.  P.III.  39. 

— —  {Johannes).  ConceflTio  ei  fadta  Officii 
Cuftodis  Domus  five  Gaolx  de  Maidfton 
in  Comitatu  Kantix  ,  ac  Cuftodis  omniuin 
Prifonarum  ibidem.  T.  VIII.  P.  III.  221, 

— —  {Robertus).  Litteroe  Commilfionales  ei 
diie£la:  pro  puniendis  Delinqiientibus  in 
Comitatu  Lincohiienli.  T.VIII.  P.II.  lov 

Cotlirvefton.    Recloria.  T.VI.  P.IV.   133. 

Collom  (Johanne.').  T.  IIL  P.IV.   177. 

{Johannes).  T.IV.  P.IV.   123. 

Collomedio  {Petrus  de).  T.I.  P.I.  80,   104,' 
Colloneis  {Hugo).  T.I.  P.I.  30. 
Coltofautaine  {Guiltietmus  de).    T.  V.  P.  IV, 

99- 
Caltyhache  {Johannes  de)    T.III.  P.II.    133. 
Coltyng  {Nichoiaus).  T.III.P.IV.  79,84,87. 

{Witlielmus) .  T.IV.  P.II.   193. 

{Wiltielmus).  T.  VI.  P.IV.  7  ,  9. 

Collyiigham  {Rjcharjus  de).  T.  I.  P.  IV.  2pi, 

: {Uailiehms  d^).  T  II.  P.IV.  2f, 

Coltyngwode  {Robertus  de).  T.  V.   P.III.   lof , 

if4,   if6. 

. {Willielrr.us).  T  VI.  P.IV.  46. 

Coltyns  {Robertus).  T.VI.   PIV.  22. 

{Johnnnes).  T.VI.  P.IV.   133,    i6f. 

{Thomas).  T.VI.   P.IV.  179. 

R  2  Cott)!tf 
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Collps  (Rohrm)  ,  crcaturunus  Vibrillatorum 
inna  Civitatem  Cailiolenfem.  T.  Vlil.  V. 

. .  (incrtafsd).  Officium  ei  concellum.  T. 

VIII   P.Ill    ^r-        .  ,    .        ..    • 

(RicWw),  Clencus,  Artium  Magi- 

fler  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Frx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Whiffondine, 
Dicecefis  Petriburgenfis.  T.IX.  P.II.  1+3. 

Collys  (NK^«/««0-T.V.  P.IV.   196 

CoUjfo-'}  (mUielmus) 
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Columh^r  [Vhlliffusde).  T.I.  P.  I.  j6.  P.  II. 


T.VI.  P.  IV.  161. 

Colmm  (Rogerus).  T.lll.  P.III.  7J. 

. iRichardus).  T.  IV.  P.II.  174.. 

. {JohMties).   T.VI.  P.ll.  ipf. 

Colrrser  (mlterus).  T.VI.  P.IV.  44. 
Colmore  {Ciemens).  T.VII.  P.  I.  «4. 
Colne  (Hugo  de).  T.II.  P.Il.  n. 
Colne  (Prioratus  dc) ,  m  Comitatu   Lliexia:. 

T.VllI.  P.II.  f8. 
Colnet  {NichoUus).  T.IV.  P.  II.  116. 
Colney  ln^iUielmus  de).  T.I.  P.IV.  108. 
Coloime  {Chrifloferus  de).  T.II.   P.III.  98. 

1  {JchMnes).  T.II.  P  III.  138. 

.  (oonCarlos).  T.  VU.  P.  IV.  17,  48, 

$■4,  f 7  >  ^9- 
Colon  {Ingelmmus  de).  T.I.   P.  III.  103. 

(tgidius).  T.IIl.  P.I.   193. 

^^Hmricus).  T.III.  P.IV.  134. 

Colonia  &  Res  Colonix.  Ecclefia.  T  I.P.II. 

31.     Archiepifcopus.     De  Vino  Rhenenfi. 
P.  III.  138.  Decredentii.  15-7. T.I. 


21.  142. 

iUatthiUs).  T.  I.  P.  II.   i;6. 

^ (Johannes).  T.I.P.HI.  130. 

(F/j;%«0- T.II.  P.II.  II'.   >iJ' 

ColumLriis  \vhdin»'  de).  T  I.  P.  IV.  144- 

T.  II.  P.II-  17,  47. 

, {?etrus  de)    T.  II.  P.II.  18. 

Columbd  (Gaifridio)    T.I.  P.IV.  72. 
Columber  {Cuillielmus  de).  T.V.  P.I.  9f- 
Columbingh.  T.  I.  P.  I.  «67. 
Columbrienfis  {Johnnnes).  T.  III    P.HI.  loi. 
Epifcopus  [JohannesGaluom).  T. 

V.  P.  III.  14- 
Columby  (Peirus).  T.  II.  P.  I.  J7- 

(johannes).  T.I.  P.IV.  ifl.  T.II.  P. 

I.  ij-,  z6,   ii8,   129- 

-  {Johannei).  T.ll.  P.II.  80,  112,15-1, 
174.  P.III.  23. 

(Johannes).  T.II.   P.  IV,  77.   T.  III. 

P.I.   12. 

Columfna  (G.  Coraes  Je).  T.I.  P.I.  37. 

(p.  Jf)- T.  I.  P.I.  117.  «19- 

11  (Peirus  de)  ,    Diaconus    Cardinalis. 

T.I.  P.IV.  61,  71. 

. {Jacobus  de).  T.I.  P.IV.  68. 

.  (Johannes  de).  T.  II.  P.III.  fj. 

(Profper).  T.  IV.  P.IV.  119. 

(Cardinalis).  T.IV.  P.IV.  189. 

Colaen  (Chripferus).  T.V.   P.l.  if. 
ColwiU  (Roberlus).  T.IV.  P.IV.  179. 

Qe    Colym  {T»omas).  T.VI.  P.  II.  106. 


T.II  . 

P.III.  139.  Decanus.  139,  140.  Approba 

tio  Privilcgiorum.   T.  II.  P.  IV.   35".     Dc  ,       .  V   t  iv    PT    ,,. 

Benevolentia.  118.     Homagium  Archidia-     ^°'>"  ^^'""''^^•J^/^p  ^,^-, ''* 

coni.    T.III.  P.IV.  130.     Archiepifcopi.     —  (/"'''■"O-  T-V    P."/  i+^; 

130.     Pro    Archiepilcopo     Annuitas.    131.     Colpburn  (Petrus  de) 

De  traftando  cum  Archiepilcopo.  T.  IV. 

P.  II.    ifS.     Tratlatus  cum  eodem.  15-9. 

De  confirmatione  ejufdem.  168.     Pro  Ar- 

chiepiicopo  acquietantia.    P.  III.    3.     De 

traftando  cum   Archiepifcopo.  T.  IV.    P. 

IV.  48.  T.V.  P.I.  14.     Super  Homagio 


T.  I.  P.  IV.  3f. 
(Pelrus  de).  T.I.  P.IV.   137. 

(mUielmus).  T.V.  P.III.  5-6. 

Colynhano  (Arnaldus  &  Johnnnes  de).    T.  III 

P.lV.  fi. 
Comargne  (Dominus  </p).  T.III.  P.I.  ijf. 
Comb  (Bernardus  dt).  T.l.  P.III.  41. 


78.    C.nventionum  confirmatio.  103.  Pro    "  1^,''«™;^ •,!'"' -Tf/^y;, '^^ 
T.V.  P.I.  I  17.     Pro   Archie 


Mercatore.  T.V.  P.l.  1  17 

pifcopo.  P.II.  2f.     Literx  ad   Magiltros. 

58.     Pro    Mercatoribus.   i8j.     De  Colo- 

nicnfibus   Hanix  reconciliatis.    T.  V.   P. 

III.  73. 
Colonia  Agriffma.  Literse  Confulum  ,  Crc.  ad 

Reginam  Angliae.  T.VII.  P.I.  6. 
Coloaia  Virginie.     Vide  Virginia. 
Co/o»i<n//f  Archiepilcopus  (Datfus).  T.I.  P.I. 

4>  49  >  9+>  '^f- 

■  (kenricus). 


T.   I.     P.    I.     120,    I2J, 


124. 


(Conradus) 
■   (Sifridus). 

i3'>  'J9,  '4°. 
IV.  77- 
(IV.).  T.II 
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T.I.  P.II.  26,  32,41. 
T.I.  P.II  209.  P.  III. 
44.  '73'  '74-     P- 


(Abbas).  T.IV.  P.IV.  163 

. —  (Jvhannes).  T.VI.  P.II.  202.  P.III.  48. 

Combe  {fVitlitlmiis).  T.VIII.  P.II.  17. 

Combekaynes.    Vicaria.  T.VI.  P.IV.  162. 

Comber  (Pf^illielmus) ,  Juftitiarius  ad  Placita 
in  Comitatu  Suflexix.  T.  VIII.  P.  II.  16. 

.,  (Thomas),  Theologise  ProfeiTor.  Litte- 
rsE  Patentes  ei  conceflse  ad  Decanatum  in 
Ecclefia  CathedraliCarliolenC.  T.VIII.  P. 

III.  84.  ... 

(Thomas)  obtinet  locum  Magiftri,  u- 
ve  Prxfidis  Collegii  Sanax  Trinitatis  in 
Cantabrigii.  T.VIII.  P.III.  221. 

Combes  (iViUielmus).  T.  V.  P.II.  11. 

(Willielmus).  T.VII.  P.II.  6. 

Combmartin    (mUielmus).    T.  II.   P 


I.  88, 


P.  III.  138,  140,  if 6,         'f^ 


191. 


Combom  (Gui/chardus).  T.  II.  PII.  112. 


194. 


(^redericus).  T.m.V.lV.  ,3o..6o.     ^^^^^;;:!,^ ^,^_  ^;,^',, ,   .,, 
(mUielmus).  T.IV.  P.II.  93 


T.V.  P.I    2. 


=:    SS:  T.IviP.II."  93,  ./8  .     Comcluili  (C.rolus  ^O-  T.  V.  P.IV.  94- 

\     p  iTi    j  Come  {Benedictus).T.lV.  f.l.  70. 

^"^'     /V.,,i;;',;  T  TV.P  tv.  Ar..i8.    Comed,*.  Pro  Johanne  Fletchcr  &  Willi, 


(Theodoricus).  T.IV.  P.lV.  4f  ,  48. 

T.V.  P.  I.  23  ,  f8,  78,   loj. 
(Iheodoricus).   T.V.   P.  I.   174.    P. 

II.  25-.   P.IV.  110. 
Decanus  (IVychboUus) .  T.I.  P.  III. 

139  >   Hf'    '74 


Coloribus  {Dionijius  de).  T.III.  P.I.  193- 
Coht  {Nichokus).  T.V.  P.IV.  97. 
Colquhoune  (Johannes).  T.  V.  P.  III.  29  -  44. 

C.3/>«M  (w7?«W«i</e}.  T.II.P.I.7)-'7l^.8o.  /-,    t  T    P  T    -n 

Colraine  (Hugo  Lord).     CommilVio  ei  directa     Commes  (Baldwmus  de)._  T.V^.  P.l.  3° 
in  Comitatu  Herttordise.   T.  VIII.  P.  II. 


Johanne  Fletchcr  &  Willielmo 

Shakespeare,  de  licentia  exercendi  Artera. 

T.VII.  P.  II.  71. 
Comercy  (mlterus  de).  T.I.P.III.  183,188, 

190. 
Comere  (Arnaldus  de).  T.I.  P.IV.  132. 
Comeroone  (Ferdinandus    Dominus  FairfaxBa- 

ro  de).     CommilVio  ei  direda.  T.  IX.  P. 

III.  6r. 
Comhale  {Johannes  de).  T.  I.  P.  in.163. 


144. 
Colrede  (Thomas).  T.IV.  P.I.  f8,  61,  92. 
CoLlhuU  (Johannes)    T.III.P.  VI.  1/9.  T.  IV, 

p.i  27,  83.  p.n.  84. 

_ —  (Johannes).  T.  V.  PI.  23. 
Colliermrth.  Reftoria.  T.Vl.  P.  IV.  8, 
Colflon  (Johannes).  T.  IV.  P.  I.  88.    P.  IV. 

CoulThomas).  T.V.P.II.  94.97,  'if.m. 

129,  i?o,   138,   139.   143.   '44- 
Colthorp    (Henricus)    conlhtuitur    Attornatus 

Wardorum  £c  Liberationum.  T.  IX.  P.  I. 

76. 
CoUhurfl  (Edwardus).  T.VI.  P.  IV.  162. 
Coiton  (Johannes).  T.VI.  P.IH.  f°. 
CoUon  (Reftoria  de) ,  in  Dicecefi  Norwicen- 

fi.  T.IX.  P.ll.  113. 
Colum  (Emanenui).  T.  II.  P.III-  8. 

(Johannei).  T.II.  PIII.  8,   18,   174. 

. {Luc3i).  T.  II.  P.  III.   17+-. 

Columba  Major.  Ecclefia  Parochialis.   T.  VI. 

P.IV.  81. 


Cominge  {Matthius  de  poix  Comes  de).  T  IV, 

P.IV.  82. 
Comingham  (GuiUielmus  de).   T.  III.    P.  III, 

188. 
Comite  (RugiroUus  de)  ,  FiliusGafperi.  T.IV, 

P.  IV.  37. 
ComUes.  Creatio  diverforum  Comitum  a  Caro- 

lo  PrimoAnglixRege,  T.VIII.P.I.  102. 
Comitibus  (D.de).   T.V.    ?.IV.  107,  210, 

211.    212,   213,    2f7.    T,  V.   P.  I.  98, 

'74. 

(H.  de).  T.  VI.  P.  I.  100, 

Comitis  (Frater  iVilUelmus).  T.I.  P.  I.  ii. 
Comm.  (Serefandus  de).  T.  1.  P.  I.  140- 
Commendi  -varii.  Pro  Fpifcopo  AflTavciifi.  T. 
IV.  P.I.  14.  T.V,  P.III.  130.  Epilcopa- 
tus  Bathonienfis  ad  tenendum  per  Cardina- 
lcm  Eborum.  T.  VI.  P.  I.  147-  De  Li- 
ccntia  pro  Epifcopo  Coventrienfi  &.  Lich- 
feldenfi.  T.  VI.  P.  III.  12.  Pro  Nicho- 
lao  Hethe  Epifcopo  Wigornix.  T.VI.  P. 
III.  106,113.  Projohanne  Epifcopo  Rof- 
fenfi.  193.    Pro  Epifcopo  Menevcnfi,  P, 


IV.  81,  Pro  Epifcopo  Bangorcnfi.  g<i. 
Pro  Epifcopo  Aflavenfi.  91.  Pro  Epifco- 
po  Lincolnenfi.  93.  T.  VI.  P.  IV.  ij6, 
140,  143,  148,  171.  T.  VII.  P.  I.  if. 
Pro  Epifcopo  Briftollenfi.  P.  II.  81.  Pro 
Johanne  Williaras  S.  T.  Profellore  Cu- 
ftode  Magni  Sigilli.  T.  VII.  P.  III.  106. 
Pro  Williclmo  Laud  S.T.  ProfeIVore.214, 

^35". 
Commendas  (WiUielmHs  de).  T.I.  P.I.  114. 

Commercium.    Proclamatio    pro    proteftiond 

Commercii    Indiarum   Orientaiium,    8cc. 

T,  VIII.  P.  III    214.  Traftatus  inter  Ca- 

rolum   I.    Regem  Ang.ix,  Sc  Ludovicum 

XIII.     Regcm    Francix    dc    Reftitutione 

Commercu.  ibid.  229.     Licentia  fpecialis 

pro  Gubernatore  &  Societite   Mercatorum 

Londinenfium  negotiantium  in  le  Eafi  In* 

dies.  244. 

Commiffaire  (Robertus).  T.IV.  P.III.   14. 

Commiffionarii  Scotici.    Salvus  condudlus   eiS 

conceflus.  T.IX.  P.III.  JJ. 

Commiffiones  varixluper  caufisdiverfis.  Com» 

milVio   concernens  oflicium  Heraldorum. 

T,  VII.   P.  III.  f.     Super   Moneta  infra 

Turrim  cudenda.  ij.     Concernens  Curiam 

Wardorum  in  Hybernia.  r^.  Arraiandi  di- 

refti  Domino  Praefidenti  V/alHse.  32.     Ad 

inquirendum  de  quibafdaijiMalefadloribus, 

^c.  38.    Direai  Thomae  Dale  Militi  8c 

Willielmo  Parker  fuper   Commercio  apud 

Indias  Orientales.  40.     Pro  apprehenlione 

quorundam  Malefadorum.  41.  Pro  Alder- 

mannis  Villae  de  Denbigh.  ^f.     Pro  exe- 

cutione  Officii  Comitis  Marilcalli,  46.  Di- 

refta  Prsefidenti  Concilii    in  Partibus  Bo- 

reahbus  &  aliis.  fS.     Pro  Jefuitis  exulan- 

dis.  6)-.     Concernens  Fraudes  in  diftribu- 

tione  Thelauri.   68.     Concernens  lez.  Je- 

vells.  69.   Super  Treafure  Trove  detegendo. 

70.     Pro  Relevatione  Debitorum.  80.    Pro 

fupervifione  Camporum  vocatorum  Lincol- 

nels  innt  Feilds.  82.     Concernens    Jocalia. 

94.    Diredia  Domino  Scroop  &  aliis  ad  in- 

quirendum  de  MalefacSloribus ,  (^c.  96.  Ad 

recipiendum  juramentum    Regis   Franco- 

rum.  108.  Super  Jocalibus  Annse  Reginae. 

112,     Pro    venditione    Gemmarum.  117. 

Tangens  Ferias  8c  Mercata.  iif.   Concer- 

nens   le  GarbUng   Herbx    Nicotiana:.    127. 

Ad  vendendum  Jocalia  Regis.   iji.    Con- 

cernens  Caufas  Ecclefiafticas.  1J4.     Super 

abufu  Deiatorum.  144.     DireCla  Cancella- 

rio  8c  aUis   fuper   Finibus  Heriotis ,    o«f. 

ifo.     De  excrcendo  Officio  Attornati  Ge- 

neralis.  iff.  Super  Reventionibus  Coronae 

mcfiiis  ftabiliendis.  161.     Ad  reprimendum 

Pyratas.  i6f.  Concernens  Ordinintes.  i8j-. 

Ad  difpcnfandum  cum  Archiepifcopo  Can- 

tuarienli  fuper  irregularitatibus  ratione  ca- 

fualis  Homicidii.  220.  Locumtenenti  Tur- 

ris  direfta  ad  deliberandum    e   carceribus 

Robertum    nuper    Comitem   Somerfet  8c 

Uxorem  ejus.  216.     Contra  Jefuiras ,   Se- 

roinarios,  8cc.   dire<a:a    ^rchiepifco    Can- 

tuarienfi  8c  aliis.  236.   Pio  Titulis  defedli- 

vis,  ^c.  247.  Concernens  Ncgotium  La- 

nse.  P.IV.   11.   Pro  Negotio  HolpitiiDo- 

mini  Regis.  19.     Ejuimodi.  21      Pro  Jo- 

hannc  Keymer  de  incremento  Commercii. 

zj.     Pro  Alienigenis  in  Anglia.  31.    Con- 

tra  Piratas.  46.     Dircda   Comiti  Rutlan- 

diae  fuper  Viagio  Principis  in   Hifpaniam. 

61.     Pro  omnibus  offcnfis  infra  Admirali- 

tatem  Anglise  commiftis ,  reformandis.  6j. 

Wiilielmo  Jones  MiHti  direfta,  fuperCo- 

loniis  in  Virginia   8c  Summer  Iflands,  6j. 

ConcernensTitulos  defeftivos.  77.     Super 

Appellatione    in    causa    Matrimonii.    83, 

Pro   executione   diverlbrum    Articulorura 

infra  Regnum  Hiberniae  cum  PrioreCom- 

mifiione  recitata.  89.     Super  Nufantiis  in 

Comitatu   Middlefexise.  96.     Vicecomiti , 

Deputatis,  o-c.    in  Comitatu  Huntingdon 

direfta,  pro  apprehenfioneJohannisThrock- 

morton  8c  aliorum.   105.     Ad  componen- 

dum  pro  Debitoribus  Priionariis.  13^.  Vi- 

cecomiti  Mandevil  8c  aliis  direfta ,  de  in- 

quirendo  fuper  ftatu  8c  pro  meliori  ftabiU- 

mento  Coloniarum  in  Virginia ,  (^c.  144. 

Vicecomiti  Grandifon   direCla ,    ad  delibe- 

randum    luper    fecuritate    Hibernis.    149. 

Concernens  Provifiones  .vlagnse  Garderobac. 

162.     Ad    recipiendum    Sacramentnm    dc 

Hominibus   extra    Regnum   tranfeuntibus. 

164.  Archiepiicopo  Cantuarienfi  8c  aUis 
diredta    circa   Jefuitas,   Seminarios,    o>c. 

165.  Majori  Villx  Dovor.  8c  aUis  diredla 
proFeloniis,  Seditionibns,  (^e.  MiUtum 
ciftigandis.   170. 

Ctm- 


Q^U^   IN    IX.    TOMIS   FOEDERUM    CONTINENTUR.       6p 


Commijpones.  Suprema  pro  Caufis  Ecclefia- 
fticis.  171.  Pro  continuatione  Sigilli  Ga- 
roli  Primi  Regis  Anglix.  T.  VIII.  P. 
I.  I.  Conceirio  CommilVionis  dire^ftse  Cu- 
ftodi  Mjgni  SigilU  Anglix  pro  continua- 
tione  Miniftrorum.  i.  Pro  continuatione 
Magni  Sigilli  Angliae  direfta  Cultodi  Mag- 
ni  Sigilli.  3.  Pro  Edwardo  Villiers,  Mi- 
lite,  &  ahis.  y.  Pro  Ricardo  Wefton , 
Milite,  Cancellario  &  Subthefaurario  Scac- 
carii ,  &  aliis.  9.  Pro  Johanne  Epifco- 
po  Lincolnis;.  31.  Pro  Johanne  Do- 
mino  Lay.  ibii.  Pro  Henrico  Viceco- 
mite  Maundeville.  ihii.  Pro  Edwardo  Vi- 
cecomite  Worcefter.  ihid.  Pro  Gcorgio 
Duce  Buckinghamix.  ihii.  Pro  Thoma 
Comite  Arundellia;  8c  Surrix.  ibid.  Pro 
Guillielmo  Comite  Pembrokis.  ibid.  Pro 
Philippo  Comite  Montgomeria:.  ibid.  Pro 
Ohvero  Comitc  Grandifon.  ibid.  Pro  Ed- 
wardo  Domino  Comway  de  Rayley.  ibid. 
Pro  Georgio  Domino  Carew.  ibid.  Pro 
Fuikone  Domino  Bvook.  ibid.  Pro  Tho- 
ma  Edmonds.  ibii.  Pro  Johanne  Suck- 
Jing.  ibid.  Pro  Roberto  Naunton.  ibid. 
Pro  Alberto  Moreton.  ibid.  Pro  Richardo 
Wefton.  ibid.  Pro  Julio  Cefar.  ibid.  Pro 
Humtrido  May.  ihid.  Pro  LaurentioTan- 
field.  ibid.  Pvo  Edwardo  Bromlay.  ihid. 
Pro  Johanne  Denham.  ihid.  Pro  Johan- 
ne  Sotherton.  33.  Pro  Thoma  Covcntry. 
ibid.  Pro  Roberto  Heath  ,  Sollicitatore 
Generali.  ibid.  Pro  Nicholao  Trockmor- 
ton.  ibid.  Pro  Edwardo  Mofeley ,  Attor- 
nato  Ducatis  Lancaftrix.  ibid.  Pro  Jo- 
Jianne  Denham.  +6.  Pro  Willielmo  Jo- 
ncs.  ibid.  Pro  Francifco  Anneiley.  zbid. 
Pro  Thoma  Crewe.  ibid.  Pro  Nathaniele 
Riche.  ihid.  Pro  Francifco  Gofton.  ibid. 
Pro  Henrico  Holcroft.  ihid.  Pro  Emma- 
nuale  Giftbrd.  ihid.  Pro  RicUardo  Hadfor. 
ihid.  Pro  Jacobo  Domino  Ley ,  Magno 
Thefaurario  Anglis.  48.  Pro  Guillielmo 
Domino  Herbert  de  Cardif.  ibid.  Pro 
Thoma  Chamberlayne.  ibid.  Pro  Mar- 
maduco  Lloyd.  ibid.  Pro  Waltero  Pye. 
tbid.  Pro  Andrea  Powell.  ibid.  Pro  Ni- 
cholao  Overbury.  ibid.  Pro  Johanne  Os- 
kins.  ibid.  Pro  Petro  Mutton.  ibid.  Pro 
Edwardo  Littleton.  ibid.  Pro  Roberto 
Needham.  ibid.  Pro  Thoma  Midlleton , 
natu  majore.  ibid.  Pro  Roberto  ICillegrew. 
ibid.  Pro  Gilberto  lCnivaton.  ibid.  Pro 
Jacobo  Price.  ibid.  ProThoma  Midleton, 
juniore.  ibid.  Pro  Euball  Thelwall.  49. 
Fro  Guillielmo  Owen.  ibid.  Pro  Bevis 
Thelwall.  ibid.  Pro  Francifco  Godol- 
phin.  ihid.  Pro  Thoma  Canon.  ihid.  Pro 
Wiliieimo  Dolben.  ibid.  Pro  Johannc 
Weld.  ibid.  Pro  Willielmo  SaUsburie.  ihid. 
Pro  Roberto  Corbeti.  ibid.  Pro  Rolando 
Pugh.  ibid.  Pro  Rogero  Midlcton.  ibid. 
Fro  Meredith  Morgan.  ibtd.  Pro  Ed- 
wardo  Price.  ibid.  Pro  Thoma  Price.  49. 
Pro  Thoma  Jones.  ibti.  Pro  Francilco 
Herbert.  ibid.  Pro  Henrico  Lort.  ibid, 
Pro  Davide  Gwynn  Jenkin.  ibid.  ProTho- 
ina  Bagftiawe.  ibid  Pro  Johanne  Gill. 
ibid.  Pio  Lyfon  Owen.  ibii.  Pro  Tho- 
ma  Mathews.  ibii.  Pro  Alexandro  Ro- 
berts.  ibii.  Pro  Daniele  Hochftetur.  ibii. 
Pro  Richardo  Harries.  ibii.  Pro  Johanne 
Evans.  ibii.  Pro  Humfrido  Lee.  5-9.  Pro 
Francifco  Barrington.  ibii.  Pro  Francilco 
Lec,  Baronetto.  ibii.  Pro  Johannc  Butler, 
Baronetto.  ibii.  Pro  Thomd  Coventrie, 
Procuratore  Generaii.  \bii.  Pro  Roberto 
Heath ,  Sollicitatore  Generali.  ibii.  Pro 
Haneage  Finch.  ibii.  Pro  Henrico  Woo- 
lop.  ibii.  Pro  Georgio  Moore.  ibii.  Pro 
Roberto  Moore.iiii/.  Pro  Edmundo  Boyer. 
ibii.  Pro  Roberto  Ci^ne. ibii.  ProGuillicl- 
nio  Spring.  ibii.  Pro  Johanne  Tracy  ibii. 
Pro  Henrico  Glenham.  ibii.  Pro  Richar- 
do  Lovelace.  ibii.  Pro  Edwino  Sands.  ibii. 
Pro  Dudley  Diggs.  ibii.  Pio  Guilliclmo 
Strowde.  ibii.  Pro  GuiUielmo  Cope.  ibii. 
Pro  Johanne  Strangways.  ibid.  Pro  Philip- 
po  Carey.  ibii.  Pro  Hcnrico  Martin.  ibii. 
ProThoma  Reves.  ibii.  Pro  Arthuro  Har- 
ris ■  ibii.  ProGeorgio  Pauli.iAi//.  Pro  Paulo 
Pinder.i^iii.  Pro  RichardoSutton.ift/J.  Pro 
Johanne  Wolftenholm.  ibid.  Pro  Guilliel- 
nio  Cockaine.  60.  Pro  Edwardo  Bark- 
ham.  ibid.  Pro  Balilio  Fieiding.  ibid  Pro 
Roberto  Ducy.  ihid.  Pro  Ruiphe  Free- 
man.  ibid.  Pro  Roberto  Parkhurlt  ibid. 
Pro  Roberto  Hopton.  ibid.  Pro  Lauren- 
tio  Whiteacre.  thii.  Pro  Johanne  Wil- 
liams.  ibii. 
Tom.  X.  P.  IV. 


Commijponti .  ProHenrico  Garraway.  T.VIII. 
P.  I.  60.  Pro  GuillielmoTurnor.  i^i</  Pro 
Anthonio  Abdy.  ibid.  Pro  Thoma  Mou- 
ne.  ibid.  Pro  Alexandro  Staftbrd.  ibii. 
Pro  Guiilielmo  Richardlbn.  ibid.  Pro 
Georgio  Stroude.  ibid.  Pro  Gabriele  Har- 
vy.  ihii.  Pro  Clemente  Harvy.  ibii.  Pro 
Abrahamo  Dawes.  ihii.  Pro  Johanne 
Comite  Clare.  70.  Pro  Henrico  Domi- 
no  Maltravers.  ihii.  Pro  Dudley  Domi- 
no  North.  ihii.  Pro  Georgio  Domino 
Baltimore.  ibii.  Pro  Edwardo  Cecil.  ibid. 
Pro  Roberto  Naunton.  ibid.  Pro  Bapti- 
fta  Hickes ,  Baronetto.  ibid.  Pro  Benja- 
mino  Ruddyard.  ihid.  Pro  Thoma  Penru- 
dock.  ibid.  Pro  Johanne  North.  ibid.  Pro 
Grevil  Verney.  ibid.  Pro  Georgio  Paule. 
70.  Pro  Henrico  Spiller.  ito/.  ProHum- 
frido  Handford. iAii/.  ProGuillielmo  Noye. 
ibid.  Pro  Guillielmo  Hackwell.  ihii.  Pro 
Johanne  Wefte.  ibid.  Pro  Guillielmo  Da- 
niel.  ihii.  Pro  Inigo  Jones.i  ibii.  Pro 
Nicholao  Leate.  ibii.  Pro  Thoma  Stile. 
ibii.  Pro  Johianne  Halfey.  ibid.  ProTho- 
ma  Smith.  76.  Pro  Guillielmo  Haydon. 
ibid.  Pro  Johanne  Wolftenholm.  ibid.  Pro 
Allcn  Aplley.  ibid.  Pro  Willielmo  Ruflell. 
ibid.  Pro  Johanne  Osborn.  ibid.  Pro  Fran- 
cifco  Gofton.  ibid.  Pro  Richardo  Sutton. 
ihid.  Pro  Dionifto  Fleminge.  ibid.  Pro 
Robcrto  Comite  Roxbrugh.  80.  Pro  Wal- 
ter  Domino  Scot  de  Buckleigh.  ibii.  Pro 
Guillielmo  Domino  Cranfton.  ibid.  Pro 
Johanne  Hume  de  Manderfton.  ibii.  Pro 
Theophilo  Domino  Howard  de  Walden. 
ibii.  Pro  Richardo  Epifcopo  de  Durham. 
ihii.  Pro  Johanne  Fenwick.  ibii.  Pro 
Georgio  Dalfton.  ibid.  Pro  Francifco  Co- 
mitc  Cumberland.  90.  Pro  Guillielmo 
Comite  d'Excter.  ibU,  Pro  Henrico  Do- 
mino  Cliffbrd.  ibid.  Pro  Thoma  Sauvage. 
ibid.  Pro  Georgio  Booth ,  Bironetto.  ibid. 
Pro  Rodolpho  Aftiton ,  Baronetto.  ibii. 
Pro  GervafioClifton,  Baronetto.  ibii.  Pro 
Davide  Fowlis ,  Baronetto.  ibid.  Pro  Tho- 
ma  Pofthumo  Hobby.  ibid.  Pro  Guil- 
lielrao  Ellis.  ibid.  Pro  Thom4  Tildeshy. 
xbid.  Pro  Thoma  Ellis.  ibid.  Pro  Geor- 
gio  Ellis.  ibii.  Pro  Johanne  Dalfton. 
ibii.  Pro  Georgio  Dalftou.  i\)id.  Pro 
Matthxo  Dosworth.  ibid.  Pro  Johanne 
Cradock.  91.  Pro  Henrico  Banks.  ibii. 
Pro  Georgio  Stanhope.  ibid.  Pro  Ca- 
rolo  Odmgfells.  ibid.  Pro  Edmundo 
Beardfey.  ibid.  Pro  Roberto  King.  ihid. 
Pro  Guillielmo  Forfter.  ibei.  Pro  Jo- 
hanne  Wilfon.  ibid.  Pro  Roberto  Ne- 
well.  ihid.  Pro  Auguftino  Lindfey.  Hni. 
Pro  Thoma  Jockfon.  xbii.  Pro  Matthxo 
Wrcn.  ibii.  Pro  Petro  Senhoufe.  ibii. 
Pro  Johanne  Shelton.  ibii.  Pro  Thoma 
Bell.  ibii.  Pro  Francifco  Burgoyne.  ibii. 
Pro  Marmaduco  Blacefton.  ibii.  Pro  Fer- 
dinando  Morecrofte.  ibid,  Pro  Johanne 
Robibn.  ibid.  Pro  Gabricle  Clerke.  ibii. 
Pro  Pctro  Smart.  ibii.  Pro  Williel- 
mo  James.  ibii.  Pro  Clemente  Holder. 
ibii  Pro  Henrico  Batc.  ibtd.  Pro  Richar- 
do  Perrot.  ibid.  Pro  Johanne  Bramhall. 
91.  Pro  Edmundo  Mafon.  ibU.  Pro 
Johanne  Lively.  ibid.  Pro  Carolo  Sling- 
by.  ibti.  Pro  Cutberto  Ridlcy.  ibii.  Pro 
Auguftino  Wildbore.  ibid.  Pro  Henrico 
Eubancke.  thid.  Pro  Andvea  Perne.  ibii. 
Pio  Johanne  Aldeme.  ibid.  Pro  Johanne 
Langlcy.  ibid.  Pro  Henrico  Filfton.  ibid. 
Pro  Petro  White.  ibid.  Pro  Gcorgio  By- 
rom.  ibid.  Pro  Jacobo  Hyat.  ibid.  Pro 
Cutberto  Curtwin.  ibid.  Pro  Johanne 
Teefdale.iii<i.  Pro  Hieronimo  Watcrhoufe. 
ibii.  Pro  Johanne  Spencer.iii</.  Pio  Leo- 
nardo  Milburne. i^i</.  Projohannc  Pailh.iiii/. 
Pro  Thoma  Key.  ibii.  Pio  Chriftophero 
HiIdyard,MiIite.  118.  Pro  Roberto  Suifte 
Milite. iiii.  Pro  Thoma Methani. iiii/.  Pro 
Willielnio  Alforde.  ibid.  Pro  Henrico  Goo- 
dricke,  Milite.  ibid.  Pvo  Richaido  Chol- 
mely.  iii</.  Pvo  Johanne  Gibfon  ,  Milite. 
ibii.  Pvo  Johanne  Bouchier.  ihii.  Pro 
Henrico  Tankerd.  ibii.  Pro  Richardo 
Hunt  ,  Theologix  Profeflbve  &  Decano 
Duneimenfi.  ibii.  Pro  Phinea  Hodgfon  , 
Theologiae  ProfefTore.  ibid.  Pro  Domi- 
no  Lcy  Thcfaurario,  &  aliis.  ii6.  Pro 
Roberto  Comite  Suflex  ,  &  aliis.  131. 
Pro  Deputato  Hibernix  ,  &  aliis.  ijj-. 
Commiftio  Rebeilionis.  140.  Ad  exa- 
minandos  Teftes.  ibii.  Pro  Domino  Ja- 
cobo  Lcy  Thefiuvario  Anglix  ,  &  aliis. 
>J3- 


Commijpones.  Pro  Magiftro  Rotulorum  adafllf- 
tendum  Domino  Cuftodi  in  Cancellaria.  t. 
VIII.  P.I.  i)-6.  Pro   Domino   Cuftode  8c 
aliis  ,  de  Reculantia.  161.   Appellatiouis  pro 
Thoma  Harris  Baronetto.  171.    Pro  Fran- 
cifco   Anflowe,    Milite   &   Baronetto     8c 
aliis.   171.     Pro   Domino   Cuftode   Magni 
Sigilli ,  &  aliis.  174,     Pro  Geovgio   Duce 
Buckingham.    177.     Pro  Edwardo    Vice- 
comite    Wimbleton  ,    &   aliis.    180.     Pro 
Benjamino  Titchbovne ,  Milite  &  Baronetto» 
8c  aliis.  186.     Pro   Domino  Cuftode   Ma- 
gni    Sigilli,    8c  aliis.   196.     Pvo    Georgio 
Archiepifcopo  Cantuarienfi ;  &.  aliis.  203, 
zi8.     Pro  Domino  Thefauravio,  8c  aliis. 
113.     Pro  Canccllario  Hibcrniae,  &  aliis. 
iif.     Pro  Olivero  Domino   St.  John  de 
Bletfoe.    T.VIII.  P.  II.  3.     Pro  ThomJ 
Domino  Brufe.  ibii.     Pro    Alexandro   St. 
John  ,    Miiite.   ibii.     Pro  Roberto   Na- 
per,  MiliteSc  Baronetto.  iiiii.  Pro  Thoma 
Snagg,MiIite  ibii.  ProThomaTivringham. 
ihii.     Pro  Edwardo  Duncombe.  ibid.    Pro 
EdwardoConqueft,  Milite.  ibid.  ProFran- 
cifco  Ventris.  ibid.     Pro  Thoma  Cheyny, 
Milite.  ibii.     Pro    Thoma    Boteler.   ibii. 
Pro  Georgio  Blundell.  ibid.   Pro  Francifco 
Crawley,  Serviente  ad  Legem.  ibid.     Pro 
Johanne  Dunn  ,  Decano  Saniti  Pauli  Lon- 
Aon.ibii.  Pro  Johanne  Pockliiigton,  Theo- 
logijE  Doiftore.  ihii.     Pro   Henvico  Aftry, 
ibii.    PfoThoma  Edmonds,  MiIite,The- 
faurario   Hofpitii,   4.     Pro  Jacobo   Whit- 
locke,  Milite,    Juftitiario  ad  Placita.  ib'di 
Pro  Johanne  Davies,  Serviente  Regis.  i^i</, 
Pro  Francifco   Knollis ,  Milite.  ibid.    Pro 
Thoma  Vachell  ,    Milite.  ibid.     Pro  Ro- 
berto  Hyde.  ibid.     Pro    Henrico   Martyn. 
ibid.  Pro  Gabriele  Dowfe.  ibid.   Pro  Tho- 
ma  Rheade  ,  Milite.  ibid.     Pro   Edmundo 
Sawyer.  ibii.   Pro  Vicecancellario  Univer- 
fitatis  Oxonise.  ibii.    Pro  Johanne  Bowle, 
Decano  Sarum.  ibii.   Pro  Marmaduco  Ly- 
me,   Legum  Doftore.  i^i</.     Pro  Samuele 
Bakehoufe.  ibii.     Pro    Willielmo    Stone- 
houfe.  ibii.     Pro   Waltero     Dayrell.   ihij, 
Pro  Carolo  Wifeman.  ibii.     Pro   Johanne 
Saunders.  ibii.     Pro  Thoma  Temple,Mi- 
lite.  ibii.     Pro   Thoma  Tirringham.  ibid. 
Pro  Willielmo  Borlafe,   Milite.  ibid.     Pro 
Fleetwood  Dormer ,  Milite.  ibid.   Pro  Ri- 
chardo  Ingolsby,    Milite.  ibid.     Pro    Wil- 
lielmo  Andrewes.  ibii.     Pro   Roberto  Ba- 
naftre ,  Milite.  ibii.     Pro  Roberto  Tirrell , 
Milite.   ibii.      Pro   Johanne   Kydcrmifter. 
ibii.     Pvo   Willielmo    Torhill  ,    Milite.  f. 
Pro  Willielmo  Waller.  ibii.     Pvo   Henrico 
Bulftrode.  ibii.     Pro  Simone  Bennett.  ibii. 
Pro  Johanne  Hampden.  ibii.  Pro  Wiliiel- 
mo  Hakewel.  ibid.  Pro  Thonia  Lane.  iiii. 
Pro  Johanne  Cutts,  Milite.  ibid.    Pro  Jo- 
hanne  Millifent,  Milite,  ibid.     Pio  Rober- 
to  Vernon.  ibid.    Pro  Edwardo  Hind.  ibid. 
Pro    Richardo    St.   George  ,    Milite.  ibid, 
Pro  Rogero  Thornton.  ibid.     Pro  Samuele 
CoIIins  Theologia;  Doftore.  ibii.     Pro  Je- 
ronimo  Beale  ,    Theologise  DoCtore.  tbii. 
Pro  Leoiiardo  Mawe ,  Theologix  Dottore. 
ibii.     Pro  Henrico  Vernon.  ihii.  Pro  Ro- 
berto  Caftell.  ibid.     Pro   Michaele  Dalron, 
ihii.     Pro  Ifaaco  Barrow.  ibid.     Pro  Tho- 
ma  St.  Abin.  ibii.  Pro  Carolo  Trcvanion. 
ibii.     Pro    Willielmo   Coriton.  ilii.     Pro 
Carolo     Rofcarrocke.    ihid.     Pro    Thoma 
Wyvcll.  ibid.    Pro  Willielmo  Rowfe.  ibid. 
Pro  Samuele  Pendarvis.  ibid.     Pro    Wilfri- 
do    Lawfon ,    Milite.    iliid.     Pvo    Thoma 
Lamplugh  ,     Milite.  ihii.       Pro    Henrico 
Blincoe.  ihii.      Pro  Petro  Senhoufe.  ibid. 
Pro    Georgio    Lamplugh  ,    Clerico.    ibid. 
Pro    Thoma   Burdett,   6.     Pro    Francifco 
Foliambe.    ihid.     Pro     Johanne    Ferners , 
Milite.  ihid.     Pro   Petro    Fretchvill,    Mili- 
te.  ihid.     Pro    Richardo    Harpur  ,     Mili- 
te.  ihid.     Pro   Rogero    Manners  ,    Milite^ 
ibid.     Pro    Henrico    Agard  ,    Milite.  ibii. 
Pro  Johanne  Bullocke.  ihii.     Pro   Richar- 
do  Carrier,  Milite.  ihii.    Pro  Thoma  Do- 
mino  Ridgway.  ihid.     Pro  Francifco  Vin.i 
cent,  Milite  8c   Baronctto.  ihi.l.     Pro  Ed- 
wardo  Prideaux.  ibid.   Pro  Johanne  Whid- 
don  ,   M ilitc.  iii(/.     Pro  Georgio  Chudley, 
Baronetto.  ihid.  Pro  Francifco  Drake  ,  Ba- 
ronetto.  ihid.    Pvo  Thoma  V^^hife,  Milite. 
ibid.     Pro   Richardo    Waltham.  ibiJ.     Pr» 
Nicbolao  Luttercl.  ii-ii.    Pvo  Thoma  For- 
de.  ibid.     Pro   Sampfcno  H-Ie.  ibid.     Pro 
Leonardo  Yeo.  ihid.     Pvo   Jacobo    Wclfti. 
ihid.   Pro  Thoma  Risdon.  ibii.  PioHum- 
fiido  Bury.  ibid. 

9  Cont^ 
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Commi£ionts.  Pro  Ferdinando  Gorges.  Milite. 
T.  Vlll.  P.ll.  6.     Pro  Willielmo  Strode, 
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de  la  Chambre.  ihid.    Pro  Thoma  Crimes, 
Milite.  ihid.     Pro  Francifco  Stidoiph ,  Mi- 
lite.  ibid.     Pro   Thoma    Bludder  ,    Milite. 
ibiii.    Pro   Henrico  Zinzan.  ibid.  Pro  Wil- 
lielmo  Wignall.  ibid.   Pro  Johanne  Antho- 
ny.  ibid.     Pro  Thoma  Bewfoe ,  Milite.  i-j, 
Pro  Simone  Archer,  Milite.  ibid.  Pro  Ro- 
berto  Arden.  ibid.     Pro   Timothxo   Wag- 
ftatfe.  ibid.  Pro  Radulpho  Clane.  ihid.    Pro 
Antonio    Lanfton.    ibid.      Pro    Willielmo 
Eyre  ,  Miiite.   i8.  Pro  Johanne  Dauntfey, 
Wl^wz.  ibid.      Pro  Johanne   Earncly  ,    Mi- 
lite.  ibid.     Pro    Edwardo  Bainton  ,   Milite. 
ibid.     Pro  Egidio  Efcourt.  ibid.     Pro  Wil- 
lielmo  Chatfyn.  ibid.     Pro  Thoma  Lam- 
bcrt.  ibid.      Pro    Edmundo    Eftcourt.   'bid. 
Pro    Johanne    Still.   ihid.     Pro    Wiiliclrao 
Owcn    de    Bodeon.   ibid.     Pro    Richardo 
Bulkely.  ibid.     Peo   Willielmo  Griflith  de 
Trevarthen.   ihid.     Pro    Willielmo    Lewis 
de  Whaine.  ihid.    Pro  Richardo  Prethcrgh. 
ibid.     Pro    Richardo  Owcn   Theodcr.  wid. 
Pro  Hugone   Wynne  de    Moibglen.  ibid. 
Pro   Liewellin   Gwillim.  ibid.    Pro  Johan- 
ne  Price  de  Strataflorid.  19.     Pro  Johan- 
ne  Stcdman.  ibid.     Pro    Elizeo    Brinckcr. 
ibid.  Pro   Johanne  Bodurda.  ihid.  Pro  Ro- 
gero   Moftyn.  ibid.    Pro  Georgio  Pulefton. 
ibid.  Pro  Johanne  Roberts.  ibid.  Pro  Tho- 
ma  Awbery.  lo.Pro  Roberto  Robotham, 
Archidiacono   Landavenfi.  ibid.     Pro    Ed- 
wardo  Carne    ibid.     Pro   Willielmo   Price 
de  Britton  Ferry.  ihid.     Pro  Thoma   Ma- 
thew.  ibid.     Pro  Richardo  Says,  Attorna- 
to    Regis  in    Comitatu   Glamorgan.     ibid. 
Pro  Davidc  Pritcherd.  ihid.   Pro  Willielmo 
Herbcrt   de    Swanfey.    ihid.     Pro    Williel- 
mo   Bawdripp.   ihid.     Pro  Petro    iVlutton , 
Milite,    JulHtiario   Magnx   ScLlionis.   ihid. 
Pro  Hugone   Nanny.  ibid.      Pro   Johanne 
Price  de  Rhuylis.  ibid.  p^o  Johannc  Lloy- 
de    de    Rewdogge.    i6id.     Pio    Willielmo 
Lewys  Anwill.  ibid.    Pro  Johanne  Vaug- 
han  de  Cairegay.  ihid.?\-o  Johanne  Vaug- 
han  de   Caihley    ihid.    Pro  Kola.ido  Pugh. 
ibid.     Pro  Thoma  Juckes.  ibid.  Pro  Tho- 
ma    ICeiry.  ibid.      Pro  Arttiuro    Pricc    dc 
Vayner.  ihid.     Pro  Jacobo  Pcrrott .  iVlilite. 
ii.  Pro  Tnoma  Jones  ..e  Armcfton. 'W. 
Pro  Hcnrico    Lorte.  ibid.     Pio     Richardo 
Cuny.  ibid.    Pro   Jato  'O  Price  de  Pillcth. 
ibid.     Pfo  Humphrido  Walcott.  ibid.    Pro 
Epiphanio  Haworth.  '^«/. 


ny.T.VHL  P.H.  21.  Pro  Edwardo  War- 
dour,  Milite.  ibid.     Pro  Willielmo  Blange. 
ibtd.      Pro   Hcnrico    Lydc.  ibij.     Pro  Jo- 
hanne  Baylicfe.    ibid.      Pro    Georgio   Le- 
mctayer.     ibid.        Pro     Willielmo     Man. 
ibij.     Pro  Johanne  Clarke,  Arraigero.  jj. 
Pro   Johanne    Readiag.    ibiJ.      Pro  Tho- 
ma  Jarvoyfc,    Milite.  ibiii.     Pro  Deodato 
Srapherton  ,  Armigero.  ibid.   Pro   Richar- 
do  Tilney.  ibid.     Pro   Willielrao  Wyther , 
Armigero.    ibid.     Pro   Johanne    Browne. 
ibij.  Pro  Arthuro  Turner  ,  Armigero.  iii</. 
Pro    Jacobo    Trooke.  ibiJ.    Pro    Johanne 
Syras.  ibij.   Pro  Robcrto  CufFc ,  Arraige- 
ro.  ibij.     Pro  Thoraa  Brereton.  ihij.  Pro 
Johanne  Jeane,  Generofo.  ibiJ.  Pro  Ro- 
gero  Warr,  Armigero.  ihij.     Pro  Thoma 
Beare,  Generofo.  ibiJ.  Vro  Richardo  Hus- 
fey,  Milite.  ibij.     Pro  Edwardo   Price  de 
Newrone  ,    Armigero.   ibij.     Pro    Carolo 
Herbert.  ibiJ.  Pro  Thoma  Juxe,  Genero- 
fo.  ibiJ.     Pro  Thoraa  Owen ,   Armigero. 
ibij.     Pro   Richardo  Baggott  ,    Generofo. 
ibiJ.     Pro  Johanne  Reynolds ,    Generofo. 
ibij.  Pro  Robcrto  Lee  ,  Milite.   ibiJ.     Pro 
Richardo  Chamberlayne,  Armigero.  ihij. 
Pro  Humfrido  Colles ,  Armigcro.  ibij.  Pro 
Jacobo  Tooke ,  Generofo.  il/iJ.    Pro  Gil- 
berto  K.mrton,  Milite.  ibiJ.     Pro  Francif- 
co  Cooke.Militc.i^iii. Pro  Henrico  Agard. 
ibij.      Pro   Johanne   Bullocke,  Armigero. 
ibiJ  Pro  Roberto  Munfon,  Milite.  i^/<<.Pro 
Gregorio  Armitage ,  Armigero.  ibij.     Pro 
Ricardo   Bland  ,  Armigero.  ihij.  Pro  Mat- 
thxo  K.ey  ,  Armigero.  ihij.  Pro  Willielmo  . 
Nelfon  ,     Gcncrofo.   ibiJ.      Pro    Rogero 
Warre ,  Armigero.  ihid.  Pro  Johannc  Bca- 
mont ,  Armigero.  ibiJ.    Pro   Thoma   Ba- 
bington.  ibiJ.  Pro  Wiilielmo  Purcfoy. iW. 
Pro  Willielmo  Bent ,  Generofo.    ibiJ.     Pro 
Johanne   Trefufis  ,    Armigcro.  ihij.     Pro 
Williclmo  Courtney  ,  Armigero.  ihiJ.  Pro 
Johanne  Cooke,  Armigero.  ibij.  Pro  Ed- 
mundo  Dunricke  ,    Generofo  ,     Feodario 
Comitatus  Cornubiae.  ibiJ.  Pro  Willielmo 
Carnon,  Generofo.  ihiJ.    Pro  Carolo  Mo- 
ryfon,  Milite  &  Baronetto.  itiJ.   Pro  Ni- 
cholao    Hyde,    Milite  &  Baronetto,   ihiJ. 
Pro  Thoma  Wilfon,  Milite.  ibij.   Pro  Ri- 
chardo  Willis,    Armigero.  ibiJ,     Pro  Ni- 
cholao   Hampfon  ,    Armigero,    ibiJ.     Pro 
Thoma  Hampfon  ,    Armigero.   ibiJ.    33. 
Pro  Thoma  Freeman  ,    Deputato    Efcae- 
toris  Comitatus    Herefordienlis.   ibij.  Pro 
Roberto  Carter ,  Generofo ,  Feodario  Co- 
mitatilis     Hcrefordienfis.     ihiJ.      Pro     Jo- 
hanne  Shurley  ,  Milite    ibiJ.     Pro  Antonio 
Stapley ,     Armigcro    ibiJ      Pro    Thoraa 
Shurley  ,    Armigcro.   ibiJ.     Pro   Hcnrico 
Bartclott ,    Generofo  ,  Fcodario  Coraitatiis 
SuflTcxix.  ihij.  Pro  Richardo  Shurlcy  ,  Ge- 
nerofo.   ihij.     Pro    Roberto    Pickeringe, 
Gcnerofo ,  Deputato  Efcaetoris  Comitatijs 
Suflexiac.  ibij.     Pro  Johanne  Eaton ,   Ar- 
migero.   ihij.     Pro    Fulke  Vaughan ,   Ar- 
Pro  Willielrao   K.itfin,Gc- 
Pro  Johanne  Edwards ,  Ge- 
Pro    HumhiJo   Jones ,  Ge- 
Pro  Thoma  Morris ,  Gene- 
rofo  ,   Efcactore  Comitatiis  Ocnbigh.  ibiJ. 
Pro   Henrico    Agard  ,    Milite.   ibiJ.    Pio 
Francifco  Cooke,  Milifc.  ibiJ.  Pro  Johan- 
ne  Bullocke,  Armigero,    Feodario  Comi- 
tatus   Dcrbiac.  ihiJ.    Pro  Thoma  Levinge, 
Armigevo.  ibiJ.  Pro  Richardo  Rigge  ,  .Ar- 
migero.  ibij.     Pro   Edmundo  Branthwai- 
te,  Gcnerofo.  ibiJ.   Pro  Cutberto  Orfcu- 
re ,  Generofo.  ibiJ.    Pro  Rogcro  Otway  , 
Gcnerofo.   ihiJ.     Pro    Robcrto    Curwen , 
Generofo,  Feodario  CoraitatCis   Weftmer- 
hnd\s ■  ibiJ.     Pro  Thoma   Caunon,Mili- 
te.  ihiJ.   Pro  Johannc   Longharnc,  Arrai- 
gero.  ibij.     Pro  Hcnrico  Woogan ,  Gcne- 
rofo.  ibiJ.     Pto  Thomi  Lloyd ,  Genero- 
fo.  ibiJ.     Pro  Thoma  Hayward  ,  Gcnero- 
fo  ,  Efcaetore  Comitatiis  Pcmbrokia;.  ibiJ. 
Pro  Johanne  Phiiipps,  Baronctto.  34.  Pro 
Thoma  Caunon.  ihij.  Pro  Carolo  Bowen, 
Arraigero.  ibiJ.  Pro  Willielmo  Davis,  Ar- 
migero.  ihiJ.     Pro  Rogcro  Waltcr  ,  Gene- 
rofo.  ibij.     Pro  Gcorgio   EUis  ,  Generolb. 
ibiJ.     Pio  Humfrido  Lee,  Baronetto.   ibiJ. 
Pro  Andrea  Corbett ,  Milite.  iiJii/.  Pro  Ro- 
berto  Leighton ,  Armigero.  ibiJ.  Pro  Tho- 
ma  Owen ,  Arraigero.  ihiJ.     Pro  Johanne 
Pay  ,  Generolo  ,  Fcodario  Comitatus  Salo- 
pix.Sc  Efcaetore  ejufdem  Comitatus.iW. 
Pro  Ludovico  Pollard,  Armigero.  i/ji^/.  Pro 
Simone  Clotworthy ,  Armigero.   ihiJ.  Pro 
Johanne  Were,   Armigero,  Feodaiio  Co- 
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mitatus   Devonias  ,    &   Efcaetore  ejufdem 
Comitatus.  T.  VIIL  P.  II  34. 
Commiffiones  pro  Heniico  W.iliams. i4i</.  Pro 
TJio:iia  Price ,  Arraigcro  ibiJ.  Pio  Williel- 
roo  Morgan ,   Armige;o.    ibiJ.    Pro  Merci 
dith   Powell,  Genciofo.  ibfl.     Pro  Tho- 
ma    Hutchinfon ,    Miiite.  liiU.    Pro  Tho- 
ma    Babbington ,  Awnv^eiu.  ibiJ.   Pro  Jo- 
hanne    Rambrigg  ,    Armigero.   ibiJ.      Pro 
Johanne  D.ivcnport,  Armigero.  ibij.    Pro 
Gilberto  Boune  ,  Armigcro ,  Feodario  Co- 
mitatOs  NottinghamL-e.  ibj.    Pro  Williel- 
mo  Fleetwood  ,   Milite.  iiid.    Pro  V/illiel- 
mo  Penne,   Armigei o.  iAiJ.     Pro  Jacobo 
Neifion  ,   Armigero  ,  Fcodario   Comitatils 
Bucks ,  &    Efcaetore  ejufdem  Comitatiis. 
iiid.     Pro  Samuele  Mauainge ,   Generofo. 
ibij,      Pro    Edwardo     Moore,  Generolb. 
ibiJ.  Pro  Timothso  Hutton,  Milite.  ibiJ. 
Pro  Rogcro  Gregorie,  Armigcro.iiiii.Pro 
Chriftophero  Pcppcr  ,  Armigero.  ibiJ.  Pro 
Willielmo    Nelfon  ,    Armigero  ,    Feodario 
Comitatus  Eborum  ,  8c  Efcaetore  ejufdcm 
Comitatijs.   ibiJ.      Pro    Richardo     Lock- 
wood ,  Generofo.  ibij.   Pro  Joh^nne  Bar- 
keham ,  Theologiae  Profeflorc.  ibij.     Pro 
Deane  Tindall,  Armigero.  ibiJ.  Pro  Hcn- 
rico    Gent  ,    Armigero.  iiiJ.     Pro   Almot 
Clenck  ,  Armigero  ,    Feodario  Comitatus 
Eflexiae.  ibij.  Pro  Willielmo  Lambe ,  Ge- 
nerofo  ,  Dcputato  Efcaetoris  ejufdem  Co- 
raitatiis.  ibiJ.     Pro  Thoma  Cooke  ,    Ge- 
nerofo.  ibij.     Pro  Thoma  Vachell ,  Mili- 
te.  iiiJ.     Pro   Richardo  Tilney ,  Armigc- 
ro,  iiiJ.     Pro   Henrico   Hooke,    Armige- 
ro.  iiiJ.     Pro   Johanne  Browne,  Genero- 
fo  ,    Feodario  Comitatfas  Southamptonia:. 
iiij.    Pro  Henrico  Skipwith ,  Milite.  iiiJ. 
Pro  Thoma    Babington  ,   Armigero.   ibiJ. 
Pro   Francifco  Danvcrs  ,     Armigero.  iiiJ. 
Pro   Adriano   Pharman  ,    Armigero.    ibiJ. 
Pro    Johanne  Davenporte  ,     Armigero    £c 
Efcaetore  Comitatus    Leiceftrix.  ibiJ.   Pro 
Willielrao  Bent,  Gcnerofo ,  Feodario  ejuf- 
dem    Comitatijs.     ibiJ.      Pro   Chriftofero 
Phillipfon  ,    Armigeio.  ibij.     Pro    Gawi- 
no  Braythwayte  ,  Armigero.  ibiJ.  Pro  Ro- 
gero  Ottway  ,  Generofo.  ibij.    Pro  Jaco- 
bo  Bradley  ,    Generolo.  ibiJ.    Pro  Rober- 
to  Grosficld,  Generofo.  i^iii,    Pro  Rober- 
to  Curwen ,  Generolb ,  F'eodario  Comita- 
tias  Weftmerlandisc ,  8c   Efcaetore  ejufdcra 
Comitatus.  ibiJ.     Pro  Nicholao    Saunder- 
fon ,  Milite  &  Baronetto.  ihiJ.     Pro  Wil- 
lielmo  Weft,  Armigero.  ihij.  Pro  Roaer- 
to  Royfton ,  Gencrolb.  ibiJ.     Pro  Wiiliel- 
mo  Saunderfon  ,  Gencrofo.  ihij.  Pro  Hen- 
rico   Morgan  de  Penloynfarth ,  Armigero. 
ibiJ.  Pro  Thoraa  Morgan  de  Gavenmably, 
Armigero.  iiij.    Pro  Thoma  PowelljGe- 
nerofo,  FeoJario  ComitatCis    Monrtouth, 
£c   Efcaetore  ejufdem  Comitatirs.  ibiJ.  Pro 
Petro  Ridell,   Milite.  ibiJ.     Pro    Roberto 
Dalavale  ,    Arniigero.  ibiJ.     Pro  Gcorgio 
Baker ,  Armigero.  ihiJ.  Pro  Leonardo  Car- 
rc ,  Gencrofo.  ihij.     Pro  Richardo  Ordc, 
Armigero  ,  Feoiario  Comitatias  Northum- 
berlandix  &  Efcaetore  cjufdem  Comitatiis. 
ihij.     Pro  Chriftofcro  Berisford  ,  Armige- 
ro ,  Feodario  Comitatils    Lincolnise.    i^iii/. 
Pro  Willielmo  Fearne  ,  Armigero. i^ij.  Pro 
Johanne  Crofte ,  Armigero.  ibiJ.   Pro  Ni- 
cholao  Hamerfon  ,  Armigero.iii(/.Pro  Ge- 
orgio  Culluraball,  Gcnerolb.  iiiJ.  Pio  Ed- 
mundo  Shuttleworth ,  Generolb.  ibij  Pro 
Richardo  Hutton  ,  Milite,  uno  Juftitiario- 
rum  de  Coramuni  Banco.  ibid.  Pro  Pctro 
Sainthill ,    Armigero.  iiiJ.     Pro  Richardo 
Caple,  Armigero.  iiiJ.  Pro  Johanne  Wea- 
re  ,  Armigero  ,  Feodario  Comitatijs  Devo- 
nix,&  Efcaetore  ejufdem  Comitatiis. iiii/. 
Pro  Carolo    Williams  ,    Milite.  iiiJ.     Pro 
Nicholao  K.emys  ,    Armigero.   iiiJ.     Pro 
Waltero  Aldy,   Armigero.  iiiJ.     Pro  Jo- 
hanne  Walter,    Armigero.  iiiJ.    Pro  Wil- 
lielmo  Morgan ,  Gencrofo.  iiiJ   Pro  Tho-- 
ma  Povvell,  Generofo,  Feodario  Comita- 
tiis   Monmouth. ..i.'</.     Pro  Lconardo  Jef- 
fcries,  Armigero.  iiiJ.    Pro  Roberto  Bar- 
nefeild  ,  Armigcro.  iiiJ.     Pro  TUoma  Sy- 
monds  ,    Armigero.    iiiJ.     Pro    Anronio 
Langfton ,  Armigcro.  iiij.      Pro  Gilberto 
Bowne  ,     Armigero.    ibiJ.      Pro    Waltero 
Childe  ,    Gencrolo,    Fcodario   Coraitatils 
Wigorni3E,  &  Eicaetorc  ejufdem  Camita- 
tus.   3)-.     Pro  Thomi  Danby  ,   Armigero. 
ibij.  Pro  Johanne  Smalles ,  Generolo  ii^ij. 
Pio  Johanne    Fraunccs  ,    Armigero.  iiij. 
Pio   Williclmo  Leigh,  Armigcro.  iiiJ  Prc» 
Johanne  Wcre ,  Armigero  ,    Feodario  Co- 
mitatus  Eborum  ,    2c  Efcaetore    ejufdem 
S  2  Co. 
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Comitatus.  T.  VIII.  P.II.  3f. 
CommiJJiones.  Pro  Johanne  Pearlc  Gencrofo. 
ibid.  Pro  Richardo  Tichborne ,  Milite.iW. 
Pro  Johanne  Foell  ,  Armigcro.  ibid.  Pro 
■Willielmo  Thornborough,  Armigcro.  ibid. 
Pro  Johanne  Brownc-John  ,  Genero- 
fo  ,  Fcodario  Comitatiis  Southampto- 
nix  ,  &  Efcaetore  ejusdem  Comitatias. 
ibid.  Pro  Lanceloto  Thorpe ,  Generofo. 
ihid.  Pro  Evano  Vaughan  ,  Theologiae 
Doftore.  ibid.  Pro  Jacobo  Price  ,  Armi- 
gero.  ibid.  Pro  Nichoiao  Mcredith.  ibid. 
Pro  Francifco  Richards ,  Generofo  ,  &  Ef- 
caetore  Comitatus  Herefordix.  ibid.  Pro 
lacobo  Ncwton  ,  Generofo.  iiirf.  Pro  Wil- 
lielmo  Selby  ,  Mihte.  ibid.  Pro  Thoma 
Midleton  ,  Armigero.  ibid,  Pro  Richardo 
Orde  ,  Armigero  ,  Feodario  Comitatus 
Northumberlandix ,  &  Efcaetore  ejufdcm 
Comitatijs.  ibid.  Pro  Ludovico  Withering- 
ton,  Generofo.  itii^.  Pro  Edwardo  Price, 
Armigero.  ihid.  Pro  Arthuro  Price ,  Ar- 
migero.  ihid.  Pro  Carolo  Herbert  ,  Ar- 
migero.  ihid.  Pro  Matthxo  Pricc,Armi- 
gero.  ihid.  Pro  Meredith  Morgan,  Armi- 
gero.  ihid.  Pro  Johanne  Paye,  Generoto, 
Fcodario  Comitatus  Mountgomcry.  ibid. 
Pro  Davide  Bianey ,  Generofo  ibid.  Pro 
Edwardo  Wittingham  ,  Generofo.  ibid.  Pro 
Waltero  Smith  ,  Militc.  ihid.  Pro  Fran- 
cifco  Dowfe,  Mihte.  ihiJ.  Pro  Edmun- 
do  Hungerforde,  Armigero.  ihid.?To  Hu- 
gonc  Crompton ,  Armigero  ;fc/</.  Pro  Tho- 
ma  Aliefe ,  Generofo ,  Feodario  Comitatus 
Wiltefix  ,  &  Efcaetore  ejufdcra  Comita- 
tirs.  ibid.  P  o  Wiilielmo  Orteur,  Armi- 
gero.  ibid.  Pro  Johanne  Chambers ,  Ge- 
nerofo.  ihid.  Pro  WilHclmo  Martindale, 
Gcnerofo.  ihid.  Pro  Cuthbcrto  Ortcus, 
Gcnerofo ,  Fcodario  Comitatus  Cumbrise, 
&  Efcactore  ejufdem  Comitatis.iW.  Pro 
Wiilielmo  Hili ,  Armigero,  Majore  Civi- 
tatis  Glouceftrienfis,  &  Elcaetore  ejufdem 
Civitatis.  ibid.  Pro  Gcorgio  Raymond  , 
Generofo.  ihid.  Pro  Jacobo  Powcll,  Gene- 
rofo.  ihid.  Pro  Stephano  Halford ,  Gene- 
roib.  ihid.  Pro  Marmaduco  Wyvell,  Mi- 
lite  &  Baronetto.  ifcij/.  Pro  Tiniothco  Hut- 
ton.Milite.  Pro  Johanne  Calverley  ,  Mi- 
lite  ibid.  Pro  Gcorgio  Tonge  ,  Milite. 
ibid.  Pro  Talbot  Bowes,  Militc.  ihid.  Pro 
Humfrido  Wharton ,  Armigero.  ihiJ.  Pro 
Willielmo  Nelfon  ,  Generofo.Sc  Efcaetore 
ComitatCis  Eborum.  ihid.  Pro  Willielmo 
Cartwright,  Armigero.  ifciJ.  Pro  Thomi 
Wcntworth  ,  Armigero.  ihid.  Pro  Fran- 
cilco  Burdett ,  Armigero.  ibid.  Pro  Ro- 
berto  Rockley  ,  Armigero.  ibiJ.  Pro  Ca- 
rolo  Grecnwood,  Clerico.  ihiJ.  Pro  Ge- 
orgio  Armitage  ,  Generolb  ibiJ.  Pro 
Dudlcio  Domino  Carleton  ,  &  aliis.  /i. 
Pro  Johanne  Savilc ,  Milite,  8c  aiiis.  78. 
Pro  Edwardo  Villiers,  Milite,8c  aliis.  79. 
Pro  Domino  Roberto  Willoughby.  Sj. 
Pio  Thoma  Comite  Arundclliae  &  Surrix, 
&  aliis.  86.  Pro  Edwardo  Villers,  Mili- 
te,  Sc  aliis.  87.  Pro  Jacobo  Coraite  Mar- 
lebuigh  ,  8c  aliis.  89.  Pro  codem  Comi- 
te.  91.  Pro  Philippo  Comite  Mountgo- 
mery  ,  8c  aliis.  94.  Pro  Du.ce  de  Soubiie. 
97.  Pro  Jacobo  Comite  Marleburgh,  8c 
aliis.  98.  Altera  Commilfio  pro  codem 
Comite.  loo.  Pro  Johanne  BurlacycMi- 
litc  &  aliis.  104,.  Pro  C.irolo  Morgan, 
8c  alii  .  106.  Pro  Marchione  de  Badcn. 
ihiJ.  Pro  Johanne  Waiter ,  Milite ,  &  aliis. 
111.  Pro  Marchione  de  Baden  ad  colli- 
gendum  8c  more  bcllico  ducendum  qua- 
tuor  miUe  Peditum  8c  mille  Equitum.  i  ii. 
Pro  Johanne  Harrifon  ad  tradlandum 
cum  Regibus,  Principibus  Sc  aliis  Gu- 
bernatoribus  ,  in  Partibus  Barbarisc,  &c. 
113.  Pro  Niiholao  Domino  Tufton,  8c 
aliis.  iif.  Pro  Carolo  Morgan,  £t  aliis. 
116.  Pro  Edwardo  Comite  Dorfetia: , 
8c  aliis.  117.  Pio  omnibus  Majoribus , 
Vicecomitibus,  Cullodibus  Prifonum,  8c 
aliis.  118.  Pro  Thr  ..,■.  Middleton  Mih- 
te  ,  8c  aliis.  119.  Pro  Edwardo  Domi- 
no  Conwey  ,  Sc  aliis.  120.  Pro  Jaco- 
bo  Comite  Marleburgh  ,  8c  aliis.  iii. 
Pro  Thoma  Covcntry  Milite  ,  Domino 
Cuftode  Magni  Sigiili,  5c  aliis.  1  jf .  Pro 
Johanne  Wollienholme  Milite  ,  8c  aliis. 
159.  Pro  Jacobo  Comite  Marieburgh.146. 
Pro  Henrico  Comite  Manchcfter,  Sc  aiiis. 
1+7.  Pro  Gcorgio  Archiepifcopo  Cantua- 
rienfi,  8c  aliis  ij-i.  Pro  Johanne  Hall, 
8c  aliis,  de  Servitio  Communitatis  India- 
rum  Oricntalium.  1/4. 


INDEX    RERUM    PRiECIPUARUM 


CommiJJiones. "Pto  Johanne  Hippefley  Milite,  8c 
aliis.  T.VIII.  P.ll.  ij-9.  Pro  Georgio  Du- 
ce  Bucks.  160.     Pro  Petro  Wyche  Militc, 
de  Confirmatione  Araicitix,   aliilique  tan- 
gentibus  Commcrcium  intra  DominiaTur- 
cica   cxercendum.  ibiJ.    Pro  Georgio  Du- 
ce  Bucks   ad    Litlcras    de    Marqiie   concc- 
dendis.    171.     Pro  Edwardo   Hales  ,    Mi- 
lite,  Baronetto,   8c  aiiis.   ibid.     Pro  Dud- 
leo  Domino   Carleton  8c    Willielmo  Sea- 
gar,   Milite,  Barone  de  Imbercourte,  Vi- 
cecamerario  Hofpitii  Regis.  173.  Pro  Hof- 
pitali  de  Bethlem.  ihid.  Pro  Gcorgio  Du- 
ce  Buckinghamix.  i^f.  Pro  Gcorgio  Go- 
ring,  Milite,   8c  aliis.   177.     Pro  eodem  , 
8c  aliis.  181,  Pro  Georgio  Duce  Bucking- 
hamix.  ibid.  Pro  Emanuelc,  Comitc  Sun- 
derland  ,  8c  aliis.  184,.    Pro  Mineris  Salis- 
Petrx.  194.  Pro   Archiepilcopo  Eborum  , 
8c  alii.  197.     Pro  Willielmo  Comite  De- 
vonix,  8c  aliis.  107.   Pro  Gcorgio  Archi- 
epifcopo  Cantuaricnfi ,  8c  aliis.  loS.     Pro 
Vicccomite  Wilimott.  110.     Pro  Gcorgio 
Epifcopo  Londinenli  ,    8c  aliis    211.    Pro 
Roberto  Anftruthcr ,    Milite,   Equitc  Au- 
rato.  114.     Pro  Henrico   Woodhoufe,    8c 
aliis.  ibid.     Pro  Kenelrao  Digby  ,    Milite. 
ai6.Pro  Gcorgio  Thorpc,  Johanne  Tlior- 
pe  filio  cius,8c  Baliivis  per  totam  Aquam 
Riveri  Thamcs.  117.   Pro  Jacobo  Comite 
dc  Marlebourgh,   Magno  Thclaurario  An- 
glix.119.Pro  eodemaltera  Commilfio.  231. 
Pro  Richardo  Wynne,  Milite  8c  Baronetto, 
aliis.  233.     Pro    Domino   Thelaurario    8c 
aliis.  i^f.     Pro  Confilio  in  Virginid.  239. 
Pro  Richardo  Wynnc,  Baronetto.  ibij.  if6. 
Pro  Francifco  Darcie.  ibid.     Pro   Roberto 
Rich.  ibid.  Pro  Henrico  Crookc.  ibid.  Pro 
Francifco  Gofton.  ihid.  Pro  Roberto  Du- 
ce  ,    Aldermanno  Civitatis    London.  ihij. 
Pro  Raphael  Frceman,  Aldcrmanno  Lon- 
don.  ibid.   Pro  Chrillophoro  Cletherowe, 
Aldermanno   London.  ihid.    Pro  Mauritio 
Abbot  ,    Aldermanno   London.  ihid.     Pro 
Hcnrico  Garway  ,    Aldermanno  London. 
ibid.    Pro  Edwardo    Johnfon.   ibid.     Pro 
Juftitiario  Povey.    ibid.     Pro    Nathanielc 
Tompkins.  ibid.     Pro    Godfrido  Kirbye, 
Mcrcatore  London. ii5i</.  Pro  Roberto  Jef- 
feries.  ibid.    Pro  Humphrido  Brovrn.  ihid. 
Pro  Clemente  Harby.  ibid.   Pro  Job  Har- 
by.  ibid.     Pro    Henrico    Lce.    ibij.      Pro 
Willielmo    Cokaine.  ibid.      Pro    Rolxrto 
Drapcr.  ihid.    Pro   Georgio    Strode.    ibij. 
Pro  Thoma  Muftard.  ibid.  Pro   Willielmo 
Lee.  ibid.     Pro  Johanne  Oringhawe.  ihid. 
Pro  Antonio  Wither.  ihid.     Pro  Richardo 
Pigott.  ibij.   Pro  Willielmo  Comite  Pcm- 
brooke,  Sc  aliis.  2f8,    (^  fuiv.     Pro  Ri- 
chardo  Domino  Wefton,  8c  aliis.  21-9,^ 
fuiv.    Pro  Jacobo  Comitc  Marlburgh  ,  8c 
aliis.  261.     Pro  Thomj  Domino  Fairfax. 
262.  Pro  Richardo  Hutton,  iVlilite,  uno  Ju- 
ftitiariorum  Regis  de  Cominuni  Baaco.i/;i./. 
Pro  Thomd  Wentworth.  ibid.     Pro  Hcn- 
rico    Savile.    ibid.      Pro    Davide     Fowlcs. 
ibid.     Pro  Marmaduco   Wivell.   ibid.     Pro 
Edwardo    Stanhope  ,    Ordinis  Bulnci   Mi- 
lite.    ibid.      Pro   Hcn  ico   Slingesby.     ibid. 
Pro   Chriftofcro    Hildyard  ,     ivlilite.   ibid. 
Pro  Thonia  Mctham  ,    iMilite.  ibiJ.     Pro 
Wiilielmo  Alford ,    Milite.  ibid.  Pro  Hen- 
rico  Goodrick,  Milite.  ibiJ.     Pro  Richar- 
do  Cholmlcy  ,  Milhe.  ibij.     Pro  Johanne 
Gibfon,   Milite.   ibid.    Pro   Willielmo  El- 
lis,  Milite.  Md.Vto  Thoma  Tildlley  ,  Mi- 
litc.  ibid.     Pro  Johanne  Lowther,  iVliiitc. 
ibid.    Pro  Arthuro  Ingram  ,  Seniore ,  Mi- 
lite.  ibid.     Pro  Henrico  Tankerd,   Milite. 
ibid.     Pro   Arthuro  Ingram  ,  Juniorc  ,  Mi- 
lite.  ihid.     Pro  Richardo  Dyctt,   Armige- 
ro.  ibid.     Pro   Johaniie  Scott ,  Theologix 
Profenbre ,   Dccano    Eborum.     ibij.     Pro 
Richardo   Hunt  ,    Theologix   Piofeftbrc , 
Decano    Diinelmcnli,    ihid.      Pro    Phinea 
Hodgfon  ,  Theologix  Profeflbre.  ibid.  Pro 
Radulpho  Hopton  ,  Milite.  267.     Pro  Jo- 
hanne  Horner,  Equite.  ihid.    Pro  Hcnrico 
Barkley,  Equite.  ihid.  Pro  Robcrto  Phel- 
lips,   liquite.  ibij.  Pro  Edwardo  Rodney, 
Equite.  ibid.  Pro  Paulo  Goodwin  ,  Theo- 
logix  DocVore  ,  Regis  Capeilano.  ibij.  Pro 
JohanncSymes  i^/<i.Pro  HugoncPync.ii/</, 
Pro  Thoma  Windiiam.  ihij.     Pro  Edwar- 
doPopham.i^ii/.  ProThoma  Brereton.  ihiJ. 
Pro  Johannc  Shutcr.    267.      Pro   Roberto 
Caffc.  ihid.    Pro  Thonia    Ly tc.  ihid.     Pro 
Theophilo,    Coniitc   Sulfolcix.  172.     Pro 
Roberto,Comite  Lindfey.  ij^.  Pro  Richar- 
doDommeWefton.Thelaurano  Anglix.278. 


Commiffiones.    Pro  Georgio  ,    Archiepifcopo 
Cantuarienfi.T.  VIII.P.II.281.  Pro  Gcor- 
gio,  Comite  de  Tolaes.ibid.Pro  Guillielmo, 
Comite  de  Danby.  ibid.  Pro  Georgio,Vi- 
cecomite   Duplin ,  Cancellario  Scotix.  ibij. 
Pro  Guillielmo,  Comite  de  Morton.  ibiJ. 
Pro  Thoma,  Comite  de  KcUy.  ibid.  Pro 
Thomd,  Comite  de  MelrolTc.  ihid.     Pro 
Johanne,  Comite  de  Marr.  ibid.  Pro  Ed- 
wardo ,    Vicecomite    Conway.   ibid.     Pro 
Carolo,  Vicecomite  V/timot.  tbid.Pio  Ed- 
wardo  Domino  Newburg.  ibid.   Pro  Ro- 
bcrto   Nanton,  Equitc.  ibtd.    Pro  Richar- 
do,  Domino  Wclton,  Thefaurario  Anglix, 
8c  aliis.  182.     Pro  codem.   i8j.      Adhuc 
pro  eodem.  T.  VIII.  P.  III.  7.     Pro  Tho- 
md  Vicecomite   Wentworth  ,    Prxhdcnte 
Concilii  in    Partibus   Borealibus.    8.     Pro 
Francifco  ,    Comite    Cumbrix.  ihid.     Pro 
Johanne,  Epifcopo  Dunelmenfi.  ibid.  Pro 
Davide  Fowlis.  tbid.  Pro  Johanne  Harri- 
fon  de  Intercurfu  Mcrchandiz,arum  in  par- 
tibus  Barbarix.  21.     Pro  Theophilo    Epi- 
fcopo  Mcnevenh  8c  aliis ,  ad  reexaminaa- 
dam    8c   revidendam  Sententiam   pcr  dele- 
gatos  Judices  pronunciatam.    46.  Pro  Sa- 
muele  Archiepifcopo    Eborum.    47.     Pro 
Richardo   Wellon  ,     Thomd    Wcntworth 
Vicecomite  ,     8c    aliis.     ihij.     Pro  Tho- 
md  Edmondes  Milite  ,  ad  tradendura  Re- 
gi   Francorum   Articulos  Rcconciliationis, 
&c.  j-i.     Pro  Thoma  Rowe  Milite   ,    de 
interccdendo  inter    Regcs  Polonix  8c  Sue- 
cix.    ibid.     Pro    Francilco    Cottingotn  , 
Milite    ,     ad     divcrfa     Jocalia    vendenda. 
fl.     Pro  James  Maxwcil,  Georgio  Bing- 
wcll  ,   8c    aliis.  ihid.     Coramillio  fpecialis 
ad   arbitrandum  intcr  Comitem  Suftolciae 
8c  Elizabetltam  Uxorem  ejus,ex  und  par- 
te  ,  8c  Davidcm  Hume,  Militcm  ,    ex  al- 
terd  ,    fuper   Pifcationem    in  Flumine  dc 
Twed.  fS.     Pro    Domino  Thefaurario  ad 
Naves  benc  inftruftas  contra  Piratas  mit- 
tendas.  61.  Pro  Roberto  Comite  de  Lind- 
fey.  ibid.  Pro    Willielmo  Comitc  de  Pcm- 
broke,    8c  aliis.   ibid.     Commilfio  ad  fu- 
pervidendam   Arraaturam  in  Turri  Londi- 
nenfi  8c  alibi.  ^^.Pro  Johanne  Coke,  Ro- 
bcrto  Killcgrewc ,  8c  aliis.  ihiJ.     Pro  Do- 
mino  Thclaurario  ad  exequcndas  diverfas 
Commifljones  antchac  conceflas  Francifco 
Cottington  Militi   8c   Bironeito  ,   durantc 
ejus  abfentid  in  Rcgno   Hifpanix.  6/.  Pro 
Domino  Cuftodc  Magni  Sigilli  ad  com- 
ponenduin    de   Finibus  pro   contemptibus 
in  non  fufcipicndo  Ordincm  Milicarem  fc- 
cundum  Statutum.  73.     Pro  Henrico  Co- 
mite  Manchcftcr  ,    Thomd  Comite  Arun- 
dell   ,     Philippo    Comite    Mouiitgoracry, 
8c  aliis.   ihij.      Pro   Doraino   Tlielaurario 
Anglix  ad   inquircndum  de  valore  Terra- 
rum  ,   &c.  a    Corond  alicnataruiu  ,  8c    ad 
componendum  cum    Polfefloiibus  ,     Scc. 
7f.     Pro   Francilco  Cottington.  ibij.  Pro 
Edwardo    Domino    Ncwburgh,   Johanne 
Brookc,  Rodolpho  Sydenham  ,  8c  aiiis.  76. 
Pro  Humphrido  May ,  de  Scrutinio  facien- 
do  pro  ivlercandifis ,  Bonis,  Scc.  captis  per 
Capitancum  Kirke  a  Gallis  apud   Fortali- 
tium  Kcbeck.    79.     Pro  Johannc    Coke, 
Julio   Cxfarc,  Sc   aliis.  ihid.     Commiliio 
pro   Fabiano  Smith  ,    Aimigero,   tangcns 
Commercium    in    Ruflid.  loy.     Pro    Ko- 
bcrto    Anrtruther,   Milite ,  ad   traiflandum 
cum   Principibus  Eleiftoribus  aut  cum  Dc- 
putatis  Imperatoiis  Romani.  107.  Pro  Ja- 
cobo  Campbell,  Milite,   Majore  Civitatis 
8c  aliii ,  concernens  ^Edificia  in  eddem  Ci- 
vitate.  1 14.     Pro  Thomd  Aylsbury  ,  Milite 
8c  Baronctto  ,  ad    fupcrvidendum  ftatum 
Clalfis   liegis.  117.     Pio  Guilford  Slings- 
by  ,   Diomlio  Flemiiig,  8c  aliis.  ihij.    Pro 
Hcnrico  Comite  Mancheller,  Sc  aliis  pro 
fupervidcndo    Recorda,   Scripta,   8cc.    in 
polTc.Vionc  Roberti  Cotton    Militis.    127. 
Pro  Thomd  Edmonds ,  8c  aliis.  ibid.    Pro 
diverfis   Perfonis  ad   Sacramentura    admi- 
niftrandum  exeuntibus  e  Regno  per  Mare. 
132.     Pro  Richardo  Domino  Wefton  ad 
Pifcationem  in  Mari  Dorainiis  Regis  cir- 
cumjacente.  136.   Pro   Francifco  Cotting- 
ton,   Williclmo   Alexander ,    8c  aliis.   ibij. 
Pro  Anthonio  Wither  8t  alio,  ad  fupervi- 
dendum  Pannificos,  £cc.  137.  Pro  Archiepi» 
fcopo  Cantuaricnli  8c  aliis,  ad  relcvamen  Pri- 
fonariorum.  14)".  Pro  codem  ad  relevamen 
Pauperum  ,  Scc.   147.  Pro  Roberto  Anftru- 
thero,  Militc  ,ad  tradlandum  cura  Impera- 
tore  Romano  de  Reftitutionc  Electoris  Pa- 
latini,  8c   pro   confirmatione  Pacis.  169. 

Ctin- 


QV  JE   IN  IX.  T  O  M  I  S   F  OE  D  E  R  U  \i    C  O  N  T  I  M  E  N  T  U  R.      f^ 


CommiJJimes.   Pro  eodem  ad  tradlandum  cum 
Principibus  Eledtoribus  de  Pace  ac  de  Re- 
rtitutione  Ekaoris  Palatini.T.VllI.  P.III. 
170. Pro  Roberto  Ducie  .Baronetto,  Majore 
Urbis  Londinenfis,ad  reparationem  Templi 
Divi  Pauli  London.  i^^.ProThoma  ,  Do- 
mino  Coventrey,  ad  Officium  Sencfchalli 
Angli:e  exercendum,  fuper  indi£i:amentum 
verlus   Marvinum   Dominum  Audley  red- 
ditum.  177.  Pro  Thoma  Richardibn ,  Mi- 
lite,  Capitali  Juftitiario  de  Banco.  iiiil.  Pro 
Edwardo  Hungerford,  Milite,  8c  aliis.iW. 
Pro  Archiepifcopo   Cantuarienli    &    aliis , 
ad  Jurifdidtionem    Curiarum.   iiid.      Pro 
Thoma  Aylesbury,  Baronetto ,  &aliis,ad 
operationem   Monetae.  183.     Pro  Richar- 
do ,  Doraino   Wellon  ,    ad    conceiTionem 
Terrarum  ,    de   Recufantia    convictorum. 
l8f.  Pro  Johanne  Denham ,  Thoma  Tre- 
vor,  8c  aliis.  iiid.  Comraiffio  Appellatio- 
nis  inter  Comitem  Warwicenfem,  Sc  Fran- 
cifcum  Maflola  diredla  Domino  Thefaura- 
rio.  191.     Pro   Edwardo  Comite   Dorfet. 
iiid,   Pro  Roberto  Comite  Lindfey.    iiid. 
Pro  Comite  Dorfet,  de  Colonia  Virginiae. 
192.     Pro  Gabriele  Barbcr.  i/>id.    Pro  Ge- 
orgio    Sands ,   Equite.  iiid.    Pro    fohanne 
Bankes.  i6id.     Pro  Johanne  Zouch.    iiid. 
Pro  Francifco   Wiatt  ,    8c  aliis.  il/id.    Pro 
Ifaaco  Wake,  Milite  ad  tratlandum  8c  con- 
cludendum  de  Pace ,  8cc.  cum  Rcge  Fran- 
corum.  195.     Ad  examinanda  Arma  Mi- 
litum.Sc  eorum  pretium  determinandum. 
197.     Pro  Johanne  Alhton.  i&id.    Pro  Jo- 
hanne    Watfon.  iiid.     Pro    Bartholomceo 
Ray.  iiij.  Pro  Johanne  Gate,8c  Ms.ibid. 
Pro    Henrico  Fane  ,    Milite  ,   de    Foedere 
confirmando  cum  Rege  Danise.  103.   Pro 
eodem ,  ad  traftandum   Sc   concludendum 
de   firmiori    Pace   cum   Rege    SueciK    8c 
aliis  Principibus  Germanias,  iiid.    Pro  Vi- 
ce-Thefaurario  Anglise ,  8c  aliis.  204.    Pro 
Roberto  Comite  Lindfey,  fore  Conftabu- 
larium    Anglia;    in    Curia    Militari   fuper 
Appellationem     Donaldi    Mackay     verfus 
Davidem   Ramfey.   lof.     Pro  Difpofitio- 
ne   Terrarum    Regis  in  Regno    Hibernise. 
211.    Pro    Comite    Salisbury.    iiid.     Pro 
Francifco  Cottington ,   8c  aliis.  iiid.     Pro 
Thoma  Jarmin,   Equite.   212.     Pro  Wil- 
lielmo  Jones.    iiid.     Pro  Richardo  Wes- 
ton.  217.     Pro  Henrico  Vicecomite  Faik- 
iand.  iiid.  Pro  Rodolpho  Freeman  8c  aUis. 
iiiJ.       Pro    Thoma     Vicecomite    Went- 
worth.  238.     Pro  Francifco  Augier.  iiid. 
Pro  Willielmo  Parfons,8c  aiiis.  iiid. Com- 
milTio    ad    fupervidendum  Veftimeuta    in 
Capella    Regis    de    Whitehall.   247.     Pro 
Thoma  Comite  Arundell  8c  Surrix ,    Co- 
mite   Marcfcallo  Anglise.  iiid.     Pro  Guil- 
lielmo    Epifcopo    London  ,    8c  aliis.  iiid. 
Pro  Domino  Thefaurario  ad  executionem 
Officii  Magni    Admiralli   Anglia:,    Hiber- 
niae,   8cc.  25-0.     Pro   Henrico   Fane.   iiid. 
Pro  Francifco  Windebanke ,    Equite,    Sc 
aliis.  ibid.     Pro   Majorc  Civitatis  London. 
af2.     Pro   Henrico    Mildmay.  iiid.     Pro 
Thoma   Fowler,  Equite.  iiid.   Pro  Perci- 
vall  Harte  ,  8c  a.]'ns. iiid.  ProTliomd  Moul- 
fton   8c   Samuele    Cranmer ,    Aldermannis 
London.  if}.    Pro  Johanne  Plumber.  i^/i/. 
Pro    Adam    Iflipp.    iiid.      Pro    Richardo 
Lowder.    ibid.     Pro    Edwardo    Hubbard. 
iiid.  Pto  Samuele  Armitage.  ihid.   Pro    |o- 
hanne   Whcler.  iiid.    Pro  Rogcro   Haflall. 
iiiJ.  Pro  Roberto  Budd.  iiid.  Pro  Johan- 
nc  Powell  ,  8c  aliis.  iiid.     Pro  Archiepi- 
fcopo    Cantuarienfi.   25-9.      Pro    Georgio 
Vicecomitc   Duplin   ,    Canccllario   Regni 
Scotise.  iiid.    Pro  Willielmo  Comite  Stra- 
therne,   Prxfidente    Conciiii  Scotiiv.    iiid. 
Pro    Edwardo     Vicecomite     Wimblcdon. 
iiid.  Pto  Carolo  Vicecomite  WWmot.  iiid. 
Pro  Willielmo  Sterline,  8c  aliis.  iiid.  Pro 
Richardo  Domino  Wefton ,  Thefaurario, 
ad  fupervifionem  Armorum  intra  Turrim 
London  remanentium.    261.     Pro    Fran- 
cifco  Domino  Cottington,  Cancellario   8c 
Subthefaurario  Scaccarii.  iiid.     Pro  Tho- 
ma  Vicecomite  Wentworth  ,    PrKlidente 
Concilii  in  Borealibus  Partibus  ,   una  cum 
Inftruftionibus  annexis.  iiid.    Pro   Richar- 
do  Archiepifcopo  Eborum  ,    Anglix  Pri- 
mate  8c  Metropolitano ,  ac  Archiepifcopo 
Eborum  pro  tempore  exiftente.  iiid.    Pro 
Roberto  Comite    Moumouth.    262.     Pro 
Chriftofero   Hildiard  ,     Milite.   iiid.     Pro 
Henrico  Goodricke,  Milite.  iiid.  Pro  Jo- 
hanne  Lowther  ,    Milite.    iiid.     Pro   Jo- 
kanne  Scott,    Theologi»  Profeflbre  ,    Sl 
Tom.X.  P.  IV. 


Decano   Eborum.  iiid. 

Commijjiones.  Pro  Phinee  Hodgfon  ,  Theolo- 

gix    Profeflbre.     T.  VIII.     P.  III.    262. 

Pro  Edwardo   Osborne  ,    Baronetto.  iiid. 

Pro  examinatione  8c  determinatione  Com- 

puti  Vicecomitis  Valencix  ,  Pra^fefti  Rei 

Tormentaria; ,  in  expeditione  ufque  Cadez 

inHifpania.P.IV.io.  ProGeorgio  Archiepi- 

fcopoCantuarienfi.21.Pro  Roberto  Naun- 

ton.iiid.  Pro  Henrico  Vane.  iiid.  Pro  Ed- 

vvardo  Wimbledon,  Vicecomite,    8c   aliis. 

iiid.   Pro  Richardo,  Comite  Portland ,  ad 

melius   Regimen  Magna;  Garderobae,  una 

cum  quibufdam  Ordinationibus  eidem  an- 

nexis.29.Pro  Philippo ,  Comite  Pembroke 

8c  Mountgomery  ,  Camerario  Hofpitii  Re- 

gis.  iiid.    Pro  Henrico  Fane  ,    Milite,   8c 

Aiiis.iiid.Pro  WiUielrao,  Archiepifcopo  Can- 

tuarienfi,  ad  Caufas  Ecclefiafticas.  34.   Pro 

variis  Epifcopis.  55-.  Pro  Domino  Claren- 

ceux.43.Pro  Domino  Comite  Lindfey,fo- 

re  Conftabularium  Angliae.  fj.Pro  Henrico 

Comite  Manchefter  ad  inquirendum  de  no- 

vis  Oft/ciis  8c  exaftisFeodis.j-f .  Pro  Fran- 

cifco  Windebancke ,  Milite ,  uno  ex  princi- 

palibus  Secretariis  Regis.  iiid.  Pro  Johan- 

ne  Finch,  Milite,  Attornato  Generali  Re- 

ginac,  8c  aliis.  iiid.  Pro  Waltero  Steward, 

Milite,ad  examinandas  fraudes  qux  com- 

mittuntur  in  Prifona  de  le   Fieet.  5-9.  Pro 

Nicholao    Raynton,    Milite,    uno  Alder- 

mannorum    Civitatis    London.    iiid.     Pro 

Willielmo  Elphingfton.  iiid.   Pro   Williel- 

mo  Archiepifcopo  Cantuarienii  ,    ad   vili- 

tandum.  68.     Pro  Ifaaco  Bargrave,  Theo- 

logix  Profeflbre ,  Decano  Ecclelioe  Cathe- 

dralis  Metropolitica:  Chrifti   Cantuarienfis. 

iiid.     Pro  Arthuro  Ducke,    8c  aliis.   iiid. 

Pro  Sacvillo  Crowe.     Vide   Crowe    [Sac- 

"villus).    Pro  Thoma  Domino  Coventrie, 

ad  Sacramenta  miniftranda  Officiariis  Do- 

minjE  Henriettx  Mariae  Regina:.  7f .   Pro 

Richardo ,  Comite  Portland  ,  Summo  An- 

gliae  Thefaurario.  iiid.    Pro  Thoma  Vice- 

coraite   Savage   ,     Cancellario  8c  Cuftodc 

Magni  Sigilli  ,    8cc.  iiid.     Pro  Willielmo 

Ruflel,  Milite.  78.     Pro  Anthonio  Abdy, 

Aldermanno  London  ,   8c  aliis.  ibid,     Pro 

Domino   Deputato    Regni    Hiberniae.   80. 

Pro  Domino  Cuftode    Magni   Sigilli   An- 

gli*  8c  Attornato  Generali  Regis.91.  Pro 

Johanne  Bancks.  iiid.   Pro  Richardo ,  Co- 

mite  Portland,  8c  aliis'.  94.     Pro  Francif- 

co  Windebank.  9f.     Pro  Francifco,   Do- 

mino  Cottington.  98,     Pro  Carolo    Har- 

bord.  iiid.    Pro  Willielmo  Bofwell,  Mili- 

te ,  8c  Nathaniele  Gerrard ,   ad  difpofitio- 

nem  8c  vcnditionem  diverforum  Jocalium. 

99.     Pro  Domino  Cuftode  Magni   Sigilli 

Angliae  ,     8c   Attornato  Generali  Domini 

Regis.  103.  Pro  Thoma  Vicecomite  Went- 

worth ,  Deputato  Hiberniae.  107.  Pro  Co- 

mite  Arundell  ,    ad  venditionem    Pulveris 

tormentarii.  iii.     Pro   Edwardo   Comite 

Dorfet.  iiid.   Pro  Francifco  Domino  Cot- 

tington.   112.     Pro  Henrico  Mildmay  ,  E- 

quite.  123.  ProThoma  ,  Vicecomite  Went- 

worth,ad  continuationem  Parliamenti  Hi- 

bernix.  125-.     Pro  Willielmo  Archiepifco- 

po  Cantuarienfi ,  ad  Vilitationem  Collegii 

Weftmonafterienfis.  iiid.     Pro    Richirdo  , 

Archiepifcopo  Eboracenfi  ,  Anglix  Primate 

Sc  Mctropolitano.  ibid.    Pro  Henrico  Co- 

mite  Manchefter,  8c  aliis.  ibid.     Pro  Phi- 

lippo   Comite  Pembrochije    8c    Mountgo- 

niery.   127.  Pro  Thoma  Jermin.  ibid.  Pro 

Henrico  Vane ,  8c  aliis.  ibid.  Pro  Simone 

Digby  ,  Armigero,  Legato  in  Ruffia.  129. 

Pro  Anthonio  Drury ,    Milite.    139.     Pro 

Thoma  Talbot,  Armigero,   8c  aliis.   ibid. 

Pro  Davide  Coningham.   140.     Pro  Tho- 

ma  Tefpeft ,  Armigero.  iiid.      Pro   Chri- 

ftophero  Vernon ,  Armigcro,  8c  aliis.  iiid, 

Pro  Willielmo,  Archicpilcopo  Cantuarienfi, 

deTituIis  defeaivis.  T.  IX.P.  1.6.  Projo- 

hanne  Denham  ,  8c  aliis.  ibid.  Pro  Thoma  , 

Comited'ArundeIl.  iS.Pro  Richardo  Anflo- 

we.  19.    Pro  Francifco  Howard,8c  aliis. 

iiid.    Pro  Henrico  ,    Comite  de  Holland. 

20.     Pro  Johanne  Banks,  Equitc,  8c  aliis. 

ibid.     Pro  Mountjoy  ,  Comite  Newport. 

23.  Pro  Richardo  March,  Armigero.  ii^/V. 

Pro  Franciico  Morris ,  Armigero,8c  aliis. 

iiid.  Pro  Willielmo  Slingby.  2j-.    Pro  Jo- 

hanne  Wilfon.   ihid.      Pro   Thoma    Para- 

moure,  Armigero,  8c  aliis.  iiid.  Pro  Ro- 

berto  Comite    de    Lindfey  ,   ad  parandas 

Naves.  27.     Pro   Francifco  Domino  Cot- 

tington  ,  Sc  aliis.  iiii.    Pro  Ktcorder  Lon- 

don.  28. 


C nnmijjiones .  Pro  Johanne  Harrifon ,  Artni- 
gero.Sc  ahis.  T.  IX.  P.I  18.  Pro  Thd. 
ma ,  Comite  Arundcll  ,  ad  i^iippreflioneri» 
Rebellium  in  mediis  Comitatibus.  33.  Pro 
Henrico  Domino  Cliltord.  iiid.  Pro  Tho- 
ma  Riddal.  ibid.  Pro  Roberto  Domino 
Kirkenbright,  8c  aliis.  ibid.  Pro  Guiliiel- 
mo  le  Neve,ad  vilirandas  Panes  Meridio- 
nales  Sc  Occidentales  Regni.  44.  Pro  Hen- 
rico  St.  George,  ad  vifitandas  Partes  Sep- 
tentrionales  Regni.  46.  Pio  Willielnio, 
Archiepifcopo  Cantuarienfi  ,  de  Manufa-  ' 
ftura  Fili  aurei  8c  argentci.  j-^.  Pro  Fran- 
cifco  Windebanke.  ibid.  Pro  Georgio  Do- 
mino  Goring ,  8c  aliis.  ihid.  Pro  Roberto 
Rich.  fj-.  Pro  Andrca  Palmer,  Armige- 
ro.  ibid.  Pro  Richardo  ,  Archiepilcopo 
Eborum  ,  de  Recufantibus.  ST-  Pio  Wil- 
lielmo  Brereton,Baronetto.i^/./. Pro  Com- 
milllonariis  Thefauri  Domini  Regis  8c 
aliis,ad  reparationcm  de  Dovere  Piere.6f. 
Pro  Heniico  Spiller  ,  Milite.  67.  Pro  Lau- 
rentio  Whitecres.i^i//. Pro  Willielmo  Wat- 
kins ,  Sc  aliis.  iiid.  Pro  Henrico  Domino 
Maltravers,  8c  aliis,  dc  Quadrantibus ,  vul- 
go  diftis  Vardins.  72.  Pro  Algernoon  Co- 
mite  Northumbrix ,  fore  Admirallum  An- 
glix,  8cc.  73.  Pro  Comite  Aruudellise  8c 
Surriae  ,  ad  tradtandum  8c  concludendum 
cum  Imperatore  Gtrmanix,  de  Principis 
Palatini  Rcllauratione.P.H.  3.  Pro  eodcm 
altera  Commiflio  ad  traaandum  8c  conclu™ 
dcndum  cum  Ele61:oribus  &  Principibus 
Germania:,  &tc.i^i</.  De  Piincipis  Elcctoris 
Palatini  Reftauratione.i^it/.  Pro  Edwardo  Vi- 
cecomite  Campden.  6.  Pro  Robcrto  Do- 
mino  Brooke,iW.  Pro  Edwardo  Peyton. 
ibid.  Pro  Johanne  lCeyt ,  Armigero  ,  8c 
aliis.  ibid.  Pro  Archiepilcopo  Cantuarienfi. 
S.Pro  Willielmo  Epifcopo  London,Sum- 
mo  Thefaurario  Anglia:.  ibid.  Pro  Fran- 
cifco  Domino  Cottington ,  Cancellario  8c 
Subthefaurario  Scaccarii ,  ac  Magiftro  Cu- 
ria:  Wardorum  8c  Liberationum.  ihid.  Prd 
Domino  Thefaurario  ,  ad  iEdificia  infra 
London  Sc  Weftmonafterium.  iiid.  Pro 
Edwardo  Comite  Dorcheftria;  ,  Hofpitii 
Regina;  Marix  Camerario.  iiid.  Pro  The- 
faurario,  de  Salpetre.  12 .  Pro  Edwardo  Vice- 
comite  Wimbledon.  i^.Pro  Francifco  Win- 
debank.iii</.ProThefauratio,de  Deaforefta- 
tione  Foreftarum  Deane  8c  Eflcx.  i^i(/.  Pio 
Edwardo  Littleton.  14.  Pro  Rodolpho 
Whithfield,  Equite.i^ii/.  Pro  Domino  Culto- 
de.17.Pro  JohanneGodboId ,  Armigero.iW. 
Pro  Thoma  Milward  ,  Armigero.  iiid.  Pro 
Willielmo  ,  Archiepifcopo  Cantuarienfi,ad 
examinationem  veritatis  Articulorum  Epi- 
fcopum  Lincolnienfem  concerncntium.  18. 
Pro  Richardo  ,  Archiepifcopo  Eborum, 
Anglix  Primate  8c  Metropolitano.i^i</.  Pro 
Henrico  Comite  Manchefter,  Cuftode  Pri- 
vati  Sigilli,  8c  aliis.  ibid,  Pro  Egremoil 
Thynn  ,  Milite ,  de  Subfidiis  foiubilibus  pro 
filis  aureis  8c  argenteis.  if.  Pro  Johanne 
Wolftenholme.  ibid.  Pro  Willielmo  Wat- 
kins ,  Armigero,Sc  aliis.  iiid.  Pio  Domi- 
no  Thefaurario  ,  de  Rivo  Thamefis.  34; 
Pro  Willielmo  Hackwell.  iiid.  Pro  Johan- 
neGlyn,8c  aliis.  ibid.  Pro  Williclmo  Slin- 
gcsby,  Milite.  36.  Pro  Thoma  Paramo- 
re,  Armigero.  i^ii/.  Pro  Richardo  Engles- 
field ,  Sc  aliis.  ibul.  Pro  Davide  Cunning. 
ham.  44.  Pro  Fabiano  Phillips,  8c  Guil- 
lielmo  Willliire.  iiid.  Pro  Job  Harby, 
Armigero.  48.  Pro  Willielmo,  Epifcopo 
London,  Summo  Thefaurario  Anglix.49. 
Pro  Edwardo  Comite  Dorlet  ,  8c  aliis. 
iiid.  Pro  Epifcopo  London.  64.  Pro  eo- 
dcm  Epifcopo  ,  de  Saltpetre.  66.  Pro  Ro- 
berto,  Comite  Lindfcy  ,  8c  aliis.  iiid.  Pva 
Willielmo  Parkhurft,  Milite.ad  melius  re- 
gimen  Cerviliariorum.  68.  Pro  Abrahamo 
William.  iiid.  Pro  Thoma  Meautis ,  Ar- 
migero,  8c  d\\is.  iiid.  Pro  Epifcopo  Lon- 
don.  79.  Pro  Henrico  Vane.  ibid.  Pro 
Francilco,  Comitc  Cottington.  iiid.  PrO 
Georgio  Domino  Goring ,  ad  vendendum 
Tabacum  fine  licentia  Regis.  80.  Pro  Jo- 
hanne  Latch.  ibid.  Pro  Carolo  Frankland. 
iiid.  Pro  Nicholjo  Polhiil.ad  Reprifalias 
contraSubjeftos  Statuum  Generalium.i  14.- 
Commiflio  concernens  Dolia  vinaria.  116. 
Pio  Henrico  Greenwood.  iiid.  Pro  Tho- 
nia  Bavand  ,  Armigero,Sc  aliis.  ito/. Com- 
miliio  concernens  colIeiStioncm  Denario- 
runi  Briftoliix  illegitime  fattam.  (19.  Pro 
Willielmo  Balfour.  ibid.  Pro  Johanne  Do- 
inino  Mohun  ,  Barone  de  Okehampton, 
8c  aliis.  ihid.  Commilfio  tangcns  Digni- 
T  tatcm 


74 


INDEX    RERUM    PRi^CIPUARUM 


tatem  Baronia:  de  StafFord.  m.  Ad  Na- 
ves  mutuodandasquibuidam  Provinciis.ii^. 
CommiJJiones.  Pro  Willielmo  ,  Epilcopo  Lon- 
don  ,  Magno  Anglix  Thefaurario.  T.IX. 
P.II.  I2+.  Pro  Henrico  Vane ,  Equite, 
&.  aliis.  ibid.  Pro  Comite  VVarwich  ,  ad 
parandas  Naves.  iif.  Ad  inquirendum  de 
abufu  commillo  in  venditione  Afferum 
abietinorum.  131.  Pro  Francifco  Smith. 
ibid.Vxo  jafper  Manwood,  Armigero,  8c 
aliis.  ibid.  Pro  Thoma  Rowe ,  Milite,  ad 
tradtandura  de  Pace  publica  cura  Rege 
Francorum ,  Regina  Suecis,  &  aliis.  146. 
Ad  Computa  Admirallitatis.  148.  Pro  Co- 
mite  deLindfey,  de  Logwood,  &c.  ibid. 
Pro  Patricio  Achefon ,  &  aliis.  ibid.  Pi  o 
Edmundo  Savvyer,  Milite.  ij'^.  Pro  Ge- 
orgio  Bingley,  Armigero.  lyf.  Pro  Ro- 
gero  Kilvert ,  Mercatore  London  ,  &  aliis. 
ibid.  Ad  reparationem  Turris  Londinen- 
lis.  1/6.  Pro  Domino  Thoma  Coventry, 
ibid.  Pro  PhiHppo ,  Comite  Pembrokix 
&  Montgomery.  if;.  Pro  Willielmo  Bal- 
four ,  Equite,  Gubernatore  Turris  Londi- 
nenfis.  ibid.  Pro  Willielrao  Ryves,  Juris 
Doctore.  ibid.  Pro  Thoma  Fiflier ,  Armi- 
gero  ,  &  aiiis.  iliid.  Contra  Recufantes. 
161. Pro  Thoma,  Vicecomite  Wentworth. 
ibid.  Pro  Richardo  Hutton.  161.  Pro  Jo- 
hanne  Hotham  ,  Baronetto.  ibid.  Pro  Wil- 
lielmo  Pennyman  ,  Baronetto.  ibid.  Pro 
Edmundo  Manwaring  ,  Lcgum  Civilium 
Doilore.  ibid.  Pro  Chriftophero  Wandes- 
forde,  Armigcro,  £c  aUis.  ibid.  Schedu- 
Ise  de  quibus  tit  mentio  in  Comminione, 
pagina;  i6i  ,  contra  Recufantes.  167.  In- 
Itruftiones  ejufdem  Comminionis.  169. 
Pro  Cottagiis.  170.  Pro  Patricio  Arche- 
fon  ,  Baronetto.  ibid.  Pro  Henrico  Pil- 
kington  ,  Armigero.  ibid.  Pro  Arthuro 
Argcll.Sc  ahis.  ibid.  Ad  Terras  Hibernicas 
concedendas.  ii^.  Pro  Williclmo  Parfon, 
Baronetto  ,  6cc.  ibid.  Pro  Chriftophero 
Wandesford  ,  Armigero.  ibid.  Pro  Rober- 
toMeredith,  CancelUrio  Curix  Exchequer, 
&  aliis.  ibid.  Pro  Domino  Thefaurario 
Angiiae,  de  alienatione  Navium.  181".  Pro 
Thoma  Aylesbury.  ibid.  Pro  Roberto 
Long  ,  Armigero.  iSj.  Pro  Francifco 
Conisby,  Armigero ,  &  aliis.  ibid.  Pro 
Domino  Willielmo  Pagett.  184,.  Pro  Ed- 
wardo  Salter.ii;<i.  Pro  Francifco  Poulton , 
Armigero.  ibid.Vxo  Richardo  Mawdefley, 
&  aliis.  ibid.  Pro  Domino  Cuftode  ,  de 
Curiis  Regina;.  1S7.  Pro  Richardo  Wyn- 
ne ,  Baronetto ,  Thefaurario,  Scc.  ibid.  Pro 
Carolo  Harbord,  5c  aliis.  ibid.  Pro  Tho- 
ma  Rowe  ,  Milite  ,  ad  renovandum  Foe- 
dus  cum  Rege  Dania;.  191.  Pro  Comite 
Northumberland  ,  Magno  Admirallo  An- 
glix.  ibid.  Pro  Subdecano  &  Prxbenda- 
riis  Weftmonafterii  ,  durante  Sufpenlione 
Epifcopi  Lincolnix.  192.  Pro  Paulo  Pin- 
der,  Milite.  197.  Pro  Johanne  Gibbon  gc 
Roberto  Long  ,  dc  Provifionibus  Regii 
Exercitiis.  198.  Pro  Willielmo  Uvedale, 
Milite,  Thelaurario  Gucrrae.  199.  Com- 
miflio  Sereniflimi  Regis  Danix ,  Norwe- 
gix  ,  8cc.  iio.  Pro  Domino  Thefaura- 
rio.  2i<>.  Pro  Francilco  Domino  Cotting- 
ton  .Cancellario.  ibid.?xo  Richardo  Wynn, 
Equite ,  Baronetto ,  Thefauravio  8c  Recep- 
tore  Generali  Reginx.  ibid  Pro  Edwardo 
Littkion  ,  Milite.  232.  Pro  Willielmo 
Rajnsborough  ,  Capitaneo  ,  &  aUis.  ibid. 
Pro  Carolo  Harbord.  ibid.  Pro  Tlioma 
Horth,  Mercatore.Sc  aliis.  ibid.  Pro  Hen- 
rico  Afliton  ,  Armigero ,  ad  amovendum 
Henricum  Hawley  ,Gubernitorcm  de  Bar- 
badoes,  233.  Pro  Daniele  Fletcher  Sc  Jo- 
hanne  Hanraer.  ibid.  Pro  Comire  Nort- 
humbrix  fore  Prastedtum  Generalcm  Exer- 
citiis  Regii.  257.  Pro  eodem  Comite,  de 
Bello  contra  Scotos  gerendo.  241.  Pro  Ge- 
orgio  Goreing,  Armigero  ,  Gubernatore 
VillxSc  Fortalitii  de  Portsmouth.  ibid.  Pro 
Comite  Straflord.  ibid.  Pro  Guillielmo 
Uvedale,  Equite,  &  aliis.  ibid.  Pto  Co- 
mite  Northumbrix  fore  Admirallum  Clas- 
fis  Regia:.  243  Pro  Archiepifcopo  Can- 
tuarienfl ,  ad  traftandum  cum  Clero  ,  de 
compofitione  Canonum  Ecclefiifticorum. 
P.III  j-.Pro  Domino  Thefaurario,  de  Bre- 
vibus  finabiUbus,9.Pro  Johanne  Page  ,  Ar- 
migero  £c  Barone.  ibid.  Pro  Edwardo  Ni- 
cholas ,  Armigero,  2c  aliis.  ihiJ.  Pro  Pro- 
viforibus  Regalis  Exercitijs.  if.  Pro  Gu- 
bernatore  Quinque  Portuum.  16.  Pro  Do- 
mino  Thefaurario,  de  JocaUbus.  21.  Pro 
Francifco  Domino  Cottington  ,  Cancella- 
rio,  Scc.  ihid. 


CommiJJiones.     Pro  Francifco  Windebanke  Sc 
aUis.  T.  IX.  P.    III.  21.     Pro  Guillelmo 
PauUing.    if.      Pro    Domino    Thefaura- 
rio.  17.     Pro    Edwardo   Hendon  ,    Baro- 
nc  ,     8cc.  ibid.      Pro    Richardo   Wefton, 
8c  aUis.  ihid.  Pro  Thomi  ,    Comite  Arun- 
dell  8c  Surrey,fore  Prsefeaum  Generalem 
Exercitus  Regis  circa  Trentam.   19.    Pro 
Archiepifcopo  Cantuarienfi.   31.  Pro  Wil- 
lielmo  Epifcopo  London,  Thefaurario  An- 
glise.  ibid.     Pro  Henrico  Comite  Manchc- 
fter  ,  8c   aUis.   ibid.     Pro  Thoma  Comite 
Berkfliire.    32.      Pro    Domino    Edwardo 
Newburgh  ,    Cancellario   Ducatus  Lanca- 
ftriae,  Sc  aUis.  ihid.   Pro  Comite  Bedford, 
ad  traftandum  cum  Commifl'ionariis  Sco- 
ticis.   3f.     Pro  Johanne   Domino   Paulet. 
35".    Pro  Edwardo  Domino  Howard  d'E- 
lirrick ,  8c  aliis.  ibid.   Pro  Thoma.Comi- 
te  de  Straffbrd.  36.     Pro   eodem  ;Comite 
altera  CommilTio.  ihld.    Pro  Henrico  Co- 
mite    HoUand  ,    fore    Ducem  Geaeralem 
Exercitijs  Regis  in  Fartibus  BoreaUbus.45. 
Pro  Edwardo  Domino  Littleton ,  ad  exer- 
cendum  Ofticium  Thefaurarii  Scaccarii,8c 
Oflicia  Cancellarii  8c   Subthefaurarii  Scac- 
carii.  47.  Pro  lohanne  Bankct.  ihid.     Pro 
Edwardo    Domino    Newburgh  ,    8c   aliis. 
ihid.  Pro  Domino  Edwardo  Littleton.  ji. 
Pro  Radulpho    Whitfield.    ibid.     Pro  Jo- 
hanne  GlanviUe  ,   Equite.  ibid.     Pro   Co- 
mite  Effexiae,  de  Gubernatione  Exercitus 
circa  Trentam.  5-9.     Pro  Domino  Cufto- 
de  ,    in  abfentia  Regis.  61.     Pro  Thoma 
Comite  Arundell  8c  Surrey.  ibid.  Pro  Al- 
gernoon   ,    Comite    de    Northumberland , 
Magno  Admirallo  Angliae.  ibid.  Pro  Guil- 
helmo,  Comite  de  Newcaftle,8c  d.\\\s.ibid. 
Pro  Domino  Cuftode.   62.     Pro  Henrico, 
Comite  de  Manchefter,   Magni  SigilU  Cu- 
ftode,  8c  aliis  ihid.  Pro  Samuele  Matthew, 
Armigero.  63.   Pro  WiUielmo  Brocas,Ar- 
migero.  ibid.     Pro  Thoma    Willoughby  , 
Armigcro  ,    8c    aliis.    ibid.     Pro   Henrico 
Brown.  64.    Pro  Humfrido  Huggefon.Sc 
aliis  ihid.    Pro  Ferdinando  Domino  Fair- 
fax  ,  Barone  de  Comeroone  in  Regno  Sco- 
tix  ,     ad  inquirendum  de  SuppelleftiUbus, 
ad  de  Finibus   8c    Amerciamentis   Curix , 
in  Partibus   Borcalibus.  6j.     Pro  Arthuro 
Ingram.   ihid.     Pro   Roberto   Strickland , 
Armigero  ,   8c  aUis.   ihid.      Pro   Edwardo 
Domino  Littleton ,  ad  executionem  fcpa- 
ralium  Ofticiorum  Thefaurarii ,   CanccUa- 
rii  8c  Subthefaurarii  Scaccarii.  80.  ProEd- 
wardo    Domino  Newburgh  ,    Cancellario 
Ducatijs  Lancaftrise.  ibid.      Pro   Edwardo 
Nicholas,  Equite  ,    8c   ^m.  ibid.     Com- 
miffio  ad  inquirendum  de  Proventibus  8c 
Sumptibus  Regiis.  S2    Pro  Willielmo  Co- 
mite  Denbigh.  ihid.  Pro  Johanne  Bankes, 
Equite.  ihid.  Pro  Jacobo  Domino  Hamil- 
ton ,  8c  aUis.  ibid.     Pro  Marchione   Argy- 
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ticam ,  ad  traftandum  cum    Anglis.    106. 
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III.  20,31. 
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. {Jimnai),  Miles.T.  VIII.    P.II.io; 

{Johannes),  m\es.  T.  VIII.P.  II.  ,/ 

■  {Maria) ,    Comitiffa  de    Buckins- 

ham.  T.VIII.  P.ll.  38. 
Compton-Martin.   Ecclefia   Parochialis  fic  di- 

«fta ,  in   Dicccefi   Bathonicnfi   8c   Wellenfi 

T.IX.  P.II.  217. 
Compton-Valence.     Ecclefia  fic  dida.  T.VIIL 

P.  III.  34. 
Computa  Hibernica  recipienda.  T.  IX.   P.IL 

218. 
Computum  Vicecomitis  Valencii,  Prxfedti  Rei 

Tormentaria:  in  Expeditione  ufque  Cadei 

in  Hifpania.  T.VIII.   P.  IV.  20. 
Comyn  {Richardus).  T.I.  P.I.  13. 

{Johannes).  T.I.  P.II.  J" ,  24,  37  ,  <5o; 
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P.IV.  16. 

— —  {Johannes)  de  Badenough.   T.I.   P.  III. 

88,  89,  92,  97  ,  99,  103, 104,  ioj-,io6, 

132,  1S3.  P.IV.  41  ,  48,  84. 
{Alexander  8c  Robertus.    T.  II.  P.    III, 

iS,. 

{Johannes).  T.I.P.  III.  1 1^-,  ,83  ,  i,j-. 

P.IV.  14,  70, 7J-. 

{Johannes)  de  Kiliride).    T.I.    P.III. 

.87. 

{Willielmus).  T.I.  P.III.  66,  99,  i6r. 

{Atexander)  de  Bcghan.T.l.P.lU.  18,. 

{Eva)  ,  Uxor   Alexandri.  T.I.    P.III. 
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Conaa  (Rex  Rodericus  de).  T.I.  P.I.  13. 

{Kathel).  T.I    P.  I.   62. 
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Conafrubias  {Fernanjus  8c  Johannes  de) .  T,  V. 
P.I.  77- 

Conani  Coraitis  Filia.  T.I.  P.I.  n. 

Conaria  {Aldebrandus  de).    T.  III.  P.HL    10. 

Conce  {IViltidmus  de).  T.V.  P.  IV.  89. 

Concellor  {Johaimes).    T.VII.   P.  I.ji. 

ConceJJiones  varis..  Pro  Cancellario  Hibernise 
ad  utendum  Magno  Sigillo.  T.  VIII.  P. 
I.  8.  Pro  Georgio  Duce  Buckingham.  9. 
Pro  Roberto  Needham,  Milite.  13.  Pro 
Alberto  Moreton ,  Milite ,  uno  Primario- 
rum  Secretariorum  Caroli  Primi  ,  Regis 
Anglix.  14.  Pro  Willielmo  Comite  Buc- 
kingham.  T.VIII.  P.I.  18.  Pro  OUvero 
Vicccomite  Grandifon.  ihid.  Pro  Henrico 
Vicecomite  de  Valencia.  iiid.  Pro  Edwar- 
do  Domino  Conway.  ibid.  Pro  Georgio 
Domino  Carewe.  ibid.  Pro  Fulke  Domi- 
no  Brooke.  ibid.  Pro  Willielmo  Domino 
Harvey.  ihid.  Pro  Henrico  Domino  Doc- 
wra.  ibid.  Pro  Edwardo  Domino  Her- 
bert  de  Caftle-Ifland.  ihid.  Pro  Edwardo 
Cecyll.  ibid.  Pro  Roberto  Mauncell ,  Vi- 
ce-Admirallo  Anglije.  ihid.  Pro  Thoma 
Button.  ibid.  Pro  Jacobo  Duce  Lenox. 
19.  Pro  Domina  Catharina  Duciffa  8c 
Dowageria  Leno,x.  20.  Conceffio  Lo- 
cumtcnentis  diredta  Comiti  Kantix  8c 
Domino  Wcntworth  ,  pro  Comitatu 
Bedfordix.  13.  Pro  Ludovico  Trelhara 
Milite  8c  Thoma  BrundellMiIite.27.  Con- 
cefllo  Pardonationis  fpecialis  pro  Johanne 
Percy ,  8c  aliis.  3 1 .  Conceffio  fpecialis  di- 
reiita  Domino  Cuftodi  Magni  Sigilli  An- 
glix,  de  Deputatis' Locumtenentibus  afli- 
gnandis.  42.  De  Conceflione  fpeciali  Fran- 
cifco   Crane  MiUti.  43. 
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Ctncejfionis .  De  ConcefTione  Pardonationis  & 
R,elaxationis  pro  Lionelo  Comite  Middle- 
fex.   T.  VIII.   P.  I.  44.     De   Conceffione 
Allocationis    Andreae    Pitcairne   Armigero. 
46.     Concedio  Officii  Abrahamo  Vander- 
doort.  5-3 .     ConcclTio  Officii  pro  Epifco- 
po  London.  j^S.     Pro  Henrico  Atiiins  Ar- 
migero.  <;<).     De  Conceflione   Officii  Se- 
cretarii   Edwardo    Domino  Conwey.    64. 
Altera  ConcelTio  eideni  direfta  de  Penlione 
ducentarum  librarum  perannum.  ibiil.  Con- 
ceffio  ad  vitam  Thomx   Carey  Armigero. 
69.  Conceffio  Denizationis  Francifco  Cley- 
ne  &  Philippo  de  Maecht.  ibid.     De  Con- 
ceflione   fpeciali   Edwardo    Allen   8c    aliis. 
73.     De  Conceffione  Officii   Danieli  Mit- 
tens.  81.     Francifco  Cleyne  ad  ejus  vitam. 
82.     Jolliffe  Lownes  ad   ejus  vitam.  ibH. 
Chriftofero   Comiti  Anglefeic   ad  ejus  vi- 
tam.  Ihitl.     Willielmo  Clowes  ad  ejus  vi- 
tam.  83.  Thomae  Caldwall  ad  ejus  vitam. 
ibiL     Michaeli  Andrews.    84.      Conceffio 
fpecialis  Licentias  Johanni  Homings  &  aliis. 
87.     De  ConcelTione  fpecialis  CommilTio- 
nes  diredlx  Archiepifcopo  Eborum  £c  aliis. 
90.  Henrico  Minors  Armigero.  99.    Con- 
ceffio  Pardonationis    Willielmo  Andrewes 
Generofo   diredta.   103.     Dc    ConcelTione 
Dimiffionis  Francifcae  DuciiTa;  Richmond 
&  Lenox,    8c  Franciico  Crane.   104.     De 
ConcelTione  Generofis  Privata:  Camerx  Ci- 
roli  Primi   Regis   Anglia:.    107.     Thomx 
Vicecomiti   Andever  &   aliis  Creditoribus 
Regis  Caroli  Primi.  iiz.  Willielmo  Cour- 
ten  Militi.  iif.    De  Conceflione  ad  vitam 
pro  Andrea  Pitcarne  Armigero.  117.  Con- 
celTio  Officii  Jacobo  Chambers  in  Medici- 
nis  Do£tori.  118.  Conccffio  Privilegii  Wil- 
litlmo  Beale.  119.   ConcelTio  ad  vitam  Si- 
moni   Harvey  Militi   &  Johanni   Malbone 
Generofo.     134.      ConcelTio    Audtoritatis 
Georgio  Duci  Buckingham.  ibid.  Pro  Jaco- 
bo  Hay  ,  Armigero.  141 .   Pro  Michaele  An- 
drewes   8c   Uxorc  cjus.    146.      Ad   piaci- 
tum  pro  Henrico  Stringev.  ifj-.   Conceffio 
annualis  Stipendii  Thomx  Coventry ,  Do- 
mino  Cufl:odi,  pro    exercitio   Officii  fui. 
I5"7.  De  Conceflione  fpeciali  direfta  Geor- 
gio  Duci    Buckingham    ad   concedendum 
Litteras  Reprifales  Scle  Marque.  lyS.  Con- 
ccflio  Regardi  pro  Johanne  Lite.  160.  Pro 
Johanne  Cooke  Milite.  ibii.     Pro  Chrifto- 
phoro  Comite  Anglefey.   164.   Projohan- 
ne  Cokeburne  Armigero.  171.     Pro  Tho- 
ma    Prefl:on   Generolb.    i7f.     Pro   Tho- 
ma   Comite   Arundelliae    8c    Surria;.    176. 
Conceffio   Relaxationis  pro  Georgio  Duce 
Buckingham.  iSy.     Conceflio   Officii  pro 
Johanne    Bradffiawe.    187.      Pro   Thoma 
Caldwell  Armigero.    ibii.     Conccflio  De- 
nizationis  pro  MericoCafaubon.  lyo.  Con- 
ceffio  ad  vitam  pro  Theodoro  de  Maycr- 
ne  Milite.  191.     Conceflio  Officii  Memo- 
ratoris    infra    Epifcopatum   Dunelmcnfera 
diretTi  lohanni  Richardfon  Armigero.  193. 
Conccflio  Georgio    Domino    Carew  ,   de 
Dignitate'Comitis  de  Totnefs.  197.     Ro- 
bcrto  DominoCary,  de  Dignitate  Comi- 
tls  de  Monmouth.   197.    Thomx  Domino 
Wentworth,  de  Dignitate  Comiiis  dc  Cle- 
veiand.  198.  Edmundo  Domino  Sheifeild, 
de   Dignitate   Comitis   de    Mulgravc.  ihii. 
Thomae  Vicccomiti  de  Andever ,  de  Dig- 
nitate   Comitis  de   Berks.  199.     Hcnrico 
Domino  Danvers ,    de  Dignitate   Comitis 
de  Danby.  ihii.  Hcnrico  Vicecomiti  Man- 
devilie,  de  Dignitate  Comitis  de  Manche- 
ftcr.  201.     Jacobo  Domino   Ley   Domino 
Thefaurario  ,  de  DignitatcComitis  de  Mar- 
leburgh.  ihii.     Marise  Regina: ,  Uxori  Ca- 
roli  Primi    Regis    Angliiv.   211.      Jacobo 
Cleghorne  5c  aliis  Afledis  Regis.  212.  Tho- 
mae  Smisby,  ad   ejus  vitam.  229.     Jaco- 
bo  Young  Militi,  ad  cjus  vitam.  230.  Da- 
vidi  Beton  in  Medicinis   Do£lori ,  ad  cjus 
vitam.  ibid.  Conceflio  Officii  Efcaetorum 
in  fcparalibus  Comitatibus  Anglix  8c  Wal- 
Uje.   T.  VIII.   P.  II.    36.     Conceflio    pro 
Georgio  Duce  Bucks  8c  aliis ,  ad  folutio- 
nem    Pecuniarum    faciendam.  43.     Con- 
ceffio  Privilegii  pro  Georgio  Sandys  Armi- 
gero.  44.     Pro  Jofepho  Webb,  Mcdicina; 
Dottore.  47.    Pro  Domina  Henviettd-Ma- 
ria  Regina.  j-o.     Pro  Roberto  Raine.   69. 
Pro    Nicholao  Lanicrc.    70.     Pro   Johan- 
ne  Comite   Annandall.  73.     Privilegii  pro 
Aranaldo  Rotlipen.  75-.     Dignitatis  Comi- 
tis  pro  Willielmo  Vicecomitc  Wallingford, 
ac  Hseredibus  mafculis.  81,   Indigenationis 


pro   Charlotte   DuciiTa  dc  Tremoile.  88. 
ConceJJiones .     Protcftionis  Rcgalis  pro  Willici- 
mo   Murray  ,  Comitc  Tillibarnc.  T.VllI. 
P.   II.    96.      Ejufmodi     Conceflio     Bray 
Aylesworth  ,    Generofo.    97.     Conccflio 
Dignitatis  Baronis  Comitis  Edwardo  Do- 
mino   Denny  ,    fibi   ac  Hxrcdibus    maf- 
culis.   lo)-.     Creationis   Nicholai  Tufton , 
Militis  8c  Baronetti,  in  Baronem  dc  Tuf- 
ton  ,  in  Comitatu  Suflexix.  ibii.     Digni- 
tatis  Comitis  Rivers  Thomx  Savage.  107. 
Regalis  ProteaionisComitiDcfmond.  108. 
Dcclarationis  pro  venditione  Tcrrarum  in 
Fcodum  firmum,aut  aliter.  109.      Digni- 
tatis  Comitis  de  Lindfcy  pro  Roberto  Do- 
mino  Willoughby  ,  fibi  ac  Hxredibus  maf- 
culis.  iij-.     Conccflio  ad  Vitam  pro  Ro- 
berto   Kindersley.    110.     Pro    Domino  le 
Avignon.  iii.     Pro  Carolo  Trevor  Gcnc- 
rofo.  123.     Pro  creatione  Thomx  Somcr- 
fctt  ,    Militis ,    Vicccomitis   de   Caffile  in 
Comitatu  Tipperary ,  in  Regno  Hibcrnise. 
124.      Pro     Regali    Protedtione    conceflTa 
Johanni  Townefend  Militi.  127.  ProWil- 
lielmo  Bclowe,  Armigero.  128.     Concef- 
fio  Declarationis  concernentis  Bona  Galli- 
ca.    134.     Pro   Jacobo   Slcighton  ad   ejus 
Vitam.  138.     Pro   Nicholao   Hide  Milite. 
141.     Altcra   Conceflio   pro   codem.  ihii. 
Conceffio  Licentiae  fpccialis  Communitati 
India:  Oricntalis.  146.     Conceflio  Privile- 
gii  pro  Caleb  Marley   in  Artibus  Magiftro. 
iST-     Pro   Willielmo   Aubrey.    161.     Pro 
Johanne  Acfon.  ihii.     Officii  Conftabula- 
rii   pro    Robcrto  Aldworth.  ihii.     Officii 
Sciflbris  ad  omnes  apparatus  omnium  Scr- 
vientium  Privatx  Camera:,  &ic.ibii.  ProWal- 
tero  Bagnall.  ibii.     Pro  Thoma  Birkbcck 
Capitali  VibrcUatorc  Propugnaculi  vocati  le 
Citteide.  162.    Pro  Francilco  Brooke.  ibii. 
Projacobo  Bagg,   Milite  Sc  CapitancoCa- 
ftri  juxta  Villam  de  Plymouth.  ihii.     Pro 
Chriftophero   Bell.    ibii.       Pro    Nicholao 
Battyn.  ibid.     Pro    Georgio   Bury  8c  Ro- 
berto  Seyliard.  ibii.   Pro  Jacobo  Bagg  Mi- 
lite  8c  Abrahamo  Biggs.  162.     Pro  Chrif- 
tophero    Blackall   8c   Georgio    Lacy.  ibid. 
Pro  Henrico  Bowman.  ibii.     Pro   Johan- 
ne  Barker.  ihid.  Pro  FrancifcoCrane,  Can- 
cellario  Ordinis  Garterii.   ihii.     Pro  Fran- 
cifco  Cottington  ,  MiliteSc  Baronetto.  ibii. 
Pro   Williclmo   Coke.  ibii.     Pro  Spencer, 
Lord  Compton.  ihii.     Pro  Johanne  Col- 
lins ,    Mcdicinse   Dottore.  ihii.     Pro   Phi- 
lippo  Cartcrett,  Milite.  ibii.   Pro  Abraha- 
mo  Dawes   8c  Thoma  Dawes.  ihii.     Pro 
Ricardo  Dorney.  ihii.     Pro    Maximiliano 
8c    Ricardo    Dancy.    ibii.      Pro    Williel- 
mo,  Comite  Derbix ,  8c  Jacobo  Domino 
Strangc.  ibii.    Pro  Willielmo  Denny  ,  Ar- 
migero  ,  Confiliario  Regis  ad  Legem.  ibii. 
Pro  Willielmo    Ewer ,    uno  ex    Ordinariis 
Scrvientibus  ad  Arma.  ibii.    Pro  Sampfo- 
ne    Ewcr,    Armigero  ,    Attornato    Rcgis. 
ibii.     Pro  Thoma  Forthcrley .  ihii,     Pro 
Willielmo  Francklin  ,    uno   Vibrelljtorum 
intra  Turrim  London.  ibii.     Pro  Alphon- 
fo  Ferabofco.  ibii.     Pro   Johanne  Fynch, 
Milite,    Attornato  Generali   Regina;.  ibii. 
Pro    Joffiue  Gallard,   Gencrali    Reccptorc 
Scaccarii.  ibii.     Pro  Henrico   Gybb,  Cu- 
ftode  Parci  lc  E:ifi-Fitrk!.  ibii.   Pro  Nicho- 
lao   Hide ,    Militc ,    Servientc    ad    Lcgem. 
ibii.  Pro  codem  altcra  Conceflio.  ihii.  Pro 
Ricardo  Heyrick,  Gardiano  Collegii  Cfiri- 
fti  in  .Manchefter.  ibii.    Pro  Johanne  Har- 
bert,  Gubcrnatore  Hofpitalis  dc  Holloway 
in   Parochia   de    Iflington  ,   ih    Comitatu 
Midlefexix.   163.  Pro  Thoma  Heath.  ibii. 
Pro    Ricardo   Harris.  ibii.     Pro    Henrico  , 
Comitc  de  Holhnd.  ibii.  ProThomaHeb- 
bes.  ibii.     Pro  Matthso  Hayes.  ibii.    Pro 
Roberto  Harley  ,  MiIite,Magiftro  8c  Opc- 
ratore  Monetarum   infra  Turrim   London. 
ibid.  Pro  Arthuro  Hooker.  ibid.   Pro  Hen- 
rico   Holcroft,    Milite.  ibii.     Pro  Jacobo 
Johnfbn.  ibii.     Pro   Roberto  K.iIIcgrewe, 
Milite.  ibii.     Pro   Roberto  Langdon ,  Ha- 
venatore  Ducatias  CornubiiE.  ihid.  Pro  Wal- 
tero  Long,  MWite. ihii.     Pro  Thoma  Lo- 
ve  ,  Militc ,  Capitanco  Caftri  vocati  SandovD- 
ne-CnJile ,  in  Comitatu  Kantix.  ihii.     Pro 
Roberto   Long  ,  Gencrali  Rcceptorc  Exi- 
tuum  8c  Reventionum  omnium   Mancrio- 
rum ,  8cc.   in   Comitatibus  Midlcfexia:  8c 
ElTexix.   ibii.     Pro    Gabriele   Lapp.  ibii. 
Pro    Willielmo   Legg.   ihii.     Pro   Thonia 
8c  Johaniie  Mcawtis.  ibli.     Pro    Thoma 
Mounfon,  Milite,  Clerico  ad  omnes   Lit- 
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teras  Sc  Procefliis  communiter  vocatas  the 
Kin'gs  Letters.  ihid. 
Concejfiones.  Pro  Johanne  Morris.  T.VIII.  P 
II.  i65.Pro  JenkinMorgan.unoOrdinario- 
rum  Servientium  adArma./^/,/.  Pro  Francif- 
co  Neale.  ibid.   Pro  Robcrto  Norton.  ibii. 
Pro  Johannc  Oldfeild,   Ballivo  Manerii  de 
Spalding.  ihid.     Pro  Andrea  Pitcarne.  ibid. 
Pro  Johanne  Pawlett,  Armigero,   8c  Filio 
ejiis,  Gardianis  Foicftae  dc  Roche  in   Co- 
mitatu   Somerfet.  ihid.     Pio   Thoma'  Ra- 
vcnscroft.  ibiil.     Pro  Robci  to  Rayne.  ibii. 
Pro   Willielmo  RulTcll,   Miiitc.  ibid.     Pro 
Jacobo  Rofl".  ibid.     Pro   Johannc  Wolfan- 
go  Rumlcy,  Apothechario  Ordinario  Hof- 
pitii  Regina:.  164.    Pro  Thomi  Richard- 
fon,  Mihte,  Capitali  Juftitiario  dc  Com- 
muni  Banco.  ibid.     Pro   Thoma   8c  Ed- 
mundo  Savile ,  Sencfchallis  Foreft^  de  Gal- 
tries,i^;^.   Pro  Nicliolao  Stone.  i^i^.   Pro 
HumfridoStanficId,  uno  Vibrellatorum  in- 
fra    Turrim    London.   ibid.     Pio   Thoma 
Skinncr.  ibid.     Pro  Georgio  Sheires.  ibid. 
Pro  Georgio  Storye.    ihid.     Pro    Thoma 
Seabrooke,  Cuftode  Parci  de  Baghott.  ibii. 
Pro  Thoma  TrafFord,  Juniore,  Reccpto- 
rc  Curix  Scaccarii  rcdituum,  Scc.     Comi- 
tatus   Anglcfcy.  ibii.     Pro  Johanne   Tur- 
ker.  iini.     Pro    Carolo    Trcvor,    Cuftode 
Capitali  Meflbagii  de  Oatlands ,   £cc.  ibul. 
Pro  Johannc  Temple,  Supervifore  Gene- 
rali  omnium  Bofcorum  in  Partibus  boreali- 
bus   Anglix.  ibii.    Pro   Johanne  Wells  8c 
Benjamino  Wallinger.  ihii.     Pro  Rowleio 
Ward,    Armigero,   Scrvicnte  ad    Lcgcm. 
ibid.      Pro    Johanne    Worncll.   ibii.     Pro 
Jolhue   Willard.  ihii.     Pro   Jacobo    RolTe 
8c  aliis  AiTecIis  Cubiculi  Rcgis  &  SuccefTo- 
ribus  fuis.  239.     Conccffio   Commiflionis 
fpecialis    pro   Concilio   in  Virginia.   ibii. 
Pro  Anteambulantibus  Regiis,  libi  8c  Suc- 
cefToribus.  279.    Pro  Regibus  Hcrauldis  £c 
Purfuivantibus  ad  Arma.  287.     Conceflio 
ad  vitam  Principi  Rupert  filio  Reginx  Bo- 
hemix.  T.VIII.  P.  III.  38.     Altcra  Con- 
ccflio  ad  vitam  pro  Domina  Eliiabetha  fi- 
lia  Reginae  Bohemix.  ibid.    Conceflio  Re- 
gardi  pro  Francifca  Montbodiac  NutriceSc 
Matrona  Camerae  Regina:.  61.     Conceffio 
pro  Groraettis  Camerx  Regis  in  Ordinario 
diverforum  Feodorum  folubilium   pcr  ilios 
qui    ad  gradus  Honoris  promoventur.  66. 
Pro  Ambrofio  Randall  8c  Willielmo   Bos- 
well  Armigeris.  67.     ConcelTio  Feodorum 
Johanni   Millicent  Militi,  Servienti  Porta- 
tori  Regis ,  Sc  Succeflbribus  ejus.  70.   Con- 
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ConventicuU  inhibita.  T.II.    P.  I.  9,  13,16. 

T.III.  P.IV.  86.    T.IV.  P.II.  71. 
Conventria.     Vide  Coventrin. 
Conventry  (Thomas).  T.VII.  P.III.  10,  Si, 

114,   134,   iff,  210,  239,  247.    P.  IV. 

'« >  J°.  77>  96,  i44>   171- 

Convocatio  Eborum.  T.  II.  P.  I.  67.  Cleri. 
T.  II.  P.  III.  39,  43,  loi,  114,  116, 
143,  183.  T.ll.  P.  IV.  31.  Cleri  Can- 
tuarieniis  Provintise.  f6.  Eborum  Pro- 
vintix.  T.III.  P.I.  63.  Eborum.  T.III. 
P.  III.  14,  133,146,  180.  Cantuarien- 
fium.  70,  133,  180.  Eborum  &  Can- 
tuarieniium  contraFrancos.  P.IV.  28.92, 
104.  Eborum  &  Cantuarienfium.  71. 
Cantuarienfium  &  Eborum.  T.III.  P.IV. 
134.  T.  IV.  P.I.  Eborum.  65-.  Cantua- 
rienlis  Provincix.  T.V.  P.III.  140. 

Con-soay  (EJwardus).  T.VIII,  P.I.  18. 

■  (Edvpardus).  Conceffio  Officii  Secreta- 
rii  ei  direda.  T.  VIII.  P.  I.  64.  Altcra 
Conceffio  ei  direfta  de  Penfione  ducenta- 
rum  librarum  per  annum.  ibid. 

'  (Edwardus  Dominus).     Commiffio  ei 

conceffa ,  concernens  novas  Eredtiones  apud 
London.  T.VIII.  P.I.  70. 

(Edwardus),  Miles.  T.VIII.  P.  1. 130. 

■  (Willielmus  Holland  de) ,  Juftitiariusad 
Placita.  T.VIII.  P.II.  19. 

-  (Edwardus  Dominus).  Penfio  ei  con- 
ceffa.  T.VllI.  P.  II.  22.  Obtinet  Officium 
uniusPrimariorum  Secretariorum.  T.  VIII. 
P.II.  2/. 

CoBTvel  (Capella  de) ,    in  Comitatu  Carmar- 

then.  T.VIII.  P.II.  59. 
Conwey.     Vide  Conway. 
Convphor  de  Offali  (O.).  T.II.  P.III.  iif. 
Conwyk  Prior  de).  T.III.  P.  IV.  72. 
Conwyll  Gay.   Vicaria.  T.VI.  P.IV.  8. 
Cony  (Brianus  de).  T.  I.  P.  II.  212. 

(mlterus).    T.  V.    P.  II.    122,    130, 

»?J.    '37- 

(Richardus).  T.V.  P.III.  114. 

-  (Ricardus),  Miles ,  JuftitiariusadPlaci- 
ta.  T.VIII.  P.II.   14. 

Conyers  (Johannes).  T.lV.  P.I.  80,    128. 

(Robertus).  T.IV.    P.  I.   174, 

(Robirius).  T.  V.  P.  II.  20. 

(Chripferus).  T.  IV.  P.IV.  126. 

(Johannes).  T.V.  P.  11.  94,  97,142. 

P.III.   18,  29,   33. 

. (a,i/?o/cr»j).T.V.P.II.  124.P.III.48. 

(Johannes).  T.  V.  P.  III.  lof,  ij-2. 

(Radulfhtts).  T.  V.  P.IV.  192. 

(iVdlielmus).  T.V.  P.IV.  241.  T.VI. 

P.  I.  38. 

— —  (Dominus  Chrifloferus) .  T.  VI.  P.  II. 
120.  P. III    4. 

(Carolus).  T.VI.  P.  II.   160. 

. Dominus  (Joiiannes).T.Vl.  ?.lV.^f. 

(MiUecentius).  T.  VII.  P.IV.  83. 

— —  (Radulphus) ,  Miles,  unus  ex  Juftitia- 

riis  Regis  ad  Pacem  confervandam  in  Co- 
mitatu  Dunelmenfi.  T.  VIII.   P.  II.  7. 

■  (Williclmus)  alTignatur  Regis  Juftitia- 

rius  ad  Sccuritatem  Pacis  in  Comitatu 
Northamptonix.  T.VIII.  P.II.  12.  Vi- 
de  Coniers, 

Conyngesby  (Johannes  de).  T.  II.  P.I.  5-2. 

—  (Willielmus).  T.VI.  P.  II.  119. 

—  (Humfridus).  T.  VI.    P.II.  121. 

. (Ko&««j).  T.VI.  P.  II.  200.    Vi- 

de  Coningsby. 
Conyngham  (Jacobus  de).  T.II.  P.  II.  23. 

(Willielmus).  T.III.  P.I.  99. 

(WiUielmus  Sc   Rohrlus).   T.  III. 

Tom.  X.  t.  IV. 


P.I.  146,  ij-i. 
Conjngham  (Adam).  T.IV.  P.  IV.  179,  180. 

Vidc  Coningham. 
Conyngflone  (Johannes  de).  T.II.  P.I.  if. 
Conjsburge.     Vicaria.  T.VI.  P.IV.  8. 
Conysburgh  (Gilbertus  &  Willielmus  Je).  T.  I. 

P.IIl.  98. 
Coodrington  (Manerium  de).   T.  VIII.  P.  II. 

Cook  (RJchardus).  T.III.  P.I.  121. 

(AUam).  T.III.  P.  I.  140. 

(Walterus).  T.IV.  P.I.  40. 

(Waltertis).  T.IV.  P.III.  3. 

(Johannes).  T.IV.  P.III.  42. 

(Thomas).  T.  V.  P.I.  8. 

(Richardus).  T.  VI.  P.  III.   14^. 

(Anthonius).  T.Vl.  P.  III.  170  ,  197.  P. 

IV.  86,    ifj. 

(WilUelmus).  T.VI.  P.III.  170,   I9|-. 

-  (Johannes).  T.  VI.  P.  IV.  102. 

(Robertus).  T.VI.  P.  IV.  133,   i^j-. 

(Thomas).  T.VI.  P.  IV.   162,  171. 

(Robertus).  T.VII.  P.I.  22f. 

-  (Edwardus).  T.VII.  P.II.  20,209.  Vi- 
de  Cooke. 

Cooke  (Johannes),  Miles.  T.VIII.  P.  I.  160. 
Conceffio  ei  directa.  ibid. 

— —  (ErancifcHs) ,  Miles,  unus  Juftitiario- 
rum  Regis  ad  Pacem  confervandam  in  Co- 
mitatu  Derbise.  T.VIII.  P.II.  6,  33. 

-  (Johannes),  Miles.  Conceffio  ei  fa£ta 
Officii  unius  Secretariorum  Regis  Caroli 
Primi.  T.  VIII.  P.II.  25-. 

-  (Johannes)  ,  Armiger.  Commiffio  ei 
diredta  in  Comitatu  Cornubia:.  T.  VIII. 
P.  II.  33.       ^ 

-  (Henricus) ,  Artium  Magifter.  Litterse 
Patentes  ei  diredlce  de  Prxfentatione  ad  Re- 
ftoriam  de  Hallingbury  Magna,  iaDioece- 
fi  London.  T.VIU.  P.III.  8j-. 

-  (Walier).  Commiirio  ei  dire£la.  T. 
VIII.  P.III.  117. 

— —  (wiUielmus).  Commiffio  ei  direfta  ad 
fupervidendum  ftatum  Regia;  Claffis.  T. 
VIII.  P.III.  117. 

— —  (Thomas),  Aldermannus  London.Com- 
miffio  ei  direfta.  T.VIII.  P.III.  2^-3. 

-  (Cornelius).  Commiffio  ei  direfta.  T. 
VIII,  P.III.  2r4. 

(Leonardus)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  direftae  de  Prse- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Waltham  fuper 
Thamefin,  Dioecefis  Wintonije.  T.VIII. 
P.IV.  61. 

—•  (Johannis) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter  ,  conftituitur  RecStor  de  Asbury ,  in 
Dioecefi  Exonix.  T.VIII.  P.IV.  62. 

■  (Radulphus) ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 
Iter.  Litterae  Patentes  ei  diredtae  de  Prse- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Burythorpe , 
Dicecefis  Eborum.  T.IX.  P.I.  82. 

■  (Nathaniet)  ,  Clericus,  Artium  Magi- 
fter.  Litterx  Patentes  ei  dircfta-  de  Prx- 
fentatione  ad  Redloriam  de  Wootton  Fitz- 
paine,  in  Dioecefi  BriftoIIienfi.  T,  IX.  P. 
H.  209.     Vide  Cook. 

Cookes  (Edwardus).  T.  VIII.  P.  11.  17. 

"  (Zivoardus) ,  Clericus.  Littera:  Patcii- 
tes  ei  diredlae  de  Prxfentatione  ad  Vica- 
riam  ,  five  Ecclefiam  Parochialem  de  Brig- 
ham  in  Comitatu  Cumbria:,  Dioscefis  & 
Jurifdiaionis  Ceftria;.  T.  IX.   P.  II.  144. 

Cooper  (Ifaacus)  ,  Juftitiarius  ad  Placita  in 
Coniitatu  Suffolcia;.  T.VIIL  P.II.   16. 

(Rkardus),   Miles,  Juftitiarius  ad  Pla- 

cita  m  Comitatu  Surnx.  T.  VIII.  P.  II. 
16. 

(Radulphus).  T.VIII.  P.  II.  16. 

-  (Ifaacus) ,  Clericus ,  &  Capellanus  Ma- 
riae  Compton  Comitiffse  de  Buckingham. 
T.VIII.  P.  II.  38.  Litterae  Difpenfatio- 
num  8c  Confirmationum  ei  direfti.  ibid. 

(Francifcus) ,  Clericus ,  Theologia;  Bac- 

calaureus.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de 
Prxlentatione  ad  Redloriam  de  Chellis- 
worth  ,  Dioecefis  Norwicenfis.  T.  VIII. 
P.III.  168. 

(Petrus) ,  Clericus ,    in  Artibus  Magi- 

fter.  Litterx  Patentes  ei  direiftae  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Galvalle,  five 
Lanlley.  T.VIII.  P.  III.  224. 

(Anth.  Afliiy).  T.IX.  P.III.  2j-i. 

Coorte  (WiUiilmus).  T.VI.  P.II.  208. 
Coote  (Nicholaus),  Miles ,  Regis  Deputatusad 

Pacem  confervandam  in  Comitatu  EflcxiK. 
T.VIII.  P.II,  8. 

(WiUielmus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 
fentatione  ad  V  icariim  de  Stan  well ,  T .  VI II . 
P.III.  227. 


Coote  (Carolus)  ,    Eques  ,    Baronettus  ,    &c. 

Commiiiio  ei  diicda.  T.IX.  P.ll    170. 
Cooun  taro,  (Mauritius ti).  T.I.  P.I.  16,  17. 
Copcot  (Richar.ius).  T.V.  P  111.  ys.j-^,';-;' 

1 14. 
Cop;  (Johannes).  T.IV.  P.  I.  88. 

(lViUiel77.us).  T.V.   P.IV.  218. 

(Robertus).  T.VI.  P.IV.  114,   162, 

(A.ithonius).  T.  VII.  P.  II.   166. 

■ (Edwardus).  T.VIl.  P.  III.  S2. 

(Willielmus),   Miles ,    Jullitiaiius  ad    Pa- 

cem  confcrvandam  in  Comitatu  Oxonise. 
T.VIII.  P.ll.  13. 

~—  (Johannes)  ,  Clericus.  Littcvx  Patentes 
ei  diredt.-e  de  Prxfcntatione  ad  Portionera 
Redtorix  Ecclelix  Parochialis  de  Spring- 
field  ,  vocatam  Rjchard  's  Portion ,  in  Comi- 
tatu  Effexiae,  Dioecefis  London.  T.  IX. 
P.II.  216. 

Copenhaven  (Jafperus).  T.V.  P.  III.  32. 

Copenot  (Johannes).  T.IV.  P.II.   ij-2. 

Copford.     Reaoria.  T.VI.  P.IV.   ifi. 

Cophous  (Johannes  del).  T.VI.  P.III.  92. 

Copinis  (Francifcus  de).  T.  V.  P.  II.  102. 

Copis  (Johannes).  T.  V.  P.IV.  108. 

Copland,  Richardi  Filia.  T.  I.  P,I.  66. 

Coptepn  (Johannes).  T.  IV.  P.II.  136. 

(Philippus).  T.V.  P.II.    I7J-, 

Copley  (Rkhardus).  T.  VI.  P.  III.  141. 

(Thomas).  T.  VI.  P.  IV.  49. 

(Amhonius).  T.VII.  P.II.  So  ,  83. 

Coppe  (Johannes).  T.  II.  P.  IV.  83. 

(Margerie).     Pardonatio    ei    conceffa. 

T.VIII.  P.II.  24. 

Coppeforde.  Reaoria.  T.Vl'.  P.IV.  loi. 

Coppehoufe  (Johannes).  T.II.  P.IV.  ii. 

Coppinger  (Thomas) ,  Clericus ,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  direiStx  de  Prx- 
ientationead  Vicariam  dePrcfton,  Dicccc- 
fis  Norwicenfis.  T.  IX.  P.  II.  210. 

Coppyld  (Johannes).  T.V.  P.I.  r^i. 

Copyn  (WilUelmus).  T.VI.  P.III.  113. 

(Georgius).  T.  VH.  P.  II.  6^,  lyi. 

(Georgius).  T.  VII.  P.III.  82. 

Coquind  (Robertus  ic  IVHtielims  de).  T.IV.  P. 

II.  .33. 

Coquine  Magifter.  T.II.  P. IV.  43. 
Coquyn  (Thomas).  T.VI.  P.II.  202. 
Cor  (Ambertus  de).  T.IV.  P.III.  183; 
CoraU  (WiUietmus).  T.VI.  P.IV.  116. 
Corance  (Johannes)  conftituitur  GeneralisRe- 

ceptor  Exituum  8c  Reventionum  Ducatiis 

Cornubix.  T.  IX.  P.  II.  204. 
Corant(R:ichardus)r^.\\.  P.I.  184. 
Corbanienfis   Epifcopus   (Petrus).    T.  VI.   P. 

III.  9. 

Corbaran  (Johannes).  T.  II.  P.  III.  10. 
Corbautan  (Johannes  Jf).  T.III.  P.  I.  141. 
Corbeius  (witichindus  Abbas).  T.  I.  P.I.  34. 
Corbet  (Walterus).  T.I.  P.I.  13. 

.  (Robertus).  T.  I.  P.  I.  48. 

(Thomas).  T.  I.  P.  I.  iio,  iii,   ijz. 

p.ii.  n,  n. 

(Nichotaus).  T.  I.  P.  I.  181. 

(Petrus).  T.  I.  P.  IL   ij-j-,   191,  203, 

221.    P.  III.  17,  11,   129,   149,   161.   p. 

IV.  f,  48. 

(Nicholaus).  T.  I.  P.  II.  ij-6,  10 j.  P. 

III.  17,   131. 

. (Walterus).T.\.?.\\\.  101. 

(Willielmus).  T.I.  P.III.  163. 

. (Alexander).  T.I.  P.III,  183. 

(Petrus).  T.  I.  P.  IV.   108,   144.    T. 

II.  P.I.  f9.  P.II.  18,   27,  47, 

■ '  (Rogerus).  T.  II,  P.II.  43. 

. (Nichotaus).  T.  II.  P.  II.  108. 

(Rogertts).  T.  II.  P.  II.   120,   187. 

(Robertus).  T.ll.  P.III.  189. 

. '  (Robertus).  T.II.  P.IV.  11,  i8j-. 

■ •  (Rogerus).  T.III.  P.I.  146. 

(Walterus).  T.III.  P.Il.  8j. 

(Robertus).  T.IV.  P.I.  29,  83. 

(Rogerus).  T.IV.  P.  IV.  70. 

(Richardus).  T.V.  P.III.  5-6. 

(RicharJus).  T.V.  P.  IV.  44. 

(Andreas).  T.VI.  P.IV.  if6. 

(Benediclus).  T.VII.  P.  I.  189. 

(Vincentius).  T.  VII.  P.  III.  20. 

(EjwarJus),  Clericus,  Artium  Magi- 

fter,  promovetur  ad  Rcdloriam  de  Ken- 
chefter ,  in  Dioecefi  Herefordienfi.  T.  IX. 
P.II.  2J-2.     Vide  Corbett. 

Corbett  (R.cbertus).  Commiflio  ei  dircila.  T. 
VIII.  P.I.  49- 

(Cleinens),  Legum  Doftor,  Jc   Jufti- 

tiarius  Regis  ad  fecuritatem  Pacis  in  Coini- 
tatu  Nortolcix.  T.VIII.   P.II.  12. 

(Johannes),  Baro.  T.vm.   p.n.  n, 

.  (AnJreas).  Miles.  T.  VIII.  P.  II.  14. 

. (Thomas).  T.VIII.  P.  II.  14. 
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. iClcwens),  Legum    Doaor ,    jBftitia-  Corndlo  {G  de)    T.l    ?   U.^^. 

VIII     P    II     16  Cornerio  {IViIlielmus  Je).  T.l.  i'. II.  loo, 

. (AnJre«s),me,.    Commiffio  ei  dire-  Cor^et  {RepnM,a).TV.P.lV    96. 

aa  in  Comitam  Salopi^e.    T.  Vlll.  P.  II.  C»m«  {Roiernis  de).  T.III.  P.II.  .0.  P.III. 

Jt  {Johmnes)  creatur  Baronetus.  T.  VlII.    Corne^dl    Reftoria.  T.  VI    P    IV    4+. 

p    //^,2  Corne-wnil  {Httrnfridus).  T.Vnl.V.n.  9. 

___-  r*R/VW«<)  .  Decanus   Ecclefix  Cathe-    CorneroMs  {Carolus) ,    Miles,    Commiflanus 
dralis  Cirrifti  Oxonienlis.  T.  VIII.  P.  III.         Regis   ad  fecuritatem   Pacis  in  Comitatu 

Norfolciae.  T.VIII.  P.II.  ii. 

{Uomiis).  T.VIII.    P.II.  1;. 


CornubU    Comes  {Eimundus).   T.  I.    P.  IV. 
88,  89,   iij.  iif,   ifo.T.ill.  P.I.  176. 

. {Vetrus).  T.I.  P.  IV.  144. 

. Comitiffa  {Margnretit).  T.I.  P.IV. 

88. 


P.III. 


28.     Promovetur  ad    Epilcopatum    Oxo 
nienfem.  ibid. 


- .  (Rii«r^«:),Theologis:Profeffor.  Lit-     Cornevods  {f^cobus)    TAV.VAV.  148. 

terx  Patentes  ei  direftx  de  Prxfentatione    Cornereayle  {Ofmonle).  T.II.  P.  II.  iio. 


ad   Reftoriam  de  Baldwin  Brightwell,  in 
Dioecefi  Oxonix.  T.  VIII.  P.  III.  31.   Vi- 
de  Corbet. 
Corbex*  {ReginMus  de).  T.  IV.   P.  II.  47- 
Corbie  (Abbas  de).  T.II.  P.III.  27- 

{.4rnaldus).   T.III.P.H.  134- 

{Arnaldu.').  T.  III.  P.  III.    97.    i3». 

IJ9,   161,  168,   182,  193.   P.IV.  36. 

(ReginaldHs).  T.III.  P.IV.  33. 

{Edmundus).  T.  IV.  P.I.  69. 

Corbolani  Stregi  (Gerardus).  T.I.  P. III. 204. 
Corbolayne  {Johannisde).  T.III.  P.I.   143. 
Corbon  {Colims).  T.V.  P.IV.  97. 
Corbrigg  {Thomas  de).  T.II.  P.  I.  37-   P-  l^- 

'39. 
Corcagenfis  Epifcopus  {Johannes).  T.  II.  P.I. 

98,   109  ,   119.   P.K.  98. 

(P.itrifi«i).  T.IV.  P.II.  99. 

. —    . —  {Jordanus).T.V.?.U.  \iS- 

{GerMus).    T.  V.  P.  IV.  loj".   T. 

VII.  P.I.   164. 
Corcha^nont  {Jokwnes).  T.  II.  P.  II.  31. 
Corcun  {Robertus) ,    Legatus.    T.  I.   P.  I.  61  , 

61. 
Cordall  {Thomas).  T.  VII.  P.  II.  if. 
Corday  {Richardus  £c  Robertus).  T.  IV.  P.III. 

loi. 
I {Radulphus).  T.IV.  P.  III.  i)-8. 

{Garftas).  T.V.  P.  II.   164. 

Cordtlier  {Robertus).  T.III.  P.IV.   11. 
Cordell  {mllielmtts).  T.VI.  P.IV.   i}-^,  Iff. 
CorddUs  {Jacobu').  T.VI.  P.II.  176. 
Corder  {Gawmus).  T.II.  P.  III.  17«- 
Cordtrii  {Petrus).  T.IV.  P.UI.   ij6. 
Cordewainer  \Thomas  le).  T.II.  P.III.  10. 
Cordewell  {Samuel).  T.  VII.  P. III.  if^- 
Cordiere  {Marlinus  le).  T.  I.  P.  IV.   131. 

{Johannesle).  T.III.  P.II.  130. 

Cordon  {Richardus).  T.IV.  P.II.  31. 
Cordova  (Dominus  Johannes  de).  T.  VII.  P. 

I.  199. 
Conirey  {Johannes).  T.VI.  P.III.  14- 
Cordun  {Jocclinus  Sa  Richarjus  de).  T.I.  P.I. 

I I. 
Cordwell  {Samuel)   conftituitur  Cuftos  Leo- 

num  &.  Leopardorum   infra  Turrim  Loa- 
don.  T.IX.  P.IIl.  38. 
Core  {Adam).  T.  III.  P.I.  149.   '^^ 
Cmace  {Johannes).  T.V.  P.IV.  99. 
Corefley.     Locus   lic    vocatus ,   in    Comitatu 

Northumbrix  fitus.  T.VIII.  P.II.  S^. 
Coreur  {Galfriius  le) ,  &  Odierna  Uxor.  T.I. 

P.III.  Ho. 
Corewall  {Thomas).  T.VII.  P.IlI.  10. 
Corewen  {Thomas).  T.V.  P.III.  38. 
Corjf  (Burgus  de).  T.  IX.  P.  I.  i. 
Corgners  {Johan.es  dc).  T.  II.  P.  I.  fl. 
Corheria  {Barth.  de).  T.  III.    P.  U.   >So. 
Coria.   Proclamatio    ad  impedicndam  Cono- 
rum,  Pellium,  £cc.  tranlportatioaem.  T. 
VIII.  P.  III.  144- 
Corida.  T.IV.  P.IV.  74. 
Corifofetenfis    Epifcopus    {Radulfhus).    T.  V. 

P.  IV.  134. 
Coriton  {iVillielmus) .    Commiffio  ei  diredVa 
ad  confervandjm  Pacem  ia  ComitatuCor- 
nubiae.  T.VIII.P.II.  f. 
Corkagenfis  Epifcopus.     Reftitutio  Tempora- 

lium.  T.III.  P.IV.  119. 
Corlel  {Johannes  de).  T.III.  P.IV.    lyi. 
Cormails  {Jchnnnes).  T.I.  P.II.   112. 
Cormera  {Willtelmus  de).  T.  I.  P.  II.    147. 
Cornavilla  {GuiUielmus  de).  T.I.  P.I.  31. 
Cornbr.  {fohannes  de).  T.  I.  P.  III.  105. 
Corneburgh  {Alueredus  de).   T.  V.  P.  II.  162. 

P.III.  5-4.  f6,  76. 
Corney::.  {Richardus  de).  T.V.  P.II.   164. 
Cornelian  (Prior  de).  T.I.  P.  II.  27. 
Corneiti  {Reymundus).  T.U.  P.  III.    30,  47, 

200.  P.IV.  93. 
Cornelius    {Johannes)  ,    Clericus ,    Theologix 
Baccabureus  ,    promovetur  ad   Retloriam 
de  Helminghara,    Dioecelis  Norwicenfis, 
T.IX.  P.li.  2J5-. 


{IVtllielmus).    T.  II.    P.  IV.    2f , 


if7- 


Comes  {Johannes  del.Uham).  T.II. 

9.  2)-,  26,  zS,  31,   3J-,  41,  44, 

62,  89,  96,  97  ,   112  ,  117  ,  120,    III , 

141,  148,  183. 

.  {Edwardus)  ,   Primogenitus    Regisi 

T.  II.  P.III.  161,   166,  183. 

— {Johannes).  T.IL  P.IV.  33,  <5f. 

Comites  (R.  &  T.dmundus).  T.  IV; 

P.  I.  132. 

Epifcopus.  T.  I.    P.  I.  47.    T.  II. 

P.IV.  15-7. 

Comwall  {Thomas) ,  Miles,  Juftitiariusad  Pla- 

cita.  T.VIII.  P.II.   14. 
CornwalUs  {Thomas).  T.VI.  P.IV.  28. 

{Edwardus).  T.  VI.  P.IV.  28. 

{Thomas).T.VU.  P.  I.  214. 

{Carolus).  T.  VII.  P.III.   134. 

■  {Edwardus  ,    Erancifcus ,    Thom»s  & 

Henricus).  T.VII.  P.  III.  ifS. 
Cornwell    {Erancifcus)  ,    Clericus ,    in   Artibus 
Magifter.    Litterx  Patentes    ei  direiSlae  de 
Praifentatione    ad    Vicariam    de     Horton- 
Kirkby,  in  Dicecefi  Roffenfi.  T.VIII.  P. 
'!•  ^49- 
^\rode'va'Mihofe.  T.IV.P.IV.  19$-.     Comux.  {Arbertus).  T.I.  P.I.   11. 
T.V.  P.  I.  12,  99,  100,   loi.  Corciles  {Cutlltelma).  T.III.  P.II.  45-. 

(Thomas)    T  V  P  III.  197    P  IV.     Corona ,  5c  quae  Coronam   concernunt.   Juri 
^  ;•      •     •     •  •      •  r......-.-      ^    ,     n     ,w     ,^^^    ,68,    iSj-. 


IV.  24 


-  {Edwardus).  T.II.  P,  IV.  185-. 

{Johannes).  T.III.  P.ll.  41. 
■  {Edwardus).  T.III.  P.II.   100. 

{Johannes).   T.III.  P.  III.  ip;-.  P. 


{Johannes).  T.  IV.    P.  I.  ff ,  75-. 

{Johannes).  T.IV.  P.  II.   149  ,  ij)-, 

196,  198.    P.  III.    10,   if ,   30,   38,  39, 
167. 

{Johannts).  T.IV.  P.  IV.  20,  24, 

94,   118,  138,  if4,   161  ,   185- 


3» 


{Richardus).  T.Vl.  P.  III.  77. 
{Richardus).T.V\.  P.IV.  21. 


Cornewood  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  Dioecefis 

Kxonienfis.  T.  VIII.  P  II.  167. 
Cornewood  (Vicaria  de) ,  in  Comitatu  Devo- 

nix.  T.VIII.  P.III.  28. 
Corney  {Johannes) ,  Clericus,  CapellanusWil- 

lielmi  Comitis  Denbigh.    Littera:  Difpen- 

fationum  Sc   Confirmationum  ci   diredla:. 

T.  VIII.  P.  II.  167. 

■  {Johannts).,  Clericus.   Litterx  Difpen- 

fationum   2c   Confirmationum  ei  i\K€tx. 

T.  VIII.  P.II.  170. 
Corneys  {NichoUus).  T.IV,  P.III.  8f. 
Cornhill  {ReginMus  dt).  T.I.  P.  I.  49. 

{Edmundus).  T.IV.  P.  II.   190. 

Cornhill  (Ecclefia  Parochialis  SanHi  Petri  in), 

infra  Civitatem  London.  T.  VIII.   P.  II. 

Cornhiswait  {Goftnus).  T.U.  P.  III.  167. 

Cornhult  {Johannes  de) .  T.III.  P.I.  193. 

Corniche  {Johannes).  T.V.  P.I.   128. 

CornilL  {Raymundus).  T.II.  P.III.  45-. 

Cornilliano  (R.  de).   T.I.  P.III.  43. 

CornubiaSx.  ResCornubixComitatus.  T.I.P. 

1.83,    148.    Comitatus  cum  Caftris  ,  ©>(•. 

datus  Petro  Gavefton.  T.  I.  P.IV.  88,89. 

De  Stannaria  concefsa.  T.II.  P.III.   161. 

VicecomitatuSiLaunconeton  Caftrum,  Bur- 

gum  &  Honor  cum  Parco ,  Tremeton  Ma- 

nerium   cum  Viila    de  Saltefli   ac    Parco. 

Tyntagelle  Caftrum  ,   Burgum   &   Mane- 

rium,   Rofterniell  cum  Parcoibidem.  Cly- 

mellonde   Manerium  cum  Parco  de  Kery- 

bullock.     Tybefte  cum  Balliva  de  Ponde- 

fhire,  Tewyngton,  Hellefton,  in   Kerier, 

Moresk,   Tewarnayl,  Penghneth,  Penlyn 

cum   Parco  ,    Rellaton   cum    Bedellaria  de 

Eftwyvellhire,  Hellefton  in  Trigfliire  cum 

Parco  de  Hellesbury ,  Lyskyret  cum   Par- 

co  ibidem  ,  Calliftok  cum  Pifcaria  ibidem. 

Talskydi  ,    Loftwythiel    cum   Molcndino 

ibideni ,  Ptifas  Sc  cuftumas  Vinorum  ,  Pro- 

ficua  Portorum  &  alia,  Stannaria  una  cum 

cunagio  ejufdem  Stannariae  cum  proficuis 

Curix  Stannarix  &    Minerx  in  Comitatu 

Cornubix.  T.  III.  P.  IV.  164.  Cornubix 

8c  Ceftrix  Terrx    cyf.  conceffx  Henrico 

Primogenito    Regis.   T.  III.    P.  IV.  iSf 


fcrvanda.  T.  I.  P.  IV. 
193.  T.II.  P.I.  60,  loi  ,  146,  173,174, 
'77.  "79>  '83,  199.  Placita  contra  Co- 
mitem  Lancaftrix.  P.IV.  40.  Coronxju- 
ra.  T.  II.  P.II.  loi  ,  148  ,  149,  ij-3  ,  194. 
P.III.  3,  4,  26,  43.  Coronx  Jus  non 
violandum.  T.  II.  P.IV.  94.  Coronx  Re- 
gis  Sc  Rcginx  impignorat-x.  T.  II.  P.  IV. 
74,  129,  ijy,  148.  De  recipiendis.  i<5o, 
162.  Dc  deliberatione.  ijf.  De  Gemmis 
Coronx  Anglix  annexandis.  T.  VII.  P.  I. 
146.     Scedula  Jocaiium  annexorum.  148. 

Coronati  {Bertrandus).  T.  I.  P.III.  5-2. 

Coronatio  Henrici  Tertii.  T.  I.  P.  I.  72,  81." 
Coronatio  proroganda  propter  Conciliura. 
T.I.  P.II.  136.  Provifio.  136,  140.  Me- 
morandum  de  Coronatione.  141  ,  144.  Su- 
per  Coronatione  Regis.  T.I.  P.  IV.  90, 
92,  loj-.  Rex  coronandus.  108.  Regis 
&  Reginx.  iio.  iii.  Forma  Juramenti. 
112.  Coronatio  Regis  Edwardi  Tertii, 
&  Juramentum.  T.  II.  P.  II.  172.  Phi- 
lippx  Reginx.  P.III.  39.  De  Coronatio- 
neRicardi  Secundi.  T.III.  P.III.  62.  De 
Coronatione  Regis.  T.IV.  P.  II.  27.  De 
Prxrogativa  Regis.  31.  Super  Corona- 
tione  Henrici  Santli.  T.  IV.  P.  IV.  ifo, 
ifi  ,  ij-2.  Super  nominatione  ,  ratione 
Coronationis.  iff ,  if6.  Super  Corona- 
tione  Regis  Parifiis.  T.  V.  P.I.  28.  Co- 
ronatio  Reginx.  T.V.  P.I.  139.  Annulus 
pro  Rege.  139.  De  Jocalibus  Reginx. 
141.  Super  Coronatione  Edwardi  Quinti. 
T.V.  P.  III.  131.  Ricardi  Tertii.  132. 
Henrici  Scptimi.  166.  Eliiabethx  Regi- 
nx.  186.  Marix  Reginx  ,  de  Servitiis. 
T  VI.  P  IV.  f.  ProCarolo  ComiteNot- 
tingham  Officium  Conftabularii  pro  dic 
Coronationis  Regis.  T.VII.P.II.  78.  De 
Reftridlione  Papali  ad  Coronationem.  79. 
Pro  Carolo  Comite  Nottingham  Ofliciuni 
Magni  Senelcalli  pro  die  Coronationis.  80. 
Ofticium  Mareschalli  pro  Edwardo  Comi- 
te  Wigornix,  So.  Pro  clameis  ad  Coro- 
nationem  Regis  Coramiflio.  81.  Super 
Coronatione.  82, 

Coronatores.     De  cligendo.  T.V.  P.II.  175. 
T.V.  P.III.  129  ,  133. 

Coroner  {Robettus  le)  de  Scardeburgh.  T.  I.  P. 

I.    f2. 


Calftoke  Manerium.  T.V.  P.I.  131.    Do-    Crf  {Johannes).  T.IV.  P.I.  5-4. 

minium  Sc  Manerium  de   Penole.    Tertii    Corral  {Johannes).  T.IV.  P.IV.  164,   165-. 


pars  Stannarix ,  tertia  pars  Cunagii.  T.  V. 

P.IV.   163.     Penwith  8c  Kerr ,  confuetu- 

do  vocata  le  Tri^K^c.  T.VI.  P.III.  11. 
Cornubid  {Fr2teT  Joceus  de).   T.  I.  P.IV.  30. 
■  {Richardus  de).  T.I.  P.IV.   19,-.  T. 

II.  P.I.  37.  17«. 

{Tmmas  de).  T.II.  P  I.  37. 

Cornubii  Comes  {Rtginaldus).  T.  I.  P.I.  3, 

S,  36.  P.  II.  124. 


Corrance  {Johannes)  ,  Generofus  ,  conftitui- 
tur  Clencus  omnium  Brevium  2c  Proces- 
fuum  in  Curia  Camerx  Stellatx.  T.  IX. 
P.II.  86. 

Corrario  {Angelits  de).  T.IV.  P,  I.   160. 

Corrt  (Dominus  </«)    T.I.P.  III.  f^  ,  f  3,  j-j. 

Corrion  {Lopus  de).  T.VI.  P.III.  202. 

Corry  {H^rbartus  de).  T.  III.  P.lV.  ifz, 
{Adam).  T.IV.  P.IL  28,  29. 


{EJmitndus).  T.I.  P.  II.   129,   144,    Corfon  {Richardus  de).  T.II.  P.II.   129 


ij-4,  \ss,   161,  176,   178,  201,  203.  P 

III.    9,     17,     18,     20,     2j-,     69,    70.    74. 

13S,  140,  i79j  203,  2if.   P.  IV.  1 ,  7, 

40. 

— —  {Richardus).  T.I.  P.IL  iff,  164. 
Comitiffa.  T.  I.  P.IH.  i68. 


Corff/  {Anthontus).  T.  V.  P.  III.  17/. 

{Petriis).  T.  V.  P.  III.   142. 

Cort  {Robertus).  T.III.  P.I.    18. 
Cortada  {R-^ymiinJus  Je).  T.  I.  P.II.  214. 
Corte»  {Johannes).  T.V.  P.I.  fz. 
Cortenenoy  {Johannesde).  T.  I.  P,  II.  30. 

C»rtt- 
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Carteneto  (Johxnnes).  T.V.  P.  IV.  8i. 
Corienhxk  (RkharJus).  T.II.  P.III.   199. 
CortharJy    {Petrus).    T.  V.    P.  IV.  88  ,    89, 

po. 
Cortilliano  (Petrus  de).  T.I.  P.  III.  43. 
Cortlogon  (Oliverus).  T.V.  P.IV.  30. 
Corton  (Thomas).  T.VI.  P.  III.  3+. 
Corton.  Reaoiii.  T.VI.  P.IV.  4.9,   \6z. 
Cortoppe  (JhcoLhs.  T.VI.  P.  IV.  ,-6. 
Cortrxco  Caftellanus  (Rogerus  de).   T.  I.  P.  I. 

9.  3°- 
Corveil  (Gitiot  de).  T.IV.  P.III.   loi. 
Corveire   (mllielmits  de).    T.  I.   P.  II.   iif, 

110. 
C«r«»  (twcijs).  T.V.  P.IV.  99. 
Coruner  (JVilUelmus  de  /«).  T.  I.  P.II.  iii. 
Cornnfy  (fohitnnes  de).  T.III.   P.II.  ijo. 
Corunti  (Johnnnes).  T.VI.  P.II.  46. 
Cory  (Johnnms).  T.  II.  P.IV.   137. 
(Thomns).   Officium  ei  concefTuin,   T. 

IX.   P.II.  248. 
Corfton  (WilUelmus  de).  T.III.  P.  III.  5-9. 
Corzelyn  (Henricus).  T  II.  P.IV.   160. 
Coscob  (Richardus).  T.  VI.    P.II.  203. 
Cofeley  (Thomas).  T.V.  P.III.   197. 
Cosgrave.    Ecclefia"  Parochialis   fic  difta  ,   in 

Diceceii  Petriburgenfi.  T.IX.  P.II.  2}-i. 
Cofham  (Recloria  £c  Ecclefia  de)  ,  in  Comi- 

tatu  Wiltefix.  T.VIII.  P.II.  f6. 
Cojhe  (Wdterus).  T.  VI.  P.  IV.   100. 
Cofin  (Johnnnes) ,   Canonicus   Cathedralis    de 

Durham.  T.VIII.  P.I.  91.  Concelfio  fpc- 

cialis  Commilllonis  el  direfta.  ibid. 
_ —  (Johannes) .  Ciericus,  Theologix  Bac- 

calaureus.    T.  VIII.   P.  II.    40.     Litters 

Difpenfationum  8c  Confirmationum  ei  di- 

redts.  ibid. 
— —  (Johmnes) ,  Capellanorum  Regis  Ordi- 

nariorum  unus,  promovetur  ad  Decanatum 

Ecclefis  Cathedralis  Petriburgenfis.  T.  IX. 

P.III.  41. 
Cojitge  (RndulphHS  de).  T.I.  P.III.  183. 

(Edmundus).  T.  VI.    P.  III.  141.    P. 

IV.  9. 

Cofmgton  (Stephanus  de).  T.III.  P.I.  46. 
■I  (G.  de)  ,  Sandtorum  CofmsE  8c  Da- 

miani  Cardinalis.  T.  I.  P.  I.  128. 
.  (B.  de).  T,  I.  P.  III.  19;-. 

■  (AJriconns  de).  T.  IV.  P.  IV.  179. 

Cofington  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  Diaecefis 

Lincolnise.  T.  VIII.  P.  II.  39, 
Cojlany  (San£ius  Michxel  de).  EcclefiaParochia- 

lis  fic  di£ta  in  Dioeceii   Norwicenfi.    T. 

VIII.  P.III.  jf 
CosUnye  (Ecclefia  Parochialis  SanBi  Michadis 

de),  Dioecefis  Norwicenfis,  T.  VIII.  P.  II. 

167. 
Cofmi  (Petrus).  T,I.  P.IV,  132. 
Cofmot  (iViUielmus).  T.  IV.   P.  IV.  8 j- ,  94. 
Cofour  (Adam).  T.V.  P.  II.  47. 
Cojfa  {Bnlth»zarius  de).  T.  IV.   P.  III.  60, 

121. 
Coffart  (Richnrdui).  T.III.  P.I.  193. 

(Johannes).  T.IV.  P.III.  8j-. 

Coffebyn  (Johannes).  T.IV.  P.III.  190. 
CoslJ,ill  iRichardus  de).  T.II.  P.  II.  108. 
Cojfon  (Jordanus  dc).    T.  I.  P.  I,  13.   P.  III. 

lOI. 

CoJI:  (IVillielmiis).  T.  II.  P.II.  6\. 

Coflerell.   De  Forma.  Retentionis  pro  Guerra. 

T.V.  P.  III.  4f. 
Cojlero  (Reymundus  de) .  T.II.  P.I.  j6. 

(Petrus  de).  T.  VII.  P.I.  41  ,  42. 

Cojietin  (Gdfridus  de).  T.I.  P.  I.  f,  82. 
Cofiilien  (Dominus  de).  T.III.  P.III.  78. 
Cofion  (Radulphiis  di).  T.  II.  P.  III.    157. 
Cojlon  (Ecclelia  Parochialis  dc) ,  Diceccfis  Lin- 

colniae.  T.VIII.  P.II,  40. 
Coflon.  Reaoria.  T.  VI.  IMV,  8,  ^6. 
Cojlernovnnt  (Comes  de).  T.V.  P.I.   160. 
Coftres  (Xmbertiis  8c  Hient.  dcs).  T,  V,  P.  IV. 

Cojyn  (Barth.).  T.  III.  P.II.  5-9. 

. ■  (Johanna).  T.III.  P.Il.  iCj. 

. .  (Dnniel).  T  V.  P.I.  140. 

. ■  (Ribertus).  T.  V.  P.III.  4. 

, .  (Johannes).  T.VI.  P.  IV.  8. 

Cojyngton  (iVilUelmus  de) .  T.II.  P.  I.  37. 
Coteler  (Johmnes).  T.V.  P.  I.  6. 
CoteUnru  (Petrus).  T.  III.  P.III.  89, 
Cotenne  (Coppus  de).  T.I.  P.IV.  jf. 
Cotere  ((Johannes  de  k).  T.U.    P.ll.  171. 
Coterel  (Lnurentius) .  T.  II.  P.  II.   188. 

-  (Johmnes).  T.VI.  P  IV.  9, 

(Clemens).  T.  VII.   P.III.  ij-8. 

Cotes  (iVillielmas  de).  T.II.  P.II.  114. 

• (Johannes),    Armiger,  conftituitur  Sol- 

licitutor  Regis,  tam  infra  Principalitatem 
Southwallix  8c  Northwallix,  quam  intra 
Comitatus  Salop  ,  Herefordi»,  8cc.  T.IX. 


p.n.  136. 

Cotesbach  (EuJIachius) .  T.I.  P.IV.  92,   107. 
Coteshrok  (iVillielmus).  T.V.  P.I.  66. 
Cotesford  (Rogerus  de).  T.IIl.  P.I.   121. 
Cotejia.  Manerium.  T.I.  P.III.  215-. 
Cotevil  (Johannes).  T.II.  P.I.  fi. 
Cothar  (Anthonius).  T.V.  P.  IV,    103. 
Cotineau  (a.).  T.V.  P.IV.   10+. 
Cotingham  (Robertus  de).  T.I.   P.  IV.  6x. 

(Thomas).  T.II.  P.I.   180. 

(Thomas).  T.II.  P.II.  140. 

(Thomas).  T.  III.  P.  I.  49. 

Coton,  slizs  CHlverfton.  Vicaria.    T.  VI.    P. 

IV.  49. 
Cotsbitch ,  five   Cotteibich   (Re£toria  de)  ,    in 

Dicecefi  Lincolnise.  T.VIII.  P.IV.  119. 
Cotiage-Rents.  Tenementa  fic  didta ,  in  Comi- 

tatu  Herefordia:.  T.VIII.  P.II.  j-j-. 
Cottagia.    De  eorum  conftruilione,    T.  IX. 

P.II.  170. 
Cotitbrune  (Dominus  Johannes  de).  T.IV.  P. 

III.  126. 

Cotienham.  Reftoria  fic  di£la  in  Dioecefi  E- 
lienfi.  T.  VIII.  P. III.. 27. 

Cotlerell  (Clemens),  Miles.  T.  VIII.  P.  II.  10, 

Coitesbich.  Vide  Cotsbith. 

Cottesford  (Robertus) ,  Clcricus,  Artium  Ma- 
giiter.  Litterse  Patentes  ei  dire£ta5  dePrx- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Stansfeild,  Dice- 
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_  (Glodoe).  T.VI.  P.III.  118. 

Courthardy    (Petrus).    T.  V.  P.  IV.  88 ,  89, 

90. 
Courtiron  (Dominus  </e)-  T.IV.   P.HI.  136, 

138,   i4f. 
Couitney  (Willielmus) ,  Miles.  T.  VIII.  P.II. 

14. 
. . —  (IVillielmus)  ,    Armiger.  Commiffio 

ei  diredta  in  Comitatu  Cornubix.  T.VIII. 

P.II.  33. 
Courtoys  (P.).  T.IV.  P.I.  3. 
Coufchez,  (JohannesicAymeriis).  T.III.  P.II. 

Cousclif  (Johannes  de).  T.II.    P.IV.  4f. 

Coufimot  (milielmus).  T.V.    P.L  143.147. 

148,  lyi,   1/3.   ij-f.    if6.    1/7.    '67. 


168,    171,    172, 
P.  II.  7.  9- 
Coufm  (Johannes).  T.IV.  P.III.  14. 

. (Johannes).  CommifTio  ei  dire£la,  T. 

Vlll.  P.ll.  198. 
Couflan  (Stephanus)    T.V.P.IV.  94. 
Coufiuerii  (P)  T.Vl.  P.II.  iff. 
Couflurier  (Rohinettus).  T.IIL   P.  I.  193. 
Couton  (Rogerus  de).  T.II.  P.lV.  23. 
Coutray  (GuiUielmus) .  T.IV.  P.IV.  19. 
Couturier  (Toujfains).  T.IV.  P.  II.  188. 
Coiivyn  (Johannes).  T.IV.  P.  II.  loj. 
Couyardi  (Petrus).  T.I.  P.III.  29. 
Covyntre  (Patricius).  T.VI.  P.I.    m, 
CouMrs  (Chrifioferus).  T.IV.  P.  IV.   19. 
Co-aayn  (Raym).  T.IIL  P.L  8. 
ComU  (Rohertus).  T.V.  P.II,  76. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  9J. 

. (Johannes).  T.VII.  P.I.   144, 

Comrly  (Philippus).  T.  IV.  P.IV.  ijt.' 
CovfoU.  Vicaria.  T.  VI.  P.  IV.  100. 
Cowldam  ijohannes).  T.VII.   P.I.  189. 
Corvley.  Vicaria.  T.  VI.  P.IV.  iif. 
Cowlinge  (wiUielmus) ,  Clericus ,  Artium  Bac- 
calaureus.    Littera:  Patentes  ei  diredlae  de 
Prsefentatione  ad  Reftoriam  de  Stockley 
Engliih,  in  Dioecefi  Exonienfi.   T.VIII. 
P.lll.  87. 
Cowlon  (Robertus).  T.VI.  P,  III.  49. 
Covlton  (Georgius),  Ciericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.   Litterx  Patentes  ei  diredae  de  Pra:- 
fentatione  ad  Rettoriam  de  Hehneley ,  ia 
Dicecefi  Norwicenfi.  T.VIII.  P.  II.  148. 
Conly  (Richardus).  T.VII.  P.II.  71. 
Cowndefton.  Rettoria.  T.VI.  P.IV.  161. 
Coxvpans  (Johannes).  T.V.P,  IV.  199. 
Cowper  (RicharJus).  T.VI.  P.II.  i8j. 
(Chriftabella).  T.VI.  P.III.  4J. 

(WilUelmus).  T.VI.  P.III.  49. 

.  (Williehnus).  T.VIII.  P.II.  IJ. 

(Ed-itiarJus)  ,   Clericus  ,   8c  Capellanus 

Robeni  BriftoUix  Epifcopi.  T.VIII.  P.  II. 
38. 

—.  (Willielmus) .  Officium  ei  concefTuni.' 
T.VIII.   P.IV.  60.     VideCD«/>fr. 

Co-athopp  (Georgius)  ,  Juftitiarius  ad  Placita.' 
T.VIII.  P.II.  16. 

Comhgrave  (Hugo).  T.  VI.  P.  IV.   11,  131: 

Covton.  Nomen  cujufdam  Dominii ,  fcu  Ma- 
nerii ,  ia  Comitatu  Eborum.  T.  VIII.  P. 
II.  f 1. 

Co«yk  (Johannes).  T.VI.   P.II.  194- 

Cox  (Ricardus).  Cortimiffio  ei  diredta  in  In-" 
fula  Elienfi.  T.VIII.  P.II.  144. 

. —  Willielmus)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Litteras  Patentes  ei  dire£tac  dc  Prae- 
fentatione  ad  Redtoriam  Ecclefiae  Parochia- 
lis  de  Hedley ,  Dioecefis  Wintonix.  T.  VIII. 
P.  II.  i6f. 

—  (Albanus).  Officium  ciconceffiim.T.IX. 
P.II.  85. 

-  (Willielmus)  conftituitur  unus  Ordinario- 
rura  Nunciorum  ad  Receptam  Scaccarii. 
T.IX.  P.II.  136. 

—  (Johannes-Jacobus) ,  Capitaneus.  T.  IX. 
P.III.  181. 

Coxe  (Guillielmus).  T.VI.  P.ll.  195-. 

(Richardus).   T.VI.   P.  III.    Iff.    17°. 

197. 

(Rogerus).  T.VI.  P.IV.  46. 

—  (Erancifcus) .  T.VI.  P.IV.  102,   130. 
Coxvel  (Nathaniel) ,  Regis  Deputatus  ad  Pa- 

cem  confervandam    in    Comitatu   Gloce- 
ceftrienfi.  T.VIII.  P.II.  8. 
Coyches  (Hiigo  de).  T.  III.  P.II.  fi. 
Coyle  (Johannes).  T.V.  P.I.  2. 
Co2.mo  {Reymundus  de).  T.I.  P.II.  177. 
Crabhe  (Johannes).  T.II.  P.I.  3f. 

(Johannes).  T.III.  P.I.  19.   «49- 

(Henricus).  T.V.  P.  I.  28. 

(Johannes).  T.V.  P.III.  fl. 

(Jacohus).  T.VII.  P.I.   31. 

Crac  (Thomas).  T.IV.   P.  II.  18. 
Crcce  {Willielmus).  T.VI.  P.II.   lOf. 
Craddok  {David).  T.IIL  P.I.   119. 
,  (David).  r.  III.   P.  III.  fo,  f  I,  141. 

P,IV.  f2. 
.  (Richardus).   T.  III.  P.  IV.   46,   f2, 

62,  66.  78. 

(Richardus).  T.III.  P.IV.  149.   lf9. 

.  (Matthius).  T.V.  P.IV.  31. 

. (Johannes).  T.VIL  P.HL  38. 

. .  (Johannes).     Conceflio  fpeciahs  Com- 

miffionis  ei  dire£ti.  T.VIII.  P.I.  91. 
. (Johannes) ,  Cancellarius  Dioecefis  Du- 

nclmenfis.  T.  VIII.  P.  IL  7.     Commiffio 

ci  diredta  ad  confervandam  Pacem  in  Co- 

mitatu  Dunelmenfi.  ihid. 


. (WiUielmus)  ,    Clericus.     Litterx  Pa- 

tentes  ei  direase  de  Prsefentatione  ad  Reifto- 


riam 
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riam  de  Stangrave  ,    in  Dioecefi  Ebctrum. 

T.  VlIl.P.III.  28. 
Critdockt  {Johames) ,    Clericus  ,    promovetur 

ad  Vicaiiam  de  Warden  ,  Diceceiis  Lincol- 

nienils.  T.IX.  P.II.  25-/. 
CraJocke.    Vide  Crmlilok. 
Crafonk  (Dominus  DaviJ  de).   T.IV.    P.I. 

119. 
Crafte  (JVillielrnus).     Commiflio  ei    directa. 

T.VIII.   P.III.  2J-4. 
Crafton  [Johannes  de).  T.II.  P.I.  6. 
Cragg  (Richardus) ,  Clericus,  Artium   Bacca- 

laureus  ,    Littera:  Patentes    ei    direita:  ad 

Vicariam  de  Dimmoclce  ,  Dioecelis  Glou- 

ceftrienfis.  T.VIII.   P.III.  86. 

-  [Johannes)  ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 
fter.  Litters  Patentes  ei  conceifie  de  Prac- 
fentatione  ad  Re£T:oriam  de  Fyfield,  Dioe- 
cefis  Wintonienfis.  T.IX.  P.II.  93. 

Craggs  (iVillielmus  dt) ,  &  Agnes  Uxor.T.  I. 

P.III     164. 
Cragh  (Grijfinus).  T.II.  P.  IV.  s ,6  ,  17. 
Cragy  (Johannes  de).   T.III.  P.II.   40,    83, 

109,   145. 
Crahoun  (Uominus  </e).T.  III.P.  I.  144,198, 

20)-,  112,213.    P.II.   4,    6,     20,   23,    26, 

Craige  (Johannes).    T.VII.    P.I.  129.   P.  II. 

7f- 

(Nicholaus).  T.VII.  P.I.  207.  219.  P. 

H.  3,  27,34. 

(Johannes).  T.VII.  P.IIl.  if8. 

(Johannes),  Medicus.    T.  VIII.  P.  I. 

118. 

■  (Johannes) ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 
fter.  LittcrsE  Patentes  ei  diredtx  de  Pr:e- 
fentatione  ad  Redloriam  de  Pevington ,  in 
Diceceli  Cantuaricnfi.  T.IX.    P.Il.  90. 

Craignoles  (Dominus  de).     T.III.    P.I.  i^f. 

Crainfion  (iVilUelmus).  Concefiio  fpecialis  ei 
direfta.  T.VIII.  P.I.   100. 

"  (Johannes). ConceSio  fpecialis  ei  di- 

refta.  T.  VIII.  P.I.   100. 

Crake  (Michael)  conftituitur  Aqux-Ballivus 
Rivi  de  Were  ,  prope  Villam  de  Sunder- 
land ,  in  Comitatu  Palatino  Dunelmenfi.T. 
IX.  P.  II.  136. 

CrakehaU.  Nomen  cujufdam  Manerii  in  Ar- 
chidiaconatu  Richniond ,  infra  Comitatum 
Eborum.T.VIII.  P.II.  j-2. 

Crakenihorp  (Johannes).  T.V.  P.  III.  1/7. 

{Amhrofius).  T.VI.P.I.  20. 

(Chriftoferus).  T.VIl.   P.III.  j8.   ■ 

Crame  (Thomas) ,  Clericus ,  ThcologiEe   Bac-   ■ 
calaureus.    Litterae  Patentes  ei  direftae   de 
Praefentatione  ad  Reiftoriam  de  Weit-Wal-    ■ 
ton,  in  Dicecefi  Norwicenfi.  T.VIII.  P.  ■ 
III.  30. 

Cramerd  (Thomas  de).  T.II.   P.I.  37. 

Cratnf  (H(nricus).  T.VII.P.IV.   184. 

Cramtind  (Wiliielmus  de).  T.  I.  P.  III.  165. 

(Johannes).  T.I.  P.IV.f^. 

Crauborne  Vicecomes  (Robertus).T.VU.V.\\. 

121 ,  128,  146. 
.  (Carolus  Dominus)    creatur  Cuftos 

Capitalis  Meifuagii  vocati  Tyballs ,  &c.in 

Comitatu  Herttordiae.  T.VIII.  P.lll.  15-. 
Crane  (Robertus)  ,  Miies ,  Juftitiarius  ad   Pia- 

cita  in  Comitatu  SuffQici».  T.VIII.  P.II. 

if- 

Crancumbt  (Gerardus  de).  T.I.  P.I.  90,  93, 
41,    123. 

(Jchannes).  T.I.  P  III.  141. 

(WiUielmus).  T.I.  P.IV.  202. 

Crane  (Richardus  de).  T.II.  P.  III.  26. 
(fohannes).  T.II.  P.III.  loj". 

■ (Ar,thomus).T.V\.  P.IV.    1/2. 

■  (Franci/cui) ,  Miles.  Conceflio  ei  dirc- 
fta.  T.VIII.  P.  I.  43. 

■  (Robertus)  Commiflio  ei  dircfta.  T. 
VIII.  P.I.  S9. 

-  (Francifcus).  Commiffio  ci  direiSa 
concernens  novas  Eredtiones  apud  Lon- 
don.  T.VIII.  P.I.70. 

(Francifcus).  ConcelTio  Dimiflionis   ci 

direda.  T.  VIII.  P.  I.  104. 

— — —  (Francifcus ,  Milcs.  Pcnfio  ci  coUcciTa. 
T.VIII.  P.II.  22, 

•  (Francifcus) ,  Miles.   Conceflio   ei    fa- 

dla  Ofticii  Cancellarii  Ordinis  Garteni  in- 
fra  Caftrum  de  Windfor  ,  in  Comit.itu 
Berks,uni  cum  Cuftodia  Sigilloruui  ejuf- 
dem  Ordinis.durante  Vita.  T.VIII.  P.II. 
162. 

.  (Thomas),  Litterse  Patentes  ei  direiSlDe 

ad  polfidendum  Redoriam  Ecclefix  de 
Sahamtoney ,  Dioecefis  Norwicenfis,  cuni 
medietate  Reftorix  Ecclefiae  de  Walton  in 
Marftiland  ejuidem  Dicecefis.   T.VUI.  P. 

III.  34- 
T«m.  X.  P.  ly. 


Crane  (Francifcus)  ,  Miles,  creatur  Capitalis 
Senelchallus  Honoris  de  Grafton  Sc  alio- 
rum  in  Comitatu  Northampton.  T.VIII, 
P.III.  82. 

(Francifcus) ,  Milcs  ,  conftituitur    Cu- 

ftos  Parcorum  vocatorum  Grafton-Park  8c 
Pottersbury-Park ,  in  Comitatu  Northamp- 
ton.  T.VIII.  P.IV.  60. 

— —  de  Loughton  (Johannes),  Armiger ,  Pri- 
mus  Clericu3,&c.  Dc  Articulis  inter  eum 
&  Regem,  pro  Viftualatione  Clalfis.  T. 
IX.  P.II.70. 

Craneburn   (Hinricus).  T.  I.  P. III.  15-6. 

Craneford.  ReCloria.  T.  VI.  P.  IV.   161. 

Craneroell  (iVillielmus  de).  T.III.  P. II.  189. 

Cranfeild  (Lionellus).  T.  VII. P. III.  loi  ,  112, 
iif,  118,  131,  134,  143,  190,  199, 
203,  208,  210,  ^ij-,  117. 

— — ~-  (Dominus).  T.VII.  P.III.  236, 
^39.  247,    25-2.  P.IV.  3. 

(Comes  Middlefex).  T.VII.P.IV. 

17,  18,  20,  30,  46,48,  J-f,69,74,77, 
96. 

Ci-anidge  (Jacobus).  T.VII.  P.II.  140. 
Crano  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dioecefis  Lin- 

colnienlis.  T.VIII.  P. II.  167. 
Crany  (Johannes  dt).  T.  II.  P.III.  I2J-. 
Craon  (Pelrus  &  WiUielmus  de).  T.III.  P.  I. 

'5f'   '69. 

(Amury).  T.III.  P.I.  170.  P.II.26. 

(WiUielmus).  T.III.  P.lV.  41,118. 

■ (Petrtis).    T.III.  P.  IV.  149. 

(Johannes).  T.  IV.  P.ll.   129. 

(Johannes).  T.IV.  P.IH.  182,  184. 

(GuilUelmus).  T.IV.  P.  IV.  3. 

Craphill  (Radulphus  de).  T.  III.  P.II.i^f. 
Crapinta  (Paulus  de).  T.IV.  P.  111.  177. 
Craquin  (Johannes).  T.V.  P.  IV.  102. 
Cr/jfay  (Petrus  de).  T.IIL  P.II.24. 
Craffis  (Achilles  de) ,  Presbiter  Cardinalis.  T. 

VI.  P.I.  200. 
Crafiok  (Rzdulphus  de).  T.II.  P.  II.  14,    47. 
Crathorn  [Thomas).  T.IV.  P.II.  124. 
Cra^en  (Johannes)  ,   creatur  unus  Vibrellato- 

rum  infra  Civitatem  Carliolenfem.T.  VIII. 

P.III.  82. 
Cravendonk   (Dominus  WiUielmus  de).   T.II. 

P.IV.  19. 
Cravene  (Johannes  de).  T.  II.  P.IV.192.T. 

III.  P.I.  4. 
Crauford  (Johannes  &  Hugo  de).  T.I.   P.II. 

2,  S- 

(Reginaldus).  T.I.  P.III.  98. 

(Rogerus    Sc  Tergus).    T   II.    P.IV. 


(Johannes).  T.III.  P.III.  194. 

Comes  (Dav!d).T.\\\.  P.IV.ifo. 

T.IV.    P.I.81. 

Filius.  T.IV.  P.I.  94. 

Comes   (Alexander).   T.II.       .IV. 

fi  ,  122,  129,  132,  133,  ufque  138,  148, 

ij-o,  174,  190.  T.III.  P.I.  61. 

ijohannes).  T.II.  P.  IV.   134. 

(WiUielmus).  T.ll.  P.IV.   199. 

Comes   (Alexander).     T.V.    P.II. 

■8,  30,   37,  5-0, 
(David).  T.V.  P.II.  132,  142.P. 

III.  f,   ij-,   19,   33,  34,  47.  f2. 

(Johannes).  T.V.  P.III.  84. 

(David).  T.V.  P.III.    125-,    139, 

15-2,   1)6. 

Comes(7oAa««ej).T.  V.P.IV.  208. 

(David).T.V.    P.IV.  209. 

(Johannes).   T.VI.  P.III.  if,  31. 

Comes    T.VII.  P.I.  28,32. 


,i4> 
62, 


Craule  (Johannes).  T.IV.  P.IV     162. 
Crauflon  (Thomas  de).  T.V.  P.II.  3,12, 

If,     16,     18,   2J-,    28,      31   ,     37,     J-O, 
74,    89. 

(Patriciiis  de).  T.VI.  P  I.   102. 

(Michaelde).  T.VlI.  P.I.   iSj-. 

■  Dominus.  T.VII.  P.III.  42. 

(Willielmus) .  T.  VII.   P.  III.  f8. 

Craufy  (Johannes)    T.IV.P.IV.  129. 

Crasae  (Rogerus).  T.I.  P.II.  2f. 

Crawley.  Rcdtoria  Sc  Ecclefia  Parochialis.  T. 

VI.  P.IV.  92. 
Crawley  (Francifcus) ,  Serviens  ad  Lcgem.T. 

VIII.  P.U.  3.  Commiflio  Pacis  ei  ijire£ta. 

ibid.     Conrtituitur  unus  Jufticiariorum  de 

Banco.  T.  VIII.  P.  111.  277. 
Craydonk  Dominus    T.ll.  P.IV.  17. 
Craylbrys  (WiUielmus  de).   T.V.  P.  11. 142. 
Crayte  (Rjtertus  de).   T.IV.  P.III.  8f. 
Crayjfano  (Petrus  de).  T.IIL  P.IL  I2f. 
Creationes  ,  live  Creationum   Litten.     Hartcla 

crcatur  Comes    I<.arIio!enlis.    T.II.   P.  II. 

43.     Creatio  Comitis  Devonia:.    T.ll.  P. 

111.  125.     Comitis   Pembrochix    Palalini. 

T.II.  P.IV.   f4. 


Cre0iiones.       Marchionis      Juliicenas.     f7  , 
74.     Principis  Wallia:  in   Principem  Aqui- 
tania;  elettio.      T.  III.  P.  U.  66.    Phuip- 
pi    Quartogeniti    Regis   in    Ducem  Bur- 
gundi;£.  80.     Thoma:    de    Wooddock    in 
Comitem  Buckingham.  T.  III.  P. 111.  77. 
Georgii    Felbrigge   in   Militem.   i8f.     In 
Ducem  Glouceltrise  creatio  Thomte  Buc- 
kingham  ,    8c  in  Elfcxia:   Comitcm..  187. 
In  Ducem  Eborum.   187. In  Ducem  Lan- 
caftriae;  in  Duccm  Aquitanix.    P.IV.  fj. 
CreatioThomx  Filii  Regis  in  Ducem  Cla- 
rentia;.  T.  IV.  P.  II.  20.  Johannes  de  Lan- 
caftre  creatur  in  Comicem  Kendnlc  &  Du- 
cem  Bedfordia;.  T.IV.  P.II.76.  Pro  Ca- 
pitali  de  Borgio  in  Comitem  de  Longue- 
ville.  P.III.   121.    Pro  Johannc  Cornvvail- 
le  in  Baronem  de  Fanhope  creatio.  T.IV. 
P.IV.  i8f.      Pro   Alvaro  dc   Almadaa  in 
Comitem  Danavians  in   Ducatu  Norman- 
niae  creato.  T.V.  P.I.  146.     Pro  Ricardo 
Fratre  Regis  in  Ducem  Glouceftria:.  P.ll. 
lof.     Pro  Ludovico  de  Bruggs  de  Grut- 
hufe  in   Comitem  Wyntoni.t.  P.III.  2f. 
Pro    Carolo  Brandon  Vicecomite  Lille  in 
Ducem  Suffolcix  creato.    T.  VI.  P.I.  ff. 
Pro  Henrico   Marney  in   Baronem   Parlia- 
menti  creato.  209.  Pro  Willieimo  Boruck, 
alias    Clanreckard  ,    in  Comitem  Clanrcc- 
kard.    T.  VI.    P.III.    97.     Pro    Mauro  O 
Breen  in  Comitem  Tomon  ,remanere  Co- 
natio  O  Breen  ac  eundem  Maurum  in  Ba- 
ronem  Infykwyne,  libi  &  Ha;redibus  Mal- 
culis  de  Corpore  fuo.  98.  Pro  Conacio  O 
Breen  in  Baronem  de  Ibrackyn.  98.     Pro 
Conacio  O  Nele  in  Comitcm  Tyrom  pro 
termino  vkx.    T.  VI.   P.  111.    101.     Pio 
Edwardo   Seymour     in    Titulum    Baronis 
Seymour  Comitis  Hertfordia;  &  Viceco- 
niitis  Beauchamp ,  cum  i<.emancrio.    148. 
Pro  Thoma  Perc    in  Baronem  Pailiamen- 
ti.  P.IV.  f3.     Pro  eodem    in    Comitem 
Northumbrix.  f^.     Pro  Thoma  Howard 
in    Vicecomitem    de    Bynden.    66.     Pro 
Willielmo    Parre    in    Marchionem     Nort- 
hamptonix.   67.     Pro  Carolo ,    Regis  Ja- 
cobi  Secundo-genito  ,   in  Ducem  Eborum 
erefto.  T.  VII.  P.  II.  128.   Pio  Francifco 
Bacon    in  Baronem    de   Vevulam    creato. 
T.VII.  P.III.  13.  Pro  eodem  in  Viceco- 
mitcm    Sancli  Albani   creato.    190.     Ge- 
orgii  Marchionis  Buckingham    in    Comi- 
tem  Coventria:  £c  Ducem  Buckingham.P. 
IV.  67.     Pro  Thomd  Homard.  T.VIII.  P. 
II.  22.     Pro  Hugone  Hare,  Armigero  ,  Ba- 
rone  de  Colerane  in  Regno  Hiberni^.  ii;(/. 
Pro  Jacobo  Ley ,  Milite,  Camue  de  Marle- 
burgh,in  Comitatu  Wiltes.  ibid.  ?io  Hen- 
rico  Mcntague,M\\ne,  Barone  Kimbolton, 
Vicecomite  Mandevile,  8c  Coinite  de  Man- 
chelter.  ibiJ.  "  Pro  Roberto  Needham  ,  Vice- 
comite  de  Killmary  in  Rcgno    llibcrnia:. 
ibid.     Vto  Edmundo  Sheiffeild ,   Milite,Ba- 
rone  de  Butterwick ,  Comite  de  Mulgravc 
in  Comitatu  Eborum.  ibid.     Pro  Edwardo 
Chichefter,   Milite,  Barone  de  Belfaft,  &c. 
ibid.  Pro  Georgio  Careroe ,  Barone  de  Clop- 
ton,  Comitc  de  Totnes  in  Comitatu  De- 
vonia:.  ibid.   Pro  Roberto  Cary ,  Militc,  Ba- 
rone  de  Lcpington,  Coniite  de  Monniouth. 
ihid.     Pro   Edtoardo  Cecill ,  Milite,    Barouc 
de  Putney  in   Comitatu  Surrias.  ibid.    Pro 
Henrico  Barone   Danvei  s  de  Cantiey ,  Co- 
mite  de  Danby  in  Comitatu  Eborum.  ibid. 
Pro  Horatio  Vere ,    Milite ,   Barone   de  Til- 
bury  in  Comitatu  Eflexia:.  ibid.  Pro  Tho' 
md  WentToorth ,  Milite,  Barone  de  Nettle- 
fted   Comite  de  Cleveland.  ibid.     Pro  Jo- 
hanne  Aftifedd ,  Mihte  ,  Baronetto.  161.  Pro  ^ 
WiUielmo  Brereton  ,    Baronetto.   ibid.     Pro 
Johanne  Beamont ,  Baronctto.  ibid.  Pro  Fa- 
tricio  Currven  ,   Bar<metto.  ibid.     Pro  Wit- 
lielmo  Craven  ,  Milite  ,   Barone  de   Hamp- 
fted,  Marlhall.  ibid.  Pro  Edwardo  Domino 
Conreay ,    Milite,  Barone  dc  Ragley,  Vice- 
comite  ICillallagh.  ibid.   Pro  Thoma  Vice- 
comire   Colchefter  &  Comite  Ryvers. ibij.^ 
Pro-  Thomd  Savage  ,W\\\x.c.  ihiJ.     Pro  £</- 
tvardo  Dearing,  Baronetto.  ;^;</.  Pro  Edwarda 
Barone  Denny ,   Comite  Norwici.  ibid.  Pro 
Egidio   Eftwart  ,    Milite  ,    B.ironctto.    ibid. 
Pro  0/iT;ero,  Vicccomite  Grandifon,  Baro- 
ne  Tregoze  dc  Highworth.  ibid.  Pto  Htn- 
rico  Harper  ,     Baionetto.  ibiJ.     Pro    Geor- 
gio  Kempe ,  Baronctto.  ibiJ.    Pro  WiUiclmo 
RttfftU,  Baronetto.  ibid.   Pro  Jjhanne  Spen- 
cer ,  Baronetto.  ibiJ.     Pro  Thomu  Somerfet, 
Milite,  Vicecomite  de  Callile.  ibid.     Pro 
tiicholao  Tufion  ,  Milite ,  Baronetto  ,  Sc  Ba- 
rone.  ibid. 


INDEX    RERUM    PRiECIPUARUM 


Milite.  it>id.  Pro  EdwarJo  Howard ,  Mili 
te.  ihid.  Pro  Baptijld  Hicks ,  Milite.Baro- 
ne  de  Ilmyngton,  in  Comitatu  Harwici. 
ibid.  Pro  Kerielmo  fenoure ,  Armigero  & 
Baronetto.  ibid.  Pro  Johnnne  faques ,  Ar- 
migero   8c   Baronetto.   ibid.     Pro   IVilliel- 
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Crentiones.VxoRobertoDommoU-iUoughby^Co-    Creationes.   ?xo 'Bichtirdo  Everard  ,  Armigero 
mite  deLindfcy.T.VllI  P.n.i6i.Prof*'i/- 
lietn.o  ,   Vicecomite   WMngford  ,   Comite 
Banbury.  ibid.     Pro  Tiiomd  Ayleshury ,  Ar- 
niigero  ,    Baronetto.    241.     Pro   Ambrofio 
Browiie  ,  Armigcro,   Baronetto.  ibid.     Pro 
Simone  Bennett ,  Baronetto.  ibid.    Pro  Tho- 
md  BruUenell,   Milite  ,  Barone  de  Stouton. 
ibid.     Pro  Taulo  Domino  Bayning  ,  Milite  , 
Baronetto   &    Barone  de  Horkelky.   ihid. 
Pro  Tkomd  Botpyer  ,   Baronetto.  ibij.     Pro 
Henrico  Bagott  ^  Baronetto.  ibid.     Pro   Zgi- 
dio  B'idges  ,    Arniigero.  ibid.     Pro  Mount- 
jo)e  Biount ,  Barone  de  Tliurvefton.     ibid. 
Pro  Btitts  Bacon  ,    Armigero  &  Baronetto. 
ibid.     Pio  Vaulo  Bayning  ,    Militc,   Barone 
dc  Horkelley.   ihid.      Pro   Thomd  Bellefis , 
Miiite  ,    Barone    Fauconberge   de   Yarom. 
ibid.     Pro  Roberto  Crane ,  Milite  ,  Baronet- 
to.  ibid.     Pro  frederico  Cornevallis ,  Armi- 
gero  &.  Baronctto.  ibid.   Pro  ivillielmo  Ca- 
•vendifij,  Barone  de  Boulfover,  Comite  de 
Newcaftle.  ibid.      Pro    Georgio  Chaworth , 
Milite  ,  Barone  de  Tryme,  &  Vicecomite 
de  Armagh.  ibid.      Pro    Willielme  Colefe- 
fier  ,   Aimigero    &   Baronctto.   ihid.     Pro 
Sackzill  Crowe  ,   Baronetto.   ibid.    Pro  Ed- 
wardo  Domino  Conwaye ,   Barone  de  Rag- 
ley  ,  Vicecomite  de  Caftle.  ibid.     Pro  Jo- 
hanne  Corbett  ,   Baronetto.  ibid.     Pro  Jo- 
hanne  C^rleton ,    Baronetto.  143.     Pro  Bx- 
jUio  Dixwell  ,    Baronetto.   ibiil.     Pro  Dru- 


138,   166,171 ,  17J,  181.  P.IV.  15-,  it, 

8c  Baronetto.  T.VIII.  P. III. 13.  Pro  Tfco-  fo. 

md  'gairfax,    Milite  ,   Vicecomite  de  Em-  Credington  {DomiaasfV illielmus  de).    T.V.P. 

meley  ,  in  Comitatu  Tipperary  ,  in  Regno  I.  31. 

Hibernix.  ibid.   Pro  Thomd  Fowltr ,  Milite  Credilon  (Parochia  de),    in  Comitatu  Devo- 

&  Baronetto.  ibid.     Pro  fohanne  Fenwick ,  nix.  T.VIII.  P.  II.  f?. 

Milite  8c  Baronetto.  ibid.  Pro  Henrico  Fer'  Credition,  five  Kirton  (Collegium  de),  in  Co- 

rers,  Baronetto.  ibid.     Pro  Georgio  Goring,  mitatu  Devonix.  T.VIIl.  P.II.  5-7. 


Credonid  {Amtricus  de).  T.I.  P.I.  64 

[Mauritius  dt).  T.I.P.  II.149,  ij^o.' 

P.III.  19,30,36,87. 

{Almaricus  de).  T.II.  P.  1.62,63, 


77.  78.  79.83.  84.  87,9j-.P.II.  9,19, 
3>.  33.  38,44,  45-.  5-9,60. 

wo^tewii,  Armigero  8cBaronetto.  14.    Pro  Credyngton   8c  Morchard  ,    Pynhoo  8c  Bran- 

Johanne  Lawrence,  hrmg&xo  8c  Baronetto.        ford  Speke.  Re£i:ori3e.  T.VI.  P.  III.  210. 

ibid.V\oWilUelmoLHckyn,hxm\gcxoi)!.  Ba-  Creeche.  Locus  lic  didlus,  in  Comitatu  Der- 

rooetto.  ibid.     Pro  Franeifco  Leigh,    Milite        biae  fitus.  T.VIII.  P.  II.  j-8. 

8c  Barone  de  Dunsmore  ,in  ComitatuWar-  Creed  (Reftoria  de) ,  in  Dioecefi  Exoniae.  T. 

wici.  iW.     ?to  Richardo  Lumley ,   Viceco-        VIII.  P. IV.  121. 

niite  de   Waterford ,  in  Regno    Hibernije.  Creek.  {Richardus  de).  T.  II.    P.  II.  ijo. 

ibid.   Pro  Richardo  Moliueux  ,  MWhe  ,  BiTo- Ga;/j-i</Kj).  T.III.  P.  IV.91. 

netto  8c  Vicecomite  de    Marieburgh  ,    in  Creeke.  Rcdoria.  T.VII.  P.IV.  38. 

Regno  Hiberniae.  ibid.  P:o  Willidmo  Moun-  Crefk  {Johannes  de).  T.  II.   P.I.  j-2. 

fon,  Milite  8c  Barone  de  Bcliinguard  ,    in  Creighton  {Nicholaits).  T.II.  P.  IV. 79. 
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Comitatu   Limrick    in    Regno   Hibernix 
ibid.  Pro  Johanne  Mohun  ,  Barone  dc  Oke- 
hampton,  in  Comitatu  Devonise.  ibid.?xo 
£liz.abethd  Vicecomitifla  Maydftone,  8c  Co- 
mitiffa  de  Winchclfey  ,    in  Comitatu  Suf- 
fexix.  ibid   Pro  Thomd  Nightingale ,  Armi-     — 
gero  8c  Baronetto.  ibid.     Pro  Vicecomite     •- 
Roberto  Newarke ,  Sc  Comite  de  Kingfton. 
ibid.     Pro  Catherind  Baronifla  Ogle.    ibiJ.     — 
Pro  Francifco  Fyle ,   Armigero   8c  Baronet-     — 
to.  ibid.     Pro  Johanne  Price ,  Armigcro  8c     — 
Baronetto.  ibid.    Pro  Johanne  Pole,  Armi-    — 
gero  8c  Baronetto.  ibid.    Pro  Fowtll ,    Ar-         131 


(Dominus  Willielmus).  T.V.P.II. 
3,   i8,37,j-o. 

{Jacobus).  T.V.  P.  II.  18,37,  jo. 


gone  Driiry ,  Armigcro  8c  Baronetto.  ibid, 
Pro  Ludovico  Deyer ,  Baionctto.  ibid.  Pro 
Thomd  Fifiier  ,  Miiite  8c  Baronetto.  ibid. 
Pro  Henrico  Domino  Gray  ,  Baronc  8c  Co- 
mite  de  Stanford,  ibid.  Pro  Henrico  Gryf- 
fith  ,  Armigero  8c  Baronetto.  ibid.  Pro 
Willielmo  Domino  Harzey  ,  Barone  de 
Rolle  8c  de  K.ydbrooke,  ilid.  Pro  Thomd 
Heale ,  Baronetto.  ibid.  Pro  Johanne  Iskam, 
Milite.  ibid.  Pro  Johanne  Kyrle,  Baronet- 
to.  ibid.  Pro  Edwardo  Littleton  ,  Armigero 
8c  Baronetto.  ibid.  Pro  RicharJo  Loveiace, 
Milite  8c  Barone  dc  Hurley.  ihid.  Pro 
Nicholao  Lyvefey ,  Armigero  8c  Baronetto. 
ibid.  Pro  Wiilielmo  Domino  Maynard,h3.- 
rone  deWicklowe  Sc  de  Eftaines ,  8cc.i^i</. 
Pro  Johannt  Mordant ,  Barone  de  Turvey  , 
8c  Comite  de  Peterburgh.  ibid.  Pro  Fran- 
tifco  Mannock ,  Armigero  8c  Barone.  ibid. 
Pro  Henrico  Moore ,  Baronetto.  ibid.  Pro 
Thomd  MafUs ,  Armigero  8c  Baronetto.iiirf. 
Pro  Ludovico  Pollard ,  Baronetto.  ibid.  Pro 
Hoberto  Pierrefont  ,  Armigcro  ,  Barone  de 
Holmc  8c  Vicccomite  Newarke.  243.  Pro 
Johanne  Vowlett,  Armigcro,  Barone  de  Hin- 
ton  Sanfti  Georgii.  ibid.  Pro  Henrico  Vi- 
cecomite  Rochfcrd  ,  8c  Comitc  de  Dover. 
ibid.  Pro  WilUelmo  Shaffington  ,  Armigero 
8c  Baronctto.  ibid.  Pio  Humfrido  Styles , 
BiYoneilo. ibid.  P;o  Edwardo  Stanley,  Armi- 
gero  2c  Baronetto.  ibid.  Pro  BernardoBar- 
iiam  Swyft ,  Vicecomite  Carlingtord.  ibid. 
Pro  WilUelm  sherrard,  Milite,  Barone  de 
Lenym.  ibid.  Pro  Nichclao  Domino  San- 
d:rfort  ,  Baronc  de  Bantree  ,  Vicecomite  de 
Caftleton.  ibid.  Pro  Thomd  Style ,  Armige- 
ro  Sc  Baronetto.  ibid.  Pro  Emanuele  Do- 
niino  Scroope,  Comite  de  Sundcrlande.  ibid. 
Pro  Htigone  Stewkeley  ,    Militc  8c  Baronet- 

to.  ibid.  Pvo  Edwarjo  Tyrrell ,  Milite  8c  Ba- 
ronctto.  ibid.    Pro  Domind  Marid  Villiers , 

Ducifla  Buckingham.;ii<i.Pro  A>.tonio  Wing- 
yiiW,  Baronetto.iW.  Pro  Rjchirdo  Tounge  , 

Miiitc  £c  Baronetto.  ibid.  Pio  Tkomd  AJton, 

Armigero  8c  Baronetto.T.VIII.  P. III. 23. 

Pio  Johanne  Anderfon  ,  Armigero  8c  Baro- 

nctto.  ibid.   Pro  Richardo  Beaumont,  Miiite 

8c  Baronetto.  ibii.  Pro  Johanne  Bo//f j ,  Ba- 

ronetto.  ibid.     Pro  Mountjoy  Blunt ,  Baro- 

ne   de   Thurvefton,  8c  Comite  Newport, 

in  Infuld  Veftis ,  in  Comitatu  Southamp- 

tonix.  ibid.     Pro  Johanne    BoteUr  ,    Milite 

8c  Barone  deBramticld.  i^i^/.  Pro  Willielmo 

Cidfepper ,  Armigero  8c  Baronetto.  iii</.  Pro 

Johanne  Cor.iers ,    Generofo    8c   Baronctto. 

ibid.     Pro  Thomd  Cjwwfry ,  Milite,  Barone 

de  Allesborough,in  Comitatu  Wigornicn- 

fi.  ibid.  Pro  Dujleo  Domino  Carleton ,  Ba- 

rone  8c  Vicecomite  Dorcheftrix,  in  Comi- 

tatu  Oxonienii.  ibid.    Pro  Richardo  Comi- 

te  Clanrickard  8c  de  St.  Albanes ,  in  Comi- 

tatu  Hertfordix.  ihid.  Pro  Roberto  Cholme- 

hy,  Baronetto,   Vicecomite  de  Kelles,   in    Crecovitz.  (Dominus).  T.VII.P.I.  147 

Rcgno  Hibernix.  ibid.     Pro   Roberto   Dil-    Crede  {Cilbertus).  T.  IV.   P.  IV.  131. 

/is^ron ,  Armigcro  8c  Baronetto.  ibij.     Pro    {Thomas).  T.V.  P.  I.  7. 

'Robsrto  Domino  Dormer ,   Vicecomite  Af-    —  {fjohannes).  T.VI.  P-  I.   182. 

cott,  in  Comitatu  Buckingliamia: ,  8c  Co-    Credentiarum .   Literse  ad  Papam  8c  alios,    8c 
niite  Caernarvan.  ibid.  ab  aliis.  T.I.    P.  III.  47,    62,  126,  »31, 


{Robtrtus).  T.V.  P.  II.  37,  74., 89. 
{Edwardus).  T.V.  P.III.   15-2. 
{Johannes).     T.  V.  P,  IV.    199, 

{G»Tfinus).  T.V.  P. IV.  199,  200. 
{PatriciMs).  T.V.  P.  IV.  199,  loo; 
{Pttrus).  T.  V.  P.  IV.   199,100. 
(  WillielmHs).T.  VU.P.  1. 109  , 1 14, 

migero  Sc  Baronetto.  ibid.     Pro  WilUelmo  Creifiak  {Bemardus  dt).  T.  IV.   P.  I.49,  j-j." 

Pennyman  ,   Armigero  8c    Baronctto.    ibiJ.  Crek  {Rei.de).  T.  I.  P.  I.  89. 

Pro  Willielmo  Pope  ,   Milite   8c   Barone  dc  — —  {Cadwalader).  T.I.  P.I.  lyi. 

Bealtirbirt.   ibid.     Pro  Willielmo  Ruflell ,  {Johannes).  T.II.  P.IL  iio. 

Milite  8c  Baronetto.  ibij,    Pro  Riceo  RuJd,  {Robertus).  T.II.  P.IV.  if. 

Armigero   8c  Baronetto.  ibij.  Pro  Williel.  Creketot  {WiUielmus  de).  T.I.   P.  II.  ipj: 

mo    Stonehoufe  ,    Armigero  8c    Baronetto.  Crelly  {Patriciu:).  T.  IX.  P. III.  99. 

ibid.  Pro   Antonio  Slingtsby ,   Armigero    8c  Crema  {Simon  de).  T.IV.  P.IV.  ifo. 

Baronetto.   ibid.      Pro    Philippo    Domino  Creme  {Thomas).  T.IV.  P.  IV.   189. 

Stanhope,    Barone  8c  Comite  Chefterfield.  Crtmcr  {Oc  L.)  T.VI.  P.  11.  192. 

ibid.    Pro  Johannt  Saviie ,  Milite  ,  Barone  {TheoJorus).  T.IX.  P.  III.  130. 

de  Pomfret ,  in  Comitatu  Eboracenfi. iAi</.  Cremona  {Armanus  de).  T.I.  P.  IV.  138; 

Pro  Thomd  Smith  ,  Milite   8c   Vicecomite  Cremvil  {Kichardus  de).  T.  I.  P.  II.  212. 

Strangford,  in  Regno  Hibernia:.  i*i</.    Pro  Crtnker  {Sttphanus).  T.II.  P.  I.  37. 

Johannt  Scudamor»  ,    Baronetto   8c  Barone  Creona  {Mauritius  Je).  T.  I.  P.  I.  u,  ^j,  p^' 
de  Dromorc,  in  Regno  Hibcrniae. /ii</.  Pro        II.   186. 

Johanne  Trelawnyt  ,   Baronetto.    ibid.     Pro  Crepere  {Cryfiinus).  T.  IV.  P.  II.  ij-. 

Nicholao  Domino  T^uftori  ,    Barone  8c  Co-  Crephall  {Radulphus  Je).  T.II.  P.II.  129." 

mite  dc  Tanet  Inlula  in  Comitatu    Kan-  Crepinges  {Willielmu^  Je).  T.l.  P.l.  n^, 

tix.   ibiJ.     Pro  Pfrro  Vanloore  ,    Armigero  •■  {Rogerus).  T.l.  P.II.  14. 

8c    Baronetto.  iii</.     Pxo  Thomd  Vavafor ,  {Jchannes).  T.  I.  P.IV.  14^. 

Armigero    8c    Baronetto.    ibid.     Pro   fo- {Robtrtus).  T.U.    P.I.  j-i. 

hannt    Domino   Vaughan  ,    Barone   8c  Co-  Crepone  {J-ohannes  de).  T.IV.  P.  III.  196.  P; 
mite  Carbury ,  in  Comitatu  Corke.    ibid.        IV.  36. 

Pro  Willielmo  Wifiman ,  Armigero   8c  Ba-  Crequy  (Dominus  Johannes  dt).    T.V.  P.  !I. 
ronctto.  ibid.     Pio  Willielmo  Wraye ,    Mi-         80. 

lite  £c  Baronctto.  ibid.     Pro  Richardo  Wi-  • {Francifcus).  T.V.P.  IV.  Ji,f4,  loi, 

feman  ,  Armigero  8c  Baronetto.  ibiJ.     Pro  104. 

Roberto  Wolfeley ,   Armigero   8:   Baronetto.  Crf/"« w,  Purfivandus  de  Scotia.  T.V.   P.II. 

ibij.    Pro  RicharJo  Weflon ,    Milite  ,  8c  Ba-         84. 

rone  de  Neyland.  ibiJ.  Pro  Thomd  Domi-  Crefci    {RicharJits  de) ,  8c  Joannts  filius.  T.I, 

no  (^fnxwcr^b,  Vicecomitc  de  Wentworth-        P-I-  7i- 

Woodhoule.  ibij.     Pro   RichirJo    Domino  Crefi  {Rich.irJus).  T  IV.  P.ll.  89. 

Winman,  Barone  8c  Vicecomite  de Tuam,  — —  {Johannes)    T.  VI.   P.  III.  if. 

in  Regno  Hibernix.  25-.  Pro  Thomd  Went-  Crefeck  {Willielmus  Jt).  T.  I    P.I.  37,  38; 

■worth  ,    Milite  ,    Barone    de   Wcnlworth-  Crefet  {wHUelmus  Je).  T.l.  P.l    37,38. 

Woodhoufc.    ibid.     Pro    Edwardo   Alleyne ,  Crefewy  {Johannes).  T .\\\    P.  1.  121. 

Baronetto.  81.     Pro  Willielmo  AJion.   ibid.  Crefie  hlius  A:?(y'ei.   T.I.  P  II.  26,  30. 

Pro  Roberto  Ducy  ,    Aldermanno    Civitatis  Crejfegge  {Johannes).    T.VI.  P.III.  43. 

London,  8c  Baronetto.  ibid.   Pro  Richardo  CreJJemere  {Alexander).  T.V.  P.III.   131; 

£<jr/e,  Armigero  8c   Baronetto.  ibid.     Pro  CreJfet  {Robertus).  T.V.P.II.  17/. 

Fitz.wiUiam,    Milite,    Barone  dc   Thornc-  Creffenell   {EJmunJus).   T.III.    P.III.  17^, 

caftle  in  Comitatu  Dublyn.  ibij.    Pio  Ri-        {Edwardus).  T.VI.  P.III.  77. 

chardo  Graham ,  Baronetto.  iii</.     Pro   Ed-  Crefiewyk  {wHUelmus).  T.  III.  P.IV.  81. 

■aardo   Herbert ,    Milite,   Barone  de   Powis  Crejfew^U  [WiiUelmiis  de).  T.  III.  P.II.91. 

in   Comitatu  Mountgomery.  ibid.  Pro  Jo-  Crejfy  (Hugo  de).  T.l.  P.II.  jf. 

hanne   HoUand  ,    Baronetto.  ibid.     Pro  Ni-  • iWiUielmus).  T.I.  P.III.  129. 

cholao  le  Straunge ,  Baronetto.  82.  Pro  Gf- •  {Johannts).  T.III.  P.III.  123.   P.IV. 

orgio  Tivifileton,  Baronetto.  ibid.     Pro   Ri-         19. 

chardo  CreenwiU,  Milite  ,    Baronctto.   163.  • {Richardus).  T .\\\.P .\V .ifg. 

Pro  Francifco  Cottington ,   Barone  Cotting- {Hugc).  T.IV.  P.  II.  124. 

ton  de  Hanworth.   221.     Pro   Carolo  Va. ■  {Hugo) ,  Artium  Magifter,  promovc- 

ivi/or  de  lCillingthorpe,    Armigcro  8c  Ba-        tur  adCanonicatum  in    Ecclcfia  CoIIegia- 

■    ~  ■■  ta  ,    five    Libera  Capella  Sancti  Georgii, 

infra  Caftrum  de  Windfor.    T.IX.  P.  III. 

lOf. 

Cre/y  (Viaoria  dc).  T.ll.   P.IV.  lof. 
Creffyngham  {Hugo  de).  T.I.   P.  III.  90,  iij, 
188,  189. 

{Johames).  T.III.  P.II.  ij-j. 

{Petrus).  T.III.  P.III.  178. 


ronctto.  ibid.  Pro  Jacoho  Domxno  Au dley , 
Barone  de  Helcy.  P.IV.  $-9.  Pro  Willitl- 
mo  Bo/we//,  Armigero  8c  Equite.  ibid. 


—  {Hitgo).T.lV.   P.I.  148. 


Ot- 
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Crefuels  {BertranJus  de).  T.  I.  P.  II.  zoj. 
Crejwell  (EdwnnlHs).  T.  VIII.  P.II.  if. 
Crefweller  {fiichardus).  T.VI.  P.IV.p. 
Cref-aelt  (Edspardus).  T.VI.  P.I.4S. 
Cret  (Refus).  T.I.  P.I.  110. 
Crethour  (Levelinus  ap).  T.I.  P.I.  loj. 
Cretyng  (Adam  de).  T.I.  P.III.  130. 
■ (Nichokus).  T.II.  P.I.  j-i. 

(fohannes).  T.II.  P.II.  119. 

. (Edmundus).  T.II.  P.III.  190. 

(Ejmundus).  T.II.P.IV.  21. 

(Johames).  T.  III.  P.  III.  194. 

(WilMmus).  T.VI.  P.II.  160. 

Crevelltt  (Johanna).  T.  IV.    P.III.   loi. 
Crevequer  (WilUelmus  le).  T.I.  P.  I.  9. 

(Hamo).  T.I.  P.  III.  196. 

— —  (Roiertus).  T.I.  P.III.  190. 

(Philiffus).  T.V.  P.  III.  19. 

— —  Dommus  des  ^uerJes.    T.  V.  P.  III. 

Creufe  (Jacobus  de  la).  T.III.  P.I.  143. 
Crew    (Randutphus).  T.  VII.  P.  HI.  134.    P. 

IV.  74- 
Creae  (Thomas) ,  Miles,  Serviens  ad  Legem. 

T.VIII.  P.II.  12. 
— —  Radulfhus  ,    Miles,    Capitalis  Juflitia- 
rius  ad  Placita,  deiignatur  a  Rege  ad  con- 
fcrvandam   Pacem  in  Comitatu  Cantabri- 
gienfi.  T.VIII.  P.II.  f. 

■  (Ranulfhus).     Officium  ei  concefTum. 
T.IX.  P.ll.  86. 

[Thomas) ,  Miles.     Comminio  ei  dire- 
(Sta  ad  examinandum   fuper  ftatum  Hiber- 
nix.  T.VIII.   P.I.  46. 
Creye  (Willielmus  de).  T.I.  P.III.  141. 

. (WilUelmus).  T.I.  P.IV.  195-. 

Creyk   (Rich^dus  de).  T.II.  P.IV.  zf. 

. (Walterus).  T.II.  P.IV.  121,144,149, 

15-6,  208.  T.III.  P.I.  I. 
Creynelt  (Johannes).  T.V.P.I.  Ji. 
Cria  (Maihius  de).  T.  I.  P.II.  111. 
Crichton    (Roberlus)  ,    Theologiae  Profe.Tor , 
proraovetur  ad  Decatanum  ac  BeneficiaLi- 
bersc  Capellx   8c  Ecclefiae  SaniSx  Boriane , 
five  Buriane,  in  Comitatu  Cornubix.   T. 
IX.   P.III.  89. 
Cricklade.   Breve  dire£tum  Ballivo  Sc  Burgen- 

fibus  hujus  Burgi,  T.IX.  P.I.  3. 
Crik  (Dominus  de).  T.II.  P.IV.  77. 
Criktdane  (Calfi^idus)  .  T.IV.  P.II.  109. 
Crimes  (Thomas) ,  Miles.  T.VIIL  P.II.  16. 
Cnolis  (Nicholaus  di).  T.I.  P.II.  30.  P.  III. 

195-. 
— —  (Bertrandus  de).  T.I.  P.II.  if6.  199. 
— —  (Nicholaus  de).  T.I.   P.  II.  203,  izo. 

P.IU.  150. 
Criour  (WilHelmus).  T.III.  P.II.  41. 
Crife  (tOchardus).  T.IV.  P.  I.  67. 
Criskin  (Rohertus).  T.IV.  P.IV.  113. 
Crifogoni    (Petrus  Presbiter  Cardinalis  SanBi). 

T.IV.  P.ll    194. 
Criff  (Nicholaus).  Officium  ei  conceffum.  T. 

IX.  P.  III.  38. 
Criffe  (NichoUus)  crcatur  Receptor  Reventio- 
num  Cariae  Augmentatioiium.  T.VIII.  P. 
III.   2J-. 

(Nicholaus).    Officium  ei   conceffum. 

T.IX.  P.Il.  lof. 
Criffin  (Thtobaldus).  T.  I.  P.I.  4f,  64,  116. 
Criffini  8c  Criffinimi  Sanftorum  Feftum  fu- 
per  vidtoiii  apud  Agincourt.  T.IV.  P.II. 
187. 
Criffini  (Carnorius).  T.IV.  P.III.  8y. 
Criffclirus  (B  ).  T.V.  P.III.  191. 
Crijleain  (Wiltiilmus).  T.V.  P.II.   169. 

. (WilUdmus).  T.IV.  P.  I.  179. 

Crifieinas  (Johannes).  T.VI.  P.III.   35-. 
Crifoferfon   (Johannes).  T.II.  P.IV.  44. 
Crivis  (Adamde).  T.I.  P.  II.  216. 
Crochtman  (WiUielmus).  T.  III.  P.I.  2. 
Croches  (Johxnne>).  T.  IV.  P  IV.  3. 

(Ornuifhui).  T.IV.  P.IV.  75-. 

Crocquet  (Pelrus).  T.  V.  P.IV.  98. 
Croft  (Hugo).  T.II.P.IV.  22. 

(Johannes).  T.III.  P.III.  176. 

■ —  (Johames).  T.IV.  P.I.  36,  61,  73. 

(RicharJus).  T.V.  P.II.  173. 

(BScharJus).  T.  V.   P.  III.    166.    P.  IV. 

(Edmardus).  T.V.  P.IV.  31. 

(Jacobus).  T.VI.  P.IV.  76,  ij-2,  15-4. 

■ — (Herbertus,  Clcricus,_  Artium   Magiller, 

promovetur  ad  Rcdtoriam  Ecclefise  Pjro- 

chialis  de   Langtree,  Dicecefis  Exonienfis. 

T.  IX.  P. III.  40. 
Crofte  (Johannes) ,    Armiger.     Comraiffio  ei 

direfta  in  Comitatu   Lincolnix.  T.  VIII. 

P.II.  34- 
»         (Herbert) ,  Theologix  Baccalaureus.  Lit- 

terx  Pateates  ei  dLre^x  de  Prxfentatione 


ad  Reftoriam  de  Uley,  Dicecefis  Glouce- 
ftrix.  T.IX.  P.  II.  208. 
Crofte  (Johannes),  Clericus.  Artium  Magi- 
ftcr,  promovetur  ad  Redtoriam  de  Punck- 
noll ,  cum  Bexington  annexa,  in  Dioeceli 
BriftoUienfi.  T.IX.  P.  II.  2f6. 

■  (Francifcus)  conftituitur  Receptor  Exi- 
tuum  8c  Scrvitiorum  ,  omnium  Honorum, 
Caftrorum,  Dominiorum,  £cc.  infra  Co- 
mitatus  Dorfet  8t  Somerfet.  T.IX.  P.III. 
87. 

Croftes  (Carolus)  ,  Juftitiarius  ad  Placita  in 
Comitatu  Sutfolcige.  T.  VIII.  P.  II.  16. 

■  (Guiliulmui) ,  Clencus,  Artium  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ei  diredlsE  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  Sanctx  Marix  Lei- 
ceftrise,  Dioecefis  Lincolnienfis.  T.IX.  P. 
II.  210. 

Crofts  (Johannes),  Miles.  T.VIII.  P.II.  if. 
■  (Thomas)  ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterae  Patentes  ei  direfta:  de  Pracfentatio- 
ne  ad   Redtoriam  de   Merthire,    Dicecelis 
Menevenfis.  T.IX.  P.  II.  142. 

— —  (Guiltielmus)  ,  Clericus ,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Pra:- 
fentatione  ad  Redloriam  de  Fowfon ,  Dioe- 
cefis  Lincolnix.  T.IX.P.II.  210. 

— — —  (Herbertus) ,  Theologiae  Profeifor,  pro- 
movetur  ad   Canonicatum ,    five   Prxben- 


Crombwell  (Johannes  de).  T.  II.  P.  II.  loj-, 
121,  123,  if3,  i6i  ,  178,  184,  185! 
P  III.  189. 

Crome  (Simonde).  T.I.  P.IV.  20. 

Cromer.  T.  VI.  P.III.  14$-. 

CromerflieGyford-  Rcftoria.  T.  VI.  P. IV.  48. 

Cromon    T.IX.   P.  III.   196. 

Cromfer  (Matthxus).  T.III.  P.III.   33. 

(Nicholaus).  T.VI.  P.IV.   163, 

Cromfton.  T.VII.  P.II.   177. 

(Thomas).  T.VIII.    P.II.   15-. 

■■  (Hugo),    Armiger.     CommilTio 

direcfta  in  Comitatu  Wilteliae.  T.  VIII. 


ei 
P. 


II.  3^. 

(Thomas)  ,    Clcricus  ,     Capellanus 

Thoma:  Domini  Wcntwonh  ,  Comitis 
CHvelandi.  T.  VIII.  P.  H.  168.  Litterae 
Difpeniationum  &  Confirmationum  ei  di- 
reftas.  ibid. 

(Guillielmus)  ,    Clericus.     Litterx  Pa- 

tentes  ei  diredse  de  Prsfentationc  ad  Vica- 
riam  Sancftae  Magdalense  in  Lancefton, 
Dicecelis  Exonienlis.  T.  IX.  P.ll.   13^-. 

Cromvetl  (Dominus).  T.IV.  P.  II.  149. 

(Radulfhiisj.  T.IV.  P.III.  38',   39, 


176. 


T.V.  P. 

T.V.  P. 
.P.I.iii, 


T.  V. 


dam  Ecclefix  Coilegiatjc,  five  Liberx  Ca- 

pellx  Regix  Sandti  Georgii ,  infraCaftrum 

de  Windfor.  T.IX.  P.  III.  90. 
Crogline  (Reftoria  de),    in   Dicecefi  Carlio- 

lcnfi.  T.VIII.  P.IV.  61. 
Croi  (Witlielmus  de).  Dominus  de  Chitrn.  T. 

V.    P.IV.   221,    229,    231,    240,    2ff,26l. 

T.VI.  P.I.  III,  114. 

(Carolus)  Princeps  de  Chimai. 

IV.  221  ,  229,   231 ,  240,   261. 

■  (Michaet)  Dominus  de  Sempi. 

IV.  221,  223,  229,  231.  T.Vl. 

114. 
— —  (Fredericus)  Dominus  <fe  Reux. 

P.II.  110,   140,    141. 
(Vhiliffus),  Domians  de  Afcot.  T.VI. 

P.I.  128,  134. 
Croiland  (Robertus  de).  T.II.   P.III.  194. 
Croilboys  (Johannes).  T.III.  P.III.   190. 
Croil  (Bertramus  de).  T.III.  P.IV.  4. 
Crois  (Johannes  de).  T.IV.  P.  II.  47. 
Croismare  (Johannes  de).  T.  IV.  P.lII.  82. 
Croiftr  Witlielmus).  T.III.  P.  III.  j. 
Croix  (Thomas  de  la).  T.IV.  P.II.   149. 

(Johannes  de  la).  T.IV.  P.  II.  197. 

(Thomas  dela).  T.IV.  P.IV.  35-. 

■ (Nichotaus  &.  Jacobus   de  la).   T.  IV. 

P.IV.  37. 

(A.Hirollus).  T.IV.  P.IV.  37. 

(Cardinalis  de,5<j»c?i).   T.  IV.  P.IV. 

199- 

Croix  (Rouge-).    Vide  Dugdale  (Willielmus). 
Croke  (NicholausScJohannes).  T.  1.  P. IV. 5-2. 

(Petru^).  T.II.  P.II.   178. 

-  (Wiltietmus).  T.III.  P.III.  83. 

(Johannes).  T.VI.  P.II.  238,  276. 

(Richardus).  T.VI.  P.II.  2j-6. 

■ —  (Johannes^.T.Vl.V.lU.  107,170,203. 
P.fv.  in. 

-  (Thomai).  T.IV.  P.IV.  9. 

(Georgius)  ,    Miles,   unus   Jufticiariorum 

de  Banco,  T.VIII.  P.I.  15-6.  Commiftio 
.fpecialis  ei  diredta  ad  alTiftendum  Domino 
Cuftodi  in  Cancellaria.  ibid. 

•  (Henricus) ,   Miles,  Juftitiarius  ad   Pa- 

ccm  confervandam  in  Comitatu  Oxonix. 
T.VIII.  P.II.  13. 

-  (Untonius)  ,  Magifter  Cancellaria: ,  Ju- 
ilitiarius  ad  Pacem  confervandam  in  Co- 
mitatu  OxoniiE.  T.VIII.  P.Il.  13. 

'  (Henricus) ,  Clericus,  Theologiae   Bac- 

culaurcus.  Littcrx  Patentes  ei  diredtx  de 
Pra^fentatione  ad  Pra;bendam  de  Combe 
tertia,  in  Ecclefia  Cathedrali  Wellenli.  T. 
VIII.  P.III.  30. 

— —  (Robertus) ,  Armiger ,  creatur  Ingrof- 
fator  Magni  Rotuli,  &;c.  T.  VIII.  P.  HI. 

177- 
CrokeJeak  (Adam).  T.I.   P.III.  98. 
Croker  (Johannes) ,  Regis   Deputatus  ad  Pa- 

cem  confervandam   in  Comitatu  Glouce- 

ftrienfi.   T.VIII.  P.II.  8. 
Crokesden  (Abbas  lif).  T.I.  P.III.  136.P.IV. 

39- 
Crokejfe  (Robtrtus) ,  Abbas  deWeftmon.  T.  I. 

P.ll.  114. 
Crokker  (Johannes).  T.V.  P.III.  197.  P.  IV, 

48. 
Crokket  (Johannis).  T.V.  P.  II.   174. 

(Rogerus).  T.IV.  P.IV.  46. 

Croto  (Johan?Ks).r.lV.?.l.    iji. 


9«. 
i'7 
162 

3J-. 
136, 


174 
2.8 


II.  64. 


-  (Radulfhus).  T.IV.  P.IV.  86,  87, 
94.  9^'  97.  99 y  108,  114,  iiy, 
,  121  ,  122  ,  124,  159,  ifi  ,  iy6, 
,  i6|-,   176,   196.     T.  V.  P.  1.2,  16, 

■  (Radulfhus).  T.V    P.I.  iif, 
146,   176.  P.II.  61. 

-  (Humfridus).  T.V.  P.II.  148. 
•  (Radutfhus).  T.  VI.P.I.  207. 

-  (Thomas).  T.VI.  P.  II.   171, 
176,    iSo,    iSj-,    i88,   210, 

P.  III.  6,  7,  10,  18,  39,40,60,64. 

-  (Gregoriui).  T.VI.  P.  III.  62. 

-  (Richardui).  T.  VI.  P.  III.   107. 

-  (Hambert).  T.VI.  P.III.   120. 
(Dominus  Edwardus).    T.  VII.  P. 


ii3. 


'73. 
i'5-. 


(Henricus).  T.VII.  P.II.  95-. 
(OUverus),  Miles.  T.VIII.  P. 


II. 


Commilfio  ei  diredta  a  Regead  confcivan- 
dam  Pacem  in  Comitatu  Cantabrigienfi. 
ibid. 

•  (Thomas)  Dominus) ,   unus  ex  Ju- 

ftitiariis  Regis  ad  Pacem  confervandam  ia 
Comitatu  Derbia;.  T.  Vlll.  P.II.  6. 

(Henricus),  junior.  T.VII.  PII.9, 

■  (Dominus  Generalis).   Epiftola  Sta- 

tuum  Geueiaiium  Hollandis  ad  cum  fcri- 
pta.  T.IX.  P.III.  169.  Alix  Epiltola;  ad 
eum  fcripta:.  25-1  ,  (^feq.   Vide  Crttmwell. 

Cronhaflynge  (Johannes  Je)    T.III.  P.  I.   109. 

Croocher  (Nathaniet)  ,  Lcgum  Baccalaureus, 
promovetur  ad  Rcdloriam  de  Gatton ,  ia 
Dioecefi  Winronienli.  T.IX.  P.II.  25-2. 

Crooke  (Johaiims).  T.  VII.P.II    6.  209. 


-  (Johanms).   T.  VII. 
.IV.  ij-6. 

-  (Georgius).    T.  VII. 


17' 


P.  111.    20,    82. 
P.III.  83.  P.  IV. 


(Johannes)  ,  Miles ,    Juftitiarius    Regis 

ad  Paccm  conlervundjm  in  Comitatu  Dor- 
fetiae.   T.VIII.  P.II.  6. 

Croeked-tane.   Ecdefia  Parochialis.   T.  VI.  P, 

IV.    22. 

Croferjye.  Vicaria  perpetua.  T.VI.  P.IV.  j-f. 

Crofhult  (Wttlietmus  de).  T.  I.  P.  III.   104. 

■ (Sichotaiis).  T.  II.  P.  IV.  21. 

(Johannes).  T.  III.  P.   II.   41  ,  5-4, 

'47. 

Crofley  (Johannes)  ,  Sacrx  Theologiae  Dodlor, 
Deputatus  Regis  ad  Pacem  confervandam 
in  Elienfi  Inlula.  T.VIII.  P.  II.  8. 

Croffere  (Petrus).  T.IV.   P.  III.    191. 

Crcfrede.  Proebenda  in  EccIefiaCathedraliLin- 
colnix.  T.IV.  P.III.   163     - 

Crofyvell.  Vicaria    T  VI.  P.IV.  49. 

Crofwell-Bjshoffe.  Vicaria.  T.VI.   P.  IV.  48. 

Cros  (Garx.ias  de).  T.I.  P.  III.  40. 

Crosbie  (l<.edtoria  de, ,  in  Comitatu  Weftmor- 
landine.  T.VIII.  P.II.  ff. 

Crosby  (Johannes).  T.  IV.   P.II.   133. 

(Johannes).  T.V.  P.III.   14,   30. 

■  (Thomas),  Clericus,  in  Artibus  Magi- 

fter.  Littera;  Patentes  ei  diredt.e  de  Prx- 
fentatione  ad  Redtoiiam  de  Scgifton,  in 
Dioecefi  Eborum.  T.VIII.  P  III.  169. 

— —  (Rotandus)  ,  Clericus,  in  Avtibus  Ma- 
gifter.  Littei.x  Patentes  ei  diredta:  de 
Prxfentatione  nd  Rcdtoriam  de  Leckhim- 
ton  ,  in  Dicecefi  Glouceftrienfi.  T.  VIII. 
P.  III.  168.  Ali.e  Litterx  Patentes  ei  di- 
redtx  de  Pracfentatione  ad  Vicariam  de 
Turkdeane,  Dioeceiis  Glouceftrix.  T.  IX. 
P.L  81. 

X  2  Crosbjt, 


8+ 
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Croihje.    Vicaria.  T.VI   P.IV.  49. 
Crofidde  {Richanlus  ile).  T.III.  IM-  59- 

(CMjloferus).  T.Vl.  P.HI.  "9- 

Crofliarve  {R.icxrilm).    Cornmiirio    ei    direaa. 

T.VIU.  P.II.  i+i- 

Crofiiolm  ijohmnei    ,/<■)■  Tll-  P-"-  '7'- 

Crojlcy  (yohannei)  ,  Cleiicus,  Artium  Ma- 
gifter,  Litterx  Patentes  ei  dneckx  de 
Prccfentatione  ad  Reaoriam  de  Byflee- 
te  ,  Dioecelis  Wintoni.t.  T.  IX.  P.  I, 
80. 

CrolTe  (Thomai).  T.Il    P.IV.  73,    100. 

___  (RtchnrdHs).  T.VI.P.IV.  9. 

.  (Thornas).  T.VI.   P.IV.  162,    16/. 

. .  (Rohertus).  T.Vll.  P.I.   163. 

Croffeby  {'fohmnes).  T.II.  P.II.  1S4. 

.  (Uilberlus).  T.III.  P.I.    121. 

CroJJeneyth.  T.I.  P.II.  121. 

Crojlen.     Reaoria.  T.  VI.  P.IV.  46. 

Crote  (Simnn  de).  T.I.  P.III.  29,  30. 

(Petrus).  T.III.    P.  II.  113. 

Crotofe.  Pro  Majore,  &:c.  dc  Mercatura  con- 

celO.  T.IIl.P.II.   III. 
Crouch  (Thomas).  T.V.  P.  II.  27. 
.^ [ii^'illieb77us).  CommilTio  ci  direfta.  T. 

Vlli.  P.III.  197- 
Croucy  (iVillietmus  de).  T.  III.  P.I.   124. 
Croveforci  (lUdulphus  ,le).  T.I.  P.III.  99. 

. (miUelmHs).  T.IV.  P.IV.  133. 

Crotm  (Mjiuritius  Mj .  T.I.  P.  I.   164. 

(Mauntius).  T.  I.  P.  II.  197,   202. 

. (Ahrinricus) .  T.  II.  P.  II.  49. 

Croufes  (Richardus).  T.I.  P.IV.  20. 

C  otfs  (Laurmtius  de  la).  T.II.  P,  III.  lyo. 
C'0-ach  (jMobus),  Clcricus,  in  Artibus  Bac- 

calaureus.     Litterse  Patcntes  ei  diredtx  de 
'     Prarlentatione  ad  Eccleliam ,  live  Liberam 

Capellam  Sandti  Johannis  intra  Wareham. 

T.VIII.  P.III.  ii4- 
Cro-xe  Sackvill    Milcs  ,    e   Nobilioribus  Inte- 

rioris  Cubiculi  Regis,  creatur  Baronettus. 

T.VIII.  P.II.  242.     Officium  ei  concef- 

fum.  P.  III.  277.     Commillio    ei  direfta 

ad  confirmandam  Amicitiam  cum  Impera- 

tore  Turcico ,  £c  ad   Itabiliendum   Privile- 

gium   &  alias  res  tangentcs  Mercaturam  in 

Uiis  Mululmanicis.  P.IV.  68. 
CroTPill  (Henricus)  ,  Rcgis   Deputatus  ad  Pa- 

cem  confetvandam  in  Comitatu  Hunting- 

tonix.  T.VIII.  P.II.  9. 
Croaen.   Vicaria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Cro-aoshoxe  (Johames).  T.  III.  P.  III.  83. 
Crtwle  (EccleiiaParochialis  de) ,  Dioecefis  Wi- 

gornis.  T.VIII.  P.ll.  39. 
Croron  (WilUelmus).  T.VI.  P.II    162. 
Cromne  (ivHUelmus)  conftituitur  unus  Purfui- 

vandorum  Regis  ad  Arma.  T.  IX.  P.  II. 

20,-. 
Crowner  (Thomas).  T.I.  P.III.  17. 
. (iVilUelmus).  T.IV.  P.II.  77,  78. 

(H^illielmus).  T.IV.  P.IV.  118. 

Cron-foniRichardus),  Arniiger,conftituitur  Re- 

ceptor  Exituum  £c  Rcvcntionum  omnium 
Honorum  ,  Caftrorum ,  Dorainiorum,  Ma- 
neriorum  ,  !kc.  Regis,  in  Comitibus  Suf- 
folcix  Sc  Cantabrigix.  T.^IX.  P.  III.  103. 

Crortther  (IVillielmus).  T  VI.  P.IV.  14. 

. (Brianus)  ,    Juilitiarius  ad   Piacita. 

T.VIII.  P.II.  21. 

.  (Bryan).     Commidio    ci  direfta  in 

Comitata  Radnor.  T.  VIH.  P.II.  146. 

. Jofefhus  conllituitur  Pixleftor,  fi- 

vc  Informator  in  Lingua  Gra;ca,  in  Aca- 
demia  Oxonienfi.  T.IX.  P.ll.  i;6. 

Crowthorn  (Matthiius  di).  T.II.  P.II.  46. 

Cioux  (Adrianui  tie)  ,  Domiaas  de  Ru.  T.VI. 
P.II.   129. 

Croxeden  (Abbas  Je).  T.III.  P.III.  83. 

Croxton  (Abbis  de).  T.ll.  P.II.  92. 

Croxtor.    Abbatia    defolata   per    Peftilentiam. 

T.  ni.  p.i.  7f-. 

Croxton.  Monafteiiura  fic  diiftum  ,  in  Comi- 

mitatu  Leiceltria:.  T.VIII.  P.II.  fj. 
Croy  (Johannes  de.)  T.V.  P.I.   i6i. 

(IVillielmus  &  Carolus).  T.  V.  P.IV.  S6. 

Croyaco  (Domm\ss  Johannes  de).  T.IV.  P.II. 

4S. 
Croylande  (Abbas  de).  T.  I.   P.  II.  5-7,    102. 
T.IIl.  P.III.  183.  P.IV.  133.    T.  IV.  P. 
I.  106. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  32. 

Cro)lon  (Vetrus).  T.I.  P.II.  25-. 

Croypole  (Henricus  lan).  T.III.  P.IV.  70. 

Croyfier  (Simon  de).  T.  II.  P.  II.   140,   170, 

190.  p.m.  187. 

. (WilUelTnus).  T.  IV.  P.  IV.   194.    T. 

V.  P.I.  7,-. 
Crolton  (Rogerus).  T.II.  P.I.  18. 
Croyz.  (Frater  2etrus  de).  T.  I.  P.IV.  30. 


Cruce   (Abbas  de  la  Saniia).  T.  I.  P.  III.  66. 
98. 

(Adam).  T.I.  P.III.  103,   i6i. 

(Dominus).  T.I.  P.IV.   131. 

(Cardinalis).  T.  IV.   P.  IV.  199.     T. 

V.  P.I.   17,  4f. 

(Abbas  ArchibaUus).  T.  V.  P.II.  84, 

86,  91,   117,   120,    129,    132,    136.    P. 
III.  j-,   19,  48,  5-2. 

(Anureas).  T.V.  P.II-  96. 

(ArchihaUlus).  T.V.  P.III.  75-. 

(Roberius).  T.  V.P.III.  168  ,  181  ,  184, 

191. 

(Geor^ius).    T.  V.   P.  IV.   197,    198, 

199  ,   208.  T.VI.  P.  I.  102. 

(Georgius).  T.VI.  P.  II.  38,  46,  47, 

S°- 

(Robertus).    T.  VI.  P.  II.  161  ,     168, 

2IJ-. 

Cruce  (Robertus  Mahoun  £c  Johannes  de).    T. 

III.  P.III.   125-. 

(Henricus).  T.  III.  P.III.    126. 

Cruce  Royfid  (PnoT  de).  T.I.  P.  II.  92,   20i, 

204.  P.III.  6. 
Crucefignatus  Re.^c.     T.  II.  P.  I.   117.     Vide 

Cruciata  &  Crux. 
Cruciua.  Contra  Turcas.  T.III.P.IV.  197. 

Contra  Bohemos.  T.IV.  P. IV.  145-.  Ref- 

pedluata.  147.     Vxde  Crucefignatus ,  Crux  , 

Cruciferi  &  Crucis  bajulatio. 
Criiciferi.    Super    vifitatione   Ordinis.  T.  V. 

P.Il.  46. 
Crucigerus.  T.V.  P.  III.  134. 
Crucis  Bajulatio.  T.ll.  P.I.  70,    133.   P.  II. 

114,   197.  P.III.  27,  8i,  114,  12}-,  198. 
Crucis  Sancii  Jerufalem   Prcsbiter  Cardinalis. 

(P.).  T.  I.  P.IU.   19)-. 

-{J).  T.II.  P.lll.  49. 

Crucis   Sancii  cum  Sfaldewiik.  Prxbcnda.  T. 

VI.   P.IV.  49. 
Criccis  SanBt  de IValtham  (Abbas).  T.I.  P.I. 

ij-S. 
"■ — — —   Burdegalix    (Tetrus 

Abbas).  T.II.  P.IV.  19,-.     T.III.  P.  III. 

Criideliis  (Gilbrtus  de).  T.I.  P.II.   132,207, 

io8.  p  III.  ,9,  ji,   33  ,  yS.  5-9. 
Crutfnich  (Cometius).  T.  VI.    P.IV.  230. 
Cruick,  Capitancus.  T.IX.  P.III.  222. 
Crult  (Robertus).  T.IIk  P.III.  119. 
Crumb  (RJchardusde).  r.n.  P.I.  28. 

(Patricius).  T.IV.  P.IV.  86,  9f. 

(Willielmus).  T.IV.  P.IV.  113. 

Crumbermere  (Kobzsde).  T.I.  P.III.  136.  P. 

IV.  39. 

Crumfe  (Georgius)  ,  Clericus,  Artium  Magi- 
fter.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Trellicke,  cum 
Capella  de  Penault  eidem  annexa,  Dioece- 
iis  Landavenfis.  T.IX.  P.II.  212. 

Crummll    (Radulphus  d?).    T.  I.  P.  II.   I5^6, 
199.  203,  221.  P.III.   17,  86,  131. 
(Johannes).  T.I.  P.  IV.  119, 


142,  144,  IJ-4.J  161  j  162,  167,  170, 
'74.  »7f .  '76,  192,  203,  207.  T.  II. 
P.I.  3,  22,  23,  2J-,  66,  73,  10,-,  :i2, 
1^9.    P.II.  27.  47- 

(Radulfhus).  T.  III.  P.III.  65,  123, 

14,-. 

(Radulfhus).  T.IV.  P.  I.   106.     P.  II. 

iS.     Vide  Cromrvell. 

Crundale.  Rectoria  fic  difta  in  Dioeccli  Can- 

tuarienfi.  T.VJII.  P.1V.66. 
Crupes  (Richardus  de).  T.  I.  P.III.    144. 
Crufe  (Euvaldus)   T.  VII.  P.  II.  191. 
Crux  &  Cruee  Signati.  T.I.  P.I.  77,91,92, 
•$■4»    ^S9'    161,    162,   163,    164,   16)-, 
166,   170,  P. II.  19,  11.^,  uj-,  1 18.   Vide 
Cruciata  &.  Crux . 
Crux  8c  Crucis  Signum    T.I.  P.II.  143  ,  15-9, 
104,231.^.111.5-,    7,    81,   82.  P.  IV. 
bS. 
Cnix  (Sanaj.).    Vide  Sar.aa  Crux. 
Crychc  (Roberius).  T.V.   P.  II.   loi. 
Crjel  (Petrus  de).  T.I.  P.II.  84. 

(Nicholaus).  T.II,  P.  I.  37. 

Cryoyl(Bertr.wdus  d'~).  T.I.  P.I.   141,  148. 
Cryftd  (Reftoria  Beati  Marii  de)  ,  in   Dice- 

ccfi  Glouceftrienfi.  T.VIII.  P.  III.  169. 
Cryfofolitanenfis  Epifcopus  (Thomas).  T.  III. 

P.IV.  161,  ,9;^. 
Crythton  (jVillielmus).  T.IV.  P.IV.   102. 
Cryton  (Ruh.irdus).  T.VI.  P.I.  188. 
Cu  (Rogerns  le).  T.II.  P.I.  160. 
Cuboilknebil  (Thapinus).  T.  III.  P.IV.   138. 
Cubert.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.   103. 
Cubicularius  (Thomas).  T.  I.  P.  I.   130. 
Cubledyk  (Alauus).  T.II.  P.II.  41. 
Cudmr  (Thomas).  T.VI.  P.II.   192. 


Cudvoorth   (Thomas).    Conceffio  Pardonatio- 

nis  pro  eo.  T.VIII.  P.I.  31.  P.II.  24. 
Cuelin,  filius  Lorveech.  T.  1.   P.  I.  48. 
Cuelsburn  (Johannes  de).  T.IV.  P.III.  i;-|. 
Cuffe  (Henricus).   T.  VIII.  P.  I.  iy6. 

-  (Robertus) ,  JuftitiariusadPlacitainCo- 
initatu  Somerietia;.  T.  VIII.  P.  II.  14. 
Commifl'10  ei  diredta  in  eodem  Comitatu. 

■  (Roiertus)  ,    Armiger.     Commifrio  ei 

direfta.  T.  VIII.  P.II.  267. 
Cugame  (Richardus).  T.I.  P.IV.  12. 
Cufac  (Thomas  de).  T.  V.  P.IV.  182. 
Cuifantoner  (Stephanus  de).   T.III.  P.  I.  69, 

121. 
Cuiffot  (Jacohus).  T.V.  P.  IV.  97. 
Cuk  (Dominus  Odinus  de).  T.II.  P.III.  jj; 

70. 
Culan  (GuilUelmus  de).  T.  V.  P.  IV.  96. 
Culant  (Dominus  </e).  T.V.  P.I.  107. 

(Philippus  de),  T.V.  P.I.  129. 

(Carolus).  T.V.  P.II.  7,8. 

(Claudius).  T.  V.  P.IV.  98. 

Cule  (Rogerus).  T.  V.  P.I.  2. 

Culemby  (Wiltielmus  Reymundi).  T.II.  P.III. 

Culerier  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  22. 
Cuieworth  (Richardus  de).  T.I.  P.IV.   30. 
Cullumbell  (Georgius) ,  Generofus.     Commif- 

lio  ei  direfta  in  Comitatu   Lincolnias.   T. 

VIII.  P.II.  34. 
Cullyn  (Abrabam).  T.VIII.  P.II.  164. 
Culme  Dennis,  five  Culme  Sanili  Dionijii.  Re- 

cioria  ftc  di£ta,  in  Dicecefi  Glouceftrienfi. 

T.Vllr.  P.  IV.  120. 
Culmington.     Vide  Kilmington. 
Culneham.  Mancrium  lic  vocatum  in  Comi- 

tatu  Oxonia:.  T.VIII.  P.II.  5-1. 
Culpefer  (Micholaus).  T.IV.  P.I.  78. 
(mlterus).  T.V.  P.  IV.  263.  T.  VI. 

P.I.  20,  24.     T.VI.  P.III.  lio. 

(Ed-aardus).  T.VI.  P.III.   122. 

■  (Edwardus),  Miles,  Juftitiarius  ad  Pla" 

cita  in  Comitatu  Suflexia:.  T.  VIII.  P.II. 
16. 

(Johannes).  T.VIII.  P.  II.  17: 

— —  (Johannes)  ,   Miles ,   obtinet  Officium 
Cancellarii  Scaccarii  ad  vitam.  T.  IX.    P. 

III.  87. 

Culpho  (iVillielmus  de).  T.II.  P.  II.  fS. 
Culquon  (Dominus  de) ,    Filius  Matthxi.   T, 

IV.  P.IV.   179,   180. 

Culrati  (Guitlielmus).  T.I.  P.III.  j6,  39. 
Culros.  T.  VII.  P.L   14,   ij-,   32. 
Culthorp  (Philippus).  T.V.  P.III.  131. 
C«/w  (Thomas).  T.III.  P.III.  194. 

(Edaardus).  T.VI.P.IV.   162. 

Culverdon.  (Thomas).  T.IV.  P.  III.  30." 
Culumby  (Johannes).  T.  II.  P.III.  23. 
Cumbe  (Abbas  de).   T.  I.    P.  III.  136,   i6\. 

P.IV.  2,   39. 
Cumberford  (mllielmus).  T.V.  P.IV.  1S4. 
Cumberland  (Francifcus  Comes  de).  Concelfio 

fpecialis  Commiflionis  ei  diredta.  T.  VIII. 

P.I.  90. 
Cumbermere  (Georgius  Cotton  de).     Commifllo 

ci  direfta  ad  coniervandam  Paccm  in  Co- 

mitatu  Ccftrienfi.  T.  VIII.  F,  II.  f. 
Cumberworth  (Thomas).   T.IV.  P.IV.   161. 
Cumhria  Comes  (Henricus).  T.  VI.  P. II.  121/ 

160.  P.III.  4. 

(Georgius).  T.VII.  P.  I.    120,15-4, 

162  ,  224.  P.  II.  40  ,  108  ,  121  ,  128,  146, 
169. 

.    (Henricus).  T.VII.  P.II.  74. 

[Erancifcus).  T.VII.  P.III.  41. 

Cumbris,  Comitatus.  Caltrum  ,  Manerium  8c 

Honor  de  Cokermue.  T.I.  P.IV. 
Cumhrorum  Rex  (Malcolmus).  1.1.  P. 


121. 
.II. 


(Eugenius).  T.I.  P.  II.  123. 

Cumenge  (Guidode  SnP.  Rogeri).  T.II.  P.III. 

10. 
Cumin  (iVillielmus).  T.I.  P.  I.  39. 

(iValterus).  T.I.  P.I.  81,   ijo. 

. (David).  T.I.  P.I.   142. 

(Richardus).  T.I.  P.I.   ifo. 

. .  (ivillielmus), Comes Buch.T .\.?.\. 8j-. 

(S.)  T.VI.  P.  II.  137. 

Cumis  (Jacobus  de).  T.II.  P.I.  Iif. 
Cummelier  (Petrus).  T.IV.  P.  I.  180. 
Cumoneye  Comes.  T.II.   P.  III.   10. 
Cunano  (Simon).  T.I.  P.  I.   105-. 
Cunchittos  (Lupus).  T.V.  P.IV.  2of. 
Cundalt  (Radulphus).  T.VI.  P.IV.  48. 
Cunedi.  Manerium.  T.I.  P.I.  100. 
Ciinehanc  (Johannes).  T.IV.  P.II.  6. 
Cunez.0,  Nuncius  Papx.  T.  IV.  P.  IV.  i^f, 

146. 

Cmi' 


dU^   IN    IX.   TOMIS   FOEDERUM   CONTINENTUR.       8; 


Cunlgaint  {Robertus  de).  T.IV.  P.IV.  loi. 

CunmngiMme  {Hugo).  T.VI.  P.III.  io6,  io8, 
I  lo. 

^——'  (HtnrtcHs),  Ciericus,  ArtiumMa- 
gifter.  Litterae  Patentes  ei  direftac  dePrx- 
lentatione  ad  Vicariani  de  Northfleete, 
■  Dicecefis  Cantuarienfis  T.  VIII.  P.  III.  12+. 

'  (DavU)  ,  Miles  &  Baronettus,  con- 

ftituitur  Thefaurarius  &  Receptor  Genera- 
lis  omnium  Reventionum  Coronse  Angliae 
pertinentium,  8c  Primogenito  Rcgis  Ca- 
rolo  Principi  afligoatorura.  T.  IX.  P.  III. 

87. 
■  Ninianus).    Officium  ci  concel- 

fura.  T.IX.  P.III.  101. 
Cunringen  (A)  T.I.  P.I.  J(S. 
Cunfkf  {?ontius  &  mlfredus  de).   T.  I.  P.  I. 

II. 
Cuny  (RicxrJus  ,   Juftitiarius    ad    Placita.  T. 

Vlll.  P.II.  21. 
Cuolle  (£.  de  la) ,  Decanus.  T.  I.  P.  II.  91 , 

92. 
Cupalata  {Thom»s  de).  T.III.  P.IV.  84. 
CufelU  {SVillielmus  de).  T.  I.  P.  I.  fo. 
Cupis  {"fohannes  Dominicus  de).  Presbiter  Car- 

dinalis.  T.VI.  P.  I.   100. 
Cupper  (Johannes).  T.VI.  P.IV.  if6. 
Cupre  (Abbas  de).  T.  I.  P.III.  98. 
Curali  {Johannes  de).  T.IV.  P.IV.  15-7. 
Curceo  [Robertus  de).  T.I.  P.I.  3. 
Curci  {milielwus  de).  T.I.  P.I.  11 ,  12,  13, 

21 . 

—  {Walterus  de).  T.l.  P.  III.  9?. 

{iVillielmus  de).  T.I.  P.III.   lor. 

— —  {Edmundus  de).  T.I.    P.  III.  195-. 
Curdoram  {Arius).  T.VI.  P.III.  132. 
Curdtoorth  (Manerium  8c    Reftoria   de) ,  in 

Comitatu  Warwici.  T.  VIII.  P.II.  f4. 
Curiz.  {Nicholaus).  T.III.  P.  I.  188. 
Curia.  Remotio  Curiaca  Londonad  Eborum. 

T.III.  P. IV.  74.    De  adjornando  propter 

refiftentiam  Scotorum.  T.V.  P.  III.  114. 

Primorum  Frutluum  Sc  Decimarum  Curia 

eretla.  T.  VI.  P.III.  6\.     De  Confirma- 

tione  Curise  pro  Henrietta  Maria  Regina. 

T.VIII.  P.IV.  76. 
Curia  Militaris.  Pardonatio  fuperjudicio  red- 

dito.  T.IV.  P.III.  38. 
Curia,  Romana.  Vide  ?apa.   De  licentia  pro- 

fequendi.  T.III.  P.  IV.  69.     De  licentia 

morandi.  69. 
Curiel  {Didacus  de).  T.VI.  P.III.  102. 
Curre  {Arnaldus  de).  T.I.  P.II.  70,  71. 
Currey  {Walterus).  T.VII.  P.  I.  22j-. 
Curriere  (Dominus  Johimmi  de).    T.  VI.  P. 

IV.  20,  i(S. 
Curfori  {Simon  Raymonis  de).  T.III.  P.II.fJ. 
— — -  {Johannes).  T.V.   P.  IV.   233,    2^4, 

261.  T.VI.   P.I.  45-,  68. 

. .  {Johannes).  T.V.  P.III.  197. 

. {R<ibertus).  T.V.  P.IV.  142. 

■      ~  (Joharmes),  unus  Juftitiariorum  Regis 

ad  Pacem  confervandam  in  Comitatu  Der- 

bis.  T.VIII.  II.  6. 
m  {Henricus)  ,    Armiger.     CommiflTio    ci 

diredta  in  Comitatu  Derbiae.  T.  VIII.  P. 

II.  144. 
Curfor.    Vide  Toflt. 

Ciirteen  {IVillielmus) ,    Armiger.     CommilTio 

eidircfta.  T.IX.  P.II.  6. 
Curtenay  {Robtrtus  de).  T.I.  P.  I.  75-. 

. {Johannes).  T.I.  P.ll.  si ■ 

{Hugo).  T.I.  P.Il.  ij-6,  103,111, 

III.  P.IIl.  17,  203.  P  IV.  21. 
Cnrtenhdl.    Reaoria.  T.  VI.  P.IV.  9. 
Curteys  {iViUidmHs).  T.III.  P.I.  fi 

. {militlmus  8c  Johamies).  T.  II.  P.  II. 

8y. 


{Johannes).  T.III.  P.I.  5-6 

(Johannes).  T.III.  P.  III.  83. 

. {Simon)    T.III.  P.III.  88,  133. 

. {Reginaldui).  T.IV.  P.II.   113. 

. {mllielmus).  T.IV.  P.  IV.  84. 

{mdiielmus).  T.V.  P.III.  31. 

{?etrus).  T.V.  P.III.  s&. 

{Johannes).  T.  VI.  P.IV.  9. 

{Richardus).  T.VI.  P.IV.  444. 

Curtina  Regis.  T.I.  P.II.  10,-. 

Curtife  {Henricus),  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  diretlx  de  Prae- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Warehorne, 
Dioecefis  Cantuarienfis.  T.  VIII.  P.II.  31. 

Curtius  {Johannes).  T.VI.  P.II.  lyi,  176. 

. {Jacobus).  T.VII.  P. 1.123,12}-, 149. 

Curton  {Gerardus  de).  T.II.   P.I.  22. 

i—  {Arnddus).  T.II.  P.II.  112,  174.  P. 
III.  25,  44,  172. 
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tu  Cumberlandiae.  T.  VIII.   P.  II.  5-. 

(Johannes),    Miles.  T.  VIII.  P.  11.   j-. 

Commiilio  ei  direfta  adconfervandamPa- 
cem  in  Comitatu  Cumberlandix.  ibiA. 

Dalton  (Rogerus).  T.Il.  P.l    9. 

(Wiilielmus).  T.II.  P.  IV.  22.    T.  III. 

P.I.  S(>.    "ii. 

(Johannes).  T.III.  P.I.  119,   184. 

{WiUielmus).  T.III.  P.  II.   104. 

(Johannes).  T.  IV.  P.II.  27. 

{Wiliidmus).  T.IV.  P.IV.  48. 

(Laurentius),  T.VI.P.IV.  sS,^^,^;), 

113. 

(Thomas).  T.  VI.  P.  IV.  1^4. 

(Uich.).  T.V.  P.I.  36. 

■  Michael.  Commillio  ei  dircdta  ad  con- 
fervandam  Pacem  in  Comitatu  Cantabri- 
gienli.  T.  VIII.  P.IL  j-,  144. 

-  {WiUielmus)  ,  Eques.  Comminio  ci 
dircdta.  T.VIII.  P.lll.  47. 

(WiUieimus)  ,  Miles.  Commiftio  ei  di- 

refta.  T.Vlll    P.III.  262. 

D.'il'.Jeton{   (Riberlus).  T.I.  P.III.  lof. 
Daiy  (Hichoi.iius).  T.VI.  P.IIl.  208. 
Daiyiigriigge  (Rogerus) .  T.III.  P.Il.   171. 
— (Edwardus).  T.III.  P.  III.  98.  P. 

IV.  s6,  si ,  T9,  77- 

• (Johannes).     T.IV.  P.I.  22. 

Daiynglon  (Jobannes).  T.  III.  P.  111.   17J. 
Dalyfon  (Rogerus).  T.VI.  P.III.   i^f. 
Dai^are  (Bernardus).  T.IV.  P.IV.  34. 
Dalzei  (Joh.;tnnes  di).  T.III.  P.IV.  81. 
Dam  {Epifcopus  de  SanHo).  T.II.  P.III.  27. 

(Johannes).  T.III.   PIV.   ij-^. 

Damano  {Cuiiiielmus).  T.VI.  P.IV.  171. 
D-tmans  (Wtlliiimus).  T.VII.  P.I.  117. 
Damareys  ( Herb;rtusj.  T.I.  P.IV.  14. 
Dan.afce.   Pro  Operariis  Auri  &  Damafce.  T. 

V.  P.I.  139. 

Damafci  Soldano  Littera.  T.I.  P.I.  102. 
Damafci(Co,iritdinusSo\&mu^).  T.  I.P.  1.  loi. 

Archiepifcopus  (Hugo).  T.  III.  P.l. 

7'. 
Damaffon  [Ferandus).  T.  III.  P.  IV.   188. 
Damcits  (Gerardus).  T.  IV.P.II.   146. 
Dnmerham  (Redtoria  de) ,  in  Comitatu  Wil- 


tefiae.  T.VIII.  P.H.  s^- 
Damefayn   (Oominu.s  de).  T.I.  P.III.  134^ 
Damien  (Johannes).  T.  IV.  P.IV.  41. 
Damiiiy  (Robertus).  T.IV.  P.  I.  46. 
Damireii  (Johannes).  T.  III.  P.III.  j-g. 
Damna  Pet>a  (Johanr.es  de) .  T.  III.  P.  I.143; 
D.tmont  (Johannes).  T.V.  P.IV.  94. 
Damory  {kogerus  de)    T.U.  P.l.    124,    118. 

183.  P.ll.   18,   26,   3,-,   37  ,  40,  42. 

(Richardus).   T.  II.   P.  II.    104,  166, 

171,    189,   197. 

(Rogerus).  T.  II.  P.II.   178. 

.  (Nichoiaus).  T.IIl.  P.I.  139. 

(Hugo).  T.III.   P.  II.  204. 

Damote  (Thcnernus).  T.V.  P  IV.  97.' 
Dnmpetra  {Guido  de).  T.  I.  P.I.  64. 
Dampno  Martino  (Comes  Carolus  de).  T.  III. 

P.  I.  147  ,  161  ,  16)-,  168,  169,  182,  i8f, 
205-.  P.II.  4,  26 ,  9J-. 

Comes.  T.III.  P.  III.  193. 

Dampore  {WilUelmus).  T.  I.  P.  I.   114. 
Damport  (Adam).  T.  III.  P.III.  194. 

(:<lichoiaus).  T.VI.  P.III.  62. 

Dampricurt  (Nichoiaus).  T.IV.  P.  III.  lys. 
Damthe  (Edmundus).  T.VI.  P.III.   14. 
Darnual  (Ame).  T.V.  P.IV.  91. 
Dattltet  {Wtiiidmus).  T.III.  P.lll.  76. 
Danangor  (filanchia).  T.IV.  P.  111.  lyS. 
Danby  (Robertus).   T.  V.  P.Il.  177. 

{Henricus  Danvers  Comes  de).  T.VIII.' 

P.I.   199.     ConcelVio  ei  diredta.  ibid. 

— —  {Thomas)  ,  Armiger.  Commillio  ei 
dirctta  in  Comitatu  Eborum.  T.  VIII.  P. 
II.  ?f. 

— —  (Guiliielmus  Comes  de).  Comminio 
ci  direfta.  T.VIII.  P.II.  281. 

■■  (Henricus   Comes) ,    Commiflio  ei  di- 

redta.  T.IX.  P.III.  32.  ConftituiturCu- 
Ilos  quatuor  Ballivatuum  vocatorum  les 
eight  IVaiks ,  8c  aliorum  cum  Pertinentiis 
in  Forelia  de  Wichcwood,  in  Comitatu 
0.\onix.  T.IX.  P.III.  103. 

Dat.by  (Rcftoria  £c  Ecclefia  de)  ,  inComita- 
tu'Eborum.  T.  VIII.   P.  II.  fi. 

Daricy  {Ricardui).  Conceflio  ei  fadta  Officii 
Cuftodis  Prilonx  Villx  &  Portus  de  Do- 
ver,  durantc  Vita.  T   VIII.   P.Il.   162, 

Dand(Johannes) ,  Generofus,  conftituitur  Phi- 
laiarius  in  Curia  de  Banco.  T.  IX.  P.  IL 
86. 

Dandefile  (Dominus).  T.ll.  P.III.  10. 

Dandon  (Johannes  de).  T.I.  PIV.   14. 

Dandoyfe  {Arnitldus).  T.I.  P.III.   29,  30." 

Dandre  (Johannes).  T.IV.  P.III.  14. 

Dandulo  (Jironimus  8c  Uarinus).  T.V.  P.  L' 

IIO. 

Dant  (Johannes).  T.  111.  P.  II.  9^. 

(Olardus).  T.  III.  P.  II.   145-. 

Danehaii  (Dux  ,/f).  T.I.  P.  I.  106. 
Daiient  (Rogerus).  T.II.  P.II.  99. 
Danequin  (Balumnus) .  T.III.  P.  I.  140; 
Danory  (Hemicus).  T.V.  P.  IV.  96. 
Danet  (Willielmus).  T.III.  P.I.  y2. 

-  (Hiigo).  T.V.  P.III.   31. 

. .  (Marandus).  T.  V.  P.  III.  113. 

(Thomas).  T.  VII.  P.I.  189. 

Daneys  {Roberlus).  T.I.  P.II.  212. 

(Nicholaus).  T.  II    P.II.  108,   120. 

Dangarvan.  Rcdditus.  T.  II.  P.III.  31. 
Dangervilie  (Dominus).  T.V.  P.I.  88. 
Danglers  (Alexander  Sc  Jacobus).  T.  II.  P.  L 

184. 

Danhurfi  (Roherlus  de).  T.II.  P.IV.  25-. 

Dania,  &c.  T.  I.  P.  IV.  34.  Pro  Rege  in 
Anglia,  T.III.  P.  II.  8f .  Super  articulo 
comprchenfionis  Regis  Angh'a;  in  Traitatu 
cum  Imperatore.  T.VI.  P"lII.  118.  Fre- 
dericus  in  Ordinem  Garterii  fufceptus.  P. 
IV.  181.  De  Rebus  Danicis  Litterx  di- 
verfx.  T.  VII.  P.  I.  39,  43  ,  j-8.  Littc- 
rx  credentiales  pro  .'\mbal1iaroribus.  97. 
Ambafliatorum  Littera  ad  Reginam  97, 
Super  pifcandi  iicentia  infralnfulam  Well- 
monicam.  166.  Littera  a  Rege  pro  Jo- 
hanne  Nykerke  commendatoria  ad  Eliza- 
betham  Reginam  Anglix.  192.  Super  Ma- 
ritagio  Regis  cum  Filia  Ducis  Brandebur- 
genlis.  199.  Regis  Littera  adReginam  An- 
•  glix  &  Commilfariorum  Regis  reiponfum 
ad  propofita  per  Legatum  cjufdem  Regi- 
nx.  203.  Copia  Decreti  Regis  Declara- 
tionem  fuper  Marcandifis  tangentis.  204. 
Danix  Senatus  Litterx  ad  Senatores  .^ngli^ 
fupcr  controveiliis  hinc  inde  glili;entit>us. 
20)-.  Regis  ad  poftulata  Anglix  Reginx 
refponfum.  206.  Regis  ad  Rcginam  An- 
glix  Litterx  de  credentid  pro  Nicholao 
Craigo  Legato  fuo.  207.  Ejufdem  Le- 
gati  ad  Reginam  Anglix  Oratiuncula  8c 
ejufdem  Oratio  ad  eandem.  207. 

Dmin. 
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Vania.  Commiflio  Reginx  Angliac  ad  au- 
diendum  Querimonias  Subditorum  Rcgis 
Danix.  T.  VII.  P.I.  210.  Rcgis  ad  Re- 
ginani  Anglise  Litcra;.  219.  Regincc  An- 
glix  Litera:  ad  Regem  fupcr  Pifcatione  in 
alto  Mari.  P.  II.  3.  Excmpliticatio  Tr,i- 
dlatiis  cum  Regc.  3.  Inllrudlioncs  pro 
Ambafllatoribus  Anglix  ad  traftandum 
cum  AmbalTiatoribus  Regis.  ^j-.  Regina; 
Anglia:  ad  Regem  Litera.  33.  Supcr  liti- 
gationibus  intcr  Rcgcs  Dania;  8c  Suetias. 
33.  Regis  Danix  Litterx  ad  Reginam 
Angliae.  34.,  39.  Ejufiem  ad  eandem  Li- 
tera.  44..  Per  Reginam  Rclponlio  ad  Re- 
gem  44..  De  tracl:ando  cum  Rcge  Pote- 
Itates  Reginx  Angliss.  46.  Rcgis  Litcrx 
ad  Legatos  Angli:^.  46.  Regis  Poteftates 
ad  trattandum  cum  Commillariis  Angli.t. 
4(5.  Super  Traftatu  cum  Commiffariis. 
f  3.  Vide  Holfatia.  Traftatiis  Pacis  intcr 
Reges  Danix  Sc  Suetia;  confirmatio  Jaco- 
bi  Regis  Anglice.  1S9.  Pro  Rcge  pcr  Re- 
gem  Angliae  Recognitiones.  P.  III.  171, 
187  ,  208.  Fcederis  Hxrcditarii  per  Rc- 
gem  Ctiriftianum  Quartum  confirmatio. 
Z03.  Per  Regem  Anglix  confirmatio  in- 
de.  215-. 

Bnniit  {Thomas).  T.VI.  P.IV.  9. 

Hnniel  (iVillielmus).  T.  IV.  P.II.  42. 

.  {Walurus).  T.  IV.  P.IV.  113. 

{Petrus).  T.V.  P.II.  76. 

. (Johannes).  T.V.  P.Il.  100. 

. .  {milielmus).  T.V.  P.IV.  415. 

. {Jacobus).  T.V.P.IV.  9)-. 

{Robertus).  T.  VI.  P.  IV.    loi. 

, .  {mllielmus).  T.  VII.  P.I.  117.  P.  III. 

-i^  {Samuel).  T.VII.  P.  III.  fi. 

. {Jacobus  Mac).  T.IX.  P.IIL  99. 

Dmiel  O  Brien,  Eques.  T.IX.  P.IIL   100. 

(Guitlielmus) ,  Armiger.  T.VIII.  P.I. 

70.  Commiflio  ei  concefla  ,  conccrnens 
novas  Ere<5iones  apud  London.  ibitl. 

— —  (Petrus).  Commifllo  ci  dire£ta  ad  con- 
fervandam  Pacem  in  Comitatu  Ccftrienfi. 
T.VIII.  P.ll.  f. 

Dxmoy  (fohannes).  T.  IV.  P.  IV.  64. 

Dano  (Simon  de).   T.I.  P.I.  5-4. 

Danonville  {Petrus  de).  T.V.  P.IV.  96. 

Danorum  Rex  (Reginaldus) .  T.  I.  P.  III.  ^g. 
T.VII.   P.I.  31,  37. 

(Chriftianus) .  T.  VII.  P.  I.  39  ,  43,  yS, 

97,  i6j-,  192,  203,  206,207,219,230. 
P. II.  3,  32,  33,  39,  43,  4f,  46.  49. 
189. 

. (FreJericus).  T  VII.  P.I.  43  ,  97  ,  204. 

(Johannes).  T.VII.  P.  I.  227. 

(Chrifiiernus).  T.  VII.   P.  III.  26. 

Danoult  {jMobus).  T.  IV.  P.III.  198. 
Danoys  (Johannes  le).  T.V.  P.III.  163. 
Dancnuere  (Abbas  de).  T.I.  P.III.  163. 
Danfart  {Lemenus).   T.  V.  P.  IV.  96. 
Danfey  (Johannes).  T.III.  P.I.   iii. 
Dansc^ue  [Judocus).  T.V.  P.  IV.  j-^. 
Danti  Ribii  (Dominus).   T.  II.    P.  III.  10. 
Dantas  (Bernardus).  T.I.  P.  III.  48. 
Danthorpe  (Matlhms).  T.  III.  P.IV.  163. 
Danton  {Robertus).  T.VI.   P.  IV.  8. 
Dantre  (Johannes).  T.V.  P.IV.  98. 
Daniell  {GuMielmus).  T.I.  P.III.  4J-. 
{Robertus).  T.II.   P.I.  fr. 

. (Richardus).  T.  III.  P.  III.    195-. 

Danvers  (Edmiindus).  T.  II.  P.ll.   177,178. 

_  {Ceorgius).  T.VI.  P.IV.    ij-6. 

(Dominus  Henricus).   T.  VII.  P.  II. 

__■  L-  (milielmus).  T.VII    P.  III.  4. 

(Henri   ts).  T.VIIL  P.  I.   142. 

. —  —  {Johannes)  ,  Miles ,  afl"ignatur  Jufti- 

tiarius  Regis  ad  fecuritatem  Pacis  in  Co- 

mitatu   Nortliamptouix.    T.  VIII.  P.  II. 

12. 
__  {Carohis),  Juftitiarius  ad  Placita.  T. 

VIII.  P.  II.  18. 

„  (Johannes)  ,    Miles.   T.  VIII.   P.  II. 

21. 

_  __  de  Cantfey  (Henricus  Baro)  crcaturCo- 
mes  de  Denby  in  Comitatu  Eborum.  T. 
VIII.  P.  II.  ii-  . 

{Henricus   Dominus).     Conceflio    ei 

facla  Oflicii  Cuftodia:  Domiis  Sc  Manlio- 
nis  vocatx  St.  James,  ac  Oflicii  Cuftodi* 
Gardcrobx  ejufdem  Domias,  durantcVita. 
T.  VIII.  P.  IL  2,-. 

Dimy  (Rogerus).  T.  III.   P.  I.   112. 

(Richardiis).  T.III.  P.IV.   1^9. 

Danyel  {EgidiusFiz.).T.l.   P.IV.  168. 

-.  -  (Petrus).  Conceflio  ei  fafta  Officii 
Contrarotulatoris  omnium  Recordorum , 
Placitorum,  &c.  coram  Juftitiariis  velLo- 


cumtenentibus  in  Comitatu  Ceftrix  8c 
Flynt,  durante  Vita.  T.  VIII.  P.  II.  2j-. 

Danyelflon  (Robertus).  T.  III.  P.  I.  146,  iji. 
P.II.  15-0. 

—  {Johannes).  T.  III.  P.  I.   ij-l. 

Danyflons  (Robertus).  T.  IV.  P.IV.  43. 

Dapetot  (Radidphus).  T.  II.  P.II.   179. 

Dapifirus  (Humo).  T.I.  P.I.    i. 

D.^iport  (Lu.lovicus).  T.III.  P.  IV.  68. 

Daraine  (Radidfhus).  T.  V.    P.V.  98. 

Darangary  (Petrus).  T.  IIL    P.  I.  89. 

Darans  {Afparus).  T.  I.  P.  III.  134. 

Darantiers  (Petrus).  T.IV.   P.II.   182. 

D^iriee  (Comes  de).  T.  II.  P.III.   176. 

{mtlielmus).  T.  VII.  P.III.  20. 

Darby  {Hicholaus).  T.V.  P.III.  JT . 

(Johar.nes).  T.  VI.  P.II.  197. 

{Giiittielmus  Comcs  de).  ConcelTio  fpe- 

cialis  ei  direaa.  T.VIII.  P.  I.  90. 

Darcy  {Philippus).  T.  I.  P.  III.  126.  P.  IV. 
48. 

(Robertus).  T.  11.   P.I.  41. 

(Johannes).  T.II.  P.I.  37,  f2. 

(Phitippu/).  T.  II.  P.I.  f9. 

. {Robertm).  T  II.  P.II.  108. 

(Johannes).  T.II.  P.II.  121,   i6j-.   P. 

III.  20,  23,  43,  5-0,  68,  84,  107, 113, 
12J-,  126,    141,    lyj-,    163,    187,    190, 

19?. 

{Philippus).  T.II.  P.ll.  178,   186. 

■ (Johannes).  T.II.  P.  IV.  23,  26,   33, 

37,  40,  41,  46,  48,  49,  j-7,  69,  87, 
iij-,  116,  ij-o,  177,  184,  207,208.  T. 
III.  P.l.  I,   2,  6,  7,  8,  20. 

(Henricus).  T.II.  P.IV.  44. 

(Georgius).  T.II.  P.IV.  104. 

(Robertus).  T.  II.  P.IV.  206. 

{Philippus).    T.  m.   P.  III.    63,   123, 

if3,   184. 

(Dominus  Johannes).  T.  III.  P.  IV.  176. 

T.IV.  P.  I.   io6. 

(Fhitippus).  T.IV.  P.I.   19S. 

{Rcbertus).  T.  IV.  P.  II.  126. 

(Richardus).  T.IV.  P.II.  125-. 

(Richardus).  T.  V.  P.Il.   16. 

{Thomas).  T.  V.  P.  III.  131.  P.IV.46, 


Daretz,  {Sunadon).  T.IV.  P.II.  ,-2. 
Dargetofe.  Parochia.  T  I.  P.III.  46. 
D^argent  {Johannes).  T.  V.  P.IV.  97. 
D'argenlis  (Geraldus).  T.  I.  P.III.  38. 
Dargery  {Joh.inne>)    T.V.  P.lV.  9,-. 
Dargonges  (R^duipbus).  T.IV.  P.IV.  69. 

(Andnas).  T.V.  P.IV.  93. 

Darienfis  {mtlielnus) .  T.Vl.  ?.  lU.   14!. 
Darius  (Silvefier).  T.  VI.  P.I.   133. 
Darkoep  {Johannes).  T.V.  P.l.  87. 
Darlfigh  Auflralis.  Redtoria  fic  difta ,  inlDicC' 

celi  Coventrienfi  £c  Lichenfi.  T.  VIII.  P. 
III.  Sj-. 
Darley  (Abbas  d-:).  T.III.  P.IV.   134. 

{Johannes).  T.VI.  P.  II.  194. 

{Etizius).  T.VII.  P.III.  160. 

Darmot  O  Brien  (Colonellus).  T.  IX.  P.  IIK 

99- 

Darnalo  {Johannes  de).  T.III.  P.IV.  103. 

Darnelty  {Daniel)  ^  Clciicus,  Artium  Magi- 
Iter.  Litterx  Patcntcs  ci  direftx  de  Prx- 
fentatione  ad  Rectoriam  de  Tiverfliam, 
Dicecefis  Elienlis.  T.VIII.  P.IV.   120. 

Darnisy  (Dominus  Johannes  de).  T.  V.  P- 
III.   if. 

Darpaio  (Dominus  </c).  T.II.  PIII.  10. 

Darciiii  (Johannes).  T.  IH.   P.  III.  72. 

Darrans  {Bernardus).  T.II.  P.II.  170. 

Darrelt  {Marmaitucus) ,  Miles,  unus  Juftitia- 
riorum  Regis  ad  Paccm  confcrvandam  in 
Comitatu  Buks.  T.  VIII.  P.  II.  4. 

(Johannes)  ,  Baronettus.     ConceflTio  ei 

fafta  Oflicii  Vicccouiitisin  Comitatu  Berk. 
T.VIII.  P.II.  32. 

■  {Philipfus)    conftituitur   Auditor  om- 

nium  Reventionum  &:  Forisfaiturarum  Pa- 
piftarum  Anglix ,  ad  vitam.  T.  IX.  P.  U. 
248. 

Darremiers  {Vitalis).  T.III.  P.I.  28. 

Darret  {Mariinus  Petri).  T.II.  P.III.  31, 

Darreys  (Roberliis).  T.  II.  P.  III.  122. 

(Robertus).  T.  II.  P.  IV.   if6. 

{Johannes).  T.III.  P.I.  176. 


130,  139. 

(Thomas).    T.  V.    P.  IV.    184,188. 

189,  191,   192,  241,  265-.     T.  VI.  P.I. 
18,  19. 

(Thomas).  T.VI.  P.II.  120,  160.   P. 

m.  j-. 

{Thomas).  T.  VI.   P.  III.   107,  119, 

127,  145" ,  184. 

(Arthur).  T.  VI.  P.  IV.  4J-. 

(Johannes).  T.  VI.     P.  IV.   ij-f. 

(Dominus  T.).  T.  VII.  P.II.  64. 

(Dominus   (Johannes).   T.  VII.  P.  II. 

169. 

(Edmundus).  T.  VII.  P.  II.  140. 
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duciUebent.  T.VIU.P.III.  iiS. 

Dtcccruy  (Sarvdms).  T.II.  P.IV.   loo. 

DtctU  (SicbolAMs).  T.IV.  P.III.  177. 

DtcollAti».  Vide  Aagli». 

Dtcrttus  (R).  T.I.P.III.  39. 

Dicrot  (BittJAsninus).  Commiilio  ei  direfta. 
T.  VIII."  P.  II.  141. 


tf  ntcs  ei  uirccti:  Jc  Prxfcntitionc  aj  RcC^o- 
rbm  Ecclcli.»:  Parochiiiis  Sancii  .Michic- 
lis  .Musborne  ,  Diorcelis  Nonvici.  T.IX. 
P.II.  116. 

DawjUu  (lyiliitlmms).  CommilHo  ei  direda. 
T.VIIl.  P.III    197. 

Dahx  ^j!ht's»is)    T.V.  P.IV.  94. 

(Archicpitcopusde).T.IlI.  P.IV.171. 

Djm.v;  (Dominus  7*^*c!i!/.(.\  T  V.  P.ll.  So. 
Da-.-r  (Th^mAs).  T.III.  P.Ul.  194. 

{SichtUms).  T.IV.  P.IV.  49. 

IRitifarJms).  T.IV.  P.IV.   15S. 

{Jtimaats).  T  IV.  ?.1V.   140. 

iGttiiiitlmms  &  Htnr:eMs).r  .X .  P.  I V.  94. 

Jtl,mmat4).r.\\.?.\l.  194.P.UI.14. 

^Gtargims].  T.  VI.   P.  IV.  4S. 

{ToomAj).  T.VI.  P.IV.  8. 

[Heftm].  T.VI.  PIV.  161. 

DA^ys  (TboWAs).  T.VI.  P.IV.  S. 

Dax  Epifcopus  {J.  G.   Ji).  T.  III.  P.  IV. 

61.T.IV.  IV.  P.IV.   191. 
Dai  {JoiMKnts)  Privilegium  ci  conceffum.T. 

VIII.  P.IV.  91. 
(SchoiAus).  Clericus,  Artium  Magiftcr, 

promoretur  aJ   Vicariam  de  Ewarby  ,    m 

Dicrceli  Lincolnix.  T.IX.  P.II.  ayi. 
Dtyt  {Roetrtus).  T.  VI.  P.III.   iS. 
— —  {JhomAs\r.Vl.  P  III.  Si. 

hli.iiiimms).r.Vl.  P.IV.  8/.  91,93, 

.43. 


cenli.  T.  VlII.    P.III.  18. 

DtJtr  (Simtltt).  T.IV.  P.I.   59. 

DtJicoit  (^fiilitlmas) ,  Clcricus  ,  in  Artibus 
Migifter.  Littcrx  Pitentes  ci  dire&x  de 
Prxlentatione  ad  Vicariara  de  Aldcrmin- 
fter,in  Dioecefi  \Vigorni.i;.T. VIII.  P.III. 
16S. 

Dtiingijioi,  (Hm'0  Sc  lleiu  uxor  ii).  T.I.  P. 
III.   164. 

Dtt  (FrAiicifcms) ,  Theologix  Profeflbr ,  Deca- 
nus  Eccielix  Cathedriiis  Ciceftrenlis  ,  & 
unus  Cipcilinorum  Regis  Ordinariorum. 
Litterx  Pitentes  ei  directx  id  Recioriam 
&  Eccleliim  Pirochiaicra  de  Caftor ,  a- 
liis  Ciltcr,  in  Comititu  Northamptonii 
&  Pctriburgenli  Diceceli ,  una  cam  Capcl- 
lis  eidera  annexis.  T.VllI.  P.IV.  11,-. 

Dttst-Priir.  Viciria  lic  dicfci  in  Comicita 
Devonix.  T.VUI.P.III.  36. 

Dftr  (Abbis  Ji.)  r.  I.  P.III.  66. 

DitrihAm  (T>j.;nss).  T.VIII.  P.  U.   II. 

Dtiri>sg  (Aiiicr.iu:) ,  Miies.  T.VIIi.  P.  II.  10. 
LitterxCoitimiiiioniles  ei  dirccfcv  pro  pu- 
nicnJis  Dclinqucutibus  in  Comitatu  Kan- 
tix.  iiiJ. 

DtfftrJ  (Rectoih  dc) ,  in  Dioeceii  Lincol- 
nienli.  T.IX.    P.  II.  if7. 

DtgAtt  (Potltrgatus  ix  Jtbsames).  T.III.  PJ-. 

+i. 
Dtririi  (Sirbfiams).  r.lV.?.in.  14. 

D'ir*4atiemt  Forma.  Hirtcb  Comitis  Kar- 

lio- 


dV  M    IN    IX.    TOMIS    FOEDERUM    CONTINENTUR. 


8^ 


liolenfis.  T.II.  P.Jf.  64. 
Drgreiges  (Colmui).  T.IV.  P.  III.  S9. 
Dtguieres  (Oomiiius  des).  T.VII.  P.I.  j-o. 
Deiceftre  (fohmnes).  T.[l.  P.lll.   126. 
JDeiricourte   (Francijcus    Oominus)  ,    unus  cx 
Juftitiariis  Rcgis   ad  Paccm  confervandam 
in  Comitatu  Dcrbi*.  T.VIII.  P.II.  6._ 
Deirons  (Stefhnnus).  T.  II.  P.  III.  ii(5. 
Jieken  (mtierus).  T.I.  P.  III.  104. 

(Johxnoes).  T.V.  P.  IV.  81. 

Dekyn  (Kichardus).  T.  VI.  P.  IV.  48. 

13ei  (Petrus  &  Mntthius).   T.  IV.   P.III.  87. 

DeUbere  (Johnnnes).  T.  IV.  P.  IV.   176. 

(Richardm).  T.V.  P.IV.  jz. 

(Huhardus) ,  Rcgis  Deputatus  ad  Pa- 

ccm  confcrvandam  in   Comiratu    Glouce- 
ftrienfi.  T.VUI.  P.II.  8. 
DeUloere.  T.  V.  P.I.  i??. 
DeUmere  (Simon).  T.  V.'  P.I.  128. 
DeUfco  Michnel).  T.VI.   P.III.  9. 
D  Utores.  Commiflio  fupcr  abuiu.    T.  VIII. 

P.III.  144. 
DeU-val  Comes  (Guido).   T.VI.   P.  I.    163, 

167,   168, 
• (Kadulfhus),    Miles.  T.VII.  P.III. 


pro  compofitione  defe£luum  Titulorum, 
&c.  T.  VIII.  P.I.  32. 
——  (Johannes) ,   Milcs.  Commifiio  fpe- 
cialis   ei    diredta  ad    exaininandum  fuper 
ftatum  Hibernia:.  T.VJI.  P.I.  4(5. 

(Johannes) ,  Milcs,    Baro  Scaccarii. 


.P.III. 


P.IV. 


38,  42,  96. 

(Johnnnes).  T.VII.  P.  III.  96. 

Dda-vieule  (Johan„es).  T.lV.  P.III.  76. 
DeUune.  T.VIII.  P   II.   119. 
Delietenf.s  (Abbas).  T.I.  P.  1.  9. 
Dele.  Rcdoria.  T.VI.  P.  IV.  10. 
Del'-Egle.  Honor.  T.I.  P.II.  109. 
Delefen  (Jchanne:).  T  IV.  P.IV.  iij-. 
Delf  [GoJfridus  dtij.  T. III.  P. II.  91. 
Ddga  (IViUUlmus).  T.II.  P.IV.   100. 
De  thau  t  ry  y  icecomes  (Almaricus).  T.  II. 

34- 
Delhet  (  jiugerius  U  Petrui ) .    T.  III. 

198. 

Delhures  (Johnanes).  TIII.  P.IV.  79. 
Dfiii^ieres  (Dominus).  T.III.  P.IV.  118. 
Dell  (!/Villielmus)  conftituitur  Regiftrarius  £c 

Clericus  ProceflTuum  Spiritualium.T.IX.P. 

1.76. 
■ (Guillielmus) ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 

fter.    Litterse  Patentes  ei  directae  de  Prx- 

fentatione    ad    Rectoriam    de    F  retinden , 

Dicecefis  Cantuarienfis.  T.IX.  P.I.79. 
Delfhinus  deVienna.De  Titulo  Regis  impen- 

dendo.  T.II.  P.IV.  6.    De  Aiiigantiis.  7. 
Deiter  (Dominus).  T.V.  P.III.  201. 
Delve  (Thomas).      Commiftio  ei    dircdta  in 

Comitatu  Cheftrix.  T.VIII.  P.  II.  144. 
Delves  (Johitnnes).  T.V.P.II.  191.  P.IV.3. 
• (Thomns),  Miles  Sc  Baro.  T.VIII.  P. 

II.  j.  CommilTio  ei  diredla  ad  confervan- 

dam    Pacem   in   Coraitatu  Ceftrienfi.  ibid. 
Demechan  (Jehad).  T.V.  P.IV.  94. 
Dempfi  {Barnabas).  T.IX.  P.III.  loo. 
Den  (Henricus).   Litierx    Commiflionales    ei 

directs  pro   puniendis    Delinqucntibus   in 

Comitatu  K-antise.  T.VIII  P.II.  10. 
Denarflan  (Petrus  de).  T.  II.  P.II.  178. 
Dtnbeigh  (Johannes)  creatur  Hoftiarius  Cam- 

bii  .Mon-ta:  infraTurrim  London.  T.VIII. 

P.III.  277. 
Deniigh.  Commiflio  pro  Aldermannis    Vili3E. 

T.VII.  P  III.  4f. 
Dtndin  {Engemnus).  T.lll.  P.  III.   22. 
Dendye  (EJwardus).  Conceflio  ei  fadta  Officii 

unius  .Servientium  ad  Aima,  duranteVita. 

T.VIII.  P.ll.  if. 
Dene  (iViHielmus  de).  T.I.  P.I.   \iC.    P.III. 

797. 

'Bsginaldus).  T.I.  P.  IV.  14. 

(Thomas).  T.I.  P.IV.  30. 

(WiiiUlmus).  T.I.  P.IV. 


165- 
34- 


ij- 


100,    if9, 
T.II.  P.I.   19,29.  P.II.  29,30,31. 

(GuiUielmus).   T.II.  P.II.    107,    127, 

ijohannes).  T.II.  P.II.   129. 

(Thomasj    T.II.  P.Il.  176. 

(Tnomas  &  GalfriJus).   T.  II.    P  IV. 


(mlUelmus).  T.III.  P.I.  148. 
, (rMmas).r.lV.  P.I.   1. 

(HHgo).T.V.  P.I.  3. 

Dene/el  {Gtorgius).  T.V.  P.I.  20, 
Denfus  (Juiianui).  T.II.  P.I.  43. 
Dengie  (Johannes  dt).  T.  IV.  P.IH.   lO^ . 
Denham  (Stefhar.us  de).  T.V.  P.II.   i.^,. 

(BicharJuii.  T.IV.F.H.   132. 

.      .         (Dominus  Johannes).  T.V.  P. 


III. 


(Carolus).  T.V.  P.III.  197. 

(Thoma:).  T.Vl.  P.III.  227. 

(Jehannes).  T  VU.  P.  lll.bi ,  147. 

P.IV.6j-,96. 

— —  (Johannes).    Commiflio   ei  iiteGt» 
Tom.  X.  i.  iV. 


T.  VIII.  P.I.  ij-6.  Commiflio  fpecialis  ei 
diredta  ad  alliftendum  Domino  Cuftodi  in 
Canccllaria.  ibid. 

Denhars  (Dominus  de).  T.II.  P.IV.   781. 

Denia  (Comes  de).  T.III.  P.  I  208. 

(Aifonfus).  T.III.    P.  III. 68,  70,  71  , 

111,  122.  P.IV.  ff  ,90,91  ,  92.  T  IV.  P. 
1.9,16,  j-8,  61,  91  ,161,  181.  P.II.  9. 

Denin  (bleniz.  le).  T.IV.  P.III.  14. 
Denis  (Johannes).  T.IV.    P.IV.  23. 

(Johannes).  T.  V.    P.II.  175-. 

(iViiiielmus).  T.VI.  P.II.  15-9. 

(Michael  Je  Saint).   T.  V.   P.IV.   91, 

100. 

Denifi  (Johannes).  T.I.  P.II.  113,214,216. 
Deniz.alio.  De  Liccntii  facicndi  Indigcnas.T. 

VII.  P.  IV.   135-',  ij-y. 
Denlacres  (Haginus  Fiz.).   T.I.  P.II.    192. 

(Abbas  «/0-  T.I.  P.1II.I36.P.IV. 

39- 

Denmarke  Houfe.  Conceflio  hujus  Mefl"uagii 
ad  vitam  Rcginse  Maria;  Uxoris  Caroli 
Piimi  Rcgis  Anglize.  T.VIII.  P.  I.  211. 

Dennays  (Roiiandus).  T.ll.  P.IV.  U.T.III. 
P.  I.  121. 

Dem.ebalt  &  Hannady  (DominusC/«»</;«/).  T. 
VI. P. III.   I3J-. 

Dennife  (Henricus).  T.VIII.    P.II.  8. 

Dennifon  (Johannes)  ,  Ciericus ,  Artium  Ma» 
giftcr.  Litterae  I^atentcs  ei  direfta:  de  Prac- 
lentatione  ad  Rcctoriam  de  Charleton,  in 
Dia-ccfi  Roff^enfi.  T.IX.  P.  II.  91. 

Denny  (Aiithonius) .  T.VI.  P.III.  106,  107, 
138,  139,  144. 

(Dominus  Edwardus).     T.  VII.  P.II. 

169. 

(iVillielmus).   T.VIII.  P.II.  13,  ij-. 

(Aitthoniu:)  ,  Equeftris   Ordinis  ,  unus 

Executorum  Tcftamenti  Henrici  Octavi, 
Avus  Edwardi  Denny  Baronis  de  Waltham 
&  Comitis  Norwicenfis.    T.  VIII.  P.ll. 

lOf. 

(iVillielmus) ,    Armiger.    ConceflTio  ei 

facta  Ofiicii  Confiiiarii  Regis  ad  Lcgem, 
quamdiu  fe  bene  geflijrit.  T.Vlll.  P.  II. 
162. 

■  (fohannes).  CommiflTio  ci  diredla.    T. 

IX.  P.l.  68. 

(Edreardus).  Vide  Waltham  (EJwardus 

Baro   Dtnny  de). 

Dennys  (Edwardus)  ,   Miles.T.  VIII.  P.  II.ij-, 
Denonant  (Rogtrus).  T.I.  P.  1.  1. 
Denofoti  (Guiiiieimus) .  T.IV.  P.II.  47, 
Denoven  (Nicholaut  de).  T.I.  P.  IV.  j-^. 
Den:by  Cfohanne:).  T.II.  P.l.   179. 
Dent   (Bertrandus  (t  ia).     T.IIJ.    P.II.    j-j-, 
144. 

(Johannes  de).  T.V.  P.Il.  33,  34. T. 

VI.  P.I.  182. 

Deiiton  (Richardu:).  T.JI.  P.ll.  108,119.?. 
III.  f8,  189. 

(Johanne:).  T.II.  P.III.  133. 

. (l<.obertu:).  T.ll.  P.JII.   189. 

(Thomai).  T.IV.  P.II.   146. 

(Henricus).  T.VI.  P.I.20. 

ijohannes).  T.  VI.  P.IV.  162. 

(mllieimus).  T.Vll.    P.  III.  97. 

(Thomaf),  Milcs,  unus  Jufticiariorum 

Rcgis  ad  Pacem  confervandam  in  Comi- 
tatu  Buks.  T.VIII.   P.II.  4. 

(Thomas)  ,  Miles     Conccflio  ci  fa£la 

Cuftodiae  trium  Hundrcdorum.T.  VIII.  P. 

II.    2J-. 

Dmtur  (Simon).  T.II.  P.I.   109. 

Denvil.  T.III.  P.I.  188. 

Deiium  (Johunnes  Jt).  T.II.  P.II.  41. 

(Johannes).T.l[.  P.ll.  ij-^,  183,188. 

P.Jll.  83. 

(Wiilieimus).  T.II.    P.II.   1S8,     198. 

P.III.  fS,  84,  8j-. 

(EJmunJus).  T.II.  P.IV.  fi. 

Deny  (Johannes).  T.IV.  P.  IV.  113. 

(Wiilieimu:).  T.  V.  P.I.  102. 

Denyngton.  Rccloria.  T.  VI.  P.JV.   ij-^. 
Denys  (Giibertus).  T  III.  P.III.  73,  176. 

(Nichjiau:).  T.IV.  P.I.  33. 

Thomas).  T.VI.  P.III.   126. 

(Wdtidmus).  T.VI.  P.IV.  21. 

Deo  (Htn.  de).  T.II.  P  I.  S7 • 

DioJanJ;!.    De  inquircndo.  T.IV.  P.H.  89. 
Deon  (Willielmus  de).  T.l.  P.III.  2ij-.p.lV. 

18. 
Defdale.     Vidc  Dehdale. 
t>ete  (Gutlliiimui  de).  T  III.  P.III.  181. 


Defedent  (Johannts).  T.IJI.  P.m.   12. 
Depforde.   Vicaria.  T.VI.  P.IV.  114.  ' 
Deffa.  T.  I.  P.  I.  41. 
Defyi.g  (Robertus).  T.II     P.III.    ,, ,   t66. 

(Joh^nnes).  T.  III.  P.IV.  157    TIV 

P.I.   i66.  ■      ' 

Dequieane  Ducifla  (Margareta  Anna  &  Atnet 

Filix).  T.IV.  P.III.   193. 
Derbit  Comcs  (Robertus  de  Ferrariis).  T.  I.  ?.' 

II.  ij-3. 
■ (Henricu:).  T.II.  P.  III.  180. 

(Henricus).   T.III.  P.IH.  134  ,    ja^; 

162.  P.IV.   17,   19,   j7,  ^y,   ,^(j 

(Henricu:).  T.III.  P.IV.    132  .    ijj. 

'4'.   >43.   '48.  ^*' 

(Thoma:).   T.V.  P.III.  ,72,    ,8<-    ?■ 

IV.  24,   31,  86,   i3f,   163. 

•  (Tkomas).  T.V.    P.  IV.   241.   T    VI' 

P.  I.  .6,  48,  2.2. 
' (Edmardus  Kilius).  T.VI.  P.I.  m. 

Comcs  (tjwardus).  T.  VI.   P  I    <;',  - 

124. 

(Edaardus).  T.VI.  P.IV.  6,  67,  75- .' 

140. 

(Henricus).  T.VI.  P.IV.  166. 

{Wiiiieimus).  T.VII.  P.IJ.  .^4,   169." 

• •  Archidiaconus   (Elias).    T.  I.    P.lj; 

200. 

(Wiilielmus  Comes).  Conccfljo  ei  fa£ta 

Officii  Caracrarii  ComitatiJs  Palatini  Ces- 
tricnfis,  durante  Vita.  T.VJII.  P.II.  162. 

Derbs.  Rcpyndon  Villa ,  Tcrra  &  J<.cditus. 
T.  I  P.IV.  64.  Caftrum  &  Honor  dc  Al- 
to  Pcco.T.I.  P.IV.  121.  Rcpyndon  Tcr- 
ra  &  Tcnementa.  128. 

Derby  (Johannes  de).  T.I.   P.II.   190 

(Thomas).  T.II.  P.I.   136. 

(Roiertu:).  T  IJI.  P.II.   ij8. 

(Richardu:).  T.JJI.   P.IJJ.  ,94. 

(Waiterus).  T.JIJ.  P.IJJ.   ,,,6. 

. (Thoma:).  T.IV.  P.I.  88. 

(Johanne:).  T.V.  P.II.  81,  83. 

Dercheftre  (Johannes  de).  T.II.  P.III.  98. 
Dereford  (Raduiphu:  de).  T.  11.   P.II.    16. 
Derewentxater  (Witiieimus).  T.I.  P.II.  ij-6, 

»99,  203. 
Derham  (Johannes).  T.III.  P.  IV.  83. 
• (Richardus).    T.IV.   P.I.28,3l,P.II. 

28. 

(Andreas).  T.IV.  P.IJ.  ,90. 

— — •  (Richardus  &  Johannes).  T.  IV.  P.IV. 

116. 
Dtriani  (Xvo).  T.III.  P.I.   176.  P.  II    46 

(Xvo).  T.III.  P.IJJ.  ,21,    182,    ,93. 

P.IV.   36,  43,  4J-,  j-6,  77.  84. 

Dering  (Wiliielmu:).   T.I.  P.  IV.   101. T   II 
P. I.  8. 

(Ejwardu:).  T.Vl.V.lV.   144. 

Derienton  (Johanne:  de).  T.  I.  P.  II.  175  ,  ,74. 
Derlefttn  (Watteru:  dei.  T  II.  P.  IV.    119 
Derty  (^Abbas  de).  T.III.  P.III.  84. 
Derlyng  [Tnoma:).  T.IV.   P.IV.  4. 
Derman  (Wiliuimu:).  T.  VI.  P.III.   ij-j. 
Dermond  (Barth.).  T.  II.   P.lV.  208. 
Dermot  (Mack).  T.  II.  P.  III.   iij-. 
Dermoyete  (Johanne:;.  T.VI.  P.  III.  201, 
Dermynt  (Roefiu:  Sanchtz.).  T.II.  P.  III.  jj.- 
Dern'ford  (Johannes  de).  T.II.  P.I.   37. 
(Stefhanus).   T.  III.  P.  m.  ',^6  , 

204. 
Dernement  (Jchannes).  T.  IV.  P.III.  89. 
Derra  (Michatl).  T.I.  P.III.  38. 
Derryngton.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Derfchouw  (Hermanus).  T.V.  P.III.  74. 
Derthot  (Petru:).  T.IJJ.  P.  IV.   i2j-'. 
Dervat  (Dominus  </e).  TIII.  P.I.141,  iCt, 

20J-,  211.  P.  II.   27,  92,  93. 

(Johannes).  T.V.  P.H.   ,29. 

Derykfon  (Henricus)  T.V.  P.I.  28. 
Derynerber.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  ij-^, 
Difatax.an  (G).  T.V.  P.lV.  ij-^. 
Desborough.  T.IX    P.III.  i^j-.  101. 
Major-Generaiis.  T.  IX.   P.  Ili< 

2J-I. 

Descatti  (Robertu:).  T.I.  P.III.  103. 
De:cancyne:  (EgiJiu:).  T.  IH.  P.  H.  91.' 
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Diofido  (l'etriis  de) .  T.III.  P.II.   114. 
Diourne  (Joh.tnnes).  T.  IV.  P.  III.  86. 
Difford 'Thomasj ,  Clericus.     Litterx  Paten- 

tes  ei  direftx  de  Prxlentatione  ad  Refto- 

riam   de  Jacobftowe,    Diacelis    Exonise. 

T.  IX.  P.  II.  210,  213. 
Difford.   Redoria  lic  difta.   T.  V III.   P.  111. 

36. 
Difrant.  T.IV.  P.IV.  65. 
Dir:iyleford  (Henriciis).  T.I.  P.IV.  20. 
Dirdolf  (Johannes).  T.  IV.  P.  1,  iSo. 
Dirikfon  (Johannes).  T.  V.  P.I.   28. 
Diron  (Robertus  de).  T.  IV.  P.III.  8y. 

(Philifpus).  T.IV.  P.  IV.  16. 

(Johannes).  T.  V.  P.I.  108. 

Difcour  (Chrifti^nus).  T.IV.  P.III.  89. 
Disforth.   Locus  fic  diftus ,  in  Archidiacona- 

tu   Richmondise  fitus  ,    infra   Comitatum 
Eborum.  T.  VIII.  P.II.  si- 
Difh  (Thomas  de).  T.III.  P.I.  186. 
Difona  (Pelrus  de).  T.I.  P.III.  40. 
Diffenfationes.  T.  I.  P.  III.  67.     Matrimonii 
Fiif  Sc  iMonthermer.  T.  I.  P.IV.  91.  Pro 
Liberis  Regis.  T.  II.  P.1. 119.    Pro  Simo- 
ne  de  Monteramte.  164.     Super  Matrimo- 
nio.  T.  II.  P.  II.  121,  149,  ij-o,  196." 
Super  defedlu   Natalium.  P.  III,  32.     De 
Voto.  162.     Super  Matrimonio.  T.  II.  P. 
IV.  71,  73,  86,    169,    173,  174.  i??. 
190.    T.  III.  P.  I.  2IJ-.    P.  II.  47,  209. 
Papalis.  T.  V.  P.  II.  168.    Georgio  Epi- 
fcopo  Ciceftrenfi.  T.VI.  P.III.  99.    Dif- 
penfationes   &  Facultates  de  Anno  primo 
Regis  Caroli  Primi.    T.  VIII.   P.  II.  36. 
De  Anno  fecundo  Caroli  Primi.   T.  VIII. 
P.II.   \(>s.     Vide  Littem  Diffenfationum. 
Dijfenfator  (Hugo).  r.l.?.  l.    12,    68,    98. 

99,    107.  P.II.  2J-. 
Diffenfer  (Galfridui).  T.  I.  P.  I.   12. 
Difque  Domiiius.  T.III.  P.IV.  32,  36,  39. 
Difijitinimine  (Ihiery  Dominus  de).  T.  IV.  P. 

II.  70. 
Distforth  (iVillielmus  de).  T.II.  P.  I.  fi. 
Dichfeild  (Edwardus).  Pardonatio  ei  concefia. 

T.VIII.  P.II.  24. 
Dittey  (Richardus).  T.  II.   P.  III.   12(5. 
Ditton  (ivlancriura  de) ,  in  Comitatu   Canta- 

brigije.  T.VIII.  P.II.  S9- 
Divinum  Servitium.   Pro  Divino  Servitio,  de 

Libris  imprimendis.  T  VI.  P  III.  8j-. 
Divite  Monte  (Comcs  de).  T.  IV.  P.II.  47. 
Divortium  Glencarn     Comitis.   T.  I.   P.  II. 

140. 
Dixe  (fohannes).  T.VI.  P.IV.  162. 

(mllielmus).  T.VII.  P.  I.  6. 

Dixey  (miftanus),  Miles.  T.VIII.  P.II.  10. 

Litterx  Commiflionales  ei  divccta;  pro  pu- 

niendis  Delinqueiitibus  in   Comitatu   Lei- 

ceftrix.  ihid. 

Dixon  (Chriftofherus).   CommilTio  ei  dircita. 

T.VIII.  P.II.  118. 
— —  (Johannes) ,  Clericus,  in  Artibus   Ma- 
giftcr.  Litterae  Patentes  ei  diredtx  de  Prx- 
lentatione  ad  RecloriamdeGlcnfield,  Dice- 
cefis  Lincolnienfis.  T.VIII.  P.III.  167. 
Dixfon  (aicholaus).  T.  IV.  P.  IV.  80. 

. (Johannes).  T.Vl.  P.IV.  9. 

. (Thomas).  T.VI.  P.IV.  92. 

(Robertus).  T.  VI.  P.IV.   i6l. 

(Patricius).  T.VII.  P.I.  61. 

-—  (RebertHs).  T.VII.  P.I.  aiy. 


micatu  Leiceftvia:.  T.VIII.  P.II.  14,-. 
Diaacone  (Francifcus).  T.  II.  P.IV.  i^j-. 
Dm-m,  Vicecomcs  (Johannes).  T.  IV  P.  II. 

S9- 
Do  (Dominus).  T.VII.  P.I. 
Doaco   Lupi    (Eertrandus  de). 

IJ-2. 

Doafet  (Oto  de).  T.I.  P.III. 


7». 
T. 


7S- 
IV. 


P.  I. 


134. 


(Augerius).  T.II.  P.IV.   100. 


Doaz.it  (Dominus  de).  T.  II.  P.  III.   172. 
Dobbet  (Robertus).  T.V.  P.  II.  12,   15-,   16, 

^f '  3°'  ;2.  H'  38. 

(Johanr.es).  T.  VI.  P.  III.  ij-. 

Dobbins  (IVilUelmus) ,  Armiger ,  Efcaetor  in 
Coraitatu  Wigorni^.  T.  VIII.  P.  II.  36. 
Litterx  Patentes  ei  direftx.  ibid. 

(Henricus)  ,  Artium  Magifter.     Littera: 

Patentes  ei  direftae  de  Prxfentatione  ad  Re- 
ftoriam  ,  live  Liberam  Capellam  Sancl;i  E- 
gidii  de  Biafon  ,  five  BLfton ,  Dioecefis 
Lincohiiae.  T.  IX.  P.l.  82. 

Dobhs  (Johannes) ,  Clericus,  Artium  Bacca- 
laureus.  Litterx  Patentes  ei  diredtx  de 
Pra;fentatione  ad  Rettoriam  de  Langridge, 
Dioecefis  Bathonienfis  &  Wellenfis.  T.IX. 
P.ll.  213. 

Dohle  (Bartholomius) ,  Clericus  ,  in  Artibus 
Magifter.  Litterx  Patentes  ci  diredtx  de 
Prxfcntatione  ad  Redloriam  de  Aiftibrittle, 
in  Dioccefi  Bathonienfi  &Wellenfi.T.  VIII. 
P.II.  247. 

Dobfon  (Barthohmms) ,  Clericus ,  Artiura  Ma- 
gifter.  Litteroe  Patentes  ei  diredtae  ad  Vi- 
cariam  de  Wellesburne ,  in  Dixcefi  Wigor- 
nienfi.  T.VIII.  P.III.  86. 

Dobyll  (Johannes).  T.IV.  P.ll.  18. 

Docaus  (Bernardus).  T.  I.  P.  III.  41. 


Dodinggfele  (Johannes).  T.IIl.  P.IJI.   ,9^. 
Dodington  iManerium  de)  ,  in  Comitatu  Lin- 

colnia:.  T.  Vlll.  P.II.  ,-8. 
Dodleftone ( Redtoria  de) ,  in  Dioecefi  Ciceftrise 

T.IX.  P.  I.  80. 
Dodridge  (Johannes)  ,  Miies  ,  unus  Juftitiario- 

rum  ad  Placita,  defignatur  a  Rege  adcon- 

fervandam  Pacem  in  Comitatu   Cantabri- 

gienfi.  T.VIII.  P.  II,  j-. 
Dodsroorth  (Matthius).  T.VII.  P.III.   160. 
■  (Uatthius).  ConcelfiofpecialisCon- 

miflionis  ei  direfta.  T.  VIII    P.I.  90. 
Dodyng  (IVdlielmus).  T.VI.  P.  II.  206. 
Dodyngton  (Johannes  ile).  T.  III.    P.  II.  97. 

(RicharJai).  T.  IV.  P.  II.  j-i. 

(mllielmus).  T.  VI.  P.  III.   I4r. 

Doe  (G.  de).  T.I.  P.I.  72. 

Does  (Petrus)  ,  Frater  Johannis  vicefimi  fe- 
cundiPapx.  T.  II.  P.  I.  ij8,  139,  1,-5-, 
160,  166,  194.  P.  II.  7,  II  ,  20, 
31  ,  j-4,  71,  78, 

(ArmUus),  Filius.  T.II.  P.II.   139 

II.  72. 

Dogeon  (Georgius).  T.VI.  P.III.  79. 
Doget  (Johannes).  T.  III.  P.  III.   190. 

{Joiiamns).  T.  V.  P.  III.   loi  , 


ij. 


Pi 


io6< 


107. 


Dognet  (Johannes),  T.IV.  P,I.   161. 

(Johannes).  T.V.  P.  I.  j-p. 

Doica,  Vicecomes.  T.  I.P.  III.  i,.. 
Doignes  Baldmnus.  T.  V.  P.  II.  80." 
Doigny  (AbLias(/c).  T.III.  P.I.   19/ 
Doilie  (Robertus).  T.  VI.  P.  17.  ,^-5. 
Doifit  (milLielmus  de).  T.I.  P.  II.  36. 
Doke  (Robertus).  T.IV.  P.IV.   162. 
Dokeland  (Johannes).  T.  IV.  P.  IV.'  160; 
Dokenhale  (Thomas  de) .     T.  II.  P.  I.  c-j 
Dol  (Makolmui).  T.I.  P.III.  104.  ' 

(Rohertus).  T.II.  P.II.  108 


Dolben  (Richardus^.T.VU.V.lU,  ^j^ 
Dokvoray  (Hearicus   Dominus).     Oflicium   ci     — —  (G«i//7e/w«5),  Theologiis  Dodtor.Com* 
conceiTum.  T.VIII.  P.ll.  2f.  millio  ei  direfta:.  T.  VIII.  P.  I.  49. 

Docuffer  (Johannes  de).  T.II.  P.II.  86.  (millielmus)  ,   Sacrs  Theologije"   Do- 

Docvora  (Jiwmas),   Prior  Sandti  Johannis  Je-         (ftor,  affignatur  Regis  Juftitiariusad  fecu- 


rufalem.  T.V.  P.IV.  223,239,246,25-0, 
2/7.  ilSj-.  T.  VI.  P.  I.  8,  12,  16,  48, 
73,  74,  163,  164.,  166,  I7J-.  P.ll.  79. 

.  Dominus   (Henricus).    T.  VII.  P.IV. 

149. 

(Henricus).  T.VIII.  P.  I.  i8. 

Dod  (Richardus).  T.I.  P.  III.  103. 

Dodd  (Thomas)  ,  Archidiaconus  Richmond, 
T.  VIII.  P.  II.  j-.  Commiffio  ei  direfta 
ad  confervandam  Pacem  in  Comitatu  Ce- 
ftrienfi.  ibid. 

-  (Thomas)  ,  Clericus ,  Theologise  Profef- 
for.  Litterae  Patentes  ei  direitae  de  Prje- 
fentatione  ad  Redtoriam  Ecclefia:  Parochia- 
lera  de  Aftburie,  in  Comitatu  Ceftria:.  T. 
VIII.  P.II.  i6j-. 

(Johannes)  ,  Clericus ,  Theologix  Bacca- 

laureus.  Litterac  Patentes  ei  diredtx  dc 
Prsefentatione  adPrxbendam  de  Combe  fe- 
cundam  ,  in  Dioecefi  Bathonienfi  8c  Wel- 
lenfi    T,VI1I.  P.III.  32. 

-  (Thomas)  ,  Theologix  Profcifor  ,  unus 
Capellanorum  Ovdinariorum  Regis.  Lit- 
terae  Patentes  ei  diredtx  de  Prxfentationc 
ad  Decanatum  EcclcfixCoUegiatac  de  Ryp- 
pon.  T.IX.  P.I.  82. 

Dodderidge  (Johannes).  T.VII.  P.  II.   iSj-. 

(Johannes).  T. VII. P. III.  82,  134. 

P.IV.  82,  96,    loj,   lj-6,  171. 

' (Johannes)  ,    Miles,   unus   Juftitia- 

riorum  ad  Placita  coram  Rege  tenenda  af- 
fignatorum.  T.VIII.  P.I.  i>-6.  Commif- 
fio  fpecialis  ei  direfta  ad  alfiftendum  Do- 
mino  Cuftodi    in   Cancellaria.  ibid. 

Doddes  (Alexander).  T.IV.  P.IV.   113. 

(Johannes).  T.V.  P.ll.  28,  47. 

(Jacobus).  T.V.  P.  II    47. 

(Qeorgius).  T.  VI.  P.IV.   loi. 

DodSescomblegh.     ReCtoiia.    T.   VI.    P.  IV. 

'33- 
Doddescomhfteigh.     Ecclefia  fic  diita  in  Dice- 

cefi  Exonix.  T.VIII.  P.II.  170. 
Doddington  (Johannes).     Ofiicium    ei    dire- 

ftum.  T.IX.  P.III.  103. 
Doddington,    five  Doddinton    (Ecclefia  Paio- 

chialis  de) ,  Dicecefis  Lincolnise.  T.  VIII. 

P,  II.  40. 
Dodenham  (Dominus  Arnaldu;).  T.  III.  P.  I. 

133,    141,    143,    l6j-,    169,   170,    182, 

20f ,  211  ,  212,  213.    P.  11.  4,  26,  27, 

28. 
Dodford.  Vicaria.  T.  VI.  P.  IV.  9,  46. 
Dodien  Nuncius.  T.IU.  P.  I.  194. 
Dodinfeles  (fohannes  de).  T.  II.  P.  II.  I29„ 
Podingfele  (Hugo  de).  T.I.  P.IIL  IJI. 


ritatem   Pacis   in   Comitatu   Northarapto- 

nia;.  T.VIII.  P.  II.  12. 
Doleman.  T  IX.  P.  III.  207. 
Dolenfis  Epifcopus  (Thomas).T: .\.V.Ul.z\i 

(Petrus).  T.III.  P.  III.   139. 

Dolefi  (Simon  &  Guillielmus).  T.V.P.IV.96. 
Dolfyn  (Adam)   lic  Rofa  Uxor.    T.  I.   P.  III, 
164. 

(Thomas).  T.III.  P.IV.  47. 

Dolgelly.  Reftoria,  T.VI.  P.IV.  9. 
Dolhon  (Johannes).  T.VI.  P.II.  40. 
Doliis  (Odo).  T.I.  P.  I.  29. 

DoUkizt  (millielmus).  T.I.  P.  III.  104; 
Dolle  (Thomas) .  T .  IV .    P.  IV.   160. 
Dollifige   (Michael)  ,    Clevicus.     Littera:   Dif- 

penlationura  Sc  Confirmationum  ei  dire- 

&ix.  T.VIII.  P.II.  170. 

(Michael),    Clericus ,  Artium    Ma; 

gifter.  Litteix  Patentes  ei  direa^e  de  Prse- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Clift  Sanaj 
Laurentii ,  five  Clifte  Laurence ,  in  Dicc- 
cefi  Exoni,E.  T.IX.  P.II.  140. 

Dellyng  (millielmus) .  T,  V.  P.IV.  31. 
Doly  (Robertus).  T   IV.  P.  III.   147. 
Doma  [Gxsherius  de).  T.lll.  P.  II.   114. 
Dombar  (Adam  &  Robcrtus  de).  T.  I.  P.  III. 

103. 
Domhes  (Henricus  de  Bitrbon  Princeps  de).    T. 

VII.   P.  I.     18,  46,    49,    j-Q,    64,   67, 

94. 
Domi:  (Gilbertus  de).  T    III.  P.  I.  i^j-. 
Dommc  (Johanna).  T.I.  P.II.  iii. 
Domenjon.  T.  V.  P  III    118. 
Domefayne  (Martinus  Sanchii  d>).    T.  II.   P, 

III.  44. 
Domeffent  (Ludovicus).    T.V.    P.  I.  70.  ij-S, 

164,   166. 
Domibus  (Simon  de).  T.I.  P.I.  80. 
Dominici  (Johannes).  T.I.  P.II.   138,   147. 

(Bernardus).  T.I.  P.  IIL  41. 

(Rodericus).  T.  II,  P.III.  31. 

(Valeffus).  T.III.  P.II.  208. 

. (Valefius).     T.  III.    P.  III.  8,  10; 

lOl. 

Dominium   de  Harhottle ,  'm  Comitatu  Nort- 

humbrise.  T.  VIII.  P.II.  ji. 
Allerton  ,  livc  Ailertonsheite  ,  ia 

Comitatu  Eborum.  ibid.  j-2. 
•■  —  Efiington,    five  Efington  Ward , 

in  eodem  Comit.itu.  ibid. 

—  EfingtonCoronatorum ,  ineoderB 


Comitatu.  ib:d. 

—  Sedbargh  ,  in  eodem  Comitatu^ 


ibid. 


ibU. 


—  Cowton  ,   in  eodem   ComitatUJ 
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Domtnium  h  Monvile ,  in  Comitatu  Eborum. 

T.VIII.  P.II.  fi. 
, Midkham ,  in  eodem  Comita- 


tu.  ibid. 


iiiJ. 


—  Gateshed ,  in  eoJem  Comitatu. 
CrakehM  ,    in    Archidiaconatu 


Dondry  (Capella  de) ,  in  Dioecefi  Bathonienfi 

&  Wellenfi.  T.VIII.  P.  III.  28. 
Done  [Johannes)  ,  Miles.     Concellio  ei  fadla 

Officii  Vicecomitis   in  Comitatu   Celtriae. 

T.VIII.  P.II.  31. 
Donenold,    Filius    {Anegus).    T.  I.  P.  II.  n. 

228.  P.III.  117. 


Richmond  ,     intVa  Comitatum    Eborum.     Donet  [Ayme).  T.IV.  P.I.  26. 


ihid. 


—  —  SknnTne ,  in  eodem  Comitatu. 


itid. 


tu.  ibid. 


—  JVansford ,   in  eodem  Comita- 


.. " —  Segefton  ,    five  Segifton  ,  in  eo- 

dcni   Comitatu.  ibid. 
_— —  Charleton  ,   in  codem  Comita- 

tu.  iiid. 
•  ■  —  Miiiiott ,  in  eodem   Comitatu. 

ibid. 


tu.  ibid. 


—  BalJerby ,  five  BalJesby ,  in  Ar- 
chidiaconatu  Richmondisfitum,  iniraCo- 
mitatum  Eborum.  ibid.  fj. 

—  Edall,  five  Ettall,  in  Comita- 


tu  Northumbriae  fitum.  ibid. 

■   Lampfter,  in   Comitatu  HerC' 

fordia:.  ibid. 


Fodringhey ,  in  Comitatu  Nort- 
hamptonis:.  ibid.  ^f. 

—  Lufton ,  in  Coraitatu  Herefor- 


diae.  ibid, 

Spittesbttrie ,  in  Comitatu  Dor- 

fttiic.  j-6. 

HoUliftie ,  five  HolJiche ,  in  Co- 

mititu  Devonix.  ibid. 

Pawton,  in  Comitatu  Cornu-' 


Donevyco  [Thomas  de).  T.I.  P.III.  104. 

{fetrus  Je).  T.  I.    P.IV.  ;i  ,   32. 

Donewythz,  {Thomas  Je),  Parvus.  T.I.  P.III. 

104,. 
Dongeffilli  {BernarJus).  T.I.    P.III.   lyo. 
Donington  [Johamies).  T.VI.  P.III.  48. 

{Robertui).  T.VI.  P.III.  62. 

Donington  (Reftoria  de) ,  in  Comitatu  Lin- 

colnix.  T.VIII.  P  II.  j-8. 
Donmowe  {Johannes  Je).  T.IV.  P.IV.   160, 

{Johannes  de).  T.V.  P.III.   144. 

Sanhutton,  in  eodem   Comita-     Donnan  \Johannes).  T.IV.  P.  IV.   164. 

Donne  {Matthiu:).  T.III.  P.IV.  if^. 

{Jobannes)    T.IV.  P.I.  j-;. 

(johannes).  T.  IV.  P.  II.   loi. 

{Johmnes).  T.IV.  P.IV,  73,  l6j. 

{Jobannes}.  T.  V.   P.III.  22. 

{Johannts).  T.V.  P.  III.  196.   P.  IV. 

2|-,   ?2,  33. 

{Johannes).  T.VI.  P.III.  101.   P.  IV. 

48. 

{Thomas).  T.VI.  P.IV.  8. 

■  {Daniel),  Clericus ,    Artiura   Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  direftae  de  Pracfentatio- 
nem  ad  Vicariam  de  Befthorpe ,  in  Dioece- 
a  Norwicenfi.  T.  VIII.   P.  III.  86. 

-  {Daniel) ,  Clericus  in  Artibus  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ei  direclx  de  Prx- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Caldecote ,  in 
Dicccefi  Norwicenfi.  T.VIII.  P.IV.  63. 

-  {Johannes)  Clericus.  Litterae  Paten- 
tes  ei  direftae  de  Pracfentatione  ad  Retlo- 
riam  de  Boodinge  alta ,  Dioecefis  London. 
T.IX.  P.II.  1.1. 

——{Daniel),  Clericus,  Artium  Magifter. 
Littcrx  Patentes  ci  direiftx  de  Pracfenta- 
tione  ad  Redoriam  de  Cartor  Sandfi  Ed- 
mundi ,  cum  Rettoria  de  Caftor  San£l« 
Trinitatis  juxta  Yarmouth  annexa  ,  Dice- 
cefis  Norwicenfis.  T.IX.  P.II.  213. 

— —  {Johannes)  ,  Legum  Doftor  Litterx 
Patentes  ei  diredtx  de  Praefentatione  ad 
Redtoriam ,  five  Ecclefiam  Parochialem  de 
UfFord  ,  Dicecefis  Petriburgenfis.  T.  IX. 
P.II.  216. 

'  {Johannes,  Clericus,  Juris  Civilis  Do- 
dlor,  promovetur  ad  Rectoriam  Ecclefije 
Parochialis  de  Fulbeck,  Dicecefis  Lincol- 
niar.  T.IX.   P.II.  ij-i. 

-  {Dantel) ,  Artium  Magifter  ,  promo- 
vetur  ad  Redoriam  de  Caltor  Sandtx  Tri- 
nitatis,  &  de  Caftor  Sandti  Edmundi  jux- 
ta  Yarmouth.  T.IX.  P.II.  ^j-f. 

cicB.  ibid.  Donnebant  {Adamia).  T.  IV.   P,  III.  109. 
Loveftofte,  in  Comitatu  Suffol-     Donnedale  {Thomas).  T.  III.  P.  I.   141,   166, 

c\x.  61.  172.    P.Il.  39,  76,  126. 
Eaftfleete,  in  eodem  Comitatu.     ^onnel  {Thomas).  T.  VI.  P.III.  141. 

ibiJ.  Donnington.     Vide  Dynton. 
mftfl^ete,  in  eodem  Comitatu.     Donnuretli  {Petrus),  T.  IV.  P.III.   114. 

ibiJ.  Donnys{Johannes  de).   T.II.  P.II.   19. 


biae.  5-7. 

—  Shengay  ,   in  Comitatu  Canta- 


brigije.  ^-9. 


—  Horton  ,   in  Comitatu  Glouce- 
ftrix.  ibiJ. 

•  Sleford,  five  Sleforth ,  inComi- 

tatu  Lincolnix.  ibiJ. 
■  —  Gisborne  ,    five  Gisborough,    in 

Comitatu  Eborum.  ibiJ. 
•  Whittley  ,    in  Comitatu  Oxo- 

mx.  ibid. 

—  Hackborne,  in  eodem    Comita- 


tu.  ibid. 

•-  —  .Afton-Upthorfe ,  in  eodem  Co 

mitatu.  ibij. 

—  Welles,  five  Welborne .  inComi' 


tatu  Herefordiae.  60 

—  —  Loughborough,  inComititaLei- 

ceftrix.  ibiJ. 

•  —  Burleigh ,   in  eodem  Comitatu. 

ibid. 


nias.  ibij. 


Louthe  ,   in  Comitatu   Lincol- 
ShifJam  ,  in  Comitatu  Norfol- 


ibid. 


Nortfleete,  in  eodem  Comitatu.    Donond  {David).  T.III.  P.  I.  98. 

Donour  {Alexander).  T.V.  P.I.    180. 

—  Gorlefton,  in  codem  Comitatu.     Donftnn  {WilUelmus).  T.I.   P.  III.  104. 

ibld.  Dontes  {Richardus).  T.  II.  P.I.  f2. 

-  Mutford,  in  eodem  Comitatu.     Honftom  {Mauritius  Sc  Johanoes),    T.  III.  P. 


ibiJ. 


III.  176. 
T)onfyon  {Vetrus  de).  T.IV.  P.IV.   113. 
Donwille  Baron.  T.II.  P.  I.  91. 
Dony  {Robertus).  T.III.    P.I.  f6. 
Donydor  {Stephanus).  T.II.   P.I.  131. 
Donyngton.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  9. 


Dommenchen  {Noel).  T.V.P.IV.  97. 
Domiis  iie  Nonfucb ,   in  Comitatu  Surrix.  T 
VIII.  P.II.  yo. 

Nonfuch  Little  Tark ,  in  eodem  Co- 

mitatu.  ihij, 

— —  Fratrum  in  Bofton  ,    in   Comitatu     Donyngton.  Redloria.  T.VI.  P.  iv'.  49. 

Lincolnia:.  f'6.  Donyon  {RaJulphus  Je).  T.IV.P.II.  33. 

Domyne  {Willielmus).  T.  VI.  P.I.  208.  Donze  {Jacohus  de).  T.  1.  P.  III.  172. 

Don  {Griffinus).  T.VI.  P.I.  6,  204.  Dco  {AJam).  T.IV.  P.  II.   148. 

Dona  {Chriftopherus  Burgravius  Je).    T.  VII.     DoobleJay  {EJmunJus).  T.  VII.  P.  III 

P.III.   108.  14.  p.lv.  ^4. 

Donas  (Decanus  Je  SanBc).  T.  III.  P.II.  194.     Do.nfteJ  {Georgius).  T.  IV.  P.II.  ij-2, 
Donatus  {Jeronymtis).  T.V.  P.  III.    177.  Doore  {Johannes).  T.V.  P.III.   131. 

Donai.it  {Johannes  de).  T.IV.  P  II.  S6.  Dopha  {Petrus  Je).  T.I.  P.II.  33. 

Doncafter  (VicecomesJ.  T  VIII.  P. III.  78.         Dorbul  Dominus.  T.V.  P.II.  fj-. 
Doncaftre  {Johamiesde).  T.l.P.  IV.  loS.  T      ^      '       '-■------ 

II.  P.I.  66. 

— .  {Richardus  de).  T.  II.  P.I.  69. 

• — ■ {WilUelmus  de).  T.  IV.  P.  IV.  1 1 1 

Vicecomes  {Jacobus  Hay  de).    T 


'3. 


VII.  P.  III.  100,  184,  190 ,    196,    199, 

»°3  .  2if,  236,  247. 
Doncaftria.  Conventicula.    T.  II.   P.  II.   26. 

De  non  intereffendo.  26. 
Doncel  {Richardus).  T.IV.  P.I.  60. 
Donde  {DaviU  de).  T.I.  P.III.  104. 


Dorchan  {R.  de).  T.  1.  P.  II.   134. 
Dorchefter  {Johannes).  T.VI.  P.II.   198. 
Dorcheftrii  {Dudleus  Dominus  Carleton  Vice- 

comes).  T.VIII.  P  III.  23. 
Dordan  {Guillielmus).  T.III.  P.II.   163,170, 
Dordracenftum  Privilegia.  T,  II.  P.I.  5-7. 
Dordraco  {Nicholaus  de).   T.  II.    P.  III.    177. 

P.IV.96. 
Dore  {\hhisde).  T.  I.  P.'II,  129,   130.     T. 

II.  P.III.   119,  130,   iji. 
DoHcit  {Barth.).T.V^?.l.  yj. 


Doreau.  {?.  v«n).  T.IX.  P.III.  168. 
Doree  {Martinus).  T.IV.  P.IIl.  94. 
Dorel  {Lucas).  T.  IV.  P.III.  14. 

{Willielmus).  T.VI.  P.IV.  22. 

Doreward  {Jobannes).  T.III.  P. IV.  131 ,  187, 

T.IV.  P.  I.   16,  20,  83. 
Dorgefm  {Petrus).  T.V.  P.I.  8. 
Doria  {Cofmus).  T.III.  P.III.  91,  147, 
Dorigny  {Andrtias).  T.VI.  P.11,42. 
Dorinans   {GuilUetmus  de).   T.  III.  P.  I.  208. 

P.II.  8,   loy,   106,   loT,   134,   148. 
■  {Rtginaldus  de).  T.III.  P.  III.  I2i. 

IJ2,    156. 

Dorinha  {Raymundas).  T.IV.  P.II.   1^7. 
Doriole  {Petrus).  T.V.  P.  III.   84. 
Doriflaus  (Dodor)  trucidatur.  T.  IX.  P.III. 

141. 
Dormer  {Johannes).  T.VI.   P.IV.  ifi. 

{Mich).  T.VII.  P.II.   166. 

— —  {Fleetwood),  Miles  ,  unus  Jufticiario- 
rum  Rcgis  ad  Pacem  confervandam  inCo- 
mitatu  Buks.  T.VIII.  P.II.  4. 

— —  {Jobannes),  Miles.  Conceffio  ei  fa£ta 
Cuftodiae  five  Firm^e  trium  Hundredorum 
de  Aftienden  in  Comitatu  Buck.  T.  VIII. 
P.n.  2f. 

Dormer  {Rohertus  Dominus),  Baro.  T.VlII. 
P.III.  23. 

D'Ormond  Dominus.  T.V.  P.III.  131. 

Dormyngton.     Vicaria.  T.  VI.   P.  IV.  101. 

Dorney  {Ricardus).  Conceflio  ei  fadta  Officii 
Mufici  Regii,  ad terminum Vitx.  T.VIII. 
PIl.   162. 

Dorntey  Dominus  {Johannes).   T.  V.   P.  III. 

Ij-2. 

Dorfet.  GiUingan  Manerium  ad  Bertona.  T, 
I.  P.  II.  15-6.  SoHdat.  de  Purpreftura  Fo- 
rcft.  Brydeport  Villa  cum  incremento  Fir- 
mae  Lym  Villae.  P.  III.  214.  Rcdlane , 
Whyteweye  Sc  Bronefliull  Hundred.  P.  IV. 
22.  Porftoks  Manerium.  T.I.  P.IV.  99. 
Lodret  Philipfton  cum  Mora,  Upwinburn 
&  Winterburn  Maneria.  T.  II.  P.  III.  6j-. 
Maneria  de  Craneburne  ,  Pymperne  8c 
Merftiwoodale  cum  Feodis  Militum  &  aliis 
Feodis,  Advocationibus,  Chaceis,  &  ahis 
luribus  pertinentibus.  T.  IV.  P.  I.  ifj-. 
be  FirmaVillacviginti  lib.  T.V.  P.  II.  192. 
De  Firma  Maneriide  Pewreltokeodtodecim 
lib.  ac  cum  Pare  Calcarium  dcauratorum. 
ibid.  Quod  Archidiaconus  fit  exoneratus 
ab  authoritate  Epifcopi  Lincolnienfis.  T. 
VI.  P.III.  80. 
Dorfet  {Robertus)  T.VI.  P.  IV.  15-7. 
'  {EJaarJus    Comes    de).     Commiflio 

ei  diredta.  T.VIII.  P.I.  fg. 

•  {EJaarJus  Comes)  creatur  Capitalis 
Senefchailus  Honoris  de  Grafton  &  alio- 
rum ,  in  Comitatu  Northampton  &  Buck. 
T.VIII.  P.  III.  82.  Creatur  Conftabuli- 
rius  Caftri  de  Beaumaris  ,  8c  Capitaneus 
Villx  de  Beaumaris  in  Northwallia,  T. 
VIII.  P.III.  164. 
Dorfeti<t  Marchio  {Johannes).  T.  III.  P.  IV. 
I4J-,   15-6. 

-.  Comes  {Thomas).  T.IV.  P.II.  29, 
37 .  43  .  4)" .  69  .  86 ,  97  ,  98  ,  102  ,  103, 
104,   loj-,    io6,    III,    121,   132,   138, 
i)-o,   ifj,  if6,   164,   167,   174. 
■■  {EJmunJus).  T.V.  P.I.  46. 

■  Marchio    {EJwardus).     T.  V.  V.  1. 

147.  P.III.  64. 

{Jhomas).  T.V.  P.III,  138.  P.IV. 

49.  87,   13,-. 

{Thomas).  T.  VI.  P.I.  4J-,72,78. 

if2,  209. 

{Henricus).   T.VI,  P.  II.  70, 


138. 


120, 


(R.).  T.VI.  P.II.  160. 

{Henricus).  T.VI.  P.III.  4. 

{Henricus).  T.VI.P.III.  127,149, 

180,   184. 

{Henricus).  T.VII.  P.II.  74. 

—   Comes    {Thomas).    T.  VII.   P,  II. 

114,    117,    121,    124,    128,    137,  143, 
146,  149,   169. 

{Richardus).  T.VII.  P.II.  216. 

{Richardus).  T.  VII.   P.  III.  82. 

— ^—  Archidiaconus   {Henricus).   T.  I.  P. 

II.  200. 
Dorfeto  {Otto  de).  T.I.  P.III.  29,30. 
Dorfonvtlle  {Stephanus).  T.  V.  P.IV.  loi. 
Dorfteynour  {Wynftowe).  T.IV.  P.I.   173. 
Dorfton.   Vicaria.  T.  VI.  P.  IV.  9. 
Dort  (Vicccomes).  T.III.  P.  IV.  94. 
Dorue.  T.  VI.  P.  II.  94. 
Doryngton.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  49. 
Dofeville  {Walterus).T.l.    P.IV.   144. 
Dosgy  {Ubertus).  T.l.  P.II.  22f. 
Dj/«»  {GHiUielmus).  T.I.  P.II.  191. 

DofttHMK 
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Dojleaux  (Dominus).  T.III.P.IV.  178. 
Dujtrenant  (Coinef).  T.III.  P.  IV.  61,67. 
Jjoie  {Jicobiis).  T.ll.  P.UI.   199. 
Doietiiit  {RoUniis).  T.  III.  P.I.  44. 
X>osewy[  {i.atthdus).  T.IV.  P.IIl.  3/. 
Djtton\Auitm  lis).  T.I.  P.ll.  zf. 
Dojaire   {liuUiiiii,).  T.V.  P.  IV.  99. 
DMiet  (J-oimnnes).  T.IV.  P.IlI.   175-. 
D^iitt/^Alt  {Oarnnajius).  T.II.    P.I.    2. 
Douretns  {Ihomas).. T. 111    P.I.  J43. 
Dourhet   {fohannes).  T.III.    P.I.   161. 
DoucLti  {/ohannes).  T.ll.  P.III.  189. 
DouJ.ile  {fohannes).  T.III.  P.  III.   190. 
Donili-y  {jJiMiue.).  T.III,  P.I.  i9j-,    i9<J. 

P.II.   SAr. 

Doze  {Johxnnes).  Commillio  ei  direfta  in 
Comuatu  Clieflrix-.    T.VIII.   P.II.  14+. 

• (Ko^ej-f«.-)  ,  Clericus  ,  Artium  Magiltcr. 

Littcrx  Patcntes  cidiiedtx  de  Pr^elcntaiio- 
ne  ad  Rettoriam  Ecclelix  Parocliialis  de 
Meiwood,  livc  MarwooJ  ,  in  Comitatu 
Devonia;,  Dicec^elis  Sc  Jurifdiftioais  Exo- 
nix.  T.IX.  P.  II.  144. 

DovebriJie.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.   161. 

Doven  {mliielmtis  ile).  T.II.  P.II.  ij^.ijfi. 

Dovenaliii  {Anegu:)  ,  Filius.  T.I.  P.II.  218, 
P.III.    117. 

Dovera  {Hitgo  de).  T.I.  P.I.  9. 

. {Thomas  lii).  T.III.  P.I.  lii. 

Dover-Court.  Vicaria  lic  dida  ,  in  Dicecefi 
Loiijon.  T.  IX.  P.  II.  ij-i. 

JJovernia,  Commillio  pro  Majore,  &c.  T. 
VII.  P.IV.  170. 

Dovier-Piere.  Portus  fic  diftus.  Commiflio 
pro  rcparatione  hujus  Portus.  T.IX.  P.  I. 

Doughty  {Johannes) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
giiler.  Litterx  Pateiites  ei  direftse  de  Prx- 
lentatiune  ad  Vicariam  de  Rushock,  Dioc- 
cehs  V/igornix.  T.VIII.  P.III.   169. 

— {Joha.nes) ,  Clericus ,   Artium  Ma- 

gifter.  Littcrx  Patentes  ei  direft:e  de  Prx- 
lentatione  ad  Reftoriam  de  Bewdlert,  Dioe- 
celis  Wigornia;.  T.IX.  P.I.  81. 

— {He.iricus) ,  Ciericus  ,  Artium    Ma- 

gifter.  Litteras  Patentes  ei  direftae  de  Pras- 
lentatione  ad  Redoriam  de  Stainton  ,  five 
St  etion  in  Strata,  Dicecefis  Dunelmenfis. 
T.IX.  P.II.  211. 
DoUi^lns  {Wdlielmus).  T.l.  P.III.  67,  103, 
ibi. 

{Jacobiis).  T.II.  P.II.  33,56,41,74. 

:ViUielmus).T.l\.  P. III. 14, 91  ,  139. 

{Jacobus).  T.II.  P.  III.  24,  31. 

..,Willielr»us).    T.  II.  P.IV.   81,   120, 

149,  208.    T.III.   P.I.  7,    18,   24,  68, 

71,  78,  79,  86,  99,   104,   109,  121. 

{Henncus).T.l\.  P.IV.   19. 

.   {Johannes).  T.II.   P.  IV.  20S. 

.  {Anur£as).  T.III.  P.I.   34. 

{EliMbeth)  Uxor  Willielim.  T.III.  P. 

I.  86  ,   104,   109. 

{Willielmus).   T.III.  P.I.  138,   149, 

IJ'!  .   15'i' .  '63  ,  164,   166.  P.  II.  70  ,  83  , 
161. 

Comes.  T.III.   P.  II.  36,  83,  123  , 

137,  159,  15-4,    161. 

{Archihdilus).  T.  III.  P.I.    144,  15-9, 

161,   166,   177  ,  182.  P.II.  102,  137  ,i)-4, 
161 ,   186. 

{jMobus).  T.III.P. II.  83,  139,142, 

161  ,    lOf. 

{fohannes.)  T.III.  P.II.  103. 

Comitiila  {Miirgareta).T.\\\.?.l.iS^. 

P.II.  70,   1,-4. 

Comes   {Willielmus).    T.III.    P.III. 

3,  20,  69,   loS,   109,  1S2,   188, 204. P. 
IV.  24,90,   102,    107. 

ComitiiTa.  T.III.  P.III.  33. 

■  {Jacobus).  T.III.  P.III.   is,  if,  41, 

ij2,"i68.  P.IV.  62,  81. 
— -  {Henriciis).    T.  III.  P.  III.    10.  P.IV. 
4f,8i. 

{ArchibaUus).  T.III.  P.III.  68,  108, 

109,   113,   169,   181,188,190. 

{Wihielmu!).  T.III   P.IV.  60,  67. 

Coines  {Ar(hihddus).  T.IV.  P.I.  27, 

33,89,  104,   107,    112,   iiS,   134,135-, 

170,   191,   197. 

(Johanna),  Mater.  T.  IV.  P.I.  40. 

{ArchibaUus) ,  Filius.  T.IV.  P.l.  66, 

68. 

• {WiUielmus  &  Jacobus).  T.III.  P.IV. 

139.  T.  JV.  P.I.  40,  70,  89,  94,  102, 
107,   128,  134,  155-,   197.  P.II.  9,  II. 

{WiUielmus).  T.  IV.  P.  II.  17  ,  18  ,  29  , 

44,  r7  ,  88,   100,  if7,  187.  P.III.  152. 

(7«coA«j).  T.IV.P.II.  28,  29,15-7. 

P.  la.  75-. 

— —  Comes  {Archibaldus).  T.IV.P.  II.29 
Tom.  X.  P.  IV. 


=  15 


45",  15-3,  187. 
Doujas  {Daviii).  T.IV.P.III.  to6. 

{WiUieLmus).  T.IV.  P.  III.  188.  P.  IV. 

113  ,    115-,   130,   179,    180. 

Coraes  {Archibaldus).    T.  IV.  P.IV. 

ii  .   30.  71  ,  97>   '4+.    'rr-    T.V.  P.I. 

{Jacobus),    Filius.  T.IV.    P.IV.  31, 

97,  101,  m,  112,  113  ^ulque  118,144, 
171. 

{Henricus).   T.IV.  P.IV.   130,    179, 

iSo. 

{Archibaldus^.T.V.  P.II.  18,37,5-0, 

• {Jacobus).    T.V.   P.II.  8,    31,    47, 

r'- 

Comes  {Jacobus).  T.V.  P.II.  46,47, 

5-0  ,  51 ,  6S,  84,  90,  104, 108,  109,  III, 

118,  iiS,  131. 
— ~-  Comitillk  {Beatrix  &  Margareta).  T. 

V.  P  n.  41,  5-6. 

{Hugi,).  T.V.  P.II.  47. 

{Johannes).  T.V.  P.II.47,  f 6 ,  104. 

Comes    {Jacobus).    T.V.  P.  III.   64, 

119,  118,   141  ,  143  ,  146  ,  147. 

Dominus.  T.V.P.III.  126. 

{Gavinus).  T.V.  P.IV.  41. 

— {Jacobus).  T.VI.  P.II.  ^5". 

{Ueorgiui).T.Vl.  P.  II.  108  ,  109  ,  215-. 

P.III.  9',  93.  95-.  97- 

{Archibaliliis).  T.VI.  P- II.  209,  215-. 

■ {Margareta).  T.VI.  P.III.   lio. 

{Jatobus)    T.VI.  P.  lil.   223,224. 

{Jacobus).  T.  VII.  P.  I.  32.     / 

(Archibaidus).  T.  VII.  P.I.  83,  133. 

{Alexander)    T.VII.  P.  I.  141. 

. {WiUieimus)    T.  VII.  P.  III    5-8. 

{GuiUielmis) ,  Arm'gcr,&c.   T.VlIt. 

P.I.  100.  Concefiio  Ipecialis  ei  direita. 
ibid. 

(Robertus),  Miles.    T.VIII.  P.  I.  126. 

Commiirio  Ipecialis  ei  diredti.  ibid. 

(  Robertus  )  ,  Miles.   Conceliio  ei   fafta 

OtRcii  Cutlodis  Capitalis  DonnV-  Manlio- 
nalis  de  Weft-Shene,  alias  Richmount ,  in 
Comitatu  Surrix ,  &  Garderobae  ejurdcm 
Domus  ,   durante  Vita.     T.  VIII.    P.  II. 

de  Caverfe{W'llielmus) ,  Eques.  T.  IX. 

P.III.  3f.     Commillio  ei  dirc>;ta.  ibid. 
Doul  (Epifcopus  de).  T.  IV.  P.III.  181. 
Doule  {Johannes).   T.IV.  P.III.   136,  138. 
Doulet  {Rogerus).  T.IV.  P.IIl.  85-. 
Doulre  {Chriftiana)    T.IV.   P.  III.   187. 
Doumesviile  {de;.  T.IV.  P.III.    87. 
Doun  (Epifcopus  ^e).  T.IV.  P.  I.  89. 

{Johannes).  T.IV.  P.II.   137. 

Dountesbourne  Abbat'  {E,cdci\i  Parochialis  de), 

Diceccfis  Glouccftrii-.  T.VIII.  P.II.39. 

Dovoerton  {Johannes).  T.  IV.  P.IV.  Sf. 

Dovor  Caftrum.  T.  I.  PL  174.  P.  11.88. 

Dovorrii.  Suffraganeus  {Richardui).  T.VI.  P. 
IV.  171. 

Dourchle.  T.V.  P.III.   187. 

Doutrelyance  {Robertus).  T.III.    P.  II.  127. 

Douvain  (Johanms).  T.I.  P.III.   104. 
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Dyram  (Baldmnus).  T.VI.  P.  IV.  loi. 
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Dytton.  Reftoria.  T.VI.  P.VI.9. 
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(Johannes),    obtinet   Oflicium  Inferioris 
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iSc. 
Eaton  Collegii  Scriptum.  T.VI.  P.  II.  168. 
Eaton  (Gilbertus).  T.VI.    P.II.  200. 
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9+.  97.    'o+i  lof.   109.   "3-   ««7.>'8. 

130,  i^j-. 

■  (Johannts  Romaine  8c  Henricus   de  Nif- 
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.  {Robertus).    T.  III.  P.  IV.  123,   124, 
127. 

-  (Robertus).  T.  III.  P.  IV.  134,  137, 
145-,  148,  176,  177,  187,  196.  T.  IV. 
P.I.  64,  6)-,  68,  70,  80,  84,  99,  122. 

{Alexnnder).  T.III.  P.IV.  1/6. 

. {Taomas).  T.  IV.  P.I.  8f. 

.  {Henricus).  T.IV.  P.I.122,  147,  \^j, 

16,-,    187,    189,    2O0.    P.   II.    19. 

{Henricus).  T  I\^  P.II.  30,  5-4,  So , 

82,   III,   114.  P.  III.  iSf- 

{Robfrtus).  T.IV.  P.IV.  48. 

i (H.).  T.IV.  P.IV.  70,   104. 

{J.).  T.'lV.  P.  IV.  121,   122.   124, 
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iiS,    119,    137,    138,    139,   144,  146, 

148,  if9,   160,  161,   169,   I7J-. 

» {£dnardus  Lee^.T.Vl.V.U.  169,176. 

186,   18S,   194,  216.  P.  III,  4,   II,   18, 

38,  49- 
, (Edifardus).  T.VI.  P.III.  122. 

{Robenus).   T.  VI,  P.JII,    122,    123, 

124,   15-7.  P.  IV.  17,  41. 

{Nicholaus).  T.VI.  P.IV.  36,41,49, 

j-i,  68. 

{Thomas).  T.VI.  P.IV.  110. 

{Edmwidus).  T.  VI.  P.  IV.  138,139, 

140,   171. 
, {Edmnus).  T.  VI.  P.  IV.  173,   174, 

17S. 

(JohannesTieri^.T.VU.  P.I.  160. 

(Matthius  Hutton).  T.  VII.  P.  I.  161, 

162,   167  ,   190,   224. 
(Tobias).  T.  VII.  P.II.  i68. 

(Tobias).  T.  VII.  P.  III.    160,   173, 

212, 

-  Abbas  (Willielmus).  T.V.  P.I.  f,  S, 

9.  'f- 

-  Abbas  {Willielmus).  T.V.  P.  IV.  81, 

I3J-.T  VI.  P.II.   112. 

Abbas  (Edmundus).  T.  VI.  P.II.  160. 

— —  Abbas  {WilUelmus).  T.VI.  P.II.  187. 

-  Dux  (Edmundus  de  Langly).  T.III.  P. 
III.  21  ,  22,  27  ,  29  ,  30,  36,  37,  41  , 
4»  .  47  >  +8  ,  61 ,  63 ,  69 ,    81,91,   103 , 


113,  118,  119,  129,  169,184,187,192, 
202,  203.  P.  IV.  20,  37,  f9,  61,  6f , 
80,  82,  90,  93,99.  103,  104,  106, 
123,  129. 
Eborum  DucifTa  {Ifabella),  8c  Rkhardus  filius. 
T.III.  P.  IV.   84. 

Dux  (EdmtmJus).  T.  III.  P.IV.  132  , 

i3f,  161,  191.  T.  IV.   P.  I.  6,  12,  21. 

(Edwardus).  T.  IV.  P.  I.  45- ,  63  ,  64, 

77,  So,    90,  104,  106,  116,  119,  if4, 
188,   196.  P.  II.  16,  17,  18. 

Ducilla  (Philippa).  T.IV.  P.I.  78. 

{Ejmardus).  T.IV.  P.  II.  37,^-6,82, 

95-,  101,  104,   III,   114,   118,  121,  142, 

(Richardus).  T.IV.  P.II.  148,  149. 

(Edmundus).  T.  IV.  P.IIl.  120. 

Ducifla  (Johannn).  T.  IV.  P.ll.  131, 

134. 

Ducifl'a  (Philippa).  T.IV.  P.II.  145-. 

Dux.  T.IV.  P.IV.  94.. 

(Rjchardus).    T.  IV.  P.  IV.   110,    121, 

iff,  i)-6.  T.V.P.I.  27,  29,  46. 

Duciin  (Johanna).  T.  IV.  P.IV.  104. 

Dux  (Rtchardus).  T.V.  P.  I.114,  119, 

'37.  '4'.  'fi.  '/9.  "5o.  163,  167,  173, 
184.  P.  II.  5-4.,  j-f ,  f7,  60,  64,  6j:,69, 

77.  93.  93'  97'  '01'  '°3.  '06,  107. 

(EJwardus).  T.  V.P.II.  loi,  103. 

Duciira  (Cecilia).  T.  V.  P.  II.  107. 

Dux  (Kichardus).  T.V.  P.I.  120. 

(Henriciis).  T.  V.  P.II.  134,136,137, 

14°.  i6f.  P.  III.  31. 

Ducifla  (Cecilia).  T.  V.  P.III.  131, 

Dux  (C»r(i/«j).T.VII.  P.Il.  127,131, 

16S. 

[Carolus).  T.VII.  P.  IV.  23. 

(iVitlietmus  )  ,    Prsepofitus     Beverlac. 

T.I.P.  1.148. 

(Johannes).  T.   II.  P.  II.  189. 

(RicharJus).  T.  IV.  P.I.  100. 

Eborum   Comitatus ,    Archiepifcopatus  ,    8cc. 

De  Alvcrton.T.  I.P.I.i2f.  Archiepifco- 
pus.  P.II.90.  Thefaurarius  conftitutus.97, 
100.  Archiepifcopus.T.I.  P.  IV.  36.  Dif- 
cordia  cum  Archiepifcopo  Cantuarienfi.  37. 
Negotia.68.  Drifteld  Maneriuni  duas  Mar- 
cas  Rcdditus.  T.I.  P.  IV.  64.  Hofpita. 
tio  non  trahenda  in  confequentiam.  T.  I. 
P.IV.  ifS.  De  non  infultando  fuper  Ba- 
juiatione  Crucis.  T.II.  P.I.  f.  Eleftio. 
93'  100.  Brigx  in  Eledlione.  107,  112, 
113,  116.  Pro  Elcdlo  117,  123,  124, 
12S,  131,  134.  Prafecius.  136.  De  Co- 
mitatu  Richmondia:  Sc  de  Bovves  con- 
celfo  Communitati  Richmundix.  T. I.P. 
IV.  119,  138,  173.  Bruftwik  Manerium, 
Skipton  in  Cravcn ,  Caftrum  Cuftodi» 
Pctro  Gavcfton  commiiTum.  140,  Thorp 
Traftafus.  if8.  Boghes  Mercatum  con- 
cefl^um.  170.  In  Caldefwell,  Otturby  8c 
Horneby,  Terrs  &:  Tenementa.  T.II.  P. 
II.  6f.     Skipton  inCraven  Manerium.  T. 

I.  P.  IV^.  III.  Dreyfeld  Manerium.  128. 
Hykelton  duas  Mercatas.  128.  Wodhall 
Manerium,  Tresk  Vil!.  T.  II.  P.  II.  42. 
De  Pallio  furato.  T.  II.  P.  II.  15-4.  De 
Prilis  Vini  Hull  ,  Libertates  Archiepi- 
fcopo  conceflx.  183  ,  193.  De  Carta 
Rcgis  Athelftani.  183,  i8f.  Super  Ba- 
julatione  Crucis.  197.  De  diflenfione  cum 
Decano.  204.  De  Prilis  Vini.  P.  III.  86. 
De  Pardonatione.  iio.  Civitas  munien- 
da.  T.  I.  P.II.  191.  Temple-nufem  Ma- 
nerium.  T.  II.  P.  II.  109.  Richmont  & 
Bowes.  P.  III.  103,  113.  De  Eleclo. 
T.  II.  P.  IV.  71.  De  non  moleftando. 
134.  Dewesbury  8c  Wakefeld  Advocatio 
Ecclefiarum.  T.  III.  P.  I.  37.  Cleri  con- 
vocatio.  63.  De  Cuneis.  Sf.  Pro  Suftra- 
ganeo.  T.III.P.I.  162.  Hundredum,  fi- 
ve  Wapentagium  de  Staynclifte.  T.III.P. 

II.  199,    200.     De    Eledtione.  T.  III.  P. 

III.  if.  De  Cuneis.  21,  70.  De  fuper- 
videndoCoIIegium  vocatum  Queenhall.  f  i, 
Tranflatio  ad  Sanfti  Andreae"  Ecclefiam. 
P. IV.  20.  Super  captione.  25.  De  re- 
ftitutione  Temporalium.  32.  De  Tempo- 
ralibus  commiflis.  126.  De  reftitutione 
Temporalium.  127.  De  Provifione.  123. 
Manerium  Sc  Hamleta  Brunfwyk ,  Bond- 
bruftwyk  ,  Skekkelyng  parva  ,  Humbr. 
Kanyngham,  Cleton,  Skipfee,  Outhorn, 
Wythorufee,  Lolle,  Dyk,  Eftanwyke , 
Burton,  Pydfee,  Prefton ,  Sprotlee,  He- 
don,  Pauleflete,  Skeftelyng  ,  lCilnefcy  , 
Efyngton  ac  Ravenfer.  T.  III.  P.  III. 
84.     Pro  Majore  fuper  mutuo.  T.  III.  P. 

IV.  1S7.  Libertates  in  manus  Regis 
feifitx.  T.  IV.  P.  IV.  8i. 


Eborum  Comitatus ,  8cc.   De  Archiepifcopo 
rebelli.  T.  IV.  P.  I.  83.     Pro  Abbate.  83. 
De  Archiepifcopo  eleao.  8f .     Pro  Archie- 
pifcopo  reftitutio  Temporalium.  122.     De 
Regio  Aflenfu.  i2f  .Pro  Archiepifcopo  Par- 
donatio.  200.     Wrefil  Dominium;  Erees, 
Brighton,  Helau  Manerium.  T.  IV.  P.  I. 
86.     Cotyngham    Manerium  cum  Crofto 
vocato    Appulgarth;   Parcum   cum  Bofcis 
eidem  adjacentibus,  vidclicet  Northwood, 
Pratwood  8c   Hartland  ,    decem  8c  feptem 
Bovat.   Terrs    Dominicalis   in  Campis  de 
Cotyngham ;  Paftura   vocata    Lorey   con- 
tinens  decem  Acras.  144.     Contra  Domi- 
nium    Oldcaftle.   T,  IV.    P.  II.   fo.     Pro 
Archiepifcopo   fuper   Pofleflionibus  in  A- 
quitania.f4,  70.     Pro  Archiepifcopo.  82. 
De  convocationeCleri  Eborum  Provincijc. 
P.  III.  iff.     Pro  Archiepifcopo  reftitutio 
Teniporalium.  T.IV.  P.IV.  48.     Pro  eo- 
dem  ad  Generale  Concilium.  1S6.     Scar- 
deburg  Villa  27  lib.  annuatim  ad  Firmam. 
T.V.  P.I.  170.     Raskell  ofticium  Parca- 
rii.  P.  II.  90.     Wrefill  Manerium  8c  Do- 
minium.  191.     De  Riotis   contra   Archie- 
pifcopum    compefcendis.  T.V.  P,  I.  120, 
Ad    Papani    pro    Archiepifcopo.   120,  121. 
De    rcftitutione   Temporalium.   121.     Pro 
Archiepifcopo   quod    Collcdtores  Decima- 
rum  dcputentur.  160.     Proeodem  de  mu- 
tuo  folvendo.  177.     Pro  Archicpifcopo  fu- 
pcr  Advocatione  Ecclefiae  de  Boughton  Al- 
luph.  P.II.  22.     Reftitutio  Temporalium. 
43.     Dc  modo  eligendi  in  Majorem.  i2f. 
Pro  Archiepifcopo  de  Excmptione  a  Par- 
liamento.  126.    De  cuftodia  Temporahuni. 
126.      De   liccntii  eligendi.  127.     Dc  Re- 
ftitutione   Temporalium.  131.  Pro  Archic- 
pifcopo.  140.     Conccftio  Mancni  de  Pen- 
iey  Sc  aiiorum.   16S.     De  Majore    confti- 
tuto.   192.     Pro  Archiepifcopo  pardonatio. 
P.  III.    3.     Sutton    Bociyngton    Ecclefix 
Advocatio.  T.  V.  P.III.  7f.     Pro  Majore 
8c    Civibus    Civitatis    Eborum.    if9.     De 
cuftodia  Tcmporalium.  T.  V.  P.  111.  70. 
De  licentia  eligendi.    70.     De  reflitutione 
Temporalium.  73.     Pro  Archiepifcopo  re- 
laxatio  per  Epifcopum  Dunelmenfem.  82. 
De   cuftodia   Temporalium.    lof.     De   li- 
centia  eligendi.  lof .  De  reftitutione  Tem- 
poralium.    112.     Pro    Archiepifcopo    par- 
donatio.    113.      Reftitutio    Temporalium 
pro  Elefto.  P.  IV.  81.      Reftitutio   Tem- 
poralium  Archiepifcopo.  1^-9.     Forefta    de 
Gualtres,  Oflicium  Capitalis  Jufticiarii  con- 
cefl^um  Henrico  Principi  Wallix.  T.V.  P. 
IV.    176,      Pro     Archiepifcopo    reflitutio 
Temporalium.  T.V.P.IV.  264.     Pro  eo- 
dem  Procuratore  in    Curia  Romana  con- 
ftituto.T.VI.  P.I.  7.     Pro  Thoma  Wol- 
(ey  Epifcopo  Lincolnienfi  cuftodia  Tem- 
poralium.  64.     Pro  Archicpifcopo  de   ab- 
iblvendo.  79.     De  promovendo.  79.     De 
Juramento  recipiendo.  So.     Forma   Jura- 
menti  So.     Deliinatio  Pallii.  80.     De  Pal- 
lio   tradendo.  Si.      Forma    tradendi   Pallii. 
81.     Litera    Rcgis    Francix   ad    Archiepi- 
fcopum    8c    ab  Archiepifcopo    ad    Regem 
Francix.   81.     De  cuftodid    Maneriorum, 
&c.     Radulphi  Bygod  Militis  Archiepifco- 
po  commifla.  101.     Vide  Cardinales.     Co- 
mitatus,  Rcftoria  8c   Ecclefia  approprian- 
da.  T.  VI.  P.II.  106.     Pro  Edwardo  Lee 
Archiepifcopo  reftitutio  Temporalium.  169. 
Archepifcopi    Juramentum.    169.     Prarla- 
torum    8c    Cleri    ProvinciDe    determinatio. 
186.     Pro  Archiepifcopo    confirmatio   fu- 
per  Retorno    Brevium.    216.     Comitatus, 
Advocationem ,  Patronatum  8c    Prxfenta- 
tionem    Praebendae    de    Werwange    unius 
Prxbendarum  Ecclefix  Metropoliticae  Ebo- 
rum.   i7f.      Ejusmodi    pro    Ecclefia   five 
Rediroria  de    Rudby    in    Clevelandia  cum 
omnibus  Decimis,  8cc.  eidem   pertinenti- 
bus.  i7f.     Bentham,  Burthon  ,  Wefthus  , 
Thorton,  Urfcocke,  KcUote  8c  Grefling- 
ham  in  Comitatibus   Eborum    8c    Lancaf- 
trix.  P.  III.  3f.     Manerium    8c    Redroria 
de  Halfax.  63.     Chapham  ,  Efingwood  8c 
Thornton  Redlorix,    Raftall    Capella.  67. 
Smeton    Manerium  ;    viginti    MeflTuagia, 
trecentas     Acras    Terrse  ,    centum     Acras 
Prati ,  ducentas    Acras    Pafturx  ,    centum 
Acras  Jampnorum  8c  Bruerorum  ,  8c  cen- 
tum  folidos  Reddituura  in  Parvd  Smeton, 
Acworthe,  Brakenhill  8c  Ragbye.  T.  VI, 
P.  III. 122.     De  licentia  eligendi,de  figni- 
ficavit    8c   reftitutione    Temporalium    pro 
Roberto  Archicpifcopo.  T.  VI.  P.III.  lii. 
Pro  eodem  hcentia  vifitandi.  123. 

£^  orum 
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lAorum  Comitatiis,  &c.  Pro  eodem  Pardonatio. 
T.VI.  P.III.i  j-S.  Licentia  digendi.P.IV.5 ;. 
De  Cuftodia  Tcmporaliuro.36.  Pro  Nicho- 
lao  Heth,  Archiepifcopo  ,  reftitutio  Tcni- 
poralium.  40.  Pro  eodem  exoneratio,  41, 
Licentia  eligendi.  107,  138.  Reftitutio 
Temporalium.  uo,  139,  173.  De  Licen- 
tid  eligendi.  171.  Significavit.  172,  177. 
Pra;benda.  T.VI.  P.IV.  i6.  Archidiaco- 
natus.  91.  Prasbenda  de  Henton.^j.  Vet- 
wang  Pra;benda.  85-.  De  Licentia  eligen- 
di  Archiepifcopum ,  pro  Mattha:o  Hutton 
(Dunelmenfi  Epifcopo),  Archiepifcopo  Re- 
gius  Aifenfus.  T.  VII.  P.I.  160.  Pro  eo- 
dem  reftitutio  Temporalium.  i3i.  Pro 
Thoma  Domino  Burgliley  Locumtenen» 
te.  T.VII.  P.I.  211. 

Hridmenjis  Archicpilcopus  (H.).  T.I.  P.I. 
188.^.11.41,44,47,48,49,5-2.  P. 
III.  7.    T.  II.   P. III.  19.    T.IV.    P,IV. 

197. 
£broicenfis  Comes.  De  non  intereflendo   Par- 

liamento.    T.II.  P.I.  48.     De  credentia. 

ibid. 
"Ebroicenfis   Epifcopus.    (tgidius).    T.I.  P.  I. 

16,  19,  21.  P.  II.  69. 

(Galfridus).  T.I.  P.II.   199. 

_ (7).  T.ll.  P.III.  123. 

, Epifcopus.  T.IV.  P.  III.  6(5. 

{GmUielmus).  T.IV.  P.III.  138. 

{Pauliis).  T.IV.  P.III.  177. 

(P/j«/»j)'  T.IV.P.IV.  38,    39, fp, 

63,  68. 

(Ratrocus).  T.IV.  P.IV.  46. 

. (mrimis).  T.IV.  P.IV.  76. 

(Lttcas).  T.IV.  P.IV.  77. 

Comes  (Simon).  T.I.  P.I.16. 

(Ludovicils).  T.I.  P.III.  209,  212, 

213.  P.IV.  2J-,  26. 

(Ludovicus).  T.II.  P.I.  98. 

Ebroyeis  (iViUidmus  *).  T.I.  P.  II.  5-7. 

-  (mUielinus).  T.I.  P.II.  if6,  203. 
P.  III.  131 ,  149. 

-Ebrulfo  {Ahbas  de  Sanao.)  T.III.  P.  II.  fj. 
TS.bryan  (Thethericus) .  T.I.  P.IV.  if. 
'E.burton  ■A.Aberton.  Reftoria.  T.VI.  P. IV. 100. 
I.burton.  Vicaria.T. VI.  P.IV.  162. 
Eccins  (Leonardus).  T.VI.  P.  III.   134. 
Eccles  (Prioriffa  de).  T.I.    P.  III.  162. 
Eccles.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  49. 
Ecclefall.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  180. 
Ecckjl>}k  (B.ickxrdus  de).  T.III.  P.ll.  36. 

(Ihomns).  T.III.  P.II.  5-2. 

Ecclefia.  (Johannes  de).  T.  III.  P.  III.  4. 
Ecclefia  gc  Res  Ecclefiajlicti.  T.I.  P.  1.30,38, 

j-6,  61 ,  62,  97  ,  i3f ,  136,  I4J-.  Anglix 
&  HiberniK  Privilegia.  if3,iy)".  Proven- 
tus.  163.  T.I.  P.  11.  136,  137  ,  141,  142, 
148,  149,  15-0.  Gravati  Eccleliiftici.  T.I. 
P.IV.  116.  Quod  Rcx  tueatur.  142.  Ne 
graventur.  160.  Coilationes  Beneficiorum. 
T.II.P.I.29.JUS  Prxfeai  fpeftat  Regi.T. 
II.P.II.  loi.Pro  Defeniionc.ij-6.  Ecclefia 
Beati  Petri  interdidla.  T.II.  P.  lII.86.Ec- 
cleliafticum  Jusj  de  reformando  gravami- 
na.T.IlI.P.I.71.  Ecclefiallici  armandi.  T. 
ni.P.II.i6i.De  non  admittendo  ad  Bene- 
ficia.T.IV.  P.II.  5-3.  De  Licentia  presby- 
terandi.j-^.Super  Praefentationibus  ad  Bene- 
ficia.74.De  Prxfentatione.  9>-  De  Epiicopis 
per  Metropolitanos  confirmatis.  i)-6.  De 
non  tenendo  fimul  Cardinalatum  8c  Epi- 
fcopatum  Wynton.  T.  IV.  P.  IV.  174. 
Bulla  contra  abutentes  Immunitatibus  Ec- 
cleliarum.  T.  V.  P.IV.  212.  Super  Re- 
nuntiatione  verborum  in  Bullis    Papalibus. 

214.  De  Licentia  impetrandi  BuUas.  T.VI. 
P.I.  36.  De  faciendo  Ligas  pro  defen- 
fione  Ecclelix.  36.  Super  Liga  praedidla 
Declaratio  Regis  Anglix.  37.Articuli  Bul- 
Ix  concefTa:  contra  Ludovicum  Francije. 
37.  De  traftando  cum  Imperatore  pro 
defcnfionc  Ecclefias.  37.  Littera  a  Rege 
Ar.agonix  fuper  did:a  defenfione.  38.  De 
Admirallo  pro  defenfione  Ecckfis:.  39. 
Appundluata  cum  Leone  Papa  pro  defen- 
fione  Ecclefix.  41.  Super  defenfionc  Pa- 
px  8c  Ecclefisc.43,  45-,  46,  47,  60,120, 
121,  uj-,  i^y.  Super  leitione  Librorum 
Martini  Lutheri.  194.  De  Monafteriis  fup- 
preiTis,  8cc.  T.VI.  P.II.  63.  Vide  J>apa , 
Cardinalis  ,  Monajieria.  Commilfio  pro 
Caufis.  T.VI.  P.  IV.  178.  Super  ftatu 
Religionis  Litera  a  Comite  Palatino  Rhe- 
ni  ad  Elizabetham  Reginam.  T.VII.P. 
I.  102.  Ab  eodem  fuper  horrendis  Dog- 
matibus  cum  Reformatis  Ecclefiis  difcrc- 
pantibus.  114.  Commiftlo  ad  inquiren- 
dum  de  Rebus  Ecclefiafticis.  173,  194.  De 
Regali  Anenfu  ad  Coaftitutiones  Ecclefia- 


34.    — 


fticas.  T.VII.  P.I.  196. 

Ecclefia,i(.c.  Commiffio  de  Schifmate  fuppri- 
mendo.j^iJ.  224.Commiflao  ad  exercendum 
Jurifditlionem  Ecclefiafticam.  P.  II.  j-. 
Commiirio  ad  inquirendura  fuper  Hxrefim 
&  alias  oifenfiones.  92.  De  Reformatione  ' 
Libri  Communium  Prccum.  105-.  Pro 
Authoritate  Libri.  112.  Comminiones  dc 
Rebus  Ecclefiafticis.  T.VIl.  P.III 
142,173.  P  IV.   171. 

Eccle/ia  de  Lxmoran,Diace(is  Exonia^.T.VlII. 
P.  II.  37. 

— —     —  Sancli  Nicolai  in    Novo  Caftro  fu- 
pcr  Tinam  ,  Dicecefis  Dunelmenfis.  ibid. 

—  —  Thorverton  ,  Dicecefis  Exoaix.ibid. 

—  HuiJIie.  ibid. 

Pitney  Lorte.  ibid, 

—    Trimley.  ibid. 

—  —  Llanjiiin   ,    Dicecefis    Aflaphenfis. 
ibid. 

—  —  OjvDeJiree ,  ejufdem  Dioecels.  ibid. 

IVhiflon,Dic£cei\s  Exonix. ibid. 

—  Ajliley ,  Dioecefis  Coventricnfis  £c 

Lichenfis.  ibid. 

—  IVeUome,  Dioecefis  Wintonix.  ibid. 

—  . Sherfeild-Englifi} ,   ejufdem  Dioece- 

fis.  ibid. 

Stockley-Englijlj.  ibid. 

—  —  Poughill,  Dicecefis  Exonix.  ibid, 

. —     _  Barroro ,    Dicecefis  Ceftrienfis.  ii;</. 

—  Northerden  ,  ejufdem  Diceccfis. i^i</. 

—  MaJJingham  Parva,  Dioecefis  Nor- 

wicenfis.  ibid. 

_-     —  chejiefton ,  Dicecefis  E%omz..ibid. 

—  —  Shipton ,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

—  —  Thorpe-Arnold  ,     Dioecefis    Lincol- 
nis.  ibid.  38. 

—     IVyverbie,  ejufdem  Dicecefis.i^iJ. 

—  —  Offley ,  ejufdem  Dicecefis.  ibid, 

—  —   Ayott    SanBi   Laurentii  ,    ejufdem 
Dioecefis.  ibid. 

—  —  Llandevaylog ,  Dioecefis  Menevenfis. 
ibid. 

—  Kington,  Dioscefis  Hertfordije.  ibid. 

—  Arundell,  Dioeccfis  Ciceftrcnfis.ri(</. 

—  Nytimber  ,e]a[deni  DiixceCis.  ibid. 

_>     —  Hampton-Lovett.  ibid. 

—  —  Brimsmorton,  five  Birtchmorton,  Dioe- 
ccfis  Wigornis.  ibid. 

—  Torington  Parvi,   Dioeccfis  Exonise. 

ibid. 

—  —  Meremnftor0e,Dic£cefis'E\om.x.ihid. 

—  IVeftthothleigh,  five  Jefthoadley ,  Dice- 

cefis  Ciceftrcnfis.  iiid. 

— .     ■ —  Erthingleigh  ,  five  Ardingley ,  e]n[dem 

Dioecefis.  ihid. 
—  Addiftjam  ,    Dioecefis  Cantuarienfis. 

ibid. 

—  Goodhtirft ,  ejufdem  Dioscefis.  ibid. 

_     _-  Smnford ,  Dioeccfis  Lincoinia;.  ibid. 
..m—    ■     Brincklowe ,   Dioecefis  Coventrix  8c 

Lichenfis.  i^ii/. 

IV-imbornc-Alhallowes ,  five  JVimborne 

Omnium  SanBorum  ,    Dicecefis   Briltollix. 
ihid. 

—    Grateley ,  Dioeccfis  Wintonix.i^ii/. 

, Slockton,  Dioeccfis  Sxum.  ibid. 

■  Avington  ,  Dioeccfis  Wintonix.  ibid. 

_—    Middle  -  chinnocke ,  Dicecefis  Batho- 
nicnfis  8c  Weilcnfis.  ibid. 

-  Stoke-Abbotts,  five  Abbot-Stoke,  Dice- 
cefis  Briftollia;.  ibid. 

■   Odcombe ,  Dicecefis   Bathonienfis    8c 
WcUenfis.  ibid. 

Sutton-Bingham  ,  ejufdem  Dioecefis. 

ihid. 

Caft-Combe,  Dioecefis  Sarura.  ibid. 

— —    Cheverell  Parva,  ejufdem  Dioecefis. 

ibid. 
— —   Xeavell  ,     Dioecefis  Bathonienfis    8c 
Wellcnfis.  ibid. 

-  —  Norton-Underhamden ,  ejufdem  Dice- 
ccfis.  ibid. 

-  —  ViUey  ,  Dioecefis  Coventrienfis    8c 
Lichenfis.  ibid. 

-  —  Saniii  Michael  ad  Bladum ,  Civitatis 
8c  Diojcefis  London.  ibid. 

-    Harrorv ,  five  Harrow  Juper  Montem , 

in  Comitatu  Midlefexis.   ibid. 

—  Bliburgh,  Dicecefis  Lincolnia:.  ibid. 

—  Normanton  ,e]\x£dem  Dioece&s.ibid. 

39- 

-  —  Crowle ,  Dioecefis  Wigornise.   ibiJ. 
- —     —  Naunton-Beauchampe,  ejuCdemDios- 

ccfis.  ibid. 

—  Stockland,  Dioeccfis  BriftoUix.  ibid. 

— •    —  Ennton ,  Dicecefis  Exonix.  ihid. 
——    —  Eaft-Beachworth ,   Dioecefis  Winto- 

nix.  ibid. 
—    —  Xckenham,  Dicecefis  London.  ibid. 


S>9 

Ecclefia  de  Newchurch ,    Dioecefis  Cantuarien- 
fis.  T.VIII.  P  II.  39. 

-  —  Olterinden  ,  ejufdem   Dioecefis.  i^i^/. 

-  —  Weftham,  Ditecefis  Ciceftrenfis  ibid. 
—  Halftjam,Diceceris  Ciceftrenfis .iiii. 

—  Miilton  Magna  ,  Dioecefis  Oxonix. 

ibid. 

■ —     Edgetott ,  Dicecefis  Lincolni.-c.  ibid. 

Doiintesbourne  Abbat'   ,     Dicecefis 
Glouceftrix.  ibid. 

—  EUifton,  iive  Elfton,  cjufdem  Dioe- 

cefis.  ibid. 

-  —  Vyreftone  ,   Dioecefis    Norwicenlis. 
ibid. 

-  —  Billingford,  ejufdem  Dioecefis.  i^iJ. 

-     Cofington,  Dioecelis  Lincolnix.iiii/. 

-  —  Rothelye  ,    ejufdem   Dioeccfis.  ibid. 

—  Saniii  Butiotphi ,  Civitatis  8c  Dioe- 

cefis  London.  ibid, 

-     Finchley ,  ejufdem  Dioecefis.  ibiJ. 

—  IVeft-Clandon ,  Dioecefis  Wintonias. 

ibid. 

• —    Send ,  ejufdem  Dicecefis.  ihid. 

—  Beata,  Maris,   in    Barton    Bcndini, 

ejufdcm  Diocccfis.  tbid. 

—  Sancii  Trinitatis ,    infra  Villam  de 

Wareham  ,  Dioecefis  Briftollix.  ibid. 

—  Letterfton  ,     Dicecefis    Menevenfis. 

ibid. 

—  Nevarne,  ejufdem  Dicecefis.  ibiJ. 

—  IVrenningham  ,    ejufdem  Dioecefis. 

ibid. 

—  Aftmett-Thorpe  ,  ejufdcm  Dioecefis. 

ihid. 

Holbrooke ,  ejufdem  Dioecefis.  ihid. 

-  • —  EaUenham ,  Dioecefis  Norwiccnfis. 
ibid. 

—  Barnelt,  Diacefis   London.  iiiJ. 

Aldenham  ,     Dioecefis  Lincolnise. 

ibid. 

SoningmeU ,  five  SiiningweU ,  Dicece- 

lis  Sarum.  ibid.  40. 

Longtcorlh ,  ejufdem  Dicecefis.  iiid, 

-  — —  Ravenfthorpe  ,Dicece[is  Petriburgen- 
iis.  ibid. 

Gilsmrough ,  ejufdem  Dioecefis.i^ii/. 

—  W.itford  ,Dicecefi%  London.  ifcii/. 

-  —  San£iiMagniMartyris,e]uidemDice' 
cefis.  ibid. 

-     Andover,  Dicecefis  Vfintonix. ibiJ. 

— •  Eftropp  ,  ejufdem  Dicecefis.  ibid. 

— —     —  Bofcombe ,   Diacefis  Sarum. i^i,/. 

Grymfted,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

-    Xattenden,  cjufdcm    Dicecefis.  ihid. 

MiUon,  ejufdem  Dicecefis.iiiJ. 

• —     Eifehead-  Magdalene ,  Dioeccfis  Bri" 

ftollix.  ihid. 

■ —  Buckhorne-Wefton,    ejufdem  Dice- 

cefis.  ibid. 

-  —  KiUicaryon  ,    Dicecefis  Mencvenfis. 
ibid. 

LlanfanfreJ  ,    ejufdem    Dioecefis. 

ibid. 

-    Moreton  ,  five  Maids -  Moreton,  Dioe- 

cefis  Lincolnix.  ibid. 

-     LekehamfteeJ  ,     five    Lechamfteed  , 

ejufdcm  Dicecefis.  ibid. 

-  —  Cofton,  ejufdem  Dicecefis.  ibij. 
——     —  Saxhy ,  ejufdem  Dio-ccfis.  ihiJ. 

-  —  Glatton ,  ejufdem  Dicecefis.  ibij. 

Eolkesntorth ,  ejufdcm  Dioecefis.i4i(/. 

—  Meapall,  Dioecelis  Elienfis.  iiii/. 

— ■    —  Sutton  ,  ejufdem  Dio;cefis.   ibid. 

Kirkhy-GrindaliJe  ,  Dicecefis  Ebo- 

rura.  ibid. 

— ■  Thorpe  -  Bafett  ,   ejufdera  Dioecefis. 

ihid. 

— ■  Gamlingay ,  Dioscefis  EMends. ibid. 

Doddington ,  five  Diddington ,  Dice- 

cefis  Lincolnix.  ibid. 

— ■  BuckneU,  Dioeccfis  Lincolnix.  i^i/. 

■ —    —  Monington-Super-Wy ,  Dioecefis  He- 

refordix.  ibid. 

-    Bermondfey ,   Dioecefis    Wintonia:. 

ibid. 

—  HaJham  Magna  ,    Dioecefis    Lon- 

don.  ibid. 

-  — -  Ehticke  ,    Dioecefis    Dunelmenfis. 
ibid. 

-  —   Brandfpeth ,e]u[dem  Dioecefis.iA;</. 

-  —  Poidfiiott ,  Dicecefis  Sarum.  ihid. 

-  —  GiUingham  ,     Dioccelis    Briftolliae. 
ihid. 

-  -— Launlon,Dicece(\s  OTConix.  ihiJ. 

— •  Iftip,  Dirjccefis  Exonix.  ibiJ. 

E.ireham,  Dioeccfis  Wintonix.  i^i;/, 

-  —  Boitermeare ,  five  Buttermeare,  Dice- 
cefis  Sarum.  ibij. 

-  • — ■  RadJiocke ,  Dioecefis  Bathonienfis  Sc 
Wellenfis.  ibid.  41. 
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Zcckf»  de  Coulfton,  Diacefis  Sarum 

VIII.  P. 11.41.  ,       .... 

—    U/ith;im,  Dioecefis  London.  /i/rf. 

—   mnlngton,  ejufdem  Dioecelis.iii'/*/. 

. —  Oicrirorrw, Dioecefis  Oxonix./W. 

__     —  iVotton  ,    Dicecefis   Petriburgenfis. 

ihid. 

Cal-Thorpe  ,     dve  TnorpeThomns , 

Dioecefia  Lincoluiae.  ihid. 

tuidington  ,  Dicccefis  Sarum.  ihid. 

- —  A:;>%-Morf/(/e ,  Dioecefis  Eborum. 

ihid. 
Studltnd^in  Comitatu  Dorfctis  & 

Dioccefi  iiniiollix. ihid. 
Lntor  Altn  ,     Dioscefis    London. 

ihid. 

—  Teinton,  Dioecefis  Exonix.  'fid. 

—  Rojdon,  Dicecefis  Norwicenfis.i^iV. 

—  Cluer,  five  c/«wor/^ ,  Dicecclis  Sa- 

rum.  ihid. 

-  —  Kilmington,  dvt  Culminpon ,  Dioe- 
cefis  Norwicenfis.  ihid. 

—  Clni^ington,  ejufdem  Dicecefis.  42. 

, —  N(jrf/)rcppei,ejufdem  Dioecefis.iii^. 

Sx,,ai  Johnnnis  Baptifti ,    infra  Ci- 

vitatem  &;   Diteccfim  Petnburgenfem.i^i*/. 

. Uells  ,    in   Comitatu    Somerfctia:. 

ihid. 
. —    —   Sxnai  Olaii ,  in  Ould  Jewry  Lon- 

don.  ihid. 
__  jlrkefey  ,\n  Comitatu  Eborum .i^i</. 

.     Darton ,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 

.  tiorthenve  ,   in  eodem    Comitatu. 

ihid. 
_^-     Riidhf,  in  eodem  Comitatu.  i^it/. 

Lntham,  five  Kirkelethome  ,    in  eo- 

dem  Comitatu.  ihid. 

. de  Hovingham  ,   in  Comitatu  Ebo- 

rum.  ihid. 

—  Kilnefey,  in  eodem  Comitatu. iii*/.. 

. —     —  Aldhorough  ,    in  eodem  Comitatu 

ibid. 
, —    —  Ncrthddton  ,   in  eodem  Comitatu. 

ihid. 

—  Marsl-e,  in  eodem  Comitatu.   ihid. 

—  Bourne,  in  eodem  Comitatu.  i^i</. 

. —  Daahy,  in  eodem  Comitatu.  ihid. 

-  __  Anderby,  in  eodem  Comitatu.  ihid. 

—  Appleton  in  Rydall,  in   eodcm  Co- 

mitatu.  ibid. 

—.  HorthtUerton,  in  eodem' Comitatu. 

ibid. 
— Acajler  Malbuf? ,  in  eodem  Comi- 

tatu.  ibid. 

—  Gi  borne  in  Cra-ven ,  ip  eodem  Co- 

mitatu.  ihid. 

_  Cariierley  ,     in   eodem    Comitatu. 

ibid. 

Bardfey  in  Collingham  ,    in  eodem 

Comitatu.  ibid. 

(f^iC-f/ie/i/^in  eodem  Comitatu. iii//. 

. Devibury  ,    in  eodem    Comitatu. 

ihid. 

in  eodcm   Comitatu. 


in  eodem  Comitatu. 
in  eodem    Comitatu. 


—  Fminfion  , 
ibid.  JJ. 
—   MidJltton  , 

ibid. 
. —    —  hoTCthorpe  , 

ibul. 

. Alne ,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 

. —  ToUerton  ,  in  eodem  Comitatu.i^i»/. 

. _-  Hortiiferehy  ,  in  eodem    Comitatu. 

ibid. 
__     Siamer ,  in  eodem  Comitatu.  ibid- 

_         C.mtley,  in  eodem  Comitatu,  i^i^/. 

_^—  BarJfty ,  in  eodem  Comitatu.  ihid. 
_  Rothirell ,  in  eodem  ComhKuibid. 
Feiion  ,  in  Comitatu  Norlhumbrije. 

ihid-  5-4  • 
.^_-—  Thorner ,  in  Comitatu  Eborum.iW. 
___  Tami.ill^m  codem  Comitatu.  ibid. 
m— Stramton ,  in  Epifcopatu  Dunclmea- 

fi.  ihid. 


ibid. 


ibid. 


T. 


Ecclefa  de  Hole,  in  Comitatu  Lincolniae 

VIII.  p.ii.fS. 

Ahernaunt ,  in   Comitatu    Carmar 


tlien.  ^p. 

Llanridian 


iu  Comitatu   Glimor- 
gan.  ibid. 

Fenrice ,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 

Hachorne  ,    in  Comitatu    Oxonix. 


ibid. 


' Tickhill,  in  Coraitatu   Eborum.  60. 

Edenhurghe ,  m  Comitatu   Notting- 

hami^.  ibid. 

Tringe ,  in  Comitatu  Oxoniae.  ibid. 

— —  lViggington,iti  Comitatu  Oxomx.ihid. 

Wolflonton ,  in  Comitatu  Staftordia;. 


61. 


Salkeld,  Dioecefis  Carliolenfis.  \6f. 

SanBiBetriin  Cornhill,   infra  Civi- 

tatem  London.  ibid. 
— —  Asfordhye,  Dicecefis  Lincolniae.i66. 

Trowell ,  Dioecefis  Eborum.  ibiJ. 

■  Brainetwell  ,    Dioecefis    Lincolnia:. 


Ecclefa  de  Lamheth,  Dioecefis  Wintonise.  "n 

VIII.  P.ll    167. 
•— —  Omnium  SanHorum  in  Broad/treet,  in- 

fra  Civitatem   &  Dioeccnm  Lendon.  ibiJ, 

•  Althorne  ,D'\oicel\s  London.  ibid. 
— —  Snoreham  ,  ejuldem  Dicecefis.  ibid. 

•  Southfeterton  ,    Dioecefis  Bathouien- 
fis  Sc  Wclleniis.  ibid. 

•  Merriott ,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

■  Abenhall,  ibioeccfis  GlouceftriEC.iAii/. 
i                 Longhope ,  ejuldem  Dioecefis    ibid. 

•  Kingshury  ,  Dioecefis  Bathonienfis  8c 
Wellenfis.  ihid. 

^^— ^—  Vollavington,t)n{&err.  Dioecefis.iiii/. 

■  Hifton  SanHiAndres,  Dioecefis  Elien- 
fis.  ihid. 

Hifton-Eiheldred ,  cjufdem   Dioecc- 


ihid. 


—  Aftiiy  Delalane  ,    ejufdem  Dioecefis 
Aldington  ,  Dicecefis  Cantuarienfis. 


ihid. 


ibid 


ihid. 


Sandhurft,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 
Ringmer  ,\n  Comitatu  Sufiexiw.iW. 
Haugham  ,     Dioscefis   Ciceftrcnfis. 


ibid. 


ibid. 


—  tudburgh ,  Dioecefis  Lincolnise  iii</. 
Beckingham  ,  ejufdem  Dioecefis. iii</. 
Bircholt  ,    Dicecefis   Cantuarienfis. 


ibid. 


Orlefton  ,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 
Trihargh ,T)\(XCeti%  Eboracenfis. iii</. 
Brodsworlh,  ejufdcm  Dioecefis.  i^i./. 
Weldon  ,    Dioecefis    Petriburgenfis. 

Tilton  ,  Dioecefis  Lincolnienfis.iiii. 
Lindin    ,     Dioeccfis  Petriburgenfis. 


fis, 


Wymondham ,  Diojcefis  Lincolnicn- 
ibid. 

AlJford,  Dioecefis   Roffenfis.  iiii. 

Chelsfild,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

Dufon,  Dioecefis  Carliolenfis.  ihid. 

Orton ,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

Aiix^off ,  Dioecefis  Afl^aphenfis.  iii</. 

— — —  Kemnes ,  ejufdem  Dioecefis.  ihid. 

L/anJif/y ,  Dicecefis  Menevenfis.i^i</. 

---  Talycon,   Dicecefis   Exonienfis.  167. 

—  Cornewood,  ejufdcm  Dioecefis.  ihid. 

Walton  fuper  Montem    ,      Dicecefis 

Wintonienfis.  ihid. 
^— —  B«fit/.i»(/ ,  ejufdem  Dioecefis.  iiii/. 

Slyndon,  Dicecefis  Ciceftrenfis.  ibid. 

Hedley ,  Dicecefis  Wintonienfis.i^i</. 


Llanlechid  ,    Dioecefis    Bangorenfis. 

ihid. 

Trefdraith,  ejufdem  Dioecefis. i^i</. 

Soulhchurch,  in  Comitatu  Eflexia:. 

ibid. 

Vrinshurye  ,  Dicecefis  Roffenfis.  ibid. 

-—  Lfiry,  Dicecefis  Lincolnienfis. iAi//. 

. Carleton,  ejuidem  Dioecefis.  ibid. 

Weflcamell,    Dioecefis    Bathonienfis 

Sc  Wellenfis.  ibid. 
— —  Kingdon  ,  ejufdem  Dicecefis.  ibid. 
, Llanvechell,   Dio^cefis  Bangorenfis, 

ibid- 
-i  Llantegvan,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

— -  Kexoport ,   Dioecefis  Menevenfis.i^ii/. 

—  Llamrchlloydog  ,    ejufdem  Dicecefis. 

ibid. 
. .—  ^uintoa ,    Dioecefis   Petriburgenfis. 

ihid. 
__ —  Wotton,  cjufdera  Dioecefis.  ibid. 
..        —  Crano ,  Dicecefis  Lincolnienfis.  ibid. 
, Shanchton,f\ve  Shanghanton  ,eju{dem 

Dioecefis.  ibid. 

Ruan-Lanihome ,  Dioecefis  Exonien- 


Hart ,  in  eodem  Epifcopatu.  ibid. 
Hartlepoole  ,   in  eodem  Epifcopatu. 

Kirk-Chrift  in  Sheilding  ,    in  Infula 
de   Man.  ibid. 

Cofam,  in  Comitatu  Wiltefise.f^. 

Broadclifte ,  in  Comitatu   Devonis. 

Clowton ,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 
Eremington  ,    in  eodem    Comitatu. 


'  Wendron  ,  in  Comitatu  Cornubigc. 

'  Stedian,  in  eodem  Comitatu.   ibid. 
Lifterd,  iii  eodem  Comitatu.  ibid. 
Talland,  in  eodem  Comitatu.i^ii/. 


iis.  ibid. 


cefis 


Sl- 


ibid. 


fis.  ibid. 

Burrowclere ,  Dioecefis  Wintonienfis. 


ibid. 


•  Highcleere  ,  ejufdem  Dioecefis.iiii/. 

Streete ,  Dioecefis  Cicettrenhs,  ibid. 

Sanlii  Petri   &  BeiUiMariiWeftlont- 

Lewes  ^  ejufdcm  Dioecefis.  ihid. 

■  Black-  Totrington  ,    Dioecefis  Exo- 

nienfis.   168. 

-  Ifti'igton,  ejufdcm  Dicecefis.  ibid. 
Tikenham  ,  Dioecefis  Bathonienfis  & 


Wellenfis.  ibid. 

Winfrith  ,    five   Winford  ,  ejufdem 

Dicecefis.  ibid. 

-  Aldborough  jDiceceds  Ehoram. ibid. 
-  Sprotley,  ejufdem  Dioecefis.  ihid. 

— —  Wittington,  Dioecefis  Lincolniac. iii(/. 

Razensden,  ejuidem  Dioecefis. iiii/. 

Nettlefted ,    Dioecefis    Norwicenfis. 


ihid. 


fis. 


Blakenham  farvd ,  ejufdem  Dioece- 
ibid. 

—  Northlin ,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

—  Knetft)all,  ejufdem  Dioecefis.  ibid, 

—  Woodford,  Dioecefis  London.ibid. 
SanHi  Vetii  infra  Villam  Saniti  Al- 


bani,ejufdem  Dicecefis.  ibid. 

Ltanfannour,  five  Thawe ,   Diorcefis 


Landavenfis.  ibid. 
-^-^  Beati  Marl£  fupcr  Montem ,  juxta 
Killigarne,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

Towen,  Dicecefis  Bangorenfis.  169. 

Llan-Clynnen,  e}u(<iem  Dioecefis.iii</. 

Church-Honyborne ,  Dioecefis  Wigor- 


nix.  ihid. 

Halford,  ejufdem  Dioecefis.  ihid. 

— KeJilfton  ,    Dioecefis    Coventrise   & 

Lichenfis.  ibid. 
— — —  Rodhorne  ,  ejufdem  Dicecefis.  ibid. 
'  Keire-Wyard ,  Dioeccfis  Hereforden- 

fis.  ihid. 


— —  Higley,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 
— —   Sancii  Michaelis  de  Mileend  ,   juxta 

Civitatem    Colceftriac,  8c   Dioecefis  Lon- 

don.  ihid. 

Beats,  Marii  ad  Muros ,  infra  Civi- 


tatem  Colceftrix,  Dioecefis  London.  ihid. 

de  Novd   Villa  ,    infra    Decanatum 


Kedewen,  &  Dixcefim  Aft'aphanfem.iAi</. 

■  i?p//«j  ,ejufdem  Decanatiis  8c  Dioe- 
cefis.  ihid. 

SanBi  Fancratii,  five  Kentijh-Towne, 

Dicecefis  London.  ihid. 

■  ■  Raynham  ,  ejufdem  Dicecefis.  iii</. 

■  Nettleton,  Dioecefis  Lincolnise.  iiii/. 

Caftor ,  ejufdem  Dioecelis.  ihij. 

— ^—   Biirton,  Dicecefis  Briftollienfis.  ibid. 

■  Manfton,  ejufdcm  Dioeccfis.  ibid. 

Wefton  fuper  Mare ,  Dicecefis  Batho* 

nienfis  8c  Wellenfis.  ihid. 

Weare ,  cjufdem  Dioecefis.  ibid. 

— —  Armethorpe  ,  Dioecefis  Eborum.i^i</. 

Sandail ,  e]\xidem   Dioecefis.  i^i</. 

'  South-Pethervpin,   Dicecefis  Exonise. 


ihid. 


Bliftand ,  ejufdem  Dioecefis.  ihid. 
,  Waherton  ,    Dioecefis   Bathonienfis 

&  Wellenfis.  ibid. 
m    ■  Helprington ,  five  Helperton ,  Dioece- 

fis  Sarum.  iiid. 
Wtft-Bridgford,   Dioscefis    Eborum. 

ihid. 


ihid. 


Lawannick,  ejufdcm  Dioecefis.  ibid. 
Carleion ,  Diceccfis  Norwicenfis.i^i</. 
Newton-Flotman  ,cjufdem  Dicccefis. 


fis. 


Roldfton,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 
SanBi  Michaelis  de  Coftanye ,    Dioe- 
Norwicenfis.  ibid. 

SanBiJohat.nis  Baptifti  de  Fatteftey, 

ejufdem  Dioecefis.  ihid. 

Omnium  Sanciorum,  infra  Civitatem 

8c  Dioeccfim  Cantuarienfem.  168. 

-  Sancli  MargaretA,  infra  eandein  Ci- 
vitatem.  ibid. 


SanBi  Ceorgiiy  Dioecefis  Aflaphen- 
hid. 
Llandidas ,  ejufdem   Dioecefis.  ibij. 

'  Alverton  ,    five  Alleiton  ,    Dicecefis 
Bathonienfis  8c  Wellenfis.  ihid. 
■■  Wedmore  ,  ejufdem  Dioecefis,  ibid. 

Homersfeild ,  Dioecefis  Norwicenfis. 


ibid. 


Speckfljall  ,  ejufdem  Dioecefis.  ibiJ. 

Stoke-Golding ,  five  Stoke-Goldington , 

Dioecefis  Lincolnix.  170. 

Broadwas,  Dioecefis  Wigornia:. i^i</. 

Trancktonfuper  Dunfmore,  Dioecefis 


Coventrienfis  8c  Lichfeldenfis.  iiiJ. 


Ee- 


-CLU^  IN    IX.   TOMIS    FOEDERUM    C  O  N  T  I  N  E  N  T  U  R,      loi 


Ecclefia  de  Dunchurch ,    Dioecefis  Covenlrien- 

lis  &  Lichteldenlis.  T.VIII.  P  II.   170. 
Knowfion  ,     Dicecelis    Exonicnfis. 


iiid. 


Mollande ,  ejufdcra  Dicecefis   ihid. 
Wjmondham ,  Dicecefis  Lincolnix. 


•■ ■  Chelifeild,  Diceccfis  RofFeniis./ii</. 

BeAti  MnrU  infra   Injulxm  Ue  fer- 
fey  ,  Dicccefis  Wintoii:iE.  ibid. 

" •  Sijanj^hmiton  ,  l\v e Shanckton  ,Dioe- 

cefis  Lincolnia:.  iiiU. 

LUnjckill  ,    Dioecelis   Aflaphenfis. 


ibiJ. 


'  Kervfihoke  ,    Dioecefis  Bathonicnfis 
fct  Wciicnfis.  ibid. 

Sitiicii  retri  8c  Bcat£  Marii  Wefiout- 

Letnei  ,  Dicecefis  Ciceftrenfis.  ihid. 

•  Doddefcomfieigh  ,     Dicecetis    Exo- 

nienfis.  ibid. 

■  Kiikhestto»  ,  DicecefisEborum.iiJ;</. 

Horfeheath ,  Dia;celis  Elienfis.  ibid. 

— — ~"  Scry/iio^ham  ,  five  Skirringhnm  ,  vcl 

Straymir.gham ,  Oicecefis  Eborum.   171. 

lelmersham ,  Dicecelis    Lincolnix. 


Zcclefia  de    Exford,  Dioecefis  Bajhonieniis  2c 
Wdlenfis.  T.  VIII.  P.  III.  35-. 

Laxhore  ,  Dicecelis  Exonientis.  i^iJ. 

'  Sfriiahorpe ,    Dia-cclis  Lincoluien- 

li.s.  iaid. 
■  Chntham,  ejufdem  Dioecctis.  ibid. 

IVeUingham  Beatd  Aiaru,  Diceceiis 

ISorwicenlis.  ibid. 

• Stretiy ,  Dicecefis  Sarum.  ibid. 

bUtchington ,  Dicccclis  Batlionientis 

&  Wellenlis.  ibid. 

— '  Drnughton,  Dicccefis  Petriburgen- 

fis.  ibid. 
'-^~~——  Marton  Sancii  Laurentii,    ejuldcm 

Dioecelis.  ibid. 

Middle,  Dioecefis  Coventrientis  £c 


ibid. 


Bulrvell ,  Dicecefis  Eborum.  ibid. 

Hefdor,  [iveHeyther  ,  Diu;celis  Lin- 

colnienfis.T.Vill.  P.lll.  33. 

Millesford,    iive  Milsford ,  ejufdcm 

Dicecelis.  liid. 

Rougham,    Dicecefis  Norwicenfis. 

34- 


Sancli  NichoUi,  infra  Civitatem  Sc 
Dioecefim  Rofteulem.  ibid. 

de  Suuthfieete ,   ejufdem   Dicecefis. 


lOld. 


ibui. 


ibid. 


iaid. 


'Effenden ,  Dioecefis  Oxonienfis.ii/</. 
Wtfi-Toits ,  Dicecclis  Norwicenfis. 

Fordington  ,  Dioecefis  Briftqllienfis. 

Whd.lr^ke ,  Dioecefis  Eborum.i^ii/. 
LUn-R^ofl  ,    Dicecetis  Allaphentis. 


T  i.j-cili;.  ibid. 

OsTnaUsfiree  ,    ejufdem    Dicecefis, 

ibui. 


ibU. 


Neighton,  Dioecetis  Wintonienfis. 

NevDton  Valence ,  Dioecefis   Winto- 

niciilis.  ibid. 

•  £r«^<j?»,  DioecefisCiceftrenfis  ibid. 

•  Sahamtoney ,  Dioecefis   Norwicen- 

fis.  ibid. 
—  Walton  in  M<ir/7?/ia(ii</ejufdem  Dioe- 

cefis.  ibid. 
'  Bradfeilde  Sancie  CLire  ,   Dioecefis 

Norwiceniis.  ibid. 

Horningsherth  ,  ejufdcm   Dicecefis. 

ibid. 


ibid. 


ibid. 


Swannington  ,   ejufdem    Dicecefis. 

Cromer ,     Dicccefis    Norwicenfis. 

Metton  ,  fiveMitton ,  ejufdcm  Dice- 
cefis.  ibid. 

Kencott ,  Dioecefis  Oxonienfis. iiJii. 

Kings  Nympton  ,   fivc  Nymet  Regis , 

Dioeci-fis  Exonieiilis.  ihid. 

Barnfiaple,  ejufdem  Dicecefis.  ibid. 

Michaelis  de  Cojiany ,  intra   Civita- 

tem  8c  Dioecefim  Norwicenfera.  ^j-. 

• Svciajfham-Market ,  ejuldcm  Dioe- 

cefis.  ibid. 

Sancii  Tetri  Sx.  Beati  Marit ,  in  Vil- 


la  Bedford,  Dioecefis  Lincolnienfis.  ibid. 
Bufileham  ,  live  Bifiiam  ,    Dicecefis 


Sarura.  ibid. 

Cookeham  ,  ejufdem  Dioecefis.  ibld. 

———  Cropredy,  DicecehsOxonienlis.i^(V. 
1'adbrooke ,  Dicccelis  Covcntrienlis 


8c  Licheulis.  ibid. 

Wookeirig,    Dia-cefis  Wintonicnfis. 

ibid. 


Sout  Warneborough ,  ejufdem  Dice- 
cefis.  ibid. 
Okeham,  Dicecefis  Petriburgenfis. 


ibid. 


Borrough,  five  Ardborough ,    Dice- 
cefis  Lincolnicnfis.  iuid. 

PoxTnell  ,    Dioecefis     Brillollienfis. 


ibid. 


Prefion  ,   Jurisdiftionis  Decanatiis 

Sarum.  ibid. 

— Neivport .,  Dioecefis  London.  ibid. 

———  Wendan  Parv» ,  ejufdem  Dioeccfi?. 

itid. 

Tom.  X.  V.  IV. 


Ecclefi.i  de  Micklam  ,  five  Mickleham  ,  inDioe 

ccti  Wintonienli.  T.IX.   P.IL  8«. 
Basfiedon  ,  five  Basfiedeane ,  in  Dio^- 

cefi  .Sarum.  bp, 
•  Broauhempfo» ,  in  Comitatu  Devo- 

nia.-,  Di,j;ccfis  Exonix  ibid. 
~  WeJto>i'Subedge  ,    in    Comitatu    Sc 

Diccccfi  Glouceltnenli.  ihid. 
~~ Crofion ,  in  Comitatu  Lancaftria:  §c 

Dicecefi  Celtria;.  ibid. 
'  LodowJl,   in  ComitJtu  Dcvonix , 

Dioeccfis  Exonix.  ibid. 
— ■ Hamjl-Korth,  in  Comiiatu  &  Dio:- 

cefi  Eborum.  ibid. 

Dizingto/i,  in  Dioecefi  Norwicen- 


Lichcnfis.  ibid. 

Kiuerley  ,    Dicecefis     Airiphenfis. 


ii.   143. 


ibid. 


Huateftiam ,  in  Comitatu  Devonia:. 


ihid. 


Saltfietby Ownium Sanclorum ,  Dice-         von.  ibid. 


LUnhedrocke ,  in  Comitatu  Caernar- 


celis  Lincohiienlis.  ibid. 

Kelfey  Beats.  Maria ,  ejufdcm  Dice- 

ceiis.  ibid. 

WinchfieU,  Dioecefis  Wintonicnfis. 


ibid. 


ibid. 


ibid. 


ibid. 
3<5. 


Motsfound ,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 
Bagjor  ,    Dicecefis  Heietordienlis. 

Whithill,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 
Northiam ,    Dicecelis  Ciceltrienlis. 


—  Beaksborne,  DicecefisCantuarienfis. 


Pisford  ,    Dicecefis  Petriburgeniis. 

Silton,  Dioecefis  Brifto!Uenfis.i^/</. 
Walpoole  ,    Dicecefis   Norwiceuiis, 

Briddie  Longa ,  Dicecefis  Briftoilicn- 

•  Aukenbttry-Wefi.on  ,  Dicecefis  Lin- 
colnienfis.  ihid. 

Stified,  Dioecefis  London.  ibid. 

Hnrdmck,   Dicecefis  Lincoinieufis, 


ibid. 


ibid. 


Cs.  ibid. 


Ltanarmon  -  Dyffrynkeriog ,  ejufdem        ^^*  "/ 


in  Comitatu  Buckinghamiae.   T.  VIII.  P. 


-  Chrifii  &  Beats,  MariA  Virginis  Du- 
nelmenlis.  ibid. 
Omnium  SanBorumhMttAizx^SitKe- 


te  London.  ibid. 

SaiBi  Clementis Dacorumm  Comi- 

tatu  Middlelexice.  ibid. 

—  Csifior ,  HveCafier,    Dicecefis  Pe- 

triburgenlis ,  inComitatu  Nonhamptonix. 

ibrd. 
—  SanSi  Petri  &  Sancii  Pauli,  in  Ci- 

virate  Bathonienfi.  ihid. 

-  EedM ,  Dic£cefis  Ccfirix.  116. 
Lanteglofs   &.A.tren,  in   Comitatu 

Coinabia;,  Dioecefis  Exonix.  ibid. 

SedgfieU ,  in  Coniitatu  Palatino  Du- 

neimenfi.  ihid. 

Geduey  ,     Diceccfis    Lincohiicnfis. 


ibid. 


Thurlfion ,  in  Comitatu  Devoniae  , 
Dioecefis  Exonienfis.  ibid. 

Okeford  Eitz.paine  ,    in   Comitatu 

Dorfetix,  Dicecefis  brilcollienfis.  ihid. 

Tiverton  ,  Dicecefis  Exonix.  ihid. 

Halton,  Dioecetis  Ceftiix.  ibid. 

•  Wdkern ,  Dioecefis  Lincolnix.  ii;»/. 

Bagdworth ,  Dioecefis  Glouceftrix. 

ibid. 

Guendron ,  in  Comitatu  Cornubix, 

Dioeccfis  Exonix.  ibid. 

— —  Awre ,  in  Dicecefi  Glouceftrienfi. 


T.IX.  P.II.  87. 

Hickford ,  in  Comitatu  Buclc,  Dioe- 


cefis  Lincolnix.  ibid. 

Henxworth ,  in  Comitatu  Hertfor- 


dix ,  Dioecefis  Lincolnix.  ibid. 

'  B.-!tely  ,    in  Comitatu   &   Dioecefi 
Eborum.  8S. 

Fobhing ,  in  Dioecefi  London.  ibid. 

Much-Hnlinghury  ,  iu  Diuecefi  Lon- 

don.  ihid. 

'  Dewsbury  ,    in    Dicecefi   Eborum. 

ibid. 


ibid. 


Lanwerne ,  in  Dioeccfi  Landavenfi. 

SymondbHrne ,   in  Comitatu  Nort- 
liumbrix.  ibid. 

Uploman,  in  Comitatu  Dcvonix. 

ihid. 


Comitatu   Dcvonix  ,     Dioecefis    Exonix. 
ibid. 

Woherfion  ,  in  Comitatu  Suffolcix, 

Dioecefis  Norwicenfis.  ibid. 


TiTjerton,    in  Comitatu  DevoniDC. 

Roche  ,    in    Comitatu    Cornubix, 

Dioecefis  Exonix.  ibid. 
Saricii  NichoUi  Xelford,  in  Dicecefi 

Oxonienfi.  ibid. 

— ■ '  Wargrxve  ,  in  Diccccfi  Sarum.iW. 

WUford ,  in  Dicecefi  Gloucellrien- 


ii.  ihid. 


ti.  ibid. 


telix.  ibid. 


Bugbrooke ,  in  Dioecefi  Petriburgen- 
Great-Somerford,  in  Comitatu  Wil- 


;  Woking,  Dioecefis  &   Jurisdittio- 

nis  Wintonix.  ibid. 

^ Langkarne ,riveTalangharne,  Dioe- 

cefis  &:  Jurisdictionis  Menevenfis.  i^ij. 
———  Mirwood,  l'ivc  Marwood,  in  Comi- 
tatu  Devonix,  Dioecefis   &   J urildidionis 
Exonix.  144.. 

■  Souih  Brent ,  ejufdem  Dioecefis  8c 

Jurifdiiftiouis.  ibid. 

Tawfiocke,  ejufdem  Dioecefis  8c  Ju- 

riiidittionis.  ibid. 

Thejdon-Mount ,  in  Comitatu  EfTe- 

xix,    Dicecefis  Jc  Jurifdictionis  London. 
ihid. 


■  Brigham ,  in  Comitatu  Cumbrixj 

Dioecefis  Ceftrix.  ibid. 

Hunniton,  Dicccefis  8c  Jurifdiftio- 

nis  Exonix.  ihid. 

Langer  ,  in  Comitatu  Nottingham/ 

Dicecefis  Eborum.  ibid. 

Paulspury,  in  Comitatu  Noitham- 

tonix,  Dioecefis  Pctriburgenfis.  ibtd. 

'  Ujford  ,   in  eilUem  Comitatu ,    8c 

Dio-cefi.  liid. 


Hertmom.eux ,  five  Hiirfimauntfex , 


Dioecefis  Cicettrenfis.  ibid 


Bratlon-CUvelley ,    Dicecefis   Exo- 

nix.  ibid. 

Somerford-Kaynes  ,    Dia-cefis    Sa« 

rum.  149. 

•  Synterley  ,   Dicecefis   Norwiccnfis. 

ibid. 


Middleton-Cheney  ,    in     Comitata 

Northamptonix,  Dioecefis  Pctriburgenfis, 
ibi.l. 

Standifiie  ,  Dioecefis  Ceftrenfis.  ifo. 

— —  Weji-Rudham ,  in   Comitatu   Nor- 

folcix.  ibid. 

Bwfted  Magiiii ,  in  Comitatu  Efie- 

xia:,   Dicecefis  Loudon.  ibid. 

St.  Xves ,  in  Coraitatu  Cornubix, 

Dioscefis  Exonix.  ibid. 

Withiel,  in  Coraitatu  Cornubiac, 

Dioecelis  Exoni.x.  ibid. 

Wroxham,  Dicecefis  Norwicenfis.' 

ihid. 


-  Bucknill  ,   in    Comitatu    Salopiae, 
Diceccfis  Heretordix.  ibid. 

Trevegloys ,  Dicecefis  Bangor.  ibij. 

Selling  ,     Dicecefis    Cantuarienfis. 


iiid. 


SanBi  Leonardi  propc  Exoniam  ,  in        ihid. 


—^—  Gaudby-Marroood,  in  Comitatu  Lci- 
ceftiix,   l)i(£ccfis  Lincolnix.  i^'«/. 

Carleton in MoreUnd ,  ejuldcra  Dioc- 

cefis.  ibid. 

Lcnivet,  in  Coraiiatu   Cornubise,' 

Dioecetis  Exonix.  ibid. 

"  Gedney ,  Dia'ccfis   Linco!nix.  ibiJ. 

Cadley ,   Dicccefis  Exonix.  ibid. 

Sandys ,  Dicecefis  Lincolnix.  ifo. 

North-Huifiie ,    Dioccefis  Exonix, 


Wemme  ,   Dioeccfis   Coventriae  8c 
Liclienfis.  ibU. 

C-aiiefey ,  in  Comitatu   Northani- 


toulx,  Dioccefis  Petriburgenlis.  2f  i. 

C  c  Ecelt- 
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Dioecefis 


£cdefia  ie  Beefton   Sancii  AnJrn, 

Norwicenfis.  T.IX.P.  II.  ij-i- 
Forthske-xet ,   in    Comitatu   Mon- 

mouth,  DicEcefis  LanJaft.  ihid. 
BHrnham  WeftgMe ,  Dioecefis  Nor- 

wicenfis.  ibid. 
• Tmeglvys,  Dioecefis  Bangorenfis. 


iiid. 


ibid. 


Enftone ,  Dicecefis  Exonix.  ihid. 
Cosgra-je ,  Dioscelis  Peiriburgenfis. 

■  Coldam  ,  Dicecefis  Eboracenfis.iii*/. 
Cathorfe ,  Dioccefis  Lincolnix.iW. 
Cle)brooke ,  inComitatu  Leiceitna:. 

Fulbeck,  Dioecefis  Lincolnix.  iiid. 
Tickemcurt ,  Dioscefis  Petriburgen  ■ 

Srfton,   in  Comitatu  Lancaftria:, 
Dioecefis  Ccftrix.  ibid. 

Whethamfted,  Dioecefis  Lincolniae. 


Ecclefton  {Heuricus)  ,  Clericus ,  Artium  Magi- 
fter.  Litterx  Patentes  ei  directa:  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  Santtse  Marix  in 
Oxonia.  T.IX.  P.II.  210. 

I.cclifton  {Johannes  &.  Robertus  de).  T.  III.  P. 
III.  176,   190. 

Echyngham  {Robertus  de).  T.I.  P.IV.  iii. 

{WiHielmus).  T.  I,  P.  IV.  m.   T. 


II.  P.  II.  47. 

{Rcberttis),  T.II.  P.  II.  i+o. 

{IVilUelmus).  T.IV.P.I.  7S. 


2J-Z. 


fis.    fbid. 


ihid. 


Ha-aikechurch ,  Dicecefis  Briftollien- 


fis.  ibid. 


Eyworth 
39- 


in  Comitatu  BedfordijE.        13" 


P.ll. 

20. 
Eckerfall  {Jacobm').     Pardonatio   ei  concefla. 

T.VIII.  P.I.  31.  P.II.  2+. 
E-kington  (Rcftorii  de) ,  Dicecefis Ciceftrien- 

fis.  T.VIII.  P.III.  36. 
Eclon,   aiias  Acion  {AndrMs).   T.  IV.  P.  II. 

37- 
Ediill,  five  Ettall  (Dominium,  fiveManerium 

de),  in  Comitatu  Northumbrix  fitum.  T. 

VIII.   P.II.5-3. 
Eddemounfton  {Johannes  de).  T.  III.  P.II.83, 

109,  136 ,  161. 
{Johannes).    T.  III.   P.  III.   3, 


P.III.  _ 
—  Stalham ,  in  Comitatu  Norfolciir, 

Dioecefis  Norwicenfis.  ibid. 

■  Morleigh,    Dioccefis  Exonise.  ibiJ. 

■ •  Murlmch  ,    Dicccefis  Bathonix  8c 


Wellenfis.  40. 

Bowris-Gifford,  Dioeccfis  London. 


ibid. 


'  Langtree,  Dioecefis  Exohije.  ibid. 

■  Algarby ,    Dioecefis   Lincolni.-e,  & 

Proviiicix  Cantuarienfis.  ibiJ. 
—  Sai.ti  Knew,  in  Comitatu  Cornu- 


bix  ,  Dioecefis  Exonia:.  ibid. 

■  Howbye  ,    DimceCs    Lincohiiae   & 

Provincia:  Cantuarienfis.  ibid. 

Suimjrfli,  Dioecefis  Cantuiricnfis. 


ibid. 


Clifton-Canvil ,  in  Comitatu  Staf- 
fordix,*  Dicecefis  Coventrise  &  Lichenfis. 
ibid. 

—  Hingham ,  in  Comitatu  Norfolcix, 


Diceccfis  Norwicenfis.  ibid. 

Orjett ,  in  Comitatu Eflexiae ,  Dioe- 

cefis  London.  ibid. 

St.  Ellias  in  Abbington ,   Dioecefis 

Sarum,  in  Comitatu  Derks.  ibid. 

Kibrvorth-Beaiichampe ,  in  Comitatu 

Leiceftrix,  Dioecefis  Lincolnix.  ibid. 

Braye ,  in  Comiutu  Berks  &  Dioc- 

cefi  Sarum.  ibid. 

Frafisdea ,  in  Comitatu  Suffokix 

Dioectfis  Norwicenfis.  41. 

Claverton,   in   Comitatu 'Buck  & 


Ditccefi  Lincolnix.  ibid. 
Anefty ,   in  Comitatu  Hertfordia: , 

Dioecefis  London.  ibid. 
Holbech,  Dioeccfis  Lincolnix.  ibid. 

Btirg  Sandi  Marii  in  Fieg,  Dice- 

cefis  Norwicenfis.  iiiJ. 

Braeck,  in  Dicecefi  Exonix&Pro- 


vincia  Cantaarienfi.  89. 

'  SanBi  BorianA ,  in  Comitatu  Cor- 


nubix.  ibid. 
■  PetvDorth,  in  Dioccefi  Ciccftrienfi. 


ibid. 


Uffirigton  ,  in  Comitatu  8c  Dicece- 
fi  Lincolnix,  Provincix  &  Jurifdictionis 
Cantuarienfis.  ibid. 

Market-Bosworth ,  in  Comitatu  Lci- 


ceftrix,  Dicec-fis  LincolnijeSc  Jurifdittio- 
nis  Cantuarienfis.  ibid. 
> ■  Sctaningham  ,  Dioecefis  Eboracen- 


fis.  ibid. 


90. 


Allnechurch,  Dicecefis  Wigornix. 

TaJefton ,  in  Comitatu  Suffolcix  , 
Provincix  Cantuarienfis.  ibid. 

Southpoote ,  in  Comitatu  Dcvonix, 


Dioecefis  Exonix    ibid- 

■  ivhetdrake ,  Dioecefis  Eborum.?i/(/. 

Venney-Sutton,  in  Comitatu  Wilts, 


Cantuarienfis  Provincix.  ibid. 
Brecknock,  Dioecefis  Sanifbi   Davi- 
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Barly,  in  Comitatu  Hertfordienfi, 
Dicecefis  London.  ibid. 
Grens-Norton ,  in  Comitatu  Nort- 


hamptonix  ,  Dioecefis  Petriburgenfis.  ibiJ. 
Clnbroke,  in  Comitatu  Leiceftrix, 


Dicecefis  Lincolnix.  ibid. 

Demshbery,  DicecefisEborum.iiii/. 

Abtrfra-a ,  in  Comitatu  Anglefey, 

Dioecefis  &  Jurifdidtionis  Bangor.  ibid. 

Bibsford,  DioecefisHerefordise.  i^i</. 


—  {Johannes).  T.IV.  P.I.70,  128, 

Edderflon.  Locus  fic  vocatus ,  in  Comitatu 
Northumbrix  fitus.  T.VIII.  P.Il.  f4. 

Eddington  (Manerium  de),  in  Comitatu  Wil- 
telix.  T.VIII.  P.II.  5-7. 

Ede?t  {Thomas),  Legum  Doftor.  T.  VIII. 
P.  I.  15-6.  Commillio  fpecialis  ei  diredta 
ad  alliltcndum  Domino  Cuftodi  in  Can- 
ceilaria.  ibid.  A  Rege  deputatur  ad  Pacem 
confervandam  in  Elienfi  Infula.  T.  VIII. 
P.  II.  S.  Juftitiarius  ad  Placita  in  Corai- 
tatu  Suffolcix.  T.VIII.  P.II.  if. 

Eden  (Pilcaria  de)  ,  in  Comitatu  Cumbrix. 
T.VIII.  P.II.  S9- 

Edenam  {iVillielmus  de).  T.II.  P.  III.  6. 

Edenburgenfe  Caftrum.  T.I.  P.  III.  166. 

Edenburghe  (Redtoria  8c  Ecclefia  de) ,  in  Co- 
mitatu  Nottinghamix.  T.VIII.  P.II.  60. 

Edened  {Griffin  Hoelius  af,.  T.  I.  P.II.   17)-. 

EdsneftoT»  {Henricus  de).  T.II.  P.  III.  14,27, 
48,  79. 

{HenricHs).  T.II.  P.IV.  192. 

EJenet  {Daiiid).  T.  II.    P.  I.  fi. 

EJenevet  {IVrepochaf) ,  SenefcaEus.  T.I.  P.  II. 

'3- 

EJerne  ,   five  Llan-EJerne   (Re<ftoria  dc) ,  in 

Di(£cefi  Bangor.  T.IX.  P.U.  136. 
EJerofi  Ecclciix  Prior.   T.V.  P.II.  144. 
Ederfton  {Peirus).  T.  I.P.IV.  35-. 
Edes  {Richardu>).  T.VII.  P.I.  173. 
Edgart  {EJwarJus).  T.IX.  P.III.  68. 
. ■  (Jacobus)   obtinet  Officium  Contraro- 

tulatoris  Parvx  Cuftumx  in  Portu  Civita- 

tis  London.  T.IX.  P.  III.  87. 
EJgarus,  Rex  Anglix.  T.  I.  P.III.   100.  P. 

IV.  9. 
Edgcombe  {Richardus) ,  Miles.  T.  VIII.  P.II. 

5".     Comminio  ei  diredta  ad  confervandam 

Pacem  in  Comitatu  Cornubix.  ibid. 
Edgecombe  {Ricardus),    Miles.   T.  VIII.   P.  I. 

180. 
Edger  {rValterus).  T.I.  P.III.  163. 

(Galfridus).  T.I.P.IV.  118. 

(Elena).  T.  II.  P.I.  6j-. 

Ejgerton  {Thomas).  T.VI.  P.  IV.  146,163. 
Edgetott   (Ecclelia  Parochiahs  de) ,  Dioecefis 

Liucoliiix.  T.VIII.  P.  II. 
Edgroorth  {Edioardits).,  T.  VI. 
Edial  {Henriciis).  T.V.  P.III.  31. 
Edinburg  {Johannes  de).  T  III.  P.II.  70. 

{Johannes).  T.III.  P.III.  6. 

EJisburf  {Kendrick).     Officium  ci  conceflum. 

T.VIII.  P.III.  277. 

{Johannes)  ,  Armtger ,  obtinetOfficium 

Prothonotarii  &c  Clerici  Coronx  Regis  in 
Comitatibus  Dcnbigh  &.  Mountgomery. 
T.IX.  P.II.  86. 

Edlynfon  {lVillielmus).T .  VI.  P.IV.  8. 
EdmoJefton  {ivillielmus  Je).  T.V.  P.  II.  38. 

—  {iVillielmiis).  T.V.  P.II.  199,200. 

Edmonds  {RicharJui).  T.V.  P.  IV.  8. 

■  {Thomas).  T.  VII.  P.I.  94,   95- ,  172. 

P.II.  i7f,  213. 

iPetrus).  T.VII.  P.II.  40. 

.  {Ciemens).  T.VII.  P.  II.  2of . 

{Thomas).  T.VII.  P.III.  4,  6f,  67, 

69,    82,     Ilf,     199,    201,    20J,    208,  2If, 

247,  25-2.  P.IV.  18,   74,  77,  96,   144, 

162  ,  168,  171. 
•  {Thomas).    Commiflio  ei  dircfta  pro 

compofitione  defecluum  Titulorum,  £^c. 

T.VIII.  P.I.  32. 
— —  {Thomas) ,  Miles ,  Thefaurarius  Hofpi- 


39- 
P.IV. 
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tii ,  Regis  Deputatus  ad  Pacem  confervan- 
dam  in  Comitatu  Efl^exix.  T.VIII.  P.  II. 
8.  Alfignutur  Juftitiarius  ad  fecuritatem 
Pacis  in  Comitatu  Northamptoni.v.  T. 
VIII.  P.  II.  12.  Commirtio  ci  dirctta  ad 
tradendum  Regi  Francorum  Articulos  Rc- 
conciliationis.  T.VIII.  P.III.  ,-2.  Com- 
miffio  ei  dire£ta  ad  iupervidcndum  Vefti- 
menta  in  Capeiia  Regis  de  Wliitehall.  T. 
VIII.  P.III.  247. 

EJmonds  {Hiigo).  Commiffio  ei  diredta.  T. 
VIII.  P.IIl.  2,-3. 

EdmonJham.     Rectoria.  T.  VI.  P.IV.  162. 

Edmundi  {Anialdns).  T.  II.  P.II.   173. 

EJmundi  (Abbas  SanBi).  T.I.  P.II.  5-7,92, 
i)-6,  203.  P.IIl.  136,  163,  168.  P.  Iv[ 
2,  39,  40.      T.  II.  P.I.  32,  34. 

{RicharJus).  T.  II.  P.I.  73.    P.  III. 

157.  T.  III.  P.III.  70,  183.  P.IV.  133. 
T.IV.  P.I.   106. T. VI.  P.I.  61. 

EdmunJi  {Sancli)  Northlyme.  Rcdtoria,  T. 
VI.  P.IV.  9. 

EJmundi  (Cantaria  SariBi)  in  Walpolc  ,  in 
Comitatu  Noriolcix.  T.VIII.  P.ll.  58. 

Edmundo  {Rogerus  de  Sancio).  T.  I.  P.  I.  29. 

-• (tiuio).  T.  I.  P.il.  2v;. 

Edmundus,  filius  Regis.  T.I.  P.III.  77,81, 

.  82,  83,  84,  87,  88,  91  ,  94,  9>-,  96, 
97,    c)i,    104,    loj-,    107,    iio,    112. 

Rex  Anglix.  T.I.  P.III.  100,  109. 

Filius  Regis.  T  II.  P.IV.  138. 

Filius  Regis.  T.III.  P.II.  7  ,199. 

Ejnam  {Johannes).  T.V    P.IV.  234. 
Edner  {Tiiderus).  T.I.  P.II.  f?. 

Edon  (Richardus).   T.VI.  P.  III.  125-.  P.  IV. 

26. 
EdreJacres.   Manerium  fic  vocatum ,  infra  E- 

pifcopatum  Dunolmenfem.  T.  VIII.  p.  n. 

5-I- 

EJreJus  ,  Rex  AnL'lix.  T.I.  P.  III.   100.  P. 

IV.  9. 
Edricus  (Dux).  T.I.  P.  III.  100. 
T.dfale  {iVilHelmus).  T.IV.  P.III.  y6. 
EufcantiHs,  Notarius.  T.I.  P.  IV.  11. 
Edven  (C<i',)  SenekallusAymene.  T.I.  P.III. 

21 1. 
Edvenet,  filius  Goronc.  T.  I.  P.  II.  37. 
Eduenfis  Epifcopus    {GuiJo).    T.  II.    P.  IV- 

,83. 

—  {Jacobus).  T.  VI.  P.I.  16. 

EJrparJ  {iViUielmus).  T.V.  P.III.   ij-. 
EJwarJ  (Johannes  af.).  T.VI.    P.  IV.  9. 

. {DaviJ).  T.VI.  P.IV.  9. 

Edtfardes   {Thomas) ,   Juftitiarius    ad   Placita." 

T.VIH.  P.II.  14. 
Edwardi  Secundi   Avia  {Alianora).     T.  II.   P, 

I.  176. 

Mater  {Alianora).  T.I.  P.  IV.  iff. 

Soror  {Elifabetha).  T.I.  P.IV.  97, 

97,  141.  T.ll.  P.I.  5-4. 

Uxor  {Ifabella).   T.  I.  P.  IV.    pj- , 

110,  122,  128,  137  ,  146,  1S6.  T.  II. 
P.I.  18,  21,  35,  43,  9f.99.  122,181. 
P.II.  25,  26,  39,  j-8,  64,  68. 

Neptis  {Johanna).  T.  II.  P.  I.  127. 

Edroardi  Feftum.  T.  I.  P.I.   102  ,  147.  P.  II. 

4.    ij-- 
EdwarJs  {Peirus).  T.IV.  P.I.  22. 

{Thomas).  T.VI.  P.II.  106,  208. 

{Thomas).  T.VII.  P.  III.   198. 

{Richardus).  T.VII.  P.  IV.   144. 

■  {ReginaUus).  Litterx  Commiffionales 
ei  direttx  pro  puniendis  Delinquentibus  in 
Comitatu  lCantix.  T.VIII.  P.II.  10. 

■  {Evanus).  Conceflio  ci  faiSta  Officii 
Cierici  five  Baronis  Scaccarii  ia  Comitatu 
Palatino  Ceftrix ,  durante  Vita.  T.  VIII. 
P.II.   2f. 

— —  {Ricardus).  Conceffio  ei  facta  Officii 
uiiius  Vibrellatorum  infra  Turrim  London, 
durante  Vira.  T.VIII.  P.  II.  2f. 

-  {Johannes) ,  Generofus.  Commiffio  ei 
direfti  in  Comitatu  Denbigh.  T.  VIII. 
P.  II.   33. 

i {[Villielmus)  ,  Clcricus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  dircdtx  de  prx- 
lcntatione  ad  Redtoriam  de  Ilfton,  Dioe- 
fis  Mencvcntis.  T.  VIII.   P.  II.  30. 

.  {EJwarJns),  Clcricus ,  in  Artibus  Bac- 

calaureus.  Litterx  Patcntes  ei  diredlx  dc 
Prxfentatione  ad  Vicariam  de  Gunnen, 
five  Llanunncn  &  Silian,  in  Dicecefi  Me- 
ncvenfi.  T.VIII.  P.II.  249. 

-  {Johannes)  obtinet  Officium  Prxlc" 
itoris,  fivc  Informatoris  in  Lingua  Grx- 
ca,  in  Academia  Oxonienfi.    T.  VIII.  P. 

111.  164. 

{Thomas)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 

ftcr.     Littcrse  Patentes  ei  diredx  dc  Prx- 

fentit- 
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fcnratione  s.d  Redtoriam  de  Landevalogg , 

Diueceiis  Mcaeveniis.  T.VIII.  P.  111.^66. 
EdaarJs  {iiiimf^iJus).    Commiiiio  ei  diicdta. 

T  VIII.  P.III.  2J-3. 
-_ {iViilnlmits)  ,  Clericus ,  Artium  Magi- 

fter.     Litterse  Patcntes  ei  diredlx  de  Pise- 

fe.ntatione  ad  Vicariam  de  Stratton,  Dice- 

cclis  Exonix.  T.IX.  P.  I.  79. 
— . —  [Ti/omas)  obtinet  Ofricium  Conftabu- 

larii   Callri  de    Fl.nt,  t&c.    T.  IX.   P.  II. 

zoy. 
-Eil-iDinlfone  (Gecrgihs).  T.  V.  P.IV.  198. 
EUmardlion.  Vicaria.  T.  VI.   P.IV.   loi. 
£d:vArJus,  filius  Regis.  T.I.  P.I.  167.  P.II. 

123. 

, —  Senior,  Rex  Angliae.  T  I.  P.  II.  2. 

1 Maityr,   Rex  Anglix.  T.I.  P.I.  2. 

..  Princeps  Wallia:.  T.  I.  P,  I.  2  ,  4. 

P.II.    I2J. 

i Filius  Regis.  T.  V.  P.  II.  j-f,  64, 

70,  71,  93'  P^i.  1^9.  ipi.  194-  P.III.  J- 
— - —  Filius  Reais.  T.  VI.  P.  III.  100  , 


Eglifton.  Comitis  Richmond,  Abbatis  Mona- 
flcrii,  Scriptum.  T.VI,  P.III.  48. 

Eglitonu  Comes  (Hugo).  T.VI.  P.  I.   102. 

Eglonfiill.  Reftoiia  cum  Capella  de  Clanve- 
rian.  T.VI.  P.IV.  9. 

Eglofehde.    Vicaria.  T.VI.  P.IV.  lol. 

Eglivjes  Errorv  (Vicaria  df)  ,  in  Dioeceli  Me- 
nevenli.  T.VIII.  P.Ill.   167. 

Egmanton  {Thomas).  T,IV.  P.  II.  128. 

Egmond  [IVdlterus  Je).  T.  I.  P.I.  46. 

(Dominus  {Johannes).  T.III.  P.I.  74. 

(Dominus).  T.V.P.IV.  42. 

{Johames).  T.V.   P.IV.  86. 

Comes  {Johmnes).  T.V.  P.  IV.  222, 


181, 


229  . 


Comes.  T.  VI.  P.  IV.  20,  26. 


143. 

tdroxrdp  {iViV.ielmus).  T.VI    P.I.  60,  72. 
Ei:vyri  {Johani.es).  T.VI.  P.IV.  91. 
£Mn:is,  Rex  Anglix.  T.I.  P.III.   100.  P. 

IV.  9. 
Edyndon  {mUiehnus  de).  T.II.  P. IV. 96,108, 
117,  177 ,   188,   189. 

iiedor.  T.IV.P.IV.  162. 

Edys  {mtlielmus).  T.VI.  P.  III.  47. 
Edythorfe.  Redtoria.  T.  VI.  P.IV.  8. 
Ejfom^ito  {AfidronicusSx.Alexinsde).  T.IV.P. 

IV.  12. 
Egebsifton  [Richardus  de).  T.II.  P.II.  10.8. 
Egeco.nbe  {Richardiis) .  T.V.P.III.  147,186, 
•9?'    '97.   199.  PIV.  II,  38. 

i (Peirus).  T.VI.  P.I.  19- 

Egrlredus,  Rex  Anglix.  T.I.  P.III.   100.  P. 

''iV.  9. 
EgertM  {Htigo).  T.V.  P.III.  197. 

. {LUduipkis).    T.  VI.    P.  I.  J-o 

204. 

{Thomas).  T.  V.  P.II.  203. 

■  {Tho-.Jti}).  T.VII.  P.I   15,1,  201,205-, 

224.  P.ll.  20.  36,  4.0,  60,  61,  64. 
——^  Dorainus  Ellemcic.  T.VII.  P.ll.  89, 
121,  12S,   146,    i6y ,    168,    169,    1S3 , 
201 ,  209  ,  216. 
I  {TiK,.-iat)  ,   Vicecomes    Biackley.    T. 

VII.  P.III.  198.  P.TV.  34. 
EgKV-th  {Rogeru.).  T    Vi.   P    III.  79. 
Eggi..ni  {milielmus  di).  T.  II.  P.II.   177. 
Eg:;lefeiU    {Gxvinus),    Ciericus  ,    in    Artibus 
Magifter.     Litterx  Patentes  ei  dire<Stx  de 
Prxfentitione  ad    Rccitoriam   de    Wellon 
Dicecelis  Oxonix.  T.VIll.   P.IV.  117. 
Ergi:?feld  {Thomas  dr,.  T.II    P.I.  180. 
Egglejft-ld  {Johannes),    Clericus  ,   Theologise 
BacCalaureus ,  p-.omovetur  ad  Vicariara  de 
Camington.  T.VIII.P.III.  281. 
Egghifeild   {Johmaes) ,   Theologix  Baccalau- 
reus.     Liucrse  Patentes  ei  dircct.c  de  con- 
ceiTione  Vicanae  de  Chew  ,    eum  Capclla 
de  Dondry  eidem  annexa ,    Dicecefi.^   Ba- 
thomcniis&  Welicnlis.  T.  VIII.  P.  III.  28. 
Eges/iond   {Wdlielmus   5c  Gerardus   de).   T.  1. 
P  111.   170. 

Comes.  T.VI.  P.IV.  20,  26. 

{jMohus)    T.VIl.  P.I.   28. 

Eg:rton  {Bjcsttdus).    CommilTio  ei  direfta  in 

Comitacu  Cheftrix.  T.VIII.  P.  II.   144. 
Eghan.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  101. 
Egiiii  {Johannes).  T.  IV.  P.  III.  86. 

. tle  Cinter.ro  {1'itrus).  T.I.  P.III.  38. 

. .  (K.).  T.I.  P.III.  64. 

, .  Fiater  Johannis.  T.I.  P.III.  122. 

Egidii  {Sancii)  Comes.  T.  1.  P.  I.  29. 

C:;rdinalis  (N).  T.  II.  P.  I.  i;9. 

.  Hofpitalis  Magifter.  T.II.  P. IV. 202. 

Egidii  (HofpitalisSawiiii),  Patroni  &  Cuftodis 

Hofpitalis  Scriptum.  T.VI.  P.III.   164. 
tgidii  (Capella  Sancti) ,  in  Comitatu  Cornu' 
bix.  T.VIII.  P.  II.  5-7. 

(Vicaria  Sancii)  cxtra  Cripplegatc  Lon- 

don.  T.VIII.  P.lll.  18. 

Egidio  {frater  Germanus  de  Sanclo).  T.  I.  P. 
IV.  30. 

{Petrus).  T.II.  P.ll.  120. 

Egiitius  Cardmalis.  T.I.  P.I.  94. 

Egidius  de  Blafou  {SanBus).  CapcUa  fic  dida, 
in  Diceccli  Lincoinienii.  T.IX.  P.I.  82. 

Egingham.     Vicaria.  T.  VI.  P.  IV.  5-4. 

Egte  {Honor  de  l').  T.I.  P.  II.   109. 

Eglefeild  {Richardus),  CommilTio  ei  diretla. 
T.IX.  P.I.  2j-. 

Eglesfeild  (Redtoria  de) ,  inComitatu  Eborum 
fua.  T.VIII.  P.  II.  5-3. 

Eglejlon  (AbbasA).  T.I.  P.III.  ij6. 

Egiingham.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  17». 


E^mondd  (FreJericus de) ,  Comss  de  Buren.  T. 

V.  P.IV.  240,   249,   2,-5-. 
— —  {elorentinus).  T.V.  P.  IV.  222,  229, 

231  ,  232,  249,  25-4. 

{Carolus}    T.VI.  P.I.  21. 

Egmondenfis  Abbas.  T.I,   P.III.   160. 

{Johannes).  T.  III.  P.I.  74. 

Egonimfis  EpiTcopus.  T.VI.  P.III.  133. 

Egantrye  {de).  T.VI.  P.IV.  84. 

Egremond  ( Redoria  dc) ,  in  Dicecefi  Ceftrien- 

li.  T.VI.  P.IV.   162.  T.VIII.  P  III.  29. 
Egremund  {Ernaldus  -  miHelmus  de).    T.  I.  P. 
I.  141. 

{Rohertus).  T.III.  P.l.   121. 

{Johannes).  T.III.  P.IV.  61. 

(Dominus).  T.  V.  P.  I.  116. 

Eian  (Capelladc),  in  Comitatu  Caernarvon. 

T.  IX.  P.  II.  H3. 
Einde  {Joffe  -van  den).  T.  VII.  P.  I.  41  ,    42. 
Eirb)  {Anthonius).  T.VI.  P.II.   1^9- 
Ekeliy  (Gilbertus).  T.II.  P.I.  5-3. 
Eketon  {1'etrus).  T.  II.  P.  I.  37. 
Ekingha.-n  {Elyas).  T.I.  P.I.   114- 
Ekyngton  {Johannes).  T.V.P.III.  6)". 
Ekyns  (Edrvardus).  T.VII.    P.IV.   163. 

Ijohannes)  obtinet  Officium  Phihzani 

in  Curia  de  Banco.  T.IX.  P.U.  lO)-. 

Eimd  {Hugo  de).  T.II.  P.I-  37- 

{mllielmus).  T.ll.  P.IH.  132,  140, 

.87. 

{Thomas).  T.III.  P.IV.  10. 

{Johannes).  Litterx  Commiflionales  ei 

direitx  pro  puniendis  Delinquentibus  in 
Comitatu  Lincolnienfi.  T.VllI.  P.II.  lo- 

.-  {Gcorgius),  ArchidiaconusBedfordienfis. 

T.VIII.  P.  11.  II.  Litterx  ComraiiTio- 
nales  ei  directae  pro  puniendis  Deimijuen- 
tibus  in  Comitatu  Lincohiienll.  ibid. 

Elaut  {Johannes).  T.  VI.  P.II.  42. 

Elbie  fjohannes  de).  T.V.  P  III.  24. 

E.bi^enjis  Civitas.  A  Confule  Litcrx  ad  Re- 
ginim.  T.VII.  P.I.  76.  Supcr  fede  Mcr- 
catorum  Anglix.  87  ,  103. 

Elborenfis  Epifcopus.  T.IU.  P.III.  197- 

. {Johannes).  T.V.  P.III.  17. 

{.ilfonfus).  T.  V.   P.  IV.  6. 


Eld.rlta^Radulfhus).!:. VI. V.lll.  119.  120. 

Eldham  Varva.  (Reiftoria  de)  ,  in  Dioecefi 
London.  T,  VI.  P.IV.  48.  T.  IX.  P.  I, 
81. 

Eldon ,  CiveOver-Eldon  (Reftoria  de) ,  in  Dioe- 
celi  Wintonienfi.  T.  IX.   P  II.  90. 

Elred  (Johannes) ,  Clericus  ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  dire£l2e  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariamde  Bulkington  Diie- 
celis  Coventrienlis  &  Lichenlis.  T.  VIII. 
P.IV.  63. 

Elebury  {Richardus).  T.II.  P.I.  37. 

Eleemofinarius  Regis  (Frater  G.).  T.  I.  P.  I. 

119,   120,  14J-. 
{Bichardtts).  T.I.  P.II.  f. 

{Henricus).  T.  I,  P.  III,  103  , 

104. 

Eleemofinarius  Regis.  De  deodandis ,  e^c.  T. 
IV.  P.  I.  36.  Libcrationes  pro  Paupe- 
ribus.  T.  IV.  P.  II.  iff.  Johannes  feU 
ton.  T.  IV.  P.  IV.  179.  Johannes  Giin- 
thorp  ;  fupcr  Eleemolina.  T.V.  P.  II.  167. 
Willielmus  Towne.  179.  De  ofticio  con- 
ceffo  Waltcro  Feldo  Clcrico.  T.  V.  P.  III. 
130.  Pro  lohanne  Taillour  Cierico.  139. 
Pro  Domino  Chriftofero  Eleemoiinario. 
16S.  Pro  Alexandro  Lye  Elcemolinario 
Regis  de  conduftu.  T.V.P.IV.  195.  Pro 
Johanne  Ednani  Eleeraolinario  Rcgis ,  de 
conceiTione  ad  augmentationem  Elcemoli- 
nce.  234.  Pro  Thoma  Wolfey  Eleemoli- 
nario  Regis  de  concellione  ad  augmcnta- 
tioncm  Eleemolinx.  T.VI.  P.  I.  8.  Pio 
eodem  de  Prsebeuda  VVyndefor  concclTa. 
18.  Pro  Johanne  Golde  Elcemolinario 
Marix  Reginx  Francix.  T.  VI.  P.  II.  82. 
Pro  Edwardo  Lee  Eleemolinano  Regis 
Angliae.  ij8.  Pro  Edwardo  Fox  Eleemo- 


finario  Regis.  169.  Pro  Nicholao  Shix- 
ton  Elecmolinario  Annx  Reginx.  209.  Pro 
Edwardo  Epifcopo  Heretordia;  Eiecmoli- 
nario  Regis.  P.  III.  11.  Pro  Nicholao 
Hethe  Magno  Eltemofinario  Regis.  38. 
Pro  Ludovico  Lloyduno  Elccmolinatio  Re- 
gis.  62.  Eleemolinarius  Reginx  Georgius 
Epifcopus  Ciceftrenlis.  T.  VI.  P.  III.  1:9. 
Pro  RichardoCoxe,  Magno  Eleemofinario 
Regis.  i)-6.  Pio  Georgio  Epifcopo  Cice- 
ftrenli  ,  Magno  Elcemolinario.  P.  IV.  f. 
Pro  Francilco  Mjlletc ,  Magno  Eleemoli- 
nario.  47.  Pro  Williciimo  Byll  Magno  Elee- 
molinario.  60.  Pro  Edmundo  Ro.Tcnli 
Epifcopo.  115-.  Pro  Thoma  Morley  Sube- 
leemofinario.  ii)-.  Pro  Edmundo  Epifcopo 
Sarum  ,  Magno  Elcemofinario.  146.  Pro 
Wiilicimo  Abfoloun.  170.  Pro  Edmundo 
Freake  Epifcopo  RoiTcnli  Magno  Eleemo- 
finario.  147.  Pro  Johanne  Pearce  Epifco- 
po  Rotfenfi,  Magno  Eleemofinario.  167, 
Pro  Ricardo  Fletcher  Epifcopo  Briftol!cnfi, 
Magno  Eleemolinario  Rcgina;  Eliz,abcthas. 
.T."VII.  P.  I.  19.  Pro  Antonio  Watioa 
Epifcopo  Ciceftrcnfi  Magno  Eleemoiinario. 
P.II.  72.  Scotix  Petrus  Yong.  100.  Pio 
Lanceloto  Andrews  Epifcopo  Ciceftrcnfi , 
Magno  Eleemolinario.   143. 

Eleemofinario  {IViltielmus  de).  T.I.  P.I.  141  , 
147. 

Etesfeld  (Gilbertus).  T.I,  P.  IV.    uS.    T,  II. 

p.ii.  jr. 

(Richardui).  T.n.V.l.  37,   j-6 ,    182. 

Elfinenfis  Epifcopus.  T.I.  P.ll.  44,  45". 

(Malachias).  T.ll.  P.I.   15. 

■ {Laurenlius).  T.II.  P.I.   ij". 

Elford  {Johannes  ,/(>).  T.  III.  P.  I.  176. 
jE^or^  (Redtoriadc)  ,  in   Diceccli  Oxonienfi. 

T.IX.  P.ll.  93. 
Elianora ,  Filia  Marix  Reginx   Francix.   T. 

VI.  P.II.  14J. 
Elidar ,  five  Stackpoole  Hildar  (Reftoria  de). 

T.VIII.  P.lll.  226. 
Elienfis  Epifcopus  {Galfridtis).  T.l.  P.  I.  16,19. 

{IVillielmus).  T.I.  P.l.  26,   28. 

{Euftachius).  T.  I.   P.  I.  31,   36,  39, 

49.  Si^  f+.  Sf>  y'^.   fS,  61  ,  62. 

(Robertus).  T.I.  P.I.  77. 

(B).T.I.  P.I.  99- 

(Hk^o).  T.  I.  P.  I.    119,    120,    139, 

141,    149,    161.   P.  II.  35",  5-7,  89,  92. 

.  Archidiaconus  (Kicholaus).  T.l.  P,II. 

82. 

Prior.  T.I.  P.  II.  92. 

Epifcopus  (H.).  T.I.  P.II.   ij-^^ij-j, 

.j-6. 

(G.).  T.I.  P.II.  ij-9  ,  202. 

(7).  T.L  P.III.  2J-,  7)-. 9^.93.9+. 

9r>  97.  98,  99>  loj-,   112. 

{IV.).  T.  I.  P.  III.    12^,    14+ ,    ij-4. 

!)■)".    '79  .    182. 

(Radulphus).  T.I.  P.III.  2IJ-. 

(7.).T.I.  P.IV.  39,  j-3. 

(R.).  T.I.  P.IV.  94,   108,   I4J-. 

i  (Johannes).  T.  II.  P.  i    9  ,  54  ,   104," 

loj-,    106,   109,    III,    112,    117,    121, 
122,   129,  i3f,    140,    ij6,    169,    180, 


1S2,  186,   187,  191.   P.il.  46,  j-9,  60, 

61  ,  62,  6f ,  oS,  71. 
^ (7.)    T.  II.  P.  II.  Si,  88,    91,   loS, 

114,   iiS,  123,149,  1/6,169,171,174, 

1S7,   193.  P.III.  26,  87,  140, 
[Simon).  T.II.  P.IIl.  160,  183,  187. 

(S.).  T.ll.  P.Ii.  I2J-.  P.ill.  j-j-. 

{Thomas).  T.  II.  P.  IV.  i8j-.  187.  T, 

III. P.i.  100,   III. 

{Thomas).  T.  111.  P.I.171.  P.II.^j-. 

{Simon).    T.  III.    P.  11.  f6,  j-8,  61, 

64,  6,-,  69,  73,  78,  91,  96,  99,  100, 

lOi  ,    lOf,    106,    III,    I2J. 

(Johannes).   T.  III.  P.  II.  126,   134, 

141. 

{Johannes).  T.III.  P.ili.  16,  6j-. 

(Thomas).  T.III.  P.  III.  i6,  4J-,   173, 

1S6.  P.  IV.  4,  f,  8,  10,  ii,|i3  ,  20, 11. 

{Johannes).  T.III.  P.IV.  11,47,70. 

[Johannes).  T.  III.  P.  IV.  171  ,   177, 

196.  T.IV.  P.I.  20,  106. 

Prior  {iVilHelmus).   T.  III.  P.  IV.  133, 

134. 

(7.).  T.IV.  P.  II.  J-6,    m.    124.  P. 

III.  4. 
{mllielmus).  T.IV.  P.IV.  104. 

(P.).  T.  IV.  P.  IV.  120,   121,    iii,- 

132,  140,   ij-6,   ij-7,   ij-9,   176,  196. 

Thomas).  T.V.  P.I.  130.  P.  II.   j-^, 

f6,  j-9- 

'IV).  T.V.  P.II.  J-9,  61,   73,  146. 

172,  173.  P.  III.  S  >  6,  12,  18,   29. 

(IV.).  T.  V.  P.lil.  60,  94,  97,  136. 

Cc  1  Zlieit- 
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llmfis  E^ifcopus  {Johar.ncs  Uorton).  T.  V. 

P.  111.  66,  97,   100,   158,  \S9>  nS'  »Si, 

iSi.  P.IV.  III,   135-,  i6i. 

[Bjcbnrdus).  T.V.  P.IV.   160,  i6i. 

[tiicharJus  Redmnp).  T.  V.P.  IV.  171, 

^2}}'iJacobus  Sunl^).   T.  V.  P.  IV.    233  , 

165-. 
{■s;chcUusH'-'fi)  T.  VI.  P.I.  96,  99, 

joi,    loj-,    118,    14.7,    15-°.    >)"'.    15'+. 
•     i}-;,    160,    161,     162,    163,    16+,    166, 

168,  if.9,   17°- 
_ [NichoUiu).  T.VI.  P.II.  ij-,21,29, 

30,  31  ,   ulciue   37,    5-8,  j-9,    60,    119, 

191. 
. {Tiomas  Godrick).  T.  VI.   P.  II.  191 , 

192.  P.  111.  4,9,  27,  61. 

(Thomas).  T.VI.P.III.  168,170,181, 

184.,  197,  206,  21)-.  P.IV.  31,  49,  70, 

73.83- 

{Kichardus).  T.  VI.  P.  IV.  86  ,88  ,  97, 

166,  170. 

{Martinus  Htton).  T.VII.  P.I.  130. 

{Lancelotus) .  T.VIl.  P.II.  169,   176, 

216. 

{Lmcilotus).  T.VII.  P.III.  4,  Cf. 

{Hichoktis  Fdloi,).  T.VII.  P.III.  98, 

106. 

Zliinfis  Epifcopatus,  &C.  T.  I.  P.  I.  77-.  P- 

II.  7j-.  Epifcopus  moleftatus  per  Aulidi- 
cum,  Cardinalem  Sandi  Cyiiaci  in  Ther- 
mis.  T.II.  P.ll.  88.     De  tranflatione.  P. 

III.  160.  De  Penlione  fuper  Creatione. 
T.II.  P.IV.  187.  De  non  transfretando. 
T.  III.  P.  I.  113.  De  injuriis  illatis.  T. 
111.  P.I.  171.  De  Provifione.P.  II.  126. 
Reiliiutio  Temporalium.  T.  III.  P.  111. 
16.  Inter  Epifcopum  £c  Archidiaconum. 
T.IV.  P-1.  10.  Pro  Archicpifcopo  Ro- 
thomagenfi  de  adminiltrationc  Epifcopa- 
tus.  T.V.  P.  I.  yo,  f5,  J-f,  5-6,66,  106. 
De  licentia  cligendi.  T.V.P.I.  117.  De 
re,'Htutione  Temporalium  130.  P.  II.  f^, 
60.  Super  v-catione  Sicuftodia  Epifcopa- 
tus.  T.  V.  P.  111.  94.  Rellitutio  Tem- 
poralium.  97.  Pro  Epifcopo  de  cuftodia 
Temporalium  Cantuarienfium.  i-f.  Re- 
ftiiuiio  Tempoialium.  182. P. IV.  i6i.  De 
ConcelTione  pro  Epifcopo.  162.  Pro  E- 
pifcopo  Jricobo  St.inley  reftitutio  Tempo- 
ralium.  T.V.  P.IV.  234.  Pro  eodem  E- 
pifcopo  de  Conceffione.  234,  De  Con- 
ccflions  Tempordium.  T.  VI.  P.  I.  102. 
De  reftitutione  Temporalium.  105-.  De 
licentia  eligendi.  T.  VI.  P.  11.  191.  De 
cuftodia  Tcmpora".ium  pro  Thoma  Goo- 
dricke.  191.  Prb  eodem.  191,  192.  De- 
cani  &  Capituii  Eleemofinx.T.VI.P.llI. 
129.  De  licentia  eligendi.  P.  IV.  31.  Re- 
gius  Aflenfus  pro  Thoma  Thirlby  Epi- 
lcopo.  31.  Rcftitutio  Tempor:;lium.  ;i. 
Pro  Epifcopo.  49.  Significavit.  89.  Per 
Deprivationem  vacantc  ,  reftitutio  Tcm- 
poralium.  97.  Deliccntia  eligendi.  T.  VI. 
P.  IV.  83.  Prxbenda.  T.  VI.  P.  IV.  22, 
Avch'diaconatus.  93.  Pro  Martino  Hoton 
Epifcopo  Rcgius  Aftinfus.  T.  VII.  P.  1. 
231.  Dc  licentid  eligendi  Epifcopum.  T. 
VII.  P.  III.  96.  Pro  Nicholao  Felton 
Epifcopo  Significavit.  98.  Pro  eodem  re- 
ftitutio  TcmporaUum.  107. 

E/ifj    Thomas).  T.Vl.  P.III.  228. 

fufsnd  {iValterus).  Baro.  T.I.  P.I.  81. 

Elioi  {Jofita) ,  Clericus ,  in  Artihus  Magifter. 
Liiterx  Patentes  ei  direftx  de  Pracfenta- 
tione  adVicariam  de  Aftiton,  five  Afliton- 
Blank,  in  Dioecefi  Glouceftrienfi.  T.VIII. 
P.IU.  31. 

Eiiphinftoii  {Al-xandtr).   T.  V.  P.III.  191. 

{Jaccbus).  T.  VII.  P.II.  6f,   121. 

Ifij  {Roberius).  T.ll.  P   I.  61,   130,  1/9. 
{Hugo)  T.Il.  P.III.  ri. 

{Johmnes).  T.II.  P.IIl.  189. 

{Johannes).  T  II    P  IV.  21,  27. 

{Gdffidus).  T.V.  P.IV.  69. 

—  Ijohames).  T.V    P.IV.  189,   192. 

—  {WilMmus).  T  V.  P.  IV.  192. 

{Henricus).  T.  VI.  P.  II-  194. 

--  {Thomas^.T.Vl.  P.II.  197- 

—  {Edmundus).  T.VI.  P.  II.  209. 

—  {JohMines).  T.VI.  P.III.  81. 

—  (Johanms).  T.VI.  P.  IV.  8. 

—  (DaxW).  T.  VI.  P.  IV.  9. 

—  {Thomas).  T.  VI.  P.IV.  46.  Vide  Ellis , 
Ellys ,  &  Elys. 

Iliftibetha .  Vide  Eliz.abetha. 
Elifvporth  {Johannes).  T.  IV.  P.  I.  15-7. 
E(/r/r  lits..  Vide  Lafis  Thilofophicus. 
Eix.abetha,Y'A\i.  Comitis  Sarum.  T.II.  P.IV. 
7'. 


£Uxabetha  Regina.  T.V.  P.  II.  137,   165. 
Filia  Regis.  T.  V.  P.  111.  67,  94, 
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Regina.  T.V.P.IIl.  170,172,173, 
180,   186,   190.  P.IV.  142,  16;-. 

Regina.  T.V.  P.IV.  188,189,191, 

194.  T.Vl.  P.I.  33- 

Filia  Regis.  T.  VI.  P.  III.   »43. 

Fiiia  Regis.  T.VII.P.II.  181,183, 

ulque  189,   191,   192,  194,  201. 

Filia  Regis.  T.  Vll.  P.III.  117 


192, 


Regina.  Proclamatio  monftrans  gra- 

tiofam  Majeftatis  intentionem  dc  Com- 
milTione  concefla  ad  inquirendum  de  no- 
vis  Officiis  ereftis,  &  novis  Foedis  cxac- 
tis  in  Curiis  juftitise  poft  undecimum  an- 
num  hujus  Reginx.  T.  Vlll.  P.  II.  213. 

— — —  (Domina)  ,  Filia  Regina:  Bohemix. 
T.  VIII.  P.  111.  38.  Penfio  ei  conceffa  ad 
vitam.  ibid. 

■ U.\or  Comitis   Suffolciac.  T.  VIII. 

P.  111.  j-8. 

Elize  {Johnnnes).  T.VI.  P.IV.  92. 

Elkington  Aiiftralis.  Vicaria.T.  VI.  P.  IV.  162. 

Elkjhn,  fivc  Elflon  (Ecclefu  Parochialis  de) , 
Dioeccfis  Glouceftrix.  T.VIII.  P.  II.  39. 

Wary  {Anthonius) ,  Ciericus,  in  Artibus  Bac- 
calaureus.  Litters  Patentes  ei  direclse  de 
Prxfentatione  ad  Vicariam  Sanfti  Martini 
in  Civitate  Nova;  Sarum.  T.  VIII.P.  111. 
282. 

Elhrker  {Johannes).  T.  II.  P.I.  ^i. 

s-  [Nicholaus).  T.  II    P.I.  f2. 

{Johamies).  T.ll.  P.  III.  117,   116. 

{Johannes).  T.II.P.IV.  94,108,110. 

{Johames).  T.IV.  P.I     loj-. 

{Robertus).  T.VI.  P  IV.  46. 

Eilert  {Georgius).  T.  VIII.  P.I.  11 1. 
Ellirton  {Johannes).  T.III.  P.I.  91. 

{Johannes).   T.  III.   P.  I.   176.  P.  II. 

163. 

Ellesfeld  {Cilbertus  de).  T.I.  P.II.  2f. 

ijohannes).  T.  I.  P.IV.   143. 

{Richardus).  T.  II.  P.III.  10. 

Eiiesfend  {Gi  b.'rtus).  T.  I.  P.II.   2f. 
Elhfmere  {Rogerus).  T.  ]U.    P.  IV.    118. 
EUefmere  (Villi  de).  T.  IX.  P  I.  3. 
Ellef-morth  {Johannes).  T.  111.  P.  IV.  91. 
Eleifon  {Georgius).  T.VI.  P.lV.  7. 
Eilingham  Magna.  Vicaria  fic  difta.  T.  VIII. 

P.   III.   2i6. 

Ellington  {Nicholaus).  T.  VI.  P.II.  209. 

Elliot   {Thomas).  T.VI.  P.  II.    15-9. 

{Richxrdus).  T.  VI.  P.  IV.   6.   ViJc  El- 

liott  &  ElLyott. 

Elliott  {fohannes),  Miles.  T.VII.  P.I.  180. 

{Johannes),  Miles    T.  Vlll.  P.  II.   5-. 

Commiflio  ci  direfta  ad  confervandam 
Pacem  in  Comitatu  Corubiac.  ibid. 

-  {IViliielmus),  Milcs.  T.  VIII.  P.II.  16. 
Alfignatur  Commiffaiius  ad  Paccm  con- 
fervandam  in  Comitatu  Surria;.  ibid. 

-  {Thomas).  Conceflio  ei  fada.  T.  VIII.P. 
III.  242. 

-  {Guiliielmus),  CommiflTio  ei  direfti.  T. 
IX.  P.I.  19. 

— —  {Thomas).  Officium  ei  conceflum.T.IX. 

P.  III.   103.  Vide  Elliot  &  Ellyot. 
Eliis,  Filius  {Robertus).  T.II.  P.II.   108. 

{Thomas).  Concelfio  fpecialis  Commiflio- 

nis  ei  direcla.  T.  VIll.  P.I.  90. 

-  {Guiltietmus) .  Conceflio  fpecialis  Com- 
miflionis  ei  dircfta.  T.VIII.  P.  I.  90. 

-  {Georgius).  Conceflio  Specialis  Commif- 
fionis  ei  dircAa.  T.VIII.  P.I.  90. 

-  {Thomas),  Miles.  T.  Vlll.  P.  II.7.  Com- 
raiflio  ei  direfta  ad  confervandam  Pacem 
in  Comitatu  Eborum  Eaftridinge.  ibid. 

—  {iViltielmus)  ,  Miles',  unus  ex  Deputatis 
pro  Pace  confervanda.  in  Comitatu  Ebo- 
rum  Enftridinge.  T.VIII.  P.II.  7. 

{Georgius),   Miles.  T.  Vlll.  P.  11.  7. 

■ —  de  Altrey  {Rogerus) ,  Juftitiarius  ad  Pla- 
cita.  T.  Vlll.  P.  II.  20. 

-  {Georgius) ,  Generofus.  Commiflio  ei  di- 
re£i:a  iu  Comitatu  Pembrokix.  T.VIII.P. 

II.  34. 

-  (^"/."'««"^.Commiflloeidirefta.T.  VIII. 
P.  III.  253. 

(Thomas) ,  Clericus.    Litterje  Patentes  ei 

direftac  de  Prxfcntatione  ad  Reftoriam  de 

Brockhampton ,  in  Dioeccli  Herefordienfi. 

T.  IX.  P.  II.   140.     Vide   Elis ,  Ellys ,   8t 

Etys. 
Ellyott  {Jacobus).  Penfio  ei  concefla.T.  Vlll. 

P.II.  22.  Vide  Elliot  8c  ElHott. 
Eltys  {Willietmus)  ,  Miles.  Commifllo    ei  di- 

refta.  T.Vlll.  P.  111.  262.  Vide  Elis ,  El- 

lis  &  Eiys. 
Elmelj.  Vicaiia.  T.VI.  P.IV.  9. 


Elmety-Capell.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  4S. 
Etmenden  {WiiHelmus).T .\V .  P.IV.   ifi. 
Elmerugge  {Rogerus  de).  T.  IIL  P.  II.    162, 

16^. 
Elmes   {Thomas)  aflrignntur  Rcgis   Juftitiarius 

ad  fecuritatcm    Pacis    in   Ccmiutu  Nort- 

hamptonix.  T.  VIII.  P.Il.  12. 
Elmeftied  (Vicivia  dc).  T.  Vlll.  P.  III    227. 
Ehriefthorfe  {  Recloria  de  )  ,  in   Dioscefi  Lia- 

colnienfi.  T.VIIl.  P.IV.  18. 
Elmet  {Herwick  in).  Ecclcfia  fic  dicla  in  Dice- 

cefi  Eboracenfi.  T.VIII.  P.III.  84. 
Ehnham  {E.imntidtts  de).  T.llL  P.I.  176. 

{iVdiiilfmis).  T.III.  P.II.  102. 

{W.).  T.lll.  P.IIl.  27,  28,43,48, 

Sl,\Sl,    160,  164,  i6j-.  P.  IV.  17  ,  63  , 
86. 

{Willielmiis).  T.III.P.IV.  136,  141, 

149. 

{Jhom.is).  T.IV.  P.ll.  173. 

Ebnfteut  (Rcftoria  dc)  ,  in  Dioecefi  London. 

T.lll,  P.IV.  6f 
Elneden  {WiUielmus).  T.III.  P.III.   176. 
Elneftowe  {Johannes).  T.IV.  P.  1.  36. 
Elpergo  {Johannes).  T.VI.  P.ll.  214. 
Elfhinjiof)  {WiiHelinus).  Commiflio   ei   direc- 

ta.  T.VIll.  P.IV.  f9. 
Elfmere.  Vicaria.  T.Vl.  P.IV.  9. 
Eifteede.  ReCloria.  T.Vl.  P.IV.  44,46,49. 
Elftom  {Johannes).  Commiflio  ei  direil.i.  T. 

Vlll.  P.  III.  25-3. 
ElftonheJ  {Johannes).  T.  IV.  P.IV.   106. 

{Johannes).  T.IV.  P.IV.  io6. 

Eltham  ,  V\\\\is  iK.eg\s,{IJchannes  de).  T.II.  P. 

1.99.   'ii 

Elthrington  (Johannes).    Appunftuatio    ei   dt- 

rcfta.  T.IX.  P  I.  fi. 
Ehisley.  Vicaria.  T.Vl.  P.IV.  163. 
E!t,ft  {Richardus).  T.IV.  P.ll.  ^52. 
Eiton  {Roberius  de).  T.  II.  P.  I.  37. 

{.imbrofius).  T.VllI.  P.II.  9. 

Etvas ,  Epilcopus  Judxorum.  T.I.  P.II.  jo." 
Eluenfis  Epilcopus    (Johannes).   T.  III.  P.I. 
108. 

(Karolus  de   Martigny).  T.  V.  P.  III. 

93.  97.  99'  »°3- 
• (Bernardus  de  Mefa).  T.VI.  P.I.  120, 

iif,    126,   183. 
Elxerfarum.   Redtoria.  T.VI.  P.IV.  162. 
Eiveftoii-Bedds    Monafterii    Abbatiflrje     Scrip- 

tum.   T.VI.  P.III.  43. 
Elveftoae  (Abbatilfa  d-).  T.  III.  P.  III.  83. 
Elvttham.  RecT:oria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Einrediis ,   Rcx  Anglirc.  T.I.  P.IV.  9. 
Etmcl:e   (  Ecclcfia  Parochialis  de),    Dicecefis 

Dunelmenfis.  T.  VIII.  P.  II.  40. 
Ely  (Johannes).  T.V.  P.I.   17. 

(Johannes).  T.Vl.  P.Il.  203.  P.  III.  24. 

Ely  (Ecclclia  Cathedralis   de).  T.  IX.  P.  II. 

88. 
Etycone  {Joha-incs  de).  T.II.   P.Il.   107. 
Eljnghcham  {Johannes).  T.  III.   P.  IV.  7f. 

— {Johannfs).  T.IV.  P.I.  99. 

Elyngton  (Uogerus).  T.  III.  P.I.  fj. 

— {Hugo).  T.   III.  P.  I.  164,  177,   178. 

P.  II.  7,-,  83,  96,   137,   143. 
Elyot  (Hugo).  T.  V.  P.IV.   1S6. 
Elys  {Too/,a>).  T.III.  P.ll.  200. 

(Thomas).  T.IIL  P.III.  70.  T.IV.P.  II. 

73. 

-  (Johannes).  T.  V.  P.I.  6.  Vide  Elis ,  El- 
lis  &  Ellys. 

Emxnuel,  Fiater  Regis  Caftellae.  T.  I.  P.  II.  39. 
Emanuelis  {Johannes).  T.lll.  P.I.  26. 
Embaudi  (Petrus).  T.IV.   P.l.   141. 
Embek  {Johames  de).  T.V.  P.  III.   32, 
Emberfonne  (Matthius).  Officium  ei   concef- 

fum.  T.Vlll.  P.IV.  60. 
EmLling  (ViJla  de).    Litterx   directx    Majori 

&  Bur;renfibus  hujus  Burgi.  T.IX.  P.  I,  6. 
Embota  (H.  de).  T.I.  P.  1.   134. 
E<)ibree  (Johannes)  obtinet  Officium  Servien- 

tis  Piumbarii  in  omnibus  locis    Sc   operi- 

bus  Regis  infra  Regnum  Anglia;.  T.  IX. 

P.II.  20;-. 
Embricenfis  Praepofitus  {Henricus).  T,I.  P.  II. 

4+.  4f- 
Embrom  {Caluanus).  T.III.  P.I.  14. 
Embryn  (Johmnes).  T.  III.  P.IV.   174. 
Emda.  Coni"ulum,  8cc.  Literx  ad    Rcginara 

Angiiae.  T.  VII.  P.  I.  193.     Ad  eandem 

fuper  commercio  libere  exercendo    206. 
Emelden  (Riciardus).  T.  11.  P.  I.   164.  P.  II. 

24,  42,   f4,   74. 

(tiichardus).  T.  II.  P.II.   100,   iij-. 

{IViiHetmus).  T.II.P.  IV.  87,  160. 

Emerici  {Guillieimus).  T.II.  P.  IV.  127. 
Emfsfort  {Willielmus  di).  T.lV.  P.II.  i6i. 
Emiliani     (Ro^erus) ,    Burdegalenlis  Decanus. 

T.  III.  P.lll.  104. 

Emmeley 


(IV M    IN    IX.    TOMIS    FOEDERUM    CONTINENTUR.      lof 


'Kmmdey  {Thomas  Fttirfax  Vicecomes  de).  T. 

vni.  P.III.  2j. 
Emperour  (GuHlielmus  le).  T.  IV.  P.  II.  141. 

[lUMfhus).  T.V.   P.I.  9f. 

■£mf,fon  (Rjchnrdus).  T.  V.    P.  IV.  31. 

{Hichardus)    T.VI.  P.I.  8. 

Empurixrum  Comes  (Po»t(«;).  T.  I.  P.  III. 

3».  43- 

JEnachJunen/is  Epifcopus  {Gilbertus).  T.  I.  P. 
IV.  IZ4..  T.ll.  P.ll.  24. 

{Thom»s).  T.II.  P.III.  38. 

£'iachilunenfts  Epifcopatus,   &c.  De   Ekftio- 

ne  Epifcopi  fine  licentia.  T.  I.  P.II,  if. 
Bnckcnvoirez.{GoJefriJus ile). T.Vl.  P.  II.  157. 
EnileHmis  (Ecclcfia  SMcii),  in  Dioecefi  Exo- 

nicnfi.  T.VIII.  P.III.  86. 
inJeriy  (Thomas).  T.IV.  P.I.   144. 
EnJerh-j.  Manerium  fic  diftum    in  Comitatu 

Lcicellria;  fitum.  T.VIII.  P.II.  fj-. 
EnJilfihorp  {EJmunJus).  T.  III.  P.IV.  /8. 
Ei^felJ  (Barth).  T.  II.  P.I.  f2. 

(Johanms).  T.ll.  P.  I.   15-5. 

{Johames).  T.II.  P.II.  114, 

EneTjers  (Comes).  T.I.  P.I.  61. 

. {LuJovicus).  T.II.    P.  I.  I2f 

Eiifagaro  {Berengarius  de).  T.I.  P.II. 
Engane  (Henricus).  T.  I.  P.II.  f;  ,  89. 

{Vitalis).  T.I.  P.I.  142. 

(fchannes).  T.  l.  P.  II.  iff ,   199    P. 

III.   17,  131,  188,  203.  P,  IV.  f,  48. 

[Johaunes).  T.I.  P.  IV.  108,  144.  T. 

II.  P.  II.  27,  47. 

(Johannes).  T.II.  P.III.  189. 

(Johannes).    T.  II.    P.  IV.    iSf,    207, 

T.III.  P.I.  loi. 

EngelonJ  (Johannes).  T.IV.  P.III.  30. 

Engely  (Egidius  Je).  T.II.  P  II.  129. 

E"ges  (tVillielmus).  T.IV.  P.II.  127. 

Eiigethnn  {Dietericus  Je).  T.  IV.  P.I.  24, 

EnglefelJ  (Rogerus    de).  T.II.  P  IV.  ji. 

(Fhilippus  Je).  T.II.  P.IV.  7/. 

(Thomas).  T.VI.  P.II.  119. 

Englefchexil  {Th!oJorus).T.l.  P.I.   114. 

£/»^/e//  (Thomas).  T.   I.  P.   IV.  14. 

Englijh  (Johannes) ,  Theologise  Profenbr.  Lit- 
terae  Patentes  ei  conceflae  ad  Pr;ebendain 
in  Ecclefia  Cathcdrali  Sanftae  Trinitatis 
Glouceftrix.  T.  VIII.  P.IV.  64. 

Eb^/o;  (Henricus).  T.IV.  P.III.  36. 

Engolifmenfis  Epifcopus.  T.  I.  P.  I.  78. 

Comes.  T.  I.  P.  I.  26,  27,  29, 


II  j-. 

126. 
214. 


38,  40,  41  ,  6i. 
Comes  (CarolHs ).  T.  III.  P. 


I. 


Engoli/menfis  Comes.  Rex  dat  eiAndream  de 
Montcforti.    T.  I.  P.  I.   40.      Convcntio 
cum  eo.  40,  63,     Vide  Marchii  Comes. 
ingoltfmo  (Iterius  Je).  T.I.  P.  II.  173. 

(Hugo  Je).r.ll.  P. II.  83,  87, 104, 

106,  107,   120. 
Engyne  (ArndJus  de)  T.  I.   P.  III.    147. 
EnkreJ  (Gregorius  M.ic).  T.I.  P.III.   itiS. 
EnoJer  (R.ed:oria  de) ,    in  Comitatu  Cornu- 

h\x.  T.  VIII.  P.ll.  si- 
Enor,  Filius  (PhiliPpus).  T.  I.  P.I.   133. 
Enfem  {Johannes  aJ).  T.IV.P.IV.  26. 
Entragues  (Dominus  Je).  T.VI.    P.II.  8y. 
Enviagn,  Filius  (David).  T.I.  P.II.  37. 
Enyas  (Rogerus).  T.III.  P.II.  16S. 
Enyon-Duy  (DaviJ  ap).  T.  II.  P.I.  47. 
Enys  (Johannes).  T.VI.  P.  III.  14. 
Epdi  {Petrus  Je).  T.I.  P.  II.  207. 
Epigrammatum    Gruorum    Elorilegium.   Vidc 

Florilegium ,  8cc. 
Epila  {>licholaus  Je).  T.I.  P.III.  38. 
Epi»  {Le).  T.VI.  P.IH.  9f. 
£/'i/co/>ar«j  abdicatus.  T.V.  P.  II.  20.       Su- 
per   credtione   Epifcopatuum    8c   diftribu- 
tione  Eleemofmarum.  T.  VI.  P.III.  129. 
Epifcopi  rebelies.  T.II.  P.  U.  60.     De  paran- 
do  pro  defenfionc  Ecclefi.i;.  T.  II.  P.   II. 
if6.     Grayiter  oiienfi.  161.     Super  indic- 
tamentis.  T.  III.  P.  IV.   176.     Dc   com- 
miflione  ad  amovendum  Epilcopos.  T.  VI. 
P.  IV.  17.      De   procedendo  coutra  Epi- 
fcopos.  17. 
Epifcopus  (Rogerus) .  T .W .  P.II.  161. 
EporeJienfis  Epifcopus  (Philibertus).  T.VI.P. 

II.  239. 
Eppeworth  (WilUelmus  de).  T.III.  P.II.  176. 

• (Thomas  de).  T.VI.  P.II.  19S. 

Eppyng.  Vicarii  &  Parochianuper  Capelia.  T. 

VI.  P.III.  187. 
Eppyngburg.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Ecjui.    De   ecjuitando    magnos    Equos    Regis 
Annuitas  pro  AndreaZinzan.alias  Alexau- 
der.  T.VII.  P.IV.  143. 
Eran  (Johannes).  T.l.  P.I.  37. 
Erardi  {Cuillieimus).  T.V.   P.I.  43. 
Erby  {Anthonius).   Commiflio   ei  direfta.  f, 
Tgm.  X.   P.  l  V. 


VIII.  P.  II.  I4J-. 
ErceJekne  (Johannes  ,  Silvefler  i/.  IViUielmusle). 

T.I.  P.IV.   14. 

(Mauritius).  T.I.  P.IV.  if, 

(Thomas).  T.  II.  P.  II.  121  ,  122, 

161. 

CRaymunJus).  T.II.  P.III.  80. 

(iViUielmus   &   EJmunJus).   T.  II. 

P.III.   12,-. 

(Johmnes).  T.II.  P.IV.  99,   i8f. 

Ercevefque  {GuilUelmus  le)  ,  Dominus  dc  Par- 

tenay.  T.III.  P.ll.  134. 
E>-ch  (iVittielmus  Je).  T.  I.  P.  II.  37. 

(Dominus  Wittielmus  Je).  T.IV.  P.IV. 

101,   i2f,   116,   128. 

ErchebauJe  (RicharJus).  T.III.  P.II.  144. 
Ercom  (Johannes).  T.  II.  P.IV.  208. 
ErJburie  in   Maxtoke  (  Prioratus  de),  in  Co- 

mitatu  Warwici.  T.VIII.   P.II.  5-4. 
Erdington  (Thomas  Je).  T.I.  P.  I.  61,  62. 

(Henricus).  T.  I.  P.ll.   iff. 

(Henricus)    T.II.  P.I.  /9. 

ErJivert  (Je).  T.I.  P.  I.  74. 

Eregere  {Auneefius  Mac) ,    Filius  Duncani.  T. 

I.  P.  III.  117. 
Ere^hers  {La-aemunjus  Mac).  T.  I.P.III.  117. 
ErgaJia  (Johannes).  T.  I.    P.  IV.  174,    190, 
ErgaJtenJis  Epifcopus.  T.I.  P.II.  228. 
(Martinus).  T.III.  P.  I.  148,  1/3, 

1/6. 

' Comcs  (Colinus).  T.  VI.P.I.  loz. 

Ergathail  (Alex.  Je),  Dominus  Je  Lorn.  T.I. 

P.III.  66,  92. 
■         —  Epifcopus  (Laurentius) .  T.I  P.III. 

66. 
Ergi.ttenfis  Epifcopus  (M;»r//»«j).T.  II.  P.IV. 

120. 
Ergile  Comes  (Colinus  Je).  T.V.  P.II.  118, 

120,     133,     136.     P.    III.    f  ,     19,    47,    48, 

(Archibaldus).  T.  V.  P.IV.   197,  20S. 

T.V(.  P.I.  8. 

(Colinus).  T.  VI.  P.  I.   loi. 

i (Colinus).  T.  VI.  P.ll.  47. 

(Archibaldus).  T.VI.  P.ll.  2lf. 

Comes.  T.Vl.  P.III.  7. 

Comes.  T.VII.    P.III.  183. 

Ergrave  (Thomas  Je).  T.III.  P.  III.  55-. 
Erici  (Sichotaus).  T.V.  P.I.  23. 
Erimaun,  Filius  (MaJociis).  T.I.  P.  II.  161. 
Erington  {Clemens).  T.VI.  P.  IV.  4f. 
Erioyl  (Warinus).  T.I.  P.I.  13. 

Erle  (Henricus  le).  T.  I.P.  II.  30. 

(Johannes).  T.VI.   P.  I.  87. 

Erlee  (fohannes).  T.I.  P.IV.  144. 

{Johannes).  T.III.  P.II.  41. 

Erlegh  {Johannes).  T.II.  P.II.  130,   176.  P. 
III.  73. 

(RolanJus).  T.II.  P.IV.  11. 

Ertingham  (iVlanerium  de).  T.VII.P.II.  fiS. 
Erlingi  (Bernnrdus  Fitsi).  T.  I  P.  II.    1S2. 
Erlington  (Johannes).  T.V.    P.  III.  j-6 ,  j-8. 

(Johannes).T.V.  P.  III.  121,  196. 

Erl-icl.e  [Tnomas).  T.V.  P.II.   iSo. 
Ermmii  Rex.  T.II.  P.  III.  76. 

Ermey  (Reginatdus).   T.IV.  P.IV.  f 


Ermington  (Ecclelia  Parochialis  de),  in  Dice- 

cefi  E-Konije.  T.  IX.  P  III.  40. 
Ermitage.  Super    captione   Cailri   altercatio. 

T  lU.  P.l.   166. 
Ermite  {Guiitietmus  /').  T.IV.  P.III.  167. 
Ermoyfes  Cadtars  Je).  T.I.  P.IV.   19. 
Ermyn  (Wittietmus  Je).  T.III.  Pilll.  42. 
Errnyuack  Comes  (B.).  T.I.  P.I.  141. 

(GirarJus).  T.I.  P  II.  177. 

Ern  Je  LanJa  (J.).  T.I.  P.I.  f7. 

(EuJJ.  Fitz).  T.  I.  P.I.  11. 

Erneis  (Mitton).  Vicaria  lic  ditla,  in  Dicecefi 

Lincolnienfi.  T.IX.P.II.  92. 
Ernesby  (Thomas).  T  III.  P.III.  73. 
Erneys  (W Htietmus) .  T.II    P.III.  113. 
Ernifii,  Filius  (Robertus).  T.  I.  P.l.  12. 
Ernus  (WilUelmiis).  T.  I.  P.  I.   11. 
Erotid  (Willielmus  Comcs  Je).  T  IV. P.  IV. 

29. 

(Wittielmits).  T.VI.  P.I.  102. 

Erpel  (HenricUs  Je).  T.IV.  P.II.    ifS. 
Erpingham  (Robertus  de).  T.ll.  P.ll.   i6f. 

(Thomas).  T.  III.  P.III.  i^f  ,  197^ 

(Thomas).  T.  III.  P..IV.  166.T.IV. 

P.I.   9,     16,    29,    41,   68,    91,    Ilf  ,   122, 

123,  lif ,  126,  127 ,  128. 
,_ (Tnomai).  T.  IV.  P.  II.   139,    iff. 

P.  III.   113. 

. . —  (Thomiis).  T.  IV.  P.IV.   132. 

Erpyng.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Erquembart  (Petrus).  T.IV.  P.IV.  19. 
Errant  (Johannes).  T.  IV.   P.I.  47. 
Errart.  T.IV.  P.I.  130. 
ErraMll  {Johannes).  T.  VI.  P. II.  42. 


Errautt  (Francifcus).  T.VI.P.  II.  164. 
Errdt  Comes  (Francifcus).  T.VII.    P.I.  106, 

109,   III,    114,   126,  128,  131,  141,147, 

If2  ,   if f  ,   182. 
Errones.  Proclamatio  pro    executione  Statuti 

fadti   contra   EiTones    Sc    Stigmaticos.   f . 

VIII.  P.II.  230. 
Erfaco  (Dominus  </?).  T.H.  P. III.  44. 
Erskyn  (Rubertus  Je).   T.IK.    P.  I.  137,   i^Sj 

'39.  '+4.  '+8,  ifi,  if3.  if+.  if7.>fy. 
178,  213.  P.  II.  36,  /0,^7,74,83.89, 
<j6,  114,  123,  14; ,  169. 

{Thomas),    Filius.    T.  III.    P.  I.  146, 

ifi.  P.Il.  123,  140,  141,  if4,  i6[. 

. {Atantis).  T.Ill.  P.I.  177.  P.  II.  96, 

(Nicholaus).  T  III.  P.II.  102,  123. 

(Robertus).  T.III.   P.  III.  3. 

(Thomas).  T.  III.  P.  III.   i68.  P.  IV. 

62  ,  102. 

(Robertus).   T.  IV.  P.II.    11, 

(Dominus  Robertus).  T.  IV.  P.IV.  31, 

lor,  loy,  III,  iiz,  118,  126,  130,  iff; 

(Alex.).  T.IV.  P.IV.  179,   180. 

— —  Comes  (Johanms).  T.  ^l.  P.l.   100. 
— —  (Dominus  7fl^anBf/;.  T. IV.P.Il  itf. 

(Robertus),    Filius.  .T.VI.  P.  111.  97. 
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146,   if4,   if(5,   161. 

~^ — .  (7^(;w«j).   T.  IV.   P.  IV.  8  ,  16  ,  64  • 
6f,  81,  83,  86,  87,  if?,  168. 

ijohnnnes).  T.V.  P.I.  ii8,  146,  ifi. 

I7J- 

{Henricus).   T.  V.  P.  II.  6i ,  9°.  9f  > 

110.  P.III.  3,4,7. 

{iViUielmns).  T.V.  P.III.  7- 

Duciira  {A^-.na).  T.V.  P.II.  f4.  7'- 

Marchio  {Henricus).    T.VI.  P.II.  21. 

19  ,  }0  ,  ufque  37  ,  j-8  ,  5-9  ,  60  ,  70  ,  160, 
171,    173.  P.III.  4,  40. 

, Marchionilia  {Oertruda).  T.  V.  P.III. 

40. 

Comes  (Thomas).  T.VII.   P.II.  172. 

209. 

{Thom^s).  T.VII.  P.III.  4,  6j-,  S2. 

133,  173,  236,  247. 

Zxonienfis  Epifcopus.  {Bitrth.)  T.I.  P.I.  10. 

{S.).  T.I.  P.  I.  70. 

ijv).  T  I.  p.i.  77-  P.ii-  ffi.  n» 

76,  91,  110,   II}-,   124. 

• Decanus.  T.l.  P.  I.  91. 

• Epilcopus  {IV.).  T.I.  P.  II.  IJ7, 

ij6,  202. 

■ (P.).  T.  I.  P.III.  75-- 

' {Thomas).  T.I.  P.  111.  I2f ,   1/4 , 

ij-f,  ij-6.  P.IV.  8,  39. 
— Decanus  {Andre.is).   T.  I.    P.  III. 


P.I.  178. 

{Johannes).  T.VL    P.  II.  119.  P. 


{Johannes).    T.   VI.   P.III.  126, 


III.  4. 


I7f,   210     P.IV.  f. 

{Milo   Coverdalt).     T.  VI.    P.  III. 

210,   213.    P.  IV.  87. 

{Jacobus).  T.VI.  P.  IV.  37,  39. 

42,  82. 

{IViUielmus).  T.  VI.  P.IV.  103, 

142  ,   143. 

—  {iVillielmus  Cotton).   T.VII.  P.  I. 
209.  P.II.  169. 

{Vdentinus  Carey).  T.  VII.  P.  III. 


107  : 


20f 


"Eyneslfury  Reftoria  de) ,  in  Dicecefi  Lincoi- 

nienfi.  T.VIII.  P.III.  85-. 
Eynesbury  (Ecclefia  de) ,    in  Comitatu   Hun- 

tingdonix,  Dioecelis  LincolnienUs.  T.  IX. 

P.II.  217. 
£7«;//  {Johannes).  T.I.  P.  II.   ij-f ,  203,  221. 

P.III.   17. 
{Thomas).  T.II.  P.  II.  175-. 

{Joh^nnes).  T.  II.  P.II.   177. 

Eyno  {Hugo).  T.VI.  P.II.  207. 

Eynon  {Oliverus) ,  Fiiius.  T.  1.  P  IV.  14. 
EynJJjam  {iVillielmiis).  T.V.  P.I.  29. 

milielmus).  T.V.  P.IV.  133. 

Abbas  {Milode).    T.  V.   P.  IV.   144,- 

I|-2. 

Eynfliam.  Monafterium  fic  vocatuminComi- 
tatu  Oxonix.  T.VIII.  P.II.  yi. 


214,  221.  P  IV.  14}. 

I.vowiro/l^j  Epifcopatus.  Super  Appellatione.T.  'Eynfort  ({Johamies).  T.I.  P.II.  1 

I.  P.  IV.   loi,   102.     De   inquirendo.    T.  Eynfworth  {IVillietmus).  T.III.  P.III.   I9j- 

II.  P.I.   139.     De  Elefto  Berkley.  T.  II.  Eynyanti  (D^vid).  T.I.  P.II.  108. 
P.II.   «70.     Pro  Epifcopo  refpeauatio  Fi-  Eyre  {Johannes).  T.III.  P.IV.   1^9. 

dclitatis.   T.  IV.    P.  III.  191.     De  Tem-  {Simon).  T.IV.  P.  IV.  23. 

poralibus  Epifcopatiis  commiflis.  P.IV.  zj-.  • {Rahardus  8c  Hugo).  T.V.  P.I.  108. 

PrO  futuro  Epifcopo  de  providendo.  T.  V.  {Egidius).  T.VI.  P.III.  170.  197 


P.  II.  63.  De  reftitutione  Temporalium 
66,  131.  Pio  Epifcopo  pardonatio.  137. 
De  reftitutione  Temporalium.  T.  V.  P. 
III.  96.  Pro  Epiicopo  de  cuftodia  Tem- 
poralium  Wyntonice.  183.  De  reftitutio- 
ne  Temporalium.  183.  De  cuftodiaTem- 
poralium  commifsa  Ele£i:o.  T.V.  P.  IV. 
43.  De  reftilutioneTemporalium.  82.  Cu- 
ftodiaTemporalium  commifla  Coventrien- 
fi  &  Lichenfi  Epilcopo.  T.V.  P.  IV.  172. 
Pro  Epifcopo  reftitutio  Temporalium.176, 


{mllielmus),  Miles.  T.VIII.  P  II.  18. 

{Daniel),    Clericus  ,    Artium    Magifter. 

Littcrx  Patentcs  ei  direfta;  de  Proefentatio- 
ne  ad  Vicariam  Sanfti  Wereburgi  de  Der- 
bia,  in  Dicecefl  Coventrienfl  8c  Lichenfi. 
T.VIII.  P.III.  86. 

Eyredale  {iVarinus).  T.III.   P.III.    194. 
Eytefii  Je  Ja.iuis  {Johanms).  T.I.  P.III.  126, 
Eyton  {Kogerus)    T.IV.  P.  IV.   ijj. 
- —  {Johannes).  T.VI.  P.I.  183. 

{1'hilippus) ,  Miles.  T.VIII.  P.II.  14. 


216.    Pro  Epifcopo  pardonatio.  238.    Pro     {Kenrick)  cbtinct  Officium  Prothonota- 


Johanne  Vefey  Epifcopo  reftitutio  Tem 
poralium.  T.\  I.  P.  I.  179.  Pio  Johanne 
Epifcopo  conceflio.  T.  VI.  P.  III.  110. 
Pro  Milone  Coverdalc  de  Epifcopatu  coUa- 
to  per  relignationem  Johannis  nupcr  Epi- 
fcopi.  21 1.  Pro  Milone  Epifcopo  Signiti- 
cavit.  213.  Pro  eodcm  Epifcopo  fc  Eli- 
zabetha  Uxore  ejus.  213.     Reftitutio  Jo- 


rii  &  Clcrici  Corons  in  Comitatibus  Den- 
bigh  8c  Mountgomery.  T.IX.  P.I.  76. 
Eyvefliam   Abbas   {Galfridus).  T.  III.  P.  111. 

83.  >?3- 
Eyvit  {Robcrtus  de).  T.I.  P.I.  142. 

{millielmus).  T.I.  P.ll.  88. 

(Johannes).   T.  I.  P.  II.  88 ,  92 ,  93, 

94.  9S- 


93  .  9f. 

ni.  9>- 


Archidiaconus    (Petrus).   T.  I.  P. 


hannis  quondam  Epifcopi  ad  Epifcopatum.  Eyieorth  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  in   Comi- 

218.     De  licentia  eligendi.  P.IV.  36,  99.  tatu  Bcdfordiz.  T.  IX.  P.III.  39. 

De  cuftodia  Temporalium.  38.     Pro  Ja- 

cobo  Turberfild    reftitutio    Temporalium. 

39.     Significavit.    103  ,     142.     Reftitutio  F« 

Temporalium.  107,  142.     Subdiaconatus. 

T.  VI.  P.  IV.  93.     Prxbenda.  loi,   102. 

Canonicalus.  179.    De  licentia  eligendi  E-  p^-^  {Radulphus  Je).  T.I.  P.I.  n; 

pifcopum.  T.VII.  P.I.  201.    Pro  Williel-  ^  F.taron  Comes  {Atfonfus de).  T.V.P.IIT.14. 

mo     Cotton    Epifcopo    Regius   Aflenfus.  Faatley  {Daniel),   Ciericus,    Theologiat   Pro- 

2of.     Pro  eodem  reftitutio  Temporalium.  feflbr.    Litters  Diipenfationum  &  Confir- 

209,     Delicentia  eligendi  Epifcopum.  T.  niationum  ei  dircttse.  T    VIII.  P. II.  168. 

VII.   P.III.  212.     Pro  Valentino    Carey  Tabean  (Johannes).  T  VI.  P.I.  8. 

Epifcopo  Regius   Aflenfus.  214.     Pro  eo-  FJ^er  (Bernardus).  T.I.  P.III.  134. 

dem    reftitutio    Temporalium.    221.     Pro  Fiio  (i'«%r/»«j  (/e).  T.III.  P.  IV.  79. 

eodem  Prxfentatio  ad  Rettoriam  de   Ex-  fi^bre  {Gaifridus  le).  T.III.  P  I.  14,1,  169. 

minfter.  P.IV.  143.  Tabregnes  (Anthonius).  T.  V.  P.I.  29. 


1^4. 


s)    T  II    P  11.  loi,  104,  «2,   129.  \L-eirus).    i.n.  r.i.   100,   10, 

,.:7  ,  io8,  1 14,  I2J  .  .4o',  ,47  ,  148,  149,     -E^"-""""  {Johannes).JY.  I.  P.  I.48  ,62  ,  1 14.     —  (G>mHmis).  T.III.  P.II.  87 


1^6 


(Jehannes).  T.  II.  P.  II.   187.     P. 

III.  5-6,  87.  'i°.  '85.  'Sy. 

(Johannes).  1 .11.  P.  IV.  89,  93, 

148  ,   180,  191. 

{Thomas).  T.IU.  P.II.   170,  181 


{Thomas).  T.III.  P.  III.  fS ,  70, 

81,  83,  91  ,   100,   169,  173  ,  185.  P. IV. 

10.   13,  37.  47.  7°- 

(Edmundus).  T.III.  P.IV.  123. 

-  (Edmmdus).   T.  III.  P.  IV.    1/9 


J77,   196,198,  199.  T.IV.  P.I.  27,33, 
lo5.    P  II.  2f, 


133  ,    ifo,   15-2.   P.II.  13,  S7  '  93- 
■ {Hamo).  T.  I.  P.  II.  85  ,  93. 

(Rogerus).  T.  I.    P.  II.    if6,  220. 

P.III.  21,   151.   P.IV.  64. 

(Johanr.es).  T.  L  P.  II.  ij-6,  203  , 

221.     P.III.   17 ,   21  ,   130. 

(Johannes).  T.I.  P.IV.  108. 

(Fulco).  T.II.  P.I.  5-9.   «6l. 

Eya  Honar.  T.I.  P.I.  118,   122,   148. 
Eya  (Pnoi  dt).  T.III.  P.IV.  17/. 

Eyam  (Rectoria  de) ,  in  Dioecefi  Coventrien- 

fi  &  Lichenfi,  T.VIII.  P.III.  167. 
Eyde  (IViUidmus  de).  T.I.  P.  IV.  201. 


(Edmundus).  T.IV.  P.II.  31 ,  114.     ^ydon.  Reaoria.  T.VI.  P  IV.  7 


(J.).  T.IV.  P.III.  ij-o. 

{Edmundus  Lacy).    T.  IV.   P.  IV 

»4,  27,  80.     T.  V.  P.I.  I,-. 


(EdmHndus).  T.V.  P.  II.  66. 

{Johannes  Hals).  T.  V.  P.II.  66. 

■  (Georgius).  T.  V.  P.  II.  98,  104, 

106,   110,  III,  II j-.  «'6,  117,119,  120, 


123. 


Eye  (Philippus  de).  T.  I.  P.II.  2j-. 
—  (Thomas).  T.II.  P.  II.  i;-6. 
Eyt.   Vicaria.  T.VI.  P.IV.  8f. 
Eyleford  {[Villielmus  de).  T.I.   P.  II.  88. 

Eymart  {Edmundus  de).  T.  I    P.IV.  144. 

Eymer  (Vmcentius) .  T.VI.   P.II.  3. 

Eymere.  Rcaoria.  T.VI.  P.IV.  9. 

Eymeria  (Jacebus).  T.  I.  P.III.  42. 


—  (Johanaes  Bothc).  T.V.  P.II.  136.     Eymerici  (Guillieimus) .  T.I.  P.  III.  43 


P.IIl.  32. 

(Petrus  Courtney.  T.V.  P.III.  96, 


132,   166,  183. 

(R:ichardEox).  T.  V.  P.  III.   183, 

186,   197.  P.IV.  S,  24,  2}-,  27,  32,33, 

4^.  43- 

(Oliverus).  T.  V.  P.IV.  82,   ij-j-. 

. (Johannes  Arundel).    T.  V.  P.  IV. 

194,  206. 
(Hugo  OUom).  T.V.  P.  IV.  217, 


lymerik  (Guiilielmus).  T.II.  P.II.   ii2 

Evmon  (Arnaldus).  T.  II.  P.III.   172. 

Eynard  (Johannes).  T  II.  P.III.  172. 


(T).  T.III.  P.III.  137. 
■  {Nicholaus).  T.IV.  P.III.  14. 

(Heitricus).  T.  IV.   P.  IH.  37. 

(Robertus).  T.IV.   P.III.  9J-,  ,01. 

{Petrus).  T.IV.  P.III.  8f. 

■ {Guiliielmus).  T.  IV.  P.  IV.  49. 

{Matthtus).  T.IV.  P.IV.  77. 

■ (Benediaus).  T.  VI.  P.I.  142. 

(Pctrus).  T.  VI.  P.I.  I4J-. 

Eabriciis  (Beriricius ,  Fontius  8c  Ungrinus  Jt). 

T.I.  P.  I.  II. 
Eaceby  (Johapnes).  T.V.  P.I.  130,  13!,  136. 

P.II.  f?f-68,  82. 
Tacot  (Phelipot).  T.  V.  P.  IV.  97. 
Eacy  {a-illielmus  8c  Rogerus).  T.  V-  P.I.  131. 
Tader  (Ad.im).  T.  II,  P.  I.  37. 
Tadric  (Don),  Comes.  T.  IV.  P.  III.  131. 
Tae  (Johannes).  T.V.P.IV.  98. 

Eagani  (Reftoria  SanHi),  in  Dioecefi  Landa- 
venfi.  T.IX.  P.II.   141. 

Tage  (Laurentius  de).  T.III.  P.II.  48. 

(Johannes).  T.III.  P.III.  83,   133. 

Tagiui  (Paulus).  T.  VI.  P.IV.  174. 

Eagoi  (Parreriet).  T.V.  P.IV.  97. 

Tigot  {Johannes).  T.  V.  P.IV.  97. 

Tai»  {Raduiphus  de).  T.V,  P.I.  80. 


Eyncurt  {Edmundus).  T.I.   P.  III.  86,    130,     Tadee  {de  ia).  T.VILP.IV.  fS. 
131  ,   149.    P.IV.  f ,  37  ,  48.  TaHlew  (Sichdaus).  T.  VI.  P.  IV.  17 


(milielmus).  T.Il.  P.I.  37. 

(IVdlieimus).  T.II.  P.II.   \6f. 

(Johannts).  T.III.  P.I.  118. 

(Willielmus^.T.W.  P.  IV.    1S6,  10/, 

2o8.  T.UI.  P.I.  J,  u  ,  101,  113. 


Tainchon  (Hugo  de).  T.I.  P.II.  183  ,   192.' 
Tairan  (Bernardus).  T.IV.  P.III     198. 
Tairrfax  de  m.dton  (Thomas),  Miles.  T.VIII.' 

P.I.  118.    Commiirio  fpecialis  ci  dire6ta, 

ibid. 

Tairtftut 


Q.U^   IN  IX.   TOMIS    FOEDERUM   CONTINENTUR.    lop 


"FMrtfax  Je  Dinto»  (Thomai),  Miles.  T.  VIII. 

P.ll.  7. 
{mchardus).  T.  IV.  P.  III.  4f. 

•  {Guido).  T.  V.  P.III.  61. 

{Thomas).  T.  VI.  P.II.  15-9. 

(Rtdulfhus.  T.VI.  P.II.  206. 

-  {Thomns).  T.  VII.  P.  I.  224. 
.  {Thom»s).  T.  VII.  P.  III.   17J. 

■»■■  {Thomas)  de  Denton.  T.  VIII.  P.  I. 

90.     Conceflio  fpecialis   Commiflionis  ei 

diretta.  iiid. 
"  (Thomas),  Canonicus  Cathedralis  de 

Carlile.  T.VIII.  P,  I.  91.   Concefllo  fpe- 

cialis  CommiHionis  ei  direfta.  iiid. 

-  (Henricus)  ,  Canonicus  Cathcdralis 
Eborum.  T.VIII.P.I.  91.  Conceffio fpe- 
cialis  Commiffionis  ei  direfta.  ihid. 

*  (l^ilUelmus) ,  Clericus ,  in  Artibus 
Magifter.  Litterac  Patcntes  ei  direft^  de 
Pra:fentatione  ad  Reftoriam  Ecclefix  Pa- 
rochialis  Sandi  Petri  in  Cornhiil ,  infra  Ci- 
vitatem  London.  T.VIII.  P.II.  165-. 

(Willielmus)  ,  Clericus ,  Artium  Ma- 


gifter ,  &  Capellanus  Edwardi  Baronis  Con- 
way.  T.VIII.  P.III.  34.  Litterx  Difpen- 
fationum  ei  diredtacad  poiTidendum  Retlo- 
riam  Ecclefix  Parochialis  dc  Bolton  Dioe- 
cefis  Cailioieniis,  una  cum  Vicaria  perpe- 
tua  Ecclefix  de  Sowreby  Diorcefis  Carlio- 
lenfis.  ^f. 

Vnirford  (fohnrmes).  T.IV.  P,I.  j6. 

Fairfox  (Richardus).  T  IV.  P.  I.   174. 

Fairhaire  (Johannes).  T.VI.  P.IV.  9. 

Fnirte  (Dominus  Gilbertus  de).  T.  IV.  P.  II. 
149. 

rairy  (Roiertus).  T.VI.P.III.  172. 

raiux  (fohannes).  T.V.  P.IV.  96. 

Falaifeau  (Johannes).  T.  V.  P.  IV.  9J. 

Fdces  (Johannes  de).  T.  IV.    P.IV.  63. 

{Ludovicus).  T.V.  P.I.   180. 

Falcomome  (Dominus  de).  T.II.  P.IV.  il^I. 

(Johannes  de).  T.II.  P.IV,  197, 

Fdconer  (Thomas)    T.  IV.  P.ll.   130. 

(Palricius).  T.V.  P.  I.  iio. 

Fdconibus  Fdconis  (de).  T.V.  P.IV.  49. 
Falder  (Johannes)  ,  Clericus ,   Artium   Bacca- 

laureus.     Litterae    Patentes    ei   diretli  dc 

Prxfentatione  ad  Vicariam   de  Shilbottle , 

five  Shevilbottle,  in  Dicecefi  Dunclmenfi. 

T.IX.  P.  II.  91. 
"Faldingworth  (Reiftoria  de) ,  in  Dioecefi  Lin- 

colnienfi.  T.  VIII.  P.  III.   167. 
'Faler  (Johames).  T.II.  P.IV.  iji. 
Faleye  (Nichohus).  T.II.  P.IV.   11. 
Falgarolis  (Armandus).  T.  II.  P.I.  i^. 
Fdke  (iVilMmus).  T.V.  P.IV.  ijo,  iji. 
Faikenham.   Vicaria.  T.VI.  P.IV.   100, 
Talkenham  Magna.     Redtoria  fic  diifta.     T. 

VIII.  P.III.  228. 
FalkenJIein  (Phitippus  de).  T,  IV.  P.I.  6. 
Falhertie  (Guillielmus).  T.IX.  P.III.  181. 
Fdkland  (Henricus   Vicecomes).     Commilfio 

ci  direfta  pro  difpofitione  Terrarum    Re- 

gis  in  Regno  HiberniaK.   T.  VIII.  P.  III. 

211.  Altera  Commiffio  eidem  diretla.  217. 
Falkynhurg  &  Monijoy  (Dominus  Theodoricus 

de).  T.II.  P.IV.  200. 
FatUciis  (Comes  de).  T.I.  P.  II.  216. 
Fdle  (Nicholaus).  T.  II.  P.  III.  166. 

(Michaet  de  Seim).  T.  V.    P.  IV.  9|-. 

Fdlejfe  (Johannes  de).  T.III.  P.III.   182. 
Fattowfeild  (Thomas),  T.VIH.  P.II.   17. 
Fdoife  (Gdfridus).  T.IV.  P.III.  8^. 
Faloife.     Vide  Normannia.      De   Officio  rc- 

gendi  Scholas.  T.  IV.  P.  IV.  33. 
Falfter  (Petrus).  T.IV.  P.II.   lyS. 
Falftolf  (Johannes).  T.IV.  P.II.   130,  1^-3. 

(Johannes).  T.  IV.  P.  IV.  140,   ij-j  , 

185-,  i8<5,   187.   T.V.P.I.  ♦^*'y5. 

(Johannes).  T.V.  P.I.  126. 

Faltenham  (Ecclefia  Parochialis  de) ,    Dicece- 

fis  Norwicenfis.  T.VIII.  P.ll.  5-9. 
Famothu  (Petrus  de).  T.  I.  P.III.   ij-. 
Fan  (Pelrus  det).  T.II.  P.  IV.  100. 
Faaacourt  (Bartholims) .   T.  II.    P.  IV.    20S. 

T.III.   P.I    y6. 
Fanars  (Dominus  de).  T.  II.  P.  III.  172. 
Fanc  (Roiertus  du).  T.IV.  P.IV.  f^. 
Fancellem  (Johannes).  T.I.  P.II.  114. 
Fanchevetle  (Theodofius  de) .  T.II.  P.IV.  2f. 
Fanchurch   (Redloria  Sancti  Gairielis)  ,   infra 

Civitatem  London.  T.VI.  P.IV.  l6i.   T. 

VIII.  P.III.  227. 
Fanclore  (Richardus).  T.I.  P.IV.  jo. 
Fancus  (Georgiuf).  T.IV.P.III.   100. 

(Georgius).  T.IV,  P.IV.  19. 

Fandas  (Beraldus  &  AJponisde).   T.  II.  P.  I. 

Fanden  (Thomas).  T.  VI.  P.  IV.  8/. 
Fane  (Thomas).  T.VI.  P.IV.  18. 
T(U».  X.  P,  IV. 


Fane  (Henricus),  Miles.  Commiflio  ei  dirc- 
fta  ad  confervandam  Pacem  in  Comitatu 
Dunelmenfi.  T.VIII.  P.II.  7- 

(Henricus),   Eques.  T.VIII.  P.III.  114. 

Commiflio  ei  dire£ta.  iiid. 

—  (Henricus) ,  Miles.  Commiifio  ci  direfta 
ad  Foedus  confirmandum  cum  Rege  Da- 
nijc,  T.  VIIL  P.  III.  203.  Altera  Com- 
miflio  ad  traftandum  gc  concludendum  de 
firmiori  Pice  cum  Regc  Sueciae  &  aliis 
Principibus  Germaniae.  ibid. 

— -  (Anttonius)  ,  Armiger ,  obtinet  Officium 
unius  Clericorum  Curiac  Wardorum  8c  Li- 
berationum.  T.IX.  P.ll.  20/. 

-  (Georgius) ,  Armiger.  Officium  ei  con- 
ceflum.  T.IX.  P.  II.  2of. 

Fanenfis   Prsepofitus    (Luccu),  T.  II.    P.  IV. 

148. 
Fangfes  (Richardus  de).  T.III.  P.I.  6j. 

(Johannes  de).  T.III.  P.III.  49. 

Fanhope{DominasJohannesde).T.V.P.l.  ij6. 
Fanqu  (Johannes).  T.IV.  P.III.  40. 
Fanpmw  (Thomas).  T.VII.  P.  I.  117. 

(Thomas).  T.  VII.  P.  III.  134,  iio, 

239.   P.IV.  30,   144,   171. 

^—  (Richardus),  Armiger ,  c°nftituitur  Re- 
memorator  Scaccarii  Angliae.  T.  IX.  P. 
III.  88. 

Fanflmwe  (Thomas).  T.VIII.  P.  II.  9. 

. (Thomas),    Miles.     ConcelTio  ci  fafta 

Officii  Superviforis  Generalisomnium  Ho- 
norum  ,  Caftrorum  ,  Dominiorum,  &c. 
infra  Rcgnum  Angliae  &  Waliiae.  T.VIII. 
P.ll.  ij-. 

-  (Thomas).  obtinet  Officium  Coronato- 
ris  &  Attornati  in  Banco  Regis.  T.  VIII. 
P.III.  82. 

— —  (Thomas)    Eques.    Commiflio  ei  di- 

refta.  T.VIII.  P.III.  iij-. 
— —  (Simo) ,    Miles.     Officium    ci   concef- 

fum.  T.VIII.  P.III.221. 
I  (Thomas)  ,  Miles  ,  obtinet  Officium  Re- 

memoratoris  Scaccarii  ad  vitam.  T.  VIII. 

P.III.  221. 
Fant  (Willielmus) .     Commiflio  ei  dircfta  in 

Comitatu  Leiceftrix.  T.VIII.  P.II.  i^f. 
Fantier  (Gillet  &  Thenem.).  T.  V.  P.IV.  92. 
Fantrart   (Petrus) ,  Clericus ,    Artium  Magi- 

fter.      Litterx  Patentes  ei  diredtas  de  Prae- 

fentationc   ad     Reftoriam   de    Paulerspary 

Dioecefis  Petriburgcnfis.   T.  VIII.    P.  III. 
166. 
Taunels  (Rolfus).  T.IL    P.I.  72. 
Faqui/i.  T.V.  P.IV.  90. 
Fariy  (Leonardus) ,  Eques.   Commiflio  ei  di- 

recla.  T. VIII.  P. III.  2}-j. 
Fareham  (Ecclefia  Parochialis  de)  ,   Dioecefis 

Wintonix.  T.VIII.  P.  II.  40. 
Farel  (Johannes).  T.  V.    P.  IV.  99. 
Fareley  (Wittielmus).  T.V.  P.III.  114. 

(Richardus).  T.VI.  P.III.  2lf. 

Farenden  (Johannes  de).  T.II.  P.III.  iff. 

{Willielmus).  T.  IV.  P.  11.42,70,82. 

Farenton  (Thomas  de).  T.II.  P.  I.  37. 
Farewelt,    Monafterium  Ordinis  Santli  Benc- 

diai  fuppreflum.  T.VI.  P.II.  78. 

Farewett  (Arthurus) ,  Armiger.  T.  VIII.  P. 
II.  33. 

— —  (Johannes) ,  Clericus.  Littcrae  Patcn- 
tes  ei  direftae  de  Prxfentatione  ad  Redlo- 
riam  dc  Becicington ,  in  Dioeccfi  Batho- 
nienfi  8c  Wellenfl.  T.VIII.   P.II    248. 

Farga  (Arnaldus  de  la).  T.  II.  P.IV.   101. 

Fargis  (Bertrandus).  T.I.  P.IV.  206. 

Fargues  (Guiltielmus  de).  T,  I.  P.I.   144. 

(Reymundtts  de).  T.II.  P.IV.  127. 

Faria  (Anthonius  de).  T.V.  P.IV.  6. 
Faringdon  (Villa  de).     Litterae  direftx  Alder- 

manno  &  Burgenfibus  hujus  Viilae.  T.IX. 

P.I.  4. 

Farkham  (Nicholaus  de).  T.W .P.l.  148. 
Farlegh  (Radulphus  de).  T.  II.  P.  II.   177  ,  178. 
Farley  Monachorum    (Retloria  de) ,  in  Dioe- 

cefi  Sarum.  T.IX.  P.II.  211. 
Farmer  (Hattonus),  Miles,  afllgnatur  Juftitii- 

rius  ad  fecuritatem  Pacisin  ComitatuNor- 

thamptonia:.  T.VIII,  P.II.  12. 
Farmerton   (Parochia  dc) ,    Dioecefis  Glouce- 

ftrix.  T  IX.  P.II.  88. 
Farmery  (Johannes) ,  heg\xmT)o&.o\ .  T.VIII. 

P.II.  II.     Litterse  Commiflionales   ei   di- 

rettjE  pro  punicndis  Delinqucntibus  inCo- 

mitatu  Lincoinienfi.  iiid. 
Farnaby  (Thomas).     Conceffio    ei  fadla.     T. 

VIII.  P.III.  230. 
Femandiis  (Francifcus).  T.  V.  P.IV.  i8<;. 

(Johannes).  T.  V.  P.IV.   187. 

Farniorough  (Capella  de),  Dioecefis  Rotfcnfis. 

T.  VIII.  P.II.  170. 
Farnecumi  (Simon).  T.V.  P.II.  6/. 


Farneham.  Vide  Farnham. 

Farnefius  (Atexander  de) ,  Epifcopus  Cardina- 

lis.  T.VI.  P.I.  200. 
Farnham  (Johannes  de).  T.III.  P.III.  8j. 
Farnham  Roial ,  five  Farnham  Regis  (Retlori» 

de) ,  in  Dioecefi  Lincolnienfi.  T.  VIII.  P. 

III.  86.     T.IX.  P.II.  92. 
Farnham  (Villa  dc).     Litter^  direftae  Ballivis 

&  liberis  hominibus  hujus  Villae.   T.  IX. 

P.I.  4. 
Farnwell  (Johannes).  T.VI.  P.Il.  198. 
Faro  (DiUacus  de).  T.I.  P.III.  62. 
Faron  (Johannes).  T.III.  P.I.  199. 

—  (Bertrandus).  T.V.  P.IV.   io2. 
Farran  (Jacoius).  T.IV.  P.  III.   198. 
Farrar  (Johannes),   Commiflio  ei  diredta.  T. 

VIII.  P.III.  192. 

—  (Nicholaus),  Armiger.  Commiffio  ei 
direfta  concernens  Coloniam  Virginiae.  T . 
VIII.  P.III.   192. 

Farrer  (Ricardus).  T.VIII.  P.I.  211. 

Farrihere  (Thtmas).  T.VI.  P.I.  187. 

Farringdon  (Anthonius),  Theologiae  Baccalau- 
reus.  Litterae  Patentes  ei  dirc(ft3e  ad  Vi- 
cariam  Ecclcfix  Parochialis  de  Brayc  in  Co- 
mitatu  Berks  8c  Dioeccfi  Sarum.  T.  IX. 
P.III.  40. 

Farrington  (Laurentius)  ,  Clericus,  in  Artibus 
Magifter.  Littcrae  Patentes  ei  direiftae  dc 
Praefentatione  ad  Rcttoriam  de  Elmeley, 
Dioecefis  Eborum.  T.  VIII.  P,  II.  ji. 

" (Guillielmus).    T.  VIII.  P.  III. 

Farriol  (Stephanus).  T.I.  P.III.  134. 

(Stephanus).  T.II.   P.  IV.  77. 

Farryn^don.     Reftoria.  T.VI.  P.III.  ii6. 
Farfis  (Gerardus).  T.I.  P.IV,  142. 
Farthyngh  (Johannes).  T.VI.  P.IV.  9. 
Farum  (VoUrdus).  T.  I.  P.II.  63. 

Farwel  (Jacobus)   Juftitiarius  ad  Placita.  T. 

VIII.  P.II.  14. 
— .  (Johannes).  T.VIII.  P.II.  14. 
Faryngdon  (iVittielmus  de).  T.III.  P.  III.  71, 

130,  164.    P.IV.   if ,  60. 
"■  (Robertus  de).  T.  III.   P.  III.  loi. 

P.IV.   ,6,  71,  8f. 

(Wiliielmus  de).  T.III.  P.IV.  176. 


T.IV.  P.I.  99,  ,j-7,  if8.  P.II.  9. 
Fask  (Jacobus).  T.  II.  P.III.  iji. 
Faftotf  (Nicholaus).  T.II.  P.II.  191. 
— — .  (Laurentius).  T.II.  P.  III.  181. 

(Thomas).  T.II.  P.  IV.  i6f.    T.  III. 

P.I.  34- 

(Johannts).  T.  III.  PIII.  if ,  io8. 

-  (Hugo).  T.III.  P.III.  loi. 

(Johannes)  T.IV.  P.  II.  18. 

F»lfy  (Johannes).  T.V.  P.I.   iij. 

Fajfyngton  (Wittietmus  de).  T.III.  P.II.   109. 

Fau   (Petegrinus  de).    T.  III.  P.  IV.  28,  61, 

6f ,  86. 

(Pelegrinus).  T.III.  P.IV.  i6f. 

-—  (Dominus  Johannes).  T.  V.  P.  IV.  9J. 
Fa-vais  (Menaldus  de).  T.  V.  P,  I.  92. 

(Menaldus  de).  T.V.    P.I.  180. 

Favas  (Dominus  de).  T.II.  P.IIl.  44. 
Faubijfion  (Robertus  de).  T.  IV.  P.IV.  tj. 
Faucheur  (Johannes  le).  T.IV.  P.IV.  17/. 
Fauchon  (Denis).  T.V.  P.IV.  97. 
Faucite  (Vicior).  T.IV.  P.  I.  184. 
Faucoigne  (Dominus  Aymes  de).  T.  I.  P.  III. 

183,  184,  190,  192.    T.  III.  P.  I.  ii, 

44. 
Faucomierge  (Walterus  de).   T.  I.  P.  II.  199, 

lii.   P.III.  17,  86,   129,   131,   i6f.  P. 

IV.  i,  f,  48. 
■i  (Walterus).  T.I.  P.IV.  108,  144, 

173.    T.II.  P.I.  f2,  f9,  76,  i6f. 

(Henricus).  T.II.  P.I.  fl. 

(Johannes).   T.  II.  P.  I.  ft.    P. 


II.  27. 


I.  22. 


(Walterus).  T.III.P.I.  loi. 
(Johannes).  T.II.P.IV.  48,  iii. 
(Willietmus).  T.  II.  P.IV.  108. 
(Dominus  WiUielmus).    T.  V.  P. 


P. 


II. 


»7- 


—  (Witlielmus).  T.  V.  P.  I.  iii 
I  ,   12,  63,  104. 

—  (Thomas).  T.V.  P.I,  iif. 

—  (Baftardus).  T.V.  P.III.  14,16, 


■  (Comes).  T.VL  P.I.  60. 

de  Xarom  (Baro  de).   T.  VIII.  P. 

II.  141. 
Faucombgee  (Willielmus  de).  T.  II.  P.  I,    37, 

^^- 
(maielmus).  T.II.  P.  II.  120. 

Taucomer  (Henricus  Je) .  T.  1V.P.|II.  ifj,  i8r. 

Faucon  (Reymundus).  T.V.  P.I.  9. 

fauconer  (Hugo ,   GuilUelmus   8c  Htnriens  le). 

T.III.  P.I.  194- 
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P.  IV. 


Fauconer  (Robertlis).  T.III.  P.IV.   Ifo 

. {Thomas).  T.IV.  P.II.  8. 

Txvt  (Piiw;;).  T.V.   P.I.  87, 

{Parens).  T.V.  P.I.  iJ-S,  16+ , 

II.  6. 

Tnvehales  {WiUhlmus).  T.II.  P.III.  167- 
Txzekve  CPetrus).  T.II,  P.III.   1S9. 
Tivencourt  (fetrus  de).  T.IV.  P.III.  97- 
Faveacurt  (Gerardus  de).  T.I.  P.II.   114. 
'  F.-ivepte  (Simon).  T.IV.  P.IV.  1;. 
Taze-aliis  (Johmmes  de).  T.III.  P.I.   i  +  i. 
Fi«wro/  (Robertus  de).  T.  III.  P.I.  141  ,  168. 
Taverfliam  (Simon  de).  T.I.  P.  IV.  yo. 

(Robertus).  T.VI.  P.ll.   199. 

Tavilhrd  (AUtthiUs).  T.  V.   P.IV.  97. 
F.m/if  (Johannes  de  la).  T.IU.  P.II.  79. 
TnuUemont  (Dominus  </e).  T.  I.  P.III.   187. 

. (Theodoricus).  T.  II.  P.  IV.  197. 

Taukenberge  (WilHelmus  de).  T.  II.  P.ll.  177. 

P.III.  24. 
TAiikes  (Hugo).  T.IV.  P.IV.  ijz. 
— -  ijohannes).  T.V.  P.  III.  191 

81. 
Taukner  (Johannes).  T.III    P.  III.  194. 

(Thomas).  T.Vl.  P.IV.  8. 

(MauritiHs).  T.VI.  P.IV.   i6z. 

Tmkonoy  (Johannes  dc).  T.  I.  P.III.   196. 
Taiiikland  Vicecomes  (Henricus).  T.  VII.  P. 

III.  190,   199,  loj,    iif,  136,  147.    P. 

IV.  23  ,  77  ,  89,  171. 

Fa««fi  (iVarinus  de).  T.I.  P.  II.  191. 

Taiint  (WilUelmus),  Miles.  T.  VIII.  P.  II.  10. 
Littera:  CommilVionales  ei  direftx  pre  pu- 
niendis  Delinqucntibus  in  Comitatu  Leice- 
ftriac.  ibid. 

Tauntlerey  (Johannes).  T.IV.  P.  I.  83. 

(Johannes).  T.IV.  P.  II.  161. 

(WilHelmus).  T.VI.    P.III.  208. 

Ttvohn  (Petrusde).  T.ll.  P.  IV.  21. 
T.%vonet  (Dominus  </f).  T.V.  P.III.  20. 
T.tvori>jus  (Johanms).  T.VI.  P.  II.   176. 
Tivour  (Johannes).  T  VII.  P.I.  224. 
Tiureit  (EHas  de).  T.IV.  P.  IV.   192. 
Tiuflde  (Thomas  de).  T.lll.  P.I.  131. 
T-t-Kcet  (Richardus).  T.VI.  P.  I.  f2. 

'  (Samuel),  Clericus  ,  in  Artibus   Magi- 

fter.  Litterx  Putentes  ei  dircdrx  de  Prx- 
fentatione  ad  Recloriam  Beata:  MarioeStay- 
ncings ,  in  Dioeccfi  London.  T.  Vlll.  P. 
II    248. 

Taiivelli  (Galfridus).  T.IV.  P.III.  177. 

TaTveth:r  (Jojias)  .  Juftitiirius  ad  Placita  in 
Comitatu  Suftolcix.  T.VIII.  P.  II.  ij". 

TaTclay  (Georgius).  T.V.  P.II.  16. 

Tavfoa  (i^e<ftoria  de) ,  in  Dioeceli  Lincol- 
nienll.  T.IX.  P.II.  210. 

Txuxerre  (Johannes  d>).  T.V.  P.IV.  94. 

Tavyms  (Hijarnus  de).  T.  I.  P.  III.  126. 

Taxflete  (Simon  de).  T.III.  P.I.  5-7. 

Taya  (Petrits    &    Radidphus  de).    T.  I. 
188. 

TJiye  (Joharmes).  T.VI.  P.II.  40. 

(Stephmus).  T.VI.  P.II.  4*- 

Fjyc/  (Jokinnes  de).  T.IV.  P.II.  i7f 
Tajete  (Dominus  Cdbertus  de).  T.V.  P 

44,    JO,    f^-  ,      „■         rr      c-       ■ 

Tijwngs.  Lincolnientis  DomusPnonllx  bcri 

ptum.  T.Vl.  P.  111.  46. 
Tayol  (Grimon  de).  T.  III.  P.I.   I5f. 
TayrechiU  (Wiltielmus).  T.VI.  P.IV 
T^ijth  {M.uih£iis).  T.VI.  P.ll.  73, 
Tiz.eid  (Anlhonius) .  T.II.    P.I.  73- 
Ff  {Johsinnes  de).  T.V.  P.IV.  97. 
Tearf,e  {Wiilielmus)  ,    Armiger.      Commiffio 
ei  dirctta  in  Comitatu  Lincolnix.  T.  Vlli. 
P.ll.  34. 
Te.irnaley  (Georgius) ,   Clericus ,    Artium  Ma- 
gifter.    Littera:  Patenres  ei  direftx  de  Pra:- 
fentatione  ad   Reftoriam    de    Richmond , 
Dicecclis  Ceftria;.  T.IX.  P.II,  2^4. 
Techet  (Nicholaits).  T.IV.  P.IV.  114. 
Tecltenham  (Manerium  de) ,  in  ComitatuWi- 

gornix.  T.VIII.  P.II.  61. 
Tcckenhxm  (Parcus  dc) ,  in  Comitatu  Wigor- 

nix.  T.VIII.  P.Il.  61. 
Teckenham-Pool.    Molendinum  fic  diclum  ,  in 
Comitatu  Wigornise  fitura.  T.VIII.  P.II. 
61. 
Ttcourt  (Alicia).  T.IV.  P.II.  5-3. 
Tedenhoymer  Xfdabrici.  T.VI.  P.ll 
Tednes  (Willitln.us  de).  T.I.  P.II. 
Tee  Marton  (Dominus  dit).  T.III. 
Teel  (Johanr.es  </e).  T.  IV.  P.  11. 
Teenes  (Egidius  de).  T.l.  P.II.  114- 
Teiid  (Thomas),  Epilcopus  Heretoulcnfis.  Li 

centise  ei  concelTa.  T.IX.  P.I.  Tf. 
geilding  (Bafilius) .   Commiirio  ei  dire£ta.  T 

VIII.  P.I.  60. 
— r-  (Bafitius)  ,  Juftitiarius  ad  Placita.  T 
VIII.  P.U.  14. 


P.  II. 


.1.34, 


,  144. 
178. 


134. 

if6,  203, 
P.  I.  13,-. 
i)-i. 


Teilding  (Rogerus)  obtinet  Otficium  Capitalis 

Prothonotarii.  T.IX.  P.I.  76. 
Teinton   (Ecclefia  Parochialis  dc)  ,    Direcefis 

Exonix.  T.VIII.  P.ll.  41. 
Tekenham  Torefl.   De  licentia  fuccidendi  Quer- 

cus.  T.IV.  P.  I.  134. 
Telaw  (Richardus).  T.V.  P.I.   140. 

(Georgiiis).  T.  V.  P.  II.  28,  j-i ,  71  , 

7>-.   77- 

(Henricus).  T.  VI.  P.  III.   172. 

Telbrige.   Redtoria.  T.VI.  P.IV.    162. 
Tetbrigg  (Georgius).  T.  III. P. III.   iSj-.  P.IV. 

f,  6,  i6. 

(Georgius).  T.  III.   P.  IV.  149. 

(Simon).  T.IV.  P.II.if,-.  P.  III.  113, 

'?9- 
Teld  (Richardus).  T.I.  P.IV.   lo. 

(Johannes).  T.  III.  P.IV.   15-9. 

(Thomas).  T.  IV.  P.  I.   j-8  ,    197. 

(Thom.is).  T.IV.  P.II.  82,83,8j,9j-, 

P.III.   f4,  97,   III. 

■ (Joh.wnes).  T.V.P.II.  Ii. 

(Richardus).  T.  V.  P.  III.  f8. 

(Waltcrus).  T.V.  P.III.  130. 

(Nicholaus).  T.VI.  P.IV.  100. 

(Mathsus).  T.VI.  P.IV.   146. 

■ (Richardits).   T.  VII.  P.  I.,  194.  |P.  H. 

93- 

(Henricus).  T.VII.  P.IV.  91. 

(Johannes  de  la).  T.  II.  P.  II.   13. 

(Robertus  de  la).  T.  II.  P.  II.   114,  ilf. 

(Nicholaus  de  la).  T.II.  P.II.   iif. 

Teldente  (Conies  de).  T.VIII.  P.IV.  138. 
Teldyng  {Galfridus).  T.  V.    P.II.  46.    P.  III. 

«97- 

(Bafilius).  T.VII.  P.IV.  II. 

Tlfham.  Rectoria.  T.VI.  P.  IV.  8. 
TAicianus  (Witlieb/ius).  T.TI.  P.II.  73. 
Tlicio  (Simon  de  SanBo).  T.  I.  P.  III.  40. 
Telix  (Pelrus).  TV.  P.  IV.   97. 

TJixflow.  .Monafteiium  fuppreflum.  T.  VI. 
P.II.  96. 

TAi  (Samuel) ,  Theologix  Profenbr,  &  Ca- 
pellanorum  Ordinarius  unus.  Litterx  Pa- 
tontes  ei  direftac  de  Prxfentatione  ad  Re- 
ftoriam  de  SonningwcU  ,  Dicecelis  SaxQm. 
T.VIII.  P.ll.  29.  Alterx  Litterx  Paten- 
tes  ei  dire£la:  de  Pra;fentatione  ad  eandem 
Re<itoriam.  ibid.  30,  39,  192.  &  ad  De- 
canatum  Ecclelia:  Cathedraiis  Chrifti  Oxo- 
nix.  T.  IX.  P.  II.  Z17. 

Tetler  (Johannes).  T.III.  P.IV.   161. 

Tdmerfljam  (Johannes).  T,II1.  P.  IV.  iff. 

Tdmerflmm.  Ecclelia  fic  difla  in  Dioecefi  Lin- 
colnix.  T.  VIII.  P.  II.  171. 

Tetminus,  Filius  Regis  Hybernise.  T.I.  P.I. 
ifo. 

Tdmyngham  (Johannes).  T.  I.  P.  IV.   140. 

Tttonia.  Proclamatio  pro  reftriftione  Felo- 
num.  T.  IX.  P.I.  67. 

Ttonyes  (Walterus).  T.  III.    P.  I.  141,  169. 

TAfled  (Jehannes   de).  T.II.P.  II.   140. 

TAter  (WMietmus).  T.V.P.I.  2f. 

TAtUm  (Lucas).  T.  III.  P.  IV.  iff .  T.  IV. 
P.  I.  22. 

Tttham.  Rearoria.  T.  VI    P.II.  i4f. 

Teiton  (Wittietmus   de).  T.I.  P.IV.   148. 

(Robenus  de).  T.II.   P.I.  f9. 

(Johannes).  T.  II.  P.I.  97.  P.  II.  43, 

44. 

. (Wiltielmus).  T.II.  P.II.  171. 

(Johannes).  T.  II.  P.  III.  89,   lof. 

(Johunnes).  T.III.  P.  I.  119. 

(Thomas).  T.III.  P.II.  47,  73,  iif , 

117,   119,    120,    121  ,    122,    123,    ijj, 

If2. 

(Guitlielmus).   T.  III.  P.  II.   f  9 ,    70, 

76,    III. 

(Thomas).  T.III.  P.III.  4,f,  12,27, 

28  ,  43  ,  48,  j-3  ,  88  s  104,  108. 

•  (Robertiis).  T.  III.  P.III.  127. 

(Johmnes).  T.  III.  P.  IV.  41. 

(Robertus).  T.IV.  P.IV.  176,   179. 

(Johannes).  T.VII.  P.I.   189. 

TAton  (Reftoriii  &  Ecclefia  de) ,    in    Comi- 

tatu  Northurabrix.  T.  VIII.  P.II.  f4. 
Tettwett  SanBi  Nicholai.    Reiftoria.  T.VI.P. 

IV.  8. 

Tettwelt  Beati  Mari^  (Reaoria  de).  T.VIII. 
P.  III.  228. 
.    Telwet  (Richardus).  T.VI.  P.II.  194. 

Tetyng  (Willietmus  de).  T.  II.  P.I.  3f. 

Ten  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  162. 

TiH  Markemi  (Uominus  de).  T.ll.  P.I.  2. 

Teiixm  (Arnatdus  </?).  T.  I.  P.  III.  43. 

Tenamii  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  f. 
.    (Lodericiis) .  T.  IV.    P.   IV.  34. 

Tencotes  (Thomas  de).  T.II.  P.II.  ^J". 

(Thomas).  T.  II.   P.  II.  100. 

——  {Xhomas).  T.II.  P.IV.  99,  147, 


Tencotes  {Willielmus) .  T .IV .  P.  II.  1*4. 
Tendoins  (Bernardus  de).  T.V.  P.  I.   iii. 
Tener  (Galfridus).  T.  IV.  P.III.  8f. 
Tenes  {Ingramus  de).  T.  I.  P.  II.  jj, 

(Stefhanus).  T.  I.  P.III.  40. 

Teneftus  (Longarius  de).  T.l.  P. III.  42. 
Tenn  (Richardus).   Commiflio    ei  diredta.  T. 

VIII.  P.II.  142. 

-  (Richardus).    CommiflTio    ei  diredla.  T. 

VIII.  P.III.  iif. 

. —  (Edwardus).  Ofticium  ei  conceflum.  T. 

IX.  P.  I.  76. 

Tenne  {Henricus  atte).  T.  III.  P.  I.  f6. 

(Petrus).  T.III.  P.II.  j8. 

-  (Hugo  &  Robertus).  T.IV.  P.I,  y^. 
Tenntl  (Doaor).  T.IX    P.III.  99. 

. (Gerardus).  T.IX.  P.  III.  113, 

Tenner  (Edwardus).  T.VII.  P.I.  117. 

— —  (Edwardus) ,  Miles  ,  juftitiarius  ad  Pa- 

cem  confervandam  in  Comitatu  Oxonix. 

T.VIII.  P.  II.    13. 
Tenort  ijacobus).  T.  VII.  P.  II.  40. 
Tens  (Johannes  de).  T.  I.    P.  IV.   144. 
Tinton  (Willietmus  de).  T.I.  P.  III.  98,  104; 

(Witlielmus).  T.  III.    P.  I.  7. 

.  (Nichotaus).  T.  IV.   P.  IV.  13;. 

{Walterus).  T.  IV.  P.  IV.    if»,   198, 

199. 

(Johannes).  T.IV.  P.  IV.  199. 

(Edwardus).  T.VI.  P.IV.  162, 

Vicecomcs  {Thomas).T.  VII.P.  II.  i8j, 

184  ,  188,   209 ,  216. 

— ^—  {Emanuet) ,   obinet    Officium    Scruta- 

toris  in    Porta   Villx   dc    Kingfton   fuper 

Hull.  T.  IX.  P.  II.  86. 
■  (Richardus).   Ofiicium  ei    concefluin.' 

T.  IX.  P.  II.  86. 
Tenton  (Canonicatus  de)    in   Ecclefia   Cathc- 

drali  Eboracenfi.  T.IX.  P.  III.  90. 
Tfenwicke   (fohannes).   Commiflio   ei    direfta. 

T.VIII.P.  I.  80. 

(Wiltietmus).  T.VIII.  P.II.    13, 

(Johannes),   Milcs.  T,VIII.P,  II.  13; 

— —  (Wiltielmus).   Penfio    ei    conceflia.  T. 

VIII.  P.  II.  22. 
— —  (Johannes) ,    Eques  &   Baronettus.  T. 

VIII.  P.  III.  47.    Commiflio  ei   diredta. 
ibid. 

-  {Johannes),V.q\ies  &  Baronettus.Com-' 
miflio  ei  diredta  tangens    Recufantes.  T. 

IX.  P.  II.  162. 

Tenwyk  {Johannes  de).  T.II.  P.II.  108,115^ 

180. 
— —  (Johannes).  T.II.  P.IV.  ij-6,  204. 

(Johannes).  TIU.  P.  IV.   143. 

(Henricus).  T.V.  P.I    46,  47. 

(Henricus).  T.  V.  P.  II.    iS,  33,  34^ 

36,  j-o,  74,  89. 

(WilUelmtis).  T.VII.  P.II.  116. 

(Johannes).  T.  VII.  P.  III.  38,  41,95. 

Tenys  (Jacobus).  T.  V.   P.  I.  90. 

(Jacobus  Sc   Rogerus).    T.  V.  P.  I    139, 

141.   P.  III.  f. 

(Thomas).  T.V  P.IV.  62,  71. 

Teoda  Cardinalium,  (^c.  T.I.  P.II.  22^,237. 
Teodorum  alfignatio  pro  le  Herbingers.  T.  IX. 

P.  III.  97- 
Ter  (Sanch.)  Senefchallus.  T.I.  P.I.  ij-/. 
Terar  (Witiietmus  de).  T.IV.  P.  IV.  104. 
Teraiofco  (Alfhonfus).  Officium  ei  concefliim. 

T.VIII.  P.II.   162. 
Terabofcus  (Alphonfus).  T.VII.  P.  II.  Iji. 
Terandi  (Guitlielmus),  T.  I.  P.  III.   j-i,  j-j, 

Sf- 

.  (Bertrandus).  T.  II.  P.  IV.  107,    i8j-. 

(Alfonfus),  Coronel.  T.II.P.IV.  194. 

(Francifcus)  T.III.  P.II.  62. 

Terando  (Don),  Comes.  T.III.  P.  III.  j. 
Terarii  (Petrus).  T.I.  P.III.  38. 

(Francifcus).  T.III.  P.  III.  21. 

Terbas  (Robertus).  T.II.    P.  I.  f2. 
Terby  (Johannes).  T.IV.  P.II.  133. 
Terdinandi  (Stephanus).  T.I.  P.II.  237.' 

(Johannts).  T.III.  P.  III.  40. 

• (Gundifalvus).  T.V.  P.IV.  ij-^. 

Terdinandus ,  Frater    Rcgis    Caftellx.  T.  VI. 
P.L  149. 

Romanorum  Imperator.  T.  VIII. 

P.III.  169. 

Tere  (Drew  de).  T.I.  P.II,  211. 
Tere  (Duranda).  T.IV.  P.  III.  93. 

-  (Matthius).  T.IV.  P.  III.  137. 
Terendrauth  (Matcotmus  de).  T.  I.  P.  III.  66. 

•  (Duncanus).  T.  L  P.  IV.  124. 

Terentin  {Jobannes  de).  T.  I.  P.  I.  1 10, 

(Atexander).  T.  I.  P.  I.   188.  P.II.  Ji; 

(Johannes).  T,III.  P.IV.  121. 

Terentinat    (Bartholdus).   T.  I.  P.  III.  4^.  P. 

IV,  8. 
Tnet  (Johannes).  T.IV,  P.IIL  64,  i6j. 

Teret 


aU^    INIX.  TOMIS    FOEDERUM    CONTINENTUR. 


III 


Tmt  {Claude).  T.V.  P.IV.  loo. 

ferges  {Giibertus  &  Duncanus) ,  Filii  Galwe- 

norum.  T.  I.  P.  III.    loi. 
rergifton  {Dx-viu}.  T.VII.  P.I.  119. 
Tergufii  {Richardus).  T.V.  P.IV.  190. 
terii.     Vide  Mercata. 
lerihy  {wdMmus  de).  T.  II.  P.  III.  119. 

(Johames).  T.II.  P.III.  ijz. 

. (Johcmnes).  T.  III.  P.  II.  200. 

{KicharJus  8c  Thomns).  T.  III.  P.III. 

iz. 

{NichoUus).  T.  iri.  P.  III.  14.5. 

{Willielmtts).  T,  III.  P.  III.  190. 

{Thomai).  T.IV.  P.  II.  7+. 

{Willielmus).  T.  III.  P.IV.   147,  i;o, 

ijohannes).  T.IV.  P.IV.  if^. 

Fericient  {Johannes  de).  T.  I.  P.III.  38, 
Tsrier  {Hugo)    T.IV.  P.  II.   if6. 

— —  {Johcmnes) ,  Dominus  de  Fontenay.T. 

iV.   P.  III.  39. 
■£erinchurft  {Cockpnole) .  T.  VII.  P.III.  41. 
Feriol  {IVillielmtis).  T.II.  P.  IV.   100. 

{mlLielmus).  T.III.  P.  I.  15^. 

Ferioli  {Stephanus).  T.  11.  P.I.  17,  1;,  17, 

18,  8f. 
Veriolus  {Johannes).  T.IV.  P.  III.  197,  19S. 
Ferion  {WilMmus).  T.  I.   P.  I.  141. 
Ferkjn  {Johannes).  T.  IV.  P.I.   194. 
Ferlandini  {RoUndusj.  T.  V.  P.  II.  67. 
Fermiand  {Hicholaus).   T.  I.  P.  IV.  37,  38. 
(NichoUus^.l.l.  P.IV.   III,  112, 

III. 
T-rrmle  {Michel).  T.V.  P.IV.  100. 
Ffrmenfi!  Epilcopus  (R.).  T.  I.  P.  IV.  39. 

{Adxm).  T.  II.  P.  I.   133. 

Fermer  {Johannes.)  T.  III.  P.  1.  j6.  P.  IV. 

69. 

{Johannes).  T.  III.   P.  III.    170. 

.  {Johannes).  T.III.P  IV.  141. 

■  {Witlielmus).  T.VI.  P.  II.   ij-p. 

. (Johannes).  T.VI.  P.  IV.   3.   8. 

Fer/net  {Petrus).  T  II.  P.IV.   iSy. 
¥ermon  {Rohrtus  de).  T.  JII.  P.III.   176. 
Fernand  Galfridi  (Johannes).  T.V.P.II.  148. 
Fernandi  {Johannei).  T.I.  P.  II.  157. 

■'  {Benediaus).  T.W.  P.IV.   iii. 

(Egidius).  T.III.  P.II.  6i. 

(Mathius).  T.  III.   P.  II.  91,   114, 

xif,   116,   119,    izo,   iiz,   113,   131. 

(Garfias).  T.Ul.?.ll     115-,    119, 

120,   122. 

(Johannes).  T.III.  P.  II.  208. 

^   (Johaunes).  T.III.  P.III.  8.  lo,  99, 

102  ,  103. 
— —   (Petrus).  T.III    P.  III.  78,  III.  P. 
IV.  46,  69. 

(Didacus).  T.III.  P.  IV.  68. 

(Alfonfus    8c   Benedians).    T.  III.   P. 

IV.  69. 

•   (retrus).  T.IV.   P.  I.  4J-. 

■  [Didacus).  T.IV.  P.  I.   146. 

--    —    (Rodericus  Sc  VaUfius).  T.  V.  P.  I. 

Fernandia  (Johannes).  T.  IV.  P.  IV.  171. 
Fernandus.  T.I.  P.III.   Iii.  T.IV.  P.1. 139. 
Fernans  (Cotterus).  T.  I.  P.I.  27. 
Fernecare  {Petrusj.  T.  I.  P.I.  64. 
Fernenfis    Epifcopus   adhxrens    Scotis.  T.  II. 

P.  1.  .33. 
Fsrners  (Johannes) ,   Miles,   unus  Juftitiario- 

rum    Regis   ad    Pacem    confervandara   in 

Comitatu  Derbiz.  T  VIII.  P.II.  6. 
F-;rnoile  (Hmricus  de).  T.II.  P.III.   125-. 
Fernyfid-i  {Jacobus).  T.  VI.  P.  IV.   171. 
— —  (Simon  &.  GuiUielmus).  T.IV.  P.III. 

14. 

(Robertus).  T.  IV.    P.  III.  86. 

(Robertus).  T.VI.  P.IV.  9. 

Feroiir  (Adam  le).  T.II.  P.  I.  fi. 
Ferferii  (Andreai).  T.  IV.  P.  IV.   13. 
Ferr  (Reymundus  de  U).  T.I.  P.III.  134. 
Ferrabofco  {A.  de).  T.VI.  P.IV.  134. 
Ferrand  (WiUiclmus).  T.  VII.    P.  11.  6. 
Ferrandelli  {Matthius).  T.I.  P.III.  42. 
Ferrandri  (Petrus.  T.I.  P.II.  214. 

(Lupus).  T.  I.    P.  II.  214.   P.  III. 


«9- 


(Bertrandus).    T.  II.  P.  II.    91.  P, 


III.  174. 

{Martinus).  T.II.  P.  II.   124. 

(Garcias).  T.  II.    P.  II.  14J. 


Ferrant  (Bernardus).  T.  I.  P.IV.  45-. 
Ferrar  (Robertus).  T.VI.  P.III    46. 

{Edmundm).  T.VI.  P.IIl.  49. 

Fcrraria.  (Raymundus  «/t).  T.  I.    P.  II.    163, 

164,   195-.  P.III.  132. 
-—  (Johannes).  T.  I.  P.IV.  93,  94,   12/, 

i6i. 
Terrma.  Litterse  Ducis  ad   Regcm.  T.  VI. 


P.  I.   138.     Litterx   ab    Alfonfo   de    Efte 
Duce  ad  Regem  Anglia:.  T.VI    P.II.78. 
FerrariA  Dux.  T.  V.    P.  IV.  76. 

{Alfonfus  d'Efte).  T.VI.  P.I.  138.  P. 

II.  108. 

(Alfonfus).  T.VI.  P.II.  78,   140. 

Ferrarii  (Petrus).  T.I.  P.  III.   38. 

Ferrariis  (WiUielmus  de).  T.I.P.  1. 123,  130, 

'3'- 

(W.  Comes  de).  T.I.  P.I.  9,16,28, 

S'->  SS>  f6,  j-8,  64,  6,-,  68,  89,  108, 

II I. 

(IV.),  Comcs  Dcrbia:.  T.  I.  P.I.   13^, 

139-  P.II.  92. 

(Comitiira   Margareta).    T.  I.   P.  II. 

ij-6. 

— —  (WiUielmus) ,  Dominus  de  Groby.T. 

I.  P.  II.  199,   221.  P.III.  17,  203. 

-  (Johannes).   T.  I.  P.  IV.    108,  144, 
I9J-,   198,  202,  206.  T.II.  P.I.  1,2,  3  , 

II,  12,  22  ,  23,  39,    127. 

(Hawifia),  Uxor.  T.  II.  P.  I.  f^. 

(WiUielmus).  T.  I.  P.  IV.  208.  T.  II. 

P.  I.  5-4.  P.II.  18,  26. 

(WiUklmus).  T.  II.  P.  II.  121 ,    123, 

161. 

(Robertus).  T.  II.  P.II.   140. 

{Henriciis}.  T.  II.  P.  II.   141.    P.  III. 


3'.  73.  iSi. 
■  (Thomas).  T.II.  P.III.  31  ,  136,  167. 

{Lufus).  T.  II.  P.III.  79. 

(Henricus).  T.  II.  P.  IV.  23,  2f,   26, 

33,   37,  40,  42,  48,  49,  ff,    j-]  ,    62, 
63,  69,  78,   iif,    116,    136,    139. 

— —   (Robertus).  T.II.  P.  IV.  89,   133,141, 
15-3.  T.  III.  P.  I.   I. 

(Johannes).  T.III.  P.  I.  loi. 

{WiHielmiis}.  T.III.  P.I.   loi  ,  121. 

(Radul^hus).  T.  m.P.I.  163.  P.II.  7, 

20  ,   23  ,   24  ,  210 ,   21 1. 

(WiUielmus).  T.  III.   P.  II.  41. 

(Robertus).  T.  III.  P.II.   173. 

(Radulphus).  T. 111.  P.III.  20,49,5-3, 

64 '>  7<^,  78. 

(Robertus).  T.III.   P.III.  fS. 

(Martintis).  T.  III.   P.  III.  5-9,   119, 

179. 

(Johannes).  T.III.  P.III.  83,   133. 

(Henricus).  T.  III.  P.  III.  164,  175-, 

184. 

(WiUielmus).  T.III.  P.IV.  f. 

{WilMmns).  T.IV.  P.I.  106. 

(Edmiindus).  T.IV.  P.II.   130. 

(Edmundus).  T.IV.  P.IV.  36,  80. 

(Egidius).  T.IV.  P.IV.  200. 

.  (Walterus).  T.  V.  P.  II.  172.  P.  III. ^. 

(Thomas).  T.V.  P.  II.  273. 

(Johanms).  T.V.  P.lll.  y6,  64. 

(Dominus).  T.VI.  P.  I.  203. 

■   {U' nlterus ) ,    Dominus   Devereux.   T. 

VI.P.II.120.  P.III.  4. 

(Francifcus).  T.VI.  P.IV.  102. 

(Thomas).  T.VII.P.I.  215-. 

Ferrarines  (de) ,  Canonicus.  T.I.P.  II.  31. 
Ferrars    (Ambrofius) ,    Armigcr,    Efcaetor  in 

Comitatu  Northumberlandige.  T.VIII.   P. 
II.  36.     Littera;  Patentes  ei  diredta:.   ibid. 
Ferre  (Johannts).  T.I.  P.ll.  114. 

(Johannes).   T.  1.  P.  II.  29,  30.  P.  III. 

203.  P.  IV.  84. 

-  {Guido).  T.  I.  P.  III.  99,  104,127,188, 
2of,  206,   207.  P.  IV.   11,   36. 

« {ReginaUus}.  T.  I.  P.II.  f6,  71,  72. 

(Giiido).  T.l.    P.  IV.   107,    113,  140, 

177,   178,  180,  183,   189,  207.  T.ll.  P. 

I.  9 ,   11,   18  ,  20 ,  124,   126. 

{Johawies).  T.IV.P.II.  34. 

(Petrus).  T.IV.  P.III.  14. 

(Edr»ardus).  T.VI.  P.I.   181,  204. 

(Ed-aardus).  T.VI.  P.  II.  194. 

Ferrechat  (CuiUielrtms  de).  T.  IV.  P.  III.  93. 
Ferrero  (Sdvador  de).  T.III.  P.I.  79. 
Ferrers  (Hcnricus)  ,    Baroncttus.  T.  VIII.  P. 

III.  23. 
Ferres  (fhomas).    Commifl'10  ei  direfta.   T. 

VIU.P.  III.  25-3. 
Ferro  (Hieronymus) .  T .VI    P.Il.   117. 
Ferron  (Johannes  le).  T.III.  P.  II.   130. 

{Richardus}.  T.ll.  P.IIl.  26. 

Cfohannes).  T.  II.  P.lll.  166. 

(johcmnes).  T.  II.  P.  IV.  11  ,    21.  T. 

III. P.I.   121. 

■ i  (Stefhmus).  T.IV.  P.  IV.  80. 

F.rrou  (P.).  T.  IV.  P.Il.  5-4. 

Ferrour ,  alias  Publesbiirg  {Edvfardus).  T.  llt. 

P.III.   190. 
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Ypres  de  Ailigatione.  191.  De  Concor- 
dia  cum  Hominibus.  T.  II.  P.  IV.  23. 
De  Confirmationc.  26.  Cum  Comite  8c 
Hominibus  de  Sponfalibus  &  Alligantiis.  J7, 
J5.  Ne  graventur.  42.  De  Subfidiis.  ff . 
Super  Sponfalibus.  62.  De  Recognitione 
Superioritatis  in  Francia.  62,  64.  Super 
Conventione  de  Juramento.  63.  De  Pri- 
fonariis.  74.  Pro  Burgenlibus  diveriarum 
Villarum.  74.  De  Rege  Anglix  Supcrio- 
re  fuo.  ij8.  De  Tradtatu.  108,  1S7.  De 
Periculo  perdendi.  185-.  De  Capitaneo. 
»00.  De  querelando.  201.  De  Matrirao- 
nio.  T.III.  P.I.  8.  Litera  ad  ViUas.  29. 
De'Locuratenente.  42.  Dc  Tradtatu.  42. 
Concordia.  4f ,  46  ,  f  o  ,  f  6.  IJe  Sarra- 
mento.  47.  De  Attemptaiis  contra  Vitas 
Comitis  &  Comitifije.  6f .  De  Tiaftatiis 
Inftruiftione.  67.     Pro  Flandrenfibus.     T. 

III.  P.I.  187,  190.  Pro  Comitifla.P.II. 
J2.  Confirmatio  Trattatiis.  172.  De  Al- 
ligantiis.  f  3.  De  Matnmonio.  94.  De  Ex- 
ceflibus  rcfoimanJis.  iSj.  De  Trattatu. 
1S4.  De  Concordii  fafta.  193.  De  Alli- 
gantiis.  134,  ifS.  Confirmatio.  1S2.  De 
Concordid.  1S2.  De  Pace  proclamanda. 
193.  De  Attemptatis  reformandis.  201. 
De  Pace  proclamanda.  102.  Pro  Januen- 
fibus  de  mcrendo  fub  Rege  8c  de  Sacra- 
mento  coiumdcm.  211.  De  Attemptatis 
reformandis.  T.III.  P.  III.  f.  De  Alli- 
gantia.  f  7  ,  70,  7f.  Pio  Commiflariis. 
143.  Pio  Nunciis.  i4f.  De  Tradtatu. 
ifj,  if4,  if9,  160,  166.  Pro  Locum- 
tenentibus.  i)8.  De  Regardo.  174.  De 
Tiaiftatu.  P.IV.23  ,  jf ,  49,  f 7.  De  At- 
tcmptatis  reformandis.  T.IV.  P.I.^^.j-^. 
De  Conventionibus.  99.  De  Tradtatu.iiy. 
De  Treugis.  ij6.  De  Intercurfu  Mercato- 
rum.  if4,  164,  168,169.  V ide  Burgun- 
dia.  Pro  Burgenlibus  Villarum.  180.  De 
Confirraatione  Treugarum.  192.  De  Se- 
curitatc  Mercatorum.  192.  De  Conferva- 
toribus  Treugarura.19j.De  Treugis.  P.II, 
17  ,  2j,  24,  2f.  Querimonia  de  Treugis 
fraiftis.  P.  I.  J45jf-  De  Qucrclis.  j8.  Su- 
per  Tra£tatu.  61.  De  tradtando.  72,  7J  , 
79.  Pro  Nunciis.  T.IV.  P.II.  37.  De 
tiaftando.  40.  Dc  attemptatis  reforman- 
dis.  40.  Pro  Nunciis  Ducis  Burgandise. 
7j.  De  apparendo  coram  Confervatori- 
bus  Trcugarum.  70,  ^i.Pro  Nunciis  Du- 
cis  Burgundiae.  7J.  Vide  B«rg«?j</i4.  De 
attemptatis  reforraandis.  170.  De  Treugis 
proclamandis.  173.  De  attemptatis  refor- 
mandis.  199.  De  Treugis  prorogandis.  200. 
P.III.  7.  Traftatus  Treugarum.  10.  Vidc 
Biirgundia.  Super  Tradtatu  Inftrudtiones. 
119.  Super  Intercurfu  Meicatorum.  122, 
123,  127  ,  128,  ij^.Tradtatus  Treugarum. 
lyi.     De  proclamatione  Treugarum.  15-4. 
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QJJ  JE   IN    IX.    TOMIS   FOEDERUM    CONTINENTUR.     iij 


thndri».  De  Confirmatione  Treugarum.  T. 
IV.  P.  II.  ij-8.  Pro  Flandreniibus  Li- 
geis  Regis.  T.  IV.  P.IV.  122.  De  In- 
tercurlu.  122,  i2j-.  Super  Tradlatu.  134. 
De  tradtando.  T.  V.  P.  I.  16.  De  Ordi- 
nationibus  modificandis.  21.  De  Flan- 
dris  ab  Obedientia  Regis  per  Burgundum 
reduitis.  27,  ;2.  Comiutus  conccflTus 
Duci  Glouceftriae.  jj.  De  prohibendo 
Commercium.  34.  De  Intercurfu  ad  in- 
ftantiam  Regis  Portugalise.  j-6,  63.  De 
Intercuiiu.  fif.  De  Treugis  prorogandis. 
71.    Super  Intercurfu.  tj. 

TlanJrU  Comes  {BnUmnus).  T.I.  P.I.  30, 
34.  j6,  38,7(5. 

— .  (rerandui).  T.  I.  P.I.  fo  ,   fi  ,  j-6, 

68. 

• (ComitiiTa).  T.I.  P.I.  9. 

■  {Margareta).  T.  I.   P.  I.  fo,    iji , 

irj.  p.ii.  n8. 

{Johnnn»).  T.  I.  P.  I.  sj  ,  yS. 

■  Comes  {Jiioinas).T.l.  P.II.  149. 
{Ouido).  T.I.  P.II.  140,  142.  143, 


170,  206,  23$-.  P.  III.  4,  36,  90,  91, 
118.  120,126,  129,143,  144,  14;-,  1^-3, 
i68,  169,  170,172,  173,  i7f.  176. '77. 
17S,  180,  181,182,  183,  186,  190,192, 
199,  216.  P.  IV.  13,  23. 

{Robertui).i:.\.?.\.  39,  73. 

Filii  Guidonis(R(?^e««i).T.  I.P.III. 


168,  177,178,  199.  P.IV.  23. 

{Johmnes).  T.I.  P.III.   168,  177, 


178,184,  187  ,199.  P.IV.23. 

{Guido).  1.1.  P.III.  168,177,178. 

— V\\\:x.{Margiireta).  T.I.  P.  III. 120. 

{Philifpa).  T.I.   P.III.  ijo,    170, 


'73- 


{lfa6elU).r.\.  P.III.  170,173. 
— —  Comitilfa  {Margareta).  T.I.    P.  II. 
137,  140,  142,   143.  P.III.  4. 

{Ifaiellti).T.\.  P.  III. 143  ,  183  ,186. 

• Comes  {Roiertus).  T.I.  P. IV.  130, 

142,  143,  163,176, 1S8.  T. II;  P. 1.29, 
3f.  «58,  79,132,  133,  I3J-,  i/f,  163, 
164,16;-,  170,  174.  P.II.  4,44,  46,  fj. 

{Ludovicus).   T.II.  P.II.  j-7,  63, 

67,  69. 


i6f. 


{Roiertus)? ilins  Roberti.T.II.  P.I. 

Comes  {Ludovicus) .  T.  II.  P.  II.  79, 
96,  97,  107,  134.  P.III.  27  ,j-i  ,  92,94, 

100  ,   102  ,   104,  loj-,  III  ,    112,     127,     133, 

136, 14^,1  j-2,  164,  i6j-,  190. 

(L.).  T.Il.  P.IV.  37,j-f,  62,63. 


T.III.P.I.  7,4j-,  5-0,  5-6,  j8,  64,  6y. 

67. 
■ —  {Ludovicus).T.\\l.  P.II.  f3,    89, 

94,  102  ,  133,  15-8,17/,  1S2,  1S3,    1S4, 

193,  201. 
— {Ludovicus).  T. III. P. III.  5-6,70, 

74,   109,139,  14J-,  173,  15-4,  15-9,    161, 

162,  174,   175-. P. IV.  35-,  49. 
Tlmdrini  {Guillielmus).  T.IV.  P.III.  177. 
TUtersiury  {Simon  de).  T.II.  P.IIl.   126. 
Jlavigny  {Drien  de).  T.III.  P.II.  87. 
T\azinge  {Petrus  de).  T.I.  P.IV.   13. 
lUxle  (Abbas  de).  T.I.  P.  III.  137, 
Tlaxmen  {Johannes.)  T.IV.  P.III.   19. 
Fiayvilta  {J.  de).  T.I.  P.  I.  60. 
Fleioure  {Roiertus).T.\V.  P  IV.  27. 
Fleiion  {Guilltelmus  de).  T.  III.  P.II.  95-. 
Vleet  {Johannes).  T.VII.  P.III.  21. 
lleet   (Priioni  de  te).     Warrantum  dire£lum 

Cuftodi  hujus  Prifonse.  T.  Vlll.P.IV.y^. 
Fleete  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Lincol- 

niae.  T. VIII. P. II.  j-8. 
Fleetfvood  {Mito).  Penfio  ei  concefla.T.  VIII. 

P.II.    22. 

•  ( iVillielmus ) ,    Miles.     CommifTio 

ei  dire6la  in  Comitatu  Buckingharaix.T. 
VIII.  P.II.  34. 

{Bichardus)  ,   Clericus.    LitterDe  Pa- 


tentes  ei  direCt»  ad  Re£loriam    de   Strat- 

ford  Dioecefis  Norwiccnfis.T.VIII.P.III. 

166. 
■    ■  {Willielmus) ,  Miles ,   obtinet   Offi- 

cium  Gencralis  Receptoris  Curix   Wardo- 

rum  8c  Liberationum.  T.IX.  P.II.  2of. 
•'  {iVillielmus)  ,    Miles  ,    conftituitur 

generalis   l^eceptor    Regiae  Curis  Wardo- 

rum.  T.IX.  P.III.  38. 
Fleg  {Burg  Sanan  Marii  in).    T.IX.    P.III. 

41. 
Tlegg  {Simon).  T.IV.  P.I.  63. 
Fle:.Kng  {Guido).  T.I.  P.I-  60. 

{Mardus).  T.I.  P.II.  30. 

. (mlterus).  T.I.  P.IV.  120.  VidcF/e- 

ming  &  Flemyng. 
Fleming  {Dionyjius).  T.VIII.  P.I.  9. 
*— —  {Dionyfius).  ConcelTio   ei  direila.    T. 

Tom.  X.  P.  IV. 


VIII.    P.I.  76. 

Tteming  {Richardus),  Clericus  &  Prsedicator 
Verbi  Uivini.  T.VIII.  P.I.  91.  Conccs- 
fio   Ipecialis  Commillionis  ei  diredta.  ibid. 

-——.  {Egidius) ,  Clericus,  Artium  Magiiler. 
Litterx  Patentes  ei  dirett*  de  Praefentatio- 
ne  ad  Redtoriam  de  Waddingworth  ,  in 
Diosceli  Lincolnienfi.  T.VIII.   P.III.  86. 

— —  {Dionyfius)  ,  Armigcr ,  Comminarius 
ClaiTis  Regis.  T.VIII.  P.III.  117.  Com- 
mifiio  ci  direfta  ad  examinandum  ftatum 
Clalfis.  iiid. 

{Dionyfius).  Officium  ci  conceiTum.T. 

IX.  P.  I1.20J-.  Vide  Flemeng  &.  Flemyng. 

Ftemingi.  T.ll.  P.I.  Sj-. 

Flemyng  {Roiertus).  T.I.  P.III.  6$. 

{Criftinus).  T.  I.  P.III.  104. 

> {mtlielmus).  T.  I.  P.IV.  5-9. 

. {Batdwinus).   T.II.  P.  I.  70,  77. 

{Giliertus).  T.II.  P.I.  5-2. 

■ {Johmnes).  T.  II.  P.II.  129. 

{Matcolmus).  T.III.   P.I.  6. 

Ijohannes).  T.  III.  P.I.  142. 

{Thomas).  T.III.  P.I.   ij-.  ,  175-. 

O<:o*«0.  T.III.    P.II.  88. 

{David).  T.III.    P.II.  96. 

{Duncmus).  T.III.  P.II.  102. 

{Johannes).  T.III.  P.III.   194. 

{David).  T.IV.  P.I.  66,  68,70,71. 

{Richardus).  T.  IV.  P.III.   163. 

——  {Malcotmus),  Dominus  de  Bygar.T.W. 

P.IV.  31,102,  103,  179,  180. 

{Johannes).  T.IV.   P.  IV.  113. 

Cjohannes).  T.V.  P.I.   179.  P.II.  37. 

{Roiertus).  T.V.  P.I.  184.  P.II.  62, 

77,84.   P.III.  47. 

{DaviJ).  T.V.  P.II.  44,  47. 

{Matcoimus).  T.V.  P  III.  +7. 

{Roiertus).  T.V.  P.III.   15-6. 

(Johsm,ies).T.V.    P.IV.  198. 

(Oominus).  T.VI.  P.III.  97. 

{Thomas).  T.VII.  P.I.   173,  194.    P. 

II.  10 ,  91. 

{Johannes).  T.  VII.  P.III.  38,97.^!- 

de  Ftemeng  8c  Fleming. 

Ftency  {Francifcus).  T.V.    P.IV.  gg. 
Ftefliemonger  {mttielmus).    T.VI.   P.  II.  72, 

73-  ,  .  . 

Flefiivoar   {Bernardus)  ,   Clericus ,    in   Artibus 

Magifter.    Litterx    Patentes   ei  diretlx  de 

Praefentatione  ad   Reitoriam  de  Sudding- 

ton,  in  DicEcefi  Lincolnienfi.  T.VIIl.  P. 

III.  29. 

Ftetcher  {Thomas). /T.IW.  P.I.  176. 

{Francifcus)'  T.V\.  P.IV.   162. 

{Egidius).  T.III.  P.I    211. 

■  {Laurentius).  T.IIl.  P.II.  112. 

{Richardus).  T.IIL  P.II.   161. 

(Richardus).  T.VII.    P.III.  96. 

— —  {Richardus),  Miles.unus  Juftitiariorum 
Regis  ad  Pacem  confervandam  in  Comi- 
tatu  Cumbcrlandix.  T.VIII.   P.  II.  ;-. 

— —  (R/f;ir./«j).  CommiiTio  ei  direfta  in  Co- 
mitatu  Cumberlandise.T.  VIII.  P. II.  144. 

-■         {Richardus)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma-  ' 
gifter.  LitterK  Patentes  ei  direftx  de  ?xx- 
fentatione   ad   Portionem    Uiaconatus    in 
Ecclcfia  de  Holgate  ,    in    Comiiatu  Salo- 
pia;.   T.VIII.  P.III    281. 

— —  {Georgius).  Officium  ei  conceiTum.  T. 
IX.  P.I.  76. 

-— {Richardus)  ,  Clericus,  Artium  Magi- 
fter.  Littcrse  Patentes  ei  diredlx  de  Prx- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Caftro  Richar- 
di  ,  five  Richards-Caftle  ,  Dicecefis  Herefor- 
dienfis.  T.IX.  P.  II.  91. 

— -  (  Wdlietmus) ,  Clericus ,  Artium  Bacca- 
laureus.  Litterje  Patentes  ei  dircftaE  de 
Praefentatione  ad  Vicariam  de  Orlcton  ,  in 
Dioecefi  HereforJienfi.  T.IX.  P.  II.  140. 

■  {Johaunes).  OfHcium  ei  conceflura.T. 

IX.    P.II.    20J-. 

Fletchvile  {tienricus).  Comm\(^io  ei  direfta  in 

Comitatu  DerbicK.  T.VIII.  P.II.  144. 
Flete  {Johannes  de).  T.II.    P.I.  37. 

{J-hannes).  T.II.  P.IV.  43. 

{IViilielmus).  T.IV,  P.I.  45,  144.  P, 

II.  26. 

{Simon).  T.IV.P.II.  109,  141. 

. {Thomas  &  Witlietmus).  T.IV.  P.IV. 

.63. 
Ftoe.  Vicaria.  T.IV.  P.IV.  49,    loj.     Re- 

(ftoria.  1 14. 
Fletemck  {David).  T.I.    P.  IV,  144. 
Fletevood   {iVMielmus).    T.VI,   P.IV.    ij-2, 

Fletham.  Locus  fic   vocatus   ,    in  Comitatu 

Northumbrix  fitus.  T  VIII. P. II.  5-4. 
Fletigm  (?etrus).T .\\\.  P.II.   118. 
Fltury  {Girardus).  T,V.  P.IV.  96. 


Flex  {Alexmder).  T.III.  P.III.  107. 

Fiexney  {Thomas),  Juftitiarius  ad  Pacem  con- 
fervandam  in  Comitatu  Oxoniae.  T  VIII 
P.Il.  13. 

Fticlic  {Nathaniel)  ,  Clericus ,  Theologisc  Bac- 
calaureus.  Litterse  Patentes  ei  dire£l:a:  dc 
Pr.Tifentatione  ad  Recloriam  de  Haiding- 
ham,  in  Dioecefi   Norwicenfi.  T.VIII.  P. 

111.  168. 

Fiifco  {Ottoionus  de).T:\.  PIV.  78. 

{Carotus).  T.II.  P.  I.  j-o,  8f. 

• {Nichotinus) ,    didus   C.%rdinalis   de  Jii- 

nua.  T.II.  P.III.   146,148,  ij-i,ij-2. 
{Nicholaus).  T.  II.  P.  IV.  39,40,41,' 

61  ,  63,66,  76,  97,  106,  117  ,  121,  140, 

164,    i6j- ,   167  ,  1S9,  197. 
— —  {Gairiet ,  Amhonius ,  Gudlielmus  &  Jo- 

hannes  ,Y\\\\).  T.II.  IMV.40,  197,   198. 

T.IIL  P.I.  23,  j-7. 

{Anthonius).  T.  III.  P.II.  1-^9. 

{Opiz.o).  T.IV.  P.  III.  66,' 118. 

■ {Nichotaus) ,   Epifcopus  Cardinalis.    T, 

VI.    P.I.    200. 

Flifcoialdis  {tiieronimus  &  Leonardus).  T.VI. 

P.II.  82 
Flifinngi.  Pro  Philippo  Sidnev,  Milite,    Gu- 

bernatore.  T.VI.   P.  IV.  igj-. 
Ftoir  {Stephanus  de  la).  T.IV.  P.II.  195-, 
Florali  {Thomas).  T.III.  P.III.  j-6. 
Flore  {Rogerus).  T.IV.  P  I.  88. 

(Rogerus).  T.  IV.  P.  II.   143,  145-. 

■ {Rogerus).  T.IV.  P.  IV.  20. 

Flore  {Gerardus  lipilcopas  de  Sanffo).  T.  IV. 

P.i.  124,  116,  127,    128,  146. 
Florenfon  {Pelegrinus) .  T.III.  P.  IV.  l6j-.   T. 

IV.  P.II.   II. 

{Petegrinus).  T.IV.  P.IL  7^. 

Florent  {Ramerius  8c  Gernerius  de).  T.I.P.II. 

204. 
Ftorentia  {Jacoius  de).   T.II.  P.  I.   loj-,!!!,- 

112,  187  ,  iSS  ,  190, 191. 

{Francifcus  de).  T.  II.  P.I,  if^. 

{Aitdr^as  de).  T.  II.  P.II.  i8j-,    P. 

111.  39. 

{Johannes  de).  T.III.  P.I.  212,    25-: 

{Petrus  de).  T.IIl.  P.II.   145-. 

Ftorentia.  Pro  Univeiiitate.     T.II.  P.  I.    139.' 

Pro  Nunciis.  T.  III.  P.  III.  49.  De  Pro- 
teftione  coutra  Papam.  j-j-.  De  tradtan</o 
cuni  Conimunitate.  177.  Pro  Mercatori- 
bus  lupcr  Pecunia  mutua'.a.  T.V.  P.  III. 
62.  Super  Solutione  aiitx  Pccunix.  63. 
Appun6tuanieiita  Inte-cursus.  P.IV.9.  De 
communicando  cum  Florentinis.  26.  Lit- 
tera  Ducis  ad  Regi;m  Angli^.  T.VI.  P. 
III.  12S.  Licentid  pro  JVlercatoribus.i^o. 
Pro  Petro  ALrtini  Vermigli  Ilorentiiio 
Annuitas  quadraginta  Marcarum.  165-.  Pro 
Anthonio  Guidotti  Mercatore  Proteitio. 
171.  Pro  Cofmo  Medices  Duce  Acquie- 
tantia.  P.IV.  128. 
Florentia  Dux.  T.VI.  P.III.  128. 

{Cofmo  Medices).   T.VI    P.  IV.   128: 

Florentii  (aeftoria  SaniU).   T.VI.  P,IV.46. 
Florentini  Mercatoref.  T.I.  P.  II.  43. 
Fiorentinus  (CardinaliF).  T.III.  P.IV.106. 
Flori  {Richar.ltts  de).  T.IV.  P.  IV.  77. 
Flongus  {Wtllielmus).  T.VI.  P.I.   208. 
Ftorilegium   Epijrammatum    Gncorum.     Con- 

ceflio  ad  imprimendum  8c  edendum  deauo 
hunc  Libruni.  T.  VIII.  P.III.  231. 

Florimer  i^Gerardus).  T.VI.P.II.  42. 

Fiors  {Johatmes).  T.II.  P.I.  142. 

Flote  {Petrus  de).  T.I.P.III.  194,197,108. 
P.IV.  8,   13. 

-  {Guillielmus) .  T.I.  P.IV.  76. 

(Guillidmus).  T.II.  P.I.  39,  45-. 

(Guitlieimus) .  T.  II.  P.II.  136,137; 

(Johannes).  T.II.P.III.   12$-. 

{Stephanus).  T.  IV.  P.  II.   ij-o. 

Ftougny  (Ytierus  &  Stephanus.T .\\\.V.\.igol 
F.oure  (fohannes) .  T.  IIL  P.III.  83,133. 
Flower  {[ViilielmHs) .  T.  VI.  P.  IV.  38,  u/. 

(Rirar.i:'!).  T.VIII.  P.  II.  21. 

(Rogerus)  ,   Clericus  ,   Capellanus  Gu- 

lielmi  Seymoiire  ,  Miiitis  ,  Domini  Bellocam» 
pi  8:  Comitis  HertforUiA.  T.III.  P.II.  38, 
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Conventionis  fufpenfionc.  120.  Pro  Nun- 
ciis.  13J- ,  147  ,  148  ,  ij-o  ,  ij-p.  De  Traftatu. 
149,  ijo,  ij-7,  164,  i6j-.  Contra  Claf- 
fem  &  Regem.  173,  &c.  178.  De  Guer- 
ra.  173,  187.  Dc  Traftatu,  190.  De 
Regno  vendicando.  192.  De  Vicario  con- 
ftituto.  192.  Super  Guerra.  196.  Invafio 
procraftinata.  198,  199.  De  injuria  into- 
lerabili.  200.  De  Trcugis.  P.  IV.  3, 
8.  Revocatio  ceflat.  16.  Dc  prjeten- 
fo  Rege.  16.  De  Pace.  14.  Revocatio 
Potertatis  traftandi.  28.  Pecunia  de  Ca- 
mera  Papx.  38.  Dc  Tradatu.  39 ,  40, 
De  traftindo  non  ut  Rege  Francix.  39. 
Cum  Philippo  de  Valefio.  49,  61,  64.  De 
pracvaricatione.  6^.  Super  Titulo.  6j-,  66, 
71.  Relponfio  Provocationi  Regis  An- 
glix.  80.  Treugarum  forma.  83.  Publi- 
catio.  84.  De  Pacc.  97.  Dc  Tiaiftatu. 
100.  De  Treugis.  104,  106.  De  Homi- 
nibus  ad  obedienliam  admittendis.  iio. 
De  Treugis.  112.  Super  Pacc.  121.  T. 
III.  P.  I.  69.  Contra  invafioncs.  114. 
De  Tradatu.  T.II.  P.IV.  uj-.  De  Do- 
nationibus.  126.  De  Treugis.  127.  Dc 
Locumtcncnte.  131.  De  Honore  Con- 
ceflb.  131.  Dc  fimulatione.  133.  De  Treu- 
gis  violatis.  133.  De  cajstis.ijd.  Crefly 
vi£loria.  loj-.  Dc  Treugis.  141 ,  144,  lyj  , 
ij-6,  162.    De  Pacc.  144,  ij-o,  164,  i6|-, 

169,  174.  De  Diffidando  i^f.  De  Lo- 
cumteuente.  I7J-,  177.  De  injuriis.  179. 
Dc  obedientia.  180.  De  Treugis.  182 , 
188.  De  caufa  Guerrx.  19 j.  De  profi- 
cifcendo  contra.  191.  Dc  Pacis  Mediato- 
ribus.  199.  De  Trattatu.  206.  De  Prifo- 
nibus.  T.III.P.  I.  9.  Parati  ad  Prxlium. 
II.  De  Conftabulario  capto.  ij.  De 
Treugis.  jo,  J4,  j6 ,  38,  39.  Dc  Pace 
&  Trcugis.  39 ,  40  ,  44 ,  47  ,  48  ,  j-2,  j-9, 
68,  69,  72,  73,  74,  82,  83,  8j-,  91, 
94,  9J-,  96,  100,  loi.  Rex  in  Tradtatu 
delufus.  109.  De  Treugis  in  partibus  Ca- 
leili.  110.  De  Dclufione.  122.  Trafta- 
tus.  12J-.  Johannes  Rcx  in  Anglia.  ijj. 
De  Trcugis  bicnnalibus  Burdcgaliz.  ijj, 
137,  140.  De  Reforraatione.  147,  160, 
161,  164.  Dc  Prifonariis.  14J,  ij-8.  Su- 
per  captione  Regis.  161.  Pro  Medico. 
161.  De  proclamandis  Trcugis.  16 j.  Ob- 
fcrvandis.  i6j.  De  Pace.  164.  Pro  Con- 
trarotulatorc.  139.  Pro  Bouflkaldo  Prifo- 
nario.  140.  Supcr  Negotiis.  141.  Pro 
Carolo  de  Bloys.  142,  ij-^.  De  Obfidi- 
bus.  160.  Super  Captionc.  164.  Super 
Financia  Archiepifcopi  Cenemenfis.  169  , 
180.     Pro  Domino  de  Derval  fuper  Pace. 

170.  Rex  in  Caftro  dc  Somerton.  176, 
iSj-.  Super  cuftodia  Rcgis.  176,  177.  De 
Treugis  cxpiratis.  177.  Pro  Domino  Dau- 
bcny.  178.     De  Nunciis  a  Nobilibus  Lin- 


dilatione  in  pecunia  folvcnda.  70.     Supcr        gux  Occitanae.  178.     Trcugas  Burdegalen. 

Cuftumariorum  exadione.   70.     Marelcal-        '  -'  '-     ■°-      ^"    '>'■—■■-    ^- 

lus.  77.     Ad  Parliamentum.  92.     Procura- 

tor  in  Curia.  9'-     D^  injuriis.   94.     Su- 

per  Attemptatis  8c  Pace.  97.     Dc  excefli- 

bus  in  Aquitania.  99.    De  Pace.  102.    Dc 

fupervilione.    102.     Arcftanda.   loj-,    iii. 

Violatio  juris  Parium.  114.     Super  inva- 

fione.  I  if .     De  Pace.  1 18  ,  1 19  ,  120.  Dc 

arcftando.   126.     De  trac^ando.  132.     De 

Treugis.   133.     De  traftando.      134.  Ifa- 

bella  Regina  ad  Franciam.  ijj-.  Agriamen- 

tum   mediantc   RegeacTicugx.ij8.De 

Homagio.  141.     De  Edwardo  Principe  Sc 

IfabeUa  Rcgina  in  Francia.  147  ,  148.    E- 

pifcopus    Norwiccnfis    tcmetc    concordat 

cum  Francia.  iJ-2.      Super  geftu  Ifabells 

Reginx.  ij-^.     De  Gravaminibus  Francix. 

161.  De  arcftando.i6j,  164, 166.  De  Tra- 

Ciatu.  172,   179,   180,   181.     Super  con- 

cordia.  i8j-.    Traftatus  fuper  Diflenfioni- 

bus  in   Vafconia.    i8j-.     Ratificatio.    187. 

Obfervanda.  190,  194.     De  petendo  Reg- 

num.  P.III.  13.    De  Areftationc.  14,  18. 

De  deareftatione.  20.      De   Homagio  &c. 

Ambiani  conclufo.  27,  29,  32,  jj- ,  36, 

61  ,  63.   Super  Negotiis.  3f.     Super  pro- 

ceflu   MufteroUcnfi   refumendo.    36.     Su- 

per  Traftatu   Petragoriccnfi.    37.     Refu- 

mendo.  108.     Supcr  Rcquefta  Ambiancnfi. 

41,  46,  48,  j-o.     Supcr  fponfalibus.  42. 

68,78.  Dc  Traaatu.  f6.  Dc  Acquictantii 

fuper   compotis.  66.     De  concordia.   68. 

De  AUigantiis.  71.    De  Pace.  77.    De  vi- 

iloae.  77.    Pro  Nunciis.  93,  m. 


fcs   continuandx.    180.     De    Nunciis    Ci- 
vitatum.    181.     De   Nunciis     Magnatum. 
182.     Super   Pcrfonis    recedentibus.    i8j. 
Super   Vino  pro    Rege.  i8j.     Supcr  cu- 
ftodia.    i8j,   184.     Deiufus   in    Traftatu 
Belia   parat.    i8f.      Pro   Sccretario.    iSf. 
Super    Ncgotiis.    1S9  ,    191.     Convcntio 
Conftabularii  fuper    Caftris    demolicndis. 
190.      Supcr   captione   Regis.   19J.      Pro 
FamiUaribusPrifonis.  194.    De  Regc  a  Ca- 
ftro  de   Somerton   amovendo.    194.      De 
Regc  ad    Caftrum  de   Berkhamftcd.  194, 
I9J-.    Ad    London.    197.     De    invafione. 
19S.     Dc  Regc  ad  Turrim.  100.     De  Ec- 
clcfiafticis  non  moleftindis.  100.    Pro  cu- 
ftodia.  200.    Treugs  Carnoti  captx.  201. 
De  Confervatoribus.  201.     Tractatus  mag- 
nx  Pacis  Bretigniacx.  201,210,  11 1.  Ue 
Trcugis  proclamandis.     209.  Litera  Regis 
ad  Rupellenfes.  210.     De  Paflagio  ad  Ca- 
lefium.  210.     Supcr  Ducatu  Britannix  pro 
Carolo   dc   Blefis.   110.      Pro   Comite   de 
Tankervile.   110  ,    217.     Super    Treugis. 
213.     Ad  RuppeUcnfes  Litcra  Regis.  iij. 
De  Treugis   reformandis.  214.     De   Tra- 
dlatu   Brctigniaco.    214.     Liccntia   Carolo 
dc  Bloys  apparcndi  coram  Rcgc.  aif.  De 
Queftionc  inter  Bloys    8c    Montfort.   2ij-. 
Pro  Duce  Aurelianenfi.  216.     Pro  Domi- 
no  dc  Albigny  prifonario.  216.     Pro  Du- 
cibus     Bituricenfibus    &     Andegavcnfibus 
obfidibus.  117.     Pro   Epifcopo  de  Noion 
Prifonario.  iiid.    Pro  Domino  de  Tancar- 
viUe.  Hid.    Dc  Treugis.  n8. 


Trancia,  8cc.Traiaatus  Bretigniacus  Calefiira- 
tificatus.  T.  III.  P.  11.  3,  6,  7,  8 ,  9. 
Trattatus  Bretigniacus  proclamandus.  10. 
De  Tcrris  liberandis.  10,  ij ,  23,  24. 
Rcnunciatio  Rcgis  Angliac.  12,  17.  At- 
tcftatio  Nuncii  Papx  de  eifdem.  ij. 
Traftatus  Bretigniacus  confirmatus  per 
Delphinum.  19.  Proteftatlones  fuper  .\l- 
ligantiis.   20.     De  coiidu£tu  ad  CalLfium. 

21.  Obligatio    Regis    de     Redcniptione. 

22.  Hoftagia.  22.     Renunciationcs.   22 , 

23.  Super  libcratione  Fortalitiorum.  2j  , 
2f.  Dc  RcbeUibus  contra  Pacem  repri- 
mcndis.  if.  Obfidcs  Regis.  16  ,  27  , 
28  ,  29.  De  Hberando  captos  ad  Poytiers. 
27,  28.  De  Bannitis.  31.  De  Studen- 
tibus.    31.         De    Ecclefiis    reftituendis. 

31.  De   nihil  procurando  contra  Pacem. 

32.  Pro  Comitc  de  Salebruchc.  32.  Dc 
Obfidibus.  32.  De  Fortalitiis  liberan- 
dis.  jj.  Nobilitas  conccfla  per  Primo- 
gcnitum.  J4.  A  Calefio  Rcx  dccedit. 
34.  De  Obfidibus.  3J-,  37,38,  39,42. 
De  Capitaneo  Gencrali  per  Regem  An- 
glia:.  j6.  Super  Redemptione  Regis.  36, 
37.  Pro  Duce  Andegavia:.  37,  4J  ,  44, 
60.  Pro  Ducibus  d'Orleans  ik.  Berry.  jS. 
Venditio  Jacobi  de  Burbon.  jS  ,  j^j.  1'ro 
Duce  d'Orleans.  j8,  j-2.  Pro  Duce  dc 
Berry.    4J.         De    Obfidibus.   4j  ,    j-j-  , 

59,  7'.  7^.  7f.  76,  77.  78.  J9.  80, 
81,  88,  92,  9j.  9J-,  97,  98,  99, 
100,  102,  lof,  106,  107,  108,  126, 
127,  128,  129,  ijo,  IJ4,  ij6,  137,  141, 
143,  144,  ij-j  ,  ij-f,  160,  176,  182,188. 
PiiSavia,  BeUeviile,  Fcodum  dc  Thouars 
&   Infulce   adjacentes  tradit  Regi   Angliae. 

46,  71,  76,  104,  107,  1J4.     Lt  Bigorre. 

47,  71.     Super  ConcclTionc  Executorum. 

49,  fo.  De  Commiirariis  ad  recipiendum. 

49.     Contra  Malefattores  eX  rapto  viven- 

tes.  f o.     De  rcdemptione.   f& ,  j-8.    Pro 

Archicpifcopo   Senenfi   Prifonario  acquie- 

tantia.  j-^  ,  j-8.     Pro  Regiaa.fS.     De  Rc- 

demptione.  68,  69,  70,  72 ,  7f,  84  ,  8j", 

106,  107,   108,  109,  1J4,  142.      'Tradta- 

tus  cum  Ducibus   AureUanenfi  ,    Andcga- 

venfi,    Bituricenfi  &  Burbonias.   71,  71, 

74,  76.     Super  venatione  in    ForeftJ   de 

Crefly.  82,  87  ,  97.    Pro  Rege  in  Anglia, 

84.     Super   Receptione.    84,      Caftra   dc 

Chifec  &  dc  MeUc ,  de  Chivray  &  de  Vil- 

le  Neuve  concefla  pcr  Ducem  Aurelianen- 

fem  Thomx  Filio  Regis  Angliac,  94.,  9^, 

lij,     Dc  Partu  Rcginae.  I  ij.     Super  cap- 

tione  Regis,  iij,  114.     Pro  Ambafl"iato- 

ribus.  ij6.  ContraGuerramFacicndam.140, 

Confcederatio    cum    CaftcUa    contra    Aa- 

gliam.  148,  ij-7.     Pro  Pincerna  dc  Vinis 

remittendis.  ij-f.  Rex  Anglix  refumit  Ti- 

tulum   Francias,  1^7.     De  Terris  conque- 

flandis.  if9,     De  Pace  diflbluta.  1^9.  Su- 

per  invaiione.  162.     Angliam  delere  mini- 

lantes.  i6f.    Confocdcratio.  186.    Dc  Pace. 

191.     De  Guerra  profequcnda.  lyf.     Con- 

tra  invafioncm,  196.     De   Tradtatu   fuper 

Pace.  210.     Obfides.  T.lIl.P.III.  11,  Pro 

Johanne   dc    NcvyU   Ptiionario.    ij  ,    17. 

De  loco  eligendo  pro  Concordia.  ij".  Pro- 

curator  Ducis  Andegaviae  fupcr   Pace.  16. 

De   Locumtcncnte.  21.     Dc  Pace  mcdian- 

te  Nuncio  Papa:.  22.     FormaTreugarum. 

2j.  Confervatores.  24.    Pio  Comite  Sandi 

Pauli  Prifonario.  2f.     De   Pacc  &  Treu- 

gis.  2J-.    Pro  Commiflariis.  26.     DcTicu- 

gis.  28,    30,    31,  32.     De  Treugis  pro- 

daraandis.  jj,  34.  Memorialefuper Treu- 

gis    Nuaciorum  Papi.   jj.     De  Treugis. 

33»  34"  37-    Pro  Ducibus  Andcgavix  & 

Burgundix.  37,  41.     Dc    Pace.   j8,    41. 

Treugse.  41,  42.     De  Reftitutionc  Caftri 

Sandti  Salvatoris.  4j ,   44,   48,  49.     De 

Treugis.  43.     De  Bonis  arcftandis.  44.  De 

Pace.  4J-,  47.     De  Treugis  proclamandis. 

4f.     De  Conventionibus.  4J-.     DeTreugis 

proclamandis.  49.    Pro  Prifonario  Domi- 

no  dc   Poys.  49.     De  Trcugis  reforman- 

dis.  f3  ,  j-^.     Obfides  FiliiCaroli  de  Eloys. 

f4.,  61.     De  Tradtatu.  j-8.     De  invafione 

Francorum.  ^9.     Supcr  Trcugis.  72.     De 

Tradatu.  73,  90.     De  invafione.  82.    De 

conduftu  concedendo.  90,    Super  Caftro 

Sanfli   Salvatoris  GaUicis  tradito ,  procef- 

fus  militaris.  96.     De  TraiSatu.  97.    Pro 

Ambafliatoribus.  97.     De  dolo  in  traftan- 

do.  102.     De  Tra<iatu  cum  Petro  de  Bar- 

re.  loj.     Confoederatio.  III.     De  Tracta- 

tu.     121  ,     132.         Pro     Nuncio.     121. 

Pro    Henrico    de  Veer    de  ianotefcimus. 


i}i. 
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FrMcia.   Pro   Mediatore    &  Ambafllatoribus. 

T.  m.  P.  III.  IJ2.     De   Pace.  135-.    Su- 

per  Treugis.   137.      Locumtenentc.    lyS, 

ifp,  160.     Pro  Ambartiatoribus.  161,  162. 

Forma    Treugarum.    i6i.      Proclamanda. 

i6j  ,  164.     Confervatores.  164.     Pro  Gal- 

licis  in   Scotia.  164.     De   Traftatu.    i6(5. 

Pro  Ambafliatoribus.   168,  181,  182,  193. 

Super  viagio.   P.  IV.  13.     Treugae   Scoti 

inclufi.   P.  III.    168.     Confirmatio.    170. 

Proclamatio.  172.     Super  cavilktione  173. 

Treuga;  Confervatores,    173.     De  Trafta- 

tu.  181 ,  191 ,  192.     Super  Defenlione  Mar- 

chiarum.  196.  De  Treugis.  P.IV.  18.  Pro 

Anibafliatoribus.    33  ,    36.     De    Treugis. 

34.      De    Pacc.    34  ,    35-.     Treugx  apud 

Lenlingham.  39.     Pro  Nuncio  ad  Scotos. 

42.     Treugarum  proclamatio.  43.     Juvan- 

da.  44,  4J-.     Confirmatio.   44.      Conier- 

vatores.   4/  ,    f 2.      De   Attemptatis.   fo  , 

60,  61.     De  Pace.  5-6,  fj.     Confo^dera- 

tio  Scotis    64.     De  conduftu.  6f.   Con- 

foederatio  Caliellac.  68.     Prorogatio  Treu- 

garum.  74.     Proclamatio.  76.     De  Sacra- 

mcnto.    76.      De    Pace.   77.     Trcugarum 

Confervatio.  78,  80.  De  Attcmptatis.  80. 

Pro  Ducibus   Bituricenfibus  &    Burgundi- 

cis,  de  conduftu.  83.     De  tradando  cum 

eifdem   Ducibus.  83  ,  89.     Super   Potefla- 

te    tradlandi.    89.       De    conduclru    fuper 

Traftatu.  84.     De    Atteniptatis  reforman- 

dis.  86.     Treugarum  Prorogatio.  87.  Pro- 

clamatio  inde.  87.     Super   Confosderatio- 

ne   CaftellEE.   93.     Pro    Nunciis.  94.     De 

Treugis  proclamandis.  99.     De  Sacramen- 

to  inde.  loi.     Treugarum  Ratificatio.  iij-. 

Pro    Nunciis.  P.  III.  192.     De  Procurato- 

libus  luper  Matrimonio.  P.  IV.  loS.     In- 

ftrudtiones  inde.  108,  120.     Super  Articu- 

lis   Matrimonii.    iii  ,    112.      Matrimonii 

Ratificatio.  112.  Pro   Nunciis.  119.  Con- 

tra   Faifla  Armorum.   119.     Super  Paticiis 

moderandis.   119.     Difpenfatio   fuper  Ma- 

trimonio.  iii.    Confoederatio  Cailellx.  121. 

Executio   Bullarum  Difpenfationis    Matri- 

monii.  12^.     Inftru£tiones  pro   AmbaiTia- 

toribus.    126.      Treugarum     Proclamatio. 

146.      Pro    AmbaflTiatoribus.    166.      Pro 

Domino  de   Quefnoy    cum     Catena    ar- 

gentca.   167.       De  Traftatu  fuper  Matri- 

moniis.   170,    178.     Super    Treugis.    170. 

De    Treugis    confirmandis.    176.       Super 

Motibus    177.     De  Sacramento  Regis   re- 

cipiendo.    179.       De    Ambiguitate    Treu- 

garum  declaranda    180.     Dc   Treugis   ob- 

fervandis.   183.     De  non  moleftando  Alli- 

gatos ,  nifi  Scotos.  i8y.     Dc    Trcugis    Sc 

Reftitutione  Ifabclla:.    200.     Pro    Ambaf- 

fiatoriDus.   T.  IV.  P.  I.  1.      Appunctua- 

meiitum   luper  liberatione  Ifabellse.  3,4, 

St  6,  7.  De  Confcrvatoribus  Treugarum. 

II.      Acquietantia   Reginae   Ifabclloe   fuper 

reftitutione  fua.  12.     Juramentum  Ifabel- 

lae.  12.  Super  reftitutione  Ilabclla:  ScTreu- 

garum.  13.    De  Attemptatis  contra  Treu- 

gas.  14,    17,     De   redcmptionc   Johannis 

Regis,  17.     Inrtruftiones  pro   Commiffa- 

riis.  17.     De  Attcraptatis   emendandis.  30. 

Supcr  Trcugis.  34.  Super  appunftuamento 

Lcnlyngham.    36,44.     De  Coniervatori- 

bus  Trcugarum.  37.     De  attcmptatis   re- 

formandis.  44 ,  45-.     Forma    Treugarum. 

46.     De    liberatione     Prifonariorum.   47. 

Super  provocatione  Ducis  Aureolenfis.  48. 

Supcr    redemptione    Johannis   Rcgis.   fo. 

Super  Prifonariis  liberandis.   5-6.     Aquita- 

nix   invafio.  f8.     Super  incarceratis.   5-8. 

De    Literis    traditis    Ambafl"iatoribus.  61. 

Contra    invafionem.    72.      De    Tractatu. 

73,    74.         De   liccntia   profcquendi.    yf. 

De   attemptatis    reforraandis.    79.     Galli 

fubjugati.   81.     De  Trcugis.  94.     De  Pa- 

ce.  96.     De  Sponfalibus.96.     Pro  Ambaf- 

liatoribus.  97.  De  Tradtatu  fuper  Paflagio 

Maris,  102.   Super  Pace.  102.    Super  iVla- 

trimonio.    103.      Supcr   attcmptatis.    103. 

De   invalione.    104,    108.     De    Trad.atu. 

iij-.     Pro    Nunciis.    izo.     De  Tradtatu. 

111,123.     De  Treugis  in  Aquitania.  123, 

124.     De  Trailatu.  125-,  126.     De  Treu- 

gis.   126,  127,  128,  129.     Pro  Secretario 

Francise    130.     De    Tractatu.  138,     Rati- 

ficatio   Tra£latus     Burgundix.    139.      De 

Trcugis.    140,    141.      De   Confoederatione 

Caftelloe  Regis.   144.     De   appundtuamen- 

to.  148.     Pro  Coufiliario.  ifi.     De  Treu- 

gis.  if3.     De  Pace    ij-^.     Pro    Ambalfia- 

toribus.  if6.    Dc  Traftatu.  lyS,  ij-^.  De 

attemptatis    reformandis.   i66,    167.     Pro 

Ambalfiatoribus.  170. 

Tm.  X.  f .  ZK. 


Francia.  De  Tradtatu.  T.IV.  P.I.  170,  17!. 
Super  Treugis  violatis.  172.  Supcr  Pace. 
173.  De  Condudlu  concedcndo.  173.  De 
Treugis  confirmandis.  174,  177,  178. 
Pro  Nunciis.  178.  Pro  Confervatoribus 
Treugarum.  179.  Super  attcmptatis.  179. 
De  Treugis  prorogatis.  180.  Pro  Ambal- 
fiatoribus.  181.  De  Treugis  confirmatis. 
184,  187.  De  Traftatu.  189.  Pro  Am- 
bafliatoribus.  190.  De  attemptatis  rcfor- 
mandis.  190.  Pro  Ambalfiatoribus.  190. 
De  Tradtatu.  194,  i^f.  De  attemptatis. 
19/.  De  reftitutione  Aquitanise.  P.  II.  4. 
Pro  AmbalTiatoribus  Principutn.  j- ,  8. 
Dc  DilTcnfionibus.  9.  Concordia  inter 
Regem  Anglia:  &  Principes.  12,  13,  14. 
Pro  auxilio  Principum.  15-.  Exemplifica- 
tio  Concordix.  22.  Pro  Gubernatore  dc 
Arras.  19.  Supcr  Treugis.  40.  De  Tra- 
dtatu.  40.  Pro  Ambafliatoribus.  41.  De 
Treugis  innotefcendis.  41.  De  Finan- 
ciis  Domini  de  Heyle  &  aliorum.  46.  Su- 
per  Tumultibus  Parifiis  &  Rcbcllione.  ^6. 
Dc  Trcugarum  concordatione.  48.  Pro 
/^mbalfiatoribus.  f o  ,  5-3.  Commilfio  ad 
tradtandum.  5-3.  De  Trattatu.  60.  Pro 
Ambafliatoribus.  61.  De  Treugis  8c  fu- 
per  litc  dc  Lingua  qua  Treugse  concipian- 
tur.  62,  66.  De  Tr,.£tatu  fupcr  Pace. 
66.  Super  Matrimonio.  66,  67.  Treu- 
garum  Confirmatio.  69.  Dc  Trciigis 
Proclamationcs.  69.  Trcugarum  Confirma- 
tio.  72.  Dc  Tradtatu.  77.  Pro  Secrcta- 
rio.  80.  Super  Matrimonio.  81.  De  Am- 
bafliata  illuc.  81.  Super  exemplificatione 
Articuli  in  Tradtatu  Bretigni.  84.  Supcr 
Matrimonio.  84.  De  liccntia  ad  Scholas 
Parifiis  exercendas.  88.  Super  Matrimo- 
nio.  90.  Pro  Camcrario  Ducis  Aurclia- 
nenfis.  92.  Supcr  Matrimonio.  ^6,  97, 
98.  De  Treugis  prorogandis.  97.  Super 
Contoedcrationibus.  98.  Super  expenlis 
Ambalfiatorum.  99.  De  Trcugis  proro- 
gandis.  102,  103.  Super  expenfis  Ambaf- 
fiatorum.  loj-.  Trcugarum  confirmatio. 
lof.  Super  Petitionibus  ex  parte  Fran- 
ciae  &  Angliae.  106.  Pro  Ambafliatoribus. 
iio,  III.  De  Treugis  prorogandis.  iii. 
113,126,127.  Pro  Ambafliatoribus.  I3J-. 
Dc  Harflcw  Obid.  146.  Rex  Anglije  pro- 
vocat  Delphinum  ad  Duellum.  147.  Super 
Motibus  iic  Pugna  brevi  cerncnda.  147. 
Super  Prifonariis  apud  Agincourt  captis. 
149.  Super  expenfis  Prifonariorum.  149. 
Pro  Comite  Vendormc.  149.  Pro  Duce 
Burbonia:.  ij-o.  Pro  Duce  Aurelianenfi. 
ifo.  Super  Prifonariis.  ifi ,  15-2.  Fri- 
lenfc  Mancrium  conccflTura  Johanni  Fal- 
ftofe.  1^3.  Pro  Duce  Burbonix.  1^3.  Pro 
Prifonariis.  iff.  Pro  Comite  Vendofme. 
1/6.  Pro  Ducc  Burbonix.  is6.  Pro  Do- 
mino  de  Gaucourt.  if6.  Pro  Duce  Au- 
reliancnfi.  ij-6.  Pro  Ambafliatoribus.  i|-8. 
Pro  Domino  dc  Lync.  164.  Pro  Duce 
Burbonix.  164.  Pro  Ambafliatoribus,  166. 
De  Trcugis.  166.  De  Conventione.  167. 
Super  vilione  apud  Calefium.  170  ,  171. 
Dc  Conventione  cum  Nunciis  Calefii. 
174.  Pro  Ambafliatoribus  apud  Calefium. 
174.  Pro  Duce  de  Burbonio.  168.  Pro 
Duce  de  Monte.  i^f.  De  Tractatu  Ca- 
lefii.  175-,  178.  Dc  Treugis  notificandis 
Alligatis  Regis.  180.  De  ialvls-condudti- 
bus  ,  durantibus  Treugis  ,  concedendis. 
180.  Confirmatio  Trcugarum.  181.  De 
Prorogationc  Treugarum.  188.  Juramcn- 
ta  Ducum  Aureliancnfis  &  Burboniae ,  8cc. 
fupcr  Domino  de  Gaucourt  in  Franciam 
redcunte.  18S.  Eorundem  Obligatio.  189. 
Licentia  pro  Domino  de  Gaucourt.  189, 
Super  reditu  Ducis  de  Burbon.  189.  De 
fecreto  luper  Colloquio  cum  dicto  Duce. 
190.  Pro  difto  Duce.  192.  Pro  Ambaf- 
fiatoribus.  192.  De  Treugis  prorogandis. 
194.  De  Tradtatu  cum  Ambafliatoribus. 
194.  De  Duce  Aureliancnfi  ad  Pontefrac- 
tum  ducendo.  201.  Supcr  Financia  Co- 
mitis  Vandocinenfis.  19^,  197,  199.  Pro 
Ambafliatoribus.  197.  Pro  Duce  Aurc- 
lianenfi.  197 ,  200.  Pro  Marcfcallo  Bur- 
fegaud.  197.  Pro  Fratre  Ducis  Aurelia- 
ncnhs.  202.  P.  III.  j-.  Ad  Regem  Litcra 
fuper  Pace.  12.  Pro  Ambafliatoribus.  17. 
De  tradtando  fuper  Pace.  17.  Supcr  Treu- 
gis.  18.  Pro  Comitc  Vandocinenfi.  21. 
Pro  Ambafltatoribus.  ii.  De  Treugis 
prorogandis.  11.  Pro  Ambafliatoribus.  25. 
De  tradtando  inter  Touque  &  Honfiieu. 
if.  Pro  Comite  Vandocinenli,  30.  Pro 
Ambafliatoribus.  33. 


Frxncia.   Super   Nunciis    Papae,  de  Pace.  Ts 
IV.  P.  III.  41.      Pro    Duce    Aureliancnfi. 
46.     Papx  Litcrae   ad    Regem   Angiia:   8c 
Ducem  Clarcntix,    fuper    Pace.  48.     Pro 
Cardinali   Nuncio.  49.     Pro  Comite  Van- 
docinenfi.  5-2.     Pro  Duce  Aurclianenfi,  5-7, 
66.    Pro  Magiftro  Hofpitii   Delphini.  66. 
Pro    Comite    Vandocinenli,  67.     De   tra- 
dtando  cum  Delphino  fupcr  Amicitiis,^^. 
Supcr  Sponfalibus.  68.     Inftrudtioncs   in- 
de.  68.     Litera  fuper  Traclatu    Pacis.  69. 
Pro  Ambafliatoribus,  69.  Adta  in  Tratta- 
tu  cum  Delphino.  70.  De  Alligantiis  cum 
Duce  Burgundiae  non  firmandis.  7,-.     Li- 
tera  a  Delphino  ad  Regem  Anglia;   fapcr 
Pace.  76.     De  Domino  Barynger  &  Filio 
Domino    dc   Bracamont    Prifonariis  reci- 
piendis.  76.  De  traaando  fupcr  Pace.  76. 
Ad  Literas  Delphini    fupcr  Pace  Refpon- 
fum.  77.     De  Traaatu.   78.     Controver- 
fia   fuper    idiomate    utendo    in    tradtando. 
79,  80.      Pro    Ambafliatoribus    Delphini. 
81.   De  tradtando  cum  Delphino.  84,  8f, 
Pro  Comite  Vandocinenfi.  86.     Pro  Am- 
bafliatoribus  Dclphini.  86.  Tradtatus  luper 
ColloquiocumDclphino,  91.     Pro  Ambas- 
fiatoribus.  92.     De  Treugis   cum  Dclphi- 
no   proclamandis.  93.     De   confirmatione 
Trcugarum  cum  Dclphino.  96.  De  tradlan- 
do  cum  Commilfariis  Dclphini.  97.    Pro 
Ambjfliatoribus  Delphini.97.  Pro  Comite 
dcEu.98.  Pro  fervicntc  Dclphini.  99.  Pro 
■  Ambafliatoribus  Franci^.  99.   De  tradtan- 
do.  94,  9f.     Supcr  Conventione  perfona- 
li.    102.     Confirmatio   praedidlx    Convcn- 
tionis.  108  ,  109.     De  tradtando  fuper  Pa- 
ce.    109,     Dc    Matrimonio.     110.     Super 
Treugarum    repaiatione.    iii.     De    Con- 
vcntionc  proroganda,   1 14.     Tradtatus  in- 
de,  114.     Supcr  loco  Conventionis,    iiy. 
Super  Matrimonio,  iif.  Super  Pace.  iij-. 
De  Salvis-condudtibus    8c    loco    Convcn- 
tionis.  116.    Super  Convcntione  proroga- 
da.    116.     De  Juramentis   fuper  Conven- 
tione.  117.   Pro  Ambalfiatoribus.  118.  De 
appundtuatis    in    Conventione.    1 19.     Dc 
concordando  cum  Commiflariis   ex    parte 
Francis.  119.     Pro  Commiflariis  Francix. 
121.     De  tradlando.  125-.    Super  Matrimo- 
nio  cura    Katerina.  i2r,     Alligantix  Del- 
phini  cum  Duce  Burgundia:.  125-,  De  Fi- 
de  Francorum  8c  de  didtis  Alligantiis.  126. 
De  Treugis  prorogandis.  12S.    Extradtum 
Alligantiarum  Burgundix.  128.   Pro  Con- 
filiariis    Regis    Francix.   128.     De   arinata 
Hifpania  in  fuccurfu  Dclphini.  128.     Pto 
Gentibus    Regis.  129.     De   Treugis.    133. 
Dc  Pace.  133.   De  tradtando  cum  Civitate 
Parifienfi.  133.     Pro  Duce  Burbonix.  134. 
Super  cuftodia  Ducuni  Burboniae  8c    Au- 
relianenfis.  135-.     Pro  Burgenfibus  Parifiis. 
I3f.    Pro  Gcntibus    Regis,  135-.    Pro  Do^ 
mino  de  Engoulefmc.  138.  Pro  Parilianis. 
138.     Pro  Nunciis  Rcgis.  138.     Pro  Epi- 
icopo  Ebroicenfi.   138.     De    Treugis    pro 
Civitate    Parifienfi.     138.       De    tradtando 
fuper  Trcugis  Franciae.  139.    Confirraatio 
Treugarum    Parifiis.  140.     Pro    Archiepi- 
fcopo  Rothomagenfi.  141.    Pro  Secrctario 
Regis.  143.    Dc  Trcugis  gencralibus.  141. 
Treugarum    gencralium    confirmatio.  1^3. 
Trcugse  per    Mare   publicandse.  1^4.     Pro 
Civitate  Parificnfi.  ij- f.     Pro  Confcrvato- 
rtbus  Trcugarura,  if6,     De  prorogatione 
Treugarum.  15-6,   ij-8,    163.      Super    pcr- 
fonali  Conventionc   Trecis   habenda.  164. 
Supcr  captione   Marefcalli  de  Rieux.  167. 
Pro    Canccllario    8c    dc   Trcugis   proioga- 
tis.    168.     Dc  juramcnto   fupcr    Convcn- 
tione  perfonali.   169.      Pro   Ambafliatori- 
bus.    169.        De    Conventione    pcribnali. 
170.     Tradtatus    Trecenfis,   171.      Forma, 
Juramenti    liiper     didto     Tradt.atu.     174. 
Literx  teftimoniales   de   Juramemis    Epi- 
fcopi    Trcccnlis,    8cc.    177.     Super    Tri- 
dtatu   Treccnfi.    \yf.     Litcra   Biirgcnfiuin 
Parifiis.  176.     Super  Matrimonio  folemni- 
zato  8c  Sens   obfefla.    177.     Pro    Regin3. 
178.  De  Tradtatu  Trecenfi  renovando,  179. 
Pro  Carolo  de  .Artoys,  180,    Super  Equi- 
tationibus  dc  intcndendo  pro   Comite  Sa- 
ruin,  181,     De  conducendo  Duce  Burbon 
ad  Villam  de  Dieppe.  181.     Super  vilita- 
tione  Carniclitarum.  T.V.P.I,  113.    Su- 
per  deliberationc  Comitis    de   Angolcfme. 
116.    Super  Tradtatu  Pacis.  iij-,  129.  De 
Ambafliatoribus.  130.  Super  Pace  8c  Treu- 
gis.  133,   137,  Commiflio  ad  Paccm  con- 
ciudcndam.    143.     Pro    Conventione  per- 
fonali  Commiflio.  143, 
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francia.  Tracftatus  Londini  habitus  fuper 
Pace  &  Treugis.  T.V.  P.I.  '4-7 ■  Treu- 
garuni  confirmatio.  149.  Super  Pace  2c 
Conventione  perfonali.  i+9-  Pro  Ambal- 
fiatoribus.  ij-o.  De  Traftatibus  fuper  Pa- 
ce  ,    Treugis     Sc    perlbnali    Conventionc. 

ij-o,  iji,  lyi.  «y?.  ly/'  'i'^>  'f7 ' 

165,    167,    168,    170,    i7i.   «7?.   «7+. 
178.     De  appunifluando  fuper  reftitutione 
Fruiftuum  Beneficiorum   Eeclcfiafticorum. 
178,    181.     De    perfonali    Conventione. 
iSo,   183.  De  continuatione  Treugarum. 
18+.     De  Pace.    186.     De  Treugis.    186, 
187.     Super  deliberatione  Caftelli  &  Villx 
de  Mans.  )88,  189.  De  Treugarum  con- 
firmatione.    190.     De   Treugis..  P.  II.  5. 
Super    deliberatione    Civitatis ,   8cc.     Ce- 
nomaniae.  4.     De  Conventione   perfonali. 
4.  De  Treugis.  7.  Pro  Confiliario  Regis. 
tS.     Pro  Reftore  Ecclefix  Sanfti  Medardi 
de  Oye.  11.     De  exhumando  Ofla   nuper 
Ducis  Burbonii  ,  8c   in    Franciam  carian- 
do.  i8.     De  fummis  Monet*  per  Ducem 
Aurelianenfem ,  Comitem  de  Angulem   8c 
Comiteni    de    Dunoys    8c    alios ,  Duciffx 
Somerfetix   folubilibus.  jo.     Pro  Comite 
de    Tancavillers    de  aquietantia.    jz.     De 
Obligationibus     Ducis     Aurelianenfis.    ?i. 
Pro  Archiepifcopo    Ravenatenfi.  60.     Pro 
fervitio  in  Guerris.  68.     De  proclamatio- 
ne   Treugarum.    117.     De   Treugis.    119. 
De  traftaudo.    iii.      Super    Conventioni- 
bus.  121.    De  Treugis  proclamandis.  113. 
De  tradlando.   124,    130.     Super  Treugis. 
139.    Trcugarum  Confirraatio.   140.    Pro 
AmbalTiatoribus.   144.    De  traftando.  144. 
ProAmbalfiatoiibus.  144  De  Amieitiis.  149. 
De  Treugis   expiratis.    ij'^.     De   traftan- 
do.  162.     De  inquirendo  fuper  Terris   in 
Picardia.    169.     Pro    Fratre    Regis.    170. 
Pro  AmbalViatoribus.   172    Super  Alligan- 
tia.  179.     De   traclando.  184.     Traiftatus 
de  Treugis  8c   Intercurfu.   iBy.     Pro  Ca- 
rolo  Fratre  Regis,  Duce  de  Guienne ,  de 
comprehenfione.  188.     Tranfumptum  in- 
de     .88.     De  tradando.  P.III    7.     Rati- 
ficatio    Treugarum.    8.     De   Treugis.    19. 
De  Pace  partiura   Picardia;    imitanda.  23. 
De  Regno   recuperando   per    Regem    An- 
glise.  41.     Pro    fervitio    in    Guerra    Fran- 
cix.     45".      Appundluamenta    pro    abfti- 
ncntia  Gmrrx  ,     8c   Exercitu    Anglicano 
retrahcndo.     6f.      De    Querelis    compro- 
inittendis   ,     de    Pecuniis    folvendis  ,     de 
Armata  8c    Exercitu  in  Angliam  retrahen- 
dis.  6j-.     De  Treugis  per  feptcnnium  du- 
raturis.  66.    De  Amicitia   8c    Matrimonio. 
67.     De  innuo  Cenfu  foivendo  Regi  An- 
gliae.    67.     Pro    Regina    Margareta  ,    Fi- 
lia    Rcgis  ,     deliberanda.   68.      Pro    difta 
Regina  recipienda.  68.    De   Financia  di- 
&x   Reginx.  79,  9J-,  103.     Exempliiica- 
tio    appundtuamentorura    fuper    Exercitu 
retrahendo.  70.     De  annuo  Ceufu  acquie- 
tantix.  71,  74,  77,  81,  Sj-,    103,    107, 
116,   119,   123.     De  traftando.  77.   Tra- 
ttatus  fuper  Treugis  confirmatio.  77.  De 
Ambafliatoribus     ad    Ludovicum    Francix 
niiflis.  79.    De  termino   pro  Qucrehs  de- 
cidendis  prolongando.    79.     Prorogationis 
inde  Ratificatio.   83.     Procuratorium    pro 
Epifcopo  Elvenfi  Legato.  95.    De  trattan- 
do  fuper  fponfalibus.  94,     Supcr  elonga- 
tione  Conventionum.  97.  De  annuo  Cen- 
fu  continuando.  99.  Conventionum  Am- 
bianenfium    Appunftuatarum   prolongatio. 
100.     De  traftando  fuper  Conventionibus. 
103.  De  communicando  fuper  pretio  Mo- 
netarum.  104.  Super  Sponlahbus  inter  Ka- 
rolumVienux  Deiphinum.Sc  Elizabetham 
Filiam   Regis  Anglix.  112.    De  neforma- 
tione  Attemptatorum.  133.    De  trattando. 
134.     Ad   Rcgera    Literx  de  credentia  ab 
Rege   Anglix.  144.      De  tradtando.    145-. 
Fro  Amballiata  Francix.  ifo.     De  Treu- 
gis  proclamandis.   166.  De  tra£tando.  167. 
Articuli  Treugarum.  167.     De  Bello  cum 
Rege    Romanorum.    i7f.     De  tradtando. 
189.     DeTreugis  continuandis.  191,  192. 
De  communicando.  193.     Pro  Oratoribus 
de  condudtu.   P.IV.   25-.    De   communi- 
cando.  zf.     De  conduttu  pro  Ambaflia- 
toribus.  26.     De  traftando.  27.      Ad    re- 
quifitionem  Caroli  dc  conduclu.  30.     Pro 
Viagio.  31 ,  34.     De   Poteftate  concluden- 
di  cum  Rege.  32.  De  traftando.  33.   Pro 
Ambafliatoribus.  34.    De  Bello  contra  per 
Reges   AngHx  6c  Romanorum.    37.     De 
Expeditione.  38,  41,43.     Pro  Confilia- 
riis.  40.    Pro  Mercatoribus.  41. 


FranriiJ.Detraaando.T.V.P.IV.+j-.  Superob- 
latis  per  Ambafliatores  Francix  Capitanei 
Anglix  confulunt  Regi  ad  coraponendum 
cum  Confanguineo  Francix.48.  Confirma- 
tio  Traitatus  fuper  oblatis  prxdittis  ,  habiti 
apud  Stapulas  fupra  Mare  per  Regem.  5-1. 
Juramentum  Regis  inde.  5-4.  Confirmatio 
Regis  fuper  Obligationes  Domini  deQuer- 
dis  de  folutionibus  pecunix  faciendis  An- 
glix  propter  expenfas  Guerrx.  5-4.  De  Re- 
bellibus  non  auxiliandis  Litera  Regis.  ff. 
Super  Prorogatione  termini  trium  Statuum 
congregandorum.  f f.  Inftrumentum  fu- 
per  Obligatione  Regis.  f6.  Super  Tra£ta- 
tu  ratificando  per  tres  Status  Anglix.f^. 
Ratificatio  conclufionum  fuper  folutioni- 
bus  pro  Anna  Britannix  ,  nunc  Conjuge 
Caroli.  fj.  Super  folutionibus  de  acquie- 
tando.  62,  63,  71.  Inftruraentum  Pro- 
teftationis  fa£tx  coram  Papa  tangens  Tra- 
ttatum  Pacis.  64.  Literarura  de  annuo 
cenfu  exemplificatio.  69.  Ad  Carolum  Li- 
terx  Regis  Anglix  fuper  comprehenfione 
in  Treugis  cura  Imperatore.  71.  De  exo- 
nerando  fuper  folutione.  79.  Rntification 
di  Paix  par  les  Trois  Etats  de  Fonlhieu 
{c'eft  a  fcn^voir)  tes  gens  d'Eglife  ,  Notles , 
Bourgecis  ^  Corps  de  bonnes  Villes.  80.  De 
acquietando.  81.  Confirmatio  Pacis  per 
tres  Status  Patrix  Lingux  Occitanx.  88. 
Per  tres  Status  Normannix.  89.  Per  tres 
Status  de  Rouergue.  90.  Per  tres  Status 
de  Agenoys.  91.  Per  tres  Status  de  Poi- 
tou  91.  Per  tres  Status  de  Perigor.  91. 
Per  Gentes  de  Monftreau ,  five  Fault-Dyon- 
ne.  91.  Per  tres  Status  de  Amiens.  92. 
Per  tres  Status  Ducatias  Tourani.x.  93. 
Per  tres  Status  de  Anjou.  93.  Per  trcs 
Status  Villx  8c  Civitatis  d*Orlcans ,  Mon- 
targis  8c  diverfarum  aliarum  Villarura.  94. 
Per  Nobiles  8c  Communitates  de  Provins 
8c  Villarum  adjacentium.  96.  Per  Abba- 
tem  8c  Conventum  Monafterii  Sandti  Pe- 
tri  Rebaftenfis.  98.  Per  Status  de  Meaulx 
8c  aliarum  Villarum.  98  ,  9^.  Super 
folutionibus  acquietantia.  10 1.  Per  tres 
Status  de  Bury  8c  aliarum  Villarum.  loi. 
Pcr  tres  Status  de  Monftrcuille,  five  Bail- 
lage  de  Amiens.  103.  De  acquietando  fu- 
per  folutionibus.  103.  Per  tres  Status  de 
Xaintonge.  103.  Per  tres  Status  de  Bo- 
lonnoys.  104.  Per  Status  de  Paris.  loj- 
Super  Reforraatione  Attemptatorum.  1 11. 
De  Solutionibus.  112.  Super  Attemptatis 
reformandis.  1 18.  De  Conventionibus  cum 
nupcr  Carolo ,  cum  Ludovico  nunc  Rege 
renovandis.  123.  De  folutionibus  acquie- 
tandis.  124.  Pacis  Confirmatio  pei  Ludo' 
vicum.  i2f.  Inftrumentura  fuper  forma 
Juramenti  per  Ludovicum  prxftiti  de  ob- 
fervatione  Pacis.  \if.  Appunftuamenta 
fuper  folutionibus.  126.  Inftrumentura 
fubmilfionis    pro     folutionibus    prxdiftis. 

126.  Confirmatio   Traftatus  cum  Carolo 
per  Ludovicum   contra    fpolia     maritima. 

127.  Per  Regem   Anglix.   129.     Articu- 

lus    de    Rebellibus    non    recipiendis.    129. 

Confirmatio   Articuli  prxdiiti  per  Regem 

Anglix.    129.     Pro    Ludovico   de  acquie- 

tando.  130,131.    Pacis  apud  Stapulas  Ra- 

tificatio   per  tres  Status  Francix.  1 34.  Per 

tres  Status  Regni  Anglix  Confirmatio  in- 

de.  i3f.     Acquietantia  pro  annuo  Cenfu. 

136.  Super  annuo  Cenfu.  144.  Pacis  apud 

Stapulas  Confirmatio  per  Alcxandrura  Pa- 

para.  i4f.     De   annuo    Cenfu  recipiendo. 

ij-o,  i^i.  Deinterdi£to  contraRegem,  ii 

deteceritinfolutionibus  faciendis.  ij-j-.Super 

annuo  Cenfu  recipiendo.  ij-S.  DeTraftatu 

fuper  Approbatione  Pacis.  T.  I V.  P.II 1. 183. 

Super    Approbatione   Pacis    Trecenfis  per 

Rcgem  Romanorura.  186.    Per  Comitem 

Palatinum   Rheni.  187.     Per  Barones  Bri- 

tannix.   187.     Pro  Regina.  1S9.  Pro  Du- 

ce  Burbonix.  189,  191.  P.IV.  7,  10,21, 

2j-.     Pro  Hofpitio   Regis   Parifiis.    P.  III. 

191.     Approbatio  Pacis  Trecenlis  pcr  tres 

Status  Francix.  192.    Nicholao    Midylton 

Prxfentatio  ad  Cantariam  de  Rodcloft  Ca- 

lefix  in  Ecclefia  Santti  Nicholai.  193.  Pro 

Pctro  de  Luppe.    193.     Pro    Collegio   de 

Damville,  Parifiis.  P.IV.   10.     Pro   The- 

faurario  8c  Canonicis  Sacrx  Capellx  Pari- 

fiis.    10.     Pro   Thelaurario    8c  Canonicis 

Sacrx   Capellx   Palatii    Regis   Parifiis.  14. 

Supcr    Elargitione    Ducis   Burbonix.     if. 

Pro  Collcgio  de  Mignon  Paris.  20.    Prx- 

fentationes  ad  Ecclefias.  37.     De  Traifla- 

tu  cum   Rege   Romanorum   pro   Ducatu 

de  Lufenburg.  38. 


francit*.  Cum  eodem  pro  Delphinatu.  T. 
V.P.IV.  38.  Pro  Comite  de  Angoulef- 
me.  44.  Pro  Domino  de  Eftouteville. 
44,  82.  Pro  Capellano  ad  Altare  Sanifti 
Ludovici.  5-9.  Pro  CoUegio  Sanfti  Ber- 
nardi  Pariliis.  64.  Pro  Duce  de  Burbo- 
nio.  64,  84.  Super  Redditione  Mercatus 
de  Meaux.  64.  Super  Condudtione  Pri- 
fonariorum  de  Meaux.  6j ,  66.  Pro  Co- 
mite  de  Angoulcfme.  69,  83  ,  84.  De  Pri- 
fonariis  de  Meaux  recipiendis.  70,83,86. 
Pro  Duce  Aurelianenli.  84,  8j-.  Pro  Co- 
mite  de  Ew.  84.  Pro  Petro  Guiraudi, 
Secretario  Francix.  87.  De  Rettore  Mon- 
tis  Pefliilani  conftituto.  89.  Pro  Comite 
Angoulefmc.  94.  Super  expcnfis  Ducis 
Aurelianenfis.  94,  ^f,  106,  ii8.ProCo- 
mite  Vendofme.  94  ,  ^J' ,  96 ,  97  ,  1 14.  Pro 
Floriment  de  Soully  Prilbnario.  97.  De 
recipiendo  Elcdtum  Meldenle  in  Turrim 
London.  lof.  Pro  Domino  de  Gaucourt. 
114,  n8,  127,  136,  138.  Super  iibera- 
tione  diverfis  Ecclefiis  juxta  Teftamentum 
Henrici  Quinti  Regis.  116.  Pro  Ducc 
Burbonix.  118.  Pro  Domino  Eftoutevil- 
le.  127,  136.  Pro  Willielmo  Botiller.  127. 
Super  cuftodia  Ducis  Burbonix.  »33.  Pro 
Duce  Aurelianenfi.  136.  Pro  Comite  Sa- 
rum.  136.  Pro  Doraino  dc  Eu.  136.  Pro 
Johannc  Baftardo  Aurelianenfi.  136.  Su- 
per  Juraraentis  Puellx.  141  ,  160  ,  165-. 
Snper  Obfidionc  Villx  Aurelianenfis.  143. 
Super  Financia  Ducis  Burbonix.  147  ,  lyo. 
Super  elargitione  Ducis  Burbonix.  if^  , 
168.  De  Cuftodia  Ducis  Aurelianenfis. 
161,164.  Pro  Prifonariis.  16^,  184,  Dc 
tradlando  cum  Adverfario  Francix.  176, 
i8i  ,  i8f,  187.  De  Licentia  traduccndi 
Frumentura  in  Franciam.  189.  Pro  Re- 
levamine  Civitatis  Parifienfis.  189.  Civi- 
tatis  Rothomagcnfis.  189.  Super  appun- 
dtuatis  cura  Duce  Aurelianenfi.  19^.  &  de 
Pace.  197  ,  199.  Pro  Potton  de  St.Trail- 
lcs  Prilbnario.  196.  De  cuftodia  Ducis 
Aurelianenfis.  200.  Pro  Cancellario.  T.  V. 
P.I.  1.  Super  Financia  Johannis  de  Ven- 
dofme  ,  Vidafme  de  Chartres.  i,  4,  6. 
Acquietantia  Cancellarii  Francix.  2.  Su- 
per  Creditoribus  8c  Diftributione  Bono- 
rum  Ducis  de  Burbonio.  3.  Pro  Canccl- 
lario  Francix.  10.  De  Obfidibus  Ducis 
Aureliancnfis.  li.  Pro  Johanne  de  Vcn- 
dofme  8c  Blaunchet  d'EftoutevilIe.  13.  Pro 
Comite  de  Evve.  14.  Super  expenlis  nu- 
pcr  Ducis  Burbonix.  ij-.  Super  expenfis 
Comitis  de  Ew^e.  17.  Super  Traftatu  At- 
trebatenfi.  18,  19,  20,  21.  Pro  Johanne 
de  Vendofmc  Visdame  dc  Chartrcs.  23. 
Pro  Duce  Aurelianenfi.  29.  De  tradtando 
fuper  Pacc.  30.  Super  Sponfalibus.  30. 
Pro  Domino  Faycttc  Marefcallo.  35-.  Su- 
per  cuftodia  Ducis  Aurelianenfis.  36.  Ca- 
pella  Sandti  Aychardry.  37.  Pro  Duce  Au- 
relianenli  iijper  Pace  cura  Adverfario  Fran- 
cix.  38.  Pro  Carolo  de  Artois ,  fe  dicen- 
te  Comitem  de  Ewe.  38.  Pro  Ludovico 
de  Luxenburgh  ,  Epifcopo  Morincnfi,Caa- 
cellario  Francix.  39.  Pro  eodem  Archi- 
epifcopo  Rothomagenfi.  41.  Pro  Colar- 
to  de  Comins.  ibid.  Pro  Comitc  Warwic 
Gubcrnatore  Francix.  42.  Pro  Duce  Au- 
relianenfi.  44.  Super  Dcliberatione  Comi- 
tis  de  Eu.  44,  fo.  De  trattando.  4f.  Pro 
Refculfu  Caftri  de  Guyncs  per  Burgcnfcs 
obferti.  46.  Super  Appundtuamcntis  pro 
Duce  Aurelianenfi.  f^.  De  tradtando.  ff. 
De  Loco  pro  Traftatu  acceptato.  ^-9.  De 
tradtando  in  Marchiis  Calefii.  ^9.  Inftru- 
dtiones  pro  Ambafliatoribus  in  prxdidto 
Tradtatu.  61.  CommiflTio  pro  eodem  Tra- 
dtacu  8c  elargitione  Ducis  Aurelianenfis. 
62.  Pro  Ambafliatoribus.  63.  De  tradtan- 
do  CommiflTio.  64.  Super  Tradtatu  Pacis 
8c  elargitione  Ducis  Aurelianenfis.  73  ,  -jf, 
Contra  clargitionem  Ducis  Aurcliancn- 
fis.  76.  Super  Tradtatu  Pacis.  77.  De 
tradlando  fuper  Treugis.  78.  Pro  Duce 
Aurelianenfi.  79.  Ducis  Aurelianenfis  Con- 
ventio  pro  redemptione  fua.  81  ,  g^.  De 
Locumtenente  Generali  in  Partibus  Fran- 
cix  8c  Norraannix  pro  Duce  Eborum.Sj". 
Obligationes  pro  iiberatione  Ducis  Aure- 
lianenfis.  88 ,  89.  Ratificatio  Tradtatus 
pro  liberatione  Ducis  Aureliancnfis.  89. 
Super  Tradtatu  Pacis  in  Marchiis  Cakfix. 
9o,93.Pro  Duce  Aurelianenfi.94,  9j-.  Obli- 
gatio  Ducis  Aurelianenfis.  96.  Indentura  fu- 
per  appundtuatis  pro  redemptione  Ducis 
Aurelianenfis.97,98  ,99,  loo.Super  libera- 
tione  Ducis  Aurelianenfis.  100,  101,   101. 

Trm- 
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Francia.  Super  annuo  CenfudePoteftate  com- 

mifla.  T.V.  P.IV.  183.  Acquietantia  in- 

de.  iSy,  217,  218,  263.    Tratliatus  Pacis 

cum  Ambairiatoribus.  T.  VI.  P.I.  9.  Ju- 

ramentum    Ambairiatorum  luper   oblerva- 

tione    ejufdem    Tradtatiis.     11.     Prxdifti 

Tradtatiis  Confirmatio  per  Regem  Anglia:. 

12.     CommiiTio  Regis  Anglije  ad  exigen- 

dum    Juramentum   fuper    dicto  Tra£latu. 

12.     Ejufdem    Commillio   ad   exigendum 

Pecunias.  12.  Ejufdem  Commiflio  ad  pe- 

tendum    Inftrumentum   publicum    a  Rege 

Francix    juxta    vim    Articuli   in  prxdidto 

TracStatu  Ipecificati.  i  j.Super  annuo  Cen- 

fu.  13,  20,  24.  Juramentum  Regis  fuper 

obfervatioiie  Pacis   if.  Inftrumentum  fub- 

miflionis  Regis  publicum  per  Stephanum 

Parilicnlem    Epifcopum     fieri    mandatum 

fuper  foiutionc    ^+j^ooo  Coronarum   Regi 

AnglisB.    if.     Super    Conventionibus  per 

Papam   confirmandis.    16.      Literae    Regis 

Bononienfibus    milfsE.    22.      De   Bononia 

recuperanja.  23  ,  2f.  De  Liga  contra  Re- 

gem    pro   detenfione    Eccleiix.    34..      De 

Exercitu  parando  contra  Regem.  ^f.   Ar- 

ticuli  BuUs  contra  Regem,  37.    Dc  Treu- 

gis  initis.  40.     De  Contcederatione  contia 

Regem  pio  defenfione  Ecclefix.  41.     La 

Jotirnee  d'EfprDns.jo.     Super  folutionibus 

Tornaccnlium.  ^o.     Super   Bello  invafivo 

contra  rciumendo.)-i.  Super  TieugisAra- 

gonix  ratiflcatis.  j-8.    Ambafliatorum  Lit- 

terae  ad  Epilcopum  Lincolnienfeni.  5-9.  Su- 

per  Motibus.  60.    Super    Communicatio- 

ne  cum   Duce  de  Longavilla.   61.     Com- 

milTio  Regis  ad  traiftandum  de  Pace.   61. 

Super  Matrimonio  cum  Maria  Sorore  Re- 

gis   Anglice.  61.      Commiifio    Regis    pro 

obligatione  fienda.62.  Traitatus  Pacis  cum 

Rege  Anglix,  64.     TraiAatus   Matrimonii 

inter   Regcm   8c    Miriam  Sororem    Regis 

Anglix.  68.   Conclufio  ejuldem  Matrimo- 

iiii  pro  Procuratoribus.  70.     Obligatio  per 

ArabatTiatores  pro  folutionibus.  70.  Com- 

mifllo  ad    contraliendum  prxdi£tum  Ma- 

trimonium  per  verba  de  prsElenti,  71.  In- 

ftrumentum  Matrimonii  pracdidi,  72.  Am- 

bafliatorum  Litcrs  ad  Reginam,  73.   Su- 

per  Juramento  Regis  requirendo  de  obfer- 

vando  Traftatu  Pacis.  73,  Dc  Literis  Ob- 

ligatoriis   ejuidem  Regis  petendis  pro  fo- 

lutionibus    74.  Confirmatio  Pacis  per  Re- 

gem    Anilise    74.     Ejufdem  Confirmatio 

.Matrimonii.  74,      Litera   Regis   ad    Tho- 

mara  Wolfey  ,  Eleftum  Rbonim.  74.  Ob- 

ligatio  Regis  pro  folutionibus.   75.     Pacis 

Confirmatio   per    Regem.   75-.     Juramen- 

tum   fuper  Obfervatione  Pacis.  7f.    Super 

ditto  Juramento  Inftrumentum  publicum. 

76.  ConfiimatioTraftatias  Matrimonii  per 

Regem.  76.      Super    Matrimonio    Inftru- 

mcntum ,   contradio  per  verba  de  Praelen- 

ti.  76.  Inltrumentum  lubmilTionis  pro  Ib- 

lulione  decies  centum  niillium  Coronarum 

Au  i.77.  CommilTio  pro  Traduttione  Ma- 

ria;  Francorum  Reginae,  78,  Litcra  a  Re- 

ge  ad   Archiepilcopum   Eborum.  77.     De 

dote  Mari;2  Reginx.  83.      Litterae    Regis 

acquietantisE  fuper  deliberatione  Mariae  Re- 

ginsE,  una   cum  Jocalibus  ,    8cc,  84.     Ad 

Regem  per  Regem  Aiiglia:  fuper  compre- 

henfione  Principis  Caftellae    in  Pace.    84. 

CommilTio   Regis   Anglix    pro    folutione 

Moneta;  recipienda.  Sj-.     Acquietantia  in- 

de.  8f .  Commiflio  Francilci  Rcgis  ad  tra- 

£landuni    cum    Rege   Anglix   fuper    Pace 

nuper  inita  cum  Ludovico  Rcgc.  SS.Com- 

miflio  ad  trartandum   pro  Obligatione  fa- 

cienda.  89.     Traclatus   Pacis.   89.     Obli- 

gatio  ad  folutionem   unius    millionis.   93. 

De  rcceptione  Sacramenti  Rcgis  fuper  Ob- 

fervationt.'.  ^f-    De  receptione  Scriptorum 

obligatoiiorum.    ^f.     Acquietantia  Regis. 

96.     Super  Solutionibus.   97.     Confirma- 

tio  Pacis  per   Francorum   Rcgem,  98,  Ju- 

ramcntum   ejus  fuper  Obfervatione  Pacis. 

99.     Inftrumentum  publicum   fuper  prae- 

ftitione  Juramenti.    99.      Regis  Obligatio 

pro  Pecunia  folvenda,  99.     Inftrumentum 

rubmiiTionis    pro    uno  millione    folvendo. 

loo.i<.ex  Scotorum  ad  Regem  fuper  com- 

prehenfione    in    Pace    cum   Rege  Angliae. 

102.     Dux  Albaniae  ad  eundem.  102.  In- 

timatio   Regis  de  comprehcnfione  Scoto- 

rum.   105.     CommilTio   Rcgis   Anglix  ad 

comparendum  in  Fefto  Aurei  Velleris.118. 

De  receptione  Pecunia:.  i}8.     Dc  acquie- 

tantii  inde.  140.   Commilfio  Regis  ad  tra- 

iiandum  cum  Rege  fuper  ardiori   Liga, 

»41  • 


Fraacia.  Penfio  per  Regem  pro  Cardinali  Ebo- 
rum.T.VI.P,I,i42.RegisCommiflioadtra- 
ftandum  luper  Liga  artliori.  142,  Ejufdem 
Commifliones  ad  traclandum  fuper  Matri- 
monio  inter  FiHam  Regis  Angiix  8c  Uel- 
phinum.  143  ,  144.  Commifliones  Regis 
fuper  deliberatione  Tornaci ,  Santti  Aman- 
di  8c  Moretanix.  144.  De  rautuo  Con- 
greflii  cum  P<.egc  Anglix.  I4f.  Traftatus 
Contoedcrationis  contra  Turcas  cum  Re- 
ge  Anglix.  146.  Articuius  de  comprehen- 
fione  Scotorum.  ij-o.  Tractatus  Matri- 
monii  inter  Mariam  Filiam  Regis  Anglia: 
6c  Delphinum.  ifi,  Traclatus  pro  dcli- 
beratione  Tornaci.  ij-^,  Tradlatus  fuper 
Querclis  componendis  hinc  8c  inde,  ij-j. 
Super  Matnmonio  antedi£lo  Commiflio 
Claudix  Reginx.  15-9.  Confirmationes  per 
Regem  Anglix  Tra(ftatiis  Pacis,  160,  Tra- 
dlatus  pro  Maritagio,  161,  Pro  delibera- 
tione  Tornaci.  161.  Confirmatio  Pacis 
per  Regem.  162.  Inftrumentum  fupcr 
Juramento  Pacis  ,  cum  Originali  manu 
Francorum  Regis  fignato,  eidem  annexo, 
163.  Confirmatio  Traftatijs  Matrimonii 
per  Rcgem,  164,  Inftrumentum  Sponfa- 
lium,  164,  Confirmatio  TradtatiiS  pro 
comprehenlione  Regis  Scotorum.  166. 
Inftrumentum  fuper  Juramento  Matrimo- 
nii  per  Regem  prxftito.  166.  Confirmatio 
Regis  fuper  Traftatu  de  Querelis  compo- 
nendis.  168.  Inftrumentum  Regis  Anglix 
fuper  Juramento  TrattatLis  de  Tornaco  de- 
Ilberando.  168.  Ratificatio  Regis  iupcr 
Traftatu  de  mutuo  Colloquio.  169.  Com- 
miflio  Regis  fuper  formd ,  tempore  8c  lo- 
co  Colloquii,  174,  lyf.  Commiflio  Re- 
gis  ad  recuperandum  Tomacum.  174.  De 
receptione  Solutionum,  176.  Commiflio 
ad  rccipiendum  .Vlonctam  pro  Civitate  Tor- 
nacenfi.  176.  Acquietantia  inde.  177.  Su- 
per  Deprxdationibus  relarcienJis.177.C0n-- 
vcntionum  pro  mutuo  Colloquio  Confir- 
matio  per  Regem.  180.  Nomina  Appun- 
dluatorum  ad  intendendum  Regi  in  mu- 
tuo  Congreflii.  182,183,  Ratificatio  Tra- 
ttatuum  in  mutuo  Congreflu  faftorum  , 
una  cum  fcedula  Juramenti  prxltiti  per 
Regcm.  iSf.  Ratificatio  eorundcm  pcr 
Regcm  Anglix  eodem  die  data  in  Cafiro 
de  Guyfnes.  186.  Tradlatuum  de  Solu- 
tionibus  altera  Confiimatio,  187,  Super 
Treugis  innovandis,  190.  Super  recambio 
Hoftium,  190.  Literx  Regis  de  permu- 
tatione  Obfidum,  192,  De  Querelis  inter 
Regem  £c  Caftellx  Regem  ad  arbitrium 
Regis  Anglix  terminandis,  196,  Commis- 
lio  pro  Cardinali  Eborum  ad  tra£tanduni 
cum  Rege.  197.  Tranlumptum  Litera- 
rum,  Tradtatuura,  cum  Imperatore.  198. 
Requifitio  ad  Regem  Anglix  ,  de  Bcllo 
contra  Imperatorem  movendo.  203.  Con- 
tra  Invalionem  Francorum.  2oj'.  Pro  Pri- 
fonanis.  208.  Regis  ,  ultra  Montes  cum 
Exercitu  profedturi ,  Literx  de  Regentia 
appundtuata.  P.  II  f.TradtatiisTornacenfis 
(dat.  quarto  die  Ottobris  anni  Domini 
ij"i8)  Coilocationes  faftx.  if.  Rcgc 
Francilco  in  conflittu  ad  Paviam  captiva- 
to,  Commiflio  Ludovicx  Regentis  ad  tra- 
(Standum  cum  Rege  Anglix.  17.  Ejuf- 
dem  CommilTio  pro  Solutione  Pecunia- 
rum.  i^.  Trattatus  Pacis  per  CommilTa- 
rios  Dominx  Ludovicx  8c  Commiflarios 
Regis  Anglix.  21,  Juramcntum  Orato- 
rum  Francix  fuper  Obiervatione  Tratla- 
tiis  prxdiili.  2f.  Trattatus  Obligationis 
pro  Solutione  Pecuniarum.  20.  Tr.attatus 
fuper  Arreragiis  Dotalitii  Dominx  Marix 
Douagerix  Francix  folvendis.  29.  Tra- 
ftatus  Deprxdationum.  30,  Traftatus  Qua- 
lificationis  pro  comprehenfione  Regis  Sco- 
torum.  31.  Articulus  quod  Dux  Albanix, 
durante  minore  xtate  Regis,  Regnum  Sco- 
tix  non  intrabit.  32,  De  Tractatibus  per- 
implendis  Obligatio  Ludovici  de  Orleans, 
Longavillx  Ducis,  32.  Confirmationes, 
per  Dominam  Ludovicam  Francix  Re- 
gentcm ,  Trattatys  Pacis,  32,  Obiigatio- 
nes  pro  Solutionibus  facicndis.  33.  Obli- 
gatio  Dominx  Ludovicx  de  novis  Lite- 
ris  Obligatoriis  pcr  Regem  inde  facien- 
dis.  34.  Ejufdem  Doniinx  Ludovicx  Ob- 
ligitio  de  Tradtatibus  perimplcndis.  34. 
Ejuldem  Obligatio  fuper  Dote  8c  ejufdem 
Dotis  Arreragiis  folvendis.  3f.  Per  ean- 
dem  Dominam  Confirraatio  Articuli  de 
comprehenfione  Scotorum.  36.  Confir- 
matio  Articuli  de  Duce  Albanix  per  di- 
ikim  Dominam,  37. 


Fritncitt.     Obligatio  Ludovici  Cardinalis  Bor- 
bonix  deTrattatu  Pacis  obfcrvando.T  VI. 
P    II.    37.      Obligatio  inde   Guillcrmi   dc 
Montmorentio  piimi  Baronis  Francix.  38. 
Obligationes     confimilcs     Odeti     Comitis 
Fuxi,  Domini  Lautreci.   38.     Caroli  Du- 
cis   de  Vendofme.  39.     Francilci  Comitis 
Santti  Pauli,  39,      Ludovici   Comitis    de 
Maloleporario.  39.     Caroli  de  Lu.Xcmbur- 
go  Comitis  Bricnnix.  40,     Obligatio    Ci- 
vitatis  Tliolofx   de    prxdittis   Tiattatibus 
&   Obligationibus   obfervandis.  40.     Con- 
iimiles  Obligationes  Civitatis  Lugdunenfis. 
41.     Civitatis  Ambianenfis.  41,     De  Pen- 
fione  per  Ludovicam   Regemem  pro  Car- 
dinale  Eborum,  41,     Obhgatio    de  prxdi- 
<ftis  Tratlatibus  &  Obligationious   pcriin- 
plendis   Civitatis   Remenlis,  42.  Juramcn- 
tum     Dominx     Ludovicx    Regentis    pro 
Obfcrvatione   TracTatuum.  42.  Inlirumcn- 
tum   publicum   fuper  Confeflionc  (per  di- 
6tam    Regentem  fada)    Obligationis  duo- 
rum  millium  de  nifi,  43.    Literx  Fiancilci 
Regis  ,   Pacis   conhrmatorix  ,     manu   lua 
propria  lcriptx,  47,     De   Traaatibus  per- 
implendis    Obligatio   Civitatis    Parifienfis. 
fo.  Confimiles   Obligationes  Civitatis  Au- 
relianenfis.    fi.     Civitatis    Burdegalix    j-i, 
Civitatis  Turonenfis,  fi.     Civitatis  Roto^ 
magenfis,   j-2,     Obligatio   Francifci    Regis 
pro   fumma    duorum  millionum   Auri   de 
Sole  ,   data  Bayonx,  f  j,     Ejufdem   Coni- 
milTio  pro  tradendis   Sc  recipiendis   Litte- 
ris  confirmatoriis  Pacis  8c  Obligationum. 
j-j-.    Francifci   Regis ,  in  Regnum  reverfi* 
Confirmatio    Trattatuum    cum     Domini 
Ludovica  Regente  habitorum.  ff ,  f9  ,  60, 
61  ,62.  Juramentum    Francilci  Regis  pro 
Obfcrvatione  Trattatus  Pacis.  71.    Inftru- 
mentum   publicum  inde.    71.     Commiflid 
Francifci   liegis    de  trattando  cum    Rege 
Anglix,  fuper  mutua  8c  reciproca  Obliga- 
tione  circa   ca  qux  cum    Imperatore    tra- 
tlari  poflent.  72.     Obiigationis  pro  annuo 
Cenfu  folvendo  exemplificatio.   72.     Tra- 
tlatus  prxdittx  reciprocx  Obligationis.  j^. 
Ejufdem  Trattatiis  Confirmatio  per  Fran- 
cifcum  Regem.  76.     Commiflio  Francifci 
Regis    pro  Tradtatu  arttioiis  conjunctio- 
nis   cum    Rege    Anglix     78,     Commiflio 
ejufdem   Regis  pro    Cardinale  Eborum  ad 
incarceratos  in  quibufcunque  Viilis  ,     per 
quas  tranfiret  in  itinere  fuo ,  proprio  Sigil- 
lo    deliberandos,    81,      Pro    Eieemofinario 
Marix  Reginx  82,  Trattatuum  cura  Car- 
dinali  Eboium    varie    conclulorum   Con- 
firmationes   per  Regem  Francifcum,  vide- 
licet,  fuper  Matrimonio  inter  Ducem   Au- 
relix  8c  Mariam  Filiam  Regis  Aiiglix.fu- 
per  Expenfis  Belli  contra  Cxfarem  ,  8c  ar- 
tTiore   Fccdere.   82.     Traclatus  pro   Mer- 
catoribus,   84,  Trattatus   quod  neque  Rex 
Anglix  abfque   exprelTo    confenfu   Regisj 
neque  Rex  abfque  e.\preflb  confenfu    Rc- 
gis  Anglix,  affentiet   inditftioni  Generalis 
Concilii,   manente  Captivitate  Papx,    8<-. 
Tradtjtus   de   perpetua    Pace  ,     de   annuo 
Cenfu    Regi^  Anglix   8c    Succeflbribus   in 
perpetuum    folvendo   ,      8c   de    aliis    So- 
lutionibus  ,     Aureo    Sigillo    Re^is    robo- 
rati,    88.      Commiflio    Regis  fuper    EIc- 
tlione    Henrici    Rcgis    Anglix    in    Ordi- 
nem    Santti   Michaelis,  91,   Elcttio  Regis 
Anglix  in  Ordinem   Sancfti  Michaclis.  91. 
Juramentum   Regis  inde.   92.     Acquieta- 
tio  ,    ad    inftantiam    Cardinalis   Eborum , 
Mercatorum  de  Luca,  92.  Commiliio  Re- 
gis  ad  intereiT-ndum  Juramento  RegisAn- 
glix  pro  Tratlatibus  obfervandis  8t  Ratifi- 
cationibus  hinc  inde  tradendis   8c  recipien» 
dis.  93     Commiftio  ad  concludendum   de 
Privilegiis  Anglix   Mercatoribus  conceden- 
dis,    93,     Liteix   Regis    fuper    receptione 
Ordinis  Garterix  ,  £c  Juranunto  inde  prx- 
ftito.  95,    Super  Contributione  proGuer- 
ra  Italix,   Regis  acquietantia.  94.     Com- 
miflio  pro   rnutuo  Conimercio  cum  Sub- 
ditis  Imperatoris.  94,     De  trattando  cum 
Rege  Anglix  fupcr  modo  8c  forma  geren- 
di  Bellum  contra  Cxlarem.  94      Commif- 
fio  fupcr  Libertatibus  8c  Pnvilegiis,   Mer- 
catonbus   Anglix  concedendis.   95-.     Con- 
firmatio  Treug.irum  inter  Regcs  Anglix8c 
Francix  Sc  Iniperatorcm,  103,    Commiflio 
Regis  pro  Quietantia  danda  Regi  Anglix, 
dc  Pecunia  pro  Bello  contra  infenores  Cx- 
faris  Provincias  eioganJa.  106.     Confirmi- 
tio  per    Regem   Tratlatus    Belli    adverfus 
Cxlarem  a  partibus  Flandrix  iu  Italiain  fe- 
rendi.  112. 

Gg  i  Fraa- 


I20 


INDEX    RERUM    PR^CIPUARuM 


Vrnncla.  CommiffioRcgis  proQuietantia  danda 
fuper  fumma  Pecunix  per  Regem  Anglix, 
loco  Suppetiarum  adversils  Imperatorem  , 
folvenda.  T.  VI.  P.II.  113.  CommilVio 
Regis  ad  traftandum  fuper  Articulis  in  Tra- 
«ftatibus  Madriti  &  Cameriaci ,  de  Jocali- 
bus  recipiendis ,  8c  de  Rcgis  Filiis  delibe- 
randis.  111.  Traftatus  Madriti  habiti  tenor. 
I2Z.  Traftatus  Cameriaci  habiti  tenor. 
129.  Juramenti  Regis,  Abfolutio  Papalis. 
139.  Commiifio  Regis  ad  traftandum 
cuiTi  Rege  Anglix  fuper  ceffione  Penfionis 
pro  tempore,  inpartcm  Redemptionis  Li- 
berorum  fuorum  convertendas.  141.  Su- 
per  Salis  Penfione  Regi  Anglia:  tradenda. 
142.  Pro  liberatione  jFiliorum  Obligatio 
Regis.  142.  Super  liberatione  Filiorum  8c 
de  Jocali,  dudum  per  Maximilianum  Cae- 
farem  impignorato  .rellituendo,  145.  Tra- 
«ftatus  pro  folutione  annux  Penfionis  Salis. 
148.  Traftatus  de  recipiendo  Obligationem 
pro  Solutione  quinquaginta  miliium  Au- 
rcorum  de  Sole.  149.  Super  liberatione 
Filiorum,  &  Jocalis  in  fpccicm  Floris  Li- 
lii  fadti  traditione.  ij-o.  TracStatus  arftio- 
ris  Amicitix,  contra  Imperatorem,  Lon- 
donise  conclufus.  171.  Tradtatus  contra 
Francifcura  Regem  cum  Turcha  confoe- 
deratum  ,  de  Guerra  indicenda  &  Francia 
invadcnda.  P.III.  86.  Rex  Anglix  ftatuit 
invadere  Dominia  Regis.  114.  Super 
Guerra  Francix.  iif,  116.  De  Obfidio- 
ne  Bolonix.  i  19.  Literae  a  Rege  ad  Do- 
minum  Ruffell.  122.  Super  Expenfis 
Marchiarum.  131.  Super  Traftatu.  131. 
De  Exercitu  contra  Francos.  134.  Jura- 
mentum  Regis  fuper  Obfervatione  Pacis 
perpetux.  138,  Super  interpretatione  Ar- 
ticulorum  Pacis  ,  Ratificatio  Regis.  146. 
Dilucidatio  Traftatiis  Trajcdli.  146.  Com- 
miflio  Regis  ad  tradlanduni  de  Metis  8c 
Bundis  circa  Boloniam.  148.  Traftatus 
inde.  if2.  Traftatus  fuper  Conventioni- 
bus  cum  Henrico  oftavo  Rege  Anglix  ini- 
tis ,  cum  Rege  nunc  confirmandis.  ij-j. 
Commilfio  Regis  Anglix  adintereffendum 
Juramento  Regis  Francix.  1^7.  Commif- 
lio  Regis  ad  traftandum.  178.  Conven- 
tiones,  dePace,  Intercurfu  Mcrcium  ,  libe- 
ratione  Bolon 'x  ,  folutionc  pecuniae,  8c 
Obfidibus,  cum  Rege  Anglias  initae.  182. 
Acquictantia  fuper  receptione  Munitionum 
in  deliberatione  Bolonix.  184.  Commiffio 
Regis  ad  recipiendum  Juramentum  Regis 
Anglise  de  Pacc,  dudum  inita,  confervan- 
da.  18)-.  Traftatusj  pro  deliberatione  Bo- 
lonix  Ratificatio  per  Rcgem.  189.  Jura- 
mentum  Regis  inde.  190.  Publicum  In- 
ffrumentumfuper  Juramcntoprxdidlo.  190. 
TracSlatus  Matrimonii  inter  Rcgem  Anglia: 
&  Eiizabctham  Filiam  Rcgis.  207.  Rati- 
ficat.ones  inde.  214.  Commiffio  Regis  ad 
tradtandum  cum  Rege  Anglix  de  Liga  de- 
fenfiva.  250.  Traftatus  Pacis.  P.  IV.  70. 
Comraiffio  Regis  8c  Reginsc  ad  traftan- 
dum.  100.  Super  Excrcitu  in  auxiHum  Re- 
gis  ducendo.  117,  118.  Tradtatus  Treccn- 
fis.  123.  Traftatias  Ratificatio.  124.  Ob- 
ligatio  Francifci  Ducis  Andegavcnfis.  181. 
HcnriciQuarti  Rcgis  Juramentum.  T.  VII. 
P.I.  10.    Ejufdcm  Adhs^rentium  Juramen- 

■  ta.  10.  Regis  Litera  ad  Rcginam  Angliae. 
10.  Litera  Regis.  ii.  Articulorum  fura- 
ma  pcr  Ambaffiatorcm  prxfentatorum  Con- 
cilio  Angliae.  11.  Literae  Ambaffiatorum. 
12.  Super  Motibus  Regis.  13.  Litcra  ad 
Regiiiam  Angliae  Domini  d'Aumont.  13. 
Litera  Principis  de  Conde  ad  eandem.  i;-. 
Litera;  Regis  ad  eandem.  if .  Sorbonifta- 
Tum  Sententia  dcfinitiva  contra  Hcnricum 
Rcgem.  \6.  Articuli  inter  Hifpaniam  8c 
Ligam  Franclx.  17.  Regis  Literae  ad;  Rc- 
ginam  Anglix.  18.  De  Rebus  Gallicis  Li- 
terx  diverlk.  18,19,  20,  22,28,32,34, 
35",  4f .  46.  47  .  48.  f^.  ff .  60,  61, 
64,  66,  67,  68,  69,  70,  71,  72,  73, 
74.  Super  ftatu  rerum  Enarratio.  46.  Dc- 
bitorum  a  Rcge  ratio.  47.  Pro  Edmundo 
Yorke  Literx  Credentix  8c  Inftrudtioncs 
ad  Regem.  48.  Super  fuccurfu.  ji ,  5-2. 
Arliclei  accorikz.far  AmiitJfntieHrs.  f6.  Pro 
Henrico  Unton  ,  Milite,  Inftruftioncs  ad 
Regem.  j-6.  Ejufdem  Hcnrici  Literac  cre- 
dentiales.  5-8.  L'opinion  du  Seigneur  Nor- 
reis ,  General  des  Anglois.  62.  Litc^  inde. 
62,  63,  64,  Henricus  de  Untoii  Ducera 
de  Guyfe  ad  Duellum  provocat.  66.  Su- 
per  Auxiliis  tranfmittendis  Conventiones. 
70. 


Francia.  Litera  a  CoUegio  Cardinalium  ad  Pari- 
ficnfcs  ,  Regi  Henrico  contrariantes.  T.  VII. 
P.I.73.  DeRebus  Gallicis.81 ,82  ,  88,  93, 
94,  95",  98,1 16.  Inftrudiones  proThoma 
Grove  ad  detendcndum  Scjanum  Rivum 
miffo.  77.  De  Auxiliis  ad  Regem  mittcn- 
dis  ab  Anglia.  78.  De  Obfidione  Civitatis 
dc.Rowcn.  78.  Super  miferabili  ftatu  re- 
rum  Gallicarum  8c  Rcgis.  79  ,  80.  De 
promiftis  per  Regem  non  obfervatis.  81. 
Supcr  rcditu  Comitis  Effexiae  a  Francia. 
83.  Regina  Anglix  recufat  Turmas  in 
Normanniam  tranfmittcrc.  85-.  De  ultc- 
riori  fuccurfu  Conventiones.  86.  Supcr 
Auxiliis.  88,  S9.  Dc  profperis  fucceffibus 
Regis.  90.  Super  fuccurfu.  91.  De  Ini- 
micis  profligatis.91.  Super  Turmis  e  Ba- 
tavia  in  Franciam  transvehcndis ,  Inftruc- 
tiones.  91,  92.  Refponfum  Ambaffiato- 
ri  redditum.  96.  Inftruftiones  pro  Johan- 
ne  Norrcis  Milite  in  Britannia.  99.  Ejuf- 
dcm  cnarratio  fupcr  ftatu  Francia;.  100. 
Convcntioncs.  103,104.  Inftruttionespro 
Thoma  Lcighton  Milite  ,  ad  Comitem  El- 
fexix.  loi.  Dc  Militibus  Sc  Pccunia  ulte- 
rius  non  exhauriendis.  i  12.  Inter  Regem 
8c  Cardinalem  propofitiones.  122.  Com- 
miflio  Reginx  Angliae  ad  audiendum  Quc- 
rimonias  Subditorum  Regis  Francix.  210. 
A  Rege  Anglix  ad  Marchionemde  Rofney 
Literae.  P.  II.  113.  Ad  Comitem  de  Soif- 
fons  Literx.  114.  Commiffio  Rcgis  An- 
gHje  ad  traftandum  cum  Commiffariis 
Franciae.  139.  Tra<3:atus  intcr  Franciam  & 
Angliam.  ifo.  Ejuldem  Ratificatio  per  Rc- 
gem.  if^.  Pro.DominodelaBoderieCom- 
miffio  Regisadtradlandum.i6j-.  Dctradtan- 
documeodemCommiflioJacobi  Regis  An- 
gliae.  167.  Commiflio  proDomino  delaBo- 
dcrieadtradlandum.i67,i68.  Henrico iubla- 
to  Coramiflio  Jacobi  Regis  ad  traftandum. 
171.  De  Ligacum  Rege  Anglix.  171.  De 
recipiendo  Sacramentum  Regis.  ijf.  Ac- 
quictantia  pro  eodem.  ijf.  Super  Matri- 
monio  inter  Carolum  Principem  Magnx 
Britannix ,  8c  Chriftianam  fccundam  Fi- 
liam  Rcgis.  103,  213.  Commiflio  Rcgis 
Anglix  ad  recipiendum  Juramentam  Re- 
gis  fuper  obfervatione  Traftatias.  P.  III. 
108.  De  traftando  fupcr  perpetua  Pace 
cum  Ludovico  Rege.  P.  IV.  139.  De 
traftando  fupcr  Matrimonio  inter  Princi- 
pcm  Wallix  8c  Henriettam  Mariam  ioro- 
rcra  Regis.  139.  Ratificatio  contratliis 
Matriraonii  inter  Carolum  Regem  Anglix 
8c  Henriettam  Mariam  fororem  Rcgis.189. 
Proclamatio  pro  Pace  inter  Angiiam  8c 
Franciam.  T.  VIII.  P.  III.  39.  Articuli 
Reconciliationis  intcr  utramque  Coronam. 
f2..  Proclamatio  concerncns  Vina  Francix. 
f6.  Commiffio  ad  tra£tandum  8c  conclu- 
dendum  dc  Pacc  cum  Rege  Francorum. 
193.  Litterx  continentes  promiflionem 
Regis  Anglixad  tradendum  Caftrum  8cha- 
bitationem  de  ICebec  in  Canada  Rcgi  Fran- 
corum.  iiiJ.  Litterz  Reprifaliorum  con- 
tra  Subjcftos  Francix.  T.IX.  P.  II.  79. 

Wrancit  Rex  (Ludovicus).  T.  I.  P.I.  9,  16. 
'  (Philippus).  T.  I.  P.  L  17,  20,  23, 
26,  27,  29,  50.  31,  32,  33.  34,  3f, 
36,  37,  39,  41,  42,43,4j-,fo,  j-6,  60, 
62  ,  63  ,  66 ,  67  ,  69  ,  78 ,  79  ,  80.  P.  II. 
116,  117,  118,  119,  120,  122,  123. 

— —  (Ludovicus).  "t .  I.  P.  I.  91,  92,  93, 
94.  9S'  96,  99,  101,103,104,  loj-,  106, 
107  ,  io3,  I  12  ,  I  14,  I  ij",  I  ifl,  I  17,118, 
121,  122,  133,  136,  140,  141,  142,  143, 
144,  i4f,  146.  iy2,  iss,  iJ-7.  "y9.'<53. 
167,  196.  P.II.  3,  10,  2f  ,  27,  28,29, 
37  ,  41 ,  44  ,  4J- ,  46  ,  47  ,  48  ,  49 ,  5-0 , 
J-?.  5"4.  SS.  S6,  63.  '^^.  66,  67,  69, 
70.  71.  7^.  73.  7<5.  77.  81,  82,83,84, 
^S>  9°.  9' >  9S>  'o^.  ^°S>  110,  111, 
1  iz,  1 13,  1 19,  120,  123. 

—  (Ludovicus),  Filius.  T.I.  P.I.  fo ,  fi, 

67.  7'.  74- 

—  Regina.  T.I.  P.I.  107,  117,  if^. 

(Margareta).  T.  I.  P.I.167,  P.II.f2, 

f6,  63,  6f,  97,  69,  73,  7f,  76,  84, 
106,  119. 

. Rcx  (Philifpus).  T.I.  P.II.  135  ,  142, 

Hf.  147  .  'fi.  «63  ,  168,  176,178,179, 
180,181,  iSf,  186,187,188,190,191, 
193  ,  194,  197  ,  202  ,  204,  227  ,  228,  238. 
P. III.  4,6,8,  II,  12, 13, 14,  if, 18, 
19.  io.  21,  22,  23,    2J-,  28,   31,  36, 

46.  49.  J-i.  r4'  6i>  63.  7i-.  77.  78, 
86,  122,  123,  124,  128,  137,  146,1^2, 
'J3»  '/7.    ifS,    ij-9,    161,   166,   167, 


168,  171,  172,173,174,176,180,181, 
183,  184,  187,  189,  190.  P. IV.  16,17, 
18, 19,  20,24,  ^3.  ^8, 29,  31,32, 3f, 

48,  fi  ,  fi ,  60,  7J-,  80,  Sf. 

{Ludovicus).  T.I.P.II.  145-,  14.7  ,  ,68, 

179.  193.    P.III.  8,  14,  46.   P.IV.  80. 

Rcgina  (Margareta).  T.I.  P.  II.  i^j-, 

174,   188,   196,   197.   P.III.   134,   ij-j". 

{Maria).  T.I.  P.  III.  123  ,  147.  P.iv. 

{Johanna).  T.I.P.III.  123,147,208, 

213.  P.IV.  38. 

Filii  Philippi  {Vetrus).  T.I.  P.II.  219. 

{Ludovicus).   T.  I.  P.  II.  209.   P.  IV. 

^S- 

FiHa  {Ifabella).  T.I.  P.III.  199,106, 

207,  209,  210,  213.    P.IV,  26,  32. 

Fratcr  (Carolus).  T.I.  P.III.  128. 

■  Soror  {Margareta).   T.  I.  P.  III.  124, 

202,  209,  210,  213.  P.IV.  22,  32,40, 
S6,  S7  ,  60,  67,  69,  74,  75". 

{Blanchia),  FiHa  Ludovici.  T.I.  P.  III. 

128.  P.IV.  40. 

.  Rcx  {Vhiliffus).  T.I.  P.  IV.  89,  90, 

94.  9^.  99,  •°'5.  109,  III,  114,  iif, 
122,  »24,  125-,  126,  128,  129,  133, 
'34.  «^'^.  138, 142,  14J-,  146,  ij-8,  161, 
164,  168,  170,  178,179,186,  188,191, 

196,  199,  202,  103,  206.  T.  II.  P.  I. 
».1.  3,  7.  "  .  14.  i7.  i8.  32,  37, 
39 .  43  .  4? .  48 .  f3  .  60 ,  63  ,  66 ,  67  , 
68  ,  69  ,  72  ,  74,  82,  101  ,  104,  lof, 
III,  I2J-,  133,  138,  140,  141,  ,4.4., 
'4f.  '4<5.  148,  ij-3,  15-9.  162,  164, 
171.  ^IS  >   186,  190,  192,  194,  196, 

197.  198.  P.IL  f,  9,  10,  14,  19,  20, 

22,  31,  69. 

{Ludovicus).  T.  II.  P.I.  48,  68,  74, 

7f,  78,  81.  82,  8j-,  86,  87,  88.  89. 
90,  95",  96,  104,  126,  128.  P.  II.  19, 
24. 

{Carolus).    T.  II.  P.  II.  37,    38,  4; , 

49.  f 7.  f^.  ^i.  65-,  68,  69,  70,  7J-. 

Regina  {Ckmentm).  T.  II.   P.  I.  96. 

P.II.  ij-. 

Rex  {Carolus).  T.  II.  P.  II.  79,  89, 

92,  93,  96,  102,  103,  lof,  112,  114, 
iiS,  119,  120,  132,  134,  i3f,   136,138, 

141,  146,  179,  180,  181,  187,190,  203. 
P.III.  4,  39.  ^S- 

{Fhitippus).  T.II.  P.II.88.   P.III.ij, 

26,  28,  29.  32,  36,  37,  41,  42,  48, 
fo,  5-6,  61,  62,  63,  64,  6f,  67,  68, 
77  ,  79  ,  86 ,  92 ,  93 ,  94 .  104 .  108 , 
109,  111,114,  118,  120,  121,  123,  124, 
127,  129.  130.  i3f,  138,  139,  140,141. 

142,  143,  146,  147,  149,  ij-o,  ij-3,  ij-j, 
i6j-,  i8f,  190,  I9J-. 

{Ludovicus).  T.II.  P.  III.  66. 

{Johannes)  ,    FiHus  PhiUppi.    T.  II.  P. 

m.  3r. 

Rex  (Carolus).  T.II.  P.  IV.  64,  6f , 

66,  77,   173,  I7J-,   177,    i7y,  ,80,  193. 

{Philippui  de  Valefio).  T.II.  P.IV.  16, 

23,  24,  2J-,  28,  38,  39,  48.  j-i,  61, 
63  ,  64,  6j-,  66,  70,  71,  77,  79,  80, 
82,  84,  87,  88,  90,  97,  100, 104,  loj-, 

106,  110,  III,  Uif,  122,  124,  I2J-,  130, 
132,    136,    138,    14.4,    IJ-o,    IJ-2,    163,164, 

i6j-,  169,  17J-,  177,  179,  188,  191,192, 
193,206,208.  T.IIl.  P.I.  4,  20,  40, 
47.  5^.  S6. 

(Johannes).  T.IIL  P.I.  j-6,  fg ,  82, 

8j-,  94,  122,  129. 

(Sanclus  Ludovicus).  T.II.P.III.  180. 

Rex  {Johannes).  T.III.P.I.  133,140, 

143,  160,  164,  171,  173,  I7J-,  ,76,  177, 

180,  183  ,  184,  i8j-,  192,  193,  194,  197, 

209,    2IO,    211,    212,    213,     2IJ-,     21S.     P. 

II.  7,  8,  9,  10,  12,  13,  ij-,  17,19,20, 

21,    22,     24,     2^-,     27,    28,    29,    30,    31, 

34.  37.  4°.  -^6,  49,  5-0,  j-2,  j-4,  j-j-, 
j-6,  j-8,  68,  69,  72,  74,  Tf,  80,  84, 
103,  107,  109,  i2f,  134,  141,  ij-j-,i;-9, 
i6j-,  166. 

(Carolus).  T.III.  P.II.  91,  103,  104, 

107,  108,  134,  140,  148,  149,  ifj,i6f, 
166,  188. 

Regina  (Blanchia).  T.  III.  P.  II.  fg, 

113. 

Rex  (C^rolus).  T.  III.  P.  IIL  8,  22, 

23,  24,  2J-,  28,  29,  30,  31,  36,  37, 
41,  42,  44,  47,  48,  49 .  J-3  .  5-8 ,  8j- , 
88.  90,  97,  102,  106,  III,  118,  120, 
121  ,  132,  I3J-,  136,  139,  I4J-,  ij-i, 
^Sl,  ifS.  if9.  '<>o.  i<5i.  164,  166, 
168,  170,  173,  181,  182,  188,190, 
191,192,193.  P.IV.  j-,  6,9,  11,28, 
33  .  i^,  39.  4»»  43'  44.  <^S ,  49,   ^^. 

S9> 


QV  JE    IN    IX.    TOMIS    F  OE  D  E  R  U  M    C  O  N  T  I  N  E  N  T  U  R.    iit 


fp,  <5i  ,  64,  6^,  67,  (58,  71,   74,  7<}  , 
77,  78,  80,  83,   84,    87,  88,  89,  91, 

9i>    98,     99 y     100,     lOI,     lOl ,     104,     10/, 
107,     113,     114,     119,     lil,      124,    IZj-, 

ii6. 
Trancu  Kex  {Citrolus) .  T.III.  P. IV. 135-,  141, 
146,  147,  149,  15-0,  if7,  166,  170, 
176,  178,  184,  i8j-.  T.  IV.  P.I.  i  ,  2, 
4,  f ,  10,  IX,  14,  16,  17,  }o,  31,36, 
37,  44,  fo,  j-i,  6z,  6)-,  <)ci,    69,  73, 

74.  7/,  9f.  97,  99.  «°i.  1°/'  'o^. 
iiz,  113,  114,  117,  izz,  113,  114, 
iif,  129,  13Z,  136,  138,  139,  140, 
14Z,  146,  ij-i,  1/4,  1/6,  ij-8, 
167,  170,  171,  17Z,  173,  174, 
178,    179,    181 ,   190,    191 ,    192, 


141  , 
i66, 
«77. 

«yr. 


Rex  {Cnrolus).  T.IV.  P.  II.  40,  41  , 
46,  48,  49,  j-i ,  f3,  60,  61  ,  61,  66  , 
67,  69,  71,  7f,  77,  80,  Si,  84,  90, 
97,  98,  loi,  loz',    103,  loj-,   106,  110, 

III,  113,  IZ7,  134,166,167,171,174, 
»71".  '77.  »78,  188,  19Z,  193  ,  194. 
P.UI.  iz,  ij,  if,  16,  17,  18,  zi,  z6, 
4'.  4i".  69,  76,  78,  83,  91,  94,  loz, 
104,  198,  109,  iio,  114,  11$',  116, 
117,  118,  119,  izo,  tzi,  1Z4,  izf, 
jz8,  133,  138,  139,  140,  141,  144, 
149,  ifz,  ij-4,  ij-j-,  ij-6,  15-7,  i;8, 
163,  164,  168,   169,   170,   174,   179. 

-.  ..  (Ludovims).  T.  IV.  P  II.  34,  148, 
149,   169. 

{Johmms).  T.  IV.  P.  II.   107.   P.III. 

izo,   126,   129. 

(Phitifpus).   T.  IV.    P.  III.  83,    148, 

•49.  '77- 

• Reshin  (IfMU).  T.  IV.  P.II.  46.   P. 

III.  103,  114,  iif,  116,  117,  118,  i2r, 
124,  125-,  144,  164,  169,  170,  171,  175-, 
178,  179. 

-  {KatherinnFWh).  T.IV.  P.II.  66,67, 
77,  80,  8i ,  84,  90,  96,  97,  98,  106. 
P.III.  67 ,  103  ,  110,  114,  116,  119 ,  140, 
143,  1+9,   163,  170,  171,  175-,  176. 

Regina  (BUnchia).  T.IV.  P.III.  148, 

179. 

Rex  (Carolns).  T.IV.P.III.  182,183, 

i86,  188,  189,  191,  19Z,  193,  199,  zoo. 
P.IV.  8,  9,  10,    14,    ij-,    18,    zo,  if , 

»9.  ?i.  43.  47.   T°>  f3.  fr.   S'^'  n> 
6i,  63,  68,  71,  73,  87,  89,  ij-2,   164. 
T.V.  P.I.  75-,  81,  83,  89,  93,  9J-,  99. 
100  ,  107  ,  io8. 
. Regina  (IfMla).   T.  IV.  P.  III.  188. 

(Katherim),   Filin.    T.IV.P.III.  188. 

Rcx    (Philiffus).   T.  IV.  P.  III.  189, 

I9J-.    P.IV.  10,  46,  j-9,  71.  7r- 

Rex  (LuMicus).  T.IV.  P.  III.  1S9, 

19)-.   P. IV.   10,  46,  76. 

Rex  (Carohis).  T.IV.  P.  IV.  74. 

.  Regina  (Johtmmt).  T.IV.  P. III.  195-. 

IV.  II. 

(Maria).  T.IV.  P.  IV.  13. 

[Carolus).  T.  V.  P.I.  iiy 

132  ,  140,  143,  146,  147, 
1/0,  15-1,  ij-z,  15-3,  \sf, 
163,  167,  168,  171,  173  , 
180,  181,  i8z,  183,  184, 
188,  189,  191.  P.II.  3,4; 

fj.  Sh 

(Ludovicus).   T.  V. 

izi,    izz,    123,    124,    I 
143,    144,    ij-3,    162,    172 


,  1 16,  1 18, 
148,  149, 
>f6,  1^7, 

«74  .  «77. 

187. 

39. 


186 
7 


P.  II. 


'17. 
i?9. 


15-7,  161,  i6z,  163,  166,  167,  168,  170, 
174,  i7|-,  176,  177,  179,  iSf,  186,190, 
192,  197,  196,  197,  I9i>,   202,  zoj. 
Fr««fM  Regina  (Annii).  T .VI.  P.I.  83. 

(CUuilia).  T.VI,    P.I.  if9,  164. 

[Mma).  T.  VI.  P.  I.  76  ,  78  ,  82  ,  84. 

Dalphinus    (mncifcus) .   T.  VI.  P.  I. 

•4«.  «4J.  'f°i  ij4.>f9.  161,164,166, 
iHf ,    186. 

Rex    (Frtincifcus).T.Y.?.U.  If,  17, 

20  ,  2f,  29,  31 ,  ulque  39,  40,41,  42, 
46,  49.  fo,  J-i,  S^>  Si>  S\>  SS,  S9> 
60,  61,  62,  71  ,  72,  75-,  76,  78,  80, 
81,  82,  84,  Sf,  87,  91,  92,  93,  94, 
103  ,  106  ,  I  iz,  izi  ,  129,  139,  140, 141, 
142,  148,   149,   15-0,   171.  P.  ill.  86. 

(Lndovirus).  T.VI.  P.II.  72. 

. Regina  (Maria).  T.VI.  P. II.  29,5-6, 

S9,  8i. 

Rex.  T.VI.  P.III.  119,   131. 

(Francifcus).  T.VI.    P.III.  i^f,  137, 

'48,  ifi,  iJ-7.  ^3°- 

(Henricus).  T.Vl.    P.III.    178,    181, 

iSf  ,  18S,  189  ,  lyo  ,  199,  202 , Z03 , zoy, 
206.  P.IV.  70,  74,  lof,   108. 

(Carolus). T.Vl.  P  IV.  123,  124,  172. 

Dalphiinus    (Hsnricus).    T.VI.   P.  III. 

.38. 

•  (Elizahtha) ,  Filia.T.Vl.  P.  III. 206. 

(Frmcifca  &  Flianora)  ,     Filisc   iVlariae 


119. 

140, 

iSS. 

P.III.  7,  8,  19,  41,  4Z,  4)-,  j-z,  $-3. 

-{Carolus),   Frater.  T.V.  P.  II.  170, 

188. 

Rex  (Ludovicus).  T.V.  P.III.  6f,66. 

67,  71,  74,  76,  77,  78,  79,  80,  83, 

84.  93.  94.  97.  99.  i°3.  '°4.  '°7. 
109,  III,  112,  II)-,  116,  119,  123, 

124,  133.  p.iv.  48,  sf,  69. 

(Karolus).   T.  V.  P.  III.  67,  72,  75-, 

90.  9',  '7f .  189.  '9'.  '93'  *°''  P- 
IV.  iz,  13,  14,  ij-,  '6,  18,  zi,  zj-, 

*7.  3°.  3».  3^'  33'  34.  37.  38.  4°. 
4Z  ,  45-,  47  ,  fi  ,  5-4,  SS  >  S7  •  6z, 
64,  71,  79,  Si,  87,  88,  89,  91  ,  95, 
98,  100,  loi,  103,  loj-,  111,112,118, 
119,  izi  ,  IZ3  ,  124  , 1 25-,  126, 127  ,  128, 

>3°.  '3'.  '33'  '3<5.  139.  '4'.  '44. '4f 
148,  ij-o,  15-2,  Iff, 

-  Rex    (Ludovicus). 
i8z,  i8y,  217,  163. 
13,  14,    if,   16,  zo 
4' .  43  .  47  .   f  7  ,  61 
7),  7z,  73,  76,  77.  78,  81,  84,  8f. 

{Francifcus).  T.VI.  P.  I.  88,  89,  93  , 

96.    97,    99,     100,    lOI,     102,    103,     I2J-, 

139.  141,  i4i.  143  >  '44.  147.  «Jo.iJ4> 
Tm.  X.  P.  IV. 


n.  ifS,  168. 

T.  V.  P.  IV.   181, 
T.VI.  P.I.  8,  11, 

^4.   if.   37,  40, 
6z  ,  64,  68,  70, 


Reginje.  T.  VI. P.  III.  143. 

Rex  (Henricus   ohinrtui).  T.VII.  P.I. 

9>  10,  II ,  if,  16,  17  ,  19  >  2.8,  3z,  36, 
4f ,  +8  .  f 1 >  f? ,  f  4  .  f  6 ,  6z , 64 , 67 , 70 , 
79  ,  81  ,  84,  88  ,  90  ,  91 ,  104  ,  116  ,  122. 
P.II.  23,  15-2,  166,  167. P, III.  184. 

-—  (Ludovicus).  T.VII.  P.II.  167  ,  171  , 
i7f. 

(Chriftiana) ,  Filia  Hcnrici  Quarti.    T. 

VII.  p.  ii.  203,  213. 

(Maria  Regens).  T.  VII.    P  II.  103. 

(Ludovicus  Decimus  tertius).T.V\\.^. 

III.  108    P.IV.   n9,   1S9. 

Regina  (Arma).  T.VII.  P.IV.1S9. 

Francis  (Matth/ius) ,   Armiger,    obtinet   Offi- 

cium  unius  Seivicntium  ad  Arma  in   Cu- 
ria   Wardorum  &  Llberationum.  T.IX.P. 
II.  136. 
Francifca  ,    Comitifla  Dotaria  Exonix.     T. 

VIII.  P.  II.  166. 

Francifci  {Manentus).  T.I.  P.IV.  134. 

(Johannts).  T.  II.    P.  II.  193. 

.  (Jncobus)    T.ITI    P.1.30. 

(B).  T.IIl.  P.II.  209. 

(Johannes).  T.  III.  P  III.  68. 

(Petrus).  T.IV.  P.III.  6r. 

(Johar.nes).  T.IV.  P  III.  167. 

(Joh.rnnes).  T.V\    P.I.   1,-9. 

Francifco  {CnilHelmiis  de),  T.I.  P.IIl.   39. 
Francifcus  (Dorainus)  ,    Norwicenlis  Epilco- 

pus.  T.VIII.  P.III.  227. 

Francke  {WilUelmus)  ,  Clcricus  ,  in  Artibus 
iVIagiftcr.  Litterae  Patcntes  ei  dircfta;  de 
Praefentatione  ad  Rettoriam  de  Pogliill , 
Dicccefis  Exonia:.  T.VIII.  P.II.  29. 

Francklin  (iVillielmus .)  Conceffioei  tafta  Offi- 
cii  unius  Vibrellatorum  infraTurrim  Lon- 
don,  durante  Vita.  T.  VIII.  P  11.  162. 

• (Hammond).  Commiliio  ei  dirccira  tan- 

gens  Subfidia  folubilia  pro  filisaureis  &  ar- 
genteis.  T.  IX.  P.II.  if.  Vide  Frankelyn 
^Franckltn. 

Francklyn  {jacohus).  Litterse  CommilTionales 
ci  dire£tx  pro  puniendis  Delinquentibus  in 
Comitatu  ICantice.  T.VIII,   P.  II.   10. 

— —  (Richardus)  ,  junior ,  obtinet  Offi- 
cium  Philazarii  in  Curia  de  Banco ,  tam 
de  Comitatibus  Wilts  8c  Southampton , 
quam  de  Villa  de  Southampton.  T.IX.  P. 
II.  86.     Vide  Francklin  &  Frankelyn. 

Franckton  fuper  Dunsmore.  Ecclcfia  fic  d!£ta  , 
in  Dioecefi  Lichfeldenfi  &  Coventrienfi. 
T.  VIII.  P.II.  170. 

Franco  (Sebaflianus  de).  T.  VI.  P.III.   173. 

Francoigny  (Dominus  de).  T.  III.  P.  I.  133. 

Francois  {Dominicus).  T.IV.  P.  II.  47. 

(fohannes).  T.V.  P.I.  96. 

(Jacobus).  T.  V.  P.  IV.  99,   100. 

Francum  {Henricus).  T.VI.  P.II.  2of. 

Francus  (Petrus).  T.I.  P.ll.  3,  26. 

Frandeflon  {fohannes  de).  T.II.  P.III.  iff. 

Frank  (IVilUelmus).  T.III.  P.III.  96,123. 

(Petrus).  T.  III.  P.  III.    igf. 

(iVillielmus).  T.IV.  P.IV.  20. 

(joh.mnes).   T.  IV.    P.  IV.   119,  i6z, 

176,   193,   194,   i9f.     T.V.  P.I.  f,  fo. 

(Arnaldus).  T.V.    P.  I.  28. 

(Ihomas).  T.  V.  P.  I.  33. 

Frank  (AadrMs).  T.  VI.  P.  111.  134. 


Franke  (Ricardus) ,  Regis  Deputatus  ad  Fa- 
cem  confeivaudam  in  Comitatn  Elfexije. 
T.VIII.  P.II.  8. 
— —  (tViUielmus) ,  Clericus,  &  Capcl'anu» 
Henrici  Comitis  NoithumberlaRdisc.  T. 
VIII.  P.II.  37.  Litterx  Difpenfationum  8c 
Confirraationum  ei  diitct.v.  ibid. 

{Abrahamus),  Clcricus.  T.  VIII.  P.  11. 

4'- 

Frankelyn   (Willielmus).   T.  VI.    P    II.    iiz, 

Zlf. 

{Willielmui).  T.  VI.  P.  III.    iz/ , 

i6f .     Vide  Frxiicklin  8c  Francklyn. 

frankfordia.  De  Ambaffiata  veifus.   T.  V.  P. 

I.   110,  114. 
FrankUnU  (Henrictts) ,    Miles.     CommilTio  ei 

direfta  in  Comitatu  Eboium.  T.  VIII.  P. 

11-  39. 
— — (Carolus).     Commillio   ei    dired»; 

T.IX.  P.II    80. 
Frankys  (Johannes).  T.III.  P.IV.   10. 
Fransjak  (Viceconies).  T.I.  P.I.  143,   144; 

1)8. 
Fr.%fer  (Bernardus),  T.I.  P.I.  131. 

{Simon).  T.  I.  P.  II.  zzb.  P.  III.  66, 

98,   102,    180.   P.IV.  4,  f8. 

(Richardus).  T.I.  P.lll.  98,   113. 

{Andreas).  T.l.  ?.\l\.  96,  104,   113. 

{,H'illielmus).  T.  III.  P.II.  96. 

Fraternitas  Minorum ,   in  Infula   de  iMan,  cui 

nomen  Gray  Fryers  de  Brimaken  ,  live  Bri- 

makin.  T.VIII.   P.  II.   f^. 
Fraiier  (PetHts).  T,IV,  P.  III,   iz6. 
Fratrum  Minorum  Ordo.     De  Rcbellibus  are- 

ftandis.  T  IV.  P.IV.  174. 
Fraunces  (Johannes)  ,    Armiger.     Commiffio 

ei  direfta  in  Coraitatu  Eboiura.  T.  Vill. 

P.II.  3f. 
Fraunceys  (Simon  &  Thomas).  T.III,  P.  I.ffi. 
• {Perotus).  T.lll.  P.I.  ibS. 

(Adam).  T.III.  P.ll.  37,86,  197. 

(Thomas).    T.  III.  P.  III.  83,    133. 

{Johannes).  T.  III,  P.III.  14,4.     p. 

IV.  80,  Sz  ,   1Z9, 

(Thomas).  T.III.  P.  IV.  134. 

(Jjhannes).  T.IV.  P.  I.  if  ,    20. 

— — —   (kobertiii).  T  IV.  P.I.49. 

(Adam).  T.  IV.  P.I.  87. 

{Robertus).  T.IV.  P.Il.   izf. 

(Adam).  T.V.  P.  I,  121. 

{Johannes).  T.V.  P,II.  8. 

(Thomas).  T.VI.   P.lV.   zf ,   ijj. 


lf2. 


(NichoUus) .  T.VI.  P.IV.  i6z. 
Fraunk  {IV ULielmus) .  T.  II.    P.IV.  164. 

ijohannes).  T.IV.  IMI.  76,169,174. 

Frauncii  (iVilUelmu,)  ,   Juftitiaiius  ad   Placita 

in  Coinitatu  Somerfetiae.    T.VIII.  P.  III. 
14. 

(Edwardus),   Miles.  T.VIII,  P.II.16. 

{Matthius}.  Privilegia  ei  concelfa.   T. 

VIII.  P.II,  26. 

Fraximeto  (Fiilco  dc).  T.II.   P.  III.  80. 

Fray  (Johanacs).  T.V.  P.  I.   i+f. 

Freak  (Thomas) ,   iVIiles,  Juftitiarius  Regis  ad 

Paccra  conlervandam   in  Comitatu  Dorfe- 

tix    T.  VIII.  P.Il.  6. 
F>e.ir  (Thomas).  T.VI.  P.II.  207. 
F'echevil  {Rndulphus).  T.  IV.  P.II.  124.. 
Frechus  (Martinus).  T.VI.  P.IIl    134. 
Fredericus,  Jufticiarius  Curia:  Rcgis.  T.I.  P. 

I.  17. 
Burgomaaiftcr  de  Nurenburg.   T. 

III.  P.IV.   i94.^T.IV.  P.I.  6,  7,  12. 

Comes  Palatinus,  Eicttor  de  Rheno 


Fratcr  Caroii   I.   Rcgis   Angliae.  T.  VIII. 

P.II.  106.     Invafio   Territorii   hujus  Co- 

rnitis  a  Philippo  II.,  Hiipanix  Regc. ibid. 

Commillio  Mavchioni  de  Badcn ,  occafione 

hujus  invafionis.  ibid. 
Fredin  [Johannes).   T.  V .  P.IV.  99. 
Frcdifmd.i     {Sancia).      Monafterium   Ordinis 

Sanfti  Augullini,   Lincolnicnfis   Dicccefis. 

T.  I,  P,  iV.   170,     Supprellio,  T.  VI.  P. 

II.  8. 
Freek  (Thomas).  T.VI.   P.  II.  19)-. 

{Edmundus).  T.  VI.   P.  IV.  146,  147. 

Freeman   Johaanes).  T.  VI.   P.  III.   113. 
(R:idulphus).  T.  V\\.  P.  IV.   11  ,   20, 

144. 
. -  (Ralfih).  Commiffioeidireda.T.VIII. 

P.I.  f9. 
{R.tlphe).    Comminio    ei  direfta.   T. 

T.VIII.  P.I.  60. 
_ {Kaph!),A\<iennan  Londinenfis.T.VIII, 

p  I.  70.  Commillio  ei  concelfa,  concer- 

ncns  novas  Ercftioncs  apud  London,  ibij. 
(RaJuhhus).  Miles,  AnnuahsPenfio  ei 

concefta,  f  .VIII.  P.II.  22. 

H  h  Freeman 
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F-fe/wan  (TAoOTit;)  ,  Deputatus  Efcaetoris  Co-        direfta,  T.  VIII.  P.  III.  47. 
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. {Petrus).  T.II.  P.II.  94,  95".  ii4> 

iif,  116,  117, 14.4,  Hr.  '4^>  '47  >  '49> 

•$■9.  '75"-  P.ni.4,  31, 49. 

Gdier  {Johp.mies).  T.V.  P.IV.  95-. 
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de  Prxfcntitione  ad  Vicariam  de  Swin- 
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\:olinus  Sc  PhiUppus).  T.V.  P.IV.97. 
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Canaldeyn  (Dominus  Omuftanus  de).  T.II.  P, 

I.  84. 
Cananduno  (Dominus  de).  T.II.  P.IV.  77. 
Canareltt  {Petrus  de).  T.  I.  P.I.   144,  145-. 

• {Augerus  de).  T.I.  P.ll.  66. 

■  {Augerus  de).  T.I.  P.  III.  39. 

{Petrus  de)    T.II.  P.I.  84. 

{Vetrus  de).  T.II.  P.II.iii,   133, 

ifl,  174.   P.  III.  44. 

{Rogerus  de).  T.II.  P.III.  44. 

Gar.d  {Sigertts  Caftellanus  de).  T.  I.  P.I.  30. 
Gandaun.      Dc  Amicitiis.    T.  II.    P.IV.  17. 

Quietantia  de  Olnagio.  31.  Pro  Homini- 
bus.  70.  Dc  Protedlione.  T.III.  P.I.66. 
De  Treugis.  T.  II.  P.  II.  136.  De  Alli- 
gatione.  P.III.  190.  Super  Paflagio.  T. 
III.  P.III.  189. 
CanJavo  {Henricus  de).  T.I.  P.II.  65-. 

{Henricus  de).  T.I.  P.II.  203. 

{Jokinnes  Ji)  ..  Kilius  Regis.   T.II.  P. 

IV.^a,  136,  180.  T.iil.  P.I.  101  ,  iiy, 
117,118,   119. 

{Henriciis  ^e).  T.IV.  P.  II.  33. 

{Cilberius  de).  T.IV.  P.IV.46. 

Ganeret  de  Boevil  {Bernardus).  T.I.    P.I.141. 
Ganereiti.  Terra  iic  dicta.  T.I.  P.IV.114. 
Cinio  {Edvardus  de).  T.I.  P.  IV.  107. 
Canry  {Johannes),    live  de  la  ChamfagnaUe, 

Clericus.  Litterx  Patentes  ei  dircftx  de 
Prxfentatione  ad  Reftoriarn  de  Nangulo  , 
five  An?ulo  ,  Dioecelis  Mencvenfis.  T.  IX. 
P.II.   2CS. 

Ganthcrp  {Alanus).  T.IV.  P.II.  17. 

Gamil  (Dominus  de).  T.IV.  P.  II.  77. 

Ganivay  {Waltertts  de).  T.II.  P.I.   189. 

Caoler  {WiUielmu:).  T.I.  P.I.   38. 

Garanciers  {Xoii).  T.III.  P.II.  16,39. 

CarbeUfiam    Reftoria.  T.VI.  P.IV.   162. 

CarLier  (Balthazar).  Officium  ei  conceftum. 
TIX.    P.III.  88. 

Garbouel  {Johannes).  T.IV.  P.II.   \if. 

Carcias ,  Secvetarius  Regis  Navarrae.  T.JV. 
P.ll.   t66. 

G.vcM  {Arnaldus  8c  Bernardus).  T.II.P.IV. 

7«. 

{Didacus).  T.III.  P.II.  9'- 

Garda  (Cardinali;  de).  T.II.  P.IV.  ifo, 
Gardagir  {Johannes).  T.III.P.I.  91. 
Gardahalt  {Bertrandus  Je).T.U.  P.ll.   iu. 
G.irddvagny  {Hugo  tloyde  de) ,  Juftitiarius  ad 

Placita.  T.VIII.P.II.  21. 
GarJe  {Jacobus  de  la).  T.V.  P.I.   129. 

{Baro  de  la).  T.VI.  P.  III.   148. 

Gardemr  {Rogerus).  Commiftio  ei  direfta.  T. 

VIII.  P.II.   141. 
Carderoba  Regina:.  T.III    P. III.  181.     De- 
claratio  tangens  Magnam  Garderobam.  T. 

VII.  P.  III.  100.  De  Commiflione  con- 
cernente  Provifionem  Magnae  Garderoba:. 
P. IV. 161. 

Garderobe  {Simon  de  la).  T.  II.P.  II.  140. 
Gardia  {Arnaldus  de).  T  II.  P.II.  96. 
Cardiadi  {Elias).  T.  II.  P.  I.  143. 
Cardin  {Johannes).  T.IV.  P.III.  86. 

[Colradus  Ju).  T.IV.   P   IV.  96. 

Gardiner  {WiUielmus).  T.VIII.  P.II.  «6. 

{Ricardus).  T.VIII.  P.II.  16. 

'  ^Ceorgius) ,  Clericus ,  in  Artibus  Bac- 

calaureus.  Littera;  Patentes  ei  direftx  de 
Prxfentatione  ad  Reftoriam  de  Brianfto- 
ne,Dicecefis  Briftollia:.  T.VIII.  P.II.30. 

— —  {Edwardus).  CommiiTio  ei  diredta.  T. 

VIII.  p.ll.  ,,8. 

— —  [Erancifcus).  Officium  ei  conceflum.T. 

VIII.  P.III.    164. 
Gardinier  {Richardus).  T.IV.  P.II.89. 

{Johannes).  T.IV.  P.II.  133. 

{WiUielmus).  T.V.  P.lll.,-j-. 

{Stephanus).  T.VI.  P.II.   138. 

{Johannes).  T.VI.  P  IV.  8. 

lceorgius).  T.VI.    P.IV.    i 

1^6. 

{WiUielmus).T.VU.  P.I.   117. 

{Rohertus).  T.VII.  P.I.  164. 

Cardinis  (Euftachius  Je).  T.I.  P.III.   143. 

{Thomas  Je).  T.I.  P.  IV.   20. 

(Arnulphus  Je)    T.I.P.IV.  23. 

(Johannes  Je).  T.IV.P.III.  8j-. 

.  {WiUielmns  de).  T.IV.  P.III.   if7, 

167. 

{WiUielmus  de).  T.V.  P.I.  lyo. 

Cardner  {Johannes) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterse  Patentes  ei  diicdx  de  Frse- 


'f7. 


fentatione  ad  Reftoriam  de  Albury  ,  in 
Dioecefi  Oxoniac.  T.VIII.  P.III.  31. 

——  {Thomas) ,  Patronus  Ecclefiae  de  Thori 
pe.  T.VIII.  P.IV.  120. 

Gardonis  {Simon).  T.II.  P.IV.   100. 

Gare  {Petrus).  T.IV.  P.III.  89. 

{WiUielnus  de  la).  T.  II.  P.I.  177. 

Garennes  {Colinus  de).  T.IV.  P.  III.   ij! 
Carenferes   (Dominus  «ie).    T.III.     P.I.  69; 

lOf. 

Garet  {Andrins).  T.IV.  P.III.  85-. 
— .  {Robertus).  T.  VI.  P.II.  194. 
Garetfon  {EgiMus).  T.V.  P.I.  28. 
Garerpy  {Richardus).  T.II.    P.  I.  8. 
Gargrave  {Thomas).  T.VI.  P. IV. 112,  ii>. 
Garibaldo  (FeUxius  </f)T.III.  P.  II.  177  ,  iSf. 

{Eelix  de).  T.III.  P.III.  19. 

G-irin  (Johannes).  T.IV.  P.  IV.   48. 

G.irin(r  {Petrus).  T.V.  P.IV.   103. 

Gari/ti  {Alanus)  Si  Vulco  ,    Filius.   T.I.  P.I. 

114. 
Carland  {GuUlielmus  de).  T.II.  PI.   ij-o. 

{Richardus  de).  T.Il.  PIV.   21. 

GarLee  {Johannes  ile).  T.III    P.III    147. 

{Johannes  de).  T.IV.  P.III.  19. 

Carlethorpe  (Rccloria  dc),  in  Comitatu  Lin- 

colnix-,  T.  VIII. P. II.  j-8. 
Carliux  i.Menanton  de).  T.  V.  P.I.   180. 
Ganick  {Johannes) .  T.IV.  P.IV.  48. 
Garlon  {Ai.thonius).    T.V.  P.IV.  97. 

{WiUielmus).  T.VI.    P.III.   164. 

Garmagh  {Andnas  de).  T.I.  P.  IIL    163. 
Carnard,  Nuncius  Portugalia:.  T.III,  P.IV, 

140. 
Carner.  T.I.P.  I.  31. 
Garnerii  {CuiUielmus).  T.IV. 

{S.).  T.IV.  P.III. 


P,  III. 

181. 


14. 


Garnefey  (y  Jerfeye.   De  Pilcatoribus  ibidem, 
T .  1 1 1 .  P .  I V .  1 3  J- .    Vide  Jerfey  Si  Cuemfey. 
Carnet  {Richardus).  T.V.  P.III.  4J-,5-8. 

(Hcmfwj).  T.VII.  P.II.  I4J-. 

{WiUielmus)    T.VII.  P.  III.   38,41. 

5-8.  97. 
Garneys  {Petrus).  T.IV.  P.III.  35-. 
Carnicr  {Johannes).  T.V.  P.IV.  97. 

{Michael).  T.V.  P.IV.  102. 

Carnifl}  {Nicolaus)  ,  Juftitiaiius  ad  Placita.  T. 

VIII.  P  II.   if. 
Carnifon  {GuiUielmiis).  T.IV.  P.  III.  j-o. 
Garnok  {Laurentius  de).T.U\.  P  I.  149,  l^f.' 
Carnot  {Johannes).  T.V .   P.IV.  98,   100. 
Caro  (Dorainus  de).  T.II    P.lll.  4,4.  P.IV. 

77- 

{Vetrus  Amaldi  de).T.Ul.  P. IV. 90, 91; 

93- 

Garos  (Eernardus  de).  T.IV.  P.IV.  193. 
Garofy  (Guijo  Je  la).  T.III.P.I.   191. 
Carrald  {Carraldus  titz.).  T.IX.  P.  III.  100. 

{Morris  Fitz.).  T.IX.  P.III.  100. 

Carrant  {WiUitlmus).  T.V.  P  III.   131. 
Garrard  {Joham.es)  ,   Miles  Sc   Baro.  T.  VIII. 

P.II.  9.     Litterx  Commilfionalcs  ei  dire- 

&.S  pio  puniendis  Delinquentibus  in   Co- 

mitatu  Herefordienh.  ibiJ. 
Garraway  {Henricus).    Commiirio  ei  diretla. 

T.VIII.    P.  1.  60. 
Carrenak   (Fortrnarius  Je).    T.II.  P.  III.  3, 

1 1. 
, {Rohertus  Je).  T.VI.  P.IV.  172. 

{Johannes  Je).  T.VII.  P.I.  210. 

Carret  (Johannes) ,  Clericus  ,    Artium  Magi- 

fter.     Littcrac  Patentes  ei  direftae  de  Pra:- 

fentatione  ad  Vicariam  de  Totnes ,  Diccce- 

fis  Exonix.  T.IX.  P.I.  So. 
Carrett  (Johannes).    CommiiTio  ei  diredia  ia 

Comitatu  Herefordis.  T.III.  P.II.  144. 
CarroJon.  Monafterium  lic  diftum  ,  in  Co- 

mitatu  Leiceftrix.  T.VIII.  P.II.  ^4. 
Garru  {Nicholaus  Je).  T.  II.  P.III.  73. 
Garfak  (GaiiarJus).  T.  II.  P.I.  1.  P.IV.  117, 
Carfii  Comcs.  T.I.  P.I.  if. 

(Ferandus).  T.I.  P.II.   1,-9. 

(Petriis).  T.I.  P.ll.  214. 

(Reymundus).  T.I.  P.IIl.  134. 

(ArnaUus  de  Fojfat).  T  I.  P.III.  134; 

(ArnaUusdeFo]fat).T.U.  P.  II.    m. 

P.III.  8,   2J. 

(de  Toarlz.).  T.II.  P.  II. 


ilt,   144. 


(de  Sanao  Johanne).  T.ll.   P.III,  71, 


74. 


(Roefius).  T.II.P.III.  32. 

(Gometius).  T.  III.P.II.i  if ,  119,  120," 

lii,   123. 

{Gundlfalvus).T.lV.?.l.  l^S.P.II.i^. 

Garfias  (Rohertus).  T.II.  P.I.  68. 

(Gundifalvus).  T.II.  P.ll.  i^f. 

Garfic  Je  N»val  (Reymundus).  T.I.   P.1. 112, 

174. 
Carftange  (Reftoria  de),in  Comitatu  Lanca- 
ftri*.  T,V1II.  P.Il.  ff. 


Q^U^    INIX.    TOMIS    FOEDERUM   C  O  N  T  I  N  E  N  T  U  R.    iif 


Garftone  {Johitmes  de).  T.IV.  P.II.  iif- 

{Petrus  ile).  T.IV.  P.II.  131. 

, (Johiinnes  de).  T.VI.  P.  IV.  i6i. 

Carfy  de  God  {Arnddus).  T.  I.  P.IIl.  133. 
Cart  {Johmmes  du)    T.III  P.  II.  yf. 
Carter ,  Rex  Armorum.  T.V.  P.I.  Z9,6f, 


130. 

{Johanrtes  Smert).  T.V.  P.II.  jz,4l, 

171.  P.III.  113  ,   124,  iij-, 

— —  {^ohannes  PVrilhe  ve\  Wriothefley^.T.V. 

v.m.  140, 141.  P.1V.28. 

■ {Johannes  Writhe  &  Thomas  Filius).T. 

VI.  P.II.  j-4,  106.  P.I1I.86. 

Garterii  Ordo.  Renunciatio  per  Dominum  de 
Coucy.  T.III.  P.  III.  68.  Portitor  Vir- 
gx.  T.IV.  P.I.  180.  Pro  Alvaro  de  Al- 
madua  in  Socium  Ordinis  creato.  T.  V.P. 
1.  146.  Pro  Rege  Portugallia:.  P.Il.  64. 
Vide  Heraldica. 

Garterium.  Vide  Garterii  Ordo  &  Heraldica. 

Cartefy  [Vetrus).  T.  I.  P.  III.  27. 

Gartgunh  (J.).  T.IX.  P.III.  68. 

Carth  {Thomas).  T.V.  P.IV.  31. 

Garthorf  (Joharmes).  T.IV.  P.II.   loi. 

Carthwaithe  {Henricus) ,  Clericus,  Artium  iVIi- 
gifter.  Litterx  Patentes  ci  direftx  de  Prge- 
fetitatione  ad  Rcftoriam  de  Kirby  fuper 
Bayne,    Dioecefis  Lincolnix.  T.IX,  P.II. 

Cartin.  {GomericHs).  T.  I.  P.II.  237. 
Carlon  {Thomtts  de).  T .11.  P.ll.  114,  iij-. 
Carvalt  {Dionyfms^.T .V .   P.IV.  97. 
Carviagh  {Johannes  de).  T.I.  P.III.  161. 
Gartoay  {Wdlielmus).  T.VII.  P.III.  100. 
.     .  ■   {Henricus).  Commiliio  ei  dirctta.     T. 

VIll.  P.ll.  119. 
■    II        ( Henricus )  ,     Londini    Aldermannus. 

Commilfio   ei  direcla.  T.VIII.  P.II.2f6, 
— —  {HeKricus).    Commiifio  ei  direfta.     T. 

VI!I.  P.III.  iiy. 
Carroen  {PhiHffui). T.lll.  P.IV.  9. 
Car-aynton  {Thomas  de).  T.  III.  P.II.   1/7, 

(Thomas).  T.III.   P.III.  49. 

Garz.mani  {Alvarus  Vetri  de).   T.III.   P.IV. 

91- 

Cafaco  {Gailardus  de).  T.L  P.IV.   138, 

. {Caitardus  de).  T.ll.    P.  III.  23. 

. (Dominus).  T.II.   P.  III.  44. 

Cafalis  (Dominus  de).  T.II.P.IV.  77. 
CafcsUyn  {Ofmon).  T.II.  P.II.   lio, 
Cafch  {Segeronus) .  T.  I.   P.III    29,  30. 
Cafcoigny  (Adomarus  de).  T.III.  P.  I.   193. 
, {Richardus  de).    T.III,  P.IV.    146, 

. {iVillielmus  de).  T.III.  P.  IV.  148. 

T.IV.    P.I.  j-i,  80,128. 

{Nicholaus).  T.  IV.P.  I.  144. 

{IVillielmus).  T.IV.  P.II.  124. 

(Johannes).  T.IV.  P.III.  177, 

{IVillielmus)  T.V,  P.III.  loy.ij-y. 

P.  IV.  I3J-. 

{Georgius  de).  T.  V.  P.IV.  40. 

{IVillielmus  de).  T.VI.  P.I.204. 

— — —  {Willielmus  de).  T.VI.  P. II.  159. 
Cafeley  {Johannes).  T.V.  P.III,  3, 
Gafnall  {Kobertus).  T.VI.P.II.  42, 
Gafnaf  (Petrus).  T.I.P.I.  42. 
Caffal  (Jacobui).  T.V.  P.I.  118. 
CafffUer  {Henricus).  T.II.  P.III.  193. 
Cajieau  (Mace).  T.V.  P.IV.  93. 
Gaftell  {Fortinus  de).  T.I.  P.ll.  63. 

{Thomas  de).  T.V.  P.  I.  128. 

Ceorge  (Willielmus).  T.  V.  P.II.  67. 

(Damp).  T.V.  P.IV.  97. 

(Didier).  T.V.  P.IV.  99. 

(Henricus).  T.VI.  P.IV.  9. 

.  {Williehms) ,  Cleucus  ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterae  Patentcs  ei  direftae  de  Prs- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Stackpoole 
Hildare.  T.VIII.  P.III.  226. 

»  (Thomas) ,  Clericus  ,  Artium  Baccalau- 

reus.  Litterx  Patentes  ci  diredtx  de  Pra:- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Lanfafred, 
DicL-ccfis  Meneyenfis.  T.IX.  P.I.  78. 

Ceerge  {BaUewinus  Seint).  T.III.  P.III.  194. 

.  {Richardus).  T.VII.  P.ll.  5-9. 

. {Richardus   &;    Henricus).     T.  VII.    P. 

III.  6. 

(Kichardus).  T.VII.  P.III.  82.P.IV. 

8f,  140. 

{Rjcardus  St).    Miles.    T.  VIII.    P.  1. 

'87. 

{RJcarJui),    Miles.   T.VIII.   P.H.   5-. 

Commi(Tio  ei  direiSa  ad  confervandam  Pa- 
cem  in   Comitatu  Cantabrigienfi.  ibid. 

•  {Henricus)  ,    Eques.     CommifTio  ei  di- 

refta  ad  vifitandum  Partes  Boreales  Regni. 
T.IX.  P.I.  46.    Conftituitur  Rex  Armo- 
rum  &  Principalis  Herauldus  Pratium  Bo- 
rcalium  Regni  Anglia;.  77. 
Tom.  X.  P.  IV. 


Ceorgii  {viclor  Abbas  SanBi).    T.I.  P.I.  31. 
de  Armenia.    (Abbas  Nerfts)  &  Jacobus 

Commonachus  fuus.  T.lll.  P.  11.  84. 
— —  ad  Vtlum  Aureum  Diacouus  Cardmalis. 

(P.).  T.I.  P. II.  47,78. 

-  {Godfridus  de  Alatro) .T .\ .  P.II.69,  104. 

{Godfridus).  T.I.  P.III.   14. 

~  (J-).  T.I.  P.III.  194.  201.  P.IV.22, 
34,  36,  43. 

-  (J.).  T.I.  P.IV.103,  137.  206.T.II. 
P.I.  14,  26,  28  ,  66,  86  ,  lof,  110,113, 
139,  168,  194.  P.II.  7,  22,  30,5-3, 61, 
78. 

(Jacobus).   T.II.   P.II.  184.   P.III.  9, 

",49,  167. 

■—  (Perw«i).  T.III.  P.III.  98,    147,    166. 

P.IV.   19,    3^.  T.V.  P.III.  144.  T.VI. 

P.L  134. 
Georges  (Simon).  T.V.  P.IV.  9,-. 
Ceorgii  {Sancli).  Pro  Fefto  Liberationis.     T. 

IV.  P.  II.  if^. 
Georgii    {Saniii)  Eborum   Vicaria.    T.  VI.  P. 

IV.  46.  Southwerke.  49. 
Georgii  {Sancli)  Capella  Regia.     T.IX.  P.I. 

82, 
Georgio  (Stephanus  de  SanBo).  T.I.  P. II. 236. 

P.III.31. 
Georgius  Canonicus.  T.I.P.Il.  31. 

Filius  Regis.  T.V.  P.  III.  94. 

— •  Archiepifcopus  Cantuarienfis.T.  VIII. 

P.I.  48.     Commiflio  ei  direfta  fuper  in- 

ventione  Metallorum  ,  &c.  ibid. 
Georgius  (5ii»<3«j).Nomen  Ecclefiie  in  Dioe- 

cefi  Aflfaphenfi.  T.VIII.  P.II.   169. 
Ceorgius    {SanSus)  in  Eaftcheape  ,     Dioecefis 

London.  Reftoria  fic  vocata.    T.VIII.  P. 

III.  166. 
Cerald  {Luc  Titz)  ,  Eques.  T.  IX.  P.  III. 100. 
Geraldi  {Guarinus    Fiz.).   T.  I.  P.  I.  2i,    36, 

{Henricus).  T.I.  P.I.  9. 

'  (Mauritius)  ,   Juftitiarius  Hiberniae,  T. 

I.  P.I.  113,    117,   118,   124,  119,    ij-i. 

(B.)    T  I.  P.  III.  38. 

_—  {Johanncs).  T.I.  P.III.  43. 

{Guillielmus).  T.  I.  P.IV.  60. 

{Hugo).  T.  I.  P.IV.    208.  T.II,  P.I. 

26 ,  48. 

{Mauritius).  T.II.  P.III.  i2f. 

Ccraldinis  (Geraldus  de).  T.V.  P.II.  iij. 
Gerandi  (Willielmus).  T.  II.P.I.  37, 
Cerard  {Johames).T.lV .  P.I.  170. 

{Johannes).  T.IV.P.II.  iio, 

(Thomas)  T.V.  P.  I.  3. 

{Johnnnes).  T.V,  P.I.  4. 

, (Reginaldus).  T.V.  P.I.  73. 

(Johannes).  T.V.  P.I.  140. 

. {Milo).  T.VI.  P.I.  47. 
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Cilie  (Richardus).  T.  I.  P.III.   103. 

—  (Willitlmus).  T.  IV.  P.  II.  130. 

{Thomas).  T.V.  P.I.  140. 

(rtts).  T.V.  P.IV.  99. 

(Richardus).  T.  VI.  P.  III.  33. 

Gillecon  (Cilet  8c  Denifon).   T.  V.  P.  IV.  97. 
Citlefhatfick  (Mac).  T.  II.  P.  I.  64. 
Gilleflamf  (Johannes).  T.IV.  P.II.   ijj. 
Gillet  f,<6imon).  T.V.  P.IV.  98. 
CiMbrand  (Laurtntius).  T.II.  P.  IV.  108. 
Cilliis  (Urfus  6c  Btrtrandtis  dt).    T.  I.  P.  III. 

201. 
Giiling.     Manerium  fic  vocatum  in  Comitatu 

Eborum  fitum.  T.  VIII.  P.  II.  5-4. 
Cillingham  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dictce- 

fis  Briftollis.  T.VIII.  P.II.  40. 
Cillingham  (Gtorgius) ,  Clericus ,  Artium  Ma- 

gifter,  promovetur  ad  Reaoriam  de  Llan- 

teglofs  8c  Adven  in  Comitatu  Cornubise. 

T.  VIII.   P.  III.  223. 
———  (Gtorgius),  Theologise  Profefl!br, 

&  unusCapellanorum  RegisOrdinariorum. 

Litterse  Commiffionales  ei  direClx  ad  Prx- 

bendam  in  Ecclefil  Regia  Sanfti  Georgii, 

infra  Caftrum  de  Windlbr.  T.  IX.  P.  II. 

IfO,    2J-7. 

Ciltis  (Johanms  dt).  T.V.P.III.  101.  P.IV. 

64. 
Gillyngham  Wafentach.  T-II.  P.I.  161. 
Gilmon  (Johannts).  T.VI.  P.I.  179. 
Gilmori  (D.  Mac)  ,  Dux  de  Anderken.  T.  I. 

P.  IV.  76. 
Gilfin  (Georgius).  T.VII.  P  I.  181. 
Cilsborough  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dioece- 

fis  Petriburgenfis.  T.  VIII.  P.  II.  40. 
Cinche  {Ciliertus  de  la).  T.V.  P.IV.  94. 
Ginewett  (Johannes  dc).  T.II.  P.III.  31. 
Giosle  de  Boys  (Abbas  de  St.)  T.  I,  P.  III.  i. 
GioffedeBoys  (Abbatia  de  St).  T.I.P.  II.ioj-. 
Gifiwict  Suffraganeus  Epifcopus  (Thomat).  T. 

VI.  P.III.  16,  77. 
Gifpts  (Richardus).  Commiffio  ei  direaa.  T. 

VIll.  P.Ill.  25-3. 
Cippewico  (Prior  de).  T.  III.  P.IV.   ijj. 
Gifptwicum.    Reftirutio  Temporalium    Priori 

Sanfti  Petri.  T.IV.P.  III.   179. 
Giff.wyz  (Calfridus  de).  T.II.  P.  I.  j-i. 

(Johannes  de).  T.  IV.  P.  III.  ifp, 

Giffi.     Littera:  direiftx   Ballivis ,  Burgeniibus 

8c  Communitati  hujus  Villx.  T.  IX.   P. 

I.   2. 

Cifwic  (Villa  dc),  in  Comitatu  SulfFoIcix.  T. 
VIII.  P.  II.  60. 

Gifwieum.  Super  Ereftione  Collegii  per  Car- 
dinalem  Eborum.  T.  VI.  P.  II.  97.  De 
Suppreffione  Monafterii  Sanfti  Petri.  96, 
97.  Bulla  difmembrandi  Monafteria  de 
Snape,  Dodnefli,  Wilk,  Horklaie  gc  Tip- 
tre  ,  in  ufum  CoUegii  Cardinalis.  98 ,  99. 
Pro  Thoma  Maonynge  Epifcopo  Suffra- 
ganeo.  222. 

Ciciuel  (Georgius).  T.III.  P.I.  141. 

Girandeau.  T.  V.  P.  I.   \fo. 

Cirard  (Reginaldus).  T.  V.  P.  I.  /8. 

. (Martinus).  T.  V.   P.  IV.  92. 

, .  (Guitittlmus).  T.V.  P.IV.  9f. 

. (Johannes),  T.V.  P.  IV.  97. 

Cirardi  (Johannes).  T.I.  P.III.  62,  64. 

. (Aymericus).  T.II.  P.  I.  ifi  ,  184. 

Girardus  '{Petrtis).  T.I.  P.I.  47. 

Girauit  (Cuillielmus).  T.IV.  P.III.  6/. 

{Petrtis).  T.IV.  P.IV.  fj,  89,  90. 

Girefme  (Karolus  <fe)    T.  IV.  P.IV.  81. 
.  (Robertus  de).  T.  IV.   P.  IV.    lof. 

. .  {Cordelier  de).  T.V.  P.W.  96. 

. -  {Johxnnes  de).  T.V.  P.IV.  98. 

Girtington   (Nicolaus) ,    Deputatus    Regis  pro 

Pace  confervanda  in  Comitatu  Ehomm  Ea- 

ftridinge.  T.VIII.  P.II.  71,  144. 
Cirotiis  (Roberttts  de).  T.I.  P.  II.  73. 
arofme  (Sincider  de).  T.IV.  P.IV,  6j. 
CiJ/ing  (Thomas  de).  T.III,  P.J.    121. 
Cirton  (Reftoria  de)  in  Dioecefi  Elienfi.   T. 

VIII.  P.III.  166. 
Cisbome  in  Craven  (Redtoria  ?c  Ecclefia  de), 

in  Comitatu  Eborum.  T.  VIII.  P.  II.  fi. 
Cisborne ,  five  Gisitreugh  (Dominium  &  Ma- 

nerium 
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nerium  de) ,  ia  Comitatu  Eborum.  T.  VIII. 

P.II.  f9- 

Chborouglj  (Dominium,  £cc.)  Y lic  Ghborne. 
Gisborough.    Litterx  direftse    Majori    Sc   Bur- 

gcnfibus  hujus  Villae.  T.IX.  P.I.  j. 
Gishourn  {Johnnnts).    T.  III.  P.  IV.  190. 
Gishitrgh  (?t\or  de).  T.  IV.   P.IV.  7f. 
Cisburne  (Vicaria  dc) ,  in  Dioecefi    Eborum. 

T.IX.  P.II.  91. 
Gifeburn  (Abbas  de).  T.  I.  P.II.  91. 
Gislebertus  (Comes).  T.  IV.  P.  IV.  7f. 
Cifaes  (BaUmnus  Comes).  T.  I.  P.1. 81,107. 

(ErnnUus)    T.I.  P.II.  8, 

Gifors  [Odo  de).  T.IV.  P.IV.  77. 

•  {Guillielmus  Je).  T.IV.  P.IV.  77. 

Cifcrttum  (Viftoria  apud).  T.  I.  P.I.  }i. 
Gifted  [Johannes  de).  T.II.  P.  II.   i6j. 

(Johannes  de).  T.  11.  P.IV.  ijf6. 

Ciftell  (Johannes  de).  T.I.  P.III.  4. 

[Rogerus  dt).  T.I.  P.III.  iii. 

.,  .  .  ..  (iVulfrimdus  de).  T.  II.   P.   IV.  190, 

206. 

. (Dominus  de).  T.  III.  P.  IV.  41 ,  118. 

Ciftene  (Johannes).  T.III.  P.I.  56. 
Gifulco  (Bifcarallus  de).  T.I.  P.III.  49. 
Civen  (Johannes).  T.  VI.  P.  II.  108. 
CUceftre  (MordaCus  de).  T.III.  P.II.   If4. 
Gladeftanes  (WiUielrrtus  de).  T.  III.  P.II.  85. 

— . (Georgius).  T.  VII.  P.  II.  130. 

Chdiataria.  De  Arte  reformandi.  T.  VII.  P. 

II.  140. 
Glndon  (IVillielmus).  T.VI.  P.IV.  14^. 
GUmis  (Magiftcr  Thomgs).  T.  VII.  P.I.  14, 

if,   18,  84. 
CUmville  (Rohertus).  T.III.  P.III.  194. 

• (Johannes).  T.  IV.  P.  II.  26. 

GUndauhlin  (Mace).  T.III.  P.II.  188. 
CUndefeU  (Robertus).  T.  VI.  P.  IV.  5-4. 
Giandeftry,  iive  GUnJlry ,  vel   GUftry  (Reclo- 

ria  dc),  in  Dioecefi  Menevenfi.  T.IX.  P. 

II.  9«. 

Clandeteule  Epifcopus    (Guillielmus  de).    T.  I. 

P.III.  198. 
GUndicenfis  Epifcopus  {Cuillielmus).  T.  I.  P. 

III.  202. 

i (Cardinalis).   T.  III.  P.  III.  iit. 

Cknftry.  Vide  CUndeftry. 

CUntier  (Petrus  le).  T.  VI.  P.IV.  ^6. 

CUnville  (de)  Jufticiarius  Angliae.  T.  I.  P.  I. 

18,   19. 
.  (Mounton  de).  T.I.  P.  IV.  31. 

CUn-vill  (Johannes) ,    Armiger  ,    promovetur 
ad  gradum  Servientis  ad  Legem.  T.  IX. 
P.II.   ij<5.  P.III.  38. 
CUfion  (mritius  de).  T.I.  P.I.  30,  37,38, 

42. 
CUfcuenfis  Epifcopus  {mlterus).   T.  I.  P.  I. 

76,  81,  8j-. 
— — —  (IV.).  T.I.  P.  II.  4,  6. 
■  (Johannes  de  Cheam).    T.  I.    P.  II. 

48,  f3,  fj-,  81. 

■ (Johannes).  T.  I.   P.  IL   209,  228. 

■.  ■  (RobertuslVychard).  T.I.  P.III.  ;-o, 

5-6 ,  57  ,  (56  ,    71,72,87,    89 ,    92,93, 

9\j  91 '  9^  >  99>  >°4>  «°J"'  '•«  .  ufque 
iij,  116,  III,  161,  162,  181,  210.  P. 
IV.  3  ,  17,  22,  39,  41,  fi,  J-4,5-9,  63. 
(Robertus).    T.  I.  P.  IV.    97,   116, 


Contra  Epifcopum  &  pro  Stephani  Sca» 

grave  Promotione.  ijf.      Johinncs  Whit- 

handPrifonarius.  167.  Neredeatad  Scotiam. 

182.   T.  IL   P.  1.  10,     Cuftodicndu^  /4. 

Eleftus.    131.     De  Officio  exercendo.   T. 

III.  P.II.  lj-8.     Vide  Hybernia. 
GUsgew  (Johannes  de).  T.IV.  P.  I.  99. 
GUjguenJis  Epifcopus.  Vide  GUfcuenfis ,  8cc. 
GUiham  (Johannes).  T.  IV.  P.  I.  22. 
CUfon ,  five  GUfton  (Reftoria  de),  in  Dioe- 

cefi  Petriburgenfi.  T.  IX.  P  II.  93. 
GUfton  (Abbas  de).  T.  I.  P.  I.   143.  P.II.92. 

15-4  ,    ij-6  ,  203. 

(Frater  IViUielmus).  T.I.  P-IV.  30. 

(Abbas  de).  T.  II.  P.  IV.  44. 

(Statinus  <le).  T.  III.  P.II.   130. 

(Abbas  </«)•  T.  III.  P.IIl.70,84,183. 

P.IV.  8. 

• (Abbas  de).  T.III.  P.  IV.  134.  T.IV. 

P.IV.  87,  91. 

(SichoUusde).  T.IV.P.IV.   194,  19J, 

T.V.  P.I.  j-,  9,  1,0. 

(Richardus  de).  T.VI.  P.II.   161. 

GUfton.     Vide  GUfon. 

GUftonia.  Pro  Abbate.  T.II.  P.  III.  69. 
GUftonienfis  Epifcopus  (S).  T.  I.  P.  I.  71. 
CUftry.     Vide  GUndejiry. 
Glafyer  (Johannes).  T.  VI.    P.  III.   197. 

(Hugo).  T.VI.  P.IV.  9. 

GUtigny  (Johannes  de).  T.V.  P.IV.  92. 
Claiton    (Ecclefia  Parochialis  de)  ,    Dioecefis 

Lincolniac.  T.  VIII.    P.  II.  40. 
CUumys   (Patricius  Dominus  de).  T.  V.    P. 

n.3.. 

(Johannes).  T.V.  P.IV.  31. 

Gkunton  (Johannes  ^/f).  T.  II.  P.  IV.   19. 
CUuvile  (Francifcus) ,  Miles ,  unus  ex  Jufti- 

tiariis   Regis  ad    Pacem   confervandam  in 

Comitatu  Devoniae.  T.VIII.  P.  IL  6. 
CUy  (Aexander),  Filius.  T.I.  P.III.   179. 
Clebe.     Significatio  hujus  termini.  T.  VIII. 

P.  L.f3. 
Clebis  (Thorpe  in).  Reftoria  fic  difta  inDicc- 

ceii  Eboiacenfi.  T.IX.  P.II.  20S. 
Glemham  (Johanms).  T.IV.  P.II.  1 2f. 
(Carolus).  T.VIL  P.IV.  8. 

(Henricus).  T.VII.  P.IV.   11. 

■  (Henricus).     CommilTio    ei  dire&a. 

T.VIII.  P.I.  f9. 

(Carolus).     CommiiTio  ei  concefla. 


117,      I2J-,      129,      133,     143,      182,    183. 

T.II.  P.  I.  20,  j-4.   P,II.  23. 

(J.).  T.II.  P.I.  180. 

(Johannes).  T.II.  P.III.  5-9,   10/, 


107. 


P.II. 


(milielmus).  T.  III.  P.  I.  114. 
(W.).  T.III.  P.I.  148,  IJ-3..J-6. 
137,  140  ,  143,  15-4,  15-8,   161. 

(mlterus).  T.  III.  P.  III.   108,  109, 

If2,   170.    P.IV.  41  ,  49. 
.  (Matthsius).  T.IV.  P.  I.  70,  191, 


>97- 


(IVillielmus).  T.IV.  P.II.  187. 

W).  T.IV.P.IV.  31,93,  97,98, 

99  ,   106,   108,   III  ,  iif. 

(J.).  T.IV.  P.IV.  i44,ij-5-,i69. 


190,   199.  T.V.  P.I.  43. 

Archidiaconus  (Georgius) .  T.IV.  P. 


IV.  iii  ,   iif ,   148. 

Archiepifcopus  (Robertus).  T.V.  P. 


IV.  183  ,   184,  189,  190,  191,  ipj  ,  197. 
4o8.    T.VI.  P.1.4. 

(Jacobus).  T.VI.  P.I.  8,  102. 

{GaTBinus).   T.  VI.  P.  II.  j8 ,  5-4  , 


Archiepifcopus    {Johannes  Sfortis- 


iij-. 


wood).  T.VII.  P.H.  132,  176.. 

(Jacohus).  T.VII.  P.  III.  f8. 


QUfcuenfis  Epifcopus.  T.  I.  P.II.  48,  5-3  ,  j-f. 
Fidelitas.  T.  1.  P.  IV.  j,  22.  Sufcita- 
tor  Difcordise.  17  ,  6j.  Liberatio.  129. 
Papz   prsefeatandus.    133,    Scelera,    IJ4. 


concernens    novas   Ereftiones   apud  Lon- 

don.  T.  VIII.  P.I.  70. 
(Thomas),  Miles  ,  Juftitiariusad  Pla- 

cita.  T.VIII.  P.IL  if. 

-  (Henricus),  Miles.T.VIII.  P.II.if. 
— — —  (Thomas).   Commillio  ei  direifti  in 

Comitatu  SufFolcisc.  T.VIII.  P.ll.  14+. 
Glencarne  Comes  (wHlielmus).  T.  VI.  P.III. 

9«.  93.  9)".  97- 
(Willielmus).   T.  VI.  P.  III.    106, 

107  ,   IIO,    III. 

I (Alexander),  Filius.  T.  VI.  P.  III. 

117. 
Glendoneviiyn  (Adam  de).  T.III.  P.IV.  4f. 
Glendonvpale  (Matthius  de).  T.  III.  P.II.  107. 
Glendourdy  (Orsenus  de).  T.  IV.  P.  II.    ijf  , 

ClendoTvyne  (Johannes  &  Simon  de).  T.  III.  P. 
IV.    ifi.     T.  IV.  P.I.  89,  94,  104,  134. 

— — —  (Simon  de).  T.  V.  P.  II,  18,  57, 
fo,  74,  89. 

ClenUce  (Abbas  de).  T.  I.  P.III.  66. 

Glennesk  (Johannes  Dominus  de).  T.  I.  P. 
III.  66,   161. 

Glentham  (Ecclcfia  Parochialis  de)  in  Dicece- 
fi  Lincolnienfi.  T.  VIII.  P.  III.  jf. 

Glenton  (Johxnnes  de) .  T.II.  P.II.  100. 

Gienurhard  (Johannes  de).  T.  I.  P.III.  183. 

Glerquun  (Bertrandus  du).  T.  III.  P.  II.   37. 

Glevenant  (Johannes).  T.  III.  P.IV.  23. 

Giid  (Michaei) ,  TheologiacBaccalaureus.  Lit- 
tera:  Difpenfationum  eidireftoeut  unacum 
Vicaria  Ecclefias  Parochialis  de  Newton 
Valence  Dioecefis  Wintonienfis  Vicariam 
Ecclefiac  Parochialis  de  Ertham  Dioecefis 
Ciceftrenfis  polTidere  poflit.  T.  VIII.  P. 
III.  34. 

Clinton.  T.IX.  P.  II.  93. 

Glifon  (Johannes).  T.IV.  P.IV.   113. 

Ghffon  (Francifcus),  Medicinae  Doftor,  ob- 
tinet  locum  Ledloris  Regis  in  Medicina  , 
in  ulum  Juventutis,  in  Academia  Canta- 
brigienfi.  T.  IX.  P.  II.  86. 

Gloaquii  (Berlrandus).  T.III.  P.I.   106. 

Glommorgan  (Robertus  de).  T.I.  P.IV.  20. 

Glorelrey  (Johannes).  T.  VI.  P.  II.  196. 

GUrie  (riilam  atte).  T.II.  P.IV.  7f. 

GUrieux  (NichoUus  le).  T.IV.  P.III.  88. 

Glojfe  (Johannes) ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterx  Patcntes  ei  direftx  de  Pr%fentatio- 
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ne  ad  Virariam  de  Scxilbye  ,  DioecefisLin- 
colnienlis.  T.IX.  P.Il.  210. 

Glouceftria  &  Res  hunc  Comitatum  conCer- 
nentes.  Excrcitus.T.  I.  P.l.  89.  Ciftrum. 
132.  Caftrum  6c  Burgum  cum  Bertona. 
147.  Caftrum  Glouceftria;  cum  Bertons 
&  Tyna  Glouc.  Viila  Gloiic.  ad  f  2  folidos 
8c  f  Denarios  de  Purpeltura  30  1.  pro  vii- 
la  de  Cyrcncefter  per  Abbatem  ibidem  fo- 
lubilcs.  16  1.  i6f.  lod.  Obolum  pro  Pyn- 
nokcftiirc  per  Abbatem  de  Hales  folubiles. 
T.  I.  P.IIL  214.  Curix  Honoris  Glou- 
ceftria:  cum  Pertinentii.<:.  T.  III.  P.  III. 84. 
Berton  Mancrium.  T.  IV.  P.II.  19.  G!ou- 
ceftre  officium  Cuftodis  Caftri.  T.  V.  P. 
I.  170.  Ecclcfia  Bcati  Pctri  Ordinis  San- 
(Sti  Bcnediifti.  P.  II.  29.  Pro  Abbate  Mo- 
nafterii  Sandi  Petri  Ordinis  Benedi6t:i.  T. 
V.  P.  IV.  133.  Ue  Ereftione  Epifcopa- 
tus.  T.  VI.  P.III.  69.  Pro  JohanneWa- 
ken  Epifcopo  deconlccrando.  64,  6f.  Mo- 
naftcrium  Beati  Petn.  69,  70.  Newent, 
Pawnlcy  ,  Dyranock  ,  Advocatio  ,  Vica- 
ria.  T.VI.  P.  III.  i^f.  Dominium  ,  Ma- 
nerium  8c  Hundredum  dc  Poculchurch, 
Dominium  &  Manerium  de  Wertcrleigh. 
166.  Pro  Johanne  Hooper  Collatio  Epi- 
fcopatiis.  T.VI.  P.III.  193.  Pro  eodem 
Significavit.  216.  Contellio  Epifcopatirs 
percundum  facfta  Regi.  216.  Similis  con- 
celfio  laifta  per  Decanum  £c  Capitulum. 
216.  Vide  Wigorn.  Decani  £c  Capituli 
Elecmofinx.  129.  De  licentia  eligendi.  19. 
Rcftitiitio  Temporaiium.  2f.  P.  IV.  117. 
Pro  Johanne  Bowfhcr  cuftodia  Tcmpora- 
lium.  64.  Licentia  eligendi.  116.  Signi- 
ficayit.  116.  Archidiaconatus.  8f.  In  Ec- 
clefia  CathcdraliQuinraPrxbenda.  43.  Pix- 
benda.  14^,  1^7.  Beatx  Marix  Re^aroria. 
I4f.  De  liccntia  eligendi  Epifcopura. 
T.  VIL  P.  I.  201.  Pro  Godfrido  Gol- 
desbo;ough  Epifcopo  Regius  Aifenfus. 
206.  De  Liccntia  cligeiidi  EpHcopum. 
P.  IV.  162.  Pro  Godtndo  Goodmam 
Epifcopo,  Regius  AficLifus.  i8f.  Pro  eo- 
dcm   reftitutio  Temporaliam.  189. 

Cloucefirii  (Wi.lielmus  de).  T.I.  P.I.   118, 

{Walteriis  de).  T.I.P.IV.  26,30, 

ff.  7i- 

(Walterus  de).   T.I.    P.IV.    loS. 

118, 166, 184. 

{Richardus  di).  T.  II.  P.II.    102, 


103  ,   140. 


(Johannes  de).  T.II.  P.II.  140. 

. (^Adam  de)    T.IILP.I.  ^6. 

(Thomas  de).  T.IV.  P.II.   31. 

GlouceftrU  Comes  (WiUielmus).  T.I.P.I.  16. 

(R.de  CUre).  T.  I.  P.  1. 176,  17-j 

197.  P.Ii.2,  3,  f,  7,  14,  If,  37,  46. 
47.  48, 

(Gilbtrtus).    T.I.  P.II.    9f,    96, 

97,  100,   10.  ,   106,   107,  io9,iif,ij^. 

(Gilbertus).  T.I.  P.II.   ,29,    1^4, 

■ff.    176,203,    220,    121,    240.     P.III. 

17.   »8.  f7.  74.  75".  98.  99- 

— (R^dnlphus  de  Mihermer).    T.I    P 

III.  203.  P.IV.  f .  34. 

[Giibertus  de  CUre)    T.  I.  P   IV. 90, 

108,  121,  127,  i3f,  141,144,  1+8,  ij-f] 
If6,  ifS,  162,  164,  170,  173,  ibf, 
190.  T  11.  P.I.  if,  17,  21, if,  36,43. 
4f ,  48,  49,  6j,66,  91 ,  102,  173  ,  174, 
183.  ^ 

(Huge  de  Amlele).  Tll.  P.IIL  181. 

(H«^o).  T.II.  P.IV.  +3,97,   i,f, 

140,  198.  T.III.  P.I.  11. 

■  (Gilbertus  de  CUre).    T.III.  P.  IV. 

4.. 

Dux  (Thomas  de  WoJeflok).  T.III. 


P.III.  69,  t6,-jj  ,  78,  Si  ,  91  ,96,  100, 
loi,  102,  13^,1^9,166,167,171,184, 
186,  187,  192.  P.IV.  10,  17,  19,  49, 
f9,  61,  63,  6f ,  70,  7f,  80,  82,  83. 
86,  88,   90,  93  ,  129. 

(Thom^s).  T.III.  P.IV.  132,134, 

1 37,  139,  140,   i4f,  if7.  T.IV.P.I.  4. 

Dudifa   (Altanora).    T.  III.   P.  IV. 

137,  138,    140.    T.  IV.    P.I.   12. 

Comes  (Thomas  leDefpe»fer).T.lU, 

P.IV.  If9. 

. Dux  (Humfridiis)   T.IV.  P.  II.  9f, 

III  ,  139,  iff ,  171  ,  176,  177.  P.IIL 
8,  16,  17,  24,  36,  39.  43.4+'  f.  64. 
83,102,  104,  112,  114,  119,129,  i+^, 
if4,   if9,  161,  i7f  ,   178,  179,181. 

Duciila  (..</;<j«cr;j).T.IV.P.II  74, 

131. 


Dux  (Thomas).  T.IV.  P.  II.    131. 
P.  III.   120. 

Dux   (Humfridus).    T.lV.    P.III. 

Ii2  19,, 
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191,  19;.  P.IV.  24,  27,  34,  67,  68, 
70,  80,  82,  83,  84,  86,  87,  90,  91, 
94,  102,  loj-,  110,114,  119,111,122, 
114,  118,  132,137, ij9>  ifo.15'1.  >5'<>> 
15-7,  ij-S.ij-p,  160,  i72.T.V.P.I.23,29, 
31,  32,33,34,37,  4i>  43  >  4-7  >  7<5.  84. 
GloucifirU  Duciira  0«i«).T.IV.P.lV.i28, 

i?7- 
■  {Ali.nora).  T.  V.  P.I.    109. 

. —  Dux  (HumfriJus).  T.V.    P.I.  146, 

i;-2,   ij-3  ,  166,   167  ,   171  ,  173,   178. 

[Richardus).   T.V.  P.  II.  106,  II 2, 


172,   174,    17)-.  P.lll.  fj  S9 

. —  Ducifla  {Alianora).  T.V.P.I.  178. 

Dux  {Richnrdui).  T.V.  P.  111. 64, 

66,  84,   104,  lof,  118,  III  ,  122,  127, 

130,   131. 

{fohames  BaftardHs).  T.V.  P.III. 


162. 


Dux  {Richardus).  T.VI.  P.II.117. 

— {Richardus  Champney) ,  Rex  Armo- 

rum.  T.V.  P.  III.   140,  142. 
CloHceftrienJis  Abbas.  T.  V.  P.  I.   110. 

(Reginnldus).  T.V.  P.I.  110,186, 

1S9.  P.II.  7. 

— — Epilcopus  {Richardut   Beauchamp). 

T.V.  P.IIl.  9|-. 

Abbas    {milielmus).   T.VI.  P.Il. 


160. 


Epifcopus  {Johannes  Wakeman).  T. 
VI.  P.III.  69,  71. 

Epifcopus  {Johanr)es).T.V\.?.\\l. 


193  ,  216. 
—  {Jacobus).   T.VI.  P.IV.   15-,   62, 

64. 

(Richardus).  T.VI.  P.IV.116,  179. 

{Godfridus  Goldeskiergh),    T.VII.  P. 


{Henricus).  T.VII.  P.II.  169. 
(Godfridus  GooJman).r .Vl\.  P.IV. 


I.  lof. 


iSj-,  189. 

Abbas.  T.I.  P.  III.  135-.  P.IV 

Abbas.  T.lll.  P. IV.  133 


Clover  (Thomas)  ,  Clcricus,  Artium  Magiller. 
Littera-  Patentes  ei  diredlx  de  Prarfentatio- 
ne  ad  Reftoriam  Ecclellx  Parochialis  de 
"Uellkirkeby,  Diceceris  Ceftrii.  T.VIII. 
P.Ill.  i6j-. 

..  (.Chrijlopherus)  ,    Clericus  ,   in   Artibus 

Wagiller  ,  promovetur  ad  Rettoriam  de 
Saxby.  T.VllI.  P.III.  281. 

GiWre  {Simon).  T.I.   P.  111.  104. 

.  {Richardus).  T.m.  P.III.  73. 

Ijohannes).  T.IV.  P.II.  76. 

{Rotertus).  T.VI.  P.IV.  I3J-.I4I. 

Ciyn  {Johames}.  T.VI.    P.  I.  182. 

{milielmus).  T.VI.  P.lll.  141. 

-  {Thomas).  Commifiio  ei  direfta  in  Co- 
mitatu  Carnarvon.T.VIII.  P.II.  145-. 

-  {Johannes).  Commillio  ei  direfta  concer- 
nens  Rivum  Thameris.  T.IX.  P.II.34. 

{Richardus) ,  Clericus ,  Artium  Baccalau- 

reus.  Littcra:  Patentes  ei  diredx  dc  Prce- 
fcntatione  ad  Reftoriam  de  Ederne  ,  five 
Llan  Ederne,  in  Dicecefi  Bangor.  T.IX. 
P.II.   136. 

Clynn  Joharmes)  ,  Armiger,  obtinet  Officium 
Cultodis  omnium  Brcvium  &  Rotulorum 
de  8c  in  Communi  Banco.  T.IX.  P.II. 
loj-. 

Clynne  {Thomas) ,  Juflitiarius  ad  Placita.  T. 
VIII.  P.II.  19- 

Clyndordy  {Owiiius).  T.III.P.  IV.  181,  198. 
T.IV.  P.  I.  if,  J3  ,  ?6,  45",  fj-  ,  05, 
69,  7f>  78.    163.  1°°-  P-II-  18. 

{Giffinus),  Fllius.  T.IV.  P.I.   114. 

Clynton  {Ivo  de).  T.  II.  P.  III.  166.  T.  111.  P. 

I-  33  >  5"°- 
Clyivic^  {N.de).  T.  III.  P.  IV.  43. 
Cnaros  {B,;r)iardus  de).  T.V.  P.I.  148. 
Co  {Johannei).r.\.  P.lll.  99. 
Coad  {Thomas).  T.  VII.   P.  IIL  .34.   P.  IV. 

171. 
. {Thomas) ,  Theologiae  Doaor.T.VIlI. 

P.I.    lof. 
— -  {Thomas) ,  Clericus ,    Thcologia:  Pro- 
feffor  ,     £c  Capellanus  Archiepifcopi  Can- 
tuarienfis.  T.  VIII.' P.H.  36-  Litterx  Di- 
fpenfationum  &  Confirmationum  ei  dire- 

iXs.  iiid. 
, {Thomas).  Commifno   ei  direfta.     T. 

VIII.  P.IV.  36. 
— —  {Thomas) ,   Aitium    Magifter.    Litterae 

Patentes  ei  direfta:  dc  Prxfentatione  ad  Re- 

ftoriam  dc  Barrowe,  Dioecefis  Ciceftnen- 

fis.  T.VIIl.   P.  IV.  120. 
— —  (Thomns)   obtinet  Officium     Leaoris 

Juris  Civilis    intVa   Acadcmiam   Cantabri- 

gienfcm.  T.IX.   P.  1.  76. 
Cotbe  (Johannes).  T.V.  P.I.  4. 


Gohellin,  diclus  Phiftcen  {Johannes).  T.IV.  P. 

III.  47. 

Goiet  {Johannes).  T.IIl.  P.I.  108. 
Gobdlon  {haurentius).  T.V.  P.IV.  98. 
Gobun  (Johannes).  T.IV.  P.II.  8$. 
Gobyon  {Hugo).  T.I.  P.III.  129. 

{Thomas).  T.ll.  P.II.  99. 

{Robertus).  T.ll.  P.III.  16. 

Goeh  {Johannes  de).  T.VII.  P.III.   Ilj-,li7. 

{Barnabas  de).  T.VII.  P.IV.  172. 

Godalming  (Villa  dc).  Litterae  direaae  Ballivis 

&  Liberis  hominibus  hujus  Villx.    T.  IX. 
P.I.  4. 
GoJard  {Johannes).  T.III.  P.IV.  31. 

{Johannes).  T.IV.  P.IIl.  39. 

{Johannes).  T.IV.  P.IV.  61. 

GoJardville  {mllerus  de).  T.I.  P.I.  114. 
Godbold  {yohannes) ,  Armiger.    CommilTio  ei 

direaa.  T.IX.  P.Il.  17. 
Code  (Aqu;e  dc) ,   in  Comitatu  Southampto- 

niw.  T.VIII.  P.Il.  ff. 
Godeau  {Johannes).  T.V.  P.IV.  93. 
GodefeU-so,Avii  dittus  Garlofe Ducheman  {Gar- 

land).  T.IIl.  P.IIl.   174. 
Godeford  [Fhilipfus  de).  T.  III.  P.II.  73. 
Godefray  {Stephanus).  T.IV.  P.III.  8j. 
Godefridus.  Vide  Godfridus. 
Godeile  {?).  T.III.  P.II.  117. 
Godeke  (Johannes).  T.IV.P.I.  f^. 
Godeknape  {Si^non).  T.IV.  P.IV.  136. 
Godelee  {Johannes  di).  T.II.  P.  111.   Sl- 
Godelyn  {Reginaldus).  T.V.  P.IV.  81. 
Goderich  {Kichardus).   T.VI.  P.  III.    197.   P. 

IV.  386. 

Coderinis   {Julianus  de)  ,  Epifcopus  Xainaon. 

T.VI.  P.II.  71. 
Goderitz   {Gonfalvus  de).  T.II.  P.  III.  jj. 
Godejhalne  (Johannes).  T.II.  P.  I.  37. 
Gjdervorthie   (.Aqua;  de) ,   in  Comitatu  Sout- 

hamptonix.  T.VllI.  P.ll.  ff. 
Code;er  {WilUelmus).  T.V.  P.Il.  iio. 
Godfridus,  (Frater  Caftell.^Loj).  T.I.  P.I. 

46. 

Filius    Ducis  Brabantix.    T.I.    P.II. 

166. 

Glouceftrix  Epifcopus.T.VIIL  P.II. 

38.  P.III.  3J-. 

Codingh  {MacquarJus).  T.IV.P.I.  43. 
Godinier  {Johannes).    T.III.  P.  IV.  169. 
Godiftowe.    Oxonienfis    Abbatifla;  Monafterii 

Scriptum.  T.VI.  P.III.  43. 
CodJlynton  {Johannes  de).  T.II.  P.III.  16. 
Codman  {Thomas).  T.Il.  P.  I.  ii. 
Godmat.chefter .  Vide  Gruncefter. 
GoJmanfton   (Reaoria  de)  ,    in  Dioecefi  Bri- 

ftollienfi.  T.VIII.  P.  III.  ji. 
Gojolphin  {Francifcus).  Commiifio  ei  diretta. 

T.VIII.  P.  I.  49. 

{Francifcus) ,  Miles.  T.VIII.  P.  II.  f. 

Commilfio  ei  direaa  ad  confervandam  Pa- 
cem  in  Comitatu  Cornubia:.  ibid. 

.  (Francifcus).  Commiflio   ei   direaa  in 

Comitatu  Cornewallix.  T.  VIII.  P.  II.  144. 
— —  {Francifcus)   conftituitur  generalis  Re- 

ceptor  Comitatuum  Devonix  8c  Cornubix. 

T.IX.P.III.  j8. 
Ccdefalve  {Johannes).   T.VI.    P.II.  189.  P. 

111.  89. 

{Johannes).  T.VI.  P.  III.  130,    1J3, 

184. 

(Edwardus).  T.VI.  P.  III.  hj-. 

Godfchaik  ,   alias   Godfchall  {Jodocus).  T.VII. 

P.lll.  243. 
Godfone  {Brianus).  T.VI.  P.IIL  7. 
Godrcin.  Vide  Godtoyn. 
Godwyn  (Jchannes).  T.II.  P.I.   ijj. 

{Willielmus).  T.ll.  P.IV.19. 

{Pautus),    Sacra:    Theologix    Doaor. 

T.VIll.  P.  II.  6.  Commilfio  ei  direaa 
ad  confervandam  Pacem  in  Comitatu  Dor- 
fetix.  ibid. 

——  {Thomas) ,  Clericus,  Theologioe  Pro- 
felTor.  Litterae  Patentes  ei  direax  dc  Pra:- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Trellecke ,  cum 
Capella  de  Penault  eidcm  annexa,  in  Dioe- 
celi  Landavenfi.  T.VIll.  P.ll.  247. 

■  (Thomas)  ,  Theologix  Profeflbr ,  unus 

Capellanorum  Regis  Ordinariorum  unus, 
promovetur  ad  Reaoriam  de  Whitborne. 
T.VIII.  P.IIl.  281. 

-  ( Thomas ) ,  Theologix  Baccalaureus. 
Litterx  Patentes  ei  dircax  de  Prxfenta- 
tione  ad  Vicariam  Sanaa:  Trinitatis  in  Vil- 
la  Cantabrigix.  T.  VIII.  P.III.  281. 

{Morganus) ,   Legum  Doaor.    Litterx 

Pateiites  ei  direax  de  Prxfentatione  ad 
Rcaoriam  de  Englifli-Bicknor,  Dioecefis 
Glouceftrienfis.  T.IX.  P.  II.  ijy. 

Cod-»)ne.  Vide  Godvoyn. 

Godymefton  {VValterus).  T.I.  P.IV.  $»8. 


Godyn  {Durettus).  T.II.  P.I.  jo ,  46. 

Godyng  {Johannes).  T.V.  P.I.  J. 

— . —  (Johannes).  T.V.  P.I.  139. 

(Johannes).  T.V.  P.IV.  92. 

Goes  {Gmllielmus  le).  T.IV.  P.  III.  99. 

Goete  {Arnuifus).  T.l.P.IIl.  170. 

Goferii  {Johannes).   T.IV.  P.Il.  34. 

Goffe  (Johanncs),  Clericus,  Artium  Magifter, 
Littera:  Difpenfationum  ei  direax  ad  pos- 
fidendam  Reaoriam  de  Ripe  ,  five  Ecking- 
ton  ,  Diceccfis  Ciceftrienfis.  T.  VIII.P.III. 
36. 

Goffet  {Gerardus).  T.  IV.  P.  III.  14. 

Cofton  {Francifcus) ,  Miles.  T.  VIIl.P.II.  11. 
Litterx  Commilfionales  ei  direax  pio  pu- 
niendis  Delinquentibus  in  Comitatu  Mid- 
lefexix.  ibid, 

— —  {Francifcus) ,  Miles ,  Juftitiarius  ad  Pa- 
ccm  confervandam  in  Comitatu  Surriae.T. 

VIII.  P.Il.  18. 

(FrancifcHs) ,  Miles ,  Juftitiarius  ad  Pla- 

cita.  T.Vlll.  P.II.  21. 

Goger  Perfona  {Andreas  de).  T.I.  P.III.   163. 

(Nicholaus).  T.V.  P.IV.  92. 

Gogh  (Audoenus).   T.II.  P.  I.  49. 

(Morganus).  T.III.  P.IV.   134.  T.IV. 

P.l.  83. 

(Matthius).  T.V.  P.I.   189.  P. II. 4. 

i (Rixius).  T.V.  P.I.  189. 

(David).  T.V.  P.III.  j-7. 

(Johannes).  T.VI.  P.III.  79. 

Coiians  (Reginaldus  </c).T.IlI.  P.  1.140,101, 

208. 
Goinz.  (Brianus  Je).  T.  I.    P.Il.  97. 

(Brianus  de).  T.  II.   P.  II.  ijo. 

Coix  (Nicafius  de).  T.IV.  P.  III.  200. 
Colafre  (Johar.nes),  T.IV.  P.IV.20. 
Golard  (Walterus).  T.  I.P.II.  167. 
Gclardo  (Montezinus).  T.  II.  P.  I.   84. 
Colbeter  (Henricus).  T.ll.  P.IV,  110. 
Colde  (Johannes).  T.IV.  P.ll.  104. 
Coldesburgh  (Richardus).  T.IV.  P.I.   174. 
Cotdewell  (Jicobus).  T.  V.    P.II.  119,    116, 

>3°>  '34>  '37.   '67-  P.III.  7.  8, 

(Johannes).  T.VI.  P.III.  141.   P.IV. 

iS. 

Colding  (Henrlcus)  ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 
ftcr.  Litterx  Patentes  ei  direaa:  de  Prae- 
fentatione  ad  Vicariam  Santti  Andresc  dc 
Tey  ad  Ulmos,  five  Markefley,  Dioecefis 
London.  T.VIII.  P.IV.  64.  T.IX.  P.I. 
81. 

Goldingham  (Alanus).  T.I.  P.IV.  10. 

(Atanus).  T.l.  P.  IV.    ij-6. 

(Alexander),  T.ll.  P.III.  70. 

Coldman  (Georgius) ,  Theologia:  Doaor ,  Ar- 

chidiaconus   Eflexiae.    T.VIII.  P. I.   2of. 
Commiflio  ei   direaa.  ibid. 

— —  {Francifcus) ,  Clericus.  Litters  Paten- 
tes  ei  dircttx  de  Prxfentatione  ad  Reao- 
riam  de  Southhockcndeu,  in  Dicecefi  Lon- 
don.  T.VIII.  P.IV.66. 

.  (Francifcus) ,  Clericus.  Litterx  Paten- 
tes  ei  direax  de  Prxfentationc  ad  Reao- 
riam  Eccleflx  Parochialis  de  Bowris  Gis- 
ford,  DicEcefis  London.  T.IX.P.  III.  40. 

Goldfmiih  (Johannes).  T.  III.  P.I.   149,  ij-j-. 

(Roberius).  T.IV.P.I.  /7. 

(Thomas).  T.IV.  P.II.  76. 

(Johaanes).  T.  V.  P.IV.   10. 

(Robertus).  T.VI.  P.  IV.  46. 

"  {fJohannes),C\enQ\x%,  in  Artibus  Magi- 

fter.  Litterx  Patentes  ei  direax  de  con- 
ceflione  ad  Cinonicatum  de  Hanfeld  ,  in 
Ecclefia  Cathedrali  Sanax  Trinitatis  Cice- 
ftrienfis.  T.VllI.  P.ll.  25-0. 

Goldfmythes.  T.VI.  P.  IV.  168, 

Goldfon  (Robertus).  T.VI.  P.III.  80. 

Goldtotne  (Johanna).  T.I.  P.III.   117. 

Goldusburgh  (Richardus  de).  .T.U.  P.I.166. 

(Mdodt).  T.IV.  P.IV.  20. 

Goldyng  (Johannes).  T.VI.  P.  III.  ji. 
Goldyngton  (Johannes  de).  T.  II.  P.  11.  177. 

(Johannes  de).  T.  111.  P.lv.  J7. 

Goleux  (Gatabrimus  <fe).T.ll.  P.I.  9. 
Golman  (Georgius),  T.  VII.  P.IIl.  1J4.P.IV. 

171- 

Golofre  (Johannes).T.\\\.  P.III.  76,  77,  P. 
IV.  17,  87.  91. 

Golombers  {Matthms),  T.I.P  II.   182. 

Colrado  (Afinus  de).  T.Il.P.I.  84. 

Comay   (Johannes).  T.  I.  P.Il.  142, 

Gombaldi  de  Tyrano  (Auda  Filia).  T.  II.  P.I. 
24. 

Gombaud  (Petrus).  T.  L  P.IV.  131. 

Gombledon  (Johannes),  Clcricus ,  Artium  Ma- 
girter.  Littcrx  Patentes  ei  direax  de  Prx- 
fentatione  ad  Reaoriam  dc  Llanylid,  five 
St.  Julien,  &c.    Dioecefis  Landavenfis.  T. 
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Come- 
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Coinenlx,  (Dominus  Johnnnes  de).  T.  III.  P  . 

I.  39- 

Coineny  {lVinme'us  de) .  T.  II.  P.III.  i8(5. 
Gomes  de  Fuenfdida    {Guterius).  T.  VI.    P.  I. 

I.  1,   ?. 

Cometii  {Valafcus  bi  Alfonfui) .  T.  I.  P.  III.  ly. 

(Gonfalvus).  T.III.  P.III.  197. 

— ' {Lufus).  T.  III.  P.IV.  69. 

{Johannes  de  Sika).  T.  IV.  P.  I.  fj. 

{Guiteriui).  T.IV.  P.I.  if^. 

Gondfton  {Willieimui  de).  T.II.  P.III.  78. 
Condtbault  {Jacobus  de).  T.V.  P,IV.lo,li, 
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Cr    (Davtd  ap).  T.IV.  P.I.  9. 
Gr.  Madok  af  Jevan  Baugh).  T.  IV.  P.  I.  9. 
Cr-  Criff-Cruffin.  T.  IV,  P.I.  9,   119. 
Craa  (Thomas)    T.III.  P.III.  98.  P.IV.2|-, 

30,  31,  48,  Sj-. 

(Thomas).  T.III.  PIV.  187. 

Crace  {WitUelmus).  T.II,  P.III.  126. 

(IValterus).  T.IV.  P.I.   178. 

(Johannes).  T.  IV.  P.  IV.   160, 

(Rohertus).  T.  IV.   P.   IV,   173. 

(Robertus).  T.VII.  P.I.  22f. 

(Monego  Epilcopus  </«)•  T.VI.  P.  II.  129. 

(Benediclus)  ,   Clericus.     Litterse  Patcntes 

ei  direftx  de  Prxfentatione  ad  Vicariam  de 
Brill,  five  Brehall,  cum  Little  London ,  in 
Dicecefi  Lincolnienfi.  T.  VIII.  P.  IV.  65-. 

-  (WiUielmus),  Ciericus,  Artium  Magi- 
fler.  Litterx  Patentes  ci  direft.»  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  dc  Shenfcon  ,  Dioe- 
cefts  Coventrienfis  &  Lichcnfis.  T.IX,  P. 

1.78. 

. —  (BenediHus),  Ckricus ,  Artium  Magifter. 
Littera  Patentes  ei  dircftje  de  Prsefentatio- 
ne  ad  Vicariam  de  Ampncy  Sancl:e  Cru- 
cis,  in  Dioeceli  Glouceftrienfi.  T.  IX,  P, 
11.  141. 

Cnca  Lingua.     Vide  Secretarius. 

Gnci.  De  Paflagio.  T.  IV.  P.I.  43. 

Crscia.  Pro  Paulo  Comite  deValachii.  T.V. 
P.I.  7- 

Grafton  (Johannes  de).  T.I.  P.IV.  202. 

(Thomas  de).  T.V.  P.III.  3$-. 

— —  (Thomasde).  T. V.P.III.  182.  P.IV.9. 

(Willielmus).  T.VI.  P.III.  26. 

_  (BJchardus).  T.VI,  P.IV.  i^.fJ.ai: 

Crafton.  Rec^oria.  T.VI.  P.  IV,  y. 
Crafton-Fark.    Parcus  fic  diftus.  T,  VIII,  P. 

III.  17. 
Cragnana  (FhiUpfus  de).  T.  II.  P.  I.  fy. 
Crahim  (David   de).    T.  I.   P.  I.   Ifo.  P.  II. 

S- 

• (Vatririus).  T.I.  P.II.  128    P. III.  66, 

71.  9^.97.  98,   I03'   "04.  «of.  »>3. 
114,  132.  P.IV.  j-8. 

. (Henricus).   T.I.   P.II.   228. 

-  (Hicholaus).  T.I.  P.III.  67,  98. 


Craham  (David).  T.I.  P.III.  98,104,183. 

P.IV.  41. 
.  (Johannes)   &    Margtria  Uxor.    T.  I. 

P.III.  164. 

(David).  T.  I.    P.  IV.  119.  T.  II.  P. 

II.  74- 

(David).   T.II.  P.  IV.  108.     T.  111. 

P.I.  99- 

(David).  T.III.  P.I.  146.  149,  Ij-f, 

1^7- 

. (Vatricius).  T.III.  P.I.  146,   lyi. 

(Pairicms).  T.III.  P.  IV.  102. 

(IVillielmus) .  T.IV.  P.I,  78,  94,99. 

loj-,    191.   P.II.    II. 

(Fatricius  &  Alexander).  T,  IV.  P.  II. 

1 1. 

(Dnvld).  T.IV.  P.II.  18. 

Dominus    (mUielmus).   T.  IV.  P.  II. 

28  ,  4f  ,  120 ,   186. 

(Patricms).  T.IV.  P.IV.  179,   180. 

(Thomas).  T.V.  P.II.  31. 

(Alexander).  T.V.  P.II.  5-3. 

(Willielmus).  T.V.  P.ll.  144. 

. •  iPatricius)    T.V.P.II.  71,7^,77.84. 

(Johannes).  T.V.P.IV.  96. 

. (Ruhardus),  T.VII.  P.I.  106. 

(Johannes).  T.VII.  P.l.  112. 

— —  (Daviit).  T.VII.  P.I.  109,   141. 

■  (Richardus)    obtinet     Cuftodiam   Parci 

\oczi\Hiddie-Parke,  8cc.  T.  VIII.  P.  III. 

26. 
.  (Richardus)     creatur     Baronettus.    T. 

VIII.   P.  III.  8i.    CommilVio  ei  direfta, 

T.   VIII.   P.  III.  262. 
Cmies  (Henricus  Mildmay  de) ,  junior,  Miles, 

Regis  Deputatus  ad  Pacem  confervandam 

in  Comitatu  Eflexiae.  T.VIII.  P.  II    8. 
Graifchaf  (Her.ricus  de).  T.II.  P.III.  168. 
GralLey  (Johannes  de).  T.I.  P.II.  ui. 
Grame  (Abrahamus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gitter.     Litterae  Patentes  ei  direttse  ad  Re- 

5oriam  de  Hardwick  in  Comitatu  Buckin- 

ghamix.  T.VIII.  P.IIl,  115-. 
Gramell  (Talirandus  de).  T.II.  P.III.  44. 
Cramont  (Domuius  Johannes  de).  T.  IV.  P,  I. 

147. 

(Johannes).  T.IV.  P.II.  183,   191, 

Cramory  (Zdmundus).  T.lll.  P.III,  96. 
Cramville  (GuiUielmus) .  T.IV.  P.IV.  8. 
Crancey  (Marefcallus  de).  T.IX.  P.  III.  226. 
Crande  (GancaUo).  T.III.  P.II.  188. 

(Jacohusle).  T.IV.  P.II.  J- ,  8. 

Grandeboys  (WilHelmus).  T.  IV,  P,II.  30. 
Grandey  (Thomas)  ,    Clericus ,  Artium   Magi- 

fter  '  ...... 


Grane  {Walterus  de  lu).  T.I.  P.II.  if. 
Cranger  (Richardui).  T.IV.  P.  IV.  60. 
Grangid  (Bernardus  de).  T.I.  P.IV.  17^. 
Grangia  de  Warhcotte ,  in   Comitatu  Eboruta 

fita,  T.VIH.  P.ll,  j-4, 
de  Langmoores,  in  eodem  Comitatu. 

ibid. 

deMujlon,  in  Comitacu  Lincolnise 

T.VIII.  P.  II.  j-7. 
Granhols  (Talirandus  de).  T.II.  P.III.   172. 
Granhos  (Francijcut  de).  T.  IV.  P.  II    84.  ' 
Cranid  (Johannes  de).  T.  III.  P.  L   147. 
Grannada  (Jacobus).  T.VI.  P.  III.   iSr. 
Grannope  (Wdlielmus  Fiz  Willielmi</f).  T  II 

P.III.   189. 
Crano  (Thomasde).  T.  II.  P.I.  77. 
Granon  (Ap  Madok  Daiidaf).  T.I.P.II    175 
Grans  (Naet  le).  T.V.  P.IV.  g6. 
Crant  (Liobersus).  T.  III.  P.  Hf.   ,08,   188. 

(Raout  Paulus).  T.VI.  P.  H.  41 

. (Edwardus).  T.VII.  P.IL  6 

(Petrus  /a).  T.  IV.   P.III.  ,4. 

(Simon  Le).  T.  IV.  P.IH.  8f. 

(Guillietmus  le).  T.IV.   P.m'   ,63 

(Johannes  Le).  T.IV,  P.IH,  ,Vo. 

(Johannes  Le).  T.V.  P.IV.  96. 

. (GabrieL),  Theologix    Profeflbr,    Ca- 

nomcus  Ecclefia:  Collegiatae  Sanai  Petri 
Weftmonalterii.  T.IX.P.H.  2,, 

Grantham  (Roberius  de)    T.III.  P  III     ij6 

{Vincentius).  T.VI.  p.in,   .g^, 

aliis  Taverner  Sondeoiir  (Witlielmus) 

T.IV.  P.II.   122.  '■ 

Crantham  (Villa  de).   Litterx  diredi   Alder- 

manno  &.  Burgenfibus  hujusVillse    T  IX 

P.I.  5-. 
Cranthomme  (Felix).  T.V.  P.IV.  g6. 
Grantpree  (Comes  de).  T.III.   P.II.^d,  34; 

99.  .71.  74.  9i.  98. 
Granys  juxta  Turrim.  SitusMonafterii    T  VI 

P.III.  1S7. 
Grapenhall.  Vide  Gropenhall. 
Gras  (Johannes  de).  T.I.  P.I.  147. 

{Aiifelm,  David  &  Edaardus).     T.  I 

P.  IV.   i+,  ' 

(Hamon).  T.  I.  P.IV.   if. 

(Johames).  T.IL  P.I.  |-i. 

(Johannes).  T.IL  P.IH.  4. 

(facobus).  T.IV.  P.III.  9j, 

Graffart  (GuiLlielmus) .  T.  V.  P.IV.  9;-. 
Grajfay  (Domiaas Petrus  de).  T.IV.P.II  6f 

129.  ■     ■   " 


Crajfe.  T.IV.  P.  IV,  64. 

^''"jf"  {Guillielmiis).  T.V.V.IV.  ^y. 

Litterae  Patentes  ei  dire6tse  de  Pr"a:-    ^'''^Jtoke  (B^lto  wiLLiilmus  de).  T.l.PU,  10.^ 

fentatione    ad    Redioriam    de    Machinge,     Gratetey  {Ecckii^  Parochialis  dc)  ,    Diceceli» 
Dicecefis  Ciccftrenfis.  T.  IX.  P.  II,  iio.  Wintonix.  T.VIII.  P.II.  38, 

Crandimont  (Galfridus).  T,  I.  P.  I,   tfj.  Gratia  Dei  (A.).  T.  VI,  P.IL  137. 

Grandin  (Johannes).  T.IV.  P.III.  86.  Gratianus.  T.IV.  P.  III,   199. 

Grandifoa  (OLiv.),  Vicecomes.  T.VIII.  P,  I.    Grati^  expedlativx,  T.IV.  P.  I.  8f,  93.   p. 


18, 


(Vicccomes  Oliverus). 


Concefllo 
Ollicii  ei  direaa.  T.VIII.  P.  I.  128.  Ob- 
tinct  Oflicium  Magni  Thefaurarii  in  Regno 
Hibcrnis.  T.VIII.  P.II.  26.  AlteraCom- 
milTio  ei  direfta  pro  relevaminc  Pauperum. 
T.  VIII,  P.III.  148. 
Crandifono  (Oto  de).  T.  I.  P.  II.  133,  146, 
lyo,  166,  169,  182,  1S7,  190,240.  P. 
III,  9,  19,  21,  26,  29,  30,  33,46,1-1, 
f4.  7f.  '49.  «rr.  >r7.  i5"8,  i|-9.'62, 
166,  167,  173,   174,  17/,  176,  184,  192, 

»94.    »9f.    196.    199.    io»  .  iof.  io<5, 
107,  208.    P.IV.  1,   if,  if,  16,17,19, 

20,    22  ,    23  ,    24,    If,    16,     28,    29,    33, 

41,  42,  fi  ,  72,   7f, 

(Gerardus).  T.  I.  P.II.  146,   148. 

(WiUieimus).  TI.  P.  IV.  37. 

(Oto).  T.  1.  P.  IV,  9f  ,  106,   109, 

123,    136,    137,161,179,184,191,196. 
T.ll.  P.I.  26,  32  ,  104,   lof. 

(WiLLieLmui).  T.I.  P.IV.  108,144. 

T.ll.  P.L  74.   P.  II.  18,  27,  47. 

(petrus).  r.n.  P.I.  37. 

(P  trui).  T.  11.  P.II.   120. 

{Wiltielmus).  T.II.  P.II.  121,123. 

P.IIL  56,  73. 


(Jvhannes).  T.II.  P.II.   170. 

(Oto).  T.  II.  P.II.  190.  P.III.  j-. 

(Pcirus).    T.  II.  P.IV.    116,   i8r. 

T.III.  P  I.  ,01. 

(Oto).  T,  n.  P.  IV.  176. 

(Oto).  T.III.  P.  IV.  4,  92, 

(Vicecomcs   Otiverus).    T.  VII.  P. 

IIL  230.    P.IV.   17,  48.  ^f.  57.69.89. 
149,   168,    171. 

Grandon  (Hugo  de).  T.I.  P.I.   114. 
Qranafont.    Litterae  diretlx  Majori  &  Burgen- 

fibus  hujus  Burgi.  T,  JX.  P.I,  1.    P.  II. 

41, 


II-  19.  ?i. 
Gratz  (£.).  T.VI.  P.II.   176. 
Grave  (Johannes  de) .  T.  I.  P.H.   114. 

(Thomas  de).  T.I.  P.  IV.  163.* 

(Johannes  de).     T.III.  P.IIl.^i^^; 

[Johannes).  T.IV.  P.  II.  2f. 

(johannes).  T.V.  P.IV.   102, 

Gravel  (Francifcus  de).  T.IV.    P,  III.  17«-. 
Graveling  conqueftata.    T,  III.  P.  m.   ||-j.. 
Graveney.   Vicaria.  T,VI.  P.IV.  8,  46. 
Gravenhurji.   Rcdtoria.  T.  VI.  P.IV,  8. 
Gravefend.  Reaoria.  T.VI.    P.  IV.  9.  ' 
Gravett  (Johannes).  T.VI.  P.IV,  16}. 

(Johannes) .  Commiflio  ei  diredta.   T. 

VIII.  P.II.  142. 

CravilLe  (Dominus  </e)-  T.IV.P.II.  dj-,  120. 

(Johannes  de).  T.IV.  P.III.  ^S, 

(Petrus  de).  T.IV.    P.III.  64. 

(Dominus).  T.VI.  P.I.  9. 

{Ludovicus).  T.VI.  P.I.  76,  jj. 

Craundyn  (WiLLieLmus).T.l,  P.II,  114. 
Graung  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Wilte- 

fiac.  T.VIII.  P.II. /7. 
Craunge  (ArnaLdus  de  la).  T.I.   P.  m.  87. 
Graunger  (Georgius).   Oflacium  ei  concefliim 

T.VIII.   P.III.  164. 
Graunsden  (Manerium  dc) ,  in  Comitatu  Can- 

tabrigioE.  T,  VIIL  P.II.  ^p. 
Graunfet  (Johannes).  T.II.  P.IH.  iif. 
Graunfiid  (Simon).  T.  III.  p.  iv.   110,  112 
Graunt  (WiLLieLmus  de) .  T.I.  P.  IL  114 

(Petrus).  T.I.  P.III.  32. 

. (Radulfhus  8c  Johannes).  T,  I.   p   m 

1S3. 

. {Willielrr.us).  T.I.    P.IV.  14. 

-— —  (WiLlieLmus  &  David).    T.  II.  P.  IH. 

126. 

(yohannes).  T.in.P.I.  180.  P.II.81, 

123. 

— —  {Gabriel),  Sacrx  Theologi»  Do<aor, 

Jufti- 
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Juftrtiarius  ad  Placita  in  Comitatu  Suffol- 
cix.  T.VIII.  P.  II.   ij". 

Craunt  i^fohamt!)  ,  Clericus  ,  in  Artibus  Bac- 
calaureus.  Litterae  Patentes  ei  direftae  de 
Prsefentatione  ad  Vicariam  de  Calverley , 
in  Diofccfi  Eborum,  T.  VIII.  P.  II.  zj-o. 

m  (Henricus)  ,  Clericus ,   ia   Artibus  JVla- 

gilter.  Litttrx  Patentes  ei  direthe  de  Pra;- 
fentatione  ad  Capeilam  de  Stowe ,  Dicece- 
fis  Lincolnix.  T.VIII.  P.IV.  119. 

Crauntfon  [Otes  de).  T.I.  P.  II.  113. 

{iVilLielmus).  T.I.  P.  III.  loj,   P. 

IV.  3. 

' (O/Ao),  T.III.  P.I.  19^,196,111. 

P.II.  4,   24.,  fi. 

{Guillielmus).  T.III.  P.I.  109.    P. 

II.  7,  io,  zj,   ?2,  34. 

— —   (Thoma>).  T.III.  P.II.  17^, 

(Thomas).  T.III.  P.III.  39. 

— (mtiielmus).  T.IV.  P.I.  7B. 

{IVrUietmus).  T.IV.  P,III.  83. 

Cravyfend  {iVillielmus).  T.VI.  P.II.  73. 
Cmy  {i^y.  de) ,  Cancellarius  Regis.  T.  I.  P.h 

46,  47  ,  48,  5)-,  j-6,  j-8. 

(Richartlus)    T.I.    P.  I.  114,   130,   131, 

142,  177,  184,  187.  P.II.  3,  f-j,  83, 
88. 

(Johames).  T.  1.   P.  I,  114,  140,   187. 

P.II.   ij,  8;,  88. 

(:Villielmus).r.l.   P.  I.    177,  184,   P. 

II.  I. 

(Rjchartlw).  T.I.  P.II.   15-4,  ijj-,   199, 

203,   121.  P.Ill.  86,   iji. 

-  (Koliertus).  T.I.  P.  II.  ij-^,  162,  199, 
203,  P.  IJl.   17. 

-  (i\egidaldui) .  T.I.  P.  II,  If4,  193  ,  199, 
221.  P.III.  17,  21,  75-,  131,  136,141, 
144  ,  I8S,  191 ,  193 ,  195-,  197  ,  203. 

(Douiiuus  de  Ruthir,).   T.  I.    P,  IV.  f, 

48. 

-  (Henry) ,  Dominus  J:  LoJenoure.  T.  I.  P. 
IIL  21  ,    130,  149.    P.IV.  f. 

(Lieas).  T.I.  P.II.   ij-6,   199. 

(Wauerus).  T.I.  P.III.   182. 

(Johannesj.  T.I.  P.IU.  203. 

(Henrirus\  T.I.  P  IV.   iii. 

• —  (Johtinnes).  T.I.  P.IV.  144,  148,  190, 
193,  199.  T.II.  P.I.  f4,  5-9,  92,ij-6, 
i6j-.  P.II.  14,  18,  26,  47, 

(Thomas).  T.II.  P.I.  35-,  5-4.  P,II.  73. 

{tiichohus).  T.II.  P.I.  137. 

-  (Richardus) .  T.II.  P.  II.  94,  103,  123, 
186. 

(hogerus).   T.  II.  P- II.   I2j,   129,  186. 

P.IIl.  187. 

-  (HwjrKj).  T.II.    P.  II.    I2J. 

ffonannes).    T,  11,  P.  II,  140,  186.     P. 

III.  +3. 

-  (W-dlielmus).  T.II.  P.II.  III,   i6j. 

(Thomas).  T.II.  P.II.   165-. 

(Rogerus)    T.ll.  P.  IV.  f,  48,  116,  Ij6, 

"39- 

(JohamesdeRetherfeld).  T.II.  P.  IV.  116, 

IJ9.  T.  III.  P.  I.  99,  101  ,  iij-,  117. 
118,  119. 

(Dominus  de  Ruffin).   T.  II.  P.  IV.  ifi. 

T.Ill.  P.I.   11. 

(Dominus  de  Codnore).  T.  III.  P.  1.  11. 

(Henricus).  T.II.  P.IV.   Ij6,   139. 

-  (Thomas).  T.II.  P.  IV.  139,  loj- ,  208. 
T.III.  P.  I.  iji. 

(Reginaldui).  T.II.P.IV.  183,197,207. 

T.   111.  P.  I.  loi. 

■ —  (Richardus).  T  III.  P.  I.  iij. 

-  (Jjhannes).  T.IIl.  P.I.  146,  15-1.  P.II. 
fi>,  107 ,   140,   if4. 

-  {Thma>).  T.  III.  P.  I.  166.  P.ll,  1J7, 

I-9- 

-  (Rfginaldus),  TiommwideRuthin).  T.III. 
P.ll.  i6f,    17J. 

(Rgwaldus).  T.III.  P.III.  6j,  184, 

(tienncus).  T.IIL  P.  III.  6j  ,   184. 

(Robertus).  T.III.  P.III.  184, 

(Johannes).  T.III.  P.III,  67,    iff. 

iWiUttlmus)    T.III.  P.III.   127,   128. 

(Nichoktts).  T.III.  P.IIl.   i9f. 

(Thonias).  T  III.  P.  IV,  61,  6j- ,   104. 

-  (Tuomas).  T.III,  P.  IV.  14J  ,  149,  ifo, 
172. 

— — (Regiaaldus).  T.III.  P.IV.  if^,  187. 
T.IV.  P,I.  21  ,    j6,   io6,   ij-4,   ,6j, 

(Richardus).  T.  IV.  P.  1. 10,  16,  j» ,  jj, 

j6,  68,  86,    io6,    114,    116,   1J4,     p, 
II,  6,  lo,  20. 

-  (Johannes).  T.IV,  P.I.  68,   100. 

-  (rhomas).  T.IV.  P.  II,  loi  ,   126,   141. 

-  (Johannes).  T.  IV.  P.II.  IJ9.  P.III.  67, 
6»,  69,  7f,  94,  97,  I02,  109,  iio, 
lj8,   139,   I4J. 

-—  (Jobmims).  T,1V.  P.IV.  ifff. 


Gray  (Cilbertus).  T.tV.  P.IV.  iij. 

(Henricus).r.lV.  P.  IV.   110. 

(Amlreas).  T.IV.  P.IV,  102,109,  »"' 

112,   113,   iif,  118,   1*8,   130, 

(Andreas).  T,V.  P.  II.  11,   14,15-,  16. 


VIII.  P.III.  2f3. 
Green  (Thomas) ,    Clericus,  Artium  Baccalau- 
reus.    Littera:  Patentes  ei  direftx  de  Prse- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Burythorpc  ,  io 
Dioecefi  Eboraccnfi.  T.IX.  P.II.  140, 


18,   2J-,  18,  ji,    j2,   J4,  37,   j8,  fo,     -      ■  (/:fiW;f/»3«/)  conftituitur  generalis  Re- 


74.  89.  P.III.  f. 
• —  (Patricius).  T.V.  P.II,   16. 

-  (Thomas).  T,  V,  P.  II.  i6,  9^!    P.  III, 
46. 

• —  (Radulphus).  T.  V,    P.  II,  jj,   J4,  yi  , 
67,  89,  104,  107,   124. 

-  (Edmundus).  T.V.  P.  II.  f4,  80,  98. 
(Henricus).  T.V.  P.III.  J2. 

(Kf^/»,  Johan.  8c  Amon).  T.  V.  P,  III. 

-  (Hemicus).  T.V.P.III.  94,  197.  P.IV. 
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(Willielmus).  T.  V.  P.  III,  94. 

(Andreas).  T.  V.    P.IV.  197,   208. 

(Jana).  T.  VI.  P.  IV.   12, 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.   114. 

(Arthur).  T,  VII.  P,  II.  40,  64. 

(Radulphus).  T.VIl.   P.II.   116. 

(Edmirdus).  T.VIl.  P.II.   129. 


ccptor  Exituum  8c   Reventionum   Regis, 

in  Comitatibus  Warwici  8c  Leiccllrix ,  6cc. 

T.IX.  P.III.  38,   loj. 
'  (Richartlus)   conilituitur   Serviens   Ca- 

num    Regis  pro  Cervis  capiendis.   T.  IX. 

P.III.  88. 
Greene.     Vide  Green. 
Greeneborowe   (Vicariade),   in  Diceccfi  Lort- 

don,  T.VIII.  P.lll.  29. 
Greenefeild  (Bevill).     CommiiTio  ei  direfta  ih 

ComitatuCornewallia;.  T.VIII.  P.  II.  144* 
Creenes-Norton    (Reftoria  de).   T,  IX.  P,  II, 

89. 
Greenlaw  ((Villielmus  de).  T.III.  P.II.  40. 

{fjonemnes).  T.V.    P.ll.  28. 

Greenowell  (GuiUielmus) .  T.VII.P.I.  210    P 

II.  xs. 
Creemvood  (Carolus) ,  Clericus.  Commifiio  ei 

dircfta.  T.Vm.  P.II.  jj-. 


(Robertus).  T.  VII.  P.  III.  jS,  41  ,  j8,    Cregg  (Edmundus) .  Clericus,  in  Artibus  Ma 


96. 


de  Warke  (Willielmus  Dominus).  T,VIII 
P.II.  7. 

-  (Willielmus),  Miles.  T.VIII,  P.II,  li. 

(Thomas)    T.VIII.  P.II.  16, 

Fryers   de   Brimaken ,    five  Brimakin  (le) 

Nornen  cujufdam    Fraternitatis   Minorum    Creghton  {Robertus  ile).  T.V.  P.II.  18. 
in  Infula  de  Man.  T.VIII,  P,II.  5-4.  Gregoirt  (Jacobus).  T.  V.  P.IV.  97. 

(Jeremias),  Clericus,  in   Artibus  Magi-    Gregorie  (Rogenis) ,  Armiger.      Commiffio  ei 


gilter.  Litterx  Patentes  ei  diretla:  de  Prse- 
lentatione  ad  Reaoriam  de  Thoresby,  Dice- 
cefis  Lincolniac.  T.  VIII.  P.  IV,  63. 

Gregge  (Edrvardt^s).  Oflicium  ei  conceirum. 
T.IX.  P.III.   103. 

Cregges  (IVillielmus).  T.  VI.  P.  IV.  48. 


fter.  LittersE  Patentes  ei  diredae  de  Pra:- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Weft-Tilbury , 
in  Dicecefi  London,  T,VIII.  P.II.  248. 

(Francifcus).     Commillio  ei  direfta.   T. 

VIII.  P.IIl.  2J-J, 

Crayes  (Rotherfeild-).  Redloria  fic  difta  in 
Dioecefi  Exonienfi.  T.VIII.  P.IV.  121, 

Crayle  (Johannes),  Clericus,  Artium  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ci  direftx  de  Prae- 
fentationead  Retftoriamde  Salperton  ,  DicE- 
cefis  Glouceftrienfis.  T.IX.  P.II,  212, 

Crayme  (Alexander  de).  T.IV.  P.I,   ly^, 

Oraynald  {Toleramlus) .  T.II.  P.I.  2. 

(lolerandus).  T.II.  P.IV.  8. 

Craynoles  (Thalaranus  de).  T.II.  P.  IV.  8. 
Craynsford  (Johannes).  T.VI.  P.I.  204. 
Crayftok  (Johannes  de).  T.  IV.  P,II,  13», 

(Johannes)   Baro.    T.  IV.    P,  IV,    19, 

112,   if6,   169.     T.V,  P,I.  22. 

(Rctdulfhus).  T.V.  P.II.   12,  18,  36, 
+ 


direfta  in  Comitatu  Eborum,  T.  VIII    P 
II.  34.  •     • 

Cregonus  Nonus,  Papa.  T.  I,  P.  I.  102,  103* 
104,  lof,  108,  109,  m,  114,  iif, 
116,    117,    118,    120,    121,    123,    124, 

I2f,      128,      129,      IJO,      IJI  ,     ,J2,     Ijj, 

'3+.   '3i'.   '3<5,  IJ7. 

Decimus.  T.  I.    P,  I.    9,    ,2,    ij, 

>  +  .  Jf,  17.  '8,  2}-,  74,   ,68,  177.    P. 

II.    121,     122,    I2J  ,     124,     I2j-, 

Nonus.  T.I.  P.II.  4,   iti. 

(XJndecimus).  T.  III.  P.  II.  167  ,  175-, 

188,  189,  197,  210.  P.III.  13,  \f,\6, 
18,  24,  26,  28,  29,    jj,    j4,  jj-,  j6, 

37.  3**.  39.  40.  4».  +'5,  47.  i-4.  S9i 
f9.   o+.    116,    117,    I2J-,  149,     P.  IV. 

'i-f- 

•  (Duodecimus).  T.IV.P.I.  111,114, 

121.     122,     I2J-,     IJI,      136  ,     137,     1^.6. 


T.V.  P.IV.  70. 
+' .    S°'    f+.    7+.   8y,   114,   119,  123,     Cregory  (Robertus).  T.V.  P.I.  j-. 
124.    127,    142.     P.III.  6,    12,   18,  33,     (WilHilmus).  T.V.  P.II.  4,,,  4., 


34,  4J-,  47,  j-9 

(Radutphus).  T.  V.  P.  III.   io|-,   ij-i, 

ij-j-.    P.IV.  4J-,  62,  6j- 


(Willietmus).  T.VI.  P.  II.  ,99. 
{Edwardus).  T.VI.  P.  IV.  22 
(Chriftoferus).  T.VII.  p.  L  124. 


(Johannes).  T,  V.  P,  IV,    38,  49,  121  ,     (Francifcus)  ,  Juftitiariusad  Pacem 


141, 
Greames.  Vide  Marchia.  Super  Apprehenfione, 

T.VII.  P.II.  203. 
Greathead  (Edwardus)  ,  Clericus  ,  Artium  Ma- 

gifter.  Litterac  Patentes  ei  dirediae  de  Prac- 

fentatione  ad  Vicariam  de  Sturton  Magna, 

Comitatus  Lincolnis.  T.  IX.  P.II.  2^-4. 
Great-Satem  (Vicaria  de)  ,  ia   Dicecefi  Lon- 

don.  T.IX.  P.II.  140. 
Creat-Somerford,  five  Somerford  Magna  (Ec- 

clelia  de),  in  Comitatu  Wilteliae  ,  Dioece- 

fis  Sarum.  T.IX.  P.II.  143. 


fervandam  in  Comitatu  Oxonix.  T.VIII. 
P. II.  13. 

• (Samitel) ,  Clericus ,  in  Artibus    Magi- 

fter.  Litterae  Patentes  ei  direftx  de  Pfse- 
fentatione  ad  Reaoriam  de  Highbray  ,  in 
DicEcefi  Exonienfi.  T.VIII.  P.IV.  6j-. 

— —  (Robertus),  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterx  Patentes  ei  direaie  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Rettoriam  de  Sutton  Nicholas,  irt 
Dioecefi  Herefordienfi  8c  Provintiae  Can- 
tuanenfis.  T.VIII.  P   IV.  66. 

Creyfon  {Wiltietmus).  T.VI.  P.  IV.  179 

Cregy  (Guillielmus).  T.III.  P.I.   ,93. 


Crean  (Johannes).  T.V.P.  IV.  92. 

Greaves  (Ricardus),  Miles.  T.VIII.  P.II.17.  Greinand  (1'hilippu's  de).  T.IV.  P.  lll."  ,«• 

(Samuel)  ,    Clericus  ,    Capeilanus    Ed-  Creintlore  (Henricus).  T.IV.  P,  IV.   162. 

wardi  Comitis  Dorfet.   T.  VIII.  P.  II.  2J-.  Creindre  (Johannes).  T.  IV.  P.I.  78,   1  m 

Littcrs    Difpenfationum  8c    Confirmatio-  Greir  (Willielmus).  T.VII.  P.III.  jS. 

num  ei  diredise  ad  polTidendam  Reifloriam  Greifty  (Ceorgius) ,  Baro.  T.  VIII.  P  II  fi 
Ecclefiae  Parochialis  de  Berrington  Diocce-  Commiirio  ei  direaa  ad  confervandam  Pa- 
fis  Coventrienfis  8c   Lichenfis  ,    cum  por-         cem  in  Comitatu  Derbix.  ibid. 

tione  Rectoriac  de  Poateihbury  in  Dioecefi  Grtly  (Robertus  tle).  T.l.  P.  IL  ij-6. 


Herefordienli.  ibiJ. 
Crebby  (Witiielmus) ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 

gilter.    Litterae  Patentes  ei  direftse  de  Prae- 

fcntatione  ad  Reftoriam  de  Marlliam  Dioe- 

celis  Lincolnienfis.  T.VIII.  P.IIl,  166. 
Creen  (Wiltietmus).  T,lVlI.  P,  I,  2ij-,    P,  II, 

166. 
(Edrvardus).     Penfio   ei   concefla,    T. 

VIll.  P,II.  22, 
— —  (Chriftoferus)  ,    Clericus  ,    Theologix 

Protcflor ,    8c  Capellanus  Lanceloti  Winto- 


(Thomas).  T.I.  P.IV.  145-.     T,II,P,  I. 
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--  (Petrus).   T.II,  P.  II.    ,3j,    ,y,,   ,7., 

184.  P.III.  8,    13,23.  '** 

(Johannes).  T.II.  P.  III.  44,  172, 

-  (Johannis).  T.II.  P.  IV.  77,  92,   ,00, 
ij-3,   182.     T.III.  P.I.  ,09. 

-  (Petrus).  T.II.  P.IV.  ij-^. 

(Johannes).  T.III.  P.I.   ,32,   ,33,  14*; 

(Gafton).  T.  III.  P.  II.  7  ,  20  ,  22. 

(Reginatdus).  T.  III.  P.  III    i^j-. 

nise  Epifcopi.  T.VlII.  P.ll.  38.  —  (J.).  T.  III.  P.  III.  20,  37. 

de  Weymouth  (Gitei).    Commiflio  ei  di-    —  (Archibatdus).  T.  IV.  P,  I.   jj, 

retta.  T.VIII.  P.II.  233.  —  {Johannes).  T.  VI.  P.II.  32.  ' 

— —  (EdivarUus)  obtinet  Otficium  Capitalis    —  (Petrus).  T.IV.  P  II.  3.J.. 
Sculptoris  Ferrorum  Monetae  infraTurrim     — —  (Archibatdus).  T.IV.  P.  II.  36, 
London.  T.  VIII.  P.  III.   164.  Gra  (Epifcopus  de),  T.I.    P.II.  j-6, 

»     (Johames).  CominiHio  ci  direfla.  T.    Grendon  (Wiitietmus  de'.  T.I.  P.in.*io?.      " 
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Xirendon  {Radulfhus  de).  T.I.  P.  III.  103.    P. 
IV.   f. 

(R^Julfhus).  T.Il.  P  I.J-i. 

. (Rchertiis).  T.II.P.I.   f9.  'oi- 

(l^^alierus).  T.  III.  P.IV.   141,- 198. 

T.IV.  P.I.    18,  78,  106,  163. 

Crendon  (Ecclefia  Parochialis  de),  in  Diceccri 
CoventrienA  £c  Lichenfi.   T.VIII.   P.III. 

??■ 
Crme  (Henricus).  T.III.  P.I.  137. 

.  (Henricm).  T.IIl.  P.II.  93,   129. 

. .  (Thomas).  T.III.   P.II.  106. 

. (WiUielmHs).  T.Wl.^.W.  iio,    122. 

. (Heiiricus)    T.III.P.IV.i+7,ij-o,ij-i, 

^  (Johannes).  T.IV.  P.II.   loi. 

(Johmnesi.  T.V.  P.  1.  28. 

(Henricus).  T.V.    P.ll.   16. 

(Thomas).  T.V.  P.II.   169. 

(yohxnnes).T.V.  P.II.   180. 

(Thomas).  T.VI.  P.I.  179. 

(Thomas).  T.VI.  P.III.  14,  25-. 

(Richardus).  T.  VI.  P.  II.  99- 

. (Chriftoferus).  T.VI.    P.IV.  8,  loi. 

(Richnraus).  T.VI.  P.  IV.  III. 

{Johannes).  T.VI.  P.IV.  9,  loj. 

(Thomas).T.V\.?.\V.  44,46. 

(Oliverus).  T.Vl.  P.IV.  109. 

(Robertus).  T.VI.  P.  IV.  171. 

(Robertus  ap).  T.VI  P.IV.  9. 

(Johames  &  Rohertus  atte).  T.III.  P. 

I     .19. 

Creneburgh  (iVillielmiis  de).  T.lll.  P.  I.  np- 
Crenifeld  (Willielmus).   T.I.  P.III.  62,  7)", 

77.  78.  79.  97.  98,  10+,  lof.  >)■$■■    P- 

IV.  i<5,  17  ,  19,  20. 

(Henricus).  T.V.  P.III.  41. 

CrenehM  (Rndulfhu^).  T.VI.  P.IV.  46. 

■      '  "      T.IV.  P.I.    201.   P. 


T.IV.    P.II.  31,  39, 


P. 


Crenehurjl    (Roberius). 

II.  9- 
.   (Radulfhus). 

40,  42  ,  48. 
Crenetars  ([Villielmus).  T.  III.  P.  II.   107. 

(Richardus).  T.III.  P.IV.  10. 

Grenefon  (Henricus).  T.III.  P.II.   140. 
Crene-aa-j  (^icholaus).  T.VI.  P.  IV.9. 

(Willielmus).  T.VI.  P.iV.  114. 

Crcnewode  (Willielmus).  T.VI.  P.II.   194. 

III.  14. 
Grenfels  (Henricus).  T.IV.  P.III.   196. 
Crenguas  (Johannn  de).  T.IV.  P.  III.  101. 
Crenn  (Paulus  de).  T.  VII.  P.III.   197. 
Crenoills  (Tolerandus) .  T.II.    P.  II.  112. 
Crenon  (Renus  ap).  T.II.  P.I.   100. 

(WHlielmus).  T.III.  P.  IV.  4. 

Crtnt  (Johames).  T.IV.  P.IV.   19. 

(Thomas)  ,  in  Medicinis  Doclor.Privi- 

legium   ei  concellum.  T.  VIII.  P.  III.  233. 

Gremille  (Adam  de).  T.I.  P.II.   no. 

(Fulco).  T.VII.  P,  II.  209,  217. 

(Bdco).  T.VII.  P.III.  4,  20,62,63, 

6,-,  69,  82,94,  III  ,  II)-,  iiS,  131  ,  '54. 
142,   \s°y  '61  .  i8f,  19?. 

(Gaifri.lus).  T.  I.  P.  II.  166  ,  218  ,  219. 

(Johannes).  T.I.  P.III.   iS,\9,  30. 

(Johannes).  T  IV.  P.I.  27. 

Grenull  (AJam  de).  T.IV.  P.II.   33. 
Crenyng  (Thomas).  T.VI.  P.I.   180. 
Creon  {Hugo  Je).  T.  I.  P.I.  40. 
Crerfon  (Hillielmus^.T .W .  P.Il.   31. 
Cresby  (WiUielmus    de).    T.III.  P.III.    126, 

127. 
Crefljam  (Rkhardus).  T.VI.  P.III.   13. 

(Thomas).  T.VI.   P.  IV.  17,  63. 

. (T^OOT^ii),  Miles.  T.VIII.  P.II.  10. 

. (Ricardus),  Miles.T.  VIII.P.  II.  12. 

-.  (Thomas),  Miles.  T.VIII.  P.II.  16. 

Grefie  (Thomas)    T.I.P.I.   ij8.    P.II.  j-6. 

(Robertus).  T.III.  P.I    f6. 

(Johannes).  T.  III.  P.III.  83. 

(Johannes).  T.V.  P.II.  i7f. 

(Thomas).   T.V.    P.III.  197.   P.IV. 

?'• 

Greffe  (Arnaldus  de).  T.II.  P.ll.  61. 

Creiford  (Rogerus  de).  T.II.    P.I.   37. 
Cretford  (Vicaria  de),  in  Dioecefi  Lincolnien- 

fi.  T.IX.  P.I.  80. 
GrfA/orrf  (ReCloria  de),    in  Dicecefi    Lincol- 

nienfi.  T.IX.    P.H.  9^- 
Crethcned  (Petrus).  T.II    P.IV.  I|-i,  ifi. 
Crettingham  (Vicariade)  Dicecefis  Norwicen- 

Cs.  T.VIII.  P.IV.  117. 

Cretton  (Alexander),  Generofus ,  obtinet   Of- 

ficium  Nuncii  five  Purfuivandi  Curix  War- 

dorum  £c   Liberationum.  T. IX.  P. 11.86. 

Cretion  (Vicaria  dc),  in  Comitatu  Northamp- 

tonia:.  T.IX.  P.II.  2J-6. 
Grevacre  (Robertus).  T.III.   P.IV.  178. 
Creuch  (Comes  Theodoricus  de).  T.I.P.I.34. 
Crmi  (Witlidmui).  T.III.  P.IV.  133. 


Crevel  (Johannes).  T.IV.  P  II.  124. 
Grevile  (Edvardus).  T.  VI.  P.I.  182  ,  204. 
Crevius  (Abraham).  T.VII.    P.III.   199. 
Grevys  (Georgius).  T.  VI.  P.  II.  162. 
Crey.  (Roulandus).  T.IV.  P.IIl.  ^j. 

(Richardus  &  Johannes) .1  .V .  P. II. 184. 

(Willielmus).  T.VI.  P.II.  201. 

(Dominus   RicharJus  de).   T.IV.  P.  II. 

77,  81,  84,  97,  98,  102,  103,1  oy,  106, 
III,  I3J-,  145,   ij-i  ,  iJJ-. 

(Reginaldus).  T.IV.  P.IV.  2o.  T.V.  P. 

III.  64,   131.    P.IV.  I3y. 

(Thomas).  T.V.  P.  III.    126,  15-7,  If8. 

• —  (jQhannes )  ,V>om\n\xs  de  Powys.  T.V.  P. 

III.  147,  ij-c.  P.IV.  32. 

(Georgius).  T.V.  P.III.   196. 

(Domina  Margareta).  T.VI.  P.II.  190. 

(Dominus    Wittielmus).    T.VI.   P.III. 

iij-,  134.  P.IV.  4. 

(Patriciui) ,    Dominus  de  AngHS.   T.VI. 

P.III.    15-4. 

(Johannes).  T.VI.P.  III.   177. 

(Andreas  le).  T.V.    P.III.    126,127. 

(Thomas),le  Pitz.  T.II.  P.IV.  27. 
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-  (y>b),  Clericus,  Artium  Magifter.  Lit- 
ter.E  Patcntes  ei  direftx  de  Praefentatione 
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Creyes  (Willielmus).  T.VI.  P.IV.  ifi. 

Creylaco  (Johannes  de).  T.  I.  P.II.  164,  178, 
iSo,  184,  i8y,  1S6,  188,  189,  191,193, 
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Greynfetd  (Johannes).  T.  VI.  P.III.  11. 
Greymile  (Thomas).  T.V.  P.III.  197. 
Greyjlok  (Willielmus  Fitz.  Thom*  de).  T.I.P. 

II.  ij-f ,   203  ,  221. 

(Johannes) ,  Dominas  de  Morpelh.T.l. 

P.IIl.  83,  129,  203.  P.IV.  5-. 

(Radutphus).  T.II.  P.  III.  26. 

(Henricus).  T.II.  P.III.  10. 

(wMielmus).   T.  II.P.IIl.   170,   180, 

182,   184,   18,-,  186,   187,   190. 

(Rudolphus).T .\\l.  P. III. 63, 96, 173, 

184.  P.IV.  46,   78. 

(RuJotphus).  T.IV.  P.I.    36,    106. 

Creyvitl  (Johannes).  T.V.  P.  II.  172. 

Crice  (Roi/ertus)    obtinet   Ofticium    Capitanei 

Callri  de  Saint   Mawes  in  Comitatu  Cor- 

nubia:.  T.VIII    P.IV.  60. 
Grierfon  de  Lagg  (Robertus).   T.IX.P.I.   33. 
Griffin  (Edevenet  Vachan).  T.I.   P.l.  110. 

. (Pater  Malgonis).  T.  I.  P.IV.  118. 

. (Xere-mardus).  T.I.P.  IV.  144. 

. (Robertus).  T.III.  P.I.   149. 

(Johannes).T.\\\.  P.I.  176. 

. (Thomas).  T.V.P.I.  72. 

(Edn-ardut).  T.VI.  P.III.   12^ 

(Ed-aardus) ,  Miles,  creatur  Thefaura- 

rius  Camerae.  T.IX.  P.II.  248. 

Griffiui  (Madoc),   Filius  Cofwal.T.  I.  P.I.76. 

(Hoet).  T.I.  P.I.  80. 

(Madoc).T.\.  P.I.  89. 

— —  (Omnus  &  Le-welinus).  T.I.  P.I.ij^i, 

(David).  T.I.  P.I.   174. 

(Frater  Oen.).  T.I.   P.I.  110. 

Griffinus  (Fiiius  Tyneon,  FiHi  Kenelnii.  T.  I. 

P.I.  48. 
(Merejuc)  Filius  Philippi  &   Eynton. 

Filii  Sulien.  T.I.  P.I.48. 

— (Frater  David).  T.I.   P.I.  137,  139. 

Criffith    (Refus  ap).    T.  II.    P.I.  91.    P.II. 


^9- 
(Refus).  T.II.  P.ll.  Si,   169,  170.  P. 

111.49,  80. 

(Refus).  T.II.  P.  IV.   198. 

(Johannes)  T.III.  P.III.  5-9. 

(Rhefus).  T.III.  P.III.  6f. 

■ (Wiltietmus).  T.V.  P.III.  94. 

(Watterus).  T.V.  P.III.  loy.  P.IV, 

(Johannes).T.Vl.  P.II.  19^. 

(Rogerus).  T.VI.  P.  II.  196. 

(Robertus).  T.VI.  P  III.  138. 

. (Hugo).  T.VI.  P.  IV.  5-4,  loi. 

(Johannes).  T.  VI.  P.  IV.  69,  174. 

{Thomas).  T.VI.  P.  IV.  100. 

(Willielmus).  T.IV.  P.IV.  i6x. 


Criffith  (Thomas.T.VW.P.m.  jiZ. 

(Wiltielmus).  T.VIl.  P.IV.  17. 

(RolanJus).  T.VIII.  P.H.  ,8. 

(Mauritius) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter  ,  promovetur  ad  Vicariam  de  Eaft- 
Ciaydon.  T.VIII.  P.III.  277. 

— —  (Johannes) ,  Clcricus  ,  Artium  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ei  direftx  de  PrjE- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Llanvaytly, 
cum  Capella  de  Llanvorer ,  in  Dicecefi  Ban- 
gor.  T.VIII.  P.IV.  66. 

(Wittielmus) ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 

gilter.  Litterx  Patentes  ei  dircftae  de  Pras- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Liandemallyn , 
Dicecelis  Bangor.  T.  VIII.  P.  IV.  119. 

— . —  (Herbertus),  Ciericus,  Artium  Magi- 
fter.  Litters  Patentes  ei  directse  de  Prac- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Burnill ,  in  Co- 
mitatu  Salopi»  ,  Dioecefis  Heiefordix.  T. 
IX.  P.II.  87. 

Crifrotus  (Ralfus).  T.III.  P.III.   19,  if. 

Grifuenac  (Bernarjus).  T.IV.  P.I.    197. 

Crigge  (Jacobus).  T.IV.  P.  II.   122. 

{RicarJus).  T.VIII.    P.I.    113. 

■  (Aijc^«/).CommilTio  ei  diredta  tangens 
Brevia  finabilia.  T.IX.  P.III.  9. 

Griginalx   (Francifctts  Ji).    T.  IV.    P.  IV.Sj-, 

94- 
Grignoi  (Bonjinus  Je).  T.l.  P.I.   146. 
CrimatJis  (Rajfus  Je).  T.V.  P.I.  114. 
Crimani  (Jchannes).  T.III.  P.  IV.   i6. 
Grimant  (Clemens).  T.III.  P.  II.  75-. 
Grimby  Magnd  (Burgus  de).    Littcrae  dire£l« 

Majori  &  Baliivis  hujus  Burgi.   T.IX.  P. 

l.f. 
Grimerus,  Advocatus  Curisc  Romanx.    T.I. 

P.IV.  ij-i. 
Grimefton.  T.VII.P.I.  J-J- ,  64. 
Grimley  (Vicaria  de),   in  Dioecefi  Wigorniae. 

T.IX.P.II.  140. 
Grimshy  (Viila  de) ,  in  Comitatu  Lincolnix. 

T.VIII.  P.II.  60. 
Grimfton  (Harbotettus) ,  Miles  &  Baro  ,  Regis 

Deputatus  ad  Pacein  confervandam  in  Co- 

mitatu    Eflexia:.  T.VIII.  P.II.  8. 

(Henricus),  Miles.  T.  VIII.  P.II.io. 

Litterx  CommilTionales  ei  diredtx  pro 
puniendis  Delinquentibus  in  Comitatu 
Kantix.  ibiJ. 

n  L  (Martinus).  Commiffio  ei  direda.  T. 
VIII.  P.III.  25-3. 

■  '  (Willielmus) ,  Armiger,  Patronus  Ec- 
clefix  de  Goodraadham.  T.  VIII.  P.  IV. 
121. 

Grimftan  (Ecclefia  Parochialis  de)  ,  Dioecefis 
Norwiceniis.  T.  VIII.  P.  II.  37. 

CrinJon  (Manerium  de),  in  Epifcopatu  Du- 
nelmcnfi  fitum.  T.VIII.  P.II.  5-3. 

Grinel  (Simon).  T.  IV.  P.III.   175-. 

Crineus  (Simon).  T.VI.  P.III.  134. 

Griney  (ReginalJus).  T.  IV.  P.  IV.  J. 

Crinez.  (ReginalJus  Je).  T.IV.  P.III.   107, 

Gringelay.  Manerium  in  Comitatu  Notting- 
ham.  T.I.  P.  II.  103. 

Crinfted  (Rettoria  de)  ,  in  Dioecefi  London. 
T.  VIII.   P.IV.   120. 

Crinton  (Vicaria  de)  ,  in  Dicecefi  Ceftrenfi. 
T.  VIII.  P.IV.  117. 

Crithmen.  T.II.  P.lV.  130. 

Criver  (Herpinus  le).  T.Ill.P.  I.  147, 

Croby  (Henricus  Baro  Craye  Je  Groby )  creatur 
Comes  de  Stanford.  T.VIII.  P.II.  243. 

■  (Lord).  CommilTio  ei  dirctta  in  Co- 
mitatu  Leiceftris.  T.VIII.  P.  II.   14;-. 

Groffe  (Stephanus) ,  Theologias  Profeflbr.  Lit- 
tera:  Patentes  ei  direftae  de  Praefentatione 
ad  Rcdtoriam  8c  Ecclefiam  P.arochialein 
de  Herftmonceaux  ,  Dia-ccfis  8c  Jurifdi- 
aionis  Ciceftria;.  T.IX.  P.II.  2fi. 

Crometti.  Conceflio  Groinettis  Camerse  Rc- 
gis  in  Ordinario  divcrforum  Feodorum  fo- 
lubilium  per  illos  qui  ad  gradus  Honoris 
promoventur.  T.  VIII.  P.  III.  66. 

Croningen.  Confulum  ,  8cc.  Littcrs  ad  Regi- 
nam  ,  quod  parati  funt  Mercatores  Angli- 
canos  cxcipere.  T.VII.  P.I.  i^j-. 

Gronon  (Griffinus  ap).  T.II.  P.  I.  103. 

Crooby  (Henricus  Dominus  Cray  de).T.Vlll. 

P.  II.  39- 
Gromme  (Johannes).  T.VII.  P.III.  200, 
Grommeporter.    Ofticium  pro  Thoma  Corn- 

wallis.    T.  VII.   P.  II.  3.    Pro  Clemente 

Cotterell.  T.VII.P.III.  iJ-S. 
Croos  (Carolus  ie),Milcs,  Commifllirius  Rc- 

gis  ad  Sccuritatem  Pacis  in  Comitatu  Nor- 

folcia:.  T.VIII.  P.ll.  12. 
Gropenhall ,  five  Grapenhall ,  vel  Gropnall  (Re- 

ftoria  dc),  in  Dioecefi  Ceftrenfi.  T.IX.P. 

II.  93- 
Cropnatl.  Vide  Crepenhall, 

GrtS 


Q^U^   INIKTOMIS   FOEDER.UM    GONTINENTuR.      i^^ 


Gros  {Johennes).  T.  II.  P.II.   iio. 

■ —  (Olivirus).  T.IV.  P.IV.  i6i.    T.V.   f. 

i.y/. 

-  {Hama  le).  T.t.  P.II.  if. 

{Stefhanus  k).  T.IV.   P.III.  loi. 

CrosfieU  {Robertui)  ,  Generolus.  CommitTio  ei 

direfta  in    Comititu   Weilmerlandise.    T. 

VIII.  P  11.  34. 
Grofteurs  {Girardus).  T.V.   P.IV.  97. 
Croffe  {Ex.echiel),  Generofus.     T.VIII.   P.I. 

111.     Pardonatio  fpecialis   ci  dircifta.  ibid. 

P.ll.   2+. 
Croffstnnenjis  Epifcopus  (R.)  T.I.  P.IlI.^i-. 

(B).  T.  I.  P.  III.  89. 

{Angelus).  T.in.  P.I.  21. 

Croffetefte  {Adam  &  Willielmus  de).  T.l.   P. 

IH.   103. 

. [Robertus).  T.I.  P.  IV.  73. 

CroJJin  {Hiigo).  T.I.  P.I.  4.4. 
Crofveneur  {Roberttts).  T.III.  P.IV.38. 

{Eliz.ius).  T.VI.   P.III.  44. 

Grofvenor  (Ricardus) ,  Miles  &  Baro.  T.VIII. 

P.II.  S'-     Commiifio  ei  direfta    ad  con- 

fervandam  Pacem  in  Gomitatu  Ceftrienfi. 

iiid. 
Grove  {PViUielmus .)  T.IV.  P.  IV.    93. 
{Johannes).  T.V.P.  III.  39. 

{Thomas).  T.VII.  P.I.  137. 

»  {pf-^illielmtts) ,  Juftitiarius  Regis  ad  Pa- 

cem  coafervandam   in  Comitatu  Dorfetixi 
T.VIII.  P.II.  6. 
Groulee  {Johnnnes  de).  T.lll.  P.I.  208. 
Groumesvil  {Petrus  de).  T.IV.  P.III.   loi. 
&oun  {Guido  de).  T.  I.  P.I.  21. 
Grous  (Thomas) ,   Clericus.     Ejus   mors.     T. 

VIII.  P.IV.  116. 
Crow   {IViUielmus  Comes  de).    T.IV.   P.  II. 

181. 
Crowby  (Manerium  de),  in  Comitatu  Leice- 

ftris.  T.VIII.  P.  II.  60. 
Crouzz.e  ,  di&us  DifoUus.   T.II.    P.IV.  5-0. 
Grubbe  {Johannis).  T.II.  P.II.   if6. 
Gruclufe  (Dominus  de  le).  T.VI.  P.  I.9. 
Crue  (NicheUus).  T  VI.  P.IV.   Ifi. 
Gruer  {Petrus  de).  T.II.  P.III.    176. 
Grttffier  { ArithoKiits)  .Domlnus  de  Boify.T.Vl, 

P.  I.  99  ,   loi  ,  166  ,   168. 
Crtiffith    {Johannes) ,    Armiger,    Efcaetor  in 
Coraitatu  Carmarthen.   T.VIII.  P.ll.  36. 
Cruffiid  Filius  Oeni   8c  Ucinus  Filius  {Mndoc 

X).  T  I.  P.  II.  57. 
Grufjth,  alias  Vaghan  {Johannes).   T.  V.  P.I. 

120. 
Crugmm  (Yorniih).  T  I.  P.Il.  37. 
Crumdefon  {GMd).  T.VII.   P.I.  109. 
Crui    {Johannes-ChriftoliherMs  de).    T.VII.  P. 

II.   19,-. 
Cruncefter  ,    five  Godmdnchefter    (Burgus  de). 
Littersc  diredl*  Baliivo  ,    Allilientibus  8c 
Communitati  liujus  Bu  gi.  T.IX.   P.I.  3. 
P.ll.  41. 
CrundnmuU  (Michael).  T.V.  P.  I.  9 
CruiiUesburgh  {Henricus  de).  T.II.  P.  I.  37. 
Grufcet  (Richardui) .    T.I.  P.II.   iio. 
Criiftinent  {Soh;yus  dr)    T.  IV.  P.I.ifS. 
Grusford  (Jornerth  ap)    T   IL  P.I.fi. 
Grutehufe  (Dominus  Ludovicus  de).  T.V.   P. 

II.   107. 
Grutere  {V.).  T.VI.  P.  IV.   183. 
Grygges  {Johannes).  T.V.  P.I.   140. 
Grym  (Thomas).T.lV .  P.II.  1,-1. 
GrymaUs  {Johannes-Baptifta).  T.IV.  P.I.ij-i. 
Grymani  {henediBus).  T.V.    P.  IV.  135-. 
Grymbald  de  Cofynac  (Elisis).  T.L  P.III.  piS. 
Grymhaud  (Reynerus).  T.III.  P.  III.  33. 
Grymes.  T.VII.  P.  I.  71. 

. (Thomas).  T.VII.   P.  III.  210,    239. 

P.IV.   30,  i3J-,i7i. 

>. (Thomas).  Commiffio  ei  conceifa ,  con- 

cernens  novas  Ereftiones  apud  London.T. 
VIII.  P.I.  70. 
».  Robertus)   obtinet    Officium    Generalls 

Receptoris  Exituum  8c  Reventionum  om- 
nium  Maneriorum ,  Terrarum ,  &c.  iu  Co- 
mitatu  Ebovum  ,  ac  Officium  Senelcalli 
Curix  lete  8i  vifus  Franci  plegi.  T.VIII. 
P.III.  82. 
»  (Thomas) ,  Eques.   CommilTio  ei  dire- 

da.  T.VIII.  P.III.   iij-,  117. 
Grymesbye.  Sanftx  Maria:  Redoria.T. VI.P. 

IV.  44- 
Crymejion  (Johannes).  T.II.  P.I.  ^i, 
— ' (Rogerus).  T.II.    P.I.  j-i. 

(Johannes).  T.II.  P.II.  119. 

■  {Edwardus).T.V.  P.I.  163.  P.II. 

9- 

Grymley.  Reftoria.  T.VI.  P.  III.  136. 
Crymmtsby  (Cilbertus).  T.I.  P.III    166. 
• {Helioi).  T.II.  P.II.  139,140. 

-  (Simon).T.\l.  ? .11.  i88,P.lII.6. 
Tom.  X.  P.  IV, 


Grymmesby  (Edmundui).  T.II.  P.IV.137.T. 
III.  P.  I.  49  ,    100. 

{Johannes).T.lV.  P.  IV.    167^ 

Grymmejdale  {Aknus  dej.  T.  IL  P.  II.  134. 
Crymjled  (Andnas).  T.I.  P.IV.  144. 
Grymfted  {Ecclefia  Parocliialis  de)  ,   Dioecefis 

Sarum.  T.VIII.    P.II.  40. 
Grjnithorp  (WiUielmus  de).  T.II.  P.  I.  fi. 
Cryn  (Righcemus).  T.  II.    P.IV.  169. 

(Johannesj.  T.III.  P.III.  126. 

Grynault  (Dominus  de).  T.  V.    P.  IV.  fj. 
Grys  (Johannes  te).  T.lll.  P.  I.   139. 

(Johannes).  T.  III.P.IIl.  127. 

C'yi.ell  (WdUelmus).  T.III.  P.IV.  134. 
Cuabara  {Ra.ymimdus) .  T.  II.  P.II.  19. 
GuaUrt  (Bertramus  de).  T.IV.   P.IIl.  iio. 
Gualo  (Legatus). T.l.  P.I.71  ,  72  ,  73  ,  74,  7f, 

8,. 
Gualter  (mUielmus).  T.VIIL  P.lll.  200. 
Cualteri  (Stephanus  Eitx.).T .\.  P.  111.29,30. 
Gualtier  (Julianus)  Sc  Agnes  Uxor.  T.IV.  P. 

III.   160. 

{Johannes).  T  V.   P   IV.  94. 

Guanadon  {Hiigo  de).  T.ll.  PJV.  8. 
Gimrcho  {NichoUus  de).  T.III.    P.  II.  184. 

(Ifnardus).  T.III.  P  II.  i8f. 


Guardia  (R  de).  T.I.  P.II.  205-. 

Guardis  {Vontius  de).  T.I.  P.  II.   207,   208. 

Cucinni  (Johannes).  T.IV.    P. III.  196.  P. IV. 

f9- 
Guiirleux  (de)  ,  de  Bourd.  T.III.  P.  III,  5-2. 

P.IV.7,-. 
Guarnery  [Arnaldus).  T.III.  P.II.  i8y. 
Cttarre  (Ludovicus).  T.V.  P.IV.  97. 
Ouarrets  (Vetrus  de).  T.I.  P.  III.   134. 
Quafch  (Raymundus).  T.I.  P.III.  40. 
Cuafcho  (Henricus  de).  T.III.  P.  I.   13. 

[Rafkaef).  T.III.   P.IL  iSf. 

{Rafhael).  T.III.  P.  III.   19. 

Cuavera.    T.  IV.  P.  IV.  Jf. 

Cuband  (Johar.nes).  T.  I.P.I.   11. 

Guhhins   {Euvnaraus)  ,    Clericus  ,     in   Artibus 

Magiftcr.  Litterae  Patentes  ei  direftx  de 
PrElentatione  ad  Vicanam  Sanftse  Mari<E 
in  Lancefton.  T.  VIII.  P. III.  281. 

Gubins  {WilUelmus).  T.V.  P  IV.   143. 

Cubion  (Thomas).    T.II.  P.III.  187. 

CuaiinJJerne  {Haniial  8c  Henricus).  T.VII.  P. 

Cudman  (Jacobus)    T.VIL  P.  I.   109. 
Guegi.en.  T.  V.  P  III.  116,  ij-8. 

{GuiUielmus).  T.V.  P.III.  i6i  ,    172. 

P.IV.  55- 

Guchery  (Matthsus).  T.III.  P.I.   141,169. 
Gueldrin  Dux.  T.VI.  P.I.  9. 

(Karolus).  T.VI.  P.  1.  40. 

(Karolus).    T.VL    P.II.  21,    103, 

I2f ,   134. 

Guelle  (Dux  de).  T.III.P.L  13^ 
Cuemenceryo  (SichoUus  de).  T.ll.  P.  IV.  26. 
Cuendron  (Ecclefia  de).  T.VIII.  P.IV.  116. 
Cuent    (RichjirUus).  T.VI.  P.II.  2ij-. 
Guer  (Johannes  de).  T.I.  P.  II.  114, 
Cverard  (TheobaUus) .  T .V .  P.IV.  97. 
Cuerhle  Lat.  {1'etrus  le).  T.  IV.   P.  III.  175-. 
Cuerdon  (Forlenarius  de).  T.  II.  P.  II.  iiz. 
Guerin{Johannes).T.\V.P.\1..^7.?.\ll.iiS,i6(). 

(Olnertis).  T.V.  P.III.  76,  78. 

(Johannes).  T.V.  P.IV.96. 

. {Martinus).T.V.  P.IV.  97^ 

Cuermot  (Johannes).  T.V.  P.IV.  97. 
Guerujey  Infula    De  Cuftodia.  T.UI,  P.  III. 

136.  Vide  Garmfey. 
Gueroult  (Petrus.).  T.IV.  P.III.  14. 

{Matthms).  T.IV.P.IV.  46. 

Guerra.    Indcntura   Guerrae  Thomce  Comiti 

Sarum.T.IV.  P.IV.  134. 
Guerrero.  (Martinw).  T.V.  P.  IV.  15-4. 
Cuerfan  (Stephanus).  T.IV.  P.III.  8,-. 
Guerfey.  Pro  Pviorc  Sandti  Hclerii.   T.V.  P; 

II.  96. 
Gueriide  (Dominus  de).  T.  III.  P.II.26. 
Cuefcfn  {Bertramus   de).  T.lll.  P.II.  132. 
Cueftiam  (Jacobiis).  VL  P.IIL    141. 
Guefme  (Rohertiis).  T.IV.  P.  IV.  64. 
Guevara  {Don  Fernando de) .  T  IX.  P.  III.  137. 
Guevera  (Herlrandus  de).  T.III.  P.IV.41. 
Guharft  (Johannes).  T.VI.    P.  II.   108. 
Guiana.     Commiifio    pro    Waltero  Rawley , 

Milite,  luperViagio.  T.  VII.  P.  11.  214. 

P.  III.  64. 
Guiard  {Johannes).  T.IV.  P.III.   177. 
Guibert  (Colinus).  T.V.  P.IV.97. 
Guihon  ,Jjhannes).  T.  IV.  P.II.   164. 
Giiichard  (Johinnes).  T.II.  P.  II.  62. 

yjohannes).  T.  IV.  P.  I.  124. 

Guiche  (Petrus  de  la).T.V\.P.\.  88,89,93, 

97,  99,  101. 
Cuideford.  Norbrigge  8t  Kingefton Chaunte- 

ria  m  EccleUa  Parochiali  bandtse  Trinita- 


tis  fundata.  T.V.P-.III.   169. 
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Litterx  Patcntes  ei  diredx  de  Procfentatio- 
ne  ad  Vicaiiam  de  Wiken,  Dioeceils  Co- 
venuia:  &  Lichenfis.  T.IX.  P.II.  9>-  A- 
liud  Otficium  ei  conceffum.  ioiii.   140. 

. —  [Richardui) ,  Clericus  ,  Artium  Magifter, 
Litterae  Patentes  ei  directae  de  Prxfentaiio- 
ne  ad  Vicariam,  five  Capellam  de  Stoke, 
in  ComitatQ  Coventrise.  T.IX.  P. II.  143. 

. —  {Rokrtus),  Clericus,  Artium  Magiftcr. 
Litterx  Patentes  ei  direttse  dc  Prxlenta- 
tione  ad  Redloriam  de  Warham  Omnium 
Sandlorum,  in  Diocceli  Norwicenfi.  T. 
IX.  P.  II.  if4. 

. —  (TViUiitmtis) ,  Clericus ,  promoVetur  ad 
Rectoriam  Eccleliae  Parochialis  de  Avening, 
DicecefisGlouceftrix.  T.IX.  P.III.  90. 

Bdknilis.  &  DAdn,  (Dux  Knnutui).  T.  II.  P. 
III.  14. 

Halli  {Rxdulfhus  &  Johanms).  T.III.  P.  III. 
loi.    P.IV.  79. 

—  {Tkomas).  T.IV,  P.II.   18. 
.  {WiUielmus).  T.VI.  P.IV,  86. 

i^ {Simon  Atte).  T.II.  P.III.  116. 

. {Henricus  dc).  T.III.  P.II.   136. 

{Johmnes  de).  T.III.  P,II.  198 


Hxmelton  Dominus  {Thomas  de).   T.  IV.    P. 

II.  18, 
{Jacobfts  ScdW  JO-  T.IV.  P.U. 

{Jacohusde).  T.IV.  P.IV.31,113, 


4f- 


I  if ,  ulQue  118. 

{Thomnsde).  T.IV.P.IV.  1 13,  1 18. 

{Jacohus  de).  T.V.  P.  II.  11,  n, 

14,  18,  31  ,  44,  fi,  lof,  118.  P.IlI.f , 

il".  3?»  ?+•  «  , 

— —  {Rohertus  ,    Johannes     £c    Gawinus 

di).  T.  V.  P.II.  4+.47- 

{Rohertiis  dc).  T.VI.  P.III.   iji. 

(Jacckis  de).  T.V.?.lV.iS9,j<)o. 

-  {l'atricius  de).  T.V.  P.IV,   199. 

{mlliehnus  de).  T.  VI.  P.III.  9'' 

95.  9r.  97- 
{Bernardus   8c  Georgius  ae).  T,  VI. 

P.IV.  119. 

(Dominus  de).  T.VII.  P.I.  13,  14, 

if ,  18,   31,   118,   140,   iff,   18,-. 

. {Claudins  &  Johannes).  T.  VII.    P. 

I.  84. 
Marchio   {Jacobus  de).    T.  VII.  P. 

III.    13,   41,    5-8,  64,   113,    184,    190, 

196,   199,    203,  zif,  136,  247.    P.  IV. 

48,   ff .   J-;,  61,  6y,  77,  16S,  171.  Vi- 

de  Hamilton. 
Bamelyn  {Johannet  de).  T.  II.  P.I,  fl. 

{Johannes  de).  T.  II.   P.  IL  108. 

{Galfridusdej.r.  III.  P.I.  121,  129. 


Hxmelyngton  {Galfridus  de).  T.  11.  P.  III.  137, 
Haii'eur"{Johanms   le).    T.  IV.  P.  III.     Hamenl.ale  {Radulfhus  de).  T.  I.  P.  IV.  11 1 


86. 
Hallifax  (Vicariade),  in  Dioecefi  Eboracenfi. 

T.VIII.  P.III.  i8. 
HaUifton  (Prioratus  de),  in  Comitatu   Nort- 

humbrix  litus.  T.  VIII.  P.II.  f^. 
HaUowe.  Reftoria.  T.  VI.  P.III.   136. 
HaUs  {IVilUelmus)  ,  Clericus ,  Artium   Magi- 

fter.     Litterx   Patentes  ei  diretlx  de  Pra;- 

fentatione  ad   Reftoriam   de  Glaillon ,  iii 

Diacefi  Petiiburgcnfi.  T.IX.  P.  II.  iff. 
Hally  {Johames),  Legum  Dodor.   T.  Vllf. 

P.  II.  13. 
Halman  {Thomas).  T.V.  P.I.  71. 
Halnaker  (Manerium  8c  Parcus  de).  T.  VIII. 

P.II.  61. 
Hals  {Richardns).  T.IV.  P.  II.  Si,  82,  89, 

loi. 
• — •  {Johannes).  T.  V.  P.II.  90. 
Halfaie  {Giibertus  di).  T.  III.    P.III.  176. 
HaifaU  (Reftoria  dc),   in   Comitatu    Lanca- 

ftiix  ,    Dicecefi  Ceftriac.   T.  VIL   P.  IV. 

67. 

jUlfey  {Johannes).  T.VI.P.II.  193. 

.  (johannes).    Commilfio   ci  concefla , 

concernens  novas  Ereftiones  apud  London. 

T.  VIII.  P.I.  71. 
. {Johanne.) .  Commiflio  ei  direila  con- 

cernens  iEdificia  Urbis  London.  T.  VIII. 

P.  III.   iif. 
Halfljam  {Johanms).  T.IV.  P.I.  83,  87. 
{Hugo).  T.IV.  P.  II.  18. 


mmpfted  {Johannis  de).  T.  II.  P.III.  i,i. 
Hampton  {IVilUelmus  de).  T.I.  P.  IV.  200. 

{Johannes)  &   Alicia  Uxor.   T.  II.  P. 

II.  hb. 

{Rogerus  de).  T.  III.  P.I,  176. 

[Rogerus  de).  T.IIl.  P.lll.  138. 

{Willielmus  &  Rohertus  de).  T.  III.  ?, 

IV.   32. 

{Henricus  de).  T.  IV.  P.II.  17. 

{Jchannes).  T.  IV.  P.  IV.  132.   T.V. 

P.I.  90. 

• {Goda),  Filia.  T.IV.  P.IV.  ifS. 

{Chriftoferus).  T.VII.  P.  I.    173,   196. 

Hampton.  Vicaria,  T.VI.  P.  IV.  103. 
Hampon  in  Arden  (Vicaria  de) ,  in  Dioecefi 

Coventriae  &  Lichenii.  T.IX,  P.II.  90. 
Hampton-Lovett  (Ecclefia  Parochialis  de).  T, 

VIII.  P.II.  38. 
Hamfard  {Gilhertus).  T.I.  P.II.  93, 

{Johannes),  8c  Aiicia  Uxor.  T.II.   P. 

II.  88. 

Hamfey.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  49. 
Hamuldon.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  92. 
HamweU  (Joljannes).  T.V.  P.  I.   136. 
H.xmwode  {Henricus).    T.  III.  P.  IV.  83. 
Hamyldon  (Rectoria  de) ,  in   Comitatu  Buc* 

kingham,  Dioecelis  Lincolnienfis.  T.  VIII, 

P.III.  223. 
HamyUon  (Jacobus  Marchio  de)  obtinet  Offi- 

cium  Receptorisomnium  Reddituum,  Exi- 

tuum  ,  Honorum  ,  &c.  in   Comitatu   Pa- 

latino  Ceftrix.  T.  VIII.   P.  III.  164, 
Hanam  {Jjhannes) ,    Miles,  Juftitiarius   Rc- 

gis  ad  Pacem   confervandani  in  Comitatu 

Dorfetix.  T.VIII.  P.II.  6. 
Hanas  Dominus  {Furiinus  de).  T.II.  P.I.Sf, 


Hamerftey  {Hugo),  Eques.  Aldermannus  Ur- 
bis  London.  CommilVio  ei  direfta  con- 
cernens  jtdificia  Urbis   London.  T.  VIII. 

P,III.  iif.     Altera  Commifllo  ei  direaa    ^""^"    Comes   {Fhilippus- Ludomicus  de).  T, 
pro  repaiatione   Templi  Divi   Pauli   Lon-         ^I^.  P.H.   183. 


don.   173. 

Hamerfton  {Henricus  de).  T.I.  P.II.  211, 
Hamerton  {Hinricus  de).  T.III.  P.IV.   142. 

{Laiirentius  de).    T,  IV.  P,  III.  45-, 

— -^—  {Sicolaus)  ,   Armiger.     Commiflio 

eidireda  in  Comititu  Lincolnix.  T,  VIII, 

p.n.  34. 

Hamfeld  {[Viliielmus  Je).  T.I.  P.  IV.   iii. 
Hamiiden.    Manerium  lic  vocatum ,  in    Epi- 
fcopatu  Dunelmcnfi  litum.  T.  VIII.  P.  II, 

f4- 
H.tmilton  {Maria)  ,    Vidua.    Summa  ci  con- 
cefla,  cum  annuali  Pcnfione.  T.  VIII.  P. 

'  {Jacohus)  ,   Eques.    Commiflio  ei 

diieda.  T.IX.  P.II.   119. 


Hanhorough.    Vide  Hanbutgh  (Reftoria  de). 

mnhourgh  {Jacohiis  van).    T.  V.  P.  III.  74. 

Hanhurgh ,  uve  Hanhorough  (Redtoriade),  ia 
Dicecefi  Exoniar.  T.VIII.  P.  IV.  118. 

Hanburie  (Manerium  de),  in  Comitatu  Wi» 
gornix.  T.  VIII.  P.  II.  ff. 

Hancepie  {Johannes).  T.  III.  P.II.  37. 

Hanchmen.  Adolefcentuli  lic  vocati.  T.  VI. 
P.III.   194. 

Hancock  {Nicholaus).  T.VI.  P.Il.   162, 

{Richardus).  T.  VI,  P.  IV.  171. 

Hancocke  {Nathaniel) ,  Clericus,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterx  Pate*ntes  ei  direttx  de  Prac- 
lentatione  ad  Vicariam  de  Porflade ,  in  Dice-, 
cefi  Ciceftrienfi.  T.IX.  P.II.  208. 

Hancourt  {Arlatus  de).  T.  III.  P.  III.  89. 


{Jacobus  Marquiode).    Commiflio     «W«y  {Andre.u).  T.III.  P.III.   126,   128; 


el  direfta.  T.IX.  P.ll.   119 
— —  {Johannes) ,  Armiger ,    obtinet  Of- 


ficium  Philizarii  in  Curia  de  Banco ,  tam 
de  London,  quam  de  Comitatibus  Midd- 
lefe.xix ,  Cantabrigix  £c  Huntingtonix. 
T.  IX.  P.II.  205-.    Vide  Hamelton. 


Handford  {Humfridus).   T.  VII.   P.  III.   iij, 

P.IV.  144. 
Handlo  {Johannes  de).  T.  II.  P.  I.  37. 
Handfon    {Raph).     Commiffio  ei  diredla.  T, 

VIII.  P.III.    2f3. 

Haneberge  Firma.  T.I.  P.II.  109,    114. 


Haminyng  {WilUeimus  de).  T.  IV.  P. IV.  173.     Haneby  {Johannes  de).  T.  II.  P.  I.   Jf. 
Hamlen  {Robertus).  T.  VI.  P.III.  32.  Haneford  {RMphus  de).  T.  II.  P.  IV,  137; 

Hamiettus  de  Busby.  T.VIII.  P.  II.  fi.  Haneirinuscot  {Wiilielmus).  T.I.  P.  II.  142. 


Halft}.im    (Eccieha   Parochialis  de) ,  Dioecefis 
Ciceftieafis.  T.Vl    "  ""        ~ 
II.  39. 

Haltehe  {Johannes)  ,  Filius  Rjcardi.   T.  II.  P. 
IV.   lOo. 

H.ilton  {Henricus  de).  T  II.  P.II,  6,  31. 

(Dominus  dc).  T.III.  P.  IIL  73- 

{Jchannes  de).  T.III.  P.IV.  If9. 

Halughton    {Nicholaus  de).    T.  II.   P.  IV.  27. 

T.III.  P.I.  f7. 

-1 {Nicholausde).  r.lW.  P.III.   13S. 

Halum  {Robertus).  T.IH.  P.IV.   if^. 
Halyfax.  Vicaiia  perpetua.  T.  VI.  P.  IV.  93. 
HaiyweU.   Situs    Monafterii  &  Parochix.    T. 

VI.  P.III.   187. 
Hambue  (Uominus  de).  T.III.  P.II.  24. 

(Dominus  de).  T.IV.  P.  II.  6y,  129. 

Hatrbiirg.   Pro   Pio^onfulibus.   T.  IV.   P.  I. 

i6ow     Literaad  Rcgem  Angliae.  T.V.  P.I. 

22.     Senatores  ad  Rcginam  Angliae  fuper 

juftitia  negata.  T.VII.  P.  I    98. 
Hamhury  {Roberius  de).  T.  II.   P,  III.  iff  , 

1S6. 

. {Robertus  de).  T.  II.  P.  III.  6,17. 

Hamden  {Toomas).  T.V.  P.III.  131. 

{Edmundus).  T.V.  P.III.  191. 

{Johannes).  T.VI.  P.L  1S2. 

Hamel   {GuiUielmus  ie).    T.  IV.   P.  IV.  43  , 

Hamelden  Vicarius    {WiUielmus).    T.  III.   P. 

III.  84,   133. 
Hamehon    {WiUielmus  de).    T.I.   P.  IL  144- 

P.III.  20,   129,    i>7,    1S8.     P.  IV.  36. 

61,  67. 
{Johannes  dt).  T.  III.  P.  IV.   iji, 

i;6. 


Carleton.  ihid. 
P  IV  9    T    VIII.  P.     Hamme  {Joliannes  de).  T.I.  P.IV.  iii. 

Hammeden  {Edmiindus  de).  T.  IV.  P.  I.  88. 
Hamo  Frater.  T.IH.  Pl.  182. 


Hamoiinus  {Jacohus).  T.  VI.  P.  II.  71. 
Hamond  {Rogeriis).  T.II.  P.II.   i;9. 

{CuiUieimus).  T.IV.  P.  III.  64, 

. (Johannes).  T.  IV.  P.  IV.  5-. 

-  {?,trus).  T.V.  P.I.  128. 

.  {Johaw-.es).  T.  V.  P.  III.   113. 

.  {Thomas).  T.VI.P.IH.  22. 

{Johannes).  T.VI,   P.  IV.  iff,   171, 

173. 

{Johanncs).  T.VII.  P.  II.  iii. 

Hamor  {Raduiplnis).T.Vll.?.lV.  ifi. 
HampJen    {Johannes)  ,     unus     Juftitiariorura 

Regis  ad  confervandam  Paceni  in  Comita- 

tu  Buks.  T.VIII.  P.II.  f. 
{Edwardus) ,  Miles  afllgnatur  Juftitia- 

rius  ad  fecuritatem  PacisinComitatu  Nort- 

hamptonix.  T.VIII.  P.ll.   12. 
Hampnes.  De  Caftro  recipiendo.  T.  V.  P.IV. 

Hampoli.  Eborum  Monafterii  PrioriflTx  Scrip- 

tum.  T.VI.  P.III.  47. 
Hampfon  {Thomas).  T.  VII.  P.  III.  127. 
. (Thomas)  ,    Armiger.     Commiilio    ei 

direfta  in  Comitatu  Hertfordix.   T.  VIII. 

P-  II-  33- 

'  {Nicolaus)  ,    Armiger.     Commiflio   ei 

diretta  in  Comitatu  Herefordix.  T.  VIII. 
P.  II.  33. 

(Hc»>-ji:«j),Clericus,  Artium  Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prxfenta- 
tione  ad  Reftoriam  de  South-Morton ,  in 
Diocceli  Sarum.  T.IX.  P.II.  2/6. 


Hanemere  {David).  T.III.  P.III.  i8j-. 

Hanet  {Jacobus).  T.  III.  P.I.  if^. 

Haneton  {Phiiippus).  T.  V.  P.  IV.  239,  240, 

246,    2fO,    2/J,    2f7,    261,    262.     T.  VI. 
P.I.    183. 

(N.).  T.  VI.  P.  I.  74,  114,  116, 

•33.  '3>-- 

Hanford  {Francifcus).  CommiflTio  ei  diredVa 
concernens  Cottagia.  T.IX.  P.II.  170. 

Hangehoc  {Johannes).   T.  III.  P.  II.  44. 

Hanger  ( Johannes  )  ,  Theologix  Profeflbr. 
Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prsefentatio- 
ne  ad  Reftoriam  de  Polebrouke,  Dioece- 
fis  Petriburgenfis.  T.  VIII.  P.IIL  84. 

Hangeft  {Auhertus  de).  T.I.  P.IV.   13. 

(Dominus  de).  T.  III.  P.I.  190,  2of, 

P.  II.  4,  26,    34,  7'.  7^.  74.  79.  93. 

{Johannes  de).  T.III.  P.II.  37. 

Dominus(7o^«»»w).T.III.P.IV.i66. 

T.IV.  P.I.  3.   13,   34'  4<5,  47.  48, fo, 
yf,  fS,  70.  Sf,  97.  134- 

{Petrus  de).  T.  IV.  P.IV.  79. 

Hanglaghhy  {Accrifius  de).  T.  II.  P.IV.  208. 
Hnngmer  (Johannes).   T.  IV.  P.  I.  6f ,  69, 

Hanham  (Johannes).  T.  IV.  P.IV.  130. 
jjankyn  {Johannes).  T. III.  P. III.  196. 
Haniay  {fohannes).  T.  III.  P.  III.  i9f. 

. {Johannes).  T.IV.  P.I.  4f,  f4,  71. 

Hanmart.  T.Vl.  P.I.  1S4. 

Hanmer  {Rohertus).  T.VI.  P.IV.  ff. 

{Thomas).  T.VII.  P.III.  20. 

{Johannes).  T.VII.  P.  III.  174, 

. {Johannes).    Commiflio   ei  diredla  ad 

amovendum   Henricum   Hawley,   Guber- 
natorem  de  Barbadoes.  T.  IX.  P.II.  233. 

Han. 
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Bannnm  (Johannei) ,    Eques.   T.  VII.  P.  II. 

267. 
Hannnwaye  {Euftacius).    Officium  ei  concef- 

fum.  T.VllI.  P.III.  164. 
Hanniiy    (Patricius)   creatur   Clericus  Privati 

Confilii  in  Rcgno  Hibernix.   T.  VIII.   P. 

III.  26. 
Hannefon  {Richardus  &  Johmnts).  T.  III.  P. 

III.  83,   133. 

Hnnonia  (Johannes  de).  De  Annuitate  con- 
cefla.  T.  II.  P.  II.  173,  189.  De  Pro- 
videntiis.  190.  De  conflidu  in  Comi- 
tatu  Lincolnienfi.  J90.  De  Vadiis.  191, 
194.  De  Reditu.  i9f.  De  Vadiis.  P.IIl. 
26.  De  Attornato.  30.  T.II.  P.  II.  171, 
173,  iSo,  181,  i8/,  189,  190,  194I, 
I9J-.  P.III.  14,  26,  30,  fi. 

-  [Johannes  dc)  ,  Coraes  Je  Bellomonte. 
T.II.  P.IV.  17,  83,  84,  100,  106,  122, 
I2J-,  187.  T.III.  P.I.  21,  44,  6f. 

Hanoniti.  T.I.  P.  I.  41.  Pro  Comite.  T.II. 
P.  IV.  102.     Pro  Gubernatorc.  T.  III.  P. 

IV.  62.  Pro  Comitilsa  de  Johanne  Bloun- 
defllibcramio.  T.IV.  P.IV.  32.  De  Pen- 
fione.  34. 

Hanonu  Comes  {WiUidmus).  T.II.  P.IV.17, 

34,  fo,  96,  100,  102,  106,  122,  12J-, 
1S7,     190,     198,    199,    200. 

Comitifl^a.  T.  III.  P.  1.  83. 

Comitifla  (MaiiU).  T.III.  P.  II.  48. 

Hans  (Synkill)-  T.  IV.   P.  II.  7; 

Hmfa.  De  tradiando  cum  Societate.  T.  IV. 

P.I.  81,  108.    V ide  Mercaiores ,  Han/eatici 

&  Hanz.11. 
HanfarU  [Gilbertus).   T.  I.  P.  II.  If6,  203. 
Hmfart  (Richariius) ,  &i  Johannn  V xor .  T.  V. 

P.I.  14. 
Hanfentic/i.    Super  Controverfiis  inter   Regi- 

nam  Anglise  &  Villas.  T.  VII.    P.  II.  42  , 

43.     Vide  Hanfa  ,  Hanza  &  Teutonici. 
Hanftope  (Reftoria  de) ,  in  Diaceii  Lincol- 

nicnfi.  T.IX.  P.I.  79. 
Hanftid  (Fetrus),  Clericus.     Littera:  Patentes 

ei  direttx  de    Pr«fentatione  ad  Vicariam 

de  Grctton,  in  Comitatu  Noitliamptonix. 

T.IX.  P  II.  2J-6. 
Hmftope  (Vicaria  de) ,  inDicecefiLincolnien- 

fi.  T.IX.  P.II    212. 
Hant  (Nicholaus).  T.IV.  P.  I.  83. 
. —  {Willielmus).  T.V.  P.  II.  17^-. 
Hanvilla  (Helms).   T.  I.  P.  II.  230,   239.  ?. 

III.  99,   '03.   ijo- 

.^ (Johannes).  T.  III.  P.I.   121, 

Han-aell  (Florentius).  T.V.  P.IV.  82. 
Hanrvorth.  Re£toria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Hmybd  (R.  Cardinalis).  T.  I.  P.  II.  47,  5-2. 

(Thomas).  T.VI.  P.II.  6. 

Hanjngton    (Chriftoferus).   T.  V.    P.  III.  31, 

164. 
Hanz.a.   De  non  attemptando  contra  Merca- 

tores.  T.V.  P.  II.  66.     Vide  Hanfa,Han- 

featicJt  8c  Teutonici. 
Hapfham  (Thomas  de).  T.II.  P.  I.  j-i. 
HitraU  (johannes).  T.I.  P.  IV.  14. 

(Galfridns).  T.L  P.IV.  15-. 

. (Vetrus).  T.II.  P.  III.   128. 

Harahlus ,  V ilias  Godwini.  T.I.  P.III.  100. 

. Rex  Anglice.  T.I.  P.  III.  100,  209. 

Haraulcourt  (Johannes).  T.  IV.  P.  III.  176. 

jiarberdTiominv.s.  T.VI.  P.III.  119. 

. (Willielmus).  T.VI.  P.III.  144. 

Harbert  Dominus  (Johanms).  T.II.  P.I.  34, 

. T.  IV.  P.IV.  101. 

. (Robertus).  T.  V.  P.  II.  31.  , 

. (WMielmus).  T.  V.  P.II.  47.  1 

. (Johannes).  T  VII.  P.  III.  4. 

. (ArnoLlus).     Commifl'io  ei   direda  in 

Comitatu  Berics.  T.VIII.   P.II.  144. 

-  (Johannes).  Concelfio  ei  faifta  Cufto- 
dix  8c  Gubernationis  Hofpitalis  five  Do- 
miis  Eleemofinarix  de  Hoiloway  in  Paro- 
chia  de  Iflington,  in  Comitatu  Midlefe- 
xiae ,  vocati  the  Hofpitall  of  Highgate ,  du- 
rantc  Vita.  T.  VIII.  P.  II.   165. 

Harbord  (Carolus) ,  Armiger,  obtinet  Offi- 
cium  Superviforis  Generalis  omnium  Ho- 
norum  ,  Dominiorum ,  Foreftarum  ,  8cc. 
infra  Regnum  Angliae  8c  Principalitatem 
Wallix.  T.VIII.  P.III.  222. 

, (Carolus),  Armiger,  Infpedtor  Gene- 

ralis.  T.VIII.  P.  IV.  98.     Commiflio  ei 
direda.  ibid. 

(Carolus)  ,    Miles  ,   obtinet  Officium 

Auditoris  Generalis  Caroli  Principis  Wal- 
\ix.  T.IX.  P.ll.  86. 

^^ (Carolus) ,  Supervifor  Generalis  Regis. 

TIX.  P.II.   15-7.     Commiflio  ei  direifta 
concernens  Turrim    London.  ibid.     Altera 
Commitfio  tangens  Curias  Reginae.  187. 
Tom.  X.  P.  l^". 


Harborow.     Commiflio  diredla  Majori ,  Bal- 

livis  8c  Burgenfibus   hujus  Villse.   T.  IX. 

P.  I.  2. 
Harbottle.     Dorainium  8c    Manerium  fic  vo- 

catum,    in    Comitatu    Northumbria:.    T. 

VIII.  P.II.  fi. 
Harbottle-Caflk.  Caftrum  vulgariter  fic  voca- 

tum,  inComitatu  Northumbriie.  T.  VIII. 

P. II.  5-1. 
Harby  (Clemens).     Commiffio  ei  dircfta.  T.    - 

VIII.    P.  II.  233. 
(Job),  Londini  Mercator.   Commiffio     - 

ei  dirccla.  T.VIII.  P.  II.  233,  i;6. 

(Clemens) ,   Londini   Mcrcator.     Com- 

miflio  ei  dircda.  T.  VIII.  P.II.  2,-6. 

(fcb).  Officiumeiconceflura.  T.VIII.     - 

P.IV".   113. 

(Job) ,  Armiger.    Commiffio  ei  dire-     - 

fta.  T.IX.  P.  II.  48. 

Harbyn  (Rirardus).  T.VIII.P.I.   187. 

Harcock  (Edmundus).  T.VI.  P.IV.  7. 

Harcourt  (Vere)  ,  Clericus  ,  promovetur  ad 
Rectoriam  8c  Ecclefiam  Parochialem  dc  - 
Clifton  Canvil,  in  Comitatu  Staftbrdice,  - 
Dioecefis  Coventria:  8c  Lichenfis.  T.  IX.  ^ 
P.III.  40. 

Hardeby  (fohannes).  T.III.  P.III.  83. 

Hardegrove  (Willielmus).  T.IV.P.III.  6f. 

(fohannes).  T.IV.  P.IV.  130. 

Hardeknutus  Rex  Anglix.  T.  I.  P.  III.  100, 

209.  ~ 

Hiirdell  (WilMmus) .    T.  I.  P.  I.    1 10,  131,     - 

Harden  (Georgius).  T.  VI.  P.  IV.  144,   ifi.     - 
Hardene  (Ramondus  de  la).  T.  VI.  P.II.  j-i. 
Hardes  1'arva.   Reaoria.    T.  VI.  P.  IV.  7.     - 

Magna  RectoriacumCapella  de  Selling.180. 
Hardeshuil  (Johannes  de).  T.II.  P.IV.   1,-9. 
Hardmk  (Wiilielmus).  T.IV.  P.  III.  19. 

(fohannes).  T.V.  P.I.  17. 

Hardgyll  (Edrvardus).  T.  V.  P.  III.  130, 


fler.  Litterse  Patentes  ei  dircftx  de  Prce- 
fentatione  ad  Vicariani  de  Maunby,  cum 
Capella  Sanfti  Leonardi ,  in  Coinitatu  Liii- 
colnise.  T.IX.  P.II.  2J-6. 

Hareby  (Reftoria  dc)  ,    Dia-cefis   Lincolni^ 
T.  IX.   P.  II.  207. 

Harecourt  (W.  de).     T.  I.  P.  I.  fo  ,  60.    P. 

II.  5-6. 

• (Robertnsde).  T.I.  P.I.  30.  31  ,38, 

(Richardus  de).T.l.  ?.l\.  199.    P. 

III.  17  ,    lyo. 

(Johannes  de).  T.II.  P.  II.   120. 

(Godfridus  Ue).    T.  II.  P.  IV.   179, 

T.III.  P.I.  7,    ,19. 

(Comes  d-.-).  T.III.  P.l.  42. 

(Godfridus  de).    T.  III.    P.  I.    174, 

178,   206.   P.II.  30. 

■ Comes  (Johannes  de).   T.  III    P.  I. 

2of.  P.II.  4,  j-,  ,p,  li,  ifi,  39_  76^ 
78,    100 ,   141 ,   142. 

(Ludovicus   de).    T.  III.    P.  I.  20f. 


P.II.  4,  24,    142,  194. 

(Thomas  de).  T.  III.  P.  II.   144. 

(Godfridus  de).  T.III.    P.IIl.   14. 

(fohannes  de).  T.III.  P.  III.   190. 

■ (Robertus  de).  T.III.  P.  IV.  j". 

(Comes  de).  T.  111.  P.  IV.   118. 


(Willielmus  de).  T.  IV.  P.  III.  143. 

(Robertus  ix.  Johannesde).  T.  IV.  P. 

IV.  73,   104. 

(Rohertus  de).  T.V.  P.II.  144. 

(Ludovicus  de).    T.  V.   P.  II.   179, 

184,   i8f. 

(fohannes  de).  T.V.  P.  III.  138. 

(Simonde).  T.VI.  P.l.   182. 

Comcs  (Ciaude  de).    T.  VI.  P.  IT. 
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Hardhened  (fohannes).  T.  II.  P.  IV.  146. 
Hardiberd  (Thomas).  T.IV.  P.  II.  124. 
Hardicot  (Willidtnus).  T.IV.  P.III.  83. 
Hardicourt  (Eiiftachius).  T.I.  P.II.  214,216. 
Harding  (Johannes).  T.Vll.  P.I.  100.  P.II. 
1 14. 

(Johannes).  T.VII.  P.III.  184. 

(Johannes).  T.VIII.  P.ll.  64. 

— —  [Samuel) ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 
fler.  Litterse  Patentes  ei  diredtse  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Ellingham  Ma- 
gna.  T.VIII.  P.III.  226.  Vide  Harpen. 
Hardinge  (fohannes).  Commifllo  Pacis  ei  di- 
refta.  T.VllI.  P.II.  3. 

. (Richardus),  Clericus,  Artium  Bac- 

calaureus.     Litterx  Patentes  ei  direcli  de 

Prxfcntatione  ad  Vicariam  de  Norton  Ca- 

non,  five  Midfommer  Norton.  T.  IX.  P. 

II.  208. 
Hardingham  (Reaoria  de) ,  in  Dioecefi  Nor- 

wici.  T.VIII    P.III.  168. 
Hardon  (fohannes).  T.V.  P.  III.  4^ ,  47. 
Hardret  (Jacobus).  T.VII.  P.IV.  66. 
Hardricus.  T.IV.  P.IV.  74. 
HardsVarva,  five  Netherhards  (Redoriade), 

in  Difficcfi  Cantuarienfi.  T.IX.  P.I.  80. 
Hardvordftok  (Reftoria  de),  in  Dicjccefi  Lon- 

don.  T.VIII.  P.III.  31. 
Hardmke    (Humphridus)  ,    Clericus.     Litterx 

Patcntes  ei  direttx  ad  Redloriam   San£):3e 

Marix   Witton,   in   Dioecefi  Wigornienli. 

T.VIII.  P.III.  ;i- 
Hardy  (Thomas  le).  T.IV.  P.  III.  64. 

. [Matthius  le).  T.IV.  P  III.  117. 

.  (Fhilippus  k).  T.V.  P.  IV.   100. 

c (Richardus),  Clericus  ,  Artium    Magi- 

ftcr,     Littera;  Patentes  ei  conceflxde  Prx- 

fentatione  ad  Vicariam  de  Deanc ,  Di(X"ce- 

fis  Ceftrenfis.  T.  IX.    P.  II.  93. 
— —  (Johanncs  le)   conftituitur    Advocatus 

Generalis  infra  Infulam  Jerfey.  T.  VIII. 

P.  IV.  113. 
Hardyman  (fohannes).  T.VI.  P.IV.  10 j. 
Hardyng  (Rolandm).  T.VI.  P.III.   2j-. 
Hare  (Nicholaus).  T.VI.  P.IV.  39. 

(Hugo) ,  Miles ,  Armiger  ,  filius  Margare- 

tx  Vicecomitilfae  Maundevile.  T.VIII.  P. 
1.   129.     Creatur  Baro.  iii<^. 

(Johannes) ,  Miles.  T.  VlII.  P.  II.  8. 

(Johmnes),  Miles ,  ComniilTarius  Regis 

ad  fecuritatem  Pacis  in  Comitatu  Nortol- 
cix.  T.VIII.  P.II.  II. 

-  (Hugo),  Armiger  ,  obtinet  gradum  Scdi- 
gnititem  Baronis  Coleranc  de  Colerane  in 
Rcgno   Hiberniae.  T.VIII.  P.II.  22. 

-  (Johannes).  Commiflio  ci  diredta.  T. 
VIII.  P.II.  141. 

Hariby  (Johannes) ,  Ckricus,    Artium  Magi- 


Haregrave  (Johannes).  T.IV.  P.II.   163. 
Hardle  [RaymHndus).  T.IV.  P.  III.   100. 
Hareman  (fohames).  T.V.  P.III.  j-8. 
Harengod  (Stephanus).  T.I.   P.I.  67. 
HatangratHs ,  Ijaliftarius.  T.I.  P.I.   141. 
Hareno  (Mich.  de).  T.  IV.  P.IV.  19. 
Harenton  (Guillielmus  de) .  T.  IV.  P.  III.  6f. 
Harepath  (fohannes).  T.IV.  P.  I.  78. 
Hareaell  (Wiliidmiis  de).  T.II.  P.II.   140. 

(Walterus  de).  T.III.  P.  I.  99. 

(Johannes  de).  T.  III.    P.II.  73  ,   117. 

(Rogerusde).  T.  III.  P.  II.  144. 

(RMhardus).  T .VI.  P.II.  206.    P.  III 
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(Georgius).  T.VI.  P.  III.  141.    P.  IV 

(Hugo).  T.VI.  P.IV.  46. 

(Richardus).  T.VI.  P.  IV.  i6f. 

(Johamies).  T.VII.  P.II,   140. 

(Johannes).  T.VII.  P.III.  237. 

(Arthiirus).  T.  VII.  P.IV.  li. 

Haremche  ^Johannes).  T.VI.  P.III.  2f. 
Harewyn  (Radulphus).  T.III.  P.  I.  112. 
Harflerv.    De  mutuo  ad  obfidium.  T.IV.  P. 

II.  146.     Pro  Vitellatione.   147.    De  re- 
paratione.   if2. 

Harford  (Georgius) ,  Clericus ,  Artium  Magi- 
fter.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 
fentatione  ad  ReiSoriam  five  liberam  Ca- 
pellam  dc  Shittesbury  ,  in  Diceceii  Pttri- 
burgenh.  T.IX.  P.l.  80. 

Harges  (Fetrus  dei).  T.  III.  P.IV.  199. 

hargrave  (Kcdloria  de).  T.VIII.  P.  III.  227. 

Hargues  (Raymundus  de).  T.ll.  P.I.  8f. 

Haricuria  (Jachbus  de).  T.IV.  P.III.  145. 

Haricuri&  Comes.  T.IV.  P.ll.  6f ,   129. 

Harington  (Edwardus) ,  Miles.  T.VIU.  P.  II. 

«3- 

Harifon  (Johannes).  T.VI.  P.I.  182. 
Harlaxton.     ReCloria.  T.VI.  P.IV.   \fj. 
Hurlebek  (Johannes  de).  T.  II.  P.  III.   104.    - 
Harlee  (Richardus  de).  T.  I.  P.IV.  202. 

(Roberttis  de).  T.  II.  P.II.   108. 

(Robertus  de).  T   II.  P.  IV.  f ,  6,  17. 

(Thomas  de)    T.VII.  P.III.  21. 

Harlegh  (Maliulm  de).  T.I.  P    II.  214,  216. 

Harlek  (Baldwinus).  T.I.  P.I.  6f 

Harlefton  (Wiliielmus  de).   T.  II,   P.  III.   14,' 

20,  26 ,   27. 
i (Willielmus  de).  T.III.  P.  IV.  1S9. 

T.IV.  P.I.  5-3. 
Harley    (Robertus) ,    Miles ,    Regis  Deputatus 

ad  Pacem  coniervandam  in  Comitatu  He- 

refordienfi.  T.VIII.  P.ll.  9. 
. (Robertns),  Miles.     Conccffio  ei  fafta 

Officii  Magiftri  8£   Operatoiis  Monetaruni 

inlra   Turrim   London ,  durante  vita.    T. 

VIII.  P.II-  163. 
.^ (Aobertus) ,   Eques.     Commiffio  ei  di- 

re£ta  pro  operatione  Moncta:.  T.VIII.  P. 

III.  183, 

.. .  (RoberlHs).      Commiffio     ci   direfta. 

M  m  T. 
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T.  VIII.  P.IV.  8. 
Httrling.    Reaoria  fic  di<Si  in  Dioecefi  Cice- 

ftrenfi.  T.  VIII.    P.  III.  166. 
HarllHgdon.   Nomen  cujusdam   Re£):oriac ,  in 

Comitatu  Bedfordix-.  T.  VlII.  P.  II.  fi. 
mrimes  {Arnouln  de).  T.  V.  P.IV.  99. 
Harlowe  (Thomas).  T.V.  P.I.  4f. 
Harlrvond.  T.Vll.  P.I.  61. 
Hari.ns  {Gilbertns).  T.VI.  P.  II.  209. 
Harlyiigton.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  8. 
Harman.  T.VI.  P.III.   119. 

{£).  T.VI.  P.III.  145-. 

Harmansworth.   Vicaria.  T.VI.  P.IV.  162. 
Harmer  (Johannei).  T.VII.  P.  I.  194. 

. (Johannes).   T.  VII.  P.  III.  235-. 

. [Johannes).  T.VIII.P.I.   1/6. 

Harmephorp  (Johannes).  T.IV.   P.ll.  74. 
Harmefion  ( Rei-^toria  de) ,  in   Comitatu  Lin- 

cohiix.  T.VIII.  P.ll.  5-7. 
Harmomlcivorth  (Manerium  de)  ,  in  Comitatu 

Midlelexix.  T.  VIII.  P.II.  69. 
Harnhxm  (Oliverus  Je).  T.III.  P.III.  28,  39. 
Haro   (Dandiacus  &   Feramtus  de).   T.  II.  P. 

II.   ..3. 
Haroit  (Stroz!u.<).  T.  III.  P.II.  I9f. 
Harpeden  [Thomas  de).  T.ll.  P.  II.  177. 

(Johannes  de).  T.  III.  P.  III.  182. 

■  (nnilielmus de).  T.IIl.  P.IV.  1^9. 
T.IV.  P.  I.  21. 

• (Johannes).  T.  IV.  P.  II.   18. 

Harpelay  (Johaanes).  T.IV.  P.  IV.  6f. 
Harpele  (Johannes  de).  T.III.  P.  I.  ^7. 
Harpen  ,  live  Harding  (Reftoria  de)  ,  in  Dios- 

cefi  Oxonix-.  T.VIII.  P.  IV.  120. 
Harfer  (  Henricus ) ,    Armigcr.     ConcefTio  ei 

fadli  Oificii  Vicecomitis  in  Comitatu  Der- 

bix-.  T.VIII.  P.II.  32. 
(Johannes).  Commifllo  ei  diredta.    T. 

VIII.  P.II.  142. 

■  '         (Ricardus).    Commiflio   ei    direfta  in 

Comitatu  Derbix.  T.VIII.  P.  II.  144. 

— —  (Richardus).  Commillio  ci  direfta.  T. 
VIII.  P.II    207. 

——(Thomai)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Litterac  Patcntes  ci  dircdlse  de  Prse- 
fentatione  ad  Recftoriam  de  Norbury  ,  in 
Dia-cefi  Coventrienfi  Sc  Lichenfi.  T.VIII. 
P.  II.  246. 

-  (Jhomas).  Litterae  Difpenfationum  & 
Conrirmationum  ei  dirc<£tx.  T.  VIII.  P. 

II.    2yo. 

Harfere  (Robertus).  T.III.  P.II.  73. 

(iViltietmus).  T.V.  P.  III.  fj: 

(IViltielmus).  T.V.  P.  IV.  32.    T.  VI. 

P  III.  120. 

' (Hugo  le).  T.II.  P.I.  161. 

Harfesfed  (Nicholaus).  T.VI.  P.  IV.  24. 

{Johannes).  T.VI.  P.  IV.  62. 

Harfeworth  (Chrifioferus).  T.  VI.  P.  11.  198. 

Harpour  (Johunnes  de).  T.  II.  P.I.  j-2. 

Haipur  (Richarduj)  ,  Milcs  ,  unus  Juftitiario- 
rum  Regis  ad  Pacem confervandam  inCo- 
niitatu  Dcrbia;.  T.VIII.  P.  II.  6. 

Harqiievitta  (Thomas  de).  T.V .  ?.U.   181. 

Harraze  (Petrus) .  T.III.   P.I.   193. 

Harres  (Richardus).  T.VI.  P.IV.  114. 

Harries  (Ricardiis).  Commiflio  ei  dire£ta.  T. 
VIII.  P.I.  49. 

Harrington   (Th<//na>).  T.VIII.  P.  II.   10. 

I  (Carotus)  ,    Clericus ,    Artium    Ma- 

gilter.  Littera;  Patentes  ei  diretta;  ad  Re- 
ftoriam  8c  Ecclcfiam  Parochialem  de  Ca- 
thorpe  ,  in  Dioecefi  Lincolnienfi  ,  Provin- 
cia:  Cantuarienfis.  T.IX.  P.II.  ift. 

Harris  (Artliur).  Commiflio  ei  diredla.  T. 
VIII.  P.l.  5-9. 

{JohannesYT.Wn.  P.I.  15-6. 

(Thomas) ,  Baronettus.    T.  VIII.  P.  I. 

171.  Comniiflio  Appellationis  ei  diredta. 
ibid. 

-  (Arthurtis ,  unus  ex  Jufl:itiariis  Rcgis 
ad  confervandam  Pacem  in  Comitatu  De- 

vonix.  T.VIII.  P.II.  6. 

-  (Johannes).  T.VIII.  P.II.  16. 

■I  (Arthurus) ,  Miles.    ConcelTio  ei  fadla 

Ofiicii  Vicecomitis  in  Comitatu  Eflexix. 
T.VIII.  P.II.  32. 

— —  (Arthur).  Commilfio  ei  direfta  in  Co- 
mitatu  Coriiewallix.  T.VIIl.  P.IL   144.. 

I  (Vaulus),   i\iiles,  conllituitur  Mjgifter 

Supcrvilbr  omnium  Ordinationum ,  Mu- 
nitionum  ,  &.c.  infra  Turrim  London  ,  8c 
alibi  infra  Regnum  Anglix.  T.  VIII.  P. 
11.  24,-. 

•— —  (VVillieltnus) ,  Clericus,  inArtibusMa- 
gifler.  Litterx  Patentes  ei  diredlx  dc  Prx- 
lentationc  ad  Vicariam  de  Hunfl:anton.  T. 
VIII.  P.III.  128. 

— —  (Johannes)  ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterae  Patentes  ei  direft*  de  Prse- 


fentatione  ad  Reftoriam  de  PaiTcham.  T. 
VIII.  P.III.  280. 

■  (Georgius)  refignat  Vicariam  Sandtae 
Trinitatis  in  Villa  Cantabrigise.  T.  VIII. 
P.III.  281. 

(Walterus)  ,  Clericus ,  in  Artibus    Ma- 

giiter.  Littera;  Patentes  ei  dire£tx  de  Prs- 
fentatione  ad  Rettoriam  de  Wolvcs  New- 
ton.  T.VIII.  P.IV.  62. 

— — —  (Dominus  Johannes).  Commiflio  ei 
direda.  T.  IX.  P.  I.  33. 

■  (Robertus),  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterae  :Patcntes  ei  diredtae  de  Prxfcntatio- 
ne  ad  Rettoriam  deMeliis,  DicEccfisNor- 
wicenfis.  T.  IX.  P.II.  90.     Vide  Harrys. 

Htrrifon  (Ricardus),  Miles,  unus  Jufticiario- 
rum  Regis  ad  Pacem  confcrvandam  in  Co- 
niitatu  Berks.  T.VIII.  P.II.  4. 

— —  (Robertus) ,  Clcricus.  Littera;  Patentes 
ei  diredla;  de  Prsefentatione  ad  Rcdtoriam 
de  Clovvne  Dioeceiis  Coventrise.  T.VIII. 
P.II.  30. 

— —  (Lancetottus) ,  Clericus.  Litterac  Dif- 
penfationum  8c  Confirmationuin  ci  dire- 
Cta;.  T.  VIII.  P.  II.  166. 

— —  (Thomas) ,  Clericus  ,  Artium  Magifter. 
Litterx  Patentes  ei  diredtx  de  Prxlentatio- 
ne  ad  Redtoriam  dc  Mighelltow  ,  Dioecc- 
lis  Exonicnfis.  T.VIII.  P.  III.  87. 

*■  (Gilbertus) ,    Armiger.     Commilfio   ci 

diredla  tangens  Manutacturam  Fiii  aurci  £c 
argentei,  &:c.    T.  IX.   P.  I.  j-j-. 

'  (Thomas) ,  Artium   Magiller.     Littera: 

Patcntes  ei  diredtx  de  Prsfentatione  ad 
Rcdtoriam  de  Huifli,  in  Diccccfi  Lxoni*. 
T.IX.  P.I.  78. 

Harrow  ,  five  Harrore  fuper  Montem  (Ecclefia 
Parochiaiis  de) ,  in  Comilatu  Midlcfexia:. 
T.VIII.  P.  II.  38. 

Harrow  on  the  Hill  Middtefex.  Thomx  Ar- 
chiepifcopo  Cantuarienfi  Scriptum.  T.  VI. 
P.III.  124. 

Harrys  (Johannes).  T.V.  P.II.   184. 

' (Thomas).  T.V.  P.IV.    129. 

(Dionijius).    T.  VI.  P.  II.  1^-4.     Vide 

Harris. 

Harsmanden  (Daniel)  ,  Clericus,  Theologise 
Profeflbr.  Littera;  DifpLnfationum  &:  Con- 
firmationum  ci  dircdtx  adpoflidcndum  Vi- 
cariam  Ecclefia;  Parochialis  de  Goudhurll 
Dioecefis  Cantuarienlis,  cum  Redtoria  tc- 
clefiae  de  Ulcombe  cjufdem  Dioeccfis.  T. 
VIII.   P.II.    2fl. 

Harjyk  (Johannes  de).  T.II.  P.II.   139,  169. 

Harfytd  (Johannes).  T   VI.  P.I].  2oj-. 

Hart  (Percivatlus)  ,  Milcs.  Littera;  Commif- 
fionales  ei  diredtspropuniendis  Ocliuquen- 
tibus  in  Comitatu  K.antiae.  T.VIII.  P.II. 
10. 

— —  (Richardus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterae  Patcntes  ei  dircdtx  de  Prae- 
lentatione  ad  Redtoriam  de  Haigrave.  T. 
VIII.  P.III.  227. 

— —  {Edaardus)  obtinct  Officium  Rangea- 
torii  in  Forcftis  dc  Shotover ,  Storvooa  8c 
Barnwood,  in  Comitatibus  Oxonioc  &  Berks. 
T.IX.  P.III.     Vidc  Hartt. 

Hart  (Rcdtoria  Sc  Ecclelia  de),  in  Epifcopa- 
tu  Dunelmenfi  fita.  T.VIII.  P.Il.  5-4. 

Hartbume.  Vicaria.  T.VI.  P.IV,  171. 

Hartclay  {Andreas  de).    T.  II.  P.  I.  74,  87, 

133,    171,    /91.      P.II.    12,    27,    29,    36, 

42,    45>  47>  49.  /o.  i'^»  J^^.  60,  62, 

64. 
(Andr.  de).  .T.  II.   P.  II.  79.     P.  HI. 

16, 
Harte  (Johannes).  T.  VI.  P  II.  199. 

(Johannes).  T.  VI.  P.IV.  134. 

(fValterus).  T.Vl    P.  IV.    144,   17,. 

(Simon).  T.VI.  P.IV.  166. 

(Johannes).  T.VII.  P.  I.  44,    117. 

(Wiilietmus).  T.  VII.  P.I.  loy, 

(Ptrcival).  T.VII.  P.IV.   170. 

■  (Percivalt.  Comniillio  ei  diredta  in 
Comitatu  ICantix    T.  VIII.  P.  II.   144. 

{Vercivall)  ,  Eqiies.   Commiflio  ei  di- 

redta.  T.VIII.  P.III.  2,-2. 

— —  (Henricus) ,  Aidermannus   London.  T. 

VIII.  P. III.  2J-9.     Commiffio  ei  diredta. 

ibid.     Vide  Hart. 
Hartford  (Georgius)  ,  Clericus  ,  promovetur  ad 

Vicaiiam  Ecclefiae  Parochialis  de  Banbury, 

in  Comitatu  Oxonia;,  Diceccfis  &:Jurifdi- 

aionis  Lincolnia:.  T.IX.  P.  111.  89. 
Hartfourth    (Manerium   de),     in   Archidiaco- 

natu  RichmondijE  fitum  ,  infra  Comitatum 

Eborum.  T.VIII.   P.  II.  5-3. 
Hartgill  {IVillietmus).  T.VI.  P.III.  166. 
Hartington  (Kedtoria  dc) ,  in  Comitatu  Der- 

biae.  T.  VIH.  P.II.  68. 


HartUpook  (ViUa  de).  Commifllodireaa  Ma- 

jori ,    Aldcrmannis  &;  Communitati  hujus 

Villa;.  T.IX.  P.I.  y. 
Harttepoote  (Reaoria  &:  Ecclefia  de) ,  in  Epi- 

fcopatu    Dunelmenfi   fita.   T.VIII.   P.  II. 

f4. 
Hartlty  (Radulphus).  T.VI.  P.III.  22. 
Hartman  (Al«m«) ,  Capitaneus.  T.IX.P.IH. 

181. 
Hartofp  (Thomas) ,  Miles.    ConceflTio  ei  fadia 

Oificii  Vicecomitisin  Comitatu  Leiceftriae. 

T.  VIII.  P  II.  32. 
Hartfury  (Vicaria  dc) ,   in   Dioecefi   Gloucc- 

ftrienfi.  T.  VIII.  P.ll.    120. 
Hirtyke  iCtorgius).  T.V.  P.  II.  43. 
Harve  {He.ncus  de  la).  T.Il.  P.III.   I2f. 
Harverdyng  (Robertus).  T.VI.  P.  II.  73. 
Harvey  (cuiuieimus).  T.  VIII.   P.  I.   18. 
'  (Frai.cifcus)  ,    unus    Juftitiariorum   de 

Banco.  T.  VIII.  P.  II.  7.     Commilfio  ei 

diiedta  ad  conlci  vandam  Pacem  in  Comi- 

tatu  J^unclmenfi.  ibid. 
— -  {Francijcus)  ,    unus   Jultitiariorum   de 

Banto.  T.VIII.   P.II.  12.     Litterx  Com- 

miflionales  ei  direfta:  pro  puniendis  Deliii- 

qucnt;bus   in    Comitatu   Northamptoniae. 

ibid. 

(Simo) ,  Miles.    Concelfio  ei  fafta  Of- 

ficii  Tiiationis  Stanni  in  Comitatu  Cor- 
liubix  &  Devoiiiae,  duranteVita.  T.  VIII. 
P.l.  134.   P.II.  26. 

— —  (7«^<»"»")- Ciericus ,  Artium  Magifter. 
Littcif  Patcntes  ei  dircdtae  de  Prselenta- 
tionead  Kcdtonam  de  Eldham  Parva  ,  Dice- 
cefis  London.  T.  IX.  P.I.  81.  V ide  Har- 
•vy  &  Harvye. 

Harvy  (Totbertus).  T.VI.  P.II,  207. 

{Georgtus).  T.VI.  P.III.   141. 

(iridielmus).  T.VI.  P.  III.   172,179, 

ibi.    P.IV     38,  60. 

(Henricus).  T.  VI.  P.  III.  129. 

(iVdiietrms).  T.  Vll.  P.  III.   82. 

(Sroajiianus).  T.VII.  P.III.  107. 

<,Simon).  T.  VII.  P.  III.   126.    P.  IV. 
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(G.%hriel  &  Ctemens).  T.  VII.   P.  IV. 

II. 

ijohannes).  T.VII.  P.IV.  ij-i. 

{Gabriei)      CommilTio  ei    diiefta.   T. 

Vlll.  P.l.  uo 
— —  (Ctemens).     Commiflio  ei  direa».   T. 
VIII.    P  I.  60. 

i.Francijcus,  Milcs  ,unus  Juftitiariorum 

dc  Banco.  T.  VIII.  P  I  iy6.  Commif- 
fio  ipcrialis  ci  dnxaa  ad  afiiltendum  Domi- 
no  Cultodi  in  Canccllaua.  iiid. 

— —  (fViiiieimw)  ,  Clencus  in  ArtibusBac- 
calauicus.  Littcrae  Pateiites  ei  diredtse  de 
Praefcntatione  ad  Vicariam  de  Eii:nf;ham  , 
in  Diu-ccfi  Norwlcenli.  T.  VIII.  P,  III. 
168.     Vide  Harvey  &.  Harvye. 

Harvye  (Wiiii-imus)  ComiiiiiVio  ei  direfta 
inComitatu  Sufiolciae.  T.VIII.  P.  II. 144, 
Vide  Harve/  &  Harvy. 

Harwar  (Mich.  T.VI.  P.  IV.  46. 

((Rcbertus).  T.II.  P.  II.  ij-. 

{WilHelmus)    T.VI.  P.  IV.  8f,   100. 

(Thomas)  ,  obtinet   Oflicium  Capellani 

in  Ecclelia  de  Clayncs ,  in  Comitatu  Wi- 
gornia:.  T.  IX.  P.  II.  86. 

Harwedon   (Robertus).  T.  I.  P.IV.  j6. 

(Robertus).  T.I.  P.  IV.  121  ,   199. 

(Richarai.s).  T.IV.  P.II.  j-6. 

Harwood  (Edwanlus) ,  Miles.   T.  VIII.  P.  I. 

130. 
Harwood  (Vicariade),  in  Dioecefi  Exonise^ 

T.IX.  P.  I.  78, 
Haryot  {  Nicholaus  SiPfillielmus).  T.  V.  P. 

IV.  9. 
Haryngton  (Johannes  de).  T.  II.  P.  IV.  132, 

208. 

(Robertus  de).   T.  III.   P.  III.  63, 

173,   184. 

(Johannes).  T.III.  P.  IV.  46,  75-. 

(Robertus  de).  T.IV.  P.  I.  27. 

(Johannes  de).  T.IV.  P.  I.  106. 

(Willielmus  de).  T.  IV.  P.  I.  119; 


174-i 


(Jacobus  de).  T.IV.  P.H,  n8, 
(Wiltietmus  de).  T.IV.  P.II.   121, 


iSS-   PIII-  3'.  36. 
{WilHelmus  de).  T.  IV.  P.  IV. 


117. 


19. 


(Richardus  de).  T.  V .  P.  I.  t^s ,  fS- 

(Mchardus  de)-  T.V.  P.I.  11,-, 

(Thomasde).  T.V.  P.II.  18,  36-,  j-o, 

74.  89,  94.  97- 

(Jacobus  de).  T.V.  P.II.  131. 

(Jacobus  dt).    T.  V.   P.  III.    10/, 


12/, 


m- 
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H*ryngton  {Johannes  de).  T.V.P.III.   1+7. 
.  [Hoiertns  de).  T.V.  P.  III.  196.  P. 

IV.  31. 

Cyohannes  ile).  T.VI.    P.II.  15-9. 

. (jMobus  de).  T.  Vn.    P.  11.   \66. 

. \j\hannes  di).  T.  VII.  P.  II.   191  . 

192,   19^1.,    198. 
Hnryfon  (ivillielmus).  T.VI.  P.IV.  8. 

{Martir.Hs).  T.  VI.  P.  IV.   ijz. 

(miHelmtis).  T.VII.  P.III.  119. 

{Edwardns).  T.VII.   P.  IV.  tfo. 

alias  Rawlynfoit  {yohannes).   T.  VI.   P. 

IV.  49. 
Hafcelts  [Ruttegeren  van).  T.VI.  P.  IV.  183. 
Hafelay  {Thomas).  T.IV.  P.III.  8. 

{Thomas).  T.V.  P.I.  f. 

Haftlbeare-Flucknett  (Prabenda  de)  ,  in  Eccle- 

fia   Qithedrali   Wellenll.T.  VIII.P.III.  31. 
Hafelbery  {Johannes).  T.  IV.  P.  III.  8(6. 
Hafelbich  (Ke(ftoiia  de)  ,  in  Dia.-celi  Petribur- 

genfi.  T.  IX.  P.II.  25-)-. 
Hafeimgfeld  {Stefhanus).  T.II.  P.I.  33. 
mfildeu  (Hugo).  T.IV.  P.IV.  20. 
Hafelrig  (Robertus).  T.VI.  P.I.  182. 
Hafmdere  (Jacobus).  T.V.  P.  II.   16. 
Hasket  (WiUielmus),  Clericus,  in  Artibus  Ma- 

giller.  Litterx  Patentes  ei  direfitjE  de  Pix- 

fcntatione  ad  Reitoriam  de   Maperton,  in 

Dicccell  Batlionienli  &  Wellenfi.  T.  VIII. 

P.III.  30. 
Haflee  (Johannes).  T.III.  P.IV.  ij-^. 
Hajpynal  (Thomas).  T.  VI.  P.  IV.  48. 
Hajfik  (Rogerus),     CommilTio  ei  direfta,  T. 

VIII.  P.IIl.  25-3. 
Haffel  (Johannes) ,  Theologise  Profeffor.  Lit 


.■Hafiyngs  [Johmnes  de).  T.II.  P.II.  86,  121,     Havard  (Thomas).     T.VI.  P.lv.  9. 


161. 


148,   171  ,   172, 

3°'  3^'  S7- 

{Radulfhus  de).  T.V.  P.III.  y6. 

{[-Villielmus  de).  T.  V.   P.  lll.   61  ,  94. 

(Dominus  de).    T.  V.  P.  III.  64.    P. 

IV.   >3f. 

i (Edmundus  de).  T.V.P.III.  loy,  ij-2, 

197-   P  IV    49- 

{Hugo  de).  T.  V.  P.  III.  ifl. 

{Rogerus  de).   T.V.  P.  IV.   189,   192. 

Dominus  {Qeorgius  de).   T.  VI.  P.  II. 

110. 

{WilMmus  de).  T.VI.  P.II.  217.  Vi- 

.„  .  „  ^^  Hafliiigs. 

terae  Patentcs  ei  concelVic  de  Prasfentatione     Haswell  (Nicolaus),  Miles ,  JuftitiariusinCo- 
ad    Decanatum   Ecclcfix  Cathedralis    Nor-         mitatu  Somerfetise.  l.VIII.  P.II.   14. 
wicenlis.  T.VIII.  P.III.  28.  Hafyng  {miHelmus  de).  T.I.  P.IV.   11  i. 


(Jobannes).  T.V.  P.I.  149,  lyo  ,  ij-i, 
«f3'  '>T.  'fS,  15-7,  167,  168,  170,  172, 
173  ,  180,  181  ,  183. 

Haubsrgerurt  (Waltertts).  T.I    P.I.fi. 

Hauberk  (NicLol.iui).  T.IV.  P  I     22. 

Haubcrdin  (Dominus  de).  T.V.  P.  II.  6. 

Haubuge  (Dominus  de).  T.III.  P.I.   136. 

Haudene  (Radulfhus  de).  T.  I.  P. III.  99,  163. 

Haudle  (Johanues  de).  T.II.P.II.  1S7. 

Haudry  {Dionis).  T.III.  P.  I.  143. 

Havenare  (Heoricus).  T.I.  P.II.  142. 

Hazener  (Thomas  de).  T.IIl.P.I.  25-. 

(Johannes).   T.III    P.I.   121. 

{Edmundus  de).  T.  IV.   P.U.  124.    P.      Haverbergh  (Hugo  de).  T.II.    P.III.  71. 
III.  45".  Hazerfordmff{V\\]\i  &  Comiratus  dc).  Com- 

{Richardus  de).  T.  IV.  P.IV.  Ii6.  miliio  diietta  Majori,  Ballivis  &   Burgtn- 

(Edmundus  de).  T.IV.  P.IV.   126.  fibus  hujus  Villac  &  Comitatus.  T.IX.P. 

{Johannes  de).  T.V.  P.I.   140.  I.  f,  6. 

{WiHielmusde).T.V.P.U.  106,112,     H.iverhull  (Wtltcru').  T.I.   P.  I.   141. 

123,    129,    130,     138,    139,    143,   144,      Havering    (Johamies),    Dominus  de  Gr.xfton, 

lyf.  P.III.  f,   14,  22, 


(Radulfhus  de),  T.II.  P.IV.  29,   208. 

(Laurentius  de).  T.II.  P.IV.  f  3  ,  140, 

189,  198. 

(Hugode).  T.II.P.IV.  200,201,202. 

T.III.  P.I.   II,  119. 

{Edmundus  de).  T.II.  P.IV.  208. 

{Radulphus  de).  T.  III.  P.  I.   132.     P. 

II.  IJ-. 

{Hugo  de).  T.III.  P.I.  208.    P.II.  13, 

100. 

•  {Edmundus  de).  T.  IV,  P.  I.  174. 

(ArnMus  de).  T.IV.  P.ll 


Hajfeur  (Jacotin).  T.  IV.  P.  III.  fS. 
Hafjia.   Landgravii   Litera  ad  Reginam    An- 

glix.  T.VII.  P.l.  33. 
HaJJiA    Lantgravius    {WiUielmus).  T.VU.  P. 

I-  33'  34. 

(Mauritius).  T.  VII.  P.  II.   178,  179. 

Hajfonville  (Johannes).  T.IV.    P.  III.   176. 
Hajlang  (Rcbertus).  T.I.  P.  IV.  f. 

. (Johnnnes).  T.I.  P.IV.  60. 

. (Philifpus).  T.II.  P.I.  37,  j-2. 

{Robertus).  T.II.  P.I.  104,  166. 

(Thomas).  T.ll.  P. II.  108,  120,129. 

. (Thomas).  T.  II.  P  IV.   136. 

. {Humphridus).  T.II.  P.  IV. 192. 

Haftier  (Simon).  T.III.  P.I.  i6f. 
Hijlinges  Barones.  t-l-  P-l-  142. 
Hajiings.   HonqT  Sc  Rapa.  T.  I.   P.  II.  142. 

Caftrum  &  Villa  ScAdvocatio  Ecclelia:.  P. 

III.  214.     Baftid.  de  Portu.  T.  II.  P.  IV. 
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T.I.  P.III.  17,   188,    191,   19}-.  P  IV.  f. 

Sencfcallus  Aquitaniae.  T.I.  P.III.91, 

123.  P.IV.  37,   38,  ff,  68,  72. 

{Thomas  de).  T.I.P.III    130. 

(Richardus  de).  T.I.   P.III.  iff  ,i6j-, 

171,   172.  P.IV.  4,  38,  ,-j-. 

(Johannes  de).    T.I.    P.  IV.  93,     if^, 

158.  T.II.    P.  I.   163. 

(Kichatdus  de).  T.III.    P.I.   119. 

Haverington  (Robertus  de).  T.I.  P.  III.  17. 

(Joh.vmes  de).  T.  Il.P.I.fo.  P.n.27, 

74. 

{Michael  de).  T.II.  P.  IL  27, 

(Johannes  de).  T.II.  P.II.  loS,  123, 

186. 

{Johannes  de).  T.II.    P.IV.  208.    T. 

III.  P.I.  1. 

Havernon  {Anthonius).  T.  V.  P.II.  80. 

10.    Littera;  Commiffionales  ei  direftxpro     Havers  (Gilbertus)  conftituitur  Receptor  Re- 

punicndisDelinquentibus  in  Comitatu  Lin-  ventionum  ,  Honorum  ,  Caftcorum  ,    &c. 

colnix.  ibid.  '"  Comitatibus  Norfolciae  ,   Huntingtonix 
(Johannes).   Commiflio  ei  direaa.  T.         &  Norwici ,  ad  Vitam.  T.IX.  P.ll  249. 

VIII.  P.II.   I4f.  Haugham  (Eccleiia  ParochiaHs  de)  ,   Diocceiis 

Hatch-Reacham.  Reaoria.  T.Vl.  P.  IV.  9.  Ciceftrcnhs.  T.VIII.  P.II.  166. 

Hatclyffe  {WUlielmus).  T.V.  P.I.  123.  P.  II.     Haughton  (Tobias).   T.  VIII.  P.  II.  14. 


Hatcher  (Johannes) ,   Miles.    T.  VIII.   P.  II. 


126,    148,    149,    15-2,    ij-3,    if4,    15-7, 
if9  ,    166,    172.     P.  III.  6,  7,  12,  14, 

2f ,  30,  31,  36,  f2,  f3,  n- 

(WilMmus).  T.  V.   P.III.  71  ,  7i-  ?• 

IV.   129. 

Hategout  (Willielmus).  T.I.  P.II.  142. 
Hateley  Willielmus)  .  T.V.  P.  II.  60. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  8. 

Hatfeild  (Johannes).  T.VIII.  P.I.  211. 
Hatfeld  (Thomas  de).  T.II.  P.IV.  130,  160, 

ns- 

{Nicholms  de).  T.III.  P.  III.  194. 


(Jacobus).  Officium  ci  conceftum.  T. 

IX.P.I.  76. 
— —  (Willidmus)  ,  Clericus ,  Artium  Magi- 

fter.    Litterx  Patentes  ei   diredlae  de  Pra;- 

fentatione  ad  Reiftoriam  dc  Bigmore ,  live 

Bignor.in  Dicecefi  CaDtuarienli.T.IX.  P. 

II.   142. 
Htughton  in  le  Spring  (Retloria  de),Dicece- 

fis  Dunclmenfis.  T.VIII.  P.IV.  67. 
Havinfeld  (Willielmus  de).    T.  II.   P.  I.  ,-9, 

62. 


Haukeford  {Richardus  de).  T.IV.  P.IV.    162. 

Haftings  (Henricus)  ,  Mmiger.  T.VII.  P.II.6.  Hatfeld  Epifcopi.  Reftoria.  T.VI.  P.  IV.  93.  Haukefton  (Thcnas  de).  T.  II.   P.IV.  203. 

(Henricus),   Miles.  T   VIII.  P.  II.   10.  Hathenberger  (Welricus).  T.III.  P.IV.  26,48.  Haukevpode  {Johannes  de).  T.III.  P.III.  83, 

-  (Witlielmus) ,  Clericus ,  inArtibusMa-  Hatherly  {Joh.innes).  T.  V.  P.  I.  121,   122.  116,   120,  134,   177,  178.  P.IV.  iS. 
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VIII.  P.III.  227. 
Haftorp  {Johannes  de).  T.II.  P.I.  f2. 
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H«Wi  (,Ludovic:ii).  T.V.  P.  III.  ifT- 
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. (jacohus).  T.Vl.P.  IV.   lyj. 

. [MichMrj.  T.VII.  P.IV.   144. 
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. [lyillielmus)  ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prae- 
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U.  16,-. 

mwkaode  (Thomas).  T.IV.  P.II.  119. 
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Comitatu  SulTcxia-.  T.  VIII.  P.  II.  i<5. 
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fta   ad   amovendum    Henricum    Hawley , 
Gubernatorcra  de  Barbadoes.  T.IX.   P.II. 
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. {Philiffus  de)    T.V.  P.IV.  99. 
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1 (Thomas) ,  Generofus ,  &  Efcaetor  Co- 

mitatus  Pembrokise.  T.  VIII.  P.II.  33. 
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gifter.  Litter»  Patentes  ei  diredtx  de  Prae- 
fentatione  ad  Rcftoriam  de  Sheltord  par» 
va.  T.VIII.  P.III.  227. 

— —  (Johannes) ,  Ciericus,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litters  Patentes  ei  diredtx  de  Prx- 
fentatione  ad  Redtoriara  de  Clantcild, 
Dicccefis  Wintonix.    T.VIII.  P.  IV.  61. 

— —  (Rohertus) ,  Miles  ,  obtinet  Officium 
unius   Servientium   Regis  ad  Legem.    T, 

IX.  P.ll.  136. 
— —  (Francifcus) ,  Clericus  ,    Artium   Magi- 

fter.    Litterae  Patentes  ei  diredtx  de  Pra:- 

fentatione  ad   Redloriam  de  Tangmere,  ia 

Comitatu   Suflexix.  T.IX.  P.  II.  140. 
■     '    ■    (Rohertus) ,  Miles,  obtinet  Officium 

unius  juftitiariorum  ad  Placita.  T.IX.  P. 

111.  38. 
— —  (Robertus),  Miles ,  unus  Jufticiariorum 

Regi^  ad  Placita,  obtinet  Officium  ivlagi- 

ftri  Curix  Wardorura  £c  Liberationum.  T. 

IX.  P.  III.  88.  Aliud  Officium  ei  conces- 

fum.  loj. 
Heathe.  RccT:oria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Heatley  (Jacobus).  Annualis  Penfio  ei  conces- 

fa.  T.VIII.  P.II.  23. 
Heaton  in  Craien.  Vide  Hettoa. 
Hebborn  (Patriciiis  de).  T.III.  P.  III.  131. 

' (Adam  de).  T.IV.  P.IV.  100,  130. 

~ (Johannes  de).  T.IV.  P.IV.  114. 

(Petrus  &  Willielmus  de).r.\V.P. 


(Nicholaiis  de).  T.IV.  P.II.  122. 
(Johannes  de).  T.VI.  P.  IV.  162. 
(Anthonius    de).    T.VI.  P.IV.    176, 


IV.  118. 


fo- 


>79- 


Heaber  (Thomas)  ,  Deputatus  Regis  ad  Pa- 
cem  confervandara  in  Comitatu  Eborum 
Wefiridinge.  T.VIII.  P.II.  7- 

Head  (Fetrus).  T.Vl.  P.IV.  46,  48. 


(Patriciiis  de).  T.V.  P.II.  i8,  37, 

(Patricins  de).  T.VI.  P. III. 97. 
Hebdon  (Rettoria  8c   Ecclefia  de)  ,   in  Comi- 
tatu  Northumbrix  fita.  T.VIII.  P.  II.  5-4. 
Heben  (Clemens).  T.  IV.  P.III.  8j-. 
Hehlethwayte  (Thomas) ,    Regis   Deputatus  ad 
Pacem  conlervandam  in  Comitatu  Eborum 
Northrydinge    T.VIIl.  P.  II.  7. 

. (Thomas).    Comroiffio    ei   direcla.  T. 

VIII.  P.II.    184. 

(Roheitus)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 

fter.     Litterx  Patentes  ei  diretlx  de  Prae- 
fentatione  ad   Vicariam  de  Mellinge,Dicc" 
cefis  Ceftriae.  T.VIIl.  P.IV.  63. 
Hecham  (Rohenus  de).  T  II.  P.I.  179. 
Hecke-Henfal-GouldhaU(Vilh  de) ,  in  Comita- 

tu  Eborum  fita.  T.  VIII.  P.II.  /3. 
Heckerton.  Rectoria.  T.VI.  P.  IV.  9. 
Heckington  (Redtoria  de) ,  in  Comitatu  Lin- 

colnix.  T.VHI.  P.II.  J-8. 
Heddon  (Johannes).  T.V.  P.I.  i  ,  6. 
Hede  (Johannes).  T.V.  P.  I.  28. 
Hederfet  (Johannes  de).  T.II.  P.III.   187, 
Hedgeffert.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.  162. 
Hedin  (Johannes).  T.VI.  P.I.  120,  12^,199. 

p.  n.  6. 

Hedingdon.  Firma.  T.I,  P.II.  109,114. 

Htd' 
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MeJUy  (Adam).  T.III.  P.  I.  J-<S. 

Hsdley  (E.ccleCii  Parochialis  de)  Dioecefis  Win- 
tonieniis.  T.  VI.  P.IV.Sj-.  T.  VIII.  P.II. 
16^,    167. 

Hedmm  (Johiinnes).  T.VII.  P.  III.  i6o. 

Hedoyn.  T.  VI.  P.I.   14.3,144. 

Hedwuii  (Flam.  Eyneon  tilius.J  T.I.  P.I,  48. 

Hedyngnoei  (fohxnnes  de).  T.III.  P.I.   191. 

Bedyngion  (iViliielmHs  </;).' T.  III.  P  III.  8i. 

Heemskerke  (Gerardus  de).  T.III.  P.I.  pf. 

Heemjiede  (AdrianHs  l\iuvo ,  Dominus  de ) ,  Le- 
gatus  Extraoidinarius  Provintiarum  Con- 
foederatarum  Belgiae  ,  verfus  Carolum  Pri- 
mum  AnglisE  Regcm.  T.VIII.  P.  II.  137. 

Heermale.  T.VII.  P.I.  31. 

Hff/^(Villa  Sc  Portus  dej.CommiflTio  dire£la 
iWajori ,  Juiatis  &  Communitati  hujus  Vil- 
\x.  T.IX.  P.I.  4. 

Heetveld  {IValterus  de).  T.V.  P.IV.  13 i. 

[Theodoricus  de).  T.  V.  P.  IV.   Z63. 

Hegges  (iVillielmus).  T.VI.  P.IV.  48. 
He^ham  (Rogerus  de).  T.I.  P.IV.  30,37. 
. (Rocerus  de).  T.I.  P.IV.   108,111. 

(Willielmas  dc).  T.III.  P.III.  194. 

Heginbotham  (Thomas^.iAnax  Patentes  ci  di- 

rc6ix  de   Prseientatione    ad    Vicariam    de 
Goxhil.Dioecefis  Lincolniae.  T.IX.P.II. 

Hegrn  (Almus).  T.III.  P.II.  38. 
Hehern  (Georgius).  T.  VII.  P.II.   11. 
Heigham  (Richardus)  ,  Eques.     CommiiTio  ei 

dircfta.   T.VIII.   P.  IV.  115. 
HeiUs  (Thiiifpus).  T.VII.  P.II.  199. 
Heind  (Johannes).  T.III.P.I.  j-^. 
Hek  (Lcmrentius  de) .  T.II.    P.  II.  177. 
Hekken   (Arnaldus  de).  T.IV.P.  L   117. 
Helay  (Joh,in,.e,).  T.IV.  P.I.  113. 
Helborne    ([ViUietmus) .    Officium  ci  conccs- 

fum.  T.VllI.  P.IV.  113. 
Helbouft  (Michael).  T.V.  P.IV.  99. 
Heldus  (Conradus).  T.  VI.   P.  IH.   134. 
Hile  (Elizeus),  unus  ex  Juftitiariis  Regis  ad 

confervandam  Pacem  in  Comitatu   Devo- 

nix.  T.VIII.  P.  II.  6. 
•— {Samffonus),  JulHtiarius  Regis  ad  Pa- 

cem  conlervandam  in  Comitatu  Devonise. 

T.VIII.  P.II.  <5. 
— —  (IVarmcus)  ,  Miles ,  unus  ex  Juftitia- 

riis  Regis  ad  Pacem   confervandam  in  Co- 

tnitatu  Devonix.  T.VIII.  P.II.  6. 
Helena.  SanBn.  infra  Billioppesgate  fitus    Do- 

mis.  T.VI.  P.III.  187. 
Helene  in  Stnngate  (Sitncia).'V\c3.xi3.  fic  didta. 

T.VIII.  P.lll.  283. 
Heleville  (Gobertus).  T.  I.  P.IV.  11. 
Heley  (Jncobus  Dominus  de).T.lV.  V.l.fi, 

80. 
Helgoti  (Hugo).  T.IV.  P.IV.  jj-. 
Hdice  (Johannes).  T.Vl.  P.II.  ipj-. 
Helit  (TModoricus).  T.VI.  P.II.   141. 
Helin.  T.l.  P.I.  88. 

(Omalan).  T.  II.  P.I.  64. 

Hellevilte  (Petrus  de).  T.IV.  P.III.  lot. 
Hellemetle  (Robertus  de).  T.  II.  P.III.  187. 

(Johannes  de).  T.IV.P.I.  88. 

Heltidon  (Vicaria  dc) ,    in   Dioecefi   Petribur- 

gcnfi.  T.IX.  P. II. 141. 
Helly  (Dominus  de).  T.  VI.  P.III.   146. 
Hetme  (Thomas).T .V\.  P.IV.  8. 

(Chriftoferus)  .hcgam.  Doaor.T.VIII. 

P.  II.  17. 

Helmedon  (Reftoria  de),    Gioecefis  Petribur- 

gcnfis.  T.VllI.  P.IV.  64. 
Helmety   (Redoria  de) ,  in  Dicecefi   Norwi- 

cenfi.  T.VIII.  P.III.  280.  T.IX.P.I.82. 
Helmefty  (Robertus  de).  T.III.  P.  I.  11. 
Hetmesrveil (Manetmm  de)  ,  in  ComitatuEbo- 

rum.  T.VIII.  P.  11.   fi. 
Hetmingham.  Rettoria.  T.VI.  P.IV.  161. 
Hetmftadt  (Fleicardus  de).    T.  VII.  P. II.  184 , 

ufquc   188  ,  199. 
Helperbye  (Thomas).  T.VI.  P. III.  141. 
Hetferton.  Vide  Hid^rington. 
Helfingus.  T.  IV.  P.  IV.7J-. 
Hetfrihgham  (Reftoria  dc)  ,  in  Comitatu  Lin- 

colnix.  T.VIII.  P.II.  5-7. 
Hetprington  ,  Cive  Helperton  (Ecclefia  Parochia- 

lis  de),   Dioecefis   Sarum.    T.VIII.  P.II. 
167. 
Hetreber.  Villa  2c   Molendinum.     T.I.    P.  I. 


124. 

Helveryngham ,  in  Marchiis  Calefii,  Ecclefia. 
T.V.  P.III.1S4.  • 

Helveti.  De  tradtando  cum  Communitate 
Commiffio  Regis  Anglix.  T.  VI.  P.I. 
117.  Explanatio  cujufdam  Articuli  ex  par» 
te  Ca:fare3e  Majeftatis.  126.  Ex  parte  Ca- 
roii  Regis  Catholici.  126,  135.  De  Con- 
fcederatione  cum  Rege  Anglii:.  126.  A 
Populo  Helvetico  Litera  ad  Regem  An- 
Tom.  X.  f.  IV. 


gliae  de  Gratiis.  131. 
Helyan  (Watterus).  T. III.  P. III.   \Tf> 
Hetye  (Thiericus).  T.II.  P.I.  68. 
Helyn  (iVittietmus ).  T.VI.  P.IV.  9. 

(Edenanet  ap  Davit  ap).  T.IV.  P.I.9. 

HemarU  (Johannes  Sx.  Ludovicus).T.W .P.IV. 

92. 
Hemhrig  (Richardus).!! .l\\.  P.III.  ifo,  104. 
Hemegne  (Edmundus  de).  T.II.P.II.   114. 
Hemenhate  (Radulphus  de).  T.III.  P.  II.  39. 
Hemesby  (Tnomas  de).   T.IV.  P.II.  132. 

{Thomas  de).  T.VI.  P.ll.  196. 

Hemeskyrke  (Arnatdus  de).  T.I.  P.II.  234. 
Hemefted  (IViltietmus  dt).  T.II.  P.ll.  136. 
Hemgrave  (Thomas  de).  T.I.P.I.   124. 

(Edmundus  de),  T.I.  P.III.   129. 

(Edmundus  de).  T.II.P.II.  51. 

' (Edmundus  de).  T.II.  P.II.  iif,i69. 

Hemhale  (Thomas  de).  T.II.  P.  111.  15-9,160. 
Hemingford-Abhot  (Reftoria  de)  ,  in  Comita- 

tu  Huntingtonix,  Dioecefis    Lincolnienfis. 

T.VIII.  P.III.  223. 
Hemings  (Johannes).  Conceflio  ei  diredta.  T. 

VIII.   P.I.  87. 
Hemingfton ,  five  Hempfton  (Reftoria  de) ,  in 

Diceccfi  Norwicenfi.T.IX.  P.  I.  82. 
Hemmyngburgh  (Robertus  de).  T.  II.  P.  II.  yi. 
Hemniquiford  (Johannes  de).  T.  I.  P.  II.  6/. 
Hemonet  (Johannes).  T.IV.  P.  II.  ijo. 
Hemplied.    Re6toria.    T.VI.    P.IV.    8,   46, 

102. 
Hempfteed  (Capella  de) ,  in  Dioeccfi   London. 

T.VllI.  P.IV.  120. 
Hempfton  (Reftoria  de).  T.VIII.  P.III.22S. 
Hemsworth  (Ecclefia  Parochialis  de) ,   in  Co- 

mitatu  Sc  Dioecefi  Eborum.     T.  IX.  P.II. 

89. 
Hemyngford  (Jodocus  de).  T.I.  P.II.  6f. 

(Edwardus  de).  T.  VI.  P.  II.  209. 

Hemyngvay  (Johannes).  T.VI.  P.  III.  213. 
Henage  (Thomas).  T.VI.    P.III.  iii. 
Henaute  (Guittietmus  Comes  </e).T.II.  P.  IV. 

4- 

(Comitifli  de).  T.II.  P.IV.  4. 

Henbrye  {Johannes).T.V\.   P.II.  20j-. 
Hencho  (Henricus).  T.VI.  P.IV.  46. 
Henchytd  (Richardus).  T.  III.   P.I.   149, 
Hende  (Johannes).  T.  III.  P.  IV. 77  ,  82  ,  129. 
Hendeherge  (Phitippus).  T.  II.  P.III.  126. 
Hendem  (Petrus).  T.V.  P.  IV.  99. 
Henderfliam  (Colonellus) ,    Capitaneus  8c  Gu- 

bernator   Caftelli  de  Dunbarton  in    Regno 

Scotise.  T.IX.P.III.  41.   Inftruaiones  ei 

dire£t3e.  ibid. 
Henderfon  (Alexander).    Commiflio  ei  direfta 

ad  traitandum  cum  Commiflionariis  Sco- 

ticis.  T.IX.  P.III.  35". 
Hindineul ,  dictus  Rimiere  (Johannes  de).     T. 

IV.  P.I.  j-i. 
Hendon  (Ingelramus  de).  T.III.   P.II.  191. 

(Stephanus  de).  T.IV.  P.II.  lof. 

"  (Edwardus)  ,   Serviens  ad   Legem.     T. 

VIII.  P.II.  10.  Litterae  Commifiionales 
ei  dircfta:  pro  puniendis  Deiinquentibus  in 
Comitatu  lCantix.  ibid. 
■  (Edwardus) ,  Serviens  ad  Legem,  obti- 
net  Officium  unius  Baronum  de  Scaccario. 
T.IX.  P.II.  20J-. 

Hendrevilta.  (Guittietmus  de).T.\V.  P.IV.64. 

Henege  (Johannes).  T.IV.  P.  II.  130. 

(Johannes).  T.  IV.  P.IV.  95-. 

(Thomas).  T.VI.  P.II.  13$- ,ij-4,  174. 

(Georgius).  T.VI.  P.  II.   19,-,  200. 

Heneretta  (Maria),  Soror  Regis  Frauciae.  T. 

VII.  P.IV.   139,    189. 

Hengham  (Radulphus  de).  T.  I.  P.II.   176. 

Hengftrigg.  Praebenda  fic  difta  in  Eccleiia  Ca- 
thedrali  Wellenfi.  T.  VIII.  P.  III.  282. 

Heninges  (fohannes).  T.VII.  P.II.  71. 

Hente  (simon  de).  T.I.  P.IV.  30. 

Hentey  (Robertus) ,  Armiger  ,  obtinet  Officium 
Capitalium  Clericorum  ad  Placiti  coram 
Rege  in  Curia  tenenda.  T.  VIII.IMII.82. 

Henloae  (Johannes).T .W .  P.IV.  192. 

Henn  (Hugo).  Annualis  Penfio  ei  concefla.  T. 

VIII.  P.II.  23. 

Hennage  (Thomas).  T.VI.  P.III.  106,107. 
Hennegun  (Oudart ,  Oudmont  8c  Johannes).V. 

IV.  P.III.   i7f. 
Hennequin.  T.IV.P.II.   iii. 
Hennot  (Thomas).  T.  V.  P.  III.  184. 
Hennydy  (Dominus  Johannes).    T.V.  P.  III. 

190. 
Henre  {Thomas  de).  T.II.  P  II.  129. 
Henrefon  (Jacobus).  T.VI.  P.I.  22. 

(Johannes).  T.VI.  P.I.   38. 

Henri  {C-.pinus  de  ta).  T.  IV.  P.IV.  64. 
Henrici  (Hugo) ,  FiUus.  T.I.P.II.  136,199, 

203.   P.lll.  17,86,  130.  P.IV.  j-. 
— —  (Johmnes).  T,I.  P.IV.  ij. 


T.I.P.  11.60, 
110,  111 ,  113, 


Henrici  (Arthurus).  T.I.  P.  IV.  145-. 

(Aucherus).  T.II.   P.I.  ^9.  P.II.  i8, 

17'  47- 

• (Auchertis).    T.  II.   P.  n.    121,  i2j,' 

161. 

(Matthius).  T.ll.  P.  III.  I2J-. 

• (IVittielmus).  T.II.P.  III.  190. 

(Jacobus).  T.III.  P.II.  C)C. 

{fohannes).  T.  IV.  P.IV.  114,  if^; 

. (Patricius)    T.IV.P.IV.  171. 

Henricus.  T.VU.  P.  I.   17. 

Kilius  Regis.  T.I.  P.I. 

'  Filius  Regis  Alemaniac. 

8e,  81  ,  82  ,  87  ,  9J-,  103, 
117.   'ij-- 

'  Filius  Frederici  Imperatoris.  T.I.P.I. 

130  ,   139,  182. 

Frater  Comitis  Flandriae.  T.I.  P.I.jo. 

Filius.  T.I.  P.  I.  f6. 

•  Comes  Waldemontis  6c  Aniani.  T.I. 

P.II.   118. 
■'  Fiater  Regina:.  T.  I.  P.I.  114. 

Clericus.  T.I.   P.  I.  100. 

-  Canonicus.  T.I.  P.I.  117. 

-  >  Nuncius  Regis  ad  Papam.  T.I.  P.IJ. 

173.  174- 
Rex  Angliae  Secundus.    T.IV.  P.III. 

'47.  189,  I9J-. 
■  {Richardus ,  Gdfridus  8c  Johannes  Fi- 

lii).  T.IV.    P.  III.   1S9. 

Princeps  Auriaci  ,    Comes  Naflbvias,' 

Conianguineus  Caroli  Primi  Regis  Angliac. 
T.VIII.  P.II.  173. 

Henrietta-Maria,  Anglix  Regina,  Caroli  Pri- 
mi  Uxor.  T.VIU.  P.II.  j-o.  Comrailfio 
diredtaThomse  Domino  Coventriae  &  aliis, 
ad  Sacramenta  miniftranda  Officiaiiis  hu- 
jus  Reginx.  T.VIII.P.  IV.  7/.  Confir- 
matio  Cuncrriae  pro  ea.  76. 

Henriquiz,  (Martinus).  T.III.P.  I.  69. 

(Mariinus).  T.III.  P.ll.   117,118. 

Henry  (Wiltielmtis).  T.II.  P.IV.  21.  T.III. 


P.I.  109. 

^— (Johannes).T.\\\.?.\V.  134.  T.IV. 
P.  I.  s6. 

(Witlietmus).  T.III.  P.III.  194' 

Le  Scot   (Johannes  k  Fiz,).    T.II.  P.I. 

Henfe  (Petrus).  T.  IV.  P.III.    100. 

Henfetm.  T.IV.  P  II.  i;6. 

Henshawe  (fofephus) ,  Clericus.  Litterae  Pa- 
tentes  ci  dircttx  de  Prxfentatione  ad  Prx- 
bendam  de  Buftophurft,  in  Ecclefia  Cathe- 
drali  Ciceftrenfi.  T.VIII.  P.III.  32. 

— (yo/f/»/.'»")  ,Clericus,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Littera:  Patentcs  ei  diredtx  de  Prae- 
fentatione  ad  Re£toriam  de  Haifhott.cum 
Capella  de  Stedham  ei  annexa.  T.VIII. 
P.IV.   iiS.T.IX.  P.I.  82. 

(Thomas).  T.IX.  P.II.  217. 

Henton.  Pro  Priore,  de  Licentia  appropriandi 
Prioratum  de  Longlete.  T.  VI.  P.  II.  118. 

Henton  Martine.  ReCtoria.  T.VI.  P.IV.  8. 

Hentonenfis   Epifcopus.  T.I.  P.  I.  87. 

Henxworih  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  in  Co« 
mitatu  Herefordia:,  Dioecefis  Lincolnije. 
T.IX.  P.II.  88. 

Henyngham  (Johannes  de).  T.IV.  P.I.83. 

(Johannes  dc).  T.  VI.  P.  I.  .82,  204. 

Henyngtoh  (Johannes  de).  T.III.   P. III.  18. 
Henz.ken  (Bartholdus).  T.VIl.  P.I.    24. 
hepborne  (Johannes )  ^CWlcus  ,\\\  Artibus  Ma- 

gifter.  Littera:  Patentes  ei  direftx  de  Vix- 
lentatione  ad  Vicariam  de  Boynton,  Dice- 
cefis  Eborum.  T.VIII.  P.II.  31. 

Hepburne  (David).  T.V.  P.  III.   ij-j-. 

' (Georgius).  T.V.  P.IV.   192. 

(Jacobus).  T.V.  P.  IV.  iy8. 

(Johannei)  ,Cky\c\is,\n  Artibus  Ma- 

gifter.  Littcrx  Patentes  ei  dircfta;  de  Pra;- 
lentatione  ad  Vicariam   de  Usburne.    T 
VIII.   P.II.  247. 

Heppa,  alias  Shapp.  Weftmorland  Abbatis 
Monalterii  Scriptum.  T.VI.  P.III.  44. 

Heppe  (Abbas  de).  T.IV.  P.  III.  ijf. 

Herattlica.  Pro  Rege  Faucon.  T  III.  ?.ll. 
79.  Pio  Norroy  Rege  Armorum.T.III. 
P.  IV.  10,  38.  Super  Sententia  in  Caufa 
Armoium.  j-y  ,  63.  Conceflio  de  Armis 
portandis.  90.  Super  Crefta  portanda.  93, 
Mowbray  Ilcraldum.  T.III.  P.IV.  119. 
Super  Proccflu  167.  Pro  Lancaftre  Nor- 
rey.  167.  Pro  Nazers  Heraldum.  T.IV. 
P.I.  19.  Pro  Lancaftrc  Rege,  37.  Pro 
Dorfet  le  Hcrauld.  P.  II.  30.  Portan- 
di  nigram  virgam  Officium.  P.  III.  6f. 
Pro  Agincourt  Rege  Armorum.  ^6.  Pro 
V/illiclnio  Brugges  Garter  Rege.  P. 
IV.  86.  Pro  Vexillifero  Sancti  Georgii. 
io6^ 
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HtrMl(».T>e  Militari  Ordine  cumRege  una 
fulcipiendo.  T.IV.  P.IV.  iii-     P'°  ^u- 
ce   F'bovum  faao  Milite.  iiiJ.   Pio  Regi- 
bus  Armovum  &  Heraldis.  137-  De  inltal- 
ktione   Ducis  de  Conynbrii    F.In   Regis 
Portuealix.  140.  Pro  Gartiere  Rege  Armo- 
Tum    14?      De  Conftabubrio  Anglix  con- 
ftituto      ij-f.      Pro    Lobre   Purluivando. 
Ifo    Pro  convivio  SanaiGeorgii  pro  Re- 
ge  Armorum  &  Heraldis.  178.    De  Heral- 
dis  ad  nova  reportanda.    178-     Pfo  Lanca- 
ftre   Re^e  &   Libard   Heraldo.    178.     Ot- 
ficium  Conftabularii.   T.V.  P.L   f6.     De 
Colaiibus   Liberaturx  Ordinis  Garterii.  y. 
Pro  Clarcncieux  Rege.    17.     Dc  libcratura 
Garterii  Regi   Portugalix  per  Garter  Re- 
gem.19.Pro  Comite  Mortayne  per  Wyn- 
defore  Heraldum.  19.  Pio  Mivcliione  Man- 
tuae.  Jf.     De  Nobilitatione    &  Aimorum 
infigniisconfercndis.jS  Pro  Lancaftrc  Re- 
ge.  60    Pro  Garticr  Rege.  66,    100.    Pro 
Jacobo  Gaftal  Purfuivando.T.  V.  P.  L  iz8. 
Quod    Dux    E.xoniaf    &   Hxvedes   habeant 
Sedem   in    Pavliamento    proximam    Duci 
Eborum,  119.  Pro  Gartcr  Regc.   130.  De 
Nobilitate.   iji,   14'.  M^-     De   Subcon- 
ftabulario  conftituto.  139-     ?'«  Alvaro  de 
Almadaa  in  Socium  de  Gartera  eleao.  1+6. 
De  Gartero  Rege  Armovum  creato.  P.IL 
23.     Guiennc   Hcraldus    ii.    Garter  Rcx- 
41.  Pro  Regibus  Armorum  iuper  largita- 
tibus  luis.  101.    Pro  Rcge  Armorum  Re- 
gis   Aragonix.  68.  Lyon  Hcraldus  &  Ar- 
movum  Rex.69.  De  Ovdin:  Militari  fufci- 
picndo.  71,79.     De  Licentia  pro  Claven- 
cieux.    107.     Pro    Johanne  Smcrt  Garter 
Rege  Armorum.  109    De  Senefcallo  con- 
ftituto  Comite  Wavwic.  iio.  De  Confta- 
bulavio  conftituto  Comite  de  Ryvevs.  i4j-. 
Recognitio  Ducis  Buvgundix  de  receptio- 
ne  Gavterii.   173.     Dc  Conftabulaiio  con- 
ftituto  Johannc  Comite  Wygornix.  174. 
Supcr  Clameo  Johannis  Domini    Scropc  , 
&     Thomx   Domini    Stanley    de   geren- 
do    Arma    Comitis    Infulx    de    Man.    P. 
IIL  60.     Dc  Officio    Cancellavii  Garterii 
creao   8c  conccnb    Epifcopo    Sarum  fibi 
&  Succeft^oribus  fuis  Sarum  Epifcopis.  ^f. 
Pro  Claventio  Rege  Armorum  ,  uno  pau- 
pevuiT»   Militum  de  Wyndefore.  119.  Gar- 
tier  King  of  Arms.  114-     Northumbcrland 
Herault.  114.  Gartier  Kyng  of  Armys.   114. 
De  Militavi  Ordine   fufcipiendo.  119.     De 
Officio  Virgx   Bajuli    conccftb    Willielmo 
Evington  &   Willielmo  Hardgyll.  130.  De 
Ordine   Militavi    ad    Coionationem    Regis 
Edwardi  Quinti.  131.     Marefcalli   Anglix 
Officium  conceftum  Jchanni  Duci    Nor- 
folcix.  131    Scncfcalli  Officium  ad  Coro- 
nationcm  concclfum  eidcm.  133.  De  Ho- 
nore  militari  conceftb  Gaudfvido  dc  Satio- 
la  Ambaffiaton  Hifpanix.  i}6.     De  Vice- 
conftabulaiio     Anglix    Radulfo    Afsheton 
Milite.  138,  163.     Conftabularius  Anglix 
Thomas  Stanlcy  ,  Milcs.  140.  Pro  Nicho- 
lao  dc  Popplair  ,     de  Militia   acquirenda. 
140.   De  Iiicorporatione  Heraldorum.  141. 
Thomas  Mongomery  ,  Milcs  p;o  Covpore 
Regis,  de  Ordine  Garterii.   149.   Officium 
Scnefcalli  ad  Covonationem  Rcgis  conces- 
fum   Epifcopo    Exonienfi    Comiti     Pcm- 
broch   &  aliis.  166.  Dc  Officio  Conftabu- 
lario  conccftbThomxComiti  Derbix.173. 
De    Officio    Senefcalli    ad   Coronationem 
EIi'Aabethx    Rcginx   concclTo   Duci   Bed- 
ford  &  aliis.  186.  Supcr  inftallatione  Re- 
gis  Portugalix  in  Ordincm  Gartevii.  P.IV. 
31.     Pro  Alphonfo  Ducc  Calabrix  Primo- 
genito  Regis  Neapolis  in  Ordinem  Garte- 
rii  admiflb.  f9.   Yorke  Heraldurn.f^.  Li- 
tera  prxfati  Alphonfi  fuper  receptione  Gar- 
terii.  63.   Rogerus   Mathado ,  alias  diaus 
Richemont  Rex  Armorum  deClarenccaux, 
78.     Le  Or,in  de  ln  Toifon  d'or  de  l'Arche- 
diik  d'Aufiriche.  ifi.     Dc   Ordine  Militari 
recipicndo.    15-9       De   Regc  Romanorum 
in    Ordinem    Gartevx    admittcndo.     i8f. 
Difpenfatio   pro    codem    Rege  fuper   ob- 
fcrvantia     quorundam    Statutorum    Ordi- 
nis    pvxdiai.     186.      Heraldus    Snaudone 
Scotix.  193.  De  Scnefcallo  Anglix  confti- 
tuto  Thoma  Comitc  Surrix  ad  triandum 
Edwardum  Sutton  de  Dudley  ,    Miliicm. 
206.     Pvo  Rege  Armorum  Garrer ,  Tho- 
ma  Wrythc,  alias  diclo  Walyngford.  ii6. 
Super  Fefto  Sanai   Georgii    de  expenfis. 
137.     De   Hcraldo    Armovum    Principali, 
ThomaWriothflcy.alias  Writhe,  nuper  di- 
fto  Wallingford  conftituto.  T.  VL  P.I.7. 
Rogeius  Mayado  ,  alias  CIarencewe.7  ,8u 


Heraldica.  Comm\ffio  Regis  Anglix  ad  com- 
parcndum  in  Fefto  Aurci  Vellens.    T.VI. 
P.  I.    118.     De    Ordine   Sanai    Michaelis 
per    Regcm    Anglix  recepto.     P.  II.  91 , 
92.  De  Ordine  Garterx  per  Regem  Fran- 
cix  recepto.  95.    De  Officio  Virgx  Bajuh 
ad  Feftum  Sanai  Georgii  infra    Caftium 
de    Wyndefore.     P.  IIL    101.       De   Re- 
ge  Avmorum  Novrey    Gilbeito    Dethick , 
alias  Richmond  conitituto.  15-9.    Pio  Re- 
gibus  Arniorum  ,  Heraldis  &  Puvfivandis, 
de  Exemptione.  171.   Pro  Nicholao  Tub- 
man,alias  Hampnes  in  Puvfivandum  Rou- 
gcciofs  ercao.  178.   Pro  WilHelroo    Har- 
rcy.aUis  Somerlct  in  Norrey  ereao.  179. 
Pio  Laurentio  Dawlton  ,  alias  Richemond 
in  Norrey  Regem  cieato.  P.IV.  60.   Pro 
Wiilielmo  Haivey,   alias  Norvey  in  Cla- 
renciculx  Regcm  crcato.  60.   Pro  Johanne 
Cocke,    Poitcullis   Purfivando.     Pro  Wil- 
Iielmo  Collbarne  Roudge  Dragon.  13.  Pro 
Edmundo  Aikynfon  ,  alias  BlewmantcU.in 
Somerfct    Hevaldum   ereao.    P.III.   iSi. 
Pio  Gilberto  Dcthilk  Norrey,in  principa- 
lem   Regem   Armorum  ereao.    189.     Pro 
FuikcApowell  Lancaftre  Heraldo.  ipi.  Lit- 


tcrx  dc  Conftat  pro  codem.  iiy.Pro  Bar- 
tholomxo  Butler,  ahas  Yovke  in  Ulnefter, 
Regem  Armorum  ereao  in  Hybeinia.ii^. 
Pio  Philippo  Butler,  in  Athloon  Puvfivan- 
do  in  Hybernia  ercao.  113.     De  Officio 
Cancellaiii  Ordinis  Garterii^conceflb  Wil- 
iielmo    Cecyll  ,    Militi.    219.     Commilfio 
per    Dominam    Mariam   Rcginam  ad    fa- 
ciendum   Milites.  P.IV.  10.    Pro  Hugone 
Cowthgravc    Rougecrofs  Purlivando.    11. 
Pro  NicholaoTubman  Rougecrofs  in  Lan- 
caftre    Heraldum  creato.  11.     Pro  Mavtino 
Marruif  ,alias  Rouge  Dvagonin  Yovk  He- 
raldum  CTezia. ibid.  Pro  Johanne  Hollyng- 
worth    Rufticbank  Purfivando.    13.     Pro 
Johanne   Norres  &  Willielmo  Noires  Of- 
ficium  Virgx  Bajuli  ad  Fcftum  Sanai  Ge- 
orgii.  24.  Ue  Officio  Clarencieux  proTho- 
ma  Hawleye.  36.     De  Officio  Regiftrarii 
Ordinis  Gavtcrii  pro  Owen  Oglcthorp.  37. 
Pro  Regibus  Armorum,  Heraldis  8c  Purfi- 
vandis    Literx    Incorporationis.    38.     Pro 
Rychemond  Hcraido  Pardonatio.  43.  Pro 
Nicholao   N.rbon  ,    alias   Blewmantel    in 
Richmond  Heraldum  ereao.  83.  Pro  Jo- 
hanne  HoUingworthe  ,    aliis   Rouffiebank 
in  Blewmantel  Purlivandum  ereao.Sf-  Pro 
Ricavdo   Turpyn   in   Officium    Purftvandi 
ercao.  94.     De   Officio  Regiftrarii  Ordi- 
nis   Garterii  pro    Gcorgio    Carewe.     11 1. 
Commiffio  pro  Laurentio  Dalton  Norrey  , 
ad  fupervidendum  Arma.  113.  Pro  Rober- 
to  Cooke ,    alias   Rofs  in   Chefter  Heral- 
dum  ereao.   iij-.  Pvo   Willielmo  Flower, 
alias  Cheftcr  in  Norrey  ereao.   116.    Pro 
Willielmo  Colberne  ,  alias  Rouge-Dragon, 
in  Yorke  Heraldum  ercao.  126.    Pro  Ri- 
caido  Turpy,  alias  Blewmantel  inWynde- 
fore    Heraldum  ereao.   ii6.     Pro  Nicho- 
lao  Dethicke  in    Blewmantel  PurUvandum 
creao.   116.      Pio  Hugone   Cowthgrave, 
alias  Rougecrofs  ,   in  Richemond    Heral- 
dum  creato.    131.     Pro    Roberto   Cooke , 
alias  Chefter  in  Clarencieux  crcato.     134. 
Pro  Johanne    Hart  .    alias    Newharen   in 
Chefter   Heraldum  creato.  134.  Pro  Radul- 
pho  Langman  ,    alias  Portcullis  in   York 
Heraldum  crcato.  I3f.    Pro  Roberto  Glo- 
ver  in  PortcuUis  Purfivandum  creato.  135-, 
Pro   Clarencieulx   Commiflio.    l^f.    Pro 
Willielmo  Dcthicke,  aUas  Rouge- Crofs  in 
Yorkc  Hcraldum  ereao.  137.     Pvo  Tho- 
nia   Dawfe    in    Rougecvols    Purlivandum 
ereao.   138.     Pro  Roberto  Glover  ,  aUas 
PortcuUis    in  Somerfet    Heraldum  ercao. 
141.  Pro  Ricardo  Lee  in  Povtcullis  Puvfi- 
vandum  ereao.  143.     Pro  Johanne  Smy- 
the     Officium  CanccUarii  Ordinis   Garte- 
rii.  148.  Rex   Danix  conftituit  Dominum 
Willoughby    ,     Procuratorem   fuum.  181. 
Officium  Virgx    Bajuli  ad  Feftum   Sanai 
Georgii,  pvo  Antonio  Wingfilde.  T.VII. 
P.I.  5-4.  Pro  Simone  Bowyer ,  idcm  Of- 
ficium.  122.  Pro  Ricardo  Lce,alias  Rich- 
mond  in    Clarenciculx    ercao.    145-.      Pro 
WillielmoCamdcn, alias  Richmondin  Cla- 
rencieulx  creao.219.  Pro  Samucl  Thomp- 
fon,   in  Portcullis  Purfivandum  ereao.    P. 
II.  33.  Pro  Willielmo  Scgar  ,  alias  Somer- 
fet,  m  Noricy    clcao.  39.     Pro   Francif- 
co   Thyon  ,    in  Lancaftre   Heraldum  ere- 
ao.  4.9.  Pro  Ricardo  St.George  in  Wyn- 
dcfove  Hcraldum  ereao.  f(/.    Pro  Williel- 
mo  Camden,  Commiflio  ad  vifitandum.87. 


Heraldica.     De    Ccmite    Marefcallo    cotifti- 
tuerdo,  &  Officio  Hcraldoium  refoiman- 
do  T.Vll.  P.ll.  ij8.  Vide  Co>.fiabuUrius 
&  Marefcallus.     De  Ovdine  Equefiri  con- 
ceflo.  164,  167,  176,188,  206,207,108. 
De  Officio  Comitis  Marefcalli.  208.     De 
Commiffione   conccinente   Officium.    P. 
III.    f.    Pio  Willic'mo  Segar ,    alias  Gar- 
ter  ,   Milite.    6.     Pio     Willielmo    Camb- 
den,  Clarencieux.  6.  Pio  Ricardo  S.  Ge- 
orge,alias  Rithmond,  Milite.  6.  Pio  Sa- 
muel  Thompfon  .alias  Windiove.  i^i<^.  Pro 
Roberto  Treswell,alias  Someiiet.  7.  Pio 
Thcma  Kr.ight,  alias  Chefler.  7,  47.Pro 
San  p;one  Leonard  ,  alias  Blewmantle.   9. 
Officium  Viigx  B..]uli   conceflum    Ricar- 
do  Cogt.isby,  &.  Gcotgio  Pollard.  ii.Pro 
Edwavdo  Biook,alias  Yorkc  Heraldo.  14. 
Pro  Williclmo  Pcnfvon  in  Lancaftre  Heral- 
dum  eicao.  18.  Pio  codem  Penfio  ad  vi- 
tam.  18.  De  Commiftionaiiis  ad  excquen- 
dum  Officium  Convitis  Marcfcalli    Anglise 
conftitutis.46.P10  Philippo  Holland  ,alias 
PortcuUis.  fo.   Pio  Johanne  Gwilliams  in 
Rougecioflc  Purfivandum  creato.  fo  ,  fi. 
Pro  Williclmo  Smith,alias  Rouge-Dvagon. 
5-2.  Pro  Henrico  Chiilins ,  in  Chefter  He- 
raldum  crcao.  74.     De  pixccdentia   con- 
ccfla  in  Pailiamento.  94.  Dc  Equeftri  Or- 
dine  conceflb.  117.     De  Equeftvi    Ordine. 
196,  197,  138,  139,  243.    P.IV.42.Pro 
Augultino  Vincent  in  Rougecrofs    Purfi- 
vando  creato.  P.III.  200.  Vide  Marefcal- 
lus.     Pvo   Domina  Anna  Chandos,   Con* 
ceflio  Prxccdentix.  ifi.    De  Equeftri  Or- 
dine  conceflb  P  IV.^B.Proclamatiopro  Re- 
girtratione    Militum.  62.     Pio  Ricavdo  S, 
Gcovge,  alias  Norrcy  , in  Clarencieulx  eve- 
ao.  if.     Pro  Johanne  Bovough,  in  Nor- 
rcy  ereao.  ibid.   Pro  Auguftino  Vincent, 
aliis  Rougecroix  ,    in  Windfor  Heraldum 
ercao.    140.     Pro   Johanne    Bradffiaw  in 
Rougecvoix  Puvfivandum  eveao.  ibid.  Pro 
Thoma  Thompfon,in  Roge  Dragon  Pur» 
fivandum  ereao.  141. 
Herand  {Thomas  del).  T.III.  P.  I.  14J. 
H^rant  [Johannes).  T.IV.  P.III.   ITJ. 
Heraychill.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  49. 
Herba  Nicotiana.    Proclamatio  de  hac  Herbl. 

T.VIII.  P.I.   13. 
Herbard(Johanr,es).  T.III.  P.III.  81. 

. (Thomas).  T.V.  P.  I.   178. 

Herbelia  (Johames).  T.IV.  P.  III.   14. 
Herbelct  [Ludoviciis)    T.  V.  P.  IV.  98. 
Hrbereau  (Johanhes).  T.V.   P.IV.  94. 
Uerbtrt  (IViUielmus).  T.V.  P.I.   189.    P.  II. 
104,    144.    P.  III.  9. 

(Johannes).  T.  V.  P.II.  7. 

(IValtertfs).  T.V.  P.  IV.  44. 

(Carolus)  Dominus  Semerfet.  T.  V.  P. 

IV.  26f. 

(W.).  T.VI.  P.III.  180. 

(mlterus).  T.  VI.  P.  IV.  144. 

(Johannes).  T.VII.  P.I.143,  110.  P^ 

II.  14,  20,  23,  2f,  34,  36,  39,  46, 
48  ,  j-o ,  f  8 ,  60 ,  61,  84 ,  91 ,  III,  146, 
169,  209. 

, (Henricus).  T.VII.  P.II.  216. 

. (Dominus).  T.VII.  P.III.  20. 

[Edmundus).  T.VII.  P.IV.   11. 

{Willielmus  8c  Zdwardus).   T.  VII.P. 

III.  20,    108. 

de  Cafile-Ijland  (EJwarJus).   T.  VIII. 

P.  I.  8. 

(Vrttncifcus).  Commifflo  ei  direaa.  T. 

VIIL  P.I.  49. 
.  {Edivitrdus).   Commiflio  ei  direaa.  T. 

VIII.  P.  I.  60. 

(Percy),  Miles  &  Baro.  T.VIII.  P.II, 

1 1. 

(Carolus) ,  Armiger.  Commiffio  ei  di- 

reaain  Comitatu  Mountgomery.  T.VIII, 

P.  II.  33. 

-  (£</w<«r^«/)  ,  Miles,  proroovetur  ad  Di- 
gnitatem  Baronis  de  Cherbury,  in  Comita- 
tuSalopix.  T.  Vni.  P.IIl.  Si. 

-  (JfMieimus),  Milcs  ,  promovetur  ad 
Dignitarem  Baronis  Poir;.!  de  Poiri; ,  in  Co- 
mitatu    Mountgomery.   T.  VIII.    P.  III. 

81. 

. {Henricus) ,    Miles  ,    obtinet   Officium 

(ocorum,  RevcUorum  &.  Mafcarum.  T. 
VIII.  P.  III.  82. 

[Georgius),  Artium  Magifter.     Litters 

Patentes  ei  conccffx  de  Prxlentatione  ad 
Reaoviam  de  Fulfton  Sanai  Petri  &  Be- 
merton,  Dicecefis  Sarum.  T.VIII.  P.III. 
166. 

de  Cherbury  (EdiearJtts  Dominus) .  Com- 

millio  ei  direaa.  T.  VIII.  P.IV.  7. 

ffcr- 
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Beriert  (EjwarJus) ,  Armiger.conftituitur  At 
tornatus  Generalis  Hennettx-Marix  Regi- 
nx  Anglix.  T.  VIII.  P.IV.  rij. 

.— -  {Henriciis),  Eques.  T.  VIII.  P,  IV. 
I2J.     Commifno  ei  diretla.  ibid. 

bi •  {Cstrolits) ,  Clericus,  Aitium  Migifter. 

Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Redtoriom  de  Eftradquiiles,  five  If- 
trodgynlcys,  Dicecefis  Menevenfis.  T.IX- 
P.I.  8i. 

■  (EJrvnrtlus) ,  Armiger,  Procurator  Re- 

gina:.  T.  IX.  P.  II.  ifj.  CommilTio  ei 
direfta  concerncns  Turrim  London.  ii>iJ. 

——  (Bdwardus)  ,  Armiger,  obtinet  Offi- 
cium   Attornati  Generalis.   T.  IX.  P.  III. 

?9- 

Herberti  Filius  (Petrus).  T.  I.  P.I.  fo,  f^, 
fS<  S6,  5-8,  89. 

. (MmhiKs).  T.I.  P.I.  J-o,  5-8. 

(Reginnldus).  T.II.  P.  IV.   il. 

Utrbertus,  Fiiius  Cafteliani  de  Monteny.  T.  L 
P.  I.  46. 

Herbin  (Johannes).  T.VIII.  P.II.    14. 

Herbipolerifis  Epifcopus.  T.I.  P.  I.  49. 

i, Comes  {Johmms).  T.IV.  P.  II.  9J. 

finboiiville  {fohamies  de).  T.IV.  P.III.  87. 

Herbotel.  Caftrum  diruendum.  T.  II.  P.  II. 
14. 

Herbrandflone  (Redtoria  de),  in  Dioecefi  Me- 
nevenfi.  T.IX.  P.I.  79.    P.II.  89. 

Herbrot  (Jacobus).  T.VI.  P.III.   134, 

Herburgh'(Heiiricui).  T.  IV.  P.IV.   i/o. 

Hcrbury  (Johmnes  de).  T.I.  P.IV.  144. 

. (Henriciis).  T.UI.  P.III.   187. 

Herby  (Johannes).  T.IV.  P.I.  88. 

Herconins  (Theodorus).  T.VII.  P.I.   17. 

Hercji  (Htigo  de).  T.I.    P.III.    190. 

(Thoims  de).  T.III.  P.III.   190. 

Hercyfeld  {Hearicus  de).  T.I.  P.IV.  pf. 

Herd  (Edmtindtis).  T.III.  P.III.   17^. 

— .  {Johmm.'s).  T.  V.  P.I.  189. 

Hardeote.  Manerium  in  Comitatu  Minyers. 
T.I.  P.IV.  99. 

Herdeburgh  {iVillielmus).  T.  III.   P.III.   I9f. 

Herebout  (Joharmes).  T.IV.  P.  III.  %f. 

H^rebrok  (Marchio).  T.I.  P.II.   11,   12. 

Herecurt  (Jobannes).  T.I.    P   IV.  144. 

Herfeld  Abbas.  T.I.  P.I.  49. 

Hereford  {iVillielmus  </?).  T.I.  P.III.  105. 

.  (Robertus  de).  T.I.    P.III.  iij,   ii8. 

^ — .  {Johnnnes  de).  T.I.  P.IV.  148. 

. {Ada,»  de).  T.I.  P.  IV.  191. 

.,—  (Thomas  de).  T.III.  P.I.  119. 

. (Richardus  de).  T.III.  P.III.   141: 

. (iViUielmus  de).  T.IV.  P.III.  190. 

. (Johmnes).  T.V.  P.I.  72.     Vide  Htr- 

ford. 

Herefordia ,  &  Res  Comitatum  ?c  Epifcopa- 
tum  concernentes.  Motam  Caftelli.  Ter- 
tium  Denarium  Redditus  V  illas  Mawerdin, 
Luggewordiam  8c  Wiltona  Manerium , 
Haias  de  Herefordia,  £c  ForeftamdeTrin- 
cla.  T.  l.  P.  I-  3.  Civitas  de  HerefordiL 
P.  III.  2 14.  Caftrum  &  Villa.  iiid.  Berk^ 
hamftede  Caftrum  &  Villa  cum  Honore. 
P.IV.  22.  Epifcopus.  T.  II.  P.  I.  117, 
119,  124,  iif.  Reus  \x[x  Majeftatis 
Adam  dc  Orleton.  P.  II.  95".  De  amo- 
vendo  quod  adhxfit  RebelHbus.  136,  137. 
Procefluscontra  eum  adnuUatus.  177.  Mif- 
fus  ad  Papam.  184.  Derogata  Regia  Di- 
gnitate.  P.III.4.  Hertfordiae  8c  Haverfor- 
disCaftrum  &  Villa.  T.II.  P.  II.  184.  De 
Coadjutore.  T.III.P.I.  193.  De  Tempo- 
ralibus  reftituendis.  P.  III.  40.  P.  IV.  48; 
Pro  Prardicatore  dc  olTibus  Ducis  Pembro- 
chios.  73.  De  Temporalium  reftitutione. 
T.IV.  P.  I.  72.  Wefton  Manerium  con- 
celTum.  84.  BerkhamftcdeCaftrum  .  Ma- 
nerium  8c  ViUa  cum  Parco  ,  una  cum  Ho- 
nore  ibidem  8c  in  Comitatu  Buks  8c  Nort- 
hamptonia;.  T.III.  P.IV.  164.  VideBuks 
8c  Northampton.  Pro  Epifcopo  Reftitutio 
Temporalium.  T.  IV.  P.  II.  198.  Pro 
Epifcopo  refpeftuatio  Fidelitatis.  P.  III.  191 . 
De  Reftitutione  Temporalium.  P.  IV.  66. 
DeTemporalibus  conceftis  Sc  reftitutis.  T. 
V.  P.II.  6,  De  Pardonatione  pro  Epifcopo 
fuper  Abdicationc  Epifcopatus.  20.  Reiii- 
tutio  Tcmporalium.  46.  Pro  Epifcopo 
Pardonatio.  P.III.  lo.  De  licentia  eligen- 
gcndi.  5}-.  De  Reftitutione  Tcmporalium. 
4)-.  Fownehop,  Ofticium  ReceptorisBal- 
liviae  8c  Cultodia  Parci  £c  Bofcorum.  T. 
V.  P.  II.  90.  Manerium  8c  Dominium 
de  Chufthunt.  193.  Ce  cuftodia  Tera- 
poraiium  commilTi  Epifcopo  Roftenfi  P. 
IV.  41.  De  licentia  eligendi.  f4.  Refti- 
tutio  Temporaliom,' j-Ci.    Pro  Ricardo  Ma« 


yen  Epifcopo  reftitutio  Temporalium.  T. 
V.  P.IV.  2if.  Pro  Carolo  Bothe  Epifco- 
po  reftitutio  Temporalium.  T.  VI.  P.  I. 
iji.  Chefthunte  Ofticium  Ballivi  Hono. 
ris.  178.  Pro  Edwardo  Fox  Epifcopo ,  poft 
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reftitutio  Temporalium.  P.  II.  219.  De 
licentia  eligendi.  P.  III.  18.  Pro  Ed- 
wardo  Bonncr  Epifcopo  reftitutio  Tempo- 
ralium.  18,  19.  Poft  Tranflationem  Ed- 
vvardi  Bonner  licentia  eligendi  8c  Regius 
Aflenfus  pro  Johannc  Skypp.  38.  Signi- 
ficavit  pro  eodem.  38.  Pro  Epifcopo  de 
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t66.  De  licentia  eligendi  Epifcopum. 
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P.  II.  9,    12,   if,  37,  46. 
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P.  III.  10. 
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{Johannes  Skyp).  T.VI.  P.  III.  37, 

I. 

(Johanncs).  T.VI.P.IV.  17, 
(Robertus).  T.  VI.  P.IV.  23,  gr,- 
(Thomas).  T.  VI.  P.  IV.  6f. 
(Johannes).  T.  VI.  P.IV.  87,  88; 
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[Robertus  Benet).  T.VII.  P.II.  61  , 

{Francifcus).  T.  VII.  P.  III.  33  ,  34. 
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103.  P.  IV.  f,  16,  37,  48.  T.  H.  P. 
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T'.  S7  <  S9>  70.  71,  if6,  164,  165-, 
ijf.  P. 11.3,14,  18,23,26,  3J-,  39,40. 

(Humfridus).  T.  I.  P.  IV.  89,  92  , 

97,  108,  112,   128,  i3j-,i4i,  144,148. 

Comitifla  {Elix.abetha) .  T.I.P.IV. 

109.     T.II.  P.I.  82. 

Comes  (Johannes).  TJI.P.II.  171; 

186. 

— {HuniphriJus).  T. II.P. III.  16 ,  i3,, 

(Johmnes),  FiliusHumphridi.  T.II. 

P.II.  121. 

Comes  {Humphridus).  T.  II.  P.  IV. 
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86 ,  91  ,   lof ,   106,   108,  113,  143,  i6f, 
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(Humfridus).  T.III.  P.IH.  7,20, 

fz,  5-8,  60.   P.IV.  4. 

(Atianora  Sf.  Maria),  Filise.  T.III, 


•  (P.).  T.  I.  P.  I.  139,  147.  148, 
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178,  179,  180,  184,  iSf,  187,  188.  P. 
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(P).  T.  I.  P.  II.  74,  76. 

(Thomas).    T.  I.  P.  II.    146,    1^4, 
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—  (R).  T.I.  P.IV.  94,   108,  i4f. 

(Thomas  de  Cantilupo).  T.  I.  P.IV. 
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Dux  {Henricui).  T.III.  P.IV.  141. 
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Comitifl"a  (Johamta).  T.  IV.  P.  II. 


66  ,  ifo. 

(Thomas).  T.V.  P.II.  6,  20. 

{Richardus  Beauchamp).  T.V.  P.ill. 


6,  20,  27. 

(Reginaldui).  T.  V.  P.  II.  i8,  44, 
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{Johannti).  T.V;  P.II.j-^.^o,  98, 


Heremit»  Henricus  Lofte.  T.VI.   P.  I    22. 

Herenden  (Anthonitis)  afltgnatur  Regis  Jufti- 
tiarius  ad  fccuritatem  Pacis  in  Comitatu 
Northamptonix.  T.VIII.P.  II.  12. 

Herenimii  Herenimius.  T.  I.  P.II.   11,   56. 

Herefante  {iVillielmus).  T.VI.  P.IV.  149. 

Herewic  (Burgus  de)  ,  in  Comitatu  EiTcxix. 
T.  IX.  P.  I.  4.  Commiflio  dircfta  Majo- 
ri  8c  Burgenfibus  hujus  Burgi.  ibiJ, 
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(Petrus  Je).  T.II.  P.I.  37. 

(Johannes).  T.III.   P.I.  fj. 

(Thomas).  T.III.  P.  I.  119. 

(Tsicholaui).  T.III.  P.III.   141. 

(Robertus).  T.III.  P.III.  190. 

(Lefardus).  T.  IV.  P.I.  182.  Videfft. 

reforj. 

Hericon  {Rogerus).  T.IV.  P.IV.  19. 

Hering.  T.VI.  P.III.  102. 

Heris  {Guillielmus).  T.IV.  P.IV.  3. 

(Hero).  Pardonatio  ei  concefla.  T.  VIII. 

P.ll.  69. 

HerlanJ  (GniUielmus  Je).  T.II.  P.  I.  J4. 
Herle  (IViUielmus).  T.  II.  P.I.   129.     P.  III. 
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-  (Nicholaus).  T.  III.  P.  I.  20. 
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(Carolus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Magifter. 

Littcrse  Patentes  ei  direitx  de  Praefentatio- 
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nise.  T.VIII.  P.Il.  28. 

HerUJfon  {Willielmus).  T.  II.  p.  I.  jy  ,80. 
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Herlefion  {Rogerus  de).  T.III.  P.I.  ST. 
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■Herlyng  {Robertus).  T.IV.  P.IV.   138. 
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Hermmni  {Ernnifus)  Filius.  T.I.  P.I.  46. 
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-  {Cuthhertus) ,  Armiger.  ConcelTio  ei  fa- 
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hurabria:.  T.VIII.   P.II.  32. 

Herne.  Vicaria.  T.  VI.  P.III.   163. 

Hernenpi  Abbas.  T.V.    P.I.  37. 

Herneu! ,  Magifter  Ordinis  Pracdicatorum.  T. 

II.   P.II.  62. 
Hernep  (Thomai).  T.  III.  P.IV.  ij-g. 
Herncft  {Hugs).  T.III.  P.IV.  130,    131. 
Herok  (Walttrus).  T.I    P.III.  163. 
Heron  {Johannes).  T.II.    P.  IV.  22. 

(WiUielmus).  T.II.  P.  IV. 208.  T.III. 

P.I.   loj-. 

. (WilUelmui).  T.III.  P.I.  if^,    166. 

(fobamies).  T.III.  P  III.  160. 

-  (GerarJui).  T.III.  P.IV.  42,  49,^0, 
f9,  61,  62,  6),  68,  72,  76,  87,  89, 
S>i  ,  93,   loi  ,  104,   107. 

-  (Gerardm).  T.  III.  P.  IV.  143,  184, 
189,   193,   199.  T.IV.  P.I.  J-2. 

— —  (Willielmtts) ,  Dominus  ii«  Say.  T  III. 
P.IV.  178,  179,  1S3,  200.  T.IV.  P.I. 
I,  3  ,  6,  12,  13,  16,  17,  II,  31,  34  , 
44,  46,  48,  j-o,  j-f. 

-  (Johannes).  T.IV.  P.III.  39. 
' (liobertus).  T.IV.  P.  III.  47. 

(Richardus).  T.IV.  P.IV.  77. 

{Williclmus).  T.IV.  P.IV.   iii. 

' ■  (Symeguinui).  T.V.  P.I.   189. 
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fecuritatem  Pacis  in  Comitatu  Northum- 
berlandia:.  T.VIII.  P.II.  13. 
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penfationum  8c  Confirmationum  ei  dire- 
ax.  T.VIII.  P.II.  40. 

..  {Arthurus) ,  Ciericus ,  in   Artibus  Ma- 
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T.VIII.  P.IV.  113. 
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tia;.  T.VIII.  P.ll    f. 

.^ (Arthurtii),  Miles.  T.  VIII.  P.II.  8. 

Herrof  (Johanms).  T.VII.  P.I.  33. 

Herry  (Willielmui  F:th).   T.  IV.  P.  IV.   138. 
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unius  Servientium  ad  Lcgem,  durantebe- 
neplacito.  T.VIII.  P.II.  162.  Conftitui- 
tur  CapitaHs  Juftitiarius  a.d  Flacita  coram 
Rege  tenenda.  ihid. 

■ — (Thomas),  Clericus,  in  Artibus  Magifter. 
Litterae  Patentes  ei  diredtac  de  Prsefentatio- 
ne  ad  Redloriam  de  Abbots  Ann,  Dioece- 
fis  Wintonienfis.  T.VIII.   P.  IV.  iif. 

-  (Thomas).  Officium  ei  conceffura.  T. 
IX.  P.  II.  136. 

(Richardus),  Clericus ,  Artium  Magifter. 

Litterje  Patentes  ei  direfta:  de  Praefentatio- 
ne  ad  Re£toriam  de  Rawfton,  five  Tar- 
rante  Rawfton,  alias  Antiochefton  ,  in 
Dioecefi  Briftollienfi.  T.IX.  P.II.  25-4. 

Hierne  (Rohertus).  T.IV.  P.II.   loi. 

Hieron  (Johannes),  Clericus,  Artium  Magi- 
fter.  Litterx  Patentes  ci  direftse  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Sherfton  Ma- 
gna,  Dioecefis  Sarum.  T.  IX.  P.II.  209. 

Higdon  {Rohertus).  T.VI.  P.  I.  182. 

{Brianus).  T.  VI.  P.  II.  48,  fo,   187. 

(Johannes).  T.Vl.  P.n    161. 

Higford  {Willielmus)  ,  Regis  Deputatus  ad  Pa- 

cem  confervandam  in  Comitatu  Gloce- 
ftrienfi.  T.VIII.  P.II.  8. 

(Johannes).  T.VIII.  P.  II.  17. 

Higgefon  (Humfridm) ,  Armiger.   Coramiflio 

eidirefta.  T.IX.  P.lll.  63. 
Higgins  (Anthonius).  T.VII.  P.I.    22/. 

(Richardus).  T.VIII.  P.II.  16. 

-  {Willielmus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litter*  Patentes  ei  dire£tx  de  Prae- 
fent-atione  ad  Redtoriam  de  Cbefilborne. 
T.VIII.  P.III.  279. 

Higgs  (Griffinus) ,  iCIericus,  Theologiae  Bac- 
calaureus.  T.  VIII.  P.  II.  40.  Litterse 
Difpenfationum  8c  Confirmationum  ei  di- 
rettae.  ihid. 

Highcleere  (Ecclefia  Parochialis  de)  ,  Dioecefis 
Wintonise.  T.VIII.  P..I1.  168. 

Higham  {Thomas)  ,  Regis  Deputatus  ad  Pa- 
cem  confervandam  in  Comitatu  Elfexia:. 
T.VIII.  P.ll.  8. 

(Johannei),  Miles.  T.VIII.  P.II.  ij-. 

Higham  Ferrers.   Comitatus  Northamptonix, 

de  Scripto  Magiftri  Collegii.  T.VI.  P.lll. 
80. 
Higham  Ferrers  (Rurgus  &  Parochia  de).   T. 
VII.  P.  IV.   163.     Commiflio  directaMa- 
)ori  ,  Aldermannis  £(  Burgenfibus  hujus 


Burgi.  T.IX.  P.I.  4. 

Highington  (Ecclcfia  Parochialis  de) ,  Dioece- 

fis  Dunelmenfis.  T.VIII.  P.II.  37. 
Higlord  (Johannes).  T.VII.  P.I.  210. 
High-morth   {Tregoze  de)     creatur  Baro      T 

VIII.  P.II.  62. 
High-aorth.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  22. 
Hikeling  (Thotnas).  T.III.  P.III.  89. 
Hikesvell  {Aymera).  T.  I.  P.  II.  j. 
Hikham.  Redtoria.  T.VI.  P.IV.  180. 
Hilar  (St.).  T.I.  P.  I.   114. 
Hilburgh.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.  163. 
Hildebrond  (IValterus) ,  Filius.  T.  I.  P.  II.  1 14; 
Hildefte  (Johannes  de).  T.II.  P,  I.  i2f.    P.II, 

«3.  3^.  4+.  J-'- 
(Johannes).  T.  II.  P.II.  1 1,7  ,  128 ,  140, 

if9,  161.    P.  III.  17,  26,  fi,  73,  94, 

102,  104. 
Hildetton  {Thomas).  T.III.  P.III.  161. 
Hildiard  (Chriftoferus) ,  Miles,  unus  ex  Jufti- 

tiariis  Regis  ad    Pacera    confcrvandam  in 

Comitatu  Eborum  Eaftridinge.  T.  VIII.  P, 

II.  7.     Commiffio  ei  diredta.  T.VIII.  P. 

III.  262.     Vide  Hildyard. 

Hildonole  {Semannus  de).  T .11.   P.I.  34. 
Hildyard  {Chriftoferus).  T.  VII.,  P.I.  224. 

{WilUelmus).  T.VII.  P.I.  224. 

(Chriftoferus),   Miles.T.  VIIl.P.I.  iiS. 

Commiflio  fpecialis  ei  direfta.  ibid.     Vide 

Hildiard. 
Hilier  (Nicholaus  de  S.inHo).  T.IV.  P.  II. 47. 
HiU  (Thomas  del).  T.III.  P.I.iyd.  P.II.  40, 

96. 

—  (Johannes  del).  T  III.  P.IIl.  144. 

—  {Richardus).  T.IV.P.II.  78. 

{Johannesj.T.lV.  P.IV.  130. 

{Willielmus).  T.V.  P.ll.  ^4. 

—  (Oliverus).  T.VI.P.II.  137. 

{Widiehmis).  T.  VI.  P.  11.  204. 

{Roulandus).  T.VI.  P.IV.  86. 

(Willielmus).   Litterx  CommilTionales  ei 

direftse  pro  puniendis  Delinquentibus  ia 
Comitatu  Midleiexia:.  T.VIII.  P.II.   11. 

—  {Thomas)  ,  in  Ai  tibus  Magifter.  Litterae 
Patentes  ci  direfta;  de  Prxfentationc  ad 
Vicariam  de  Bradfeild  ,  Dioecefis  Norwi- 
cenfis.     T.VIII.  P.II.  30. 

(Edtoardus).  Commiflio  ei  diredta.     T. 

VIII.  P.II.  32. 

—  {Ailam).  Commiffio  ei  diretta  in  Comi- 
tatu  Huntingtonis.  T.  VIII.   P.  II.  144. 

—  {Frstncifcus) ,  Clericus,  Capellanus  Edwar- 
di  Noell,  Militis,  Domini  Noell  de  i<.id- 
hngton.  T.VIII.  P.II.  166.  Littera:  Dif- 
penlationum  8c  Confirmationum  ei  dire- 
£tx.  ihid. 

—  (Thomas)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 
fter,  Littera:  Patentes  ei  direita;  de  Prae- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Aflrbocking, 
Dioeceiis  Norwicenfis.  T.  VIII.  P.  IIL 
166. 

—  (Guillielmus).  CommilTio  ei  diredta.  T. 
VIII.  P.  IV.  98. 

(Johannes) ,  C\i:nc\ii ,   Artium    Magifter. 

Litterx  Patcntes  ei  diredtx  de  Prxfcnta- 
tione  ad  Reftoriam  8c  Eccleliam  Parochia- 
lem  de  Holdenby  ,  in  Comitatu  Northamp- 
tonix.  T.IX.  P.l.  78. 

—  {Willielmus).  CommilTio  ei  direifla,  tan- 
gens  Rivum  Thamefis.  T.IX.  P.  II.  34. 

—  {Jofephus) ,  Clericus,  Theologix  Bacca- 
laureus.  Litterx  Patentes  ei  diic£tx  de 
Prxfentatione  ad  Rcdloriam  de  Lodding- 
ton,  DioeceCs  Petriburgenfis.  T.IX.P.II. 

^^     .  . 

{iVillitlmus) ,  junior  ,    obtinct  Officiura 

unius  feptem  Auditorum  Curix  Scaccarii 
ad  vitam.  T.IX.  P.II.  i?6. 

Hillam  {Robertus  de).  T.  II.  P.III.  24. 

Hillary  {Roi;erus).T.U.  P.  IV.  192. 

Hillafton  (fohnnnes).  T.II.  P.Il.  140. 

Hillerfden  {Johxnnes) ,  Clericus ,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  diredtx  de  Prx- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Stanlcy  Regis, 
Dioeccfis  Glouceftrienfis.  T.IX.  P.II.95. 

Hilles  (Zdvoardus) ,  Clericus ,  Theologix  Bac- 
calaureus.  Litterx  Difpeniationum  &  Con- 
firmationum  ei  direttx.  T.VIIl.  P.  II. 
166. 

Hillierd  (Robertus).   T.  IV.  P.IV.  126. 

. .  (Robertus).  T  .V .  P.  III.  loj". 

Hillum  {WiUielmus  de).  T.II.  P.  I.  30. 

HiUyard  (Nichoiaus).  Pardonatio  ei  concefla. 
T.VIII.  P.Il.  14. 

Hilford  (Jehannes  </e).  T.  II.  P.  III.  167. 

Hilton  {Robertus).  T.I.  P.  II.  199.  P.III.  203, 

. {Perfona  David).  T.I.  P.  III.  163. 

(Roberius).    T.I.  P.IV,  144,  181.    T. 

II,  P.  I.  76. 

{Richardus).  T.ll.  P.I.  72. 

Oo  tiil- 
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mlton  (Roiertus).  T.II.  P.ll.  187. 

■  (AJnm).  T.Ill.  P.I.  «22. 

. {AJam).  T.IIl.  P.I.  iJ-2,  1)-+.    lyj'. 

1^8,  209.    P.II.  8. 

(Robertus).  T.III.    P.  IV.  10. 

i' (Baro  mUielmus).  T.III.  P.IV.    6+, 

88. 

{Rokrtus).  T.IV.P.II.  124. 

[Robertus).  T.IV.  P.  IV.  108,  127. 

. (Robertus  8c  Sllis).  T.  VI.  P.I.  182. 

» (Henricus),   Armiger ,    unus  ex  Julli- 

tiariis  Regis  ad    Paceni    confervandam    ia 
Comitatu  Dunelmenii.  T.VIII.  P.II.7. 
■  {ivillielmui) ,  Ciericus,  promovetur  ad 

Reftoriam  8c    Ecclellam    Parochialem    de 
Burgh  SanftcE   Maria:  in  Fleg  ,   Dioecelis 
Norwicenfu.  T.IX.  P.III.  41. 
Hilyitrd  (Sicholaus).  T.VII.  P.III.  11. 
Bimftebcrche  (Chriflofcrus).  T.V.P.III.  36. 
Hinckley  (Henricus),  Geaetotas.  Pardonatio  ei 

concelTa.  T.VIII.  P.  II.  45-. 
Hiacie  (Joh»nnes  de).  T.II.  P.  II.  108,  159, 

198. 
Hind  {E.lrvt,rdu>) ,   Milcs.    T.  vill.    P.  II.   S- 
Commillio    ei    direfta    ad   conlcrvandam 
Pacem  in   Comitatu  Cantabrigicnfi.  ibid. 
Hinde  (Giberius) ,  Clcricus ,  Artium  Magifter , 
&;  Capcilanus   Williclmi  Landavcnlis  Epi- 
fcopi.  T.VIII.  P.  III.jj-.Littcrs  Difpen- 
fationum  ei  directae ,  uc  cum  Recloria  Ec- 
clelias  de  Willingham  Beatx  Marix,Dioe- 
celis    Norwirenlis,   Vicariam  Ecclelix  de 
Stietly  ,  Dicecefis  Sarum^polYidcre  pollit. 
ibid. 
Hindle  (Jacobus).     Concefiio  ei   fatla  Otficii 
unius  Vibrellatorum  infra  Turrim  London, 
durantc  Vita.  T.VIII.  P.II.  i6. 
Hititon  SancH  Georgii    (Baro  Vomlett  de).     T. 

VIII.  P.  II.  243. 
Hinton  WMrufly  (Ecclelia  de)  ,   in   Comitacu 

Berks,  Dioecelis  Sarura.  T.IX.  P.I.  78. 
Hiaxworth  (Ecclelia  Parochialis  de),in  Dioe- 

ceii  Lincolnieali.  T.IX.  P. II. 216 
Hifburne  (Marimus).  T.VII.  P.II.   i^*!. 
Hifpefley  (Johnnnes).  T.VII.  P.IV.  170. 
Hippefley  (Richardus)  obtinet   Officium  Capi- 
tanei  Caltri  de  SandgJte  in  Comitatu  K.an- 
tiae.  T.VII.   P.  III    26. 
Hipre  (Rjindulphus).  T.III.  P.IV.   if. 
Hipfle-i  (Johnnnes) ,  Eques.  Commillio  ei  di- 

redla.  T.IX.  P.II.  184. 
Kirdmanton  (Thomas).  T.IV.  P.IV.   113. 
HreUi  (JJjannes).  T.  IV.  P.  III.   14. 
Wro),del  (Simoa).  T.V.    P.  IV.  97. 
Hirfm.ii  [TKomas),  Miles.  T.  VIII.  P.I.211. 
Hirfl  (J.icobus),  Clericus  ,  in  .Artibus  Magi- 
fter.  Litterx  Patentes  ei   direfta:  de  Proe- 
fentatione  ad  Vicariain  de  Hakington.   T. 
VIII.  P.  III.  28z. 
— —  (Thomxs),  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterae  Patcntes  ei  directi  de  Prjefentatio- 
ne  ad  Redtoriam  de  Brandfton,in  Diocceli 
Lincolnienli.  T.IX.  P.II.   211. 
Hirzborn  (Johannes  de).  T.III.  P.IV.   12S. 
H'!gham  (Johamies).  T.VI    ?.lV.if6. 
Hiikendy  (Simon  de).  T  I.  P.III.  1S8. 
Hifpalenjts  Archieplfcopus  (Raymundus).  T.I. 

P.  II.  15-9. 
Hiffania  Sc  Res  Hi/famct.T.l.  P.  I.  ij-,  173, 
179    P.II.  6,  31.    T.I.  P.IIl.  126.  Naves 
arrellatL\;.  T.ll.   P. I.89.     Tutores  Regis. 
T.II.  P.II.  144,  145-,  146.  Priviiegii  Ho- 
minibus  concelTa.  125.  Matrimonium.  iif. 
De   ContoeJeratioae.  116.     De   Crcdentia. 
ibid.     De  copulis  conjugalibus.  147  ,  149. 
De  Traftatu.    P.III.  143,  200.     De  Alii- 
gantiis.   T.II.  P.IV.   152.    De  Ambalfiat. 
184.     De  invalione   Dominium    Maris  ja- 
aans.  T.  III.  P.  I.  j-f  ,  j-6 ,  5-9  ,  60.     Su- 
per    Ligis.  60.  Treugis   70,  71.     Conrra 
Henricura   Baftardum.   T.  III.  P.  HI.   4. 
Super  Viagio.   190,  192,  194,  19^-,  195, 
197.     Baftardi  Confoederatio  Franc.P.  IV. 
II.     De  traftando.  83.  Vide  CayZ.'//;».    De 
Conditionibus  Treugarum.     T.  III.    P.I. 
144.     Vide  Cajiella.  Pro  Nunciis  Reginx. 
T.  III.  P  IV.   188.     De  Treugis  non  vio- 
landis.  T.IV.    P.I.  61.    Obfervandis.  6f. 
Pro    Hilpanid.   151.      De    Tieugis.     168. 
De  armata  Regnuni  Anglix  invafura.   T. 
IV.   P.  III.    97.      In    fuccurfu    Delphini. 
128.     Arraiatio  contra  armata.  i^z.     Su- 
per    Invafione    Hifpanorum.    152.      Super 
v.idiatione  Gladii.   T.  IV.  P.IV.  177.    De 
Treugis    proclamandis.     T.  V,    P.  II.   f. 
Querimonia  Mercatorum.   180.     Procefllis 
inde  habitus.iSi  Pro  Mercatoribus.  P.  III. 
26.    Pro  Ambafliatoribus.T.  V.  P.  ni.96. 
De  attemptatis  emendandis.  106.  Traftatus 
de  Intercurfu  cum  Carolo  Principe  Hifpa- 


niarum.  T.V.  P.IV.  137.     Tractatus  ma- 
trimoniaUs  pro  Marid  Filia  Regis  Anglias 
Anglia:  cum  Principe  Hifpaniarum   Con- 
firmatio  per  Imperatorem.  259,  246. Tra- 
6tatiis  Amicitia;  Confirmatio"  per   Impera- 
torem  &  Principem.  ifo.  Super  Matrimo- 
nio  Sc  Tradfatu    prxdiais  Obligatio   Do- 
miniorum  &   Oppidorum  pro  poenalitate. 
zff.     Traclatus  Matrimonii  ex  parte  Du- 
ciflae  de  Auftria  8c   Burgundid   Confirma- 
tio.  25-7.    Ejufdem    DucilliE  Obligatio  pro 
pcenaiitate.  ^jS.  Obligatio  Imperatoris  pro 
poenaUtate.  25-9.   Pro  Obiigatione  Impera- 
toris  8c  Principis  conjunctim  Literse  pce- 
nales.  260.      Commilfio  generalis  aJ   tra- 
dendum  8c  recipiendum  Tradatus   memo- 
ratos.  261.     Domini  de  Arfchot  OHigatio 
de  pccnalitate.  262.     Super  folemniiatione 
Sponlalium    Commilfio     fpecia^s.      262. 
Commillio  ad  impigaorandum  Jocale  vo- 
catum  le  Rich   Fleur  de  Lys.    264..  Iriftru- 
nicatum  pubHcum  Contraftlis    «utrimonii 
antedidli   267.   Litera  iuper  impignoratio- 
nc  Jocalis  pra:dicti.  266.     Supcr  rcnuacia- 
tione  Sponlalium    cum   Carolo    Prmcipe. 
T.  VI.    P.I.   63.     Confirmatio  Tradtatiis 
Amicitix  cumCaiolo  Prmcipe  per  Regem 
Angiix.  112.      Confirmatio   Tradatus   de 
Intcicurfu.  114.  De  Piovifione  fiiper  Tra- 
dtatibus  de  Intercurfu    1S3.  Vide  Caftelia. 
ObHgatioiics  8c  Conditiones   fuper   ivlode- 
raticnc  Tradtatus  Madrid  initi.    T.VI.  P. 
11.80.  Vide  [mferator.  Tranfumptum  Tra- 
ftatus  de  Matrimonio  Regis  AngU.e  cum 
Catherina  Kilia  Ferdinandi  8c    tliz.abethac. 
177.     Ai:quictan>ia   Mercatorum.  T.  VI.P. 

III.  202.Confirmatio  Marias  Re^inx  An- 
glix  Tradtatiis  Matriinouii  cum  PhilipDO 
Principe.  P.IV.  20.  Ejufdcni  Ratiiiciitio 
per  Priacipcm  Hifpani;e.  27.  Commi'.rio 
aj  termiuandum  caufas  intcr  Subditos  Hif- 
pania:  8c  AnglisE.  iiz.  Super  Inftrumcn- 
mentis  authcnricandis.  12S.  Coniiniifio  ad 
inquirendum  fupcr  Boni<:.  1^-3.  Supcr  Dc- 
ftrudione  Armata;. T.  VII.  P.I.  p.i^.Ar- 
ticuli  fuper  Ainballiatores  Sc  Ligam  Fran- 
cix.  17.  De  Rebus  Hifpanicis  i^itcrx  di 
verfa:,  34,  ^f ,  36.  Commilfio  ad  inqui- 
rendum  de  Boais.  44.  Super  Ncgono  Hif- 
panico  Depolitiones  quorundam  Scotorum 
110,  III.  Super  Mercibus  ademptis  fub 
prxtextu  adjuvandi  Hifpanos.  119.  Super 
injuriisper  Regcm  illatis.  120.  SuperGucr- 
ra.  120.  De  Gucrra  confia  pcr  AngUam 
gefta.  162.  Pro  Thoma  Baskervillc  i\lili- 
te  Colonello  Generali  in  Guerra  prxdidla. 
16^.  Contra  Machinatioaes  Regis  Procla- 
matio  Regis  Scotise.  169.  Super  praepa- 
ratu  Hifpanico.  199.  Pro  Thoma  Domi- 
no  Howard ,  Admirallo  contra  Hilpanos 
conftituto.  219.  Ptoclamatio  Regis  An- 
gli.v  pro  Commercio.  P.  II.  76.  Com- 
miflio  Rcgis  Anglia:  ad  tradtandum  cuin 
Phiiippo  Tertio.  114.  Confirmatio  Tra- 
(Statuum  pcr  Regcin  AngUa:  117.  De  Sa- 
cramentis  fuper  obfervatione  Tradiatuum 
ab  Archiducibus  Aultrix  prseilandis.  131. 
Confirmatio  Traftatuum  pcr  Regem  Hif- 
panise.  134.  De  Pace  proclamanda.  141. 
De  deliberatione  Scriptorum  conctTncntium 
Pacem  prxdictam.  143.  Super  Matrimo- 
nio  intcr  Carolum  Principem  Wallia:8c  Do- 
minam  Mariam  Infantem.  T.  VII.  P.  III. 
8.  Proclamatio  concernens  Legatum.  7S. 
De  traftando  lupcr  Matrimonio  antedicto. 
200.  De  tractando  cura  Philippo  Quirto. 
229,  230.  De  rcquirendo  confenfum  Do- 
minoc  Marix.  230.  Super  Querimoniis.  P. 

IV.  iS.  Vide  Auftria.  Princeps  Wallix 
in  Hifpania.  6r.  De  Rebus  Hifpanicis  in 
Parliamcnto  Angli.t  agitatis.  106.  Jura- 
meatum  Regis  Anglia;  dc  obfervatione  Tra- 
«ftatiis  Pacis  inter  ipium  8c  Rei^em  Ilifpa- 
ni-rum.  T.  VIII.  P.  III.  134."  Traiftatiis 
firmx  Amicitia;  8c  Pacis  perpetua: ,  ac  Com- 
mercii,  inter  Serenilfimos  Rcges,  Caro- 
lum  Primum  Aoglia:  8c  Philippura  Ouar- 
tum  Hifpaniarum  Regem.  141.  Juraraea- 
tum  Regis  Hifpaniarum  de  obfcrvatioae 
Articulorura  Pacis.  144.     Vide  Iffania. 

Hiffania  (.4lfonfus  de).  T.II.  P.II.  31. 
HifpaniiRex.  T.I.  P.II.  202. 

(Alfonfus).  T.II.  P.I.   140. 

(Alfonfus).  T.II.  P.II.  9f ,  1+4. 

(Aiiar.ora)  ,  Soror.     T.ll.  P.II.  145-. 

(Philippus,   Johannes   Sc  Emanuel  In- 

fantcs).   T.  II.  P.  II.  99. 
—  (Johannes) ,  Filius  .Johannis  Infantis. 

T.  II.  P.II.  ,24,   126.' 
— — -  (Johannes) ,  Filius  Emanftelii  Infantis. 


T.II.  P.ll.  126. 
Hifpanii  Rex  (Alphcnfus).  T  II.  P  IV    132 

Rex.  T.  V.  P.II.  j-. 

Infans(Ffrn/iKjK.i).  T.  VI. P. II.  129. 

■ Rex  (Philippus).  T.  VI.  P.iv.  122*, 

123,   128,  —  181,   182,   183. 

(Vhilippus  Secundus).   T.  VII.  P.  I. 

34.  ++.  +S,  j-i  ,  86,  162,  163, i6j, 
210.     P:  II.    76,    114,    117  ,   ,3,, 


T.VII.P.II.143, 
T.  VIII.    P.  III. 

T.  VII.   P.  III. 
107.     Vidc  Jfpa- 


22 , 
169 

»34. 

—  (Pl/ilippusTertius). 

Rcx    (rhilippus). 

100,  230.    P.IV.   107. 

—  Intanta    (Maria). 

200  ,    230.     P.  IV.  60, 
nia  ,  8cc. 

Hiftoi-Etheldred(Ecc\eCa Parochialis  de) ,  Dice« 
cefis  Elienlis.  T.  VIII.  P.  II.  168.    ' 

Hiflon  Santii  Andre^  (Ecclefia  Parochialis  de), 
Dia-ccli-.  Elienfis.  T.  VIII.  P.  II.   168. 

Hitch  (Robtrtui),  Clericus  ,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Littera:  Patentcs  ei  direitx  de  Prx- 
fentationc  ad  Rcdtoriain  de  Athill  ,  five 
Addle,  in  Dioecefi  Eboracenfi.  T.  VIII, 
P.  II.  25-0 

Hitcham  (Robertus),M\\es,  unus  Servientium 
Rcgis  8c  Juitit.arius  in  Comitatu  Suftol- 
cix.  T.  VIII.  P.  II.  if. 
Uitchecock  (Roienus).  T.VI.  P.IV.  14S. 

(Thoiiias).  T.VII.  P.III.  83. 

Hile  (Johamei),  Clericus,  in  Artibus  Magi. 
fter.  Littera;  Patentes  ei  diredtx  de  Prx- 
fentatione  ad  Redloriam  de  Shcrmanbury  , 
in  Diacefi   Ciccllrcnfi.    T.  VIII.  P.  111. 

29- 

(Johannes),  Clericus,    in  Artibus   Magi. 

ftcr.  Litteix  Patcntcs  ei  diredtx  de  Prx- 
fentaticne  ad  Rcdtoriam  de  Golcbradon, 
Dicecefis  Bathonienfis  8c  Wellenhs.  T, 
VIII   P.IV.   118. 

Himiflj  (Rich^rdus  de).  T.  II.    P  II.   108,  120. 

Hix  (Johanaes).  T.VII.  P.  III.  174. 

Ho  (Johannes  de).  T.  I.  P.IV.  i^j-,  202. 

Hoake   (Richarjus) ,   Clericus ,  Artium   Magi- 
ger.  Litterx  Patcntes  ei  diredt.c  dc  Prjelca- 
tatione  ud  Redtonam  dcTariant  Rawfton,  ■ 
five  Antioche,  in  Diceceii  BriftoUicnfi.  T. 
IX.  P.II.  209. 

Ho.irdfon  (ividietmus)  ,  Clericus ,  Artiura  Ma- 
gifter.  Littcrx  Patcntes'ei  direftx  de  prx- 
lcntatione  adVicariuir.  de  Batford,  Dioece- 
cclis  EHorum.  T.  VIII    P.  III.  169. 

Hoare  (Jacobiis)  obtinet  O  fficium  Clerici  Cam- 
bii  8c  Monctx,  vccatum  the  Clerl.fl)if  of 
the  Irons ,  in.raTurrim  London  ,  ac  Of- 
i\<::\xm\oczr.nm Sur-veyorship  of  the  Melting- 
houfe  CambiiMonetxScCunagii  intiaTur- 
rim  London.  T.iX.  P.III.   103. 

Hoaton  (Johannes  de).  T.Il.  P.IV.  iSy. 

Hobard  (tieisricus)  ,  Miles  ,  Baronettus  ,  8c  ca- 
pitalis  Juftitiarius  de  Banco.  T.  VIII.  P. 
1.  .7.. 

Hobcirt  (Henriciis).  T.VII.  P.  II.  209. 

.  (Henricus),  Baronettus.     Commiflioei 

conccfTa,  roncerncns  novas  Eiedtioncs  a- 
pud  London.  T.  VIII.  P.I.  70. 

« .  (Henricus)  ,  Baronettus  ,  8cc.   Concef- 

fio  fpeciaUs  ei   dircdta.  T.VIII.  P.  I.  112. 

(Henricus)  ,    Miles  Sc    Baro ,    Capitalis 

Juftitiarius  ad  Piacita.  T.  VIII.  P.  II.  6. 
Commiffio  ei  dircdta  ad  confervandam  Pa- 
cem  in  Comintu  Dcrbix.  ibid. 

(Antoniu,).  T.VIII.  P.  II.  12. 

-  (Henricus)  ,  Miles  £c  Baro  ,  CapitaKs 
Juftitiarius  de  Communi  Banco.  T.  VIII. 
P.  II.  12.  Litterx  Commiirionales  ei  di- 
rcdtx  pro  punitndis  DcK::  ;uentibus  in  Co- 
mitatu  Northamptonix.  ibid. 

(Johannei)  ,  Mile<;,  Commiftarius  Re- 

gis  ad  fccuritatem  Pacis  in  Comitatu  Nor- 
folcix.  T.  VIII.  P.ll.   12. 

(Milv).  T.VIII.  P.II.  12. 

. (Milo)  ,  j  uftitiarius  ad  Placita.  T.  VIII . 

P.II.  if. 
Hcbby   (Philippus).  T.  VI.  P.  III. 


P.IV. 


^3- 


Pofthumus. 


.  107, 
T.  VII.   P.  I. 


14}-,  207.  21 
_- —  (Tiiomai) , 

224. 

. (miUelmus).  T.VIl.  P.III    128. 

(Thomas),  Pofthumus,  T.VII.  P.III. 

173- 
• (Thomas).    Conceflio  fpecialis  Com- 

TOiffionis  ci  diredta.  T.VIII.  P.  I.  90. 
— —  (Thomas  Poflhumus) ,    Milcs,   unus  ex 

luftitiariis  Regis  ad  Pacem  confervandam 

in  Coraitatu  Eborum  Eaflridinge.   T.  VIII. 

P.ll.  7. 
Hobe  (Hjomas).  T.IV.  P.  IV.  ly. 
Hobert  (Henricus).  T.  VII.   P.  HI.  82,   134. 

P.IV.  96,   10/,  1/6,  171. 

Moier- 
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Hoberthorn  {Hmricus).  T.VI.P  III.ij-8,  15-9. 
HobiUod  {Johnntns).  T.III.  P.  III.  197.     P. 

IV.    21. 

Hobilitas.  Pro  Henrico  Percy.  T.  IV.  P.  II. 
119. 

Ho&kthwaite  (Robertus  de).  T.  VI.  P.IV.  92. 

Hobreg^e  (GuilUelmns  Je).  T.  I.  P.  111.29,30. 

Hobjon  {iViUielmus).  T.VI.  P.  II.   199. 

I  {Hugo) ,  Cleiicus,  in  Artibus  Magider. 

Littera;  Patcntes  ei  direda;  de  Prsefentatio- 

ne  ad  Reftoriam   Sanfti  Stephani,  in  Ci- 

yitate  Briftollicnfi.  T.  VIII.P.III.  ig'. 

..   {Lanceliott) .  Commiirio  ei  diredla.   T. 

VIII.  P.  III.  2,-+. 

{Williehnus) ,    Clericus ,    Artium    Ma- 

gifter.  Littera:  Patentes  ei  diredla;  de  Prje- 
lentatione  ad  Rcftoriam  Santli  Georgii  in 
Southwark,    in   Dicecefi  Wintonicnli.    T. 

IX.  P.Il.  25-4.. 

Hobronll  {NichoUus).   T.V.   P-I-  4- 
Hochjietur  {Dtiniel).  Commiflio  ei  dircila.  T. 

VIILP.l.  49. 
Hochele  {Henricm  de).  T.II.  P.  II.   179. 
. .  {HichoUus).  T.III.P.III.  178. 

(Johmnes).  T.  III.  P.  III.   194. 

Hocqiieberg  {Philiffus).  T.V.  P.IV.   134., 
HoUe  ifohMnes).  T.  II.    P.IV.  21. 

{Willielmus).  T.III.  P.  I.  j-;. 

Hodelfton  {fobnnnes).  T.V.  P.II.   114. 
Hodennk.  Ivlanerium.  T.  II    P.II.   184. 
Hodenhxll.     Vide  Hodndl  (Redloria  de). 
Hodene  {Johima  de).  T.  IV.  P.lll.  109. 

{iVillieimus  de).  T.I.  P.IV.  20. 

.  Dominus   {Johmnes).   T.  IV.    P.  III. 

Hodges  {Thomits) ,  Regis  Deputatus  ad  Pacem 
conrcrvandam  in  Comitatu  Gloceftrienli. 
T.  VIII.  P.II.  8. 

«  {Johnnnes).   Commifno  ei  diredta.   T. 

VIII.    P.lll.  i)-?. 

-  {ivillielmus).  Commiflio  ei  direfta. 
T.VIII.  P.III.  25-3. 

■  {Johanms) ,  Clericus,  TheologiaeBac- 
calaureus.  Litterae  Pitentcs  ei  direttx  de 
Prxfcntatione  ad  Re£i:oriam  de  Layham , 
Dioecefis  Naiwicenlis.  T.IX.  P.I.  80. 

Hodgfon  {Phinee)  ,  Sacra;TheoIogioE  ProfeHbr. 
T.  VIII.  P.  I.  118.  Commiirio  fpcciiUs 
ei  directa.  P  II.  262. 

Hodicy  {Johannes).  T.V.   P.  IV.  99,  102. 

Hodhyn  {Jomnnes).  T.VI.  P.IIL  12. 

Hodlefton  {Johmncs).  T.  I.  P.  II.  Iff ,  199, 
203.  P.  ill.  17,   129,  189,  203.  P.IV.f. 

{Ad*m).  T.I.  P.III.  129.     P.  IV. 


Holand  (Robertus  de).  T.I.  P.  IV.  lof,  137, 
142,  148.  T.II.  P. I.  49,  5-1  ,  72,  161. 
P.II.  i8,  26. 

{Willielmus).  T.II.  P.I.  fi. 

{kichardus).  T.II.  P.Il.   177. 

{L^jfnus).  T.II.  P.IIl.   167. 

{Thomas).   T.  III.   P.  I.  1 1  ,    13  ,  96, 

107  ,   1 10  ,   I  n. 

{Robertu,).  T.III.  P.  I.   Joi. 

\rhomis)    T.III.  P.I.   172,   174,188. 

P.Il.  33,  47.  j-2. 

{Thurftanus  &  Richardus).  T.  III.   P. 

III.  176. 

(Willielmus).  T.III.  P.III.   176. 

{Tho,tias).  T.III.  P.  III.   194.. 

(NichoUus):  T.IV.  P.I.  78. 

(Johannes).  T.IV.P.II.  2j-. 


Commiflionis  ei  dircdij.  ibid. 
Holder  (Ctemens').    Commiflio  ei  dircfta.  T. 

VIII.  P.II.  198. 
Holdernes  (Alanus).  T.VI.  P.IV.   162. 
Comes   {Joh.imies  ds).   T.  VII.   P. 

III.   190.  P.IV.  68. 
HoUiche.     Vide  HoUiflie. 
Holdiflie,  five  HoUiche  (Doniinium   &  Mane- 

riam  de),  in  Comitatu  Devonix.  T.  VIII. 

P.  II.  f6. 
HoUsworth  (Aiidrnas).     Commiflioei  diredta. 

T.VIII.  P.  III.  2,-4. 
Hole  (Re£i:oria  8c   Ecclefia  de),  in  Comitatu 

Lincolnix.  T.VIII.  P.  II.  5-8. 
Holebeel;  (Lanrentius  de).  T.  I.  P.IV.   144. 
Holebroke  (Richa^dus).  T.  I.  P.  IL   176,   221. 
(Johannes).  T.  I.  P.III.  168. 


9S 


{Johannes).  T.IV.  P.II.  104.    P.  III.     Holenfis  Epifcopus  (Johannes).  T.V.  P.I.  ^6. 

Holeton.  Reftoria  lic  di6ta  in  Dioeceli  Mor- 


(Edwardus).  T.IV.P.II.  138,  139. 

(Johannes).  T.  IV.  P.  IV.  133. 

(Rfg^rui).  T.  V.  P.  IV.   129. 

(O-menus  ff.  Oliverus).  T.VI.  P.I.  182. 

{Richirdus).  T.VI.  P.  IV.  92. 

(Richardns).  T.  VII.  P.  I.  izf. 

(Henricus).  T.  VII.  P.  II.  201, 

[Phiiipfus).  T.VII.   P.  III.  j-o. 

HoUiid,  Holand''a.    Vide  HolUnd,  Hollandia. 
Holandii  Comes.  T.I.  P.I.  f  5  ,  5-4. 

Comitiffa  {Adelhddis).  T.I.  P.I.46. 

Comcs  {Vlorentius).  T.I.P.II.   ifi  , 

194,    19)-,  212,  234,  235-,   238.    P.III. 
3  ,  88,  89,  94,  9f,  96,    97  >  9S.   lof. 


wicenfr.  T.  VIII.  P.  III.  86. 
Holewell  (Stefh.inus).  T.III.  P.III.  175-. 
Holey  (Thomas) ,  Aldermannus  York.  T.  IX 

P.I    j-8. 
Holeys  (Andrsas).  T.  V.  P.  I.  21. 
Holford  (Ricardus).  T.  VIII.  P.I.  211. 

(Benjaminus)   obtinet  Ofiicium   Colie- 

Ctoris  &.  Reccploris  Rcgis  ,  omniunr  F  i- 
nium  8c  Foristafturarum  in  Caulis  Eccic- 
fiafticis,  Civilibus ,  Maritimis  ,  Scc.  T.IX. 
P.  II.  86. 

(Thomas).   Commilfio  ei  diresfta  con- 

cernciis  Logvvood  ,  &c,  T.  IX.  P.  II.  149. 
Altcra  Commilfio  tnngens   Cottagia.   170. 


106,    III,    118,    121,    131,    137,   138,     Holfort  (Johannes)    'V.\\l.?.\\\.   190. 
139,   140,   145-,  ij-f,   j6o,   f6,-,   169.  (Thomas).  T.IV.  P.I.  fj. 


(Johannes),   Filius.   T.  I.  P.  II.  234.     Holgate  (Robertui).  T.  VI.  P.III.  10. 
P.III.  j,  6,   ij-f.  Holgrene  (Widieir.us).  T.VI.  P.IV.  45-. 

modoComes.  T.I.  P.III.  160,  i6j-,     Holhed  {Hathanicl)  ,  Clcricus ,  Artium  Magi, 

ftcr.    Littera;  Patentes   ei    diredtx  de  Proe- 
fentatione  ad  Rcdtoriam  de  Hodnell ,  five 
Hadenhail,  Dicecelis  Coventrise  Sc  Lichcii- 
lis.  T.IX.  P.II.  142. 
Holin  (R.)   T.IV.  P.I.  4. 
HoUscum.  T.I.  P.II.  19}-. 


167,170,   171,   173,175-,  184,  190,  192. 

Comitifla  (Eliicabeth).  T.I.  P.III.  3, 

6,  ij-j-,   i6f,   167,   171,    172,  216.     P. 
IV.   14,   16. 

(Margareta).  T.  I.  P.II.   194,  234. 


Cumcs  (Wilitelmui).  T.I.  P.IV.  97, 

113,   119,   140,    14)-,    146,    ifo,    164,     Holiz.heim  {M''p}7undus  de).  T.W^.  V. IV.  i^i. 
167,  176     T.II.  P.  I.  71  ,  82,  12J-,  126,     --■■'-■---"-' 
129,  130,    164,  165-,   182.    P.II.  6,  II, 

'7.  37- 
(Margareta)  ,  Filia.  T.  II.  P.  I.  165-. 

P.II.   II. 

{SihiU),  Filia.  T.II.  P.I.  181. 

Comes  (Wilitelmus).  T.Il.  P.  II.  147, 


Holl  {Andnas).  T.  V.  P.  II.   142. 

—  (Thomas),  Commifl'jrius  Regis  ad  fccu- 
ritatcm  Pacis  in  Comitatu  Nortolcias.  T. 
VIII.  P.II.   13. 

—  (Thomas) ,  Armiger.  Conceflio  ei  tadla 
Orticii  Vicecomitis  in  Comitatu  Nortol- 
cix    T.VIII.  P.II.  32. 


ij-o  ,   194,  I9J-,    196,   198,  203.   P.  III.     Holle.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  7. 

12,  70,   100,   101,   138,    If3,    1^6, 167,     Holland  {Henricus  Com^s  de).   T.  VIII.  P.  I. 


?3- 


—  {Richardus).  T.II.  P.I.  J-i. 

—  (Richaruus).  T.  II.  P.  II.  130. 

—  '(Rohcrtus).  T  III.  P.III.  176. 

—  (Thomas).  T.VI.  P.  IV.  9. 

—  (Willieinus).  T.  VI.  P.  IV.  46. 
(RlchardUs).  T.VII.  P.I.  J. 


168,  169. 
— — ■  Comitiflii.  T.II.  P. III.  69. 
• (Philii>pa)  ,    Filia.    T.  II.   P.  II.  195- , 

198,203.     P. III.  12  ,  38,  41  ,  69,    193. 

P.IV.  f. 

Ducifl^a.  T.  III.  P.  II.  ij-6. 


Hodnell,  flve  Hji/eJj«//(Rettoriadt)  ,  in  Dice- 
cef»  Coventrienfi &  Lichenfi.  T.IX.  P.  II. 
142. 

Hodjliam   [Gamnus).    T.  VI.  P.  IV.  26,  42. 

Hodfon  (Richardus).  T.  VI.  P.  II.  207. 

Hody  {JoijMnes).  T.IV.  P.lV.  20,    i^j-. 

Hodyngton  (Wdiielmus).  T.  III.  P  11.  196. 

Hoel  {Seys  Enean) ,  Filius.  T.I.  P.I.  16. 

{Traem).  T.  I.  P.ll.  100. 

af  Mxrdok  Meridith).  T.  IV.  P.I.  9. 

Hoetrt  (baldvoinus).  T.  i.  P.  II.   141. 
Hoep  [Werneruij.  T.IV.  P.I.  39. 

Hoet  (Abet).  T.IV    P    III.  177. 
Hoettur  {Witlietmus  de).  T.  IV.  P  IV.  76. 
Hofftat  {Craye  dr).  T.IL  P.III.   178. 
Hog  (Rogerio).  T  I!I.  P.I.   191. 

(AlexanUer  &.  Joh.rnnesj.  T.IV.  P.  II.42. 

Hegas  (Watterus).  T.II.  P  III.  26. 
Hogensnay   Comcs   {Arnaldus  de).   T.  I.  P.  I. 

104. 
Hoge/ion  (Reginaldus) .  T.IV.P.IV.    113. 
Hoggard  (Martinus).  T.VI.  P.IV.  7. 
Hogham  Ferers.  Mancrium.  T  ll.P.II.  184. 
Hoghto».  Advocatio  Ecci  .ix.  T.II.P.II.  fj. 
Hoghton  (Richardus de).  T.II.  P.  II.  107  ,  1 12, 

179. 
. (Johannes),  Filius  Jacobi.   T.  III.   P. 

111.  lyo, 

. (Henricus).  T.IV.  P.II.  124. 

Hogue  (Robertus  de  la).  T  lll.  P.Il.  41. 
Hohemburch    Marchiones   (Berihsldus .    Odo  8c 

Lodoycus).  T.I.  P  I.   ib9,    '90,192,193, 

194  ^ 

Hohenloh  (Philiffus  Comes  tle).   T.VII.  P.  I. 

17. 
Hoiton  (Stefhanus  de).  T.I.  P.I.  ii6. 
Hoke  (Simon).  T  III.  P.IV.  ij-^. 
Hokir  yjohannes).  T.  III    P.  IV.  15-9. 
Ho\  (Raymumms).  T.I.  P.III.  1/0. 


Dux  {Alhertus).  T.  III.  P.  III.    I4f. 

P.  IV.  j-. 

{Aibertus).  T.  IV.   P.I.  2. 

liu.^c  {Willielmus).  T.  IV.  P.  II.  62, 

^Syi  75" .   '^*^'   'fi"'   '^f'  '94- 
Ducirta  {Jacoba).  T.  I .  .  P.  IV.  34, 

102,  134. 

— Comes    T.V.  P.I.  92. 

Comes  {Henrtcus  Kicm).   T.  VII.    P. 

IV.  189 
Holbeck'  (Henricus).  T.VI.  P.  III.   Iio. 

(E-ancifius).  T.VII.  P.III.   160. 

Hothel!  (WiUtetmus,.  T  IV.  P.III.  96. 

(Hewicus).  T.VI    P.IIl     13. 

Hotheton.  Vicana  pcrpL-tua.  T.VL  P.IV.  J-J-. 
Hothode  (rhon.as).  T.  II.  P.II.  140. 
Holbome  (Johannes).  T.  II.  P.  IV.  202. 
Holoourn.  De  alta  via  Regia  pavianda.  T.VI. 

P.  II.   197. 
Holbron  (fhomas).  Commiflio  ei  diredta  tan- 

gens  Sublidia  folubilia  pro   Filis  aureis  8i 

argenteis.  T.IX.  P.II.  2j-. 
Holh'Oolte  (Ecclefia  Parochialis  dc) ,  Dioecefis 

Norwicenh'.  T.VIIL  P.II.  39. 
Holcomhe.    Locus  fic   vocatus ,  in   Comitatu 

Dorfetix  iitus.  T.VIII.  PII.  J-6. 
Holcroft  (Henricus).  T.VII.  P.  IV.  63. 
. (Henricus),    Miles.     Commiflio  ei  di- 

redta  ad  cxaminandum  fupcr  ftatum  Hiber- 

nise.  T.VIII.  P.  I.  46. 
HoUen  (Hugo)  ,    Clericus,   Theolocja:  Bacca- 

laurcus.     Littera;   Patentes   ei    dirccta:   de 

Prsefcntatione ad  Redloriam  deNoke,  Dioe- 

celis  Oxonice.  T.  IX.  P.  II.  90. 
Holdenby  (Reitoria  Sc  Ecclefia  de)  .  in  Corai- 

tatu  Northamptonix.  T.  IX.  P.I.  78. 
HoUene  (Robertus  de).  T.  II.  P.I.  f2. 
Holder  (Clemens).  T.VII.  P.  III.  160. 
•—  {cteinens)  ,    Canonicus    de    Scuthwel. 

T.  VIII.    P.  I.  J>i.     Conceflio    fpecialis 


girtcr. 


ifo.  inltructioncs  ei  dircclce.  ifi.  Ob- 
tinet  Ofticium  Conftabularii  Caftri  de 
Windfor  ,  ac  Cuftodis  omnium  Forefta ; 
rum,  Parcorum  ,  &  Warenuarum.  T.VIII. 
P.  III.  82.  Aliutl  Ofticium  ei  conceflirm, 
222. 

(Thomas),   Miles.  T.  VIII.    P.  II^  12. 

(johannes)  promovctur  ad  Dignitatem 

Barouctti.  T.VllI.  P.III.  81. 

(Jacobu^) ,  Clericus  ,   in  Artibus  Ma- 
Littcrse   Patentes    ei    diretls.    T. 
VIII.  P.III.  8f. 

■  (Johannes) ,  ".'.levicus ,    Artium    Magi- 

fter.  Litterx  Patcntes  ci  diredtx  dc  Pra:- 
lentatioiie  ad  Vicariam  de  Finsby  ,  iii  Co- 
mitjt.u  LeicL-ttris    T.IX.  P.II.  141. 

.^—  {Philifpus)  ,  Clericus ,  Artiuin  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ei  diredtK  Je  Prse- 
fcntatione  ad  Rcitoriam  de  W'!icy,  in 
Di.xccli  Coventricnti  t.  Liclicr.ii.  T.  IX. 
P.  II.   2f4. 

Hollxndta  8c  Res  HolUndiz.  Litsra  Comi- 
tilfae.  T.  1.  P.  I.  46.  Res  varia:.  T.  I. 
P  II.  if2,  i9f ,  234,  23f ,  239.  P.  III. 
3,  138,  140,  141,  171.  &  fci  Nun- 
cii.  P.  IV.  140.  De  Diicordiis.  i^f, 
146.  De  juilitia  facicnd-a.  146.  Dc  non 
molcftando.  ifo.  De  conveationum  ob- 
fcrvatione.  164.  De  TrattatiDus.  T.  II. 
P.I.  130.  Cum  Flandrcnlibus.  idf.  Dc 
ju'Htia  habenJa.  P.IV.  6.  De  conduiflu. 
T.Il.  P.II.  147,  203.  DeQucrd::.  ifo. 
De  craendo.  196.  De  Condcctu.  198.  De 
proviJendis  Navibus.  P.III  if^.  Dc  Al- 
ligantiis.  if7.  Dc  Co:iventionibus.  179. 
Dc  Jure  Rcgis  Anglix  in  pirtibus  icnuncian- 
do.  T.IlI.V.  11.197.  Piu  Merc<.toribus. 
T.  IV.  P.  IL  f2.  De  Repiii'.il.a  conlra. 
7f.  De  Ambaiiiata  illuc.  Si.  De  Marqua 
non  exequcnda  contra.  07.  De  traclando 
pro  Navibus.  109.  Vide  Rheni  Palatina- 
tus  8c  Ba-^arii.  huper  Amicitiis  8c  inter- 
curfu.  T.V.  P.I.  f/.  De  Traftatu.  64. 
66.  Pro  Commillariis.  7S.  91.  De  Tra- 
dlatu.  108.  De  attemptata  contra  Amici- 
tiam.  T.  V.  P.  1.  iii. 

Qo  1  Hei- 


54^ 


INDEX    RERUM    PR^CIPUARUM 


UolUndU  WRes  HolUndU.  De  Amicitiafoven- 
da.  T.V.  P.I.  117,  ij6.     Ad  Hollandos 
Literx.  15-9.    Pro  Locumtenente  Doraino 
de  Egmond.  P.IV.  49.     Epiftols  Doinini 
Strickland  Anglias  Legati  ad  Status  Gene- 
rales.  T.IX.  P.  IH.  118,  iio,  111,  123. 
Guillielmi   Boswell  ad  eosdem.  11+,  141. 
Reprxlentatio  Legatorum  Reipublica;  An» 
glige   Refidentibus    Hollandiae   de    adventu 
Cladis  Adrairalli  Trompprope  Silley.  144. 
Memorandum  Legatorum  Anglias  ad  Sta- 
tus  Gcnerales.  \\f.  Aliud  ad  eofdem.  ibid. 
Propofitiones    fa£tx   Statibus    Generalibus 
per   Legatos  Anglis.  146,     Memorandum 
corumdem    Legatorum    ad    eofdem.  147. 
Epillola  Reginae  Bohemix  ad   Status  Ge- 
llerales.  148.     Extraftum  Decretorum  eo- 
rumdem  Statuum.  149.    Epiltola  Legato- 
rum   Anglise  ad  eofdem.  ibid.     Memoran- 
dum  eorumdem  Legatorum  Statibus  Ge- 
neralibus  oblatura.   ifo.     Declaratio    Sta- 
tuum  Generalium  de  quibusdam  articulis 
Traftatiis.  ij-i.  Refponfio  Legatorum  An- 
glix  Statibus  Generalibus,  de  Penfione  Re- 
gis  Bohemia:.  ibid.    Memorandum   Lega- 
torum  Angliac  ad  Status  Generales.ij-j.  A- 
liud.   ihid.     Refponllo    ad   Lcgatos.    if^. 
Recapitulatio   Legatorum  Aiigliac  ad   Sta- 
tus  Generales  de  Tradlatu.   ij^j-.     Epillola 
Admiralli  Tromp  ad  Status  Generales.  lyy. 
Decreta  five    Refolutiones  Statuum.  180. 
Epiftola  de  Rebus  HoIIandia:.  i8j.     Epi- 
ftola  ex  Haga  Comitum  intercepta,  8c  ad 
Dominum  Wentworth  direda.  18 j.    Mo- 
nitum  ex  Hollandia  ad   Dominum  Thur- 
loe.    1S6.     Epiftola    Admiralli    Tromp  ad 
Status   Generales.  187.     Epiftola    Legato- 
rum  HoIIandix,  in  Anglia  refidentiura ,  ad 
Status  Generales,    189.     Altera  eorundem 
ad  eofdcm.  ibid.     Monitum  ex  HoUandia. 
190.   Aliud  Monitum.  ibid.  Epiftola  unius 
Legatorum  Hollandias  intercepta.  19 j.  Mo- 
nitum  de  Rebus  Hollandiac.  ibid.     Epiftola 
Legatorum  HoIIandijc  ad  Status  Generales. 
i^f.     Monitum  concernens  quasdam  Re- 
folutiones  Statuum.  196.     Epiftola  Domi- 
ni  dc   Beverningh  Magno  Penfionario  de 
Wit.  197.   Memorandum  Legatorum  Hol- 
landix     direftum    Dominis    Dire£toribus 
Reipublicac  Anglicanae.  ibid.    Epiftola  Do- 
mini  deBeverningh  ad  Dominum  dcWhit. 
199.  Memorandum  de  quibusdam  articulis 
magni  moracnti  de  quibus  traftatum  eft  a 
Deputatis  Statuum  Generalium.  100.   Me- 
morandum    Legatorum   Hollandix  de  rc- 
Tum  ftatu  in    Anglia.  101.     Epiftola  Ad- 
iniralitatis  Amftelaedamenfis  ad  Status  Ge- 
nerales.  202.     Epiftola  Domini  de  Bever- 
ningh  ad  cofdera.  203.   Epiftola  cumDia- 
rio  Vicc-Admiralli  de  Whitte.  ibid.     Mo- 
nitum  de  Rebus  Hollandiae.  204.    Epifto» 
la   Doraini  Boreel  ad  Legatos  Hollandix , 
Londini  reftdentes.  207.  Monitum  eorum- 
dem  Legatorum  ad  Dominum  Adrianum 
van   Hooghe.  20S.     Epiftola  Dominorum 
Beverningh  &  vander  Perre  ad  Status  Ze- 
landiae.  209.     Epiftola   Domini  de   Bevcr- 
ningh  ad  Magnum  Penfionarium  de  Whit- 
te.  211.     Monitum   de  rebus   Hollandias. 
ibid.    Epiftola  Magni  Penfionarii  de  Whit- 
te  ad  Dominum  de  Bcverningh.  212.  Epi- 
ftola  Doraini  Boreel ,  Pariiiis  refidentis,  ad 
Status  Generales.  21}.     Litterae  Fcederato- 
rum  Dominorum  Belgici  Status  Lufitaniae 
Regi.  ibid.  Extraftum  Refolutionum  Sta- 
tuum  HoUandix.  214.     Monitum  ex  Hol- 
landia.  ihid.     Epiftola  intercepta  de  rebus 
HoUandia:.  217.     Epiftola   Regis  Portuga- 
lijE  ad  Status  Generales.  219.     Epiftola  ad 
Dominum   vander    Pcrre    dc  Refolutione 
Gueldriae.  ibid.     Monitura   cx    HoUandia. 
220.     Aliud.  221.     Epiftola  Domini  van- 
der  Perre  ad  Dorainum  de  Brune   Penfio- 
narium  2.elandix.  224.     Epiftola  ex  Sue- 
cia  ad  Status  Generales.  225-.   EpiftoIaDo- 
mini  Vrybergen  ad  Dominum  vander  Per- 
re.  127.    Domini  Penfionani  de  Whitte  ad 
Dominum   dc  Beverningh.  ibid.     Domini 
Bisdoramer  de  variis  rebus  Hol!andi3e.228. 
Extraftum  Refolutionum  Statuum  Gene- 
ralium.    ibid.     Alterum    Extraftum.    ibid. 
Monitum  ex  Hollandia.  229.     Refolutio- 
nes  Conrentus  Zutphenenfis.  ibid.   Extra- 
ctum  Refolutionura  Statuum  Gencralium. 
2}o.  Monitum  ex  Urbe  Roterodamenfi.231. 
Articuli  oblati  Concilio  Anglix  a  Mercato- 
ribus    Britannicis  ,   concernentcs    Trafta- 
tum  cum   Hollandis.  2J1.    Monitum   ex 
Haga  Coraitum.  ij6. 


HolUndi»  8c  "R.esHolUndin.  Epiftola  ex  HoUan- 
dia  ad  Dominum  Jongftall  unum  Legatorutn 
Statuum  Generalium  in  Anglia.  T.IX.  P.III. 
237.  Epiftola  Domini  Jongftall  Frederico 
Guillielmo,  Comiti  NaftToviae,  de  Trada- 
tu.239.  Monitura  exHollandia.  140,241. 
Epiftola  intercepta  concernens  Res  Hollan- 
dis,  242,243.  Epiftola Domini  Nieuport 
ad  Dominum  Hans  van  Loon  unum  Di- 
reftorum  Societatis  Indiarum  Orientalium 
Amftelaedamenfis.  245-.  Epiftola  interccp- 
ta ,  ubi  de  Rebus  Hollandix  agitur.  246 , 
(^fuiv.  Epiftola  Gcneralis  Monck,  con- 
cernens  ftatum  Claflis.  248.  Legatorum 
Hollandix  ad  Dorainum  Ruyfch.249.  Do- 
mini  Jongftall  ad  Principera  Fredericum 
Guillielraum  Naftbviae.  ibid.  Domini  F. 
Rhyngravcad  Status  Generales.ijo.  Ex- 
traaum  Refolutionum  Statuura  Genera- 
lium.  25-2.  Monitum  ex  Hollandia.  25-6  , 
2J-8.  Relatio  Deputatorum  Hollandix  ad 
Status  Generales  mifla,  concernens  admif- 
fionem  Regis  Daniae  in  Traftatu.  260. 
Extraiftum  Refolutionum  Statuum  Gene- 
ralium  ,  de  admiflione  Regis  Danix  in 
Tradlatu.  ibid.  Alia  Extrafta  Refolutio- 
num  coruradem  Statuum.  ibid.  (^  feq. 
Monitum  cx  Haga  Coraitura.  262.  Ex 
Hollandia.  265-.  Extradtum  Epiftolx  Do- 
mini  Boreel.  168.  Extradtum  Diarii  Sta-. 
tuum  Frifia;.269.EpiftolaDominideBever- 
ninghad  Dorainum  Nicuport.i4i</.Confen- 
fus  Provintiae  Ultrajcftinx  concernens  Arti- 
cuIosTractatiiS  exhibitidecimo  tertio  Febru- 
arii  161-4.270.  MonitumexUrbc  Amftciae- 
damenfi.  271.  Epiftola  Domini  Bifdora- 
mcr  ad  Dominium  de  Bcverningh.  272. 
Domini  de  Beverningh  ad  StatusGcnerales. 
iiid.  Altera  Epiftola  ejufdcm  ad  Dominum 
Ruyfch.  273.  Expofitio  rationum  quare 
Status  FrifijE  nolunt  Tra£tatuiaccedcre,  ni- 
fi  Reges  Francix  &.  Daniae  in  eo  compre- 
hendantur.  273.  De  Dcputatis  conftitutis 
nomine  HoUandiae ,  Zelandiae ,  Frifiae.  274. 
Coramiftio  diredta  Legatis  Provintiarum 
Unitarum  ad  concludcndum  Tradtatum 
cum  Domino  Protedore  Angliae.  275-.  Ex- 
tra£tum  Refolutionum  Statuum  Genera- 
lium.  ibid.  Monitum  ex  HoIIandia.  278. 
Subftantia  eorum  quae  prolata  funt  a  Le- 
gato  Francix  in  Conventu  Statuum  Gene- 
ralium.  281.  Monitum  cx  Hollandia.  28/. 
Extradtum  Refolutionura  Statuura  Frifiae. 
186.  Monitura  ex  Hollandia.  292.  Epi- 
ftola  Legatorum  Hollandix  in  Anglia  ad 
Status  Generales.  296.  Commiflio  Regis 
Hifpanix  ad  tractandum  curaProvintiis  Uni- 
tis.299.  Res  concerncntcs  Clafl"cm  HoUan- 
di.x,  301.  Epiftola  Syndicorum  &  Con- 
cilii  Gcnevcnfis  ad  Status  Generales.  J02. 
HoMaut  (Robertus).  T.  IV.  P.  II.  133. 

{Edmundus).  T,V.  P.  III.  /7, 

HoUidny  {Willielmus).  T.VII.  P.III.  1 1;-. 


Holitngton  (IViUielmus)  ,  Clericus  ,  promove- 
tur  ad  Rcftoriam  Ecclefiae  Parochialis  de 
Allnechurch,  Dicecefis  Wigornise.  T.  IX. 
P.III.  90. 

HollingiDorth  (Radulphus) ,  Theologiae  Bacca- 
laureus.  Litterx  Patentes  ei  diredtx  de 
Praefentatione  ad  Reftoriam  de  Fillingham, 
Dioecefis  Lincolaienfis.  T.  VIII.  P.III.8j-. 

Hollins  {fchannes),  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litter*  Patentcs  ei  diredtx  de  Pra:- 
fentatione  ad  Rc£toriam  dc  Rotherfcild 
Grayes,  Dioecefis  Exonia:.  T.VII.  P.  IV. 
121. < 

Hollow  (Vicariade),  in  Dicecefi  Wigorniae, 
T.IX.  P.II.  140. 

Hollyngworth  (JohMtnes).  T.  VI.  P.IV.  2J  , 
84. 

Hoilys  (mllielmus).  T.VI.  P.III.  39. 

Uolman  (Michnel)  obtinet  Officium  Generalis 
Receptoris  in  Comitatibus  Oxon  &  Berks 
ad  vitam.  T.IX.  P.  II.  136. 

Holmcoflram  (Abbas  de).  T.  I.  P.  III.  136, 
161.   P.IV.  2,  39, 

(Robertus).  T.II.  P.  I,   1/7. 

Holme  (Rogerus).  T.III.  P.III.   10,  11. 

(Richardus).    T.  III.   P.  III.  ij-j-,    P. 

IV,  69. 

. (Richardus).  T.  III.  P.  IV.  178,  179, 

(Richardus).  T.IV.  P.II.  39,  40,42, 

48,  j-2,  98,  :o6,   143  ,  ij-8.     P.  III.  8, 
8+. 

(yohannes).T.lV.  P.II.  70. 

— — -  (mlUelmus).  T.IV.  P.II.  132. 

(Robertus).  T.IV.  P.III.  67. 

(NichoUus).  T.VL  P.IV.  46. 

——  (ChriflcferHi).  T.VI.  P,  IV.  ifo. 


Holme  (Abbas  de).  T.III.  P.IV.  134. 

— —  (Baro  Fierrepont  de) ,  creatur  Viceco- 
mcs  Newarkc.  T.VIII.  P.  H.  i+j. 

— (Nathaniel),  Clericus,  in  Artibus  Bac- 

calaureus,  Littera:  Patentes  ei  direftae  de 
Prsefentatione  ad  Re£toriam  de  Wipfnade, 

T.VIII.    P.III.    22f, 

'  (Georgius)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 

fter,  Litterx  Patentes  ei  dircdtx  de  Prac- 
fentatione  ad  Rc£loriam  de  Kirke  Sandall. 
T.VIII.  P.III.  283. 

■  (Georgius) ,  Clericus,  Artium  Magifter. 
Littera:  Patentes  ei  direftse  de  Pra:ientatio- 
ne  ad  Rettoriam  de  Clowne,  Dicecefis 
Coventrix  &  Licheniis.  T.IX.  P.II.  ij8. 

Holme  (Vicaria  dc),  juxta  Mare.  T.VIII.  P. 
IV.  61. 

Holme  in  Spaldingmore  (Manerium  de),iD  Co- 
mitatu  Eborum.  T.VIII.  P.II.  j-j. 

Holme  in  Spaldingmore  (Rc£toria  &  Ecclefia 
de),  in  Comitatu  Eborum.  T.  VIII.  P.  I. 

Si- 

Holme-Hale  (Re£toria  de).     Vide  Hale. 
Holmechiirch in  Beverley (Ktik.on^.  de),  inDioe- 

cefi  Eborum.  T.IX.  P.II.  2j-6. 
Holmes.     Vidc  Holme. 
Holmefle  (Richardus  de).  T.III.  P.I.  2f, 
Holmeton.     Vide  Holmpton. 
Holmeton  (Rogerus  de).  T.III.  P.  IV.  iS. 
Holmpton  fivc  Holmeton  (Redtoria  de) ,  in  Dioe- 

cefi  Eborum.  T.  VIII.  P.  IV.  66, 
Holneffe  (Jacohus).  T.  VI.  P.  IV.  9. 
Holock  (Chrifiianus).  T.VII.P.II.   191. 
Holfart  Comcs  (Gerardus  de).   T.  II.   P.  III. 

24. 
Hotfaiia.    Pro   Ulrico  Duce.  T.  VII.   P.  II. 

»33- 
Holfatii  Dux.  T.V.   P.IV,  141.    T.VI.  P. 

n.  7. 

(Ulrichus).  T.VII.  P.II.  128,   IJ2. 

Ho^ein  Dux  (Johannes-Adolfus).  T,  VII.  P. 

II.  42,  48,  49. 
Holfleins.     Vide  Imperatcr. 
Holfton  (Vicaria  de) ,  in  Comi^tu  Cornubia:, 

Diacefis  Oxonienfis.  T.VHL  P.  IV.  67. 
Holt  (Petrus).  T.III.  P.IV.  ij/.    T.IV.  P. 

I,   19,   ijo. 

(Rohertus).  T.  IV.  P.II.  133. 

(Edmundus).  T.  V.  P.  III,  JJ. 

(AUnus).  T.VI.  P.IV.  8. 

(Edreardus).  T.VI.  P.IV.  ij-o. 

-  (Thomas),  Clericus,  Theologiae  Baccalau- 
rcus.  Litierx  Patentes  ei  dire£lx  de  Prae- 
fentatione  ad  Vicariam  Omniam  San£to- 
rum  in  Stamford ,  in  Dioeceli  Lincolnien- 
fi.  T.VIII.  P.II.  247. 

-  (Thomas),  Clericus ,  Theologia:  Baccalau- 
rcus.  Litterae  Patentes  ei  dire£l:B  de  Prx- 
fentatione  ad  Re£toriam  de  Trapftone.  T. 
VIII.  P.  III.  226. 

-  (IVillielmus) ,  Generofus ,  Patronus  Ec- 
clefix  de  Alford ,  in  Diceceii  Wintoniae, 
T.IX.  P.I.  78. 

Holte  (Thomas),   Miles.  T.VIII.  P.II.  17. 
Holthale  (WiUielmus  de).  T.I.  P.  IIL  103. 
Holtman  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  162. 
Holton.  Reftoria.  T.  VI.  P.IV.  92. 
Holway  (Gervafius  de).  T.II,  P.H,  178. 

(WiUielmus).  T.VI.  P.III,  3J. 

HelvaU.  Re£loria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Holteorthie.    Locus  fic  di£tus ,  in  Comitatu 

Dorfetix  fitus.  T.VIII.  P.II.  j-6. 
Holyhcrton  (Vatricius).  T.V.  P.  III.  114. 
Holym  (Johannes).  T.IV.  P.  II.   ijo. 
Holynghtirne  (Lancelotus).  T.  VI.  P.  II.  loj; 
Holyns  (WiUielmus).  T.II.  P.II.  139. 
— —  (Rogerus).  T.III.  P.L  119. 
Holynflied  {OtweUus).  T.  VI.  P.  III.  141. 
Holyocke  (Francifcus) .  Privilegium  ei  concef- 

fum.  T.vni,  P.IV.  131. 
HolymU  (Robertus).  T.VI.  P,  IV,  67. 
Holy-aiode  (Robertus).  T,  III,  P.  III,  ij. 
Hahvoood  (NichoUus).  T.IX.  P.III.  100. 
Homagia.  T.  I.  P.  I.  147.  174,  186.  P,  II. 

119,     122,     124,     169,    177,     183,    188, 
189,    190,    193.      P. III.   67,87,116,117, 

140.  P.  IV.  jf.  Regi  Franciae  faftum. 
P.  III.  8.  Redditio  Regis  Scotis.  15-6. 
Franciae  fa£ta.  ijf.  Scoti»'.  P.  IV,  ^9. 
Coraiti  Lancafljiae.  70.  Archiepifcopus 
Rothoraagenfis.  72,  Prjeftitum  Boloniae. 
110.  De  Rege  Francias.  T.II.  P.  I.  m. 
De  refpeituando.  129.  Pro  Ducatu  Aqui- 
tanix.  149.  Dilatum.  1^^,15-7,  iii,\^f, 
192.  Per  Aquitaniam.  P.II.  9j,  101, \\6, 
138,  141.  Edwardi  Principis.  143.  Ed- 
wardo  Tertio  fa£tum.  171.  De  Regc 
Franciae.  P.  III,  ij,  17.  Comitis  Rich- 
mundix.  48. 

Homn- 


Q_U^  IN    IX.   TOMIS   FOEDERUM   CONTINENTUR.      145» 


Homagium.  De  Homagio  NaiTavix  Comitis. 
T.  II.  P.  IV.  99.  Domiiii  de  Lebretb. 
113.  Bcr.irdi  de  li  Brct.  'Md.  Ducis  Brl- 
tannis.  177.  Godfridi  dc  Harecourt.  179. 
T.lll.  P.  I.  114.  Gilberti  de  Pclagrua.  98. 
Domini  de  x^ymeto  refpcauatb.  168.  Co- 
mitis  de  Mar.  179.  Berardide  Lebreto.  183. 
Ducis  Juliacenfis.  P.  II.  156.  Abbalis 
Santti  Germani.  ^9.  Ducisde  Luccmberg. 
102.  Comitis  Fuxi.  103.  Ducis  Juli.i- 
ciacenfis.  113.  Galeoti  de  Spiaolis.  P. 
III.  14.  Robcrti  Nameur.  42.  Ca- 
pitalis  de  Bogio.  64.  Renunciato  Domi- 
hi  Coucy.  C^i,  84.  Facflam  per  Reymun- 
dum  Pelagru.  84.  Flandrenfium.  15-3.  Du- 
cis  Gelria;.  P.  IV.  13,  17.  Ottonis  de 
Graunibn.  92.  Ducis  Bavarix.  128,129, 
130.  Archidiaconi  Colonienfis.  730.  Wy- 
nandi  de  Holijheim.  131.  Archicpifcopi 
Colonienfis.  130.  Comitis  Murfenfis.t^i. 
Nicholai  Burgman.  138.   Thapini  Cubhill. 

138.  Joiiannis  de  Hurzboren.  138.  Jo- 
hannis  Kamerci.   ij8.     Fredcrici  de  .Vlitra. 

139.  Ducis  Bavarix.  143.  Domini  de 
Ferte.  149.  Reginaldi  de  Julers  &  Gcldre. 
ifS-  Ducis  Montlas.  160.  Johannis  de 
Brederode.  184.  Coraitis  Marchix.  187. 
Bathon.  T.  IV.  P.  L  16.  Ducis  Burgun- 
dia;.  P.II.  118.  Arthuri  Mai^burgh.  137. 
Epifcopi  Bajocenfis.  P.III.  4)-.  Johannis 
de  Armynak  ,  Bcrnardi  Fratris  ejus  &  Ca- 
roli  de  la  Bryt  f6.  De  potcftaterecipien- 
di  in  Normannia.  80.  Archicpilcopi  Moil- 
tis  &  Trevcr.  102.  De  recipiendo.  199. 
P.IV.  9,  32,48.  Epiicopi  Monafterien- 
fis.  T.  V.  P.I.  5-1.  Comitis  de  Mavka.  j-2. 
Archiepiicopi  Colonieiifis.  78.  Domini  In- 
fularum.  P.II.  108,  114. 

Home  {Johmnes).  T.IV.  P.II.  28. 

—  {David).  T.  IV.  P.  IV.  149. 

{AlcxnnJer  &  Davicl).  T.  V.  P.II.  18. 

. —  (-Ihomus).  T.  VI.   P.  IV.  145-. 

■ —  {Jacobiis).  T.  VI.  P.  IV.  185-. 

Conies  (Alexander).  T.  VII.  P.III.  42, 

—  (Jacoins).  T.VII.  P.III.  42. 

■ —  (Johames   8c  Georgius).   T.  VII.    P.  IIL 

Homel  (E.  de).  T.  V.  P.IV.  145. 

Homerosfold  (Hugo).  T.I.  P.  lU.  43. 

Homeysfeild.  Ecclefia  fic  difta  ,  in  Dioecefi 
Norwicenfi.  T.VIII.  P.ll.  169. 

Ummefrni  {Wdlielmiis).  T.VI.  P.  III.  28. 

Hommyl(Johannes).  T.VI.  P.  II.  47. 

Homoiieis  (Sigmarinus  de).  T.  IV.   P.IV.  37. 

Ho;nyfton  (Jncobus).  T.IV.  P.IV.  100. 

Hona  (Johmnes).    T.  III.  P.IV.  199. 

Honanii  {Joh.vtmes  de).  T.II.  P.  I.  125-,   \iG. 

Hoaxrdrye  [Fraiicifcus) .  T.VI.   P.  I.  I4f. 

Ho,.beri  (M't!lielmus).  T. 111.  P.l.   173. 

Honditro  (SuphsinHs  de).  T.III.  P.IV.  199. 

Honden  (St.-fhitnus).  T.IV.  P.L  61,  92. 

Hondetot  (IJominus  de).  T.II.  P.  I.   i^y. 

hondray  [Giiet).  T.V.  P,  IV.  4)-,  97. 

Hondys  (Kobertus).  T.VI.  P.IV.  48. 

HOM  (Viiio  de).  T.V.  P.I.  3,-,  29,   72. 

Honent  (Thomsis  de).  T.I.  P.IV.   14$-. 

Honefi  (Vantus).  T.  I.  P.III.  j-f. 

Honnyvcood  (Johmnes) ,  Miles.  T.VIII.  P.II, 
10.  Litteix  Commiffionales  ei  direitxpro 
puniendis  Delinquentibus  in  Comitatu  Kan- 
tiK.  ibid. 

Honofrii  ()ohannes  de  Lotharingii  Diaconus 
Cardinalis  San<ai).  T.VI.  P.II.  j-2. 

Honorius  (Papa).  T.I.  P.l.  73,  76,  78,  79, 
80,  81,  8},  86,  87,  88,  89,  90,91, 
92,  93,  94,  96,  97,    100,  loi. 

Terlius.  T.  I.  P.II.  209.  P.III.  103. 

^utirtus.  T.  I.    P.  II.  239,  240.     P. 

III.  f,    6,    8,    9,    10,   14,  ij-,  16,  25-, 
45",  61,  8,-.     T.II.   P.III.  y4. 

Honyng.  Vicaria.  T.VI.   P.IV.  9. 
Honyngham  (Thomas).  T.lll.  P.I.  71. 

(Johannes).  T.IV.  P.  I.  43. 

. (Johannes).    T.IV.   P.  II.  j-^  ,  $-9, 

67'  7'>  74'  79.  80,    81,    82,   91,  9,-, 

io8,   141  ,   ^fi ,  ij-9,  166. 
Honyngton.     P.ettoria.  T.  VI.  P.  IV.  Sj-. 
Hoo  (Richardus).  T.  III.  P.  III.  73  ,  190  ,  194, 

197. 

-  {mUielmin).  T.III.   P.IV.  16. 

(iViUielmus).  T.IV.  P.L  79,  99,   102, 

113,  169. 

(Thomas) .  i: ."V .  P.I.  115-,   133. 

Hoobroke  (Gxvetus  lan).  T.  VII.  P.III.   108. 
Hood    (Timotheus) ,    Clericus ,     Artium    Ma- 

gifter.     Litterx  Patentes  ci  direftae  de  Praj- 
lentatione  ad   Retiroriam    de   Bentvvorth , 
Dioecefis  Wintoni:e.  T.IX.  P.II.  138. 
Hoode   {l'aului) ,   Clericus ,    Theologise   Pro- 
Tom.  X.  f .  IF. 


feflbr.  Litterx  Patentes  ei  diredlac  de  Prx- 
ieritatiohe  ad  Reftoriam de  Eydon.T.  VIII. 
P.III.  224. 
Hooke  [Thomas),  Clericus,  in  Artibus  Magi- 
fler.  LitrerjE  Patentes  ei  direiSa:  de  Pra;- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Northmardon. 

T.  VIII.    P.III.    22J-. 

— (Richardus)  ,  Clcricus  ,    Artium    Magi- 

fter.  Littera:  Patcntes  ei  diredta;  de  Prs- 
fentatione  ad  Re£i:oriam  de  Durvvefton, 
Dicccefis  Briftol.  T.  IX.  P.  II.  91. 

Hookell  (Philippus).    T.  VI.  P. III.  141. 

Hooker  (Georgius),  Armi^er.  Commiflio  ei 
direfta.  T.VIII.  P.III.  2^3. 

Htoks  (BJcharJus)  ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterse  Patentes  ei  diredta;  de  Prse- 
lenratione  ad   Vicariam  de   Brayfeild.   T. 

vin.  p.iii.  282. 

Hook  (Radulphus).  T.Vl.  P.IT.  20 1. 
Hoom  (Thomas  de).  T.III.  P.IV.  27. 
Hoord   (Thomas) ,    Juftitiarius  ad   Piacita.  T. 

VIII.  p.n.  ,4. 

Hoofey  {Georgiiis)  ,  Miles ,  Juftitiarius  Regis 
ad  Pacem  confervandam  in  Comitatu  Dor- 
fetia:.  T.VIII.  P.  II.  6. 

Hooft  {Johannes).  T.  II.  P.  IV.  74. 

(Thomas).  T.VIII.  P.  1.  113. 

Hooftman  {Egidius).  T.  VII.    P.  1.   106. 
(Cornelius).  T.  VII.  P.  II.  177. 


Hoot  (Johannes).  T.  IV.  P.  I.  78. 
Hofcorn  (Johannes).  T.IV.  P.I.  91. 
Hope  (Johannes).  T.IV.  P.L  82. 

{kobertus).  T.IV.  P.IV.  7. 

(Georgius)  ,    Juftitiarius    ad   Placita.    T. 

VIII.  P.  II.   19. 

Hope.  Manerium  fic  diftum ,  in  Comitatu 
Herefordia:  fltum.  T.  VIII.  P.JI.  ^-4. 

Hofer  (Johannes).  T.  IV.  P.II.  73. 

»-  {BJchardtis).  T.VI.  P.II.   194. 

Hoperton  {Adam  de).  T.  VI.  P.  IV.  200.  T. 
II.  P.Il.  fi. 

Hopk^yns  (Jafperus).  T.  VI.  P.IV.  9. 

• (Richardus).  T.  VI.  P.  IV.  48. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.   132. 

Hopman  (RicharJus).  T.  II.  P.I.  32. 

Hopper  {DiidUus) ,  Clericus ,  Theologix  Bac- 

calaureus.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de 
Prjefentatione  ad  Reftoriam  de  Hale,  in 
Dioecefi  Norwicenfi.  T.IX.  P.II.  zf6. 

Hopperingll  (Thomas  Sc  Da-vid).  T.  III.  P-  II. 
83. 

— — • (Georgius ,  Alexmder  &  Daiiid.  T. 

V.  P.II.  3,. 

— (David  &  fVillielmus).  T.  V.   P. 

IV.  200. 
Hopfon  (Johannes)  ,  Armiger.     CommilTio  ei 

direfta.  T.IX.  P.  III.  65. 
Hopton  (Rogerus  de).  1.1.  P.  II.    109. 

(iValterus).  T.  I.  P.IL  176.  P.IV.  20. 

(Hugo).  T.II.  P.I.  37. 

< (Johannes).  T.V.  P.II.  91. 

■ •  (Johannes).  T.  VI.   P.  I.  31  ,  47. 

{Arthurus).  T.  VI.  P.I.  204. 

(Audoenus).  T.VII.  P.I.  117. 

.(Robertus).  T.VII.  P.IV.  11. 

— —  (Robertus).    Commiftio  ei  dirctira.   T. 

VIII.  P.  I.  60. 
— —  (Ricardus)  ,    Miles  ,    Regis   Deputatus 

ad  Pacem  confervandam  in  Comitatu  He- 

refordienfi.  T.  VIII.    P.  II.  9. 

(Robertus).  T.  VIII.  P.  II.  14. 

Hopton.  Locus  fic  vocatus ,  in  Comitatu  Nort- 

humbrix  fitus.  T.VIII.  P.II.  5-4. 
Hopton  (Redtoria  de) ,  in  Dioeccfi  Norwicen" 

fi.  T.  IX.  P.  II.  25-3. 
Hofirell  {Thomas).  T.III.  P.  III.  194. 

(Nicholaus).  T.III.  P.  111.  20J-. 

Hopwood  (Edmundus).  T.VII.  P.I.  2ij-. 
Hoquin  (Johannes).  T.III.  P.I.   173. 
Horbote  (Robertus).  T.IV.  P.I.  173. 
hord  (Thomas  de).  T.II.  P.I.  j-i. 

(Edmundus).  T.  VI.   P.  III.   24. 

Horden  (Johannes  de).  T.ll.  P.III.  98. 
Hore  (I4'alterus  le).  T.  II.  P.  III.  189. 

(Philippus).  T.IX.  P.III.  99. 

Horisby  (Thomas  de).  T.II.  P.III.  189. 
Horkefiey  (Baro  de).  T.VIII.  P.II.  242. 
Horkeftovoen  (Johannes).  T.  II.  P.  II.  i  ij- ,  1 17. 
Horley.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.   T14. 
Horlyjlon(Hicholaus).  T.VI.  P.  II.  194. 
Hermannus  (IViliielmus).  T.VI.  P.Jl.  200. 
Hormingfej  (Manerium  de) ,  in  ComitatuCan- 

tabrigix.  r.VIII.  P.ll.  fg. 
Homclyf  (Robertus  de).  T.II.  P.  III.  j-,  jS. 
Home  (Andreas  de).  T.  II.  P.II.  j-2. 

{miUelmus).  T.III.  P.  III.  49. 

. (Richardus).  T.lll.  P.IV.  48. 

{Edmundus).  T.IV.  P.II.  i2j-. 

• (IValterus).  T.IV.  P.IV.   162, 

-  (LHcas).  T.V.  P.I.  i8. 


Horne  (Robertus).  T.V.  P.ll.   i , .' 
i  Johannes).  T.  V.  P.  111.   ij-9. 

(Wdlielmus).  T.VI.  P.  II.  194.  P.llt-; 

14.     • 

(iVilUelmns).  T.VI.  P.  IV.   ,j-7,  179. 

(Henricus).  T.VII.  P.II.  ,90.' 

(Joftas).  T.VII.  P.III.  174. 

— ^ (jofias),  Clcricus   &  Praedicator  Verbi 

Diviiii.  T.VIII.  P.I.  91.  Concellio  lpe->. 
cialis  Commilfionis  ei  direfta.  ibid. 

(Thomas),  Miles.  T.  VIII.  P.  II.   17. 

— —  (Thomas),  Clericus ,    Tlicologix   Pro- 

tejror.  Litterx  Patentes  ei  directK  de  Prx- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Farneham  Riall. 
DiLccefis  Lincolnienfis.  T.  VIII.  P.  IIL 
8(5. 

(/"/''')>   Clericus,   in   Artibus  Magi^ 

fter.  Litterx  patentes  ei  direaa;  de  Prx* 
fcntatione  ad  Vicariam  de  Norton  T  VIIL 
P.III.  280. 

—  (RicharJus)  (  Clericus ,  in  Artibus  Ma« 

gifter.  Litteta:  Patcntes  ei  direfta:  de  Prx- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Finmeare,  Dioe~ 
cefis  O.xonia:.  T.  VIII.  P.IV.  64. 

■ (Johannes),    Clericu;  ,    Artium   Magi- 

fter.  Littera;  Patentes  ei  diredtx  de  Pric- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Hedendon,  ia 
Dicccefi  Oxonia:.  T.  IX.  P.II.  90,  oi  . 
138.  y    .  yj. 

Horneby  (Rohertus).  T.IV.  P.IV.  19, 

■ (Johannes).  T.V.  P.L   102. 

Horne-Caftle  (Vicaria  de)  ,  in  Dicccefi  LincoU 

nienli.  T.  VI.  P.IV.  46,   180.     T.  VIII. 

P.IV.  117. 
Horncaftre  Ecclefia.     Conceffa  Epifcopo  Kar- 

liolenfi.  T.Il    P.I.   ,64. 
Hornel  (Thomas).  T.  VI.  P.  II.   200. 
Horner.  T.III.  P.  II.  ij-^. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  8(5. 

(Johannes),  Miles,  Juftitiarius  ad  Pk- 

cita.  T.  VIII.  P.II.  14. 

{Johannes),  Clericus.   T.VIII.    P.  II. 

41. 

— —  {Robertus)  ,  Clericus.  T.  VIII.  P.  II. 
41.  Litterx  Difpeniationutn  gcConfirma- 
tionum  ei  dircdlx  ad  Retftoriam  Eccltfia: 
Parochialis  de  Roydon  ,  Dicecefis  Norwi- 
cenfis.  'ibid. 

(Johannes) ,  Eques.   Commiffia  ei  di- 

redta.  T.VHl.  P.II.  267. 

Hornefay  (Vicaria  de) ,    in  Dioecefi  Eborum. 

T.Vl.  P.IV.  102.     T.  VIII.  P.III.  22S. 
Horney  (iVeft-).  Redloria.  T.  IX.  P.  II.   14,. 
Hornjftoft  (Adam  de).  T.  V.  P.  I.   102. 
Herologiam.     Ars  e.\ercenda.    T.  III.    P.  II, 

I4J-. 
Horot  (Robcrtus  de).   T.  I.  P.III.   104. 
Hors  (Toomas).  T.III.  P.HI.  ,j-o. 

{Johannes).  T.IV.  P.  III.  7,. 

Horfefall  {Richardus).  T.Vl.  P.  IV.  ^6. 
Horftee  (Robertus  Je).  T.  I.  P.  III.  6. 

(Richardus).  T.I.  P.  IV.   148.     T    11. 

P.I.  93- 

(Rogerus).  T.II.  P.I.  191.  p.  n.  12, 

13,  24,  42,  j-4,  6,-,  71,  74. 

(Rogerus).  T.  II.  P.  II.  107  ,  108  ,  i  3  j, 

139,   169. 

(Richardiis).  T.  III.  P.  II.  80,  143, 

(Vicarius).  T.III.  P.III.  83. 

Horfeley.  Reftona.  T.VL  P.IV.  7. 
Horfeman  (Leenardus).  T.VI.  P.Il.  iS-, 
HorfemanJen  (Daniel) ,  Clericus.    Littera;  Dif» 

penlationum  &  Confirmationum  ei  directa: 
ad  fuccedendum  ad  Rettoriam  EccIefi.B  Pa- 
rochialis  de  Ulcombe ,    Dicecefis    Cantua- 
rienfis ,  per  Refignationem  Richardi  Horfe- 
manden  Patris  fui  vacantcm.  T.  VIII.  P 
11.   2^3. 
Horfey  (Petrus).  T.VI.  P.IV.  lot. 
Horfey  (Georgiui),   Eques.  T.  VllI.P.  IL  167: 
H^rflmm  (Hugo  Je).  T.  I.  P.  111.  37. 
Horfham.  Vicaria.  T.  VI.  P.IV.  8j-. 
Horfttam.  Nomen  cujufdam  RedtorirE  in  Co- 

mitatu  Suffexiae.  T.  VIII.   P.  II.  j-i. 
Horftiam.     Commillio  directa  Majori  Sc  Ci» 

vibus  hujus  Villx.  T.  IX.  P.I.  j-. 
Horfhigton  (Reftoria  dcj.  T.VIIL  P.  III.  279^ 
Horte  (Gaiigus  dela).  T.III.  P.  I.   198. 
Horteley.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Hirtejii  Villa.  T.l.  P.  II.  133. 
Horth  (Tbomas) ,  Mercator.  Commilfio  ei  di* 

rcfta.  T.IX.  P.II.  232. 
Horthefio  (ReymunJus  Je).  T.I.  P.III,  2. 
Horton  (Robertus).  T.  III.  P.  III.    144. 
_—  (Willielmus).  T.lll.  P.IV.   ij-y. 
» — .-  (Rogeriii).  T.IV.  P.L   Jfj. 

. (HumfriJiis).  T.VI.  P.  IV.  6, 

~  (Thomas).  T.Vl.  P.lV.  93. 

. (Rogeriis).  T.VII.  P.IV.  y^, 

Horton  (Dominium  &  Manerium  de),  in  Co- 
P  P  niitatii 


IfO 


INDEX    RERUM     PR^CIPUARUM 


T. 


«99. 


mitatu  Glouceftria:.  T.VIII.  P.ll.  59 
Bortcne  {Thomas  de).  T.III.  P.H.  iJJ. 
UorvoJe   [Johaunes).   T.III.  P.HI.  1.97- 

V.P.IU.  y4. 

. [wmetmm).  T.VI.  P.IV.  ij-. 

Hofntus  {HHbertus).T.\.  P.I.114.,     ijo 
Bofee  {Henricus).  T.I.    P.  II.  i^J ,  173 

203,111.  P. III. 17.  1^9. i°3. 
Jioskins  {Johames).  Commillio  ei  direfta.  T. 

VIII.  P.i-  48. 
_  (Johannes),  Juftitiarius  magna:  Scflio- 

nis.  T.VIII.  P.II.  i3. 
— —  {Willielmus)  ,  Serviens  ad  Legem  ,  Re- 

gis  Deputatus  ad  Paccm  confervandam  in 

Comitatu  Herefordienfi.   T.VIII.  P.II.9. 
_    .  -  (EdmunJus)  obtinet  OfRcium  Secreu- 

rii  ac  Cuilodis  Si^ncti  in  Paitibus   Borea- 

libus.  T.  Vlll.  Prm.  178. 
Kosmaa  {Arnddus).  T.IV.  P.IV.  6j-. 
HoffinAche  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  65. 
HoffitaL  {Guillidmus  dei).  T.I.   P.III.  40. 

. {Johannes).  T.I.  P.IV.  17. 

{l'etrus).   T.IV.   P.  II.  5-9,  73,  74. 

Jioffitale   Thomae  Bccket  in    Southwevk.  in 

Comitatu  Surrix.  T.VI.  P.III.  40. 
m.  Sancii  Martii  de  Billestoicke  ,  five  G^un- 

ffCJuxtaCivitatem  BriltoUienfem.T.VlII. 

P.II.  5-6. 
»    .  ■  SanBiJohannis  Wdlenjis  ,'m  Co- 

mitatu  Somerfetix.  ibid. 
m'        — —  Domus  Eleemofinarix  de  Hol- 

loway,  vocatum  the  Hoffital  cf  Highgate , 

in  Parochia  de  Ulington  ,    in  Comitatu 

Midlefexia:.  iflj. 
Hoffitales  Jratres.  T.I.  P.I.  20. 
Uoffitalitas.  Super  Dccafu  Hofpitalitatis  Mag- 

natum.  T.VII.  P.  III.  7.    Vide  Proclamn- 

ti». 
Jioffitalium  Templi   8c   Thtutonum    Magiftri 

T.I.  P.I.  167. 
Hofpitatio  Eborum  Archiepifcopi.  T.  II.P.I. 

f4.  '^7- 
Hoffitium  Regis.  T.I.  P.IV.   116,  173,196. 

Expenfa.T.II.P.I.  41.  De  Expenfis.T.  II. 

P.  II.  188.     De  Feloniis    audiendis    infra 

virgam.  T.  II.  P.IV.  $-7.      De  Marifcale. 

204.    Senefcalli  8c  Marefcalli  Officium.T. 

III.  P.IV.104,  123.  Hofpitium  Regis:  De 
Expenfis.  T.IV.  P.I.  98,  114,  162.  Re- 
gis  Parifiis:  De  providcndo.  T.IV.  P.III. 
191.    De  Seneicallo  conftituto.  T.IV.    P. 

IV.  177.  De  Camerario  exonerato.  177. 
Provilores.T.V.  P.  III.  132.  Pro  Thefau- 
rario  Thoma  Cheyney  libcrtas.  T.VI.  P. 
III.  41. De  Otficio  Magni  Magiftri  Kofpi- 
tii  Regis  concefib  Johannis  Comiti  War- 
wic.  T.VI.  P.III.  180.  Officium  Domini 
Senefchalli  Hofpitii  Regis  per  Henricum 
Odiavum  in  nomcn  Magni  Magiftri  Hof- 
pitii  fcu  nomen  ItGrandMaiflre  d'Hofleldu 
Roy  tranfmutatum.  180.  Commiflio  in- 
fra  Virgam.  T.VI.  P.IV.  130.  Pro  Ne- 
gotio  Hofpitii  Regis  Commiftio.  T.VII. 
P.IV.  19,20,  21. 

Vofie  {Theodorus).  T.VII.  P.III.  243. 

Hofles  {Willielmus  dt).  T.  I.  P.  IV.  23. 

Hofiiarius  (Thomas).  T.  I.    P.  I.  81. 

.  {Baldreinus).  T.  I.  P.  I.  116. 

■  {Alattus).  T.I.  P.I.    i;-o.   P.II.  2, 

j-,  6,60. 
Hoflienfis  Epifcopus.  T.I.  P.I.14. 
m  81  Velletrenfis  Epifcopus  Cardinalis 

Latinus.  T.I.  P.  II.  10/,  239.  P. III.  14, 


198,  207.  T.Il.  P.I.  36,37,70,  73,8;, 
86. 
Hothun  {Jchannes).  T.II.  P.  III.  126. 

{Atanus).  T.  II.  P.IV.  i^i.T.lII.  P. 

I.  18. 

{Joharmes).  T.IV.   P.I.  174. 

Hotie  {Theobaldtis).  T.IIl.  P.  IV.l  i  ,  68  ,  1 18. 
Hctoft  {Johannes).  T.IV.  P.  I.  11,  if- 

{Johannes).  T.IV.  P.IV.  20,  15-7. 


Howard  Comes  Suffokit.     T.VII.  P.  IT.  tff. 
"-  (Theofhilus)  ,'Dom\nus  de  liatden.T. 

VII.  P.II.  146,216. 

— > {Henricus).   T.VII.  P.H.  80. 

. {ll^iUielmus).  T.VII.  P.ll.  ,69. 

(Dominus   WiUielmus).    T.VII.  P. 


[Johanncs  8c  Nichohus).    T.II.   P.I. 

{Raditlfhus).  T.II.  P.  III.  187. 

{Alamis).  T.  II.  P.III.  84. 

i {Johtinnes).  T.  IV.  P.  I.  10,91,   1S2. 

P.II.  10. 

{Johanms).  T.V.   P.III.  147. 

(Willieimus).  T.VI.    P.II.  2of. 

HotonPantiell.  Vicaria.  T.VI.P.IV.  133. 
Hottinger  (Johannes  de).  T.VII.  P.I.   101. 
Houctyx.   Mokedy   (Thomas  de).     T.I.   P.  IV. 

.98. 
Hove  {Johannes  de).  T.I.P.III.  103. 
Hovedene  {Rogerits  de).   T.  I.  P. III.  99,'ioo, 

lOI. 

Hovedon   {Richardus).  T.VII.  P. II.  166. 

Hovel  {Robertus).  T.I.    P.  )V.  44. 

. {Chrifioforus    Otto    ab).    T.  I.    P.  III. 

17S. 
Hoveman  {Henricus).  T.V.P.III.  74. 
Hough  (Georgius).  T.VI.  P.IV.  8. 
Houghkirke  3.d  Ecclcfiam  Pnfentatio.    T.VI. 

P.I.   i?4. 
Houghton  (Johannes  de).  T.I.  P.II.  81, 

{Johannes  ds).T.\\.  P.II.  140. 

{Ric/iardus  de).  T.II.  P.  IH.1S7. 

{Johannes).    T.  II.    P.IV.  IJ9,    173, 


18,-. 


Ji- 


{Adam).  T.III.  P.I.  116.P.II 

—  {Rogerus).  T.VI.  P.IV.  7. 

—  {Robertus).  T.VII.  P.II.  209. 

—  Dominus  (7o^<j»»e.t).  T.VII.  P 


III. 


'73- 


46,  61,  76. 
(N.).  T.I.  P.IV. 


11  ,  28,  34,  j6, 

4J  '  ^y- 
. (Nicholaus).   T.I.    P.IV.  89,  103, 

io|-,  137  ,  183,  188,204,  206.  T.ll.  P. 

I.  14,  28,  46,  66,  71,  74,86,  87,  101, 

loj-,  III,  iiS,   139,  i4f ,  149,  i6j-,  168, 

181 ,  184,   193 ,   194. 

, (R.).  T.ll.  P.II.  11,  J-},78. 

— (Johannes).  T.IV.  P.III.  107. 

m Dominus.  T.I.  P.I.  92. 

Hotchkin  {Willielmus) ,  Clericus   L.L.B.Lit- 

terac  Difpenfationum  ei  direiftx.    T.VlII. 

P.in.  34- 

Hotham  {Johannes) ,  Miles  8c  Baro  ,  unus  ex 
Juftitiariis  Regis  ad  Pacem  confervandam 
in  Comitatu  Eborum  Eaftridingc.T.VIII. 
P.II.  7. 

——  {Johannes),  Eques  8c  Baronettus.  T. 
IX.  P.I.  5-7.  Commiflio  ei  diredta  tau- 
gcns  Reculantes.  ibid.   P.  II.   ij"7. 

Hothiel  [Richardus  de).  T.I.  P.IV.   20. 

Hothmo  [Johannes de).  T.I.   P.II.  127. 

Hothum  {Gdfridus  af).  T.I.  P.  IV.  148. 

— -^  {Wiilielmus  de).  T.  I.  P.III.*43,  46, 

—  {Johatmts).  1.1.   P.IV.    164,  l68. 


{Robertus).  T.VII.  P.IV.  IH- 

{Guididmus)  ,  Clericus ,  Artium  Ma- 

gifter.  Littcrx  Patentes  ei  diredtx  de  Pra;- 
lentationc  ad  Vicariam  de  Hanflope ,  Dice- 
cefis  Lincolnia;.  T.  IX.  P. II.  107. 

■  {Jacobus)  oblinet  Officium  Janito- 

ris  five  Cuftodis  Caftri  de  Ludlow  in  Co- 
mitatu  Salopia:  ,  Sc  Locum  Gardiani  8c 
Phcriftevii  vocati  the  Tennis  Pky  infra  pra:- 
didtum  Caftrum.  T.IX.  P.III.  103. 

Houghton.  Vicaria.  T.VL  P.IV.  163.  Re- 
dtoria.   171, 

Hovin  {Johannes).  T.  IV.  P.III.   122. 

Hovingham  (RcCtoria  8c  Ecclefia  de) ,  in  Co- 
mitatu  Eborum.  T.VllI.  P.II.  j-z. 

Hovingfion.  Reftoria.   T.  VI.  P.  IV.  46. 

Houles  {Henricus).    T.IV.  P.  II.   iij". 

Houlford  {Willielmus).  Commilfio  ei  dircfta 
in   Comitatu    Leiceftrix.   T.  VIII.   P.  II. 

i4f. 
Hound  {Rumbaldus).  T.V,  P.I.  18. 
Houfer  {WilUelmus).  T.  IV.   P  IV.  IJJ. 
Hourdel  {Forrus).  T.V.  P.IV.  101. 

. {N-.cholaus).  T.V.  P.IV.  101. 

Houronde  {T).  T.VI.  P.II.   iff. 
Houfe  {Petrus).  T.V.  P.III.  3J-. 

{Petrus).  T.V.  P.  IV.  94. 

Houfl  {Uurentius  le).  T.IV.  P.  III.  86. 
Houflon  {Patricius  de).  T.IV.  P.IV.  71,  99, 

loi,    iij-. 

■  {Johannes).  Officiura  ei  conceffum.  T. 

IX.  p.in.  loj. 

Hots  {Johannes).  T.  VI.  P.  II.  206.     P.  III. 

{Robertus).  T.VI.  P.IV.  8. 

HoTvard  {WilUelmus).  T.I.P.IV.  37. 

{WilUelmus).  T.I.  P.IV.    108. 

iJohannes).  T.  III.  P.IV.  ij-^.    T. 

IV.  P.I.  83. 

(Johannes).  T.V.  P.II.   149,   171. 

P.III.  f,  11,  30. 

■  {Thomas).  T.  V.   P.  IV.  5-6. 

{Edroardus).  T.VI.  P.I.  1,30,31, 


39- 


P.IV 


16, 

201, 


modo    Comes    Nottingham    {Tho- 

mas) ,  Vominus  de  mlden.    T.VII.  P.l. 
aij.  P.II.  64. 


III.  38,  96. 

{Theofhilus) ,  Dominus  de  Walden. 

T.VII.  P.Ill.  41,5-8. 

(Hetiricus).  T.VII.  P.III.80. 

{Francifcus).  T.VII.  P.  III. 96. 

{Thomas).  T.VII.  P.III.  iio. 

(Theofhjlus) , de  Walden.T. Vll.P.l. 


80.  Commiliio  ei  direfta.  ibid. 
(EdwarJus),   Miles.   T.VIII. 


iBo. 


P.I. 


{Thomas).  T.VI.P.  I,  45-,  46. 

— ^—  (Willielmus) ,  Dominus  de  Effingham. 
T.VI.  P.III.  iii.  P.IV.21,  67,70,73, 
77.  76. 

(RicharJus).   T.VI.  P.IV.  48. 

(r/i;o»J;».r) ,  Dominus  deByndon.T.V^, 
66. 

-  (Georgius).  T.VI.  P.IV.  15-2. 

-  Dommus    {Carolus).    T.VII.  P.  I. 
40,   44,    83,    86,  .178.  191,    194, 


■  —  {Carolus) ,  Miles ,   unus  Juftitiario- 
rum  Regis  ad  Pacem  confervandam  in  Co- 

mitatu  Berks.  T.VIII.  P.II.  4. 
— —  (Thomas) ,   Ordinis  Garterii   Miles, 

Baro    de  Charleton,  Vicecomes  Andever, 

creatur  Comcs  Bcrks.  T.VHI.  P.II.22. 
— {Robertus),  Eques.  Commilfio  ei  di- 

refta.  T.VIII.  P.IV.  7. 
—  {Francifcus).   Commiflio  ei  diretta. 

T.IX.  P.I.   19. 
■■  {Guillielmus) .  Commiflio  ei  diredta. 

T.IX.  P.I.  19. 
— —  {Robertus) ,   Balnei    Miles  ,    obtinet 

Officium   Magiftri,  five  Thcfaurarii  Joca- 

lium  Regis.  T.IX.  P.  HI.  103. 
Httvard  d'Efcrick(EdTiardus  Dominus).Com- 

miflio  eidircfta  ad  tractandum  cum  Com- 

miflionariis  Scoticis.  T.  IX.  P. III.  35-. 
Hoioard  de  W'alJen  {Theofhilus).     Commifiio 

ei  directa  a  Rege  ad  confervundam  Pacem 

in  Comitatu  Cantabrigicnfi.T.  Vlll.  P.II. 

5".  7- 
Hoivcaple  (Redtoria  dc)  ,  in  Dicecefi  Herefor- 

dienfi.  T.IX.  P.I.  78. 

Howe  (GuiJo  van).  T.V.  P.  I.  28. 

-  -  (Johannes).  Officium  ei  conceflum.T. 
VIII.  P.  IV.  60. 

Hoifebrake  {Willielmus  van).  T.  V.  P.  I.  28. 
Howd  {Rohertus).  T.II.  P.  IV.  19,33,103. 

(DaviJ)  T.IV.  P.II.  194,  141. 

{Robertus).  T.VI.  P.lll.  14. 

{Johannes).  T.VI.   P.IIL  13. 

•. (Philipfus  af).  T.I.  P.IV.  148. 

■ {Griffinus  Gragh).  T.II.  P.I.   103." 

(Refus).  T.II.  P.II.  26. 

{Howdiui).  T.II.  P.ll.  177,   179.  P. 

III.   189. 

{Refus).  T.II.  P.IL  177. 

. {Ap  Guyll  ap  Jer.  Covee).   T.  IV.  P.  I. 

9. 

{Ap  Jgnon  Janckyn).  T.IV.  P.I.  9. 

• (Ap  M.  Kenryk.  T.IV.  P.  I.  9. 

{Af  Madok  MaJok).  T.  IV.  P.I.  9. 

{Luellin).  T.IV.  P.  II.  18. 

(Euleo).  T.VI.  P.III.  21/. 

— —  (Ludovicus) ,  Clericus.in  Artibus  Bac- 
calaureus.  Litter»  Patentes  ei  direttse  de 
Prsfentatione  ad  Reftoriam  de  Llyfwra- 
ne,  in  Dioecefi  Mcnevenfi.  T.  VIII.  P.  II. 
149. 

. (Thomas)  ,  Theologia:   Profeflbr  ,  & 

unus  Capellanorum  Regis  Ordinariorum. 
Littera:  Patentes  ei  directac  de  Prxfenta- 
tionc  ad  Canonicatum  infra  Ecclefiam  Col- 
legiataro  ,  five  Liberam  Capellam  Regiam 
Sanifti  Georgii  ,  infra  Caftrum  de  Wind- 
for.  T.IX.  P.II.  89.  Promovetur  ad  Re- 
£toriam  Ecclefias  Parochialis  de  Fulham , 
Dicccefis  8c  J  urifdiftionis  London.  T.IX. 
P.  III.  89. 

Hotceltnus,  Filius  Geneclia  Fil.  Riced.  T.  I.P. 
I.  48, 

Hawes  (RicharJus),  Clericus,  Artium  Magi- 
fter,  8c  Capellanus  Richardi  Domini  Lo- 
velace.  T.VIII.  P.IH.  35-.  Litterac  Dif- 
penfationum  ei  direftoe  ut  cum  Vicaria 
Ecclefije  de  Buftleham ,  Dioecefis  Sarum  , 
Vicariam  Ecclefia:  de  Cookeham  poflidc- 
re  polTit.  ibid. 

Howet  {Robertus).  T.  VI.  P.IV.  ifo. 

Howghton  {Johannes).  T.VI.  P.ll.  194. 

Howgyll  (Robertus) ,  Clericus ,  Regis  Capella- 
nus.  Litterce  Difpenfationum  8c  Confir- 
mationum  ei  diredtx.  T.VIII.  P.  II.  168. 

Howknd  {Johannes),  Miles.  T.  VIII.P.II.  16. 

Hovolett  { Nicholaus )  ,  Clericus  ,  Theologiz 
Baccalaureus.  Litterx  Patentes  ei  dire- 
reftse  de  Prcefentatione  ad  alteram  medie- 
tatem  Ecclefia:  Parochialis  de  Reefham 
Bcatje  Mariae,  Dicecefis  Norwicenfis.  T. 
VIII.   P.III.  8j-. 

— —  {Johannes),  Clericus  ,  Artium  Magi- 
fter.  Litterse  Patentes  ei  direfta:  de  Prx- 
fcntatione  ad  Vicariam  de  Limber   Mag- 

na. 
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na,  in  Dicecefi  Lincolnicnfi.  T,IX.  P.II. 

2IO. 

Hovorth  {Johmnes)  ,  Clericus  ,  Theologije 
Baccabureus.  Litterc»  Patentes  ei  diredtae 
de  Prxlentatione  ad  Vicariam  Sanftx  Tri- 
nitatis,  in  Villa  Cantabrigienfi  &  Dioeceli 
Elicnfi.  T.IX.  P.  II.  90, 
Howfeby ,  five  Ulfceby  (Vicaria  de),  in  Dia- 

cefi  Lincolnienfi.  T.  VIII.  P.IV.  118. 
Hovfeman  (fohxnnes).  T.VI.  P.IV.  9. 
Howfon   (ivillielmus) ,   Clericus  ,    in  Artibus 
Magiftcr.     Litters  Patentes  ei  direftx  de 
Prxlentatione  ad    Reftoriam  de  Somerby  , 
juxta  Rigby.  T.III.  P.III.  279. 
— —  (yo^(i»n«) ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Littcrac  Patentes  ei  diredtx  de  Prccfentatio- 
ne  ad  Redloriam  de  Bridgham ,  in    Dioe- 
celi  Norwicenfi.  T.VIII    P.IV.   120. 
.  {a^illielmus) ,   Clericus.  Litterae  Paten- 

tes  ei  diredtx  de  Praefentatione  ad  Rcdlo- 
riam  dc  Bigby  ,  in   Diceccft  Lincolnienli. 
T.  IX.  P.I.  80. 
— —  {Johcinnes) ,   Clericus.     Litteras  Paten- 
tes  ei  diredtx  de  Prxfentatione  ad  Redto- 
riam  de  Thorneton  le    Moorc  ,    Dicecefis 
LincolniK.  T.IX.  P.II.  208. 
Howflon  ijohannes)    obtinet  Officium  Janito- 
ris.Saiva:  Cuftodix  &  imprifonamenti  om- 
nium  Perfonarum,  &c.  in  Comitatu  Glou- 
ceftria:.  T.VllI.  P.  IIL  164. 
'  {Johannei) ,  Armiger.  ConceflTio  ei  fa- 

<fta  Officii  Notarii  Cancellarix.  T.VIII.P. 
IV.  113. 
"  {ffohannes),  Armiger,  obtinetOfficium 

Prothonotaiii  Cancellaria:  ad  vitim.T.IX. 
P.II.  156. 
Hovoting  {[VilUelmus).  T.VI.  P.I.  131. 
Houxime  {Johannes).  T.  IV.  P.IV.  io6  ,  1 13. 
Hoxne.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  15-1. 
Hoy  {iVillielmus  M).  T.III.  P.I.  09. 
Hoyle  (ThomAs),  AMermannus  London.T.IX. 
P.II.  if;.  CommifTio  ei  diredta ,   tangens 
Recufantes.  ihid. 
Hoyville  {Phitipfus  tte).  T.I.  P.  IV.  143. 
Huatt  {fohnmies).  T.V.  P.  IV.  102. 
Huart  {Johannes).  T.VI.  P.I.  16. 
Hutmiltc  {Johanms).T.V.  P.IV.93. 
HubbarJ  {Richarjus).  T.V.  P.III.  113. 
Hubbert  {Aicharjus).   Officium  ei  conccfTum. 

T.  VIII.   P.III.  222. 
Hubblum  {Johames  ap).  T.VII.  P.I.  ,-. 
Hubbock  {Toomas),  Clerlcus.     Litterx  Paten- 
tes  ei  directce  de  Prccfentatione  ad   ReCto- 
riam  de  Nelfton ,  in  Comitatu  Leiceltriae. 
T.VIII.  P.III.  28. 
HubtrJyn.  T.VI.  P.  III.  119. 
Huch  {Thomas).  T.  V.  P.  I.    189. 
Huchenay  {Meafans).  T.VI.  P.l.  i^j-. 
Huchin  {Johannes).  T.V.  P.  I.  140. 
Huchier  {TheobalJus  le).  T.IV.  P.II.  94. 
Huchinfon    {Thomas) ,    Miles  ,    Coraminarius 
Regisin  Comitatu  Nottinghamiaj.T.VIII. 
P.II.  13. 
HuJJersfetd.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  8. 
HuJJesroetl  {Ejwardus).  T.VI.  P.  I.   182. 
Buddtffton  {mttidmus).  T.IV.  P.  II.  99. 

{Richardus).  T.  V.  P.II.  lof. 

_ (Johannes).  T.V.  P.III.  loj,  ifi. 

P.IV.32,  I3J-. 

{Thomas).T.Vl.  P.IV.9. 

.^ {Wittietmus).  T.  VI.  P.IV.  46.' 

. {Richardus).  T.VII.   P.  I.  3. 

{Henricus)  ,   Clericus,   Artium  Ma- 

Litterac  Patentcs  ei  directx  de  Prs- 

Rettoriam  de  Caftlc  Carle- 

T.IX.  P.I. 


Ift 


gifter 

fentationt  ad 
(      ton,  in  Diceceli  Lincolnienfi. 
■      80. 

»  (Henricus) ,  Armiger,  Patronus  Ec- 

clefiae  de  Bartlowe,  live  Barclowe,  ia  Dioc- 
ccfi  Elienfi.  T.IX.  P.II.  2/(5. 
Hudfon  {Witlidmus).  T.V.  P.  II.  76. 

{Kobertus).   T.VI.P.II.  194. 

.  {Gawinus).  T.VI.    P.  IV.  48. 
Xjacohus).  T.VII.  P.I.  84. 

{Willietmus).  T.  VII.  P.IV.^tJ. 

, {Wittielmus).  T.VIII.  P.II.  11. 

.  {Jacobus).  Officium  ei  conceftTum  Cu- 

ftodis  Domorum  Superiorum  Ballivjc  in- 
fra  Caftrum  de  'Windfor,  8cc.  T.VIII. 
P.  III.  26. 

■  {Michael) ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 

fter.  Litterac  Patentes  ei  diredta:  de  Prx- 
fcntatione  ad  Redtoriam  de  Weftdeeping 
T.VIII.  P.in.  279. 

-  {Samuet)  ,  Clericus,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ei  dircdtx  de  Prx- 
fcntationc  ad  Redtoriam  de  Capell.T.VIII. 
P.III.  280. 

-  ■■•  {EjrcarJus)  ,  Clericus.  LittercE  Paten- 
tes  ci  diredtge  de  Prxfentatione   ad  Vica- 


riam  de  Silkefton.  T.  VIIL  P.  III.  283. 

Huiifon  (Af;V^ae/) ,  Clericus,  Artium  IVlagifter. 
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48. 
Hunigen  (Comes  Suncho).  T.IV.  P.I.  7. 
Hunindon  {Radulphus  de).  T.I.  P.  IV.   30. 
Hunmanby.   Vicaria   perpetua.  T.  Vl.  P.  IV. 

91. 
Hunningfeld  {WiUielmtis  de).  T.I.  P.II.  199. 
Hunfden  {Henricus    Dominus   Carey).  T.  VII. 

P.I.  6,   16,  40,  44,  83,  86,   ifi,  101. 

P.II.  74. 

{Gcorgius).  T.  VII.  P.  I.  124.  P.  II. 

20 ,  36  ,  61 . 


Hunfingrovere  {Rogertts).  T.I.  P.  IV.  100.  T. 

II.  P.I.  27. 
Hunjlane  {Thomas  de).  T.II.  P.IV.  75-. 
Hunflanton  (Vicaria  de).  T.VIIl.  P.III.liS. 
HuriJlon{1homas).T.V.  P.  III.  ifg. 
Hunt  {Robertiis).  T.II.  P.II.  187. 

{Akntis).  T.III.  P.II.  38. 

• — {Johannes).  T.III.  P.IH.  73- 

{Wiliielmus).  T.IV.  P.I.  164,  168, 

{Robertus).  T.  IV.  P.ll.  111. 

{Johannes).  T.  IV.  P.IV.  138,  144,  ij-6, 

172.  T.V.  P.I.  28,  46. 

{Rogerui).  T.V.  P.I.  108. 

-  {Johannes).   T.  V.  P.  I.  118.  T.  Vl.  P. 

III.  120. 

{WiUielmus).  T.VI.  P.IV.  131. 

-  {R}chxrdus).  T.VI.  P.IV.   181. 

{Ricardtis) ,    Sacrx    Tlieologix  ProfefTor 

&  Decanus  Dunelmenfis.  T.  VIII.  P.  I. 
118.  Commiffio  fpecialis  ei  concefTa.  ibid. 

{Richardus)  ,    Decanus   Dunelmenfis.  T. 

Vlll.  P.II.  7.  Commiffio  ei  dire£ta  ad 
confervandam  Pacem  in  Comitaru  Dunel- 
mcnfi.  ibid.  Altera  Commifllo  ei  dirc£i:a. 
P.III.  262. 

• —  {Georgius  le) ,  Miles ,  juftitiarius  Regis  in 
Comitatu  Suffolcix.  T.  VIII.  P.  II.  if, 
144. 

(Johannes),    Clericus ,  Artium  Magifter, 

8c  Capellanus  Roberti  Comitis  Caernar- 
von.  T.VIII.  P.III.  3f.  Literx  Difpen- 
fationum  ei  directse  ut  cum  Reftoria  Ec- 


clcfix  de  Exford ,  Dioccefis  Batlionienlii 
&  Wcllcnfis ,  Rc£toriam  Ecclcfix  de  Lax- 
hore ,  Dioecefis  Exonienfis ,  poffidere  pos- 
fit.  ibid. 

-  {Nicholaus),  Clericus,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Litters  Patentes  ei  direCt*  de  Prx- 
fentione  ad  Vicariam  de  Wenhafton.  T. 
VIII.  P.III.  225-. 

-  {Henricus).  OSaciam  ei  conceflum.  T.  IX. 
P.I.  76. 

(AJamus) ,    Clericus,    Artium  Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  dire£lx  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Re£toriam  dc  Afton  fuper  Edge, 
Dicecefis  Glouceftrix.  T.IX.  P.II.  92. 

{Henricus),   Clericus,    Artium  Magiftcr. 

Litterx  Patentes  ci  dire£tx  dc  Prxfentatio- 
ne  ad  Vicariam  de  Rushocke,  Dioecefis 
Wigornix.  T.IX.  P.II.  140. 

-  {Edmundus) ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterx  Patentes  ei  directx  oe  Prxlenta- 
tione  ad  Re£toriam ,  five  Ecclcfiam  Pa- 
rochialem  de  Uplome,  Dicecefis  Exonix. 
T.IX.  P.II.  uj-. 

{lyiUielmus) ,  Clericus ,  Theologix  Bac- 

calaureus,  promovctur  ad  Re£toriam  Ec- 
clefix  Parochialis  Kibworth ,  in  Comitatu 
Leiceftrix  ,  Dicecefis  Lincolnix.  T.  IX. 
P.IIl.  40. 

-  {Rmulfhus)  obtinet  Officlum  Conftabu- 
larii  Caftri  Ceftrix.  T.  IX.  P.III.   103. 

-  {Ttiomas).  Officium  ei  conceffum.T.  IX. 
P.III.  103. 

Htintedenfii  Archidiaconus.  T.I.  P.I.  49,5-0. 
Hunteley  {Thomas  de).  T.  II.  P.II.   178. 

{Thomas).  T.V.  P.III.   129. 

{Johannes).  T.VI.  P.III.  70. 

Htinter  {Andreas) ,  Abbas  de  Menros.  T.  V. 
P.II.  60. 

{Georgius).  T.VI.  P.IV.  46. 

{Andreas).  T.VII.  P.I.  147. 

{Ricardus) ,    Clericus  ,    Artium   Magi- 

fter.  Litterx  Patentes  ei  directx  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Fofton  fupcr  lc 
Would,  in  Dicccefi  Eborum.  T.  IX.  P.  I.  79. 

Huntercomb  {WaUerus  de).  T.  I.  P.  II.  if/T. 
199,  203.  P.  III.  17,  74.  S<S,  94,  9/. 
104,  116,  131,  149,165-,  180,  203.  P.  IV.  f. 

{Thomas).  T.II.  P.II.  129. 

Huntercomble  {IViliielmus).  T.I.  P.II.  5-7. 
Htintingdon  (Prior  de).  T.I.  P.II.  92. 

{Henricus).  T.I.  P.III.  100. 

{Richardus).  T.III.  P.I.   176. 

(Prior  de).  T.III.  P.IV.  9. 

{Johannes).  T.V.  P.IV.  3. 

(Thomas).  T.VI.  P.iV.  ii: 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  102." 

Huntingdon,  &    Res   hunc   Comitatum  con-* 

cerncntes.  In  magnl  Styncelye  Redditus. 
9^.  In  Baldevvynho  Reddit.  6)-.InBramp- 
ton  duas  Marcas.  In  Paxton  magna. 
8f.  In  Paxton  parva.  4f.  Dc  vifu  Fr. 
Pleg.  fji.  2  d.  Reddit.  in  Huntington.T. 
I.  P.IV.  64,  6).  DeBifebrokeVillxSea:. 
ad  Curiam  de  Huntington.  6f.  Stins  de 
reddit.  9f.  Baldewynho.  6f.  9  d.i.  Pax- 
ton  magna.  Sf.  Paxton  parva.  4f.  T.  I. 
P.IV.  128.  Huntingdon  Villx.  fjf.  2  d. 
Se£l.  Cur.  ejufdem  Villx.  118.  Bramptoa 
duas  Mercatas.  128.  Manerium  de  Glat- 
ton  &  Holme.  T.  III.  P.  II.  199,  200. 
Oftbrd  Clughuy  Manerium.  T.  V.  P.  I. 
144.     Manerium  de  Spaldwike.  T.VI.  P. 

III.  204.  Stoughton  magna  Manerium. 
T.VII.  P.IV.  103. 

Humingdon  (Burgus  de).  Commiffio  diredta 
Majori ,  Aldcrmannis  £c  Burgenfibus  hu- 
jus  Burgi.  T.IX.  P.I.  3. 

Huntingdonix  Comes.  T.I.  P.I.  108. 

{WiUielmus  de  Clynton).    T.  11, 

P.IV.  8,  16,  2J-,  33,  48,  fi,  j-8,  72, 
7J-,  78,  81,  81,  104,  106,  iif,  139, 
147,  ij-f,  188.  T.IU.  P.I.  39.  4^.48. 

5-0,  68,  69,  71  ,  71 '  73.  94- 

.  {Johannes  de  HoUand).   T.  III. 

P.III.  138,    160,   161,   iSo,   194.  P.IV. 

!+■    39,  43.  fi.  SS'  S^>  S9<  7^.  80, 

83,  87,  88,  93,   loi,    117. 

. (Johannes).  T.  III.  P.IV.  132,' 

135-,  i^f.  176-  T.IV.  P.I,  4,  11,  131. 
Comitiffa  {EUfabeta).  T.IV.  P. 

I.  84. 
Comes   {Johannes).   T.  IV.   P. 

II.  III,  112,  122,  iff,  if7,  ij-8,if9. 
P.III.  13,  39,  40,  if6,  162. 

(Johannes).  T.  IV.  P.  IV.  iij. 

114,  124,  132,  140,  143,  ifi,  15-7, 
176,  181.  183,  184.  T.V.  P.  I.  14,  16, 
18,  19,  21,  29,  30,  31,  46,  87,  91. 

Comitifla  {Eiifabeta).  T.  IV.  P. 

IV.  187. 

Hun- 
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ffuntiHgJonU  Comes  (Johannei).  T.  V.  P.  I. 
113,   113- 

—  Comes  (M^).  T.V.  P  III.  157. 

Comes  (G.).  T.VI.  P.II.  160. 


P.III.  4. 
IV.  67. 


Comes    {VrnncifcHi).  T.  VI.  P. 


(Henricui).  T.VI.  P.IV.  178. 
• Comes    (Henricus).    T.  VII.  P. 

II.   169,  11(5. 
HHnlinnfeld  {(V.  ile).  T.  I.  P.I.  6^. 
—  (milielmtis).  T.I.  P.II.ij-(>,203, 

221.  P.III.   17. 
• (Rogerus).    T.  I.    P.  III.    129.    P. 

IV.  >. 


(mUielmus).  T.  II.  P  I.  37. 


. (JVillielmus).  T.  III.   P.  I. 

119. 
Huntle   Comes.  [Alex.  de)  T.  V.  P.  II.  31  , 

74'  77.  89- 

. (Georgius).  T.V.  P.III.  ijr  ,  Iff. 

i (Alex.).  T.  V.  P.  IV.  197.  T.  VI.   P. 

I.  8. 

-^ (Georgius).  T.V.  P.IV.  io8. 

(Gcorgiusj.  T.VI.  P.ll.  2if. 

• (Johannes).  T.VI.  P.IV.  22. 

■ (Georgius).  T.VI.  P.IV.  14.0. 

> Comcs,  T.  VII.  P.  I.  84  ,    106  ,   III , 

lij-,  126,  128,  132,  139,  141,  i47,ij-2, 
ij;f ,   171 ,  182,  i8f.  P.II.  6f. 

ComiuKd^^Henrletta).  T.VII.P.I.  171. 

Huntley  (Georgms),  Regis   Deputatus  ad  Pa- 

cem    confervandam    in  Comitatu   Gloce- 

ftrienfi.  T.VIII.  P.II.  8. 
Huntman  {Johaymes).  T.IV.  P.  II.  ij-j, 
Hunton  (Johmnes  de).  T.I.  P.IV.  44. 
''  (Johannes).  Pardonatio  ei  concefla  pro 

Affirmatione  &  Declaratione   Authoritatis 

Papi  in  Anglia.  T.  VIII.  P-  III.  107. 
Huntpatch  (Humfridus).  T.VI.  P.IV.  J>. 
mac  (Johannes).  T  V.  P.IV.  97. 
Huoms  (Johannes).  T.VI.  P.  I.  146. 

(Johannes).  T.IV.  P.II.  48. 

Hurd  (Ed-aardus) ,  Clericus,  Theologis  Bac- 
calaureus.  Litterx  Patentes  ei  dire<il9e  de 
Praefentatione  ad  Rettoriam  de  Waflifeild , 
Dicecefis  Exoniae.  T.VIII.  P.II.  28. 

'-^ —  (Guillielmus)  ,  Clericus,  Artium  Ma- 
gifter.  Litrera:  Patentes  ei  diredtse  ad  Rc- 
(Soriam  Ecclefix  Parochialis  de  Porthske- 
Vvet ,  in  Comitatu  Montmouth  8c  Dioecefl 
LandafF.  T.IX.  P.IL  25-1. 

Hurdelejlon  (Hugo).  T.V.  P.II.  100. 

Hure  (Claude  de  ta).  T.V.  P.IV.  94. 

Hure.  Rectoria.  T.VI.  P.IV.  9. 

Kurel  Johannes).  T.  IV.  P.  III.   131. 

Hurle  (mUielmus).  T.II.  P.IV.  ijg. 

(Da^viJ).  T.IV.  P.IV.  113. 

1 Prior  (Kichardus  de).  T.I.   P.  I.   119. 

Frater  Richardi.  T.I.  P.IV.  30. 

Hurley  (Baro  Lovelace  dc).  T.  VIII.    P.  II. 

243. 
Hurnard  (Prior  de).  T.I.  P.III.  66. 
Hurne  (Rogerus  de  Li).  T.II.  P.  III.   18. 
Huraeman  (BichArdus).  T.III.  P.IV.   loi. 
Hurry  (thomas  Fitz).  T.V.  P.Il.  160. 
Hurfeley  Southampton.    Thoma:  Wriothefley 

Cancellarii  Anglix  Scriptum.  T.  VI.  F.  III, 

125-. 
Hur/l  (biowfius).  T.VI.  P.IV.  ifi. 

(Thomas)  ,   Clericus.   T.  VIII.   P.  11. 

i6f. 

■  (Henricus),  Clericus,  in   Artibus  Bac- 

calaureus.  Littera;  Patcntes  ei  direftx  de 
Frsefentatione  ad  Vicariam  de  Mikilton  , 
Dioecefis   Glouceftrienfis.  T.VIII.  P.  III. 

Hurt.  T.VII.  P.I.  94. 

; (Thomas),    Clericus  ,  Thcologi:^   6ac- 

calaureus.  Litera:  Patentes  ei  dircttx  de 
Pra:fentatione  ad  Redoriam  de  IVlethinge, 
Diceccfis  Cicellrenfis.  T.VIII.  P.III.  168. 

«* (thomas)  ,   Clericus ,  Theologia:  Bac- 

calaureus.  Litterje  Patentes  ei  dirc£lx  de 
Prsefentatione  ad  Reftoiiam  de  Chels- 
worth,  in  Dioscefi  Norwicenfi.  T.  IX.P. 

II.  210. 

Hurtbucking  in  cUftort.  Locus  fic  vocatus,in 
Comitatu    Eborum   fitus.  T.  VIII.  P.  II. 

iiurteky  (Hugo).  T.Vl.  P.III.  23. 
Hurtyn  (Alexander).  T.II.  P.III.   147. 
Hus  (Cornelius).  T.  II.  P.IIl.  167. 
Husband  (Nicholaiis).  T.  II.  P.  IV.  192. 
Husbornt  1'rior .  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  162." 
Hufe  (Johannes  de  la).  T.  II.  F.  II.  107  .  108, 
169. 

' (ivillielmus).  T.II.  P.II.  114,   iif. 

(ArnMus).  T.II.  P.II.   121. 

• —  (Henricus).  T.II.  P.ll.  121,    I2J. 
Tom.  X.  P.  IV, 


Hufe  (Henricus).  T.Il.  P.IV.  136, 
Hufee  (Henricus).  f  .IV.  P.IV.  9. 

(Willielmus).  T.V.  P.III.  31. 

■ (milielmus).  T.  V.  P.  III.  61 ,    i;-j, 

196.  P.IV.  31,  33,  4f. 

(Johmnes).  T.VI.  P.I.  48,186,204. 

(Barth.).  T.VI.  P.II.  15-9. 

-—  (Johannes).  T.  VI.  P.  II.  160.  P.  III. 

4,   14. 

(Laurentius).  T.VI.  P.  IV.  177. 

Cfncobus).  T.VII.  P.IIl.  134.  P.IV. 

171. 
Hufen  (Vridericus  de).  T.V.  P.I.  f^. 
Husfeld  (Livonis  de).  T.  IV.  P.I.  1S4. 
Hushe(Adam).  T.III.  P.  IV.  17S. 
Huffee   (Henricu!).  T.  II.  P.I.  79.  P.  II,  18, 

26,  47. 

(Rogerus).  T.III.  P.I.  loi. 

Huffey  (Jacobus)  ,  Miles  in  Suprema  Curia 
Cancellariae  Anglix.  T.  VIII.  P.I.  171. 

— —  (Jncohus)  ,  Miles,  JulHtiarius  Regis 
ad  Pacem  confervandam  in  Comitatu  Dor- 
fetix.  T.VIII.  P.II.  6.   . 

'  '  (Ricardus) ,  Miles,  Jiiftitiarius  ad  Pla- 

cita.  T.VIII.  P.ll.  14. 

■■  (Ricardus)  ,    Miles.  Commifiio  ei  di- 

refta.  T.  VIII.  F.  II.  33. 

■  (Edrpardus).    Commifl"io  ei   diredta  in 
Comitatu  Lincolnix.  T.VIII.  P. II.   145-. 

"  (Johannes) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterae  Patentes  ci  diredse  de  Prx- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Lavar  Parva, 
in  Dicecefi  London.  T.VIII.  P.  II    248. 

— —  (Bartholomeus)  ,  Clcricus  ,  in  Artibus 
Magifter.  Littera:  Patentes  ei  diredta:  de 
Prxfentatione  ad  Canteriam  de  Wykeper- 
ham  ,  Dioecefis  Bachonienfis  8c  Wellenfis. 
T.VIII.  P.IV.  62. 

'  (Willielmus) ,  Clericus,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterac  Patentes  ei  direiilse  de  Prae- 
tentatione  ad  Redtoriam  Ecclefix  Parochia- 
lis  de  Okeford  Fitzpainc  ,  in  Comitatu 
Dorfet ,  Dicecefis  BriftoIIiac.  T.  VIII.  P. 
IV.  116. 

Huffingtree  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  Dioece- 
fis  Wigornisc.  T.VIIL  P  IL  37. 

Huffon  (Johannes).  T.V.  P  IV.  g^. 

Hufiewayte  (Thomas).  T.V.  F.III.  190. 

Hufto  (G.  di).  T.II.  P.I.  81. 

Hutchins  (GuiLlielmus) ,  Theologisc  Baccalau- 
reus.  Littcrae  Patentes  ei  dircdae  de  Prac- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Gowsworth , 
Dicecefis  Ceftiiae.  T.IX.  P  11.  208. 

Hutchinfon  (W iLlidmus) .  T.VII.  P.ll.  6. 

• (Thomas),  Milcs.  Commiftio  cidi- 

refta  in  Comitatu^Nottinghamiae.T.  VIII. 
P.II.  34. 

—  (IVillielmus).   Litterae    Patentes  fei 

direitae  de  Frxfentationc  ad  Archidiacona- 
tum  de  Lewis,  in  Ecclefia  Cathedrali  Ci- 
ccftrenfi.  T.  VIIL  P.III.  27. 

(Carolus),  Clericus ,    Artium  Ma- 


gifter.  Littera;  Patentes  ei  direclse  de  Prac- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Aftiford  ,  Dice- 
cefis  Exonienfis.  T.Vltl.  P.III.  8f. 

— (iVillielmus)  ,   Theologiac  Profes- 

for.  Littcrx  Patentes  ei  diretlac  ad  me- 
dietatem  Redloria: ,  five  Ecclefia;  Parochia- 
lis  de  Arniington  ,  Dioecefis  Exonix.  T. 
IX.  P.  III.  4°- 

Huterel  (Johannes).  T.IV.  P.II.   118. 

Hutlterke  (Rotandus  de).  T.IV.  P.  II.  73. 

HuttenhaLl.  T.VII.  P.  I.  61. 

Hutton  (Thomas).  T.  V.  P.  III.  134  ,  160, 
,63. 

(Jacolus).  T.V.  P.IV.  J-,  6. 

.  (Hugo  8c  Johannes).  T.VI.  P.I.  20. 

(Richardus).  T.VI.  F.IV.  8. 

(Matthdus).  T.VI.  P.IV.   178. 

(Rohertus).  T.VII.  P.I.  214. 

i^ (Richardus).  T.VII.  P.I.  22}-. 

(Johannes).  T.VII.  P  I.  225-. 

(WiLlielmus).  T.VII.  P.II.  116. 

(Witlielmus).  T.VII.   P.III.  38,41, 

i-8,  96. 

. (Richnrdus).   T.VII.  P.  III.  41  ,    134, 

173.  P.IV.  82. 
. (Timotheus).  T.VII.  P.III.  173. 

(Robertus).  T.VII.  P.III.  174. 

. (Ricardus).   Conceftio  fpecialis   Com- 

miflTionis  ci  diredla.  T.  VIII.  F.I.  90. 

L  (Timotheus).   ConceflTio  fpccialis  Com- 

mifl'ionis  ei  diredla.  T.VIII.  P.  I.  90. 

-  (Ricardus)  ,  Miles  ,  unus  Jufticiarib- 
rum  de  Communi  Banco.  T.  VII].  P.I. 
118.  Commiflio  fpccialis  ei  direfta.  ibid. 
Altera  Commiflio  ci  diredta  adairiftendum 
Domino  Cuftodi  in  Cancellaria.  ibid.  \^6, 
171.  Deputatur  ad  confervandam  Pacem 
in  Comitatu  Cornubix.  ibid.  F.II.  j. 


Hutton  (Antmita)  ,-anxii  Juftitiariorum  Regis 

ad  Paccra  confervandam  in  Comitatu  Cum- 

bcrlandix.  T.  Vlll.  P.  II.  j-. 
(Timctheus),    Miies.    CommiiTio  ei  di- 

redta  in   Comitatu   Eborum.  T.  VIII    P. 

11.34. 
—  (Philippus)  ,   Clericus,    Artium  Magi- 

giftcr.  Littera:  Patentes  ei  diredlx  de  Prx- 

fcntatione     ad    Redloriam    de    Langton  , 

Dicccefis  Ceftricnlis.  T.VIII.  P.IH.  87. 
■■  (Richardus),    Miles,    obtinet  Officium 

Cuftodis  Ma^ni  Sigilli  Epilcopatus  Dunel- 

menfis.  T.VIII.  P.III.  222. 
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lum  rcdditione  Hofpitalis  San£ti  Johannis  lAait  (Johannes).  T.V.  P.I,  128, 

Jerufalem.  79.  Pro  Hugone  Archiepifcopo  J     Jacaobfon ,  Sir  de  Brehil  Clays.  T.  I.  P. 

EubIin.i^/(/.  DePardonatioae  univerlali.  So.  IV.  i^j-. 


{Robntus).  T.IV.  P.I.  j6. 

(Robertus).  T,IV.  P.II.   12^-. 

-  (Johannes).  T.IV.  P.IV.'^?. 

(Nicholatts).  T.IV.  P.IV.   136. 

{Bartholomeus).  T.V.  P.III.  113, 

(Johannes).  T.VI.  P.III.  81. 

(iVillielmus).  T.VI.  P.IV.  162. 

(EJwarJus).  T.VI.  P. IV. 171, T.  VII. 

P.I.  18. 

— ,  (Johannes).  T.VII.  P.I.  168. 

(Frandfcus).  T.VII.  P.II.  6. 

{Guillielmus)  ,     Canonicus   Cathedralis 

de  Durham.  T.VIII.  P.I.  91.  Conceffio 
fpecialis  Commiffionis  ei  diredta.  ibiJ. 

-  {Thomas)  ,  Sacrx  Theologix  Dodlor. 
T.VIII.  P.IL  13. 

-  (Gerentius) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  direttx  de  Prx- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Tiifeilde  , 
Dioecefis   Petriburgenfis.   T.  VIII.  P.  III. 

^9- 

— ■  (Cerentius)  ,  Clericus ,  A.  M.  Capella- 

BUS 


CLUiE    INIX.   TOMIS    FOEDERUM   C  O  NT  I  N  E  N  T  Tj  R. 


Jius  Richardi  Domini  Dacre  de  Herftmoil- 
feux.  Litterx  Difpenfatioaum  8c  Confir- 
inationum  ci  liireda;,  ut  una  cum  Redlo- 
ria  Ecclelia;  Parochialis  de  Paulersperry , 
Dioccefis  Petriburgenl"is ,  Redloriam  Eccle- 
fix  Parochialis  de  Tifteild  ,  ejufdcm  Dice- 
celis  ,  pollidere    pollit.    T.  VIII.  P.  III. 

Jams  [Willidmtis) ,  Clericus ,  in  Artibus  Bac- 

calaureus.  T.VIII.  P.III.  zyS. 
— —  [Andr&.ts).    Concellio  ci  fadla   Cufto» 

dia:  Cattri  in  loco  vocato  Cdjliot-Point.  T. 

VIII.  P.IV.  60. 

-  [Henricus) ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterx  Patentes  ei  direclra:  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Vicariam  five  Eccleiiam  Parochialem 
de  Awre,  Dioscefis Glouceftris.  T.IX.tP. 

II.  87. 

Jnmet  {ThorAas).   T.IV.  P.IV.  19. 

Ifafperus).  T.  V.  P.IV.  97. 

Jamzilla  {Johnnnes  de).  T.I.  P.  III.   33. 
famys  {Fentis).  T.V.  P.  I.  iS. 

{Mnrtinus).  T.VI.  P.IV.  9. 

Jma  (Regina).  T.VI.  P.HI.  165-. 
Jnnduno  {fohannes  de).     T.  II.  P.  III.  y6.] 
Jane  {Thomas).  T.V.  P.lV.  14.2. 

'■  {IVillielmu;).  T.VI.  P.IV.  9. 

-  (Domina) ,  Uxor  Jacohi  Ley  Comitis 
de  Marlcburgh.  T.VIII.  P.I.  zoi. 

Jxnnd.     Vide  Jmuenfes. 

Jmud.  {Mdolmus  de).  T.IL  P.III.  104." 

{Philipfus  d^).  T.Ii.  P.I.  15-4. 

— —  {CAfletlus  de).  T.ll.  P.l.   ify. 
Jnnuxrii  {SsHchdeitts   &  CuilUrdus).  T.  I.   P. 

III.  41, 

Jmuenfes  my.\Y\z.'a.\.m  Scotis.  T.  II.  P.I.  98. 
Galeae.  iiz.  DePrivilegiis.  P. III.  148.  De 
Gaieis  contra  Regem  combuftis.  t^i.  De 
Galeis  condutlis.  ifi,  ij-8.  Acquietan- 
tia.  1^2.  De  Galeis.  201.  Super  antiqua 
Amicitia.  201.  De  Fccdere  cum  primo 
Duce.  P.IV.  97.  Denon  adhaerendo  inirni- 

,  cis  Regis.  125-,  ijf.  De  crcdemia.  167. 
De  traftando.  189.  T.  III.  P.I.9.  Con- 
ventiones.  ij,  5-9,  6j.  De  non  prxllan- 
do  Auxilium.  78.  Pro  Nuncio.  P.ll.  171, 
177.  De  tra£tando.  176.  De  Reftitu- 
tione  fuper  civibus  captis.  177.  Conven- 
tionum  confirmatio.  179.  Pro  Homini- 
bus  Proclamatio.  180.  Procurator.  184. 
De  Pace  perpetua.  189,  190.  Pro  Fratre 
Ducis  Capitaneo.  208.  De  traftando  cum 
Duce.  209.  Inftrumentum  Ducis  8<.  Ci- 
viumfuper  emendis.  P.III.  19.  Pro  Am- 
baflktoribus.  26.  P.IV.  11,  14.  ProAra- 
bafllatoribus.  T.  IV.  P.  I.  90.  P.  II.  73. 
De  tractando.  i8j-.  Pro  Amballiatori- 
bus.  7J,  88,  96.  P.  III.  77.  Pro  Cafan 
de  Aurea  Prifonar.  80.  Pro  Secretario.  P. 
IL  15-8.  De  trattando  cum  AmbalTiatori- 
bus.  P.  III.  96.  Pio  Ambafliatoribus.  118, 
i)-7,  187.  P.  IV.  8,  18.  Confoederatio 
cum  Januenfibus.  28.  Pro  Ambalfiatori- 
bus.  32.  Confoederatiouis  confirmatio. 
42.  Pro  Radulpho  de  Grimaldis.  T.  V.  P. 
I.  iif.  Pro  Johanne  de  Sarra.  P.  II.  83. 
De  Treugis  cum  Januenfibus  92.  Pro 
Mercatoribus ,  de  Licentia  adducendi  Jo- 
caha  in  Angliam.  P.IV.  36.  Pro  Prxpo- 
fito  Mercatorum.  T.  VI.  P.  I.  178.  Ad 
Genuenfes  Litera  Regis  Anglix  pro  Mer- 
catoribus.  96.     Vide  Chit. 

JfmuenfMm  Dux  {Johannes  deMurta).  T.  III. 
P.I.  23,  6f,  78. 

~ {DominicHs  de  CitmfofregBfo).    T. 

III.  P.II.  176,   177,   184,  190,  209. 

•« (Dominus  de  Camfo).  T.  III.  P. 

IV.  130,  131,  i4y,  146,  ij-2.  T.  IV. 
P.  1.142,  168,  180.  P.  II.  4,7,24, 
63,  6f,  73,  87,  ^6,  128,  179,  i8f. 
P.III.  96,  118,    121,   15-7. 

— {Thomas  de  Camfofrtgofo).  T.  IV. 

P.IV.  27  ,  32  ,  42. 

Archiepiicopus  {Andreas).  T.III. 


refta  in  Comitata  Southamptonix.  T.  VIII, 

P.II.  32. 

Jarpenvil  {Rogirus).  T.  II.  P.  II.    129, 
Jarrett  {Thomns) ,  Eques.    Commiflio  ei  di- 

reda.  T.VIII.  P.  III.  25-3. 
Jarry  {Den.).  T.V.  P.IV.  97. 
Jarthyn  {JVilUelmtis).  T.V.  P.  I.   10. 
Jarvis  {Johannes) ,  Clericus.     Litterx  Paten- 

tes  ei  direftx  de  Prxfentatione  ad  Redo- 

riam  de   Grinfted,  Dioecclis  Loudon.    T. 

VIII.  P.IV.  120. 
Jafcelyn  {Rogus).  T.II.  P.  I.  5-1. 
fajfon  {LuJovicus  a).  T.V.  P.IV.  95-. 
Jaunderiil  {Thomas).  T.V.  P.I.  2. 
Jaiirrigni  {Ynitis  de).  T.V.  P.II.  iSo. 
Jay  {Johannes  Le).  T.  IV.  P.II.  67.     T.  V. 

P.IV.  9,-. 

-  {Georgius) ,  Clericus.  Litterx  Patentes  ei 
direcla;  de  Prxfentatione  ad  Redtoriam  Ec- 
clefix  Parochialis  de  Bugbrool;e  Dicccefis 
Petriburgenfis.  T.IX.   P.  II.   I43. 

Jaye  {Thomas) ,  Miles ,  obtinet  Cuftodiam  Ar- 
maturarum  &  Habiliamentorum  Guerrxin- 
fra  Galcrias  jacentes  in  \eTyltyard  inha  Ma- 
nerium  de  Greenwich.  T.VIII.  P. III. 26. 

{Ceorgius)  ,   Clericus  ,    Artium    Magi- 

ger.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prxfen- 
tatione  ad  Prxbendam  de  Colwich,  inEc- 
clefia  Cathedrali  Lichenfi.  T.VIII.  P.III. 
227. 

Jaz.as  {Bernardus  de).  T.L  P.III.  29,  jo. 

{Arnaldus).  T.  I.  P.III.  29. 

lielm  {Johannes  de) ,  Comes  Jofen.  T.  I.  P. 

I.  167. 
Ibctfon  {Chrijlophorus).   Conceflio  Pardonatio- 

nis  pio  eo.  T.VIII.  P.I.  31.  P.II.  24. 

Ihfon    {Johannes) ,    Armiger.     Commiflio   ei 

■  directa  ad  inquirendum  de  Supclletliiibus , 

ac  de  Finibus  &  Amerciamentis  Curix   in 

partibus  Borealibus.   T.IX.  P.III.  6f. 
Ihftocke,  alias,  Ipftocke.  Reaoria.  T.VII.  P. 

III.  2IJ-,    23f. 

Icham  {Johannes  de).  T.II.  P.II.  139. 
Ichnigton  {fohannes).  T.IV.  P.II.  70. 
Icker.ham  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dicecefis 

London.  T.VIII.  P  II.  39. 
Ickxborne.  Ecclefia  Parochialis.  T.  VI.  P.IV. 

22. 
Icolyn  (Girardde).  T.III.  P.I.   i^f. 
Idange  {IValterus).  T.III.  P.I.  119. 
Iden  {Alexander).  T.V.  P  II.  27.     ■ 
Iden  (Manerium  de).   r.VIII.  P.II.  6t. 
Idergne  (G.  de).  T.  I.  P.  II    ff. 
Idesvorth  {Henricus  ae).  T.II.  P.  III.  26.   P. 

IV.  28,    192. 

Idiacqs  {Dominus  Martims  de).  T.VII.  P.I. 

Idrotyn  Archiepifcopus.  T.I.  P.  III.  198. 
Iduenech  {Tttderus) ,  Filius.  T.I.  P.I.   loS. 

{Johannes),   Clericus,    in  Artium  Ma- 

girter.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 
ientatione  ad  Vicariam  de  Cardington,  Dioe» 
cefis  Herefordienfis.  T.  VIII.  P.IV.  66. 

Jeames  {Rogerus) ,  Miles ,  Jultitiarius  ad  Pla- 

cita  in   Comitatu   Surrix.  T.  VIII.  P.  II. 

16. 
Jeane  {Johannes)  ,  Generofus.     Comraiflio  ei 

diretta.  T.VIII.  P.II.  33. 
— —  {Thomas)  ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterx  Patentes  ei  diretix  de  prxfcntatio- 

ne  ad  Redloriam  de  Helmeley  ,  Dicecefis 

Norwiccnfis.  T.IX.  P.I.  82. 
Jedbourg,   Abbas  {Johannes  de).  T.  VI.  P.  I. 

102.   T.  VII.  P.  I.  61. 
Jedde  (Abbas  de).  T.  I.  P.II.  9f. 
Jeddeworth  {Robertus).  T.  III.  P.  I.  \6<^. 

(Abbas  de).  T.  I.  P.III.  66. 

Domiis  Dei  Magifter.  T.l.P.  IIL 


P.Il.  i8f. 


{Andrtas).  T.III.  P  III.  19. 
(Abbas).  T.III.  P.I.  78. 


Jac^ues  {Johannes).  T.III.  P.I.  141. 

" {cdwardus)  ,  Clericus  ,   in  Artibus  Ma- 

gifter.  Littcrx  Patentes  ei  direftx  dePrx- 
icntatione  ad  Rcctoriam  de  Kirkton  ,  Dioe- 
cefis  Norwicenfis.  T.VIII.  P.Il.  30. 

— —  {Johannes),  htmigei  8c  Baronettus.  T. 
VIII.  P.III.  23,  24. 

Jaciuet  {Johannes).  T.V.  P.IV.  97. 

Jardyn  {milielmus  du).  T.II.  P.IV.  208. 

Jargnam  {Johannes).  T.  II.  P.l.  37. 

Jarnegun  (Dominus  de).  T.Vl.  P.I.  fo. 

Jarvfyfe  {Thotnas),  Miles.    Canamillio  ei  di« 


163. 


Abbas.  T.  III.  P.  I.    iif ,    117, 

118,   119. 
. Senefcallus  {Willitlmus).  T.  III. 

P.  IV.  102. 
Abbas  (R(?*«/«;).  T.V,  P.  III.  33, 


34- 
Jetn  {Johannes).  T.III.  P.I.  121. 

{Johames).  T.III.  P.IV.  1^9. 

{fohannes).  T,  VI.  P.II.  fl. 

Jeferey  {Johannes).  T.  IV.  P.  II.  76. 

{Johannes).  T.VI.  P.IV.  180.  . 

Jeffereyes  {Thomas).  T.VI.  P.IV.  176. 

{Johannes).  T.VII.  P.  III.  21. 

Jeffcries   {Leonardus) ,    Armiger.     Commiflio 

ei  direiftain  Comitatu  Wigornix.  T.VIll, 

p.n.  34. 

— —  (Robertus),  Londini  Mercator.     Com- 

miflio  ei  direfta.  T.  VII.  P.  II.  zy6. 
Jefferfon  (Johar.nts)  ,    Senior ,    obtinet  Ofii- 
'  ciuia  Archice^oris  £c  Cullodis  Arcuum  in- 


Iff 

fraTurrim  London.  T.  VIIT.  P.III.  212. 
Jefferfon  {Jchannes)  ,   Filius.  Olticium  ei  con- 

celfum.  T.VIII.  P.  III.  222. 
Jeffes  {(Villielmus).  T.  VI.   P.IV.  15-1. 
Jeffreys   {Thomas)  ,    Clericus ,     Artium     Ma« 

gifter.  Litterx  Patentes  ci  dircctx  de  Prx- 

lentatione  ad  Vicariam  de  Nether  Stoway. 

T.  VIII,  P.  III.  22}-. 
Jegon  {Thomas).   T.VII.  P,  II.   166. 

{Johannes) ,  Clericus,     Litterx  Paten- 

tes  ei  dire£tx  de  Prxlcntatione  ad  Rer' 
aorinm  Ecclefix  Parochiaiis  de  Sible  He- 
dingham,  in  Comitatu  Eflcxix,  Dioecefis 
London,  T.VIII.  V.\\\  114. 

Jihan  (Petit).  T.IV.  P.  II.   Ifo. 

{Johannes  de  Swclo).    T.  V.  P.lV. 99. 

Jehannin.   T.IV.  P  III.   112. 

Jehannart  {fohannes).  T.  V.   P.IV.  97. 
Jshannay  {Parrinus).  T.  V.  P.  IV.  97. 
Jekinel.  T.IV.  P.  IV.  5-3,  $-4,  y; ,  ^6 ,  5-7. 
Jekys  {Simon).  T.VI.  P.III.  10,  16. 
Jelfe  {fohannes).     Concelfio  ci   iiiki   Ofticii 

unius  Vibrellatorum  infraTurrim  London. 

T.  VIII.  P.III.  83. 
Jelh.im   {Thomas),   Baroncttus.   T.  VIII.  P. 

II-  ?3- 
Jehngham.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  7. 
Jemmat  {Samiiel),  Cleticus,    Artium   Magi- 

fter.     Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 

ientatione  ad  Vicariam  Omnium  Sanfto- 

lum  in   Sudbury ,  Dioccelis   Norwicenlis. 

T.VIII    P.  III.  86. 
Je-7Jan  ap  Jar.kin   {Adam).  T.  V.  P.  III.  166. 
Jenkanfon  {Thomas).  T.VI.  IMV.  100. 
Jenkin  {David   Givynn).     Commiflio  ei  dire- 

fta.  T.VIII.  P.I.  49. 
Jenkingfon    {Thomas) ,    Miles,    Commiflarius 

Rcgis  ad  fecuritatem   Pacis   in   Comitatu 

Norfolcix.  T.VIIL  P.II.  12. 

{Thoma<)  ,    Miles,    Juftitiarius   ad 

Placita  in  Comitatu  Suft^olcix.  T.VIII.  P. 
II    if. 

Jenkins  {David) ,  Armigcr,  obtinetOfficium 
unius  Juftitiariorum  Regis  in  variis  Comi- 
tatibus,  &c.  T.IX.  P.III.  103. 

Jenne  Malloun  {In/ehuts  de).  T.I.  P.  I.  loi. 

{Robertus).'T.V.  P.l.   18,  94. 

Jennens   {Thomas).     Ofliciuni    ei   coHceflum. 

T.VIII.  P.III.  278. 
Jenner  {Robertsis).  Pardonatio  ci  concefla.  T, 

VIII.  P.  II,  24. 
Jenney  {WilUebnus).  T.V.  P.II.  91. 

{Chriftoferus).r.Vl.  P.II.  119,   138. 

P-  III.  4. 

Jenning  de  Plyniouth  {Abraham).     Commiflio 

ei  direfta.  T.VIII.  P.  11,  233, 
Jennings  {Marmaducus).  T,VI1L  P.II.   14. 
Jenour  {  Francifcus  )    obtinet  Officium    unius 

Clcricorum   Curix    Wardorum  &   Libeia- 

tionum.  T.VIII.  P.III.   83. 
Jenoure  (Kendmus) ,   Armiger   &   Baronettus, 

T  VIII    P.III.  23. 
Jenfuc  {J-ohannes  le).  T.IV.  P.  III.    175-. 
fenville  (fohannes).  T.I.  P.III.  29. 
Jenpigs  {^ViUielmus).  T.  VI.  P.  HI.  70. 

{Wdlielrf.tis).  T.VI,  P.  IV.  26,   179. 

Jefhcot  {fonathan  ,  Clericu^)  in  Artibus  Bac- 

calaureus.  Littcrx  Patcntcs  ei  diiectx  de 
Prxfentatione  ad  Vicariam  de  Saaft'ham- 
Prior  bcatx  Marix ,  Dioecefis  Elienlis.  T. 

VIII.  P.IV.  62. 

Jefhfon  {Johannes).  T.  VII.  P.  III,  130.     P. 

IV.  89. 
Jermayyie  {PhiHpfus).  T.VII.  P.IV,  144. 
Jermthy  {Reginaidus  de).  T.I.  P.III.   16,-. 
Jerminghtm  {Henricus).     Comniillio  ei  dire- 

<Sta  in  Comitatu  Norfolcix.  T.VIII.  P.ll, 

144. 
Jermy  {Johdnnes) ,  Commin^irius  Regisadfe- 

curitatem   Pacis    in  Comitatu   Noitolcix. 

T.VIII.  P.II.  13. 
Jermyn  {Henricus).  T.VIII.  P.III.  27. 
. {Thomas).     Conccflio  ei  fafta    Oftici.i 

Gubernatoris  2c  Capitanei  Infulx  de    ler- 

fey  &  Caftride  Gucrrey.  T.VIII.   P.III. 

83. 
■-'         {Henrlcus)  obtinet  Oflicium  Coronato- 

ris  &  Attornati  Regis  in  Banco.  T.IX.  P. 

II.    20f. 

— —  {Thomas),  Miles,  Vicecamerarius  Ilof- 
pitii  Regis.  T.VIII.  P.IV.  7J-rCommif. 
lio  ei  direfta.  ibid. 

{Henrictis).    CoilcelTio   ci  fatSa  Oflicit 

Clerici  Warrantorum  ,  Irrotulamentorum  8c 
Extraftuum  Curix  de  Banco.  T.IX,  P. I, 
16. 

« {thotnas).    Ofticium  ei  concefliim.  T. 

IX.  P.I.  76. 

~—  {Thomas) ,    Eques  ,    Viceciambcllanus 
Q^q  i  '  Rc- 
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Regis.  T.  IX.  V.li.  187.  Commiffio  ei 
direda  concerj»Cas  Curias  Reginx.  MJ. 
'Jermyn  {Henricus) ,  Armiger ,  obrinet  Offi- 
cium  Gubcrnatoris  &  Capitanei  Infulx  de 
Jerfey  &  Caftrorum  de  Gurrey ,  five  Moun- 
tergiU,  8c  aliorum  ibidem.  T.  IX.  P.  III- 

Jnnemotitb  (fohamci  d^).  T.I.   P.IV.  J4. 

Jerneth  (£///■.),  FUii.  T.I.  P.I.  .fi. 

Jerttoun  (Johnnnes).  T.I.  P.IV.  73. 

Jernynghnm  {Bdchirdus).  T.VI.  P- I.   166. 

Jerfey  Infula.  De  Prxfcntatione.  T.III.P.II. 
184.  P.  III.  91.  De  cuftodia.  1 36.  Ad  Eccle- 
fiam  Sanfti  Branvaladri  Pracfentatio.  T.IV. 
P.I.  188.  Ad  Ecclefiam  Sanftx  Trinitatis. 
196.  Ad  Ecckfiam  Sandti  Martini  Prx- 
fentatio.  P.  II.  95".  Super  Gubcrnatione 
Infularum  de  Jerley  £c  Guernfey.  T.  VI. 
P.III.  201.  Pro  Waltero  Raleigh  Milite 
Capitaneo  Infulx.  T.VII.  P.  II.  4- 

Jerxice  [Johmms) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifler.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 
lentationcad  Redtoiiam  de  Northfambrid- 
ge,  Diceccfis  London.  T.  VIII.  P.  III.  168. 

Jervis  {BScarJus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Bac- 
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Jngeldesby  {Radulphus).  T.V.  P.I.  118. 
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— —  {Arthurus) ,  Senior,  Miles.  Commif- 
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fio  ei  direaa.  T.  VIII.  P.III.  262. 
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penfationum  &  Confirmationum  ei  dire- 
fta:.  T.VII.  P.II.  168. 
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129,   131,   149,  203.    P.IV.  j-,  34,  38 
48. 
{tVmnut  de).  T.I.  P.III.  17. 
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Interamnenfis  Epifcopus  (Vrancifcus deCopinis). 
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119, 


110. 

.  Filia  Regis.  T.I.  P.  II.  i5'+.  161. 
164,170,171,    177,    220.    P.  III.  j-7  , 
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compofitione  Jefedtuum  Titulorum.  il/id. 
t  tpifcopus  LincoInix.Concellio  ei  di- 

redla  ,  de  Deputatis    Locumtencntibus  as- 

fignandis.  T.VIII.  P.I.  41. 
■  Epifcopus  Lincolnix.T.VlIl.  P.I.90. 

Concetfio  fpecialis  CommiiTionis   ei  dire- 

&a.  ioid. 

Epifcopusde  Man.  T.V11I.  P.I.  90. 

Concellio  fpccialis  Commiflionis  ei  dire- 
<fta.  ii>id. 

Johannis  Filius  {Johanncs).    T.I.    P.  II.  f6, 

83,  89,  90.  91,  114. 

{^■'hannes).  T.I.  P.II.    137,  lf6. 

{HUan.lus).  T.  I.P.II.  137. 

. (Ri:h.irdus).  T.I.  P.  II.  15-6  ,  203  ,  221. 

P.III.  17. 7^.  I49-P-IV-I4.  if. 

{Roierus).  T.I.  P.III.    190. 

{Gtliri.lus).  T.I.  P.IV.  88. 

{Joham.es).    T.I.   P.   IV.  144.    T.II. 

P  I.  j-i. 

{Thomas).  T.II.P.I.  70,  91. 

{Oaucdinus).  T.II.  P.I.   I3,6f,  106, 

III,    119. 
Ronyng  {milielmus).  T.II.  P.l.  f2. 

de  Gariouii  (Petrus).  T.II.  P.II.  I^f . 

{LMrus).  T.ll.   P  III.  ff. 

(CaHflmus).  T.ll.    P.III,  82. 

{Gaufelr,}u>).  T.  II.  P.IV.   19,  192. 

Ijohannes  &   Nicholaus).   T.III.    P.I. 

tfo 

{Bom.Barth.)  T.III.  P.II.SS.S^. 

{Martinus).  T.III.  P.Il    91. 

{Rohertus).  T.IIl.   P.  IV.  4. 

(Martinus).   T.III.  P.IV.  ii. 

(Johannes).  T.IV.  P.III.   14. 

{Egidius).  T.  IV.  P.IV.  34. 

{Domyngus)    T.IV.  P.IV.  120. 

{Ber.irdm).  T.IV.  P.IV.  133. 

{Hugo).  T.V.    P.IL  4. 

{Chnjloferus).  T  V.   P.  IV.  9,  26. 

{Alfhonfus).  T.V,  P.IV.   if^. 

Johannis  {Sandt) ,  Abbas.  T.I.  P.  1.65,78. 

Ambianenfis  Prxpofitus.  T.I.  P.I. 


62  ,  84,  103  ,  167. 
{Stephanus).  T.II. 


66. 


'^°  = 


87. 


.  {Johannes).  T.IV.  P.  II.  Sf ,  ifi, 
191.  P.lll.   f6,  96. 
.  (Alianora) .  1  .IV .  P.II.  133. 
.  {Johannes).  T.IV.  P. III.  197 ,  198, 
.  {iviliielmus  Rajmundi).T .\V .?.\V . 


{Anaguinus  Magifter  Silvefter).T.I. 

P.n.  33- 

Colceflrii  Ahhis  {Johannes  Sprowton). 

T.VI.  P.I.  136. 

{Thomas).  T.VI.  P.  II.  160. 

Jerufalcm   Prior.    T.I.  P.  II.   92, 


124.  T.IV.  P.IV.  161. 

(Rohertus).  T.V.  P.II.  f4,f7,6i. 

{milielmus  Tornuy.)   T.V.    P.  III. 


f ,  46. 


{Johannes).  T.V.  P.IV.  48,  99. 

■  (f-).  T  VL   P.L  213. 

■  (Dorainus  WiUielmus^.T.Vl.V.lW. 
127,  144,  i4f. 

— {Oii-veru!).  T.V\l.   P.II.  169. 

Jokanncquin  {Johanncs).   T.V.  P.IV.99. 
Johannes ,  Filius  Regis.   T.I.   P.  I.  12,  21, 

26,  17,  30,  31. 
■-  Frater  Ducis.Britannije.   T.I.  P.I 


46. 


{Rohertus   Multon).     T.V.   P.  III. 

in  Hibernia  (Jacobus  Ketyng).T.V. 
P.IIL  98. 

in  Scotia  {Willielmus  Knollys).T.V. 


P.IV.  16,  31,73. 

in  Anglia  (Johannes).  T.V.  P.IV. 

86,  i3f. 

(Thomas).  T.VI.  P.I.^f.  VideDo- 


97- 


162. 


{mUielmus  Wefton).   T.  VI.    P.  II. 


Capelianus.  T.I.  P.I.  186. 


Johannis  Regis  Refignatio.T.I.P.I.fJ.Lit- 


P.  IV.  189,203. 

T.III.  P.  I.  20,  14,  36,  38,  f7. 

[Ai.droynus).  T.  III.  P.  11.  4f ,  f2. 

John  {Alexander   5r) ,  Miles.    Commillio  Pa- 

cis  ei  dlrcdla.  T.VIII.    P.II.  3. 
{Rolandus  5/)  ,  Miles.    T.VIII.   P.  11. 

12. 

'  {Johannes  Brorvne) ,  Generofus  ,  Feoda- 

rius  Comitatus  Southampton  ,  8c  Efcaetor 
ejuEdem  Comitatus.  T.  VIII.  P.Il.  53. 
Commiffio  ci  direfta.  ihid. 

Johncs  {FhHippus).  T.  VI.  P.IV.48. 

Johns  {HenricHs) ,  Clcricus.  Litterx  Difpen- 
fatior.um  ci  dircdtx  ad  fuccedendum  ad 
Vicarinm  Ecclefix  Pa'ochiaIis  Sandti  Ifly, 
five  Eglcscrooltc ,  Dioecefis  Exonix  ,  per 
monem  Barnardi  Patris  lui.T.VIII.P.II. 

Johnfon  {Ahrahamus) ,  Juftitiarius  ad  Placi- 
ta.  T.VIII.  P.Il.  14. 

— —  {Robertu!) ,  Clcricus ,  Thcologix  Bac- 
calaureus.  Literx  Patcntes  ei  diredx  de 
Prxfentatione  ad  Reftoriam  Sai;£ti  An- 
drex,  cum  Ecclefia  Sancli  Olavi  Civitatis 
Ciceftrenfis,  Dicucefis  Ciceftrenfis.T.VIII. 
P.II.  30. 

——  {Jaccbus).  Conceflio  ei  fafta  OfEcii 
Mufici.  T.VIII.  P.II.  163. 

■  {Rohertus)  ,  Clericus ,   Theologix  Bac- 

caUureas.  Litterx  Patentes  ei  diretlx  dc 
Prxfentatione  ad  Reftoriam  de  Cavenham 
Mari;i ,  in  Diosceft  Lincolnienfi.  T.VIII. 
P.II    147. 

■  (Edrpardus) ,  Armiger.     CommifiTio  ei 
direa.i.  T.  VIII.  P.  ].  if6. 

-  (Rohcrtus)  obtinet  Officium  i;nius  Or- 
dinariorum  Nunciorum  ad  Receptam  Scac- 
carii.  T.VIIL  P.III.  83. 

'  {Ezechiel),  Clericus ,  Artium  Magiftcr, 

Litterx  Patentes  ei  dircdix  de  Prsfenta- 
tione  ad  Rcdloriam  de  Paulers  Perie  Dice- 
cefis  Petriburgenfis.  T.VIII.  P.III.iij. 

•—  Piftor  6c  Anabaptiftarum  Dux.  T. 
VIII.  P.IV.  roi. 

— —  (GuiUielmus)  ,  Armiger.  Commiftio 
ei  direfta.  T.VIII.  P.IIl.  2f2. 

— —  {Edvp.trJu:)  ,  Armiger.  Comminio  ei 
dirccia  tangcns  Manufadturara  Fili  aurei 
&  argenrei.^T.IX.  P.I.  f^. 

— —  {Sampfon)  ,  Clcricus ,  Theologix  Bac- 
calaureus.  Litterx  Patentcs  ei  dircclx  dc 
Prxfentatione  ad  Re<ftoriam  ,  five  Eccle- 
fiam  Parochialem  de  Fobbing  ,  Diceccfis 
Londonienfis.  T.  IX.  P.II.  88. 

— —  {Richardus) ,  Clericus ,  Artium  Magi- 
fter.  Litterx  Patentes  ei  dircftx  de  Prx- 
fentatione  ad  Recloriam  de  Hareby ,  Dice- 
cefis   Lincolnix.  T.IX.    P.II.  207. 

-  (/^r/^«j-«j)obtinetOfficium  unius  Me- 
dicorum  Ordinariorum  pro  Hofpitio.  T. 
IX.   P.III.    19.  Vide  Johnfon. 

Joknfone  (Johannes).  T.IlI.  P.II.70. 

{David).  T.IV.  P.IV.  113. 

(Rogerus).  T.IV.  P.IV.  172. 

{Simon  &  Cerardus).  T.V.  P.  I.  28. 

{Theodoricus   &   Paulus).     T.V.   P.I. 

28. 

(Johannes).  T.V.P.IV.  10. 

(Johannes).  T.VI.  P.I.  182. 

{Thomas).  T.VI.  P.II.  194. 

.  (Johannes).T.V\.P.lV.  46,  109,  14J. 

(Rohertus).  T.VI.  P.IV.  7. 

(Hiigo).  T.VI.  P.IV.  8. 

, (M^alterus).  T.VI.  P.IV.  92. 

{Jacohus).  T.VI.  P.IV.    171, 

{Georgius).  T.VL  P.  IV.  162. 

{Hugo).  T.VI.  P.IV.  162,179. 

(Johannes).  T.VII.  P.II.  116. 

{SichoLaus).  T.VII.  P.III.  4. 

{Richardus).  T.  VII.  P.  III.  174. 

{Edrvardus).  T.VII.   P.IV.  144.  Vide 

Johnfon. 

Johnfion  (Johannes).  T.  III.  P. III.   1S8. 

. {Johannes).  T.III.  P.lV.  ifi. 

Johnfton 
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yohnpn  {Adnm).  T.IV.P.II.  123,  141,  ijf. 

. {Johannes].  T.  IV.  P.Il.  178,  192. 

(CHienns).   T.V.    P.  111.  tfi,    ij-4, 

163. 
• {Johxmes).  T.VI.  P.III.  227. 

(jMobus).  T.VII.  P.I.  52. 

{Lioiertus).    T.  VII.    P.III.   81.   P.IV. 

144. 
yohnjion.  Vicaria.  T.VI.P.IV.  8.  Reftoria. 

162. 
Johnfion  de  Perth.  Cuftodia.  T.II.  P.IV.  30. 

Rcdditus.  f^. 
Joinf  (Petrus  de).  T.I.  P.I.  60. 
Joifel  {Johnrmes  de).  T.  V.  P.  IV.  9«,  100. 
Jolio  (1'eirus  de  Sanclo).  T.  II.  P.lV.  117. 
JoUs  (Robertus).  T.  IV.  P.III.  22,  31. 
JoUinet  (Petrus).  T.V.  P.  IV.  py. 
Joly  (Jal:).  T.III.  P.III.  127. 

(Johmnes).  T.V.   P.IV.  98. 

Jolyf  (Toomas).  T.  II.  P.IV.  2)-. 

(Ihomas).  T.III.  P.III.  n. 

• (Philippus).  T.III.P.  IV.   106. 

(Johmnss).  T.IV.   P.I.  loi. 

Jomguil  (Vctrus  de) ,  Dominus  de  Mornay.T, 

1.  P.HI.  197. 
Jone  (Robertus  de).  T.  IV.  P.  IV.  91. 
Joneh  (Johmnes).  T.IV.  P.IV.  49. 
Jones  (Rohertus).  T.VI.   P.I.  182. 

(Hugo).  T.  VI.  P.IV.  9. 

• (Robertus).  T.VI.P.IV.  45-,<lS,  i6i, 

-  (Henricus).  T.VI.  P.IV.  48,174. 

• —  (Wdterus).  T.VI.  P.IV.  loi ,  101,  1 12. 

(MargAn).  T.VI.P.IV.  132. 

' (Fuko).  T.VI.  P.  IV.  144. 

■ —  (Richxrdus).  T.  VI.  P.  IV.   14}-. 

(mllietmus).  T.VI.  P.  IV.  1,-0. 

(Elizeus).  T.VII.  P.  II.  40. 

-  (mlUelmus).  T.VII.  P.  III.   14,173.?. 

IV.   63  ,6y  ,  89  ,    lOf. 

(Inago).  T.VII.  P.III.S;.  P.IV.96. 

-  (Francifcus).  T.VII.  P.  III.  212. 

• —  (Guillielmus) .  CommilTio  ci  diredta  ad 
examinandum  fupsr  llatum  Hiberniae.  T. 
VIII.  P.I.  46. 

-  (Thomas).  Commiflio  ei  direifta.T.  VIII. 
P.  I.  49. 

■ —  (/«y.o),Armiger.  T.VIII.  P.I.yo.Com- 
miiVio  ei  cpncella,  concernens  novas  Erc- 
dtiones  apuj   London.  ibid. 

(IViUieimus) ,  Miles ,  unus  Jufticiariorum 

ad  Placita  coram  Rege  tencnda  afTignato- 
rum.  T.VIII.  P.I.  i/6.  CommilTio  fpe- 
cialis  ei  direita  ad  airiftendum  DominB 
Cuftodi  in  Cancellariu.  ibid. 

-  (Herbertus) ,  Saci  x  Theologiae  Baccaiau- 
reus.  T.VIU.  P.  II.  12. 

-  (WdUelmus).  Litterae  Comraiffionales  ei 
direftx  pro  puniendis  Dclinquentibus  in 
Comitatu  Monumethenfi.  T.VIII.  P.II. 
12. 

— —  (Jacob)  ,  Clericus ,   in  Artibus   Magifter. 

Litterse  Patentcs  ei  direft.r  de  Prxfentatio- 

ne  ad  Reftoriam  de  Cluer,   Dioecolis   Sa' 

rum.  T.VIII.    P.  II.   30. 
•— (Htimfridus)  ,  Generolus.    Commiffio  ei 

dircfti  in  Coraitatu  Dcnbigh.  T.VIU.  P. 

II.  33. 

-  (Trjomns) ,  Clericus.  Littera:  Patentes  ei 
direcitx  dc  Prxfentatione  ad  Rc6toriam  dc 
Pontvaine,in  Diosccfi  Menevenll.T. VIII. 
P.II.   249. 

-  (Thomas)  ,C\erkm ,  in  Artibus  Magifter. 
Litterse  Patentes  ei  dire£tx  de  Pracfentatio- 
ne  ad  Re&oriam  de  Warpsgrave,  Dioccefis 
Oxonix.  T.VIII.   P.III.  29. 

-^  (Carolus) ,  Armiger.  Commiffio  ei  dire- 
<tta  concernens  ifidificia  Civitatis  London. 
T.  VIII.  P.III.  iij-. 

■  (HumfriJus).  Conceffio  ei  fadta  Offi- 
cii  Receptoris  omnium  Reddituum,  Exi- 
tuum  ,  Firmarum  ,  Caftrorum  ,  Scc.  in  Co- 
mitatu  Palatino  Ceftrix.  T.VIII.  P.  III. 
164. 

■  {Evanus) ,  Officium  ci  conceffum.  T. 
Vlll.  P.III.  164. 

(Thomas) ,  Clericus,  in  Artibus  Magi- 

fter.  Littcrx  Patentes  ei  diretlx  de  Prx- 
fentatione  ad  Re£toriam  de  Hordeley  , 
Dicecelis  Covcntrienfis  81  Lichcnfis.  T. 
Vlll.  P.III.i6(5. 

— —  (Thomas)  obtinet  Officium  Magiftri 
PaviUonum ,  Hakrura  8c  Tentorum  infra 
Regnum  Anglix.  T.VIII.  P.III.  222. 

— —  (Johames) ,  Qfficium  ei  conceffum.T. 
'  VIII.  P.  III.  222. 

'  (Guillielmus) ,  Decrctum  ab  eo  figna- 

tum.  T.  VIII. P. IV.  27. 

•■  (Thomas) ,  Clericus ,  Theologire  Bacca- 

laureus.  Littcrx  Patentes  eidirettx  de  Prx- 
feutatione  ad  Redtoriam  dc  Wood-Eaton, 


five  Wood-Eyton,  Dioecefis  Oxonia:.  T. 
VIII.  P.IV.  121, 
Jones  (Ricardus),  Clericus,  Theologix  Bac- 
calaureus.  Littcrx  Patcntcs  ei  dircdtx  de 
Prxfentatione  ad  Redtoriam  de  Llandrin- 
gan  ,    Dioecefis  Bangorenfis.    T.IX.  P.I. 

«2. 

— •  (Richardus) ,  Armiger.obtinet  Officium 
Cuftodis  Sigilii  Origmalis  Regis ,  pro  li- 
gillatione  omnium  brevium ,  Proceffuum, 
&;c.  in  Comitatibus  Denbigh  £c  Mountgo- 
mery.  T.IX.  P.  II.  86. 

"  (Robertus)  ,  Clericus,  Artium  Magifter. 

Littcrx  Patentcs  ei  dircdtx  dc  Prxienta- 
tione  ad  Redtoriam  de  Llantirocke ,  live 
Llandoorog,  Direccfis  Bangor.  T.IX.  P. 
II.  139. 

■ — -•  (Thomas)  ,  Clericus.  Litterx  Patentes 
ei  ducftx  de  Prxfentatione  ad  portioncm 
Rectorix  deTidcombe  in  Ecclefra  de  Ti- 
verton ,  in  Coraitatu  Dcvonix  ,  iDioecefis 
Exonix.  T.  IX.  P.II.  143. 

(Roiertui),  Clericus.  Litterx  Patentes 
ei  directx  ad  Rectoriam  Sc  Ecclefiam  Pa- 
rochialem  de  Hawkechurch ,  Dioecelis  Bri- 
ftollienfis.  T.IX.  P  II.  2f2. 

— —  (iVillielmus)  obtinet  Officium  Ballivi 
itinerantis  Comitatiis  Palatini  Ccftrix.    T. 

IX.  p.ni.  39. 

-  (Cxdwallader)  ohtinet  Officium  Collec- 
toris  Cuftumx  Subfidii  Lanarum  ,  Corio- 
rum,  Pelliura,&c.  in  PortuVillx  de  Sand- 
wich.  T.  IX.  P.  III.   103. 

Jonejlo»  (Etias).  T.I.  P.IV.  180.  T.II.  P.I. 

63. 
Joneuzano  (Aymo  de).  T.II.  P.I.  6<s. 
Jong  (Richardus).  T.III.  P.IV.  183. 
JongftM  (Dorainus).     Epiftola  quara  fcribit 

FredericoGuillielmo  Naffovije  Principi.T. 

IX.  P.  III.  249. 
Jonhama.  (Laes  de^.T.Vl,  P.IV.  18 j. 
Jonnemel  [Johamies).  T.V.  P.  I.   107. 

(Jacobus).  T.V.    P.I.   129. 

Jonys  (Johcmnes).  T.IV.  P.IV.   163. 
Jorba  (Berengarius  de) .  T.I.  P.III.  42. 
Jorce  (Rohertus).  T.II.  P.II.  129. 
Jordan  (Nicolaus).  T.VIII.  P.  II.   16. 
Jordani  (Auftencias).  T.II.  P.I.  76,  78,  80, 

169.  P.II.19,  61. 

(Aufl.).  T.II.  P.IIL  8,32,120,174. 

Jordanus,   Notarius.  T.,I.    P.II.  11,  13.    P. 

111.31,   3^.   33- 
Jorevailo  (Abbas  de^.T.  I.  P.III.  136. 

(Richardus).  T.IV.   P.Il.  94. 

Jornith  (Etiff.S^  Grufud.  Filius).    T.I 


P.II. 


37. 


Joru  (Dominus  Johannes  de).    T.I.  P.  III. 

190,  192,  i9(J. 
Jorze  (Thomas  de).  T.I.  P.  IV.  33  ,  42. 
Jofcetinus  (Johannes).  T.  I.  P.  I.  35-,  36. 
Jofefh  (Michael).  T.  V.  P.IV.  129,  1^-7. 

(Johannes).  T.VI.  P.III.  192. 

Jofefhad.  T.VII.  P.  I.  32. 

Jofefhus  Arimathia.  T.II.  P.IV.  179. 

Jofey  (Carotus)  conftituitur  Supervifor  Parvx 
Cuttumx  Sc  Subfidii  in  Portu  London.T. 
VIII.  P.II.  24;-. 

Joslijn  (Johxnnes).  T.  V.  P.II.  90. 

Joflyn  (Radiilphus).  T.V.  P.IV.  19. 

Joffe  (Johannes).  T.V.  P.IV.  97. 

Joton  (Johannes).  T.V.   P  IV.  97. 

Jou  (Dominus  Johannes  de).  T.  I.P.  III.  183, 
184. 

(Guichardus).  T.II.  P.III.  yS. 

Jouderetl  (Rogerus).  T.  III.  P. IV.  15-9. 
Jovemtx  (Otiverus).  T.IV.    P.IV.  127. 
Joveurnno  (Aymo  ie).  T.  II.P.1. 14.  P.II.63, 

77- 
Jougetar  (Arnaldus).  T.II.  P.II.   165-. 
Jouglet  (Johannes).  T.V.  P.  III.  78. 
Joun  (Johannes).  T.II.  P.II.   114,115-. 
Jouciuet   (Johannes).   T.V.   P.I.   172.,    180, 

]8i. 
Jourdemayn  (Margeria).   T.  IV.  P.  IV.  177. 
Jouxe  (Johannis).  T.VI.  P.IV.46. 
Joy  (Simon  de).  T.  III.  P.I.  141. 
— (Thomas).  T.IV.  P.II.  76. 

(Johannes).  T.IV.  P.  II.  80. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  162. 

Joyce  (Thomas),  Clericus ,  Artium  Magiftcr. 
Littcrx  Patentes  ei  direftx  de  Prxfenta- 
tione  ad  Redtoriatu  &  Ecclefiam  Paro- 
chialem  de  Upclatford  in  Comitatu  Sout- 
hamptonix  Dioecefis  Wintonienfis.T.VlII. 
P.III.  i6f.  Alix  Litterx  ad  eum  dircdlx. 
T.  IX.  P.II.  i4oi 

Joyner  (IVittietmus).  T.VII.   P.II.  140. 

Joyfis.  Ifney  Parke.  T.  VI.  P. II.  168. 

Joyt  (Thenenus).  T.V.  P.IV.  97. 

Joyvilt  (Hayardui).  T.II.  P.IV.  i/. 
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Ablolutio.  T.II.  P.II.46.  Proclaroatio  ad 
fupprimenda  profana  Juvamenta  &  Impre- 
cationes.  T.  VlII.  P.  IV.  i^f. 

Juratus.  T  I.  P.II.   116,    119,  120 


'Aas  {Nicholaus).  T.  VII.  P.  I.  4J  ;  44« 
•fS. 

Kadyock  (Richardus  de).  T.III.  P.I.  149. 
Kaer  (IVillielmus).  T.  I.  P.I.  66. 

{Htnricus).  T.III.  P.  I.  214.  P.II.  8j. 

Kaerderian  (Eudo).  T.I.  P.II.  67. 
Kaerdif  (IViUielmus  de).  T.II.  P.IL  177. 
Kaernerven.  Quieti  a  Theoloniis,  T.  I.  P,II. 

238. 
Kuerfilly.  Caftrum   obfeflum.    T.  11.  P.  III. 

21. 
Kniame  {Gilbertus).  T.IV.  P.II.  38. 
Kairemoifon  (Johannes).  T.III.  P,  I.  126. 
Kakesbeke  (Johannes).  T.IV.  P.H.  fS. 
Kalaforenfis  Epifcopus.  T.I.  P.III.  6. 
Kalendarium.    De  emendando.    T.  VI.  P.  I. 

119. 
Katentir,  Baro  Scotix.  T.I.  P.  III.  66,  98. 
Kalixtus  Terlius,  Papa.  T.  V.  P.II.  63. 
Kallac  {Vcnables  de).  T.III.  P.  I.  114. 
KalUbras  (IVillielmus).  T.  1.  P.II.  2. 
Kalo,  Frater  Magnati.  T.I.  P.I.  37. 
Kamtrer  de   Dalbugh  (Johannes).   T.  III.  p. 

IV.  158,  197.  T.IV.  P.I.  II. 
Kammeys  {Raditlphus  de).  T.  I.  P.  II.  f  6. 
Kanc  (Johannes).  T.I.  P.ll.  137. 
Kanley  (Johanna).  T.III.  P.II.  167. 
Kantia,  8c  Res  hunc  Comitatumconcemen- 
tes.     Ledes    Caftrum  &    Manerium.     O- 
fpring  Manerium.     Middleton    Manerium. 
Weftkyve  Manerium.   T.  I.    P.  III.   n^, 
Strodc     Manerium.    T.   II.    P.   11.     ,09. 
P.  IV.  14.     Middleton   8c   Merden  Mane- 
rium  £c  Hundred.  T.  V.   P.  I.   170.    Col- 
legium  Sanaorum  Gregorii  Sc  iViartini  in 
Parochia  de   Wye.   P.  II.  22.     Huntyng- 
feld  Manerium.  P.lll.  140.   Lewisham  8c 
Eaftgrenewich  Maneria.    Tria  Tenemcnta 
in  Eaftgrenewich.    Mefliiagia  8c  8c  Terrae 
vocata  Ingolf.  Quatuor  ciaufa  vocata  Ciok- 
fted  gci  Eftden  in   Lewesham.  T.  VI.  P. 
II.  161.  Vide  Kent. 
Kantia.  (Galfridus  de).  T.I.  P.IV.  30. 
Kantid  Comes  (Johannts).  T.II.  P.IV.  20f, 
ComitilTa  {Margartta).   T.  II.   P.  IV, 

20f . 

. {Margartta)  ,  filia.  T.II.  P.IV.  71. 

Kantit 
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Kantu  Coraes   (Thomas).  T.  III.  P.  I.    115-. 

P.II.  10. 

. (yofi.).  T.III.  P.II.  fi. 

, Comes  [Umtndui).  T.III.  P. III. 5-4. 

. Comes  {Johnnnei).  T.  III.  P.  III.  79. 

•  (ThomAS  HolanJ).  T.  III.  P.III.  iio, 

i3f,  17+,   18+.  P.IV.  13,  38,  fg,  61. 
■ {rhom»s).T.m.   P.  IV.    lu,    I3J-. 

146,    175,    17/,  176,  178,  186.  T.IV. 

P.I.  4,  III,  113,  144. 

—  {Edwmdus).  T.IV.  P.I.  28,  19,95, 
loi,    106,    144. 

' ComitilTa  {Lucia).  T.  IV.  P.  I.  130, 

144. 
' {'Edmundus),    8c  Luei»  ComitilTa.  T. 

IV.  P.II.  73.  P.IV.  34,  3J-,   104. 

^ {Alefm).  T.  IV.  P.IV.  104. 

. Comes  (mUielmus}.  T.V.  P.II.  110, 

112. 
. {Edmundus).  T.  V.  P.  II.  144  .    «y'' 

172,  I7J-.  P.III.  $■■  31- 

(Edmundus).  T.  V.  P.III.  i9<5.  P.  IV. 

I (Georgiui).  T.V.  P.IV.  43,  49. 

. {Ricbardus  Grey).   T.  V.   P.  IV.  z6f. 

T.VI.  P.I.  204. 

—  {mllielmus).  T.  VI.  P.  II.  217.  Vide 
Kent. 

Kar  {iVillielmus  de).  T.I.  P.I.  37. 
Kamduk  Enmaun  ,   Filius.  T.I.  P.  II.  37. 
Karemhert  {Willielmus  de).  T.  V.  P.  II.  18, 

5-0,  74- 

Knrendon   (Dominus  de).   T.  II.  P.  III.  135. 

Kareny  {Hubertus  de).  T.I.  P.I.  30. 

Kare/ce  (Monaldus  de).  T.III.  P.  I.  91,  93. 

Karic  {Duncanus  de).  T.I.  P.I.  f^. 

- —  Comes  {Nigellus).  T.I.  P.  II.  1. 

Karlan  (D.  Mac),  Rex  de  Onelich.  T.  I.  P. 
IV.  76. 

Karleton  {jVillielmus).  T.IV.  P.II.  fl. 

Karliolenjis  Epifcopatus,  &  Res  hunc  Epifco- 
patum  concernentes.  De  Vadiis  pro  Defen- 
fione  Marchiarum.  T.  II.  P.  IV.  112.  Cu- 
ftodia.  T.  ll.  P.  I.  87.  Epifcopo  Horn- 
caftre  concefla.  164.  Thomas  Merk  Pri- 
fonarius.  T.III.  P.IV.  186.  Pro  Epilcopo 
licentia  chgendi.  P.  III.  iif.  Reftitutio 
Temporahum.  1/9.  De  TemporaUbus  ad 
Firmam  dimilTis.  P.  IV.  95-.  De  Refti- 
tutione  TemporaUum.  9f.  Pro  Epifco- 
po    Reftitutio    Teniporalium.    T.   V.   P. 

II.  22.  De  Cuftodia  Epifcopatus  Litch- 
feldeniis ,  &c.  commifll.  43.  Reftitutio 
Temporalium.44,  III,  114,  15-9.  Derefti- 
tutione  Temporalium.  164.  T.  V.  P. III. 
8i.  De  cuftodia  Temporalium  Rogero 
Epifcopo  concefla.  T.IV.  P.IV.  207.De 
Reftitutione  Temporalium.  215-.  Pro  Jo- 
hanne  Epifcopo  Reftitutio.  T.  VI.  P.  I. 
201.  Obligatio  pro  Archiepilcopo  Thc- 
barum,  Karliolenlis  Ecclellx  Commenda- 
tario.  T.  VI.  P.  II.  183.  Poll  Mortem 
Kytte  Regius  Aflenfus  pro  Robcrto  Ald- 
ridge.  P.  III.  12.  Reftitutio  Tempora- 
lium  pro  eodem  Roberto.  11. 

Karliolenfis  Epifcopus  (J.).  T.II.  P.IV.io, 
5-0, '112,   ii,S  ,   i49>   i<56  ,  180,  203.  T. 

III.  P.I.  28,  43. 

~ (Cilbertus).  T.III.  P.I.  87  ,  97  , 

102  ,   105  ,  104,   107  ,   120. 
{Cilbertus).    T.  III.  P.  I.    144  , 

147  ,  ifo,  If3  ,  15-9,  213.  P.II.  63  ,    86. 

. {Thomas).  T.III.  P. II. 171  ,  192. 

{Thomas).  T.III.  P.III.  6,  20, 

42,   165-,  167,  173,   183.  P.IV.  13,46, 

47  .  70  '  78  •  89.   ^°°- 

. {Robertus).  T.III.  P.IV.  liS. 

{Thomas).  T.III.  P.IV.  129. 

(Thomas).  T.  III.   P.  IV.   149, 


15-9 


186. 


(m.).  T.IIl.  P.IV.  196.  T.  IV, 

P.I.  27,  106. 

(W).  T.  IV.  P.  II.  162.  P.III. 

, (Rogerus).  T.IV.  P.IlI.   ifg. 

(Rogerus).  T.IV.  P.IV.  76. 


{Willielmus).  T.IV.  P.IV.  141, 

148,  174. 
{Marmaducus).    T.  IV.     P.  IV. 

194.  T  V.  P.I.  12,  21,  22,  2f. 

(Marmaducus.)  T.V.  P.I.  176. 

{Nicholaus).  T.V.  P.II.  12,30, 

32,   34,   3S,  43. 
(WilMmus  Vercy).  T.  IV.  P.  II. 


f4- 


(Johannes).  T.V.  P.II.  iii,n8. 
(Richardus  Scrofe).   T.  V.   P.  II. 


124,  ij-9. 


(Edreardus   Story).   T.  V.    P.  II. 


164.  P.lll.  f,  6,  11,  i8,  44,  fj. 


Karliolo  {Simon  de).  T.l.  P.  II.   1S3. 
Karoly  (Raymundus).  T.IV.  P.IV.  192. 
Karre  (Andreas).  T.V.  P.II.  28,   31^ 

(Robertus).  T.VII.  P.III.   110. 

(Thomas).  T.VII.  P.IV.   ij-8. 

Karreto  (Thamas  Baro  de).  T.  IV.  P.  I.  1J9. 
Kartan  (Mac).  T.I.  P.I.   ifo. 

Karter  (Johannes) ,  Commillio   ei  direfta   in 

Comitatu  Heretordix.  T.VIII.  P.  II.  145-. 

Karthof  (Gilbertus  8c  Johannes).  T.  II.  P.  I, 

Kajfel  Archiepifcopus  (Davtd  de).   T.  V.  P. 

lOJ. 

Kajl   (Johannes-Leonardus).   T.  VII.    P.  III. 

200. 
Katelyn  (Thomas).  T.VI.  P.III.  27. 
Katenenjis  [Epifcopus   (Alanus).  T.  I.  P.  III. 

71,  7i.   89., 
(Thomas).   T.  I.  P.  III.  125-  ,   128  , 

Katerina,  Filia  Johannis  de  Lancaftria.  T.II. 
P.ly.  61. 

-  —  Fiha  Regis  Francia;.  T.  IV.  P.  I. 
148. 

Regina.  T.  IV.  P.IV.  40,  48,  60, 

61  ,  8z,   iif  ,  132.  T.  V.  P.I.  37,  100. 
(Edmundus  8c  Jaffer  Filii).  T.V.  P. 

I.   100. 

Filia  Regis.  T.V.  P.IIL  102,  117. 

Filia  Regis  Ciftellx.   T.  V.  P.  III. 

i9f.  P.IV.  17,   18,  19,  36,  /9,    61.  T. 

V.  P.IV.  207,  216. 
modo  Regina   Anglix.  T.  VI.  P.I. 

»3.  *4.  33»  47.  49.  72,  87,  106,  144, 

164,  193. 
Regina.  T.VI.  P.  II.  117,119,137, 

if^,  iff,  179,  182,  184,   187,188,190. 
Regina.  T.  VI.  P.  III.   114,    116, 

»43  • 

Filius  (Johannes).  T.  I.  P.IV.  168. 

Vide  Katherina. 
Katerington  {Johannes  ie).  T.III.  P.III.  178. 
Kathcan   (/Itanus).  T.  V.    P.  I.   iff.   P.  II. 

3'- 
Katherim  (Sandlae),  juxta  Turrim    London. 

T.VI.  P.III.  187.     Vi&eKaterinn. 
Katherine  (the)  Wheele  in  Ruddesmrth.  Nomen 

Manerii  in  Comitatu  Midlefexix.  T.VIII. 

I^.II.  j-o. 
Katherins  '{GuilHelmus).  CommiflTio  ei  diretla. 

T.  VIII.  P.III.  25-3. 
Kathran  Commoy  (O),  Rex  de  Kenach.  T.I. 

P.IV.  76. 
Kato  (Witlielmus).  T.L  P.  I.   36. 
Kanton  {Robertus  de) ,    Filius  Matthsei.  T.  II. 

P.III.   I2J-. 

Katz.enelenboge»    Comes    {Eberhardus   de).    T. 

IV.  P.I.  6,   7,   12.  Vide  Katz.ynlugbogin. 
Kay  (Johannes)  ,  Armigcr.    Commilfio  ci  di- 

retta.  T.VIII.  P.  III.  49. 
Kaye  (Jacobus).  T.VI.  P.IV.  144. 
— '-  (Georgius).  T.VI.  P.IV.  lyi. 
Kayne  (St.).  Reaoria.  T.VII.  P.IV.  162. 
Kaynfijam  (Abbas  de).  T.III.  P.IV.  134. 
Kayo.  T.l.  P.II.  21J-. 
Kayr  (Johannes).  T.I.  P.III.  198. 
Kays  (Thomas).  T.III.  P.III.  84, 

(Richardus).  T.  IV.  P.  I.  fS,   114,  I40. 

(Henricus).  T.IV.    P.II.  174. 

{Henricus).  T.  IV.  P.IV.  84. 

Kaz.ynlugbogm  {Eberhardus   Comes  de).    T.  L 

P.III.   139,    i.\.o.  Vide  Katz.enelenbogen. 

——  {Johannes).  T.IV.  P.II.93. 

Keale  (Radulphus).  T.VII.  P.I.   194. 

— .  (Robertus)  ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 
fter.  Litterx  Patentes  ei  diredts  de  Prx- 
fentatione  ad  Auftralem  partem  Reftoria: 
de  Eelchford,  Dioecefis  Lincolnise.  T.IX. 
P.II.  207. 

Kcbec.  Littera:  continentes  promiflionem  Re~ 
gis  ad  tradendum  Caftrum  8c  habitationem 
de  Kebecin  Canada  Regi  Franciae.  T.VIII. 
P.III.  193. 

Keche  (Thomas).  T.VI.  P.IV.  162. 

Kecke  (Gervafius),  Clericus,  Artium  Magi- 
fter.  LitterK  Patentes  ei  dircdta;  de  Prx- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Evenlod  ,  five 
Emlod,  Diceccfis  Wigornix.  T.IX.  P.II. 

5>4- 
Keddekon  (Frankon).  T.V.  P.  I.  3f ,   39,  92. 
Kedevpen.  Decanatus  ficdidtus.  T.Vlll.  P.II. 

169. 
Kediljlon  (Ecclefia  Parochialis  de)  ,   Dioecefis 

Coventrienfis   8c  Lichenlis.  T.VIII.  P.ll. 

169. 
Keer  (Henrictis  tle).  T.lll.  P.I.  til. 

-  (WiUielmus).  T.V.  P.II.  16, 
Kee  (Georgius).  T.VIII.  P.I.   107. 
Keg-worth.  Ecclefia.  T.  VI.  P.IV.  4,  11, 
Kiith  {Willielmits).T.Vl.  P.I.  iii. 


Keith  (Willielmus).  T.VII.  P.I.   114. 
Kekynxich  {Thomas  de).  T.II.  P.  I.  ji. 
Kekhon  (Abbas   de).  T.  III.  P.  I.  iij-,    117, 

118,1 19. 
Kddjion  (Abbas  dt).  T.I.  P.III.  163. 
KeLe  {Thomas  de).  T.III.  P  I.  j-6. 

-  {WiiHelmus^.T.m.  P.III.  149,   tfn 
Kekby  (Rohertus^.T.m.  P.I.  yfi. 
Kehjhal  {Gilbertns  de).  T.II.  P.  IV.  6f. 

{Kichardus  de).  T.  II.  P.  IV.   116.     T. 

III.  P.  I.  2. 

Kelin  (Willielmus  de).  T.  II.  P.  III.  15-9. 

Keting  (fohannes).  T.  VIII.   P.I.  226. 

:selke  (Rogerus).  T.VI.  P.  IV.  160. 

■  '  ■  (Johannes) ,  Clericus,  Artium  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ei  diretla;  de  Prjc- 
fentatione  ad  Recloriam  dc  Hanflope  j 
Dicccefis  Lincolniae.  T.IX.  P.I.  79. 

-  (Johannes) ,  Clericus ,  Artium  Magii 
fter.  Littcrae  Pjtentes  ei  direftae  de  Prac- 
fentatione  ad  Vicariam  dc  Scopwicke  , 
Dicecefis  Lincolnise.  T.IX.  P.Il.  207, 

Kelkenny  {W.  de).  T.III.  P  IV.  4. 

Kett  (Andreas).  T.VI.  P.  III.  28. 

Kette  ijohannes  de).  T.III.  P.III.  j-p. 

— -  (Rogeriis).  T.  VI.  P.IV.  ij-6. 

Ketles   {Robertus  Chotmetey  Vicccomes  de) .  T. 

VIII.  P.III.  29. 
Keltejeye  {Willielmus  de).  T.II.  P.  I.  31. 
•--  {Robertus).    T.  II.  P.  II.  114,     iij-. 

P.III.   94,    lOf. 
{Wdlielmus).  T.II.  P.IV.  112,116. 

T.III.  P.I.  Z7,  37. 

{Philipfus).  T.III.  P.III.  195-. 

Ketlesharv  (Abbas  de).  T.III.  P.ll.   147. 
Kelteshaw.  Pro  Abbate.  T.III.  P.II.  147,] 
Kellet  (IVittidmu!).  T.V.  P.III.  137. 

(Ed-aardus).   T.VI.  P.II.  187. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  46. 

Ketley  (Atexandir),  Clcricus ,  Artium  Magi- 
fter.  Littcras  Patentes  ei  dircdl.^  dc  Pra:- 
fentatione  ad  Rcftoriam  de  Charleton  , 
Dioecefis  Rolfenfis.  T.IX.  P.Il.  92.  Vi- 
de  Kelty. 

Kettis.  Comes  {Thomai).  T.VII.  P.III.1S4, 
190,  199,  256,  247.  P.  IV.  77,  168, 
171. 

Keltington.     Vide  Kullington. 

Kello-ioe  (Ecclefia  de).  T.VIIT.  P.III.  33. 

Kelly  (Simon  de).  T.I.  P.  III.   104. 

■ {Thotnas)  ,    Comes.     Commiflio  ei  di- 

reaa.  T.VIII.  P.  II.  281.  Alteri  Com- 
miflio  ci  dirccSa  pro  rcIevamincPauperum. 
T.  VIII.  P.  III.  147.  Nova  CommilVio 
ei  dircfta.  T.VIII.  P.III.  2J9.  Vide  Kel- 
ley. 

Kelonn.  T.l.  P.I.  48. 

Kelquon  (Abbas  de).  T.I.  P.III.  66,98.  163. 

Ketjay  (Redoria  dc)  Reatx  Maria; ,  Dicece^ 
fis  Lincolniae.  T.VII.  P.III.  30. 

Ketjliitt  {Citbertus  de).  T.  II.  P.IV.  j-8. 

Kelfovpe  (Abbas  de).  T.ll.  P.III.  20,  9S. 

Keifiern  (Watterus  de) .  T.I.  P.IV.   163. 

Keijlrum.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  9. 

Kettho-a  (Abbas  de).  T.I.  P,  II.  4. 

Ketvpaye  {Johanncs).  T.  VI.  P.  IV.  46. 

Ketyngate  (Robertus).  T.V.  P.II.  124. 

Kemayon  {Ivo  de).  T.IV.  P.III.  13^-. 

Kember  (WitlielmHs)  ,  Clericus,  Artium  Ma- 
gifter.  Littcrse  Patentes  ei  direfts  de  Prse- 
fentatione  ad  Rcdtoriam  Ecclelia:  Paro- 
chialis  de  Symondburne  in  Comitatu  North- 
umbrix  ,  DicEcefis  Dunclmcnfis.  T.  IX. 
P.Il.  88. 

Kemble.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  9. 

Keme  {Samuel) ,  Clcricus.  LitterK  Patentes 
ei  diretlx  de  PrDefentatione  ad  Vicariam 
de  Newarke  Super  Trentam ,  in  Dicece- 
fi  Eboracenfi.  T.VIII.  P.III.  28. 

Kemcr  (Cilbertus).  T.V.  P.II.  63. 

. (Abbas  de).  T.I,  P.Il.  ij-2. 

KemiJI)  {Wiliiel))ius).  CommilTio  ci  direftain 
Comitatu  Monmouth.  T.VIII.  P.II.  i^f. 

Kemnes  (Ecclefia  Parochialis  de)  ,  Dicecclis 
Aflapheufis.  T.  VIII.  P.II.  166. 

Kemol  (Dominus  Johannes  Atfonjus  de).  T. 
III.   P.I.  Ij-o. 

Kemf  {Richardus).  T,II.  P,I.  J-^. 

(Johannes).  T.II.  P.IIl.  68. 

(Thomas).   T.  III.    P.  III.  194.  P.  IV. 

3^ . +9.  f- 

(Johannes).  T.  IV.  P.  II.  j-i  ,  140.  P. 

III.  17,  18,  2f,  3f,  J-o,  67,  68,  7J-, 
78,  84,  Sf,  90,  94,  9J-,  96,101,109, 
110,   117,  uj-,  127  ,  133,  136,  139. 

(Thomas).  T,V.  P.II.  21. 

_ Johannes).  T.V.   P.Il.  fg. 

. {Wdtietmns).  T.  VI.  P.IV.  9. 

. ■  (Nicholaus).    T.  VII.    P.  lU.    134.   p. 

IV,  96. 

S  6  Kcw^ 
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II.  42  ,  fi. 
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fentatione  ad  Reftoriam  de  Chiwton , 
Dicecefis  Wintomx.T.VIII.P.lV.  118. 
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— —  {Robertus) ,  Theologiac  Baccalaureus. 
Litterae  Patentes  ei  dlreftx  ad  pofliden- 
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P.  II.  199,  200. 
Knaresdale    Rectoria.  T.VI.  P.IV.  46. 
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Knufton  (Maddoks).  T .11.  P.I.  fi. 
Knutus  ,K£X  Angliae.  T.  I.  P.  III.  100, 
Kpjghtley  (Johannes).  T.IV.P.I.  88. 


Knygkon.  Reftoria.  T.  VI.  P.IV.4(5. 

Knyths  {Johannes).T.Vr.  P.ll.82. 
Knyfe  (Edrvardus) .  T.VI.  P.IV.  48. 
Knypes  (Johanna).  T.  VI.  P.IIl.  47. 
Knyfton  (Nicolaus).  T.V.  P.IV.  38. 
Knyvet  (Johannes).    T.llLP.  II.  15-7,    190, 

199 ,  101 ,  203 ,  lor. 

' (Johannes).  T.III.  P.III.io,  11,14, 

26 ,  49 ,  64. 

(Johannes).  T.IV.  P.I.  87. 

(Thomiis).  T.IV.  P.IV.  34. 

{Willielmus).  T.V.  P.III.  138. 

(Thomas).  T.VI.P.I.  4,   ic. 

(HenricHs).  T.Vl.  P.ll.  173. 

(Anthonitis).    T.  VI.   P.  111.  102.    P. 

IV.  23. 

(Dominus  Thomas).T.VU.?. 111.  13. 

— {Anthoniiis).  T.  VII.  P.III.  13. 

Koberer  {Johannes  -  Jacobus) .     T.VIl.    P.IL 

200. 
Kokerilt  (Giotus).  T.  I.  f.IV.   if. 
KoUove  (Abbas  de).  T.lll.  P.llL  62. 
Koven  (H.).  T.V.  P.III.   180. 
Kowolt  {WilUelmui  de).  T.II.  P.IV.  169. 
Krapftruf  {Georgius  de).  T.VII.  P.Il.  191. 
Kreis  (Marcus  de).  T.VII.  P.ll.  200. 
Kreyger  (ConraUus).  T.III.  P.III.   iio,iiI, 

112,  113,  II f,  116,  ii8,  119,  119. 

(Lupoldus).  Filius.  T.III.  P.IIl.   112. 

Krix  (Egidius).  T.VIl.  P.I.   169. 
Kugttiiiam  (Johannes) .  T .  V .  P.I.   173. 
Kuke  Comcs  {Henricus  de).  T.l.   P.l.  34. 
■—  Dominus  {Johannes).  T.I.  P.  111.  6% 

168,   170,  171,  174,  184,  187,  191, 

Dominus  (Oto).  T.  11.  P.III.  7^,76, 

119  ,   130  ,   170  ,   180. 

Kukeham  (Adam  de).  T.III.  P.III.  190, 

Kulilas  (Johannes  de).T.l.  P.  IV.  3f. 

KuUington,  five  K(///«g'i'n.  Commiflio  direrta 
Majori  8c  Burgenfibus  hujus  Burgi.T.IX. 
P.II.  41. 

Kunerftorp  (Henrictts).  T.V.  P.  III.  39. 

Kupre  (Abbas  de).  T.I.  P.l.  166. 

Kurclyngeftoke  {Ralfus).  T.II.P.I.  fi, 

Kuret  (Lewelinus).  T.I.  P.L  64. 

Kuffuyk  (Hermant  de).  T,  111,  P.lll.  110, 
iif. 

Kuton  (Johannes).  T.III.  P.III.   iff. 

Kuyf  (Johannes).  T.V.  P.I.  137. 

Kybrofo  (Comes  Radulphus).  T,III.  P.III. 
204. 

Kyd  (Rcbertus).  T.  III.  P.  L  149,  If/. 

— ■  (Rogerus).  T.IV.  P.II.  90. 

■ —  (Richardus).  T.VI.   P.  IV.  9. 

Kydbrooke  (Baro  de).  T.VIII.  P.  II.  143.  Vi- 
'de  Rojfe  {Harvey  de). 

Kyddall  (Goddardus).  T.VI.  P-IV.  9J. 

Kydelham  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  162," 

Kydermifter  {Johannes) ,  Miles,  unus  Jufticia- 
rio-um  Regis  ad  Pacem  confervandam  in 
Comitatu  Buks.  T.VIIl.    P.  II.  4. 

Kydefton  (Johannes).  T.V.   P.I.  3. 

Kydwelly  (Morganus).  T.V.  P.IV.  jr. 

Kyefted.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  114. 

Kyfyn  (Howel).  T.IV.P.II.  ft. 

(Richardus).  T.VI.  P.  IV.  8f. 

Kyffin  (Johannes) ,  Clericus ,  Capellanus  Tho- 
m&  Comitis  Suffblcijc  Ordinis  GarteriiMi- 
litis.  T.VIII.  P.II.  37.  Litterx  Difpen- 
fationum  £c  Confirmationum  ei  direcl*. 
ibtd. 

Kyghley  (Johannes).  T.IV.  P.  IV.  97. 

Kytdare  (G).  T.VI.  P.  II.   160. 

Epifcopus  (Wdterus).    T.VI.  P.  II. 

219. 

Comes  (Geraldus).  T.VI.  P.1V.86, 

Kjle  (Walterus  de).  T.IV.  P.IV.   iij. 
Kylemaynlloyde.  Rectoria.  T.  VI.  P.  IV.  9. 
Kylkcnny  {IVillielmus) .  T.I.  P.l.  133,  173. 

(Willielmus).  T.l.    P.III.  97,    loj, 

139.  P. IV.  37. 

Kyllum  (Johannes  de).  T.IV.  P.IV.  19. 
KyllyngaU  (Hugo).  T.V.  P.lV.   189. 
Kyllyngworth  (Thomas).  T.VI.  P.ll.  198. 
Kylton.  Vicaria.  T.  VI.P.IV.  102. 
Kylvyngton  (Johannes  de).  T.  II    P.II.   187. 
Kylwarby ,  ArchiepLfcopus  Cantuarienfis.     T. 

IV.  P.IV.  174. 
Kytyngmerft}.  T.IV.  P.  III.  68. 
Kyma  (Simon  de).  T.I.  P.I.  30,  71. 

(Robertus).  T.I.  P.I.  114. 

Kymbergham  (David).  T.II.  P.  III.  98. 
Kymberle  (Witlielmus) .  T.  III.  P.IV.  71. 
Kymheryg  (Richardus).  T.  VI.   P.II.   202. 
Kymt   (Dominus   PhiUppus  de).    T.I.    P.II. 

199,  221.  P.  III.  17,   131,  149,  203.  P. 
IV. f,  48. 

(Nicholaus).  T.I.  P.III.  86. 

(Willielmus).  T.Il.  P.Il.  16,  29. 

»—  {Willielmus).   T.II.  P.II.  107,    108, 


IV. 


Vidc 


16/. 


ii.ij, 

'  .ii7i 

180. 


121,  iij,  161,  169,  ,8(5. 
Kyme.    Lincolnienfis    Prioris   Domvis  Scnp» 

turo.  T.  VI.  P.III.  44. 
Kymerich  (Edwardtts).  T.IV.    P.  III.  86. 
Kynali  (Martinus).  T.III.  P.  11.  96. 
Kynardefeye  (Johannes).  T.II.  P.II.  188. 
Kynaflon  (Samuet),  Clericus.     Litter»  Paten« 

tes  ei  direftae  de  Prxfentatione  ad  Refto- 

riam  Ecclefii  Parochialis  de  Great  Somer- 

ford,  in  Comitatu  Wilts  ,     Dicecefis  Sa- 

rum.  T.  IX.  P.  II.  143. 
Kyne  {VhiUfpus).  T.I,  P.IV.  108,   144,193. 

T  II.  P.  1.  5-9.  P.II.  14,26. 
Kynebetle  (Richardus  de).  T.  II.  P.III.  71. 
Kynef  Verfona  {Rohertus  de).  T.I.  P.IIl.l6j. 
Kynet  (Reginatdus  de).  T.I.  P.  IV.   14. 
Kyng  (Radutphus).  T.III.  P.  II.  38. 

(Robynus).  T.III.  P.III.   127,  118. 

(Otiverus).    T.V.  P.  III.  69,  167.  P. 

S>  4?- 

> (Atanus).  T.VI.  P.II.  J. 

• (Johames).  T.VI.  P.II.   194. 

(Thomas).  T.VI.  P.  IV.  8. 

(Wiltielmus).  T.Vl.  P.IV.  92. 

' (Robertus).  T.  VI.  P.IV,   iif. 

(Johannes).    T.VI.  P.IV.   i6j. 

King  Sx.  Kinge. 

Kyngefcote  (Johannes).  T.  V.  P.  I.  104. 
Kyngeftand.  Reftoria.  T.VI.  P.  IV.  9J. 
KyngesmyU  (WiUietmus).  T.VI.  P.III. 

{Thomas).  T.  VI,  P.IV.  137. 

Kyngejfon  (Richardus  de).  T.II.  P. III.  190. 
Kyngefton  (WiUielmus  de).  T.II.  P.ll.    140. 

(Johannes).  T.II.  P.II.  178.  P.IIL 

106,   iif. 

(Thomas).  T.III.  P.I.  176. 

(Johannes).  T.III.  P.III.  i^o.i^^.P^ 

IV. 42. 

(Richardus).  T.IV.  P.L  41,  8j. 

— —  (Johar.nes).  T.IV.   P.II.  117. 

(Thomas).  T.V.  P.  III.  131,  169. 

-  {Wiilidmus).    T.Vl.    P.IV.  8.     Vide 
Kingfton  &  Kingefton. 

Kyngman  (Johannes).  T.V.  P.II.  iji. 
Kyngorne  (Thomas  de).  T.III.  P.I.  1^9. 
Kyngton  (johannes).  T.IV.  P.I.  i.f, 

24,  26,61,  80,  81,91,104,108 

118, 163,  182,  183. 
Kynlouch  (Henricus).  T.IV.  P.IV.  179, 
Kynmuc  (Atexander).  T.  I.  P.  II.  210. 
Kpntmond  (Jacobus  de).    T.IV.    P.IV.  lij-; 

126,  128. 
Kynnerfiey  {Francifcus) ,  Juftitiarius  ad  Pkci» 

ta.  T.VIII.   P.II.  14. 
Kynordefey  {Johannes).  T.II.    P.I.  161." 
Kynrcs  (Az.'o).  T.I.  P.  III,  104.  P. IV.  5-9. 
Kyfey  {Roberius). T. VI. P. 111.  141.  P. IV. 7. 
Kynsman  (Ricardus).    Conceftio  ei  fa£la  Ofti- 

cii  unus  fcptem  Auditorum  Scaccarii.    T. 

VIII,  P.II.  16. 
Kynswere.  Rcdloria  de  Shorham ,   Capclla   dc 

Oxford,  Reftoria  de  Cleve.  T.VI.P.III. 

io6.Kyngesnorth,  Lymmyng,  alias  Lym» 

raege,  Advocationes  Redtoriarum.i  jf,  Ca- 

pella.  T.VI.  P.IV.  j, 
Kynton.    De  Firma  12.  1.  annuatim.  T.  V.P, 

II.  >93. 

Kynver  (Robertus).  T.VI.  P.III.   30. 
Kynwolmarfi)  (W.).  T.IV.  P.  IV.  26,  34,  60, 
Kypping  (Thomas).  T.II.  P.  IV.  2f. 
Kyquetey  (Johannes).  T.IV.  P.III.  36, 
Kyrel  (Nichotaus).  T.II.P.  II,  14S,  15-0,1 1";, 
162. 

(Johannes).  T.II.  P.IV.  136,   139. 

(Tlmnas).  T.V.  P.I,  75-,  77,78,85, 

100,   loi ,   108. 

— ■—  (Thomas).  T.V.  P,  II.  31,81. 
Kyrke  (Willielmus).  T.VI.  P.III.  fo. 
"  (Georgius)  creatur  Regiftrarius  &   Cu- 

ftos  Regiltrorum  in  Cancellaria  fadtorum, 

&c.  T.VIII.P.  III.  26. 
Kyrkedy  Lownesdate.  Ecclefia  Parochiaiis.     T. 

VI.  P.IV.   26. 
Kyrkel  (Conradus).  T.III.  P.I.  14. 
Kyrkeley-Creen.  RecT:oria.  T.VI.  P.IV.9. 
Kyrkeleys.  Eborum  Monafterii  Prioriflie  Scrip- 

tum.  T.  VI.  P.III.  47. 
Kyrkenar  (Erafmtts).  T.VI.  P.  IILil, 
Kyrketon  (Johannes).    T.  11.  P.IV.  207.     T. 

III.  P.l.  113,  119. 

Kyrkham  (Walterus  di).  T.IV.  P.I.  148. 
KyrkftaU.   Eborum  Abbatis  Monafterii  Scrip- 

tum.  T.VI.  P.III.  44. 
Kyrnbarn  (T>ionyfius).  T.  iV.  P.  IV.  164. 
Kyrfied.   Retloria  cum  Capella  de   Langhall, 

T.VI.  P.IV.  9. 
Kyrton  (Cilbertus).  T.  IV.  P.II.   122. 
Kytchin  (Georgius).  T.  VI.  P.  IV.    i|-. 
Kyte  (Johannes).  T.  VI.   P.III.  11. 
Kytfon  {Toomas).  T.VI,  P.ll,  183,194. 

Kyt- 
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Kytfon  (Jehmnes).  T.VI.  P.  II.19S. 
Kyx  {mUidmus).  T.  III.  P.  III.  194. 


:  .  .  [An)  T.V.  P.IV.  15-7. 
Lnbafco  (Johannes  de).  T.I.P.III.  39. 
tdbny  (Johmnei).  T.IV.  P.IV.   11. 
Lakthir  (WilHelmns).  T.V.  P.  II.  18. 
Laionlonia  (GuiJo  de).  T.III.  P.III.  64. 
Laira  (Ortlinarus) .  T.I.  P.I.  11. 
Lac  (Johannes  du).  T.V.  P.IV.  pj-. 

■ (Lancelotus  du).  T.V.  P.IV.  9f. 

Lncarra  (Martinut).  T.III.  P.IV.  90. 
Lachtford  (Johannes).  T.III.  P.III.  31. 
Lacienden   (Aiias  de).    T.  I.   P.III.  136.    P. 

IV.  39. 
Lacinia  (Pontius).  T.  I.  P.  I.  41. 
Lacon  (Vrancifcus).  T.  VII.  P.III.  20. 
— —  (Francifcus) ,  Miles,  Juftitiirius  ad  Pla- 

cita  in  Comitatu  Salopiae.   T.VIII»   P.II. 

14. 
•—  (Francifcus) ,  Eques.  Coramiflio  ei  di- 

refta.  T.VIII.  P.IV.  8. 
LaBon  (Guillielmus) ,  Armiger.  Commiflio  ei 

direfta  tangens  Cottagia.T.  IX.  P.  II. 170. 
Lacu/fano  (Raymundus  de).  T.I.  P. III.  115. 
Lacy  (Walterus  de).  T.I.  P.I.  C2,  71,    71, 

7f,  81,  110. 

(Hugo  de).  T.I.  P.I.  f2. 

(Johannes).  T.  I.  P.III.  123. 

(mtteriis).  T.I.  P.  IV.  14. 

[Hugo  8c  Edmundtts).  T.I.  P.IV.  15-. 

. (Defiderata) ,  Uxor    Galfridi.    T.I.  P. 

IV.  iio. 
_—  (Berengarias).  T.III.  P.I.   182. 

(Johannes).  T.  III.  P.  I.  191. 

. (Vetrus).  T.III.  P.II.  \$-]  ,  179. 

(Edmundus).  T.  IV.  P.  II.   188,198. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  130. 

(Willielmus).   T.V.   P.III.  io6,   107, 

(Roiertus).  T.VI.P.IV.  91. 

(Rolandus),  JVliles.  T.VIII.  P.Il.ii. 

(Jacoius).  T.IX.  P.III.  loi. 

Ladiaum  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  19,  31. 
Ladierom  (Johannes).  T.IV.  P.II.  170. 
L»dd  (Nathaniel)  tdmcns ,  Artium  Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  diredl^  de  Praefenta- 
tione  ad  Vicariam  de  Cranlley  ,  ia  Dioece- 
(i  Petriburgenfi.  T.IX.  P.II.  142. 

Laden  (Bertrandus).  T.  III.  P.  III.  43. 

Ladiliet  (Bertrandus  de).  T.I.  P.II.  64. 

Ladils  (Bernardus  de).  T.I.  P.  II.  177. 

(Vetrus).  T.I.  P.III.  30. 

Ladley  {Thomas).T.Vl.  P.IV.  9. 

Lados  [Otlo  de).  T.II.  P.I.  25. 

Laetaro  (Henricus  de  Santo).  T .11.  P.IV.  13. 

Lafauria  (Vetrus).  T.I.    P.II.   139. 

Laferte  (Dominus  de).  T.  III.  P.  IV.  41. 

Lafrankinus  iNefos  Antonii  Peflaigne.  T.II. 

P.  I.  42. 

Laganefi  (Johames  de).  T.II.   P.I.70. 

Lagg  (Roiertus  Grierfon  </e),Eques.  Commis- 
lio  ei  direfta  pro  fuppreflione  Rebellio- 
num  in  mediis    Comitatibus.  T.IX.  P.I. 

33- 
Laghlefe  (Hugo  de).  T.II.  P.I.  70. 
Lagnes  (Vincentius  de).  T.I.  P.IV.  70." 
Lagneto  (Dominicus  de).  T.III.  P.III.   19. 
Lagneuelle  (Jedevoyn).  T.  III.  P,II.  44. 
Lagriffoul   (Sicardus  de).    T.  III.  P,I.  18S , 

191. 
Laherne  (Thomas).  T.VI.  P.IV.  loi. 
Lahet  (Johannes  de).  T.V.  P.I.   171.  . 
Laighton-Buffard  (Villa  de)    Commiflio  dire- 

(fta  Majori,  Ballivis  Sc   Burgenfibus  hujus 

Villse.  T.IX.  P.  I.  3. 
Lailler  (Xvonetus).  T.IV.  P.II.  47. 

(Michael).  T.IV.  P.III.  69,  76. 

{Michael).  T.V.  P.I.  73. 

-  (Guillielmus).  T.V.  P.  I.  9J-,  96. 
Laire  (Michatl).  T.IV.  P.III.  9J-. 

(IVillielmus).  T.IV.  P.IV.  8;-, 

Laifne  (Girardus).  T.V.  P.IV.  99. 

Laiftre  (Euftachius  de).  T.IV.    P.  II.  47,   P. 

III.  168. 

Laithorp.  T.IX.  P.I.  81. 

Lak  (Vetrus  du).  T.I.  P.  IV.  60. 

(Thomas).  T.VI.  P.II.  209. 

(Thomas).  T.VIl.  P.II.  209, 

—  (Uomat).  T.VII.  P.  II(.  4,6/,  89. 

Lake  (Thomas) ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Littersc  Patentes  ei  direaae  de  Przefenta- 
tione  ad  Vicariam  de  Almefl:ree ,  Dioecefis 
Herefordiae.  T.VIII.  P.IV.  66. 

taken  (Willielmus).  T.V.  P.  II.  177.  P.IH. 

Tom.  X.  f.lV. 


.  6. 
i3f- 


Lakes  (Stephanus).  T.VII.  P.II.  6. 
Laliyn  (Thomas).  T.  VI.  P.IV.  92. 
Lakyngbeth  (Johannes).  T.  III.   P.III.  76. 
Lailing  Baro  (Carolus  de),  T.V.  P.  IV.  240, 

Comcs  (Carolus).   T.VI.  P.IV.  lo", 

26. 

Lalaing  (Simon).  T.V.  P.I.  170. 

(Joff')-  T.V.  P.III.  20. 

Lalam  (Johannes  de).  T.I.  P.IV.  30. 
Lalanda  (Johannes  de).  T.  II.  P.IV.  77. 
Lalement  {Johannes).  T.IV.  P.III.    if. 
Laliffe  (Gtiilliclmus).  T.IV.  P.III.   177. 
Ldlemont  (Guillielmus) .  T.V.  P.IV.  93. 
Lallier  (Vetrus  de).  T.V.  P.IV.  c)(). 
Lamacenfis  Epifcopus.  (G.)  T.V,  P.IV 
Lamandano  (Vetrus  de).  T.I.  P.III.  34 
Lamandre  (L.de).  T.V.  P.  I.  160. 
Lamare  (Vetrus  de).  T.IV.  P.  IV.  6S. 
Lami  (AJam).  T.I.  P.  III.  163. 

(Johannes).r.lU.  P.III.  127. 

— —  (Johannes) ,  Eques ,  Cancellarius  Regi- 

nac.  T.IX.  P.III.  9.     Commiflio  ei  dire- 
iiz  tangens  Brevia  finabilia.  iiid. 

Lamian  (Jacoius).  T.  IV.  P.II.  47. 

Lamiard  (Johannes).  T.III.  P.II,  43, f4. 

(Hermolaus).  T.III.  P.III.  138. 

(Edmundus).  T.V.  P.III.  2/. 

(Dionifius).  T.V.  P.IV.  92. 

(Willielmus).  T.VI.P.III.  172. 

tamie  (Johannes),  Miles  ,  aflTignatur  Juftitia- 

rius    ad    Securitatem    Pacis    in    Comitatu 

Northamptonix.  T.VIII.  P.II.  12. 
— —  (Wdlielmus)  ,    Generofus  ,    Deputatus 

Efcaetoris  Comitatus  Eflfexiae.  T.  VIII.  P. 

II.  34.     Commiflio  ei  direfta  in    eodem 

Comitatu.  iiid. 
I  ■        (Guillielmus).  CommiiTio  ei  direfta.T. 

VIII.  P.III.  2/3. 

'  (Johannes) ,  Eques,  Juris  Dodlor.Com- 

miflio  ei  direfta  pro  Caufis  Ecdefiafticis. 

T.VIII.  P.IV.  36. 

-  (Thomas) ,  Clericus  ,  Artium  Magifter. 
Litterx  Patentes  ei  direftse  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Re^Soriam  five  Capellam  dc  Twy- 
ford.  T.IX.P.I.  79. 
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Lanercoft  (Prioratus  de)  ,  in  Comitatu  Cum- 

briae.  T.VIII.  P.II.  j-j-. 
Lanevario  {AmaUus  de).  T.III.  P.IV,  yi. 
Lang  (DonaUus).  T.  IV.  P.IV.  114. 

-  {Hilifpus).  T.VI.  P.III.  134. 
Langacre  {Johannes).  T.IV.  P.II.  100. 
— —  [Johannes).  T.V.  P.I.  140. 

Langan  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  ia  Dioecefii 
Landavenfi.  T.IX.  P.ll.  216. 

Langat {Dovcanw^Toncat de).T .\W .  P.  II.  129. 

Langbrok  {Willielmfts  de).  T.III.  P.IV.  82. 

Langdon  (Johannes).  T.  VI.  P.IV.  48. 

■  (Robertus),     Conceflio  ei  fafta  Have- 

natoris  Ducatils  Cornubiae,  five  Cuftodis 
Portuura,  8c  Butleragii  8c  Prifagii,  infra 
Comitatus  Cornubiae,  Devon,  Sc  alios  Co- 
mitatus,  durante  Vita.  T.  VIII.  P.  II.  163. 

Lange  (Edvardus).  T.III.  P.l.  143. 

(Thomas)  T.III.  P.I.  ij-o. 

[Walterus).  T.IV.  P.  I.  j-^. 

(Jacobus).  T.V.  P.I.  III. 

(Michael).  T.V.  P.  IV.  97. 

Langebergh  (Johannes  de).  T.  III.  P.  I.  18. 
Langedon  (R.  8c  ^.  de).  T.I.  P.  I.  118. 

(Henricus).  T.I.  P.  11.  114. 

(AbbasH^.).  T.  II.  P  II.  79,  86. 

LangefcrJ  (Nicholaus  Je).  T.II.  P.  I.  j-i. 

-  (7i)/);iB»«).  T.  II.  P.  11.98.  P.  111,177. 
(Thomas).  T,  II.  P.II.  140. 

— —  {Willielmus).  T.  IL  P.II.  198,  P.III. 
8j,  131. 

(Johannes).  T.II.  P.IV.  11. 

{Thomas).  T.III.  P.III.  56. 

•^l^  {Willielmtts).  T.  III.  P.III.  194.' 

(Thomas).  T.IV.  P.IV.  84. 

— —  (Radulphus).  T.  V.  P.III.  131,   197. 
Langeham  {Thomas  Je).  T.  II.  P.  II.  140. 

(Johannes).  T.  III.  P.III.  194. 

{Simon).  T.IV.  P.IV.  174. 

Langelay(CalfriJus).  T.I.  P.III.  130. 

[Thomas).  T.II.  P.III.  187. 

(EJmunJus).  T.III.  P.  il.  7,  10,  ij, 

48,  j-3,  69,  73,  89,  93,  94,  9J-,  100, 
101 ,  101,   113  ,   114,  iff ,  199. 

(Thomas).  T.IV.  P.  I.  i6,  u6. 

(Waltertis).  T.IV.  P.  II.  33. 

{Willielmus).  T.  IV.  P.  II.  118. 

— —  (Jacobus).  T.VI.  P.I.  48. 

(RicharJus).  T.  VI.  P.II.  101. 

-—  (Robertus).  T.VI.  P.IV.  47. 

(Thomas).  T.VI.  P.  IV.  Sy,  91. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.   i-jj. 

(Johannes).  T.VII.  P.III.  174, 

Langemore  (Alanus) ,  8c  Eliz.  Uxor.  T.  I.  P. 

in.  183. 

Langeport-Eftover  (^MXgvsi  ie) .  Commiflio  di- 
reaa  Pra;pofito  8c  Burgenfibus  huius  Bur- 
gi.  T.IX.  P.l.  s. 

LangeriJge  (Willielmus) .  T.  VI.  P.  IV.  87. 

Langermannus  (Jacobus).  T.VII.  P.I.  98. 

Langeton  {Simon  Je).  T.I.  P.  I.  iij-. 

-  (Walterus).  T.  I.  P.  III.  67,  loj, 
113,   119,  141,  iss,  ij-7,  ij-8,  i;-9. 

{Johannes).T:.l.  P.IH.  113,   ,j8, 

140,  ij-7,  188. 

(Alanus).  T.I.  P.III.  10 j. 

— -  Vicarius  (Johannes).  T.I.   P.(III.  i6j. 
(Johannes).  T.IL  P.II.  129.  P.III. 


189. 


144. 


(NichoUus).  T.II.  P.II.  190. 
(Robertus).  T.  II.  P.  IV.  2J. 
(Johannes).  T.  II.  P.IV.  23. 
(Robertus).  T.IIL  P.  I.  176. 
(Johannes).  T.III.  P.II.  iij. 
(Johannes).  T.III.  P.  IV.  j6. 
{Willielmus).  T.  III.  P.  IV.  170. 
(Thomas).  T.IV.  P.  II.  94. 
(Willielmus).  T.IV.   P.II.  ,24. 
(Willielmus).  T.IV.  P.IV.  9J. 
(Johannes).  T.IV.P.IV.  iif,  ii8. 


(Johannes).  T.V.  P.  I.  i2j. 

». (Willielmus).  T.V.  P.II.  12. 

^_~-.  (Thomas).  T.V.  P.II.  149. 
(Thomas).  T.V.  P.III.  73,7y,78, 

79,  80,  8j  ,  94,  loj,  111. 
Langetoft  (Johannes  Je).  T.II.  P.III.  187. 
Langford.   Reftoria  8c  Praebenda.  T.  VI.  P. 

IV.  49. 
Langford  {WilHelmus).  Officium  ei  conceflum. 

T.VIIL  P.III.  83. 
■.  (Nicholaus),  Clericus,  Artium  Ma- 

gifter,  proraoyetur  ad  Vicariam  de  Sal« 

'  ford. 


dVJE   INIX.    TOMISFOEDERUMCONTINENTUR.     i6; 


ford,  in  Dioecefi  Lincolnienfi.  T.  IX.  P. 

II.  IfZ. 
Linghnm.  Redioria.  T,  VI.  P.  IV.  49,  102, 

163. 
Langharne  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dicccefis 

&  Jurifdiftionis  Menevenfis.  T.IX.  P.II. 

143. 
LangiHS  (Rjenertis).  T.VII.  P.II.  11  ,  fjj. 
Lmgley.  Villa.  T.I.  P.Il.  109.     Manerium. 

T.  I.  P.  IV.  181.    Reftoria.   T.  VI.  P. 

IV.  9. 
Lnngley.  Nomcn  cujufdam   Prxbendas ,  infra 

Epifcopatum  Dunelmenfem.    T.  VIII.  P. 

n.  fi. 

Langley  {Johannes)  ,  Clericus  &  Prsdicator 
Verbi  Divini.  T.  VIII.  P.  I.  91.  Concef- 
fio  ipccialis  Commiflionis  ei  dircdla.  ibid. 
— —  {Johannes) ,  Clericus ,  Littera;  Patentes 
ei  dire^fta:  de  Prxfentatione  ad  Reftoriam 
de  Shadoxhurft  ,  Dicecefis  Cantuarienfis. 
T.  IX.  P.  n.  91. 
I.  {Jacoins)  ,    Clericus  ,    Artium    Magi- 

ger.  Littercc  Patentes  ei  direftx  de  Prxfen- 
tatione  ad  Vicariim  deHarrowdon  Magna, 
Dicecefis  Petriburgeniis.  T.IX.  P.II.  207. 
"— —  {iVillielnMs)  ,    Clericus  ,   promovetur 
adVicariamde  Kirby  fupet  Moram.  T.  IX. 
P.II.  2J-6. 
tnnley-Regis.    Vicaria.  T.VI.  P.IV.  47. 
Langlois  {Petrus).  T.  III.  P.  1.  141. 
Langmxn  {Johmtcs).  T.VI.  P.IV.  7. 

{K.idulfhus).  T.VI.  P.IV.  ilj: 

Lnngmantel  {Matthias).  T.VI.  P.III.   134. 
Langmores  (Grangia  de),  in   Comitatu   Ebo- 

rum  fita.  T.  VIII.  P.II.  y^- 
Langonoyd   (Vicaria  de) ,  in  Dioecefi  Landa- 

venfi.  T.IX.  P.II.  216. 
Limgor  (Reftoria  de),  in  Dioscefi  Eboracen- 

fi.  T.IX.  P.II.  140. 
Langport.  T.V.  P.  II.  40. 
■  (Richardus).  T.  V.  P.  II.  76,  143. 

P.  III.  5-3. 
Langret  {Georgius).  T.VI.  P.II.  194. 
Langridge  (Reftoria  de) ,   in  Dioecefi  Batho- 

nienli  &  Wellenfi.  T.  IX.  P.II.  213. 
Langrige  {RicharJns).  T.VI.  P.IIl.   18. 
Langryfche  {Johannes).  T.  VI.  P.III.  j-8. 
Lmgjhave  {Laurentius).     Pardonatio  ei  con- 

ceifa.  T.  Vlll.  P.  1.  31. 
Langflon  {Antonius)  ,    Armiger.     Commiffio 
ei  direifta  in  Comitatu  Wigornix.  T.VIII. 

p.n.  34. 

r  {Jobannes),  Armiger,  conftituitur  Ja- 

nitor  Superior  infra  Turrim  London.  T. 

VIII.  P.IV.  113. 

{Franci/cfts)  ,    Armiger  ,    conftituitur 

unus  Ordinariorum  Servientium  Regis  ad 

Arma.  T.IX.  P.il.  137. 
«■■     I.  {Anthonius),  Armiger.    Commiffio  ei 

direaa.  T.VIII.  P.IV.  140. 
Langftrother  {Johannes),  Prior  Sandti  Jofeph 

Jerufalem.  T.  V.  P.II.  fi,  S7 >  S'^'  f9> 

105-,    172,    i7f,    177,    178,    180,181, 

184,  iBj-,  189,  191. 
Langtofte  (Maneiium  de) ,  in  Comitatu  Lin- 

colnix.  T.  VIII.  P.  IL  fy. 
Langton.  Reftoria.  T.  VI.  P.  IV.  4.^. 
Langton  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Ebo- 

rum.  T.VUI.  P.II.  fT,. 
Lxngton  of  the  Olde.  Reaoria).  T.  VI.  P.IV. 

8.   163. 
Langton  fiiper  Sr»aile  (Redtoria  de,  in   Dioe- 

cefi  Ceftrenfi.  T.IX.  P.II.  2^3. 
Langton  {Thomas).     Commifiio  ei   concefla , 

concernens  novas  Ereftiones  apud  London. 

T.VIII,  P.I.  71. 
!■  {Johannes)    obtinet   Officium   Majoris 

Stapulx  Briftoll.  T.  VIII.  P.III.  26. 
.  {Johannes)  conftituitur  Conftabularius 

Stapulx  infra  Civitatera  BriftoU.  T.  VIII. 

P.  III.  83. 
— —  {Thomas).    Commiffio  ci  dire<Sla  con- 

cernens  ^dificiaCivitatis  London.T.VIII. 

p.in.  115-. 

Langtree  (Ecclefia  Parochialis  de),  in  Dioecefi 

Exonienfi.  T.IX.  P.III.  40. 
Langues  {Vincentius  de).  T.I.  P.IV.   n8. 
Lanham.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Lanier  (clemens).  Oflicium  ei  conceflura.  T. 

VIII.  P.IV.  113. 
Laniere   (Nicholaus).     Conceffio   ei   fafta  ad 

Vitam.  T.VIII.  P.ll.  7°- 
Lanig  (Johannes).  T.III.  P.III.  176. 
Lanijla.    Vide  Gkdiatoria. 
Lanivtt  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  in  Comita- 

tu  Cornubia:,  Diotcefis  Exonienfis.  T.IX. 

P.II.  2yo. 
lankinghome.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  lol. 
Lanmaes   Gardianus   {Robertus),    T.  I.  P.  II. 

»33.  »J<''  »37.  »38. 


Lannon  (Johannes  le).  T.IV.  P.  II.  /9. 
Lannoy  {Gilbertus  de).  T.  IV.P. III. 134,138, 

i4>  .  '44- 

(H«j<7).  T.IV.P.III.  167,  169. 

(Gdbertus).  T.IV.  P.III.   189. 

(Martirtus).  T.IV.  P.III.  199. 

— —  (Dominus  (Johcmnes).  T.  IV.  P.  IV. 

164,  180  ,  182,   183,  184. 
(Johannes).  T.V.  P.III.  113. 

(Raduiphus).  T.V.  P.IV.  fi,^^.,  88. 

(Hadulphits).  T.VI.  P.  L  9,  II,   12, 

16. 

Lanovfe,  Cive  Kewe  (Reftoria  de) ,  in  Comi- 

tatu  Cornubix.  T.  VIII.  P.ll.  si- 
Lanrack  (Pacochia  de),  in  Comitatu  Cornu- 

bia:.  T.  VIII.  P.II.  $-7. 
Lmreftoft.  Prioratus.  T.I.  P.IV.  71. 
Lan/anfred  (Reftoria  de) ,    in  Dioecefi  Mene- 

venfi.  T.IX.  P.I.  78. 
Lanffac  {Grimondus  de).  T.VI.  P.II.  j-i. 
Lanfton   (Antonius),    Commiflarius  Regis  ad 
Pacem  confervandam  in  Comitatu  Wigor- 
nisE.  T.VIII.  P.II.  17. 
Lantar  (Dominus  de).  T.ll.  P.  III.  10. 
Lante  (Augu/lin  de).  T.IV.  P.II.  78.  P.III. 
161. 

(Thomas)    T.VII.  P.  IV.  140. 

Lan/iglofs  (Ecclefia  Parochialis  de)  ,  in  Comi- 
tatu  Cornubix,DiacefisExoni3e.  T.VIII. 
P.IV.  116. 
Lanthendy  (David  de).  T.I.  P.IV.  201. 
Lanthony  {Pnor  tU).  T.III.  P.  IV.  9,  133. 
Lanthony.    Pro  Priore  de  cuftodia  Tempora- 

lium  Bangorienfium.  T.  V.  P.  IV.  73. 
Lanto/  (f.).  T.V.   P.  IV,  21-7. 
Lantwitt  juxta  Neath  (Rciftoria  de) ,  in  Dioe- 

cefi  Landavenfi.  T.IX.  P.I.  81. 
Lanvapley  (Reftoria  de),  in  Dioecefi  Landa- 

venfi.  T.VIII.  P.  III.  167. 
Lanude  (Gafridus  de).  T.I.  P.I.  141. 
Lanu^e  (Johannes).  T.  II.  P.  I.  5-3. 
Lanum  (Johannes  de).  T.  II.  P.II.  178. 
Lamvart  (Eujlachius).  T.  II.  P.II.  8. 
Lanvuerin  (Jeronymus).  T.V.  P.IV.  212,229, 

231,   240,  2,-j-. 
Lanvorde  (Johannes  Lloyde  de) ,  Juftitiarius  ad 

Placita.  T.VIII.  P  II.   14. 
Lany  (Roiertus  de).  T.IV.  P.I.   197, 

(Robertus).  T.  IV.  P.  III,  183,  199.    P. 

IV.  10,  26 ,  31 ,   38. 

(Johannes) ,  Juftitiarius   ad    Placiu.    T. 

Vin.  P.II.   if. 

Lanyan  (Johannes).     OfHcium  ci  concefflim. 

T.IX.  P.lll.  39. 
Lanybyther  (Vicaria  dc),  in  Dioecefi    Mene- 

venfi.  T.IX.  P.II.  208. 
Lanye  ( Benjaminus )  ,    Theologix  ProfeflTor  , 

obtinet  decimam  Pra;bendam   infra  Eccle- 

fiam  Collegiatam  Sanfti  Pelri  in  Weftmo- 

naflerio.  T.IX.  P.II.  2J-2. 
Lanyer  (Alfonfus).  T.VII.  P.  I.  117. 
.— —  (Jeremias).  Penfioeiconcefla.  T.VIII. 

P.  II.  23. 
— —  fVillielmus).    Penfio   ei  concefla.    T. 

VIII.  P.  II.  23. 
'  (Jeronimus),  Privilegiumeiconceflum. 

T.  VIII.  P.IV.  74. 
Lanyngton  {Radulphus  de).  T.II.  P.  III.  31. 
Laon  Epifcopus  (8.  de).  T.  II.  P.II.  31.   P. 

Ilt.  27. 

(Hugo).  T.III.  P.I.  39,  40,  44,  48, 

—  (Robertus).  T.III.  P.  I.  82  ,  8;-,  94.     P. 
II.   191. 

—  (Petrus).  T.III.  P.m.  161,  162.  P.IV. 

47- 
Lapapone  (Thomas  de).  T.  V.  P.III.  181. 
Lapford  (Recloria  de) ,  in  Dicecefi  Exonien- 

fi.  T.IX.  P.II.  142. 
Lapide  (Oto  de).  T.IV.  P.IV.  119,  131. 
Lapides  ;  a  Roche  Diamont;  a  Migdalat  Dia- 

mont;  a  Balys;  a  Pcrle.  T.V.  P.  IV.  36. 
Lapis  Philcfophorum.   De  licentia  conficiendi , 

ac  etiam  ElixirVitae.  T.V.  P.II.68.  Pre- 

liofus  vocatus  a  Rubie.  81.    Lapides  de 

Cadomo.  96.     - 
Laporta  (G.de).  T.IV.  P.III.  181. 
Lapp   (Gabriel).     Oflicium   ei  concefllim    in 

Comitatu  Southamptoniae.  T.VIII.  P.  II. 

163. 
Lappe  (Johannes).  T.V.  P.IV.  46. 
Lnpvorth  (Alexander)  ,  Armigcr,  Efcaetor  in 

Comitatu   Leiceftris  &  Warriac.  T.  VIII. 

P.II.  36.  LittercE  Patcntes  ei  direftas.  ibid. 
Larc  (Petrus  de).  T.  II    P.II.  138. 
Larceteesk  (Hugo  de).  T.I.  P.I.  72. 
Larcham  (Gervafius).  T.IV.  P.IV.  <5t. 
Larch.wt  Dominus.  T.VII.  P.  I.  93. 
Larcher  {Nicholaus  &  WiUielmus).  T.II.  P.I. 

41. 
^l^  (piomas).  T.II.  P.III,  »». 


Larcher  (Johannes) .  T  II.  P.  IV.  112. 

(Rogerus).  T.III    P.I.  5-9. 

L^rconfure  (kob:rtus).  T .111.  P.III.   179, 
Lardcner  (Simon).  T.  II.  P.  I    37. 

(Rogerus).  T.IV.  P.Ii.  146. 

Laree  (Augerms  de)    T.I.  P.  IV.  lij, 
Large  (RoberH.s).  T.V.  P.I.  111. 
Larke  (?.).  T.  IV.  P.  III.   126,   177. 

(ihchardtis).  T.VI.  P.  IV.  145-. 

Larmercr  (Stm<jn  de).  T.  I.P.IV.  35-. 
Lary  (Nichotaus  de) .  T.III.  P.  IV.   ifp. 

— -  (Nicholaus) ,  iic  Alicisi  Uxor.  T.  IV.  P^ 

IV.   r^o. 
Las  (Pettus  di).  T.II.  P.III.  196. 
Lafceles  (Rogerus  de).  T.  I.  P.  II.   iff ,    199; 

103.  P.  III.   17  ,   130. 

(Radulphus).  T.  I.  P.III.  98. 

(Alanus).  T.  1.    P.III.  183. 

(Radulphui).  T.il.  P.  IV.  208, 

(IViitielmu:).  T.IV,  P.I.   174. 

Lafcells  (Georgius) ,  Miles ,  Commiflarius  Re- 

gis  in  Comitatu  Nottinghamias.  T.  VIII. 

P  II.  13. 
Lafcen    (Fcrtenarius  de).    T.  I.  P.  IV.    191»' 

192.     T.  II.  P.I.  2. 
Lafco  (Johannes  de).  T.  I.  P.IV.   34. 
Lafcune  (Dominus  de).   T.  III.   P.  III.   17J.' 

P.IV.  30,  4(5,  5-2. 
Lafcurenfis  Epifcopus   (Raymundus).  T.  I.    P» 

III.   133,   139.    P.IV.  40. 
Lafcy  (IV.de).  T.  I.  P.I.  43. 

(Jthannes)    T.I.  P.  III.  26,  29,  Jl,- 

32,  34,    3J-,  36,    5-9,  62,  TS,  77,  78, 
9)-.  97.  98,  99-  P.IV.  87. 

(Walterus  8c  Hugo).  T.  II.   P.I.  70, 

77- 

(Robertus).  T.II.  P.  III.  14. 

(Johannes).  T.III.  P.I.  112. 

(Pctrus).  T.III.  P.II.  148,163,  176. 

Lafliam  (Rectovia  de),  in  Dioecefi  Wintonien* 

fi.  T.IX.  P.II.  139. 
Lafpare  (Dominus).  T.II.  P.IV.  92. 
Lajfi  (Raduiphus).  T.II.  P.  IV.  43. 
Lajfeli  ^Dominus  David  d).  T.  IV.  P.  IV. 

116. 
Laffellys  {milielmus  de).  T.  IV.  P.  IV.  19. 
Laftale  (Epifcopus  dt).  T.II.  P.IV.  117. 
Laftalla  (Cavall.de).  T.I    P.II.  33. 
Laftico  {Johannes  de).  T.V.  P.l.  127.   P.  II. 

Laftingham  (Vicaria  de) ,   in  Dioecefi  Ebora- 

cenfi.  T.IX.  P.II.  139. 
La/us  (Garcias).  T.II.  P.  III.  201. 
Latch  (Johannes).  Commiffio  ei  diredta.  t. 

VIII.  P.IV.  78. 

-  (Johannes) ,  Armiger.  Commiffio  ci 
direfta  concernens  venditionem  de  Tabac- 
co  abfque  licentia  Regia.  T.  IX.  P.II.80. 
Officium  ei  concefliim.   137. 

Lat/ord  (WiUielmus  de).    T.  II.  P.  1.34. 
Latham  {Radulphus).  T.V.  P.  IV.  iji.ij-i, 
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tium  Borcalium  Regni  Anglise.  T.  VIII. 
P.IV.  60. 

Lenfant  (Johannes).  T.ll.  P.I.  if,  87. 

— -  (Halterus^.T.W.  P.III.  94,   127. 

(Johannes).  T.Il.  P.III.  i2j-. 

Lengac  (Pouchet  de).  T.III.  P.IV.  118. 
Lengas  (Epifcopus  de).  T.I.  P.  II.   171. 
Lenge.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  180. 
Lengloys  (Symonetus).  T.IV.  P.II.47. 

. (Petrus).  T.IV.  P.III.  101. 

Lengres  (Simon  de).  T.III.  P.II.  ij  ,  if,  17. 
Lenham  (Johannes de).  T.I.P.II.  199.  P.III. 

131. 

. (Johaitnes).  T.I.  P.IV.  pi,   184,  193. 

.  (Tnomas).  T.II.  P.IV.   11, 

Lenham  (Vicariadc),  in  Dioecefi  Cantuaricn- 

fi.  T.  IX.  P.II.  91- 
Leninama  (Vix.ianus  de).  T.II.   P.I.  ij-. 
■  (Arnaldus  &t.  Augerius) .  T.II.  P.II. 

144. 
Ltnnt  (A.  de).  T.I.  P.  I.  76,  77. 

(Johannes).  T.I.  P.III.  104. 

(IVillielmus).  T.III.  P.  I.  102. 

Ltnne.   De  Hte   cum    Epifcopo    Norwicenfi. 

T.III.  P. III.  61. 
Lenox   Dux  (Ludovicus).   T.  VII.  P.  I.  14, 
if,   18,    32,83,    III,    116,118,  181. 
P.  II.  64,84.   i»i,   .28.146,169,  j8j. 


1S4.  ufque  188,    191,    194 
216. 
Lenox  (Ludovicus).  T.  VII.  P.  III.  1,4,  9> 
13,  4f,  64,  143,  184,   196,  198,  203, 
21J-,  236,  247,  2^4.     P.IV.  18,20,23, 

48.  5-7.  77-  ,     . 

m  (Jacobus),  Dux.    ConcelTio  PenUoms. 

T.VIII.  P.I.  19. 

(Caiharina)  ,  Ducifla   &    Dowageria. 

ConcclVio  adejus  vitam.  T.VIII.  P.I.  20. 

(Efme  Dux  de).  T.VIII.  P.I.  21. 

i (Francifca  DucilTa).     ConcelTio  Dimif- 

fionis  eidircaa.  T.VIII.  P.I.  104. 

——  (Catherina)  ,  Ducifla.   Annuaiit  Penfio 
ei  conceiTa.  T.  VIII.  P.II.  23. 

■ (Jacobus) ,    Dux.    Annualis  Penfio  ei 

conceiTa.  T.VIII.  P.  II.  23. 
'  (Jacobus)  Dux  .obtinet  Cuftodiam  Ca- 

pitalis  Domias  Regis  Manfionalis  de  Weft- 
Shene,  Garderobx  ibidem,  ac  Parci  vo- 
cati  le  HeiBtark  de  mft-Shtnt,  &c.  T.IX. 

P.II.   20f. 

— —  (Jacobus) ,  Dux  ,  creatur  Conftabularius 
Caftri  dc  Dover  &  Cuftos  Quinque  Por- 
tuum.  T.IX.  P.III.  39. 

Lens  (Carolus).  T.IV.  P.II.  47.  P.III.  126. 

Lenfat  (Guillielmus  di).  T.  IV.  P.IV.   13^-. 

Lenthail  (Rohertus),  Clericus.  Litterx  Dif- 
penfationum  8c  Confirmationum  ei  dire- 
6txad  fuccedendum  ad  Vicariam  perpetuam 
Ecclefise  Parochialis  de  Miflendem  Diccce- 
fis  Lincolnienfis ,  per  Refignationem  Ro- 
berti  Lenthall  Patris  fui  vacantem.  T.  VIII. 

P.    II.    2f3. 

-  (Guiltielmus) ,  Armiger.  Commiflio 
ei  diredta  concernens  ifidificia  Civitatis 
London.  T.VIII.  P.III.  iiy. 

Lentino  (Atanus  de).  T.I.  P.II.  214. 
Lonton  (?not  de).  T.I.  P.I.  92.    P.II.  92. 

(Galfridus).  T.II.    P.II.   189. 

(Prior).  T.V.  P.IV.  31. 

Lenton.  Prioratus.  T.I.  P.  III.  97. 
Lenton.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  49,   144. 
Lenure  (Johannes  rft)-  T.III.  P.  II.  88. 
Lenys  (Johannes  dt).   T.II.  P.  III.  34. 
Lto  Vtcimus  (Papa).  T.VI.  P.  1.139,  41  ,49, 

Sl'  Sff  y^,  f9,  60,  6i,  66,   72,    7j-, 
76,  77,  79,  80,  86,  g6,  99,  190,  102, 
103,  104,    III,    117,    120,    12J-,    126, 
130,    131,    133,    lis,    »37.   H'. 
146,   147,    164,    166,    168,    170, 
187,    191 ,    193,   194,   197  ,  200, 
204,  211,  214.    P.ll.  7,  8,9,63, 


PRiECIPUARUM 

208,  209, 


129, 
142, 
180, 
203, 
64, 70. 


Hofpitalis,  five   Monafterii  Scriptum.   T. 

VI.  P.  III.  46. 
Leonardi  (SanBi)  Exonienfis  Reaoria.    T.VI. 

P.IV.  46. 
Leonardi  de  Culmis  (Abbas  SanHi).  T.I.  P.I. 

87. 
—  (Priorifl^a).  T.V.  P.  III.  162,   163. 
Leonardus ,  Bathonicnfis  &  Wellenfis  Epifco- 

pus.  T.  VIII.  P.  III.  31.     Litterx  Paten- 

tes  ei  dm£tx.  ibid.  &  IJ. 
Leoncelli   (Calfridus)  ,    Pracpofitus    Aptenfis. 

T.I.  P.III.    18,   29,    31,    3Z,   34,   jy, 

3<5.  f2. 
Leonellus,  Filius  Regis.  T.II.  P.IV.  5-9,98, 

99,  138,  184,  201,  203.    T.  III.  P.  I. 

I,  4,  loi,  iij-,  117,  118,  119.    P.  II. 

7,  20,  23,  44,  j-3,   79,   86,  87,  iij, 

128,   135-,  139,   144,  i4j-,  i68. 
Leonii  (Leonius  Tiz.).  T.I.   P.II.   164. 
Leonis  (fValterus).  T.  I.  P.IV.  23. 
Ltp  (Dominui  de  Sanclo).  T.II.  P.III,   lo." 
Lepington  (Johannes).  T.VI.  P.III.  28. 

■  (Robtrtus  Cary ,  Baro  de).  Concef- 
fio  fpecialis  ci  direfta.  T.VIII.  P.  I.  m. 

■  (Henrictts  Dominus  C«r;ie  de).  Con- 
ceflio  ei  fada  Officii  Cuitodis  Caftri  dc 
Killingworth.  T.VIII.  P.II.   ij-. 

Lepington  (Manerium  de)  ,  in  Comitatu  Ebo- 

rum.  T.VIII.  P.II.  ^3. 
Lepra.  Morbi  certificatio ,  &  qu6d  funt  qua- 

tuor  fpecics ,  fcilicet  Alopicia ,  Tiria ,  Leo- 

nina  &  Elefantia.  T.V.  P.Il.  166. 
Leproforum  Domus  in  Lincolnienfi  Dicecefi 

T.I.  P.II.  18,  23. 
Lercedekne  (Thomas).  T.  II.  P.  I.  23.     p.  H. 

27.  +4.  47- 

Lerebous  (Peirus).  T.IV.  P.III.   14. 

Lerida  (Raymundus  Epifcopus  de).  T.  II.  P. 
II.  if^. 

Lerkario  (Frankus  de).  T.III.  P.  II.  io6. 

Lerma  (Dux  de).  T.VII.  P.IV.   124. 

Lermo  (Pontius  de).!'.^.  P.IV.  197,   200.' 

Ltrmon  (Andrtas)  ,  Artium  Magifter,  pro-' 
movetur  ad  Vicariam  Ecclefix  Parochialis 
dc  Clebroke  ,  in  Comitatu  Leiceftriaj  8c 
Dioecefi  Lincolnioe.  T.IX.  P.III.  104. 

Lermouth  (Johannes).  T.  V.  P.IV.  198. 

Lemes  (Pontius  dt).  T.V.  P.  IV.  98. 

Lernovicenfis  Epifcopus  (R.).  T.III.  P.IV,  «■: 
(R.).  T.IV.  P.IV.  104 


113. 


Nuncius  deArmenil.  T.I.  P.IV. 
Rex  Armorum  Scotiae.  T.  V.  P. 


III.  149. 
Leodegarii  (ivHHelmus  SanBi).  T.I.  P.I 

(Thomas).  T.  I.  P.III.   10. 

(iVittielmus).  T.I.  P.  IV.  14. 

(Thomas).  T.III.  P.I.  49. 

Leodienfis  Epiicopus.  T.I.  P.  I.  49. 

Archidiaconus   (Thtobaldus), 


114. 


T.  l. 


P.II.   j-2. 

Epifcopus  (Hugo).  T.I.P.III.  173, 


174. 


(Theobaldus).  T.  I.  P.  IV.  j-2. 

(Adolfus).  T.IL  P.  III.   \SS- 

(Arnutphus).  T.  II.  P.  IV.  82,  84. 

T.III.    P.  I.  33.  T.V.  P.I.  24. 

(Johannes  de  Horne).   T.  V.  P.  IV. 


164. 


(Johannes).  T.  V.  P.  IV.  220.  T. 
VI.  P.I.  9,  77.84. 

Leodienfis  Epifcopus.  Dc  tradlando.  T.III.P. 
I.  33.  De  appun£tuamento  cum  Johan- 
ne  de  Horne  Epifcopo  Leodienfi  ,  Duce 
Bullonefi,  Comiti  Loflenfi,  &c.  T.V.P. 
IV.  i6f. 

Leofardo  (Gilbertus  de  SanBo).  T.I.P.II.ioo. 

Leoman  (Vicecomes).  T.I.  P.I.  172. 

Leomannii  Vicecomes.  T.I.  P.I.  172. 

Liomany  (Veyfian  de).  T.I.  P.  I.  28. 

(Vafcus).  T.I.  P.I.  8f. 

Leominjler  (Vicaria  de) ,  in  Dicecefi  Herefor- 
dienfi.  T.VI.  P.IV.  44.  T.VIII.  P.III. 
167.     Vide  Leompfter. 

Leompfter,  five  Leominfter  (Villade).  T.VIII. 
P.II.  fs-  CommiflTio  dire£ta  Ballivis ,  Bur- 
genfibus  &  Inhabitantibus  hujus  Villse.  T. 
IX.  P.I.  3. 

Leon  Epifcopus  (Alanus  de).  T.  IV.  P.  III. 

I2f,    194. 

• —  (Vincentius).  T.V.  P.III.  19,  »1. 

(Anthonius).  T.V.  P.  III.   160,   l6l. 

Leon  (Patricius).  T.V.  P.II.  ^6. 
Leonardi  (Radulphus).  T.V.  P.IV.  149. 

(Sampfon).  T.  VII.  P.III.  9. 

Leonardi  SmHi,    Civitatis  £borum  Magiftri 


Lert  Comes  (Jofcelinus).  T.  I.  P.I.   17.' 
Lesbay  (Jacobus  de),  T.II.P.III.  174. 

(Jacobus).  T.II.  P.IV.  102. 

Ltfcar  Epifcopus.  T.I.  P.  I.   lii, 
Ltfcar  (Bernardus  de).  T.Il.  P.IH.  154; 
Lefcathies  (Petruj  dt).  T.  IV.  P,  I.  i*-i    i«: 
Lefcheker  (ivillitlmus).  T.II.  P.IV.  67. 
Lefcheuchier  (Dominus).  T.VIII.  P.  III.  14. 
Lefcopon  (Johannes  de).  T.  II.  P  II.  88,  98.' 
Lefcot ,  Fliius  Michaelis.  T.  I.  P.III.  164. 

(Copinus).  T  II.  P.II.  188. 

Lefcriven  (Herhertus).  T.III.  P.II.  43. 
Lefculo  (Fortenarius).  T.  II.  P.  IV.  77,   loi, 

117. 
Lefcune  (Dominus  Fortenarius).  T.  I.  P.  III. 

29.  30.   '34- 

(Fortenarius).  T.  II.  P.  III.  174. 

(Dominus).  T.III.  P.I.  135-. 

(Dominus).  T.  IV.   P.  II.  171. 

CDomina).  T.IV.  P.IV.  70. 

Lefcunho  (Arnaldus  de).  T.  II.  P.IV.  127. 
Lefcufer  (Petrus).T.\\.V.\.igi. 
Lefeignour  (Nicholaus).  T.  IV.  P.I.  196. 
Lefenes.  T.I.  P.II.  201. 

Lefge  (Amanenfis).  T.I.  P  IV.  131. 
Lefgerio  (Petrus  de).  T.IV.   P.III.   198. 
Lesgoz.  (Amanenus  de).  T.  I.  P.  II.  191. 
Lesgrave  (Johannes).  T.  IV.  P.  IV.   19. 
Lefquiefye  (Huet).  T.  IV.  P.  III.   176. 
Lefheaa  (Radulphus  de).  T.I.  P.IV.   1 14   146. 
Leflieure  (Rohertus).  T.IV.  P.  III.  14. 
Lefiat.  T.  VIII.  P.IV.  62. 
Lefigan  (Ademarus).  T.  I.  P.  I.   157. 

(Guido).  T.I.  P.L  184.  P.II. 

37,  40,  42. 

Leftahay  (Petrus).  T.  V.  P.I.  C)6. 
Lefty  (Normannus).  T.III.  P.I.  m, 

(IVatterus).  T.III.  P.  I.    118. 

-  (Sormannus).  T.III.  P.  I.  164,  180.   P. 
11.  j-7.  lU- 

-  (IValterus).  T.  III.  P.I.  175-.     P.  II.  81. 
109,   137,   140,   161. 

-  Hamelinus).  T.III.  P.  II.  70. 

(mtterus).  T.III.  P.III.   I,  20.  it. 

(Comes  deRos).  T.III.  P.  III.  84. 

-  (David  &   Normannus).   T.  IV.  P.  IV. 
102,   128. 

(Johannes).  T  IV.P.IV.  iij. 

(David).  T.IV.  P.IV.  179,  180. 

-  (mmannus).  T.VI,  P.UI.  i/o,  ijj. 


33.34. 


128. 
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lejly  {Johames  &  Jacobus).  T.  VI.   P,  IJI. 

ij-o. 
. —  {Willidmus).  T.VI.  P.IV.  loo. 

-  {Akxmder).  T.VII.  P.I.  141. 
Lefae  (Abbas  de).  T.I.  P.II.  loj. 
Le/noilte  (Johttmes).  T .IV .  P.II.   15-1. 

(Johmnes).  T.IV.  P.IV.  166. 

■■  {HobertHs) ,  Armiger.  ConcelTio  Ofli- 
cii  ei  fadla  pro  tcrmino  anaorum.  T.VIII. 
P.IV.  131. 

Lff^nr  ( Dominus  Sewbrinus  de).  T.  I.  P.I. 
fzi. 

, (Seneirinus) .  T.II.  P.III.  ij  ,   171. 

{Senebrinus) .  T.  II.  P.  IV.  117. 

{Galfridtis).  T.IV.  P.I.  15-6. 

(Dorainus  Bernurdus).   T.  IV.  P.  III. 

S6. 

{Bernardus).  T.IV.  P.IV.  190. 

{Axgueimus  IVilmi).  T.V.  P.  I.  80. 

Leffanwir  {Joh»nnes).  T.  V.  P.lV.  9+. 
Lpjpringiner  {Thomxs).  T.IV.  P.  IV.  5-. 
Lejquarre  (Marlinus  de).  T.III.  P.II.   110. 
LeJJe  {Richardus).  T.V.  P.III.   138. 

(Robertus).  T.IV.  P.IV.   i6i. 

Lejfdler  (Thomas).   T.IV.  P.III.  14. 
LeffeiBtiile ,  Vicarius  {NichoUus  de).  T.  I.  P. 

III.  163. 
Leflalryk  (Johannes).  T.III.  P.  II.  109. 
Lejiandari  {Guillielmus) .  T.IV.  P.  IV.  11. 
Leftes  (Johannes  </e).  T.  I.  P.  I.  fo. 
Leftewfch  (WilMmus).  T.IV.  P.I.  ^7. 
Leftrmge   (Johannes).   T.  I.   P.  I.  iz8.  P.  11. 

7i- 

^ (Hamo).  T.  I.  P.II.  81. 

{Rogerus).  T.I.  P.III.  76. 

. (Johannes).  T.I.  P.  III.  20J. 

(Rogerus).    T.  II.  P.  IV.    159.     T. 

III.  P.I.  81. 

(Johannes).  T.II,  P.IV.  139,185-. 

iRogerus).  T.III.  P.  II.  i6j-. 

(Rogerus).  T  III.  P.III.  fi. 

{Johannes).  T.III.  P.III.  184. 

.'  Dominus  {Johannes).  T.III.P.IV. 

198.  T.IV.  P.I.  83. 

{Richardus).  T.  IV.  P.I.  lotf. 


Leftre  (Johannes  de).  T.  V.  P.  IV.  91. 

(Johannes).  T.VI.  P.  I.   114. 

Uftro  [Guerin  de).  T.IV.  P.  III.   14. 
Lefveille  {Johannes).  T.  IV.  P.III.  s^- 
Leteley  (Abbas  de).  T.I.  P.III.  136.    P.  IV. 

39- 
Letelier  {Willielmtts).  T.IV.  P.  III.  n. 
Letenelier  {Mace).  T.  IV.  P.III.  ji. 
Leth  {Willielmus  de).T.UI.?.l.  137,   149, 

-  {Johannes).  T.  IV.  P.II.  ii,  zj. 
■ —  {Johannes).  T.IV.  P.  II.  1J4. 

(Johannei).  T.IV.  P.IV.  8j-. 

Letham  {Adam  de).  T.  I.  P.III.   104. 

(Edmundus).  T.  I.  P.III.  i6j. 

(Zdreardus).  T.  II.  P.  III.  96. 

. {idwardus).  T.  II     P.  IV.  J. 

Lethegroyns  {Johannes  de).  T.I.  P.  III,  98. 
Letheley.  Reaoria.  T.  VI.  P.  IV.  8. 
Lethen  (Benedicius).  T.VI   P.IV.  46. 
Letheringham  (Prior  de).  T.I.  P. II.  216. 
Lethnalier  {Nicholaus)-  T.IV.  P.III.   14. 
Lethum  (de).    Cella  Eboracenfis  Dicecefis  de« 

pendet  a  Prioratu  Dunolmenfi,  T.V.  P.  I. 

128. 
Letnifuner  (Petrus).  T.IV.  P.III.  89. 
Letranges  {Radulphus  de).  T.III.  P.  I.   80. 
Letrym  (Baro  Sherrard   de).    T.  VIII.  P.  II. 

243. 
Letfome  {Thomas).  T.VIII.  P.II.  164. 
Letters  (Nicholaus).  T.IV.  P.I.  114. 
Letterfton  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dioecefis 

Menevenfis.  T.VIII.   P.  II.  39. 
Lettorenjis  Epifcopus  {Giraldus).  T.  I.  P.  II. 

133.  '3+'  m-  P-iii- 133- 

Letture  {Nicholaus  de).  T.I.  P.I.  11/. 

{Guillielmus).  T.V.  P.  I.  90. 

Levanii  Dux.  T.  I.  P.  I.  fi. 

Levaflier  (Martinus).  T.  VI.  P.  IV.   102. 

Leucearch  {Rohertus  de).  T.I.  P.III.  j8 ,  39, 

40,  41  ,  43. 
Lench  {Joharmes  de).  T.  III.  P.I.  119. 
Leveille  (Johannes).  T.IV.P.IV.  60. 
Leven.  Reftoria.  T.  VI.  P,  IV.  49. 
Levenaunt  (IValterus).  T.  III,  P,  III. 
Levemx  {Mather  de).  T.I.  P.III.  99. 
. Comes  (Malcolmus).  T,  I.  P,  III.  i/, 

98,  121  ,  132. 

I (Cilbertus).  T.III.  P.I.  49. 

Comes  {Donenaldus).  T,III.P.1, 149, 

. Comes.  T.lV.  P.IV.  101. 

-  (Johannes).  T.VI.  P.II.  47, 

-  Comes  (MatthiHs).  T.VI,  P.lll.ic6, 
»07,   iio,  IIJ. 


194. 


Leuenthorp  {Johannes  de).  T.  III.  P.  IV.  6j-. 

• (Johannes).  T.III.  P.IV.  148,  168. 

T.IV.  P.I.  16. 

(Johannes).  T.  IV.  P.  II.  jo,  80, 

iif,   139.     P.  III.  18. 

— ■  (Johannes).  T.IV.  P.  IV.  20,163, 

«78. 

(Nicholaus).  T.V,  P.  II.  97, 

Lever  (Thomas),  Clericus,  Regis  Capellanus, 
Littera;  Difpenfationum  8c  Confirmatio- 
nem  ei  diredts  ad  poffidendum  Vicariam 
Ecclefia  Parochialis  de  Lemingfton  Dicc- 
cefis  Coventrienfis  &  Lichenfis,  cum  Re- 
dtoria  Ecclefix  dc  Bramfton  Dicecefis  Pe- 
triburgenfis.  T.VIII.  P.ll.  ij-i, 

Leverington  (Johannes  de).  T.III.  P.  IV.  10. 

Leverton  (Redroria  de),  in  Dicecefi  Lincol- 
nienfi.  T.VIII.  P.IV.  119, 

Levefon  (Nicholaus).  T.  IV.  P.III.  3. 

(Richardus),  Balnei  Equcs.  CommilTio 

ci  direfta.  T.VIII.  P.IV.  7. 
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Lignon  (aicholaus  dt).  T.IV.  P.  III.  160. 
Lijot  (Johannts).  T.V.  P.IV.  98. 

Lilalam  (Dominus  Johannes  Je).    T.V.  P.I. 

18. 
Lile  {JorJanui  Je).  T.II.  P.I.  2. 

{TheobalJus).  T.  II.  P.  III.  176. 

(WiUielmus).  T.  III.  P.IV.   lyf. 

(Rtbertus).  T.IV.  P.IV.  101,109,   iii, 

112,   113,    iif  ,  1 18. 

(Robertus).  T.V.   P.   III.  19. 

{Robertus).  T.V.  P.III.  139. 

(Johannes).  Conccflio   Regardi  ipfi  dire- 

aa.  T.VIII.  P.I.  160. 

Lilham  (AJam  Je).  T.I.  P.IV.  jo. 
Lilhano  (Eubulus  Je).  T.II.P.I.  84. 
LiUay  (Thomas  Je).  T.I.  P.,1V.  34. 
LiUe  (Dominus  Bouckartus  Je).  T.lII.  P.ll. 

14«   «jo. 
LiUeburn  {Johannts  Je).  T.II.   P.  I.  fl. 
■      ■     ■  (johmms).  T.II.  F,H.i6/. 


LiUeburn  (Johannes).  T  II.  P.IV.  i8. 

(Stefhanus).  T.IV.  P.  IV.   144. 

{Johannes).  T.V.    P.III.   105-,  i^f. 

Lilleford  (Johannes  Je).  T.II.  P.I.  j-i. 

{Johmnes).  T.V.P.II.  8j-,  86,92.P. 

III.  6,  12,  18.  jj. 

LiUescHf  {Walterus  Je).  T.I.  P.III.  161. 
LiUeftmn  (Abbas  Je.  T.I.  P.  II.  92. 

(Abbas).  T.III.  P.IV.  130. 

LiUie  {Henricus)  conftituitur  unus  Purfuivan- 
dorum  Regis  ad  Arma.  T.IX.  P.  II.  137. 

LiUington.  Manerium  fic  di£tum,  in  Comita- 
tu  Warwici  fitum.  T.VIII.  P.II.j-^. 

Limage  {Heliotus  le).  T.IV.  P.IV.  118,  127. 

Limher  Magna  (Vicaria  de)  ,  in  Dicecefi  Lin- 
colnienfi.  T.IX.  P.II.  210. 

Limbergh  {Adam  Je).    T.II.  P.II.  j6 ,  71, 

7S- 
Limbiirgh  (Dux  Je).  T.I.  P.I.  fi  ,  112. 
Limington  (Manerium  de)  ,  in  Comitatu  War- 

wici  fitum.  T.VIII.  P.II.  j-^. 
Limogiis  {RaynalJus  de).  T.I.  P, II. 213, 214. 

-  (Vicecomes  Je).  T.IIl.  P.II.    3,  12, 

Limtircenfis  Epifcopus.  T.  V.    P.Il.  iij-. 
Linacre  (Thomas).  T.VI,  P.I.  ij^.ifp. 

(Thomas).  T.VI.  P.II.  12. 

Lincoln  (Thomas  de).  T.I.  P.II,  1J7. 

{Aluredus).  T.I.   P  I.  jo.  P.II.f^.  ■ 

(Simon)-  T.II.  P.I.   179. 

(Johannes).  T.W.   P.I.   180. 

■ {Johannes).  T.III.P.III.78.  P.IV.i^, 

6f,  68. 

'  (WiUielmus)  ,    Sacra:   Theologia:  Do- 

<ftor.  T.VIII.  P.II.  n.  Litterx  Com- 
milTionales  ci  diredtx  pro  puniendis  Delin- 
quentibus  in  Comitatu  Lincolnienfi.  i^i<<. 

Lincolnts-Inn-Teilds.  CommilTio  pro  fupervi- 
fione  Camporum.  T.VII,   P.  III.  82. 

Lincolmt  Comcs  {Johannes).  T.  I.  P.  1. 1 2, 108, 
109,  iij,  iji  ,  ijf. 

{Edmundus).  T.I.  P.I.  iff.  P.II.j.j-. 

(Htnricus  Lacy).  T.I.  P.  II.  iff  ,i|-8, 

166,178,  199,  203,  221.  P.III.  17,19, 
26,  29,  jo,  jj,  69,70,  71  ,71.74.  ^f. 
77,78,  86 ,  9i,  9f>  97  .  98  .  99 .  «oj  ; 
104,  lof,  111,112.113,  114,126,132, 
if4,  if8,  167,  176,178,188,203,206, 
107,  208,  2if.  P.IV.  2,12,  13,  16,17, 
19,  20,  22,  23,  24,  2f ,  26,  19,  3J, 

34.  J7,  4«.  A^>TT'  f^>  7». 
{Htnricus).  T.I.  P.IV.   89,    91,  p^; 

106, 108, 109,  112, 122,  132,  141, 144, 

148,  if6,if8,  161,  164,  170,  174, i7f, 

179.  T.II.  P.n.  fj. 
(Altfia) ,  Filia  8c  Hseres.  T.  II.   P.  11, 


n- 


di^Tt^^^^-^rvi.^' 


f)^TvA.?3.&s: 


Comes  (Htnricus).  T.II,  P.  III.  10. 

Comitifla  (AUcia).  T.II.  P.II.  86, 

Comes  (Henriciis).  T.III.P.  IV.  ij." 

Comcs{HenricusLacy).    T.IV.    P.II. 

(Johannes).  T.V.  P.III.  if2,  16;-. 

(Edwardus).  T.VI.  P.IV.  1/4. 

(J.).  T.VII.  P.ll.  64. 

(Henricus).  T.VII.  P.  II.  169. 

— —  {Thomas).  T.VII.  P.II.  216. 
Lincolnienfis  Comitatus.    Tokeleye  Villa.    T, 

I.  P.IV.  127.  Alkebarnc.  28.  s.  Reddit 
Bclteford.  67.S.  Reddit  Wadington.  100. 
s.  Staunford  duas  Carucatas  Tcrrac.  128. 
Cathorp  Manerium.  T.II.  P.II.42.  Ky- 
me  8c  Croftes  Mancria  cuftodita.  T,  IV. 
P.  I.f3,  Mancrium  8:  Dominium  dc  Kir- 
ton  in  Lyndefay,  T.V.  P.  IV.  163.  Ca- 
ftrum ,  Honor  8c  Manerium  de  FoJkyng- 
ham ,  Caftrum  8c  Mancrium  de  Calthorp; 
Maneria  de  Weftbury ,  Stupton ,  Dodyng- 
ton ,  Dygby  ,  Hekyngton  ,  Askakby  ,  Wcl- 
born,  Saperton  ,  Wynterton  ,  Burthorpc, 
Ryskyngton ,  Lynwood,  Bcaumont  8c  Ba- 
yons;  Maneria  &  Tenementa  de  Hungatc 
8c  Beaumont  ,  ac  Redditus  vocati  Beau- 
mont  Rents.  T.Vl.  P.II.  19-  Redoria  de 
Sutton.  P.  III.  64.  Epworth  ,  Bokon , 
Haxhey ,  Oufton  8c  Corotte  Maneria ,  in- 
fra  Infulam  de  Axeholme.   T.VI.   P.IV. 

212. 

Lincohiienfis  Epifcopatus.  Epifcopus  Saniiis 
adfcriptus.  T.I.  P.  I.  8f.  Wiftanea  8c 
Frodingham  Ecclefiae.  T.I.  P.  II.  if7. 
Comitatus  Badyngton  ,  Ginelingham  , 
Thoresby  8c  Haiton  fuper  Trentam  Advo- 
cationes  Ecclefiarum.  P.IV.  ff .  Longebe- 
nyngton  Manerium  ,  Grymesbey  Mane- 
rium.  fo.l.  de  Firma  per  Homines  de  So- 
ca  de  Caftro  folubiles.  40.  Tokcfeye  Vil- 
la,  Alkebarwe  Reddit.  2f.  s.  Belteford  Vil- 
la.  67.  s.  In  Stanford  duas  Carucatas.  Wa- 
dington  ViUa,  §•  !•  ^4*    Burgherfti,T,II. 


QVJE  IN    IX.   TOMIS    FOEDERUM   CONTINENTUR 

I,/Vi;/»ifB/;j  Epifcopus.(H.).  T.IV.  ?. 11.^6, 


tincolnienfa  Epifcopatus.  T.  II.  P.I.  190, 
•9'.  «PJ.  'pS.  Contra.  P.II.  jo ,  66, 
69.  Super  Amotione.  T.  11.  P.  II. 
S/.  Supcr  Tranilatione.  88.  De  exone- 
rando.  183.  Pro  Epifcopo  Fratre  Regis. 
T.IV.  P. 1.5-3.  De  Reftitutione  Tempora- 
lium.79,  1 1 1 .  Pro  Epifcopo  Licentia  eli- 
gendi.  T.  IV.  P.III.  176.  Pro  Epifcopo 
de  Reftitutione  Temporalium.  T.IV.  P. 
IV.  174.  Pro  Epifcopo  Significavit.T.  V. 
P.  II.  29.  De  Reftitutione  Temporalium. 
41.  Comitatus,  Caftrum  ,  Dominium  & 
Mancrium  de  Somcrton.  P.ll.  19;.  Ma- 
neria  de  Boaly  &  Helwell ,  &  duas  partcs 
Domiiiii  Sc  Manerii  de  Burv\re!l.  MJ.  De 
Licentia  eligendi  Epifcopum.  P.  III. 
II.  Pio  Thoma  Epifcopo ,  de  Cuftodia 
Temporalium.  loj;.  De  Reftitutione 
Temporalium.  iiz  ,  113.  Pro  Epifco- 
po  Cancellario  Anglix.  131.  Reftitutio 
Temporalium.  P.IV.8z.De  Thoma  Wol- 
fey  in  Epifcopum  promovendo.  T.  VL  P. 
I-  TT'  f^-  De  Reftitutione  Temporalium. 
J7.  Pro  Epifcopo  Donatio  proxima  Mo- 
nafterii  dc  Bermondfey.  61.  Pro  Epifcopo 
Cuftode  ArchiepilcopatiiS  Eborum.64.Pro 
Epifcopo  de  abfolvendo.  79.  Pro  eodem 
de  promovendo.  79.  De  Juramento  reci- 
piendo.  Sc.  Forma  Juramenti.  i^i</.  Pro 
Epifcopo  Willielmo  Atwater  ,  Reftitutio 
Temporalium.  86.  Pro  Johanne  Longland, 
Epifcopo,  de  Reftitutione  Temporalium. 
196.  Pro  Decano  &  Capituio  conceflio 
Reaoria;  de  Stubby.  T.VI.P.III.  112. 
Pro  Johanne  Taylour  Epifcopo  Ele£lo  Par- 
donatio.  221.  Pro  eodem  Collatio  Epi- 
fcopatLis.f222.Pro  eodem  Significavit.  123. 
Advocatio  Rcdorije  de  Strubbye  ,  Mona- 
ftcrio  de  Markbye  fpeftans.  112.  Haghton 
Sc  Lawth.  164.  De  Licentii  eligendi.if^. 
Pro  Henrico  Holbeche  Epifcopo  Significa- 
vit.  15-9.  Pro  eodem  Reftitutio  Tempo- 
ralium.  iiid.  Licentia  eligendi.  P.IV.  yo. 
De  Cuftodia  Temporalium.  fi.  Pro  Jo- 
hanne  White,  Epifcopo  ,  Reftitutio  Tem- 
poralium.  61.  De  Licentii  eligendi.  19, 
87. De  Reftitutione  Temporalium.  24,  ff, 
61  ,  99,  Regius  Aflenfus.  92.  Commen- 
da  pro  Epifcopo93.Licentia  eligendi.141, 
Significavit.  142.  Reftitutio  Temporalium. 
I4i.Canonicatus  &  Prxbenda  SansSta:  Mar- 
garetx  Leiceftrienfis.T. VI.  P.IV.^j.Pro 
Georgio  Montaigue,  Epifcopo ,  Significavit. 
T.VII.  P.III.  34.  Pro  eodem  Reftitu- 
tio  Temporalium.  37.  Pro  Johanne  Wil- 
liams  in  Epifcopum  defignato.  198,  20 j- , 
ao6,  iii.De  Licentia  eligendi  Epifcopum. 
413.  Pro  Johanne  Williams  Epilcopo  Re- 
gius  AfTenlus.  214.  Pro  eodem  Reftitutio 
Temporalium.  219. 

Lincolnimjis  Zpfcofus  (G.).  T.I.  P.I.  li. 

{Htigo).  T.I.P.I.  21,   28. 

— —  {Hiibertus).  T.I.  P.I.  5-3,  5-4 ,  j-j ,  j-6, 

{Hugo^.-V.l.  P.I.  61, 6j-, 85-, 98,  99. 

(K).  T  I.  P.I.  135-,  139.  i4J-.ii-6. 

(H).  T.I.   P.II.  30,  79. 

. (R).  T.I.  P.II.  89,  92. 

(Dccanus).  T.I.  P.II.  92. 

Epifcopus  (R).  T.I.  P.II.  15-6. 

(O).  T.I.  P.II.  102.  P.IIL   8j-,86, 

118,   126.  P.IV.  21,  39,  5-j-,  j-6. 

Canonicus  (Neapoliui).  T.I.  P.  III.  2j-. 

. Epifcopus.  (J).  T.I.  P.IV.9+,  108, 

Hf '   'fi.  'S^y  '/7.  'J^S,   171.  T.ll.  P. 
I.   170,   180,    190,   191. 

, (Henricus  Bergherfli).    T.ll.  P.I.    173. 

P.Il.  21,  30,  37,  46,  s-2,  j-3,  j-7,65-. 

(Henricus).  T.II.  P.II.  81,   8,-,    88, 

107,    III,   114,115-,  123,149,156,169, 

172,  176,  183 ,  187, 193,  203.  P. 
II,  14,  16  ,  20,  26,  27  ,  28,  51 , 
87,  120,    137,  148,    164,   i6f,  167, 

169,  170,  171  ,  179,  185-,  187,  1S8, 

193. 

(H.).  T.ll.  P.IV.  8,11,  12,  15,  18, 

12,  26,  32,   33,  37,    39,  40,   42,  44, 
46,  48,  5-0,  59,  61 ,  63  ,  69  ,  76,  82. 

(Thomas).  T.II.  P.IV.  180,191. 

(7.).  T.III.  P.I.  74,   ,0.. 

-  Archidiaconus.  T.III.  P.I.  49. 

-  Epifcopus.  T.III.  P.I.  144,  2,6. 

(y.).  T.III.  P.IL  89,  92.100,121, 

J22,    127 ,    131  ,     166,     1S9. 

{fohannes). r.m.  P.IV.  145-. 

{Henricus  Beauford).  T.III.  P. IV. 145-, 

177.   «Pfi-  T.IV.  P.l.  28,  29,   5-3.  5-7, 
68,  74,  79. 

{?hiliffus).   T.IV.  P.I.  79,  86,  93, 

J06,  166,  173.  P.ll.  ti. 


W3 

T.I.  P.III, 


171. 
IIL 

168, 
190, 


H 


—  (P.).  T.IV.  P.II.  124,130.  P. 111.4. 

—  (R.)  T.IV.  P. III.  159.  P.IV.  45". 

—  (RicharJus-j.T.lV.    P. IV. 47,48,  80. 

—  {miiielmus).  T.IV.  P.IV.   174,   176, 
96.  T.V.  P.l.  31,   37,  39,  72. 

—  (PVillielmus).  T.V.P.l.  123. 

—  (Marmaducui).  T.V.  P.II.28. 

—  (Johnnnes  Chederi)orlh).T.V .  P.  II.40, 
56,  69,  98,    ui,   148.  P.III.u. 

{Thomas).  T.V.  P.  III.  31. 
{Thomas).  T.V.  P.  III.  61,  84,104. 
{Johannes).  T.V.  P.  III.  1 12,  120,121, 
,  132,   15-0,   153,   I5-5-,  160,  164,169, 

192.  P.  IV.  3. 

T.V.  P.IV.    82,    .5-3, 


131 

1^6  ,   i»o,   i»i , 

{IVillielmus). 

.63. 

(mllielmus).  T.VI.  P.I.  iS,^^,^-^-, 

56. 

(Thomas).  T.VI. 

64,  65-,  68,  74,  75", 


P.I.f7  ,60,61  ,63, 

76,  79,  80,81. 


196. 


{Willielmus  AtwtHer).  T.VI.  P.II.  6, 


T.V. 


174. 


(7.).T.VI.  P.I.  III. 

(Johannes).  T.VI.  P. II.  119  ,  138, 140, 

160,   165-,  174.  P.  III.  4. 

(Johannes).  T.VI.  P.III.  159. 

(Hf»nV«/).  T.  VI.  P.  111.15-9,164,  170, 

•97- 

{Johannes  Taylonr).  T.VI.P.III.  221, 

222.   P.IV.   12,  17  ,  24,    51. 

(Thoma.').  T.VI.  P.  IV.  5-1,64. 

■ (Hicholaus).  T.VI.  P.  IV'.  92,  93,  99, 

1*9,  141. 

(Thomas).  T.VI.  P.  IV.  142,   172. 

(l^Villielmus)    T.VIL  P.I.   160. 

(7).  T.VII.  P.  IL  64. 

(m).  T.VII.  P.II.   169. 

-  (RicharJus).  T.VII.  P.IL  216. 
.  (Georgius  Montague).  T.VI.  P.III.34, 

J7- 

(Johannes   Willims).     T.VII.    P  III. 

114,  218,  220,  236,239,247.  P.IV.27, 
30.  77.  9<5,  104.  '59.    '68,  171. 

Lincorenfis  Epifcopus.  T.  I.  P.I.  122. 

Linde  {Johannes  de  la).  T.I.  P.  II.  103,105-, 

(tValterus).  T.I.  P.II.  212. 

Lindes  {IValterus  de).  T.  I.P.I.  67.  P.II.^J-. 
Lindefie  (David  de).  T.I.  P.  I.  150.  P.II,  J". 

{{Villielmus).  T.I.  P.I.  67. 

(Willielmus).    T.I.   P.  II.    15-5-,    199, 

203.   P.III.  lOI. 

{Alicia),  Uxor.  T.I.  P.III.  184. 

(Johannes).  T.l.P.II.  228.  P.IIL  98. 

(Wdterus).  T.I.    P.III.  98. 

i (Alexander).  T.  I.  P.  III.  182. 

(David).  T.III.   P.I.  47,  68. 

(Thomas).  T.III.  P.I.  149.  

{Jacobus).    T.  III.  P.  I.  15-1  ,     ij-j-, 

157.  

(Alexander).  T.III.   P.II.  15S,   164, 

175,  102,  143,  161. 

(WMielmus).  T.III.  P.II.  123. 

.  (Alexander).  T.III.  P.III.  21  ,  13,.  p. 

IV.  70. 

(Jacobus).  T.III.  P.III.  11,132,146, 

188.  P.IV.33,  102. 

(Guillielmus).  T.  III.  P.III.  188. 

(DaviJ).  T.III.  P.III.  188.  P. IV. 5-7, 

102. 

(Walttrus).  T.VII.  P.I.  114,  141. 

{DaviJ).  T.VII.   P.I.   129,  185. 

Liijdin  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dioeceiis  Pe- 

triburgenfis.  T.VIII.  P.  II.  166. 
Z-/»,//iy  ratificat  Pacem  inter  Angliam  &  Sco- 

tiam.  T.IX.  P.III.  68. 
LinJfel  (Augufiinus).  Coacei^\o  fpecialis  Com- 

miftionis  ei  direita.  T.VIII.  P.I.91. 

(Augufiinus)  ,    Herefordienfis   Epifco- 

pus.  Regius  Aflenfus  pro  eo.  T.VIII.  P. 
IV.  58. 

LinJfey  (Edv/arjus).  T.VIII.  P.  II  16. 

(Robertus  Comes  de) ,    Magnus    Cam- 

bellanus  Anglisc.  Conimiflio  ei  dircifta  pro 
relevamine  Pauperum.  T.VIII.  P.III.  147. 
Altera  CommilTio  ei  diretta.  20,-.  Revo- 
catio  Ofiicii  Conftabularii  Anglia:  ci  con- 
cefli.  233. 

-  (Robertus).  Officium  ei  conccflTum.  T. 
IX.  P.I.  76. 

Line^th  (Comes  </c).  T.  I.   P.I.131. 

timy  .\  St.  Pol  Comci  (Walrarms).T .\\\.V . 

111.  181.  P.IV.39,  43,45. 
Linfinkit  (Bekis).  T.VII.  P.I.  31. 
Lingonenfis  Epifcopus  (Btrnardus).  T.IV.P.I. 

196. 

Epifcopus  8c  Dux  (Michael).T.V\.?. 

I.  163. 

Lingor  (Thomas  de).  T.I.  P.IV.  164. 


Linham  (Oliverus  &  Zubulus  de) 

'??• 
Liniers  (Dominus  de).  T.VI.  P.  II.  89. 
Linley  (Arthur) ,  Armiger.  Commiflio  ei  di- 

refta    in  Comitatu  Eborum   Weftridein^^. 

T.VIII.P.II.  145.  "" 

Linton  Perfonx  {Richardus  de).    T.  I.   P.  III. 

163. 

(Bernardus).  T.  I.  P.III.    163. 

(V^MT  Johannes).T.l.  P.IV.  30. 

Lmton  in  C<-aven  (Mancrium  de) ,   in  Comi- 

tatu  Eborum.  T.  VIII.  P.II.  5-4. 
LinzilU  (Dominus  de).   T.VI.  P.III,  190. 
Linyngen  Comkcs (FriJericus  8c  £mthonis).Ti 

III.  P.IV.  138.   T.IV.  P.I.  6,7,  12. 

(Joffridus).  T.  IV.  P.I.  5-  ,  II. 

r,/o»e// ,    Comes  Middlefex.     Conceflio  Par- 

donitionis  &  Rclaxationis  ei  concefla,   T, 

Vlll.  P.I.  44. 
Lionellus,  Comes  Middlefexije.T.  VIII    P.II, 

168. 
Lippes  (Thomas  de).  T.II.  P.IV.  20S. 
Lippi  (Matthius).  T.IL  P.  IV.  46. 

{Francifcus).  T.III.  P.II.  88. 

Lirignem  (G.  de).  T.I.  P.I.  45-. 
Lirling  (Robertus  de).  T.I.    P.IV.   140.     - 
Lirois  (Johannes).  T.IV.  P.  II.  45-. 
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Coventrienfis  Sc  Lichenfis.  ibij. 

-  LeonarJo  Cl^irke ,  Clerico  ,  A.M.  Re- 
ciore  Ecclefix  de  Kinwarton  ,  Dioecefis 
Wigornicnfis.  ibiJ. 

— —  Johanne  GooJwin,  Clerico,  A.  B.  Re- 
cfore  Ecclefix  Parochialis  Sanfti  Lauren- 
tii  Lideard ,  i\ve  Lidiard ,  Dioecefis  Batho- 
nienhs  8c  Wellenfis.  ibij. 

— —  RicharJo  Midjleton ,  Clerico  ,  Theolo- 
gix  Baccalaureo  ,  Reftore  Ecdefix  de  Sti- 
fted,  Di(i:cefis   London  ,  8cc.  ibiJ. 

Litttrs,  varii.  Domini  Strickland,hegxii  An- 
glix  apud  Hagam  Comitam.  T.IX.  P. 
III.  118. 

Ejusdem.Statibus  HoUandix  8c  Weft- 

fiifix.   119. 

'  ■  Ejufdcm  ,  Domino  Froft.  ibid. 
— —  Ejufdem  ,     Concilio  Statuum  Hollan- 

dix.  iio. 
— —  Alh.  Joachimi ,  Honorando  Convcntui 
Parliamcnti   Anglix.  11 1. 

Domini  Strickland,  Concilio  Anglix. 

Ejufdem.Concilio  Statuum  Hollandix. 

fero  Vitra  de  Silva  ,   Principi.  Rupcrto. 


ihid. 


■^3 


■  Colonellis  Popham  8c  Blake.  117. 

Concilio  Anglix.  ibid. 

Doniini  Gualteri  Strickland ,   Piincipi 

Ru^eito.   118. 

■  ■  '  Oraiorii  Parliamcnti  Angiix,  Colonel- 
lo  Blake.   119. 

-  Ejuldem,  Legato  apud  Lisbonam.  135. 
■■  Domini  FiJJier ,  Concilio  Anglix.134,. 

Ejufdem  ,  eidem  Concilio.  138. 

Ejuldem,  eidem  Concilio.  iiij. 

Oratoris    Parliamenti   Ducibus  Claflis. 

ibiJ. 

• Concilii    Anglix  Colonellis    Blake    8c 

Popham.   139. 
^—  Ejufdem,  Concilii  eifdcm   Colonellis. 

140. 
— —  Ejufdem,  Colonello ,  Blakc.  Ji/</. 
— -  Ejufdcm,  eidem  Coloncllo.  141. 
Ejufdem  ,  Legato  Hifpanix.  141. 

Regine   Kohemit ,  Statibus    Generalibus 

Hollandix.  148. 

■  Doniini  Thurlie.  149. 
Legatorum  Anglix  in  Hollandia,  Con- 


ciiio  Anglix.   ij-o. 

Legatorum    Anglix  ,  Statibus    Gcnerali- 

bus  Hollandix  ,dc  Penfione  Reginx  Bohe- 
mix.  ij-z. 

Eorumdem  Legatorum  ,  Statibus  Ge- 

neralibus  Hollandix-  if^. 

Staiuum    Generalium  Hollandii  Rcfpon- 

fio   Legatis  Anglix.   ij'^. 

— —  Vienna.  167. 

Ex  Hollandia,  dc  Rebus  Anglix.  168.    — 

Gilles  Collins ,  de  vitiis  Germanix  Ne- 

gotiis.  169. 

Ratisbona.  170. 

Vienna.  171. 

Ex  Gcrmania.  171. 

Bruxellis.  iiid. 

.  Ratisbona.   173. 

Haga  Comitis.  174, 

Ex  Klandria.  17$-. 

Admiralli  Iromp  ,    Statibus  Generali- 

bus.  iiij. 

Domini  Ifier ,  ex  Colonia.  176. 

-  De  Rcbus  Anglix  81  Hollan^iix,  178. 
— —  Haga  Comitis.  181. 

Ex  Hollandia.  i8z. 

•  Haga  Comitis ,    Domino  Wentworth 

Hafnix  Refidenti.  ibij. 

Ex  Gallii.  1S4. 

Domini  de  Beverning ,  Pcnfionario  de 

Wit.  186. 

Ex  Hollandia,  Domino  Thurloe.  ii/V. 

.^dmiralli  Tromf ,  Statibus  Gcneralibus. 


tittert  vaxit.  Parifiis.T.  IX.  P.  111. 191, 192; 

-  Domini  Vander  Perre.  193. 

Haga  Comitis,  de  Rebus   Hollandisc, 

ihid. 
' '  Legatorttm  Hollandix  in  Anglii,  Stati- 

bus  Generalibus.  i^j-. 
——  Domini  Vunder  Perre,  Domino  Voee- 

laer.  196.  ^ 

— '  Domini  de  Beverning,  Penfionario  de 
Wit.  197. 

■  Domini  Je  Barriere.  198. 

— —  Domini  Penfionarii  de  ivit ,  Domiaie 
de  Beverning  8c  Nieuport.  ibid, 

-  Domino  Stoneham.  199. 

Mmiralitatis  Amftelredamenfis,  Stati- 

bus  Generalibus.  zoi. 

' Domini  de  Bfferwn^ ,  Statibus  HoIIaD- 

dix  8c   Frifix.  103. 
— —  Anthonii  Rogers ,   de  rebus   Regis  An- 

glix.  ibiJ. 

■ •  Sacerdotls  Paftfit,  Doiaori  Theologiae. 

104. 

■ Cornelii  de  PVit ,  Viceadmiralli  Hollan- 

dix.  ibid. 

De  Rebus  HoIIandix,  loj'. 

-  Colonello  Killigrew.  107. 

—  DominiBorff/,  Legatis  HoIIandix  Lon- 

dini  refidentibus.  ibid. 
——  Salvx  Gardix  conccflx  pro  Frederico 

HxredcNorwegix  pcr  Parliamentum  Rei- 

publicx  Anglix.  108. 
• Legatorum  Hollandix  in  Anglia,  Domi- 

no  Adriano  van  Hooghc  Middclburgi.i^/,/. 

Dominorum    de   Beverning    8c    Vander 

Perre,  Statibus  Zeelandix.  109. 

— —  Ratisbona.  110. 

'  Domini  Je  Beverning ,  Domino  Penfio- 

nario  delVit.  11 1. 
— —  Domini  C(Jro// Z,(i»^//j»i,Johanni  Thur- 

loe,  Armigero.  21 1. 
— —  Domini  de  ivit ,    Domino  dc  Bevcr- 

ning.  111. 

■  Domini  Boreel,  Parifiis  refidentis,  Sta- 
tibus  Generalibus.  113. 

— —  Faederjtorum  Dominorum  Bdgici  Statiis, 

Lufitanix  Regi.  ihid. 
——  De  rebus  variis.  114. 

■  CuiiUielmi  Cromwtll  ,  Domino  Brad- 
fliaw ,  Dire(tlori  Societatis  Anglicx  Hain-; 
burgi.  217. 

-  De  rebus  variis.  iiij. 

Ex  Scotia.  II 8. 

Regis  Portugalii,  Statibus  Gcncralibui 

Hollandix.  119. 

— —  Domini  Vander  Terre ,  de  Rcfolutioni 
Gueldrix.  ihid. 

-  —  Ex  Hollandia.  120. 

" Domini  Pcnfionarii  Je  PVit,  Domino 

dc  Beverning.  222. 

— Ex    Hollandil.  iiij. 

— —  Haga  Comitis.  223. 

Domini   Varider  Perre  ,    Domino  de 

Brune,  Penfionano  Zeclandix  Midddelbur- 
gi.  114. 

— —  Holmia,  Statibus  Generalibus.iiy. 

Parifiis.  226. 

— —  Altera ,  ex  cadem  Urbe.  ibid.. 

— —  Domini  Vryiergen ,  Domino  Vandir  P. 

Domini  Penfionarii  de  IVit ,  Domino 
de  Bevcrning.  iiid, 
— — ■  Domini  Bifjommer ,  Dominis  B.  8c  P, 
128. 

-  —  Ex  Hoilandia.  229. 

— Roterodamo.  251. 

Londino,  Cardinali  Mazarin.  ijr.' 

Parifiis.  232. 


1S7. 

Domino  Thurloe.  188. 

-  Johannis  Benfon.  iiiJ. 

Legatorum  Hollaodix  in  Anglia ,  Stati- 

bus   Zelandix.  189. 

Eorumdem,  Statibus  Generalibus  Hol- 

landix.  ibiJ. 

— —  Ex  Hollandia.  19». 


— —  Hagi  Comitis.  136. 
— —  Ex  Hollandia,  Domino  Jongftall  uni 
Legatorum  Hoilandix  in  Anglia.  237. 

■  Domino   Gcnerali  Cromwell.238. 

■  Domini  Jotigftall,  Frederico    Guilliel- 
mo,Comiti   Naflbvix,  de  Trat^atu.  239. 

— —  Ex   Hollandia.  240,  241. 

•  Domini  Je  IVhitlock,    Domino  Genc- 
rali  Cromwell.  242. 

—  De  rebus  variis .  ibid. 
-  Ratisbona.  243. 

— — ■  Parifiis.  ibid. 

Domini  Nieuf^ort ,  Domino   Hans  van 

Loon  ,  uni  Dirccftorum  Societatis  Indiarum 
Orientalium  Amftelxdami.  24^. 

— —  Parifiis.  iiid. 

•  Haga   Comitis ,  Equiti  Waltcro  Vane. 
ibid. 

— —  Domini  Chanut,  Domino  Bordeaux, 
Londini  Refidentis.  246. 

■  Dc  rebus  Anghx.  ibid. 

.  Mercatori  Parifino.  ibid. 

'  Gtorgii  Monek ,  de  ftiitu  Claflis.  148. 

Lit. 
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titters.  Legiitorum  Hollandu,V)om\no  Ruyfch. 

T.  IX.  P.III.  249. 
Bi. Domini  yongftall,   Piincipi   Fre- 

derico-Willielmo  Naflovix.  ibiil. 
" Domini    F.   Rhyngrave  ,    Statibus 

Generalibus.  ij-o, 
»■'  Dc  rebus  Angliac.  iiid. 

•  Domini  Stapilion, Domiao  Gene- 

rali  Cromwell.  ij'!. 

^ Paiifiis.  ij-f. 

■    Ex  HoUandia.  2^6, 

-  Dominl  M-iAtiock ,  Legati  Anglia: 
in  Succia,  Domino  Proteftori.zj-/. 

-  Ejuidcm  Domino  Tliurloe.  ij-S^ 

. , E.X  Hollandii.  iiid.  &  161,  z6j-. 

.  Domini  whitlock ,   Legati  in  Sue- 

cia,  Domino  Secretario  Tlrurloe.  i6(S. 

' ■  Domini  Boreel,  Legati.  i68. 

Ex  Gallia,  Domino  Angliae  Prote- 


ftori. 


270. 
Domini    de   Beveraing  , 


Domino 


Nieuport.  iiid. 

Amftciodamo.  271. 

Domini  Bijdomimr  ,    Domino  de 

Beveruing.  272. 
■ Domini  (/eSei/OTM^-j  Statibus  Ge- 

neralibus.  ibid. 

Ejufdcm,  Domino  Ruyfch,  17J. 

Parifiis.  ibid. 

Ordinum  Generalium    Yoederatorum 

Belgii ,  Domino  Proteitori  Angli.i;.  174. 

Ex   Hollandia  ,    de   ftatu   Clains. 


Ex  Holkndia 


278. 


dc   rebus    variis. 


■  Domini  B.  IVhitilock,  Legati  in 

Suecia.  279,  ^  /e^. 
— ' Ex  Gallia.  282. 

Domini  R.Z,;/W«f,  Dotnino  Pro- 

tecTrori.  28 j. 

"   —    Damclis   JVhiJiltr ,  de  Abdicatione 
Reginx  Suecix.  284. 

Ex  HoUanJia.  28;-. 

'  Domini   H.  Beverning,  Legato  in 

Suecia.  286. 

Pariliis.   287. 

—  Domini   B.JVhitelocke  ,    Domino 

Secrctario  Thurloe.  288  ,  &  feq. 

' —  Belgicorum  Legatorum.  2S9. 

Domini  Angiers  ,  Secretarii  Pari- 


fiis.  ibid. 


Ex  HoUandia.  190. 

De  rebus  variis.  291. 

Ex  Hollandia.  292. 

Domini  JE.  Whitelock,ibid.  icfeq. 

H.  Cromveli,  Gubernatoris  Hiber- 


nia:    294. 


Legatorum  HollanJii  tVomiiio  Pro- 
tettori.  29f. 
■  Pariilis.  296. 

Legatorum  Hcllandiit ,  Statibus  Ge- 

neralibus.  iaid. 

Parifiis.  300. 

Domini  fohannis  Adam ,  Domino 


Petro  Hacker,  de  ftatu   Clalfis  HoUandia;. 

301. 
>"  Syndlcorum    &   Confilii  Ceneven- 

fis ,  Statibus  Generalibus.  302. 
Litten  Creationtim.  Vide  Creationes  ,ftve  Crea- 

tionum  Littert.. 
Litlert  de  Mara^ue.  T.VIII.  P.II.   172. 
Litten  Reprifdes.  T.VIII.  P.I.   lJ-8. 
Litterell  (fohannes).r.lV.  P.III.89. 
Litter-acrth.    Sanfti  Johannis  Hofpitaiis.  T. 

VI.  P.IV.   176. 
Littlebury  (Humfridus  de).  T.ll.  P.I.  86. 

— — iLiobertus).  T.II.  P.IV.  27. 

. {Johannes).  T.IV.  P.I.   120. 

Littleport  (i^lan.rium  de) ,   in  Comitatu  Can- 

tabrigix.  T.VIII.  P.II.  fp. 
Littleton  (Thomas).  T.V.  P.  II.  139,   177. 

I (dickirdus).  T.V.  P.IV,  206. 

— — —  (Edreardiis).  T.VI.  P.  II.  ijg. 

(fohannes).  T.VII.  P.II.  40. 

Ijaccbus).  T.VIl.  P.II.  42. 

"        ■-    (EuwarJus) .     Commilfio  ei  direila, 

T.VIll.  P.  I.  48. 

(EUjfardus).  T.VIII.  P.  II.  14. 

■  (Thomas),  Clcricus.     Litterse  Paten- 

tes   ei  diredtx  de   Praefentatione  ad  Vica- 

riam  de  Rogate ,  Direccfis  Cicclhenfis.  T. 

vnL  p.ii.  28. 

■— --  (Edwaritus) ,  Armiger.  Commiffio 
ei  direcia  pro  CaufisEccleiiafticis.T.  VIII. 
P.IV.  36. 

— (Edwardus),  Eques,  Sollicitator  Ge- 

neralis.  Commiirio  ei  direfta  ad  compo- 
ncnJum  pro  condonationious  Ulurpatio- 
num  £c  Oifenfionum  comrailfarum  in  Fo- 
reftis  Deane  8c  Elfex.  T.  IX.  P,  P,  I.  10. 
Tom.  X.  f.  IV. 


Littleton  (Johannes) ,  Clericus^Theologia:  Bac- 
calaureus.  Littera:  Patentcs  ei  diretlae  de 
PrEelentatione  ad  Rcftoriam  de  Caflio  Ri- 
chards ,  in  Dioecefi  Herefordienfi.  T.  IX. 
P.I.  81. 
— •-  (Johannfs)  ,  Clericus,  Thcologia;  Pro- 
feflbr.  Littera;  Patentes  ei  direftae  dc  Prx- 
fentatione  ad  Redloriam  Sandli  Nicholai 
Acon,  Dio^celis  London.  T.IX.  P.II.90. 
Alterx  l.itterx  Patcntes  eidem  direftx.  93. 
I  '■—  (Adamus)  ,  Armiger,  obtinct  Oth- 
cium  juftitiarii  Regis  in  Comitatibus  Car- 
narvon  ,  Merioneth  8c  Anglefey  ,  infra 
Principalitatem  Walliae.  T.IX.  P.ll.  137. 
AliuJ  Officium  eiJem  conceflum.  ihid. 

(Johannes) ,  Clericus ,  Thcologix  Pro- 

fcifor.  Litters  Patentes  ei  diredtx  de  Prx- 
fentione  ad  Vicariam   Ecclelise  Parocliiaiis 

de  Tileluirft,    in   Diceccli  Sarum.  T.  IX. 

P.  II.  140. 
■  (Edwardus) ,  Milcs,  conftituitur  Scr- 

vicns  ad  Legem    T.IX.  P.II.  249. 
— — — — -  (Edwardus  Dominus).  Commilfio  ei 

directa  tangens  Officium  Thefaurarii Scac- 

carii,  ?:c.  T.  IX.  P.III.  47. 
Litton  (Robertus).  T.IV.  P.I.  83. 

(IVilHelmus) ,  Miles.  T.VIII.  P.II.9. 

'  (willielmus)  ,  Miles.     Conceflio  ei  fa- 

<Sa  Vicecomitis  in  Comitatu  Hertfordiae. 

T.VIII.  P.II.  32. 
Lively ,  (Johannes) ,  Theologice  Baccalaurcus. 

T.VIII.  P.I.  91.  Conceliio  fpecialis  Com- 

miifionis  ei  direfti.  ibid. 

(Samuel).      Commiffio  ei  direfla  ad 

fupervidendum  Pannificos  ,    Scc.  T.  VIII. 

P.III.  137. 
Liverpoole  (Vilia  de).    Commiffio  diredla  Ma- 

jori ,  Ballivis  £c   Burgenlibus  hujus  Villx. 

T.IX.  P.I.  j-. 
Livet  [Ceorgetus  de).  T.IV.  P.III.  6j-. 
Living  (Jacobus).     Commiifio  ei  diredla.  T. 

IX.  P.II.  36. 
Livingjion  (Henricus).  T.VII.  P.I.  129,1/7, 
Liviits  (Titus).  T,  V.  P.I.  37. 
Livonia.   De  trattando  fuper  Concordi-i  cum 

Civitate   Rigae.  T.  V.  P.IV.  131.  Appun- 

ftuamentum  inde  cum  Civitate  prscdidla. 

132. 
Liciniaco  (Cctlfridus  de).  T.I.  P.III.  29. 
Llamayfi.     Pro   Fratribus    Ordiuis   Minorum. 

T.  iV.  P.II.  83. 
Llambifter.    Pracbenda.T.  VII.  P.III.  13 f. 
LUnbaJricke  (Vicaria  de)  ,  in  Dicecefi  Bango- 

rienfi.  T.VIIL  P.III.  30. 
Llanbedenvon   (Villa  de).     Commiffio   direfta 

Majori  &  Burgenfibus  hujus  Villx.  T.IX. 

P.I.  6. 
Llanbeder  (Reftoria  de) ,  in  Diacefi  Bangor. 

T.VUI.  P.IV.  66. 
Llanbederpent  Steephen  (Villa  de) ,  in  Comiti- 

tu   Cardigan.     Commiflio  direfta   Majori 

&:  Burgenfibus  hujus  Villae.  T.IX.  P.I.  6. 
Llanbedrocke  (Ecclcfla  Parochialis  de) ,  in  Co- 

mitatu  Caernarvon,  Provintise  Cantuarien- 

fis.  T.IX.  P.II.  143. 
Llanblethian  (Vicaria  de) ,  in  Dioecefi  Landa- 

venli.  T.IX.  P.IL  141. 
Llandebor-Welfrey  (Redtoria   de),  in    Diceccfi 

Mencvenli.  T.IX.  P.II.  90. 
Llandernalljn  (R-eftoria  de)  ,  in  Dioeccfi  Ban- 

gor.  T.VIII.  P.IV.  119. 
LlandenyalUn.     Redtoria.  T.VI.  P.IV,  46. 
Llandetii  (Ecclefia  Parochialis  de),    Dioccefis 

Menevenlis.  T.VIII.  P.II.   166. 
Llaadetti    ( l<.ecl:oria  de) ,  in   Dicecefi   Mene- 

venfi.  T.VIII.  P.IV.  61. 
Lltmdevaylock.     ReCioria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Llandevaylog  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  Dice- 

cefis  Mencvenfis.  T.VIII.  P.II.  38. 
Llandevailog  (Reftoria  de),in  Comitatu  Car- 

marthen.  T.VIIl.  P.II.  5-9. 
Llindeway    Wilfrey    Portionem   Curati»  five 

Vicaria:.  T.VI.  P.IV.  180. 
Llandembrerie.    Ecclefia.  T.VI.  P.IV.  <ji. 
Ll.mdihver  (Villa  de).  Commilfio  dircfti  Ma- 

jori  8c  Burgenfibus  hujus  Villac.  T.IX.P. 

I.  6. 
Hanaingate.     Vicaria.  T.VI.  P.IV.  loi. 
Llandoorog.     Vidc  Llantirocke. 
Llandriijgau  (Rcftoria  de) ,  in  Dioecefi  Ban- 

goiicnfi.  T.IX.  P.I.  82. 
Llandulas.    Ecclclia  lic  dicta,  in  Dioccefi  As- 

iaphenfi.  T.VIII.  P.II.  169, 
LUn- Eden.e  (Redtoria  dc) ,  in   Dioecefi  Ban- 

gor.  T.IX.  P.III.  139. 
Llanelle  (Rcdtoria  de) ,  in  Comitatu  Carmar- 

tlien.  T.Vlll.  P.ll.  f9. 
LlanerchHoydog  (Ecclcfia  Parochialis  de) ,  Dice- 

cefis  Mcncvenfis.  T.VIII.  P.  11.  167. 
ilanfrothen  (Redoria  de) ,  in  Dioeceli  Ban- 


gor.  T.  VIII.  P.IV.  6f. 
Llungarns  (Villa  de).  Commiffio  dircfta  Ma- 

jori  &  Burgenfiuus  liujus  VilU.  T.IX.  P. 
I,  6. 
Llangatlocke  G.nelygge.  Vicaria.  T.VI.  P.IV. 

46. 
LLir.gatock  Viben  avcl    cum  Gapella  de  Lan* 

vache.     Rcftoria.  T.VI.  P.IV.   ibo. 
Llangattolk  (Viila  dc)  .  in  Comitatu  Carmar-. 

tiicn.     Commiffio  diredta   Majori  5c  Bur- 

genfibus  hujus  Villx.  T.IX.  P.I.  6. 
Llan-Glyn'.e>j.  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dice- 

celis  Bangorcnfis.  T.VIII.  P.II.  169. 
Llangmarch  (Prajbenda  dc) ,  in  Ecclefia  CoK 

legiata  de  Brccknock,  Diceccfis  SanitiDa- 

vidis.  T.IX.  P.III.   104. 
Llan-Corcyn  (Capella  dc)  ,    Diceccfis    Bango- 

renlis.  T.VIII    P.I[.  167. 
Llankarran  (Capella  dc),  iu  Dicecefi  Landa- 

venfi.  T.IX.  P.II.  25-3. 
Llanidlas  (Villa  de).     Commiffio  diredla  Ma- 

jori    8c   Burgenfibus  hujus   Villa:,  T.  IX, 

P.I.  6. 
Llani-Traffant.  Ecclefia  Parochialis.  T.  VI.  P. 

IV.  26. 
Llanlechid  (Ecclcfia  Parochialis  de),  Dioecefis 

Bangorenlis.  T.VIII.  P.Il.  167. 
Llanmarfije  (Rccloria  de)  ,  in  Dioecefi  Lon- 

don.  T.IX.  P.II.   139. 
Hanredeon.     Vicaria.  T.VI    P.  IV     180. 
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duis.  71.  Pro  Priore  Sanax  Trinita- 
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Lancaftrix.  T.VIU.  P.II.  ff. 
too  (A.de  U).  T.VII.  P.II.  120,    138. 
toojen  (Sebafianus).  T.  VII.  P.  II.  23. 
toonfere  (Vetrtis  de).  T.III.  P.  I.  190. 
toos  (Comes  de).  T.III.P.I.  33. 
toperone  (Johannes).  T.IV.  P.I.  16. 
topez.  (Petrus  &  Johimnes).   T.V.  P.  III.  2f. 
■ (Martimis).  T.V.P.III.  118. 

(Didacus).  T.  VII.  P.I.  If6. 

-  (Pirmiius).  T.VII.  P.II.  120,  138. 
— — -  de  Gxra  (Diego).  T.I.  P.III.   127. 
topham  (Dioniyus  de).  T.III.  P.III.  179. 

(Johannes).  T.  III.  P.IV.  69. 

.  (Dior.ipus).  T.III.  P.IV.   17S.  T.IV. 

P.I.  28,    29,   91. 

i (Dicnijius).  T.IV.  P  IV.  36. 

topiaco  (Johannes  de).  T.lV.  P.ll.   14,22. 

. (Johannes).T.V.  P.I.  39. 

tepiz.  Duriz.  (Sanceiiis  de).  T.lll.  P.II.  117. 
toppin  (Stephanui  &  Johannes).  T.V.  P.IV. 

. .'  (rvon).  T.V.  P.IV.  95. 

-  {Tetrus).  T.V.  P.IV.  99. 
toppington.  Vicaria.  T.  VI.  P.IV.  180. 
topui  (Rogerus).  T.VII.  P.I.   168. 

topy   (Dominus  Radulfhus   dt).    T.II.  P. I. 

J26. 
toquela.  De  procedendo.  T.  V.  P.  III.    160. 
tor  (Gircherus  de).  T.III.  P.I.   201. 

i^ (1'ctrus-van).  T.VII.P.II.  201. 

toras  (Ludozicus).T. II.  P.  IV.   150. 

Lord  (WiUielmus),  Generofus.  T.VIII.  P.II. 

. —  (Henricus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 
ftcr.  LittersE  Patentcs  ei  direfti  de  Pra:- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Abingdon  Par- 
va.  T.VIIL  P.III.280. 

toreae  (Nicholaui).  T.IV.  P.IV.  7. 

Lorennii  Dux  (Fericus).  T.  II.  P.l.  69,   I26. 

.  DucifTa.  T.III.  P.I.  133. 

Dux.  T.IV.  P.II.  147.    P.III.   100, 

176.  T.V.  P.I.  147.   P.III.  168. 

■ (Johannts).  T.V.  P.IV.  91,   99. 

. (l'etrus).r.V.  P.IV.91.  T.Vl.  P.I. 

9.    P.II.    22. 

(Cardinalis).  T.VI.  P.II.  87. 

Dux.  T.VII.  P.I.  20,  36.  Vide  Lo- 

tharingia  (Dux  de). 
torejgr,e  (Hiijlachius  ^f).  T.II.  P. IV,  108. 
».  (NigeLus).T.Ul.  P.I.  133,    200, 

209,    214.  P.II.  70,   Ilf,   119,    120,     121, 
122,    123. 

(LuJovictis).  T.VII.  P.IV.  190. 


Lorgne  (Tertius  de).  T.II.  P.  I.f^. 

L0riU.1t,  diftus  Merly  (Johannes).    T.IV,  P. 

"•  47. 

Lorin  (Cuillielmus).  T.V.  P.IV.  97. 

(Jacqueminm).  T.V.  P.IV.  991 

Lorkin.  T.VIII.  P.I.  149. 

— —  (Johannes)  ,Cknc\is  ,in  Artibus  Magi- 
fter.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Stalla- 
tione  ad  Pracbcndam  primam  infra  Eccle- 
fiam  Cathedralcm  Chrifti  £c  Beatx  Ma- 
riz  Virginis  RoiFenfis.  T.VIII.  P.II.S*. 
Vide  Lorkyn. 

Lcrkyn  (Simon).  T.III.  P. III.  83,   133. 

(Thomas).    T.VI.    P.  IV.  122.    Vide 

Lorkln. 

Lern  Domiaus  (yohannes  Stewart).  T.IV.  P. 
I.  87. 

. (Robertus).  T.IV.  P.IV.  fl. 

(Johannes).  T.V.  P.  II.  76. 

Lorne.  Uominium.  T.VI.  P.UI.  94. 
Loron  (Petrus).  T.IV.    P.  III.  164. 
Lorriaco  (Robertus  ile).  T.  III.  P.I.  147,  ift. 
Lorris  (Reiertus  de).  T.III.  P.l.  21,82,87. 

9+- 

(Robertus).  T.III.   P.I.  133. 

tort  (Cuillielmus  Reymundi).  T.II.  P.I.  2f.' 

-  (GuilUelmus  Reymundi).  T.II.  P.  II. 112. 

-  (Henricus). QommiKiO  ei  dircdta.T.  VIII. 
P.l.  49- 

-  (Hf«rjw),Juftitiarius  ad Placita.T. VIII, 
P.  II.  21. 

Lortye  (Johannes).  T.II.  P.II.  42. 

(Johannes  &  Henricus).  T.ll.  P.II.130. 

Lorymer  (Edmundus).  T.  II.  P.  II.  178. 

(Saierus).  T.  II.  P.IV.  ifo. 

Loryng  (Nigellus  de).    T.  11     P.  IV,  178.     T. 

III. P.I.    62,    121, 

(Rogerus).  T.III.  P.I.  121. 

(Johannes).  T.III.  P.  III.  Si, 

Los  (Maritagium  Comitis  de).  T.I.  P. I.  46. 

Ejufdem  Servitium.  ihid. 
tos ,  Comes    (Ludovicus  de).   T.I,  P.  I.  46, 

7'- 
(Erniilfus),  Fratcr.  T.I.  P.I.  46. 

-  (Go^/r/V«0  ,  Filius  CaftcUani.  T.  I.  P.I, 
46. 

-  Comes.  T.I.  P.III.  17,  fi, 

-  (Thtodoricus).  T.II.  P.III.   i8f. 
toftnel  (Thom.-is).  T.  IV.  P.IV.  68,  77, 
Lojl  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  8f. 
Lojlant  (Eliai).  T.II.  P.  I.  76, 
Lojlvoithiell.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  162.' 
toJl-atltLiell  (Burgus  de).     Cor.imiffio  direfta 

Majori  8c  Burgenfibus  hujus  Burgi.T.IX. 

P.  I.  2. 
Lofujljam  (Raymiindus  de).  T.  I.    P.II.  191, 
Lote  (Stephanus).  T.III.  P.IV.  lof. 
Loteret,  alias  Solomon  {Robertus).'V .lY .? .IV . 

'9- 
Lotharingia  (Dax  de).    T.I.    P.  I.  37,    107, 

116,     122,     I2f. 

(Radulphus).    T.III.  P.IV.   S>, 

84. 

• (Duciffa).  T.III.P.I.  21,44. 

(Dux).  T.VI.  P.I.  9. 

.  (Francifcus)  ,  Dux  Guifi&  Sc  Rena- 

tus   Frater.    T.VI.  P.IV.  lyo,     Vidc  Lo- 

rennii.  Dux. 
Lotharingia.  Super  Matrimonio.  T.IV.P.III. 

100.     Litera  Ducis  de  Credentia.   176. 
Lothbiiry.  SamSi  Margaretx  Redoria.  T.VJ, 

P.IV.  9. 
Lother  {DaviJ  de).  T.I.   P.  II.  37, 

(Rcbertus).  T.II.  P.IV.  208. 

Lothian  ratificat  Paccm  intcr  Angliam  Sc  Sco- 

tiam.  T.IX.  P.III.  68. 
Lotringe  (Reginaldus  de)    T.II.  P.I.  123. 
Lotton  (Johannes).  T.VI.  P.  II.  15-9. 
Lovaine  (Dux  de].  T.  I.  P.  I.  fi. 

(Henricus),  Domiaus  de  Harjlall.  T.I. 

P.II.   166,  167. 


Lorjeur  (Francifcu>).   T.IV.  P.II.  47. 

(Johannes).  T.V.  P.II.  So. 

torgan  (Rich.irdiu).  T.VI.    P.II.   19,-. 
torgeno  (GuiUidmus  de).  T.I.  P.  111.  42, 


(Ernous),  Dominus  deBreda.T.l.P.ll. 
166. 

(Matthius). T.l.P.ll.  iff ,  199,  203, 

221.  P.III.  17  ,  130. 

(Francifcus).  T.I.  P.II.   164,166. 

(Purcevallus).  T.I.  P.II.  236. 

(Purcevallus).  T.III.  P.I.  190. 

(Nicholaus).  T.III.  P.II.  27,  89,94, 

126,  141,  183,  184.   Vide  tovanii  Comes. 

Lovania  Comes.   T.I.  P.II.  lof.     Vide  Lo- 

vaine. 
Lovara  (Rogerus  de).  T.III.P.II.  117, 
Lovaton  (Dominus  Nicholaus).  T.III.  P.III. 

iS. 
Loube  (Petrus).  T.V.  P.IV.   102. 
Louches  (Johannes  de).  T.II.  P.  III.  187. 

(Adam).  T.III.  P.I.  121. 

Louddington    (Manerium   de)  ,    ia   ComitatU 

Rutlandise.  T.  VIII.  P.  11.  f  j. 


Love  (Nicholaus).  T.  VII.   P.  III.  100'. 

< (Thomas),  Miles.     Conceffio   ci   fa£la 

Officii  Capitanei,  five  Cuftodis  Caftri  vo* 
czti  Sandovme-Cajlle ,  in  Comitatu  KantiaTj 
durante  Vita.  T.VIII.  P.II.  163. 

■ (Richardus) ,    Ciericus ,  Artium  Magi- 

fter.  Littera:  Patentes  ei  dirciftx  de  Prx- 
fentatione  ad  Reftoriaiu  de  Eckington  , 
Dicecefis  Coventrienfis  8c  Lichenfis.  T. 
VIII.   P.  III.  84. 

■  (Rjchardus) ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 
fter.  Litterse  Patentes  ei  direfta:  de  Prs- 
fentatione  ad  Rcftoriam  de  Hilderfham , 
Dioccefis  Elienfis.  T.VIII.  P.III,  86. 

'  (yp^aw»?;),  Clericus,  Artium  Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  direflx  de  Prjelenta» 
tione  ad  Rettoriam  de  Stanbridge  Parva, 
Dicccefis  London.  T.VIII.  P.III.  87. 

»  (Richirdui),  Clcricus,  promovetur  ad 

Recioriam  de  Stokcsby  ,  cum  Retloria 
de  Heringby  unita,  Dioecefis  Norwicen- 
fis.  T.VIIl.  P.III.  87. 

~—  (Richardus)  promovctur  ad  RciStoriam 
de  Barlcborough ,  Dioecefis  Coventrias  8c 
Lichenfis.  T.IX.  P.II.  25-2. 

Loveccck  (Richardus).  T.  II.  P.I.  fi. 

-  (Richardus),  Filius  Philippi,  T.II.  P. 
III.  182. 

(Thomas).  T.III.  P.IV.  io6, 

Lovedas  (Richardus).  T.II.  P.II.fo, 

Lovein  (Richardus).  T.II.  P.II.  fo. 

Lozeing  (Willielmus).    Conceflio  ei  fafta  Of- 

ficii  JanitorisSuperioris  infraTurrim  Lon- 
don.  T.VIII.  P.  III.  164, 
Lovel  (Hilippus).  T.I.   P.ll,  7. 

(Johames).  T.I.  P.II.  30. 

(Fiilco).  T.I.P.II.143, 

■  {Joharines).T.\.  P.Il.  iff,  100,203; 
P.III.  17,  26,  3J-,  36,  127,  130,  170, 
1S8,  203,  204.  P.IV.  34,48,  j-8. 

(Dominus  deBerekyng).  T.I.  P.IV.  f; 

(Hugo).  T.  I.  P.II.  ij-6,  199,  203.  P. 

III. 86,  iSi.  P.IV.fS. 

-  (Robertus),  £c  Eva  Uxor.  T.I.  P.III. 
164, 

-  {Richardus) ,  Filius  £c  IViUieltnus  Fra- 
ter  Hugonis.  T.I,  P.III.  iSi.   P.lV.jS, 

' (Johannes).  T.I.  P.IV.  108.144. 

(Richardn.').  T.I.  P.IV.  144,  lyf,  201. 

T.Il.  P.I.   37.192.  P.II.  35-,  43. 

(iVillielmus).  T.II.  P.I.  37. 

(Gilbertus).  T.II.  P.II.  14. 

(Ricl.ar.us).  T.II.  P.  II.  140. 

{miUclmus).  T.II.P.IV.7J-. 

(Johannes).  T.III.    P,  L  5-7. 

-  (Radulphus).  T.III.  P.I.  119. 
1 (Thcmas).  T.III.  P.ll.  190. 

(Johannes).  T.III.  P. III.  61,  96,192. 

P.IV.  f9,  61,88. 

— —  (Johannes).  T.III.  P,IV.  148,  177, 
17S. 

(Egidius).  T.III.  P.IV,  169. 

(£/;;.£«j).T.IV.  P.II.   132. 

— —  (Gervajtus).  T.IV.  P.III.  Sf. 

(Johannes).  T.IV.  P.  IV.  8f. 

(Johannes).  T.V.  P.  II.  So. 

— -  (Francijcus).  T.V.  P.  III.  107,  137, 
147. 

(Thomas).  T.V.  P.III.  169,  181,192, 

P.IV.  f,  12,  13,14,  3^.33'  «3f.  >f». 
'J-f.  164. 

(Thomas).  T.  V.  P.IV.  213.  T.VI.P, 

I-   33.  49- 

(Francifcus).  T.VI.  P.  II,  If9,  180. 

(Georgius).  T.  VI.  P.  IV.  152. 

"  ■  {Nicholaus),  Clericus ,  Artium  Magi- 
ftcr.  Litterae  Patentes  ei  diredtae  de  Prs- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Stoke  Poygcs, 
Dicecefis  Buck.  T.IX.  P.II.  139. 

— —  (Robertus) ,  Clericus .  Artium  Magifter.' 
Littera:  Patentes  ei  direfts  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Rccloriam  Santti  Petri  in  Sandwi- 
co,  Dioecefis  Cantuarienfis.  T.IX.  P.II. 
213. 

Lovelace  {Ricardui).  Commiffio  ei  diredta.T. 
VIII.  P.I.  fg. 

■  (Ricardus)  ,  Miles  ,  affignatur  Jufticia- 
rius  Regis  ad  Pacem  confervandam  in  Co- 
mitatu  Berks.  T.VIII.   P.ll.  4. 

■■■  (Lancelotus),  Litterae  Commiffionales 
ei  dircttx  pro  puniendis  Delinquentibus 
in  Comitatu  Kantix.  T.VIII.  P.II.  10. 

LoveUke  (Johannes).  T.VL  P.IV.  179. 

Loveland  (Jofphus) ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 
fter.  Littera:  Patentes  ei  dircctx  de  Prx- 
fentatione  ad  ReCloriam  de  \  leet ,  in  Dice- 
cefi  Lincohiienii.  T.IX.  P.II.  141, 

LoveUs  (Richardus).  T.V.P.IV,  136, 

(iVilUelmus).  T.VI.  P.  IV.   if2, 

— —  (Richardus).  T.Vll.  P.IV,  a. 

LoveH 


Q.U^    IN  IX.    TOMIS    FOEDERUM   C  O  N  T  I  N  E  N  T  U  R.      i8t 


Lovenims  Comes  {MaUolmus  de).  T.I.  P.III. 

66. 
Loventy  {mllielmns  de).  T.III.  P.IV.  Of. 

{IVillielmus).  T.IV.  P.I.  i6,  loo. 

Lovente  {Johannes  di).  T.I.  P.  III.  190. 
Loiiering  [Jojtfhus)  ,  Clericus,  Artium  Bacca- 

laurcus.  Littcra:  Patentes  ei  direftac  de  Prx- 
fentatione  ad  Retlonam  de  Saint  Ives , 
Diaccfis  Exonix.   T.VIII.   P.III.  i6(5. 

Ltvfrjhall  {Laurentius  de).  T.I.  P.  II.  114.. 

Louejhfte  (Dominium  8c  Manerium  dc) ,  in 
Comitatu   Suffolci».  T.VIII.  P.  II.  61. 

Lovet  (Morehis  Sc  Peotus).  T.III.  P.I.  188. 

(Dominus  H«^d).    T.IV.    P.IV.iii, 

112. 

(Jacoius).  T.V.  P.III.  94- 

■  {Roiertus),  Miks,  unus  JulHciariorum 

Regis  ad  Pacem  confervandam  in  Comi- 
tatu   Buks.  T.VIII.  P.II.  4. 

Lovetot  (Johnnnis  de).  T.I.P.II.  144,  176, 
i8i,    i9f,   211  ,  2J2,  234.  P.IV.  3,   1/, 

18,17. 
Loveye  (Jol.amies).    T.  III.  P.  IV.  80,    82, 

119. 
Loughborough  (Dominium  &  Mancrium  de), 

in  Comitatu  Leiceftrix.  T.VIII.  P.II.60. 
Loughe  [Robertus).  T.VI.  P.IV.  231. 
Lougher  (Robertus).  T.VI.  P.IV.  178. 
Loughor  {Johannes)  ,   Armiger.     Conceflio  ei 

fadlaOtficii  Vicccomitis  in  ComitatuPem- 

brokix.    T.VIII.  P.II.  j-i. 
Loughtebergh  {Kohertus  de).  T.I.  P.IV.    100. 

[iViUieimus).  T.  III.  P.  I.  100,101. 

llVilUelmus).  T.III.  P.I.  109,116. 

Loughtebergh  (Robertus).  T.III.  P.III.  131. 
Louham  (Johaanes  de).  T.  I.   P.IV.  10. 
Lovier  (Abbas  de  Sanao).  T.IV.  P.IV.  199. 
Loving  (Wdlielmus).  ConcelVio  ei  faifla  Of- 

ficii  Auditoris  totius  Ducatils  Cornubiaj.T. 

IX,  P.III.  88. 
— —  (iVillielmus) ,    Armiger   ,    conftituitur 

Receptor  Regis ,  omnium  Primitiarum  &; 

Decimarum    Spiritualium    infra    Regnum 

AngHse.  T.IX.  P.III.  103. 
1,5»«^  {IVilliclmus  del).    T.II.  P.III.  176. 

(Cerardus):  T.  III.  P.III.  73. 

(AkxMder).  T.IV.  P.I.  174. 

— .  (Alexander).TAV.  P.II.   120,   121, 
^—  (Henricus^.T.lV.  P.II.   111. 
(Jhomas).  T.IV.  P.II.  133. 

(Pitrus).  T.IV.  P.IV.  39. 

(Johannes).  T.V.  P.II.  11, i6,  117. 

Loundres  (Adam  de).  T.II.P.III.  uy. 

Loundros  {Willielmus  de).  T.II.  P.III.  116. 

Loune  {Guillarmus  de).  T.III.  P.  I.  133. 

Louf  (Johmnes)  obtinet  Otricium  Clerici  Ar- 
morum,tam  infra  Turrim  London.quam 
infra  Manerium  de  Greenwich.  T.IX.  P. 
II.  149. 

Loupes  (Johannes).  T.IW.  P.I.  70. 

Loufnot  (Petrui).  T.V.  P.IV.  99. 

Louby  (Dominus  de).  T.III.  P.I.  T 

Lourchamf  (Henricus  de).  T.  IV.  P 

Lourence  (Thomas).  T.  II.  P.I-   37. 

Loujfeau  {Johannes).  T.V.  P.IV.  94. 

Louterel  (Johannes  Ricardi).T.lV .  P.  IV. 189, 

Louth  (Nicholaus).  T.  III.  P.II.  82,87,97. 

-  (Johanne!).T.lV.  P.II.  4f,  87.  P.  III. 

(Johannes).  T .VI.  P.IV.  117. 

(Johannes   dc  Bermingham ,    Comes  de) . 

T.II.  P.Il.  17J-. 

Louthe  (Dominium ,  five  Manerium  de) ,   in 

Comitatu  Lincolnise.  T.VIII.  P.II.60. 
Louther  (Johanncs).  T.\.-  P.ll.  j. 

(Conftantinus) .  T.I.  P.III.  104. 

(Hugo).  T.I.  P.  IV.  181.  T.II. 

(Hugo).  T.II.  P.II.     108,119. 

(Hugo  &  Johannes).  T.III.P.  I. 

(Heaor).  T.III.  P.II.  96,  109. 

{mllielmus).  T.III.  P.IV.  70. 

(Robertus).  T.  IV.  P.  I.  loj". 

(Galfridus).  T.IV.  P.IV.  8,  146, 

-  (Alexander).  T.V.  P.I.  17. 

(Willielmui).  T.V.  P.II.  18,  31,  37. 

-  (Alanus).  T.V.  P.  II.  18,  31. 

-  (Robertus).  T.V.  P.II.  yo. 

-  (RicharJus).  T.VII.  P.II.  116. 

-  (Chriftoferus).  T.VII.  P.II.  38. 

(Johannes).  T.  VII.  p.  II.  38,  97. 

-  (Richardus).     T.VII.    P.IV.  96.     Vide 
Lowther. 

Louthmaban  (Nicholaus  de).  T.  I.  P.IH.  163. 

Louvan  (G.  de).  T.  I.  P.  I.  f\. 

LoTcayne  in  Brabantia.  Confirmatio  Cartae.T. 

II.  P.IV.  33.  De  Libertatibus.  34. 
Lowder  (Richardui).  Commiflio  ei  direfta.  T. 

VIII.  P.III.  2^3. 
I,ow(/o»(Comes).Comminio  ei  data  perCon- 

ventionem  Scoticam ,  ad  tradtandum  cum 
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Anglis.  T.IX.  P.III.  106. 
Lowe  (Thomas).  T.IV.  P.  I.  84. 

(Richardus).  T.V.  P.lll.  y6. 

{Johannes).  T.V.  P.  III.  80. 

(Anthenius).  T.VI.  P.I.  181. 

(Thomas).  T.VII.  P.I.  110.  P.  II.  IJ". 

— —  (Nicholaus)  ,   Theolo^ix    Doftor  ,    6c 

Redtor  Collegii  Sandta:  Marise  prope  Win- 
chcfter.  T.VIII.  P.  I.  loj".  Commifl"io  ei 
diredla.  ibid. 

(Johannes).  T.VIII.  P.  II.  18. 

LoTveden  (Robertus  </e).  T.  II.  P.III.  84. 
Lowedre  {Robertus  de).  T.II.  P;IU.  iij-,139. 
Lovpen  (JohAnnes).  Conceflio  fpecialis  Liceii- 

tiseei  diretla.  T.VIII.  P.I.  87. 
Lomr  (Nicolaus)  ,    Miles.   T.VIII.  P.II.  f. 

Commiirio  ei  direfta  ad  confervandam  Pa- 

cem  in  Comitatu  Cornubia;.  ibid. 
Louvet  {Johannes).  T.IV.   P.II.  196.  P.  III. 

83,  116. 

(Gilbertus)  &  Haria  Uxor.    T.IV.  P. 

III.  160. 

(Thierry).  T.V.  P.IV.  99. 

Louvety  (fohannes).  T- IV.  P.II.4,  14,12. 
Lorones  (JoUjfe).  Concefllo  ad  ejus  vitam.  T. 

VIII.  P.l.  82. 
■'  iJo^^ff)  obtinet  Ofticium  Superviforis 

Parvx  Cuftumse  8c  Subiidii  in  Portu  Lon- 

don,  in  Reverfione.  T.VIII.  P.II.  26. 
'  (t<i»w;/w) .  Conceflio  ei  fadta  Ofticii 

Contrarotulatoris  Parvx  Cuftumae  in  Portu 

Civitatis  London,  durante  Vita.    T.VIII. 

P.II.  26. 
— —  {Laurentitis)  conftituitur  Contrarotula- 

tor  Parva;    Cuftumae    in    Portu    Civitatis 

London.  T.VIII.  P.II.  145-. 
Lorofon  (iVillielmus).  T.IV.  P.IV.  171. 
Lowther  (Johannes)  ,  unus  Juftitiariorum  Re- 

gis  ad  Pacem   confervandam   in  Comitatu 

Cumberlandix.  T.VIII.    P.II.  J". 

-  «  (IVillielmus) ,  Deputatus  Regis  ad  Pa- 
cem  confcrvandam  in  Comitatu  Eborum 
mftridinge.  T.VIII.  P.II.  7. 

— —  (Ricardus).  Commiflio  ei  direfta.    T. 

VIII.  P.  II.  136. 

■^—  (Johannes)  ,  Miles.  Commiirio  ei  dire- 
cia.  T.VIII.  P.II.  262. 

-  (Gerardus) ,  Eques.  CommiflTio  ei  di- 
refta  pro  Terris  Hibernicis  conccdendis.T. 

IX.  P.II.  I7J-. 

— — —  (Richardus),   Armiger.     Commiflio  ei 

direda  tangens  Brcvia  finabilia.  T.IX.  P. 

III.  9.    Vide  Louther, 
Lowth  (Villa  dc).    Commiflio  direfta  Alder- 

manno  Sc  Burgenfibus  huius  Villa:.  T.IX. 

P.I.J-. 
Lowthorpe  (Re£foria  &  Ecclefia  de),   in  Co- 

mitatu  Eborum.  T.  VIII.  P.II.  5-3. 
Lowtis  (Johannes).  T.  VI.  P.II.  204. 
Louvy  (Nicholaus).  T.III.  P.I.  2j-. 
Louvyn  (Matthnus).  T.  I.  P.  II.  J7. 
Lovyfon  (Johanr.es).  T.VI.  P.IV.  147. 
Loxhore  (Reitoria  de),  in  Dioecefi  Exonix. 

T.VIII.  P.III.  32. 
Loxley.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  ij-i. 
Loyd.  Vide  Lloyd  &  Lloyde. 
Loyfe  (Gualterus).  T.V.  P.IV.  96. 

(Johannes  &  Reginaldus).  T.V.  P.IV. 
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Luband  (Velrus  de).  T.  I.  P.IV.  114. 

Lubard  {Johannes  de).  T.I.  P.  III.   19,  30. 

Lubberdes  (Ejtardus  de).  T.  V.  P.III.  39, 
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Lubek  (Marcus  de).  T.  III.  P.I.   194. 

Luberenfis  (Johannes).  T.VI.  P.III.  133. 
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Lucar{S:.).  T.VIII.  P.IL  43. 
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(Thomas).T.V\.  P.II.  ij-^. 

(Thomas).  T.VI.  P.IV.  ij-j-. 
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(^•^J-I-.PIV.  11,34.  J';,  43- 
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Lucionenfis  Epifcopus  (Vetrus).   T.  V     P  IV; 
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.    humbriiE  fitus.  T. VIII. P. II.  j-^.. 
Luckom.  Rcaoria.  T.VI.  P.  IV.  163. 
Luckyn  (IVillielmus) ,  Armiger  &  Baronettus. 

T.VIII.  P.III.  24. 
£.«1:0  (ArnnUtts  Sanchii  de).  T.I.  P.III.  44.. 

—  (Petrtis  Reymundi).  T.II.  P.III.   175. 
Lucomhe  (Thomas) .  T .  V .  P.II.  162. 
Lucy  (Richardus  de).  T.  I.   P.I.  14,  16. 
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—  (GalfriJus).  T.  I.  P.II.  83,    92,  94. 

—  (Stephanus),  T.I.  P.I.  90,93  ,  94 
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—  (Thomas).  T.I.  P.II.  199; 

—  (Ducus).  T.II,  P.II,  47. 

—  (Anthouius).  T.II.  P.II.  6f. 

—  (Anthoniiis).  T.II.  P.  II.  79,  107,  loS, 
121,  123,  ij-4,  161,169,  i8(i.P.IlI  i6, 
60,  71,   79,  107,1,7,   ,39,  ,40,  ,44. 

—  (Anthonius).  T.II.  P.IV.  14,18,19,72, 
73,  Hf. 

—  (Thomas).  T.Il.  P.IV.  14^.  149,  203, 
ioj-,  ig8.  T.III.  P.I.  ,,  43,  87,  .01, 
103  ,  104,  107. 

-^  (Thomas).  T.II.  P.IV.  8,  9,  48,  83, 
•26,  14S.  T.III.  P.I.  ,3. 

—  (Anthonius).  T.III.  P.  I.  23. 

—  (Johannes).  T.III.  P.  III.  83. 

—  (iVdlielmus).  T.III.  P.III.  ,90. 

—  (Matillis).  T.  in.   P.III.  179. 

—  (fVillietmus).  T.III.  P.  IV.  168. 

—  (mlterus).  T.IV.  P.II.  136. 

—  (milielmus).  T.V.  P.II.  30,  31 ,  34  ,  ,8. 

—  (Thomas).  T.VI.  P.I.  iSi,  204. 
{Richardus).  T.VI.  P.II.  73. 

—  (IVillielmus).  T.  VI.  P.  III.  48. 

—  (Thomas),  Miles.  T.  VIII. P. II.  ,7. 

—  (Ricardus).  Commifllo  ei  diretl:a  in  Co- 
mitatu  Herefordix.    T.VIII.  P.  II.   144. 

—  (Thomas),  Eques.  Commiflio  ei  dirccla 
T.IX.  P.II.  6. 

Luda  (WilLielmus  de).  T.I.P.II.  233.  P. III. 
9,   29,  31  ,   31,   3J,  36. 

—  (Richardus).  T.  II.  P.I.  69. 

Ludburgh  (Ecclelia  Parochialis  de),Diceccfis 

Lincolnix.  T.VllI.  P.II.  166. 
Ludchurch  (Rcaoria  de)  ,  in  DioecefiMene- 

venfi.  T.IX.P.I.  79. 
LudJenham  (Redtoria  de).    T.  VIII.   P.  III. 

182. 
LiidJingtott  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dioece- 

fis  Sarum.  T.VIII.  P.II.  41. 
LudJington-Pafture .   Nomen    Paftura:  in   Co- 

mitatu  Leiceftrix  iitx.  T.VIII.  P.II.  j-j-. 
Ludeford  (WUHelmus  di).   T.  II.   P.  IV.  194, 

195".  ^96. 
Ludhxm  (Johannes).  T.  II.  P.I.  37. 
Ludi  inutiles.     Pila  Manualis,  Pediva  &  Ba- 

cularis,  Canibuca  &  Ga  lorum  Pugna.   T. 

III.  P.II.  79,  98.  Oflicium  Cuftodis  Lu- 

dorum  in  partibus   Calefia:  coiiceflum  Gil- 

bcrto  Clero  £c  Nicholao  Damporte.T.  VI. 

P.III.  62. 
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Palmariorum  Beatx  Mari«.  T.  VI.  P.  III. 

LuMowe  {mHidmm).  T.V.  P.I.  7f .  «°8- 

.  (HenricHi).  T.VIII.  P.H.   if- 

. (Henricus),  Miles,  Juftitiarius  ad  Pla- 

cita.  T.  VIII.  P. II.  18.  ,.    ^   „  , 

I.«<//('Ji'e  (Burgus  de).  CommifTio  direfta  Bal- 

livis,  Burgenlibus  8c  Communitati  hujus 

Burgi.  T.IX.  P.I.  3.  ,  „      . 

ItiJlowe  (Reftoria  de) ,  in  Dioecefi  Herefor- 

dieni..  T.IX.  P.  II.  141.         ,^    ,  ^   „ 
Liid»an,  Ludfnan,  veiLuJfnankt  (EcclefiaPa- 
rochialis  de) ,  in  Dioecefi  Exomx.  T.  IX. 

P.ll.  S9. 

Ludovicus  (Cardinalis).  T.VII.  P. IV.  108. 
Ludovicus  XIII  ,    Franciae   Rex.     Trattatus 

inter  eum  &  Carolum  Primum  Anglise  R-c- 
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captarum.  T.VIII.  P.III.  218. 
Ludfnxn.     Vide  Ludnan. 
Ludfnanks. '  Vide  Ludnutt. 
Ltie  (IViUiehms  de).  T.I.  P.IH.  Tf. 
Lues  (Dominus  S).  T.VII.  P.  I.   nj-        . 
Lfffeld.  Dc  Prioratu  fupprimendo  &  CoUegio 

de  Wyndefour  annexando.   T.  V.   P   IV. 
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Lumley  (Martinus) ,  Eques.  Commiffio  ei  di- 
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T.VIII.  P.III.  115-. 
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III.  ji,  40. 
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Lund  {Johannes  de).  T.II.  P  I.  178. 
Lunde  (WillielmHs  de)    T.II.  P.  I.  J-i. 
Lunden  (Johannes).  T.  IV.  P.I.   Ij6. 
Lundey.    Infula.  T.VI.  P.III.  94. 
Lundonenfis  Epilcopus   {Johannes).  T.  V.  P. 
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Lundorc  (Johames  de).  T.  I.  P  li.  43. 
Lundy  (Fetrtis),  £c  Margareta  Uxor.  T.I.  P. 
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(Johannes).  T.V.  P.III.  1/2.  P.  IV. 
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(jVillielmus).  T.  V.  P  IV    70. 
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Eborum.  T  VIU.  P.  II-  ,-2. 
Lunehurgh  (Johannes).  T.  IV.  P.I.  39. 

CoiUul   (Johannes).    T.  V.  P.  III. 
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Lujfeuham  ({Robertus  de). 

_m_  (Robertus).  T.II.  P.  III.  78. 
Lufman  (Thomas).  T.  VI.  P.  II.  198. 
Lugtntent  (Gavpardus  de)  8c  Agnes  Uxor, 

P.ll.   191. 
Lugdunenfis  Epifcopus  (Philifpus).  T.I, 

15-9,   178.  P.II.  73. 
. .  Archidiaconus  (G.).   T.  I. 

«_ Archiepifcopus.  {Carolus).  T. 

P.III.  6f,79.  83.         ,     ,    ^   ,,, 
. (Francifcus  de  Rohan).   T.  VI. 
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Lugdunum.   Generale  Concilium 

IJ-2.     P   II.    132,     136,    137. 

Lugsore  (Thomas  de).  T.I.  P.III.  62.  P.IV. 
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Lugir  {NicholaKsde)  BiToScotix.  T.III.P.III. 

183. 
Lugmonj  (Reymundus).  T.II.  P.I.  2. 
Lugon  (RadulfiMs).  T.IV.  P.IV.  7. 
Lugurano  (Dominus  Je).  T.II.  P.I.  12. 
Lugwarjin  Perfona  (Stephanus  Je).  T.I.  P.  II. 

Luiilier  (Johannes).  T.  V.  P.  IV.  95-. 

{JorJauus).  T.V.  P.I.   128. 

Luinga  (Hermannus).  T.VII.  P.I     17. 
•  Luitelles  (mlHehms).  T.IV    P.III.   174- 
Luk  Mcrcatorcs.  T.I.  P.I.  19+-     Vide  Luca. 
Luk  (Lucas  Je).  T.I.  P.II.   147. 

(Bourunonius  Sc  St.  Merc).    T.  I.    P.  II. 

. —  (Baroncius  Raucicius ,  Sc  Henricus).  T.  I. 
F.II.  233. 

(Bnruncivus  Cualteri).  T.I.  PH.  237. 

(BicharJus  Guidiconis)    T.  I.  P.  III.  9. 

(Arnaldus).  T.ll    P.I.  68. 

(CHillielmus).  T.II.   P.  IV.  xf. 

(Petrus).  T.IV.  P.I.  2. 

(Ar:ialdus  Jc  St.).  T.  II.  P.  II.  l6f. 

(miterus).  T.  VI,  P.II.1I9-  P.III-74. 

Je  Chele  (Arnaldus).  T.  I.  P.III.  i34- 
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. ^  (Raphael).  T.V.  P.ll.   182. 
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Lunel  (Maurit:tts)    T.I.  P.III.   163. 
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izi,  123,   131,   133. 

-  (Sancius).  T.III.  P.II.  118,   163.  176, 
178. 

de  Aflinega  (Diotus).  T.  III.  P.III.  112. 

P.IV.  93. 

de  Agala  (Vetrus).  T.  III.  P.  IH.  1 1 1  . 

170.   P.IV.   II  ,   36,   39.  4I'  "58,  93. 

_  (Mandiaatus).  T.  III.    P.  IV.  68. 

{Johanr.es).  T.IV.  P.I.  I2y.   15)0,  P.II. 

4,   S,    "4     22. 

(Petrus).  T.IV.  P.IV.  34. 

Lupi  capieudi.  T.I.  P-  II    19^-    De  Officio 

venandi  ia  Norraannia.  T.IV.  P.  III.  117, 

ij-8.    De  oilicio  capicndi  concelTo.  T.  IV. 

P.IV.  4.  6^. 
Lufpi  de  Jaffa  (Emericus  8c  AlmanJus).  T.  I. 

P.III.  38. 
Luppo  (Perinusdey  T.IV.  P.II.  149. 
, (Petrus).  T.IV.  P.III.  ipj. 

(Peron).  T.IV.  P.IV.  64,  66. 

Lupton  (Rogerus).  T.VI.  P.II.  119,168,199. 
Lupus  (Martinus).  T.  V.  P.III.  14. 
Luqtiin  (Guitloi).  T.V.  P.IV.  97. 
Lurcheti    (GincHs    £c  Vilianu^).  T.  1.   P.  III. 

146. 
Lurgefliall  (Burgus  de).     Comftiiffio  dircfta 

Ballivis  8c  Burgenfibus  hujus  Burgi.  T.IX. 

P.I.  3. 
Luriaco  (Dominus  <fc).  T.IV.  P.  III.  1  Jf. 
Lus  (Sandiis  Johannes  de).  T.I.  P.  III.   119. 

Comes  (Johannes  <ie).T.V.  P.III.  47. 

—  (Dominus  de).  T.VI.  P.II.  129. 
mfcy  (RicharJus  Je).  1.1.  P.I.  9-   T.  IV.  P. 

II.  142. 

Lufcniurg.     Vide  Luxemburgh  8c  Francia. 

Lusfeild  (Piioratus  de) ,  in  Comitatu  Bucks. 
T.VIII.  P.H,  5-1. 

Luthington  (Thomas)  ,  Clcricus.  Litteroe  Pa- 
tentes  ei  diretla;  de  Prasfentatione  ad  Prx- 
bendam  de  Bemifter  ,  in  Ecclefia  Cathedra- 
liSarum.  T.VIII.  P.  III.  223. 

(Thomas) ,  Theologias  ProfefTor ,  ob 


48.  LitteraE  Difpenfationum  &  Confirma- 

tionum  ei  direftae.  ibiJ. 
Lutthamo  (Gilbertus  de).  T.I.  P.III.  75-. 
Luterel  Andreas  de).  T.I.  P.I.  ly. 

(C).  T.I.  P.I.  69. 

i  (Alexander).  T.I.  P.II.  114. 

(Robertus).  T.I.  P.ll.  if/^.  P.m.17, 

86,  ijo. 

(Galfridus).  T.  I.  P.  IV.  i4f. 

(Beatrix).  T.III.  P.I.  f6. 

•  (Andreas).  T.  III.  P.I.  iij. 

(Hugo).  T.III.  P.IV.  1/9.   T.IV.  P. 

I-  44.  fi>  SS'   fS,  61 ,  83,  92.    P.  11. 

9- 

(Hugo).  T,IV.  P.III.  86. 

(Hugo).  T.  IV.  P.IV.  20,  130. 

(Thomas).  T.  VI.  P.II.  219. 

(Thomas).  T.VI.P.III.  140,  \f6. 

Luthenbergh    {Bartholjus  Je).    T.  III.    P.  IV. 

26. 
Lutherus  (Martinus).  T.VI.  P.  l.  194,  199, 

100.  P.II.  7  ,  9. 
Luther  (Antonius)  ,  Regis   Deputatus   ad  Pa- 

cem  confervandam  in  Comitatu  Eflexias. 

T.  VIII.  P.II.  8. 
LuthirJale  (David).  T.  V.  P.  III.  jf. 
Luthringii  Dux  (Karolus).  T.III.P.IV.  194. 

Vide  Lotharingii  Dux. 
Lutmont  (RaymnnJus  Je).  T.II.  P.  I.   ij. 

(Bozonis).  T.ll.  P.  I.  2j-. 

Luton  (iValterus  Je).  T.  1.  P.I.   147. 

(Johames).  T.III.  P.IV.  90. 

Luton.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  1/7. 

Luton  (Villa  dc).   CommilTio  direfta  Majori , 

Balhvis  8c  Burgcnfibus  hujus  Villae.  T.lX. 

P.I.  3. 
Lutryngton  (Richarjus  Je).  T.  III.  P.  I.  f6. 
Lulterttt    (Kicholaus)  ,   Juftitiarius   Regis   ad 

confervandam  Pacem  in  Comitatu  Devo- 

ni.e.  T.VIII.  P.  II.  6. 
. [Georgius) ,  Juftitiarius  ad  Placita.  T. 

VIH.  P.II.  14. 
Lurtic.an   {Sifridus  Jt).  T.Vl.  ?.l.  lo. 
Luvel  'PhilipfU').  T.l.  P.ll.   30. 

-  (Rogerus).  T.I.  P.II.  ■Jf,  67,  68. 

(Johannes).  T.I.  P.  II.  114. 

Luxe  (Dominus«/e).  T.II.  P.  III.  44. 
Luxemhtirgh.    Pro  Johanne  de  Luxeraburgh," 

dc  Retinentia  Regis  Angliae.  T.IV.  P.  IV* 
161,  169.  Accjuieuntia  Johannis.  T.  V. 
P.I.   16.     Vide  prancia. 

Luxemburgh  (Johannes  dt).  T.IV.  P. III.  126. 

{Petrus).  T.IV.  P.III.  182. 

(Johannes).  T.IV.  P  III.  188. 

(Ciaude),  Comcs  de  Brienne.  T.  VI. 


P.II.  91. 

■  Comiriffa  (Maria).  T.II.  P.I.  126. 

■    ■    Cardinalis  (LaJovicus).  T.  V.  P.  I. 
126,  128.     P.III.  4j. 
(Jacobus).  T.V.  P.II.  129. 
■  (Dominus  Trancifcus). 


iiy. 


T.  V.  P.II. 
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tinet    meditatem    Ecclefix   Parochialis   dc 

Burnham  Weftgate,   Dioecefis  Norwicen- 

fis.T.  IX.  P.n.  2J-I. 
Liiffetey  (Cuthbertus).  T.III.  P.  III.   19°. 
Luffembiirg  (Petrus  Je).  T.III.  P.IH.  88. 
Liijion  (Dominium,    live  Manerium  de),  in 

Comitatu  Herefordix.  T.  VIII.  P.  II.  if. 
Lufyn  (Nicholaus).  T.VI.  P.III.  141- 
Lutcher  (IVitHelmus)  ■  T  III.  P.H.  138. 
Lute  (Wiltielmus) ,  Clericus ,  Capellanus  Fr/i»- 
cifci  Comitis  mfimorknd.  T.  VIII.  P.  U. 


Dux  (Carolus).  T.  V.  P.  IV.  174, 

176,    177,  180.    T.  VI.  P.  I.  s-    Vidc 

Lucembtiigh. 
Lya  (BurgunJus  de).  T.III.  P.I.  29. 
Lycet  (Tiomas).  T.VI.  P.  II.  205-. 
LychetaJe.   Vicaria.  T.  VI.  P.IV.  15-1. 
Lychfeld  (Joliannes).  T.VI.  P.II.  162. 
Lychlailc  (Roiertus).  T.  III.  P.  IV.  109. 
LvJa  {Adam  Je).  T.I.  P.II.  204. 
LyJd  (Villadc).    CommiflTio  direda  Majori; 

Juratis,  BaJlivis  8c  Burgenfibus  hujusVil- 

lae,  T.IX.  P.I.  4. 
Lyddale  (Johannes).  T.V.  P.  IV.  70. 
Lyde  (Hotrictis).  T.VIII.  P.II.  21. 
LyJel  (Wittielmus  Je).  T.  III.  P.  I.  178. 
LydforJ.  Reaoria.  T.VI.  P.  IV,  9. 
Lydyngton  (Robtrtus).  T.Vl.  P.  II.  199. 
Lye  (Johannes)    T.III.  P.III.  194. 
-—  (Johannes).  T.V.  P.l.  2. 

(Alexander).  T.V.  P.IH.  fS. 

—  (Alexar.der).  T.V.  P.III.  41. 

—  (r/;ow.-0-  T.V.  P.III.  147- 

Lyti  (Richardus).  T.VI.  P.III.  170,  197.  P. 

IV.  3. 
Lyer  (Tlwmas).  T.VI.  P.IV.  9. 
LyforJ  (Cuitlielmus) ,    Theologiae    Profeflbr.' 

Littera:  Patentes  ei  direftae  de  Prxfeniatio- 

ne  ad  Vicaiiam  de  Sherborne.  T.  IX.  P. 

II.  144. 
Lyghtfoot  (fohimnes).  T.  IV.  P.I.  212. 
Lyghton  (Johannes).  T.III.  P.IV.  102. 
Lygm  (Thomas).  T.V.  P.H.  173" 

—  (Thomas).  T.  V.  P.HL  197. 
Ljhort  (Walterus).  T.V.  P.I.  1/4. 

Lytt  (Dominus  (Roberius  Je).  T.  V.  P.  III. 
IJ9,  148,  149.  lyo.  15-j,  iff,  ifC, 
,6,,  190.    P.IV.  73. 

—  (Johanms).  T.VII.  P.II.  iji. 

tylfnd 
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tylM  {Thomxs).  T.VI.  P.IV.  9. 
Lylh  \fohitm,is).  T.III.  P.II.   113. 
— .  (Ctorgim).  T.  IV.  P. IV.  ii8,   150. 
nllighton  OVillielmiis).r.Vl.  P.IV.  161. 
Lylly  {EJmiindus).  T.VI.  P.IV.  165-. 
tymm»  ftiiter.   Caftrum  8c  Villa.  T.I.  P.  II. 

94. 
tymbiry  {fohannes  de).  T.  II.  P.  II.  140. 
— .  {Fhiliffus).    T.  III.  P.  I.    14« .  «^7  . 

171. 
tymburg  {TiJemannus).  T.III.  P.II.  76. 

Dux.  T.IV.  P.I.  f8,  104. 

Lymbourn  {fohannes).  T.IV.  P,I.  5-4. 

tyme  {Mitrmndttcus) ,  Legum   Doiflor  ,  unus 

Juftitiariorum  Regis  ad  Pacem  confervan- 
dani  in  Comitatu  Berks.  T.VIII.  P.II.  4. 
tymercenfis    Epilcopus   (K.  de).  T.  I.   P.  IV. 
10. 

■      Epifcopus  (fohannes).    T.  VII.  P. 

II.  8j. 
tyming  (Vicaria  de)  ,  inDicecefiCantuanenri. 

T.VIII.  P.IV.  121. 
tymington  {Ould),  {ivctymington  vetera.  (Ma- 

nerium  de)  ,  in  Comitatu  Southamptonise. 

T.VIII.  P.II.  js- 
tymfey  {Vetrus  &  Richardus  de).  T.  II.  P.  I. 

{Richardus).  T.II.  P.II.  178. 

tynitge  {Johannes).  T.  III.  P.II.  4. 
tynan  {Oliverus).  T.II.  P.  I.  2. 
tynbyry  {Johannes  de).  T.  III,  P.  I.  119. 
tynceftril {Hugo  de).  T.II.  P.I.  37. 
tynche  {Gervafiui).  T.VI.  P.III.  81. 
tyncoln  {fohannes&cRichardus).  T.III.  P.IV. 

tynde  {Johannes  de  la).  T.  I.  P.  II.  5-8  ,  yp, 
]o8,  III,    112,    iif,   118.    119,    120, 

122. 

{rhomas).  T.  V.  P.III.  197. 

[Thomas).  T.  VI.  P.I.  182. 

tyndes  {Ad.  de).  T.I.  P.IV.  42. 
tyndefere  {Phitiffus  de).  T.II.  P.I.  fi. 
tyndefeye  {Alexander  de).  T.I.  P.III.  66. 
.  {JValterus).  T.  I.  P.  III.  98,    103. 

{Philippus).  T.I.  P.  IV.  5-9. 

(Alexander  &  Reginaldus).   T.  II.  P.  I. 

74- 

{David).  T.II.  P.II.  74. 

{facobus).  T.III.  P.I.  73. 

-  {David).  T.III.  P.  IV.  143,  146.   T. 
IV.  P.I.  7f,  lof. 

{WiUielmus).  T.III.  P.IV.  143. 

{Johanms).  T.III.  P.IV.  ijo. 

{Alexander).  T.IV.  P.ll.   187. 

(Percivallus).  T.IV.  P.III.  38. 

{Alexander).  T.IV.  P.IV,   102,  109, 

H3  ,  u8. 

{fchannis).  T.  IV.  P.  IV.  102.  109, 

III  ,   112.    iif. 

{.ngramu.).  T.IV.  P.IV.  113, 

{Richardus).  T.V.  P.I.  3. 

(Jacoius).  T.V.  P.ll.  II,  f2, 

iiy,  118,  120,  129,  132,  136,  142. 
(Johannes).  T.V.  P.II.  31  ,   32, 

(Patricius).  T.V.  P.IV.  197. 

{David).  T.II.  P.I.   III. 

tyndewode  {WiUielmus).  T.IV.  P.III.  7,11, 

29- 

(Willielmus).   T.   IV.   P.  IV.  139, 

i6y,  193,   196.    T.V.P.I.  18,  19,  3J-, 

4J- ,  47  ,  j-o ,  j-8 ,  67  ,  68 ,  70  ,  72  ,  107. 

{WiUielmus).  T.V.  P.  I.  iij-,  123. 

tyndoHbleiJohannes).  T.V.  P.III.  38. 
tyndorv  {Johannesdej.  T  III.  P.II.  iy6. 
tyndrych  (Walterus  de).  T.II.  P.IV.  192. 
tyndfell   {Auguftinus)  ,    Epifcopus    Petribur- 

genfis.  T.VIII.  P.  III.  277. 
tyne  (Dominus  [yohannes  de).  T.  IV.  P.  II. 

164. 
tyntdon  {Thomas  de).  T.II.  P.  II.  140. 
tyn  Egmftel  (Abbas  de).  T.I.  P.II.  238. 
tynel  (Robertus).  T.  II.  P.III.  79.  8«  .  86. 
tynengenfis    Comes  {Emich  de).  T.  IV.  P.  II. 

9?- 

tynet  {Robertus  de).  T.IV.  P.III.  83. 
tynford  {Samuel  de).  T.  II.  P.  I.  6j. 

{Johannes).  T.III.  P.III.  194. 

(Wiliitlmus).  T  IV.  P.IV.  162. 

tyngfeld.    Suflex,  Edwardi  Colepepper  Eccle- 

fiae  Collegiatje  Prsepofiti  Scriptum.  T.  VI. 

P.III.    124,    12J-. 

tyngonis  (Drocus  de).  T.  III.  P.  I.  143. 
tinley  (Chriftoferus) .  T.VII.  P.I.  22j-. 
tynne  {Walterus  de).  T.III.  P.  IV.   1^-9. 

{Uomas).  T.VI.  P.II.  200,  106. 

(Richardus).r.Vl.  P.II.  201. 

(David)    T.VI.  P.IV.  8. 

-  {Johannes  Griffith  de)  ,  Juftitiarius  adPla- 
cita.  T.Vlll.  P.II.  19. 

tynne  (Canonicatus  de) ,  in  Ecckfia  Cathcdra- 


194. 


104. 


li  Sarum.  T.  VlII.  P.  III.  i66. 
tynn-Regis  CBurgus  de) ,  in  Comitatu  Norfol- 

cia:.  T.VIII.  P.  II.  60. 
tynpas  (Gouricits  de).  T.  III.  P.I.  79. 

(Gomepus).  T.III.  P.  I.  79. 

tynfecum  {Willielmns).  T.VI.  P.IV.  102. 
Lyrifoii  (Detick).  T.VI.  P.IV.  149. 
Lynth  {Rokrtus  de).  T.I.  P.III.  104. 
tynton  {Johannes  Jngelrande)  ,  &  Robertus  Fi- 

iius  Matildis.  T.II.  P.I.   161. 

(Thomas)    T.III    P.III.  67. 

. (Thomas).  T.  IV.  P.I.  39. 

tynyen  (Agatha).  T.III.  P.II.  167. 

Lynyren  (Comes  Fredericus  de).  T.III.  P.IV. 

.38. 
Lynx  (Thilmannus  de).  T.V.  P.I.  103. 
Lyo  (Bergundus  de).  T.II.  P.IV.  127. 
tyon  {Johannes).  T.  III.  P.  IV.  133. 

Cjohannes).  T.IV.  P.II.  28. 

-  {Johannes).  T.IV.  P.  IV.  loi  ,  108  ,  109, 
1 12. 

(Vatricius).  T.IV.  P.  IV.  109  ,  iii ,  112, 

ufqueiiS,  i2f,  126,  128. 

(Simon).  T.IV.  P.IV.  118. 

-  Rcx  Armorum  Scotia;.  T.  V.  P.  II.  69. 
P.III.  44,  $-3. 

Rex  Armorum.  T.V.  P.III.  7/  ,   116. 

149. 

{Thomas).  T.  VII.   P.  I.  32. 

tyons  (Johannes  de).  T.III.  P.I.  f6. 

(facobus).  r .111.  P.II.  19°. 

-  Ifacobus).  T.III.  P.III.  21. 

-  {Richardus).  T.III.  P.III.  38. 
tyotier  (Johannes).  T.  V.  P.IV.  94. 

tys  (Andnas  dc  Sando).  T.II.  P.II.  119. 
tyfa  Abbas  (Richardus  de).  T.I.  P.II.  182. 
tyfard  {Johannes).  T.  V.  P.  I.  3. 

(Johannes).  T.V.  P.I.  140. 

(Nicholatts).  T.VI.  P.IV.  42. 

tvfeiiey  {Corrardtts).  T.II.  P.III.  186. 
tttfignan  (Hugo  de).  T.  I.  P.  I.  64,  77,  80, 

81. 
— —  Comes  Marchix.  T.I.  P.I.  81. 
tyfle  (Willielmus).  T.  IV.  P.II.  9f  ,  103,  ij6, 

127. 
tysmorenfis  Epifcopus.    De  Pardonatione.  T. 

II.  P.III.  113. 
tyfter  {Michael).  T.VI.  P.III.  122. 

{Richardus).  T.VI.  P.III.  122,  ilf. 

Lyftney   (Johannes)    obtinet  Officium   unius 

Vibrillatorum  infra  Turrim   London.   T. 

VIII.  P.III.  26. 
tyte  (Thomas),  Armiger.     CommiflTio  ei  di- 

re£ta.  T.VIII.  P.II.  267. 
tytegrome  (Johannes).  T.  VI.  P.IV.  103. 
Lyther  (Johannes  ^s).  T.IV.  P.I.  82. 
tytthton.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  7,  9. 
Lyttlington.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  9. 
Lytton  {Robertus).  T.V.P.III.  196. 

_ {Richardus).  T.V.  P.IV.  32. 

Lytton.  In  Ecclelia  WellenfiPraebenda.  T.VI. 

P.IV.  loi. 
Lyvere  {Johannes  dt  la).  T.II.  P.  I.  37. 
Lyverpole  (Johannes  de).  T.III.  P.IV.  15-9. 
tyvet  (Johannes  de).  T.  I.  P.IV.  if, 
tytearth  (Jortmerth  ap).  T.II.  P.I.  j-2. 
tyye,  iivt  Leigh  (Parochia  de) ,  in  Comitatu 

Glouccftris.  T.VIII.  P.II.  f6. 
Lz.atrambarx.  {Tvo).  T.III.  P.ll.  15-7. 
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MAbank  (Eberhardtis  &;  Johannes).  T.  III. 
P.  III.  89. 

Mabbe  {Johamies).  T.VI.  P.  IV.  167. 

Mabile  (GtiilUelmus) .  T.II.  P.  IV.   104. 

Mabina  {SanBa).  Reftoria.  T.VI.  P.IV.Sj-. 

Mably  (Johannes).  T.III.  P.III.   i^j-. 

"—  (Thomas  Morgan  deKevyn).\-.\t.lexx  Com- 
miflionales  ei  diredtx  pro  puniendis  Delin- 
quentibus  in  Comitatu  Monumethenfi.  T. 
VIII.  P.n.  12. 

Mabot  (Richardus).  T.  VI.  P.  III.  25-,  40. 

Mac  Ardy  de  Deffemon.  T.I.  P.I.  ij-o. 

Brin  .dt  Matherlac  Mttrched.  T.  I.  P.  I. 

ijo. 

—  Damel  {Donaldus).  T.I.  P.I.  lyo. 

Machanin.  T.I.  P.I.  lyo. 

Aneagus  Adimley.  T.ll.  P.I.  77. 

^ —  Murwitk  Maur.  Kenenuth.  T.II.  P.I.  77. 

—  Dttjf.  r.  I.  p.  III.  117. 

—  Cotan  (Thomas  de).  T.I.  P.  IV.  S9- 

—  Gille,  Patricius  Donethouth.  T.II.  P.  I. 

—  Donel  {Duncanus).  T.  III.  P.  I.  17,  19. 

Manus  ODonel(Hugo).  T. VI. P. IV. 169. 

Macarmjfe  (Johannes)  ,   Clericus,  ia   Artibus 

MagUter.     Littcrs  Patentes  ei  dire(3:ae  de 


Prajfentatione  ad  Vicariam  Sancti  Georgii 
in  Southwarke,  in  Dioecefl  Wintonienfi. 
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Maleinte  {Richardus)  ,  &  IfabeUa  Uxor.  T 

P.IIl.  164. 
Malepeflre  (Johannes).  T.  IV.  P.III.  Sy, 
P.III.     Malepewe  (Geraldiis).  T.  III.  P.I  if8. 
Malerbe  (Johannes).  T.IV.  P.III.  8/. 
MalerefpeSu  (Stephanus  de).  T.IV.  P.II.  iii, 
Malefor  (Thomas).  T.lll.  P.I.  5-7. 
Matefours  Herici  (Richardus).  T.I.  P.II.  114 
MaUJhoit  (Galfridus  de).  T.IV.  P.III.  182  , 

1S4. 

(Phitippus).  T.V.  P.II.  129. 

Malet  (Robertus).  T.I.P.  I.37.    T.V.  P 


7.  9.'/. 


IV. 


12,  if,  18, 
61,   6j, 


.P.III. 


I. 


.ni. 

104. 

{Gilhertus).  T.  V.  P.  III.  jf. 

-  (Wiltielmus).  T  V.  P.III.  96,  141. 

{Qitbertus).  T.I.  P  III.  loi. 

. —  (RoberlHs).  T.I.  P.III.  loj  ,  104.,  lij; 
114. 

-  (Waiterus).  T.III.  P.III.  jf. 

(Guido).  T.  IV.  P.II.  ifj. 

(Thomas).  T.IV.  P.III.  6f. 

(Philippus).  T.IV.  P.IV.  6f. 

{Anthonius).  T.  V.  P.  IV.  95-,     T,  VI. 

P.I.   182. 

{Batdewinus).  T.VI.  P.II.  119. 

(Jacobus).  T.VI.  P.II.  I9f. 

(Francifcus).  T.VI    P.III,  8j. 

-  (Francifcus).  T.VI.  P.  III.  137.    P.  IV.' 
22,  47,  64. 

-  (Henricus).  T.  VI.  P.IV.  92.  Vide  Mal- 
Ut. 

Maleverer  (Johannes Sx. Halnath) .  T.V.P.III. 

f6. 
MaUvery  {Radulphus).  T.VI.  P.  III.  44. 
MaievitU  {Johanr.es  de).  T.I.  P.  III.  ^6. 

(Witlietmus).  T.I.  P.  IV.  fy. 

{GuiUielmus).  T.IV.  P.III.  87. 

MaUvriers  (Dominus  Regi>,aidusde).  T.III. P. 

II.  24,  42,  76,  78,  81,  92. 
Maifen.    Vide  Matfen. 
Mathere  (Robertus).  T.IV.  P.IV.  79. 
MaUere  (Robertus).  T.V.  P.I.  fS,  73. 
Mation  (Wittielwus  de).  T.I.  P.I.  30, 
Matlard  (Nicholaus).  T.  V.  P.  IV.  92. 
Mailet  (Gravinus)  .   Juftitiarius  ad  Placita  in 

Comitatu  Somcrfetise.  T.VIII.  P.II.  14,. 
— —  {Johannts),  juftitiarius  ad  Placita.  T. 

VIII.  P.II.  14- 

mUet 


QV  M    INIX.  TOM IS    FOEDERUM    CONTINENTUR.      i8f 


Mlet  (fohaanes).  T.VIII.    P.II.  267. 

(Thomas) ,  Armiger ,  conftituitur  Ser- 

viens  ad   Legem.    T.IX.    P.I.  76.     Vide 
Mxlet. 

Ualliaco  {Ardonius  de).  T.I.  P.III.  36. 

Unlimg  (Dominus  de).  T.III.  P.n.2+. 

Unllom  {Johimnes) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litters  Patentes  ei  direftx  de  Pra;- 

.  lcntatione  ad  Redtoriam  de  Markeflial,  in 

Dicecefi   Norwicenfi.  T.VIII.   P.lV.  63. 

Udlory  (Thomas) ,  Decanus  Ceftrienfis.  T. 
VIII.  P.  II.  j".  Commifllo  ei  dircfta  ad 
confetvandam  Pacem  in  Comitatu  Ce- 
ftrienfi.  ibid. 

— — —  (Thomas),  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Littera;  Pateiites  ei  direda:  de  Prsefentatio- 
ne  ad  Recloriam  de  Northerden ,  in  Dioe- 
cefi  Ceftrienfi.  T.IX.  P.  I.  79.  Vide  Ma- 
lory. 

Uallynges  (Johannes).  T.IIl.  P.III.  175-. 

Udmesbury  (Richardiis  de).  T.  II.  P.  IV.2f. 

(Abbas;.  T.l.  P.I.  13.  P.II.  5-7.  9^- 

• {Ahhzs  Rohertus).  T.I.  P.II.137  ,  ij-6, 

103.  P.III.   ,01. 
• (WiUielmus).  T.L  P.  III.  <)C) ,  100. 

(Abbas).  T.III.  P.  III.  70,  83,    183. 

T.IV.   P.I.  106. 

— ^  (Abbas).  T.V.  P.II.  193. 

(Richardus).  T.Vl.  P.II.  160. 

Udtnesbury.  20.  1.  quas  Abbas,  8cc.  reddunt 

annuatim.  T.V.  P.II,  193. 
Ualmcsburj  (Villa  de).     Commiflio    direfta 

Ballivo  &  Burgeniibus  hujus  Villaj.T.  IX. 

P.I.  3. 
Malmujfon  (GuilUelmus  de^.T.W.  P.  III.  172. 
Ualo  (Johannes).  T.IV.  P.I.  187. 
Malo  (Cardinalis  de  Sancio).  T.V.  P.1V.88, 

90. 
Ualo  T.xtraSlo    (Paganus  de).  T.I.  P.I.  47. 
Ualo  Lacu  {Petrus  de).T.l.  P.I.  12,  fS.yi, 

7S,  81.  P.ll.  5-7. 

{Petrus).    T.I.  P.II.  iff 

221.  P.III.  17,  86,  131,    149. 


ihid. 


38. 


P.IV.J. 


'94. 

106. 


(Petrus).  T.  I.  P.IV. 

{i>etrus).  T.II.  P.  II. 

I (Petrus).  T.Ii.  P.IV. 

(Petrus)-  T.IV.  P.l. 

Ualo  Leone  (RaJulphui  de).  T.I.  P.I.  36,  37. 

{lVillielmus).T.l.  P.l.  37,42,4^-. 

-  (Secericus).  T.I.  P.  I.  45-,  S7,S9,6^, 
91,  101  ,  104,   107,  108,  ii6,    141. 

(Augerius).  TI.  P.III.  134. 

(Augerius).  T.  I.  P.IV.  89,90,93.         — 

^ (Arnaldus).  T.II.  P.Il.  19.  "         ' 

(Johannes).  T .11.  P.II.  174.  P.III.8, 


44. 


77.  117-    T. 


(Johmnes).  T.II.P.IV. 

111.  P.I.  12,28. 

-  (Caftrum  </e).    T.I.  P.  IV.  75-.  Reci- 
piendum  pro  Rege.  90,93. 

Mdlo  Leporario  (Reginaldus  de).  T.I.  P. I.  72. 
— —  (Comes  Ludovicus  de  Brez.e).T.Vl.V. 

II.  39,  91. 

Malore  (Anketellus).  T.  I.P.l.  Iif. 

(Petrus).  T.I.  P.  III.  iSj-.  P.IV.  37. 

{Radulfhus).  T.II.  P.II.    129. 

-  (Roberius).  T.V.  P.I.  8,  14,  5-6. 
Malory  (Hugo).  T.II.  P.III.   166. 

(Anketelius).  T.lll.  P.III.  123.  P.IV. 

'9- 

(Johannes).    T.V.  P.III.   46.      Vide 

Uallory. 

Ualojfan  (Petrus  GuilMmi  de).    T.II.   P.II. 

1 12. 

Udovicino  (Hugo  de).  T.  II.  P.  I.  84. 

(Guido).  T.IV.  P.III.  196. 

Udoyfel  [Colradus).  T.W.  P.III.  47. 
Ualorz.  (Petrus).  T.II.  P.IV.  3. 
Ualpartuys  (Domiuus).  T.V.   P.IV.  30. 
Ualfas  (Da%id).  T  V.  P.IV.   32. 
Ualregard  {Johannes).  T.I.  P.II.   187. 
Ualfon  (Francifcus).  T.VI.  P.IV.   183. 
Ualtby  {WiUielmus).  T.VI.  P.II.   197. 
Ualton  {Hemi'us  de).  T.II.  P.II.  42,  fi. 

(Radutphus).  T.II.  P.III.  198. 

{IVillietmus).  T.III.  P.III.  194. 

. .  {Thomas).T.lV.  P.I.  182. 

(Chrijhferus).  T.VI.  P.IV.  48. 

Malton  Domus,  five  Prioratus.   Prioris  Scri- 

ptum.  T.VI.  P.III.  47. 
Matiravers  (llenricus  Dominus).    Comraifllo 
ei  cojicefla ,   concernens  novas  Ereftiones 
apud  London.T.VlII.  P.  I.  ^o.P.IlI.ii^. 
Altera  Commiflio  ei  direfta.    T.VIII.  P. 

III.  262. 

Ualverne  (Johannes).   T.V.  P.IV.  133, 

(Johannes).  T.Vl.  P.II.  200. 

Ualure  (Petrus).  T.III.  P.I.I.  41. 
Ualus  Vicinus  (WillielmHs).  T.I.  P.I.12. 

Jom.  X,  P.  ir. 


Ualyconyngham  {Johannes  de).    T.II.    P.If. 

196. 
Ualyns  {ReginaUus).  T.III.P. I.  121. 

(Thomas).  T.IV.  P.I.   1S2. 

Mambuijfon  (Odardus  de).  T.II.   P.  II.  7. 

Uames  {Berirandus  de).  T.I.   P.  III.  134. 

Uamelbury.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  8. 

Uaminol.  {Walkenius).  T.I.  P.  I.  9. 

Uamfo  (Prior  de).  T.I.  P.II.  69. 

Uan  (jvitiielmus).  T.II.  P.  II,  173.  " 

(IVillielmus).  T.IV.  P.IV.  9.  ibiJ. 

•  (Rcx  Uagnus  &  Aufirica  Confangui-     " 

nea  Hxres  ^e).     T.I.   P.II.  211.    P.III,    — 

118.  ihid. 

Regina  {{Maria).  T.I.   P.III.  104.  ' 

-  Epifcopus  (Marcus).  T.I.  P.III.  66.  ' 

Epifcopus.  T.II.P.IV.  86,  87.  ihid. 

Dominus  (Johannes  Stanle).T.lV.  P.II. 

62,63,6^,128,    179,   180.  ■ 

Epilcopus  (Henricus).  T.  VI.  P.  III.  132, 

'33- 

-  (Thomas).  T.VI.  P.  IV.  140. 

-  (Johannes).  T.VI.   P.  IV.  140, 165-,  166. 

-  EpifcopusO/;<j«Bfj),T.Vll.  P. III, 200, 

'73- 

-  {Chrijlophorus).  Litterae  Cororaiflionales 
ei  diredae  pro  puniendis  Delinquentibus 
in  Comitatu  Kantix.  T.VIII.  P.  II.  lo. 

-  {Wiltielmus).  T.VIII.  P.II.  21. 

{Elizahetha),  Vidua.   Annualis   Penfio  ei 

concefla.  T.VlII.P.il.  23.    Vide  Mannia 
Rex,  &c. 

Man.  Inlula.    T.I.  P.III.  74,  116.     P.  IV. 
7j-.  Epifcopus  captus.     T.II.    P.  IV.  86. 
ProteiCtio.    87.     Pro  Hominibus.i^f.  Su-     — 
per  Titulo  Comitis  Lis.    T.V.  P.  III.  60.    - 
Vide  Mannia.  " 

Mana  (Anthonius).  T.III.  P.I.  if.  — 

Uanajler  Epifcopus.  T.I.  P.  I.  49.  — 

Uanavon.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.  9. 

Manby  (Johannes).  T.  VI.  P.  IV.   87. 

Uancejlre  [Guido).  T.II.  P.II.  129. 

_  {Richardus).  T.VI.  P.III.  f.  . 

Uanchejler  (Hinricus) ,  Comes.   Comm.ilTio  ei    . 

direita  pro  fupervidendo  Recorda ,  Scripta,     ■ 

&c.  in  pofleflione  Roberti  Cotton,  iNiili-        ihid. 

tis.  T.VIII.  P.III.  i27.Conftituitur  Lo-     

cumtenens    pro   Comitatu   Huntingtonix.    ■ 

T.IX.  P.II.  186.  

Manchejier-Cotlege ,  in  Comitatu  Lancaftrien- 
fi.  T.VIII.   P.II.  163. 

Manchlir  (Johannes).  T.V.  P.III.  19. 

Uanchon  (Petrus).  T.IV.  P.III.  8j-. 
{Johannes).  T.lV.V.m.   187. 

Manciaco  (Petrus  de).  T.III.    P.l.  147. 

Uancipius  de  PotUo  (Bonus).  T.  II.  P.  III. 
174. 

Mancreif  {Andreas).  T.VII.P.I.  129. 

Mande.  {Htnricus  de).  T.III.  P.II.  44. 

Uandelo  (Petius  de).  T.III.    P.  IV.  128  ,  135-. 

{Oto)  ,  Filius  Petri.  T.IV.   P.  IV.  37. 

Uanderdropius  (Chrijiianus).  T.  VII.  P.  I.20/. 

Uandejley  (Carolus).  T.VI.  P.IV.  i6i. 

Uandevile  (Vicecomes).  Vide  Montague  (Hen- 
riais). 

'  (Edrcardus),V\cecomes.  Oflicium 
ei  conceflum.  T.IX.  P.  I.  77. 


Uanerium  de  Ever  ,    five  Iver,  in  Comitatu 

Bucks.  ibid. 
— IVoohorne  ,   in  Comitatu    Bcdfor- 

dia;.  ibid. 
"— Whitchurche  ,  in  Coraitatu  Oxo- 

ni«.  ihid. 


—  Eynjliam,  in  eodem  Comitatu.iW. 

•  Culneham  ,    in  eodem  Comicatu. 

•  Saundervile  ,    in  Coraitatu  Berks. 

•  Bray,  in  eodem  Comitatu.  ibiJ. 

■  Brimpton   ,     in  eodem  Comitatu. 

'  Colefliill,  in  eodem  Comitatu.i^</. 
'  Kennesburie ,  in  eoJem    Comitatu. 

Woole/ion,'m  eodem  Comitatu./i;V/. 

■  Harhottle  ,'m  Comitatu  Northura- 

briae.  ihid. 

Siitton  fuper  Darwent  ,'m  Comita- 
tu  Eborum.  ibid. 

•  Hetton ,  five  Heaton  in  Cramn ,  in 
eodem  Comitatu.  ibid. 


—"  Edradacres ,  infra  Epifcopatum  Du- 
nelmenfcm.  ibid. 
— — —  Ailerton ,  five  Allertonfhire ,  in  Co- 
mitatu  Eborum.  5-2. 

■  -  EJiiigton,i\veEfington-[VarJ,'m  eo- 

dem  Comitatu.  ibid. 

•  Efington  Coronatoritm  ,     in  eodem 

Comitatu.  ibid. 

Sedbargh   ,     in   eodem  Comitatu 

ihid. 

•  Conton,  m  eodem  Comitatu.  ihid. 

Uonvile,  m  codem  Com'iUiu.  ibid. 
Uidteham,  in  eodem  Com'iuta.ihid. 
Gateshed,  in  eodem  Comitatu.i^ii/. 
Crakehall  ,    in  eodem  Comitatu. 

'  Mickleton  ,     in  eodem  Comitatu. 

Lune ,  in  eodem  Comitatu.  ?'^'i/. 
skearne,  in  codem  Comitatu.;W, 
Wansford  ,     in  eodcm   Comitatu. 


ibid. 


ibid. 


Tripcots ,  in  eodem  Comitatu.zi5;V. 

Myton ,  in  eodem   Comitatu.  ihid. 

Sutton  m  Hotdernes ,  in  eodcm  Co- 

mitatu.  ihid. 

Barnaby  faper  Donne  ,'m  eodemCo- 

mitatu.  'ibid. 

■  Sliydby,  in  eodem  Comitatu.i^W. 
Helmeswell  ,    in  eodem  Comitatu. 


ihid. 


ihiJ. 


Selhy ,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 
Freijion ,  in  eodera  Com'itit{i. ibij. 
Monckfreijion , 'm  eodem  Comitatu. 

Monckfreijion ,  in  eodem  Comitatu 

Segeflon ,  five  Sigcjion  ,  in  Comita- 
tu  Eborum.   ibid. 

Charteton   ,     in  eodem  Comitatu. 


ihid. 


iiid. 


Mandevilta   {Willielmus  de),Comes  Eflexix. 

T.I.  P.I.  II  ,   16,  89. 

(.G).  T.I.  P.I.  j-0,65-,69,71. 

(IValterus).  T.III.  P.I.    19. 

Mandoja  (Inigo  de) ,  Epifcopus  de  Burgos.  T. 

VI.P.II.   103. 
Mandre  {Cualterus  de  la).  T.V.  P.I.   144. 
Uandiic  {Wdtietmus).  T.X.  P.II.  37,^6. 
Uandul  {Wilitelmus).  T.I.  P.  I.   142. 
Uandut  (Richardus  de).  T.I.P.I.   142. 

(Johannes).  T.Il.  P.I.  37,  15-2. 

(Thomas).  T.II.  P.I.  97.    P.II.37, 

41. 
— —  (Johannes),   T.II.  P.II.  179.    P.III. 

26. 

(Wiliielmus).  T.IV.  P.  I.  164. 

(Nichotaui).  T.IV.  P.II.   110. 

Mandy  {Willietmus).  T.III.   P.II.  143. 
Mane  (Pelrusde).  T.I.  P.I.   142. 
Manegot  (W itlietmus).  T.l.  P.  I.    30. 
Manerium  de  Satfivood,m  Comitatu  Kanticc. 

T.VIII.  P.II.  j-o. 

-  Wrooteham  ,  Cve  Wretham ,  in  co- 
dem  Comitatu.  ihid. 

~~  Weftwell  ,     in  eodem    Comitatu. 


ibid. 


ihid. 


ibid. 


Miniott,  in  eodem  Comitatu./^/W. 
Sanhutton  ,     in  eodem  Comitatu. 

Thormanhy  ,   in  eodem  Comitatu. 

Tibthorpe   ,     in  eodem  Comitatu. 

■  Romanhy   ,     in   eodera  Comitatu. 

ib'id.  fl. 

Holme  in  Spaldingmore  ,  in  eodcm 

Comitatu.  'ih'id. 

Butterwka  in  Rydall  ,     in  eodcm 

Comitatu.  ibid. 

Bulmtr ,  in  eodem  Comitatu.  ihij, 

Langton  ,  in  eodem  Comitatu./^i7. 

Botion-Percye  ,'m  eodem  Comitatu. 


ihid. 


ibid. 


ibid. 


ihid. 
'  Camhervell  8c  Packham  ,'m  Comi- 

tatu  Surria;.  yi. 
'  Tadworth  ,   m  Parochia    de  Bau- 

fteede,  in  eodem  Comitatu.  ihid. 
— -^—  Stockwall  ,  in  eodem  Comitatu. 


Lepington  ,    in   eodera    Comitatu. 

Fulford,  in  eodem  Comitatu.  ihiJ. 
Hejlingion   ,    in  codem  Comitatu. 

Atlerthorfe  ,   in  codem  Coraitatu, 

Threflifeild  ,   m   eodem  Coraitatu. 

Balderhy ,  five  Baldesby ,  in  Archi- 
diaconatu  Richmondire  fitum ,  infra  Co- 
mitatum   Eborum.  ihid. 

Anderby ,  in  eodem  Archidiacona- 

tu.  ihid. 


ibid. 


ibid. 


ibid. 


Biver,  in  Comitatu  S\iffex'\x,ihid.        tu.  ibid. 


Barwick  fupcr  Teafe  ,  in  eodem  Ar- 
chidiaconatu.  ihid. 

Eryliotme,'\ti  eodem  Archidiacona- 


Aaa 


Ma- 


i86 

Manerhim  itt  H.mfourih  ,   in    eoiiem  Archi- 
diaconatu.  T.VUI.  P-II-  Sl-  , 
Chopwell  ,    in  Epilcopatu  Dunel- 

menli  fuum.  ibid. 

Grindon,  in  Epifcopatu  Dunelmen- 
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fi  fitum.  ioid.  _ 

Edall  ,   five  Ettall  ,  in  Comitatu 


Northumbvia:  fitum.  ii>id. 

Linton    in  Craven   ,     in  Comitatu 


Manerium  de  rjdington,  in  Coinilatu  Wilte- 

lia:.  T.VIII.  P.II.  5-7. 
-^— —  Romefey,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 
..  7'icfiiehed,  in  eodem  Comitatu.  i&id. 

Graung,  in  eodem  Comitatu.  ihid. 

Bmon  ,  in  eodem  Comitatu..'i5;</. 
Eaftfennard ,  in  Comicatu  Somer- 


fi.  ibid. 


Eborum.  ihid.  f^- 

Giliing,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 

Mo»/ro» ,  in  eodem  Comitatu. '^ii/. 

■  Bwnes ,  in  Epifcopatu  Dunelmen- 

Hmildin,   in   eodem  Epifcopatu. 

Chwcrofte,  in  eodem   Epifcopatu. 

Knoll,  in  Comitatu  Warwici. iii</. 
•  Lemffter, ia  Comitaiu  Hererordix. 


fetias.  iiid. 

de  iVeftmunckon  ,'m  ComitatuSo- 

merfetiae.  ibid. 

Stockland,  in  Comitatu  Dorfetix. 


tu  Herefordiae.  ibid. 
Loughborottgh ,  in  Comitatu  Leicc- 

ftria;.  ihid. 

Burleigh,  in  eodem  Comitatu.  iii</. 

-^— — —  Groioby ,  in  eodem  Comitatu.  iiid. 

■  Shelby ,  in  eodem  Comitatu.   ihid, 

— ^— ^—  Louthe  ,    in  Comitatu  Lincolnia:, 


ibid. 


ihid. 


ibid. 


ibid. 


ibid.  ... 

____  iVcftharnes,in  eodem  Comitatu.  !*:</. 
I  Ivington,  in  eodem  Comitatu.io.i/. 

^ Hofe.  in  eodem  Comitatu. iii^/. 

^— —  StoUe ,  in  eodcm  Comitatu.  ibid. 
.  Stokton,  in  eodem  Comiutu.   ibid. 

.  Woodbenington  ,   in  Comitatu  War- 

wici.  ibid.  _         _, 

-1 Lillington, in  eodcm  Comitatu. ioi</. 

Limingtou  ,     in   eodem  Comitatu. 

S.Mridge,  in  codem  Comitatu.ii5i</. 
Curdworth  ,     in  eodem  Comitatu. 

Lodi^.gton,  in  Conaitatu  Leiceftria:. 


ibid. 


ihid. 


ibid   J-j- 


ibid. 
iid 
ibid. 


Endcrby ,  in  eoJem  Comitatu.  iiid. 
Beawmannor  ,   in  eodem  Comitatu. 


ibid. 
ibid. 


Breedon,  in  eodem  Comitatu.  ibid, 
Infeiid  ,     in    Comitatu    Rutlanuiae. 

Outfeild,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 
Louddington  ,   in  eodem  Comitatu. 

Barrodon,  in  eodem  Comitatu.  i^i(/. 
Kinnerton  ,in  eojem  Comitatu. ioi*/. 
Trenlham,  in  Comitatu  Staffordix. 


tiv.  ibid. 

Ltifton  ,    in   Comitatu  Heietordix. 

Ouid  Lymingto»  ,  five  Lyml.igton  ve- 


iotd. 


tera  ,  in  Comitatu  Southamptoniae..t;'V. 

Drayton  ,  in  Comitatu  Somevfetiae. 


ibid. 


Btilborne  Bre.tmore ,  five  Bulbarne  ,  in 
eodem  Comitatu.  f6. 

: mftover,  in  eodem  Comitatu.  ioii/. 

{i'/;i)We . in  eodem  Comitatu..iii</. 

Bromflonbuiie,  in  eodem  Comitaiu. 

Morebath    ,    in  eodem  Comitafu. 


ibid. 
ibid. 


Breamore-Ccuriney  ,     in    Comitatu 
Southamptonix.  ihid. 

Bradford ,    in  Coraitatu    Wiltefice. 

Ufton  SanlH  Leonardi ,  in  Comitatu 


ihid. 


Glouceftria:.  ihid. 
-  Rewarden  -  Nevland ,  in  eodem  Co- 

mitatu.  ibid. 

'      Erlingham.  ioid, 
____  Bradiey.  ihid. 

iVafley.  ihid. 

. Coodrington,  ibid. 

Scutherney.  ibid. 

Blackvporthie.  ibid. 

Marfton-Bigott ,  five  Bigood,  in  Co- 


■  Goddesfeild,  in  Comitatu  Southamp-        'bid. 


tonisE.  ibid. 

■  Rottingham  -  Barnes  ,    in  Comitatu 


—  Ragenhull ,  in  Comitatu  Notting- 
hamix.  60. 

Arnail,  in  eodem  Comitatu.  ibiJ, 

Shipdam  ,  in  Comitatu  Norfolciae. 

Loveftofte ,  in  Comitatu  Suffolciac. 


61. 


Midlefe>:ia:.  ibid. 

Buckenhail  ,  in  Comitatu  Lincol- 


niae    ihid. 

Berdney ,  in  eodem  Comitatu.  ibid, 

■  Langtofte  ,     in  eodem    Comitatu. 


ibid. 


ibid. 


ibid. 


ihid. 


ss. 


ilid. 
ib-d. 


ibid. 


-  Thofneton  ,    in  eodem  Comiutu. 

-  Afivick,  in  eodem  Comitatu.iJii. 

-  Mouiton  ,in  eodem  Comilatu.  iiii/. 

-  Dodington  ,   in   eodem  Comitatu. 

-  Randbie  ,  in  eodem  Comitatu. iiiJ. 

-  Tufholme  ,    in  eodem  Comitatu. 

-  Stamford  ,    in   eodem  Comitatu. 

-  Branceton  ,     in  eodem  Comitatu. 


ibid. 


ihid. 


ibid. 


ih'd. 


—  Ea ftjleete  ,in  eodem  Comitatu.i^i</. 

—  iVeftfieet  ,     in   eodem   Comitatu. 

Northfieete  ,    in  eodem  Comitatu. 


—  Goriefton,ia  eodem  Comitatu.i^i</. 
~  Mutford   ,    in   eodem  Coraitatu, 

■"  Eflergate,  in  Comitata   Suftexiz. 

—  Iden.  ibid. 

—  Bury.  ibid. 

—  Hainalier.  ibid. 

—  Kinfare  ,   in  Comitatu  StaffordiaS. 

—  S/onr/o» ,  in  eodem  Comitatu.i^ii/. 
■"■  Rudferrne  ,    in  Comitatu  Warwici. 


Fodringhey  ,     in  eodem  Comitatu.        ibid. 


Oivnebye  ,ia  eodem  Comitatu.iiii/. 

Fleete,  in  eodem  Comitatu.  ibid, 

Calcolfton,  in   Comitatu   Notting- 

haraia:.  ibid. 

Scriveton  ,    in  Comitatu  Derbiae. 


ibid. 


Fickmrth  ,ia  Comitatu  Rutlandiae.         ibid. 
Hanharii,  in  Comitatu   Wigornix. 


•IVeftvDtckhall, in  Comitatu  ElTexix. 

-  Sout-Fickenham ,  in  Comitatu  Nor- 
folcia:.  ibid. 

Srvanton, in  eodem  Comitatu.iW. 

Xsbye-Saxtons ,  in  Comitatii  Suf- 

fVlciae.  ibid. 
•  Saxham, ia  eodem  Comitatu. iiiJ. 

Parcham ,  in  eodem  Comitatu  ^9. 

Littleport ,  in  Comitatu   Cantabri- 


gix.  ibid 


ibid. 


Aftnon  ,    in  Comitatu  Lancafuiac.        ibid. 

Scotford ,  in  eodem  Coraitatu.  iiid. 
Michciaech,  in  Coniitatu  Somerfe- 


Ditton ,  in  eodem  Comitatu. iii^/. 
Hormingfey  ,   in  eodem  Comitatu. 

Graunfden  ,    in  esdem  Comitatu. 

Ramfey  ,ia  Comitatu  EfTexite.iiii/. 
IVrabnaftj  ,    in  eodem  Comitatu. 

'  Ifingdon ,  in  Comitatu  Hertfordije. 

'  Affeden,  in  eodem  Comitatu.i^ii/. 
■  Northawe  ,    in  eodcm  Comitatu. 

Flampfted  ,    in  eodem  Comitatu. 

•  the    Katherine    JVhiele    in    Rtiddes- 
worth,  in  Comitatu  Midlefexiae.  i^i</. 

Ifte-oorth-Syon ,  in  eodem  Comita- 


ioid. 


ibid. 


•Feckenham, ia  Comitatu  Wigomix. 

Maners  {Baldwinus  de).  T.I.  P.  III.  14$-. 

{Robertu^).  T.II.  P.III.^-,  rij-. 

. {Roh;rtus).  T.II.  P.IV.  121 ,  144,1/6, 

108.  T.III.  P.I.  5-7. 

{Wiilie';::ur).  T.  IIL   P.I.  H- 

{Petrus).  T.III.  P.I.  fp. 

{Robertus).  T.V.   P.II.  18,  34.,  fa, 

7+.  ^9- 

{Robertus).  T.V.  P.III.  66, 

{Georgius).  T.V.  P.IV.   13,-. 

{Georgius).  T.VI.  P.I.  4/. 

Xjafferus).  T.VI.  P.I.  181. 

{Francifcus).  T.  VII.   P.  II.  41. 

{Georgius).  T.VII.  P.II.  42. 

Maneshrug  {Johannes  de).  T.  I.  P.  I.   14»." 
Maneffyn  {Oiiverus).  T.IV.  P.IV.  6f. 
Maneton  {Richardus  de).  T.I.   P.  II.  94." 
Manemil  (P.iorinTa  de).  T.I.  P.  III.   162: 
Manfeid  {Roiertus).  T.V.  P.I.   iio. 
Manfrtdui ,  Princeps    Tarentini.    T.  h  P.I. 

'     ■  Regni  Siciliae  Occupator.  T.  I.  P. 

II.  26,  69,  81. 

Filia  fua.  T.I.  P.II.  29. 


ibid. 


ihid. 


tu.  ibid. 

—  lVeft-drayton,in  eodem  Comitatu. 

—  Hermondeworth ,  in  Comitatu  Mid- 

lefexiae.   ihid. 

Baftaiiack.ia  Comitatu  Monmouth. 

llorton ,  in  Comitata  Glouceftriae. 

— -■ ■  Sieforth  ,  five  Sieford,  ia  Comitatu 

Lincolnia;.  ibid. 

Gifborne ,  five  Gifhorough  ,  in  Co- 

mitatu  Eborum.  ibid. 

Southfeiid ,  in  Comitatu  Devoniae. 


iuid. 


iLid. 


>id. 


'  Cholfey ,  five  Cholcey ,  in  Comitatu 
Oxonise.  ibid. 

IVindhurft ,   in  eodem   Comitatu. 


ibid. 


ibid. 


mitatu  Somerfetiae.  io:d. 

. Congresburie,  ihid. 

Kiiimington,  in  Comitatu  Somerfe- 


ibid. 


ibid. 


ti^E.  ibid. 

Sfittesburie ,  in  Comitatu  Dorfetix. 

Staihridge,  ineodem  Comitatu .iiii/.; 

Sedghuil,  in  eodem  Comitatu.  ihid. 

HoUiftie,  five  Hoidiche  ,ia  Comita- 

tu  Devonia:.  ibid. 
i_—  Sawton, ia  Comitatu  Cornubiae.f7. 


IVhittiey  ,    in  eodem  Comitatii. 
Hackborne  ,    in  eodem  Comitatu. 

Afton-Upthorpe  ,   in  eodem  Comi- 
tatu.  ibid. 

Rotherfeild-Gray ,  in  eodem  Comi- 

tatu.  ihid. 

Aivefton,  in  Comitatu  Cumbriae. 


ihul. 


Dighton,  juxta  Nor;hallerton  ,  in 
Comitatu  Eborum.  60. 
— Weilei,  fwe  fVelborne,  in  Comita- 


Mangat  {Wiiiielmus).  T.  I.  P.I.  11, 
Manginer  {Jacobus  le).  T.  V.  P.  IV.  102. 
Mangtt  {IVillielmus).     Baro.    T.I.   P.I.  16, 

•7- 
Mangre ,   diftus   Sourciquaud    {Johamies  de). 

T.  III.  P.  1,133, 140,  200,  *°''  *°3-  P*^^' 

f9,  107. 

•  {Johannes).  T.  IV.  P.II.  188. 

Manhac.  T.  III. P. III.  iio, 
Maniere  {Phiiippus).T.lV,  P.III.  126. 
Maniiss  {Triftanus).  T.III.   P.I.  184. 
Manimet  {Maurkius).  T.III.  P.II.  95-. 
Manington  {Ambrofius) ,  unus  Juftitiariorum 

Regis  ad  Pacem  confervandam  in  Comita* 

tu  Cornubix.  T.VIII.  P.II.  f. 
Manioun  {Ferandus).  T.II.  P.II.   140. 
Mankorre  {Jacobus  de).  T.IV.  P.IV.   113. 
Maniey  {J'f/r«j).  T.I.  P.  III.  203. 

{Robertus).  T.  I.  P.  IV.  4. 

. {Robertus).  T.III.  P.I.  129. 

Mannage  {Nichoiaus  de).  T.I.  P.IV.  96. 

Manneby  {Thomas  de).  T.II.  P.I.  j-i. 

Manner  (Johan.ies  Le).  T.III.    P.II.  i8». 

Mannering  {Radulphus).  T.VI.  P.  IV.  162. 

Manners  (Rogerus) ,  Miles  ,  unus  Juftitiario- 
rum  Regis  ad  Pacem  confervandam  in 
Comitatu  Derbiae.  T.VllI.  P.II.  6. 

Man;:efyn  (Guiiiielmus) .  T.II.  P.IV.  206. 

Manneyftii  (Richardus).  T.l.  P.  IV.   if. 

Mannit  Rex.  T.I.  P.  I.  44,  78,  117,   126, 

^SS >  'f9-  P-  H-  '^- 
(Reginaidus).  T.  I.  P.  II  44,  78. 

{Oiavus).T .1,  P.I.104,  117,118,126, 

129. 

(Haraldus).  T.I.  P.I.  tjf. 

{Artaidus).  T.I.  P.I.   15-9. 

(Magnus  Hxres).  T.I.   P.  1.173.' 

Rex.  T.I.P.I.  ij-9- 

— —  Rex  {Magnus).  T.I.  P.  II.  210. 
Mannia  Infula.  In  Manus  Regis  feifita.T.II. 
Ptlll.  93.  Cuftodia.94.  Super  clameo.  99. 

Man- 


aVJE  IN    IX.   TOMIS    FOEDERUM   CONTINENTUR. 


1 


iianriia  StifuU     concefTa    Comiti   Northum-  Commiffio    ei    diretla.   T.  VIII.   P.  III. 

briK.  T.III.  P.IV.  i6f.  ,In  manus  Regis.  267. 

T.IV. P.r.  8i.  Conceirio.  90.  Epifcopatus  Manwaring  (Georgius)  ,  Concenio  ei fa<5ta  Of- 

conceflTus  Henrico  Man.  T.VI.  P.III.ijz.  ficii  unius   Heraldorum  ad   Arma.  T.  IX. 

Significavit  pro  eodem,   135.     Pro  eodem  P.  I.  76.     V ide  Maineii/aririg. 

Conceffiones.     IJ3.     Significavit.    P.  IV.  Manivood  (Rogerus).  T.Vl. 'P.IV.  ifi ,   161, 

141.    "Regius  Affenfus.    i6f,  166.    Vide  180. 

Man  InfuU.  ■                iJ^^ff"^)  >    Armiggr.     Commiino  ei 

Manning  {Edvptirdus).    Commiflio  ei  direda.  direfta.  T.IX.  P.II.  151. 

T.IX.   P.II.   184,.  Manyel  (Roiertus).  T.III.  P.  I.  fj. 

Mawiiiigtoa  (Anthonius).     Commifllo  ei  dire-  Manyngford  (Rogerus).  T.III.  P.IV.  ji. 

(fta  in  Comitatu  Cornev^allix.  T.  VIII.  P.     (Johanne!).  T.IV.  P.I.  27. 

II.  144.  Manyfeny  Dominus  {mllielmus).  T.V.P.II. 

Mannocl:  (Francifms) ,  ArmigeT ,  creatur  Ba-  171,   179,  184,  i8y. 

roncttus.  T.  VIII.  P.II.  243.  Manyflre  (Johannes).  T.  Vl.  P.II.  208. 

Mannoria  (Fnxer  GuiUidmus).  T.I.  P.III.  56.  Mapel  (Wiilielmns).  T.III.  P.  IV.  135. 

Mannors  (Georgius).  Commiffio  ei  direifta.  T.    (Thomas).  T.VII.  P.IV.   loj. 

VIII.  P.I.  39.  MapeUurham  (Sivard  de).  T.  I.  P.  II.  114. 
(Rogerus).     CommilTio   ei   direifta  in  Maperton  (Redroria  de) ,  in  Dioecefi   Batlio- 

Comitatu  Dcrbix.  T.VIII.  P.II.   144.  nienfi  8c  Welleiifi.  T.VIII.  P.III.  30. 

Manns  (Robertus).  T.III.  P.  III.  i9j-.  Mapes  (Francifcus) ,    Commiflarius   Regis  aJ 


MarceUi  (Arnaldus).  T.I.  P.  IV.91  ,  jjj  ,  180, 
183,199,206,207.  T.  II.P.I.  9,11  , 
14,  26  ,   iS  ,  66  .  1 19. 

(W.).   T.  I.  P.  IV.   105-,    109,    137^ 

«39.  193- 

. (B.).  T.II.  P.I.   128,  139,141,  145-. 

160,    16,-,    168,    184,    ip3,    194,  196. 
P.  II.  7,  22,  31,  j-2,  f3,  78. 

(B).  T.II.  P.ll.  82. 

(Addrtiiiius).  T.III.  P.II.  94. 

■ (Stefhanus).  T.  III.  P.  IV.  37. 

Marcellini  Si  Petri  (Sanihrum) ,  Presbiter  Car- 

dinalis  Comes.  T.I.  P.  III.    10,  14. 
. — -  (f.)..  T.I.  P.  III.  197,  >97.  1°«' 

P.IV.   18,  22,   34,  36,43,68. 
• (J).T.l.  P.IV.  99,    loj 

i3f ,  206.     T.II.  P.I.  14,  26,  2! 
(Gancelinus).  T.  II.  P.I. 


loj, 


Manny  (Walterus  de).  T.II.  P.III.   182. 

(mlterus  de).  T.II.  P.IV.  4,  f,  11 , 

if,    22,    63,    74,    87,   116,   119,  120, 

IJI  ,    IJ-O,    190.    T.III.    P.I.    10  ,  II  ,  21, 


fecuritatem  Pacis  in  Comitatu  Noitolcix. 

T.  VIII.  P.II.  13. 
Mafesbtiry,  Ecclefix  Sanfti  Pauli  Lond.  Prae- 

benda.  T.VI.  P.IV.  loi. 
39,  41,  42,  44,  4f,  46,  48,  /9,  66,    Mapilsden  (Johannes^.T .Vl.V.W .  162.  i6f. 
83,  9f,   loi  ,   iif,   117,   118,  119,131.    Mapilton  (Joharmes).  T.V.  P.II.  %f ,   70. 

(Tetricus).  T.II.  P.IV.  96.  (Johannes).  T.IV.  P.IV.   114. 

(Cualterui).  T.  III.    P.  I.    ijj,  146,    M»ples  (Thomas) ,  Armiger ,  creatur  Baronet- 

177,208,216.     P.  II.    7.  20,  ij  ,  41  ,        tus.  T.VIII.  P.II.  243. 

Mapkfden  (Hugo) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
giller.  Litterx  Patentes  ei  direfts  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Netherftoway. 
T.VIII.  P.III.  226. 

Maplet  (Edwardus).  T.  VII.  P.  III.  174. 

Mapletofte  (Edmundas) ,  Ciericus ,  in  Artibus 
Magifl:er.     Litters  Patentes  ei  diredx  de 


j-4,  6j,  147  ,  i6f ,  166. 

-  (Oliverus).  T.III.  P.II.  j-2. 
— -  {oUverus).  T.IV.  P  III.  34. 

• (Carolus).  T.IV.  P.IV.  iij. 

Mannyng  (Thomas).  T.VI.  P.II.  122. 
Manos  (Lubatus  de).  T.I.  P.IV.  131. 
Manponder.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  162. 
Matifel  (Walterus).  T.  I.  P.  I.  161. 

(Thomas).  T.VII.  P.III.  20. 

(Robmus).  T.  VII.  P.III.  i6s,  170. 

Manfell  [Ludovicus)  ,    Miles    &   Baronettus , 

obtinet  Oflicium  Camerarii  8c  Cancellarii 
Southwallis.  T.IX.  P.I.  77. 

■  (Francifcus),  Theologix  Profeflor,  pro- 

movetur  ad  Canonicatum  Llangmarch ,  in- 
fra  Ecclefiam  Collegiatam  de  Brecivnock, 
Dioscefis  Sti.  Davidis.  T.  IX.  P.III.  104. 

Mansfeld  (WilUelmus).  T.IV.  P.III.  191. 

' (Comes).  T.VII.  P.I.  100 


Praefentatione  ad  Vicariam  de  Ffaltenham , 
Dicecefis  Norwicenfis.  T.VIII.  P.II.  jo. 
(Edmundus)  ,   Clericus,    Capellanus 


Thoms.  Comitis  Southamptorn&.  T.VIII. 
II.  39.     Litterse  Difpenfationum  &  Con- 
firmationum  ei  diretix.  ibid. 

(Robertus) ,  Clericus,  Theologiae  Bac- 


calaureus  ,    proraovetur  ad   Redoriam  de 
Bartlowe,  fiveBarclowe,  in  Dioecefi  Elien- 
fi.  T.IX.  P.  I.  2J-6. 
Mar  Epifcopus  (Juftus).  T.  I.  P.I.  17. 

(Adam).  T.I.  P.III.  loj. 

(Robertus),   Miles.  T.VII.  P.IV.  149.    (Rogerus).  T.I.  P.III.  ij-6. 

(Comes  de).  T.VIII.  P.I.  ij-o.  (Berengarius).  T.II.   P.III.  j8. 

AI<»»/o(fri/(i«//»«.(Prior</e).T.I.P. 1.107,176.    (Donenaldus).  T.II.  P.III.  66,  68. 

(Vitalis).  T.I.  P.III.  41.  (David).  T.  III.  P.  I.    173.     P.  II.  8j  , 

(Prior^e).  T.II.  P.I.  6j.  102. 

Manjlon.  Ecclefia  lic  didla  in  Dioecefi  Briftol-    —  (Johannes).  T.  III.  P.I.  ij-p. 
henfi.  T.VUI.  P.ll.   169.  (Johannes).  T.VI.  P.  IV.   loj. 


Manfion  (Reftoria  de),    in    Dicecefi   Brifliol- 

lienfi.  T.IX.   P.I.  80. 
Manfuetus ,  Poenitentiarius  Papae.  T.I.  F.II. 

42. 
Mamaland  (Richardus  de).  T.  I.  P.II.  210. 
Mantant  (Thomas).  T.IV.  P.  III.  190,  196. 

P.IV.  26,  49. 
Mantill  (Johannes).  T.  IV.  P.II.  82. 
Mantua.   Pro  Domino.  T.  IV.  P.  IV.  «j-o. 

Pro  Marchione  fuper  liberatura   Regis,  T. 


(H).  Comesde).  T.I.  P.II.  66,  72. 

(Donenaldus).  T.I.   P.  II.  228.    P.  III. 

9i>   99'   97.   98.  99>    'o4>  «°J»  «*«. 

IJ2.    P.IV.    84. 

(Donenaldus).  T.IIv  P.III.  S9- 

-  Comitifli  (Ifabella).  T.  II.  P.  III.  117, 
122. 

-  (Ifabella).  T.II.  P.IV.  6.    T.  III.  P.I. 
26. 

(Thomas),  Filius.  T.  III.  P.  I.  16. 


V.  P.I.  jj-.  Literae  Marchionis  ad  Regem    —  Comes.  T.III.  P.  I.  68. 


Anglise.  T.VI.  P.I.  S9 ,  138- 
Mantui.  Domina.  T.IV.  P.III.  88. 

—  Dominus.  T.IV.  P.  IV.  ij^a.    T.  V. 
P.I.  3+. 

— —  iMarchio.  T.VI.  P.I.  fg,  84,. 

(Fr.).  T.VI.  P.I.  ij8. 

Mantuers  (Johannes  de).  T.II.  P.I.  J7. 
Martuele  (Radulphus  de).  T.I.  P.II.  111,114. 


—  Comes  (Thomas).  T.III.  P.I.  141 ,  ij-i, 

«fP.  '77.  i78>  179.  '80.  P.II.  70.73. 
8j-,  96,  IJ9,   I4J-,  148,  161,  110. 
(Thomas).  T.  III.  P.III.  14. 

(Alexander).  T.  IV.    P.I.  96,  loi  ,   121. 

(Alexander).  T.IV.  P.IV.  iii,   171. 
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-      ■  •    ■       Marefcallus  {Wliielmus).  T.  1.  P.  I.  12,  la , 
30,  66,  70,  72,  74.   P.II.  jo,  36,  83, 

89. 

(Robirtus).  T,I.  P.  I.  5-0,  6g: 

(J).  T.I.  P.I.  70.  71.  8i,  113 

. (Henricus).  T,I.  P,I.  81, 

(David).  T.I.  P.I.  131. 

(Walterus).  r.l.  P.I,   136. 

(Ulhredu:).  T.I.  P.III.  104. 

. (Richardus)  8c  Agnes  Uxor.  T.I.  P 

III.   185-. 
■  {iVilUelmus 


T.  I.  P.  III.  1S3.     P. 


IV.  r 


(David).  T.I.  P.III.  66. 

-  {Philippus).  T.I.  P.IV.  14. 

-  Comes   (Johannes).   T.  IV.  P.  IH 
m  ,   146,  iy4,  162. 

-  (Robertns).  T.IV.  P.IV.  loi ,  109 
,   112. 


9S'  103. 
Filia  Regis.  T.V.  P.IV.  80,  i2j-, 

141 ,  161  ,   i6j-,   168. 
Filia  Regis.  T.V.P.IV.  184,  188, 

189,   191  ,   192,   194. 

Regina  Scotix.  T.V.  P.IV.  196. 

Filia  Reginx  Scotix.  T.VI.  P.III. 

110. 
Filia  Henrici   Septimi.  T.  VII.  P. 

II.  64. 
ComitiffadeNottingham.  T.VIII. 

P.II,  169, 
Margariti  {Guiliielmus) .  T,III.  P.ll.  8y. 
Margeis  (Gaillardiis  de).  T.ll.  P.I.  37, 
Margeurai  {Giroridus  de).  T.I.   P.I.    11, 
Marguerie  (Andreas).  T.IV.  P.IV.  26, 
Marham  Church    (Reftoria  de),    in  Dioeced 

Exonieufi.  T.IX.  P.II.  2f4. 
Marhan    Vicecoraitiffa   {Conftantia  de).  T.  I, 

P.  III.  134,  ij-i. 
Mari  (Caffanus  de).  T.II.  P.IV.  97,    T.  III. 

P.I.  98. 

-  (Lambardinus) .  T.III.  P.I.  14. 

-  (Johannes).  T.III.  P.  I.  8,-. 

Maria,  Uxor  A.  deMuesbury.  T.I.  P.  Il.f. 

.  Monialis  de   Muesbury.  T.  1.    P.  III, 

90,  117.    P.IV.  16. 
Soror  Regis.  T.I.  P.IV.  99. 

-  MoniaHs  de  Comesbury.  T.ll.  P.  II. 
181. 

-  Filia  Henrici  Septimi.  T.  IV.  P.  II. 
92,  iio,  III,  117,  112,  169,  182,183, 
188,   191  ,   192,   193,   194,  196. 

modo  Regina  Francix.  T.  VI.  P.  II 

196,  198.    P.III,  4. 

Filia  Henrici  Oftavi.   T.  IV.   P.  III, 

60,62,63,69,73,7^,  79.  83,  Sj',  103. 

Eadem.  T.Vl.  P.II.  ij-,  82,  84. 

Filia  Regis.  T.VI.  P.II.  143- 

. Infanta  Hifpanix.  T.VII.  P.III.  7. 

(Johannes).  T.  IV.  P.  III.  100. 

{Egidius).  T.IV.  P.lll.   174. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  11. 

, (Petrus)    T  VI.  P.IV.  47. 

. Sforcia.  (Ludovicus).  T.V.  P.  III,  141. 

de  Ruere  (Francifcus) .  T.VI.  P.I.  136. 

. (Mich.  de  Sanaa).  T.IV.  P.  III.  101, 

. (Johannes).  T.IV.  P.III.   160. 

, .  Anglix  Regina,    Uxor  Caroli  Primi. 

T.VIII.  P.I.  i"»    Conceffio  adejus  vi- 
tam.  ibid. 
. .  Comitiffa   Dotaria  Salopix.  T.  VIII. 

P.  II-  167. 

Maria  Virgo  in  Civitate  Ceftrix.  Monafterii 
Prioriflx  Scriptum.  T.  VI,  P,  III.  44. 
Juxta  Eborum  Monafterii  Abbatis  Scri- 
ptum.  4J-.  De  Abbi  Lauda  Northumbris 
Abbatis   Monafterii  Scriptum.  4j-. 

. Magdalen  (Beata)  ,  Redtoria.  T.VI.  P. 

IV.  9. 
. AdMontem  (S«»5/«)  Reiftoria.  T.VI. 

— -  Ad  Muros  (Beata).    Nomen  Ecclelix 
infra    Civitatem    Colceftrix  ,    in  Diceceli 

London.  T.Vin.  P.II.  169,  17°' 

Mnri» 


QV  JE    IN    IX.   TOMIS   FOEDERUM    CONTINENTUR.    igc? 


Mari*  infra  Infulam  de  ]etCey  (Beatit) ,  Diae- 
cefis  Wintonienfis.  T.  VIII.  P.  II.  170. 

i- de  Cnfta  (Beata).     Nomen  Reftoiia: 

in  Dia;cefi  Glouceftricnfi.  T.VIII.  P.  III. 
169. 

■  Virgo  CeflrU  (Beata).  Ecclefii  Cathe- 
dralis  fic  dicta.  T.IX.  P.  I.  80. 

— —  in  Wiigenhall  (Beata).  Vicaria  fic  di- 
ftainDia-ccfiNorwicenli.  T.  IX.P.  I  So. 

in  Oxonia  (SanBa).  Vicaria.  T.IX.  P. 

II.  210. 

-  i«  Villa  Warreicenfe  (Beata).  Vicaria 
fic  difta  in  Dioscefi  Wigornia:.  T.  IX.  P. 

II.  ,r,- 

——  Virgo  in  Villa  Stajford,    Vicaria  fic  di- 

tta.  T.IX.  P.II.  2f4. 
"  in  Caftkgate  (Beata).     Rcftoria  fic  di- 

tta  infiaCivitatem  Eborum.  T.IX.  P.  II. 

XfO. 
Marii  Sancidi  in   Aqniro  Diaconus    Cardinalis 

(BernarJm).  T.  11.  P.  I.   139,     141,    I4f, 

160,   i6f ,   168,   176,  181,   194.  P.II.6, 

7,  9,  20,  27,  31,  34,  39,  4o,4j-,j-2, 

f4>  '5i,  71,  72,  78. 

(Bertrandus).  T.II.   P.II.  82,91,116, 

121,   143,   i4f,   148,15-1,   184,196.    P. 

III.  f ,     10,    II,  2J-,   29,   49,    5-9,  84, 

103,  167,    193,    194,    19;,    197,    19S, 

'99- 

(Bertra:iJns).  T.  II.  P.  IV.  3,  8,   16, 

24,  39,  40,  48,  j-i,  j-9,  60,  61  ,  63, 
76. 

■  deAra  Caeli  Presbiter  Cardinalis  (Chri- 
ftofertu).  T.  Vi.  P.I.   162. 

-  iii  CofmeJyn  Diaconus  Cardinalis  (Ja- 
cmtus).  T.  I,    P.  I.  128. 

. (Raynerus).  T.I.  P.I.  7^. 

(Jkcobtis  Je  Sabell).   T.  I.    P.  II.  69, 

104. 

■  (Francifcus).  T.I.  P. IV.  99,  101 ,  103, 

104,  i6f ,   186,   187,    193. 
— —  (ReymunJus).  T.II.  P.II.   19,  22,30, 

34,  39,  ^3,  61,  78. 

(Reymtmlns).  T.II.  P.II,  82,  84,85-, 

116,   120. 

• (ReginaUus  Pole).  T.VI.  P.  IV.  fi. 

■  /«i';ti/<i/'^ Cardinalis  (1'etrus).  T.III.  P. 
III.   III. 

■ (P.j.  T.I.  P.III.  195-,  201. 

(R.delGott).  T.I.  P.IV.  fi,  J-3,  61, 

63,  64,  6f. 

•  (ReymHnJtis).  T.  I.   P.  IV.   91,  102, 

103,     lOj-,      109,     IIO,      I2J-,      I3J-,     137, 

J38,  \fo,  15-9,  180,  181,  184,  193, 
206,  208.  T.  11.  P.I.  4,  7,  II  ,  14, 
66,  69,  73,  86,  100,  loi,  102,  loj-, 
113,  119,  177,  193,  194,  196,  197. 
P.ll.  7,  22,  30,  5-2,  5-3,  61,  72. 

(A).  T.II.  P.  I.   I2J-,    194. 

■  (ReymHnJus  de  Farges),  T,  11/  P.  II. 
82,  100,  i4f,  14S,  182,  183.  P.  III. 
f,   10,   11 ,  29,  34,  36,  41  ,  49. 

— —  (ReyrnunJus).  T.  II.  P.  IV.  32,  122, 
123,  124,  127,  141,  143,  ij7,  172, 
174,   187  ,  206. 

(AtnaJeus).  T.IV.  P.III.   98. 

inPorticu  (Matthdus).  T.  I.  P.II.  211. 

22J-,  236,  237.  P.III.  14,  2J-,  47,  62, 
74,  87,  104,  197,  201.  P.IV.22,  34, 
36. 

(A.  Je  Velagrue).  T.I.  P.  IV.  99,103, 

>oy,  Mf.  '37,  181,  183,  184,  193, 
206,207,208.  T.II.  P.  I.  I,  3,  7,  8, 
II,  14,  26,  27,  28,  39,  46,  fi,  j-j-, 
62,  63,  66,  69,  73,  86,  98,  100,  loj-, 
107,  108,  iio,  112,  113,  116,  119, 
128,  141,  145-,  i6j-,  184,  193,  194. 
P.II.  7,  22,  30,  31  ,  4J-,  j-j,  61,  71, 

; 1  (B.).  T.ii.  p.ii.  78. 

(^).  T.II.  P.  II.  82,  99,   100,   148, 

184.   P.III.  f ,  10,   II  ,  29,  49,  84. 

(Httgo).  T.III.  P.III.  33. 

(RernarJus).  T.VIP.I.   162. 

■  .         in  Tjid,  latd  Diaconus  Cardinalis.  T.  I. 

P.I.  32.   P.II.  II,  31. 

-  (Ottamanus).  T.I.  P.  II.  104. 

(Jacobus).  T.  I.  P.  III.  14,   47,    62, 

143.   P.IV.  22,  34,  36,  43  ,  6j-. 

■  (Lucas  deFiifco).  T.l.  P.lV.  103  ,  loj-, 
109,  137,  ij-i  ,  15-9,  183,  184,  204, 
206,  207.  T.  II.  P.  I.  9,  14,  26,  28, 
4.6,  86,  loj-,  113,  iij-,  123  ,  128, 129, 
131,  132,  134,  135-,  137,  139,  140, 
141,  143,  147,  ij-o,  ij-3,  ij-4,  ij-7, 
ij-8,  ij-9,  160,  161,  164,  i6j-,  167, 
168,  181,  184,  188,  189,  194,  197.  p. 
II.  7,  10,  II,  12,  16,  20,  22,  30, 
34,  39,  40,  45",  j-2,  j-j,  61,  77. 

— —  (Lucas).  T.II.  P.II.  79,  8i,  84,  8j-, 
Tom.  X.  P.  IV. 


i°o,  iij-,  121,  127,  132,  143,  146, 
148,  170,  184,  196.  P.III.  f,  10,  11, 
'7.  2-9,  31,  36,  41,  49,  62,   103. 

IVinton  (Abbatina).  T.  I.  P.II.  fj. 

(Abbatiffa).  T.  I.    P.  II.  if6,   203. 

Eborum   (Abbas).  T.  II.    P.  IV.   107, 

177-     T.III.  P.I.  86. 

de  Bolonia  (Abbas).  T.III.  P.II.  8j-. 

Ebornm  (Abbas).  T.III    P.III.   133. 

Eborum  (Abbas).   T.  III.    P.  IV.  130. 

T.IV.  P.I.   106. 
Je  Trjm.  T.IV.  P.I.  8. 

de  Rouceftre  (Abbas  Uenriciis).   T.  IV. 

P.I.  136. 

Eborum  (Abbas).  T.V.  P.II.  20. 

(Uomas),   T.  V.  P.  II.   131,   135-.   P. 

III.  18,  27. 
•~'        Majoris  de  Verintin  Canonicus  (Alexan- 

d^r),  T.  I.  P.II.  ,j. 
Mariana  (Alfonfus  de  la).  T.V.  P.  II.   181. 
Marianis  (Angelus  de).   T.  VI.  P.  III.   123, 

■97.  P-IV.  4r. 
■ (Valmaritis) ,  Filius.   T.  VI.  P.  IV. 

4f- 
Marie  (Robertus).  T.  II.  P.IV-  7J-. 
Marieburgh  (Vicecomes  de).     Vide  Mclineux 

{RicharJus). 
Marigny  (Petrus  Je).  T.IV.  P.III.  167. 

(Doniinus  Walrandus).  T.V.  P.IV.2,-. 

Marina.    De  Capitaneo   Thoma   Carewe.  T. 

IV.  P.  II.  104.  De  Cullodii.  \f].  De 
Locumtenente  Comite  Huntington,  &c. 
fuper  Mare.  ij-8.  Inftruttiones  indc.  IJ9. 
Dc  Locumtencnte  Duce  Bedford.  168.  De 
Hoftibus  fuper  Mare.  173.  Pro  Comitc 
Marchix  Locumtenente.  P.  III.  9.  Pro- 
clamatio  ne  Nauta;  fe  fubducant.  T.  VII. 
P.III.  2J-6.  Indcntura:  Conventionum  fu- 
per  iVlarinis.  P.IV.  34.  Pro  Navigatione 
Angiiae.  45-.     Vide  Mare  &:  Maritima. 

MarimanJa  (ArnalJus  Je).  T.l.  P.  II.   134. 
Marinarii.  T.I.  P.  I.  21. 
Marinx.  T.V.  P.  IV.  244,  25-9,  261,  262. 
Mariolo  (Dominus  de).  T.III.  P.  I.  21. 
Marjoria ,  Soror  Regis  Scotix.  T.  I.P.I.131. 
Martot  (Jahannes).  T.IV.  P.ll.  2j-. 

(fohannes).  T.VII.  P.III.  5-4. 

Maris  (Alanus  de).  T.IV.  P.  III.  8j-. 
Marifc^  de  Waffitt.  T.  VIII.  P.  II.  60. 
— — —  Stoneridge.  ibid. 

'  KidJlegrounds.  ibij. 

Marifco  (RicharJlis  Je).    T.  I.   P.  I.  fo  ,   j-8 , 
65  ,  6,-,  66,  6g ,  70. 

(G).  T.I.  P.  I.  72,  7J-,  82,  83. 

(IVillielmus).  T.I.  P.I.  83. 

(AJam).  T  I.  P.II.  27,  28. 

Marifco  (Burgus  de  Bello).     Commifllo  dire- 

fta  Mijori ,  Ballivis  61  Burgenlibus  hujus 

Burgi.  T.IX.  P.I.  6. 
Mariflmll  (Robertus).  T.VI.  P.I.   179. 
Maritagium.  T.  I.  P.I.  9j-,   130.     De  Auxi- 

lio  pro  Priraogenito  Regis.  T.IV.   P.  I. 

18,  22. 
Maritaun  (CalfriJus  &  BeneJiBus  Je).  T.  I. 

P.I.  146.  P.ll.  I. 
Maritima.  Proclamatio  pro  Caufis  maritimis. 

T.VII.  P.I.  211.    Super  Pifcationc  in  al- 

to  Mari.  P.II.  3.     PiratK.  14,20.     Con- 

tra  Deprxdationcs  fuper  Marc.  P.ll,  90. 
Mark  (Robertus  de  la).  T.VI.  P.L   190. 
Mark»  (Comcs  </»).  T.II.  P.III.  15-9. 
— —  Comites  (AJulphus  &  Ingelbertus).  T. 

III.  P.I.  80. 

(Ingelbertus).  T.III.  P.II.  99. 

Comes.  T.III.  P.IV.  130,  13I. 

Comes  (Cerardus).  T.V,  P.Ij-i,  68, 

103. 

Marka  (Comes  de).  Super  Homagio.  T.  V. 

P.I.  j-2.     Conventiones  cum  Comite.  69. 
Markam  (Johannes  iaU^alterus).  T.IV.  P.  II. 

82. 

(Gervafjus.  T.VI.  P.II.  202. 

Marke.  Ecclcfia  Parochialis.  T  VI.  P.IV.26. 
Markek  (Robertus).   T.III.  P.III.   176. 
Markenfeild.  Nomen  Parci   8c  Capitalis  Mef- 

fuagii ,  in  Comitatu  Eborum.  T.VIII.  P, 

11.  f9. 
Markenfeld  (Thomas).  T.  IV.  P.III.   ipj-. 
Markeflmll,  (ite  Markettifliall  (Rettoria  de), 

in   Dioecefi   Norwicenfi.   T.  VIII.  P.  IV. 

63. 
Markefta  (Domina)  de  Solerio.  T.  II.  P.III, 

44. 
Market-Bosworth  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  in 

Comitatu  Leiceftrix,  Dioccefis  Lincolnix, 

T.IX.  P.III.  89. 
Markettifhall.     Vide  Markefljaal. 
Markham  (iValterus).  T.IV.  P.I.  IJ-^. 

(Johannes).  T.  VI.  P.  IV.  92. 

(Griffinus).  T.VII,  P.II.  8j ,  177. 


Markham  (Gervafius),  Armigcr.    CommilTlo 

ei  facla  OtHcii  Vicecomitis   in  Comitafu 

Nottinghamia:.  T.  VIII.  P.  II.  32, 
MarklanJ   (Gabriel).    Pardonatio   ei    concefla. 

T.VIII.  P.II.  24. 
Marks  (Robertus).   C'ericus,    Capeiianus   Ro- 

bcrtiBrilloilienfisEpifcopi.  T.VIII.   P.  11. 

168.     Litterx  Difpcnlationum  8c  Confir- 

mationum  ci  dirc6i:a:.  ibiJ. 
MarkyngfelJ  (Tiwnas).  T.IV.  P.I.   174. 
Maiiar  (Anthmius).  T.VI.  P.III.  77. 
(ToiAas)  ,  Clericus.     Litterse  Difpenfa- 

tionum  &   Confirmationum  ci  diredlx  i.A 

iuccedendum  ad  Vicariam  perpetuam   EC- 

ck-lix  Parochialis  de  MichelCreech  Diccce- 

fis  Bathoaicnfis  &  Wellcnfis,  per  morteih 

Davidis    Marlar    Patris   fui    vacantcin.    T. 

VIII.  P.II.  2,-3. 
Marlam   (RicharJus   Je).   T.  IV.    P.  I.   163, 

166. 
M.{rle  (Ferride).  T.V.  P.  IV.   102. 
M.irleherge.  Firma.  T.  I.  P.  II.   109,   114. 
M.irkbtrg  (Villa  de).   CommilTio  dircita  Ma- 

jori  &  Burgenfibus  hujus  Villx.  T.IX.  P. 

I.  3. 
MarUbourgh    (JacoLus    Comes   de) ,    Magnus 

Thefaurarius  Anglia;.     Commillio  ei  dire- 

aa.  T.  VIII.  P.ll.  i,y. 
Marleburgh  (Comes  de).   Vide  Ley  (Jacobus). 
Marlai  (Cislebertus  Je).  T.IV.  P.IV.  77. 
Marlia  (AJolphus   Comes  Je).  T.  II.   P.  III. 

168. 
Marlorse  Magna.     Commiflio  direaa  Ballivoj 

Aldermannis,  &.c.  hujus  Villx.  T. -IX.  P. 

I.  3. 
Mariyne  (Willielmus).  T.  I.  P.III.  177. 
Marmadier  (Johames).  T,  II.  P.  IV.   127. 
MarmaJuci  (Johannes).  T.I.  P.III.   210. 

■Johamies).  T.I.  P.IV.  93  ,  124  ,  13  l  ^ 


165-.   T.II.  P.I.  j-i. 

(Richardus).    T.  I.    P.  IV.   181,    192, 

T.I.  P.I.  49. 

MarmaJuk  (Richardus).  T.I.  P.IV.   144.   T. 
II.  P.  1.72. 

(Johannes).  T.IV.P.I.  148. 

Marmanda  (A.  Je).  T.  I.  P.  1.  144. 

(ArnaiJus).  T.  I.  P.  III.  41  ,   134, 

ij-l. 

MarmanJa.   Villa  fubdoleredditaFrancia:.  T. 

II.  P.II.  166. 
Marmel  (Nicholaus).  T.VI.  P.  II.  198. 
Marmier.  T.  V.  P.IV.   173,   177,  178,181; 
Marmion  (Robtrtus).  T.I.  P.I.  30. 

(Philipfus).  T.  I.  P.  II    83, 

■  i»iUielmus).  T.I.  P.  II.  92. 

^obertus).  T.I.  P.II,  212. 

.  (Joharmes).  T.  I.  P.III,  86,  91; 

-— [Johannes).  T.I.  P.IV.  193.  T.II; 

P.I.  37'.  fi-  P.I1.26,  47. 

• (WtlUelmus).  T.II.  P.I.  48. 

' (Johannes).  T  !I.  P.II.    130,   186. 

(Willielmus)  T.  II.  P.  11.    141. 

(Manfetus).  T.II.  P.  111.  48. 

(Johannes).  T.  III.  P.  III.   160.162, 

194.  197.   «98,  ^04. 

(WilMmtis).  T.III.  P.III.  123. 

Marmix.  T.VI.  P.ll.  lof. 
Mnrmont  (Thomas  Sc  Petrus).  T.V.P.IV.96. 
Marnehall.   ReCloria.  T.  VI.  P.IV.  171. 
Marney    (Henricus).    T.  VI.   P.  I.   45-,   i8zj 

204,  21 1. 
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Mafkerell  (Rnfus).  T.II.  P.IV.  202. 
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inilTionis  ei  direfta.  ibid. 
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VIII.  P.H.  136. 
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Comitatu  Suffolciie.  T.VIII.   P.  I.  15-. 
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£tx   de   Praelentatione   ad    Reftoriam    de 
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III.  27- 
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VIII.  P.III.  25-3. 
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fentatione  ad  Reftoriam  de  Binbrooke  San- 
&x  Maris,  in  Dicecefi  Lincohiicnfi.  T. 
VIII.  P.IV.  119.; 
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Litterse  Patentes  ei  diredse  de  Prsefentatio- 
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VIII.  P.II.  198. 
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(IViUielmus).  T.IV.  P.  IV.  20. 

. '  (Thomas).  T.VI.  P.II.  196. 
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Mnjfad  (Robertus  de).  T.II.P.I.   2. 
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. (Robertus).  T.I.  P.III.  134. 

Maftas  (Fuko  dt).  T  III.  P  I.  ^3. 

{Fttlco).  T.III.  P.I.   134. 

Maftatone  (Williebnus  de).  T.I.  P.II.   119. 
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tus  ad  Pacem  confervandam  in  Comitatu 
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Mafter  (Witlielmus) ,  Clericus.  Litterac  Dif- 
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' (Witlielmus).  TVI.  P.IV.  143. 

(Rogerus).  T.VII.  P.  I.  8. 
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ei  diredtx  de  Prxfentatione  ad  Capellam 
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Matijel  (Johmnes).  T.  I.  P.II.  6. 
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Matlm  (Richardus).  T.IX.  P.III.  99. 
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111.  Arragoniae.  T.I.  P.ll.  134.  Navar- 
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manorura  Regis.  15-4,  164.  Brabantiae. 
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Aragonix.  202,  206,  207,  208,  209. 
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Brabantix.  14,  69  ,  73.  Aragonix.  19.  Nor- 
wegix.  fj,  66.  Burgundix.  73.  Francix. 
124.  Scotix.  146.  Hollandix.  168.  Flan- 
drix.  169,  170.  Sabaudix  £c  Glouceftriau 
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fatio.  61  ,  62.  Alianorx  Filix  Regis.  63. 
Pontii  bc  Caftellx  Dilpenfatio.  73.  Ro- 
man.  7S  Caftellx.  80.  Francix.  T.I.  P. 
IV.  9f.  Bononix  celeb.andum.  106.  Bri- 
tannix  Difpenlitio.  i^o.Moubray  8c  Aber- 
nith  Difpenfatio.  192.  T.II.  P.I.  4.  Di- 
fpenlatio.  119.  Egiemoni.  127.  Difpen* 
fatio  Filii  Regis.  16,-,  182  ,  183.  P.  II.  n, 
17.  Warwici  Comitis.  11.  Pembroch  Di- 
fpenfatio.  17.  Valentix.  76.  Aragonix^ 
T.  II.  P.II.  9J-,  113.  Super  Difpenfa- 
tione  Arundell.  121.  Caftellx.  124.  Hi- 
fpanix.  i2f.  De  Duroforti.  ij-i.  Edwar- 
di  Principis.  15-3.  Portugalix.  i/f.  Hol- 
landix.  196,  198.  Johannis  de  Eltham.Pj 
III.  9,  32,  55-.  Francix.  28.  Gelrix.  70, 
73 .  7T-  Subfidium  pro  Maritagio  Alia* 
norx  Sororis  Regis.  79,  87,  88,89,91, 
93.  Inter  Comitem  Cornubix  £c  Filianj 
Comitis  de  Eu.  89.  De  Bloys.  112.  De 
Coucy.  117.  Hifpanix.  118.  Auftrix.  131, 
141 ,  14S,  15-7. Norwegix  8c  Namur.1334 
Flandrix.  ifif.  Auftnx.  141.  Britannix. 
141.  Leteham  8c  Clifford.  T.II.  P.IV.  3, 
Brabantix.  18.  Flandrix.  37.  Defpenfer 
Sc  Sarum.  71.  Le  Bret  8c  Kent.  71.  Cor- 
nubix  8c  Brabantix.  73.  Brabantix.  86. 
Montehermer.  89.  Ultonix.  99.  WalliaB 
Principis  £c  Brabantix.  174.  Portugalix. 
188.  Flandrix.  T.  HI.  P.  I.  8.  Auftrix. 
19.  Lebret.  64,  6f.  Defmond  Sc  Or- 
mond.  T.III.  P.I.  183.  De  Liccntia  ma^ 
ritandi  Buflet.  T.III.  P.II.  4^.  Principis 
Wallix  &  Cantix  Comitilfx.  47.  Burgun- 
dix.  f}  ,  89.  Flandri.x.  94.  Mediolaai. 
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Maugre  {GalfriJus  It).  T.III.P.I.  141, 
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2>-2.P.IV.  74,  144, 

(Johannes).  T.VII.P.IV.  144. 
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concefla  Ambafliatoribus  Hilpanix.  if6. 
De  fufcipiendo.  P.IV.  ij-^.T.VI.  P.III. 
147.  P.IV.  66.  Commiflio  ad  conftituen- 
<3um  Milites.  67  ,  70.  De  exoneratione  in- 
de.  T.VII.  P.II.  84. 

Milites.  De  faciendo.  T.II.  P.IV.  163,202. 
T.III.P.I.  10,   34.      V'\de Militaris  Ordo. 

Militis.  Cingulttm.  T.I.  P.II.  5-3.  Pro  Filio 
Primogenito  Regis  auxilium.  T.I.  P.  IV. 
48.    Proraiflum  Capitaneo  in  Lombardia. 

77- 
Militii  Templi  Fratres.  T.  I.  P.l.  102,    103. 
Tom.  X.  F.  ir. 


P.II.    112. 

Militis  {GuilUelmus  Sc  Vetrtis).   T.  IV.   P.III. 

87. 
Wilitum   Apparatus  capiendus.     T.  I.  P.  IV. 

73- 
Milkfop  {Willielmus),  T.II.  P.  I.  37,  148. 
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fi  &  Wellenfi.  T.VIII.  P.III.  8y. 
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P.IV.  30.   In  Hybernia.  T.III.  P.  I.  199. 

Mincrx   Auri  &.  Argcnti  operandx  Inden- 

tura.  T.III.  P.III.   II.  T.IV.  P. IV. 126. 

Pro   Operatoribus.  T.  V.   P.  II.  44.     De 

Mineris  Regis  eftbdiendis.  T.  VII.  P.  III. 

i6y.    Proclamatio  indc.  P.IV.  141,   Salis 


^97 
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Mirabella  (Leo  de).  T.II.  P.IV.  63. 
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Moeles  {Johannes  de).  T.  I.  P.IV.  f. 
Moinue  (Jacobus  le).  T.III.  P.I.   142. 
Moer  {Georgius).  T.  Vll.  P.  II.  200. 
Moeum  {Jacobus  de).  T.III.  P.  III.   143; 
Moget  {Gualterus).  T.II.  P.  III.  lyo,   161  , 

180,   182,   i8f,   186,   190. 
Moguii  {Magnus).  T.  Vll.  P.  IV.,8. 
Moguntinus    Archiepifcopus.    T.  I.  P.  I.  2f , 

49.    P.II.  78.  79. 

. {Htnricus).   T.III.  P- 1.  IJJ. 

.  Archiepiicopus.  T.IV.  P.IV.  4f. 

Mo'^untinus  Arcluepifcopus.     Dc   crendcntii. 

T.ll.P.I.  13)-. 
Mohwe  {Bernardus  de).  T.I.  P.II.  37. 
Moh.vit    (Dominus   GuilUelmus  de).  T.  I.   P. 

III.  66. 

. {Kokrtus).  T.I.  P.III.  203. 

. {Rohertus).  T.II.  P.I    if6. 

. {IVillieLmus).  T.Il.  P.III.   128. 

Mohun  {Rogerus  de).  T.I.  P.II.   37. 

{mllielmus).  T.  I.  P.  II.   i)f,   199, 

203. 
_ {Johitnnes).  T.I.P.II.  15-6,  15-8,203. 

P.III.   130,  203.  P.IV.  22. 
. (DominusJe  Dwpre).  T.I.  P.IV.  }-. 

, '  {Johannes).  T.  I.  P.  II.  14S,   iS^.    P. 

III.  5-5-.    P.IV.  3,   if,  3f. 

. (5'c/).WBfj).  T.III.  P.I.   101. 

_ {Rinaldus)  ,    Miles   &   Baronittus.    T. 

VIII.  P.I.  iSo. 
. {Reginaldus,    Miies   &   Baro.   T.  VIII, 

P.II.f.  CommilTioci  directaaJconfervan- 

dam   Pacem  in  Coniitatu  Cornubix.  ibid. 
,  {pfartvicl;)  ,    Arraiger.     Commillio  ei 

direfta.  T.IX.  P.  II.  119. 
Moigne  {Adam  le).  T.I.  P.lll.  103. 

{Henriciis).  T.  I.  P.IV.  144. 

{IVdlielwus].  T.II.  P.I.  37. 

. {mllielmus).  T.  II.   P:  II.  108,  178. 

P.  III.  187. 

{Johanne.').    T.II.  P.H-  14°. 

{IValierus).  T.II.  P.IV.  208.    T.  III, 

P.  I.   12S. 

-  {Jacobus).  T.III.  P.I.  142,1^9,167. 
. {iViUiclmus).  T.IIl.  P.IV,  133. 

. {Jchannes).  T.IV.  P.II.   161. 

. {Richardus).  T.  IV.  P.IH.  loi. 

Miok  {S.vnuetj,  Clericus  ,   Artium  Magifter. 
Littiia:  Patcutjs  ei  dired*  te   Pr«ieata- 


lione  ad  Retloriam  Sc  Ecclefiam  Parochia- 
lera  de  Roche,  in   Comitatu    Cornubiae, 
Dicecefis  Exonienfis.   T.IX.  P.II.   143. 
Moiliere  {Johannes  de  la).  T.II.  P.I.   Iif. 
Moir  {GuUlielmus)   ratificat  Pacem   inter  An- 

gliam  &Scotiam.  T.IX.  P.IIl.  68. 
Moizeles  {Tetrus  de).  T.ll.  P.  II.   110. 
Moke  {Richardus).  T.  VI.  P.  IV.  9. 
Mokking  {NichoUus).  T.  IV.  P.II.  136. 
Molac  (DominusG«i</o«/e)-T.IV.  P. III. 182, 

184. 
Molaghetyn  (O),  T.ll.  P.III.  i2f. 
Molan  {Guilardusde).  T.II.P.II.  iii.  P.IH. 

44. 
Molajli  {JVillielmus).  T.IV.  P.IV.  lof. 
Molavii  Redonenfis  {UichaUus  Abbas  SanSli). 

T.  II.  P.  IV.  104. 
Molde  {Richardus).  T.  III.  P. III.  83,   135. 

{Rohertus).  T.IIl.  P.  III.  83. 

Mole  {Georgius).  T.  VII.  P.IV.   144, 
Molendintim  vocatum  Cajlle  Watermill ,  in  Co- 
mitatu  Northumbrise.  T.  VIII.  P.  II.  f  i. 
■  E;i/?OT/i«e,inComitatu  Lin- 

IVeJlmilne,  in  eodem   Co- 


colnia:.  f^. 

mitatu.  ibid. 


Veckenham-Vool ,   in  Comi- 

tatu  WigorniK.  61. 
Moler  {Arn.ildusdeli).  T.II.    P.HI.   174. 
Moleria  {Arn.iUus  de).  T.  11.  P.  II.   144- 
Molcton  {Thomas  de).   T.  I.  P.II.   199.   ^i'. 

P.III.  17.   86,  203. 

{MntiUa).  T.I.P.III.  87. 

Moleivyk  {Simonde).  T.Il,  P.IV.   II. 
Moleyneux  Dom\nas  {Thimas).  T.V.P.III.f. 

{Thomas).  T.V.  P.III.  9+. 

Moleyns  {Ad.im).  T.V.  P.I.  17,  21,23,90, 

100,    103. 
. {Adam).  T.  V.  P.  I.  1 10,   III,   150, 

'33'  '37'  '39»  '4°. '+)"• '^^^' '+y> 'Xi"' 

Molina  {ReymunJus  de).  T.I.  P.II.  214. 
Molinir  {Johannes).  T.IV.  P.IV.  71. 
Molineiix  {Richardus).  T.III.  P.I.  fo. 

{Henrieus).   T.  III.   P.I.    176. 

. {Richardus) ,  Miles  &  Baronettus ,  crea- 

tur  Vicccomes  de   Marieburgh  in  Regno 

Hibernia:.  T.  VIII.  P.  III.  24. 
Molini  (Hieronimus).  T.  VI.  P.I.   188. 
Molinos  {Johannes).  T.VI.  P.II.   137. 
Molinoufe  {Robertus  de).  T.  I.  P.  II.  2f. 
Molins  {Nicholaus  de).  T.I.P.  I.94  ,103  ,  106, 

iio,   147,   149,  ifo. 

.. {Willielmus).  T.I.  P.IV.  f. 

.  {{Johannts).  T.II.  P.  II.  146.   P-  IH. 

82,   176,  177-  „     „ 

{Johannts).  T.II.  P.IV.  19,  78.    T. 

III.  P.  I.  II. 

{iViUielmus).  T.n.  P.IV.  27. 

. {mUielmui).  T.III.  P.I.   141,  169. 

Ijohannes).  T.  IV.  P.  III.  8f. 

{mllielmus).  T.IV.  P.IV.  20. 

Molis  {Rogerus  de).  T.I.  P.II.   ifS, 
MolUndt.  Ecclelia  fic  difta  in  Dioecefi  Exo- 

t\\x.  T.VIII.  P.II.   170. 
Moiltfty  (Johannts).  T.III.  P.III.  190. 
Moilifont  {Thomas).  T.  VII.  P.  I.  171. 
Molon  {Gualhardus  de).  T.II.P.I.  84. 
Mols  {Jacobus  de).  T.I.  P.IV.   23. 
Molu  {{Jchannes).  T.V.  P.IV.  99. 
Mohngtcn  {Rohertus).  T.  IV.  P.I.  22. 
— (Thomas).  T.IV.  P.I.  78. 

{Thomas).  T.  IV.  P.  II.  89, 

Mombors  {Arnaldus).  T.  VI.  P.II.  140. 
Mome  {Eiiftachius  de).  T.I.  P.I.  fo. 

Simonle).  T.V.  P.IV.  99. 

Mommier  {NichoUus  le).  T.  IV.  P.  III.  14. 
Mommone  {Selebrinus  de).  T.  I.   P.  IV.  197  , 

200. 
Mompelgardus.T.VU.  P.I.  I2f. 
Mompejier  Dux.  T.VII.  P.  I.  8f ,  86. 
Momfejjon  {Egidius).  T.  Vll.P.HI.  161,  ipf. 
.  {Rtcardus)  ,    Milcs ,    Juftitiarius   ad 

Placita.  T.VHI.  P.II.  18. 
Mon  {Hikardus  de).  T.I.  P.III.   126. 
Monachi  {Thomas).  T.IV .    P  IH.   187. 
Monachi.  Dc  duccndo  in  Angliam.  T.IV.  P. 

II.  6.   Normania.   if. 
Monachiis  {JoUnnes).  T  I.  P.III.  loj. 

(Cyprianus).  T.  V.  P.IV.  S». 

Monader  (Johannes).  T.II.  P.  111.  174. 
MonaUi  (Guido).  T.III.  P.II.  88,  89. 
Monas  (Reymundus  de).  T.II.  P.I.  2f. 
Monafteria.  De  vifitandis    &  reformandis.  T. 

IV.  P.  IV.  176.  Suppreffio  Sancftac  Fri- 
diswidx,  Ordinis  Santti  Auguftini,  Lin- 
colnienfis  Dicecefis.  T.  VI.  P.II.  8.  De 
au<ftoritate  fupprimendi  Monafteria  ad  an- 
nuum  Redditum  trium  millium  Ducato- 
ruiu.  ii.    Pfo  luprcirione  Monaflerioruna 


licentia  Regis  Anglias.  if.  De  Monafte- 
riis  fupprelVis  &  Collegio  Cardinalis  Ebo- 
rum  concellis.  63.  Bulla  de  fuppreillone 
Monafteriorum.  T.  VI.  P.II.  96,97,99, 
107,  108,  116.  Fidelitates  8c  juramenta 
per  Monachos  diverforum  Ordinum  Regi 
Henrico  Oftavo  praeftita.  192,  193.  Re- 
fignationes  Monafteriorum  per  diverfos  Ab- 
bates  Sc Priores  ,  eyc.  220,  22i.P.  HI.14, 
19,  20.  Jocalia  &  Veftimenta  quarundam 
Domuum  Religiofarum.  T.  VI.  P.  III.  112. 
Vide  Monafterium, 
Monafterienfii  Epifcopus.  T.  III.  P.  IV.   13, 

'3'. 

{Henricus).   T.  V.  P.  I.  f  i ,  f  2  , 

67 ,  104. 

Monafterio  {Petrus  de).  T.  IV.   P.  III.   14. 
Monafterium  de  Marten  ,  in  Comitatu  SurriK. 

T.VIII.  P.ll.  fi. 
. Fontefracie,  in  Comitatu  Ebo- 

rum.  ihid.  f2. 
—  Hexham,   in  Comitatu   Nort- 

humbrix.  ihid.  54. 
lountance  ,    in  Archidiaconatu 

Richmondix.  ihii. 

I  Rnfhiitg.  ibid. 

■ Noneaton  ,   in   Comitatu  War- 

wici.  ibid. 
' Garrodoti ,  in  Comitatu  Leice- 

ftriae.  iiid. 
■ . Croxton ,  in  eodcm  Comrtatu. 

ibid. 

-     Tervkeshury.  f6. 

'  Sancli  Auguftmi,  juxtaBriftol- 

liam,  ibid. 

Milton,  inComitatu  Dorfetix. 

ihid.  f6. 

■  "         Shafton  ,   in  eodcm  Comitatu. 

ibid. 

IValden,  in  Comitatu  EfTexise. 

"—    Wymondham,  in  Comitatu  Nor- 

folcix.  ibid.     Vide  Monafteria. 
Monbiffa  (Vicccomes  dc).   T.  II.   P.  III.  10, 
Monhouch  {Johnnuts).  T.  III.  P.  I.  14Z  ,   167.' 
Moncada  {GniUielmus  de).  T.II.  P.II.   14/. 

{Hugo).  T.VI.  P.II.  122. 

Moncap  {Petrus  at).  T.II.  P.IV.  77. 
Monceaux  (Hanoiinus  de).  T.IV.  P.II,  47. 
Mo-ncelU  {P.df).  T.  IV.  P.I.  20. 
Monceux  {Thomas  de).  T.  HI.  P.  II.  32. 

(Reymerus).   T.III.  P.H.  148. 

-  ■     ■   (Johannes).  T  II.  P.IV.  113. 

{.Imandus).  T.III.  P.  IV.  32. 

Moncey  {Walterus  dt).   T.  I.  P.  III.  203.   P;' 

IV.  f,48. 

{Petrus).  T.  I.  P.IV.  5,  4, 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  43  ,  84,04, 

106.     T.V.  P.  I.  96. 

Moiuhaquy  (Thomas).  T.  III.  P.  III.   ipf. 
Monchety' {Johai.nes.  T.IV.  P.IV.  9. 
Monchey  {Johames  8c  Petrus  de).     T.  V.   P. 

IV.  102. 
Moncke  (Georgius)  ,    Dux   ClalTis  Hollandicx. 

Epiftola  hujus  Ducis.  T.IX.  P.  III.  248. 
. {NichoUtts),  Clericus,  promovetur  ad 

Redloriam   Eccleliae   Parochialis   de    Tor- 

rington  Parva,  in  Diceccli  Exonienfi.  T. 

IX.  P.H.  2fi.     Vide  Monke. 
Monckfreifton   (Manerium   de) ,    in   Comitatu 

Eborura.  T.VIII.  P.II.  fz. 
Monckton  (Philippus).     Commiirio  ei   direfta 

in  Comitatu  Eborum  Eaftriding.  T.  VIII. 

P.  II.  I4f. 
Moncluder  {Berardus  de).  T.I.  P.II.   1. 
Moncreif  (Johannes).    Officium  ei  concefTum, 

T.VIII.  P.III.  83. 
Monde  {Johannes).  T.V.  P.III.  61. 
Mondesburgh  (Abbas  Radulphus  Jt).  T,  I,   P. 

I.  13. 

{RaJulphiis).  T.I.   P.III.  loi. 

Mondervt  (Thomas).  T.  VI.  P.II.  183. 
Mone  (Simon).  T.  III.   P.  IV.  6^. 

{Ludovicus).  T.IV.  P.  I.   119. 

Moneder  {ArnaUus).  T.  I.  P.  III.  46. 
Monekerreed  (Zone)  T.IV.  P.I.  ^f. 
Moneke  {Henricus).  T.  IV.  P.I.  jj, 
Monem   (Johanrtes).  T.  I.   P.  I.77,  8p ,   107, 

iio,  132,  136,   139. 
Monemat  (L.de).  T.I.  P.I.  72. 
Monemouth  (Johannes  de).  T.  II.  P.II.   178. 

{RicharJus).  T.II.  P.III.  32,  71.      ■ 

. (Johannes).  T.  IV.  P.IV.   132. 

Monemouth.  Manerium.  T.II.  P.II.  i8j. 
Monep  {RicharJus).  T.IV.P.IV.  162. 
Monet  (Rogerus).  T.H.    P.I.  fi. 
Montta.  T.I.   P.  I.  99,   lof.  P.  II.  ijf.  De 

Excambio.  T.II.  P.III.  i^f.     De  Obolis 

&  Sterlingis.  146.  Denarii ,  Sterlingi,Obo- 

ii  8c  Ferdingi.  T.H.  P.lV.^j.Nigra  Mo- 

neca 
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«eta  vocata  Turneys.  47.  Scuflelli.  i^j-.De 
cudcnda  io  Britannia.  110.  Vocata  TEn- 
glilTi.  iif.  DeculVis  Groffis  &  iuper  ex- 
portatione.  T.Vl.  P.  I.  167.  In  Scotia 
nova  Moneta.  107.  Leoperts  Haumcs.  T. 
ll.  P.IV.  15-8.  De  curiu.  163,  166.  Mo- 
neta  l.i  NoMe.  197.  Dc  Falfariis.  T.III.  P. 
II.  i6j.  Scotix.  T.  III. P.  111.  iS.  Licen- 
tia  cudendi  concella  Regi  Caftelli.  60. 
Burgundiae  ne  currat.  176.  Ordinationes 
in  Normannia.  T.IV.  P.III.  15+,  ij-7  , 
i68.  De  Marcis  recipiendis  &  melioratio- 
ne  in  Normannia.  T.IV.  P,  IV.  f,  if. 
Cudenda  Baionse.  103,  ijf.  Burdegala:. 
191.  Cuftodita  infra  Turrim  London.  T. 
V.  P.II.  191.  De  Obolis  fabricandis  pro 
Epifcopo  Dunelmenfi.  P. III.  31.  Super 
Kquaiitate  de  traftando.  T.V.P.  III.  97. 
Supcr  Pretio.  10+.  Aurei  Nobiles  Angli- 
ci  ,  vocati  Jngellei  Nobles.  T.  V.  P.IV. 
ii8.  Pro  Johanne  Lovyfon  ,  Ofticium 
Magiftri  Opcratoris.  T.  VI.  P.IV.  i^S.Pro 
Ricardo  Martyn  Officium  Cuftodis.  148. 
Super  nova  Moneta  in  Hibcrnia  cuden- 
da.  T.VII.  P.II.  is-  De  reformatione. 
ixy.  De  cudendo  infra  Turrim.  T.VII. 
P.  III.  13.  Proclamatio  fuper  pecunia.91. 
Contra  exportationem  Billionis.  241. 
Monetarii  {ArnMus  8c  foh»nnes).T .11.? .IV . 

77- 

{Amnldus).  T.III.  P.  11.115-. 

Monetarius  (ArnaUus).  T.I.  P.III.  46. 
Moneuz.  {Georgius).  T.VI.    P.I.  86. 
MoneveJene  (yohannes  de).  T  III.  P.III.  Iij". 
Money  {Johannes  de).  T.IV.  P. IV.  199. 
Monfrey  {Nicholaus).  T.  III.  P.  IV.  168. 
Monge  (Georgius).  T.VI.  P.I.  182. 
Mongenton  (Reftoria  de) ,  in  Dicecefi  Coven- 

trienfi  &  Lichenfi.  T.  VIII.  P. III.  87. 
Mongomerie  (Alexmder  de).  T.  III.  P.I.  164, 

175-. 

-  (Nicholaus).  T.IV.  P.I.  fj-. 
{Johannes).    T.IV.   P.  I.  89  ,   104, 

118.  P.  II.  II. 

(Nicholaus).  T.IV.  P.  II.  124. 

(Johannes).  T.IV.  P.  III.  y2. 

ijohannes).  T.IV.   P.IV.  93,   99, 


101  ,    102  ,     Iffi,    169. 

(Nicholaus).    T.  IV.   P.  IV.     ijj. 


\6i. 


(Alexander).  T.V.    P.  I.  43,    47, 


S°- 


(Johannes).  T.V.  P.I.  iij-. 

(Alexander).  T.V.  P.II.9,  11  ,  14, 

«8,  30,  37,  j-4,  70,  89,  96. 

(Thmas).  T.V.  P.II.  138,139.?. 

III.j-2,j-j,  f7. 

(Thomas).  T.V.P.  III.  fi  ,6f,6j. 


68,    76,  78,97,    iij,  148,   ij-j,  160, 
196. 
(Nicholaus).  T.V.P.III.iji.P.lV. 


Ji- 


(Hugo).  T.V.  P.  IV,  io8. 


Monneil  {Jatohus).  T.VI.  P.IV.  9(5. 
Monner  (Petrus  le).  T.  I.  P.  IV.   50. 

(Jacoius).  T.II.  P.lll.  10. 

Mounfon  (Thomas) ,   Miles.  ConcelVio  ei  fafta 

Ofticii  Clerici  ad  omnes  Litteras  &  Pro- 
cefl"us,  communitcr  vocatas  the  King's  Let- 
ters,  cum  Billis  &  Declarationibus  fupcr 
hujufmodi  Litteris  &  Proccflibus ,  facien- 
das  &  fcribendas,  in  Partihus  Borcalibus, 
durante  Vita.  T.VIII.  P.II.  i6j. 

Momiypenny  (Uavid).  T.VI.  P.  III.   15-0. 

Monpefand  {Arnaldus  de).  T.II.P.I.  2. 

(Johannes).  T.V.  P.  III.  197. 

Monfeff^t  {Arnaldus  de).  T- II.  P.  IV. 77. 
Monfoy  (Fatquerus  d:).  T.  II.  P.IV.  5-4,    77. 
Monrevel  (Petrus  de).  T.Il.  P.  I.  2. 

Mons  (Dux  de).  T.IV.  P.  I.  9. 

(Johannes  Fix).   T.I.  P.  II.  t+2. 

Monfaro  (Johannes  Petri  Je).  T.  III.  P.  I.  93. 
Manfaye  {AUrdinus).T.  IV.  P.  IV.    199. 
Monfiquet  (Matths.us  de).  T.  IV.  P.IV.  19. 
Monfognichardo  {Jacobus  de).T.\V.  P.IV.  1/. 
Mon/rag  (Petrus).  T.L  P.IV.  3. 
Monflarde  (Richardus  de).  T.I.  P.  II.  191. 
Monfiardier  {Jchannes).  T.V.  P.I.   17. 
Monflerulio  (johannes  de).  T.  III.  P.  IV.  100. 
Monfiiers  {Giliertus  de).  T.IV.  P.III.  16,  18, 

21  ,  23  ,  26,  31. 
Monflrationis  Clerici  Ofiicium.  T.VI.  P.III. 

123. 
Monflrum  Hominum  ad  Arma.  T.  III.  P.III. 

179.     De  Monftro  capiendo.    T.V.P.II. 

182,    194.    T.V.   P.III.    94.  loj-,  148, 

197-    T.VI.  P.I.  7,  19,  21,  45". 49- 
Mont  (Amaldus  de).  T.I.P.II.   191. 

(Nicholaus).  T.V.  P.I.  21. 

Monta  (Johannes  de).  T.IV.  P.IV.  19. 
Montacher  {Cuerricits  de).  T.III.  P.I.   139. 
Montague  (Simon  de).    T.I.   P.  III.  103.   P. 

IV.  3. 

• (mUielmus).r.l.  P.  IV.  f8. 

(Arnaldus).  T.Il.  P.I.  2. 

(Johannes).  T.llI.P.  I.   121. 
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Monteftruc  {Damadenus  de).  T.ll.  P.  II.  122. 
Montefu  {Sancheus  de).  T.V.  P.III.  2f. 
Monte  Vetere  (de).  T.I.  P.  1.  23. 
Montfaucon  {Gautterus  Je).  T.  I.  P.III.  iSj  , 

184,    190,    192,    197,   199. 
Montferant  {Imbertus  de).   T.  I.  P.  III.  1J4. 

ifS'  '69.  171- 
. {Bertrandus).  T.III.  P.I.  21,  5-3, 

96,   lof. 
. . {Bertrandus).  T.  III.  P.  I.  i  33  ,  135-, 

147,  179.   P-IL  7.  lo,  23. 
^ {Bertrandus).  T.III.  P.IIL  77.  7^, 

126,  173.   P.  IV.  29,  46,   y2,  79,  97, 

100. 
, (Dominus).  T.IIL  P.IV.  174.  T. 

IV.  P.I.  14. 
. {Bertrandus).  T.IV.  P.  L  137 


bendariusCathedralisSti.  Pauli.  T.VIII.  P. 

I.  20 j-.     Comrailfio  ei  direfta.  ii/(/.    Vidc 

Monte  Forti. 
Montfort  Comitatus.   De  recipiendo.  T.  III. 

P.IL43. 
Monthotomeus  {Francifcus).  T.  VI.  P.II.  i6j. 
Montibus  {Remerus  dej.  T.l.  P.I.  30. 

{Euhulo  Je).  T.I.  P.IL6, 

{Eubido  de).  T.l.  P.IV.  124. 

(Euhuto).  T.IV.  P.II.  33. 

Monticulo  {Johannes  de).  T.III.  P.III.  138. 
Montieu  {Vetrus  de).  T.V.  P.IV.  123. 
Montigny  (Dominus  de).  T.  IIl.  P.I.   190. 

. {Simon  de).  T.V.  P.  IV.  97. 

Montiteon  (Dominus  de).  T.III.  P.I.  134. 
Montiniaco  {fdrnaldus  Je).  T.I.P.III.   130. 
Montjoy  {Wateranus  de).  T.l.  P.  III.  i^j-,  184. 
Montjoye.    Monafterium   fuppreflum.  T,  VI. 

P.II.  96. 
Montis  Verrati  Marchio  {Guillielmus).  T.L  P. 
111.  78,  81,   100.   P.  IV.  77.    T.  VI.  P. 

II.  183. 
Montisfonte.  Prioratus  Ordinis  Sanfti  Augufti- 

ni  Wmtonienlis  Diceceiis,  de  fuppriraen- 
do.  T.V.  P.IV.  76,   146. 
Montis  Frigidi  Abbas  (Montafinus) .  T.I.  P.  III. 

f2. 

Moistis  de  Sinaque  Abbas  {BernarJus).  T.I.  P. 

III.  fi. 
Montis  Venferii  Dux  {Carolus  Je  Bitrbon).   T. 

VI.  P.lll.  138. 
Montis  Rali  Marchio    {Guillielmus).  T.  1.    P. 

III.  47. 
Montis  Regatis  Archiepifcopus  {Vetrus).  T.  I. 

P.III.  if,  16,  22,  26,  34,  3f,  36,47, 

48,   143- 
Mont  Martin  {Jaccbus  ih).  T.V.    P.III.  20. 
Montmor  {Moreletus).  T.  III.  P.IV.  68. 
Montmorency  {Carotus  Viominus  </f).T.III.P. 
1.  200,   20J- ,  20S.  P.  11.  4,  6,  20 ,  13  , 
26,  41  ,  64,    loS,   137. 
Monlonay  {Stephanus  Dominus  de).   T .  I.  P. 

III.  .97. 
Montonforth  (Johannes  de).  T.II.  P.  I.  141. 
Montont  {Galynus  de).  T.II.  P.  I.  2. 
Mohioitr  {kobertiis  de).  T.I.  P.III.  188. 
MontOAS  (Thomas  de).  T.II.  P.III.  176. 
Montoy  {Gohinus  de).  T  III.  P.  I.   143, 
Montpeliier.     Vide  Francia. 
Montravers  (Johannes  de).  T.IIL  P.I.  f/.' 
Mintron   {stephanus  d:)  ,    Dominus  de  Vitl» 

Nova.  T.I.    P.III.  198. 
Montrofe  (Dominus)  ratificatPaceminter  An- 

gliam  8c  Scotiam.  T.IX.  P.III.  68. 
Moutrofs  (Coraes  </e).  T.VII.  P.l.  32,  8j. 
Montruet  (Guitlielmus  de).  T.  IV.  P.  I.  120,' 

124,    I2f,    126,  127,   128,   146. 
Moutvtnts  {Vontius  de).  T.  11.  P.  11.   11 1. 
Montyme  {Arnatdus  Dominus  Je).  T.  1.  P.  IV. 

132. 
Moritgoie  (Theojoricus  Je)  ,  Dominus  Je  VaS' 

lcemhergh.T. l\.  P.\l\.iSf. 
Monuh  {Arnatdus  de).  T.I.  P.III.   134. 
Monvilte.     Nomen  cujufdam  Manerii  in  Co- 

mitatu  Eborum.  T.VIII.  P.II.  jz. 
Manymet  (Johannes).  T.IV.  P.  I.  113. 
Monyngton  (Thomas).  T.  V.   P.  III.    197.   P. 

IV.  31. 
MonyPenny  (Johannes  de).  T.II.  P.  III.  127. 
{mttietmus).  T.V.  P.I.  138. 


iy6. 


i6f,   178. 

(Dominus  de).  T.  IV. 


P.  II.  171. 

Vide  Monte  Ferando. 
Montformier  {Euftachius).  T.IV.  P.IV.  84. 
Montfort  (Amaurus  de).  T.L  P.l.  21. 

(Richardus).  T.IIL  P.I.  s6. 

(Thomas).  T.IV.  P.l.  i74- 

Montfort  (Johannes)  ,  Theologix  Doftor  ,  Vvx- 


Monz.at  {Hugo  Je).  T.II.  P.I.   142. 
Moone  (RicharJus).  T.VI.  P.III.  28. 

{Witiietmus).  T.VI.  P.IV.  41. 

•  (Johannes).     CommilVio  ei   diredla  in 

Coraitatu    Cornewallix.    T.  VIII.   P.  II. 

144. 

-  {ReginalJus).  Commiflio  ei  direfta  in 
Comitatu  CornewalliaE.  T.  VIII.  P.  IL 
144. 

. (Richardus) ,   Clericus ,    Artiura  Magi- 

fler.  Littera;  Patentcs  ei  diredtx  de  Prae- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Afhford,  Dioc- 
celis  Exonisc.  T.VIII.  P.III.  87. 

Moore  {Georgius).  Commiflio  ei  direda.  T. 
VIII.  P.l.  5-9- 

. (Robertus).   Commiflio   ei  direfta.   T. 

VIII.  P.I.  S9- 

. (Georgius).     Commiflio   ei  concefl!a,' 

concernens  novasEreftioncsapud  London. 
T.VIII.  P.  1.  70. 

-  (Ricardus),  Miles,  unus  Magiftrorum 
Curi:E  Cancellarice ,  dellgnatur  a  Rege  ad 
Pacem  confervandam  in  Comitatu  Bucks. 
T.VIII.  P.II.  4,  f. 

■  (Edaardus) ,  Generofus.     CommilTio 

ei  direiCta  in  Comitatu  Buckinghamix.  T. 
VIII.  P.II.  34. 

— —  (Thomas).  Commiflio  ei  direfli.  T. 
VIIl.  P.ll.  142. 

Moort 


QV  JE  IN    IX.   TOMIS   FOEDERUM   CONTINENTUR.    2ot 


■Kloore  (zdvnrjus) ,  Armiger.     Commiffio  ei 

direfta.  T.VIII.  P.III.  48. 
{Voynings).    Commiflio  ci  dirciSa.   T. 

IX.  P.  I.   19. 

■  (Thomas).   Ofiiciura  ci  concefTum.  T. 

IX.  P.  I.  77. 
•■  [NichoUus),    Clericus,   Aftium   Magi- 

iler,   promovetur  ad   R.ectoriam   Ecclelix 

Parochialis  de  Bradwell  juxtaMare,  inCo- 

mitatu  Eflexia:,  Dioecelis  London.  T.  IX. 

P.II.  ifi. 
Moorecroftt  (FerJimnJus) ,    Clericus ,    8c  Ca- 

pellanus   Edwardi  Comitis  Dorceftria:.  T. 

VIII.  P.  II.  37.     Litterx  Difpenfationum 

&  Confirmationum  ei  dirciSlac.  iiiJ. 
"  (RicarJus).   Pardonatio  ei  conccfla.  T. 

Vlll.  P.II.  14.. 
Mopham  Archidiaconus  (Rjcharjus  Je).   T.  I. 

P.II.  90. 
Moratt  Hnn  (Sultan)  ,  Turcici  Rcgni  Domi- 

nator,  ImperiiOrientisMonarcha.  T.  VIII. 

P.  II.    160.     Confirmatio    Amicitis  inter 

eum  &  Regem  Angliae.  iiiJ. 
Mom-via  (Wdlerus  Jt).  T.I.  P.I.  lyo. 

' (Frifekinus  Je).  T.  I.  P.II.  37. 

(IVillielmus).   T.I.  P.  II.  110, 


ii8. 


P.III.  p;-.  p8,  99,   104. 

(Wnlterus  Je).  T.I.  P.II.  liS. 


(Andreas  Je).   T.  I.  P.  III.  98,   104, 

11;. 

(Johannes  Je).  T.I.   P.III.  104. 

— (Manus  Je).  T.I.  P.IV.  jg. 

(Thomas  de).  T.III.  P.I.  15-4. 

.  (AlexanUer  Je).  T.V.  P.II.   16. 

Moravi*  Marchio   (Procofius) .  T.  III.  P.  11. 

17- 

(JoJocus).  T.IV.  P.III.  S9. 

■ Comcs  (Thomns).  T.  IV.  P.  IV.  ji , 

Joi ,    109 ,   111,111,    118. 
Comes  (ArchibaUus).  T.  V.'P.II.  18, 

j6,  fo. 
Moravienfis  Epifcopus.  T.  I.   P.  III.  zi8.  P. 

IV.  39,  70. 
(Johannes).  .T.  III.  P.  I.  31,  34. 

ro. 
(Johannes).  T.  III,  P.  I.   141,147, 

148,   15-3,  ij-6. 

—  —  (HtnricUs).  T.  IV.  P.IV.  ;i. 
' (AnJrms).  T.IV.  P.IV.  118. 

■■■     • (Columbus).  T.  IV.   P.  IV.    aoo. 

T.V.P.I.  8. 

■-'  Johannes).    T.V.  P.  II.  it. 

— -  —  (AnJnas).  T.V.  P.IV.  79,   161  , 

i6i,  i6s  ,  168,   170,  176. 
(AnJreas).  T.V.P.IV.  i8j  ,  184, 

189,   190,  191,   197,   108.     T.VI.  P.  I. 

(Robertus).  T.VI.  P.  II.  ^4. 

Morbeck  (Johannes  Je).  T.III.  P.I.  121. 

—  (Dionifms).  T.  III.  P.  I.  141,  i5i , 

I9i. 

(Rogerus).  T.VI.  P.IV.  100. 

Morbicenfis  Epifcopus.  T.I.   P.  III.  ff. 
Morbien.  T.VII.  P.  I.  49. 

MorJant  (Johannes).  T.^V.  P.  III.  196. 

— —  (Johannes).  T.V.  P.IV.  213.     T.  VI. 

p.i.  182,  204.   p.n.  lyp.  p.iii.  4. 

. (Dominus).  T.VI.  P.IV.  ij-j-. 

— —  (Dominus  Johnnnts).  T.  VII.   P.  II. 

216. 
— — —  (Johames),    Commiflio  Pacis  ei  dire- 

(fta.  T.VIII.  P.  II.  j. 
■  (Johannes   Dominus)   afllgnatur  Jufti- 

tiarius  ad  fecuritatem    Pacis   in  Comitatu 

Northamptoniae.  T. VIII.  P. II,  12. 

i  (Leflrange) ,   Baro  ,    CommiflTarius  ad 

fecuritatem  Pacis  in  Comitatu  Norfolcix. 

T.VIII.    P.II,     12. 

— —  (Lord).     Commifl*io  ei  direfta  in  Co* 

mitatu  Bedtordix.  T.VIII.  P.  IL   144. 
MorJoalier  (Johan^s).  T.V.  P.  IV.  100. 
MorJon  (RicharJus),  T.III.  P.  IV.   15-9. 
More  (Thomas  dela).  T.I.  P.III.   140. 

(Willielmus).   T.  I.  P.  IV.  119.     T.  II. 

P.I.  17,  6j. 

• (Stephanus).  T.I.  P.IV.  148. 

• (Robertus).  T.II.  P.I.  yi. 

(Reginaldus).  T.II.  P.I.  196. 

■ —  (Bertrandus) .  T.II.  P.II.  y8. 

—  (RicharJus).  T.II.  P.IV.  23. 
(Thomas).  T.III.  P.  II.  i6j. 

. —  (mllielmus).  T.III.  P.III.  190.   P.  IV. 

80,  82,   129. 
— •  Johannes).T.lV.  P.I.  loi. 

—  (Thomas).  T.V.  P.II.  18,  j6,  f  o ,  74, 

89. 

—  (Mich).  T.VI.    P.I.  49. 

. —  (Manerium  de  la).  T.VI.  P.ll.  167. 

—  (Ranulphus).  T.II.  P.III.  84. 

. —  (ReginaUus).  T.  II.    P.  IV.  80,  81, 
Tom.  X.  P.  iV. 


Moofe  (milielmus).  T.II.  P.IV.  204.  T.III. 

P.I.  99- 

Mora  (Pontius  Je).  T.I.  P.II.   144. 

(Walterus).  T.  II.  P.IV.   196. 

Moracius ,  Tartarorum  Regis  Nuncius.  T.  I. 

P.III.  70. 
MoraJin  (Jacobus  Je).  T.  I.  P.  III.  fj  ,  ff , 

63- 

MoranJi  (JorJanus).  T.  I.  P.  IV.  140,   t;8, 

16S,  203.     T.II.  P.I.  i,  3,  41,  98. 
Morant  (Thomas).  T.  III.  P^I.  121. 

[Tbomas).  T.  III.  P.  I.  121. 

(Guillielmus).  T.  IV.  P.III.  6f. 

Morare  (Armatus).  T.I.  P.  111.  29. 

More   (millielmus).  T.  III.  P.  I.    146,  149, 

il-f,    188. 
i  (ReginaUus).  T.III.  P.  I.   146,   147. 

(RanJekynus).  T.  III.  P.I.  i^f. 

(Thomas).T.\n.  P.III.  20,  i8o,i8i. 

(Philippus).  T.III.  P.IV.  72. 

(Thomas).  T.III.  P.IV.  1/9.   T.IV. 

P.I.  7. 

(Uomas).  T.IV.  P.II.  i6j. 

(Johannes).  T.IV.  P.III.  1/2. 

(AJam).  T.IV.  P.IV.  iij. 

(Thomas).T.Vl.?.\.  9T,   183,186, 

204. 
— —  (Thomas).  T.  VI.  P.  II.  21  ,  29,  jo, 

ji  ,  ufque,  J7,  j-8,  5-9,  60,  70,75-,  76, 

77  ,  87,  88,  138,  144,  17;. 

(Edwardus).  T.  VI.  P.Il.  73- 

(Johannes).   T.  VI.  P.  II.  120,  198, 

202. 

(Chrifloferus).  T.  VI.  P.  II.  Ifp,  194.. 

(WiUielmus).   T.  VI.  P.  II.    196.    P. 

III.  9,   16. 

(Robertus).  T.  VI.  P.  III.  fo. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  9. 

(iViUielmus).  T.Vl.  P.IV.  15-2. 

(Georgius).  T.VII.  P.  III.  1J4.  P.IV. 

II,  20,  171. 

(Ricardus),  Miles.  T.  VIII.  P.I.  if6. 

Commilfio  fpecialis  ei  dirctla  ad  alTiften- 
dum  Domino  Cuftodi  in  Canccilaria.  ibid. 

(Nicolaus).  T.VIII.  P.II.  li. 

(Ricardus).  T.VIII.  P.II.   14. 

(Thomas).  T.VIII.  P.ll.  14. 

More.  Reftoria.  T.  VI,  P.  IV.  9. 

Moreau  (fohannes ,  Petrus  Sx.  Dioniftus) .  T.V. 

P.IV.  92. 
Morebath  (Manerium  de),   in  Comitatu   So- 

merfctis:.  T.  VIII.  P.II.  ff. 
Merebet  {Frtfncifcus) .  T.V.  P.I.  71. 
Morecroft  (EdwarJus).  T.VI.  P.IV.  f^. 

(Ferdinandus).  T.  VII.  P.  III.  174. 

■  ■      '■  (Ferdinandus)  ,    Canonicus    Cathedralis 

dc  Durham.  T.VIII.  P.I.  91.  Conceflio 
fpecialis  CommiflTionis  ei  direfta.  ibid. 

Moredon  (Simon  de).  T.  III.  P.II.  ifj. 

Moref  (Guillielmus  if.  Aidreas  de).  T.I.  P.III, 
66. 

-  Epifcopus  (ArchibaUus).  T.  I.  P.  III. 
66. 

(Guillielmus  UjohXnnes).  T.I,  P.  III. 

66. 

(Thomas).  T.III.  P.I.  145-,   146,  149, 

ifi.   'n.    'J8. 
Morehay  (Johannes).  T.I.  P.I.  j6. 
Morel  (Martinus).  T.I.  P.IV.  jo. 

(EgUius).  T.I.  P.  IV.  146. 

-  (Johannes).  T.II.  P.I.   171- 

(GuiHielmus).  T.II.  P.ll.   I20. 

-  (Herbertus).  T.  IV.  P.III.  6f. 

(Ludovicus).  T.IV.  P.IV.  ;8. 

Moreles  (Taupinus  de).  T.III.  P.ll.  24. 
Morelet  (Robertus).  T.IV.  P.IV.  2j. 
Morelli  (Aubert).  T.IV.  P.III.  89. 
Motellus.  T.I.  P.lll.  100. 
Morelynch.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  8. 
Moremonckton.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.  tjj. 
Morers  (WilHelmtts).  T.IU.  P.lll.   If6. 

(Richardus).  T.Vll.  P.  IV.   144,   160. 

Moresby  (tiugo).  T.II.  P.IIl.  189. 

(Hugo).  T.II.  P.IV.  21  ,  I4f. 

. (Chriftoferus).  T.IV.  P.IV.  if  i.  T.  V. 

P.III.  lOf  ,    If2. 
Moreflello  (Jocelinus  de).  T.I.  P.I.   11.    . 
Morefun  (Ludovicus).  T.V.  P.I.  71. 
Moret  (Johannes  le).  T.III.  P.I.  143. 

(Caroius).  T.  VI.  P.II.  94- 

Moretain  (Galfridus  de).  T.I.  P.I.   147. 
Moretania.   Super  deliberatione.  T.  VI.  P.  I. 

144.     CommilTio   ad   deliberandnm.    17/. 

Commifllo  ad  recipiendum.  i7f. 
Moreli  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  9. 
Moreton  (Gabriel).  T.  VI.  P.III.  68. 

Salomonis  (Fulco  Je).  T.I.  P.I.   141. 

..  (  Albertus ).     Ejus   fidelitas ,  induftria  j 

prudentia  ,    experientia    Sc    aliae    virtutes. 

T.VHI.  P.I.  !+•    Conftituitur  unus  pri* 


mariorum  Secretariorum  Caroli  Primi ,  Re- 
gis  Anglix.  ibiJ.  Datur  ei  annualis  Red.» 
ditus  ccntum  Librarum  ,  durantc  vita.  ibij. 

Mereton  (Albertus)  ,  unus  priniariorum  Secreta- 
riorum.  T.VlII.  P.I.  Ji.  Commiflio  ci 
dirccia  pro  ccnmporitione  defeauam  Titu- 
lorum.  ibiJ. 

— •  (Albertus).     CommilTio   ei  concefl*a, 

concerncns  novas  Eretliones  apud  London. 
T.VIII.  P.I.  70. 

•  ■  «  (Albertus),  Miles.  Annualis  Penflo  ei 
concelTa.  T.VIII.  P.II.  23. 

-  '  ■•■  (Edmrdus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gi(t:c-r.  Litter:E  Patentes  ei  direftK  de  Prx- 
lirntationead  Vicariam  de  Grinton  ,in  Dioe- 
cefi  Ceftrienfi.  T.VIII.  P.  IV.  117. 

Moreton.  ReCtoria.  T.VI.  P  IV.  8,  9. 
Moretoa ,  iive  Mxiis-Moreton  (Ecclefia    Paro- 

chialis  de),   Dicecefis  Lincolni».  T.  VIII. 

P.II.  40. 
Moreion-  Henmarch   (Capella  de)  ,  in  Dicecefi 

Glouceftiienfi.  T.IX,  P.II,  90. 
MoretOii- Merrill ,    five  Daubney  ,    vel  Dawkin 

aut   Daudley   (Ecclefia  Parochialis  de),    in 

Dioecefi  Wigornienfi.  T.  IX.  P.II.  95. 
Morevia  (Walterus  de).  T.I.  P.  I.  f. 
Morevillc  (RicharUus).  T.I.P.III.  101. 
(Guillielmus),  didus   le  Hermit.  T. 

IV.  P.I.  124. 
Moremc  (Hugo  de).  T.  I.     P.  I.   if. 
Morgan  {Phitipj>us  de).  T.IV.  P.II.  9. 

(Philifpus).  T.IV.  P.II.  fl,  79,  80; 

Si,  98,  loj,  126,  127,  143,  If3,i66, 
167,  170,  173,  174,  i7f ,  178,  181  , 
i8j,  184,  i8f,  191,  195.  P.  III.  2f. 
46,  67,  68,  69,  7f,  78,  122,  124,  i2f, 
.36. 

-  (Maur.).T.\y.  P.  II.  99. 
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{Jhomas).  T.III.  P.  I.  20. 

Mure  {Jacohus).  T.V.  P.  I.  j-6. 
Mnrehed  {Willielmus de).  T.IV.  P.I.  67,68, 
70,  71. 

(Rjchardus).  T.V.  P.  IV.  31. 

{Richardus).  T.  V.   P.  IV.  190,   197, 

200. 

MurelU  {Dominicus  de).  T.I.  P.  III.  41. 
Mures  {Comes  de).  T.V.  P.I.  175-. 
Murgoth  (Mak  O).  T.II.  P.III.   126. 
Muriel  (Johannes).  T.IV.  P.III.   14. 
Muris  {Johannes  de).  T.  III.  P.I.   140. 
A;«r/fy  {Jacobus).  T.V.  P.IV.  200. 
Murlinch  ( Ecclelia  Parochialis  de) ,  in  Dicece- 

fi  Bathonienii  &  Wellenfi.  T.IX.  P.  III. 

40. 


tiariis  Regis  ad  Pacem   confervandam  \A 
Comitatu  Dunelraenli.  T.  VIII.  P.  II.  7, 

«?• 

Mufchampe  {iVillielmus) .  T.VII.  P.III.  97. 

•^— —  {Guillielmus).     Concertio  fpeciajis 

ei  diretta.  T.  VIII.  P.I.  100. 
Mufchegros  {Johannes  de).  T.  I.  P.ll.  }o,  5-7, 

83. 
.  {Roiertus).  T.I.  P.II.  iJ-6. 

Mufcovia.     Comniiflio  Jacobi  Regis  Anglix 

ad  tradtandum   cum   Imperatore.   T.  Vll. 

P.II.  193. 
Mufelly  {Richardus  de).  T.U.  ?.  II.  Jt. 
Musgrave  {Robertus).  T.II.  P.  III.  24. 
-  {Thomas).  T.III.  P.  I.   i,  43,101, 

103  ,   10+. 
.  .  {Thomas).  T.  III.  P.  I.  i4f ,  147, 

15-3  ,    15-9,    166,    213.    P.  II.  63, 


{Thomas).  T.  III.    P.  m.  6,  17, 


4r. 


s°> 


if4 


terii  Milcs. CommilTio  ei  direfta.  T.VIII.    Murmahan  {Wren).  T.II.  P.I.  77 


-  {BJchardtts).  T.IV.  P.  III.  12^. 

-  {Richardus).  T.  V.  P.  II.    19,  36, 
74,  89,   114,   124. 

—  {Richardiis).  T.V.  P.II.  lof. 

—  {l^iilielmus).  T.  V.    P.  III.    ifi, 

,    >T7- 

{Johannes).  T.  V.  P.  III.  i8y.    P. 


P.III.  262. 
Mulk  {Hugo).  T.V.  P.III.  7- 
MuUefvorth  {WaUerus  de).  T.I.  P.IV.  110. 
MnUineux  {Anna).  Proteaio  Regalis  ei  dire- 

aa.  T.VIII.  P.I.  164. 
Mullyns  {Johannes).  T.VI.  P.  IV.  92. 
Mulfo  {Thomas).  T.IV.P.III.  139 
{^ViUielmus)    T.V.  P.III.  S 


Murmefier  {Henricus).  T.V.  P.III.  36, 
Muro  {Nichotaus  de).  T.I.  P  III.  178. 
Murray  {Karolus).  T.  V.  P.  II.  28,  74,  89. 

{WiUielmus) deTuUbardyn.  T.V.  P.II. 

{AUx.).  T.V.  P.  III.  7J-. 

{Johannes).  T.  V.  P.  III.  160,   163, 

184. 


IV.  60. 

{RicharJus).  T.VI.  P.  III.  227. 

(Cuthbertus).  T.VI.  P.IV.   17. 

{Rjchardus).  T.  VII.  P.  III.  38. 

{Edwardus.  T.VII.   P.III.  38,97, 


174. 


.36. 
.129. 

3». 


MuUon  {Thomas  de)  ,  Dominus  de  Egremond    {WiUielmus).  T.V.  P.III.  184.  P.IV. 

T.I.  P.IV.  f,  49. 

{Thomai).  T.I.  P.IV.  108,  144,  192. 

T.II.  P.I.  f9- 

, {Henricus).  T  II.  P.I.  41. 

{Simon).  T.III.    P.III.  10,   11,   18, 

25-,  27. 

-  {Johannes).  T.III.  P.III.  26,  y^. 

{Robertus).  T.V.  P.III.  46. 

MuUreve  {Adam  de).  T.I.  P.  111.    loj. 
Muly  {Cirardus)    T.V.  P.IV.  99. 
Mulyn  {Nicholaus  de).  T.IV.  P.II.  136. 
Mumath  {A.).  de).  T.V.  P. IV.  161,  164. 
Mumhray  {Rogerus  de).    T.I.  P.  I.  16,    lyo. 

P.ll.  f,  f7- 
Mumford  {Thomas).  T.VII.P.II.  92, 
Mumgviyn  {Sicardus  de).  T.I.  P.I.  141. 
Munatenfis  Epifcopus  {wHUelmus).   T.  II.  P 

I.  189.  P.II.'66. 
Muncade  {Oto  de).  T.II.  P.II.  ij-2. 
Muncajfon  {Petrus  de).  T.I.  P.l.  11. 
Munceny  {Robertus  8c  Zrnulfus  de^.T.l.  P.II. 

114. 
Munchanes  {Warinus  de).  T.  I.  P.  l.ij-2. 
Munchenfy  {WiUitlmus  de).  T.I.  P  II.  92. 
Muncktyliyth.  Redoria.  T.VI.  P.  IV.  9. 
Mundeford  {Ofvern  de).  T.V.  P.  I.  1S9. 
Munden  {Johannes  de).  T.I.  P.IV.  7J-. 
{Thomas).  T.VI.  P.IV.  8. 


{Edwardus) ,  Miles ,  unus  Juftitia- 
riorum  Regis  ad  Pacem  confervandam  in 
ComitatuCumberlandix.  T.VllI.  P.II.j-, 

{WiUielmus),  Miles ,  unusex  Jufti- 


Mundenard  {CoUadus  de).  T.ll.   P.  III.  i99- 
Mundigoun  {Sicardus  de).  T.  I.  P  I.   146. 
MundUu  {Berardus  de).T.l.    P.I.   i^f. 
MundUdcr  {Berardus  de).  T.I.  P.I.  146. 
Mur.dy  (Adam).  T.  II.  P.III.  120. 

{Johannes).   T.  VI.  P.I.  210. 

Muneder  {IViUielmus) .  T.I.  P.I.   177. 
Muner  {GuiUiehnu>).  T.V.P.IV.   94. 

Muncthenfi  {WilUelmus  de).     T.I.   P.II.  ly , 
f6. 

Mnnford  {Petrus  de).  T.I.  P.  I.  142. 

Mungomery  {FuUo  de).  T.I  P.I.   114. 

. Dominus  {Andrsas).    T.  V.  P.  II. 

62. 

Municulus  {Marinus).  T.  IV.  P.  II.  78. 

Munke  {Ltvinus).  T.  VII.    P.  II.  192,   198, 
204. 

Munketon  {Henricus  8c  Johannes).  T.II.  P.  I. 

_Il! —  {Johannes).  T.  IV.  P.II.  148. 
MunkwUz  Baro    {Erenfreidus).  T.  II.  P.  IV, 

179,  180,   1S3,   184,   186. 
Munlufum  {Wiliielmus  de).  T.I.P.I.  11 


79- 
(WilUtlmHs).  T.V.  P.  IV.  199,  100 

208,  209. 
— — -  {Carolus).  T.  VI.  P.  III.  II7. 

Comes  (Jacobus).  T.VI.   P.  IV. 

(g;</(o»).  T.VII.P.I.  183.  P.II 

{Thomas).  T.VII.P.II.   140. 

Comes   {Jacobus).  T.  VII.   P.  I, 

iif. 

(Gideon).  T.VII.  P.III.  41.  j-8. 

(Johannes).  T.  VII.  P.  III.  42,  yS. 

{Thomas).  T.VII.  P.III.  173. 

-  {Georgius) ,  Clericus  &  Prxdicator  Vef- 
bi  Divini.  T.  VIII.  P.  I.  91.  Conceflio 
fpecialis  Commiirionis  ei  direfta.  ibid. 

I  {Jacobus).  Annualis  Penfio  ei  concefla. 

T.VIII.  P.II.  23. 
i ■  {Patricius).  Annualis  Penfio  ei concefli. 

T.  VIII.  P.II.  23. 
.1.  {WiUielmus).  Summa  ci  conceflTa,  cum 

annuali  Penlione  pro  Catharina  ejus  Uxore. 

T.  VIII.   P.  II.  23. 
Murrtt  {Andnas).  T.II.  P.I.  74. 
Murrtf  {Thomas  Randolph  Comes  de).    T.  II. 

P.II.  88,  104,  III,  117.  P.III.  23, X7, 

5-9.  77- 

(Johannes).    T.  II.   P.  III.  131.   133, 

136,    140,    147,    ij-o,    ij-8  ,  161,  170, 
196. 

. {Andrtas).  T.  II.   P.  III.    138,  139, 

147. 
{Willielmus  8c  David).   T.  II.  P.  III. 

83. 

. {Andnas).  T.III.  P.I.  177. 

■  {Georgius),  Comes  de  Dunbar.  T.  III. 

P.III.  130. 

(Johannes).   T.  III.  P.  III.  168,  188. 

P.IV.  j-6,  62,  70. 

Murrenya  {WaUerus  de).  T.I.  P.II.  1. 
Murreux  ,  alias  A/orrjfWA:  {Thomas  de).  T.III. 

P.  III.  I9J-. 
Murey  (Ricardus) ,  Sacra:  Theologiy  Dottor.    Mufiedano   {CuiUielmus  Amaneni  de).  T.  II. 

T.  VIII.  P.  II.  j-.     Commiflio  ei  direfta        P.  IH-  44- 


tiariis  Regis  ad  Paccm  coniervandam  ia 
Comitatu  Cumberlandix.T.  VIII.  P.II.f. 

Musgravt.  Rcftoria.  T.Vl.  P.IV.  46. 

Musgray  {Johannts).  T.VI.  P.I.  8,  20. 

Mufi>e  {Thomas).  ConcelTio  Pardonationis  pro 
co.  T.VIII.  P.I.  31.   P.II.  24. 

Mufica.  Pro  Doftore  T.V.  P.II,  118.  Pro 
Marcfcallo  Miniftrallorum.  119.  Pro  Fra- 
tribus  in  Arte  conceflio.  T.VI.  P.III.  41. 
Pro  Williclmo  Diemvat  Ludatorc  fuperin- 
llrumenta  Mufica.  60.  Pro  WilliclmoTro- 
ches  ut  fupra.  61.  Pro  Johannc  dc  Padui 
dc  inventis  Feodum.  112,  173.  Pro  Ed- 
wardo  BciTano.  P.  IV.  167.  Pro  Willicl- 
mo  Damano.  172.  Pro  Pctro  Guy,  uno 
Mulicorum  dc  la  Flute.  T.  VII.  P.  I.  8. 
Pro  Aiphonfo  Lanyer.  117.  Pro  Alfonfo 
Ferabofco  ,  Inllruilorc  Principis  fuper  Ar- 
tc  Mufica.  P.  II.  131.  Pro  Thoma  Mell 
Mulico.  133. 

Mufiner  {Johannts).  T.V.  P.IV.  9y,  99. 

{Colinus).  T.  V.  P.  IV.  97. 

{Cuido).  T.  V.   P.IV.  98. 

{Petrus).  T.V.  P.  IV.  99. 

Musket  {Simon).  T.VII.P.II.  88. 

■  {Simon).     Commiflio    ei  diredla.   T, 

VIII.  P.  II.  136. 
Mujfa  {Vettr.de).  T.I.  P.  I.  153. 
Muffelburgh  (Rogerus  Je).  T.  III.  P.II.   108. 
MhJP  {Fetrus).  T.IV.  P.III.   102. 
MtiJJinden  {Amanen  de).  T.  III.   P.  III.  ii6, 

173.   P.IV.  10,  19,  46,  j-2,  78,   100. 
Muffon  {Jacobus).  T.V.  P.  IV.  96. 
Ai«/of  {Mangin).  T.V.  P.IV.  97. 
Muftard  {Godfridiis).  T.  V.  P.I.  28. 
.  {Thomas) ,  Londini  Mcrcator.  T.VIII. 

P.Il.  2j6.     CommitTio  ci  diredla.  ibid. 
Mufichamfe  {Wiilielmus).  CommiflTio  ei  dire- 

dta   in    Comitatu    Northumberlandix.   T. 

VIII.  P.II.   i4f. 


ad  confervandam  Pacem  in  Comitatu  Ccf- 

tricali.  ibid. 
—  {WiUielmus)  ,    Armiger.    Ofiicium   ei 

conceflum.  T.IX.  P.II.    137. 
Murtings  {Nicholaus  de).  T.I.  P.III.    178. 
Murton  {WiUielmus).  T.VII.  P.  I.  22^. 
Murwerk  {Lanorchak).  T.  II.  P.I.  77. 
Murymoth  {Richardus).  T.II.  P.IV.  2J. 


Munfejfato  {CuilUelmus  8c  Ranfredus  de).  T.I.    Murzen  {Francifcus).  T.V.  P.IV.   183 

Munfon  {Robertus) ,  Miles.    Commiflio  ei  di- 
xe&%  in  Comitatu  Eborum.  T.VUI.  P.II. 


MHfieU  {Rogerus).  T.IV.  P.III.  82,   1J3. 
Mufiers  {Thomas).  T.II.  P.IV.  208. 
Miijion  (Johannes).  T.IV.  P.  II.   145-. 
Mtifion  (Grangia  dc) ,  in  Comitatu  Lincolnix. 

T.  vhl.  P.  II.  fj. 
Muftdmanici.     Vide  Tura. 
Muta  {ArnaUiis  de).  T.  I.    P.  IV.  ij-j. 
Mutel  (Johannes).  T.III.  P.II.  44. 
Muterel  {Radulphus).  T.IV.  P.III.  20. 


Munfidein  (Dominus  de).  T.III.  P.  I.  i^f. 
Munfier.  CommilTio  Epifcopi  ad  tractandum 

fupcr  Homagio.  T.V.  P.I.  j-i.     Conven- 

tioncs  cum  Epifcopo.  67. 
Muntant  {Reymundus  de).  T.I.  P.ll.  i. 
Munteny  {Arnaldus  dii).  T.I.  P.I.  141. 
. — . —  {Kobirtus  dii).  T.I.  P.ll.  94. 


Miifard  {Radulfhus).  T.I,  P.I.73.    P.II.JO.  Mutford  {Johannts).  T.  l.  P.  IV.  108,   196. 

-^  ■           (Dominium  8c  Manerium  de),  m  Co- 

'.  {Johannts).  T.III.  P.I.  123.  mitatu  Suftolcise.  T.  VIII.  P.  II.  61. 

Mufc  {Willielmus  Alford  de) ,  Miles,  unus  ex  Mutienfibus  (Dominicus  Je).  T.  VI.  P.II.  ij-;. 

Juftitiariis  Rcgis  ad  Pacem  confervandam  Mutienfis  EpLfcopus  {Johannts  Baptifia).  T. 

inComitatu  Eborum  Eaftridinge.  T.VIII.  V.  P.IV.  146,   i^. 


P.II.  7. 
Mufca  {FrtJtricus)  ,  Comes  Major.  T.I.P.II, 

214. 

{Barth.).  T.IV,  P.  IV.  iij-, 

Mufchamp  {WiUielmus) ,  Miles ,  unuscx  Jufti- 


Mutina  (Jaromius  de).  T.  II.  P.  I.   if^. 
MiittUbury  (Thomas).  T.VIII.  P.II.  267. 
Mutton  {Petrus).  T.  VII.  P.III.  21. 

(Petrus).    CommilTio   ei  diredla.   T. 

VII.  P.  I.  48. 

Muttm 
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Muttm  {Pttrus),  Miles.  T.VIII.  P.  I.  if6. 
Commiffio  Ipecialis  ei  diretta  ad  aflfiflcn- 
dum  Domino  Cuftodi  in  Cancellaria.  iiiil- 

• (Petms) ,  Miles ,  Juftitiarius  ad  Placi- 

ta.  T.  VIll.  P.II.  i8. 

Aintutt  [Joharmes).  T.III.  P  III.   134. 

Mutuum  faciendum  ad  Religiofos.  T.  II.  P. 
I.  47.  A  Clero.  181.  Pio  Paflagio.Re- 
gis,  P.IV.  II  ,  11,  i6,  3J-,  39,  46,  j-i, 
<53,  64,  71,  76,  131,  137,  191.  T.III. 
P.I.  16,  17.  De  Mutuo.  P.III.  70,  83  , 
133.  P.  IV.  9.  Super  fafto  Regi.  133, 
187.  T.  IV.  P.  I.  31.  De  faciendo.  87. 
De  folutione.  116.  Pro  Expenfis  Guerrx 
Principum  Francise.  P.II.  16.  Supermu- 
tuo.  21,  22,  2j.  De  Mutuo  five  Che- 
vancia.  P.III.  19.  De  faciendo  Regi.  139. 
De  mutuo  faciendo.  P.  IV.  19.  De  niu- 
tuis  reftituendis.  loy,  161.  De  Mutuo. 
T.V.  P.I.  13-5,  177. 

Muxka.  (MeUhior  cie) .  T.VI.  P.III.  201. 

Muy  {fohamics).  T.V.  P.IV.  ^9. 

Mychell  {R'chiirdus).  T.VI.  P.IV.  9. 

Mychytig.  Rettoria.  T.VI.  P.  IV.  9. 

Mydylton  (Sicholaus)    T.IV.  P.  III.   193. 

MyerUer  {Jacoius  de).  T.  II.  P.III.  73  ,  7/, 
76. 

Myliroke.  Reftona.  T.VI.  P.  IV.  49. 

Myles  {Jhomas).  T.  V.   P.lV.  213. 

. —  {JViUielmus).  T.VI.  P.I.  182. 

Myll  {Thorr.ii>)    T.  VI    P.IV.  iiy. 

Mylles  {Bichirdm).  T.VI.  P.IV.  162. 

Mylly  {Jaaius  de).  T.  V.  P.II.  loj-. 

Mylton  Bryan.  Rtftoria.  T.  VI.  P.  IV.  46. 

Mymer  (h  ).  T.VI,  P.II.  164. 

Mynars  {Richardus) .  Officium  ei  conceffum. 
T.  VlII.   P.  IV.  114. 

Myndo  {Rothmagus).  T.IV.  P.IV.  87. 

Mjrsdryn  (Johannes).  T.V.  P.II.  15-9. 

Myneau  {Thenerimus).  T.V.  P.IV.  97. 

Myners  {Thomas).  T.  VI.  P.  I.   1S3. 

Myng  {Valentinus) ,  Ciericus ,  Artium  Magi- 
fter.  Litterae  Patentcs  ei  direftx  de  Prx- 
fentatione  ,ad  Redtoriam  de  Knolle,  five 
Churchiknell ,  ih  Dioecefi  BriftoUienfi.  T. 
IX.  P.I.  82. 

Myniot  {Michael).  t.TI.  P.T,  fi, 

.; {Johannes).  T.  III.  P.I.  71. 

Myrin  {Henricus) ,  Miles,  Juftitiarius  ad  Pla- 
cita.  T.VIII.  P.II.  14. 

Mynne  (Hermannus) .  T.IV.  P.T.  I91. 

. {thomas).  T.VII.  P.III.  169. 

Mynor  {Michael).  T.II  P.IV.  36. 

Mynores  {le).  Situs  Domus.  T.  VI.  P.  IIT. 
187. 

Mynterne  {Willielmus) ,  Commiffarius  Regis 
ad  Pacem  confervandam  in  Comitatu  Sur- 
lise.  T.VIII.  P.II.  16. 

Mynteth  Comitiffa  {Alicia,  de).  T.  IT.  P.  IV; 
68. 

Myolans  (Dominus  (/s).  T.  V.  P.  IV.  f^. 

Myrailo  (Reymundus  ile).  T.I.  P.III.   134. 

Myranicis    (Dominus  de).    T.  I.  P.  III.  fl  , 

M.re'{Johannes).  T.TII    P.IV.  33. 

. {Francifcus).  T.III.  P.IV.  71,   94. 

Myreton  (Thomas  de).  T.IV.  P.  IV.  116. 
Myrrefon  {WiUiebnUi).  T.TII.  P.  IV.   148. 
Myrjlon  (Richardus  de).  T.T.  P.TIT.   103. 
^- —  {Richar.lus).  T.III.  P.TV.  15-9. 

. (Henricus).  T.IV.  P.II.  22. 

. Ifohannes).  T.TV.  P.II.  127. 

(Henricus).  T.TV.  P.TlI.  4. 

.. {Johannes).  T.  IV.  P.  IV.   132,  15-1, 

ij-7,   15-8.     T.V.  P.I.  f ,  29,  37. 

{Johannes).  T.V.P.I.  139,  141,185-. 

(Roja).  T.V.  P.T.  139. 

Myrymouth  (Adam de) .  T.TI.  P.TT.82,83, 140. 
Myfes  {Johannes).  T.IV.  P.I.  81. 

Mytchel  {Jacobus).  T.VT.  P.II.  195-. 

Mytes  {Richardus).  T.TV.  P.TII.  82. 

Myton  (Manerium  de) ,  inComitataEborum. 

T.VIIT.  P.II.  J-2. 
Myttort.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  171. 


N. 


N-Aelle  {Cuido).  T.  IIT.  P.ll.  yj. 
Nafferton  {GuiUielmHs  Laurentii  de).  T.I. 
P.II.  114. 
mfford  (Johannes  </e).  T.  TT.  P.T.  j-i. 
Nage  {Johannes  la).  T.III.    P.IT.  95-. 
mget  {Johannes).  T.VI.  P.III.  174, 
miller  (Albtrlus).  T.IV.  P.  1.  84. 
Nailton  (Reftoriade) ,  inComitatu  Leiceftrise, 
Diojcefis  Lincolnienfis.T.VlTl.P.  III.  213. 
tiailynghirfl  (Richardus).  T.TII.  P.I.  176. 
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T.  VIII.  P.  III.   114.     Altcra  Commiflio 
ei  diredta  pro  relcvamine  Pauperum.  148. 
Tertia  Commiflio  eidem  diretta  pro  repa- 
ratione  Templi  Sandi  Pauli  London.  171. 
Nova  Commilfio  pro  eo.  177. 
Naunton.  Rcftoria.  T.  VI.  P.IV.  9. 
Naunton-Beauchamfe   (Ecclcfia  Parochialis  de) 
Dicecelis  Wigornix.  T.III.  P.II.  39.   T. 
IX.  P.II.  iy6. 
Nautel  {RaJiilphus).  T.IV.   P.III.158. 
Nayler  (Jobannes).  T.V.   P.ll.  22. 

m. ■  (Thomas).   Commiflio   ei  diretta.     T. 

VIII.  P.III.  25-3. 
,  -.  {Jofefhus),  Theologix  Baccalaureus. 
Litterx  Patentes  ei  diredlx  de  Prxienta- 
tione  ad  Rettoriam  8c  Eccleiiam  Paro- 
chialem  de  Sedgfield  in  Comitatu  Palatino 
Dunelmenfi.  T.Vill.  P.  IV.  116. 
Naylor{lVillielmus).    Pardonatio  ei  concefla. 

T.VIII.  P.I.  31.  P.II-  i4- 
Nayon  (Epifcopus  Je).  T.V.  P.IV.  fi. 
N<ix.«r«  pugna.    T.III.  P.   II.  132.     Bertra- 
mus  de  Guefclyn  captus.  135,     Comes  de 
Dania  captus.  135 


III.  163. 

Nemours  (Dominus  de).  T.V.  P.IV.  12;-. 

Dux.  T.VII.  P.I.  85-. 

mitatu  Salop  in  Regno   Anglix ,  ex  anti-    Nemur  (Comus  <fc) ,  8i  Lujovicus.  T.III.P. 

qua  8c  prxclara  Familia  prognatus.  T.VIII.         I.  135. 

P.  I.    13.     Servitia  qux  prxftitit   Reginx     Nenrvener  {Gumpertus  de).  T.V.   P.I.  105. 

Eliz,abethx,  in  ReguoHibcrnix.i^/</.  Ejus     Neoti  (Prior  Santti).  T.  I.  P.  II.  92.   P.  IVj 

infignis  in  rcbus  bellicis  virtus.  ibij.     Or-         $-4. 

dincm  8c  Dignitatem  Equeftrem  in  aperto    Neoun  {Johannes  de).  T.III.  P.I.  91. 

Bello  obtinet.  ;i;</.     Locum  acquirit  intcr     N;pe  {A.  Jt).  T.V.  P.II.  25-. 

primarios  Cohortium   Equeftrium   Prxfe-     Nepos  {Anthoniolus).'^ .\\\.  P.III.  19. 

ftos,  ihid.     Exevcet  Officium  Viceprxfidis     Nepotts  Papx.  Bcitrandus  dcl  Gout-  T.  I.  P. 

Concilii  infra  Principalitatem   Sc  Marchias         IV.  123,  129.    T.  II.  P.  I.    28.     Guillci- 


Wallix,per  quamplures  vices,magna  cum 
gravitate,  prudentia,  dexteritate  Sc  inte- 
gritate.  ibid.  Prxbet  fe  fidelem  ,  conftan- 
tem ,  8c  diligentem  in  omnibus  Patrix  ne- 
gotiis  publicis.   ibid.     Adfcribitur  numero 


mus  de  Budos.  T.  I.  P.  IV.  140,  147. 
Bertramus  Comcs  Campanix.  ^oy.  T.IL 
P.I.  21.  Donatio.  44.  Gaucelinus.  iii. 
Pctrus  dc  Via  8c  Arnaldus  de  Trian.  P.II. 
12,  f4.  80.    P.III.  22,  89. 


Procerum  Regni  Hibernix.  ibid.     Creatur  Neralmenfis  Comes  {BernarJus).  T.  V.    P.  I 

Vicecomes  Killmory   in  Comitatu  vocato         80. 

the  ^ueenes  Count) ,  in  Regno   Hibemix.  Nercy  {Robertus).  T.II.  P.I.   itfi. 

ibiJ.     Conceditur  ci  &  Hxredibus  Mafcu-  NereforJ  Conftabularius  {Robertus).   T.  I.  P, 

lis  annualis  Redditus  tredecim  Librarum ,         I.  84. 


Monetx  Hibernix  ,  per  annum.  ibij. 

{Rcbertus).  CommiiTio    ei   direda.  T 

VIII.  P.I.  48. 

{Robertus) ,  creatur  Vicecomes  de  Kill- 

mory  in  Regno  Hibernix.  T.VIII.  P.  II 
22. 

Needler  {Georgius).  CommiflTio  ei   diredta.  T 

VIII.  P.II.  136,   142. 
Neel  {Johannes).  T.  IV.  P.III.  191- 

—  {Nicholaus).  T.V.  P.  II.  22,  177. 

—  {Anthonius).  T.  VI.  P.  I.  8;- ,  97. 

{RicharJus).  T.VI.  P.II.  195-. 

{Thomas).  T.  VI.  P.IV.  157. 

—  (Dominus  </c).  T.I.  P.II.  90. 

—  Dominus  Je  Ogremont.  T.  III.  P.I 

39.  4'.  45".  47,  48- 
Neelfon  {Maiiritius).  T.IV.  P.IV.  114, 


Nerei  8c  Achillei  Sanciorum  Cardinalis  {Beren- 
garius).T.\.  P.II.  14?.  ^66.  P.III,  32, 
38,  69,  90,   109,   118. 

(T).  T.I.  P.II.  117.  P.III.  18, 


30. 


L26. 


(R).  T.  I.  P.  III.  20J-. 

{Petrus  Dominus  Je).  T.  11.  f.I. 


NerforJ  {Henricus),  Clericus,  Theologix  Bac- 
calaureus.  Litterx  Patcntes  ei  directx  dc 
Prxfentatione  ad  Redtoriam  majoris  partis 
Ecclefix  Parochialis  de  Attlcburghc  ,  in 
Dicecefi  Norwicenfi.  T.  IX.  P.II.  207. 

Nermoni  Dux   {ReymunJus).  T.  I.  P.  I.  5-7, 


»1 


Naz.aro  Sanclo  {B»rtholomMs  Je).  ^T.III.P.I.    Neilhac  {Guillielmus  Je).  T.III.  P.IV.  84; 

. {Vhilibertus).  T.IV.  P.I.  169. 

Neiila  {Amanenus  Je).  T.I.  P.I.  140. 
Nele  {DonenalJus  O).  T.I.  P.IV.  if. 

(.V.  Rcx  Je  rnchenni).  T.I.  P.  IV 

Rex  Je  Kenelyon.  T.I.  P.IV.  76. 

•^  {Irewtre  8c  Henricus).  T.II.  P.I.  127 


17S. 

Naz.ero  {Heraldus).  T.VI.    P.I.  19. 
Nead  {ivitlielmus).    Oflicium  ei  conceflum, 

T.VIII.  P.IV.  61. 
Neal  {Henricus  O).     T.IX.  P.III.  113. 
Nede  {Er»»cifcHs).  Conceflio  ei  fafta  Ofiicii 


96 

Nernofi  {Dionifms).  T.  V.  P.IV.  96. 
Nerval  {Johannes  Je).T.\V.  ?.\\\.  S6. 
Neepam  {Thomas),  Clericus,  ia  Artibus  Ma-     Neshit  {Robertus  di).  T.  II.   P.  III.  102.; 

gifter.  Litterx  Patentes  ci  diredtx  de  Prae-     . ■  {Thomas).  T.II.  P.  IV.  49. 

lentitionead  Redtoriam  de  Stanbridge Par-     Nefchaftet  {Simonettus  de).  T.  IV.  P.III.  175-. 

"       "       Nesfeld  {Willietmus^.t.Wl.V.^W.  xc)^. 

. {Willietmus).  T.IV.  P.I.   174. 

. {HenricHs).   T.  IV.  P.  II.   124.   P.IIF. 

■3^-  .     .  ... 

Nefteihoo.    Eborum  Prioris    Monafterii  Scri- 

ptum.  T.VI.   P.III.  47. 

Nethcrfcoxvay^Viaui de) .  T.  VIII.  P. III.  227. 

179- 

Netit  {Hermanus).  T.IV.  P.  II.  7. 

Netmaker  {Nathnniel)  Clcricus  ,  Artium  Ma- 
gifter.  LitterxPiitentes  ei  dircdtx  de  Prx- 
fentatione  ad  Rectoriam  de  PenimineDice- 
cefis  Mcnevcnlis.  T.IX.  P.II.  143.  Alte- 
rx  Littcrx  Prxfentationum  ci  diredtx.  212. 

Nettervil  {Liicas).  T.II.  P.  III.   126. 

Neltiefted  (Baro«/0-Vide  lVentworth{Thomas). 

Neit' 


vii,  in   Dioecefi  London.  T.VIII.  P.  II. 

24S. 
Neeth  {DaviJ).  T.IV.  P.IV.  131. 
—    (Abbas  Je).  T.II.  P.II.  170. 
Negella  {Guido  Je).  T.  IV.  P.  II.  iii. 
Negetibtis  {Johannes-Baptifta  de).  T.VI.  P.  II. 

Negromantini.    Vide  Sortilegiit. 

Negrone  {Barnabonis  Je).  T.III.  P.I.  14. 


76. 
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Kottlejled  (Ecclefia  Pirochialis  de) ,  Dioecefis 
Norwicenfis.  T.  VIII.  P.  II.  i68. 

Nmnrne  (Ecclefia  Parochialis  de),  Di«ccfis 
Mcncvenlis.  T.  VIII.  P.II.  59. 

Neuholt  (Rolimus).  T.I.  P.IV.  201. 

Nenbotel  {Hugo  de)  8c  £wm  Uxor.  T.  I.  P. 
III.  164.     T.VII.  P.I.  18. 

Neubotik  (Abbas  de).  T.  I.  P.III.  66,   104. 

Ntubourg  (Edtfardui  Lord)  ,  Cancellarius  Du- 
catus  Lancaftriae.  Commiflio  ci  dircdla 
concernens  Indidtamentum  verlus  Marvi- 
num  Dominum  Audley  redditura.T.  VIII. 
P.  III.  177. 

Neuburgh  (Robertus  de).  T.ll.  P.II.  178. 

(Johmnes).  T.  IIL  P.III.  j-6,  6z  , 


124, 


(Johmnes).  T.IV.  P.  II.  161. 
(Johmnes).  T.V.  P.  II.  175-. 


Neve  (Edmundus).  T.II.  P.  I.   37. 

—  {Cmllielmus).  T.III.  P.  IL  4. 
. —  (Thomas).  T.  III.  P.IIL  18. 
(Thomas).  T.  VI.  P.  IL  iSj". 

Neve   (IVillielrnus  le).    Concellio  ad  cjus  vi- 

tam.  T.  VIII.  P.  I.  163. 
- —  (IVillielmus  le) ,    Armiger  ,    conftituitur 

Rex  Armorum  &:  principalis  Heraldus  Par- 

tium  Borealium    Regni  Angliae.   T.  VIIL 

P.IV.  60. 
Neven  (Richardus).  T.  V.  P.  I.  S9- 
Nevent  (Rogerus).  T.IIL  P.  III.  194. 
Neverien/ts  Comes.  T.I.  P.  1.  73. 

Epifcopus^Pefraj^.T.IlI.P.II.ioj-, 

106,   107,  116,  117,   liS,  134. 

Comes  (Karolus).  T.  V.  P.  I.  64. 

P.IV.  lij. 

.i Dux  (Ludovicus).  T.VI.  P.  II. 134. 

Dominus.  T.  VII.  P.I.  7f. 


Newrs  (Johmnes  de).  T.III.  P.  1.  165-. 
Neveufs  (Chriftoferus) .  T.VI.  P.III.  170. 
Neufchaftel  Comes  (Johannes  de  chalons).  T. 

III.  P.  I.  21,  44. 
■  Dominus  (Theobddus).   T.  IV.   P. 

III.  iz6.   138,  141,  144,   \^S- 
'  (Johannes)  ,    Dominus  dt  Montagu. 

T.IV.  P.III.  126. 
Neuftnz.   (Dionyfius   8c  GuiUielmus  de).  T.  V. 

P.IV.  96. 
Neufville  (H.   de) ,  Dominus  de  Villeroy.   T, 

VI.  P.  I.  99  ,  100  ,  loi ,  141  ,  142,  143  , 
144,  I4J-,  147,  ifo,  15-4,  ij-7,  160, 
161,    162,    163,1166,    167,    169,   170, 

»74.   ^lf- 
(Nichokus).   T.  VI.   P.  II.  if.     T. 

VII.  P.II.  39,  168. 
Nevil(G.de),  Camerarius.  T.  I.  P.  I.  19, 

j-6,  62,  68j  ■jf,  8i,  8j,  84,  90. 

—  (Hugo).  T.I.  P.  I.  43,  f».  fS.  6(5.    P. 
II.  30,  S7- 

—  Nicholaus).  T.I.  P.T.   121. 

(Johannes^.r. l.?.l.   142. 

• —  (Herebertns).  T.I.  P.  11.  2j-. 

(Vetrus).  T.I.  P.ll.  30. 

(Robertus).  T.L  P.  II.  SJ ,  81,  83,  95. 

—  (Guillielmus).  T.  I.P.II.  119,   120. 
- —  (Johannei).  T.I.  P.  II.  137  ,  i99. 

—  (Robertus).  T.  1.  P-  II.  15-4,  ij-y,  ij^, 
199  ,  203. 

—  (Galfridus).  T.  I.  P.  II.  I/f ,  199,  203, 
221.    P.III.   lOI. 

'—  (Hugo).  T.I.  P.  II.  ij-6. 

—  (Egidius).  T.I.  P.II.  176. 

{Radulfhus).  T.  LP.  III.  17,  86,  129, 

130,   131. 

Dominus  de  Raby.  T.I.  P.III.  f. 

— -  (Richardus).  T.I    P.III.   104. 

(Jacobus).  T.I.  P.III.  129. 

(Geffrey)  didtus  les  Romiftes.   T.I.  P.IV. 

19. 

—  (Johannes).  T.  I.  P.  IV.  1 1 1 ,  144.  T.  II. 
P.  I.    167,    168,    170,    171,    173,    177, 

178,  179.  191.  I9+. 

—  (Radulphus).  T.I.  P.IV.  193.  T.II.  P. 
I.  166.  P.  II.  14 ,  27  ,  36  ,  47  ,  j-j- ,  7 1  , 

7J.  74- 

(Hugo).  T.  I.   P.IV.  144.     T.  II.  P.  I. 

37,  j-9.   P.II.   18,  27,  36. 

. —  (Richardus).  T.I.  P.IV.  202. 

(IViUielmus).  T.II.  P.I.  19,  j-t. 

(£/raa),Uxor  Robertt.  T.I.  P.IV.  2oi. 

(Hugo).  T.  II.   P.  II.  108,   121,    123, 

161.    P.III.  190. 

- —  (Radulphus).  T.II.  P.II.  108,  117,119, 
122,  123,  139,  161,  i6j-,  176,187.  P. 
III.  13,  2S,  J-o  ,  96,  100,  loj-,  106, 
iij-,  117,  137,   «38,  I4J-,   I7J-,  192. 

—  (Emfon).  T.II.  P.IL  119. 

—  (Philippus).  T.II.  P.II.  119. 

—  (Edmundus).  T.II.P.II.  176.  P.III.83, 
187. 

■^  (Johmrtts).  T,n,P.II.i76.P.IlI.2o,f9. 


Nevil  (Reginaldus).  T.II.  P.  III.  126. 

(Verotus).  T.  II.  P.III.  147. 

- —  (Hugo).  T.II.  P.IV.  21,  164,  i6j-,i69. 
T.III.  P.I.  24,   33.  68,  72. 

(Joktnnes).  T.II.  P.IV.  21. 

• (Rohertui).  T.II.  P.IV.  27. 

(Radulphus).  T.  II.  P.  IV.  33  ,  48,  :Ji  , 

j-4,  72,  73,  75-,  79.  81,82,  86,  109, 
iii,  121,  I4f,  147,  ij-o,  iJ-6,  167, 
203,204,206,208.  T.  III.  P.  1.2,4, 
20,  38,  43,  j-8,  64,  68,  72,  73,  74, 
76,  78,79,  86,  87,  97,  98,  101,  102. 
103,  104,  loj- ,  107,  iij-,  118,  119, 
120. 

-  (Alexander).  T.II.  P.IV.  I4f. 

(Philippus).  T.II.  P  IV.  i8j-. 

Domina  (iJa).  T.  III.  P.  I.  J-6, 

(Radulphus).  T.III.  P.I.   139,  144, 145-, 

1+7.  if.  'f?,  'f^,  '^i,  "'''.  '^7. 
168,178,   186,   189,    210,    214.    P.  II. 

<'3.  9'  .  97,   «°''. 

Thomas).  T.lll.  P.II.  42. 

-  (Johannes).  T.  III.  P.II.  106,  171,  176, 
179,   191  ,   I9J-,  196,   199,  203. 

(Alexaader)    T.III.P.II.   143. 

(Rohertus).  T.IIl.  P.IL  186,  188. 

(Johannes).   T.  III.  P.  III.  17  ,  20,  26, 

34,  63,  70,  73  ,  78,  79,  102,120,  12J-, 
126,  129,  141  ,  1^6,  161,  167,  168, 
173,  184,  190,  204,  20J-.  P.IV.  3,  6, 
I3,  20,  24,  68,  ^8,  89. 

(mllielmus).  T.  III.  P.IIL  160.  P.  IV. 

I&. 

(hidulphus).   T.  III.    P.  III.    130,161. 

P.  IV.  46,  59,  61,  68,  70,  94,  100, 
102. 

(Thomas).  T.III.  P.IV.  89. 

(Johannes).  T.III.  P.IV.  181,  184.  T, 

IV.  P.  I.  40  ,  126  ,   144,  163. 

. —  (Radulphus).  T.  IV.  P.  I.  40.  1+9.  P. 
II.  18. 

(Henricus).  T.-IV.  P.  I.  44.  ♦ 

. —  (Thomas).  T.IV.  P.  I.  f  f  ,  loi. 

-  (Wdlielmus).  T.  IV.  P.  I.  88. 

(Robertus).  T.IV.  P.I.  174. 

(Petrus).  T.IV.  P.II.  33. 

-  (Johannes).  T.  IV.  P.  II.  66,  73,  7f . 
100,  if  1  ,  181.  P.III.  19,  20,  23  ,  35», 
fo. 

-  (Jacohus).  T.IV.  P.III.  39.  9 1- 

(Thomas).  T.IV.  P.III.  4f. 

(Richardus).  T.IV.  P.III.  177. 

(Aloxmder).  T.IV.  P.IV.  19. 

(RadHlphus).  T.  IV.  P.IV.  86.  96,97. 

lof,   109,   112,   126,   127,   128. 

-  (Johannes).  .T.IV.  P.  IV.  lof. 

(Willielmus   £c  Georgius).  T.  IV.  P.  IV. 

121. 

-  (Thomas).  T.V.  P.II.  19,  36,  41,50, 
74,  80,  89,  94,  97,  112,  114. 

(Willielmus).  T.  V.  P.  II.  f 4 ,  98- 

-  (Edvardus).  T.V.    P.  IL  f4,   i7f. 

(Georgius).  T.V.  P.IL  63. 

(Humfridus).  T.V.  P.II.  124, 

(Henricus).  T.  V.  P.  II.   142. 

Johannes).  T.V.   P.III.  iof  ,  151. 

-  (Radulphus).  T.  V.  P.  III.  if3.  P.  IV. 
f  o  ,  80  ,    lOf. 

(Richardus).  T.V.  P.IV.  f ,  24,   lii. 

(Richardus).  T.VI.  P.I.   104. 

. —  (Johannes).  T.VI.P.L   182. 

(Edwardus  &  Thomas).  T.VI.P.I.204. 

(Georgius).  T.VI.  P.I.  212. 

(Thomas).  T.VI.  P.II.   if9. 

(Willielmus).  T.VI.  P.  II.   198. 

(Hcnricus).  T.  VI.  P.III.   I^f. 

(Robertus).  T.VI.  P.III.  170. 

. —  (Johannes) ,  Dominus  Latymer.  T.  VI. 
P.IV.  46. 

(Francifcus).  T.  VI.  P.  IV.   176. 

-  (Henricus).  T.  VII.  P.  II.  68. 

(E,/wW«/).  T.VIII.  P.II.   if. 

(Richardus).    Oificium  ei  conceffum.  T. 

Vlll.  P.IV.  61. 

Neuman  (Thomas).  T.  VI.  P.II.  119,   173. 

. (Johannes).  T.VI.  P.  II.  183,   i8f. 

, (Rohertus).  T.VL  P.  IV.  46. 

1  (Georgius).  T.VII.  P.  IIl.   134, 

Neumarch  (Johannes).  T.III.  P.I.  121. 

(Johannes).  T.III.  P.III.  f. 

Neuport  (Willielmus) .  T.III.  P.III.if  i  ,  193. 

(Robertus).  T.III.  P.  III.  162. 

(Francifcus).  T.  VII.  P.III.  20. 

Neupuen  (Johannes).  T.  V.  P.I.  9f. 
Neurenburg.  Super  Matrimonio,  T.IV.P.IIL 

100. 
Neusmolins  (Anthonius  de).  T.  V.  P.IV.  102. 
Neufom  (Thomas  de).  T.II.  P.I.  91. 

—  (Willielmus).T.lV.  P.I.  f^. 

—  (Jokfnnes).  T.VI.  P.L  f  j. 


Neuton  (Robertus  de).  T.  I.  P.  II.  114. 
(Hugo).  T.  I.  P.IV.  f9. 

(Henricus).  T.II.  P.  I.  fi. 

(Adam).  T.II.   P.  I.   142. 

(Johannes).  T.II.  P.III.  62. 

(Hugo).  T.II.  P.  III.  189. 

(Hugo).  T.II.  P.IV.  21. 

(Simon).  T.III.  P.  I.  fo,  113. 

(Johannes).  T.III.  P.I.  s6. 

(Simon).  T.III.  P.I.  174. 

(Johannes).  T.  III.  P.  III.  12.  P.  IV. 

'7- 

(Richardus).  T.III.  P.III.  3f. 

(Thomas).  T.III.  P.IV.  23,  So ,  81. 

(Johannes).  T.IV.  P.I.  41. 

(Rohmus).  T.IV.  P.II.  133. 

(RicharJus).  T.V.  P.  I.  I4f. 

■ (Johannes).  T.V.  P.II.  90,   i  rf . 

(WilHelmiis)    T.V.  P.II.  132. 

(Georgius).  T,V.  P.IV.  192. 

(Richardus).  T.V.  P.IV.  31. 

(Thomas).  T.VI.  P.IIL  68. 

, (Francifeus).  T.VI.  P.IV.  93. 

aliasG;»«DM  (Johannes).  T.  III.  P.  III, 

194.  Vide  Nevpton. 

Newarke   (Vicecomes).    Vide    Holme  ( Baxo 

Pierrepont  de). 
Nerv.irhe  fuper  Trentham  (Eeclcfia   Parochialis 

de).  T.  VII I.   P.  III.  84. 
Nervhery.  Ecciefia  Parochialis.  T.  VI.  P.  IV. 

92. 
Nexoberry  (Humfridus) ,    Clericus ,  in   Artibus 
Magifter.     Littera:  Patentes  ei  diretlx  de 
Prxfentatione  ad  Vicariam   de  Lawrence- 
Wahham.  T.VIII.  P.  III.  226. 
Newhiggen  (Rcftoria  de).     T.  VIII.    P.  III. 

227. 
Nemholde  fuper  Avon.  Vicaria.  T.  VI.  P.  IV. 

48  ,   i4f  ,  162. 
Netoholt  (Abbas  de).  T.  I.  P.II.  f. 
Neroborne.  Redlroria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Neivborne.   Locus  fic  vocatus  ,    in  Comitatu 

Northumbrix  fitus.  T.VIII.  P.II.  f^. 
Ne-whourn  (Joh.tnnes  de).  T.II.  P.IV.  2j. 
Neivhout  Pnor  (Johannes  de).  T.I.  P.  I.   173. 
Newbright  (Johannes)    T.IV.  P.I.  78. 
Newhurgh  (Prior  de).  T.IV.  P.IV.^i^j. 

, (Edwardus    Dominus).      Concellio   et 

fiCia  Oflicii  Subtheiaurarii  Scaccarii.  T. 
VIII.  P.III.  26. 

. (Edwardus  Dominus) ,  Cancellarius  Du- 

catiis  Lancaftrix.  T.IX.  P.III.  82.  Com- 
miflio  ei  diredta  ad  inquirendum  de  Pio- 
ventibus  8c  Sumptibus  Regis.  ihid.  Altcra 
Commilfio  ei  diredia.  84. 
Newcaftle  Comes  (Guillielmus).  OfRcium  ei 
conceffum.  T.IX.  P.Iil.  49.  Commilfio 
ei  dircdta.  61.  Obtinet  Ofticium  Senef- 
calh,  Cuftodis ,  8cc.  Forcfta;  dc  Shere- 
wood  8c  Parci  dc  Lolewood ,  in  Comitatu 
Nottingham.  88. 
Newchurch  (^Ecclefia  Parochiahs  de)  ,  Dioece- 

fisCantuarienfis.  T.VIII.  P.II.  39. 
Newcome  (Johitnnes).  T.VI.  P.IV.  171. 
Newcomen  (Thomas) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Littcrx  Patcntes  ei  direcis:  dePrx- 
fentatione  ad  Redioriam  Sandtx  Trinitatis 
in  Colccilri;i,  Dia-celis  London.  T.Vlll. 
P.III.  30. 

. (Thomas),  Clericus,  Ariium  Magifter. 

Litterx  Patcntes  ci  diredtx  dc  Prsefentatio- 
ne  ad    Redtoriam  Ecclefix   Parochiaiis  de 
Wivenhoc,  in  Comitatu  Elfexix,  Dioece- 
fis  London.    T.IX.  P.II.  89. 
Neweler  (Johannes).  T.IV.  P.  IL  iS. 
Newell  (Robertus).  T.VII.  P.III.  174. 

. .  (Rohertus).     Commiflio  fpecialis  Com- 

miflionis  ei  direfta.  T.  VIII.  P.I.  91. 

(Robertus)  ,  Sacrse  Theologix   Dodtor. 

T.VIIL  P.ll.  9.  Litterx  Commilfiona- 
les  ei  diredtx  pro  puniendis  Dclinquenti- 
bus  in  Comitatu  Herefordienli.  ihid. 

Newenham  (IVillielmus  de) .  T.  11.  P.  IV.  137; 
Newenham  (Johannes).    T.  III.   P.  II,   If  3  , 

if7. 
. (Thomas).  T.  III.  P.  III.  60,  192. 

P.IV.  8f. 
Newenton  (Johannes).  T.III.  P.III.  130. 

(Johannes).  T.V.  P.I.  72. 

Newenton.  Redloria.  T.  VI.  P.  IV.  7.' 
Newerl;  (Henricus  de).  T.I.  P.  11.   iff,   ij-^; 

I9f ,  216.    P.IIL  69,  70,  71,  72. 
, (Johannes).  T.  III.    P.  IV.    23,  49, 

, '.  (Alanus).  T.  III.  P.  IV,  if ,  fo,  68, 

70,  93  >   '°°  ,   'o^.   '^4. 
—  (Alanus).    T.  III.   P.  IV.   172,   184, 

186,  199.     T.IV.P.L  41,  s6,  76,  77 

191.. 
}<!euverve  [Huiftajfe  de  la).  T.III.  P.  I.  1901. 
Ff f  2  Netvu 
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i^e-aiewerk    Archiepifcopus    (ff.   A).  T.  1.   P- 

IV.  ici. 
tie-agaie  (mlttnis  de).  T.II.  PI.  y4-  . 
Hervgate  (Johnnms).      Commiirio  ei  ditefti- 

T.  VIII.  P.IIl.  25-3. 
Ne»'?"'?     Gaola.  (Vide  tondon). 
tier^hone  {Ufmus  de).  T.ll.  P.IlI.ifi?- 
h^emck.  Rc(ftoria.  T.VI.  P.IV.  loi. 
liewman  (Georgius)  .  Miles.  T.  VIII.  P.H;  lO- 

(Johnnnes),  Clericns ,  Aitium  Magiiler.    . 

•  Litterae  Patentes  ei  direaae  de  PrLielcnta-  - 
tione  ad  Vicariam  de  Uphaven ,  Dicecells  - 
Sarum.  T.  VIII.  P.IV.  66,  • 

— ^  (EdmardHs)  ,  Clcricus ,    Artlum  Magi-    - 
fter.     Littcrx  Patentes  ei  direfts  dc  Prae- 
fentatione  ad  Vicariam  ,  five  Ecclefiam  Pa-    • 
rochialem  de  Broadhenipfon ,  in  Comitatu    • 
Dcvonix,  DioeceiisExonisc.T.  IX.  P.  II.    • 
89. 
He-amitrch  (Thomas).  T.II.  P.I.  fi. 
tievfort  {Bxldvfinus  de).  T.  I.  P.I.  J"6. 

. (Wiiiielrr.us).  T.II.  P.l.  37- 

. (;J-ohannes).  T   III.  P.III.   nr.ijtf. 

{lVdMm:is).  T. III.  F. III.  i^j-.P.lV. 

46. 

. (Johanr.e.).  T.  V.  P.  I.   189. 

.  (Ricardus),  Miles,  Juftitiarius  ad  Pla- 

cita.  T.  VIII. P. II.  14.. 
-.         (Uounijoye  dt  Thurvejion  (Comes  de). 
T.VIII.  P.III.  23. 

« (Comes  de).     Conceffio  ei  fafta  Of- 

ficii  Cuftodis  Parcl  de  Hide,  &c.  in  Co- 
mitatu  MiJdlcfcxiac.  T.VIII    P.IU.  164. 
l^ewfort  (Ecclclia   Parochialis  de),   Dioeccfis 

Mcncvenhs.  T.VIII.  P.  II.  167. 
Uevport-Pai^neli  (Vicaria  de).T.VlII.  P.III. 

2x4. 
Veaforte.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  161. 
Newjam  (Bartholom^us)     T.VIII.  P.II.  211. 
aevfled  (Chrijicfherus),     Artium     Magifter. 
Littcrae  P.ttentcs  ei  direclae  de   Prxfenta- 
tione  ad  Vicariam  &   Ecclefiam  Parochia- 
iem  Sanftx  Helenae  in  Abington  ,  in  Dioc- 
cefi  Sarum.  T.VIII.  P.IH.  84, 
—  (Chrijloferus)  ,    Clcricus  ,    Theologiz 
Baccalaureus.     Littera:  Patcntes  ei  direftx 
de    Prxlentationc   ad    ReCtoriam  Ecciefix 
P.irochialis  de  Halingbury  Magna ,  ia  Dioe- 
ccfi  Londinenfi.  T.JX.  P.II.  88, 
Hewjlede.    Comitatus     Nottingham     Prioris 

Scriptum.  T.VI.  P.III.  43. 
Hewton  (Adam)  ,  Baronettus.     T.VIII.  P.I. 

lu.     ConcclVio  fpetialis  ei  direfta.  ibid. 
— ,  (Adamus),  Baro.  T.VIII.  P.II.  10. 

.^ {Petri.s).  Summa  ei  conceffa^cum  aa- 

nuali  Penlione.  T.  VIII.  P.II.  23. 
—  (Sicholaui) ,  Clcricus.  Littera:  Patentes 
ei  dircftx  de   Prxfentatione  ad   Vicariam 
de  Melling,  Diacefis  Ceftrieniis.T.  VIII. 
P.Il.  28. 

. (Samuel)  ,  Clericus ,  in  Artibus   Magi- 

fter.  Litterae  Patentes  ei  direftx  de  Prae- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Samford  Mag- 
na,  cum  Capella  de  Hempftccd.in  Dioe- 
cefi  Londincnfi.  T. VIII.  P. IV.  i2o.Vide 
Neuton. 
Ne-wton  (Burgus  dc).  CommilTio  direda  Se- 
nefchallo  &  Burgenlibus  hujus  Burgi.  T. 
IX.  P.I.  6. 
Uetcton-Flotman.  Ecclefia  fic  difta,   in  Dice- 

cefi   Norwicenfi.  T.  VUI.   P.  II.   169. 
Newton-Nottage.  (Rcftoria  de)  ,    in   Dicecefi 

Landavenfi.  T.IX.P.II.   142. 
Nervton  S.Sirice.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  48. 
Newtott-Tracye.  Redoria.  T.VI.  P.  IV.  162. 
Nemon-Valer.ce  (Ecclefia  Parochialis  de  ) ,    in 
Dioeccfi  Wiutonienfi.  T.VIII.  P.  III.  34. 
Newtongarth. Uomea  Capitalis  Mefluagii.   T. 

VIII.  P. II.  ,-2. 
Ntiftorptte  CEd-aardus  Vrict  de)  ,    Armiger    £c 

Juftitiarius  ad  Placita.   Commifllo  ei  dire- 

(Sla  in  Comitatu  Mountgomery.     T.VIII. 

P.Il.  20,  33. 
Ncvynfc»  (Chrijioferus).  T.  VI.   P.III.  197. 
Newyngton.  Canouicatus  &  Pracbenda.  T.VI. 

PilV.  61. 
Neylaud  (Joharmes).    T.IV.  P.  1.  ^8. 

(Simon).  T.IV.  P.I.  62,  91.] 

(Aaam).  T.IV.  P.ll.   133.' 

Heyreford  (l-V illielmus  de).  T.I.  P.III.   130. 
Ntcoljon  (Thomas),    Clericus ,   Artium   M.igi- 

fter,  Liitcrac  Patentes  ei  direftae  de  ?ix- 
fcntatione  ad  Reaoriam  &.  Ecclefiam  Pa- 
rochialem  deUftbrd,  ia  Comitatu  Nort- 
hamptoniae  ,   Dioecefis    Petriburgenfis,  T. 

IX.  P.  II.    144. 
Nices  (Dom\n\is  de).  T.II.  P.IV.  78. 
Nichol  (iVillielmus  de).  T.III.  P.I.   119. 
—^  (WilMmus).  T.m.  P.III.  81. 
^  (RicharJus).  T.lll.  P.III.  84. 


Nichol  (Richxrdus).  T.IV.  P.II.  103. 

(Johannes).  T.V.  P.I.  i  ,  4- 

Nicholai  (Radulfhus  Fiz.).  T.l.  P.L  98.  99. 
101,  104,  loj-,  106,  108,  109,  110, 
113  114,  122,  123,  140,  141,  i4<5) 
147,   148,   184,   187,   18S.    P.Il.  7- 

. (Robertus)    T.I.  P.II.   H- 

(NichoUus  Sc  Johannes).  T.  I.  P.  III. 

^-!Il'(MauritiHs).  T.  II.  P.III.  80,   141.', 

(Johannes).  T.  III.  P.H.  203. 

(fohannes).  T.III.  P.  IH.  iSo. 

(Radulfhus).  T.IIII.  P.IV.4. 

(Johannes)  T.in.P.  IV.  H^    T.IV. 


P-I.  5-4 

(Thsmas).  T.  IV.  P.II.  125-. 

(Johaunes).  T.VII.  P.I.   i?- 

__   (Georgius).  T.VU.  P.I.  126,    181. 

(Jacohu^)    T.VII.  P.L  129. 

.  (Edmundus).  T  VII.  P  III.  113- 

Saucii  in  Carcere  Tultiano  DiaconusCar- 

dinalis  (Oxtaiianus).  T.I.  P.  L  4 

(Otto).  T.I.  P.I.  131,  132,1 35". '3*5. 

174,   176. 

(Johannts).  T.I.  P.IL  104. 

(7).  T.I.  P.II.  i3f. 

(Benediclus).  T.I.  P.III.  14.  47  .  o»  > 

78,  86. 

. (G).  T.I.  P.III.  i9f,  201.  P.IV.22, 

30. 

(GuilHelmus).  T.  I.  P.  IV.  103,  106, 

'3f.  «37.  "93  >  '99.  i°6.  T.  II.  P.  I. 
14,  26,  47  ,  66,  86,  114,  139..  '^f. 
166. 

Nicholai  (54nc?/).Super  Ereaione.CoUegii  San- 
di  Nicholii  in  Cantabrigia.   T.  V.  P.  I. 
123. 
Nicholai  (Sanlii)  Hofpitalis.  T.VI.  P.IV.  9. 
Alwade  Vicaria.  9.     Abyngdon  Redtona. 
46. 
Nicholai  (Collegium  &  Prcveftria  S»nBi)  Sto- 
kefubtus*Hamden,  in   Comitatu  Somcrfe- 
tix-.  T.VIII.  P.Il.  f6. 
Nicolai  (Ecclefia  Parochialis  SanSi) ,  in  No- 
vo  Caftro  fuper  Tinam  ,  Dioecefis  Dunel- 
menfis.  T.VIII.  P.II.  37- 
Nicholai   (Ecclefii  Parochialis  Smcli)  ,  infra 
Civitatcm    &  Dicecelim   Roffenfera.    T. 
VIII.  P.III.  34. 
Nicholais  (Nichclaus).  T.VI.  P.III.  102. 
Nicholao  SanSo  (WilUelmus  de).  T.  I.  P.  III. 

_  '!i!" (Thomas  de).  T.II.  P.IIL  "82. 

.  (GuiUielmus  de).  T.  IV.  P.  III. 

Nicholas  (Jacobus).  T.Il.  P.ll.  193.    P-  HI^ 

74- 

(Hugo).  T.III.P.II.  5-9. 

-—  (Gudlielmus).  T.IV.  P.III.  Sj-, 

(Johannes).  T.V.  P.  III.  32. 

(GuiUielmus).    T.V.  P.IV.  95-. 

(Morgan).     T.  VI.  P.  II.  209. 

[Ambrojius).  T.VI.  P.IV.   167. 

(Thomas).  Commillio  eidiredta  inCo- 

mitatu  Glouceftrix.  T.VIlI.  P.II.  145;. 

.. (Edwardus)     obtinet   Ofticium    unius 

Clericorum  Concilii  privati.  T.  IX,  P.  1. 
77.  Commiftio  ei  diredta  pro  meliori  Re- 
gimine  Cerevifiariorum.  P.II.  68. 
— —  (Matthtius),  Legum  Doftor,  8c  unus  Ca- 
pellanorum  Regis  Ordinariorum.  Litterse 
Patentes  ei  direftx  de  Prxfentatione  ad 
Decanatum  Ecclefix  Cathedralis  BriftoUien- 
fis.  T.IX.  P.  II.  2J-2.  Alters  Litterx  ei 
directx.  2^7.  Obtinet  Canonicatum  Ec- 
clefx  Coliegiatx  Sandti  Petri  Weftmona- 
fterii.  P.III.  104. 

. (Edwardus).   Conceflio  ei  h&a.  Officii 

Clerici  £c  Cuftodis  Hanaperii  &  Clerici 
Coronx  Cancellarix  in  Regno  Hibernix. 
T.VIII.    P.III.  16. 

_ (Oliverus),  Equcs.     Commiflio  ci  di- 

re£ta  tangens  Sublidia  folubilia  pro  filis  au- 
reis  &  argenteis.  T.IX.  P.ll.  2f. 
Nicholajfon  (Johannes).  T.V.  P.  I.  28. 

(Olavtts).  T.V.  P.I.  l7o^ 

(Strang.).  T.V.  P.III.  32. 

Nicholaus  Tfm«j,Papa.  T.I.P.II.  i6j-,  168, 

173,174,  177,  182,  183,  191,  i9f  .201, 
204. 

, ^uartus.  T.I.  P.HI.  21,  22,  2f, 

i6,  30,  32,  33  ,  34.  43>  44.  4f  >  4«>. 
49.  f».  fi.  5-J-.  n.  ^^'„^'' _^^'  ^7. 
74.  7f.  7<5,  77.  78,  79.  ^°'  '"•  °V 
83,  84,  8,-,  86,  87,  88,  89,  93,  136. 

P.  IV.  2,  80.     T.II.P.LI77-    P-Il-17^ 

■ .   &uintus.  T.V.  P.I.  176.  »84.  '89- 

P.Il.  6,  8,  12,  20,  21,  22,  2j-,  27  , 
43,  46,  yi.     T.VI.   P.I.  2i,  209. 

Frater.  T.l.  P.II.  6j. 


Nitholaus  Capellanus  Regis.  T.V.  P.I.  So, 
'  (Edrvardus)  ,  Eques  Auiatus,  unus  Pri- 

mariorum  Secr.itariorum,  Commifliiriorum, 
&c.  Regis.  T.IX.  P.III.  90. 
Nichitls  (Francifcus)  alTignatur  Regis  Juftitia- 
lius  ad  lecuntatem  Pacis  in  Comitatu  Nort- 
hamptonix.  T.VIII.    P.II.  12. 

I  {Edvardus) ,  Armiger,obtinet  Officium 
Receptoris  omnium  Reddituum ,  Reven- 
tionum,  &c.  in  ComitatibusBedd&  Buks. 
T.IX.  P.I.  77. 

. (Michael),   Clericus,  Artium  Magifter. 

Litteix  Patentes  ei  diredtx  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Rc£toriam  de  Dexthorpe,  in  Dioe- 
celi  Lincolnienfi.  T.IX.  P.  II.  25-2. 
Nicholjo»  (Johannes)  ,  Fllius  Johannis  Nichol- 
fon.  Litterx  Difpenlationum  &  Confir- 
niationum  ei  diieftx  ad  fuccedendum  ad 
RcCtoiiam  Ecclefix  Parochialis  San£ti  Ju- 
fti  in  Rolciand  Dioecefis  Exonienfis,  per 
Refignationem  Johannis  Nicholfon  Patris 
fui  vacantcm.  T.VIII.  P.ll.  25-3. 
■  (Thomas) ,  Clericus,  refignat  Ecdefiam 

Parochialem  de  Uffbrd,  in  Diacefi  Petri- 
burgcnfi.  T.IX.   P.  II.  216. 
•  (Thomas)  ,  Clericus,  Artium  Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  direilx  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Reiftoriam  de  Brandftone  ,  in  Conii- 
tatu  Leiceftrix.  T.IX.  P.II.  142. 
Nicolles  (Georgius).  T.VL  P.IV.  ij-j-. 

(Degorius).  T.VI.  P.IV.  179. 

Nicotiana    Herba.   Commiffio  concernens   le 
Garbling  ejufdem.  T.  VII.  P.  III.  127.  Su- 
per  abulli   Proclamatio.  \^6.     Proclamatio 
inde.   P.  IV.    1/3.     De  inquirendo  circa. 
160.     Vide  Herba  Nicotiana. 
Nidde.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  48. 
Nidtz.  (Comes</f).  T.II.  P.III.  176. 
Nidrofenfis  Archiepifcopus  (G.).  T.  I.  P.  IIL 
69. 

(Elanus).  T.  II.  P.I.  9j. 

— ^  (Elanus).  T.II.  P.II.  128. 
Nidrofenfit    Archiepifcopus.     De    Mercaturae 

Exercitio.  T.II.  P.  I.  93. 
Nieufort  (W.).  T.IX.  P.  III.  189,197,193, 

202 ,  289. 
Nieutrobe  (BicharJus  Je).  T.  I.  P.IV.  j-8. 
Nigarellis  (David  de).  T  IV.  P.  II.  8. 
Nigelia  (Dominus  Simon  de).  T.I.  P.  II. 229. 
(lUdutfhus  de).  T.I.  P.III.  36. 

{Guido  de).  T.l.  P.  III.  213. 

Nigelii  (Osbertus  Fii.).  T.I    P.I.  7,-. 

(Robertus).  T.L   P.  II.  89. 

Niger  (Johannes).  T.  III.    P.  III.  92. 
Nightyngale  (Johannes).  T.V.    P. II.   166. 
—————  (Thomxs)  ,     Armiger   &  Baronct- 

tas.  T.ViU.  P. III.  14. 
Nigri  (Pelriis).  T.III.  P.  I.   194. 
(Philiffus).  T.VI.  P.  IV.  20 


.,     .  ,27. 

Nigro  (Damianus  de).  T.IV.  P.l,  66,  j6. 
Ntgro  Cijlro  (Aibertus  de).  T.  II.   P.  I.  5-4, 

S6,  Sl. 
Niklare  (Hanelrinus).  T.I.  P.  II.  142. 
Nigri  (Gerardus  di).  T.I.  P.  II.  216. 
Nishit.  T.VII.  P.  1.  61. 
NiJJon  (Johannes).  T.  V.  P.IV.  102. 
Nithesdale  (Robertus  ComesJe).  Commiffio  ei 
directa   pro   fuppreffione    Rebellionum  iri 
mediis  Comitatibus.  T.IX.  P.I.  33. 
Nivernenjls   Archiepifcopus.    T.  I.   P.  I.  16, 

17.        % 
Nivernii  Comes.  T.I.  P.  II.  41. 

, (Robertus).  T.I.P.  II.  i|-o. 

Comitifla  (Yolanda).  T.  I.  P.  II.  ifl. 

. .  Comcs  (Carolus).  T  II.  P.I.  48. 

.  (Ludovicus).  T.II.  P.I.  i6f. 

.  Comes.  T.V.   P.  I.  99. 

Nivona  (Hiigo  de).  T.  I.  P.  I.  90. 

Noailles  (Dominus  de).  T.VI.  P.IV.  84.  1 

Noathano  (Amanenus  de).  T.II.  P.  I.  8/. 

(Arnaldus  de).  T.II.  P.  I.  Sf. 

. (Ludovicus  dt).  T.IV.  P.III.   198. 

Nobit  (Thomas).  T.III.  P.II.  96. 
Nobiliacinjis  Abbas  (Elias  Guidoms).  T.  I.  P. 

IV.  6f. 
Nobitis  (Pelrus).  T.IV.  P.III.  89. 
Nobititatio    conceffa.  T.  III.  P.  II.  j-o.     Pra 
Pctro  de   Bofquato  &  Helia  Fratre   ejus. 
T.  V.  P.I.  J-8.     Pro  ArnalJo  8c  Grimon- 
do  dc  Borden.  132.     Pro  Bcrnardo  Ange- 
vin.  141.     Pro  Bernardo  de  Gnaron.  149. 
Notlans  (Rich^rdus  de).  T.I    P.III.  23. 
Noble  (Stefhanus).  T.IV.  P.  III.  66. 
— •    (Richardus).  T.V.  P.I.  2. 
. —  (Wdlielmus) ,  Clericus ,  Artium  Magifter, 
Litterx  Patentes  ei  dire£tx  de  Prxfentatio-* 
ne  ad  Vicariam  de  Quinsborough ,    Dice- 
ccfis  Lincolnienfis.  T.IX.  P.II.  91. 
Noblet  (Johnnnes).  T.IV.  P.III.  64. 

(Johannes).  T.V.  P.IV.  pj. 

Koeh 


Q,VJE   IN   IX.    TOMIS    F  OE  D  E  R  U  M   C  O  N  T  I  N  E  N  T  U  R. 


-Vw?  (Dominus  Seau-voyre  de).  T.  VII.  P.  I. 

II,   13,   if,   j8,  io,    j-o,    5-6,  64,  67, 

69,  86,  90,  III,  ii6.    P.II.  i7f. 
Noclerus.  T.I.  P.  II.  3?. 
/<^oi/4r  (Ailojnxrus  Je).T.\.  P.IV.   144. 
A'<;.»  (BaJIienus  gc  Pf<rKJ  </e  /»).  T.  V.    P.  IV. 

96. 
Neet  (Jankynus).  T.III.  P.III.  ii6. 
• —  (Edwardus)  ,    Miies,    Dominus  Nocl  de 

Ridlington.  T.VIII.  PII.  14,   166. 
Hogeriis  [ReymunJus  tle).   T.I.  P.II.   148. 
iioi  (Jncobns).  T.III.  P.II.  44,  7)-. 
Noif/Ve  (Johmnes  de).  T.V.  P.  IV.  105. 
Noiers  [Rohertus  de).  T.III.  P.IV.  69. 
iloire  {Akrdinus  le).  T.  IV.  P.  II.  149  ,  16S. 
■ —  {Johmnes  le).  T.IV.  P.IV.  199.   T.V. 

P.I.  3S. 
noirfell  (Johannes).  T.IV.  P.III.  i;8. 
Noirunt  (Johmnes).  T.III.  P.I.  186. 
Noifet  (Jacobus).  T.III.   P.II.  44.  75-. 
Noke  (RicharJus).  T.VI.  P.IV.   160. 
Nol;e  (Reftoria  de),    in  Dicecefi    Oxonienfi. 

T.IX.  P.II.  90. 
Nomancen/is- Epikopus  {Bertrtmdus).  T.  I.  P. 

III.  fi. 

"Nommt  Dominus  (Johannes).  T.  III.  P.IV. 

S6. 
Nonapleton.  Eborum  Civitatis  Monafterii  Prio- 

ris  Scriptum.  T.VI.  P.III.  47,  48. 
Honaton.  Monafterium  fic  dic^ura  in  Comi- 

tatu  Warwici.  T.  VIII.  P.  II.  5-4. 
Nonlay  (David  de).  T.IV.  P.  I.  5-7. 
Nonne  (Edmundus).  T.  VI.  P.IV.  loo. 
Non-ohjiante  tege.  T.I.  P.  II.  4J-,   149.     T. 

V.  P.I.  131.     P.III.    1J9,   137.     T.VI. 
P.I.  34.    P.IV.  168. 

Hon-rejidentia.    De  non  moleftando   inde.  T. 

VI.  P.  III.   3.    De  licentia.  T.VI.  P.IV. 
103. 

iJonfucl}.  Domusiic  vocata,  in  Comitatu  Sur- 

rivE.  T.  VIII.  P.II.  j-o. 
Nonfuch  little  Park.    Parcus  Regius  fic  nomi- 

natus,  inComititu  Surri^.  T.VIII.  P.  II, 

Nony  (cuillielmus  8c  Laurentius  de).  T.  V.  P. 

IV.  91. 

Noon  (Etmundus).  T.  III.  P.IV.  ijg. 

(Henricus),  Sn.  KatherimVxov.  T.  IV.  P. 

IV.  61. 

N-quie  (GuiWelmus).  T.IV.  P.  III.  14. 

Noraonenjis  Archiepifcopus.  T.V.  P.ll.  144. 

Niir&jr  (Johannes).   T.  III.   P.  III.  128. 

Norbon.e.  Vicaria.  T.  VI.  P.  IV.  9. 

Norbjrne  (Thomas) ,  Ciericus ,  in  Artibus  Ma- 
giller.  Littcras  Patentes  ei  direttx  de  Prx- 
ientatione  ad  Retloriam  de  Pebmarni ,  Dicc- 
cefis  London.  T.VIII.  P.  IV.  119. 

fa-'  ■  "'  (Henricus)  ,  Clericus ,  Artium  Magi- 
fter.  Litterx  Patentes  ei  direttx  de  Prac- 
fentatione  ad  Rectoriam  de  Langley  Bur- 
rell,  Dicecelis  Sarum.  T.IX.  P.  II.  141. 

Norbrigge  (Henricus).  T.V.  P.III.    169. 

Noroury  (Johannes).  T.  III.  P.  III.  163.  P. 
IV.  7i-' 

(Johannes).   T.  IV.  P.I.  17  ,  27 ,  31, 

6S,  9f,  116. 

~ {Johannes).  T.V.   P.  III.  196.    P.  IV. 

Norcot  (Johannes).  CommilTio  ei  direfta  ad 
examinanda  Arma  Miiitum.  T.  VIII.  P. 
111    197- 

Noreye  (Gihon).  T.III.  PIII.  127. 

Ni>re\s  (mlterus  le).  T.  II.  P.II.  68. 

(Johanms).  T.II.  P.  III.  189. 

(johmnes).  T.III.  P.  III.  73. 

— (Henricus).  T.IV.  P.I.  loi. 

.i '  (Thomas).  T.IV.  P  II.  124. 

^—-  (Johannes).  T.V  .  P.I.  142.  P. II. 193. 
(Willielmusi^  Johannes).  T.V.  P.III. 

.38. 
^—  (IVillielmus).   T.  V.  P.  III.    167.     P. 

IV.  3. 
— —  iHenricHs).  T.VI.  P.II.  138,   174. 

^  (Johannes).  T.VI.  P.  II.  1^9. 

Norfolcid  (Adam  de).  T.  I.  P.  II.  147  ,   163  , 

I7f- 
Norfotcii  Comes  (Hugo).  T.I.  P.  I.  9. 

(Rogerus  Bigod).  T.I.  P.II.  13-4,  tj-j-, 

J99,  203,  221.  P.III.  20,  9,-,  97,  98, 
101,  104,  138,  140,  168,  179,  103, 
ziy.     P.  IV.  J-,  48,  60. 

Comitifla.  T.I.  P.III.  168. 

(Rogerus).  T.I.P.IV.  171.     T.It.  P. 

I.  88. 

(Alicia),  Uxor.  T.I.  P.IV.  loS.    T. 

II.  P.I.  82,  88. 

-i (Thomas  de  Broth;rton).  T.I.  P. IV. 171, 

174.  T.  II.  P.I.  59' 64,  93,  129,146. 
P.II.  18,  26,  27,  47. 

— ^ —  (Thomas  de  Brothirton).  T.  II.  P.  II. 
Tom.  X.-  P.  IV. 


121,  122,  129,  161,   169,  171,186.  P, 

111.  73,  79,  96,  i8i. 
Norfolcis.  Comes  (Thomas).     T.II.   P.  IV. 

33'  3)".  'fP- 
.; Comitilla  (Marin).  T.II.  P.IV.  140, 

198. 

• Comitifta  (Marearita  Marjljalt),  T.III. 

P.IIl.  j-8,  71. 
— —  Comes'  (Thomas).  T.III.  P.IV.  4. 

Dux  (Thomas).  T.III.  P.IV.Ii^^,  141, 

143,    146,   147,   148,  149,   15-0,   173. 

Comes  (Thomas).  T.IV.  P.II.  /6. 

(Rogertts  Bigod).  T.IV.  P.III.  171. 

Du.x  (Johannes).   T.  IV.   P.  IV.  121, 

•4°.  i)-i,  ij-6,176.  T.V.  P.I.  41,47, 
61  ,  62,  loi  ,   173,   184.    P.II.  18. 

— ■ — •  Dux  (Johannes).  T.  V.  P.  II.  iS,  36, 
S°>  T+.  74'  78,  89,  93,  112,  172, 
173-    P.III.  y,  ,-7- 

• (Johannes).  T.  V.  P. III.  64,  132.  133, 

'37  >  i/o,   ij-4. 

• Ducilla  (Katherina).  T.V.  P.IIl.  61. 

• Dux  (Thomas).  T.  VI.  P.  I.  63  ,  6f  , 

68,  72,  74,  75",  76,  78,  89,  97,  120, 
lii,  147,  ifo,  ij-i,  lyi,  ij-4,  ij-7, 
l6o  ,  161,  162,  166,  168,  169,  170, 
io7,  III. 

■ •  (Thomas^.T.Vl.  P.  II.  10,   II,  13, 

'4.  i^,  16,  19,  27,  30,  31 ,  ufque  37, 
fS,  5-9,  70,  88,  '138,  144,  160,  171, 
172,   218.    P.III.  4,  62,  93  ,  9}-,  97. 

(Thomas).   T.  VI.   P.III.  102,   106, 

i'4,  120,  128,   14;-,  147,  ij-o.  P.IV.4, 

(Johitnnes).  T.VI.  P.IV.  1^2. 

■ (Thomas).  T.VII.  P.II.  81. 

•  (Thomas).  T.VIII.  P.III.  211. 

Norfolcii  8c   Sufolcii   Comitatus.     Fulmodc- 

Iton  Manerium;  Ketlefton  Advocatio  Ec- 
clelix.  T.  II.  P.  IV.  23.  Maneria  de  Wi- 
gcton ,  Ailefham ,  Fokenham  8c  Suetes- 
kam  ;  Hundreda  de  Northgrenchowe  , 
Northerpynham  ,  Sutherpyngham  8c  Sme- 
thedon.  T.III.  P.  II.  199,  200.  ProVil- 
la  de  Couteskalelibertas.  T.IV.  P.I.  121. 
Rusheworth,  Bettenham  8c  Larlingforth 
iManeria  ,  Rufheworth  Reaoria.  T.  VI. 
P.  III.  76.  Penfhall,  Howc,  Hohnehall 
&  Lynge  Maneria,  Ravcnyngham  8c  Nor- 
ton  Rettorix.  77, 

Norgate  (Robertus).  T.VI.  P.IV.  162. 

■ "  (Ed-svardus)  ,  him\gct,  conftituitur  unus 

Heraldorum  ad  Arma.  T.VIII.  P.IV.  61. 
.  (Edrvardus),  Armiger.  Commifllo  ei 
direfta  pro  meliori  regimine  Cerevifiario- 
rum.  T.IX.  P.II.  6^.  Oflicium  ei  con- 
cefllim.  P.III.  103. 

Norgear  (Johannes).  T.IV.   P.III.   177. 

Normand  (Johannes).  T.II.  P.III.  98. 

■ •  (Rogertis).  T.  II.  P.  III.   199. 

■ (Rogertis).  T.II.  P.IV.  7,  32,202. 

(Johannes).  T.III.  P.ll.  20/. 

■ —   (Richardus).  T.IV.  P.II.  130. 

■  (Radulphtts).  T.IV.  P.IV.   12. 

■   (Johannes).  T.V.  P.II.  5-9. 

' •   (Johannes).   T.  VI.  P.  II.  220.    P, 

III.  31. 

Normannia.  Barones.  T.  I.  P.  I.  SS.  Treu- 
gx  cum  Baionenlibus.  T.  II.  P.  I.  14,-, 
146,  148,  162.  De  Homagio.  P.III.  iS. 
Ad  Ducem.  129.  De  Anglia  conqueftan- 
di.  P.IV.  196.  De  judice  conftituto.  T. 
III.  P.  I.  124.  Dc  Locumtenente.  150. 
De  Trcugis.  132.  Dc  Locumtenente.  161. 
Inter  Ducem  8c  Rcgem  Navarrse  Difcor- 
dix.  173.  De  Cuftode  Terrarum  Godfri- 
di  Harcourt.  174.  De  Locumtenente.iSS. 
De  Titulo  Ducis.  P.II.  21.  Baronice  San- 
£ti  Salvatoris ,  Vicecomitis  deDamviers8c 
Dongevill,  8c  Terra:  8c  Tenementa  San- 
ftx  Marix  de  Monte,  de  Fariellis  8c  dc 
Romylly  relaxatio  pro  Elizxo  Cliandoi;  fa- 
aa  Regi  Anglix.  P.  III.  14.  De  Caftro 
Sandi  Salvatoris  capto.  183.  Tonque  Ca- 
ftrum  furfum  reddit.  T.  IV.  P.  III.  11. 
Auxillers  Caftrum  furfum  reddit.  11.  De 
recipicndo  ad  Pacem.  13.  Pro  Eccleliafti- 
cis  Protediones.  14.  Villlers  Caftrum  fur- 
fum  reddit.  13.  Cacn  Caftrum  furfum 
reddit.  15- ,  16.  Pro  Monachis  Sandti  Ste- 
phani  dc  Cadomo.  16.  Pro  Monialibus 
Sanitx  Trinitatis. i^i</.  Baycux  furfum  red- 
dit.  16.  De  Bilnetis  pro  inhabitantibus.  20. 
Pro  Abbatifsa  Sandti  Laurentii  dc  Cordil- 
lon.  17.  Dauvillcrs  de  recipiendo  ad  Pa- 
cem.  17.  De  recipiendo  Normannos  ad 
gratiam.  19.  De  Protedlione  pro  Reli- 
gioiis.  19.  Esgie  lurlum  reddit.  19.  Ru- 
glees  furfura  reddit.  20.  Pro  Epifcopo  Sa- 
gicnfi,  20, 


20^ 

Normannia.  De  Prxfentatione.  T.  IV.  P.III, 
21.  Dc  Thefaurario  Normannije  confti- 
tuto.  22.  Pro  Abbate  de  Sees.  22.  Dc 
Prsefentatione.  22.  Pro  Abbate  de  Trap- 
pa.  22.  De  recipiendo  ad  gratiam.  23. 
DeHofpitio  de  Boiflialbouft  conceflio.  zj-, 
Pro  Collegio  8c  Viila  Sandi  Remigii  Sc' 
Sanfti  Stephani.  2j-.  Pro  Decano  Sc  Ca- 
pitulo  de  Mortaigne.  zf.  Pro  Religiofis. 
28.  Pro  Canonicis  dc  Bayeux.  30,  fi,  Dc 
Pra;fentatione.  31,  Faloize  furliim  reddit. 
31  ,  3f.  De  Prcebenda,  &c.  data  in  Ba;o- 
cenfi  Ecclefia.  3/.  De  veniendo  ad  Pacem 
Regis.  3^.  Dc  rccipiendo  ad  Pacem  Re- 
gis.  36.  Vire  furlum  reddit.  36.  ProAb- 
batifsu  deCordillon.  37.  Pro  Hofpitali  dc 
Cadomo.  37.  Pro  Capella  Sanfti  Stepha- 
ni.  iiid.  Reftitutio  Temporalium  Mona- 
fterii  dc  Cadomo. i^ii/.  Pro  Abbatia  deFon- 
tenay.  38.  Pio  Domo  Dci  in  Bayeux.  38. 
Courtoune  furlum  reddit.  38.  Pro  Domo 
Sanfti  Gabrielis  juxta  Baieux.  38.  Pro  Ab- 
bate  dc  Sees.  39.  Camboys  lurfum  red- 
«iit.  39.  Hambye  furfum  reddit.  39.  Dc 
Caftris  8c  Hominibus  ad  Manus  Regis  rc- 
cipiendis.  39.  De  la  Rivierc  de  Tibonvil- 
le  furfum  reddit.  39.  St.  Lo  furfum  reddit. 
40.  Pro  Abbatia  dc  Barbori.  40.  Con- 
ftances  furfl".  40.  Carenten  furfl'.  41.  Pro 
Duce  de  Burbon.  42.  Pro  Epifcopo  Bajo- 
cenli  Bulla  Papa:.  42.  Pro  Priore  de  Vil- 
lers  Lequnet  Reftitutio  Temporalium.  44. 
Pro  Muris  Falelix  reparandis.  44.  S.  Sau- 
veur  lc  Vifconte  furflf.  44..  Pont  Doun 
furfl".  44.  De  Homagio  Epifcopi  Bajo- 
cenlis.  45".  Pro  Ecclelia  Santli  Sepulchri 
de  Cadomo.  46.  De  Cancellario  conftitu- 
to.46.  Pro  Priore  Sanfti  Gervafii  deSees. 
42.  Pro  Abbatia  Sandi  Ebrulphi.  46.  Pro 
Priore  de  Taillcville.  46.  Pro  Hominibus 
vcnicntibus  ad  obedicntiam  Regis  Anglise. 
47.  Pro  Priore  de  Breoufo.  47.  Pro  De- 
cano  de  Baicux.  47.  Pro  Abbatia  Sancls 
Mari:«  de  la  Trappe.  47.  Pro  Abb^tia  i3ea- 
ta:  Marise  de  Montmorel.  48.  Pro  Piiore 
Beat.x  Mari.v  de  la  Came.  48.  Pro  Epifco- 
po  Sagienfi.  49,  5-2.  Pro  Abbatia  dc  S.  Lo 
reftitutio  Temporalium.  49.  Abbatia;  San- 
&x  Trinitatis  de  Leflay  decuftodia  Tcm- 
poralinm.  49.  Pro  Abbatia  de  Mounte- 
boure  reftitutio  Temporalium.  ^o.  Pro 
Canonicis  de  Avranches.  fo.  Pro  Abbatif- 
sa  Sandt^Trinitatis  deCadomo.  j-i.  Juiry 
furflf.  j-2.  Pro  Abbate  de  Sces.  fi.  Pro 
Burgcnlibus  Falcfi-s.  f^.  Evreux  furflT.  yj. 
Ad  Eccleliam  de  Bouge  Pr.xfentatio.  j-j, 
De  Pr.tbenda  in  Ecclefia  de  Mortaigne  da- 
ta.  j-3,  De  Locumtenente  Comite  Mar- 
chiE.  )-4,  Bouhon  Cuftodia  Temporalium. 
J-f.  DeMonftratione  capienda.  fj-.  Evreux 
cuftodia  Temporalium  Sanfti  Taurini.  f6. 
Becheloum  cuftodia  Temporalium.  $-7. 
Harfleu  de  Pra:fentatione  ad  Ecclcfiam.f^! 
Leprofarium  juxta  Baieux  ReftitutioTcm- 
poralium  .)-7.  DauftVont  furfl".  5-8.  De  Ponte 
de  I'Arche  furfl".  j-S.  De  Cxfaris  Burgo 
inrlT.  64.  De  S.  Katerine  furfs.  64.  Lou- 
Icy  Abbatia,  Reftitutio  Tcmporalium.  64. 
Ad  Pra;bendam  de  Vautiere  8c  ad  Ecclefiam 
de  Littchaire  Pra:fcntatio.  6/.  Caudebec 
furfs.  6)-.  Pfo  Epifcopo  Conftant.  Regius 
Aflc-nl"us.  65-.  De  Praebenda  in  Ecclefia 
Eboracenfi  datl.  65-.  De  Pceniteatiarii  iit 
Ecclcfia  Ebroicenfi  data.  6j-.  Pro  Ecclcfia 
Ebroicenfi  liccntia  eligendi  Epifcopum.  66. 
Cuftodia  Temporalium  Abbatix  de  Lon- 
qucs  £c  de  Cerefic.  66.  Evreux  licentia  e- 
ligcndi  Abbatilfam.  66.  Pro  Abbatia  de 
Vou  reftitutio  Temporalium.  78.  Ad  Ec- 
clefias  de  Boulont  £c  de  Maligny  Prxfenta- 
tio.  79.  Pro  Abbatia  de  S.  Lienft"roy  dc 
la  Croix  de  licentia  cligendi.  Sj-.  ProDo- 
mo  Sanfti  Johannis  Jerufalcm  de  Valquam- 
ville.  81.  Rothomagum  furfs.  82.  Dc 
non  intromittendo  in  fpiiitualibus.  83.  De 
Capellanis  cum  totis  Parochiis  jurantibus 
Fidclitatem  Regi  Anglix.  8j-.  Monftre- 
ville  furfs.  86,  Ad  Ecclefias  de  Hcndri- 
ville,  de  Sufcy,  de  Buy ,  de  Roufville, 
Pixfentaciones.  87.  Lilebonne  8c  Fef.' 
champ  furfs.  87.  Strepenguy  8c  Thibon- 
tot  lurfs.  87.  Gausville  £c  Vernon  fur 
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Northburgh  {Rogerus  de).  T.II.  P.I.  20,  37, 

91,    143,     147,    15-7,    160,    171,    176, 

196.     P.  II.  6,  7  ,   12,  21  ,  34,  39,  4f. 
{Mich.).   T.  II.  P.IV.  173  ,  2of. 

T.  III.  P.  I.  42,    5-0,    j6,  7z,  77,  81, 

82,  8j-,  91  ,  92,  9y. 

. {Rogerus).  T.  III.  P.I.  S1- 

Nort-Burlon.   Rcdoria.  T.  IV.  P.IV.  93 


160,  171.  P.III.4. 
Northumbriii   Dux  {Johnnnes  Dudley).   T.VI. 

P.III.228.  P.IV.  3,   II,  14,  87. 
•  Comes  {Thomas  Percy).  T.VI.   P.IV. 

f4.  f^'  ^8,  99'  76- 
{Henricus).  T.  VII.P.  1. 124.  P.II.64, 

6y,   121,   128,   146. 

Dux  {Johmnes).  T.VII.  P.II.  74. 

~         Comes  (.^/ffr«o»)conftituitur  Locum» 

tencns  infra   Coraitatum  Suirexix.  T.IX; 

P.II.  86. 
Northcot   {Johannes)  ,    Juftitiarius    Rcgis  ad    Northumirii  Comitatus ,  &c.   Bridwell   Ma- 


»'  "'-  •  Comes  {Willielnws).  T.VII.  P. 
III.  82.    P.IV.  II,  3f. 

■  —  Comes   {Cuillirlmus) ,  Dominus 

Prsefidens  Confilii  Regis  in  Principatu  Wal- 
lix.  T,  VIII.  P.  I.  5-9.  Commiftio  ci  di- 
Tefta.  iiiJ. 

iiorthiimptonii  Comititus,  ^c.  Pugna.  T.  I. 
P.  II.  88.  Buckeby  ,  Advocatio  Ecclefis. 
P-IV.  j-f.  Kingeftorp  Villa;  Efton  Ma- 
ncrium;  Kingelirlive  Manerium ;  Brigge- 
ftoke  Manerium.  2j-  1.  de  Firma  pro  Ma- 
nerio  de  Gretton.  Falwele  Hundred.  40. 
Caftrum  de  Fodrynghaye  cum  Naflington 
&  Yaj-ewell.  64.     Torpel  StUpton  Mane- 


confervandam   Pacem  in  Comitatu  Devo- 

nia:.  T.VIII.  P.II.  6,   144. 
Northcove  Jc    Wallingham  Marix   ,    Ecclcfia 

Parochialis.  T.VI.  P.  IV.  9. 
Northdalton  (Rcftoria  gc  Eccleiia  dc) ,  in  Co- 

mitatu  Eborum.  T.VIII.  P.  II.  f2. 
Northeave  (Rcttoria  &  Ecclcfia   de),  in  Co- 

mitatu  Eborum.  T.VIII.  P.  II.  5-2. 
Norlhem   {Beroldus  dej.  T.IV.  P.I.  39. 
Northemujlhstm.  Praebenda.  T.  VI.  P.  IV.  02. 
Northerden  (Ecclefia  Parochialis  dc)  ,   Dicece- 

fisCcftrcnfis.  T.VIII.  P.II.  37. 
Norihereke.  Redoria.  T.VI.  P.IV.  93. 
Northerne  {Rohertus).  T.III.  P.I.  5-7. 
Northfeld  {Thomas).  T.IV.  P.  IV.   177. 
Northfereby  (Redtoria  Sc  Ecclefia  de) ,  in  Co- 

mitatu  Eborum.   T.VIII.  P.II.    $-3. 
Northfleete  (Redoria  de).  T.VIII.  P.II.fo. 
— —  (Dominiura  £c  Mancrium  dc),in  Co- 

mitatu   Suffolcix.  T.VIII.  P.II.  61. 

icaria  de) ,  in  Dioecefi  Cautuarienfi. 

~  p.m.  224. 

Northfrothing  .    fwe  Northfrothinghnm  (Mane- 

rium  de).  T.VIII.  P.II.  246. 
Northiam  {^cc\ci\i  Parochialis  de)  ,in  Dioece- 

fi  Ciceftiienfi.  T.VIII.  P.Ill.  3f. 
Northinjlie.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  166. 
Northlin  (Ecclefia   Parochialis   de),   Dioecefis 

Norwicenfis.  T.VII.  P.II.  168. 
Northlond  {Richardus).  T.III.  P.  III.  70. 
Northlom  (Rcftoria  de) ,    in    Dicecefi   Exo- 

nienfi.  T.  VIII.  P.  IV.  67. 
Norihmardon  {Keaoni  de).   T.VIII.   P.III, 

217. 
Northmeales  (Reftoria  de),    in    Dicecefi  Ce- 

ftrienfi.  T.IX.  P.II.  25-6. 
Norlho  {Willielmus  de).  T.  II.  P.III.  117. 
Northope    {  Rettoria   de )  ,    in  Dicecefi  Afla- 

phenfi.  T.VIII.  P.III.  84. 
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ria.  121.    Fodringhey  Caftrum.  127.  Gry-    Nirr^-P.jr/:.  Nomen  cujufdam  Parci.T.  VIII. 


tinton  Manerium.  T.II.  P.l.  19.     Advo- 
catio    Ecclefix   Sandli   Petri.  P.  III.  i^j-. 
Caltrum  ,  Manerium  8c  Villa  de  Berkham- 
ftede  cum  Parco  ibidem  ,  uoa  cum  Hono- 
re  de  Bcrkhamftede,  ac  in  ComitatuHert- 
fordio;  Sc  Buks.   T.  III.  P.IV.  164.   Vide 
Hertford  K  Buks.  10  1.  de  Villa  percipien- 
dse.  T.  V.  P.  I.  170.     Prefton   Magna   Sc 
Parva  ,    Wellon  ,    Wefthaddon  ,    Starton  , 
Norton  ,    Colde ,  Afiiebye,  Daventre,  8c 
Thorpe   Monwcll ,    licentia    impropriandi 
Rc<ftorias  8c  Ecclcfias.   T,  VI,   P.  II.   71. 
Multon.  175-.    Annualem    Rcdditura    fivc 
Penfionem  tredecim  folidorum  8c  quatuor 
Denariorum  annuatim  folvendorum  per  ma- 
nus   Prioris  Monafterii  de  Canon  Saflieby 
pro  tcmpoTC   exiftcntis.    175-.     Fundum , 
Tcrras,  iitum ,   circuitum   8c  prsecindtum 
nupcr  Monafterii  five  Prioratus  Sandtx  Ma- 
riae  de   Charitatc    8c    Sandli  Auguftini  dc 
Daventre.  i7f.  Maneriade  Daventre ,  Weft- 
haddon ,  Welton ,  Starton  alias  Staferton  , 
Norton  ,  Eeverdon  Parva  8c  Thorpe  juxta 
Daventrc.  17)-.  Advocationes  8c  Patronatus 
Ecclefiarum   five    Rectoriarum  de   Falwi- 
thcfley,  Prefton  Magna  8c   Parva,    Wcl- 
ton,    Wefthaddon,    Starton  alias   Staffer- 
ton ,  Norton ,    Coldcashby  ,    Davcntrc  8c 
ThorpemonwcU.  i^j-.    Mcfliiagia  ,  Terras, 
Tenementa,  Redditus ,  Servitia,    8c   He- 
redimenta  ,    in     Daventre  ,    Wefthaddon, 
Thorpe ,  Drayton  ,  Norton  ,  Prefton  Mag- 
na  8c  Parva,  Saunforde  ,  Dedforde,  Wal- 
greve ,    Northampton  8c    Watforde.  \-jf. 
Manerium    de  Edgecote.  P.  III.  64.     Le 
Dcrby  Varde  ,  Redgates,  le  Hevin  Gates , 
le  Buldrike  ,  le  Watergates  alias  le  Bulgates, 
le  Great  Courtvarde  ,  le  Great  Gallery  Cour- 
te.  72.    Quod  Archidiaconus  fit  exonera- 
tus  ab  autoritate  Epifcopi  Lincolnienfis.  73. 
Dominium    8c   Manerium   dc  K.cldesbye. 
164. 
iJorthan  {Jacobus),  Clcricus.     LitterS  Paten- 
tes  ei  diredtx  de  Pra:fentatione  ad  Vica- 
riam  de  Wragby,  Dioecefis  Lincolnienfis. 
T.IX.  P.II.  2fj-. 
North-Aflon  (Vicaria  de)  ,    in  Diccccfi  Oxo- 
nienfi.  T.  IX.  P.II,  207. 


P.III.  26. 
Northperott  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  Dicece- 
fis  Bathonicniis  8c  Wellenfis.T. VIII.P.II. 

4'- 

Northpetherton.  Ecclefia  Parochialis.  T.VI.  P. 
IV.  26. 

Northreppes  (Ecclefia  Parochialis  de)  ,  Dioece- 
fis  Norwiccnfis.  T.VIII.   P.II.  42. 

Northscarlererfon/t  {Williehnus  de).1.\l\.  P. 
I.  5-7. 

Northfomercotes  (Rcftoria  de) ,  in  Comitatu 
Lincolnix.  T.VIII.  P.  II.  j-8. 

Northubald.  Canonicatus  Sc  PrxbcnJa.T. VI. 
P.IV.  93. 

Northumberland  {HerMus).  T.V.P.IV.2;7, 
238. 

Northumbris.  Comes  {Henricus  Pcrcy.  T.  III. 
P.III.  69,  72  ,  81  ,  83  ,  §4  ,  100  ,  loS  , 
i2f ,  161 ,  163  ,  i6y ,  166  ,  167  ,  169,  172, 
180,  184,  195,  202,  203.  P. IV. 19, 33, 
37,  38,  46,  j-f,  5-6,  f7,  5-9.  61  ,  63, 
64,  67,  78,  89,  94,   100,  102. 

{Henricus).   T.III.    P.IV.   148, 

162,  163,    164,    i6}-,    177  ,    191, 
193  ,   196,  197  ,  200.  T.IV.  P.I.  6 

ii.  i?.   Bf.  +°>  4«.  fJ>  i"i  .    f9 
80,  82,  8j,  84,  98  ,    131,   152, 
182.  P.II.  10. 
Comes.  T.IV.  P.II.  3<5. 

{Henncus).    T.  IV.   P.Il.    119. 

163,  168,181,186,189,202.  P.III. 
{Henricus).  T.  IV.  P.IV,  19,  20 

34,    87,    96,    97  ,   98,    99,   109,  UO,  III, 

112,  iij-,  116,  120,  121,  127,  131, 
141,  148,1/«,  169,170,  179,  181, 
184.  T.  V.  P.I.  17  ,  21 ,  22,  29,46,47. 

. i.  {Henricus).  T.V,   P,II.   19,  2j-,    37, 

41  ,   j-o,  74,  89. 

. {Johannes).  T.V.  P. II. 113  ,  124  ,127, 

131,  13^,136, 

. .  {Henricus).T.y.V.\\\.  6,12,  17,  18, 

19.  ;;.  34.  ST- 

— i  {Henricus).  T.V.  P.III.  62,  64,  loj-. 


nerium  j  Wodbornc  Manerium.  T.I.P 
IV.  64.  Biwell  Sc  Wodekorn  Manerium. 
128.  Grendon  Manerium.  T.  II.  P. 
II.  79.  Pro  Hominibus  tempore  Guer- 
tx.  P.III.  90.  Archidiaconatus.  T.VI.  P. 
IV.  93. 

Northwallia.  Confuetudines.  T.  II,  P  I. 
91.  Contra  Comitcm  de  Arundell,  de  Ca- 
ftris  ,  Scc.P.lII.  if)-.Robcrtus  de  Hambu- 
ry  Camerarius.  ifj-.  De  Lanccis  6c  Sa- 
gittariis.  T.II.  P.  IV.  f.  Dominium  de 
Newen  8c  Pulghcly.  T.V.  P. IV.  163. 

Northmll  {Henricus  dc).  T.II.  P.1V.23. 

{Wtllielmus).  T.Il.  P.IV.  ■>,<),  f  0,6^ 

69,138.  T.III.  P.I.  121. 

{.Johanr.es).  T.III.  P.  II.  if3, 

Northwico    {Walterus  de).     T.Il.  P.  II.  101; 
184. 

Northrvode  {Johannes  de).  T.I.  P.III.   130, 

lJohannes).T.\.  P.  IV.  m,  144.  T.' 

II.P.  I.  129. 

(Johannes).  T.II.  P.II.  84. 

{Simon). r.W.  P.IV.   25-. 

~  {Bogerus  8c  Httmfridus),    T.  II.   P.IV.; 

36. 

{Willielmus).  T.II.  P.IV.  142. 

{Johannet).  T.III.  P.I.  f6. 

(johannes).  T.III.    P.I.  i85, 

(Ro.jcrK^).  T. III.  P.I.   186, 

{Rogerus).  T.III.   P.  III.  190. 

{Robertus).  T.VI.    P.IV.  49. 

Norlhtoro  {Johanne s  dc) .  T.  III.    P.I-   120. 
Northy  {Edrvardus) ,  Armiger.    Commiirio  ci 

dire£ta  ad   reformandos   quofdam   abulus; 

T.IX.  P.I.  2J-. 
Nortoft  {Adam  de)    T.I.  P.II.  137. 
Norton  {Rogerus  de).  T.I.  P.II.  82. 

{Johannes).  T.I.  P.IV.  170.  T,  II,P; 

I.  106. 

(Richardus).  T.ll.  P.  I.  198, 

^ (Thomas).  T.III.  P.I.   176. 

^ {Johannes).  T.III.  P.III.  198. 

{WiUielmus).  T.III,  P.IV.   69. 

{Johannes).  T.IV.  P.II.   146. 

{Richardus).  T.  IV.   P.II.  133. 

{Thomas).  T.  IV.  P.II.  174. 

{Rohertus).   T.IV.  P.IV.  20. 

{Willielmus) ,  8c  Egidia  Uxor.    T.  V. 

P.I.  71. 

{Sampfon).  T.V.  P.IV.  136,   142. 

{Sampfon).  T.V.  P.IV.   183,  217. 

{Johannes).  T.VI.  P.I.  204. 

{Roberius).  T.VI    P.IV.   149. 

{Richardus).    T,VI1.   P.I.   173,  19.}.. 

P.Il-9;- 

{Dudleius).  T.VII.  P.III.  14,  231   P: 

IV.  90. 

{BafiUus).  T.VII.  P.IV.  167. 

i  alias  Spycer  {Richardus).    T.IV.  P.  II. 


161  , 

»92, 

10, 

69, 

13S, 


'4f  ■ 
132. 
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'^7.    '57.   147.    lyo 
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188.  P.IV.f,  24,  163. 
{Henricus).  T.V.  P, 

VI,  P.1.48., 
i-^  {Henri(iis),    T.VI, 


Ti.    i/y. 

IV.  241,26;.  T. 
P.ll.   120,   138, 


77- 

{Ricardus) ,    Miles    8c  Baronettus.     T. 

VIII.  P.I.   i86.Commiirio  ci  direaa.;W. 

(Lucas)  ,  unus  Magiftrorum    Cancclla- 

rix.  T.VIII.  P.  II.  9.  Litterse  Commis- 
fionales  ci  direiStx  pro  puniendis  Dclin- 
qucntibus  in  Comitatu  Herefovdienfi.  ibid. 

.  (Bonham)  ,  Juftitiarius  ad  Placita.    T. 

Vlll.  P.II.   14. 
— -  {Daniel) ,   Miles.    Conceflib    ei    fatfta 

Ofticii    Vicccomitis    in    Comitatu    Sout- 

hamptonix.  T.  VIII.  P. II.  32. 
.. {Roberton).     ConcelTio  ci    fadta  Officii 

unius   Vibrellatorum    iiifra   Turrim    Lon- 

don,  durante  Vita.  T.VlII.  P.II.  163. 

{Mnjor).  Officium    ei  conceflTum.    T. 

vin.  p.iv.  61. 

. {Hugo),   Commilfio  ei  diretta   ad  re- 

formandos  quofdam  abufus.     "t.IX.  P.I. 

Norton.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  (62.  Redtoria. 

180. 
Norton-Canon ,  five  Midfommer-Norton  (Vica- 

ria  de)  ,   in    Diofcefi  Bathonienii  Sc  Wel- 

lenfi.  T.IX.  P.II.  20S. 
Norton-Davye  (Reitoria  de),in  Dicecefi  Pe- 

triburgenfi.  T.IX.  P.ll.  89. 
Norton-Reps.  Cipella.  T.VI.    P.III.  iij; 
Nortiin-Underhiimden  (Ecclefia  Parochialis  dc), 
Ggg  2  DicK,- 
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Direcefis  Batlionienfis  Sc  Welleniis.  T. 
VIII.  P.ll.  38. 
Horisegia.  Foedus  cum  Haquino  Rege.  T.l. 
P.I.  74,  III.  P.n.  7+.  Contcederano 
migni.  111.  Barones.  T.I.P.lI.iSi.Fi- 
lin.  iiS.     Confocderationes.  150,  234.  P. 

III.  9,  II,  if,  4)-.  f6,  67,  71.  Rcgis 
Magiii  mors.  P.III.  116,  117,  iii,  i^o- 
P  IV.  Si.     Convcntioncs  obfervandx.    P. 

IV.  87.  Compofitio.  T.  I.  P.  IV.  147. 
Super  Mercatoribus.  171.  Emendatio  ta- 
cicnda.  189.  De  Bonis  arrcftatis.  T.ll.  P. 

I.  33  ,  34,  35-.  Pro  Mcrcatoribus.  5-4.  De 
Concordii.  94.  Litera  Haquini  Regis  98, 
101.     Ad  Haquiiium.    179.    De  Pace.  T. 

II.  P.II.  iiS.  De  Navibus  providcndis. 
P.  IT-I.  15-3.  De  Mcrcatoribus  fpoliatis.  T. 
ni.  P.Il.  39.  Pro  Oghmundo  Barone.  T. 

III.  P.III.  174.  Pro  Regina.  P.IV.  Sf. 
Super  controvcrfiis.  T.  VI.  P.II.ij-i.Su- 
perftatuto.  T.V.  P.III.  119- 

KorwegU  D\ix  (S).  T.\.?A.  112,11 

(R?A.).  T.l.  P.I.  133,  i9f.P-II-7°- 

{Haqtiinui).  T.I.  P.II.74.  8'- 

-  {Magiius  ^iiartui).  T.l.  P.H.   112- 

: dncclhnus  (Aiketunui).    T.  1.   P.  II 

112. 

Reges (Johannes  S-aerus  Magnus,Si.H 

FratL-r  -fohai.ms.  T.I.  P.ll.  210. 

•^ Rex  [Magnus   ^u»rtus).    T.l.    P.ll 

236.  P.IV.  80,  8i. 

. (Ericus).   T.I.    P.II.  228,  250,  234 

P.III.  9,  10,  u,  ty,  4f,  5-6,  5-7,  66, 
67,  69 ,  70,  71  ,  72,  108,  III  ,  iij-,  116 
117,   123.  P.IV.  8j,  82,83,86,  87. 

(Margareta   Rcgina).  T.I.   P.IV.S3. 

(Margareta  Filia).  T.I.  P 

Dux  [Haquinus).  T.Il.  P 

IV.  70,  83,  87. 
. Senefcallus    (Augujlinus). 

182. 
. Rcx  {Haqulniis).  T.I.  P.IV 

188.  T.II.  P.l.  33,  34,  3J-.f3 

98,  99,  101 ,   104. 
. (Haquinus).     T.  II.  P.II.   12 

«33.  '5'3 


Epifcopum,  Tio.     Pro   Samuele    Harsnet, 
Epilcopo,  Rcgius    Affenfus.  117.  Pro  eo- 
dem  Rcftitutio  Temporalium.  119. 
Norwicenfis  Epifcopus  (IVillielmus).     T.  1.  P. 
I.  j-. 

{Johannes).  T.  I.  P.I.  16,   18,19, 

4+.  f)'.  y^.  5-8,  f9,  61  ,  6z. 

(Thomai).  T  1.  P.I.  99,  loi  ,  103. 

(IV.).    T.I.  P.I.   136,   137,    141, 


18. 


.II.  228. 
.III.  125 


P. 


T.I.   P.II. 


.147. 


'71. 
94. 


28.   P.III. 


(Magnus).  T.III.   P. 


II. 


•73- 


89. 


P.II. 


176. 


(S.).  T.I.  P.II.  n.62,  64,j73, 

Archidiaconus.  (J).  T.l.  P.  I.  29. 

33- 
(Sicholaus).  T.I.  P.II.  86. 

Officialis  {RoiertUi).  T.I.  P.I.  70. 

Clcricus  (RaJuiphui).  T.I.P.  I.  72. 

Prior.  T.I.  P.II.  92. 

Epifcopus    (R.).    T.I.  P.II. 


P.II.  177. 
P.III.    I2f, 


«78, 


15-4. 


ij-6, 

'93' 
ij-6. 


■79- 


T.I. 


P.III.  168. 

Suffolcis. 


(Thomai). 


Regina.  T.III.  P.IV.  Sj-. 

Re.K  (Ericus).  T.IV.P.II.  ifi. 

. ■  Rex-  {Ulrictis).  T.VII.  P.II.   133. 

Hormll  {mUielmus  Je).  T.II.  P. III. 26. 

Hormcenfis  Epifcopatus ,  &c.  De  temere  con- 
cordando  cum  Rcge  Francix.T.lI.P.lI.iJi.    - 
De  reflitutione   TemporaUum,  i7  3.Contra    - 
Ele6tum.    P.  III.    ifS-      De    Provihone. 
160.  De  Temporalibus.  T.III.  P.1. 10.  Oe     - 
intronifitione.  129. De  Rellitutioiie  Tem- 
poralium.   T.III.   P.HI.  i2j-,    1S6.     Pro    - 
Epifcopo  ad  Antipapam  debellandum.  14^, 

149,  i)-o.   »;i.    ^Sl<    'r^".   >64-     I»'«'' 
Epifcopum  Cc  Bavonem  de   Hilton.  P.IV. 

64.     Pro  Epifcopo    Rellitutio    Tempora-     - 
lium.  T.IV.  P.  I.  122.     Pro  Epifcopo  ad 
partcs  Tranfmarinas.  T.IV.  P.II.  8^.  De     - 
Rcftitutione   Temporalium.    162.      Super     - 
Temporalibus.  167.  Pro  Epifcopo  ad  Epi-     - 
fcopatum  Lincolnienfcm  transferendum.T.     - 
V.  P.l.  31.     De  cuftodii  Temporaiium.     - 
T.V.  P.l.  i^'^.  De  Reftitutione  Tempo- 
ralium.  isi-     ^''°  Epifcopo  de  ablentatio- 
ne.  P.II.  103.     De  Licentia  eligendi.     P. 
III.  23;  Reftitutio  Temporaiium.  26.  Pio    - 
Epifcopo  Rettitutio  Temporalium.     T.V. 
P.IV.   142,    if^.     Facultas  redimendi  lo-    • 
lutionem   Primorum  Fruiftuum   Dioccelis. 
T.VI.  P.II.  9S.    Pro  Ricardo    Epifcopo    • 
Proteftio.  191.  Licentiaeligendi  poft  nior- 
tcm  Ricardi  Nyx.  P.III.  6.    Pro  Williel- 
ino  Reps  Epifcopo,  Reftitutio  Tempora- 
lium.S.Pro  Thoma  Epifcopo  Weftmona- 
fterienfi  in  Epifcopum  tranllato.  T.VI.  P. 
III    iSf,     De  Licentia  eligendi.  P.IV.  31. 
Pro  Johanne   Holyman    Epifcopo  Rcgius 
Aflenlus.  32.  Pro  eodem  Reftitutio  Tem- 
povalium.  31.  32.    Conceflio  fex  Pra;ben. 
darum.  jz.     Pro  Johanne  Harpsfeld,  De- 
cano.  63.    De  Licentia  eligcndi.  79,  98, 
16'.     Si^^nificavit.  107.     Reftitut/o  Tem- 
poraliuni.  109.  Conceflio  Decanatils.  i)-6. 
Regius   Aflenfus.  i6f.     Reftitutio  Tem- 
poralium.  16,-.     Praebcnda.   T.VI.  P.  IV. 
46,  161.     Sex  PrKbendx.  p.  Decanatus. 
63.'    Dc  Licentii  eligendi  Epifcopum.   T. 
VII.  P.II.  61.     Pro  Johanne  Gegon,E- 
pifcopo,  Regius  Aifenfus.  61.  Pro  codem 
Reliitutio  Temporalium.  70.     De  Licen- 
tia  eligendi  Epifcopum.    T.  Vll..   P.III. 
62.  Pio  Johanne  Ovcrall,  Epifcopo  ,  Rc- 
<Tius  AlTenfus.  65.     Pro  eodeni  Reftitutio 
Temporalium.  79.     Dc   Licentia  cligeudi 
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P.III.  9)-. 

-  Epifcopus  {Johannei).  T.I.  P.  IV. 
94.  ^y.  97.  '°8,  136,  137,  140,  I4J-, 
1,-2,  172,  178,179,181,  182,183,207. 
T.  II.  P.I.  13,  t8,  20,  39,  104,  loj-, 
106,   109,   iio,   III,   112,117,   121,123, 

140,  169,  i8o,  182,  196.   PJ|.  3  , 

-  Epifcopus  {Johannes^.T .\.  P.  I.102, 
,  107,  108,  114,116,  118,  119.126, 

.  '54.  '5f'  '37- 

-  {mllielmtis).T.\\.  P.II.  169,172, 
,79,  180,  181,  185-, 187.  P.III.29, 

3f .  3<5,  37'  39.  41.  4^  .  4f .  4^ . 
f6,  70,  73,  75",  76.  SS,  94,  108, 
,  \\f,  120,  130,  160. 

-  (Antonius).  T.l.  P.  III.  160, 
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5-0, 

1 10 


183, 


iS7- 


Epifcopus  (ff.).T.II.  P.IV.33. 

(Ant07.ius).  T.II.  P.IV.  36,  5-0. 

(D).  T.n.  P.IV.  90. 

(W-).  T.ll.  P.  IV.  16^,171,174, 

180,   188.   T.III.  P.I.  39,    40,  42,44, 
45" ,  46 ,  48  ,  j-2  ,  f3  ,  5-i- ,  68,69,72,73. 

2,  8/,  91,  94,97'  99'   iio,  loi, 


8t 
10/ 


(Thomas).  T.III.  P.I. 
Epilcopus  {Ttiomxs). 


119. 
T.III. 


P.II. 


73- 


Cardinalis  {Adam).    T.III.  P.  III. 


143 
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'ff 
IV. 


196. 


-  Epifcopus  (H.).  T.III.  P.  III.62, 

I4)''  '49.  '5°  '    'f^'    'fS'    'J'^. 
ij-7  ,  164,  i6j-,    173,  183,   186.  P. 

4.  '3.  47. '^^.  70.  88. 

Epiicopus  {Henrictts). T.IW.  P.IV, 
T.IV.  P.l.  33,  121. 

{Alexander).  T.IV.  P.II.  23. 

Prior.  T.III.  P.IV.  134. 

Epifcopus.  T.IV.  P.ll.  27. 

(^/t;«-;,«r/fr).  T.IV.P.II.  46. 

(Kichardus).  T.IV.    P.II.  46,  5-6. 

77,  81  ,  84,  85- ,  97,  98,  99,   101  ,  102, 

03,   104,   105-,   106,107,111,124,126, 

139,   142,  163,  168,  t8i.P.III.6. 

{mlHeimus).  T.IV.  P.IV. 166,176. 

P.  I.  i8,  30,  35-.  5-1 ,  61 ,62,  63. 

Prior    {IVillielmus).    T.IV.    P.IV. 

188.  T.V.  P.I.  1,  9.   '2. 

■  Epifcopus    {Thomas).     T.  V.    P. I. 


136. 


T.  V. 


'87, 


Norwicenfis  Epifcopus  (Johannfs  Jegm).     Ti 
Vll.  P.ll  6(  ,   70  ,  101,  118. 

{Johannes   Overal).   T.VII.   P.III. 

<53  .  79- 

{Samuel  Harsnet). T.VW.V.Wl.iiT, 

1 19  ,  210. 

Norreich  {Nicholaus) ,  FiHus  Simonis.T.V.P. 

IV.  251. 
Norwici  (Comes).   Vide  Waltham  {Edwariht 

Baro  Denny  de). 
Norwico  {Richardtcs  de).  T.I.  P.  I.  86. 

(mdlermus  de).  T.I.  P.  IV.  5-4. 

(Walterus  de).  T.  l.P.IV.  208.    T. 

II.  P.I.   129,  140,   15-6,   196.  P.II.4. 

{Johannes  de).  T.II.   P.III.  15-2. 

-. (Rogerus  de).  T.II.  P.IV.  9. 

{millielmus  </e).T.II.P.  IV.71 ,95-, 

127,  144,    147,    IfO,    iff. 

. {Johannes  de).  T.III.P.I.  1 1. 

(Johannes  de).  T.lll.  P.l.  i8(J. 

UViliielmus  de).  T.III.P.H.  39, 

{Richardus  de).  T.IIl.  P.  III.  12. 

{Roiertus  ,/e).T.  VI.  P.ll.  121 ,  144, 

'f9.   '7f- 

{millielmus  de).  T.VI.  P.  II.  204.. 

Nor-toood  {miliielmus)  ,     Regis  Deputatus  ad 

Pacem  confervandam  in  Comitatu  Gloce- 

ftrienfi.  T.VIII.  P.ll.  8. 
Noferiit  (de),  Miles.  T.II.  P.I.pj-. 
Nofieiix  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  133, 
Nojfe  (Nathaniel)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi-» 

iler.     Littcrae  Patentes  ei  direftse  de  Prx- 

fentatione  ad  Ecclefiam  de  Mifterton,  Dioe- 

ceiis  Bathonienfis  8c  Welleniis.  T.VIII.P. 

IV.  6f. 
Nofle  (Guyot).  T.V.  P.IV.  97. 
Notarius  (Hiimfridus).  T.IIl.  P.III.  12. 
Noteieme  {Willielmus).  T.IV.  P.Il.  I2/. 
Notereau.  T.V.P.IV.  129. 
Notherell  {David).  T.Vl.  P.IV.  loo.' 
Nottele  (Johannes  de).  T.I.  P.  IV.  30. 

(Abbas).  T.I.  P.IV.  40. 

(Vetriis).  T.III.P.l.  8/. 

Abbas  (Thomas).  T.IIl.  P.  IV.  13  j; 

Noitin^ham  {WilUelmus  de).  T.I.  P.II.  /o, 
"  (Johannes).  T.I.  P.II.  241. 

(Nicholaus).  T.II.  P.I.  108. 

(Roierttii).  T.II.  P.II.  fi. 

{mtllielmui^.T.Wl.P.lW.  11; 

IRadulphui).  T.HI.  P.III.  176. 

'{Henriciis).  T.IV.  P.IV,  139. 

(Willielmus).  T.  VI.  P.  II.  107. 

Nottingham  Comitatus,  Scc.  Gavefton  Cufto- 

dia  ,  Mannefeld  Manerium.  T.  II.  P.  I. 
19.  Manerium  de  Gryneley  &  Whetelay, 
T.  III.  P.ll.  199,  200.  Mancrium  dc 
Knefliale.  T.  III.  P.  III.  84.  Dominia  Sc 
Maneria  de  Fraundon ,  Balderton  ,  Codyng- 
ton  ,  Wynthorpe,  Moreland  ik.  Newarke  , 
ac  Ballivatus ,  Hundredum  ,  Wapentagium  , 
Burgus  8c  Tolnetum  de  Newakc  ac  Mo- 
lendina  8c  Piicaria:  ejuidem.  T.VI.  P.III. 
164.  Archidiaconatus.  T.VI,  P.IV.  93. 
Santla:  Mariae  Vicaria.  144.  Beati  Petri 
Reftoria.  163. 
NottinghamiA  Comes  {Johannes  de  Motttray). 
T.III.  P.III.  64,  184. 

{Thomas).  T.III,   P.III.  184,  P. 

IV.  17,   18,   19,  46,  ff,  f6,  j-9,    60, 
6t,  73.  74.  76,  83,  87,  93,108,111, 

112,    124,     I2J-,    126,127,     129. 

(Thomas).T.W\.P.lV.  132,  13^, 


143,   ij-o.  T.  IV.  P.  I.  4,   12. 

(Willielmns).   T.V.    P.III. 


186  ,  197. 


'H. 


IJ4. 


.83. 
112  , 


■  {Walteriis).  T.V.  P.I.  15-7,    177, 
P.Il.  j-4,  f6,  61,   98,    103,    104, 
148.  P.III.  22,    26. 
{Jacoiiii  Gotdaell).  T.V.  P.  III. 26. 

{Jacoius).   T.V.  P.  III.  132.  P. IV. 

I3J-,  142. 

(Thomas  Jane).  T.  V.  P.IV.     142, 

146,   15-9. 

(Richardus  Nikke).T.V.  P.  IV.  15-9, 

. (Richardus).  T.V.  P.IV.  26;-. 

{Richardus).  T.VI.  P.  11.  120,  192, 

222.  P.III.  6. 

(WilUelmui  Reps).  T.VI.  P.  III.S. 

< .  {Willielmui).     T.VI.   P.III.    12^-, 


20  j, 
61, 
122  , 

'7'  . 


164. 


203  , 


-  (Thomai).  T.Vl.  P.III.  18)-.   197. 
206.  P.IV.  31. 

-  {Johannes  Hofton).  T.  VI.P.IV.32, 

43  >  y^'  79- 

{Johannes  Tarkhurft).  T.VI.   P.IV. 

107  ,  108 ,   1^9 ,  1^6. 

(EdmHndm).T.y\.  P.IV.  i6j,  172, 


177- 


(Johnnnes).  T.V.  P.III.  166. 

— —  Epifcopus    SuiFvaganeus    {Richar' 

Jus).  T.  VI.   P.IV.  133. 

Comcs    (C.iroiui).    T.VII.   P.  I.' 

222.  p.n  14,10,21,23,36,40, 

64,  6f,  78,85-,  93,  113,  iif  ,117, 
128,  129,  i3f ,  146,  i6f ,  167,  169, 

172,    189,     192,    208,    210,    216. 

—   Comcs  (Carolits).   T.VII.   P.IU. 

4.  f '  ^'^.  6j-,  69,  94,   133,  134,  236, 

149,  P.IV.  35-. 
_ Comes  (Carolui)  conftituitur  Lo- 

cumtcnens  intra   Comititum   Surria:.     T.' 

IX.  P.II.86. 
Notton  (Willielmus  de).  T.III.  P,I.  2. 

{WiWelmus).  T.III.  P.IIl.  194,  198. 

NovdVilla  {Galfridus  ds).  T.I.  P.l.  74. 
Nova-Villa.  Parochia  iic  dicla,  Diacetis  As- 

faphenfis.  T.VIII.  P.II.  169. 
Novaylo  (Garfias  Arnaldi  de).  T.  II.  P.I.i. 

(Garpas  de).  T.Il.    P.II.  112. 

Nouiin  (Johannei).  T.  V.  P.  IV.  94. 
Noiiet  {Guillietmus).   T.III.  P.  III.   106. 
de  Vik  (Sicholaui).     T.I.  P.III.  198, 

291. 
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NovelHano  (Hugnels  de).  T  I.  P.  II.   191. 
. {Amanenus  de).  T .11.  P.I.  i. 

{Montafiius  A).T.II.  P.I.  84. 

■ {Amanems  de).  T.  II.  P,  II.  1 12  ,  iii. 

Nouhus  (Abbas  de).   T.I.    P.  III.    13(5,   161. 

zif.  P.IV.  39. 
Novihurgi  Prior.  T.I.  P.I.   178. 

(Thomas  Haker).  T.VI.  P.I.  $-3. 

Novi  toci.  Pro  Priore  de  Temporalibus  refti- 

tuendis.  T.  IV.  P.IV.  70. 
Novillx  (Margareta  de).  T.I.  P.III.  6,  131. 
Noviomagus  {Gerardus).   T.VI.    P.  III.  134-. 
Noviomenfis  Epifcopus.  T.IV.  P.  II.  48. 
• (Petrus).  T.IV.  P.II.   102,  103,  loy, 

113. 
Nou»  {de),  Epifcopus.T.I.  P.I.  93. 
Novo  Burgo  {Robertus  di).  T.I.  P.  I.  21. 
■ {Henriius  de).  T.I.   P.  II.  30,  3-7. 

{Henricus  de).  T.I.  ?.ll.\f6,  203. 

Novum  Btirgum.    Pro   Priore  de  Bullis  impe- 

traiidis.  T.VI.    P.  I.  fi-. 
Novo  Caftro  {Ttimbe  de).  T.  I.  P.  II.  171. 

• nominus  {Vetrus  de).  T.II.  P.II.f. 

■ {Ludovicus),  Comitis  Filius.  T.  II.  P. 

III.  176. 

• {Johannes  de).  T.III.  P.II.   132. 

., Uoininus  {Tbeoialdus  de).     T.V.  P.I. 

162. 
Novum  Cnfirum.  De  Scotorum  repulfione.  T. 

II.  P.I.  90.  Pro  Burgenfibus.  90. 
Novo  Caftello  Dominus   {Theobaldus  de).  T.  I. 

P.III.  184,   i8f. 
-.  Frater  {Walterus  de).  T.I.   P.  III.  190. 

. (Dominus  </c).  T.III.  P.I.  133,  i^j-. 

(Coraes  ^e)-  T.III.P.  I.  134. 

{fohannes  de).  T.  III.  P.II.  |-2. 

Novo  Mcrcaio  {Adam  de).  T.I.  P.  II.  5-7,  83, 

88,  92,  93. 
{Adam  de).     T.I. 

203. 
— —  Frater  {Robertus  de) 

83. 

• {Rogerus  de).  T.  11.  P.I.  5-9, 

{Thomsisde).     T.Il.   P.II.    108,119, 


P.  II. 


jy^".    '99. 
T.I.    P.III.  79, 


129. 

{fohannes  de).  T.II.  P.II.   165-. 

Novo  Monafterio  (Abbas  de).  T.I.  P.III,  135 

P.IV.   59. 
Nomll  {Akxander).  T.  VI.  P.IV.   104,  1/5-, 

161. 

{Robertus).  T.VI.  IP.IV.  130. 

— —  {Samuel)  ,  Clcricus  ,  in  Artibus  Magi- 
Her.  Littcrse  Patentes  ei  diredla:  de  Pr;e- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  IVlaifeild  ,  in 
Dioeceli  Coventrienfi  Sc  Lichenfi.T.  VIII. 
P.Ill.  32. 

Nomrs  (Rogerus  de) .  T.II.  P.II.  120; 

• (Ki)^frWj).T.II.  P.II.  130. 

(Richardus),  Filius  Nicholai.  T.  II.  P. 

IV.  25-. 

Noya  {Guiilielmus).  Commiffio  ei  concefra, 
conccrnens  novas  Eredtiones  apud  Lon- 
don.  T.VIII.  P.l.  70. 

-  {iVillielmus).  Commiffio  ei  direfta  in 
Comitatu  Midlefexix.  T.VIIl.  P.II.  144. 

{Guillielmus) ,  Armiger.   Commiffio  ei 

dircifta  concernens  .(Edificia  Urbis  Londi- 
nenfis.  T.  VIII.  P.  III.  114.  Altera  Com- 
milfio  ei  direfta  pro  reparatione  Templi 
Divi  Pauli  London.  172.  Conflituitur  At- 
tornatus  Generalis.  222. 

Nopn  (yincemus  8c  Mate  de).  T.  V.  P.IV. 
96 

Noyon  Epifcopus  {Egiditis  de).  T.  III.  P.I.217. 
P.  IV.    iiy. 

{1'etrus).  T.IV.  P.I.  170,    174,  178, 

181  ,   184,  1S9. 

Noyers  (MHo  de).  T.  II.    P.I.  98,  102. 

• (iWi/o).  T. II.  P.  11.79,  148.  P. III.  10, 

39,  4j-,  46. 

{Johannes).  T.V.  P.IV.^fi. 

(Johannes)-  T.V.    P.IV.  220. 

Nuiitaria  (Anthonius  de).   T.IV.  P.  IV.  5-0; 
Nuboten  (Bertholdus).  T.VII.  P.Il.  200, 
Nuce  (Ogeriusde).  T.I.  P.III.  32. 

(Anlhomus  de).  T.  III.  P.  III.  19. 

Nuncii  (Stefhanus).  T.I.  P.II.  214. 

Huncii  Papaies  non  moleftandi.     T.I.  P.IV. 

60.     Curialiter  recipiendi.  6^.  Forma  Pa- 
px  pro  recipiendis  Nunciis  Regis.  76. 
Nudigate  (Sebafliar.us) .  T.VI.  P.  II,  194. 

(SibiUa).  T.VI.  P.  III.   16. 

Nudry  (Thomas).  T.VI.  P.  III.  71. 
Nudygate.  Redoria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Nugeon  (Johannes).  T.III.  P.I.  15-7. 
Nugnes  {Guillielmus) .  T.IV.P.IV.  49. 
Nugum  (Johannes).  T.III.  P.I.  15-4. 
Nuiz.  (Johannes  le).  T.III.P.I.  7. 
NuUuy  (Jacobus  de).  T.V.  P.I.  yo. 
Numan.  T.  V.  P. IV.  110. 

Tm.  X.  r.  ly. 


Nuncotton.  Lincolnienfis  Domus  Prioris  Scri- 
ptum.  T.Vl.   P.  III.  4)-.     Warwick  Do- 
mus  Prioriflae  Scriptum.  ibid. 
Nun-Enton  (Ecclefia  Parocliialis  de)  Dioecefis 
Coventrienfis  &  Lichfcldenlis.  T.VIII.  P. 
II.   i(Sf. 
Nimii  {Remigius).  T.III.  P.  IV.  6c). 
Nunkelyng.  ComhMus  Eborum  PrioiilTa;  Mo- 

nafterii  Scriptum.  T.VI.   P.III.  42. 
Nurandi.  T.V.  P.  IV.  91. 
Nuremburgcnfis  Burgravius  (Fredericus).  T.  IV. 

P.II.  93.  P.IIl.   100. 
Nufantix.  Commiljio  indc.  T  VII.  P.IV.96. 
Nujfey  (Thomas)  ,  Clericus ,  Capellanus  Tho- 
ma:  Comitis  Rivers.  T.  VIII.  P.  II.  2fi. 
Littera;    Difpenfationum   &.   Confirmatio- 
num  ei  direila:  ad  pollidendum  Rettoriam 
Ecciefia:  Parochialis   dc  Beamont  Dicecefis 
London ,  cum  quocunque  Curato  vcl  non 
Curato,  fcu  incompatibili  Beneficio  Eccle- 
fiafiico.  ibid. 
Nusftding.  Reftoria.  T.VI.  P.  IV.  iSo. 
Nuthurji  (Capella  de) ,  in  Dicecefi  Coventricn- 

fi  &  Lichenfi.  T.IX.  P.Il.  90. 
Nuttele  (Abbas  de).  T.  I.  P..  IV.  40. 
Nutun  (iViUielmus  de).  T.  I.  P.II.  210. 
Nycholfon   (Johannes).  T.  VI.  P.  II.  194.   P. 

III.    14. 
Nyem  (T.  de).  T.III.  P.IIl,  Sf. 
Nyk  (mUietmus^.r.W.  P.IV.  9. 

(Richardus).   T.  V.  P.IV.  15-1,   1^-3. 

Nykerk  (Johannes).  T.VII.  P.  I.  192. 
Nykfon  (mUielmus).  T.III.  P.IV.  ij-s. 
Nyland  (Richardus  Baro  Wefton  de).  T.  VIII. 

P.III.    2J-. 

Nfmiiisfeld.  Rettoria.  T.  VI.  P.IV.  9. 
Nympht  (Bernandus  de).  T.  I.  P.  I.  163,  iS(5. 

P.ll.  53. 
Nyms  (Varyn).  T.V.  P.IV.  97. 
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Richardo  Shilton ,  Generali  Sollicita- 


ton. 


Militi ,  uni  Baro- 


Thomi    Trevor , 

num  de  Scaccario.  ihid. 

Antonio  Tiitchin ,  ibid- 

Thomn.  Taytor,  uni  Vibrillitorum  in- 

fra  Turrim  London.  ihid. 

Danieli  ThelwaU,  Clerico  Scaccarii 
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Martino  Veirce ,  Armigero,    Vice- 

comiti  in  Comitatu  Huntingdonisc.  ibid. 

Johanni  Done ,   Militi,   Vicecomiti 

in   Comitatu  Ceftrix.  ibid. 

Thomi  Wyvetl,  Armigero.  ihid. 

Nicholao  Frye ,  Armigero.  ibid. 

Erancifco  Chaldicott ,  Armigero,Vi- 

cecomiti  in  Comitatu  Dorfetia:.  ibid. 

Henrico  H.irper,   Armigero.  ibid. 

"Ihomit,  Wentteorth ,  Militi  8c  Baro- 

nctto.  ibid. 

Arthnro  Harris ,  Militi ,  Vicecomi- 

ti  in  Comitatu  Eftexia:.  ibid. 

Wiltietmo  Sandis ,  Militi.  ibid. 

Willielmo  Litton ,   Militi,    Viceco- 

miti  in    Comitatu  Herttordix.  ibid. 

Egidio  Bridgei ,  Arm'\gcro  ,  Viceco- 

miti  in  Comitatu  Herefordienii.  ibid. 

Ifaaco  Sidtey ,    Militi  8c  Baionetto, 

Vicccomiti  in  Comitatu  ICantia:.  ibid, 

Thom^t,  Hartopf  ,  Militi.  ibid. 


maruin  £c  Subfidiorum  Epifcopi  Exonieu- 

fis.  ibid, 

■  Ceorgio  Bury.  ibid. 

•  Roberto  Seytiard,  ibiJ. 

Abrahamo  Biggs.  ihiJ.- 

Chrifiophero  BlackaU .  ibiJ. 

•  Georgio  Lacy.  ibid. 

Henrico  Bowman.  ibid. 

'  Johanni  Barker  ,  Conftabulario  Ci- 
vitatis  BriftolHx.  ibid. 

Francifco  Crane ,    Militi,    Cancella- 

rio   Ordinis   Garterii  ,  £c  Cuftodi  Sigillo- 
rum  ejufdem  Ordinis.  ibid. 

Trancifco  Cottington ,   Militi ,  Baro- 

netto ,  Cuftodi  Parci  de   Freemantel,  £cc. 
in  Comitatu  Southamptoniac.  ibid. 

IViUielmo  Coke.  ibid. 

Sptncer  Domino  Compton. 

Johanni  ColUns ,  Medicinse  Do(So- 

ri ,   Leftori  in  Arte  Medica ,  in  Academia 
Cantabrigienii.  ibid. 

■  Vhilippo  Carteret ,   Militi  ,  ©-f. 

■  Abrahamo  Datoes  ,  Supervilori  om- 

nium   Snbfidiorum  ,     in  omnibus  AngliiB 

Portubus.  ibid. 
■  Thomi.  Dimet.  ibid. 

offi: 
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Officm  concefla  Vdchnrdo  Dorney.   T.VIII.  P. 
II.  161. 

MaximiHano  Dancy ,  Cuflodi   Pri- 

fona:  Villa:  &.  Poitus  de  Uovcr.  Mil. 

— •^—  Richnrdo  Dartcy ,  Cullodi  ejufdem 
Prifonx.  i&id. 

Willielmo   Comiti   Deriin  ,  Came- 


rario  Comitatus  Palatiui  Celtrienlis.  iiid. 
■  y^aco&o  Domino  Straige.  ibid. 
^  [VMielmo  Denny  ,  Armigero  ,  Con- 
filiario  Regis  ad  Legcm.  ibid.- 

■  Williclmo  Erver ,  uniOrdinariorum 

Servientium  ad  Arma.  iiid. 

Snmffono  Ercer  ,  Armigero,  Attor- 

nato  Regis  in  Coraitatus  Denbigti&Mount- 
goniery.  iiid. 

Tbontd  Fotherley  ,  Senefcalio  Curia- 

rum  per  totam    Libertatem  Sanfti   Albani 
&  aliarum  in  Comit.'.tu  Hertford.  ibid. 

Willielmo  Fmncldin  ,  uni   Vibrclla- 

toruni  intra  Turrim  London.  ibid. 

Aiphomo  Ferabofco.  ibid. 

yohanni  Fynch,   JVliliti  ,    Attornato 

Generali  Reginx.  ibid. 

fojliui.  Gallard  ,    uni   Generalium 


Receptorum  Scaccarii.  ibid. 

Henrico  Glbb ,   Cuftodi  Parci  leEaJl 

Parke  in  Comitatu  Dunelmenfi.  ibid.  ' 

NicholaoHide,  lMiliti,uni  Servien- 


tium  ad  Legem.  ibid. 

—  Richiirdo  Heyrick ,  Gardiano   Collc- 


gii  Chrifti  in  Manchefter.  ibid. 

—  Johmni  Hxrb:rt ,  Cuftodi  ScGuber- 


natori  Hofpitalis  de  Hallovvay  in  Parochia 
dc  Iflington,  inComitatu  MidIei(;xiK.  163. 
Thomx.  Heath.  ibid. 

Richardo  Harrii.  ibid. 

— Henrico  Comiti  de  Holland,  ibid. 

:-  Thom/i  Hebbei.  ibid. 

M.itth/eo  H.iyes^  uni  Vibrellatorum 

infra  Turrim.  ibiU. 

•  Roherto  Hnrley ,    Militi ,    Magiftro 

gc  Operatori  Monetarum  infra  Turrim  Lon- 
don.  ibid. 

Arthiiro  Hooker.  ibid. 

Henrico  Holcroft ,  Militi.   ibid. 


•  Roberto  Harley ,  Militi.  ibid. 

•  Jacobo  Johnfon.  ibid. 

Robcrto  Killegrewi ,  Militi.  ibid. 

^  Roberto  Langdon,C\iQi.oii.i?orta\im, 

Butleragii  &  Prifagii ,  infra  Comitatus  Cor- 

nubia:,  Devonioe,  crc.  ibid. 

~  WaltsroLoig,    Militi.  zi/V. 

Thomn  Love ,  Militi,  Cuftodi   Ca- 


ftri  vocati  Sandoame-Cajile  ,  in  Comitatu 
Kantise.  ibid. 

Roberto  Long  ,   Generali  Rcceptori 

Exituum  &  Reventionum  omnium  Mane- 
riorum  ,  Terratum ,  o>c.  in  divcrfis  Corai- 
tatibus.  ibid. 

'  Gabrieli  Luffi.  ibid. 

WiUielmo  Legg.  ibid. 

Ihomi.  M^avptis.  ibid. 

Johannis  Memvtis.  ibid. 

rhom£  Mounfcn ,  Militi,  Clericoad 


omnes    Litteras   &  proccITus  communiter 
vocatas  The  King's  Letters ,  &c.  ihid. 

Johanni  Morris  ,  Praeleftori  in  Lin- 


gui  Hebraica  in  Academia  Oxonienfi.  ibid. 
Jenkin  Morgm,  uni  Ordinariorum 


Servientium  ad  Arma.  ibid. 

Francifco  Neale  ,  uni  feptem  Audi- 


torum  Curi»  Scaccarii.  ibid. 

Roberto  Norton ,  uni  Vibrcllatorum 


infra  Tuvrim  London.  ibid. 

•  Johaani  OUfeild.  ihid. 

■ —  AndreA  Vitcarne.  ibid. 

Johanni  Parvlett ,  Armigero,  Capi- 

tali  Cuftodi  Forcftse  de  Roche ,  iu  Comitatu 

Somerfet.  ibid. 

— Thoma  Ravenscroft.  iiid. 

— ■  Roberto  Rayne.  ibid. 

Wiliielmo  Ruffdl,  Militi.  ibid.' 

Jaoobo  Rofs.  ibid. 

Johanni  -  IVolfango  Rumler  ,    Apo- 


thecario  Hofpitii  Reginx  164. 

Ti>orn&  Richardfon,  Militi,  Capitali 

Juftitiario  de  Communi  Banco.  ibid. 

—  T.jomn  Savile ,  Senefchallo  Forcftx 


dt  Galtries  ,  &c.  ibid. 
■  Eilmundo  Savile.  ibid. 

Nicholao  Stone.  ibid. 

Humfrido  Stanfeiid,   uni  Vibrella- 

torum  infra  Turrim  London.  ibid. 

Thoma  Skinner.  ibid. 

Georgio  Sheires.  ibid. 

Georgio  Storye.  ibid. 

Thor/>£  Seabrcoke ,  Cuftodi  Parci  Je 

Bagfliott  infra  Forellam  deWindfor  inCo- 

mitatu  Surriae.  ibid. 


Officiz  conceffa  Thom£  Trafford,  juniori ,  uni 
Receptorum  Curix  Scaccarii ,  8cc,  T.  VIII. 
P.II.  164. 

'  johanui  Tiicker,  uni  Vibrcllatorum 

inha  Turrim  London.  ihid. 
— — —  Carolo    Trevor  ,     Cuftodi    Capitali 

Meiruagii  de  Oatlands  ,   8cc.  ibid. 
——  Johanni  Temfle ,  SupcrviforiGene- 

rali  oninium  Bofcorum  in  Partibus  Borea- 

libus  Anglix.  ibid. 

Johanni  IVells.  ibid. 

Benjamino  Wallinger.  ibid. 


~ '  Rowleio  Ward,  Armigero,  Scrvien- 

ti  ad  Legeni.  ibid. 
~    7 Johanni  f*^or«e//,  uni  Vibrellatorum 

infra  Turrim  London.  ibid. 

~ ■  JoflntiWillard,  ibid. 

■ —  Willielmo  Aylojfe ,  uni  Servientium 

Regis  ad  Legem.  144. 
■~ Mauricio  Ahbott ,   Militi.  ibid. 


'  —  Thom&  Ayleshury  ,  Baronctto ,  Cu- 

ftodi  Perambulationum  in  Chafea  de  Cran- 
bornc.  ibid. 

■  Radulpho  Bajley,  uni  Vibrillatorum 

infra  Turrim  London.  ibid. 

'  Richardo  Bogan.  ibid. 

Willielmo  B0I4 ,    Armigero,    Jani- 

toii  Superiori  iafra  'f  urrim  London.  ibid. 

Roberto  Befkeley ,  Servienti  ad   Le- 

gem.  ibid. 

ThomA  Bludder  ,    Militi ,    Supervi- 

fori  omnium  Ordinationum  £c  Munitio- 
num*Regis  infra  Turrim  London.  ihid. 

^5j Henrico  Berkhened  ,    Prothonotario 

m  Comitatibus  Ceftriae  &  Flynt.  ibid. 

MatthM  Browne ,    Contrarotulitor/ 

Parvx  Cuftumae  in  Portu  Civitatis  London. 
ibid. 

■~~~-  Gsorgio  Budford.  ibid. 

Roherto  Bryerley ,  Tronatori  ScPei- 

fatori  in  Portu  London.  ibid. 

— —  Richardo  Brigges  ,    uni   Vibrillato- 
rum  infra  Turrim  London.  ibid. 
——~  Nicholao  Byrd.  ihid. 
^——^  Richardo  Berwick.  ihid. 
•  Georgio  Bury.  ihid. 
Georgio  IVylmer.  ibid. 


'  Sackville  Crowe.  ihid. 

' Jofefho  Craddock ,  Clerico  ,  Cufto- 

di  Hofpitalis  Sanfti  Johanni^  Baptifti  in 
Villa  de  Barnard  Caftle,  in  Comitatu  Du- 
nelmenfi.  ibid. 

-  Briano  Cafe.  ihid. 
~—  RicbarJo  Carryer ,  Clerico.  ibid- 

~  ;  Henrico    Cogan  ,     Contrarotulatori 

Cunagii  8c  Mineti  mfra  Turrim  London , 
&c.  ibid. 

-^ — •  Abrahamo  Darves ,  ColIe(ftori  Ton- 
nagii  &  Pondagii  in  Portu  Civitatis  Lon- 
don.  ibid. 

•  Thomi  Davoes.  ibid. 
-^  Godfrido  Dabbes  ,   uni    Vibrillato- 
rum  infra  Turrim  London.  ihid, 
~  •  Ahrahamo  Datves.  ihid. 

■  Johanni  Elliott.  ibid. 

■  Georgio  Feilding.  ibid. 
Roberto  Long.  ibid. 

T^fp^fo  Fovpler,   Militi.  ibid. 
Johanni  Fowtes.  ib\d. 


~  ■  ThomA  Gyll  ■,  uni  Vibrillatorum  in- 

fra  Turrim  London.  ibid. 

Thomx.  Gewen ,    Auditori  Ducatus 
Cornubise.  ibid. 
'  Fetro  hall.  ibid. 

■  Georgh Goring  ,  Militi,  icaliis.ibid. 
Richardo  Gr.tham ,  &  aliis.  ibi.l. 

Paulo  Harris,    Militi  ,    Supcrvifo- 

ri  omnium  Munitionum,  £cc.  infra  Tur- 
rim  London.  i^j^. 

Richardo  Hatton ,    Militi,    Cuftodi 

Magni    Sigilli    Epifcopatiis    Dunclmenfis. 
ibid. 


—  Henrico  Henn  ,   Ballivo    itincranti 
Scaccarii  Caftris.  ibid. 

'■  Jacobo  Herryott.  ibid. 

■  Henrico  Comiti  Holland.  tbid. 
Johnnni    Heydon  ,     Locumtenenti 

Generali  omnium  Ordinationum  £c  Muni- 
tionum,  &c.  infra  Regnum   Anglix.  ibid. 

■  Zacheo  Xvet ,  uni  Vibrillatorum  in- 
fra  Turrim  London.  ibid. 

Carolo  Jofey  ,  Supervifori  parvx 
Cuftumae  &  Subfidii  in  Portu  London. 
ibid. 

Arthuro  Ingram,  Miiiti ,  Scnefchal- 

lo  &  Cuftodi  Curix  letx  ,  vifus  Franci 
Plcgii  Dominii  de  Shcrifhutton  ,  o>c.  in 
Comitatu  Eborum.  ibid. 

Roberto  Killigrea ,    Capitanco   Ca- 

ftri  juxta  Portum  de  Falmouth.  iiid. 


Officia  conceffa   WilUilmo    KilUgrem  ,    Militi. 

T.VIII.  P.II.  145-. 
Johanni  King ,  Militi ,  Cuftodi  Ha- 

naperii  in  Regno  Hibernix.  ibid. 
'  -  Johanni  King  ,    filio    prxcedentis. 

Jbid. 


Ludovico  Latham.  ibid. 

Henrico   Lee  ,    Generali  Receptori 

Exituum  &  Reventionum  omnium  Ma- 
ncriorum  ,  Terrarum  ,  &c.  in  Gomitati- 
bus  Oxoni;c  &  Berks.  ibid. 

I —  Laurentio  Lorvnes ,  Contrarotulato- 

ri  Cuftumx  in  Portu  Civitatis  London, 
ibid. 

*  Matthio  Brorvne.  tbid. 
■  Rcberto  Long.  ibid. 
Henrico  Norman.  ibid. 
"  Jacobo  Levingflon  ,  Superviibripaf- 

vx  Cultumx  &  Subfidiorum  in  Portu  Lon*- 
don.  ibid. 
'  Arthiiro  Manroaring  ,  Militi.  ibiJ. 

Eilreardo    Vicecomiti    Mandcvile. 


ibid. 


Waltero  MoHntagite.  ibid. 

•  Andreti  Pitcarne.  ibid. 
~  Johanni  Pennington  ,  Cuftodi  Caftrl 

vocati  Sandowne  Caftle ,  propeSandwich, 

in  Comitatu  Kantix.  ihid. 

Thomd  Poreell  ,  Cuftodi  Stauri  Or- 

dinationum  ,   Munitionum,  &c.infraTur- 
rim  London.  ihid. 

■  Richardo  Mnrche.  ihid. 

Willielmo  Parker ,  HoftiariodeRc- 

ccpto  Scaccarii ,  &c.  ihid. 

Rcberto  Parker  ,    Cuftodi   Camera: 

Confilii  Rcgis  de  la  St,vch.i:r,b;r  ,  &c.  ibid. 

Francifco  Pauie ,  Principali  Regiftra- 

rio  &  Clcrico  ProceflTuum  ,  Negotiorura  . 
e^c.     Scribx  Regis,  (^c.  ibid. 

Johanni  OLlbury ,  ibid. 

~~— *  Antonio  Poori,  Capitali  Vibrillato- 
ri  infra  Caftrum  de  Windfor.  ibid. 

■  Johanni  Wolfgang  Rumler ,  Apothe- 

cario  Regis.  ihid. 

Thom£  Ryplingham ,  Clerico  Magn» 


Gardeiobx  Regis. 

Thomi  Rudd.  ibid. 

Henrico  Rayne ,  CuftodiSoIi,  Fun- 

di  &  Loci  vocati  Marwood-  Hagge  infra  Do- 
minium  dc  Barnard  Caftle  in  Epifcopatu 
Dunelmenfi.  246. 

■  Edmardo  Stanhope,    Militi  ,   Scne- 

fchallo  &  Cuftodi  Curix  Letx  &  Vifus 
Franci  Plcgii  omniuni  Dominiorum  &Ma- 
ncribrum  de  Northftothing  in  Comitatu 
Eborum.  ibid. 

Willielmo  TrumbuU ,  Scniori ,  Cu- 

ftodi  Parci  de  Eafthamfteed ,  (^c.  in  Comi- 
tatu  Berlcs.  ihid. 

Georgio  Thorpe.  ibid. 

•  Joham.i  Thorpe.  ibid. 

Timotheo  Tiirner ,   Sollicitatori  Rc- 

gis  in  omnibus  Caufis  coram  Prxfidentc 
in  Conlilio  Rcgis  infra  Principalitatem. 
Soutwallix  &  Northwallix.  ibid. 

Georgio  Vernon  ,  Armigero,  uniBa- 


ronura  de  Scaccario.  ibid. 

Thomtt.  Wharton  ,    Receptori   Exi- 

tuum  &  Reventionum  omniuni  Honorura, 
Caftrorum,  Dominiorum,  tirc.  in  Comi- 
tatibus  Northumbrix ,  Qic.  ibid. 

Johanni  Wytherings ,  Magiftro  De- 

ductus  omnium  Cignorum  infra  Rivolum 
Thamifix,  ac  Ballivo  five  Cuftodi  Atjux 
vocatx  Whittlesmere,  (^c.  ibid. 

Tiilconi   WilUs  ,   Prothonotario  & 


Clerico  Coronx  in  Comitatibus    Carmar- 

then  ,  Pembroch  ,  (^c.  ibid. , 

'  RicharJo  WiUis.  ibid. 

■  Petro  Wynne,  Scnefchallo  Villx  & 

Dominii  de  Cayrwys,  &alioruni,  in  Co- 

mitatu  Flynt.  ibid. 
•  Antonio  Xounge ,  uni  VibrilUtorura 

infiE  Turrim  London.  ibid. 

Chriflophero    Coraiti   Anglefey.    P. 

III.  25-. 

Waltero  Domino  Aflon.  i^id. 

TiionM.  Aiifiyn.  ihid. 

Jacobo  Bayhy.  ibid. 
Thomn.  Biale.  ibid. 
Johanni  Brooke.  ibid. 

'  Richardo  Batten    ibid. 

Samueli  Brook.  ibij. 

Francifco  Epifcopo  Carliolenfi. /^;^. 

■  Francifco  Cottington ,  Militi.  ibid. 

■  Increafed  Collyns    ibid. 

Nicholao  Crifpe ,  Receptori  Rcvcn- 

tionum  Curix  Augmentationum.  jhid. 

— — —  Rcberto  CMyns  ,    Vibriilatori   infra 
Civitatem  Cirliolcnfem.  ibid. 

Hhh  2  officin 


ii6 
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Offidit  conccffa  WilMmo  Cewfer ,  Foreftario, 

&c.  T.VIII.  P.III.  25-. 
= Ceorgio  Crooke  ,    Militi  ,    Scrvienti 

ad  Lcgem,  uni  Juftitiariorum  ad  Placita. 


ibid. 


i^lio 


—  Carolo    Domino    Cranborne 
Willielmi  Comitis  Salisbury.  ibul. 
Johmni  Chslfiam  ,   Clcrico 

lium.  ibid. 

—.  Johanni  Co-apr ,    Supervifori  Ar- 


Officia  concefTa  JohMni  Wytherings ,  Magiftro 
Deduftus  omnium  Cignorum  infra  aquam 
RivoliThamilia:,  &c.  T.VIII.  P.IIl.  17. 

• ThoTM  Wilkei.  ibiil. 

■ ■  Thomtt.  IVyfcimn ,  Triatoii   Stanni. 

ikid. 


Joca- 


morum  infra  Turrim  London  ,  (^c.  ib':d. 

, Johnnni  Clarke.  ibid. 

„ Johanni  Dmvers ,   Militi ,  Rcme- 

moraton   Thefaurarii  in    Scaccario  ,    ^c. 

ibid. 

f— — •  Abrahamo  Dawes.  i&id, 

. IhomA  'Duckett.  ibid. 

,. —  Dudleo  ,  Vkecomiti  Dorchejler,  uni 

Secretariorum  Primariorum.  ibid. 

_ Roberto  Dorvglas  ,   Militi.  ibid, 

. -. Thom^  Vijher,  Militi.  ibid. 

.         — —  Cebrgio  Vielding.  ibid. 

• . Thomii  Cjtl ,  uni  Vibrillatorum  in- 

fra  Turrim  London.  ibid. 
. ■  Richardo  Graham  ,   Cuftodi   Parci 

\ocin  MidJle-Parke,  Scc.  26. 
■  Johami  Hiffejley,    Militi  ,   Cufto- 

di  Parci  vocati  BUjhie  Parke ,  &c.  ibid. 
— ' •  Henrico  Comiti  Hollmd  ,    Cuftodi 

&   Capitaneo   Villx  Sc  Caftri  de  Harwich 

in  Comitatu  Eflexix,  c^c.  ibid. 
t— Fatricio  Hannay  ,    Clerico  Privato 

Concilii  in  Regno  Hibernia:.  ibid. 
—  — —  Richaydo  Hippejley  ,  Capitaneo   Ca- 

ftri  de  Sandgate  in  Comitatu  K.antix.  ibid. 
— — ■  Jacobo  Marchioni  Hamilton ,  Ma- 

giftro  Equorum.  ibid. 
——  Jacobo  Hudfon,  CuftodiDomorum 

Superiorum  Balliva;  infra  Caftrum  de  Wind- 

fon  in  Comitatu  Berk.  ibtd. 
> ■  Thoma  Jaye ,  Militi ,    Cuftodi  Ar- 

maturarum  &  aliorum    Habiliamcntorum 

Guerra:  jacentium  infra  Gallerias  in  le  Tyl- 

tyard ,  in  Manerio  de  Greenvvich.  ibid. 

Ceorgio  Kyrke ,   Regiftratio   &  Cu- 


ftodi  Regiltrorum  in  Canceilaria  fadtorum, 

fj-c.  ibid. 
■ — —  Henrico  Knollis ,  Rcceptori  omnium 

Primitiarum ,  crc.  ibid. 

•  Edwardo  Reade.  ibid, 

—  Thomi  Lezett.  ibid. 

Johanni  Lyfiney ,  uni  Vibrillatorum 

infra  Turrim  London.  ibid. 
•  Johanni  Langton  ,    Majori  Stapulx 

Briftol.  ibid. 

■ Edwardo  Domino  Mountague.  ibid. 

FhUippo  Man-aaring ,    &,  aiiis.  ibid. 

Patricio  Mauli,  Cuftodi  magni  Par- 


lo  8c  Cuftodi  Foreftarum  de  Shottover  &; 

Stovi^ood ,  &c.  ibid. 

■  jibrahamo  Vanderdoort.  ibid. 

Thonii  Walmipy  ,    Militi , 


moratori  Thefaurarii  de  Scaccario. 

Vetro  White.  ibid. 

Richardo  Ward ,  juniori ,  Servienti 

ad  Arma.  ibid. 

—  ^—  Anhuro  Winvood.  ibid. 

—  — —  Richarao  Doariao  Wefion  ,  Thefau- 
rsirio  Scaccani.  ibid. 


MnttkiO  Wrenn.  ibid. 

MathiO  IVrenn.  ibid. 

■  Willielmo  Watkins ,  uni  Clericorum 

Privati  Sigilli.  ibid. 

•  Johanni  Whitton ,   &  aliis.  ibid. 

Roberto  Wright ,  Clerico  Jocalium. 


Officia  conceffaRo&rfo  5'o6m/o»  ,  uni  Ordinarid;* 
rum  Nunciorum  ad  Receptam  Scaccarii. 
T.VIII.  P.III.  8j. 

• —  Thom&  I-vat ,   Scrutatori  in  Portu 

Civitatis  London,  ibid. 

Johanni  Jalfe,  uni  Vibrellatoruiri 


ibid. 


—  Richjtrdo  WiUis ,  Subfenefchallo  8c 
Clerico  Coquin»  ,  in  Domo  Camerae  Stel- 


ktas.  ibid. 

Willielmo  Wafliington, 


Militi,  Cui 
ftodi  Parcorura  vocatorum  Grafton-Park  Sc 
Fotlerifnry-Park.  ibid. 

Hugoni  Lamy ,   Receptoti   Generali 

Proventuum,  Redituum  ,  Cfc.  in  Provin- 
tia  Carleolea.  78. 

Comiti  Arundell  £c  Siirrey ,  Magi- 

ftro  Foreftarum  8c  Cuftodi  Baliivatiis  voca- 
tiClyffBaylyroick  infra  Foreftam  de  Rocking- 
ham.  82. 

Francifco  Comiti  Rntland.  ibid. 

•m»  Thomn  Alderrey  ,  Efcaetori  Comi- 

tatus  Ceftriaj.  ibid. 

Roberto  Bembom ,  Examinatori  om- 

nium  Litterarum  Patentium  ,  Alienatio- 
num  £c  Concellionum.  ibid. 

Johanni  Bedingfeild.  ibid. 
Edvpardo  Brovme.  ibid.  _• 

Williehno  Burrowe ,  CoUeftori  Cu- 


ci  de  Eltham  ia  Comitatu  Kantia:.  iiid. 

Henrico  Comiti  Mancbefler,  Cuftc- 

di  Priviti  Sigilli  Regis.  ibid. 

■  Arthuro  Manwaring ,    Militi,  Lo~- 

cumtenenti  Caftri   81  Forefta:  de  VVindlb- 
re.  ibid. 

'  Rudolpho  Maddifon,  BallivoCircui- 
tijs  vocati  Battells-Walke ,  infra  Foreftam 
de  Windfon.  ibid. 

Ed-aardo  Domino  Neteburgh  ,  Can- 

cellario  Scaccarii.  ibid. 

■'  Edwardo  Nicholas ,  Clerico  2c  Cu- 
ftodi  Hanaperii,  8c  Clerico  Coronae  Can- 
ceilaria:  in  Regno  Hibernix.  ibid. 

■  Richardo  Oliver ,  uni   Receptorum 

Reventionum   Curix  ,     Augmcntationum 
&  Reventionum  Coron».  i&id. 

Endimioni  Porter.  ibid. 

Johanni  Faperill.  ibid. 

WiUitlmo  Farkhurfi ,  CuftodiCam- 

bii  8c  Monetae  infra  Turrim   London ,  ac 
Cuftodi  Cunagii  Auri  &  Argenti.  ibid. 

Roivlando  Roberts.  ibid. 

•  Edwardo  Syder.ham.  ibid. 

WiUielmo  Sniiiby.'ibid. 

'  Antonio  Saint  Legar  ,  CuftodiCam- 

bii  8c  Monetx  intra  Turrim  London.  ibid. 

■ Theophdo  Comiti  Suffotcit  ,:Conii2.- 

bulario  Caftri  de  Dover,  ac  CuftodiQuin- 
que  Portuum.  ibiJ. 

Timotlieo  Tyrrall ,  Militi ,  Senefcal- 
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infra  Turrim  London.  ibid. 

Jhoms  Jermyn ,  Gubernatori  8c  Ca- 

pitaneOiHnfula;  de  Jerfey  ScCaftride  Guern- 
lcy.  ibid. 

Hmrico  Knollis.  ibid. 

Willielmo  Lanford.  ihid. 

Petro  Logyn ,  uni  Vibrellatorum.  m- 

fra  Turrim  London.  ibid. 

•  Johanni    Langton  ,     Conftabulario 

Stapula:     infra    Civitatem    BriftoUienfem. 
ihid. 


ftumarum  Tonnagii  £c  Pondagii  in  Portu 
Villse  Novi  Caftri  fuper  Tynam.  ibid. 

Jacobo  Bagge  ,    Militi,   Capitaneo 

£c  Cuftodi  Caftri  juxta  ViUam  81  Portum 
de  Plymouth.  ibid. 

Arthuro  Chiche/ler.  ibiJ. 

— — —  Richardo  Beringer ,  Clerico  Coronac 
Cancellaria:  Anglix.  ibid. 

Nathanieli  Bitfier ,  Vibrellatori  in- 

fra  Turrim  London.  ibij. 

Chriflophero  Babham  ,  uniVibrella- 

torum  infra  Turrim  London.  ibid. 

Francifco  Crane  ,    Militi  ,    Capitali 

Senefcallo  Honoris  de  Grafton,  in  Comi- 
tatu  Northampton.  ibid. 

Thomi  Carey  ,    Janitori   Superiori 

infra  Turrim  London.  ihid. 

Patricio  Caffrye.  ibid. 

Davidi  Connyngham  ,  Generali  Re- 

ceptoriomnium  Reventionum  Regi  debi- 
torum.  ibid. 

Johanni  Chambers.  ibid. 

•  Francifco  Cottington,  Militi,  Can- 

cellario  Scaccarii.  ibid. 
— Johanni  Crawen,  uniVibrillatorum 

infra  Civitatem  Carliolenlem.  ibid. 
..  ThomA  Curven  ,  uni  Vibrellatorum 

infra  Civitatem  Cariiolenfem.  ibid. 

Edwardo  Comiti   Dorfet  ,    Capitali 

Senefchallo  Honoris  de  Grafton.  ibid. 

Humfrido  Davtnport ,    Militi,    uni 

Juftitiariorum  de  Banco.  ibid. 

•   ■  Thomi  Eanfhawe  ,    Coronatori   8c 
Attornato  in  Banco  Regis.  ibid. 
———  Wiliielmo  Freeman.  ibid. 

Johanni  Goodwyn.  ibiJ. 

Roberto  Grymes ,  Generali  Recepto- 

ri  Exituum  8c  Reventionum  omnium  Ma- 
neriorum  ,  Terrarum  8c  Tenementorum 
in  Comitatu  Eborum  ,  ^c.  ibid. 

Georgio  Domino  Goring,   Clerico, 

Signetti.  ibid. 

Johanni  Verney.  ibid. 

— : Richardo  Gent,    uni  Vibrellatorum 

infra  Civitatem  Carliolelcm  in  Comitatu 

Cumbria:.  ibid. 

Henrico  Gent.  ibid. 

' Roberto  Hentey ,    Armigero,  Capi- 

tali  Clerico  ad  Placita  coram  Rege_in  Cu- 
ria.  ibid. 

Samucli  Wighttcik.  ibid. 

Htnriro  Herbert ,  Militi  ,  Magifteo 

Jocorura  ,  Revellorum  ,  8c  Mafcarum. 
ibid. 


Humfrido  May ,  Militi,  Cuftodi  Ro- 

tulorum.  ibid. 

Gabrieli  Marjh ,    Ballivo   Villae  de 

Sandwico.  ibid. 

'  Philippo  Comiti  Mountgomery ,  Ca- 

pitali  Senefcallo  8c  Cuftodi  Curix   Letse  8t 
vilus  Franci  plegii  omniura  Maneriorum  in 
Civitate  Cantuarienli.  ibid. 
'  Johaniii  Montcreif.  ibid. 

RicharJo  Oliver ,  Parcario.   ibid. 

■ Bichardo  Povnney,  Cuftodi  Riparum 

Thamefis ,  .8c  omnium  aliarura  Riparum 
infra  Mancria  de  Cookham  £c  Bray  ,  in 
Comitatu  Berks.  ibid. 

Petro  Pett  ,    Magiftro    Fadlorum 

Navium  8c  Cimbarum.  ibid. 

Thom£  Parker,    Juniori  ,    Clerico 

Ordmationum  infra  Caftrum  de  j  Carlifle , 
&c.  ibid. 

Willielmo    Rohinfon  ,     Regiftratori 

Juramentorum  in  Curia  Cancellarise.  ibid, 

Johanni  Robinfon.  ibiJ. 

Witiielmo  Ruffel.  ibid. 

Hugoni  Rich.%rdfon,  uni  Vibrillato- 

rum  infra  Turrim  London.  ibid. 

Francifco  Roach ,  uni  Vibrillatoruia 

infra  Turrim  London.  ibid. 

Alexandro  St.ijford.  ibid. 

Johanni  nhort.  ibid. 

AlexanJro  Staptes ,  JanitoriDomus 


vocatx  the  Mynorits ,  juxta  Muros  Givitatis 

London.  ibid 

'      Thomjt  Scafe  ,   uni   Vibrellatoru» 

infra  Civitatera  Carliolenfem .  in  Comita- 

tu  Cumbria:.  83. 
Henrico  Starkey  ,  uni  Vibrellatorum 

infra  Turrira  London.  ibid. 
'  Roberto  Tyrivhit ,  Locumtenenti  Fo- 

refta:  de  Aylisholt  8c  Wolraer,c^c.  in  Co- 

mitatu  Southamptonix.  ibid. 
■ Tiiomi  Trajford,  Conftabulario  Ca- 

ftri  de  Harleigh,   in  Comitatu   Merionethw 

ibid. 
•  Thom£  Triggs  ,  uni  Vibrellatoruni 

infra  Turrim   London.  ibiJ. 

EjvparJo  Undirwood ,  uni  Vibrella- 

torum  intra  Turrira  London.  ibid. 

' Thonii  Vicecomiti  Wentworth  iiid. 

Chriflophero  Waffe.  8+. 

—  Mitdmay  ,  Comiti    Weftmorland  , 


Capitali  Jultitiario,  8c  Juftitiario  Itineran- 

ti  Foreftse  de  Rockingham  ,    in  Comitatu 

Northamptonix.  ibid. 

■ Wiltielmo  Walker.  ibid. 

— ^—  Fhilippo  Wurwick ,  uni   Clericorum 

Ordinariorum  Signeti.  ihid. 

Thomi   Wittis  ,    Clerico  Coron* 


•  Henrico  Comiti  Holland ,  Conftabu- 

lario  Caftri  de  Windfor ,  ac  Cuftodi  Fore- 
ftarum  ,  Parcorum  Sc  Warennarum.  ibid. 

' Johanni  Hayward ,  uni  Vibrellato- 

rum  infra  Turrim  London.  ibid. 

Francifco   Jenour ,  uni  Clericorum 

Curix  Wardorum  Sc  Liberationum.  83. 

—  Johanni  Jacob ,    Colledfori  Cuftu- 

marum  Cc  Subfidiorum  in  Portu  Civitatis 
LonJon  ,  de  omnibus  Mercandilis  cxeun- 
tibus  dc  eodeni  Pottu.  ibid. 


Canceliaria:  Anglise.  ibid. 

Willietmo  vi//?o«,  Cuftodi  omnium 


Brevium  Sc  Rotulorum  in  Coramuni  Ban- 
co.    163. 
•  Miloni  Bull ,  Servienti ad  Arma.  ibij. 

Edwardo   Boate  ,     Naupegio,  five 

Magiftro   Fattorum    Navium  8c    Ciniba- 
rum.  ibid. 

Edwardo  Sarnard ,  uni  VibrcUato- 

rum  infra  Turrira  London.  164. 

Georgio  Burroughes ,  uni  Vibrellato- 

rum  infra  Turrim  London.  ibid. 

Jehanni  Bancks ,   Armigcro  &  At- 


tornato    Generali  Caroli  Principis    Ducis 

Cornubia:.  ibid. 

Palricio  Craford.  ibid. 

• Matthno  Birkenhead.ibid. 

Georgio  Dabridgcourt ,  Cuftodi  Parci 


deBagfhott  infra  Foreftam  de  Windlbr,  in 
Comitatu  Surria:.  ibid. 

Edwardo  Comiti  Derfett  ,   Confta- 


bulario  Caftri  de  Beaumaris,ac  Capitaneo 
Villx  de  Beaumaris  in  Northvvallia.  ;^/(/. 

—  HumfriJo  Davenport ,  Militi,  Capi- 

tali  Baroni  de  Scaccario.  ibid. 

Dudleio  Diggs  ,     Militi ,    Cuftodi 

Rotu- 
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Rotulorum,  Brevium  ,   ^c.  Cancellarix. 
164. 

O^cia  conceflTa.  JohimrA  Zitonris  ,  PrJeleftori 

in  Lingua  Gra:ca,in  Academia  Oxonien- 

fu  T  VIII.  P.IIl.  164.. 
'  "  ■  Thom£  Gofges  ,     Capitaneo    Caflri 

vocati    le  Hurft ,  in  Comitatu  Soutfaamp- 

tonis.  ibid. 
■  Gregorio  Grmnger.  ibii. 

•  Fmncifco  Gariiner.  ibii. 

— -^—  Sivoario  Greene ,  Capitali  Sculptori 

Ferrorum  Monetje  infra  Turrim  London. 

ibii. 

Thomt  Gewett  ,   Auditori   Ducatus 


Cornubix.  ibid. 

C»rolo  Harbori.  ibii. 

——— Gtorgio  Domino  GoWaf ,  Secretario 

infra  Principalitatcm  Southwallije  8c  North- 

walliac,  &c.  ihii. 

•  ■•  fohanni  Hoffion.  ibid. 

Euftachio  HannatPXye.  ibii. 

— —  facobo  Marchioni,  Hamilton.  Cu- 
ftodi  Parci  vocati  Bufliie-Parke ,  ^c.  ihii. 

Humfriio  Jones  ,    Receprori   om- 

nium  Redituum ,  Firmarum  ,  Reventio- 
num ,  0>c.  in  Comitatu  Palatino  Ceftriae. 
ibii. 

•  Evano  fones ,  ibid. 
Hugoni  fuftice ,  Seivienn  Pluraba- 


).  ibii- 


Georgio  Kirke.  ibid. 
■~  Richarjo  Leieftram,  ibii. 

———  Willielmo  Loveing,  janitori  Supc- 
riori  infra  Turrim  London.  ibii. 

Chriftophero  Metcalfe  ,  ibii, 

■  Thomn  Mfmiearing  ,C'i^oi\  Hofpi- 

talis  Santli  Johaiiuis  Baptiftas  in  Civitate 
Ceftrix.  ibii. 

ThomiMotterJliei.CoWe&ovi  Sc  Re- 

ceptori  omnium  MuliSarum  ,  Fiuium  ,  8c 
Forisfadiurarum  in  quiscunque  perfonas 
impoiitarum.  ibid. 

~~~—~-  Mountjoje  ,  Comiti  de  Netiport , 
Cuftodi  Parci  de  Hide  ,  (^c,  in  Comitatu 
Midlcfexiac.  ibii. 

-  facobo  Ougtherlonye  ,  Militi ,  Armi- 
gero,  ScCapitaneo  duorum  Fortium  Infu- 
larum  dc  Holy-Ifland  £c  Fern-Illand.  ibid. 
fohanni  Powell ,  Servienti  ad  Arma. 


ibid. 


— — '-  Fhines.  Pett.  ibii. 

Vhilippo  Coraiti  Vembrok'.  8c  Mounf- 

gomety  ,    Senefcallo    Ducatus    Coroubiac. 

ibid. 
■"■  Trancifco  Sheldin.  iiid. 

———  Raiulfho  Syienham  ,  Militi ,  Super- 

vifori  omnium  Ordinationum  infra  Tur- 

rim  London.   i6f. 

■  Eixoario  Sydenham ,  Ballivo  Mane- 

rii  de   Havering  att  Bover,  8c   Scnefcallo 

ejufdem    Manerii   in    Comitatu   Eifexia:. 

ibii. 
—^  Stephano  Smith,  Havcnatori  Duca- 

tijs  Cornubia: ,  J^c.  ibii. 

Martino  Turner  ,    Contrarotulatori 


magnse  8c  parvac  Cuftumx  in  Villi  King- 
fton  fuper  HuU.  ibii. 

Fetrt  Whight,  ibid. 

Edwario  Thorowgooi.  ibii. 

— — —  Comiti  M^eftmorlaniii ,  Capitali  Ju- 
ftitiario  Forcftae  de  Rockin^ham.  ibii. 

■  Richario  Domino  IVefton  ,  Capita- 

neo  Infulac  Vidtis  in  Comitatu  Southam- 
ptonix,  ac  Capitaneo  Caftri  de  C.trisbroo- 
ke,  (^c.  ibii. 

——  Richario  IVyn,  Colleftori  Cuftu- 
marum  8c  Subfidii  Tonnagii  £c  Pondagii, 
8c  aliorum  Subfidiorum  in  Portu  Villae  No- 
vi  Caftri  fuper  Tinam.  ibii. 

~~~~~~  Rorelanio  iVooiwari.  ihii. 

~~~^~~  Edvpardo  Vicecomiti  Wimbleion , 
Cuftodi  8c  Capitaneo  Viilx  8c  Infulx  dc 
Portsmouth  in  Comitatu  Southamptonia;, 
8c  Novi  Ciiftri  ibidem.  ibii. 

Tho>n£  Vicecomiti  Wentirorth ,Bd.h 


livo  Fraiichcln  Sc  Libcrtatis  Feodi  de  Ri- 

chemond,  in  Comitatu  Eborum.  ibij. 
'     '  Henrico  Weft.  ibii. 
—  Heniico    Wynn  ,    Secretario    infra 

Principalitatem   Southwallije  8c  Northwal- 

lia:.  Qrc  ibii. 

facobo  Wefton  ,  Servientiad  Legem. 


Praefeftori   Gal- 


ibii. 
—  — —  Henrico  Browne 

lorum  pugniintium.  iii. 
Georgio  Bramfieli  ,    Cuftodi  Caftri 

de    Sandisfoote  ,     in    Comitatu     Dorfet. 

ibii. 
'—ThomiBall,  juniori,  Contrarotu- 

Tom.  X.  P.  IV. 


latori  magna;  8c  parvae  Cuftum»  in  Portu 
de  Newcaftle  fuper  Tyne.  T.VIII.  P.III. 
iit. 

Officia  conceffa.  fohanni  Biri ,  Clerico  ad  Af- 
fifas  infra  Inlulam  Elienfem  ,  8c  Clerico 
Pacis.  ibii. 

■  fohanni  Betinjon.  ihii. 

'  Georgio  Bingley ,  uni  duorum    Audi* 

torum  de  lez.  Prefts ,  8c  Gompotorum  fo- 

rinfccorum  Regis.  ibii. 

Willielmo  Choltfieley-  ibii. 

~~~~~  Georgio  Bennyon  ,  Receptori  Gcnera» 

li  Exituum  Sc  Reventionum  omnium  Ho- 

norum  ,  Caftrorum  ,  ^c,   in  Comitatibus 

Northamptonias  6t  Rutland.  ibii. 
~~— —  WiUielmo  Beacham ,  uni  Vibrellato- 

rum  infra  Turrim  London.  ibid. 
*~ EivarJo    Churchilt  ,     Curfori    apud 

Ludlowe.  ibid 
'  fohanni  Collins  ,    Cuftodi  DomCis , 

five  Gaola:   de   Maidftone,   in    Comitatu 

Kantia:.  ibid. 
"  Thomi.  Comber ,  Prxfidi  Collegii  San- 

dia:  Trinitatis  in  Cantabrigia.  ibii, 
~~~~  Roberto  Cefar.  ibii. 
•  Atires  Cater ,  Scrutatori  in    PortU 

Sandwici,  in  Comitatu  Kantiae.  ibii. 
— Arthuro   Ducke ,   Advocato  8c   Pro- 

motovi  jn   Curia    Militari  coram    Comite 

Marefcallo  Anglix.  ihii. 
'  Tiiomi  Dawes.  ibiJ. 

-~—~—  wiiiielmo  DicLias.  ihii. 
"  Thoma,    'Famha-as  ,    Militi,    Reme- 

moratori  Scaccarii.  ibiJ. 

■  Simoni  Vanflja-xe.  ibid. 

Georgio  Sanis ,  Militi.  iij</. 

— ~~ WilUelmo  Fritell.  izi. 

————  Francifco  GerarJ.  ihiJ. 
*~"  RiharJo  Gilei.  ihij. 

Roberto  Heath,  Militi,  Capitali  Ju- 

ftitiario  de  Communi  Banco.  ibij. 

~~~ Carolo  HarhorJ,  Armigero,  Super- 

vifori  Generali  omnium  Honorum  ,  Ca- 
ftrorum  ,  Dominiorum  ,  ^c.  infra  Regnum 
Angliae ,  8c  Principalitatem  Walli».  ibiJ. 

—  BsrharJo  Htitton  ,    Militi  ,    Cuftodi 

Magni  Sigilli  Epifcopatiis  Dunelmenlis. iii</. 

""~~~-"  RicharJo  Hubber.  ibij. 

Henrico  Comiti  Holland ,    Capitali 


Juftitiario  omnium  Forcftarum  ,    Chacea- 

rum,  ^c.  citra  Trentam.  ibiJ. 
Thoms,  Hughes,  Armigero,  Recep- 

tori  omnium  Honorum  ,  Caftrorum  ,  <^c. 

ih  Comitatu  Somerfet.  ibii. 
Willielmo  Harvey ,  Ordinario  Medi- 

co  Regis.  ibii. 
•— —  Thomi,  fones,  Magiftro  Pavilionum, 

Halarum  ,  (^c.  infra  Regnum  Anglix.  ibii. 
— ~—  Hugoni  fuftice.  ibii. 
■  fohanni  fefftrfon  feniori ,  8c  fohan^ 

ni  fefferfon  filio  fuo ,  Architeiftoribus  8c  Cu- 

ftodibus    Arcuum  infra   Turrim   London. 

ibii. 

-  Willielmo  Layer.  ibiJ, 

Carolo  Lawrence,    Colledori  Cuftu- 


marum  in  Portu  Poole.  ibii. 
•"  Willielmo  Morley ,   Clerico  Confilii, 

ihii, 

•  Edwarjo  Majfervy  ,   Clerico   Com- 

munis  Sigilli  in  Infuli  de  Jerfey.  ibii. 
••  Luiovico  le  Mire ,  Apothecario   Or- 

dinario  Caroli  Piincipis  Wallia:.  ibii. 

Willielmo  Noye ,  Arraigero  ,  Attor- 

nato  Generali.  ihH. 

— Simoni  Oibaliefion.  ibii. 

facobo  Pagitt ,  uni  liaronumdeScac* 

cario.  iiii. 

———  Agnoniefl)  Packaes ,  Gcnerali  Rccep- 
tori  Reventionum  ,  Honorum,  ©•£.  inCo- 
mitatibus  Norfolciae,  Huntington,  ac  in 
Comitatu  Civitatis  Norwici.  ibii. 

— —  Willielmo  Domino  Fowys ,  Confta- 
bulario  8c  Janitori  Callri  de  Radnor ,  ac 
Senefcallo  Domini  8c  Manerii  de  Badnor , 
Melleneth ,  ^c.  ibii. 

— ^—  Philippo  Comiti  Pembrooke  8c  Mount- 
gomery,  Ballivo  de  Beverlcy  ,  in  NovaFo- 
refta  in  Comitatu  Southampton  ,  ac  Sene- 
fcallo  Dominii  8c  Mancrii  dc  Devifes,  in 
Comitatu  Wilts ,  (^c.  ihii. 

Thomt  Richarjfon  ,    Militi ,  Capitali 

Juftitiario  ad  Pbcita  coram  Rcgc.  ibtJ. 

-  JValtero  Ramfey ,  uni  Juftitiariorum 
in  Comitatibus  Glamorgan ,  Brecnock ,  (^c, 
ibid. 

•  Thoms,  Rookes ,   Scrutatori  in   Portu 

Sandwici ,  in  Comitatu  ICantise.  ibiJ. 

Thom£  Vicecomiti  Savage  ,  fohanni 

Savage  Militi ,  8c  TbomA  Savage ,  felio  fuo. 


Rangeatoribus  Foreftje  de  Delamere  ,   ia 
Comitatu  CefttiEB.  T.VIII.  P.III.  211. 

■  fohanne  Sibley  ,    Clerico  omnium 

Brevium  &  Procefluum  in  Curia  Camers 
Stellatx.  ibii. 

Roberto  Sleiiall ,  Cclleaori  8c  Re« 

ceptori  Cuftumarum  Lanarum ,  Corio- 
rum ,  e^f,  in  Civitate  Carliolenfi,  ^. 
ibii. 

Chriftophero  Vernon.  22  J. 

\ Georgio  Vernon ,   Miiiti,  uni  Jufti' 

tiariorum  de  Banco.  ibii. 
~— — —  Willielmo  UveJale ,  Militi,  Gonfta» 

bulario  Caftri  de  Worcheftcr ,  8c  Locum» 

tenenti  Forefta:  de  Southbere  in  ComitatUl 

Southampton.  ibij. 
• •  johanni  Norfieli,  uni  duorum  Au« 

ditorum  de  les  Prefts ,  (^c.  ibid. 
—  faeobo  Nefton  ,   uni  Baronum  de 

Scaccario.  ibii. 
~— Thoma  Ayletoay ,  Scrutatori  inPor» 

tu  Civitatis  London.  277. 
EJvfarJo  Natkins.  ibii. 


Roborto  Barklty ,  Mititi ,  Juftitiario 

ad  Pbcita.  ibii, 
~ WilUeimo  Burges ,  Cuftodi  8c  Su- 

pervifori  Armorum.  ibii. 
-~~~-  fohani  Clarkc.  ibii. 

•  Roberto  Bugiall.  ibii, 

— Henrico  Bei.nington  ,  Coronatori  Ho- 

fpitii   Regis  8c    Virgse  eidem  pertinentis, 

infra  Rcgnum  Anglise.  ihii. 

Willietmo  Babiugton.  ibij, 

• Witlietmo  Bofivetl.  ibid. 

—  Petro  Je  Licques.  ibij. 

Francifco  Crawtey ,  Scrvieriti  ad  Lc- 

gcm,  uiii  Juftitiariorum  de  Banco.  ibij. 
~ ~  Roberto  Croke ,  Armigao ,  lugrofla* 

tori  Magni  Rotuli.  ibiJ. 

AnJres.  Cater ,  Scrutatori  in  Portu 

Sandwici ,  in  Comitatu  Kantiae.  ibid. 

—  Sackvilt  Crowe.  ibij. 

— Wittietmo  Caltey ,    Militi,  8c  Wil- 

helmo  Calley  filio  cjus,  Reccptoribus  pro 
Comitatibus  Owen  ,  Berks,  (^c.  ibid. 

Francifc»  Coningby.  ibij, 

fohanni  Datton ,  Regiftrario  inCu- 


ri.a  Cancellarias.  ibiJ. 

"  Chriftophero  Dighton ,   Scrutatori  a« 
pud  Gravefcnd.  ibij. 

Thomi  Wari.  ibij. 

fohanni  Denbeigh ,  Hoftiario  Cam- 

bii  Monetse  infra  Turrim  London.  ibij, 

—  Thoms,  Knevett.  ibij. 

Abrahamo  Dawes.  ibij. 

—  ThomA  ,    Epifcopo    Dunelmenfj. 


ibid. 


~  Henrico  EJisbury.  ibii. 

~~  ~-  Henrico  Germyn,  Armigero ,  Su* 
pervifori  Parvx  Cuftiimae  &  Subfidii  ia 
Portu  London.  ihii, 

'  Thoms.  Germyn.  ibiJ. 
-  Eiwario  Hawkins.  ibii, 

fohanni  Hates.  ibii. 

-~~~  Wiltietmo  Haynes ,  Contrarotulato* 
ri  magnarum  8c  parvarum  Cuftumarum , 
Subfldiorumque  in  Portu  Villac  de  Sand- 
wich.  ibij. 

~ Ei}nunJo  Hoskins ,  Secretzrio  8cCu« 

ftodi  Signetti  in  Partibus  Borealibus.  178, 

Willidmo  Moreion.  ibij. 

~~~~  Thoms.  fennen.  ihiJ. 

fohanni  Latche.    bii. 
Henrico  Lawes.  ibiJ. 
———  Atnbrofio  Mafon.  ibiJ. 

fohanni  Melton,  Secretario  8c  Cu« 

ftodi  Signetti  in  Partibus  Borealibus.  ihid, 

'  Henrico  Parkir.  ibiJ. 

fohanni  Pinfent ,  Scriptori  Brevium 

fuperfeJeas   infra     Curiam    de     Cbmmuni 
Banro.  ibiJ. 

G  orgio  RaJclijfe ,  Armigero,  Con- 

fiiiavio  ad  Legem.  ihij. 

'  "  Thomi  Rives ,  Legum  DoiSori ,  Af- 
iiftenti  Gardiano  Quinque  Portuum  ScCa- 
ftri  de  Dover.  ibiJ. 

Nicholao  Stone.  ibid,  " 

Beat  Saperton ,  Armigero  ,  uni  ScrW 


vientium  ad  Arma.  ihij, 
~——  Wiliielmo  Trumbatt.  ibii. 

•  Wiilielmo  Thornhury  ,  Colledlori 
Cullumaruin  8c  Subfidiorum  in  Portu  Ci« 
viiatis  London.  ihii. 

Yfaaco  Thonibury.  ibij. 

Francifco  Thraie ,  Clerico  Irrotula- 

mcnti  omnium  Inuenturarum  ac.Scripto- 
rum  inter  Recorda  Cancellarix.  ibiJ. 

■  EJmunJo  WinJham  ,     Clerico   ad 

Placita  1'uper  Brevia  de  errore  corrigenda, 

I  i  i  coraia 


INDEX    RERUM    PRiECIPUARUM 


iiid. 


ji8 

coram    juftitiariis   de  Communi   Banco, 
^f.  T.VllI.  P.III.  177. 
Officin  coiicelTa.   Trancifeo  IVyndhatn 

___- •  Thomi  H-^arro.  iiiJ. 

_  —  Francifco  IVindebanke,  uni  Secreta- 

riorum  primariorum.  ihid. 

^ .^ —  Richardo    Wefion  ,   uni   Juftitiano- 

rum  Comitatuum  Carnarvon  ,    Merioncth 
&  Anglefey  ,   infra   Principalitem  Wallix. 
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_  — 1  ThoTTJi  Coraiti  jfrundell  &  Surrey  , 

Gardiano  &  Capitali  Juftitiario  Forellarum, 

Parcorum  ,  Chacearum ,  &c.  ultra  Trcn- 

tam.  P  IV.  60. 
». . •  jjJichoUo  Briott ,  Capitali   Sculptori 

ferrorum  Monetae  infra  Turrim    London. 

ibid. 

^ — •  Edvxrdo  Bnfeley  ,  Clerico   Irrotuia- 

jnentorum  omniura  Indenturarum   &  alio- 
Scriptorum  inter   Recorda   Cancella- 
^c.  iiid. 
—  Lionello  Bitty.  ibid. 

— ■ Thomi  Bull ,    Generofo  ,    Contra- 

rotulatori  magnse  8c  parvsE  Cuftuma;  La- 
rarum.  Corioruni ,  «fyc.  infra  Portum  8c 
Viilam  dc  Newcaftle  fuper  Tynam.  ibid. 

JEdvardo  Bull.  ibid. 

■ Joh»iini  Borough,  Militi.  ikid. 

. Roberto  Browne ,  uni   Puriuivando- 

rum  ,  fub  nomine  Rouge-Croix.  ibid. 
Johxani  Booker.  ibid. 

Johxnni  cUjton.  ibij. 

Edmuiido  Potts.  ibid. 

Johanni  Beauchnmf ,  uni  Purfuivan- 

dorum  •id  Arma.  ibid. 
— IVilliehno  Cowfer.  ibij. 

Erancifeo  Crjni  ,    Militi  ,   Cuftodi 

Parcorum  vocatorumGr;t/ifl»-P;irt,  8c  Por- 
tersbury-Park ,  in  Comitatu  Northampto- 
niae.  ibid. 


Offici*  concelTa.  Chrijlofhero  W*ndesford,  Cu- 
llodi  8c  Magiftro  Rotulorum  Cancellanx 
in  Rcgno  Hibernise.  T.VIII.  P.IV.  61. 

— Thomi  IVatkins  ,  uni   Clericorum 

Privati  Sigilli.  ihid. 

Henrico  Afiivtorth ,    ArmigCTO  Du- 

catijs  Cornubiae.  113. 

Johanni  Dovpnes 


rum 
rix  , 


Henrico  Dervell.  ibid. 

■  Johaniii  Eafi  ,   Inferiori   Sculptori 

ferrorum  Moncts  infra  Turrim   London. 


iHd. 


-  Mattheo  Emberfonne.  ibid. 

-  Roberto  Gnce,  Capitaneo  Caftri  dc 
Mawes  ,    in    Coniiutu    Cornubix. 


Saint 

ibid. 
Thonu  Ge-aen,   Havenatori  Duca- 

tus  Cornubix.  ihid. 

■  Johanni  Harrifon.  iiiJ. 

•  Johanni  Howe.  ibid. 

Henrico  Comiti  HolUnd.  ibid. 

■  Andrei  James  ,    Cuftodi  Caftri  ir» 


loco  vocato  Callchoi-Point.  ibid. 

—  Henrico  Knowtes ,  Militi,  Recepto- 


ri  omniumPrimitiarum  infra  Regnum  An- 
glijB.  ibid. 


EdvardoVJiad.,  Atmigeto.  ibid. 

■_ Hugoni  Lewis ,   Geaerofo ,  Sctuta 

tori  in  Poitu  Civitatis  Briftolliae.  ibid. 
Johanni   Merricke ,    Colle^ori 


Cu- 


gomery. 


Malleneth.  ibid. 

Humfrulo  Rogers 


Armigero.  ibid. 
-  IVillielmo  Alfion  ,  Armigero  ,  Cu- 
ftodi  omnium  Breviura  8c  Rotulorum  in 
Communi  Banco.  ibid. 

Roberto  Alexander.  ibid. 

Richardo  Alexander ,  Armigero.iiii. 

Johanni  Bramffion ,  Servienti  ad  Lc- 


Officia  concefla.  Johanni  fViUis.  T.  VlII.  P. 

IV.  11+. 
■ Johanni  tVhynyard,  Cuftodi   Hof- 

pitii  Regalis  Weftmonafterienfis.  ibid. 

•  IVentTvcrth  Woodford.  ibid. 

■  Richardo  Toung  ,   Militi  8c  BaroneN 

to ,  Cuftodi  Hanapcni  Canccllariae.  ibid. 

•  Richardo  Amys  ,    uni   Nunciorun» 
Ordinariorum  ad  Receptam  Scaccarii.  T. 


gcm.  ibid. 


Johanni  Bagley,  Capitali  Vitriario 
infra  omnia  Dominia  8c  Maneria  Regis  in 
Regno  Angliac.  ibid. 
-~— —  Richardo  Beale.  ibid. 

Johanni  Banks  ,    Militi,    Generali 

Attornato  Regis.  ibid. 

Vrancifco  Xiommo  Cottington ,  Cu- 

ftodi  Hundredi  de  Downewoith,  m  Co- 
mitatu  Wilts.  ibid. 

Wdlidmo  Carne.  ibid. 

———  Edwardo  Carne.  ibid. 
■^—  Roberto  Chetwood ,  uni 


ftuniaium  de  Milford.  ibid. 

, Rolando  Merricki.  ibid. 

Johanni  Morris.  ibid. 

WilUelmo  le  Neie.  ibid. 

•  EdrcarJo  Sorgate,  Armigero,  uni 

Heraldorura  ad  Arma.  61. 
— —   WiiMmo  Nead.  ilid. 

Majori  Nirton    ibid. 

Richardo  Nevill.  ibid. 

Giorgio  Owen ,  uni  Heraldorurft  ad 

Arma.  ibid. 
ThomiPorter,  Armigero  ,  Cuft-odi 

8c  Capitaneo  de  Camber ,  propc  Winchci- 

fey,  in  Comitatu  SulVexije.  ihid. 
— — ^  Philifpo  Comiti  Pemirooke  8c  Mount- 
Scnefcallo  Dominii   8c  Manerii  de 


Remcmoratori 
primorum  fruftuum  8c  Decimarum  iu  Scac- 
cario.  ibid. 

Jacoho  Rogers.  ihij. 

•  Johanni  Robinfon ,    Armigcro,    uni 

duorum    Scrutatorum    apud   Gravcfend. 

ibiJ. 
—  Roberto  Robinfon.  ibid. 

Willielmo  Ryley  ,     Gcnerofo  ,    uni 

Purfuivandorum  ad  Arma.  iiid. 

Thomd  Tiringham  ,  Militi ,  uni  Ge- 

neroforum  Penlionariorum  ,  Qfc.  ibid. 

' Johanni  Taliott.  ibid. 

Jeronimo  Domino   Wefion  Capita- 

neo  Infuia;  Vedis ,  in  Comitatu  Southamp- 
tonix.  ibid. 

Richardo  Wefion,    Armigcro,   Ser- 

vicnti  ad  Lcgem.  iiid. 

Thomi  Windebanke  ,  uni  Clerico- 


Ordinario- 


rum  Servientium  ad  Arma.  ibid. 

IPercy  Church.  ibid. 

Henrico  Dotting  ,  CoHeclori  Cuftu- 

marum  8c  Subfidiorum  in  Portu  Civitatis 
Exonia;  8c  in  Dartmouth.  ibid. 

Anthonio  Roofe.  ibid. 

Edwardo  Dendy ,  Scrutatori  in  Por- 

tu  Civitatis  Biiftollicnfis.  ibid. 

— '  Hugoni  Lewis.  ibid. 

Jacobo  Duart.  ibid. 

Johanni  fmch,    Militi  ,    Servienti 

ad  Lcgem.  ibid. 

Roberto  Gill ,  Atmigero.  ibid. 

Job  Harby.  ibid. 

Thomi  Hughes ,  Generofo ,  Protho- 

notario  8c  Clerico  Coronae  Comitatuum 
Glamorgan ,  Monmouth ,  ^c.  ibid, 

WiUielmo  Heliorne.  iiij. 

— — ^—  Johanni  le  Harjy ,  AdvocatoGene- 

rali  infra  Iniulam  Jerfey.  iiiJ. 
• Edwardo  Hyde ,  Armigero  ,  Cufto- 

diomnium  Brevium8cRotulorum  inCom- 

muni  Banco.  ibid. 

Ejward»  Heriert ,   Armigero ,  At- 

tornato  Gcnerali  Henriettx-Mariac  Reginas. 

iiiJ. 
Johanni  Howfio»,  Armigero,  Pro- 

thonotario  Cancellarix.  iiid. 
•  Alexandro  Herriott.  iiid. 

Richardo  Kemf.  iiiJ. 

——^—  Johanni  Langfion  ,   Jatiitori   Supe- 

rioti  infra  Turrim  London.  iiij. 
■  Ckmenti  Lanier.  ibid. 
Carolo   MeynarJ  ,    uni  Auditorum 

Curise  Wardorum  8t  Liberationum.  ibid. 

1 Johanni  Mafon .   114. 

■  Edwardo  Motterfhed ,  Legum   Do- 

tlori ,  Advocato   Rcgis  in  Panibus  Borei- 

libus  Angliae.  ibid. 
■  Richardo  Mynors.  ibid. 

Henrico  Malcome.  ibiJ. 

— — —  Corniti  Newfort.  ibiJ. 

— ' Thom^  Oibaidfion ,  uni  Servientium 

ad  Arma.  ibid. 

Anthonio  Fercivall.  iiid. 

Johanni  Read.  iiid. 

-• —  Comiti  Ruiland,  Senefcallo,  Cufto- 

di  Foreftx  de  Shercwood  8c  Parci  de  Fo- 
lewood  ,  in  Comitatu  Nottingham.  iiid. 

■  Da-vidi  Ramfey ,  Armigero,  Phili- 

lario  in  Curia  de  Banco,  cyc.  ibid. 

Barnahi  Smyth  ,    Bedello  Foreftac 


de  Deanc  in  Comitatu  Glouccftrise ,  81  Jani- 
tori  Caftri  SaniSi  Briavelli.  iiid. 

Rjchardo  shilton ,  Militi ,  uni  Con- 


num.  ibid. 
■ Henrico  de  Vic, 


de 


rum  Ordinariorum  Signctti.  iiiJ. 


iiiJ. 
Richardo  Wefion ,  uni  Baronum 

le  Coife  in  Scaccario.  iiid. 
RadulfhoW}>i'fUd ,  Armigcro,  Ser- 

vienti  ad  Legem.  iiiU. 
— Radutfho  Winterton,  in   M«dicinis 

Doftori ,  LeC^ori  in  Arte  Medicl  in  Aca- 

demi^  Cantabiigienfi.  iiid. 


IX.  P.I.  7f. 
JeremU  Bret ,  Cuftodi  Caftri  pro- 

pe  Portsmoutli  in  Comitatu  Southampto- 

nix.  ibid. 
— Bruto  Buckt,   Capitaneo  Caftri  de 

Sandon.  76. 
• Danieli  BtJingfeilJ,  Clerico  Parlia- 

mentorum.  ibid. 
— Wiltielmo  Browell,  Grometto  Ha- 


liliariorum  Regis  ad  Lcgcm.  ibid. 

hvano  Seyes,  Armigero,  Attornato 

Generali  in  Glamorgan.  ibid. 

Timothto  lurneur,  uni  Juftitiario- 

rum  Comitatuum  Carnaervon,  Merioneth, 
2^c.  infri  PrincipaUtatcm  Vallis.  iiid. 

Jacoio  Tooke ,  Armigero ,  uni  Au- 

ditorum   Curiae  Wardorum   &.  Libetatio- 


laium  8c  Pavilionum.  iiid. 

Johanni  Bramfion ,  Militi ,  Capitali 

Juftitiario  ad  Pkcita.  iiid. 

Johanni  Browne ,  uni  Fabricatorutn 

Tormentorum.  ibid. 

Matthio  Barker,   uni  Servienthim 


ad  Arraa  in  Civitate  London.  ibid. 

Caroto  Barker ,  Impreflbri  Statuto- 

rum  ,    Librorum ,    Libellorum  ,  (^c.  pro 
Rege.  ihid. 

Davidi  Coningham,    Militi,   Cbi- 

rographo.  ibid. 

Thomi  Caldvall.  iiid. 

Trancifco  Coningsby.  iiiJ. 

HenricoColihorpe ,  Attomatori  War» 

dorum  8c  Liberationum.  iiid. 
———•  Jchanni  Crane ,  Armigero,  Super- 

vifori   Gcnerali   omnium    Vidluahum  pro 

Navibus  Regis.  iiid. 
Johanni  Cokshutt ,    Exigcndario  in 

Curia  de  Banco.  ibid. 
' Willittmo  Dell ,  Regiftrario  ScClc- 

rico  Procefluum  Spiritualium.  iiiJ. 

'  Thoma  Davies ,  Armigero.  ibid. 
— Henrico  Eyton  ,   Prothonotario    & 


Clerico  Coronx  in  Comitatibus  Denbigh 
8c  Mountgomcry.  ibid. 

Johanni  Fynch,  CapitaK  Jtiftitiario 

de  Coramuni  Banco.  iiid. 
— — -  Edwardo  Eenn.  ibiJ. 
.  Johanni  LloyJ.  iiiJ. 
Rogero  Eeilding,  Capitali  Prothono* 


tario.  ibid. 
Georgio  Tlttcher.  iHd. 

Nathanieli  Curling,  Frothonotafio 

Cancellariac.  iiij. 

Thomt  Hufey.  ihiJ. 

—  ThomA  CoaJe  ,  Le^ri  Juris  Civi* 

infra   Academiam   Cantabrigicnfem, 


lis  , 
iiid. 


',  Richardo  Graham ,  Mihti  8c  Baro- 
netto  ,  Colleclori  Cuftumarum  in  Civitatc 
Carliolenfi.  ibid. 
•  Henrico  Hunt.  ihid. 

Jacoio  HaughtOH.  iiij. 

— — —  Andres,  Hatfepenny.  iiid. 

Henrico  Jermyn ,  Clerico  Wamm- 
torura,  Irrotulamentorum  &  Extrattuum 
Curiae  de  Banco.  iiid. 

Jervafto  Knight.  iiij. 

■  Willielmo  ,     Epiicopo     LondofJ  , 

Thefaurario  Scaccarii.  iiij. 
Marmaduco  Lloyd  ,    Mihti  ,    Jufti- 

tiario  Comitatuum  Glamorgan ,  Brccknock 

8c  Radnor.  iiiJ. 

■  Roierto  LinJfey.  iiij. 
Thomt  Mattet ,  Armigero ,  Servien- 

ti  ad  Legem.  ihiJ. 
Georgio  Manwaring,   uni  Heraldo*. 

rum  ad  Arma.  ibij. 

Chrifiofero  Mathewt.  iiid, 

ThomA  Moore.  77. 

'  Ludovico  Manfeil,   Militi  8c  Baro- 

nctto  ,  Camerario  8c  Cancellario  Southwal- 


U>id. 


— — —  Ejwardo  ,    Vicecomiti  Mandevile. 
ibid. 

EdwardoNicholls ,   Armigero,   Re- 

ceptori  omnium    Reddituum  ,    Reventio- 
num  8c  Proficuoruni,  q-c.  in  Comitatibus 
Bedd  8c  Buclcs.  ibid. 
•  Edwardo  Nicholas ,  Clerico  Conftlii 

ibid. 

Willielmo  le  Neve.  iiiJ. 
Egidio  Overbury ,  Militi.  iiij. 
Richardo   Prytherche ,    uni  Juftitia- 
in  Comitatibus   Ceftriie  Sc  Flint, 


Privati. 


riorum 
ihid. 


■  Waltero  Parkhurft,  iiid. 

■  Gcorgio  Pitt.  ibid. 

•  Simoni  Roliifttu ,  Rcgiftrario  Prin- 

cipali 
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cipali  Materiirum  Spiritualium.  T.  IX.  P. 

I.  77. 
Officia  concelTi.  ThomA  Rome.  ibid. 

Johnmi  SnnJerfon.  ibid. 

m     I  Stefhuno  Smyth ,  Colleiftori   Cuftu- 

marum  iii  Portubus  Civitatis  Ceftrix.Bel- 

li  Marifci  8c  Liverpoole.  ibid. 

Laurentio    Swetmm  ,    uni    quatuor 


Numeratorum  Recepti  Scaccarii.  ibid. 

• Lmrentio  Sqitibb.  ibid 

Nithoko  sUning  ,    Militi  ,    Cuftodi 


Caltri  juxta  Poitum  de  Falmouth,  inCo- 
niitatu  Cornubise.  ibiJ. 

Henrico  Snint  Ceorge ,  Militi,   Regi 


Armorum   &  Principali   Heraldo   Partium 
Borealium  Regni  Angliae.  ibid. 
— — —  Willielmo  Savik  ,    Baronetto  ,    uni 


quatuor  Foreftariorum  Foreftse  de   Shere- 
wood.  ibii. 

fVitlielmo  Trumball ,  uni  Clericorum 


Ordinariorum  Signeti.  ibid. 

IVdlielmo  Uvedale ,  WiWti.  ibid. 

I-         Thomi  Hatton.  ibid. 

Henrico  Vane  ,  Militi ,  Magiftro  Fo- 


marthen,  Cardigan  ,  Scc.  T.IX.  P.II. 
Officin  concelFa.  Thomi  Meautys.  ibid, 

•  Thomi  Mahetoe.  ibid. 
— —  Thom^i  Morton.  ibid. 
i_—   Arthiiro  Manrenring.  ibid. 

Carolo  Comiti  Noitingham.  ibid. 

'   Comiti  Northumbrig,   Locumtenenti 
in  Comitatu   Suftexix.  ibid. 
•  Roberto  Parkhurjl ,  Armigero,  Cufto- 

di  Hanaperii  Cancellarix  Regis.  ibid. 

JViUielmo  Vitkin.  ibid. 

Ifaxco  Powell.  87. 

■  fohanni   Read.  ibid. 

-  Jacobo  Rogen.  ibid. 

-  Thome  Rogers ,  Generofo ,  Clerico  ad 
conficiendum  Brevia  de  diem  claitjit  extie- 
mum  ,  Commijjlones  ad  iaquirendum  poft 
mortem  if.  fuperjedeat  eorundem  ,  icc.ibid. 

'■■  ThomiRowe ,  Militi ,  Cancellario  Or- 

dinis  Garterii    infra  Caftrum  de    Windfor. 
ibid. 


T.IX. 
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reftarum  ,  (^c.  ibid. 
— —  Richardo  IVinwood.  ibid. 

Mauritio  iVyrm  ,    Receptori    Curiae 


Scaccarii.  ibid. 

Radutfho  Whttfeild,  ServientiadLc- 


gem.  ibid. 

Chriftofero  IVrenn.  ibid. 

Thomt  Comiti  Armdell  &  Surrii , 


Cuftodi  Caftride  Saint  Moflb,  in  Coraita- 
tu  Cornubia:.  P.  II.  8f. 
— — —  Avis  Andros.  ibid. 

WillielmoBurgh,  uni  PhillzlflOfUm 


Regis  in  Curia  de  Banco.  ihid. 

■  Richardo  Brownlowe ,  Armigeto. ibid. 

Franfcifco  Bacon.  ibid. 

Johanni  Barton  ,    Armigero  ,    uni 


Servientium  Regis  ad  Arma.  ibid. 

Widltelmo  Burweli ,  Clerico  Warran 


toTum  ,  Irrotulamentorum  8c  Extradtuum 
Curiae  Regis  de  Banco.  ibid. 
"  Aibano  Cox.  ibid. 

Dudleio  Carleton  ,  Militi ,  uni  Cleri- 


corum  Confilii  Privati  Regis.  ibid. 
fohanni  Cufper.  ibid. 


fohanni  Corrance ,  Generofo  ,  Cle- 

rico  omniuin  Brevium  8c  Proceffuum  in 
Curia  Regis  Camerae  Stellatae.  86. 

— Radulfho  Cfem.  ibid. 

>     Johanni  Dand,  Generofo  ,    Philiiiv 

rio  in  Curia  Regis  de  Banco.  ibid. 

tt —  Jacobo  Dupf»  ,  Armigefo.  ibid. 

^— — —  Edwardo  Comiti  Dorfet  ,  Cuftodi 
Parcorum  Regis,  vocatorum  Grafton-Par- 
ke  8c  Patterspurie-Parke  ,  in  Comitatu 
Northamptoniac.  ibid. 

..r. Wiilielmo  Drake  ,  Armigero,  Chi- 

rographo  de  Communi  Banco  Regis.  ibid. 

..  Johanni  Sdisbury ,  Armigero,  Pro- 

thonotario  8c  Clerico  Coronx  Regis  in 
Comitatibus  Denbigh  8c  Mountgomery. 
ibid. 

Richardo   Vrancklen  ,    Philizario    in 
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Regis.  ibid. 
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8c  Montgomery  in  Wallia.  ibid. 

-  Willidmo  Murrey ,  Armigero.  ibid. 

•  Adriano  May ,  Clerico  omnium  Re- 
cognitionum  ,  coram  Capitali  Juftitiario 
de  Banco  ,  ^c.  ihid. 

RicharJo  May.ibid. 

■  Johanni  Meimes  ,  Cuftodi  Caftri  vo- 
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———  Henrico  Wyme ,  Armigcro ,  Sencfchfll- 
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103. 

Johanni  Egglefion.  iiid. 

Thomt  Clarke.  iiid. 


— —  —  WiUielmo  Claiiorne,  Armigero.The- 
faurario  Regis  infra  Dominium  de  'Virgi- 
nia.  iiid. 

— Henrico  Vunninge.  10  J. 
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' ^'"'''^''^'{^''"■«^''ntrarotulatori  par- 
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Monetx  infra  Turrim  London,  &cc.iiid. 
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—  Edwardo  Sidnam ,  Marefcallo  Hof- 

pitii  Regis.  ihid. 
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.  u>j '      b 

Sacramentorum  in  Curia  Cancellarix. iiirf 
'  WiUiehno  Wentmorth.  ibid. 

Officiales  Regis.  De  Reformatione.    T.I.  P, 

IV.  .17. 
Offlartye  (bdmundus).  T.VI.    P.  III.  201. 
Offlen,  Rex  Turer.  T.I.  P.I.   15-0. 
dffley  {Thomas  8c  Robertus).!: .VI.  P.IV.ij-J,' 

-  (Johannes).  Miles,  Juftitiarius  in  Co- 
mitatu  Staftbrdix.  T.VIII.  P.  II.  ij-. 

Offl^y.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  46. 

O/^fy^Ecclefia  Parochialis  de),  Diceccfts  Lin* 
colnix.  T.VIII.  P.II.  38. 

OforJ  (Johannes  Je).  T.II.  P.IV.  24,  39, 
71 ,  106,  12 1,  123-,  127,  130,  I3J-,  i44< 
147,  15-0,  ifi-,  16+,  16/,  166,171,173, 
183,  18;-,  18S,  201,202.    T.III.    P.  I. 

23,   41,  43,  49,   f2. 

1 {Andreas).  T.II.  P.IV.  ifo,  ij-y,  165-, 

186,  187,188,  190,   ip4,  197  ,  196,  ii;9) 
231,    2C6.   T.III.    P.I.  1}-,    27,     29,    jo, 

42  ,  43  ,49,  <-S,  5-9,  60,  64,  iio. 

{Johannes).  T.III.  P.I.  187. 

Ofort  (johannes).  T.IV.  P.III.   177. 
Ogart  {Andras^.T  .N .  P.I.  45- ,  5- 3  '  5-|-. 

{Andrtias.).  T.V.  P.I.  nc-,   192. 

Ogden  {Hefler).  T.  VII.  P.  III.  j6. 
Ogcio  {Roberlus).  T.IV.  P.  III.   17. 
Oger  {Johannes).  T.V.  P.IV.  97. 

Ogeri    {WiUiehms    Filius).     T.  IV.    P.  IVi 

76. 
Ogerin  {Petrus).  T.I.P.I.  146.  P.H.  i. 
Ogerius  {Launus).  T.  I.  P.I.  1^,16, 
OggiU  {Gilbertus  de).  T.II.  P.I.  ^2. 
Ogier  {Nicholaus),  T.IV.  P.  IV.  43. 
bgilby  (Alexander  de).   T.IV.  P.II.  ii; 
{Alexander  Je).  T.IV.  P.II.  28. 

{Walterus).  T.  IV.    P.  II.   15-7. 

{Walterus).  T.IV.  P.IV.  8y,  loi^i^-fj 

169,  190.  T.V.  P.I.  43. 

{David).  T.IV.P.IV.  109,111  ,112, 

113  ,  II)-,  uftjue  1 18. 

_ .  (Alexander).  T.IV.  P.IV.  179,    iSo. 

i8i. 
{Johannes).  T.V.   P.  II.  28. 

(jacobus).    T.V.   P.III.    ij-2.   P.IV. 

73- 

{Jacobus).  T.VI.  P.I.  44,  III. 

OgiU^Robertus^^T.V.  P.II.  19,  34,37,^0, 

74,  89,   119,  131,  I3J-,  J42. 
— —  (Rogerus).  T.V.  P.  II.  33,34. 

(WiUielmus).  T.VI.  P.III.   looj  loii 

Oglander   {Johaunes) ,   Milcs.    T.VIII.  P.IIi 

'    '  (Johannes).     Commiflip  ei   direfta  irt 
Comitatu  Southamptonix.  T.  VIII.  P. II. 

Ogle  (Roiertus  de).  T.II.  P.  IV.  iof ,  208. 

{Rohertus).  T.III.  P.IV.  107. 

. (Roiertus).  T.IV.  P.  I.  114. 

(Roiertus).  T.IV.  P.ll.  42,  143. 

{Roicrlus).  t.IV.  P.IV.  III,  ijl 


T 
3«» 


ftumse   8c   Subfidii  Lanarum,   Coriorjm, 
(^c.  in  Portu  Villx  de  Sandwich.  iiid. 
— ' — ' — Joharmi  minnerflcy,  Sc  aliis./^/f/. 


V.  P.I.  47.  S°- 
.  (Roiertus).   T.V.   P.II.    19,   34, 

5-0,  74,  89,   119,  131,    135-,  142. 

. (Roge„is).  T.V.  P.II.  33,  34. 

. (Thomas).  T.VI.  P.  IV.   103. 

. {DaviJ),  T.VII.  P.I.  i8j,  186. 

K  k  k  bgU 


INDEX    RERUM    PR^CIPUARUM 


2JJ 

Ogle  (Cardu!).  T.VII.  P.II.  40. 

. -  {fohanmi).  T.Vll.  P.IV.  149- 

. (Johannes),  Eques.  T.VIII.  P.l.iS. 

. (Johannes).  T.VIII.  P.I.  130. 

„ [Cuthherttii)  affignatur  Regis  luftitia- 

rius   ad    fecuritatem    Pacis    in    Coraitatu 

Northamptonia:.  T.  VIII.  P. II.   11. 
_  (Domnus)  ,  Baro  de  Bottle  8c  Viceco- 

mes  de  Maunsfeild.  T.VIII.  P.II.166. 
,.  [Cittherinti)  ,     filia   Cuthberti  Baronis 

Ogle.  T.VIII.  P.lll.  14. 
Of/e    Locus  fic  vocatus.inComitatu  Dorfe- 

tix  fitus.  T.VIII.  P.Il.  S6. 
Oglethorp  [O-wenus).  T.VI.  P.IV.  37. 
Ogmell  (Kkarilus  Reynell  de)  ,  unus   e.x    Jufti- 

tiariis   Regis    ad  confervandam   Pacem   in 

Comitatu  Devoni^.  T.VIII.  P.II.  6. 
Ohauhn  (Neel).  T.II.  P.  I.  64. 
OheJian  {Johannes).  T.V.  P.II.  1 1|-. 
Ohoyfjhine  (Derby).  T.VI.  P.III.  loi. 
Ohynery.  T.I.  P.I.  ifo. 
Oifeleur  (mlH-lr^us).  T.I.  P.I.  60. 
Okeiurn  (Pnor  </e).  T.II.P.IV.  136.  T.III. 

P.  IV.  7i- 
Okeford.  Ecdefia  Parochialis.    T.VI.  P.IV. 

171. 
Okeford-Vytz^afM.  Ecclefia.  T.VI.  P.IV.41. 
Okeham  (F.cclefu  Parochialis  de) ,  in  Dioecefi 

Petriburgenfi.  T.VIII.  P.III.  35-. 
Okehampton  [Johannes  Mohnn  de)  crcatur  Ba- 

ro.  T.VII.  P.  III.  24. 
Okehamfton  (Burgus  dc).  Commiffio  directa 

Maiori  8c  Burgenfibus  hujus  Burgi.T.lX. 

P.  I.  4. 
Okele  {IVillielmus).  T.II.  P.II.   178. 
Okeley  {Thomas).  Conceffio  ei  faaa.   T.VIII. 

P.  IV.  s>^. 
Okeley  parva.  Locus  fic  diiflus,  in   Comita. 
.    tu  Eflexiae  fitus.  T.VIII.  P.II.  f^. 
Okellic  (MackthanaUr).  T.II.  P.  IV.  167. 
Okenore  (Rogerus  de).  T.U.  P.II.  119. 
Oker  (PhiUppus).  T.V.  P.II.   175-. 
Okes  (Rogerus  of  the).  T.ll.  P.  1.  ft, 
Oketon  (Johannes  de).  T.III.  P.III.  64. 
Okham  (Johannts  de).  T.I.  P.IV.  184. 
Okonor  (Eth).  T.ll.  P.I.  77- 
Okore  (Vhilippus).  T.III.  P.III.  194. 
Olab.%Jieta  {Petrui-Jchannes  de).  T.III.  P.II. 

61. 
Olacaial  (Sebajlianus  de).  T.V.  P.III.    116, 

117. 
Olafercy  de  Corrac  (Sho-vethoy).'T.l.  P.I.ijo. 
Olardfon  (Johanna).  T.IV.  P.  II.   19. 
Olavi  (Parochia  SanBi),  in  Ould  JewryLon- 

don.  T.VIII.  P.II.  41- 
Olavi  SanBi  in  Exonia   (Reftoria).     T. IX, 

P.II.  93- 

Oldcaflell  (Thomas).  T.III.  P.IV.  48. 
.  (Joktnnes).  T.IV.  P.  II.  19. 

■  (Johannes).   T.IV.  P.II.  41,  jo , 

61,73. 
Oldshalle  (EdrHUnJui).  T.IV.   P.I.  83,87. 
— — —   (Edmundus).  T.IV.P.II.  izj-,  167. 
-  (lVi!lielmus).T.V.  P.II.  94,  97. 

Oldetibarnevelt  (Johannes  van).  T.VI.   P.  IV. 

183. 

(Johannes).  T.VII.  P.I.  201.  P.  II. 


16,  3f. 
Olifard  (Hugo).  T.I.  P.IV.  Jf. 
(mlterus).    T.  I.    P.IV.    102,119, 

143. 

-  (Stephanus).  T.T.  P.  IV.  140. 
Olivares  Comes.  T.VII.  P.IV.  107. 
Olive  (Emangandus).  T.I.  P.III.  66. 
Oliier  (Robertus).  T.I.  P.  III.   103. 

. (Richardus).  T.II.  P.I.  37.1 

(Radtilphus).  T.V.  P.  III.  69. 

(Rogerus).  T.V.  P.  IV.  ij-o. 

(Johannes).  T.III.  P.IV.  32. 

(miiielmus).   T.III.   P.IV.  80,   82, 

129. 

(Matthius).  T.  IV.    P.IV.   193. 

(Robertus).  T.V.  P.III.  15-2. 

. (Jchannes)^  Abbas  de  Cherlfey.T.  VI. 

P.II.  120,  162,  i6j-,i66,  176,  i86.  P. 
III.  j-9. 

-  (Hugo).  T.VT.  P.III.  22. 

■ (Johannes).   T.VI.   P.III.   121,    196, 

'97. 

(Thomas).  T.VI.  P.IV.  48. 

— —  (Richardus).  Conceflio  ei  fafta  Ofii- 
cii  unius  Receptorum  Reventionum  Cu- 
riac  Augmentationum  &  Revcntionum 
Coronx.  T.VIII.  P.  III.  26. 

Comes  Bullingbrooke.  T.VIII.   P.III. 

3f- 

— —  (Richardus) ,  Cuftos  Parci  de  Hartwcll, 
in  Comitatu  Nortliamptoniae.  T.VlII.  P. 
III.  83. 

■  (Johannes),  Clericus ,  Theologiac  Bac- 

calaureus.  Litterx  Patentes  ei  diredlx  de 
Pra:lcntatione  ad  Redloriam  de  Brough- 
ton  Ponges.  T.VIII.  P.III.  281. 

Oliveris  (Petrtts  de).  T.III.  P.II.  184. 

o:ivo  (Dominus  de).  T.I.  P.  IV.  97. 

Olley  (iVillielmus) ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litters  Patentes  ei  diredtas  de  Prae- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Wekin  cum 
Lefiat,  in  Dioecefi  Norwicenfi.  T.VIII. 
P.IV.  62. 

Olney  (Johannes  de).  T.  III.  P.II.  139. 

(Johannes).  T.III.  P.III.  83. 

' (Johannes  de).  T.  IV.  P.I.  88. 

Olomactnfis  Canonicus  (Martinus).  T.III.  P. 

III.  iio,  115-. 
Oloro  {Arnaldus  de).  T.II.  P.I.  76. 
Oloronenfis  Epifcopus  (C.).    T.I.  P.II.    177. 

P.IV.  39. 
Oloronis  Archipresbiter.  T.I.  P.II. 
Olredby  (Adim  de).  T.  II.  P.I.  37 
Oltoa  {Agnes).  T.VI.  P- III.  4r- 
Oluver  (Narotidel  ii  Jacobus) .  T.V 
Otyfant  {'.ViUielmus).  T.IV.  P.IV 

III  ,   III,  113,    115-,  118. 

{Laurentius).T.V.  P.III.  148, 

>J-°.  'J-3.    »)V.  P-IV.3I. 

Dominus.  T.VI.P.III.  97. 

Olynlon  (Thomas).  T.II.   P.I.  fi. 
Omaco  (Aleri/ius  de).T.lV.   P.IV.  47. 
Omberjley  (Rccloria  de)  ,   in  Comitatu   Wi- 

gornis.  T.VIII.  P.  II.  ff. 
Omeri  (Haquinus  Filius).  T.I.  P.III.  130. 
Omero  SanBo  {Ihomas  &  Willielmus  de).T.l. 


160  ,161 ,  162,  163. 

(Heli^s).  T.VII.  P.II. 


168. 


Olderneffe  (Robertus).  T.V.P.IV.  213. 
OldfeilU  ijohannes).     Ofticium  ci    conceffum 

Baliivatus    Manerii   de   Spelding,    durantc 

Vita.  T.VIII.  P.II.  163. 
Oldom  (Richardus).  T.V.  P  II.  63. 
Oldradus.  T.III.  P.III.  137. 
Old-Romney.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.ioi. 
OlJ  Strstford  (Vicaria  de)  ,   in   Dicecefi  Wi- 

gornienfi.  T.  IX.  P.  II.  212. 
OlU)ngton  (Richardus).  T.IV.  P.I.    73,    79, 

99,  102,  113,  iij,ii8,i2f,  153,  134, 

138 ,  169. 
Olenfls   Epilcopus  (Johannes).  T.V.  P.I.31. 
Olerii  (Reymundus).  T.U.  P.II.  If6. 
Oleron  Infub.  De  Privilegiis  &  conluetudini- 

bus  antiquis.  T.I.  P.  1.  34,  35-,  36.     Li- 

bcrtates  de  Tallagiis.  44,  80,    108,    119. 

P.II.  ij,  35,  41.  ConccflTa  Edwardo  Fi- 

lio   Regis.   j"o.     Non  feparanda  a  Corona 

Anglis.  61,  95.     T.I.  P.II.  134.    T.°1I. 

P.I.163.  De  Noviratibus. P.ll.  5-0.     Cu- 

ftodia.  T.II.  P.II.  81. 
OUror.e  (AmaUus  de).  T.I.  P.  III.    174. 

i^ Epifcopus  {?etrus  A[falit).  T.V.P.II. 

38. 
Oleum.  Vide  Sulphur. 
Otf  iPhilippus).T.l.  P.IV.   14. 
OtifarJ  (iValterus).  T.l.  P.I.    13,  8/. 
([■Valtirus).    T.  I.   P.III.    loi.    P.IV. 

Bf- 
— -  {mitielmiis).   T.I.  P.Ill.  1S8.  P.IV. 


134. 

.P.IV.P7. 
.  102,  lop, 

'49. 


P.II.  137- 

(IVitlielmus  de).  T.  II.  P.III.  133. 

— —  (BertranJui  £c  Wiltielmus  de).    T.III. 

P.I.    111. 

Omero  (pro  Burgenfibus  deSanHo).  T.II.  P. 
II.  22. 

Omey  (Jacobiis) ,  Ciericus ,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ei  diredtx  de  Pik- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Buristhorpe, 
in  Dicecefi  Eborum.  T.VIII.  P.IV.66. 

— —  (Jacobus)  ,  Clericus,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Littcrac  Pjtentes  ei  direftae  de  Pra- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Stratton  ,  in 
Dicecefi  Exonienfi.  T.  VIII.  P.  IV.  119. 

Omly  (Hngo  de).  T.ll.  P.  I.  5-2. 

Omr.ium  Sanilorum  juxta  Dnblin  Prior  (^fi/- 
tielmus).  T.V.  P.III.  98. 

Omont  (Petrus  de).  T.III.  P.T.  209. 

(Dominus  de).  T.IV.  P.I.  129. 

Omerth  (Leyjfagh).  T.  II.  P.I.  64,  77. 
Ondon  Dorninus  de).  T.V.  P.IV.  4. 
O/teby  {Atexander  de).  T.II.   P.  IV.  61. 
Oneet  (Duvenat).  T.  II.  P.  I.  64,  77. 

(Connacius  8c  Matthius ,  alias  Feadorgh) . 

T.VI.  P.III.   loi. 

(Shzne).  T.  VI.  P.IV.  136. 

Onet  (Baren),  Rex  de  K.inelun.   T.  I.    P.  I. 

i)-o. 
Onejlenbergh  (Tytmannus)    T.V.  P.I.   36. 
O/j^er  «/f»  ,  alias  Highonger.  T.  VI.  P.IV.22. 
Onley  (Edmardus).  T.VI.  P.IV.    iJ-6. 

(Edwardus),  Miles  ,  aflignatur  Juftitiarius 

ad   fecuritatem  Pacis  in   Comitatu   Nort- 
hamptoniac.  T.VIII.  P.II.  12. 


Odo  {Wiltielmus).  T.  IV.  P.III.  iSo. 
Onofrii  Sanifi  Diaconus  Cardinjjis  (Johannes), 

T.VI.  P.ll.  j6. 
Onoyvan  (Derby).  T.VI.  P.III.  201. 
OnfloTS  (Richardus).  T.VI.  P.  IV.   130. 
Onflowe   (Edwardus),  Clericus ,    Artium  Ma- 
gifter.    Litterx  Patentes  ei  direiftse  de  Prs- 
fentatione  ad  Re£loriam  de  Uley ,  in  Dioe- 
cefi  Glouceftrienfi.  T.IX.  P.  II.  212. 
Oo  (Johannes  de).     T.  II.  P.  HI.  108,  109; 

1 10. 
Oore  {Witthtmus) ,  Aldermannus  Civitatis  Lon- 

don.  T.VIII.  P.  II.  33. 
Oofien  (Georgius  de).  T.IV.  P.II.  162,    i66. 
199,  201.    P.III.  9,   10,  92,  104,   134., 
i3f,  136,  138,  144. 
Opie  (Nicholaus  de)  ,    Cuftumarius  Portuum 

Plymouth  8c  Foy.  T.IX.  P.III.  88. 
Ofiszis  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  143. 
Orahan  (Demod).  T.II.  P.I.  64. 
Orak  (Johannes  de).  T.II.  P.III.   127. 
Oraty.  T.I.  P.I.   ifo. 

(Ciltis).  T.II.  P.I.  64,  77. 

Or.^m  (Dominus  </e).  T.III.  P.I.  42. 
Orangia  Piinceps  (Johannes  de  Chaalon).    T. 

IV.  P.  IV.   ifo. 

(Phitibertus).  T.VI.  P.II.  127,  134. 

Orationes  pro   Rege  8c  Regno.  T.  l.  P.  IV. 

94.  T.II.  P.  1.  6f,  9J-,  100,  122,168, 
iSo,  19,-.  P.II.  8,  16,39,64.68,132, 
163.  P.  III.  91  ,  jio  ,  129.  P.  IV.  10, 
j-o,  79,  180,  192,  199,  103.  Pro  Ex- 
peditione  Guerris  contra  Franciam.  T.III. 
P.III.  8.  Pro  Rege.  20.  Pro  E.xpedi- 
tione  Comitis  Cantebrigiae  8c  Ducis  Bri- 
tannix.  27.  Pro  Rege.  61  ,  69.  Pro  Re- 
ge  8c  Regno.  173.  Pro  Anima  Ducis 
Glouceftriac.  P.  IV.  137.  Pro  Rege.  T. 
IV.  P.I.   189. 

Orby  {Futco  Je).  T.  I.  P.  II.  61  ,  62. 

OrcaJes.  Epilcopus.     Vide  Scotia. 

Orchadenfis    Epilcopus  (Petrus),  T.  I.  P.  IV. 

83. 

-  ■  (Thomas).  T.V.  P.I.  iio. 

■  {iViltietmus).  T.  V.  P.  111.  f .   19, 

48,  fi. 

(Andnas).  T.V.  P.IV.  74. 

(Robertus).  T.VI.  P.III.  202, 20J, 

206.     T.VII.  P  I.   32. 

Orchadii  Comes   {Henricus  S.  Cter).  T.  III. 
P.IV.  3f. 

(Henricus).  T.IV.  P.I.  S8,  94. 

(iViltietmus)    T.IV.  P.IV.  31.  loi." 

(Jacobus).  T.  IV.  P.IV.14S. 

■  (IViUielmiis).  T.  V.   P.  II.   j6  ,    84, 

lOf. 

Orchard  {Johannes).  T.III.  P.III.  194, 

(Johannes).  T  V.  P  II.  175-. 

— —  (Laurentius).  T .VI.  P. IV.   103. 
Orchiaco  (Satina  de).  T.I.  P.I.   188. 
Orchier  Frater  (Watterus  de).  T.I.  P.II.  loz. 
Orde  (Jacohus).  T.VII.  P.I.   182. 

{Ricardus) ,  Armiger  ,    Feodarius  Comi- 

tatus  Nonhumberlandia:,  £c  Efcaetorejuf- 
dem  Comitatus.  T.VIII.  P.IL  34.  Com- 
millio  ei  direfta  in  eodem  Comitatu.  ibid. 

Ordeto  (Johannes  de).  T.  III.  P.  I.  79. 
Ordgcd  (Robertus  de).  T.  I.  P.II.  if. 
Ordmatio  pro  Pace  Regni.  T.  I.  P.  II,  89. 
Orefreyftsr  (Richardus  tc).  T.II.  P.  II.   if6. 
Orefure  Frater  (Rogerus  te).  T.  I.  P.  IV.  44. 

(Gmttietmus).  T.  IV.  P.  IV.  94. 

Orett  (Nrchdaus  de).  T.III.   P.  III.   190. 

{Johannes).  T.III.  P.III.  194. 

(Etiai).  T.IV.  P.IV.  69. 

Oremelt  (IValterus  de).  T.I.  P.  IV.  44, 

(Johannes).  T.  III.   P.  lll.   77,  172, 

'9r.  197.  JpS.  P.IV.  71. 


Orfeure  {Cutbertus) ,  Generofus.     Commiflio 

ei  dire6ta  in  Comitatu   Weftmorlandi».  T. 

VIII.  P.II.  33. 
Orford  (Burgus  de).    Commiftro  direfta  Ma- 

jori  8c  Communitati  hujus  Burgi.  T.  IX. 

P.I.  2. 
Orgadid.  {Alexander  de).  T.  I.  P.  II.  64. 
Organ  (Johannes).    T.III.  P.  III.  43,48.  P. 

IV.  Si. 
Organn.  (Thomas).  T.  III.  P.  II.  109. 
Organifta.     Pro   Willielmo   Betum   principali 

Organifta  Regis.  T.VI.  P.  III.  12. 
Orgemont  {Atmaury  de).  T.  III.  P.  III.  193. 
Orger  (Rogerus).  T.  IV.  P.  II.  8. 
Orgerus  {IVittielmus  </t).  T.  II.  P.  IV.   3, 
Orghun  le  Pere  (Wiliistmus ds).  T.II.  P.  I.fi, 
Orgrave  (Thomas).    T.  III.    P.  III.   10,   u  , 

100. 
Orientis  Imperii  Monarcha.     Vide  Turci. 
Orientis  Patriarcha.  T.  I.  P.IV.  19. 
Oriiighnyfe  (Johannes)  ,    Londini   Mercator. 

Comraiflio  ci  dirctta.  T.VIII,  P.ll.  2f6. 

Oring, 
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•Oringfha-ai  (yohiimes).   Commifno  ei  direda. 

T.VIII.  P.II.  ijj. 
Orkeney.   Pro  AnJrca  Epifcopo  Subdito  Jaco- 

bi  Scotoruni  Regis.  T.  V.  P.  IV.  74.. 
Orkejle  (RicharMu)    T.III.  P.  III.   19,-. 
OrUudyn  {Nuho^am).  T.IV.  P.II.  18. 
Orlefton   (Ecclelia  Paroclii.alis  de)  ,    Dioeccfis 

Cantuarienfis.  T.VIH.  P.II.  166. 
Orleton  {dJam  de).  T.  1.    P.  IV.  lo;; ,   J17, 

191,   1915,  101,  loS.     T.  II.   P.  I.  106, 

Orieton  (Vicariade),  in  Diceccfi  Herefordien- 

fi.  T.  IX.  P.  II.  140. 
Orliens  Dux  (Philippus  de).  T.III.   P.  II.  4, 

6,    ly,   io,    16,    17,    28,   38,  71,  74, 

76.  77.  78.  9+.  9)".  98.  99.   113. 

Dux  (Ludevicm).  T.  III.  P.IV.  loS  , 

111,   1 14,    114. 

(Lndozics).  T.III.P.IV.lfo.  T.IV. 

P.I.  f,  48,  j-8 ,  62,  104,  loS. 

...      .    {Kurolus).  T.IV.  P.  II.  4,  J  ,   12,17, 
22. 

Dux.  T.  IV,  P.  II.  loi. 

■  (Ludovicus),  Dux  de  Lotigivill».  T.VI. 

P.I.  5-9. 
Orlicafis  Epifcopus.  T.I.  P.III.  12J.    T.V. 

P.IV.  9f. 

. (Guillielmus).  T.V.  P.  IV.  102. 

Ormaldus  ,   Mag.  Mill.  Templ.  T.  I.  P.I.  If. 
Ormeshy  (WilHelmns  de).  T.  I.   P.  III.   148, 

149.  P.II.  j8. 

{Willielmus).  T.I.  P.IV.  loS,   146. 

Ormeftoft  (Alxnus  de)  ,  gc  Aliciit  Uxor.  T.  I. 

P.III.   164. 

(Andrets).  T.  III.  P.  I.  180.  P.II.40, 

92,   102. 

{Andnas).  T.V.  P.  III.   i;-f.   T.VII. 

P.I.  16. 

Ormond  Comes   (facobus  le  Botillier).  T.  II. 

P.III.     12(5. 

Comitifla  {AUanora).  T.III.  P.  I.  63. 

Comes  (Jncobus).   T.  III.  P.  I.  183, 

199. 

Comitifra  (Alianora).  T.III.  P.II.42. 

{Philippus).  T.  IV.  P.  IV.  80. 

{Jacobiis),  Filius.  T.  IV.  P.  IV.  81. 

.     ■  ■■  Comes  (Jacobus).  T.V.  P.  I.  117. 
. {Johannes).  T.V.  P.II.  20. 

. (r/joOT«j).  T.v.  p.iii.  176,  181,187. 

188,    189,    193,     195-.    P.  IV.    113,    136. 
. Marchio  (jacobus).  T.V.  P.  III.  186. 

Comes  ijoomas).  T.V.  P.IV.  267. 

(Petrus).  T.VI.  P.I.  203. 

Comes  {Thomas).  T.  VIII.  P.  I.  128. 

OrmundiA  Comes  (Hugo  de  Douglas).  T.  V. 

P.II.  31. 
Ormyfton  (Akntts  di).  T.  IV.  P.II.  28. 

■  (Georrius).  T.V.  P.  II.  74,  89. 

Ornone  (GMardtis  de).  T.ll.  P.lll.  82. 

-  (Dominus  de  Sando).  T.  II.  P.  IV. 
78. 

Orfhinftronge  (Johames).  T.VI.  P.  III.  141. 
Orreiy  {Johnnnes  de).    T  I.  P.  IV.  144.     T. 

II.  P.I.  f9. 

Orrell.  T.  VII.  P.  II.  40. 

Orret.  Pifcaria  fic  vocata  ,  in  Comitatii  Nort- 

humbria:.  T.VIII.  P.  II.  5-1. 
Orte  (Vicecomes  de).  T.I.  P.I.  141. 

(Stefhanus)  ,   Vicecomitis  Frater.    T.  I. 

P.III.  29,  30. 

Vicecomes.  T.  II.  P.  III.  44. 

Vicecomes.  T.II.  P.IV.  78. 

Orton  (Rogerus).  T.  VIII.  P.I.  21 1. 

Orton  (tccleiia  Parochialisde),  Dioecefis  Car- 
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ni,    Dicecefis   Mcnevenfis.   T.  IX.   P.  II. 


107. 

: — {RicharJus),  Clericus,  in  Artibus  Magiftcr. 
Litterx  Patentes  ei  direitx  de  Prxfcntatio- 
ne  ad  Vicariam  de  Steple  Afliton  in  Dioe- 
cefi  Sarum.  T.VIII.  P.IV.  120. 

Oveyen  {Robertits  Je  Sanclo).  T.Il.  P.I.  Jl. 

{Thomas).  T.ll.  P.IV.  23. 

Oweyl  {Miiilgun  Filius).  T. I.   P. I.  i/i. 


{RicharJus  Je).  T.  II.   P.I.  7°- 
. NichoUus  Je).  T    II.  P.  II.  140. 

{Fetrus  Je).  T.II.  P.IV.  2j-. 

OxoniA  Comcs  {A.  Je  Veer).    T.  I.   P.  I.  43. 

44. 

(R.).  T.I.  P.I.  66.     P.  II.  89,   92, 

9J- 

(H).  T.I.  P.I.  i3f.   P.II.  60. 

— —  {Kohertus).  T.I.  P.II.  iJ-4,  iff-'?''' 
103,  221.  P.III.  168,  203,  21/.  P.IV. 
48. 

Comitin"a.  T.I.  P.  III.  168. 

Comes  {Robertus).  T.  I.   P.  IV.  108  , 

14+.     T.ll.  P.I.  5-9.   P.II.  iS,  47. 

Comitifla.  T.I.  P.IV.  iii. 

{Robertiis).  T.II.  P. II.  121  ,  123  ,  129, 

161,  186.  P.III.  41. 

{Johannes).  T.  II.  P.III.  96,  118. 

{Johannes).   T.  II.   P.  IV.   i  ly  .    ijo. 

T.  III.  p.  L  II,    12,   III,   121. 

{Johannes)-  T.  III.  P.I.  186. 

[Jbomas).  T.  III.  P.  II.  41,5-4,73, 

P'. 

Comitifl!"a  {MatilJa).  T.  III.  P.II.  4'- 

-  {Rchertus).   T.  III.  P.  UJ.  1S4,    19;-, 

'P7. 

(RicharJus).  T.  IV.P.  I.   106. 

Comitifla  {M.itilJa).  T.IV.P.I.  74. 

Comes.  T.IV.P.II.  iii,   iff. 

{RicharJus).  T.IV.  P.II.   164. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  120.     T.V. 

P.  I.  14,  61  ,  62. 

(Johannes).  T.V.    P.I.  140.  P.II.  18, 

36,  5-0.  j-4,  61  ,  74,  89,   183.   P.III.3. 

Ijohannes).   T.  V.    P.  III.  i6}- ,   166, 

18,-,    196.   P.IV.  24,  86,   135-,    163. 

{Johannes).  T.V.  P.IV.  241,  26/.  T. 

VI.  P.I.   I,  40. 

— '  {Johannes).  T.VI.  P.  II.  70  ,  120  ,  138, 
160.  P.III.  4. 

-  {Johannes).  T.Vl.  P.III.  127.    P.  IV. 
67  ,  68. 

(Henricus).  T.VII.  P.III.  221. 

-  Cancellarius.  T.I.  P.I.  \Sl- 
Oxonii  Comitatus,   Epifcopatus,  Parliamen- 

tum  ^Univerfitas.eyc.  T.  I.  P.II.38.  Pro- 
vifiones.  84  ,  86.  Pro  Cancellario  ,  (yc. 
144.  Capellania  Beatx  Virginis.  144.  Ir- 
ritatio  Ordinationum.  P.IV-42.  Pro  Uni- 
verfitate.  44.  CoUcgium  Ballioli.  43.  Tor- 
neatores.  46.  Vilia  de  Oxon,  Molendi- 
num  ,  Haveberg  Manerium ,  Hedingdoa 
Manerium,  Blixham  Manerium ,  White- 
church  Manerium,  Hundred  extra  Portam 
Borealem  Oxon.  P.  III.  214..  Cuftodia.P. 
IV.118.  DeJurgiisfuperPrivilegiiscumRe- 
ge.  T.  II.  P.I.  26.  Concordia  cum  Prx- 
dicatoribus.  106.  Pro  Univerfitate  contra 
Gaillardum  Cardinalem.  P.II.   i;-i.  P.  III. 

II,  2J- ,  3f.  De  Archidiaconatu.  P.  II. 
ifi.  De  conceirione.  P. III.  5-2.  Eccleiix 
Beatx  Virginis.  ji.  Pro  CoUcgio  Merton. 
5-3.  Scolares  ad  Staumford  divertunt.  117, 
124.  Super  Difcordiis.  118.  De  Scolari- 
bus  Juris  Canonici  &  Civilis.  T.  III.   P. 

III.  46.  De  Coliegio  vocato  Queenshall. 
j-i.  De  Villi  fortihcanda  contra  Francos. 
73.  De  Univerfitate  ad  refpondendum  lu- 
per  excelTibus  perpetratis.  74.  Super  Pra- 
vitate  Hxretica.  141.  De  Debatis  Boreali 
&  Auftrali.  1S8.  Walyngford  Caftrum , 
&c.  annuamFirmam  Vill^de  Walyngford 


&deSaniao'WaIerico.T.IV.P.III.  164.  Pra 
Univerfitate.  T.IV.  P.  I.  /9.     Pro  Comi- 
tifsa  Pardonatio.  74.     Super  Collegio  vcy 
cato  Queenshall.  187.     De  Ofney  Abbatia 
Peiifio   decem  librarum.  T.  V.  p.  L   170. 
WoJeftoke.  P.  II.  179.     Hundburgh.  179; 
Wotton.   179.      Stenesfeld.    179.     Bodyn- 
ton,  10  Matcas  de  Firma  duarum  partium 
Maiierii ,  f  Marcas  de    Firma   tertix  par- 
tis   annuatim.  192.     De   Manerio  de  He- 
dyngton  cum   Hundredo  de  BoIynJon  ex- 
tra  Portam   Borealem  Oxonix  40  I.    192» 
Pro  FirmaVillx  3f  I.  annuatim.  193.  Pro 
LeiSuris  in  Arte  Mcdicinali ,  vocatis  Lina-' 
cres'Leciures.  T.  VI.  P.  II.  12.     De  Fun- 
dationc   Collcgii   Cardinalis    Eborum.    17. 
Pro  difto  Collcgio.  63,  64,  70,  71,  72, 
73'  74>79'     Bullx  addifmembranda  Mo- 
nafteria   a    di£to   CoUegio.   98,  99.     Pro 
Collegio    Cardinalis    Bullx  alienandx.  ^9. 
Uniendx  retinendx.   100.    De  exemptio- 
ne.    loi.     Indulgeniiarum.    loi.     Confir- 
mationis.   102.     Pro  dicto   CoUegio.  106. 
Carta  Decam    &  Canonicorum   Cardinalis 
Collegii  fa£ta   Regi.    162.     Pro   CoUegio 
Dommi  Regis  vuigariter  dicto,  Henry  The 
Tights  Coltedge  in  OxforJ.  17,-.    Glouccftre, 
Lincoln,  Oryall,  Braien-  Nofe,  and  Bay- 
lyoU  Collegia  fubje6ta  Jurifdiftioni  Epilco- 
pi  Oxonienfis.  P.III.  81.    Sampforde  Do* 
minium  ,  capitale  MeflTuagium,  diverfxA- 
crx  Terrx  ,  cc  ibidem  ,  Horfepath  Mane- 
rium,  tam   in  Comitatu  Oxon  quam  ia 
Comitatu  Berks,  Capitale  Meffuagium  Sc 
diverfa  Meflijagia  Terrx ,  ^e.  ibidem  ;  Litt- 
lemore  Manerium,  Capitale  Meflliagium, 
&  diverfa  alia  ibidem ;  Temple  Cowley  Ma- 
nerium  ,  Capitale  Meffuagium ,  &  divcrfaa- 
lia  ibidem.  T.VI.P.  II.  167.   Monafterium 
Sanftx  Fridiswidx Virginis,  Bolles,Ship- 
ton ,  Cuddeflowe,  Bynfey  8c  Heydington 
Maneria,  Advocationes  Ecclefiarum  de  Byn- 
fey,  Heydington,    Marfton  ,  Churchhill , 
Frytwcll  &   Ellesfeid.   175".     Advocationes 
San£ti  Clementis  in  Suburbiis  Villx  Oxo- 
nix,   Sanfti  Petri  in  Balliv4,  inOxon,  8c 
Sandti  Albani  &  SanftiMichaelis  adauftra» 
lem   Portam  in   Villa  Oxon;  Baynton  &: 
Bekeley.  175-.  Maneria  8c  Mefluagia ,  Ter- 
rx,  Tenementa  ,  Redditus  (j-c.in  Villa  O- 
xonix,  &  Suburbiis  ejufdem,  ac  in  Villis, 
Campis,    Hamletis   8c  Parochiis  dc  Hey- 
dington,  Marfton ,  Pedyngton  ,  Ellesfeld, 
ChurcheCowley,StepIe  Barton,  Tackley, 
Bekeley ,  Rolyerth,    Churchhill,    Afoote, 
Wodeton,  Cowley  &  Colde-Norton.  i^f. 
Fundum  Terrx  fitum ,   ^'c.  nuper  Mona- 
fterii  fivePrioratus  Sanfti  Nicholai  deLitt- 
lcmore.  175-.  Advocatio  8c  Patronatus  Ec- 
clefix  five   Reftorix  de  Saintfordc  Sc  an- 
nualem  Redditum  duorum  folidorum  exe- 
untem  de  Molendino  aquatico  in  Sainfor- 
de  quadraginta  folidos   Redditiis  annuatim 
pro  portione  Dccimarum  exeuntc  de  Re- 
<£toria  de  Wodepery.  17/.  Mefliiagia,  Ter- 
rx,  Tenementa,  ej^c.  in  Lytleraore,  For* 
ftall,    Sydenham  ,    Saundeford  ,    Oxford  , 
Clyfton,    Benfton,    Whateley,    Bryghte- 
well,  Cuddysden-Laurence,  baldon,  Chur- 
che,  Cowley,  Wodeton,  Tackclcy ,  God- 
ftowe ,    8c  Garfyngton.    175-.     Annualem 
Redditum  fex  Librarum,  trcdecim  Solido- 
rum  8c  quatuor  Denariorum   ex  Oxon  8c 
Berks.  17/.  Maneria  de  Stanlak  ,  Brough- 
ton  8c  Fylking.  P.III.  64.     De  executio- 
ne  Epifcopatus.  80.    Monafterium  Beat^e 
Marix    de   Olheia.   80.     Fullingham.  82. 
Archidiaconus     exoneratus  ab   auttoritate 
Epil^copi  Lincolnienfis.  82.     Pro   Ricardo 
Cox  ad  Decanatum  Prxfentatio.  103.   Pro 
Coilegio  Beatx  Marix  2c  Omnium  SaniSto- 
*rum  Lincoln.  122.     Pro  Roberto  Epifco- 
po  dc  ratificatione  libertatura.    128.     Dc 
Canonicatu  in  Ecelefia  Cathedrali  pro  Pc- 
tro   Martyre.    196.     Comitatus,  Dominia 
8c    Maneria  de   Dorchefter  .   Cropredrye, 
Wardington  ,  Cotes,  Newthrop,Cothrop 
Sc  Barton.  164.     De  Commiirariis  ad  vi- 
fitandum   8c  reformandum  Collegia.  171. 
Prxbenda   in   Ecclefia  Chrifti.    P.  IV.  jS. 
Pro    Thoma   Fraunces  ,    Ledtore  in   Artc 
Medicinali.  27.   Pro  Thoma  Goldwell  cu- 
ftodia    Temporalium.   6f.     Pro    Johanne 
Griffith  Leftore  Juris  Civilis.  69.   DeOf- 
ficio  Prxlettoris  in  Medicinis  pro  Waltero 
Baille.  114.     De  Re  Literaria.  118.     Pro 
Wiliielmo  Clirke  Prxlectore  in  JureCivili. 
118.     Pio  Thoma  Kyngsmyll  Prxle<ftore 
in  Lingua  Hebraica.  137.   Licentia  eligen- 

di.  «J4- 

Oxonit 
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(JxOTl^RegiusAfTenfus.T.VII.P.  I.  ijj^.Re- 
ftitutioTemporaiium.i  3  $-.  Dc  CommiAione 
fpecialipro  Acadcmid.  174.  EcclefixCathe- 
dralis  Chiifti  Prxbenda.,T.  VI.  P.  IV.  ^6. 
Cullodia  CoUegii  Lincolnienfis  in  Commen- 
da.T.VII.P.I.  I}-.  Pro  Bartholoma;o  War- 
net  Officium  Prajiettoris  in  Medicinis.  190. 
Pro  Willielrao  Thorne  Officium  Prxledlo- 
ris  in  Lingua  Hebraica.  200.  De  liccn- 
tia  eligendi  Epifcopum.  P.  II.  101.  Pro 
Johanne  Bridges  Epifcopo  Rcgius  Affen- 
fus.  104.  Pro  eodem  reftitutio  Tempora- 
lium.  114.  Pro  Johanne  Harding  Prxle- 
ftore  in  Lingua  Hebraica.  114.  Pro  Uni- 
verfitate  ,  8c  Auxilio  Primogenito  Regis 
prxftando.  166.  De  licentii  eligendi  Epi- 
fcopum.  P.  III.  76.  Pro  Johanne  How- 
fon  Epifcopo  Regius  Affenfus.  79.  Pro 
eodem  reftitutio  Temporalium.  1 10,  De 
duabus  Leifluris  in  Mathematicis  fundatis 
per  Henricum  Savile  Militem.  147.  Pro 
Ricardo  ZouchOfficium  legendi  JusCivi- 
le.  16S,  Pro  Edwardo  Meetkerke  Prxle- 
Gore  in  LinguaHebraica.  184.  Pro  Johan- 
ne  SmithPraeieftore  in  Lingua  Grxca.  ijj-. 
Fundatio  Letlurse  perpetuae  pro  Univerli- 
tate.  T.VIII.  P.  II.  191. 

Oxonienfis  Epifcopus  {IV.).  T.  II.  P.  I.  97  , 
164,   i(>S ,   180.    P.II.  3. 

i {RoUrtu^  Kynge).  T.VI.  P.  III.  81. 

L  (Robertui).  T.VI.  P.III.  103,108. 

P.IV.  134. 

{Thomas).  T.  VI.  P.IV.  6j-. 

{Hugo  Curmn).  T.VI.  P.  IV.  135-. 

{Johannei  Underhill).  T.  VII.  P.  I. 


«f- 


{Johannes  ^ridges).  ,T.  VII.  P.  II. 
loi,   114,   169. 
— —  {JohmmsHoivfon).  T.  VII.  P.  III. 


,79.  «lo- 


Epifcopus  {Johannes).  T.  VIII.  P. 

III.  34. 
Oxmck  {Robertus).  Commiffio  ei|direfta.  T. 

VIII.  P.IV.  78. 
Oye.  Juxta  Calefium  Ecclefia.  T.  V.  P.  III. 

190. 
Oyles  {Jncobus).  T.VIII.  P.I.  119. 
Oyfel  {RicharJus  de).  T.  I.  P.IV.  5-8,74,  73. 
Oyfelier   {Stephanus   &  Johannes  ,    Domini  de 

Flagy).  T.I.  P.  III.  18}  ,  184,  190,  192, 

196. 


P:  :  .  Cardinalis.  T.IV.  P.I.  ii: 
P  ...  {Thomas).  T.  VI.  P.  I.  j-6. 
Pabenham  {Johmnes  de).  T.  I.   P.  III.   190. 
{Johannes).  T.I.  P.IV.iii.  T.  II. 

P.I.  37. 
TncAus  {Otho-Adam).  T.  VI.  P.II.  214. 
Tace  {A.).  T.V.  P.  IV.  168. 
■ —  {Richardus).  T.VI.  P.I.  117,  126,  131, 

.8j. 
■ —  {Richardui).  T.VI.  P.III.  6. 
Tacenfis    Epifcopus  {Petrus).     T.  VI.  P.  I. 

,87. 
Tacent  {Johannes).  T.V.  P.IV.  94, 
Tacis  Cuftodes.  T.  I.  P.  II.  88,    Pax  refor- 

manda.  90. 
Tackenhitm  {Johannes) ,  Miles.  T.VIII.  P.I. 

3+- 

Tacker  (Johannes) ,  Clericus ,  in  Artibus  Bac- 
calaureus.  Litterae  Patentes  ei  direfta:  de 
Prsefentatione  ad  Vicariam  de  Queene-Ca- 
mell,  five  Eaft-Camell,  in  Diaccfi  Batho- 
nienfi  8c  Wellcnfi.  T.  VIII.  P.  II.  247. 

»1  {Thomas)  ,  junior.  Conceffio  ei  fadla 

Officii  ClericiOrdinationum  infraCaftrum 
de  Carlifle,  ^c.  in  Comitatu  Cumbrix. 
T.  VIII.   P.  III.  83. 

'-  {Robertus).    Conceflio  ei  faifta  Officii 

ClericL  Parliamentorum  ad  vitam.  T.  IX. 

p.n.  137. 

Tackington  {Johannes)  ,  Miles.  T.VIII.  P.  II. 

17- 
Tacye  CChriJlophorus).  T.VI.  P.IV.  92. 
Tadburne,  Nomen  cujusdam  Reftorix  in  Co- 

miiatu  Bucks.  T.  VHI.  P.II.  j-i. 
Tadbury  {Johannes  de).  T.III.  P.  I.  175, 
Taddejley  {Johannes).  T.V.  P.I,  iSf. 
Tadding  {Johannes).  T.IV.  P.I.  f^,  184. 
Taddy  (Michael).  T.VII.  P.l.  214. 
.—  {mUielmus).  T.VII.  P.  III.  126. 
I  {iVillielmus),  Miles ,  Juftitiarius  ad  Pa- 

cem  confervandam  in  Comitatu  Oxonise. 

T.  VIII.  P.  II.  13. 
tade  {David).  T.VI,  F.IV.  101. 

Tm.  X.  P.  IK. 


Taderborn  {BernarJus- CaufridHs).  T.  I.   P.  I. 

34. 
T.iderborneafis  Epifcopus.  T.  I.  P.II.  78.    T. 

III.  P. IV. 130,   131, 
Tadfield  (Johmnes)  ,  Clericus.  Litterse  Paten- 

tes  ei  directx  de  Prxlentatione  ad    Redto- 

riam    Ecclefix   Parochialis  de  Hunteiliam. 

T.IX.  P.II.  143. 
Tadington.  Ecclelia.  T.VI.  P.  III.  187. 
Tadftowe  (Retloria  de),  in  Comitatu  Cornu- 

bii.  T.VIII.  P.II.  5-7. 
Tadftowe  (Burgusde).  Commiflio  diredla  Ma- 

jori  8c  Burgenlibus  hujus  Burgi.  T.IX.  P. 

I.  2. 
TaduA  {Marfilius  de).  T.  II.  P.  II.  199. 

{Johannes  de^.T.Vl.  P.III.  112,173. 

Todyngton  (Johannes  de).  T.  II.  P.II.   140. 
Pajf  {Kavnl).  T.III.  P.II.   142. 

Piig.ma  (Predericus  de).  T.  III.  P.II.  177. 
Paganellus  (Radulfhus).  T.  I.  P.  I.  4. 

(Gervajius).  T.I.    P.I.  f. 

Pagani  (Rebertus  Filius).  T.I.P.II.  30,  fj. 
— —  {Robertus)  ,   Dominus  de  Languor.  T.I. 

P.II.  ij-6,  203.  P.III.  131,  203.  P.  IV. 
5".  49.  J-8. 

(Robertus).  T.I.  P.IV.  108,121,128, 

'3<5.  137,  140,  I4J-,  iy6,  170,  lyo.  T, 
n.  P.I.  37,^9. 

{Gaufelinus).  T.  II.  P.I.  37. 

(Robertus).  T.  II.  P.  II.  141  ,  187. 

-—  (Arnaldus).  T.I  I.  P.III.  114. 

{Thomas).  T.III.  P.ll.  5-9. 


Tage  (Rogerus).  T.  II.  P.I.  161. 

—  (Rogerus),  8c  Matilda  Uxor.  T.ll.  P.  I. 
198. 

—  {Bjchttrdui).  T.  V.  P.III.  62. 

—  {milielmus).T.V.  P.IV.  137. 

{Robertiii).  T.  VI.  P.  II.  3. 

—  {Richardui).  T.VI.  P.II.  161,   173. 

(Richardus).  T.VI.  P.III.  228. 

{Rogerus).  T.  VI.  P.W.  8. 

—  (RouUt  le).  T.  VI.  P.  I.  208. 

■^  {Johannes).  Litterx  Commiffionales  ei 
direftje  pro  puniendis  Delinquentibus  in 
Comitatu  Midlefexix.  T.  VIII.  P.  II.  11. 

—  {Thomat).  Commiffio  eidirecta.  T.  VIII. 
P.  II.  ii8. 

(Johannes).  Commiffio  eidireda.  T.  VIII. 

p.n.  136. 

—  {fVillielmus) ,  Armiger.  Conceffio  ei  fa- 
fta  Officii  unius  Baronum  dc  Scaccario. 
T.  IX.  P.II.  206. 

{Nicholaus),  Theologix  Profeffijr.     Lit- 

terx  Patentcs  ei  direftx  de  Prxfentatione 
ad  Reaoriam  8c  Ecclenam  de  Wemme , 
Dioecefis  Coventrienfis  Sc  Lichcnfis.  T.  IX. 

P.II.   2^1. 

Tageham  {[Villielmtis).  T.  III.  P.I,   126. 

(Edmundus).  T.I.  P.  IV.  14$-. 

Tagelei  {Nucui  de).  T.II.  P.II.  122. 
Pagefii  {Bertrandui).  T.I.  P.III.   30. 

Taget  (Willielmus).  T.VI.  P.III.   110,   120, 

i3°.;i3'.  •3J''  '+4.    lyi.   "f?.    »68. 

170,  182,  189.   P.IV.  j-,  20,  26. 

Dominus  (M^/ffic/w«/).T.VII.P.  II.  169. 

—  Dominus  {Willielmui).  T.  VII.  P.  IV. 
144. 

—  Dominus  {mllielmus).  T.  VIII.  P.  II. 
II  ,  ij-. 

Tagham.  Vicaria.  T.Vl.  P.IV,  162. 
Paginton  {Thomas).  T.VII.  P.I.  8. 
Tagnus  (R.).  T.VI.  P.  I.  80. 
Tagyt  (Eufebius).  T.VI,  P.IV.   162, 
Taignel  (Robertus).  T.I.  P.II.   104. 

(Johannes).  T.  II.  P.I.  37,  f2. 

Taihers  {Petrus  de).  T.I.  P.  III.  37. 
Tailhers  {Johannes).  T.V.  P.IV.  94. 
Taill  {Ludovicus).  T.  V.  P.  IV.  9$-. 
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Litera  ad  Ducem  Clarentix  fuper  Pace.48. 
Pro  Secretario.  48.    Super  fubmiflione  Jo- 
hannis.  121.     Pro  Nuncio  Papx.  124.    Su- 
per  Statuto   in   Anglia  Ecclefix   Ronianx 
prxjudicativo.     i;6.     Dc    Regio   AlTenfu 
pro   Epifcopo   Landavenfi   ad    Papam.   P. 
IV.  93.     Pro  Epifcopo  Wygornienfi.  lof. 
Pro    Nepote   Profpcro  de  Coluropna.  119. 
Ad  Papam  pro   Abbate    Sandti    Auguftini 
juxta  Cantuariam.  I2f.     De  Ambaffiata  ad 
Papam.  140.     Pro  AmbafTiatore.  141.    Pro 
Colledlorc.    143.     De   Cruciata.  i^f.     Ad 
Papam  pro  Epifcopo  Ciceftrenfi.  if o.  Pro 
Abbate    Ecclefix  Sandti    Auguftini    extra 
Muros  Cantuarix.  if  7  ,  173.     Supcr  Pace 
Attrebatenfi.  T.  V.  P,  II.  8.     De  Machi- 
nationibus  ,Papx.  T.  IV.  P.IV.  i6f.    De 
fummafolvenda  Papx.  172.     Pro  Nuncio. 
T.  V.  P.  I.  36.     Pro  Ambafliatoribus.  T. 
IV.  P.  IV.  181.    Pio   Nunciis,  194.    Pro 
Acolyto.  T.V.  P.I.  7f.     De  Indulgenriis 
publicandis.  76.     BuIIa  quod  Papa  non  ab- 
folverit  Ducem  Burgundix  a  juramentij. 
21.     Pro  Nepote  PauloBarbo  Italico.  2f. 
Ad  Papam  pro  Thoma  Bouchier.  29.  Pro 
Epifcopo  Norwicenfi  ad  Epifcopum  Lin- 
colnicnfem.  31.     Confcederatio  cum  Euge- 
nio.    III.     Ad  Papam   pro   Archiepifcopo 
Cantuarienfi.  121.   De  licentia  adOfficium 
Prothonotarii     Papx     aiTumcndum.    117. 
Provifio  de  Epifcopatu  London.  P.  II.  21, 
Ad  Papam  Significavit  pro  Epifcopo   Lin- 
colnienfi.  29.     Ad  Papam  pro  Jubileo  pro 
Ordinc  Johannitarum.  f^.   Pro  Colledtorc 
Vincentio  Clcment  de  licentia.   67.     Pro 
Secretario  Johannc  Lax  de  recipicndo.   69. 
De  obedientia  Regis  Papx  prxftanda.  77. 
Ad  Regeni  fuper  Epifcopo  Dunolmenfi  cli- 
gendo.  77.     Ad   Regem   de  crcdentia  pro 
Epifcopo  Interamnenfi  Referendario.83.De 
prxftandd  obedicntia.  84.     Pro  Legato  dc 
licentia  acceptandi  Epifcopatum.  102.     Ad 
Regem  Edwardum  Quartum  fupcr  eredtio- 
ne  ad  Regnum.  iio.     Super  Provifione  dc 
licentia  acceptandi.  167.     Difpenfatio   Pa- 
palis.  168.     De  Difpenfatione  ad  incompa- 
tibilia  Bulla.  P.III.     Pro  Cubiculario  Ri- 
cardo  Leley.  158.     Ad  Papam  Litcrx  Re- 
gis  de  afTumptione  Rcgui  8c  pro  Epifcopo 
Dunolmcnfi  Eledto.  142,  143.    Ad  Papam 
Literx  de  credentia.  144,  i^f.     Ad  eun- 
dcm  pro  EpilcopoLincolnienfi  Elefto.  146. 
De  Obedientia    Regis  ei   prxftanda.   if^. 
Super   BuIIa  de  inquirendo.  164.     Difpen- 
fatio  fuper  Matrimonio  Henrici  Septimi  8c 
Eliiabethx.    172,    180.     Super  fucccflione 
in  Regno  Anglix  approbatoria.  173.     Pro 
abfolutione    tumultuantium.    184.     Contra 
Prxlatos  Hybernicos.  187.   Contra  Epifco- 
pum   AfTavenfem.   187.     Contra  tumultus 
excitantes  fuper  jure  fuccedendi.  191.  BulU, 
de  moderatione  Immunitatum.  P.  IV.  68. 
BuIIa  pro  Epifcopo  Wyntonienfi  commen- 
datoria.  161.     Bulla  de  confirmatione  pro 
Priore  Sandx  Trinitatis  London.  70.  Bul- 
la  de  Prioratu  de  Montisfonte  fupprimen- 
do.  76.     Bullade  Prioratu  de  Lusfeld  fup- 
primendo.  77.    Buila  de  Indalgentia  con- 
cefsa.  77.     BuIIa  de  licentia  abfblvendi.  80. 
Pro  Prxlatis  Hybernicis  convocandis.  109. 
De  indulgentia.  109,  120.    Super  Unione 
Ecclefiarum  Difpcnfatio.  143.     De  Priora- 
tibus  fupprimendis  8c  annexandis.  146.  De 
tradtando  in  Caria  Romana  fuper  auxilio 
contra  Turcas.  ifo.     De  interditto  contra 
Regem  Francix,  fi  defecerit  in  folutioni- 
bus  faciendis.  iff.    Pro  Margareta  prirao- 
genita  Regis  Anglix  Difpcnfatio  Matrimo- 
nii  cum    Kegc  Scotorum.  if7.     Difpenfa- 
tio  ad  incompitibilia.  164. 

Fapa. 


QVM    IN     IX.   TOMIS  FOEDERUM    CONTiNENTtTR. 


2af».  Tranfcriptum  BuHx  Alexandri  pro  Ca- 
pelia   de   Wyndifore.   T.  V.   P.  IV.   195-. 
Bulla  Julii    notificans    fuam    Eleftionem. 
ao6.    Soper  Matrimonio  Henrici  Principis 
Walliae    Dilpenfatio.    207.     Bulla    unionis 
.Pfioratus   Luffeldiae  &  Capellaium   Santbi 
Martini   Magni  8c  Tykhill  Capellx  Regis 
Weftmonafterii.    210,    Bulla  confirmatio- 
nis  pro  Capella  Regis  Weftmonafterii.  m. 
Bulla  indulgentiae  deScala  Coeli.  212.  Bul- 
]a  dc  transferendo  Corpore  Henrici  Sexti. 
212.   BuUa  contra  abutentes  immunitatibus 
Ecclefiarum.  212.   Bulla  pro  Thoma  Wol- 
fey  ad  tertium  incompatibile.  ^^7.    Jura- 
mentum  Fidelitatis  fa£tum  Pap:e  per  Epi- 
fcopum  Dunolmenfem.  T.VI.  P.I.  3.  De 
iProcuratore  conftituto   in  Curia  Romana 
Archicpifcopo  Eborum.  7.    De  Aurea  Ro- 
fa  Regi  Anglix  pro  munere  mifsa.  11.   De 
Liga   pro   Bononia    recuperandi  &  fum- 
mo  Pontifice  defendendo.  23  ,  2/,  29,  30. 
Bulla  de  tranflatione.  29.     Ligx   pro  ref- 
cuffu  Papsc   confirmatio    Regis.    29.     De 
Confilio  Generali  Lateranenfi.  30.   DeAd- 
mirallo  pro    fuccurfu  Papx.  30.     De   Li- 
centid  impetrandi  &  defcrendi  Bullas.  3<>. 
De  faciendo  Ligas  pro  defenfione  Ecclefix. 
36  ,    37.     Articuli    Bullje   conceffbe    Regi 
Angliae  &  proficifcentibus  contra  Ludovi- 
Cum  Franciae.  37.     De  traftando  cumlm- 
peratore  pro  defenfione  prasdifta.  37.  Su- 
per  didta  defenfione.  38  ,  39.     Bulla  noti- 
licans    Eleftionem  Leonis  Papa:  Decimi. 
59.     Appunftuata  cum  Leone  Papa  pro 
defenfione  Ecclefise.  41.    Super  defenfione 
Papse  &:  Ecclefise.  43,  ^f,  4.6.    Literse  ad 
Regem  Anglise  a  Cardinalibus  fuper  Ele- 
£tione  Leonis  Decimi  Papae.  49.    Litera 
a  Cardinali  Eborum  fuper  Viftoria  contra 
Gallos.  fo.     Dc  Brevi  pro  Rege  Anglia» 
per  Julium  Papam  conceffo   in  manibus 
Cardinalis  Sinigalenfis  depofito.  fo.    De 
pracdidlo  depofito   Cardinali   Eborum  red- 
dito.  j-i.     Litera  Papae  ad  Pacem  hortato- 
lia.  f3.    Bullae  fuper  promotione  Thomx 
Wolfey  in  Epifcopum  Lincolnienfem.  ff, 
ffi.    De  Pileo  8c  Gladio  confecratis  ad  Re- 
gem  Anglise  miiTis.  fj.   Licers  ad  Regem 
fuper  Eleemofinis  Sc  Indulgentiis.  fg.    Pro 
Thoma    Wolfey    de  abfolvendo.  79.     De 
promovendo.  79.     De  juramento  recipien- 
do.  80.     Deftinatio  Pallii.  80.     De   Pallio 
tradendo.   81.     Litera  ad    Regem  AnglicC 
pro    Hadriano   Tituli    Sanfti    Ghryfogoni 
Cardinale.  86.     De  licentia  impetrandi  Bul- 
las.  86.    Litera  ad  Regem  Angliae  fuper 
Archiepifcopo  Sanfti  Andrese  Legato  a  la- 
tere.  96.     Litera  Regis  Scotije  ad  Papam 
de  Pixlatiis  providendis.   104.     Regis  An- 
glije  Litera  ad  Papam  pro  Ricardo  Newyl. 
104.    Bulla  de   Provifione.  104.     Papa  ad 
Regem  Anglix   pro   Polidoro  Vergilio  in 
carcere  conjedo.  10/.     BuUa  fuper  Excef- 
fibus  Clericorum.  111.     Ad  Regem  Anglix 
Litera  fuper  anticipatione  sequinoftiorum 
Scemendatione  Kalendarii.  119.     De  Con- 
foederatione  pro  defenfione  Ecclefije.  120, 
121  j    «if.     De  poteftatibus  fuper  lite  in 
Romana  Curia   pendcnte    conceiTis.    127. 
Bulla  pro  Expeditione  contra  Turcas,  129. 
Sacramentum,    Colleftotis.   133.     De  con- 
fpiratione  contra  Papam.  134.    Ad  Regem 
AnglisE  pro  fubfidio  contra  Hoftes  Eccle- 
iix.  i3r.    Pro  fubventione  Ecclefix.   137. 
Bulla  Decimarum.  137.     Bulla  de  Pace  gc 
induciis    inter  Principes  Chriftianos.   140. 
Bulla  plenari»  remilfionis  pro  Legato  de 
iatere.   141.     Bulla  pro  Cardinali  Eborum 
fuper  privatione  Hadriani   Cardinalis.  142. 
Bulla  de  Pace  inter  Chriftianos  Principes 
£c  Exercitu  parando  contri    Turcas.  146. 
Bulla  de  acceffu  fuo  in  Ligam  inter  Princi- 
pcs  initam.   170.     Bulla  de  Penfione  pro 
Cardinali  Eborum.  187.   Bullac  prorogatio- 
nis   Oflicii  Legatiohis  a  latere.  191,  19;. 
Bulla  pro  Cardinali  Eborum  fuper  Eleftio- 
ne  Librorum  Martini  Lutheri.  194.     Bulla 
pro  Titulo  Defenforis  Fidei  conceftb  Regi 
AnglijE.  199.    De  Libro  per  Regem   An- 
gWx  contra  Lutherum  fcripto  200.     Bulla 
liiper    Epifcopatu  Dunelmenfi   commiiro, 
2io.Bulla  de,Treugis  inter  Principcs  Chri- 
flianos.  212.   Bulla  pro  Cardinali  Eborum 
fuper  Legatione.  215-.  Notificatio  Eleftio- 
nis  Papa:  Clementis  ad  Cardinalcm  Ebo- 
rum.  T.Vl.  P.II.  6.     Pro  Rege   Anglix, 
de  Titulo  Defen/oris  Tidei ,  Confirmatlo  7. 
Dc  fuppreflione   Monafterii   Sandtae    Fre- 
deswidse.  8.  Pro  Carditiali  Eborum  ad  vi- 
iitanduji  Loca  religiofa,  y,    Eidtm  Car- 


dinali  audloritas  perPapam  concefTa  ad  fup- 
primendum  Monaftcria.  T.  VI.P.II.  11.  Dc 
Provifione.i2.  Bulla  pro  Cardinali  Campegio 
Epifcopo  Sarum.  14.  Pro  Rcge  Angliae 
Protedtore  Focdcris  Italici.  76.  De  Papa 
captivato  5c  Urbe  Roma  dircpti  per  Cx- 
farianos.  80.  Bulla  ad  cognofcendum  in 
Caufa  matrimoniali  inter  Regem  Sc  Ca- 
therinani  Reginam  Anglix.  ^f.  Bulla  ad 
degradandum  dclinquentes  Clericos.  96. 
Bullae  de  fuppreflioneMonafteriorum.  ^6, 
97  >  99.Pro  Redemptionc  primorum  Fru- 
«ftuum  Norwicenfis  Dioecefis.  98,  BuIIx 
difmembrandi  Monafteria.  98,  99.  Fa- 
cultas  alienandi.  <J9.  Bullx  pro  Collegio 
Cardinalis  Oxonienfis.  100,  loi  ,  102. Pro 
CoIIegio  Cardinalis  Ipswich.  102.  Bulla 
ilc  Facultate  fupprimendi  Monafteria.  107. 
Bulla  pro  Collegiis  Regalibus  Wyndcfovia; 
&  Cantcbrigire.  107.  Bulla  pro  Cardinali 
Eboruni  fuper  cura  Ecclefix  Wyntonien- 
fis.  1 14.  Ad  Clerum  Wyntonienfcm  dc 
Obedientia.  iij-.  Ad  Vafallos  Wyntonien- 
fes  pro  eodem.  iij-.  Ad  Populum  Wyn- 
tonienfem  de  intendcndo  eidem.  iif.  Su- 
per  computatione  Anni  Domini  in  Brevi- 
bus  Paparum  inftrumentum.  117.  Papa 
Regem  Franciae  a  Juramenti  violatione 
abfolvit.  139.  Super  computatione  Anni 
Domini  in  Brevibus  fub  Annulo  Pifcato- 
ris.  140.  Litterx  Procerum  Anglicanorum 
ad  Papam  fuper  Cauf:!  Regis.  160.  Bullx 
de  abfolvendo,  ac  fupcr  Difpenfationibus 
&  Provifionibus  ad  incompatibilia  ratifi- 
catio  Regis  Anglix.  173.  Bulla  pro  Jo- 
hanne  Scot ,  qui  finc  cibo  vel  potu  pcr 
centum  8c  fex  dies  vixerat.  176.  Appel- 
latio  Regis  a  Papa.  188.  Pro  CoIIeiftore 
Papx.  189.  Super  ufurpationc  Papali  8c 
de  nullitate  8c  renuntiationc  Authoritatis. 
194,  195-,  196,  &  /eq.  218,  220.  P.III. 
14.  .^Super  injuriis  Regi  illatis.  P.  II. 
214. 
Tafa  (GuiUielmus)  de).  T.III.  P.I.  191. 

{Jxcobus  de).  T.III.  P.IV.  18. 

Vafalis   Civitatis   Epifcopus    Cardinalis   (T.). 

T.I.P.  IV.  22,  34,  36,  43. 
' (r.).  T.I.  P.IV.  103,  137,  ij-9,  181. 

T.II.  P.I.  28. 
Tape  (fohannes).  T.IV.   P.II.  8. 
PapeJii  (Stefhanui)  ,    8c  Elena,  Uxor.    T.  I. 

p.ni.  164. 

Papenham  (yohannes).  T.V.  P.I.  4. 
Faper  (Frami/cus).  T.VI.    P.IV.  149. 
Faperili  (Johannes).    Officium  ei  concefllim. 

T.VIII.P.III.  26. 
Tapemrth  (Richardus).  T.VI.  P.IV.  46. 
Paphurji  (Chrijiianus  de).  T.I.  P.  IV.  164. 
Papienjis  Epifcopus.  T.I.  P.II.  31. 

(Willieltrms).  T.I.  P.II.  32,  33. 

Papillon  (Mace).  T.V.  P.IV.  93. 
Papiloun  (Rogerus).  T.II.  P.I.  37. 
Papilus.  T.VI.  P.II.  j-2. 

Papin  (Jchannes).  T.V.  P.IV.  93. 

Papi/mi  Synopfis.  Titulus  Libri.  Licentia  Pau- 

lo   Willet  Clerico   pro   imprefl^ione    hujus 

Libri.  T.VIII.  P.III.  100. 
Papifli.   Confpiratoies.   T.  VII.' P.  II.  143  , 

i4f,   146. 
Papoire  (Thomas  de  la).  T.V.  P.III.  182. 
Papworth  (milielmus  de).  T.l.  V.IV .  zo. 
Papyngiherp  (Henricus).  T.IV.  P.I.   191. 
Par  (mllielmus  de).  T.III.  P.  IV.  8j-. 

(EJnarJus).  T.V.  P.IV.  199,  200. 

■ —  (WiUielmus).  T.  VI.  P.II.  15-9. 

(Thomas).  T.VI.  P.II.  202. 

Paracomhe  (Ecclefia  dc).  T.VIII.  P.  III.  33. 
Parada  (Johannes  de).  1.  III.   P.  II.  208. 
Paramore  (Thomas) ,  Armiger.    CommilTio  ei 

direda.  T.IX.  P.I.  25-. 
Paramour  (Thomas).  Commiflio  ei  diredta.  T. 

IX.  P.  II.  37. 
Parant  (Johames).  T.III.  P.  IV.  120  ,  128. 
Paras  (liernardus  de).  T.  II.  P.IV.  139. 
Paratmen  (Petrus).  T.V.   P.  III.  60. 
Parator  (Bertrandus).  T.II.  P.II.  19. 
Parc  (HenricHs  du).  T.IV.  P.II.  /9,89,99, 

101. 

-  (Henricus).  T.IV.P.III.  182. 
Parchemyner  (Willielmus).  T.IV.  P.II.  73. 
ParcoLude  (Abbas  <<e).  T.I.  P.  II.  93. 
Parciis    infra    Parochiam    de    Ewell    Non- 

fuch,   in   Coraitatu  Suirix.]  T.  VIII.  P. 

II.  J-o. 

> de  Orford,  in  eodem  Comitatu.  iUd. 

.  Lmnde,  in  Comitatu  Leiceftria:.  ibid. 

— — .  Wejlmode,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 
— —  Kendall,  five  Kendall-Parke ,  in  Conii- 
•tatu  Wettmorlandix.  ibid. 
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Parctii  Sharpeham,  five  Sharpeham-Parke,  io 
Comitatu  Somerfctix.  T.  VIII.  P.  11.^6. 

Markinfeild  ,    in   Comitatu    Eborum. 

S9- 

— —  Rothclhaie,  five  Rowndhay,  in  eodem 
Comitatu.  ibid. 

• Shipdam ,  in  Comitatu  Norfolciae.  60J 

Banbury,  in  Comitatu  Oxonise.  ibid. 

■ Dudley ,  in  Comitatu  Staffordiae.  61. 

Feckenham  ,  ia   Comitatu    Wigorniac.' 

thid. 

— —  Preemantell .  in  Comitatu  Southampto-^ 

niae.   161. 
-i Fajf-Varke  in  Brancepeth,  in  Comitatu 

Epifcopatus  Dunclmenfis.  ibid. 
— - —  Baghott ,  infra  Foreftam  de  Windfor,' 

in  Comitatu  Surris.  164. 
P.irJiJJ,ove  (Thom^s  de).  T.II.  P.IV.  93. 
P^rdo  (Alvarus  £c  Jeronymus).  T.VI.  P.  III. 

202. 

Pardonationes.  T.\.    P.II,    104.     Pardonatio- 

nes  irritK.  loi.     Generalis  ad  Rcquiiltio- 

nem   Annx   Rcginx.  T.  III.  P.III.   131, 

1 34.    De   non  moleftando  contra  formam, 

Ht.     Super  adhsfione  Duci   Glouceftriac, 

P.   IV.     139,    145-.     Pro    Duce   Herefor- 

di*.  141.      Renovata.    142.     Archiepifco- 

pi  Cantuarienfis.  1^3.     Proclamatio  fuper, 

ij^f.     Epifcopi  Carliolenfis.  192.  Pro  Co- 

mitibus  Curabrix  8c  Northumbrix.  T.IV. 

P.  I.  37.     Pardonatio   gencralis.   64,    201. 

Generalis.  P.II.  28.    Pio   Willielmo  Cole. 

loi.Pro  Edmundo  Comite  Marchix.  145.^ 

Supcr  Matrimonio  fine  licentia  Pvegis.     P. 

111.  146.     Pro  Ofliciariis   Hofpitii  Regis; 

P.IV.   130.     Pro  Cardinali  Anglix.  T.  V. 

P.I.  40.     Proditionum.    T.V.  P.I.    178, 

179.  P.  II.  31.     Super  abdicatione  Epjico- 

patiis.  20.     Pro   Cardinali  8<;  Aichiepifco- 

po  Cantuarienii.   45-.     Pro   Epiltopo   Du- 

iiolmenfi.  97.  Pro  Epifcopo  London.  100. 

Pro  Priore    Sanfti    Pancratii.    loi.     Pro 

Epifcopo    Wynton.  16S.    Pro  Praeceptore 

de  Baddesley.  i^f.     Pro  Epifcopo    Mene- 

venfi.  103.  Pro  Epifcopo  Exonicnfi.  137. 

Pro  Archiepifcopo   Eborum.  P.III.3.  Pro 

Epifcopo  Wynton    4,  Pro  Epifcopo  Lon- 

don.  f.    Pio    Epifcopo    Coventiienfi.    f. 

Pro    EpifcOpo  Heretordenfi.  10.     Pro  E- 

pifcopo  Afliivenfi.  11.  Pro  Epifcopo  Laii- 

davenli.   13.     Pro   Epifcopo  WcUenfi.  13. 

Pro  Epilcopo  Bathonicnfi  8c  Wellenfi.    P, 

III.  8j-.  Pro   Archiepifcopo  Eborum.  113. 

Pro  Archiepifcopo  Cantuarienfi.  139,165-, 

184.     Pro   EpifcopoDunolmenfi.i6f.Pro 

Archiepifcopo  Dublinenfi.  P.  IV.  74.     Pro 

Comite  Defmondix.  78.    Pro  Hybernicis. 

lof.Pro  Epifcopo  Wygornicnfi.  iii.Pro 

Mercatoribus    Italicis.    P.  IV.    254,  23/. 

Pro  Epifcopo  Exonienfi.  238.     Pro   Epi- 

fcopo   Sarum.  2/7.   Pro  Epiicopo  Bango- 

ricnfi.    2f7.     Pro    Epiicopo    Dunolmenli. 

163.  Pro   Epifcopo  Londonienfi.  267.  Pro 

Epifcopo  Coventrienfi,  269.    Pro  Epifco- 

po   London.  T.  VI.  P.II.  6.     Pro  Cardi- 

nali    Eborum.   14/.     Pro  Mercatoribus  dc 

Janua.   i6i.Supcr  Provifionibus.  16S.  Pro 

Archicpifcopo  Dublinix.  170.  Pro  Epifco- 

po    London.    P.  III.    17.     Pro   Gcrtrud;i 

Marchionifsa    Exonix,  40,     Pro   Ricardo 

Sharpe  fuper  Literis  Difpeilfationis  falfifi- 
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~ Bnckland  ,  ejufdem  Dicecefis.  iii</. 

Sljndon  ,     Diceccfis   Ciceftrenfis. 


—  Northlin,  ejufdem  Di.Tccefis.  ibid. 

—  Kuetfliall,  ejufdem  Dioecelis.  i^V. 

—  WooJford,  Dioecefis  London.iii'/</. 
Sanai    retri    iiifra  Villam   Sancti 


ibid. 


tbid. 


Hedley  ,    Dicecefis    Wintonienfif. 
Llanlechid ,  Dioecefis  BanMrenfis. 


Albani ,  ejuidem  Dioecefis.  ibid. 
~ Llanfannoiir ,   live  Thaive ,  Dlcece- 

fis  Landavenfis.  ibid. 
—  Beat£  Mari£  fuper  Montem.jux- 

ta  K.iiligarne,  ejufdem   Dia-cefis.  i.Ji//. 
— Towen   ,     Dia-cefis  Bangoienfis. 

i6y. 


i&id. 


Trefdmid,  ejufdem  Dicccefis.  ibid.        'bid. 


Llan-Clynnen ,  ejufdem  Dicccefis.        'b'd. 


Bnlwell,   Dicecefis  Eborum.  ibiJ. 

Noibury,  Dicecelis    Coventricnfis 

&  Liclienfis.  P.HJ.  33. 

— 7- Abergdej,  Dioecefis   An"aplienfis, 

ibiJ. 

— ~ ■  '^keley  ,    Dioecefis  Wiotonienfis. 

tbi.l. 

~ P-iiiler:perry  ,   Dicecefis  Pctribnr- 

gcnJis.  ibiJ. 

— Teington  ,    Dioccefis    Exonicnfis. 

it>id. 

faracombe   ,     ejufdem  Dicecefis. 


ibid. 


ihid. 


ibid. 


—  Southchurch ,  in  Comitatu  Eifexix 

—  Vrinsburye  ,    Dioecefis    Roffenfis. 

—  Leiry  ,    Dioecefis     Lincolnienfis. 


Carleton ,  ejufdem  Diaecefis.i^ii. 

Wcjlcameii ,   Dicecefis   Bathonien- 

fis  8c  Wcllenfis.  ibid. 

Kingdon,  ejufdem   Dioecefis.  iiij. 

Ltanveehell,  Dioecefis   Bangoren- 


Church-Honyiorne ,  Dicccefis  Wi- 

gornitE.  ibid. 

Halford ,   ejufdem  Diccccfis.  ibid. 

— ~* •  Kediljlon  ,  Dioeccfis  Coventrix  & 

Lichenfis.  ibiJ. 

Rodiorne,  cjufdem  Dioscefis.i^i//. 

' '  Keyre-Wyard,  Dioecelis  Hercfor- 

denfis.  ibid. 

Higley,  ejufdcm  Dia-cefis. iii./. 


ibul. 


ihid. 


— ■  Sancii  Michaeiis  de  Mile-end  ,]ax-         ^'^'i-  'bid. 


Keltove ,   Dicecefis   Dunelmenfis. 
Heydor  ,  Dioeccfis   Lincolnienfij. 

■  Rcugham ,  Dicecefis  Norwicenfis. 

5  +  - 

■ San^i  NicLotni,  infra   Civitatern 

6  Dicvccfim  Roficnll-m.  ibid. 
■  Steventon,  Dioeccfis  Sarum.  ibij. 

Didlington,  Diwcefis  Norwicen- 


fis. i^iJ. 


ibid. 


Llantegvan  ,    ejufdem   Dioecefis. 


ta   Civitatem    Colceitrix    ,     8c    Dicecelis 
London.  ibid. 

Beati  Mari&  ad  iW«w,infra  Ci- 


ibid. 


ibid. 


yitatem   Colccfirix  ,     Dicecefis    London. 
Shiinton ,  Dioecefis  Pctriburgcnfis.        '^''^- 

'         ■ '  'le  Novd  Villa,  infra  Decanatum 

Wotton,  ejufdem  Dioecefis. iii(/.          K.edevven  &  Dioecefim  Afiaphenfem.  169. 
Newport  ,    Dicecelis    Menevenlis.  ; Bw/«,  infra  eol"dem  Decanatum 


Llanerchltoydog ,    ejufdem  Dioece- 

Crano   ,    Dioecefis    Lincolnienfis. 

Shanckton  ,  five  Shanghanton ,  ejuf- 
dem    Dioecefis.  ibid. 

Ruan-Lanihorne  ,    Dicecefis  Exo- 


&  Dicecclim.  ibid. 


fis.  iiid. 
ibid. 


~~"       ~  Sanili  Fancratii,{ive  Kcntijli-Tow- 
ne ,  Dioecefis  London.  ibid. 

~~ ■  Raynham   ,     cjufdem    Dioecefis. 

ibid. 


ibid. 


Nettteton  ,    Dioecefis  Lincolnix.        '^"'- 


•  Fordington  ,  Dioeccfis   BriftoUicn- 

Burlon  Agnes ,  Dioecefis  Eborum. 

Z,/<j«-i?oo/Z,Dioeccfis  Alfaphenfis. 

qftoatdflree  ,    ejufJem    Dicecefis. 

— Saint  Mareburgh ,  Dioecefis  Rof- 

lenlis.  ibid. 

' Wefl-Withering  ,    Dioecefis  Cice- 

itrenfis.  ibid. 

Stonesfeitd,  Dicecefis  Exonicnfis. 


Iis.  ibid. 


ibid. 


ibid. 


nienfis.  ibid. 

Btifland,  ejufdem  Dioecefis,   ibid. 

Wolverton,  Dioecefis   Bathonienfis 


ibid. 


&  Wellcnlis.  ibid. 


Cajlor ,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 
Biirton  ,     Dicecefis  Brillollienfis. 

Manjlon,  ejufdem  Dioecefis.  i^ii. 
Wejion  fiiper  Mare,  Diceccfis  Ba- 


Nervton-Valcnce,  Diaccfis  Winto- 
nienlis.  ibid. 

~  Sahamtoiiey  ,     Diceccfis  Norwi- 

cenlis.  ibid. 


Helprington  ,  Cive  Helperto» ,  Dia-        thonienfis   &   Wcllenfis.  i^i</. 


celis  Sarum.  iiij. 

WeJl-Bridgford,Dicecef[s  Eborum. 

iiid. 


ibid. 


Ro/(^o?j ,  ejuidem   Dioecefis.  i^i</. 

SanSi  Michaelis  de  Coftmye  ,  Dioe- 

cefis  Norwicenfis.  ibid. 

Sanlli  Johannis  Baptift&  de  PatteS' 


ley  ,  ejufdem  Dicecelis.  ibid. 
Omnium  SanHorum  ,  infra  Civita- 


tem  &.  Dioecefim  Cantuarienfem.  16S. 

SanBii.  Margaretn  ,    infra   eandeni 

Civitatem.  ibid. 

Lamheth  ,     Dioecefis    Wintonix. 


ibid. 


Weare  ,  ejufdem  Dicecefis.  ibid. 
■  Armelkorpe ,   Dicecefis    Eborum. 

Smdalt,  ejufdem  Dioccefis.  ibid. 
South-Petcrxoin,  Dicecefis  Exoni.c, 
Lawannick  ,     ejufdem  Dioecefis. 

Carteton,  Dicecefis  Norwicenfis. 

Newton-Ttotmm ,  ejufdem   Dioe- 

cefis.  ibid. 
SanSi  Georgii  ,    Diceccfis    Aflj.- 

phcnfis.  iiid. 
.  Llandalas 


~  •  Bradfeitde  San^i  Cian. ,  Dicccefis 

Norwicenfis.  ibid. 

Swanninglon,   ejufdem   Dia-cefis. 


ibid. 


iiid. 


Cromer,  ejufdem  Dicecefi.<:.  iiij. 

Bradevpel ,    Diceccfis  Oxonienfis. 

— — Kings  Nympion,  five  Nymet  Rogis, 

Dioecciis  Exonierilis.  ibid. 
■ Sowreby  ,    Dia-ccfis    Carliolenfis. 

3r. 


ibid. 


•       Omnium  Sanclorum  in  Broadfireet , 
infraCivitatem  &  Dicecefim  London.iii</. 

Althorne ,  Dicecefis  London.  ibid. 

Snoreham ,  cjufdem  Diacelis.iW. 

Southpeterton  ,     Dioecelis     Batho- 


ibid. 


ejufdem    Diaccfis.        ibid. 


nienfis  &  Wcilenfis.  ibid. 

Mtrriott ,  ejufdem  Dia-cefis.  ibid. 

. ■  Abenhatt ,  Dicecefis    Glouceilrix. 


'    '  Alverton ,  five    Allerton ,  Dioece- 
fis   Bathonicnfis  Sc    Wellcnfis.  ibid. 

Wedmore ,  cjufdem  Dicecefis.iii</. 

Homersfeild,  Dicecefis  Norwicei- 


San^i  Michaetis  de  C)flany ,  Dice- 
ccfis  Norwicenfis.  ibid. 

— Sandi  Cuthberti ,    in   Viili   Bed- 

tord,  Din-ccfis  Lincolnicnfis.  ibid. 

Bujltcham,    Diceccfis  Sarum.  35-, 

Cropredy  ,    Dicecefis   Oxonicnlisj 

Wohing,  DioeccCs  Wintonicnfis. 


ibid. 


fis.  ibid. 


ibid. 


Spockfliall    ,     ejufdem   Dicecefis. 


-  Okeham  ,    Diceccfis  Petriburgen- 
fis.  ibid. 

Borrough,  iiveArdhorrough  ,V)ice. 

ccfis  Lincolnicnlis.  ibid. 

l'oxTvett  ,    Diofcefis  Brifl^ollicnfis, 


ibid. 


Langhope,   ejufdem  Dioecefis.i^i</. 

Kingsbury,  Dioccefis   Bathonienfis 

8c  Wellcnfis.  ibid. 

Votlavington  ,   ejufdem   Dioecefis. 


— — ^—  StokeGotJing,  five  Stoke-Golding- 

ton ,  Dioecefis  Liiicolnix    170. 
Broadaas  ,    Dioeceiis    Wigornix. 

ibid. 


ibid. 

Hiflon    Sancii  Andrea  ,    Dioeccfis 

Elienfis.  ibid. 

Hiflon-Ltlictdrtd ,  ejufdcm  Dioecc- 


'  Franckton  fuper  Dunfmore  ,    Dioe- 
cefis  Covcntrienfis  8c  Lichfeldcnfis. i^i<^. 
Dunchurch    ,     Dicecciis    Coven- 


iiiJ. 
•  Wendan    Parvd,    Dioecefis  Lon- 

don.  ibid. 
Ej:/or</,  Dioecefis  Bathonienfis  & 

Welicnfis.  ibiJ. 

Laxhore  ,    Dioccefis    Exonicnfis. 


ihid. 


fis.  ibid. 


B»rrowc/tre,  Dicecefis  Wintonien- 

Highcteere,  Dioecefis   Wintonien- 
fis.  168. 

5<rcfre,  Dioeccfis  Ciceftrenfis. iii</. 

Sancli  Petri  Q>  Beata  Mnrin.    Wes- 


fis.  ibid. 


tricnfis  8c  Lichfeldenfis.  ibid. 

Knowjion,  Dicecefis  Exonix.  i^i</. 

McttanJe,  cjufdcm  Dicccelis.;i^/</. 

— •  Wymondham  ,    Dioecefis  Lincol- 


Springthorpe   ,     DioeCefis   Lincol- 
nienfi.s.  ibid, 

Glentham  ,  ejufdem  Diceeefis  iiij, 

Witlin^ham  Beatn   Marin.  ,    Dice- 


ibid. 


ibid. 


tont-Le-aes ,  ejufdem  Dioecelis.  ibid. 

Biack-Torrington  ,    Dioeccfis   Exo- 


Chelsfiitd  ,     Dioecefis  RolFcnfis. 

Beati  Mariti  infra  Infulam  dejer- 
fey,  Dicccefis  Wintonix.  i^i</. 

—  Shanghanton,  iiveShanckton,  Dice- 


nienfis.  iiid. 

Tikinham ,  Dicecefis  Bathonienfis 


cefis  Lincolnix.  ibid. 

■  Ltanyckiit ,  Dioecefis   Aflaphenfis. 


8c  Wellcnfis.  ihid. 

— Winfrith,  five  Winford ,   ejufdem 

Dia;cefis.  ihid. 

Sprotley,  Dioecefis  Eborura.  iiid. 


ibid. 

Kewjlocke  ,  Dioeccfis  Bathonicnfis 

8c  Wcllcnfis.  iii</. 

Sancii  Petri  &  Seati  Marin  Wes- 


cefis  Norwiceniis.  ibiJ. 

■ Strettey ,  Diceccfis  Saruin.  ibid. 

Blatchington  ,Di<xcci\s  Bathonien» 

fis  8t  Wcllcnfis.  ibid. 

'  Draugbton,  Dioecefis  Petriburgea- 

fis.  ibid. 

■  Marjlon  Sancli Laurentii,e]\i[deTa 

Dioecefib.  ibiJ. 

Midle ,  Dioecefis  Coventrienfis  & 


Lichcnfis. 


Tom.  X.  P.  IV. 


lont-Ltwes ,  Dioeccfis  Ciccftrcnfis.  ibid. 


Kinertey  ,    Dicecefis     Airaphenfis. 
ibid. 

Saitfletby    Omnium    SanHorum  , 

Dicficefis   Lrncolnienfis.  liiJ. 
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23^ 


INDEX    RERUM     PRvECIPUARUM 


^       ;•     j  x'Uu-p..,.-Ki.r;.     niojcefis  Lin-    Pawfci»  Jc  F^rnW,  in  Comitatu  Effexia:,     P«wfo-«  ./e  BH^^dofce ,  Dicecefis  PetriburgCn. 


colnienfis.  T.VIII.  P.III.  Jf. 

WinchfieU,  Dioecefis  Wintonien 


Motsfount  ,     ejufdem    Dioeccfis. 
Basfir,  Dioecefis  Herefordienfis. 


fis.  iiiil. 


ibiJ. 


ibid. 


fis.  jd. 


ibid. 


ibid. 


JJ^helhill,  ejufdemDicecefis.r^jJ. 
Beakiborne ,  Dioecefis  Cantuarien- 

■  Fiiford,  Dioecefis  Petriburgenfis. 
•  Siltoi  ,    Dioecefis  BriftoUienfis. 

■  iValfoole,  Dicecefis  Norwicenfis. 


ibid. 


Aukenbury-V/eflon ,  Dioecefis  Lin- 
coinienfis.  ibid. 

Baggington ,  Dioecefis  Coventrien- 


fis  &  Lichcnlis.  ibid. 

Kinwarton ,  Dioecefis  Wigornien- 


fis.  ibid. 
-  Sancii  Laurenti  Lideard,  Dioecefis 

Bathonienfis  &  Wellenfis^  ibid. 
— —  Stifted ,  Dioccefis  London.  ibid. 
—  Sauiii  Htlens.  in  Abington  ,  Dioe- 


cefis  Saruni.  84. 

—  Tredington ,  Dioecefis  Wigornien- 


fis.  ibid. 

-  Tormarton,  Dioeccfis  Glouceftri- 


enfis.  ibid. 

-     I  Berwick  in  Elmct,   Dioecefis  E- 

boracenfis.  ibid. 

Stangrave  ,    ejufdem    Dioecefis. 


ibid. 


Reefham  Beatt  Marit,  five  Ker- 
defton,  Dioeccfis  Norwicenfis.  85-. 

Attleburgh  ,    ejufdem    Diosccfis. 


biiJ. 


Upclatford,   in  Comitatu    Sout- 
hamptonis,  Dioecefis  Wintonienlis.  165-. 
IVeflkirUby,   five  IVeft-KJrby ,  ia 


Dicecefi  Ceftrienfi.  ibid. 

Sancii  fetri  Exonii.  \66, 

•  Tiverton ,  Dioeccfis  Exceftrienfis. 


2iJ. 


67. 


fis.  ibid. 


Beali  Petri  Eborum.  114. 
■  Cathedralis  Briftolaenfis.  P.  IV. 

'Beat»  Maria  Virginis  Wigornien- 


■    '  Cathedralis  CantuarienCs.  iiid, 

Cathedralis  Affaphenfis.  iiid. 

■  Lymmyng  ,  five  Lymmedge ,  iu  Co- 

mitatu  ICantis:.   114. 

Sible    Hedingham  ,    in  Comitatu 


Effexix,   Dicccefis  London.  iiid. 

Bradvorthy ,   in  Comitatu  Devo- 


nix,   Dioecefis  Exonienfis.  ibid. 
—     .      — 'Biftiofs-Morchard,   in   Coraitatu 

Devonia;,  Dioecefis  Exonicnfis.  iif. 
.  Hnrdreick ,  in  Coraitatu  BucLing- 

hanii:e,  Dicccefis  Lincolnienfis.  iiid. 

OmniumSanclornm  Ltimbard  Stree- 


te ,  London.  ibid. 

Sancii    Clementt!   Dacorum  ,    in 


Comitatu  MidlefexisE,  Dioecefis   £c  Jurif- 
dicStionis  Londinenfis.  ibid. 

Caftor,  five  Cafter ,  in    Comitatu 


Northamptonix  81  Petriburgenfi  Ditecefi. 
ibid. 

Bingham ,  in  Comitatu  Notting- 

ham  ,   Dioecefis  Eborum.  ibid. 

SanHorum  Petri  ^  Pauli ,  in  Ci- 


Sancii  IVilfriai  de  Ripfo»,  Dioe- 
cefis  Eborura.  iii. 

—  IVatton  afud  Stone ,  in  Comitatu 


Hevefordienfi,  Dioecefis  Lincolnienfis.  T. 

IX.  p.  1.77-  ., 

Veny -Siitton ,  in  Comitatu   Wu- 


tefiae,  Dioecefis  Sarum.  ibid. 
FuLiecke,   in    Comitatu    Lincol- 


i!nd. 


Dorfetiae,  Dicecefis  Briftollienfis.  ibid. 

Tiverton  ,    Dicecefis    Exonienfis 

ibid. 


ibid. 


Halton,  Dioecefis  Ceftrienfis.  jiii, 
Welkern,  Dioecefis  Lincolnienfis. 

Badgmrih  ,    Dicecefis    Glouce- 

ftrienfis.  ibid. 

"T  Guendron,   in  Comitatu  Cornu- 

bix,  Dioecefis  Exonienfis.  iiid. 


Great-SoTTurford  ,  five  SomerforJ 
Magnd,  in  Comitatu  Wilts,  DiceCefls  Sa- 
rum.  ibid. 

■ IVoking,  Dioecefis  8c  Jnrifdiaio- 

nis  Wintonienfis.  ibid. 

Langharne,  five  Tdangharne ,  Diee- 


nienfi.  ibid. 

Burynerbert ,  five  Berinaber ,  Dice- 


Thurlfton ,  in  Comitatu  Devonise, 
Dicecefii  Exonienfis.  ibid. 

Okeford  Fitz.pain0,   in   Comitatu 


ceiis  &  jurifdiftionis  JVlenevenfis.  iaid. 
Cathorpe ,  Dicecelis  Lincoittienfis» 


1+4. 


cefis  Lincolnienfis.  ihid. 

Whitchurch  ,   Dioecefis     Wigor- 


nienfis.  78. 
-      .  Skirkbeck ,  in  Comitatu  8c  Dioe- 

cefi  Lincolnienfi.  ibid. 
.>  Hinton-Waldrttft}  ,    in   Comitatu 


vitate  Bathonienfi,   Dicecefis  Bathonicnfis 
&  Wellenfis.  ihid. 

South-Hill,  in  Comitatu  Cornu- 

bix,  Dicecefis  Exonienfis.  iiid. 

Bedall,  Dioecefis  Ceftrienfis.  116. 

•  Lantcglofs  8c  Andren ,  in  Comita- 

tuCornubix,  Dicecefis  Exonienfis.  iiid. 

Sedgfield  ,   in  Comitatu  Palatino 

Dunelmenfi.  ibid. 

Cedney  ,   Lincolnienfis    Dicecefis. 


Berks,  Dioecefis  Sarum.  ibid. 

MuchHaiUngbHry  ,  in  Comitatu 

Effexia:,  Dicecefis  London.  ibid. 

Holdenby,  in  Comitatu  Northam- 


ptonix ,  Dicecefis  Petriburgenfis.  ibid. 

Aftjfrington,   Dioecefis  Exonien- 


Comfton,  Dicecefis  Wintonienfis. 


fis.  ibid. 
P.  II.  87. 


Omnium    SanHorum    in  Hafting, 
Dioecefis  Ciceftrenfis.  ibid. 
.  ATtre,    Dioecefis  Glouceftrienfis. 


ibid. 


Hickford  ,    in  Comitatu    Bucks , 
Dioecefis  Lincolnicnfis.  ibid. 

Henxtporth ,    in   ComitatU   Here- 


fordia:,  Dioscefis  Lincolnix.  iiiJ. 

—— JVels,  Dioecefis  Norwicenfis.87. 

Hemingfton  ,    in   Comitatu    Sut- 

folcix,  DioeceUs  Norwicenfis.  SS. 
-  AibotsMoreton,  in  Comitatu   8c 


Dicecefi  Wigornicnli.  iiid. 

Bateley  ,   in   Comitatu   Eborum. 


ibiJ. 


fobbing ,  Dioecefis  London.  iiid. 

•  Dewibury  ,Di<xce(is^borum.ibid. 

.  Varmerton  ,     Dioecefis    Gloucef- 
trienfis.  ihid. 
Lanwerne  ,  Dicecefis    Landavcn- 


fis.  ibid. 
■  Symondburne ,  in  Comitatu  Nort- 

humbria:,  Dicecefis  Dunelmenfis.  ibid. 

%.  ibid. 

Uploman ,  in  Comitatu  Devoniac, 


Diceceiis  Exonix.  itid. 

SariSi  Leonardi  prope   Exoniam, 


in  Comitatu  Devoniac,  Dioecefis  Esconix. 
iiid.  • 

Wolverfton,  in  Comitatu  Suffol- 


ciae,  Dioecefis  Norwicenfis.  ibid. 

Micklam ,  fiveMickleham,  in  Dice- 


celi  Wintonienli.  ihid. 

I  Sancii  Georgii  infra  Caftrum   de 
Windfor.  89. 

Ludnan  ,  five  Ludsnan  ,  vel  Luds- 


nanles,    Dioecefis  Exonienfis.  iiid. 

Tizerion  ,  in  Comitatu  Devonix, 


Dioecefis  Exonicnfis.  iiid. 
Basfteuon,  five  Basfledeane ,  Dioc- 

cefis  Sarum.  ibij. 
••  Broadhamftm ,  in  Comitatu  De- 

vonis,  Dicecefis  Exonienfis.  iiiJ 
Wivenhoe,  in  Comitatu  Effexix, 

Dioecefis  London.  iiid. 
Wefton-Siiiedge ,    in   Comitatu  Sc 

Dioecefi  Glouceftrienfi.  iiid. 

Crafton ,  in  Comitatu  Lancaftrioc 


8c  Dicccefi  Ceftrias.  ihid. 

Lodowell,  in  Comitatu  Devonia:, 


Dioecefis   Exonis.  iiid, 

Hamsworth,  inComitatuSc  Dice- 


cefi  Eborura.  ibid. 

Herirandfton ,  Dioecefis  Meneven- 


fis.  ibid. 

Tilehurft ,  Dioecefis  Sarum.   140. 

Southlitileton ,  8c  Middle-Littleton, 

in  Comitatu  Wigornix.   143. 

Divingion,  Dioecefis   NorvTicen- 


fis.  iiid. 


Hunleftjam ,    in  Comitatu   Devo- 
nix ,  Dioecefis  Exoniac.  iiid. 

SMcli  Boriane  five  Suriante  ,   in 


Comitatu  Cornubix.  iiid. 
Llanbedrocke ,  in   Coniitatu  Caer- 

narvon ,  Provintix  Cantuaricnfis.  ibid. 
Roche ,    in   Comitatu  Cornubix , 

Dicecefis  Exonix.  ibid. 
Sanffi  Nicholai  Xelford ,  Dioecefis 

Oxonienfis.  iiid. 

Wargrave ,  DioecefisSarum.  ii;</. 

H^idferJ,  Dioecefis  Glouccftrien- 


iis.  iiid. 


Merreood,  in  Comitatti  l>cvorri?e, 
Dicecefis  Sc  Jurifdiftionis  Exor.ix.  ibid. 

South-Brent ,    Dicecefis  8c  Jurif- 

diciionis  Exonienfis.   144. 

Tatciftocke ,  five  Tawftocke ,  Dioe- 


ccfisSc  Jurildiftionis  Exonienfis.  ibid. 

Hallingborne  ,    Dicccelis   Cantua'* 


tienfis.  ihid. 

Theydon-Mount ,  in  ComitatuEf- 

fexiac,  Dioecefis  ik  Jurifdidionis  Londoii. 
ibid. 

Brigham,  in  Comitata  Cumbriac, 


Dioecefis  Cefttix,  ibid. 

Siitterton  ,   in   Comitatu  Lincol- 


niac,  Cantuarienfis  Provinti;^.  iiid. 
Hunniion  ,   Dioecefis   6c   Jurifdi- 

^^ionis  Exonienfis.  iiid, 
— Langer  ,    in   Comitatu   Notting- 

hara ,  Dicccclis  Eborum.  ibij. 
— — -  Paulspury,  in  Comitatn  Northam- 

ptoni-T: ,  Dioecefis  Petriburgenfis.  iiij. 
Ufford  ,  in   Comitatu  Northam- 

ptoniae ,  Dicecefis  Petriburgenfis.  iiid.  C3» 

116. 

.  ■• —  Bratton-CUvelley ,  DioecefisExo- 

nienfis.  ibid. 
•  Southill,  in  Comitatu  Cornubise, 

Dioecefis  Exonicnfis.  i4f. 

Aitleiurgh ,  DicEcefis  Norwicen- 


lis.  207. 


Sancii  Margareti ,  Dioecefis  Can- 

tuarienfis.  2c8. 

.  IngoUsiy ,  Dioecefis  Lincolnienfis, 

216. 
Uffiiigton,  ejufdem  Dioecefis.  ifeV. 
, .-  Ctflor ,  in  Comitatu  Northamp- 

tonix.  Dioecefis  Petriburgenfis.  ibid. 
_  .  Langer  ,  in  Comitatu  Nottingha- 

mix,  Dicccelis  tbcrum.  iiij. 
,1. .. Teringten  ,    Dioecefis  &  JurU3i- 

dtionis  Norwiccnfis.  ihid. 
. —  Langun  ,    Dioecefis  LandavenCs. 


iiid. 


ticE.  iiiJ. 


Selheriiiry,  in  Comitatu  Dorfc.' 

SfringfielJ,  in  Comitatu  Effexise, 
Di--ecefis  London.  itiJ. 

Beccles,  five  Beancliffe,  Dioecefis 

Noiwicenfis.  ihiJ. 

Collingtree  ,  five  Collingtrough ,  in 


Coniitatu  Noithamptonia;,    Diceceiis  Pe- 
triburaenfis.  iiiJ. 

Polbrocke  ,    in   Dicrcefi   Petribur- 


genli  &  Provintia  Cantuarienfi.  iiid. 

Sancii  Michaelis  Musborne ,  in  Ci- 


vitate  Norwici.  ibid. 
Knatoft ,  Dioecefis  Lincolnienfis. 


217. 


Comton  Martyn ,  Dicecefis  Batho- 
nienfis  8c  Wellenfis.  ibiu. 

Wiflham  ,   Dicecefis    Exonienfis. 


ibiJ. 


Halifax,  Dicrcefis  8c  Jurifdiftio- 
nis  Eboracenlis.  ibiJ. 

Eynesiury ,  in  Comitatu  Hunting- 


donix  8c  Dioecefi  Lincolnia;.  iiij. 

•  rvithyan,  Dioccefis  Ciceftrenfis. 

iiiJ. 


Raverflon,    Dicecefis  8c  Jurifdi- 
ftionis  Glouceftrienfis.  iiiJ. 

Biixion,   Dicecclis   Norwicenfis. 


ibiJ. 


Bageworth^Dioecefis  Glouceftrien- 
fis.  ibiJ. 

Twirton ,  five  Twiverton  ,   Dioe- 

cefis  Bathonienfis  Sc  Wcllenfis.  218. 

Synterley,  Civc  Blackney ,  Dicecefis 


Norwicentis.  249. 

— •  MiJleion-Cheney  ,     in    Comitatu 

Northamptonix,  Dicecefis  Petribureenfis. 
iiiJ. 

Wemme,   Dicecefis  Coventrienfis 


8c  Lichenfis.  2jo 

Cranefley,  in  ComitatuNortham- 

ptonix  ,  Dioecefis  Petriburgenfis.  25-1. 

'  Beeflon  SanBi  Andret,,    Dioecefis 


Norwicenfis.  ibij. 

Aifljjon  ,   in  Comitatu  Effcxia:, 

Dioecefis  London.  ibii, 

f»rf_ 
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Fayochi»  Je  Porthskereet ,  in  Comitatu  Mon- 

mouth,  Dicecefis  Landaff.  T.  IX.   P.  II. 

ij-i. 
^  Burnham  IVeftgate ,  Dioecefis  Nor- 

wicenlis.  .iiiJ. 
Brad-aell  juxta  Mare ,  m  Comitatu 

Eflexix,  Dicecelis  London.  iiid. 

— — Z«_/?o»e,  Diceceiis  Exonicnfis.i^ji/. 

— — — —  Sandye  ,    Dioccclis  Lincoinicnlis. 

idid. 
■'■■  Co/grttve ,  Dioecefis  Pctriburgen- 

fis.  iiid. 
Coldam,  five  Coldon,   Dicecefis  Eboracenfis. 

itid. 


vel  Skermingha.m  ,   Dioecefis   Eboracenfis.     F.trtmny  [Micktd).  T.V.  P.  II.  ijo. 


T.  IX.  P.III.  Sp. 

Tarochiii  de  Avening  ,   Dicecefis  Glouceftrix. 

iiid. 
'  jiUnechurch,  Dicecefis   Wigorniae. 


po. 


Tadeftoa ,  in  Comitatu  SufToicix , 
Provintix  Cantuarieniis.  Hid. 

—  Sonthpoole  ,   in  Comitatu   Dcvo- 


nix,  Dicecefis  Exonise.  iiid. 

Stanford  in  Villi  de  Whitehovfi^, 


Wtfthefterton  ,    in    Comitatu    8c 

Dioecefi  Eboruin.  iiid. 

Cnthorpe ,  in  Dioecefi  Lincolnien- 


fi,  Provintix  Cantuarienfis.  iiid. 

CLjiroohe ,  in    Coraitatu   Leicef- 


trix,  Provintia;  Cantuarienfis.  ifi. 

Fuiieck  ,  Dioecefis  Lincoinienfis. 


iiid. 

•  U^alton  ,  in  Comitatu  Lancaftrix, 

Dio-cefis  Ctftrix.  iiid. 

Sefton  ,  in  Comitatu  Lancaflrix , 


Dicecefis  Cellrx.  ibid. 

Whetmifnfted  ,    Dioecefis   Lincol- 


Farteato  [GuiUifl/r.us),  Clericus ,  Auium  M.i- 

gillcr.   LittctK  P.itentes  ci  £liii.fta-  de  Prx- 

fcmationc  ad  Recloriam  de  S;ci.'p:ngJeighi 

Dice^cfis  Lincohi.ienfis,  T.  IX.  P.IL  zo/i 

Tarliaco  [Stsfhai.us  de).  T.I.  P.I.  40. 

Tanici  Come  .  T.I.  P.  I,  ii,   27. 

(G.).T.I.  P.I.  3S. 

Tarticcn  [Giiiiio  de).   T.  II.  P.  I.  S2. 
Pzrtinfrl  [Petrus).  T.V.  P.ll.   i.].^. 
Tartriche  {Pelms).  T.IV.  P.IV.   140,  lS8. 
in  Dioecefi  Sarum ,  Cantuarienfis  Provin-    Pjruci  (Bf.iidinus).  T.  I.  P.  II.  135. 
tix.  iiid.  Farve  {Petrtis).  T.III.  P.III.   loi. 

— ■  Wheldrake  ,     Dioeccfis     Ebcrum.    Tarzing  (Roitrtas).   T.  II.    P.IV.    70,     ii/j, 

'^'d.  114  ,   i;;-,  14.1  ,   i)-o. 

Venney-Sutton ,  in  Comitatu  Wil:.s,    .  [Ad^m)    T.IL  P.IV.  ijo. 

Cantuaricnfis  Provintix.  ;^V.  . (fo/;«-/«i).  T.IIl.  P.ll.  144. 

— ■ Stifted,  in  Comitatu  Eflexia:.  104.    Panifchis  (JH.).  T.VI.   P.I.  5-,-,  j6. 

■ Brecknock,   Dicecefis  SanCti  Davi-    Par-:.iis  [Fiiniii:).  T.  l.P.I.  157. 

dis.  iiid.  -. [Mcid.v,t).  T.I    P.ll.  57. 

Barly ,    in  Comitatu  Hcrtfordix,    Parvs  {Alicia).  T.  IV.  P.  I.  23. 

Dicecefis  London.  ibid.  — ■ —  [Jcbanhes).  T.V.  P.Il.  143. 

-^— Crens-Norton  ,  five  Norton-O.tTte  ,     Pas  [Joh.rnnCi) .  T.  III   P.  III.  79. 

in    Comitatu   Northamptonix  ,    Diccccfis    [Johannes  du).  T.V.  P.IV.  97,4004 

Petriburgenfis.  iild.  Fafa  [Jch.mnes).  T.  1.  P.III.  ;6. 

Clebrooke ,  in  Comitatu  Leicefirix,    . Pafcat  [Tfjcmas).  T.V.  P.IV.  yj-. 


iiid. 


Bickteswade.  iiid. 

Havckeclmrch  ,    Dioecefis  Briftol- 

lienfis.  ibid. 

iftjam  Inferior  ,Diceceiis  Petribur- 


Dioecefis  Lincolnix.  ibid-  p.ifc.ris  (Gnbrwl).     T.IV.P.III.  15-. 

Aberfraw ,  in  Comitatu  An~lcQ:y,     Pajcha  cclcbr.indum.  T.III,    P.I.  7. 


Dioecetis  &  Jurifdiftionis  Bangor.  ibid. 

Bjisford  ,     Dioeccfis    Hercfordix. 


iiU. 


genfis.  2^3. 


Sadiorne ,  in  Comitatu  Suffolcix, 


Diccccus  Norwiceniis.  loj'. 


PattiHiall,  Dioecefis  Petriburgen-  Parolx.  [Reymundus  de).     T.  I.   P.  IV.   197, 
fis.  zj-y.  200. 

Eyroor/^ ,  in  Comitatu  Bed  fordis ,  Paromore  [Thomas)  ,  Armiger.   Commiffio  ei 

Dioecefis  Lincolnix.  P.III.  39.  direda.  T.VIII.  P.IV.   140. 

5;«/^^»; ,  in  Comitatu  Norfolcise,  Parontis   (Stephamn).  T.  IV.    P.  III.  S6. 

Diufcefis  Norwicenfis.  iiid.  Parore  ,  alias  Tournour ,  [Johannes).  T.IVi  P. 

Moreleigh ,  Dioeccfis  Exonix.JiiV.         II.  122. 

Murlinch  ,  Dicecefis  Bathonise  Sc  Parpount  [Thomas).  T.'III.  P.III.  194. 

Wellenfis.  40.  Parquelenee  [Thomas).  T.IV.  P.IV.  61, 

BowriiCiford,  Dioccefis Londort.  Parre     [Gilbcrtiis).  T.IV .   P.IV.  133, 

ibid.  [Thomas).    T.  V.  P.II.  94,  97. 

■■ —  Langtree,  Dioecefis  Exonix.  ibid.  {IViUielmus).  T.V.  P.II.  114,  114,^. 

Algariy ,    Dioeccfis  Lincolnix  &         III.  f,  6,   7,  12,   iS,   29,  33 


pafcorh  {Laurer;ti:is).  T.IV.  P.II.   9. 

Paske  (Thomas) ,  Cieiicus  ,  Theclogix  Pro- 
fefibr.  Litte;  X  Difpcnfationum  8c  Con- 
firmatioiium  ti  direfts;.  T.  VIII.  P.  II  404 
Litterx  Patcnres  ci  directx  de  conceflio- 
nc  Pixbcricix  vocatx  Ullcsl^elf,  iona  Ec- 
ctefwm  Cathcdralem  Eboracenlcra.T.VlIh 
P.UI.  28. 

Pii'kcndate  [Hcr.ricus).  T.  I.  P.I.  30. 

Pafeio  (Abbas  de).  T.IV.  P.  IV.  31. 

[Roiertus  de).  T.V.    P.  IV.   iSp,   190. 

T.VI.  P.I.   101. 

[V,obertus  de).  T.Vl.    P.II.   3S. 


Provintix  Cantuaricniis.  ibid 
Armington  ,     Dioecefis    Exorlix 


iiid. 


— -  Dumbalton,  Dicecefis  Glouceftrix. 


iiid. 
__— —  SanBi  Knetn ,  in  Comitatu  Cor- 

nubix,  Dioecefis  Exonix.  ibid. 
,  Hobye  ,    five  Horcbye  ,     Dicecefis 

Lincolnienfis  ,     Provintix    Cantuarienfis. 

ibid. 
. ^. BHrmnrfti ,  Dioecefis  Cantuarien- 

fis.  iiid. 

__ .  Clifton  Canvil  ,  in  Comitatu  Staf- 

fordix,  Dioecefis  Coventrix  8c  Lichenfis. 
ibid. 


[Jchannes).  T.V.  P.lll.  3^ 

(Willielmus).  T.V.  P.IV.    177, 

23S,  239. 

(Ed-aardus),  T.V.P.IV.  199. 

[IViWelmus).  T.VI.P.II.   IJ9. 

Thomas).  T.VI.  P.  H.  202. 

tRich.irdus).  T.VI.  P.  IV.   107. 

[Richardus)  ,  Epilcopus  de  Man. 


Pf.fty  [Ckrift.ophinii)  ,C\akv<i,\n  Aitibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patcntes  ci  dircflx  de  Prx- 
lcntationc  ad  Rcdloiiam  Bcatx  Mnrix  Stay- 
nings ,  Dioccefis  London.T.  VIH.P.II  29* 

Pafqualigo  [L:ii:rcnt::is).  T.V.    P.IV.a;,-. 

FafqiinUi  [Bertramu:).  T.IV.  P.IV.   37. 
i  1 S  j     Pajqit  ler  (f/,:lm) .  T .  V .  P .  I V .  9)- . 

(7oW;fj).  T.V.  P.IV.  99. 

Pafs  (.?.).  T.I.  P.II.  110. 

P.tpc  [Gauchents  de).  T.III.  P.IV.iiSi 


Pajfagiiiw.  Super.  T.1I.  P.ll.  123,    129. 
T^piay  (Abbas  de)    T.I.  P.III.   66. 
Re-     Tnjlcle  [Edmunilns  de).  T.II.  P.Il.  ilo. 
gahs  Aflcnfus  ei  concelius.T. VlIl.P.lV.    Paffvlcgue  Ccmcs.  T.II.  P.I.  15-4. 


Hingham ,  in   Comitatu   Norfol- 
cix,  Dioeceiis  Norwicenfis.  ibid. 

Stirley ,  Cwe  Strelly  ,  in  Comitatu 


Nottinghamix,  Diosccfis  Eborum.  ibid. 

i ■  Bangor    Monachorttm  ,    Dioecefis 

Ceftrenfis.  iiid. 

Orfett  ,    in    Comitatu    EflTexix, 


Dioecefis  London.  ibid. 
'St.Ellins   in  Abhin^don  , 


in  Co- 


129. 

Farroyes  (perry  de).  T.  IV.  P.IIT.   176. 
Parry  [Thomas).  T,  VI.   P.IV.  66.    67,  70, 

76. 
.  [Thomas).  T.VII.  P.II.  23,67,139, 

ij-o  ,   169  ,171.   172  ,   216. 
i [Johannes- l'/iltielmus).   Litterx  Com- 

mirtionales    ei    diredtx  pro  punicndis    De- 

linqucntibus  in  Comitatu    Monumcthenfi. 

T.VIII    P.II.   12.   , 
.  [Blanclj)  ,   Juftitiarius  ad  Placita.     T. 

VIII.  P.II.  18. 
[Willielmus) ,  Generofus.  T.VIII.    P. 

II.  54. 
Farsbors  (Manderopius).    T.VII.    P.  I.    204, 

20J-,    214.    P.  II.   47  ,     48  ,     190  ,  191 


mitatu  Berks  8c  Dicecefi  Sarum.  ibid. 

•  Kiiworth  Beauchampe ,  in   Comi-     Parfon   [Francifcus) .  T.VI.  P.  IV.  ij-i. 

tatu  Leiceftrix,  Dioecefis  Lincolnix.  iiid.     (IVillielmui).  T.  VIII.   P.I.  211. 

iirayc ,  in  Comitatu  l'<erics  &.  Dice-     Par/ons  (IVitlielmus).   T.VII.  P.III.  231.  P. 

IV.  2j-,89. 

{GuitMmus),  Miles.  T. VIII. P.I.  171. 

Commiflio  ei  directa.  iiid. 

■  [Guiltielmus) ,  Baroncttus ,  Mngifler  Cu- 


cefi  Sarum.  iiid. 

"     '■       Fr«W7.«/e«,inComitatu  Suffolcice, 

Dicecefis  Norwiccnfis.  41. 

Claverton  ,    in    Comitatu    Buck , 


Dioecelis  Lincolnienfis.  iiid. 

Anefty,   in  Comitatu  Hertfordix, 


Tajfeltwe  [Roiertus).  T.I.  P.I.  148,   i;;. 

.^ {Simon).  T.I.   P.  H.  ff,s6,S7,  58, 

61  ,  62. 

[Jchames).  T.IV.  P.  II.  8. 

Taftemer.Ricljardas).  T.II.   P.HI.   37. 

. (P.ohert!is).T.lV.  P.  IV.   126,   177. T. 

V.  P.I.46. 
Taffmgbam  [Radulphus).  T.IV.  P.II.  172. 
P.i//i'  [Richardus  de).  T.  IV.  P.  III.  177. 
laftano  SahBo  [Robertits  di).     T.  H.     P.IV. 

104. 
Faftetey  Abbas  {Tl;om.-^s  de).  T.  V.    P.  II.39, 

P.ijieure  [Gulttielmus  Sc  Rckrtus  de  ta)i  T.  V. 

P.IV.  103. 
Fajtlnteau  [Robertus).  T.V.  P.  I.  1S9. 
Faflilli  [J).  T.VI.  P.I.  99,   ,01  ,  163  ,  166, 

16S ,  1  69. 
Fafton  (irilliclmus  de).  T.II.  P.I.  5-1. 

(Wiltietmus).  T.III.  P.ilL  17,-. 

(Johmir.es).  T.V.  P.II.  ^6. 

[jViltielmns)    T.V.   P.IIl.  62. 

[Johanne').  T.V.  P.III.  196. 

(Thomas).  T.VI.  P.  HI.  14,-. 


Dioecefis  London.  ibid. 

-  Uolbech  ,    Dioecefis    Lincolniae. 


ibid. 


Burgh  Scincid  Marii  in  Teleg ,  Dice- 
celis  Norwicenlis.  ibid. 

Stt.  Dionifii  Blackchurch,  Jurifdi- 


(Stionis  Cantuarienlis.  89. 

Breock ,  in  Dicecefi  Exonix ,    8c 


rix  Garderobx  Regni.   Commilfio  ei  dire 
tla.  T.VIII.  P.IIl.  23S. 

(Philippus) ,  Clericus,  in  Artibus  Magi 

fter.     Litterx  Patentes  ei  dircctx  de  Prx 

fentatione    ad    Vicariam    de     Finborowe    Pnfiyn  {J:>hanttcs).  T. 11.  ?.l.  1,9 

Magn-l.  T.VIII.  P.IIl.  280.  Pat  {Simon  de).  T.I.  P.I.  j-i. 

{Edwardus),  in   Artibus  Magifter  Lit-    Patavienfts  Epifcopus  [Georgiii.).  T.\'l.  P.  I, 

terx  Patcntes  ci  direftx  de  Prxfentatione        94.  P.iII.i86,  1S7. 


Fafttris  {Guido),  Prcsbitcr  Cardinalis.T.  I,  P* 
1.4. 

{GuitlietmUs).  T.II.  P.II.  142. 


Provintia  Cantuarienfi.  ibid. 

— ..- PetTvorth ,  Dicecefis  Ciceftrienfis 

ibid. 

XJftington  ,  Comitatus  &  Dicece 


ad    Vicariam    Wyicin  ,    Ditcccfis   Covon-  Patavii  [A'>i6roJius  ,Eufebius  ,l>ic.).  T.Vl,  ?> 
trienfis  8c  Lichenfis.  T. VHI.  P.IV.  iio.  II.  i;-S. 

(Robertui)  ,C\e\kus,  Artium  Magiftcr.  Pala)i  {Petrui  de).   T.  Hl.  P.II.  24. 

Litterx  Patentes  ei  direftx  de   Prxfcnra-  Patching  {Henricus).  T.  VI.  P.IV.^^. 

tione  ad  ReCtoriam  Santti  Martini  in  Ci-  Pute  (Simon).  T.IV.  P.III.  89. 

vitate  Exonix.  T.IX.  P.I.79.  Fatemere  {Johannes  de)  ,  &   Sara  Uxor.  T.ltj 

{Johannes),  Eques.    CommiflTiO  ei  di-        P.II.   178. 

rcfta.  T.IX.  P.ll.   18,^.  Fatcn  [Joljannes).  f .  V.    P.  II.  49. 

— -  {Anthonim).  CommiflTio  ei  fafta  Ofli-  Pater  nofter  (Roiyn).  T.IH.  P.  HI.  1:7. 

cii   ui>ius   feptem   Auditorum  Curix  Scac-  Faterfon  {Johannes).  Clericus.in  Artibus  Mi.* 
carii  Regis.  T.IX.  P.  III.  104.  giftcr.  LittcrK  Patentes  ci  dircctx  dc  Prx- 

-Banbury,{n   Comitatu   Oxonix,     Partenay  (Dominus  de).    T.III.   P.  I.   iii,        fentationtf    ad   Rcftoriam    Ecclcfix   Paro- 

Dioecefis  &  Jurifdiftionis  Lincolnix.iW.  213.  P.  II.  124.  P.IV.41,  118.  chialis  de   Salkeld  ,    Dioccefis  Carliolcniij. 

Scraningham,  five  Skarninghnm ,     r.ni- ,  ,  (Dominus).  T.V.  P.I.  j-j,  6a.  T.VlIL   P.  II.  16^. 

M  11]  m  A  f  4< 


fis  Lincolnix ,  Provintix  8c  Jurifdicftionis 
Cantuarienfis.  ibid. 

Market  -  Bosieorth  ,   in  Comitatu 


Leiceftrix  8c    Dioeccfi    Lincolnix,    Juris- 
didlionis  Cantuarienfis.  ibid. 
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Tateflmll  {Htigi)).  T.I.  P.  I.  ijo. 

i. [Simon).  T.  I.  P.II.  30. 

, {IValtertis).  T.II.  P.II.   108. 

I (H.).  T.V.  P.I.  III. 

Tatnty  (Reftoria  de),  in  Dioecefi  Sarum.  T. 

IX.  P.  II.  9r. 
Tatonfon  [Thomas).  T.IV.  P.IV.  171. 
Tatoufiau  {Nichola-is) .  T.V.  P.IV.  101. 
ratriarch^  Orientis.  T.I.  P.IV.  12. 
Tatric  Comes.  T.I.  P.  I.  Sy.iji.  T.III.  P. 

II.  83. 
Tatriche  {Milo).T.Vl.    P.III.  ai6. 
Tatricii  (Purgatorium  Sanai).T.  III.  P.  I.I74- 

P.IV.ijf. 
Tatricii  {Jacohus).  T.IV.  P.II.  18. 
Tatricius  {Francifcits).  T.IX.  P.III.  iij. 
Tatrik  {Thomas).  T.IV.  P.I.  45-. 
Tatry  {Jchmnes).  T.IV.  P.III.  64. 
Talrykfon  {WiUielmus).  T.IV.  P.II.  i8. 
Tatryngton  {IVillielmus  </e).T.III.    P.II.  IPT- 

. (Stefhanus).  T.IV.    P.II.  y4,iio. 

Tattefley  {Johannes) .  T.V.  P.I.   139. 
Tattes(ley  (Capella  SanSii  Johamiis  Baftijli  Jt), 

Dioecelis  Norwicenfis.  T.VlIi.P.  II.  167. 
TattiJfen.r.V.  P.III.   188. 
Tatynham  {Thomas).  T.V.  P.III.  5-7. 
Tau  {R^gnerns).  T.VII.  P.IV.  42. 
TaveiilQn  {Petrus).  T.IV.  P.III.   I7f. 
Tavely  {Thomas  de).    T.I.  P.  II.  if. 
■      ■■•  {Reginaldus^T.l.  P.II.ij6,  199,100. 

P.IIi.  17,  131. 
. {Walterus).  T.l.  P.  III.  131. 

{Walterus).  T.I.  P.IV.  144.T.II.P.I. 

^'- 

. {Walterus^.TAl.  P.II.  120,176, 

{Johanncs).  T.  III.  P.l.  93. 

(Johannes).  T.III.  P.I.  199. 

Tavenham  (Capella  de)  ,    in  Diacefi  Lincol- 

nix.  T.Vill.  P.II.   171. 
Tavia  {Amerighiis  de).  T.  iil.  P.I.  32. 
Tavia.  Super  Viaoria.  T.VI.  P.ii.  16. 
Taviiionum  Serviens.  T.  V.  P.III.  46. 
Taul  {Georgius),  Mlles,  Regiftrarius  ad  Cau- 

fas  Ecclefialticas.T.VIii.  P.1. 171. 
I-  {Willielmus)  ,     Theologisc   Profeffor. 

Litterae  Patentes   ei  direclx  de  Prxfenta- 

tioiie  ad   Reftorijm  de   Baldwyn   Bright- 

wel.  T.VIII.  P.III.  279. 
Taule  {Georgius).  T.Vil.P.III.  210,  139.  P. 

iV.ii,  30,  I3f. 
— —  {Georgius).  Commiflio  ei  direda.     T. 

Viii.  P.I.  S9- 

-  {VrancifcHs)  conftituitur  Prmcipalis  Re- 
giftrarius  Procefluum  ,  Negotiorum  ,  in- 
ftruraentorum  &  Aftorum  quorumcunque 
Scribje  Rcgis  ,  Scc.  T.VIIl.  P.II.24,-. 

» {Georgiiis),  Miles.     Exemptio  ei  con- 

ceffa  ab   Officio  Viceconiitis  alicujus   Co- 

mitatiis  infra  Regnum  Anglis.T.  V^iil.  P. 

III.  179.     Commilfio  ei  direfla.  117. 
TavU   {Georgius)  ,    Miles.      T.VIil.    P.II. 

10. 

{Georgius  St).  T.VIII.  P.il.  11. 

..  {Georgius),  Miles ,  Jufl:itiarius  Pacis  in 

Comitatu  Surrix.  T.VIII.  P.ii.  i6. 
Taulersferry  {^cc\e(\i  Parochialis  de) ,  in  Dioe- 

cefi  Petriburgenfi.  T.VlI.P.Ili.  33. 
Taulet  {Amifus).  T.V.  P.IV.   13$-,   IJT. 
{WiUiebmis).  T.VI.  P.^Ii.  1/9,    i7f, 

176. 

Y>om\nni  {S.Joh).     T.VI.    P.  ill. 

63. 

{Hugo).  T.Vi.  P.Iil.   110,  201. 

i {Amicitius  &   Anthonius).    T.Vli.  P. 

n.  j. 

{Johar.nei).  T.  V.  P.III.  131. 

— —  {Robertus),  Armiger.  Comniiflio  ei  di- 

redta  tangens  Cottagia.  T.IX.  P.  li.  170. 

~—  {Johannes   Dominus).    T.IX.   P.  iH. 

{Thomas)  ,  Armiger.Commiflio  ei  di- 

refta.  T.  IX.  P.ili.  63. 
Tauli  Sancii  London  Decanus  (J^homas^.T .1, 

P.II.  201. 

Cancellarius  (R;i(/»//)i«i).    T.I.  P.II. 

201. 

Tauli  SanSi  Decanatus  renunciandus  per  Ar- 

chiepifcopum  Burdegalisc.  T.  1.  P.  IV. 139. 

Tauli  (Comes  Sancii).  De  attemptatis.T.  IV. 

P.  i.6o. 
Taulinge  (Bjchardus)  ,  Clericus  ,  in  Artibus 
Magifl:er.  Litterx  P.itcntes  ei  direfta;  de 
Praefentatione  ad  Redtoriam  BeatiE  Marix 
Majoris  iu  Wallingford,  Dioscclis  Sarum. 
T.VIII.P.IV.  62. 
Tauto  Sanclo  {WiUielmiis  Je).  T.I.  P.IV.  64. 

{Johannes  de).    T.II.   P.IV.  27,  28, 

j-8,  07,  69,  78,  87,  ij-o,   i/j,i77.T. 
III.    P.I.  49,  j-o. 
»—  {Galhardus  dt).  T.III.  P.  I.  iS,  61. 


Taulo  SanSo  {Nicholaus  </e).T.III.  P.I.   163. 

{WiUielmus  de).     T.IV.    P.IV.    77. 

Comcs  {Gualtherus).r.l.?.l.6^,MS. 

(Abbas  de).    T.I.  P.I.   i4f. 

Comitifla  {Maria   de).     T.  I.    P.  IV. 

-  {Galhardus  de) ,  Dominus  de  Seros.  T. 

I.  P.  IV.  iji  .  if6,   if7.  T.II.  P.I.   18, 

97- 

{tr.de).  T.I.  P.IV.  118. 

{Maria  de),  Filia  Comitifl"se.   T.il.  P. 

II.  17. 

(Dominus  de).  T.Ii.  P.  III.  44. 

Comes    {Guidodi).    T.Iil.  P.I.   136, 

20f.  P.ii.  6,  8,  20,   22,  26,39,77,78, 
80  ,   108  ,  130. 

Comes  {Walerandus  </e).T.III.  P.III. 

2f,  26,  77  ,  88,  89,   107.  P.  IV.  37,5-6, 
72,  77  ,  80,  120. 

Comitifla  {Matilda,  de).    T.IIi.P.IV. 


S9. 

Comes  {Walerandus  de).    T.IV.  P.I. 

j-8,  60,  61,  62.  Si,  113.  P.III.iiS. 

{Ludtzicus  de).  T.I.  P.  I.   iS. 

{Liidoviciis  de).  T.V.  P.IiI.43. 

{Petrus  de  Ltixenburg).  T.V.  P.II.114. 

T.VI.  P.II.  23. 

{Frar.cifcus  de).  T.VI.   P.II.  39,    91. 

{CaroUis    de  burbon).      T.  VI.     P.Ii. 

44. 

Taulus  &ii.'irtus,  Papa.T.  V.  P.II.  168. 
Fauly  {Richardus).    T.ili.  P.III.   194. 
Paumer  {WiUielmus  de).  T.I.  P.IV.  iol. 
Tauncefot  {Johannes  de).  T.IV.  P.  I.  5-;. 
Taunjet  {Emama).r .V\.    P.III.   191. 
Taunton  {Baldrninus  de).  T.II.  P.  1.  37. 

(Johannes).  T.iV.  P.iV.  163. 

PaviUtt  {Johannes).  T.VIil.  P.ll.   14. 

— —  {Johannis) ,  Armiger.  Conceflio  ei  fa- 
fta  Oflicii  Gardiani,  iive  Capitalis  Cufto- 
dis  Foreftx  de  Roche,  in  Comitatu  So- 
merfetia:,  durante  Viti.  T.VIii.  P.  11. 
.63. 

Tavne  {WiUielmus).  T.V.  P.  IV.  142, 

Tavpton  (Dominium  8c  Manerium  de)  ,  in 
Comitatu  Cornubix.  T.VIII.  P.  II.  5-7. 

Pauie  (Adrianus),  Dominus  de  HeemJiede.Vi- 
de  Heemftedi. 

P<ja:  proclamanda.  T.I.  P.  II.  129.  Pacis 
Confervatores.  201.  Contra  Jus  commune 
concordata  de  refpondendo.  T.  II.  P.  II. 
if2.  De  Pace  Regis  proclamanda.  171. 
Caroli  Primi ,  Regis  Anglia;  proclamatio 
pro  Pacc.  T.VIII.  P.  I.  2.  Commiflio 
Thomae  Edmondes  Militi  ad  tradendum 
Rcgi  Francorum  articulos  Pacis  8c  Rc- 
conciliationis  inter  huncPrincipem  &  Ca- 
rolum  Primum  Angliae  Regem.  T.Viil. 
P.  iii.  j-i.  Ratificatio  eorumdcm  articu- 
loTXim.  ibid.  Traftatus  firmac  amicitiae, 
&  Pacis  perpetux ,  ac  Commercii ,  inter 
Reges  Carolum  Primum  Anglise  &  Phi- 
lippum  Quartum  Hifpaniarum ,  &c.  141. 
Inftruraentum  Regis  Hilpaniarum  de  ob- 
fervatione  praedittorum  articulorum  Pacis. 
144. 

Taxman  {Simon).  T.  V.  P.III.  5-7. 

TaxfaU  {Radiilphus).  T.VI.  P.  II   138.' 

Pa.xton  {BenediBus  de).  T.Ii.  P.ill.   10. 

{Thomas).  T.  III.  P  II.  iif. 

{Johannes).  T.lll.  P.  Ili.  194. 

Pay  {Johannes).  Generofus ,  Feodarius  Comi- 
tatus  Salopix  &  Efcaetator  ejufdem  Co- 
mitatus,  T.VIII.  P.li,  Commiffio  el  di- 
redta.  ibid. 

^—  {Laurentius) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litters  Patentes  ei  direftx  de  Prac- 
lentatione  ad  Prasbendam  de  Marden  in 
Ecclefia  Cathedrali  Ciceftrenli  ,  Dioecefls 
Ciceftrenfis.  T.  Vlii.  P.iV.  64. 

Paycock  {Johannes).  T.VI.P.IV.   163. 

Paie  {Simon  8c  Henricus).  T.IV.  P.I.  47. 

Payehen  (Thomas).  T.Iii.  P.I.  f6. 

Payn  {Johanms).  T.lll.  P.Iil.  91. 

{l'etrus).  T.III.    P.Iil.   136. 

. {Thomas).  T.IV.  P.I.  36. 

{WilUelmus).  T.  IV.   P.i.  66,  84. 

. {Simon).  T.  IV.  P.I.  78. 

{Richardus).  T.IV.  P.  II.  42. 

. •  {Stephanus).r .IV .  P.II.89,  139,  iff. 

P.in.3;. 

. {WiUielmus).  T.IV.  P.II.  161. 

• {WMielmus).r.lV.  P.IV.  162. 

[Johnnnes).  T-V.  P.IV.  135-.     T.  VI. 

P.  i.  182. 

{Jacobus).   T.VI.  P.II.  208. 

{Thomas).  T.VI.  P.III.  69. 

. {Robertus).  T.VIi.  P.IV.  103. 

Payne  {Robertus) ,  Miles.   T.Vill.  P.II.9. 
— —  (Roherius),  Cleiicus,   in  Artibus  Ma- 


gifter.  Littersc  Patentes  ei  diredlac  de  Prat- 
fentarione  ad  Capellam  de  Iftemanfted  La* 
timers,  in  Diceccfi  Lincolnienfi.  T.VIII. 
P.  II.   248. 

-  {Thomas) ,  Clericus,  Artium  Magifter. 
Litterx  Patcntes  ei  diiefts  de  Piarfenta- 
tione  ad  Rcftoriam  Sanftse  Marix  Wi!- 
lingham  ,  T)icecefis  Norwiccnfis.  T.VIII. 
P.  IV.   117. 

■  {Guiltielmus)  ,    Atmiger.      CommiiTio 

ei  direfta.  T.IX.  P.  II.  116. 

^^—  {Robertus)  ,  Clericus.  Litterae  Paten- 
tes  ei  diretlx  de  Prxfentatione  ad  Cano- 
nicatum  ,  five  Pracbendam  quamcumque, 
intra  Ecclefiam  Cathedralem  Chrifti  Oxo- 
nix.  T.IX.  P.il.  2if. 

Taynek  {WiUielmus).  T.ill.  P.  IV.  4. 

Paynel  {Hugo).  T.I.  P.I.   iif,   131. 

{Johannes).     T.I.  P.ill.   20J.   P.IV. 

49. 

— —  {Willielmus),  Dominus  de  Tracyngtort, 
T.I.  P.IV.  6. 

(Thomas).  T.I.  P.IV.  38. 

{Thomas).  T  I.  P.IV.  98. 

{Railtilphui).  r.  I.  P.  IV.    144. 

— -  {IViltieimus).  T.I.  P.IV.  107,  Iii, 
144.  T.il.  P.  I.  f9- 

{Johanr.es).  T.ii.P.II.  129. 

{Radulfhus).  T.III.  P.I.  111. 

{Nicholaus).  T.IV.  P.Iil.  40. 

{Williehnus).  T.  V.  P.  ili.  62. 

Tayntcur  {Andreas).  T.ill.  P.ii.   i^j-. 
Pays  {Johannes  du).   T.IV.  P.  11,  200. 
-1 —  (Anthonius).  T.VL  P.Ii.  42. 

Tayf)  {Johannes).  ComroiflTio  ei  direfta.  T, 
VIII.  P.ll.  199. 

Tayte  (Johannes).   T.  IV.  P.IV.  94. 

Tayton  {Rohertus).  T.Vl.P.II.  15-9. 

— —  {Thomas).r.V\l.V.U.  6. 

— —  {Walttrus).  ConceflTio  ei  fa£ta  Officii 
Contrarotulatoris  Parvje  Cufluma;  in  Por- 
tu  Civitatis  London,  durantc  Vita.  T. 
VIII.  P.II.  27. 

.  {Johannes).    Commifllo  ei  diredta  in 

Infuli  Elienfi.  T.VIII.  P.  II.  144. 

Tayttan  (WiUielmus).  T.Iil.  P.IV.  169. 

Teache  {WilUelmus) ,  Theologiae  Baccalaureus.' 
Litterx  Patentes  ei  dire<ftjc  ad  poffiden- 
dam  Vicariam  de  Okeham,  Dioecefis  Pe- 
triburgenfis ,  cum  Rcftoria  de  Borrough 
Dioeccfis  Lincolnienfis.  T.VIII.  P.III.jj-. 

PeacheU  (Johxnnes),  Clericus  ,  8c  Capellanus 
CodfriJi  Glouceftiix  Epifcopi.  T.Vill.  P. 
II.  38.  Litterjc  Diipenfationum  8c  Coa- 
firmatidniim   ei   direftx.  ibid. 

Pcachy  {M'ilUelmus)  ,  Clericus ,  Artium  Ma- 
gilter.  Litterac  Patentes  ei  direfta:  de  Prsc- 
ientatione  ad  Reftoriam  Ecclefix  Paro- 
chiaiis  de  Tickemount ,  five  Tickingcotc, 
Dioecefis  Petriburgeniis.  T.iX.  P. II.  25-2. 

Fealt  {Humfridus) ,  Clcricus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  direiftac  de  Prae- 
fcntatione  ad  Rectoriam  de  Ancrilc ,  five 
Ankrid^e  ,  in  Dioecefi  Cantuarienfi.  T. 
Vlli.  P.II.  2fO. 

Tearce  (Viyicentius) ,  Ckvkas ,  Theologiac  Pro- 
fcflbr.  Litterx  Patentes  ei  dircft^  de  Prse- 
fentatione  ad  Reftortam  de  Withersfeild, 
Dioeceiis  Norvvicenfis.  T.Vill.  P.  IV. 
6f. 

Pears  {Theobald).  Oflicium  ei  conceflum.  T. 

VIII.  P.ii.  27. 

Pearfe  {Johunnes)  ,  Generofus.  Commifllo  ei 
directa    in    Comitatu   Eborum.     T.VIII. 

p.n.  3f. 

Tsarfon  (Samuel)  ,C\sx\cviS.  Litterac  Patentes 
ei  direftae  ad  Vicariam  Ecclefise  Parochia- 
lis  de  Dewflibery ,  Dioccefis  Eborum.   T. 

IX.  P.Ili.  104. 

PeateU  (Patricius  de).  T.  I.  P.  I.  41. 
Pebles  {Warinus  de).  T.I.P.IH.   loj. 

{Johannes).  T.  III.  P.  II.  if4- 

{Johannes).  T.III.    P.Hi.  6^. 

Pebtits  ,    Coloncllus.     Commiflio  ci  diredla; 

T.VIII.  P.II.  236. 
Pthtys  (Thomas  de).  T.  III.  P.  11.   114. 
Pcbree  (Atexander  de  la).  T.I.  P.lli.   134. 
Peccard  {Colinii).  T.V.  P.  IV.  92. 
Pecham  (Jacohus).  T.ill.  P.Iil.   12. 
-{Edmundus).  T.VI.  P.Iil.  144.P.IV. 

18. 

(Ceorgius).  T.VII.    P.IIL  I2J-. 

Peche  {BarthotomsHs).  T.I.P.l.  12,107,127, 

131,   142,    143. 

(Willielmus).  T.I.  P.II.   114. 

{Gilhertus).  T.I.  P.II   iJ-6,  203,211. 

P.III.  19,  30,  130,  204.  P.IV.6, 

(Robertus).  T.I.  P.II.  199. 

{Thomas).  T.I.  P.  IV.  44. 

{Gitiertus).  T.  I.  P.  IV.  124, 191, 19*; 

T. 
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T.II.  P.I.  S9>  74.  7S  >  'i6,  129.  P.II. 

17.  47- 
Ttche  {Johannes).     T.ll.  P.II.  26,  27,  47, 

64,  6)-.  • 

« (fohannes).  T.II.  P.II.  iiz  ,  123  ,i(5i, 

165-. 

(Ty;(iw<i;).T.II.  P.IV.  27. 

i^ (Johflnnes).  T.  III.  P.IIl.  190. 

i (Johmmei).  T.VI.  P.  I.   176,  iSl. 

(Johannes).  T,  VI.  P.II.  178. 

Ttchel  [Johannes).  T.III.P.IV.   133. 
fechill  (Johannes),  Clericus,  in  Artibus  Ma- 

girtcr.  Litters  Patentes  ei  dircdix  de  Prx- 
lentatione  ad  Reftoriam  de  Normanton , 
Dioeceiis  Lincolnise.  T.VIII.  P.II.  31. 
teck  (Richaulus)  ,  Clericus ,  Artium  IMagi- 
ftcr.  Litterx  Patcntes  ei  dircdVac  de  Prx- 
fentationc  ad  Reftoriam  Ecclefix  Paro- 
chialis  de  Uplomen ,  in  Comitatu  Devo- 
niae  ,  Dicccefis  Exoniac.  T.IX.  P.II.  89. 

Tecke  CRuhardus).  Litterx  Patentes  ei  dire- 
tla:  dc  Prxfentatione  ad  Vicariam  de  Co- 
lumpton,in  Comitatu  Devonix ,  Dioecefis 
Exonienfis.  T.VIII,  P.III.  28. 

Veckham  (Johxnnes) ,  Clericus  ,  Thcologiae 
Baccalauveus.  Littcrx  Patentes  ei  diretlx 
de  Prxfentatione  ad  Reftoriam  de  War- 
mingtun,  in  Dioecefi  Coventrienfi  8c  Li- 
chcnfi.  T.  VIII.   P.II.    249. 

Teci^ham  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Sur- 
rix.  T.Vli.  P.II.  j-i. 

Tecock  (Kobertus).  T.  II.  P.  I.  5-2. 

. (Stephantis).  T.VI.  P.II.  i?o. 

(Htlijeu>).  T.Vl.  P.II.   197. 

. (Roiertus).  T.V  I.  P.IV.  112. 

Vecra  (Bonatus  de).  T.  I.   P.  III.  43. 
Tecus  (Johannes).  T.I.  P.I.  37. 
Tedd:r  (Johannei).  T.VI.  P.IV.  93. 

' ■■  (Richardus).  T.  VI.  P.  IV.  102. 

TeUe  (Caylinus  de  la).  t.II.  P.I.  8/. 
TeMrton  (Waltcrus).  t.I.  P.IV.  105-,  148. 
Tedetcerdyn  (Walterus  de).  T.I.  P.  III.  17. 
Teen  ({Rogerus  &  Cuillielmus).    T.IV.  P.III. 

i6o. 
:Beers  (IVillielmus).    T.VII.   P.  III.  134.  P. 

IV.   172. 
Jeerfe  (Johannes).  T.VI.   P.  IV.  161,    166, 

107. 

* (Robertus).  T.VI.  P. IV.  109. 

«-^ —  {Rkhardus).  T.VI.  P.IV.   i8o.1 
Weerfon  (Aiartinus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Bac- 

ca!;  ureus.     Litterx  Patentes   ei  divcaa;  de 

Prcelentatione    ad    Reftoriam   de    Saxby , 

Dicecerts   Liucolnienfis,    T.VllI.    P.IV. 

117. 
Teeters  (Johannes).  T.VI.  P.IV.    162. 
Teigny  (Karoius  de).  T.V.  P.IV.  102, 
Teikirke  (i<eftoria  de) ,  in  Dioecefi  Petribur- 

genfi.  T.IX.  P.II.  93. 
Teirce  (GuiliielmUs)  ,   Theologiae  Do£tor,  T. 

VIII.  P.I.  ioy. 
i—  (Martinus)  ,  Armiger.  Conceflfio  ei  fa- 

tta  Officii  Vicecomitis  iti  Comitatu  Hun- 
T.VIII.  P.II.  32. 
(Georgius),  Clericus ,  Artium  Magifter. 

Litterx  Patentes  ci  diretlx  dc    Prslenta- 

tione  ad   portioncm   de    Pitt   in    Ecclefia 

Parochiali  dc    Tiverton  ,    Dioecefis   Exo- 

nienfis.  T.VIII.  P.IV.  1I6. 
Telrfon  (Thomas) ,  Dcputatus   Regis  pro  Pacc 

confcrvanda  in  Comitatu  Eborum   Eaftri- 

dinge,  T.VIII,  PII.  7. 
•    (Marlinus) ,   Clericus,  in  Mufica  Bac- 

calaureus.     Litterx  Patentes  ei  diredtK  de 

Prcefentatione    ad    Rettqriam    de    Crced , 

Dicecefis  E.xonienfis.  T.VIII.  P.  IV.  121, 
Tek  (Wiilielmus).  T.IV.  P.IV.  130. 
Tekhsim  (Jacohus).  T.  V.   P.  II.  17}-. 
Tekjns  (Johannes).  T.Vl.  P.III.  i<S. 
Teiagrua  (.irmandus  de).  T.I.  P.III.  63,64. 
k  (B.de),  Diaconus  Cardinalis.  T.II.  P, 

1.14,   26. 
^ [Gunberttis  de).  T.II.  P.II.  174. 

(CilLertus  de).  T.II,  P.III.  172. 

{Giibertus  de).  T.  III.  P.I.  98. 

-- —  (Gdbertus  de).  T.III.  P.  I.  169. 

. (Reymundus   de).  T.III.  P.III.  84, 

Telargus.  T.  VI.  P.  III.  134. 

Teii  (Ludo-vicus  de).  T.IV.P.III.  191. 

— (Ednmrdus) ,  Clericus,  Artium   Magi- 

fter  &  Capellanus  Domince  Annx  Dclawa- 
le.  T.VIll.  P.  III.  34.  Litterae  PatenteS 
ei  diiefta:  ut  cum  Vicaria  Ecclefix  P.iro- 
chialis  de  Fordington ,  in  Dicecefi  Briftol- 
lienfi  ,  Reftoriam  Ecclcfiac  de  Coniptoii 
Valence  poffidere  polfit.  ibid. 

Teleg  (Johannes  de)    T.VI.  P.I.  go. 

Telegrini  (Raymundits).  T.II.   P.lV.lOi     t 
III,  P.I.  18,  y6, 

?—  (Hugo).  T.III.  P,I,  81. 
Tom.  X.  S.  IV, 


tingdonix. 


Telegrlni  (Hugo).  T.  III.  P.I.  zij-. 

(Bernardus).  T  III.  P.II.  114. 

Viiegryn  (Bernardus).  T.II.  P.III.  66. 
Pelequeti  (Johames)    T.IV,  P.III.   183. 
Teleryn  (Johannes).   T.II.  P.ll.  139. 

(Reymundus).  T.III.    P,  II.  42. 

Telet  (Vetrus).  T.II.  P.II.  112. 

(Ludovicui).  T.  II.  P.IV.  63, 

> (IViiiielmtis).  T.ll.  P.IV.  loi, 

Teleter  (Johanms).  T.lV,  P.III.   14. 

(Jacobus  icRichardus).T.V.P.lV.i^l. 

(Adam).  T.V.  P.IV.  9^,  101. 

[Alexander  le).  T.I.  P.III.    103, 

Teleti  (Reymundus).  T.II.  P.II.  112,  174. 
Teletot  (Phiiippas  </«•).  T.  II.  P.  I.  37  ,  j-i. 
Teievoethin  (Johannes  de).  T.I.  P.I.  40. 
Feley  (Guiiiielmus  ie).  T.IV.  P.  III.  S;-. 
Velham  (Johannes  de).  T.II.P.I.  37. 

(Wiilielmus).  T.III.  P.HI.   176.3 

{Johannes).  T.IV.  P.  I.  60,  S4,    SS , 

162,   173.  P.II.   19,  lo,  22. 

(Johannes).  T.IV.  P.  H.  30,  77,  80, 

81,    84,    85-,    104,    106,    119,    I2J-,     161. 

P.III.4,  8. 

— —  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  20,99,115-. 

— —  (Guiliieimus)  ,  junior,  Eques.  Com- 
miffio  ei  direfta.  T.VIII.  P. III. 47.  Al- 
rera  Commiffio  ei  ditecta  tangens  Recu- 
fantes.  T.IX.  P.II.  162. 

Tellart  (Stephanus).  T.V.  P.  IV.  '92. 

Tellait  (Benjaminus) ,  Miles  ,  Juftitiarius  ad 
Placita.  T.VIII.  P.  II.  16. 

Tdl  {Antonius) ,  Miles.  T.VIII.  P.II.  10. 
Littcrx  Commilfionales  ei  diredlse  pro 
j5uniendis  Delinquentibus  in  Comitatu 
Lincolnis.  ibid. 

"  (Thomas),  Clericus ,  Theologix  Eacca- 

laureus.  Litterx  Patentes  ei  directx  de 
Prsefentatione  ad  Rcftoriam  de  Brettcn- 
ham,  Dioecefis  Norwicenlis.  T.  IX.  P.II. 

>4i-. 
Telle  (Thomas).  T.IV.  P.  11.  101. 

(Robertus).  T.  V.  P.I.  128. 

Teliiparii  (Bergarius).  T.I.  P.III.  42, 

(Micbaei).  T.I.P.III.  104. 

Telits  (Thomas).  T.VI.  P.II.  168. 
Teliiturnus  (Bernardus).  J.X.   P.III.  113. 
Teiottrd  (Trancifcus).  T.V.  P.IV.  102. 
Veifant  (Johannes)  ,  Presbiter,  Theologix  Bac- 

calaUreus.  Littcrae  Patentes  ei  dircifta:  de 
Prxfentatiorte  ad  Canonicatum  de  Lid- 
dington  in  Ecclcfia  Cathedrali  Lincolnia;. 
T.IX.  P.III.  41. 

Teiion  (PrKbenda  de) ,  in  Epifcopatu  Dunel- 
menfi  fita.  T.VIir.  P.II.  ^4. 

!Temi>er  (Robertus).  T.VI.  P.IIl.  141. 

Temberton  (Richardus  de).  T.III.  P,  111.  r^o, 

(Johannes).  T.V.  P.ll.  «16,  144. 

■  '  (Ricardus)  ,  Clcricus,  in  Artibus  Ma- 
giller.  Litterse  Patentes  ei  diredta;  de  Stal- 
latione  ad  Vicariam  dc  Shilton  in  Diteceii 
Coventrienfi.  T.VIII.  P.II.  31. 

Tembrey  (Re&oru  ^e) ,  ia  Comitatu  Carraar- 
then.  T.VIII.  P.II.  5-9. 

Tembrig^e.  Ecclefia  EbOruin  Comitatus.T.V. 
P.III.  13»,  134. 

Tembrochia  (Burgus  dc).  Comniinio  dircfta 
Majori.Ballivis  &  Burgeniibus  hujus  Bur- 
gi.  T.IX.  F.l.f. 

Tembrochi£  Comes  (H^iiiielmus) ,  Marefclial- 
lus.  T.  I.  P,  1.  56  ,  37 ,  38  ,  40 ,  47  ,  j-o  , 
J-2  ,  yf,  j-(>,  j-8,  j-9,  61,  62,  66,  71, 
7J.  74.  7f.  76.  82,  84,  86,  83,  89, 
9'.  9f>  98.  "51.  107.  '°S.  i°9>  '2S, 
129. 

-^ (R.).  T.I.P.I.  lij. 

(Giiberltts).  T.I.  P.I.  iij,    i;i, 


P.II 


132. 


ComitiflTa  (Alianora).    T.I.  P.I. 


iij-. 


Comes  (Wiilielmus  dt  Vaientia)  .T . 
I.  P.ll.  142,  146,  15-4,  \ff,  176,180, 
181,  184, "iSj-,  199,  203,221.  P.III. 
>7.  '9.  f<5,  74,  7J-,  76,  89,  90,  9;-, 
97.  98,  99 >  «f^.   ^SS-  P.IV.So,  86. 

(Ifabelia),  Filia.   T.I.  P.  II.   149. 

(Adomarus).  T.I.P.II.  241, 

Comes  (Adomarus).  T.I.    P.lv. 


88,  89,  90,96,  107,  108,  lj6,  137, 
138,  139,  141,  144,  147,  lyi,  ,61, 
l6s,  i8o.  T.II.  P.I.  7,  II,  21,  2j-,i;, 
28,  29,  37,  41,  sf,  j-6,  5-9,  64,  6j, 
69,  82,  104,  loj-,io6,  109,  110,111, 
112,  117,  121,  122,  I2J-,  129,136,140, 
146,  148,  15-7,  186,  187,  191,  196,  19S. 
P.II.  3,  14,  17,  18,  2J-,  34,  3J-,  4,j 
42,  47,  70,  72.  73,  76. 

(Adomarui).  T.  II.  P.II.    184.  p 


184,  188.  P.III.16,103. 


lo).  T.II. 

1 04 , 1 8 1 . 

Tembrochii  Comes  (Adomarus).T.  II. p.  I  V.j-». 
•"        (LaurentiKs  H*Jling).T.\\    p  JV 

iij-,  132.  T.III.  P.I.u. 

"         ComitiflTa  (Maria).-  t.  II.   p.  Jv, 

16. 

Comes  (Johannes).  T.III.  p.H, 

147,  174. 

' Comitiffa   (Maria.  &  Atnes).  T, 

III.  P  II.  42.  ^ 
Comcs  (Jchannes  de  Hajling).  T. 

III.  P.III.  j-8,  63.P.IV.  73. 
{^''fP^rus).  T,V.  P.  ir.  j-4,  Ci; 

71,93.   '8+.  194-  P-III.  7. 
■ .  (iVilLieimus  Herbert).  T.V.  P  II 

ib'3. 


166. 


7f.   i?o 


1  (mUielmtis).    T.V.  P.  III.  6j- ; 

■  (miUelmus).    T.IV,  P.lV,  67," 

(iViilielmHs).  T.VIl.  P.I.168.P. 
11,6;-,  12S,  169,  iSj.  184,  ufque  188, 

208,    210,    2)6. 

(mliielmus).    T.VII.  P.III.  4; 

13.  io,  4J-,  64,  67,<59,  82,  94,  ,1,, 
"7.  >33,  142,  i49,ij-o,  i6i,  i8j-,i9o, 
'96,  19^,203,  20S,  21^,  217,  236, 
H7.  ^^•P.lV.^j.^S.^j-.j-^,;^,^;, 
162,  168,  171. 

~~" "  Comes  (Guiliielmus).  T.VIII.  P. 

1.  18. 

■~— Comes  (Gtiillielmus)  ,Comm\(^io 

ei  direcla  pro  compofitione  dcfeduum  Ti- 
tulorum,  &c.  T.VIII.  P.I.  •-■. 


■  Comcs  (mUieimus).  ConccnTio  e\ 

radta  Officii  Senefcalii  Ducatus  Cornubix 
&  auorum  in  Comitatu  Cornubix  £c  Dc- 
vonix.  T.VIII.  P.II.  27. 
"■  — \ —  Comes  (WiUiel^nus),  Scnefchallus 
Hofpitii  Rcgis.  Comminio  ei  direfta  ad 
Naves  bene  inftruftas  contra  Piratas  mit- 
tendas.  T.VIII.  P.III.  62.  Altera  Com- 
JTiilfio  eidem  direfti  ad  componendum  de 
nnibus  pro  rontcmptibus  ui  non  fulcipien- 
do  Ordinem  Militarem  fecundum  Stalu- 
tum.  7j. 

'         Comes  (Vhilippus).    Officium  ei 

conceflum  Senefcalli  DucatLis  Cornubix, 
&c.  in  Comitatu  Devonia:.  T.  VIII,  P. 
1!..  164.  Commiffio  ei  dircfta  pio  ]u- 
rifdiaione  Curiarum.  177.  Obtinct  Offi- 
cium  Ballivi  de  Beverley  in  nora  Forefta 
in  Comitatu  Southamptonix,cum  Officio 
Scnefcalli  Sc  Manerii  de   Devifes ,  8cc.  222, 

Tembrok  (Rogerus  de).  T.II.  P.III.  116. 

' (Joharmes).  T.III.  P,I.  84. 

Vembriigge  (Futco  de).T.\l.  P.l.  ^i. 

■ (Fulco).    T.ll.   p.I.   loS,    120; 


129. 


■  (H-akertts).  T. 11.  P.H.  ,(Jo. 

■  (Robertus).  T.  II.  P.  II.   1,0. 
(Fulco).  T.III.  P.III.  j-^. 


II..  4^. 


Comitifla  (Murin  de  SmcJo  Tau- 


Teminflon  (Rcdoria  &   Ecclelia  de)  ,  'in  Co- 
mitatu   Eborum.  T.  VIII.  P.  II.  j-j. 

Temkok  {Nigeiius  de)  &  Margareta  Uxor.    T 
1.  P.III.  164.  ^ 

Ven  Johannes).  T.  VI.  P.  III.  i^j-. 

Tenat  StatMes.Swfex  abufu  Delaloru.ii  Com; 
mifiio.  T.VIl.  P.III.   1.^.^.. 

Venailus  (Colejianus).  T.IV.  P.I.  90. 

Venaiilt.  Capella.  T.VII.   P.  IV.  ijj. 

Venbey.  Vicaria.  t.  VI.  P.IV.  9. 

Penbregge  (Henricus).  T.  1.  P.II.'88. 

(Gilbevtus).  T.I.  P.IV.  201. 

• ■  (Willielmus).  T.Il.  P.  III.   190. 

(Richardus).    T.III.  P.Il.   80.    171' 

iSi. 

Venceflria(Stephamis  de).  T.I.P.  II.,j-o,  168" 
203,  222.  P.III.  ,93.  p.lv.  78. 

(Petrus).  T.I.  PJli.  ij6, 

■  (Pctrus).  T.  II.   P.  I.  96. 

Vench)in.  T.  1.  P.  II.   16,. 

Vendarvis  (Samuel) ,  unus  Juftitiariorum  Re- 

gis  ad   Piccm  confervandam  in  Comitata 

Cornubix.  T.VIII.  P.II.  ^. 
Ven.iuroc  (Tkomas)  ,    Eques.     Commiffio    ei 

diretta  concernens   yEdificia  urbis   Londi- 

nenfis.  T.VIII.  P.III.  114. 
Ttndylton  (Henrictis).  T.VI.  P.  IV.  7. 

(Edvardus).  T.VI.  P.  Iv.  49. 

Tenelie  (Alfoiifus  Comcs  de).    T.V.     P.  lll' 

^4- 
Venere  (Alexander  de  la).  T.IV.  P.II.jj, 
Venerith  (Nichotaus  de).  T.  III.  P.IV.  ij-^. 
tenejirenps  Epifcopus,  Cardinalis  (Stephanus) 

T.  I.  P.  II. 31,  32,  33. 

(Jironymus).  T.I,  P.IH.   ,4. 

{Bernardus).  T.I.  P.m.  47  ,62, 

— (S.).  T.l.  P.  III.   ,45.,   ,46,  ,.j8,' 

N  n  n  ,43, 


33+ 


INDEX    RCRUM    PR^CIPUARUM 


'i-p. 


1+9,  if5 ,  tj'^,  in,  ir^ 

i66,   167  ,   174.,  17}-,   189. 

•    (P.TKKJ).   T.  I.   P.IV.   48 

(P.).  T.I.   IMV.  205-. 

{Guillielmus).  T   II.  P.  I.  3+»  ^'^' 


86,  lo!  ,  io5,  110  ,   11+,  i?9,  i66,i6S, 
18+,    193,     19+-      V.  II.   8,    22;    31  ,   J-+, 

6t,  78. 

, (G.).  T.Il.  P.II.  82. 

^ (Peirus).   T,  II.  P.  II.  147,   184, 

197.      P.III.    9,    II,    12,    17  ,25-,  28,29, 

36,  37,  4ff,  41 ,  49>   fi'   f4.  62,  69, 
oj-,  105,  137,  167.  'Py- 
. (P.).  T.  II.  P.  IV,  71  ,  139,   141  , 

143,     144,     If2,      15-3,     16/,     177,     178, 

164.     T.III.  P.I.  5-1. 

Penet  (Sttfhar.us  dt).  T.I.  P.III.  90. 
Tetihovet  [johtnnes  de).  T.III.  P.  IV.  6p. 
-^ Dominus  (johemnes).  T.IV.  P.  II. 

_££l_  (JohMnes).  T.IV.  P.III.  181,184. 
Penhyn  (T^Mmas).  T.V.P.l.  iio. 
Penketh  (JchMms).  T.VI.  P.  II.  204. 
Tcnk'-at:l  {Hichardus).  T.VII.  P.  II.   15-6. 
PenloynfArth   (Hinrkus  Morgzn  de)  ,    Armigcr. 

CommilVio  ei  diredti  in   Comitatu   Mon- 

mouth.  T  VIII.  P.  III.  34. 
Tenmnyne.  Rettoria.  T.VI.  P.IV.  7. 
Penn»  (Bcrnnrdus  de).  T,I,  P.  III.  42. 
Penn^cavn   (Arnaldus  de).  T.  I.  P.  IV,  \Jl, 

If6,  ij'^. 
Penntrth  (Vicarii  de) ,  in  Dioecefi  Landaven- 

fi.  T.IX.  P.II.  93- 
Pennns  Dominus  (Johmnes  Garcia  de).   T.  I. 

P.III.   117. 
Penne  (Roierius  atte).  T.II.  P.IV.  11. 

(OAlfridus  de  ln).  T.II.   P.I.   128. 

(Johannes   de  U).   T.  II.   P.  II.  108, 

— —  (iVillieUr.us),  Armiger.  CommifTio  ci 
direda  in  Comitatu  Buckinghamix.  T. 
VIII.  P.II.  34. 

Pe'i^'l{ColUs).  T.V.  P.IV.  92. 

Pennenjis  Epilcopus  {Felinus).  |T.  V.  P.  IV, 
108. 

renttington  (Jofephus).  T.VII.  P.II.  129, 

. (Jofefhiis).  T.VII.  P.  III.   38,  96. 

■  (Jofefhus),  unus  Juftitiariorum  Re- 

gis  ad  Pacem   conlcrvandam  in    Comitatu 
Cumberlandia:.  T.  VIII.  P.II.  f. 

(Johannes),  Officium  ei  concefTum. 


T.IX.  P.  III.  104. 
Pennynan  (Wiliielmus) ,  Regis   Deputatus  ad 

Pacem  confervandam  in  Comitam  Eborom 

Northrydrnge.  T.VIII.  P.II.  7. 
— (H'itiielmus) ,  Armiger ,  creatur  Bi- 

lonettus.  T.VIII.  P.III.  24. 
.  ( H^illieltnus )  ,    Baronettus.     Com- 

mitTioei  dircfta.  T.  VIII.  P.III.  262. 

(Guillielmus) ,  Eques  &  Baronettus. 


Commillio  ei  direda  tangtns    Recufantes. 
T.IX.  P.ll.  162. 

-.(Jacovus),  junior.   Conccnio  ei  fa- 


fta  Officii  Clerici  Concilii  Regis.  T.  IX, 
P.  II.  206. 
Pennyng  (Antonins)  ,   Juftitiarius  ad    Placita. 

T.  VIII.  P.  II    I)-. 
Peiiquadyk  (Jacohus).  T.III.  P.I.   184. 
Penres  (Robertus  de).  T.Il.  P.ll,  170. 
Penreth  (Johannes).   T.  II.   P.  I.  192.     P.II, 

12,   13,  24,  )-o. 
—  Epifcopus  Suffi-aganeus  (Johannes  IBird 

de).  T.Vl.P.III.   12. 
Penreth.   Pro  Johanne  Bird  Suffraganeo.   T. 

VI.  P.III.  II. 
Penrice  (Redtoria  8c  Ecclefia  de) ,  in   Comi- 

tatu  Glamorgan.  T.VIII.  P.II.  5-9. 
Penrudock  (Thomas).  T.  VII.  P.III.  82  ,  231. 

P.IV.  78. 
■■  (Thomas).  Commiffio  ei concefla , con- 

cernens   novas    Ere£tiones   apud   London. 

T.  VIII.  P.l.  70. 
Penry   (Alanus).    Commiffio   ei    dircdta.   T. 

IX.  P.II.  36. 
Penryn  Forum,  Penryn  Burgus,    Nymet  E- 

pifcopi,  Peterhaye.  T.VI.P.IIl.  210. 
Venryn  (Burgus  de).    Commifl"io  direiti  Ma- 

jori8c  Burgenfibus  hujus  Burgi.  T.  IX.  P. 

I.   2. 
Penfance  (Viila  de) .  Commiffio   direifta    Ma- 

jori,  Aldermannis  &  Communitati  hujus 

Villx.  T.  IX.   P.  I.  2. 
Penfaurienfis  Epifcopus  CBaph.).  T.IV.  P.II, 

78. 
Penflmrft.  Ecdefia  Parochialis.  T.VI.  P.  IV. 

22. 
Psnfiones.  Pro  Cardinali  Saniftx  Sabinae.  T.  I. 

P.IV.  15-7.  OfficiumSolutorisPenlionum. 

T.VI.  P.III.  100.    Pro  Comitc  Gleocar- 

nc  &   Fiiio  e;us.  117. 


'enfitmes.     Reftriftio    Regis    inde.   T.  VII. 

P.  III.  62.     Pro  Carolo    Principe    Wallix. 
120.     Pro    Petro   Anihony    Bourdin    Do- 
mino    Sanfti    Anthonii    in   Francia,  121, 
Pro    Juliano    Bourdin.     121.      Pro     Jo- 
hanne    Brackcn   Armigero   one  of  the  Se- 
■wcrs  to  the  late  ^tteen  Anne.  123.     Pro  Si- 
mone  Killegrevv    uno  Gromettorum    Ca- 
merx  Annx  nuper  Rcginx.   124.  Pro  An- 
drea  Knox ,  Epifcopo   Infularum,    Scoto. 
147.     Pro   Ludovico    Duce    Lenox.    25-4. 
Pro  Willielmo  S.   Ravy.  P.IV.  Sf.     Pro 
Dorothea  Stevvart.  140.     Pro  IValtero  A- 
lexander.  T.VIII.  P.  II.  22.     Pio  Antonio 
de  Verona.  ibid.     Pro   Michaele  Andreiaes  ,  £c 
Uxore  ejus.  ibid.  Pro  Thoma.  Alisbury.  ibid. 
Pro  Chriftophero  Comite  Anglefii.  ibid.  Pro 
Thoma  Baggolt ,  Milite.  iW.     TioFrancifco 
Bio»(/y  Milite,   Sc  Uxoreejus.  iiiii.  Pro  £)a- 
viJe    B':ton.    ibid.      Pro  Edwardo  Domino 
Coiiway.  ibid.     Pro  FrancifcoCrane ,  Mihte. 
ibid.     Pro  Thoma  Cyrey.  ibid.     Pro  Fran- 
cifco  Cheyiie.  ibid.  Pro  Thomi CildiveU.ihid. 
Pro  Mauricio  Dromond,  Milite.  ibid.     Pro 
Maria  Aitonio  de  Veron.i.  ibid.     Pio  Jaco- 
bo   Eilyott.   ibid.      Pro    Radulpho  preeman , 
Milite.  ibid.     Pro  WHUelmo  Fenwicke.  ibid. 
Pro  Milone  Fleetwood.  ibid.     Pro   Edwardo 
Greene.ibid.     Pro  Thoma  Gofnell.  23.     Pro 
J.uobo  Heatley.  ibid.     Pro  Mariii  Hamilton, 
Vidua.  ibid.    Pro  Jacobo  Haye.  ibid.     Pro 
Hugone  Henn.  ibid.     Pro  IVillielmo  Ineing, 
Milite.  ibid.     Pro  Petro  KiUzgreme ,  &  Uxo- 
re  cjus.  ibid.     Pro  Giorgio  Kirke.  ibid.     Pro 
Jacobo  Ducc    Lenox.   ibid.    Pro  Domini 
Catharind  Duciffi  Lenox.  ibid-     Pro  Pober- 
to  Levingfton.  ibid.    Pro  Johanne  Leyle.  ibid. 
Pro  Jeremia  &  IVillielmo  Lanyer.  ibid.   Pro 
Jacoho  Levingfion.  ibid.  Pro  Sidneto  Mount' 
itgue.   ibid.     Pro  Jacobo  Miirray,  ibid.  Pro 
Patricio  Murray.  ibid.     Pro  Chriflofero  Mer-^ 
land.  .ibid.    Pro  Willielmo  Murray ,  8c  Ca- 
tharind  Uxore  ejus,  ibid     Pro  Eliicabethii 
Man  ,V\A\xl.ibid.  Vto  Aiberto  Moreton  ,  Mi- 
\\K.ibid.  Pro  Johanne  North ,  Milite.  ibid.  Pro 
Petro  NetPton.  ibid.     Pro  Andrea   Pitcairne, 
ibid.     Pro   Thoma  Ponnett.  ibid.     Vro  Ja- 
cobo  Pringle .ibid.  Pro  Koberto  Pytcarne.  ibid. 
Pro  Philifpo  Proger.  jbid.     Pro  Thom^  Potts. 
ibid.  Pro  Edwardo  Potvell,  Milite.  ibid.  Pro 
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ter.  ibid.     Vro  Davide    R-Tmfey.  ibij.     Pro 
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Pepham  (Robertus  de).  T.II.  P.II.    129, 

Pepin  (Petrus).  T.  V.  P.  IV.  102. 

Pepis  (RjcharJus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ei  dire£lx  de  Pra;- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Dawfey  ,  Dicc- 
cefis  Norwicenfis.  T.VIIL  P.IV.  64, 

Pepper  (Cuthbertus).  T,VII.  P.I.  224. 
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Per  (Dominus  deSanBo).  T.IV.  P.  III.  »12, 
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Perbroun   (Johannes).  T.II.  P.III.   127. 
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(ftoriam  fiyc  Capcllam  deBrooke,  Dicece- 
fis  Winromcnfis.  T.IX,    P.II.  213. 

Percey  (Johannes).  Conceffio  Pardonationife 
pro  co.  T.VIII.  P.I.  31. 

Perch  Comitatus  conceffus  Comiti  Sarura. 
T.IV.  P.III.  Mi, 

Fercivali  (Grtgorius).  T.V.  P.I.   32. 

(Chriftoferus).  T.VII.  P.I.  34. 
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T.VIII.  P.IV.  114. 
Percon  (Willielmus  de).  T.  II.  P.  I.  37. 
Percy  (WiUielmus  di).  T.I.  P.I.  40. 

-  (K.).  T.I.  P.I.  71,89. 

(Henricus).  T.Il.    P.ll,  30,  f7 ,  81,83»" 

(Galfridus).  T.  I.  P.II.  82,  103. 
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131  ,   166,  182,  203.    P.IV.  f  ,  36. 

(Alianora  Uxor).  T.I.  P.II.  203. 

-  (Henricus).  T.I.  P.  IV.  108,  123,  144, 
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190,  191,  199,  202.  T.II.  P.I.  I,  7, 
9,  17,  22,  30,  36,  4J-,  49,  5-1,  J-2, 
Si,  f9,  82.     P.II.  27,  47,  5-4,  7j. 

■ —  (Alianora  Uxor).  T.II.   P.  I.  186. 

(Georgius).  T.I.  P.IV,  207. 

-  (Henricus).  T.II.  P.II.  107,  108,  I21; 
123,  139,  1^4,  162,  169,  ijs,  176, 
186,  188,  198,  103.  P.III.  f,  ,7,20. 
16,  27,  ff,  f6,  fB,  77,  81,  82,  96, 
100,  105-,   106,  iij-,   137,   I4J-,  17;-. 

-  (Rogerus).  T.  II.   P.Il.  177, 

(Willielmus).  T.II.  P.II.  140. 

(Her.ricus).  T.  II.   P,  IV.  48,    j-i  ,  5-4, 

7ij  73.  7f.  79.  80,  81,  82,  86,  109, 
i^S ,  149.  ^S^>  ^(>1  y  105.  io+,  20J-, 
106,  208.  T.III.  P.  I.  4,  20,  43  ,  5-8, 
64,  68,  72,  73,  74,  76,  78,  86,  87, 
97,  98.  '°i.  'Oi.  >oj,  104,  lOj-,  107, 
lif ,   118,  119,    120. 

-  (Henricus).  T.III,  P.  I.  139,  144,  i^f,' 
146,  147,  ij'!,  15-3,  15-9,  162,  167. 
j68,  169,  178,  xio,  214.  P.II.  7,  20, 
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(Hearicus).   T.  III.   P.  III.    3  ,  20  ,  63  , 

130  ,  161.  P.IV.  4(5,  S9  >  <5'  >  86,  100, 
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-  (Thomas).  T.  III.  P.  III.  81,  86,  8S, 
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(Radulphus).  T.III.  P.rV.  68,   102. 

(Thomas).  T.III.  P.  IV.  142, 

(Henricus).  T.III.  P.IV.  ij-o,  191.     t. 

IV,  P.  I.  36,  41,  43,  49,  jo,  /2,  j-j, 
^•7.  5-8,  S9- 

(Galfridus).  T.IV.  P.II.  33. 

(Henricits).  T.IV.  P.ll.  ij-i, 

(Henricus).  T.  IV.  P.  IV.  127, 

(Robertus).  T.IV.  P.IV.  163. 

-  (Henricus) ,  Dominus  de  Ponyngs.  T.  V. 
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Perdriour  (Johannes  le) .  T.II.  P.II,  110, 
Pere  (1'etrus  de).  T.III.  P.ll.   124. 

(Henricus).  T.V.  P.I.  2S. 

■ (Robertus  de  SanSlj).  T.  III.  P.I.   142; 

Peregerz.  (Johannet de) .  T .11.  P. IV.  170,  171. 
Pw^oi/a  (Cardinalis  */t).  T.  II.  P.IV.  107. 
Peregore   Comes   (Archibatdus  de),  T,  II.   P, 
III.  34- 

(Johanna  de).   T.I.  P.IV,  73,' 

Veregrinationes .  T.  I.  P.  I.  isj.  V.ll.  2,  if; 

41,  74.  P.II.  1^7-  T,II.  P.  I,  9.  Re- 
ginx.  P.II.  60.  T.III.  P.I.  j-6.  P.  III. 
13 1,  ij-7,  i6j-.  Ad  Thomam  Cantua- 
rienfem.  T.IV.  P.I,  67.  De  licentia  tra- 
ducendi  Peregrinos.  T.IV.  P.II.  78,  80, 
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Teregrinationes,  Verfus  SanftuiTi  Jacobum 
Gallicix.  T.  IV.  P.  II.  19,  32.  De  li- 
centia  ducendi  Pcregrinos.  P.  IV.  91. 
Pro  Willielmo  Bowes  licentia  peregrinan- 
di.  120.  Pro  Epifcopo  Wynton.  121. 
De  licentia  traducendi  Percgrinos.  131, 
436,  138,  140,  175,  177.  T.  V.  P.  I. 
1 ,  2 ,  3<,  4 ,  6.  Ad  Terram  Sanftam  pro 
Coniire  Oxonia;.  14.  De  liccntii  tradu- 
cendi  ad  Santtum  Jacobum.  T.  V.  P.  I. 
139,  140.  Verfus  Sandlam  Terram.  167, 
17)-,   i8(5.     Verfus  Santtum  Jacobum.  P. 

II.  29,  63,  6f ,  66,  67.  Pro  Antonio 
Widevill  Domino  de  Ripariis.  P-  III.  10. 
Verfus  Sanftum  Jacobum.  P.  11.68.  Pro 
Duce  Norfolcix  pro  Sanitate  Perfons  Re- 
gis  votum.  78.  ProHumfredo  TalbotiMi- 
lite  ufque  Jerufalem.  T.V.  P.  IV.  f^. 

Peregrine  (Bernartlus).  T.  II.  P.  II.  126,  12S. 

{Reymmilus).  T.  IH.  P.  I.  91, 

{Hiigo).  T.III.  P.IV.  128. 

^eremor  {Henricus  tte).  T.  I.  P.II.  ir^. 
Terenotus    [NichoUus) ,    Dominus  GranvelU. 

T.VI.  P.III.  146. 
Terepont  [Simon  de).  T.  I.  P.III.   130.  9 

Vererei  {Martinus  Je).  T.  I.  P.III.  39. 
rerers  {Richnrdus  de).  T.  II.  P.  I.  fi. 

.  {Richxrdus).  T.  II.  P.  II.  120,  171. 

{Vitalis).  T.III.  P.I.  ij-S. 

{Aiicia).  T.III.  P.  III.  13. 

■ [Richnrdus).  T.  III.  P.  III.   194. 

Veresby  {Hugo) ,  &  Margareta  Uxor.  T.  I.  P. 

III.  117. 

Veret  (Radulfhui) .  T.  I.  P.  II.  173.  P.  III. 
131. 

—  (Anthonius).  T.  IV.  P.  I.  116,  119.  P. 
II.  4. 

Tirez.  d'Almaem  {Mich.).  T.V.P.IV.  31  ,  36. 

Teriam  {Sxmitel) ,  Clericus,  Artium  Magift^r. 
Litrerx  Patentes  ei  direitae  de  Praefcntatio- 
ne  ad  ReAoriam  de  Rownington  ,  five 
Runton  ,  Dioecefis  Bathonienfis  &  Wellen- 
fis.  T.  VIII.  P.IV.  120. 

■  (Satmtel),  Clericus  .  Artium  Magifler. 
Littera;  Patentes  ei  direiSx  de  Prsefentatio- 
ne  ad  Vicariam  de  Nynehead ,  Dioecefis 
Bathonienfis  gc  Wellenfis.  T.  IX.  P.  II. 
108, 

Tericho  (Angellies  de).  T.  V.  P.III.  82. 
lerier  {Bernitrdus ,  Petrus  &  Arnddus  de).  T. 
I.  P.IV.  4. 

■  (Stephanus).  T.III.  P.I.  141. 

Colinus).  T.V.  P.IV.  98. 

■  ■  (fohxnnes)  ,  Clericus ,  Artium  Magi- 
fter.  Littcra;  Patentcs  ei  direftae  de  Prx- 
fentatione  ad  Reftoriara  Beatx  Mariae  in 
Caftlegate,  infra  Civitatem  Eborum.  T. 
IX.  P  II.  2f6. 

Tmoliby  (Francifcus de) .  T.III.P.  II.  148  ,  tf\. 
Feritz  {Hurtinus  de).  T  I.  P.IV.  132. 

{A>idreas).  T.  II.P.III.  72. 

Terix.  Ztibata  {Johnnnes).  T.I.  P.  III.  41. 

{fohannes).  T.V.  P.  II.  180,   i8i. 

7erk  (miuel-mus  di  k).  T.IV.  P.III.  39. 
Terkes  (Thomas) ,  Armiger.     Concclfio  ei  fa- 

dta  Officii  Vicecomitis  in  Comitatu  Staf- 
fordiae.  T.VIII.  P.II.  32. 

Terkham  {Robtrtus).  T  III.  P.III.  176. 

Ferkins  (Georgius) ,  Milcs.  T.VIII.  P.H.  13. 

I  I  Ifaacus) ,  in  ArtibusBaccalaurcus.  Lit- 

terae  Patentes  ei  diredtae  de  Pra:fentatione 

ad  Vicariam  de  Catesby ,  Dicecefis  Petri- 

burgenfis.  T.VIII.  P.III.  167. 

ferkyn  ifevanus)    T. III.  P. III.   176. 

. (Richardits).  T.  VI.  P.II.   ipf. 

(Humfridus).  T.VI.  P.IV.  64. 

■■ {Chrijiopheriis).  T.VIII.    P.I.  45,  5-8, 

76,  87,  103,  123,  124,  149,  204,210. 
P.II.  14. 

' (Chriftoferus).  T.  VII.  P.  IV.   160. 

Perkynfon  (Laurentius).  T.VI.  P.II,  209. 

(Thomas).  T.VI.  P.IIl.  141. 

(Henricus).  T.VII.  P.III.  128. 

Terlent  (Thomns).  T.Vl.  P.  II.  15-9. 
Termutationes  Beneficiorum   Ecclefiafticorum. 

T.IV.  P.IIl.  131,  163,  167,   183,   194. 

P.IV.  4,  7,  8,  9,  27,  43,  60,  69,80. 
Terrta  (Hiigo  de).  T.I.  P.II.  217. 
rerne  (Andnas).  T.VI.  P.IV.  170. 

{Andraas) ,    Artium   Magifter.  T.  VIII. 

P.I.  91.  Conceflio  fpecialis  Commiflio- 
ois  ei  direiSa.  ibid. 

-  (Andrsas).  Commiffio  ei  direfta.  T.  VIII. 
P.II.  199. 

^ —  (Andraas),  Clericus,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Littersc  Patentes  ei  direftx  de  Prxfen- 
tatione  ad  Re£toriam  de  Wilby ,  in  Dioe- 
cefi  Petriburgenfi.  T.VIII.  P.II.  246. 
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Perpoynt  (JVillitlmus) .  T.VI.  P.I.  204. 

(idfilUelmus).  T.  VI.  P.II.   1^9. 

(Baro  Coring  de  Huft).  T.  VIII.   P. 

I!I.  23. 

Perrant  (Georgius).  T.III.  P.IV.  1^9. 

ijohannes).  T.IV.  P.I.  28,  :?  1  ,  77. 

Perre    {van   der).   T.  IX.   P.   III.  ib'9,   197. 

Epiftola  ad  eum  dire£ta.  219. 
Perres  {Fernandtis) .  T.III.  P.IV.  42. 
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(Abraham).  T.VII.  P.IV.   15-1. 

Perrichon.  T.IV.  P.U.  48. 

Perrie  (Andrtas)  ,  Clericus ,  Artium  Magi- 
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Perriez.  (Htigo).  T.IV.  P.  II.   ij-o. 
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VIII.  P.II.  198. 
Perry  (Matthius) ,    Clericus.     Litterx  ei  di- 
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T.II.P.I.  40. 
Perfe  (Auguftinits).  T.VII.  P.I.   189. 
Perfeval  {Rohertus  de).  T.  I.  P.  IV.   14. 

(Robertus).  T.VI.  P.IV.  46. 

Perfljore  (Abbas  de).  T.I.  P.II.  ^7,93,  1/8, 
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. Frater  (Alex.).  T.I.  P.IV.  50. 

{Eliz.itbetha).  T.III.  P.I.I.  167. 

(Abbas).  T.in.  P.IV.  130. 

Perfhute  (Johannes).  T.IV.  P.II.  161. 
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(Johannes).  T.I.  P.IV.  201. 

(Johannes).  T.VI.   P.  IV.  101. 

Perfyn  (Nicholaus).  T.I.P.III.   170. 
Pert  (Johannes).  T.I.  P.  III.  104. 
Pertenhall  (Richardus  de).  T.II.  P.  II.  178. 
Perth  Comes  {Thomas de),  T.IV.P.IV.  172, 

'73- 
Terticenfis  Comes  (Galfridm) .  T.I.  P.  I.  13  , 

i+.  26,  34. 
Tertiche  (Fetrus).  T.IV.  P.  II.  198. 
Perucia  (Gualterus  <<e).  T.  V.  P.  IV.  91; 
Perufienfis  Cardinalis.  T.III.  P.III.    iii. 
Peryam  (WiUielmus).  T.VII.  P.  IL  22,  39. 
Perye  (Johannts).  T.IV.  P.I.  60. 
Teryn  (Mero).  T.II.  P.III.  95-. 

(Guyfardus).  T.IV.  P.IV.  6j-. 

(Johannes).  T.VI.   P.  111.  31. 

(Thom^s).  T.  VIL  P.  III.  134.   P.  IV. 

(Johannes)  T.VII.  P.IIL  235-. 

{Johannes).  T.VIII.  P.I.  iy6. 

Terys  (Marlinus).  T.III.  P.I.  70. 
Peryton  (Adam  de).  T.I.  P.ll.  5-7. 
Pefant  {fohannes).  T.IV.  P.III.   if. 
Pefchour  (Robertus  /«•).  T.  I.  P.III.   104. 

(Ludovicus).  T.V.  P.IV.  <)9. 

Pefchyn  (Ymbaut  de).  T.III.  P.  II.  I2i,  128. 
PefJiiin  (Johannes).  T.I.  P.II.  114. 

Peftou  (Johannes  &  Denis).  T.  V.  P,  IV.  97. 

Pefmercb  (Petras).  T.IV.  P.I.  78. 

Pelfaigne  (Anthonius).  T.I.  P.IV.  207.  T.II. 
P.I.21  ,  34,  38,  42,  65-,  74,75-,  97  ,102, 
104,  loj-,  iif,  128,  137,  138,  139, 
141,  148,  15-4,  181,  182,  194,  19^, 
196.  P.II.  4,  10. 

-  (Leonardus).  T.I.  P.IV.  iii. 

(Manuel  ?^  Carolus) ,  Filius.   T.  II. 

p.ii.  iss-  pni.  79. 

(Anthonius).  T.  II.  P.III.  62  ,  71  , 
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Mor- 


Peterburgh  Epifcopus  (Johannes  Chamber).  T. 

VI.P.III.  71,  73.  74- 

{Johannes).  T.VI.  P.IV.  5-0. 

• .  {David  Pool).   T.  VI.   P.  IV.   j-o,' 

62.  84. 
' (Edmundus  ScamMet).T.Vl.?.lV. 

110. 
' (Thomas).  T.VII.  P.II.  169. 

(Thomas).  T.  VII.  P.IV.  38. 

Peterdire  (Here).  T.  I.  P.IV.  171,  189. 
Peterfon  (Johannes).  T.IV.  P.II.  28. 

(Johannes  JSc  Laurentius).  T.  V.  P.  I; 

28. 

(Robertus).  T.  VI.  P.  III.  124.  P.IV.9. 

(7<'/'««»f^).T.VII.  P.I.  98. 

(  Willielmus )  ,   Theologiae    Profefl"or.' 

LitterK  Patcntes  ei  direttx  de  Donatione 
&  Coilatione  ad  Decanatum  in  EcclefiJ  Ca- 
thcdrali  Carliolenfi.  T.VIII.  P.  II.  165-. 

— —  (  Willidmus )  ,  Theologix  Proteiror,' 
Litterx  Patentes  ei  direttx  de  Prxienta- 
tione  ad  Reftoriam  de  Dipford,  Dicecefis 
Exonienfis.  T.  VIII.  P.IIL  84. 

(Willielmus) ,   Theologix    Profeflbr, 

Exonix  Decanus.  Litterx  Patentes  ei  di- 
redtx  de  Prxfentatione  ad  Rectoriam  Ec- 
clefix  ParochiaUs  de  Breock ,  in  DioEceii 
Exonienfi&  ProvintiaCantuarienfi.  T.IX. 
P.III.  89. 

Petili  (Johanms).  T.VI.  P.  III.  177. 

Petipas  {Reginaldus),  T.  II.  P.II.   14. 

Petir  (Richardui).  T.III.  P.  III.   138. 

Petit  (Peiriis  le).  T.I.  P.  IV.  14. 

(Jacobus).  T.  III.   P.  I.   184. 

(Dunc^uam).  T.III.  P.III.  iSS. 

-  (Roberttis).  T.  IV.  P.  II.  i/o.   P.III.  86. 

(Johannes).  T.  IV.  P.IV.   118. 

• (Johannes).  T.V.  P.IV.  93. 

(Simon).  T.  V.   P.  IV.  99. 

-  dictus  Pouley   (Johannes).   T.  V. 
99. 

Petitio    Redtl    concefla  a    Carolo    I , 

Britannise  ,   Subditis  fuis.   T.  VIII.  P.  II, 

4f4. 

Petttiones.  Deexpediendo  coram  Rcge.  T.IV. 

P.  I.  37. 
Pettnan  (Rogerus).  T.VI.  P.IV.  9. 
Petrd  Percitjfii  (Arnandus  de).  T.  I.  P.  III.  5-3, 

CiffA  (Bernardtis  de).  T.I.  P.III.  126. 

Altd  (Raymundus  d/).   T .11.  P  II.  145-. 

Petragoricenfis  Comes.   T.I.  P.I.  30.    P.  il. 

169. 

Comes   (Archambaldus).   T.  IL 
.73. 

{Archambaldits).  T.II.  P.  II.  81. 
Comes.  T.  III.  P.I.  27. 
(ArchambaUus) .  T.III.P.  I.  200. 
.  SS- 
Epifcopus  (Petrus).    T.  I.    P.I. 

(S.).  T.I.  P.I.  62.  P.IV.  39. 
(R.).  T.II.  P.I.  95-. 
Cardinalis.  T.  III.  P.  I.  130. 
Cardinalis   (Talirandus) .   T.  III. 
.   165-. 
Epifcopus  (Elias).  T.  III.  P.IH. 
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Peftilentia  invalefcit.  T.  III.  P.  I.  46. 

titera.  61. 
Peftiliaco  (Amaluinus  de).  T.I.  P.I.  144. 
Teftis.     Proclamatio   pro  cclebrando   die    Je- 

junii  occafione  Peftis.  T.  VIII.  P.I.  103. 
Peftour  (Nicholaits).  T.II.  P.I.  37. 
Pefyndune  (Wiltielmus  de).  T.IU.   P.I.   121. 
Petanha  (Lancarote  de).  T.III.  P.II.  208. 
Peten-myn.  T.VII.  P.I.  ij. 

{Willielmus).  T.VII.  P.I.  36. 

Peter  {WilUelmtts).  T.VI.  P.III.  iy,2o,  77. 

—  (Willielmus).  T.  VI.  P.  III.  114,  117, 
130,  i4f ,  170,  171 ,  174  ,  182  ,  189, 
197,200.     P.IV.  20,  17,  76,  12S,  148. 

Peterburgh  Abbas.  T.III.  P.IV.  134.  T.IV. 

P.I.  6. 
■  ■       -  (Jdhtinm).  T.VI.  P.II.  160. 


'■ (Ademarus).  T.  V.  P.  I.  So.    P 

III.  16S. 
Tctraioricum.  Dc  Proceflu  ibidem.  T.  II.   P 

I.  20. 
Petrxgorio  (Johanna  </e).  T.  III.  P.I.  179. 
Peiraioris  {Archambddus  de),    Archidiaconus 

Dvocenenfis.  T.II.  P.III.  34. 
Petre  [DongaUus).  T.III.  P.II.   100. 
Dominus   (Johannes).    T.  VIII.  P.  II.' 

169. 
—-  (Willielmus).  T.VII.  P.II.  217. 
Petreliiam  (Willielmus),   Filius   Terrici.    T.  I. 

P.I.  46. 
Petri  (Petrus).  T.I.  P.I.  15-. 

{Galfridiis).  T  I.  P.I.  28. 

(Herbertns),  T.I.  P.I.   142. 

{Reginaldus).  T.I.    P.II.  14,  72,  83." 

{F^rrandus).  T.I.  P.II.   160. 

(Fernandiis  de).  T.I.  P.  II.  20S,  209. 

{Fernandus  de).  T.I.  P.II.  237. 

-  de  Arbor  (Blafius).  T.  I.  P.  II.  208,209. 

-  de  Vetrd  Perciifid  (Johannes).  T.I.P.III. 
26. 

-  deFrancia.  (IVillielmtis).  T.I.  P.IV.  4. 

(Geraldlis).  T.I.  P.III.  42. 

{Arnaldiis).  T.I.  P.  III.  43. 

-  (And-Ms).  T.  L.   P.IV.  84. 

{Egidiiii).  T.I.  P.IV.  86. 

— .  de  Arala  (Fernandiis).  T.  IV.  P.  II.  7S, 
96. 

(Martintts).  T.V.  P.  III.  ii8. 

-  (Galfridui  Filius) ,  Comes  Eflexix.  T.I. 

Nnn  a  P, 


INDEK    RERUM    PR^CIPUARUM 


so, 


45^ 

V.l.  ;$,  4.0,  4.3,  ^-t--  4*>  4^'  ^^ 
fi  ,  5-1  .  f3.'  f)"'  >^'  f^- 
Veiri  (G).  T.l.  P.U.  fb. 

k.).  T.I.  P.II.   15-4..    P-IV.  Jf. 

(RrWrta/JKj).  T.l.  P  II-   '56.  'ff- 

—  Uoiitrtus).  T.ll.  P.  I.  fi. 

—  (G«.'uifW}.  T.I.  P.IV.   HlJ- 
(Marrvius).  T.II.P.I.  f?- 

. {Ouidulmus) ,  Cardinalis.  T  Ii.   F  1    ^7- 

—  (A.uirs^s).  T.U.  PII    14-4" 
(Jiha.mes).  T.W.  P.IV.  ;9- 

fttri  Sxnciiiie  Burgo  (Abbis).  T.I.  P.II-  lo» 

. Glouccftvienfis  (Abbas).   T.  I.  P. 

Glouceftncnfis  (Abbas).  T.  1.  1 . 

II.  if?,  loj.  ,. 

■      .  .  (AUzimh) ,  Presbi:er  Cardinahs. 

T.II.  P.III.  .67. 

Presbiter  Cardinalis  {TmlUrnndHS)y 


T.ll.  P.IV.  171,  173'  '7S 

<i>C/«/OT(.Abbar.).T.III.P.I.  >9r 

Glouccftncnfis  (Abbas).    T.  IU 


P.III.  180. 

(Abbas).  T.V.  P.ll.  61. 


retri  SanfH  infra  Turrim   Ecclefia  Sc  Paro- 
chia.  T.VI.  P.lll.  187.    Ciceftrenhs  Re- 
dtoria.  P.IV.  103. 
?e/ri  Denarii.  T.VI.  P.II.  189. 
feni  iiPattli  Saiop  Monafterii  AbbatisScn- 

tum.  T.VI.  P.III.  43. 
Titribiirgus.     Pro  Abbate  Reftitutio  Tempo- 
rahum.  T.  IV.  P.  I.   166.      De   Ereaionc 
Epifcopatus.  T.  VI.  P.  III.  7'-     Pf°    J"" 
haiine   Chamber  Epifcopo  Significnvit.  7  3- 
Decani  2c  Capituh   Eleemofina:    119.     Li- 
ccmia  eligendi.  P.  IV.  jo.     De    cuftodia 
Tcoporalium.  j-o.     Pro  David  Poole  Epi- 
fcopo   rckitutio   TemporaUum.  61.     Re- 
gius  AlVcnfus  pro  Epifcopo.  £io.     Eccle- 
fix  CathcrdiaUs  Dcc.-natus.  ff. 
Telr.'  G-./i.-    letriis  Jt).  T.l.P.II.  137- 
Petm  Sar.cio  (A.Ar.us  ilej.  T.II.  P.I.  37. 
(Theopham»  Jf).  T.  II.  P.  I.  98. 

(ReyrrmnJus  Mnrtitti  de).  T.II.   P. 


H3- 


III.  8. 


{Roiertfis  de).   T.  111.   P.  I.   io<5, 
loS,   126. 
[SanchotAugernde).  T.III.  P.IV. 


199. 


.  {Thomns  </(•)•  T.  IV.  P.  III.  iJ-7' 

{Hierimymiis  d:).  T.  VI.  P.  I.  22. 

Tetro   (Caftrum  &  Honor  de).  T.  I.  P.  II. 

94. 
retrocochiniis  (^Georgius).    T.  VI.  P.  III.  60, 

61. 
Tetrus,  Regens  PortugaUx.  T.  V.  P.III.  97. 

(Joknme.).  T.VI.  P.I.  158. 

Fetrus  (Saricliis)  in  JVigenhall.  Vicaria  )ic  di- 

fta  in  Diceceli  Norwicenfi.  T.  IX.  P.  II. 

91, 
teini/ia.  (GuiUielmus  du).  T.II.  P.H.  nS. 
raryk  (H^illielmiis).  T.V.  P.L   128. 
?etfi-y  (Richardits).  T.IV.  P.IV.   19. 
tett  (Petrus).  ConcelTio  ei  fafl-a  Officu  unlus 

Maaiftrorum  Faftorum  Navium   8c  Cmi- 

bavum.  T.VIII.   P.lll.  85. 

(lHnnt.xs),  Armiger.  T.VIII.  P. III.  117. 

Telte  (Kichardiis).  T.V.    P.I.  2. 

■ —  (Henricus).  T.VI.  P.  II.  4oi. 

iitty  (IViilielmus)  ,  Clericus ,  Theologix  Bac- 

calaureus.     Littera:  Patentes  ei  direftae  ad 
Recloriam  Ecclefix  Parochialis  de   Vv  em- 
me,    Dia-cehs  CovcntrienUs  £c  Lichenfis. 
T.IX.  P  II.  2)-o. 
P«w.irJy«  (Wilter^s).  T.II.  P.III.  124. 
Tetaorth  (Kichardus).  T.IV.  P.  IV.  55-. 

retrtorth  (  Burgus  de  ).  CommilTio  direifta 
Majori  &.  Civibus  hujus  liurgi.  T.  IX.  P. 
I.  f. 

Tetwofe  (Pl^iHielmHi).  T.VI.  P.IV.  26. 

Petwp  (Eiitr.Mdus).  T.VI.  P.II.  19$-. 

l'ety  (HenricHs).  T.VI.P.II.  202. 

__    (Johannes).  T.IV.  P.I.  60. 

Tttyr  (Johannes).  T.V.  P.III.  70. 

Telemfi.   De  Caftro  muriendo.  T.  III.  P.  I. 
199.     Advocatio  libcrx  CapeUse  infra  Ca- 

ftrum.  P.II.  199«  .,.       ,. 

Texenfi-i  (Villa  de).     Coramiilio   dire£i:i  Bal- 

Uvo,  Juratis  &.  Comrounitati  hujus  Vilk. 

T.IX.P.  I.  f. 
Te-verea.  (Alex.  de).  T.-I.  P.IH.  19.  30. 
Pev»rei  (Willielmus).  T.I.  P.I-  S- 

(Ciiido).  T.l.  P.I.  86. 

. (Andnas).  T.I.   P.l.  14*-  ?•"•  Sl- 

(Hugo).  T.i.  p.ii  n.  97. 

. •  (Andrsias).  T.I.  P.IL   Iffi.   '99>»^3' 

(Hii-ic).  T.I.  P.II.  J;<>,  103. 

(Uiiio).  T.ll.  P.ll.  Ii6.     • 


Tr^Jerel  (Edwardus).  T.II.  P.H.  139- 

.  (Henricus).  T.ll.  P.IV.  27. 

(T!.oma>).  T.IV.  P.I.  27- 

(RadidfrMs).  T.IV.  P.  II.  ij-8. 

(Thomas).  T.IV.  P.III.  137. 

(Rcbertus).  T>.  VI.  P.IV.  ij-i.      - 

Tevcel   (BalUva   Honoris    de) .   m   ComitatU 

Nouiughamix    T.VIII.  P.II.  60. 
1'euforJ  (fccmas).  T.VI.  P.IV.  9. 
Peiir  (P.i,diius  de),  T.I.  P.I.   147. 
PfKryWM/iKBfO-  T.IIl.  P^IV.  23. 
Pc»/;»,)/(Forcfta  de)  ,  in  Comitatu  Wiltefi*. 

T.VIII.  P  II.  ff. 
Teyne  [R-ymundus  de).T.\.  P.III.  iSS.J 
Pey,nil  (kichardus).T. n.V.lV    Jf. 
Teynre  (Joharmes).  T.I.  P  IV.  i|o,  tu. 
Teyntoiir  (Andnas).  T.  III     P.  III.  6. 

(Johamus).  T.IV.  P.IV.  37. 

Teynure  (Johaunes).  T.I.  P.II.  130,   i8l. 
.    Teynyns  (iViilielmus).  T.I.  P.IV.  24. 

Teys  (Sanfanerus  de).  T.H.  P.I.  2. 
.     Psy/ene  (Johannes  de).  T.Il.  P.I.  I4f- 
.     leyteiiyn  (Samfonius  df)-  T.II.  P.I.  f». 
•'  (G«Wo).  T.Ii.  P.III.  ifo- 

(r/5»ra«j).  T.  III.  P.  I.  121. 

Teyteyr  (Amadeus  de).  T.II.  P.III.    1?*. 

Pfyro  (M^i«/e;w«i).  T.  III.  P.IIl.  191-  " 

(Edwardus) ,  Eques.     Commiino  el  di- 

recta.  T.IX.  P.II.  6.  ' 

Tiyton  (Johannes  de).  T.I.   P.  IV.  170. 

(EU-ivardus)    Miles   &  Baro.   T.  VIII. 

P  II.  f  Commiffio  ci  direda  ad  cori- 
fervandam  Pacem  in  Comitatu  Cantabri- 
gienfi.  T.VIII.  P.II.  f. 

. (Johannes),    Miles.  T.  VIII.  P.  II.  S- 

Con-.millio  ei  direfta  a  Rcge  ad  confer- 
vandam  Pacem  in  Comitatu  Caatabrigien- 
fi.  ihid. 

(Edwardus) ,  Miles  &  Baro  ,  Regis  De- 

putatus  ad  Pacem  confcrvandam  in  EUenli 
Infula.  T.VIII.  P.ll.  8. 

— —  (yohannes),  Miles ,  Gubernator  dejer- 
fey,  &  luftitiarius  Regis  ad  Pacem  con- 
fervandam  in  Elienfi  Infula.  T.  VIII.  P. 
II.  8. 

— —  de  Dodington  (Johannes)  ,  Miles.  T. 
VIII.  P.  II.  8.  Commiflio  ei  direfta  ad 
Pacem  confervandam  in  EUenfi  Infula. 
ibid. 

(Johannes),  Miles,  Commlffanus   Re- 

gis  ad  fecuritatem  Pacis  in  Comitatu  Nor- 
folcix.  T.VIII.  P.ll.  12. 

(Edwardus),    Miles.   T.  VIII.  P.  IL 

if. 
Teytoner  (H.).  T.I.  P.  III.  41. 
Teytuyn  (Rogerus  de).  T.  I.  P.II.  ^lf. 
Teymr  (Taulus  de).  T.  I.  P.I.   144- 
Tharmacopola.  Pro  Johanne  Soda  Pharmacopo- 

la  Regis.  T.VI.  P.III.  10. 
Tharrnacofolt.     Vide  Troclamatio. 
Theiipfs  (Rcbertus),  Miles,     Concefllo  ei  fa- 

cVa  Officii  Vicecomitis  in  Comitatu  So- 

raerfetiae.  T.VIII.  P.  II.  31. 
Thelyp  (Radulfhus  &  Rogerus).    T.  I.   P- III. 

'(Johannes).  T.IV.  P.III.  JS- 

(IViUielmus).  T.IV.  P.III.  117. 

(Willielmus).  T.IV.  P.IV.  i6o,  177, 

1S4,   189,   194-     T.  V.  P.  I.  32. 

(Matthius).  T.V.  P.I.   139.   iSf. 

(RohertHs).  T.V.  P.  I.  140. 

(Thomas).  T.VII.  P.III.  131.  P.  IV. 


Thilifpus ,  Filius  Comitis  Flandriae.  T.  I.  Pi 
I.  8. 

(Johsmnes).  T.VI.  P.ll.  19^. 

——  II,  Rex  Hilpanix,  armis  invaditTer- 

ritorii  Principis  Frederici  Comitis  Palati- 
ni  ,  Eledoris  de  Rhcne.  T.  VIII.  P.  II. 
106. 

— IV,  Hifpaniarum  Rex.     Tradlatus   A- 

micitix  ,  <j'c.  inter  cum  8c  Carolum  Pri- 
nium  AngUx  Regem.  T.  VIII.  P.  III.  141. 

Tinltifs   (Roidand).  T.VI.   P.  II.  169,   I9f. 

(Thomas).  T.VI.  P.III.  if. 

(7,7^.iw;«).  T.VI.P.IV.9.I 

(mlUelmus).  T.Vl.  P.IV.46. 

(Radulfhus).  T.VI.  P.IV.  114. 

(Roiertiis).  T.VI.  P.  IV.  177. 

(Auguflinus).  T.VII.  P.II.  71. 

(Eimundus).  T.VII.  P.III.  127. 

(Johmnes).  T.VII.  P.IV.   184. 

(Hieronimus) ,  Theologix   Baccalau- 

reus.  T.VIII.  P  I.  9«.    Conceflio  fpecia 


lis  CommilTionis  ei  dircdla.  ibid. 

(Thornas),  Miles.  T.  VIII.  P.1. 171; 

Commillio  ei  diretti.  ibid. 

(ThoTiias)  ,    Juftitiarius  ad  Placita. 


T.VllL  P.ll.  14. 
(Robertus),    Miles. 


T.  VIII.  P.  11. 


'+• 
(Georgius) ,    Juftitiarius  ad  Placita.  T.' 

VIII.  P.II.  19. 
— —  (Thomas) ,   Clericus  ,   in  Artibus  Ma- 

gifter ,  promovetur  ad  Re£toriam  de  Ma- 

rum,  fivc  Marehara.  T.VIII.  P.III.  180. 
I  (Francifcus) ,  Armiger.     Commiffio 

ei  dircdta  tangens  Rivum   Thamefis.   T. 


IX.  P.II.  32 

(Tabianus) 


Comraiftlo  ei  diie£tai 
T.  IX.  "P.  II.  44. 
—— .  (Johannes),  obtinet  OfEcium  unius 
feptem  Auditorum Curiae  Scaccarii.  T.IX. 
P.II.  137. 

(Thotnas)  ,   Clericus ,   Artium  Ma- 


89.    ()0. 

Thi-(Johannes).  T.IIl.  P-I.  141  .   '^P. 
Tinkenet  (Alanus).  T.II.  P-I.  S9- 
Thilehert  (Cirardns).  T.V.  P.IV.  97. 
Thiiiberto  Saricio  (Htigode).  T.I.  P.IV.  38. 
(Johannes   de).   T.  III.    P.  I, 

loi  ,   121. 
Thiiip  (David).  T.V.  P.IIL  61. 

1  (Fraruifcus).  T.  VI.   P.  I.   182. 

ThUipp*  Regina.  T.  II.   P.  IV.  8,   10,  if, 

;,-,  40,  46,  48,  iif,   129.    138,  i5"6. 

16+,    169,    184,    186,    187,   190,   198, 

199,200,201,202.     T.  III.  P.  I.   18, 

20  ,    132  ,     199.     P.  II-  4S.    71.    i'o. 

140. 
«_—  Filia  Regis.  T.  IV.  P.  I.  28,  29, 

31  ,  32  ,  41,   ^9,   100,   lOI. 
Tliilifpi  (johannes  Filius).   T.  I.    P.  I.  110, 

119,-  120.  P.II.  si- 

. (Ad.im).  T.I.  P.II.  91. 

. (Johannes).   T.  I.  P.  II.    iy6 ,  199. 

203. 
(Jhomas  &  BaUrptmis).  T.  I.  P.  IV. 

— -l!  (milielmus  de  la  Roclie).  T.  I.  P.  IV, 

(Thomas).  T.II.  P.I.  fl. 

.—  \Uoritius).  T.II.  P.  III.  !»<>: 


giftcr,  promovetur  ad  Reftoriam  deSme 
ton  ,  five  Sncton  ,    Dioecefis  Eborum.  T. 
IX.  P.II.  2^6. 
ThiUipfon   (Chriftoferus).   T.  VII.  P.  III.  38; 

42.  r9.  97- 
Thilofophia.    De  licentia  exercendi.  T.  V.  P, 

III.  70. 

TliHfot.  T.II.  P.I.  143; 

(Johannes),  T.in.P.III.  74,  78,79," 

98,    100,    153,    139,    ij-2,    isi  >    IJ4. 
160  ,   161 ,   163. 

(Willielmus).  T.  V.  P.  IIL  60. 

— (Jofjannes).r.VU.  P.IV,   141. 

•■       (Thomas) ,  Ciericus,  in   Artibus   Ma- 

gifter,  promovctur  ad  Reftoriam  de  Tur- 

vcfton  ,    five  Thurfton.   T.  VIII.  P.  IIL 

281. 
Thifil  (Rogerus).  T.III.  P.I.  i/o. . 
Thifp  (Johannes)  ,   Clcricus  ,    Artium   Magi- 

ller,  promovetur  ad  Refitoriam  de  Tetfent 

Evias,  Dioecefis  Sarum.  T.IX.  P.  II.  2 12. 
Phiffon  (Georgius)  ,    Clericus,    &  Capellanus 

Hicardi  RoA^r/i  BaronisdeTruroe.  T.VIII. 

P.ll.  37.    Literx  Difpenfationum  Sc  Con» 

firmationum  ei  dircfta;.  ibid. 
Thiton  (J.).  T.  IV.  P.  III.  98. 
Threar  (Thilifpus).  T.VI.  P.IV.  22. 
Thyficus.  T.l.  P.Il.  144.     Pro  Phyfico  Rc* 

gis.  T.IV.  P.II.  8. 
Tiboules  (Johannes).  T.IV.  P.III.  138. 
Ticard(Rogerus).  T.Il.  P.III.  26. 
_—  (Henricus).  T.II.  P.  IV.  2J. 

P.I.  60. 
. (Miio).  T.  11.  P.  IV.   112. 

(Joliannes).  T.V.  P.IV.  97. 

(Cuiilielmus).  T.V.P.IV.  98. 

Ticardia.     De  Locumtcnente.  T.  III 

168.  Pro  Capitancis.  P.  IV.  33.  De  Lo- 
cumtcncnte.  73,  83,  94.  De  Prxfenta- 
tione  ad  Ecclefiam  de  Calkewell.  T.  IV. 
P.  I.  196.  De  Pala  partium  Hmitanda. 
T.V.  P.III.  23. 

Tichart  (Steflianas  le).  T.V.  P.IV.  92. 

Tichon  (Tienne).  T.V.  P.I.   129. 

Tickaes  (Agnondef))  obtinet  Officium  Genera- 
Us  Rcceptoris  Reventionum  omnium  & 
fin^ulorum  Honorum  ,  Dominiorum  ,  c^f- 
in  Comitatibus  Norfolcise,  (^c.  T.  VIII. 
P.  III.  222. 

Tickering    (Johannes),  Miles  ,    aflignatur  Ju«" 
ftitiarius  ad  fecuritatcm  Pacis  in  Comitatu 
Northamptonix.  T.VIII.  P.IL  12. 
■1  (wMicimiis).  Pardonatio  ei  concefla 

pro  Fclonia.  T.VHI.  P.II.  24. 

(RobertHs)  ,  Generofus,  &  Deputa- 

tus  Efcaetoris  Comitatus  SulTe.xia:.  T.  VIII. 
P.II.  33.  ComniilTio  ei  directa  in  eodem 
Coniitatu.  ibiS, 

Tiek. 


T.  III. 


p.  iir. 
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tkiwrth  (nomas).  T.III.  P.  IV.  189.»    T. 

iV.   P.  I.    73,  74,   79,    16+,   169,   171, 

181,  i8f,   189,  190. 
Hic-aorth  (Maiierium  de) ,  iii  Comitatu  Rut- 

iandia:.  T.VIII.  P.II.  j-f. 
Jicoteau.  (Petrus).  T.V.  P.IV.  95-. 
Ticquet  (fiuiUielmus) .  T.V.  P.IV.  99. 
tiiia^ia.    Convcntio  de  Pidtavia  inter  Regem 

Johannem  &  Alianoram  Matrem  ejus.  T. 

1.   P.  I.  36.     Progreflus  ibidem.  5-9,  62, 

71,  74,  83,  84,  85-.     Piaavtenfis   Deca- 

nus.  88,  100.    De  Locumtenente.  T.III. 

P.I.  yo. 
tiilavienfis  Corties  (ROgerits).  T.I.  P.I.  f. 

(RieharJus),  Filius   Regis.   T.  I. 


P.I.  13. 


120, 


(milielmus).  T.I.P.I.  iS. 

(O.).  T.I.  P.I.  30,  31. 

Fiater  Regis.T.I.  P.II.  <54,ii9, 


Comes  Alfonfus.  T.I.  P. II.  179, 
193.   P.III.   14,  if. 

(Richanlus).  T.  I.  P.III.  loi. 

Comitiffa  (Johanna).  T.  I.  P.  II. 


404. 


r68,  179,  194. 

Comes  (Thilipfus).   T.  II.  P.  I, 

9J-,  98,   loz. 

Dux    (Johames).    T.  III.   P.  I. 

Thefaurarius  (P).  T.  I.  P.I.  42. 

■ (G.).  T.i.  p-a.  107. 

SeQcfcallus.   T.  I.  P.  I.  146.    P. 

II.  I. 

Archidiaconus.  T.I.  P.I.  70. 

Decanus.  T.  I.  P.I.  83. 

Archiepifcopus.  T.  I.  P.I.  88. 

■  Epifcopus  (Amaldus).  T.  I.   P. 

IV.  116,  129,  133,  134,  135-, 166, 182, 
183,206,108.    T.  II.  P.I.  4,  II,  if , 

17.  «s. 

^ — ^  Epifcopus.  T.III.  P.I.  179. 
Epifcopus.  T.V.  P.I.  9. 


Tiae  {mllielmus  delx).  T.III.  P.III.  14<J. 
liBor.   Pro   Anthonio    Toto  Pi^flore  Regis. 

T.  VI.  P.  III.  1(5.    Dc  Officio    Servientis 

Piiaoris,  proNicholao  Lyfarde.  T.VI.  P. 

IV.  42.     Pro  Willielmo   Herne  Serviente. 

ifo. 
Ticiura.    De    licentii  imprimendi   Pifturam 

Rcgis    AnglisE  pro  Nicholao  Hillyard.  T. 

VII.  P.III.  II. 
yidone  {Reymundus  8c  Willielmus).  T.  IV.  P. 

IV.  84,  94. 
Tiedor  (Johames).  T.IV.  P.IV.  2J. 
Piennes  (Domiaus  de) ,  T.  VI.  P.  I.  67,  92. 
rierce.  T.  VI.  P.  IV.  ij-<J. 
'  {tVillielmus)  ,   Sacrje  Theologise  Do- 

(ftor.   T.  VIII.  P.  II.  II.     Litterae  Com- 

hiilHonales  ei  diredts  in  Comitatu  Midle- 

fexisB.  itid. 
i (fimlUelmus).  T.IX.  P.III.  63.  Com- 

millio  ei  direfta.  ibid.  8c  104, 
Tiere  (Robertus  de).  T.III.  P.I.  81  ,  82. 

(Dbminus  deS.).  T.V.  P.I.  88. 

Tierepont  (Lorinus).  T.III.  P.II.  127,   128. 
——  (Anthor.ius) .  T.VI.  P.  I.   16. 

Tieres  (Richardus).  T.II.  P.II.  108. 
— ^  {GuiUielmus).  T.II.  P.  IV.  102; 

(Johannes).  T.III.  P.III.  69. 

^  (Alvarus).  T.  III.  P.  IV.  42. 

(Johannes).  T.IV.P.II.  118. 

Tierre  (fohannes).  T.IV.  P. II.  1^2. 
Fierrepont  (Robertus).  T.VIII.  P.II.  13; 
Tiers  (Thom^s)  ,  Clericus.     Litterx  Difpenfa- 

tionum  &  Confirmationutn  ei  direftx.  T. 

VIII.  P.II.  7°- 
Tierhofer  (Dominus  de).  T.III.  P.I.  135-. 
Fierfon  (Waltertis).  T.VI.  P.  II.  194.  P.  III. 

'.  {Robertus).  T.VI.   P.  III.  72. 

iiiters  Epifcopus  (ErnaldHs  de).  T.  II.  P.  I. 

zi. 
* {fohannes).  T.  V.   P.  IV.  244,  249, 

25-4. 
Vietricon  (Simon).  T.V,  P.IV.  99. 
FiS  (Thomas).  T.VI.  P.I.  179. 
Vigg  (Henricus),  Clcricus,  Artium  Magider, 

promovetur  ad  Redtoriam  de  Minningsby, 

Dixcefis  Liricolnienfis.  T.IX.  P.II.  25-3. 
V\gge  (HmricHs)  ,  Clericus ,  Artium  Magifter, 

obtinet  Ptxbendam  Sanftae   Mari^  Crack- 

polc ,  in  Ecclefia  Cathedrali  Lincolaienii. 

T.IX.  P.II.  15-6. 
Tightintius  de  Tetra  (Thomas).  T.  VI.  P.  II. 

140. 
Tigion  (Johannes).  T.V.   P'.IV.  9», 
rignart  (Petrus).  T.  IV.  P.  III.  89. 
Fignat»  (Ahyfius).  T.  VI.  P.II.  1/8. 
Tigne  {Setrus  de).  T.V.  P.IV.  99. 
ligner  (Johannes).  T.  Y.  P.  IV.  ^. 

Tom.  X.  F.ir, 


Pigornel  (Radulphus).  T.II.  P.  IV.  183. 
Pigott  {WilUelmUs).  T.IV.  P.II.89. 

(Richardus),  Londini  Mercator.  Com- 

miflio  ci  direda.  T.  VII.  P.II.  25-6. 

Pigore  (Thomas).  T.  IV.  P.  II.  26. 

T"jon  (Philippus).  T.  V.  P.  IV.  99. 

Pike  (RicharJus) ,  Clericus ,  Artium  Magiftcr, 
promovetur  ad  Rettoriam  Omnium  San- 
ttorum  in  Villi  Huntingdon.  T.  IX.  P. 
II.  25-4. 

Pikerd  (Griffinus  ap).  T.  II.  P.  I.  103. 

Pikeryng  (^iinelmus).  T.  IV.  P.IV.   162. 

■ (Jacobus).  T.V.  P.II.  33,  94,  97. 

— (Johmnes).  T.V.  P.III.  14. 

■  {Willielmus).  T.VI.  P.IIl.  207  ,227. 

(Chrifioferus).    T.  Vil.   P.  III.  38, 

97- 

Piket  (Johannes).  T.II.  P.III.  20. 
Pikkeworth  (Thomas  de).  T.III.   P.I.  S7- 
Pilatoris  (Johannes).  T.IV.  P.UI.  6)-. 
lileto  (Bernardus  de).  T.  I.  P.  IV.  94,   ll^, 

164,  168,   189.     T.II.  P.I.  3,  63. 
niig  (Johannes  de).  T.V.  P.IV.  164. 
Pitkingten  (Rogerus  de).  T.II.  P.  I.  fi. 
' (Robertus).  T.III.  P.HI.   73,  190. 

P.IV.  83. 
-■ ij.).  T.  V.  P.  III.  s- 

(Johannes).  T.  VI.  P.IV.  loi. 

■  (Thomas),    Clericus,    Artium   Ma- 

gifter,  promovetur  ad  Vicariam  de  Swil- 
land,    Dicecefis   Norwicenfis.  T,  VIII.  P. 

III.  87. 

Pill  (Rohertus).  T.II.  P.  IL   iif. 

PiUaunde  (WilUelmus  de).  T.  II.  P.  II.  lol. 

PiUe  (Johannes  &  Uchardus  de  la).   T.  1.  P. 

IV.  if. 

Piler  (Johannes  le).  T.I.  P.I.  11. 
PiUesworth  (Willielmus).  T.VI.  P.III.  104. 
Pilleth  {Jacobus  Price  lie) ,  Juftitiarius  ad  Pla- 

cita.  T.  VIII.  P.II.  21. 
rdlichone  (Maturnus).  T.IV.  P.  III.  48. 
PiUy  {Johannes).  T.VI.  P.II.  92. 
Pilmor  {Johannes  de).  T.  II.  P.II.  13. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  113. 

Pilton  (Willielmus  de).  T.IV.  P.  I.  44. 
Timiius  (Guillielmus  Rjeymundi  de).  T.  I.  P.  I., 

144. 
Pimorlng  (Johannes).  T.IV.  P.  II.  48. 
tina  {Redericus  de).  T.V.  P.IV.  6. 
Pinard  (Martinus  &iSimon).  T.IV.  P.lV.iC. 
Piiiario  (Didacus  de).  T.V.  P.IV.  6. 
Pince  (Hugo) ,    unus  ex   Juftitiariis  Regis  ad 

Pacem   confcrvandam  in  Comitatu  Dorle- 

tisc.  T.VIH.  P.II.  6. 
Pincebek  (plericus  r/e).  T.II.    P.II.  20. 
Pincerna  (Richardus).  T.I.  P.l.  j-. 
Pinchbecke.  Locus  fic  didiiis  in  Comitatu  Lin- 

colni».  T.VIII.  P.II.  5-7. 
Vinvhon  (Johannes.  T.  IV.   P.IV.  39. 
- — -  (Richnrdus).  T.V.  P.IL  81. 
Pinder  (Robertus  &  Anna).   T.  VII.   P.  Ilf. 

160, 

(Paulus).  T.VII.  P.IV.  II. 

-  ( PaP.ius).     Commiflio  ei    directa.   T. 
VIII.  P.I.  S9-    P-IL  >"9. 

• (WiUielmus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

girter.  LitterK  Patcntes  ei  direti.T:  de  Pi  as- 
lirntatione  ad  licftoriam  de  HarvorJftock, 
in  Dicccefi  London.  T.VIII.  P.lll.  31. 

Pinel.  (Mich).  T.IV.  P.IV.  79. 

Pinellis  (Bernardus  CuiUielmi  de).  T.  I.  P.III. 

77,  78. 
Pinguigny  (Jthannes  Si  RobertUs de) .  T.lll.  P. 

I.  70. 

Pinis  (AmftnciUs  de).  T.II.P.IV.  77. 
Pinkegin    Dominus   (Reginaldus   de).  T.  I.  P. 

IV.  147. 
Pinkeny  (Ferarius  de).  T.  II.  P.  III.  93. 
Vinnibus  {Guiltielmus  &  Donatus  de).  T.  I.  P. 

II.  134.   P.IIF.  29,  30,  154. 

(Seguinus  de).  T.II.  P.I.  2J-,  fi. 

(Sanfanerius  de).  T.II.  P.I.  84.  P.II. 

48. 

•  (Bernardus  de).  T.II.  P.I.  8,-. 

{Vitalisde).  T.II.  P.I.  8j-. 

'    '       (Sanceverius  de).  T.II.  P.II.  Ij-2,i74. 

(Johannes  de).  T.II.  P.II.  182.  P.III, 

5+- 

(Amsdauxus  de).  T.II.  P.III,  34. 

Pmoliis  (Hitgo  de).  T.  I.  P.III.  134. 

{Gerardus  de).  T.II.  P.III.    172. 

Piiifent  (Johannes).    Conceflio  ei   fadta  Offi- 

cii  Confectoris,  Scriptoris ,  ^c.  omnium 
Brevium  de  Superfedeas ,  infra  Curiam  de 
Communi  Banco.  T.VIII.  P.III.  278. 

Pinto  (Gundifalvus).  T.VI.  P,I.  S9- 

Pintz.  {Petrus  de).  T.IL  P.  IV.  163. 

Pinugeris  (Edtoardus).  T.VI.  P.I.  6. 

Pioio  (Bernardus  de).  T.I.  P.  IV.  131. 

fipard  {RndulphHs).  T.I.P.II.  199.  P.III.17. 


Pipt  (Thomas  de).  T.  II.   P.  I.  5-2. 

(Thomas  de).  T.  II.  P.  II.  io3,    110; 

187. 

Fiperarius  (Andreas).  T.VI.  P.  I.  139, 

Fippe  (Rolfindus).  T.  V.    P.  I.  17^. 

ViprveU  (Abbas  de).  T.  I.  P.III.  1^6.    P.  IV; 

Piquet  (Johannes).  T.  IV.  P.II.  192.   P.  III. 

64. 
Pirard  (Johannes).  T.  V.  P.  IV.  97. 
Pirario  (Geraldus  de).  T.  I.  P.  III.  38. 
Pirata.     Contra   Piratas.    T.  V.  P.  III.  147: 

Commiflio  contra  Piratas.  T.  VI.  P-  IV. 

172,  173,   176.     Commillio  fuper  faclo 

Piratarum.  T.VII.  P.II.  14,  22,   23. 
Piri  (Robertus).  T.IV.  P.  IV.  6. 
Pirient  (Jchannes).  T.IV.  P.III.  i8j,  187,' 
Piriton  (Richardus  de) .  T.III.  P.I.  iii. 

(Richardus).  T.lll.  P.I.  209. 

.: (WiUielmus).  T.  V,  P.  I.   108. 

{Williehmn).  T.V.  P.  H.  80. 

Pirn  (Johannes  </e).  T.IV.  P.III.  89. 
- — ■  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  3. 
Pirpount  [Robertns  de).  T.  II.  P.II.  27. 

(Robntus).  T.  II.  P.  II.  108,   187. 

Vifa.   De  Ordinationibus  Conciiii,  T.IV.  P.' 

I.  146. 
Vifan  Canonicus  (iiugo).  T.I.  P.I.  118. 
Vifanis   (Francifcus   Diaconus    Cardinalis  dc), 

T.  VI.  P  L  200. 
Fifano  (Johannes  de).  T.  III.  P.I.   13. 
Pifanus  Archicpifcopus  {Ctfar).  T.VI.  P.  I. 

134. 
Vifcare  (Marchio  de^.  T.  VI,  P.  I.  214. 
Vifcaria.    Super  litigatione.  T.V.  P.  III,  j-^. 

De  Tradl.itu  fuper.  f^. 
Vifcaria   vocata    le  Fijhgarth.    T.  V.    P.  III, 

.8,-. 
— —  — —  Eroard,  in  Comitatu  Northum- 

brix.  T.VIII.  P.II.  j-i. 

■  Orret ,  in  eodcm  Comitatu.?^/r/; 

■  &/en,  inComitatuCumbrix.  j-^; 

Vifcf.tio.  T.I.  P.III    149     Super  pifcando  in 

partibus  Daci.x.  T.  IV.  P.  II.   ijo.     Vide 

Danin  &  Haleces. 
Pifcatores.  T.  II.  P.III.   70.     De  Sccuritate. 

T.  IV.   P.I.    102.     Sub   Dominio    Ducis 

Burgundix.  lof. 
Vifchair  (Euftachius).  T.II.  P.Iil.  1S9. 
Vifchia  {Leonxrdus  de).  T.IV.  P.IV.  172. 

(F.de).  T.VI.  P.ll.    T,-i. 

Tifis  (Jacobus  dc).  T.I.  P.III.  101. 

{Augtiflinus  de).  T.IV.  P.  III.  98. 

Pifquet  {R'gmaldus).  T.V.  P.I.  96. 
Vijfiaco  (Stephanus  de).  T.III.  P.i.  194. 
F/jfon  (Mnrtinus).  T.V.P.IV.  99. 

Pijler  (Alexmder),  Clericus,  Avtium  Magi- 
iler,  promovetur  ad  Rcdloriam  de  Bay- 
ton,  five  Bayton-Bull,  Dicecefis  Norwi- 
cenfis.  T.IX.  P.II.  ^.^6. 
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Torns  (Johannes  de).  T.VI.   P.  III.  loz. 
Torrct  (Jnccbus).  T.  IV.  P.IV.   199. 

. (Johannes).  T.V.  P.IV.  96. 

Torrut  (Petrus  dc).  T.II.  P.  III.   174. 
Torta  (WiUielmus  de).  T.I.  P.I.  11,   151. 
(GtiitarJiis  de).  T.  I.    P.III.  91. 

(7oh.innes  tle).  T.I.  P.IV.   172. 

(Roienus  de).  T.III.  P.I.  iSo. 

. (Jacobus  &  CuilUelmus  dt).  T.  IV.  P. 

III.  14. 

i^ (Mich.  de).  T.V.  P.IV.  98. 

Tort-Byham  (Burgus  de).   Commiftio  direfli 

Majori  £c  Burgenfibushujus  Burgi.  T.IX. 

P.I.  2. 
Torle  (Vetrus  dt  la).  T.III.  P.II.  88. 

[Johannes  de  U).  T.VI.  P.II.  121. 

Tortefaiz.  (Richardus).  T.IV.  P.IV.  if. 
Tcrteman  (WiUidmus).  T.  VI.  P.II.  IJ9,   P. 

III.  74- 
Torter  (Adam  le).  T.I.  P.I.  fi. 

(Roberliis).  T.I.  P.  IV,  30. 

(Tetrtts).  r.l.  P.IV.  131. 

. •  (mUieimtii).  T.II.  P.I.  fi. 

. (Johames).  T.  II.  P.II.  fi. 

(fohannes).  T.IV.  P.ll.  4$-,  7f ,  139. 

P.IU.  II,  36,  93.  9f .  "oi>    103.109. 
110,  124,  I2f,   128,   159,   i6g. 

. (wiUiehms).T.lV.  P.IV.  116,  i8f. 

193. 

(Robertus).  T.V.  P.I.  4,  6. 

(Willielmus^.T.V.V.l.  144.^.1^.25-4. 

T.VI.  P.I.  4f,   123  ,  i6f,   168,  169. 

(Johannts).  T.Vl.  P.  IV.  93. 

(IViUielmus).  r.Vll.  P.I.  loi.  P.Iv: 

lOf. 

— —  (Endimion).  Annualis  Penfio  eiconcef- 

fa.  T   VIU.  P.  II.  23. 
— —  (Bdmimdus) ,  Clericus.    Litterx  Paten- 

tes  ci  direitae  de  prxfcntatione  ad  Reao- 


riam  de  Rapton ,  Dioecefis  Lincolnienfis. 
T.VIII.  P.II.  31. 
Torter  (Edintindus) .,  Clericus ,  Theologiac  Bac- 
calaureus.  Litterx  Patentes  ei  dirctta:  de 
Pra;fcntatione  ad  Rcftoriam  de  Hevening- 
ham  ,  in  Dioeccfi  Norwicenfi.  T.VIII.  P. 

II.  147- 

— —  (Edmundtis) ,  Clericus ,  Theologia:  Bac- 
calaureus.  Litterse  Patentes  ei  dire£la:  de 
conceffione  ad  Prxbendam  in  EcclefidCa- 
thedrali  Norwicenfi.  T.VIII.  P.II.  2fo. 

— —  (Thomas),  Arhiiger,  obtinet  Officium 
Cuftodis  8c  Capitanei  de  Camber  ,  pro- 
pe  Winchelfey  ,  in  Comitatu  Suflexix.  T. 
VIII.  P.IV.  iSi. 

-  (Endimion)  ,  Armiger.  ConcelTio  ci 
fadta  Ofticii  Superviforis  Parvoe  Cufturaa: 
&:  Subfidii  in  Pottu  London.  T.IX.  P.II. 
206. 

Tortts  (Rogerus  de).  T.I.  P.II.   iio. 

Johannes  &  Walttriis).  T.I.  P.II.  114. 

Tortefljam  (Gilbtrius  dt)    T.  I.  P.  IV.  141. 
Torttfmuth   combufta    par    Gallicos.    T.  III. 

P.II.   164. 
Torticenfls  Epifcopus  (Teter).   T.  III.  P.  III. 

Tortingtone  (Joh*nnts).fV  .V .  P.  III.  48. 
ToriisUdt  (Vicariade),  Diceccfis  Ciccftrcnfis. 

T.  IX.  P.  II.  92. 
Tortivarus  (Andreas).  r.U.  P.III.  131. 

(Johannts).  T.II.  P.IV.  129. 

TortUnd  (Richardus) ,  Comcs.     CommiflTio  ci 

dircfta  pro  meliori  rcgiminc  Magna:  Gar- 
derobx,  una  cum  quibusdam  Ordinationi- 
bus  ei  anncxis.  T.  VIII.  P.IV.  19. 
Tortman  (Walttrus).  T.  V.  P.I.  f. 

(WiUitlmus).  T.VI.  P.III.  196. 

Tortocarerius  (Diego  Sanchitz).  T.  IV.  P.II.6. 

Tortu  [Adam  de).  T.I.  P.l.  49. 

Tertuenfis  Sc  Sancie.  Rjifini  Epifcopus  Cardi- 

dinaiis.  T.I.  P.I.  93.   P.  II.  69,   104. 

— (Btrnardus).  T.  I.  P.  111.  14,  47. 

(Matthius).  T.I.  P.III,  143,  ijf. 


197 ,   198,  201.    P.IV.  12. 


(7.).  T.LP.IV.  34,  37,43,fi. 

(7).  T.I.  P.  IV.  103,  iif.  IJ7, 

if9,   i8i,iSj,2o6.    T.II.  P.L  14,  16, 
18,  47,  66,  lof,  114. 

(B.).  T.ll.  P.I.  168,  19.^.    P.  IL 


dtatuum.  65-,  71.  Ad  Regem  Literse  J 
Regc  Anghx.  71.  Ad  Infantem.  71.  Pro 
Alvaro  de  Alraadaa  ConciUario  Rcgis.  T^ 
V.  P.  I.  147.  Pro  Jacobo  Filio  Infantis 
Domini  Pctri  nuper  Ducis  de  Conimbre, 
quoj  iit  habilis  ad  tcnendum  Ecclefiaftica 
Beneficia  in  Anglii.  P.  II.  39.  Pro  Jo- 
hinnc  de  Conimbre  dc  Penfione.  39.  Pro 
Regc  in  Ordincm  Garterii  cle£to.  64.  De 
licentia.  traducendi  pro  Regc  71.  Rcno- 
vatio  Foedcrum  antiquorum.  P.  III.  if , 
24.  Super  Navibus  derobatis.  24.  Con- 
tra  Piratas.  16.  Super  Navibus  fpoliatis 
Rclaxatio.  16.  Convcntionum  renova- 
tio.  116.  Ligarum  Confirmatio.  i2j.' 
Conventionum  approbatio.  147.  De  tra- 
ftando.  194.  Pacis  perpetuse  ratificatio 
pcr  Regem  Anglix.  P.  IV.  f .  Per  Re« 
gem  Portugalix."  f.  Supcr  inftallatione 
Rcgis  in  Ordinem  Gartcrii.  32.  Pro  Rc- 
ge  contra  Piratas.  T. VI.  P.  IV.  172.  Da 
Kebus  Portugallicis  Litteri.  T.  VII.  P.  I. 

39- 
Tortugalii  Rex.  T.  I.  P.  I.  36, 
■■  (Dionifius).  T.I.  P.III.   119,  i4t; 

— — —  (Dionifius).  T.  I.  P.  IV.  92,  loi; 

129. 
. (Alfonfus).  T.II.  P.  II.   134.,  138; 

iff.    P.IIL  4f,  68,  79. 

(IfabtUa).  T.II.  P.  II.  ijj.. 

(Btatrix).  T.II.  P.II.  ij-f. 

^i Rex  (Alfonfus).  T.II.  P.  IV.  ia6; 

if8.  161,  iSS.    T.  III.  P.I.  ij-.  79,8/. 
.-  (Leanera  Filia).  T.III.  P.I.  ij-. 

Rex.  T.III.  P.I.  133,  138. 

»- (Vernandus).  T.  III,  P,  II.  208. 

«  Rcgina  (Eleanora).  T.IILP.I.268.' 

-  Rcx  (Ferandus).  T.  III.  P.  III.  4; 
6,  8,  10,  II,  ^9,  loj,  120,  140,15-4. 

(Johannes).  T.  III.  P.III.  170, 171, 


8,  22,  31  ,  f4,  61  ,78. 

(B).  T.II.  P.II.  82. 

(P.).  T.II.  Pll.  109.  184.   P.III. 

j-,  0,   II,  12,  29. 

(7).  T.  II.  V.ni.  84.  loj,   167. 

ly.).  T.  II.  p.  IV.  140,  141. 

(£).  T.III.  P.I.  24. 

(Cuido).  T.IIL  P.  I.  8»,  86,  $s. 


186,  198,  200.  201,  20J.  P.  IV.  if, 
40,  46,  47  .  fi,  fj,  7f ,  178,  9f ,  98» 
100,   116. 

(Dionifius   Frater).  T.  III.   P.  IV. 


28. 

-  Regina  (EUansra).  T.IU.  P.III.  5; 

8 ,  10 ,  II,  99  ,  103 ,  120. 

(Pliliffa).r.UI.V.lV.   if. 

Rcx  (Johames).  T.III.  P.IV.iji; 

,67,  197.     T.IV.  P.L  j-f ,  62,  64,  6j-. 
Regina   (FhiUffa).   T.  III.  P.  IV.' 


,67. 


100,    lOf. 

Tortugalia.  T.I.  P.  III.  126,  141.     T.I.  P. 

IV.  129.     Dc  Providcndiis  pro   Valconia. 

T.IL  P.II.  134.    Dc  Corttradtu  conjuga- 

li.  138.    De  conductu.  ij-f.    Fcedus  con- 

jugale.  iff.    Litera.  P.IV.  146,196.  Pro 

Subditis.  ij-8.    De  Crcdentia  8c  Matrimo- 

.  nio.  1S8.  T.III.  P.I.  15-.    Pro   Homini- 

bus.  79.     De  Annuitate.  79.     Conventio- 

nes  cum  Hominibus  de  Marina.  8S.     Su- 

pcr  Bonis.  138.    De  Pace.  P.II.  208.   De 

Tra£tatu  cum  Rege  8c  Regina.  P.  III.  6. 

De  Alhgantiis.  8.     De  Tra£tatu.  99.     De 

Alligantiis.  103.     Pro  Viagio.  119,     Alli- 

gantix.    120.     Pro  Cancellario.   140.     De 

Nuncio.  if4.    Dc  ducendo  Homincs.  169. 

Super  Viagio.  i7f .  176.  179.     De  Navi- 

bus  areftandis.  177.   183.     Pro  Ambalfia- 

toribus.  186,    198.     Pro   Fratre    Regis  de 

areftando.    P.  IV.    28.     Super  Viagio.   P. 

III.  204.  LigiEconfirmandx.  P.  IV.  if .  De 

Haftis  pro   Rcge.   141.     De  Scrvitio.   14/. 

Super  Rebellione.  14J-.     Litera  ad  Regem 

8c  Reginam.  167.    Pro  Ambafliatorc.  197. 

T.  IV.  P.  I.  j-j-.     Dc   Mercatoribus.   61. 

Traftatuum  confirmatio.  62.     Pro  Mcrca- 

toribus.  64.     Pro  Rcge.  80.     Ad  Regem 

Litera.  92.     Pro  Filio  Regis.  93  ,  94.    Ad 

Regem.  P.  II.  8.     Super  Fcederis  Confir- 

matione.  37.     Pro  Infante.  P.III.  f.    Pro 

Ambaflfiatoribus.  P.  IV.  34.     De  traiCtan- 

do  cum  Rege,  47.    Pro  Rothomago  Myn- 

doc   Milite.  87.     Pro  Rege.  134.     Dc  in- 

ftallatione  Filii  Regis.  140.    Pro  Filia  Re- 

gis.  ij-i.    Litcrac  ad  Infantem.  T.  V.  P.  I. 

13.     Ad   Regem.  13.     Innovatio  Trafta- 

tuum.  23.     Confirmatio  Tra£tatuum.  2j-. 

Dclibeiatura  Gartcrii  Regii.  29.     Pro  Rc- 

ge  8c  Hominibus.  3)-.     Dc  Alligantiis  ob- 

lervandis.  37.     Mandatum  Edvvardi  Regis. 

42.     Pro  Rcge.  46.     De  Intercurfu  Flan- 

drix  ad  inftantiam  Regis.  j-6.    Ad  inftan- 

tiam  Filijc  Regis.  63.    Confirmatio  Tra- 


Rc.v  (Johannes).  T.  IV.  P.  11.  37  ; 
63,  66,  91.  loi  ,  liS,  ijf,  179,  180, 
187. 

Infans  (Uenricus).  T.IV.  P.  III.  f. 

Rcx.  T.  IV.  P.  IV.  29 ,  47  ,  IJ4. 

(EdaarJus).  T.V.  P.I.  13,23,25-, 


18.  »5».  3f .   J7.  4^.  ^>  T^y  ^3.  ^T' 
7». 
— —  (Alfonftis).  T.V.  P.I.  6j-,  Ji  ,77." 
104. 

Infantes  (Fernandus).  T.V.  P.I.ij. 

(Velriis).  T.V.  P.I.  6f ,  71. 

(¥i\hJohannis,  DuciiVi  Burgundi^). 

T.IV.  P.IV.  ij-i.     T.V.  P.l.  j-6,  63. 

Rex,  T.V.  P.  I.  lJ-2.    P.  II.  64, 

71,  144,   147,   163,  i6j-. 

(Alfonfus).   r.  V.  P.  in.  24,  26; 

17- 


(Johannes).  T.V.  P.III.  if,  24. 

(Johannes).  T.V.  P.III.  116,  123; 

147,  ij-2,  .  194.    P.IV.  f,  6,  32, 


S°- 


(ManueUs).  T.  V.  P.  IV.  106 


181  ,   186,  200.  T.VI.  P.I.  43,   170.   P, 
II.  22. 

(Emanuel).  T.  VI.  P.II.  124. 

(Elinnora  Dowageria).  T.VI.  P.II. 

84,   124,   133. 

Infans  (Maria).  T.  IV.  P.  II.  I2j-. 

Rex  (Johannts).  T.VI.  P.III.  132. 

P.IV.  172. 

(Anionius).  T.  VII.  P.I.  88. 


PortugaUam  inter  8c  Angliam.  T.I.  P.I.  3(5. 
Fortugruario  (A.  Je).  T.  III.  P.IV.   l/f.    T. 

IV.  P.I.   i8. 
Torttimnry  (Thomas).  T.  V.  P.III.  1S2,  183. 

P.IV.  82. 
Torttis   (Htigo  Ctmonicus  Belli).  T.  III.   P.  I. 

1S2. 
Tortynariis  (Thomas  .Fulco  ^Alex.  de).  T.Vj 

P.in.  62,  63. 
Torye  (Johannes).  T.VI.  P.IV.  92. 
Tofant  (Thomas).  T.IV.  P.III.  Sf." 
Fofenfato  (Bertrimdiis  de).  T.I.  P.  III.   IJ4." 
Foffardi  (BeneJicliis).  T.  II.  P.  I.   142. 
Tojfe  Comitatuum.     De  conducendo.  T.  V. 

P.  II.  76. 
Pofelyn  (Hermes).  T.IV.  P.L  98. 

rejfet 
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JPofo:  (yoh/tnnts  de).  T.V.  P.IV.   loo. 
Pofia.   Officiurn  uiiius  Pollarum  Rcgis  con- 

ceflum  Francifco  Pyfher.  T.VI.  P. II.  171. 
Toftell  [Richardus).  T.IV.  P.III.   101. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.19. 

. {Johannes).  T.V.  P.  II.  f,  6. 

Tot  {Rjejnerus).  T.  IV.    P.III.  yi ,  c)^ ,   loj-, 

ii8,   126,   118. 
. —  {fohimnes).   T.  IV.  P.  IV.  loi.     T.  V. 

P.I.  36. 

(Petrtis).  T.VI.  P.IV.  163. 

Potager  (RogerHs).  T.VI.  P.  IV.   11. 
P«e  [Robertus).  T.VI.   P.  II.  ipf. 
rotexh  [Johmnes).  T.V.  P.IV.  97. 
Votel  {Rkhnrdus).  T.III.  P.III.  199. 
Pmc»  {Rogerus).  T.VI.  P.  II.   197. 
Fotentmni,  Sancii  Presbiter  Cardinalis  (R.).  T. 

I.  P.III.   196,   197.  i°'-    P-IV.   «8,   il, 

34>  37- 

(r^.),  T.  I.  P.  IV.  99,  loj. 


109, 

P.I. 


«37: 
iS. 


78. 


iji,  ij-9,  181,  183.    T.  II. 

(R.).  T.II.  P.I.  66,  81,114. 
—  {?.).  T.  II.  P.II.  22,3.,  j-4. 


—  (P.).  T.ll.  P.I.  6/5,82,  114. 
.  .  .  —  (?.).  T. II. P.II. 22, 31.5-4,78. 

. (p.).  TII.  P.II.  82. 

w— [Ranulfhus),  T.III.P.III.104. 

{Mntthms).  T.VI.  P.I.  121, 

\ij ,    126. 
7otent'mus  Epifcopus (y''^''"""^)-'^.!.  P. I.  17. 
Potesgrave  (Richtirdus).  T.II.  P.II.  48. 
Fethey  {WUHelmus).  T.II.  P.II.  fl. 
iotiere  {Johmnes).  T.IV.  P.III.  170. 
-Botin  {Johnnnes  ?^  Jdcobns).  T.V.  P.  IV.^J-. 
Totky»  {IVillielmus).  T.  VI.  P.II.  164,  179, 

i8j-,  i8£. 
Totfmn  {miUelmus).  T.  V.P.III.  18, 19  ,5-9. 
7ott  (Johannes) ,    iVIedicin»  Doftor.     Com- 

miliio  ci  direfta.  T.VlII.  P.II.  140. 
Totter  {Simon).  T.III.  P.I.   lyo. 
—  {IVillielmus).  T.IV.  P.IV.  178. 
— —  {Hannibd) ,  Clericus ,  Theologice  Bac* 

calaurcus.  T.VIII.  P.II.  41. 
«"  {Edwardus) ,  Clericus ,  Capellanus   Ja» 

cobi  Comitis   Carliolenfis.  T.  VIII.  P.  II. 

j68.     Litterx   Difpenfationum  8c  Confir- 

mationum  ei  dire£lx.  ibid. 
'- {Tcbi»s) ,  Clericus ,   iti   Artibus   Magi- 

fter.     Litterx  Patentes  ei  diredtx  de  Pra;- 

fentatione  ad   Rcftoriam   de   Bintcild ,   in 

ricecefi  Sarum.  T.VIII.  P.II.  249. 
•— -  {Barnitbiis) ,  TheologixProfeifor  ,pro- 

movetur  ad  Epifcopatum  Carliolenfem.  T, 

VIII.  P.III.  84. 
«—  (Chriftofherus) ,   Theologice  ProfeiTor, 

promovetur    ad    Reftoriam  de   Binfeild  , 

Dicecefis  Sarum.  T.VIII.  P.III.  168. 
« {Rjchnrdus)  ,  Clericus,  Theologix Bac- 

calaureus  ,   promovetur   ad   Re£toriam  de 

Goodmadham   ,     Dioscefis    Eborum.     T. 

VIII.  P.IV.  121. 
{Jacobus)  ,    Clericus,    Artium   Magi- 

fter,  promovetur  ad  Redtoriam  deOdfloc- 

ke,  Dicecefis  Sarum.  T.IX.  P.II.   139. 
■ '  {chriftoferits),    Clericus  ,    Theologi» 

ProfelTor  ,    promovetur  ad  Reftoriam   de 

Blechingdon  ,  Dioecefis  Oxonise.  T.  IX.P. 

II.  207. 
— —  {Jacobus),  Clericus,  Artium  Magiftcr, 

promovetur   ad    Reftoriam   de    Dinfield , 

Dioeceiis  Sarum.  T.IX.  P.II.  210. 
fotierspury-Park.     Parcus  fic  dictus.  T.VIII. 

P.III.  27. 
Totlesgrave.  Reitoria.  T.Vl.  P.  IV.   iif. 
Wotton  (Vicaria  de) ,  in  Dioccefi  Lincolnienfi. 

T.VIII.  P.III.  87. 
Votts  {Johanaes) ,  Commiflarius  Rcgis  ad  fe- 

curitatem   Pacis   in    Comitatu  Norfolcia;. 

T.VIII.  P.II.  13. 

{Thomas).  Summa  ei  conceiTa,  cum  an- 

nuali  Penfione.  T.VIII.  P.  II.  23. 

{Johannes).   Commiirio  ei  direcSa  in  Co- 

mitatu  Norfokia:.  T.  VIII.  P.ll.  144. 

- —  {Thomas).  Concelfio  ci  fafta  Officii  Ma- 
giftri  Canum  vocatorum  Harriers.  T.  IX. 

p.ni.  39. 

Ton  {Fr/tnciftusdu).  T.V.  P.III.  176,   181. 

Tove  {Johannes  du).  T.V.  P.IV.  99. 

Touer  )Arn.  le).  T.II.  P.I.  70,  77  ,  ^i,!^^. 

Johannes).  T.  II,  P.  I.  70,  77,  91,     P. 

11.  7f . 

{Petrus).  T.II.  P.I.  77. 

{mlterus).  T.III.  P.lll.  16. 

Tovey  {Jacobus) ,  Clericus ,  &  Capellanus  T>Eio- 
7nA  Coventrienlis  &  Lichenfis  Epiicopi. 
T.  VIII.  P.  II.  38.  Litterx  Difpenfatio- 
num  £c  Confirmationum  ei  direftac.  ib'U. 

'^—  {Juftinianus) ,  Armiger.  Commiirio  ei 
Tom.  X.  T.  IV. 


direfta.  T.VIII.  P.II.  rf6. 
Tough'ill.    Redoria.  T.  VI.  P.IV.  13»,  133, 
Toughill  (Ecclefia  Parochiaiis  de) ,    Dioecelis 

E.xoni«.  T.VIII.  P.II.  37,  41. 
Toul  {Stefhanus).  T.II.  P.III.   166. 

(Stephanus).  T.II.  P.  IV.  11. 

TouUrt  {Petrus).  T.III.  P.I.   142. 
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dinariorum  uno  ,  ad  Rcftoriam  dc  Son- 
ningwcll ,  in  Dioeceli  Sarum.  iHd. 

Thomci  Hill,  Clerico ,  in   Artibus 


logix  Baccalaureo,  ad  Rcdtoriam  dc  Sud- 
barrowe  ,  in  Dioecefi  Pctriburgenfi.  ibid. 

Chriftophero  Rogers  ,    Clerico  ,    in 


tibus  Magiftro ,  ad  Redoriam  de  Norman- 
ton ,  in  Diceccfi  Lincolnienfi.  ibid. 

Vaulo  le  Marchand,  Clcrico,  Theo- 


logix  Baccalaureo,  ad  Redtoriam  de  Kir- 
bv  fuper  Bane,  in  Dioecefi  Lincolnienfi, 
ibid. 

Daniele  Lhuillier  ,  Litterato,    ad 


logix  Baccalaureo,   ad  Redtoriam   Sandli 
Andrex  cum  Ecclefia  Sandti  Olavi  Civita- 
tis  Ciceftreufis,   in  Dioecefi  Ciceftrcnfi. 
ibid. 

Thoma  Wilfon  ,  Theologix  Pro- 


fcflbre  ,  ad  Redtoriam  de    Wimbick,  in 
Dittcefi  London.  ibid. 
-  ■    •  Jacobo  Kinge,  Clerico ,    ia  Arti- 

bus  Magiftro,  ad  Rcdtoriam  de  Witling- 
ham  ,  in  Diacefi  Norwicenfi.  ibij. 

Thomd  Raworth ,  Clcrico  ,  ia  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Reftoriam  de  Barton 
Sandti  Andrcae ,  in  Dioecefi  NorwJcenfi, 
ibiJ. 

— — ^—  Hieronymo  Tounge  ,  Clerico ,  in 
Artibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Lye, 
in  Dicecefi  Glouceftricnfi.  ibiJ. 

Vetro  Drapier ,   Clcrico ,  ad  Re- 


Prxbendam  dc  Algarbye,  in  Ecclefid  Ca- 
thedrali  Beatx  Marix  Lincolnicnfis ,  in  Dioe- 
ccfi  Lincolnienfi.  ibid. 

Eilmundo  Vorter ,  Clerico ,  ad  Ra» 


dtoriam  de  Pvipton-Regis,  in  Dioecefi  Lia- 
colnienfi.  ibid. 

'  Richardo  Baily ,  Clerico,  Theolo«i 

gix  Baccalaureo ,  ad  Redtoriam  de  Ibftoc- 
ke,  in  Dicecefi  Lincolnienfi.  ibij. 

Johanne    Hepborne  ,    Clerico  ,   in 


Artibus  Magiftro ,  ad  Vicariam   de  Boyn- 
ton ,  in  Dicecefi  Eboracenfi.  ibid. 

Jojepho  Stocke ,  Clerico ,  in  Arti- 


bus  Msgiftro  ,  ad  Vicariam  de  Sandal  Ma-« 
gna,  in  Dioccefi  Eborura.  ibid. 

Timotheo  Thurjeros ,  Clerico  ,   ia 


Artibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Kirby 
Moofide,  in  Dioecefi  Eborum.  ibij. 

WilUelmo  Simpjon  ,    Clerico  ,  ad 


Vicariara  de  Kirkborne,  in  Dioecefi  Ebo- 
rum.  ibid. 

Roberto  Ainsvorth  ,    Clerico ,  in 


Artibus  Baccalaureo.  ibiJ. 

•'  '  '  Edwardo  Rilfton ,  Clerico  Theo- 
logix  Baccalaureo,  ad  Redtoriam  de  Ho-, 
tham ,  in  Dioecefi  Eboraccnfi.  ibiJ. 

*  Laurentio  Farrington ,  Clerico  ,  in 

Artibus  Magiftro ,  ad  Rcftoriam  de  Elme- 
ley ,  in  Dicecefi  Eboracenfi.  ibiJ. 

Richardo  Milles ,  Clcrico,  in   Ar- 


tibus  Magiftro ,  ad  Rcdtoriam ,  five  Ca- 
pellam  dc  Davington,  in  Diosccfi  Cantua- 
ricnii.  iiid. 

Samuele   Wilkinfm ,   Clerico  ,   in 


Artibus  Magiftro,  ad  Rcdtoriam   dc   Lud- 
denham  ,  in  Dicecefi  Cantuaricnfi.  ibid, 

■ IVillielmo  Slatier  ,  Clerico ,  Theo- 

logix  Profeirore ,  ad  Redtoriam   de  Otce- 
lindon,  in  Dioeccfi  Cantuarienfi.  ibiJ. 

' Richardo  Bnrton ,  Clerico,  in   Ar^ 

tibus   Magiftro  ,    ad    Reftoriam   de  Dun- 
church,  in  Dittcefi  Cantuarienfi.  i&V. 

■  Henrico  Cnrtife ,    Clerico  ,  in  Ar- 

tibus   Magiftro,  ad   Redtoriam   de    Ware.» 
horne,  in  Dioecefi  Cantuarienfi.  3*. 

Ifiaco  Btirgrave ,  Theologix  Pro-' 


fcflbrc,  ac  Capellanorura  Rcgis  uno,  ad 
Decanatum  Ecclcfix  Cathedralis  8c  Metro- 
politicx  Chrifti  Cantuarienfis.  ibid. 

Johanne  Wood  ,  Clerico ,  in  Arti- 


bus  Magiltro,  ad  Prxbendam ,  five  Cano.* 
nicatum  tertium  in  Ecclefia  Cathedrali  Glou- 
ceftrienli.  ikii. 

■'  Thoma.  Wilfon  ,   Thcologix  Do- 

dtorc ,  ad  Prxbendam  ,  feu  Canonicatutti 
in  Ecclefia  Collegiata  Sandti  Petri  Weft- 
monafterienfi.  ibid. 

-  Johanne  Lorkin  ,    Clerico  ,  in   Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Canonicatum  ,  five 
Prxbendam  primam  Ecclefix  Cathedralis 
Chrifti  8c  Beatx  Marix  Virginis  Roifenfis. 
ibid. 

Richardo  Vemberton  ,   Clerico ,  in 


Artibus  Magiftro,  ad  Vicariam  deShilton, 
in  Comitatu   Warrix  &  Dicecefi   Covcn- 
trienli.  ibid. 
-'  ThomaGood-coyn,  Theologix  BJc- 

calaureo  ,  ad  Redtoriam  Ecclefix  dc  Bright- 
v«el  in  ComitatuBerks,DicecefisSarum.i6j'. 
Johanne  Vaterfon  ,    Clerico  ,    in 


Artibus  Magiltro,  ad  Redtoriam  EcclefiK 
Parochialis  de  Salkeld,  in  Dioecefi  Cariio- 
lenii.  ibid. 

M^ilUelmo  Fairfax  ,    Clcrico  ,   in 


Artibus   Magiflro,  ad  Redtoriam   Ecclefi^ 
Parochialis  Sandti  Petri  ia  Cornhill  infra 
Civitatem  London.  ib:d. 
•  Thomd  Herft ,   Clerico ,    in   Arti- 

bus  Magiftro ,  ad  Rcdtoriam  £c  Ecclefiain 
Parochialcm  de  Long  Leddenham ,  in  Dioc- 
cefi  Lincolnix.  ibid. 

JVillielmo  Lewis ,  Clerico,  inAr- 


tibus  Magiftro,  ad  Prxbendam  five  Cano- 
nicatuni  in  Ecclefia  Cathedrali  Winto- 
nienli.  iHd. 

Sr*- 


QJJJE  IN    IX.  TOMIS    FOEDERUM    CONTINENTUR. 


Jrifemationes  Beneficlomm  Ecdejiaflicorum  pro 
Willielmo  Peter/on  ,  Theologix  Profeflbre  , 
ad  Decanatum  Ecclellx  Cathcdralis  Carlio- 
lenfis.  T.VIII.  P.  II.  i6,-. 

i-»'  ■  J.uobo  Wedderburne ,    Theologisc 

Profeffore  ,  ad  Redloriam  &  Ecclefiam  Pa- 
rochialcm  de  Compton ,  in  Diceceii  Win- 
tonienli.  i6id. 

Willielmo  Daliy ,  Clerico ,  in  Ar- 


tibus  iVlagiitro,  ad  Recloriam  &  Ecclefiam 
Parochiakra  de  Beckingham ,  in  Diceceli 
Lincolnienii.  ibid. 

Willielmo  Cox,    Clerico,  in   Ar- 


tibus  Magtliro,  ad  Redloriara  Ecclefiae  Pa- 
rochialis  dc   Hedley ,  in  Diceceli  Winto- 
nienfi.  ibid. 
.1  ThomA  DoJd,  Clerico  ,    Theolo- 


gias  Profeflbre,  ad  Redtoriam  EcclefixPa- 
rochialis  de  Aftburie ,  in  Comitatu  Ceflriac, 
ii>id. 

.  Stephnno  Berrier,  Clerico  ,  in  Ar- 

tibus  IVlagiftro,  ad  Prxbcndam  de  Yatton  , 
jn  Eccleiia  CathedtaU  WcUenli  in  Comitata 
Somerieti^.  ibiJ. 

Samp/onHavphshurfi,Chrko,Theo- 


logise  Baccalaareo ,  ad  Vicariam  perpetuam 
Ecclefias  Parochialis  de  Nun-Eaton  ,  in 
Diojcefi  Coventricnfi  8c  Lichfcldenfi.  ibid. 

„.  I     '  Thomii  Harper ,  Cierico  ,  inArti- 

bus  Magiftro ,  ad  Retloriam  de  Norbury  , 
in  Diceceh  Covcntrienfi  &  Lichenfi.  146. 

■I  Johame  Wilton ,  Clerico,  in  Ar- 


tibus  Magiftro ,  ad  Redloriam   de  Corne- 
well ,  in  Dicecefi  Oxonienfi.  ibid. 

—  Andrea  Perne ,  Clerico ,  in    Arti- 

bus  Magiftro,  ad  Reiitoriam  dc  Wiiby,  ia 
Diceceli  Petriburgenfi.  ibid. 

■..  .*  ■-  Roderio  Mttrjhe ,  Clerico  ,  in  Ar- 
tibus  Magiftro,  ad  Rectoriam  de  Eglyw- 
faei,  five  Llan-Cadwallader,  cum  Capella 
eidem  annexa.  ,  in  Dioecefi  Bangorienfi. 
ibid. 

Willielmo  Caftell ,  Clerico,  in  Ar- 


tibus  Magiftro ,  ad  Reftoriam  de  Courten- 
hak,  in  Dioecefi  Petriburgenfi.  ibid. 

—  Edsvardo  Bentley ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro ,  ad  Reaoriam  de  Bellelwell, 
in  Dioecefi  Norwicenfi.  ibid. 

Michaeli  Parker ,  Clerico ,  in   Ar- 


tibus  Magiftro ,  ad  Redloriam  de  Desford, 
in  Dicecell  Lincolnienfi.  ibid. 

Thoma  Sincklere,  Clerico,  in  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Broke,  in 
Dicecefi  Norwicenli.  ibid. 

Edreardo  Kifte  ,  Clerico ,   in   Ar- 


tibus  Baccalaureo ,  ad  Re£loriam  Sanfti  Jo- 
hannis  Baptiftae,  inDiceceiiGlouceftrienli. 
ibid. 
.  Edmnndo  Vorter  .  Clerico ,  Theo- 


logix  Baccalaureo ,  ad   Rcftoriam   de  Ha- 
veningham,  in  Dioecefi  Norwicenfi.  247. 
■  "    '  Johanne  Bayes ,   Clerico  ,  in   A  r- 

tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Tibshelfte, 
in  Dioecefi  Coventrienfi  £c  Lichenfi.  ibid. 
Johanne   Hepburne ,    Clerico ,    in 


Artibus  Magiftro ,  ad  Vicariam  de  Usbur- 
ne  Magna ,  in  Dioecefi  Ceftrienfi.  ibid^ 

Thomd  Godwyn,    Clerico,  Theo- 


logix  Profeflbre,  ad  Vicjriam  de  Trellec- 
ke ,  cum  Capella  de  Penault  cidem  anne- 
xa ,  in  Dioecefi  Landavenfi.  ibid. 
.  Samuele  Brookes ,  Clerico,  Theo- 

logix  Profeflbre ,   ad  Retloriam  de   Rip- 
ton  Regis  ,  in  Dioicefi  Lincolnienfi.  ibid. 
■  Thomd  Cole ,  Clerico,   ad  Vica- 


riam  da  Eaft-Tilbury ,  in  Dioecefi  London, 
ibid. 

Johanne  BAndell ,  Clerico,  Theo- 


logix  Baccalaureo ,  ad  Vicariam  de  Bibury, 
in  Dicecefi  Glouceftrienfi.  ibid. 
-     -    .. '    '  Johanne  Packer ,  Clerico  ,  in   Ar- 


tibus  Baccalaureo ,  ad  Vicariam  de  Queene 
Camell ,  five  Eaft-Camell ,  in  Dioeccii  Ba- 
thonienfi  Sc  Wellenfi.  ibid. 

—— '  Humfrido  Tabor ,  Clerico  ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro  .  ad  Redtoriam  Sandt^K  Mar- 
garetx  Lothbury  ,  inCivitatc  London.  ibid, 
Uichardo  Wright ,  Clerico  ,  ad  Rc- 


dtoriam  de    Atherftone   fuper  Stowre,  in 

Dioecefi  Wigornicnfi.  ibid. 

Johanne  Bullyvante  .    Clerico,  in 

Artibus   Magiftro ,   ad   Reftoriam   de  Ab- 

bindon ,  in  Diaccfi  Petriburgenfi.  ibid. 
•  '■  i '  Boberto  Johnfon,  Clerico,  Theo- 

logiK  Baccalaurco ,  ad   Reftoriam  de  Ca- 

venham  Maria,   in   Dioeceli  Lincolnienfi. 

ibid. 
B.ogero  Gallard ,  Clerico,    in  Ar- 

tibus  Magiftro  ,  ad  ReiSorigm  de  Wren- 


ningham  cum  Nailandj  in  Dioscefi  Nor- 

wicenfi.  T.  VlII.  P.II.  247. 
Pn/entationes  Beneficiorum  Ecclefiafiicorum  prd 

Theofhito  Ailmer ,  Clcrico  ,  in  Artibus  Ma- 

giftro,  ad  Reaoriam  de  Wykane Bonhaun- 

te,  in  Dioecefi  London.  ibid. 
"         Johanne  Mo/eley,   Clerico,  in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  dc  Teynton, 

in  Dioeceli  Oxonienfi.  ibid. 

Johanne  Burroive  ,  Clerico ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro ,  ad  Redtoriam  de   Hough- 
ton,  in  Dioeceli   Lincolnienfi. /ii(/. 

Thoma.  Hott,    Clerico,    Theolo- 


gix   Baccalaurco  ,  ad   Vicariam  Omnium 
Sanftorum  in  Stamford ,  in  Dioecefi  Lin- 
colnienfi.  ibid. 
■  Bariholomso  Doble  ,   Clerico ,    in 

Artibus  Magiftro,  ad  Reftoriam  de  Ailh- 
brittle,  in  Dioecefi  Bathonienfi  &  Wellenfi. 
ibid. 

•^  ThomA  Poroell,  Clerico ,  in    Arti- 


bus  Magiftro,  ad  Reftoriam  deAtherfton 
fuper  Stowre  ,  in  Dioecefi  Wigbrnienfi. 
ibid. 

ThomA  Stevens ,    Clerico ,  in   Ar- 


tibus  Magiftro  ,    ad   Reftoriam  de   Lods- 
worth  ,  in  Diceceii  Ciceil:rienfi.  ibid. 

Bichardo    Hams  ,    Clerico  ,    in 


Artibus  Magiftro,ad  Reftoriam  de  Hum- 
ber,  in  Dioecefi  Herefordienfi.  iiid. 

Roberto  Spencer ,  Clerico  ,  in   Ar- 


tibus  Magiftro  ,     ad  Vicariam  de  Kirkley 
Greene,  in  Dicecefi  Lincolnienfi.  ibid. 

Richardo  Owen  ,  Clerico ,  in  Arti- 


bus    Magiftro,  ad  Reftoriam  de  Stretton, 
in  Dicecefi  Herefordienfi.  ibid. 

Edmundo  Wil/on ,  Clerico ,  Theo- 


logix  Baccalaureo,  ad   Reftoriam  de  Sto- 
nesfeild,  in  Dicecefi  0.^.onienfi.  248. 

—  Johanne  Parke ,  Clerico  ,   in  Ar- 


tibus  Magiftro  ,  ad  ReiSoriam  de  Wcftor- 
feild ,  in  Dioecefi  Norwicenfi.  ibid. 

Jeremia  Cray ,  Clerii;o  ,   iii  Arti- 


bus  Magiftro,  ad  Redoriam  de  Weft-Til- 
bury,  in  Dicccefi  London.  ibid. 

JVilUelmo  Haftings  ,  Clerico  ,    in 


Artibus  Magiftro ,  ad  Rc£toriam  de  Maut- 
ton,  in  Dioecefi   Briftollienfi.  ibid. 

Henrico  Merilon  ,  Clerico ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro,ad  Reftoriam  de  Hadftoc- 
ke ,  in  Dicecefi  Londonienfi.  ibid. 

' ■  Johanne  Hungerford  ,  Clerico  ,  ad 

Reaoriam  de  Hafulbury ,    in  Dioecefi  Sa- 
rum.  ibid. 

Roberto  Payne ,  Clerico,  in  Arti- 


bus  Magiftro,  ad  Capellam  de  Iftemanfted 
Latimers,  in  Dioeceii  Lincolnienfi.  iii;/. 

Johanne  Cuilliam  ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro  ,  ad  Vicariam  de  Downha- 
therley,  in  Dicecefi  Glouceftrienfi.  iiid. 
■■  ThomA  Neeflmiti,  Clerico,  iii  Ar- 


tibus  Magiftro  ,  ad  Redtoriam  de  Stan- 
bridge  parva  ,  in  Dicecefi  Londonienfi. 
ibii. 

Carolo  Rigges ,  Clerico  ,   in  Arti- 


bus  Magiftro ,    ad    Vicariani  dc  Hecking- 
ham  ,  in  Dicecefi  Norwicenfi.  ibid. 

Johanne  Hujfcy ,  C!erico,iii  Atti- 


bus  Magiftro    ,     ad  Reftoriam   de  Lavas 
parva,  in  Dioecefi  Londonienli.  ibid. 

Morgano  Williams ,  Clerico,  in  Ar- 


tibus  Baccalaureo ,  ad  Redtoriam  de  John- 
ftone,  in  Dioecefi  Menevenfi.  ibicl. 

Humfrido    Sidenham  ,     Clerico  , 

in  Artibus  Magiftro  ,  ad  Rettoriam  de 
Aiflibritle,  in  Diceceli  Bathonienfi  &  Wel- 
lenfi.  ibid. 

Johanm  Southen ,  Clerico ,  in  Ar- 


tibus  Magiflro.ad  Vicariam  de  Klinglang- 
ley ,  in  Dioccefi  Lincolnienfi.  ibid. 

Willielmo  Clewer ,  Clerico ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad    Redtoriam    de   Alder- 
ton  ,    in  Dicecefi  Petriburgenfi.  ibid. 

Georgio  Cowlton ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro  ,   ad  Reftoriam  de  Halme- 
ley ,  in  Dioecefi  Norwicenfi.  ibid. 

Samuete  Va-acett ,  Clerico ,  in  Ar- 


tibus  jMagiftro,  ad  Reftoriam  Beatx  Ma- 
rix  Stayneings  ,  lin  Dioecefi  Londonienfi. 
ibid. 

Roherto    Pritchard,  Clerico  ,    in 


Artibus  Magiftro ,  ad  Vicariam  de  Never- 
ne,  in  Dioecefi  MenevenQ.  ibid. 

Johanne  Tare-well ,  Clerico ,  ad  Re- 

ftoriam  de  Beckington  ,    in   Dioeccli   Ba- 
thonienfi  8c  Wellcnfi.  ibid. 

Willielmo  Lickbarrowe ,  Clerico  ,  in 


Artibus  Magiftro,ad  Rcifloriam  de  Egrc' 
mond,  in  Dioeceii  Ccftricnfi.  ibid.'. 


H3  - 

Pnfentationes  Beneficiortim  Ecclefiafticorum  pro 
Laurenlio  Humfreis  ,   Clerico ,    Theologix 
Baccalaureo,    ad   Reftoriam  de  Panfeild, 
in   Dicecefi   Londonienfi.  T.  VIII,  P    H 
248.  ■      ■ 

Daniele  Stayne ,  Clcricb  ,  in  Arti- 

bus  Magiftro  ,  ad  Rectoriam  de  Cowley, 
in    Diocccli   Glouceftrienfi.  ibid. 

Gabriele  Teyntor ,  Clerico,  in  Arti- 


bus  Magiftro  ,  ad  Redtoriam  de  Barlaving-. 
ton,in  Diojcefi  Ciccftrenfi.  ibid. 

Alexandro  Rojfe ,  Clerico ,  in  Arti- 

bus  Magiftro  ,  ad  Reftoriam  Omnium 
Sanftorum  in  Villa  Southampton.Dioece- 
fis  Wintonienfis.  249. 

Chriftoforo  Dale ,  Clerico  ,  Theo- 


logix  Baccalaureo ,  ad    Vicariam  de  Hor-" 
ton  Kirkby,  in  Diacefi  Koffenfi.ibid. 

prancifco  Cormvpell  ,  Cleiico  ,  in 


Artibus  Magiftro  ,   ad  eandem  Vicariam. 
ibid. 

Johanne  Peckham,  Clerico,Theo- 

logix  Baccalaureo,  ad  Recloriam  de  War- 
mington.  ibid. 

EdwarJo    Boughen  ,   Clerico ,    in 


Artibus  Magiftro,ad  Re£toriam  de  Stoke 
Talmage,  in  Diacefi  Oionienfi.JiiX 

Tobia  Potter,C\eAco  ,  in  Artibus 


Magiftro,  ad  Re£toriam  de   Binfeild  ,   ia 
Dicecefi  Sarum.  ibid. 

Johanne   Satterthrvaite ,  Clerico  ,' 

ad  Rcftoriani  dc  Staple  Fitzpaine ,  inDice- 
cefi  Bathonienfi  gc  Wellenfi.  ibid. 

Ollvero  Maurice  ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro  ,    ad  Redtoriam  de  Llana- 
ber,  in  Dioecefi  Bangorienfi.  ibid. 

Johanne  Price  ,  Clerico ,  in  Arti- 


bus  Baccalaureo  ,  ad  Vicariam  de  Fifliin- 
gard ,  in  Dioecefi  Menevcnfi.  ihid. 

■—  Johmne  Kenricke  ,  C\cnco  ,  in  Ar- 

tibus  Magillro,  ad  Vicariam  de  Staunton 
Omnium  SaniStorum ,  in  Diccccfi  Elienli. 
ibid. 

Johanne  Slegge  ,  Clerico  ,  in  Arti- 
ad    Vicariam    de    Hifton 


bus  Magiltro 

Sandti  Andrex,  in  Diceceli  Elicnfi.io/J. 

■  Thoma  yo«ci,  Clcrico ,  ad  Re£lo- 
riam  Pontvaine  ,  in  Dia-cefi  Mencvenfi. 
ibid. 

Edtvardo  Ejwarjs  ,     Clerico  ,    in 


Artibus  Baccalaurco,  ad  Vicariam  de  Gun- 

nen ,  five  Llaunncn  8c  Silian ,  in  Dioeceii 

Menevenli.  ibid. 
•  Chriftofero  White ,  Clerico  ,  Theo- 

logix  Baccalaureo ,   ad  Reftoriam  de   Fy- 

feild,  in  Dia-cefi  Wintonicnfi.;^;</. 
— — Cofmo  Madocke ,  Clerico  ,  in  Ar-i 

tibus  Magiftro,ad  Vicariam  de  Ichcnftoke 

cum  Abbcrfton  eidem   unita  ,   in  Dia;celt 

Wintonienfi.  ibid. 
— Thoma  Prichard,  Clcrico  ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro,ad  Recloriam  de  Langton, 

in  Dioeceli  Mencvenfi .  ibid. 

Ludovico  Homil,  Clcrico,  in  Ar- 


tibus  Baccalaureo ,  ad  Recioriam  de  Llyf- 
wrane,  in  Diceccfi  Menevenfi.  ibid. 

Richardo  Heth ,    Cierico  ,  in  Arti- 


bus  Magiftro    ,     ad  Re£toriani  de  Greys- 
mount ,  in  iDiacefi  Landavenfi.  ibid. 

Johanne  Robinfon  ,  Clerico ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Reaoriam  dc  Horfell, 

in  Dioecefi   Wintonienfi.  ibid. 
■   Johanne  Macarnejfe  ,     Clerico  , 

in   Artibus   Magiftro,   ad    Vicariam    San- 

tt\  Gcorgii  in   South%varkc  ,    in  Diceceli 

Wintonienli.  ibid. 
Johanne  Hsimes ,  Clerico ,  in  Ar- 

tibus   Magiftro  ,  ad  Vicariani  de  Fulborne 

Omnium  Sandtorum,  in  Dioecefi  Elienfi. 

2J-0. 

JohanneDaftifeild,  Clerico ,  in  Af« 

tibus  Magiftro  ad  Vicariam   Litleport,   ia 
Dioeccfi  Elienfi.  ibid. 

HumfriJo  Peake ,  Clerico,  in  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Reftoriam  de  Ancrile, 
fivc  Ancridge  ,  in  Diceccfi  Cantuarienfi. 
ihid. 

Thoma  Allen,  Clerico  ,  in  Artibus 


Magiftro,  ad  Rettoriam  de  Kingifnoihe, 
in  Dioecefi  Cantuarienfi.  ibid. 

Roberto  Whittle ,  Clerico,  in  Arti- 


bus  Magiftro ,  ad  Vicariara  de  Eaftmalling, 
in  Dioecefi  Cantuarienfi.  ibid. 

Johanne  Graunt,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Baccalaureo ,  ad  Vicariam  de  Calver- 
ley,  in   Dioeceii  Eboruin.  ibij. 

WUUelmo  Tranter,  Clerico,  in  Ar- 


tilius  Magiftro,  ad  Vicariam  dc  Bilhopp-^, 
Wilton,  ia  Diacefi  Eboraccnfi.  ibiJ. 
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trsfentntmes  ientfichrut»  Zulefiifticorum  pro 
^krto  Hitch ,  Clerico  ,  in  Artibus  Magiftro, 
ad  Reaoriam  de  AthiU,  fn:e  Addle  ,  in 
Diceceli  Eboracenfi.  T.VIII.  P.  II.  j-o. 

Sttfheino  Boughton  ,  Clerico  ,  Sub- 

dccano  Cavx-lls  Regicc ,  ad  Canonicatum 
in  EcclcfiaCathcdrali  Wigornienii.iiii/. 

, Johanne    CoUfmith  ,    Cierico ,   in 

Artibus  Magillro,  ad  Prsebcndam  de  Han- 
feld,  five  HenFeld,  in  Ecclcfia  Cathedrali 
San£t«  Trinitatis  Ciceftrenfis.(^i(/. 

'Edmutido  Porter  ,  Cierico,   Theo- 


iogise  Baccalaureo,  ad  Canonicatum  in  Ec- 
cleiia  Cathedrali  Norwicenii.  iiiil. 

WiUielmo    Juxon  ,   Juiis  Civilis 


tx  ,  iive  Capella:  Regiac  San£ti  Gcorgii  in- 
fra  Caftrum  de  Windibr.  ihiJ. 
Fr/ijentationes  Benefciorum  JEcclefinflicorum  pro 
Briano  Dupper ,  Theologise  Profellbre,  ad 
Decanatura  Eccleiia;  Cathedralis  Chrifti 
Oxonienlis.  T.  VIII.    P.  III.  i8. 

Johanne   Eggleifeild  ,    Theologix 

Baccalaureo,  ad  Vicariam  de  Chew,  cuni 
Capella  de  Dondry  eidem  anne.\i,  Dioece- 
fis  Bathonienlis   Sc  Weilenfis.  i&iil. 

—— Adm.o  Ajray  ,   Cierito ,   Theo- 

logix  Baccalaureo ,  ad  Vicariam  de  Spars- 
holt ,  Dicecelis  Wintonienfis.  19. 

E(lrtiarJoBullipere,m  Artibus  Ma- 


Doftore  Sc  Rcgis  Capellano  ,  ad  Decanatum 
Ecclefia:  Cathedralis  Chrifti  £c  Beata:  Ma- 
rias  Virginis  Wigornienfis.  iiid. 


Jacobo   Torbes 


Cierico  ,    ad  Vi- 

cariam  de  Bovy-Tracy ,  in  Comitatu  De- 

vonia^.  P.  III.  27. 
Edmundo  Mafon ,  Theologiac  Pro- 

teflbre   ,    ad    Rettoriam    de   Cottenham , 

Dioecelis   Eiienfis.  ibiil. 
— — —  Rogero    Manwaring  ,     Thcologi^ 

Profelfore ,  ad  Redoriam  dc  Stauford  Ri- 

vers,   Dioecciis  Londcm.  ibid. 

Barnaba  Frencham ,  ad  Reftoriam 


de  Wallpoole,  Dioecefis  Norwiccnfis.  ii/J. 
I  Willielmo  Hutchinfon  ,    ad  Archi- 

diaconatum    de   Lewis   in  Ecclefia  Cathe- 
drali  Ciceftrenfi.  ibid. 

Ceorgio  Stanhope,  Theologix  Pro- 


feftore^ad  Redoriam  de  Wheldrake,  Dioe- 
cefis  Eboruni.  28. 

_  IViUielwo  Craddocke ,  Clerico  ,  ad 


Reaoriara  de   Stangrave  ,  Dioecefis   Ebo- 

rum.  ibid. 

. JViUielmo  Varker ,  ad  Reiloriam 

de  Stoalce  Clemcfland  ,    ia  Diccceh  Exo- 

ni:e.  ibid. 

Nathaniele  Vowlt ,  Theologix  Bac- 


calaureo,  ad  Redtoriam  de  St.Ive,    Dioe- 

cefis  Exonienfis.  ibid. 
>  U^iUiflmo  C<»/?f // ,  Clerico ,  ad  Vi- 

cariam  de  Dunnington,  Dicecefis  Norwi- 

ceniis.  ihid. 
— —  H'iUlelmo  VuUer ,  Theologix  Pro- 

feflbre  ,    ad  Vicariam  Sincli   Egidii  extra 

Cripplegate  London.  ibid. 

Kichardo  Pecke ,    ad  Vicariam  de 


Columpton,  in  Comitatu  Devonise ,  Dice- 
cefis  Exonienfis.  ibid. 

Henrico  Smith,  Clerico  ,  ad  Vici- 


riam  de  Corncwood  ,   in  Comitatu  Devo- 
nix.  ibid. 

S.imuele  Keme,  Clerico  ,  ad  Vica- 


riam  de  Ncwarke  fuper  Trentam ,  Dioccc- 

fis   Eboracenfis.  ibiJ. 
. Thoma  Hubbock  ,  Clerico ,  ad  Re- 

(ftoriam  de  Nclfton,   in  Comitatu  Leice- 

ftrix,  Dioecefis  Lincolnienfis.  ibid. 
. Hugone  Ram/den ,  Clerico,ad  Vi- 

cariam  de  Hallifax,  Dioccefis  Eboracenlis. 

ibid. 
ThomA  Alden ,  Clerico  ,  ad  Refto- 

riam  de  Exminfter  ,    Dicecelis  Exonienlis, 

ibid. 

. Jacobo  Wedderbournt  ,   Theologix 

Profeflbre  ,    ad    Vicariam    de  MUdenhall, 
Diceccfis   Norwicenfis.  ibid. 

Jonathano  Browne  ,    Juris   Civi.is 


Baccalaureo  ,  ad  Redoriam  San^fix  Fidis  , 
infra  Civitatem  London.  ibid. 

WilUelmo   SutcUjfe ,    Clerico  ,  ad 


Rectoriam  de  Woodham  Ferrars ,  Dioece- 
fis  London.  ibid. 

Thoma.  Wefiley  ,    Clerico  ,  ad  Ca- 

nonicatum    infra    Ecclefiam    Cathedralem 
Chrifti  Cantuarienftm.  ibid. 

Daniele  CoUins,  Theologix   Pro- 


feflbre ,  ad  Canonicatum   infra  Ecclcfiam 

Collegiatani ,  five  liberam   Capellam  Re- 

glam    Sandti    Georgii    infra   Caftrum    de 

Windfor.  ibid. 

-  — ,  Daiide  Stokes ,  ad  Prjebendam  in 

Ecclefia  Collegiata  Sanfti  Georgii  ,  infra 

Caftrum  de  Windfor.  ibid. 
■  Criffino  WiUiam  ,  Theologia:  Pro- 

feflbre,  ad  Prxbendam  in    Ecclefia  CoUe- 

giata  Divi  Petri  Weftmonafterii.  ibid. 
Thoma  Faske  ,  Theologiae  Profes- 

fore,  ad  Prxbendam    vocatam   Ulleskelf, 

infra    Eccleliam     Cathedralem   Eboiacen- 

fem.  ibid. 
Johannt  HaJJel  ,   Thcologiae  Pro- 

fellore,  ad  Decanatum  Ecclefiae  Cathedra- 

lis  Norwiccnfis.  ibid. 

Matthio  Wrenn  ,  Theologiac  Pro* 


Trtfentationes  Benejiciorum  Eccleflajlicdrttm  |*<f 
Bruen  Ri-ves  ,  Clerico  ,  in  Artibus  MagiftrO  : 
ad  ReCloriam  Sanfti  Martini ,  in  le  Vin- 
try  London ,  Dioeceiis  London.  T.VIII.  P. 
III.  30. 

WiUielmo  Hasket ,  Clerico ,  in  Ar^ 

tibus  Magiftro  ,  ad  RcCTioriam  de    Maper- 
ton  ,   Dioeccfis    Bathonienfis  8c  Wellenfis. 
ibid. 
"  Chrijlephero  Tysdale  ,    Clcrico  ,   in 


giftro  ,  ad  Redtoriam  de  Wefton  ,  Dicece- 
iis  Norwicenfis.  ibid. 

— — Johanne  ChalkehiU  ,     Clerico ,  in 

Artibus  Magiftro,    ad  ReCtoriam  dc  Beis- 
by  ,  Dicecefis  Lincolnise.  ibid. 

WiUielmo  Roberts ,  Clerico ,  Theo- 


iogix  Profcffore  ,     ad  RcCtoriam  de  Bar- 
combe,  Dicecclis  Ciceftrenlis.  ibid. 
— — —  Oerentio  James ,  Clako  ,  m  Arti- 
bus  Magiftro  ,  ad   Reftoriam  de  Tiffeilde, 
Dioecclis  Petriburgenfis.  ibid. 

Thoma  Jones ,  Clerico ,  in   Arti- 


bus  Magiftro  ,ad  Reftoriam  de  Warpsgra- 

vc,  Dia-celis  Oxonix.  ibid. 
— — Humphrido  Tovey ,  Clerico ,  Theo- 

logix  Baccalaureo ,  ad  Rcdtoriam  de  Ban- 

ham  ,  Dia-cefis  Norwicenfis.  iiid. 
Johanne  Shelton,  Clerico  ,.  in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Stanford, 

Dioeccfis  Norwicenfis.  ibid. 
"  Henrico  Hurfl  ,  Clerico,  in  Artibus 

Baccalaurco  ,    ad  Vicariam   de   Mikilton , 

Dioeceiis  Glouceflrienfis.  ibid. 
—  Bernardo  Elefliwar  ,   Clerico  ,    in 

Artibus    Magiftro ,  ad  Reftoriam  de  Sad- 

dington ,   Diceccfis  Lincolnicnfis.  ibiJ. 

Anthonio  Smith,  Clerico ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro  ,  ad  Vicariam  Sanfti  Petri 
in  Villa  Sanfti  Albani,  Dicecefis  London, 
ibid. 


———  Mttrtino  Nanfog ,  Clcrico.in  Ar- 
tibus  Magiftro,  ad  ReCtoriam  de  £lifland, 
Diaccfis  Exonix.  ibid. 

Martino  Carre  ,  Clerico ,  in  Arti- 


bus   Magiftro,  ad  Vicariaqj  de  Camrofe, 

Dioecefis   Mcnevenfis.  ibid. 
Jimotheo  Flummer,   Clerico  ,    in 

Artibus  Magiftro,  ad  Redtoriam  dc  Carle- 

ton  Sandti  Petri  ,    Dicccefis   Norwicenfis. 

ibid. 
-  Johanne  Tireman  ,  Clerico  ,    in 

Artibus  Magiftro,  ad   Vicariam  de  Gree- 

ncborowe,  Dicecefis  London.  ibid. 

Hearico  Smiih ,   Clerico ,  in  Arti- 


bus  Baccalaureo ,  ad  Redloriam  de  Alwing- 
ton  ,  Dioecefis   Exonix.  ibid. 
— — —  Hugont  Hobfon,  Clerico.ia  Arti- 
bus  Magiftro  ,   ad  Redtoriam  Sandii  Ste- 
phani,in  Civitate   Briftollicnfi.  ibid. 

Willieimo  Claibrooke,  Clerico,  in 


Artibus  Magiftro,  ad  Reftoriam  de  Poul- 
lcrocchon  ,  Dicccefis  Menevenfis.  ibid. 

■  Johanne  Hite ,  Clerico ,  in  Arti- 
bus  Magiftro ,  ad  Reftoriam  de  Sherman- 
bury ,  Diocccfis  Ciceftrenfis.  ibid. 

Chrijlophero  Stronge  ,   Clerico ,  ad 


Reftoriam  dc  Trehanocke,  five  Trehavc- 
rocke ,  Dioecefis  Exonix.  ibid. 

-  Gnorgio  Bate ,  Clcrico  ,     Theolo- 
eix  Baccalaureo ,  ad  Rcctoriam  de   Leck- 
hamftecd,  Dioecefis  Lincolnix.  ibid. 
_— —  Hathaniele    Gujlon  ,   Clerico ,    m 


Aitibus   Magiftro,    ad  Recftoriam  de  Wy- 
mondham ,  Dioecefis  Lincolnix.  ibid. 

ifaaco  Antrobo  ,  Clcrico ,  ad   Re- 


(ftoriam  de  Egremond ,  Dioecefis  Ccftrien- 
fis.  ihid. 
Jaeobo  Rutherford  ,     Clerico  ,  in 


Artibus  Magiftro  ,   ad   Reftoriam   de  Ca- 
venham  Maria ,  Dioecefis  Lincolnix.  30. 

. Benjamino  Barwicke,   Clerico,  io 

Artibus  Magiftro,  ad  Redoriam   de    Wc- 
ftatts ,  Dioeccfis  Norwicenfis.  ibid. 

— ■  Roberto  Carr ,  Clerico ,  ia  Artibus 

Magiftro   ,     ad    Vicariam    de    Middleton- 
Tyars,  Dioecefis  Ceftrienfis.  ibiJ. 

—  Michaele  Roberts ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro  ,  ad  Vicariam  de  Llanda- 
bricke  ,  Dioecefis  Bangorienfis.  ibid. 

—~——  Ceorgio  Harris ,  Clerico  ,  in  Arti- 
bus  Magiftro,  ad  Vicariam  San£tx  Trini- 
tatis  ,  in  VilU  Cantabrigix ,  Diosccfis  Eli- 
eclls.  ibid. 

< FhiUppo  de  la  Motte.  Clerico,    in 

Lcgibus    Baccalaureo  ,     ad   Rcttoriam  de 


Artibus  Magiftro,  ad  Prxbcndam.  &  Re- 
cloriam  de  Buckland  Denham ,   in  Cathe- 
drali  Ecclcfia   Wellenfi  ,    Dioeccfis   Batho-, 
nicnfis  8c  ■Wellenfis.  ibid. 
■  Henrico  Croke ,  Clerico  ,  Theolo» 

gix  Baccaliurco  ,  ad  Prxbendam  de  Cam- 
be  tertii,  in  Ecclefii  Cathedrali  Wellenfi,- 
Dicecelis  Bathonienfis  8c  Wellcnfis.;i/i/. 

ThomdCrame,  Clerico,  Theolo- 


gix  Baccalaurco,  ad  RecStoriam  de   Weft;- 
Walton,  Dioecefis  Norwicenfis.  ibiJ. 

Johanne  Toms ,  Clerico ,   in  Arti- 


bus  Magiltro  ,  ad  Vicariam  Sandti  Michae- 
lis,iu  Villa  Southampton,  DioecefisWia- 
tonicnfis.  ibiJ. 

■  Johanne  Jefferie ,  Clerico ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro,ad  Vicariam  de  Ramfey , 
Dioecefis  London.  ibid. 
— — —  Johanne  Simpfon ,  Clcrico  ,  in  Ar* 
tibus  Magiftro  ,  ad  Vicariam  dc  Steukley,' 
Dicecefis  Lincolnix.  ibid. 

Johanne  torby ,  Clerico,  Theoloi 


gix  Baccafaureo,  ad  Vicariam  de  Steukley 
Ecclefix  de  Attleburgh,  Dioecefis  Norwi-j 
ccnfis.  ibij, 

'BJcardt  Snygg,  in  Artibus  Magi-i 


firo,  ad  Vicariam  de  Worle,  five   Warle,) 
Dioecefis  Bathonienfis  £c  Wellcnfis.  ibid. 

Thomd  Newcomen  ,    Clcrico  ,   in 


Artibus  Magiftro  ,  ad  Redtoriam  Sandtx 
Trinitatis  in  Colceftria  ,  Dicccefis  London.^ 
ibid. 

-■  WiUitlmo  Roberts  ,  Clerico,  Theo- 
logix  Profeflbre  ,  ad  ReiStoriam  de  Bar-^ 
combe,  Dicecefis    Ciceftrenfis.  ibid. 

Cerardo  Erior  ,    Clcrico ,  ad   Vi> 


cariam  de  Sandhurfl  ,    Dioecefis    Glouce^ 
ftrienfi.  ibid. 

Laureniio  Humfrey,  Clerico,  Theo-i 


logix  Baccalaureo ,  ad  Reftoriam  de  Kel- 
fay  Beatx  Marix  ,  Diacefis  Lincolnix. 

Johanne  Stone ,  Clerico,  in  Arti-f 


bus  Magiftro,   ad   Redtoriam  Santli   Ni- 
cholai ,  Dicecefis  Sarum.  ibid. 

Johanne  Marfliall ,  Clerico  ,  in  Ar-i 

tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  ds  Wcllesbu- 
ric,  DioEcefis  Wigornienfis.  ibid. 

Johanne  Meeke ,  Clcrico  ,  in  Arti-; 


bus  Magiftro ,  ad  Redtoriam  de. 
Dioecefis  Bathonienfis  8c  Wellenfis.r^j</. 

tudovico  GiiiUim,  Clerico,  in  Ar.^ 


tibu's  Baccalaureo ,  ad  Vicariam  de  Llaude-» 
vachie,  five  Llaudevache ,  Dioecefis  Mcne- 
venfis.  31. 

Henrico  Right ,  Clerico.fn  Artibus- 


Magiftro ,  ad  Reftoiiam  Beatx    Marix   in 
Stamford  ,  Diceceiis  Lincolnix.  ibid. 

Francijco  Mercer ,  Clerico ,  in  Arti-* 


bus  Magiftro,  ad  Rc£toriam  de  Godman.n 
fton,  Diccccfis   Briftollienfis.  ibij. 

Alexandro  Huifli ,  Clerico  ,  Theo- 


logix  Baccalaureo ,  ad  Rcdtoriam  de  Bec-» 
kington ,  Dioecefis  Bathonienfis  &  Wellen- 
fis.  ibij. 

Richardo  Guthryi ,  Clerico ,  in  Ar-f 


tibus   Magiftro ,   ad  Vicariam  de  Methers- 
dale  ,  Dioecefis  Norwiccnfis.  ihid. 

Ed-aardo  Burton ,  Clerico,   in  Ar- 


tibus  Magiftro  ,ad  Re£toriam  de  Salscom- 
be ,  Dioccefis  Ciceftrcnfis.  ibid.' 

Thoma  Moule  ,  Clcrico  ,  in  Arti* 


bus  Magiftro.ad  Reftoriam  de  Broughton 
Hackett,  Dioeccfis  Wigornicnfis.  ibid. 

WiUielmo  Pinder  ,  Clerico,in  Ar- 


tibus  Magiftro,ad  Rcdtoriam  deHarvord' 

flock  ,  Dicecefis  London.  ibid, 
Jojud  EUot,   Clerico,  in  Artibus 

Magiftro   ,    ad  Vicariam  de  Albton,    fiv^ 

Afhton  Blank  ,    Dioeccfis  Glouceftrienfis. 

ibiJ. 
Paulo  Millet  ,   Clerico  ,     in   Ar^ 

tibus  Magiftro ,   ad  Vicaviam  de  Foxton , 

Dioecefis  Elienfis.  31. 
Johanne  Hiint ,C\erico,m  Artibu? 

Magiftro  ,  ad  Reftoriam  de  Exford,  Dioe- 

cefis  Bathonienfis  &  Wellenfis.  Hid. 

Henrico  WiUis  ,  Clerico ,  in  Arti- 


fcllbre,  ad  Dccanatum  Ecclefise  follegia-        Beisby,  Dioecelis  Lincolnis.  ibid. 


bus   Magiftro  ,  ad  Rectoriara  de  Trapllo- 
nc,  Diceccfis  Petriburgenfis.  ihid. 

Johanne  Gardmr ,  Clafico,  in  Ai"* 

tibus 
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tibus  Magiftro  ,  ad  Re&oiiam  de  Albury, 
Dioeccfis  Oxonix.  ihid. 
frefentatioues  Benejiciorum  Eccle/iafiicorum  pro 
Raditlfh»  Skinner ,  Clerico,  ad  Vicariam  de 
Afton-Rowant ,  Dicecefis  Oxonix.T.VIII. 
P.III.  gi. 

-^ ■ — ■■  Edwardo  Lloid ,   Clcrico ,  in  Arti- 

bus  Magiftro,   ad  Reiftoriam  Sancti  Cut- 
berti  Bcdford  ,  Dicccefis  Lincolnix.  ii>id. 

Trijlano    Dimond  ,    Clerico   ,    in 


Artibus  Magiftro  ,  ad  Liberara  Capellam , 
Jlive  Vicariam  de  Foiefhell ,  Dioecefis  Co- 
ventrienfis  8c  Liclienfis.  iiid. 

Thoma  Banbury,  Clerico ,  in  Arti- 


bus  Magillro,  ad  Vicariam  cum  Reftoria 
Beatse  Mariae  de  Reading  ,  Dicecelis  Sa- 
rura.  ibid. 

Thortia.  Alden,  Clerico,  in  Artibus 


Magiftro   ,     ad    Vicariam    de   Brandford- 
Speake,  Dicecefis  Exonise.  ibid. 

Johnnne  White ,  Glerico ,  in  Arti- 


bus  Magiftro ,  ad  Re£toriam  de  Carieton- 
Curlew ,  Dicecefis  Lincolnix.  ibid. 

Tmotheo  Shute ,  Clerico,  in  Arti- 


bus  Magiftro,  ad  Reftoriam  San£t«  Tri- 
nitatis ,  Dioecefis  Exonia:.  ibid. 

fchnnne  Giibs  ,  Clerico ,  in  Arti» 


bus  Magillro  ,  ad  Rtcloriam  de  Chipfta- 
ble  ,  Dicecefis  Bathonienfis  &  Wellenfis. 
ibU. 

fohnnne  Hxrrls,  Clerico  ,  in  Arti- 


bus   Magiftro ,  ad  Rettoriam  de  Courtcn- 
hali ,  Dicecefis  Petriburgenfis.  ibid. 

Humphrido  Saunders  ,  Cierico  ,  in 


Artibus  Magiftro  ,  ad  Pracbendam  de  Cut- 
ton  ,  DicEccfis  Exonia:.  ibid. 

Humphrido  Hardwike ,  Clcrico ,  ad 


Reiftoriam  Sanftse  Marise  Witton,  Dicecefis 
Wigornienfis.  ibid. 

Samaete  Nowei ,  Clericb ,  in  Arti- 


bus  Magiltro,  ad  Retloriam  de  Maifcild, 
Dioecefis  Coventrienfis  &:  Lichenfis.ziii/. 

— Radulpho  Kinafton ,  Clerico ,  in  Ar- 

tibus  Magirtro  ,  ad  Vicariam  dc  Kinner- 
iey  ,  Dioecefis  AflTaphenfis.  i^i</. 

— — .  ivillielmo  I/aackfon  ,  Clerico  ,  in 

Artibus  Magiftro  ,  ad  Rctloriam  Sandli 
Andreae  juxta  Caftrum  dc  Baynards  infra 
Civitatem  London  ,  Dioeccfis  London. 
ibid. 

Michaek  Wigmffre  ,    Clerico,  itJ 


Artibus  Magiftro,  ad  Reiftoriara  de  Tho- 
resway  ,  Diceccfis  Lincoinix.  ibid. 

Johanne  Hunt ,  Cierico  ,  in  Arti- 
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de  Cronowcrc,  Dioccefis  Mcnevenfis.  ihid. 
—  Thomd.  Darscin  ,  Clerico ,  Artium 

Magiftro  ,  ad  Vicariam  de  Shenfton,  Dia- 

ccfis  Coventrienfis  &   Lichenfis.  ibid. 
Dazide  Burrell,  Clerico,   Artium 

Magiftro.ad  Vicariam  de  Stratton  ,  Dioe- 

celis  Exonicnfis.  itid. 

Daniele  Mayres ,  Gevko  ,   Artium 


Magiftro,  ad  Rectoriam  de  Whittington, 
Ditecefis  Celtrienfis.  ibid. 
— — —  Henrico  Doxvnehall ,  Clerico.Theo- 
logix  Baccalaureo  ,  ad  Vicariam  Sancti 
Yvonis,  &C.  Dioecefis  Lincolnienfis. /^;</. 
Philifpo  Bowen  ,  Clerico ,  in  Arti- 


bus  Magiftro  ,  ad   Vicariam  de    Eglwyes 
Errow,  Dioecefis  Menevenfis.  ihid. 

Roierto  Mercer ,    Clerico ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Depford, 
Dicecefis  Roffenfis.  ihid. 

1  Nathaniele  Stringe ,  Clerico,  in  Ar- 

tibus  Magiftro  ,   ad  Vicariam   de  Tirley , 
Diceceiis    Giouceftris.  ihid. 

WiUielmo  Lane ,  Clerico,  in  Arti- 


Baccalaureo ,  ad  Rectonam  de  Saint  Ires , 
Dicecefis  Exonienfis.  ibid. 

Henock  Stephens ,  Clerico,    Artium 

Magiftro,ad  Rettoriam  de  Blisworth.Dioc- 
ccfis  Petriburgenfis.  ihid. 

Johanne  Lisly ,    Clerico  ,    Artiura 

Magiftro,ad  Rettoriam  de  Harhng,Dioe- 
cefis  Ciceftrienfis.  ibid. 

Richardo  Fleetrvood  ,  Clerico  ,  ad 


Reitoriam  de  Strasford ,  Dioecelis  Norwi- 
cenfis.  ihid. 

■  Thomd  Jones  ,  Glerico ,  Artium 
Magiftro  ,  ad  Rettoriam  de  Hordeley, 
Dioecefis  Coventrienfis  &  Lichenfis.»^«V. 

Witlielmo  Grahhy,  Clerico,Artium 

Magiftro    ,     ad    Redoriam    de   Marham , 
Dicecefis    Lincolnienfis.  ihid. 

Edvardo  Kiliet ,  Clerico  ,  Theolo- 


gix  Profeffore ,   ad  unam  de  x+  Praeben- 
dis  ,     in  Ecclefia  Cathedrali   Sanfti  Petri 
Exoniae.  ihid. 
•  Jacobo  Hadleflon ,  Clerico ,  Artium 

Magiftro  ,  ad  ReiSoriam  de  Bifcharthorpe, 
Dioscefis  Lincolnienfis.  iiid. 

Thomd  H///,  Clerico,  Artium  Ma- 


tium   Magiftro,  ad  Redtoriam  de  Girton  , 

Dicecefis  Elienfis.  iiid. 
• Matthid  Styles ,   Clerico,  Theolo- 

gix  Baccalaureo  ,  ad  Reftoriam  Sandti  Ge- 

oigii  in  Eaftcheape   ,     Dicecefis  London. 

ihid. 
Jacobo  Ravffon  ,  Clerico  ,  Artium 

Magiftro    ,     ad  Capellam  de  Witherfton  , 

Dicecefis  Briftollienlis.  ihid. 

•  Johanae  Hodgetts ,  Clerico   ,    Ar- 

tium  Magiftro  ,  ad  Vicariam  de  Shakers- 

ton,    Dicecefis  Lincolnienfis.  167. 

Johanne  Randall ,  Clerico ,  Theo- 


tibus  Magiftro,  ad  Re£toriam  de  Inward- 
ley,  Dicecefis  Exonienfit.  iiid. 


tibus  Magiftro  ,    ad  Reaoriam  de  Eyam  , 
Dioecefis  Coventrienfis  &  Lichenfis.  tbid. 
Jafpero  Hickes ,  Clerico ,  in  Arti- 


bus  Magiltro,  ad   Vicariam  Beata:    Marix 
in  Lanccfton,  Dioccefis  ExonienCs.  ji;</. 

Johanne  Barford,   Clerico ,  in  Ar- 

tibus  Baccalaurco,  ad  Vicariam  de  Finbo- 
rough,  Dia-cefis  Norwicenlis.  i^j</. 

— Henrico  Wilfon ,  Clerico  ,  in  Arti- 

bus  Magiftro  ,   ad  Redoriam  de  Falding- 
worth,  Dicccefis  Lincolnienfis./^i</. 

'—  Matthio  Williams  ,    Clenco ,    iri 

Artibus  Magiftro  ,    ad  Rettoriam  de  Lan- 
vapley  ,  Dicccefis   Landavenlis.  ihid. 

— ;-  -  Johanne  Tomies ,  Clerico  ,  in   Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Leomins- 
ter ,  Dioscefis  Hercfordienlis.  ibid. 

Roherto  Thompfon  ,  Clerico.in  Ar- 


tibus  Magiftro  ,  ad  Canonicatum  de  Wilde- 

land  ,   in   Ecclefia  Cathedraii  Santti  Pauli 

London.  ibid. 
■ Georgio  Palmir ,  Clerico  ,   Theo- 

logiaj  Baccalaurco  ,  ad    Rcftoriam    Sanfti 

Georgii  in  Southwarke ,  Dioecefis  Winto- 

nienfis.  ihid. 
NathanieU  D«rtef,  Clerico  ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro  ,  ad  Vicariam  de  Stanwell, 

Dioecefis  London.  16S. 
■ Francifco  Cooper ,  Clerico ,  Theo- 

logia:  Baccalaureo ,  ad   Rettoriam  de  Chel- 

lisworth.Dicecelis  Norwicenfis. /^;./. 

Thomd  Hurt ,   Clerico  ,    Thcolo- 


gix  Baccalaureo  ,    ad  Redtoriam   de  Me- 

thinge ,  Dicccefis  Ciceftrienfis.  ibid. 
Hant-Wyat ,    Clei  ico  ,  ad  Capel- 

lam  de    Merfton   ,     Dia-cefis    Rofienfis. 

ihid. 
Nathaniele  Tlicke ,  Theologia:  Bac- 

calaureo  ,  ad  Reiloriam    de  Haidingham  j 

Dioecefis  Norwicenfis.  iiid. 
Jacoho  Starky ,  Clerico ,  in   Arti- 

bus  Magilho  ,    ad  Vicariam   de  Prefton, 

Dioccelis  Ciceftrenfis.  ibid. 
■ Georgio  WiUcockfon,   Clerico  ,  ia 

Artibus  Magiftro,ad  Rectoriam  tertis;  pai- 

tis  de  Clipfton  ,    Dia-cefis  Petriburgcnfis. 

ibid.  ° 

Rolando  Crosby .  Clerico ,  in   Ar- 


tibus  Magiftro  ,    ad   ReCtoriam  dc  Leck- 
hampton,  Dioccefis  Glouccftrienfis.  ibid. 

Roierto  Boftock,  Clerico,  in  Arti- 


bus  Magiftro  ,  ad  Redoi  iam  de  Motisfont, 
Dioecefis  Wintonienfis.  iiid, 

Georgio  Sealon ,  Clcrico  ,  Theolo- 


gia:  Profeflbre,  ad   Reaoriam  dc  Bushey^ 
Dicecefis  London.  ibid. 

Roierio  Mercer,    Clerico ,   in  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Shalfleete, 
Dicecefis   Wintonienfis.  iiid. 

Henrico  VaUntine  ,  Clerlco  ,  in  'Ar- 


tibus   Magiftro,  ad  Vicariam  de  Depford, 
Dioecefis   Roffcnfis.  ihid. 

—  Stephano   Boughton,    Clerico  ,   in 


Artibus  Magiftro,  ad  Rettoriam  deBroad- 
was  ,    Dioecefis  Wigornienfis,  iiid. 

Chriftophero     Fotler  ,     Theologia 


Profeflbre ,  ad  Redtoriam  de  Binfeild ,  Dicc 
cefis  Saium,  ibid. 

Willielmo  Harvy  ,    Clerico  ,   ia 


Artibus  Baccalaurco  ,  ad  Vicariam   dc  Eh 
lingham^  Dicecefis  Norwicenfis.  iiidi 

G.ihrieU  Bridges ,  Cierico ,  Thed- 


logioe  Baccalaureo  ,  ad  Redtoriam  de  Nott- 
lecombe ,  Dicecefis  Bathonienfis  &  WeJ- 
lcnlis.  ibid. 

—  Johanne  Wefton ,  in  Artibas   Ma- 


giftro ,  ad  Canonicatum  Ecclefise  Cathedra- 
lis  Petriburgenfis.  ihid. 

•  Johanne  Jervice ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Rectoriam  de   North- 
fambridge ,  Dioecefis  London.  ibid. 

Willielmo  Dadicote ,  Clerico  ,    in 


Artibus  Magiftro  ,  ad  Vicariam  de  Alder- 
minfter,  Dioecefis  Wigornienfis.  iiid. 

Willielmo  Stone ,  Clerico ,  ad  Re- 


dtoriam  de  Chclmondefton ,  DioecefisNor- 
wicenfis.  ihid. 

Roierto  Pake,  Clerico,  in  Artibns 


Baccalaureo ,  ad  Redtoriam  Sanifti  Petri  in 
Dunwich ,  Dioecefis  Norwicenfis.  ihid. 
•    '■    '■    Jofid  Mirrifon ,  Clerico ,  in  Arti- 

bus 
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bus  Baccalaureo  ,  ad  Reftoriam  dc  Weftel- 

buiy,  Dicecelis  Londoti.  T.  VIII.  P.  III. 

169. 
Triife/itationes  Benejiciorum  Zcclefixftkorum  pio 

NichoUo  Koth-xell  ,    Clerico  ,   ad  Vicanam 

de  Feiton  ,  DiQecefis  Dunelmenlis.  ihid. 
■  ■  Gabriele  Majon  ,    Clei  ico  ,   in  Ar- 

tibus  Magiltro,  ad   Vicariam  de   Apleby  , 

DicEcefis  Lincolnienfis.  ihid. 

Daviile  Stokes ,  Cierico  ,    Thcolo- 


gix  Profeirore ,  ad  Redtoriam  dc  Binfeild, 
Dicecelis  Sarum.  ihid. 

Thoma  Ridout ,  Clerico  ,  in  Arti- 


ftoriam  de  Avetongiirord,  Dioecefis  Exo- 

nienfis.  T.  VIII.  P.  III.  214. 
Pr£Jentittiones  Denejiciomm  Erdejiafticorum  pro 

Henrico  Cunninghni»  ,  Clerico^  ArtiumMa- 

giltro  ,  ad   Vicariam    de    North- Fleete , 

Diuecelis  Cantuarienlis.  ibid. 
Radulfho  Cleyton ,  Theo!ogi;K  Pro- 

feilbrc ,    ad    Redtoriam  SaniSi    Pctri   infra 

Tarrim  London.  iiid. 

/iuthon'0    Terringham  ,     Clerico , 


bus  Magiftro  ,  ad  V  icariam  de  Buckland 
Newton ,  Dioecciis  Briilollienfis.  ibid. 

■  fohanne  Doughty  ,  Clerico  ,  in  At- 
tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Rulhoclc  , 
Dioecelis  Wigornienfis.  ibid. 

— Jonathan  bullock ,  Clerico ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Rectoriam  Beatx  Ma- 
ria;  de  Crypta,  Dioccclis  Giouceltnenlis. 
ibid. 

Edvardo  Lane ,    Clerico ,  in    Ar- 


tibus   Magillro ,   ad  Vicariam  de    North- 
bobury  ,  Dioecefis  London. 

Gualtero  BriJges ,  Clerico  ,  ad  Vi- 


cariam  de    Wicicham    Markett,    Dicccefis 
Norvvicenfis.  ibid. 

Natiianiele  Arundell,  Clerico  ,  in 


Artibus  Baccaliureo  ,  ad  Rectoriam  de  Wi- 
feley  ,  Diojcelis  Wintonienhs.  iiid. 
. WiUidmo  Watts  ,  Clerico ,  ad  Re- 


ftoriam   Omnium    Sanftorum  ,    Dioeccfis 
Cantuarienlis.  ibid. 

Willielmo  Hoardfon ,    Clerico ,  in 


Artibus  Magiltro  ,  ad  Vicariam  de  Batford 
Dioccelis  Eborum.  ibid. 
—  '"'  fohaime  Bran.hall ,  Cleriro,  Tkeo- 

logia;  Baccalaureo ,  ad  Rcftoriam  de  Hcy- 
don  ,  Dioecefis  Eborum.  ibid. 

Hugone  Armftrong ,    Clerico  ,    in 


Artibus  Magiftro,  ad  Vicariam  deCarcco- 
lefton,   Dioeccfis  Eborum.  ihid. 

-^  WHliehno  Wmffe  ,    Clerico  ,   in 


Artibus  Baccalaurco,  ad  Vicanam   de  Kir- 
keborne,   Dioecefis  Eborura.  ibid. 

SamueLe  Putleine  ,  Clerico  ,  jnAr- 


tibus  Magiftro,  ad  Rc(Storiam  dc  Ergoine, 
Dioccefis  Eboruin.  ibid. 

Thomd  Crosby ,  Clerico  ,  in   Arti- 


bus  Magiftro  ,    ad  Rectoriara  de  Segifton , 
Dioecefis  Eborum-  ibid. 

Ihomd  Lojhington  ,  ad  Prxbendam 


de  Bemifter.  zij. 

Augiif.ino  Wildhore,C\evico,  Theo- 


logis  Baccalaureo ,  ad  Vicariam  de  Lanca- 
fter,  Dioecefis  Cellricnfis.  ibid. 

Thomd  Raymond,  TheologisePro- 


feflbrc,  ad  Rcftoriam  Sanfti  Olavi  infra 
Burgum  dc  Southwark ,  Dioccefis  Winto- 
nienlis.  ibid. 

Johanne  Wefton ,  Clerico ;  ad  por- 


tionem  de  Pitt ,  in  Ecclefia  de  Tiverton , 
Dioeccfis  Exceftrienfis.  ibid. 

Georgio  Warhurton  ,   Artium  Ma- 


giftro,  ad  Decanatum  Ecclefiae  Cathedralis 
Glouccftrienfis.  ibid. 

Gtorgio  GiUingham  ,    Clcrico ,    in 


Artium  Magiftro,  ad  Rcftoriam  de  Llan- 
teglofs  8c  Advcn,  in  Comitatu  Cornubix, 
Dioecefis  Exonieufis.  ihid. 

Etechiele  yohnfon  ,   Clerico ,    Ar- 


tium   Magiftro ,  ad  Reftoriam   de  Paulers 
Perie,  Dioecefis  Petriburgcnfis.  ihid. 

Roberlo   iViLliamfon  ,    Thcologix 


Baccalaurco  ,  ad  Rectoriam  dc  Titcmcrfti , 
in  Comitatu  Northamptoniae  ,  Diceceiis 
Petriburgenfis.  ibid. 

Thomd  Ltnvrence ,  Theologia:  Bac- 


calaureo  ,  ad  Reifioriam  de  Hambleden , 
in  Comitatu  Buckingham  ,  Dioccelis  Lin- 
colnienfis.  ibid. 

ThomaBlechyndon,  TheologiaeBac- 


calaureo,  ad  Canonicatum  EccIeliaE  Cathe- 

dralis  Cantuarienfis.  ihid. 
••  Willlelmo  Chancey ,  Glerico,    Ar- 

tiumMagiftro,  ad  Reitoriam  de  Nailfton, 

in  Comitatu  Leiceftria:,  Dicecefis  Lincol- 

nicnfis.  ihid. 
'  Vetro  Heylin,  Theologix  Bacca- 

laurco ,  ad  Redtoriam  de  Hemingford ,  in 

Comitatu   Huntingdoniae,  Dioecefis   Lin- 

colnienfis.  ihid. 

•  Willielmo  Tod ,  Artium  Magiftro, 

ad  Rcctoriam  dc  Chalton,  Dioccefis  Win- 

tonienfis.  ibid. 
—— Georgio  Stanhope  ,  Theologiae  Pro- 

fcflbrc,  ad  dignitatcm  Prxcentoris ,  in  Ec- 

clcfia  Cathedrali  Eboracenfi.  2a+. 

WiUielmo  Lane,  Glerico,  adRe- 


ad  Canonicatum  in  Ecclclia  Catlicdrali  VVr- 
gornienfi.  ihid. 

■  Henrico  Willis,   Thcologiae  Bac- 

calaureo  ,  ad  Canonicatum  de  Northmus- 
kam ,  in  Ecclcfia  Collegiata  de  Southwell, 
in  Comitatu  Nottinghaniix,  Provinti;c  Ebo- 
raccnfis.  ihid. 

Rjigero  Batss ,  Thcologix   Profef- 

Ibre ,  ad  Prxbcndam  in  Ecclelil  CoUcgiatu 
Saniti  Petri  Weftmonaftcrii.  ibid. 

Johanne  Richardfon  ,     Theologix 


tibus  Magiftro,  ad  Rc£toriam  deEafterga 

tc.  T.VIII.  P.III.  iij-.  ^ 

Vrtfentettiones  Beneficiorum   Ecclefiafticorum  pro 
Nicholao  Hunt  ,    Clerico,    in   Artibus   Ma- 

giftro  ,     ad    Vicariam    de      Weahafton. 

ihid. 
Hugone  Maplesden  ,    Clerico  ,    in 

Artibus  Magiftro,  ad   Rcdtoriam  de  Win- 

ceby.  116. 

Georgio  Sindercoinbe ,    Clcrico  ,   in 


ProfclVorc,  ad  Dccanatum  Ecclefix  Cathe- 
dralis  Herefordienlis.  ihid. 

Georgio  IVarburton ,   Aitium  Ma- 


gillro  ,  ad   Decanatum   in  Ecclefia  Cathe- 

drali  Wellcnfi.  ibiU. 
— — •  Accepted  Frewen  ,   Theologix  Pro- 

feirore,  ad  Dccanatum  Ecciefix  Cathedra- 

lis  Glouceftrienfis.  itid. 
Fetro  Cooper ,   Clerico  ,    in   Arti- 

bns   Magiftro ,  a^d   Vicariam  de  Gulvalle, 

fivc  Lanfiey.  ihid. 

Jacobo  Sihbold ,  Cierico  ,  Theolo- 


gix  Baccalaureo  ,  ad  Redtoriam  de  Withers- 

da!c.  ihid. 
Morgagno  Thomas  ,    Cierico  ,    ad 

Vicariam  dc  Rupe,  live  Roche.  ihid. 
— —  Johanne  Eirmin  ,  Clcrico  ,  in  Ar- 

tibus  Baccalaureo ,  ad  Redtoriam  dc  Dan- 

bury.  ibid 

Rodolpho  Barher ,  Clcrico ,  in  Ar- 


tibus  Baccalaurco,  ad  Vicariam  de  Kcelby. 
ibid. 

.— .  Georgio  Longford ,  Clcrico ,  Theo- 

logiae  Baccalaureo ,  ad  Vicariam  dc  Henlo- 
we.  ihid. 

Vaulo  Hoode ,   Glcrico ,    Theolo- 


gia;  ProfclVore,  ad   Rcdtoriam  de   Eydoa. 
ibid. 

Thomd  Wiborough ,    Clcrico  ,    in 


tibus  Magiftro ,  ad  Reftoriam  Sandti  Eb- 
be.  ihid. 

II  Auguftino  tape,  Clcrico,  in  Ar- 


ArtiLus  Baccalaurco,  ad  Vicariam  de   Ne- 

therftoway.  ibid. 
■  Jacobo  Hudlefton  ,    Clerico  ,    in 

Artibus  Magiftro,  ad  Vicariam  dc  EaftTil- 

bury.  ihid. 
— Samuele  Harding  ,  Clcrico  ,  in  Ar-» 

tibus  Magiltro,  ad  Vicariam  dc  ElHnghani 

Magna.  ihid. 

Willielmo  Roherts,  Thcofogiae  Pro- 


Artibus  Magiftro  ,  ad  Rctloriam  de  Scamp 
ton.  ihid. 

— Jacobo  Crowch ,  Clcrico,  in  Arti- 

bus  BaccaUureo,  ad  liberam  Capellam  San- 
6ti  Johannis  infra  Wareham.  ihid. 

Johanne    Vaugban  ,    Clerico  ,   ad 


Rcttoriam ,  de  Wifely.  iif. 

Arthuro  Heron  ,   Clerico,   in  Ar- 


tibus   Magiftro ,  ad   Vicariam  de   Barwcll. 

ihid. 
-  Henrico  WiUiamfon  *    Clerico  ,  ad 

Rettoriam   dc  Allerllon ,    five    Alwalton. 

ihid. 
— — — —  EJfexio  Clarke ,  Glerico ,  in  Legi- 

bus  Baccalaureo ,  ad  Rettoriam  dcTilfton. 

ibid. 

Thomd  Jeffreys ,   Clcrico  ,   in  Ar- 


tibus  Magillro  ,   ad    Vicariam    dc   Ncther 
Stoway.  thid. 

Edmundo  Eade ,  Clcrico  ,    in   Ar- 


Artibus  Baccalaureo,  ad  Reitoriam  dcGcl- 
defton.  ibid. 

— — Jofepho  Lee ,  Clcrico ,  in   Artibus 

Magiftro  ,    ad   Redtoriam   dc   Egginton; 
ibid. 

'■    '  '—  Martino  Bennet ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiltro,  ad  Retloriam  de  Scamp- 
ton.  ihid. 

WiUielmo  Latees ,  Clericd ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  dc  Lawrcncc 
Waltham.  ibid. 

— Rogero  Sparkes ,   Clerico  ,  in   Ar- 

tibus  Baccalaureo ,  ad  Vicariam  dc  PaTchf- 
fter.  ihid' 

Henrico  Batch,  Clerico,  in    Arti- 


bus  Magiftro  ,  ad  ReiStoriam   Sonctx  An- 
drcae  in  Pikenham.  ihid. 

Ed-aardo  Larsofon  ,  Clericd ,  in  Ar- 


felTorc,   ad  RciStoriam  dc  Hcrftmonz.eux 

ibid. 

Edrvardo  Toung ,  Theologia:   Bac^ 

calaureo ,  ad  Redtoriani  de    Ripton  Regis. 
ibid. 

Gualtoro  Narman ,  Ckrico ,  in  Ar« 


tibus  Magiltio,  ad  Rcdloriain  dc  Sandto 
Laurcntio  Sc  Sandto  Johannein  Southamp- 
ton.  ii,id. 

WlUielmv  Geor?e  ,  Clerico,  inAr- 


tibus  Magiftio  ,   ad  RctLoriam   dc   Stack- 
poole  Hildar.  ibid. 

rhilippo  ^uicke ,  Clerico,  in  Ar- 


tibus  Baccalaurco ,  ad  Vicariam  dc  Morthoe. 
ihid. 

Francijco  Prejfe  ,   Clerico  ,    in   Ar- 

tibus  Magiftro  ,  ad  Vieariam  de  Weft winch. 

ibid.  

Francifco  Merlyn  ,  Clerico  ,  Theo- 


logix  Profeflbrc,  ad  Rcctori;im  dc  Milton, 
juxta  Gravefcnd.  ihid. 

Wiltielmo  Wale ,  Clerico  ,  in    Ar- 


tibus  Baccalaureo,   ad   Redtoriam   de  Wc- 
fton  in  Gordano.  ihid. 

Johnnne  Bourchier  ,    Clerico  ,    ad 

Rcdtoriam  de  Bifcarthorpe.  ihid. 

HUmfrido  Newberry ,    Clerico  ,  ili 


Artibus  Magiltio,  ad   Vicariam   de   Law- 
rcnce  Walthjm.  ibid. 

Edmundo  Baker ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Cany  p.i- 
vail.  ibid. 

Jacobo  Tomkins ,  Clerico ,  ad  Vi 


cariam  de  Kilton.  ihid. 

WiUielmo  Rce  ,    Clerico  ,  in  Arti- 


bus  Magiftro ,  ad   Redtoriam   dc    StrattoU 
fuper  Foire,  ibid. 

Johanni  Machon  ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Ofticium  CuftodisHof- 

pitalis  Sandti  Johannis  Baptifta:  extra  Bar- 

ras  Civitatis  Lichcnfis.  ibid. 
— — ■  Davide  Lloyd ,  Clerico  ,  in  Lcgi- 

bus  Dodtore ,  ad  Redtoriam  dcTreffdiyer, 

ibid. 
Henrico  Wiltis  ,  Clcrico  ,  Thcolo- 

giae   Baccalaurco,  ad  Redtoriam   de   Stan- 

wicke.  ibid. 

Thomd  Ho'.t ,    Clerico,    Theolo- 


tibus   Magiftro  ,    ad  Rcdloriam  de   South 
Pcckcnham.  ihid. 

Johanne  Osborne ,  Clcrico  ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro  ,  ad  Redtoriam  de  Anning- 
ton.  ibid. 

Jervaflo  Scarhorough ,  Clcrico,  in 


gix  Baccalaureo ,  ad   Rcdtoriam   dc  Trap- 
ftone.  ibid. 
'■ Roderico  Humfrey  ,  Clcrico  ,  in  .Ar- 


tibus  Biccalaurco  ,  ad  Rcdtoriam  de  Llan- 
gihanghell  Penbcddo.   ibid. 

Richardo  Lloyd ,  Clerico ,  in  Arti- 


bus  Baccalauveo  ,  ad  Rcdtoriam  de  Mancr- 
debey.  ibid. 

Owino  Vrice  ,  Clerico,  in  Artibu- 


bus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Llanvihan- 
gell  Killkarvcll.  ibid. 

WiUi^tmo  Coote ,  Thcoiogia:  Bac- 

calaurco ,  ad  Rcctoriam  de  Mountgomery. 

Johanne  Macarnejfe  ,    Clcrico ,  iii 

Artibus  Magiftro,  adVicariam  de  Stanvell. 
ibid. 

Richardo  Morton ,  Clerico  ,  in  Af- 


tibus  iMagiftro,  ad  Redtoriam  dc  Weftha- 
lom.  ihid, 

Henrico  Waite ,  Clerico  ,  in  Arti- 


bus  Magiftro ,  ad  Vicariain   de   Elmefteed. 
ibid. 

Joljanne  Mayo ,  Glerico  ,  in  Arti- 


bus  Magiltro  ,  ad  Rcctoriam  dc  Lambctcr 
cum  Patricio.  ibid. 

— -  Richardo  Hart ,   Clcrico  ,  in  Arti- 


tibus  Magiltro,  ad  Rcdtoriam  deCrcetoil. 
ihid. 

Edwardo  Wyrley ,  Glcrico ,  in  Ar- 


bus  Magiftio,  ad  Rcdtoriam  dc  Hargrave. 

ibid. 

— •  Georgio  CaIHc  ,    Clcrico ,  in    Ar- 


tibus    Baccalaureo  ,   ad    Redtoriam   San<^ 
Petri  in  Soka.  ihid. 

— -<  Tnomd  W.trd,    Clcrico  ,    ad    Vi- 

Qjjq  i  cariara 
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cariam  Omnium    Sandorum    Lciceftriae. 

T.VIII.  P.III.  izf. 
rnfentationes  Beneficiorum  ^cclejiafttcorum  pro 

Jhomd  tVhincofe ,  Theologiae  Baccalaureo  , 

ad  Re£toriim  de  Ellcsworth.  117. 
Jfhanne  Heath ,  Clerico  ,  m   Ar- 

■  tibus  Magiltro,  ad  Rectoriam  de  Shelford 

Parva.  itiJ-  ,     .  ^,    ■  ,  „ 

■  Johanne  Merland,  Clenco ,  ad  Ke- 

<aoriam  de  Newbiggen.  ibid. 

-  Rodnlfho  Roierts ,  Clerico  ,  m  Ar- 

tibus  Magiftro ,   ad  Reftoriam  de  Thiow- 

leighe.  itid. 
:  LudovicoWeymd,  Theologix  Pro- 

feffbre,  ad  Retloriim  dc  Finmore.  ibid. 
____—  ■Edwardo  Hafiler  ,  Clerico  ,  in  Ar- 
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tibus  Magiftro ,  ad  Recloriam  de  Bignor. 

ibid. 
.— .  Georgio  J»p ,  Clerico  ,  in  Arti- 

bus  Magiftro,  ad  PrsEbendam  deColwich, 

in  Ecclelia  Cathedrali  Lichenfi.  thid. 
— »<— -  Carolo  Hutchenfon  ,    Clerico  ,    in 

Artjbus  Magiftro,  ad  Reftoriam  de  Sha- 

doxhurft.  ibid. 
■ .  DanieU  Bollen,   Clerico,  in    Ar- 

tibus  Magiftro ,  ad  Reftoriam  de  Osgarif- 

wicke.   ibid. 
. ■  Henrico  WiU,   Clerico,  in  Arti- 

bus  Magiftro,  ad  Vicariam  de   Abingdon. 

ibid. 
— Michaele  Roberls],  Theologiac  Bac- 

caiaureo  ,   ad   Rcttoriam  de  Llanygraide, 

cum  Capella  eidem  annexa.  ibid. 

Willielmo  Smith ,  Clerico  ,    Ar- 


tibus  Magiftro ,  ad  Reftoriam  de  Somerby 
juxta  Rigby.  T.VIII.  P.  III.  i79- 
Frxfentationes  Benejicioritm  Ecclejiafticorum  pro 
Richardo  Jervis ,  Clerico  ,  in    Attibus   Bac- 
calaureo ,   ad  Vicariam    de   Llaniilen.  ibid. 

. Roberte  Llo)d,    Clerico.    in  Arti- 

bus  Magiftro  ,  ad  Vicariam  de  Llanwnog- 
ge.  ibid. 
.  —  IVHlielmo  Bray ,   Clerico  ,   Theo- 

logiae  Baccalaureo ,  ad   Prxbendam  de  Ma- 
pesbury.  ibid. 

—  Willielmo  Paul,    Theologix  Pro- 

feffore  ,  ad  Redloriara  de  Baldwyn  Bright- 
well.  ibid. 
m,  —  Henrico  Cooke,  Clerico,  in  Arti- 

bus   Magiftro  ,    ad     Re<ftoriam    Omnium 
Sanftorum  in  Villa  Huntington.  ibid. 
.  —  Thoma.  Davies,   Clerico ,    in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Reftoriam  de  Llanvair- 


tium  Magiftro  ,  ad  Reftoriam  de  Feltwell 

Beatx  Marix.  ii8. 
■  Willielmo  frice  ,  Clerico ,   Theo- 

logia:  Baccaiaureo ,  ad  Re£toriam  de  Doll- 

gelle.  ibid. 
^''^/ww  Fr«/? ,  Cler  ico    Theolo- 

fix  Baccalaureo ,  ad  Reiaoriam  de  Falken- 
am  Magna.  ibid. 

'Willielmo  CUmfon  ,  Clerico  ,  Ar- 


tium  Magiftro ,  ad  Reftoriam  de  Hemin 
gefton.  ibid. 

ThomaHughes,  Ckrico ,  Artium 


Baccalaureo ,  ad  Vicariam  de  Llanvanocke. 

ibtd. 
m     I.  Johanne  Satterthwaite  ,    Clcrico , 

Artium  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Horne- 

fay.  ibid. 
■  Andrea  "Evtrard ,     Clerico  ,    Ar- 

tium  Magiftro,  ad  Redloriam  de  K.irkeby 

Hunderdale.  ilid. 

Petro  Mexfe  ,  Clerico ,  Theologi» 


Baccalaureo,  adCanonicatumde  Woodbrou- 
ghe   in  Ecclefii  CoUegiata   de  Southwell. 
ibij. 
— Johanne  Whittacre  ,   Clerico,   in 


Artibus   Magiftro  ,    ad   Reaoriam    Sanfti 
Salvatoris  in  Marifco   Civitatis    Eborum. 
ibid. 
.  Henrico  Afcough  ,  Clerico  ,  in  Ar- 

tibus    Magiftro,   ad   Redoriam   Omnium 
Sanftorum  fuper  Paviamentum  in  Civitate 

Eborum.  ihid. 

.  — Johanne  Carfe ,  Theologi»    Bac- 

calaurco ,  ad  Vicariam  de  Sutton  in  Gal- 

trey.  ibid, 
-  —  Roherto  Chapman ,  Clerico ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Bungey 

Sanftje  Trinitatis.  ihid. 
I.  —  Wtllielmo  Harris  ,    Clerico  ,    in 

Attibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Huns- 

tanton.  ibid. 

■  —  Jofefho  Symonds,  Clerico  ,  in  Ar- 
tibus  Magiftro  ,  ad  Reftoriam  Sandi  Mar- 
tini  in  Ironmonger  Lane  London.  279. 

■  —  Richardo  Bayly ,  Clerico  ,  Thcolo- 
gix  Baccalaureo ,  ad  Vicariam  de  Northall. 
ibid. 

— Johanne  Watts,  Clcrico,   in  Ar- 

tibus  Magiftro ,  ad  Vioariam  de  Sibfcy. 
ibid. 

Cilberto  Shtldon,  Clerico,  Theo- 


Reftoriam  de  Ncwbiggin.  ibid. 

Johanne  Ward,  Clerico ,  in  Ar- 


berfton.   T.  VIlI.  P.  III.  iSi. 
Vnfentationes  Beneficiorum  Zcclejiafticorum  pfd 
Thoma.  Godwyn ,  Theologiae  Profeflbre  ,  8c 
uno  Capellanorum    Regis ,  ad   Reftorianl 
de  Whitborne.  ibid. 
— — — —  Henrico  Scttdder ,  Clerico  ,  in  Ar- 
tibus  Magiftro,ad  Reftoriam Collingbor- 
ne  Ducis.  ibid. 
— — — —  Chriftophero  Glovtr ,    Clerico  ,  in 
Artibus  Magiftro ,  ad  Redtoriam  de  Saxby. 
ibid. 
•  Richardo  Tlitchel^ ,  Clerito ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro  ,  ad  Portioncm  Diacona- 
lem  in  Ecclefia  de  Holgate,  in  Comitata 
Salopise.  ibid. 

Johanne  Carfe ,  Clerico ,  Theolo- 


chley.  ibid. 
..     -     —  Michaele  Hudfon ,  Clerico ,  in  Ar- 
tibus   Magiftro,  ad    Reftoriam    de   Wcft- 
decping.  ibid. 

Hichardo  Locksmith ,  Clerico  ,  in 


Artibus  Magtftro  ,  ad  Vicariam  de  Loding- 

ton.  ibid. 

■         —  Willielmo  Higglng ,    Clerico  ,    in 


Artibus  Magiftro ,  ad  Reftoriam  de  Che- 
filborne.  ihid. 

Gregorio  Syndercombe  ,  Clerico  ,  in 

Artibus  Baccalaureo,  ad  Vicariam  de  Ne- 
therfcoway.  ibid. 

Georgio  Sandys ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro  ,  ad  Reftoriam  de  Willarfey. 

ibid. 
■  —  Mauritie  Griffith ,  Clerico  ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro  ,  ad  Vicariam  de  EaftCIay- 

don.  ibid. 
— Edvoardo  Boughton  ,   Clerico ,   in 

Artibus  Magiftro,  ad  Vicatiam  de  Plum- 

ftccd.  180. 

Edmardo  Heron ,   Clcrico  ,  Theo- 


logia:  Baccalaurco ,  ad  Vicariam  de  Hacl  ■ 
ncy.  ibid. 

.  —  Simont  Smethe,   Clerico ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro  ,  ad  Rcdoriam  de  Horfmg- 
ton.  iHd. 

Hugone  Chalmeley ,  Clerico ,  Theo- 


logise  Baccalaurco,  adReftoriam  deBund- 
ley.  ibid. 

Johannt  MorUnd  ,    Clerico  ,    ad 


gix   Profeirorc,  ad  Reftoriam  de  Brixtoa 

Deverell.  ihid. 
Johanne  Bradford ,    ,   Clerico  ,   ift 

Artibus  Magiftro,   ad  Re£i:oriam   de  Wil* 

lingham  Sanftae  Marise.  ibid. 
•  Thoma  Godwyn ,  Theologiae  Bac« 

calaureo  ,  ad   Vicariam    Sandtse   TrinitatiS 

in  Villa  Cantabrigias.  ihid. 
— — —  Gualtero    Broomsgrave  ,    Clerico  , 

in  Artibus  Magiftro ,  ad  Vicariam   de  Wel- 

ham.  ihid. 
Roberto  Ball ,  Clerico  ,  in  Artibus 

Msgiftro  ,    ad   Rcftoriam   Sancti   Gcorgil 

Civitatis  Exonia:.  ibid. 
-^—  Gilberto  Sheldon  ,  Theologix  Bac- 

calaureo  ,  ad  Canonicatum  de  Heng-ftrigg, 

in  Ecclefia  Cathcdrali  Wellenli.  ibid. 
— — —  Johanne  Cutts ,  Clerico  ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Arkesdcii; 

ibij. 

Hugont  Cholmeley ,  ClcrictJ ,  Theo- 


logix  Baccalaureo ,  ad  Canonicarum  Refi- 
dcntiarii  in  Ecclefia  Cathedrali  Exonixi 
ihid. 

EjmarJo  Gubbins,  Clerico ,  in  Af | 


logiac  Profeftbre,  ad  Reftoriam  de  Byrton. 
ibiJ. 
Matthio  Chafman  ,    Clerico  ,   in 


tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  Sanitae  M*., 
rise  in  Lancefton    ihij. 

Thoma  Philfot ,    Clericb  ,   in  Ai'- 


Artibus  Baccalaureo,  ad  Vicariam  de  Styr- 
tin.  ibiJ. 

HtnricoLord,  Clerico,  inArtibns 


tibus  Magiftro,  ad  Redoriam  de  Turvc* 
fton.  ibid. 

Joharme  Taylor ,    Clerico  ,  in   Af3 


Magiftro,  adVicariam  de  AbingdonPatva. 
ibid. 

Johannt  Harris ,  Clerico  ,  in   Ar- 


tibus  Magiftro,  ad   Reaoriam  de  Paflen- 

ham.  ibiJ.  .  . 
Themd  Drafer  ,  Clcrico  ,  m  Artl- 

bus  Magiftro,  ad  Canteriam  de  Wyke  Per- 

ham.  ibiJ. 
■ WiUielmo  Havoes ,  Clerico  ,  in  Ar- 

tibus   Magiftro ,  ad  Recitoriam  de  Helme- 

ly.  ibiJ. 
. ■  Milont  Thiftlewaite ,    Clerico ,    in 

Artibus  Magiftro,  ad  Rcdtoriam  deWraft- 

lingworth.  ibid. 

Willielmo  Wells ,  Clerico ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  Burnc.  ibid., 

Johanne  Watkins ,  Clerico  ,  Theo- 

logix  Baccalaurco,  ad  Re<£toriamde  Whit- 
borne.  ibid. 

— — —  Roberto  Brown-aell ,   Clerico  ,    in 


tibus  Magirtro,   ad  Vicariam  de   DorftoiK 

ibiJ. 
• •  Anthonio  ^Ellary ,  Clerico  ,  iri  Af-t 

tibus  Magiftro  ,  ad  Vicariam  Sandli  Marti^ 

ni,  in  Civitate  Novae  Sarum.  282. 
-^— — Nicholao  Proffits ,  Clerico ,  in  Af- 

tibus  Magirtro  ,  ad  Redtoriam   de  Water 

Newton.  ibid. 

Richardo  Hooks ,  Clerico  ,  in   Ar- 


tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Brayfeld» 
ibid. 

Abrahamo  Sherman ,  Clerico,   ia 


Artibus  Magiftro ,  ad  Redtoriam  de  Leigh. 
ibiJ. 

•  Johannt  Pooli,  Clericd  ,  in  Artf- 

ad   Vicariam  dc  Horwelh 


bus   Magillro , 
ibiJ. 


.  Jacdbo  Hirft,  Clcrico,  in  Artibus 

Magirtro  ,  ad  Vicariam  de  Hakington ,  fi- 
ve  Sandti  Stephani.  ibij. 

Edwardo  Burton  ,  Clerico ,  Thed- 


Artibus    Magiftro,  ad  Redtoriam  de  OfF- 
ham.  ibid. 

■ — ■ — •  Nicholao  Coucy ,  Clerico,  in  Arti- 

bus  Magiftro ,   ad  Vicariam  de  Ravenden. 

ThomA  Philifps ,  Clerico  ,  in  Ar- 


ibiJ. 


tibus  Magiftro,  ad  Rectoriam  de  Marum. 
ihid. 
Edwardo  Knevet ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus  Magiftro  ,  ad  Rettoriam  de    Cafton. 
ibid. 

I  Fhilippo  Parfons ,  Clericd ,   in  Ar- 

tibus  Magirtro,  adVicariam  de  Finborowe 
Magna.  ibid. 
. Philiffo  de  la  Motte,  Clerico,  in 


Artibus   Magiftro,  ad  Vicariam  de  Bileby. 
ibid. 

Zerobabel  Maultius ,  Clerico 


Artibus  Baccalaureo  ,  ad  Reftoriam  deTar- 
rant  Rawfton.  ihid. 
. —  Philiffo  Sfrye ,  Clerico ,  in   Arti- 


bus  Magiftro,  ad  Vicariam  deKingbridge 
ibid. 

Johanne  Oliver ,   Clerico,  Theo 


logiae  ProfeflTore,  ad  Redtoriam  de   Lud- 

denham.  ibid. 

■  Georgio  Aylionby,  Clerico,  in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad   Vicariam  de  Carfing- 

ton  ,  Dioecefis  Oxonieniis    ibid. 

I  .  ■      Edwardo  Maunfell  ,    Clerico  ,    ia 

Artibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Stone- 

ley.  ibiJ. 
_  Thomd  Tard ,  Clerico ,  in  Artibus 

Magiftro,  ad  Rcdloriam  de  Suttoa   Wal- 

dron.  ibid. 
.  Chriftofero  Sadbttry  ,   Clerico ,    in 

Artibus  Magiftro  ,  ad  Reftoriam  de  Wcfton 

fuper  Mare.  ihid. 

■■  Roberto  Crichton,  Clerico ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Canonicatum  dcTaun- 

ton,  in  Ecclefii    Divi  Andrese  Wellenfis, 

ihid. 

. Roberto  Sumner ,    Clcrico  ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro  ,  ad  fextam  Pra:bendam  in 
Ecclefia  Cathedrali  Petriburgenfi.  ibid. 

Willielmo  Barkir,  Clerico  ,  in  Ar- 


logia:  Baccalaureo,  ad  Redtoriam  de  Brough- 
ton  Pouges.  281, 

Zacheo  Breedon,    Clerico,  Theo- 


tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Fcwfton. 
183. 

Johanne  Dugdale ,  Clerico ,  in  Ar^ 


tibus  Magiftro,  ad  Vicariam  de  Shuftock. 
ibid. 
I      '—  WiUielm»  Howfon ,  Ckiico ,  inAr- 


logix  Baccalaurco,  ad  Redtoriam  deCrow- 
ton.  ihid. 
..  Richardo  Benskyn  ,  Clerico ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro  ,    ad  Vicariam  de  Hum- 


tibus  Magiftro ,  ad  Vicariam  Sandtae  Hele- 
nx  in  Stangate.  ibid. 

IVillidmoVatch,  Clerico,  in  Ar 


tibus  Magiftro ,  ad  Rcdloriam  de  Burythor- 

pe.  ibid. 

■  II  Griffitn  S^ennr,  Clerico ,  in  Arti' 
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bus  Baccalaureo  ,  ad   Redtoriara  de  Sliel- 

ton.  T.VIII.  P.  111.  281. 
Trxfentatimes  Benefichrum  Ecckjiaftieorum  pro 

£dn>ardo  Huilfon ,  Clerico ,  ad  VicariaiA  de 

Silkeftoii.  iiid. 
I  IVillielmo  Caftell ,  Clerico ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro ,  ad  Rettoriam  de  Courton 

Hall,  Dioecefis  Petriburgenfis.  P.  IV.  6i. 
Jakime  Parvijlj ,  Clerico ,  in  Ar- 


tibusMagiftro,  adVicariam  de  Holmejux- 
ta  Mare.  ibid. 

Richardo  Kichards ,  Clerico ,  in  Ar- 


tibus  Baccalaureo  ,  ad  Re£toriam  de  Bitta- 
den,  Dioecelis  Exonienils.  ibid. 

Tobi^  Shtirve  ,  Clerico  ,  in  Artibus 


Magiftro  ,  ad   Redoriam  de  Blendworth , 

Dicecefis  Wintonienfis.  iiid. 
. I.  Johanne  Heath  ,  Clerico  ,    in   Ar- 

tibus  Magiftro ,  ad  Retiroriam  de  Clanfeild , 

Dicecefis  Wintonienfis.  ibid. 
_— — -  Leonardo  Cooke ,  Clerrco,   in  Ar- 

tibus  Magiftro ,  ad   Vicariam  de  Waltham 

fuper  Thamefin  ,  Dioecefis  Wintonienfis. 

ihid. 
__— -  ThomA  Bo-ayer ,   Clerico  ,    in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Rciforiam  de  Crogline, 

Dicecelis  Carliolenfis.  ibid. 

Henrico  Carfenter  ,  Clerico ,  in  Ar' 


tibus  Magiftro ,  ad  Vicariam  SaniSlse   Tri- 
nitatis ,  in  Civitate  Coventrise.  62. 
.  Richardo  Walmeftey ,    Clerico  ,   in 


Artibus  Magiftro  ,  ad  Reftoriam  Sandli 
johannis  Baptiftae  in  Walbrooke,  Dioscefis 
London.  ibid. 

yohanne  Vyner ,  Clerico  ,  in  Ar- 


tibus   Magiftro ,  ad  Vicariam  de  Bibury , 
Dicecefis  Clouceftrienfis.  ibid. 

Willielmo  Olley ,  Clerico,  in  Ar- 


tibus  Magiftro ,  ad   Redtoriam  de  Wekin 
cum  Lefiat,  Dioscefis  Norwicenfis.  ibid. 
Roberto  IVeldcn,,  Clerico ,  in  Arti- 


bus  Magiftro,  ad  Reftoriam  de  Iftiam  Su- 
periori,  Dicecefis  Petriburgenfis.  i^/J. 

— —  Richardo  Patilinge  ,     Clerico  ,    in 

Artibus    Magiftro  ,    ad   Reftoriam    Beatae 
Maria;  Majoris  in  Wallingford.  ibid. 

fehanne  Belgrave,  Clerico,  in  Ar- 


tibui  Baccalaureo,  ad   Reftoriam   de   Bus- 
lingthorpe ,  Dicecefis  Lincolnienfis.  ibid. 

— — Edmttndo  Troby ,  Clerico  ,  in  Ar- 

tibus  Magiftro,  ad  Reftoriam  de  Brough- 
tonGiftbrd,  Dioecefis  Sarum,  ibid. 

Edmundo  Wyihe  ,  Clerico  ,  in  Ar- 


3'- 


tibus  iMagiftro ,   ad  Reftoriam  Sanfti  Ed- 
rnundi  in   Civitate   Norwicenfi.  ibid. 
Vide  plures  alias   Frdfentationes ,  &c.  ibid. 

p3g.6j,  64,  6j-,  66, 67,  68, 114,  e^/fg»£W/. 

&   T.  IX.   P.  I.  77  ,  d-  M-    P-  II-  87,  & 

feq.  i}8,  a-feq.  206,  (^feq.   249,    <^  feq. 

P  III.  59,  &  feq.  89,  C^feq.  104,  ^  feq. 

Traet  (Daniel  de).  T.  V.  P.IV.  82. 

^ragenjis   Archiepifcopus    {Johannes).  T.  III. 

p.in.iio. 

Wranacius  {Chriftoferus  8c  Gnbriel).  T.  III.  P. 

IL  206. 
rrandergneft.  T.VII.  P.l.  61. 
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lentatione    ad   Vicariam  de  Neverne  ,    in 
Dioecefi  Menevenfi.  T.VIII.  P.II.  248. 
— —  {Chriflofhorus)  ,    Clericus  ,    in   Artibus 
Baccalaureus ,    promovetur  ad   Redtoriam 
de  Brockampton.  T.  VIII.  P.III.  22;-. 
Trith-sccll  Prioratus.  T.II.  P.I.  169. 
Trivatum  Sigillum  amiilum.  T.II.  P.II.j-6. 
Repertum.  f6.   Super  fabricatione.  P.  IV. 
J4.     De    mutatione.  70.    Vocatum  Crif- 
foun.  44  ,94.    Cuftos  Roftenfis  Epifcopus. 
T.IV.  P.III.  i47,i;-4.  Cuftos  Epifcopus 
Bathonix  &  Welleniis.   T.  V.  P.  I.    iji. 
Trivilegium.  pro   Paulo  Willer,  Ecclefiaftico. 
T.  VIII.  P.  III.  100.     Pro  Edwardo  Ball, 
£c  aliis.  120.    Pro  Davide  Rampfey,  Ar- 
migero ,  ad  Aurum  8c  Argentum  ab  aliis 
Mctallis    feparandum.    128.     Pro    Davide 
Ramfcy ,  8c  aliis.  ij-i ,  15-3.    Pro  Johan- 
ne  Gilbert,    8c  aliis.  194.     Pro    Richardo 
Norwood.  230.    Pro  Thoma  Grent  ^le- 
dicinx  DoCtore.  133. 
Trobarte  {Thomas).  T.VIII.  P.II.  34. 
Troblain  {Bcrnardus).  T.I.  P.IV.  197. 
Trobo  {Nicholaus).  T.  III.  P.  IV.  128. 
Trohy  {EtlmunJus)  ,  Clericus ,   in  Artibus  Ma- 
,  gifter,  promoveturad  Reaoriam de  Brough- 
*  ton  Giiford  ,    Dioecclis  Sarum.    T.  VIII. 
P.IV.  61. 

E</OT««</«i) ,  Theologix  Profeflbr.  Con- 

cclTio    ei   fa£ta   Oflicii    M.igiftri    Hofpita- 

lis   Beatx  Marix  Magdalanx  in  Halloway, 

juxta  Bathoniam ,   in  Comitatu  Somerfet. 

T.IX.  P.II.  206. 

Trobye  {Tetrus).  T.VII.  P.IV.  136. 

Trocedendo  (Breve  de).  T.V.  P.III.  160. 

Trochid*  (Johannes  de).  T.I.  P.II.  207. 

Troclamationes  Pacis  fuper  morte  Henrici  Quin- 

ti.  T.  IV.  P.IV.  80.    Contra  portantes  Ar- 

ma.  T.  V.  P.II.  12.     Contra  Libcllos  fa- 

mofos.  24.     De  Jure   8c  Titulo  Edwardi 

Quarti  ad  Regna   Anglix    8c  Francix.  P. 

111.  3.     Super  attemptatis  contra  Treugas 

Scotix.   6.     Treugarum    Scotix.  21,  fi. 

Super  viagio  Regis.  fS.     Pro  reformatione 

Morum.  138.     Treugarum  Franci».   166. 

To  keep  roatch  and  Warde.  jyS-    Super  fuc- 

curfu  Britannix.  P.  IV.  4.     Conventionis 

cum  Rege   Romanorum.  16,    17.    Super 

arraiatione  pro  Viagio   Francix.  ^f,    Pro 

Rege,  ad  exonerationemConfcientix.  iij. 

Contra  invaiionem  Francorum.  T.  VI.  P. 

I.  20/.    Pro  Viftualatione  Armatx  ibidem. 

106.     Contra  invaiionem  Scotorum.  206. 

Pro  remiflione  Decimarum.  P.IV.4.  Su- 

perServitiis  in  die  Coronationis  Reginac.  j*. 

Super  Stylo   Regis    8c  Reginx.  31.     Pro 

caulis  maritimis.  T.Vll.  P.I.  211.     Con- 

tra  Comitem  ElTexix.  P.  II.  12.     Contra 

Deprxdationes  fuper  Mare.  31.     Pro  ftru- 

fturis.  37.     Contra  Jefuitas.  fo.  Tangens 

Comitem  de  Tyrone.  68.     Tangens  Mar- 

chias  Boreales.  71.     Super  unione  Regno- 

rum  Anglix  8c  Scotix.  71.     ProConimer» 

cio  cum  Hifpania.  76.     Super  Holpitalita- 

te  confervanda.  77.     Pro  reflridtione  Po- 

puli  ad  Coronationem  Regis.  79.     Contra 

Anthonium  Copley  confpiratorem.So.  Pro 

Concordia    Anglorum    Bc    Scotorum.   81. 

Contra    Confpirationes.   83.     Contra  De- 

prxdaiores.  90.     Contra  Vagabundos.  98. 

Pro  AdjornamentoTermini.  i)S, 


Trockmationes.    Super  le  Greimes.  T.  VlI.P. 
II.  101.  De  P.irliamento.  102.  Contra  Jefui- 
tas.  iio.     Pacis    Hifpanias.    141.     Contra 
Conlpirntores   Papifticos.  143,    145-,    146. 
Pro    iatisfadtione   Subditorum  tumultuan- 
tium.  149.     Supcr  Inlignibus  Navium  di- 
ftinguendis.  ifo.    Tangens  DominamAra- 
bellam  8c  Willielmum  Seymour.   178.  Pro 
apprehenfione  Domini  Sanquir.  182.    Su- 
pcr  appreheniione  de  Greames.  103.     Su- 
per  progrellu  Regis.  P.  III.  7.     De  Phar- 
macopolis.    61  ,  167.     Coucernens  Walte» 
rum  Rawleigh.  64.    Concernens  iEdificia. 
7f ,  98.     Concernens  Legatum  Hiipanix. 
78.     Ad   reftringendum   occilioncm    Car- 
nium.  89.     Ad  prohibendum  Excambium 
Pecunix.  91.     De  Carne  non  edcnda.  92. 
Super    Tituiis  defedtivis,  93.    Pro  appre- 
henfione  Rogeri  Nort.  146.     Super  abufa 
Herbx  Nicotianx.   ij-6.     Contra  tenentes 
feditiofos.  167.     Contra  Contumelias.  1S7. 
Ad  capiendum  .(Egidium  Mompeflbn  Mi- 
litem.  192.   De  eodem  exterminando.194. 
Pro  abolitione  Billarum  de  Conformitate. 
i^f.     Contra  profulionem  verborum  con- 
ccrnentium  ftatum  Reipublicx.  107.     De 
adjournatione  Parliamenti.  213,  214.  Con- 
tra  abufus  ad  fignaturam  Regis,  213.    Pro 
diirolutione  Parliamenti.    212.     De  Com- 
buftione  Recordorum  in  Cancellaria.  22j-. 
Contra  Carnes  edendas  tempore  Quadrage- 
fimali.  226.   Contra  exportationem  Bullio- 
nis.  242.     Ne  Nautx  fe  fubducant.  1^6. 
De  Rciidentia  Magnatum,  (^c.  apud  Do- 
mus  fuas  manfionales  in  Rure.  P.  IV;    16. 
Pro  relevamine   Pauperum  8c    de  caritate 
Farris  amovenda.  14.  Contra  Carnes  eden- 
das.  39.     Contra  gravamina  publica.  43. 
De  reiidcntia  Magnatum  inRure.fo.  Con- 
tra  Arma  exportanda  ad  opus  Pyratarum  in 
Algeers  8c  Tunis.  fp.     Pro    Regiftratione 
Militum.  62.     Pro  captione  Henrici  Feild. 
70.    Contra   abufus   imprimendi   Libros , 
Libellos ,  ^c.  89.     De  Farrecolligendo.86. 
Pro  AmbalTiatoribus  forinfecis.    134.     De 
Jefuitis  exulandis.    13S.     For    the  reflraint 
offerving   Feedeere    138.     Againfi  Confump- 
tion  of  Cojne  and  BuUion.  141.  TangensMi- 
ncras  Regales.  141.   Tangens  xdificia.  143. 
Contra  Libros  8c  Libellos  Papifticos  8c  Pu- 
ritanicos.  1^0.     Tangens  Tabaccura;   ij-j. 
De  Piorogatione  Parliamenti.  if6.     Quod 
Magnates ,  (^c.  in  Rus  recedant.  15-9.  Pro 
captione  Edwardi  Ekyns  fuper  dcftruftio- 
ne  Damarum.  163.    De  Piorogatione  Par- 
liamenti.  171.  Contra  Carnes  edendas.nS^. 
Super  Tobacco.  1S6.     Caroli  Primi,   Re- 
gis  Anglix,  pro  Pace£c  Legibus  Regni  ob- 
lcrvandis.  T.  Vlll.  P.I.  1.    Ejufdem  Re- 
gis    Proclamatio  pro   continuatione  Mini- 
ftrorum  in  fuis  Ofliciis.  3.     Pro  Clafie  8c 
Navibus  armandis.  4.     Pro  inhibitione  Li- 
brorum    Latinorum   ultra   Mare   impreflb- 
rum ,  jam  prius  in  Univerfitatibus  Canra- 
brigix  8c  Oxfordix  editorum.  6.   De  Her- 
ba  Nicotiana.  13.     Pro  Revocatione  Sub- 
jedtorum  Caroli  Primi,  Regis  Anglix,  de- 
tentorum   in  fervitio    Imperatoris ,    Regis 
Hifpanix   vcl    Archiducis.  14.     Pro    inhi- 
bitione  introitus  Aluminis  alieni  in  Regnum 
Anglix,  1/.     Pro  augendis   Fodinis  Salis- 
petrx.  16.   Pro  ordinandis  xdificiis  Civita- 
tis  Londinenfis  Sc  Locorum  circumjacen- 
tium.  24.  Pro  Colonia  Virginix.  fi.  Pro 
determinatione  pretii  Vi£lualium  in  fervi- 
tium   Regis.  5-4.     Pro   impediendo  inutili 
concurfu  ad  Curiam.  ^j.     De  Proclama- 
tione  concernente  Holpitium    Regis.   68. 
Pro  differendo  termino  Trinitatis.  S4.  Pro 
celebrando  die  Jejunii,occafione  Peftis.  103. 
Contra  Hifpaniam  8c  Archiduciflam.  178. 
Pro  armandis  Navibus  Anglix.  ibid.    Pro 
impedienda  Armorum  £c  Vittuum  difllpa- 
tione.  179.    Proclamatio  coucernens  Nun- 
dinas.   181.  Contra  Recufantes.  189.  Con- 
tra  efum  Carnium  tcrapore  Quadragefimali 
aut  dicbus  Jejunii.  190.   Proclamatio  con- 
cernens  diem  Coronationis  Caroli  Primi , 
Regis  Anglix,  8c  Uxoris  ejus.  194.    Pro 
gratiarum   adtione   propter  dilTipatam  Pe- 
ftem.  i^f,   Pro  habitantibus  Cofteras  Ma- 
ris.  P.II.  71.   Pro  executione  Legum  con- 
tra  Recufautes.  147.  De  Tabaco.  ij-o.  Pro 
apprehendendo  8c  feiliendo  JohanneHolland 
£c  Roberto  Blowe  Donicfticis  ComitisLin- 
colnis.  160.     Pro  Signatione  Tubaci.  171. 
Pro   cxplanatione    alterius    Proclamationis 
intitulatx  :  Prcclamatio  prohibens  importatio- 
nem  aliquorum   Bonorum   O'  Marchandiz,^- 
rum  quarurncunque  in  aliquibns  Httviius  attt 
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les  Bottoraes  Frxncu.  T.VIII.  P.  II.  i;;-. 
Iroclammoies .   Pro  meliori  Officii  Argentarii 
executione  Rcgis  M.ije{latis,£c  Reformatio- 
ne  diverforum  abuluum  &  fraudum  cxer- 
citatorum  fuper  nuinmos  IVIajeftatis.  178. 
ContrainjullosprKtextusobtcndcndiGallica 
Bona  capta  virtute  Reprifaiium.  190.     Ad 
monftrandam  intcntioQem  Majellatis  de  Fo- 
lisfaifturis  Recufantium  in  Aquiloniis  Parti- 
bus  Angli».  191.  Profuftinendo  Scaugcndo 
Minerias  del  Salpeeter ,  &  rette  faciendo ,  2c 
operando  le  Salpecter  8c  Sulphureum  ,    & 
reformando  omnes  abufus  de  eifdcm.   192. 
Concernens  Tabacum.  196.  Pro  tranflatione 
Frumenti ,  Grani ,  aut  Viclualium  cujufcun  - 
que  generis  ,    pro  fupplcmento  Clanis  aut 
Procindlus  in   partibus  Francia:.  207.  Pro- 
clamatio  monftrans  gratiofam  Majeftatis  in- 
tentionem  dc  Commilfione  concefsa  ad  in- 
quirendum  dc  novis  Ofliciis  ereftis ,  &  no- 
vis  Feodis  exaftisinCuriis  Juftitia:  poft  un- 
decimum  annum  Eliiabethac  Regina:. 213. 
Proclamatio  prohibens  ufum  de   lez,  Snaf- 
■fies  ,     6c  mandans  ufum  de   /ez   Bittz,   in 
equitando.  2i6.Proclamatio  impcrans  Her- 
vcs  Sc  gencrofos  Status  redire  ad  manfio- 
nales  Domos,  ibideni  attendere  fervitium, 
8c  fervare  Hofpitalitatem.   118.    De  Pro- 
ciamatione  quod  omncs  Capitanei ,  Prim.a- 
rii.aliique  Oriiciarii  redibunt  ad  Exercitus, 
&   quod  omnes  Milites   rcdibunt    ad  /es, 
CoUours.  ibiJ.    Pro  prxveniendo  le  Fnrloy- 
ni-ag  8c   Latrocinia  Armorum  ,    Sulphurei , 
aliDEque    iVIuaitionis    8c    habiliamentorum 
Ceili.   223.    Pro   revocandis   Militibus  ad 
Exercitus.    224.     Pro  refraenatione  necan- 
di  ,     dilponendi  aut   edendi  carnem  en  k 
T,eat ,   aut  in  piicofis  diebus  appunctuatis 
per  Legem  ,  quibufcunque  perionis  ftrifte 
obfervanda.  tif.     Pro    meliori  citamento 
2c  profedlu  Mercatorum  Indiarum  Oricn- 
talium.   228.     Ad  monftrandam   intcntio- 
nem  Regis  congregare  ParHamentum.  229. 
Pio  execucione  Statuti  fa£ti  contra  Erro- 
nes  &  Stigmaticos.  ^jo.Pro  comprimen- 
do  Coniufioiies  de  les  Mnrriners.  ibid.     Ad 
Jirohibendam    cmptioaem  &    venditionem 
Rcgis  Armorum   &   Mnnitionis,  oc  refor- 
mandum    abufus  commiiros  apud  Cenfus 
2c  le  Tr*yning  per  mutationem  Armorum. 
aji^.     Pro  modo  quo  traftari  debent  Pri- 
Ibnarii.  270.     Ad  prohibendum  ne  Extra- 
nei ,  vel  Regis  Domeftici  habitent  in  Pala- 
tio  de  Whitehall ,  in  abfentia  Regis  vel  Rc- 
ginse.  270.     Pro  executione  Legum  contra 
Jefuitas,  Presbiteros,  five  Recufantes  Pa- 
piitas.   271.  Ad  prohibendum  ne  tranfpor- 
tentur  Grana,    Viclualia  ,    Belli  Munitio- 
■     nes ,    8cc.  in  Galliani.  P.III.  3.      Ad  ju- 
bendum  Militibus,  qui  fuper  Mare  fervie- 
runt,  ut  apud  fe  redeant.  4,.  Ad  declaran- 
dam    Rcgis   benevolentiam  ,   confirmando 
fuis  Subditis  Titulos  imperfeftos ,  Scc.^-, 
6.  Ad  feiliendum  Richardum  Smith,Pres- 
biterum  Papiftam  ,  qui  le  nominat  Epilco- 
pum   Calcedoniac.  6.  Ad  fuppreflionem  Li- 
bri,  cui  Titulus:  Affello  Cs.fnrem.iQ.  Pro 
dilToiutione    Parliamenti.   22.     Ad  fuppri- 
mendos  talfos  rumores  de  Parliamento.  36. 
Ad  apprehendendum  Gualterum  Long,  8c 
Guillielmum  Strode.  37.  Ad  impediendam 
exportatiortem   frumenti  ,    8cc.  ibiil.     Pro 
pace  inter   Angliam  8c   Franciam.  39.  Pro 
executione  Legum  concernentium  Paupe- 
fes.  41.     Contra    vagabundos.  42.     Altera 
Proclamatio.  j-y.   Pro  importatione  Vino- 
rum  Francisc.  f6.     Ad  prohibendam  ven- 
ditionem  Navium.  5-7.    Ad  ieiliendos  Au- 
tores    Tumultiis    Londini  commifli ,  cum 
homicidio.  ibii.     Pro   Societate  Mercato- 
rum   negotiantium  in    Mare   Baltico.    80. 
Ad  impcdiendam  exportationem  Lanarum. 
96.     Ad   fublcvandos    Pauperes.   99.     Ad 
confirmandos  Titulos  defedtuofos.Scc.io;-. 
Ad    impediendam   exportationem    Grano- 
rum.  106.     Ad   punicndos   Fellones,    8cc. 
108.     Ad  detegenda  latrocinia,  fraudes  re- 
primendas ,  gcc.  109.  Ad  direftionem  &i\- 
iiciorum   in   Urbe    London.    lu.     Contra 
fraudulentum  modum  tingendi  Serica.  118. 
Ad  prolongandam  partem  Termini  Sancli 
Michaelis.    122.     Ad  iiipprimendos  Vaga- 
bundos ,  8c  iuccurrcndum  Pauperibus  iux- 
ta  Leges.  124.     De  Tabaco.  ij-o.   Contra 
exportationem  Granorum.   161.     De  Opi- 
Jicibus.  T.IX.  P.II.  iif.  De  Sapone.  121. 
De  Vinis.  127.  De  Pannis  laneis.  145-.  De 
Panc.  195-. 
TroSlour  {Thomas  le).  T.III.  P.I.  119. 
■  (Jacobiis).  T.VI.  P.IV.  Sj" 


Vrocttrationes.  T.I.  P.IV.  73. 

Frociirntores.  Vide  Komanam  Ciiriitm.  Procu- 
ratores  in  Curia  Francix.  T.I.  P.II.  iio, 
III,  11(5.  Ad  Concilium  Generale.  T.  I, 
P.  II.  137.  Ad  Parliamentum  Regis  Fran- 
cia:.  147.  Ad  Curiam  Franci».  P.III.f, 
4(5. 

Troilhome  (Henricus).  T.  II.  P.IV.  23. 

■ {iVillidmus).  T.III.  P.I.  loj-. 

—  {Richeirilus).  T.III.  P.l.  179.  P.II. 


144. 


(Coiy»).T.III.  P.II.  38. 


Froffitt  {Nicholetus) ,  Ciericus.in  Artibus  Ma- 
gifter,  promovetur  ad  Vicariam  de  Mins- 
terworth.  T.VIII.  P.III.  282. 

Profundo  Rivo  {Richnrdus  de).  T.  IV.  P.IV, 
12. 

Froger  (Philippus).  Summa  ei  conceflJa ,  cum 
annuali  Penfione.  T.VIII.  P.II.  23. 

I-rohibitio  contra  Legem.  T.II.  P.III.  14. 

1'roify  {Ltidovicus  de).  T.  VI.  P.I.   I7f. 

Pronan  {facobus  de).  T.III.  P.II.20S,  209. 

Pront  {fohannes).  T.V.  P.III.  23. 

1'rophet  {f.).  T.III.  P.  III.  192. 

(johannes).     T.III.  P.IV.   169,  192, 

199.  T.IV.  P.I.  I.  P.II.  20. 

{Johannes).  T.lV.  P.  II.  91  ,    96. 

Frofincoitrt  {Johannes  de).  T.V.  P.  II.  183. 
Frofugnaculum  vocatum  Ic  Cittedale  infra  Ci- 

vitatem  Carliolenfem.   T.VIII.  P. II.  162. 
'  Juxta  Villam  8c  Portum   dc  Ply- 

mouth  in  Comitatu  Devonia:.  ibid. 
Froferpini  {Uernardinus) .    T.I.  P.  II.  8(5.   P. 

II.  6. 
Froffer  {Johctnna).  T.VII.  P.III.  239. 
Froteaio.  T.VI.   P.  IV.  149. 
Frotecior  Anglix,  Comes  Bedford.T.  IV.  P. 

IV.  83.     De  expenfis.   86.      Proteftor  8c 

Defenfor  Regni  8c  Ecclciix  Dux  Eborum. 

T.V.  P.II.  5-5-,  64. 
Frotlmd  prope.Viaoria.  T.IV.P.I.  66. 
Frovencal  {Willielmus  le).  T.I.   P.II.  144. 
Provima.  Comitatus.     T.I.  P.I.  ij-8.  P.II. 

23.  T.I.  P.  II.  196,  197  ,  206.  Ncgotium. 

P.IV.  86.  Portio  conceiTa  Comiti  Lanca- 

ftrix.  T.  II.  P.I.   176.     Portio    Regis.  P. 

11.63.       Dt    portione  Regis.    P.II.  82, 

84.     bonationis  Confirmatio.  P.III.    128. 

Super  jure  Regis.  T.III.  P.IV.  18. 
Frovincia  {Simon  de).  T.I.  P.IV.  24. 
Trovincis.  Comes  {Raymundus).  T.  I.P.I.118, 

119,120, i;4,   146,    148,   173, 

Comitifla  {Beatrix).    T.I. 

120.  p.n.  ij^  i^ 

{Alianora  Filla).    T.I.  p.I. 

120,    122. 

{Sanchia  Filia).  T.I.  P.1. 148. 

'■  Coraes  Frater  Regis  Franciae.  T.I.  P. 

II.  23. 
— —  {Berengarius),  T.II.P.II.  63. 

{Alianora,  8c  Beatrix  Filia).  T.II.S  P. 

II.  63. 

Comes.    T.V.  P.I.  iio. 


P.I.    119, 
.118,  iip. 


15-6. 


15-8, 
P.II. 


Provi/jcin  Unitit.  Vide  Belgitim. 

Provifiones.  T.I.  P.I.  149,  15-4,   ij-j-, 
i66,  175-.  P.II.  33,   34,  48.   T.l. 
146,  ,48,  P.IU.  45-,   75-.  P.IV.4J-,    4,, 
So,  6f.    Contra  ]u3  Rcgis  lcrvandum.T. 

I.  P.IV.  ij-2.  T.II.   P.l.    ij-,  16,  j-o.  T. 

II.  P.  III.  j-8.  Contra.  T.  II.  P.  IV.  149, 
iJ-3,  IJ4,  ij-j-,  180,  200.T. III.  P. 1.80, 
81.   T.III.  P.  II.  86,  126,  148. T. III. P. 

III.  126,  146,  i8j-,  20J-.  P.IV.  8,  16,  20, 
*•'  >  37.  y?  '  ''S'  9i.  106,  107  ,  123.  Par- 
donatio.  T.IV.  P.  I.  23.  De  attemptan- 
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(Willielmus) .  T.  VI.  P.HI.  .c- 

Tyfe.     Villa.  De  Ligis.  T.III.  P.I.  76,  80. 
■ —  (Francifcus  Cardinaiis<fe).T.III.  P.III.  181, 
P^/^icr  (fr»««7(r«j).   T.VI.P.  II.   171. 
Tylan  {T,.eodoricus) .   T.II.   P.III.  192. 
Tytard  Fiz.  (Willielmus  Theodoricus).   T.I.  P, 

IV.  201. 
Tytcarr.e  (Robertus).     Summa  eiconceflTa^cum 

annuali  Penlione.  T.  VIII.  P.II.  2j. 
Tyth.im.     Ecclefia  Beatse   iMarix  Virginis  Ta- 

fra  Marchias  Calelii.  T.VI.  P.II.  ij-j. 
Fytt  (Ricardus).     ConceflTio   ei   fada  OfScii 

Fuloris  Baliltarum  ,  durante  Vita  in  Rever- 

fione.  T.VIII,  P.II.  27. 
Pytte  (Richardus).  T.  V.  P.  I.  6. 

(Jchanr.es).  T.VI.   P.II.  202. 

Fytleften  (Vinctntius).  T.V.  P.  II.  6f. 
Fyrse  (Thomas).  T.VI.  P.II.  202, 


Q. 


QUadebek  (  Htrm»nnus).  T.  V.  P.tl; 

^tadragefiuta.  De  Proclamatione  ad  reftrin- 
gendum  occifionem  Carnium  in  terapore 
Quadragefimali.  T.  VII.  P.  lU.  S9.  Dc 
Carne  non  edenda.  92,  226.  P.  IV.  39. 
Contra  Carn"s  edendas.  182. 

®ualeis  {Bartholo-neus de).  T.IV.  P.III.  187. 

^tare  (Felrus).  T.V.  P.IV.  97. 

^uariti  (Richardus).  T.IV.  P.IV.  49. 

^uarles  (Robertus) ,  Miles ,  Regis  Dcputatus 
ad  Paccm  confervandam  in  Comitatu  Efli:- 
xix.  T.VIII.  P.II.  8. 

^luarroria.     Monafterium.  T.I.  P.I.  102. 

^uarrera  (Abbas  <if).  T.I.  P.III.  i  j6. 

^uartier  (Rchertus  k).  T.  IV.  P.IV.  ip. 

^arz-e  (Stephanus).  T.V.  P.  IV.  9j. 

^uatre  (Johannes  le).  T.V.  P.IV.  94. 

^.itrebievDe  (Alanus).  T.IV,  P.I.98. 
bjuatreinari  (Johannes).  T.II.  P.III.   iSo. 
Sluatuor  Sanctorum  Coronatorum  Presbiter  Car-' 
dinalis   (Johannes).     T.  III.    P.  II.   ,88, 
189. 

i (Frantifctts).    T,  IV.  P. 

I.  179- 

^taykin  (Johannes).  T.III.  P.I.  164. 

^ayteyanus  (Andarus).  T.  III.  P.I.   13; 

^eensherry  (Gtiillielmus  Comes  de).  Com* 
miifio  ei  dircda  pro  fuppreirione  Rebciiio- 
num  in  mcdiis  Coraitatibus.  T.  IX.  P.  I. 

.3?- 

^uency  (Saherus  de),  Comes  Wintoniae,  T.I. 
P.I.  fo,  fi,  f2,  f4,  /6,  f8,  61,  6/, 
66,  7«,  7f. 

-  Comes  (r).  T.I.  P,I,  iji,   ijj.    P. 

II.  31,  f7,  60. 

• (Rohertus).  T.I.  P.I.   142. 

^itenel  (Johannes).  T.  IV.  P.III.  146, 
^enrel  (Robertus).  T.  IV.  P.III.   14. 
^ucnt  (Sitherus  de).  T.I.  P.I.  36. 
^teralt  (Balagerius  Je).  T.  I.   P.  III.  40. 
^luerca  (/.).  T.IV.  P.I.  $-4. 
^ercubus  (Rogerus  de).  T.II.  P.I.  fi. 
^uerdes  (Philippus  Dominus  de)  Creveceur    T' 

V.P.  IV.  34,48,  fi,  88,  89,  91,  93,' 

9f.  99>  '°;- 

^trele  (WiUielmus  de)  .  T.III.  P.I.  97. 
^uermonfan  (Johannes  de).  T.  III.  P. I.  ,^j.- 
^uernardi  (GuillielmHs) .  T.  I.  P.  II.   19,. 
^ueron  (Johar.nes).  T.IV.  P.III.  177. 
^uerfay  ^Americus  de).  T.I.  P  I.  37. 
J^uetfled.     Vicaria.  T.VI.    P.  IV.   162. 
^ue,nell  {GuiUieimus).  T.  IV.    P.  III.  8/. 
^efiion  (KJchardus).  T.IV.  P.  III.   14. 
^uefnoy  (Oom'\a\is Liido-jicus) .  T.III.  P.IV. 
166. 

(Nicholaus).  T.  IV.  P.  II.  47. 

^uetemen,  Vicecomes  {Roiandus  de),  T.  III. 

P.I.  i6f. 
^icke  (Fhilippus)  ,  Clericus,  in  ArtibusBac- 

calaureus.  Litterx  P.itentes  ei  diredtae  de 

Pra:ll-ntatione  ad    Vicariam    de    Morthoe 

T.VIII.  P.  III.  226. 
&itiebriat  (Dominus  de).    T.  V.   P.  IV.  4; 
'^uieteleau  (ArchihMus).  T.  V.  P.III.  f ,  if, 

48.  fi. 

(ArchibaUus).  T.  V.  P.  III.   ,4.8, 

149,   ,fo,    ifj,    169,  181,   192. 

(Alex.)  T.  VI.   P.  III.   ij-j.. 


SUiiiUcus  (Emhronui).  T.III.  P.II.   185. 
^iincy  {Saherus  de).  T.  I.  P.I.   12,   39. 
&uiniboraugh  (Vicaria  dc) ,  in   Dioeceli  Lin- 
colivenli.  T.IX.  P.II,  si. 

3ui, 


\ 
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^ui/iingdororve  ( 'pranclfcus ) ,  Clericus ,  Ar- 
tium  Magifter,  Capellmus  Henrici  Comi- 
tis  Stamtord.  Liceutia  ei  concefTautcum 
Vicaria  Ecctefise  de  Heyder,Diacells  Lin- 
colnienfis  ,  Retloriam  Ecclefiaj  de  Milles- 
ford  ejufdem  Dioecefis  poflidere  poflit.  T. 
VIH.  P.in.  3?. 

^inque  Porlus  Barones.  T.  I.  P.  II.  ifp, 
24.0.  Servitium.  P.IV.  19. 

—  Difcordiacum  Flandrenfibus. 

T.II.  P.I.  r3j-,  Summoriitio  Servitii.  P. 
II.  69. 

■ Barones.  T.ll.  P.II.   1S7. 

■■  De  confoederatione  Bayonen- 

.    fium.  T.  II.  P.  IV.  91. 

"  Servitium  Baronum.  T.III. 


P.IV.    loi  ,   jio. 

De  fervitio  in  viagio  Regis. 


T.  IV.  P.  IV.  14, 
^^inquemfoix  (Lutlovicus  de).  T.  V.  P.IV. 

94. 
^intana  (Fetrus  de).  T.  VI.  P.I.  fj. 
^uintin  {Theophilus) ,  Clericus ,  Arrium  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  direttx  de  Pra:- 

fenratione  ad   Re£toriam  de  Swindon,  in 

Dicecefi  Glouceftrienfi.  T.IX.  P.II.  142. 
®uiutinoSMiBo{GuiUielmus  de).  T.  I.  P.1. 146. 

P.  II.   I. 
[Benettus).  T.I.  P.II.  145-,  ifi, 

•95- 
(Heriertus).     T.  I.  P.  II.   199. 

P.III.  17,  86,  129,  ,,i. 

-  '      • (Roiertus).  t.  I.   P.  IV.  193. 

-^- -—  (Gdfridus).  T.  II.    P.  I.  j-i. 

" [Herbertus).  T.III.  P.II.  u. 

^uinton  (Ecclcfia  Parochialis  de),   Dioecefis 

Petriburgenfis.  T.  VIII.   P.  II.  167. 
^iple  (Galfridus).  T.  III.  P.  I.  141,    168. 
^iiirxni  {Willielmiis  Saniii).  P.  I.  P.  I.  141. 
^uirardi  (Aymericus) .  T.  I.  P.  IV.  117. 
^ifme  (Gilcrijl  de  k).  T.I.    P.  IV.  iff. 
^uodquen  (Jacobus  de).  T.V.  P.II.  16. 
^Hoytbels  (Rokndus).  T.III.  P.II.  40. 

" ■  {fioUndus).  T.  III.  P.in.   I7(i. 

^uufftngton  Perfona  (Johxnnes  de).  T.III.  P. 

m.83.  -^ 

^uynton  (Johannes).  T.  III,  P.  IV,  1^9. 


R. 


Rin  Verdume    Archidiaconus   ( TheoMdui 
•     de  U).  T.I.  P.III.  42. 
'B.n,  alias  Roo  (Johannes).  T.IV.   P.I.  128. 
'Rabateau  (Johannes).  T.V.  P.I.  5-9. 

(Johannes).  T.V.  P.I.  129.' 

'Rahxyne  (Elias  de).  T.I.  P.  II.  f ,  82,   120. 

(EUas).T.l.  P.II.  iSfy   «99.  »°3- 

■ (Vetrus).  T.II.  P.I.  fz. 

Rabble  (Johannes  de  la)    T.V.  P.IV.  9f. 
Rniecque  (iVillielmus  de).    T.  IV.   P.  II.  29, 

37.    P.Hl.    122. 

Rabeli  (Johannes).  T.  VI.  P.  IIL  131. 
Kabeto  (Hermannus  de).  T.V.  P.I.  137. 
Raioceau  (de).  T.V.P.III.  68. 
Raiotin  (fohannes).  T.V.  P.  IV.  102. 
RAiftang  (Raymundus  de).  T.II.  P.III,   114. 
Raby  (Robertus).  T.VI.  P.II.   194, 
•*—  (Milo).  T.Vl.  P.IV,  102. 
■ —  (Richardus) ,    Ciericus ,    Litterae  Patentes 

ei  diredtx  de  Prsefentatione  ad  Reftoriam 

de  Much-Hallingbury ,    in  Comitatu  Efle- 

xix,  Dioecefis  London.  T.  IX.  P.  I.  78. 
Racault  (Guillielmus).  T.V.P.IV.  04. 
Rach  (Anfelmus  de).  T.I.  P.I.  37. 
Racues  (Claude  de).  T.V.  P.  IV.  g^. 
Rad.    Filius,  Senefcalus  Normanni»  (IV.).  T. 

I.   P.I.  29. 
Rada  (Bartholomms  de).  T.  I.  P.III.  38. 
Radar  Gxvye  (Villa  de) ,  in  Comitatu  Radnor. 

Commiflio  direfta  Majori  8c   Burgenfibus 

hujus  Villx,  T.IX.  P.I.  6. 
Radeclife  (Mam ,  Rogerusic  Johannes).  T.  II. 

P.I.   161. 

(Jhomas).  T.II.  P.II.  188. 

(Roberlits).  T.II.  P.IV.  68. 

(Richardus).  T.  IX.  P.  III.  194. 

. (Johannes).   T.IV.  P.II.  46,  30.  P. 

ni.  95. 
' (Johannes).  T.IV.  P.IV.  26,  ff,  fj, 

71.  88,   90,  135,  138.  T.  V,  P.  I.    18, 

19.  4'- 

(Robertus).  T.V.   P.ll.  76.  P.  III.  4. 

S6. 

(Johannes).  T.VI.  P.  I.  20. 

(Robertus).  T.  VI,  P,  I.  48, 

-* — -  (Georgius),  Armiger,  conft:ituiturCon- 
filiariusadLegem.  T.VIII.   P.III.  278. 

»■'  (Savile),  Armiger,  Commiflio  ei  di- 
lm.  X,  f .  iy. 


refti  tangens  Rccufantcs.    T.  IX,    P.  II. 
162. 
Radeford  (iVillielmus).  T.IV.P.II.  130, 

(Nicholaus).  T.IV.  P.IV,  191. 

(Henricus).  T.V.   P.II.  31. 

(■Ihomas).  T.VI.  P.III.  63. 


Comitatu   Midlefexix.   T.VIII.   P,II.  ii^ 
Rakejha  (Johanues).  T.I.  P.III.  104. 
Ralegh  (Henrictis  &  Hugo  de).  T.I.  P.  I.  zii. 

(IVdlielmus).  T.tl.  P.I.  37. 

(Johannes).    T.II,  P.II.  178,   P,III. 


Radegundd  (Abbas  deSaniia).  T.I.  P.  I.  iij-, 

117. 
• (Abbas).  T.I.   P.III. 

136,  161.  P.  IV.  39. 
Radegundis  (  Sanifa  )    Prioratus  juxta  Cante- 

bri^iam;    de  licentia  fupprimendi.   T.  V. 

P.IV.   112. 
Radenur  (willielmus  de).  T.II.P.IV.  87,88, 

127. 
Radefcroft  (Matillis  de).  T.III.  P.I.  43. 
Radifpie  (Radulphus  de).  T.II.P.I.   37. 
Radicibus  (JohanHes  de).  T.  VI.   P.I.  29. 
Radicis .  (GiiilHelmus  de).  T.III.  P.I.   161. 
Radii  (Petrus).  T.  IV.  P.IV.  3. 
Ratlimimdi  (Petrus).  T.  I.    P.  III.  61. 
R^ding  .(  Abbas  de).  T.  I.   P.  I.  46  ,  71,  141, 

P.II.  92. 

(Abbas).T.I.P.III.  121. 

(N),  Camerarius.  T.I.  P.II.  206. 

Radingham  (Gui.lielmus).    T.  V.    P.  IV.  99  , 

100. 
Rttdipole:     Reftoria.  T.VI.  P.IV.  163. 
Radleigh(Johannes).  T.VI.  P.  III.  70. 
RadmelL.     Reftoria.  T.VI.  P.  IV.  100, 
Radmylde  (mllielmus).  T.V.  P.III.  $-7. 
Rndnor  Nova.      Nomen   Burgi   8c  Villx.  T, 

VIII.  P.ll.  5-9. 
Radnor  Nova.     Reftoria.  T.VI.  P.  IV.  9. 
Radfliawe  (Anthonius ) .    T .  V I .  P .  I V ;  48 . 
Radfloche  (Ecclefia  Parochialis  de) ,     Dioecefis 

Bathonienfis  8c  Wcllenfis.  T.  VIII.   P.  II. 

41. 
Radulphi  (Robertus  Filius).  T.L    P.HI.  163. 

iSilvefler).  T.  III.  P.I.   167. 

(iVillielmus).  T.IV.    P.IV.  73,  76. 

Radielfus ,  Canonicus.  T.  I,  P.  II,  31. 

(Frater).  T.I.  P.II.  104. 

— —  Cancellarius  Normannise.  T.  IV.  P.  IV. 

7f- 
RadTvay.     Vicaria.  T.  VI.   P.  III.   9.    P.  IV. 

163. 
Rvdyngton  (Johannes  de).  T.  III.  P.III.    192. 

P.IV.   loi  ,  109. 
»— {Saldtvinui}.  T.III.  P.IV.  So,8i, 

88,   100. 
Raephorft  (Chrifti.inus  de)  .  T.I.    P.IV.   57-, 

"9.   »+5-.   1+6.   T.II.  P.I.  13". 
Raes  (Gerardus  de).  T.IV.  P.I.  21. 
Raf(Rogerus).  T.V.  P,  I.  7- 
Ragat  (Johannes  Lloyd ) ,  Armiger,    Efcactor 

in  Comitatu  Merioneth.  T.VHI.  P.II.  36. 

Litterx  Patentes  ei  direftx.  ibid. 
Ragavel  (Mate).  T.IIJ.  P.III.  pi  ,  92. 
Ragenhill  (Johannes  de).  T.  II.  P.  III,   ijj , 

166. 
—^  (Johannes).  T.II.  P,IV,  ii. 
-—  (iVillielmus).   T.  lil,    P.  I,  15-2  ,  1^4, 

iff ,   if6,  if8. 
Ragenhull  (Manerium  de),  in  ComitatuNot- 

tinghamiae.  T.VIII.  P.Il.  60. 
Ragge  {Thomas  de).  T.I.  P.  111..  17, 
Raggemans ,  five  Blxnk  Chatres.     De  combu- 

rendo.  T.III.  P.IV.  171. 
Rjqhele  (O.).  T.II.  P,III.  i2f, 
Ragius  (Francifcus).  T.III.  P.III.  18, 
Ragland  (Johannes).  T.VI.  P,I,  204. 

■■.  (Thomas).  T.  VI.  P.IV.  217, 

Ragley  (Baro  Con-way  de)  evehitur  ad  gradum 

&  dignitatem  Vicecomitis.  Killallagh  in  Co- 

mitatu   Antrim  ,   in  Regno  Hibernix.    T, 

VIII.  P.II.  161. 
Ragneutl  (Mate  de).  T.III.  P.II,  15-3, 
Ragueneau  (Stephanus).  T.  V.    P.  IV.  93. 

(Germanus).  T.  VI,  P.H.  j-i. 

Ragunne  i^Radiilphus).  T.V.   P.  IV.  99. 
Ragufienfis  Archiepiicopus.  T.I.  P.I.  43. 
Rahondegnes  (Dominus  .^/icr;«;).  T.  V.  P.II. 

142. 
Raignon  (Pitrus).  T.  IV.  P.III.  loi. 
Raimenenal  (Galfridus  de).  T.I.  P.III.  137. 
Raimiri  (Petrus).  T.I.  P.I.   ifi 
Rainaldus.  T.I.  P.II.  f. 
Raince  (Nicholaus).  T.VI.  P.II.  139. 
Raine  (Robertus).    Ofiicium  ei  concefirura.  T» 

VIH.P.II.  69. 
Rainfredus,  Epifcopus.  T.IV.  P.IV.  74. 
Rainsford  (Henricus)  ,  Regis  Deputatus  ad  Pa- 

cem  confervandam  in   Comitatu   Glouces- 

trienfi.  T.VIII.  P.II.  8,   i^f. 
— —  (Roiertus)  aflignatur  Regis  Juftitiarius 
ad   Sccuritatem  Pacis  in  Comitatu  Nort- 

hamptonise.  T.  VIII.  P.  II.  12. 
Rainton  (Sicolaus).     Litterae    Commiflionales 
ei  direCt%  pro  punicndis  DelinqucDtibus  in 


213. 


(Simon).  T.tl.  P.II.   179. 
(Thomas).  T.III.  P.III.  Si- 
•  (Thomas).  T.III.  P.  IV.   133. 
(Walterus).     T.  VII.  P.  II,   4, 


io8j 


(miterus).    T.  VII.     P.  111.  54,    79: 

Vide  Raleigh. 
'  Mancrium.  T.  I.   P.I.  100. 

Raleigh  (Gualterus),  Artium  Magifter  ,  Litte-; 

IX  Patentes  ei  direfta:  de  Prxfentatione  ad 

Rcftoriam  de  Street ,  cum  Capella  de  Wal- 

ton  ei  annexa.  T.IX.  P.I.  78. 
— —  (IValterus) ,  Theologiae  Profeflbr ,  unus 

Capelianorum  Regis ,  promovetur  ad  De- 

canatum    Ecclcfix    Cathcdralis     Wcllenfis. 

T.  IX.  P.IH.  89.     Vide  Ralegh. 
Ralt  (Johannes).  T.  V.  P.  IV,  97. 
Rama  (Gonnot  de  la).    T.  V.    P.  IV.  96,  99; 
Ramad  (Needrat  de  la).  T.I.  P.I.   iif ,  121, 
Ramakins.    Cafteilum.     Vide  FliJ/inga. 
Ramanany  (Jacohus).  T.III.  P.  I.  30,  s\- 
Rambertini  (Magnettus ,  Jacoius  &  Francifcul). 

T.  I.  P.  II.  43. 
Ramiurs  (  Dominus  de).  T,  III.   P.  IV.  33  ;'■ 

3<5.  39- 

(Dominus  Andr^as).  T.  V.  P.I.  107. 

Rame  (Giliertus  de  la].  T.I.  P  If.   119. 
Ramel  (Henricus).  T.VII.  P.II.  3. 
Ramelins  (Henricus).  T.  VII,     P.I.  204; 
lUmes  (Abbas  de),  T.  III.  P.  IV.  if6. 

— —  (Nicholaus).  T.III.   P.  IV.  80. 
Ramefey  (Abbas  de).  T.  I.   P.ll.  si  ,  pi- 

(S.).  T.II.P.II.  79.  T.  III.  P.  III.  7oi 

1S3.  T.IV.  P.I.   106. 

— (Johames).   T.  VI.    P.  II    160. 

(Roiertns  de).  T.I.  P.II!.  163. 

(Magilinui).  T,  I.  P.  111.  163. 

"  (Malcolmus)  ,    8c  Margareta  Uxor.  T: 

I.  P.  III.  164,   188. 

(mlUelmiis).T.l.  P.IV.  37,  S9- 

(Hugo).  T.I.  P.IV.  35". 

(Johanne>).  T.  II.  P.Il.  178. 

(Henricus).  T.  II.  P.  III.  14^. 

(mlHelmus).    T.III.    P.I.  3,  7,  lo,- 

»3- 

(Henricus  8c  Nefus).  T.  II.  P.IV.  208. 

(millielmus).  T.Hl.  P.I.    141,  iji  i 

')  +  .  »rr,  ifj.  P.II.  83,  143. 

(miUielmus).  T.HI.   P.  III    S9. 

— —  (Aiex.).  T.  V.  p,n.  18,  37,  co.  p: 

IH.  j,.  '   ii'  } 

— —  (Johannes).  T.  V.  P.  IV.  190,  200,  T. 

VI.  P.I.  .2,  38.  ^^ 
(Johannes).  T.  VII.  P.I.129. 

(Georgius).  T.VII.  P.I.  iSf. 
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triburgenfis  &  Provintix  Cantuarienfis.  T, 

VIII.  P.IV.  III. 
T\eadmg.     Pro   Leonardo   Coxe  Ludimagiftro 

Scholx.  T.VI.  P.III.  65-. 
..■         (Burgus  de) ,    in    Comitatu  Berks.  T. 

VIII.  P.ll.  S9-     Commiirio   diredta   Ma- 

jori  &  Capitalibus  Burgenfibus  hujus  Bur- 

gi.  T.IX.   P.  I.  4. 

—  (yohannes),  Generofus.  Commiffio  ei 
direda  in  Comitatu  Northamptonise.  T. 
VIII.   P.II.   31. 

■Readpithk  (Johames).  T.VIL  P.I.  61. 

Heario  (Galeacius  Vicecomes  de).  T.VI.  P.I. 
134. 

'Reafon  (Alexander) ,  Clcricus,  inArtibusMa- 
girter.  Litterx  Patcntes  ei  direftae  de  Prae- 
fentatione  ad  Reftoriam  Sanftt  Johannis 
Baptiftx  Southover  in  Lewcs  ,  Dioecefis 
Ciceftrenfis.  T.VIII.  P.III.  167. 

Rf»«  (Mariims  de).     T.V.  P.  III.  f,   19. 

Reavesty  (Prioratus  de) ,  in  Comitatu  Liacol- 
nise.  T.VIII.   P.II.  5-7. 

HeBas  (Johannes  de).  T.V.  P.III.  60. 

Ribafco  {Tetrus  de).  T.IV.  P.IV.  9. 

Keiafien,  Sancii  Pf/ri  Abbas  (Johannes).  T.V. 
P.IV.  97. 

TUiatia  (Forctus  de).  T.V.   P.I.  pS. 

'Rehelles.   '  Vide  KebelUo. 

tiebetlio.  Profligatorum  Terrac  datae  8c  com- 
miflsc.  T.  II.  P.  II.  41,  43.  Extinaio. 
43,  5-1.  Servitium  Comubix  contra  Rc- 
belles.  44.  Tcvrx  ad  Fermam  dimiflae. 
5-0.  Magnatum.  T.II.  P.II.  38.  Epifco- 
pi  rebellcs.  60,  61.  De  juftificando.  T. 
IV.  P.  I.  45".  Pro  fervitio  contra  Rebcl- 
les.  T.VI.  P.  IV.  10,  II,  ij-.  Pardona- 
tio  Rebellium.  4,  13.  Comitis  Effcxise 
Rebcllio.  T.VII.  P.II.  12,  io,  ii,  ii, 


ReBoria  Je   Northeave ,  in  codcm  Comitatu. 
T.VIII.  P.ll.  f2. 

■     ''■  Rudhy  ,    in    codcm     Comitatu. 
ibid. 

— — ■  Latham .  five  Kirkelethome ,  in  eo- 

dcm  Comitatu.  ibid. 

Hovtngham  ,  in  codem  Comitatu. 


ib-id. 


ihid. 


ibid. 


ibid. 


Kirckdale  ,  in  codem  Comitatu. 
Kilnefey  ,  in  codcm  Comititu. 
Ahlirough,   in  eodem  Comitatu. 


ReSoria  dt  WAton ,  in  Com.itatu  Nortliamp- 
ton.  T.VIII.  P.IL  j-4.  ^ 

'»  RHflyenien,    in  «odem  Comitatu." 
ibtd. 

Omherslty,  in  Comitatu  Wigor- 

Garjlange,  in  Comitatu  Lancas- 
triar.  ibid.   ff. 

Croshie,   in    Comitatu  Weftmcr- 


ni:e.  ibid, 


landix.  ibid. 

'  Torfenhoe ,  in  Comitatu  Cumbrige. 

ibid. 


ibid. 


ruin.  ibid. 


Northdalton ,  in  Comitatu  Ebo- 


fia:.  ibid. 


ibid. 


ihid. 


Marske  ,    in    eodem  Comitatu. 

Bourne  ,     in    eodem  Comitatu. 

Danhy  ,    in    codem  Comitatu. 

Auderby  ,    in   eodem  Comitatu. 

Appleton  In  Rydall,  in  eodem  Co- 
mit.itu.  ibid. 

Northallerton ,  in  codem  Comita- 


ibid. 


ihid. 


ibid. 


tu.  ibid. 


Acafler  Malbufch ,  in  codem  Co- 
mitatu.  'ibid. 

Gisborne  in  Craven ,  in  eodem  Co- 


Brigham  ,    in  eodem  Comitatu. 

Damerham,  in  Comitatu  Wilte- 

Canford,  in  Comitatu  Dorfetise. 

Porchtfler  ,    in    Comitatu    Sout- 
hamptonia;.  f6. 

Coflmm,  in  Comitatu   Wiltefiae. 


■  Avehurit ,    in  eodem   Comitatu.' 

■  Bi/leigh,  in  Comitatu  Gloucftrise. 
Tejvkeshury  ,  in  codem  Comitatu. 
Weekwan,  in   eodem    ComitatUi 


ib'id. 


ibid. 


ibtd. 


ibid. 


mitatu.  ibid. 

Carverley  ,   in  eodem  Comitatu. 

ibid. 


ibid. 


ihid. 


ihid.    j-3. 


ihid. 


ibid. 


ibid. 


'ib'id. 


ib'ii. 


39.  4'- 


Commiflio  Rebellionis.  T.  VIII. 


P.I.  140. 
Rehe-jna  (&ias).  T.l.  P.II.  136. 
Rebineti  (CLnJius).  T.V.  P.IV.  loi. 

(Johannes).  T.V.  P.IV.    loz, 

Rthuytz.  (SichoUus) .   T.III.  P.IV.  109. 
Recataliata  (Anthos  de).  T.  III.  P.  II.   184. 
Rxche  ijohannes).  T.III.   P.IV.   119. 

(Johannes).  T.  IV.  P.  1.  4f. 

Reco  (Jacohus  de).  T.II.  P.IL  14. 

Recior   Scholx  de  Duppe  (Nicholaus).   T.III. 

P.I.  149. 
lieBoria  de  Nortfieett,    in  Comitatu  Kantix. 

T.VIII.  P.II.  S°- 
.. •• Xalding  ,    in    codem    Comitatu. 

ihid. 


'  Bardfey  in  Collingham,   in  eodem 

Comitatu.  ibid. 

■   •  M^akefield,    in   eodem   Comitatu. 

ihid. 

Dewsbury ,   in  eodem  Comitatu. 

Peminflon,    in  eodcm  Comitatu. 

Middleton ,   in  eodem  Coraitatu. 

Louthorpe,    in   eodcm  Comitatu. 

Dilfion  ,    in   eodcm    Comitatu, 

Alne ,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 
Tollerton ,    in    eodem    Comitatu. 

Northfereby,  in  eodcm  Comitatu. 

'  Siimer  ,     in  eodem    Comitatu. 

'  Cantley  ,     in    eodem    Comitatu. 

•  Bardfey,    in   Comitatu  Eborum. 

■  Rothwcll ,    in  eodcm   Comitatu. 

•  Sheiffeld ,    in    eodem    Comitatu. 

■  Eglesfeild  ,     in  eodcm  Comitatu. 
<  Bradfeild  ,    in  codcm  Comitatu. 

■  Tickhill  ,     in   eodcm  Comitatu. 

— ~— —  Kirkebi  -  Malholmedale ,  in  codem 
Comitatu.  ihid.  5-4. 

Felion,    in  Comitatu  Northum- 


ibid. 

Brompton,  in  Comitatu  Somerfe- 

tise.  ibid. 

Winsford  ,     in  eodem  Comitatu; 

•  Che-wton  fuhtus  Mendippe ,  in  eo- 
dem  Comitatu.   'ttid. 
-— — —  CVtve  ,  five  Cleve ,  in  eodcm  Co- 
mitatu.  ibid. 

Broadclifte ,  in  Comitatu  Devonise. 


ibid. 


Clowton  ,    in    eodem   Comitatu. 


tu.  ibid 


ihid. 


ibid. 


ibid. 


tu.  ihid. 
biae.  ihid. 


—  Tormoham ,  in  eodcm  Comitatu, 

Buckland  in  Comitatu  Dcvoniae. 

Brodhampfion  ,  in  codcm  Comita- 
Tremington  ,  in  eodcm  Comitatu. 
Bovitracie,  in  eodem  Comitatu.' 
Buripomerye,  in  eodem   Comita- 


ihid. 


ibid.. 


ibid. 


if^olrington,  in  Comitatu   Cornu- 

Enoder,  in  eodem  Coraitatu./^/V. 

Lanowe,  five  Keve ,  incodemCo- 

mitatu.  ibid. 

Bodmin,  in  eodem  Comitatu.jW. 

Minfrith  ,   in   eodcm    Comitatu. 


ib'id. 


ibid. 


ibid. 


ihid. 


ibid. 


ihid. 


ihid. 


ibid. 


Wejfgreinxrich ,  in  eodem  Comi- 

Horfham ,  in  Comitatu  Sufliixise, 

Wefl  -  Wiccombe  ,    in   Comitatu 
Biicks.  ihid. 

Vadburne,    in  codem  Comitatu. 


briae.  ibid. 


tatu.  'ibtd. 
ibid.  Ji, 


ibid. 


Allanton  ,    in  eodem  Comitatu. 


ibid. 


ibid. 


nise.  ihid. 


ibid. 


ibid. 


Wingrave ,  in  eodem  Comitatu. 

-■'  Dunfiable-Haughton ,  inComitatu 

Bedfordioe.  ibid. 

Harlingdon ,  in  eodcm  Comitatu. 


ihid. 


ibid. 


Hehdea  ,    ia   eodem  Coraitatu.        -^y 

Thorner  ,    in  eodem  Comitatu. 

PanaaU  ,    in   eodem  Comitatu, 

laflgrinton,  in  eodem  Comitatu. 


Strainton,   in  Epifcopatu  Duncl- 


ib-td. 


ibid. 


ibid. 


Shernehrook  ,  in  eodem  Coroitatu. 
Birchmore,    in  codem  Comitatu. 


Trincis  -  Harwell,    in    Comitatu 

Berks.  ibid. 

Cholfey  ,    in    eodem    Comitatu. 

Melton ,    in   Comitatu  Ebornm. 

Arkefey ,    in    eodcm     Comitatu. 


mcnfi,  ibid. 

~— Hart,  in  eodem  Epifcopatu.  ibid. 

■  Hartlepoole ,  ineodem  Epifcopatu, 

ibid. 

Kirk-Chrifl  in  Sheilding,   in  Infu- 

la  de  Man.  ibid. 

Salford-triars ,  in  Comitatu  War- 


wici.  ihid. 


ibid. 


ibid. 


ibid. 


ibid. 


ihid.  f  1. 


ton.  ih'id. 


J>arfon,  in  eodem  Comitatu.»^»*/. 


ibid. 


Curdworth,  in  eodem  Comitatu. 
Wiggejlon,  in  eodem  Comitatu. 
Watford,  in  Comitatu  Northamp- 
OmdtU  ,    in  eodera   Comitatu. 


•  Fadfiowe  ,    in  eodem   Comitatu. 

•  Cutberth ,    in   eodem   Comitatu. 

'  Launcells,    in    eodem    Comitatu. 

Vifierd,  in  eodem  Comitatu.;W. 
■  r<?//^n(/ ,  in  eodcm  Comitatu.;^;*/, 

•  Barton  fuper  Humber ,  inComita- 

tu  Lincolniac.  ihid. 

—  Halpringham,  in  eodem  Comita- 

tu.  ihid. 

^ofrne,  in  codem  Comitatu.j^;/. 

'  Frampton,   in  eod;m   Comitatu. 

Winterton  ,   in  Comitatu  Lincol- 

Harmeflon  ,  in  eodem  Comitatu. 

Spalding ,  in  eodem  Comimu. ibij. 

•  Timberland,  in  eodem  Comitatu. 

•  Hole,  in  eodem  Com{ta.tT\.  ibiJ. 

•  Heckington ,  in  codcm   Comitatu^ 

■  Ripham  ,    in    eodem  Comitatu, 

'  Swaton,  incodcra  Comitatu./^i^. 

•  Gnrkthorpe,  in  eodem  Comitatu. 

■  Wotton,  five  Witton,   in  eodem 
Comitacu.  ibid. 

—' Ranby,  in  eodem  Comitatu.  iij^, 

Stainton  ,   in  eodcm    Comitatu. 


iiid. 


f8. 


ibid. 


ibid. 


ibid. 


ibid. 


ihid. 


tatu.  itid. 


Sturt.n,    in    eodcra    Comitatu. 
Longhenington ,  in  eojcm  Comi.; 
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HeSorU    Jt    Ncrtfjfomerctites  ,     in     Comitatu  KeBorU  de  Kingdcn  ,    ejufdem  DicEcefis.   T. 

Linrolnix.  T.VIII.  P.II.  f8.  VIII.  P.  II.   167. 

_  Kirton  ,  in  eoJem  Comitatu. iiii/.    LlanvecheU,T>i<£cciisBiDgoTea(is. 

Donington,    in  eodem   Comitalu.  iHd. 

jbid.  Llnntegvsin  ,    ajufdem    Dloecefis. 


Reitoria   de  Armethorpe  ,    Dicecefis    Eborutr» 
T.VIII.  P.II.  169. 

Sandall,  ejufdem   Dicecefis.  iiij. 

drleton,  Dioecefis  Norwicenfis. 


ibid. 


M^rangle,  in  eodem  Comitatu.  iHd.        ibid. 
Kolfoner ,  in  Comititu  Derbix.  ibid. 
Hartington,  in  Comitatu  Eflexiae. 


ihid. 


fis.  ibid. 


^uinton,    Dicecefis  Petriburgen-         cefis.  ibid. 


Newton-rlottnan  i   ejufdem  Dicc- 


Snettepxm  ,  in  Comitatu  Norfol- 

Stanvell ,  in  Comitatu  Midlefc- 

Llanelle  ,   in  Comitatu  Carmar- 

LlanJevailogg ,  in  eodera  Comita- 

Pembrey ,  in  eodem  Comitatu .  ibiJ. 
Abernannt ,  in  eodem  Comitatu. 

Llanridian ,  in  Comitatu  Glamor- 

Fenrice  ,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 
Hacbome,  in  Comitatu   Oxonix. 

Tickhill  ,    in  Corcitatu  Eborum. 

SriJgett  in  Fleetjlreet ,    in  Civitate 
London.  ibid. 

—  Edenburghe ,      in  Comitatu    No- 


ciac.  ibid. 


xiae.  yp. 
then.  ibid. 


tu.  ibid. 


ibid. 


gan.  ibid. 


ibid. 


60. 


ibid. 


Wotton  ,   ejufdem   Dicecefis.  ibid. 
Newport  ,    Dioscefis    Menevenfis. 

-Llanerchlloydog ,  ejufdem   Dioscefis. 

-  Crano  ,     Dicecefis    Lincolnienfis. 

-  Sitnckton ,  (\^s  Shanghimton ,  ejuf- 
dem  Dicecefts.  ibiJ. 

Ruan-Lamhorne  ,     Dlcecefis  Exo- 


ibid. 


ihid. 


nienfis.  ibid. 

Blifland ,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

IVolverton ,  Dioecefis  Bathonienfis 


&  Wellenfis.  ibid. 

Helfington,  five  Helferton,  Dioe- 


tinghamiie.  ibid. 

— T'inge ,  in  Comitatu  Oxonia:.iW. 

IViggington  ,  in  eodem  Comitatu. 


cefis  Sarum.  ibid. 

Weft-BriJford,  Dioecefis  Eborura. 

ibid. 

Rolfion^  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

.  SanBi  Michaelis  deCoflanye,  Dicc- 

celis  Norwicenfis.  ibid. 

Sanili  Johannis  Saptiftd  Je  Patter- 


ley ,  ejufdem  Dioeccfis.  ibid. 

Omnium  Sanciorum,  infra  Civita- 


ibid. 


IVolftanton ,  in  Comitatu  Staffor-       ibid. 


tem  &  Dicecefim  Cantuarienfem.  168. 

Lanihath  ,    Dioecefis    Wintoniac. 


diac.  61.  ■  Omniam  SanHorum  in  Broadftreet , 

■  ■  Brighvell ,   in   Comitatu   Berks ,        infra    Civitatem    &     Dioecefim    London. 

Dicecefis  Sarum,   i6j-.  ibid. 

Sulkeld,  Dioecefis  Carliolenfis.iW, 


Sancti  Petri  in  Cornhill ,  infra  Ci- 
vitatem  London.  ibid. 

Long-Leidenh*m  ,   Dioecefis    Lin- 


—  Snoreham  ,  Dioecefis  London. i*i(/. 
Southpeterion  ,    Dioecefis    Batho- 


coinia;.  ibid. 

Beckingham  ,   cjufdem    Dioecefis. 


nienfis  &  Wellenfis.  ibii. 

Abenhdl  ,   Dicecefis  Glouceftrix. 


ibid. 


ibid. 


ibid. 


fi.  t66. 


ibiJ. 


HeJUy,  Dioecefis  Wintonia:.  ibid. 
Aftbnrie  ,    in   Comitatu    Ceftrix. 

Barrowby .  five  Barroughby.  ibid. 
AsforJbye,  in  Dioecefi  Lincolnien- 

Brainesvell,  Dioecefis  Lincolnice. 


Langhope,  ejufdem  Dicecefis.  i^ii/. 

.  Hifton  Sanfli  Andre*  ,    Dioccefis 

Eiienfis.  ibid. 

Hiftott-EthelJreJ ,  ejufdem  Dioece- 


fis.    ibid. 


fis.  ibid. 


ibid. 


■—  SanJhurft,  Dioecefis  Cantuarienfis. 


Burromlere ,  Dioecefis  Wintonicn- 

Highcleere,  ejufdem  Dioecefis./^fi/. 
Slreete  ,  Dicecefis  Ciceftrenfis.  ibiJ, 
Sanlli  Petri  (^  Beats,  Maris.  J*^"- 


lon/Lcaes ,    ejufdem  Dicecefis.  iiid. 

Black-Tiirrifigton ,    Dioecefis   Exo- 

AlJington  ,  ejufdem  Dicecefis.iW.        nix.  i6id. 


iiiJ. 


iiiJ. 


ibiJ. 


ihiJ. 


ibiJ. 


ieiJ. 


ibiJ. 


ibiJ. 


ibU. 


Haughain,  Dioecefis   Ciceftrcnfis 

.  LuJburgh  ,    Dioeccfis    Lincolnix. 

Beckingham  ,    ejufdem   Dioecefis. 

Bircholt ,  Dicecefis  Cantuarienfis . 

•  O^lefton ,  ejurdem  Dioscefis.  ibid. 

■  Tijribargh ,  Dioecefis   Eboracenfis. 

•  BroJsworth  ,    ejufdem    Dioecefis. 

■  WelJon  ,   Dioecefis  Petriburgenfis. 

-  LinJin  ,  ejufdem  Dioecefis.  ibid. 

-  IVymondham,    ejufdem   Dioecefis. 

-  Chelsfeild,  Dioecefis  RoFfenfis.i^i</. 

Dufton,  Dicccefis  Cariiolenfis.i^ii/. 

Orton    ejuldem  DicEcefis.  ibid. 

Kf-  nes  ,  ejuidem  Diceccfis.  ibid. 

Llandetty  ,    Dioecefis  Mcneveofis. 


&  Wellenfis.  ibid. 

IVinfrith,  five  WlnforJ,  ejufdem 


Dioecefis.  ibid, 

— Sprotley ,  Dicecefis  Eborum.  ibid. 

AlJborough ,    ejufdem  Dioecefis. 


ibiJ. 


fis.  ibiJ, 


Nettlefted  ,    Dioecefis  Norwicen- 


cefis.  ibij. 


Blackenham  farvd  ,  ejusdem  Dice- 


Northlin,  ejufdem  Dioecefis. i^ii/. 

Knetftmll,  ejufdem  Dioecefis. iii</. 

lVooJforJ,Dio£ceii^  Londoti.  ibij. 

— — ^—  Llanfannour ,  five  Thave  ,  Dioe- 
cefis  Landavenfis.  ibid. 

Sanifi  PetriinCornehUl ,  infraCi- 


vitatem  Sc  Dioecefim  London.  169. 
.4//)Eionje  ,  Dioecefis  Ccntuarienfis. 


ibid. 

Llan  -glpnen  ,  Dicecefis   Bango- 

renfis.  ihid. 

Halforde  ,     Dioccefis    Wigornise. 


Tfilfton  ,  Oioerefis  Exonienfis.iiii/. 

— . Walton  fufer  Montem  ,    Dicecefis 

Wintonienfis.  ibid. 

Buckland,  ejufdem  Diotcefis. iiij. 

Slyndon  ,    Dioecefis    Ciceftrcnfis. 


ibid. 


SanSli  Georgii ,  Dioccefis  Aflaphen- 

Llandulas  ,    ejufdem    Dioecefis. 

Alverton,  fwe  Allerton  ,    Dioecc- 

fis  Bathonienfis  Sc  Wellenlis.  ibij. 

Homersfeild ,  Dioecefis  Norwicen- 


fis.  ihid. 
ibid. 


fis.  ibiJ. 


ibid. 


SfeckftjaU  ,    ejufdera    Diofcefis. 

Broadms  ,  Dioecefis    Wigorniai. 

Franckfon  fufer  Dunlmore,  Dioe- 
cefis  Coventrienfis  &  Lichfeldenfis.  ibid. 
Wymondham  ,    Dioecefis  Liacol- 


170. 


nienfis.  ibid. 

Chelsfeild  ,    Dioecefis  RofFenfis. 

ibid. 


■  Beati  Marit  infra  Infulam  Je  Jer- 

fey,  Dioecefis  Wintonienfis.  ibid. 

—  Shanghanton,{iveShanckton  ,  Diccfc 


ccfis  Lincolnienfis.  ibid. 

— Llanyekill,  Dioecefis  Aflaphenfis; 

ibid. 

SanSii  Petri  ^  Beat£  Mariti  Wei- 

lout-Lams ,  Dioecefis  Ciceftrenfis.  ibij. 
•  Doddescombfteigh ,  Dioecefis  Exo- 

nienfis.  ibid. 

-•  Kirkheaton  ,   Dioccefis    Eborum. 


ibid. 


ibid. 


Horfeheath  ,    Diosccfis    Elicnfis. 

"  Scraymingham  ,  five  Skirringhami 

vel  Scryningham,  Dicccefis  Eborum.  171. 
■  BulveU,  Dicccefis  Eborum.  ihiJ. 

Norhury,  Dioecefis  Coventricnfis 


&  Lichenfis.  P.III.  33. 

' —  Okely  ,     Dioecefis    WintonienCs." 

ibid. 


Paulersferry,    Dicecefis  Petribur- 
genfis.  ibid, 
— —  Southfleete,  Dioecefis  Roffenfis.  34. 

EJfenden  ,     Dioccefis  Oxonienfis. 


ibid. 


ibid. 


Tikenham,  Dicecefis  Bathonienfis         'bid. 


WhelJrake  ,    Dioecefis    Eborum. 

••     '  Llanarmon  Dyfrya  Kerlog ,  Dioe- 

cefis  AfiTaphenfis.  ibiJ. 

HaLslove  ,     Dioecefis    Roffenfis. 


"~~ • —  Stonesfeilde ,  Dioccefis  Oxonienfis. 

ibid. 

• •—  Sahamtoney,  Dicecefis  Norwicen- 

fis.  ibid. 

Bradfeilde  SanBi  Clan ,  DicecefiS 


Norvvicenfis.  ibid. 


— —  —  Swannington  ,    Dioecefis  Norwi- 
cenfis.  ibid. 

— — —  Mitton,  ejufdem  Dioecefis.  iiiJ. 
Kencott  ,    Dioecefis    Oxonienfis. 


ibid. 


'    '  Bolton  ,  Dicecefis  Carliolenfis.  jf .' 

SancJi  Michaelis  de  Coftany ,  Dioe- 

cefis  Norwicenfis.  ibiJ. 

SanHi  Cuthberti  in  Villa  Bedford, 


KeJilfton  ,   Diocccfis  Coventrien-         don.  ihiJ. 


fis  8c  Lichenlis.  ibiJ. 

RoJborne ,  Dioecefis  Coventrienfis 


ibiJ. 


&  Lichenfis.  ihiJ. 

Keire-lVjar  ,    Dioeccfis   Hercfor- 


Dioecefis  Lincolnienfis.  ibiJ. 

Warneborough  ,   Dioecefis  Winto- 

nienfis.  ibiJ. 

.4r(/ior««?^,  DicecefisLincoInien- 

fis.  ibiJ. 

Poxwell ,  Dioecefis  BriftoUienfis. 

Wenjan  Parvd  ,   Dioecefis    Lon- 

ExforJ,  Dioecefis  Bathonienfis  Sc 
Wellenfis.  ihiJ. 

Sfringthorfe,DioecefisLiaco]n\ear^ 


ibij. 


fis.  ibij. 


ibiJ. 


iiiJ. 


HeJley  ,    Dioecefis  Wintonienfis. 
LlanlechiJ,  DicccefisBangorienfis. 


dienfis.  ibij. 

SanBiMichaelis  Je  Mile-tni ,  jux- 


ta  Civitatem  Colceftrix,  Dioecefis  London. 
ibid. 

Beatt  Marit,  adMuros,  infraean- 


■  Trefrdaith,  Dioecefis  Bangorienfis.        dem  Civitatem  &  ejufdem  Dioccefis.  ihid. 

167.  . .  de  Novd  Villd,  infra  Decanatum 

Southchurch,  inComitatuEffexias.        Kedewen  ,  Dioecefis  Affaphenfis.  iiii/. 

Nettleran  ,     Dioecefis  Lincolnix. 


ihid. 


ibid. 


Printbarye  ,    Dioecefis    Roffenfis.        ibid. 


—  Willingham  Beati  Marii,    Dioer 
cefis  Norwicenfis.  ibid. 

— Blatchington  ,  Dioecefis   Wellenfis. 

ihid. 

Draghton,  Dioeccfis  Petriburgen- 

fis.  iiid. 

Midle,  Dioecefis  Coventrienfis  8c 

Lichenfis.  ibid. 

S.iitfletby  Omnium  Sancforum,  Dice- 


Leiry  ,  Dioecefis  Lincolnienfis.  iii</.        ibid. 
Carleton ,  ejufdem  Dicecefis.  ibid.  - 

Weftcamell,  Dioecefis  Bathonien- 


jjs  8c  WelJcnfis.  ibij. 


•  Burton  ,   Dioccefis    Briftollienfis. 

Manfton,  ejufdem  Dioeccfis.  ibiJ. 
IVefton  fufer  M.tre ,   Dioecefis  Ba- 


cefis  Lincolnienfis.  ibid. 

■  Bagfor  ,    Dioecefis  Herefordienfis. 

ibid. 

Piiford ,   Dioecefis  Petriburgenfis. 


thonienfis  &  Wellcnfis.  ibij. 


l6. 


Silton  ,  Diocccfis  BriftoUienfis. i^ij/. 
Reclo' 


dVJE    IN    IX.    TOMIS    FOEDERUM    CONTINENTUR.      i^f 

RtBoria  de  Walpoole  ,   Dioecelis  Norwicenfis.     Reclorix   <!e  Harling  ,    Dioecefis    Ciceftrienfis.    B.^Horin  de  Atterton  ,   five  Alvnhon,  T.  VIH, 


T.  VIII.  P.III.  36. 

BriiUie  Longa  ,    Diceccfis   Briftol- 


lienfis.  ikid. 

— Ripe  ,    Dioecefis  Ciceftrienfis.  iiid. 

— Ragginton  ,  Dioecefis   Covcntrien- 

'    fis  &  Lichenfis.  ihid. 

~ Eilon  ,    Dicecefis    Petriburgenfis. 

ibid.. 
~ Berwic  in  Elmet ,  Dicecefis  Ebora- 

cenfis.  S4. 

Nonhope  ,    Dicecefis   Afiaphenfis, 


Stangritve,  Dicecefis   Eboracenfis. 


T.VIII.  P.III.  i6f. 

Chijlehurfi  ,    Dicecefis    Roffenfis. 


ibid. 

Hordeley ,  Dicccefis  Coventrienfis 

8c  Lichenfis.  ii>id. 

Marham ,  Dioscefis  Lincolnienfis. 


ibid. 


fis.  ihid. 


ibid. 


ibiJ. 


Landevabgg ,  Dicecefis  Meneven- 

Bifcharthrope  ,    Dicecefis    Lincol- 
nienfis.  ibid. 

Girton ,  Dicecefis  Elienfis.  ibid. 

Witherfion,    Dioscefis  Briftoliien- 


fis.  ibid. 


■ — — Eckingtoa ,  Dioecefis  Coventricnfis 

Bc  Lichenfis.  ihid. 
Polebroiihe ,  Dioecefis  Petriburgen- 

fis.  ihid 
-■ —  Burton  Latimer ,    ejdfiicm  Diocce- 

fis.  Sj-. 
— ^.; —  HaUinngbury     Magnd  ,     Dioecefis 

Loniion.  ihid. 
. — . Kettlethorpe ,  Dioecefis  Lincolnien- 

fis.  ibid. 
— I  Fillingham  ,    ejufilem    Dioecefis. 

ibid. 

w- EnftweU,  ejufilem  Dioeccfis .  ihid. 

. bladen  ,     Dicecefis    Oxonienfis. 
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-  Hampnett,  Dicecefis  Glouceftrien- 


ibid. 


ibid. 


ihid. 


ibid. 


ibid- 


ibid. 

».  ..     Willand,  ejufidem  Dicecefis.  ibid. 

^ ^Vhipjnade,  Dicecefis  Lincolnienfis. 

ihid. 
. Whittinglon  ,     Dioecefis    Glouce- 

ftrieniis.  ibid. 
• Seginton ,   Dicecefis  Coventrienfis 

&  Lichenfis.  b6. 
— Bxttleidon,  DicecefisLincolnienfis. 

ibid. 
'. Wiidilingworth  ,  ejufiiem  Dioecefis. 

ibid. 
^— Hempfton  Farvd,   Dicecefis    Exo- 

nienfis.  iiid. 
Brodwas ,  Dicecefis  Wigornienfis. 

iiid. 
— -^ Fameham  Riall,  Diceccfis  Lincol- 

nienfis.  ibid. 
Wildenham   ,    Di-oecefis    Elienfis. 


Conowere ,  Dicecefis  Menevenfis; 
Voullechrochon ,  ejufilem  Diojcefis. 
Whittington ,  Dicecefis  Ceftrienfis. 
Inrardlcy  ,  Dioecefis  Exonienfis. 
Glenfield,   Dioecefis  Lincolnienfis. 

— ^ SanSi  Johannis  Baptifiii  Southover 

inLewes,  Dicecefis  Ciceftrenfis.  ibtd. 
Lyam ,  Dicecefis  Covcntrienfis   8c 

Lichenfis.  ibid. 
•  Valdingvoorth,  Dicecefis  Lincolnien- 

lis.  ibid. 
'  Lamalpey,  Dioccefis  Lindavenfis. 

ihid. 
— ^ Sancii  Chrifiophori  juxta  le  Stockes , 

in  Civitate  London.  ibid. 
— Sancii  Georgiiin  Souhtv/.trk  ,  Dice- 

cefis  Wintonienfis.  ibid. 

Cheilisworih,  Diccccfis  Norwicen- 


ibid 
Worlingwerth  ,   Dicecefis   Norwi- 

cenfis.  ihi.l. 
^ Bridgfett  ,     Dioecefis    Exonienfis. 

ihid. 

^ Ideford ,  Dicecefis  Exonienfis. /^i</. 

I»;  —  Holeton  ,    Dioecefis    Norwicenfis. 

—  B^rmfley ,  Dioecefis  Glouceftrien- 
fis.  ibid. 

B/ii^V ,  Dicecefis  Lincolnienfis.iiW. 

Stockley  Eriglifhe  ,  Dioecefis  Exo- 


ihid. 


r.iefis.  87. 

MiUenLall,  Dioecefis  Samm.  ihid. 

—  Walton  Devile ,   Dioecefis    Wigor- 


nicnfis.  ibid. 

—  Stanbridge  Varva ,  Diotcefis   Lon- 


dinenfis.  ibui. 

—  Stopham  ,   Dioecefis    Ciceftrienfis. 


itid. 

— — —  Mongenton  ,  Dioecefis  Coventrien- 
fis  &  Lichenfis.  ibid. 

—  Mighelfiow ,    Diosccfis  Exonienfis. 


ihid. 


ibid. 


—  Wcdderley,  DicEcefis  Lincolnienfis. 


-—  Zep.le  Monachorum ,  Dioecefis  Exo- 
nicnfis.  ibid. 

—  Sancii  Cnthbtrti  Bedford,  Dicecefis 


Lincolnicnfis.  ibid. 

—  Stokesby ,    Dioecefis  Norwicenfis. 


ihid. 


-—  Heringby ,  ejufiJem  Dioecefis.  ibid, 
-—  Taagmer  ,     Dio^cefis   Ciceftrenfis. 

-—  Tainford,  Dicecefis  Cantuarienfis. 

-—  Sandall,  Dioecefis  Eborum.   iaid. 
_____  VpclatforJ,\nCom'nsit\i  Southarap- 
toni.>:,  Dicecefis  Wintonieiifis.  i6j-. 

—  Weftkirkeby ,  Dicecefis  Ceftrienfis. 


ibid. 


ihid. 


ihid. 


Baddingham  ,  in  Comitatu  Suffol- 
cix  ,  Dioecelis  Norwicenfis.  ihid. 

Paulerspery ,  Dioecefis  Petriburgen- 


fis.  ibid. 


Fulfton  SanBi  Felri ,  Dioecefis  Sa- 
rum.  ibid. 

Bemerton,  ejufdem  Dioecefis. iiii/. 

Caftleford,  Dioecelis  Eborum. 

BlisTtorth ,  Dioeccfis  Petriburgen- 


fis.  ibid. 

Tem.  X,  P.  ly. 


fis.  168. 


ibid. 


Methinge ,  Dicecefis    Ciceftrenfis. 

Hardingham  ,    Dioscefis    Norwi- 
cenlis.  ibid. 

■ Leckhampion  ,    Dioecefis  Gloucc- 

ftrienfis.  ihid. 

— Mettisfont ,   Dioecefis  Wintonien- 

fis.  ihid. 

Bamfiiey  ,    Dioecefis  Londinenfis. 

"~  ^roadreas,  Dioecefis  Wigornienfis. 

'hid. 

'  Binfeild,  Dosicefis  Sarum.  itid. 

~ Nettlecomhe,   Dioecefis   Bathonien-> 

fis  &  Wellenfis.  ihid. 

— Smhurft  ,    Dioccefis  Wintonienfis. 

ihid. 

Nordfambridge ,  Dioecefis   London. 


P.  III.  iif. 

Tilfion,  ibid. 

South  Peckenham,  ibid_ 

' •  Annington.  ibid. 

Geldefion.  ibid. 

Eggititon,  ibid. 

-"  Erockampton.  ibid. 

Wypfnade,  ibid. 

Scampton,  ibid. 

Sandi  Andre&  in  Pikenham.  itij_ 

Creeton.  ibid, 

Sancii  Ebbe.  ihid. 

Eaftergate,  ibid 

Winceby,  ii6. 

~ •  Sancli  Lcmrer.tii  &  Sanlti  Johannb 

in  Southampton.  ibid. 

Stackpools  Hildar,  five  EliJar.  ibid, 

Milton.  ibid. 

■  Wefion  in  Gordano.  ihid. 

Rfcarihorpe.  ibid. 

Treffdrnr.  ibid, 

Stanville.  ibid. 

Trapftone.  ibid, 

Llangihanghell  Fenbeddo,  ibid. 

Manerdeby.  ihid. 

Motmtgomery.  227. 

Wcfthalom.  iUd. 

Lambeter.  ibid, 

Hargrave,  ibid. 

SanBi  Petri  in  Soka,  ihiJ: 
~  Eliesrvorth.  ibid. 

Shelford  Parva.  ibid, 

~ —  Newhiggen.  ihid,  ' 

Tilfton.  ibid. 

Chroioleighe.  ibid, 

Finmore.  ihid, 

— — —  Sancli  Cahrielis  Fanchurch  ,    infrS 
Civitatem  London.  ihid. 
■  Bignor.  idih, 
'  Shadoxhurft.  ibid. 

Ofgarifwicke.  ibid. 


— —  Llanygraide.  ibij, 

Llanvaire  Vachen.  228. 
■ Feltmtl  Beats.  Maris,  ibid, 

Dollyeile.  ibid. 

Himpfton,  ibid.' 

Llanvannocke.  ibid. 

'  ~  Sancii  Sdvatoris  in  Marifco,    CiJ 

^•itatis  Eborum.  ibid. 

Omnium   Sanciorum    fuper   Pavia- 

mentum  ,  in  Civitate  Eborum.  ibid. 
~  SanSii  Martini  in  Ironmonger  La- 

ne  London.  279. 

Horfington.  ibid: 

Bundley,{iveBondiey,  ve\Bonleighi 


ihid. 


ibid. 


Somerhy  juxtaRigby.  ihid. 
Baldtoyn  BrighfweU.  ibid. 

• — ; Omnittm  Saniiorum  in  VillaHun-» 

'  Chelmondefion^BicsceRsNoiwicen-        tington.  i^i</. 

fis.  ihid. Llanvairchley .  ibiJ. 

~~~~~  Sancii  Petri  in  Diinmch ,    Dicecefis WefiJeeping.  ihid. 

Norwicenfis.  z^iaT.  Chefilborne ,   iive  Long  Chefilborne. 


169. 


Weftelbury ,  Dicccefis  Londinenfis.        ibiJ. 


Beat£  Marii  de  Cryptd,   Dicecefis 
Glouceftrienfis.  ihid. 
__ ^      ^Fi/e/e/jDioecefis  Wintonienfis.i£i</. 

Heydon  ,  Dicecefis  Eborum.  /^y^. 

■ —  Ergsine ,  ejufdcm  Dicecefis.  ibjd. 

Segifion ,  ejufdem   Dioscefis.  ibid. 

liardmch  ,    in   Comitatu    Bucks , 


Dioecefis  Lincolnienfis.  223. 
~~~~~"  Adven  ,    in  Comitatu  Cornubix , 
Diacefis  Exonix.  ibid. 

Tichmerfl) ,  in  Comitatu  Northamp- 

tonise  *  Diacelis  Petriburgenfis.  ihid. 

■~— •  HamylJon ,  in  Comitatu  Bucking- 
ham,  Dioeccfis  Lincolnienfis. /W. 

— —  Nailfton ,  in  Comitatu  Leiceftrien- 
fi  ,  Dioecefis  Lincolnienfis.  ibid. 

Henningford  Abhot  ,    in   Comitatu 

Huntingtonias  ,     Dioecefis     Lincolnicnfis. 
ibid. 

Chalton,  fivc  Charvton  ,    Dioecefis 


ibid. 


Wintonienfis.  ihid. 

Burmerfli  ,    in   Comitatu  Kantia;, 

Diojcefis  Cantuarienfis.  224. 

^^^^^ZZ^  Avetongifford  ,    five    Autongifford , 
Diceccfis  Exonienfis.  ibid. 

SaniiiPetri  infia  Turrim  London. 


ibid. 


WithersJale.  ibidi 
Danbury.  ibid. 
Eydon.  ihid. 
Seamplon.  ibid. 
Wifely.  2  2f. 
Norshmardon .  il,id. 
■  Rtbeftoa-Wefi.  iiitf. 


ibid. 


Willarfey,  five  WiUerfly.  ibid. 

—  Byrton.  iSoi 

Paffenham.  ihid. 

Helmely.  ihid. 

IVraftlingTXcrth.  ibid. 

Whilborne,  ibiJ. 

Broiihgton  Cifford.  ibid, 

Marum  ,  iive  Mareham,  iiid, 

—  Cidfton.  ihiJ. 

BowhrikaU.  ibid. 

.  Capell.  ibiJ. 

Cooley.  ibid, 

Tarrant  Raivfton.  ihiJ. 

Broughton  Ponges.  281. 

Crowiton.  ibid. 

—  ColUnghorne  Ducis,  ibid.' 

—  Brixton  DevereU,  ihiJ, 

—  WtdJerlty.  ihid. 

—  Sanfii  Georgii,    Civitatis  Exoniiei 

—  Thurfton.  ihid. 

—  Water-Ne-ttton.  l%l', 

—  Verxcyke.  ibid, 

—  Leigh.  ibiJ. 

—  CrunJale.  ibid. 

Sutton  WalJrtn.  ihid. 

Burythorpe,  283. 

Shelton,  ibid. 

—  Courton-Uall.  P.IV.  61, 

—  Llandelly ,    Dioecefis   Menevenfis, 


Bittaden,  five  Bittadon,  Dioecefis 
Exonienfis.  ihid. 

— —  Bkndmrih ,  Dicecefis  Wintonicit- 

fis.  ibid, 

Ttt  St^ff- 
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DiceCeris  Carliolenfis. Holmeton ,  five  Holmfton ,  ejufdcm    Salmonhy    ,      ejufdem   Dioecefis- 

Diofccfis.  ibid.  '^'J- 


Oogime 


ibid. 


.'. .  SmBi  y-ofiatmis  Bxftifti  in   Wal- 

hrooke,  Difficeiis  London.  61 
. . miiin  >     Dioecefis  Norwicenfis. 


—  Lexthley ,  c)u[iem   Dicecefis.iiii/. 


iiiJ. 


—  de  iflmm  Snperiori ,  Dioecefis  Pe- 
tiiburgenfis.  ihid. 

IVoltes-Nemon  ,  five  Viltd  Noi-a 


Sanlii  Kirixni    ,     io    Civitate   8«; 
Burithorfe ,  ejufdein  Dioecefis.i^;</.        Dicecefi  Exonienfi.    izo. 

S«//o»  N;V/>o/<?J ,  Dioecefis  Herefor- ■  Grinfted,  Dioecefis    London.  iW, 

dienfis,&:  Provincise  Cantuarienfis.ii/rf.         — — Harpen  ,  five  Hnrding  ,   Dioecefis 

Oxonienfis.  iiid. 

Culme  Dennis ,  five  Culme  SanBi 


ibi.l. 


Elanhider  ,    Dioecefis  Bangorenfis. 


t«fi,  Dioecefis  Landavenfis.  iW 


L/itni^av/y  ,  ejufdera  Dioecefis  i^irf.        Dionijii,  Dioccefis  Glouceftrienfis.  i^/j/. 


Beals  Mari&Ma^oriiinWallin^ford        fis.  ibid. 


Diceccfis  Sarum.  ibid. 
. — . Buflingthorfe ,    Dioecefis   Lincol- 


nienfis.  ihid. 

Brottghtort  Gijford    ihid. 

. Sancii  Edmnndi ,  in  CivitateNor- 

wicenii.  ihid- 

Riitherfeild-Grace ,  Dioecefis  Oxo- 


Bromjkrd,  Dioecefis    Herefordien- 

Southhockenden  ,    Dicecefis   Londi- 
nenfis.  ibid. 

SanBi  Vetri  ad  Vincul» ,  infra  Tur- 


rim  London.  ibid. 
Northlowe  ,    Dioecefis    Exonienfis. 


nienfis.  ihid. 

jSlowftey  ,  Dioecefis  Lincolnienfis. 


ihid. 


^7- 
Curry-Mallett  ,    in   Comitatu   So- 

merfet,  Dioecefis  Bathonienfis  &  Wellen- 

fis.  iiid. 

Halfall ,  in  Comitatu  Lancaftrix , 


ibid. 


ibid. 


Votefcray  ,     Dioccefis    RofFenfis. 
.  G.itton  ,    Dioecefis   Wintonienfis. 

■  Chilton,    Dicecefis   Norwicenfis. 
Thurftanton  ,  Dicecefis  Ceftrienfis. 

■  Leighe  ,  five  Bcfelsleighe ,  Dioece- 
fis  Sarum.  ibid. 

Rotfton,  Dioecefis  Sarum.  ibiJ. 

MarkeshM  ,     live    Merkettiftiall  > 


Dicecefis  Ceflrienfis.  ibid. 

Ltaniouis,    five  Cura,  ,     Dio^cefis 

Bangor.  ibid. 

iVaddinghom  Saint-Mary,    Dicece- 

iis  Lincolnienfis.  ibid. 


ibid. 


63. 


Dunelmenfis.  ibid. 

Woodchiirch ,  in  Comitatu  Kantise , 


Diofcefis  Norwicenfis.  ibid. 

Crefwatl,    Dioecefis    Coventrienfis 

&  Licheniis.  iiid. 

Sancii  Trinitatis  ,  in  Vilia  Guilde- 


Dioecefis  Cantuarienfis.  68. 

Sihle  Hadingham  ,  in  Comitatu  Es- 

fe.xia: ,  Dicecefis  Londinenfis.  114. 

Bift)opi  Morchard ,  in  Comitatu  De- 

vonix  ,  Dioecefis  Exonienfis.  iij". 

Aihots  Ann,  Dicecefis  Wintonien- 


fis.  ibid. 


ibid. 


ford  ,   Dicccefis  Wintonienfis.  ibid. 
—~-~~  Caldecote,    Dioecefis  Norwicenfis. 
iiid. 

—  Simpfon  ,    Dicecefis  Lincolnienfis. 

—  Somerton  ,    Dioecefis    Oxonienfis. 

—  Penrith  ,     Dioecefis     Menevcnfis. 

—  Salcot  Virtey  ,     Dicecefis    London. 


ThurliftoH,  in  Comitatu  Devonias, 
Dioecefis   Exonienfis.   116. 

Okeford  Vitz.faine   ,     in  Comitatu 


Dorfetix  ,    Dioscefis  BrifloIIienfis. 

Halton ,  Dioecefis  Ceftrienfis.  iiid. 

Welkern  ,    Dicecefis  Lincolnienfis. 


ibid. 


6+. 


ihid. 


iiid. 


ibid. 


ibiJ. 


Dunsfeild,   Dicecefis  Wintonienfis. 

Creed,  Dioecefis  EvoniB"''».  Hid. 
Finmeare  ,     Dicecefis   Oxonienfis. 


de  Aynto ,  five   Aynho  ,    DioeceCs 
Petriburgenfis.  ibid. 

Kelfton ,  Dioecefis  Bathonienfis.117. 
Sottth  IVefton ,  Dicecefis  Oxonicn- 

SanSi  Attdrea,  ,    Dicecefis  Landa- 
vpnfis,  ihid. 
SanBi  Petroci,  in  Civitatc  Exoniae. 


fis.  iiid, 


ihid. 


Markftey  ,{\vcTeyMimdeville ,  Dice-        iiid. 


cefi3  Londinenfis.  ibid. 


^    Hoifington,   Dioecefis  Bathonienfis        cefis  Lincolnienfis.  ihid. 


Saxby    ,    Dioecefis   Lincolnienfis. 
IVainfleete  Omnium  SanclorumfDicc- 


&  Wellenfis.  ibid- 
— Panton  ,    Dioecefis   Lincolnienfis. 


ihid. 


ihi.i. 


Renhy,  ejufdem  Dioecefis.   ibid. 
Dingiey  ,    Dioecefis  Petriburgenfis. 

BriKgwyn  ,  five  Bringroyn ,  Dioccefis 
LnndavL-nlis.  ibid, 

Helmingham ,  Dioecefis  Nonvicen- 


ihid. 


tilkarton,    Dioecefis  Lincolnienfis. 

fotteferay ,  Dioecefis  Roffenfis.  i^ii. 

■ LtanuhangettYtraith  if.  Llandecktoin, 

Dioecefis  Bangor.  ibid. 

SanciA  Marii  IVittingham ,  Dioece- 


fis   ibid. 


ibid. 


Da-wfey  ,     Dicecefis   Norwicenfis. 


—  fVadingham  SanBi  Petri ,  Dioecefis        iiid. 


fis   Norwicenfis.  iii</. 

Elmefthorfe,   Dioecefis  Lincolnien- 

fis.  118. 

Gofebradon,  Dioecefis  Bathonienfis 

8c  Wellenfis.  ibid. 

Swarford  ,     Dicecefis  Oxonienfis. 


LincclrJenfis.   6f. 

Highbray ,   five  Bray ,  Dioecefis  E- 

xonieiifii.  ibid. 

Ickent.am,  Dioecefis  Londonienfis. 


Omnium  SanBorum  fufer  miiros  , 
in  Civitate  &  Dioecefi  Exonienfi.  ibid. 

Wickerby,   Dicecefis   Lincolnien- 


,h.i 


fis.  ibid. 


ibiU. 


■    Oxhill  ,    five  0:..halfe  ,     Dioccefis 

":iu  .ifis.  ihid. 

~  f.Lmft's.!-    Dicecefis  Londonienfis. 


Baviiribi,   Dioecefis    Bathonienfis 

&   Wcllenfi^.  ibid. 
— —  Ccoley  ,    Dioecefis   Glouceftrienfis, 

ibiJ. 


Chawton,  Dioecefis  Wintonienfis. 
ibid. 

-  Sanlli  Fttri  in  Bdioto  ,  Dioecefis 

Oxonienfis.  ibid. 

Hayftjott,  Dioecefis  Ciceftrienfis. 


ihid. 


ibid. 


ibid. 


Vordham  ,    Dioecefis   Londinenfis. 
Llanfrothen ,  Dicccefis  Bangorenfis. 

^—  Stoke  Ckerity.Hve  Old-Stoke ,Dice- 

cefis  Wintonienfis.  ibid. 
■ Withersfeild,  Dioecefis  Norwicen- 

fis.  ibid. 
~ Radiorne ,    Dioecefis  Coventrienfis 

&  Lichenfis.  ibiJ. 

—  Witchimge,  Dioecefis  Cantuarien- 


ihid. 


Bratoft  ,   Dicecefis  Lincolnienfis. 
Haniurgh,  Dioccefis   Exonienfis. 

Minton ,  five  MinJetorvn  ,  vel  Mu- 
nedn  ,  Dioecefis  Hercfordienfis.  ihid. 

Binbrooke Sancit  Alarix,  Dioecefis 

Lincolnienfis.  119. 

Clofton  ,  Dioecefis  Bathonicnfis  5c 


Wellenfis.  ibiJ. 

Ltandamallyn ,   Diorcefis    Bango- 


rienfis.  ihid. 

Cotsbitch ,  five  Cottesiich  ,    Dice- 


fi-.  66. 

ibid. 

iiiJ. 


CrmdaU,  Dioccefis  Cantuarienfis. 
Overhelmeiley ,  Dioecefis  Eborura. 


cefis  Lincolnienfis.  ibid. 

Machen  ,  five  Maughen ,  Dicecefis 


ibid. 


Butterteigh ,  Dioecefis  Exonienfis. 

Rownington  ,  five  Runton,  DicecC' 
fis  Bathonienlis  Sc   Wellenfis.  iiid. 

Cread,  Dioecefis  Exonienfis.iii, 

Merrhire,  Dicccefis  Menevenfis.iii</. 

Rotherfeild  Grayes ,  Dioecefis  Exo* 


Haughton  in  le  Sfring  ,    Dioecefis         ibiJ. 


nicnfis.  ibiJ. 

— GooJmadham  ,DioeceCis  Eborum. 

ibid. 
Fuliecke ,  in  Comitatu  &  Dioecefi 

Lincolnix:.  T.IX.  P.  I.  77. 
Buryneriert ,  five  Berinaier ,  Dioe- 

ccfis  Exonienfis,  iiid. 
Holdenby ,  in  Comitatu  Northamp- 

tonias,  Dioecelis  Petriburgenfis.  78. 

Afttfrinton  ,    Dioecefis   Exonienfis. 


ihid. 


Tuiney,  Dioecefis  Sarum.  iiij, 
Atford,  Dioecefis  Wintonienfis.  iiij, 
Laufanfred ,  Dioecefis  Menevenfis. 

'  Hiiifh ,  Dicecefis  Exonienfis.  ibid. 
'  Howcafte ,   Dioecefis    Herefordien- 
fis.  ibid. 

FiJdington,  Dioecefis   Bathonienfis 

&  Wellenfis.  ihid- 

Barneftey ,  Dioecefis  Glouceftrienfis^ 

79- 


WinJlipam ,  Dioecefis  Wintonien- 

Ludchurch  ,  Dioecefis  Menevenfis. 

TwyforJ.  ibid. 

CarletonCar/ewe,  Dicecefis  Lincol- 

nienfis.  'i'd. 

Northerden ,  vel  NorJen  ,   Dioecefis 


fis.  ibij, 
ibiJ. 


Ceftrienfis.  iiid. 
Je  MeJia.  Rafon,  Dioecefis  Lin- 

colnienfis.  ibiJ. 
Hanslofe ,  Dioecefis  Lincolnienfis, 

ibid, 
— Cotly-Wefton,  Dioccefis  Petribur- 

genfis.  ibid, 

Weltingion,  Diocccfis  Bathonien- 


fis  &  Wellenfis.  iiij. 

Ltanuranach ,  Dicecefis  Meneven- 


fis.  ibiJ. 

Shittesbury  ,    Dicecefis  Petribur- 

gcnfis.  80. 

Corley,    Dioecefis  Herefordienfis. 


ibiJ. 


ibij. 


iiiJ. 


Layham ,  Dioecefis   Norwicenfis; 

DoJleftone ,  Dioecefis    Ceftrienfis. 

Brondon  ,  five  BrunJon ,  Dicecefis 
London.  ibid. 

— — '  Manfton,    Dicecefis  BriftoJlienfis. 

iiid. 

■    -  Bigiy  ,     Dioeccfis  Lincolnienfis. 
iiid. 


'  Sancii  Martini  Orgars  ,  Dioccefis 
Londinenfis.  iiid. 

— —  Byfleete  ,   Dioecefis  Wintonienfis. 

iiid. 

■  Btacolneftey ,  five  Btakeftey,  Dioe- 
cefis  Petriburgenhs.  81. 

Leigh ,  vcl  £pj^/j/ey ,  Dicecefis  Sa- 


ibid. 


Kirkanders  juxra  rifam  fufer    le 
Borders ,    Dioecefis   Carliolenfis.  i^i«?. 

Lantmtt  juxta  Nealh  ,    Dioecefis 


Landavenfis.  ibiJ. 

Biimwetl ,  Diosccfis  Norwicenfis. 


Landavenfis.  ibid. 

Ltandenyotyn  ,     Dioecefis  Bango- 

rienfis.  ibid. 

■  Vebmxrft) ,  Dioecefis  London.  ibiX, 


ibid. 

'  Sancli  EgiJii  in  Camfis ,  Dioecefis 

London.  ihij. 

Je  Caftro  Richarjs ,  Dioecefis  Here- 

fordienfis.  ibij. 

•  Piltterforlh ,  fivc  Tottleworth.  iiij. 

Fringford ,D'\a£ce(ii  Oxonienfis  iiiJ. 

South-Hanningfeild,  Dioecefis  Lon- 

dinenfis.  ihid. 

Btirythorpc ,  Dioccefis   Eborum.81. 

Ltandringan  ,  Diccccfis  Bangorien- 

fis.  ibid. 

SanBi  Egidii  Je  Blafon^Cwe  Blafton- 

Dioscelis  Lincoluienlis.  ibid. 

Ricio. 
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ReBoria  de  Knolle  ,  iive  Chtirchknell ,    Dioece- 
fis  Briftollieniis.  T.IX.  P.I.  81. 

■  B,in>,lferl ,   Diaecciis   Wigornienfis. 

ibid. 

"*- — ■  EJlrailquilles,  vel  EjlrOilgynleys,  Dice- 

ceils    Menevcnfis.  iiid. 

Pickworth ,  Diceccfis  Pctriburgenfis. 


Reclorin  de  Englifli-Bicknor ,    in  Dicecefi  Glou- 

ceftrienfi.  T.  IX.  P.II.  95. 
— — Grofenhall ,  Cr.ifenhitll  ,ve\  Grof- 

nnl,  in  Diceceli  Ceitrenii.  ihid. 

Evenlod,  vel  Emlod,    in  Dioscefi 


Wigornienii.  94. 

Uentvorth  ,    in  Dicccefi    Winto- 


ibid. 


ibid. 


Steedham  ,     Dioecefis    Ciceftrenfis. 

HanxTDOrth ,  in  Comititu  Herefor- 
dienfi  8c  Dicecefi  Lincolnienli.  P.  II.S7. 

Wdi ,  Diceccfis  Norwicenlis.  ibid. 
Fobbing  ,  Diceccfis  Londineniis.88. 
Earrnerton  ,.Dioecefis  Glouccftriea- 


nienfi.  138. 

Cautriffe ,  in  Dioccefi  Menevcnfi. 


ibid. 


Moringthorpe ,  iii  Dioecefi  Norwi- 
cenfi.  ibid. 
Grendon ,  in  Dioecefi  Herefordien- 


W.  itid. 


fis.  ibid- 


Lamtierne,V)\(Ece(i%  Landavenfis.i^/(/. 
'ie  Sjdmondburne  ,     in  Comitatu 


Nortliumbrix.  ibid. 

Ufloma» ,  in   Comitatu  Devoniac 


&  Dioeceli  Exoniac.  ibid. 

Saniii  tefln«r</i ,  prope  Exoniam, 


Kelfay  Beati  Marii  ,  in   Dicecefi 
Lincolnienfi.  ibid. 

— — •  Bvfleete ,  in  Dicecefi  Wigornien- 

fi.  ibid. 

— ' Ederne ,  vel  Llan-Ederne  ,  Diirce- 

fis  Bangorienfis.  ibid. 

Clowne ,  in  Dioecefi  Coventr-enfi 


in  Comitatu  Devonise  &  Dioecefi  Exonix. 

iHd. 

IVolverJion,  m  Comitatu  Suffol- 


&  Lichenfi.  ibid. 

IVollaton .  in  Dioecefi  Eboracen- 


fi.  ibid. 


c\x  8c  Dioecefi  Norwicenfi.  ibid. 

■- —  MickUm ,  in  Dioecefi  Wintonien- 

fi.  ibid. 
— -. .  Greenes'Norton  ,  Dioccefis   Petri- 


burgeniis.  89. 

I .  Stiriey ,  in  Comitatu  Nottingha- 

mise  8c  Dioecefi  Eborum.  ibid. 

IVivenhoe ,  in  Comitatu  EiTexix 


— —  Odilocke ,  in  Dioecefi  Sarum.139. 

Ltantirocke ,   vel  tlandoorocke  ,   in 

Dicecefi  Bangorienfi.  ibid. 
— — '  Lajham,  in    Dioecefi  Wintonien- 

fi.  ibid. 
— — San£tAMari&  deCaflro  Cantunrien- 

fis  ,'m  Diceceii  Cantuarienfi.  ibid. 

Llcmvrenach ,  in    Dioeceii    Mene- 


gc  Dioecefi  London.  ibid. 

Hems-aorlh ,  in  Comitatu  8c  Dioe- 


venfi.  ibid. 

Kufl)den,\a  Dicccefi  Petriburgen- 


fi,  I 


celi  Eborum.  ibid. 

Herbrandfion  >  in  Dioecefi   Mene- 


4°- 


venfi.  ibid. 


ibid. 


Veyfmere ,  in  Dicecefi  SxMm. ihid. 
Cobham,    in    Dioecefi    Roffenfi. 


Noie ,  in  Dioecefi  Oxonienfi.90. 
— — —  Over-Eldon ,   in  Dioecefi  Winto- 
nienfi.  ihid. 

-— — — -  Cambfiory  ,     in  Dicecefi  Batho- 
nienfi  Sc  Wellenfi.  ibid. 

. Burton  fuper  Montem ,  in  Dioece- 

fi  Glouceftrienii.    ibid. 

SanSi  Nicholai  Acon,  in  Dioecefi 


—  Burfloiv ,  in  Comitatu  Surrey    8c 

Decanatu  de  Croydon.  ibid. 

Tangmere,  in  Comitatu  SufTexix. 


Londincnfi.  ibid. 
. Llanbador  Welfrey  ,     in  Dioecefi 

Menevcnfi.  ihid. 
Bucknill,  vel  Buckenhill,  in  Dicc- 

cefi  Hercfordienfi.  ibid. 

Oddington  fufer  Otemore ,  in  Dioe- 


ibid. 
—  Tunn>orth,\n  Dioecefi  Wintonien- 

fi.  ibid. 
•  Brockhamfton  ,  in  Dioecefi  Here- 

fordienfi.  ibid. 
— Sturmer ,  in  Dioecefi  Londinenfi. 


141. 


fi.  ibid. 


Letvtrencher ,\a  Dioecefi  Exonien- 


cefi  Oxonienfi.  ibid. 

Tierrant  Keinflo»,  in  Dioecefi  Bri- 


—  Sancli  Fagani ,  in  Dioecefi    Lan- 

davena.  Uid. 
~—  •  Marham  church ,  in  Dioecefi  Exo- 

nienfi.  ibid. 


ftollicnfi.  ihid. 
-  Mellis  ,   in  Dioecefi  Norwicenfi. 

ihid. 
i.  Vevington  ,    in  Dioccefi  Cantua- 


Wefl-Thornay   ,     in  Dioecefi  Cice- 

ftrienfi.  ihid. 
SanSi    Ceorgii    Tanchurch  London. 


rienfi.  ibid. 


142. 


SanBi  Stefhani,  in  Exonia.  91. 

.  ofiinghanger ,  in  Dicecefi  Cantua- 

rienli.  ihid. 

Durvoeflon  ,    in  Dioecefi  Briftol- 


Hodnell,  in  Dioecefi   Coventrienfi 
8c  Lichenfi.  ibid. 

Wooton  ,     in    Dioeccfi  Oxonienfi. 

ibid. 


lienfi.   ibid. 


ibid. 


Fatney   ,     in    Dioecefi    Sarum. 

Bargrave  ,     in   Dicccefi  Lincol- 
nicnfi.  ibid. 

—  Notgrave  ,    in  Dioecefi  Glouce- 


'  Trocking ,  vel  Thorlinge,   in  Comi- 
tatu  Herefordienfi.  141. 

Lafford  ,   in  Dioecefi  Exonienfi. 


ibid. 


ibid. 


ftrienfi.  ihid. 

Glandejlry  ,  Glanjlry ,  vel  Glajiry , 


in  Dioecefi  Menevenfi.  ihid. 

SMiii    Leonardi  ,    juxta  Portam 


Bignor,  in  Dioecefi  Cantuaricnfi. 

— —  Longe  Whtttton  ,  in  Comitatu  Lci- 

ceftria:.  ihid. 

Darcomhe  ,  in  Dioecefi  Ciceftrien- 


Auftialem  Exonix.  ihid. 
.  Shadoxhurjl,  in  Dioecefi  Cantua- 


rienfi.  91. 


fi.  ihid. 


Gretford,\n  Dioecefi.Lincolnien- 

Shon>ldhy,ve\  Sywouldby, in  Dice- 
cefi  Lincolnienfi,  ihid. 

Sfeieioll,  in  Dicccefi  Wigornien- 


fi.  ibid. 
ibid. 

'43- 
fi.  ibid. 


Tentloe ,  in  Dioecefi  Londinenfi. 
Fenmaine,\n  Dioecefi  Mer.evenfi. 
DiwK^fo»  ,  in Dioecefi  Norwicen- 


fi.  ibid. 


ihid. 


Ditchridge  ,     in  Dioscefi  Sarum. 

Haughton  GilJahle  ,     in  Dioecefi 
Lincolnicnfi.  ibid. 

Houghton  -  Conquefi  ,     in   eddem 


~~~~*  Tidcomhe ,  in  Comitatu  Devonia:, 

8c  Dioecefi  Exonienfi.  ibid, 
~ '  Sanlli  Nichotai  Xelford,  in  Dicecefi 

Oxonienfi.  ihid. 

Widford,  in  Dioecefi  Glouceftrien- 


^    Dioecefi.  ibid. 
m  SanSli    Michaelis  in   Southelman , 

in  Dioecefi   Norwicenfi.  93. 

Veikerke  cum  Clinton ,  in  Dioecefi 


fi.  ibid- 
fi.  ibid. 
fi.  ihid. 


Petriburgenfi.   ihid. 

■Fyfield,  in  Dioecefi  Wintonienfi. 

Kirkdyton ,  iu  Dioecefi  Eboracen- 


Bugbrooke,  in  Dioecefi  Petriburgen- 

Talanghame ,  \n  Dioecefi  Meneven- 

Tatpfiocke,  in  Dioecefi  8c  Jurisdi- 
ftione  Exonix.   144. 

Theydon   Mount,  in  Comitatu  Es- 


ibid. 


fi.  ibid. 


Heiendon,  in  Dioecefi  Oxonien- 
fi.  ibid. 
■»  telford  ,  vel  Elford  ,    in  eSdem 

Diceceii.  ibid. 


fexix.  ibid. 

Hunniton ,  in  Dicecefi  8c   Jurisdi- 

(Slione  Exonia:.  ibid. 

— — —  Langer ,   in  Comitatu   Nottingha- 
miiE  ,  8c  Dicecefi  Eborum.  ibid. 

XJJford,   \n   Comitatu    Northamp- 

toniiE  8c  Dioecefi  Petriburgenfi.  ibid. 

•  Southdl ,  in  Comitatu  Cornubi»;, 

Sv  Dicectli  £xoni%.  14/, 


^9 

Re^oria  dc  Stcfpingleigh  ,   in  Diceccfi  Lincol' 

nienfi.  T.  IX.  P.ll.  107. 
'•  Hareby  ,    in  Dicecefi  Lincolnicnfi. 

ibid. 


ibid. 


'  Shnrnford,\n  eadem  T)\a:ceC\.ibid. 

•  Milton  Leenes  ,\n  eadem  Diircefii^i^/. 

•  Lanaher ,  in  Diacefi   Bangorienfi, 

•  Tljorpe  in  Glebis ,  in  Dioecefi  Ebo« 

racenfi.  ihid. 
Thormton  le  Moore ,  in  Dicccefi  Lin-, 

colnienfi.  ihid. 
Uley  ,    in  Dioccefi    Glouceftrienfi. 

208. 


ibid. 


Withrall ,  in  Dioecefi  Lincolnienfi. 

Birmingham  ,   in  Dioecefi  Coven- 

tricnfi.  ibid. 

Gotffsworth ,  \n  Dioecefi  Ciceftrenfi. 


ihid. 


Migell  Storve,  in  Dioecefi  Exonien- 

SanBi  Mildred  in  Fultrea  London. 

AisboU ,    Dioecefis  Bathonienfis  8t 
Welleniis.  ihid. 

Boxford  ,    Dioecefis  Norwicenfis. 


ii.  209. 
ibid. 


ibid. 


ihid. 


Saleroarpe ,  Dioecefis  Wigornienfis. 

Sandi  Felri  de  Mancrofte,  \n  Civi- 
tate  Norwicenfi.  ihid. 

■•  Dixthorpe ,  in  Dioecefi  Lincolnien- 
fi.  ihid. 


ibid. 


ibid. 


Hilferton,  in  Dicecefi  Sarum. i^i</, 
Dinfield ,  in   Dictcefi  Saium.  iio. 
Faxffon  ,    in  Dioecefi  Lincolnienfi. 

'  Machinge  ,  in  Dioecefi  Ciceftrienfi» 

Jacobfiowe ,  in  Dioecefi  Exonienfi. 

Copford  ,   in  Dioecefi  Londinenfii 

■  W^arham  Omnium    SanStoritm  ,  in 
Dioecefi  Norwiccnli.  ihid. 
Coates ,  in  Dioecefi  Glouceftrienfi. 


ibid. 


ibid. 


ihid. 


Stretton  ,   in  Dioeccfi  Dunelmenfi. 

Rockland  SanHi  Fetri  ,     in  Dioecefi 

Norwicenfi.  ibid. 
' Sancii  Johannls  Southover  in  Lewes , 

in  Dioetcfi  Ciceftrienfi.  ihid. 
■ Fyfulton,  five  Peofleton  ,   in  Dioe- 

cefi   Wigornicnfi.  ihid. 

Taffent  -  Evias ,  in   Dioecefi  Sarum. 


fi.  ibid- 


ihid. 


fi.  ibid. 


Salperton  ,  in  Dioecefi  Glouceftriea- 

Nolton   ,     in   Dicecefi  Menevenfi. 

Fonmayne ,  in  eadem  Dioecefi.  ibidi 
Dracott ,  in  Dioeceii  Sarum.  213. 
S.ilmanhy ,   in  Dioecefi  Lincolnicn- 

Cajlor  SanBi  Edmundi.  ibid. 
Bryrr.ton,  in  Dioecefi  Bathonienfi. 


8c  Wellenfi.  2if, 

— —  Ribsford  ,     in  Dioecefi  Hercfor* 

dicnfi.  ibid. 

Uplome  ,     in  Dioecefi  Exonienfi. 


ihiJ. 


■  Binxworth  ,     in    Dicecefi   LincoU 

nicnii.  216. 
"" ■  Latigan  ,   in  Dicecefi    Landavcnfi. 

ibid. 


~~  Baccles ,  five  Beancliffe ,  in  Dioece- 

fi   Norwicenfi.  ihid. 
•  Collingtree  ,    vel   Collingtrough  ,   itl 

Comitatu  Northamptonia;  8c  Dioecefi  Pe- 

triburgenfi.  ibid. 

Folbrocke,  in  Dioecefi  Petriburgen* 

fi.  ihid. 

San^i  Michaelis  Mufborne ,  \n  Ci- 

vitatc   Norwici.  ibid. 

Knaptoft ,  \n  Dicecefi  Lincolnienfi. 


217. 


fi.  ihid. 


249. 


Withyam ,  in  Dioecefi  Ciceftrien- 
Synterley ,  \a  Dioeccfi  Norwicenfi. 
Standiflie,  in  Dioecefi  Ciceftrienfi. 


2,-0. 


—  GauJby  Marwood   ,     in   Comitatu 


Lciceftrienfi   8c   Dioeccfi  Lincolnienfi.  ibid, 
Lanivct ,  in    Comitatu    Cornubias 


5c  Diceceli  Exonicnfi.  ihid. 

Horth-Huijhe,  in  Dioecefi  Exonien- 


fi.  ibid. 


Ttt  X 


3ieSa.6 


a6o 

Jt.cBiriit  Je  Beeflcn  Sancli  Andra ,   in  Dioereli 
Norwicenfi.  T.IX.  P.  II.  ij-i. 

- — • Porthihewet  ,     in  Comitatu  Mon- 

inoutli  &   Diceccfi  Landivcnfi.  HiJ. 

Co gmre,in  Dioscefi  Petiibuigcn- 
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fi.  itij. 


Coiilo»  ,     in   Dioecefi   Eboracenfi.         fi.  ibij. 


Kecioria  de  Marht  Bosx0orth ,  in  Comitatu  Lei- 
celbia:  &  Dioecefi  Lincolnienfi.  T.  IX.  P. 
III.  Sp.    - 

Scraningham  ,  five  Skerminghitm ,  in 

Dioecefi  Eboracenfi.  ihid. 

Avening,  in  Dioecefi  Glouceftrien- 


ibid. 


IVfftheslerlo»,  in  Comitatu  &  Dicc- 
cefi  Eborum.  iiid. 
Iiilbeck ,  in    Dicecefi  Lincolnienfi. 


ij-z. 


Tickencourt ,  vel  Tickingcote,  in  Dioe- 
cefi  Petriburgcnfi.  ibid. 

Sefton ,  in  Comitatu  Lancaftria:  £c 


Dicecefi   Celhienfi.  ibid. 
Hawkechurch  ,  in   Dioecefi  Briflol- 


licnfi.  ihid. 

Humber,  in  Dioecefi  Herefordien- 


fi.  itid. 
fi.  ibid. 


Dextherpe ,  in  Dioecefi  Lincolnien- 

Tardley  Hafiogs ,  ia  Dioecefi  Petri- 
burgenfi.i/i/<i. 
Horthmeales,  in  Dioecefi  Ceftrien- 


fentatione  ad  Reftoriam  de  Stratton  fuper 
Fofle.  T.  VIII.  P.  III.  216. 

Reekes  {Richnrdus) ,  Clericus,  Artium  Bacca-» 
laureus.  Litterx  Patentes  ei  direftx de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Burnham  Ove- 
ry,  Dioecefis  Norwicenfis.  T.  IX.  P,  L 
78. 

Rsfj  (fohannes).  T.  II.  P.IV.  4.3. 

—  (Philippus).  T.II.  P.IV.  124. 

—  (Griffinus  ap).  T.  I.  P.  IV.    147,  i6j. 
— -  (Lewelinus).   T.  II.  P.I.  91. 

(Johannes).  T.III.  P.  III.  16. 

Barly,  in  Comitatu  Herefordienfi,    ■ — .  (iViUielmus).  T.lll.  P.IV.  71. 

&  Diceccfi  Loudon.  i^iii.  B-eets ,  five   Beere  (Johannes).   T.  VIII.   P.   L 

— —  Greens  Korton ,  in  Comitatu  Nort-        211. 

hamptonix  i*c  Dicecefi  Pctriburgcnfi.     T.    Kwves  (Thomas)  ,   Do£lor   Juris  Civilis.  T. 
104.  VIII.  P.II.  117. 

Sibsford,  inDioecefi  Herefordien-    Refham  (Rogerus  de).  T.I.  P.II.  i. 

• (Johannes).  T.III.  P.IV.  26,  92. 

5«Ji(ir»f ,  in  Comitatu  Suffolcisc.    Reformatio    Morura.     De    Proclamatione.   T. 


Allnechurch  ,     in   Dioecefi   Wigor- 
nienfi.  ibid. 

Southpcole ,  in  Comitattu  Devonia: 

£c  Diceccfi  Exonienfi.  ibid. 

Stijled,  in  Comitatu  Eflexix.  104. 


fi.  ibid. 


'3' 


lof.  V.  P.III. 

Recufantia.    Pardonatio  de  Recufantia  Brow-  Refrignagno  (Gabriel  de).  T.III.  P.II.  177. 

niflica.   T.   VII.    P.  I.   189.     Exoncratio  Refuge  (Joiannes  de).  T .W ..?.\Y.  199. 

inde.  P.III.  128.    Super  abufu  Delatorum.  Reg  (Johannes).  T.  V.  P.II.  182 


fi    ihid. 


i\.  ibi.l. 


144. 


ibid. 


if?- 


fi.  ibid. 


teda  (Johannes  de).  T.I.  P.III.  46. 
i:e»fi</7er,inDicecefi  Hcrefordien?     Reddeford  (Henricus).  T.  IIL  P.  HI.  197. 

Reddel  (Thoitias).  T.VI.  P.  11.  20J-. 
Gatton ,   in  Dicecefi  Wintonienfi.    RedJing  (Vxmt  Robertus  de).  T.I.  P.IV.  30. 

—  (Henricus).  T.II.  P.I.  37. 

—  (Simon).  T.II.  P.II.   164. 

—  (Abbas).  T.III.  P.III.  8j. 

—  (Roberlus).  T.III.  P.IV.  8. 

—  (Abbas).  T.  III.  P.  IV.  134. 
r.I.  106. 

—  (Abbas).  T.V.  P.TV.  135-. 
(Abbas  Hugo).  T.  VI.  P.  IL 


Hopton,    in  Dioecefi    Norwicenfi,. 
Thorpe  Moreux ,  m  eadem  Diocce- 


T.  IV. 


Kirby  fuper  Bayne ,  in  Dicecefi  Lin- 

colnienfi.  ibid. 

Llxnylid,  five  St.  Juliet ,  in  Dioer 


cefi  Landavcnfi.  ihid. 

Greiford,  in  Dioeccfi  Lincolnienfi. 

ibiJ. 


\6o', 

(Thom.^is).     CommilTio  ei  dire£la. 
VIII.  P.  III.  25-3. 
Ueddon  (Rogents).  T.VI.  P.III.  31. 


■ Sacombt,  five  Safecombe  ,   in  Co-  Rede  (Peirus).  T.III.  P.  II.  14J- 

mitatu   Herefordienfi.  ibid.  —  (fohannes).  T.  IV.  P.  III.   191. 
iWr»«in^j*^ ,  in  Dioecefi  Lincolnien-  ■ —  (Adam).  T.IV.  P.IV.  164. 

fi.  ibid.  —  (tudoTjicus).  T.V.  P.I.  10. 

■  DebJale,  vel  Depdalt  ,  in  Dicecefi  (Grifflnus).  T.  V.  P.I.  31. 

Norwicenfi.  ibid.  (Roberlus).  T.  VI.  P.I.  33. 

• Lauringe,  in  Dioecefi   Ciccfirienfi.  —  (WiUielmus).  T.VI.  P. I.   182.' 

ibid.  —  (Simon).  T.VI.  P.III.  33. 

' Almer  ,     in   Dioccefi   BriftoUienfi.  Redel  (Calfridus).  T.II.  P.I.  2. 

ibid.  Redenajh  (Johannes).  T.III.  P.II.  18/, 

lVeJlmncb\  in  Dioecefi  Norwiccn. -—-..-- 


Regaii  Loco  (Abbas  Je)- T.  I.  P.  IV.  8. 

(Abbas  </(■)•  T.II.  P.III.  ji. 

Regalia.    )us  Regis  in  Ecclefia  Rothomagen- 
fi.  T.IV.  P.IV.  38,  43,49.    In  Ecclefii 
Lexovienfi.  64. 
Regalis  Montis   Abbas    (Egidius).  T.  IV.   P. 

IV.  f. 
— —  (Robertus).  T.IV.  P.IV.  82. 
Regan  (IVillielmus).  T.IV.  P.IV.  164. 
RegarJi  {Bernardus).  T.I.  P.I.  182. 
Regatt  (Johannes).  T.  VI.  P.IV.  232. 
Rege  (Johannes).  T.  V.  P.I.  6. 
Regenjis  Sacriita  (GuillielmHs) .  T.  I.P.III.J-i,' 

Sl>  ff- 
■  Epifcopus  (Anthmus  de  Tenda.  T.  VL 

P.  I.  III. 
Regia  Jura.  T.I.  P.I.  149. 
RegiiVix  ,  Purtcpole  fc  alix  in  &  juxtaLon- 

doniam  reparandx. 
Reginenfis  Vifenfis  Dux  (Emmanuel).  T.V.  P- 

IV.  6. 
ReginalJi  Filius  (Johannes).  T.  I.  P.  III.  13, 
18,  21  ,  iiy,  203.  P.IV.  f. 

(Johannes).  T.I.  P.  IV.   108. 

(RegiiialJus).  T.  II.  P.II.    139 


fi. 


2J-4. 


IVilley ,  in  Dioecefi   Coventrienfi. 
ibid. 

Shajlon  Sanm  retri  ,    ia    Dicecefi 

BriftoUicnfi.  'bid. 

Slau»ton  ^uinton,  in  Dioecefi  Sa- 


ReJer  (Fatricius).  T.III.  P.I.  ifo 
Rederagh  (MeriJiih  ap).  T.IV.  P.I.   nj» 


ni.  99- 

Rffi«.e  PrscpofitUS.  T.l.  P.  1.42. 
Regio  (Petrus  de).  T.  I.  P.IV.  loSi 


P, 


rum.  ibid. 

Sancli  Velri  Swythin  London.  ihid- 

Glafion ,  in  Dioecefi  Petriburgenfi. 


ij-f. 


fi.  2J-6. 


/?o/meifa/e,  inDioecefiNorwicen-        9(5. 


ReJ.rKch{ThomasCadogi>naf).T.lV.V.\.\\^.  Ec^ii  Capella.     T.I.  P.I.   15-3. 

Redfern  (Anlhorjius  de).  T.VI.  P.  IV.  loi.  Regner  (Johannes).  T.II.  P.III.   174. 

RcJford  (Johannes).  T.  VI.  P.II.  194.  — :—  (Arnaldtis).  T.  III.  P.II.  44. 

Reiiisdale  (Dominus  de).  T.III.  P.  II.  137.  Regneye  (Johannes  de).  T.II.  P.II.  130. 

Re^man  (Matlht.us).  T.  I.  P.III.  190.  Regrovilii  (Johannes).  T.V.  P.IV.  232. 

(Matthius).  T.  I.  P.  IV.  148.     T.  II.  Regulis  (Johannes  de).  T.III.  P.  III.  202. 

P.I.  5-1.  Reim  Columb.  (Willielmus).  T.  I.  P.  I.    lof, 

(Matlhms).  T.II.  P.III.  189.  P.II.  3. 

(Matthius).  T.  ill.  P.III.  10,  11,82,  Reimfridi  Filius  (Rogerus).  T.I.  P.I.  18, 


ibid. 


Tunknoll,  in  Dioecefi  Briftollicnfi. 

tJ.tunion  Beauckampe ,   in  Dioecefi 
Wigornienfi    ibid. 

Bayton  Ball  ,  in  Dicecefi   Norvvi- 


Cenfi.  ibid. 
Holmechurch  in  Beverley,  in  Dioe- 

cefi  Eborum.  iiid. 
Onlipe  ,  in   Dioecefi   Lincolnienfi. 

Ibid. 


Shadoxhurfi  ,   io   Dioecefi  Cantua- 
rierfi.  ihid. 
Edvorth,  in  Dioecefi  Lincolnienfi. 


(Johannes).  T.  III.  P.III.  127. 

(Richardus).  T.  III.  P.IV.  86. 

(Richardus).  T.III.  P.  IV.  \ff.  T.IV 

P.I.  80,  iiS,   161,  170,  174. 

(Richardns).  T.  IV.  P.II.  124,137. 

_—  Thomas).   T.IV.  P.II.  124. 

(Richardus).  T.IV.  P.IV.   19. 

.  (mllielmus).  T.  V.  P.  III.  lof. 

(EJwardus).  T.  V.   P.  IV.  135-. 

(WiUielmus).  T.VI.  P.  III.  3^. 

(Johannes).  T.VI.  P.  III.  i^f 

170,   197. 

(Thomas).  T.VI.  P.III.  141. 

{Georgiui).  T.VI.  P.IV.   109 


Reinerii  (Umbertus).  T.II.  P.I.   11. 
Reinerus  Cardinalis.  T.  I.  P.  I.  95. 
Reirici  (Reiricus  Filius).  T.II.  P.III.  ii^. 
Religio.    De  traftando  fuper  llatu  Orthodoxae 

Fidei.   T.  V.   P.  III.  103.    De  reformata 

Religione  in  Provinciis  Unitis.  T.  VII.  P. 

I.  19. 
Reliquii.  T.I.  P.IV.  5-3. 
Reffy  (D.D.).  T.  VI.  P.II.  106. 
Remberlinorum  de  Elerentui  Mercatores.  T.  I. 

P.III.  118. 
Remeford  (Bernardus  Amaneni  de).  T.  II.  P.  I.  x. 
Remenfis  Archiepifcopus.  T.  I.  P.  I.  26. 
Remerus,  Filius  Othonis  de  Burne.  T.  1.  P.  I. 
■nfffi- tn.*tr    46. 


141, 


^f7- 


ibid. 


Sleeping  Tarva,  in  eadem  Dioecefi. 


linkeney,  in  Dioecefi  Sarum.  ibid. 
Morelcigh,   in  Dioecefi  Exonienfi. 


P.III.  39. 


(Willielmus).  T.VL  P.  IV.  166,  \T^..Rmigii  Archidiaconus  (Didacus).  T.II.P.IV. 

Redman  (Robertiis),    Legum  Doctor,  £c    Ju-         loi- 

ftitiarius  Regis  ad  lecuritatem  Pacis  inCo-    Remington  (Robertus) ,  Clericus,  A.M.  Littc-. 

miratu  Norfolcia:.  T.VIII.  P.II.  12.  rac  Patentes  ei  diredls   de  Procfentatione  ad 

Redt.es.     Lccus  fic  vocatus,  in   Comitatu  E-        Rectoriam  de    Smeton  ,   five   Sneton  ,  ia 

borum  fitus.  T.VIII.  P.II.  5-3.  Dioecefi  Eborum.  T.VIII.  P.UI.  32. 


Bowris  Giford,   in  Diojcefi    Lon-     Redolphe  (Roberlus).  T.VI.  P.IV.  129 


don.  40. 

Algarby  ,  in  Dicecefi  Lincolnienfi. 

ibid. 

CUfton  Canvil ,  in  Comitatu  Staf- 

fordix  £c  Dioccefi  Coventrienfi.iiii/. 

Ocfctt  ,    in   Comitatu  Efli;xice   £c 


Remmyngton  (Richardus).  T.  VIL  P.I.  224. 


Redonenfis  Epikopus  (Slephanus).  T.I.P.I.9,  Remon  (Feirus).  T.VI.  P.III.   lio,  15;-. 

II.  Remorgeney  (Johannes).  T.  III.  P.  IV.  109, 

Archidiaconus   (Bayfredus).    T.  III.        i'o. 

p.I,  82.  '  jiemonnd(Willielmus).T.\l.?.\.z\. 

.      '  .'■      Epifcopus  (Jacohus).   T.  V.  P.  IV.  Remptlon  (Thomas).  T.  IV.  P.I.  10,  16,  17, 

80.  31,  38,  44,  46,  48,  fo,  ff,   61,   104. 

ReJonian  (Henricus),  Filius Radulphi.  T.I.  P.  Rempjion  (Reftorii  de),  in   Dicecefi   Ebora- 

I,  68.  cenfi.  T.IX.  P.ll.  208. 

Redwell  (AlexanderJe).  T.III.  P.  II.  83,120.  Remund,  le  Fort  &  le  Ore  (Willielmus).  T.  I. 

■  P.I.  141. 


Dioeccfi  London.  iiij. 

Anfiy  ,  in  Comitatu  Herefordienfi 

II  Dioecefi  London.  41. 

Burgh  Sa>:ci£  Marii  in  ¥leg  ,    in  ReJys  (Johannes).  T.IV.  P.  IV.  Si. 

Dicecefi  Norwicenfi.  iii</.  ReJyng  (Thomas).  T.  VI.  P.II.    194.   P.  IIL   Remunjeby  (Johannes).  T.I.  P.II.  114. 

St.  Denis  Blackchurch ,    in  Jurifdi-  14.                                                                           RemunJi  Je  Pennibus  (Gnillielmus).  T.  I.  P.  I, 

«aione  Cantuarienfi.  89.  ReJynges  (Rohertus  Je).  T.  III.  P.I.  f.                      144"     Vide  Rij^OT/zni/i. 

tYwfr,  in  DioecefiExonienfi.i^iX    (H»<^(i).  T.III.   P.ll.   8,-. (Pffraj).  T.I.  P.  I.  146.     P.  II.  r. 

■ Soui  Somercoatesy  in  Dioecefi  Lin-    Ree  (wdlielmus) ,  Clericus,    in  Artibus  Ma-    ■ Je  Genfaco  (Guillielmui) .  T.  I.  P.  III. 

colnienfi.  ibid.  gifter.  Litterae  Patentes  ei  direftx  de  Pra;-        1 34- 

tUuauJ 
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Vnmand  (Dant).  T.  I.  P.II.  190. 

(mlier).  T.  I.   P.  IV.  36. 

Renulli  (RaymunJus).  T.I.  P.III.  4J. 
Remrd  \simon).  T.VI.  P.IV.  zo  ,  26. 
Rtnault  (CUuMus).  T.VI.  P.II.  40. 
Hencer  (Johannes) .  T.I.  P.III.  j8. 
titntge  Xjohannes).  T.I.  P.IIl.  j-y,  (71. 
Renfredi  Filius  (Gilbertus).  T.  I.  P.l.  31. 
RcB^cr  [Richardus).  T.I.  P.I.   iji. 
R«»i  Coraes  Palatinus.   De  Alligantiis.  T.  II. 

P.III.  175-,  178, 
ReniPdatinus  (Mbertiis).  T.III.  P.IV.  16/. 

(Stefhanus).  T.  III.  P.  IV.  194- 

(Vhiliffus).  T.VI.P.III.  133,  139,140. 

(Fredericus).  T.  VH.  P.  111.    loS,    128. 

Vide  Bjieni  Palatinus. 

Renibandi  (Johannes).  T.II.  P.  IV.  10 j. 
Riennelow  (Hemingius).  T.  VII.  P-I.  ji. 
Remier.  T.  V.  P.  IV.  245-,  2>-o ,  2)9,  261  , 

264. 
Rennyger  (Nieholaus).  T.  VII.  P.  I.  173. 
Renel.  T.VII.  P.  I.  104. 
Renton.  T.VII.  P.I.  61. 
Re^gnan  (Bern.  &  Emerius  de).  T.  II.  P.  II. 

122. 

Reol  (Stefhanus,  Filius).  T.II.  P.  I.  2. 
Rfovenfis  Epifcopus  (Robertus  Kynge).  T.  VI. 

P.I  1.43- 
Repington(Johames),Mi]es.  T.VIII.P.  II.  17. 
Reppes  (Johannes  de).  T.II.  P.  IV.   175-,  178. 

iSj.     T.III.  P.  I.  24,  J4. 
"- (Henricus),  Commiflaiius  Regis  ad  fe- 

curitatem  Pacis  in    Comitatu    Noitolcix. 

T.VIII.   P.II,  12. 
Reppesford  (Thomas  de) .  T.III.  P.I.  92. 
Refrifalia.  T.III.  P.IV.  i66.   Lherx.  T.IV. 

P.  I.   161.     P.  II.   19,   26.     Contra   Du- 

cem   l?avarise,  T.  IV.  P.II.  -jf  ,  99.     De 

conceflione   Literarum.    T.  VII.    P.  IV. 

Reffe  (WiUielmus).  T.VI.  P.  II.  107. 
Refton  (mltielmus).  T.VI.  P.II.  198. 
Refyndon  (Prior  de).  T.III.P.  II.  7. 

(Philiffus).  T.  III.  P.  III.   141. 

Requefius.     De  Requeftu   Literx  pro  Epifco- 

po  Wintonienfi.  T.  IV.  P.III.  7, 
Refieby  (WHlielmus  de).  T.III.  P.I.  176. 
Refihes  ab  Vachan  (Mereduk).  T.  I.  P  II    13 
Refi  Filius  (Malgon).  T.I.  P.  I.  89/9/. 
■ —  (Maraduc),  T.I.   P.II.  108,  jic. 

-  (Griffinus).  T.  I.  P.I.  j8. 

Screk,  Filius  Mereduc.  T.I.  P.  I.  lyi. 

Wachan.  T.I.  P.  L   ij-i. 

Refidentia-mn.  T.I.  P.I.  1/6,170.  P.II.i^, 

124. 
"Refingdon  Magna.  Redtoria  five  Ecclefia  Paro- 
chialis.  T.VI.  P.IV.   179. 

Reskymere  (Johannes).  T.  III.  P.III.  194, 

Reftitutio  Temporalium  pro  Epifcopo  IMene- 
venfi.  T.  VIII.  P.  II.  211.  Pro  Epifco- 
po  Exonienfi.  224.  Pro  Willielmo  Mur- 
ray  Epifcopo  Landavenfi.  T.  Vlll.  P.  II. 
127.  Pro  Epifcopo  Wintonienfi.  231.  Pro 
Archiepifcopo  Eboracenfi.  265-.  Pro  Epi- 
fcopo  London.  266.  Pro  Epifcopo  Elien- 
fi.  iiid.  Pro  Archiepifcopo  Eboracenfi.  P. 
III.  20.  ■  Pro  Francifco  White ,  Epifcopo 
Norwicenii.  22.  Pro  Epifcopo  Carliolen- 
fi.  23. 

Refton  (JohAnnes^.T.VX.^.n.  194. 

Reftwold  (Thomas).  T.III.  P.III.  74. 

Refumpiio  Conceffionum.  T.  II.  P.III.  61. 

Refus  Frater  (Malgon).  T.I.  P.IV.  102,  118. 

Reaorii  (Johannes).   T.  III,  P.  I.    182,   i8j, 

188,  191,  195. 
Retentiones.     Vide  Liberats. 

Retford  (Robertus  de).  T.L  P.  IV.  108. 

Reiford  (VWh  de),  in  Comitatu  Nottingha- 
mia:.  T.VIII.  P.  II.  60. 

Retham  (Raduiimus  de).  T.  III.  P.IV.   j-, 

Rttheford  (Johannes  S^lValterus).  T.Il.  P.  III. 
126, 

Rether  (D.  ap).  T.VL  P,1I.  209. 

Retherhothe.    Reftoria.  T.VI.  P.IV.  46. 

Retheric  (Frater).  T.  I.  P,  I.  iio. 

Retinentid  in  Servitio  Regis.  Comitis  de  Na- 
mers.  T.II.  P.III.  13/.    Comitis  Montis 

■  Belli  Regardi.  13$-.  Comitis  Juliacenfis. 
I3J-.  Nicolinl  de  Flifco.  146,  Comitis 
Montenfis.  167.  De  Rctinentia.  167  ,  168, 
169,  170,  172,  I7J-.  176,177,  178, i8j-, 
186,  199.  Conventiones  fuper  Retinen- 
tiis  ,   confirmatsE  per  Regem.  186,    188, 

189.  P.IV.  ij- ,  j2,  40,  41  ,  74,  ,j8, 
161,  179,202.  T.III.  P.I.  ^,s,ii,jf, 
Galeoti  de  Spinolis.  P.  III.  14.  Charloti 
Marmar  Nuncii  Papx.  79.  Ducis  Te.fchi- 
nenfis&aliorum  Alemannorum.  112.  Oto- 
nis  de  Graunfon.  P.IV.  92.  Walteri  Sty- 
ward.  160.  Vide  Homagium,  Simonis  Bra- 
Tom.  X.  P.  ly. 


hera  Ducis  de  Mons.  T.  IV.  P.I.  9.  Re- 
tinentia  Guerrx.  T.VI.  P.  I.  jj-.  De  li- 
centia.  P.III.  84.  De  poteftate  retincndi. 
191.     \  ide  Liceutii. 

Retre  (WiUielmus).  T.IIL  P.I.  148. 

Retref  (Adam  de).  T.L  P.III.   104. 

Reve  (Edvardus)  conftituitur  unus  Juftitiario- 
rum  Regis  de  Banco.  T.IX.  P.  II.  249. 

Revel  (Htigo  Frater).  T.ll.  P,U.  5-4,  I2j. 

(Johannes).  T.VI.  P.III.  14. 

Revele  (Godekyn  de).  T.ll.  P.  IV.  81. 

Revellorum  Officium.     Vide  Officia. 

Revenal  (Radutfhus  de).  T.  III.    P.  I.  200, 

201. 
Revenhano  (Huto  de).  T.II.  P.IV.  77. 
Reves  (Thonias)  ,   Advocatus.     CommifTio  ei 

direfta.  T.VIII.  P.I.  ^-9. 
Revesby  (Abbas  </e).   T.  I.  P.  III.  136,   161, 

P.IV.  2,   39. 
Renma  (Hugo  de).  T.  I.  P.I.   144, 
Reumgar  (Mich.).  T.  VI.  P.IV.  92. 
Reunfry  (Giibertus  Filius).  T.I.  P.I.  fj-,  j-6, 

SU  68. 
Revocatio  Commiffionis  faftje  Epifcopo  Lon- 

don  &  aliis.  T.VIII.  P.Il,  264. 
Rewaltes  (Abbas).  T.I.   P.I.  9. 
Rewarden  Newland  (Manerium  de),  in  Conii- 

tatu  Gloucelbis,  T.  VIII.  P.II.  j-6, 
Rercdogge  (Johannes  Ltoyde  de) ,  Juftitiarius  ad 

Placita.  T.VIII.  P.II.  20. 
Reux  ,  Marefcallus  (Petrus  de).  T.IV.  P.IV. 

lif,   117. 
(Johannes  8c  Coleron).  T.V.  P.IV.  ^6. 

(Dominus  Amoret).  T.  VII.  P.  I.  /4. 

62. 

Rexaco  (Arnaldus  de).  T.I.  P.IV.  86. 
Rexburgh  (Archibaldus  Vicecomes  de).  T.  V. 

P.II.  67,  89. 
Rexmundi  (CuilLielmus).  T.II.  P.  I.  ij-j,  ij-8. 
Rey  (Johannes  le).   T.  III.  P,  I.   141.     P.  II. 

+3- 

(Henricus).  T.VI.  P.  III.  172. 

Reyeri  (Nichotaus  Filius).  T.  I.  P.II.  30 
Reygate  (Richardus  de).  T.I.  P.II.   211. 

(mltielmus).  T.VIII.  P.I.  j6. 

Reygate  (Villa  de).     Coramilfio  dircdla  Balli- 

vis  &  liberis  hominibus  hujus    Villx.  T, 
IX.  P.  L  4. 
Reymes  (Rogerus  de).  T.I.  P.  II.  77. 

(Robertus).  T.II.  P.IV.  ij-6. 

{Nichotaus).  T.III.  P.III.  47, 

— —  (Johannes).  T.III.  P.IV.  10. 

(Johannes).  T.III.  P.IV.  ij-^.   T.IV. 

P.I.  101, 

Reymos  (Robertus  de).  T. I.  P.iv.  144.. 

Reymundi  (Thomas).  T.III.  P.IV.  46.' 

de  Solier  (Amaldus).   T.  I.   P.  III. 

1J4. 

(Arnaldus).  T.I.  P.IV.  1J2. 

(Gudlielmus).  T.I.  P.IV.  206.     T. 

II.  P,l.  I,  2,  26,  28,  189.     P.Il.  19, 

■■  (Guittielmus)    de   Peffato    Bouinhiaco 

icGenfiaco.  T.III.  P.  I.  84. 

Molmerii  (Petrus).   T.  II.  P.  I.  4J  , 


9f- 


(Guillielmus)  de  Farges.  T.  II.  P.  II. 


(Arnaldus).  T.II.  P.IV.  116,  117, 

126.     T.lll.  P.I.  j6, 
Reymunhano  (Bernardus  de).  T.  II.  P.  IV.  77. 
Reynald  (Johannes).  T.  III.  P.  I.   176. 
Reynberd  (Willielmus) .  T.  VI.  P.ll.  198. 
Reyndon  (Wiltietmus  de).  T.  I.  P.  IV.   201. 
Reyne  (Marquadus  de).  T.V.  P,  III.  74. 

(Johannes).  T.  VI.  P.IV.  149. 

Rfynel  (Ricardus).  Concelfio  eidircfta  ad  con- 
fervandam  Paccm  iu  Comitatu  Devonix. 
T.  Vlll.  P.  II.  6. 

— —  de  Ogwett  (Ricardus).  CommilTio  ei 
direfta  ad  confervandam  Paccm  in  Comi- 
tatu  Devonix.  T.VIII.  P.ll.  6. 

— —  (Thomas) ,  Eques.  Commilfio  ei  di- 
refta.  T.  VIII.  P.III.  iij-. 

Reyner  (Fatkerius).  T.  V.  P.  III.   120. 

■  (Robertus),  Clericus.  Litterx  Patentes 
ei  dircdlx  Je  Prxfentatione  ad  Reftoriam 
de  Northcove,  Diaecefis  Norwicenfis.  T. 
VIII.  P.Il.  29. 

Reynerii  (Jacobiis).  T.I.  P.IV.   142, 

(Petrtts).  T.II.  P.II.   193. 

Reynes  [Thomas).  T,  V.  P.I.   102. 

-  (Nathaniel),  Clericus,  TheoIoglxBac- 
calaureus,  Litterx  Patcntes  ci  direftx  de 
Prxlcntatione  ad  Rectoriam  de  Battlesdon, 
Dioecefis  Lincolnienfis.  T.VIII.  P.III.  86. 

Btynevelle  (Johannes).  T.IV.  P.ll.  26. 
Reyney  (Wiltielmus  de).  T.I.  P.ll.  jo. 

(Johannes).  T,V.  P.II.  i^j-, 

Rfynoid  (Johannes).  T.IV,  P.IV.  162. 

(Simon).  T.V.  P.lll.  24,  31. 


Reynold  (Bjchardus).  T.V.  P.IH.   ri^ 

(Wiltielmus).  T.Vl.P.IV.  9.' 

{Thomas).  T.  VI.  P,  IV.  92. 

Reynolds  (Johannes) ,  Gcncrofus.     Commiiria 

ei  diredta  in  Comitatu   Mounteomery    T 

VIII.  P.II.  jj.  ''     ■ 
(Thomas),  Clericus ,  Artiuni  Magifter. 

Littcix  Patentes  ei  direax  de  Prxfei)t..t!o^ 
ne  ad  Vicariam  de  Sampford  Magna,  cum 
Capella  de  Hempfted  eidcm   aunexa.     T. 

IX.  P.I.  79. 

Reyno  (Rkhardus),  Clericus,  Artium  Magi- 
iler.  Litterx  Patentes  ei  directx  dc  Prx- 
fentatione,  ad  Vicariam  de  Grandborough, 
in  Dicecefi  London.  T.  IX,  P  II    2j--> 

(Thom«s).  T.IIL  P.III.  8j.  '       '' 

Rhtders   (Johannes).  T.VlI.  P.I,  98. 
Rhedonenjis  Epifcopus  (Stephanus)-  T.  I.  P.  I, 

12. 
Rheni  Palatinatus.   Pro   Comite  Palatino.  T. 
IV.   P.  II.    93,  p^.     Pro  Comite  acquie- 
tantia.  170.  Super  inveftitura  Comitatuum 
Hollandix,  Z.elandix,  &  Hanonix.  P.  III. 
44.     Litera  ab  Imperatore  fuper  Alligantiis 
Anglicis.  j^.     Palatinus  queritur  de  grava- 
minibus  per  Impcratorem  iliatis  apuJ  Re- 
gcm  Anglix.  ^-9,62.  Literx  ad  Comitem. 
T.  V.    P.    I.  26.     Pro  Coraite.    27  ,    36, 
Acquietantia  Comitis.  j6.     Vide  Palatinus 
Rheni.     Litcrx  Regis  Anglix    ad    Duccm 
Philippum    Comitem   Palatinum.    T.  VI. 
P.  III,    133.     Pio  eodem   Annuitas.  140, 
Pro   Philippo   Francifco  Silveftri  Rheai  ac 
Salinarum  Comite  Annuitas.  140.     Litera 
a  Palatino  ad  Reginam.  T.  VII.  P.  I.  j-8. 
Ad  eodem  fuper  llatuReligionis.  102.  Ab 
eodem  fuper  horrendis    Dogmatibus.  124. 
Super  partu  Conjugis   Palatini.    146.     Ad 
Comitem  Reginx  Anglix  Litcrafuper  mu- 
tuis  Officiis  cokndis.  180.     Literx  a  Co- 
mite  ad  Reginam   inde  refponforix.   180. 
Comiiis  Litera  ad  Reginam  Anglix.  P.ll. 
2j.     Coramiirio  Johannis  Comitis  Palati- 
ni  ad   traftandum.   179.     Super  Maritagio 
intcr  Fredericum  Principem  Sc  Eliiabethain 
Filiam  Jacobi  Regis  Anglix,  Acl:a  prima. 
i8j.     Ratificatio  Aftorura  pcr  Johannem 
Adminiftratorem  Palatinatus.  i8j.     Super 
auxilio  pro  Maritagio,  1S3.   Conventiones 
fuper   Maritagio.    184.     Confirmatio    indc 
per  Jacobum  Regem  Anglix.  186.   Ratifi- 
catio  inde  per  Johannem  Adminiftratorem 
Palatinatiis  &  Fredericum  Principem.  188. 
Commiffio    pro   Karolo  Comite  Nottin- 
gham  ad  transvehendum  Dominam  EIi2.a- 
betham.    1S9.     Super    Expenfis  prxdia» 
transvcaionis.  191.     Comminio   ad  ean- 
dem  conducendum  adOppidum  Bacharach. 
191.     De  Dote  Principilfx  prxdiftx.  192. 
De  receptione  Principillx  notificatio.   194. 
Confirmatio  Conventionum   Matriraonia- 
lium  pcr  Fredericum  Comitem.  194.     De 
affignatione  pro  Principifia.  196.     Execu- 
tio  afta  fub   Notariis  publicis.  198.     Ac- 
quictantia  pro  Dote  Principiflx.  201  ,2oj, 
207.     Pro  eadem  conceliio  per  Jacobum 
Regem  pro  vita,  10 1.     De  Scriptis   con- 
cernentibus    Matrimonium    prxdittum  in 
Thcfaurariam   reponendis.    204.     Pro  Se- 
cretario  Principiflx.  216.   Pro  Horatio  Ve- 
re  Equite  Capitaneo  Generali  in  Pa'atina- 
tu.  P.III.  228, 
Rheni  Palatinus  (Rufertus).  T.  II.  P.  III.  i^j-, 
178. 

Radulphus   &:    Rnpertus).  T.  III.    P.  I. 

jj.     Vide  Reni  Palatinus. 

Rhodes  Magiftcr  (Johannes  de  Lafcito).  T.  V. 
P.II.  j-7.  j-9.     P.III.   103. 

Archiepiicopus  (Henricus  de  le  Lofte). 

T.  VI.    P.  I.  22. 

Rhodes.  Pro  Turcopolerio.  T.IV.  P.  I.  130. 
Contra  Saracenos.  161.  Pro  Turcopole- 
rio  verfusGeneraleConcilium.  T.  V.  P.I. 
9.  De  licentia  traducendi  veriu.s  Rhodes. 
108.  Pro  Turcupolerio  gc  dc  Johanne  de 
Laicy  &  Magiftro  Sandi  Joliannis  Jerufa- 
lcni.  T.  VI.  P.  I.  127.  Pro  M.Jgno  Ma- 
giftro,  de  impofitionibusin  Anglia,  P.II, 
fl.  Pro  Ordine  JohannitarunicontraTur- 
cos.  fj.  Super  Jubilco  pro  Ordinc  Johdn- 
nitarum.  fj,  j-8,  fy.  Pro  Magillfo  8c 
Conventu.  loj-. 

Rhodes  (Johannes)  ,  Ciericus,  promov«?tur  ad 
Redtoriam  Ecclefi.x  de  Hobye ,  in  Dioecefi 
Lincolnienfi. 

Rhodi.  Pro  Johanne  Kendall  Milite  Turcuplc- 
rio.  T.V.  P.  111.  103. 

Rhuflis  (Johannes  Price  de)  ,  Juftiiiarius  ad 
Placita.  T.  VIII.  P.ll.  20. 

Biatt.   Vicaria.  T.  Vl.  P  IV.  i^j-, 

V  V  V  Biari» 
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j^iaria  {Birengarius  Je) .  T.I.  P.III.  42- 
jiitaJeo    {Stefhams  de).  T.  V.   P.  U.   180, 

181. ■ 
■Bibas  {Johunnes  de).  T.  V.  P.ll.  14». 
mellis  (Ponlius  de).  T.I.  P.H.  214- 

-  (Frater  B.aymunMi!).  T.  I.  P.  III.  60 , 

77.  78- 
.^ .  {Reymundus).  T.II.  P.II.   i+f. 

Riberia  {l'etrus  de).   T.III.  P.II.  197- 
Riitey  (Chripferus  de).  T.III.  P.III.   194. 

{Rjchtirdus).  T.IV.  P.I.   119. 

Riiole  (Fidco).  T.  III.  P.  I.   136. 

Ril/ot  {Johannes).  T.V.  P.IV.  93. 

Ribulk   (Frater,  ^eginddus  de).    T.  I.    P.  IH- 

98. 
Ricnrd,  Sacti  Regii  Paktii  Logoteta.  T.I.  P. 

I.  17. 
Rjcnrdi  {Giilebertus  Filius).  T.I.  P.I.  1.  4 
{mUielmus).  T.I.  P.II.  104. 

{Johmnes).  T.  I.  P.  III.  104. 

. {Galfridns).  T.I.  P.IV.  14. 

. {Ridnlfhus  &.  Bichxrdns).  T.  II.   P.  I. 

'. {Willielmus).  T.II.  P.I.  46. 

. {Radidphiis).  T.II.  P.II.   108, 

(Simon).  T.II.  P.III.   iif. 

{Johannei).  T.Il.  P.IlI.  189. 

(Johannes).  T.  II.  P.IV.  ii. 

. ■  {Simon)    T.II.P.IV.  iji. 

{NichoUus).  T.III.  P.  III.  iji. 

■^ {KichArdus).  T.  m.  P.  III.  190. 

{Walterus).  T.IV.  P.IV.  20. 

Ricardi   Sanlii  Ciccftrenlis   Feretrura.   T.  I. 

P.  11.   183. 
"Bicardus,  Epifcopus  Durham.  T.VIII.  P.I 


Richardfon  {Johannes) ,  Armiger.  T.VIII.  P.  Richemundi&  Comitifla  {Margaretn^.T.Vl.V. 

I.  193.     Officium  Memoratoris  infra  Epi-  I.   li. 

fcopatumDunolmentem  eiconceflum.iiii/.  ■                    Dux  (Henricus).  T.VI.  P.II.18, 

8c  P.  II.  17.  70  >  lio-  P.III.  4-  Vide  Richmundi^Comts. 

_ (Thomas)  ,    Miles,   Serviens  ad  Le-  Richer  (Arthur).  T.U.  P.I.  196. 

gem.  T.VIII.  P.II.  li.  {Johannes).  T.II.  P.  IV.  9. 

{Hugo)  obtinet  Officium  unius  Vi-    {■Xmmas).  T.IV.  P.IV.  17. 

brellatoruminfraTurrim  London.  T.VIII.     . '  (Jghannes).  T.V.   P.IV.  98. 

P.III.  83.  (N/cW/»»j).  T.VI.  P.I.   16. 

(Thomas),    Eques.     Commifllo    ei  Bicheri  (RAdutfhus  SiC  Reginaldus).  T.  l,  F.l. 


direfta.  T.VIII.  P.  III.  173. 

(Thomas),  Miles ,    conftituitur  Ju- 


ftitiarius  ai  Placita  coram  Rege.  T.  VIII. 
P.III.  111. 

ijohannes)  ,   Theologiz   Profeflbr  , 

promovetur   ad   Decanatum  Eccleiix   Ca- 
thcdralis  Herefordienfis.   T.  VIII.  P.  III. 


Richardus,  Filius  Regis.  T.I.  P.  I-  74- 

Comes  Piitaviae.  T.  1.  P.  I. 

97 


96, 


100. 

-  Comes  Cornubise.  T.  I 
109,  I 10 ,  III,  116,  123 , 
iji,  132,  ijj',  136,  137, 
14S,  ij-i,  Jij-b,  1/9,  168, 
197.  P.II.  6,  13,  23. 
— —  Frater  Regis.  T.  I.  P.  I 
9f. 


P.I. 

108, 

>2f  , 

127, 

142» 

«45-. 

174. 

176. 

94. 


.63. 


T.  V. 


P.IV. 


diaus  Biscop.  T.  I.  P.  I 
Rcx  Anglise.  T.I.  P.II.  4 

2f7- 

> (Johannes).  T.  VI.  P.  IV.  46. 

Richars  (Johannes) ,    CommilTarius   Rcgis  ad 

fecurit.itcm  PacLs  in  Comitatu  Nortolcix. 

T.VIII.  P.  II.  12. 


(Simon).  T.I.  P.IV.  ij-. 

{Richardns).  T.II.   P.III.   126. 

Richthenard  (Dominus  de).  T.II.  P.  I.  j. 

Richier.  T.V.  P.  I.  189. 

Richmond  {Srancifca  Ducifla).  ConceflioDi- 
miflionis  ei  direfta.  T.VIII.  P.  I.  104.    ' 

Richmond  (  Burgus  de).  Commiffio  direfta 
Aldermanno  &  Burgenlibus  hujus  Burgi. 
T.  IX.  P.I.  3. 

Richmor.t ,  Rex  Armorum.    T.'^.  P.  IV.  77, 

Richmundii  Comes.  T.  I.  P.  IV.  91,  91, 
107,  119,  127,  128,  138,  139.  De  ac- 
quietando.  163.  Donatio.  168,175.  Ter- 
ra:  Regi  Scotix  concefla;.  208.  Captus  per 
Scotos.  T.  II.  P.  II.  f6.  Liberatus.  63, 
7f.  Captivus.  84.  Pro  redemptione.  84.  In 
Scotia.  96,  100.  Ultra  Mare  profefturus. 
120.  Attachiandus.  if2.  Terrsinmanu  Re- 
gis.  162.  Caftra  &  Terra:  reftituta.  164, 
171.  P.III.  6.  De  Homagio.  48,  /8.  Pro 
Comite.  103 ,  104.  Fideiitas.  113,  116. 
Vide  Richemundii  Comcs. 


90.     Conceflio  fpeciulis   Commillionis  ei     Rir/xirr  (GJ/«).  T.V.  P. IV.  97 


direifla.  ibid. 
Ricars  {Ldivardus).  T.VIM.? .U.   \f. 
Ricart  (Johannes).  T.  IV.  P.IIl.  93. 
Rice  (Thomas).  T.VI.  P.I.   1S2. 

(Thomas).  T.VI.  P.IV.  8. 

—  (Henricus).  T.VI.  P.IV.  32. 
(Litdovicus  a}).  T.  V.  P.  IV.  44, 

—  (Johannes).    Conceflio  Ipecialis   Licentiac 
eidirccta.  T.VIIl.  P.I.  87. 


(Johannes).  T.V.  P.IV.  99. 
Riche  {WiUielmus).  T.III.  P.I.   121. 

(Jacohus).  T.III.  P.II.  5-9,  74. 'Of' 

106,  134,   148. 

(Clemens  &  Petrus).  T,V.  P.  IV.  99, 

100. 

(Richardus).  T.VI.  P.II.  179. 

{Hicharilus).  T.  VI.  P.  III.   119,   ijt, 

139,   144,   147,    178,   195-.     P.IV.  f. 


Rich  {Robirtus),  Miles.   T.VIII.   P.  I.   if6.     {Robertus).  T.VU.  P.II.  64,   116 


CommilTio  ipecialis  ci  direfta  ad  alViften 
dum  Domino  Cuftodi  in  Canceilaria.  ibid. 

(Robertus)  ,    Miles,    Magifter    Cancella- 

rix.  T.  VIII.  P.  II.  II.  Litterx  Com- 
miflionales  cl  direftx  pro  punierdis  Dehn- 
quentibus  in  Comitatu  Midlefexisei.  ibid. 

(Robertus),  Eques.     Coramiflio  ei  dire- 

(fta.  T.VIII.  P.  III.  25-2. 

-  (Robertus) ,  Milcs.     Officium  ei  concef- 
fum.  T.IX.    P.n.  206. 

. {Roberttts)  ,   Clericus  ,   obtinet  Vicariam 

Eccleiix  de  Gedney  ,  Dioecefis  Lincolnien- 
fis.  T.IX.  P.II.  2J-0. 

{Samuel) ,   Clcricus  ,   Theologii  Bacca- 

laureus.  Litterx  Patentes  ei  diredac  de 
Prxfentatione  ad  Rcdoriam  de  Saunton , 
Dioecefis  Wigornienfis.  T.IX.  P.II.  25-4. 

pchaerfe  (Andreas).  T.  V.  P.III.  126. 

Richard  (Rogerus).  T.I.  P.  II.   13. 

(Hugo).  T.IIl.  P.in.  i9f. 

'■ (Griffith)-  T.VLP.I.  1S2. 

(Davidap).  T.VI.  P.IV.  8. 

(Eliz.eus).  T.VI.  P.IV.  9. 

Richardi  (Johames  Fii).  T.  II.  P.  I.  J-2. 
Richardofus   (Johannes).    T.  VU.    P.  II.  117, 

'Bichards  (Francifcus) ,  Generofus,  8c  Efcaetor 
ComitatCis  Heiefordia:.  T.  VIII.  P.  II.  3f. 
Commiflio  ci  direcla.  ibid, 


(Henricus).  T.  VII.  P.  III.  13  ,  82. 

(Robertus).  T.VII.  P.III.  82,  83.    P 

IV.   lof. 

(Nathaniel).  T.  VII.  P.  III.  230.    P 

IV.  6f ,  89,  144.  .  . 

(Nathanail),   Miles.  T.VIII.  P.  1.  4<5-    mdburgh  iConradus).  T.III.  P-III.  112. 


•— —  Comitatus,  Honor,   &c.   T.  I.  P. 

I.  145-.  P.  II.  52,  63,  67,  104,   109.  P. 

II.  218.     Diaconatus  :  Collatio  Fapae.  T. 

II.  P.  II.  5-4.  Comitatus  concefliis.  P. 
IV.  112,    119,    137.    De   Comitatu.  T. 

III.  P.  II.  198,  201  ,  204.  Infra  Hono- 
rem,  de  Retornatione  Brevium.  P.  III.  61. 
Honor  &  Dominiura  in  Comitatibus  E- 
borum ,  Weftmerlandia:,  Glouceftrix,  & 
alibi.  T.V.  P.  II.  193.  Archidiaconatus. 
T.VI.  P.  III.  67. 

R'chre  (Wiliielmus).  T.  I.  P.  III.  203. 

Richyn  (Ludo^icus).T.V.?.l.   189. 

Rkii  {Perccvallus).  T.  II.  P.  III.  171,101. 

nicobaldi  (Gerardus).  T.I.  P.II.  43. 

Kicfon,  Filii  Hcnrici  [Johannes  ,Pichardus).  T. 

III.  P.IV.  ifp. 
Ridarch  {Willielmus).  T.VI.  P.IV.  4S. 


Commiflio  ci  dire£ka  ad  examinan<ium  lu 
per  ftatum  Hiberni*.  >ii<i. 
— -  {Nathaaael).  Commiflio  ei  diredta.  T. 

VIU.  P.I.  5-9. 

— —  (Robertus),  Miles,  unus  Magiftrorum 
CancellariaE ,  Regis  Deputatus  ad  Paccm 
confervandam  in  Comitani  Eflexise.  T. 
VIII.  P.II.  8. 

I         (Robertus)  ,  Miles  ,    Baro  de  Leighes  £c 
Comes  Waraici.  T.VIII.  P.  H.  39. 

Richebourn  {Johannes).  T.V.  P.  IV.  96. 

Richecave  (R.).  T.VI.  P.III.  184. 

Richemberh  (Melchior).  T.V.P.II.  41. 

Richtmond  (Johannts).  T.III.  P.III.  175-. 

(Wtllielmus).  T.V.  P  III.  1S4. 

{Richardus).  T.IV.  P.  IV.  42. 

Richemundia  (Thomas  de)-  T.  I.  P.  IV.  119, 

193. 

(Loaldus).  T.  II.   P.  II.  42. 

(Richardus).  T.  II.    P.II.  177. 

(Petrus).  T.II.  P.III.  113. 


Riddale  (Thomas).  Conceffio  fpecialis  ei  dire- 
fta.  T.VIH.  P.I.  100. 

Riddall  (Thomas).  Commiflio  fpecialis  ei  dirc- 
aa.  T.VIIL  P.I.  loi. 

— —  (Thomas).  Miles  ,  unus  ex  Juftitiariis 
Regis  ad  Pacem  conlcrvandam  in  Comi- 
tatu  Dunclmenfi.  T.  VIII.  P.II.  7. 

'  (Thomas),  Eques.     Commiffio   ei  di- 

refta  pro  fuppreffione  Rebellionum  in  mc- 
diis  Comitatibus.  T.  IX.   P.  I.  33. 

Ridding  (Amyas)  ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 
giftcr.  Littcra:  Patentcs  ei  direfti  de  Prae- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Eaft  Tilbury , 
Dioccelis  London.  T.VHI.  P.  II.  28. 

Ridel  (Stepbanus).  T.  I.  P.I.  37. 

(Elias).  T.I    P.I.  144,  145-. 

(Thomas).  T.ni.   P.III.  107. 

— •  (Petrus),  Miles.  Commiffio  ei  direfta 
in  Comitatu  Northumberlandiae.   T.VIII. 


P.IL  34. 
Rideleford  (Johannts).  T.II.  P.III.  126. 
(Petrui).   T.   II.    P.  IV.   9,  99.    RideUi  (Helias),  Juvenis.  T.I.    P.I.   146.   P. 
T.III.  P.I.  71.  II.  I. 


1  {Richardus) ,  Ciericus,  in  ArtibusBac-     Richemundit  Comes   (Johannis  de  Britannia).    Ridere  (Willielmus  le).  T.  II.  P.IV.  ff. 


calaureus.  Litteri  Patentcs  ei  diredtje  de 
Prxfcntatione  ad  Reftoiiam  de  Bittaden , 
five  Bittadon  .  Dioeccfis  Exonienfis.  T. 
VIII.  P.IV.  61. 

Richards-Caflle  (Rcctoriadc),  inDioecefiHe- 
icfordienft.  T.IX.  P  II.  91. 

Richardfon  (Johannes).  T.  II.  P.IV.  146. 

_ (johannei).  T.IV.  P.I.  113. 

, (mlterui).  T.IV.  P.  IV.  20. 

,— (Davii).  T.IV.  P.  IV.  113. 

_ (Johannes).  T.V.  P.  III.  \if. 

(joha,iMs).  T.Vl.  P.IL   162. 

. (Robertus).  T.  VI.  P.  III.  }. 

{Aiiam).  T.VL  P.IV.  9. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  loo. 

. (Thomas).  T.VI.  P.IV.  lyi. 

(Thomas)    T.VII   P.III.  83. 

(JohanMs).  T.  Vtt.-P.  III.  i6(5. 

(WiUitlrnus).  T.  VII.  P.IV.   11. 

■  (Gudiiel''us).     Commiflio  ei  dire- 

aa.  T.VIII.  P.  I.  60. 
(RiJolfhus) ,   Artium    Magifter.  T. 

VlIL  P.  L  yi.     Concellio  fpeciahs  Com- 

millionis  ci  diredla.  ihid- 


I.  P.  II.  ij-f.  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  173. 

(Johar.nes).  T.I.  P.  IV.  89,  91  ,  Ridge  (Rogerus).  T.VI.  P.IV.  49. 

91,  93,   loj-,  107,  118.  119,   121,   123,  Ridgely  (Nicholaus).  Commiffio  ei  diredla.T. 

127,    128,    136,    137,    138,    139,   141,  VIII.  P.II.  118. 

144,    147,    ifi  ,    \j6,    161,    l6j,    168,  Ridgway  (Thomas  Dominus)  ,    unus   Juftitia- 

170,    172,     173,    178,    179,    180,  181,  riorum  Regis  ad  Pacem  confervandam  in 


Coniitatu  Devoniae.  T.VIII.  P.II.6. 
Ridley  (Sicholaus).  T.  V.  P.  III.    1/4,    ijj», 
162. 

. (Nicholaus).  T.V.  P.IV.   199,200. 

(Johannes).  T.  II.  P.II.  84,  96,    (Thomas).  T.  VII.  P.III.3S,  96.154. 

100,   III  ,  118,  119,  120,  126,  132,  134,         P.IV.  82,   171 


183,189,191,208.    T.II.  P.I.  13,  if , 

17,    18,      20,    21,     36,     37,    41,      43,     4J-, 

46  ,  i)-6  ,  166.     P.  II.  18 ,  2j- ,  28 ,  40 ,  42  , 
47.  ff .  f^,  7f 


137,  146,  if2,  if3 ,  ifS,  162,  170,  171, 
172  ,180.  P,  HI.  6,  48,5-8,64,103,104, 
iio,  113  ,  116. 

(Johannes).  T.II.  P.III.  48. 

Comitilfa  (Blanchia).  T.  II.  P.  II. 


(Johannes).  T.VII.P.III.  fS. 

_—  (Ctitberd) ,  Theologije  Baccalaureus. 
T.  VIII.  P.  I.  91.  Conceffio  fpecialis  Com- 
miffionis  ei  directa.  ibid.  &  P.II.   13. 

. (Ihomas),  Legum  Doftor.  T.VIII.  P. 

I.  171. 
Ridleyes  {VoTcAa  de),ia  Comitatu  Northum- 

brix.  T.VIII.  P.II.  j-i. 
Ridlington.  Vide  Noell  (Edwardus), 
Bidlington.  Vicaria.  T.VI.   P.IV.  6. 
Comitilfa  (Margareta).  T.  V.  P.     Ridmore.  Vide  Rigmore.  (Redoria  de). 
III.  169.  P.  IV.  112.  Ridout  (Thomai),  Clericus,  in  Artibus  Magi- 

ller. 


Comes.  T.  IV.  P.  II.  47,  I9f. 

— Comes  (Edmundus  de  Hadham) 

T.V.  P.ll.  4f. 
.  (Edmundus).  T.   V.   P.  IV.  112 
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fter.  Littera:  Patentes  ei  direfta:  de  PrsE- 
feQtatione  ad  Vicari^m  de  Buckland-New- 
ton,  Dicecefis  Btiftollienfis.T.VIII.  P.III. 
169. 

me  {Jahannes  de).  T.III.  P.II.  15-7, 

Vitux  (Dominus  de).  T.IV.  P.II.  6f. 

{Johannes).  T.IV.  P.  III.  182,184. 

\johmms).  T.V.P.IV.  30,  134. 

Kgaud  de  MauritanU  {Rkhardus).  T.I.  P.I. 
140 ,  141. 

Jiigdon  {Roiertus),  T.  IV.  P.  I.  87. 

Rigge  {Roienus).  T.III.  P.III.  188. 

{Richardiis).  T.VII.  P.III.  38,97. 

'  {Richardus)  ,  Armiger.ConimilTio  ci  di- 

re£ta  in  Comitatu  Weftnierlandiai.T.  VIII. 
P.II.  33. 

Kigges  {Carolus),  Clericus,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Littcrx  Patentes  ei  direttae  de  Prse- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Heckingham, 
in  Diacefi  Norwicenfi.    T.VIII.    P.  II. 

Right  {Henrieus) ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 
fter.  Litterae  Patentes  ei  direftae  de  Pra"- 
fentatione  ad  Vicariim  Beatx  Maris  in 
Stamtoi-d,  in  Diaceii  Lincolniae.T.  VIII. 
P.III.  ji. 

Rigmandon  {Johannes).  T.III.  P.  III.    188. 

Rigmaydtn  {milielmus).  T.IV.  P.  II.  114. 

{milidmHs^.T.W.V.W.  \6^. 

Rigmere ,  vel  Ridmcre ,  alias  Ringmore  {Retto- 
ria  de),in  Diceccfi  E.xonienli.T.lX.P.  II. 
140. 

Rikard  {Jervajius) ,  Deputatus  Regis  ad  Pa- 
cem  conlervandam  in  Comitatu  Eborum 
mftridinge.  T.  VIII.  P.II.7. 

B.ikhatL  {Johannes) ,  Fiz  Willielmi.  T.III.  P, 
III.  194. 

Rikhill  {Willielmus).T.\W.V  IV.   134. 

— —  alias  dictus  -van  Rikhil  {Johannes).   T, 

III.  P.IV.  ij-9. 
Rillebrefme.  T.  V.  P.IV.   144. 

Rillington  (Vicaria  de) ,  in   Dioecell  Eboracen- 

ii.  T.  IX.  P.II.   139. 
Riltyngton  {Henricus  de).  T.II.    P.I.   178. 
Rilflon  {Ed-wardus) ,  Ciericus ,  Tlicologise  Bac- 

calaureus.     Litterx  Patentes  ei  direftx  de 

Praefentatione  ad  Re<ftoriam  de  Hotham , 
Dioecefis   Eborum.  T.VIII.  P  n    -., 
■Binel  {Johannes).  T.IV.  P.III.  91,  99,  io^, 

108,  118,  141  ,  143,  145-,  167  ,  169,  17/ 

' .  (7.).  T.IV.  P.IV.  91. 

Viinenfe  Vinum  ,  in  Angham  transmiflum.Tv 

ll.  P.III.  138. 
"Ringmer  (Ecclefia  Parochialis  de),in  Comita- 

tu  Sulfexix.  T.VIII.  P.II.  166. 
Rlngmore.  Vide   Rigmore  (Redtoria  de). 
R/wfey  {Edmundus).  T.VI.  P.III.  62. 
Rinolicadoro.  {l.).  T.VI.  P.  I.  80. 
Rinofo  {Gauter  Petri  de).  T.I.  P.I.  14,  i^. 
Rinynhay  {Bernardus  de).  T.II.  P.I.  84. 
Riens.  (Dominus  de).  T.I.  P.III.  30. 
Rios  {francifcus  de).  T.VL   P.III.    203. 
Rijiaria  (i/c) ,  FiUus  Anfeimi.T.I.  P.I.  fo. 

{Bernardus   &   Geraldus).     T.V.   P.I. 

112. 

Ripariis  {Bichardus  de).  T.  L  P.I.  86,89. 
~ —  {miUetmus).  T.I.  P.  I.  114. 

\johannes).T.\.?.l\.    iSSy^?9-    P- 

■  UI.  130. 
— —  Dominus  de  Angre,     T.  I.  P.  IV.  f, 

48.        •  ■     • 
— -i-  {JohanrHs).  T.I.  P.IV.  108,  144.   T. 

II.  P.I.  38. 
Riperie  {Petrus).  T.IV.  P.I.   ij-^. 
Rifham  (ReiStoria  de),   in  Comitatu   Lincol- 

nix.  T.VIII.  P.II.  ;8. 
Rifis  Altis  {Bernardus  de).     T.  I.    P.  III.   5-3  , 

mpley  {Richar^lui).  T.V.  P.III.  6i. 

Rifper,  alias   Cok  Hojfoleman  {Johannes).     T. 

IV.  P.IV.   164. 

Rippon  {Richardus  de).  T.  II.  P.  I.  f2. 

{Johannes).  T.IV.  P.II.  89. 

Rjppon  (Burgus  dc).    Commiflio  direfta  Ma- 

jori ,  Burgenfibus    gc  Communitati   hujuS 

Burgi.  T.IX.  P.I.  3. 
Rifton-Regis-  (ft.e<aoria  de),   in  Dicecefi  Lin- 

C(Slnienfi.  T.IX.   P.  II.  206. 
Rircd/f  (Perrwi).  T.III.  P.  II.  79. 
Rired^Goh).   Filius  Meuric.  T.I.P.  I.48. 
f^irith  (Henricus  Filius).    T.I.  P.IV.  14. 

—{Johat.nes).   T.I.P.IV.  ij-. 

Ris  {Meredud  Filius).   T.I.  P.  II.  37. 

{Themas).r.\.  P.IV.  14. 

Rifa,  Archiepifcopus  {JVillielmus  de).T.l.P. 

1.21. 
Biibye- Saxtons  (Manerium  de),  in  Comitatu 

Suffolcise.  T.VIII.  P.II.  f8. 
Bifdon  (Xfc(JOT<jj) ,  Juftitiarius  Regis  ad  Pacem 

confcrvandam  in  Comitatu  Devonix.    T. 


VIIL  P.II.  6. 

Rifdon  (7)^0OT/ij),  Clericus,  Artium  Magifter. 
Litterx  Patentcs  ei  direfta:  de  Pra:fentatio- 
ne  ad  Reftoriam  Sandta:  Trinitatis  les  Mi- 
nores  London.  T.V\\\.   P.  IV. 118. 

Risheby  (mchardus).  T.  III.  P.IV.  133. 

Risheton  {Nicholaus).    T.III.  P.IV.  6g. 

kiffodonis  {Geratdus).  T.Il.  P.  I[.  19. 

Rijlan  {Johannes  Cockburn  de)  ,  Arraiger.Com- 
mifiio  ci  direfta  ad  arbitrandum  intcr  Cc- 
mitem  Suffolciae  &  Eliz,abetham  U,\oreiu 
ejns  ,  ex  una  parte,  8c  Davidem  Hume 
ex  alterd  ,  de  Pifcatione  in  flumine  de 
Tweed.  T.VIII.  P.lll.  5-8. 

Riflon  {Gilbertus  de).  T.I.  P.  IV.  200.  T.ll. 
P.IL  fi. 

Rifwic  {Arnuldus  k  Hemicus  de).  T.I.  P.I. 
46. 

Rither  {Robertus  de).  T.ll.  P.I.   \66. 

Rjval  {Petrus  de).  T.  I.  P.II.   34. 

Rivatii  {Arn»ldus).  T.n.P.III.  82. 

Rdver.  Manerium  fic  vocatum  in  Comitatu 
Suffexise.  T.VIII.  P.  II.  fi. 

Rivere  {Thomas  Je  la).  T.III.  P.I.  iii,  119. 

Riveriis  (Johannes  de.  T.  I.P.IIL  29  ,  30,  103. 

• •  {Richartlus).  T,  11.  P.  I.j-2. 

r  — .  {Thomas).  T.II.  P.I  \fi,  160,  183. 

Rivers  {Goorgius) ,  Miles.  Protettio  Regalis 
ei  concefla.  T.VIII.  P.II.  66. 

mves  (Georgius).  T.VII.  P.I.   194. 

(Thomas) ,    Leguni  Dottor,     Concds- 

lio  ei  fa<£ta  OfRcii  Afliltentis  Gardiano 
Quinque  Portuum  U  Caftri  de  Dover.  T. 
VIII.  P.III.   278. 

— —  {Robertus),  Clericus  ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Lktitx  Patentcs  ei  dirediae  de  Pra:- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Hanburgh , 
Dicecefis  Exonienfis.  T.VIII.  P.  IV.iib'. 

{Brianus),  Cleridus  ,    Theologiae  Bac- 

calaureus  ,  obtinet  Vicariam  de  Stanwel , 
Dicccelis  Londipenfis.  T.IX.  P.II.90. 

Rivet  {Jacobus).  T.VI.  P.IV.  ij-6. 

Rivett  {Nicotaus) ,  Juftitiarius  ad  Pkcita.   T. 

VIII.  P.  II.  \.j. 

Riviere   {Pieretta  de  le).  T.IV.  P.  III.  124; 

Riviers    Comes.   T.  V.  P.  III.  64. 

{Anthonius).    T.V.   P.III.  84,9(5, 

97  ,   100,  122,   126. 

{mchardus).  T.V.  P.III.ifS, 

muncio    {Bernardus  de).  T.  I.  P.  IV.  131. 
Rive  {Vincentius  de),  T.IV.  P.  IV.  192. 
mus,  five  Rous  {Thomas).T.V\\\.  P.II.164. 
Rixman  (.yohannes).  T.VI.  P.IV.  ;,   9. 
Rixton   {Johannes  ,  MattUus  8c  m(hardus).T. 

.   III.    P.III.  190. 

{Nichotaus).  T.IV.  P.  L  134. 

Roach  {francifcus)  obtinet  Officium  uniusVi-. 

brellatorum  infra  Turrim  London.T.VlII. 

P.III.  83. 
Roald  {Rogerus).  T.II.  P.II.  139. 
Roan  (Vicecomes  de).  T.III.  P.III.  93. 
Roafano  (Dominus  de) ,  Avus.  T.II.    P.III, 

44. 
(Dominus  de).  T. III. P. III.  78,126, 

173.^.1^.29,46,5-2,  97,100. 
Robais  (Dominus  Johannes  de).  T.IV.  P.  II. 

70.   79- 

{Johannes).  T.IV.  P.  III.  192. 

Robarts  {Nicholaus).  T.  VI.  P,  II.  194. 

{Thomas).  T.VL  P.II.  195-. 

Robelin  {Gilotus).  T.III.  P.I.  i6j-. 
Roberd  {Johannes).  T.II.P.I.  178. 
Roberfart  {Canon).  T.  III.   P.  III.  89. 

{Ludovicus  de).  T.IV.  P. II.  139. 

—  {Jehannes).T.lV.V.\\\.   36,    39, 

44,64,   82. 

—  (Johannes).  T.IV.  P.  IV.  103. 
{Ludovicus).T.\V.  P.IV.114,119, 
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160. 


Robert  {Hugo) ,  Clericus  ,  Artium  Magifter. 
Litteroe  Patentes  ei  directx  de  Praelenta- 
tion  ad  Reitoriam  SaniSti  Petri  de  Mon- 
crofte,  in  Civitate  Norwiccnfi.  T.IX.  P. 
11.209. 

Robertet.  T.  V.  P.  IV.  ff ,  90,  98,  103,  118. 

{FtorimunJus).  T.VI.  P,  I.    16,  fg, 

61,  62,  63,  72,  74,  7J-,76,  77,78,81, 
84,  88,  89^  93,  162,  164,  170,  174, 
if ,  17,  24,  32,  36, 
of ,  122, 142. 


190,    192,    P.II 
4».  J-4'  63,  72,  84,  93, 
P.IV.  124,  126. 
Roierti  (Raymundus). 

{Ogerus).  T.I 

{Petrus).  T.I 


T.I.  P.III.  29,  30. 
P.lll.  29,30. 
P.III.  62. 

T.ll.  P.  III. 


26. 


{Thomas  8c  IViltielmns). 

{Adomarus),  Cardinalis.    T.II.  P.IV. 


Roberti  {Mereduk).  T.I.  P.  I.  89. 

{Joceus).  T.  I.  P.II.  25-. 

Knight  (Petrus).  T.I.  P.III.  104. 

•  Le  Poer,  {Johannes  de  Obathan).    T.  I. 

P.IV.  14,  if. 

{AugeriHs).  T.  I.  P.IV.   131. 

{l^alterus).  T.L  P.IV.   14$-. 

{Reymundus).   T.  II.    P.  I.  2. 

(Johiiines ,  Tioomas  &  Robertus  te  Mote-- 

ncr).  T.ll.    P.  I.  fi,  ,-1. 

(Johaiines).T.\V.  P.IV.   iji.     T.v.- 

P.I.  28,   96. 

(iViltielmus   Filius  Comitis).     T.  IV. 

P.IV.  7,-. 

Roberc  {David).  T.  VI.  P  IV.  9. 

(RicharMis).  T.  VI.  P.IV.  92,   i6j. 

(Aie.\;vuler).  Commiifio   ei  dirci".-i   T. 

VIll.  P.l.  49. 

{Thomas),   Miles  &    Baro.  T.VIII.P, 

II.   10.  Littera:  Commiflionales  ei  diicitx 
pro  punicndis  Dclinqueniibus  in  Comitatu 

■  Kantix.  ilnd. 

(IVitlietmus) ,    Miles.    T.  VIII.    P.  II, 


{Edwurdns).     ComminTio  ei  direfta  in 


Comitatu  Midlefexix.  T.VIII.  P.H. 


'■t^ 


{Michacl) ,  Clericus ,  in  Artibus  Magi- 
•  fter.  Litterac  Patentes  ei  dire<ftae  de  Prs- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Llanbadricke , 
in  Dioscefi  Bangorienfi.  T.VIII.  P.  III. 
3°- 
— —  (iVittietmus) ,  Clericus ,  Theologia;  Pro- 
teflor.  Litterae  Patentes  ei  dircftiE  de 
Prxfentatione  ad  Reftoriam  de  Barcombe, 

-  in  Dioeccfi  Ciceftrenfi.  T.VIII.   P.  111. 30, 
{mHUelmus) ,  Theologiae  Profcfl"or.  Lit- 

ters  Patentes  ei  dire^ftae  de  Pra:fentatione 
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170,  171 ,  171 ,  174- 

{Richardus),  T.VH.  P.II.  169,  176. 
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QV  ^    IN    IX.   TOMIS   FOEDERUM    CONTINENTUR.    i6f 


'• (Johamei).  T.VII.  P.  IV.  38,  8z. 

— —  Vicccomes  (Robertus).  T.  VII.  P.II. 
183,  184,  ad  188. 

lHoffenJis  Epifcopatus.  Eccleiia,  ^c.T.I.  P.I. 
a8,  29.  Callrum  Ecclelije  Cantuarise  fpe- 
dtans.  P.II.  fj.  De  Provilione.  T.III. 
P.  II.  86.  De  Tcmporalium  rcftitutione. 
T.III.  P.  III.  xo.  P.IV.fi.  Pro  Epilco- 
po  in  AmbaiTiata.  T.V.  P.  I.  loj-.  Pro 
Epifcopo  reftitutio  Temporalium.T.  V.P. 

III.  if.  De  Cultodia  Temporalium.  T.V. 
P.  III.  71.  De  Fidelitate  Epifcopi  recipicn- 
da.  71.  Pro  Epifcopo  de  cuflodia  Tem- 
poraliuin  Hcrefordix.  71.  Pro  Johanne 
Hilfey  Epilcopo  reftitutio  Temporalium. 
T.  Vr.  P.  II.  iio,  De  licentia  eiigendi 
Epifcopum  ,  de  AiTenfu  Regis  pro  Ni- 
choiao  Hethe  Epifcopo.  P. III.  41.  Pro 
eodem  de  reftitutione  Temporalium,  41. 
Pro  Epifcopo  Pardonatio  8c  cuftodia.  90. 
De  licentia  eligendi.  T.VI.  P.III.  108. 
Pro  Henrico  Holbechc  Epifcopo  Regius 
Aflenfus  8c  Significavit.  iio.  Pro  eodem 
reftitutio  Temporalium.  iii.  Pro  eodem 
Conceflio  Cultodiae  Temporaliura.  11 1. 
Decani  &  Capituli  Eleemoiinae.  129.  De 
licentia  eligcndi.  163.  Pro  Nicholao  Ryd- 
ley  Epifcopo  Regius  Afienfus.  163.  Pro 
eodem  rcllitutio  Temporalium.  163.  Pro 
eodem  Conccflio.  163.  De  Collatione  Epi- 
fcopatijs  pro  Johanne.  191.  Significavit 
pro  codem.  192.  Pro  Johanne  Epiico- 
po  Commenda.  193.  Pro  Johanne  Store, 
collatio  Epifcopatiis.  ioo.  Pro  eodem  Signi- 
ficavit.  200.  De  licentia  eligendi.  P.IV. 
>9.  Significavit.  19.  Reftitutio  Tempo- 
ralium.  23.  Licentia  eligendi.  94.  Signi- 
ficavit.  96.  Reftitutio  Temporalium.  99. 
Licentia  eligendi.  146.  Significavit.  147. 
Reftitutio  Temporalium.  1+7.  Liccntia 
eligendi.  166.  Significavit.  166.  Reftitu- 
tio  Temporalium.  170.  Decanatus  Sarum 
conceflus  Epifcopo  Roffcnfi.  171,  Prx- 
benda.  T.VI.  P.IV.  22.  Archidiaconatus. 
9^.     Prsebenda.  166,171. 

"Rog^ite.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.  9,  102. 
V.oge  [Gdfridus  tle  U).  T.  III.  P.  II.  93. 
'Roger,  Frater  Eleemofinarius.  T.  1.  P.I.  60. 

Filius  H.  Comitis  de  Bigod.   T.  I.  P.  I. 

9f. 

Capellanus  Regis.  T.  I.   P.  III.  101. 

{Joh^nnes).  T.III.   P.  III.  194- 

-  [WilMmus).  T.V.  P  II.  179. 

{Johnmei).  T.  V.  P.  111.  131 ,   I47-    ^'- 

IV.  94. 

-  {Guidielmus  8c  Vetrus).    T.  V.    P.  IV. 

(Williehnui).  T.VI.  P.III.  16)-. 

{Roicrtui).  T.VI.  P.IV.  46. 

[Johnnnes).  T.  VI.   P.  IV.  49. 

-  {EdivarJus).  T.  VI.  P.  IV.  66,   70,   76. 

{Dnmel).  T.VII.  P.l.  177,  203. 

{liichardus).  T.  VII.   P.  III.   13. 

Rogeri  {Rokrtus  Filius).  T.I.  P.  I.  30. 
(R.).  T.I.  P.II.  15-4,   ij-j-,  199,203, 

221.     P. III.  17,86,98,  130,  168,186, 

188,  203. 
.  (Dominus  de  cUvering).  T.I.P.IV.J". 
-  {Radulphus  de  Tauny).  T.  I.  P.ll.  IJJ. 

P.III.  17. 

. de  Cluny.  T.I.  P.II.  20J. 

_ Simm).  T.l.  P.II.  199. 

..  {R.iymundui).  T.I.  P.III.  10,  i2. 

{Johannei).  T.I.  P.III.  8,-. 

{RobertUi).  T.I.  P.IV.  108,   128,138, 

144. 

(mllielmus).  T.t.  P.IV.  201. 

'Rogerii  de  Benit  {Bernardus).  T.  I.  P.  II.  214. 

{Johmnes).  T.III.  P.IV.  168. 

Rogcrio  (Eudo  ^  Guill.de).  T.II.  P.IV.  loj-. 
'B.ogers    [Frnncifcus)  ,    Sacri«  Theologix  Do- 

aor.  T.VIII.  P.II.  10. 

{Edwardus).  T.VIII.  P.II.  14. 

•  {Edaardus)   deputatur  ad  Pacem  con- 

fcrvandam  ia  Coraitatu  Surrise.  T.  VIII. 
P. II.  16. 

— —  {Chrijiofherus)  ,  Clericus  ,  in  Artibus 
Magifter.  Litterae  Patentes  ei  diredta;  de 
praefcntationc  ad  Reftoiiam  Santti  Petri  in 
Balliolo,  Dicecefis  Oxonise.  T.VII.  P.U. 

3°- 
— —  {Johannes),  Armiger,  Efcaetor  inCo- 

mitatu  Glamorgan.   T.   VIII.    P.  II.   36. 

Litterx  Patentcs  ei  direiftx.  iiid. 

{Humfhridus).     Conceffio  ei  fadira  Of- 

ficii  Rememoratoris  primorum  Frudluum 

&  Decimarum  in  Scaccario.T.VlII.  P.  IV. 

61. 

-  (Jacoius)  ,  Filius  Humphridi.  OIB- 
cium  ei  concelTum.  T.VIII.  P.  IV.  6i. 

Tom.X.t.lV. 


Rogers  (GuilUelmus) ,  Clericus,  Artium  Ma. 
gifter.  Littcrx  Patentes  ei  direfta:  dePrx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Blackmeare , 
Dicecefis  Herefordienfis.  T.  VIII.  P.  IV. 
121. 

'  (Brianus).     Commifllo  ei  direfta.  T. 

IX.  P.II.  36. 

{Jacobus).    Officium  ei  conceflum.  T. 

IX.  P.ll.  87. 

(Thomas) ,    Generofus  ,   obtinet  Offi- 

cium  Clerici  ad  fcribendum  8c  conficien- 
dum  omnia  Brevia  de  diem  claufit  extre- 
mum,  Scc.  T.IX.  P.II.  87. 

— —  {Jacobus).  Conceirio  ei  fa<Sa  Officii 
Rememoratoris  primorum  Frucluum  8c 
Dccimarum  in  Scaccario.    T.  IX.   P.  II. 

'37- 

(Humphridus)  conftituitur  Cuftos   Lo- 

gex  de  Harleton,  cum  Ambulatione  cidcm 
Logese  pcrtinente ,  infra  magnum  Parcum 
de  Richmond.  T.  IX.  P.III.  88. 

■  (Jacobus).  Officium  ei  conceffum.  T. 

IX.  P.III.  88. 
■  (Francifcus).     Officium  ei  conceffum. 

T.  IX.  P.III.   104. 
Ro^erfone  {Willielmus) .  T.  III.  P.I.  121. 
Rohan   Vicecomes  {Alanus  de).    T.  III.  P.  I. 

94. 

(Johannes).  T.III.  P.I.  106. 

Vicecomitiffa  (Johanna).  T.  IV,  P.  I. 

19- 

(Carolui).  T.IV.  P  III.  182,   184. 

Vicecomes    {Alanus).    T.  IV.  P.  III. 

182,   183,  184. 

'— —  (Felrus).  T.V.  P.IV.   125-,  134. 

(Johannes)-  T.V.  P.IV.  134. 

Rohi  (Lucas).  T.VII.  P.  II.  200. 
Roia  (Burchardus  de).  T.I.  P.I.  38. 
Roicheforth  (Guido  de).  T.III.  P.  I.  16 f. 
Rnffyn  (Robertus).  T.  III.  P.  II.  146. 
Roil  (Hel.).  T.V.  P.I.  So. 

Roillart  (Robertus).  T.IV.  P.III.  14. 
RoiUet  (Galfridus).  T.I.  P.I.  37. 
Roilloy  (Johannes).  T.I.  P.I.  jy. 
Roincundebi  Terra.  T.I.  P.I.  124. 
Roifo  (Conradus).  T.V.  P.  J.  36. 
Roijfen  (Pagani  Filius).  T.I.  P.I.  40. 
Roke  (GMlardus  de).  T.I.  P.I.  141. 

-  (Robertui).  T.VI.  P.III.  141. 
Rokeburgh.  T.I.  P.III.  if  i  ,  15-9. 
Rokeby  (Thomas).  T.IV.  P.II.  163. 

{JoUnnes).  T.VI.  P.IV.  112,   120; 

Rokeford.  Caftrum.  T.  I.  P.H.   178 

Rokel  (Johannes).  T  III.  P.III.  i,».' 
Rokele  (Richardus  de  la).  T.I.  P.II.  114. 

{Johannes).  T.III.  P.I.  2. 

(Gilbertus).  T.  III.  P.  III.  94. 

. (Robertui).  T.IV.  P.II.  124. 

{Johannes^.T.W.  P.II.   i2j-. 

Rokerio  {Roftandus  de).  T.I.  P.IV.  131. 
Rokesby  (Thomas  de).  T.II.  P.II.  19S. 

(Thomas).  T.II.  P.IV.  18,  146,  206, 

208.     T.III.  P.I.  I,  2,  iij-,  117,    118, 
119. 

(Thomas).  T.III.  P.IV.  lo. 

(Thomas).  T.IV.  P.  I.   i?i,  174. 

RokefeUy  {Gre^orius  de).  T.l.  P.ll.  240. 
(Richardus)  .T  .l.P  .IV .  (jf ,  iii  ,  114, 

118.     T.  11.    P.I.  37. 
Rokevoode  (Johannes).T.\U.  P.III.  39,195-. 
Rokyng.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Rokyngham  (Johannts  de).  T.  III.  P.  I.  1S7  , 

192. 
Roys  {Thomas).  T.  IV.  P.  III.  36. 
RoUnd  (Johannes).  T.IV.  P.II.  130. 
Rilandi  (Johannes  Fihus).  T.I.  P.  IV.  82. 
Rolandyrt  (Johannes).  T.IV.  P.I.  66,  76. 
Rolbays  (Alardus).  T.I.  P.IV.  23. 
Roldfton  (Ecclefia  Parochialis  de) ,    DioECefis 

Eborum.  T.VIII.  P.II.  167. 
Rolet  (Matthius).  T.V.  P.IV.  97. 
Rolf  (Thomas).  T.IV.  P.  IV.  176. 

-  (Roberiui).  T.VI.  P.II.  73. 
Rolfes  {Henriciis).  T.III.  P.III.  194. 
Rolin  (Johannes).  T.IV.  P.  IV.  49. 

(Anthoniui).  T.V.  P.IV.  86. 

Roll,  (Henricui),  Miles,  unus  ex  Juftitiariis 
Regis  ad  Pacem  confervandam  in  Comita- 
tu  Devonix.  T.VIII.  P.ll.  6. 

-  (Samiiel),  Miles.  Commiffio  ei  direfta 
ad  confervandam  Pacem  in  Comitatu  De- 
vonix.  T.VIII.  P.II.  6. 

-  (Henricui),  Miles.  T.  VIII.  P.II.  34. 
RolUnd  (Vredericui).  T.I.  P.I.   i6j-. 
Roliant  (Johannes).  T.II.  P.  III.  63,  64. 

(Johannes).  T.V.  P.IV.  99. 

Rolle  (Robertus).  T.VI.  P.IV.   i^.  i;8. 

-  (Samuel),  Miles.  T.VIII.  P.I.   180. 
RoUefov  (Thomasde).  T.II.  P.II.   18S. 

— —  iRoiertiu).  T.IV.  P.IV.  44, 10/,  ij-i, 


in-T.V.  P.I.  ,7. 
— —  (Rciertus).     T.  V.    P.  l.  iji  ,    ijy,' 

'37. 

{Henri-us).  T.V.  P.III.  j-6. 

■  (Simon).  Conceffio  ei  fafta  OfficiiRe- 

giftrarii  Principaiis  Materiarum  fpiritualiuin. 
T.IX.P.I.  77. 

RoUo.  T.  vn.  P.I.  2o3. 

RoUock  (Rohertus).  T.VII.  P.I.   129. 

RoUocke  (Robertus) ,  Clericus ,  Artium  Magi-i 
fter.  Littcrx  Patentes  ei  direftx  de  Prae- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Scopwicke,  in 
Dioecefi  Lincolnienfi.  T.IX.  P.II.  iff, 

Rolfon  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  113. 

RoLjhn.  Reftoria.  T.VI.  P.  IV.  9.  Vicaria.' 
49. 

Rolt  (Edwardus) .  Conceffio  ci  fafta  OfficiJ 
Scruutoris  in  Portu  Ceftrix.  T.IX.  P.II, 
'37- 

Rolteman  (Hildeirandus).   T.VII.  P.  I.  19^. 

Roly  (Dominus  (/e).  T.III.  P.I.  136. 

Roftia.  Mercatorcs  Romani.  T.  I.  P.  II.  itf, 
De  Urbe  capta  per  Regem  Neapolitanum. 
T.IV.  P.  II.4J-.  Commiffio  Regis  An- 
gli«  ad  tractandum  fuper  quocunque  Fce- 
dere,  Urbe  direptJ  per  Cxlarianos  8c  Pa- 
pa  captivato ,  pro  refarcienda  Romanx  Se- 
dis  Dignitate.  T.VI.  P.II.  80.  Pro  Mcr- 
catoribus.  84.  De  cuftodia  HofpitaU  San- 
fti  Thomx  Martyris  in  Urbe  JohanniBo- 
robryge  per  Regem  Anglix  conceffi.  173» 
Vide  Romana  Curia. 
Romaignia  (Gregorius  de).  T.I.  P.I.  104, 

— (Henricus  de),  T.III.  P.II.  loi. 

Romana  Citria  vel  Ecc/f/ia.  Appellationes.T.  I.P, 
1.6.  Ad  Papam  relcriptum  minatorium.  9. 
Annuus  cenfus  pro  Anglia  8c  Hibernia.117, 
130,  ij-i,  ij-8.  P.II.  67.  Procuratores. 
P.I.  70.  Opprefliones.  166.  P.  II.  7,2^, 
6f.  Annuus  Cenfus.  P.IV.  160.  T.  II. 
P.  I.  123.  Petri  Denarii.  146.  Annuus 
Cenfus.  178.  P.II.  j-4,.  Romanx  Sancftx 
Ecclefix  Vicecancellarius  Michaei  de  Tho- 
losa.  T.  I.  P.  II.  104.  Annuus  Cenfus. 
if7,  169,  174,  195-,  228,  236.  P.  ill. 
2f,J-6.  P.IV.  2.  Oppreffiones.  T.II.  P. 
1.  140.  Exadtiones.  ij-6.  Abufui.  i)-8. 
Contra  Abulus.  172.  Penfiones.  179,181, 
Panitentiarii.  197.  Ufurpationes.  P  II. 
9,  18.  Gravamina.  fi  ,  f 3  ,  /4  ViJe 
B«//*  cenfura.  iy8.  P.  III.  42,  44,  69  , 
9r.  Scandalum.  P,  II.  195-.  De  Hti- 
'ius.  P.ni.7.  De  vexationibus.  19,  21, 
28.  De  Novitatibus,  5-4.  D;  non  profe- 
quendo  ibidem.  T.IH.  P.  IV.  1S8.  Pro 
Procuratore  Regis.  T.IV.  P.  U.  ,,  q 
iion  divertendo  ad.  j-6.  De  Procuratore  So 
De  recipiendo  ad  gratiam.  P.ln.  ,07  De 
Sacramentis  recipiendis.  ij-^.  De  Proc 
ratore  conftituto.  P.IV.  8/.  De  Procural 
tore  conftituto  ,  Willielmo  Babyneton  T 
V.  P.II.  8.  Vincentio  Clement.  60  RoJ 
berto  Flemyng.  62.  Francifco  de  Copi- 
nis.    106.     De  Poteftate  ufurpata.  T    VI 

o    ^^-c   '^i-  ^^T^iP"  P«'C"i's  a   Romano 
Pont.fice.  T.VII.  P.I.  jy.   Super  injunis 
per  Papam  illatis.  120,     Vide  Roma. 
Rom.^nacii  (Johannes).  T,  I.    P.  n.  31 
Romanhy  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Eba- 

rum.  T.VIII.  P.II.  yj. 
Romandiold  (Alberttis  de).  T.  I.  P.  I.   ,,^ 

RomaniSiniki  Parochia , Terra  8c  Tenementa. 

T.I.  P.II.  193. 
Romanino  {Petrus  de).  T.I.  P.IU.  42, 
Romanis  (Arnaldus  de).  T.I.  P.  III.  ,'g. 
RomMio  Scinclo  (Arnaldus  de).  T  l    p    j  , ,  g  • 

(Artaldus).  T.  I.  P.I.  ,93.'   p  ^  *  * 

30.  •     •    >" 

Roinnorum  Rex ,   vcl   Impcrator,  Otho.    T. 
I.  P.I.  37,41,42,43.     Ricardus.  P.  11.* 
24  ,  2 j- ,  26  ,  38 ,  44.     Cura  Francia  Con« 
fcederatio.  P.  I.  34.     p.  n.  14,-,  146.  i6r, 
169,  170  .171  ,178,  190,227.     P.III.  ,j,^ 
133.    Confoederatio.  138,  139  ,140.    Tra- 
dtatus.  166.     Treuga.  167.     Coronatio.  P. 
IV.  204.    Imperator.  T.II.  P.  1    jj-.    pj 
Pace  cum  Rcge  Siciiiae.  46.     De  Confce- 
deratione.    T.ll.  P.III.  184.     De  Papan» 
adeundo.    18)-.    De  veniendo  in  auxilium 
18,-.     De  Traaitu.  191.  Super  Alligantiis' 
19^     DcTraftitu.  P.  IV.  26.  Cntra  Pa-" 
pa  obftrepit.  37,     De  conventionibus.  «-o 
De  Matrimonio  negat  Sc  deligando  fe  curn 
Francia.  103.    DeTradatu.  174,178,190. 
T.  III.   P.  I.  46.     Cum  Imperatrice.  tg' 
61,  64,  87.     In   Anglia.  77.     De  Coro' 
natione.  109.     Ad  Imperatorem.  123    Su- 
pcr   Negotiis   Francix  8c  Brabantix.  iji, 
De  Tradtatu  fuper  Matriirioaio    T  III   P 
IV.  194,    1^6.  '      '    * 
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U.ex.TnaitusinterPrimogeniti)m     Romanorum  Imperator  (Caro/wj  ^uxrtus).  T.     Romei  (Bnrtholomtus  .  T.T.  P.M.I,  ^tl 


FiliujTi  Impcratovis  &  primogeiiiram  Filiam 

Rcis.T.in.P.IV.i^;.  Convcntiones  'a- 

per^Sponlklibus.  T.  IV.  P.  1.  f.     ObHgi- 

tiones    fuper     Dotjiicio.   8.     ConfirmiTio 

-  Trackatns  1Vlatrin30flii.11.     De   Matvimo- 

rio    prseJiao.    11.     De  fccuritatibus.   12. 

De  foiutione  &  receptlone  Dotis.  i  5  ,  20, 

21.     De  ^iiigio  Blanchix  ad  Alcm3nni.im. 

■  *ii,  a?.     De  Dotalitio  Blanchiae.  24..  Ma- 

.^iraonii    inftruEnentorum    defcriptio.    24. 

;  De  Traclatu.   i<S.     Ratificatio  Confoede- 


III.  P.  I    46,    109,   125.  {Petruj).  T.III.    P.I.  90 

. -  Imperatvix    {Margareta).    T.  III.     Romefcy  (Mnncnura  de) ,  in  Comitatu  Wiltc- 

P.I.  „,62,  64,  66.   75-.    77.  86,  9>- .         l'-^-  T.  VIII.  P  11.  ^7. 

,,Q  Rcmey»  (Johames  tle).  T.  l.   P.II.  119, 

_i imperator  {Ltidovhus).   T.  III.     V.omfoTd  {Gaution  de).  T.I.  P.I.  40. 

,,.  ROOT^?;fl»  [Beruwt).  T.  III.  P,  I.   iji-. 

Romin  {Johnnnes).  T.V.  P.IV.  97. 
Romiton.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Romney-  Marfi).     CommilTio  direiSa  Ballivoj 
Juratis   &  CofBmunitati  hujus  Villac,  T. 
IX.  P  I.  4. 


P.III. 


1,-2. 


(C^rolus).   T.  III.   P.  III.  III 
{/Innii    Filia  Caroli).    T.  III. 


III.  147,   148,149,  iji,  ij-4,  ifj-,  1/6, 

«tionum  &  de  Pace  Trecenh  per  eundcm •  (£w.   Mater  Ann»).   T.  III.   P.  Romo  CJ^^omas).  T.I.  P.III    4, 

aDProbata    P.  UL  1S6.     De  Traftatu.    P.         III.  1.0,1.4.  Romorsny  (fohannes).  T.lUP.lyii6,Hi 

•rr  ^     ,.     ,    ,,-.....-_/■...    .^-    o„ (K«/fww  Filia  Ludovici).  T.III.  '4+.   'f°.   15'.^°°-     T.IV.  P.L  i. 

P.IIL  101.  Rompir  (Dominus).  T.  VII.  P.  I.  149. 

— '■ —  Rex  {IVenfeJlilus).   T.III.  P.  III.  Romffe  Comes  {Engelrailus).  T.  IV.   P.I.  7. 

101  ,110,  111,113,  iif,  1 16,  118,119,  Romjay  {Alexander  de).  T.IV.  P.IV.  101. 

29,  131,  134.  '?7.  '4'.  '48.  15-2,100.  Romfey.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.   163. 


iV.   140.     De  Ambilliata  verfus.  169.  Dc     - 
Tradlatu   pro   Ducatu  dc    Lufenburg.   58. 
rf:  Cuhi  eodem  pvo  Etelphinatu.  38.     Inftru-    - 
,T.!£liioaes  in  Anr.baffiatara  ad  Regem  Ronia- 
Borum     8c   Principes   Germanos.  45-.     De 
•Traciutu  cum  Rcge.  48.     Super  Ambaflia- 
ta.  63.     Pio  Cardinali  Anglis  verfus   Re- 
gem.   1.90,.  191.  De  Bello  cumRege  Fr.in-     - 
cisE.  T.  V.  P.  IIL  i7f.     Pro  Ambafliato- 
ribus  Ac  conductu.  182.     Dc    Traftando.     - 
18».     Traciatus  cum  Duce  Auftriac  fupcr 
jotercurfu.     182.     Ratilicatio     inde.    1S3.     - 
Pro  Ambafliatoribus.  ibS  ,   189.     De  tra- 
eindo.   lyf.    Tradiatus  Amicitiarum.  198. 
Commiflio  Regis  ad  traftandum.   P.  IV.     - 
10.     Ligaltalica.  107.   Conventiones  cum     - 
Rege  fuper  Bello  iinterendo  contra   Caro- 
lura  Francix.    11.     Super  Bello  practaao. 
1}.     De  Rege  in  Ordinem  Garterii  eligen- 
jio.  14.     Convcntio  de  Bello  inferendo  ut 
fupra.  if.     Supcr  Convcntionibus  de   Ar-    - 
ticulis  modificandis.  14.    Traaatuum   fu- 
periorum    confumatio     16.     Confirmatio    • 
Biodificationum.  16.    Prociamatioinde.  17. 
Pro  Magnatibus.  z6.     Pro  defenfione  Re- 
gis  ,    nunc  Ducis   Britanniae.  17,  28,  30.    ■ 
PfD   Donnino   dc   Egmond    Locumtencnx     • 
Regis  in  partibus  HollandisE.  42.  Pro  Ber-    ■ 
nardo  Athclman  Dodtore,  Regi   Ang'ia:  a    • 
Rcge  transmiflb.  47.     De  tradando   cum     ■ 
Maxiniiliano&.  Plvilippo  Duce  Auftrix.  69. 
Dc  tvaiflaudD  cum  Maximiliano.  133.  Ap-    ■ 
punduamentum  cum  didlo  Rege  de  non 
leccptindo  Rcbellcs.  13?.   Coremiflio  Ma- 
ximiliani   Regis  ad  traftandum.  T.  V.   P. 
iV.  173.     Tradiatus  fuper  intercurfu  Mer- 
citorum.  174.  Dc  iiiblidio  pcr  RegemAn- 
gliye  conceflb  contri  Turcas.  17$-.   Traifta- 
■tusdc  intercurfu  ratificatio  pcr  Regern.  iSy. 
Trattatils  de   Transtugis    "on    rccipiendis 
mihcatio  per  Ragem.  '77-     Acqu.erantia 
Regis  pro  lopool.  receptis  a  Rcge  Anglix 
pio  Guevris  C!»ntra   Turcas.   179.     De   in- 
tcrcurfu  Mfrcium  conhrmatio  Regis    An- 
aliK.  180.     De  Pace  £c  Amicitia  ratificatio 
Regis  Angli*.  t8o.   Poteflatcs  per  Regem 
Aq'li«.  ad  exigendum  juraraentum  aRe- 
«ref  dc  Traaatu    Amicitix  perimplcndo, 
%.  de  admittendo  djftum  Regera  in  Ordi- 
nem  Gartcri*.  iSj-.     Dc  difpcnfando  cum 
bi<Sp  l'^';^^  fuper  obfcrvautiS   quorundam 
ftatjiiorum  Ordinis  prxtafti.  186.   Trafta- 
tusde  intercurfu.  237.     Traaatiis    Matri- 
monialis  pro  FtUi  lU-gis  Anghxcum  Prin- 
•cipe  Hifpaniaium  conhrmatiu  per  Regera. 
159.     Confirm,itioTiaaatiis  Amicitix  per 
Regem.  246.     Vide  Imferator. 

_ Rex  {PhiUfpus).  T.  I.  P.I.  34. 

(Ot/.»o,.  T.l.   P.  I.  37.    58,41. 

_^L^ {Fredericus).  T.  I.  P.L  64. 

{Gonradus).  T.I.  P.L  1S2. 

r, (R«/Mr(/«j).  T.  I.  P.  II.  14.    »f. 

■'  26,  27,  28,  29,  30,  38,  39,  43,  44, 
$■©,  9»,  98.  99.  loi.ioj.  109.114. 
115-,   117  ,  118. 

^ (Alfonfus).  T.  L  P.II.  7». 

(li.).  Soror  Conradi.  T.  I.  P.  I. 


lS2i 


1S9. 


P.IV.  40,  45-,  5-2,  7J-,  78,  y5-,98,99.     «"""«""•*  {Hemicus).  T.IV.  P.  II.  139, 

,,6.      ^       ^'     '  Ro»j)'/o  (.?M;././fl«;o).  T.III.  P.I.  19. 

— ! Imperator    {Wencejlms).   T.  III.     Rondelfliam.    Ecclefia  Parockialis.   T.  VI.  P. 

P.  IV.  130  ,  143.  ^^ •  '^°- 

Rex  {Rapertus).    T.  III.  P.  iV.  Rondon  (Joh.innes).  T.III.P.HI.   194. 

194,196,197.     T.IV.  P.I.  j-,7,   II.  Rondeun  {iVillielmus  de).T.Ul.V.U.  ■jo. 

'. '{Liidovicus  Fiiius).  T.III.  P.IV.  Roney  Comes  {Robertus  de).  T.  III.  P.  I.  72, 

194.     T.IV.  P.  I.  II  ,  13,  20,  ii,  13,         73.94-    ,,      ^ 

24,26,131.  Ronove  {tiicholaus).T.V.  V.n.  x6. 

' '_  i^gx.  T.  IV.  P.Il.  6i,6j",  86.  Rsnymano  Dominus  {Bernardus  de^.T.ll.  P. 

{Sigifmundus).  T.iv.  P.H.  9'.         1'-  »74- 

^'  "      '        '         Ronynghnm  {Fetrus  de).  T .U.  ? .\V .  \of. 

Rood  (Edwardus) ,  Clericus,  obtinet  Vicariam 
Ecclcfiae  de  St.  Ellins  in  Abbingdon ,  cum 
Capellis  de  Radley  &  Droyton  annexis, 
in  Comitatu  Berks  iSt  Dioccefi  Sarum.  T. 

IX.  p.m.  40. 

Rooding  Alta  (Reftoria  de),  in  Dioccefi  Lon« 
dondienfi.  T.IX.  P.II.  212. 

Rooke  {Nicholauf).  T.ll.  P.IV.  15-9. 

Rookes  (Chrijloferns).  T.VI.  P.IV.  92. 

— —  {Georgius) ,  Mercator  Londinenfis.  T. 
VIII.  P.  il.  114.  Commiflio  ei  diredta 
ad  tractandum  cum  Regibus ,  Principibusj 
Gubernatoribus ,  &c.  in  partibus  Barbariic. 
T.VIII.  P.II.  114. 

— — —  {Thomas).  Conceffio  ei  fafta  Officii 
Scrutatoris  in  Portu  Sandwici,  in  Comi- 
tatu  Kanria:.  T.VIII.  P.  III.  222. 

■RoefeLin  {Jehmnes).  T.IV.  P.ill.  14. 

Ro^er  (Johannes),  Theologix  Profelfor,  pri. 
ttius  Leftor  in  Univerfitate  Oxonienfi.  T. 
VIII.  P.II.  191. 

Ropere  {Jahannes).  T.  III.  P.HT.  70. 

{Henricus).  T.IIL  P.  III.  83,    133. 


93,   128,  ij-4,  ij-6,  ij-7,   ij-S,  160,  16,-, 
166,  169,   171,  174,  177,  179,  180,  189, 
192,  i9f.     P.  III.  '6,  28,  32,  33,    34, 
44.  ^J^.f^.Si,  100,120. 
Imperator  {Carolus  &itartus).  T. 

IV.  P.II.  93. 
Rex  (%>«»</»/).  T.IV.  P.III. 

1S6.    P. IV.  29,  38,  45",  48,140,187.  T. 

V.  P.I.  II,  18,  78. 

{Predericus).  T.V.  P.I.  103',  109. 

Imperator.  T.IV.  P.  IV.  63. 

Rex.  T.V.  P.I.  147. 

. ,  {mncefaus).  T.V.  P.III.  if. 

Imperator  {■predericus) .  T.  V.  P. 


II.  j-8. 


140. 


Imp«rator.  T.V.  P.III.  66. 
(Vrtdericus).    T.  V.   P.  III.    7j-, 

Rex.  T.V.  P.III.  I7J-. 

{Mtximilianus).  T.  V.  P.HL  182, 

183,188,  189,  ipf,  19S,  101.  P.IV..0, 
II ,  13  ,  14 . 1 r .  '6  .  '7  .  ^7  .  *9 '  3°  •  +7  . 4°. 
69,  106  ,  133  ,   «+8. 

Rex    {Mnximilianus).   T.  V.  P 


IV.  172,  174,  iu,  '76.   177.  «79.  180.    K"?""  ^'"•'«  i'^'  '-^)-  T.L  P.IIL   .34. 
iSj-,   237.  Roquegny  {Richardus  de).  T.IV.  P.III.  87. 

modo    Imperator.    T.  V.  P.  IV.    ^oreby  (Johanms  de).  T.I.  P.I.  47 


239,    246,  2)-o,  2J-7,    25-8,    25-9,    161,     Rorthiven  {miHelmus).  T.  IV.   P.  IV.  101; 


263,265-.  T.  VI.  P.  1.1,4,  37.4°. 
43,  j-i,  81,  117,  izo,i2y,ii6,i27,i33, 
140,  146,  147. 

Imperator  {Carolus  ^tiintus).  T, 


VI.  P.I.  183  ,  197  ,  198,  205  ,  204,  loj, 

207. 


109,  m,  113,    112,    iif,   118,    128, 
130. 
Km  vel  Roos  {Robertus).  T.  I.   P.  I.  j-o  ,  j-j-, 
S<^>  j8,  71,  7j-,  Si,  89,  94.    P.II.  j, 
^7.85.  92. 
—  {W.).  T.I.  P.L  131.  P.II.  8j. 
{Carolus  &uintus).  T.  VI.  P.ll.    —  Comes.  T.I.  P.  I.  131.     P.IL  37. 
7  ,  "  ,  f6  ,  7^ ,  76^78  ,  80.  8j  ,  8f,  94  ,     —  {mUielmu,).T.  I.  P.  II.  zf^  ,  '99,  i°J. 
103,  112,  121,  122,  129,  139,  140,143,         li'-     P-IIL  86,  bS,  89,  94. 
1^0  :   .72.     P.III.  86.  89.  —  iP"rus).T.  1.  P.  II.  15-6,  203. 

{Ferdinandu,  Frater).  T.  VI.  P.    —  (Roierttts)    T.  I.  P.  II.  209.   P.III.  loz. 

II    jj     A  — (gW/"V«/).  T.I.   P.  III.  183. 

_ — L  {mveritoT{Maximilitmus).  T.VI.    —  {IfMla).  T.I.  P.IIL  131. 
P.II.  ifo.  ' —  {WiUielmus  de  Betvere).    T.  I.   P.  III. 

Imperator  {Carolus).   T.  Vl.   P.         '7-  ^  ,    „  ,„    „ 

m.  99,  1.8,  121,  .37,i4y.>f3-     P-IV.    —  de  Elmelyn.  T.I.V.Ul.  86, 


20 ,  26. 


IV.    I2J. 


-  (Ferdinandus).  T.  VI.  P.IV.  123. 
Rex  {Maximilianus).   T.  Vl.   P. 


Rex    (RicW«;).  T.  I.   P.   II. 

{Adolfhus).  T.I.  P.III.  131,138, 
139,  140,  143  ,  144,  '4;.  148,  149.  ^S°' 
.JJ3,  154,  I)-)-,  if6.  1^7.  ifS,  15-9, 
jUe,  162.  166,  167,  170,  171,  174., 
180,  181,  186,  189,  190,192,199.  P. 
IV.  78.  79- 


Imperator.  T.VII.  P.I.  34. 

{Cnrolus).  T.VII.  P.I.  40,102. 

(Radulfhus).  T.  VII.  P.  I.    120, 

123,    iif,   147,    149.    168,    171,    180. 
P.II.  42,  78,   137. 

(Matthias).  T.VII.  P.II.  198. 

Imperator  {ferdinandus) .  T.VII. 


P.IIl.  199.   219.  ifi-     P-IV.  49. 

Pontifcx  (Gregorius).  T.  VII.  P. 


{ClemensSefiimus).  T.  VII.  P.II. 


L  73- 
67. 


Romans  {GuiUitlmus  de).  T.I.  P.HL  fj. 

{AiiierlHs).  T.I.  P.IV.  25-,  29.      Romayn  (Robertus).  T.II.  P- IL  27. 

Imperator  {Fredericus).   T.  I.  P.    {Bemardiis).  T.II.  P.IL  47. 

IV  207.  ■ ^  (rf/r«..).  T.iv.  p.  ni.  8y. 

{Henricus).  T.II.  P.l.  JJ-,  46.         ^  {Robertus).  T.V.  P.  I.  38. 


Rex  {Hichardus).  T.I.  P. IV.  191.    Rombor.  Monafterii  fupprelTio.  T.  VI.  P.  II. 

T.  H.  P.ll.  63.  9<5. 

Iraperator  {Ludovicus  deBavarid).    Rome  (yohannes).T.UI,  V.  iV.  149.   'oo» 


T.ILP.1V.6,  16,    37,  fo,  53,    104,    Rowe^»fra  (Dominus  ^e).  T.II.  P.III.  9 
»oj,  174,  190.  Romei  {Jacohus).  T.I.  P.  II.  36,  38. 


-  de  Ingma-nthorp.  T.I.  P.  III.  150,  iji. 
de  Hamlak.  T.  I.  P.  IV.  f,  48. 

-  {Roiertus  de  Werk  £c  Margareta  Uxor).  T. 
I.  P.  II.  ij-6,  203.     P.III.  86.  128. 

Comes  (IViUielmus).  T.I.  P.II.  226.  P. 

III.  94,  9J-,  96,  97,  98,  104,  .05-, 106, 
III ,  112  ,  1.3  ,  .29,  132,  149,  183. 

Comitilfa.  T.I.  P.  III.  164. 

-  {iViUielmus  de Hemlakc).  T.  I.  P.  IV.  108, 
118.  124,  .44,  149.  'fo-  T.  II.  P.  I. 
f9.  >47.  i^^-    P-  ^^-  H>  '8,  26,  47, 

72- 

Comes.  T.I.  P.IV.  119. 

. —  (Hugo  Filius).  T.  I.  P.  IV.  119.     T.  II. 

P.n.  74- 
— •  (Johannes).  T.  II.  P.I.  106,  133. 

{Gilberttis).  T.II.  P.II.  10. 

-  (Willielmus  de  Hamelak).  T.  11.  P.  II.  107, 
108,  121,  123,  130,  169,  ijj,  186, 
203.    P.III.  36,  37,  96,  187. 

de  Ingmanthorf.  T.II.  P.II.  .78,  179. 

-  {Johannos).  T.U.  P.  II.  187.  P.III.jjS. 
171. 

{Godfridus).  T.  11.  P.  III.  124. 

, —  {Robertus).  T.II.  P.IV.  23. 
{Johannes).  T.II.  P.IV.  3;-. 

«• 
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R:j  {Gnillielmus).  T.II.  P.IV.  48 ,  68  ,  136, 

«39- 

' —  {Thomai).  T.II.  P.  IV.  208.    T..I1I.  P. 

I.  loi. 

{Uugo).  T.III.  P.  I.  73. 

Comes.  T.lll.  P.I.  99. 

. —   {Thomas).  T.  III.  P.II.  41,  88. 

{Mnrgeria),  T.III.  P.  II.  41. 

-  {Johmmes).  T.  III.  P.  II.  70,   7J-. 

-  {WiUielnitts).  T.III.  P.II.  9^. 

- —  Uominus  {Thomas).  T.  111.  P.  III.  zo, 

60  ,  i6j-. 
. —  {JohiMnes).  T.  III.  P.  III.  70  ,  184.     P. 

IV.  4,  46 ,  60 ,  61  ,  68  ,  70. 
■ [Rohertus}.T.\n.  P.III.   125,  ifo^ij-i. 

{WiUielmus).  T.III.  P.IV.  loi  ,  114. 

-  Dominus  {WiUielmus).  T.  111.  P.  IV. 
196.  T.iv:  P.I.  36,  f7,  63,  68,  106, 
116.     P.II.  18. 

{■Bentrix).  T.  III.  P.IV.  189. 

{Johmnes).  T.IV.  P.  II.  f6.  P.III.  169. 

-^  {mUielmus).  T.iV.  P.II.  100.     P.  IH. 

'59-  , 

-  {Roiehxi).  T.IV.  P.III.  fi. 

-  Domisms-jijtohaHKes).  T.  IV.  P.  IV.  19, 
86.    ■    •        '■ 

. —  {Thomas).  't.lV.  P.IV,  izo,  162. 
. —  {RoiertUs-^.T-y-  ^-^-  >°°>  '°' >  1°8. 
. —  {WiUielmus).  T.  V.  P.  I.  101. 

{Robertiis).  T.  V.  P.I.  iii,   ijo,   140, 

186,   189,  191.     P.ll.  3,4.7- 

. —  Cowes  ijohmaes  de  Lisle).  T.  V.  P.  H. 
18,  37;jr«>,  74 >  89,  104,  107,  io8, 

'"?•'■' 

-  (r/;ow«i).  T.v.  P.ll,  61., 

. —  {IViHielTnm).  T.V.  P.lll.  71,  71,  tSi. 

P.IV.  zj-,  29,  33,  37. 
-r-  {Johnnnes).  T.V.  P.  III.  ij-i.id^,  192. 

P.IV.  6j-,  68. 

-  Dux.  T.V.P.iy.  119. 

{Roberms).  T.V.  P.IV.  198. 

{Nmitnus).  T.VI.  P.  I.  102. 

• {Johannes).  T.VI.  P.H.  204.  P.III  97. 

{WiUieknus).  T.  VI.  P.  II.  207. 

■ —  {Niiilanus).  T.Vl.  P.  II.  215-, 

-  {Johitunes).  T.VII.  P.  I.  144,  1S4. 
■Rofdt  [Vetrus  k).  T.I.  P.II.  14. 
fiojctirrocke  {Carolus).   Commillio  cidircftaad 

conlevvandim  Pacem  ia  Comitatu  Cornu- 

bix.  T.  viii.  p.n.  j-.    . 

"ii.  {[ViUielmus)  ,    unus   JuftitiQri<iv-um 

Resis  ad  confervandam  Pacem  in  Comita- 
tu  Corniibix.  T.VIII.  P.Il.  }-. 
tij,rcelU  {Thmas).r.l.P.l.iio. 
■Rofcelynt  (Pe.'r«i).  T.  I.  P.III.  130,  131- 

J—i^j^homtis^.r.ii.  v.n.  in.   p.  III. 

Ro/e  ijohmnes).  T.II.  P-H.  14°- 
. —  {johnnnes).  T.III-  P.I-  84,  113. 
Rofecrolljer.     Reaoria.  T.VI.   P.IV.  loi. 
Rofd  {mUielmus  de).  T.II.P.H.  «19,  178. 
V.o[ekj  {mericus  &.  Andreas).   T.  IV.  P.  11. 

i€.' 
■Rofcrii  {Stephanus).  T.IIl.  P.I.  178. 
Rofeles   {Galfridus  Je).  T.  II.   P.  I.  yi. 
tiofeUi  (Johannes  de).  T.  I.   P.  IV.    140.     T. 

II.  P.I.  84. 
Rofenemrus  {Johannes).  T.V.  P.I.  117. 
Hofensparr  (OUus).  T.VIl.  P.ll.  191. 
Kefis  {BernarJui).  T.V.   P.IV.  203-. 
Hofeyo  (Girardus  de).  T.IV.  P.IV.76. 
^ofio  iLeonardus  de).  T.III.  P.Il.   176. 

, (P.).  T.III.  P.IV.  lof. 

RoPare  [RumMdus).  T.V.  P.I.  ^'S. 
Roffale  {Johmues).  T.lll.   P.  IV.  ij^). 
Rofjiiy  {Johannes  dc)    T.IV.  P.II.   iii. 
Roffb  {iriUielmits  de).  T.  IV.  P.  II.  40,  43  , 

45",  48. 

(Johannes).  T.IV.  P.II.  j-^.  74- 

(Goie/rj,/«/).  T. IV.  P.  11.68.    P.m.4, 

66. 

{Thomai).  T.IV.  P.III.  AS>  Jf- 

Comes.  T.IV.  P.  II.  40  ,  45- ,  60. 

. (Ncf»'p)-  T.III.  P.in.  49- 

{Harvey  4e) ,    Baro  de   is.ydbrooke,    T. 

Vlll.  P.ll.  143. 

{Alexander) ,  Clericus ,    in  Artibus  Ma- 

gilter.  Littera:  Patcntes  ei  diredlx  dc  Prx- 
ientationc  ad  Reftoriam  Omnium  Sanfto- 
jum  in  Villa  Southampton ,  iii  Dicrccil 
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Roz,io  {Radulflms  de  Sancio).  T.I.  P.III.». 
Rozuntali  (Dominus  Lm  </f).    T.  V.    P.  II. 

137- 
R«  (johannes  de).  T.IV.  P.III.  82. 

{Ver.de).  T.VI.  P.II.  74,  80,  S4. 

R«/i«-i««;/!)3r»f  (Ecclefia  Parochialis  de),Dioe- 

cefis  Exonienfis.  T.VIII.  P.II.  167. 
Ruaiz  (Stephanus  de).  T.V.  P.IV.   102. 
Rubeni  Piftor  (Pdchardus).   T.I.  P.  III.  104. 
Rubco  {Caifridus  de).  T.I.  P.IH.  39. 
Ruberti  (Johannes  Filius).  T.  I.  P.  I.  6-j.^°r- 
Rubiii!  (Durandlis).  T.  I.    P.  HI.  1. 
Riiby  {Pelrus).  T.II.  P.II.  141- 
Rtidbackflon.  Reftoria.  T.VIl.  P.III.  2jo. 
KuJbudei  {Henricus).  T.II.  P.I.   130. 
Pud  {Johannes  de).  T.I.  P.II.  83. 

{Thomns).  Ofticium  ei  conceflum.   T. 

RuJd  {Riceus),  Jufl:itiarius  ad  Placita.T.VIII. 

P.Il.   19. 

(H.Je).  T.VI.  P.II.   117. 

RuJby  (Redloria  8c  Ecclefia  de),  in  Comita- 
tu   Eborum.  T.VIII.  P.II.  f2. 
VIII.  P.II.  24J-. 

Rubes  {B.de).  T.  VI.  P.II.  14. 

Rucorne  (Thomas).T.  VII.  P.  III.  lo^. 

■  (Rjceus) ,  Armiger,creatur  Baronettus. 

T.VIII.  P.III.  24. 

(Jacohus),  Clericus,  in  Artibus  Magi- 

fler.  LitteraE  Patentes  ei  diretlae  de  Pra;- 
fentatione  ad  Rcctoriam  de  Elmefthorpe, 
Dicecefis  Lincolnienfis.  T.VIII.  P.  IV. 
118. 

{Robertus),  Clericus ,  Artium  Magifter. 

Littcrx  Patentes  ei  diredlx  de  Prxieuta- 
tione  adRectoriam  de  Thorneton  ,  in  Dioe- 
cefi   Lincolnienfi.  T.IX.  P.II.  211. 

RudJe  (Wiiiiilmus).r.V\.  P.III.   141. 
RuJdle  {Arthurus).     Officium  ei  conceffum. 

T.IX.  P.II.  137. 
■Ruddyard  {Benjamin).     Commiflio  ei  conccs- 

fa.conccrnens  novasErectiones  apud  Lon- 

don.  T.VIII.  P.I.  70. 
RuJe  (Johannes  de).  T.I.  P.  IV.  132. 
RiiJ^l  {Elias).  T.II.  P.I.  2. 
Rudeiii  (Margareta   Filia  Elyx).    T.I.  P.  II. 

106. 

-  (Gaifridus,  Dominus  de  Blania).  T.I. 
P.  IV.  III.  T. II.  P.  I.  84. 

(GdfriJus).  T.II.  P.  III.  82. 

Rudffton  {Willielmus).  T.II.  P.  I.  yi. 
RuJewell  (Robertus).  T.I.  P.III.  97. 
Rtidfenne  (Mjncrium  de} ,  in  Comitatu  War- 

wici.  T.VIII.  P.II.  61. 
Rudhaii  (Willielmus)    T.VI.P.II.   121. 
.  {Johannes),    Regis  Deputatus  ad  Pa- 

cem  confervandam  in  Comitatu  Herefor- 

dienfi.  T.VIII.  P.  II.  9. 
i_  I    '  (Johmnes) ,  Armiger.    Commilfio  ci 


direaa.  T.VIII.   P.IV.  8. 
Ruditrd  (Benjaminus).  Officium  ei  conccflult» 

Supcrviforis  Liberationum  ,  8c  Curise  Wm- 

dorum,  Scc.  T.VIII.  P.II.  27. 
Rudftahe  (Robertus).  T.IV.  P,n.   124, 

(WiUieimus^.T.W.  P.Il.  174. 

Rudftowe  {Roiertus).  T.VI.  P.IV.  18. 
RuJy  (Guiliielmus).  T.II,  P.IV.  78. 
Ritdyard  (Benjaminiis ,  Equcs.     CommiflTio  ei 

direfta.  T.VIII.  P.III.  114. 
Rue.  T.I.  P.II.   181. 
Rue  (Johannes  de  la).  T.V.  P.IV.  g^. 
Riiel  (Dominus  de).  T.III.  P.I.  39,  40.   P. 

II.  4. 

R«fj  (Petrus  de).  T.IV.  P.IV.  127. 
Ruet  {Hugo  &  Eufac  de).  T.I.  P.  I.  30. 

{Pelrus).  T.III.P.II.  145-. 

Rufeez.  (Johannes).  T.  III.  P.  I.  35-. 
Ruffauit  (Johannes).  T.VI.  P.I,  ijf. 
R«/or,/  (Abbas  <if).     T.I.  P.II.   92.    P.III. 

156,    161.  P.IV.  2,  39. 
RKjfW  (Prioratus  de)  ,in  Comitatu  Notting- 

hamix.  T.  VIII.  P.Il,  5-8. 
Rufforth  (Jacobus).  T.VI.  P.III.  145-, 
R«j!^  (Cilbertus).  T.III,  P.  II.  109. 
. {Simon  &  Johannes).  T.  IV.  P, 111.8«. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  27. 

Rufus   {WiUieimus).  T.I.P.I.  18. 

(Johannes).  T.I.  P.III.  198. 

{Wiiiielmus).  T.I.  P.IV.   10. 

(Vmcelmus) ,  Judacus.  T.II.  P.IV.41: 

Rugayne  (Johannes).  T. I.  P.II.  203. 

Rugely  {Rolandus),  Miles.  T.VIII.  P.I.  171 
R>*gg'  {Oiiverus  de).  T.I.  P.I.  47. 

{AJam).  T.II.  P.IV.  2f. 

{Thomas).  T.VI.  P.IV.  166, 

Rugghitmet  Henricus).  T.III.  P.II.  194." 
Rugio  {Johannes  de).  T.  III.  P.l.  io6. 
Rnimer  {Margareta).  Pardonatio  ci  coacefia^ 

T.VIII.  P.II.  24. 
Rugis  (N.  de).  T.III.  P.IV.  17/. 
R«/7/;i  {Cuiliielmus).  T.IV.  P.III,  190: 
Rule  Dominus  {Johannes  de).     T.  V.  P.  IIIJ 

>9. 

R«i/  {Henricus).  T.|VI.  P.II.  io8. 
Rumbes  {Cuicardus  de).  T.II.   P.III.  174.' 
Rumford.  Ecclefia  live  Capella.  T.  VI.  P.III. 

1S7. 
Rumille  (Uboldus  de).  T.I.  P.I.   ii. 
RurfMi  {Johannes).T.V.  P.IV.   103. 

.  Rumier  {Johannes  Wolfgang),    Conces- 

fio  ei  fafta  Officii  Apothecarii  Ordinarii 
Hofpitii  Reginx,  durante  Vita.  T.  VIII, 
P.IL  164,  24J-. 

Rumlerus  {Johannes  Wolfangus).  T.VII.P.II. 

"T. 
Rumiey  {Henricus),  Juftitiarius  ad  Placita.  T. 

VIII.  P.  II.  18. 
Rumney  (Urbs  de).  T.VIII.  P.II.  iij-. 
Rumnlonie  {Stephanus).T.  lll.P.I.  62. 
Rumnon  {Hugo  de).  T.  I.  P.  I.  140. 
Rumores  falfi.  T.  1.  P.  II.  62.     T.  II.   P.  II. 

18,  25-,   27.    T.II.  P.II.  iss  ,  i6f.  V. 

III.  124. 

RumiBorlh.  T.  IV.  P.III.  91. 
Runcini  {Bonus).  T.I.  P.I.  193. 
Runcorne  (Thomas).  T.  VI.  P.IV.  22. 
RunddiarJ  (Benjaminus).  T.  VII.  P.  III.  8»: 
Runiby  (Nicholaus).  T.III.  P.III.  33. 
R«pe  {Simericus  ile).  T.I.  P.  I.  72. 

{Wiiiielmus  de).  T.I.  P.I.   141; 

■  (Dominus  Roens).  T.I.  P.I.  146.    P. 

II.  I. 
— —  {Emericus),  Dominus  de  Blangac.T.L 

P.II.  I. 

(Abbasde).  T.I.  P.II.92. 

— —  (Abbas  de).   T.I.   P.III.    136,    161, 
186.  P.IV.39. 

(Ceorgius).  T.  I.  P.IV.  14. 

(Adam).  T.I.   P.  IV.  ij-. 

{DiniJ) ,  Filius  Alexandri.T.II.P.III. 


80. 


64. 


(GHillielmus).  T.II.  P.IV.  199. 
{Cuido  &  Johames.).T.Ul.  P.lU.fg, 


16. 


{Cuillielmus).  T.  III.   P.  IV. 

{Guido).T.m.   P.IV.  169, 

(Tulco).  T.  IV.  P,  IV,  64, 

■  Cavardi  (Aymericus).  T.  I.  P.Il,  134  ; 

137.   '49.   'fr.  2-03- 

{Cuiilielmus).  T.  I.P.II.  139,   149. 

— —  (Rrancifcus) ,   Dominus  de  Campodena- 

rio.  T.VI,  P,  I,  142, ,143,  144,  145-,  147, 

ifo,  if^,  if7,   160,161,162,163,166, 

167,  169,  170. 

(Francifcus).  T.VI.  P.II.  14. 

Chimardi  (Emericus).  T.  I.  P.II.   i. 

ChiwayJi  (Henricus).  T,I.  P.  I.  146. 

-  EfchiwarJ  {A.}.  T.I.  P.l.  64. 

m- 
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VtMfe  Torti  {Hugo).  T.  I.   P.  I.  if. 

^—  i.bolo.T.  l.    P.  I.  42,    111,    146.  P. 

11.  I. 
(Peganus  Jc).  T.I.  P.I.  6i. 

[Eymericus).  T.I.  P.I.  63,  yz. 

■ {A).  T.I.  P.  I.  64. 

Kalo.  T.I.  P.I.  64. 

— {GaufriJui).  T.I.  P.I.  146.  P  II.  i. 

iCarolus).  T.I.  P.I.   146.  P.ll.  i. 

— —  {Milo  ,  Laurentius  8c  Henricns ,  ¥ ilil  Si- 
'  monis.  T.  I.  P.IV.   14. 

• {BertrtmJns).  T.  II.  P.II.  iii. 

■  {IViUielmus  &  Mmritius).T .W-V .\\l. 

80. 
Dominus  {TheobnUus) .    T.  III.   P.  I. 

106. 

{Guido).  T.III.P.I   143. 

{Guidoais  GuiJo).  T.V.P.I.  18. 

•  Suerionis  Princeps  {LuJovicus).  T.VI. 
P.I.  ifi. 

Tallintd  (Doniinus).  T.I.  P.I.  144. 

Hupe.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  163. 

KufelU  (Abbas  de).  T.I.  P.I.  S/- 

— —  {RicharJui).  T.I.  P  I.   136. 

RufdU  Regi  Francix  tradita.  T.  I.  P.I. 
107.  Rupellae  Major.  T.  I.  P.I.  136.  Pro 
Burgenfibus  de  Iibertatibus.  T.III.  ',P.  I. 
217.  Tradenda  Regi  Anglis.P.II.  iS.  Re- 
cepta  37.  Supcr  pofredione  Villx.  T.lll. 
P.III.  129, 

JOtpetra  {Wiliielmus  de).  T.IV.    P.IV.  72. 

Tt.uphi  {Arnandus  Berxrdi).  T.III.  P.I.   178. 

Rupho  {Arnddus  Sc  Helm»  de).  T.III.  P.IV. 

"Btipibus  {iVilUelmus  de).  T.  I.  P.  I.26,   31, 

40 ,  4J-. 
B.uppes  {Gaucherus  de).  T.IV.  P.III.  126. 
B.uremoud  {Theodoricus  de).  T.I.P.  III.   143, 

144. 
■Rtis  {Pitrus  le).  T.I.    P.III.  17,0. 

{Roberius).  T.IV.  P.II.  2)-.: 

Rufliivorth   Norfolcia:  :     de    fcripto    Georgii 

Wyndham  Magiftri  Collegii.  T.VI.  P.II. 
•    76. 

■Rufl,  {Johannes).  T.V.  P.III.  13S. 
^u:hoc1;t   (Vicarfa   de) ,  in   Dioecefi   Wigor- 

nienli.  T.  IX.  P.II.  140., 
RujU  yWaitertis  de).  T.  1.  P.  IV.  5-8. 
^njlienden  { l?.e£toria  de) ,  in  Comitalu  Nort- 

hamptonix.  T.VllI.  P.  II.  j-y. 

■  Thomas).  T.  VI.  P.II.iCo. 

iuflmg.  Monafterium  lic  di6tam.T.Vin.  P. 

II.  5-4- 
Rufliden  (Reaoria  de),  in  Dicecefi  Pctnbur- 

genfi.  T.IX.    P.II.  140. 
■Rusdorf  {Paulus).  T.V.P.I.  ^4. 
mfchefman  {Gerardus).  T.V.  P.  I.  36. 
Rtifchok  {Thomas)   T.III.  P.III.  146. 
Rufp  {Johannes).  T.  III.  P.III.  186. 
Rufhroke  {Willidmus).i:.W\.   P.IV.ifi. 
Sk/p/  {Jchannes).  T.I.  P.I.  8i. 
—^  {Radulfhus^.T.^.  P.ll.  30,81. 

{Roiertus).    T.  I.  P.  III.  103. 

^ (Galfridus).  T.I.    P.IV.  2. 

• {Henricus).  T.I.P.IV.  14. 

' [Johamtes).  T.I.  P.  IV.  121,144.    T. 

il.  P.I.  i,  37- 
. {Theobaldus).  T .W.   P.II.   130.   P.  III. 

.78. 

{Willielmus).  T.  II.  P.III.  10. 

^ (Johanncs).  T.II.  P.  III.  2(5. 

*_^  {Theob.ildus).  T.II.  P.IV.  ii. 

. •  {Roberlus).   T.IU.  P.  [.  fj. 

. {Johmnes).  T.III.  P.  II.  96. 

{Radnlphtis).  T.III.   P.  II.  161. 

»— —  {fohmnes).  T.IH-  P.IV.  49,^0,124. 
{Mauritius).  T.  III.  P.IV.133.  T.IV. 

P.I.S8. 

{Johmnis).  T.IV.   P.I.  88. 

, {IVillielmus).  T.IV.   P.II.  25-. 

{Johannes).     T.IV.  P.  II.   83,    145, 

145-.  P.III.  i5-<5. 
-.^^  {WilMmus).  T.IV.  P.II.  89. 
. [Thomas).  T.IV.   P.II.148.  P.III.4. 

{Rohenus).  T.IV.P.IV.  174. 

. {Richardus).  T.V.  P.I.  4. 

{Radulphus).  T.V.  P.I.  18. 

. {Henricus).  T.V.   P.I.   140. 

{Johannes).     T.V.    P.II.    148,    149, 

ij-2,   ij-3  ,  15-4,    13-7.    «7°.    «7^.    184, 
i8j.  P. III.  14,  »y,  30 >  3f,  36,44,48, 


R«/ei  Dominus.  T.VII.  P.  II.  169,  193, 
194. 

(Francifcus).  T.VII.  P.II.  217, 

— —  {Guiilielmus) ,  Eques  &  Thefaurarius 
Clair.3  Caroli  Primi  Regis  Anglix.T.VIU. 
P.I.  9. 

(Francifcus).  Comraiftio  ei  diredta.  T. 

VIII.   P.I.  5-9. 

{Georgiui).  Commiffio  Pacis  ei  direcla. 


T.VIIl.  P.II.  3. 

{Killiphot).  Ofticium  ei  coiiceflum.  T. 


VIII.  P.II.27. 

-  {willielmus).     Ofticium  ei  conceffiim. 
T.VIII.    P.III.  83. 

{Henricus)  ,    Armiger.     Commiflio  ,ci 

diredta.  T.VIII.  P.III.   iif. 

— —  (WtlUelmus)  ,  Miles.    ConcelTio  Privi- 
legii  ci  facTra.  T.VIII.  P.  III.  206. 

(Guillielmus) ,  Baronettus.    Commiflio 

ei  direfta.  T.  IX.  P.  II.  6. 

(Wiltielmus) ,  Clericus ,  Artium  Magi- 


Ryberos  (Dominus  </«).  T.II.  P.  IV.  77. 
Ryby  {thomas).  T.  III.' P. III.  52. 
Rydale  (Hugo).  T.I.  P.  I.   13. 

(Philippus).  T.I.  P.III.   103. 

{Willielmus).  T.II.  P.II.  203. 

Rydel  (Elias).  T.  I.  P.I.   122,140. 

■ {GalfriJus).  T.I.  P.  I.   141. 

-; (G.).  Dominus  Je  Slavia.    T.  I.  P.i;  ■ 

'ij-z,  1O3.  P.II.    I. 

(Hugo).  T.I.   P.III.  xoi. 

{Willielmus).  T.W.    P.  I.  164^  ipi.Pi 

II.  12,  13,   29,  73-  , 

(WillielmHs).  T.II.  P.II.  133,176. 

Rydeotfte  (Willielmus).  T.VI.  P.IV.  100. 
RyJer  {Kobertus).  T.ll.  P.IV.  7,  49. 
RyJge  (RicharJus).  T.VI.  P.II.  208. 
Rydley  (Thomas).  T.VII.  P.  I.  173. 
Rydon  (Roherlus).T.lV.    P.I.  14. 

(Kobertus).  T.V.P.llI.  163.  P.  IV.l+J 


46. 


(Johannes).     T.V.  P.III.  71.   P.IV. 

— 1^  Dominus  {Joharmes).T.V\.  P.II.173, 

174,  201,204.  P.  111.84,85-. 

i Dominus  (Johannes).     T.VI.  P.III. 

102,  iif,    122,    144,    Hf.    'yo>    'Ji, 

15"?,  "fP- 
(Willielmus).  T.VII.  P.I,  i, 

Tom.  X.  t.  IV. 


140. 


fter,obtinct  Vicariam  de  Bambar,  in  Dioe-. 
cefi  Lincolnienfi.  T.IX.  P.II.    93. 

—' —  (RicharJus)  ,  Clericus  ,  Artium  Magi- 
fter,  Littera;  Patcntes  ei  dircita:  de  Pi.x- 
fentatione  ad  RcCtoriam  de  Froome  Bil- 
lett,  in  DicEcefi  BriftoUienfi.  T.IX.  P.II. 
138. 

— —  (WiUielmus).  Oflicium  ei  conccfliim. 
T.IX.   P.II.  206. 

Rjtffelli  {Johannes) ,  &  chrimunda  Uxor.  T. 
IV.  P.II.  35-. 

RuffcUus  {Jacobus).  T.I.  P.IV.  23. 

Rtifjia.  Commiftio  Jacobi  Rcgis  Anglise  ad 
traftandum  cum  Imperatore.T.VlI.  P.II. 
193.  De  Commilfionariis  Jacobi  Regis 
Anglix  ad  tradtandum  cum  Ducc. T.VII. 
P.III.  172.  Traitatus  de  intercurfu  Mer- 
candifarum  cum  Imperatorc  Michaele  Pheo- 
dorowith.  P.IV.  71.  Commiflio  pro  Si- 
mone  Digby ,  Armigero,  Legato  in  Rus- 
fia.  T.VIII.   P.IV.   129.  Vide  JWo/«ri«. 

RufJiA  vel  Mofcovii  Imperator  {Michael  Teoder- 
'mtz.  T.VII.  P.II.   193,  202. 

{Michael).  T.  VII.  P. III.  172.    P.IV. 

7'- 
RuJ/ilione  [Girardus  Je).  T.I.    P.II.  129,  134, 

»35-- 

^*-^  (Comes  Je).  T.V.P.III.  163,168. 

Ruffilum  (GuiJoJe).  T.I.  P.I.   ij-o. 

Rujfy  (Abbas  Je).  T.I.    P.II.  210. 

Ruli  (Thomas  8c  Robertus).  T.  III.  P.  III.  86. 

RiiJlcniiiriUielmUs).  T.VI.  P. IV.  176. 

Rujticat  {Johannes  de).  T.  V.    P.  IV.   103; 

Rujlico  {Nicolaus).  T.Vlil.  P.I.  n,. 

Rufthfftkz.  (Prior  Je).  T.I.  P.III.   66. 

RutelanJi.i.  In  V/yflingdon  4  1.  Reddit  in 
SendirfAen  16  s.  de  Firma  jo  Acra- 
rum  Terrx.  T.I.  P.IV.  65-. 

RutherforJ  {Jacobus)  ',  Clcricus ,  in  Artibus 
Magifter.  Litterx  Patcntes  ei  direftx  de 
Pra:fentationc  ad  Reftoriam  de  Cayenham 
Maria,  in  Dioecefi  Lincolnicnfi.  T.VIII. 
P.III.  3^.  • 

(Dominu,<;).  T.  IX.  P.  111.  63. 

Ruthtand    {Georgius   Comcs)  obtinet   OfHcia' 

Scneichalli,   Cuftodis  Sc  Gardiani   Foreftx 

de  Shercwood,  ejr.  T.VllI.  P.IVii^. 
Ruthland  (Villa  de).    Coinmiftio  direfta  Ma- 

•jori,  Ballivis  8c    BurgenfibuS  hujus  Villa:. 

T.  IX.  P.I.  6. 
Ruthrven  Magifter  {WiltielmHs  de).  T.  V.   P. 

IV.   198. 
Ruthyn  (GalfriJus).  T.VI.  P.II.  196. 
Dominus    {Patricius).     T.VI.    V.IW 
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(■Robertus).     T.  II.  P.IV.  69,  87, 

if3,  160.  169,  177,  iSf. 

Sadyngton.    Vicaria.    T.VI.   P.IV.  8.  Rec- 

toria.  9 ,  46. 
Sadyrak  (Noyt  de).     T.I.  P.III.  134. 
Saenel  iEulch.)     T.I.  P.  I.  9, 
Safecombe.      Vide  Sacombt. 
Saga  (Arnaldus  de).    T.  I.  P.JII.  f». 
SagarJa  {Pontius).     T.  I.  P.  III.  63. 
Sage  {Nicholausde).    T.II.  P.  II.  46. 

(Nicholaus).     T.  II.   P.  II.  136. 

{yohannes).    T.IV.  P.III.   loi. 

(Radutphus).     T.IV.  P.III.  i6j. 

-  (Radidfhus).    T.  IV.    P.  III.   j8i .  i8i, 
184.     T.V.  P.  I.  ly. 

— -  (PetrHs).     T.  V.  P.  IV.  94. 

Sagton  (Gilet).     T.V.   P.IV.   97. 

Sagefion ,  five  SagUlon  {  Dominium  8c  Mane- 

rium  de),  in  Comitatu  Eborum.  T.VIII. 

P.II.  fi. 
Saginenfis  Epifcopus.     T.I.  P.I.  9,   16.  ip, 

3'- 

-  Epifcopus  (y<iJ[w»a<j).    T.  IV.   P. 
HI.  20,  21  ,  22 ,  49,  j-2.  110.  P.IV.  »2, 

33>  +3- 
{Silvefter).  T.IV.  P.IV.  92. 

Sagio  Comes  (R.  de).     T.I.  P.I.  40. 

Sagittandi  Ars.     De  utenda.     T.  III.    P.  II. 

79,98.     De  exercenda.     T.  IH.    P.  IV. 


77- 
Sagundinus  (Nichokus).    T.VI.  P.II.  J. 
Saham  (mUitlmus  dt).    T.  I.  P.I.  40. 

(Richardus).     T.  II.  P.  IV.  188 ,   194; 

i9f>   i9<>- 

(Johannes).     T.III.  P.I.  199. 

Saie  {Jacobus  U).  T.V.  P.IV.  96. 
Sailly  {Johannts  de).     T.III.  P.  I.   188. 
Sainaekew.     Vicaria.     T.  VI.   P.IV.  7. 
SainBis  (J.  de).    T.  III.   P.  IV.  121. 

{J.).    T.IV.P.I.  4.,-,  34,46.47. 

48.  fo,  f6,  70. 

Sains  (Joffe  de).     T.V.  P.IV.   101. 

(Valeriui).     T.V.P.IV.   IJ4. 

Saintclere  (Johannet  de).     T.  III.  P.III.  190; 

P.IV.  81. 

—  (Andreas).    T.  VII.    P.  IIL  20J. 


P.IV.  9J. 
IV.    P.  IV. 


178, 


2If. 

Sainter  (Johannes) .     T .  V . 
Sainterailes  {Peion  de).    T. 

189,  196,  199. 
Sainlhill  (Petrui) ,    Armiger.     Coramiffio  ei 

direfia  iii  Comitatu  Devoniae.  T.VIII.  P« 

II.  34. 
Saintott  (Annt).    T.  VI.  P.  III.  ii. 
Saintre '(Johamies  de).     T.  III.    P.  II.    37,' 

9S. 
Saintviflt  (Thotrun).    T.V.  P.II.  ii8. 
Saintsiaidt  (Rndulfusj.     T.I.  P.  I.  iii. 

S»kertU 
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S»kerell  (Altnre).     T.I.  P.I.  30. 
SnkevUle  {JardMUs  de).     T.I.   P.II.  29. 

. {RicharJus).  T.II.  P.I.  fi. 

. (Andreas).     T.  II.  P.III.  \l\. 

{Rich.irdHs).  T.VI.  P.  IV.  7)}. 

Sakfeld  {RicharJus).  T.  V.  P.  IV.   ijf. 

SaI.  Impoiitio  in  Francia  &  NormanniS. 
T.IV.  P.  III.  IJ9.  Supermodoconfici-n- 
di.  T.V.  P.I.  75-. 

SalPetrs.  Proclamatio  pro  confervandis  & 
augendis  Fodinis  Salis-petrae.  T.  VIII.  P.I. 
16.  Proclamatio  pro  commodiori  fabrica- 
tionehujus  Salis.  T.  VIII.  P.ll.  116.  Pro- 
clamatio  pro  fuftinendo  &  augendo  Mine- 
rias  del  Saltpeeter,  £c  refte  facicndo  ,  &: 
operando  le  Sakpeetcr  &  Sulphureum  ,  gc 
reformancio  omnes  abufus  de  eifdcm.  T. 
VIII.  P.II.  192.  Commiffio  eonccrnens 
cafdem  iVIinerias.  19+.     T.  IX.  |P.  II.  66. 

Sald  Novd.  (EximinUs  Pelri  de).    T.I.   P.III. 

77.73. 
Saladin  (Manuellus).     T.I.  P.II.  15-9. 

[Roherttis).     T.  III.   P.  IV,  15-9. 

SaUm»nch&  Decanus  (Rodericus).  T.II.P.III. 

161. 
Salamantt  (Didacus  de).    T.V.  P.II.  182. 
Salamarys  {Johannes).     T.  II.  P.  II.   130. 
Salamoa  (Johannes).    T.IV.  P.IV.    131.  t. 

Vl.  P.H,    tiy. 
Salamonls  {Anthonius),    T.V.  P.IV.  49. 
SaUriis  (BaiUard  de) .     T.I.  P.I.   15-8. 
SaUt  (Johannes).     T.V.  P.  IV.   loi. 
Sxlax.ar  (Triflandus  de).     T.VI.  P.  I.  i(J. 
Salbolio  {Galfridus  de).     T.I.  P.  II.   i;-. 
Salbridge.     Manerium  fic  diftum  ,  in  Comi- 

tatu  Warwici  fitum.  T.  VIII.  P.  II.  ^-4, 
Salburi  (Abbas  de).     T.  II.  P.III.  111. 
Sdchele   (Richardus  dt).     T.III.  P.IV.  ij-2. 
Satcote,  a.\ihCapott  (Johames).    T.VI.  P.II. 

209. 
Sale  (Hcnricus  de  h).  T.I.  P. IV.  140. 
•. —  {Jaeobus).     T.III.  P.II.  9J-. 

I {Guillielmus) .     T.IV.  P.IH.  14. 

Salebrtigge  Comes  (Johannes  de).    T.  III.  P. 

I.  i+j,   15-8,  i6y,   170,   174,  i8j,    188. 

P.  II.   4,   6,   19,   23,  26,  27,28,  32, 

148. 

. —  (Johannes).  T.  III.  P.III.   37. 

Saleiy  {Ahhzi  de).     T.I.  P.III.   136,  161.  r. 

IV.  2,  39- 
Salehiife.  T.IX.  P.II.  ifo. 
Salernes-Chaunlry  in  Haftings.     Nomen  cu- 

jufdam   Cantarix,  iu  Comitatu' Suflexias. 

T.  VIII.  P.II.  5-1. 
SalerHi  Princeps  (Carolus).     T.  I.  P.  II.  185-. 

186,187,188,189,197.218.     P.  III. 

7,  9,  13  ,  14,  18,  24,  25-,  26,  27,  30, 

31,  3i,   33'  34-.  ??.  37.  38.  "<que.  4^. 
4f '  47.  48'  49'  fi>  5"8,  5-9.  P.IV. 
81. 
Principiffa  (M«rj«).    T.  I.   P.  III.   f, 


44. 
79  > 


28. 


Raymtindus ,  Btfengarius  6c 


•— ^ —  (Ludovicus 

Robertus  Fihi).    T.  I.  P.  III.  7 , 

31,   35,  35-,  44,  y2. 
Salernitarii  Cardindis  (WMielmus). 

P.III.  169. 
SalernitanHs  Princeps  8c  PrincipiflTa. 

III.  f ,  7,  lo,  II,  17,  21,   23, 

26,27,   &c. 
Salesbury  {Johannes).     T.III.  P.  IV.  17 

(johannes).  T.III.  P.  IV.  iy6. 

(Johannes).  T.  IV.  P.IV.  188. 

(Francifcus).  T.VI.  P.II.  19«. 

(Johannes).  T.VI.    P.IV.  ij-6. 


II  .  17. 

T.  III. 

T.  1.  P. 
14,  »5. 


Vide 


Salisbury. 

Salfletbye.  Reftoria.  T.VI.  P.  IV.  9. 
Salford.  Vicaria.  T.  VI.  P. IV.  180. 
Salford-Priors  (Reftoriade), in Comitatu War- 

wici.  T.VIII.  P.II.  f4. 
Salghall  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  70. 
Saliciis  (Georgius  de).  T.II.  P.II.   121. 
Sairn  (wUlielmus  de).  T.IV.  P.II.  33. 
Salignac  (Dominus).  T.VII.  P.I.  loj. 
Saligny  {Dommns Lourdinus de).  T.IV.P.III. 

167  ,  169. 
Salisbury  (Guillielmus).  CommifTio  ei  dircdla. 

T.VIII.    P.I.  49. 
■.  (  Comes  Willielmus ).     Commiftio 

ci  direfta  tangens  Pifcitionem  in  Mari  Do- 

miniis  Regis  circumjacente.   T.  VIII.    P. 

III.  136.     Altera  Commiflio  ei  diieftapro 

relevamine  Pauperum.  147. 
'  (Amtrofius),  Clericus  ,  Artium  Ma- 

gifter.     Littcrx  Patenteseidireitje  dePrx- 

lentationc  ad  Reftoriam  de  Newton  Regis, 

in    Dioccefi  Coventrienfi    8c   Lichcnfi.  T. 

IX.  P.  II.  138.     \ide  ialesbury. 
S»liz.ard  (Johannts)  ,  alias  Pet^,  T.V.  PIII. 


Salhld  (  Ecclefia  Parochialis  de )  ,    Dioecefis 

Carliolcnfis.  T.VIII.  P.II.  \6f. 
SaMlde  {Hugo).  T.IV.  P.JI.  124. 
' (Richardus).  T.V.  P.  III.  lo|-,i70,  lf2, 

"r4.   ■J'7.  '8f,   190. 

(Lancelotus).     T.VI.  P.  III,  46. 

' (Lanceiotus  &  Thomas).     T.VII.  P-II. 

iid. 
Sallay  (Abbas  de).   T.  I.   P.  III.  136.  P.IV. 

39. 
Sattey  (Abbatia,  five  Prioratus  de) ,  in  Comi- 

tatu  Eborum  fitus.  T.VIII.  P.II.  SZ- 
Salmah  (Bertrandus  de).  T .W.  V.W.    iii. 
Salman  (Johannes).  T.  III.  P.  II.  202. 
Satmanby  (Reftoria  de) ,  in   Dioecefi  Lincol- 

nienfi.  T.IX.  P.  II.  213. 
Sdmeres  (Jordanus  de).     T.I.   P.I.  114. 
Salmon  (G.).  T.V.  P.IV.  30. 
•  (Robertus).     Coramilfio   ei  dircdla  ad 

fupervidendum   ftatum   Claflis    Regia:.    T. 

VIII.  P.III.  117. 
Salmones  fatfi.     Ad  DucifTam  Clarentise   a  Re- 

gina   Scotiae  miffi.  T.  IV.  P.IV.  196. 
Salon  (Lorant  de).     P.IV.  P.III,   175-. 
Salop  (Abbas  de).     T.I.  P.Il.  ;z  ,  36,  92. 

-  Archidi.aconus  {A.).  T.I.  P.I.  103,  iio. 

Prior.  T.I.  P.II.  ij-. 

Fratcr  (Johannes).  T.I.   P.IV.  30. 

(Nicholatis).  T.II.    P.II.  187. 

Salopia.     Pugna  juxta.  T.IV.  P.I.  fi. 
Salopii  Comes  (Johannes).  T.  V.  P.  I.  iif , 

I4J-.  P.  II.  7  ,  42 ,  4f ,  f  3  ,  s6,  f  9  ,  69 , 

70,  76,  89.  P.III.  6,   12,   18,  29,  31. 
. (Gregorins).    T.  V.    P.  III.  147,   197. 

P.IV.  f ,  24,  3t  ,  49,  86,   I3f. 
• (Georgius).  T.V.  P.IV.  241,  26f.  T. 

VI.  P.I.  2f ,  29,  30,  3f ,  36,  46,  72  , 

20f  ,    211. 

— -  (Georgius).  T.VI.  P,II.  70,  138,160. 
P.III.  4. 

(Framifcus).  T.IV.  P.III.  116.  P.IV. 

4.  f7>  67.  7T- 

(Georgius).  T.  VI.  P.IV.   if2. 

. (Gilhertus).  T.VII.  P.I.iH-  P.n.^C, 

60,  61,  $4,  80,  121,  146,  169,  183, 
208,    2J(5. 

'—  (Uwardus).  T.VII.  P.III.  20,  41. 

(Gilbertus).  T.VII.  P.III.  80. 

Salpetra.    Vide  fupra  Sd-Tetn. 

Salfis  (GHiltielmus  de).  T.I.  P.II.  109,  214, 

216. 
Saltcots.  T.VII.  P.I.  61. 
Salte  {Robertus).  T.vl.  p.H.  194. 
Saltenftall  (Bichardus).  T.Vli.  P.II.  ij-. 
Salter  (Thomas).  T.III.  P.III.  83. 

-  (Thomas).  T.VI.  P.II.  194. 

(Blafius).  T.VI.  P.III.  141. 

■ —  (Wdlietmus  ap  Rich.).     T.  VI.    P.  IV. 

89. 
-^  (Nicholaus).  T.VII.  P.III.  100. 

{Edwardui).  T.VII.  P.IV.  lof. 

-  (Edwmlus),  Miles.  T.  VIII.  P.  I.  if6. 
Commifllo  fpecialis  ei  direfta  ad  alTiftcn- 
dum  Domino  Cuftodi  in  Cancellaria.  ibid. 

{Edvoardus)  ,    Milcs  ,   unus   Magiftrorum 

Cancellarix ,  defignatur  a  Rege  ad  Pacem 
confervandam  in  ComitatuBults.  T.VIIl. 
P.  II.  f ,  II. 

(Edrvardus) ,  Milcs,     Annualis  Penfio  ei 

concefl^a.  T.VIII.  P.ll.  14. 

Saltford  (Willidmus  de).  T.II.  P.I.  37. 

Sattmarflj  (yohannes) ,  Clericus,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterse  Patentes  ei  direftas  de  Pne- 
fentatione  ad  Reftoriam  8c  Ecclefiam  Pa- 
rochialem  de  Wefthefleton ,  in  Comitatu  & 
Dicccefi  Eborum.  T.IX.  P.II.  2fi. 

Saltmerfl)  (Petrus  de).  T.  II.  P.II.   140. 

Sdton  (Wiltielmus  de).  T.II.  P.IV.   191. 

(Willietmus).  T.III.  P.I.  ifo. 

Sattonfialt  (Richardus) ,  Miles,  Dcputatus  Re- 

gis  ad  Pacem  confervandam   in  Comitatu 

Ehorum  Wejlridinge.   T.  VIII.  P.II.  7. 
Sattrvood  (Manerium  de),   in  Comitatu  ICan- 

tix.  T.VIII.  P.II.  fo. 
Satvagio  (Anthonius  de).  T.  V.  P.IV.  117. 
Satvanaco  {Arnatus  de).  T.I.  P.III.  39. 
Saluart  Hllianfan).  T.IV.  P.III.  113. 

.(johannes).T.lV.  P.III.  if6. 

Sdvaticis  (Agometonus  de).  T.III.  P.II.iSf. 
Salvaticus  (Rogerus).    T.I.  P.IV.  70. 
Salvatoris  de  Nemanfo  (Stephanus).  T,  III.   P, 

I.  178. 

San^i  Trajeiienfis  Prxpofitus  (H.). 


T.III.  P.IV.  8f. 
Salvayn  {Gerardus).  T.  I.  P.IV.  3f. 

(Gerardus).  T.  I.  |P.  IV.    122, 

186,   196,  203.  T.II.  P.I.  166. 

. (Muketmus).  T.  II.  P.I.  f2. 

(Johannes).  1.  III.  P.I.   119. 

- —  Iwillielmus).  T.m.  P.IV.  79, 


140, 


Salvayn  (Gerardus).  T.  IV.  P.  I.  fj, 

(Rogerus).  T.IV.  P.II.    139. 

Satuciis  (Bonifacius de).  T.  I.  P.IV.  lig,  »37,' 

140.  T.Il.  P.L  41. 
Salue  {Johannes  de).  T.VI.  P.I.  i8j. 
Saluen  (Rcbertus).  T.Vl.  P.  III.  49. 
Satvetis  {M.  de).  T.  V.  P.III.  191. 
Salviatis  (Cardinalis   de).   T.  VI    P.II.  1^7, 
Salviatus  (  Johannes )  ,     Diaconus  Cardinalis. 

T.VI.  P.I.  200. 
Salvis  (Aucean  de).  T.III.  P.III.  161, i6z: 

168,    182. 
Salvo  Loco  {Herpinus  de).  T.  III.  P.  I.  141, 
Satut  (Johannis).   T.  V.  P.IV.   102. 
Salviay  (Humfridus).  T.VIII.   P.  II.  17. 
Sal»£ (ThomasM^Khio  de).  T.I.  P.II,  ijj^ 

(Marchio).  T.  VI.  P.I.  84. 

(Marchio;.  T.  VI.   P.  II.  22. 

(Michael).  T.VI.   P.II.  129.    T.  VII, 

P.I.  10. 

Satzimrgenfis  Archicpifcopus.  T.  I.  P.I.  32. 
Samhorne  (Henricus),    Juftitiarius  ad   Pacem 

coafervandam   in  Comitatu    Oxonise.    T. 

VIII.  P.II.   13. 
Samdrey  {Johannes).    T.  IV.  P.  III.  f2. 
Samford  {Johanna) .  T.VI.  P.III.  46. 
Samner  (fohannes  le).  T.IV.  P.IIl.   lol. 
Samon  (Johannes).  T.  III.  P.  III.  83  ,   jjj; 

(RobertHs),   Mercator.  T.  VIII.  P.II,' 

»33- 
Samora  (Johannts  de). 

.98. 
Sampfon  (Willielmus). 

203. 

(Hugo).  T.  I.    P. 

(Thomas).  T.II 

(Witlielmus).  T. 

(Johannes). 

{Richardus). 


T.  IV.  P.  I. 


'97i 


T.  I.    P.  III.     162, 

.III.  190. 
P.  III.  48,  f6. 
III.  P.  III.  ipf. 
T.IV.  P.I.   199, 
T.IV.  P.II.   18. 


(Johannes).  T.  IV.  P.II.  U2. 
(Robertus).  T.IV.  P.  IV.  3f. 
(Johannes).  T.IV.  P.IV.  164. 

T.VI.  P.I.  97,io6,ijo, 


T.  VI.  P.  n.    161,   i83, 


'■  '    ■    (Richardus) 

P.IL93. 

{Robertus). 

191.  P.III.  6. 

(Johannes).  T.VI.  P.  II.  171. 

. {WiUielmus).  T.VI.  P.  II    194., 

(Thomas).  T.VI.  P.IV.  98. 

'  (Johannes) ,  Clericus,  Artium  Magifter. 

LittersE  Patentes  ei  direftte  de  Prxfentatio- 

ne  ad  Redtoriam  de  Butterleigh,  Dioecefis 

Exonienfis.  T.VIII,  P.  IV.  110. 
Sams  (Johxrinas  dt).  T.VI.  P.I,  191. 
SammeU  (Wittielmus) ,  Miles,  aiVignatur  Jus^ 

titiarius  ad   fecuritatem  Pacis  in  Comitatu 

Northamptoni^e.  T.  VIII.  P.  H.   12. 
Sanale  (Reginatdus) .  T.IV.    P.III.  8f.' 
Sanaiduno  (Petrus  de).  T.  I.  P.III.  ^j'. 
Sanbache.    Vicaria.  T.  VI.  P.IV.  9. 
Sanbanhacoco  (Guillielmus  de).    T.  I.  P.  III. 

134. 
Sancaralia  (Petton  de).  T.V.  P.II.  Og. 
Sanccie   (Stephanus).   T.III.  P.  I.  89." 
—  (Martinus).  T.III.  P.I.  95. 
Sancciene  {Michael  de  la).  T.III.  P.I.  89. 
Sanceurre  Comes  (Johannes  de).  T.  III.  P.T. 

170,   i8j,  20f.  P.II.  4,  6,  19,  23  ,  26, 

27,  28. 
■ {Johannes).  T.  III.  P.  III. 

168,  186.  P.IV.  114,   119. 

(Ludoviciis).  T.III.  P.IV. 


161,  l62) 


118. 


19.  41» 


loj. 
192. 

194. 


Sanch  {Johannes  de  ln).  t .VI.  ?.U. 
Sancbare  (Johannes).     T.  V.  P.  IV. 

VI.  P.l.  6,  8. 
Sancheverel  (Ifabetla).  T.III.  P.III. 
Sanchex.  (Johannes  &  Martinus).  T.II,'p,III. 

3^. 
(Sanchius).  T.IL  P.  III.  161, 

(Ferrandus).  T.II.  P.III.  201, 

(Diago).  T.III.  P.I.  70. 

{Darx.e  Garti).  T.III.  P.IV.  41. 

Sancbii  {Jehannes).  T.I.  P.II.   190. 

(Rodericus).  T.I.  P.III.  32. 

(Petrus).  T.I.  P.IIi.   39. 

•  {Guillielmus).  T.I.  P.IIL  134. 

{GuUtielmus).  T.II.  P.  I.  84. 

{GuilMmus),  T.  III.  P.  I.  147. 

{Didacus).  T.III.  P.II.  60,   73, 

(Aivarus).  T.IIL    P.II.  60,  74, 

116,   133, 
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Scalburg  ij.).  T.  IV 

Scalby  (Johannes  de) 


T.I.  P.IV.  144. 
I.  P.  II.  171. 
P. I.  168. 
T.III.  P.IV.  10. 


Sc..lesRobertusde).''V.l.  P.  II.  199.     P.  III. 
131. 

(Dominus</e  Neufeles).  T.  I.  P.IV.y. 

i(Robertus).  T.  I.  P.  IV.  108.     T.  II. 

P.  II.  iS,  27,  47.    P.  IV.  139.    T.  IIL 
P.I.  II  ,  98,  119. 

. (Rogerus).  T.III.  P.III.  63  ,184,  19/, 

197. 

(Dominus).  T.III.  P.IV.  177. 

. (Dominus  Thomas).  T.IV.  P.III.  89. 

.  (Thomas).  T.V.  P.I.  ii|-. 

. ■  (Anthonius).    T.  V.   P.  II.  142,   145-, 

148,   \Sl- 
Scafe  (Thomas)    conftituitur  unus  Vibrellato- 
rum  infra  Civitatera  Carliolenfcm   in  Co- 
mitatu  Cumbrix.  T.VIII.  P.  III.  83. 
Scamkr  (Edmundus).  T.VL  P.  IV.  92,103. 
I  (Adamus) ,  CommilTarius  Regis  ad  (e- 
curitatem   Pacis   in  Comitatu  Norfolciae. 
T.VIII.  P.ll.  13. 
— —  (Jacobus),  CommifTarius  Regis  ad  fe- 
curitatem    Pacis  in    Comitatu    Norfolciae. 
T.  VIII.  P.  II.  13. 
Scantylon  (WiUielmus).  T.III.  P.  III.  196. 
Scapeie  Iniula.  CommilTio  ci  diretla  habitan- 

tibus  hujus  Infuix.  T.IX.  P.I.  4. 
Scarborough  {Jervajius),  Ciericus,  in  Artibus 
Baccalaureus.     llitterx  Pateutes  ei  diresftse 
dc  Praelentatione  ad  Rec^oriam  de  Gelde- 
fton.  T.  VIII.  P.  111.  227. 
Scarcliffe.  Locus  fic  diftus ,  in  ComitatuDer- 

bix  litus.  T.VIII.  P.II.  j-8. 
Scardeburgh  (Robertus  de).  T.  I.   P.  II.   1761 


177. 


P 


.111.  104. 
(Robertus).  T.  II.  P.  III.  187. 
(Johannes).  T.  III.   P.  III.  86', 


196. 


194. 
.VII. 


Sj. 


' (Johannes).  T.IV.  P.I.  78  ,  144. 

Scardeburgh  Caftrum  obfidcndum.    T.  II.   P. 

1.  7.    De  defenfione  Ciftri.  T.  III.  P.III. 

86. 
Scarden  {Matthius).  T.V.  P.III.  j8. 
Scarella  (Andreas).  T.VI.  P.I.  Ji. 
Scaresbech    (Gilbertus).  T.I.  P.  IV.  181. 
ScarghiU  (Johannes  de).  T.II.  P.  II.  170 

(Warinus).  T.  II.  P.  IV.  208. 

(WiUielmus).  T.III.  P.  I.   119- 

(Johannes).  T.IIL  P.  III.  194- 

(H^ilUelmus).  T.IV-  PH-   ijo. 

Scarle  (Johanne^  Jc).    T.  III.  P.  IV   14 

1 10 ,   122. 

{Jchannes).  T.III.P.IV.  133,198, 199. 

Scarlet  (Thomas).  T.IV.  P.IV.   130. 
Scarnifer  Comes.  T.  VII.  P.  III.  4. 
ScarpmeUus  (Auguftinus).  T.  VI.    P.  II.  94. 
Scaveen    ( Roiertus  ) ,    Armiger.     ConcelTio  ei 

fadta  Officii  Receptoris  Revcntionum  Re- 

gis  in   Comitatibus  Wilts,  Southampton, 

&c.  T.IX.  P.  II.  206. 
Scepperus  (CorneUus).  T.VI.   P.  III.   146. 
Scether  (Galfridus).  T.VI.  P.II.   20». 
5c/;»//;o/^/e:B  Epifcopus   (J.).   T.  V.  P.I. 


Schonberg    (Henricus  Theodoru  ).   T.  VII.   P. 

II.  184,    193. 
Schonis  (Ludovicus  a).  T.VI.  P.III.  146. 
Schcrdick  (Jacobus).  T.VII.  P.II.  io6. 
Schorerus   (Bartholomeus).  T.Vll.  P.  I.   no. 
Schotte  (Michael).  T.V.  P.  I.  12. 

(Jacobus).  T.VII.  P.III.   196. 

Schoverus  (Marlinus).  T.VII.  P.  II.  86. 
Schubleiis    (NichoUus).  T.VI.  P.  IIL  IJ4. 
Schurgun  (Chriftianus).  T.  IV.  P.IL   ij-y. 
Sclylt  (Heyno).  T.IV.  P.I.  43. 
Seinkell  (Johannes  de).  T.II.  P.III.  ij. 
Scipboetre  (Michael).  T.  I.  P.IV.  23. 
Scipyvith  (Henricui) ,  Miies  &  Baro.  T.  VIII. 
P.IL  10.     Littera;  Commiflionales  ei  di- 
reitce  pro  puniendis  Delinquentibus  inCo- 
mitatu  Leiceftriae.  ibid. 
Scipwiih  (Vicaria  de) ,   in  Diacefi  Eborum* 

T.IX.  P.II.  92. 
Scivi  (Riymundus).  T.III.  P.  II.  iij-. 
Sclater   {Willielmus),    Clericus.     Litterae  Pa- 
tentes  ei  diredla;  de  Prxfentatione  ad  Refto- 
riam  de  VVhitfl:one,  in  Dioecefi  Exonienn. 
T.IX.  P.II.  141. 
Scleford  (Johannes).  T.  III.  P.  III.  3;-. 
Sciefviga.    Litera  Johannis  Adolphi  Ducis  ad 

Reginam.  T.VII.  P.I.  196. 
Sclef-aiige    Dux  {Johannes-Adolphus).  T.  VII. 

P.  I.  196. 
ScobeU  (Johannes).  T.VIII.  P.I.  180. 
Scoby  (Henricus).  T.III.P.I.  122. 
Scoenhexe  (Henricus).  T.IV.  P.IV.  16. 
Scofeti  (Rom.inus).  T.I.  P.III.  42. 
Sccffin  (Joh.innts).  T.  VI.  P.II.  194. 
Scoftlatv  (AilmerHs  de).  T.  I.  P.  III,   i6j. 
Scogan  (Henricus).  T.  III.  P.  IV.  15-9. 
Scopifco  (Johannes  de).  T.III.  P.IV.  43. 
Scone  (Abbas  de).  T.  I.  P.  III.  98,  i6j,    P. 
IV.  j-9. 

(Johannes).  T.II.  P.II.  8. 

Scone  Abbatia.     Reliquix.   T.  I.  P.  IV.  fj. 

Tranllatio.  65-,  69. 
Sconore  {Johamies  de).  T.II.  P.I.  196. 
Scooriinch  (R).  T.  IV.  P.I.  ff 
Scopefte  (Alexander).  T.III.    P.I.  197. 
Scoppnm  (WilUelmus  de).  T.  I.  P.III.  29,  31. 
ScopTvicke  (Vicaria  de) ,    in   Diccccfi   Lincol- 

nienli.  T.IX.  P.  11.  207,  i,-j-. 
Scoriryn  (NichoLiHi).  T.IV.  P.I.    1S4. 
Scorburgh  (Robertus  de).  T.II.  P.  III.   104. 
> (Ricardus).     T.III.  P.III.  194. 

(W'Uielmus).T.m.?.lY.  lyp.    . 

Scorkyn  (Nicholaus).  T.IV.  P.I.  4S,  j-4,6r. 


T.II.  P.I.  84. 

T.IL  P.IV.  77, 

T.IV.  P.  IL  3f. 

I.  P.  II.  142.  P.  m.  89, 


127. 


36, 


74. 

.  T.IX.  P. 

.IV.  144. 
.1.  iy8. 
3r- 


. (Goduinus).  T.V.  P.I.  iji. 

Schat  (Gafpardus).  T.VI.  P.  III.   134. 
Schatelocks.  T.IV.  P.  III.   176. 

(Bichardus).  T.V.  P.II.  164. 

SchaTD  (Richardus).  T.  V.  P.IV.  199,  200. 
Schawartesbergh  Comes    (Ceorgius-LudovicHs) 

T.VII.  P.III.2y2. 
Schele  (Nicholaus).  T.  V.  P.  III 
Schelggam.  T.I.  P.I.  4. 
Scheilinger  (Petrus)  ,   Capitaneus. 

III.   181. 
Schemes  (Johannes  de).  T.IV.   P 
Schenyen  (Joh.mnes  de).  T.V.  P 
Scherer  (WiUielmus  k).  T.I.  P.IV. 
Scheftre  (HeraUus).  T.V.   P.I.   137. 
Schether  (Calfridus).  T.VI.  P.II.  201. 
Scheves  {WUuelmusj.  T.V.  P.III.  48. 

(Wiilielmus).  T.V.  P.III.  7|-. 

Schinman  {Theodoricus).  T.  II.  P.III.  128. 
Schifma.  T.UI.  P.IV.  63,  72.   De  Refpon- 
fo  fuper.  ijj.     Vide  Ecclefiaftica  &  Schif- 
•matici. 
Schifmatici. 
111.  116. 
Schifnia. 
Schloar  (Fredericus) ,    Clericu5 ,    Artium  Ma- 
gifter.    Litterae  Patentes  ei  dircdtx  dePrx- 
fentatione  ad  Redtoriam   de   Ruftiden,  in 
Diceceii  Petriburgenfi.  T.IX.  P.  II.  140. 
Sckoenhove.  T.IV.P.HI.  77. 
Schonberg  (Nicholaus  de).  T.VI.  P.I.  129. 

(MeinhardUi).   T.VII.  P.  II.  178, 

179,  iSi,  184.  ulqueiSS,  193. 


l8a 


De  ProcefTu  contra.  T.III.   P. 
Ligx  null*.  137  ,    ij-2.    Vide 


71. 
Scorth  (Andreas).  T.  I    P.III.  104. 
Scorji  (Johannes).  T.  VI.  P.IV.  84. 
Scoffauo  {Bernardiis  de).  T.  I.    P^  11.   jj-. 
.  (Bernardus).  ~  " 

■  (Bernardusj, 

— —  (Bernardus). 
Scot  (Micbael).  T. 

98. 

-  (WilUelmus).  T.I.  P.IV,  in. 

(Petrus).  T.I.  P.  IV.  132. 

■ (Robertus).  T.II.  P.  I.  9. 

(Nicholaus).  T.ll.  P.L  /2. 

(Thomas).  T.II.  P.I.  131. 

(Gilbertus).  T.II.  P.  1.  161. 

(Johannes).  T.  II.  P.II.  140. 

-  (WiUielmus).  T.II.  P.IIl.  1S7. 

-  Johannes).  T.  II.  P.IV.  11.    T.  III.  P. 

I.   ;f6. 

— -  (Walterus).  T.III.  P.IV.  ij^o. 

(Richardus).  T.IV.  P.II.  iS. 

(Gilbertus).  T.IV.  P.  11.  28. 

-  (Robertus).  T.IV.  P.IV.  97. 

(Michaci).  T.IV.  P.  IV,  179, 

V.  P.  I.  22. 

(Thomas).  T.V.  P.I.8. 

(W.dterus).  T.  V.  P.  I .  f. 

■ —  (Walierus).  T.  V.  P.II.  18,  38,^0,74,89; 
(Thomas).  T.V.  P.II.  83. 

(Johannes).  T.V.  P.II.  121,   148,   149, 

149.  •$■-.   'I'3.    'i'^.    'n.    '/9.    «70. 
i7j-.    P.IIL  14,  22,  30,  31,  38.  5- j-. 

{Johannes).  T.V.  P.III.  71,  72,   ijj. 

(David).  T.V.  P.III.  lys,  i6j. 

(Willielmus).T.V.  P.IV.   ijf. 

(IValterus).  T.V.  P.IV.  198, 

-  (Wiliielmus).   T.  VI.  P.  I.   7 
1 1 1 ,  204. 

-  (Johanaes).  T.VI.    P.  I.  204. 

-  (WillUlmiis).  T.VI.  P.  H.  10,   II,  ij; 
38,  j-4,  109,   iio,  113,   114. 

-  (7o/;a«»w).  T.VI.  P.U.  119.  iJ-9.  176. 
P.IU.  49. 

-  (Jaccbus).  T.  VI.  P.  III.   100,   loi. 

-  (HenricHs).  T.  VI.  P.  IV.  9. 

(Johannes).  T.VI.  P.IV.  44. 

. —  Georgiiis).  T.VI.  P.IV.  102. 

Scot 


«99 

22 


»00. 
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Scot  {Thomns).  T.  VI.  P.  IV.  i6i,  166,179. 

-  (millirus  &;  Jacobus).  T.  VII.  P.  I.  32. 

(Roberiiis).  T.VII.  P.JII.   166. 

{LeonnrUus).  T.VII.  P.III.   174,. 

-  (  Walterus  ) ,  Dominus  de  Buckhigh.  T. 
Vill.  P,  I.  80.  Commiirio  ei  dircfta. 
ibid. 

•—  [Johannes) ,  Sacrce  Theologix  Profeflbr 
&  Decanus  Eborum.  T.  VIII.  P.  I.  iiS. 
CommilVio  fpecialis  ei  directa.  itij.  P.III. 

(Eclwarilus).  T.VIII.  P.II.  10. 

-  i^ohnnnes).  Theologice  ProfefTor.  Lit- 
terse  Patcntes  ei  direcla;  de  Prccientatione 
ad  Reftoriam  de  Berwick  in  Elmet,  Dice- 
cefis  Eboracenfis.  T.VIII.  P.  III.  S+- 

{Jncobus).  T.IX.  P.III.  68. 

Scotelnre  {NichoUus).  T.  II.  P.  IV.   74. 
Scoiford  (Manerium  de),  in   Comitatu  Lau- 

caltrix.  T.VIll    P.  II.  j-f, 

Scotin  &  Kes  Scotici.  T.I.  P.  I.  13,  2i,i8, 
39.  f°.  f7.  ^io.  67,  7f ,  76,  79,  140, 
I/o,  ifi  ,  164,16}-,  183.  P.II.  2.,  3,4, 
II,  19,  24,  31,  37.  4^.  fP.  70.  7+. 
9^  ,  1 10.  San<fti  Patricii  de  Dumo  Prio- 
ratus.  P.L  8f.  Maritagia.  81  ,8z,  Sj-,  87, 
loj',  116,121,  130,  I fo.  Coronatio  Re- 
gis  finelicentia  Regis  Angiijc.  163.  Epi- 
lcopi  &  Praelati.  T.I.  P.I.  ij-^.  P.  II.  20  . 
21.     Magnatcs.  2.  Barones.  5-,  31.  Regi- 

■  gimen.  43.  T.I.  P.II.  144, 1^7,  160.  Ho- 
magium.  169,  172,  17,-,  176.  Conten- 
tio  Epilcopo  Dunolmcnli.  177.  Attorna- 
tus  faftus.  192.  In  Thefaurarium  Regis 
Bullx.  209,  228.  P.III.79.  Locumtenens. 
72.  Communitas.4f ,  j-o  ,  72.  Cullodia. 
j6,  69.  Litterse  a  Communitate  ad  Rc- 
gem  Anglix.  66,88,  &c.  92  ,  &c.  Super 
Proceffu  Scotix.  93,  &c.  ii6.Placita  Par- 
liamenti.  117,  120.  Rex  in  Curid  Angli^c 
refpondet.  117,  118,  121.  Petitiones  Re- 
gis.  129.  Scrvitium.  131.  Alligantia  cur.i 
Francia.  ij-2.  Reddita  Regi  Angliae.  luo. 
Renuntiatio  Confoederationum  Franci^. 
161  ,  162.  Fidelitas  Ecclcfiafticorum.  162. 
&  fici.  Cuftodia.  164,  16,-,  166,  180.  Sub- 
niiirio  Magnatum.  182  &c.  Bulla  contra 
Guerram.  205  ,  209.  Trcug-e.  P.  IV.  3 
4.  Non  Feodum  Romanx  Ecclcfe.  r. 
Treugae  &  Pacis  Tra£latus.4,  ^^^&c.  12, 
14.  Treuga.  10.  Exclufa  in  Pace  Fran- 
cias.  26.  Recognitio  Rcgis  Anglise.  3,).. 
Pardonatio.  41.  Cuftodia.  42  ,  f^.  Prilo- 
narii.  f8,'^9.  O' fiq.  Scotix  &  Anglii« 
Regna  conjuntta.  P.III.  90.  Fidelitas  ja- 
cobi  Regis.  P.IV.  62.  Pvccipicndi  ad  Pa- 
cem.  T.  I.  P.  IV.  90.  Cuftodia  Adomari 
de  Valentia.  90  Comiti  Richmundia;.  91, 
92,  107.  Officiura  Camerarii  Euftachio 
de  Cotesbiche.  92.  RcbcUio  refrsenanda. 
95.  Armatura  providcnda  contra  Scotos. 
94.  Prifones.  97,  102.  Priionum  vadia. 
112.  Cuilodia  Comiti  de  Anegos.  124. 
Rebellcs  rcprimendi.  124.  Contra  Exerci- 
tum.  144.  De  Trattatu  cum  Bruce.  14^ . 
Fraus  Nunciorum.  i^j*.  Cuftodia.  i/o, 
103.  Capitaneus.  ifo.  De  Tradtatu.  ij-o. 
Capitaneus  Exercitiis.  ifj-,  162.  Treugse. 
162,  i6f.Cuftodia.  166,167,  169.  Treu- 
gse  violatae.  169.  Navigium.  i8o.  Adhse- 
rentes.  180.  Protervia  reprimenda.  192.  De 
Trcugis.  204.  Invadentcs.  T.II.  P.I.  i. 
Trcuga:.  39.  Cuftodia.  64.  Scotia;  Du- 
ces.  69.  Contra  Capit.ineum.  70.  Nuncii. 
71.  Trcugx.  72.  De  Pace.  72,  73.  Ca- 
merarius.  Si.  Repellcndi.  82.  De  Treu- 
gis.  9y,  104.  Treugx  per  biennium.ioS. 
De  Pacc.  iif.  De  Treugis.  124.  Reci- 
picndi  ad  Pacem.  127,  133.  De  Tradtatu. 
134,  141,  De  Treugis.  147.  Violatis. 
ly^,  if^.  Litteroe  interceptx.  168,  171, 
Contra  Scotos.  166.  De  Traftatu.  170', 
172.  Contra.  177.  Beneticia  concella. 
»8o.  Super  Pace.  182.  Excommuniea- 
tio.  184.  Villx  combuftae  per  Scotos.iS6. 
Treug^.  187.  De  Pnce.  1S7.  Nuncii.  1S7, 
189.  Treugs  191  ,  192.  Hortator  ad  Pa- 
cem.  P.ll.  6.  Proceflus  cum  Nuncio  Pa- 
px.  7.  De  Tr.ii£tatu.  8,  9,  11.  Condu- 
Ctus.  12.  Ad  Pacem  rccipiendi.  12.  Par- 
douatio.  13.  De  Pace.  14.  De  Curlbre 
Francix.  14.  De  Excefllbus.  if.  De  ar- 
rcftatione.  18.  Traftatus.  20.  De  Pro- 
ceflTu  contra.  23.  Treugoe.  36.  Recipicn- 
di  ad  Pacem.  48.  Refiftendum  ingrclfui 
in  Regnum.  49.  Sententia;  contra.  j-2,  j-^,, 
Super  Cuftodia  Marchiarum.  5-4.  Super 
invafione.  j-j-.  Tradtatus  inconiulto  Re- 
ge.  j-8 ,  60.  In  Marchiis  Locumteuens. 
62.    Confoederatio  cum  Scotis.  6i, 


Scolia  &  Res  Scotii.  Sufferentia.  T.  II.  P.  11. 
6)-.      Littera    Regis    Bruce  fuper   Traita- 
tu.  66.    Supcr   P.ice.    66.     Pro    Nunciis. 
66.     Super   finali  concordia.    66.     Trcu- 
gx  prorogatx.  67,   71.     Conditiones  pro 
Pace.  71.  Treugx  pro  tredecim  annis.  73. 
Publicanda.'.    74.     Sacramcntum    Robcrti 
Bruce   recipiendum.   74.      Cuftodiendum. 
74.  De  non  vcniendo  in  Expcditione.  75-. 
Treuga:    Forma.    76.      Pro    Nunciis.   83. 
Super   Titulo    Roberti     Brucc.    89  ,     95-. 
Priibnarii.  100.     Adhxrentcs.    100.     Su- 
per  Pace.   104,  no ,  117,   n8,    132.  De 
Treugis.    133,    134.     De  Traftatu.    13J-. 
De  Treugis.  139.  De  Cenfuris.  143,  146. 
Dc  Conduftu.  ij-4.  De  Treugis.i /9,  164. 
Marchiarum  Cuftodia.  176.     De  Traftatu. 
182.     De  Treugls  pro  Expcditionc.  1S6. 
Dc  traftando.  1S8.     Angli.-c  ingrolT.  192. 
Dc  Pace.  198,  203  ,  20^4.  P.III.  j-.     De 
Treugis.   j-,  6.     Rclaxatio    fupcrioritatis. 
6.     De  Proceflu  rcvocando.  11.    Dc  Pacc. 
lo.       De    1000     Marcis     folvendis     Re- 
gi  Scotia;.  2j-.     De  Corde  Robeiti  Bruce. 
31.     De  Pace.  j-j-.   Supcr  Rcftitutionc.j-j-, 
f7'f9,  77.     Dc  Pace.  yS,  7j-,  82.      De 
attemptando.  81.    De  turbatione.  83.     De 
Tra6tatu.  S^.ConcelTiones  per  Edwardum 
Regcm  Scotiae  fafta;  Rcgi  Edwardo  An- 
gliae.  84,  Sj-.     De  Conduau.  Sj-.DeTra- 
(ftaru,  8j-.     De  Motibus.  86.     Supcr  Con- 
ventioucde  Juramento  Regis  Scotix.89.  De 
Pace  fra<fta.  91,  93.   Dc  Viftoria  contra. 
97  .  98.     Dc  Parliamento.  104,  lof.    De 
Caftris  &  Villis  conccflis    per   Edwardum 
Scotia:  Edwardo  Anglise.   iij-,    116.     De 
Marefcallo  &  Conftabulario.123.Pro  Nun- 
ciis  Franciae  ad   tractandum    cum    Scotis. 
»13.     De  quatuor  Articulis   ad    Coronam 
Scotiae   pertincntibus.    137.      Pro  Mufuo. 
138.     Dc  Tra£tatu.    138.     Trcugse.    138. 
ej^/f^.  Prorogatx.  140,141,142,144.    De 
Nunciis  Papx  &  Franciac.   141.     Pro  Re- 
ge.  13S,    142,    145,    ij-,,   ,58.     Capita- 
neum  contra.  14/.     De  rccipiendo  ad  Pa- 
cem.  146.     De  Trcugis    finitis.    147.     De 
Trcugis.  147.     De  Tradatu  cum  D.  Bru- 
ce.  149.     Pro  Nunciis.  ij-o.   De  Senefcal- 
lo  Comiti  Arundellse.jure  Hsereditario  fpe- 
«ftante.  ij-f.     De  Adhaerentibus.  160.   Pro 
repuhione.  163.     De  Terris  habendis.  164. 
De    Tia&atu.     17 j-,  193,    194.     De  reci- 
piendo  ad  Fidem.   19/.    De  Galeis  contra. 
199-     De  Infula  a^  Yfle,   Terre  de   Ken- 
tyrc  &  Knappedoll,  Infula  dc  Githe  ,    di- 
midio  Inlulac  de    Dure  ,    InfuliE  de   Gol- 
wouche,   deMulIe,de  Skyde,  Lcwethy; 
&  Terrx  de.Kenalbadon  &  de  Ardinton ; 
Ward  de  Loghaier  concelTa  Johanni  dc  In- 
fula  per  Edwardum   Regem    Scotix.    ij-2, 
De  Arniis  illuc  delatis.f.II.  P.IV.  12.  De 
Capitaneo ,  contra.  13,   14.     De  Trcugis. 
14.     De  Pace.   14.     De  recipicndo  ad  Pa- 
cem.   14,  18.     Pro  Rege.  27.    Pro  Caftris 
&  Villis.  29.     De   Jufticiariis  conftitutis. 
30.      Pro   Rege   Capitaneo.   j-2.      Bouk- 
kill  Manerium.  72.     De  Treugis.  73.    De 
Pace.  73.  De  rccipicndo  ad  fidcm.73.  Pro 
Rege-  7^.97.  '°8.  110.  iiJ-,i2o,  153, 
149,   166,191.  T.III.  P.I.  37,  fo.For- 
ma  Treugi-.T.II.  P.IV.  83,84.  Pro  Re- 
ge  Locumtcncnte  in  Partibus    Borealibus. 
108.     De  Trattatu.   114.   De  Expugnatio- 
ne.   iij-.     De  Nunciis   Davidis  Bruce.i  20. 
De  Treugis.  144,  i^j-,  149,    ,y6.     Inva- 
dentes.  204,206.  De  Traftatu.  206.    Ex- 
pugnat.  206.De  Prifonibus.  T.  II.  P.IV.  207 , 
208.     T.III.    P.I.  I,  2,  6,  7;8,  10,19, 
22.  De  Tracftatu.  6,  24.    De  Rege  Sum- 
monitio  ad  Parliamcntum.  29.    De  Nun- 
ciis.  32,    3J-.     De  Treugis.    43,  46,  5-8. 
De  Proteftatione  Regis.  63.     De   Traifta- 
tu.  68.     De  Juramento.  72.     De  Obfidi- 
bus.  73.  De  Legibus  confervandis.76.  Pro 
Edwardo    de    Balliolo.  33.     Botilkcnmore 
&  Kirkandres  juriliJiiftioncs.  33.    Pro  Re- 
ge  in  Angliam   vcnturo.   y6.     De  Davide 
dc  Bruce.  77  ,  79.     De  Douglas  liberando. 
78.  Dc  Bruce  liberando  Convcntiones.98, 
102.  n^  feq.  Pro  Rege.  80,    82,  86,  87, 
97,   98,  108.     De  Treugis.  104.    Contra 
Scotos.  113.  De  Regno   Regi  AngliEe  per 
Edwardum  Regem  Scotix  conceflb.  114, 
iij-.     De  inveftitura.  iij-.     Conventiones 
fuper  ConceflTione  prcedidtil.  116.  Pio  Re- 
gc  de  Annuitatc.  117  ,  122 ,  123,  i^j-.  Ad 
Regnum  Juris  relaxatio.  117,   118,120. De 
Legibus  antiquis  utcndis.  120.   De  Tradla- 
tu.  120.     De  Prifonariis.  131.    Pro  nuper 
Regc.  T.III.  P.L  132,   137. 
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I.   137.    De  Trcugis.  1,8.     De  Cuftodia 
TreugaTum.i39.  De  exemplificatione.139. 
Pro  Scotis  varii  condu(ftus.  144,  i^j-,!^^. 
ObfidcsproDavidBruce.i46,cj>c.  175-.  Pro- 
curator   &  conventiones  fupcr  iibcratione 
Davidis  Bruce.  148,0.?.     Dc  Prifonariis. 
ij-8,ij-9.     De  Scolaribus.  1/9.     Pro  Se- 
nefcallo.   167.     Super  redcmptione  Davidis 
Bruce.   167,168,  174.     De  Sencfcalli  Fi- 
lio,    poltea    Rege  deliberando.    168,  172. 
David  Bruce  ad  Regem  Anglix.  171.     De 
conduiftu.    17J-.     Supcr    Mercandilis.   177. 
Homagium  Comitis   Mare.  179,181.  Re- 
dcmptionis    folutio  prorogata.    178.     Pro 
Edwardo  dc  Balliolo.  181  ,  186.  DeObfidi- 
busRcgis.  184,  iSj-.     De  iiberatione  Da- 
vidis  Bruce.  1S8,  191,  210.     De  Treugis. 
1S9.     Pto  Filio  Senefcalli.  210.    Pro  Da- 
vide  Bruce   Acquictantia.   211.     De  Liga. 
214.     Pro  Studcntibus.  P.ll.  j-3.     Pro  E- 
pifcopo  Sandti  Andres  &  Davide  Bruce  in 
Angliara    vcnturis.   j-^.     De    Treugis.  j-8. 
Pro  Comite  Sutherland.  ;8.     De   Obfidi- 
bus.  fc^.     De  Traftatu.  63.  Pro  Epifcopo 
Santli  Andrex  &  aliis.  70  ,  74.    Pro  Scotis 
in  Pruflia.  73.  In  Angliam  ob  dcvotionem. 
7J-.     De  Hclicuria  conccfla  per  Regem  Re- 
giAnglix.  78.  DcObfidibus.So,  81.  Super 
Unione  cum  Anglia.  82.  Pro  Scotis  in  An- 
gliam.  83.  Pro  Clericis  Studcntibus  &  Scho- 
laribus.  83,87.    Pro  Comite  de  Marre.  87. 
Pro  Davide  de  Bruys.  S6.  Pro  divcrfis  Sco- 
tis.  96,123,  124.     Supcr  rcdcmptione  D, 
B.  96,97.     De  Treugis.  98.     De  Pecunia 
folvcndj.  106,  107.  De  conduttu  pro  Da- 
vide  Bruys  &  aliis  Scotis.   109.    De  Coro- 
natore.  113.     Pro  Nunciis  Davidis   Bruys. 
114.     De  Financia.  D.  B.  130.     De  Obfi- 
dibus  pro  D.  B.   131.  Super  cuftodia  Mar- 
chiarum,  137.  DcTreugis.  139.  Pto  Nun- 
ciis.  140,  143.     Pro  Rege  &  Uxore.  142. 
DeConcordia.  143.     Pro  Davide  Bruys  de 
Acquietantia.  143,  15-3,167.     De  redemp- 
tione   Davidis   Bruys.  ij-z ,    167.     Pro   D. 
B.   de  conduttu.    ij-4.     De  Treugis  pro- 
clamandis.  ij-8.     Forma  Treugarura.  161, 
162.     Excmplificatio.  171 ,  182.     De  Con- 
dudlu.  168.  Pro  Ambafliatoribus.  169.  Pro 
D.  B.  170.     De  Trcugis  rcformandis.  171. 
Pro  Cancellario  D.  B.  174.     De  Financia 
D.   B.   183.     Pro   Funeralibus    D.    B.  184. 
Confoederationes  cum   Francia.  186.     Su- 
pcr   Marchiis.    192.     De  Tumba   Davidis 
Bru;3.  ,95..     0e  redemptionc    Davidis  de 
Bruys.  197.     Super  obligatione  MargarctsC 
ReginrE.    198.     Pro    Roberto    Rcge    209. 
Pio  Filio  fuo,  209.     DeConduau.  P.III. 
3.     De  debatis   incer  Percy  8c  Douglas.  3,' 
.10,  69.     Dc  Treugis  corrigcndis.  6.     Sul 
per  Tumulo  D.  B.  6.     De  Financia  D.  B. 
7, 12, 17,  18,  28, 44, 45",  46,  61,  78,82,' 
100,    106,   123,    161,    162.     Pro    Regina 
Doageria.  16.     De  Moncta,  iS.     Pro  Ca- 
merario.    27.     De  Pr^eceptoria.    38.     Pro 
Scolaribus  Antipapxadha;rentibus.  144.  De 
Trasftatu.  167.    De  Attemptatis  fupcrMar- 
chiis.  72.     De  traiftando.  81.    De  cuftodia 
Marchiarum.  g6.     De   Attemptatis  refor- 
mandis.   loj-,  113.  Inftruttiones  pro  Com- 
miflariis.   107.     Treugae.    108,   109,  122, 
134.     De  juramento  Regis   Francix.    ij-2. 
TreugM.   ij-6.     De  fubfidio  Francia;.  ij-7. 
Super    regimine    Marchiarum.    i6j-  ,   166. 
Tieuga:.     182.     De  proficifcendo   conrra. 
183,  184.     De  invalione.  iSj-.     Dc  Pecu- 
nia   folvenda.  188.     Pro   Ambafliatoribus. 
190.    De  tra(ftando.'i93.  Treugs.  2oj-.  p. 
IV.   7.     De  traiftando.    10.     De  Treugis 
conlervandis.  24.   Super  invafione.  28.  De 
Sacramcnto    Regis.  41.    De   Sacramento. 
5-9.    Confirmatio   Trcugarum.  62.     Coa- 
fcederatio  Francia;.  64.    De  Condudiu.  6f. 
De  tradando.   72.     De  Treugis.  78,  80. 
Pro  Nunciis.  Si.     De  Sacramcnto   Regis. 
87  ,  91 ,  104.  De  tracftando.  89.   Cum  Co- 
niitibus    Marchias    &     Douglas.  89.      Dc 
Treugis   obfervandis.  94.     De    traitando. 
102.     Pro  Nunciis.  102.     De  Sponfalibus. 
102,    Super  Sacranientis.  107.    Pro  Fratre 
Rcgis.  iio.   De  tracftando.  136.    Pro  Nun- 
ciis.  139.  De  attemptatis.reformandis.  142, 
147.     Treugx.  143.  Pro  Nunciis.  144.  Dc 
Treugarum    confirmationc.    147.     Inftru- 
«ftioncs  pro  Negotio.  148.     Super  Treugis 
conventioncs,  Anglix.  ij-o,   ij-i.     De  Ap- 
pundtuamentis  iuper  Treugis  Anglia:.  ij-2. 
De  Sacramento  Regis.  15-4,  ij-^.     De  A- , 
micitia.  ij-6.     De  Treugis.    »/6.     Inftru- 
dtiones,  IJ-7. 
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niandis.  T.III.  P.  IV.  15-7.     De  Tiattiru. 
»70,  171.     De    Colloquio    cum    Comite 
Marchiae.    186.     Pro    Nunciis.    186.     De 
Homagio   Regis.  18S ,    1S9.     De    Homa- 
gio    Procerum.    1S9.      De   Scotis  cufto- 
dletidis.   191.     De   Treugis  tenendis.  192. 
De   tiaftando.   19;.     De   Treugis    &   Sa- 
ciamentis.  100.  T.  IV.  P.  I.  1.     De  Tra- 
<;tatu.    i>".     De  Marchiis  defendendis.  ib. 
De    fcllinando  conna.    33.     De    Viaoria 
contra.  jf,  40,  4.1.      De   Rege  in  Treu- 
gis  Francia:  comprehendendo.  fi.  De  tia- 
clando.  j-2,  5-6,  61.     Super   redemptione 
Prifonariorum.    68.      Stiper   Treugis.   68. 
De  Sjcramento  Regis  fuper  Treugis.  70, 
71.     De   Trcugis    continuandis.   71.     De 
Filcafteil  liberando.  71.     Pro  Nunciis.  71. 
Inllruiftiones  pro  Tiaiftatu.  76.   Commis- 
farii  pro  Ttaitatu  ,  77,  S4.     De  invaUone 
Scotorum.  88.     De  Tradatu.  90.  De  Sco- 
tis  fuper  Mare  captis.  90.     De   traclando 
fuper  Treugis.  94.  Pro  Nunciis.  110.    De 
Traftatu  cum  Duce  Albaniic.  iii.  De  Fi- 
lio  Ducis    Albani*   replegiando.   67.     Pro 
Comite  Athoii.E.  67.     De  Filio  Regis  cu- 
ftodiendo.  iij-.     De   Colloquio  habsndo. 
izi.     De  Treugis.  116.     Pro    CommilTa- 
riis.  15-3.     De  Treugis.  i6i.    De  Trafta- 
tu.  170.     De  Treugis.  172,  174.     De  in- 
vafione  Scotorum.    174.     Super  Treugis. 
188,   191.     Pro  Amballiatoribus.  191.  De 
traftando.  198.     Pio  Murdaco  Senefcailo. 
199.      De    Kebus  Regis   communicandis. 
P.II.  9.    De  Obfidibus  pro  Murdaco  Ste- 
ward.  II.     De  Treugis.   12.     Pro  Ambas- 
fiatoribus  Ducis  Albanix.   26.      De    Regc 
in  Turrim  London  recipiendo.  27.  DeSco- 
tis  e.xtra  Turrira  liberandis.  28.     De  Tra- 
tatu  luper  liberatione  Regis.  28,  29,  42. 
Super  Financia  Comitis  de  Douglas.  29. 
Super  dcvidtione  apud  Holinedon.  36.  Pro 
Nunciis.  38.    De  Traftatu  cum  Duce  A!- 
banix.    42.     De    Rege    Conftabulario   de 
Wyiidfore   liberando.   43.     Commiirio  ad 
ttadtandum.  44.    Pro  Comite  de  Douglas , 
pro  Comite  de   Boghan  &  fupcr   delibera- 
tione  Magiftri   de  Fife.  45-.     Pro   Jacobo 
Hamilton  &  aliis.  ^j".     De  Treugis   pro- 
clamandis.  49.     Super  arduis  materiis.  /4. 
De  Traftatu  pro  Rege.  fi.    Pro  Nunciis. 
70.   Pro  quibusdam  de  Scotia  £c  proMor- 
daco  de  Fyle.  7J-.     De  cuftodid  de  Weft- 
marches  projohanne  Neryl.  ij.   De  con- 
dudtu.  82,83.     Super  expcnfis  Rpg"-  yy. 
Dc  Treugis.  101.     S.ipcr  cuftodia  Regis. 
104.     Dercfiftentia.  iio.  De  Treugis  pro- 
rogatis.  119.  Super  liberatione  Murdaci  Fi- 
lii  Ducis  AibanisE.  ifi.     Super  liberatione 
Murdaci  de  Fyfe.  110,122.     De   rcceptio- 
iie  didi  Comitis.  134.     De  Trac^atu  cum 
Ducis  Albanix   Cominiflariis.  143.     Super 
niotibus.  14)-,  146.     Pro  Comite  Douglas. 
jf3.     Pro    Filio  Comitis   Dunbarre.    15-3. 
Pro  Comite  Marchia;.  if^.     Pro  Johannc 
de  Lethe.  if4.  Pro  Comite  Orchadisc.  i)-^. 
Super  liberatione  Regis.  i^T .     Pro  Finan- 
cia  Comitis  de  Fyfe.  182.     De  Obfidibus 
pro   Rege.    1S6.     De  Perfonis  ad  Regera 
Scotiac   vcnturis.    186.     De  Treugis.  202. 
De  Tradando.  P.  III.  39.     De    Treugis. 
46.     Pro  Cariagio  Regis.  5-4.     De  Finan- 
cia    Jacobi    Douglas.   75-.     De  Alligantiis 
cum  Duce  Burgundia;  non  firmandis.  T). 
Pro    Davide     Douglas.   106.      De    Scotis 
5n    fuccurfu    Delphini    impediendis.    131, 
De    WilUelmo    in    Turrim    London   reci- 
piendo.    132.     De    Scotis    per    Armatam 
Hifpanias    in  fuccurfum    Delphini    tradu- 
cendis.  131.     De   Trcugis  capiendis.   17S. 
Pro   WiiUclmo     Douglas.      P.   III.     188. 
Pro  Rege.  180.     Pro  Comitibus  de  Dou- 
glas  8c  Atho.ia:.  P.IV.21.   Comitis  Dou- 
glas  indentura  de  Guerra  Rcgis  Angiiar.^o. 
Super  tranfitu    Regis    Scotorum   in  Reg- 
num  Scotiae.  31.    Pro  Comite  Northum- 
brix  Gardiano  Marchiarum   &    Berewici. 
31.     Pro  Alexandro  Seton,pro  Alexandro 
&  Fergulio   Kenedy,  pro  Alexandro  For- 
bas,  pro  Johanne  St.  Clare  8c  pro  Abbate 
de  Paileto,  falvi  conduftus.  31,  32.    Pro 
Alexandro  Forbas  ,  pro  Alexandro  Seton, 
pro  Willielmo   Blaire ,  pro  Johanne  Wen- 
ton    &    Waltero   Lcgato   ,     filvi  condu- 
etas.  42.      Pro    Jacobo    Rege.  44,   47, 
50 ,   70.      Pro    Alexandro  de  Seton  ,    £c 
'Williclnio    de  Foules.  62.    Pro  Wiilielmo 
de   Foules  ,    Secretario    Comitis  de  Dou- 
glas.  72.    Pro  David  Dunbarre ,   prifona- 
rio.  87. 


IV.  P.IV.87.  Pro  Jacobo  Rege.  93,  9+ 
Pro  David  Dunburre.  9J-.     Pro  Rege.  96. 
Super  Traftatu    Inftruftiones.  96.  De  ex- 
peufis  Regis.  97.     De  Tradtatu.  96.    Su- 
per  liberatione  Regis.   98,  99,   10 r.     De 
Conduciu  pro    AmbalTiatoriDUs.   99.     De 
traSando.   99.      Super    Nuptiis    Regis  8c 
Negotiis  ejus.  107.    De  Redemptione  Re- 
gis.  108,  109.     De  Treugis.  109.    De  li- 
beratione  Regis  &  Obfidibus.  iii,    ui. 
113,  114,  iij-,ii6,  117,124,  ii5-,u6, 
127,  128.  Pro  Servitoribus  Regis  8c  Re- 
ginae.  iif.     De   acquietantia  Regis.    iij". 
De  Condu£tibus  pro  Obfidibus  Regis.iif. 
Pro  Ambaftiatoribus  ad  Curiam  Romanani. 
116,     De   Debitis  Regis   recipiendis.  116. 
De  attemptatis  contra  treugas.    117,  lii. 
Pro  Gilberto   Hay  de  Scotia.  127.     Super 
perfonaii  CoUoquio  8c  Pace  perpetua.128. 
De  Obfidibus.    130.     Litterx  ad  Regem 
Scotix.  131.  Pro  Johannc  Ledaie  ad  Ter- 
rara   Sanctam  profefturo.  133.     Pro  Re- 
ge  acquietantia.  140,   141.     De   perfonali 
Conventu  Sc  de  traftando.  141.  De  qui- 
rcndo  Jacobum  Stuard  in  Hybernia.    143. 
Dc  Oblidibus.   144.     Pro  AmbalTiatoribus. 
144.  Super  gubernatione  Marchiarum.148. 
De  conveniendo  cum  CommifTariis.    iji. 
Pro  AmballJatoribus.  ij-j-.     Super  appun- 
«Stuamentis.  ij-6.     Pro  Rege.  164.  Treuga. 
169.     Super  attemptatis.  171.    De  cxpen- 
fis  AmbalTiatorum.  172.    Pro  Comite  de 
Perthe.    172.     Pro   Ambafliatoribus.   174. 
De  Obfidibus.  179,  180,  181,  184,  190. 
Pro  dampnificatis  contra  Treugas.  200.  Pro 
Andrea  Meldrum  a  Magiftro  de  Rodes  re- 
deunte.    200.     Pro    Epiicopo    Moravicnfi. 
200.     Supcr   AmbalTiatoribus  ad  Gencrale 
Conciiium.  T.V.  P.I.  3,  8.    Pro  Rege. 
12.  De  Treugis  prorogandis.  13.  Pro  Re- 
ge.  19.  Pro   Patricio  de  Dunbarre.  21 ,  24. 
De  Oblidibus  £c  Treugis.  12.   De  attemp- 
tatis.  22.  De  Treugis.  2j-.  Literoe  ad  Re- 
gcm  Scotis.  27.   Pro   Andrea  Styward  Sc 
Morthewe  Styward.  41.    Pro  AmbalTiato- 
ribus.  43.  Dc  tractando.44,  46.  Dc  Treu- 
gis  conlcrvandis.  47.   De  Treugis  pcr  no- 
vem    annos   conclufis.  47.     Supcr  Bundis 
limitandis  in   Maichiis.  j-o.     Pro  Domino 
de    Gordon.    5-2.      Pro    Barone  Carlane- 
rock.    j-9.        Pro     Domino    de    Gordon. 
60.     Pro   Epiicopo  Arcadienfi.    > '°-     ^^ 
Sacrainento     Gardianorura       Marchiarum. 
III.     De  Trcugis  proclamandis.  132.     Pro 
Jacobo  Stewert  nuper  Marito  Reginx  Sco- 
tia;,  Johanne   Stewert  FiUo  ejus  8c  Wil- 
Hclmo  Dicfon.  ifi.     Pro  Alano  Kathkart, 
Obfide  Jacobi  nuper  Rcgis.  ij^f.     Pro  E- 
pifcopo  San£ti  Andrex,    Johanne   Legat, 
WilUcIrao  Mudy  ,    8c   Johanne  Flemyng. 
ij'^.     Pro  Alianora  Filia  nuper  Regis.  179. 
De  Salvo  condudtu  pro  Canccllario  Scotia: 
&aliis.  P.  II.3.     CommilTio  Jacobi  Regis. 

9.  De  Treugis.  10.     Dc  Salvo  conduSu. 

10,  11.  Proteftatio fuper  Treugis.  12.  In- 
dcntura  fupcr  Tieugis.  13.  Pro  Ambaflia- 
toribus.  14.  CoramilTio  Regis.  ibid.  Su- 
per  Tteugis  in  Marchiis.  ij".  Tradtatus 
Treugarum.  16.  ConfirmatioTreugarum. 
ij ,  26.  Pro  Coraite  dc  Douglas  8t  aliis. 
28.  Pro  Epifcopo  Dunkeldenti  Johanne 
David  de  Navarra  Militc,  Vicario  Ecclefia: 
de  Edinburgh,  8caliis.  30.  De  Conferva- 
toribus  Trcugarura  puniendis  8c  rctorman- 
dis.  31.  Pro  Coraite  de  Douglas  8c  aliis. 
libid.  Pro  Epifcopo  dc  Glafcowe,  8c  Vi- 
cario  de  Edyngburgh,  £c  aliis.  31.  Com- 
milTio  Rcgisad  tradiandum.  32.  DcTreu- 
gis.  ibid.  Super  Homagio  Regis  &  Do- 
minio  Rcgni.  33.  Indentura  Trcugarura. 
34.  Pro  Jacobo  Stiward  Marito  nuper 
Rcginx  8c  Johanne  8c  Jacobo  Stiward  Fi- 
liis.  37.  Treugarum  ratificatio.  3g.  Pro 
Abbate  dc  Melros.  ibid.  Pro  Epifcopo  de 
Gewiy.  ibid.  Pro  Epifcopo  Morarienfi, 
8c  aliis.  39.  Litcrx  ad  R.egem.  ibid.  Pro 
ComitiiTa  de  Douglas.  41  ,  j-6.  De  ad- 
mittendo  ad  Homagium  pro  Epifcopo  Glas- 
guenfi.  44.  Pro  Domino  de  Haraylton  , 
8c  aliis.  44,  47.  CommilTio  ad  traitan- 
dum.  47.  Pro  Coraite  de  Douglas.  iiid. 
Iudentura  Treugarum.  ibid.  Dc  Gubcrna- 
tione  Tcirarum  vocatarum  Battable  Lan- 
des.  j-i.  De  Scotis  ;Limina  Apoftolorum 
vilitaturis.  j-2  ,  f^.  Super  Financia  nuper 
Rcgis.  j-2.  Treugaruni  ratificatio.  iiid. 
Pro  Epifcopo  Brighenfi ,  8c  aliis.  j-6.  Li- 
tcrx  ad  Rcgem.  ibid.  Pro  Comite  Dou- 
glas.  69. 


Scoiix  8c  Rw  Scotici.    Literae  ad  Jacobum  fe 
Rcgem    dicentera.       T.   V.      P.   II.    69, 
Pro    Abbate    de   Melros.  61.      De   Salva 
Gardia    ad    inftantiara    Regis.     62.      Pra 
Epifcopo    Sandti    Andrex,    8c  aUis.   ihid. 
Pro  Comite  dc  Douglas  de  Annuitatc.  63. 
Treugx  apud  Covcntre    initx.    71.   Treu- 
garum    conhrmatio   8c  inftrumcntum   in- 
de.    7^.      Conhrraatio     Treugarum.    77. 
-    Prorogatio  Treugarum.    78.     Pio  Jacobo 
Stewart,    Fratre   Regis.  83.     Pro  Comite 
Douglas  de  Annuitate.  84,  90.     Pro  Ab- 
bate  de  Melros,  8c  aliis  de  Scotia,  decon- 
du6tu.  84.     Dc  trattando  8c  de  attemptatis 
reformandis.  8j-.     Appunctuamenta  Treu- 
garum.  86.    Confirmatio  inde.    92.     Pro 
Epifcopo    Giasguenfi.    96.     De    RcfculTu 
Caftri  £c  Villx  dc  Rokesburgh  per   Scotos 
obfelTx.  99.     De  appuncluando  cum  Co- 
mitc    dc   Rofle.    104.     De    Treugis.  ibiJ. 
Pro    AmbalTiatoribus.   loj^.      De    Treugis 
concludendis.  ibid.     Pro  Comite   Douglas. 
109.     Pro  codcm  Comite,  8c  fibi  aflbcian- 
tibus.   iri.     Dc  Gue.rx   abftinentiis.   114. 
Pro  Johanne  Steward  Comite  Atholix ,  8cc. 
nj-.     Pro  Epilcopo  Abcrdunenfi,  8c  aliis. 
ibid.     Pro  Epifcopo  iSan£ti   Andrcx,  8c  a- 
liis.  118.     Pro  Comite  Douglas,  ibid.     De 
Trcugis.   ibid.     De  tractando.    119,    120. 
Pro    Alcxandro    Principe    Scotorum.    121. 
De  appundtuando.  123.     De  Confirmatio- 
ne  Trcugarum.    124.     De  attemptatis  re» 
formandis.  ibid.     De  Salvo  condudtu.  lij-. 
De  traftando fuper Pacc.  127.     SuperTreu- 
gis.  ibid.     De    condudtu.   128.     Pro  Am- 
bafliatoribus.  119.  De  traftando  fupcr  Spon- 
falibus.  131.     Super    Pace    perpctua.    132. 
Pro  AmbalTiatoribus.  133.     CommiflioRe- 
gis.  ibid.    De  comraunicando  fuper  Treu- 
gis.    136.     Prorogatio    Treugarum.    ibiJ. 
Confirmatio    indc.   ibid.     Dc    attemptatis 
contra  Trcugas.  141.    Dc   conduitu    pro 
Scotis.  143.     Pro  Duce  Giouceftrix  Cus- 
tode   Wcfl  -  Merchix.  176.     Pro    Johanne 
Marchione   de   Montague  ,    Cuftode   Eft- 
Merchix.    178.     De    condudlu.   179.     Pro 
AmbalTiatoribus.  P.III.  6.     SuperLigisSc 
Matrimonio.   7.     De    appunftuaudo.    12. 
Pro    Ambaffiatoribus.    ij'.      De  traftando. 
18.     Pro   AmbaiTiatoribus.    19.     De  Pro- 
clamationc   Treugarum.  22.     De  Treugis. 
iS.  Pro  AmbalTiatoribus.  29.   De  attemp- 
tatis.  ibid.     De  tractando.  33.     Tradtatus. 
34.     Supcr  Sponfalibus.  44, 4J-.     Relaxa- 
tio   pro    Nave   vocata   U  Salvaior ,  8c  in- 
ftrumcntum    inde.   46,   47.     Confirmatio 
Alligantix  Trcugarum    per    Rcgera    Sco- 
torum.  48.     Per  Regcm  Anglix.  j-2.     De 
Trcugis   proclamandis.   ibid.     Supcr    con- 
duiftione  Dotis   CeciUx  FiUx   Regis  An- 
glix.  5-3.      De  TracTatu  pro   le  Fiihgarth. 
5-9.       Pro    Rege    Salvus    conduftus.    60. 
Acquietantia    Regis    fuper    Dote   Cecilix. 
68,  75".     De    Conductu  pro  Jacobo  Re- 
ge  cum  raiUe  Perfonis    in   Comitiva.    £0. 
Contra  invalionem    Comuiillio  pro  Ducs 
Glouceftrix.    104.     Super    invafione  ,    de 
Monftris  capiendis.  loj-.     De  armata  Po- 
tentiacontra.  114.  Super  invafione  depro- 
videndo.  114.     De  Curia  adjornanda.  114. 
De    Ducc  Albanix  in  AngUam   condufto. 
lio.     Conventiones  cum    Duce   Albanix. 
120.    Pro  Duce  Glouccftrix  Locumtcnen- 
te  Gcnerali  contra.  121.     Pro  viagio  con- 
tra  Scotos.   ibid.     Obligatio  pro  fecuritate 
Ducis  Albanix.  122,     Super  Fadlo   Matri- 
monii  Cecilix  Obligatio.  122.     Pro   Mar- 
gareta    Sororc   Regis,  de  conduilu.   123. 
Obligationisfuper  Facto  Matriraonii  Exem- 
plificatio,  124.     Notiftcatio  Voluntatis  Rc- 
gis  Anglix  fuperObligatione  prxdicla.i^ii/. 
Inftrumentura  luper  Notificatione  prxfata. 
12^-.     Pro    Rege  de  conduftu  cum  mille 
Pcrlbnis  in  Comitiva  fua.    126.     De   Ma- 
trimonio  inter  Margaretam  Sororcm  Rcgis 
8c   Antonium    Comitcm  de   Ryvers.   ibid. 
Dc  AmbalTiatoribus    Ducis  Albanix.    127. 
De  traftando   cura    prxfatis  Ambalfiatori- 
bus.  ibid.     Conventioncs  cum  Duce  Aiba- 
nix.  ibiJ.     Pro    Jacobo   Comite  Dougl.iis 
ad  Partes  Scotix  pro  defcnlione  Regni  An- 
glix.  128.     Pio  AmbalTiatoribus   de  Con- 
dutTu.  139.     Pro  Coriiitc  Douglafs  Penfio 
annualis.  141 ,   143  ,   146.     Pro   ArabalTia- 
toribus  de  conduCtu.  143.     Pro   .Arabaflia- 
toribus.  148.     Dc  Matrimonio  inter   Jaco- 
bum   Hxredera    Scotix,  &   Annani  Nep- 
tem    Rcgis    Ricardi.   149.      De    Treugis 
8c     Pace.    ibid.      Indeutura    Treugarum. 

IJ^O. 
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Scotia  ix.iies  ScoiU.     Indentura  dc  Matrimonio 
Jacobi&  AnnxprKciiftorum.  T.V.   P.  III. 
if5.SupeiTreugisprxdi£lis3ppun6luationcs. 
i^-j-.RatificatioTreugarum.  i  j-6.  Pro  Rober- 
to  DominodeFlemyng.  iij^/.    De  conduclu 
piVi  Ambafliatoribus.  iiiii.  De  traCtando.  i  y/, 
ifp.  Pro  Alexandro  StewardConlanguinco 
Regis  &aliis,  dccondu6tu.i6o.ProCommii- 
fariis  Rcgis  conduftus.   i6i.  ProCommir- 
fariis  Anglix  ,  conduftus  Regis.  ibiii.   De 
communicando.    163.     Pro  Archicpifcopo 
Sanfti  Andrex.  164    Appundiuamcntacum 
Rege.  169.      Conventionum   confirmatio. 
181.     Pro  Epifcopo  Dunkeldcnfi  &;  aiiis  de 
conduftu.  185-.     Pro  Epilcopo  de  St.  An- 
dros  &  aliis,  de  conduftu.  iiid.     De  trac- 
tando  fuper  lc  Filligarth.  ibiJ.  SuperTreu- 
gis  &    Matrimonio.  iiiil.     Pro    Alexandro 
Brus ,  de  condutiu.  186.     Conventionum 
de  Treugis   &    Matrimoniis    confirniatio. 
t6itl.     De  tradando.   1S8.     Pro  Ambaflia- 
toribus.   iiiJ.      Supcr     attemptatis    contri 
Treugas.  ipo.     Pro  Amballiatoribus.  iiiil. 
jDe  trattando.  iiiJ.     De  condudtuadroga- 
tuni  Regis.  19 1-     Treugarum    Ratificatio. 
191.    Obligatio  ad  tradendum    Regem   in 
manus  Regis  Anglia:.  P.IV.  19.  Pro  Am- 
baffiata   ad    Franciam   &    Hifpaniam.   31. 
Convcntionum    ratificatio.    41.     De  trac- 
"tando  fupcr  Treugis  extendcndis  Sc  Pace 
perpctua.  4f.     Cpmmifllo   Rcgis  ad  tnc- 
tandum.  48.     ArticuliTreugarum.  yo.  De 
Treugisprorogandis.  6z.     De  traftando  fu- 
per  Pace  &  Spoufalibus  inter  Regem  &  Ka- 
therinam  Filiam  Alianorae  Comitiifx   Wii- 
tefiae.  6;.     Detraftando.  6;-.     Conventio- 
nes  Edinburghconcluix.  iiiil.     Per  Regem 
Anglix  earundcm  confirmatio.  68.     Super 
Treugis.  69.      Conventionum   Edinburoh. 
per   Regem    Ratificatio.   70.     CommiiTio 
Regis  ad  rccipicndum  fummam  mille  Mar- 
carum  prorecompenfaattcmptatorum.r»/</. 
Acquietantia  pro  dicla  iumma.  71.     Pro 
Domino  de    Houme   &  aUis.  iiid.     Super 
Bundis    Terrx  Batabilis  in   Marchiis.    72. 
r>e  rraamdo.  73.     De  condudiu  pro   Ar^- 
chiepifcopo   Glalcow ,  Epiicopo    Dunl^cl- 
denii  ,  &  aliis.  74.     Super  Cultodia    Mar- 
chiarum    commilfa    Henrico  fecundo-gc;- 
nito    Regis    Anglise.   79.      Pro    Epifcopo 
Mouraguenfi   8c    aliis.    80.     De   tratlando 
fuper   Matrimonio  inter  Jacobum   Regem 
Scotorum  Sc  Margaretam  Filiam  Regis  An- 
glix.  80,    106.     Contra  invaiioncm.  iio. 
De   Appunftuando  cum    Rege.    119.     De 
attemptatis  arbitrio    Regis  &   Reginx  Hi- 
fpanix   commilfis.    120.      Traftatiis  apud 
Aytbn  per  Regem  confirmatio.  iiiil.     De 
conduftu   pro    AmbaiTiatoribus.    139.     De 
traftando.  iiiil.     Ratificatio  Tratftatiis  fatli 
apud    Stryvcling.  140.     De  appunftuando 
CHm  Rege.   143.     Difpenfatio   Papx  fuper 
Matrimonio  Margaretx  Anglix  cum  Rege. 
15-7.     Commilfio  Regisfupcr  Matrimonio. 
161.     Commilfio    Regis  iiiper  Pacc.   162. 
Pro  Ambalfiatoribusde  condudu.  163.  In- 
dentura    Traftatiis  de   Matrimonio    Regis 
Cum.Margareta  Primogenita  Regis  Anglix. 
i6f.     Indentura  pro  Pace  &  Amicitia.  168. 
Indentura  pro reformationeattemptatorum. 
170.     Juramentum  Regis  dePace  &  Ami- 
citiaobiervandis.172.  DeantiquaLigacum 
Francia.  T.V.  P.  IV.  176.     Deconfirma- 
tioneAmicitiarumpci-  Regem  Anglix.  185. 
De  reformatione  Attemptatorumconfirma- 
tio  per  Regem   Anglix.  184.     De  confir- 
matione  pro  Matrimonio  per  Regem   An- 
glix.  ibiil.     Supcr  Juramentis  Regis   prx- 
ftandis  ,    de  poteilatibus.   ibiii.     De  Pacis 
Fcedere  obfervando  ,  Juramentum   Regis. 
188.    De   quadam  inadvertantia  in   didis 
Juramentis  reformanda.  190.     Traftatuum 
de  reformatione  Attcmptatorum  8c  de  Pa- 
ce,  per   Regem  confirmatio.    190.    Con- 
firmatio  Tradatijs  Matrimonii  pereundem. 
191.     Confirmatio  capitulorum   Pacis  per 
Regem.  191.     Commilfio,  ad  tradendum 
&  recipiendum  Literas  confirmationis  fu- 
per  capiculis  Pacis  &  Matrimonii.  192.  De 
diftis    Litcris    hinc   inde    mutuo   traditis. 
ibij.     Litcra    Regis    pro   condudu.    193. 
De  condudtu  pro  Eleemofinario  Regis  An- 
glix,    Alemando   Lyc.  iiiJ.    Amballiato- 
rum  Litera  ad    Regem   Anglix.  iiiJ.     Dc 
LiterisPapx  confirmatoriis  iuperMatrimo- 
nio  impetrandis./i/(/.  De  traftandofuper  Do- 
nationeproptcrNuptias.194.  Pro  Margare- 
ta  ReginSaifignatioDotis.  196.  Commiifio 
Rcgis  ad  ponendum  prxdiftam  Reginam  in 
pacihcam  poifeilionem  Dotisprsediftsi;.  197, 
Xi>m.  X.  ?.  IV. 


Scciin  &  V.es  Scotis..  De  Attornatis  diclxRe- 
ginx  in  omnibus  fuis  Ncgotiis  fufccptis.  T. 
V.  P.  IV.  197.     De   Safina   Comitati^is   de 
Dunbar    5c    Dominii    de   Cowburnfpecht 
Attornato    Rcginx    ratione   Dotis   tradita. 
ihid.     De    conlimili  Safina    Comiratus   de 
Mcntcith.   19S.     De  Safina  coniimili  Do- 
minii  de  Methven.  199.     De  SafinaDonii- 
iiii  de  Strivelinfturc  pcr  ipfum  Regcmcol- 
liti.iiij.   DeSafini  Dominii  de  Lithgow- 
shire.  200.     De  Saiina  Dominii  Foreilxde 
Etrick.   iiiJ.     De  antediftis   Donationibus 
audtoritate    Parliamcnti    ratificandis.    201. 
De  Dotc  Reginx  in  Parliamento  confirma- 
tio.  208.     De  Coraniiilariis  l^egis  Anglix 
ad   exigendum   Literas  confirmationis    fu- 
pradiftx   exemplificatorias.  iiiJ.     De  Safi- 
na    Dominii    dc   I<.iImarnok    Reginx  tra- 
dendu.  209.     De  Cominilfariis ,  pio  iblu- 
tione   ultimi   Dotis    Margaretx    Reginx  , 
conftitutis.  21S.     Super  attempcitis  rcfor- 
mandis.     237.     Tractatuum    confirmatio. 
T.  VI.    P-.  I.  4.     Forma  Juramenti  dc  Pa- 
cc    obfervand.i  per     Andream    Epifcopum 
Murray,  nomine   Jacobi  Regis.  j-.     Supcr 
diilo  Juramcnto  &  Juramcnto  RegisAn- 
glix  Inlirumentum  publicum.  iiiJ.     Com- 
niillio  Rcgis  Anglix   ad   recipiendum  Sa- 
cramentum  Jacobi  Regis.  6.     Pro  attem- 
ptatis  reformandis  Commiliio  Regis    An- 
glix.  iiiJ.     Juramentum   Regis  fupcr   ob- 
fervantia    Pacis.   8.     De    Juramento   prx- 
.  difto  Inftrumcntum  publicum.  iiij.     Su- 
per  attemptatis  hinc  inde  reformandis.  11, 
21.     Pro    Ambailiatoribus.  22.     De  com- 
municando  fuper    rclaxationc    qucrclarum. 
24.     De  Juramcnto  Rcgis   requircndo  i'u- 
per  Pace  obiervanda.  33.  De  Querclis  hinc 
inde  relaxandis.  33.     De  arraiando  contra. 
36.     Dc    conduitu    ad    inftantiam    Regis. 
38.     De  conventionibus  fupra  attemptatis. 
iiiJ.     Commilfio  ad  trailandum  cum  Re- 
ge.  39.     De  Treugis.  40.     Commillio  ad 
capiendum  Monftrum  ad  debellanduni  Sco- 
tos.49.Pro  Rcgimine  Armatx  inrcfiftentia 
Scotorum.  5-0 .   Ad  Literas  Regis  diffidantix, 
Rcgis  Anglix  Rclponfio.  5-2.Dc  Corporc  nu- 
peri<.cgis,  in  Prxlio  de  Fioddcnfield  inter- 
fefti ,  Jcpelicndo.  j-^.  ProGavinoDouglas, 
Poftulatode  Arbrough.  88.     Super  Archic- 
piicopo  Sancfi    Andrex   Legato   a   Laterc. 
96.     Litcra  Regis   ad   Francilcum    Regem 
Francisc  tupcr  comprchenfione  inPacecum 
Rege  Anglix.  loz.     Dux  Albanix  ad  eun- 
dem.  iiiJ.     Regis   Litera  ad   Papam  quod 
Rex  Anglix  fuis  Titulis  addidit   Guberna- 
torem  Scotix.  104.     Pro  Epiii:opisdeGal- 
lowey,  Dumblane  8c  Cathancs.  II  (.    Pro 
Comite  dc   Aren.  iiiJ.     CommifTia   Rcgis 
Anglix  ad    tradandum  cum    Rcge.     iTs. 
Reprxic;ntatio  Scotorum  ad  Regem  Anglix 
pro    Ducc    Albanix.  iiiJ.     De   communi- 
cando  cum  Rege  Commiflio  Regis  Anglix. 
12)-.     iHftruracntum  fuper  appundluamen- 
tis  cum  Rcge  Anglix.  128.     Articuii  intcr 
Regcm   Anglix   8c   Ducem   Albanix.    130. 
De  Treugis  per  Ducem  Albanix  captls  ap- 
probatio   Scotorum.    150,   138.     l<!atifica- 
tio  per  Regem  Scotorum.  139.     Dc  com- 
prehenfione   Scotorum   in    Traftatu    intcr 
Rcgem  Anglix  &   Francix.  lyo.     Confir- 
niatio  l^cgis    Francix  inde.    166.     Literx 
Regisad  Dominum  Dacre  fuper   Treugis. 
188.     Ad  Litcras  de  Treugis  capiendis  Re- 
fponfio  ejuidcm  Domini  Cuftodis  Marchia- 
rum.  iiij.     Commiflio   Regis   ad  tratfan- 
dum  cum  Thoma   Domino    Dacre.    189. 
Schedula  Commillioniconncxa.  iiiJ.     Su- 
per  didfis  TreugisLitcrx  ad  Dominum  Da- 
crc.  189,  190.     Ad  Thefaurarium   Scotix 
Literx.  iiiJ.     Ambalfiatoris  Francix  Litc- 
ra  ad  Dominum  Dacre  fuper  prorogatione 
Treugarum.  iiiJ.     Supcr  diiiti  prorogatio- 
ne.   191.     Commiflio  Jacobi  Regisad  trac- 
tandum  fupcr  Pace  8c  Induciis.  193.     In- 
dentura  Treugarum.  19C     Super  proroga- 
tioncTrcugarum.  iiiJ.  Decuftodia  licgni , 
durante  Minoritatc  Rcgis.  201.     De  Geor- 
gio  Comite  Salopix   Locumtencnte  contra 
Scotos.     206.     Contra    invaiionem.    iiiJ. 
Pro  Thoma  Comite  Surrix  Locumtenente 
contra.  209.     ProThoma  Marchione  Dor- 
fet,   Locumtenente    Eftmarchix   8c  Weft:- 
niarcliix.  iiiJ.     Pro  Williclrao  Bulmer  Lo- 
cunitencnte    Eftmarchiarura.   210.     Com- 
milfio     Regis    ad    tradtandum    de    l^ace. 
P.n.   10.     Indcntura  Trcugarum  cum  Rc- 
ge  Anglix.   II.     Commiilariorum ,   iuper 
honorabili  Ambafliata    ad   Rcgem  Auglix 
niittcnda,  Obligatio.  iiij. 


Scotin  8c  R's  Scotii.  Comraiflrio  Jacobi  Regis 
ad  traftandum  de  Matrimonio  cum  Filia  Re- 
gis  Anglix.  T.VI.  P.Ii.   13.     Treugx  bi- 
meftres  inter  dittos  Reges.  iiiJ.     Declara- 
tio   diftis    Treugis   anncxa,    fuper   Ducis 
Norfolcix  Poteltatibus  datis  Epifcopo  ICar- 
hoienfi    £c   Thomx    Domino    Dacrcs.    14. 
Indcntura  Treugarum.  14,   16.     De  com- 
prchcnfione  Rcgis   in   Traftatu   Angiix  8c 
Fiancix.  31,   36,  62.    Quod    Dux   Alba- 
nix  Scotiam  non  intrabit  durante   Minore 
xtatc  Regis.  31,  37,  63.     Commilfio  Ja- 
cobi    Rcgis  pro  confirmationc   Pacis.    38. 
Ejufdcm   CommilTio  ad  tracTtandum   fuper 
Pace  Sc  Induciis.47.0bligatioComitis  An- 
gufix  fuper  ratificationc  Pacis.  iiij.   Supcr 
dida  ratificatione  Inftrumcntum  publicum. 
iiiJ.     Tradtatus  Pacis  cum  Rege  Anglix. 
48.     Ratificatio   Pacis   per    )acobum   Re- 
gem.   j-o.     CommilTio  Jacobi    Rcgis    ad 
tradendum  Litcras  Pacis  Ratificatorias  Hen- 
rico  Rcgi  Anglix.  j-2.    CommilTio  Jacobi 
Rcgis  ad  conveniendum  lupcr  Pace  8c  In- 
duciis  cum  Rcge  Anglix.  109.     Indentura 
Treugarum.  iio.Tractatus  Pacis  per  quin- 
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table  L.inds.  1 16.    De  Unione  Regnorum. 

114,    I2f ,    117. 
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Cuflodis  Parci  de  Bagfliott  infra  Foreltam 
de  Windfor,  in  Comitatu  Surrix,  durante 
Vita.  T.VIII.  P.  II.   164. 

Seagar  {ivHUelmus) ,  Milcs.  Commiflioeidi- 
retta.  T.VIII.  P.Il.  173. 

Seagravs  {Stefhanus  de).  T.  I.  P.  I.  76,  77  , 
79  ,   81 ,   lof,    107 ,    131, 

{Gilbertus).  T.I.    P.I.   iif. 

{Nicholaus).  T.  I.  P,  II.  83  ,  92, 

93,  94,    103. 

■ .  {Nicholaus).  T.I.  P.II.  15-5-,    199, 

103,111.     P. III.  17, 75-, 99.  lof,  113, 

114,   131  ,   149,  103. 
— (Dominus  de  Stoyv).  T.I.P.IV.  5-, 

48, 
. {Johannes).  T.I.  P.III.  185-,  186. 

188,  103,     P.IV.  5",  yS. 

{Amabilia).  T.I,  P,II.  \ff,  203. 

{Galfridus).  T,  I.   P,IV.   35-. 

{Johannes).  T.I.  P.  IV.  108,   144, 

166,  167,  174,  175-,  192.  T.  II.  P.  I. 
' .  f?  .  73  .  ^S^-  P-Il-  '4 .  18  >  i<i,  19, 
47. 


II 


(Nicholaus).  T.I.  P.IV.  108,  1 
144.    T,  II.  P,  I.  21 ,    37  ,  f^,  161. 

II.  14,  18,  16. 

{Galfridus).  T.  I.  P.IV.   129, 

—  (Stephanus).  T.  I.  P.  IV.  134. 
P.  I.  74,    16..     P.II.   14,   16. 

— —  {Henricus).  T.  II.  P.  I.  57. 
-i (Johannes^.T.U.  P,II.  104 

III ,  161,     P,III,  145-,  147. 

{Johannes).  T.II.  P.IV.  115-, 136, 

139,     T.III.  P.I.   I!. 

(H«^o).  T.III.  P.III.  j%,  64,71, 

73  ,  75-,  84,    90,    100,  iio,  113  ,  iiS, 
III,   119,    141,    14S,   15-,-,    169,    190, 


■3. 
P. 


134, 
T. 


io5-, 


191. 


{Hugo).  T.IV.  P.IV.  34. 
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. —    (IViUielmus)  ,    Miles.     T.VIII.    P.  II. 

10. 
1 —  (Gcor^ius),  Miles.  T.VIII.  P.II.  13. 
■ —  (Willielmus) ,  Miles.  T.VIII.  P.II  13. 
"—  (iVillielmus) ,  Miles.     CommilVio  ei  diie- 

fta  in  Comitatu    Northumberlandix.     T. 

VIII.  P.ll.  3j-. 

—  (Wiltielmus),  Eques.  CommilTio  ei  di- 
refta  ad  arbitrandum  inter  Comitem  Suf- 
folcix  2c  Elizabetham  Uxorem  ejus  ex 
una  parte,  Sc  Davidem  Hume,  Miiitem  , 
ex  altera  ,  de  Pilcutione  in  Flumine  de 
Tweed.  T.VIII.  P.III,  j-8. 

Selby.  Monaftcrium.  Pro  Abbate,  de  reftitu- 
tione  temporalium.  T.IV.  P.I.131,  132. 
T.V.  P.l.  iij-.  T.VI.  P. III,  47. 

Selby  (Mnherium  de) ,  in  Comitatu  Eborum. 
T.VIII.  P.II.  j-i. 

Seie  (Stethanus  de  la).  T.  I.  P.  II.  114. 

{mHielmm) .   T.IV.    P. III.  81, 

Seleci  (Galfridus).  T.  I.  P.  II.   136. 
Selekirke  (Thomas  de).  T.I.P.III.  103. 

, (Adam).  T.I.  P.III.  163. 

Selemane.  T.Vl.  P.II.  40. 

Seles  (Richardus).  T.ll.   P.II.  68. 

. (Richardus).  T.IV.  P.IV.   19. 

Selinger  (Georgius).  T.VI.  P.I.  iSi. 

Selkirk.  Forelta,  Villa  &  Vicecomuaius.T.  II. 

P.III.  137. 
Sellak  (Domiuus  ^/f)-   T.II.P.I.  2. 
Seller  (Johannes) ,  Uericus ,  Capellanus  Regis. 
Litterx  Difpeniationum  ei  directse  ut  cum 
Rccloria  Ecclcfix  Parochialis  de  Bradteilde 
Sandtae  Clara:   ,     Dicecelis    Norwicenlls, 
R.ectoriam   Eccleiiae    Parochialis  de    Hor- 
iiingflierth,  ejufdem    Dicecelis  ,    poflidere 
polVit.  T.VIII.  P.III.  34. 
Seliing  (Ecclclia  dc),  in  Diocccfi  Cantuarienfi. 

T.IX.P  11.25-0. 
Sellinge  (Vicaria  de) ,  in  Dicccefi  Cantuaricn- 

fi.  T.  VI.  P.IV.   100.  T.IX.  P.  II.  207. 
Selly  (David).  T.V.  P.I.   140. 

. (Simon).  T.Vl.  P.  II.   197. 

Sellpg(Richardus).  T.  V.  P.I.   if ,  16,    17  , 
24. 

. (Johar.nes).  T.V.  P.  II.  175-. 

Selong  (EJmundus).T.V.  P.II.   191. 

Selowe  (Johannet).  T.IV.  P.  IV.  ij-6,    165, 

169. 
Sels.  Super  fafto  Caftri.  T.IV.  P.III.  5-9. 
Selscomie.  Re&ona.   T.VI.  P.IV.  105. 
Sslua  (Johannes  de).T.Vl.  P.I.  61  .61,  64, 
68,70,  71,  71,  74,  7j-,  76,  78, 88,  89, 

93>  97.  99.  loi. 

. .  (Johanaes).  T.VI.  P.II.  122. 

(OJet).  T.Vl.P.III.  148,  iji,  15-4. 

230. 
Selvefton.  (J.  de).  T.  I.  P.III.  i^-j-. 
Selreyn  (Jajperus) ,  Regis  Deputatus  ad  Pacem 

confervandam   in   Comitatu    Gloccftrieufi. 

T.VIII.  P.II.  8. 
Sely  (Johnnnes).  T.III.  P.I.  200. 

(Benediilus).  T.  III.  P.lV.  ij-f,  191. 

Selyman  (Robertus).  T.II.  P.III.  113,187. 

—  (Robertus).  T.II.P.  IV.   146. 

—  (Wiliielmus).  T.III.  P.I.  176. 
Seme  (Johannes).  T.V .  P.IV.  99. 
Semer  (Velrus  de).  T.III.    P.  I.   163. 
Semercot  (Jchaunes).  T.I.  P.II.   19. 
Semers  (Johannes).  T.VI.  P.Il.  160. 
Seminarii.  Vide  Jefuits.. 

Semper  (Wiiiielmusj.  T.IV.  P.II.76. 
Aiwfj/ (Uomiiius).  T.VII.  P.I.  177. 


Sempringham  (Prior  Je).  T.I.  P.II.  91. 

(Magifter).  T,  I.  P.  IV.  2. 

(Prioi).  T.II.    P.IV.  99. 

■ (Magiiier  Willietmus).    T.III.    "P. 

III.  13. 
Sempringham.  Pro  Magiftro  Ordinis.     T.IIL 

P.III.   14. 
Sempy    Dominus    (Johannes  d.e).    T.III.   P. 

III.  j-5,  121 ,  132,  159.  P  IV.fj-. 
Sempyngham  (IVillielmus  de).     T.III.   P.  IV.    Senonenjis  Epifcopus.  T.  I.  P.I.  92 


Senlis  (Epifcopus  de).  T.II.P.HI    17; 

(Ballivus).  T.V.  P.  IV.  34. 

Sennens  (Petrns)  &  Margareta  Uxor.  T  V.P> 

IV.  231. 
Sennihanno  (ArnaUui  &  Remundus  de).  T.II. 

P.I.   .+3. 
Sennir  (Petrus  Je).  T.III.  P.III.  ij-8. 
Senocke.  Reaona.  T  VI.  P.IV.  10. 
Ser.on  (Willielmus  de).  T.I.  P.  I.  iy8,   15-9. 


Semtylace  (Johannes  de).   T.II.  P.III.   167. 
Scmynx  (Bernardus  de).    T.ll.  P.  II.  173.   P. 

III.  172. 
Sena  (Berirandus  di).  T.I.  P.III.   43. 

(Blafius).  T.II.  P.II.  140. 

Senack  (Willielmiis).  T.VI.  P.IV.   ij-i. 
Senariii  (Marquifius).  T.IV.  P.  IV.  197. 
Senatoria  Dignitas.  T.I.  P.II.  6^.  Urbis  Se- 

nator.   ii6. 
Send  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  DioecefisWin- 

toniae.  T.VIII.P.II.  39. 
Sende  (Robertus).  T.V.   P.ll.  9f. 
Sendebald  (Guuio).  T.  I.  P.I.  40,  64. 
Sene  (Johannes  le),&.  Belota  Uxor.  T.IV.  P. 

III.  160. 
Seneca  (Anmus).  Conceftlo  ad  imprimendum 

&  edendum  ejus  Tragoedias.   T.VIIl.   P. 

III.  231. 
Senece    (Dominus  Jehannes  de).  •  T .  111,   P.I. 

"9y.   >96- 
Scneneres  (Reginaldus  de).  T.I.  P.I.40. 
Senenfes  Meicatores.  T.I.  P.  I.  i6j ,  186.  P. 

II.  68. 
Senenfis  Canonicus  (Bernardiis).  T.I.   P.II.j-. 
Cardinalis.  T.  III.   P.I.  21 


Archieplfcopus.  (W).  T.I.  P.I.   104, 
114. 

Archiepifcopus  (Johannes).  T-IV.    P. 

II.  47  ,  5-4.  P,  III.  69 ,  81 ,  86,  91 ,  96. 
T.V.  P.IV.  i;-. 

(Triflandus  de  Salaz.ar).     T.VI.   P.I. 


87. 


(Anthonins  de  Prato).  T.VI.  P.  II.  69, 


Senooz.  (Nicholaus  de).  T.I.  P.II.  71. 
Sens  (Ogier  de).  T.  IV.  P.III.    174. 

(Petrus).  T.IV.  P.  IV,  79. 

Epifcopus  (Guido).  T.V.P.I.  107. 

Senfu  (Egidius  de).  T .111.  P.III.  202.  P.IV. 

'f- 

(Matthius).  T.III.  P.IV.  197. 

(Martinus).  T.IV.  P.I.  63,  92. 

Ser.teraille  (Bertrandus  de).   T.II.  P.  I.  2y. 
Sentleger  (Arthtir).  T.VI.   P.II.  Z03.   P.HI. 

6f. 
Sentut  (Vitalis).  T.II.  P-IV.  100. 
Senx.  Archiepifcopus.  (Petrus  de).T.U.?,lil. 

(Guillielmus)  T.III  P.I.133  ,  171 ,  180, 

182.  P.II.5-7,  j-8,  5-9,  7J-. 

(Johannes).  T.IV.    P.l.ij-6. 

Senefcalcia  Angliae.T.I.  P.II.  102,  141.  Pro    Sefheard  (Richardus) ,  Clericus,   Artium  Ma- 

Comite  Lancaftrix.  T.I.  P.IV.  118.  Vide  gifter.  Litterx  Patentes  ei  direfta:  de  Prac- 

Senefcallus.                        >  fentatione  ad  Retloriam  de  Corley  ,  Dicc- 

Stnefcallus  Hofpitii.  T.III  P.II.  106. Anglise,  celis  Herefordienfis.  T.IX.  P.I.80. 

ThomasdeLancaftre.FihusRegis.T.IV.P.  Sefperello  (Michael  de).  T.V.  P.III.  17^. 

I.  41.     Officium  conceflum.  T.IV.   P.II.  Septemvallibus  (Robertiis  de).  T.I.  P.II.  199. 


27.  Ho.fpitii  Regis  Walterus  Hungerford. 
P.III.  147,  if4.  Ad  Coronationem  Re- 
gis.  T.IV.  P.IV.  1/0.  De  Senefcallo  An- 
glia:  conftituto  Ricardo  Comite  Warwici 


(Johannes).  T.II.  P.  IV.  11 


Sepiikhri  SaucJi  Hofpitalis  (Prior).  T.III.  P. 
I.  62. 

Sepuheda  (Johannes  de)    T.V.    P.III.  lof. 
T.V.  P.II.   io6.    Officium  Senefcalli  An-    Sequart  (Egidius).  T.III.  P.II.  7f- 
glix   ad   Coronationcm    Regis    conceflum    Sequet  (Johannes).  T.  IV.  P.IV.  16. 
Johanni  Duci   Norftoicia:.     T.  V.    P.  III.    Ser  (Pele^riaus  de).  T.III.  P.III.  r9- 
133.    Concellum  Epifcopo  Exonienfi,  Co-    Serayne  (Pctrus  de).  T.ll.   P.IV.  166, 
miti  Pembroch  &  aliis.  166.    Ad  Corona-     Serche  (Jchannes).Ty\.  P.  IV.  93; 
tionem  Reginae  ,     Duci    Bedford  8c  aliis.    SerecolU  (Johannes),C\mcMS,  in  Artibus  Ma- 


gifter.  Littcrx  Patentes  ei  direiftx  de  Prx- 
lentatione  ad  Rcftoriam  de  Creed  ,   Dicc' 
cefis   Exonienfis.  T.VIII.   P.  IV.64. 
Soregnio  (Masficiiii  8c  Cuidetus  de).  T.  IV.P. 
IV.  37. 


186.  De  Senefcallo  Anglia:  conftituto,  Tho 

•najComite  Surrix.  ^d  criandum   Edwar- 

dum  SuttondeDudley  Militem.T.V.  P.IV. 

2o6.0fficium  Magni  Sencfcaili  ad  Corona- 

tionem  Regis   pro    Carolo    Comite    Not- 

tin^ham.  T.VI.  P.  II.  80.     Pro   Johanne    Serego  (Dominicus  de).  T.  V.  P.II.  166 

Domino  Ruirell ,    Officium   Magni  Sene-    Seres  (Burto  de).  T.II.  P.II.  122. 

fcalli  ad  Coronationem  Regis.     T.  VI.  P.    Sereus.  T.VI.  P.II.  22. 

III.  ij-o.     Pro  Edwardo    ComiteDerbix    Serffe  (Johannes).  T.Vl.  ?.\.  .1^9. 

Officium  Magni  Scnefcalli.  P.IV.  6.Hen-     Sergeant  (Joh.innes).T .\\\.V.\\\.  83. 


ricus  Cotncs  Arundell  Magnus  Senefcallus 
66.  Vide  Senefcalcia. 
Senefchal  de  Scotia  (Jacobus  le).  T.I.  P.II. 
228.  P.  III.  66,  71  ,  72,  92  ,  98,99,  loj-, 
112,  113,  116,132,  ij-9,  182. P. IV. 26, 
61. 

(Johannes  Fratcr).  T.I.  P.III.  72, 

112 ,   132 ,  if9  ,   182. 

. (Thomas).  T.I.  P.  III.  204. 

(Kobertus).  T.I.  P.III.   204,  212. 

(Johannes  Filius).T.I.  P.III.  163. 

. (Walterus).  T\.   P.III.   189,193. 

(Guido).  T.  III.  P.  I.  I3J-. 

(Johannes).   T.III.  P.I.  138,   I4f, 

146,   ifi,  166,   16S  ,  210.  P.II.  i6i, 

(Jacobus).  T.III.  P.  II.  109. 

(Robertus).  T.III.  P.I.  148,    149, 

ij-l  ,  166,    168,  172. 

(Thomas).  T.Wl.    P.  IV.   iio. 

(Willielmus).  T.III.  P.IV.  136 


(Thomas).  T.III.  P.III.  194. 

(Roberius).T.\V.  P.III.  Sf. 

Sergeaux  (Michael).  T.IV.  P.I.  64. 
Seriano  (Bernardus  de).T.  \\,  ?.\\.   14/, 

(D.).  T.V.   P.III.   191. 

Serle  (Willielmus).  T.IV.  P.  I.  64. 
Sermoneti  Dux.  T.VIII.  P.  III,   144. 
Serne  (Edrvardtis).  T.III.  P.  I.   176. 
Sernef  (Thomas).  T.  IV.  P.II.  73. 
Serney  (wHHetmus).  T.VI.  P.  II,  206. 
Serpe  (Johames),  T.  V.P.  IV.  99. 
Serra  (Guillielmus  dt).  T.  I.  P.III.  42. 

(Ber»«r</«;).  T.ll.  P.II.    122.    P.Ilt. 

174. 

■  (Dota\mL&  Aimonis  de).    T.  II.  P.  IV. 

"f. 
— —  (Bermrdus).  T.II.  P.IV.  77. 

(Johannes).  T.V.   P.II.  92. 

Serreys  (Michael  de).  T.  III.    P.  I.  93. 

[Salvarius).  T.III.  P.IV.   198. 


199. 


(JAiannes).  T.IV.   P.I.  70. 

-  (IVdterus).  T.IV.  P.  1.    99. 

-  (Alexander).  T.  IV.  P.I.   loj-. 

-  (Andreas).  T.IV.  P.III.  8f, 

-  (TheobMus).  T.IV.  P.III.  100, 

-  (Egidius).  T.V.  P.IV.  233. 


(Murdacus)'.  T.IV.   P.I.   66  ,  68,    Serrieto  (Petriis  de).  T.II.  P.  IV.  194. 
^  5m/fi/</ (Doot;»;V«j).  T.VII.   P.  III.   14: 

Sertus  (Ludovlcus  de).  T.VI.  P.I.  192. 
Servanton,  didtus    le  Riviere  (Petrus).  T.VI. 

P.II.  5-I. 
Servat  (Johannes  de).  T.VI.  P.  II.  42. 
Serviens  ad  Legem  ,  Rogerus  Townefliend.T. 

V.P.III.132. 
Serve  (Abbas  de).    T.  III.    P.  III.  83,  133. 
Servington    (Richardus  de).    T.III.     P.  III. 

194. 
Servitium  Baronum  Borealium.     T.  I.  P.  II. 

104.     Summonitio  pro  Vafconia.T.  II.  P. 

II.   121.  Contra  Ifabellam  Reginam.  i/o, 

161,    170.  Contra  Scotos.  1S6. 
SeruUat  Comes  (Amphufus  de).     T.  I.   P.  I, 

17- 
Strvok  (ArnaldHl  de).  T.III    P.I.  13$-. 


Senherii  (Geraldus).  T.I.    P.  III.  134 
Senherii  Caltrum   annexum  Coronae  Anglix. 

T.II.   P.I.  126. 
Senhoufe  (Petrus).  T.VIII.  P.I.  91.  Conces- 

iio  fpecialis  Commillionis  ei  diredta.  ibid. 
——  (i'e/r«j) ,  unus  ex  Juftitiariis  Regis  ad 

Pacem  conicrvandam   in   Comitatu  Cum- 

berlandix.  T.VII1.|P.  II.  6. 
Seningeham  (Johannes  de).  T.I.  P.  I.  fo, 
Senior  (Jacobus).  T.I,  P.III.  iii. 
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sefys  {miUelmus).  T.III.  P.II.  76,  iij. 

Sefcnrs  (Berrammts  di).  T.I.  P.III.  204.. 

Segey  (Hamon  de).  T.II.P.IV.   1+0. 

Sejjions  {Jnccbm) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Littera:  Patcntes  ei  diredlss:  de  Prx- 
fentatione  ad  Reaoriam  de  Shiwton  , 
Dioecelis  Wintonienfis.  T.  VIII.  P.  IV. 
118. 

Seffons  Epifcopus  {fiuUo  ie).T.\.  P.IV.133, 
161. 

Sejfue  {GmlMmus  h).   T.  IV.  P.  IV. 48. 

Seftm-ne  {lUymmdui  le).  T.IV.  P.IV.ipj. 

Sete  [Pontius).  T.  IV.  P.I.  182. 

Seton  {Alexander  de).  T.I.  P.IV.  5-8. 

(Ckripferus).  T.I.  P.IV.  j8. 

T.ll.   P.I.    1S9.     P.II. 


66. 


16. 


{Alexander). 
{IValterus). 


T.II.   P.II.  103.    P.III- 


T.  II.  p.m.  107.  194- 
T.II.  P.IV.  80,  81.  T. 


T.III.  P.  IV.   173,    178, 


{Alexxnder) 
{Alexander) 

m.  p.i.  38. 

ijohmnes). 

189. 

{Alexander).  T.IV.  P.  II.  75-,  86,  93, 

104,  119,  i4f,  if8.  P.III.  87. 

(Johames).    T.IV.  P.ll.   129,    i4f, 

{Georgius).  T.V.P.II.  41.  P.III.  f. 

{DaUd).  T.V.  P.  III.    191. 

(Georgius).  T.  V.  P.  IV.  izi,  141. 

{milielmus).  T.VI.  P.  III.  97. 

.  {fohMnei).  T.VI.  P.IV.  26. 

{Gi^or^ius).  T.VI.  P.IV.   140. 

(Dominus).     T.VII.   P.  I.    14 


116, 


iJ-7- 


{jVilliehnus).  T.VII.  P.II.  129. 

. {mllielmus).  T.VII.  P.III,  fS. 

Settengen  {Wafnherus  de).  T.  IV.  P.1. 117. 

SetterihrDaite  [yohannes)  ,  Clericus.  Litterae 
Patentes  ci  direftce  de  Prjefentationt  ad 
Recloriam  de  Staple  Fitzpaine ,  in  Dice- 
cefi  Bathonienfi  Sc  Wellenfi.  T.VIII.  P. 
ll.  249. 

Setth  (Thomas).  T.  VI.  P.IV.  179. 

■Seve  (Adajn).  T.V.  P.IV.  99. 

Sevenaii  (Johannes  de).  T.I.  P.II.  171. 

Sevenoke  (IVilUelmus  de).  T.IV.    P.I.y^. 

• (Jacobus).  T.  V.  P.ll.  ;9. 

Sever  (Henricus).  T.V.   P.I.  148. 

Severac  (Dominus  de).   T.IV.  P.III.  Ti. 

Severi  Smcii  Abbas.  T.I.  P.II.  134. 

. (R).  T.II.   P.I.  4J.T.III.  P.m.78. 

T.IV.  P.I.  14. 

Severhi  SanBi  Decanus.   T.  IV.  P.  IV.  17^. 

Severino  {Gdeaceus   de  Sancio).    T.VI.    P.I. 

Severolus  (b.).  T.  VI.P  II.  Ifi. 

Sevi»  (R.).  T.  VI.  P.ll.  fl. 

Seio^alienfis  Epifcopus  {Petrus).T.Ul.  P.III. 

16,  139. 
'Ssurrat  (Johamies).  T.  V.  P.  IV.  97. 
Seuthorpe.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  162. 
Servall  (Johannes).  T.IV.  P.  IV.  7. 
SeKalie  {rhomas).  T.III.  P.III.  28. 
Seward  {Johannes),  Clencus.   T.  VIII.  iP.II. 

4'- 

» {Samuel)  ,  Clericus ,  Theologiae  Bacca- 

laureus.  T.VIII.  P.II.  41.     Litter»  Dif- 

penfationum  £c  Confirmationum    ei  dire- 

(ix.  ihid. 
Sem  (Abbas  de).  T.II.  P,IV.  196. 
iiemll  {Johnnnes).  T.IV.P.l.   178,  1B7.   P. 

II.  10  ,  24. 

(Daviu).  T.V.  P.II.  f6. 

(Hugo).  T.Vl.  P. III.  146. 

. (Georgius).  T.VII.  P.III.  174. 

Seuxon   (Johannes).  T.V.  P.  IV.  92. 
Sevjnie  (Guillielmus).  T.II.  P.II.  174. 
Sexcy  (mUielmus).  T.VlI.P.tl.  164. 
Sexiibye  (Vicaria  de)  ,  in  Dicccefi  Lincolnien- 

fi.  T.IX.  P.  II.  2.0. 
Sextayne{Johannes).  T.IV.  P.II.  iif. 
Se)!  (Vicecomcs).  T.VIII.  P.I.   i^f. 
Seycches  (Budolfhus).  T.I.  P.III.  134. 
Seyde  {Johannes).  T.VII.  P.I.  32. 
Sejes  (Evanus) ,  Arraiger  ,  conftituitur  Attor- 
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Shervite  {M'itlielmus)  ,  Miles,  RegisDeputatus  Shokyngton(NichoL,u>)     T.  IV.  P.II     '+o- 

ad  Pacem  conicrv.-.ndam  in  Comitatu  Eife-  Sholes  ^Johanne,  !^  Roiertus).    T.VII.   P.II. 


xix.  T.VIII.  P.II.  8 
Shether  (Henricus).  T.  III.  P.I.  36. 

(Robertus).  T.  VI.  P.  II.  121. 

Shetland  (Thorwdd  de).  T.  I.  P.IH.  4J-. 
Shevitbotte.     Vide    ShMotle. 
Uiceceli  iNorwicenn.   i.viii.  r. 111. 29.        She^oife  if''"',''  '''^^  7.\^\l^p'V".. 

— ^tt^vSS^-i:  ^Jie^^-^e-i^:  Sr;c£3::rai;i^;r-.^iuAaps- 

?^^-"^;tv.;i  f^^i^'-''-  ;:;io„^Tvi^^^iiSi:^^Sfi;  ^  o^^^nnes).  t.iv.  p.i.  87. 

!L74r;:5;   Cie^icus,'^^^^^^^  Lincolnicnfis.T.VlII.P..II.S7.  .       ^W  (^i^/:W.«.).  T.IV.  P.  IL  1,9 

fter     Pomoveturad   Rcaoriam  de  Kirk-     ShHbotte ,   f.ve   SheviWotle      Vicaria  de),     in    —  (7^«.)^  T  V     P.IH    ,38 
Iter,  proniovciui  r.i^,...r,   nnnplmpnf,    T.  IX.  P.  II.  01.  Snoren  (Richardus  de).  T .111.    P 


201. 

ShoUy  (Simon).  T.IV,  P.II.  99. 

Shoram  No-ua.     Vicar.a.  T.Vl.  P.  IV.   180. 

Shordich  {Johannes  de).  T.II.  P.  II.  102,  103, 
140.  P.lll.  32,  33,  3f ,  36,  57,  41,  4^, 
4}".  +8)  f6,  77,  89,  108,  109,110,  111, 
120,  130,  139,  140,  187,  196. 

*—  (Johannes).  T.II.  P.IV.  69,1/3,1^6, 
16,. 


by  Underdale.  T.IX.  P.II.  2/4 
Shetton  (Rec^oria  dc).  T.VIII.  P.III.  283. 
Shelvmi  {Johannes  rfo).T.II.  P.II.    148,163. 
Shemyng  (Thomas).  T.V.  P.IV.  13}-. 
Shene  (Roberius).  T.IV.  P.  H.  7?- 

(Wiltielmus).  T.IV.  P.IV.  120. 

. Prior  {Johannes  Jobaurnt  de).    T.Vl. 

P.II.  161. 
Shene.  Prioris  Scriptum.  T.Vl.  P. II.  161. 
Shengay  (Dominium  ,   five    Prxceptoria   dc), 

in  Comitatu  Cantabrigix.    T.VIII.  P.H. 

S9- 
Sheferton.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.  itf. 

Shefey  (Jordaniis).  T  III.  P.I.  $7. 

. .  Ijohannes).  T.III.  P.I.  34.  ^o,  70. 

(Johannes).  T.IIl.  P.III.  ii  ,  ii.i?. 

24.  25-,  4J-,  49.  ^^'  fS,  84,  92,   110, 
132,  if3  ,  160,  161. 

{Johamies).  T.III.  P.IV.  136,  141. 

. (Johnnnes).  T.VI.  P.III.  2f. 

Shefeye  Infula,  de  moranda.     T,  III.   P.  II, 
205-.     Municnda.  T.II.  P.IV,  36 


Diacefi"  DuneimenlV.  T.'  IX^  P.  II.  91.  Shoren  (Richardus  de).  T.III.'  P.  III.  17. 

ShiUmg,  in  Eccleiia  Cathedrali  Eborum  Prx-  Shorie  (Johannes).  T.III.  P.I.  |-6. 

benda.  T.VI.  P.  IV.  93.  ■*'•""■'   (Johannes).     Oflicium  ei    conceflum. 

Shitton  (Ricardus)  conftituitur  Generalis  Sol-  T.  VIII.  P.  III.  S3. 

licitator  Rcgis.  T.  VIII.  P.  I.  iJ-6.     P.II.  —  (Nicholaus),  Clencus,  Artmm  Magifter. 

17      CommilTio  ei  direaa  pro  reparatione  Litterx  Patentes  ei  direax  de  Prxfentatio- 

Templi  Divi  Pauli  London.     T.  VIII.    P.  ne  ad  Reaoriam  de  Blacolnedey ,  Dioeccfis 

jjj    ;  Petriburgenfis.  T.IX.   P.I.  81. 

'(RifW«;),   Miles,    conftituitur  unus  Shortale  {Giliertus)T.]l.  P.IU    1^6. 

Conf.liariorum  Regis  ad  Legem.  T.VIII.  Shortflatts  (Gu.MmusSelbyde).     Concefllo 

p  jY    I                  °  fpecialis  ei  diieaa.  T.  VIII.  P.I.   100. 

Skifdam'{  Dorainium ,   five  Manerium  de  ),  Sholesbroke  (Robertus).  T.  IV.  P.  IV.  1/9,  ,8j, 

in  Comitatu  Norfolcix.    T.  VIU.    P.  II.  ■^+-  ^;^"  ^"  V^',     ^  ?t'  ^°- 

g^  . (Roiertus).  T.V.  P.II.  4. 

(Parcusdc),   in  [Coraitatu  Norfolcix.  Shoteflmm   (Witlielmus).    T.  II.   P.  I.    174, 


T.VIII.  P.II.  60. 
Shifley  (Joh.innes  dt).  T.IV.  P.III.  132. 

(Johannes).  T.V.  P.  I.     140. 

Shifman  (Thomas).  T.VI.  P.  IV.  9. 
Shiffer  (Olif).  T.IV.  P.I.  198. 

alias  Sheffnrd  (Rich*rjus).     T.VI. 


P. 


.8}. 

Shoto  {ivHUelmus  de).  T.Il.  P.I.  if. 
Shoubury  (Thomas  £c  Rogerus).    T.  III.    P.  I. 

Shovoldby,  five  Syaoutdby  (Reaoria  de) ,   in 

Dioeccfi  Lincolnienh.  T.IX.  P.II.   9«, 
Shoutden  (Perfona  Adam  de).  T.I.    P.III.  i6j. 

^r. frt..! \      T-    1¥      T>    TIT      -/C 


S^^^li.T^i^^^i^-l^r.  Pa-    ..;^.'g;..««.),ThcologixProfe,Tbr^it.  f^^-^C^;);  ^«^^j  V^^  %, 

tenteseidircaxdePrxfentationead  Rec        terx   Patentes    ei    d.rea*    de  conceflionc  ^f  7/' 7/^°^'"  V't  tT  P  IV    .^f ' 

toriam  dc  Shipton,  Dicecefis  Herefordien-        Rcaorix   Sanai  Petri  ad   Vincula,.    mtra  Shnbbe  (Rogerus  ^.).  T_II.  P.IV.  ,60. 

fis    T    IX    P   II.  U7.  Turrim   London.     T.  VIII.  P.  IV.  66.  Shriggeley  (G^lfr,di,.).r.V.  P.1.66. 

S!    fard(nomas).     Commifl-.o    ei  direaa.    5/.i;/-.>  (>^."«..) ,  Clericus ,  Thcologix Pro-  Shrovesbury^     De  Feodo   F^ma  ViUx.  30  L. 
i.'^.,.,!    „   TT  '  ..f                                                  ^„.r„-      I  i.r„r.»  P-,tpni-/.c  p  /1  TprT-^  HpPr-r-         annuat.m.  T. V.  1*.  11.  103. 


T.VIII.  P.ll.  136. 
Shefferd  (Adam).  T.VI.  P.IV.  93. 

(mchoUus).  T.VI.  P.  IV.  iy6. 

. {Owinus),  ComraifTarius   Regis  ad  fe- 

curitatem  Pacis  inComitatuNotfolcix.  T. 

vin.  p.ii.  13. 

Sherborne   (Edwardus).     Pardonatio    ei  con- 
cefla.  T.VIII.    P.IL  2 


telior:    Litterx  Patentes  ei  direax"de Prx-        annuatim.  T.V.  P.  II.  193 
fentatione    ad    Rectoriara    de    Dunsfeild ,    Sh"ft"n  (Henncus)    T  111.  P.l.  19^ 


Dioecefis  Wintonienfis.  T.  VIII.  P.  IV. 
64. 

(Johannes),  Clericus,  Theologix  Pro- 

feflTor.  Litterx  Patentcs  ei  directx  de  Prx- 
fentatione  ad  Rectoriam  de  Alford ,  Dios- 
celis  Wintonieniis.    T.  IX.  P.I.  77. 


II. 


ceiia.    i.viii.    r.ii.  24.  >-<-.'5    ,« iuui/iin.....o.      ......  ....  ,,• 

SifrW.ve  (Villa  de).     Commifllo  direaaBal-   Shi f t on  (Edwardus),  CW\c\xs ,   CapeUanus  t 


livo  £c  Burgentibus  hujus  Villx.  T.IX.  P. 
I.  i. 
Sherburne  {Witlietmus) ,  Clericus,    Theologix 
Baccalaureus.    Litterx  Patentes   ei  direax 
dc  Prxfentatione  ad  Reaoriam  de  Caftle 


lianorx   Dominx   Gerrard  ,    Baronifl'x   de 
Gerrards  Bromley  in  Comitatu  StaiFordix 


Shurley  (Johanr.es) ,    Miles.     T.  VIII.    F 

.6. 
«. — -  (fjohannes)  ,  Miles.    CommiiTio  ei  di- 

reaa  in  Comitatu  Suflcxix.  T.VIIL  P.II. 

'  ■  (Ricardus),  Generofus.     Coramifllo  ei 
direaa  in  Comitatu  Suifexix.   T.  VIII.  P. 

n.  33. 

Shurlok  (Johannes).  r.Vl.  P.IV.  i^j-. 


T  VIII    P    II    iy       Litterx   Difpeniatio-     Shute(Chrifloferus).r.Vll.P.l.izf. 
num  &  Confirmationum  ei  direax.  iiid.        —  {Tmotheus)  ,    Clericus ,    in   Art.bus  Ma. 
—  (Eccklia  Parochiahs  de)   fuper  Char-        gifter.    Litterx  Patentes ei  direax  de  P^rx 
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icntatione  ad  ReAoriam  Sands  Trinitatis, 
in    DicECcli     Exonia;.     T.    VIII.    P.  III. 

31- 
Shuter  {Johannes) ,  Armiger.     Commiffio  ci 

directa.  T.  VIII.  P.  II.  167. 
Shutt  {Johanms).  T.  VI.  P.  IV.   149. 
Shultlemorth  {Edmmdu:)  ,  Generoius.     Com- 

miffio  ei  '.iirefta  in  Comitatu    Lincolnia;. 

T.  VIII.  P.  II.  34. 

{pjcxrilus).     CommilTio  ei  diredta 

in  Comitatu  Lancaftriae.    T.VIII.    P.  II. 

-shw^h  (o.).  T.ii.  p.  m.  I2J-. 

Shyiborne  Domus ,  five  Hofpitale.  T.VI.  P. 
IV.  87. 

Sibbes  (Richnrdus) ,  Clericu?,  Theologix Pro- 
feflbr.  Litterae  Patentes  ei  dirc(fta;  dc  Pra:- 
fentatione  id  Vicariam  SanftsTrinitatis  in 
Villa  Cantabrigia: ,  Diceceiis  Elienfis.  T. 
VIII.   P.IV.  64. 

Isibbold  {facobus),  Ciericus,  Theologise  Bac- 
calaurcus.  Littcr»  Patentes  ei  diredse  de 
Prxfentatione  ad  Reftoriam  de  Withersdale. 
T.  VIII.  P.  III.  124.  Alterx  Littcrac  ci- 
dem  dirccti.  iif. 

Sibdnle  (Heitricus).  T.VII.  P.III.  f6. 

5ifc«cf«/5>  Epifcopus  {Luctts).    T.  V.  P.III. 

Sibe/ey  {Kchardus).  T.IIl.  P.  III.  84. 
Sibilham  {Guillielmus  tle).  T.II.  P.ll.   160. 
SibiUis  {U^dterus).     T.  III.   P.  IV.  11,   13, 

Sibim-nfis.      Pro    Epifcopo.     T.  V.     P.  III. 

ifS. 
Sibley  { Johannes )    obtinet    Officium    Clerici 

omuium    Brevium   &  Proceffuum  in  Cu- 

ria    CamerK    Stcllatae.     T.  VIII.    P.  III. 

111. 
SibranJi  {Albertus).  T.VII.  P.I.  17. 
Sibrando  {mllielmus  de).  T.  V.   P.  I.  28. 
Sibfon  {Richardus).    T.  VII.  P.  I.  iiy. 
Sibthorb  ({Robertus).    Pardonatio  ei  concefTa. 

T.  VIII.   P.  III.  17. 
Sibthorp  {Thomas).  T.II.  P.  III.  187. 

{Robertus).  T.  III.  P.  IV.  yf. 

• {Robertns)  ,  ThcologiaE  Profeffor.     Lit- 

tera;  Patentes  ei  direttae  de  Praefentatione 
ad  Redoriam  de  Burton  Latimcr,  Dicece- 
fi';  Pctriburgenfis.     T.VIII.  P.  \\\.  8f. 

Sibthorpe.  Cuftodis  Collegii  Scriptum.  T.vi. 
P.III.  »27. 

Sibyl  {Johannes).  T.  V.  P.II.  I7f. 

Sieate  {Bernardui).  T.  II.  P.  III.  ij. 

Sicitia  &:  Res  Sicuk.  T.  I.  P.  I.  14,  i(5S, 
178,  181,  i8i,  &c.  188,  189,  192,194, 
19/,  196,  197.  P.  II.  4,  7,  9,  JO,  n  , 
12,    15-,     20,    21,     IJ-,      28,    19,    30,    33, 

34 >  ?<5.  37.  ?8,  39,  62,  6f,  80.  Dos. 
P.I.  17,  21,  22.  Renunciationes.  P.  II. 
97,  i;6,  117.  Conditiones  conceffx  Ed- 
mundo  faftae.  126.  T.I.  P.  II.  -.96.  Oc- 
cifio.  204,  219,  227,229.  P.III.  22,26, 
^2  ,  ^  feq.  77,  86.  De  Pace  cum  Impe- 
ratore.  T.  II.  P.  I.  46.  De  Provincia.  P. 
II.  81.  Dc  Dcxtrariis.  P.  III.  132.  De 
Galeis.  lyi.  De  credentia.  P.IV.  i6f.  De 
Traiftatu.  176.  Super  Morte.  196.  Pro 
Rcgina.  T.III.  P.II.  137.  Pro  Secretario 
Regis.  T.  IV.  P.  II.  180.  Pro  reforma- 
tione  Trcugarum.  P.  III.  5-3.  Pro  Secre- 
tario  Rcginx.  66.  Dc  Traftatu  cum  Re- 
gina.  77.  Pro  Secretario  Reginse.  80.  Pro 
Ambafl'iatore.  81.  Pro  Confiliario.  86.  De 
Trcugis  cum  Regina  8c  Jerufalem.  24. 
Pro  Gcntibus  Reginse.  if.  De  conventio- 
nc  cum  Nunciis.  38.  Pro  Confiliariis  Re- 
ginac.  92.  De  Treugis  proclamandis.  93. 
De  tra<ftando  cum  Regina.  96.  Super  Ma- 
trimonio  Reginae  cum  Duce  Glouccftriae. 
101,  112.  Pro  Ambaffiatoribus.  107.  De 
traftando  cum  Regina.  111.  Pro  Regina. 
124.  Litera  de  crcdcntia  a  Regina.  159. 
Pro  Scrvitoribus  Rcgis.  T.V.  P.I.  9.  De 
traiftando  cum  Rcge  fuper  recuperatione 
Francix,  P.lll.  45-.  Vide  Aragonia.  Pa- 
cis  inter  Franciam  &  Angliam  ratificatio 
per  Fredcricum  Siciliae  Regem.  P.  IV. 
139.     V'\&e  Sicilis.  Rex ,  &c  Jerufalem. 

Sicilia  {Julianus  de).  T.V.  P.I.   182. 

.•iicilii  Rex  {H^illielmui).  T.  I.  P.  I.  14,  ,7. 

. *  {Tancredus).  T.I.  P.  I.  11  ,  22  ,   3  i. 

.  {Edmundui).  T.  I.  P.  II.  21,  11,  ij-, 

18,  29,  34,  36,  38,  41,  47,  4p,  61  , 
6i,6f,  70  ,  80,  97  ,  99  ,  loi  ,103,1 14. 

. (Carolus).  T.l.  P.IL  114,  116,  117 

Regina  {J.).  T.I.  P.I.  31. 

Jerufalem   Rex  (Carotus).  T.  I.  P.  II. 

J34,  196,  197,  223,  227,  22S,  239.  P. 
III.  6,  if.  26,  47  ,  49,  yo,  fi,  j-4, 
71,  77,  78,  86,  198. 


Sicilii  Rex  {Jacobui).    T.I.  P.III.  61. 

{Carolus  Filius).  T.  I.  P.III.  21,  12, 

Regina  {Margareta).  T.  I.  P.III.  36. 

Rex  (Carolus).  T.  I.  P.IV.  loi. 

{Manfredus).  T.I.  P.  IV.  124,  127. 

{Fredcricus).  T.  II.  P.  I.  fo. 

{Robertus).  T.II.  P.I.  46,  142,   15-6, 

172,  178,  183,  194.  P.II.  16,  17,26, 
31,  34,  59,  63. 

{Robertus).   T.  II.   P.  II.   81,  84.     P. 

III.  117,   131,   ij-i  ,  201. 

{Andreas).  T.II.  P.III.  39,  71,142. 

Regina    {Johanna) .    T.  III.     P.  II. 

147. 

Rex.  T.  IV.  P.  II.  47 ,  j-4. 

• {Ludovicus).  T.  IV.  P.  II.  180. 

Rcgina  {Blnnchea).  T.  IV.  P.  II.  i8j-. 

{Johmna).  T.IV.  P.III.  15-9. 

■ ■  Rex  {Ludovicus).  T.IV.  P.IV.  28. 

{Jacobus).  T.V.  P.I.  9. 

i  Rcx.  T.V.  P.I.  133,  147,   190. 

{Ferdinandus).  T.  V.  P.  II.  92,   141  , 

147,    i6f.     P.III.  20,  25-,  4f. 

■  '  Rex  {Ferdinandus) ,  Sc  Johanna  Rcgina. 
T.V.  P.IV.  63,  72. 

' Rcx  {Fredericus).  T.V.  P.IV.  135-. 

Siday  {Johannes),  Clcricus,  Artium  Magiftcr. 
Litterse  Patentes  ei  diredx  de  Prsefcntatio- 
ne  ad  Reftoriam  de  Llanmarftie,  in  Dioe- 
cefi  Londinenfi.  T.IX.   P.II.  139. 

SiJenham  {Johannes).  T.VI.  P.  III.  ij-. 

{Elianora).  T.  VI.  P.III.  30. 

■ (Humfridus) ,  Clcricus  ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  diredla;  de  Prx- 
lentatione  ad  Reftoriam  de  Ailhbritle,  in 
Diceceii  Bathonicnll  £c  Wellenli.  T.  VIII. 
P.II.  248. 

Siderak  (Dominus  Devotus  de).  T.II.  P.  III. 
4+- 

Sidley  {Willielmus).  T.VII.  P.III.  82.  ' 

• —  {Ifaacus),  Miles  &  Baro.  T.VIII.  P.II. 
10, 

Sidnam  {F.d-wardus)  obtinct  Officium  Marcr 
fcalli  Hofpitii  Regis,  8cc.  T.IX.  P.IH. 
104.. 

Sidney  {Henricus).  T.  VI.  P.  IV.  136, 

{Fhilippus).  T.VI.  P.IV.  184. 

Sidnio  {l-f/illielmus  de).  T.I.  P.I.  iifi 
SiefreJ.  T.IV.  P.IV.    74. 

Siello  {ulf.  de).  T.VII.  P.II.  191. 
Stgillum  AngUx.  t.  i.  p.  i.  ,7^.  p.  u.  Si. 
Magnum.  T.I.  P.  III.  189,  .97.  P.  IV. 
7J-.  Pro  quolibet  Wapentachio.  T.  III. 
P.  IV.  67.  Liberatum  Epifcopo  Dunol- 
menfi.  T.  IV.  P.  IVi  80.  Simon  Gaun- 
ftednuperCuftos.  844  Liberatum  Epifco- 
po  Wyntonienfi.  114.  Epifcopo  Londo- 
nicnli.  119.  Epifcopo  Bathonicnfi.  176. 
Johanni  Frank  ,  Cultodi  Rotulorum.  194 
T.V.  P.II.  104,  120,  144,  175.  P.III. 
2f,  31.  Privatum  pro  JohanneGunthor- 
pe  Curtode.  T.V.  P.III.  134,  135-.  Ma- 
gnum.  Cuftodia  conceffa  Epifcopo  Lin- 
colnienfi.  T.  V.  P.  III.  132,  137.  Tho- 
mas  Barrowe  recipit  ab  eodem  Epifcopo  8c 
Cuftos  devenit.  164,  i6f.  DeiVlagnoSi- 
gillo  Cardinali  Eborum  liberato.  T.VI.  P. 
I.  iio.  Super  Cuftodia  PrivatiSigilli  com- 
miifa  Epifcopo  Duaolmenfi.  119.  Pro  E- 
pifcopo  London  Cuftode  Privati  Sigilli ,  de 
Vadiis.  T.VI.  P.II.  3.  ProThomaMore 
Milite  Cancellario.  138.  Pro  Thom.i  Au- 
delc}',  Cuftode  Magni  Sigilli.  160.  Super 
liberatione  8c  dc  fcriptionc  Novi  Magni  Si- 
gilli.  173.  Pro  Thoma  Cromwell  Cufto- 
de  PrivAti  Sigilli.  P.III.  7.  Pro  Johannc 
Domino  Rulfell  Officium  Cuftodis  Privati 
Sigilli.  8f .  Super  deliberationc  Magni  Si- 
gilli  Thomx  Domino  Wriothefly,  per  re- 
fignationem  Thoma:  Audcley ,  Domini  Au- 
deley  de  Waldcn,  8c  Sacramentum  inde. 
T.VI.  P.III.  106.  Pro  Johanne  Domino 
Ruffell  Cuftodc  Privati  Sigilli.  160.  Ma- 
gnum  dclibcratum  Thomac  Egcrton  Domi- 
noEIiefmere.  T.VII.  P.ll.  65-.  ProFian- 
cifco  Bacon  Milite  Domino  CuftodcMagni 
Sigilli.  T.VII.  P.  III.  3.  De  Magno  Si- 
gillo  Johanni  Williams.  S.T.  P.  Dccano 
Weftmonaftcriiliberato.  198.  Proeodem. 
iof.  Pro  eodem  Commenda.  206,  211. 
Commiflio  fpecialis  pro  continuatione  Si- 
gilli  CaroH  Primi  Regis  Anghx.  T.  VIII. 
P.  I.  I.  Conccflio  Commiilionis  procon- 
tinuantia  Magni  Sigilli  Anglia;  ,  dircfta 
Cuftodi  Magni  Sigilli.  3.  Conceffio  ejuf- 
dem  Rcgis  pro  Cancellario  Hibernix  ad  u- 
tcndum  Magno  Sigillo.  7. 

Sigifmundo  {Vetrus  de  Sancio).  T.  II.    P.  I.  S4. 

Sigifmundus.    T.V.  P.IV.  207,110,  211, 


212,  113, 
Siglike  {Georgius).  T.II.  P.III.   IJ9. 
Signatura  Doraini    Regis.     T.  VII.    P.  III; 

213. 
5;^»«  {Guillielmus).  T.IV.  P.II.197.  P.IIIi 

81 ,  86 ,  91 ,  96. 
Signetum.     Supcr  Contrafadtione .  T.VI.   P, 

III.  130. 
Signi  de  Ryno  {WilUelmus) .  T.  I.  P.I.   140. 
Signinat  (johannes).     T.IV.  P.  HI.   116. 
Silefia.     Ad  Baltcfarum  Ducem  Litera:  deno* 

biili  Viro  Melchiore  Riche.iberk.  T.  V.  P; 

11.42. 
Silefii  Dux  {Balthafarus).     T.V.  P.  II.  41. 
Silke  {Thomas).     T.VI.  P.IV.   loi. 
Silkesvoorth  {Kobertus  8c  IVilkelmus).     T.  II. 

P.  I.  J-i. 
Silva  (Abbasrfe).     T.I.  P.I.  77,  78. 
SiUi  Majoris  Monafteriura.  T.I.  P.II.  71." 

Abbas  (G.).  T.V.  P.I.  79. 

Sdvanecienfis  Epifcopus.     T.I.  P.I.  92. 
Silvanenfis  {Robertus).     T.I.  P.III.  211. 
Silvenfis  Epifcopus.  T.  I.  P.  II.  78. 
Silvertop  {IVillielmus) .  T.III.  P.I.  3. 
Silveftre  {Robertus).   iT.Vl.  P.III.  18. 
Sdveflri  {Rogerus).  T.I.  P.III.  63,  64. 

{Antoninus   Jacobus).    T.  V.    P.  IV". 

234. 
: SanBi  Abbas  {Nicholaus).    T.  III.  P, 

IV.    112. 

Simeon  {Galfridus).     T.  V.  P.  III.  137. 

{Galfridus).     T.V.  P.IV.  216,  237. 

Simeonis  {Percevallus).    T.  II.  P.I.   fz. 

{?ercey).    T.  II.  P.  II.  139.     P.  III. 

26. 

(Johannes).  T.II.  P.  II.  145-,   176.  P. 

III.     126. 

(Michael).  T.  II.  P.  II.  145-. 

Siminelli  (Hugo).  T.  IV.  P.  III.  89. 
Simivili  {Johannes  de).  T.  III.  P.  IV.   ij-i. 
Simon ,  Clericus  Comitis  Hollandix.  T.I.  P* 

n.  238. 

{Lanalotus).  T.IV.  P.III    24. 

Simond  {Thomas) .  T .  Wl     P.  III.  190. 
Simondfon  {Johannes).  T.  II.   P.  IV.   19. 
Simoniacus  {Simon).    T.  VII.  P.  II.  44. 
Simonii  {Pelrus).  T.  VII.  P.I.  98. 
Simonis  {Johannes).     T.  IV.   P.  III.  8j-. 

— —  {Henricus    Filius)  de  Rufeforti.  T.I.  P, 

IV.    14. 
.Simonfon  {Johannes).  T.I.  P.  II.  ifo. 

{Reginaldus).     T.I.  P.III.  js,  61. 

Simfhonnu  {ifnheUa  de  SanRo).     T.  IV.    P.I. 

if7. 
Simple  (Dominus  Johannes  de).    T.VI.  P.I, 

102. 
Simffon  {Johames).     Litterx  Commifrionales 

ei  diredte  pro  puniendis  Dclinquentibus  in 

Comitatu  Kantia:.  T.VIII.  P.  II.  10. 

{IVillielmus) ,   Clericus ,  Litterx  Paten- 

tes  ei  direaa;  de  prxfentationeadVicariam 
de  ICirkborne,  DioecefisEborum.  T.  VHI 
P.  II.  31. 

• {Johannes) ,  Clericus ,    Theologix  Pro- 

feffor.  Littcrx  Difpcnfationum  8c  Con- 
firmationum  ei  diredx.  T.  VIII.  P.  II. 
166. 

'  {Johemnes),  Clericus,  in    Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentcs  ci  diredxde  Prx- 
fentationc  ad  Vicariam  de  Steuklcy ,  five 
Stutcly,  in  Dioccefi  Liacolnix.  T.  VIII. 
P.  IJI.  30. 

Simfon  {Johmnes)  ,  Reftor  Ecclefix  Paroehta- 
lis  Saniii  Olavi  in  Harftrcete  London.  T, 
VIII.  P.I.  ■i.i.f.  Crcatur  unus  ex  primis 
Afliftentibus  Collegii  de  Syon.  ibid. 

Swa^ij/ra/j  Cardinalis  {M.).     T.VI.  P.I.  j-o, 

Siaaque  (B.  Abbas  Je).     T.  I.    P.  111*  fo; 

fS>  T^>  T9- 
Sinardo  (BertranJus  de  SanBa).     T.  I.  P.IV.' 
131. 

Siacklere  {Thomas) ,  Clericus,  inArtibusMa- 
gifter.  Littcra;  Patentes  ei  direftx  dePrae- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Broke  ,  in  Dioe- 
cefi  Norwicenfi.  T.  Vlll.  P.II.  246. 

Sinclere  {Alexander).  T.  IV.  P.  IV.  118. 

{Johannes).  T.  V.    P.IV.  199. 

Dorainus  (Henricus).  T.  Vl.P.  IV.7|-, 

76. 

Sindercombe  (Georgius),  Clericus,  in  Artibus 
Baccalaureus.  Litterx  Patentes  ei  direAa: 
de  Prxlcntatione  ad  Vicariam  de  Nethers- 
toway.  T.VIIl.  P.  III.  226. 

Sine-Terra  {Ciiillielmus).  T.  II.  P.II.    14^-. 

Singleton  {Gilberlus  de).  T.  II.  P,  I.  fi. 

, {Robcrtus).  T.  III.  P.III.  lyo. 

Johannes) ,  Clericus ,    Litterx  Patentes 

ci  direftx  de    Prxlentatione  ad    Vicariam 

perpetuam  Ecclefix  Parochialis  de  Baflcdon, 

Bbbb  2  cuQi 
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cum  Capelia  dc  Afliampfted  ei  annexl ,  in 
Diceccfi  Sarutn.  TIX.  P.  11.  89. 

Shguini  de  Stan  {Arniildus).  T.I.  P.  II.  133, 
134. 

Sinnatis  (Vernardus  ,le).     T-  IV.   P.  IV.    37. 

Sintyaco  (Cuillielmus  lie).    T.IV.  P.  IV.   12. 

Sir  (EmericHS  Je  SanBo).     T.II.  P.H.  6i. 

Siracus  Aichiepilcopus  (RicarJus).   T.  I.  P.I. 

17- 
Sireburn.     T.I.  P.I.   Uf- 
Sirermitla  {Cajmiis  Je).  T.IV.P.I.  IJO,  lij, 

114.,  125-,   116,  117,    iz8>  i3'>  'fi^. 
Sires  [Johannes).  T.  I.   P.  IV.  142. 
Sirefton  {WilVulmus  Je).     T.II.  F.  III.    104, 

107. 
Sis  {Ammenus  de).  T.  I.  P.  IV.  170. 
Sijfenio  {GoiLertus  Je).  T.I.  P.  I.  Ii. 
Sijire  {Bemarda!).   T.  II.    P.III.   140,   ift). 
Sitiington  Marii.     Rcaorii.     T.  VI.    P.  IV. 

48. 
Siviriaco  {Petrusde).  T.I.  P.III.  fB. 
SirvarJ  {Kichardus).   T.I.   P.I.   119. 
Sirvardeh  {Roierlus).  T.II.  P.II.  180. 
Sixti  Sancli  Prcshytcr  Cardinalis  {Simon).    T. 

III.  P.II.  1S8,  189,   191,  194. 
{Lucas).     T.lll.    P.ill.  166. 

I  {Georgius  Je  Ambafta).     T.  V.   P. 

IV.  154.     T.Vl.    P.I.  9. 

Sixtus  ^artus ,  Papa.  T.V.  P.III.  if,  18, 
19,  26,  31,  47.  7'  .  80,  95-,  96,  loi, 
103,  111,  114,  14'.  Hi.  '4+>  HJ'» 
147. 

SkalforJ.  Vicaria.  T.  VI.  P.IV.  8. 

SltaU  (Kichardus).  T.  IV.  P, II.  194. 

Skamskynel  (Abbas  <ie;.    T  I.  P.lll.   163. 

Skarningham.    Vid*  Scr»,.inghxm. 

Skayjf{UiU)      T.V.  P.Il.   177.  180. 

Skearne.  Dominium  &  Manerium  iic  voca- 
tum  in  Comitatu  Eborum.  T.VIII.  P.ll. 

Skefe  {Robertus).     T.VI.  P.III.    169. 
Skeffiitgton  (^Wiliiei.nus) ,  Aimiger  .creacurBa- 

ronctius    T.VIII.   P.II.  243. 
Skelesham  {Rohertus  <!:).   T.II.  P.II.   13. 
S::elto,>  {J-hannes  u).  T.I.  P.IV.  201. 

. {Adam).  T.II.  P.I.  yi.  P.II.  74. 

.^ [Adam).  T.Il.  P.II.  100,  iif,  134, 

139. 

. (fohannes)    T.  II.  P.II.  135-. 

. (tVillielmtis).  T  II.  P.  II.   178. 

i^ [Clemeiis).  T.  II.  P.  III.  160. 


ReiSloriam  Ecclefix  Parochialis  de  Pisford  , 
Dicecelis  Petriburgenlis.     T.VIII.    P.III. 

Skinner  (Jonathan),  Clericus,  Artium  Magis- 
ter.  Littera:  Patentcs  ei  directx  de  Prselen- 
tatione  ad  Reiftoriam  Ecclelis  Parochiaiis 
de  Wolverfton  ,  in  Comitatu  Suffolciac  8c 
Dicecefi  Norwicenfi.     T.  IX.    P.  II.  88. 

■  i-  (Robertus) ,  Theologia;  Profeffor ,  Bris- 
tolliac  Epifcopus  Elcctus.  Litterte  Patentes 
ei  diredlac  de  Prsefentatione  ad  Retloriam 
de  Greenes  Norton,  cum  Capellisannexis, 
in  Dicecefi  Petriburgenfi,  T.  IX.  P.  II. 
89. 

Ship  (Jchannes  de).  T.IV.  P.I.  87. 

Skif^pon  (LticJs) ,  Clericus,  Artium  Magifter. 
Litteras  Patentes  ei  dWc&x  dt  Pra:fentatio- 
ne  ad  Rctloriam  Eccleliac  Parochialis  de 
Tawillocke  in  Dioecefi  Exooienfi.  T.  IX. 
P.ll.  14+. 

-  {Lucas) ,  Cleticus  ,  promovetur  ad  Rec- 
toriam  Ecclcfiae  Parochialis  deHingham, 
in  Comitatu  Norfolciae  &  Diocccfi  Nor- 
wicenii.  T.IX.  P.III.  40. 

Generalis-Major.   T.  IX.  P.  III.  2j-i. 

Skipton  (Johanr.es  de).     T    III.    P.  III.    194. 

(Johannes).  T.IV.   P.  II.  121. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.   140. 

{Richardus).     T.  V.   P.  III.    67,  132, 

167. 

Skifwith  {mllielmus  Je).    T.  TII.  P.I.  61. 

■  {Edviardus) ,  Commiflarius  Regis  ad 
fecuritatem  Pacis  in  Comitatu  Norfolcije. 
T.VIII.  P.II.  13. 

■  (Henricus),  Miles.  Commiflio  ei  direfta 
in  Comitatu  Leiceftriae.  T.  VIII.  P.  II. 
34. 

■  ■"        {R;ch.trJus) ,  Armiger.     Commiflio    ei 

direiSa  concernens  Brevia  finabilia.   T.IX. 

P.III.  9. 
Skirlaw  (IValterus).    T.III.    P.III.  16,  5-8, 

72- >  73'  7f .  87,  90,  97,  116,119,  120, 

137>  138,   iV".   '48,   lyi.   1^6,160,162, 

178,   190. 

{Walterus).  T.  IV    P.I.    lOT. 

Skirnith  {Johannes).  T.II.  P.IV.  108. 
Skirore  {Henricus).  T.IIl.  P.  III.  127. 
Skirringham.     Vide  Scryningham. 
Skothom  (Thomas).  T.  VI.    P.  II.  207.' 
Skotte  (Thona:).  T.Vl.  P.IV.  1^7. 
Skrimfliere  {Thomas)  ,  Miles  ,  Juftiari;j5ad  Pla- 

cita  in  Comitatu  StaftorJia;,     '^ 

II.     Ff. 


T.VIII.   P. 


{Cltmen:).  T.  II.    P.  IV.    i^f 

—  (£)/«-fr).  T  III.  P.IV     «r-  -      .       ,    ,     ,^  ,„     „    X 

—  ifohannes).  T.IlI.  P.IV.   lyi.  T.IV.      Skroger  {RjcarJus).    T.III.    P.  I.  149. 
3  I     ,,,  Skrymchur  {Aiexander).    T.III.  P.  II.   i 


74- 


09. 

{Johannes).     T.  V.  P.II.  iS,   36,   50  ,     Skrym  Seor  {Jacobus).     T.VII    P.I.  32. 

Skydby.     Nomen  Manerii  in  Comitatu  Ebo- 
(EJmunJus).  T.V.  P.II.  76.  rum.  T.VIII.  P.II.  f2. 

(fcha.iaes),  unusex  luftitiariis  Regis  ad     Skymex.our  (Johannes).  T.IV.  P.II.  18. 

*■'  ■  .  .■'    ^  ^  01 1..;;    C.^.L.I \      T"    tr     D   II     /J. 


Pacem  confervandam   in  Comitatu  Cura 

berlandi».    T.VIII.  P.II.   6. 
.  (Rjcardus).     Ofiicium  ei  conceflum  u- 

nius  Vibrilliiorum  infra  Civitatcm  Carlio- 

leniem ,   durante  Vita  in   Reverfione.   T. 

VIII.  P  II.  17. 
Skenefrith  {Vlnlipfus  Je).  T.  II.    P.I.  yi. 
Skermingham.     Vide  Scraningham. 
Skervington  (Thomas).  T.VI.  P.II.  109. 
Sketcfe  (Johannes).  T.VI.   P.II.  1,-,  119. 
Skeyue  (Adam).     T.I.  P.IV.  144. 

(Johannes).  T  VII.  P.I.  36. 

Skidmore  (IValterus).  T.III.  PI.  119. 

{Johanncs).  T.  III.   P.  IV.  49. 

• {MatilUa).  T.IV.P.II.   133. 

(Richardus).  T.VI.  P.ll.  204. 

Skiihjre  {Hugo).T.ll.  P.I.  5-2. 
Skilmjin  {Rich.irdus) .  T.V.  P.II.  29. 
Skimier  (Adam).  T.I.  P.IV.  30. 

(Mauritius).     T.III.  P.II.  70. 

, {RicharJus).  T.III.  P.III.    194. 

{irillielmus).    T.V.  P.I.  140. 

, (IVillielmus).  T.  V.  P.IV.  232. 

. (Radulthus).  T.VI.  P.IV.  8,-. 

. {Johannes).  1  .VI.  P.  IV.  130. 

. {y'inctntius).  T.VII.  P.II.  65-,   171. 

(Ricardus),   JulHtiavius  ad  Placita.   T. 

VIII.  P.Il.  17. 

..  .         ( lilexander) ,     Clericus  ,  8c  Capellanus 
Valentini  Exonia:  Epifcopi.  T.VIII.   P.H. 
39.     Litterx  Pifp^niationum  &  Confirma- 
tionum  ei  direfta;.  ibij. 
I  {Thomas).  Conceflb  ei  fafta  Officii  u- 

nius  Vibreii  torum  infra  Turrim  London  , 
durante  Vita.  T.VIII.  P.II.  164. 
—  {RuJulphus),  Clcricus.  Litterse  Paten- 
tes  ei  direftx  ad  Vicariam  de  Afton-  Ro- 
want,  in  DioeccfiOxonise.  T.VllI.  P.III. 
31 


Skynketl  (Sichotaus).  T.V.  P.II.  61. 

Skjnner  (Edmundus),  Clericus ,  Artium  Ma- 
gifter.  Littera:  Patentes  ei  direttx  dePr*- 
fentatione  ad  fecundam  portionem  Praeben- 
dae  dc  Bromyard,  Dioecefis  Herefordienlis. 
T.Vill.  P.IV.  66. 

Skypwith  {iVidielmus).  T.V.  P.III.  61. 

Skyjington  (Johannes).  T.II    P.  IV.  23. 

SUbarJ  {Copinus).     T  I.    P.  II.  142. 

SiaJe  'Georgms).  T.III.  P.III.  194. 

(Rogerus)    T.  VI.     P.  IV.  9. 

Slake  (Sicholaus).  T.III.  P.IV.   17. 
Slane  (Vhitippus  Je).   T.  II.  P.II.  98. 

-  (Stephanus).?.VU.  P.I.   iSo. 
Stany  (Johaunes).     CommilVio  ei  direSa.   T. 

VIII.   P.  III.  2J-3. 
Slapton.     Reiftoris  Collcgii  Scriptum.  T.VI. 

P.III.   irj. 
Slater  {Johannes).  T.  II.   P.II.  6. 

{Georgins).  T.  VI.  P.IV.  144. 

(Thomas) ,  Clericus,  Artium  Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  dircdlae  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Rc£toriam  de  Corry  Mallett,  cum 
CapcUa  de  Curland ,  in  Comitatu  Somer- 
fetia,  Dicecelis  Bathonienfis  &  Wellenfis. 
T.  VIII.     P.  IV.  67. 

■  ■  ■  -.  (  Willielmus ) ,  Clericus ,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  direftae  de  Prx- 
ientatione  ad  Rectoriam  Sanfti  Stephani 
in  Exonia.  T.IX.  P.II.  91. 

Slatier  {  Wdlielmus  )  ,  Theologiac  ProfeflTor. 
Littera;  Patentes  ei  direfta;  de  Praefentatio- 
ne  ad  Redtoriam  de  Mottisfount ,  Dioecefis 
Wintonia:.  T.VIII.  P.II.  29. 

— —  {Wiitielmus) ,  Ciericus ,  Theologiae  Pro- 
feifor.  Litterx  Patentesei  direftae  de  Prx- 
fentatione  ad  Rc6toriam  de  Otterindon , 
Dioecelis  Cantuarienfis.  T.  VIII.  P.  II. 
3' 


(Rnbertus) ,  Clericus ,  Theologix  Bacca-    Slatyr  {Joftma) ,  Clericus ,  Capellanus  Rober- 
laureus.     Liiterai:  Patentes   ei  diredts    ad       tt  Vere  Baiows  Bulbecke  £c  ComitisOxo- 


nienfis.  Litterx  Difpenfatibnum  &  Cbtii 
fir^ationum  ei  diredtx.  T.  VIII  P.  II. 
168. 

Slaughter  {EgiJius).  T.VI.  P.  III.   191. 

Slavftcn  (Joh.mnes).  T.  VI.  P.II.  203. 

Slayter  {  WiUielmus  ) ,  Clericus  ,  TheologisE 
Profeflbr.  T.  VIII.  P.  II.  59.  Litterx 
Difpenfationum  £c  Confirmationum  ei  di- 
redtx.  ibid. 

Sleape,  alias  Slape ,  in  Ecclefias  Cathcdrali  Sa- 
rum  Prabenda.  T.Vl.   P.IV.  100. 

Sleddal  {Robertus) ,  Junior,  obtinet  Ofiicium 
Colledloris  &  Rcceptoris  Cuftumarum , 
Lanarum  ,  Coriorum  ,  8cc.  in  Civitate  Car- 
liolcnfi  ,  &  in  fingulis  locis  &  Crccis  ia 
Comitatibus  Cumbria;  gc  Weftmerlindix. 

T.VIII.    P.III.    221. 

Slefeld  (RicarJusde).  r.U.  P.  III,    iii. 

{WitUelmus).  T.V.  P.  III.  23. 

(Witlielmus).  T.V.  P.III.   iij. 

Sleford  {Johannes).   T.III.  P.  III.  6. 
Sleforth  {Richarjus).  T.  VI.    P.  II.  208. 
Sleforth,  five  SleforJ  (  Dominium  &    Mane- 

riumde),  in  Comitatu  Lincoloiae.  T.VIII. 
P.II.j-9. 
Slfgge  (Johannes),  Clericus.     Litterje  Difpen- 
fationum  &    Confirmationum  ei   diredlae. 
T.VIII.   P.II.  16S. 

-  {Johaimes)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterce  Patentes  ei  diredlae  dePrx- 
lcntatione  adVicariam  deHiftonSandti  An- 
drex,  in  Dicecefi  Elienfi.  T.VIII.  P.II. 
249. 

Sligby  (Johannes).  T.  III.  P.IV.  13. 
Steighe  {Jervapus) ,  Ciericus ,  Artium  Magis- 
tcr.     Litterx  Patentes  ei  diredlae  de  Prx- 
fentatione    ad    Redloriam    de    Radborne , 
Dioecefis   Coventrienfis   &  Lichenfis.     T. 
VIII.  P.IV.  65-. 
Slengesby  {WiltielmKs).  T.I.  P.IV.  20J. 
Stefin.  Dux  (Henricus).   T.III.    P.III.  i  lo." 
Stice  (Abbas  Je  la).  T.I.  P.I.  122. 
Slifyldis  GuitHelmus).T.V .  P.III.  113. 
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Soatne  (Stefhanui).  T.VII.  P.I.  109. 

■  (fohannts,   Conimiflarius   Regisad  fe- 

cuiititem  Pacis  in  Coroitatu  Norfolcix.  T. 
Vlll.  P.II.  ij. 

, {H'ilUdn,u>),  Miles.  T.VIII.P.II.  ij". 

aoane  (Jolunr.es  Je).  T.V.  P.  I.   Ii8. 

Soihnry  (Hichuy.iiis  dc).  T.II.P.Il.  138,143. 

Soiiuley.     Vicaria.  T.VI.  P.IV.  46. 

Sciolis  (HichoUus).  T.I.  P.Ill.  86. 

Soc».    Rcaoiia&:  Vicaria.  T.  VI.  P.IV.4<J. 

-Societ/ts  Indiarum  Orientalium.  Proclamaiio 
pio  meliori  citamento  &  profettu  Merca- 
torum  Iniiiarum  Orientalium.  T.VllI.  P. 
II.  218. 

Seda  (Johnnnes).  T.VI.  P.III.  9. 

. —  (Johnnnei).  T.  VI.  P.  IV.  fi. 

Sojeren/is,  Epilcopus  {Marcns).  T.  I.  P.  III. 

94.  9^>  99  .   "• .  ii°- 

(Johaunes).  T.III.  P.IV.  27. 

Soen  (Guillieimus  Bernardi).  T.  II.  P.  II.    77. 
iyii?  (Ceorgius  Je)-  T.II.  P.IV.  14S. 
Seh^m.  Vicaria.  T.VI.  P.III.  163. 
Sohier  (R.).  T.  V.  P.IV.  lif. 
SoiJJons  Comes.  T.VII.  P.II.  113. 
Soidnghitm  (Dominus  Gernrdus  de).  T.  I.   P, 

IV.  13. 
Sol  (Vicecomes).  T.I.  P.I.  144. 
SoU  (Michadde).  T.I.  P.  III.  i6. 
Sokriis  {OtUrdus  de).  T.I.  P.II.  19. 
— '■ —  (Johannei).  T.I.  P.  IV.  5-2. 
Solarie  (Guido  de).  T.IV.  P.  IV.  78. 
— —  (Johcir.nes)  ,    8c  Margarettt  Uxor.   T. 

IV.  P  IV.  78. 
Solats  (Odo  de).  T.I.  P.II.  216. 
Soldamis  delaTrau.  T.  V.  P.II.  27. 
Soldaync  (Dominus  de).  T.VII.  P.  I.  70,71, 

113. 
SoUgnac  (Beraullde).  T.II.  P.  III.  46. 
Soleir  (Rojlandus  de).  T.I.  P.III.  lyi. 
Soler  (1'etrus  du).  T.II.  P.lll.   174. 
SoUrio  (Gualthardus  de).  T.  I.    P.  II.  134  , 

206,  221. 
■ (Al.mus ,  Teirus ,  Rojlandus  inBonetHs). 

T.I.  P.ll.  206. 

. (Atnaldus).  T.  II.  P.  I.  jy. 

■ (Reymundus).  T.  II.  P.  I.  76. 

= {Bonetus).  T.II.  P.III.  8. 

(Petrus).  T.II.  P.III.  8,  23. 

Solcrs  (milielmus).  T.  III.  P.  III.  194. 
Solmio  {Johannes  de).  T.I.  P.IV.   1,-8. 
Solineto  (Johannes  de).  T.I.  P.I.  12. 
Solio  (Rojtanus  de).  T.  I.  P.  I.   iiy,   143. 

(Gailardus).  T.I.  P.I.  168,  18/.     P.II. 

64. 

(Nicholaus).  T.I.  P.III.  42- 

- — ^  (Guiardus),  &;£«f''»i!  Uxor.T.IV.  P. 

IV.  77. 
Sotle  (Eiecot  de).  T.III.  P.III.   I2y. 
Sollers  (Tkomas).  T.III.  P.I.  76. 
Soileiille  (RegiHaUus).  T.IV.  P.III.  6g. 

. (Dominus).  T.IV.   P.  II.   120. 

Solmenfs  Comes  (Johannes-Aliertus).  T.VII. 

P.  11.   184,   lyf. 

Comes  (Philiffus).  T. VII.P.III.  184. 

Solmy  (Huscoil  de).  T.l.  P.I.  30. 

Solrty  (Alredus  de).   T.  II.   P.  II.  loS,    119, 

129. 
Solo  (F.-rdinandus  de).  T.VIII.  P.I.  21 1. 
Solommuers  (Mxrttnus  de).  T.IV.  P.  II.  47. 
Solitges  (Johaimes  de).  T.V.  P.  I.   112. 
Soltauus  i£gyptiacus.  T.  VI.  P.I.  146,  170, 
Soltre    Hofpitalis    Magifter    (Radulfhus  de). 

T.I.  P.III.  J04. 
Solynyac  (Heryus  de).  T.IV.  P.II.  f. 
Somana  (Gtrandus  de).  T.I.  P.  III.  73. 
Somater  (Walterus  Je).  T.  IV.  P.III.  8j-. 
Somer  (H^nricus).  T.IV.  P.I.  100. 
Samercot  (Johannes  de).  T.  I.   P.II.  32. 
Somercotes  (Johannes  de).  T.  III.  P.  1.  61. 

(Thomas).  T.IV.  P.II.  124. 

Somerford  Magna  (Reclona  de) ,  in  Dioecefi 

Satum.  T.  IX.  P.II.  91. 
Somtrs  (Simon  de).  T.V.  P.I.  9.   ' 
Somerfet  (Johannes).  T.V.   P.I.  90. 
. (Johannes).  T.V.  P.I.  123,   171, 

(Carolus).   T.  V.   P.  IV.   4,  14,  44, 

12J-,    ij-4. 

. (Carolus).  T.V.  P.  IV.  174,  ,77,  ,76, 

177,   180,  241.     T.  VI.  P.l.  s,  33.  4«. 

■  Comes  Wigornienlis.  T.VI.  P.I.  65. 

■  (Carolus) ,  Armiger.  Conceflio  ci  ta- 
<fta  Otficii  Vicecomitis  in  ComitatuMon- 
mouth.  T.  VIII.  P.  II.  J2. 

— —  (Thomas) ,  Miles  ,  creatur  Vicecomes 
de  CalTile  in  Comitatu  Tipperary,  inRe- 
gno  Hibernia:.  T.VIII.  P.ll.  124.  Vide 
Somcr/etU,  &c. 

Somerjet  Comitatus ,  Q^c.  Canuel  Manerium 
cuin  Pavco.  Sumenoa  Villa  &  Manerium 


cum  Hundredo,  Warenna  Sc  Paftura  de 
Kydgefmore.  T.  1.  P.  III.  214.  $-4.  1.  de 
Firnvi  pro  Maneriis  de  Cungresbury  Axe- 
brugge  8c  Ceddre.  214.  Merton  Manerium. 
T.  11.  P.IV.  70.  De  fanctificando  Capcl- 
lam  Beatx  Marix  de  Sevyngton  infra  Pa- 
rochiam  de  South-Pederton.  T.VI.  P.III. 
8f.  Dominia  8c  Maneria  de  Claverton , 
Hampton  ,  Lydeyard ,  Compton  Magna 
2c  Parva  ;  Dominium  Jc  Burgum  de  Chard 
8c  Manerium  de  Chedder  8c  Hewyfhe;  fi- 
tus  Hofpitalis  Sanfti  Johannis  Welienfis ; 
Rc(Soria  8c  Advocatio  Vicariae  de  Evercre- 
che  i  Firmx  8c  Hasreditamenta  de  Weft- 
downe  8c  Pynkefmore  in  Wcftdowne  Sc 
Pynkesmore.  T.VI.  P.IIl.  166.  Axbrid- 
ge,  Stoke  ,  GifFord  ,  Saftwallesjuxta  Well. 
Sowthdever.  166,  Banwell  Manerium  £c 
Parcus.  P.  IV.  60.  Tauaton  Burgum  8c 
Caftrum ,  Taunton ,  Holwaye ,  Hull ,  Nay- 
hsburne,  Staplegrave  ,  Pendesforde,  Rim- 
pton  8c  Ottersforde  Maneria.  163. 

Somerfethoitfe.  Conceflio  hujus  Meflusgii 
MariDe  Reginx,  UxoniCaroii  Primi  Regis 
Angliae.  T.VIII.  P.I.  211. 

Somerjetii  Comes  (Johannes).  T.  III.  P.  IV. 
132,  137,  i6j,  191.  T.IV.  P.I.  6,  16, 
17,  21,  26,    31,   37,    38,  44,  fo,  5-2, 

y?»  fJ"»  ^3  '  73>  74.  7f'  «o6,  107,111, 
118,   127 ,   128,   I  j(5,  144. 

(Johannes).  T.IV.  P.  II.  iio. 

. .  (Henricus).  T.IV.  P.  II[.  4. 

(Johannes).  T.IV.  P.  IV.  107,  134, 

i63,  184.     T.V.  P.  I.  34,  38,  44,  jo, 

(Johannts  8c  Thomas  Filii).  T.  IV. 

P.IV.  1,-3,   168. 

■  Comes.  T.V.  P.I.  116. 

Dux.  T.V.  P.II.  4. 

(Edmimdus).   T.  V.    P.  II.    7 ,  »7  , 

77  ,  61  ,  69,  90.     P.  III.   3. 

" (Henricus).  T.V.  P.II.  90,91,98. 

Ducilfa   (Margareta).  T.  V.   P.  II. 


3i- 


—  (Alianora).  T.  V.  P.  II.  90. 
— ■  Dux  (Edmundus).  T.V.  P.IV.  6j 
Dux    (Edtfardus    Seymoiir).  T.  VI. 


P.III.  ij-o,   174,   ij-j-,    15-6,   ij-7,  179; 
162,  163,    167,    167,    168,    170,    173, 

174,      179,      180,     191,     201,     217,     2JO. 

P.IV.   172. 

Comes  (Robertus)  ,  &  Francifca  Co- 


mitifl^a.  T.VII.  P.  II.  209. 
Comes  {R-icrius).   T.  VII.  P.  III. 

6j,  69,  iio,  221.   P.  IV.  ij6.    Vide5(»» 

merfet. 
Somerton  [Rogerus  de).  T.I.  P.  II.  25". 

(Wiilielmus).  T.II.  P.  I.   172. 

. (Willielmus).  T.  III.   P.III.  5-1. 

Somervite  Baro  Scotix  (Thomas).  T.l.  P.  III. 

66. 
(Rogerus).  T.II.  P.  I.  71 ,   166.   P. 

II.  73- 
(Edmundus).  T.I.  P.IV.  144. 

(Rogerus).  T.II.  P.II.   i8f,  187. 

{Philippus).  T.II.  P.II.   187. 

(Thomas).  T.  III.  P.I.  99. 

(Thomas).  T.III.  P.I.  146.     P.  II. 

70,  77,  88,  109. 

{Willietmus).  T.  III.  P.1. 146, 171; 

(fohannes).  T.III.  P.I.  149,  177. 

(Henriciis).  T.  III.  P.  III,  177. 

Dominus  (Thomas).  T.  IV.  P.  IV. 


102,  III,  171.     T.V.  P.I.  j-o. 
•  (iVilltetmus).  T.V.  P.II.  14,  18, 
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(Johannes^.T.V.V.U.  74,  89. 

DominusJ.  T.  VI.  P.II.  97. 

aliasH«m/o»    (Gracia).   T.  VII.  P. 

IV.  170. 
Somery  (Rogerus  de).  T.I.  P.  II.  Jo,  76,  8j. 
(Rogerus).    T.  I.  P.  II.  199,  221.     P. 

III.  .7. 
Somiller  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  66. 
Sommeil  {Johannes).  T.IV.  P.  III,  177. 
Sommss  (GuHiielmus) ,  JurisDodtor.  T.  VIII. 

P.I.  207.     Commilfio  ei  diredla.  ibid. 
Sona  (Guiltielmus  de).  T.  II.  P.I.  49  ,  fi, 
Sonafii  Dominus.  T.  I.  P.  I.  ij-j. 
Sonbernon  (Dominus  (fjohannes  de).  T.III.  P. 

I.  195-,  196.  P.II.  j-i  ,  74. 
Sond  (iVittielmus).  T.III.  P.II.  42. 
Sonder  (Biirren  Ziniens)  ,  Capitaneus.  T.  IX. 

P.  III.  181. 
Sondford  (Wiltielmus  Je).  T.II.  P.  III.  48. 
Sone  {Vaulus).     Commiffio  ei  dirctfa  concer- 

nens  Brevia  finabilia.  T.  IX.  P.III.  9. 
Soneigeke  {Stephanus  Jt).  T.  I.  P.  I.  9. 
Smingwetl,   liye  Suningwell  ( Ecclefia  Paro- 


chialis  de) ,  Dioecefis  Sarum.  T.  VIII.  ?. 

II.  40. 
Soinet  (GuV.tidmus).  T.IV.  P.IV.  j. 
Stone  (WiUielmus).  T.  VI.  P.  IV*.   iii. 
Soothby.  Redtoria.  T.VI.  P.  IV.  46. 
Soper  (PVillietmus).  T.IV.  P.III.  16 1. 

(mliietmus).  T.IV.  P.  IV.  65-,  81 

(tVitlielmus).  T.  V.  P.  I.   118. 

Sophia  (Domina),  Vicecomitilfa  WimblctohJ 

T.  IX.  P.  II.  226. 
Sophie  (Thomas).  T.IV.  P.I.  147. 
Sorage  (Dominus  deta).  T.V.  P.  III.  201. 
Sordcvat  (Johannes  Je).  T.  II.   P.  II.  ipi. 
Sordeiir  (Dominus  de).  T.VII.  P.  I.  90. 
Sordua  (Reyrnundus  dc).  T.II.  P.  I.  iji. 

(Dominus).  T.III.  P  I.  89. 

Abbas  (Guittielmus) .  T.V.  P.I.  ni; 

Sordt  (Rogerus).  T.IV.  P.III.  i6j. 

Sorene  (Robertus).  T.IV.  P.  III.   loi. 

Soret  (Johannes).  T.IV.  P.II.  j. 

Sorgeot  (Jacobus).  T.  V.  P.  IV.  97; 

Sorte  (Wittietmus).  T.III.  P.IV.   179.- 

Sorm  {Guiltermus).  T.  I.  P.  IV    197, '200. 

Soronicus  (Ogerus).  T.I.  P.I.   54. 

Sorre  {Georgius  i^Johannes.  T.V.  P  IV    96 

Sors  (Hugodt).  T.I.  P.III.  64. 

Sort  Dominus  (Petrusde).  T.  II.  P,  IV,  77 

100. 
• —  (Removet).  T.III.  P.III.  17J.  P.lv.29, 

fi.  7f. 

Sorlhates  (Robertus  Je).  T.I.  P.IV.  14. 

Sortitegia.  De  capiendis  Sortilegis.  T.IV.  P. 
I.  9j.  De  Thoma  Northfeld  Sortilego  8c 
Libris  Sortilegisearcftandis.  P.  IV.  177, 178, 
De  Johannc  Virley  ,  Johanne  Ashwell  8c 
Margeria  Jourdemayn ,  pro  Sorcely  com- 
miflis.  178.  Sedta  fuperftitiofa  Negroman- 
ticorum.  T.V.  P.I.  iio. 

Sorton  (Ranutphus).  T.VII.  P.  IV.   17. 

Sos  (Dominus  de).  T.I.  P.III.  38. 

Sofco  (Bertrandus  de).  T.I.  P.III.  39. 

Sotavitla  (Robertns  de).  T.IV.  P.  IH.  93; 

^  Comes  (Willietmus).  T.IV.  P.  Iv.  77. 

Sotherum  (Robertus  te).  T..II.  P.  III.  98. 

Sotherland  Comes  (Wittidmus de) .  T.I.  P.  II. 
228.  P.III.  66,   lof. 

Comes   (Willielmiis).    T.  III.  P.  I. 

68,  72,  97- 
__ {Jotiannts  Filius).  T.  III.  P.  I.  73  . 

99- 

Comes   (Witlklmus).  T.  III.  P.  1^ 

I4J-,  146,  149,  ij-4,  177,  ,^8,  177, 
209.  P.II.  j-j,  5-S,  81,  8j,  93,  1,0, 
131. 

(Joktnnes  Filius).  T.  III.  P.  1.147, 

146,  209. 

(  mllielrms  Filius ).    T.  III.  P.  II. 


131. 


Comi:ifl:a  (Johanna).   T.III.  P.  II. 

93.   "5'- 

—  (Maiiritius).  T.  III.  P.  II.  92. 
Comes.  T.  VIII.  P.  I.  in. 


Sotherton  (Johannes)  ,  Baro.  CoramilTio  ei 
diretta  pro  compofitione  defeftuum  Titu- 
lorum,  8cc.  T.VIIL  P.  I.  jj.     P.  II.21. 

Sotho  (Gonfatvus  de).  T.III.  P.IIL  106. 

Sothorton  {Johannes).  T.  VII.   P.  IV.  77,  9(5. 

Soto  (Didacus  Je).T.V.  P.II.  180. 

Sotwelt  (Robertus  Je).  T.II.  P.  II.   117. 

Soubize  (Dux  de).  Commiirio  ei  direfta.  T. 
VIII.  P.II.  97. 

SoucaiJ  (Petrits  de).  T.III.  P.I.  96. 

Souche  (Johannes).  T.IV,  P.  II.  124. 

. (Johannes).  T.V.  P.  IV.  4. 

{Robertiis).  T.V.  P.  IV.  70. 

(Eliz.£us).  T.VI.  P.III.  3j. 

-  (Barnabas).  T.VII.  P.IV.  82. 
Souches  (N.  Je).  T.V.  P.IV.  97. 
Soverera  (Reymundus).  T.  III.  P.  III.  ji. 
Soules  (aichotaus  de).  Baro  Scotiae.   T.  I.  P. 

III.  88,  89,  94, 9f,  96,  97, 107,  106, 
m,  IJ2. 

(H^iltielmus).  T.I.  P.III.  66,  98,99; 

(Johannes).  T.I.  P,  III.  66,  72 ,  98, 

99>    i°7>    "7.    '»''    'J^>    i4"5'    li"*. 

— —  (Thomas  &  Alicia  Uxor).  T.I.  P.IV- 

f9- 
(mUielmns).  T.  II.  P.  I.  189. 

Soutle  (Johannes  de).  T.IV.  P.III.  39, 

(Ftorimont).  T.IV.  P.IV.  97. 

Soiilys  (Witlidmus  de).  T.I.P.II.  228. 
Sounch  (Atbtrtus).  T.  VII.  P.III.   117,  ip6,' 
Soupplainviite  (Guillielmus  Jt).  T.  V.  P.  IVJ 

93- 

Sourt  (Petrus  8c  OuJinus  Je).  T.V.P.IV.  95?. 
South  (Alanus).  T.I.  P.III.  29. 

-  (Thomas).  T.Vl.  P.  11.  209. 

-  (Johmmes).  T.  VII.  P.  II 1.  2J7. 
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South  ijohanms).  T.VIII.  P.I.  ij-6. 

{Fiancifan),  Miles.  T.VIII.  P.II.  ir. 

{Thjmas).  T.  VIII.  P.  II.  if. 

—  (yohimnes),  Clericus ,  Capellanus  Johan- 
nis  Domini  St.  John  de  Baling  8c  iVlar- 
chionis  Wintonienfis.  Littera:  Difpenla- 
tionum  &  Confirmationum  ei  diredljc  ad 
polVidendum  Vicariam  Ecclefia:  Parochialis 
de  Vuy-Leylant  Dicccefi;  Exonienfis ,  cum 
Reiloria  Ecclcfiae  de  Ludsvan  ejafdem 
Dicccefis.  T.VllI.  P.II.  2,-1. 

—  [Thomxs)  ,  Ciericus  ,  Artium  IVIagifter. 
Litterx  Patentes  ei  direftx  de  PrKfentatio- 
ne  ad  Retloriam  &  Ecclcfiam  Parochialem 
de  Blackncy  ,  in  Dioecefi  Norwicenfi.  T. 
IX.  P.II.  249. 

• —  {Thomas)  ,  Clericus,  Artium  Magiftcr, 
promovctur  ad  Redloriam  Ecclefiac  Paro- 
chiaiis  de  Uffington,  Comitatus  &  Dice- 
ccfLs  Lincolnienfis ,  Provinti»  <5c  Jurifdi- 
aionis  Cantuaricnfis.  T.  IX.  P.III.  89. 

South  -  Fiimi>riJ^e.    ReAoria.  T.  VI.   P.  IV. 

49. 

^outh-Mymes.  Retloria.  T.VI.  P.III.  126. 

South-Ormesby  (Reitoria  dc)  ,  in  Dicecefi  Lin- 
colnienfi.  T.IX.  F.ll.  213. 

Sout-Somrcoaies ,  in  DioEcefi  Lincolnienfi.  T. 
IX.  P.III.  89. 

Southalj  ^R,agenn),  Dcputatus  Regis  pro  Pa- 
ceconfcrvanJa  m  Comitatu  Eborum  £i/2r{- 
dinge.  T.VIII.  P.II.  7. 

'Southam  {Thomas).  T.  III.  P.III.  138.  P.IV. 
21. 

SoHtbam.  EccIcfiaParocIualis.  T.VI.P.IV.3. 

Southampton  {mllieb/m  de).  T.  I.  P.  II.  161. 
162. 

. {i:liz.aiethiiComn\{['ide).  T.VIII. 

P.  I.  142.   Vide  SouthamptontA  Comes ,  &c. 

Southampton  Comitatus,  ^c.  Mauerium  dc 
Sovenhampton,  cum  Burgis  de  Creeklade 
8c  Hauteworth  &  Manerium  de  Shatton^c 
Stcpellangeford  12I.  per  anjium  pro  Mane- 
rio  de  Fritelton  &  Villa  de  Southampton. 
T.I.  F.  III.  213.  Caftrum  &  Villa  de  O- 
dyhani  cum  Parco  &  Hundredo  de  Ody- 
ham.  2T3-.  Mancrium  &  Villa  de  Dulton 
cum  Hundrcdo  £<.  minutis  Redditibus  in 
eadem  Villi.  »14.  Caftrum  6c  VilU  de 
Procertrc  ,  cum  Forella  8c  Purprefturis. 
213.  Manerium  8c  Villa  de  Andoverccum 
Hundredo.  213-,  Manerium  £c  Villa  de  Ba- 
fingftoke  cum  Hundredo,  ZTc-  6l.  i^f. ^d. 
aiinuos  Redditus  deBafingftoke.  213.  Ma- 
nerium  de  Brymmore.  213.  P.  IV.  22. 
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reddit.  per  Abbatem  de  Reddyng  folubiles 
P.IIl.  213.  Caftrum  de  Chrirtechurche  de 
Twynham,  Weftoure  Burgum  8c  Mane- 
riura,  8c  Hunflredum  de  Chriftcchurche.213. 
Mancrium  de  Ryngwode.  214.  Manerium 
dc  Lyminfton  cum  Burgo.214.  P.IV.22. 
Villa  de  Portesniuth  cum  pertincntiis.  P. 
III.  214.  Civitas  WintonisE  cum  Drape- 
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Manerium;  8c  Swaynefton  Maneriuro  ibi- 
dem.  P.IV.  99.  CaresbrokeCaftrum.  121, 
Hunton  Mancrium.  iff.  Combe  8c  Mo- 
hcfton  Maneria  concella.  T.  V.  P.  I.  45. 
Lynkynholte,  Lyttleton  8c  Wallep.  T.VI. 
P.lll.  127.  Oratio  nominc  Majoris,  Qic. 
habita  Rcgi.  T.VII.  P.  II.  89. 

Soulhampton  (Villadc).  Commiffio  direfta 
Majori,  Ballivis  Sc  Burgenfibus  hujus  Vil- 
Ix.  T.IX.  P  I    4. 

Southamptow  Comes  {Willielmus).  T.VI.  P. 
III.  61,  8j-. 

.^ .— {Henrictts).  T.VII.P.II.  12,40, 

6j ,  riS,  169,  216. 

. {Henricus).  T.  VII.  P.  III.  82, 

133,  236,  247.     P.IV.  77. 

Southchurch  (Ecclclii  Parochialis  de) ,  in  Co- 
mitatu  Eflexise.  T.  VIII.   P.II.  167. 

Southcot  {Johmnes).  T.  VI.  P.  IV.  86,   130, 

IJ-2,     IfJ-. 

Southen  {fohannes) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

giftcr.   Litterx  Patentes  ei  direftx  dePrx- 

fcntatione  ad  Vicariam   de  Kingllangley, 

in  Dicecefi  Lincolnienfi.   T.  VIU.  P.  II. 

248. 

Southeram  {^ohannes).  T.  I.  P.III.  104. 

Southerton  {Johannes).  T.  VII.  P.III.  247. 

SouthfeiLl  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  De- 
voniae.  T.Vill.  P.II.  fp. 

Southgate  {IVady  Sx.  Kejjj  de).  T.I.  P.  III.  104. 

South-Hickham  (Redtoria  dc),  inDicecefi  Lia- 
colnienli.  T.IX.  P.II.  2^3. 


Southill.  Ecclefia  Parochialis.  T.  VI.   P.  IV. 

49. 
Southhoufe   {Richnrdus) .   T.  III.  P.  III.  194, 

19,-. 
South-Mallyng.  Suflex  ,  Decani  Scriptum.  T. 

VI.  P.III.   124.     T.VIII.   P.II.  166. 
Southmotton  (Burgus  de).     CommiiTio   dirc- 

&.Z  Majori  &  Burgenlibus  hujus  Burgi.  T. 

IX.  P.I.  4. 
South-Morton  (Reftoria  de) ,  in  Diccccfi  Sa- 

rum.  T.IX.  P.ll.  2f6. 
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bcnda.  T.  VI.   P.  IV.  100. 
Soulhover  in  Lems  {Re£ton3.SMcii  Johannis), 

Diacefis  Ciceftrenfis.  T.  IX.  P.II.  211. 
Southpetherton  (Ecclelia  Parochialis  de)  ,  Dioe- 

cefis  Bathonienfis  8c  Wellenfis.  T.VIII.  P. 

II.  168. 
South-Petherma.    Nomen  Ecclefix  ,  in  Dics- 

cefi  Exonia:.  T.VIII.  P.II.   169. 
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tu  Norfolcia:.  T.  VIII.  P.IL  f8. 
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Dioecefis  Exonienfis.  T.IX.  P.III.  90. 
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tu  Suff^olcix  fitus.  T.VIII.  P.II.  60. 
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{Kohertus).  T.VI.  P.  IV.  79,   160. 

{Robertus).  T.Vl.  P.III.  107,121, 

m- 

{Richardus).  T.VI.P.IIL  144,147, 

i/i.     P.IV.  II,   17. 

Southroell.  Nottingham  Comitatus,  Archiepi- 
lcopi  Eborum  Ecclefia:  CoIIegiatse  Beatx 
Maria:  Virginis   Scriptum.  T.  VI.  P.  III. 

.  49.  fo.  f.  j"i.  /3  '  ^■^'  SS>  T'^'  ST  ' 
^8  ,  5-9 ,  60.     Alterius  partis  Prxbenda  de 

Extonin  Collegio  de  Southwell.  P.IV.93. 
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South-morth  {Thomas  de).    T.  II.   P.  III.  71, 

178,    lyo,   197. 

{Thomas).  T.  VIII.  P.  II.  14. 

.Si7»«/.„  (Johannes  de).  T.  IV.   P.  I.  22. 
Souzny  {Efcolle  8c  JoUnnes  de).   T.V.  P.IV. 

93- 
Souz.iprada  {Elias).  T.  II.  P.I.  148. 
Soycourt  (Egidius  de).  T.III.  P.  I.  161. 
Soydon  [Henricus  de).  T.III.  P.I.  if. 
Spaigne  {Arnaldus  de).  T.II.  P.II.  I2i. 

{Johannes).  T.  III.  P.  I.  84. 

{Bertram).  T.III.  P.  I.  I3f, 

{iVillielmui) .  T.III.  P.II.  201. 

{WilHelmus).  T.  III.   P.III.  123. 

{EJmundus).  T.  IV.  P.  IV.  48,  130. 

{Willielmus).  T.IV.  P.IV.  114. 

Spaktenfis   Archiepifcopus    {Marcus  -  A/itonius 

de  Dominis).  T.  VII.  P.  III.  j6 ,  62,  6(5, 
67.  Pro  Marco  Antonio  de  Dominis  Ar- 
chiepifcopo  ,  Magiftro  Hofpitalis  de  Sa- 
voy.  T.VII.  P.III.5-6,62.  Decano  Wyn- 
delbre.  62.  Licentia  fpecialis  pro  eojem. 
67.  De  Difpenlatione  pro  eodem.  ihid. 
SpMing  {Davidde).  T.  IV.  P.  II.  1,-2. 

{Robertiis).  T.IV.  P.  III.  lyo. 

{Thomns).  T.VI.  P.  II.  201. 

(Priorrff).  T.I.  P.II.  92.     T.III.  I*. 

IV.  133. 

SpaUing  { Recftoria  de) ,  in  Comitatu  Lincol- 

nia:.  T.VIII.  P.  II.  fy. 
Spanham  Comes  {Simon  de).  T.  III.   P.  IV. 

ii8.     P.III.  .6. 
Spanneby  {Willielmus  de).  T.  I.   P,  IV.  199, 

200,  202.    T.H.  P.I.  8,  36,  5-4. 
Sparke  {Thomas).  T.  IV.  P.I.  jj. 

{Thomas).  T.VI.  P.III.  ir, 

{Johannes).  T.VIII.  P.  I.  180. 

{Robertus},  Clericus ,  Artium  Magifter, 

Cipellanus  Edwardi  Domini  Howard  de 
Efcrick.  Littera:  Difpenlationum  ei  dire- 
£tx  ut  cuni  Vicaria  perpetua  Ecclefia:  Pa- 
rochialis  de  Ncwport,  Dioecefis  London, 
Rciloriam  Ecclefise  Parochialis  de  Wen- 
dan  Parva  ejufdem  Dioecefis  poiridere  poi- 
fit.  T.VIII.  P.III.  3f. 

.  {Robertus) ,  Clericus.     Litterz  Patcntes 

ei  diredtae  de  Praefentatione  ad  Redtoriam 
Sandti  Olavi,  in  Civitate  8c  Dioecefi  Oxo- 
nienfi.  T.VIII.  P.  IV.  6/.  Alterae  Litte- 
rx  eidem  direttse.  110. 

— —  {Robertus)  ,C\encns,  promoveturadVi- 
eariamdeChurftowe.e^f.  T.IX.  P.I,  82. 


Sparke  {Edwardus)  ,  Clericus ,  Artium  Magi- 
fter  ,  promoveturad  Reftoriam  Sandti  Mar- 
tini  in  Ironmonger-Lane,  London.  T.IX, 
P.  II.  25-4. 

Sparkeford  {Thomas).  T.III.  F.IV.   137. 

Sparkes  {Ro^erus),  Clericus ,  in  ArtibusBacca- 
laureus.  Litterx  Patentes  ei  direfta:  de 
Pra:fcntatione  ad  Vicariam  de  Porchefter. 
T.VIII.  P.III.  225-. 

■  {Heniicus).  Commiftio  ei  direfta  tan- 
gcns  Subfidia  folubilia  pro  filis  aureis  8c 
argentcis.  T.IX.  P.II.  zf. 

Sparowe  {wdUelmus).  T.IV.  P.II.  131. 

• {Alcxander).  T.  IV.   P.IV.  i88. 

Sparre  (Selebrinus  de  la).  T.I.  P.I.  140. 

{Kenguiilus).  T.  I.  P.I.  144. 

i {Willielmus).  T.  I.  P.  I.  144. 

(AkenmUus).  T.I.P.L  149. 

iBermrdus).  T.  II.  P.I.  2. 

.  (Bernardus).  T.  II.  P.  IH.  S,  44; 

{Senebrunus).  T.  II.  P.II.  133. 

(Senebrunusj.  T.  II.    P.  IV.    77,   170; 

T.III.  P.I.  12. 

(Aquem  Guillem).  T.III.   P.  I.  143. 

(Domims  Florimundus).  T.  III.  P.II; 

170,    194. 

.  {Plorimundus).  T.  III.  P.  III.  27,  5-3  : 

78,   ifo,  ij-j,    i<;3,    164,    178.     P.  IV. 
28,  5-,-,  94. 

(Bertrandus) .  T.III.  P.III.  49. 

Dominus.  T.  IV.  P.I.  14. 

{GuiUielmus).  T.  IV.  P.  I.  98. 

■ (Florimundus  8c  Bernardus).  T.  IV.  'P. 

II.  172. 

(Domina  Maria).  T.  V.  P.  II.  100, 

113. 

Sfarsfliolt  (Vicaria  de)  ,    in  Dioecefi   Winto- 

nienfi.  T.VIII.   F.  III.  29. 
Sparfliott  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  inDioece- 

fi  Wintonienfi.  T.VIII.  P.  III.  33. 
Sarve  {Alexander).  T.IV.  P.IV.  18S. 
Sparus  (Johannes).  T.III.  P.III.  127. 
Spa.xto>i.  Rettoria.  T.VI.  P.IV.  166. 
Speccot  {Nathaniel)  obtinet  Oificium  Cuftodis 

Caftri  de  Sandisfort ,  in  Comitatu   Dorfc- 

t\x.  T.IX.  P.III.  39. 
Specie  {Petrus  de).  T.III.  P.I.  14. 
Speckfliall.  Ecclefia  fic  di£ta  ,  in  Dicecefi  Nor- 

wicenfi.  T.VIII.  P.  II.  169. 
Specott  {fohames) ,   Miles,  unus  cx  Juftitiariis 

Regis  ad  Pacem  conlervandam  in  Comita- 

tu  Devonia:.  T.VIII.  P.II.  6. 
Speaettus  (s,i..,flUnus].  T.VII.  P.  I.  120. 
Speed  (Johannes).  T.VII.  p.  iv.  5-9. 
Speede  (Johannes).     ConcelTio  ei  tafita  Offi- 

cii  Prxleaons  Regis ,  in  Facultate    Medi- 

cinali,  in  Academia  Oxonienfi.  T.  IX.  P. 

II.  240. 
Spegel  (johannes).  T.II.  P.  IV.  169. 
Speght  (Laurentius).     Officium  ei  conceffum;' 

T.IX.  P.II.  206. 
Speke  {Radulphus).  T.  II.  P.II.  140. 

(Johannes).   T.  V.  P.  III.   131. 

(Thomas).  T.VI.  P.  III.  i^. 

(TMmas).  T.VI.  P.III.  145-,   ,9^. 

Spellowe  (Robertus).  T.IV.  P.I.  78,  19(5. 

{Robertus).  T.  IV.  F.II.  82,   iio.  " 

Spelman  (Johannei).  T.VI.  P.III.  4. 

— —  {Hieronimus)  ,  Clericus ,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterae  Fatentes  ei  diretix  de  Prce- 
lentatione  ad  Reftoriam  de  Weft-Newton, 
in  Dioecefi  Norwicenfi.  T.  IX.  P.  II.  91; 

— —  {Cemens).  Commiflio  ei  directa  T. 
IX    P.II.  148. 

Spene  {Benediiius).  T.  IV.  F.  I.    198. 

(Chiifioferus).  T.V.  P.III.  180. 

Spence  (Thowas).  T.VI.  P.  I.  179. 

(Jacobus).  T.VI.  P.III.  ^7. 

(Pitrui).  T.  VII.  P.  III.  160. 

Spencer  {Fhil.).  T.III.  P.  III.   123. 
.  (H«^^).  T.III.  P.IIL  ifS. 

— 1  {Johunnes).  T.  III.  P.III.  194; 

-.—  (Thomas)  T.IV.  F.II.  76. 

(Johannes).  T.  IV.  F.  U.  130,  167; 

(Hugo).  T.;iV.  P.  IV.  39. 

{Jobannes  k  Rohertus).  T.  IV.  P.  IVi 

113. 

{M.uirittus).  T.IV.   P.IV.  130. 

{Ruhardus).  T.V.  P.IV.  z6j. 

(Milo).  T.  VI.  P  II.  i9|-. 

{David).  T.VI.  P.IV.  8.; 

{Johames).  T.VI.  P.IV.'iff, 

— .  {Ttjomas).  T.  VI.  P.  IV.  if6.; 

— —  {Richardus).  T.VII.   P.  II.   ,60,   iiJr,' 
162,    163. 

(Willielmus).  T.VII.  P.  11.  209 

, (Jacobus).  T.VII.  F.  11.  189. 

[Thomas).  T.VII.  P.III.  21,8? 

(EjwardHs).  T.VII.  P.IH.  82. 
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S^encer  {Joh»nnts) ,  Clericus  £c  Prxdicator  Vcr- 
hi  Divlni.   T.  VIII.  P.  I.  9'-     Conccirio 

rpccialis  CommilTionis  ei  dircfta.  ioiil. 
[Kicholaus^ .     CouimilViQ  Pacis  ei  dirc- 

aa.  T.VHI.  V.II.  3. 
— —  (fio^fr/wjDomina.'-)  alTignatur  Juftitia- 

riiis  ad  kcurit.itcm  P.icis  in  C^omitatu  Nort- 
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refta  conceincns  itdificia  in  Urbe  Londi- 
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Spin.olis  {Raphttel  de).  T.IV.  P.III.  77  ,118, 
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Spinis  (Anthonius  de).  T.V.  P.  IV.  9. 
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(Paulus-Baptifta).  T.  VI.  P.  III.  I9f. 

{Bcnediihis)   T.VI.  P.IV.  160.    Vide 


Sf.nula. 
Spirenjis  Epifcopus.  T.I.  P.  I.  49. 
Pr-rpofitus  {Conradus).  T.I.  P.l.ioo, 


Epifcopus.  T  III.  P.IV.   liS. 

Epifcopus  {Rai.Mus).  T.  III.   P.IV 

143,   194. 

Epiicopus.  T.  IV.  P.II.  93. 

Spirok  (Johannes).  T.II.  P.IV.  26. 
Spiralerii  (Johannes).  T.VI.  P.I.  99.  loi. 
Spitteriurie  (Dominium  &  Manerium  de) ,  in 

Comitatu  Dorfctix.  T.VIII.  P. II. 5-6. 
Splete  {ArnalJus  de).  T.II.  P.I.  8j-. 
Spoford  Mancrium  conceffum  cum  pertinen- 

tiis   Lynton  &  Lethcly.  T  IV.  P.  I.   132. 
Sponar  (Johanws).  T.  IV.  P.  III.  42, 
Spoii/atia.  Forma  Sponfilium  Marix  Filix  Re- 

gis  Anglia:  8c  Dclphini  Francia:.  T.VI.  P. 

I.  164,   16)-. 
Sposford  (Thomas).  T.  IV.  P.Il.  89,  91. 
Spottisjvood  {Johannes).  T.VII.P.I.   129. 

{Johames).  T.  VII.  P.  II.  loi. 

Sprage»  {Guitlielmus).  T.  VI.  P.IIl.  45". 
Sprart  {Thomas) ,  Clericus,  in  Arti!>us  Bacca- 

laureus,  Capellanus  Jacobi  Ley  Militis , 
(^c.  Littcrx  Confirmationum  &  Difpen- 
fationum  ei  diredx,  ut  una  cum  Reftoria 
Ecclcfix  Parochialis  de  Stratton  fuper  Fof- 
fe,  Dioecelis  Bathonienfis  Sc  Wellenfis, 
Reaoriam  Ecclcfix  Parochialis  de  Middlc- 
ton  ,  fivc  Pruddimore  Milton,  poflidere 
polfit.  T.VIII.  P.III.  33. 
Sprever  {iVillielmus).  T.IV .?.IV.  167,169, 
184.  T.  V.  P.l.  18,  ?; ,  ?9 .  J^fi ,  J-7  . 
62,  63,  64,  72,  77,  78,   ioo,ici,io8. 

{iVdtielmus).  T.V.  P.II.  81,  83. 

Sprey  {VhiUppus).  T.  IX.  P.III.  40. 
Sprigg  (Johannes).  T.IV.   P.  IV.  20. 
Spring  {GuitUelmus).    Commillio   ei  dire6fa. 

T.VIIl.  P.l.  f9. 
Springe   {ivdlielmus)  ,   Miles,  Juftitiarius  ad 

Placita.  T.VIII.  P.ll.  ij-. 
i {iViltielmus).   Commilfio  ei  direfta  in 

Comitatu  Sutfolcix.  T.VIII.  P.  II.  144. 
Springhall  (Georgius) ,  Clericus ,  Artium    Ma- 

giftcr.  Litterx  Patentes  ei  direiftx  de  Prx- 

fentatione    ad   Vicarism   BeatK   Marix    in 

Wiggenhall,  Dioccefis  Norwicenfc.T.lX. 

r.  I.  So. 
Sprong  (fohannes).  T.IV.  P.II.  4f. 
Spronlfen  (J.).  T.IX.  P.III.  27^. 
Sproiford  [Richardus).  T.IV.  P.  II.  loi. 
Sprotley  (Simon).T.lV.  P.ll.  70. 
Sprottey  (Ecciefia  P.irochiaIis  de)  ,    Dioecefis 

Eborum.  T.VIII.  P.  II.   168. 
Sprye  {PhilippHs) ,  Clericus ,   in  Artibus   Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 

fcntatione  ad  Vicariam  de  Kingsbridge.  T. 

VIII.  P.III.  280. 
Sprygthorp  (Johannes).  T.III.  P.  IV.  i»2. 

(Johannes).  T.IV.  P.  II.  13}-. 

Sprynge  {Jacoius).  T.IV.  P.  IV.   136. 
Sprynges  {Johannes).  T.I.  P.IV.    14$-. 
Sprynget  (Thomas).  T.II.  P.II.  140. 
Spryngwell  (Johannes).  T.V.  P.I.   i/S. 

{Egidius).  T.VI.  P.Il.  202. 

Spurret  {Anthonius).  T.VI.  P.IV.   162. 
Spycsr  (RicharJus).  T.IV.   P.III.  96. 

1 {Richardus).  T.VI.  P.  1.  131. 

Spylman  {Johannes).  T.Vl.  P.Il.  121  ,  179. 
Sp)nan  {Pctrus  de).  T.  111.  P.  III.  91. 
Spynelt  (Epifcis).  T.II.  P.I.  fi. 

_ (Benediaus).  T.V.  P.III.  if7. 

— {Balthaz.arus ,  Pafiiualius  &  Jeronimus). 

T.VI.  P.  II.    161. 
Spyneltey  {Thomas).   T.Vl.  P.I.  45  ,  97  .  ni- 
Spynesfort  (Oliverus  de).  T.II.  P.  IV.  1/7. 
Spynula  (Aufreonus).  T.V.P.l.  9. 
__ —  {Johannes).  T.V.   P.II.  187. 

{Lucas).  T.Vl.  P.I.  177.  Vide  Spintt- 

la. 

Spyte  (Johannes).  T.  I.    P.  IV.  107. 
Spythoneiim  {Johannes).    T.Vl.   P.lV.Sf. 
SqunrzaficHS    (Anthomatus) .    T.  III.    P.;ill. 

19. 
Squaz.afi!i  {Henricns).  T.II.  P.III.  201. 
Squa2.ificus  {Obertus).  T.III.  P.  II.  177  ,  180. 
Sqiierii   {Guiltielmiis).  T.II.  P.I.   43. 
Squiii  {Laurentius)  conftituitur  unus  Numc- 

ratorum  Recepti  Scaccarii.T.IX.  P.  I.  77. 
. ,  {Arthurus).     Concelfio  ei  fa£la  OlScii 

unius  quatuor  Numeratorura  Scaccarii.T. 

IX.  P.II.  249. 

{Ribertus).  Officium  ci  concefTum.  T. 

IX.  P.  III.  88. 

Squire  {Gilcrifi).  T.IV.  P.IV.  113. 


Squirel  (Martinus).  T.ll.  P.II.I140.; 

S-.-roife  (Hanfe).  T.IV.P.IV.  63. 

Staile  {Joharines).T.V.  P.I.   140. 

Stxcy  {Mich.iel  &  Johannes.  T.ll.  P.lV.  »1. 

(Johannes).T.Vl.  P.IV.  9. 

Stada  {bertrandus  de).  T.l.    P.  III.  40. 
StaJenfis  Rcfpublica  fuper  Mercaturx    Cora- 

mercio  cum  Senatoribus  redintegrando.T. 

VII.  P.II.  II.     Litera  Reginx  Anglix  ad 

Proconfules.  4f. 
Stael  (IViltielmus).  T.IIl.  P.IV.  160. 
Staford  (Johannes  Je).T.\\\.  P.IV.  1/9. 

■  {Hermitus).T.\.?.\.   128. 

. (Nicholaus).  T.l.P.Il.  199,   221.   P. 

III. 17. 

{Edmundus).  T.l,  P.III.  403.  P.lV. 

T.  48. 

{Willietmus).  T.  II.  P.  11.  193. 

{Hamundus).  T.  II.  P.IIl.  126. 

{Richardus).    T.III.  P.I.    iio,    119* 


^—~{Nicholaus).    T.III.  P,I.   119,111. 

{Richa^dus).  T.III.  P.l.  133  ,  214.P. 

II-  7  >  '9.^3  .  4>  .  49.61 ,  70,  ii4,2ioj 
211. 

{Henricus).  T.lll.  P.I.  176. 

(Jacobus).  T.III.  P.ll.  41. 

(Thomas).  T.lll.  P.II.f $-,190. 

(Richardus).  T.III.  P.  111.  6.20,^4; 

7°- 

{Thomas).  T.lll.  P.  I.  141.  P.Il.  ;o, 

71. 

{Edmundus).  T.lll.  P.  IV.  6f. 

(Humfridus).  T.III.  P.IV.133.T.IV. 

P.I.  27,  83,  88,  119.  P.II.  2f. 

(Thomas).  T.  III.  P.IV.   ifp. 

— —  (Johannes).  T.IV.P.II.  2f. 

{Humfridus).  T.IV.P.  II.  124,  161. 

-  {Johannes).T.\V.  P.  111.^4,94,  102,' 
109,   110,  114,   116,   124,  i2f,  117. 

■ {J.).  T.IV.  P.IV.26, 27,42, 60,61, 

80,99,  III,    114,  uf. 

{Hugo).  T.IV.  P.IV.  34,ifi. 

{Humfridus).  T.  V.  P.I.  ij/.  P.II.f , 

6,  62,  70,  144,  162. 

(rVittielmus).  T.  V.  P.  III.  9. 

{Henricus).  T.  V.  P.  IV.  24»,  26j-. 

(IViilietmus).  T.VI.  P.III.  24. 

{Thomas).  T.VI.  P.lV.  4f. 

ijohannes).  T.VII.  P.I.   if. 

{AtexanJer).  T.VII.    P.  II.   12, 

— —  {AtexanJer).  Commiflio  ei  diredla,  T. 
VIII.  P.I.  60. 

{AtexanJer).    Oificium  ci  conceirura. 

T.VIIl.  P.III.  83. 

Slafford  Comitatus.  De  Cuftodia  Manerio- 
rura  de  Kenefare  gc  Storton,  9.I.  annua- 
tim.  T.V.  P.  11.  193.  Licentia  impro- 
priandi  Eccleliam  concefla.  T.Vl.  P.II. 
71.  Prxbenda  de  Bolton  in  Ecclefia  Ca- 
thedrali   Lichfeldenfi.  T.VI.  P.III.  67. 

Stafford  (Burgus  de) .  Commiflio  diredla  Majo- 
riSc  BurgenfibushujusBurgi.  T.IX.P.  I.  J. 

StafforJii  BiTo  {Roiertus).  T.I.P.  II.  i/f. 
203.  P.III.  17. 

(EjmunJus).  T.  I.  P.  IV.  108. 

{Radulfhus).  T.II.  P.II.  187.    P.III. 

106. 

{Radulphus).  T.Il.  P.IV.   108,    129, 

144,146,  174.  T.III.P.I.20,24,  fS,  76. 
modo  Coraes.  T.III.  P.I.  96,  98, 
loi ,  I  if ,  117 ,    118,   119. 

; Comes  {RaJutphiis).  T.lll.  P.I.  208, 

2if ,  216.  P.  II.  7,  20,  23,  41 ,86,  III, 

'^r,  17;. 

-^ Comes  (Hugo).  T.III.P.III.  20.  f8, 

^'  .  7"  >  7S y  98,  112,  114,  166,   169. 
— —  {Thomas).  T.lll.  P.lll.    184.  P.  IV. 

.  9J. 
90    (EJmunJus).  T.III.  P.IV.  177.T.IV. 

P.I.   49- 

. Domina  (Anna).  T.IV.  P.I.  fi. 

. •  Comes  {EdmunJus).  T.IV.  P.IV.  8j.' 

(HumfriJus).  T.IV.  P.IV.  119,  110, 

132,  196.  T.V.  P.I.  61. 

(L.).  T.V.  P.I.  61. 

.  Dominus.  T.VII.  P.I.  19,  fS. 

Comcs.  T.VII.  P.I.  28,  32,  fS, 

Dominus  {EJaardus).   T.  VII.    P.ll. 

169. 
StafforJienfis  Archidiaconus.    T.  I.   P.  I,   40 , 

41. 

(H.).  T.I.  P.I.49,15-4. 

Stag.  {Johannes).  T.I.  P.III.   104. 
Stagno{lVillietmus  de).    T.I.    P.I.  29,  30.' 

. {Johannes).  T.  1.  P.I.  34. 

(Dominus).  T.I.  P.IV.  97. 

{mitietmus).T.lV.    P.IV.76. 

Sta' 
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Stagno  (Basonls).  T.V.  P.  I.  iii. 

Stailhou  (GsrarJus),  T.  I.    P.I.  30. 

Stitinton  (Rctloria  de),  in  Comitatu  Lincol- 

nix.  T.VIIl.  P.Il.  yS. 
Stakcnberk  (Johamies).  T.VI.  P.III.  101. 
Sttikes  (K.Xiiulfhus  de).  T.ll.  P.I.  7?. 
Stnkfoll.  Prxlentatio  ad  Ecclefiam.  T.VI.  P. 

II.  211. 
Stdbridge  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Dor- 

fetix.  T.  Vlll.    P.  11.  5-6. 
Stdeforte  (Srvenonus).  T.III.  P.IV.  Sj. 
Stalham.  Vicarii.  T.IX.  P.III.  39. 
StalUr  (Thom.is).   T.VI.  P.IV.   15-7. 
Stalmannus  (Thomns).  T.VII.  P.I.   17. 
StalsfeU.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  14^. 
Stalworth  (Williilmus).  T.IV.  P.IV.  76. 
Stamelmert  (Thomas).  T  I.   P.IV.  164. 
Stamford  (Johannes   de).  T.I.  P.II.   129. 
— —  (Hcttricus)    T.ll.  P.I.   104. 
Stamford  Sancli  Michaelis.  Recloria.    T.VI. 

P.IV.46. 
Stamford  (Maneriutn  de)  ,  in  Comitatu  Lin- 

colnix.  T.VIII.  P.Il.j-S. 
Stamford  (Burgus    dc).     CommilTio  direfta 

Aldermannis   &   Burgenfibus  hujus  Burgi. 

T.IX.  P.I.  f. 
Stamnon  (wHUelmus).  T.II.  P.I.  37. 
Stamper  (Richardus).  T.VI.  P.  IV.  48. 
Stanagtenjis  Epilcopus.  T.I.  P.III.  69. 
StaMidge  Farva.  Reftoria.T.  VI.  P.IV.48. 
Stanhury  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  138. 

(Johannes).  T.V.  P.  l.  185-.  P.  III. 35-, 

Slanclyjfe  (Richardus).  T.VI.  P.IV.  171. 
Stancorius  (Parcivalis).  T.IV.   P.I.  66. 
itandard  (Johaanes) ,  Sacra:  Theologise   Do- 

ftor,  JulHtiarius  ad  Pacem  confervandam 

in  Comitatu  Oxonise.  T.VIII.  P.II.    13. 
Standardi.      Officium     Portitoris   conccflum 

Thomx  Knyvet,  Militi.  T.VI.P.I.  4. 
Standerfon.  Vidc  Standforham. 
Standford  (Robertus) ,  Regis  Deputatus  ad  Pa- 

cem  confervandam    m  Comitatu  Effexix, 

T.VIII.  P.II.  8. 

Standferh.im  ,   five  St.inderfon   (Vicaria     de), 

in   Dicecel'i  Dunelmenfi.  T.  IX.  P.I.So. 
Standifli  (Johannes).  T.U.  P.  IV.  108. 

(Joharmes).  T.  III.    P.  1.  177. 

(Robertus).  T.  III.  P.  IH.  73,  190, 


197. 


Comes  Chellerfield.  T.VIII.   P.III.  24. 

Stanhope  (  Georgius  )  ,  Theologijc  Profellbr. 
Littera;  Patentes  ei  diredla:  de  PrKienta- 
tione  ad  Reftoriam  de  Wheldrale ,  Dicece- 
fis  Eborum.  T.VIII.   P.III.  28. 

— —  (Georgius) ,  Theologix  ProfeiTor.  Lit- 
terse  Patcntes  ci  diredfx  de  Pra:fentatione 
ad  Dignitatcm  Prarcentoris  in  EcclefiaCa- 
thedrali  Eboracenli.  T.  VIII.  P.III.  225. 

(Edmardus),  Ordinis  Balnei  Miles.Com- 

milTio  ei  diretta.  T.VIII.  P.III.  262. 

■  (Ceorgius) ,  Theologix  ProfefTor,  pro- 

movetur  ad  Redloriam  Ecclcfix  Parochia- 
hs  de  Bolton  Percy  ,  in  Diceceli  Ebora- 
cenfi.  T.IX.  P.III.  90. 

Stankope  (Eccleiia  Parochialis  de)  ,  Dioecefis 
Dunelmenlis.  T.  VI.  P.  IV.  93.  T.VIII. 
P.  II.  37- 

Stanlaco  (Johmnes).  T.V.  P.  I.  j-f. 

Stanlegh   (Abbas  de).  T.l.P.Il.  92,  iio. 

Stanley  (Johannes).  T.III.  P.Ill.  197.  P.  IV. 
34,  100. 

(Thomas).  r.m.  P.IV.  5-7,  8j- ,  89, 

loi , 102. 

(Thomas).  T.IIl.  P.  IV.  148,198.  T. 

IV.  P.I.  16,   18. 

(Johannes).  T.IV.   P.I.  81,  90,116. 

P.II.  20. 

: (mllielmus).  T.IV.  P.L  81  ,  90. 

(Robertus).  T.IV.P.II.   116. 

(Hnllielmus).  T.IV.  P.II.  162,  166. 

(Thomas).i:.V.  P.I.  134,   15-2,171, 

173.  P.II.  10,  12,  16,  18,  24,  33,    34, 

36,  47. f°.  f.  fi.  7°.  74.  97-  P-IH- 
31,  5-6. 

. (IViUielmus).  T.V.  P.  II.  f6,  94,97, 

'73. 

(Johannes).  T.V.    P.  11.  104,  i-]S-  P- 

III.  i-6,  5-8. 

• (Jacobus).  T.V.  P.II.  131. 

[Georgius).  T.V.P.II.  175-. 

• (Thomas).  T.V.  P.III.  60,  64,   122; 

'3' .  '37'  14°'  '47.  'JO'  '66. 

(Willielmns).   T.V.  P.  III.  94.  P.IV. 

31  ,  44,  49. 

(Johannes).  T.V.    P.III.  131. 

(Georgius).  T.V.  P.III.  ifo.P.IV.f, 


3^. 


(Ifonde).  T.IV.  P.I.  41.  


.S.*.?«i/|/?;f  (Ecclclia  de) ,  in  Diojcefi  Ciceftrien- 

li.  T.IX.    P.  II.  2fo. 
Slandley  (Edmundus).  T.VI.  P.  II.  2oj-. 
Stanegrave  (Rogerus  de).  T.  II.   P.  1. 190. 
Stmierton  (Johannes).  T.IV.  P.I.  87. 
Stanes  (Prior  de).  T.I.  P.II.  137. 

(iVilliHmus).  T.II.  P.II.  203. 

. (Simon).     T.  II.    P.  III.    104,    loj, 

1 1 1. 

' (Roberttis).  T.m.  P.IV.  ij-^. 

Stanes.  Pons  fic  diftus.  T.VIII.  P.II.  217. 
St.mi-ix.iy  (Nicholaus).  T.III.  P.  I.  2. 
St.inforl  (&iidiilpbi{s  de).     T.I.    P.III.    104, 

1 12. 

(Hugo).  T.I.   P.  III.  121. 

^i (Rogerus).  T.II.   P.I.   190. 

(Robertus).  T.  II.   P.  III.   26. 

. (Jordanus).  T.II.  P.III.  136. 

\Hetiricus).  T.III.  P.I.  J. 

(Cilbertus).  T  III.  P.I.  121. 

(Comes  i/f).T.VIII.  P.II.  243.^1- 

dc  Grohy. 
Slanford.  De  non  exercendo   Studio.T.  II.  P. 

III.  112,  124.    Ad  Marefcallum  ditti  Re- 

gis.   171.     De  credentia.  201. 
StanfordRivers.   Rettoria  lic  dicta,    in  Dioe- 

ccli   London.  T.VIII.  P.  III.  27. 
Stangrave  (Rcftoria  de),   in   Dioccefi    Ebo- 

rum.  T.VIII.  P.III.  28. 
Stanhofe  (Johannes  de).   T.III.  P.I.  ^7. 

(Thomas).  T.V.  P.III.  j6. 

(Mich.nt).  T.VI.    P.  III.  215-. 

(Edwardus).   T.VU.    P.I.  117.    P.ll. 

14. 

. Cfohannes).  T.VII.  P.II.  36,  60,61, 

64,  6|-,i46. 
'  (Dominus).  T.VII.  P.ll.    16,-,   169, 

209. 
(Johannes).  r.vn.  P.III.  4,63-,  134. 

(Georgius).  T.  VII.  P.III.  231. 

■■  (Georgius).    Conceflio    fpecialis   Com- 

miflionis  ci  directa.  T.  VIU.  P.  I.  91. 

^> (Johannes),  Miles  ,    unus    Juftitiario- 

rum  Regis  ad  Pacem  confcrvandam  in 
Comitatu  Derbia:.  T.VIII.  P.II.  6. 

(Philiffus  Dominus),unus  cx  Juftitia- 

riis  Regis  ad  Paccm  confervandam  in  Co- 
mitatu   DerbiK.  T.VIII.  P.ll.  6. 

-  (Philifpus)  Dominus)  ,  Baio  ,  creatur 
Ttm.X.  i".  IV. 


(Htmfridus).  T.V.  P.  III.  197.  P.IV- 

(Jacobus).  T.V.  P.IV.  49. 

{Ed,r,u,Uus).  T.  VI.  P.  II.  20/. 

— •  (Johamies).T. l-K.  P.  m.  100. 
Stanlowe  (Richardus  de).  T.I.  P.lv.  iSi. 

■ (Johannes).  T.III.  P.III.   197. 

Stanmer.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  4,-.- 
Stanmard  (Johannes).  T.IV.  P.IV.   174. 
Stannaria  concelfa.    T.II.   P.III.    161.     De 

Stanno  pro  onere  Belli.  T,  II.   P.  IV.    ib. 
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Stexier  (Peleji).  T.VI.  P.II.  164. 
Steyland  (Simen  de).  T.I.P.  I.   11. 
Steyn  (Johannts  van).  T.V.  P.I.  18. 
Steyne  (Walranus  dc).  T.  II.   P.IIl.   178, 
Steyngrive  (Johannes  de).    T.  I,   P.  II.   ijj, 

199,   103,    111.     P.  III.    17,86,    iip, 

131. 
Sthoyl  (Henricus).  T.III.  P.I.   119. 
Slichehill  (Robertus  de).  T.IV.  P.I.  ij-o. 
Stidatfe  (Thomas).  T.VI.  P.Il.  15-9. 
Stidolfh  (Francifcus)  ,    Milcs,    Juftitiarius   ad 

Placita  in  Comitatu  Surrix.  T.VIII.  P.  II. 
16. 
— —  (Francifcus) ,  Eques.  Commiflio  ei  di- 

rcfta.   T.IX.  P.I,  19. 
Stigmatici.  Proclamatio  pro  executione  Sta- 

tuti  fafti  contra  Errones  &  Stigraaticos. 

T.VIII.  P.II.  130, 
Stile  (Thomas).  Commiflio  ei  concefTa,  con- 

cerncns  novas  Eredionesapud  London.  T. 
VIII.  P.I.  71. 

(Thomas).  CommiflTio  ei  diredla  concer- 

nens  yEdificiaUrbis  Londineniis,  T.VIII. 
P.III.  115-. 

Still  (Nathanael) ,  Juftitiarius  in  Comitatu 
Somerfctix.  T.  Vlll.  P.  II.   14. 

-  (Johitnnei),  Clcricus ,  Juftitiarius  ad  Pla- 
cita.  T.  VlII.  P.II.  18. 

Stink  (Nslh).  T.VII.  P.I.  31. 
siirktand  (Thomas).  T.III.  P.  II.   137. 

(Robertus).  T.IV.  P.II.  18. 

(Thomas).  T.  IV.  P.II.  ,16,   114. 

(Thomas).  T.  V.  P.III.  loj-. 

Stirmechon  (Alexander  de)'   T.  III.  P.  I.  173. 
Stirono  (Geraldus  &  R.  de).  T.I.  P.III.  ^p. 
Stiward  {Johannes) ,  FizAbni.T,  II.  P.IV.83. 

■         (Alexander  &  Johannes  le  Bajiard).  T. 

II.  P.IV.  108. 

— —  {Nicholaus)  ,  Legum  Doclor,  unus  Ma- 
giftrorumCanccllarix.  T.VIII.  P.II.  ij-. 

Stoake-Clemefland  (Rciftoria  de)  ,  in  Dioecefi 
Exonix.  T.VIIi.  P.  III.  iS. 

Stobbe  (Johannes).  T.  V.  P.l.  140. 

Stock  {WilUelmus).  T.VI.    P.  IV.  103. 

{Alexander) ,  Clericus,  Artium  Magifter. 

Littcrx  Patentes  ci  dirciflx  dc  Prxientatio- 
nc  ad  Reftoriam  de  Buiithorpe  ,  Dicecc- 
fis  Eborura.  T.  VIII.  P.IV.  66. 

Stockdale  (Thomas).  Conceflio  ei  fafta  Officii 

fcribcndi  Tallia  &  Contratallia  de  Biliis  qui- 

buscunque  ad  Receptam  Scaccarii,  duran- 

te  Vita.  T.  VIII.  P.II.  17. 
— —  {Edreardus).  Ofliciuni  ei  concefltim. 

T.IX.  P.III.  104. 
Stocke  (Jofefhus),  Clericus,    in  Artibus  Ma- 

gifter.  Littcrx  Patenres  ei  diredlx  de  prae- 

fentatione  ad  Vicariam  de  Sandal   Magna, 

Dicecefis  Eborura.  T.VIII.  P.II.  31. 
Stokede  {Johannes).  T.V.  P.I.  36. 
Stocheim  {Johannes-Tredericus).  T.  VII.  P.II. 

101. 
Stocker  {Antonius),  Juftitiarius  ad   Placita  ia 

Coraitatu  Somerfetia;.  T.VIII.  P.  II.  14. 
Vtockheth  (Henricus).  T.  VI.  P.II.  iSj-. 
Stockland  (Ecclefia  Parochialis  dt?) ,  Dicecefis 

Briftollix.  T.VIII.  P.II.  39. 
Stockland  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Dor- 

fetix.  T.VIII.  P.II.  5-7. 
StockUy  {RogerusJ.  T.VI.  P.  II.  104.     P.III. 

40. 
Stockley-Englifh  (  Ecclefia  Parochialis  de).  T, 

VIII.  P.  II.  37. 
Stockman  {Rogerus).'T.Vl.  P.II.  201. 
— —  (Willielmus) ,  Juftitiarius  adPlacita.  T. 

VIII.  P.II.   18. 
Stockten  (Vilia  dc).     Commifllo  direifta   Mi- 

jori ,  Aldermannis   &   Communitati  hujus 

V.llx.  T.  IX.  P.I.  s- 
StockweU  {Carrui).,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 

gifter. 
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gifter.    LittersE  Patentes  ei  direftje  de  prx- 
fentationead  Vicariam  de  Hardington,  Dioc- 
cefis  Petriburgenfis.  T.VIII.  P.  II.  29. 
»-  (Carrous)  ,  Cleiicus  ,  Theologix  Bac- 

calaureus.   Litterae  Difpenfationum  fic  Con- 
nrmationum  ei  direftx.    T.  VIII.  P.  II. 

StockiveU.     Manerium  fic  vocatum  in  Comi- 

tatu  Surrix.    T.VIII.  P.II.  S'- 
Stocioti  (Htigo  ile).  T.  I.    P.  I.  107,   132. 

• {ivillidmusj.  T.V.   P.ll.   II. 

Slodehawe  {Thomas).  T.IV.  P.I.   101. 
Stodelegh  (Prior  de).  T.I.  P.l.  104. 

{Thomas).  T.  II.P.III.  187. 

Stodeye  {Johannes  de).  T.III.  P.H.  99. 
Stodington  Ecclcfia.  T.I.  P.II.  i<5. 
Stoke  (R.de).  T.I.  P.I.  4+. 

{SViHielmus).  T.II.  P.II.  108,   184. 

-  {Odo).  T.II.  P.IV.   II. 

. {IVilltelmus).  T.III.  P.II.  16;. 

Stoke  (Capella  de) ,  in  Civitate  Coventrienfi. 

T.IX.  P.II.  .43. 
Stoke.    IVlanerium  fic  didtum ,   in   Comitatu 

Herefordis  fitum.  T.VIII.   P.II.  $-4. 
Stoke-Ahbotts,   five  Mbot-Stoke  (Ecclclia  Pa- 

rochialis  de) ,  Dioecefis  Brillollix.  T.  VIII. 

P.  II.  36. 
Stoke-Afie.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  165. 
Stokechcrite.  Rcftoria.  T.VI.  P.IV.  8. 
Stoke-Clyn-.flartd.  Reaoria.  T.VI.  P.IV.ifj, 

Stoke-Damerale.  Re<aoria.  T.  VI.  P.  IV.  46 
Stoke-Golding  ,  Iive  Stoke  Goldington, 

fic  diita ,  in  Dicecefi  Lincolnix.  T.  VIII 

P.ll.  170. 
Stokes  {Roberlus  ie).  T.I.  P.III.   190. 

{Johannes).  T.II.  P.IV.  5-9. 

{Almus).  T.III.  P.I.  121. 

, {Thomas).  T.IV.  P.  I.  10,  91  ,   182 

P.II   9. 
■ {Johannes).     T.  IV.  P.  II.    187, 

198.     P.m.   67,  68,  69,  75",  78, 

129. 
•^ {Johanues).    T.IV.  P.IV.  6,  j; 

<53,  99^  "r.   139.   '48,  if6,  169 

T.  V.   P.  I.  II,   ly,  i6,  26,  28,39 

72,   108. 

{Wiliielmus).  T.IV.  P.IV.  iij-. 

{Johannes).  T.  V.  P.I.  157. 

. (Joharmes).  T.  VI.  P.III.  141 

96,    lOO  ,     112. 

. {Kobmni).    T.VII.  P.IV.    ij-9. 

. {Thomas).  T.VI.  P.III.  27. 

• {Da-uid).     Litterx   Patentes  ei   direftx 

de  conceffione  Canonicatus  in  Ecclefta  Col- 
lcgiata  Sanfti  Georgii  infra  Caftrum  de 
Windfor.  T.VIII.  P.III.   28. 

t. {David),  Clcricus,  Theologix  Profcf- 

for.     Litterx  Patentes  eidireftx  dePrxfcn- 
tatione  ad   Retloriam  de  Binfeild  ,  Dicece- 
fis  Sarutn.  T.VIII.  P.III.   169. 
Stokesby  {Willielmus  de).  T.III.  P.II.  38. 

{Johmr.es).  T.VI.    P.ll.    140. 

. {IViiUclmus).   T.VI.    P.lll.   107. 

Stokefiimfig.     Reaoria.  T.  VI.  P.lV.  26. 
Stoket  {Nichelaus).  T.III.  P.IV.  2/,  30,  38, 

48,  85. 
Stokk  {Robertus  de).     T.II.  P.II.  42,  fi. 

. {Ad«m).  T.  II.   P  II.   139. 

.^ .{Alexander).     T.II.    P.II.  140. 

{Odo).     T.II.  P.  II.  188. 

{Uogerus).   T.H.  P.III.  31. 

.^ {Ricbartius).  T.  III.    P.HI.  12. 

!<tokkir  {Richardus).    T.III.  P.III.  176. 

. {Johmies).   T.V.  P.II.  26,  27. 

Stoklond  ijoharmes).  T.ll.    P.II.   178. 
Siokton  {WiiMmtis)    T.V.  P.II.  11. 

, ( Ecclefia  Parochialis  de)  Dicecefis  Sa- 

rum.  T.VIII.   P.II.  38. 
t— —  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Herefor- 

dixfitum.    T.VllI.    P.II.  f4. 
Stokys  {Wiiiielmus).  T.VI.  P.II.  207. 
Stoicen  {Johmr,es).  T.III.  P.  IV.  22. 
Stoile  {Johannes).  T.III.  P.IV.  48. 
Stonard  [Richardus).  T.IV.   P.II.  32. 
Stondcl  {Stenne).   T.IV.  P.III.  51. 
Stondon  {WiiUeimus).    T.III.  P.  IV.   Ifp. 
Stone  {Johannes).   T.IV.  P.II.  139. 

. .  (Johannes  atie).  T.III.  P.l.  j-. 

, {Roberttis  de).  T.  I.  P.IV.  1^7. 

. (;Johannes).  T.ll.  P.I.  66. 

,.. -  {Warir.Hs  de  ia).   T.  I.  P.II.  212. 

. (Nickoiaus).  T.VIII.  P.II.  43. 

... .  {jsiicholaus).     Officium   ci    conceflum. 

T.  VIII.  P.II.  164. 

.. (Johanms),  Clcricus,   in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  dircftx  de  Prx- 
fentatione  ad  Reftoriam  Sanfti  Nicholai, 
Dioecefis  Sarum.  T.VIII.  P.III.  30. 


Stone  (Willielmns) ,  Clericus.  Litterx  Paten- 
tes  ei  direclx  de  Prxfentatione  ad  Refto- 
riam  deChelmondcfton  ,  Dioecelis  Norwi- 
cenlis.  T.VIII.  P.III.  168. 

.  {Nicholaus).  Officium  eiconccflum.  T. 

VIII.  P.III.  278. 

(Johannes),  Clericus ,  in   Artibus   Ma- 

gifter.  Litterx  Patentcs  eidireftxde  Prx- 
fentatione  ad  Reftoriam  de  Leighe,  Dioe- 
ccfis  Sarum.  T.VIII.  P.  IV.  63. 

Stonecrofte,  five  Cole  {Eliattore).    T.VIII.  P. 

I.  211. 
Stoneham  (Dominus).     Epiftola  ad  eum  fcri- 

pta.  T.  IX.  P.III.  199. 
Stcnehoufe  {Georgius).  T.VI.  P.IV.   iJ-2. 

Vicaria  perpetua.  T.  VI.  P.IV.  63. 

Stonehul  (Johannes).  T.III.   P.III.  85. 

Sloner  [Walterus).  T.VI.  P.I.  1S2. 

— —  (FrancifcHs)  ,  Miles,  Juftitiarius  ad  Pa- 

cem  confervandam  in  Comitatu  Oxonix. 
T.VIII.   P.II.   13. 

Stomridge   (Marifcx  de).   T.VIII.   P.II.  60. 

Sloneshy  {Nicholms  de).    T.  I.  P.IV.  201. 

Slonham  (Joharmes).  T.  IV.  P.IV.   162. 

. ■  {Samuel),  Clericus,  Artium    Magiftcr. 

Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prxlenta- 
tione  ad  Vicariam  de  Sempringham  ,  in 
Dioecefi  Lincolnienfi.  T.IX.  P.II.  211. 

Stonhou  {Richardus ile) .  T.  ILP.  I.  20. 

Stonley  (AbbasJe).  T.IV.  P.  IV.  163. 

Stonlor»  (Abbas(/e).     T.I.  P.III.  136.  P.IV. 

39- 
Ecclcfia    Stonore  {Johannes  de).  T.II.  P.  I.  129 


166, 


T.III. 


191  , 

102 , 

,58, 

>93- 
,66, 


P.IV. 


{Johannes).  T.  II.  P.II.  8f 
iio,  124,  i2f,  126.    P.  III.  43, 

187 ,  196. 

' {Johannes).  T.II.  P.IV.  192 

P.I.  71. 

{Willielmus).  T.V.  P.IV.  4. 

Slonfan  {Bernardus  de).  T.II.  P.  I.  2. 

Slonyng  {Stephanus).   T.III.  P.I.  108. 

Stookes  {Johannes).  T.VIII.  P.II.  33. 

Stopes  (Richardus) .  T.VI.  P.  III.  44. 

Stopham  {{ViiUelmus  dt).  T.I.  P.III.  129. 

Stopfyngdon  (Johannes).  T.IV.  P. IV. 23,  176, 
183,  184,  194.  T.V.  P.I.  22,  24,26, 
70,   103. 

Storent  {Johannes).  T.IV.   P.IV.  162. 

Storeton  {wHUelmus).  T.IV.  P.I.  88. 

Storke  (Henricus)  ,  Clericus  ,  Artiuni  Magifter. 
Litter^E  Patentes  ei  direftx  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Reaoriam  de  Dracott ,  in  Dicccefi 
Sarum.  T.  IX.  P.ll.  213,  »5-3  .  15-7. 

Stormey  {Robertus).  T.V.P.I.  140. 
Storre  '(Benjaminus) ,  Clericus ,  Capellanus  Re- 
gis.  Litterx  Difpenfationum  gc  Confirma- 
tionum  ei  diretlx  ad  polfidendum  Retto- 
riam  Ecclefix  Parochialis  de  Sancftropp 
Dioecefis  Lincolnienfis ,  cum  Reftoria  Ec- 


120,   160. 

• (Wiilielmus).  T.VI.   P.  III.  4. 

Stourton  (Manerium  de)  ,  in  Comitatu  Staf» 

fordix.  T.  VIII.  P.II.  61. 
Stout  {Richardus  &  Wiilielmus).T.lV .P.I.jS. 
Stouton  (Brtidend  Baro  de).     T.VIII.   P.  II, 

242. 
Stow  (Johannes  de).  T.  I.  P.III.  i6j. 

{Baldmnus) .  T.  II.  P.II.  129. 

{WilUelmtis).  T.II.    P.III.  137. 

{Wiiiielmus).  T.II.   P.IV.  191. 

{Thomas).    T.  IV.    P.  I.    41,  43,   jt;' 

92. 

Storvd  (Roiertus).  T..V  P.II.  ^3. 

(Johannes).  T.  VIII.  P.II.  14. 

Stowford  {Wiiiielmus  ^f).  T.II.  P.  I.    181: 
StOTvye  (Dtirand  de^.T.l.  PIII.  95-,  97. 
Slraboiiry  {David  de).     T.II.   P.  I.   127. 

^  (David).  T.II.    P.  III.   1^2. 

Strabonis  {Johannes).  T.  U.    P.IV.   104. 
Strabrok  (Willielmus  de).  T.II.  P.I.   129. 
Stradit,  (oaavius).  T.VIII.  P.  II.  164. 
Slradeiy  (Robertus  de).    T  \.   P.II.  89. 
Stradiing  {Wiliielmus).    T.VI.  P.II.    196. 

■  {Edwardus) ,  Miles ,  Indcntura  ei  fafta 

concernens    Aquxduttuni    verfus    Londi- 

num  conducendum.     T.  VIII.  P.  III.    t^y, 

Strajford  (Thomas  Comes).     CommilTio  ei  di- 

refta.  T.IX.  P.  III.  36. 
StragnyU  Orien.     Redtoria.    TVI.  P.IV.  9, 
Slrainton  {  Redtoria  &  Ecclelia  de  )  ,  in   Epi- 
fcopatu  Duaehiienfi  fita.     T.  VIII.   P.  II. 

i-4- 
Strange  {Homondus  le) ,  Miles,    Commiflarius 

Regis  ad  Securitatem    Pacis  in  Comitata 

Norfolcix.  T.VIII.  P.II.   12. 
'■  {JiicobusY)om\n\is).     Conccft'io  ei  fac- 

ta  Officii  CamerariiComitatusPalatiniCes- 

trienfis,    durante    Vita.    T.  VIII.    P.  II. 

162. 
Strangford  {Thomas  Smith ,  Miles ,  Vicecomes). 

T.VIII.  P.  III.  24. 
Strangman  {Imbertus  de).     T.I.P.IV.   IJ7. 
Strangways  {Jacobus).  T.V.    P.Il.    12,  i)", 

16,  18,  25-,   30,  32,    36,    38,  41,  fo, 

74,  Sf,  89,  93,  97,  98,  104.     P.II1.6, 

12,   18,    29,  33  ,  ^9. 
. {Johannes).  T.V    P.III.  ,"6. 

(Richardus).    T.V.  P.  III.   lo,-. 

{WilUelmits).  T.VI.  P.II.  187. 

(Johaanes).    T.VII.  P.IV.  11. 

. (j^ohannes).  Commilfio  ei  diretta. 

T.  VIII.  P.  I.  j-9. 

. ^ {Johannes),  Miles ,  Juftitiarius  Re- 

gis  ad   Pacem   conlervandam  iu  Comitatu 
Dorfetix.  T.VIII.  P.  II.  6. 

(Johannes),  Eques.  T.VIII.  P.II. 


267. 
Strangwifl,  (EgiJius).     T.VI.   P.I.  204. 
clefix  de   Langton  juxta  Partney  ejufdem    Straiajiorid  (Johannes  Vrice  de)  ,  Juftitiariusad 


Dicecefis.  T.VIII.    P.II.  25-2. 
Slory  (Johannes).     T.III.  P.III.  84. 

{Thomas).  T.VI.  P.IV.  6. 

■ —  (Johannes).  T.  VI.  P.  IV.  6g. 

Storye  (Georgius).   Officium  ei  conccffiam.  T. 

VIll.  P.Il.  164. 
Stormefworth  {Johamns).     T.  III.  P.III.  S3  , 

Stortford  (Villa  de).  Commiflio  direfta  Ma- 
jori  8c  Burgenfibus  hujus  Villx.  T.IX.  P. 
I.  3.  

Storth-wayte  {Johstnnes).     T.V.  P.I.  J-i  ,  J"8  ,         182. 
67,  68  ,  103.  

Storthyn   {Corneiius).    T.II.  P.III.  167.  

Stojfaa  {R.'yimtndns  d').  T.II.  P.ll.  112.  

Stete  (Edmundus).     T.VI.   P.II.  ilf. 

Stotenghem  {Walterus).  T.I.  P.I.  30. 

SloteviUe  {Johannes   &  WiUielmus  de).     T.  I 


Placita    T.VIII.   P.II.  19. 
StralafioriJa  (Abbas  de).   T.I.  P.II.  238. 

" Abbatia.  T.  I.  P.  II.  238. 

Strateling  {Johannes  de).     T.  I.  P.  III.   130. 
Strades  (Riguard  de).  T.IIl.  P.II.  194. 
Stratfeldfey.  Ecclefia  Parochialis.   T.VI.  P.IV. 

93- 
Straiford  {Johannes  de). 

II.    29,   30,    31 

j-5,  f4,  60,  61 
{Robertus). 


T.II.  P.  I.  129.   P 

3*»  33.  34.  3^^.   fii 
6>-.  68,  77,  78. 
T.II.   P.III.    62 


>  . 


P.lll. 


P.II.  if. 


{Robertus  de  A^on).   T.I.  P.  II.  93. 
(Roberlus).     T.I.    P.II.  ij-f,    199, 
P.III.  17,  86. 
•  {Wiliieimus  £c  Rogerus).  T.I,  P.III. 


(Robertui).  T.III.   P.II.  26. 

Stoughttn  {Nicholaus).  T.VIII.  P.  II.  16. 

• {Nichoiaus)  ,  Armiger.     Commilfio 

ci  diretta.  T.IX.  P.  I.   19. 
Slovile  (Richardus).     T.IV.  P.IV.   162. 
Stovitis  (Hermannus).  T.VII.   P.I.  98. 
Stotiie  (Abbas^e).  T.I.  P.III.  136. 
Stourmy  {Johannes).  T.II.  P.IV.  23. 
Siourion  {Wiliidmus).    T.  IV.    P.  I.  27.    P. 

n.  9- 

.  (Johannes).  T.V.  P.I.  6a. 

. .  (Dommas  Johannes).    T.  V.  P.II.  10, 

f4>  S'>- 
. (Dominus).     T.  V.  P.  III.  131. 

.  {Domiaus  Edaardus).    T.  VI.  P.ll. 


(Henrictis).  T.  II.    P.IV.   69. 
(Johannes).    T.  IV.    P.IV.  42. 
Vicaria.  T.VI.  P.IV.  7. 
L.tngthorn.   Situs  Mouafterii.  T.  VI. 
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SuilbHry  Abbas  (Richardus  de),    T.  I.    P.  IV. 

116. 

{Sirnon).     T.III.    P.I.  112. 

» (Simon).  T.III.  P.l.  139,  15-4,  ij-^, 

170. 

(Thomas).     T.VI.  P.  II.  196. 

*— —  Suffolci»     Cuftodis     Collegii    Sanfti 

Georgii  Scriptum.     T.  VI.   P.III.  12/. 
Suddington  (Keaoria  de)  ,    in   Dioecefi   Lin- 

colnicnfi.  T.  VIII.  P.  III.  29. 
Sudetye  {BartlnlomMS  de).     T.  I.    P.  H,   jy^. 
. (Johannes).    T.  I.    P.  IV.  108,'  144' 

T.  II     P.ll.  tf .  26,  47. 
(T)om\avL%U.oberttls).     T.V.  P.I.  iij-, 

146,   15-0,   lyi,   ij-f.     P.  II.    10,  7(5. 
Suecia,     A  Carolo  Principe   8c  Gubernatore 

ad    Reginam   Anglix    Liteia,   fuper  variis 

Mendaciis  contra  eum  divulgatis.    T.  VII. 

P.  1.    191.     Ad  Reginam   Litera  ejufdem 

Caroli   fuper    Ambalfiata   Georgii   Carew. 

Z04.     Super  litigationibus  intcr  RegesDa- 

nis-  &   Sueciae.    P.  II.    33.     Vide   Dania. 

De   Pace.    201.    Inftruftiones  ad   tradan- 

dum  cum  Suecia.     T.VllI.  P.I.  ifi. 
Suecii  Dux.  T.I.  P.I.  32,  33,  42. 

. .  (B.).     T.  I.  P.  II.   i. 

' ■■  Rcx.  T.  IV.    P.IV.  29. 

(Carolus).  T.V.  P.  II.  6i. 

• Rcx.  T.VI.  P.IV.    123. 

' '  Princeps  (Caroltis).  T.VII.  P.  I.  192, 

204.   p.n.  33,  f3. 

. Rex  (Cnjia-VHs-Adolfhus).    T.VII.    P. 

II.  189. 

. Rex.  T.  Vin.   P.III.  144. 

'Sueille  (Johannes  le).  T.IV.  P.  II.   197. 

(Johannes).   T.IV.  P.IV.  y6. 

Sueleham  CRicbardus).  y .IV .V .IV .  171. 
Snell  (Johannes),    Glericus,   Artium  Magiftcr. 

Litteras  Patentes  ei  direilx  de  Pracicntatio- 
nc  ad  Redtoriam  Ecclefise  Parochialis  de 
Scutli-Hill,  in  ComitatuCornubiEE,  Dice- 
cefis  Exonienfis.   T  VIII.  P.IV.  ii;-. 

Suerde  (Johaanes).  T.III.   P.  II.   194. 

Suetellhim  (Thomas  de).  T.II.  P.IV.  32. 

(iCiUiehnui).     T.III.  P.IV.  70. 

(Bichardus).   T.IV.    P.II.  87. 

Snetjii  Rex.     De  Pecunia  ablata  a  Rcge  An- 

glix.  T.I.P.I.  35-.     Dux.  P.II.  i. 
SuffolcU  Comcs  (Robcnus  de  Ufford).     T.  H. 

P.II.  164.  P.III.  26,  27,  j-2,   i57,ij-8, 

1S7,   lyo,   192,   195. 
(Robertus).     T.ll.  P.IV.  ij-.  23,24, 

26,  32,  33,    37,  4°.   46  .  48.   49,  J-)  , 

ST,  j8,  93,  107,   129,  141,   147,  lyo, 

ifj-.     T.III.   P.I.    12,  39,  41,  42,  44, 

4fi   46,   48,    f^,    5-3,    loi,  108,  111, 

121. 
= (Robertus).    T.  III.   P.  I.  133.     P.  II. 

fj,   61,    73,    86,    91,   99,    100,     101, 

17S. 

(Wniielmus).     T.III.  P.III.  63,  75-, 

79,  lof,   108,    114. 

~—  (mchael  de  h   Fole).     T.  III.    P.  III. 
To0.  X.    P.  I V. 


190,  191,   192,   198.     P.  IV.  10,   17. 
Stiffolcis.  Comes.  T.III.  P.IV.  177. 
— : —  (Michael).  T.IV.P.I.  106. 
■  Corahm  (Ifabella).     T.  III.    P.IV. 

I75-- 

Comcs  (iVillielmus).  T.  IV.  P.II.  11 1. 

P.III.   116,  146,   15-6. 

(mUielmus).     T.  IV.    P.  IV.  6,    17  , 

18,  41,    176,    196,   290.      T.V.   P.I.    iS, 

19,  29  ,  30,  36,  68,   70  ,  90. 

(WiUielmus  de  la    Pole).     T.  V.    P.  I. 

13°.  '3J.  138.  140.  i4<».  147,  i/o.ij-i. 
ij"3.  ')"r.  1/7.  «7<5,  177.  «78,  184.  P. 
II.  26,  76. 

■ (Johannes).    T.V.   P.II.  iii. 

Dux.     T.V.  P.II.  148,  172,   173.  P. 

in.  5-,  n- 

Comcs.     T.V.   P.  III.  64. 

Dux  (Johanne:).     T.  V.   P.III.   149, 

1^3  .  I9<5- 
i^ Comes  (Eilmundus).  T.V.  P.IV.  86, 

(Anna  Filia  Joh.innis).     T.  V.    P.  III, 

'49.   ^Si- 
— Dax^Caroltts  Bramlon).    T.  VI.    P.I. 

SS,  72,   110  ,   ij-2,   211. 
. (Carolus).  T.VI.  P.  II.  70,  116,  138, 

i6a.     P.III.  4,  62. 

Dux  (Caroltis).     T.VI.    P.  III.  102, 

iio,   iis,  119. 

Duciffa     (Katerina).     T.  VI.     P.  IV. 

83. 

Comes  (Thomas).     T.VII.  P.II.   65-, 

8f,  128,  146,  168,  169,183,  ufcjueiSS, 
194,  209,  216. 

(Thomas).     T.VII.  P.III.  4,  9,  20, 

62,  63,  69,  80,  133,  193.  P.IV.  34, 
171. 

— — •  Comes  (Dominus  Theophiltts) ,  Guber- 
nator  Quinquc  Portuum.  Conimifiio  ei 
direda  tangens  Pilcationem  in  Mari  Do- 
minia  Regis  circumjacente.T.VIII.  P.III. 
136.  Aitera  Commillio  ei  diredta  pro  re- 
lcvamine  Pauperum.  147. 

Siijfolcia  Comitatus,  &c.  Dalham  8c  Brade- 
feldManerium.  T.I.  P.IV.  22.  Luding- 
lond  dimidium  Hundredi.  65-.  De  Hitthe 
Maneriuto.  6f.  Ludynglond  diinidium 
Hundredi.  128.  De  Magna  Wratting  Ma- 
ner.  T.  V.  P.II.  192.  De  Superplufagio 
Manerii  de  Lowetoll  &  Hundredi  dc  Lu- 
dyngUnd  £)  1.16  I.  9  d.  192.  Manerium 
de  Stratford  juxta  Highani.  T.  VI.  P.IIT. 

63.  Elvendon  Manerium.  70.  Maneria 
de  Metyngham ,  Bromefelde  Ec  Molyns.77. 
Maneria ,  Meffuagia,  Tcrra:,  e^c.  in  Wyng- 
feild  ,  Chekeryng  ,  Saxmondham  ,  Sely- 
hara  ,  Esham  ,  Walpole  ,  &c  Benhall ,  Mydd- 
leton  ,  Raydon  ,  Wyngfclde  &  Stradi^ 
broke  Reitori^e.  78.  Trimley  Santtx 
Mariae  ,  Triraley  Saniti  Martini  &  Har- 
kcfted  Ecclefia;.  P.  IV.  ij6.  Vidc  Norfol- 
cia. 

Sufraganeus  Sedis  Gypwici.  T.  VI.  P.  II. 
222.  Scdis  Colceftria;.  P.  IIL  9.  Sedis 
Berwici.  11.  Sedis  Penreth.  11.  Sedis 
Bedford.  12.  5edis  Briftollenlis.  13.  Sedis 
Tauntonix.  13.  Scdis  HuUenfis.  19.  Sedis 
Shattesbury.  19.     Sedis  Thetforde.  37. 

5«//«  CRicbardus).  T.  III.  P.  IV.   15-9. 

Suger  (Ceorgius),  Clericus,  Artium  Magifter. 
Littcrx  Patcntes  ei  diredtse  de  Prxfentatio- 
nc  ad  Rettoriam  de  Afliby  cura  Fcnby  ,  in 
Diceceh  Lincolnienfi.  T.IX.  P.Il.  209. 

Suggerii  (Johannes).  T.  I.  P.  III.  141. 

. .  (Laurentius).  T.III.  P.IV.  93. 

Sugtborp.  T.IX.   P.III.  89. 

Suhart  (Rogerus).  T.IV.  P.III.  64. 

Suillot  (Johannes).  T.IV.    P.IV.  17. 

Suington  (Thomas  de).  T.  I.  P.  II.  232  ,  234. 
P.III.  3,  6. 

Suis  (Amioaus  de).  T.  I.   P.  II.  216. 

Suklyng  (Georgius).  T.IV.  P.IV.   173. 

SuleJ/f  (Abbas  de).  T.I.  P.II.  92. 

Sules  (Nicbolaus  de).  T.I.    P.  H.  S- 

Suleye  (Johannes  de).  T.^I.  P.  II.  20i  ,  211. 
P.IIl.  17,  29,  130,  203.  P.IV.  s>  48, 

60. 

(M/ilMmm).  T.II.  P.  I.  37. 

(Johannes).  T.  II.  P.  I.  37  ,  S9- 

(Henricus).  T.II.  P.  I.  loi  ,  102.   P.II. 

,-S,  66,  6y  ,  77. 

—  (Henricus).  T.II.  P.II.  88,   102,10;. 

Stilforde.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  180. 
Sulkin  (Amaurus).  T.V.  P.  I\  .  103, 
Suliy  (Nicholaus  de).  T.I.  P.I.   ifo. 

(iValterus).  T.  I.  P.II.  ij-y,   199,  203. 

-  (Johannes).  T.II.  P.IV.  27.  T.III,  P.  L 
121. 

-  (Dominus).  T.III.  P.I,  i^f. 


SuUy.    Reftoria.  T.VI.  P.  IV.  49. 
Sulny  (Alverenusde).  T.III.  P.I.  119. 
Sulfhur.     De  conceffione  ad  facicndum  Sul- 

phur  &  Oleum.  T.VI.  P.IV.  127. 
Sulyard  (Johannes).  T.V.  P.  III.   18;-. 
Sulys  (WiUielmus  de).  T.I.  P.  IV.  84. 
Stimma  (Girundus  de).  T.  I.  P.III.  ^-3,  y^. 
Siimery  (Rcgerus  de).  T.I.  P.II.   107,   ii^. 
' (Jobannes).  T.I.  P.  IV.  98,  144.     T. 

III.  P.  I.  37,  i-2,  ij6,  161.    P.  II.   iS, 

26,  29,  47. 

(Agnes).  T.I.  P.IV.  m. 

Summer  Ijlande.     Vide  Virginia. 

Sumner  (Robertus),  Clericus,  in  Artibus  Ma-< 
gifter.  Littera:  Patentcs  ci  direft*  de  Prse- 
lentatione  ad  SextamPrxbendam  in  Eccle- 
fia  Cathedrali  Petriburgenfi.  T.VlII.r.lII, 
282. 

Stimo  (F.  de).  T.V.  P.III.  180. 

Stinalis  (de).  T.  I.  P.I.  64. 

Sunderland  (Abiakam).  T.  VII.   P.IV.  Sj. 

■  (Richardus)  ,  Deputatus  Regis  ad 
Pacem  confervandam  in  Comitatu  Ebo- 
rum  mjlridinge.  T.VIII.  P.II.  7. 

Sunderland  { ViIIa.de).  Commiftio  dircttaMa- 

jori ,  Alderraannis  8c  Communitati  hujus 

Villse.  T.IX.  P.I.  s- 
Snnevill  (Johannes  de).  T.I.  P.I.  141. 
Sttningtiiell.     Vide  Soningwell. 
Supcrjedeas.    Forma   in  Vafconia.   T.  III.  P. 

III.  28. 
Sufino  (Adenulphus  de).  T.I.  P.III.  201. 
Supfeley.     Vicaria.  T.VI.  P.IV.  163. 
vitprematus.  T. 11.  P.III.  199. 
Surum    Archiepifcopus    (Johannes  de).   T.  I. 

P.II.  123. 
Surayne  (Thomas  de).  T.IV.  P.III.  13. 
Siirgeretz.  (Domina  Johanna  de).   T.  III.   P. 

II.  124. 

■  (Muta).  T.IIL  P.  II.   124. 
Surianus  (Anthonius).  T.VI.  P.I.   176. 
Surlond  (Richardus).  T.  V.  P.III.  yS. 
Surr  (Archidiaconus).  T.  I.  P.  I.  70. 

-  (Petrus).  T.I.  P.  II.  200. 

Stirreau   (Laurentius).    T.  V.  P.  I.  128.     T. 

VI.  P.II.  33. 
Surris.  Comes  (Johannes  deWarrena).  T.  I.  P. 

II-  'H.   '/^.   '7<5,   '99.   207,  211.  .P. 

III.  8,  17,  j-6,  67  ,  69,  70,  71,72,74, 
86,  113,  163,  \6s ,  166,187,  190,203, 
2IJ-.     P.IV.  s.  8,  9.  48- 

: (Johannes  deWarrena).  T.I.  P.  IV.  131, 

132.  138,   139,    141,    142,    144,    ij-6, 

182,    .<,7.       T.  II.    P.  I.    S,    20,    2+,    if, 

32.93.  9S.  100,  109,  1,6,  137,  ij-6, 
162  ,  166,   187. 

(Johannes).  T.  it.  P.  IV.  ^r.^S,  136, 

139. 

Comitiffa  (Johann»  dcBar).  T.III    P 

I.  5-2. 

Comes  (Johannes).  T.III.  P. IV.  4. 

Dux   (Thomas).  T.  III.  P.  iv.  146; 

if8,  1^9. 

'  Comes  (Johanaes  de  Warrena).  T.  IV. 

P.III.  161. 
•  (Thomas).  T.  V.  P.  IV.  38,  44,   78,' 

80,    10/,    iis,    ISS,    '63,    i6s  ,    16S, 

17°. 
— —  (Thomas).  T.V.  P.IV.  183,184,190, 

191,  206,  239,  241,  246,25-0.     T.  VI. 

P.I.  4,  6,  8,    '2,  2J-,  29,  30,  35,3j-, 

3<'-  43.  S9,  '".  "8.  177,  204,  208, 
209,  211. 

(Coracs).  T.VI.  P.  IIl.  121. 

(Henricus).  T.VI.  P.III.  130,    14^. 

Surrii  Comitatus.     Lambcc  Manerium.  T. I; 

P.I.  28,  29.  Molcndinum  extra  Sawer. 
28,  Caftrura  Sc  Villa  de  Guldcford  cum  Par- 
co.  P.jIII.  214.  Manerium  de  Banftede 
cum  Parco.  214.  Villa  de  Kingefton  cum 
Firnia  Terra: ,  Purprefturis  fic  Scrjcantiis. 
214.  Mancrium  de  Byflet  cuni  Parco  ibi- 
dem.  T.  111.  P.IV.  16)-.  Toryngbekc Ma- 
nerium  ,  Stretham  Advocatio  Ecclefije.  T. 
V.P.il.  109.  AHier  Manerium.  T.  VI.  P. 
III.  19.  Firma  deG.illon  gc  annuales  Red- 
dltus  exeuntcs  de  Ecclcfia  Santii  Olavi  ia 
Southwark.  63.  Mancrium  dc  Blechinglie, 
duo  Parci  vocati  Gre.tt  Varke  &  Little  Par- 
ke ,  ac  omnes  Terrac  vocata;  Hextalls.  64. 

Surrey  ( Tbomas  Comes  de) ,  Marcfcalius  An- 
glia:.  T.  Vlll.  P.  I.  70.  Commifiio  ei 
conceffa ,  concerncns  hovas  Ercdliones  a- 
pud  London.  ibid.  Altcra  Commiffio  ei 
diredta  pro  reparatione  Templi  Divi  Pauli 
London.  P.Ut.   172. 

Sus  (Si^lanus).  T.IL  P.I.  94. 

Sufa  (f'hilif>fus  de).  T.I.  P.  I.  69. 

Sufanni  Sancis.  Presbiter  CardinaIis(G;/fW«j).' 
T.l.  P.III.  14. 

E  e  c  e  Sa- 
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Sufahtii  Sancti  ?resbiter  Cardinalis  (P).    T. 
II.  P.I.  111,194.  P.II.  7,  22,  31,  ;i, 

?4.  ?9.  4°'  4/-  ^3  ■78-      -      „       „ 
,. (P.).  T.ll.  P.Il.  8i.  148,  184,189. 

,96.    P.III.  f,  8. 

(PhilifPiis).  T.III.  P.  III.  166. 

Cfrnncifcui).  T.  III.  P.  IV.  iz. 

Sufnto  {Ccnrndtts  de).  T.IV.  P.III.  61. 
Suffexii  Conies  {Robertus).  T.VI.  P.II.  160, 

171.     P.III.  4.  60,  61. 

. (Roiirtus).  T.VI.P.III.   101. 

(Ihomas).   T.VI.  P.IV.  67,  79,  81, 

S6,  93'   '^■i.  »r4- 
(RobirtHs).  T.  VII.  P.I.   ij-4,  ij-6.  P. 

II.  64,   169,   193. 
— —  [RobtrtHs  Comes).    Commidio  fpccia- 

lis  eidirerta.  T.VII.  P.I.  132. 
Suffexid  Comitatus ,  (^c.  Pctworth  Manerium. 
T.  IV.  P.  I.  86.    Caftrum  &  Leucatam  dc 
Pevenie  ac    Manerium    de    Wylyndon  & 
Marsfeld  ,    &  Bailivam  dc  Eudelenewyli. 
T.III.  P.II.   199,  200.     De  Calccto  Mo- 
Bartcriumde  Calceto,    Sulham ,  Bourne  &     - 
Lymftcr  Maneria,   in   Calceto  ,    Sulliam ,     - 
Bourne     Lymfter  ,     Arundell  ,     Polyng,     - 
Warmmynghim  ,  Hampton  ,  Hawghton  , 
Tangmer,  Brugham    Grenc  ,    Southftok. ,    - 
Bynderton  ,  Ottyngton  .   Pctworth ,    Byl-     - 
linghurft,  Pachyng  &  Midhurft  ,  MeiTua- 
gia  ,  Terras ,  Tcnemcnta  ,  Pafturas  ,  Prata,     ■ 
Bofcos  &  Rcdditus.  T.VI.  P.  II.  72,  7  5-    • 
Rcftoriaede  Kingefton  juxta  Lewcs,  Brih- 
thehnefton,    Pecham  ,    Falmer ,    Rotyng- 
dcn,    Iford  ,   Pedyngham  ,    Dychenyng,     ■ 
Cokefeld  ,  Eftgrenfted  8c  Weftholtcicp  cum 
Capella  de  Wyaclisfeld,  PortionesDecinia- 
rum  de    Pygons    Lands ,    Rcdditus    AlVifs 
Ai&x  Rcftoriat  de  Fletching  ,  Altryfton  & 
Lawton  ,  ac  tota  Reftoria  de  Havcrcll.  P. 
III.  64    Decima:  Sc  Portiones  Dccimarum 
Ecclefiarum  8c  Revftoriarum  de  Portislade , 
Hengifton,  Southjver,  Cleyton ,  Pycom- 
be  ,   Mecbyng ,    Colcefeld  ,  Torryng  ,  Ar- 
lyngworth  ,  iicdyngham  ,  Wyllingdon  ,  Be- 
recombe,  Eftborne,    Tallascombe,   Weft- 
m)Uiiton,  Wallond,  Twyhara  ,  Bcrwyche, 
J-Iursle,    Perpoundc,     Ovynden,    Brevcn- 
hewycr  in  Chalay ,  Gadberton,  Newtym- 
b«r  in  Saddlecombc  ,  Plympton ,  Rotyng- 
len  ,  Dychenyng,  Mulescombe,  Ballysden, 
Radmell  £c  Norths  Allyngton  ,  Pownyngs, 
Gretham  ,    Heryngham  ,    Herdham  ,    Ped- 
dynd^ioo,  Kyngefton  ,    Hamfey ,  dc  Hy- 
de   ii»    Lewes  ,  HownHon,   Oinirnwicl;   & 
Alfhcombc,  PoTtioncs    Decimarum   Cuni- 
culorum  de  Mcchyng;  Portiones   Decinia- 
sum  Bladorum   Lana:     &    Agnorum  dc  la 
Wykein  Peckham  ;  Portiones  Deciroaruni 
Fibaram   in   Surton  Monaftcrio  de  Lewes 
pcrtinentes :  ac  etiam  Advocationes  ,   Libe- 
isc  DilpofHiones   &  jus  Patronatus  Eccle- 
fiarum  dc  Langham  ,  Staniakc  ,  Broghton, 
&    Edgecote  ,    lCyngefton    juxta    Lewcs , 
Brightbelmefton  ,    Pecham  ,  Falmer  ,   Ro- 
tyngden  ,    Isford,    Pcdynghowe,   Dyche- 
iiyng  Cokcfelk ,  Eftgrenfted,    Wefthothc- 
)y,   Fletchyng,   Altryfton,    Lawton,  Ha- 
vvevel  8c  Sutton.  64.  Manerium  de  Wyght- 
deaue  ,  Belneth ,    Falmer  ,  Otham ,   Lang- 
ney  ,    Nytymber,    Dychenyng,    Southo- 
»en ,  Brightheimefton ;  ac   Firmse  vocata: 
Ovynden ,  Wanrley  ,  Broughton  &  Mares- 
feld  ,    ac    Tenemcnta   vocata   Frythlond , 
Knollom  ,  Oldelond  ,   Southlonde  ,  Hcr^e- 
mans,  Pvgdens  8c  Hotoerftove :  Terrxvo- 
catne  Wyke,  ac  annualis    Redditus  exeuns 
de  Baronia  de  Lewes.  64. 
Af/fyo  (He.iricus  d().  T.  V.  P.IV.   181, 
Sufioun   (Jehxnnes  de).  T.  IIL  P.  I.  yo, 
Suiehirch  (Petrus  di).  T.I.  P.IV.   iii. 
SMclije  (Matthius).  T.VII.    P.  II.  f. 

. (Mdtthius).  T.VIL  P.IV.  144. 

■ '  ■  -  (WiUielmus),  Clericus.  Litteras  Paten- 
tes  ei  dircitx  de  Prxfentatione  ad  Rccto- 
riam  de  Woodham  Ferrars,  Diceceiis  Lon- 
don.  T.  VIII.  P.UI.  18. 
Sulhfimptan  (Richardus  de).  T.I.  P.  IV.  199. 
Suihamptoms.  Comes  (tVilUelmus).  T.  VI.  P. 
HI.  101 ,  15-9. 

: (T*.).  T.VI.  P.III.  184. 

Sutheotes  (Bogerus  de).  T.  I.  P.IV.  26. 

(J-oharmes).  T.III.  P.I.  yd. 

Sutherton.  Ecclefia.  T.VI.  P.IV.  166. 
Suthexill  (Johamiis  de).  T.I.  P.ll.  49. 
Snthiegh  (WiUielmus  de).  T.I.  P.II.  1/4™ 

[Stephanus).  T.II.  P.I.  37. 

Suthorp  CRichnrdus  de).  T.II.  P.IV.  17. 

(Ga-jinui).  T.II.  P.IV.  23. 

SHihvottllu,.  Dominium  Sc  Caftrum  de  Haver.^ 


ford  cumprifis  Vioorum  ibidem  ,  Caftrum 
8c   Dominium  de   NcwcaftcU   in  Eraclyn. 
T.V.  P.IV.  163. 
SHtley.  Rcaoria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Sutoris  ifohnnnes).  T.IV.  P.III.  8f. 

(Hicholtus).  T.IV.  P.  III.  8f. 

Suttell  (Johannes).  T.V.  P.IV.  32. 

. (Girvafius).  T.VI.  P.I.  182. 

Sutterby  (Rcttoria  de),   in  Diocceli   Liccol- 

nienfi.  T.IX.  P.II.  209. 
Sutton  (Snleritts].  T.I.  P.I.  98. 

(Robertus).  T.I.  P.II.  88. 

(Gilbertus).  T.I.  P.IV.   Ij". 

(VhiiippHs).  T.I.    P.IV.  30. 

(HenricHs).  T.I.  P.  IV.  108. 

. •  (IValterus).  T  II.  P.I.  37. 

(Hamo).  T.II.  P.I.  37,  y9. 

. (Herbirtus).  T.Il.  P.  I.  fi. 

(Johannes).  T.ll.  P.  I.  j-i  ,  j-^. 

— (IVitliclmus).  T.II.  P.I.  5-3. 

. (Johannes).  T.  II.    P.  II.  119,  T21  , 

12,3,  130,   i6i,    177,   186.    P.III.  187. 

(Herbcrtus).  T.II.  P.III.  125-. 

(Simon).    T. II.  P. III.   126. 

(yohmnes).  T.  II.  P.  III.  8f ,  140, 184, 


Srenlman  (J'jfery).     Commiflio  ei  direfta.  1"^ 

VIII.  P.lll.  25-5. 
S-aalve  (Johannes).  T.III.  P^IV.   \of, 
Sieambor.ie.  Vicana.  T.VI.'P.IV.  9. 
S-svan  (^Umis).  T.III.  P,I.   164. 
■ (Johannes).  T.III.  P.  III.  73. 

((Villielmus).  T.III.  P.III.   190. 

(IVillielmus).  T.  IV.    P.  IV.  169.     T. 

V.  P.  I.  78. 

(Johannes).  T.  VI.  P.»I.  182. 


196. 

(Johannes).  T.III.  P.I.  186. 

(JohAiines  &(.    Richardus).     T.  IIL     P. 

III.  83,   133. 

.  (Hamo).  T.  III.  P.  IV.  27. 

(Roberins).  TIV.  P.I.  87. 

(Johmnes).  T.IV.  P.II.  16. 

(EJwardus).  T.IV.  P.III.  8<J, 

(Johames).  r.lV.  ?.ly.-ji,\6i.    T. 

V.  P.I.  62,  77,  78,    108. 

(IVillielmus).  T.V.  P.I.  j-. 

(Hamo).  T.V.  P.I.  16. 

(Thomas).  T.  V.  P.I.  38. 

(militlmns).  T.V.  P.II.  11. 


III, 


II. 


T.  V.  P.II.  70,  17;-.    P. 
Prior  de  Pogley.  T.  V.  P. 


•»••*.  63 


(Joharmes) 

CVhomi^s) 
168. 

(Johannes).  T.V.   P.III.  ij^. 
(Edwardus).  T.V.  P.  III.  197. 
(Editardu!).  T.  V.  P.  IV.  206. 
(Richardus).  T.Vl.  P.I.  18,   181; 
(Georgins).  T.VI.  P.  I.  1S2. 
(Johamies).  T.  VI.   P.II.  199. 
(Johannes).  T.VI.  P.IV.  48. 
(Robertus).  T.  VI.  P.IV.  143. 
(Richardas).   T.  VII-    P.  IV.    >>. 


Eques,  T.  Vni.  P.  I.  9. 
Commiftio  ei  diredta.  T. 


Conceflio  ei  direifta.  T. 


(francifcus) , 
— —  (Rich.trdtts) . 

VITI.  P.  I.  j-9. 
— —  (Richardus). 

VIII.  P.  I.  76. 
— —  (IVillielmus)  ,    Clericus  ,    Cancellarius 

Glouceftriae ,    Regis  Dcputatus  ad  Pacem 

coniervandam  in  Comitatu  Glouceftrienii. 

T.VIIl.  P.II.  8. 

(Robertus).  T.VIII.  P.II.  13. 

((Richardus)  ,  Miles.  T.VIII.  P.II.  11. 

Sutton.  Vicaria.  T.Vl.  P.  IV.  9. 

Sutton  (Ecclelia  Parochialis  de)  ,  Dioecefis  E- 

iienfis.  T.VIIL  P.II.  40. 
Sutton  (Rectoria  de) ,    in  Comitatu   Lincol- 

nix.  T.  VIII.    P.  II.  sj- 
Sutttn-  Bingham    (  Ecclella    Parochialis   de), 

Diofcefis  Bathonienfis  8c  Wellenfis.  T.  VIII. 

P.  II.  38. 
Sutton  in  Holdernes.     Manerium   fic  vocatum 

in  Coniitatu  Eborum.  T.  VIII.   P.  II.  fi. 
Sutton  fuper  Dgrment.  Mancrium  lic  vocatum 

in  Comitatu  Eborum.  T.  VIII.  P.  II.  5-1, 
Sutton  Coldfeild  (Villa  Rcgia  de).     Commif- 

fio  diredta  Gardiano  8c  Societati  hujus  Vil- 

la;.  T.IX.  P.I.  4. 
Svaddon  (Henricus) ,   Clericus ,    Artium  Ma- 

gifter.     Literx  Patentes  ei  direfti^  dc  Prx- 

fcntatione  ad  Reftoriam ,    five  Ecclefiam 

Parochialcm  de  Veny  Sutton.  T.IX.  P.I. 

77- 
Srvadell  (Johannes)  ,    Clericus ,  obtinet  Vica- 

riam    Ecclefiae   Parochiaiis    de    Murlinch  , 

cum  Capellis  annexis  ,  in  Diceceli   Batho- 

nienfi  Sc  Wellenli.  T.IX.  F.  III.  40. 
Swafham  (Bichardus  de).  T.  II.  P.IL  7f. 

(Richardtis).  T.II.  P.II.  107. 

Swaile.  T.IX.  P.II.  25-3. 

Stsiaine  (Richardus)  ,  Juftitiarius  Regis  adPa- 

cem  conlervandam  in  Comitatu  Dorfetiae. 

T.VIII.  P.II.  6. 
Sroale  (Richardus).  T.VII.  P.II.   14. 
■ (Chrifioferus)  ,  Juftitiarius  ad  Placita  in 

Comitatu  Suifcxix.  T.VIIL  P.II.  16. 
Stoalefeld.  T.I.  P.  11.  21. 
Swallowe  (Vaulus).  T.VII.  P.III.  13. 


Swanaugre  (iVillielmus).  T.  III.  P.III.   t^f. 
Swanecote  {WilUelmus).  T.II.  P.I.  j-2. 
Swaneihed.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Svoanlond  (Simon  de).  T.II.  P.  I.  88. 

(Simon).  T.II.  P.III.  43. 

(Thomns).  T.  IV.  P.lV.  i6j.' 

Swanfey  (IVillielmus  Herbert  de)  ,  Juftitiarius 

ad  Placita.  T.  VIII.  P.  II.  20. 
Swanjlon  (Elliart).     Concefiio  fpecialis  Licen- 

tixci  diredta.  T.VIII.  P.I.  87. 
Svanton  Morley.     Redoria.     T.   VI.   P.  IV. 

144. 
Svanton  (Mancrium  de) ,  in  Comitatu  Nor- 

folcix.  T.  VIII.  P.ll.  j-8. 
Svanvoyche  (Johannes).  T.IV.   P.  IV.  187, 

188,   189. 
SiOArden  (Comcs.de).  T.III.  P.IV.  iji. 
Saart  (Henricus).   T.  II.  P.  III.   I4. 
Swartyn  (Simon).  T.III.  P.III.  37. 
Swartz.  (Ertmarus).  T.IV.  P.  IV.  101. 
Stcitrzeburg  (Comcs  Cuntherius).  T.  IV.  P.I. 

6,  7,   12. 
Srrafham  {Richardus  de).  T.II.   P.II.  7f. 
Swathyng  (Thomas  de).  T.II.   P.III.   189. 
Saaton  (Rectoria  dej,  in  Comitatii  Lincol- 

nii.  T.VIII.  P.  II.  f8. 
Swatton.    Vicaria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Swaunton  (IVHlielmus) ,  Armiger ,  Efcactor  Iri 
ComitatuDorfctixScSomerfctix.  T.VIII. 
P.  II.  36.     Litterae    Patentes    ei  direitse. 
ibiJ. 
Sroayne  (RicharJus).  T.VII.P.IV.  ijj-. 
S-waynfon  (Johannes^.l .\\\.  P.III.  176. 
Swerd  (Johannes  &  Rogerus).    T.  II.    P.  IV^ 

160. 
Swetti.  (Rollandus).  T.VIL  P.II.   203. 
Swetenham  (Johi.nnes).  T.IV.  P.  II.   i^cJ. 

(Ranulphus).  T.VL  P.IV.   162.' 

Swetnam  {Laureutias)  conftituitur  unus  Nu- 

nieratorum  Recepti  Scaccarii.  T.  IX.  P.  I. 

77- 
Sweynefion.  Manerium.  T.V.  P.III.  g6. 
Swifte  (Robenns).  T.  VII.  P.  I.  22/. 

(Rohertus),   Miles.  T.  VIII.  P.  I.  ii8j 

Commiftio  Ipccialis  ci  direfta.  ibij. 

(Robertiis),  Miles.  T.  VIIT.  P.II.   13. 

Swillington  (Johannes  de).  T.IV.  P.  11.   132. 
Swinborne  (ctiillielmus).  T.IV.  P.III.  176. 

(Guillielmus).  T.V.  P.I.  47. 

(Htmicus).  T.vn.    P.III.  17 J. 

— —  Swinderby    (Vicaria   de) ,    in    Dicecefi 

Lincolnienfi.  T.IX.  P.II.  139. 
Swinecombe.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  132. 


Swinford  (Ecclelia   Parochialis  de)  ,  Dicecefis 

L!ncolni.e.  T.VIII.  P.  II.  jS. 
Swinowe  (Thomas).  T.VII.  P.  II.   116. 
Swinton.  T.VII.  P.  I.  61. 
Swithini  Sancii  IVintonienfis  (Prior).   T.  I.  I*, 

I.  141.     P.  II.  92. 

fMonachus  Adam).  T.II.  P.III.  21. 

(Prior  (Robertus).  T.  III.  P.  III.  83; 

133.     P.IV.  S. 

Sword  (Jacobus).  T.  IX.  P.III.  68. 

Swerk  (Johannes).  T.I.  P.II.   i. 

Swyft  (Thomas).  T.III.  P.  III.  81. 

— —  (Bernardus  Barnam)  crcatur  Vicecomes 

Carlingford.  T.VIII.  P.II.  243. 
Swylington  (Adam  de).  T.II.  P.  I.  \66. 

(Adam).  T.II.  P.II.  1S7. 

(Robertus).  T.  III.  P.  III.  f,  z6, 

78,    197,    200.      P.IV.  16. 

(lViUi!lmus).T.ll\.  P.III.   197. 

Swyllonde.   Re6toria.  T.  VL  P.IV.  9. 
Swyn  (Thomas  de).  T.II.  P.  I.  3f. 

(IVilUelmus).  T.III.   P.  IV.  49,  57. 

Swynburn  (ivillielmus  de).  T.I.  P.  II.  4?. 

, (J-ohannes).  T.I.  P.II.  210.   P.IV. 

. (Adam).  T.  I.  P.  IV.   160. 

. ■  (Adam). T.W.  P.IH.  1^9. 

. {Adam).  T.II.  P.IV.  21. 

(Robtrtus).T.\ll.   P.L  121. 

(IVillielmus).  T.III.  P.IV.  lyi.  T. 

IV.  P.I.  ij-9. 

—  (Thomas).  T.IV.  P.I.  5-3,  j-y,6f, 

ij-6,  i6y,   17S,   180. 
Eborum  PriorilT*  Scriptum.  T.  VI, 
42. 

P.m.jri. 

S»y>iir' 


Swyne. 

Piirl 
Swjntr  (BorMWay),  T.  III 
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tioynerm  {fchMnes  df).  T.  11.  P.  I.  37, fi. 

. {Rogerus).  T.  II.  P.I.  j-2. 

{yohannes).  T.II.  P.  II.   itp. 

..- {Ro^erus).  T.  II.  P.III.  96,    187. 

. {Thomas).  T.  II.  P.  IV.  zj. 

— {RkharJus).  T.  III.  P.I.  5-7. 

{HHgo).  T.III.  P.I.   176. 

. {Rsierius).  T.III.  P.III.   rpo. 

1 {HumfrUiis.  T.V.  P.  III.   197. 

. {Joha.mes).  T.VII.  P.III.  100. 

Swyneshened  (Abbas  </«)•  T.  I.  P.  III.  136.P. 

IV.  39- 
■Srvyneton  {WiUielmus).  T.II.  P.  III.  T17. 

-  {Johmnes).  T.III.  P.IV.  81,  83. 

. (fohannes).  T.III.  P.IV.   188, 

Swynford  {Hormsinmis).  T.III.  P.  I.   119. 

{Cilherina).  T.  III.    P.III.  y6. 

"—  {Johannes).  T.III.  P.IV.  169.  T.  IV. 

P.I.  70,  79,  99,   101,   115,   169,  19S. 
Swynmer  {Roierttts). T.Vl.  P.  lI.zoS.P.III.^j. 
Swynorton  {Thomns),  T.  II.  P.  IV.  41  ,  46. 
Swynovie  {Roiertiis).  T.  IV.  P.I.  76 ,  69. 
Svpynshend  {Thomxs).  T.VI.  P.  II.  lol. 
Swytlna  {{\e&aT\3.  Sfnai).  T.  IX.  P.  II.  2/4. 
S-wynterton  {Johmnes  de).  T.I.    P.  III.  170. 
S7^e)7  {Georpus).  T.  V.    P.I,   189. 
Sybthorf  {Thomai  de).  T.ll.  P.IV.  137. 
Syhy,   aliis  ^ci^f/fy  {Johnnnes).   T.  IV.  P.  II. 

7<5. 
Sybyragh  {Reymmdtts).    T.II.   P.  I.    iz 


^8. 


60,   6j,    6j-,    68,    104.,   i»6; 


5-> 
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Jyf^p^  {Rydel  de).  T.II.  P.II.  iii. 

•S;./«  {Johmnes).  T.IV.  P.IV.  i6j. 

SyJai  {Henriciis).  T.  VI.  P.III.  197. 

■SydeU  (Dominns).  T.V.  P.I.  139. 

Sydenham  {Simon).  T.IV.  P.I.   16,  17. 

■ —  {Simon).  T.IV.  P.II.  S6. 

. —  {li'altetus).  T.IV.  P.  III.  38. 

— .— ^  (i^iwro).  T.IV.  P.IV.  20. 

-. •  (Rodotfhus) ,  Eqties.   CommtlTio  ei 

direfta  ad  inquirendum  de  valorc  Terra- 
rum,  e^r.  a  Corona  alienatarum  ,  &  ad 
coniponcndum  cum  PoiTeflbribus ,  (^c.  T. 
VIII.  P.III.  7J-.  Obtinet  Officium  Magi- 
ftri  Superviforis  omnium  Ordinationum , 
f^c.  intra  Turrim  London.  i6j-. 

Sydefeif  {Willidmns  8c  Margaria  Uxor).  T  I. 
P.III.  16+. 

Sjdnnm,   Coionellus.  T.IX.  P.III.  ayi. 

Sydney  {PhilippHs).  T.VII.  P.  I.   i. 

{Rohertus).  T.VII,  P.  I.  91.  P.II.  6^. 

Dominus.  T.VII.  P.  II.   128. 

Sydrak  {rvittielmus).  T.II.  P.  III.  190. 

milielmus).  T.II.  P.IV.  21. 

Syfe  {Johannes).  T.IV.   P.II.  8. 

Sylby  (Radulfhus).  T.IV.  P.  II.  iS. 

{johanms).  T.Vl.  P.IV.  ij-i. 

Syteby  (Vicaria  de),  in  Dioecefi  Liilcolnienfi. 
T.IX.P.II.  2/3. 

Syiey  (  Dominus  Radutphus  de).  T.  V.  P.  I. 
•  76. 

Sylnepn.     Vicaria.  T.VI.  P.IV.  pu 

Sylva  Bui  (Comes  de).  t.  VI.  P.IV.  29. 

Symard  {Thomas).  T.  V.  P.  IV.  92. 

Symbctrbe.  T.VI.  P.  Ilt.   r^f. 

Symeon  {IVilliel.nus).  T.  II.  P.  I.  fi. 

{S:mon).  T.  II.  P.III.  32. 

~{Shnois).  T.III.  P.  I.  iir,  119. 

_—  (Simon).  T.III.  P.  III.  Sj,   r2j. 

{Robertus).  T.  III.  P.III.  19+. 

Symes  {Johannes) ,    Armiger.     Commiirib 

dircdta.  T.  VHI.  P.II.  167. 
.•Symillxc  {Reginddus  WiUielmi  de).  T.  I 

140. 
Spmtl  {Lambertus).  T.V.  P.Tir.  i^S^. 
.Symon  {johmnes).  T.VI.  P.  II.  207. 
Symoad  {Thomas).  T.II.  P.III.  92. 

_ {Richardus).  T.III.  P.III.  84,  9J-. 

Symondes  {Richardus).  T.V.  P.III.  113. 

_ Ijohannes).  T.VI.  P.IV.  144. 

{Thomas).  T.  VII.   P.  I.  iio.    P. 

II.  if. 
Spnondesborotve  {Johannes).  T.IV.  P.IV.  187, 

iSS,  1S9. 
SymonJs  {Thomas) ,   CommilTarius  Regis  ad 

Pacem  conlcrvandam  in  Comitatu  Wigor- 

nix.  T.  VIII.  P.  II.  17. 
;■  {Thomas),  Armiger.  Commiflio  ei  di- 

reaa  in  Comitatu  Wigornix.  T.  VIII.  P. 

II.  34. 

—  {Jofephus) ,  Clcricus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  direftae  de  Prjc- 
lentatione  ad  Re£toriam  Sau£ti  Martini  in 
Yronmonger  Lane  London.  T.  VIII.    P. 

III.  279. 

■  {Joharmes).    CommiflTio  ei  dire£ta.  T. 

VIII.  P.IV.  139. 
•—  {Willieimus) ,  Clericus ,  Artium  Magi- 

fter.    Litterse  Pactntes  ei  dire<ftx  de  Prx- 


ei 


P.  I. 


fentationc  ad  Reftoriam  de  Aftiley  ,  Dioe- 

celis  Wintonienlis.  T.IX.P.I.  82. 
Symendfon  {Nicholans).  T.V.  P.I,  28. 
Symons    {Georgius),   Milcs.     Conccflio  ei   fa- 

dta  Ofticii  Vicecomitis  in  Comitatu  Oxo- 

niw.  T.VIII.  P.II.  32. 
Sj>?iphcriano  de  Landiran  {GaiUardus  de  San- 

cJo).  T.II.  P.IV.  77- 
Sympilt  (Dominus  Wiliieimtis).  T.VI.  P.  III. 

100,    lOI. 
Sympfon  {Robertus).  T.IV.  P.IV.  27,  71. 

. {WiiiielmUs).  T.VI.  P.I.  14}-. 

■  Ijohannes).  T.VI.  P.II.  73. 

"  {Thomas).  T.VI.  P.IV.  9. 

{Nichoians).  T.Vll.  P.II.   177. 

Sympyl  {Jchannes).  T.IV.  P.  IV.  loi. 

.Syms  {Johannes)  ,    Juftitiarius  ad    Placita  in 
Comitatu  Somerfeiix.  T.VIII.  P.  II.  14, 

33. 

Symsborowe  Ecclefia Parochialis.  T.VI.  P.IV. 

Synciare  {Wiliielmus).  T.VI.  P.III.  127. 
Syndale  {Johannes).  T.IV.  P.IV.   iij. 
Syndercafe  ,  Marchia  Calefii.  De  Praefcntatione 

ad  Ecclefiam.  T.VI.  P.  III.  66. 
Syndercombe  {Gregorius) ,  Clericus ,  in  Artibus 

Baccalaureus.     Litterse  Patentes  ei  direfta: 

de  Prselentatione  ad  Vicariam  de  Nethers- 

coway.  T.VIII.  P.III.  279. 
Syngeiton  {Thomas).  T.IV.  P.IV.  162. 

{Thomns).  T.VII.  P.I.   190. 

S)nger{Richardus).  T.  VI.  P.II.  203. 
Synguiton  {Adam  de).  T.III.    P.  III.  73. 
Synopfis  1'apifmi.     Liccntia  imprimendi  hunc 

Librum.  T.VIII.  P.III.  100. 
Synteriey  (Ecclefia  dc)  ,     in  Dicecefi  Norwi- 

cenfi.  T.  IX.    P.II.  249. 
Synton  {Alexander  de) ,  £c  Mitria  U.xor.  T.  I. 

P.  111.   164. 
-—  {AndrMs  de),  &:  ifabella  UXor.T.I.P. 

III.  164. 
Synythtcuyt  {Wiilieimus  ie).  T.II.  P.II.  171. 
Syo.  De  Confule  infra  Infulam  confl:itato.T. 

VI.    P.  I.  41.     De  Officio    Confulis  con- 

celfo  Fabiano  Juftiniano.    T.  VI.    P.III. 

61. 
Syon.  Approbatio  Fundationis  Domus.T.IV. 

P.  III.    64.    Quando  8c  a  quo  fundafum 

illud  Collegium.  T.VIII.   P.I.224. 
Syper  {Henricus).  T.IV.  P.III.   19. 
Syach  {Johmnes).  T.IV.  P.II.  148. 
Syreflmm.  vide  Sezresh.tm.  90. 
Syfero  {Alfonfus).  T.iv.  v.U,  8. 
Syflfam.  Vide  Segresham. 
Syward  {Richardus).  T.I.    P.II.  228.    P.III. 

5-6,  j-9,  64,  74,  7J-,  132  ,  164,  203. 
. {Ricardus).    T.I.     P.IV.    124,    149, 

. {WiiUelmus).  T.III.  P.III.  yo.  P.IV. 

67. 
'—^{Johannes).  T.III.  P.  IV.  134. 

{Wiliieimus).T.lV.  P.I.    17. 

■  ■«  '■   Symuidby.  Vide  Shof»oiiby._ 


t. 


T.  .  .  .  Imporiarum  Comes  {BiaymUndfis). 
T.  I.  P.  III.  126. 

Taaf{meholaics).  T.IV.  P.I.  8. 

Tabacum.  Proclamatio  cdncernens  Tabacum. 
T.VIII.  P.n.  196.  Vide  Herba  Nicotia- 
na. 

Tabdducci  {Thcobaldus) .  T.I.  P.I.  \6f, 

tabary  {Johannes).  T.III.P.III.  23  ,  97,  132, 
139,  161  ,   162. 

Tabietre  {Gttiltielmus  le).  T.  IV.  P.III.  lor. 

Tabor  {Hiimfridus)  ,  Clcricus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Littcrac  Patentes  ei  direttae  de  Pra:- 
fentatione  ad  Reftoriam  Sanftx  Margare- 
tx,  in  Civitate   London.    T.VIII.  P.  II. 

Tabida  {EgiJius).  T.  I.  P.II.   176. 

Taiiila  Rotitnda.t-  I.  P.  I.  112. 

Tahiitn.  De  Licentii  defcribcndi.  T.  VIII.  P. 

III.  5-2. 
Tadcn  {Witlielmus) ,  Filius  Henrici.     T.  1.  P. 

III.  170. 
Tadvorth  (Manerium  de)  ,    irt    Parochia    dc 

Banfteedc,  in  Comitatu  Surrlx.   T.  VIII. 

P.II.  i-i. 
Taff  {Reginaldus^.t.l.V.lV.  M^. 

{Richardus  &  Nicholaus).  T.II.  P.III. 

r26. 
Taideur  {Joharines  /•).  T.V.  P.IV.   100. 
Tailboys  [Walterus).  T.IV.    P.II.   125-,  130. 

, {Joliannes).  T.  IV.  P.IT.  130. 

{Johannes).  T.  IV.    P.IV.  123. 

—-—  {iems).  T.V.  P.  I.  S^. 


Tailboys  {Robertus).    T.V.  P.III.  196. P.  IV. 

Taillandies  {Johannis  le).  T.III.  P.I.  142. 
Taiitefer  {Wiiiieimus).    T.III.   P.I.  ^64.   P. 

IV.   t;6. 
Taiili  {Johannes  de).  T.  II.  P.II.   120. 
Taillour  {Aiexander  ie).  T.  I.   P.  III.   loj: 

{Adam).  T.I.  P.IIL   104. 

{Briciiis).  T.I.  P.III.   r8j. 

{Galfridus).  T.  I.  P.IV.  100. 

— —  {Rohertus).  T.II.  P.I.  yi. 

{fVilHetmus).  T.II.  P.I.  fi: 

{Willietmus).  T.  II.  P.III.  93. 

{Wiliieimus).  T.V.  P.  II.  120. 

{Johannes).  T.  V.  P.  III.   139. 

{Johannes).r.V.  P.lV.  21J.   T,  Vl; 

P.  II.  10,-. 

(thomas).  T.VI.  P  III.  ji. 

Tainle  {Edrxiardus).   T.VIII.    P.II.14. 
Taijfonai  {ile),  Elpaignolenfis.  T.I.  P,I.    ij-; 
Taijfotm  {Johannes).  T.IV.  P.III.  93. 
Taket  {Radulphus).  T.I.  P. 111.  103. 

Taian  {Godfridus  de).    T.V.  P.IV.  gg ,  roo. 
Tatangharne  ,   five  Langharoe  (Ecclefia    Paro- 

chialis  dc)  ,    in    Dioeccfi   8c   Jurisdidlionc 

Menevenfi.  T.IX.P.II.  143. 
Talant.  Vicaria.  T.VI.P.IV.  144. 
Talarandis  {Elias).  T.I.    P.IIL   162. 
Taiarn  {Fhiiippus  de).  T.  III.P.I.  j-j. 


Taibot  {Gerardus  de) 
14. 

■; — ^  {wiliiilmus). 

——  {Johannts).  T 
{Gilbcrtus).  T 


T.I.    P.I.  18.    P.II. 
T.  I.   P.  I.  r32.   P.II; 


I. 


P.I.  114. 

P.II.   IIO. 
{Richardus),  Dominus  de  EckleswiU.T: 
P.IV.  5". 

{Gdbertus).  T.II.   P.  I.  fi.  P  II.   3f. 

{Richardus).  T.II  P.II.  35-. 

Dominus  de  Mar.    T.Il.   P.  III.    26, 

73'  97'  ^°T>  "f'  '^4- 

. {Gitbertiis).  T.II.  P.  III.  6,  iSo. 

. .  {Georgiiis).  T.ll.   P.III    27. 

.. {Richardm).  T.ll.  P.IV.   13,  28,^4, 

71.  196,  206.  T. III.  P.I.  12,  46,  10 li 

{Richardus).  T.III.  P.I.   186,  144. 

{Gilbertus).  T.  III.   P.  II.  i6j-,i73. 

— —  {Gilbertus).     T.  III.     P.  III.  jS,  63. 

184. 
(Rlchardus).    T.III.  P.III.  63,  17(5, 

184. 

. {Thomas).  T. III.  P. III.  180. 

■^ .  {Witlietmus  8c  Hugo)  T.  III.  P.  IV.yo.' 

•  {'f^niielmus).  T.IV.  P.  I.  27,83,88^ 

{Johannes).   1  .iv.  p.  I,  78. 

{Gilbenus).  T.IV.  P.I.  78,  106. 

(Thomas).  T.IV.    P.II.  73. 

{Gilbertus).  T.IV.P.II.   104,  117,  !;;•, 

138,  15-5,  ij-f,  174.  P.III.  13,  6j-. 

~ —  {Johannes).    T.  IV.    P.IV.   80.    r^o; 

144,  178  ,  181 ,   rSy. 
. {Willielmus).  T.IV.  P.  IV.  ir^. 

{Richardus).  T.IV.P.IV.   104. 

. {Thom.is).  T.  V.  P.  II.  4f. 

. {Humfridus).  T.V.  P.III.  5-6. 

{Cilbcrtus).  T.V.  P.III.  jj. 

{Hmnfridus).    T.V.  P.III.  Ijf ,   iSji 

P.  IV. 60,  6j. 

{aibertus).    T.V.  fP.III.  197.  P.IV. 

{Gitbertus).     T.V.    P.IV.    2j9,  24(5. 

25-0,  2f7,  263. T. VI.  P.I.  7,  20,  24. 

(Dominus).  T.  VI.  P.  I.  204. 

(Dominus  Francifcus).  T.VI.  P.  III.4. 

{Edw.trdus).  T.  VII.  P.I.   224. 

«   {Thomas).r.VU    P.IV.  62, 

{Thomas),  Juris  Doctor.    T.  VIII.  P;' 

I.  205-.     Commiflio  ei  dircfta.  ihid. 

'  {Richardtis) ,  Clericus  ,    Artium    Magi- 

fter  ,  8c  Capellanus  Catherinse  Comitiflae 
Dotaria:  SufVoIcise.  Litterx  Difpenfatio- 
num  ei  directsc  ut  cura  Vicaria  EcclefiaE 
Parochialis  de  Cromer,  Dicccefis  Norwi- 
cenfis,  Reftoriam  Ecclefix  Parochialis  de 
Metfis,  five  Mitton ,  cjufdem  Dioecefis, 
polndere  poflit.  T.VIIl-  P.III.  34. 

{7ohannes).  Oflicium  ei  conccflum.T, 

VIII.^P.  IV.  6r. 

— —  {Thcmas) ,  Armigcf.  Commiffio  ei  di- 
recta  rangens  Subfidia  folubilia  pro  filis 
aureis  8c  argcnteis.  T.IX.  P.II.  25-. 

■i  I  ■  (fjohanms)  ,  Clericus  ,  obtiret  Vica- 
riam  dc  Milcon ,  in  Dicecefi  BriftoUienfi. 
T.IX.  P.n.  2f6. 

Ta\hy  {iVitticimtis).  T.  IV.  P.  I.  32. 

Tatcot  (flhomas),  Clcricus ,  Capellanus  Tho- 
liiK!  Comitis  Arundell  8c  Surrey  ,  Comitis 
Marefcalli  Anglix.  T.VllI.  P.II.  170. 

T.debart  {Nicholam).  T.IV.  P.III.  i/o. 

Tdemmtt  {Elitfs  de).  T.  I.  P.I.-  141,  14«. 

iieee  i  Hi^ 


Ip<j 


iNDEX    RERUM    PR^CIPUARUM 


■Takmundenfs  Abbas.  T.I.  P.  I.  S8. 
Taieron  {UenaUus  de).  T.I.   P.III.  30. 
ralhacanat  (Dominus  de).  T .11.  P.  IV.77. 
Taiifer  {Gdfrnlus).  T.I.  P.IV.  201. 
Tdne  {RiclwJus}.  T.I.  P.IV.  I+. 
rdlagmm.  T.I.  P-in.   ij-6. 
Tallnaii  (Rcdorii  &  Eccleria  de),   in  Conn- 

tata  Cornubix.  T.VIII.   P.II.  n- 
TMrio  {Vetrus  AmMi  de).  T.ll.   P.IIl.  8. 
TMeworth  {Petronilla).  T.  III.  P.II.  40. 
TMiare.  T.I.   P.II.  fi. 
Tani)  {Petrns).  T.I.  P.  III.  2. 
Talmach  {WiHidmus).  T.II.  P.  III.  i66,  18;;, 

{Johmnes  de).  T.III.  P.  III.  19,-. 

I  {Lionel) ,  Comniiflarius  ad   Sccuri- 

tatem  Pacis  in  Coraitatu  Norfolciae.  T. 
VIII.  P.II.    12,1+4. 

m.  {Lionel) ,   Miles,  Juftitiarius  ad  Pla- 

cita  in  Comitatu  Sutiolcia;.  T.VIII.  P.  II. 

Talman  {fohannes  d^).  T.VI.    P.  III.  104. 
Tntn  {iVarven  Je).  T.I.   P.I.  146. 
Talneo  (Galfridus  de).  T.I.  P.I.  146. 
Talum  {Johannes).  T.I.   P.IV.  14. 
Xalworth  {Sicholaus).  T.II.  P.IV.  if. 

(Pctromila).  T.III.  P.II.  40. 

Talyton  (Ecclelia   Parochialis  dc)  ,    Dioeccfis 

Exonienlis.  T.  VIII.  P.II.  167. 
Tamayo  {Johannes  de).  T.  V.  P.IV.  15-4. 
Tame  {Eiiz.3betha).  T.IV.  P.IV.ijo. 

(Abbas  iSe).  T  1.  P  U.  9^- 

' {Kohertus).  T.III.  P.  III.  84,  ijj. 

Tamerton.  Vicaiia.  T  VI.  P.IV.  132. 
Tamery  {Rogerus).  T.I.  P.IV.  44. 
TM.es  {Vetms  4e).  T .IV .  ?.l\\  ■}. 
Tamwoith  {Sicholaus  </e).T.IlI.  P.II.  7,  10, 

aj.  Ji.  34.76.  '°'.  "5  >  126,  141  ,  iSz, 

184. 

1 {Sicholaus).  T.III.  P.III.  10,  ri. 

Tam-aorth.    In   Ecclefia   Collegiata   Prxbcnda 

data  Johanni  Golde.    T.  VI.   P.  II.  Si. 
Tamvnorth  (Burgus  de),in  Comitatu  Waiwi- 

ci.  T.  VIII.    P.  U.  61.     Conimiffio   dire- 

fta  Majoii   8c  Communitati  hujus   Buri;!. 

T.IX.  P.I.  3. 
Ta)iagly  {Aljobrandus).  T.V.    P.III.   175-. 
Ta>.bour,ie.  Reftoria.  T.Vl.  P.IV.  9. 
Tancarvilla  {Johannes  de    Melun    Comes  de). 

T.III.  P.  I.  133  ,  141 ,  143  ,  161,168,170, 

181,  182  ,   20f ,  206,  217.  P.II.  4,  6,  19, 

aj. if. ^7.  18,  87,  92, 9f ,  110,   113, 

148. 

i {Johannes).  T.III.  P.III.    26,  37. 

(Comcs  de).  T.  IV.  P.  II.  j.7 

i (GuHlielmus  dr)-  T.iv.    iMI.  11  r. 

{OnUlielmus  de  Harecuria.    T.V.  P. 

11.  31. 
TamcariilU  Camerarius  (lVillielmus).T.l.  P. 

I.  iS,  31. 
T.in.!enard  (Guillielmus  de).  T.lll.  P.  IV.78. 
Taneav)  {Johant.es).  T.V.  P.IV.  96. 
Tattet  {Nichoktts  Comes  de).  T.VIII.  P.III. 

24. 
Tanetum  Infuk    Muris  &  FolTis    includcnda. 

T.  III.  P.  II.  ifS.  De  Cuftode.  2of. 
Tanfciid  {Lattrentius).  T.VII.  P.II.  209. 
— {Laurentius).T.VU.  P.III.  Si,  134, 

247.P.IV.  77,   96,if6,   171. 

{Laurentius) ,  Baro.     ComminTio  ei 


Tanton  Sutfraganeus  (pri//iei»>«i  Fi«f^e).T.VI. 

P.  III.  13. 
Ta«/o(/i«.  Pto  Willielmo  Fynche  SufFraganeo. 

T.  VI.    P.  III.  13. 
Tany  {Rogerus  de).  T.  I.   P.  I.  42. 

{Lucas).  T.  I.  P.  II     123. 

{Richardus).  T.I.  P.  II.  S3  ,  88. 

{Lucas).  T.I.    P.II.  134,  15S  ,    163, 

187,194-  '97.  199- 
' {RichxrJus).  T.I.  P.II.  rj-6,  199,103. 

{lV.tlieru>).  T.III.   P.  III.  1;. 

{l^tllielmus^.r.lU.  P.IlI.,-7- 

Tafhorn.  T.VI.  P.III.  iio. 

{Sichoiaus).r.V\.?.U\.  123. 

Tapin  (Stephanus).  T.V.    P.IV.  96. 

{Johannes  &  Vafcuterus).  T.V.  P.IV. 

97- 
Taffeleye  {Thomas  de).  T.III.    P.  III.  80. 
Tarachonenfis   Archiepifcopus  {BernarJus).    T. 

I.  P.II.  207,  208. 
Taragona.  {Cuillielmus  de).  T.I.  P. III. 40. 
Tarbuenfis  Epifcopus  {Gabriel).  T.VI.    P.  II. 

78,  S8. 
Tardyffe  {Vetrus).  T.III.    P.  I.  193. 
Tarcnt  {Johannes  de).   T.  II.  P.II.   iij-,  1J7. 

P.UI.  34. 
Tarentafienfis    Archiepifcopus    {Pelrus).    T.  I. 

P.  I.  II. 
■  (R.).  T.I.  P.  II.  20,  21,    22,28, 

33,  36,  38,  41,  44,  49,   97. 
Tari«ni  (Johannes).  T.IIl    P.I.   14. 
Tarfgum.  T.II.  P.IV.  97. 
Tarleion   {Robertus).    Pardonatio   ei  concefTa. 

T.VUI.    P  II.  24. 
tarnifto  {Jomr.  de).  T.VI.  P.  II.  1^7. 
Tarranif  Liawfton.  Reftoria  Dioecefis  Briftol- 

lienfis    T.  IX.  P.Il.  25-4. 
TarriJe  (Dominus  de).  T.III.   P.I.  13;-. 
Tarlarii.is  {Johannes  de).  T.V.  P.IV.   139. 
Tartari.   T.I.    P.  II.    5-4,   60.     Tartarorum 

Rex.   T.I.  P.III.  76.     Dominus.  P.  IV. 

1.     Impcrator.  22.   Vidc  Tarlarorum  Rxx , 

&c. 
Tartarorum  Rcx  {Argonus).  T.I.  P.III.  49, 

76. 

• Imperator    {Cajfan).     T.I.  P.  IV. 

22. 

Rex  {Dolyetius).  T.I.  P.IV.  93. 

Impcrator.  T.  I.  P.IV.  101.     Vide 

Tartari. 

Tirtas  (Vicecomes  de).  T.  I.  P.I.  141." 

{GuitardHs).  T.II.  P.  II.   i74- 

(Vicccomes).  T.II.    F.  III.  171  ,  i73- 


diiecla   pro    compolitione  defe£tuum  Ti- 
tulorum,  &,c.T.VIII.  P.l.  31. 
Tanfeild  (Prxbenda  dc) ,  in   Epilcopatu  Du- 

ndnicnfi  fua.  T  VIII.    P.II.  f^. 
Tang  {Andidas  Je).  T.  I.   P   III.  161. 
Tangemere  {Richardiis).  T.  III.  P.  III.   18. 
T.mkaid  {Ur/uU  &  Jana).     T.  VII.    P.  IV. 

167. 
Tankerd  (Henricus)  ,  Miles  T.VIII.  P.I.  iiS. 

CommilTio  Ipccialis  ei  diie<£la.  it>id. 
— {Henricus)  ,    Miles.     Coaimiffio  ci 

direaa.  T.VIII.  P.ll.  261. 
Tannay  {Galfridus    de).    T.I.    P.  I.  64,   66, 

141. 

I ■{Gilbertus).  T.I.   P.II.  77. 

Tannel  {J.).  T.VI.  P.II.   ij-j". 

Tanner  {fohannes  &  IVaUerus  le).     T.  II.    P. 

III.  20. 
•{Hcnricus),   Clericus  ,    Artium    Magi- 

fter.     Litterx  Patentes  ei  direftx  de   Pra;- 

fentatione  ad  Vicariam  de  Wifton,    Dice- 

cefis   Norwicenfis.  T.VIII.  P.  III.  87. 
Tanneifild  {Johannes).   T.  III.  P.  III.   t^i. 
Tant  {Egidius).  T.III.  P.  III.  143. 
Tanlaion  {Guiilielmus  A.  de).  T.  I.  P.  I.  144. 
{Guillielmus  Arnaldi).     T.ll.  P^ill. 

III. 
T.tnion  {Roiertiis  de).  T  II.   P.  III.  26,  97. 
■ Archidiatonus  {Thomas).T.lU.  P.III. 

16. 
— --  (Prior).  T.  III.  P.  IV.  134. 


61. 


(GiyMis  de    Vuyania).    T.  III.   P.II. 


{Giraldus).  T.IIl.  P.III.  49. 

Tarietorn  (Vicecomes).  T.I.  P.I.  144. 
Tartre   {Guillielmus  du).  T.V.  P.IV.97. 
Tarzati  (Petrus).  T.Il.  P.I.  143. 
Tasborough  {Johaimes) ,  Miles,  Commiflarius 

Regis   ad  Securitatem   Pacis  in   Comitatu 
Norfolcioe.  T.VIII.  P.II.  12. 

{Johannes),  MWes.  T.VlII.  P.II.iy. 

Tufter  (Velrus).   T.V.  P.II.  loj-,   wj ,    116, 

129,   130,    138,  139,  143. 
Taftes   Dominus  {Gerardus  de).  T.  II.  P.I.Sj-. 

{GailLirdus).  T.  II.  P.II.   112,174.^. 

III.   39. 

(Gerardtts).  T.ll,  P. II.  112  ,  133  ,  174. 

P.III.  7. 

(GeraUus).  T.Il.  P.IV.  100,   127. 

Tale  (Johannes).     T.V.   P.  III.  45-. 

{Johannes).  T.V.   P.IV.  109. 

Talenhall.   Vidc  Tatnall. 

Tateshull  (Robertiis  de).  T.I.  P.II.  Sl- 

(Robertus).  T.  I.  P.  II.  ifj- ,  203,221. 

P.III.  168,  188,  103. 

Taih,  Nuncius  Vetoris  de  Mufla.  T.I.  P.I. 

I  3  ^  • 

Taiham  (iVillietmus  de).  T.II.    P.II.  Uf. 
Tatn.%U,  five  Talenhall  (Vicaria  de) ,  in  Dia:- 

ccli  Ciccftrienfi.  T.IX.  P.  I.  80. 
Tatteriatt  (Collegium  dc) ,   in  Comitatu  Lin- 

colniic.  T.  VIII.    P.  II.  S7- 
Tiltersdate  (Rogtrus  de).  T  III.  P.I.  ;6. 
T.uierfi;alt  Saiidlx  Trinitatis  Lincolnix.     Ge- 

orgii     Hcneage  Cuftodis    Coilegii  Domus 

Scriptum.  T.VI.  P.  III.  i2>-. 
Tatener  (GatfriJus  te).  T.I.  P.IV.  1S8. 

ijohames).  T.III.  P.III.  S3,   133. 

(Johaimes).  T.V.  P.II.  21. 

(RicharJus).  T.VI.   P.  IV.   IJ-6. 

(EJmunJus).  T.VII.  P.I.  166. 

Taieftocke.  Ecclefia  Parochialis.  T.Vl.  P.iy. 

171. 
Ttviftok  (Abbas</0.    T.I.   P.II.  9'-   T.III. 
P.III.  S9- 

(Johaimes).  T.IV.P.III.  82. 

>• '   (yohannet   Denyngton),     T.  V.    P.  II. 

79- 


Taziftoh.  Pro  Abbate   Domus  Beatae   Mati». 

Saniftiquc  Rumoni  deliceatia  uteudi  Poa- 

tificaJibus.  T.  V.    P.  II.  79. 
Taun  (G   Je).  T.I.  P.I.  45-. 

(Thomas).  T.III.  P.III.  80. 

Taupmart  (Johannes).  T.V.  P.IV.  99. 
Taurino  (Veirus  Jc).  T.I.    P.I.   u. 
Taw/?DirAe  (Ecclefia  Parochiahs  de) ,  in  Dicecefi 

&  Jurisdiaionc    Exonicnfi.     T.IX.  P.IIi 

144. 
Taxa,  Nova.T.III.  P.II.  102. 
Tay  (Vetrus  Je  ta).  T.II.  P.IV.  17. 
TayJet  (Berengarius  Je).  T.I.    P.  III.  41. 
Tayit  (AJam).  T.IV.     P.IV.113. 
Tayteu  {SValterns  de).  T.  I.  P.IV.^f. 
Tayiter  (Johannes).  T.VI.  P.II.  5-2,71,    93; 

119,  138. 

(iViUielmus).  T.VI.  P.II.  i^j-.P.III. 

21. 

(Robertus).  T.VI.  P.IV.  44. 

(Petrus).  T.Vl.  P.IV.  46. 

Taytor  (Jofephus).  Concefllo  fpecialis  Licen» 
tix   ci  dircfta.   T.VIII.  P.I.  87. 

— —  (RichnrJus) .  CommiflTio  Pacis  ei  dtre* 
fta.  T.VIII.   P.II.  3. 

(Nicotaus).  T.Vm.  P.ll.  2r. 

{Thomas).     ConcclTio  ci  fadta   Ofiicii 

unius  Vibrellatorum  infra  Turrim  London, 
durante  Vita.^T.VlII.  P.II.  17. 

(Johannes).  Commiflio  ei  dircdta.     T. 

Vlll.   P.III.  2/3. 

— —  (Johannes) ,  Clericus,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Littera:  Pitentes  ei  direftacde  Prat» 
lcntatione  ad  Vicariam    de    Dorfton.    T. 

VIII.  P.III.  281. 

(Henricus)  ,     Theologiae    Baccalaureus,' 

Littcrx  Patcntes  ei  diredla:  de  Proefentatio- 
ne  ad  Re6Ioriam  de  Carleton  ,  Diccccfls  Pe- 
triburgenfis.  T.VllI.   P.IV.  63. 

— —  (Rich.irJus) .  CommilTio  ei  diredlatan^ 
gens  Cottagia   T.  IX.  P.II.  170. 

I  (Richarjus) ,  Clericus ,   Artium   Magis- 

ter.  Litterae  Patentes  ei  AneGtx  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariani  de  Rainfcy ,  Dioe- 
ccfis  London.   T.  IX.  P.  II.  212. 

■  (Jofephus).     Ofticiumeiconceflum.  T. 

IX.  P.  11.  249. 

Taytotir  (DaviJ),  Sc  Ifabdta  Uxor.  T.I.  P. 
lil.   164. 

. (Ra.J»lphus).     T.  III.    V.l.  s6. 

. '{Edwardus).    T.  VI.    P.  111.   141.' 

(Rtandus).    T.VI.  P.III.   170,   199: 

-  (Johannes).  T.VI.  P.III.  170,  199; 
P.IV.  162. 

(Ricardus).  T.  VI.  P.IV.  9,  162. 

(Thomai).     T.VI.   P.IV.  92. 

-—  (IViltietmus).    T.VI.  P.IV.  145-. 
Tayme.  Oxonicnfis  Monafterii  Abbatis  Scrip- 

tum.  T.  VI.  P.III.  44. 
Tayfer  (Thomai).    T.V.  P.I.  28. 
Teband  (Vetrlis).  T.III.  P.III.  194. 
Tecli  SaniiA    Prxpofitus  (Lancelinus),    T.  1. 

P.III.  211. 
Tederyngton.     Vicaria.     T.  VI.   P.  IV.  44. 
TeefJale  (Johannes) ,    Clericus   &   Pricdicator 

VerbiDivini.  T.VIII.  P.I.  91.     Coaces- 

fio  fpecialis  Commifllonis  ei  dirciSla.  ibid. 
Teeffon  (R.  Je).     T.I.    P.I.  30. 

. .  (RaJutphus).     T.I.  P.  I.  31. 

Ttis  (GuiJo  de).     T.  I.   P.I.  11. 
Telter  (Johannes  le).  T.IV.  P.III.  89. 
Tetty  (Johannes  de).  T.III.  P.II.  176,  178, 
Tettyng  (Johamies  de).     T.I.   P.III.  170. 

{VVitlietmus).   T.II.  P.III.    126. 

Temendetawe  (tVillietmus  (/p).T.III.  P.  IV.  Ij-i: 
Temeyns  (Dominus  (/c).     T.III.  P.  I.  135-. 
Ttmmes  (Johanna).   T.VI.   P.  III.  32. 
Tempeft  {Johannes).  T.Il.  P.I.  fi. 

(Richardus).  T.II.   P.  IV.  31.    T.  III. 

P.l.  118,    132. 

T.  III.   P.I.    HS'  '46. 
189.     P.II.  137,   139. 
T.III.  P.IV.  i;. 


— —  (RicharJus). 

iJ-4.  '5"f.  'y^. 
■  (RicharJiis). 

{Sichotaiis).  T.IV.  P.I.   13S.' 

(Roberlus).  T.IV.  P.I.  174. 

■  (Robertus).  T.IV.  P  II.   124. 

(Richardus).  T.  IV.  P.  III.  4f. 

(RicharJiis).    T.IV.  P.IV.  19. 

(RicharJus).     T.VI.  P.I.  48. 

{Thomas).  T.Vl.  P.ll.  iio,  113,114; 

if9- 

{Robertiis).     T.Vl.  P.IV.  95-. 

Temptarii.     T.I.    P.I.    lo,  18,  20,   j-6,  SS. 

P.  III.  147.  De  Ha^rcfi.  T.l.  P.  IV.  94. 
Bulla  pro  captione.99.  Super  ilatu  in  Val- 
conia.  100.  Ordinatio  pio  captione.  10 1. 
Dc  non  crcdendo  fuggeftionibus  contra 
eos.  iiiJ.  Ad  Papam  pro  eifdem.  102. 
Capicndi.  104,  10/.  De  Negotio.  io5. 
Magifter  Hberandus.  120. 

Tent- 
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TimfUrii.  Inquifitores  fuper  Negotio.  T. 
I.  P.  IV.  126.  Bona.  129,  134.  De 
Terris  extendendis.  138.  DeManenis.  139. 
Excommunicatio.  ij-i ,  ij-^,.  Cuftodien- 
di.  ij^f.  Inquiiitores.  i)6.  In  Hybernia. 
Mfy ,  171.  In  Scotia.  tfS.  Ad  London 
mittcndi.  ifii.  Vagantes  capicndi.  163 , 
166.     Cuftodiendi.    163.     Separatio.    i6f, 

_.    166,  174,  i7|-,   176,   177. 

Temple  (Robmus).     T.VII.  P.  I.  zi/. 

{irHlielmiis).  T.VII.  P.II.  39. 

(Frater  Hemicus  del).     T.  I.     P.  IV. 

30. 

— —  {Thomas),  Miles  8cBaro,  unus  Jufti- 
ciariorum  Regisad  Paccm  coniervandam  in 
Conutatu  BuKS      T.VIII.  P.II.  4. 

{Alexander),    Miles.    T.VHI.     P.  II. 

i(S. 

(Joharmes).  T.VIII.  P.  II.  17. 

— —  (Petrus).     Comminio  ei  (iireitain  Co- 

mitatu  Bucks.   T.VIII.  P.  II.  144. 
'—  (Johitnnes).     Conceftio  ei  tadta  Super- 

viforis  Generalis  omnium  Boicorum  in  Par- 

tibus  borealibus  Anglix,  durante  Vita.  T. 

VIII.  P.I7.   164. 

(Thmas),   Clericus,  Artium  Magifter. 

Litterae  Patentes  ei  diretlK  de  Pracfentatio- 

ne  ad  Vicariam  de  Batterley ,  in    Dicecefi 

Wintonienfi.  T.IX.  P.I.  82. 
Temfli  Donius.     T.I.   P.II.  o,  9,  10,   11, 

141. 
5^—  Magifter  (Emerirus).     T.I.  P.I.   43  , 

3-3,  f^,  94,   118,   119,    izo,    141,    167. 

P.II.  92. 

.; Pixceptor.  T.  I.  P.I.  91. 

'  Praeccptor  (Brinms).  T.I.  F.III.  104, 

163. 
Templier  (WilHelmHs  k).    T.IV.  P.III.  137, 

1J9. 
Temporalium  rcftitutiones  pro  Epifcopo    Lii- 

morenii  6c  VVaterford.  T.III.  P.IV.   13;, 

170.  Cantuaria:  131,   i6j-,i66.     Eborum. 

I4f.     Lincolni:e.   iM.     Landavenfis.    15-3. 
Oflbrienfis.  if6.     Bangorenfis.  184.     Fer- 

nenfis.  T.IV.  P.  I.   i. 
Tempyil  ilViUielmtis).   T.V.  P.III.   114. 
Temyfe  {Johannes  Ue).   T.II.  P.IH.  146. 
Tennnt  Bjght .    Prociamatio  indc.    T.  VII    P. 

III.  167. 
Tend.ile  (iVillielmus).  T.  V.   P.  II.  loi. 
Tndemxn  (Rzdulphas).   T.I.  P.  III.   104; 
Tenebe^rn.     Ecclelix    unio.     T.   VI.    P.  II. 

97- 
Tenementnm  didlum  Bnrhon  Fee  in  Gednie.  T. 

VIII.  P.II.  y8. 
'  Adnms  in  Stanwill ,    in  Co- 

mitatu  Midlefexiae.  f^. 

Trotmans  in  .Stanwll ,  in  eo- 


dem  Comitatu.  iiid. 
Tenet  (Roiertus).  T.VI.    P.  II.  204. 
Tennand  (Stephanus).    T.VI.  P.II.   220. 
Temis  Courte  (le),    Domus  fic  vocata.     T. 

viii.  p.  1. 212. 

Tenter  {Roitrtus).    T.VI.  P.  IV.  26. 
Tenterden  (Vicaria  Ecclefixde),  Dioeccfis Catt- 

tuaiienfis.  T.VIII.     P.II.  169. 
Tenton  (Dominus),    de   Sancia  Cruce,     T.I. 

P.III.    134. 
Ttriimo  (A.  de).  T.III.  P.  IV.  63. 

. •  (Simon).  T.IV.  P.IV.   34. 

Terajcon  (Petrus  de).     T.I.  P.III.  29,  30. 
Terchiirnal  Rcx   (Donaldus  de).     T.  I.   P.  I. 

Terijico  (Gasbertus  de).  T.  I.  P.III.   lyi. 

Teriaz.&  Dominus  (Bernardus).  T.  I.  P.  III. 
126. 

Terland  (Dominus  Carolus  Bajiard  de).  T.  V. 
P.IV.  30. 

Terminus.  De  AdjournamentoTerminiSanc- 
ti  Michaeiis  propter  Pefteraad  Wintoniam. 
T.VII.  P.II.  98. 

Trnak  (Boidus  de).  T.II.  P.  III.   172. 

Teira.  Machina  inventa  de  Melioratione  in- 
de.  T.Vn.  P.III.  83,  84,  85-. 

Terra  SanHa.  T.  1.  P.I.  j-o,  91,  137,148, 
'fj".  'f9.  166,  167,  170,  171.  ufque 
J73,  17$-,  183,  187,  196,  197.  P.  II. 
16,  18,  21,  22,  27.  Status  mifcrabilis. 
5-4.  Occupata  per  Tartaros.  5-4.  Super 
profedlione  illuc.  113,  114,  121,  123, 
124  ,  132  ,  144  ,  ij-f  ,  174,  181  , 
188,  203,  216,  222,  131,  139.  p. 
lll.  i),  16,  2J-,  49,  j-o,  77,  79,  80, 
8j-,  117.  P.  IV.  1,6,  41,  44.,  c6, 
66,67.  Subfidiuni.  141.  Paflagium. 
T.  II.  P.  1.  109  ,  111.  P.  III.  77  , 
111,  119,  130,  149.  T.  III.  P.  I.  93. 
t)e  Pciegrinatione.  P.  III.  131,  i6j-. 
Pro  V\  iliiclmo  de  Botreaux  de  licentiaeun- 
di.  T.  IV.  P.  II.  y6j 


Terra  Sancla.  Pro  Epifcopo  Wintonien- 
fi.  T.IV.  P.  III.  7.  Pro  Reginaldo  Weft 
Milite  de  licentid  vilitandi.  T.V.  P.I.  167. 
Pro  RcginaldoDomino  de  la  Warre  Milite. 
I7J-.  Pro  Domino  de  Scates.  186.  Pro 
Scotis   diverfis.   P.II.  j-2,  j-^. 

Terr^  incognitse.  De  inveftigandis.  T.  V. 
P.  IV.  89.  De  poteftate  ad  inveftigandum 
concefla  Hugoni  Elyot  &  Tlioma:  Alliurfte 
Mercatoribus  vilk^  Briftollis,  8c  Jolianni 
Gunfalus  &  Franciico  Ferdinandus  Armi- 
geris  in  Infulis  de  Surrys  fub  obedientia 
Rcgis  Porugaliae  oriundis.  T.  V.  P.  IV. 
1S6. 

Terral  (Brian).     T.  IX.  P.  III.  100. 

Terrald  {Farces).     T.  IX.  P.III.  100. 

Terrannon  (t.ka:as  Johannes) .  T.  V.  P.IV. 
'45- 

Terria  (Johannes  de).     T.I.  P.I.  22. 

Terringham  (Thomas).  Conimillio  ci  diredta 
in  Comitatu  BedfordiK.  T.  VIII.  P.  II. 
144. 


(Anthonius),  Clevicus.  Littera: 
Patentes  ei  diredae  de  Prxfentatione  ad  Ca- 
rionicatum  infra  Ecclcfiara  Catliedralem 
U^igornia;.  .  T.VIII.   P.lll.  224. 

(Edwardus).     Ofticium  ei  concef- 


fum.  T.IX.  P.III.  104. 
Terwhiit  (  Robertus ) ,    Armiger.     Officium  ci 

conceflum.     T.  IX.   P.  II.  137. 
Ttfchinenfis  Dux  {Piz,mijlaus).     T.III.  P.III. 

iio,     III,     112,     113,     lij-,     116,     llSj 

H9,  129,   141. 
Tefdale  (Robertits).     T.  VI.  P.  IV.  8. 
Tefie  (Triftanus).     T.VI.  P.  II.   186. 
Tefpyn  (IVilliebnus).  T.Vl.   P.  III.  164. 
Tejfon  (Johmnes).  T.IV.  P.III.  39. 
Tejla  (Willielmus  de).    T.I.    P.IV.   40,  60, 

68,  6^,  TL. 
■ —  (Wiliielmus).  T.I.  P.IV.  167,  1S8.    T. 

II.    P.I.  40. 

-  Cardinalis  (Willielmus).  T.  II.  P.  II. 
121. 

Tejlamentnm  Edwardi  Filii  Rcgis.  T.  I.  P. 
11.125.     Tlroma:  de  Vyedale.    T.III.  P. 

II.  146.  Executoris  DucisClarentix.  168. 
Domini  Lefcrop.  T.IV.  P.II.  131.  Do- 
mini  Regis.  138.  Ducis  Eborum.  i^j". 
Ducis  Ciarentix.  P.III.  4. 

Teftard  {Johcnnes).   T .111.   P.  I.  J^. 
2fe«  (Johannes).  T.V.  r.I.  ,8 
Tetre  (Petrus  de).     T.III.  P.Il!  103  ,  ,j^ 
Tetteiury  (Thomas  de).  T.III.  P.I.  ij-j-. 
Tevery  (Jervafius),    Commiflarius   Rcgis  in 
Comitatu  Nottinghamix.    T.VIII.  P.II. 

.    '3- 

Teukesbury  (khhis  de).     T.  I.    P.  II.    92.    T. 

III.  P.IV.   134. 

(Abbas  Kenricus).    T.  VI.    P.  II. 

161. 

Teutonic»  Hanza.  De tradirando.  T.IV.  P.II. 
iSj-,   194. 

Teutonicorum  Ordo.  Litera  Magiftri.  T.  IIL 
P.  IV.  22.  De  traftando,  26.  Pro  He- 
raldo  Magiftro.  ibH.  De  trattando  cum 
Ordine.  T.IV.  P.  I.  80,  104,  108,  118, 
163.  Pro  Magiftro.  ij-^.  Tradtatus  rati- 
ficatio.  183.  Litera  Magiftri  Generalis. 
P.  III.    22,      De    traftando.     T.   V.     P. 

I.  16,  24.  Litera  ad  Magiftrum  Ordi- 
nis.  72.  De  gravaminibus.  ibid.  Super 
Alligantiis     cum    Hanza    Teutonica.     P. 

II.  4.  De  traftando  cum  Magiftro  Or- 
dinis  2c  cuni  Deputatis  Hanzac.  131.  Cum 
Societate  Hanz3e.  170.  De  tradtandocum 
Gubernatoribus  Patriarum  Hanzse.  P.  III. 
14.     Detraftando.  2j".     Deappundluando. 

30.  Traniumptum  Appunftuamentorum. 

31.  Super  Litibus.  36.  Procuratoriumfub 
Sigillo  Civitatis  Imperialis  Lubiccnfis. 
74.  Certilicatio  quod  Civitas  &  Ci- 
ves  Colburgenfes  feparaveruntfeabaliis  Ci- 
vitatibus  Hanliaticis.  83.  De  appumftuan- 
do  cum  Hanza.  P.IV.  29.  De  commu- 
nicando  cum  Recloribus.  112.  De  trac- 
tando  cum  AmbalTiatoribus  Hanzae  Teuto- 
nicK.     T.VI.  P.I.  186. 

Teutonicorum  Ordinis  Magifter  Generalis.     T. 

III.  P.IV.  22,  2J-,  8j-. 

(Conradus).  T.IV.  P.I.  7. 

(Michael  Cuckmeifter).     T.  IV.  P. 

III.  22.     T.V.    P.  I.  16,  24,   3J-. 

(Vaulus  B.ufdorf).   T.V.  P.I.  39, 


71- 


T.II.Pj 


(tudovicus    de  Erlichfliufen).     T. 

V.   P.II.  4,  8,   14,  26,  39. 
Tetitonicus  (Walrandus).     T.  I.  P.I.  123. 
Tewkesiury  (Monafterium  de).  T.VIII.  P.  II 

j6. 
!  ■       _  V  (R£<^oifa  dc),  in  fomitatu  Glou;; 


ceftrias.  T.  VlII.  P.II.  j-g. 
Tewkesbury  (Burgus   de) ,  in  Coraitatu  GIou- 

ceftrienfi.     Commiflio    diredla   Majori   8c 

Burgenfibus  hujus  Burgi.     T.IX.    P.I.  j-. 
Tewksberi  (Willielmus).  T.VI.  P.ll.   191.' 
Tevydale.    Pro  Hominibus  delibertatibus.  T. 

111.  P.  I.   123.  ' 

Texier  (Francifcus) .  T.V.  P.III.  76,  78. 
Texue  (GuilHelmus  de).  T.III.  P.I.  142. 
Tey  (PctronilU  de).  T.I.  P.II.  191. 

-  (Walterus),  Dominus  de  Stantrave,  T.lJ 
P.lll.  203.     P.IV.  f, 

(Walterus).     T.I.  P.IV.  108. 

I.  J-9,  76,   166,    iSi. 

(Walterus).     T.III.  P.I.    176, 

■ —  (Roberlus).  T.III.  P.II.  203. 

■ —  (Robertus).     T.IV.   P.  IV.  20.' 

Tcy  ad  Utmos  (Saniius  Aadnas  de).     Vicaria 

fic  difta  in  Diceceli  London.    T.IX.  P  I 

81. 
Teyling  (Willielmus  de).     T.I.    P.I.  4(5. 
Teylor  (Francifcus).     T.VII.  P.  II.  93. 
Tey-Mandevill.     Reftoria  lic  difta  in  Dicecefi 

London.     T.  VIII.  P.  IV.  64. 
Teynham  (Dommas  Johanries).   T.VII.  P.II. 

117- 
Teynton(Ricardus),    Clericus,     Lifterx    Di- 

fpenfationum  Sc  Confirmationum  ei  direc- 

tx.     T.VIII.  P.  II.  3S. 
Teyntor  (Gabriel) ,  Clericus,   in  Artibus   Ma-' 

gifter.     Litterx  Patcntes  ei  direftK  de  Pra^- 

fen-atione  ad  Rcdtoriam  de   Barlavington, 

in  Diceceii  Ciceftrienfi.     T.  VIII.    P    II. 

248. 
Teynturer  (Rjchardus  le).     T.II.  P.  III.  zo. 
Thaenye  (Radulphus  de).     T.  I.    P.  I.     131;' 

132. 
Thatdeye  (Reginaldus  de).     T.  I.   P.  II.  i. 
Thame  (Philippus  dt).  T.  II.  P.  111.  181. 

(Phdippus).     T.  II.    P.  IV.    41,   5"'; 

136. 

(Johannes).     T.III.  P.IV.  32. 

(Abbas).     T.III.    P.IV.  134. 

■  (Johannes).     T.VI.    P.  II.  208. 

•  (Villa  dc).     Commillio  dircfta  Majovt 
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giller.  Litterx  Patentes  ei  direttse  de  Pr:e- 
lentatione  ad  Reftoriam  de  Hicam  ,  Dioe- 
cefis  Lincolnix.  T.VIII.  P.II.  31. 

Thorocke  pari/».     Vicaria.    T.Vi.  P.IV.  130. 

Thorold    (  Mnrchsimus  ).    T,   VII.    P.    IV. 
.83. 

"  "■  {Aatonius).  Litterae  Commiflionales  ei 
direfta:  pro  puniendis  Delinquentibus  in 
Comitatu  Lincolnicnri.  T.  VIII.  P.  II. 
to. 

s,— ^  {Johnnnes),  Miles.  T.VIII.  P.  II.  m. 
Littera;  Commiflionales  ei  direftje  pro  pu- 
niendis  Delinquentibus  in  Comitatu  Lin- 
colnienfi.  ibid. 

—- — —  {Johaimes)  ,  Miles ,  Commiflarius  Re- 
gis  in  Comitatu  Nottinghamise.  T.  VIII. 
P.II.  13. 

■  {Johnnnes).     Commiflio  ei  direfta.  T 

VIII.  P.II.  i4f. 

{Eilmundus),  Clcricus,  Artium  Magis- 

ter ,  promovetur  ad  [teftoriam  Ecclcfix  Pa- 
rochialis  de  Algarby ,  in  Diocceli  Lincol- 
rienli  8c  Provintia  Cantuarienii.  T.IX.  P. 
III.  40. 

Thoroad  {Jtffques  de).    T.  III.  P.II.  194. 

Thjrorrgood  {Johannes).  T.VI.  P.III.  77. 

~—  {Thomns) ,   Clericus  ,    Theologis 

Baccaiaureus  ,  &c  C:ipe\hnus  JohMnis  Sarum 
Epifcopi.  T.VllI.  P.II.  37.  LitterjEDif- 
penfationum  8c  Confirmatioaum  eidire£t3e. 
Uid. 

'■ ^  {Thomas)  ,    Clericus ,    Theologix 

Baccaiaureus.     T.VIII.    P.  n.41.     Litte- 


Thorp2-Bnffett  (Hcftoria  &  Ecclefia  Parochia 
lisdc),  Dicecefis  Eborum.  T.VI.  P.IV 
144.     T.  VIII.  P.  II.  40. 

in  Glcbis.     Rcftoni    Dioeccfis    Ebora' 

cenfis.     T.IX.    P.ll.  ao8. 

Morieux  (Redonade),  in  Dioecefi  Nor 


ra;  Difpcnfationum  Sc  Confirmationum  ei 
diveftx.  iiid. 

{Edvmrdus) ,  Ofticium  ei  concef- 


fum.     T.VIII.  P.III.  \6f. 
Thorp  {Johannes  de).  T.  I.  P.  III.   rip. 
. {Thcmeis).  T.l.  P.IV.  iii,   iif.l^i, 

170,   190,   107. 
. — : —  {Walterus).     T.  II.  P.  I.  2 ,  20 ,   119. 
. i  {Johmnes).  T.  II.  P.  I.  fp. 

{Adam).  T.II.  P.I.  60. 

{Georgius).  T.II.  P.II.  120,   »40. 

. {liobertas).     T.  II.     P.  II.   127,  118, 


if9- 


{WilUeimHs).     T.  IIL    P.  I.   6  ,    10. 
12. 
-. (fValterus).     T.lll.   P.I.  119,   121. 

{mliielmus).r.Ul.  P.I.   i6f.    P.II. 

37- 
■ i  {Johannes).    T.III.  P.I.    176.    P.  II. 

106,   130,  144,   15-3,167,  196,  197. 
.^ {Roberttis).     T.III.    P.  II.    15-7,    190, 

199,   201. 
. {Johemnes) .  T.III.  P.III.  ifo. 

{Edmundus).  T.  III.  P.  III.  186. 

. (Thomas).     T. III.  P.  III.  194. 

■-  (Edmundus).  T.III.P.IV.  15-9. 

' (Johannes).    T.  IV.    P.  I.    132,    189. 

P.II.  22. 
(Johannes).    T.  IV.  P.  II.  171. 

(Edmundus).     T.IV.    P.III.  j-o. 

.. {Willielmus).    T.VI.  P.IV.  8. 

Thorpe  (Lancelotus) ,   Generofus.     CommilTiO 

ei  diredta  in  Comitatu  Southamptonix. 
T.VIII.  P.II.    3J-. 

— -  (Cervafius) ,  Clericus ,  Artium  Magis- 
ter.  Litterx  Patentes  ei  directx  de  Prx- 
lentatione  ad  Officium  Magidri,  fiveCus- 
todis  Holpitii  Sanfti  Johannis  Baptillxpro- 
pe  Eccleliam  CoUegiatam  de  Rippon ,  in 
Comitatu  Eborum.     T.VIII.   P.IV.   121. 

— —  Redtoria.     T.  VI.    P. IV.  9,144. 

~— —  five  Thrup ,  vel  Thorpe  Mandevile  (Vi- 
cariade),  in  Dioecefi  Pctriburgenfi.  T.IX. 
P.ll.  92. 

— —  .rfrnoW  (Ecclefia  Parochialisde),  Dice- 
cefis  Lincolnix.  T.VIII.  P.Il.  38. 


wicenfi.  T.IX.  P.II.  210. 
• Parva.     Rctloria  fic  diifta.     T.IX.  P, 

II.  .39. 
-—  Thomas.  Rcftoria.  T.  VI.  P.  IV.  48. 
■ Thomas,  iive  Cat-Thorpe  (Ecclcfia  Pa- 

rochialis  de)  Dioecclis  Lincohiix.   T.VIII. 

P.IL  41. 
Thorpflon.     Reftoria.     T.  VI.  P.  IV.  4f, 
Thorverton  (Ecclcfia  Parochialis  de)  ,  Dioecefis 

Exonix.  T.VIII.  P.II.  37. 
Thory  (Dominus).     T.  I.    P.  III.  f^. 
{Gerardus).     T.  III.    P.  I.     i^f,    197. 

P    II.  f+. 
Thofeyo  (R^^gnandiis  de).     T.IV.  P.IV.  49. 
Thot  {Andres).r.VU.    P.I.    32. 
Thouart  (Dominus Milo ds) .  T.  III.  P  I.  I3f. 

P.  II.  124. 
TLWulotijon  {Anthonius  de).     T.IV.   P.III.  f, 

91,  99,   104,   114,  116,  126,   128, 

(Johanms).     T.  IV.     P.  III.    126, 

139,   144. 

Thoidoun  (Petrus  de).     T.IV.  P.  II.  149, 

{Chrijlianus).  T.V.  P.III.  20. 

« (r,6oOT«i) ,  Filius  Regis.    T.III.    P.I. 

1S7,  18S,  189,  194.  P.II.  7f,  9f  ,113, 
148.  T.IV.  P.I.41  ,  42,  78,  94,  106, 
143,  168.     P.II.   14,   if,   17,   19. 

Dux  Glarentix.     T.IV.  P.II.  20,  2f, 

26. 

(mllielmus).     T.I.  P.II.  196. 

(Johannes).  T.I.P.III.  127.  P.IV.  14. 

.  (Mauritius).  T.  I.  P.  IV.  14. 

{Mdo).     T.I.  P.IV.  if. 

{Johames).     T.I.  P.IV,  196.     T.  II. 


finus  ap).  T.IV.  P.  I,  f. 
Thudur  (David).  T.  IV.  P.I.   t6o. 
Thulace  (Bernardus).  T.VI.P.IH.   ,^,. 
i-    Thttmaisvil  (Realdus  8c  Johannes  de).  T,I,  P.' 
IV.  23. 
Thunder  Ijohannes).  T.IV.  P.IV.   164. 
Thurb.jrn '{Radtilphtts) .  T.III.  P.  II.  17,. 
Thurebart  {IVillielmus).  T.  I.  P.  II.   114. 
Thnrene  (Vicecomes).  T.  VI.  P.II.  78. 

(Francifcus).  T.VI.  P.II.  88. 

Thurgarton  (Prior  de).  T.  l.  P.  II.  9<J. 

(Robertus).  T.II.  P.I.  8. 

(Prior).  T.III.  P.III.  8j,  ijj; 


Thurhelby  (Rogerus  de).  T.I.  P.  II.  7. 

(K).  T.IV.  P.  1.  148. 

Thurland  (Thomas).  T    VI.   P.IV.  26. 
Thuriebere  {Rogerus).  T.III.  P.  III.  101. 
Thurliiy  (Thomas).  T.Vl.  P.III.  40. 
Thurloe.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.   102. 
Thitrhe  (J.).  Epiftolx  abco  Scadeumfcrjpta:.' 

T.  IX.  P.lll.   149,  187,  ,S8,  211, 21S, 

26(5,  288. 
Thurman  (Robertus).  T.VI.  P.IV.  48. 
Thurmersjlon  (Richardtes  de).  T.  II.  P. III.  117, 

■ ■  (Rickjrdus).  r.  VI.  P.  II,   199. 

Thurnacenfis    Epifcopus    (WiUielmus)     T.  V. 

P.  II.   171. 
Thurfcros   (Timotheus) ,    Clcricus,    in   Artibus 

Magifter.     Littcrx   Patcntes  ci  diredix  de 

Prxfentatione  ad  Vicariam  de  Kirby  Moo- 

fide,  Dioecefis  Ebornm.  T.VIIl.P.  II.  31. 
— — —  (Tiriotheus),   Clcricus.  Litterx  Dif- 

penfationum   &   Confirmationum   ei  dire- 

ax.  T.VIII.  P.II.  41. 

(Timothew),  Cicricus.    Litterx  Dif- 


P-I.  77,  91- 

(iVillielmus).  T.II.  P.I.  fl. 

(Johannes  de  ?ikering).  T.  II.  P.I.  f  l. 


70. 


5"- 


(Maurtis).    T.  II.     P.  I.    70,    77, 


(Maurus).     T.  II.  P.  I.  70,  77. 

(Johannes).    T.III.  P.III.    108,  123. 

(Michael).  T.V.  P.III.  70. 

Thoumerton  (Richardus  de).  T.III.  P.I.  170. 
Thou»y  {Robcrtfs  de).  T.  I.  P.IV.   132. 
Thour  (GonUefrolt  A„  la).  T.III.  P.II.   loi. 
ThouronJs  (Guillielmus).    1.  iv.  p.IH.  fir. 
Thoury  (Johannes).  T.V.  P.IV.  97. 
Thoz,oz,ons  (B.).  T.VI.  P.l.  80. 

Thrale  (Francifcus)  obtinct  Ofticium  Clcrici 
Irrotulamenti  omnium  Indenturarum  & 
Scriotorum  inter  Rccorda  Cancellarix.  T. 
Vlli.  P.III.  278. 

Thrapflon  (Henricus  de).  T.  II.  P.  II.  fS. 

Ihrandefton  {Johannes  de).  T.II.  P.  III.  If9. 

{Jobannes  de).  T.II.  P.  IV.  19. 

Thravenjis  Ele6tus  (francifcus  deBogia).  T.V. 

P.  IV.  108. 
Threok  (Radulphus  de).  T.  III.  P.  III.  16. 
Ihrekingham.  Vicaria.  T.  VI.  P.IV.  49,  «14. 
Thresheir  (ivillielmus).  T.  IV.  P.I.29. 
Threflifedd,  Manerium  de) ,  in  Comitatu   E- 

borum.  T.VIII.  P.II.  fj. 
Thribargh  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dicecefis 

Eboracenfis.  T.  VIII.  P.II.  166. 
Thrington  (IVillielmus  de).  T.III.  P.II.  14S. 
Thriske  (Johames).  T.V.  P.II.  ii,  80,  i6S. 

P.III.   22. 

Throapfton.  Rcftoria.  T.VI.  P.  IV.  49. 
Throcking,   live  Thorlinge   (Reftoria  de),    in 

Comitatu  Herefordienfi.  T.IX.P.  II.  142. 
Thrscmarton  (R.).  T.  VI.  P.  I.  68,  70,  77, 

16  f. 

, (mUielmtts).T.Vl.  P.I,  iio. 

(U^iHielmus).   r.  VI.    P.  II.  if , 

119. 

(Georgius).  T.  VI.  P.II.  if9. 

Trogmorto»  {Thomas).  T.V.  P.  U.  173. 

(Nicholaus).  T.  VI.  P.  IV.  76, 

123,  124. 

(Nicholaus).  T.VII.  P. II.  66. 

aliis  Carete  (Hichoiaus).   T.  VII. 

P.III.  247.     P.IV  77. 

. (Arthurus ,  Miles,  aflignatur  Ju- 

ftitiarius  ad  fecuritatcm  Pacis  in  Comitatu 
Northamptonix.  T.  VIII.  P.II.  12. 

TwrsWe/g/;  (RciSoria  de) ,  in  Dioeceii  Exo- 
nienfi.  T.IX.P.II.  2/4. 

Thrup.     Vide  Thorpt. 

Thrupp  (Johannes)  conftituitur  Cuftumarius 
Regis  in  Portu  BriftoUicnfi.  T.  IX.  P.III. 
104. 

Ihudur  {Thhuy:  ,JD»vU ,  Willym  &  Gerw  Grif- 


peniationum  &  Confirmationumci  diiettoe 
ad  luccedendum  ad  Archidiaconatum  de 
Cleveland  in  Eccicfia  Cathcdrali  8c  Mctro- 
politica  Sanfti  PetiiEborum,  pcr  Rcligna- 
tioncm  Henrici  Thurfcrollc  Patris  fui.  T. 
■  VIII.  P.II.  ifj. 

Thttrfton.  Capclla.  T.  VI.  P.  IV,  3. 

Thurjlon  (Johannes).  T.VIII.  P.  II.  16. 

— —  (Jofephus) ,  Clericus  ,  Thcologix  Bac- 
calaurcus.  Litterx  Patcntcs  ci  direftx  de 
Prxfcntatione  ad  Redoriam  de  Samptord 
Magna,  cum  Capella  de  Hempfteed  ,  Dice- 
cefis  London.  T.  IX.  P.  II,  90. 

TW«/?o«.EcclefiaParochialis.T.  VI.P,IV.9i. 

rhurvefton  (Baro  dc).  T.VIII.  P.  II.  242. 

■  (Baro  Mounljoys  de)  creatur  Comes 

Newport    T.  VIII.  P.  III.  23. 

Thur-svall  (Richardus  de).    T.II.  P.II.  37. 

Thtoaytes  (Thomas).  T.  V.  P.I.  29,  74. 

(Ti"'»^,!).  T.V.  P.  I.   118,   122,  1S6. 

P.ll.  44,,  45". 

(Jacobus).  r.  VI.  P.  III.  47. 

Thvpayte   (Roiertus  Reve    de)  ,    Jultitiarius  ad 

Placita.  T.  VIII.  P.  II.  ,y. 
Throyns   (Marmaducns  de).     T.  IV.     P.  IV; 

20. 
Thyknes  ([Villielmus  de).  T.III.  P  H.  ,^(J, 
Thymbleby.  Rectoria.  T.  VI.  P.  IV.  8. 
T.jynden  (Johanms  de).  T.II.  P.  II.  ,40. 

—  (Johannes).  T.II.  P.  IV.'  112. 

Thyi.mowe  (Johannes).  T.  VI.  P.  II.  207 
Thynne  (Francifcus) .  T.VII.  P.II.  49. 

(Egromont),    Miles,    Serviens   ad   Lc.: 

gem,  T.yill.  P.  II.  9.  Littcrx  Commif- 
lionales  eidireftx  pro  pijnicndis  Dclinquea- 
tibus  in  Comitatu  Herefordienfi.  ibid. 

■  (Thomas).  Commiflioei  direda  in  Co- 

mitatu  Glouceftrix.  T.  VIII.  P.  I[.  ,4^- 

Thynody.  Rcftoria.  T.  VI.  P.  IV.  102.' 

Tibault  {Adrianus).r.  VII.   P.  II     201,   203.- 

Tibercenfts  Cardinalis.  T.III.  P.IH.  ,32. 

Tibercis  (Leonardus  de).  T.  II.  P.I.  f^,  j-j-^ 
f7.    I02. 

•  (Lconardus  de).  T.II.  P.  III.  22. 

Tiieriadenfis  Epilcopus  (Francifcus)  T  III. 
P.I.   22.  J      /         •        . 

Tiberti  (Jacohns  gf.CarHnus).  T.  I.  P.  II.  jj.' 

Tibetot  (Robertus  de) .  T.  I.  P.  II.  1^4,   iff , 

161  ,    162,   176,  203.     P.III.   17,   21  ,  70, 

8^;,   113,    114,  129,  130,   132,133,168, 

•91,   193.  '9)-- 

. {Johannes).  T.II.  P.  II.   190,   192. 

(Johannes).  T.HI.  P.  II.  41. 

(Robertus).  T.IIl.  P.II.   147. 

(Roberlus).  T.III.  P.IV.4. 

Tiblhorpe  (Mancrium  de) ,  in  Comitatu  Ebo- 

rum.  T.VIII.  P.II.  f2. 
Tichborne  (Ricardus) ,    Miles.     Comminio   ei 
directa    in  Comitatu   Southamptonix.  T 

VIII.  P.ii.  jr- 

Tichcbourne  (Johannes  de).  T.ll.  P.  II.  f,. 

(Johannes).  T.II.  P.II.  93,  ,oS, 

169. 
Tickencourt ,  five  Tickingcete  (Ecclefia   Paro- 
F  f  ff  2  chialis 


I  N  D  E  X    R  E  R  U  M    P  R  >^  C  I  P  U  A  R  U  y» 


500 

■chiaUs  de),   in  Dioeccfi  Petriburgcnfi.   T. 

IX.  P.II.  ij-2. 
Ticl^hilt  (Rcftoiia  &  Ecclefia  cie) ,  in  Comi- 

«tu  Eborum.  T.  VIII.  P.  II.  5-3,  60. 
lickingcott.     Vide  Tickcncourt. 
ndcombe.  T.IX.  P.Il.  89. 
TiJJestsmll    (Burgus   de).     Commifllo  dircfti 

Majori,  AlJermannis  &  Burgenfibus  hujus 

Burgi.  T.  IX.  P.l.  j. 
Tulyngilon  {Johannes  de).  T.I.  P.II.  41. 
Tieflo  {Felnis).  T.V.  P.IV.  ijf. 
Tienelia  (Petms).  T.V.   P.IV.    101. 
Tierronx  (Thomas  de).  T.IV.  P.  III.  160. 
Tierfon  {Petrns  lie).  T.  II.  P.  III.   123,  127, 

129. 
Tieys  {Henricus  de).  T.  I.  P.  III.  ijo,  i83, 

203. 

(Dominus  ile  Chilton).  T.I.  P.  IV.  f. 

Tijfeilde  (Re£toria  de) ,  in    Dioecefi  Pctribur- 

jicnfi.  T.  VIII.  P.  III.  29. 
Tlfford  {Robertus  d').  T.II.  P.  IV.  23. 
T^moxiis  {Fmncifcus  dc).  T.  IV.   P.  IV.  30. 
Xigiiomville  Dominus  {Guiilelmus  de).  T.  IV. 

P.I.  if6,  170,  174.,   178,  181,  184, 190. 
Tikehiil  {NichoUus  de.  T.  11.  P.I.  2J-. 
Ttkenham  (Ecelefia  Parochialis  dej ,  Dioecefis 

Bathonienfis  &  Welicnfis.  T.  VIII.  P.  II. 

168. 
Tikleworthin  (ReginaUus  de) .  T.II.  P.I-  j-^. 
Tilbury  [Richardus].  T.III.  P.III.    127. 

(Baro  de).     Vide  Vere  {Homtius). 

Tdhury.     Vide  Efl-Tilbury. 

Tilby  (Dominus  de).  T.II.  P.  III.  4+,   172. 
Tilde>U'gh  {Mattkiiis  de).  T.III,  P.III.  176. 

{Johmnes).  T.IV.  P.I.  8i. 

Tildejly  {Tho'nas).  Concelfio  fpecialis  Com- 
miifionis  ei  direfta.  T.VIII.  P.I.  90. 

— —  (Thomas),  Milcs ,  unus  ex  Juftitiariis 
Regis  ad  Paccm  confervandam  in  Comita- 
tu  Kborum  Eaflridinge.  T.  VIII.  P.  II.   7. 

•  ■  ■  (Thomas)  ,  Milcs.  CommilTio  ei  dire- 
<fta.  T.VIII.  P.ll.  262. 

— —  (Thomns),  Miles.  Commiffio  ei  dire- 
cl.i.  T.VIII.  P.Ill.  262. 

Tiier  (priiiietmus).  T.Vl.  P.I.  204. 

Tletot  (Robenus).  T.  I.  P.II.  123. 

Tileloye  (Abbas  Je).  T.I.  P.III.  136.  'P.IV. 
39- 

Tdghman.  T.  V.  P.III.  3$-. 

Htlh  {Gnlhardus  de).  T.  I.  P.  III.  134. 

Tilio  (Lebatus  de).  T.I.   P.III.  29,  30. 

(Dominus  de).  T.II.  P.IV.  77. 

T.lt  {Amfh.).  T.I.  P.  I.  46. 

Till-Ailam  (Joharmes),  Clcricus,  in  Artibus 
Magiller.  Littcrx  Patentes  pi  Ji.ccrx  de 
prxfentatione  ad  Rcctoriam  Sanifti  War- 
bureh,  in  Civitate  BriftoUienfi.  T.  VIII. 
P.  fv.  «19. 

Tiilamaftoa  (Roterus  de).  T.I.  P.  III.  6(5,73, 
74,  88.     P.III.  170. 

TilUr  (Rogerus).  T.VI.   P.  IV.   16^. 

Tiltari  (Petrus).  T.IV.  P.  II.  47. 

THet  (F.  du).  T.VI    P.II.  6,   33. 

Tiilibarne  (  Willielmus  Murray  ,  Comes  de ). 
Proteaio  Regalis  ei  conceffa.  T.  VIII.  P. 
II.  96. 

Titlier  (Henriciis).  Oflicium  ei  concelTum.  T. 
IX.  P.  III.  39. 

Tiiliot  {Pelrui).  T.II.  P.II.  1 19 ,  134.  P.III. 
ilf,   160. 

. (Petrus).  T.Il.  P.IV.   145-,  »08. 

{Gatfridus).  T.  !II.  P.IV.   ij-2. 

Tdlom  (Uomas).  T.IV.  P.  IV.  113. 
TiUy  {Henricus).  T.ll.  P.ll.   129. 

-  (Johannes).  T.II.  P.III.  81,  86. 
Tiiman  (Johannes).  T.V.  P.I.  28. 
T.lney  (Philipf us).  T.Ul.  P.III.  9,  10. 

(PhiHffus).  T.VI.  P.IV.  232. 

— —  (Richardus)  ,  Armiger.     CommifTio  ei 

direfta  in    Comitatu  Southamptonia:.    T. 

VIII.  P  II.  33,   34. 
Tilshof  {Margeria  de).  T.II.  P.IV.  2f. 
Tilfan  {Henricus).  T.V  11.?.  111.   17+. 
Tilfion  {Hemicus).     Commillio  ei  direfta.  T. 

VIII.  P.II.  iy9. 
Tiltey  Coxal  &  Byley.  Situs  Monafteriorum. 

T.VI.  P.III.  187. 
Tlthay  (Abbas  lie).  T.  III.  P.IV.  133. 
Tilton  Vicarius  {iVitiidmus  de).  T.IIl.  P.  III. 

84j  9f-  .      ^       . 

Tilton  (Ecclefia  Parochialis de) ,  Dicecefis  Lin- 

colnienfis.  T.  Vlll.  P.  II.  166. 
Tiltvorth  (Vicariade).  T.VIII.  P.III.  225-. 
Tttzol  {Periz).  T.III.  P.IV.  ij-2. 
Tiniierland  (i<.c£i:oria  de),  in  Comitatu  Lin- 

colnix.  T.VIII.  P.II.  j-8. 
Timor  Frater  {Gatlerandus  de).    T.I.  P.  III. 

f4,f8,  5-9. 
Tiwotheus.  T.V.  P.III.  191. 
Tifibury  {iVitlictmus).  T.Vl.  P.III.  196. 


Tindall  (Johannes).  T.VIII.  P.II.16. 
— ■■ —  (Deanus),    Armiger.    Commiliio  ei  di- 
refta  in  Comitatu  Effexiae.  T.  VIII.  P.II. 

?'!■•  ..... 

Tumouth  (Ecclcfia  Parochialis  de) ,  in  Dia- 

cefi  &  Jurisdiaione  Dunelmenfi.T.IX.P. 

II.  144. 
Tinshome  {Cirfyfeft).  T.VII.P.I.   31. 
Tintagell    (Burgus    de).      Commilfio   direfta 

Majori  Ec  burgenfibus  hujus  Burgi.T.IX. 

P.I.  2. 
Tintallon  (Guillietmus  Ernaldi  de).     T.I.  ^P.I. 

146. 
Tintem  (Abbas  de).  T.  I.   P.II.  iio. 
TifhnniA  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  3. 
Tipferary.    Nomcn   Comitatus  in  Regno  Hi- 

bernis.  T.VIII.  P.II.   124. 
Tiffinge  {Bartholom£Us) ,  ]\il\hhT'ms  ad  Pacem 

conlervandam  in   Comitatu   Oxonise.     T. 

VIII.  P.  II.  13. 
Tiftoft  (Johaanes) .T .IV .  P.II.  118,119,130, 

149,  15-2,  1,-8,   ij-y,   166,172,173,174, 

183  ,  184,   18,-  ,  190,  202.  P  III.  21  ,  3f, 

5-2,  f8,  Uf,  117,  139,141,   15-2,178. 

(Johannes).  T.IV.   P.  III.  197.    P.  IV. 

32 ,  82  ,86,  87,  91 ,  94,  114,  119  ,  121, 
124,  132,  140,15-8,  IJ-9,  173,  176.  T. 
V.  P.  I.  3;,  39.  4f.  47.  J-".  f8,  72, 
103. 

Tirafonenfis  Epifcopus  {Johannes).  T.I.  P.I. 
14,    ij-. 

Tirel  (Johannes).  T.  IV.  P.  IV.  3,  163,  176. 
T.V.  P.I.   17. 

(Rogerus).  T.  IV.   P.  IV.  19. 

Tiretot  iP-trus).  T.V.  P.I.  94,  9J- ,  96. 

Ttreman  {Johannes) ,  Clcricus ,  in  Artibus  Ma- 
girtcr.  Litterx  P.itentes  ei  direftx  de  Prae- 
len'atione  ad  Vicariam  de  Greeneborowe, 
in  Dicecefi   London.  T.VIII.  P. III.  29. 

Tireonenfis  Abbas.  T.I.  P.  I.  9. 

Tiringham  {Tliomas) ,  Miles,  unus  Generofo- 
rum  Penfionariorum  ,  obtinet  Officium 
Magillri  privatorum  Canum  vocatorum 
Buck-Hounds.  T.VIII.   P.lV.  61. 

Tirley  five  Trinicy  (Vicaria  de)  ,  in  Dioecefi 
Glouceftrienfi.  T.IX.  P.II.  2^4. 

Tirling  {Robertus) ,  Clericus ,  Artium  Bacca- 
laureus.  Litterx  Patentes  ei  direfta:  de 
Prxfentatione  ad  Refloriam  Sancti  Kiria- 
ni,  inCivitate  Exonienfi.  T.VIII.  P.IV. 
120. 

Tirlfngton  (Richardus).  T  HI.   P.III.  190. 

Tiroti  Comcs    T.vill.  P.  111.   14'-         . 

x;«W  (tLilrpardus)  ,  Miles  ,  unus  Juftitiario- 
rum  Regis  ad  Pacem  coniervandam  in 
Comitatu  Buks.  T.VIII.  P.  II.  4. 

. (Timotheu!)  ,  Miles ,   unus   Jufticiario- 

rum  Regis  ad  confervandam  Pacem  in 
Comitatu  Buks.  T.VIII.  P.II.  f. 

(Timotheus),  Miles.  T.  VIII.  P.  II.  ij. 

■  (Timotheus).  Annualis  Peniio   ei  con- 

ceffa  ,  durante  vita.  T.  VIII.    P.  II.  24. 
Tirriel  (Jacobus).  T.VII.  P.I.  141. 
Tirringham  (Thomas) ,  Miles.T.  VIII.  P.I.j. 

Commiffio  Pacis  ci  direfta.  ibid. 
— —  {Thomas),  Milcs, deputatur  a  Rege  ad 

Pacem  confcrvandam  in  Coraitatu  Buks. 

T.VIII.  P.II.  4. 
— —  (yf«/o!?;«i),  Miles ,  unus  Jufticiariorum 

Regis  ad  confervandam  Pacem  in   Comi- 

tntu  Buks.  T.VIII.  P.II.  f. 
Tirvvan  (Epifcopus  de).     T.IV.    P.  IV.  200, 

T.V.  P.  I.  26. 
Tirwet  {IViltielmus).  T.V.  P.III.  196.P.IV. 

5-- 
Tirwhitt  {Roiertus).    Annualis  Penfio  ei  con- 

ceffa,  durante  vita.  T.VIII.  P.II.  24. 

Tirrvhyt  (Radulfhus).  T.III.  P.I.  63. 

{Witlielmus).  T.III.  P.II.  146. 

(Robertus).  T.  III.  P.IV.  148.  T.IV. 

P.l.   15-3.  P.II.  19,22. 

Tiryngham  (Johannes).  T.IV.  P.I.  22. 
Tiryngton  {WilUelmus  de).  T.III.   P.  I.  89. 

-  (Wiltielmus  de).  T.  III.  P.II.  f2,6i, 
176,  179,  191. 

Tisdate  {Chriftoferus) ,  Clericus  ,  in  Artibus 
Magifter.  Litterac  Patentes  ei  direttae  de 
Prsfentatione  ad  Reftoriam  de  Rolfton  , 
in   Dicecefi  .Sarum.  T.VIII.  P.IV.63. 

Tifmund  Tena.  T.I.P.  I.  87. 

Tiffiaco  (Adam  de).  T.  I.P.  III.  36. 

Titchborne  (Robertus).  T.  VII.  P.III.  210,  ijp. 
P.IV.  31. 

(  Benjaminus )  ,     Miles   £c   Baronet- 

tus.  T.VIll.  P.I.  186.  Commiflio  ei  di- 
recta.  ibid. 

{Watterus),M\\ei.  T.VIII.  P.II.  ij-. 

■ (Johannes) ,  Sacrae  Theologia:  Dodor. 

T.VIII.  P.II.  16. 
Titchmerfi) ,   ( Rcftoria   de)  ,    in    Comitatu 


Northamptonise.  T.VIII.  p. III.  223. 
Titionis    (Johannes    Barthotinus) ,    Comes  De- 

cianx.  T.Vl.  P.  I.  120,121. 
Titneleyt  [Thomas  de).  T.  I.  P  IV.  148. 
Tituli  detedivi.  Proclamatio  inde.  T.VII.I^. 

III.  93.    Commiflio  inde.  247. P.  IV.  77. 

Commiflio  fpecialis   direfta  Domino  Cu- 

ftodi    Magni    Sigilli    Anglise    Sc    aiiis  pro 

compofitione  defeauum  Titulorum,    8cc. 

T.VIII.  P.  I.  32.  T.IX.  P.I.  12. 
Tiverton  (Ecclefia  Parochialis   de) ,    in   Dioe- 

cefi  Exonienfi.  T.VIII.  P.  IV.  116.T.IX. 

P.II.   89. 
Toarcenfis  Vicecomes  (Aymericus).  T.I.  P.I. 

37.  39  .   4'.  4i>  4f.  f°.  f  .  fi>  64, 

72. 

(Hugo).  T.  I.  P.I.  C)g,   100, 

■ (Henricus).  T.I.  P.I.   121. 

' •  Comitiifa  (Margareta)-  T.I.  P.II.  i. 

Vicecomes.  T. I.  P.I.  99.      Devci 

nit  Ligius  Regi  Anglise.  37.  De  fervitio 
diai  Vicecomitis.  39.  Treuga.  42,  5-3. 
ComitilVa.  197.  P.  11.  69 

Toars  (Dominus  de).  T.II.  P.III.   172. 

(Wiltietmus).   T.III.  P.I.  10. 

Tobacco.  De  abufu  inde.    T.VII.   p.  II,  ,i^. 

Vide  Tabacum  &  Nicotiarta. 
Tobbemor  {Witlielmus  &  Simttt  de).  T  I     P 

III.   104. 
Tobias ,  Archiepifcopus  Eborum ,  &   Metro- 

politanus  Anglioe  ,  &c.     T.  VIII.  P.I.90. 

Conceffio  fpecialis  Commiffionis  ci  dirc« 

fta.  ibid. 
Toch  (G.de).  T.  I.  P.I.  4J-. 
Tochee   {Robertus    Sc   Thomas).    T.I.   P.  IV; 

177- 
Tocotes  {Rogerus) ^ .Y .  P.III.  197. 
Tod  (Thomas).  T.I.  P.III.  103. 

(Clemens).  T.II.  P.III.  6. 

{Nicholaus).  T.II.  P.  III.  166. 

{Nichoiaus).  T.III.  P.  II.  109. 

(Thomas).  T.V.  P.  IV.  29. 

(Radulfhus).  T.VI.  P.II.  194; 

(Roberttis).  T.VI.  P.II.  201. 

(Georgius).  T.  VI.  P.IV.  9. 

{Wiltielmus).  T.VI.  P.IV.  pj. 

— —  (Witlielmus) ,  Artium  Magifter.  Litterse 
Patentes  ei  dirc<5l:e  de  Pra;lentatione  ad 
Reaoriam  de  Chalton  ,  five  Chawton  ,  in 
Dicecefi   Wintonknfi.  T.  VIII. P. III.  xij. 

-  {Will'^l">»0-  Litterse  Patentes  ei  diredijc 
de  Pra;fentatione  ad  Redtoriam  8c  Eccle^ 
fiam  Parochialem  de  Lanteglofs  8c  Adrcn , 
in  Comitatu  Cornubiae  8c  Dioecefi  Exo- 
nienfi.  T.VIII.   P.  IV.  116. 

Toddington  (Aqux  de)  ,    in  Comitatu   Sout- 

hamptoniae.  T.VIII.  P.II.  ff. 
Todenham  (Nicholaus  de).  T.ll.  P.III.  166. 

(Nicholaus).  T.  II.   P.IV.  11. 

Toderly  (Wiltielmus  de).  T.  III.  P.I.  1^4. 
Todolini  (Dynus).  T.I.   P.III.  ff. 

Toilrigg  {Wiltielmus).  Summa  ei  concefla.  T. 

vni.  p.ii.  24. 

Totles  (Hamo  de).  T.I.  P.  III.  14. 

Toen  (Rogtrus  de).  T.I.  P.  1.  jS  ,  44. 

Tojfe  (Johannes).  T.  III.  P.III.  172. 

Toftam  (Dionifius).  T.  IV.  P.  IV.  19. 

Togode ,  alias  Baroun ,  alias  Scryvener  {Joha»' 
nes).  T.IV.  P.ll.  76. 

.  (Edtcardus) ,  Clericu?,  Artium  Magi-. 

fter.  Litterae  Patentcs  ei  direaic  de  Prz- 
fentatione  ad  Portionem  de  Tidcombe ,  in 
Ecclefia  de  Tiverton ,  Comitatus  Devo- 
nise  8c  Dioecefis  Exonienfis.T.IX.  P.  II. 
89. 

Toitt  (Cuitlitlmus  de).  T.III.  P.  IV.   174. 

Toiltano  {Reymundus  de).T.  1.  P.  II.  207  ,  208. 

Toifet  (Theobaldus).  T.V.  P.  IV.  96, 

Tok  (Rebertus).  T.II.   P.II.  fi, 

Tokken  (Johannes  de).  T.II.  P.I.  180. 

Toletanenfis  Ekans.  T.I.   P.II.   1,3,15: 

Archiepifcopus  (Johannes).  T.II. 

P.II.  9S' 


\6i 


P.  I.  26. 


Decanus  (Skergonius) .T.  II.  P.  III. 
I. 

Archiepifcopus  (Egidius).  T.  III. 

Archiepifcopus    {Petrus  de  Mendo' 

iia).  T.V.  P.IIl.   136. 

Cardinalis.  T.  VII.  P.IV.  127. 

Toleto  Dominus  (Anthonius  a).  T.  VI.  P.  IV. 

29. 
Totland.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  ijj. 
Tollere  {Wiilielmus  de),     T.  I.     P.  IV.    170: 

188. 
Tollerton  (Reftoria  8c  Ecclefia  de) ,  in  Comi- 

tatu  Eborum.  T.VIIl.  P.II.  fj. 
Totleshunt  Militis.  Reaoria.  T.  VI.  P.  IV. 44, 

103. 
Tellington.    Re£loria.  T.VI.  P.  IV.  102. 

Tolly 
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Tolly  (yohnntiis)  ,  Clcricus  ,  promovetur  ad 
Reftoriam  8c  Ecclcliam  Parochiaiem  de 
Tatingllon,  iive  Tadellon,  m  Comitatu 
SufFolcix  &  Provintia  Cantuaricnfi.  T.IX. 
P.lll.  90. 

Tolfon  {Roberttis).    T.VII.  P.III.  i;+. 

^Tolfon  Kitiihts.  Reaoria.  T.VI.  P.  IV.   iSo. 

Tolikim  {Thomas  ile).  T.II.   P.HI.  iif. 

Tomxn  Broune  {fohiinnes).  T.  IV.   P.I.114. 

Jomafe  (Giii.lo  ite.  T.III.  P.  I.  191. 

Tombes  (ffohxnms) ,  Clericus  ,  in  Artibus  Mi- 
gittcr.  Littera:  Patentes  ei  dircftx  de  Pra;- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Leominfler , 
Dicecelis  HerefordienTis.  T.VIII.  P.III. 
.67. 

Tomgo  (Oto  tk).  T.I.  P.II.  210. 

Tomkini  (Jncobtts),  Regis  Dcputatus  ad  Pa- 
ccm  confervandam  in  Comitatu  Heretor- 
dienU.  T.VIII.  P.II.  9. 

■  (Rimciminns),   Clcricus.     Litterac    Di- 

Ipenlationum  £c  Conhrniationum  ei  dire- 
dta:  ad  fuccedendum  ad  Redoriam  Eccle- 
fia:  Parochialis  de  Harpoole  Dioecefis  Pe- 
triburgenfis  ,  cum  vacaverit  pcr  mortcm 
vcl  reiignationem  Thomx  Tomkins  Patris 
fui.  T.  VIII.  P.  II.  25-3. 

(N^thaniel)  ,   Theologi»   Baccaliureus. 


Litteia:    P.itentcs  ei  direftae    de  donatione 

Canonicitiis  in  Ecclefid  Cathedrali  Wigor- 

nienn.  T.  V!II.  P.III.  84. 
i — —  Cfncob)  ,     Clericus.     Litterse  Patentes 

ci  dirccia:  de    Priefentatione  ad   Vicariam 

de  Kilton.  T.VIII.  P.  III.  216. 
Tomiwfon  (Colonellus).     T.  IX.  P.  III.    195-, 

201. 
Tomlyns  {Radulfhus) .  T.Vl.  P.  17.  i(5t. 
Toml/nfon  (Helena).  T.VII.  P.III.  160. 
Tomon  Gomites  (Mnurus  8c  Conatius  Obreett). 

T.Vl.  P.III.98. 
Tomofon   (Johcmnes).  T.  IV.  P.I.  100. 

(Johnnna).  T.VI.  P.  III.  45-. 

Tornbkins  {i^.tthcinid).   Commiffio  ei  diredla. 

T.vni.  p.ii.  133. 

' ■  {Nathxniel)  ,  Armiger.    Commiffio 

ei  direara.  T.VIII.  P.  II.  if6. 

(Johannes) ,  Clericus,  Artium    Ma- 

gilter.  Littera;  Patentes  ei  direaa:  de  Prx- 
fentatione  ad  Reiloriam  de  Salewarpe , 
Dioecclis  Wigovnieafis.  T.  IX.  P.  H. 
2-09. 

Tor/,pfon  (Marmatlucus) ,  Clericus ,  in  Attitius 
Mai^irier.  Litterx  Patentes  ei  direa.x  de 
Pia:ii:ntatione  ad  Reftoriam  de  Wimple , 
Dici-cefis  Elicnfis.  T.VIII.  P.  II.  29. 

Toms  (Johdnnes),  Clericus,in  Artibus  Magi- 
fter.  Litterx  Pateiites  ei  diretlae  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  San6ti  Michaelis 
in  Villa  Southampton  ,  Dicecefis  Winto- 
nienfis.  T.VIII.  P.  III.  30. 

'Tomuniiisi  Rcx  (DuvennUus).  T.  I.  P.  I.  S<5, 

87. 
Tonay  (Dominus  de).  T.II.  P.I.  2. 
Tonda^r  (Vetrp.s  k).  T.  V.  P.IV.  100. 
Tmdraj  (Thomas^.T.M.    P.  II.   108. 
Torie  (SeraugariHs  de  la).  T.  II.  P.  III.  100. 
Toneher  (Matthius.  T.  IV.  P.  III.  22. 
Tonether  {Odo  ile).  T.LP.IV.    if. 
Toneux  Dominus  (Johannes  Feriol  de).  T.IV. 

P.III.   198. 
Toney  {Roberius  de).  T.I.  P.IV.    108,    121, 

144. 

(Rcbertus).  T.III.  P.IV.  4. 

(Robertus).  T.VI.  P.  I.  63. 

Tong  {Robertus  de).    T.II.  P.II.   140.  P.III, 

76,  141  ,  142,   ifi- 
i (Semanus).  T.III.  P.  IV.   133. T. VI. 

P.III.   170. 
Tonge  (Georgius) ,  Milcs.     Coramifrio  ei  dire- 

£ta  ad  confervandam  Pacem   in  Comitatu 

Dunelmenfi    T.VIII.  P.II.  7. 
i (Georgius) ,  Miles.    Commiflio  ei  dire- 

eti.  T.VIII.  P.II.   3J-. 
"tonk  (IValterus).  T.  I.    P.  III.  ifp. 
Tonks  (Johannes  ik).  T.II.  P.I.  j-i. 
Tonnekpis  (Johannes  de).  T.I.   P.IV.25, 
Tonncgayth  (Johannes  de).  T.III.  P.lt.  109, 

124. 
Tonnok  {iVilUelmus).  T.II.  P.III.  13(5. 
to.ioHer  {Nicholaus).  T.IV.  P.III.  8y. 
Tonors  {de).  T.IIL  P.l.ii. 
Tonfet  (Rogerns).  T.IV.  P.III.  14. 
Tonfor  (Henrictts).  T.  I.  P.III.  loj. 
TonfiaU  (Johannes),  Miles.    T.  VIII.    P.  II, 

16. 
Tonfun  (Obertus).  T.IV.  P.  II.  88, 
Tonton  (JValcr.wns).  T.I.  P.  I.  114. 
Tood  (Richardus).  T.V.   P.  III.  61. 
tooke  (Jacobus) ,  Generofus ,  &  Eicaetor  Co- 

luiiatus   Midleiexia:.     T.VIII.   P.ll.   33. 

Commiflio  ei  direfta.  ibii, 
Tom,  X.  f.  ly. 


Tooke  (Jacohus) ,  Armiger.  Conceffio  ei  fafta 
Olficii  unius  Auditorum  Curia;  Wardorum 
&  Liberationum.   T.VIII.  P.  IV.  114. 

{Joh,innes).Offici<im  ei  concelfum  unius 

Auditorum  Curis  Wardorum  8c  Liberatio- 
num.  T.IX.   P.II.   138. 

Toomes  {[Villietmus).  Oliicium  ei  conceffum, 
T.  IX.  P.  IL  ro6. 

Toony  (Rogerus  de).  T.I.  P.I.  jo. 

Topcliff  (Richardus  de).T.\\.   P.II.  29. 

(yotoHPj).  T.IV.P.I.   37,84,168. 

.  (Johannes).  T.IV.  P.  II.  122. 

(Johannes).  T.V.  P.III.  62. 

■ (Richardus).  T.  VII    P.I.  117. 

Topeteyne  (Johannes  de).  T.  II.  P.  I.  j-2. 

(mttielmus).  T.  III.   P.  III.  18. 

Toptoam  (Henricns).    T.VIl.  P.I.  zif. 
(Anthonius) ,  Tiieologise  Profelfor,  De- 

canus  Lincolnienfis.     Litterx   Patcntcs   ei 

diredx  de  Prxfentatione  ad  Re£toriam  de 

Kettlethorpe,  in  Dioecefi  Lincolnicnfi.  T. 

VIII.    P.  IIL   8,-.      Alterx  Littcrx  eidem 
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ad  Pacem  coniervandam  in  Gomitatu  Dor- 

fatiae.  T.VIII,  P.II.  6. 
Tyencbefodl  {Willielmus).  T.I.  P.IV.  soo. 
Trenchelyoun  (Birnardus  &   CerardHs).     T.  Ik 

P.I.  2. 

i^ ■ (AnJri.%s).  T.V.  P.I.  128. 

Trenchtm  (Johannts  dt).  T.II.  P.  II.  6. 
Treaches  {Guiliielnms).  T.IV.  P.III.  8^. 
Trenchiator.     Pro  Roberto  Dudley  MiliteOf- 

ficium.  T.  VI.     P.  III.  228. 
Treneglts  (Vicaria  dc)  ,  in  Dioecefi  Exonienfi- 

T.IX.  P.I.  80. 


chialis  de  Venney    Sutton ,    in   Comitatu    Triafurt  Trovt.     De  liccntia   inquirendi   infra    Trtneth  {Jacobtis).  T.V^.  f.U.  ■io-j. 


Wilts  U  Provintii    Cantuarienfi.    T.  IX 

P.III.  9°- 
rralforj  (Edmundus).  T.  V.  P.  I.   15-9. 
^   ..-{WiUielmus).  TVI.  P.III.   14,   ij". 

. (Wiliieimus).   T.VI.  P.IV.  8. 

.  {Thomas).  T.VIl.  P.III.  76. 

, {Thomas).     Concelfio  ei   fafta   Officii 

Conltabularii  Caftri  de  Harlcigh  &  aliorum 

in  Comiiatu  Merioncth.    T.  VIII.  P.III. 

83. 


Monafteria.   T.VII.   P.III.  9.  7° 
Trecenfis  Epitcopus.  T.I.    P.I.   17. 

Cantor  (H.).  T.I.  P.  I.  loi. 

Epilcopus.  T.  V.  P.IV.  126. 

Tredington   (Ecclefia  Parochialis  de),  in  Dioe 

cefi  Wigornienfi.  T.VIII.   P.ln.  84. 
Trefdraith  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  Dioecefis    Trtnthaeth  {Kadulphus) 

ISangorenlis.  T.VIII.  P.II.  167.  t--— -•)/-  rr. ,.\ 

Trrfeigloyfe.     Reaoria.  T.VI.  P.  IV.  lol. 
Trefnant  (Johannes).  T.III.  P.  IV.  48. 


{Thomas),  lunior.     ConceiTio  ei  fafta    Trefry  {WilMmui).  T.V.  P.IV.  32. 


Trenewght.     Locus   fic  didtus ,   in  Comitatu 
Cornubia:  iitus,     T.  VIII.     P.  II.  fj. 

Trentham  (IViUitlmHs).  T.VL  P.IV.  46. 

■  -  (Manerium  de) ,  in  Comitatu  Staf- 

fordix.   T.  VIII.    P.  II.  fj-. 

Trenthemer  (Johannes).    T.  I.   P.  IV.   164. 
T.  IV.  P.II.  22, 

Trenville  {Henricus  Je).  T.III.  P.I.  ijj-. 

Treredonock.     Rectoria.     T.VI.  P.  IV.  9. 

Treredroyer.     Re(ftoria.     T.VI.  P.IV.  9. 

Trefale  {Johannes).     T.  V.  P.  IV.  6f. 


Ofticii  uniii.s  Receptorum  Curise  Scaccarii,    Trefufis  (Johannes).     Commiflio  ei  dirciHra  ad    Trefcott  (Thomas),   Clericus,    Artium    Magis- 


&  omnium  Rcdituum  5c  Exituum  Hono- 
rum  ,  Caftrorum  &  Maneriorum  infra  Co- 
mitatus  Anglefey  ,  Carnarvon  ,  Merioneth, 
Denbigh ,  Flint  &  Mountgomery  in  North- 
wallia  ,  durante  Vit4.  T.  VIII.  P.  II. 
164. 
Tragnel  DoDOinus   {Johxnnes  Je).     T.  III.  P. 

II.  39^ 

Tragocdi^.     Vide  Comecdit. 

Traharn  {jriltielmus).     T.I.  P.IV.   14. 

Trihirn    (Griffinus    Loye   Ap).     T.  II.    P.  I. 

ro?. 
Traheren  (B.trtholomtius)^    T.VI.    P.IV.  10. 
Trajecienjis  Epifcopus.  T.I.  P.  I.  46,  49. 

■  -  Decanus  {Siephams).  T.  I.   P.  II. 
238. 

Canonicus  {Laurentitts).   T.I.  P. 

Epiicopus.  T.I.  P.III.  174. 

•^ Praepolitus  {Raycoldns).    T.II.  P. 

111.  70,  73,  75",  76. 

' Epifcopus.   T.II.  P.IV.   199. 

Epifcopus.  T.  V.  P.II.  22. 

—  Epifcopus.  T.VI.  P.I.  42. 

Tr^jecium.    Ad  Epifcopum  Literae  Regis  An- 


111.157. 


confervandam    Pacem  in  Comitatu  Cornu- 

hix.  T.VIII.  P.II.  7  ,  33- 
(Johannes).     Coinmiftio  ei   direfta  in 

Comitatu  Cornewallix.    T.  VIII.     P.  II. 

144. 
Trca^^r.    T.  VI.  P.  III.  210.    Burwayr.  jii</. 

Cuttombeke.  ibid.  Garmyn.  ibid.    Lawyt- 

ton.  ihid.     Cargoll.  ihiJ. 
Trcgony  (Burgus  de).     Commifliodircdta  Ma- 

jori  8c  Burgenfibus  hujus  Burgi.  T.IX.  P. 

L  2. 
Trcgorz.e  (Michael).  T.V.  P.II.  21. 
Tregoys  {Pefrus).  T.V.  P.IV.  3. 
Zregoz.  {Abdenel  Je).  T.  I.   P.I.  f. 

{Rohertus).  T  I.  P.  I.  29,  30,   37,43, 

fo,  yi ,   142.    P.  II.  s6. 

(Johannes).  T.I.   P.II.  ifj",  103 


III.  17,    iS,  21,   ijo,   1S3,    i8f ,   188. 
.  (Henricus).  T.  I.  P.IH.   Ijo,  188.   P. 

IV.  f. 

(Henricits).  T.I.  P.IV.  108,111,144. 

T.  II.  P.  1.  5-9.     P.II.   18,  47- 

(Thomas).  T.  II.  P.II.   130. 

Tregunan   (H«^o).     T.  II.  P.IV.  21. 
Tregiinweli  (Johimnes).  T.VI.  P.  II.  179,210, 


ter.     Litterae  Patentes  ei  direfta;  de  Pra:- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Inwardley ,  in 
Dicecefi  Exonienfi.    T.IX.  P.II.  212. 
Trefham  {LuJovicus)  ,  Milcs.     Conceflioeidi- 
refta.   T.  VIII.  P.I.  27. 

(Thomas),  Miles.     T.VIII.  P.II.  12. 

Trejhame  {(WiUielmus).     T.  IV.  P.  IV.  176, 

I9J-.    T.  V.  P.  I.  91. 

{Thomas).   T.  V.  P.III.  3. 

.  (Thomas).  T.VI.  P.II.   ifj. 

Trefilian  {Robertus).     T.IIl.  P.  III.  iS;-. 

{Robertus).  T.III.  P.IV.   ij-(S. 

Trefnannt  {Johannes).     T.  III.    P.  III.  Iff . 
Trefwell  {Robertus).  T.VII.  P.IH.  6. 
Tretes  {Pontius  de).  T.III.  P.  I.   141. 
Treton  {Richardus Je) .  T.III.  P.II.  201. 

P,    Trevaignon  {Johannes  &  Robertus).    T.III.  P. 


I.  119. 


(Robertus)   T.III.  P.III.  194. 


Trevanaunt  (Johannes).  T.  IV.  P.I.  71. 
Trevanion  (Carolus).     Commiffio  ei  direttaad 

confervandam  Pacem  in  Comitatu  Cornu- 

bis.  T.VIIl.  P.Il.  f. 
m  (Riehnrdits) ,  unus  Juftitiariorum  Re- 

215  ad  Paceni  confervandjm  in   Comitatu 

Cui- 
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Cornubix.  T.   VIII.  P.  II.  f. 

Treiiarthyx  {jVdlielmus  Gnji:h  dt) ,  Armiger. 
Canceilio  ei  fafta  Orficii  Vicecomitis  in 
Comitatu  AngleliK.   T.VIII.  P.II.  ji. 

trevmtr  {Mitthnis  ds).  T.ll.  P.IV.  if^. 

(}ohmnes).  T.II.  F.IV.   15-4,  ij-S. 

(Johmnes).     T.III.  P.IV.   106. 

Treuconim  Epifcopus  {Chrijioferus).   T.V.  P. 

II.  141. 

Trevegloys  (Ecclefia  Parochialis  dc)  ,  in  Dice- 
celi  Bangorenfi.   T.IX.  P.II.  ij-o,   ifi. 

Trevenit  ( P.urgus  de).  Commillio  dircfta 
Majori  8c  Burgenfibus  hujus  Burgi.  T. IX. 
P.l.  2. 

Trevenour  {Johnmts).  T.III.  P.  IV.  10. 

Treverenfis  Epifcopus.  T.I.  P.  I.  16. 

Archicpifcopus.   T.I.  P.  IV.  ij , 

26,  78,  79. 

Archiepifcopus (B«W»j»«j).  T.II. 

P.IV.  42,  44,  74. 

(Bemundns).  T.  IV.  P.  11.  93. 

(mrnhertts).     T.  IV.    P.  II.   93. 

P.  III.  5-9,  loi.     P.IV.  4;-,  48. 

Treverenps  Archiepifcopatus ,  (^c.  De  Con- 
ventioiie.  T.  11.  P.  IV.  42.  Confirma- 
tio.  4J-.  De  trattando  cum  Archiepifcopo. 
T.IV.  P.IV.  48. 

Treves  (Eledor  de).     T.VII.   P.  I.  54. 

Trevet    (iVilHehnus).    T.I.    P.II.  zi2. 

Trettfroneau.     T.V.   P.IV.  94. 

Tre^i.-,no  (A.).  T.V.  P.III.   184. 

Trcviilian  (Edmttndus)  ,  Clericus  ,  Artium  Ma- 
giftcr.  Littera:  Patentcs  ei  diredta:  ad 
Reftoriam  de  Hommingsby,  in  Diceceii 
Lincoinienfi.   T.  IX.  P.ll.  iff. 

Trtvinim  (Carolus).  CommifTio  ei  direfta  in 
Comitatu  Corncwallix.  T.  VIII.  P.  II. 
144. 

Treulore  (yohawies  Cuillielmits  &  Fetrus).     T. 

III.  P.IV.  109. 

Tnum.w  (Rogerus).  T.  V.  P.III.yS. 
Trevode  (Richnrilus).  T.V.  P.  I.  7. 
Trevor  (Richsirdus).  T.  VII.   P.  III.  20. 
i (Thomas).     Conceflio  fpecialis  ci  direc- 

ta.  T.VIII.  P.  I.  112. 
> (Sackvillus) ,  Miles,  Juftitiarius  adPla- 

cita.  T.VIII.   P.  II.  18. 
*       "■  {Thomas) ,    Miles.     Officium   ei    con- 

ceiTum  unius   Baronum   dc   Scaccario      T 

VIII.  P.II.  27. 
ai      -  {Carolus).      Conceflio  ei   fa^la  Officii 

Cuftodis  Capitalis  Mefuagii  de  Oatlands  2c 

aliorum  ,  in  Comitatu  Surrix,  durante  Vi- 

td.  T.VlIi.  P.II.    164. 
t (Thoma!) ,  Eques  ,unusBaronum  Scac- 

carii.     Commiflio    ei    direfta    concernens 

iEdificia  Urbis  London.    T.VIII.   P.III. 

114. 
. (Thomas).    Commiflio  ei  direfta.    T. 

VIII.  P.IV.    27. 
Trew  (Arulr^as).  T.I.  P.IV.  98. 

-  (Andnas).  T.VII.  P.  I.  22j-. 
Trewedofa  (Simon  di).  T.II.  P.III.   1S7. 
Trettville  {DurarJus  U)-  T.IV.  P.III.  9)-. 
Trensman  (Henricus)  ,  Clericus  ,    Artium    Ma- 

gifter ,   obtinet    Eccleliam    Parochialem  de 

Newarke  fuperTrcnte  ,  in  Comitatu  Not- 

tinghamix  ik  Dioeceli  Eboracenfi.  T.IX. 

P.III.  104. 
Treivyn(Job.innes).  T.V.  P.  I.   128. 
Trevyfheheli  (Rogerus).  T.  IV.  P.  I.  27; 
rrerv)thifa  {Philip[>us  de).  T.  III.  P.  III.  »94. 
Trevys  {&icharUus).    T.V.  P.  II.  100. 
Treynenoun  {Johannes).  T.  III.  P.  I.  IJ. 
Trezagn  (Johannes).  T.II.  P.II.  fr. 
Tretygiiidy  {Ivo  dc).T .U.  P.IV.   if^. 
Trtiuiagium.     Confuetudo    vocata  Triitdage. 

T.VI.  P.III.  II. 
Trilms  Acjttis   {BerirmJnf  ik).    T.  I.  P.  III. 

;8. 
Triius  Montibus  (Guilliertntts  de).  T.  II.  P.  II. 

176. 
. .  (Radulphus  de).  T.IV.  P.  III. 

100. 
Tricarienfis  Epifcopus   (Robertus).   T.  I.   P.  I. 

144. 
Tricarius  (WillieLmus  de  Berwicl:).  T.  I.  P.IIl. 

163. 
. de  Aberden  Minifter   (Hugo).  T.  I.  P. 

III.  163. 
— —  de  Soltre  Domus   Magifter   (Thomas). 

T.I.  P.III.   rfij. 
Tricaflrenfis  Epifcopus  (Hugo).  T.  II.  P.  III. 

136. 
Tricofolerius  (Richardus).  T.III.  P.III.  40. 
Tricquot  (Nichotaus).  T.V.  P.IV.  99,   100. 
Tridintir.its  (Jacobns  Antony).  T.  VI.  P.  IV. 

94. 
Trie  (MatthMS  de).  T.  1.  P.IV.  io6.     T.II. 

P.II.  77. 


Trieman  (Johannes).  T.  IV.  P.  I.  ^f. 

Tries  (Pctrtts  de).  T.I.  P.lII.  40. 

Triem   (Almaricus  de).  T.  II.  P.I.   172.  P.II. 

1(5. 
Triffaco  (Johimnes  de).  T.IV.  P.IV.  1S2. 
Triftrem  {Henricus).   T.IL  P.  III.  99. 
Trigall  (Samp/on).  T.  III.  P.IV.   16S. 
Trigeitus  (Johannesjt^tis).  T.VII.  P. II. 201. 
Triggs  {Thomas).     Conccflio   ei  faCta  Officii 

unius  VibrcUatorura  infra  Turrim  London. 

T.VIII.  P.III.  83. 
Trillia  {Guilliehnus  de).  T.I.  P.  III.  42. 
Trillove  (Johannes  de).  T.  III.  P.II.   144. 
Trimenell  (NichoUus  de).  T.II.  P.II.  119. 
Trimoille  (Dominus  dela).   T.  V.  P.  IV.  fi. 

Vide  Tremoille. 
Trimfer  (Panat).  T.  IV.  P.II.   124. 
Tri?nuc  (Dominiis  </(•).  T.  I.   P,I.   144. 
Tringe  (Re£toria  8t  Lcclefia  de) ,  in  Comita- 

tu  Oxonix.  T.VIII.  P.II.  60. 
Trinifano  {GeminianUs  de)  ,  &.  Andnas   Filius. 

T.V.  P.ll.  85-. \ 
Trinitatis  Sancti  Dublinenfis  Prior.  T.I.  P.  I. 

141.   p.n.  92. 

— ■ —  Eborum   Prior.    T.  I.    P.  II. 

92. 


London  Prior.  T.I.  P.I.  161, 
163.    P.II.  31,  32,  34,  87. 

de  Monte  Rothomagi  Abbas. 


T.I    P.I.  31. 
LondonPrior.  T.I.P.II.  137, 


201  ,  104. 

■  de  Hongefton  Hofpitalis   Ma- 

gifter.  T.I.  P.III.  163. 

Prioies.  T.III.  P.III.  70. 


IV.  42. 


Trompour  (Adam).  T.I.  P. III.  104. 

■'  (Adam  &  milielmus).  T.  II.  P.  I. 

161. 
Trtmyn  (AJam).  T.III.  P.  I.  176. 
Troncaleone  (Bernardus).  T.  II.  P.  I.  84.     P, 

11.  47  ,  66. 

(Geraldut).  T.II.  P.  I.  S4. 

Tropynel  Johannts).  T.  IV.  P.  I.   182. 
Trofelyn  (Waiterus).  T.III.  P.  II.  194. 
Troshes  (Willielmtts) .  T.VI.  P.III.  or. 
Trot  (Richardus).  T.II.  P.I.  iy6. 


Trot  (Walferus).  T.vt.  I«.tlt.  nj, 
Trotmnn    (  EdvDardus ) ,     Senior  ,     Armiger,' 

Commiflio  ei  diretta.  T.IX.  P.  II.  131. 
Trotmans    it  Stanmll.    Tencmcntura   fic  di- 

tlum  ,  in  Comitatu  Midlefexiae  litum.  T< 

VIII.   P.ll.  5-9. 
Trott  {James).    CommilTio    ei  direfta.  T» 

Vlll.  P.  II.  142. 
Trotter  (Thomas)  ,  Mercator  Loftdinenfis.  T^ 

VII!.  P.II.  114.  Commiflio  ei  direa.a  ad 

trattandum    cum    Regibus,     Principibus, 

Gubernatoribus  ,  (^c.    in    partibus  Barba» 

rise.  ibid. 
Trou  (Johannes  de).  T.IV.  P.IV.  ixj. 
Treufelti  (Petrus).     T.  IV.  P.  I.   146. 
Troutlitr  {Philipfits  de  la).  T.  V.  P.IV.  lo»: 
Troup  {Hnm.  ile).  T.l.  P.IV.  5-9. 

(Johannes).  T.V.   P.II.   16. 

Trouppeau  (Sicholaus).    T.V.  P.IV.  94; 
Troti/feboys  (JoLtnnes) .    T.V.  P.  IV.   102. 
Troujper'{johannes).  T.V.  P.III.  176,   ,80; 
Trotitehek  (Johannes).  T.IV.  P.IV.6i. 
(Witlielmus).     T.  IV.    P.  IV.  70/ 


Hl- 


(Willielmtfs).   T.V.  P.III.  131. 


(  Ecclefia  Parochialis  ) ,     infra 

Viilam  de  Wareham  Dioecefis  Briftolliae.  T. 

VIII.  P.II.  39. 
Trinities.  Prioratus  fic  vocatus ,    in  Comitatu 

Eborum  fitus.  T.VIII.  P.II.  /3. 
Trinley.     Vide  Tirley. 
TrinopoUtantts  Epifcopus  (Bernardtis  de  Mefa). 

T.VI.  P.I.  96,   106,   109. 
Trip  {Nicholatts).  T.II.  P.IV.  21. 
Tripcots.   Manerium  fic   vocatum ,  in  Comi- 

tatu  Eborum.  T.VIII.  PII.  f2. 
Trippelatv  (Henrictts  de).  T.II.  P.  II.  88. 

(Roberttts).  T.IV.  P.I.  78. 

Tripplet  (Thomas)  ,  Clericus ,  obtinet  Canoni- 

catum  de  Fenton ,    in  Ecclefia   Cathedrali 

Eboracenii.  T.IX.  P.IIL  90. 
Tris  {RerrKrn:  de).  T.  I.  P.I.  3.». 
Trivers  (Galfridus).  T.II.  P,  III.  \if . 
Trivet  (Thomas).   T.  III.   P.  III.  118,   Jj-J  , 

164.     P.IV.  17. 
Trivicirms  (Paulus^.T.Vi.  P.II.  ifj. 
Trivifias  (P.).  T.VI.  P.I.  4. 
Trivultius  (foharmes  Anttxmius).  T,  VI,  P.  I. 

127. 
«'■"■'■   -  Searramttccia ,   Presbiter  Cardinalis. 

T.VI.  P.  I.  200. 
Troaais  Abbns.  T.I.  P.  I.  9. 
Trockmorton  {tiicotaiis).   Commiflto  ei  direiftl 

pro   compofitione  defeiituum    Titalorum. 

T.VIII.  P.I.  33. 
■■■  "  (Rc.phaei)  ,  Clericus ,  Artium  Ma- 

gifter.  Litterx  Patcntcs  ei  direita;  de  Pia;- 

fentatione  ad  Redoriam  de  South  Ormss- 

by  cum  Kcttesby  annexd,  in  Dicecefi  Lin- 

colnienfi.  T.IX.  P.  II.  213. 
Trohaites  (Richardus).  T.IV.  P.III.  137. 
Trojanus  Epifcopus  {Elias).  T.I.  P.  I.   ir. 
Trcies  (Theobatdus  de).  T.II.  P.  I.  37. 
—  (Bernardus).  T.  III.  P.  I.  192.     P.  II. 

ri^  ,   114. 

— {Petrtes).  T.III.  P.II.   113,    j  14. 

Troigu  (Johanncs).  T.V.    P.IV.  92. 

Trommuel  (Ivo).  T.III.   P.  I.  112, 

Trompe  {Martinus) ,  AdmirallusUnitarum  Pro- 

vintiarum  ,  creatur  a   Rege  Anglia;   Equcs 

Auratus.  T.  IX.  P.  III.  go.     Additamen- 

tum   ejus   Armorum.  tbid.     Ejus   Epiftola 

ad  Status  Generales.  17$-. 
Tromper  {Piut).   T.IV.  P.II.  124. 
Trompeton  (Egidiusde).  T.I.   P.  III.  129. 

(Rogcrtts).  T.IV.  P.I.  22. 

(Thomas).  T.IV.  P.I.  200.     P.  II. 


Trowbridge.     Rcctoria.     T.VIP.  IV.  69. 
Trovcell.     Medietas     Reiftori^.     T.  VI.     P 

IV.  8. 
■■'■     -  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dioeccfis  E- 

borum.  T.VIII.  P.II.    166. 
Troyes  (Johannes  8c  Henricus  de).     T.IV.   Pi 

11- 47- 
. Epifcopus  (Stephantts  de).     T.IV.  P. 

IIL   174. 
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Turquie  (Anthonius).  T.  V.  P.IV.   102. 

Turr   (Jacobns),   Yeoman.    T.  VIII.  P.  II. 

Turrant  Keinfton  (Redtoria  de),    in   DioeceU 

Briftollienii.  T.IX.  P.II.  90. 
Turre  {Martinus  de  ta).  T.V.  P.IV.  101. 
Turri  (Petrus  de).  T.I.    P.  I.  147. 

(Nuhotaus).  T.I.  P.  II.  7. 

-  (Giraldus).  T.Il.  P.  III.  8. 

THrri 
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Turii   (Dominus  Verodus  de).  T.  II.    P.  IV. 

• (Francifats).  T.V.   P.IV.   102. 

Tiirribiis  (Btrtrandus  ,U).  T.  II.   P.III.  172. 
Turten  (Hsnricus).  T.VI.  P.  III.  217. 
Turwart  (Hcnricus).  T.VI.  P.IV.  161. 
Turvey  (Uaro   Mord.mc  de).   T.  VIII.  P.  II. 

24J. 
Turvill  (Nicholaus).  T.  11.  P.I.  5-1. 

(Johanms).  T.  II.   P.II.  i+o. 

— (NicMans).  T.II.  P.  II.  177. 

(Hiigo).  T.II.  P.III.  187.   . 

(Ez,echiet).    CommilTio  ei  diredla  tan- 

gens  Cottiigia.  T.IX.  P. II.   170. 
Tufciaco  (Oto  tle).  T.  I.  P.III.  29,   30,  35-, 

36. 
Tufculancnfts  Epifcopus   (Tmarus),   T.  I.    P. 

1.4. 
(Nichokus).  T.  I.  P.  I.  j6,  SO  > 

63,   loj-. 

(Odo).  T.I.  P.II.  104. 

-  ■  -   EpilcopusCardinalis  (Cordeonius). 

T.I.  P.II.   1S3,    1S4. 

(F.J.  T.I.  P.II.  211. 

{Johannes).   T.I.  P.III.  14,47, 


62,   19,-.     P.IV.  22,   34,  36,  43. 
(^niSaldus).   T.  I.    P.  IV.  48, 


III 


(Berengarius).  T.  I.  P.  IV.   199, 

200,  206,  208.  T.II.  P.I.  14,  26,46, 
6s,  67,  86,  113,  139,  16/,  168,  184, 
»95.  '94-  P- II.  7,  20,  22,  23,  30, 
5-3,  61,  78. 

(a).  T.II.  P.I.   lof. 

-  (B).    T.  II.  P.II.  82,   184.     P. 
1 1. 

■ — (Anibaldus).  T.  II.  P.  III.  119, 

•  67. 
' (A.).  T.II.  P.IV.  71,123,124, 

'17.     138,      141,      143,      144,      147,     lJ-2, 

»i"3.'f7.  '6j-,  177,  178,  189,  199, 
203.  T.IH.  P.I.  20,124,30,34,  36,38, 
S°'  f4.  S' ^  96. 

Tufculanus  Epifcopus.  T.I.  P.  II,  183. 

Tiifcico  (H.de).  T.I.  P.I.  69. 

Tut  (Richardus).  T.ll.   PA.  70,  77. 

(Joh.imes&cRo&ertns).  T.  II.  P.III.  127. 

Tulchin  (Antor.ius).     Officium  ei  conceffum. 

T.VIII.    P.ll.  17. 
Tuttebury  (Henricus  de).  T.  II.  P.  IV.  2j-. 

■ (Wdlielmus).  T.  III.   P.  III.  175-. 

(IVillielmus).  T.  VI.  P.ll.  zoi. 

Tiittervylle   Dominus.  T.IV.  P.II.  19^. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  87. 

Cjohaunes).  T.V.   P.IV.  86. 

T^xoadM  (Johannes).  T.Vl.  P.  I.   182. 
Tmde.     Paflagium  Aqux.  T.I.   P.IV.  72. 
Tweng  (Marmailucus  de).    T.  I.  P.  IV.  144, 

191-     T.Il.  P.I.  j-i,  \s\,  S9,  76,  166. 

P.  II.   iS,   27  ,  47. 
■ •  (l^ViUielmus).  T.  II.   P.  II.  loS,   121^ 

123  ,    161.     P.III.   100. 
Tnyicheit  (Henricus) ,    Clcricus ,    Artium    Ma- 

girter.  Littcrx  Patentes  ei  direftx  de  Prs- 

lentatione  ad  Vicariam  d..*  Stratford  fuper 

Avonam,  in  Diceccll  Wigornienli.  T.IX. 

P.II.  212. 
Taisden  (WilHelmus)  ,  Miles&  Baro.  T. VIII. 

P.II.lo.  Litterse  ComrailTionales  eidireftae 

pro  puniendis  Delinquentibus  in  Comitatu 

KantiL^.  ibid. 
Tinitty  (Thomas),  Clericu.?,  Artium  Magider. 

Litter.\:  Patcntes  cidirectx-  ad  Vicariam  Ec- 

clella:  Parochialis  de  Eufton  ,  in    Dicecefi 

Exonicnfi.  T.IX.    P.II.  25-1. 
— —  (Thomas) ,  Clericus  ,    Thcologige  Bac- 

caiaureus ,  obtinet  Capellam  Sancti  Lauren- 

tii  in  Evesham  ,  in  Comitatu  Wigoruienll. 

T.IX.  P.II.  277. 
Tu-ae  (Thomas).  T.III.  P.  I.  121. 
Tviya  {Johannes  de).  T.  I.  P.I.   iir. 
Twyford  (Johannes).  T.II.  P.II.  129. 

(Radulphus).  T.II.  P.  III.  190. 

(Radulphus).  T.II.  P.IV.  21. 

. ■  (NichoUus).  T.III.  P.II.  ij-3. 

(Nicholaus).  T.III.  P.  IV.  43,  48. 

Tuyfser  (Salomonle),  8c  T.lycia\ii.ox.  T.  I.  P. 

III.   140. 
Ttiynehed  (Manerium  dc) ,    in  Comitatu  Wil- 

tefia:.  T.VlII.  P.ll.  ST • 
Twyfelton  (Johmmes).  T.VI.  P.IV.  iif. 
Twylfe  (Johannes).  T.V.  P.II.  76. 
Tuyll  (Dominus  Fhileiertusa).  T.VII.  P.IV. 

47. 
T«yoy5»  (Dominus   Cuillielmus  de).  T.  II.   P. 

III.  44- 
Tuyt  (Johanuos).  T.I.  P.IV.  i/. 
. (Richardus).  T.  II.  P.  II.  176,     P.  III. 

I2J-. 

T»m.  X.  P.  /  V, 


Tun  (RichsirJus).  iT.  II.  P.  IV.  164.     T.III, 

P.I.  4. 
Tybantt  (Domyago  de).  T.III.  P.  I.  91. 
Tybercis  (Leonardus  de).  T.  V.  P.II.  177,180. 
Trbetot  (Henricus  de).  T.I.  P.I.   114. 
■ ijohannes).  T.I.  P.II.  114. 

(Robertus).  T.I.  P.II.   114. 

— —  (Paganiis).  T.I.  P.  IV.  109,  144,192. 

t.II.  P.I.  2J-,  48. 
• (Richardiis).  T.I.  P.IV.  201,  203.  T. 

II.  P.  I.  45". 

(Johannes).  T .11.  P.  I.  fp. 

Tychebourne  (Thomas  de).  T.III.  P.IIIv  j-6, 
(Johannes).  T.IV.  P.  I.  83. 

■ '  (Nichokus).  T.VI.  P.  II.  15-9. 

• (Benjaminus) .  T.VII.  P.II.  93. 

TfbonviU  (Guillielmus  de).  T.IV.  P.  III.  39. 
Tychefeld  (Abbas  de).  T,I.  P.III.   136. 
Tychjeld  Southamfton.     Thomx   Wriotheflcy 

Militis   Domini  Canccllarii  Anglix  Scrip- 

tum.  T.VI.  P.III.  124,   12^. 
Tydecombe  (ivitlielmus).  T.III.  P.III.  18. 
Tydelfde  (iviltielmiis).  T.  II.  P.  III.  146.^ 
Tyderici  (Johannes).  T.V .  P.  II.   134. 
Tydrington.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  48. 
Tydiitfy.    Vicaria.  T.VI.  P.IV.  164. 
Tye  (Robertus).  T.II.  P.  III.  189. 

(Johannes).  T.III.  P.  II.  139. 

Tiedrn  (Johannes  de).  T.V.  P.IV.  21. 
Tyels  (Henricus  de).  T.II.  P.I.  5-9. 
Tyesdate  (Robertus).  T.VI.  P.  IV.  46. 
Tfard  (Richardus  de).  T.VI.  P.II.   163. 
Tykhitl  Caftrum,  Manerium    8c  Honor;  Ad- 

vocationcsCapcllse.T.III.  P.II.  199,200. 

Ecclelia  annexanda  CapellxRegis  Weftmo- 

nafterii.     T.V.  P.IV.  210. 
Tykhutl.  Caftrumobfeflum.  T.II.  P.ll.  37. 
Tyt  (Arnddus).  T.II.  P.  III.  26,  j-i. 
Tylbrocke.  Redoria.  T.VI.,  P.IV.  8. 
Tflcot  (Vaganus).  T.I.  P.IV.   167. 
Tyier  (IVitlielmus)  T.  V.  P.IV.  f  o ,  63  ,  6y, 

68,  73,  79,  80,  10,-. 
. (-Edwardus).  T.VI.  P.II.  193. 

(Edwardiis) ,  Cleiicus ,  Capellanus  Geor- 

gii  Domini  Carew,  Baronis  dc  Clopton  8c 
Comitis  de  Totnes.  T.  VIII.  P.II.  167. 

Tylmanflon.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  9. 
Tylmyngton  (Johannes  de).  T.  II.  P.IV.  192, 
Tylney  (Vhilippus).  T.  VI.  P.II.  15-9. 
Tymbealande.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  7. 
Ty.nperly  (Wiltielmus).  T.V.  P.III.  S7. 
Tyn  (Richardus).  T.VI.  P.II.  206. 
Tyn»  (Johamies  de).  T.I.  P  I    j,^, 
Tyndale  (Andrs»,).  T.III.  P.  111.   ,,; 

(Robcrtus).  T.VI.  P.IV.  149.  T.VIL 

P.II.  ij-3,   ISS'  "52. 

(Humfridus).  T.VIII.  P.II.  166. 

Tyndyne  (Thomas).  T.  V.  P.  IV.  199,  200. 
Tyngat  (Chrijhferus).  T.  VI.  P.II.  194. 
Tyngevoil!  (Nicholaus).  T.  I.  P.  IV.  61,  63, 

64,  66. 
Tyngingtey.  Rcftoria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Tynmouth  (Johanncs  Prior  de).  T.  V.   P.  IV, 

2l8. 

Tyntenhul.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  13^. 
Tyntern  (Abbas  de).  T.I.  P.III.  136.  P.  IV. 

39' 

Tynton  (Thomas  de).  T.  I.P.IV.  169. 

Tynyngham  (Adam  de).  T.III.  P.I.  \S9.  P. 
II.  83  ,  109  ,   15-4. 

Typet  (Simon).  T.III.  P.  III.   190. 

Typographia.  De  conceffione  ad  imprimendum 
Hiltoriam  CorneUiTacki.  T.VII.  P.I.f^. 
De  licentia  imprimendi  Itinerarium  Fynes 
Moryfon.  P.  III.  8.  De  licentia  impri- 
mendi  Daniells  Hijlory  of  England.  fi.  De 
licentia  imprimendi  Pharmacopceiam  Lon- 
donienlem.  SS-  D<^  licentia  imprimendi 
LibrumWillielmi  Fulke,  viz.yi  Defence of  the 
true  Tranjtation  and  Confutation  of  the  Ro- 
mijlj  Tranfation  of  the  Holy  Scriptures.  5-6. 
De  licentia  imprimendi  Librum  Thomx 
Middleton,  vocatum  The  Peace-makcr ,  or 
BritainU  Btejfiig.  77.  Pro  Georgio  Wythcrs 
dcliccntia  imprimendi  Librum  intitulatum, 
Hymnes  and  Songs  of  the  Church.  P.IV.  43. 
Liccntia  pro  Johanne  Legate  imprimendi 
Diftionarium  vocatum  Thom  Thomas  Dic- 
tionarye.  P.IIL191.  Delicentia  imprimen- 
di  Librum  Martyrum  in  Compendium  per 
Thomam  Mafon  Clcricum  redactum.  197. 
Pro  Jolianne  Speede  licentia  imprimcndi 
Libros  vocatos ,  The  Genealogies  of  the  Ho- 
ly  Scripliires :  The  Maps  or  Chart  of  the  Land 
ofCanaan.  P.IV,  5-9.  Proclamatlo  contra 
abufus.  84.  Dc  Officio  in  Latino ,  Gra;co 
6<  Hebraico  concefto  Reginaldo  Wolfe.  T. 
VI.  P.III.  \ST.  Oflicium  ImpreiToris  Sta- 
tutorum  pro  Johanne  Cawode.  P.IV.  U. 


Typtoft  (Johames  de).  T.  II.  P.  IV.  48. 

(Johannes).  T.  IV.  P.I.  106,  190.   p. 

II.  9.   18. 

(Johannes) ,  Comcs  Wigornix.  T.  VI; 

P.I.  207. 
Tyrack  (HenricHs).  T.  VI.   P.IV.  j-o; 
Tyrconel  Comet.  T.  VIII.  P.II.   iy3. 
Tyre  (Johannes).  T.  V.  P.  IV.  41. 
Tyrel  (Geraldus).  T.I.  P.IV.  14. 
■ —  (Rich.nrdus).  T.I.  P.IV.   if. 

(Hugo).  T.II.  P.III.  24,12/. 

-  (Richardus).  T.  II.  P.III.   12;-. 

(Hugo).  T.  II.  P.IV.  f. 

(Thomas).  T.II.  P.IV.jf. 

(H"^c).  T.  III.  P.  III.  22,5-9. 

(H^alterus).  T.III.  P.III.  j,. 

(Thomai).  T.lll    P.III.  84. 

(IVittielmus).  T.V.  P.H.  91. 

(Johannes  UHugo).  T.V.   P.II.  loij 

(Thomas).  T.  V.  P.III.  32, 

-  (Jacobiis).  T.  V.  P.  III.  ,25-,  182.  P; 
IV.  4f,  5-1,  119,   133,   144. 

(Thomas).  T.V.  P.III.   196.  P.IV.iJc; 

• —  (Willielmus  8c  Thomas).  T.VI.  P.1. 182* 
Tyrenfis  Archicpifcopus.  T.I.  P.  I.  167. 
Tyresoit  (Adam).  T.I.  P.  IV.  163. 
Tyringham  (Rogerus  de).  T.  II.  P.  II.  j-i; 
Tyrone  Comes  (Conacius  O  Neel).  t.VI  P.III. 

lOI. 

(Hugo).  T.vn.  p.i.  iij.  p.iL  iz: 

68,  ij-8. 

Tyrrell  (Thomsis).  T.IX.  P.III.   100. 

Tyrvohit  (Robertus).  Concaflio  ei  fadla  Offlcii 
Locumtenentis  five  Cuftodis  Foreftx  dc 
Aylisholtt  8c  fexta  Wolmer,  e^c.  in  Co- 
mitatu  Southamptoniae.  T.  VIII.    P.  III, 

Tyfano  (Grmbaldtis  de).  T.  I.  P.III.  199. 

(Johannes  de).  T.Vl.  P.  II.  167. 

Tysdale  (Chrijiophorus)  ,  Clericus ,    in  Artibus 

Magitter.  Littera;  Patentes  ci  diredlx  de 
Prxfentatione  ad  Prsebendam  8c  Reftoriam 
de  Buckland  Denham  in  Cathedrali  Eccle- 
fia  Wellenfi  ,  Dicecefis  Bathonienfis  gc 
Wellenfis.  T.VIII.  P.III.  30. 

Tyfon  (Etys),  T.  lll.    P.ll.   124. 

Tytherlye\johannes).  T.  VI.  P.IV.  7.      . 

Tyverton  (Villa  de).  Commilfio  diredla  Ma- 
jori  Sc  Bwgenfibus  hujus  Villx.  T.  IX,  P» 
1.4.. 

Tywarderth.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  8. 

Tywe  (Adam).  T.II.  P.I.  161. 


y. 


v^ 


l 


'Ace  (Rjchardus  de  la).  T.  III.  P.i.  i,-' 
(Thomas).  T.  III.  P.i.'  j,'   ' 

(Richardus).    T.IIl.   p.l.    joo,    200; 

P.II.78.  '• 

(Hilippus).   T.  III.  p.  III.  42,74.  p. 

IV.  3?.  ^7- 

(Phitippus).  T.III.  P.IV.  161. 

(Jacobus).  T.VI.  P.IV.  183. 

V.ice  (Atgor.).  T.IV.  P.  II.   loi. 

Vachell  (Thomas)) ,  Miles  ,  unus  Jufticiario-' 
rum  Regis  ad  Pacem  confcrvandam  in 
Comitatu  Berks.  T.  VIII.  P.IL  4 

— —  (Thomas)  ,  Miles.  Comn-.iffio  ei  dire- 
fta  in  Comitatu  Southamptonix.  T.  VIIL 
P.II.  34. 

Vacher  (Bernardus).  T.I.  P.III.  41. 

Vacrye  (Johannes  de  la).  T.  V.  P.IV.  jT,' 

Vadimonte   Comes    (Erigus  de).     T.  I.    P.llJ 

2l6.' 

Vado  (Johannet  de).  T.  IV.  P.  IV.  26. 
Vadquit  (Robertus  de).  T.IV.  P.  III.  ^j-.  8^, 
Vagabundi.  Proclamatio  coatra.  T.VII.P.IIJ 

98. 
X'aghan  (Immam) .  T.  I.  P.  I.  76. 

(Edenet).  T.I.  P.I.  133,  136,  ijSJ 

(Eynan).  T.I.  P.I.  133,  136. 

(O).  T.I.  P.  I.   138. 

(Rhefus  ap  Rhefi  ap  Maelgun).    T.I.  PJ 

II.  161. 

(ap  Crifri   David).  T.  I.  P.II.i;^. 

(Richardus).  T.IU.    P- 1.  H. 

(Thomas).  T.  III.  P.I.  31. 

(David).  T.III.  P.I.  i8f. 

(Thomas).   T.  V.    P.II    80,  94,   97; 

110,  ni,  14S,  1/3,  170,  172.  P.III.  7, 

»_ll!  (David).  T.VI.  P.II.  2or. 

(Jacobus).  T.  VI.  P.III.  76. 

(Stephanus).  T.VI.  P.III.  109,  ijo^ 

, (Johannes).  T.VI.  P.IV.  rii. 

(David).  T.VI.  P.IV.  232. 

. (CHtbbmtis).  T.VI.  P.IV.  if4. 
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Vaghan  ijohnmm).  T.VIl.  P.III.  lo. 

Vtitlet  {oluetin).  T.V.  P.IV.  yp. 

VMtch  {tvilMmus).^  Clericus.,  Artium  Magi- 
fter.  Litterx  P.itentcs  ei  direftac  de  Txx- 
fcntaiione  ad  Rcdoiiain  dc  Leathlcy  ,  in 
Diceccii  Eboruni.  T.VIII.  P.  IV.  6(5. 

V»tton.  -Locus  fic  dicTrus ,  in  Comitatu  Suf- 
tolcix  litus.  T.VIII.  P.II.  60. 

V»ker  {iriUietmus).  T.'II.  P.IV.ioz. 

Vaketi  (NichoUus).  T.I.  P.II.  fi. 

Vd  (Abbas  de).  T.IV.  P.  IV.  Z2. 

, (ifamiarJtts  liu).  T.IV.P.  III.  200. 

-  {Htigo  de  la).  T.I.  P.III.   iji. 

\mhardus  &  l^'dter:ts  de  U).T.l.  P.  IV. 

~L%uidodela).  T.I.   P.  IV.  186.     T.  II. 

P.  1.  5j.  P.U.  3. 
. (iValterus   &    Hicholxus).    T.II.  P.  III. 

116. 

{miliehnus).  T.II.  P.IV.  108., 

— '  (Perinus).  T.III.  P.  I,   15-5. 

{yohMnes).  r.m   P.I.  iSi. 

{iViliielmm).  T.III.  P.III.  16. 

• — •  ComitilTa  {frnncifca  de  Dinan).    T.V.P. 
IV.  50. 

-  (Petrus   Dominiis  de  Love  &   Vrnncifcut 
Dominus   de  Chajhauiriant) .  T.V.  P.IV. 

-  (ClauJius).  T.Vl    P.III.  114. 
ralachid.  [Vaulus  Comes  de).     T.IV.   P.IV. 

,17.  T  V.  P  I    %. 
Valffco  {Jch.^nnes  de).  T.IV.  P.I.   iio. 

[Chrijhferus  dt).  T  VI.    P.IV.26. 

Valafctis.  T.m.  P.II.  88.  P. 111.18,40,  45-. 
Valche  {J^cobus  de).  TVII.    P.I.   29. 
Yaldis  (H.de).  T.  V.  P.IV.   164. 

Valee  [E.mis).  T.JV.  P.II.  47. 
Valein  [Matth/uis).  T.  IV.  P.  III.  91. 
Valeitts  (Alexander  de).  T.  1.  P.II.   29,  30. 

(Warres).  T.  II.  P.  I.  12;-. 

Valence\johan>,es  de).  T.il.  P.IV.  208. 

(Andnas).  T.  III.  P.I.    182. 

{Andnas).    T.  III.    P- 

8j. 

fjohmnts).  T.III.  P.I 

P.Il.  if3. 

.^ {Stephanus).  T.III.    P    .„     ,,  .      . 

(J.hanncs).  T.m.    P.III.  76,91,131 
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Vajf.tgne  {Thomas).  T.IV.  P.IV.  68. 
Vnjjallos  Rex  ne  lirandaliiet.  T.I.  P.I.  94. 
Vaffelin  {Johannes  de).  T.  IV.  P.  III.  152, 
Vajfmt  (RjididphHS  le).  T.IV.  P.IIl.  8y. 
Vaffeur  {Simon  k).  T.V.  P.IV.  94. 
Vaffy  [Johannes  de).  T.IV.  P.  III.   loi. 

(Oliverus  dc)   T.IV.  P.IV.  46. 

Vaffyr  {Rohenus).  T.  IV.  P.  III.   iif. 
VnftMa  (Martinus  de).  T.VI.    P.  II.   ifS. 
Va/ur  (Richardus).  T.IV.  P.II.  1J3, 


Vatch  (pVilHclmus),  Clcricus,  in  Artibus  Ma-     Vaux  (Georgius).     Officium  ei  conceffum.  T 
gifter.    Littera:  Patentcs  ei  diredtK  de  Pra:-         IX.  P.  III.  88. 
fentatione   ad   Rcaoriam    de    Burythorpe.     Vaut.elles  (Matthsas  Je).  T.  VI.  P.ll.  ^o. 
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Vate  (Robertus).  T.  IV.  P.  III.  1^6. 
Vathque  (Johannes).  T.III.  P.I.  199. 
V4thy  (Thomai).  T.V.  P.I.  140. 
Vatafor  (Thomas),  Armigcr,  creatur  Baronet^ 

tus.  T.VIII.  P.III.  24. 
Vavafour  (Willieimus  le).    T.I.    P.III.    114, 

203.     P.IV.  38  ,  48. 

(IVillielmus).    T.  I.  P.  IV.  108. 

(mlterus).  T.  II.  P.I.    76. 

■ (Maugerius).  T.  II.  P.I.  166. 

• ■  {Giibertus).  T.III.  P.HI.  194. 

(Henricus).  T.IV.  P.  I.  174. 

{Richanlu,).  T.IV.  P.IV.  79. 

(Henricus).  T.  V.  P.III.  lof. 

■ (IVrllieimus).  T.  VI.   P.III.  28. 

Vauclere  (Olivcrus).  T.III.  P.I.   106. 
Vaudemont  (Comcs  de).    T.III.  P.  I.  20.r.  P. 

n.  3+. 

— (tudovicus  de  Lotharingia  Comes 

de).  T.Vl.  P.II.  j-2. 
Vaudenarde  (Joljannes).  T.IV.  P.  I.   184. 
Vaudin  (Johamies).  T.  IV.  P.II.   197. 

(Johannes).  T.  IV.  P.IV.   3. 

Vaudmersk  {Phiiippus).  T.  VI.  P.I.   117. 
Vaudrey  (EdivarUus) .  T.VI.  P.  IV.  46. 
Vatighan  (Horoiilas) .  T.I.  P.  II.  j-^. 

(Wdterus).  T.  V.  P.  IV.  31. 

(Madoks  ap).    T.II.  P.  I.  ji,  10;, 

— (Richardus),  Miles,  unus   ex  Jufti- 

tiariis  Rcgis  ad  Pacem  confervandam  in  Co- 
mitatu  Dunclraenfi.  T.VIII.  P.II.  7. 

(Henricus).  T.VIII.  P.II.  9. 

(Rogerus).  T.  VIII.  P.  II.  9. 

(Carolus) ,  Juftitiarius  ad  Placita.  T. 

VIII.  P.II.  iS. 

{Walterus),  Miles.   T.VIII.  P.II. 


18. 


Vayliy  (Jobannes  de).  T.  IV.  P.  II.  17^,  178, 
■p.III.  16,  18,  II,  if,  70,  81,  86,91. 
96, 

Vaynol.  Praebenda  Ecclefiae  Cathedralis  Afla- 
phcnfis.   T.VIII.  P.  IV.  67. 

VbaldinHs ,  Clericus.    T.I.  P.I.  44,  ^J ,  ^6', 

Ubbalant  (Phiiippus).  T.VI.  P.I.  u6. 

Ubendy  (Johannes).   T.V.  P.III.  ij-j-. 

Ubere  (Maine  de).    T.I.  P.II.  216. 

Ublacenfis  Cardinalis.   T.  III.  P.III.   171." 

Uburgo.    T.  III.  P.  III.  128. 

V.iaile  (Nichoiaus).  T.VI.  P.III.  229. 

Ve  (Ravuiinus  de).  T.III.  P.  I.  141. 

Veauitre     {Johamies  le).    T.  IV.  P.III.  Sp; 

Vecano  (Gifredus  de).   T.I.  P.II.   ifj. 

Veccia  (M).  T.V.  P.IV.  i6o. 

Vechan  {EuTfray  dt).  T.I.  P.II.   37, 

Veciis  Infula.  De  Capitanco  contra  Francc,'!. 
T.  11.  P.  IV.  II.  Super  Defenfione  con- 
tra  Francos.  12.  Pro  defenfione.  T,  III. 
P.III.  jr6,  f^.  Calborne  Ecclefiaepraefen- 
tatio.  T.  VI.  P.III.  229.     T.VIII.  P.II. 

2If. 

Vedafti  Saniii  Abbas.  T.I.  P.II.  201. 
Vedaflo  SanBo  (WiUielmus  de).  T.  III.  P.IV. 

168. 
— (Germmns  de).    T.  III.    P.  IV. 

169. 
Vede  (Augerus  de  la).   T.  II.  P.IV.   100. 
Vedon  (Radulphus  ile).  T.I.   P.  IV.  110. 
Vee  (Guiiiielmus  du).  T.IV.  P.III.   17}-. 
Veel  {Petrus  de).     T.II.  P.III.  26. 

(Petrtts).  T.II.  P.IV,   11. 

Veen  {Tidemannus  dr).  T.V.  P.III.  36. 
Veer  (Hugo  de).  T.  I.  P.I.  S°- 

(Robertus).  T.  I.P.I.  6f,  93,   15-7. 

(Huge).     T.  I.   P.III.   123,    130,   132, 

ifT>    'Py.    "96.    '99'   ^°' >    ^03.  ioj. 


P.IV.  3. 

— — •  (Evanus),    Armiger.    ConceflTio   ei    —  Dominus  ^e  5»«»^;  C«w;'/,i.  T.I.  P.  IV. 
fa£ta  Officii  Vicecomitis  in Comitatu  Rad-         5-,  8,  9,   37,  48. 


nor.  T.vm.  P.II.  32. 

(Walterus).     Concefiio  ei  fafta  Of- 


ficii  Vicccomitis  in  Comitatu  Carmarthen. 
T.  VIII.  P.  II.  32. 
'  (Watkin),   Armiger.     Conceffio  ei 

faftaOfficiiVicecomitis  in  Comitatu  Breck- 
nock.  T.VIII.  P.II.  52. 


(Wiliieimus) ,    Armiger. 


(Robertus).  T.I.  P.  III.    149. 

(Hugo).  T.I.  P.IV.  108,  III,   144.  T. 

II.  P.I.  ^9. 

(Uomas).  T.I.  P.  IV.  112.  T.ll.  P.II. 

26. 

— -  (Thomas).  T.  II.   P.  II,  107  ,  108,    169. 
(Roberttis).  T.II.  P.II.  119,   178. 


,,    „-..     Conceflio     (^r^^nry).  T.III.  P.III.  5-4  ,   113,  iiS, 

«  faaa  Ofticii    vicccorr,itis   in  Comitatu 
Mcrioneth.  T.  VIII.  P   II.  32 


129,   lOo. 

(Henricus).  T.III.  P.  III.  130. 

—  (R.oi.-»«0  .  DuxHiberniz.  T.III.  P.IIlj 
196.     P.  IV.  i^,   17  ,  11. 

{Philifpa  Uxor).  T.III.  P.IV.  44. 

' —  (Robertus).  T.IV.  P.I.  88. 
• —  (Rohertus).  T.IV.  P.II.  161. 

—  (Bddmnus).  T.IV.  P.II.  201, 
, —  [Rohertus).    T. IV.  P. IV.  120. 

gifter.     Litterx  Patentes  ei  direax  de  Prx-     Dominus  (H««r/(;«j   de  Borfaiia).     T.  V; 


(¥ulke)  ,    Armiger.     Commiflio    ei 
direaa  in  Comitatu  Denbigh.  T.  VIII.  P 

"•  "•  . 

(Johannes) ,   Clcricus.    Litterx  Pa- 


tcntes  ei  direax  de  Prasfentatione  ad  Rec* 
toriam  de  Wyfely.  T.VIII.  P.lll.  22/. 
—   (Wiliieimus) ,  Clericus ,  Artium  Ma- 


lcntatione  ad  Reaoriam  de  Llanvaire  Va- 
cben.  T.VIII.  P.III.  218. 

(Mauriciiis),    Clericus  ,    in    Artibu.s 

Magifter.  Littera;  Patentes  ci  dircct^e  de 
Prxfentatione  ad  Reaoriam  de  Penrith  ,  in 
Diceccli  Menevenfi.  T.VIII.   P.  IV.  64. 

Vaugre  (Philipfus).  T.IV.  P.  II.  89. 
Vaulticr  (Joliaanes).    T.V.  P.  IV.  102. 
Vnulx  (BenediBus  de).  T.IV.   P.IV.   199. 
Vaurelli  (Petrus).  T.  II.  P.III.  37,    38. 
Vaitricher  (Joljannes  de).    T.III.  P.II.  43. 
Vauro  (Richardus  de).    T.I.  P.IV.  116,  117, 

124,    127,    129,    ij-2  .    1^7,    ij8,  161, 

17  1 ,  176,  202. 
Vaus  (Johmnes  le).  T.I.  P.  II.  81. 

-  (Johannes).   T.I.  P.III.  66.     P.IV.  86. 

{fohannes).  T.  I.    P.IV.  93. 

(Wiilieimus).    T.II.  P.IV.  208.    T.III. 

P.L  19  ,  24. 


P.  III.  II. 

—  (Johannes-).  T.VI.  P.I.  204. 

(Francifcus).     T.  VII.   P.I.   16,  ^f ,  92. 

P.II.  6j-. 

(Horatius).  T.VII.  P.II.  212. 

—  {Horatitts).    T.VII.   P.III.  228.    P.IV. 
149. 

—  ProVilla  conceflio  Franchefiarurn.  T.V. 
P.III.  II. 

X'ega  (Garfias  Laftus de  la) .  T.  IV.  P.IV.  lo^, 
Veiiigne  (Dorainus  de).  T.  IV.  P.IV.  4. 
Veir  (Reynfridus  de).  T.III.  P.  I.   108,   126. 
Veire  diaus  le  Mouch  (Vhiiibertus   de).    T.  V^ 

P.IV.   212,  219,  231,  240,  2)-,-. 
Velafchius  (Johannes)  ,     Conftabularius   Caftilc 

&  Leon.  T.VII.  P  II.  117,   135-,   143, 
Veiafci  (Veiafcus).  T.  I.  P.ll,  i^j-,"  146. 

(Joljannes).  T.  IV.  P.  II.  78. 

Veiafco  (Johannes  de).  T.III.  P.IV.  41,  68^ 

(WHIielmus).  T.III.  P.I.  i;-i,i;4,  ijf,     Velafques  [Johannes).  T.V.  P.  IV.   149. 


—  (Wiliitimus).  T.IV.  P.  I.  36. 

(Johannes).  T.  V.  P.I.  43,  47,  j-o. 

—  (Thomas).  T.V.  P.II.  71  ,  75-,  77. 

(Leturentius).  T.  VI.  P.IV.  48. 

Vauffemain  (Erart  de).    T.III.  P.I.   190. 
Vaux  {Johannes  de).  T.  II.  P.II,  130. 

—  (Roiandus).     T.III.  P.  IV,  ifi,    T,IV, 
P.  I.  76. 

—  (Sirhoims).  T.V.  P.III.  196. 

. —  (Sichoiaus)     T.VI.  P.  I.  163,164,  166, 

l68,   175-,  181. 
i —  (Thomas).  T.VI.    P.III.  4. 
. —  (Henricus).  T.VI.  P.  IV.  179. 


(Johannes).    T.V.  P.IV.  20f. 

Veiay  {Stepij-nus  ^  Petrus).  T.  III.  P.  IV.' 
199. 

Veiaz.  de  Cuevara  (Petrus).  T.IV.  P.  I.  i6y.' 

Veldeinz.  (Htnricus  de).    T.  IV.  P.  I.  9. 

VeUenz.  (Fridricus  dt).  T.IV.   P.  II.  93. 

Veidon  (  Roberttts )  ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Littera:  Palentes  ei  direax  de  Pra:- 
lentatione  ad  Reaoriam  de  Isham  Supe- 
riori  ,  in  Dicxcefi  Pctriburgcnfi.  T.  VIII. 
P.IV.  62. 

Velingre  (Godefridus  Comes  de).    T,  I.    P,  I. 


34. 
Veilerat  (Guiliielmus).  T.III.  P-II.  190, 
■ —  (Edwardus  Dominus).  Pardonatioeicon-     VeUetro  (P.  de).  T.III.    P.II.  41. 
cefla,  quod  ad  Ecclefiam   fuam  Parochia-     Veljiede  {Raduiphus).  T.V.   P.  III.  39. 
lem  non  acceflTerit.   T.VIU.  P.I.  27,  ji.    Veiirenfis  Epifcopus  Cardiaalis  (R.).   T.II.   P- 
P.II.  24.  II.  81. 

Hhhh*  re- 
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Ve/Mfs  {Ifdilln)  ,  Uxor   Johannis 

II.  173. 
Velum  aureum  (J.  Diaconus  Cardinalisad) 

II.  P.II.  Si. 
Veher  (Petrus),    T.  IV.   P.II.   197- 
Ven  [GuUUelmus).  T.IV.  P.III.  S6. 
Venti  (Petrus  de).  T.IV.  P.II.  86. 
Venahiies  {Rogeriis  de).  T.IV.  P.  I.  f?. 
Venahks  {Syon),  Clcricus,    in  Artibus  Mag.s- 
ter.     Littersc  Patentcs  ei    dirctlac  dc   Prx- 
fentatione  ad  Reftoiijm  de  Tliurtafton  ,  in 
Dia-celi  Cicelhienfi.  T.VIII.  P.IV.  65. 
Venant  Snncio  (Dominus  Robertus  de).  T.III. 
P.  I.  iOf.     P. II.  4,  6,   io,  13,  26,  39, 
72,   76,  78. 
X-tnchata  {Ochus  de).  T.V.  P.ll.  iSi. 
Venderez.  {Nicholaus).  T.  IV.  P.  IV.  22,   2f. 
Vendofme  {iVillielmus  de).  T.I.  P.  I.  40. 

. {Sirnon).  T.lll.  P.H.  4J  ■   SS- 

,  CoirtQi  {hudovicus).    T.IV.   P.II. 

III,    13,-,    1+9.     •5'^'    'ff'    '9''' 

,    19S,    201.       P.  III.   20,    30,    f2,  67, 

86. 

-  (Ludoxicus).  T.IV.  P.IV.  70,  83, 
86,  94,  9/.  96.  97.  "3-  T.V. 
I,  +,  "1.  f9>  73.  81,  83,  88,98, 


T.V.  P.I. 


»97 

72  . 


16,  40/,  fy,  71,  7J-,  15-7. 
Veneiiiriim  CarJinalis  {irxncijcus) 

Kwif^e  /df/^f   dircftum   Viceconaiti  London  , 
•  fupcr  coniniinatione  fa6ti.    T.  IV.    P.  I. 

60, 
Vmlo  Johar.nesde).  T.III.  P.IV.  8,-. 
Venne  {Ricnrdus).     CommilTio   ei  diredta.   T. 

VIII.  P.ll.  119. 
Venoui  {Ratnon  de).    T.V.  P.IV.  97. 
Venoiir  (Thomas  &:  RegimUlus  le).    T.  I.    P. 
III.  103. 

(Hdterus).  T.III.  P.I.  174,  100. 

{Wiiliebr.us).    T.III.   P.IV.   So,  82, 

129. 

. {Willielmus).  T.IV.  P.I.  161. 

Ventedoro  (  Eholus  Vicecomes  rfe )  ,   8c  Dafina 
Mritcr.  T.  I.  P.  II.  jf. 

{Eiolus  de).  T.I.  P.  II.  if9- 

Conies  {Bernardus  de).  T.III.  P.I. 

ij-8,  i6i ,  20J.    P.U.  4, 


M3. 

28. 


26. 


P.I. 
107. 


i7> 

P.I.  147. 

P.II.  3- 


{Repnaldus). 
(  Johasms  ) . 


T.V.  P.  I.  I, 
T.  V.  P.I.  I 


4,  6. 
4>  <5, 


'33^ 


iip. 


.    Comes  {Ludovicus).  T.V.P.I.129, 

140  ,  143  ,  147  ,  148  ,  if  f .  P.  IV.  49. 

-  Ducilia.  T.  VI.  P.II.  103.    P.lll. 


rf»c»/7/Epifcopu<;.  T.  I.  P.I.  47. 

Venent  {Rogerus).  T.IIl.  P.  III    79. 

Vener  (Johanues).   T.III.  P.IV.   194. 

Veiieriis  {A.  de).  T.  V.   P.  II.  70. 

Venerius  {Marcits  Anthonius) .  T.  VI.  P.II.72, 

Vines  {H.  de).    T.  III.  P.II.  20,  21. 
Venetenjis  Epifcopus  {jfo/?aB»ei).  T.III.  P.II. 

^7-  .  ,        .       ^  „ 

Venttin.    Pro  Communitate  relaxatio.    T.ll. 

P.11.68.     Pardonatio.  69.     Pardonatio lu- 

pcr  Galcis.   95.     Ad   Ducem.    P.  III.   40. 

Pro  quinque  G.ileis.  T.  III.  P.  I.   157.  De 

froteSione.  169.     Pro   Duce.    P.  II.  169. 

Ducis  Litcrx.    P.III.  23,  138.  P.IV.   16. 

Pio   Nicholao  de   Moriano.    T.IV.  P.II. 

14S.     Pro  Georgio  Francho  Veneto.  T.V. 

P.I.  113.     Dc  Pardonationc  pro    Mercato- 

ribus.  P.IV.    23$-.     Litcrx   a    Duce  fuper 

gratiis   Rcgi  Anglix  actis ,  de  ofiiciis  iibi 

prxftitis.  18.     De  Liga  cuni  P;;r"  ir'^**" 

nonid  recuperandi  i^  aummo  Poi.nhce  dc- 

feudendo.  zj.     Super   Pace  per  Imperato- 

rcm  Venctis  concedcnda.  fo.     Litera:  Du- 

cis  gratuktortx  ad    Cardinalcm    Eborum. 

101.     Appiobatio  Ducis  fupcr  comprehen- 

lione   in  TutUtu  intcr  Reges   AngHx   Sc 

Francice.  176.     Litera  Lconardi    Lauredani 

Ducis  ad  C.rdinalcin  Cborum  iuper   con- 

grelVu  inter  Rcges  Anglix  Sc  Fianciac.  iS). 

Ejufdcm  Ducis  ad  cundcm  Cardmaleni  Li- 

tcra  gratulatoria.  187.     Litera  ab  codem  ad 

cundcm,   qua    commcnc'a:  ciulam   dict;K 

Civitatis   cidcm  Cardinali.  188.     Litcra  a 

Duce  ad  Cardinalcm   Eboruni.  211.     Pro 

lohanne  Cabatto  five  Vcneto  ac   Ludovico 

Scbaftiano  8c  Sanflio  Filiis    fuis  de  Terra 

jncogniti   inveftiganda.   89.     Liga  Itaiica. 

J07.     Litera   ab    Andrea    Gritti  Duce  ad 

Cardinalem  Eborum  gratulatoria  fupcr  Pa- 

ce  conclula.  T.VI.  P.II.  3.     Ad  eundem 

ab  eodem   dc  credentia.  16.     Ad  eundcm 

pro    Ricardo    Paceo    laudatoria.    40.     Ad 

Regcm  AngiiK  de  credentia  p:o  Laurentio 

Auno.fy.AdCatdinalcm  Eborumdecreden- 

tiap:oMarco  AntonioVenerio.  72.  AdKa- 

thciinam   Rcginam     Angliae    de    credentia 

pro  eodera  Marco.  75". 

Venetiarum  Dux.    T.I.    P.I.    134,  i^j-.     T. 

II.  P.III.  4°.  PIV.  174. 
-  {Johamm).  T.III.  P.I.  176,179. 


(Z.«</oTif«jFilius).  T.III. 

1S3  ,  187 ,  210. 

Ventris  {Francifcus) ,  Miles.  T.VIII 
Commillio  Pacis  ei  direfta.  ihid. 

{Thomas),  Clcricus,  Artium    Magifter. 

Litterae  Patentes  ei  direfta:  de  Praefcntalio- 
ne  ad  Holpitale  Pauperum  Saceidotum  in 
Civitate  Cantuarienfi ,  cum  Ecclcfia  Sancta: 
Margaretx  eidem  annexa  ,  inDioecefiCan- 
tuaricnfi.  T.  IX.  P.ll.  20S. 

Veniun  {Fred(ricus).    T  I.  r.lll.   ij-J. 

Venturis  {M.  de).    T.VI.  P.I.  29. 

Veome  {Johannesde).  T.IV.  P.III.  8j. 

Ver  (5.  iit).  T.I.  P.  I.  5-3. 

Vera  {Petiiis).  T.I.  P.  III.  32. 

Verano  Sanao  {Ciffredus  dt).  T.I.  P.II.  liS, 

^33- 
VeraniiUn  {mUielmiis).  T.I.  P.III.  2. 
Verhois  {Gerardus  de).  T.  I.  P.III.   179- 
Vercellcs  Doroinus  {Johannes  de).  T.I.    P.III. 

198. 
Verdeiye  {Hugo  Mshis  de) .  T.IIIP.I.  141,169. 
Verdenjis  Epifcopus    {I.dixiardu>).     T.I.    P.II. 

170.   •7>. 
. Pra;pGfitus  (,<i«</rMj).  T.I.  P.II.   i<5i, 

1 64 ,  171. 
Verdun  (Normannus  &  {VVillielmus  de).    T.  I. 

P.I.  5-. 
{Johanncsde).  T.I.  P.II.  199.    P-I"- 

{Theohaldus  J-)-   ^i-  ?■"•  '«'«''  ^^'- 

P  III    ./  ,  9f ,  97.  "9'  i°5. 
(Dominus)  de  Wehies.    T.I.  P.IV.  j, 

1;". 

(Rohertus).   T.I.  P.IV.   iio. 

(Theohaldus).   T.I.   ?.l\  .    144»   ^9^- 

T.Il.  P.I.  37,  5-9.  64,   138. 

(Johannes).  T.II.  P.II.  T>- 

(Johttnnts).   T.II.  P.ll.   129.    P.III. 

189. 

(Miio).  T.U..  P.  III.  i2f,   ii<S. 

(Johannes).  T.  II.  P.IV.  21,   iSj-.   T. 

III.  "P  I.  4.  II. 

(Jokmnes).  T.III.  P.L  iJ-8. 

■  {Hugonetus).  T.IV.  P.II.  47. 

nrdu>.e'!ji's    Epilcopus  (G.).  T.I.  P.  IV.  78. 

T.  V.  P.  I.  1+3. 
Vcre  (Albcrtus  de).   T.  VII.  P.II.  167. 

(Horatius),   Equcs.  T.  VIII.  P.  L  18. 

-  (Ho.:itms) ,    Miles,  creatur  Baro  de  Til- 
bury  iu  Comitatu   Effex.     T.VIII.   P.  II. 


36. 
P.  II. 


30. 


T.iv: 
197.  P. 


22. 

-  (Robertus) .  Baro  JtuWecke  &  Comes  Oxo' 
nienlis.  T.VIII.  P.Il.  168. 

Veret  {R.Mphus) .  T .\V .  P.IV.  23,  fj?. 
Veretot  (Hugo).  T.  III.   P.IV.   183. 
Verey  (Johannes).  T.IV.  P.III.  91. 
Verg  {Johannes\  T.IV.    P.  III.  118. 
Verger  (Atnaldus  du).  T.  I.  P.  IV 

(Johannes  du).  T.V.  P.IV. 

(Sicholausdu).  T.VI.   P.II 

Vergii  (Joham.es).  T.IV.  P.III.  99 


131. 

3°- 
42. 
104. 


P.II.  169. 


III.  22. 


138. 


{Andreas  Contarenus).    T.III.    P. 
{AnthonlusVtnerius).  T.III.P.  III. 


179. 


IV.  107 


P.IV.  16. 
—  {Ifikhael  Steno).  T.IV. 
P.  II.  3. 

(Augiijlinus  Barbadico) . 


l.   iS, 
18S. 


{Leonardus  Lauredanus). 
23,  34'  66,  109,  i7f , 


P.I.  1^7, 

T.V.   P. 

T.VI.  P. 
18^,187, 


211. 


(Anthonius  Grimnni).   T.VI.  P.I. 
{A.)dreas  Crifti).  J.Vl.  P.II.  3  , 


Vergdius  iVolidorus).    T.VI.    P.I.     17,    104 

105-.     P.  III.    191. 
Vergora  {Ocoade).  T.V.  P.  III.  118. 
Vcrgua  {Sancius  de).    T.I.  P.  III.   38. 
Verhiia  (Johannes  de).   T.V.  P.I.  20 
Verier  (GirarMis).  T.Vll.  P.HI.   108, 
Vengn  (Elias  de).  T.  I.  P.  I.  So. 
Veris  (Dominusr/0.  T.V.  P.I.  15-9. 
yerjus   (Denifoi).    T.  V.  P.  IV.  97 
Verlecht  (Ahraham)^  Capitaneus 

181. 
Veriey  {Thomas  Je).  T.  I.  P.IV.  98. 

{Philipfus  de).T.  11.  P.II.  164. 

Vnlet  (Varrin).  T.V.  P.IV.  97. 

Vnnade  {Petrtis  de  la).  T.VI.  P.  I.  99: 

Vernay  {Philifpus  de).  T.I.P.IV.  6e. 
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Vernay  (Johar.nes).  T.II.  P.I.  i^j; 

{Johamies).    T.Il.  P.II.   187. 

{Johannes).  T.II.  P.IV.  84. 

. {Johannes).  T.V.  P.III.  196. 

_ — .  {Radiilfhus).   T.V.  P.IV.   208,    200; 

T.VI.  P.l.  63,   182. 

(Henricus).  T.VI.  P.I.  6. 

{Johannes).  T.VI.  P.  I.   1S2. 

Verne  (Helias  de  la).   T.  I.  P.I.  ?o. 
Vernemherg  (Johannes  de).   T.  II.  P.IV.  j-o." 
Verney  (Grexill).  Commiflio  ei  concefta  ,  con- 

cernens  novas   Erettiones    apud    London. 

T.  VIII  P.  I.  70. 
. (Edwardus).     Annualis  Pcnfio  ei  con- 

cefla,  durante  vita.  T.VIII.  P.  II.  24. 
. {Edmundus).    ConcefTio  ei  fafta  Ofiv- 

cii  MarefcalciseHofpitii  Regis,  duranteVi- 

ta.  T.  VIII.  P.II.  27. 
— —  (Edmundus) ,  Miles.     Conccffio  ei  fac- 

tu  ad  Vitam.  T.VIII.  P.II.  62. 
Vernis  (Smon).  T.  IV.  P.  III.  99. 
Vernohio  (Ftater  de  SanBo).  T.I.  P.  1 
Vernod  (Richardus  de).    T.I.  P.  I.  19, 

89. 
(Frater  de  S.).  T.  I.  P.  I.  38. 

(Forrerius  de).  T.I.  P.lll.  29 

(Henricus  de).  T.I.  P.  IV.  14. 

.  (Theohaldus  de).  T.II.  P.III.  ,25-. 

Vernon  (Petrus  8c  Gouchardus  de).   T.U.  P. 

37- 

I (Johannes  de).  T.  III.  P.I.  119. 

(johxnnes  de).  T.III.  P.  II.  74. 

(Richardus  de).  T.III.  P.II.  147. 

(Richardus).   T.  III.  P.  IV.  15-9. 

■ (Richardus  &  IVilUelmus).    T.  IV. 

III.  147. 
— -.  {ivillielmus,Johan»esix.Jfabella) 

P.IV.  67. 

(Henricus).  T.  V.  P,  III.  131, 

IV.  31,  ij-4. 

(johannes).  T.VI.  P.ll.  1^9. 

(Georgius).  T.  VI.  P.  II.  221. 

(Robertus).  T.VII.  P.III.  20. 

(Chrijloferus).  T.VIL  P.  III.  i6r: 

(Robertus),  Miles.    T.VIII.  P.  L   141: 

{Georgius).     Commiflio  ei    dire£ta  ad 

confervandam  Pacem  in  Comitatu  Ceftrien- 
fi.  T.VIII.  P.II.  r- 

— —  (Htnricus).  Commifllo  ei  diredta  ad 
confervandcm  Pacem  in  Coraitatu  Ciuta- 
brigienfl.    T.VIII.    P.  II.    f. 

.. (Rohcrtus),  Miles.     T.  VIII.   P.  II.  f. 

Commilfio  ei  direifta  ad  confa  vandam  Pi- 
cem  in  Comititu  Cantabrigienfi.  ihij. 

-  {Henricu').  T.  VIII.  P.  II.  8. 
'  (Georgius),  Clcricus ,  Artiura  Magiftcr, 

&  Capellanus  Francifcx  Ducifls  Richmond 
&  Lenox.  Litterae  Difpenfationum  ei  con- 
cefls  ut  cum  Vicaria  Eccleliae  Parochialis 
de  Weft-Withering  ,  Dioecefis  Ciceftrenfis, 
Redtoriam  Ecclefix  Parochialis  de  Neigh- 
ton  ,  Dioecefis  Wintonienfis^poflTidere  pos- 
fit.  T.  VIII.  P.  III.  34. 

.  ( Georgius ) ,    Eques  ,     Scaccarii   Baro. 

Commiflio  ei  direfta  concernens  jEdificii 
Uibis  London.  T.VIII.  P.III.  114. 

..  (Chrijiopherus).  Ofticium  ei  conceflttm. 

T.  VIII.  P.III.  223. 

(Georgius),   Miles  ,    conftituitur   unus 

Juftitiariorum  de  Banco.  T.VIII.  P.III. 
223. 

I  (Rohertus),  Eques.    Inftruftioneseidi- 

rea^.   T.VIII.  P.  IV.  8. 

— —  (Chrijlopherus ) ,  Armiger.  Commiflio 
ei  direda.  T.VIII.  P.IV.  140. 

Vernynden  (Bernardus).  T.IV.  P.I.  43. 

Verona  {S.).  T.VI.  P.I.  4. 

{Antonius  de).    Penfio  ei  concefla.   T," 

VIII.  P.ll.  22. 

Verreiken  (Johannes).  T. VII.  P. II.  117. 

Verres  (Sicholaus  de).  T.III.  P.l.  209. 

Verroul  (Colinus  de).T.W.  P.IV.  97. 

Verfaliis  (Fetrus  de).     T.IV.  P.II.  4.  /.  8," 

_'  (Petrus  de).  T.IV.  P.  III.  83. 

Verfenari  (Johannes  le).  T.IV.  P.III.   112; 
Vert  (Ame).  T.IV.  P.III.  191. 
rcr«iflw  Epilcopus  (£««/«0  T.VI.  P.I.   13?.' 
Verulis  {Johannes  de).     T.  II.   P.  I.  194.     P,.' 

II.  7- 
Vervon  {Frederictts  de).  T.VII.    P.III.  196. 
Verwykt.     Reftoria.  T.  VIII.  P. III.  282. 
Vefano  {Giffredus  de).  T.  I.  P.IIL  4f. 
Vefci  (IVMielmus  de).  T.I.  P.I.  16. 

{Eujlachius).  T.I.  P.I.  28,  fj,  fS ,  S^i 

60  ,  66  ,  71. 

—  (johannes).  T.  I.  P.II.  83,  92,  93. 

—  (Johannes).  T.  I.  P.II.  133,  1^4,  ifj, 
166,  177,  179.  '93'  '99.  202,  207, 
108,  209,  232,  234.     P.III.  3,  I5>.i9. 
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3=».  ?J.  34'    Jf.   l^'  ^9>   70.  7'.  88, 

89 ,  loj-. 
K^/i-i  {H^dUtlmui).  T.I.  P.II.  199,  221.   P. 

III.  86,  87,  89,  9+,  95",  96  ,  97  .   'oj". 

io(5,   III,  127 ,   130. 
' [Eufiachius).  T.  1.  P.ll.  209. 

{jlgn.).   T.l.  P.II.   15-6,  205, 

^ —  {IVilUelmus) ,  8c  ifaklU  Uxor  Johannis. 
T.I.  P.IV.  15-8. 

-  {Johanms)    T  III.  P.III.  176.  P.  IV.  4. 
■ —  (Johimmi).    T.IV.  P.III.   loi. 

{JohMnes).  T.  IV.  P.IV.   163. 

- —  {'fohannes)  ,  Eleclus  E.xonix.  T.  VI.  P.I. 
178. 

{Johnnnes).  T.  VI.  P.III.  210. 

Velfdile  [Johnnnes).  T.IV.  P.IV.  19. 
V4ey  [Hugo  te).  T.Il.  P.III.   1S9. 
Vejjfngton   [Willielmus  ie).  T.II.  P.I.  j-l. 
Veteri  Ponte  {Stephanus  dc).  T.  I.  P.  I.  43. 

> {Rohertus  ile).  T.  I.   P.  I.  43  ,  4J- , 

So,  s6,  74.  P.  lI.i-7,  83 
. [milielirMS  de).     T.I.    P.I.   5-6, 


ij-o  ,  ij-i. 


(iViUielmus  de),  Fetroailla  &iLinii 
iJxores.  T.I.  P.  III.  i74- 
Veteris  ViiU  Dominus  {Petrus).   T.  IV.   P.II. 

79- 
Vetule  (Petrus).  T.  III.  P.II.  76. 

^f/jj./twj'.     Canonicatus  8c  Prjebcnda  inEccle- 
fia  Cathedrali  Eboracenfi.    T.  VI.    P.  IV. 

Veverley  {Richardus  de).    T.III.  P.III.  3^. 
t^eure/ [Jafperus  de) .  T.IV.  P.III.  89. 
rexitlifer  {Nichotaus  Sarmsfetd).   T. III. P.  III. 

Vexiltiferi.  De  Officio  conceffo  Edwardo  Ho- 

Ward  iVliliti.  T.  VI.  P.I.  2. 
Vexfey  {mtterus) .   T.VI.  P.IV.  46. 
Veyer  {Keiyfridus  de).   T.  III.   P.l.    1S2. 
Veyeux  {Gatfridus  le).  T.IV.  P.III.  175-. 
Veyi  {Laiirentius  de).   T.Il.  P.II.  144. 
Veymd  {Ludovicus) ,  Thcologix  Profeflbr.  Lit- 

terK   Patentes  ci  diredla;  de  Prxfentatione 

-id  Reaoriam  de  Finmore.  T.VIII.  P.III. 

i^7-, 
feyriico  {Bertrandus  de).  T.  III.  P.  II.  1S9. 
Veys  {Laurentins  de).  T.II.  P.  IV.  100. 
tfffington.     Ecclefia  Parochialis  Dioecelis  Lin-  ■ 

colnienfis  8c  Provinciac  Cantuarienfis      T 

IX.  P.  III.  89, 
XJffli^t  {Thomai   8c   Nicholms).    T.II.   P.  II. 

139. 

. {mitielmus).  T.ll.  P.II.  140. 

, {Gerardui).  T.IV.    P.lll.  64,   81. 

iriford  {Robertus  de).   T.I.  P.  II.    ij-y. 

-_ —  {Rokrtus).  T.  I.    P.  IV.    144.    T.  II. 

P.  I.  f  r. 

. {Johannei).  T.II.  P.I.  77. 

1 {Johannes).   T.  II.  P.  III.    108,    109, 

120,    190,   193. 

> {RohertUi).    T.II.  P.IV.  139. 

~ {Edmundns).     T.  in.  P.I.   119. 

{Johannes).  T.III.  P.I.186. 

■' {Roiertus).  T.  IV.    P.II.  33. 

Uggty.     Vicaria.  T.VI.   P.IV.  102. 
tTghtred  {Thomas).  T.ll.  P.  II.  j-l  ,  7J. 

. {Thomas). T.n.  P.ll.  108,119,139. 

P.III.  .37.^ 
. {Thomas).  T.II.   P.  IV.  30,  46,  5-4, 

68,  72.    T.III.  P.I.  II,  loi. 

« {Petrus).  T.II.  P.II.  144. 

■ Monachus  Dunolmenfis,  T.  III. P.  III. 

43- 
' {Anthonius).    T.VI.    P.II.   iio,   113, 

114. 
Vgo,  Prcsbyter  Cardinalis.  T.I.  P.II.  211. 
Vhmler.  T.I.  P.I.  ij-o. 
Vid  {Petrus  de).  T.II.  P.I.  138,   139,  ij-j-, 

160,  166,  181,  184,   194.     P.II.  7,  12, 

io,  24,  31,  35",  j-4.  72,  78. 

{Arnaldus  de).  T.II.  P.I.   14^,  16^. 

^{Pelrusde).    T.II.   P.II.  80,   121,  148, 

184,  196.  P.  III.  y,  10,22,  61,62, 
89. 
Viagium  Filii  Regis  Thomse  de  Lancaftre.  T. 
IV.  P.l.  78.  Regis.  P.ll.  9,  10.  Con- 
tra  Franciam  quKcunque  tangant .  112,  113, 
114,  iif,   116,117,   118,   119,  120122, 

123,     124,     I2j-,126,     127,129,130,131, 

>Jf.  136.  «37.  138,141,  143,144,147, 
148,  149,  i66,  168.  De  viagio  ad  Ca- 
lefium  Rcgis  proclamando.  168.  De  via- 
gio  proclamando  contra  Franciam.  192. 
Quse  tangunt  viagium  Regis.  194.  P.HI. 
3,  6,  78.  Rcgis  Henrici  Quinti.  P.IV. 
24,  27.  Henrici  Sexti.  ij-6,  15-7,  160. 
Super  viagio  Regis  Angli*.  T.V.  P.  III. 
5-3.  Super  Exercitu  Regis.  s^.  De  non 
litigando  durante  viagio  Regis.  60.  De 
Marinariis  areftandis.  6(. 
Tom.  K.  F>  IV. 


Viipum.  De  Privilegiis  conceflis.  T.  V.  P. 
III.  61.  Contra  Scotos.  121.  Contra 
Franciatn.  P.lV.  31  ,  34,  37,  }8  ,41  ,  42  , 

43 ,  4r,  46,  47 ,  104. 

ViM  {Jacohui).    T  VI.  P.I.  13. 
Viana  Principifla  {Agnes  de).  T.V.  P.I.  64. 
Viane  {Johannes  df).  T.IIl.  P.  I.  91. 
Viheti  [Johannes).   T.IV.    P.IV.  64. 
Viburgenfis  Eoilcopus  {Kanutus).  T.  V.  P.  II. 

128. 
Vic  { Henricus  de).     OfKciurn    ei  concefium. 

T.VIII.    P.  IV.  114. 

(Henricus  de).     CommilTio  ei  dircftatan- 

gcns  Pacem  publicam  ,  8c  rcftitutionem 
Principum  ,  Nepotum  Regis ,  iS^c.  T.  IX. 
P.  II.  114. 

Vicaria  Ecclcfia;  de  Afijhy  Detalane,  Dioecefis 
Lincolnicnfis.  T.VIII.  P.II.  166. 

'  Sancii  Crucis ,  in   Villa   Southamp- 

ton.  ibid. 

-  Brodsrvorth ,    Dioecefis    Eboracenfis. 

Titton  ,  Dioecefis  Lincolnienfis.  ihid. 
Alford  ,   Dia-celis  Roftcnfis.  ihid. 
Mtvott ,  Dicecefis  Allaphenfis.  ihid. 
Cornemod  ,     Dicecefis    Exonienfis. 


ihid. 


ibid. 

•  Althorne ,  Dicecefis    London.  168. 
■  Merriott ,    Dioecefis  Bathonienfis  8c 

Wellenfis.  ibid. 

VoUavingtcn  ,     ejufdem     Dicccefis. 


iiid. 


iiid. 


Kingshury ,  ejufdem  Dicrcefis.  ihid, 
Ifiington  ,  Dioecefis  Exonix.  ihid. 
IViUington  ,     Dioecefis     Lincoloiae. 


•  Rnvenfden ,  ejufdem   Dicecefis.  ihid. 

Sancii  Petri  ,    intra   Villam    Sanfti 

Albani ,   Diojcefis  London.  ihid. 
■ —  Beal^  Marin  fuper   Montem  ,  juxta 

K.illigarne,  Dicecefis  Landavenfis.  ihid. 

Zafiham  ,  Dicecefis  London.  169. 

Tenterden ,    Dioecefis   Cantuarieniis. 


ihid. 


Tomn,  Dioecefis  Bangorenfis.  ihid. 

— — —  Church- Honyhorne  ,Di<xccl\s  Wigor- 
nias.  iiiU. 

Highley  ,  Dicecefis  Herefordiae.  iiid. 

Bettui ,  infra  Decanatum  Kedewen, 


Dioccefis  Adaphenfis.  iiid. 
-—  —  Sanefi  P<i»rratii ,  five  Kentifii  ■Tovne, 

Dioeccfis   London.  iiid. 

—  Raynham ,  ejufdem  Dicecefis.  il,;J 

Caftor ,  Dicecefis    Lincolnise.  ibid. 

—  l-Veare  ,    Dicecefis    Bathonienfis   8c 


Wellcnfis.  iiid. 

South-Petermn,  Dicecefis   Exonia:. 


ibid. 


-  Laivmriiclt ,  ejufdem  Dicecefis.i^ii/. 
— — —  Wedmore ,  Dioscefis  Bathonienfis  8c 
Wellcnfis.  iiid. 

Dunchurch ,  Dioecefis  Coventrienfis 


8c   Lichteldenfis.  170. 

Knoufion,  Dioecefis  Exonienfis.  J^iJ. 

Moitande  ,  ejui'dcm  Dioecciis.  iiid. 

Kewfioche ,  Dicecefis  Bathonienfis  8c 


Wellenfis.  iiid. 
— —  Felmerfiiam  ,  t)icccefis  Lincolnienfis. 


171. 


P.III. 


iiid. 


Sparfhott ,    Dioecefis    Wintonienfis. 

Teington  ,  Dioecefis  Exonienfis.  i^ii/. 
•  Keitowe  ,     Dioecefis     Dunclmenfis. 

Roiigham ,    Dicecefis    Norwicenfis. 


34- 


Steventon,  Dioecefis  Sarum.  ihid. 

— —  Fi?n/in^;ci«,  infrajurifdiaionem  De- 

canatus  Sarum  &  Dioecefim  Briftollienfem. 

iiid. 
—  Burton  Agnes ,  in  Diacefi  Eborum. 

iiid. 


Bettus,  in  Dioecefi  Aflaphenfi.;^i</. 
Ofwatfiree ,  in  eadem  Dioecefi.  ibid. 
St.  Mareiurgh  ,  in  Diceccfi  Roffen- 

IVefi-lVilhering ,    in  Dioecefi  Cices- 
trenfi.  iiid. 

Bampion  ,    in   Dicecefi  Oxonienfi. 


fi.  iiid. 


ibid. 
Nevton  Valtnce ,  in  Dicecefi  Winto- 

nienfi.  iiid. 
Llan-rooft ,  in   Dicecefi   Aflaphenfi. 

ihid. 


iiid. 


34.  IS- 


Brademil ,  in  Dioecefi  Oxonienfi. 
Somreiy  ,  in  Diacefi  Carliolenfi. 
Buftlehnm  ,    in    Dioecefi   Sarum. 


3/' 


Vicaria  Ecclefi:e  de  Cropredy ,  in  Dioecefi  Q* 

xonienfi.  T.VllI.    P.  111.  35-. 
■  miieing,  in  Dioccefi  Wintonienfi. 

iiid. 


Vrefton.  ibid. 

Newfort ,  in  Dicecefi  London.  iiiii. 

Glemharr.,    Dicecefis  Lincolnienfis. 
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Frampton,  in  eodem  Comitatu. iii</. 

Cirencefier ,  \n  eodem  Comitatu. iii/. 

Thornebury ,  in  eodem  Comitatu.iW. 

SfaUing,  in    Comitatu    Lincoinienli. 

IVainfleet ,   \n  eodem  Comitatu.  ibii. 

Gainsburgh ,  in  eodem  Comitatu.  ibiiJ. 

Lowth ,  in  eodem  Coraitatu.  ibij. 
.  Yeuell ,  in  Comitatu  Somerfet.  ibiJ. 
i  CharJe ,  in  eodem  Comitatu.  ibij. 

Chewton,  in  codem  Comitatu. i^i</. 

Crewkerne ,  in  eodem  Comitatu. i^i</. 

Mcrpeth,   in  Comitatu  Northumbrii. 

Rye,  in  Comitatu  Suflexia:.  ibij. 
Hajiings,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 
Leucat ,  \n  eodem  Comitatu.  ibiJ. 
Lewes ,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 
Brightelrf.ejlon  ,    in  eodcm   Comitatu. 

Seaford,   \n  codera  Comitatu.  ibid. 
Mydhurji,  in  eodem  Comitatu.  iii</. 
Horjli.im  ,  in  eodem  Comitatu.  i^i</. 
BatteU,  \n  eodem   Comitatu.  ibiJ. 
Petworth,  in  eodcm  Comitatu. iii</. 
Stockton  ,    in    Comitatu    Dunelmenfi. 

SttnderlanJ ,  \n  eodera   Comitatu.iW. 

Prejicn  in  Ammomdernes ,  \n  Coraitata 

Lancaftrix.  ibid. 

. Wiggan,  \n  eodem  Coraitatu.  ibij. 

CUderowe,  in  eodcm  Comitatu. iii</. 

Cardiff,  in  Comitatu  Giamorgan.  i^ii/. 

__^   Swanfey  ,  in  eodem  Comitatu.  6. 

Cowbridge,  in  eodem  Comitatu.  iii</. 

Neath,  in  eodem  Comitatu..  ibid. 

Llantrijfent ,  in  eodem  Comitatu.  iii</. 

Avan ,  \n  eodem  Comitatu.  ibid. 

.1.  K.ynjig ,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 

le  Hay  ,    five  Dolgithes,  in  Comitatu 

Brecon.  ibid. 

Tretoare,  in  eodcm   Comitatu.  i^i</. 

Bealth,  in  eodem  Comitatu.  iii</. 

Pre/iaigne ,  in  Comitatu   Radnor.  ibij. 

— —  Embling  ,    \n   Comitatu    Carmartheiu 


ibiJ. 


ibiJ. 


ibiJ. 


ibiJ. 


Llanvin  ,  in  eodem  Comitatu. i^i</. 
Diveria  ,\n  eodem   Coraitatu.  ibiJ. 
Llanjilever,  in  eodem  Com itatu.  i^i</. 
Llangarne  ,   in  codem    Comitatu.  i^i</. 
Llangattolk  ,  in  eodcra  Co m i tatu.  iii</. 
Temby  ,     in    Comitatu    Pembrochi*. 

Newport ,  in  eodem  Comitatu.  ibij. 
Kill  Gairon ,  in  eodem  Comitatu.i^</. 
Aberujlwith  ,   in   Comitatu    Cardigan. 

. Tregirone  ,\neoiem  Comitatu.  i^V. 

—  Llanbedtnvon   ,    in   eodcra   Coraitatu 
ibid. 

. LlMbederpent  Steephen  in   eodem   Co- 

mitjtu.  ibiJ. 

ViU» 


ibiJ. 


ibiJ. 
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Villa  dt  Wafjfoole  ,     in  Comiutu  Mountgo- 
mery.  T.IX.  P.  I. 

I  Jsle-xtomne ,  iii  eodem    Comitatu.  f^/</. 

.-  LUnvitlmg ,   in  eodem  Comitatu.  iiiii. 

—  Lldnidlns ,  in  eodem  Comitatu.  ii/(/. 
— —  Mnchatnbkth  ,     in  ecdcm    Comitatu. 

iHd. 
— ^ —  Cayrwith ,  in  Comitatu  Flint.  i6iJ. 
.         Ruihtmid,  in  eodem  Comitatu.  iiid. 

■  St.  .Afavh ,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 

■  HnvearJen,  in  eodem  Comitatu.  ibid. 

•^ Convpay ,  in  Comitatu  Carnarvon. i^i</. 

■  -        Pullyeley ,  in  eodem   Comitatu.i^/i/. 
— —  Hottiead,  in  Comitatu   Anglefey.  ihid. 
•  Neivburgh,  in  eodem   Comitatu. /i/</. 

Hardlei^h  ,     in  Comitatu  Merioneth. 


ibij. 


Dolgelty ,  in  eodem  Comitatu.;^(i/. 
Hala ,  in   eodem   Comitatu.   ibid. 


Villa  (fohamies  de).  T.I.  P.III.  29,30,147, 
■198.  P.  IV.  4. 

[Pafcajius  de).  T.I.  P.III.  29-    P- IV. 

4  •    "  • 

-  (Pelegrinus  Je).  T.  I.  P.IV.  7. 

• (Johannfs  de).  T.II.  P.I.  76. 

• (Laur/nlius  de).    T.II.    P.II.   ij-i.  P. 

III.  8. 
— —  {Petrus  Je).  T.II.   P.III.  174. 
— —  tArnaldus ,  Pelegrimis ,  &<.  Petrus  de),T. 

II.  P.IV.   101. 

■ (Raymundus  DuranJi  de).     T.III.  P.I. 

^9.  93- 

(Dominus  i/e).  T.III.    P.II.  91. 

Crafsd   (Vincentius   de).    T.  I.    P.  III. 

41. 
- — -  Vranchi  (Gauterius  de).    T.  I.    P.  II. 

^14. 
.- ■' Franchd  (Barth.  de).    T.I.   P.III.  jS, 

40,41 ,  42  ,  45. 
— —  FraiKhd    (Feraritts   de).     T.I.      P.  III. 

-  Francha  (Bernardus  &.  Damaltius   Je). 
T.  I.    P.IIl.  42. 

■'  Franchd  Luporum  (Petrus  de).    T.I.P. 

II    207. 

-  Fr.inclia  Majori    (Domina  Carcia  de), 
T  il.    P.11.9f,  iio. 

■  FraHchd  Mauri  (Arnaldus  de).  T.  I.  P. 

III.  40. 

■ Mnr  (GulJo  de).  T.I.  P.I.  40. 

— — -  NOvd  (Petrus  de).  T.I.  P.IV.  i<J. 

■ (Guitlielmus  de).  T.ll.  P.I.40. 

■  Novd  (Vitalis  de).   T.ll.  P.II.   14^. 

.  Novd  (Reymundus  de).    T.  II.     P.  II. 

174. 

.^ Nova  (Flionis  de).  T.II.    P.  III.  22; 

. .  Novd  (la  Comptal  de).     T.  II.   P.  III. 

10. 

I Novd  (Elionis  de).  T.II.   P.IV.41. 

. Novd  (Johannes  de).  T.IV.  P.lV.  49. 

— —  Fonte  (Vetrus  de).    T.I.  P.II.  204. 
* Re^lis  Comes  (Pelrus  de).  T.V,     P.  III. 

8. 
Vitlamon  (Guillielmus) .  T.II.    P.II.  145-. 
Vittanie  (Marchio  de).  T.IV.  P.I.   i6i. 
Villanus  (Johannes).  T.l.  P.II.  216. 
Viltar  (Arnaldus  Je).  T.II.   P.  IV.    I02.. 
Vitlareto  (Fulco  Je).  T.I.  P.IV.  141.    T.  II. 

P.I.  j-7,  190. 
Villari  (Arnaldns  de).  T.I.  P.  III.  119. 

(Johannes  Je).  T.VI.  P. II.  165-. 

Vittaria  (Petrus  de).  T.III.  P.  1.  143. 
Vitiaribus  (Johannes  de).  T.IV.  P.IV.  14. 
Vitlario  (ArnaUus  de).  T.I.  P. IV.  15-3. T. II. 

P.  I.  96. 

(Cuillielmus-ArndJi  de).    T.III.  P.  I. 

89. 

ViUariis  (Arnaldusde).  T.ll.  P. III.  98. 

Vilkrs  (GerarJns).  T.I.   P.IV.  132. 

Villata  (GalfridHs  de).  T.l.  ?. 11.    m,    119, 

110. 
Ville  (EgiJius  de).  T.V.  P.IV.  92. 

(Johannes  Je).  T.V.  P.IV.  96. 

(Dominus  de).  T.V.  P. IV.  244,  249. 

Ville-aux  Ciercs  ,   Sccrctarius.     T.VIII.   P.i. 

149. 
Villebrefme  (Johannes  de).   T.IV.  P.II.    ui, 
70,   81,  86. 

« .  (Matthdus  </e).  T.VI.  P.'I.  10 r. 

VilUjou  (ArtanJus  dt).  T.V.   P.IV.   101. 
Villem  (N.  ^f).  T.III.  P.I.  7. 
VMeinaifon  (Johannes  de  la).T.V.  P.IV.96. 
Viltemannus  (Johannes).  T.Vl.  P.  II.  16)-. 
'Villemor  (RegmatJus  Je).  T.IV.    P.lll.    175-. 
Villenagium.  Non  obllantc.  T.V.  P.  I.131. 
Villeimu  (Petrus  Je),  T.II.  P. IV.  127. 
Villeneufue  (AnJrnas  Je).  T.V.  P.  IV.  102, 
Villeon  (RotanJus  Je  ta).  T.V.  P.  III.  176, 
Villequin  (Guiltietthus).  T.IV.  P.III.  100. 
Villerei.  {Johannes  de).  T.IV.  P.III.  iTJ. 
Tom.  X.  P.   ir. 


Vitlers  (Johannes  de).  T.IV.  P.III.  40. 

(Petrus).  T.IV.  P.  III.  106. 

(Petrus).  T.IV.  P.III.  190.  T.V. 

IV.  32. 

(Johannes) .T .V .    P.IV.  96,101. 

(Ludovicui).  T.V.  P.IV.  96,99. 


P. 


(Sltfhxnus).     T.  V.  P.IV.  99,    100, 


103. 


216. 


(Johannes).  T.VI.  P.I.  181. 
{Johanr.es).  T.VI.  P.II.  1^9. 
VicKom.ti  (Georgius).    T.  VII. 


P.  II. 


(Johannes).  T.VII.  P.  III.  13. 

Villefajfe  (Dominus  Je).   T.II.   P.III.  176. 
Viliette  (Gaffotus  de).    T.IV.   P.IV.  7,    18, 

Villey  (Ecclefia  Parochialis  de),Dioecefis  Co- 

ventrienfis  8t  Lichenfis.     T.  VIII.   P.  II. 

38. 
Vitteyn  (Johannes  de).  T.IV.  P.  I.  72. 
Villeynes  (Petrus  de).  T.  III.  P.IV.  69. 
Villiers  (EJwarJut)  ,    Milcs.     CommilVio  fpe- 

cialis  ei  dircaa.  T.  Vlll.    P.  I.f. 
Villoa  (Rodericus  de).  T.V.  P.IV.  li. 
Viluno  (A.de).T.V.    P.II.   loj-. 
Vimarenfi  (Fern.).  T.V.  P.lll.  24. 
Vimen  (Johannes).  T.lV .  P.IIl.   190. 
Vin  (ArnanJus  de).  T.I.  P.IIl.  40. 
K;»«w.  Antiqua  Prila.  T.I.   P.  IV.  161.     De 

pretio  proclamando.     T.III.   P.  III.  147. 

Contra  abufus  in  grolTando.T.  IV.  P.III. 

132.     De  licentia  importandi.T.  V.  P.III. 

137.     Proclamatio  concernens  importatio- 

nem  Vinorum  Francias    in    Angliam.     T. 

VIII.  P.  II.  ^6.     Proclamatio  pro  aEflima- 

tione  Vinorum.T.VlII.  P.IV.46. 
Vinaco  (ReymunJus  de).  T.I.    P.III.  5-3. 
Vinage  (Jacohus  de).  T.V.   P.II.81. 
Vinanart  {Jacobus  de).T.Vl.  P.  I.  29. 
Vincelo  (Robertus).  T.V.  P.IV.  99. 
Vincen  (H.de).  T.I.P.I.  89. 
Vincent  (Nichokus  Je).  T.V.P.IV.^i. 
_ {Simon  de).  T.VI.  P.II.  40. 

(Thomas  Je).  T.VI.P.II.  200. 

(DaviJJe).  T.VI.   P.III.  145-. 

Augufiinus  de).  T.VII.  P.III.  200.  P. 

140. 
didtus  Pmtin  (Johannes).  T.V.  P.IV. 


96. 


(Rffhertus  St.).  T.V.  P.IV.  13,-. 

-^ (Eujhchius  8c  Guyon).  T.  V.   P.  IV. 

9<S- 

(Auguftinui),  T.Vm.  P  T.    187. 

— —  (Johmnes) ,  Clericus,  in  Artibus  Mo.- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  direiftje  de  Praj- 
lentatione  ad  Rettoriam  de  Helmingham  , 
in  Diceceli  Norwicenfi.  T.  VIII.  P.  IV. 
64. 

Vinctatii  (Parochia  S.inBi).  Terra  &  Tene- 
menta.  T.I.  P.II.  193. 

Vincentinus  (Bartholomeus).  T.VI.  P.ll.  lyS. 

Vincentio  Sancio  (IVitlielmus  de).  T.  I.  P. 
III.  1. 

(Rogerus  de).     T.II.     P.  II.  145-. 

Vincentius  Notarius  PortugaUx.   T.  V.  P.  1. 

Vinceftre  (Comes//f).  T.V,  P.III.  130. 
Vindocinenfis   Dux  (LuJovicus).   T.  VI.   P.  I. 

lJ-2. 

(Carotus).  T.VI.  P.I.  163.  P.II. 


^3- 


88,  91. 


(Carolus).  T.VI.  P.II.  39,   44, 


(Anthoniui) ,  8c  Ludovicus  Fratcr. 
T.VI.  P.III.   lyo. 
Comcs.  T.III.  P.I.   161,   i88. 


191 


Comes.  T.V.  P.  I.  81,83. 


Vine  (Johannes  Atte).  T.II.  P.I.   If9. 

Vined  (Petrus  de).  T.  I.  P.  I.   120,  121  ,  123, 

124,  12,-,  126,  14)-. 
Vineis  (Bernardus  de).  T.  III.  P.I.  178. 
Vinemen  (Robertus).  T.IV.P.III.  8j-. 
Viner   (AlexanJer).  T.I.P.III.   102. 

(Johannes).  T.III.  P.I.  64. 

Vines  (A).  T.V.  P.IV.  2^7. 
Vinilis  (Jacohus  de).  T.III.P.II.  5-9. 
Vinon  (Johannes  de).  T.V.  P.IV.  101, 
Vinover  (Hugo  dej.  T.I.P.I.  i^j-. 

Vio  (Thomas,  Prcsbiter  Cardinalis  </f).  T.VI. 

P.  I.  200. 
Violet  (Johannes).  Commifflo  ei  direfta  con- 

cerncns  Subiidia  lolubilia  pro  filis  aureis  8c 

argentcis.  T.IX.  P.II.  2}-. 
Viciuio  (Ugolinus  de).  T.V.  P.III.  ij-o,  ij-i  , 

if4,    ij-9,  i6i. 

(Scotus).  T.V.  P.III.  162. 

Virgmus.   Infra  Caftrum  de  Wyndcfore  Of- 

htium.  T.V.   P.  III.  130. 
VirgA-BajulHi.     Officium  ad  Feftum  Sandli 


Georgii  conceffum  Ricardo  Coningsby  8c 
Georgio    Poilard.  T.  VII.  P.III.  ii. 

Virginia.  Super  Coloniis  CommilTio.  T.VII, 
P.IV.  63,  144,  ij-i,  160.  Proclamatio 
fuper  Tobacco.  186.  ConceflioCommis* 
fionis  fpecialis  pro  Concilio  in  Virgini», 
T.  VIII.  P.II.  239. 

Viridarii.  De  cligendo.T.  V.  P.Il.  177. P. III. 

'33- 
Viridariis  (Johannes  de).  T.  III.  P.  IV. fl. 
Viridario  (Americus  de).  T.l.    P.  II.  189,  1911 
ViriJi  Camfo  (Guillielmus  de).  T.I.  P.III  jz, 

5-3.  f4.  ST-  '' 

Virilis  (Laurenlius) .  T.VI.  P.  II.   ij-2. 
Virta  (Johannes  Je).  T.III.  P.  II.  5-9. 
Virly  (Johannes).  T.  IV.  P.  IV.  164,  177; 
Viron  (Johannes) .  T .  V l .  P.IV.  103. 
Virttttum  Comes.  T.III.  P.IV.  71. 
Vifanes  (Bernardus  de).  T.  I,  P.  III.  29. 
Vifcay  (Comcs  Je).  T.III.  P.  I.  70. 
Vifcontes  (Johannes).  T. 111.  P.I.  j-4,;8. 
Vifconti  (Barnabo  &  MaJJmus  Filius).    T.  IIV, 

P.IV.   30. 
— -  (Lucia) ,  ComitifTa  Kantii.    T.  IV.  P» 

I.  144. 

Vifcounte  (Normanniis  le).  T.III.  P.I.  8|-. 
Vifcu  (Vicecomes  de).  T.III.   P.I.  21,44, 
Vife  (Johannes  Atle).  T.III.   P.  II.   144. 
Vijheink  {GerarJus  de).  T.III.  P.III.  204.      ■ 
Vtfte  (Anthonius  de).  T.VI.    P.II.  88. 
Viful  (Vicecomes  de).  T.  III.  P.  I.   133. 
Vitale  (Johannes).  T.I.  P.I.  3J-,  36. 

. (Bernardus).  T.l.  P.III.  29. 

Vitalis  (Reymundus).  T.II.  P.  III.  8. 

(Guittielmus).  T.III.   P.I.  28. 

— —  (Petrus).  T.  III.  P.I.  91.   93. 

— «.  Sancli  Presbitcr  Cardinalis  (Johannes)i 
T.I.  P.III.  143. 

Sanai  (B.).  T.II.  P.I.  27,  46.    P.II. 

19,  31,  5-3, 6(  ,  78. 

Sanili  [B).  T.II.  P.II.  82. 

Sanfli  (Nichotaus).  T.III.  P.  1. 128. 

Sancli  (Nicholaus).    T.III.   P.I.    133." 

140,   1,-9.  163  ,  173  ,   177. 

Vjtarii  (Guiltielmus).  T.IV.  P.  III.  14. 

Vite  (Silvefler).  T.  IV.  P.IV.  fo. 

Viterhenfis  Epilcopus  (OcUvianus).    T.VI.  P. 

I.   134. 
— — .  (Egidius)  ,  Presbiter  Cardinalis.  T.Vli 

P.  I.  200. 
Viterberio  (Raynerus  de).  T.  I.  P.  II.  32. 

(Raynerus  de).  T.I.  P.III.  22. 

Vitoul  (Jaquemartus).  T.III.  P.Il.  144.' 
Viturcenjis   DucilVa.  T.IV.  P.III.  74. 
Vivarienji.  EpiOopus  (P.).    T.  II.  P.  II. 

98. 
Viven  (H.    de).    T.I.   P.I.    122,    123, 

131. 
Vivenlis  (BernarJus  8c  Johan»es).T.  II.  P.IH. 

79- 

(Bernardus).  T.II.  P.  IV.  206. 

Vives  (A.).  T.V.  P.IV.  143. 

Vivon  (Hugo).  T.  I.  P.  I.  143,  147,   148.  Pi 

II.  30. 

Uldale  (Thomas).    T.IV.  P.  IV.  149.    T.V. 

P.   1.    2f, 

Ulelot  (Philiffus  de),  T.I.  P.I.  75-,  76,    79, 

83  ,  84. 
Uley  (EgiJius  de).   T.  III.P.II.  37. 
Uley.  Rcdtoria    Dioccefis  Gloucelirienfis.  T. 

vi.p.iv.  9.  T.ix.  p.n.  208,  iii. 

Ulfe  (Nichotaus).  T.  II.   P.  III.   126. 
Ulfeld  (Jacobus).  T.VII.  P.II.   191. 
Uliber  (Johannes).  T.VI.  P.III.  207. 
Uiimis  (Berengarius  de).  T.I.  P.III.  ^-3. 
Vlixibonenfis  Archiepifcopus  (Georgius).   T.V. 

P.  III.  24. 
Ulleslielf.  Nomen  cujufdam  Prsebendae,  infra 

Ecc.efiam    Cathedralem  Eboracenfem;    T. 

VIII.  P.III.  28. 
Ulmatis  (R.  Prior  de).  T.I.P.III.  fs.ff. 
Ulmyngton  (Thomas  dc).  T.  II.  P.IV.  io8. 
UtneftroJe,  Lciceftriae  Conlitatiis,  Prioris  Scrip» 

tum.  T.VI.  P.III.  43. 
Ulpi^o  Sancio  {Delfhinus  Bertddus  de).  T.  IV,' 

P.ll.  6,-,  129. 
Ulfeby  (Hugo  de).T.n.  P. IV. 109.  iio,  i2j-,' 

13)-,  H*»- 
Ulfeby ,   five  Hoscfehy.  Vicaria  Dioecefis  Lini' 

colnienfis.  T.VIII.  P.IV.  118. 
Ulterioris  Poriiis  Abbas  (Artiir).     T.  I. 


97? 


130, 


P.  It 


3°- 


Uliings  (Thomas  de).  T.I.  P.  IV.  169. 

— —  (-fohmncs).  T.II.  P.  11.  140. 

(Johannes).  T.  III.  P.  IV.  23  ,49  ,  ^7; 

UUo>iii  Comcs  (RichxrJus  de  Burgo). T.l,  P, 
III.   151.  P.IV.14,  if,   34. 

(Richardus).    T.  I.   P.  IV.    145-,    ij-o, 

169,   170,   174,  196.  T.II.  P.  I.  6s  ,J64', 
7°.  7J.  77'  >»3'  'f6,i69.  P.II.7y. 

Kkkk  VU 


Ultonh  Comes  (miUelmus).  T.II.  P.IH.fio, 

_L^  (IVilUelmus).  T.II.  P.IV.  6>  98.    T. 
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Supcr  Tractatu  inMarchiis.   107,  108.  Ma- 
gor  8c  Redewyk  in  Marchiis  Officium  Se- 
ncfcalli.  P.Il.  40.     Pro  Principede  Tuto- 
ribus  aflignatis.  70.    Pro  eodem  qu6dCar- 
tas,  ^c.  habeat  quietas  a  quocunquc  Feo- 
do,    71.     Carmcrdyn  ,     Abbreftwyth    8c 
Caerkeny  de  Ofliciis  Conftabularii.71.Pro 
Owino  Tudyr.  91.     Moylewyke,  Cares- 
nodeek,  Kilford,  Bagham  &  Pofty  in  Do- 
minio  de  Dynby  in  Northwallia,  cuftodia 
Parcorum,  (s^c.  91.  Super  Caftro  dc  Den- 
bygh  capto.    93.     Pro    Principe.  93,  94. 
Pro   Comite  Warwici,  Capitali   Jullitiario 
Suthwalii^E.  171.  Pro  codem  Comite  Con- 
ftabulario  Caftri  de  Cardigan  &  Senci"callo 
Wallicarum  Curiarum  ,  f^c.  171,     De  ar- 
raiando    Wallicos.    184.     Commiflio    pro 
Principc.  194.     Pro  Edwardo  Principe,dc 
recognitione   Tituli  ejus.   P.  III.   f.     Pro 
Piii.cipe  Cuftode  Anglix.  64.  DeMatrimo- 
nio  cum  Anna  Primogenita  Ducis  Britan- 
nix.  II)-.  De  Officio  Attornati   infra  Co- 
mitjtus  de  Carmerden  &.  Cardigan  conces- 
fo.   166.     Pro    Arthuro   Principe  Cuftode 
Anglix  conftituto.  P.IV.  47.     De  Pote- 
ftate  eidcm  concefsa  ad   Marefcallum  coa- 
ftituendum.  48.    De  Poteftate  eidem  con- 
cefsa    in    Ecclefiafticis.  48.     Super  Matri- 
monio  inter  Arthurum  Principcm  &  Ka- 
therinam   Filiam  Quartam  Regis  &  Regi- 
nx  Caftella:.   37,    106,    "4.    ■'47.    '*■'.' 
if2.     De  311'«"'"'°'^^  Dotis  pro  Katnen- 
n-3  r'.iiicipifsa    per   Arthurum    Principem. 
163,     Pro  Hcnrico  Principe  Ofticium  Ca- 
pitalis  Jufticiarii   Foreftx  de    Gaultres   ia 
Comitatu   Eborum.    176.      Dc   Matrimo- 
nio    Henrici  Principis  cuni  Catherina  In- 
tanta    Hifpanix.   202.     Difpenfatio    Papje 
fuperinde.   207.     De    Cathcrina    Doageria 
nuper  Arthuri    Principis.    T.  VI.    P.    II. 
190.     Ofticium     Marelcalli    &     Prxconis 
Comitatijs  de  Dcnbigh  Sc  Wrekeftiam.  P. 
III.  62.Pto  TJioma  Challoncr  Milite  Gu- 
beraatore  Principis.  T.VII.  P.II.92.    De 
creatioiic  Domini  Henrici   Principis.    168. 
Decreatione  Domini  Caroli  Principis.  216. 
Super    Matrimonio  Principis    cum  Infan- 
ta    Hifpanise.     P.  III.  8.       Inftru£liones 
pro     Prxfidente     in    Marchiis.    20.      De 
Commiflione  arraianda  directa  Prxfidenti. 
52.     Pro   Carolo    Principe  Annuitas.  120. 
Petro  Anthonio  Bourdin  uno  Armigero- 
rum  Principis  Annuitas.   121.    Pro  Julia- 
no   Bourdin   uno   Armigerorum  Principis. 
121.    Carolus  Princeps  in  Hifpaaia.P.  IV. 
6i.Penfio  pro  Carolo  Principe.  151.C0m- 
miftio  direaa  Marchiis  Wallise.    T.VIII, 
P.lll.  63. 


ite.  214.  Maritagium  cum  Comitif-    Wailia.  Princeps  (Leisf/i»//^).   T.I.  P.  I.    39, 
sa  Cantix.  P.  II.47  ,  j-i  ,  f^.  De  Homagio         48,  64,  6y,  7J-,76,  84,  86,  87,88,89, 


rccipiendo.  66.  Aquitanijc  8c  Vafconix 
Pnncipatus  concefli.  66,67,68.  De  crea- 
tione  Ricardi  8c  deconceflionePrincipatCis. 
P.III.  yi.  Pro  Pvincipilsa  Jolianna.  j-z. 
Caftra  infra  Principatum  manienda.  j';. 
De  Obitu  Principis  celebrando.  P.  IV.  73. 
Coutra  adquilitiones  Wallenlium.  P.  III. 
97.  Super  Rebeilione.  P.  IV.  190.  Su- 
per  funsfaaurd  Glendourdy.  191.  De 
proteftione  pro  Wollenfibus.  193.  De  par- 
donatione.  198.  Ordinationes.  199.  De 
pardonatione.  T.lV.  P.  I.  9.  Super  Rc- 
bellione  Gicndourdy  Proclamatio.  ij-.  De 
feftinando  contra.  30,  33.  Locumtenens 
Keoricus  Princeps.  41.  Pro  Principe  de 
intendcado.  46.  De  rebellione  Henrici 
Percy.  49,  j-t ,  j-i,  $-9.  De  Rebellibus  ad 
gratiaui  rccipicndis.  fz ,  ^6. 


91  ,  94,  96,  98 ,  109,  110  ,  112,  113 
114,  iif,  113,  11+.  'i8,  129,  132, 
133.  P.II.13,  14.  24,  30,  37,  38,  39, 
40,  43,  48,  J3  ,  j-6,  f7,  j-8,  61  ,  69, 
71.  73.  ^J'.  82,97,  «°°'  104.  106,  107, 
loS,   110,   III  ,    iif,   1 18. 

{Lewelinus).  T.  I.  P.ll.  129,  130,  137, 

141  ,  143,148,  149,  iJ-2,  1,-5-,  i)-6,  15-8, 
ij-9,  160,  161,  162,  164,169,172,173, 
'7>".  '93  '  '9)"-  P-llI,  7,  49. 

{Roihericus  Frater).     T.  I.  P.  II.  161, 

162. 

{Griffinus).  T.I.   P.  II.  119,  130. 

(Owenus).  T.I.  P.III.  7. 

(Da^iJ).  T.I.  P.  II.  141  ,   ij-i,    160, 

161  ,  162  ,  202,  221.  P.III.  7  ,  49. 

Principilfa  {Alinnora).  T.I.P.lV.Si, 


Wallii  Princeps  {Edwardus).  T.II.  P.IV.^;; 
18,28,  47,  48,^-1,62, 6j-,  67,  69,  73, 
7J-,76,  86,98,  13J-,  136,  169,173,188, 
198.     T.III.  P.  I.  7,  ij-,  39,  7^,  ,0,, 

102,  107,  108,  11  l,  112,  113  ,  119,  lio, 
12J-,    129  ,131. 

— {EiiTvardus).   T.  III.  P.  I,   132,   133, 

134,137,140,141,142,160,  161,  164, 

171,  i73,ibj-,2i4,2ij-.  P.II.  6,7,8, 
10,  12,  16,  20,21,  23,  38,47,  j-i  ,  5-3, 
j-j-,66,67,68,69,  73.77.  S4,  9j-,97, 

99,105,108,114,    llj-,    117,    118,    I20, 

124,   131,   132,  133,  139,  140,  144, I4J-, 
ijo,ij2,ij-3,  ij-9,i6j-,  173,   181,189, 
204. 
.  {Richardu:).  T.III.    P.  II.  206. 

{Edwardus).  T.III.  P.III.  j- ,  8,   n; 

'y.i^.SO'  33.  yo,  j-i,  ;-2.6j-.  P.  IV. 
73. 

{Richardus).  T.  III.  P.III.  fi,S^,S7' 

S9,6o. 

Principifla  {Johanna).   T.  III.i?.  III. 

J-I,   J-2,  20J-. 

— —  Princeps  {Henricus).  T.  III.  P.  IV.' 
163,  164,  i6j-,  I78,i8j-,i98,  199.  T, 
IV.P.I.  10,27,29,31,33,40,42,^2, 
y7.63.64,  83,  yo,  96,  102,  104,  106, 
107,  119,  138, 148,  ij-j-,  i6j-,i69,  170, 

172,  173,  180,  182,  196,  199.  P.  II. 
j-,  6,  8,   10,  14. 

{Edwardus).   T.  IV.  P.  I.   74,   ij-6; 

1S2. 

(EjwarJus).  T.IV.  P.III.  197. 

{Edwardm).  T.V.  P.III.  64, /j-,  iiy, 

142. 

{Arthurus).  T.V.  P.III,  ipj-.     P.IV. 

'9.  36.47.  f+.  J'^.  6'.  «o6,  iii,  114, 
'47.  'f '  .  'f3.  '62. 

(Henricus).  T.  V.P. IV.  176,  202 ,  107,' 

216,  241. 

(Arihurus).  T.V.  P.IV.  202,  207; 

{Arthurus).  T.  VI.   P.  II.  179,    187," 

188,  190. 

(Edwardus).  T.VI.  P.III.  92,  pj-. 

— —  {Henricui  -  Tredericus).  T.  VII.  P.  II. 

16S. 

{Carolus).  T.  VII.  P.III.  7,  13,109; 

119,  190,    199,    230.    P.  IV.  60,   106, 

'39.   if°-  .'/'•  ^^  . 

WMinger  (Ben} »">•""').    Officium  ei  concef- 

fum.  T.VII.  P.II.  164. 
frallingford  {HerMus-Thomas  Wrythe).   T.  V. 

P.IV.  216. 
■ •  Vicecomcs  (Willielmus).  T.  VII. 

P.  III.  4,  6j-,    1J3,   236,  247.    P,  IV. 

171. 
Wallingford.    Sanai  Petri  Reaoria.   T.  Vl, 

P.IV.   162. 
Wallof  (Johannes.)  T.  VI.  P.II.  79. 

(Johannes).  T.VI.  P.III.  99. 

-  {Henticus).  T.VII.  P.I.  164. 

(Hcw/cwj).  T.VII.  P.III.  20,     P.IV. 

II. 

(Henricus),  Miles.  T.  VIII.  P.  I.  142. 

'  ■         (Henricus),  Miles ,  Juftitiarius  ad  PJa- 

cita.  T.VIII.  P.Il.  14. 
Wallingford.  Monafterium  fuppreflum.T.  Vl. 

P.  II.  99. 
Wallyngton  (Johannes).  T.V.  P.III.   I2J-. 
Walmertd.  T.VII.  P.II.   178. 
Walmesford  (Huge  de).  T.  II.  P.IV.  137. 
Walmefiy  (Thomas).  T.VII.   P.II.  39. 
■■     '        (Richardus),     Clericus  ,     in  Artibus 

Magifter.     Littera;  Patentes  ei  direftx  de 

Prxlentatione  ad  Reftoriam  Sandti  Johan- 

nis  Baptiftse  in  Walbrooke ,  Dioecefis  Loa- 

don.  T.VIII.  P.  IV.  62. 
Walmill  (Johannes).  T.  I.P.III.  17. 
Wabnifiey  {Thomas) ,  Miles.     Conceflfio  ei  fa- 

fta   Officii  Remcmoratoris  Thelaurarii  de 

Scaccario.  T.  VIII.  P.III.  27. 
WalpcoU  {foh.waes).  T.  VII.  P.II.  69. 
Walpodi  (Seifridus).  T.  III.  P.IV.  30,  4.8. 
Walpoole  (Rectoria  de),  in  Dioeceli  Norwi- 

cenfi.  T.VIII.  P.  III.  27. 
Walfoole.     Ecclcfia  Dioecefi  Norwicenfis.  T, 

VIII.  P.'III.  ;6, 
Walrode  (ConraJus),  T.III.  P.IV.  30,  48.! 
Walronde   {WilUelmus)  ,    unus  ex   Juftitiariis 

Regis  ad  Pacem  confervandam  in  Comita- 

tu  Devonix.  T.VIII.  P.Il.  6. 
. {WiUielmus)  ,   Juftitiarius    ad   Placita, 

T.  VIII.  P.II.  14. 
Walfall    {Francifcus)  ,    Clericus  ,    Theologias 

Proteflbr,  Subelemofinarius  Regis ,    obti- 

net  Ecclefiam  Parochialem  de  Sandys ,    ia 

Dioecefi  Lincolnicnfi.  T.  IX.  P.  II,  2j-o. 
Waljh  {Thomas).T. Ul.  P.I.  121, 

{Chomas).  T.  III.   P.  III.  144, 

Walfch 
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fTxllh  {iVdterm).  T.  III.  P.III.  19/. 
—  (Thomas).  T.  IV.  P.ll.  71. 

(Johannis).  T.V.P.III.  196.  P.IV.Jt. 

(mltieimui).  T.  VI.  P.  I.  182. 

■ (Robertiis).  T.VI.  P.  II.  ioz. 

-  (Kichnrdtis).  T.VI.   P.  111.   13. 
Wdjhdh  (mUielmus).  T.III.  P.Ill.  39. 
IVaifliam  {WMielmus).  T.III.  P.IV.  69. 
Walfinghum  (Richardus  de).  T.I.  P.IV.  38. 
. (Bichardus).  T.I.  P.IV.  107. 

(milielmus).  T.  III.  P.  II.  79. 

(miiielmHs).  T.Vl.  P.II.   15-9. 

(Francifcus).   T.  VI.  P.  IV.  178, 


181. 


II.  66. 


(FranciJcus).T.  Vll.  P.  I.  16.   P. 


(Thomas).  T.VII.   P.  IV.  170. 

Walfled  (Francifcus).     CommifTio  ei  direfta. 

T.IX.  P.II.  148. 
Walfiede  (Richardus  ile).  T.IV.   P,  IV.  22. 
Walfieed  (Francifcus) ,  Armiger.     Comraiflio 

ei  direifta  tangens  Cottagia.  T.  IX.  P.  II. 

170. 
Waitare  (Kiehardus  de).  T.VI.  P.  II.  10(5. 
Wdter  (D.^vid).  T.IV.   P.IV.  Ijo. 

(RichariHis).  T.V.  P.I.  2,  6. 

——  (Thomas).  T.VI.  P.I.  183. 
^—  (Wchardus).  T.VI.  P.Il.   101. 

(Rogerus).  T.  VII.  P.III.  4.. 

'■  (ffohannes)  ,  Miles ,  ac  Curia:  Scaccarii 
Baro  Capitalis.  T.VIII.  P.I.  2if.  Licen- 
tia  ei  concefla  edendi  Carncs.  iiid. 
— —  (Johannes),  Miles,  Capitalis  Baro.  T. 
VIII.  P.  II.  j-.  Commiflio  ei  diretta  ad 
confL-rvandam  Pacem  in  Comitatu  Cornu- 
h'\x.  ibid. 

(Johannes).  T.VII.  P.III.  10. 

■  [Johannes) ,  Milcs,  conflituitur  Ser- 
viens  ad  Legem.  T.  VIII.  P.II.  18. 

■  "  (Rogerus) ,  Generoius.  Commiflio  ei 
dire£ta  in  Comitatu  Pembrokix.  T.  VIII. 
P.II.  34- 

'  '  I  (Jofefhus),  Pater,  Clericus,  Theolo- 
gise  Baccalaureus ,  relignat  Vicariam  fuam 
Eccleliac  Parochialis  de  Aukenbury  Wc- 
Hon ,  in  Dicecefi  Lincolnienli ,  in  gratiam 
fihi  fui  Jofephi   Walter.  T.  VIII.  P.  III. 

'  -  -  (Jofefhus) ,  Filius ,  Clericus ,  Artium 
Magiller.  Litterx  Difpenfationum  ei  di- 
reftae  ut  polfu  fuccedere  ad  Vicariam  Ec- 
clelix  Parochialis  de  Aukenbury  Wefton , 
in  Dioecefi  Lincolnienfi.  T.  VIII.  P.  III. 
36. 

— —  (Johannes)  ,  Miles ,  Capitalis  Baro  Scac- 
carii  Regis.  Commiflio  ei  direfta  ad  ree- 
xaminandam  &  revidcndam  Sententiam  per 
delegatos  Judices  pronunciatam.  T.  VIII. 
P.  III.  46. 

Waiteri  Cancellarii  Regis  Siciliae  Filius  (Ri- 
chardus).  T.I.  P.I.  21. 

' '  Filius  (Robertus).    T.  I.  P  I.   4f.  48, 

fo  ,  j-2  ,  ;r3  ,  j-j- ,  5-8. 

— —  Marefcallus  Dei  Sc  Sanftae  Ecclefi»  m 
Anglid.  T.I.  P.  1.66,71,  89,  100. 

' (Rsbertus).  T.I.  P.II.  15-4,  15-^.176, 

197)    ^99'    ^t-oj  >    iii.    P.III.  «7.   «o^j 
130,  203.     P.  IV.  j-,  10. 

(Baruntius).  T.I.  P.  II.  1S4. 

(Slephanus).  T.I.  P.  III.  130. 

(Robertus).  T.I.  P.IV.  108,   144.   T. 

II.  P.I.  j-y,  82.    P.II.  18,  26.  47. 

— —  (Robertus).  T.II.  P.II.  107  ,  io3  ,  121 , 

12J,   161,   164,   169.     P.III.   176. 
Walterus,  Ciericus.  T.  I.  P.I.  61  ,  62. 

Filius  Jufticiarii  Hibernia:.  T.I.  P. 


confervandam  Pacem  in  Comitatu  Devo- 
n\x.  T.VIII.  P.II.  6, 

Waltham  (Edwardus  Baro  Uenny  de)  ,  Miles  , 
ab  antiqua  Denniorum  Familia  prognatus, 
creatur  Comes  Norwici.   T.  VIII.   P.  II. 

lO^. 

Waltham.  Monafterium  Sanftx  Crucis.  T.I. 
P.ll.  72.  T.III.  P.IV.  189.  Reftitutio 
Temporalium.  T.IV.  P.  III.  190.  Eccie- 
iia  &  Parochia.  T.VI.  P.III.  187. 

Waltham  Stowe.  Vicaria  Dicecefis  London. 
T.IX.  P.I.  80. 

IVaiton  {IVillielmus  de).  T.I.  P.II.  5-6. 

{Johannes).  T.II.    P.  I.  9J-. 

(Richardus  ix.Hugo).  T.III.  P.I.  f7. 

(Johannes).  T.III.  P.  IV.  134. 

{Wiiiielmus).  T.IV.  P.II.  136. 

(Nicholaus).  T.VI.P.III.  49. 

•  {Brianus) ,    Clcricus ,    in   Artibus    Ma- 

gifter.  Litterx  Patcntes  ei  diredx  de  Prx- 

lcntatione   ad    Reftoriam    Santti   Martini 

Orgars,  in  Diceceli  London.  T.IX.  P.  I. 

80.     Alterse  Littera;  cidem  direftse.  81. 
Walton  Reftoria.  T.VI.  P.  IV.  46.     Vica- 

ria.  1 14.     Capella  in    Diojcefi  IJathonienfi 

8c  Wel!enfi.  T.IX.  P.I.  78. 
Walton  Deviie  (Capeli.i  de) ,  in  Dioscefi  Wi- 

gornienli.  T.VIII.  P.III.  87. 
M^alton  iti  Uarfliland.    Ecclelia  Dicecefis  Ncr- 

wicenlis.  T.VIII.  P.III.  34. 
Walton  fuper Montem  (EcclefiaParochialis  de), 

Dioccelis     Wintonicnlis.    T.  VIII.   P.  11. 

.67. 
Walxuari  Caflrum.     Rcftoria  Dioecefis  Mene- 

venfis.  T.IX.P.II.  207. 
Wdwen  (Chriftoferus).  T.  VI.    P.  IV.  9. 
Walmerk  [Jacobus).  T.VI.  P.II.  194. 
Walyngford.  Honor.  T.I.  P.I,  148.     Dc  CU- 

ftodia  Caftri.  T.III.  P.IV.  161. 
Wambergh  {Philippus  de).  T.ll.  P.I.  fi. 
— (Richardus).   T.  IL   P.  II.    178, 

'79- 
Wambeweld  (Johannes).  T.II.P.IV.  23. 
Wammaten  {Hermannus).  T.V.  P.III.  36. 
Wamfiry,  (Thomas) ,  Artium  Magifter.     Lit- 

tera:  Patentes  ei  diredtx   de  Prsefentatione 

ad  Re£toriam  Ecclefix  Parochialis  de  Whit- 

church,    in  Diceceli   Wigornienfi.  T.  IX. 

P.I.  78. 
Wandesfore  (Chrifiophorus) ,  Armiger.     Com- 

milfio  ei  diretla.  T.VIIl.  P. 111.  48  ,  262. 

Conftituitur   Cuftos  (x.  Magifter    Rotulo- 

rum  Cancellariae  in   Regno    Hibctmq;.    p. 

IV.  61.    CommiflTio  ei  direfta  tangens  Re- 

cufantes.  T.IX.  P.II.  162. 

.   (Rorviandus)  ,    Armiger  ,    obtinet 

Oflicium    Attornati  Curix   Regis  Wardo- 

rum  &  Libcrationum.  T.IX.  P.II.  138. 


I.  7f. 


Miles.  T.I.  P.I.  15-2. 
Senefcallus.  T.I.  P.II.  2,  f. 


Waltham  {JViliielmus  de).  T.I.  ?.  III.  140. 

(Richardus).  T.I.  P.IV.  30. 

(Johannes).  T.I.  P.  IV.  200. 

.  (Ramdphus).  T.II.  P.I.   124. 
(Rogerus).  T.Il.  P.II.  fi. 

(Johannes).  T.II.  P.III.  33. 

.  (Johannes).  T.III.  P.  III.  72,  79, 

81,  131,  141,  143,  148,  15-6,  161, 167, 
191,  "97.  '98-     P-IV.  8,  16. 

. (Wiiiieimus).  T.  III.  P.IV.  6g. 

(Johannes).  T.  III.  P.IV.  iff. 

.  (WiUielmus).T.\V.V.l.  22. 

.  (Willielmus)  &iJohannes.  T.IV.   P. 

III.  190.   P.IV.  143. 

. (Abbasiif)-  T.I.  P.I.  161,181.  P. 

II.  92,  109,  204.    P.III.  136,  161.    P. 

IV.  39,  40.  T.  III.  P.  II.  f2.  P.  IV. 
8,42. 

. (Wtllielmus).  T.III.P.IV.189.  T. 
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II.  si. 
Wantage  (Villa  de) ,  in   Comitatu  Berks.   T, 
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(WilHelrtms).  T.V.  P.  III.  5-4,  5-7. 
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Wardon  (Abbas  de).  T.I.   P.  II.  92.     P.  III. 

136.     P.IV.  39. 

Epifcopus  (Henricus).  T.I.  P.  IV.  30. 
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Wardour  (Edvoardus).  T.VIl.  P.IV.  g6. 
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. Ijohanr.es).  T.II.  P.  1.  70. 

. l&ichardus).  T.II.  P.I.  if^. 
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P.III.  17, 


205 


48. 


T.l.  P.ll.  n 
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(Dominus  de  U).  T.IV.  P. IV. 143. 

{Reginaldus  de  la).  T.V.  P.l.  174. 
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»4- 

(Ambrcfius).  T.Vl.  P.  IV.  117. 
(Johanna.  Uxor  Johannis).    T.VI.  P. 
iSo. 

. Comes  {Uobertus).   T.  VII.  P.III.    82. 

Vide  Warwick. 

PVarmck  (Robertus  Comes  de).  Commiffio 
fpecialis  ei  dircdta.  T.VIII.  P.I.  132.  Vi- 
de  IVarwici  Comes. 

— —  (Vhiliffus)  ,  Armiger  ; 
cium  unius  Clciicorum 
Signcti  Anglix.  T.  VIII 
278. 

JVarzick.De  Magna  Compton  Manerium.  T. 
I.  P.m.  214.  P.IV.  22.  12.  1.  pro  Ma- 
nerio  dc  Kynton  2  2.Caftrum  Tent,con- 
tra  Regem  oblcfliiin.  T.  II.  P.II.26.  De 
Firma  Medietatis  Villac  de  Tamworth.  7. 
1.  16.  1".  annuatim.  T.V.  P.II.  i^^.Civi- 
tas  Coventrienfis  una  cum  annua  Firmi 
Prioiatijs  Civitatis  &  Villa  de  Coventria. 
T.V,  P.IV.  163.  Pro  Abbate  Monafterii 
de  Kenesworth,  de  Conceflione.  T.VI.P. 
1  24.  Lkentia  impropriandi  Ecclefiam 
conceila.  T.  VI.  P.  II.  71.  Manerium 
de  Afton  cura  Pertinentiis.  176.  Advo- 
catio  £c  Prioratus  Ecclefix  five  Redio- 
ria;  de  Afton  B.ymyngeharo.  176.  An- 
nualem  Peniioncm  quadraginta  folidorum 
annuatim  c.xcuntium  de  Ecclelia  deAfton. 
176.  Aiion  &  Brymyngeham.  176.  Cu- 
flodia  de  le  Guy  Warwicks  Swerde  con- 
ceifa  Edwardo  Greswell.  P.III.  77.  Hof- 
pitale.  T.VI.  P.  IV.  49 


I 


IV. 


III. 


obtinet  Offi- 
Ordinariorum 
P.  IIL  132  , 


lV.irm(lrv'(Johamies),  Clericus,  &  Capellanus    Warring  (Jacobus),  C.cricus  ,  Artium  Magi-    Waryn  (Johaanes).  T.II.  P.IIL  26,  71,  127, 


Johannis  Wigornix  Epifcopi.  T.  VIII.  P 

II.  37.  Lltterx   Difpcnfationum   Sc   Cou. 

firmationum  ei  direftx.  ibid. 
JVarmyngton  (Robertus).  T.VI.  P.  II.  193. 
JVarneborough ,  five  South  Jl^arneborotigh.    Ec 

clelia  Dioecefis  Wintonienfis     ~ 

m.  ir 


fter.  Litterx  Patcntcs  ei  dircttx  de  Prx- 
fentatione  ad  Rcdioriam  £c  EccleCam 
Parochialcm  de  Alhprinton  ,  in  Dicecefi 
E.Nonienfi.  T.  IX.  P.I.  78. 
JVjrrock  (Richardus).  T.lV.  P.  IV.  7. 
T.VIII.  P.  JVartenberg  {1'etrus  de).  T.illl.  P.  III.  no, 
III,   112,   113,  117,    116,  118,119,129. 


Warnefurth.  Locus  fic  vocatus ,  in  Comitatu    Warter  (Richardus).  T.  V.    P.I.   16 

Northumbrix  fitus.  T.VIII.   P.  11. 54.         (Richardus).  T.V.  P.II.  11. 

JVarner  (Johannes) ,  Theologix  Doctor,  De-    Warter  (Prioratus  Je),  in  Comilatu  Eboium 

canus  Ecclefix   Lichheld.    T.VIIL    P^IV.        fitus.  T.  VIII.  P.  II.  73. 

36.  CommilVio  ei  dircda  concerncns  Cau-    Warters  (Anthonius)   ,     Clericus ,  in  Artibus 

fas   Eccleliafticas.  T.VIII.   P.IV.  36.  ■•      " 

■ (Johannes),  Theologix  Profenbr,  pro- 

movetur  ad    Epifcopatum  Roffenfem.    T. 

IX.  P.  II.  144. 
Wartierus  {Conr.iJus).  T.I.  P.IV.  79.   * 

(Johannes).  T.IV.  P.I.  74. 

(C3«rf).  T.V.  P.II.   167. 

(Richardus).  T.VI.  P.III.  24. 

■ (Robertu!).  T.VI.  P.III.  118. 


'33- 

(Willielmits).  T.IV.  P.  II.  127. 

, (Robertus).  T.  V.  P.II.  77. 

(Nichoiaus).  T.V.  P.IV.  9. 

Wafelyn  (Wiilielmns).  T.III.  P.  III.  12; 
JVafliborne  (Johannes).  T.VIIl.  P.IJ.  17. 

-  (Thomas) ,  Clcricus ,  Theologix  Bac- 
calaureus.  Litterx  Patcntcs  ci  dircftx  de 
Prxlentatione  ad  Rciloriam  Ecclefix  Pa- 
rochialis  de  Dumbledon,in  DioecefiGlou- 
ceftrienfi.     T.   IX.    P.  III.  40. 

__.     _      ,  IVaflibourn  (RicharJus).    T.  III.  P.IV.  107. 

MaeiftVr.     Litterx  Patentes  ei  direftx  dc    Waflnr.gton  (Willielmtis)  ,  Miles.  Conceffio  ei 


Prxfcntatione    ad    Redtoriam  de   Ruther 
feild  Grace,   in    Dioecefi   Oxonienfi.    T. 
VIII.  P.  IV.  62. 
Warton  (GalfriJus).  T.V.  P.III.  76. 
JVartre  (Prior  Je).  T.II.  P.IIL  187- 
IVarwell  (Jacobus),  Clericus,  Artium    Magi- 
fter.     Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 
fentatione  ad  Redtoriani  de  Boxford,  in 


fadta  Cuftodis  Parcorum  vocatorum  Graf- 
ton-Vark  Sc  J^ottersfHry-Fark.  T.  VIII  P. 
III.  27. 

(RicharJus)  ,    Clericus  ,'  Theologix 

Baccalaureus.  Litterx  Patentes  ei  direilse 
de  Prxfentationc  ad  Reiforiam  de  Swar- 
ford,  in  Dioeccfi  Oxonienfi.  T.VIII.   P. 


IV.  118. 


Wii/h.' 
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IVa/hptiok  (Villa  de),in  Comitatu  Mountgo- 

mery.   r.IX.  P.I.  6. 
mfifite  (Marifcse  de).  T.VIII.  P.II.<5o. 
JVaJfe  (Chriftopherits).  Officium  ei  conceflTum, 

T.Vill.  P.III.  «4. 
Wajfpgtin  {Etlmu/jilus  ds).  T.III.  P.III.  73 

(Laurenliui).  T.VII.  P.II.  92. 

IVaJieneys  (iVillielmus  de).    T.II.  P.II.  108. 


calaureus.  Litteros  Patentes  ei  direaje  de 
PrKffntatione  ad  Vicariam  de  DimnocK , 
in  Dicccefi  Meneveiiii.  T.  IX.  P.  II.  142. 
IVatkins  {fVillielmus),  ArmigeT ,  obtinet  Offi- 
cium  unius  Receptorum  Generaliam  Re- 
gis    in    Comitatibus    Glamorgan  ,     Mon- 


mouth,   Radnor,  (^c. 
Vide  IVatkyns. 
mjieneyes  (Harilolphus) ,  Commiffzrius  Regis    W.itkpis.  T.VI.P.II.  129. 


T.IX.P.II.  206. 


Wmton  {fVil!ielmus).r.  I.P.  IV.  iii.   T.II. 
P.I.  37. 

{Johunnes).     T.II.    P.  II.  110.  P.III. 

1S7  ,  1S9. 

Ijohitnnes).  T.II.  P.IV.  21. 

{Thomits).  T.IV.  P.  1.85. 

{Thomns).  T.IV.  P.IV.  20. 


,IV. 
13« 


f4- 
P.IV. 


.1.  P.III.  10. 

Lumley   (/?). 


in  Comitatu   Nottinghamioe.   T.  VIII.    P. 

II.  13. 
jV-iJiroil  {Robertus  de).  T.I.  P.I.  21 
M^iit  {Bernxrdus).  T.  III.  P.III.  iz6 
mt  de  BaJroul.  T.VII.  P.  I.  61. 
Watenhul  {Johnnnes  de).  T.II.  P 
MO.ter  {Johtinnes).  r.lV.    P.III. 

, Ifohannes).     T.V.  P.III. 

10  f. 

Doriiinus  {Johannes  Fit2).T.V.P.III. 

166. 
Waterbeche.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  103. 
Waterby  (Caroltis)  T.V.  P.I.  99. 
Wattrden  {Klchmlus  de).  T.III.  P.III.  28. 
.Waterhoiije  [Jhorr.as).  T.VI.    P.ll.  201. 

{Jcronymus).  T.  VII.  P.III.  174. 

— —  {Hitronimtis)  ,    Clericus   8c  Prwdicator 

Vcrb)  Diviui.  T.VIII,  P.I.  91.  Conceffio 
fpecialis  Commiflionis  ei  direda.z^i.i. 

— —  {Joh.vmes).  Annualis  Peniio  ei  conces- 
fa.  aurante  vita.  T.  VIII.  P.II.24. 

Watford  {Roiertus  de).r.ll.  P.IV.  29,  137. 

Watcrford  Epilcopus  (R.).  T.I.  P.I.  /6.    P. 

II.  149. 

{S).  T.  I.  P.II.  211. 

{W.).  T.I.  P.IV.  39. 

■  Decanus  {Wnltenii).  T 

■  (Rich.irdus  Vicccomes 
T.VIII.  P.  III.  24. 

Watford.  T.VI.  P.IV.  46. 

Watfori  (£cclelia  Parochialis    df) ,   Diocceris 

London.  T.VIII.  P.II.  40. 
Watford  (Rcftoria  de) ,  in   Comitatu    Nort- 

hamptonia:.  T.VIII.  P.II.  j-j". 
IVaterman  (Johannes) ,  Clericus  ,    in  Artibus 

Baccalaureus.     Litterx  Patentes  ei  direttx 

de   Prxfentatione   ad   Reciroriam   de   Sop- 

worth  ,  Dioecefis  Sarum.    T.VIII.  P.  II. 

;o. 
Waterftratford.  Reaoria.  T.VI.P.IV.  103. 
Waterton  {Hugo  de).  T.III.   P.lv.  14S.    T. 

IV.  P.I.    1(3,  28,    32,  j-8,  61. 
■  {Robertus).r.\V,V.\.    2,j-,ii,   27, 

290-1.  Sl- 
. {Robertus).  T.  IV.   P 

81  ,  84,  86,  106,  124, 

167  ,   i68,  173,  174,  201 
. {Johannes).  T.IV 

III.  16,  17. 

. '  {Robertus).r.\V .  P.IV.  19,  94,9<5 

97,  99,   112. 
Waterviil  {Reginaldtis  de).  T.I.  P.II.  88. 
. {Reginuldus).  T.I.  P.  II.  199. 

(Robertus).  T.II.  P.I.  5-1.  P.II 

{Rohertus).  T.II.  P.II.   108. 

Wath  {Michaelde).  T.II.  P.ll.   i  If 

1S7. 

{Michael).  T.II.    P.  IV.  27,  J-8,  67, 

68. 

. {Johannes).  T.  IV.  P.I.  So ,  118. 

Watham  SanciA  Crucis.Scxi^X.\im  Abbatis,&c. 

T.  VI.  P.II.  t6S.     ElTexix  Abbatis    Mo- 

nafterii  Scriptum.  T.VI.  P.III.  46. 
Wathcotte  (Grangia  dc) ,   in  Comitatu  Ebo- 

rum  fita.  T.VIII.  P.II.  5-4. 
Wathmam  {Gerardus  de).  T.I.  P.  IV.   145-. 
Watbyng  {Thomas  de).  T.II.  P.  IV.  21. 
WMkins    {Johannes) ,    Clericus  ,    Theologia: 

Baccalaureus.     Litterx   Patentes  ei  direftx 

de  Prxfentatione  ad  Rectoriani  de  Whit- 

borne.  T.VIII.  P.  III.  2S0. 
.1 {Gualterus) ,  Clcricus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Litterx  Patentes  ei  direCtos  de   Prce- 

fentatione  ad   Redtoriam  de  Vcrwylce.T. 

VIII.  P.III.  2S2. 
m.         {Thomas)  obtinet  Officium  unius  Cie- 

ricorum   Privati  Sigilli.    T.  VIII.    P.  IV. 

61. 
>. {Walterus)  ,  Clericus ,  Theologix  Bac- 

calaureus.     Litterx  Patentes  ei  uiredtx  de 

Prxfentatione  ad  Vicariam  San£li  Martini , 

in  Villa    Leiceftrix ,  Dioecefis  Lincolnien- 

fis.  T.VIII.    P.  IV.  118. 
■  {yohannes)  ,  Clericus,  Theologix  Bac- 

calaureus.  Littera:  Patentes  ei  direftx  de 
Prxfentatione  ad  Re£t:oriam  Sanfti  Fagani, 
in  Diccceli  Landavenfi.  T.IX.  P.  II.   141. 


,163 


{Richardtts).    T.VI.  P.II.    140,    13-4 

162,    164,    166,  176,    185-. 

{Johannes).    T.  VI.  P.IV.   i6j-. 

Watkins. 
Watlyngton  {Johannes  de).    T.III.  P.II 
Watmoiith  {Hiigo).  T.  VII.  P.III.   174. 
Watre  {Gamelinus  at  te).  T.  III.   P.  \.jo, 
Watjon  {Robertus).  T.  IV.  P.I.   113. 

(Johannes).  T.V.  P.I.  lo. 

■  {Thomas).  T.  VI.  P.IV.  9,47. 

{Henricus).  T.VI.  P.IV.  9. 

' {Johm>.es).r.V\.  P.IV.  46,87,  ijo. 

■ {Richardus).   T.VI.  P.IV.  ^^8. 

{Willielmus).  T.VI.   P.  IV.   112. 

{Willielmus) .  T.VI.    P.  I.   119. 

{Thomas).  T.VII.  P. 111.83. 

{FhiUppus).  T.VllI.   P.II.   II. 

■ {Ludovicus),  Miles  &  Baro ,  affignatur 

Juftitiarius  ad  Sccuritatem  Pacis  in  Comi- 
tatu  Northamptonix.  T.VIII.  P.II.  12. 
{Johamies),  Clericus  ,  promovetur  ad 


II.  30,  77,  80, 

140,   14.8,  149  , 

P.III.6,i3f. 

P.  II.  139,  169.  P. 


■U- 
P.  III. 


Eccleliam  Parochialem  de  Wroxham  cum 
Salchoufe,  in  Dioeceli  Norwicenll.  T.IX. 
P.II.  ij-o. 
— —  {iViUielmus) ,  Clericus ,  promovetur  ad 
Rcdtoriam  de  Humber,  in  Diu;cefi  Here- 
fordienli.  T.IX.  P.II.  2,-2. 

{WiUielmus ,    Clericus ,  Artium  Magi- 

fter.  Litterx  Pntentes  ei  direax  de  Prx- 
fcniatione  ad  Ecclefiam  Parochialem  de 
Norton  Davie,  in  Comitatu  Northamp- 
tonix  &  Dioecefi  Petiiburgenfi.  T.IX.  P. 
III.  104. 

Watt  {Willielmus).  T.VI.  P.II.  197. 
Wattevil  {Rogerus).  T.  II.  P.IL  140. 

{Robertu:).  T.II.  P. II.  167  ,  169  ,  170, 

186.  P.in.  26,  27. 

Watton  {Hiigo).  T.  III.  P.  IV.  199. 

{Robertus  &;  Katherina  Filia).   T.V.  P. 

III.  27. 

(Prior  de).   T.I.   P.II.  92.  T.  IV.  P. 

IV.  163. 

Wattcn.     Prioratijs   Saneta;    Marix   Prioriffx 

Scriptum.  T.VL  P.IH.  42. 
Watts  {Thomas).  T.VI.  P.  IV.  ij-j-. 

-  {Johannes).  Litterx  Commiffionales  ei 
diredtx  pro  puniendis  Delinquentibus  in 
Comitatu  Herefordienii.  T.VllI.  P.II.  9. 

• {yohannes).  Commiffio  ei  direfta.  T. 

VIII.  P.  II,  136. 

— {WiUielmus) ,  Clericus.  Litterx  Paten- 

tes  ei  direftx  de  PrTientatione  ad  Retto- 
riam  Omnium  Sanftorum  ,  in  Dioeceii 
Cantuarienfi.  T.VIII.  P.III.  169. 

——  {Johannes),  Clericus  ,  in  Artibus  Ma- 
giftcr.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 
ientatione  ad  Vicariam  de  Sibfey.  T.VIII. 


Waweyn  {JohMnes  de).r.\\.  P.  III.  1/6,  15-7, 
16,-,    190,  193. 

{Johannes).  r.W.   P.IV.  31,  34,  71, 

9;-,  147,    163,   18)-. 

Vide   Wawne  {Wilitdmus).r .V .  P.  III.  80. 
Waxham.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  48. 
W.i.xton.  Redloria  Dioecefis  Norwicenfis.  T. 

IX,  P.II.  15-4. 
Way  {Robertus).  T.  III.  P. III.  194, 

{Johannes).  T.  VI.  P.  IV.  46. 

Waybred  {Johar.ncs),   Clericus  ,  Artium  Magi- 

fter.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Lowsby  ,  in 
Dioeceli    Lincolnienfi.T.VlIL  P.IV.  117. 

Wayde  {Thomas).  T.  VI.  P.  III.  28. 

«^j;.  Rectoria.T.VI.  P.IV.95. 

M-^ayglant  {Holymere).  T.  IV.  P   II.  i,-. 

W.t)r>30uth  (Villa  <is).Coirimlllio  direcVa  Ma- 
jori  &  Communitati  hujus  liurgi.T.  IX.P. 
I    1. 

Wayne  {Walterus).r .\V .  P.IV.   173. 

Waynftet   Abbas  {Rob^rtus  de).  T.I.  P.IV.  i  if, 

{Johannes).  T.  V.   P.  II.  29. 

Wyns-arorih  {Chriftophorus) .r  VI.  P.  IV.  178. 

Waynroright  {Slephai.us).  T.VI.  P.  IV.  9. 

PFayte  [Roherius).  T.III.  P.  III.   i£6. 

— —  lwimmus).r.v\.  p.ii.  194.  p.iii. 
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{Willielmus)  ,  Clericus,in  Artibus  Ma- 

gitter.  Litterx  Patentes  ei  diredtx  de 
Prxfentatione  ad  Prxbendam  de  Henftri^g, 
in  Ecclefia  Cathedrali  Wellenfi.  T.Vfll. 
P.III.  282. 

. {H'iUielmus) ,  Clericus,    Artium  Magi- 

fter.  Litterw  Patentcs  ei  dire£h«  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Muche  Marcle  , 
in  Dioccefi  Herefordienfi.  T.IX.  P.II.92, 

Waubergh  {Thomc.s  de).  T.II.  P.  I.  j-2. 

Wavermg  {Gojuinus  dc).  T.I.  P  I.  30, 

Waverk  (Abbas  de).  T.I.  P.  II.  92. 

Waverley  (Prioratus  de) ,  in  Comitatu  Sur- 
rix.  T.  VIII.  P.II.  fi. 

Waverjljam.  Vicaria.  T.  VI.  P.IV.  162. 

Wauney  {tdmundus  de).    T.  III.    P.I.  lii. 

M^auter  (Henricus  de).  T.III.  P.I.   112. 

[Johannes  Fitz),    T.II.  P.IV.  21.   T, 

III.    P.I.  II  ,    lOI. 

, iDavid  Fiti  Gilberti.)  T.II.  P.  IV.208. 

T.III.  P.I.  f. 
. {yohanna).  T.III.    P.II.  42, 

{IValterus).  T.III.  P.III.  63,76,  96. 

loi ,   145-,  184,    197. 

, ,  {Wnlterus).  T.III.  P.IV.   177.  T.IV. 

P.I.   22,  26. 
.  Dominus  {Walterus).    T.IV.    P.  IV. 

«75- 

.  {Johannes).  T.V.  P.III.  166. 

{RoUndus),  Clericus  ,    promovetur  ad    Wauton  {Johannes  de).  T.I.  P.II.  fj. 

Reaoriam    dc   Llanvrenach  ,    in   Dioccefi    . {Willielmus).  r.\.    P.  II.  137. 

Menevenfi.  T,  IX.  P.  IL  141.  {Johannes).  T.I.  P.II.  ifj,  199,  20}, 

—  {WaUerHs),  Clericus,  Theologije  Bac-       221. 


14- 

(HsnnVnj),  Ciericus,  Artium  Msgifter, 

promovetur  ad  Rcftoriam  de  Asioai  ,    in 
Di(£cefi  London.  T.IX.P.Jl.  2,-^-. 

IVayveld  {Rlchardus).  T.IV.  P.  11.  124. 

Weams  (Ludovicus)  ,  Theoiogix  Pio.clibr,  2c 
Capellanorum  Regis  Ordinariorum  unus, 
obtinet  Reftoriam  Ecclelix  P.irochialis  de 
Whethamfted,in  Dia-ceii  Lincolnienfi.  T. 
IX.  P.II.  25-2. 

Weare  {Johannes)  ,  Armiger ,  Feodarius  Co- 
mitatus  Devonix  ,  8c  Efcaetor  ejufdem 
Comitatirs.  T.  VIII.  P.II.  34.  Comrais- 
fio  ei   diretta  in  eodem  Comitatu.  ibid. 

Weare  (Ecclelia  de) ,  Dia-cefis  Bathonieufis  8c 
Wellenfis.  T.VIII.  P.II.  169. 

Weaver  {Thomas).  T.VIII.  P.  II.  3,-. 

I  '  {Gabriel) ,  Artium  Magilter.  Litterae 
Patentes  ei  direftx  de  Prxfentatione  adVi- 
cariam  ik  Wcftham  ,  In  Comitatu  Eftexix 
&  Diccceli  London.  T.VIII.  P.  III.  i6y. 
Weib  (Jchannes).  Annualis  Peniio  ci  conces- 
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livus  Franchefix  8c  Libertatis  Fcodi  de  Rich- 

mond.eyc.  inComitatu  Eborum.  T.VIII. 

P.  111.   i6j-. 
"— — [iVHlielmHs) ,    Armiger.     Com- 

miffioci  direfta.  T.VIII.    P.lll.  161. 
Wenvnywym  {Macitir  Filius).  T.l.  P.II.  3;. 

(Griffims).  T.I.P.ll.i;-!,  193,240. 

.  (Owenpis  Filias).   T.l.    P.Il.  iji  , 

161. 

IVenyngton  (Richardus  &  Johannes  ik).  T.  IV. 
P.I.  si- 

TVerbarton  (Gnlfridtis  de).  T.  11.  P.II.   169. 

IVerberg  Ahh^is  (Johannes de) .  T.VI.  P.I.  127. 

mrblington  (Thomas  ite).  T.I.  P.II.  i^-. 

Werburgt.  Ceftrix  Civitatis  Monallerii  Ab- 
batis  Scriptum.   T.VI.  P.lll,  47. 

Werco^  (Thomas).  T.V.  P.II.  114. 

■ (Reginaldus).  P.V.  P.III.  i  of . 

Werdenjis  Abbas  [Eribertns).  T.I.  P.  I.  34. 

Werdis  [TAetnannus  de).  T.  111.  P.  I.    S9. 

Werdon  (Johar.nes  de).    T.lll.  P.  1.  18. 

Were  (Johannes) ,  Armiger,  FeodariusComi- 
tatus  Dcvonioe,  8c  Efcaetor  ejufdcm  Co- 
mitatiis.  T.VIIl.  P.II.  34.  Commilfio 
ei  diredti  in  eodem  Comitatu.  ibid. 

Wtrede   (Hanelrmus).  T .1.  P.II.   142. 

Weregrave  {Jobannes  At).  T.ll.  P.I.    ij.. 

Werke  (Philippus  de).  T.I.  P.II.  izo. 

(Johannes).  T.IV.  P.IV.  113. 

Wermele  Manerium.  T.I.   P.III.  214. 
Wermtrt  (Johannes),  T.V.  P.II.  25-. 
Wermouth.     Rcftoria  8c  Ecclefia   Parochialis. 

T.Vl.  P.  IV.  93. 

■  Wermynfter  (Andreas  (/f).  T.  III.  P.I.   193. 
Wernys  (Johannes  de).   T.IV.  P.ll.  11. 

■  Werrer  (IVillielmus  de).  T.  I.  P.I.  5-6. 
Wert  (G.).  T.III.    P.  IV.  43. 
Wertebergenjis  Comes  (Cc?'ra//a.').  T.I.  P.I.T34. 
Wertheim  (Johannes  de).    T.  IV.   P.II.  93. 
Werthem  (Johannes  Comes  de).    T.  IV.  P.  I. 

6,7,12. 
Weryngton  (Robertus  de).  T.II.  P.II.   tpo. 

(Thomai).  T.  III.  P.I.  26. 

Wefem  (Adam  de).   T.I.  P.II.  93. 
Wefenham  (Johannes de) .  T.II.P.IV.  206.  T. 

III.  P.l.  60. 
I (Johannes^.T.Wl.V.l.  197. 

(Thomas).  T.IV.  P.IV.   130. 

, : (Robertiis).  T.IV.  P.IV.  132. 

Wejlnngton  (li'ilUelmus  de).     T.  II.    P, 


20S. 


IV. 


(Willielmus).  T.III.  P.T.  146. 


Wejlont-Lewes  (Ecclefia  Parochialis5/i»^f  Pf^>-£ 

&  Beata  Maria) ,  Dioecefis  Ciccllrenfis.  T. 

VIII.  P.  II.  16S. 
Wefmale  Domini  (Ernous  8c  Gerardits  de).    T. 

I.  P.Ill.  6g. 
Wejl  (Tbomas).  T.II.  P.II.  140.  P.  III.   26, 

32,  5-9,   106. 

(Thomas).  T.II.  P.  IV.    27. 

(Thomas).  T.III.P.III.  33. 

-  (Thomas).  T.IV.P.II.  161. 

-  (Reginaldus).  T.V.  P.  I.   167. 

-  {Johanms).  T.V.  P.II.   173. 

-  (Thomas).  T.  V.  P.  III.  $-7. 

:—  (Nicholaus).  T.V.P.IV.  186,  ii6,'2i8, 
222,  223,  224,  232,  239,  246,  2;-o, 
25-7.  T.VI.  P.I.  12,  16,  20,  24,  33, 
38,  84. 

Epifcopus  Elienfis.  T.  VI.  P.  I.   96. 

(Thomas).    T.VI.  P.I.  204. 

[WiUielmus).  T.  VI.  P.II.  200. 

(Thomas).   T.VI.  P.IV.  7,8. 

Dorainus  dsl  M^^.trr.  T.VI.  P.IV.  10. 

(Edinundus).  T.VI.  P.  IV.  8j. 

-  (Thomas).  T.VII.  P.I.  173,  194.  p.H. 
42,  91- 

~  Cfohannes).  T.VII.  P.  IV.  96. 

CBranciJctis).  T.VII.  P.IV.  JJI. 

Tom.^X.  F.  IV. 


tVefl  (Johannes).  Litters  Commilfionales  ei 
directa;  pro  puniendis  Delinquentibus  in 
Comitatu  Midleiexia:.  T.Vlll.  P.Il.  11. 

(Johannes) ,  Clericus,    in  Artibus  Magi- 

ftcr.  Litterx  Patentes  ci  direfliK  de  pra:- 
fentatione  ad  Redloriam  de  Laughton, 
Diacefis  Lincohiise.  T.VIII.  P.  II.  51. 

(  WHiielmus ) ,    Armiger.     Commillio  ei 

directa.  T.  VIII.  P.Il.  34. 

—  (Henricus).     OiHcium  ei  conceffuni.     T. 

vni.  p.iii.  i6y. 

—  (Johannes).  Commiffio  ei  direifta.  T.IX. 
P.in.  63. 

Wejiacte  (Willielmus).  T.IV.  P.II.  136. 

— (Thomas).  T.  VI.  P.II.  207. 

IVeJibere.     Rcaoria.  T.Vl.  P.  IV.   11+. 
WeJlbraddenhxm.     Vicaria.  T.VI.  P.  IV.   8. 
Wejibradfurth.     Locus  fic  vocatus  in  Comita- 

tu  Northumbrise  fitus.  T.VIII.   P.Il.  n- 
IVeJi-Bridgford  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  Dice- 

cefis  Eborum.  T.VIII.  P.II.  167. 
Wejlbroke  (Robertus).     Commilfio  ei  direfta. 

T.viii.  p.ni.  2/3. 

Wejlbroom  (Robertus).    T.IV.  P.I.   32. 

IVeJi-Bucktand  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dioe- 
cefis  ExoniiE.  T.  Vlll.  P.  11.  41. 

WeJlbury  (Rich^rdiis).  T.Vl.  P.  IV.  46. 

"" Super  Trym  in  Comitatu  Glouces- 

t\ix;    de    Scripto    Johannis  Barlo  Decaui 
Coliegii.  T.Vl.  P.III.   104.      ' 

Vicaria    Comitatus    Gloceflricnfis. 


T.VI.  P.IV.  162.     T.IX.    P.II.   212. 

(Burgus  de),  inComitatu  Wiltefise. 


T.IX  P.I.  3. 

Wejicamell  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dicece- 

fis  Bathonienfis  8c  Wellenfis.   T.VIII.   P. 

II.  167. 
Wejlchalden.     Locus  fic  vocatus ,  inComita- 

tu  Dorfcti»  fitus.  T.VIII.  P.ll.  5-6. 
Wejichilroorth.     Locus  fic  vocatus ,  in  Comi- 

tatu  Dorfetia:  fitus.  T.  VIII.  P. II.  j-6. 
Weji  cUndon  (Ecclefia  Parochialis  de) ,  Dioe- 

cefis  Wintonia:.  T.VIII.  P.  II.  39. 
Wejiconiche.     Reftoria.  T.  VI.   P.IV.  44. 
Wejlcote  (Richardus).    T.II.  P.II.  iif. 
Wejicott  (Georgius),  Clericus,  Artium  Magis- 

ter.     Litterx   Patentcs  ei    dircftae  de  Prx- 

fentatione  ad  Redtoriam  8:    Ecclefiam  Pa- 

jochialem  de  Burynerbirt,  five  Berinaber, 

in  Dioecefi   Exonienfi.  T.IX.  P.I.  77. 
^f:!'^,''y.""'.  (^'^^'^eriur^  de),    in    Comitatu 

Midlelexis.  T.  VIll.  P.H.  j-y. 
Wejie  (Johannes),  Armiger.  T.VIII.  P.I.70. 

Commilfio    ei    concclla  concernens  novas 

Erccliones  apud  London.  ibid. 
Wejiefeld.     Reftoria.  T.  VI.  P.  IV.   180. 
Wejienyng.     Vicaria.   T.  VI.  P.IV.  8. 
Wejierfeld.     Rcftoria.  T.VI.    P.IV.  8. 
Wejierton  (Thomas).  T.  IV.  P. IV.  162. 
Wejlfallingi  (Herbertlis).   T.VI.  P.  IV.. 174. 
Wejifeild  (Thomas).    T.  VII.    P.III.   134.     P. 

IV.   171. 
Wejlfield  (Thomas),    Theologise  Dodlor.     T. 

VIII.   P.  I.   20J-.     Commifilo    ei  diredla. 

ibid.     Altera  Commifllo  ci  direfta   concer- 

ncns  Caufas  Ecclefiallicas.  P.  IV.  36. 
Weftjleete  (Dominium  8c   Manerium    de),  in 

Comitatu  Suftolcix.  T.VIII.   P.ll.  61. 
Wejigreemspigh.     Redloria  fic  vocata.  T.VIII 

P.II.  5-0. 
Wefthalom  (  Redloria  de).     T.  VIII.    P.  III. 

227. 
IVefiham  (EcclefiaParochialis  de)  Dioecefis  Ci- 

ceftrenfis.    T.VIIl.   P.  II.  39. 
Weftharnes.     Manerium  ficdidtum,  in  Comi- 

tatu  Herefordia:  fitum.  T.VIII.    P.ll.  j-^. 
JVefihorp  (Willielmus).  T.III.  P.IIl.  15-3. 

(Thomas).  T.V.  P.ll.   116. 

Wefithothleigh  ,   ftve  Jefthoadhy  (Eccicfia  Paro- 

chialis  de) ,  Dicecefis  Ciceftrenfis.  T.  VIII. 

P.  II    38. 
Weftinghanger  ,     five    OftinghMger.     Rcdloria 

Dioccelis  Cantuarieniis.   T.IX.  P.ll.  91. 
Wefiley  (Thomas)  ,  Clericus ,    in    Artibus   Ma- 

gifter.     Littera;  Patentes  ei  dircdta:  deprx- 

fentatione  ad  Vicariam  de  Marcham  ,  Dice- 

cefis  Sarum.  T.VIII.  P.ll.  29. 

-  (Thomas) ,  Clericus.  Litterx  Patcntes 
ei  dircdlx  de  Prxfentatione  ad  Pra-bendam 
infra  Ecclefiam  Cathedralem  Chrifti  Can- 
tuarienfem.  T.VIII.  P.III.  28. 

(Edwardus),  Ciericus ,  Thcologix  Bac- 

calaureus.  Littcrx  Patentes  ei  diredtx  de 
Prxicntatione  ad  Reftoriam  dc  Hillins^ton, 
in  Dioccefi  London.  T.IX.   P.  II.   i^^S. 

Weftmalton.     Rcaoria.  T.VI.  P.IV.   144. 
Weftmancote   (Johannes  de).     T.  II.     P.  II. 

140. 
Weftmerlandii  Comcs   (Radtdphus).    T.  III. 

P,1V.  l6i,  162,    163,    170,    173,   177, 


180,  196,  197.    T.IV.  P.L  6,  10,  2t, 

4>.  fi.  )-3,   63,  64,  68,  76,   80,  82. 

S6,    89,     106,    116,    126,    128,    188, 

191. 
Wefimerlandii  Comcs  (Radulphus)  .T.V.P.I.i|-6, 

ifS.     P.Il.  6,  33,  fo,  64,  78,  82,'  8j-. 

P.III.   16,   17,  36. 
Comitilia  (Johanna).  T.V.P.II. 


' Comes  (Radulphus).     T.IV.   P,' 

IV.   19,    96,    97,    109,    iio.  112,   121, 

170.  T.V.  P.I.  47. 

' (RicharJus).    T.IV.  P.IV.  121. 

(Radulfhus).  T.Vl.  P.II.  48,  j-o, 

izo,   160.  P.  111.  4. 

(Galfri.ius).    T.VI.   P.  II.    138. 

(Henricus).    T.VI.    P.  III.    224. 

P.IV.  45-.  ;4,  67. 

Comitatus.  Menburn   Regis.   T. 


II.  P.  II.  79. 

Wejimilne.     Molendinum   fic  didtum,  in  Co- 
mitatu  Lincolnix  fitum.    T.  VIII.   P.  II. 

n. 

W/fimonafterienfts  Abbas.  T.I.  P.I.  63,  170, 

171,   1S3.     P.II.   10,   21,  22,   j-7  ,    92, 

106  ,  119,  120 ,   124. 

Prior.  T.I.  P.II.  9. 

■ Abbas  (Richardus).     T.  I.    P.  11. 

>ff.   ly^.  '67.    '77  ,   202. 
(miterus).  T.I.  P.III.  93,  136, 

161.  P.IV.  2,   30,  39,  40. 
. ^[Richardus  Z-c    WMelmus).    T  .11. 

P.I.   140,   1/6. 

Abbas.  T.IT.  P.IIT.  5-4. 

(Simoh)^  T.III.  P  II.  47. 

[Hicholaus  &  WilMmiis).  T.III; 


P.  III.  183.  P.IV.  14,   ,33,  ,86.  T.IV. 
P.L  106. 

(WiUielyntts).     T.  IV.    P.II.  91; 

94,  95-.     T.V.  P.ll.  81. 

(Richardus).  T.  V.  P.  I.  117, 

(Edmundus).  T.V.  P.I.  144. 

' (Edmundus).  T.V.    P.IV.   166. 

(Johannes).    T.  V.   P.  IV.  211; 

T.VL   P.l.  8. 

(Johannes).    T.  VI.    P.  II.   160: 

Epifcopus  (Thomas  Thirlebey).  T. 

VLP.IIL  63,  74,  89,  93,  9;,  97. 

Epilcopus  (Thomas).   T.  VI.  '?.' 

III.  114,  116,   117,   122,   129,146,170, 
i8f. 

Wifimonafieritim.     Sandli    Edwardi    Ecclcfia." 
T.  I.  P.  I.  48,  64.  Combuftio  Domorum 
Regiarum.  r.u.  y6.    Hofpitiaconceffa  S. 
Montfort.  94.     Abbas.  16,    ,06.     Abbas. 
Kichardus   Sudbury  Eledtus.    P.  IV     116 
Pro   Capella   Regis.    T.  11.  P.III.  38,  j-^i 
Capella  Beati  Stephani  confummata.  T.  III. 
P-I.  37.     DePecT:oribus    )-2.     Oe  Psvagio 
pro  Stapula.   92.     Pro  Collegio  dc  Privile- 
giis.  130.     Caput  Sandli   BencJiai  libera- 
tum  Ahbati.    169.     De  Pretoribus  pro  Ca- 
pclla  Sandiri  Sttphani.    P.  II.  -9.     Pro  De- 
cano,   ©.(T.     Sandii    Stephan;.    P.  111.   So. 
De  Eleitione  Abbatis.  P.  IV.   14.     De  fa- 
brica  Auk.  loj-.     Pro  Abbate.   T.IV.    P. 
II.  f6.     De  Terris,    (^c.    conceifis    Ab- 
bati,  (irc.  T.V.  P.I.  144.     De  Manfioni- 
bus  concelfis ,  P.iradifi  8c  Infei  ni  8c  Purga- 
torii,  Potans  Houfe  8c  le  Grenktes.  P.III. 
16;-.     Paradyce,  Heil ,  Purgatory,  Potans 
Hoijfe,  Grenelatcs.   P.  IV.   iS,-.     De  Ca- 
pella  Sc  Hofpitali  per  Henricum  Septimuni 
fundandis.  210.     De  Capella  prxdidlaBul- 
la    confirmationis  unA    cum    cxemptione. 
211.     Bullalndulgentix  deScala  Cceli.2i2, 
Prxbenda  concefih  Andrea;  Ammonio.   T. 
VI.    P.I.   29.     Pro  Epifcopo    London  8c 
Thoma  More  Milite  de    Advocationc  Prx- 
bendx  in  Ecclefia  Sancli  Stephani  conccf- 
fa.  P.II.  77,  7S.     Pro  Decano Sanai Ste- 
phani,  de  licentiu  xdificandi  Tenementa  ia 
le   Wolftaple.    iiS.     Juranicntum  Abbatis 
de  oblcrvandis    juxta  volunta^em  Henrici 
Scptimi.  181.     Super  promotione  Thomae 
Thirlcby  ad  Epilcopatum.  P.IH.  61.     Si- 
gnificavit  pro  eodcm   Epilcopo.   63.     De 
Prxbcnda  data  Joh.inni  Donne.   102.     De- 
cani  8c  Cnpituli  Eleemofinx.  129.     Ecclefia 
Cathedralii  Sandti  Pctri ,    Ecclefia    Sandl:» 
Margarctx,  fitus  Capcllx  Sanfti  Stcphani. 
187.     Surfum  rcdditio  per  Thomam  Epi- 
fcopuni   totam   Dia'cefim    Epifcopatus   fui 
Weft.  185-.  Pro  codem  Epilcopo  de  Trans- 
latione  ad  Epifcopatum  r-oiwicenfem.i^rV. 
Paradys   £c   Hell,    Purgatory,     de    Potans 
Houft,    Grenelatcs   Tencmcnta.   190.  Pro 
Bartholomxo     Trahern    Cuftodc     iiiblio- 
thccx.  P.  IV.  10.     De  Monafterio  in  Ec- 
cJefi.Tm  collcgiatam  erigendo.  103. 

M  m  ir.m  ^>/f- 
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Wetlmoniijlenum.  Prsbendi.  T.  VT.  P- 1^- 
41,  14.7,  iJ-8,  166.  Pro  Andrca  Wright 
Officium  CaftoJis  Bibliothecx  Rcginac 
infra  Pabtium.  T.  VII.  P.  I.  ifS-  De 
Kundinis  Sanftijacobi  propter  Coronatio- 
nem  Rcgis  non  tcnendis.  P.ll.  81.  Pro 
Edwardo  Birkett  Cuftode  Bibliothecse  Re- 
gis.  P.IV.  j-j. 

mP»'"'^--^'"^  {MjUmay  Comes)   obtinet  Offi- 
.cium  C.ipitalis  Juftitiavii  Sc  Juftitiani.Iti-     . 
nerantis  Forefta;  dc  Rockingham  in  Comi- 
tatu  Norlhamptonix.   T.VIII.   P. III.  84.    ■ 

ff^eflmunckton  (  Manerium  de),  in  Comitata. 
Somerlctix.  T.VIII.  P.TI.  f7. 

mfin^Jf':  {RobiriHi).  T.III.  P.HI.  ip/- 

Wejiof"   (Rcftoria  dc) ,  in   Dioeceli   Norwi- 
cenfi.  T.  VIII.  P.III.  ?o. 

IVefioke.     Rcttoria  Dioecelis  Ciceftricnlis.  T. 
IX.  P.Il.  9'- 

Wefion  rfohvanes  ie) .  T.I.  P.II.  i  H- 

___-  (RUhnrdtis).  T.I.  P.IV.  jo. 

.  (^phAinei).  T.I.  P.IV.  14.9,  i6j-.  167. 

,74.     T.II.  P.I.  37.   39.  80,  191,198. 

P.U.  14- 

: (Galfridus).  T.I.  P.  IV.  199,  101. 

, (mdidmus^.T.ll.V.W,  19,  3».  5«. 

31,  3^  .   34'   38.  y- 
[iyii:idmus).  T.  II.  P.II.  9i.  9?  .94> 

9)-,   115,   iij-,  116,  148.  ifi.   '/<5-     P- 

III.   10,  iS,   30. 
. (-/okiMs).  T.ll.  P.II.  173.  P.ni.  9, 

iS,  14,   119- 
i (1'hiiippus).  T.II.  P.IV.ii,io9,  150, 

,47,    .4S,    .7+.  '73,   .79.     T.III.  P.l. 

36. 
-_-   (,'r.)/?fr«i).  T.ll.  P.IV.   130, 
(J.hvmes).  T.ll.  P.IV.  168.    T.III. 

P.I.   119- 

, (H^iHielmui).  T.  III.  P.III.  n,   14+- 

. (Jobar.nes)    T.  III.  P.III.  16. 

I (L^obenus  ).   T.  III.  P.IV.  38. 

, (T.iomas).  T.III.  P.IV.  49,  ST- 

[Rogerus).     T.III.  P.  IV.  IJJ. 

, .  (RobertHs).  T.  IV.  P.I.  114. 

; (ph.vincs).  T  IV.   P.II.  j-6,   173. 

. (Tf0.'n.^s).  T.iv.  P.IV.   164. 

. ■  [WitiielorAi'^.  T.V.  P.  I.  4. 

{R'djiirdus).  T.V.  P.I.   31,  4f. 

. (jKh.iw.<-s).    T.V.  P.  II.  64, 

, CJohnnaes).    T.  V.   P.  III.  m,  ifij, 

181,    1S8,    lyi. 

(Rich^nius).  T.VI.  P.I.  104. 

i Dominus  {Willieimus).    T.  VI.  P.  II. 

160. 

\ (Hugo).  T.VI.   P.IV.  II. 

. {T„omas).r.V\.    P  IV.  49. 

. (R^hrru.).    T.  VI    P.  IV.  86,  111. 

(-fxcoljus).  T.VII.   P.n.   166. 

(Ki.WJ»0- T.VII.  P.III.   iif.   181. 

147,1,-1.    P.IV.  45.  48.  5-4,  j-j-.  ;7. 
69,  77,  96,  141  ,   161,   ij3,   171. 

. {R<char.ltis).  T.VII.  P.IV.  if^. 

(kiearJw)  ,  Miles,Cancell2riLis&Sub- 

theiaurarius  Scaccarii.  ConcclTio  eidirecti. 

T.VIII.  P.  I.  9- 
(RicarJus).     Commiffio  ei  direfta  p-o 

compornione  dcteftuum  Titulorum,  C<c. 

T.VIII.  P.I.  31. 
„ (Ric^irJus)      CommilTio  ei    concefla  , 

conccrncns  novas  Erecliones  apud  London. 

T.vni.  P.I.  70. 
, (Jacobus) ,  Regi.s  Deputatus  ad  Pacem 

conlcrvandam  in  Elienft    Inlula.    T.  VIII, 

P.II.  8. 

(RicharJus)  ,  Miles,  Canccllarius  Scac- 


Wefivn  (Johannes) ,  Ckncus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Littera:  Patentesei  direftx  de  Pra:- 
lentatione  ad  Canonicatum  in  EcclehjE  Ca- 
thedrali  Petriburgcnfi.  T.  VIII.  P.  III. 
168. 

.; (Johmnes),   Clericus.     Litterx  Paten- 

tes  ei  direiflx  de  PrsElcntatione  ad  portio- 
nem  de  Pitt ,  in  Ecclefia  deTiverton  Dioe- 
cefis  Exxeftrienfis.  T.VIII.  P.  III.  113. 

I (Jacobus)  conftituitur  unus    Baronum 

de  Scaccario.  T.  VIII.    P.  III.  113. 

. {Richardus)  conftituitur  unus   Juftitia- 

riorum  Comitatuum  Carnarvon  ,  Merio- 
neth ,  O-c.  infra  Principalitatera  Wallix. 
T.  VIII.    P.  III.  178. 

■ (Jeromwtts    Dominus).     OfScium    ei 

concelVum.  T.VIII.  P.IV.  61. 

(Richardus),   Armiger ,  conftituitur  Ser- 

viensad  Legem.  T.VIII.    P.IV.61. 
— —  (Richardus) ,  conftituitur  unusBaronum 
de  lc  Coife  in  Scaccario.    T.VIII.   P.IV. 


114. 

(Jchannes) ,  Clericus.   Litterx  Patentes 

ei  dircccx  de  Prxfentatione  ad  Ecclcfiam 
Parochialem  Omnium  Sandforum  Lum- 
bard    Strcetc    London.     T.  VIII.    P.  IV. 

(Henricus)  ,    Armiger.     Commiflio   ci 

direfta.  T.  IX.  P.I.    19. 

Reftoria.  T.VI.  P.IV.  16?. 

in  Gordano.    Reftoria.  T.VIII.  P.III. 

2l6. 

fufer  Mare  (  Ecclefia  Parochialis   dc ) , 

Diccccus  Bathonienfis  8c  Wellenfis.  T. 
VIII.  P.II.  169. 

Wefiover  (Aqux  dt)  ,  inComitatu  Southamp- 
tor.ix.  T  VIII.  P.ll.  f,-. 

(Manerium  de),  in  Comitatu  Somer- 

fttix.  T.Vin.    P.II.  Sf. 

Wefioule.     Rcaoria.  T.VI.  P.  IV.  i6i. 

in  Levys.     Redloria.  T.VI.  P.  IV. 

101  ,   162. 

Wefioire  (Jchvmes).  T.VI.  P.IV.  7. 
PI-r;'porte.    Vicavia.  T.  VI.  P.  IV.  46. 
Wffiroughten.     Recloria.    T.VI.  P.IV.  101. 
Weftjtn^er  (Chrifioferus).   T.VI.  P.III.  133. 
Wejtfiraiford   (Rcbertus    de).    T.  III.   P.  III. 

197. 
Wefius  (Johanxes).   T.VI.  P.  II.  103. 
W^fi  Walton  (Retloria   dc)  in    Dia.-cefi  •Nor- 

wiccnfi.  T.  VI.   P.IV.  144.     T.vill.  P. 

///i^M-f/i  'Manerium  de) ,   in  Comitatu  Kan- 

t.x.  T.VIU.   P.II.  )-o. 
Wcfi  Wiccombe.     Nomen  cujufi.Iam  Rcftorix, 

in  Comitatu  Bucks.     T.VIII.   P  II.  fi. 
Wefii^ickhM   {  Manerium  de),    in  Comitatu 

EiVtxix.  T.VIII.    P.II.  y8. 
Wefiviiich  (Vicaria  de).  T.VIII.  P.  III.  116. 
,   Ructoria    Dioecefis    Norwicenlis. 

T.VI.  P.IV.  144.     T.IX.  P.II.  2J4. 
Wififithering.     Ecdcfia  Dioecelis  Ciceftreofis. 

T.VIII.  P.III.  34. 
Weflmde  (Fetriis).  T.  IV.  P.I.  11. 
Wefivood  (Parcus  dc) ,   in  Comiiatu  Leiceftrise 

fitus.  T.VIII.  P.ll.  j-f. 
Wethani  duo  Filii.  T.I.  P.I.  ifi. 
Wetherall  (Johannes),    Clericus,    in   Artibus 

Magifter.     Littcrx   Patentes  ei  diredtx  de 

prxfentationc   ad   Vicariam  de   Ead   Ray- 

ibn  ,  Dioecefis  Lincolnix.     T.VIIl.  P.  II. 

3'- 
Wethered  {Francifcus)   obtinet  Ofticuim  Con- 

trarotulatoris  Operationum  Regis  in  Regno 

Anglix.  T.IX.  P.III.  88. 


tix.    T.VIII.   P.  II.  5-6. 

Whaine  {WiUietmus  tems  de),  Juftitiarius  ad 

Placita.  T.VIII.  P.ll.  18. 
Whalesbreroe  {Johannes).  T.IV.  P.I.  83. 
Whaley  {Ricardus).     Pardonatio    ci   conceffa. 

T.  VII.   P.  I.   31.     P.II.  14. 
Whalley  {Johannes ) ,  Clericus,    Artium  Ma- 
gifter,  promovetur  ad   Rcctoriam   £c  Ec- 
cleliam  Parochialem  de  Cofgrave ,  in  Dioe- 
cefi  Petriburgenfi,  T.IX.    P.II.  iji. 
Whaflood  (Johannes).   T.  VI.    P.III.  loj.   . 
Wharfe  (WilHelmus).    T.  VI.  P.II.  220. 
Wharton  (Thomas).  T.V.  P.  II.  114. 
(Thomas).  T.V.   P.  III.  10,-. 

(Thomas).  T.VI.  P.II.  189. 

Dominus.  T.  VI.  P.III.  106. 

(Thcmas).  T.VI.    P.  III.  108,    iii, 

P.IV.   5-6. 

(Anthonius).  T.VI.  P.  IV.   3. 
Dominus.  T.VII.  P.  I.  ifj. 
(Philtppus).  r.VU.    P.  1.114. 
Dominus  (I'^i/;/)f«j).    T.  VII.   P. 


113. 


III. 


II. 


38,  41,  5-8,  96. 

-  (Themas).  T.VII.  P.III.  ^,6,  173. 

-  (Philipfus  Dominus).   T.VIH.  P. 
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carii      Rcis  Deputatus  ad    Pacem  confer-    Wetherhnle  (Joh^nnes  de).  T.II.  P.II.  140 
•         ■^    -       -  --    •         -    —  (Johames).    T.  IV.  P.  II.  132. 

(Thomas).   T.VI.  P.  III.  11. 
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vandam  in   Comitatu   Eflexix.     T 
P.II    8. 

. (Ricardus).  T.VIII.  P.II.  ij". 

(Henricui).  T.VUI.    P.  II.  16. 

- — -  (Dominus  Richardus)  ,  Summus  The- 
faurarius  Anglix.  Commiflio  ei  direttaad 
componendum  de  Finibus  pro  contempti- 
bus  in  non  fufcipiendo  Ordincm  Milita- 
rem  lecundum  Statutum.  T.VIII.  IMH- 
73.  Altera  Commiflio  ei  direfta  ad  inqui- 
rendura  de  valore  Terrarum  ,  crc.  a  Co- 
rona  alienatarum ,  Scad  componcndum  cum 
PolTeftbribus.  7)". 

, (Richardus),    Eques ,    Cancellarius  8c 

Subthelaurarius  Scaccarii,    obtinct  concef- 
fionem  relaxationis  faper  venditionc  Joca- 
lium.  T.VIII.  P.III.  88. 
1  (Jncohus)  conftituitur  Serviens  ad  Le- 

gem,  T.VIII.   P.III.  i<S,-. 
.— —  (Oominus  Richardus)   creatur  Capita- 
ncus  Infulx  Veftis  inComit.tu  Southam- 
ptonix ,    ac  Caftti   de  Carisbrooke  ,   crc. 
T.VIU.  P.IH.  lOj. 


Wetherhed  (Thomas).  T  VI.   P.  IV.  152, 15-8, 
Wetheringen   Dominus  (Cerardus  de).  T.l.  P. 

II.  238.     P.III.  6. 
Wethtrb/  (Willielmus).  T.VI.  P.IV.  103. 
Wetheryk  (Johanr.es) .  T.VI.  P.III.  4f. 
Wethy  (Rabertus).  T.VI.  P.IV.  9. 
Wettenhall  {Richardus  Btereton  de).  Comminio 

ei  directa  ad  confcrvandam   Paccm   iu  Co- 

mitatu  Ceftrienfi.   T.VIII.  P.  II.  f. 
Wetlon  {Rschardus).    T.V.   P.II.  ^,  6,   11, 

116. 
Wetv>ang  (Richardus  de).  T.  III.  P.  III.  12. 

Prxbeuda    alienata.    T.  VI.    P.  II. 

100. 

Wetmode  (Johannes).  T.VI.  P.II.  201. 
Wcychman  (Martinus).    T.VI.   P.IIL   134. 
Weyland  (Thomasde).    T.I.  P.II.   176,   221. 

(Johannes).  T.I.  P.IV.   144. 

(Willielmus).  T.II.  P.II.  130. 

Weymis  (Johannes  de).  T.  III.    P  II. 101. 
WeymoMh  (  Villa  de ) ,   in  Comiuw  Dorfc- 


(Thomas)  conftituitur  Receptor  Exi- 
tuum  8c  ReventionumomniumHonorum, 
Caftrorum  ,  Dominiorum,  (^c.  in  Comi- 
tatu  Northumbrix,  ^c.  T.VIIl.  P.Il. 
146. 

— — —  {Philippus  Dominus) ,  Patronus  Ec- 
clefix  de  CrogUnc.   T.  VIII.  P.IV.  6i. 

Whatfeld  (Johannes  de).   T.  II.    P.  IV.  68. 

^ —  (Willidmus).  T.  IV.  P.  I.  11. 

Whatham  {Nichotaus  de).  T.  I.  P.IV.  8i. 

Whatma»  (Thonias).  T.VIIl.  P.II.  16. 

Whalfon  {Thom:is) ,  Clcricus,  Artium  Magis- 
ter.  Littcrx  Patcntcs  ei  dircdx  de  Prx- 
ientatione  ad  Virariam  de  Milton  Erneis  , 
in  Diarcefi  Lincolnicnfi.  T.IX.  P.  II.  92. 

Whattaffe  (Brianus),  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  diiedtx  de  prx- 
lentatione  id  Reftoriam  de  Treymley.  T. 
VIII.  P.II.  18. 

Whatton  (Riihardus  dt).  T.II.  P.II.  43,  J-i. 

(Rog.rus).  T.il.  P.II.   nf,   117. 

(RicharJus).  T.IL    P.II.    iiy,  i88.' 

(FhiHpfus).  T.III.  P.II.  190. 

. Unga,     Redtoria.     T.  VI.     P.  IV. 

144. 
Wheally  (RicharJus).  T.VI.  P.IV.  46. 
Whfeter  [  Ambrofius ).      ConcelTio  fpecialis  ei 

direfta.  T.VIII.  P.I.  111. 
— —  (Cuiltielmus).    Commiflio  ei  dire£ta.' 

T.VIII.  P.lil.  15-3. 
— —  (Johannes).    Commiflio  ei  diredta.  T. 

VIII.   P.III.  ij-j. 
(Witiielmus).    OfEcium  ei  conceirum. 

T.IX.  P.II.  249. 
Weidrnke.     Ecclefia  DicEcefis    Eborum.    T. 

VIII.    P.  III.  34. 
Wliclcr  (Walterus).  T.V.  P.III.  143. 

{Henricusiajohannes).  T.Vl.P.L  183. 

Wellove  (  Ecclefla   Parochialis  de  ) ,   Dioeceiis 

Wintonix.  T.VHI.  P.II.  37. 
Whelneiliam  (Johannes  de).  T.ll.  P.II.  108, 

1 20. 
Whelpdnle  (Johamjes).  T.V.  P.III.  3. 
Wheremli.     De  reftitutione  pro  Abbatiflfa.  T, 

IV.  P.II.  23. 
pyherl-wslt  (Aqux  de) ,  in  Comitatu  Southamp- 

tonix.  T.VIIl.  P.  II.   j-,-. 
Wherwetl  (Piioiatus  de) ,  in  Comitatu  Sout- 

hamptonix.    T.  VIII.  P.II.  j-j-. 

Vicaria.  T.VIII.  P.  III.  282. 

Wefi-Hcrney ,  fivsWeft  Th.^rnei.  Re6loria  Dioc- 

ceGs  Ciceftrenfis.  T.IX,  P.II.  141. 
Wefiichnore.     Rcaroria.  T.  VI.  P. IV.  46. 
WeyiriJ^e.  T.IX.  P.I.  19. 
Whelcombe  (Johcnnes),  Sacrx  Theologix  Doo 

tor.   T.VIII.  P.II.  6.     Commillio  ei  di- 

re£la  ad  confervandam  Paccm  in  Comita- 

tu  Dorfetix.  ihiJ. 
Wheie  (HenricHi).  T.  VI.  P.  III.  24. 
Whelel:iil  {Adrianus).  T.  V.  P.  III.  135-,  18». 

P.  IV.  61,  71,111,  131  ,   134,  ij6,  lyi, 

i|-8, 

{RicharJu').  T.  VI.  P.I.  106. 


Wheteley  (E^ias).  T.  IV.  P.  il.  94. 
Wnelham  [Johannes).  T.VI.  P.ll.  194, 
Wheti.amfieJ.     Ecclclla  Diaceiis  Lincolnien- 

fis.  T.IX.  P.ll.   ifi 
WMIacre  (Robertus).  T.VI.  P.II.  199. 
Wkttn  (Rober.us).  T.VI.  P.IV.  95. 
(Witiittmui) ,  Juftitia:ius  ad  Placita  ia 

Comiratu  butrolci*.  T.VlII.  P.II.    i;-. 
Whickenby.     Kedtoria  Dioeceiis  Liucolnienfis. 

T.iX.   P.ll,  ij6. 

Whul- 
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fHiidtlori  {Johcmnes) ,  Miles  ,  unus  Juftitiario- 
rum  Rcgis  ad  Pacem  confervandam  in  Co- 
mitatu  Uevonia:.  T.VIII.    P.  II.  6. 

Whincofe  (Thomas)  ,  Clericus  ,  Theologix 
Baccalaureus,  Littcrac  Patentes  ei  direttw 
de  Prxlentatione  ad  Redtoriam  de  Elles- 
worth.  T.  VIII.  P.III.  Z17. 

Whiffe  (Willielmus) ,  Clericus,  in  Artibus 
Baccalaureus.  Litterae  Patcntes  ei  direftae 
de  Praefentatione  ad  Vicariam  de  Kirkebor- 
ne,  in  Diceccfi  Eborum.  T.VIII.  P.  III. 
169. 

Whiffiititle.  Reftoria  Dioscefis  Lincolnienfis. 
T.VIII.  P.  III.  Sy. 

WhipfnaJe.  Reftoria.  T.VI.  P.IV.  :oi. 

Whiffondine.  Vicaria  Dioecefis  Petriburgen- 
fis.  T.IX.  P.  II.  143. 

Whifton  {Johannes).  T.III.  P.I,  iii. 

Whiflon.     Rcaovia.  T.VI.  P.IV.   iSo. 

Whitncres  (Lmrentius).  Commiflio  ci  direfta 
ad  inquirendum  de  valore  Terrarum  aCo- 
rona  alicnatarum  ,  8c  ad  componcndum 
cum    Poffefloribus.   T.  VIII.   P.  III.  75-, 

76. 
Whitaffj  (Brlanns) ,  Clericus,  Capellanus  CjJ- 

toli  Oomini  Hofvard  Baronis  de  Eflingham 

&  Comitis  Nottingham.  T.  Vlll.   P.  II. 

37.     Litter^  Difpenfationum  &Confirma- 

tionum  ei  diretlx.  iiid. 
Whitby  ijohannes).  T.III.  P,IV.  27. 
——  {Tbomas),  Clericus,  Artium  Magifter. 
.    LitterjE  Pjtentes  ei  dirccta:  dc  Pra^fentatio- 

ne  ad  Vicariam  de  Barrowe ,  in    Dioeceli 

Lincolnienfi.  T.IX,  P.II.  107. 
Whitby  (Villa  de)  ,    in  Comitatu  Norfolcix. 

T.iX.  P.I.  j. 
Whitchcott  (Hamondus),  Miles.    T.  VIII.    P. 
.    II.  10.  Littera;  Commiflionales  ei  dircftx 

pro  puniendis  DeHnquentibus  in  Comitatu 

Lincolniae.  ibid. 
Whitchurch  (Edmardus).  T.VI.  P.III.  8y. 
Whitchtirche.  Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  49,  103. 
Whitchurch.     Manerium  fic  vocatum  in  Co- 

mitatu  Oxonix.  T.VIII.  P. II.  5-1. 
White  {Johannes).  T.III.  P.II.  80. 
— —  (Johannes).   T.  III.    P.  III.    12,  73  , 

190. 

(Robertus).  T.  IV.  P.I.  29. 

— —  {Robertiis).  T.IV.  P.I.  ,30. 

i (Hermamius).  T.IV.  P.  I.  191. 

{liichardHs).  T.IV.  P.II.  76. 

{Jobames).  T.IV.  P.IV.  93,   160. 

■ (Ttiomas).  T.IV.  P.IV.  163. 

■  (Thomas).  T.V.  P.  I.  140. 

(Robertus).  T.V.  P.II.  11. 

(David).  T.V.  P.III.  ^9. 

[Robertus).  T.V.P.  III.  131. 

{{Villielmus).  T.VI.  P.II.   197. 

{Thomas).  T.VI.  P.III.  fS- 

(Johannes).  T.  VI.  P.  IV.  146,    ij6, 

161,  163. 

{Petrus).  T.VII.  P.  III.   174. 

i  (Vrancifcus).  T.VII.  P.  IV.   144,  172. 

(Knight  (Uauritius  k).   T.  V.   P.  IV. 

lOf. 

'  (Vetrus)  ,  Clericus  &  Prxdicator  Verbi 

Divini.  T.VIII.  P.I.  91.  Conccflio  fpc- 
cialis  CommilTionis  ei  dircdta.  ibid. 

(Thomas)  ,   Theologix    ProfcflTor.    T. 

VIII.  P.I.  224.  Collcgium  ab  eo  funda- 
tum  pro  Miailtris  London.  ibiJ. 

-  (Frawfi/^/ii),  Theologia;  Profcffor,  Ec- 
clefia:  Cathedralis  Carliolenfis  Decanus ,  & 
Redtor  EcclcfiDC  Parochialis  Sanfti  Petri 
Cornliill  London.  T.VIII.  P.  I.  12^. 

■  {Robertui) ,  Sacrx  Theologia:  Doftor, 
&  Juftitiarius  ad  Placita.  T.VlII.  P.  II. 
18. 

-  (Francifctts)  promovetur  ad  Epifcopa- 
tum  Carliolenlem.  T.VIII.  P.II.  i6j-. 

'I  (  Chrifloferus ) ,    Clericus  ,    Theologia; 

Baccalaurcus.  Litterx  Patentes  ei  directs 
de  Prsefentatione  ad  Reftoriam  de  Fyfcild, 
in  Dioecefi  Wintonienfi.  T.VIII.  P.  IL 
149. 

— —  (Carolus) ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litterce  Diipenfationum  ci  dircfta;  ut  pof- 

■  fit  fuccedere  ad  Vicariam  Ecclcfia;  Paro- 
chialis  dc  Bcaksborne,  in  Dioecefi  Cantua- 
rienfi.  T.VIII.  P.III.  36. 

■  '  (Vetrus).     Commiflio  ei  direfta  ad  fu- 

pervidendum  ftatum  Claffis  Rcgis.T.  VIII. 

p.in.  117. 

— —  (Thomas)  ,  Clcricus,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litteroe  Patcntes  ei  direftx  dc  Prx- 
lentationc  ad  Vicariam  de  Cardington ,  in 
Dioecefi  Herefordienfi.  T.  VIII.  P.  IV. 
ii8. 

■■         {pjomas),  Clericus,  Legum  Brccalau- 


reus.  Litterac  Patentes  ci  direftx  de  Prae- 
feutatione  ad  Vicariam  de  Poitislande  ,  in 
Diorcefi  Ciceftrienfi.  T.IX.  P.Il.  92. 

White  (Robertus),  Clericus,  Avtium  Magi- 
fter.  Litterx  Patentcs  ei  diredlx  de  Prx- 
fentatione  ad.  Vicariam  de  SaUnge ,  five 
Great  Salem,  in  Dicecefi  London.  T.  IX. 
P.II.  140. 

■  (Guyes)  ,    Clericus.     Littcrx    Patentes 

ei  diredtx  de  Prxfcntationc  ad  Vicariam 
dc  Hellidon ,  in  Dioecefi  Petriburgenfi.  T. 

IX.  P.II.   142.  

■  (Jacobus),  Clericus,  Theologix  Bac- 
calaurcus.  Litterx  Patentes  ei  diredlx  de 
Prxfcntatione  ad  Redioriam  de  Rowlfton, 
in  Dioeccfi  Sarum.  T.IX.  P.  II.  142. 

"■'  (Willielmus)  ,  Clericus.  Litterx  Pa- 
tentcs  ei  diredtx  de  Prxfentatione  ad  Ec- 
clefiam  Parochialem  de  Wargrave  ,  in  Dioe- 
cefi  Sarum.  T.IX.  P.  II.  143. 

(Thomas) ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 

Littcrx  Patentes  ei  dircdtx  dc  Prxfcntatio- 
ne  ad  Vicariam  Sandti  Maitini  in  Villa 
Leiccftrix.  T.IX.  P.II.  208. 

Wbiteacre  {Laurentiut).     CommilTio  ei  dire- 

dta.  T.VIII.  P.I.  60. 
Whiteacres  (Laurentius)  ,   Armiger.    T.  VIII. 

P.I.  70.     Commiflio  ei  conceiTa,  concer- 

ncns  novas  Evedtiones  apud  London.  ibid. 
Whiteby  (Abbas  (/f).  T.I.  P.II.  f7  ,  92. 
Whitechircbe  {Johannes  de).  T.II.  P.IV.  27, 

192. 
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Papa.  117.  Ne  interfitConcilio  Papx.  163. 
Generale  Concilium.  194.     Pro   Wulftano 
Eleao.   T.  II.  P.  II.  196.     De  Confecra- 
tionc.  199,  201.     De  Verbis  prxjudiciali- 
bus  rcnunciatis.  P.  III.  182.     Temporalia 
lefervata  pro  Hofpitio  Regis.  T.IV.  P.  I. 
7.      De    reftitutione   Temporaliuni.    122. 
Delicentia  fuccedendi.   134.     Dc  reftitu- 
tione  Tcmporalium.   P.  II.  if.     Pro     E- 
pifcopo    rcftitutio     Tcmporalium.      161. 
Pro  Epifcopo   de   Requeltu.  181.     De   li- 
centia   cligendi    Epilcopum.    P.  III.    loi. 
Cuftodia  Tcmporalium  Epifcopatus.    137. 
De  Tempoialibus  liberandis.    137.     Refi- 
gnatio  Epifcopatiis  per  Johannem   Bell  E- 
pifcopum.  T.  yl.  P.  III.  103.     De  licen- 
lia  eligendi.  103.     Pro  Nicholao  Heth  E- 
pifcopo  Significavit.  103.    Pro  eodem  cu- 
ftodia  Temporalium  Epifcopatus.  loj-.   De 
Commenda  pro    eodem.    106.     Reftitutio 
Temporaliumeidem.io6.  DecaniSc  Capitu- 
li   Eleemofinx.  129.     Tranflatio  Johannis 
HooperEpifcopiGlouceftrix.Proeodcm  E- 
pifcopo  Pardonatio.  220.  Pro  Ricardo  Pate 
rcftitutio    Temporalium.  P.  IV.    33-.     Li- 
ccntia  eligendi.  87.     Significavit.  88.  Re- 
ftitutio  Teraporalium.  89,  141.     Licentia 
eligendi.  173.  Regius  Alfcnfus.  174.    Ren 
ftitutio  Teinporalium.  i^f.     Pro    Epifco- 
po  rcftitutioTemporalium.  T.V.  P.I.130, 
Pro  Thoma  Bilfon  Epifcopo  reftitutio  Tem- 
poralium.  T.  VII.  P.I.   179.     Pio  Gerva- 
lio  Babyngton  Epifcopo  reftitutio  Terapo- 
ralium.  lyf. 

Wikerepngdon.     Reftoria.  T.VI.  P.IV.  \Ci. 

Wikts  {Guallerus).  T.VII.  P.  III,  239. 

Wikham  {Jobannei)  T.  IV.  P.II.  139. 

Witbraham  (Thomas).  T.VI.  P.  IV.  15-3. 

. {Rogerus).  T.VII.  P.  I.  164.     P. 

II.  14,  209. 

(Rogerus).  T.VII.  P.IV.  15-7. 

(Ricvdus)  ,    Miles  ,  &    Baro.    T. 

Vlll.  P.  II.  )•.  Commilfio  ei  direfta  ad 
conrervandara  Pacem  in  ComitatuCeftricn- 
fi.  ihid. 

{Radulphus).    Litterx  ComminTio- 


nales  ei  diredlx  pro  puniendis  Delinquen- 
tibus  ia  Comitatu  Herefordienfi.  T.VIII. 
P.II.  9. 

{Raph).     CommilTio    ei    direfta. 
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20,  1,0,  31,  ufque37.  f^>  S9- 
^     ^  {Henricus).  T.VI.  P.  II.   160.     P. 

{W.).  T.VI.  P  III.  180. 

{tdwardus).  T.VIl.  P.II.   36. 

(Hemcus).  T.VII.  P.II.  4°. 

{Edwardus).  T.VII.    P.Il.  60,61, 

£4,  80,  85-,   113,   121,  il8,    132,165-, 
l68,   1S5,  184,  ufqueiSS,  io8,  209. 

{Edw.-irdus).  T.VII.  P.m.  4.  9. 


III.  4. 


jfj_l°(S,'&r).T.V.P.IlI.  3..8. 

(R.).  T.V.  P.III.  3'- 

, , .  {Sdvefter).    T.  V.    P.  IV.  193, 

214.     T.  VI.    P.l.    II.    3'.   79  .     '17. 

"  (Jeronimus  de  Ghunciis).    T.  VI, 

P  I    209. 

{Jtronimus).  T.VL  P.II.  219. 
{Hugo).  T.VI.  P.  II.  219.     P. 


'"'^'  \ohannts  iell).   T.  VI.    P.  III. 


36. 


Oto»»)-T.VI.  P.III.  102. 


T.VIII.  P.III.  2J-3. 
Witbiirgham  (Johannes  de).   T.  II.   P.I.  54, 

177,  184. 

■  {Johannes).  T.II.  P.  II.  171. 

Wilcocks  {Henriciis).  T.VI.  P.IV.   163. 
WHcomftorsi   Vicarius    {Johannes  de).    T.  III. 

P.III.  194. 
Wilcotes  (Wiilietmus).  T.  IV.  P.I.  43. 

{WillieLmiis.  T.V.  P.II.  191. 

Wilcox  {Gui-lo),  Clericus,  Artium  Baccalau- 

reus.     Litterx  Patentes  ei  direitx  de  Prx- 

fentatione  ad  Victariam   de   Barhara  ,    in 

Dicccefi  Lincolnienfi.  T.VIII.   P. IV.  118. 
Prild  (Johannes).  T.VKI.  P.II.  17. 
{Henricus),  Clericus ,  Artium   Magifter. 

Litterx  Patentcs  ei  diiect^  de  Prxfentatio- 

ne  ad  Vicariam  de    Abingdon  Parva.   T. 

VIIT.  P.ni.  217. 
(Johannes) ,  Armiger.  Inftruiliones  eiidl- 

reax.  T.VIII.  P.IV.  8. 
(Johannes)  ,  Armiger.    Commiflrio  ei  di- 

refta.  T.  IX.  P.  II.  17. 
Wilbore   {Augufiinus)  ,    Theologix  Baccalau- 

reus,  T.  VIII.  P.  1.  91.    Conceflio  fpe- 

cialis 


an^   IN    IX.    TOMIS    FOEDERUM    CONTINENTUR.      ^if 


cialis  Commiflionis  ei  direfta.  iiitl. 
tFildbore  {Augnfiinu!)  ,  Clericus ,  Theologias 
Baccalaiireus.  Littercc  Patentes  ei  dircdxde 
Pr^lentatione  ad  Vicariam  de    Lancafter, 
in  Difficefi    Ceftrienli.     T.  VIIL    P.  III. 

Wilde  {Goojfun  de).  T.  III.  P.II.  194. 

(Jhomas  &  JohattHes).  T.  IV.  P.  IV. 

93- 

»  I  {Thomas)  ,  Clericus ,  Artium  Magifter. 
Litter*  Patentes  ei  diredlLic  dePraefentatio- 
ne  ad  Vicariam  de  Painswicke,  in  DicEce- 
fi  Glouceftrienli.  T.  IX.  P.II.  107. 

IVihlegos  {fohmnes)  ,  Miles ,  Juftitiarius  ad 
Placita.  T.VIII.  P.  IL   16. 

H'iU;oofe  {Thorms).  T.  VII.  P.III.  8^.. 

iVilekinus,  Filius  Adx.  T.I.  P.I.  60. 

IViford  {Gerva/tus  de).  T.II.  P.IV.  192. 

{Thomas).  T.III.  P.  I.  19. 

• (Johmnnes),  T.IV.  P.  I.  170. 

XjncobHs).  T.VII.  P.I.  iif. 

Wilgheby  {Wiilielmtts  Vioberti  de).  T.  I.   P.  II. 

1 14.. 
Witkes  {Thomas).  T.VII.  P.  I.  39,  41  ,  41, 

89,    yj-.    P.II.  66. 

/Priorifla  de).  T.I.  P.  II.  216,  Z17. 

— ~  {Thjmjts).   Officium  ei  conceffum.  T. 

VIIJ,  P.III.  27. 

Williinfon  {Samuel) ,  Ciericus ,  in  Artitius  Ma- 
gifier.  Litterx  Patentes  ei  direilx  ad  Re- 
«Storiam  dc  Luddenham ,  Dioecelis  Can- 
tuarienlis.  T.VIII.  P.  IL  31.  Vide  Wil- 
hnfoit. 

Wilkyn  {Robertus).  T.III.  P.III.  196. 

{Edroardus).  T.Vl.  P.III.  2j-. 

■ •  {Hinricus).  T.  VI.  P.IV.  49. 

Wilkynfon  {Richardus).  T.IV.  P.I.  128. 
(Thomas).  T.V.  P.HI.  114. 

■  .^  {Hardywinus).   T.  VI.    P.  II.    19;-. 

Vide  IVilkinfon. 

Will  Fitz.  T.  VII.  P.IV.  38. 

Wilhme-kee  (Sire).  T.III.  P.IV.  ifi. 

WilUnd  {Robertus) ,  SacracTheologix  Doftor, 
Regis  Deputatus  ad  Pacem  confervandam 
in  Comitatii  EHexia:.  T.  VIII.  P.II.    8. 

Willjind.  Reiftoria  Dioecelis  Oxonienlis.  T. 
V1\I.  P.llL  85-. 

WilUrd  {Jofliue).     Conceflio  ei  fa£ta   Officii 
unius  Vibrellatorum  infra  Turrim  London 
T.VIII.  P.  II.   164. 

WilUrtou.     Vide  lVolla,tort. 

Willcokfon  { Georgius ) ,  Clericus ,  in  Artibus 
Magifter.  Litterae  Patentes  ei  diredlx  de 
Proeientatione  ad  Reftoriam  tertiae  partis  de 
Clipfton  ,  in  Dioecefi  Petriburgenfi.  T. 
VIII.  P.lll.  168. 

Wille  {Richardus  atte).  T.III.  P,  III.  194. 

Willebert  {Petrus).  T.IIL  P.I.  177. 

Willemefcote  {Richardus).  T.  II.  P.II.  178. 

Willes  {Johmnes).  T.IV.  P.  I.  33,  3f. 

i {Samuel),  Clericus,  Artium  Magifter. 

Litterx  Patentes  ei  direftae  de  Prxfentatio- 
ne  ad  Vicariam  de  Croxall,  in  Dioeceli  Co- 
vcntrienfi  8c  Lichenfi.   T.IX.  P.II.   141. 

Willefton  {Rogerus).  T.VI.  P.IV.  49. 

Willet  {Roberttis).r.V.  P.III.    196. 

William  {Thomas).  T.  III.  P.II.  198,   201. 

. {Robertus).  T.III.  P.III.   12. 

{Johannes).  T.IV.  P.II.  89. 

{Johannes).  T.  V.  P.I.   142.    P.Il. 


Williams  {Ricardus).  T.VIII.  P.  II.  19. 

—  — —  (Carolus)  ,  Miles.  Commillio  ci  di- 

reai  in  Comitatu  Monmouth.  T.VIil.  P, 

II.  34. 

{Ambrofius).   Coratniflio  ei  diretta. 


T.  VIII.  P.ll. 

— {Johannes) 

VIII.  P.  II.  18. 
■  {Ricardui). 

'  (  Thomas ) 


iS. 

,  J  uftitiarius  ad  Piacita.  T . 


68. 


{Rkhardus).  T.V.  P.III.  ff. 
{Richardus).  T.VI.  P.II.  221.' 
rjohannes).  T.VI.  P.  III.  24, 
{Griffinus).  T.  VI.  P.  IV.  46,  92. 


44. 


70 


—  {Thomas^.T.Vl.  P.IV.   101. 

—  {Evan).  T.VI.  P.IV.  14+. 

_  {Humfridus).  T.VI.  P.IV.   162, 

—  ijohannes).  T.VI.  P.  IV.  180. 
_  {Hugo).r.Vl.?.lV.  180. 

—  {Rogerus).  T.VII.  P.I.  46,  ^1,5-4, 
76,  81  ,  8y,  94. 

—  {Georgiui).  T.VII.  P.I.  74. 

—  {mlterus).  T.VII.  P.III.  13. 
(7o/bflBWej;.  T.VII.P.III.   134,174, 


^°r. 


19S. 
^ Cuftos  Sigilli.  T.VII.  P.III. 

206,  210,  21 1. 
»  Epifcopus    Lincolnienlis.    T.  VII. 

P.III.  214. 
Williams,  alias  Oliverus  Cromwell.   T.II.  P. 

IV.  3. 
■  {Johannes).     Commiflio   ei  direfta. 

T.  VIII.  P.  I.  60. 
•— —     {Bruns) ,    Juftitiarius  Regis   ad  Pa- 

cem  confcr»andam  in  Comitatu  Dorfetiae, 

T.VUI.  P.II.  6. 

{Henricus) ,  Milet.  T,  yiU.  P.  II. 


T.VIIL  P.H.  i8. 
,   Juftitiarius    ad    Pacem 
confervandam.  T.VIII.  P.II.  19. 
— ; — — -  {Thomas),    Baronettus.     ConcefTio 
ci   facfta  Officii  Vicecomicis  in   Comitatu 
Caniarvonia;.  T.  VIII.  P.II.  32. 

' {Brunus).     Commiflio  ei  direaa  in 

Comitatu  Dorfetiae.  T.  VIII.  P.  II.   144. 

(Morganus),  Clericus,  Artium  Bac- 

calaureus.  Littera:  Patentcs  ei  dire6i:;^dcPrx- 
fcntatione  ad  Rctloriam  de  Johnltone,  in 
Dioecefi  Menevenfi.  T.VIII.  P.  II.  248 

' ■ —  {Griffinus).     Litterx  Patcntcs  ei  di- 

reftae  de  conceffione  CanonicatQs  infra  Ec- 
clefiam  Collcgiatam  Divi  Pctri  Weftmoiia- 
fterii.  T.VIII.  P.III.  28. 

— ——  (Johannes)  ,  Anniger.  Commiffio 
eidirefta  concernens  ^Editicia  in  Urbe  Lon- 
don.  T.VIII.  P.III.  iif. 

"  (Mmhius),    Clcricus  ,   in    Artibus 

Magifter.  Litters  Patentes  ei  diredlx  de 
Prsefentatione  ad  Redtoriam  de  Lanvapley, 
in  Dioecefi  Landavenfi.  T.  VIII.  P.  III. 
167. 

■  (Philifpus) ,    Clericus.     Litterae  Pa- 

tentes  ei  direci»  de  Pr^efentatione  ad  Re- 
«ftoriam  de  Robefton  Weft.   T.  VIII.   P. 

III.    22}-. 

— — —  {GuilUelmus).  Commiffio  ei  diie- 
fta.  T.VIIl.  P.IIL  25-3. 

(Abraham).  T.  VIII.  P.IV.  f2. 

■■  (Richardus)  ,  Clericus  ,  in  Artibus 
Magifter.  Litterx  Patentes  ci  direftx  de 
Pra:fentatione  ad  Reiftoriam  de  Llandetty, 
Dioecefis  Menevenfis.  T.VIII.  P.  IV.  61. 

(David),  Clericus,  in  Artibus  Ma- 

gifter.    Litterx  Patentes  ei  dircttae  de  Prae- 


WiUielmi  (ArnaUus).  T.I.  P.  I.  140. 

■ . —  (Thomas).  T.I.  P.I.  140. 

(Egidius).  T.I.  P.II,  2/. 

■ • —  (Lipinus).  T.  I.  P.II.  142. 

(Thomas).  T.I.  P.II.   199,  22,. 

{Ridulphus).  T.  I.   P.  I.    199.     p, 

III.  17,  86,   190,  203.     P.IV.  s>  49. 

(G).  T.l.  P  II.  208. 

•  (Aquelinus).  T.I.  P.III,  87, 

{Nez).  T.I.  P.III.   101. 

~- (Petrus).  r.  I.  P.IIL  134. 

(mllielmns).  T.I.  P.III.  173.' 

(Egnetus).  T.I.  P.IV.  145-. 

{milielmus).  T.II.  P.  I.  20  ,   i65.' 
•y.  »7.  4i- 

(Radulphus).  T.II.  P.I.  5-1. 

(Durant).  T.II.  P.I.  fx. 

(Johmnes).  T.  II.   P.  I.  5-1. 

{iViUielmiis).  T.  H.  P.  II.  129, 140; 


P.II. 


.87. 


i4<5. 


(Robertus).  T.II.  P.  II.  139. 
(Richardus).  T.II.  P.  III.  126. 
(Walterus).  T.  III.  P.  I.  121. 
(Johannes),  T.III.  P.I.  ij-o.  P, 


II. 


(Johannes).  T.III.  P.III.  73. 

. (Robertus).  T.III.  P.III.  176. 

{EJmundus).  T.IV.  P.  I.  174. 

(Eilmtndus).  T.IV.  P.II.  124.   ?. 

III.  4f. 
(Edmundus).  T.IV.P.IV.  19,163. 

{Thomas).  T.V.  P.III.  loj-. 

Wiliielmus  Comcs,  T.  I.  P.I.  13. 

Senefcallus  Normannix.  T.  I.  P, 


I.  67. 


ientatione  ad  Reftoriani  de  Horfington ,  in 
Dioecefi  Bathonienfi  8c  Wellenfi.  T.  VIII. 
P.IV.  64. 

(David)  ,  Clericus.     Littera:  Paten- 


Frater  de  Camer4  Papse.  T.  I.  P, 

Frater  Comitis  Eflexix.  T.  I.  P; 

Monachus.  T.I.  P.I.  98. 
Clericus.  T.I.  P.  I.   15-2. 
Capellanus.  T.  I.  P.  II.  f. 
Fratcr.  T.  I.  P.II.  44,  ff. 
Filius  Radulphi.  T.  1.  P.  II.  114; 
Conqueftov  Anglije.  T.  I.  P.  IIL 

Rex  Angliae.  T.  IV.  P.III.  140; 
Rex  Anglia:  (J).  T.  IV.  P.  IV. 


tcs  ei  diredtx  de  Prarfentatione  ad  Vicariam 
de  Amblefton  ,  in  Diojcefi  Menevenfi.  T. 
VIII.  p.iv.  64. 

(Thomas),  Clericus, 


.  m  A^tihusMa- 
gifter.  Litterae  Patentes  ei  direftse  de  Prx- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Lanbadrick ,  in 
Dioccefi  Bangor.  T.VIII.  P.IV.  64. 

■  (  Hiigo ) ,  Theologia;  Baccalaureus. 
Litterae  Patences  ei  direiSse  de  Praefcntatio- 
ne  ad  Canonicatum  de  Vaynol ,  in  Ecclcfia 
Cathedrali  Aflaphenfi.  T.VIII.   P.  IV.  67. 

'  (Jenkin),  Clericus ,  Artium  Magi- 
fter.  LitteriE  Parentes  ei  dircdla:  de  Pr-e- 
fentatione  ad  Vicariam  de  Llanblethion  ,  in 
Dioccefi  Landavenfi.  T.IX.  P.II.  141.. 

( Griffinus ) ,    Tlieologiae    Profellbr. 


Litcerae  Patentes  ei  direfta;  de  Prxfentatio 

ne    ad   Decanatum  in    Ecclefia    Cathedraii 

Bangor.  T.VIII.  P.IV.  66. 
■  (.■inthoniiis)  conftituitur Cuftos Par- 

,  ci  de  Bagftiot,  iu  Comitatu  Surrix,  T,IX. 

P.  III.  ?9. 
Williamfon  (Rogerus).  T.IV.  P.IV.  114. 

(Johannes).  T.V,  P.I.  i. 

(Johannes).  T.V.  P.II.  11,  So. 

(Edwardus).  T.VI.  P.  IV.  49. 

(David).  T.VII.  P.I.   109. 

(Francifcus).  T.  VII.  P.IV.  96. 

• (Robertus)  ,   Commiflarius  Regis 

in  Comitatu  Nottinghamix.  T.  VIII.  P. 


IL 
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18. 

Tm.  X.  f.  IV, 


(Robertus) ,  Theologiae  Baccalau- 
reus.  Littersc  Patentes  ei  dircfta:  de  PrK- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Titchmcrfti  in 
Comitatu  Northamptonix ,  Dicecefis  Pe- 
triburgenfis.  T.  VIII.  P. III.  223. 

* —  (Henricus) ,  Clericus.  Litterje  Pa- 

tentes  ei  direfta:  de  Praelentatione  ad  Re- 
(ftoriamde  Alwalton.  T.VIII.  P.III.  2ij-. 

— (Cefar)  ,  Clericus ,  obtinet   Cano- 

nicatum  de  Sugthorp,  in  Ecclefia  Catlie- 
drali  Eboracenfi.  T.IX.  P.III.  89. 

■— •  (Georgius)  ,  Theologia:   Baccalau- 

reus.  Litterae  Patcntes  ei  diredtae  de  Prs- 
fentatione  ad  Praebendam  in  Ecclefia  Ca- 
thedrali  Briftollienfi.  T.  IX.  P.III.  104. 

Williat  (Thomas).  T.VI.   P.IV.  92. 

Willicotes  (Johannes).  T.IV.  P.IV.  20. 

WiUielmi  (Simon  Fitz).  T.I.   P.  I.  j. 

(Sis..).  T.  I.  P.  I.  13. 

— ■—  Jacobm).  T,I,  P.I.  J14, 


1S- 

■  Conqueftor.  T.VII.  P.I.  208. 

WiUimatt  (Jojlma),  Clericus,  Artium  Magi- 
fter.  LittersE  Patentes  ei  direifts  de  Prx- 
fentatione  ad  Redtoriam  de  Sutterby  irt 
T^ioccefi  Lincolnicnfi.  T.IX.  P.  11.  109. 

WtUmgborne  (vnude).  in  Comitatu  Nort- 
hamptonisc.  T.IX.   P.I.  4. 

WiUington.  Locus  fic  vocatus  ,  in  Comitata 
Northumbriae.  T.VIII.  P.II.  ^4. 

WiUington  (Vicaria) ,  Dioecefis  Lincolni»    T» 

VIII.  P.II.   ,68. 
Willington  (Villade),  in  Comitatu  Salop.  T 

IX.  P.I.  3.  ^ 
Willis  (Thomas).  T.VIII.  P.  II.   i^. 

(Ricardus)  ,    Armiger.     Commiffio  ei 

direfta  in  Comitatu  Hertfordix  T  VIII 
P.II.  33. 

(Johannes),  Clericus ,    Capellanus  Ar- 

thuri  Bathonienfis  8c  Wellenfis  Epifcopi. 
T.  VIII.  P.  II.  41.  Littevoe  Ohpcnfatio- 
num  8c   Confirmationum  ei  direftx.  ibid. 

(Thomas).     Conceflio    ei   factj  Onicii 

Clcrici  Coronae  Cancellaiioe  Anglije  T* 
VIII.  P.  III.  84. 

(Henricus),   Thcologis    Baccalaureus. 

Litterx  Patentes  ei  direaa:  de  Prxfcntatio- 
ne  ad  Canoiiicatum  de  Northmufliani,  in- 
fra  Ecclefiam  Collegiatam  de  Southwell  ia 
Comitatu  Nottinghamia:,  Provintije  Ebo- 
racenfis.  T.VIIl.  P.  III.  224.  Altera  Lit- 
terx  eidem  dircdlae.  226. 

(Richardus)  creatur  Sub-Senefchallus8c 

Clcricus  CoquinsE  in  Domo  Camerse  Stel- 
latx-.  T.VIII.  P.IIl.  17. 

'  (Henricus),  Clericus,  in  Artibus   Ma- 

girter.  LitteraePatentes  ei  dircitK  dePr^- 
lt:ntatioue  ad  Rettoriam  de  Trapftone ,  ia 
Dioscefi    Petriburgenfi.    T.  VIII.    P.  III, 

5'- 

■  (ihomas),  Senior,  conftituitur  Cleri- 
cus  Coronae  Cancellarix  Angiiae.  T.IX.  P. 
III.  39. 

-  "■■   (Thomas),  Junior.     Officium  ei  con» 
cefliim.  T.IX.  P.III.  39. 

— —  (Valentinus).    Officium  ci   concefliini 

T.  IX.  P.  III.  39. 
Willmolt  (Dominusj,  Vicecomes.  CommiA 

fio  ei  direaa.  T.  VIII.  P.  IL  210. 
Wilioughby  (Henricus)  ,  Baro ,  unus  Juftitia-' 

riorum  Regis  ad  Pacem  confervandam  ia 

Comitatu  Derbia:.  T,  VIIL  P.II.  6. 

Nnnij  wik 


INDEX    RERUM    PR^ClPUARuM» 


3X5 

Wi(loiighl>y  (Roicrtus  t)ominu^).  Concenio 
ei  fafta  Comitis  de  Lindley ,  fibi  &  Hx- 
reJibus  Mjfculis.  T.VIII.  P.  11.  nf. 

.  {Thomns).     Commiirio  ci  dircfta, 

T.  IX.  P.  III.  63.     Vide  iVilluglih-/. 

Willinshiy-irtinrles.  Reaoria.  T.VI.P.IV. 
46- 

H^illoToes  [Johannes) ,  Clericus ,  Artium  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  direiSac  de  Prx- 
fcntitione  ad  Reftoriam  de  Horne  ,  in 
Dicecefl  Pctriburgcnfi.  T.  IX.  P.  IT.  aoS. 

^iltughiy  {Httoo).  T.lll.  P.  IV.  134. 

. {'mllielimts).   T.  III.  P.  IV.   177. 

T.IV.  P.I.  %i,  Jf,   io6,   144. 

. . —  Dominus.  T.IV.  P.  II.  iii. 

. .—  (Roiertus).  T.  IV.  P.IV.  72,   iir, 

145,  170. 

(Richardus).  T.  V.  P.  II.  5-4,  iio. 

. — — —  (Rohertus).  T.  V.  P.  II.  91  ,    i/f. 
(Chrifiofherus)-  T.V.   P.  IIL  131, 


196. 

^ _  {Willielmus).  T.V.  P.III.  196. 

(Rohertus).  T.  V.  P.  III.  196,    197. 

P  IV.  ;i,  33  ,  34  ,  46,  163. 
(Hinricus).  T.  V.   P.  III.  197.    P. 

IV.  3Z. 
{milielmus).  T.V.  P.IV.  26/.  T. 

VI.  P.l.  4J-. 

(Roiertus).  T.  VI.  P.I.  19. 

(Henricus).  T.VI.  P.  I.  4f  ,   1S2. 

^ (Chriflopherus).  T.  VI.  P.  1.  204. 

(Tnomxs).  T.  VI.  P.  II.  ij-9,   1S3. 

P.III.    119.     P.IV.   181. 

. {Baftifta).  T.  VI.  P.IV.   114. 

. [Johannes).  T.VI.  P.  IV.  149. 

.^— —  {Thomas)    T.VI.   P.  IV.   i6y. 

■         —  de  "Ersiy  (Dominus  Veregrimis  Bar- 

ti).  T.VII.  P.I.  7,  13,  1;-,   13,41,42, 

224. 
■ (Roiertus).  T.VII.P.II.  128,  169, 

2X6. 

. {mllielmus).  T.  VII,    P.  II,  217,' 

^'ide  IVUloughby. 
WiUy  {IVdterus).'  T .W .  V.  II.  29. 

{Riientis).  T.V.  P.IV.  46. 

IViimer  {Widiel,nHs) ,   Miles,    alTignatur   Ju- 

Ititiarius  ad  fecuritatcm  Pacis  in  Comitatu 

Northampton.  T.VIII.  P.ll.   12. 
lV'ilmore  (Ceorgius).  T.VII.  P.IV.   144. 
— —  (Georgius).     Litterse  Comminionalesei 

diredia;  pro   puniendis   Deiinquentibus   in 

Comitatu  Midlefexia;.  T.VIIl.  P.ll.  11. 
IVilmot  Vicecomes  {Cnrolus).  T.VII,  P.III. 

230.     P.  IV.   89. 
fVilon,  Avernix  Come».  x.l.  P.II.  f. 
IVilra   (Conradus  de).  T.I.  P.l.  86  ,  90. 
JVilfon  {Thomas).  T.  IV.  P.  IV.    113. 

. (Henricus).  T.VI.  P.  IV.  8. 

. (Thomas).  T.VI.  P.  IV.  9,    49  ,  84, 

92,   146,   15-3,   i)-4,    iJ-J-,    174,   178. 
, (Thomas).  T.VIl.  P.  III.  128.   P.IV. 

96. 

(Thomas),  Miles.  T.VIII.  P- II.  21. 

-  (Johaanes).     ConcelTio  fpecialis   Com- 
mifl"ionis  ei  dircfta.  T.VIIL  P.l.  91. 

.  {Joh.xmus)  ,   Sacrae  Theologix  DoCtor, 

Rcgts  Deputatus  ad  Pacem  confervandam 
in  Comitatu  Eborum  Northrydinge.  T.  VIII. 
P.ll.  7. 

(Thomas)  ,  Miles.  T.  VIII.  P.  II.  9. 

— —  (Thomas),   Miles.  T.VIII.  P.  II.  11. 
.. (Thomitsy,  Theologix  ProfefTor.     Lit- 

terx  Patentes  ei  directas  de  praefentatione 
•  ■ad  Reftoriam  deWimbich,  Dioecefis  Lon- 

don.  T.VIII.  P.ll.  30. 
— —  (Thomas) ,  Theologix  Do£Ior.     Litte- 
rx  Patentes  ei  diredlx  de  Stallatione  ad  Prx- 
bendam  in  Ecclefia  Collegiata    Divi  Petri 
Weftmonafterienfis.  T.VIII.  P.II.  32.  ' 
— . —  (J^homas)  ,    Miles.     CommiiTio  ei  di- 
refta  in  Comitatu  Hertfordix.  T.  VIII.  P. 
II.  33. 
—     -  (Robertus),  Clericus ,  Capelhnus  Ro- 
berti  Riche  Militis ,  Baronis  de  Leighcs  Sc 
Comitis  Warwici.  T.VIII.  P.Il.^y.  Lit- 
terx  Difpenfationum   8c  Contirraationum 
ei  direftx.  iiid. 

— (Thomas) ,  Theologix  Profeflbr.   Prx- 

fentatio  ei  conceHa  ad  Redloriam  Eccledx 
Parochialis  de  Barrowby ,  five  Barroughby. 
T.VIII.  P.II.  i6j-. 
■  (Edvardus) ,  Clericus ,  Theologix  Bac- 

calaureus.  Litterx  Patentes  ei  direftx  de 
Prxfentatione  ad  Reftoriam  de  Stonesfeild, 
in  Dioecefi  Oxonienfi.  T.  VIII.  P.  II. 
248. 
■■  (Edvpardus) ,  Clevicus ,  Theologix Bac- 
calaureus.  Litterx  Difpenfationum  ei  di- 
redtx  ut  cum  Redtorid  Ecclefix  de  Sto- 
nesfeilde,  Dioccefis  Oxonienfis,  Vicariam 


Ecclefix  Parochialis  de  Bampton  ,  cjufdem 
Dicecefis.poffiderepoint.  T.VIII.  P.III. 

3+- 
IVilfon  (Henricus),  Clericus,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Littcrx  Patentes  ci  direftx  de  Prx- 
lentatione  ad  Reftoriam  dc  Faldingwoith, 
in  Dicecefi  Lincolnienli.  T.  Vlll.  P.  III. 
167. 

(RolmdHs).    Commiflio  ei  direfta.  T. 

VIII.  P.III.  2f3. 

•  (Adamus) ,  Clericus ,  Tlieologix  Pro- 

feflbr.  Litterx  Patentes  ei  diredtx  de  Prx- 
fentatione  ad  Rettoriani  de  Fotefcray,  in 
DiceceJi  Roffcnfi.  T.Vlil.  P.IV.  62. 

(Johannes),  Clericus,  Theologix  Pro- 

fcflTor.  Litterx  Patentes  ei  direftx  dePrx- 
fentatione  ad  Redloriam  dc  Bedall,  inCo- 
mitatu  Eborum  &  Dioecefi  Ceftrienfi.  T. 
VIll.   P.  IV.  67. 

— —  {Aaro») ,  Clcricus ,  Theologix  Bacca- 
laureus.  Littcrx  Patentes  ei  dircdlx  de 
Prxfentationc  ad  Vicariam  de  Plymouth , 
cum  Capellis  Sanftorum  Budos  6c  Pancrss 
eidcin  annexis,  in  Dicecefi  Exonicnfi.  T. 
VIII.  P.IV.    116. 

— (Jchannes).    Commiflio  ei  direfta  ad 

rcformandos  quosdam  abufus.  T.IX.  P,  I. 

— -~  (Johannes) ,  Clericus  ,  Artiura  Magi- 
ftcr.  Litterx  Patentes  eidire(ftx,de  Prx- 
fentationc  ad  Rcftoriam  de  Lantwitt  ju.vta 
Ncath ,  in  Dicccefi  Landavenfi.  T.  IX. 
P.I.  81. 

[Filix).    Commiffio  ei  direfta.  T.IX. 

P.ll.   184, 

rvilfrope.  T.IX.  P.  II.  1,-3. 

M^ilt.fl>ire  (Johmnes).  T.  111.  P.III.  194.^ 

'  (Johannes).   T.IV.  P.II.  9. 

{Johtmnes).  T.V.   P.IV.  iji,  134. 

IVilte/id  {Willielmus  de  Scrof  Comes  de ). 
T.  III.  P.IV.  143,  146,  ij-o,  158,  IJ9, 
161. 

IViltefu  Comts  {Jacohus).  T.V.  P.II.  5-4, 
61 ,  66  ,  69  ,  70. 

(Johannes).  T.V.  P.  II.  175-.     P.III. 

j-,  6,  12,    18. 

(Edmundu:).  T.V.  P.IIL   196.  P.IV. 

13)"- 
— —  Comitifla  {Alianor»  8c  Katherinn^FiXiz). 

T.V.  P.IV.  63. 

Comes  (Thomas).   T-VI.  P.ll-  '+-■  . 

171,   176,  2.«.    r./ll.  4,  7- 

, _(„.;.  T.  VI.  P.III.  184. 

Comitatus.  Caftrum  ScVilla  de  Marle- 

berge  ,  cum  Bcrtonia  &  Hundredo  de  Mer- 
kele.  T.I.  P.III.  213.  Caftrum  &  Villa 
de  Devyfes  ,  cura  Parco  &  Foreftis  de  Mel- 
kefliaiTi ,  Chippenham  Sc  Pewefliam,  &  Pur- 
prefturis  2c  Manerio  de  Rowde,  iiid.  Ma- 
nerium  deWoderowe.  iiid.  Mere  Caftrum 
&  Manerium.  P.IV.  22.  Sevenhampton 
Manerium  8c  Hundredum  de  Heworth.  T. 
III.  P.IV.  131.  Curix  Honoris  de  Far- 
le  cum  pcrtinentiis.  P.  III.  84.  Mar- 
leburgh  Caftrum  ,  Villa  8c  Dorainium  ,  Sa- 
vernak  Forefta  8c  vij^enti  Librx  Redditiis; 
Devyfe  Caftrum  ,  Villa  &  Parcus ;  Mal- 
keftiam  8c  Pencfliam  Forcftarum  cuftodia. 
T.V.  P.I.  170.  Merfton  Mefey  8c  Cos- 
ham  ,  Shalowfeld  ,  Bonfted  8c  Waulton  Ma- 
neria.  P.  II.  192.  De  cuftodii  200  acr. 
Bofci  8c  Hundredi  de  Aflicrigge.  193.  Pro 
Hundredo  de  Calne  8c  Molendino  aquatico 
if  1.  ibid.  Dominiura  8c  Mancrium  de 
Ludgerfilc.  ibid.  Dc  Feodi  Firma  de  Wex- 
combe  £c  Bedwyn  31  i.  10  f.  annuatim. 
iiid.  Archefount  8c  Alleannyng  Maneria 
8c  Advocationcs  Ecclefiarum.  T.  VI. P. III. 
8.  CoUedge  callcd  St.  Edmunds  in  New 
Sarum ,  Wlielpeley  and  St.  Jaraes  FreeCha- 
pells  in  the  Parochc  of  Whitc  Paroche. 
.38. 

PVilton  (WHlielmus  de).   T.I.  P.II.  ^6. 
• (mlterus).  T.  II,  P.I.  37, 

(Johamies).  T.III.  P.I.  5-7. 

(Johannes).  T.III.  P.II.   144. 

(J^illielmus).  T.  III.  P.III.  89. 

(Johanncs).  T.  III.    P.III.   195-. 

(7o^.wwe/).T.III.  P.IV.  160. 

[Stephanus).  T.  V,  P.  I.  12,    ij-,   16, 

!?>  5'<5,  S7.  61,  63,  70,  7f,  77,  87, 
97  ,  100,  loi  ,   108. 

-  Dominus  {Willielmus  Crey).  T.VI.  P. 
II.  121 ,  220. 

(Johannes) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 

gifter.  Littcrx  Patentcs  ei  direttx  ad  Rec- 
toriam  de  Crorawcll ,  in  Dioecefi  Oxonien- 
fi.  T.  VIII.  P.  II.  246, 

(Villa  de),  in  Comitatu  Wiltefix.  T. 

IX.  P.  I.  j. 


W'iltoniji  Comitatus,  ^c.  Cofliam  Maiiei 
rium;  Burgidc  Wiltou&Bereford  ;  Shers- 
tan  Manerium.  T.  I.  P.  IV.  99.  Erleftok 
Manerium.  ly,-.  Abbatifla.  P.  H  fj-^ 
505.  T.IIL  P.III.  6f.  Pro  Abbatiff-are- 
ftitutio  Tcmporalium.  T.  IV.  P.  II.  187. 
De  Prxfentatione.    T.  VI.   P.  III.  40. 

IViiurinton  (Roiertus  de) .  T.  I.  P.  1.   114. 

IVimileton  [Edwardiis),  Vicecomes  8c  Exer- 
cituum  Anglix  Marefcallus.  T.VIII.  P.I; 
iSo.  Commiflio  ei  diiecta.  iiid.  Altera 
Coinmifiio  ei  dircfta  concernens  j€dificia 
in  Urbe  London.  P.  III.  114.  Creatur 
Cuftos  8c  Capitaneus  Viilx  8c  Infulx  de 
Portsmouth  in  ComitatU  Southamptonix. 
16/. 

IVimtorne-Alhallowes ,  five  WimiorneOmnium 
Saniiorum  (Ecclefia  Parochialis  de),  Dice- 
cefis  Briftollix.  T.VIII.  P.II.  38. 

IVinceiy  (Reftoria  de).  ^T.VIII.  P.III.  126. 

Winch  (Humftidtis).  T.VIl.  P.III.  134.  P. 
IV.  32,  82,   i6j-. 

Winchecumbe  (Abbas  dt).  T.I.  P,  II.  5-7.  92, 

15-7,  loj-     P-  IV.  8.   T.in.  P.IV.'i34! 
T.IV.  P.  I.  106. 

■ Abbas  (Richardus).    T,  VI.    P,  11. 

160. 
Winchelfey  [Roiertus  dt).  T.ll.  P.IL  183. 
— —  (Comitifla  dc),    T.  VIII,    P.  HL 

14. 
IVinchefter  (Henricus  de).  T.  II.  P.I.  jx. 

(Robertus).   T.II.  P.  II.   171. 

(Johannes).     T.ll.  P.IV.  208. 

'  Comes  (Ludozicus  de  ia  Gtiithtifi). 

T.V.  P.III.  113. 
IVindehanke  { FrancifcHs  ) ,   Miles,  conftituitur 

unus  Secretariorum  Primariorum.  T.VIII. 

P.III.  178.  Commiflio  ei  dir&aa  proexa- 

minatione  8c  determinatione  Computi  Vi- 

cecomitis  Valencix  Prxfedli  Rei  Tormen- 

tarix,  in  expeditioneufqueCadez  inHifpa- 

nia.    P.IV,  20. 
IVindes  (iVilLielmus  de).  T.  I.  P.II.  140. 
IVindefore  (Johannes  dt).    T.  II.  P.III.  146, 

147. 
■ Pro  Capclla.    T.  II.  P.l.  22.     Or- 

dinationes  pro  Capella  SanCli  Edwardi.    P. 

III.  81.     Pro   Collegio   de  Privilegiis.     T. 

Iir.  P.  1.  ijo.     Pro  Collegio  per  Edwar- 

dum    Quartum    exftrudto.     T.  VI.    P.  II. 

107. 
rVindgate  (Rogerus).    CommiflTio  ei   direaa. 

T.IX.  P.III.  63, 
JVindham  (Francifcus).  T.  VI.  P.  IV.  ij-f. 
(Johannes) ,  Miles.    T.  VIII.    P.  II. 


— —   (Tiiomas),  Juftitiarius  adPlacita.  T. 
VIII.  P.II.  ,4. 

(r/!fl»j/ii)  ,■  Armiger.    Commiflioei 


dircfta,    T.  VIII.   P.II.  267 

(Edmundus) ,   Armiger.     Commis 


fioei  dirct^a  conccrnensDolia  Vini.  T.IX. 
P.II,  116. 

(Edmundus) ,   Armiger.     Commis- 


ho  ei  diredfa  concernens  alienationem   Na- 

vium.  T.IX.  P.II.   iSj. 
PVindhurft  (Manerium  de),  in  Comitatu  Oxo- 

nix.  T.VIII..   P.II.  j-p. 
fVindiJfour  (Hearicus).  T.VI.  P,I.  204. 
IVittdleftjam.     Rciftoria  Dicccefis  Wintonien- 

fis.  T.IX,  P.I.  79. 
JVindkforum  (De),  Fil.  Wiliielmi.  T.  I.  P.I. 

68. 
Windfore  Decanus,  Archiepifcopus    Spalaten- 

fis.  T.VII.  P.III.  62. 
JVmdthorpe.     Vicaria  Dioecefis  Lincolnienfis. 

T.IX.  P.  II.  2f3. 
Winevyk  {Johannesde).  T.III.P.I.  179,187. 

209. 
Winfeldt  (Arnoldus).  T.VII.  P.  I,  204. 
Winford.     Vide  Winfrith. 
JVinfrith  Locus  fic  vocatus ,  in  ComitatuDor. 

fetix  fitus.  T.VIII.  P.II.  j-6. 
JVinfrith,  five  Winford  (Ecclelia  Parochiah's 

de),    Dicecefis  Bathonienfis  £c    Wellenfis 

T.VIII.  P.II.  i63. 
Wingaerdin  (Florentius  de).  T.  V.  P.IV    230 

(Jaccbus).  T.VII.  P.III.  ,96. 

Wingate  (Johannes) ,  Armiger.     Conceflio  ei 

fa£la  Oflicii  Vicecomitis  in  ComitatuBed- 

fordix.  T.VIII.    P.IL  32. 
(Rogerus),  Armigcr,   obtinet  OfE- 

cium    Thelaurarii    Regis.    T,  IX,     P.  II. 

249. 
IVingfeild  (Johannes).  T.VIII.  P.ll.  14. 
IVingfeld  (Anthonins).     T.  VI.   P.  III.    i^l 
iSo,    184. 

(Rohertus).    T.  VI.  P.IV.  ij6. 

{Anthonius).  T.  VII,  P.I.  ^i ,  nj. 

(Ar.thmint).  T.  VII.  P.in,  Ji. 

lVir>g. 


QJJM  IK  tK,  TOMIS   FOEDERUM   CONTINENTUR.      ^if 


rrhtgfdd  (SJwsrdm-UMnii.  T.VTl.  P.  IV. 

— — —  Redoria.  T.VI.  P.IV.  itfj. 
fViagfitU  {^U-mtrdiu)  obtinet  Oflliciam  Re- 

giftratons  Sacranentorain  rn  Curil  Cancel- 

Bri«e.  T.  rX.  P.III.  I0+. 
«  (Jfhnnts).  Officiam  ei  conceflum. 

T.IX.  P.III.  104. 
t^bigrMVt.    Nomea  cuiofctani   Redorix,  ia 

Comitatu  Bucks.  T.;Vni.  P.II.  ^i. 
fThift  {Themth),  Theologix  Doaor.  Deca- 

Bus  Glouccftrix,  8c  ejufdemEcclcfixPrx- 

bendarius.  T.  VIII.  P.  I.  lof.    CommifTio 

ei  dirtda.  »W. 
t^Mtnbtrg  &  Bltl/fm  (fhilippus  Baro  a).  T. 

VII.  P.n.  198,  aoo. 
ffimk  ^'HUilmMt).  T.  I.  P.  III.  104. 
mnlyeini  {Johmnts).  T.IV.  P.I.  ij. 
Hnnmft  {Thcrnts).  T.VII.  P.  IV.  ;7J. 
-      ■    -  (rte»«j)  ,  Thcologix  DoAor ,  De- 

canus  Ecclefix  Cathedralis  SanAi  Pauli  Lon- 

don.  T.  VIII.  P.IV.  36.    Commiflio  ei 

dire£b  concemens    Caufas    Eccleiiafticts. 

Uid. 
m  (Themsu^,  Tkeologiz  ProfeSbr ,  E- 

pifcopus  Lincofoienfis  eleSus.  AflenfusRe- 

gius  pro  eo.  T.IX.  P.III.  87. 
IViurich».     Viearia.  T.Vl.  P.  IV.  ij-i. 
U^insferd  (Redoria  de),  in  Comitata  Somcr- 

fetix.  T.  VIII.  P.ll.  s6. 
IVinftMr  (O»*.).  T.VII.  P.  I.  ja. 
iVinjiatiiy  (Roiertus),   Armiger,  Efcaetor  in 

Comitatu  Radnor.  T.VIlf.  P.  11.  36.  Lit- 

terx  Patcmes  ei  direftx.  i6iJ. 
WlnteU  EccreQa.  T.I.  P.  II.  ij<J. 
Wiattr  {EUwtrdHs).  T.  VII.  P.III.  10. 
tf^i»ttrb»rnt  Sttplttn.    Redoria.    T.VI.   P. 

IV.  49. 
ffinrfr^wrn*  Firma.  T.I.  P.II,  109,   114. 
U^intirion  {RjiJiilfhiis)  ,    Medicinj^  Dodior  , 

obtinet  Officium  Ledoris  in  Medicini,  in 

Univerfiute  Caotabagienfi.  T.  VIII. P.  IV. 

114, 

■  I  (Re^oria  de),  in  Comitatu  Lincol- 

nix.  T.  VIII.   P.  II.  J7- 
.  (Villa  de) ,  in  Comitatu  Norfolci*. 

T.IX.  P.I.  j. 
tVinthorft  (  Rediori»  de),  in  Dioecefi   Ebo- 

rum.    T.VL  P.IV.  101.  T.Vin.  P.IIL 

tVinthrop  {J^mmts),   Juftitiarius  ad   Placi- 
ta  in  Comiutu  Suffolcix.  T.VllI.  P.II. 

«f- 

mntenU  {fttrut  it).    T.  I.   P.  11.   30,  48, 

ixo,  114. 

■  {Jehtmts  Jt).  T.I.  P.  IV.  <fx. 
WintmM  Civitus.  Sandhis  Petras  in  Soca.  T. 

VL   P.  IV.  49.    Domus   five    Hofpitalis 
Sanftx  Crucis.  87. 

■  Comes    {S.    8c  SjtginkUut  Filius}. 
T.  L  P.I.  5-6. 

,  Marchio  {fViWelmus).  T.VI.P.III. 

aij,  i-i8.     P.IV.  6,  7J-,  01. 
_— .  Marcbio  {mUielmuj).  T.VII.  P.I. 

173,  19J-.    P.II.  »68.    VidcW^e«i.iCi)- 

mts. 
h^hitenitnfis  Epifcopus  {Hmriafs).  T.I.  P.I. 

.  ^'     '^"  {Kthvthis).  T.  I.  P.  I.  14,  i6, 
17,  18,  19. 

{GeJtfriJus).  T.I.  P.I.  at,  43, 


10,  19,  30,  34,  jf,  36,  j7,  jg,  4«, 
f».  fj.  f4.  60,  71. 

fVitttenienfis  Epifcopus  {RMyganJits  Jt  Ajfirie). 

T.  II.  P.  II.  90,  101. 
— {Jthnmus  Jt  StTMtferJ).   T.  II.  P, 

11.  78,  79,  80,  81,  83,  84,  8f.  88, 
89,  101,  104,  107,  108,114,  iif,  irS, 
119,  116,  131,  i}4,  14«.  «+4.  »46.147. 
149,  1^6,  169,  171,  174,  179.  »80, 181, 
iSj-,  187.    P.  III.  39,  fi,  fji  6*.  6y, 

70.  7«.  73 .  7f.  76.  79.  «°»-    „ 

{Adam).  T.II.  P.IIL  108,  ii(}. 


44,  48,  49.    P.n.  103.' 
_II (P).  T.I.  P.I.  4f. 


(B.).  T.I.   P.I.  4f- 
(P.).  T.I.  P.L 


114. 


rR.).  T.LP.iy.  39. 


f • .  f»  .  f f .  f 6. 
S^,  T9>  61 ,  61,  63,  6f,  70,  7«.  7». 
7J,  7f.  76,  78.  79.  80,  81,  8j,  84, 
8f,  86,  87,  89,  98,  99,  114. 

{AdemMrus),  EleAus.  T.  I.  P.I. 


177.    P.  II.  7.  '».  3».  ?J.  39.  4J- 

—  (J.l  T.  I.  P.IL  74,  90. 

(Uichelsfus).    T.  I.    P.  II.    11  f. 


(JHitheUus).  T.I.P.II.  148.  if 6, 

176,  lof. 

_! (Jtlumus).  T.I.  P.II.  lof.    P. 

III.  7f,  Vf,  86,  iti,  111,  *i8,  iif, 
«f4.  «ff.  '79.  »of»  *o*>  *°7.  »08, 
aii,  113.  P.  IV.  1,  21,  13,  14,  16, 
»8,  33. 


T.I.  P.III.  101. 

Abbas.  T.I.  P.II.  ifr- 

Epifcopus  (ff.).  T.I.  P.  IV.  94. 

111,  I4f.  'f7« 

{Jehnmit).  T.I.  P.IV.  ii^.    T. 

II.    P.  L    iii,     118,  i»9.    tfi,    180, 
196. 


ijx,  148,  166,  187. 

(J.).  T.n.  P.IV.  33. 

(A.).  T.IL  P.IV.  fo,  ij6,i8o. 


^   189. 


(ff.).    T.  II.  P.  rv.  '»01 ,  loi. 
T.III.  P.I.  8,  4},  46,  88,  101  ,  131. 
{mitulmus).   T.III.  P.I.  IJ9, 


«f9.  «86,  187,   111,   ii6.    P.  II.  8,47, 

f8,  61,  64,  6f,  69,  71,  7j,  86,91,99, 

loj-,  106. 
(ff.  Wjchtm).  T.  m.  P.II.  139, 

146,  148,  IJ7,  1^9,  16},  181,  199. 
(Ifmtlmiu).    T.  III.   P.IIL  f , 

ij,  16,  yj,  63,  6s,   66,  83,  98.  114, 

133,    ^69,    173,   183,  101,  10 j.    P.IV. 

8.  10,  ij,  J7,  48,  61,  67,  69,70,71, 

8j. 

{WiUUlmus).  T.III.   P.  IV.  IJJ  . 


177,  196.    T.IV.   P.I.  31,6». 

{HtnricMs  Buiufert).  T.IV.   P.  I. 


9'.   9f,   9^'   99,  101.    '06,  107,  116, 
ifi,  if4,  iy8,  1^9,  171.    P.II.  11. 

{HenrUus).   T.  IV.  P.  II.  f o ,  f 6, 


99,  III,  114.  119,  'j8,  «4},'49.'ff, 
167,  168,  174.  P.III.  6,  7,8,  if,3o> 
34,  44,  60,  84,  97,  119. 

(Hemicus).  T.IV.  P.IV.  20,16, 


34,  60,  80,  81,  83 

modo   Cardinalis.  T.IV.  P.  IV. 

141,  141,  144,  I4J-,  146,  148,  ifo, 
lyi,  ifS,  1^9,  160,  161,  i6j-,  171, 
'74,  «76,  181,  18;-,  190,  191.  T.  V. 
P.  I.    10,  17,  18,  10,  21 ,  16,  19,  30, 

3»,  37,  38.  40,  4',  44.  f3.  S7>  T9> 
60,  61,  63,  64,  73,  77,  84. 

{W.).  T.IV.  P.IV.  16. 

(milUbimsfVmnfittc).  T.V.  P.l. 

176.  P.n.  f4,  5-6,  f7,  61  ,  69,  70,  98, 
III,  168.     P.III.    3,  f,  17,  ji.  i8j. 

'(turus).    T.V.  P.III.  183,  196. 


P.IV.  14,  f7,  j-8,  67. 

(themiu).  T.V.  P.IV.  7»>86, 


'3f,  '47- 


(RjcharJus).  T.V.  P.  IV.  if7, 
i6f,  168,  170. 

(RicharJus  Jox).    T.  V.   P.IV. 


i8j,    190,    191,    101,   iij,    iij,  1J9. 
146,  lyo,  ij-7,  16^.    T.VI.   P.I.  4,  6, 
8,    11,    33,   6j,   6f,  68,  71,  74,  7f, 
76.  89,  97. 
{RicharJus).    T.VI.   P.II.   107, 


114,  iij". 


(Stephanus  Garjintr).  T.  VI.  P. 
IL  169.  171.  176,  P.  III.  19.89,93, 
9J-,  97,   iio. 

{Stephanus).  T.VI.  P.  III.  146, 

198.     P.IV.  4,   16,  17,  18,   iy,io,i6, 

3».  43.  4f.  ff- 

{JehMnts).    T.VI.  P.IIL  193, 

118.     P.IV,  4j,  ff,  88. 

{Rebtrtus  Homt).  T.VI.   P.  IV. 


110,  138,  161 ,  i6j,  166. 

(rhoimat  Cemptr).    T.  VII.   P.  L 


i6o. 


161,  17J. 


{(Vniitlnms).  T.VII.  P.I.  160, 

{• 

{nemMs).  T.VU.  P.I.  194.    P. 
II.  91,  109. 
{Jaeebus).  T.VIL  P.III.  6j-. 

(Uncelttus).  T.VII.  P.  IIl.  91, 


(S.  i$  Jfftne).  T.  U.  P.  II,  14, 


iji.   199,   110,   2j6,  147.    P,IV.  81, 
168,  171. 

■  Epifcopatus.  T.I.  P.ll.  39.74. 
lof.  P.  IV.  ij.  Literx  tangentes  Epi- 
fltepitum.  T.II.  P,  II,  78,  79,  Contra. 
80,  81.  Supcr  Tranflationc.  88.  Pro- 
ce(ruscontra.89,'Reftitutio  Temporalium. 
101 ,  104,  De  Recognitione  canccllanda. 
174,  DcAflenfu.  P.III.  101.  SupcrPal- 
lio.  loj.  De  reftitutione  Temporalium. 
T.III.  P.II.  IJ9.  De  Extortionibui.  P. 
III.  j-4.  De  Temporalibus  coDCcflis  Ri- 
cardo  Principi.  fj.  Dc  Temporalium  re- 
ftitutione.  60.  De  Pardonatione.  ^j-,  67. 
De  ProviGone.  P.IV.  189.  De  Tempora- 
lium  rcftitutione.  T.  IV.  P.  I.  79.  Pro 
Epifcopo  ad  Terram  San^m.  P.  III.  7. 


fVitenitnfts  Epifcopatus.  Pro  Epifcopo  Pirdo- 
natio.  T.IV.  P.  III.  7.    Pro  Epifcopo  de 
vefturi.  ij-.  Pro  Epifcopo  verfus  Generale 
Conciiium.     P.  IV.    91.     Pro    Epifcopo 
'de    licentii  peregrinandi.  111.    De  licen- 
tii    eligendi,    T.  V.    P.  I.    171.     Refti- 
tutio  Tcmporalium.   176.    Pro   Epifcopo 
Pardonatio,   P,II.  168.   P.IIL  4.    Decu- 
ftodii   Temponlium   commidl   Epifcopo 
Exonienfi.  i8j.    Reftitutio  Temporalium. 
ibij.    De  cuftodii  Tcmporaiiuin  commif. 
fi  Epifcopo  Sarum.  P.  IV.  fj  ,  j8.  Refti. 
tutio  Temporalium.  68.    BuIIa  de  fubji- 
ciendo  Infuias  de  Gerfej  8c  Gernefj  Epi- 
fcopo  non  obftante  quod  prius  Epifcopo 
Sarisbarienfi    fubjedfat   fuerint.    147.    De 
reftitutione  Temporalium.  1^7.    Bulia  pro 
Epifcopo  commeodatoria.    i<5i.    Cuftodia 
Tcmporalium  Cardinali  Eborum  comaMf- 
fa,  T.  VI.  P.II.  107.     Cura  commifla  ad 
cundem  per  Papam.  114,11^.    Reftitutio 
Tcmporalium  pro  Cardinali  Eborum.  iij-. 
Pro   Stephano  Gardiner,  Epifcopo ,  refti-1 
tutio  Temporalium.  169.  Pro  Abbate  con- 
firmatio.  P.III.  8.    Prxbenda.  P.IV.  26, 
46.    Canonicatus  8c   Prxbenda.  8j'.    De- 
canatus.  iiij.     De  licentia  eligeodi  Epifco- 
pum     T.VILP.LIJ9.    Pro   Wilfielmo 
Epifcopo,  Regius  Aflinfus.  160.    Proeo- 
dem  reftiiutio  Temporalium    161.     De  li- 
centii  eligeodi  Epifcopum.  P.  III.  «7.  Pro 
Lanceloto  AndrewcsEpifcopo  SigniBcavit. 
91.    Pro  eodem  reftitutio  Temporaliuni. 
100.     Vide  PVyntenitnfis  Epifcopatus. 
Wintour  (Jthannts),  Eques,  Seoretarius  Re« 

ginx.  T.IX.P.II.  187. 
IVinvooJ.  T.VII.  P.  II.  78. 

: (RaitiMms).     T.  VU.  P.  11.   i;»; 

160,  161,   161,  i6j,  109,  217. 

{RMjulphus).  T.VII.  p.III.  4. 

'  {Arthurus).    Officiutneiconcefliim; 

T.VIII.  P.III.  17. 
—— —  {Richarius).  Oflicium  eicoocefliim. 

T.IX.  P.I.  77. 
Wirat  {HenricHs).   T.  V.  P.  I.  71. 
IVirkesworth  Manerium.  T.I.  P.II.  181. 

(\vt  IVtrleeswcTlh.    VicariaComi* 

tatiis  Detbix,    Dioecefis   Coventrienfis   8c 
Lichenfis.  T.VIII.   P.IV.  67. 
'  (ViKa  de) ,  in  Comitatu  Derbix. 

T.IX.  P.I.  j. 
U^irrall  {Themas),  Thcologix  Dodlor.  Com- 
miflio  ei  diredhi  concerneps  Cauias  Eccle- 
liafticas.  T.VIII.   P.IV.  j6. 
IVirtiUy  (Thomas).   T.V.   P.III.  loj'. 
Wirtenberginfis  Dux.  T.VI.  P.III.  134. 

—  Duces  {Jeha»nts-Frediricut  8c 
LuiovicHs-Fredericusdt).  T.VII.  P.II.  178, 
179. 

tVirthfam  {fVilEtlmui  dt).  T  I.  P.I.  1^-4. 
IVirton  (Henricus  de).  T.I.  P.II.  171. 
ff^ititcht  {Pilrus  Jt).  T.ll.   P.HI.  148. 
WifcharJ  {IVilkelmus  &  Jthannes).    T.I.  P. 

H.  f. 
Wifiom  (Rebtrtus).  T.VI.  P.IV.  91. 
IVife  (Thomas),  Miles.   T.VIII.  P.I.  180. 

—  {Thomas),  Miles,  unus  Juftitiariorum 
Regis  ad  Paccm  confcrvandam  in  Coraita» 
tu  Dcvonix.  T.VIII.  P.II.  6. 

JViftman  {Richarim  81  Thtmas).    T.VIL   P, 

IV.  10. 

■  (Carelui),  unus  Jufticiariorum  Re- 

gis  ad   Pacem  confervandam  in  Comitatu 

Berks.  T.VIIL   Pn.4. 
■  (Roitrtus) ,  Rcgi»  Deputatus  ad  P»- 

cem  confervandam  in  Comitatu  Eflcxix. 
.    T.VIII.  P.II.  8. 
IViJham  {JohanntJ  it),  T.II.   P.IH.  16. 
fVifhart  (fViUielmiis) ,  Clcricut,  promovetur 

ad  Redoriam  8c  Eccleiiam  Parochialem  de 

Withiel,  in  Comitatu  Cornubix  8c  Dioe- 

cefi  Eyonienli.  T.IX.  P.II.  ijo. 
Wijfant  (Bauiuinui  ii).  T.I.  P.II.  190. 
Wffe  (Thomas).    T.l.  P.I.  199. 
Wijfenden  {Thomas).  T.IV.  P.  IV.  17. 
Wifion  (Vicaria  de),  in  Dioecefi  Norwicenil 

T.VI.  P.IV.  ifi.    T.VIII.   P.111,87. 
IVifMnbtrgh  (Abbas  dt).  T.III.  .P.IV.  138. 
Wit  (Dominusif)  ,  Pcnnonarios.    Litterxab 

eo  8c  ad  eum  faiptx.  T.IX.  P.in.  111, 

111.  1x7. 
IVitembtHrg  (Dux  ii).  T.VI.  P.H.  uj-, 
Witeflty  {mUitUnut).  T.IV.  P.IV.  118.  T. 

V.  P.1.46. 
Witevang  {SichtUm).  T.IV.  P.IV.  77. 
fVitftUmi  (Arneliui).  T.'VII.   P.  IL  Jf,46, 

47- 
IVitham  {fViltitlmus  it).  T.IL  P.I.  ft. 

—  (EgiJius).  T.IL  P.I.  79. 

Nnnn  1  ffj. 


p 


8 


INDEX     R  E  R  U  M    P  R  iE  C  I  P  U  A  R  U  M 


irith»m  (.ThtmMs).   T.  V.  P.  III.    i8,  ap. 

—  (Henririu).  T.  V.  P.IV.  I4.0.   xff-  T. 

VI.    P.  1.  f. 
. (Ecclcfia  Pirochialisde),DioecefisLon. 

don.  T.VllI.  P.Il.  41. 
mtht»d(Joh»nnts).  T.IV.  P.II.  fi. 
H^ithtns  {Wtiiitlmus).  Miles.   T.VIII.  P.II. 

10.     Litterx  CommilTionaleseidireftxpio 


Pfodihouft  {Joh»nnts).  T.V.  P.I.  j6. 

(Johmnts).    T.V.  P.ll.  j-,  6.  9  , 

80. ■• 

{Huge).  T.VI.P.II.  uf. 

IVnltUnJ  (Daviddt).  T.II.  P.I.   57. 
{H^Mlter).  T.  III.    P.I.lll. 


mdtUk  (RichsirdMS  dt).  T.Il.  P.I.  188,  190. 
191. 

{Rogrrus).    T.II.    P. II.  119. 

puniendis  DelinqueatibusinComintuIS.an-    H,'odtn»y  {Thom»s  dt).    T.  III.    P.  II. 


11«. 


tix.  ibid. 
mthm  {fVilMmus).  T.VIIl.  P.II.  ly. 

{Anthotuus).    Commiflrio  eidire£la.  T. 

VIII.  PII-  »??• 
■  -  {Anthenius)y  Londini  Mercator.  Com- 

mirtio  eidircaa.  P.Vlll.  T.Il.  ij-6. 
iVithtring  (Thomx,).  Ofiicium  ei  concenum. 

T.IX.  P.I.  ijS. 
irithtrington  (Htnricus  8c  Zfhrium).  T.VII. 

P.III.  38,  95. 
-^— —  (Ludovitus)  ,  Generofus.    Com- 

miflio  ci  dirctta ,  in  Comitatu   Northum- 

beilandix.  T.VIII.  P.II.  3^. 

(Guillitltnus) ,  Eques.    Commis- 


118. 


U-odtroni  (Johtnnis  dl).   T.III.  P.  I.   130. 
mdtryngton  (Johisnnts  di).  T.IV.   P.l.  fl. 
IVodtftok  {Zdmundusde).  T.II.  P.  1.114,  149» 
19+.  P.II.  6,  7,  46. 

{Jftcobus).  T.II.  P.III.   «87. 

\johAttn»).  T.ll.  P.IV.   14. 

(Jaco/ms).   T.II.  P.IV.  fj. 

{Thom»s).    T.III.  P.III.  19.  jo. 

60,   6;. 


mljiy  Epifcopus  LincolnJenCs.  T.  VI.  P.  ti 

39.  8cc. 
{Rottrtus  8c  J«hMnn»Vxot).  T.VI.  P. 

II.    lOI. 

mifon  (AxctUus).  T.V.  P.Iv.  17. 
myiani  SMuSi.     Suburbii    Civitatis    Wigof- 

nix  Cuftodis  Hofpitalis   five  Prxceptorias 

Scriptum.  T.  VI.  P.III.  48. 
ITolJlMMm  (Reaoria  8t  Ecclcfia  de) ,  in  Co- 

mitatu  Staffordi*.  T.VIII.  P.II.  61. 
Wtlfltnholmt  {Jihmtnts).  T.  VII.  P.  IV.  11, 

46,  5-1  ,  144. 

(JohMnnts) ,   Eques.  T.  VIII.  P. 


1.9. 


{Johsnnts).     Commiffio  ei  dire- 


aa.T.VIlI.  P.I.  j-9. 

(JohMnnts)  ,     Eques. 


fio  ei  diredbi  pro  fuppreffionc  R.ebellionuni 
in  mediis  Comitatibus.    T.IX.  P.  I.  33. 
Withers  {Georgius).  T.  VII.  P.IV.  43 
(Antbonius) ,    Armiger, 


J-i 
Wode^,il  (Johtnnts).  T.III.   P.IH.  83. 

{ThemMs).  T.IV.  P.IIL   139- 

WodtWMTd  (RichMrdus).    T.  V.     P.III. 


CommifTio 
ci  direda  concernens  Coloniam  VirKinise. 
T.  VIII.  P.III.  191. 

(7<>^(»'»»").  Junior,  Eques.  Com- 


miflio  ei  direaa  concemcns  Subfidia  folu- 

bilia  pro  filis  aureis  8c  argenteis.  T.IX.  P, 

IL  i^. 

Wolft(m?*rvM.  Reaoria.  T.-VI.  P.IV.  i6j. 

dt  TtrttnhnU  (JohtmMs  U).  T.,  II.  P.    Wclttr  (JoiMnnts).    Conceaio  fpecialis  ei  di- 


direAa  ad   reformandos   quofdam    abufus 

T.IX.   P.  I.  if. 
Withtftnd  (Johannis  dt).  T.  I.  P.II.  m. 
Withiel.     Ecclcfia   Dioccefis  Exonienfis  ,    in 

Comitatu  Cornubisc.  T.IX.  P.II.  ifo. 
trithUch  (Dominus  B.).  T.IX.  P.  III.  118, 

15-8,  i66. 
Hrithunsfty.     Vicaria.  T.VI.  P.IV.  46. 
WithyMm.     Ecclefu    DioeceHs    Ciceilrienns. 

T.IX.  P.II.  117. 
fVithyndon  {Richardus  de).  T.II.  P.IV.  if. 
Witaam  {JohMnnts).  T .  IV .  P.II.  fi. 
Witnty  (Villa  de),  in  Comitatu  Oxonix.   T. 

IX.  P.l.  4. 
Wittam  {Robtrtus  SlMckden  de).     Licentia  ei 

concelTa  ut  Artem   Chirurgicam  exercere 

polfit.  T.Vin.  P.II.  171. 
Wiili  {Comtlius  de)  ,  Viccadmirallus.    T.IX. 

P.III.  104. 
Wittecomb  (WiUitlmus).  T.VI.   P.III.   i;-. 
Witttl  (RoOertus).  T.VI.  P.II.  197. 
Wittiniy  (Kratcr  ThemMs  de).    T.  I.  P.  IV. 

{Rel>trlus).  T.III.  P.IV.  »3. 

HritttnhMm  {Adam  dt).  T.III.   P.I.  49. 
Witttz.oin  (Coftnty).  T.V.   P.  III.   130. 
lintthum  (Hugej.    T.  III.  P.III.  145-. 
IVittUsford.     Vicaria.  T.VI.  P.IV.  46. 
Witton  (Robertus  de).   T.II.  P.I.  fl. 
Witton.     Vide  Wotton. 

Wittowe  {Eudo).  T.  VI.    P.  I.  n. 

Wi^^tll  {  Thomas).    CommilTio  ei  direfta  in 

Comitatu    Cornewallix.    T.  VIII.    P.  II. 

144. 
IVebeum  (Frater  Themns  dt).  T.  I.   P.  IV. 

30. 

(Richardus).  T.III.  P.  III.  144. 

ChaPpel  (Abbas  de).  T.III.  P.HI.  83, 

,,3.     P.IV.  133. 
Woddis  {Tliomas).  T.VI.  P.  II.    194. 
Woddok  (Tatrik).    T.V.  P.I.  117. 
WeJe  (Thomas).  T.V.  P.III.  167. 
XJchannes).  T.  VI.  P.  II.  101. 

-  (Henricus).  T.VI.  P.  II.  108. 

. {Jehannes  »ttt).  T.III.   P.II.  169. 

. (Richardus  of  the).  T.  II.   P.IV.  18. 

. (Radulfhus).  T.III.  P.III.  133. 

.1 —  {Jehannesy.  T.  III. P.  III.  190. 

(Hugo).  T.IV.  P.I.  114. 

Wodtboum  {H-illitimus  dt).  T.  I..  P.  III.  163. 
Wodtburgh  (Wallcrus  dt).   T.III.  P.II.  190. 
Wodtchircht  {Htnricus).  T.IV.  P.IV.  16. 
Wodecok  {Johannis).   T.IV.  P.  1.  loi. 

{Thomas).  T.VI.  P.III.  43. 

Wodtford  (Robirtus  de).  T.l.   P.  IV.  5-9. 

(Johannis).  T.II.   P.II.   139. 


II.   178. 
Wedforth  (Nuhelaus).  T.VI.  P.I.  107. 
Commiflio  ei    WodhaU  (Richardus).  T.III.  P.  IV.  49, 


WedhaU  (WMltirus).  T.IV.  P.II.   133 

{WilUiimus).  T.V.  P.IV.  1/4. 

Wodhull  (Jehannes).   T.  II.  P.  IV.  107 

III.  P.I.   II. 

{Jehannts).  T.III.  P.  III.  18,  118. 

(WiUiilmus).  T.III.  P.IV.  14. 

WeJUci  (WiUulmus).  T.II.  P.I.  fi. 
Wodrington  (HtnricHs).  T.VII.  P.  1. 183. 

(Htnricus).  T.VIl.  P.III.  41. 

Wodyngton  (Thomas).  T.  V.  P.  IV.   I9f. 
Wegan  {Johannts).  T.  I.    P.III.   113,    ii4« 

'93.  ^97-    P.  IV.  14,  ij-,  10,  13,  if, 

(Johamus).  T.  I.  P.IV.  loy,  114, 

161,  181,   195.    T.II.  P.I.  i7f. 

(Wdterus).  T.II.  P.I.  70. 

(Thomas).  T.II.  P.III.  80,  iif. 

(Themas).  T.II.  P.IV.  iii. 

(Johannes).  T.IU.  P.II.  41. 

(Johannes),  Milcs  ,  Juftitiarius  ad  Pla- 

cita.  T.VIII.  P.II.  n. 

Woking.     Ecclefia  Dioecefis  8c  Jurifdiftionis 

Wintonienfis.  T.VIII.  P.III.  3f.     T.IX. 

P.II.  143. 
Wokongham  (Villi  de)  ,  in  Comitatu  Berks. 

T.IX.  P.I.  4. 
Wokyndon  (Nicholaus  de).  T.I.  P.IV.  ui. 
Wolafton  (Rnbertus  dt) ,  T.ll.  P.I.  3f. 
WoUhurch  London.     Bcatx   Marix    Redioria. 

T.VI.  P.IV.  100. 
Woldi  (Tiro  8c  Johannts  dt).  T.  II.  P.  IV. 

160. 
Welford.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  161. 
Wotheufi  (RaJulfhus).  T.VII.  P.  I.  189. 
WoUaflon.     Vicaria.  T.VI.  P.  IV.  49. 
WoUafton  (Samutl)  ,    Clcricus  ,    Artium  Ma- 

gifter.   Littcrx  Patentes  ei  direftx  dc  Prx- 

lentatione    ad    Reftoriam   dc   Seginton   in 

Dioccefi  Coventrienfi  8c  Lichenfi.  T.VIII. 

P.III.  86. 
Wollaton  ,  five  WiUarten.   Rcdloria  Dioecefis 

Eboracenfis.  T.IX.  P.II.  138. 
WoUts  (Dominus  Jf)-  T.IV.  P.  IV.   110. 
IVolUy  {(Richardus).  T.VI.  P.IV.  49. 

(Johannts).  T.VII.  P.I.  i(5,  30,  44, 

117. 
WoUere  (David  de).  T.  II.  P.  III.  104,  110. 

{D»vid).   T.  II.  P.  IV.  101.     T.III. 

P.I.  43  ,  49,  j-o,  89,  131. 

(D»vid).  T.III.  P.I.187,  191. 

Wolman  {Richardus).  T.|VI.  P.ll.   119,   161. 
Wolnardeley  (IViUulmus    de).     T.  I.   P.  IV. 

100. 
Wolnefey  Collegium.    Vide  Wynton.    T.  VI. 

P.  III.    lOf. 
Wolp  (Cofinus).  T.III.  P.I.   184. 


reaa.  T.VIII.  P.I.  111. 
W^hies,  (Tobias)    interficitur   8c  a  quo.  T. 
f7.  VIII.  P.II.  69. 

WelveriJgt  (Jtcebus) ,  Miles.  T.  VIII.  P.IL 

T.     Wolvtrton  (Johtnnts  dt).  T.I.  P.IV.  144. 
(Jeh»nnit).T.U.  P.II.  119. 
{RaJiilfhus).  T.III.  P.  II.  196. 


WoJtham  (Simon  de).  T.II.  P.  I.  136.   P.II.  WelrUh  {Thomns) ,  Jeftitiarius  ad  Placita.  T. 

41.  VIII.  P.II.   if. 

(Joh»mus).  T.IV.  P.IV.  96.  WoUington  (Rcftorii  de),  in  Comitatu  ^^r- 

WodthiU  (Jodoni»).T.\y.V.\l.io.  nubix.  T.  VIII.  P  II.  $-7.4 


Wolvtrten  (Eccleiia  Parochialis  de)  ,  Dioccefis 

Bathonienfis  8c  Wellenfis.  T.  VIII.   P.  II. 

167. 
Welvis-Sneton ,  five  Vill»  Kev»  Lufi  (RcAo- 

ria  de) ,  in  Dicecefi  Landavenfi.  T.  VIII. 

P.IV.  61. 
Woltfnrd  (Jehumiis).  T.VI.  {P.IV.  171. 
Welvtartt  fThentas).  T.VI.  P.II.  i8j. 
WomitrwtU  (Robtrtus).  T.IV.  P.II.  fi. 
WombratU  (Huge  dt).  T.III.  P.  II.  199. 
Wooberni.     Manerium  fic  vocatum  in  Comi- 

tatu  Bedfordix.  T.VIII.  P.II.  fi. 
Woed  (Themas) ,  Reftor  Sanfti    Michaelis  ia 

CrookedLaneLondon.  T.VIII.  P.I.  iij. 

Creatur  unus  ex  primis  AfliftcntibusColle- 

gii  de  Syon.  ibid. 
, (Johannis) ,  unus  ex  Juftitiariis  Regis 

ad  confervandam  Pacem  in  Comitatu  De- 

vonix.  T.VIII.  P.  II.  6. 
{Joh»ntttsJ.  T.VIII.   P.II.  13. 

{Gtr»rdus) ,  Sacrx  Theologix  Doaor.' 

T.VIH.   P.II.  14. 

—  (JofMnnei),  in  Artibus  Magifter.  Lit- 
terx  Patentes  ei  diredix  de  Staliatione  ad 
Prxbendam  five  Canonicatum  in  Ecclefia 
Cathedrali    Glouceftrix.    T.  VIII.    P.  II. 

— —  (Jeftfhus).  Litterx  Difpenfationum 
8c  Contirmationum  ei  dircdi;x  adfucceden- 
dum  ad  Vicariara  perpetuam  Ecclefix  Pa- 
rochialis  dc  Grclham  Dioccclis  Duneimcn- 
fis  ,  perRcfignationem  Williclmi  Wood  Pa- 
tris  fui  vacantem.  T.VIII.   P.Il.  1^3. 

«——  (Edmundus)],  Ciericus,  A.  M.  CapcIIa- 
nus  Edwardi  Comitis  Bathonienfis.  Litte- 
rx  Difpeniationum  &  Confirmationum  ei 
diredix  ut  uni  cum  Redloria  Ecdefix  Pa- 
rochialis  de  Paracomlse  ,  Dioecefit  Exonien- 
fis ,  Redloriam  Ecclefii  Parochialis  dc  Park- 
ham ,  ejufdcm  Dioecefis,  poflidcre  poflTit. 
T.VIII.  P.III.  33. 

— —  (Bafilius),  Juris  Dodlor.  Commiflio 
ei  diredia  conccrnens  Cauias  Ecclefufticas. 
T.VJII.  P.IV.  36. 

— —  (Joh»nnts)  ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  eidiredhc  dePrx- 
fentatione  ad  Redloriam  de  Afteley,  in 
Dioecefi  Wigornienfi.  T.  VIII.  P.  IV. 
119. 

(Uenricus).    Officium    ei   concefliiror 
T.  IX.   P.  II.  88. 

_—  {Joh»nnts)  obtinet  Ofliciumuniusduo- 
rum  Auditorum  di  Uz.  Vrtfls ,  8c  Compo- 
torum  Forinfecorum.  T.  IX.  P.  III.  59. 
Vide  Woedt. 


Wodthoufe  (Robertus  de).    T.I.  P.  IV.  184,    Welrington.    Terra   fic   didb  ,    in  Comitatu    Woodalling.    Vicaria   Dioecefis    Norwicenfif. 


189.    T.  II.  P.L  9,  10,  177.    P.II.  i^ 

16,  19.  30.  J'- 

, (Robertus).  T.II.  P.III.  43. 

{Johannes).  T.II  P.III.   189. 

{Johannts).  T.II.   P.IV.   11,  j%. 


T.HI.  P.I.  8. 

(Robertus).  T.II.  P.IV.  11,  16. 

(Johannts).  T.III.   P.IH.  ft.    P. 


IV.  n. 


(Johannes).  T.IV.  P.II.  iij-,  139. 


Cornubix  fita.  T.VIII.  P.II.  fj. 
Wolfe  ijohannes).  T.V.  P.II.  16. 

(Chriftoftrus).  T.VI.  P.  III.   139. 

(RtginaUus).    T.VI.   P.  III.  1^7-     P» 

IV.  II. 

(Edmundus).  T.  VI.  P.  IV.  iif. 

Wolftlty  (Robtrtus).    Officium  ei  concelTum. 

T.VIII.  P.II.  18. 
Wolfty  (Thomas).  T.V.  P.IV.  164,  in-   T. 
VI.  P.I.  8,  18,  j-f,  j-6. 


T.IX.  P.I.  79- 
WooJ-Eaton,  yc\  Woed-Eyten.     Redioria Dice- 

cefis  Oxonienfis.  T.VIII.  P.  IV.  lai. 
Woedhtnington  (Mznmam   de),  in  ComicaCu 

Warwici.  T.  VIII.  P.  II.  j^^. 
Woodbridgt.     Locus  fic  vocatus,  in  Comit»-' 

tu  Dorfetix  fitus.  T.VIU.   P.II.  ^6. 
Woodbroughe  (Pribenda  dc) ,  in  Ecclefia  CoU 

legiata,  de    Southwell.     T.  VIII.    P.  III. 

118. 

Weti» 
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WoiJt  {fUclMTJiu).  T  VI.  P.I.  181. 
■* {JViUulmm).  T.  VI.  P.III.  ipf. 

(rtomjj).  T.VI.  P.IV.  11,  49. 

' {Roitrtms).  T.Vl.  P.IV.   144. 

(y.).  T.vii.  p  1. 18. 

— —  {Jhomts  &   OfftrtMn»  Filia).     T.  Vll. 
P.ll    iS». 

(Johannts).  T.  VII.  P.III.  !»♦•  «74* 

ViJc  H^eoJ. 

Wooifoti  (fFtnvorth).  Officiumei  concelTum. 

T.VIIl.  P.IV.  114. 
■  (yohMints).    Commiffio  ei  dire£h. 

T.  IX.   P.  II.  149.     Ahera   Commiflio  ei 

diicda  tangcos  Cottagia.  170. 

(Vicariadc).   T.VIII.  P.lII.  iif. 


'Northamptonijt.  T.VIII 
mrlingwtrth  (ReC^oria  de) , 


IVeoJham  Ftrr»rs  (Re£h>ri«  de),  in  -Diaeceii 

London.  T.VIII.  P.III.  18. 
modhenfi  (HiwiicMs).  T.VI.  P.IV.  lyf. 

-■ —  (Thom»s).  T.VIII.  P.II.   II. 

. {mUiilm»i),  Miles.  T.VllI.  P.H. 


■'  {Ctrilns),   Clericus,    Artium   Ma- 

gifter,  promovetur  ad  VicariJin  de  Wiad- 
thorpc,  in  Diceccli  LiQcolnienfi.  T.IX. 
P.II.  an- 

— —  {  ff '"tUulmus),  Cleriais,  in  Artibus 
Magifter.  Liticrz  Patentes  ei  direfbe  dc 
Prxrentatione  ad  Vicariam  de  Buteleighc, 
cum  Capella  dc  Boiftonbotough  aonexd, 
in  Dioecefi  Bathonicnli &  Wellcnii.  T.VIII. 
P,IV.  6x. 

MefTuagium  dc  vocaturri  ,  in  Comi- 


tatu  Eborum.  T.VIII.  P.II.  yi. 

IVoodlty  (S»miul) ,  Clericus ,  in  Artibus  Ma- 
gilter.  Littcrx  Patentes  ei  dire^x  ad  R,ec- 
toriatn  de  Shangham.  "t.  Vlll.  P.  II. 
18. 

Woodmiuicoti.     Redoria.  T.  VI.   P.  IV.  9. 

tVoodroffe  {Thomts) ,  Clericus ,  iri  Artibus  Ma- 
gifter.  Litterx  Patentes  ei  diredlz  deprx- 
lentationc  ad  Re^riam  San6ii  Michaelis, 
ih  DioeceC  Glouceftrenfi.  T.VIII.  P.ll. 
i8. 

fVoodrofi(,Sichol4ms).  T.VII.  P.l.  194. 

IVoods  [Lifttr).    Pardonatio  ei  concella.    T. 

VIII.  P.II.  14- 

.  {Tbtmsu),  Clericus,  Capellanus  Eiix.»- 

bttht  ComitifTx  Dotarix  de  Southampton. 
T.  VIII.  P.  II.  40.  Litterx  Difpenlatio- 
num  Sc  Conflrmationum  ei  dire&x.  ibid. 

Woodftrtttt.  Locus  fic  vocatus ,  in  Comiu- 
tu  Dorfetix  fitus.  T.VIII.  P.II.  ftf. 

PVoodmtrd  {.Georgius)  ,  Clericus ,  Artium  Ma- 
gifter ,  &  Capellanus  Edwardi  Domini  Con- 
vny.  Littcrx  Difpenfationum  ei  diredx 
ut  cum  Vicaria  Ecclefix  Parochialis  dc 
Wokeing  cum  Capella  eidem  annexi  , 
Dicecefis  Wintonienlis ,  Reftoriim  Ecclc- 
fix  Parochialis  de  Wameborough  poffide- 
re  poffit.  T.  VIII.  P.  III.  jf . 

mod»»rde  {Hmruus).   T.  Vll.  P.III.  17J. 

H^oodjtrt  (RichMrdus) ,  CanonicusEcclefixCa- 
thedralis  Roffenfis.  T.  VIII.  P.III.  3}. 
Ejus  mors   iiid. 

WotgMa  (Htttricus),  GencTofus.  Commiffio 
ei  direaa  in  Comitatu  Pembrokix.  T.VIII. 

P.  ILjS- 
PTooUfton  (Maneriumde),  in  Comitatu  Berks. 

T.VIIL  P.ll.  J-i. 
artoUf  (Htnricm).  Commiffio  ei  dirc&a.   T. 

VIIL  P.I.  j-9- 
mUoa  (Johtnnts  dt).  T.VL  P.IV.  166. 
moton.     Redloria  Dioecefis  Oxooicnfis.    T. 

IX.  P.  11.  14»- 

Wottton-¥itx.fMin*.    Reftoria  Dioecefis  Bris- 

tollienCs.  T.IX.  P.II.  109. 
.  Vndtrtdgt.    Vicaria  Dioecclis  Glou- 

ceftrienfis.  T.IX.  P.II.  110. 
lVor»n  (ThomAs  dt).  T.  Vll.  P.IV.  179. 
•—  [IfaMcus),  Clericus.    Litterx  Patentes 

ei  dircdix  de  Prifentatione  ad  Redioriam 

Ecclcfix  Parochialis  de  Ribsford  ,  cum  Ca- 

pelia  de  Bewdley  ei  annexi,  in  Dioeccfi  He- 

rcfordienfi.  T.  IX.  P.III.  104. 
mrceftir  (Bichmrdus  dt).   T.IV.  P.IV.  ai. 
.  ( iJwMrJus  Comcs  d«  ) ,  Dominus- 

Cuftos  Parvi  Sigilli.    T.  VIII.    P.  I.  31. 

Commiflioeidireda  pro  compofitione  de- 

feftuum  Titulorum  ,  dr-c.  iiid. 
pyord  (Florins  di).  T.l.  P.I.  f4- 
fVordilMwt  (nriUitlmus  dt).  T.III.  P.  I.  15-9. 
mrdhMm  (Ptlrus  dt).   T.II.  P.ll.   114,  iif. 
mrfiild  (Johannes)    obtinet  Officium  unius 

duorum  Auditorum  de  Ux.  Pnfts,  8c  Com- 

putorum  Forinfecorum.    T.  VlII.  P.  111. 

mrkejfiy  (RjchMrdus).  T.VI.  P.lV.  9. 

IVarlt.    Vide  IVmtU. 

mrley  (Johannis)  aflignatur  Regis  Juftitia- 

lius  ad    Securitatcm    Pacis   in    ComiUtu 

X#n».  X.  P.  IV. 


P.U.  I». 

n  Dioeceli  Nor- 
wiccnfi.  T.  VIII.  P.UL  8<5. 
IVorlyk  (SttfhMum).   T.IIl.  P.III.  74. 
IVormMtinfis  Epifcopus.  T.III.   P.  IV.  118  , 

'43- 
PyormMk  (EdwMrdus).  T.  VI.  P.  IV.  9. 
mrmMU  (Edmanbu).    Commiffio   ei  dired*. 

T.VIII.  P.III.  ij-j. 
mrmely  (Chriftofhirus).    Commiffio  ci   di- 

reOa.  T.IX.  P.  III.  63. 
mrmMt  CfihManis).  T.  V.    P.III.  191. 
H^ormelty ,  PilhMm  Furuts  ,  PiUiMm  ArfM.     T. 

VI.  P.III.  187. 
Worn  (Hujo  dt).  T.I.  P.I.  46. 
mrmU  (JohMmus).    Conceffio  ei  fiOa  Offi- 

cii  unius  V  ibrellatorum  infra  Turrim  Loa- 

don,  duranteVirii.  T.VIII.  P.II.  164. 
Worral  (ThomMs),  Juris  Dottor.  T.VIII.  P. 

I.  lof.     Commifiio  ei  dire&a.  ibtd. 

— —  (Thomas) ,  Clericus  ,  Theologix  Pro- 
feflbr ,'  Capcllanus  GtorgH  London  £pili:o- 
pi.  T.VIll.  P.II.  39. 

— —  (Bjobirtus)  obtinct  Officium  unius  fep- 
tem  Auditorum  Curix  Scaccarii.  T.IX.  P. 

II.  106. 

IVorftUy  {JthMnuts).  T.  IV.  P.  IV.   19. 

(OttmtUus).  T.V»  P.II.  169- 

iUwMrdus).  T.  V.   P.  III.   166. 

(jMcobus).  T.VL  P.I.  41. 

fVtrfltj  (CaroUts),  Equcs.  T.IX.  P.IIIvi;-!. 
Worth  (Robtrtusdi).  T.II.   P.I.   169. 

(JihMnnts).  T  III.  P.IIl.   184. 

«-  (mUitlmus).  T.  IV.  P.II.  ijj. 

IVorthington  (IViUiiUnus) .  T.  VI.  P.IV.  ff. 
mrtUy  (JohMnnts  Ji).  T.IV.  P.  II.  114. 

(NicholMHs).  T.V.  P.III.  SJ. 

(RichMTdus).  T.VII.   P.I.  llf. 

(FrMneifcut)  vulneratur  a  Thom*  Savi- 

lcMilite.  T.VIII.  P.II.  X4. 

IVirts  (If^iUulmits)  ,  Clericus  ,  obtinet  Ecde- 
fiam  Parochialem  de  Framsden ,  in  Comi- 
tatu  Suffblcix  8c  Diceccfi  Norwicenfi.  T. 
IX.  P.IIl.  41. 

mrmoid  (ThimMs),  Miles.  T.VIII    P.II.ij. 

mfe  (RichMrdus  Mttt).  T.II.  P.IL  140. 

Wofttn  (mUiilmus).  T.VI.  P.II.  103. 

mitmhiU  (JohMMms  de).  T.II.  P.l.  180. 

iVotton  (Robertus  di)    T.I.  P.II.  11». 

{mUitlmus).  T.III.  P.IV.  8x,  it9. 

(JohMmus).  T.IV.  P.  II.  71. 

(NichoUms).  T.IV.  P.IV.  173,  174. 

(Rtbtrius).  T.VI.  P.I.  10,  14. 

(NichoUus). T.Vl.  P.III.  70. 

(SichiUMs).  T.VL  P.  III.  137 
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(Johannes).  T.II.   P.II.   171. 

Wylkes  (Richardut.  T.VI.  P.III.   197. 
Wylkinfon  (Richardus) .  T.IV.  P.I.  80. 
Wftkok  (Jehannes).   T.III.  P.IV.  Ij-^. 
W/Um  (WiUieUnHs).  T.  VI.   P.  II.  199. 
WrUes  (Rogerus).  T.IV,  P.IV.  8i. 
Wylliams  (Waltefus).  T.VI.  P.II.  i^j-. 
(WiUiiUmis).  T.VI.  P.Il.  lo9.P.Iir. 

— ^'  (JohmmH).  T.VI.  P.  !II.  44. 


WrUiams  (HtnHcHs).  T.VI.  P.lll.fy. 

(Jobanuti).    T.  VI.    P.  III.  ii».   t. 

IV.  9. 

(Rtbtrtms).  T.VI.  p.iv.  9. 

(WiUiiUnus).T.V\.  P  IV.  4*. 

-{David).  T.VI.   P.IV.  16». 

WrUis  (HenricHs).  T.VI.  P.IIt.  70. 
Wyimynton  (Sttphanus  dt).  T.I.  P.Iv,  100.  " 
f*5'/;nyit^Wo».  Advocatio  Prioratus  qui  eft  C«l- 

k  Abbatiz   San£tx   Mariz  dc  Grefton  id 
Normannii.  T.III.  P.II.   199,   100. 
WyUbvwe  (HiKrieus).  T.  VI.  P.III.  141. 
W)tmtr  (Gtorgius).  Officium  ei  concenum.T, 

VIII.  P.II.  144. 
Wylftn  {Jihannis).  T.VI.  P.HI.  4r,   fo. 
WyU  (Johamts).  T.V.  P.ly.  ijo. 
Wylton.  Pro  Abbate.  T.  IV.  p.fv 
WyUem  (WiUiilmus).  T.VI.  p'.  iV 

(Abbttifli  de).  T.IV.  P.m' 

Wylughty  Rtbtrtus  dt).  T.I.  P.IV^  ,„,      r 
II.   P.I.  j-i.  ^^'     *• 

(Themas).  T.II.  P.  I.   177 

(RirfwirAjXT.il.  P.III 


114. 

198. 

'93. 


.87. 


191. 


7».««o, 

^•-  (Richardui).  T.II.  P. IV.  68,69, 
11.  P.IV...f..j6, 


-  (j9hamiti).T 

139.  T.III.    P.I.    JOT. 

(Re<miM).T.III 


.83. 


p.m.  6j.iij, 


-.  (nugo).  T.m.  p.in.  8j. 

-   (Willitimus).   T.III.  P.iu. 


113. 


"4.'4«i 


98. 


P.IV.  10. 
Wylyt  {Roitriits).  T.VI.  P.IV.  8. 
WimhtrHiy.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  49. 
Wymbifh  (NiehtUus).  T.IV.  P.  IV. 

176. 
Wymei  (Miehatl).  T.I.  P.III.  9^ ,   97, 

113. 

(Miehath.  T.II.  P.IH,  .^j.. 

(DHHcm).  T.IV.  P.IV.  179,  i8o, 

Wymondham  (Rcdtoria  di) ,  in  DioecefiLin. 

colnix.  T.VI.  P.IV.  8.   T.  VIII.  P.  lU. 

19- 
Wymfn&am  (Monafterium  dt),  ia  Cemitatu 

Norfolciz.  T.VIIl.  P.II.  j-8. 
Wymondham  (Kcclefia  ParoChiaHs'  dt).  Dice- 

cefis  LiBcolnienfis.    T.  Vlll.  P.II.  166, 

170. 
Wymmdham  (Vicaria  de),  in  DioeceC  Nof- 

wiccnfi.  T.VIII.P.in.  86. 
Wymtnd-meld  (Richardus  di).   T.lII.  P.I.  fo, 

66,  101. 
WyfTTUndham  (Hz-nricus  di).  T.IIl.  P.I.40 

(Richardus).  T.III.  P.  1.  uo/ 

(Johannes).T.V.  P.II.  91. 
Wymynglm  {WilUtltnus).  T.IV.  P.II.  i»o 
ffTyn  (Willitlmas).  T.III.  P.I.  ,19. 

—  (Johannts).  T.IlI.  P.II.  lot,   ,j8. 

—  (HiehardHs).  T.VI.  P.IV.  49. 

—  (Johames).  T.VII.  P.  IH.  it,. 

(£/ij).  T.VII.  P.lII.  8}. 

—  (Hmrinis).  Conceflio  ei  fafta  O/ficii  Se- 
crctarii  infra  Principalitatem  Southwalliz 
&  NoTthwallix.ac  Officii  Clcrici  Sieneii. 
T.VIII,   P.lII.  i6j-.  * 


T. 


—  (Johannts).    Officium  ei  concefliim 
VlII.  P.III.   i6f. 

—  (Richardus),  Armiget,  obtinet  OfficiuB» 
uftiHs  Colleaoris  Cuftumarum  &  Subfidii 
Tonnagii  ,  Pondagii  &  aliorura  Subfidio- 
rum  in  Portn  Villz  Novi  Caftri  fuper 
Tinam.  T.VIII.  P.  III.  i6f. 

—  (Mauricius)  obtinet  Officium  Reccptoris 
Guriz  Scaccarii.  T. IX.    P.I.  77. 

Wynium  (W.iUitms  dt).  T.  I.  P.  H.  175. 
— —  (^rfaw).  T.II.  P.I.  S3,  9^.* 
Wyneeby.  Reaoria.   T.VI.  P.  IV.  46. 
Wyntheeomb  (Abbas  de).     T.  III.  P.III 

T.V.  P.IV.  ijj-. 
Wynehedon  (Richardus  Je).  T.ll.  P.III 


.83. 


116. 

Wpichtlft  (GuiUielmus  di).  T.I.  P.  III. 114 
'    ■    '■■*  {Johamits).  T.IV.   P.IV.  174. 
Wynchton  (Johannis).  T.IV.  P.  I.  101 
IVifntU  (ttichardus  de).  T.U.  P.IV.71  ,79. 
Wyncowe  {Johsnnes).  T.  IV.  P.  I.  1 14. 
Wyndtfore  (Edmundus  de).  T.II.  P.  1    J7 
— —  (WiUielmui).  T.IIt.   P.II.  ij^' 

(Willielmms).  T.IU.  P. III.  13, 17, 

j-8,  163,  I7J-,  180. 

(MiU).  T.  III.  P.in.  194. 

■  ■  I  Hcraldus  (Johtmats).    T.V.  P  III 

60. 

..  (T^oma^).  T.V.  P.III.  iji. 

-^ — ^  Dominus  (.<<»<frMj).  T.  VI.  P.  III.  4, 

Wyndtfore.  De  vifitatione  in  Libcrd  CapeUi. 
T.  III.  P.  III.  80.  Pro  WiiJielmo  Saun- 
derfon,uno  Militum  ElecmoCnz.T.  V.  P. 
III.  103.  Pro  Clarcncieux  Regc  Arroo- 
rnm,  uao  paoperum  Militufli.  119.  Vir- 

g»rii 


Q.UA    IN    IX.    TOMJS  rOEDERUM  CONTINENTU  R.    ^t 


ffarit  Ofiiciam.  i  ;o.  Dc  Prieratu  d«  Luf* 
l«lil  CoUcgio  anncxttndo.  P. IV.  77.     Su- 
per  Indulgcncius  cclebrintibus  infra  Capcl- 
bm    Sealx  Coeli  conccira,  dc   CapelJi  & 
Holpii«Ji  ibidem   xdificandis  per   Kegein. 
77  ,  87  ,  109,  110.  Pro  Ciipelli  ranicrjp» 
tum  Bull«e  PapK.  T.V.  P.IV.  ijf.    Prse- 
bcndtt    T.VI.  P.lV.  if  ,ii.a6.  S^,Sf> 
91,  95"     becan.itus.  99. 
Wjndtjort  S«va.  Vicaria.T.  VI.  P.  IV.  9,  49, 
tV)nJfveftn  (Jolmnnts).  T.lll.    P.  lll.  i»y. 
l^yndham  {(itorgiu>).  T.VI.  P.ll.  lof. 

U{Zimnniiu)    conlUtuitur   Clericus  ad 
:ita  lupcr  Brevia  dc  errore  corrigenda. 
^oram  Juilitiariis    de    Cominuni   Uanco, 
8cc.  T.  VIII.  P.  III.  178. 
■     ■    (frMciffHi),    Officium  ci  conceflTam. 

T.vilI.P.IIl.  »78. 

IVinMtvi  {y»h»nnei).  T.VI.  P.III..  »+. 
lVyn.lfor  {Aniriai).  T.Vl.  P.II.  160. 
tfyndthirft.  Rettoria.  T.Vl.  P.IV.  8. 
Itrjnt  IJacotm).  T.III.  PII.  Jl. 
IVyntMwt  {ftlrui  Jt).  T.II    P.  IV,  i6j. 
f^iHtliscombt  {Johtants).  T.lV.  P.  I.  78. 
tVyntngtn  (En.ous  it).  T.  I.  P.  II.   167. 
Hyhtfeloai.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  +6. 
fVyntford  (Johtnnts}.  T.II.  P.II.  14.0. 
U^yneion  {Joi>»nnts  Je).  T.l.  P.IV.   l+f. 
fVyntvyk  (Johaints  </f).T.ll.P.lV.ij8,ioi. 

T.III,  P.1.68,  jji. 
tWyngate  {WlUitlmus).  T.IV.  P.II.   111. 
tVyngt  {Johannts).  T.III.  P.III.  196. 
ftyngefiU  (Rostrut  W«)  .T.  I.  P. IV.  91 ,  94, 1 1 1, 

114.  T.ll.  P.1.J7.  60. 
^    ..  -   (nrMflmiti). t.y.  P.III  f6. 

. (Johtnnes).  T.V.  P.III.  fj. 

{JobMmti).T.V.  P.  111.77,78,1^1. 

(Rtitrtut).    T.  Vl.   P.  I.    jo,   J7, 

(ttidoardui).    T.VI.   t.l.  8y.   96. 

{Jbithtmui).  t.VI.  P.  1.181,104. 
{Humfridm).    T.VI.    P.ll.   119, 
160. 


rcfocando.  78.  D«  fcripto  Thoma  Rec- 
corne  Praepoliti  Collegii  Saii£ltE  Eliiabe- 
thx  FiliiB  quondam  Rrgis  Hungarix  fun- 
datx  in  Pralo  Sanfti  Stephani  aiite  Portam 
Palatii  Epifcopi  Wyntonicnrts  de  WoltKll-y. 
T.VI.  P.III.  10/.  Decani  Eccidi*  Ca- 
thedralis  Sanift*  IndiTiduxTrioitatis  Scrip» 
tum.  16;-.  Dceani  &  Capituli  ElcemolinK. 
119.  Pro  Johanne  Epifcopo  Rotir^nli  per 
dcprivationem  Stcphani  Gardiner^Trantla- 
tio.  198.  Licentia  eligendi.  P, IV. 46,  89, 
III.  i)c  Cullodii  Tcmporalium  pro  Jo- 
hanne  White.  44,  ReOitutio  Tcmpora- 
liura.  110,  i6j.  Canonicatus  8t  Pracben- 
da.  T.VI.  P.  IV.  9j.  \[.ic  iriniomtnfit 
Epifcojmtus. 

JVfntringhtm  (RoLtrtus).  T.  tV.  P.II.  19. 

— (Roitrtus).  T.IV.  P.II.  i+f. 

Hyntringham.  Ectflclia  Parochialls.   T.VI.  P. 


IV.  91. 
iVynyughi  (CUus  di)T  I.  P.  IV.  14». 
IVm  {Richtrdus).  T.  IV.  P.I.  8S,  96. 
-•  (Richurdui).  T.lV.   P.IV.  10. 

(Thomns).  T.IV.  P.IV.   17 j. 

-^—  (Hnricus).  T.V.  P.  III.  190. 

—  (Hinricus).  T.Vl.  P.l.  6,  "45-.   »04. 
mpe  (Johamui).  T.I.  P.IV.  17,48.  T.  II. 

P.l.  61,   ijt). 
ftyfirnirJ  (JohdMti  ■vm).  T.V.   P.  I.»6. 
H^yr  (Ltvtreagh  Mae).  T.II.  P.  I,  6j. 
tVyrtl  (Toomns).  T.V.  P.III.  190. 
IVirimnrk  (Vetrus  Filius).  T.I.  P.III.   104. 
H^yrit  (C).  T.Vl.  P.I.  n,t6iy9,  80. 
Hyrkfof  (Rohirtui  Jty.  T.II.  P.I.  167  ,    iM. 

P.II.  J9,  40,  4j. 
ftjrliy  {(ViUitlmui).   T.VII.  P.III.  loo. 
— — -  (EdvMrdas),  Clerictis,  in   Artibus  Ma* 

giftcr.  Litterx  Patentes  <i  ditefix  de  Ptae- 

icnntiooe  ad  Rcdaricna  S«nAi  Ebbe.   T-. 

VHI.  P.III.ii^. 
mtthitt  (JihMnMi).  T.VI.  P.IV.  ^f. 

fTys  (WJWf/frww).  T.III.  P.I.  17J. 

ffyfiiiihi  (UiiMims).  T.lL  P.I.  i«8,  178; 

197. 
-*^  (JthMunii).  T.ni,P.IV.  ff. 

(lUmMi).  T.III.  P.IV.  141. 

M^tfilf  (Rsaoria  ir^.t.VlIt.  P.lll,  115'. 
ttyfhum  (Johttmii  ^).  T.II.  P.l.  7j.  P.  II. 

64. 
»7jW  (5W«»»«).  t.V.  P.IIt.  f4. 
fVyimim  {(ViUitlimii) .  T.I.  P.IV.  f9 


Hyxtl  (Rigthii),  Regis  Dcput»tus  ad  Pacent 
confervandaiti  inCoinitatu  Ebortlm  Hottii'- 

rydingi.  T.VlU.f. II.  y. 
- — -  (ThemMi) ,  Arffii|tr.    ConcefTio  ei  fil» 

tla  Oflicil  VicecoiBiti»  in  Coroitatu  Cor- 

nubii.  T.VIII.  r.II.  ji. 
{JohMunti) ,  Cleticus.     Litter»   Patea* 

tes  ei  dircdt*  de  Prxfcntatione  ad  Reao- 

riam  Ecclefii  Parochialij  Sanai  LconanM 

piope  Exonijm.in  Comitatu  Devonix.T, 

IX.  P.II.  88. 
Hyvtrbit  (Ecclclia  Parbchialis  de),    Diikceni 

LincolniiT.  T.VllI.    p.ll.  *8. 
(VyvH  (tVitlielmili).  T.  II.  P.I.  |«6. 

{RcberiUi).     T.  II.    P.U.    169.    P.  III, 

»7- 

(Johannrt).  T.II.  P.II.   188. 

(Utgtrui).  T  III.  P.IV.  loj-. 

{HicharJiis)    T.  IV.  P.  II.  nj. 

(Georgitii).  T.VI.  P.IV.  114. 

lVytJ>  {Thomas  dt).  T.I.    P.  III.   194.    ' 

(CalfrldHs).  T.II.  P.II.  ^i. 


XrAintts.  Super  Comitcm  Alcnfoni 


•f.n. 


P.  111.  6j  ,  67.     De  Caftro  repariiidff. 
Sc  Xaaann.  TI.  P.I.  80,99.  ?.II, 


7J- 
Xtti.iion 

119. 
XanilM.  Regirncii  DomiHo  de  Caftelion.T. 

1    P.IV.  114.    Cum  Epifcopo  difcordise. 

T.ll.  P.I.  60.     Abbatilf*  «xceffut.  P.It. 

69. 
XMtitontnfi  Caftram.  T.I.  P.II.  \%6,  i+f.**' 
Xanciontnfii  Epifcopus  (Hehritui).   T.l.  f.l, 

jf,  j6,4i,  8i,89. 
*- Decanus.  T.I.  P.I.  6J. 

Epilcopuj  (fV.).  T.I.  P.IV.J9. 

(G).  T.II.  P.I.  9f. 

Abb«ti(l»   (Jgttts).    T.  11.    P.l. 


9r- 


(tticbMrdMt   &  RtttrtMs).    t.Vl.V 

IVyngravi.  Vicaria.  T.VI.  P.IV.  144. 
Wjngrfworth  {tgidilis).  T.III.   P.I.ai},  »14, 

P.II.  f7- 
Vtinham  ^tmdi9ni).r.\V,?.\.  n, 

fVyniffe  (Thomas).  S»cr«  Theologi»  Doaor,    fVjsfens  {Girardmi  M).  T.  I.  P.lll.  14» 
Rceis  Dcpuutus  ad  Paccm  coofervandam    iv.ffit  {Jihawui  de).  T.tl.  P.  I.  74 
in   Comitatu   Elfexix.  T.VII1.P.1L8.  ' 

lVv>'on  (JohMnts).  T.VII.  P.  III.   108. 

IVylifftU  (RichardMi  dt).  T.II.  P.II.  140. 

— {(Valttrui).  T.ll.   P.II.  140. 

(Johannes),  T.Il.  P.IV.  17.  T.IH, 


II.  73. 


P.  l.  III. 
fVynktlt  (Hichardus  A).    T.II.  P.  III.  190. 

199. 
tVynkeluifel  {Ji^nis  de).  T.III.  P.  IV.  160. 
fVynl^U.  Sutlblcix  Magiftri  CoUlegii  Scrip- 

tum.  T.VI.  P.III.  78.. 
fVynlayton  ((VilMmm).  T.IV    P.l.  80. 
ppynnt  (Ottious).    Conceftio  el  fa^  Oliicii 

Clerici  Litterarum   Patcntium  in  Cancella- 

Tii  fcribendarum  ,  durante  Vlti.  T.  VIlI.P. 

11.18. 
dk— >  (Richardus) ,    Eques  Bawiettut.  Com- 

miflio  ei  dircda  concerftenB    yEdifici»  in 

Urbe  London.  T.VUI.  P.III.  114. 
tVynntgod  (Johannit).  T.III.  P.II.  ij8. 
fVynnt,   (Gtorgius).  T.Vl.P.  IV .  i6i. 
Wynricht  (Johames).  T.  III.  P.III.  8j  ,  ijj. 
fVynshve  {Jahannti).  T.III.   P.IV.  1^9. 

-_ (Willitlinus).  T.III.  P.IV.  iJ-9. 

fVyntftrn  Dominus  (big^rtus).    T.IV.  P. 

I.  6. 
fVynflanlty  (Huge  dt).  T.III.  P.III.  190. 
Wynt  (Rogirui).  T.IV.  P.IV.  i»8. 
fVynnr  {WiUitlmtu).  T.IIl.  P.  III.  186. 
-_—  (milHlmHs).  T.lII.  P.IV.  1J4. 

(thimns).  T.VI.  f.lll.  fi. 

(Robertus).  T.VII.  P.ll.  144,  146. 

fVynterboHfn  (IValttrtn).  T.I.  P.lV.j,  J7. 

(Walteirus).  T.U.  P.  l.  178. 

fVynierton  (ivilliili'"*!  d»).  T.IU.  P.II.4». 

{Johannts).  T.fV,  P.IV.  loi. 

{Johannti).  T.VI.  P.II.   109. 

fVynteworlh    (Bichardus  dt).     T.  II.    P.  IV. 

»7- 
tVptonU  Coraes  (Ludovicus  Bruggts).T.V .P. 

I.  76.  Vide  fVinlonit  Comes. 
fVyntonienfis    Epifcopatus.     T.II.    P.  I.    iii. 

Burghilh.  i8j,  184,  188.  Dc  Aftcrio.i^j-. 

Reftitutio  Temporalium.  196.    Commen- 

datoria.  P.  II.  jj-.     Baldok.  70,   71,    76. 

Stratford  Provifio  Papx.  77.     Nepos   Co- 

mitis  Sabaudix.  77.    Contr»  Stratford  dc 


fVyffyngdon  {fVabims  de).  T.IV.  P.I.  149. 
fVyliowi  (yoh*nt>is).r.Vl.  P.ll.  i6j. 
fVjfirm.  In  Ecclelia  Catbedrali  Eborum  Pr«- 

bcnda.  T.VI.  P.  IV.  9J. 
Ifykby  (Kanuifhus ,  Mtrtui,  fiithUaHi  £c  JO' 

hannesdf).  T.I.  P.III.  loj. 
fVyth  (Galfridm).  T.ll.  P.II.  108. 

(Domita  di).  T.I.  P.IIl.  toj. 

IVytht  (sJmundus) ,  Cleficus ,  ift  Artibus  M»- 
giftcr.  Litterx  Pitctltes  ti  diredx  de  Prs»- 
lentatione  ad  Reaorilm  SaHdtl  Edmtmtli 
in  Ci»ittt«  Norwicenfi.  T.  Vlll.  P.IV. 
61. 
tVythMhiiU  (Rkhardms  dt).  T.Il.  P.  II.  187. 
fVjther  {fViUitlitttn).  t.I.f.lII.  ijo. 

(Johanms).  T.Vl.  P.U.  194. 

{IViUitUnHi).  T.VI.  P.IV.  9. 

«■    -  {fViUiflmus),  Arfniger.    CommifDo  ci 
^te£bi  id  Comitatu  Souihamptoniz.    T. 
VIII.  P.ll.  JJ. 
fVjthtrings   {Johanms)    conftituitut    Magiftcr 
totius  Dedu£tus  omntum  Cignoruin  infra 
Rivolum  Thamifix,  8c  Cuftos  totius  Aquar 
vocatx  Whittlesmerc ,  in  Comitatu    Hun- 
tingtonix.  T.VIII.  P.ll.  146. 
fVyihtrlty.  Reaorb.  T.VI.P.IV.  46. 
fVythern  Prior.  T.I.   P.III.  66,   i6j. 
fyjiherfarys  (Richardus).  T.II.  P.  IV.  11. 
fVjthirton  {Richardtn).t .y .  P.Il.  81. 
Wylhtryn  (Johannes).  T.IV.  P.  II.76. 
fVftkenngtnn  (J>hanii«i).t.y.  P.III.  lOf. 
fVylhfifl  {JvhMmi  dt).  T.III.    P.IV.  6j. 
WythvMti  (RadulfhHi).   T.V.  P.I.  6. 
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